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PATROLOGUE 


CURSUS COMPLETUS, 


SEU BIBLIOTHECA UNIVERSALIS, INTEGRA, UNIFORMIS, COMMODA, OECONOMICA, 


ONNIEW. SS. PATRUM, DOCTORUN. SCRIPTORUMQUE. ECCLESIASTICORUM, 


SIVE LATINORUM, SIVE GR/ECORUM, 


QUI 4B KVO APOSTOLICO AD ETATEM ΙΝΝΟΟΕΝΤΙΙ ΙΙΙ (ANN. 1216) PRO LATINIS, 
ET AD CONCILII FLORENTINI TEMPORA (ANN. 141359) PRO GRAECIS FLORUERUNT : 


RECUSIO CHRONOLOGICA 


OMNIUM QUAE EXSTITERE MONUMENTORUM CATIIOLICA TRADITIONIS PER QUINDECIM PRIORA 
ECCLESLE SAECULA, 


IC VTA ΚΡΙΤΙΟΝΕΒ ACCURATISSIMAS, INTER SE CUMQUE NONNULI.18 CODICIBUS MANUSCRIPTIS COLLA TAS, PERQUAM DILIGKN- 
1ER CASTICATA , UISSERTATIONIBUS, COMMENTARIIS VARIISQUE LECTIONIRUS CONTINENTER ILLUSTRATA , OMNIBUR 
«11.11 BES POST AMPLISBIMAS EDITIONES QUAE TRIBUS NOVISSIMIS SICULIS DERENTUR ABSOLUTAS, DETECTIS 
AUCTA ; INDICIBUS ORDINARIIS VEL ETIAM ANALYTICIS, SINGULOS SIYE TOMOS, SIVE AUCTORES ALICUJUS 
MOMENT! SUBSEQUENTIBUS, DONATA ; CAPITULIS INTRA IPSUM TEXTUM RITE DISPOSITIS, NECNON ET TITULI8 
SINGULARUM PAGINARUM MAWGINEM SUPERIOREM DISTINGUENTIBUS SUBJECTAMQUE MATRRIAM 8IGNIFI- 
CANTIBUS, APORNATA ; OPERIBUS CUM DUBIIS, TUM APOCRYPHIS, ALIQUA VERO AUCTORITATE IN 
ORDINE 4D TRADITIONEM ECCLESIASTICAM POLI.ENTIBUS, AMPLIFICATA ; 
δι ΤΙΣ ET QUADRAGINTA INDICIBUS SUB OMNI RESPECTU, SCILICET, ALPHABETICO, CHRONOLOGICO, ANALTTICO, 
ANALOCICO, STATISTICO, SYNTIIETICO, ETC., OPERA, ILES gr AUCTORES EXHIBENTIDUS, ITA UT. NON 8OLUM 
$TLDIOSO, SEB ΝΕΟΟΤΙΙ6 IMPLICATO, ET 81 FORTE SINT, PIGRIS ETIAM ΕΤ ΙΝΡΕΛΙΤΙΘ PATEANT OMNES 
66. PATRES, LOCUPLETATA; SED PRAESERTIM DUOBUS IMMENSIS ET GENERALIBUS INDICIBUS, ALTERO 
sciLiceT HERUM, quo CONSULTO, QUIDQUID NON SOLUM TALIS TALISVE PATER, VERUM ETIAM 
UNUSQUISQUE PATRUM, ABSQUE ULLA EXCEPTIONE, ΙΝ QUODLIBET THEMA SCRIPSERIT, UNO 
INTUITU CONSPICIATUR ; ALTERO SCHIPTUILE SACRE , κχ QUO LECTORI COM- 

PEMIRE SIT OBVIUM QUINAM PATRES ET IN QUIBUS OPERUM SUORUM LOCIS 
SINGULOS SINGULORUM LIBRORUM SCRIPTURA VERSUS, A PRIMO GENESEOS 
USQUE AD NOVISSIMUM APOCALYPSIS, COMMENTATI SINT : 
εΡΙΤΙΟ ACCURATISSIMA, CATERISQUE OMNIBUS FACILE ANTEPONENDa, δΙ PERPENDANTUA CBARACTERUM NITIBITAB, 
CHART. QUALITAS, INTEGRITAS TEXTUS, CORRECTIONIS PERFECTIO, OPERUM RECUSORUM TUM VARIETAS 
TUM RUMERUS, FORMA VOLUMINUM PERQUAM COMMODA SIBIQUE IN TOTO PATROLOGIA DECURSU CONSTANTER 
SIMILIS, PRETI] EXIGUITAS, PRAESERTIMQUE ISTA COLLECTIO UNA, METIIODICA £T CURONOLOGICA. 
SKXCENTORUM FRAGMENTORUM OPUSCULORUMQUE HACTENUS Πιο ILLIC SPARGORUM, VEL ETIAM 
INEDITORUM, PRIMUM AUTEM IN NOSTRA BIBLIOTHECA, EX OPERIBUS ET M88. AD OMNES 
£TATES, LOCOS, LINGUAS FORMASQUE PERTINENTIBUS , COADUNATORUM, 

ET Ελ MNUNERIS OPERIBUS TRADITIONEM CATHOLICAM CONFLANTIBUS, OPUS UNICUM MIRABILITER RPFICIENTIUM. 


SERIES GRJECA PRIOR, 


iN QUA PRODEUNT PATRES, DOCTORES SCRIPTORESQUE ECCLESIE GR/EC/AE 
A S. BARNABA AD PHOTIUM. 


ACCURANTE J.-P. MIGNE, 
Bibliothees eleri aniverse, 
SIYE CURSUUM COMPLETORUM IN 8INGULOS SCIENTLE ECCLESIASTICA RAMOS EDITORS. 





PATROLOGIA, AD INSTAR IPSIUS ECCLESIA, IN DUAS PARTES DIVIDITUR, ALIAM NEMPE LATINAM, ALIAM GRLECO-LATINAM. 
AMBAE PARTES JAM INTEGRE EXARATAE SUNT. LATINA, 222 voLUMINIbUS MOLE SUA STANS, {110 FRANCIS VENIT : GRACA 
DUPLIC! EDITIONE TYPIS MANDATA EST. PRIOR GRACUM TEXTUM UNA CUM VERSIONE LATINA LATERALI COMPLE- 
CT iTUR, ET 104 voLvuiva ιν 109 TOMIS, PRO PRIMA SERIE, NON EXCEDIT. POSTERIOR VERSIONEM LATINAM TANTUM 
EXILIBET, tpEOQUE INTRA 55 vOLUMINA RETINETUR. SECUNDA SERIES GRECO-LATINA AD 08 VOLUMINA TANTUM ATTIN- 
GiT; DUM HUJUS VERSIO MERE LATINA 29 vOLUMINIBUS EST ABSOLUTA. UNUMQUODQUE YOLUMEN GI KCO-LA TINUM 8, 
UNCMQUOPQUE. HERE LATINUM ὃ FRANCIS SOLUMMODO EMITUR : UTROBIQUE VERO, UT l'RETII fuJUS BENEFICIO 
t RUATUR EMPTOR, COLLECTIONEM INTEGRAM, SIVE LATINAM, SIVE GRACAM COMPARET NECESSE ERIT; SECUS ΕΝΙΝ 
CUJUSQUE VOLUMINIS AMPLITUDINEM NECNON ET DIFFICULTATES VARIA PRETIA KQUABUNT. IDEO, 81 QUIS TANTUM EMAT 
LICET INTEGRE, $ED SEORSIM, COLLECTIONEM GR/ECO-LATINAM, VEL EAMDEM EX GR/ECO LATINE VERSAM, TUM QUODQUE 
VoLUMEN PRO O vrL PRo 6 FRANCIS 80LUM ΟΕΤΙΝΕΒΙΤ. IST/ CONDITIONES FOSTERIORI PATROLOGIA LATINJE SEBIEI, 
FATRES AB INNOCENTIO IIT AD CONCILIUM TRIDENTINUM EXHIBENTI, APPLICABUNTUR. PATROLOGIA QU£ MANUSCRIPTIS 
ΙΔ BIBLIOTUECIS ORBIs UNIVERSI QUIESCENTIBUS CONSTABIT, NECNON PATROLOGIA ORIENTALIS, CONDITIONIBUS SPE- 
CiALIBUS SUDJICIENTUR, ET IN TEMPORE SUO ANNUNTIABUNTUR, $1 TEMPUS EAS TYPIS MANDAND! NOR!S NON DEFUERIT, 





ΡΑΤΠΟΙΟΕΙΕ GREECE TOMUS XCYH. 


S. ANDREAS CRETENSIS, JOANNES MALALAS, ELIAS CRETENSIS, TIIEODORUS ABUCARA, 
CARUM EPISCOPUS. 





EXCUDEBATUR ET VENIT APUD J.-P. MIGNE, EDITOREM, . 
IN τι DICTA THIBAUD, OLIM D'AMBOISK, PROPE PORTAM LUTETLE PANISIORUM VULGO 
D'ENFER NOMINATAM, SEU PETIT-MONTROUGE, NUNC VERO INTRA MOENIA PARISINA. 
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2t AVIS IMPORTANT. 


D'aprés une desloi« providentielles qui régissent le monde, rarement les.muvres au-dessus de l'ordinaire se foni 
sans contradictions plus ou. moins fortes et ncmbrenses. Les Ateliers Catholiques ne pouvaient guére échapper à ce 
cachet divin de leur utilité. Tantót on a nié leur existence ou leur importance ; tantoót op a dit qu'ils (traient fermés 
ου qu'ils allaient l'étre. Cependant ils poursuivent leur carriére depuis 2i ans, et les productions qui eu. sortent 
deviennent de plus en plus graves et soiguéces : aussí parait-il certain qu'à moins d'événements qu'aucune prudence 
humaine ne saurait prévoir ni empécher, ces Ateliers ne se ferineront. que quand la Bijliothéque du Clergé sera 
terminée en ses 2,000 volumes in-i*. Le passé parait un sür garant de l'avenir, pour ce qu'il y a à espérerou à 
eriindre. Cependant, parmi les calomnies auxquelles ils se sont. trouvés en butte, il en est deux qni ont été conti- 
nuellement répétées, parce qu'étant plus capitales, leur effet entrainait plus de conséquences. Die petits et ignares 
eoncurrents se sont donc acharnés, par leur correspondance ou leurs voyageurs, à répéter partout que nos Editions 
étaient mal corrigées el mal imprimóes. Ne pouvant attaquer le fond des Ouvrages, qui, pour la plupart, ne sont 
que le« chefs-d'eeuvre du Catholicisme reconnus pour tels dans tous lea temps et cans tous les pays, il fallait bien 
se rejeter sur Ja forme dans ce qu'elle a de plus sérieux, la correction et l'impressi' en eíTet, les chefs-d'eeuvre 
méme n'auraient qu'une demi-valeur, si le texte en était jinexact ou illisible. 

Il est trés-vrai que, dans le principe, un succés inoui dans les fastes de la Typographie ayant forcé l'Editeur de 
reeourir aux mécaniques, afin de marcher plus rapidement et de donner les ouvrages à moindre prix, quatre volumes 
du double Cours d'Ecriture samte et de T héologie furent tirés avec la correction insuffisante donnée dans les impri- 
meries à presque tout ce qui s'édite; il est vrai aussi qu'un certain nombre d'autres volumes, appartenant à diverses 
J'ublicatione furent imprimés ou trop noir ou trop blanc. Mais, depuis ces temps éloignés, les mécaniques ont 
cédé le travail aux presses à bras, et l'impression qui en sort, sans ?tre du luxe, attendu que le luxe jurerait dans 
des ouvrages d'une telle nature, est parfaitement convenable sous tous les rapporls. Quant à ]a correction, il est 
de fait qu'elle n'a jamais été portée si loin dans aucune édition ancienne ou contemporaine. Et comment en serait-ii 
autrement , aprés toutes les peines et toutes les dépenses que nous subissors pour arriver à purger nos épreuves de 
toutes fautes? L'habitude, en typographie, méme dans les meilleures maisons, est de ne corriger que deux épreuves 
οἱ d'en confeérer ute troisiéme avec la seconde, sans avoir préparé en rien le manuscrit de l'auteur, 

Dans les Ateliers Catholiques la ditférence est presque incommensurable. Àu moyen de correcteurs h'anchis sous 
le harnais et dont-le coup ἆ αλ] typagraphique est saus pitié pour les fautes, on commence par préparer la copie d'un 
hout à l'autre sans en excepter un seul mot. On lit ensuite en premiere épreuve avec la copie ainsi préparée. On lit 
en seconde de la móme maniére, rnais en col!ationnant avec la premiére. On fait la méme chose en tierce, en colla- 
tionnant avec la seconde. Ou agit de méme en quarte, en collationnant avec la tierce. On zenouvelle 1a méme opé- 
ration en quinte, eu collationnant avec la quarte. Ces collationnements ont pour. but de voir si aucune des fautes 
signalées au. bureau par. MM. les correcteurs, sur la marge des épreuves, n'a écliappó à MM. les corrigeurs sur le 
marbre et le métal. Aprés ces cinq lectures enlieres contrólées l'une par. l'autre, ei en dehors de la préparation 
ci-dessus mentionnée, vient une révision, et souvent il en vient deux ou trois; puis l'on cliclie, le clichage opéré, rar 
conséquent la pureié du texte se trouvant immobilisée, on fait, avec 1a copie, une nouvelle lecture d'un bcut de l'é- 
preuve à l'autre, on se livre à une nouvelle révision, et le trage n'arrive qu'aprés ces innombrabies précautions. 

Aussi ya Lil à Montrouge des correcteurs de toutes les natiors οἱ en. plus grand nombre que dans vingt-cinq 
imprimeries de Paris réunies ! Aussi encore, la correction y coüte-t-elle autan: que la composition, tandis qu'ai;leurs 
elle ne coüte que le dixiéme ! Aussi entin, bien que l'assertion puisse paraitre témeéraire, l'exactitude obtenue par 
tant de frais οἱ de soins, fait-elle que la p'upart des Editions des Ateliers Catlioliques laissent bien loin derriere eltcs 
celles méme des célebres Beénédictius Mabillon et Montfaucon et des célébres Jésuites Petau et Sirmond. Que l'on 
compare, en elTet, n'imperte quelles feuilles de leurs éditions avec celles des nótres qui leur correspondent, en grece 
comme en latin, on se convaincra que l'invraisemblable est une réalité. 

D'ailieurs, ces savants éminents, plus préoccupés du sens des textes que de la. par!ie typographique et n'étant 
point correcleurs de profession, lisaient, non ce que portaient les épreuves, mais ce qui devait s'y. trovver, leur 

iaute iutelligence suppléant aux fautes de l'édition. De plus les Dénédietins, comme les Jéssites, opéraient presque 
toujours sur des manuscrits, cause perpeétuelle de la raultip:icité des fautes, pendant que les Atcliers. Catholiques, 
dont le propre est surtout de ressusciter la Tradition, n'opérent le plus souvent que sur des imprimés. 

Le Hh. P. De Buch, Jésuite Dollandiste de Bruxelles, nous cécrivait, il y a quelque temps, n'avoir pu trouver en 
dix-huit mois d'étude, wie seule faute dans notre Patrologie [atine. M. Denzinger, professeur de Théologie à l'Uui- 
versité de Wurzbourg, ct M. lteissmann, Vicaire Géuéral de la méme ville, nous mandaient, à la date du 19 juillet, 
n'avoir pu également surprendre une seule [aute, soit dans le latin soit dans le grec de notre double Patrologic. Entin, 
]e savant P. Pitra, Benédictin de Solesine, et M. Donetty, directeur des Annales de philosophie chrétienne, nis. au 
déti de nous convaincre d'une seulc erreur Ivpographbique, ont été lorcés d'avouer que nous n'avions pas trop 
présumé de notre parfaite correction. Dans le Ciergé se trot.vent de bons latinistes et de bons he.lénistes, el, ce qui 
est plus rare, des hommes trés positifs et trés-pratiques, eh bien ! nous leur promettons une prime de 25 ceuntimes 
par chaque faute qu'ils découvriront dans n'importe lequel de vos volumes, surtout dns les grecs. 

Malgre ce qui précéde, l'Editeur des Cours complets, sentant de plus en plus l'importabce et méme 1a. nécessité 
d'une correction parfaite pour qu'un ouvrage soit véritabienfent utile et estimable, se livre depuis plus d'un an, et 
est résolu de se livrer jusqu'à la fin à une opération longue, pétiible et coütcuse, savoir, la révision entiére et 
universelle de ses innombrables clichés. Ainsi chacun de ses volumes, au fur et à mesure qu'i] les remet sous presse, 
est corrigé mot pour mot d'un bout à l'autre. Quaraute hommes y sont ou y seront occupés pendant 10 ans, οἱ une 
somme qui ne saurait étre moindre d'un demi million de francs est consacree à cel important contróle. De cette 
maniére, les Publications des Aleliers Cutlioliques, qui déjà se distinguaient entre toutes par la supériorité de leur 
correction, n'auront de rivales, sous ce ront dans aucun temps ni dans aucun pays; car quel est l'éditeur qui 
pourrait οἱ voudrait se livrer APRES COUP à des travaux si gigantesques et d'un prix si exorbitant ? Π faut 
certes éire bien pénétré d'une vocation divine à cet eflet, pour ne reculer ni devant la peine ni devant Ja dépense, 
suriout lorsque l'Europe savante proclame que jamais voiumes n'ont Cté édilés avec tant d'exactitude que ceux de 
I Bibliotiiéque universelle du Clergé. |.e pràsent velume est du nombre de ceux révisés, et tous ceux qui le scrou. 
à l'avenir porteront cette note. En conséquence, pour juger les productións des Ateliers Catholiques sous le rapport 
de la correction, il ne faudra prendre que ceux qui porteront en téte l'avis ici tracé. Nous ne recennaissons que cette 
édition et celles qui suivront. sur nos planches de méial ainsi corri;ées. On croyait autrefois que la sLeréolypie 
mmmobi!isait les fautes, attendu qu'un cliché de métal n'est point éiastique; pas du tout, il introduit la erfectton, 
car on a trouvé le moyen de le corriger jusqu'à estiuction de fautes. ,Hébreu a été revu par M. Drach, le Grec 
par des Grecs, le Latin et le Francais par les premiers correcteurs de ]a capitale en ces langues. 

Nous avons la con:o!ation de pouvoir liuir cci aris par les réflexions suivantes : Enfin. notre exemple a fini par 
ébranler lcs grandes publications en ltalie, en Allemagne, en Belgique ct en l'rance, par les Canons grecs de ome, 
le Gerdil de Naples, le Saint Thomas de Parmo, V Encyclopédie religieuse de Munich, le recueil des déclarations des 
viles de Druxelles, les Dollundistes, ἰο Suarez οἱ le Spicilége de Paris. Jusqu 11, on n avait su reimprimer que des 
Ouvraues de courte baleine. Les 10-4?, oà s'engloulissent les in- folio, faisatent peur, εἰ on. nosa;t y toucher, par 
€rainte de se nover dans ces ablmes sans fond et sans rives; mais on a (ini par se risquer à nous imiter, Bien pius, 
sous notre impulsion, d'autres Editeurs se préparent au Z'ullaire universel, aux Décisions de *outes les C'ongrégatiops, 
à une Biographie et à une Histoire générale, ete., etc. Ma.heureusemeut, la plupart des éditions déjà faites ou qui se 
font, sont sans autorité, parce qu'elles sout sans exactitude; la correction semble en avoir été faite par des aveugles. 
s$à/t qu'on n'en ait pas senli la gravité. soit qu'on ait reculé de:ant Jes frais; mais patiencel une reproduction 
capfecte. gurgira hient^t, n» füt-ce qu'à ia Fami re des éeoes qui 58 sent faies ou qui se feront. enccre. 
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ELENCHUS 


| AUCTORUM ET OPERUM QUI 1ν HOO TOMO XCVII CONTINENTUR. 


ΚἘὌ«οὋ«θ.Ἄ-ι 


JOANNES MALALAS CHRONOGRAPHUS BYZANTINUS. 


Ludovici Dindorfii Prefatio ex edit. novissima Bonnensi. col. 


Humfredi Hodii Prolegomena editioni Oxoniensi prefixa. 11 

Joannis Malalee CHRoNocRAPHIA ex editione Bonnensi, additis Edm. Chilmeadi οί 
Humfredi Hodii notis. 65 

Richardi Bentleii Epistola ad Joannem Millium de Joannis Malales Chronographia. 717 


S. ANDREAS 6ΒΕΤΕΝΘΙΘ ARCHIEPISCOPUS 


Homilie XXI, ex editione Gallandii et Francisci Combefisii collecte et juxta ordi- 


nem analogicum dispositee. | : 806 
De imaginibus. 1302 
Computus paschalis (memoratur tantum; ezstas enim in append. ad Eusebii Pam- 

phili Chronicon tomo XIX editum). 1303 
Canones et Triodia ' 1366 
Idiomela. 1434 
Jambi ad Agathonem. 1438 


 ELIAS CRETENSIS METROPOLITA. 


Scholia in S. Gregorii Nazianzeni Orationes. (Elie Scholia Grace ez eodice Basi- 
leensi primi edidimus post Gregorii Orationes, hujusce Patrologie tom. XXXVI, 
exscribente et nobiscum communicante V. D. Alberto Jahnio, Bernate-Helvetio.) 


THEODORUS ABUCARA CARUM EPISCOPUS. 


Opuscula ascetica, ex editione Jacobi Gretseri. 1463 
ο. S. : .ο C οσα —À 


—— 





Parisiis. — Ex tvpis MIGNE. 





ANNO DOMINI DCLXX. 


JOANNES MALALAS. 


---- 


PROLEGOMENA. 


LUDOVIC1 DINDORFII PR.EFATIO. 


(Colleetio Byzantina cd. Bonn 1870, 8?.) 


Joannis Malal: chronographie unus est codex Oxonieusis Daroccianus, ex quo descri- 
ptam ab Edinundo Chilmeado, cum is morle praeventus esset, edidit Humfredus Hodius 
eique ita prefatus est ut mihi de codice et Chilineado. nihil, pauca de scriptore et hujus 
editionis ratione dicenda supersint. Joannis libro Oxoniensi cum et initii pars non exigua 
et «üb (inem non constat quanta perierit, illius acturam sarsit Chilmeadus ex alio ejusdem 
bibliotheca chronographo manuscripto, quem Georgium monachum esse, valgo Hamarto- 
lum dictum, sibi persuasit Hodius : mihi ipsum exordium cum Georgii particula ab Alla. 
tio edita non ita convenire visum est, quin scriptorem Oxoniensem Georgium an quem 
alium haberi oporteat ejus judicio relinquere maluerim cui integram certe partem ab Chil- 
meado editam cum Georgio contendendi copia et animus fuerit. Cum enim chronographo- 
rum Bvzantinorum alter alterius simia sit, si qui per aliquot paginas ad verbum secum 
consentiunt, non est cur existimemus non esse homines inter se diversos. Extreme autem 
Malale paris detrimento cum incertum reddatur concluseritne ille cum Justiniano an 
ulterius deduxerit chronographiam suam, eoque major oriatur dubitatio quando ipse putan- 
dus sit vixisse, Hodius omui ope contendit ut seculo nono ineunti admoveret scriptorem 
tanta inscitia et barbarie quanta in evum Justiniano propinquuirn cadere ei non posse vi- 
deretur. Cumque [vi] Joannes Damascenus, quem saeculo octavo medio exstinctum con- 
stat, oratione tertia de imaginibus in fabula quadam narranda Maiala utatur auctore, ila 
ejus testimonium eludit ut orationem illam posse suppositam esse dicat. Qua quam levia 
sint facile apparet. Joannis Damascéni orationes tertiam inter et secundam tanta intercedit 
rerum omnium similitudo ut si altera a quo scripta esset nesciretur, aáb eodem ambas ho- 

mine profectas esse nemo qui legeret non esset suspicaturus. Sed etiamsi certissime de- 
IDonstrari possel tertiam non esse Joannis ea re ne minimum quidem ejus de Malalo» etato 
testimonium inutaretur. Utramque enim eodomscriptam esse tempore illo quo auathema 
adversus Leonem episcopi Orientis minabantur quidem, sed nondum pronurftiabant , ex eo 
recte collegit Lequienus vol. I, p. 306, quod eadem in ulreque verba sunt p. 332, et p. 356 : 
Κῑν ἄγγελος, x39 βασιλεὺς εὐαγγελίζηται ὑμᾶς παρ) ὃ παρελάθετε, χλείσατε τὰς ἀχοάς * ὀχνῶ γὰρ τέως ci- 
πεῖν, ὡς ἔφη ὁ θεῖος ᾿Απόστολος, Ανάθεμα ἔστω, ἐχδεχόμενος τὴν διόρθωσιν. Hodius vero quod addit, 
si minus tota: orationem illam, certe locum e Malala excerptum fieri posse ut aliquis in- 
terpo'!averit, verbo monuisse sufficit nou meliori cum ratione dictum esse quam que de 
Cleinentis, Theophili, Hesychii &tate sue opinioni cómmoda hariolatur : ad que quod re- 
spon«deri posse quivis intelligit respondit Lequieuus p. 368. De ipsius autem Malale inge- 
nio summaque et inscitia et, si cum scriptoribus paulo antiquioribus conferatur, sermonis 
barbarie qui ita sentiat ut indigna arbitretur homine Syro saeculi sexti septimive cum vulgo 
loquenti, ipsam reru Byzanlinam oportet ignoret. Aliter judicarunt viri rerum Byzantina- 
rum peritissimi, Reiskius et Gibbonus : quorum alter Histor. cap. 40, annot. 11, Malalani 
brevi post Justinianum scripsisse assentitur Jortino Animadvers. vol. IV, p. 383 : qua ipsa 
libri illius parte ezo me &ygre fero carere; Reiskius autein ita scribit in Coinmentario ad 
Constantinum preclare nuper aucto, p. 853. « Μειζότερος pro [vit] µείζων jam apud Malalam 
t... 1, p. 236, 1, de cujus auctoris etate Justiniano «equali dubitare non debebat.Hodius ob 
dictionis sordes. Istius jam seculi et ratiocinia inepta erant et dictio monstrosa. Ex quo 
Christiani doctores turbare publieam rem inutilibus quesstionibus, omissisque studiis lit- 
terarum humaniorum, ad speculationes ridiculas, et quas ne ipsi quidem intelligerert, pro- 
labi ceperunt, periit omnis in. cogitando rectitudo, in dictione perspicuilas, cura et nitor. 
Non tam Barbaris barbariem, quam Christianis debemus. Vide, quantus tumor, quanta pe- 
regrinitas in Codice Tlicodosiano, quam non anilis sepe Procopius, omnium sibi equalium 
absque controversia optimus, quam eoacta et Latinizans cjus diclio. Affeetatum artit- 
cium, per quod oratio Cimineriis (lenebris fieret obscurior, laudi erat, et tauto quisquo 
doctior, quanto Cassiodorum οἱ siurles superaret, Sed hoc in transitu. Solocismi hi, qna- 
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les sunl µεισότερος et similia, fuerunt quidem nuiquam non in usu apud vulgum, sed scu- 
ptores vel parum elegautizd e memores ab iis sibi abstinebant. Malala, ut ad eum redeam, 
ex ipso nomine constat etas. Ma/lalas est nomen Syriacum. Sermo Syriacus obtinebat in 
Syria usque ad initia Muhammedanismi, Eo surgente, Saracenis Syriam rapientibus, exe- 
gerunt Syriasmum, ejusque loco Arabismus omnia obundabat, Syriasmo in ecclesiarum 
Christianarum angustias concluso. Debuit ergo- Malalas eo adhuc evo vixisse et scripsisse, 
quo sermo Syriacus in usu erat. Pro rhelore Arabes non Malal, sed Chathib dicunt. » Quibus 
addi licet in rebus locisque Syrie describendis nusquam ne tenuissimum quidem vestigium 
apparere mutati in ea per Arabes rerum qui sub Byzantinis fuerat status. Ceterum apud 
Joannem Damascenum quod Malalas vocatur Ἰωάννης Αντιοχείας, non patriarcham , sed 
civem Anliochensem intelligendum esse assentior Hodio Proleg. δ. vin : quomodo di- 
etum Αντιόχου [vir] Κολοφῶνος in opusculo ms. Oxoniensi fefellit Bentleium epistola ad Mil- 
lium p. 8. 

Hactenus de Malala. Edilio nostra cum integra reddere deberet que adnotasset Chil- 
meadus, nec ferendum viderelur his etiam apponi tot levissimorum mendorum correctio- 
nes, ego adnotationes ejus dispertitus bifariam sum ita, ut meis insererem quas uliles ad 
erisin ducerem, ceteras ad calcem relegarem. lpse que scribendi vitia viderentur correxi 
aut notavi : sepe autem ambiguum esse qua librario, qua ipsi imputanda sint tali svri- 
plori, sponte intelligitur. Futililatem hominis per partes aliquot censura sua dignatus est 
Bentleius, omnem refelli nemo ferat. 


Editio Oxoniensis cum tam sit negligenler impressa ut integros versus omissos prodat 
interpretatio Latina p. 108 et 155, opere pretium facturus sit qui libri Barocciaui iterum 
conferendi laborem suscipere tanti putet. Mihi bec etiam ratio fuit non tangendo inter- 
pretationis Chilmeadi, qu& nunccodicis instar est. Abjeci vero quos Hodius addiderat 
Indices scriptorum et vocum dictionumque ab Ducangio omissarum mamicos et tenues, no- 
vis eorum loco substitutis. 

Denique adnotamus editionem Oxoniensem prodiisse duplici titulo annum 1691 prafe- 
rente inscriptam, cui in alio quo utor exemplari tertius additur anno 1692 insignitus; Vc- 
netam ob vitiorum multitudinem prorsus inutilem a. 1/33. 


Scribebam Lipsice Idibus Octobribus MDCCCXXX. 
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hx) Malala cognomen Syriacum. lta scribi a Gracis potuisse : magis tamen. convenire cum 
tllorum analogia ut Ma.Ad.lac scribatur ; sicque scriptum fuisse videri. Ab auctore Proleqo- 
menorum profertur Syrorum genuinum ac originarium nomen Malala. Quod ostenditur 
optime congruere usui lingue Latina. Eo rhetorem significari. Hoc multorum litteratorum 
[wisse cognomen. Quo sensu sic auctor appellatus sit. 


In verbis Joannis (quem appellant) Damasceni et Constantini Porph. e quibus conceptus 
est, qui premittitur titulus, utrum auctoris cognomen Μαλάλα ( seu Μολέλα) in casu, ut. lo- 
quuntur, genitivo a Μαλάλας (seu Μαλέλας) ul Bapvá6x ἃ Βαρνάθας, Σρυίδα à Σουΐδας, descen- 
dal ; an, ut peregrinum et extraneum vocabulum, sit potius indeclinabile, haud certo sa- 
tis apparel. Nos seculi auctoritatem virorum maximorum, quotquot hactenus hujus cogno- 
mihis mentionem fecerunt, Gerardi et Isaaci Vossiorum, Usserii, Dufresnii, aliorumque 
- .£&omplurimorum, pro indeclinabili accepimus. Neque hoc sane temere. Nam quamvis videa- 
tur haud licere per Grecorum analogiam virilia noimira apud eos. in a terminari; non ta- 
men abhorret ab eorum usu, ut nomina virorum Orientalia et Barbara absque ulla Graeca 
terminatione, aut casuum variatione, Graco ore proferantur. Neque quisquam ignorat quam 
ament Orientales ! e quibus erat noster chronographus) sua nomina et cognomina in a 
formare. [x] Id elucet istis exemplis que exhibent passim monumenta S. Pagine. Idem in- 
dicant nomina et cognomina Arabica, Abdalla, Hanifa, Nahala, Taphala, Mashalla, aliaque 
id genus millia : hinc Jesus illis est 7sa, Darius Dara, Kosroes Kezra, Basilius Basila, ul 
.apud Said Ebn Batrik. De Syris denique ipsis, popularibus nostri auctoris, quod eadem 
gaudeant terminalione, consulatur Catalogus Scriptorum Syriacorum a Sobensi metropo- 
. lita conscriptus. Celebrantur ibi Maruta, Barsoma, Hanana, Dan. Resaina, Abrah. Catina, 
Greg. Sussatra, cum multis aliis, pars inagna Catalogi. Sed quorsum hec? Monuisse suffe- 
.cerit esse plane Syriacum auctoris nostri cognomen, et in a apud eos desinere constare. 
.Quam soleant autem Greci peregrina hujusmodi nomina cuu nativis terminationibus ir 
.Gra'ciam suam recipere, exemplorum deinonstrat multitudo innumerabilis. [n prima acie 
ex Jo. Cantacuzeno stat. Ἰωάννης Περἀλτα. Hllene recentior, et non ex heroibus antiquis? 
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Cave agas de eo triumphos. En quot et quantos satellites habeat despicabilis hicce {ἰι-- 
ράλτα. Apud Seriem chronologicam, perductam ad Alexium Comnenum, quam edidit doctis- 
simus Petavius, occurrit Κωνσταντῖνος ὁ Δοῦχα imp. Apud Bartholomaeum | Edessenum me- 
moratur Μεδία, et Arabicus Hanifa ab eodem dicitur Χανιφά, quod nomen quamvis habeatur 
apud eum in casu genitivo, tamen positum fuisse pro indeclinabili, cum ex 3pso accentu, tum 
ος aliis nominibus sequentibus, diluci.le apparet. In anonymi Confut. Muhammedis, hujus 
assecla BaexpX commeinoratur : Προσεκολλήθη δὲ «ip Μουχαμέτ τις Ἰαχωρίτης ὀνόματι Βαειρά. bi- 
dem occurrunt à Αὐδιὰ et Λὑδαλλὰ (Abdalla) Muhammedis alii sodales. Hoc. notent doctissimi 
viri qui pernegant nomen Aódalla apud. Graecos unquam cadere in a. Eidem rursus au- 
clori, ut et Nicetee Chonial& in Thesauro, ange'orum 2, Muhammedis sunt nomina propria Τζά- 
ea el Μαρούα. Sic Euthymio Zigabeno Ίζιτζαφά (male) el Μαρουά. Audiatur Agatliias, proba- 
tissimusscriptor, de rege Persarum Vararane, Σεγανσαὰ δὲ ἐπεχλήθη, el mox εἰχότως ὁ παῖς Σεγα)- 
σιὰ ἐπωνόμαστο. ldem rursus de alio Vararane, Persarum itidein rege, 5; δη zai K:ppaaai 
ὠνομάζετο. ACcedat his Eratosthenes, antiquissimus ille, Grecorumquo grammalicorum prin. 
ceps; incujus Catalogo regum Thebaorum nobis militat rex Κομαεφθά' vocabulum factum ex 
[x1] 60x sive 403 (ne librario id vitio vertatur), quod ZEgyptiisnomen Vulcanifuit, sicque scri - 
bitur Porphyrio in casu nominativo. Addo insuper Ἡμοῦλα, cognomen fuisse apud ipsos 
Alexandrinos patriarche. Audi testem luculentum Theophanem in CAronographia : Ἰωάννης 
ὁ ἐπίχὰτν ᾿Ημοῦλα. Sic apud Victorem Tun. Joannes cognomento Hemula. Quam hoc illustre 
exemplum! Qui poteris istius vim evitare? Num culpam librario impinges? Val effugium! 
Eidem Theophani Ἐλεσθαὰ est nomen regis /Ethiopum : quod quamvis legatur in casu non 
recto, esse tamen indeclinabile fidein facit accentus. At audias insuper alia. In Graeca Scri- 
μίιτατυπι versione quid aperlius aut usitatius? Μαθουσάλα, Σισάέα, Σάλα, Ἰεδδούα, Ῥάδα, 
Ἰλζαρία, sexcenta alia. Neque ista solum in S. Scripture versione lianc terminationem sor- 
tita sunt, sed cum ea evolarunt ad omnes Grecos, ct in usum vulgarem abierunt. Nonne A 
mutabalur apud posteros Graecos in ΑΣ) De aliquibus, concedo : de omnibus, pernego. 
Testimonium dicat Metihaeus evangelista. Celebrantur ab eo 6 Zap, ὁ 'A6:à, 6 "Acá, Preler 
Fl. Josephum qui ex Bibliorum Greca versione sua non scripsit, ceedo mibi vel unum, cui 
patriarcharum annosissimus ille, Μαθουσάλας non Μαθηυσάλα, appelletur, etsi nomen illius 
apud tot scriptores passim memoretur, et, propter longevitatem, vel in vulgi ore ubique 
terrarum ferebatur. Μαθουσάλα ille nominatur a Theophilo Antioch. Africano, Kuscebio, Syn- 
cello, auctore Chronici Pasch. Nicephoro Patr. Cedreno, Glyca, Hamarlo!o nostro, anonymo 
Petaviano, aliis. Post hocce exemplum, quid attinet alia afferre, que apud eosdem au- 
ctores, cum Philone Jud. Joele et Theodoreto in Jlist. leguntur, Σισάρα, Σάλα, θάῤῥα, Σεδα- 
τακὰ, Σ.6ᾶ, "Avaviz, ceteraque pleraque similia? lta me Muse ament, ut ex animo me taedet 
8ο piget tandiu deinorari in minuliis hisce puerilibus : tàmen gratia eorum, qui dubitent, 
hic alia quaedam exempla subjungam, quorum eadein est analogia ac ratio. Ὁ IIagu67, ὁ Χαλὲ, 
6 Mab, et germana apud ecclesiasticos scriptores, ignorata sunt nullis nisi quibus sub 
ferula wanus est. Αλέξιος ὁ Μωσηλὲ, magnatum Graecorum quidam, apud Georgium Mon. 
in Novis Impp. Glycas : Ὁ μέντοι θεόφιλος γαμθρὺν εἶχεν Αλέξιον, οὗ Μωσηλὲ τὸ ἐπώνυμον. Apud 
continuato: em Constantini Porph. Historie Basilii Macedonis, [xir] meuoratur ᾿Ῥωμανὸς ὁ 
Μωσελὲ, ex Grecis magnatibus alius. Apud alium 'Ij6 Μουαλαδί, Sic apud Codinum et Glycam 
M:ja£i 6 Ῥαγγαθὲ, Grecorum ipse imperator : Cedreno; Μιχ.  'Payxa6& ἡ προσηγορία. Consi- 
milia alia in vocales cadentia, qua» ex S. Scripturis in usum communem recepta sunt, non 
enuniero, ne videar conscribere Judaeorum exercitum aliquem, Salomonis forlasse aut Je- 
hosophati. Nec innumera ista recenseo, qu& passim apud Graecos historicos preter norinam 
seriionis Grecanici consonantibus clauduntur. Hoc tantum observo de pseudoprophetao 
Turcarum nomine, quod quamvis apud Grecos scriptores tam frequens istius sit mentio, 
ne seme] tamen, quod sciam, Graeca terminatione donatur. Μουάμεδ, Μωάμεθ, Μωάμετ, Μου- 
χουμὲτ, Μουχαμὲτ, Μάμεθ, elc. 

Hec lusimus (Lector erudite) in grammaticis, non grammatici; quippe nos qui λ[αλάλα 
pro indeclinabili sumpsimus, erroris ingentis contra usum Grecorum insimulant viri do- 
ctissimi : quem dicunt non pati, ut nomen ullum virile, quantumvis Barbaricum, apud 
eos in a terminetur. Si ulterius instant (ut faciunt) et ab ipso accentu, quod in syllaba 
penultima statuatur, posse duci argumentum existimant; convertantur retro oculi, ad 
M:6:a, Περάλτα, Μαρούα, Ἡμοῦλα, Ἰεξδούα, Σισάρα, Αζαρία, ᾿Ανανία, Μαθουσάλα. Quibus addi et 
&lia possint: Ὠχαία, Αέδία, Σραθία, centum alia in S. Scripturis germanissima. Neque alia 
est ratio euntium inalias vocales, Ῥαμεσσεμένω in Serie quadam regum /Egyptiorum, Ἱεφθάς, 
Ἰωλ4, eic., aut terminatorum consonantibus, ᾿Αθιμέλεχ, Ἱάρεδ, Ἰάφεθ, Ἰσσάχαρ, Γελίμερ, Ta- 
*iacp, elc. 

δν liberos nos, et praedictos summos viros ab omni peccato contra usum Grtcorum, 
prestitimus. Progrediamur ulterius: et ut fuit ostensum repugnare nibil, quominus po- 
luerit casu recto scribi Μαλάλα, sic breviter nunc inquiramus, anu reipsa ita scribi consuc- 
verit. Sane haec elsi ita se habeant, et quamvis appareat potuisse scribi Μαλάλα; mihi tamen 
non deest quod facile cuivis persuadeat, non ila revera, sed Μαλάλας scriptum fuisse. 
Nempe boc 1d evincere videtur, quod a Τ2είζε Chiliasta, qui pro a, e ubique substituit, 
Don ut indeclinabile, sed prorsus ad exemplum et ingenium Greci sermonis, Μελέλης scri- 
latur, idem inde videtur verisimile admodum fieri, [xir] quod quamvis non sermiper pere- 
Erinis hujusmodi nominibus assumatur Greca terminatio, constat tamen id usu seplssime 
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les sunt µεισότερος Οἱ similia, fuerunt quideni nuuquam non in usu apud vulgum, sed scni- 
ptores vel parum elegantia memores ab iis sibi abstinebant. Malala, ut ad eum redeam, 
ex ipso nomine constat etas. Ma/lalas est nomen Syriacum. Sermo Syriacus obtinebat in 
Syria usque ad initia Muhammedanismi. Eo surgente, Saracenis Syriam rapientibus, exe- 
gerunt Syriasmum, ejusque loco Arabismus omnia obundabat, Syriasmo in ecclesiarum 
Christianarum angustias concluso. Debuit ergo- Malalas eo adhuc evo vixisse et scripsisse, 
quo sermo Syriacus in usu erat. Pro rhetore Arabes non Malal, sed Chathib dicunt.» Quibus 
addi licet in rebus locisque Syrie describendis nusquam ne tenuissimum quidem vestigium 
apparere mutati in ea per Arabes rerum qui sub Byzantinis fuerat status. Ceterum apud 
Joannem Damascenum quod Malalas vocatur Ἰωάννης Αντιοχείας, non patriarcham , sed 
civem Anlochensem intelligendum esse assentior Hodio Proleg. δ. viu : quomodo di- 
etum Αντιόχου [viti] Κολοφῶνος in opusculo ms. Oxoniensi fefellit Benileium epistola ad Mil- 
ium p. 8. 


Hactenus de Malala. Editio nostra cum integra reddere deberet que adnotasset Chil- 
meadus, nec ferendum videretur his etiam apponi tot levissimorum mendorum correctio- 
nes, ego adnotationes ejus dispertitus bifariam sum ita, ut meis insererem quas utiles ad 
erisin ducerem, ceteras ad calcem relegarem. lpse que scribendi vitia viderentur correxi 
aut notavi : sepe autem ambiguum esse qua librario, qua ipsi imputanda sint tali svri- 
plori, sponte intelligitur. Futilitatem hominis per partes aliquot censura sua dignatus est 
Bentleius, omnem refelli nemo ferat. 


Editio Oxoniensis cum tam sit negligenter impressa ut integros versus omissos prodat 
interpretatio Latina p. 108 et 155, opere pretium facturus sit qui libri Barocciani ilerum 
conferendi laborem suscipere tanti putet. Mihi bec etiam ratio fuit non tangendo inter- 
pretationis Chilmeadi, qua nunccodicis instar est. Abjeci vero quos Hodius addiderat 
Indices scriptorum et vocum dictionumque ab Ducanpgio omissarum mancos et tenues, no- 
vis eorum loco substitutis. 

Denique adnotamus editionem Oxoniensem prodiisse duplici titulo annum 1691 profe- 
rente inscriptam, euiin alio quo utor exemplari tertius additur anno 1692 insignitus ; Ve- 
nelam ob vitiorum multitudinem prorsus inutilem a. 1709. 


Scribebam Lipsic& Idibus Octobribus MDCCCX XX. 
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hx) Malala cognomen Syriacum. lta scribi a Gracis potuisse : magis tamen convenire cum 
illorum analogia ut MuAdJAac scribatur ; sicque scriptum fuisse videri. Ab auctore Prolego- 
menorum profertur Syrorum genuinum ac originarium nomen Malala. Quod ostenditur 
optime congruere usui lingue Latina. Eo rhetorem significari. Hoc multorum litteratorum 
[wisse cognomen. Quo sensu sic auctor appellatus sit. 


In verbis Joannis (quem appellant) Damasceni et Constantini Porph. e quibus conceptus 
est, qui premittitur titulus, utrum auctoris cognomen Μαλάλα ( seu Μολέλα) in casu, ut. lo- 
quuntur, genitivo ἃ Μαλάλας (seu Μαλέλας) ul Bapvá6z ἃ Βαρνάδας, Xoulóa ἃ Σουΐδας, descen- 
dat ; an, ut peregrinum et extraneum vocabulum, sit potius indeclinabile, haud certo sa- 
tis apparet. Nos seculi auctoritatem virorum maximorum, quotquot hactenus hujus cogno- 
mihis mentionem fecerunt, Gerardi et Isaaci Vossiorum, Usserii, Dufresnii, aliorumque 
gomplurimorum, pro indeclinabili accepimus. Neque hoc sane temere. Nam quamvis videa- 
tur haud lieere per Grecorum analogiam virilia nomina apud eos. in a terminari; non ta- 
men abhorret ab eorum usu, ut nomina virorum Orientalia et Barbara absque ulla Graeca 
terminatione, aut casuum varialione, Graeco ore proferantur. Neque quisquam ignorat quam 
ament Orientales / e quibus erat noster chronographus) sua nomina et cognomina in a 
formare, [x] Id elucet istis exemplis qua exhibent passim monumenta S. Paginee. Idem in- 
dicant nomina et cognomina Arabica, Abdalla, Hanifa, Nahala, Taphala, Mashalla, aliaque 
id genus millia : hinc Jesus illis est Zsa, Darius Dara, Kosroes Kezra, Basilius Basila, ut 
apud Said Ebn Batrik. De Syris denique ipsis, popularibus nostri auctoris, quod eadem 
gaudeant terminatione, consulatur Catalogus Scriptorum Syriacorum ἃ Sobensi metropo- 
. lita conscriptus. Celebrantur ibi Maruta, Barsoma, Hanana, Dan. Resaina, Abrah. Catina, 
Greg. Sussatra, cum multis aliis, pars inagna Catalogi. Sed quorsum hec? Monuuisse suffe- 
.cerit esse plane Syriacum auctoris nostri cognomen, et in a apud eos desinere constare. 
.Quam soleant autem Greci peregrina hujusmodi nomina cum nativis terminalionibus 1r 
.Graciam suam recipere, exemplorum deimnonstrat multitudo innumerabilis. [n prima acie 
ex Jo. Cantacuzeno stat. Ἰωάννης Περάλτα. lllene recentior, et non ex heroibus antiquis? 
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Caxe agas de eo triumphos. En quot et quantos satellites liabeat. despicabilis hicce flc 
ῥάλτα. Apud Seriem chronologicam, perductam ad Alexium Comnenum, quam edidit doctis- 
simus Petavius, occurrit Κωνσταντῖνος 6 Δοῦχα imp. Apud Bartholomaeum  Edessenum mie- 
moratur Μεδία, et Arabicus Hanifa ab eodem dicitur Χανιφά, quod nomen quamvis habeatur 
apud eum in casu genitivo, tamen positum fuisse pro indeclinabili, cum ex )psoaccentu, tum 
cx aliis nominibus sequentibus, diluci.le apparet. In anonymi Confut. Muhammedis, hujus 
assecla Βαειρὰ commeinoratur : Προσεκολλήθη δὲ τῷ Μουχαμέτ τις Ἰακωρβίτης ὀνόματι Βαειρά. ]bi- 
dem occurrunt à Αὐδιὰ et Δὐδαλλὰ (Abdalla) Muhanimedis alii sodales. Hoc. nolent doctissimi 
viri qui pernegant nomen Abdalla apud. Grecos unquam cadere in a. Eidem rursus au- 
clori, ut et Nicete Choniata in Thesauro, ange'orum 2, Muhammedis -unt nomina propria Τζά- 
ea et Μαρούα. Sic Euthymio Zigabeno Té«gas& (male) οἱ Μαρουά. Audiatur Agathias, proba- 
tissimusscriptor, de rege Persarum Vararane, Σεγανσαὰ δὲ ἐπεγλήθη, el mox εἰχότως ὁ παῖς Xeta- 
σιὰ ἐπωνόμαστο. ldem rursus de alio Fararane, Persarum itidein rege, ὥς δη καὶ Rsppaasai 
ὠνομάζετο. ACcedat his Eratosthenes, antiquissimus ille, Grecorumquo grammalicorum prin- 
ceps; incujus Catalogo regum Thebaorum nobis militat rex Κομαεφθά: vocabulum factum ex 
[τι]φθᾷ sive 603 (ne librario id vitio vertatur), quod /Egyptiisnomen Vulcanifuit, sicque scri- 
bitur Porphyrio in casu nominativo. Addo insuper Ἡμοῦλα, cognomen fuisse apud ipsos 
Alexandrinos patriarchae. Audi testem luculentum Theoplianem in Chronographia : Ἰωάννης 
ὁ izixinv ᾿Ημοῦλα. Sic apud Victorem Tun. Joannes cognomento Hemula. Quam hoc illustre 
exeinplum! Qui poteris istius vim evitare? Num culpam librario impinges? Val effugium! 
Eidem Theophani Ἑλεσθαὰ est nomen regis /Ethiopum : quod quamvis legatur in casu non 
recto, esse tamen indeclinabile fidein facit accentus. At audias insuper alia. In Greca Scri- 
yturarum versione quid apertius aut usitatius? Μαθουσάλα, Σισάρα, Σάλα, Ἰεδδούα, δάδα, 
Ἰλζαρία, sexcenta alia. Neque ista solum in S. Scripture versione lianc terminationem sor- 
tita sunt, sed cum eà evolarunt ad omnes Grecos, οἱ in usum vulgarem abierunt. Nonne A 
mulabatur apud posteros Grecos in AZ? De aliquibus, concedo : de omnibus, pernego. 
Testimonium dicat Metthieus evangelista. Celebrantur ab eo 6 Zap, 6 'A6ià, ó Ασά. Ρίου 
Fl. Josephum qui ex Bibliorum Greca versione sua non scripsit, cedo mihi vel unum, cui 
patriarcharum annosissimus ille, Μαθουσάλας non Μαθουσάλα, appelletur, etsi nomen illius 
apud tot scriptores passi. memoretur, et, propter longevitateim, vel in vulgi ore ubique 
terrarum ferebatur. Μαθουσάλα ille nominatur a Theophilo Antioch. Africano, Eusebio, Syn- 
cello, auctore Chronici Pasch. Nicephoro Patr. Cedreno, Glyca, Hamarlo!o nostro, anonymo 
Petaviano, aliis. Post hocce exemplum, quid attinet alia afferre, que apud eosdem au- 
ctores, cum Philone Jud. Joele et Theodoreto in Jlist. legunlur, Σισάρα, Σάλα, θάῤῥα, Σεδα- 
ταχὰ, Σ:63, ἸΑνανία, catteraque pleraque similia? lta me Musae ament, ut ex animo me taedet 
&c piget tandiu derorari in minutiis hisce puerilibus : tamen gratia eorum, qui dubitent, 
hic alia quaedam exempla subjungam, quorum eadem est analogia ac ratio. Ὁ Παμθὺ 6 Χα)ὲ, 
ὁ Ma&, et germana apud ecclesiasticos scriptores, ignorata sunt nullis nisi quibus sub 
ferula manus est. Αλέξιος ó Mcr), magnatum Gracorum quidam, apud Georgium Mon. 
1n Novis Impp. Glycas : 'O μέντοι θεόφιλος γαμθρὺν εἶχεν ᾽Αλέξιον, οὗ Μωσηλὲ τὸ ἐπώνυμο». Apud 
continuato: επ Constantini Porph. Historie Basilii Macedonis, [χι] memoratur Ῥωμανὸς ὁ 
Μωσε)ὲ, ex Greecis magnatibus alius. Apud alium 'Iné Μουαλαθί, Sic apud Codinum et Glycam 
M:jar& ὁ Ῥαγγαθὲ, Grecorum ipse imperator : Cedreno; Μιχ. ᾧ 'Payxa6& fj προσηγορία. Consi- 
milia alia in vocales cadentia, qua) ex S. Scripturis in usum communem recepta sunt, non 
enuniero, ne videar couscribere Judaeorum exercitum aliquem, Salomonis fortasse aut Je- 
hosophati. Nec innumera ista recenseo, que passim apud Graecos historicos preter norinam 
sermonis Grecanici consonantibus clauduntur. Hoc tantum observo de pseudopropheta 
Turcarum nomine, quod quamvis apud Grecos scriptores tam frequens istius sit mentio, 
ne seme] tamen, quod sciam, Greca terminatione donatur. Μουάμεδ, Μωάμεθ, Μωάμετ, Mov- 
1^»u£:, Μουχαμὲτ, Μάμεθ, etc. 

Hac lusimus (Lector erudite) in grammaticis, non grammatici; quippe nos qui Maxáia 
pro indeclinabili sumpsiinus, erroris ingentis contra usum Grecorum insimulant viri do- 
clissimi : quem dieunt non pati, ut nomen ullum virile, quantumvis Barbaricum, apud 
eos in a terminelur. Si ulterius instant (ut faciunt) et ab ipso accentu, quod in syllaba 
penultima statuatur, posse duri argumentum existimant; convertantur retro oculi, ad 
Μεθία, Περάλτα, Μαρούα, Ἡμοῦλα, Ἱεδδούα, Σισάρα, Αζαρία, 'Avavía, Μαθουσάλα. Quibus addi et 
alia possint : Ὡχαία, ἸΑέδία, X»paf(a, centuin alia iu 8. Seripturis germanissima. Neque alia 
est ratio euntium inalias vocales, Ῥαμεσσεμένω in Serie quadam regum JEgy pliorum, Ἰεφθάς, 
"liz, eic., aut terimninatorum consonantibus, Αθιμέλεχ, Ἰάρεδ, Ἰάφεθ, Ἰσσάχαρ, Γελίμερ, Ta- 
*ucp, etc. 

Sic liberos nos, el predictos summos viros ab omni peccato contra usum Grtocorum, 
prestitimus. Progrediamur ulterius: et ut fuit ostensum repugnare nibil, quominus po- 
luerit casu recto scribi Μαλάλα, sic breviter nunc inquiramus, an reipsa ita scribi consue- 
verit. Sane haec etsi itase habeant, et quamvis appareat potuisse scribi Μαλάλα; mihi tamen 
non deest quod facile cuivis persuadeat, non ita revera, sed Μαλάλας Scripturn fuisse. 
Neinpe hoc 1d evincere videtur, quod a Tzetze Chiliasta, qui pro a, e ubique substituit, 
non ut indeclinabile, sed prorsus ad exemplum et ingenium Greci sermonis, Μελέλης scri- 
batur. idem inde videtur verisimile admodum fieri, (xirr] quod quamvis non semper pere- 
grinis hujusmodi nominibus assumatur Greca terminatio, constat tamen id usu seplissiae 
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venire. Sic quoque inter recentiores (ut missa faciamus infinita) Αλληλούῖα vocabulum, eutn 
pro nomine virili, ut in codice quodam mns, usurpatur, scribi ᾽Αλληλουίας animadvertimus. 
Δοῦλος τῶν δούλων τοῦ θεοῦ Μαρδάριος μοναχὸς ἐπίχλην ὁ Αλληλουίας. Πδο, lector, scripsimus olim 
ad amicos eruditissin:os : ΙΙ laien (quod. plane miramur) ita contra nos instituunt dispu- 
tationem, quasi contendissemus, non modo potuisse in recto. scribi Μαλάλα, sed et reipsa 
sic scriptum fuisse, scribique sic debuisse. 

Hoc itaque ponatur de Grocaniea terminatione, Videamus jam de Latinis. An illi Mala- 
las seu Malelas scribent cuim Greecis? Απ potius sequentur Syrorum originariam? Certe 
Gracam ego non moror, cum appareal Originaria, et ista usu vulgari non jamjam sit sta- 
bilite. Mili! placet Syrorum genuinum vocabulum Malala : nam eamdem termioatioaem in 
virorum nominibus quam maxime amant Latini, ut. in Seneca, Nasica, Messala, aliisque 
sexcentis, Cum certo nobis innotescat genuinu.n vocabulum Malala, cum exacte id conve- 
niat linguarum nostrarum analogie, cum insuper h&c terminatio jam usu communi obti- 
nuerit; quid nobis, amabo, quid, precor, si Gracisó A suum Σ addebant? Quis aquam ex 
rivulo hauriet quando adest ipsa fontana, eaque et usui et palato conveniertior ? Quis 
sciens dicet Abdallas aut Abdelas (que Graecis est. usitatior terminatio) et non cum Arabi- 
bus Abdalla? At objivis nobis : Cum arrideat usque adeo nomen Syriacum, cur a Graecis, 
non Syris, derivatur auctori prenomen? cur dicitur prenomine Joannes, οἱ non, ut se habet 
Syriace, Julhanan ? Ne sibi tropaea hic aliquis temere statuat, en tibi, responsum : nempe, 
quia Joannes prenomen Latinum jam factum est. At quo me ferunt be nugae? Mualala aut 
Malalas pro arbitrio dieant eruditi. Suam alii sententiam sequantur. Ego sane non ero sol- 
licitus de ejusmodi ineptiis. Et qui istoc Seldenianum, Περὶ παντὸς τὴν ἐλευθερίαν, saltem in 
Phíilologicis, mihi ipsimet vendico, aquum est ut aliis eamdem libertatem concedam. Hoc 
tantum submoneo, eo usque, in nominibus virorum, a terminatione delectatos fuisse Lati- 
nos, ut in illis ipsis, que a Grecis[xiv] proxime acceperint τὸ ας Grecorum in afrequen- 
tissime immutent. Hoc apparet fere semper fecisse Latinorum antiquiores. Neque desunt 
exempla post illa etiam tempora, quibus, Greecia tota in Romam se effundente, contrarius 
mos iavalescere coeperat ; neque ea profecto in nominibus solum servorum aut libertino- 
rum, viventium in Latina civitate, quod omnino precario statuunt viri docti. Hinc apud 
'Solinum, Justinum, Orosium, Hieronymum in Chronico Eusebiano, Perdicca vex Mace- 
donum. (An ille Romauus libertinus? an vixit in Latina civitate?) Hinc rursus apud Orosium, 
Aruba rex Molossorum, et Alecta frater Perdicce. Hinc apud Amm. Marcellinum, Zor- 
misda, nomen regum aliquod Persarum, quod 'Opuloba, tamen scribitur. Griecis, quibus 
ferunt acceptum Latini; ut arud Theophylactum Simocattam, Syncellum, Theophan.im, 
Zonaram, Cedrenum, Nicephorum in Breviario, alios. Hinc papa noinen Hormisda in Pon- 
tificali Anastasii, el in ipsis ejus Epistolis. Liceret, cum compluribus aliis, τὸ Mida, ex 
b. Hieronymo, aliisque eo vetustioribus, ad liec adjicere : sed de lana Grammaticorum 
caprina, plus salis. 

A uominis terminatione ad ipsuni nomen, e cgino in flores, mi lector, jam transeamus. 
fliuc suum cognomen sortitus est noster Joannes, quod in barbaro suo seculo rhetoricam 
quáalis qualis profitebatur; nempe eam docendo, peedagogus suo seculo dignus; velcau- 
sas iu foro agendo, scholasticus seu advocatus. Nam AMalala (seu Malela, ut scribitur 
ex pronuntiatione aliquanto faciliori, et receptiori, sed minus recta) in lingua Syriaca est 
rhelor seu orator, sophista sive. scholasticus, Ex qua profecto professione, animadvertere 
licet, permultis olim litteratis viris consuevisse haerere cognomina. Visne exempla ? Ecce 
nobis complura in promptu sunt. Claruere cognomine rhetorum, Demochares, Priscus, Za- 
cbarias, Procopius, Diodorus, et Joannes alius antiquior Antiochenus. Sophistarum flo- 
ruere cognomine, Callinicus, Abas, Kusebius, Metrophanes, Malehus, Eutropius, Eusto- 
ehius, Nicostratus, Polemon, Bemarchius, alii. Sie Scholasticorum cognomento sunt. in- 
signiti, Agathias, Evagrius, Scerotes, et Sozomenus. Hi omnes, ut Malala noster (nan alios 
sciens prudensque taceo), scriptores Historiarum. Eo usque [xv] convenit rhetoricae pro- 
fessio cum studio Historias seribendil Verum siste, Leclor, paulisper. Nolim abeas de 
hisce ex omni parte securus. Quidni alia ex causa cognomen Malale seu Rhetorís adeptus 
sit noster? Nontecelabo fuisse etiam Rhetorem in Orientali sic dictum otficialem. Hinc 6:o- 
δωρος Δ.άχονος ᾿Ῥήτωρ apud S. Maximum Confes. qui et hetorem euim simpliciter solet ap- 
pellare. Hine aucti quoque Rhetorum titolo Michael ''hessalonicensis apud Ephram:um in 
Chronico inedito; Manuel Holobolus, cujus exstant in membranis Poemata in laudem Mi- 
chaelis Paleeologi imp., Joannes Diaconus, Scriptor vite Josephi Hymnographi; et (ut alios 
pretereamus) Georgius Contis (is nuperus erat) in codd. manu exaratis : Γεώργιος Κόντι; ὁ Ῥί- 
τωρ τῆς μητροπόλεὼς Λἴνου. καὶ ἔκδιχος τῆς μεγάλης ἐχχλησίας. In codd. aliis 2. "Όπερ βιθλίον ἐστὶ 
1 ξωργίου Ῥήτορυς Λίνου. Hinc quoque in Ecclesif dignilas, τῶν ᾿Ῥητόρων Μαΐστωρ, seu Διδά- 
σχαλος" 6ἱ Μέγας ᾿Ῥέτωρ. Mavoutà ὁ μέγας Ῥήτωρ, qui scripsit contra Latinos, celebratur in vo- 
lumine ms. Sic Eustathius ille celeberrimus, archiep. postmodum Thessalonicensis, in ti- 
tulo Orationis ms. ad imp. appellatur Διδάσκαλος τῶν Ῥητόρων. Idemin inscriptione epistolae, 
que ejus Commentariis in Dionysii Periegesin prefigitur, Μαΐστορος τῶν ᾿Ῥητόρων 4itulo or- 
natur. Athetor hocsensu sumptus, appellatur quandoque Sophista. In Scholiis recentioribus 
ad Pindarum : Hapà τοῦ ἡμετέρου σοᾳ,στοῦ f:ot μυσταγωγοῦ, χωροῦ Δημητρίου το» Torzàtvioo. Utrunt 
hoc sensu, Rhetoris seu Mala'e appellatione decoratus sit no-ter Chronographus, penes 
doctos esto judicium. . 
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Jam ad alia, Lector, procedas. At priusquam procedas, votorum quorumdam mihi testis 
esto; οἱ olim, si unquam violavero, inonitor : votorum quorumdam eruditis viris, proh 
volor! hucusque iguotorum; sed qua ego perpetuo a priinis litteris, ut facio, feci ex 
corde. 

[xvi] Faxit Numen, ut vel &lerno ego silentio inter non scribentes delitescam, vel sem- 
per αἱ virum ingenuum, liberalis ac generose educationis, vere philosophie studiosum decet, 
scribam : veritàtis unice indagalor, absque omni styli acerbitate, mitis, urbanus, candidus, 


&l id quod indecens e:t adeo non pronus, ut nec movendus:nugarum denique con- 
temtor. . 
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loannes. Antiochenus Malala Chronog. eruditis tantum non ignotus. Exstitisse alium Jo. Ántioclienum 
Chronographum, Cujus edidit Excerpta ex collectione Constantini Porpliyrogenneti Valesius, qui male 
cum Malala coufundi solet, 1, 1. — Jo. Antiochenus Chronog. a quibus auctoribus citatis, ni. — Eum 
quem adducunt scriptores Greci, a. Malala diversum, et cum altero priedicto eumdem videri, iv. — 
Exstare in. quibusdam bibliothecis Jo. Antiocheni Collectanea cuim a Collectaneis Jo, Antiocheni Va- 
P:sianis, tum etiam a Malale Clhronographicis diversa. In bibliotheca Pa:is. exstare Excerpta ex 
Cinonico Jo. Antiocheni, qui idem fuisse videtur cum Joanne Valesiano, sed Excerpta ista a Valesiae 
uis distincta sunt, De Jo. Antiocheno Περὶ ἀρχαιολογίας scriptore : etiamnum illum superesse, et eum- 
dem videri cum Josnne Valesiano, a Malala $s3ltem esse diversum. Fama de Jo. Malala in. Gallia deli- 
lescerte. Exortam inde fuisse quod cum altero illo Antioclieno Clhironographo eruditi illum confnderint, v. 
— Js. Antiochenwin. Περὶ ἀρχα.ολογίας habere multa cum Jo. Malala communia, vr. — De aliis Joan- 
n.bus Autiochenis Chronograptis. Ge. Vossius, et Phil. Labbeus notati, vii. — Jo. Malalam non fuisse 
patriarcham Aptiochenum, Notantur interpretes Jo. Damasceni ; Gothofredus, Baronius, alii. De variis 
Jjoaunibus Antiochenis patriarchis. In Albo patriarcharum Antiochenorum. reperiri Joannem nullum, 
uui eadem zlate, qua vixit Malala, floruerit, vir, vint, ix. — Franc; Combefisii hallucinatio, Mall 
no:twuu confuudentis cum Jo. [xvin] Antiocheno prestcytero, cujus meminit Gennadius, ac cum Jo. 
Inaeiinomeno, x, ΣΙ. — Videri eum inter. ortholoxos potius quam Iiereticos esse adnumerandum, xit. 
—leceusentur αἲῖι Joannes Antiocheni. DeJ ». Mela patriarcha Alexandrino, xii. — De Jo. Malalii sitate, 
Non fuisse (Ον ΕΙ Justiniano ejus ΠΟΠΗ: prnuo, quod solant Clilineadus et alii : sed ad. saeutum 
nouum esse potius conjiciendum, vel diu saltem. post tewpora Justiniani floruisse, xiv ad xxaix, — 
Scripsisse pust Ju-tinianum exinde appacet, quod quot anuos. ille regnarit commemorat, xv. — Quod 
pec in vivis sub Justiniano exstiterit demonstiatur ex citatione actorum publicorum civitatis sui? pro- 
Ρίο de re ibidem sub Justiniano ges:ia, xvi. — Ex erratis ejus muttis et gravissimis de rebus Justinia- 
nais, xvi. — Alisque indiciis Iuculentis, xvii, xix, xv. — Malilam cum Justiniani legato von fuisse 
collocutum, quo: existimat Chilmeadus, sed. librum fantum ejus Jegisse; et eum noo alium foisse 
Νωμμοδο, Xxi. — Quod. nec vixerit ante à&ialew δαν exeuntem probatur ex citatione Clemeutis. 
Cürosograpli, quew ostenditur sciipsisse post anum 655, xxii. — Quod. uec floruerit ante initium 
sa*cuit noui Conlficitur ulterius ex citatione Thieopliili Caranographi, quei probatur obiisze anuo Christi 
139, Σχ. — Hune male à nonnullis confundi cum "Theophilo Antiocheno, ad Autolycum scriptore. 
Producitur Fragmentum: ms, ex Hesychio de Christi nativitate, in quo. citantur Cleinens, Theophilus, 
εἰ Timotheus ciironographi. Hesychium illum ex ipso Malala scripsisse videri, xxiv. —— Eusebii Ctiro- 
nicon quod a Matala solet citari, non esse genuitium, xxv. — Qaod vixerit Malala von ante. sicculum 
pouut, Conlirinatur tum aliunde, tum ex locutionis barbarie, xxv, Axvi, xxvii, — Propornuntur argu- 
πι μία qua ilius ant quiiatem videantur astruere, πιο alia: citari eum i0 Qzatione tertia pro ima- 
ginibus Jo. Daniasceno ascripia : ei in multis Narratiouibus cum Clirumco Paschli sive Alexandrino, 
an;e annum, ut creditur, 650 composito, ad verbum consonare, quie a Chronic: auctore e Malala Οἱ 
meado et alus videntur desumpte, xxix. — Istarum narrauonuim Index , Nxx. — Arguimentis hisce respon- 
urtur, AXAI, elc, — Non satis constare Fragmentum. illud. Malalié quod. liabetur apud Qrat.. pro imag. 
praedictam, ab ipso Orauonis auctore fuisse descripiau : et esse. praterea cur suspicemur non fuisse 
Jv. Damasceni: isiaim Ürationem, xxxi. — Αά argainentum [xix] de Chiouco Pascnali sive. Alex. re- 
»pousetur, 1? Chronicon. illud. habere quamplurima interpolata, XXXWI, XXXIV... — Nec, z^, salis 
vunslare ex Malala fuisse desumpta ea. quo apud. l'ascbale consonaniia reperiuntur, Malalam ex. atiis 
bistoricis ad. νου exseribere soiitui denonstratur ex. ejus tautologiis, xxxv. — LA citatione scti- 
piorum Launoruin, quorum quidein ue linguam inteilexerit. lius errores spissi de rebus lomanorum, 
x&v). — dn plerisque. praierea. istarum. Narrationum, qui ex. Malala. depromptaze creditur, apud 
lis. bale. ναοί nonuulia qui cum Malulianis minime conciuuat, et quadam. que plaue repugnant, 
tea — Να αι ubi loquitur de rcbus actQuioribus tanquam sua. uieinoria. exsistentibus, verba 
ἰωωζωμν sueium auctorum: prolerie, ld. scriptoribus minorum. gentium et xialis sequior$ solenne 
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,esse, xxxvin,— De anouvmi Excerptis chronographicis, quz» in hac editione Malalie przmittuntur. Ea 


esse Georgii Hamartoli. Éxce 
et Edmundo Chilmeado interprete, xui, xvm. 


Grm — m — I Pao age rap-at pe apo 


rpta alia ex Chrouico IHamartoli ubi edita reperiaptur, 1t1.— De editione, 
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— 


I. Joannes Antiochenus chronographus, quem jam A νιχῆς, etc. Sunt autem. h&c Excerpta ex Annalibus 


tbi damus, erudite lector, ab imp. Constantino 
Porphyrog. cognominatus Malela, ab alio (1) Malala, 
a tertio (2) Meleles, quis fueiit, aut qualis, aut 
quando demum vixerit, litteratis viris Ixx] huc 
usque parum innotuit. Viris illis praclaris et 
eruditiss. qui in hoc. studiorum genere singulari 
quodam lionore emicuerunt, Ger. Jo. Vossio (3), 
Phil. Labteo (4), et Leoni Allatio, fuit notus no- 
miiie tenus : ueque amplius sane de eo compertum 
habuere, nisi quod illius hoc chronographicum 
opus evolvissent, doctissimi illi nostrates, qui in 
eum ex professo diligentiam suam et studia in- 
penderunt, Edinundus Cbilmeadus et Joannes Gre- 
gorius. 

U. Solent nostrz? gentisseriptores, cum Joannem 
Malalam ex bibliothecze Bodlcianz ms. codice ad- 
ducunt, sub simplici titulo. Joannis Antioclieni, 
quasi nullus alius exstaret Joannes Antiochenus, 
ehronographus, eum meinorare : sic viri pradicti 
eruditi, Chilineadus et Gregorius, sic Stanleius (5), 
Langbainius (6), Seldenus (7), Pearsonus (8), Fel. 
lus (9) ; eximia nomina. Caterum constat (quod 
s2lvo tantorum virorum honore sit dictum) plures 
olim exstitisse Joannes Antiochenos, Chronographos, 
υἱ ad hunc usque diem, ex parte saltem superesse 
4lium, qui Joannes Antiochenus simpliciter apud 
veteres scriptores audire consuevit, cuim Joannes 
xoster M.lala aut nunquam aut raro sine sui cogno- 


' Chronico, etc. 


infra subjeciis. 4) Ex Josephi Antiquitatum libris. 
2) Ez Georgio Monacho. 3) Ex Chronico Joannis 
cognomento Malala. 4) Ex Joannis Antiocheni 
lloc miror fugisse doctissimum et 
diligentissimum Ger. Vossium, qui, quamvis obser- 
vet, in librorum suorum Je historicis Grecis edi- 
tione posteriore, Joannem Malalam ex illorum 
scriptorum fuisse numero , de altero tamen Joanne 
Autiocheno chronograplio, tanquam in eodem va- 
lumine celebrato, inentionem nullam facit. Poste- 
rioris hujus Excerpta satis ampla et prolixa in 
volumine dicto sunt edita sub hoc titulo : Ἐκ τῆς 
Ἰωάννου ᾽Αντιοχέως Ἱστορίας χρονιχῆς ἀπὸ Αδάμ. 
Ex Joannis Antiocheni Historia chronica ab Adamo » 
ad (inem his verbis appositis : Τέλος τῆς Ἱστορίας 
Ἰωάννου μοναχοῦ. Finis Historie Joannis Monachi. 
Sed desiderantur ista quie ex Joanne nostro Ma- 
lala excerpta sunt, a. Valesio consulto rejecta, eo 
quod (ut ipse dicit) preter tres quatuorve fabulus 
de Minoe, Antiopa, ac Bellerophonte, easque ille- 
pido sermone lexias, nihil bona: (rugis continerent, 
Quamvis in loco Constautini Porphvrogenneti citato 
Joannem nostrum Malalam ex urbe Antiochensi 
fuisse ne quidem innuatur, sed a Joanne Antio- 
cheno distinguatur : illum tamen ex ea fuisse ci- 
vitate aperlissime liquet ex oratione 5 pro lImagi- 
nibus, Joanni Damasceuo vulgo ascripta, ubi qui- 
dem disertim Antiochenus nuncupatur; neque $0- 


ninis adjectione commemoretur. Notasse lioc po- ϱ lum ex ista oratione, verum cliam cx ipsa chrono- 


terant viri illi magni ex imp. Constantini Porphyro- 
genneti precitati Collectaneis de virtutibus et vitiis, 
quz Henricus Valesius, annis abhinc plusquam 50, 
jn lucem edidit (10) : in quorum Proomio, ubi re- 
censentur scriptores illi ex quibus desumpta sunt 
ista Excerpta, Joannes Malala chronographus a 
Joanne Antiocheno chronographo, sic vulgo dici 
solito, expresse distinguitur : Εἰσὶ δὲ ἐχ τῶν ὑποτε- 
ταγµένων χρονικῶν, [xxi] α’) Ἰωσήπου ἀρχαιολογίας, 
ϱ) Ἱεωργίου Movagoo, Υ) Ἰωάννου τοῦ ἑπίχλην 
Μαλέλα χρονικής. C) Ἰωάννου ᾿Αντ'οχέως ypo- 


graphia, qua cum tota juxta zram Antioclienam 
instituitur, ac res spectantes ad istam civilateu 
specistim pre omnibus aliis enarrat atque perse- 
quitur, auctorem Autiochenum manifesto videtur 
referre. 
]ll. Ex Joanne Antiocheno de rebus ad antiqui- 
tatem spectantibus apud alios scriptores Grzcos 
avi recentioris non raro producuntur testimonia. 
In Georgio Codino De originibus Constantinop.(p.91), 
de Portus Bosporii appellatione eum reperi cita- 
tum. [xxu] Ab Isaaco Tzetaze in locis duobus Scho- 


NOT.£. 


() in orat. 5 
ssCripla, — . 

(2) Jo. Tzetze clil. 3, Ilist. 99. Chilmeadus, 
eujus apograplium secuti sunt. editores, cuim. non 
l:gissel Constantinum. Porph. qui Malela. scribit, 
«cripiionem Damascenianam retinet, Nos Coustan- 
Uaíanam praferimus, quoniam iu syllaba 2, cuam 
ea Convenit Tzetziana. Is. Vossius in libro Varia- 
gin Observ. ac alii, inus recte, et absque auctore, 
Maltela scriliunt.. 


De Imaginibus Jo. Damasceuo 


(5) De Hist. Graecis. lib. 11. 
Ἡ Delineatione Apparatus Historie Byzantinaz. 
(5) In Historia phitosophize, Thaletis Vita, 
(6) In Schedis wss. | 
(7) De Synedriis, |. 1. ο. 8, p. 122. 
(8) Prolegomenis ad Hieroclem plilusophum. 
(9; Prlatione ad Theophili Antiocheni librorum 
ad Autolycum editicnem Oxonieinsen. 
(10) An. 1651. 
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liorum in Lycophronem advocatur; in primo (p.24), A — Sic in alio opere ms. quod habetur luter codi- 


de ratione cur Cecropi, regi Athenarum, nomen 
Δ'φυὴς fuerit impositum ; quod cum ante ejus tem- 
pora, conjugio nullo apud Atticos inito, pares suos 
non noscerent liberi, ille, lege de nuptiis sancita, 
effecerit ut. non. solum matres sed et patres suos 
cognoscerent : Ταῦτα γοῦν αὐτὸν λέγουσι Augur, ἢ 
ὡς εὗρον ἐν Ἰωάννῃ ᾿Αντιοχεῖ, ὅτι πρότερον, etc. In 
altero (p. 64), de Palladio Trojano ab Asio quodam 
maihematico telesmatice confecto, et regi Troi ab 
eodem donato, ut, quandiu in urbe Troja servare- 
tar, inexpugnabilis ea tutaque permaneret. Illius 
verba in medium hic adducere non incommodum 
erit : Ἰωάνντς δὲ ὁ Αντιοχεὺς οὐχ ἐξ οὐρανοῦ λέγει 
πεσεῖν τὸ Παλλάδιον, "Ασιον (11) 6$ τινα φιλόσοφον 
μαθγ ματιχὸν τοῦτο ποιῖσαι ὠροσχοπίᾳ χαλλίστῃ, εἰς 
τὸ ἆ πόρθητον εἶναι την πόλιν ἐχείνην, ἕνθα ἂν τοῦτο 
μένει πεφυλαγμένον xol ἄσυλον χαρίσασθαι δὲ τὸ 
τοιοῦτον Παλλάδιον τῷ Tout. Ceterum Joannes ΑΠ- 
liochenus scribit, non ex celo Palladium decidisse, 
wd AXiww quemdam philosophum ac mathematicum 
id egregio horoscopo predixisse, non expugnatum 
iri civitatem in qua Palladium custodiretur; et tale 
Palladium Troi dono dedisse. His adde Joannem 
Tz-tzem, Isaaci citati fratrem, qui in Historiarum 
Chiliadibus, chil. 2, hist. 35, inter illos scriptores 
qui de Cleopatra Egypti regina in Operibus suis 
fuerint. commentati, Jo. Antiochenum recenset. 
Et rursus in chil. 6, hist. 69, de Pentheo ab Agave 
occiso, et istius fabulze explicatione, eumdem citat. 
llistoriz hujus Tzetzian: titulus sic se habet : Περὶ 
τοῦ 6 ᾽Αντιοχεὺς ᾿Αγανὴν, τὸν υἱὸν προδιδοῦσαν εἰς 
θάνατον. Quod Interpres sic vertit : De eo, quod 
Antiochenus Agavem filum prodentem in mortem. 
lost versus aliquot de Bacchis et nepotibus Cadmi, 
hec subnectuntur. 
[xxin] Ὁ Εὐριπίδης μυθικῶς οὕτω ταῖς Βάχχαις 
. .Πράφει. 
0 δ Ιωάννης χρογικός dAAnyopóv zov, Aé- 
[1ει, etc. 


Euripides [αδιίοεε sic de Bacchis scribit. 

Joannes autem. Chronicus fabulam exponens, ait, 

Peutheus atque Labdacus, maqis autem Pentheus, 

Interfectis reliquis nepotibus (19) Cadmi, 

Áctaone quidem ipso a propriis canibus, 

Learcho et Meliceria a patre matreque, 

labuit spem obtinendi sceptra atque sedes. 

Ut autem audivit Bacchum. Cadmi nepotem nothum, 

legnnm affectare, comprehensum in vincula conjecit ; 

Solreus. autem. precibus matris suc, occiditur ejus 
[ dolis. 

Quapropter fabulam finzerunt, a magreoccisum fuisse. 


ces Baroccianos Bibliothecz Bodleiane, in Alle- 
goricis scil. Fabularum lHomericarum Expositioni - 
bus, ab eodem citatur de Paridis Trojani inter deas 
judicio , nempe fabulam istam inde ortam fuisse, 
quod de Prudentia, Fortitudire, et Cupiditate, 
earumque inter se comparatione, librum queimdain 
conscripserit Paris, oratori:e artís peritus. 


Kal ῥήτωρ (15) δὲ yevópsvoc vpágzet d μὲν 


1.1: 

Elc ἓν δὲ τοῦτο σύγγραμμα τὰς τρεῖς θεὰς συ]- 
[αρίνει, 

Τὴν ΑἈθηνᾶν, τὴν «ρόνησιν * civ Ἠραν, τὴν áv- 
[δρείαν, 


Καὶ τὴν ἐπιθυμίαν 06 φημµι τὴν Ἀφροδίτην. 
"H καὶ τὸ uror. δέδωκε, τὴν vixnv τὰ πρωξεῖα, 
ης Ἰωάνχης χρονικὺς Αγτιοχεύς που γράφει, 
Αὐτὸ µόνον dAAnTopov, c' ἆλ.]α παρα λιμπάνωγ. 
Γάμον Ι[η.Ίέως, Θέτιδος, 'Epunr τε (14) / τὸν 
d, 

Τὴν "Ιδη» οὗπερ Expire θεὰς τὰς 0pvAAovyérac. 
"0Ο Τζέτζπε 6' ἅπαγτα «επτῶς ἀ.ἱληγορεῖ. Kal 

[πρόσχες. 
[xxiv] Quorum hic est. sensus : Et arte eloquentia 
pollens, cum ulia multa scribit , tum comparalionem 
dearum (rium, Minerve prudentia, Junonis fortitu- 
dinis, el Veneris cupiditatis ; quarum ultimam εα- 
leris pretulit ; ut scribit Joannes Antiochenus chro- 
nographus. Qui illud duntaxat allegorice exponit, 
alia missa faciens, nempe nuptias Pelei ei Thetiais, 
Mercurium, el Jovem et Idam ubi de deabus illis ju- 
dicium fecerit. Verum Tzetzes ea omnia subtiliter 
allegorisat. Et attende. 


IV. In locis liisce describendis, idcirco prolixi fui- 
mus ut exinde cominodius ( quod ex usu nostro fue- 
rit) exquiri possit, utrum iste Jo. Antiochenus, cu- 
jus scriptores citati testimonio utuntur, sit idem cum 
nostro Jo. Malala, an potius cum alteroillo, supra 
memorato, cujus exstant apud imp. Constantinum 
Porphyrogennetum Excerpta. Ger. Vossius, qui, 
ut supra monuimus, de Excerptis Jo. Antiocheni 
apud imp. Constantini Porph. Collectanea exstan- 
tibus, nibil omnino commemorat, Jo. Antiochenum, 
quem citat de /Egypti regina Cleopatra (15) Jo. 
Tzetzes, eumdem fuisse conjectatur cum Jo. Ma- 
lala. In qua sententia eum sequitur Allajjus, et 


D Joannes noster Gregorius (16) in Animadversioni- 


bus ms. in auctorem nostrum. Ego potius in sen- 
tentiam contrariam propendeo, et non solum euim, 
quem citat in locoillo, ceterisque supra adductis, 
Jo. Tzetzes, sed et eum, quem citant ejus frater 


NOT... 


(14) Fadem fere repetuntur, p. 66, ubi redun- 
Jan, et. absunt a. cod. ims. bibl. Bodl. quie haben- 
lar de Asio ét Apollodoro lin. 5, a vocibus ὡς "Acto; 
235. ad lin. 14. Dernarii Bertrandi Latina νεγδιο 
qua re.Jundant in Grsecis agnoscit; sed ea quis se- 
quuntur post voccs ἐξ οὐρανοῦ τοῦτο πεσεῖν, lin. 20, 
ad vocem κατατἑττωκεν, lin. 295, qua revera a 
Tzetze scripta sunt, in ea desilerantur, 

(12) Ἑγγόνων, quod interpres ibi male — vcitit 
fiios, ut ct infra ἔγγονον filivm. 

03; Sic. iu codicc 115. Dairec.. num. 21, οἱ in 


alio qui habetur. num. 194. [n tertio quodam qui 
habetur num. 151, post mentionem, non. l'aridis, 
sed Eueli Alcestidis F., occurrunt lii versus, sed 
wale ut ex reipsa apparet, 

(14) Mss. 24 et 194, Ἑρμῆςς ms. 12ἱ 'Ep- 
μῶντε. 

(15) Nam de caeteris quie supra a. nobis citata 
sunt is nibil observarat. 

(16) Qui nec ip i in loca qu.e supra produxiu:ius 
cetera legendo incidera:t. 
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Isaacus, οἱ Geor. Codinus, eun.dem fuisse cui al- A rato ; cumantea tamen in eodem opere Joannem Λιι- 


tero illo, enjus exstant Excerpta (17), haud. zegre 
mihi persuadeo. De Codino saue hoc satis constat. 
Nam locum istum, [xxv] quei ex suo Ju. Antio- 
cheno adducit, apud. nostrum Jo. Malalam. frustra 
quiesirzis. Reperiuntur quidem apud Malalam oni- 
nia (18) ev loca quie ab utroque Tzetze ex Ju. 
Antiochneno citantur; et. de. fabula. insuper ista, 
quie estde interitu. Penthei auitnadvertere lizet, 
non Sulua? proferri apid Malalam eamdem | illius 
allegoricam expositionem, verum eliam ab eo de 
fabula ista advocari Euripidem in DBacchis, ut etiam 
de eadem. inloco praedicto citatur a Tz»tze Chi- 
liasta.. llinc cuivisin promptu esse possit argu- 
mentum sibi satis speciosum efformare, non alium 
quam nostrum Joannem, a duobus illis scriptoribus 
per Joannem Antiochenum desi;nari : argumentum 
(inquan; ) satis speciosum, οἱ si alicui ista opin:o 
probabilior videatur, cuin co non ego contendo : 
me tamen non ita ha:c movent quin potius in di- 
versa persistam sententia. Quis enim in. Gracie 
&equioris οἱ poslerioris monumentis làm paruin 
versatus est, ut. non seiat illorum sciiptores fere 
eadem ubique litteris demandare, seque mutuo et 
alios scriptores liberaliter admodum exscribere at- 
que expilare consuescere? Et quis non videt vel ex 
ipsis, quie exstant, Jo. Antiocheni monachi Excer- 
pitis, eum multis in locis eadem cum Joanne no«tro 
Malala in litteras retulisse * Quem latet illius Cliro- 
nographiam de eisdem plane cum Malaliana f.bu- 
losis rebus tractasse? Hisce insuper addo, mihi 
esse exploratissimum, niliil aliud esse Joannis nostri 
Malalie Clironograpliiam quam ex aliis auctoribus 
decerptam rerum farrazinem : solere eum verba- 
tim cx aliis transcribere, et auctores etiam ab il'is 
citatus, quasi ipse legisset, citare. Quid itaque mi- 
rum si prxzdicix Nar:ationes in illo reperiantur, 
Jicet ex alio aliquo scriptore citatze. sunt ? Quo- 
minis autem exístimem illum a scriptoribus praz- 
dictis intelligi, id cevte obstat, quod videtur colli- 
gendum ex imp. Constantini Porph. Collectaneis 
toties laudatis, non solitum eum fuisse sub simplici 
appetlatione Joannis Antiocheni commejnorari ; sed 
3b alte:o illo per suum coguomen sejungi fuisse 
eonsuetiüm, Accedit quod et ipse Jo. Tzetzes in 
alio loco ( cliil. 5, hist. 29), iij eum coinmemo- 
rat, non illum appellet Joannem Antioclicenum, sed 
Jo nnem [xxvi J| Melelein, eadem prorsus modo quo 
ab imp. Constantino priecitato nominatur. simpli- 
eiter Joannes. Malala. llis adde, quod cum eum 
32c12e8 commemorat, en: ionem de illo facere vi- 
deatur tanquam de auctore à se non ante meino- 


tiochnenum citasset : Ta2ta μὲν Ἰωάννης zt; ( hoe 
noto) MzxfAng χρονογράφος. llec tradi Joan e, 
quidam Meleles chronographus. 

V, Hxc cumita se babeant, lectori liberum esto 
jidicium, utrum idem sit iste Jo. Antiochenus, qui 
a Tzetze utroque citatur, cum Joanne nostro Ma- 
lala, an cum altero illo cujus exstant Chronogra- 
phica Excerpta. Si placet postremum , tum dici 
oportet ,"Fxcerptorum istorum scriptorem post 
Georgium Chronographum vixisse, adeoque sub 
imperio Heraclii, quod virieruditi hactenus sta- 
tuerunt, non floruisse. Nam expresse asserit Tzetzes 
Chiliasta Jo. Antiochenum a se memoratum post 
Georgium Chronographum ( Syncellum intellige, 
vel [lamartolum ) claruisse. Si prius arrideat; tun 
idem erit dicendum de Malala mostro: de cujus 
atate nos infra. Pro comperto est interim, non so- 
lum exstareapud imp.Constantini Porphyrogenneti 
Collectanea ex J. Antiocheni Monachi Chronogra- 
phia Frag:nenta ; verum etiam lodieque in biblio- 
thecarum scriniis asservari, cum alia et omnino 
diversa ex co. Excerpta, tum ct ipsam alibi Cliro- 
nograpliau: integraui ; vel aliud. saltem. archiolo- 
gicum opus Joanui Antiocheno tributum. A doctis- 
simo Alemanno, in Notis historicis ad Jlistoriam 
arcanam Procopii , proferuntur. fraginenta duo de 
imp. Justiniano ex Jà. Antiocheni ( quie appellat) 
CoLectaneis: qua quidem diversa fuisse a Jo. An- 


C tiocheni Collectaneis Constantinianis cum in illis 


de Justiniano nibil quidquam legatur, necesse est. 
In volumine Grzco ms. bibliotheca legis Pari- 
sin:e num. 2216, inter varios tractatus diversi ar- 
gumenti occurrunt Excerpta ex Jo. Antiocheni Chro- 
nico: il quod colligitur ες Indice tractatuum 
illius voluminis, qui babetur Grzce inter Stephani 
Le Moyne Varia sacra, $ub titulo. Judicis. Antonii 
Eparchi ( Corcyra) legoti, ex cujus dono cirea me- 
dium seculi praeteriti in illustrissimo illo librorum 
mss. Gazoplylacio volumen jllud repositum est. 
In illo.indice nuut. 79, sie legitur : Ἰωάννου "Av- 
τιογέως ἀπὸ τοῦ χρονικοῦ αὐτοῦ συντάγματος ἀπ' 
ἀρχΏς κτίσεως πόσμον. Jo. Antiocheni quedam ex 
[xxvul illius Chronico quod incipit a principio crea- 
lionis mundi. Memorantur Excerpta eadem apud 
Analecta ex ejusdew bibliothecz Catalogis Lah- 
paana ; et ab eruditissimo Dufre«snio, in Notis ad 
Chronicon (quod. inscribit) Paschale, al;quoties. 
laudantur, Ex cujus quidem citationibus, qui au- 
etoris exhibent verba, deprelienditur, enm diversa 
esse Excerp!2 ista ab Excerptis supradictis Con- 
etantinianis, tum etiam chronograpbiam | istatn à 


NOT.E. 


(17) lu. excerptis illis liabetur. perioche. hene 
magna de Paride Trojano, in quo. tàanen. nibil oc- 
curtit de illius Libelli in Veneris Encomium. seri- 
piioae, de qua allegat Jo. Antiochenum Jo. Tzetzes : 
ved. dici as lioc potest, solere. in illis excerptis 
Coustantinum  Porpli. non omuia qv ipsius auc- 
wrcs in singulis narrationibus scripsere ad verbu 


exlibere, scd eormm enarrationes eontraliere ct ex 


ο pro Μία nonnulla. elidere. Vide. taaien quie 


diximus in Diatriba nostra. De scriptor. 6recis 
variis, cap. , ubi de Antiocheno clirosog.. 107 
nacho, 

(18) De Gecrope. 86,  Pitladio 127, 
280, ete. Penifico 5f Pariis hbrs tto. 


Cleopatra 
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nostra Malaliana fuisse diversam. A cloriss. Salina- A Jo. Antiocheni cujus exstant. Excerpta apud Por- 


sio, in Notis ad scriptores Historie Auguste, et 
in Plinianis Exercitationibus in Solinum, et simi- 
filer 3. Leone Allatio in Notis ad Eustathii Autio- 
cheni Hexaemeron, producuntur con:plura loca ex 
J». Antiocheno (sive Antiochensi ) Περὶ ἀργαιολο- 
vía; hoc quoque diversum fuisse a Joannis no- 
siri Malalze Chronographia, quamvis ct illa Περὶ 
ἀθχαιολοχίας non improprie possit inscribi, quae 
ex eo in medium afferuntur, manifestum redditur. 
Ut o:nino fallantur eruditi illi viri, qui integrum 
opus Joannis nostri Malale in Gallia etiamnum 
servari (id enim ab aliquibus accepi ) docuerunt, 
]! illis haud dubio fraudi erat, vel quod opus 
Π:,ὶ ἀρχαιολογίας cum Chronico Malaliano idem 
esse putaverint, vel quod illa Excerpta, qui ex- 
sant in. eodice regis Galliarum, opus integrum 
fuisse, et nostri auctoris, crediderint. Pro certo 
mehercule hoc cons!at, ne ipsi Gallorum doctis- 
s wo, percelebri illi Dufresnio, τῷ χαλχεντέρῳ, in 
manus unquam venisse Joannis nostri Chronicon ; 
*ui L3men fortasse in. codd. Griecis mss. supra 
omues liujus avi mortales versatus est. Joannem 
Malalam quotieseunque is commemorat (ut citat 
quidem aliquoties in Notis ad Chronicon Paschale, 
et Annales Joannis Zonarz, et in. Medie ei infimo 
Grecitatis Glossario), testimonia ejus aliunde non 
depromit, quam ex aliis scriptoribus, qui exem- 
plar nostrum Oxoniense evolverant, et inde non- 
nulla excerpserant : quod ipse in aliquibus locis 
aperte profitetur. Utrum opus predictum Joannis 
Antiocheni Περὶ ἀρχαιολογίας sit idem cum Chro- 
nico toties memorato, cujus apud Constantini Col- 
lectanea jam exstant Excerpta, ii me'!ius poterunt 
judicare, quibus datur facultas cum hisce illud 
conferendi. Est inicrim admodum verisimile : sc 
enim Josephus Historiam suam Judaicam, et Diony- 
sius Halicarnassensis opus suum llistorize Romane, 
ἀρχαιολογίαν inscripserunt ; quorum posteriorea 
sub titulo, Dionysii Περὶ ἀρχαιολογίας, [xvvini] co- 
dem modo ab eodem Salimasio, in Notis ad 
scriptores Augustos, citatum ]legisse memini. 
Neque agit id opus Πςερὶ ἀρχαιολογίας de rebus 
solum vctustioribus et :evi fabulosi, sed et re- 
rum recentiorum historiam, et ipsorum impe- 
ratorum Romanorum gesta complectitur. Hoc 
evincunt. Excerpta ista, qux apud Salinasium, in 
Notis novissime citatis, ex eo proferuntur ; nimi- 
rum de morte imp.*Adriani (t. 1, p. 180), εἰ in- 
signi mausoleo in honorem illius erecto ; de 
X. Antonino (p. 354), quod, xrario in bellis exlau- 
«o, ornamentorum imperiZlium auctionem in foro 
feeerit; de Numeriani imp. (t. Il, p. 791) exceie- 
caiione et interitu ; deque Carini ( p. 793). insigni 
eradslitste, quod eos, qui puerum olim pneri lu- 
νἰεσομέ (ιο derisissent, imperator jum. factis non 
dimiserit inultos. 
VI. Si oslind et diversum fuisse com periatur, 
ww lecus erit stuspieiloai, non Chronicon. illul 


phyrogennetum, sed ipsum id opus a G. Codino 
el Tzetze utroque fuisse designatum ubi citant 
Jo. Autiochenum. Sin idem fuisse (quod omnino 
crediderim) evolventibus appareat. ex illis locis 
qui ex eo adducunt Salinasius et Allatius, id ulte- 
rius el c'arius astruetur, quod supra posuinius, 
Jo. Antiochenum Monachum et Joannem nostrum 
Malalam in eisdem narratiunculis solere concinere; 
el ideo nihil repugnare quominus cum Monacho 
idem esset Joannes ille Antiochenus qui a Tzetzis 
fratribus laudatur, quamvis reperiantur apud ip- 
sum Malalam res ille pro quibus citatur. A Leone 
Allatio (in Eust. Hexaem. p. 300 et 505) ex Jo. An- 
tiocheno Περὶ ἀρχαιολογίας, inter alia, citantur 


D (oca, de llesiodo quodam, quod Graecos cdocuerit 


litteras; et .de expositione fabula super Endy- 
mione, quod per mysticas quasdam orationes 4 
juna nomen Dei addiscere voluerit, quodque illu 
per somnium edoctus non 2mplius est experrectus, 
Qus amba narrationes apud Malalam (p. 10 et 
13) quoque leguntur. Α Salmasio [xxix] in Pli- 
nianis Exercitationibus (p. 902, 905, 908) ex eo- 
dem opere, inter alia loca, proferuntur fragmenta, 
de lippodromo urbis lom: a Romulo exstructo; 
de ejusdem diversis partibus, et populi ἀῑδιιη- 
ctionibus; de factionum iu Circo per gregesel pan- 
nos discolores divisione ab OEnomao rege insti- 
tuta ; deque circi, juxta numerum planetarum, 7 
spatiis, et, ad imitationem 12 Zodiaci signorum, 
12 ostiis. Qua omnia quoque apud Malalam (p. 218 
ad 225) nostrum fabulosum occurrunt; sicut. et 
isla οι) ex eodem citantur in Notis ad Scriptores 
Historie Auguste, de Tabula lusoria. a Palamede 
inventa, et de Palladio Trojano ab Asio philosoplio 
excogi!tato; quie una est quidem ex istis narra. 
tiunculis, pro quibus citatur ab Is. Tzetze Jo. Au- 


tiochenus. Illius verba sic se habent : Τὸ ἐν Tgo!z- 


Παλλάδιον ζωδίον ἣν pixphv ὑπὸ ᾿Ασίου τινὸς φιλο- 
σόφου κατασχευασθὲν εἰς φυλαχὴν τῆς πόλεως. Et si 
qus cupiat ejus verba de Tabula Palamedis luso- 
ria eum Malalianis (p. 199) componere, ea liec 
sunt : Ὁ Παλαμέδτς διὰ τῖς τάθλας τὸν Υ{ῖνον 
χόσμον ἠνίξατο ' τὸν ζωδιαχὸν χύγλον διὰ τῶν δύ- 


D δεχᾳ χάζων ' διὰ τοῦ Φηγυθόλου χαὶ τῶν ἐν αὑτῷ 


ἑττὰ χοχχίων. τὰ ἑπτὰ ἄστρα τῶν πλανήτων ' δ.ὰ ok 
τοῦ πύργου τὸ ὕφος τοῦ οὐρανοῦ, ἐξ οὗ δίδοται πᾶσ, 


χχλά τε χαὶ φαῦλα. Sic citantur a Dufresnio (Netis - 


ad Cliron. Pasch. p. 498, 499, etc.) Excerpta mss. 
ος Chronico Jo. Antiocheni, inter alia, de variis 
rebits quie. in. Nostro (p. 25, 96, 21, 29, 50, 45) 
etiam comparent : de. Homerice fabule super 
Marte οἱ Venere a Sole depreliensis expositione, 
ex Paliephato, qui idem a Nostro etiam adducitur ; 
de Mercurii Trism. dietis de divina natura, ex p- 
sius. operibus; de rege A gvptiorum, nonminaio 
Karache, seu Maracho, Sostri (sive Sesustii) stc- 
cedente, et ab illo fuisse oriundos. sutcecaneeg 
Vgsptiorum reges ; de Meduza ct l'eisco, docub»se 


αλ.” 


2] 
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hunc Persas τὰς ἐπὶ Γόργονας τελετάς' de anno A ptio sic se habet : "Ex τῆς χρονογραφίας Ἰωάννου 


AEgyptorium antiquo sub Vulcani et Solis tempo- 
ribus; de Sose et Thuli (sive Thuachi) aliisque 
AEgyptiorum regibus; de oraculo denique de SS. 
[xzx| Trinitate regi Thuli in Africa dato. Citan- 
tur etiam ab eodem (p. 497) eadem, de Pico Jove, 
de regina Semirami, deque Nino et Thurra ci suc- 
cedente ; que narrationes, quamvis nunc in Nostro, 
quippe desunt in principio pleraque, non invenian- 
tur, tamen non dubitandum videtur, quin in illis, 
qus jam desiderantur, repertz fuerint, ut quidem 
occurrunt in illis, qua ex Chronico Paschali sive 
Alexandrino in eo (p. 19, 90, 91) supplentur. Locum 
unum ex supra memoratis, de veteri Agyptiorum 
anno, ut cum Malaliano (p. 25) a lectore curioso 


(si placeat) conferantur, me non pigebit ascribere. B 


Ἐδασίλευσεν Αἰγυπτίων ὁ υἱὸς αὐτοῦ "Hátog ἡμέρας 
δυοζ’ ὡς εἶναι ἔτη tB! καὶ ἡμέρας WC. Οὔτε γὰρ 
εἴδησαν τότε Αἰγύπτιοι 5 ἄλλοι τινὲς 
Ψηφίσαι ' ἀλλ' οἱ μὲν τὰς περιόδους τῆς σελήνης 
ἐἑνιαντοὺς ἑψήφιζον, οἱ δὲ τὰς περιόδους τῆς ἡμέρας * 
οἱ γὰρ τῶν ιβ’ μηνῶν ἀριθμοὶ μετὰ ταῦτα ἀπενοήθη- 
σαν, ἐξ ὅτου ἐπενοήθη τὸ ὑποτελεῖς εἶναι τοὺς 
ἀνθρώπους τοῖς βασιλεῦσ.. 

VII. Atque hzc de diversis Joannibus Antioche- 
nis chronographis, ne temere, ul solet, cum al- 
tero illo Joanne Antiocheno chronographo, sive 
archaologo, confundatur Malala noster, hic dicta 
sunto. Exstiterunt alii Joannes Antioclieni, clivo- 
nographi; ut Joannes rhetor, qui Historia suam 
sub imp. Justino seuiore terminavit; ct, si fides 
Arabibus, Joannes ipse Chrysostomus, ex. presby- 
tero Ántiocheno patriarcha Constantinopolitanus, 
cujus nomine jam apud eos, et eorum lingua, cir- 
cumfertur Chronicon, De quibus nos agimus in 
;alio opere. Celebratur a Ger. Vossio (De Hist. 
Grecis), et Phil. Labb:zeo ( Delin. Apparatus Hist. 
,Bys.), alius Joannes Antiochenus chronographus 
Sive historicus, quem dicunt fJoruissc post tempora 
Justiniani senioris, et Evagrio llistoriz ecclesia- 
.sticz scriptori cozt«neum fuisse, et ab eo comme- 
Aangrari. At longe falluntur eruditi illi viri ; non 
nim ex urbe Antiochie, sed ex Bpiphaniensi, 
Áuit iste Joannes historicus, ut demonstrat in Notis 
. ad Evagriuin clariss. Hen. Valesius, et pleniusnos iu 
xxxi] υρετο (19) alio modo memorato. Jam ut , 
-hisce omissis, ad cxtera, qui spectant ad no- 
-Slrum auctorem, procedamus, et de ejus conditione 
áneamus disquisitionem : sunt. qui illum existi- 
mant ipsius episcopatus Antiocheni infulis, duin 
vixit, fuisse ornatum. In hac opinione fuere in- 
terpretes Jo. Damasceni (quem appellant) Libri 
terlii pro imaginibus, quique illos sunt secuti alii 
pon exigui nominis. Fragmenti, quod in libro 
«itato ex Chronographo nostro producitur, inscri- 


ἐνιαωτὸν . 


D 


᾿Αντιοχείας τοῦ xax Μαλάλα περὶ τῆς Λἰμοῤῥοούσης, 
etc, Quam in lrunc inodum vertit Fran. Zinus : 
Ex temporum descriptione Joannis. Antiochi pon- 
lificis, qui et Malala dictus est, de muliere que 
sanguinis fluzum perpessa [uerat. Mujus tituli iu- 
terpretationem Jac. Billius, dum Zini versionem 
in aliis castigat, absque reprehensione praeterit : 
sic Jac. Gothofredus, ad Philostorgii llistoriaim 
eccles. (1. vin, c. 5) de Christi. statua Paneadica 
verba faciens: Quod, inquit, Joannes Damascenug'-.. 
de imaginibus orat. 5, re(ert ex Chronico Joannis: 
Antiochie episcopi, cognomento Malala. Eandem. 
sententiam οἱ interpretationem amplexi sunt il- 
lustrissimus Baronius in Annalibus (ad ann. 51, 
num. 75) et Joannes noster Gregorius in Animad- 
versionibus mss. super Malala, ac alii. 

VIL Utrum ipse oratiouis przedict:e de imagini- 
bus auctor, per Ἰωάννου 'Avttoysía; Joannem 
nostrum Antiochiz fuisse antistitem voluerit, quod 
auctores citati arbitrati sunt, pro certo haud fa- 
cile statuerim : hoc interim est admonendum , 
istiusmodi loquendi formula non semper necesse 
esse ut episcopi intelligantur, tametsi per illam 
in Catalogis conciliorum designari episcopi so- 
leant ; scd posse etiam cives alios quoscuuque per 
eam denotari. Hoc videtur exploratum  habuisso 
Godefridus Tilmannus, qui in sua orationis prze- 
dicte versione, Joannis Antiocheni, simpliciter 
habet. At quacunque. fuerit. sententia ipsius au- 
ctoris; nos tamen nullo pacto descendere possu- 
mus in eorum opinionem qui ex sede Antioclie- 
norum patriarchali Chronographum [xxxi] no- 
strum arcessunt ; verum suppetit nobis argumen- 
tum, idque quidem (ui. fallor) firmissimum ac ir- 
refragabile, ad illam dignitatem eum nunquam 
fuisse evectum. Non hie adnotabo citari illum a 
Tzetze Chiliasta tanquam hominem obscurum et 
ignotum : Ταῦτα μὲν Ἰωάννης τις Μελέλης χρονο- 
γράφος” ubi illud vocabulum, τις, obscuritatis 
nota et indicium videatur ; loc, inquam, non ad- 
nolabo, quippe vir negari possit quin de viris 
etiam nominaltissimis et maximis vox ista inter- 
dum apud veteres usurpata reperiatur. Sic (ut 
alios missos faciam ) de Tiedoreto, episcopo Cyri 
doctissimo celebratissimoque, Theodorus abbas et 
philosophus in argumento synodi Ephesin:z : 
Εὐρέθη δὲ μετὰ Ἰωάννου θεοδώρητός τις, ἑλλογιμώ: 
τατος Κύῤῥου ἐπίσχοπος πόλεως ἀνατολικῆς. Sie ad 
verbum Leontius Seholasticas in lihro De seciis 
(act. &, p. 509), ex abbate Theodoro (ut opinor) 
exscribens : Εὐρέθη δὲ μετὰ Ἰωάννου  θεοδωρη- 
τός τις, ἑλλόγιμος Κύρου ἐπίσχοπος ἀνατολῆς. Abun- 
de erit, si ex ipso patriarcharum Antiochenorum 
Catalogo demonstremus fuisse nullum illius οἱ 


NOTE. 


i49). Diatriha de. scriploribus (ναοί variis , cum pro[feuis. tum ecclesiasticls , 


4155. nondum edita, cap... 


marine ex codd. 
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vitatis episcopum nominatum Joannem, qui in illa A circiter 1400 compositum est, fit mentio Jo. Ar- 


z tate, qua scripserit Malala, floruerit. Age itaque, 
videamus quot fuerunt Joannes Antiocheni pa- 
riarche, et fuisse nullum eodem temporis inter- 
vallo, quo vixerit Malala, ostendamus. In Nice- 
pbori patriarchze CP. patriarcharum Antioelieno- 
rum Catalogo (qui urum nutero supra sexaginta 
complectitur, et perducitur usque ad patriarcham 
Anastasium Juniorem, qui martyrium subiit circa 
annum incarnationis Dominicz 608, seu, ut alii 
volunt, 611), recensentur Joannes duo. Eorum 
primus, apud omnes scriptores ecclesiasticos pre- 
pter scbisma in synodo Ephesina commemoralus, 
et Epistolis aliquot suis notissimus, fuit ordine 
patriarcharum 291* et anno D. 4538 e vivis exces- 
sil, postquam patriarcbatum per 18 annos guber- 
nasset, Secundus fuit ordine 47«* auccessor Petri 
Fullonis, sub Zenone imp. Α. D. 476, post men- 
ses 3 ejectus. Post duos lios Joannes, quos nemo 
non videl Joannem nostrum Malalam atate ante- 
cessisse, cum florverint ante imperium Justiniani 
ejus nominis primi cujus gesta a Malala celebran- 
tur, nonalius Joannes in antistitum Antiocheno- 
rum [xxxin] serie occurrit aute seculum 4 nato 
Christo undecimum. In illo szculo, nimirum quo 
tempore recuperata fuit urbs Antiochenorum, ex- 
pulsis Saracenis, a Christianis nostris Occidenta- 
libus, id est A. D. 1098, cathiedram illam tenuisse 
Joannem quemdam, sanctissimum confessorem , 
apud Gul. Tvrium, in. Historia belli sacri (lib. vi, 
c. 25), memoriz proditur. Is, ut dicit idem Ty- 
rius, evoluto vix bienuio post urbem recuperatam 
sede sua semet abdicavit et Constantinopolim 
abi. Vergente ad exitum insequente  ezeculo , 
nempe a Domini nostri Nativitate duodecimo, thro- 
num patriarchalem  Antiochix tenebat Joannes 
alius ; idem ille, qui olim in Oxia, Propontidis in- 
suia, monachicam exzercuerat vilam, cujusque ex- 
stat, inter clariss. Cotelerii Ecclesie Grzce Monu- 
menta, Oratio in monasteriorum donationes laicis 
factas. 1n Conciliorum voluminibus habetur opus- 
eulum Joannis cujusdam patriarche Antiocheni 
De superioritate inler concilium et papam; at re- 


tiocheni patriarch:e cognomento Codonmati, qui 
inde translatus sit ad sedem metropolitanam Tyri. 
Non alius hic fuit quam secundus illorum quos 
memorat Nicephorus patriarcha CP. quem dixi- 
mus ejectum a Zenone imp. Eum enim Codonatum 
fuisse cognominatum , testimonium ^ perhibet 
Victor Tuaunensís, Ab Anastasio Casariensi, in - 
tractatu. De jejunio Deipare, Joaunes quidam pa- 
triarcha Antiochenus, tanquam tunc cum ipse 
scribebat Ecclesiam illam regens, celebratur : quo : 
szculo is claruerit, non habemus usque adeo ex- 
ploratum, ut pro certo et indubitato decernere 
[xxxiv] possimus : hoc. tamen certissimum et ex- 
ploratissimum, eum ante undecimum $2culum, 
vel medium saltem praecedentis, in illius Ecclesise 
cathedra non presedisse : nam auctor est idem 
Anaslasius excepisse euim jn sede ista Theodo- 
sium, Petri successorem ; et ante (ad minimum) 
medium decimi seculi fuisse nullum in illa Eccle- 
sia Theodosium qui Petro successerit, constat. Ne- 
que multum quidem videtur dubitandum, quin 
idem is fuerit, vel cum illo Joanne patriarcha sue 
pradicto, cujus apud Gul. Tyrium habetur mentio, 
vel saltem (quod minus (20) arridet) cum mona- 
cho Oxiensi. 

IX. Si cui oboriatur suspicio, inter Anastasium 
Juniorem patriarcham, iu quo terminatur Catalu- 
gus Nicephorianus, et smculum decimum, ante 


C quod apparet floruisse Malalam, in cathedra Λη» 


tiochensi sedisse Joannem aliquem, qui idem cum 
Malala potuerit esse : is adeat velim Eutychii patr. 
Alexandrini Annales, illisque przfixam chronolo-. 
gis ejus Synopsin. Recensitos ibi reperiet illius. 
intervalli patriarchas universos, Joanne nullo in-. 
ter illos celebrato. Ejusdem rei fidem facit Catalo- 
gus alius, quem, ex Arabico aliquo auctore (ut 
opinor) transcriptum, ab amico nostro multo no- 
mine venerando, Edvardo Bernardo, viro iu amni 
doctrinae genere singularis przcellentim, accepi. 
mus. lilius patriarchas predicti intervalli, quia. 
discrepat aliquantulum ab Eutychiano, lectoris. 
oculis hic non gravabimur subjicere. 


cens is fuit, et non ante seculum xv, neque A. D, 
Grxcis est annumerandus, sed Latinis, neque qui- Dy an, desin. 
dem revera, sed titulo tantum fuit patriarcha. 58. Anastasius alter, 9 607 
Utrum inter hos duos Joannes posteriores, curren- 59. Vacat sub Persis, δι — 633 
tibus szeculis xin et xiv, in tlirono Antiocheno se- 60^. M acedonius, | : n 
deret ullus necne, non habeo dicere; neque nostra 6t. Theophanes, 43 663 
quidquam refert ; Jounnem enim Malalam aute sz- 62. Thomas, 20 683 
enlum decimum floruisse, in liquido est. [taque — 9. Georgius, | 3! 104 
ο. G4. Vacat sub Saracenis, 90 — 754 
ut ante eum floruerunt illi duo quos primo memo- ει Theophylactus, 14 Ἰὲ 
ravimus, sic omnes hi novissime recensiti eo longe (5. Theodorus, 959 193 
fuerunt recentiores. In scripto quodam manu G6. Theodoretus, 4 Sa 
exarato bibliothecze Oxon. Περὶ µεταθέσεως ἆρ- " pu as 9; Y 
1:526ov* De translatione episcoporum , quod. auno 65. Stephanus el Thadda us, 32 ὃδυ 
NOTA: 


(30) Vide Diatr. de script. Grac. var. 
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10. Symeon, 43 
11. Elias, 28 951 
19. Vacat 4 935 


Dein Theodosius et alii viri obscuri. 


[xxxv] X. Ut errorem committunt scriptores 
prenotati, cum Malalam nostrum in patriarcha- 
rum Antioclieunorum Albo reponunt, sic errorem 
plane diversum de illo erravit Franc. Combefisíus. 
Is in Manipulo de originibus rerum Constantinopo- 
litanarum, Joannem nostrum An!iochenum Mala- 
Jem, cujus nomen ex Oratione, quam vocant , Jo. 
Damasceni de imaginibus supra citata ei innotue- 
rat, eumdem fuisse decernit cum Joanne illo An- 
tiocheno, ex grammatico presbytero, quem tra- 
dunt Gennadius Mass. (De scriptoribus eccles.) 
et Marcellinus Comes (Chronico) contra hzret. 
Eutychianos librum condidisse. Qui error, ut fa- 
cile refellitur, cum Chronicon Malalianum ultra 
tempus Joannis prz»dicti pertexatur; ita facile 
quoque illi condonatur, cum C'ronicon ipsum 
videre ei nunquam datum cst. Suum autem Chro- 
nicon composuit Marcellinus À. D. 534, id cst 
imperii Justiniani octavo, et. Catalogum suum 
scriptorum ecclesiasticorum, in quo mentionem 
facit predicti Jo. Antioclieni presbyteri, concin- 
navit Gennadius, imperium administrante Ána- 
$tasio, A. D. 495, lioc est, annis ante imperii 
Justiniani, a Malala nostro celebrati, exitum 
ci7ca Lxx. 


Xl. Coujecturam aliam nihilo magis felicem 
eodem in loco de chronographo nostro facit Com- 
befisius; ut eumdem eum fuisse cum predicto 
Joaune presbytero, sic eumdem omniuo fuisse 
cum Joanne historico cognomento Diacrinomeno, 
id est, Eutychiauo; sic enim Schismatici Euty- 
cliiani nuncupari consueverant. Floruit iste Joau- 
nes ὁ Διαχρινόμενος ante nostrum Joannem, et 
ante ipsius Justiniani tempora sub przdicti Ana- 
stasii imperio, citante eum Theodoro Lectore in 
list. Eccles. qui ipse scripsit sub Justino seniore, 
deceaà-ore Justiniani, Auastasiique successore. 
Neque reperiuntur apud nostrum. chronographum 
qu: ex illo Joaune nominato Diacrinomeno a scri- 
ptoribus Grecis profejuntur. De eo qui plura vo- 


3. 903 Ainquit, sectatores quoscunque Romani imperii fini- 


bus excedere jussit, indulla tamen eis per tres men. 
ses licentia si qui per id tempus fidem orthodoxam 
amplecteretur. Sic alio in loco de Justiniano : Sub 
illius, inquit, imperio lwvresibus variis interdicium 
esl. Inter istas vero nominatim fuisse Eutychianz 
interdictum , ex edictis 5 et 6 apud Codiceu Ju- 
stinianzeum in titulo 1, fit conspicuum. Datur 
alius quidem in eo locus, qui forsan nonnullis 
videatur argumentum subministrare, eum Euty- 
chianorum opinionibus tinctum fuisse ; locus sci- 
licet iste ubi habet sermonem de Vitaliani rehel- 
lione contra imp. Anastasium , Eutychianum, in 
fidem catholicam szvientem, et episcopos ortlio- 
doxos et sedibus suis deturbantem ; quem Vitalia- 
num ait Victor episcopus Tununensis contra illum 
arma cepisse propter /idei catholice subversionem 
εἰ synodi Chalcedonensis damnationem, remotio- 
nesque orthodoxorum episcoporum atque successio- 
nes hereticorum. De illa Vitaliani rebellione verba 
faciens, et in fugam eum actum enarrans chrono- 
graphus noster sic. subjungit: Καὶ ἑνίχησε ὁ Xo- 
tho Χριστὸς xgi ἡ τοῦ βασιλέως τύχη. Hanc vero 
victoriam conciliavit Salrator Christus et imperato- 
ris fortuna. Qux verba videantur indicare zeluin 
ejus conira causam Vilaliani, οἱ ipsius fuisse 
opinionem, pro imperatore tanquam pro veritate 
Christum dimicasse. At utcunque hoc nonnullis 
prima fronte videatur, exinle tamen nihil potest 
jure inferri ; dici enim ista a Malala potuere, quia 
arma rebellia contra principem suum Vitalianus 
sumpserat. Sic olii profecto scriptores orthodoxi 
de bello a Vitaliauo moto, tanquam de re iupro- 
banda loquuntur, quamvis bene de eo sensisse 
videatur citatus Victor. Cyrillus Scythopolitanus 
in Vita S. Sabe ( cap. 57. ) illius rebellionem dam- 
nare videtur, sed aliquanto [xxxvi] tectius : συν- 
εχόμενος ὁ βασιλεὺς ᾿Αναστάσιος ὑπὸ τοῦ Βιταλια- 
νοῦ βαρδαριχῶν ὀχλήσεων. Detentus imp. Anasta- 
sius a Vitaliani barbaricis molibus. Evagrius (Hist. 
eccles. |. 11, c. 45) apertissime : Τυραννεῖ( inquil) 
τὸν ᾽Αναστάσιον Βιταλιανός. Et, eodem in loco, ait 
eum meditatum fuisse uL simperium occuparet. 
ΧΙΙ. Preter varios hosce Joannes Antiochenos 


let, is 3deat nostram Diatribam ( ad quam lecto- D liuc usque mein oratos, quos csse diversos a3 


rem jam saepius amandavimus) De scriptofibus 
Graecis variis cum. profanis tum ecclesiasticis, ma- 
zime ex codd. mss. quie lucem brevi visura est : 
ubi legere licebit nonnulla de eo haud vulgaria. 


[xxxvi]. Xll... Utm omni hierescos labe immu- 
bis essel noster cl,ronographus , an potius faverel 
predictorum | Eutychianorum partibus, adeo ut 
mereatur, cum dicto Joanae llistorico, ὁ Διακρινό- 
µενος audire; si quidem inquirere opere pre- 
Μάη: non desunt. quie fidem faciunt, inter scri- 
plores eunj ortlhodoxos es:e porius annumeran- 
dum. lmperatoris quippe Jestinioni fidem, dog- 
matibus hareicorui , quos edic is. ille damnave- 
tat, opposiiau , ortbodosant app Met Hecresium, 


Joaune nostro ex dictis certissime cognoscitur, 
observata sunt nobis iuter legendum nomina alio- 
rum non paucorum. Eorun primus est Jo. Antia- 
chenus archipresbyter, Publie diacouiss:e οἱ ab- 
botissz fllius sub imp. Juliano apostata clarus. 
Secundus est Jo. Maxentius, presbyter (ul volunt) 
Ecclesie Autiochena sub. Justino seniore, «ujus 
exstant in. Bibliotheca Patrum opuscula. aliquot. 
Tertius est Jo. Antiochenus presbyter, contia 
Faustum | Semipelagianum scriptor, ab Adone 
Viennensi laudatus. misi idem Lic esset (quotl 
facile quidem concedo) eum prxdicto Jo. Maxes- 
tio. Quartus est! Jo. Anticchenus Lauri 8S. Sabe 
in Palestina monachus, Diaconus ct. Ου) 
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cha, secta Origenisia, 
Quintus est Jo. Seholasticus, ex presbytero Antio- 
cheno patrixrcha Constantinopolitanus sub cjus- 
dem Justiniani exitu : cujus exstant Collectio ca- 
monum et Capita ecclesiastica; quemque. aliqui 


perperam confundunt cum Jo. Antiocheno Chro- . 


nographo, cujus exs!ant Excerpta in Collectione 
Constantini Porphyrogenneti. Sextus est Joannes 
de Antiochia vulgo dictus, Arrianus, unus ex 
magistris Muhammedis pseudopropheta, quo tem- 
pore imperavit Heraclius. Hisce adjiciendi sunt, 
nisi iidem fortasse fuerint cum aliquo jam dicto- 
rum, Joannes monachus et presbyter Autiochiz, 
cui in codice quodam ms. attribuitur Oratio de 
Domini transfiguralione, eadem cum illa, quam 
nomine Jo. Damasceni in illius operibus evulga- 
tam habemus : et Jo. Ahtiochensis, cujus nomen 
in alio quodam ms. tractatui. De conjurationibus 
preürzum reperitur. De omnibus hisce, sicut ct 
de s plerisque quos in. superioribus memora- 
vimus, nos fusius et plenius in Diatriba supra 
meinorala De scriploribus Grecis. variis, capitibus 
duobes primis, ex professo disseruimus. Hic 
[xxxvi] eos. recensitos volui, ut quot et quinam 
exstiterint illius nominis non nescius sit lector, 
et, si quis ex illis cum clironographo nostro idem 
esse videatur, ei proprio suo judicio uti liceat, 
modo et mihi liceat uti meo. Nihil opus est ut 
bisce subjiciam, a Diacono Liberato (Breviario, 
c.p. 18) memorari episcopum quemdam Alexan- 
drig, cujus nomen sit nostri scriptoris quam si- 
mit'limum, Joannem cognomento Mela ; quem dicit 
fuisse Dioscoritam, hoc est Diacrinomenum sive 
synodi Cualcedonensis adversarium. Eumdem eum 
fuisse cuim nostro Jo. Malala suspicabitur nemo 
paulo eruditior. Floruit enim ante tempora Justi- 
niani, eL, ut auctor est ipse Liberatus, secundus 
erat in autistitum  Alexandrinorum successione a 
Petro Mongo, Atlianasii hzretici successor, et al- 
terius Joannis Machiotz (sive Niciotx) cognomi- 
nati decessor. Incepit, juxta Chronicon Oeientale, 
Ecclesi: Alexandrine przsidere A. D. 438, et 
sedem tenuit per annos 8, et quod excurrit. Kir- 
cherus in Catalogo patriarcharum Alexandrinorum 


refert illius initium ad annum Christi 506. Ad D 


quem aunum ponitur a Baronio non initium ejus, 
sed exitus. 

XIV. De chronograplio nostro, benigne lector, 
qnis fuit et qualis, vel potius sane quis οἱ qualis 
non fuit, iuquisivimus hactenus. Jam postulat 
raAt:0 nostri. instituti, ut ad alia progrediamur, οἱ 
qualis sil. scriptor, deque ejus aelate, temporeque 
quo scripsit, ineamus disquisitionem. Floruisse 
eum sub ünperio Justiniani ejus nominis primi, 
quod anno D. 527* inceptum est, et 565* termi- 
natüom, inter illos eruditos viros, qui Chronici 
ejus exemplar ms. pervolverint, inolevit hucusque 
sententia. Sic statuunt pro certo οἱ indubitato 
Chlmeadus simul interpres et Gregorius; sic 


imperante Justiniano. A quoque vir summus Gul. Lloydius, antistes Asa- 


phensis hodiernus, qui et eum existimat anno Ju- 
stiniani circiter xxv scribere desiisse. lloc edocti 
nos sumus a clariss. Antonio Pagi in Annales 
Card. Baronii (ad an. D. 107): in quo opere ezi- 
mio de chronographo nostro ex Patris praedicti 
litteris ad se missis mentionem faciens vir ille 
eruditissimus : Vixit, inquit, stb magno Justiniano 
et videtur anno ejus xxv, aut circiter, scribere [xxxix] 
desiisse. lta clarissimus Gul. Lloydius, episcopus 
Asaphensis, e secta Protestiantium, vir. solidissimi 
criterii. ln egreyio perutilique opere, De scripto- 
ribus ecclesiasticis, quo orbem sibi litterarium 
obstrinxit vir eruditissimus Gul. Cavzus nostras, 
ad ztatem | Justiniano sequiorem demiltitur, ita ' 


B tamen ut eo imperante in vivis esse potuerit, et 


ad annum Christi 601 coujicitur. 

XV. Cum ait celeberrimus Pagius certiorem se 
factum ab episcopo Asaphensi, chronographum 
nostrum anno Justiniani xxv, aut circiter, scribere 
desiisse, eum non possum non suspicari duabus 
in rebus memoria fuisse lapsum : nam 1*, mihi fa- 
cile persuadeo scripsisse doctissimum przsulem 
de anno Justiniani, non xxv sed xxxv. Usque enim 
ad annum illius imperatoris xxxv Chronographiamn 
nostram , prout jam in ins. habetur, perduci, tam 
certum est quam quod certissimum : et desinit qui- 
dem in anno ill:us imperii vel xxxvim, vel xxxvu. 
Subest quoque suspicio hoc tantum eum sibi vo- 
luisse, in isto circiter anno desinere nostrum 
exemplar, non illo anno auctorem scribere de- 
siisse; nam unde id colligi potuerit, nihil uspiam, 
vel leve, occurrit, cum in fine exemplar esse mu- 
tilatum , vel luce ipsa clarius appareat. Habetur 
exemplar inter codi. Baroccianos, membrana, et 
manu antiqua annorum ( ut fas est conjicere) plus 
quam 600, exaratum. Ex voluminis ms. crassitie, 
colligendum facile videtur non multas schedas in 
calce desiderari, et vix id deductum fuisse ultra 
mortem Justiniani : sed ad hoc volumen nou aliud 
olim pertinuisse , vel ipsum olim non fuisse in duo 
divisum , unde liqueat ? Certe constat opus totum 
multa olim passuin fuisse, et sclicdas omnes ali- 
quando jacuisse per injuriam temporis a se invi- 
cem solutas. lloc indicat przsens voluminis con- 
ditio, schedis variis in locis a posteriore bibliopego 
miserrime transpositis. Uteumque de hisce res ha- 
heat : quod intra annos a Domini nostri Nativitate 
900 seripsit noster chronographus, extra oinneim 
dubitandi aleam ponitur, cuum exstarent ex opere 
illius excerpta , inter Collectanea Constantini Pur- 
phyrog. imp. qui natus est anno 905 , et aniio cir- 
citer 959 denatus : et non scripsisse sub ipo Ju- 
stiniani imperio, sed postquam ille diem suum 
supremuin obiissel, hoc est post annum 565, eo- 
dem certitudinis gradu nobis elucescit, id aperte 
indicantibus [χε] verbis illis qux de Justiniano «n 
initio libri xvi, leguntur : "EZastazussv 6 θειότα - 
τος Ἱουστινιανὸς Ezn 2x, yay ot uag y, xal Ἡμέρας 
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v. Imperium tenuit divinissimus Justinianus annos A bus gestis sub imperio Justiniani , tot et tanti er- 


$8, menses 7, et dies 13. IIoc solum in controver- 
siam potest vorari, an sub Justiniano floruerit , et 
paulo post ejus etatem Chronograpbiam suam con- 
diderit ? Sunt quidein, quz facile cuivis uon satis 
attento possint persuadere , eum paulo post Justi- 
nianum suum opus concinnasse ; sed et alia sunt 
multa a nobis observata, que suspicionem mon 
immerito creant eum seculo isto fuisse recentio- 
fem : quin el sunt que subindicent eum ad tem- 
pora longe sequiora esse detrudendum. Ut de ejus 
sMale veritatem possit indagare  jector, deque 
ejus auctoritate judicium facere, nos quidquid oc- 
eurrit notarum et indiciorum aetatis, ob oculos 
hic congeremus, ac in trutina simul collocabi- 
mus. Et primum quidem ea , quz contra illius ve- 
tustatem tantam videantur facere, afferamus et 
in lance ponamus ; deinde qua illam videantur 
astruere, ex adverso ponderemus ; et si quid ad- 
mittant hiec responsionis , prout aequos recum 
cslimatores decet , videamus. 

XVi. Quod auctor noster sub Justiniano Se- 
niore, non solum non scripserit, sed et neque in 
vita exstiterit, in primo loco, argumenti firmis- 
simi vigorem id habere videtur, quod de urbis sux 
Ántiocbim nomine sub Justiniano in Theopolim 
mutato, et de populi tunc temporis acclamationibus, 
verba faciens ( part. 1, p. 179), de illorum accla- 
mationibus non loquitur ipse ex sua scientia et me- 


rores in illius Chronographia committantur, ut om- 
nino repugnet eum illis vixisse temporibus. Ut, 
multis praeteritis, nonnullos hic loci, qui nobis 
sint majoris momenti, in medium producamus : 
Bellum illud quo regi Lozorum contra Peisas per 
ducem lrenzum, clc. suppeliz latz? sunt, is refert 
ad imperium Justiniani ( p. 153), et ad ejus con- 
sulatum 2, indictionemque 5, quas in annum illius 
imperij 11 incurrit ; quod tamen uon gestum fuisse 
áb imp. Justiniano, sed ab ejus decessore Justino, 
ex Procopio Casariensi ( De bello Pers. 1. 1, c. 12), 
ejusdem aevi probatissimo scriptore, colligere licet. 
Edictum Justiniani de episcopis , orphanotrophis , 
cconomis, et xenodochiariis,.ne nisi de iis qua aute 
munus susceptum habuerint bonis, testamentum 
emitterent, conjicit is ad annum Justiniani 25 (22), 
errore non minus quam annorum 13. Desiguatur 
enim Novella Justiniani 151 (25) qua emissa est xv 
Kal. Aprilis Basilio cos. (24), ut ex ejus extremo 
conspicitur, id est anno illius imperii (x11) xv jain 
desinente. Ad annum Justiniani 27, (25) de Con- 
stitutiopibus quibusdam Novellis ab eo tunc tem- 
poris promulgat!is mentionem Noster faciens, inter : 
eas recenset Constitutionem De jure hereditario li - 
beris naturalibus concedendo , juxta legem ab imp. 
Anaslasio latam ; qui edita quidem est non ante 
imperii Justiniani annum xur. Quamvis enim super 
ista materia habeatur lex Justiniani in Codice tit. 


moria , sed ad publica ipsius civitatis Registra pro- (; 26, 50, 8, ipsius 2* consulatu, i. e. anno imperii i1 


vocat : 'Ὁµοίως δὲ xai ἓν τοῖς Χαρτίοις εὑρέθη τῶν 
τὰ ἄχτα Υραφόντων τῆς αὐτῆς πόλεως , ὅτι ἔχραζον 
κληδόνα διδόντες εἰς τὸ µεταχληθῆναι τὴν αὐτὶν 
πόλιν. Ad novum vero loc nomen , in Chartis eorum 
«ui acta publica hujus civitatis conscripsere , inven- 
tum est, quod bene eidem ominantes acclamarunt 
incole. Sane si ipsius memoria conligissent istz 
' aeclamationes, quamvis forsan memorare potuisset 
in Registra civitatis publica fuisse relatas , illa ta- 
men de eis hoc modo et forma non allegasset. Si 
vel ipse , vel sui z:equales istiusmodi acclamationes 
suis propriis auribus percepissent , [xt] an fuisse 
acclamationes acta publica citasset ? Si quinam 
veces fuerunt acclamatz, et quoties fuisset accla- 
matum, enarrasset, non fuisset mirandum euin acta 
publica (21) de illis appellasse. At simpliciter fuisse 
α bene ominantibus acclamatium , si vel ipse, vel 
ου] coxtanei, audissent, qui potuit Registra citare? 

XVII. Argumentum 29» exinde peto, quod de rc- 


data ; vix tamen videtur dubitandum quin a nostro 
auctore desiguetur lex de re eadem posterior, ain- 
plior, et celebrior, que in Autbeniico inter Nov«llas 
numeratur Lxxxix , et anno illius imperii κι, con- 
sulalum gerente Apione , data est ; in qua quidein 
expressa habetur mentio de lege circa rem eam- 
dem ab imp. Anastasio eniissa, ut de eo inentio- 
nem in lege a se designata fuisse factam non ob- 
scure subindicat auctor. Ad eumdem annum de 
puellis ex lenonum turpissima servitute ab impera- 
trice Theodora liberatis , probibitisque lenociniis , 
commemorat (26) ; quod tamen dubitaveril nemo, 
quin statim contigerit ante tempus illud, quo lege 
ab imperatore adversus lenocinia provisum cst : 
at data est lex illa Kal. Decemb. Belisario cos., 
imperatoris anno nono ; et inter Novellas nuiera- 
tur xiv. Ad eumdem annum , nempe Justiniani i1, 
et ante consulatum Decii , qui amo illo ad exitum 
vergente incepit, refertur a Nostro (27) Codicis 


NOTAE. 


(91) De populi acclamationibus in Acta publica 
referendis , adi Casaubonum in. Vuleatii Gallicani 
Avidium Cassium, p. 466, etc., et Grelserum lib.i 
Observ. in Codinum De officiis urbis CP. c. 6, 
pag. 215 ad 218. 

92) Conferautur p. 159 cum 153, 155, 176, 180. 

93) Vide caput illius 15. 

94) Apud Ilelvicum et alios chronologos, an- 
nus iste consularis qui incurrit in annum Justi- 
niani 2 et 5, seu indictio 7, consulatu Basilii insi- 
guitur : at inale. Consul enim solitarius illius auni 


nominatus est non Basilius, sed Decius , uti patet 
ex Fastis Marcellini Comitis, Victoris Tun. et 
Chronici paschalis sive Alexandrini ; atque ita no- 
minatur ab auctore nostro p. 186, 187, et ab ipso 
imp. Justiniano in Constitutione de emend. codicis. 

(25) Confer p. 469, cum p. 155, 155, 174, 180. 

(26) Confer p. 273, cum sequente, ubi mentio 
indictionis 7 et eum czteris jam cit. 

3 Conferatur p. 185, cum 153, 155, 176, 180, 
186, [81, ubi commemoratur consulatus Decii tan- 
quam initis post Codicis editionem. 
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Justiniansei editio, qui editus tamen est ineunte A bus adjicienda est fabula ista, quam Je rege Ασι- 


Justiniani anno ui sub ipso Decii consulatu, vi Idus 
Aprilis ; uti liquet ex Constitutione de eo confir- 
maado. Ad przdicti Decii consulatum (p. 186) con- 
jiatur ab eo Edictum contra aleatores ; quod post- 
ea lemporis fuisse evulgatum, ex eo licet colli- 
gere, quod inscriptum sit (exstat illud in Codice 
b. 11, tit. 45) ad Joannem (Cappadocem) prz- 
torie praefectum ; nam ad cam dignitatem eve- 
etus esi Joannes Cappadox non ante consulatum 
sequentem, quem gessere Lampadius et Orestes, vel 
[stri] przterituin vel exiturum : suffectus est enim 
in locum Juliani, quem prztorio przfecti magistra- 
tum administrasse exituro Laipadii et Orestis con- 
sulatu, comprobatur ex Colicis libro 1, tit. 5, lege 49, 
quie dirigitur Juliano P. P. V. Kal. Decemb. Lam- 
padio et Oreste coss. Eidem rei ipse Noster testi- 
monium adhibet, qui postquam locutus fuisset de 
legatis Romanorum sub exitu mensis Septem- 
bris (28), Lampadio et Oreste coss. ex Perside post 
pacem sancitam redeuntibus, deque Romanorum et 
Persarum in bellum iterum ruentium pr:lio com- 
inisso ad fluvium Euphratem Aprilis die vix (p. 202), 
add:t, tempore circiter eodem (29) Julianum prz- 
torio prefectum (p. 205) dignitate sua exutum 
fuisse, et Joannem Cappadocem tn Jocuimn ejus suf- 
(fectum. De Aniiochia a rege Persarum Chosroe 
expuznata mense Junio indict. 8, hoc est anno 
Justiniani xiv verba faciens, subnectit, eodem tem- 
pore (p. 232) Belisarium conira Gotlios emissum 
fuisse, etc., quod contigit tamen ante captam a 
Chosroe Antiochiam plus annis 4 solidis. Inceptum 
est enim a Belisario bellum Gotliicum circa anuum 
jastwiam nonum absolutum sive decimum inchoa- 
tum, ut annus ?llius xiv et indictio predicta tertia 
cum anno istius belli quinto connectantur : id quod 
videre est ia. Procopii Historia de bello isto con- 
cinnata. Circa quidem id tempus ex Italia reversus 
est Belisarius cum Vitige rege Gothorum captivo 
facto, cujus rei ibidem chronographius noster. me- 
minit : atque hoc videlur erroris. ansam ei pr:e- 
buisse; putavit enim, ut videlur, intra paucos 
menses et inceptum fuisse bellum οἱ Vitigem Con- 
Stantinopolim adductum. Hisce omnibus erratis 
adde, quod cometa insignis, qui Procopio teste (50), 
anno Justiniani xin apparuit, ad annum illius tv, 
consulatum sc. Lampadii et Orestis, a Nostro [xti] 
prodatur (51) : quo nec se nec suos zequales come- 
tam istum vidisse liquidissimo demonstrat. Accedit 
quod Nycteparchi potestatem abrogatam et pro eo 
praetorem creatum ad Joannis Cappadocis consu- 
latum (i. c. ad annum imperatoris xi1) conjiciat 
(e. 221) ; quod tamen triennio ante, nempe cos. De- 
lisario, factum est, ut apparet ex Novella 12. Qui- 


D 


mitarum memori tradit (p. 164), eum tempore 
Justiniani contra regem Homeritarum im belium 
profecturum , quia negotiatores Christiunos in 
Axumitarum regiones transeuntes bonis omnibus 
et vita is spoliaverst, vovisse, si Homeriteusem 
bello superavevit Christianum se futurum ( Pro 
Christianis enim, inquit, adversus eum arma sumo); 
εἰ parta victoria legatos ad Justinianum misisse, 
ul episcopus sibi clericique darentur, a quibus Chri- 
slianc religionis rudimentis el mysteriis imbutus, 
sacro baptismatis lavacro intingeretur. lloc totum 
a vero longissime abhorrere tes!atissimum fit ex 
Procopio : nam auctor est ille, regem Asumiten- 
sem, etiam ante. id Lcllum, religionis Christians 
fuisse cultorem, idque quidem quam ferveniissi- 
mui ; Χρ:στιανός τε (v καὶ δόξης 7705: ὡς μάλιστα 
ἐπιμελούμενος. Et ut constat esse alienum ab omni 
veiitate, ita si quis penitius ad illud attendat, ra- 
tionem et modum  fabulandi apud recentiores 
scriptores Graeculos usitatum, resipere patebit. 
Committere non possum, quin hic subjungam, 
quod in Vita Justini Thracis, Justiniani decessoris, 
annis. paucis ante hujus initium de Euphrasio 
sua civitatis patriarcha , scriptum reliquit; suf- 
fectum eum in locum defuncti Pauli, ortliodoxos, 
quos vocant, graviter persecutum fuisse, plurimis 
eorum eliam neci iraditis. Quale hoc erroris por- 
tentuin! quam. absurdum, et ἀσύστατον! quam 
absurdum est, Euplrasium orthodoxum orthodoxos 
neci: tradidisse! quam absurdum est cum, qui id- 
circo quod [uerit orthodoxus ad thronum illum pro- 
motus erat, sub oribodoxo imperatore orthodoxos 
fuisse persecutum! Quis nescit hzreticos istos 
quos imp. Anastasius ad sedium episcopalium 
[ 31v] bonorem evexerat, a Justino fuisse dejec- 
tos εἰ deturbatos? Et quis non cognoscit sub eo 
solos floruisse ortlhodoxos ? Sane talis et tantus 
error hic esse videtur, ut a nostro auctore de sua 
civitate nullo modo potuisset committi, si vel ipse 
lunc temporis vixisset, vel cum aliis ullis qui vixe- 
rant illa etate, fuisset versatus. Neque alia quidem de 
causa id scriptum fuisse videtur, quam quod nar- 
rationem ex auctore aliquo Eutychiano exscripse- 
rit; qui auctor, cum ipse esset Eutychianus, per 
orthodoxos designarit, non illos qui revera fuc- 
runt orthodoxi, sed qui tales sunt habiti apud Eu- 
tychianos ; hos namque ab Euplirasio persecutio- 
nein fuisse passos, ad vcerisimilitudinem quam 
proxime accedit. 

XVI. Quod in ceteris istis locis tam insigni: 
ter a vero. deflexerit noster Chronographus, id in 
càusa fuisse videtur, partim quod scriptores malos. 


NOTE. 


(28) Conferatur, p. 190 cum 188. 

(29) Praxtorio prelectum fuisse Joannem illum 
anno post consulatum Lampadii et Ovestis liquet 
ex oJ. |. 1, leg. 81, qua dirigitur Joanni P. P. ct 
data est v Kal. Aug. post consulatum Lampadii et 


Orestis. 
(30) Conferatur capitis 3 libri 1 De bello Perstco 
finis cum initio capitum 3 seqq. 
(91) Confer., p. 190 cum 1853. 
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alque recentiores sil secutus, partim quo. ipse A captam Antiocliiam κα νἰδμίοηι, qu nullo pacto vi- 


negligenlius οἱ incuriosius transcripserit, parti 
denique quod conjecturis suis et hariolationibus in 
temporibus rerum et gestorum statuendis usussit. 
Secutum euin fuisse auctores alios non minusin re- 
bus sub imperio Justiniani gestis enarraudis quam 
in gestis aliorum celebrandis, ut conficitur ex erro- 
ribus notatis, sic et aliis luculentis indiciis redditur 
confirmatum. Unde aliter factum est, quod a mensi- 
bus unius anni ad menses alius absque ulla annoruin 
diversitatis significatione transgrediatur, nisi quod 
ex aliis historicis suas narrationes transcribens, 
intermedia quzdam, quz non fuerunt omittenda, 
oscitantet. omiserit? Sic post mentionem Septem- 
bris mensis (cap. 190) ( sub Lampadii et Orestis 


detur omissurus, si illis temporibus ipse floruisset. 

XX. Neque silentie hic pratereundum, quod 
quamvis de patria sua Antiochia, dum τον do- 
scribit Justini et. Justiniani, non pauca memoria 
vadit, nihil tamen, ne γχρὺ, vel de se vel de sua 
lamilia, quo eum tunc temporis vixisse iuunatur, 
comparet. [ xvii | Dum describit tremendum illum 
lerr& motum qui annis circiter i ante Justiniani 
initium contiugebat, quo (ut dicit) Antiochi de- 
solatio facta est, cui nulla superfuit domus preter- 
quam que ad monte. fuerunt, et. quo periere οι, 
circiter. mortalium millia; dum alium. describit 
lerra. motum qui Jusiiniani anno n accideliat, quo 
( ut ait ) interiere animarum v. millia, et illi qui su- 


consulatu) ad Aprilem (p. 208) (sequentem) p pererant, iu alias urbes. sese receperunt ; lec (in- 


sliumque Septeimnbrem progreditur (352) sine ulla 
diversi anni mentione. Unde aliter contigit quod 
in alio loco (33) res gestas Septembris mensis ante 
gesta Augusti ejusdem anni in litteras retulerit, 
et mensem Septembrein. ante Augustum poat; 
unde, inquam, hoc potuit contingere, nisi quod ex 
auctoribus diversis dum sua desumebat, primo 
verba illius posuerit. qui Septembris mensis gesta 
celebrarat, et postea verba alterius, qui de actis 
. mensis Augusti [ xsvi] scripserat ? Unde fieri po- 
tuit, quod inepte de re eadem mentionem bis fa- 
cial, nisi quod ex aucloribus variis exscripserit, 
et de re eadem diversorum expresserit verba ? Sic 
profecto de Codicis Justinianzi compilatione ea- 
dem (54), in uno loco (p. 168) : Idem imp. leges, 
οἱ Novellas | etiam ipse edidit, quas in urbes emisit. 
Et rursus (p. 183) : Eodem tempore leges omnes 
veteres. in Codicem unum «ὐας: suut, et alias ipse 
de suo edidit,et per singulas sirbes emisit. Sic eliam 
eamdem fabulam ( p. 122), quam ante posuerat 
in libris praecedentibus, de urbe Palmyra a fato 
Goliathi nominata, repetit. Taceo hinc factum 
quod eumdein montem, quem. Garizi antea nomi- 
narat (p. 93), hic in. Vita Justiniani nominaret 
Argarizin (55). 

XIX. Utut sit de aliquibus notatorum locorum; 
id tamen pro quo contendimus ex aliis redditur 
manifestissimum ; et ex dictis videtur satis demon- 
strarij, non avi illius, quo floruit Justinianus, 
fuisse scriptoreu nostrum. Quibus omnibus demum 
.addatur, res quasdam illius zetatia ab eo silentio 
penitus prateriri, ut concilium v generale (56). el 
Bclisarii expeditionem. quamdaunr periusignem ad- 
versus Chosroem Persarum regein in Oriente post 


C 


quam) descfibens, ui nihil de seipso, sic neque 
de suis, vel verbum unum habet. Cum admodum 
lamen videatur prob.bile, eum aliquid de se suisve 
mentionis in ejusmodi loeis fuisse injecturum. 
XXI. Haud me latet, Edmundum Chilmeadum in 
Latina versioue sic loca nounulla interpretari quasi 
Malala se vixisse sub imperio Justiniani innueri!. 
De legatione ab imp. Justiniano ad Indorum Axu- 
mitarum regem, ad annum Justiniani tv, vel v, (57) 
sermonem habeifs Malala, describit babitum, quo 
indutus est rex Axumitarum cum legatus recipe- 
retur, ex ipsius legati narratione : Ὡς δὲ ἐξηγήσατο 
ὁ αὐτὸς πρεσδευτὴς, ὅτε ἐδέξατο αὐτὸν ὁ τῶν Ἰ.δῶν 
βασιλεὺς, ὑφηγήσατο τὸ σχῖµα τῆς βασιλικής τῶν 
Ἰνδῶν καταστάσεως, ὅτι γυμνὸς ὑπῖρχε, elc. Qu.e 
sic in sua versione reddidit Chilmeadus : Habitus 
aulem regis Indici pompaque solemnis, quibus lega- 
tum. iomanum ( uti ex ipsius ore didicinus ) exce- 
pit, erant. hujusmodi. Nudus erat, etc. At. gravis- 
sime laborat haie Chilmeadiana interpretatio. N hil 
aliud enim sibi voluit chronographus, quam quod 
i»a ex ipsius legati relatu addidicerit. lHliius verba 
nilil aliud sonant : et quod non ex colloquio eui 
legato, sed ex scripta narratione, quz tradit acce- 
perit, et verbis paulo post sequeuiibus demonstra- 
tum. habemus. Post narratum euim quo modo rex 
Iidorum ornatus et stipatus fuerit, procedit eliro- 
nographus ad explican:um receptionis legati ino- 
dum, his verbis : Καὶ εἰσενεχθεὶς ὁ πρεσθευτὴῆς 
Ῥωμαίων, χλίνας τὸ γόνυ προσεχύνησε’ xai ἐκέλ.υσε 
(χίνι]ὁ βασιλεὺς Ἰνδῶν ἀναστΏναί µε xal ἀναχθῆνα: 
πρὸς αὐτόν, elc. Introducius autem legatus ltoma- 
nus,in genza procidcns , regem veneratus est. Sed we 
surgere jussit et propius accedere, Dui scribit ex libro 


NOT A-. 


(523) Lege p. 187 ad 321. 

(33) p. 250 ad annum Justiniani 96. 

154) Fuit duplex codicis editio, sed de una et 
eadem bis loquitur Mala!a. 

(55) Quomodo etiam ab aliis nuncupatur, ab 1 
φιοιι el Guriziu. 

(90) Ne quis suspicetur potuisse Malalam in illis 
(quie desiderantur, de istis scribere ; desinit Chro- 
nographia nostra, prout ea nune labeius, in 
anno Justin. 37, et celebratim. est. concilium 
v gen. anno illius 27, in lictione 1, de qua p. 221; 


et contigit dicta Beliisarii expeditio. circa annum 
Justiniani 14, illis. circiter temporibus qua tr:z- 
ciantur p. 222, 325. De illa mnlta habet Procopius 
De bello Pers. 1. i, c. 1$ ad 21, pag. 122 ad 141. 

(91) Post mensem Septeinbrem consulatus Lat 
padii οἱ Orestis. Conferautur p. 188 cum. 190 οι 
191. Mentio fit postea de mense Aprili, p. 202, οἱ 
iterum de alio. Septembri. quo obiit. Coades τον 
l'ersarum p. 212, postea de indictione 10, quie in- 
currit 1n annuiu Justiniani vi, p. 915. 
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lega: Ma'ala, pronomen, me, quod, de sese ser» A cum citatuin lineas ; ut alium et diversum fuisse 


monem habens, legatus posuerat, oscitanter ( pro 
more ) retinet, Sed quid in re tam aperta prolixi 
sumus? Fuit ipse Nonnosus Abraui F. qui piadi- 
etam obiit legationem, neque Malala noster aliunde 
sua hausit quam ex ejus Ilisporia suarum legat:o- 
oun. De qua vide Photium in Bibliotheca, cod. 5. 
In alio loco (p 142), in Vita Justini decessoris 
Justi.iani, de exundotione Scirti fluminis, qua 
urhs Edessa cum domibus et incolis absorpta est, 
facta narratione, subjuncta sunt hiec verba : Ἔλς- 
v0) 6X οἱ περισωθέντες, xal οἰχοῦντες thv αὐτὴν 
tty, ὅτι καὶ, etc. Quae perperam sic interpretatur 
Chilmeadus : Dixerunt autem. qui superstites adhuc 
urbein incoluerunt, etc. 


XXII. Ut ex hisce, qua liactenus discussa sunt, 
salis evidens et liquidum videtur, sub imperio Ju- 
stiniani non vixisse nostrum chronographum ; ita 
sunt inwr ea, quae si quis attentius expendat et 
consi leret, baud Sibi persuadere poterit , quin in- 
ter scriptores mullo recentiores sit accensendus. 
Hoc evincere quoque videntur argumenta alia. Ex 
eo quod Clementem Chronographum in testimo- 
niuim advocat, cum non vixisse ante seculum octa- 
vun, non sine magna probabilitate videtur confl- 
ciendum. Videtur eniiiste Clemens Chronographus 
vixisse non ante Servatoris annum 685. Atque lioc 
eolligimus ex Anonymi Graci Demonstirationibus 
(quas inscribunt) chronographicis, seu Collectaneis 


de antiquitatibus Conslantinopolitanis, a quo citatur ( 


(αἱ omnino videtur) de imp. Constantino Pogonato, 
qui vitam cuu morte commutavit anno Chris:i 
predicto, nempe 685. Scribens ( p. $2) enim ille 
excior qwonymws de statua quadam iu urbe ΟΡ. 
nuncupata Tauro, et dicens eam Theodosii Senio- 
ris luisse, subdit : Κλήμης δὲ τὰς ὁμοίας xal πολ»- 
µόσφους papyuaplvac Κωνσταντίνου εἶναι φάσχει, τοῦ 
νίοῦ Κωνσταντίου. Clemens vero similes varieque for- 
me marmoreas siatuas Constantini, [xvix | Constantii 
F.esse ait. (Quibus verbis Combefisius, in notis, de- 
signari existimat Constantinum fl'ogonatum, Con- 
Santis ut. vulgo solet nominari fllium : atque 
Ma mehercule appellatum eum ab aliis nos obscr- 
vavimus. Constantinus Porplivrogennetus De ad- 
ministr. imperii (cap. 38, p. 119) : 'Ez! Κωνσταν- 
tivou υἱοῦ Κωνσταντίου τοῦ xaX Πωγωνάτου χαλο:- 
µένου. Constantino Constantii F. qui εἰ lPogonaius 
nominatus est. Fuit quidem, quod οἱ omnibus no- 
tum, Constantinus ipse Magnus Constantii (Cblori ) 
filius : verum eum hic loci ne intelligamus hoc om- 
nino obstare videtur, quod nusquam is alibi alaá- 
dato auctore nominetur Constantinus Constantii F., 
quamvis de eo mentionem creberrime faciat, 
sed semper vel simpliciter Constantinus , vel Con- 
stantinus Magnus, Κωνσταντῖνος ὁ μέγας. Atque ita 
profecto srpius nuncupatur intra paucas post lo- 


eum ab illo qui vocatur Constantinus Constantii F. 
quam clarissime subinnuatur. 


XXlil. Ut ex hoc argumento scriptorem no- 
strum ante sxculi octavi initium non floruisse 
videtur comprobari; ita quoque exinde videtur 
probabiliter inferri posse, vel eo tempore fuis:e. 
juniorem. Quamvis enim. concedatur Clementem 
praedictum exeunte circiter centuria septima mo- 
numenta sua litteris consignasse ( nam vel illum 
etiam suspicari licet floruisse post tempus istud ), 
illum tamen citare videtur clironographus noster, 
non tanquam sui temporis scriptorem, sed ut 
antiquiorem. Ut hoc vel exinde videtur conficien- 


p duin, ita suppetit nobis argumentum aliud, ex 


quo, si vix aliquid aliud occurreret, videretur 
tamen posse demonstrari, eum illo tempore fuisse 
recentiorem, et non vixisse nisi post initium 
centuria nona. Argumentum hoc duco ex ejus 
citatione Theophili Chronographi sive [listorici. 
Claruisse enim Theophilum Clhironograplum, 8ive 
Historicum, paulo ante seculum octavum absolu- 
tum, constat ex Abulpharajii Historia Arabica 
dynastiarum (p. 147, 148), qui docet eum sub 
lrenes imperatricis uxoris Leonis Porphyrogen- 
neti, temporibus , anno lHegirz 169, hoc est, anto 
Christianorum 785, e vivis excessisse. Ait eum 
[1] fuisse Christianum, Thom: F. Astrologum 
ltohensem (i. e. Edessenum) Astrologorum Ali- 
modii Saracenorum Chalifze principem, c secta 
Maronitarum qui in monte Libano suut ; ct Ili. 
storiam egfegiam condidisse. Sic in alio loco 
( p. 05) Mistoriam ejus sive Chronologiam de an- 
nis ab O. 6. ad initium usque Seleucidarum epa- 
clie advocat. Hunc eumdem fuisse cum Theophilo 
llistorico sive clironographo quem adducit chiro- 
pographus noster, non est, «t opinor, cur dubi- 
tet. aliquis, presertim. cuin. floruerit in. eadein 
circiter terrarum plaga. .Et ne quis suspicctur 
Theophilum Abulpharajianum non Gr:ecum fuisso 
scriptorem, sed Syriacum (quod tamen si detur, 
nihil tamen obstaret quomiuus idem esset. cui 
Malaliano, cum illius chronographia Syriace scri- 
pta, in Griecum sermonem traduci potuerit ), jam 
exstant in variis Europs bibliothecis astrologica 
quxdam illius opera sermone Grazcanico contexta, 
id docentibus Catalogis ( quos vidi) mss. codicum 
bibliothecorum variarum; in quibus celebrari 
solent Theophili Astrologica. Qualia quidem 
ecripeisse pradictum Theophilum, ut per se satis 
evidens videtur, cum astrologus professione, uti 
vadit. Abulpharajius, idque summus et clarissi- 
inus esset, ita constat auctoritate Abumaschiris (55), 
scriptoris. item Arabici, qui in libro De myg- 
sleriis inedito, inter varios Grocos Astrolc gicos 
scriptores, Alexandrum, Stephanum, Aristotelem, 


NOT E. 
(59) Apud Hottingeram, De Billiothecis 2rient. p. 955. 


Parnor.Gn, XCVILE, 
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οἱ Bermetem (356) annumerat Theophilum Filium A cum Hesychio patriarcha llierosolymitano, qui 


Thome. Quid quod Theophilum praedictum chro- 
nographum Edessenum sermonis (ναοί peritia 
polluisse, ex ipso edoceamur Abulpharajio ( p. 148 
αἱ 26) ? ab eo enim additur eumdem istum fIomeri 
poetze libros De excidio urbis lliielingua Grxca in 
Syriacam quam elegantissime vertisse. Sic Joan- 
nes Mansur Damascenus, quamvis ipse similiter 
in aula Saracenorum Chalife inter illius consilia- 
rios floruerit, ea tamen, quz edidit, opera ser- 
inone Grzcanico adornavit. 

XXIV. In proclivi fortasse fuerit suspicari, Cle- 
mentem supradictum, chronographum quem citat 
ehronographus noster, [r1] non alium fuisse a Cle- 
mente Alexandrino, qui in libris Stromateonin rebus 
historicis atque clironologicis multus es! ; atque ita 
Tlieophilum Clronographum, quem idem selet te- 
stem appellare, non alium fuisse quam Theophilum 
episcopum Antiochenum, librorum trium Ad Αμιο- 
lycum scriptorem : in quorum librorum Ad Autoly- 
cum tertio de rebus chronologicis non pauca lit- 
teris produntur, et series annorum ab Ο. C. ad 
auctoris usque ztalem perpetuo filo deducitur ; 
quin et. liber ille a. Lactantio Firmiano sub titulo 
libri De temporibus (i. e. Chomologici) laudatur. 
Equiden ita eruditissimus Oxoniensis editor dicto- 
rum librorum Ad Astolycum, ὁ νῦν tv ἁγίοις, in 
Praefatione, absque ullo rei examine, pro coucesso 
habet, a chironographo nostro designari illum. que- 


tiescunque ex Theophilo Cbronographo testimonia ϱ 


proferuntur, quia sc. nihil inaudierat de Theo- 
philo Chronographo alio. Ut vero diluatur omnis 
hujusmodi suspicio, hoc unum impresentiarum 
monebimis, res istas quas producit ex Clemente 
et Theophilo clironographis historicus moster, in 
Clementis Alex. et Theophili Antiocheni operibus 
non omnino reperiri. 1199 eosdem scriptores, Cle- 
mentem et Theophilum cbronographos, ab Hesy- 
ehio quodam in homilia sive sermone De Natieitate 
Christi, in. fragmento quod exstat. apud Anastasii 
Niceni (seu potius Sinait:&) Questiones theologi- 
cas ex Gentiani Herveti Latina interpretatione in 
Bibliotheca Patrum editas, citatos inveniinus : at 
non est cur id contra illa qux supra posuimus, 


seculo sexto exeunte sive septimo ineunte flo- 
ruisse putatur; cuni tol in. Ecclesia. Graecorum 
multo recentiores Hesychii clarueriut. Imo. vix 
mihi dubium, quin Joanne nostro Ma'!ala recentior 
sit iste Ilesychius, et ex illo ipso exscripserit ca 
qui citatum Fragmentum exhibet. Ποο ut penes 
sit judicium lectoris, et quia conducit ad numeros 
nostri exemplaris Malalianos aliquantulum emen- 
dandos, me non pigebit ob oculos hic adducere ; 
Grzcis insuper attextis ex. bibliotliecie Bodleian:e 
nis. (31) codice, qux nondu:n lucem aspexere (58). 


[un] Ex Hesychio iu 


hristi Natalem. 


B Namuin xri (40) anno 


imperii Augusti, mensis 
Pecembris 295, die 6, 
hora 7 diei, natus est 
Dominus noster Jesus 
Chritus secundum car- 
ncm, ex Maria Virgine; 
anno secundum Anmtio- 


chienos a ereatione mun- 


di usque ad Natalem 
Christi et crucifixionem 
6000 colliguntur : etenim 
ab Adam usque ad Plia- 
lee f&lium Beber anni 
5000, et a Plialec usque 
ad 42 (45) annum regni 
Augusti, apni 1067 ; ct 
deinde conversatus est 
Servator cum liominibus 
annos 33; adeo ut sint 
ab Adam usque ad Na- 
talem €hristi anni 6000 
pleni. Phalec enim ex 
prophetia Mosis dici- 
tur dimidium temporis 
[rin] Christi apparitio- 
nis. Quomodo enim cum 
hominem sexto die (in- 
xissel Deus, is deinceps 


de illorum ehronographorum etate in argumentum D cecidit In peccatum ; ita 


a quoquam trahatur. Nulla enim necessitas po- 
stulat ut Hesychius przedictus pro eodem habeatur 


eliam sexto die millena- 
rio venil in terram οἱ 


NOTAE. 


(36) Supposititii, qui Graecus erat. 

(31) Membranaceo in folio. inter. codd. Daroe. 
num. 206, p. qi. 

(38) Hac postquam chartis illeveramus, mihi 
venit ad manus Pasehalis sive Alexandrini Chro- 
mici editio Dufresniana in Gallia nuperrime ador- 
nata, in cujus Appendice quam subtexuit Dufres- 
nius, Teperitur Grece hoc ipsum Hesychii Fra- 
gmepntum ex codice regis Galliarum, qui cosdem 
omnces tractatus cum nostro Üxoniensi.complectitur. 
Non viderat Dufresnius Latinam editionem Fra. 

menti llervetianam, sed existimavit se prorsus 
Motum edidisse. 


᾿Ησυχίου ἐκ τοῦ εἷς tv 
Ἀριστοῦ (29) rérvicur. 

Ἐν γὰρ tp p? ἔτε, 
τῆς βασιλείας Αὐγούστου, 
μηνὶ Δεχεμθρίῳ χε’, ἡτέ- 
(€ $', ὥρᾳ ἑθόόμῃ (41) 
τῆς ἡμέρας, ἐγλνν ήθη ὁ 
Κύριος ἡμῶν Ἰπσοὺς Xo:- 
στὸς τὸ χατὰ σάρχα Ex τῆς 
ἁγίας Παρθένου Μαρία: 
ἔτους χκτὰ 
ἀπὸ κτίσεως χόσμον ἕως 
τῆς Χριστοῦ γεννήσεως 


Αντιογε ῖς 


xai στανρώσέως ,7 (49): 
συνάγεται γὰρ ἀπὸ Αδάμ, 
ἕως Φαν vio) "E6:p., 
ἔτη Y, καὶ ἀπ Φα)λὲκ ἕως 
pp ἔτους τῆς βασιλείας 
Λὑγούστου ἔτη αξν (41), 
xal λοιπὸν συνανεστράφη 
ὁ Σωτὶρ τοῖς ἀνθρώτοις 
ἔτη 23! ^ ὡς Υίνεσθαι ἁτὸ 
Αδὰμ ἕως τῆς Χριστοῦ 
γεννήσεως xal σταυρώ- 
σεως ἔτη c πλΏρτ. 0 vào 
ἀ4σλὶκ χατὰ thv προφη- 
τείαν Μωσέως, τν Άμισυ 
λέγεται του χρόνου τῆς 
Ἀριατοῦ ἀπιφανείας. "0α- 
περ Υὰρ τὸν ἄνθρωπον 
τῇ ς) ἡμέρα πλάσας ὁ 
θεὸς, χαὶ ἐξ αὐτῆς ὑπέ- 
πεσεν τῇ ἁμαρτίᾳ, οὕτως 
καὶ τῇ ς’ (45) ἡμέρᾳ τῆς 


(39) Χριστοῦ. Agnoscitur quoque ab Hervetiana 
edit., sed in Dufresn. deest. 


(41 
hora tertía. 


vti Sic quoque Dufresn. Sed Hervet. 22. 
Sie Dufresu. llervet. Decembris 25, die sexto, 


(42) ς’. 6000. Sic infra ssepius ; concinentce uli. 
que Dufresniana. Mervetiana hic et ubique *a- 


bet 5000. 


(45) Hervet. hic loci 32, ut supra 29. 

(44) αξζ. 1067. Sic quoque Hervet., sed apud 
Dufresn. «257. 59607. Scribe β2ξς. 2967. 

(45) Καὶ τῇ &' ἡμέρᾳ τῆς χιλιάδος. Sic cuo- 
que Dufresn.; at Hervet. quinto die millemario., 


45 
yo04b;, ἐπὶ τῆς υῆς 
Ἐλθεν χαὶ ἔσωσεν αὐτόν. 
Τοῦτο yip δηλοῖ xaX ἡ 
θεία Γραφῇ Ἀέγουσα * 
Ημέρα Κυρίου ὡς χ/ια 
ἔτη. Ατινα καὶ KO. fime, 
13 θε/ριλος, χαὶ Τιμό- 
θεος, οἱ θεοφιλέστατσι 
χρονηράφοι ἐξέθεντο, 
ὁμοφωνήσαντες ὅτι τῇ c" 
(40) χλιάδι τῶν ἐνιαυτῶν 
ἐφάνη ὁ Κύριος χατὰ «bv 
ἀριθμὸν τῶν (47) c' ἡμε- 
po» τῆς πλάσεως τοῦ 
"Abxy, ῥυσάμενος τὸ vé- 
ws τη ἀνθρώπων. Ἔτε- 
c: S gano, T αφ’ ἔτει 
$,6:» 6 Κύριος, Αλλ᾽ οὗ 
πολλὰ συμφωνοῦσιν El; 
τοῦτο. Ey δὲ τῷ ὅ ἔτει 
πάντες οἱ ἀχριθεῖς συγ- 
υραγεῖς συμφωνοῦσιν (48) 
gavivai τν Κύριον. El 
σὰρ xal ὀιαφωνοῦσιν περὶ 
Ούτου τινὲς, ἁλλ᾽ f) προ- 
τζτιχὴ φωνὴ ἀληθεύει, 
μάλλον διδάσχουσα εἰς 
t) € ἴτος φανῆναι τὸν 
Κύριον. 
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servavit eum. Που enim A taxat 24 priores revera fuisse Anastasit, ceeleras 


ostendit etian divina 
Scriptura dicens : Dies 
Domini sicut thillé aiini. 
Quz quidem et Clemens, 
et Tlico;liilus, et Timo- 
theus, Dei amarilissimi 
cehrohobfaphi, exposüe- 
runt, cónsentientes quod 
in sexto imillenario án- 
ποτ apparuit Donmi- 
nus, convenienter nu- 
mero 6 dierum forma- 
tiónis Adam, et servavit 
geuus hominum. Alii 
autem dicunt venisse 
Dominum anno 5500. 
Sed non multi in loc 
couveniunt. Iu 6000 au- 
lem anno omnes accu- 
rati scriptores conve- 
niunt apparuisse Chri- 
stum. Nam οἱδὶ de eo 
non nulli dissentiunt , 
vox tamen prophcetiea 
est vera, quae magis do- 
cet apparuisse Dominuin 
»nno 6000. 


omnes esse adjectitias ; cl in ipsis prioribus 24 
perinulta esse iuterpolata, ex codd. mss. luculen- 
ter est demotistratum. Vide etiam ibidem de Ilc- 
sychio predicto, iu capite De llesychiis variis; 
necnon de Clemente et Theophilo supradictis, in 
capitibus De variis Clementibus et Theophilis : ubi 
fusius et plenius de illis disseruimus. 

XXV. Argumentis hisce de etate scriptoris no- 
stri, ex eo videtur accedere confirmatio, quod quo- 
tiescunque Clironologiam Eusebii Cxsariensis ad- 
ducit, non verum citat sive genuinum Eusebii 
Chronicon, sed Chronicon quoddam supposititium, 
sub Eusebii nomine circumferri solitum. Quo tale 
fuit apud Graecos recentiores Clironicon quod falso 


B Eusebii nomen prz se ferebat, quamvis id a nullo 


virorum eruditorun sit hactenus observatum, ct, 
quod iflud, quo usus est noster clirez0graplius, 
non fuit genuinum Eusebii opus, nos iu libro citato, 
in capite De Eusebiis variis, ostendiinus. 


XXVI. Neque prorsus videtur contemnendum; 
quod in Áctis concilii Niczni secundi anno Christ: 
718 celebrati, ubi e libris cujusvis generis summo 
oprre conqniruntur ab episcopis iconolatris quae- 
funque pro cultu suo censerentur facere, et. scri- 
ptorum plurimorum sententie et traditiones de ima- 
ginibus congeruntur ; quod, inquam, in illius con- 
cilii Actis, ubi tot [Lv] de imaginibus scriptores 
allegantur, de auctore nostro (49), qui" in medium 


llzc si quis committat cum illis qua habet Jo. C producit insignem Narrationem, οἱ ipsum (si fides) 


Mala!a iu initio. libri x, 


mihil prius mehercule ci 


comparebit, nibil manifestius, [ων] quam. quod 
Kalle sint ipsissima verba in compendium red- 
aria. Si placeat. alicui, ex eodem. chronographo 
scripsisse cum Jo. Malalam, tum Hesychium il- 
lum, quicnnque is sit, eum verba auctoris ipsis- 
sima, huuc. stylo. contractiori; frugiur is, velim, 
jndicio suo : nobis potius arridet sententia prior, 
quippe bunc WMesychium mon fuisse scriptorem 
re. entem, i. e. non vixisse post seculum nonum, 


feminze Hzinorrhouso ad llerodem regem de statua 
Christo in urbe Pancade ponenda libellum suppli- 
cem, silentium altissimum agatur, id ue quamvis 
de statua ista Paneadieca proferautfir ες scviptori- 
bus Narratiunculae minoris longe momenti. 
XXVII. Conjecturam. denique nosuam de atate 
Jo. Malala, ewm sazculo nono scripsisse, vel zevo 
saltem Justiniani multo recentiorem fuisse, ezregie 
cenfirmare videtur ipsum howinis ingenium et con- 
ditio. Quis enim listoricum tam nugacem, tam 


pDibil aspiain librorum oceurrit quod clarum faciat... expertem judicio, sibi ipsi tam iuconstantem , qui 


Quod ie Anastasii Questionibus theologicis fra- 
quentum supra descriptum reperiatur, ne ali- 
q«em id in errorem  indueat. Non enim ab 
ipso Anastasio im opus suum Quaestionum  thee- 
logicarum translatum {μι illud fragmentum , 
se! ia Additamentis seu Appendice liabetar ; ut 
mulla sunt alia ex scripteribus recentioribus 
Questionibus Anastasianis cum adjecta, tum {- 
serta. Consule nostram Diutribam de scriptoribus 
Grecis variis, ubi de pr:dictis Anas:asii Quiestio- 
nibus fusissime tractatum est, el questiones dun- 


partibus. clironograpliia suc /— plerisque omnibus 
qx Christum praecedunt, οἱ in aliis mu!tis eum 
subsequentibus, nihil aliud est fere quam quod 
appellat Cedrenum Scaliger, quisquilarum stabw - 
iun : quis talem, iuquam, tamqne ineptum chrono. 
graphun eruditioribus illis Jusüniani, aut Justiii 
Junioris, temporibus; Procopii Coesariensig ct 
Agathiz, probatissimorum historicorum, tempori 
bus, condignum censeat * Profecto, si liceat ex iu- 
genio hominis el eruditione conjecturam οἱ judi- 
cium facere, seculo isto nono, miserrimo omnium 


ΝΟΤ.Ε. 


(16) Της’ χ,.Ιιάδι. Sic etiam Duftesn. at Hervet, 
ía quinto. millenario. 

(11) Τῶν c" ἡμερῶν. Apud Dufresn. quoque le- 
futur, scd in. Blervet, desiderantur, qua hliabet : 
Conrenieuter numero [ormationis Adam. 

i9) Zvpzorobcir garíüra, etc. S'C queane 
lei; apud Dufresi. corrupte : Eoy 707522: 


περὶ τούτου τινὲς, ἁλλ᾽ ἡ mpogntuxt) φωνὴ ἀληθεύεε 
μᾶλλον δ.δάσχουσα, etc. 

(40) De orat. ὁ Pro imaginibus Jo. Damascero, 
qii paulo. ante concilium istud obiit, ascripta, iu 
qua cilatur Noster de statua Paneadica, videsis 
qua infra dicuntur. 
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el tenebricosissimo, perdignus s-riptor erit pro- A nodi si solvi possunt sine vi et. scctione, n^n Tere 


nuntiandus. Adjiciatur insuper istius stylus οἱ 
ipsum loquendi genus, quod ab onini sane elegantia 
nusquam non abhorret, quodque locis quampluri- 
mis plane barbarum esse illi fatebuntur qui eum 
perlegerint ; indignum procul dubio setate politiore 
Justiniani, predicto nono seculo dignissimum. 
Neque loc. mehercule affirmo, meopte solo judicio 
innixus. Sed accedit suffragium viri longe erudi- 
tissimi D. Edvardi Bernardi : quem memini mili 
dixisse: plus abliinc decennio, cum ex occasione de 
Malala nostro, tunc mihi prorsus ignoto, injectus 
esset inter confabulandum sermo (nam ad balbu- 
Dientem nostram eruditionem se demittere tunc 
temporis non recusavit vir summi candoris et hu- 
manitatis, sed, Socratis sapientis ad instar, cum 
puero nonnunquam ludere gavisus est), mirari se 
οἱ srcenlum Justiniani tanta lingua barbarie ab 
antiquis d^generarit. 

[Lvi] XXVIH. Si cuipiam placeat eumdem fuisse 
cum nostro Jo. Malala Jo. illum Antiochenum, quem 
sotent citare Joannes et Isaacus Tzetz:, id ulterius 
erit confirinationi, sive potius demonstrationi; cum 
alfirmat (ut supra fuit notatum) Jo. Tzelzes Joan- 
nem illum, quem citat, Antiochenum post Georgium 
ehronographum scripsisse. Dixi supra, apud Jo. 
'l'zetzem ibi esse intelligendum, vel Georgium Syn- 
celluin chrouograplum, qui paulo ante finem octavi 
seculi e vivis excessit, vel saltem Georgium Ila- 
martolum, qui-paulo post medium seculi noui 


D 


Cüronographiam suam elueubravit. Non ignoro € 


citari ab anonymo quodam Grzeceulo. chronographo 
ined:to, Chronographiam Georgii Pisidis ; neque 
nescio fluruisse Georgium Pisidem sub ipso imp. 
MHericlio ante medium szculi septimi : at vero cum 
strictius ac accuratius rem. perpendo, vix possum 
sane ego dubitare quin Georgium alium cum Geor- 
gio Piside confuderit isie anonymus : nec videtur 
praterea Jo. Tzetzes Georgium Pisidem nominatu- 
rus simpliciter G»orgium Chronicum. Nam solet ille 
eum ab aliis vulgo, tum ab ipso eodem Tzetze (50) 
in eodem Chiliadum opere, expresso cognomine, 
appellari Georgius Pisides, vel, ut verius dicam, 
sine ullo prenomine, simpliciter Pisides. At de 
hisce uon sumus in praesentia solliciti; nam, αἱ 
jamjam fuit indicatum, nos potius existimamus, a 
Joanne nostro Malala diversum fuisse" Joannem 
istum Antiochenum, qui a Tzetze ulioque lau- 
datur. 

XXIX. Atque hac sunt illa argumenta varia, 
quibus nos haud :egre adducti fuimus ut credanius 
auctorem nostrum, nou solum non vixisse sub 
Justiniano, sed illo fuisse multo sequiorem; et ad 
seculum potius nonum quam sextum esse referen- 
dum censeamus. Venitur jam ad ista argumenta 
quee illius antiquitatem videantur astruere : quorum 


in nostram sententiam concessuri sunt illi qui aqua 
velint veritatis lance res sstimare. Argumentum 
primum, quo probari posse videatur illius antiquitas, 
ex eo petendum videatur, quod res sub iniperio 
Justiniani gestas fusiori longe Minerva persequatur; 
et in iis celebrandis, non annum solum, [Lvn] sed 
et mensem et diem mensis valde particulatün 
adhibeat. Argum. secundum ex co quis arcessierit, 
quod impp. Constantinum, Theodosium, et Leonem 
seniores, ab illorum nominum junioribus impera- 
toribus, per epitheta τοῦ µεγάλο», i. e. seniors, οἱ 
τοῦ pixpoà, id est junioris, distinguere solitus sit ; 
sed de Justiniano cjus nominis primo, τοῦ μεγά)ου 
epitheton non unquam usurpat : quod eum scripsisse 
ante Justinianum Juniorem, qui imperium est auspi- 
catus anno rz Dominice 685, videatur ostenderc. 
Ad Ίο adjicias, quod (ut semel iterurflque jamjam 
fuit observatum) ex eo nominatim citetur fragmen- 
tum apud librum Pro imaginibus tertium Jo. Da- 
masceno tributum ; nam vita sua defunctus*est Jo. 
Damascenus circa annum D. 750, unde astrueretur 
auctorem nostrum, si non scripsisse ante finem 
sieculi sexti, aute finem tamen sequentis in vivis 
exstitisse. Argumentum quartum ex eo conficiatur, 
quod in loeis plerisque verbatim ei cum C/ronico 
Paschali sive Alexandrino (ut vulgo solet appellari) 
conveniat, adeo ul ex eo Cironici compilator vi- 
deatur exscripsisse, demonstrantibus variis indiciis 
non Nostrum vice versa ex Chiouico ista hau- 
sisse. Sic sane auctorem Pasch.lis ex Jo. Malala 
scripsisse ca in quibus convcniunt, decreverunt 
liactenus omues eruditi, suffragante etiam celeber- 
rimo Dufresnio in Notis ad Paschale, ubi Malal:e 
narrationem de morte Juliani Apostatze, quam le- 
gerat excerptam e nostro codice, cum Paschalis 
narratione conferti. Vulgo autem a viris eruditis 
creditur, compilatum sive continuatum fnisse 
Paschale sub imperio fIeraclii, ante annum D. 630, 
quod ostenderet. Nostrum ante annos post mortem 
Justiniani 40 scripsisse, nempe ante exitum s:zeculi 
sexti vel in ipso septimi initio, ad quod refertur a 
clariss. Cavzeo. Non rem ingratam erudito lectori, 
nec a nostro instituto alienam, me existimo factu- 
rum, si Indicem istarum Narrationum, in quibus, 
vel totis vel saltem partim, inter Nostrum et Cliro- 
nicon predictum sit ad verbum convenientia, hic 
subtexam. 


XXX. Occurrunt apud nostrum clironograplium 
quà habentur apud Chronicon Paschale juxta edi- 
tionem in folio Dufresnianam. 


[,vin]. Pag. 38. De Danae et Pers»o (51) a voci- 
Lus, ó Πῆχος ὁ xai Ζεὺς, ad p. 4l, voces Da6u- 
λωνίων χώρας. 


Pag. 41. De lnacho (52), Io, Tauro, Pl;cuice, 


NOT.E. -— 


(50) Vide Diatr. de Script. Gr. variis, ubi de 
Jo. Antiocheno monacho chronographo. 


(1) Edit, Rader. p. 90 ad 90, Mal. p. 29 ad 45. 
(52) Rau. p. 46 ad 109, Mal. p. 30 ad 59. 


) 
Ασοποτο, Ifercule Tyrio, etc., a vocibus, ἐν δὲ τοῖς, 
2d p. 44, voces, 6 σοφώτατος ἐξέθετο. 

Pag. 45. De Sole (55), Vulcani F. Sesostre, et 
Heroete Trisi. a vocibus Μετὰ δὲ τελευτὴν 
'Hgaístoo, ad p. 48, voces ἐθασίλευσαν Aiyuztiuv 
οἱ λοιποί; [sic cuncta fere a p. 38 ad p. 48, cum 
Malalianis eadem sunt, sed non eodein ordine 
descripta. Neque dubium videtur quin ista universa 
de Pici sepulcro, Fauno, et Vulcano, qux habentur 
p. 44 et 45 (54) ; apud Malalam etiam legerentur : 
id docet initium Malalze mutilatum, quod recte ex 
Chronico Paschali 4 Chilinesdo suppletum est. Di- 
cendum videtur idem de omnibus istis que haben- 
tur de Semo, Saturno, Pico, Zoroastre, Nino, etc., 
p. 36, 57, 38, post voces Περὶ 'Aatpovoula;. Qus 
ad eumdem Malal.e secundum librum videntur om- 
bino pertinuisse. ] 

Pag. 109 ad 114. De urbe Itoma (55), Romulo et 
Remo, ludisque circensibus. 

Pag. 117. De chlamydibus Romanorum (56). 

Paz. 191,192. De Pharo turri (57), mole exstructa 
inter insulam Pharum et urbem Alexandriam, An- 
tonio contra Cleopatram misso, Sosibio Antiocheno, 
οί Casaris Augusti tilulis. 

Pag. 246, 247. De Tito Vespasiano (58), llieroso- 
]ymam urbem devaslante. 

Pag. 250, 951. De Apollonio Tyaneo (59), et 
Asclepio ab imp. Domiiiano perempto, deque Do- 
mitiani interitu. 

[τικ] Pag. 262. De Marci (60), imp. edicto de li- 
beris intesiatis, et ingratis. 

lag. 265. De Artabano Antiocheno (61). 

P.g. 265. De Byzantio (62) condito, et balnco 
Pulico Zeuxippo nominato. 

Pag. 275, 216. De S. Gelasino martyre (63). 

Pag. 284, 285. De Constantini M. operibus (64) 
in urbe Constantinopoli, de illo primo omnium 
impp. insignito diademate pretiosis ex lapillis facto, 
de urbis Natali et Fortuna, deque Constantinopoli 
avulsa ab Europ: provincia. 

Pag.297 αἱ 505. De martyrio (65) sancti Domitii, 
Juliani imp. interitu, ejus morte sancto Basilio per 

somnum revelata, et imperio Joviano tradito, de 
legaüone ad bunc Persarum regis, pace per Arin- 
theum facta, urbe Nisibi Persis dedita, vicoque 
Nisibeno cond;to, de Valentiniano in Oiymbriam 
relegato, posteaque imperatore facto, deque publico 


contra Salustium edicto, de Magnatibus injuria- . 


rum reis, Rhodano flammis tradito, imperatrice 
proscripta, et Valentiuiani obitu. 
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Pag. 310 ad $15. De Theodosii imp. (66) cum 
Eudocia nuptiis, hujus fratribus ad honorem pro- 
motis, et dignitatibus Paulino concessis. 

Pag. 516 ad 519. De Paulino interfecto (67), et 
Eudocie in urbibus Antiochiz Hierosolym:eque 
gestis, de Attila Hunnorum rege, Cyro patricio 
terrzemotu Constantinopoli, et morte imp. Theodosii, 

Pag. 921 ad 555 (08). De morte S. Symeonis : 
Stylitze (69), Isocasio [Lx] philosopho (Mal., p. 17), 
diebus Dominicis pro sacris haberi jussis (p. 75), 
Aspare et Ardaburio (ibid.) neci traditi$, Aria- 
nisque a Leone (p. 79) imp. persecutionem passis, - 
de inbre (ibid.) cineris (ibid.), imcendio (ibid. 
Constantinopoli, Zenone in imperii (p. 84) con- 
sortium 3 Leone (p. 85) Juniore assumpto, Leonis 
obitu, Verina Zenonis socru (p. 87), deque Dasi- 
lisco et Marco (p. 88) imperatoribus, de Zenonis : 
el Basilisci (ibid.) bello, Armato, Samaritanis (p. 95) 
et femina Ràmana (p. 95) Juvenalia, et Theodo- 
rici morte, de comite (p. 105) Mauriano, Pelagio, 
et tumultu factionis (p. 108) Prasinorum, de urbe 
Doras (p. 115), Arcobindo (p. 126), An:stasii (p. 127) 
imp. visione, et Justinoad imperium (p. 150) evecto, 
de Amantio (p. 151) et Andrea ο medio sublatis, 
Apione, etc. (p. 152), ab exsilio revocatis, et do 
cometa (ibid.), de rege Lazorum(p. 1548), de Coadis 
Persarum (p. 156) regis ad Justinum imp. legatione, 
et Hunnorum rege (p. 157) Zilgui sive Zilgibi, de 
Justiniano (p. 147, 151) denique in imperii con- 
sortium assumpto. 

Sic omnes fere historix* et narratiunculz que: 
in paginis circiter 80 apud Paschale continentur, 
in laece Chronographia nostra vel prorsus verba- 
tim, vel pene, reperiuntur. 

XXXI. Argumenta fizecce, quamvis leviter illa 
expeudenti non exigua probabilitatis apecie muniri 
omnia, et demonstrationis vigorem obtinere aliqua 
videantur, ea tamen si propius inspiciamus, et ad 
examen revocata momento suo ponderemus , non 
tantum habere valoris videbuntur, ut illis compel- 
lamur in receptam opinionem pedibus concedere. 
Quod enim ad primum spectat, quid mirum si vita, 
Justiniani resque gestae sub ejus imperio, multo 
fusius, quam aliorum, memori: demandentur, cum 
D tantam scribendi materiam pro buerint,et per annos 
ferme 2529 is vitam suam protraxerit, imperator lon« 
gevuset percelebris? et quid mirandum si non solum 
annos, sed οἱ menses οἱ dies, gestorum plerisque 
adhibeat? Id sci!. fecit, non quia tunc temporis 
vixit, οἱ illis interfuit, sed quia sic fecerant sui 
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(53) Rad. p. 106 ad 110. Mal. 95 ad 50. 

(54) Rad. p. 102, 104 

99) Rad. p. 258 ad 968. Mal. 216 ad 229. 

96) Rad. p. 214. Mal. p. 58, 59. 

(57) Rad. p. 456, 458. Mal. p. 230, 281, 290, 291. 
(58) Rad. p. 582. 4. Mal. p. 5560, 7 

(59) Rad. p. 590, 592, 4. Mal. p. 51i, 5, G7 
(60) Mal. p. 569. | 

(61) Raf. p. 611. Mal p. 581, 


Tei Rad. p. 620. Mal. 581, 5. 

(06) Rad. p. 642. Mal. p. 591. 

(65) Rad. p. 262, 4, 6. Mal. purt. n, p. 5 ad 9. 
(65) Rad. p. 690, 692. 694, 698, 700, 702. Xal. 

p. 16, 92, 21, ctc. 99, 51, etc. 
(66) Rad. p. 720, 9, 4, 6. Mal. p. 52, ctc. 
(67) Rad. p. 759. ad 753. Mal. p. 55, etc. 
(08) Rad. p. 742 ad 772. 

ο) M p. 72, ' 


ad 72. 
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nuetores; quemadmodum etiam in illis, qu: A demus (quod aliqu! tamen magui. nominis viri ad- 


preeunt, imperatorum Vitis [xi] non raro facit. 
Quod ad secundum attinet, ut. Justinianum a se 
celebratum nusquam voca: τὸν µέγαν sive senio- 


rem, 8ic neque Justinum illius decessorem co titulo: 


usquam donavit, quainvis certum sit eum non ante 
imp:-rium Justini Junioris suum opus elucubrasse : 
ut itaque non valot argumentum hoc de Justino 
Juniore, sic neque repuguat quin opus suum con- 
scriberet post imperium Justiniani Junioris. 
XXXII. Ad tertium respondemus quod, si conce- 
datur librum tertium Pro imaginibus, qui Jo. Da- 
masceni nomine premunitur, revera ab eo fuisse 
contextum, de illius tamen argumenti valore non 
immerito possit dubitari. Etenim quis adeo iun ope- 
ribus antiquorum hospes, ut non cognoscat quam 
soleut eorum libri a lectoribus interpolari? Quis 
nescit in more cum lectorum tum librariorum 
fuisse, cum in libris testimonia aliorum congesta 
reperiront, de suo, si quid occurrerit, adjicere οἱ 
inserere ? Nonne docent hoc scripta priscorum in- 
finita, et ista prasertim in quibus coacervantur, ut 
in libro przdicto De imaginibus tertio, absque ulla 
orationig connexione, antiquiorum fragmenta? 
Exemplo sint bujus rei Anastasii Sinaite Theolo- 
gice Quaestiones, de quibus modo diximus; et (ut 
alia mittam) qua tractant de eadem materia, de 
imaginum sc. veneratione, Concilii Nicani secundi 
Acla : in quorum actione 4, ubi scriptorum vario- 


rmm pro imaginibus congeruntur loca, in aliquibus 


exemplaribus habentur testimonia varia prater ea 
qua revera in synodo ista recitata sunt. Sic in co- 
dice antiquo bibliothecz Vaticanz (uti monitum 
nota [t. ΥΠ, p. 272] marginali ad concilii Acta ) 
occurrunt Patrum. plérzeque sententi, quae neque 
reperiuntur in ullo alio codice, neque or/iui inter» 
locutionum respondent. Sic quoque in synodi istius 
editione Graeca reperitur Narratio ex Vita S. Jo. 
Jejunatoris , patr. CP., quam neque agnoscunt 
exemplaria Graeca alia, neque vetus editio Latina 
(p. 767). Dixi, si concedatvr librum tertium. Pro 
$maginibus, qui Jo. Damasceni nomine premunitur, 
revera ab illo (isse contextum : quia (ut liceat mihi 
quod res est dicere) non desunt qua mihi persua- 
deant, [ση] tractatum istum. Jo. Damasceni no- 
mine falso denotari ; ut alii sunt varii de eodem 
argumento tractatus ei falso ascripti ; nempe Grz- 
culis sequioribus illi tribuentibus quidquid fere 
habuerunt pro doctrina iconolatriz ab auctoribus 
anonymis conscriptum, propter nomen maognuin 
quod imaginum defensione is sibi compararat. De 
wactatibus istis variis, ct quid nobis suppetat ar- 
gumenti peculiaris contra librum praedictum, vi- 
deatur in nostra Diatriba de Script, Graecis variis. 

XXXll. Quod ad ultimum argumentum «de 
Chronico Alexandrino, cujus auctor vulgo censetur 
eub Heraclio imp. vixisse, οἱ eorum qua (radit 
pleraque ex nostro auctore deprompsisse ; id quo- 
que admittit responsum duplex. Nam primo, si 


dubitant), ab auctore sub Heraclio florente ad 
finem fuisse perductos Paschalis numcros, quis 
tamen prsestabit a clironograplio ipso, et non ab 
ilius interpolatoribus, fuisse inserta ista qua in 
Nostro etiam reperiuntur? Quis non persentit iafl- 
nitis pene interpolationibus Paschale illud Chroni- 
con esse refertum? Nonne alte hoc clamant illius 
tautologiz ? Nonne dicunt clarissime contradictio- 
nes ? Si editionem celeberrimi Dufresunii inspicias, 
docebit ea, apud oodicem Holstenianum permulta 
deesse loca qug in edito apparent, εἰ inter ista, 
desiderari eorym multa qua Chronico Paschali 
edito cum nostro auctore conveniunt. Sic omnia 
ista absunt a codice Holsteniapo que comprehen- 


B duntur inter pug. 45, a vocibus Ἐτεὶ οὖν τούτων 


ἐμνημονεύσαμεν, usque ad pag. 48, ad voces 
Αἰγυπτίων οἱ λοιποί; in quibus sunt omnia illa 
quibus convenit nostro auctori cum vulgato 
Paschalis exemplari, de rebus Gracorum et 
Agyptiorum fabulosia. Sic et deest pars magna 
illius laci qui agit de urbe Roma, Romulo, et Remo, 
ludisque circensibus, pars sc. tota intermedia quae 
tractat de Pisensium rege OEnomao, ludisque ab eo 
et Romulo institutis, a vocibus, xat ὑπὺ τῶν τεσσά- 
pw» στοιχείων pag. 110 D, usque ad illas, χαὶ 
μεγάλην EyBpav εἶχον πρὸς ἀλλήλους τὰ µέρη. 
pag. 112 D, qua in nostro Chronographo legun- 
tur a pag. 218, lin. 28, ad pag. 235, lin. 20. 
Deest quoque in codice Holsteniano pars major 
illius loci qui est de Hierosolymorum per Ti- 
tum expugnatione, quoque Nostrum inter el 
Paschale convenit; scil. omnia illa «qux» haben- 
tur 4 vocibus, Πάσας δὲ ἑπαρχίας, ad ἕως τῆς vov 
[rx] ἵσταται' apud Nostrum p. $57, lin. 7, 
ad pag. seq, lin. 11. Neque solum exeroplar Pa- 
schalis evulgatum fragmentis multis addititiis 
abundat, sed et ipsum exemplar Holstenianum in 
aliig locis insititia sua habet. Ut omittam ea quae 
non sunt hujus loci : quod czetera ista cuncta de 
Romulo et Roma in loco predicto, qu» in codice 
etiam Holsteniano leguntur, quteque noster quo- 
que auctor agnoscit, Paschali fuerunt inserta, 
hinc satis. probabile argumentum ducitur, quod 


D dicatur in isto loco, a Romulo et Remo 2difica- 


tum fuisse Ronxe Capitolium, cum tamen in alio 
paulo post loco referatur prorsus contrarium, 
nempe Aumgin Pompilium anno regni sui quarto 
Capitolium a fundamentis. exsiruzisse. Νρυμᾶς 
Πομπήλιος τετάρτῳ ἔτει τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἓν 
Ῥώμῃ κτίζει τὸ Καπετώλιον ἐκ θεμελίων. Sic ap- 
paret tres istas. periochas quz? habentur apud Pa- 
schale cum Nostro concinentes, de Cleopatra, 
turri Pharo, Sosibio Antiocheno, et titulis illis 
quibus Casar Augustus gavisus est, usque ad vo- 
cem, Αὐτοχράτωο, ab interpolatore aliquo fuisse 
iufarctas. Hoc inde colligitur, quod neque co- 
harent inter. se prout. ili leguntur, neque cum 
periocha sequente. In. earum cnim peima re- 
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fertur. contra Cleopatram οἱ Jgyptios a Re- A De Scriptoribus rerum ZEgyptiarum, in libro sc. 


manis missum fuisse cum exercitu Antonium ; 
αἱ ἵ secunda mox subjungitur Sosibium quem- 
dam, Antiochenum senatorem, Augustum Czsa- 
rem Romam redeuntem fuisse comitatum : Romam 
unde redeuntem ? nempe ab Jgypti debellatione, 
ut ex nostro scriptore (it manifestum. At de cjus 
conira "Egyptios expeditione fit antea nihil men- 
üeais. Sic in tertia perioclha recensentur tituli 
Aegusti Cesaris tanquam jam solius sine ullo colle- 
grimperium administrantis; et tamen in paragrapho 
sequente fit mentio illius in Zgyptios expeditionis ; 
eorumque expugnationis; a quo tempore supputata 
ejus est moDarchia, ut et ibidem agnoscitur. Αὔγου- 
στος ἐλθὼν εἰς Αἴγυπτον, etc. Augustus in "Egyptum 
teniens, regionem illam capit; exstincto Ptolemgorum 
regno, quod annis duraverat 296. Novi maximum 
Jus. Scaligerum pro Antonii nomine, in loco no- 
tae, uli dicitur eum contra. Cleop. et /Egyptios 
wissum, rescripsisse Augasium, adeoque pro Anto- 
wie Augustum. substitui in nova Dufresnii Latina 

versione. Verum temere id factum a viris eruditis. 

Quamvis enim Antonius contra Cleopatram a Πο- 
απ nunquam missus est, ita legerat tamen 
3pud suum auctorem [uxiv] Paschalis interpola- 
lr. Hoc ες Nostro luculentissine apparet, iR eo 
quippe nou solum idem nomen Antonii habetur, 
sed et additur, eum in /gyptum descendentem, et 
Alexandriam obsidione cingentem, a Cleopatra, ipsi 
enlea nota cum. Julium Cesarem in Egyptum esset 
comitatus, adulatoriis litteris sollicitatum [isse , 
εἰ captum illius amore cum ea matrimonium iniisse, 
et suis Romanis bellum intulisse. 

XXXIV. Ex lisce liquet nullo pacto concludi, 
loca ulla ex illis in quibus conveniunt Noster et 
Paschale, a primo Paschalis auctore fuisse exarata. 
Nec omnino videtur ambigendum quin, in illa 
etiam parte quam addidit continuator, qux ab anno 
Constantii xvii incipit, sint plereque historíz et 
narrationes insertzz. Ne addam et esse suspican- 
dwn, illa ipsa loca ubi lleraclius imp. imperator 
noster nuncupatur, non alia fuisse quam scriptoris 
alieujus, qui sub illo imperatore floruerit, verba 


ia Chronicon illud ab interpolatore translata, Hoc: 


solum videfur a quovis pro certo concludendum, 


aste annos plus minus pcc in Chronico isto fuisse: 


descripta qua in eo simul et Nostro leguntur. Hoc 
«uidem ex eo colligitur, quod ,reperiantur ea 
proot ia impressis jam exhibentur, in alio Pascha- 
Hs exemplari pervetusto bibliothece — Vaticanz, 
qnod ab annis pcc viris eruditissimis Jo. Mabil- 
lonio et Michaeli Germarno, Benedictinis Gallis, 
videbitur. scriptam, uti doeet Dufresnius in Prz- 
fatione, quí eos, ul codicem illum inspicereut, 
dum Roma commorarentur, rogaverat. De Cliro- 
nico hocce Paschali sive Alexandrino, de illius 
elle, auctore, οἱ coniinualore, et quanam exi- 
*lant i; eo supposititia, occasionem nos habuimus 
€1 p:ofesso disserendi im alio opere non !uim edito, 


illius tertio, in quo speciatim tractamus de scri- 
ptoribus rerum Alexaudrinaruim sive Ptolemaica- 
rum, ut agitur in libro primo de scriptoribus re- 
rum historicarum illius gentis vetustiorum, in se- 
cundo de illis qui res illorum theologicas sive phi- 
losophicas, visendas, naturales, et artificiales, 
scriptis suis ex professo celebrarunt ; in qua!to 
de scriptoribus rerum illius gentis ad Judaeos, 
Christianos et Mulhammedanos attinentium. In li- 
bro hioc quarto ejusdem operis ( ut obiter hoc liccat 
monere, ne forsan minus prudentibus silentium 
nostrum pro argumento cedat) ad examen revo- 
cavimus ea qui adversus [ixv] Dissertationem 
nostram contra Historiam Aristem de LXX interpre- 


D tibus, responsionis loco reposuit vir clarissimus 


οἱ summus 1s. Vossius, ὁ µαχαρίτης ' quamque 
nihil is respondit ostendimus. 

XXXV. Respondemus secundo, neque satis con- 
stare rem plusquam perfunctorie intuenti, auctori 
nostro accepta esse referenda ista, qux in eo si- 
mu] et Chronico Paschali comparent. Cui enim 
non liquet auctorem nostrum ex scriptoribus aliis 
verbatim exscribere solitum? Hoc ex illis clarissi- 
me elücescit qux» inepte /autologus repetit : hoc ap- 
paret ex aliis istis αυ supra protulimus, ubi ejus 
errores de rebus sub Justiniano gestis perstrinzi- 
mus. Neque solum de rebus sub Justiniano trans- 
actis tautologum agit, sed et aliis in locis ejusdem 
oscitantix manifestus est. In libro xi de Constan- 
tini M. ih urbe CP. operibus sermonem babens, 
de llippodromi exstructione bis commemorat. Sic 
et scribit bis in lib. 1 de /Egypto TRhomanorum 
ditioni ab Augusto Cesare subjugata. Ait eum in 
praelio navali juxta Epirum Antonium interfecisse, 
et reginam JEgypti Cleopatram in vincula conje: 
cisse ; solventem inde et in /Egyptum pergentem, 
regionem illam « in potestatem suam redegissc, et 
victoriam triumpho celebrasse : (p. 285, 286, 287) : 
tum eum subjungit « Europam totam przetervectum, 
Bvzantium venisse, » Galatiam , Lydiam, Pamphy- 
liam, Phrygiam Pueatianam, et Lyeaoniam Roma- 
norum imperio suhjecisse : inde illum in Syriam 
profectum, « Antiochiam adiisse de victoria sua ad- 


D versus Antoriium et Cleopatram ibidem triumphatu- 


rum ; » Laodiceam hinc contendisse, et « ibidem ». 
quoque « de victoria sua triumphum egisse; » deinde 
post pauca liec sequuntur : Α Palastina in. «£gy-. 
pium progressus, eam subjugavit, cumque in Roma- 
παπι servitutem. subegisset, Alexandriam ingressus, 
de vicluria sua triumphavil. Civitati autem huie pri- 
mum priefectum. ex suis. dedit, nomine Cornelium. 
Gallum, quem et Augustalis dignitate, nominis. sui 
insigni, cohoneilaiit. 

XXXVI. Apparet idem, vel ipso sole clarius, ex 
eo quod solet scriptores Latinos, Florum, Livium, 
Lucanum, Plinium, Servium, Salustium, Sueto- 
nium Tranquillum, ct Virgilium, [1xvi] in testi- 
monium adducere, cum opera tamen illorum cuim 
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guam illorum intellexisse, sit certissimum. Quod bo- 
nosillos et graves l'omanorum scriptores uon legis- 
set , certissime convincunt supina cjus Romanarum 
rerum ignorantia, et errores plusquam aniles. Ut 
stabuli ejus multa alia stercora relinquamus inta- 
cta, ne lectorein. offendant : quam suave cst istud 
quod de Cicerone et Salustio ipso, quem alibi ci- 
tat, memorizx tradit, fuisse illos Komanos poetas! 
lBlisce temporibus floruerunt Cicero et Salustius, sa- 
pientissimi Romanorum poeta. Quam lepidum est 
iilud quod habet de Julio Czsare, eum Mzguuimn 
Pompeium in JEgypto compreliendisse et interfe- 
«isse ! οἱ iterum illud quod de duratione illius im- 
perii ineptit; imperium Romanum illum tentisse 
per annos xviit ! Quam illud ridiculum, quod ha- 
het de M. Antonio, eum missum fuisse a senatu 
Ποπιαπο contra. Cleopatram ZEgypti reginam, et in 
Egyptum descendentem, Alexandriam urbem ob- 
&idione cinxisse ! Quam absurdum, quod habet de 
Lucullo, eum missum fuisse adversus Tigranem 
sb Augusto Cesare! Quam denique sapit lectorem 
predictorum scriptorum Romanorum, quod scribit 
de Claudio Cxssare, eum « Urbem Brettaniam, non 
procul ab Oceano condidisse ! » Sic in urbem (si Su- 
yeris placet) nostro Graculo abiit magna nostra 
Britannia, apud omnes scriptores Romanos insula- 
rum cclebratissima ; ignorantia hominibus Orien- 
talibus, et illis quibus penitus ignoti sunt historici 


Latini. propria et peculiari. lta sane Rabbi Abra- ς 


hamus Zacuth, Salimanticensis, in libro Juchasin, 
sive Genealogiarum, de Angliz exstructione men- 
tonem facit. Eum. adducit Rabbi Ganzius in Ger- 
sinis Davidis, sive Chronologie, parte secunda 
ad annum millenarii tertii 850 : « Et scripsit Juchla- 
sin (pag. 126), hoe tempore exstructam esse Au- 
soniam, Paduam, et Angliam. » lta urbem (70) 
| .xvii]. England appellant Samaritani" Sichemitae 
jn literis quas nuper miserunt ad populum An- 
glicanum, per virum dignissimum Rob. Ilunting- 
tonum, collegii Dubliniensis in Hibernia pr:esidein 
hodiernum, Quod prxterea ne lingue quidem Latinze 
scientia ulla polluerit chronographus noster, ut 
€ Gracis fuerunt. perpauci qui Latinz linguz pe- 
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oculis suis nunquam conspexisse, et ne quidem lin- A consilia, significare diem largitionis : 


Κονσίλ-α, 
ἅπερ ἑρμηνεύεται, παροχῆς ἡμέρα. Quam egregie 
el docte ! In. alio ubi veiba facit de quatuor. circi 
diversis factionibus a Romulo ( ut dicit sed falso ) 
introductis, et diversis coloribus distiuctis, nempe 
Prasina, Veneta, lussea et Alba; ait. Prasinam 
(i.e. Viridem) a Romulo sic vocatam fu'sse quasi 
Perimanentem; Prasinum | enim, iuquit, significat 
permanens, a verbo presenteuo. deductum, quod 
significat παραµένειν, permanere. Praeclare (Jupiter) 
ac perite! In eadem de ltomulo narratione dicens 
eum cum Remo alupa nutritum vulgo perhiberi, 
addit fabilam istam exinde exortam, quod a mu- 
liere quadam agresti reperti fuerint et enutrili : 
Inea enim regione, inquit, usque adhuc etiam ru- 
resires illas oviwn custodes, lupas vocitant, u! qua 
inter lupos vitam suam. trausigunt. At quis, quiso, 
hominum unquam audivit, vocem [(upam apwd 
Latinos eo sensu usurpari? Et quis non persentit 
id a nescio quo nugatore fuisse acceptum ? audia- 
tur Titus Livius, quem Noster nugarum consarci- 
nator tanquim lectum a se in illa de Romulo nar- 
ratione alibique locorum, adducit : Sui qui I auren- 
tiam vulgato corpore Lupam(71)inter pastores vocatam 
puteut : inde locum fabule ac miraculo dctum. 

( cxvin] XXXVIUL. Utex hisce apparet. auctorem 
nostrum ex scriptoribus aliis verbatim exscribere 
solere, adeoque non esse necessarium ut illa qux 
habentur in Chronico Paschali cum illius verbis 
consonantia, ex illo existimentur sumpta ; sic alia 
sunt qu:edam peculiaria argumenta quz illa spe- 
ciatim non fuissc ex eo descripta: confirmant. Hoc 
in primis notandum, in aliquibus illorum locorum, 
que cum in Nostro tum in Chronico Puschali 
habentur, advocari scriptores Latinos; quos ex 
dictis conspicuum redditur eum ipsum nunquam 
legisse. Sic in narratione de Romulo et Roma 
predicta citantur Virgilius, Plinius, Livius, item- 
que Licinius Romanorum chronographus : pro 
quorum secundo et tertio apud Chronicon Pasch. 
er corruptione leguntur Apollonius et Silvius. In 
loco qui agit de chlamydibus Romanorum citatur 
( Suetonius) Tranquillus, qui et loco eodem apud 
Chronicon Pasch. adducitur, idque addito nomine 


riia sese iustruxerunt, ex duobus vel tribus lo- D Suetonio, quod a Nostro non agnoscitur. Obser- 


eis dilucide conficitur. In uno ait vocem Latinam, 


vandum secundo, quod in multis eorum locorua 


NOTE. 


(70) Epigraphe litterarum Hebraice conscripta- 
rum, in hanc sententiam se habuit interprete do- 
eli8s. Edv. Bernardo : Recte perveniat σὺν θεῷ lioc 
scriplum in Angliam urbem et ad synagogam filio- 
rum Jsrael, Samaritlarum (sic Anglos esse existi- 
marunt) quos conservet. Dominus. Et Arabice alia 
Epigraphe: Tradatur domino Roberto lluntingtono, 
Furopaó, cum cura, qui tradendum curet. aynagogee 
[iliorum lsrael, Samaritarum, qui habitant in urbe 
England in Europe regione. 

(71) Hinc liquet non mulieres rurestres, sed moe- 
reirices appellatas fuisse lupas. Sic sane apud 
Plautum :vox ista pro meretrice veperitur usur- 

ata, et inde lupanar el (upanarium pro prostibulo. 

δημοσιενούσῃ ποτ την τοῦ σώματος O02», ait D. 


Halicarnassens:s, oi περὶ τὸ Παλάντιον διατ ίθοντες 
ἐπίχλησιν ἔθεντο Λούπαν. Ἔστι δὲ τούτο E) ληνιχόν 
τε xal ἀρχαῖον ἐπὶ ταῖς μισθαρνούσαις τὰ "Aopobl- 
σια τιθἐµενον, ad νῦν εὑπρεπεστέρᾳ κλήσει ἑταῖρα: 
προσαγορεύονται. Cui (Laurenti ) οὐ vulgatum 
uondam corpus Palatini montis incole cognomen 
upm indiderunt. Ea. Gracis prisca est. appellatio 
venalem voluptatem  Veneream prostituentium ; quas 
nunc speciosiore vocabulo ἑταίρας ( quàsi amicas 
et sodales ) vocare solent. Sanctus llieronymus in 
Chronico ÉEusebiano : Que ( Laurentia) propter 
rulchritudiuem et rapacitalem corporis quasiuosi 
[ups a vicinis appellabatur. Unde ad nostram. me- 
moriam meretricum cellu'e lupanaria dicunjur. 


$i PROLEGOMENA AD MALALAM. n3 


quz in Nostro simul et Pa: cliati occurrunt, quanmi- A plura. supersedeo (10) hic descrilere, [1x3] no 


vis partim ad verbum conven'ant, habentur tamen 
apud Paschale nonnulla quie nulla vel vi vei arte 
ex Nstro potuerint. elici. in aliquibus narratio- 
nibus, ut in illis de Valentiniani ad imperitum ele- 
valione, de pluvia cinerum sub Leone, deque 
morte Justini, quo mense quo die contigerint »pud 
Paschale memoriz  cousignatur, cum tamen de 
tepore apud Nostrum mentio nulla. Quin et sunt 
que (72) conjiciuntur apud Paschale ad certos 
annos [Lxix ] et. certos consulatus, quas ad alios 
consulatus fuisse referendas ex Nostfto quis facile 
esllegisset. Sic, exempli gratia, quz liabet Noster 
de urbis Constantinopolis exstructione, ea conji- 
ciunur apud Paschale ad Januarii οἱ Justi con- 


sulatum,qu:? tamen a Nostro disertim referuntur ad B 


consulatum Gallicani et Symmachi. Dis adde quod 
ist3 narratio quzxe habetur de Cyro Patricio, quam- 
vis aliis in. partibus prorsus eadem verba exhi- 
bea, a Malaliana tamen in aliquibus locis lon- 
guseule recedit: Sic plura, apud Pascliale quam 
i1 Nostro leguntur de isto terrzmotu Constantino- 
J^litano, qui sub imperio Theodosii Junioris acci- 
deat, et in ista similiter narratione quze habetur de 
oppido Daras. De hac pra:terea narratione animad- 
verlere. licet, hoc modo incipere periocham : Ὅτι 
ὁ Base; Αναστάσιος, elc., ubi ista particula, ὅτι 
(utet adnotat Dufresnius) liquidissimo videtur 
demonsirare, descriptam fuisse periocham ex 


llistoriarum  Collectione aliqua, quz loea ex hi- C 


storiographis excerpta continebat : qualis est Col- 
lectio Constantini Porphyrog. imp. De virtutibus 
et tiliis, et altera illa ejusdem De legationibus ; 
qualia sunt etiam Collectanea Photiana ex flistoria 
eccles. Philostorgii, aliisque antiquiorum operibus 
apud ejus Bibliothecam ; ut et illa Nicephori 
Cal'isti quxe habentur mss. inter codices Oxon., alia- 
que complura : in quibus prefixam particulam, 
ὅτι, fere singulae. habent perioch:e. flc abunde 
sufficiant narrationum exempla. Qu: alia occurrunt 


lectori. judicii limatioris fastidio sim. Ex hujus- 
modi sane Mustaceis laureolam non quieto. 
XXXVII. Sie ex. dietis (nisi maxime fallor ) 
apertissime colligitur de etate clironographi nostri 
nihil astrui posse οκ eo quod reperiantur apud 
Chronicon Paschale cum illius narrationibus ad 
verbum consonantia. Ne ab aliquo przterca tra- 
hatur in argumentum, quod de rebus quz vetustio- 
res videantur, tanquam usque ad suam memoriani 
perdurantibus loquatur ; hic monitum velim lecto- 
rem, non illius ipsius, sed auctorum quos ille 
sccutus est, esse omnia ista, ἕως ἅρτι,.οἱ ἕως 
τῆς νῦν, el similia, quie toties repetita occurrutt. 
llocex illis qu:e jamjam disseruinmus nemo est 
qui non facile collegerit, et idem ex plerisque ipso- 
rum locorum elicias. Sic hujusmodi farinz scri- 
ptoribus aliis nihil magis usitatum ct solemne, 
quam ejusmodi judicii mali indiciis scripta sua- 
deturpare, risuique et nauseze lecturum cordato- 
rum exponere. Hoe viris eruditis sat notum, opi- 
nor, ac exploratum; sed non. solum scribo eru- 
dis: sunt itaque quadam afferenda exempla. 
Apud Dorotheum aupposititiuin in Spynopsi de vita 
morleque prophetarum, de Jeremia in "Egypto se- 
pulto, etab ZEgvptiis in magna veneratione habito, 
quia eos per preces a crocodilorum  infestatio..e 
liberasset, verbis factis, subjungitur : Unde quot- 
quot Deo sunt fideles, usque hodic illo in loco pre- 
ces fundunt, etc. Qu: verba. ipsissima reperiuntur 
apud Chronicon Pasch. ad Olymp. r.xx, ubi totus 
fere Dorotlei libellus exscriiitur, non tamen tau- 
quam illius, sed nomine cjus suppresso; apud 
libellum etiam De vitis prophetarum, qui. sancti 
Epiphanii nomen praefert; necnon apud alium 
anonymum ms. De sexdecim  prcphetis. in bi- 
bliotheca Regia Parisina, οἱ Symeonem Lo- 
gothetam [txxi] in Chronico ms. quorum verba in 
medium proferuntur a clariss. Dufresnio in Notis 
ad Chronicon Pasch. Dorotleus idem in loco eo- 


NOTE. 


(73) Qus babet Noster de Hierosolymorum per Ti- 
lum expugnatione, ea conferuntur apud Paschale ad 
annum Assumptionis Dominicz xxxix, et Vespasiani 
solius consulatu :Τριαχοστῷ ivvázq ἔτει, etc , cum 
lamen in Nostro expresse perhibeatur contigisse id 
festum anno post Christum assumptum xxxvuit 
Commodo et Rufo coss. qui quidem consulatum gere- 
bant, auctore Cassiodoro,post captam Hierosolymain 
triennio. De illis Paschale omnino silet, Cujus nar- 
rationis preterea pars magna in codice Holsteniano 
(uli ante ostensum est) desideratur. Ad eumdem 
aanum in Paschali refertur. cum Cyri. Patricii 
dedecus, tum. terrzmotuis, qui imperante Theodo- 
sio Juniore contigit, Constantinopolitanus, tuin 
eUam narratio alia de Theodosii imp. inorte, quie 
annis diversis contigisse non obscure subindicat 
Noster. Narratio. de Zenone imp. ex Isauria Con- 
stantinopolim redeunte in Paschali conjicitur ad 
roasulatum llli : Τούτῳ τῷ ἔτει, ete., quodtamen a 
Nostro expresse dicitur contivisse Theuderico 
(sive Theodericho ) consulatum gerente, cujus 
consulatus. juxta. ipsum Paschale in sextum post 
aucüm  incuriit, Sic narratio. ista. quae liibetur 


apud utrumque, de Tzatbio Lazorum rege, refer- 
tur in. Paschali ad consulatum Symmachi et Boe- 
thii £y τούτῳ τῷ χρόνῳ, θἱ6., cum tamen in Nostro 
statim ante mentio habeatur consulatus Vitaliani, 
qui cum anno ante secundo apud ipsum Paschale 
contuectitur. 

(75) Qus leguntur ad imperium Severi apud 
Chronicon Paschale de urhe Byzantio, Barbysio, 
Phedalia, et Fortuna urbis Ceroe, quamvis maximain 
partem habeantur apud Nostrum eadem, deside- 
ratur tamen apud illum eorum pars prior satis 
prolixa. IHlabet quidem Noster in alioloco, de Dar- 
bysio, Phedalia, Byza, et Fortuna urhis Ceroe 
nounulla, nimirum in regno Constantini M. ; ciete- 
ru: ea qui in Paschali describuntur, non fuisse 
ex istis desumpta, perspicue illi constabit qui illa 
inter se contulerit : sunt. enim ο et in. verbis 
dissimilia et in rebus copiosiora. Adde porro nar- 
rationem quie habetur de Diogeniano, et Philoxeuo, 
una cum Apiosc a. Justino imp. ab exsilio revoca- 
Lis ; in qua apud Pascliale appellantur. illi ex-ma- 
qistrà : eum Uunen a Malala seuatores. solum nuu- 
cupeitur. 
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dem Ἡμεῖς δὲ (inquit) txousauev, etc. Nos vero A legationibus Fhomanorum ad exteros , quie nondum 


«x Antigoni et Plolemat posteris, viris cule gra- 
vibus, accepimus,  Alerandrum  Mucedonem , ctc. 
Quas οἱ ipsissima reperiuntur, quasi singuli ipsi 
ista audivissent, apud Chronicon Paschale, aucto- 
reu citati libelli ms. De sexdecim proplietis, et eum- 
dem Symeonem | Logothetam. Apud eumdem Logo- 
thetam, Chronicon Pasch. et Pscudo-Epiphanium 
inveniuntur et ista Pseudo- Dorotlici , de Aj vptiis 
in eodem capite : Quapropter ad hunc usq;ie 
diem xt deam colunt Virginem puerpera, εἰ iu- 
fantem in. presepi adorant : ut οἱ alia loca. lura 
consimilia. Neque multum quidem videtur dubi- 
iandui quin et ipse Pseudo-Dorotheus pra:Jicta 
loca ex auctoribus ad verbum exsciipscrit. Eum 
audisis in Vita Isai; (Latine brevitatis causa ) : 
Quoties igitur una cum Γαία veniebant (ad Siloam 
δια) wt αμα haurirent, illa exibat; unde ad 
hunc usque. diem in magni miraculi argumentum 
etiamnum subito erumpit. Postquam autem. id per 
Isaiam peracium est, lunc magnifice ac stuliose 
juxta Siloam Judeorum populus sepeliit, ut ejus 
precibus aque periude copia iis suppeteret, cum 
preterea ul ita agereut, ex oraculo idis preceptin 
€ssel. Jacet aulem ejus sepulcrum juxia regum tu- 
nlos. Solomon quippe Davidis sepulcra ita cousti- 
luit, ut Orienti Sion obversareutur, q»& aditum 
habet a Gabaon. procul ab urbe, stadiis xx, quem 
quidem aditum obliquum oc occultum ita. confecit 
"ut a nemine perciperetur, adeo wt ejus introitus 
etiam hodie ignotus sit plerisque sacerdotibus atque 
Inti populo. Ἔως τῆς σήμερον τοῖς πολλοῖς &Yvoou- 
µένη τῶν ἱερέων xal ὅλῳ τῷ λαῷ. Qus verba 
scriptorem , qui vixerit ante Judzorum e patria 
exstirpationem , videntur referre. llabentur au- 
tem et verba ista , usque hodie, qux iu hoc quoque 
loco bis occurrunt , apud Chronicon Paschale, 


Pscudo-Epiphanium. et Logothctam ; nempe lo- . 


cum similiter istum ex Pseudo-Dorothlieo, scd ta- 
cito nomine, exscribentes. Istiusmodi exempla 
sexcenta alia apud Suidam, Ccdrenum , aliosque 
scriptores minorum gentium οἱ zatis sequioris, 
illis passim se obvia dabunt qui libros diligentius 
cum studio et fruetu evolvant : ut dubium sit nul- 
lum quin idem de Nostro dicendum sit. 

[ixxu] XNX/X.. Ne alicui porro pro auctoris 
nos:ri antiquilate argumento id esse wideatur, 
quod illius Chronographiam usque adeo dignatus 
sit Constantinus Porph. imp., ut excerpta ex illa 
inter Eclogas snas reponeret ; hisce omnibus de- 
nique addatur, quod conslat imp. Constantinum 
Porplyrogennetum non solum ex scriptoribus 
probate antiquitatis, verum etiam ex istis qui 
tempora proxime sua praecedebant, in Eclogis 
suis exscribere fuisse solitum. Sic hausit excerpta 
ex altero illo Jo. Antioclieno clironograplio mona- 
cho, qui non videtur, meo saltem ju iieto, ante 
S&rcelim nonumm, vcl medium vel ad exitum ver- 
gens, scripsisse. Sic etiam, in. Eccerpris tilius de 


vulgata sunt, habentur quadam ejusdem argu- 
menti ex Historia Georgii monachi Mawartoli , 
qui post medium seculi noni l[listoriam suam 
adornavit. 

XL. Jamque opus exegi, erudite Lector, de. 
atate Clhronograpli nostri; quale sane non au- 
deam dicere, neque ante velim fidenter aliquid 
decernere, quam mihi siut suffragatura doctiorum 
judicia. Longum, fateor, et prolixum exegi, quo- 
que multo contractius fortasse (u optasses; at 
triplicem quidem ob causam consultum duxi tam 
late et fuse de illius zetate disquisitionem insti- 
tuere, Primo, quia qua 108 statuimus, cum re- 
cepta ipsius interpretis et virorum aliorum do- 
ctorum sententie refragentur, videbantur debere 
confirinari quanto maxiuio possent argumentorum 
robore : ne forsan nonnullis videremur arundineo 
ense magnos et robustos viros impetisse , et cly- 
peo mere papyraceo eorum ictus excepisse. Ne- 
que def.it porro ipsi auctori, quod maximam no- 
stram diligentiam et deposcere et mereri videba- 
tur; siquidem nullus sit scriptor historicus, cu- 
juscunque subsellii, quin mogni intersit, rerum 
scil. traditarum scriptorumque citatorum causa, 
quod ad s:eculum sit conferendus. Et turrim aedi- 
ficaturum quis sapiens ( precor ) imprudentiz po- 
Stulat, quod de primo fundamenti lapide, licet 
vili in sua natura, ubi sit jaciendus, sollicitus 


c 5" Accedit quod illa quae in medium a nobis 


allata sunt, preterquam quod faciant aJ :xiatem 
ejus investigandam , snnt talia quie alio nomine 
videbantur omnino mereri in hujusmodi prazfatoria 
Dissertatione locum obtinere, quippe qu: inser- 
viant ad illius auctoritatem , quam [txxui] exigua 
sit, et qualis sit scriptor, demonstrandum, ci 
observationes non paucas contineant quz alias ad 
eum s:lis spectant. Sic si nobis minus succedat 
quod de cjus xtate contendimus , tamen nobis non 
winus feliciter est successurum quam chynicis 
soleL, qui non minus quzsius ex ipsis mediis 
adipisci solent , quam ex illa ipsa read quam vi- 
den'ur praecipue collimasse, et quamvis illos id 
peuitus fugiat, ad quod sua studia praesertim di- 


D rexeriit, multa tamen, quz laboris et opera sit 


justum pretium , in ipsa via patefaciunt. 

XLI. Jam reliquum est, Lector candidissime, ut, 
Joanni Malal;» vale dicto, al auctorem alterum, 
qui ei in hac editione, ex ordinatione doctissimi 
Chilmeadi , priefigitur, nos conferamus ; el postea 
de hac editione, οἱ dignissimo interprete ipso, 
te monitum panca faciamus. Quod. spectat ad ista 
qui huic editioni prewittuntur chronologica, 
sub titulo Aucloris Anonymi  Excerptorun: chro- 
nolegicorum , non alia sunt ea quam Chronici 
Georgii monachi cognominati f/lamartoli tive Pec- 
catoris principium. [loc nobis fit compertissimum: 
nam idem est horum initium cum ini:jo Chrono- 
graphie Georgii Hamartoli, quod cx codice ms, 
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a L. Allatio in Diatriba de Georgiis exhibetur. A etiam Excerpta dederunt Leo Allatius in libro 


Χρονιχὸν σώντομον Ex διαφόρων χρονογράγων τε 
xal ££ ττῶν συλλεγχὲν, xal συντεθὲν ὑπὸ Γεωργίου 
Αμαρτωλοῦ λοναχοῦ. Bi6Xo; γενέσεως ἀνθρώπων 
{ᾗ ἡμέρᾳ ἔξλασεν ὁ θεὸς τὸν Αδάμ xat! clxóva 
xai ὁμοίωσιν αὐτοῦ. 'O δὲ Αδάμ. ἐγέννησεν υἱοὺς 
τρεῖς. Breve Chron. e diversis annalium scriptori- 
bus εἰ expo:itloribus decerplum, concinnatumque 
a Georgio Monacho Peccatore. Liber generationis 
hominum ab eo die quo Deus Adamum ad imagi- 
amm et similitudinem suam creavit, ezorditur, Ada- 
mus tres suscepit filies, elc. Neque solum ex initio 
apparet, verum: etiain ex Prefatione quz initio 
in codice ms. unde ( 74) sua Chilmeadus [xxiv] 
deeripsit, praemittitur; qu: eadem est. omnino 
cum illa quam ibidem ponit Allatius ex Georgio 
Hamartolo. Exstat integrum ópus in variis Eu- 
mpze bibliothecis, et scribit Allatius se illud edi- 
loni parasse , et e Graeca lingua in Latinam ver- 
lisse. Si quis cupiat alia illius legere, jam edita 
suni ex eo excerpta a variis varia. A Jac. Gret- 
sero, in libro De cruce, publicatur ex eo .fra- 
gmentum Grece et Latine De cruce. adinventa. A 
Dion. Petavio in Appendice ad Nicephori Constan- 
ünopolitani Breviarium historicum, evulgatur ex 
eedem Graece longiusculum fragmentum de iinpe- 
rio Heraclii, sub falso nomiue Georgii Syncelli. 
Ex eodem Latine edidit, Syntagma ( quod inscri- 
bit) De statu morientium Mattheus Raderus, quod 


sentenjias εἰ fragmenta. multorum antiquorum ( 


Paurrum compleetitur. Ab eodem Radero in alio 
opusculo, nempe Adnotationibus ad Viridarium 
saenciorum ez Mencis Grecorum, ex eo Laline 
etui'ur fragmentum aliud satis prolixum de mira- 
cplo facto in. urbe Carthagine sub imperio Hera- 
clii. Producitur ex eodem aliud, sed breve, per 
Petrum La:ubecium in lib. 11. Comm. de Biblio- 
theca. Vindoboneusi, de imp. Theodosio. Ex eodem 


De Ecclesiarum consensione, Jo. Meursius in Glos- 
sario Greco-barbaro, et. Dufresnius 6 θαυμάσιος in 
Glossario medie et infime Gracitatis, et (nisi me 
fallit memoria) [txxv] in notis ad Annales Joan- 
nis Zonar. De eo qui plura vellet, adeat is 
Allatii opus De Georgiis py:ecitatum ; οἱ Diatribam 
nostram de scriptoribus Gracis variis, ubi fuse ac 
cumulate de eo disseritur, et multis In rebus ca- 
stigantur Allatiana. De illo bic loci hoc solum 
subjungfh, vixisse eum eodem cum Malala sx- 
culo, id est Christi incarnati nono, et Chronicon 
suum perduxisse non modo ad initium Michaelis 
Theophili F., quod decernunt doctorum nonnulli, 
sed usque ad ejus mortem, hoc est usque ad 
annum 8606. 

XLI. Quod hanc editionem Joannis Malolae et- 
interpretem attinet, jam :etas fere integra elapsa 
esl, nempe annus plusquam 57 , ex quo hoc ad 
prelum adornatum est opus. Dc opere tunc pretium 
exspeciante et de laudibus Chilmeadi interpretis 
et adnotatoris, li:ec habet. Edvardus Bisseus no- 
siras in nolis ad Nic. Uptonum De niilitari officio, 
anno D. 4654 excusis, in quibus ex Malala narra- 
tionem de imp. Juliani interitu. descripsit : Qui 
liber, inquit, apwd me est, et annum jam integrum 
Iypographum — desiderat : illum transtulit. vir do- 
ctissimus Edmundus Chilmeadus, cujus immatura 
fors eo nomine flebilior est, quod  exspectalissimis 
Lanti ingenii laboribus nos privaverit, Effu!sit olim, 
dum vixit, Edmundus Chilmeadus inter illustriores 
litterarum laude academicos ; preter rei antiqua- 
ris et crilice peritiaut, quam fecit hoc opus te- 
statissimam, iusignis mathematicus, musicus or. 
natissimus, orator comptus, et linguarum com- 
plurimarum callentissiius, cum «doctarum quas 
vocant, tum Gallicze etiam et Ttalicz. Natus. fuit 
[rxxvi] in agro Glocestriensi, in. pago Stow super 


NOTAE. 


(14) Volumen ms. quo usus est Chilmeadus 
(quamvis ille, ubi reperiatur, lectorem non fecit 
eertiorem ) invenio inter volnmina Greca mss. 
Barocciana bibliothecz; Oxoniensis publice, num. 
494 ; chartaceum est. illud , οἱ inter varia diversi 


quz habentur in editis , a. vocibus : Σ0 δὲ γενό- 
ενος ἑτῶν σε’. pag. 6 usque ad calcem pagina 
T, voces : Τὰ πάντα ἔτη σε’, quze claudunt nostrum 
exemplar, quod folia tantum 5 comprehendit , 
supersedente, ut videtur, librario reliqua tran- 


argumenti fol. vy', absque ullo vel nomine auctoris p scribere. 


vel operis titulo, sic incipit : Ilo33o τῶν ἕξω 
φιλόσοφοι χαὶ φιλόλογο', etc., prout liabet Allatius. 
Continentur in illo multa alia przter ea quz ex- 
scripsit. Chilineadus, In initio habentur quz 
posuit in initio Chilneadus usque ad pag. 6, 
voces ὥς φησιν Ἰώσηπος. Dein ea sequuntur qux, 
1 Chilmeado trausposita, leguntur pag. 18, de 
Nebrodo etc., ab hisce verbis : Msz ταῦτα γἐγο- 
vé τις Ylya; etc. (pro quibus de suo, ob loci 
transpositionem hzc scribere placuit Chilmeado : 
Ἑν δὲ τοῖς προειρηµένοις χρόνοις Yéyove) usque 
ad pag. 21, voces Νίνο μεγάλης βασιλεύσας. 
Post hxc prosequitur auctor Assyriorum, Agy- 
porum et Grecorum antiqua teinpora fabulosa, 
una cum origine urbis home, et Alexandri M. 
gestis; ejusdein. faring omnia, nihil non fabulo- 
ρα. Inde rursus ad Adamum recurritur, et posi. 
tis de Mose nonnullis , quod omnibus Gracorun 
sapientibus vetustior esset, proceditur ad ista 


( 75) E quibus in sermonem vernaculum libros 
aliquot dedit conversos. Ex |ltalica speciatim 
convertit quz, in operum ejus lndiculo evulgato 
non accensetur, Historiam rituum, consuetudinum 
et rationis vite Judeorum hodiernorum per orbem 
terrarum, conscriptam a. Leone Modena, Rabbino 
Veneto; ed. Londini an. 41650, in-8. Scripsisse 
etiam perhibetur De sonis et De musica veterum : 
quod opus prorsus idem fuisse nullus dubito« et ex- 
stat id quidem, sub titulo, De musica antiqua Graeca, 
ad tinem Arati, Oxonii anno 1672 exeusi, una cum 
ejusdem Adnoltationibus in Odas Dionysii. Ea 
tranamisit ex Hibernia, ubi inter schedas reveren- 
dissimi Usserii latuerunt, summus noster amicus 
celeber. llen. Dodwellus, qui et misit una cum 
illis Latinam Dionysii interpretationem ex eadem 
Chilmeadi manu : verum lianc omiserunt editores, 
qui Graca solitaria malebant. Πλας honorifica ft 
mentio apud Przfationem: ad D. Hen. Holcrofti 
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Woldam dicto, et in hac Academia nostra in col- Α nendus est lector, quod antequam Chilmeadus 


Jegio Magdalenensi tvrocinium suum posuit; | ost 
4Edis ( sic collegium vocamus ) Cliristi sacellauus 
evasit, adjuncto illi sodali et syminysta. Joaune 
Gregorio, viro alio. pariter omnigena eruditione 
instructissimo. Inde anno 1648 propter fidelitatem 
erga regiam majestatem Parlimentaria. visitatione 
ejectus, ad illas angustias est redactus, uL necesse 
habuerit ex musica ( heu ! quam infeliciter mu- 
sarum aluimnnus ! ) sibi tenuem victum co arare 
οχ slipe viz. conventus hebdomadalis, quem, 
ascitis sibi sociis quibusdam symphoniacis, Lon- 
dini instituerat. Neque ei tamen defuit munificentia 
clarissimi viri Edvardi Bisszi, equestri honore 
posunodum insigniti, quem modo laudavimus ; 


quam experti sunt etiam, et alii. calamitate tem- ; 


porum afllicti, ei Joannes predictus Gregorius, 
Animam Deo reddidit 19 Febr. anno 1658, ztatis 
circiter 41. llc de eo traduntur ab amico nostro, 
viro antiquitatum Anglicarum, et przsertüim ad 
scriptores attiuentium, peritissimo, deque matre 
sua academia eximie merito, Ántouio a Woodo, 
io Hist.ria et Antiquitatibus academie nostre. Non 
opus est ut aliquid addatur de clironographo no- 
stro, ul lectori 'et orbi literario. commendatum 
faciam'is : hoc solum dixisse suffecerit, in publicum 
jum opus prodire, quod a virig eruditis a totidem 
anuis magnopere fuit expetitum ac exoptatum; 
opus continens quamplurima quie, nisi in. manus 
elatebris suis ederetur, vel virorum maxiniorum 
scientiam fugissent omnino, inque tenebris pror- 
sus latuissent. Et quis, quaeso, litleratorum, sa- 
xum antiquum quod multa ignota patefacit, idcirco 
quod rude et scabrosum sit, quod a minus perito 
artifice characteres insculptos babeat, contemptui 
duceret ? Quis potius non gauderel e terra jam 
erui tale? Et quis eruenti. non grate se obstri- 
ciun agnosceret ? 


[xxvn] XLI. E memoria mihi pene exciderat 


quod innuimus in initio liujus Dissertationis, non 
solum praedictum Edm. Chilmeadum, sed et Jo. 
Gregorium, quem modo concelebravimus, in Chro- 
nographum nostrum diligentiam et studium col- 
lo-asse ; et quod alibi ejus in eumdem Animadter- 


adoruandum hoc opus in se suscepisset, privpar - 
verat prelo Excerpta (76) quidam exinde collecta 
Joannes przdictus Gregorius (is obiit anno 1646), 
adjectis quibusdam, quas in illa elucubravit, Antm- 
adversionibus. lli soli refertur acceptum, quod, 
cum nostrum exemplar. Chronographize Malalianze 
οἱ principio et fiae essel mutilatum, esse Malalz 
tamen hoc opus, jam nobis compareat. lloc ei fe- 
liciter compertum est ex collatione fragmenti de 
Muliere Hzximorrhousa, quod in oratione 5 Pro ima- 
ginibus Jo. Damasceno tributa ex Chronico Mala- 
liano producitur. Confirmatum est idem ex fabulis 
istis (17) quas profert sub nomine Jo. Malalis Chro- 
nici Tzetzes Chiliasta in chil. 5, hist. 29 et 39. 
Qua omnia quidem in hacce Chronographia nostra 
memori consignantur. His de rebus agit Grego- 
rius in pracfatiuncula quam Animadrtersionibus prz- 
misit. De auctore nihil aliud habet. Hoc autem il- 
lius Animadversionum opusculum videtur Chiluica- 
dus in animo habuisse, loco Prolegomenorum, 
su: editioni premittere; nam in loco quodam sua- 
rum adnotationum ad Jo. Gregorii de auctore Pro- 
legomnena, lectorem amandat. Et idem quidem rei 
nostre typographicz hujusque editionis curatori- 
bus in proposito primum erat; verum tandem cum 
typis fuisset absoluta pars magna operis, placuit 
illis me tanta dignatione, quan juam longe iniunc- 
rentissimum, decorare, ut rogarent, istis insuper 


c habitis, iu meipsum susciperem [Lxxvim] provin- 


ciam, et de meo Prolegomena nova prodeunti jam 
operi procuderei. Hzc cedens, mi Lector, illo- 
rum hortatui, sum audacter aggressus, an pruden- 
ter, alii judicabunt : utcunque sit, si quid laudis 
mereatur in negotio arduo οἱ prorsus intentato, 
operam navasse, me veniam saltem a doctis me- 
riturum non prorsus despero. Sane in novum 
quemdam orbem, et aliam quasi Americam (uti. 
nam et divitem!) navigium meum trajeci: si in 
rupes aut. salebras offenderiim, navigator nondum 
undarum sciens, me velim errantem peritiores 
corrigant, el in viam reducant, cupientem sem- 
pcr discere, semper auscultaturum. 


. Cv. Hec si vera videtur, 


siones commemoraveriin. llac denique de re mo- p — Dede manus: aut si falsa est, accingere contra. 


T NOTAE. 


equitis, versionem Anglicanam Ilistoriarum Pro- 
copii C:esariensis, ubi dieitur illius judicio et 
ecnsure versionem | istam fuisse submissam, 
cuinque Graecis collatam οἱ correctam fuisse. Ei 
multum praterea debet Bibliotheca nostra Oxo. 
niensis ob Catalogum quem adornavit librorum 
Gr;:ecorum inss. Baroccianorum. 

(76) Inillius Vita quam Anglice habemus ejus 
posthumis opusculis prfixam, falso subindicatur, 
opus totum, cum Latina versione et perpetuis 


commentariis, ab eo fuisse, ut typis committeren- 
(ur, ornatum. 

(77) De Sisypho Coo, quod Teucro fuerit scriba, 
et sub illo cum militasset, de illis quxe ipse vide- 
rat, Παάα, conscripserit, quodque postea Home- 
rus ex ea suam contexuerit, et de Dicty Cretensi, 
quod iu bello Trojano comitatus sit Idomenea, et 
de belli gestis listoriain composuerit, quain euam 
secutus sit. Hoierus. 
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[1] BiG;oz ! γενέσεως ἀνθρώπων ᾗ ἡ μέρα ἐποίησεν Α 1-9 Liber generationis hominum quo die creavit 


ὀθεὸς τὸν Αδάμ χατ᾽ εἰχόνα xat ὁμοίωσιν αὐτοῦ. Οὕτω 
μὲν οὖν (1) ὁ πρῶτος ἐγένετο ἄνθρωπος παρὰ θεοῦ (a), 
ᾧ ὄρμα Αδὰμ, χαὶ ἡ vov] αὑτοῦ Εὔα * * Ἄροεν 3 
xul θη1υ ἐποίησεν» αὐτοὺς ὁ θεός. Ὁ δὲ Αδάμ 
ἐγέννησεν [2] &x τῆς γυναιχὸς αὑτοῦ * υἱοὺς τρεῖς, 
οὖν Κάῑν, τὸν ᾿Αθὲλ, xal τὸν X10, xai θυγατέ- 
pas δύο, τὴν Αζουρὰν, καὶ τὴν Ἀσουάμ (b). Καὶ 
ὁ μὲν ᾿Αδὲμ χατὰ χέλευσιν cou ἐπέθηκεν ὀνόματα 
πᾶσι τοῖς τετραπόδοις xal πετεινοῖς xal ἀμφιθίοις 
xa ἑρ-τετοῖς xai ἰχθύσι xal τοῖς ἑαυτοῦ τέχνοις * τὸ 
ξὲ αὐτοῦ ὄνομα xal τῆς γυναιχὸς αὐτοῦ ἄγγελος Ku- 
ios εἶπεν αὐτοῖς. Καὶ ὁ μὲν Κάῑν ἔλαβθε γυναῖχα 
τῶν πρώτην ἁδελφὴν αὐτοῦ» Αζουρὰν, Et0 δὲ τὴν 
δευτέραν Ασουάμ ' xai ὁ 'A6EA παρθένος τε xoY 
δίκαιος ὑπῆρχε xai ποιμὴν προθάτων, ἐξ ὧν θυσίας 
σροσαγαγὼν τῷ Os χαὶ δεχθεὶς ἀναιρεῖται, «θο- 
vrl; ὑπὸ τοῦ ἀδελφοῦ αὐτοῦ Μάῑν. 

Ὁ & Κάῑν γεωργὸς τυγχάνων, χαὶ μετὰ τῆν χατα- 
ὀίχην χειρόνως βιώσας, πρῶτος µέτρα χαὶ στάθµια 
χαὶ γῆς ὄρους ἐπενόησεν ^ εἶτα Χτίσας ἐν γῇ Nato 
πόλιν χατέναντι Ἐδὲμ ἑπωνόμασεν αὐτὴν εἰς ὄνομα 
τοῦ υἱοῦ αὐτοῦ ἘἙνὼς (2), xai εἰς ἓν συνελθεῖν τοὺς 
οἰκείρυς αὐτοῦ ἀναγχάσας εἰς πολέμους ἑαυτὸν ἁπ- 
ητχόλει. Κατὰ * Gb ταῦτα τῆς οἰχίας ἐπ αὐτὸν πεσού- 


Deus Adamum ad imaginem et similitudinem suaui, 
Γιο scilicet priu:us hominum a Deo conditus est ; 
Adamus autem vocatus est; uxorem vero babuit 
Evam: Masculum el feminam Deus creavit. eos. 
Adamus autem ex uxore sua tres genuit lilios, 
Cainum, Abclum, et Setlium ; filiasque duas, Azu- 
ram et Asuam. Adamus autem ex jussu divino no- 
mina indidit omnibus quadrupedibus, volatilibus, 
amphibiis, reptilibus, piscibus, liberisque suis. Ipse 
vero uxorque somiua sua a Dei angelo accepe- 
runt, Cainus autem sororem suam primogeuitan, 
Azuram, uxorem babuit, Setlius vero Ásuam nata 
minorem. Caeterum Abelus virgo justusque erat, 
el pastoritiam exercebat : de gregibus autem suis 

B vietiinas. Deo offerens, et ab co acceptus, a fratre 
suo Caino per iuvidiam occisus est. 


fg Cainus autem agriculture intentus erat : post 
condemnationem vero deterior faetus, mensuras, 
pondera et limites primus excogitavit. Urbe dein- 
de in terra Naid, e regione Eden, exstructa, Enos, 
a filii sui nomine, vocavit eam : coactisque in 
unum suis omuibus, bellis operam dedit. Adis 
deinde ruina oppressum periisse eum volunt µοιι- 


* Inscribit editio Oxoniensis Χρονογραφία Ἰωάννου Αντιοχέως, τοῦ xai Μαλάλα. Cui, cum sit áx£- 
qa»o;, prafixu sunt Anonymi cujusdam Excerpta chronologica, ab orbe condito deducta , .ecdum ediia., 


** Paginz editionis Oxoniensis reprzesentantur. 


VARLE LECTIONES. 


! Ῥέθλος. Conf. Genes. cap. v, 1. εοὺ 
Ραὐτοῦ Ch. αὐτῖς Ox. 3 αὑτοῦ Ch., αὐτῆς Ox. 


1 θεοῦ codex, 


θεῷ Ox. ὁΕὖα Chilmcadus, "Εέα ediiio Oxon'ensis, 
* χατὰ, Fort. µετά. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤ.Ε. 


(1) Οὕτω μὲν οὖν. Forte legenduin οὗτος. 
(2) Εἰς ὄνομα τοῦ υἱοῦ αὐτοῦ 


Ἐνώς. Scr. 


'Evoy; uti habet. LXX. seniorum interpreta!?:o; 
quam Graci oimnes sequuntur. 


HODII NOTE. 


(1) 8:0. minus recte legit. transcriptor, quis- 


qris is. fnerit ; in. iis. non legimus θεοῦ (Bu). 


6) Ἀσονάμ. In ins. bic. loci. ᾿Ασονάμι inferius 


"Acován. 1n Eclogis aliis mss. ex ITamartolo, quse 
in eadem  biblio:lieca Βου]. servantur, ubique 
Lo23u. 


61 JOANNES MALALAGS, 63 


nulli * alii vero a Lamecho eum perhibent inter- A σης ἀπέθανεν, ὡς Esto. φασιν, ἕτεροι δὲ ὅτι Ao pg 


emptum. Ceterum Cainus genuit Enosum; Eno- 
sus vero Gaidadum ; Gaidadus Maleleclem ; Male- 
]cel Mathusalam ; a quo Lamechus genitis est ; qui 
duabus ductis uxoribus, Elda et Sela, Jobhelum, Ju- 
balu n, et Thobeluim progenuit. Jebelus autem «cdr- 
mentarius fuit : Jubalus vero pszlterium exeogita- 
vitet citharam, at Thobelus zre et ferro tractando 
occupatus fuit. llle itaque in tentoriis degens, ar- 
mentis nascendis atque ágriculturx sesd defovit: 
alter tragaediarum et comoyliaram, dammonicis ad- 
dietus stadiis, primus auctor fuit: hic vero gladiis, 
armisque in belli usu:n: fabricandis operam dedit. 
Atque hactenus quidem Caini progenies memoratu 
digna, a numero tamen patriarcharum excluditur ; 
adeo uL nec ipsc primis Patribus annumeretur ; nec 
ceu generis sui auctor, deinceps recenseatur. lllud 
vero : Oumnis qui occiderit Cain septuplum punietar, 
boc modo intelligendum est. Unusquisque 5 pro 
peccato suo morietur : Tu vero, qui homicidium 
primus patrasti, aliisque hujus sveleris auctor pri- 
mus exsiitisti, septuplum punieris ; id est, septem- 
plices gravesque dabis pasas. Seripteris enim so- 
lemne est numerum liunc pro mul iplici ponere ; 
indefiniti enim numeri nota est : ut in il'o loco : 
Redde vicinis nostris septuplun : et, Sterilis peperit 
septem : et, Non dico tibi, tisque septies ; sed wique 
septuagies septies. In facinore vero loc a Caino 
perpetrato, peceatum 7, erat invidia; n, fraus; 


m, homicid'um; iv, quod. in fratrem commissum C 


est; v, quo4 homicidium primum erat; vr, quod 
parentes lucta affecit ; τή, quod Deo mentitus est. 
M:c quidem septem sunt Caini peccata. Pens 
vero, quibus a justitia divina castigatus est, sunt 
iste : 1, Maledicia terra propter te; n , Operaberis 
terram ; ut, Non dabit tibi vires suas; 1v, Geme- 
bundus et pavefactts; ibidemque v, eris super ter- 
ram; vi, quan. Cainus ipse in'licavit his verbis: 
Si ejeceris me a te, et a facie tua abscoudar; vii, 
quod nec occulta fuit haec pgena, sed signo nota- 
bili omnibus manifestata; dictum enim est : Po- 
suique Dominns in Cuin signum, ut non interficeret 
eum omnis qui invenisset. 


Adamus autem, annos natus ccxxx genuit Se- 
tiim. Sethus vero iste primus invenit litteras He- 
braicas, et sapieniiam, signa item celestia, auno- 
rumque G conversiones, menses etiam, el septi- 
manas: stellis etiam nomina indidit, et quinque 
planetis, tantum ut ab hominibus dignuoscerentur : 
quorum 1, Saturnum nominavit; i1, Joven ; ut, 


αὐτὸν ἀπέχτεινεν. ᾽λλλ’ ὁ μὲν Κάῑν ἐγέννησε τὸν 
ἙἘνὼς, ὁ 6k Ἑνὼς τὸν Γαἴδὰδ, 6 63 Γαϊδὰδ τὸν Μα- 
λελεἩλ, 6 δὲ [3] Μαλελεηλ τὸν Μαθουσάλα, ὁ δὲ Μα- 
θονσάλα τὸν Λαμὲχ, ὃς χαὶ δύο γυναῖκας ἀγόμενος, 
Ἐλδὰν" xil Σελὰν, ἐγέννησε τὸν 'lo6tÀ xai τόν 
Ἴουθὰλ xaX τὸν θοθέλ. 'O δὲ μὲν Ἰοῦῇλ χατέλειξε 
Ἀτηνοτρορίαν, ὁ δὲ Ἰουθὰλ χατέδειξε ψαλτήριον xal 
χιθἀράν, ὁ δὲ Θοθὲλ σφυροχοπίαν χαλχοῦ xa σι- 
δήρου. Καὶ à μὲν ἓν σχηναῖς κατοιχεῖν, κτηνοτροφεῖν 
τε χαὶ γεωργεῖν ᾖρετίσατο, ὁ δὲ χιθαρῳδίας καὶ 
τραγᾠδίας τοῖς δαιμονικοῖς ἐπιτιδεύμασι προσεπ- 
ενόησεν 8, 6 δὲ ξίφη ce xaX ὅπλα χορηγεῖν εἰς πο)έ- 
pouc ἐμηχανήσατο. Τὸ οὖν γένος Κάῑν µέχρι τούτου 
ἀξιωθὲν µνήµης τοῦ ἀριθμοῦ τῶν πατέρων ἀποχρί- 
γεται, ἵνα µήτε τοῖς πρώτοις T) συνταττόµενος, μήτε» 
τῶν ἑπῆς ἀφηγούμενος. Τὸ τοίνυν. Iac !* ὁ áxoxrsl- 
vac Kdiv ἑπτὰ ἐκδικούμεγα παρα.ἰύσει τοιαύτην 
ἔχει τὴν Ἀύσιν * Ἕχαστος μὲν τῷ ἑαντοῦ !! ἁμαρτί- 
ματι ἀποθανεῖται, σὺ δὲ ὁ τοῦ φύνου χατάρξας xai 
τοῖς ἄλλοις ὑφηγητῆς τοῦ ἁμαρτήματος γενόμενος 
ἑπτὰ ἐχδικούμενα παραλύσεις, τουτέστιν ἕπταπλα- 
ele; τιµωρηθήσῃ xai πάμπολλα. Σύνηθες γὰρ τῇ 
Γραφῇ τὸν ἀριθμὸν τοῦτον ἑπταλλασίονα χκεχρῆ- 
σθαι (3), xai ἔστιν ἁδιορίστον πλήθόνς σημαντικὸν, 
ὡς τό' ᾽Απόδος !! τοῖς γείτοσιν ἡμῶν excaa.ta - 
σίονα, καὶ τό, Ἡ στείρα !* ὄτεχεγ ἑπτὰ, xal Oo 'ὸ 
έχω σοι ἕως ῥητάκις, dAA ἕως ἑδδομήκοντα QC. 
'Ev μὲν γὰρ τοῖς παρὰ τοῦ Κάῑν [4] τετολμημένοις 
πρῶτον ἁμάρτημα, Φθόνος, β’, δόλος, Υ’, φόνος, ὅ, 
ὅτι ἁδελφοῦ, ε’, ὅτι πρῶτος Φόνος, c', ὅτι γονεῦσι 
πένθος ἐποέησεν, ὅ', ὅτι θεῷ ἐφεύσατο" ταῦτα μὲν 
τὰ τοῦ Κάῑν ζ' ἁμαρτήματα. Ab δὲ el; χόλασιν αὐτοῦ 
παρὰ τῆς θείας δίχης ἐπενεχθεῖσαι τιμωρία: εἰσὶν 
αὗται!.. α, Ἐπικατάρατος ἡ vr] ἀπὸ cob, β’ ΕἘργᾷ 
τὴν Tür,Y, Οὐ πῤοσθήσει τοῦ δοῦναὶ σοι ev 
ὶσχὺν αὐτῆς, 9, Στέγων καὶ τρέµων, μετὰ τὴν '* 
€ ὁμοῦ, Ἔσῃ ἐπὶ τῆς τῆς, c', ἣν αὐτὺς ἀπεχά- 
λυφεν ὁ Κάῑν, εἰπών' El ἐχδδλλῃς ue νῦν ἁπὸ' 
όοῦ καὶ ἀπὸ προσώπου σου χρυδήσοµαι, C, τὸ 
μηδὲ χρύπτεσθαι τὴν τιµωρίαν, ἀλλὰ σηµείῳ mpo- 
δήλῳ πᾶσι δηλοποιεῖσθαι!5’ "Εθετο γὰρ, φηοὶ'Ὀ, 
Κύριος ὁ θεὲς τῷ Κάῑν σημεῖον τοῦ μὴ dreAsiv 
αὐτὸν πάντα τὸν εὑρίσχονεα αὐτόν. 

'O δὲ Αδὰμ σλ’ ἑτῶν fjv, ὅτε ἑγέννησε τὸν Σή0. 

τος ὁ Σὴθ πρῶτος ἐξεῦρε γράμματα 'E6paixi 
xai σοφίαν καὶ τὰ σημεῖα τοῦ οὐρανοῦ xal τὰς τρο- 
πὰς τῶν ἐνιαντῶν καὶ τους µῆνας χαὶ τὰς ἑδδομά - 
6a;, καὶ τοῖς ἄστροις ἐπέθηχεν ὀνόματα καὶ τοῖς 
πέντε πλανήταις, εἰς τὸ γνωρίζεσθαι ὑπὸ τῶν àv- 
θρώπων xal µόνον, καὶ τὸν μὲν α΄ πλανήτην ἁστέρε 


VARLE LECTIONES. 
Ἱ Ἑλδάν. Sic et p. 5 E (ed. Ox. Venetz, quam semper cito). ᾿Αδάν Genesis iw, 19 s. Éadem É&xy ct 


Ἰωθήλ. 
Pollux. Histor. pus p. ed. Hardt. 
PPsal. Lxxviu, 12. ?* f στείρα. I Sam. u, 5. 
36 env. tn; Ch. v, p. 29. A. 
Ux. |) qno!. Genes. iv, 15. 


'* οὗ, Matth. xvin, 99. 
17 ἐχδάλλῃς. ἐχθάλλεις Genes. 1v, 14. | δηλοποιεῖσθαι Ch., δηλοποιῖ stat 


a V. ο, RN t , ο τε, κά —nuràb Jis 
Vid. Bentleii Epist ad t ee cis int Ph xai—prbb. Ox., μηδξ---μηδὲ J.tius 


! ἑαυτοῦ. ἑαυτῷ Ox. | ἀπόόος. 


15 αὗται. Conf. Genanmot τν, s. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 
(3) Tóv ἀριθ.ὸν τοῦτον ἑπταπλασίονα κεχρῃσθαι. Lego τῷ ἀριθμῷ τούτῳ ἑπταπλασίονι. - 


1] ANONYMI CHRONOLOGICA. 10 
ixi):ss Koóvow, τὸν ὃς β’, Aía**, τὸν [5] δὲ Υ, A Martem; iv, Venerem; v, Mercurium ; duobus 


δρα, τὸν δὲ O , Αϕροδίτην, τὸν δὲ ε’, "Eputv* 
τοὺς Υὰρ 699. φωστῆρας ftv καὶ σελήνην 6 θεὸς 
ἐχάλεσε. ο 

E50 ὃξ ὧν ἑτῶν σς’ ἐγένντσε τὸν 5! "Evo ἔτε- 
p (3), ὃς Άλπισεν ἐπιχαλεῖσθα, τὸν Κύριον (5). 
Νετὰ τοῦτον οἱ αὐτοῦ ἀπύγονοι χαὶ ὁ Σὴθ, προµη- 
νωθέντες ἄνωθεν, ἔγραφον τὰ μέλλοντα. περὶ τοῦ 
κ1:αχλυσμοῦ iw λιθίναις χαὶ ὀστρακχίναις τλαξί» 
σιμαίνοντες ὅτι ἀναλωθῆναι καὶ φαρῆναι μέλλει τὸ 
τᾶν } ὑπὸ πυρὸς f| ὑπὸ ὕδατος, καὶ εἰ μὲν ὑπὸ πυ- 
po. σωθῇσονται τὰ γράμματα ἓν ὀστραχίναις 
χλαξ:, el δὲ ὑπὸ 02axo;, ἐν λιθίναις. Ἑλθόντος δὲ 
«οὐ χαταχλυσ 0» xal ἅπαντας ἀπολέσαντος *', µόνος 
ἔσωθη Nox καὶ ol υἱοὶ αὑτοῦ xal αἱ θυγατέρες πρὸς 
ἑευτέρου ἀναχαίνισιν χόσμου. Μετὰ δὲ τὸν χατα- 
χλυσμὸν Καΐϊνὰν, ὁ υἱὸς ᾽Αρφαξὰδ, συνεγρἆάφατο τὶν 
ἀσερρουμίαν, εὑργκὼς τὴν τοῦ Eh καὶ τῶν αὐτοῦ 
τέχνων 3) ὀνομασίαν, ὡς εἴρηται, τῶν ἁστέρων ἓν 
wis λιθίνη [6] Υεγραμμένην * Ett; otf)m μετὰ 
ν χαττευσμὸν εἰς τὸ Xípibo; ὅρος (6), ἔμεινε, 
xal ἔστιν ἕως ἄρτ., ὥς φησιν Ἰώσηπος 39. 

Ἀλὰμ τοῖυν -ατὰ τὸν σορώτατον xaY Οεῖον 
ὑ-ορίτην Μωῦσην '" γενόμενος ἑτῶν σλ’ ἐγέννησε 
tiv 350, θνῄσχει δὲ χατὰ τὴν παραθάσεως ἡμέραν. 
Χωιονταετίας γὰρ (7) τῆς τοῦ θεοῦ ημέρας ἐχούσης 
εὐδιάσττμα, 3λ’ ἔτη µόνο» ζήσας τελουτᾷ » τοῦτον 
λέκεται ταφΏναι χατὰ την τῶν Ἱεροσοχύμων γῆν, 
ὥςφησιν Ἰώσηπος. 


enim luminaribus, soli nempe οἱ lunz, Deus no- 
mina imposuit. 

Sethus vero, annum agens quintum supra dn- 
centesimum, Enosum alterum genuit ; qui speravit 
vocari Dominus. llüjus posteri, atque Setlins, οςδ- 
litus edocti, de futuro diluvio scripserunt in tabu- 
lis tum lapideis, tum latericiis, innueutes mundum 
universum cousumpltum iri, vel ab igae, vel ab 
aqua ; οἱ si ab igne, litteras liasce tabulas lateric'as, 
sin ab aquas, lapideas incolumes przstituras. Su- 
perveniente itaque diluvio, cunctaque obruente, 
solus Noa, cuia filiis et filiabus suis, in orbis novi 
instaurationem, servatus est. Post diluvium vero 


B Cainan, filius Arphaxad, inventa hac Sethi, filio- 


rumque ejus tabula lapidea astrorum, uti dictom 
est, nominibus inscripta, astronomicam scientiam 
conscripsit. Columna vero hzc post diluvium in 
Sirido monte reperta est; superestque ad hunc 
usque diem, uti Josephus testatur. 


Adamus itaque annos natus ccxx«, nti tradit sa- 
pientissimus ac divinus 7 propheta Moses, Sethum 
grnuit : mortuus autem est ipso transgressionis 
die. Cum enim dies apud Deum mille aanorum sit 
spatium, Adamus annis pcccczxx tantum exactis, 
diem suum obiit : sepnltum vero eum tradunt in 
regione Hierosolyinitana, uti testatur Josephus. 


Y56** δὲ γενόμενος ἑτῶν σε’ ἐγέννησε τὸν Ἐνὼς, C Setlus antem annos natus ccv, genuit Enosum ; 


xi: μετὰ τοῦτο ἔζησεν ἕτη Q7", xai ἀπέθανε ζήσας 


εὰ ςᾶντα ἔτη 2i". Περὶ οὗ εἔρηται **, Εἰσῆ.10ον ol 


vlol τοῦ Θεοῦ πρὸς τὰς θυγατέρας τῶν ἀνθρώπων», 
E fà; ἀπὸ τοῦ Κάῑν, θεὸν γὰρ αὐτὸν οἱ τότε ἄν- 
Épuzm προσηγόρευον διὰ τὸ ἐξενυρεῖν τὰ Ἰουδαϊκὰ 
]ράµματα, τὰς τῶν ἁστέρων ὀνομασίας, xal πρὸς 
τούτοις καὶ τὴν πολλὴν αὐτοῦ εὐσέδειαν θαυμάσαντες, 
ὥστε 3 xal πρῶτον ἐπιχαλεῖσθαι θΘεὸν χαὶ ὀνομά- 
(190a: (8),  καθὰ καὶ τῷ Μωῦσεϊ 5 λέχει Κύριος, 


et deinceps vixit annos Dccvti, et mortuus est : om- 
nes iraque anni ejus fuerunt pccccxr.. De hoc di- 
ctum est : Ingressi sunt filii Dei ad filias hominum - 
nempe ad mulieres a Caino oriundas. Deum enim 
eum appellarunt illius vi bomines, tum ob litteras 
Hebraicos, et astrorum nomina ab illo excogitata ; 
tum ob insignem ejus pietatem. Hic etiam primus. 
Dei nomine appellatus est ; juxta illud quod Moysi 
dieit Dominus : Constitui ie. Dewn Pharaonis, De 


VARLE LECTIONES. 


*9 Λία Ch., Δίαν Ox. 


9 cixveuy «ὃν Ox. ibid. xaX ante τῶν delendum vidit Ch. 
pravo Σέρ:δος conf. Schurzfleisch. Nott. Bibl. Vinar. p. 60. 


*! «ày male positum. Conf. vol. Il, p. 7, D. 


*! ἀπολέσαντος Ch., ἀπολέσας Ox. 
» 'Ioor oc. Arch. 1, 2, 5, ubi est Συριάδα. De 
*: Μοῦσην Ox. Est Gen. v, 5. ** Σὴθ δὲ 


— p. 16, 19, in codice sequuntur post illa p. 8 A. Νίνου μεγάλης βασιλεύσας. vid. Holii 
. ELI, 1. Traosposuit Chilmeadus, quem imitarylum duxi. *' εἴρηται] Genes, xvin. "3 ὥστε resti- 


$i ex Suida v. Zh0, ὃς vs Ox. ibid. πρῶτον. πρῶτος Ox. 


9 op Μωῦσεῖ. τὸ Μωῦσῇ, (x. Vide Exod. vii, 1. 


3* ὀνομάσεσθαι Suidas , ὀνοιάζειν Ox. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 
(6) Ἐγέννησε τὸν Ἐνὼς ἕτερον. Errore suum D Σίριδον ὄρος. Glycas ctiam Siridum montem nobia 


perem bie prosequitur auctor, dum Caini filium, 
ejus nomine urbem a sc conditam pater iusigni- 
vll, Enosum, non Enochum vocat. 

(5) "Oc ἤλπισεν ἐπιχαλεῖσθαι τὸν Κύριον. Legen- 
ένα ex LXX interpret. τὸ ὄνομα Κυρίου, Verba 
habeatur Gen. iv, 26. Verum in loci hujus ver- 
sene, non verborum sed. auctoris sensum, licet a 
wri3le llebraice Greczque lingua usu alienum, 
weunque expressimus. Nam et infra demonstrare 
eseteodit, Enosum Domini Dei nomine vocatum 
faisse. Atque in hoc etiam est Cedrenus : vide 
etiam Glycam, p. 2. Ceterum bxc nos non debent 
irari 


T. . 
(6; Εις τὸ Z:9:jo; ὄρος. Cedrenus babet, εἰς τὸ 


profert ; et uterque ex eodem Josepho ; apud quen» 
tamen legimus tantum, uévetc P ἄχρι τοῦ δεῦρο xat 
τὴν Συριάδα, ubi Syriz regionis, non montis ne- 
$cio eujus Siridi, nientio habetur. 

(7) Χιλιονταετίας γὰρ, etc. Dixisset potius χι- 
À:&tlac, scilicet respicit illa Apostoli verha, 1! Pet. 
ur, 8, Μία ἡμέρα πιρὰ Kuply ὡς χίλια ἔτη, xat 
y (Aia ἔτη ὡς ἡμέρα µία. 

(8) Ὄστε xai πρῶτον ἐπικαλεῖσθαι Θεόν. Forte 
legendum, ὃς Ye xa! πρῶτος Ἠλπισεν ἐπιχαλεῖσθοι 
θεὸς, xal ὀνομάζεσθαι, Hec enim auctoris meus 
esse videtur , nt eisqui* priecedunt, quie sequua- 
lur etiam, apparet, ο 


11 JOANNES MALALAS. : 73 


virtute etiam illustribus, spiritualibus hominibus, 
οἱ de judicibus populi dixit, Diis non detralies, εἰ 
principibus populi tui non malcdices. Merito itaque 
Sethi, Euesi, et Enochi filii, secundum Symwa- 
chum, filii Dei οἱ deorum, dicti iutelligautur ; qui 
amore filiarum Caini flagrantes, & ad eas ingressi 
suut : ex quibus pollutis nuptiis gigantes nali sunt, 
propter justum quidem Sethum, robusti et proce- 
ris-imi; propter Cainum vero iniquum et profa- 
num, improbi pessimique. 


Enosus autem annos natus ciL, genuit Caina- 
num ; et deinde vixit annos DCCXL, οἱ geuuit Ma- 
Icleelem , οἱ imortuus cest, cum vixissel. annos 
DCCCCS. 

Maicleel vero. annos natus cLxv, genuit Jare- 
d.i, et deinceps vixit annos DCCXXX, el mortuus 
est, cum vixissel annos DCCCXCV. 

jaredus autein auos. natus cLxin, genuit. Eno- 
chum (qui translatus esse. dicitur ) : et. deinde 
vixit annos DCCC, el mortuus cst, cum viaisscl an- 
11086 DCCCCLXII. 

Enoclus vero annos natus cLxv, genuit Mathu- 
salam, et deinde vixit annos ncccu, οἱ mortuus est, 
cum vixisaet ΔΗΠΟΦ DCCCCL VIX. 

Lamechus autem aunos natus CLXxXvil! , genuit 
Noam, et deinceps vixit annos DLxNv, et mortuus 
est, cum vixissel annos DCCLix. Duorum 9 vero 
Lawmechorum metiuinit Seriptura : unius, a Caino 
oriundi; alterius, qui Νο pater erat. Noa enim 
natus est, non a Lamccho qui a Caiuo orium duxit; 
qui etiam virum occidit οἱ adolescentuluin ; sed a 


posteriore ejusdemque cognomine qui ex Sethi. 


posteris erat. Ille enim dicit : Occidi virum in vul. 
uus meum, et adolesceniulum in. livorem meum. Et 
quod duo homicidia perpetrasset, occisorumque 
uxores ambas, Eldam et Selam, sibi accepisset, 
ipse septuagies septemplicis- punitionis se dignum 
profitetur. Sepiuplum enim, inquit, ultio dabiiur de 
Cain : de Lamech vero septuagies seplies. Atque 
idco majorum poenarum dignus censebatur Lame- 
chius (quas etiam passus est), eo quod Enochi justi 
fratres e medio sustulisset ; qui ex fide idcirco 
Deum precatus est, ne ipse tali morte periret : pre- 


A Osór δἐέδωκά σε τῷ Φαραὼ, γαὶ περὶ τῶν ἐναρέτων 


χαὶ πνευματικῶν καὶ τῶν χριτῶν ἔφη !!, θεοὺς οὗ 
πακο.]ο) σεις, καὶ ἄρχογτας 3: τοῦ Jaco σου οὖκ 
ἐρεῖς φακὼς. Ἑἰκότως οἱ τοῦ X50?! καὶ [Τ]τοῦ Eve: 
καὶ Ἐνὼγ παῖδες υἱο; Θεοῦ xai υἱο; τῶν 0εῶν 
γατὰ τὸν Συμµαχον νοείσθωσαν, οἵτινες ἁλόντες ** 
ἀκολασίᾳ πρὸς τὰς θυγατέρας Κάῑν εἰσῃλθον, ἐξ ὧν 
οἱ £x τῆς 35 χαταλλήλου 35 µ.α.γαµίας Ὑίνονται γί- 
Ύαντες, διὰ μὲν τὸν δίχαιον X10 ἰσχυροὶ χαὶ µέχι- 
στοι, 0:à δὲ τὸν ἄδιχον καὶ βέθηλον Κάῑν πονηρ». 
xa χάχιστοι. 

Ἐνὼς δὲ γενάµενος ?? ἑτῶν pp! ἐγένντσε τὸν Καϊ- 
νᾶν, καὶ μετὰ τοῦτο ἔζησεν ἔτη ϕμ’, χαὶ ἑγέννη- 
σε τὸν Μαλελεὴλ, xal ἀπέθανε ζήσας τὰ πάντα 
ἕτη 2v. 

Maske 35 δὲ γενόμενος ἑτῶν p5s' ἐγένντσε τὸν 
άρξδ, χαὶ μετὰ τοῦτο ἔνησεν ἔτη y), xal ἀπέθανε 
ῥέσας τὰ πάντα ἔτη ωμε’. 

Ἰάρεδ δὲ γενόμενος ἑτῶν pS9. ἐγέννησε τὸν "Evo, 
περὶ οὗ εἴρηται dj µετάθεσις, καὶ μετὰ τοῦτο ἕἔση- 
σεν ἔτη o, xaX ἀπέθανε, ζῆσας τὰ πάντα ἔτη 258. 


Ἐνὼχ [8] δὲ γενόμενος ἐτῶν ρξε’ ἐγέννησε τὸν 
Μαθουσάλα, χαὶ μετὰ τοῦτο ἔνησεν ἔτη of 5, 
χαὶ ἀπέθανε ζήσας τὰ πάντα Ex 20’. 

Λάμεχ 6b γενόμενος ρπη΄ ἐγέννησε τὸν Νῶε, xal 
μετὰ τοῦτο ἔςησεν ἔτη φξε’, xat ἀπέθανε Qoa; τὰ 
πάντα ἔτη φνγ’ ''. Δύο τοίνυν Λάμεχ fj Γραφὴ µνη- 
µονεύει, ἕνα μὲν τὸν ἀπὸ τοῦ Κάῑν, ἕτερον δὲ «bv 
πατέρα * NOs* γεγέννηται γὰρ Νῶε διὰ λάμεχ οὐχ 
ix τοῦ Κάῑν τοῦ χαὶ πεφονευχότος ἄνδρα xaX νεανί- 
σχον, ἀλλ᾽ ἐκ µεταγενεστέρου χάὶ ἐξ ὁμωνύμου τοῦ 
ἀπὸ X50. Ἐκεῖνος γὰρ λέγει ** - Ἄγδρα ἀπέκτειναι 
εἰς τραῦµα ἐμοὶ, xal γεαγίσχον εἰς μώλωπα ἐμοί. 
Καὶ ὡς 620 φόνους πεποιηχὼς xal τῶν δύο τὰς γυ- 
ναῖκας εἱληφὼς, Ἑλδὰν καὶ Σελὰν, ἐχυτὸν χαταµέμ- 
φεται ἑθδομηχοντάχις ἑπτὰ ἄξιον εἶναι χολάσεως, ὅτι 
Ἐκ Káiv μέν, φησὶν, ἐχδιχεῖται ἑπτάχις, ἐκ δὲ Aa- 
μὲχ ἑδδομηκοντάκις ἑπτά. A τοῦτο µειζόνως χο- 
λάζεται 93, ὥσπερ xal ὁ Aápey οὕτως ** πἐπονθε' τοῦ 
δικαίου γὰρ Ἐνὼχ ἀδελφοὺς ἀνεῖλε, τοῦ πίστει διὰ 
τούτων προσἐυξαμένου μὴ ἰδεῖν τοιοῦτον θάνατον, 
καὶ ἀχουσθεὶς µετετέθη "5. "Hy δὲ Ἐνὼχ ix τοῦ 
δικαίου Σὴθ, ££ οὗ Χριστὸς χατάχεται, [9] ve- 


cibus itaque ejus auditis, translatus est. Enochus D νεαλογούμενος κατὰ τὴν τοῦ θείον xai εὐσεθοῦς 


VARLE LECTIONES. 


9 ερτ] Exod. xxi, 39. 33 ἄρχοντας. Sic et Theodoretus vol. I, p. 60. Sch. ἄρχοντα Exodus et Suidas. 
33 Yr0 xai cod., £60 Ox. 3) ἁλόντες Ch., Suidas, ἁλῶντες ΟΧ. ᾖ ἐχ «f, Ch. cum Suida v. µιαιγαμἰαι, 
τῆς Ox. et Suidas v. 240. — 3* χαιαλλήλου — γίνονται Ch. cum Suida, xat' ἀλλήλου — γένονται Ox. 
v ᾿Ἐνὼς δὲ γενόμενος ἑτῶν py'. « Omnia hic mendosa et mutila : verisimile est hoc modo scripsisse 
auctorem. "Iovi; γενόμενος ἑτῶν pL, ἐγέννησε τὸν Καϊνᾶν ' καὶ μετὰ τοῦτο ἔζησεν ἕτη φιε’, χαὶ ἀπέθανε 
ζήσας τὰ πάντα ἔτη ιν. » Καϊνᾶν δὲ γενόμενος ἑτῶν po, ἐγέννησε τὸν Μαλελεὴλ, xal μετὰ τοῦτο 
ἔκησεν ἕτη ϕμ', xal ἀπέθανςε ζήσας τὰ πάντα ἔτη 2v. » Ch. V. Gen. v, 9 δ. 35 Μελελείλ Ox. ** χαὶ 
μετὰ τοῦτο ἔξησεν ἔτη ωβῤ'. « Iterum confusa omnia : locis tamen iste ab oscitantibus librariis foedissime 
mutilatus, hoc inodo fortasse ex Euschio restituendus : Καὶ μετὰ τοῦτο ἔζησεν ἔτη σ’, χαὶ µετετέθη, 
φήσας τὰ πάντα ἔτη τῷε’. Μαθουσάλα δὲ γενόμενος ἑτῶν pau, ἐγέννησε τὸν Λάμεχ, καὶ μετὰ τοῦτο ἔζησεν 
ἕτη ὦθ’, xal ἀπέθανε, ζήῆσας etc. Sed videamus etiam LXX lioc loco. » Ch. V. Gen. v, 32, s. ** φνθ’. 
€ Numerus iste mendosus est : scribendum qdvy', secundum anvctoris computum. » Ch. v, Gen. v, 5t. 
*! τὸν πατέρα Cli., τοῦ πατοὺς Οκ. '* λέγει. Gen, 1v,95. 8. ** χολάζετα. Cod. χολάζηται Ox,— * οὕτως, 
t Forte legendum οὗτο:. » €h.— *5 µετετέθτ cod. µετατέθη Ox. 


- | CHRONOLOGICA | " 
λουχᾶ ν ἀναπόδησιν ἕως τοῦ Zh0 (0) καὶ τοῦ ᾿Αδὰμ A vero ortum duxit à justo Setho, a quo Christus 


xat τοῦ Θεοῦ. 


Νῶε δὲ γενόμενος ἑτῶν φ’ ἐγέννησεν υἱοὺς τρεῖς, 
«by Ep, τὸν Χάμ, τὸν Ἰάφεθ. Μετὰ δὲ ἔτη ϱ’ τοὺς 
«ἑαυτοῦ τεχθῆναι υἱοὺς εἰσῆλθεν εἰς τὴν χιθωτὸν, 
ὑπάρχων ἐτῶν y', xal οὕτω Υίνεται ὁ χαταχλυσμµός. 
Καὶ ἓν τῷ E xal y! ἔτει '* τῆς ζωῆς αὐτοῦ ἐξῆλθεν 
ἐχ τῆς χιδωτοῦ, xal μετὰ τὸν καταχλυσμὸν ἔξησεν 
ἔτη τν "9, xal ἀπέθανεν ζήσας τὰ πάντα ἔτη 2). 
Ἐπειδὴ δὲ ποτε ὁ καταχλυσμὸς ἐπαύσατο, ὁ μὲν φό- 
6o; ἑνεδίδου λοιπὸν, ἐπετείνετο δὲ τὰ τῆς ἀθυμίας 
αὐτῷ α-όδρα, xal τὸ προφητικὸν ἔπασχεν, ὃ περὶ 
τῆς ἡμέρας Κυρίου φησὶν ᾽Αμώς "* "Or τρόπον 
ἑὰν ἐχρφύγῃ ἄνθρωπος ἀπὸ προσώπου Λέοντος 
xal ἐμπέσῃ αὐτῷ ἡ ἄρκος καὶ εἰσδ.6ῃ 5! εἰς τὴν 
οἰκίαν αὑτοῦ καὶ ἀπερείσῃ ** τὰς χεῖρας αὐτοῦ 
εἰς τὸν τοῖχον καὶ δάκῃ αὐτὸν ὄφις, οὕτω συνέδαι- 
νε 53 τότε. Καὶ γὰρ τῆς χιθωτοῦ προχύψαντα xal τῆς 
δυσώδους χαὶ στενοχωρουµένης "* εἰρχτῆς |10] ἑχεί- 
νης 3 ἁπαλλαχέντα, χειμὼν ἕτερος διεδέχετο τοῦ 
προτέρου οὐχ ἔττων 95, τὴν ἁπορίαν xat ἀπώλειαν 
ἐννούσας τοῦ γένου». 

Ehp δὲ μετὰ δύο ἔτη τοῦ καταχλυσμοῦ, γενόμενος 
ρϐ’ ἑτῶν (10), ἐγέννησε τὸν ᾿Αρφαξὰδ, xol μετὰ 
τοῦτο ἔζησεν ἔτη q', xal ἀπέθανε ζήσας τὰ πάντα 
E: x? 

'ApeaEàb δὲ γενόμενος pÀO' 57 ἐγέννησε τὸν Kat- 
νᾶν, xai µετὰ τοῦτο ἔζησεν ἔτη v', xal ἀπέθανε 
ζήσας τὰ πάντα ἔτη qn. | 

Καϊνᾶν ** δὲ γενόμενος itv ϱρθ’ ἐγέννησε τὸν 
Σ4λα, xai μετὰ τοῦτο ἔζησεν ἔτη τλ’, xal ἀπέθανε 
ζήσας τὰ πάντα ἔτη τξζ’. Τὸν δὲ Σάλα ὁ πατὴρ αὑξη- 
θέντα γράµµατα ἐξεπαίδευσε: xal δή Άπυτε ὁ Σάλα 
πορευθεὶς ἀποιχίαν χατασχέψασθαι, ἐλθὼν κατὰ γην 
Καλδαίων γράµµατα (11) ἐπί τινων διακεχαραγµέ- 
ya 9 πετρῶν ἐντυχών * τὰ δ' ἣν ἄρα τῶν Ἐγρηγόρων 


oriundus est; cujus genealogiam divinus et gan- 
cius Lucas recenset, retro eam deducens ad usque 
Sethum, Adamum et Deum. 


Noe vero p annos natus tres genuit filios, Se^ 
mum, Cliamum et Japhetum. Exacto autem anno 
centesimo post fiios hosce natos, Noe in arcant 
ingressus est, annos natus DC, propter aquas dilu- 
vii. Anno autem vilxe sU DCIl, ex arca egressus 
est : post diluvium vero vixit annos οσο, 10 et 
mortuus est, cum "vixisset annos nccccL. Diluvio 
tandem cessante, timorem quidem omnem dein- 
ceps deposuit; czeterum maxima eum cepit animi 
dejectio; et propheticum illud omnino passus est, 
quod de die Domini ab Amoso dictum est : (QQuo- 
modo si fugial vir a facie leonis, et occurrat ei ursus; 
et ingrediatur domum, et innitatur manu sua super 
parietem, εἰ mordeat eum coluber ; eodem modo 
tunc temporis evenit. Ex arca quippe egressum, 
el fetido illo arctoque carcere liberatum, tempe- 
stas alia priore nequaquam mitior eum excepit ; 
cum generis sui angustias, ipsamque adeo dele- 
tionem ob oculos jam haberet. 

€e 


Semus vero, post annum secundum a diluvio, 


vite sux anno cii genuit Arphaxadum ; et deinde 
vixit annos p, et mortuus est, ubi vixisset annos 


 pCil. 


Arphaxadus autem annos natus cxxxii, genuit 
Cainanum, et deinde vixit annos cccc, et mortuus 
est, cum vixisset annos ΡΧΣΣΥΙΙΙ. 


Cainanus vero annum agens cix, genuit Salam, 
οἱ deinceps vixit annos 11 cccxxx, et mortuus est, 
cum vixisset annos cccLxvir. Caterum Sala jam 
grandior factus litteris a patre imbutus est. Egres- 
&us autem ad explorandum habitandi locum, 
in Chaldeam venit : ubi incidens in tabulas 
quasdam lapideas litteris inscriptas (ab Egregoris 


VAIRIE LECTIONES. 


*4 Λουχᾶ. 111, 398.àvaóbtoty cod., ἀναπόδησιν Ox. 


V τούς. € Árliculus τοῦ hoc loco deesse videtur. » 


Cb. ** ἔτει Ch., ἔτη Ox.  &. Scribendum «v, ut ex textu sacro el auctoris ipsius computatione ma- 
nifesto apparet. » Ch, v, Gen. ix, 28. ** ᾽Αμώς. V, 19. "! εἰσέλθῃ. εἰσέλθοι Ox. — *! ἀπερείσῃ. ἀπερίσοι 
Ox., ἀπερείσοι Ch. ᾖ συνέδαινε Ch. συνέδενε Ox. — *' στενοχωρουµένης cod., στενοχορουµένης Ox. 
95 ἐχείνης addit cod., om. Ox.  ** ἤττων Ch., ἅττον Ox. ibid. ἑννοήσαντα Ch. 57 ᾽Αρϕαξὰδ δὲ γενόμενος 
ρλθ’, etc. « Omuia hie mendosa : legendum, 'Apo. δὲ γενόμενος ἐτῶν ρλε’, ἐγέννησε, elc. ; et deinde pro 
v scribe vy', uti habet LXX versio, quam Graci ubique sequuntur : ex istis enim numeris rite confici- 
tur numerus totalis annorum pxxxvmr, quem auctor nobis exhibet. Cseterum. de Cainan hoc insititio 
nibil dicemus. Nodus iste summa jamdudum exercuit ingenia, necdum explicatur. » Ch. Reposui pie 
et vy'. "* Καϊνᾶν δὲ γενόμενος ἑτῶν ρθ’,] « Nec aliis, nec sibi in hisce calculis constat auctor noster, 
LXX seniores Cainan cxxx annoruimn fuisse cum Salam generaret, et deinde vixisse aunis cccxxx :flir- 
mant: quibus numeris compositis, anni CCCCLX, non ccctxvi, uli. Noster habet, conficiuntur. » Ch. 


9 διαχ εχαραγµένα Pollux, p. 66, pro ἐντυχὼν ponens εὑρίσχει, διακεχαραγµένων Ox. idem mox παραδό- 
σεις — τοὺς ἄλλους — ἑξεπαίδέυσεν. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(9) ᾿Αναπόδησιν ἕως £450. Forte scribendum D dum : post quod temptis superfuit annis D. Cate- 
ἀναπόδ.σιν  υἱ enim 23b ἀναχαινίτω, ἀναχαίνισις, — rum errorein bunc prosequitur auctor in. proxime 
ia ab ἀναποδίζω, ἀναπόδισις formari potest : — sequer.tibus, ubi eum pci annis vixisse vult. 
Grzci tamen frequentius ἀναποδισμὸν dicunt. — (11) Γράμματα ἐπί τινων, etc. Ser. γράμμασιν. 

(10) Γενόμενος p9' ἑτῶν. Scr. g'. Semus enim ῥἐἑντυγχάνω enim dativo semper juugitur, 

ς tentum annorum erat, quando genuit Arpbaxa- 
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1199 tradite sunt), easdem Sala describens et ipse A παράδοσις (12) * ταῦτα δὲ [11] ἐγγραφάμενος 6 Σάλα 
in eis peccavit, εἰ alios etiam iisdem imbuit ine- αὐτός τε ἓν αὐτοῖς ἐξημάρτανε καὶ τοῖς ἄλλοις τὴν 
ptiis. Sala autem annos natus cxxx, genuit Hebe- αὐτὴν ἁτοπίαν ἐξεπαίδευσεν. 'O δὲ Σάλα γενόμενος 
Tum, et deinde vixit annos ccccini, et mortuus est, ἑτῶν ρλ’ ἐγέννησε τὸν "K6so, γαὶ μετὰ τοῦτο ἔζησεν 
«um vixisset annos pxxxii. ἔτη v' τρία, xai ἀἁπέθανε ζήσας τὰ πάντα ἔτη φλγ' 6ο, 
Heberus vero, annos natus cxxxiv, genuit Je- *E6cp δὲ γενόμενος ϱρλδ’ ἐγέννησε τὸν Ἰεχτὰν xal 
€tanumet Phalecum. Heberi autem tempore consi- τὸν Φάλεχ. Ἐπὶ δὲ τοῦ Ἔθερ ἐννοοῦσιν οἱ ἄνθρωποι 
lium inierunt homines turris exstruende, cujus πύργον χατασχενάσαι οὐρανομήχη mph; ἀποφυγὴν 
«ulmen ad celum pertingeret, ad evitanda scili- τοῦ χαταχλυσμοῦ, ὡς τοῦ θεοῦ ἐπιδουλεύοντος αὖ- 
cel diluvia; ac si Deus eis insidias structurus es- — «ol; * ἦσαν γὰρ πάντες μιᾷ quvfj. Νεθρὼδ δὲ ὁ γί- 
sel : erant enim omnes labii unius. Nebrodus au-. yaq, Χουσαὶ *! τοῦ Αἰθίοπος νὶὸς , προσέτασσε xal 
tem gigas, Chusi ZEthiopis filius, ccepti hujus aliis εἰς βρῶσιν ἀγρεύων ἐχορήγει ** ζῶα. 'O δὲ Ἔδερ, ὁ 
auctor erat, feras etjam ex venatione captas eis in 100 Σάλα υἱὸς, ἐπείγειν ἐγχεχείριστο (15) τὴν olxo- 
victum suppeditans. Exstructionem vero tum tur- δομὴν τοῦ πύργου xal τῆς Βαθυλῶνος, 6 ἐστι c'óT- 
ris, tum urbis Babylonie (quz: confusionem sonat) |. χυσις. Τῶν δὲ πάντων ἐπὶ τὴν τοῦ πύργου xat τῆς 
urgere jussus est Heberus Salz filius. Populo au- B πόλεως ὁρμησάντων οἰκοδομὴν ἀρχηγοὺς εἶχεν οβ’, 
tem universo ad turrim hanc, urbemque exstruen- µόνος δὲ "E6ep οὐ συνέθετο τῇ τούτων ἁλογίστῳ ἓρ- 
das convenienti, przefecti erant Lxxit : solus scili-— Yacíq: διὸ καὶ πάντων αἱ Ὑλῶσσαι συνεχύθησαν **, 
cet Heberus istorum stulto conatui non est assen- — t&v συντεθειµένων ** εἰς οβ’ γλώσσας διαιρεθέντων 
$u8; unde cum reliquorum omnium sermo, secun» — xazà τὸν ἀριθμὸν τῶν ἀρχόντων αὐτῶν * τούτῳ [12] 
dum praefectorum numerum, in linguas Lxxu — póve τῷ Ἔδερθεὸς οὐχ ** ὑστέρησε (c) τὴν ἀρχαίαν 
divisus esset, solum 19 lleberum Deus antiqua «φωνήν. "O0zv οἱ ἀπομείναντες &v τῇ προτέρα γλὠσσῃ 
lingua non privavit. Atque ideo qui linguam hane — "E6po', ** αὐτῆν ἔπωνόμασαν κατὰ τὴν τοῦ κρατή- 
retinuerunt, Hebrzam eam vocarunt, juxta nomen — Savvog αὐτὴν ἐπωνυμίαν "E6co εἰς τὸ γένος τῶν 
Heberi, qui in genus Hebrazorum eam propagavit, — 'E6galwv, οἵτινες πατρωνυμικῶς *' καὶ φερωνύμως 
qui etiam appellatione patris nomini conveniente, — 'E6paiot χαλοῦνται. Διὸ xat τῇ τῶν Ἑδραίων γλώσ- 
Hebraii dicti sunt. Adami itaque posteri Hlebrea — cp ἐχρῶντο ol ἀπὸ τοῦ ᾿Αδὰμ, xal τοὺς ἀμφὶ τὸν 
lingua usi sunt. Abralamum etiam et Noe fi- ᾿Αθραὰμ καὶ τὸν Noe χαταγοµένους xal τὸν δεύτερον 
.lios, sed et Adamum etiàim secundum, Christum Αδάμ, τὸν Χριστὸν λέγω, τῇ τῶν Ἑδραίων φωνῇ 
dico, eadem Hebrza lingua, qua Adamus primus, ᾳ, δῆλον xarà τὸν πρῶτον πάντων **. ᾿Αδἀμ χρώμενον, 
usum fuisse manifestum est; ut ex hisce verbis ὡς τὸ 'Ega0à, xaX TaJi0à κοῦμι, καὶ Λιμὰ ca6a- 
apparet : Ephata, Talitha Cumi, Lama sabachihani, — x0avl ** xal τὰ ὅμοια, Καὶ μέντοι xal πρὸς τούτοις 
et similibus. Quin et ab antiquorum nominibus — xai τὰ τῶν παλαιῶν ὀνόματα ἐναργὲς vexpfpiov '* 
argumentum clarum peli potest hanc esse linguam τοῦ ταύτην elvat φωνὴν τν πρὸ τῆς συγχύσεως, xal 
qua usi sunt homines ante confusionem. Siquando ταύτῃ τὸ ζητούμενον ἑρμηνεύεται, ἐφ᾽ ὧν χατ᾽ οὖδε- 
enim de horum quibusvis quastio facta est, ex gíav. ἔστι γλῶσσαν τὸ σηµαινόµενον ἐπιλύσασθαι, 
hac sola lingua solutione habere potest : sicut — otov τοῦ ᾿Αδὰμ xal τῶν λοιπῶν al προσηχορίαι δι 
Adami aliorumque noinina ex nulla alia lingua quam ἑτέρας οὐδεμιᾶς ἑρμηνεύονται, εἰ μὴ διὰ τῆς. "E6pat- 
Hebr:ea explicari possunt. Linguam hanc Syriacam Χχῆς xat µόνης. Ταύτην γὰρ τὴν γλῶσσαν xaV Zupsa- 
etiam appellatau esse testatur doctissimus Orige- — xtv λέγουσιν, ὡς ὁ πολυμαθὴς οὕτω μαρτυρεῖ "Opi- 
nes, in. Commentariis suis super Diblia Syriava ; Ὑένης, ἑρμηνεύων ἐχ τῆς Συριαχῆς βίθλου (d) καὶ 


VAIU/E LECTIONES, 


56 ϱλ}’ Ch. φΥ Ox. *! Xoucat. Χοῦς Ch. Χουσὲ Theod. Melit. ** Σχορήγει cod.. ὀχορήχει Ox. 5) συνεχύ» 
θησαν vel συνεχέθησαν Ch., συνεχήθησαν Ox. 3) συντεθε,µένων Ox., συντεθηµένων οὐ. ** οὐχ. οὐχ Üx. 
5 Ἑδθραῖς.  Exspectares 'E6patóa. Conf. p. 12 E, vol. I], p. 14 B, 65 » 78 D. | ** πατρωνυμικῶς 
Ch. πατρονυμικὼς Ox. *** πάντων Ox., πάντως cod. ** Sic monet scribendum Chilmeadus ταληθαχούµῃ 
— λιμάσα βαχθανὴ Ox. Vid. Marc. vii, 34. v, 41. xv, 2. 1* τεχμήριον Cli., τεχµήρ.α Ox. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


.02) Tov Ἐγρηγόρων Ἱπαράδοσις. De angelis D scripturam Cedrenus, non Salam, sed Cainauum 
lisce, Egregoris vocatis, vide quae ex Enochi apo-— inventorem facit. 


cryphi lib. primo aliisque profert Jos. Scaliger in (15) Ἐπείγειν ἐγχεχείριστο τὴν οἰχοδομήν. Scr. 
nolis suis ap. Eusebii Chron. p. 245. Horum autem ἐνεχεχείριστο, 
ΗΟΡΙΙ NOTE. 


(«) Ὑστέρησε τὴν ἀργαίαν φωνἠν. Verbum ὑστε- . θλου. Suspecta hujus loci interpretatio Chilinea- 
ῥέω hoc sensu, quamvis alibi baud temere inve- — diaux: videtur auctor non designass?  Commen- 
hies, uti monet Chilmeadus, reperitur tamen postea — tarios ullos Origenis super Biblia Syriuca, sed tan- 
apud eumdeni scriptorem. in ms. ubi de Aristotele — tum voluisse Origenem Hebrzam liuguam Syriacaw 
Providentiam negante, οὗτος, inquil, thv γῆν τῆς — ctiam appellatam fuisse attestari in loco ού δι 
θείας xrbe uoviag ὑστέρησε. . . ' — Connnentariorum ubi textum Hebreum cilarit el 

(d) Ἡριγένης, ἑρμηνεύων ἐκ τῆς Σνριαχῆς BÍ- — ex eo S. Scriptura locum interpretatus sit. 
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4g; Συριαχὴν εἰπὼν τὴν Ἑδραίων διάλεχτον [15]- A ubi Syriacam dialectum Hebraorum esse asserit. 


ἐπειδὴ γὰρ 7" Συρίαν τὴν Ἰουδαίαν καὶ Σύρους ol 
ααλχιοὶ τοὺς Ἡαλαιστίνους ὠνόμαξον. Ὁ μὲν οὖν 
Xjpyo; ᾠχοδομήθη "* ἐπὶ Ἑδὲρ ἐν ἔτεσι τεσσαρά- 
χοντα, xxl ἔστι χεχαλασμένος 15 τὰ ἴχνη αὑτοῦ φυ- 
Ἱασσόμενα µόνον ἀνὰ μέσον ᾿Ασοὺρ καὶ Βαθνλῶνος * 
iy δὲ ευλγ’. 

Φάλεχ δὲ γενόµενυς ἑτῶν ϱλ’ ἐγέννησε "* τὸν "Pa- 
[20 5, xai μετὰ τοῦτο ἔζησεν τη σθ’, xa ἀπέθανε 
ζίσας τὰ πάντα ἔτη τλθ’. 

Γίνονται οὖν ἀπὸ τοῦ ᾿Αδὰμ ἕως τοῦ χαταχλυσμοῦ 
(m βσξβ’ 5, καὶ ἀπὸ τοῦ χαταχλυσμοῦ ἕως τῆς 
αγχύσεως τῆς πυργοποιίας xai τῆς τελευτῆς Φά- 
kx (14), ὃὅ ἐστι μερισμὸς, ἔτη φλς’. 

Καὶ οὕτω Υίνἒται διαμερισμὸς fi cot διασπορὰ τῶν 


Syriam enim, Judzam, et Syros, Palestinos anti- 
qui vocarunt. Turris itaque lleberi tempore qua- 
draginta annoruni spatio exstructa est ; cujus etiam 
adhac supersunt vestigia quzdam, 13 sre com- 
paginata, inter Ássur et Babylonem sita : sunt au- 
tem ΠΙΠΙΘΓΟ I9CCCCEXXII, 

Phalecus vero annos natus cxxx genuit fta- 
gauym ; et deinde vixit annos ccix, et mortuus est, 
cum vixisset ànnos cCCXXIIX. 

Ab Adamo itaque ad diluvium anni numerautue 
MxCCLYOU : a diluvio ad linguarum veonfusionerm 
obitumque Phaleci (cujus nomen Divisionem so- 
nat), anni pnxxxvi. | 

Atque hoc modo dissipati sunt Noe filii, eorum- 


duy Νῶε καὶ τῶν ἐξ αὐτῶν γεννηθέντων διόπερ B que posteri : unde et Μέροπες appellati sunt, tum 


13 µέροπες ἐχλήθησαν ἀπό τε τῆς µεμερισμένης 
φωνῖς ἀπό τε τοῦ μερισμοῦ τῆς γῆς. Ὁ μέντοι Σημ 
ἱχένντοσς τὸν Ἐλὰμ xal τὸν Ασοὺρ, χαὶτὸν ᾽Αφϕραξὰδ, 
xsX τὸν Λούὸ T7: ὁ δὲ Χὰμ τὸν Χοὺς, xal τὸν Me- 
αραῖμ. ?*, xa τὸν Φοὺδ, καὶ τὸν Xaváv"* * ὁ δὲ Ἰάφεθὸ 
εὖν T'ápsp, xai τὸν Μαγὼὦγ, xot τὸν θηρὰν, xal τὸν 
Ἱωδαν *', xai τὸν Ἰεχτάν (15), xai τὸν 86652, xal 
τὸν [44] Μοσὸχ, xai τὸν Mabat, ἀφ᾿ οὗ Μήδοι γενό- 
μενοι xal τῶν Βαθνλωνίων κρατήσαντες, fj χώρα 
Μπδία προσηγορεύθη χυρἰως xat φερωνύμως 5". 
Ἱετὰ γοῦν 93 τὴν σύγχυσιν xal τὴν τοῦ πύργου 
ῥιάλυσιν μετα στέλλονται οἱ τρεῖς υἱοὶ τοῦ Noe máv- 
«ας τοὺς ἐξ αὐτῶν Υενοµένους, καὶ διδόασιν αὐτοῖς 
ἔγγραφον τῶν τόπων ** τὴν κατανέµησιν (16), Ίνπερ 


ix τοῦ πατρὸς Nus παρειλήφασι, xai λαγχάνουσιν C 


ἑκάστῳ xai ταῖς ἑχάστου φυλαῖς χαὶ πατριαῖς ** τό- 
πον, xai χλίµατα, καὶ χώρα;, καὶ νήσους 39, xat ποτα- 
μοὺς, χατὰ τὴν ὑποχειμένην ἔχθεσιν, xoi κάταχλη- 
ροῦνται τῷ μὲν πρωτοτόχῳ υἱῷ Nos Σημ ἀπὸ Περ- 
σίδος χαὶ Βάχτρων ἕως Ἰνδικῆς xai ᾿Ρινοχουρού- 
των (17) τὰ πρὸς ἀνατολὴν, τῷ δὲ Xàp ἀπὸ δῬινο- 
χουρούτων ἕως Γαδείρων τὰ πρὸς νότον 5, τῷ δὲ 
Ἰάφεθ ** ἀπὸ Μηδίας ἕως Γαδείρων τὰ πρὸς βοῤῥᾶν. 

ΔΙ δὲ λαχοῦσαι χῶραι τῷ μὲν Σήµ εἰσιν αὗται * 
Περοῖς, Βακτριανὴ [15], Ὑρχανία, Ῥαθυλωνία, Kóp- 
δηνα (18), ᾿Ασσυρία, Μεσοποταμία, Αραθία 1j áp- 


ob vocem eorum divisam , tum ob terram inter 
eos distributam. A Semo nati sunt Elam, Assur, 
Arphaxad et Lud. A Chamo, Chus, Mesraim, Phut 
et Canan. A Japheto autem Gamer, Magog, The- 
ras, Jovan, Jectan, Thobel, Mosoch et Madai, a 
quo Medi orti sunt, qui Babylonicum tenucrunt 
imperium, a quorum etjam nomine Media regio 
proprie dicta est. 


Post confusionem igitur, turrisque eversionein, 
Noe filii tres, prognatis suis omnibus ad se voca- 
tis, unicuique eorum loca, climata, regiones, 
14 insulas fluviosque assignarunt , singulis tribu- 
bus et familiis eorum facta distributione quam a pa- 
we Noe scriptis proditam acceperunt. Semo itaque, 
Noe filio primogenito, sorte obtigerunt regiones 
omnes orientales a Perside et Bactri$, usque ad 
Indiam et Rliinocorutos. Chanio vero partes meri- 
dionales, a Rhinocorutis ad Gades usque. Japheto 
autem obtigit quidquid a Media es!, scptentiio- 
nem versus usque ad Gades. 

Regiones vero αι Semo sorte obvenerunt, sunt 
b: : Persis, Dactriana, Hyrcauia, Babylonia, Cor- 
dena, Assyria, Mesopotamia, Aralhia vetus, Ely- 
mais, India, Arabia Felix, Coelesyria, Commagena, 


VARUE LECTIONES. 


"! γάρ. περὶ  '* ᾠχοδομήθη Ch., οἰχοδομήθη Ox. — '* χεχαλασμένος. χεχαλαγµένος cod., χεχαλκαμένος 
01.8 flectoetiam τά. — Legit Cliilmeadus χεχαλχευµένα. "* ἐγέννησε Ch., καὶ ἐγέννησε Ox. 15 ᾿Ραταῦ 
eod., lta scribendum monet Chilmeadus et ita vocatur Luc. 11: ὅδ. Μααυ Ox. "* Bo;g'. Numeri supe- 
riores annos efficiunt 9242, quot vulgo solent ab Adamo ad diluvium computari. Hic. Africanum sequi- 


tur. " Λούδ. « Aram hic omittitur. » Ch. 
end. Ἰάφεδ Ox. — *! Ἰωῦαν. Ἰνωῖαν Ox. 


'* Megpatp. Μεσρὲμ Ox. '*Xaváv. Χαναάν Ch. ** Ἰάφεθ 
5: ρερυνύμως Ch., 


φερονύµως Ox. 37 γοῦν cod., οὖν Ox. 


** τῶν τόπων Pollux p. 70, τὸν τόπον Ox. 5 πατριαῖς Ch. Pollux, πατριὰς Ox. ** νήσους cod., νέσους Ox, 
X 


5 vicovy Ch., νῶτον Ox.  ** Ἰάφεθ cod., Ἰάφη 


ED. CHUILMEADI NOTE. 


(14) Καὶ τῆς τελευτῆς Φάλεχ. Mendosus est D 


iste computus. Si enim linguarum confusio accl- 
dii anno pxxxvi post diluvium, is. erat. Plialeci 
annus v, juxta LXX seniorum rationes, post quod 
tempus Phialecus annis cccxxxiv supervixit. Con- 
fusio itaque linguarum et Phaleci obitus male ab 
suctore in unum tempus conjiciuntur, 

(15) Καὶ τὸν Ἰεχτάν. Iste non. habetur in textu 
sacro : nec Jectan aliquis inter Japheti filios nu- 
meratur, vel ab Eusel'1o0, Cedreno aut Chr. Alex. 


(16) Thv χατανέµησιν. Forte γατὰ supplendum. 

(17 Καὶ Ῥινοχουρούτων, Euseb:us habet Ῥινο- 
κορούρων, Cedrenus οἱ Chrouicon. Alex. "Ptvozou- 
ρούρων. Stephanus hos vocat Ῥινοκουρουραίους, 
et Ῥινοχηνρουρίτας. Ῥινοκουρούρα urbs erat 
Agypli, sic dicta ab ejus incolis, qui nasos suus 
priecidebant, uli idem Steplianus testatur. Ox. Ῥι- 
νοχουρουτων. ι 

Q3) Κόρδηνα. Eusebius et Cedrenus habent, 
Κοδρναλία, Chr. ΑΙ. Κορδυλία. Κορδῆνα. Ox. 


Y) 


JOANNES MALALAS. 
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Phennicia tota, et fluvius Euphrates ; Chamo  obti- A χαία, Ἑλυμαῖς, Ἰνδικὴ, 'Apa6ía ἡ Εὐδαίμων, Κο[λη 


goruut z;Egyptus, Athiopia, qua Indiam spectat, 
AFAhiopia altera, unde profluit. ZEthiopum flumen, 
Evrythra, quie orientem respicit, Thebais, Libya ad 
Cyrenem protensa, Marmaris, Syrtis, Libya altera, 
Numidia, Massyris, Mauritania, qux Gadium cst e 
regione. Boream autem versus mari adjacentes 
regiones habuit Ciliciam, Pomphyliam, 15 Pisi- 
diam, Mysiam, Lycaoniam, Phrygiam, Canialiaim, 
Lyciam, Caria, Lydiam, Mysiam alteram, Troa- 
dem, /Eoliam, Bithyniam veterem, Phrygiam ; in- 
sulas etiam has: Sardiniam, Cretam, Cyprum ; et 
lluvium Geon, qui Nilus etiam dictus est. ΄ 


Συρία 3, Κομμαγηνὴ 50, xal Φοινίχη πᾶσα, xal «o- 
ταμὸς Εὐφράτης' τῷ δὲ Χὰμ Αἴγυπτος, Αἰθιοπία ἡ 
βλέπουσα 3! κατ Ἰνδοὺς, ἑτέρα Αἱθιοπία, ὅθεν ἔχπο- 
ρξύεται ὁ ποταμὸς τῶν Αἰθιόπων, Ἐρυθρὰ βλέπουσα 
κατ’ ἀνατολὰς, Orat; 3", Λιθύη dj παρεκτείνουσα 
µέχρι Κυρήνης (19), Μαρμαρὶς, Σύρτις **, Λιθύη 
ἄλλη, Νουμιδία **, Μασσυρὶς 35, Μαυριτανία dj κατ- 
ἑναντι Γαδείρων, Ἐν δὲ ταῖς 9 χατὰ βοῤῥᾶν τὰ 
παρὰ ὉἹ θάλασσαν (20) ἔχει Κιλιχίαν, Παμφυλίαν, 
Πισιδίαν 5, Μναίαν, Λυχαονίαν 3, Φρυγίαν, Ka- 
μαλίαν (21) ', Auxiav, Kap!av *, Λυδίαν, Μνυσίαν 
ἄλλην, Τρωάδα, Αἱἰολίδα *, B:iüvviav (92), «hv 


ἁρχαίαν, Φρυγίαν, καὶ vfjsoug ὁμοίως, Σαρδανίαν (40), Κρήτην, Κύπρον, καὶ ποταμὸν Τειὼν τὸν xai [16] 


Τεεἷλον κἀαλούμενον. 


Japheto obvenerunt Media, Albania, Armenia p. To δὲ Ἰάφεν Μιδία, ᾿Αλθχνία, ᾽Αρμενία μιχρά 


minor nmajorque, Cappadocia, Paphlagonia, Gala- 
tia, Colchis, Dosporus, Malates, Derbe, Sarmatia, 
Tauriana, Butarna, Scythia, Thracia, Macedonia, 
Dalmatia, Molossia, Thessalia, Locris, Doeotia, 
. 4Etolia, Attica, Acliaia, Pelena, qux et Peloponne- 
sus dicta est, Arcadia, Epirus, Illyricum, Lychni- 
115, Adria, uude mari Adriatico nomen factum. In- 
sulas vero habuit Britanniam, Siciliam, Euboeam, 
Rhodum, Chium, Lesbum, Cytheram, Zacynthum, 
Cephaleniam, ltliacam, Corcyram, Asie quoque 
partem quz lonia vocatur: fluvium vero habuit 
Tigrim, qui Mediam a Babylonia disterminat. 


16 Factaitaque hac partitione, Chami filius Cha- 


τε xal * µεγάλη, Καππαδοχία, Παμφλαγχονία (24), 
Γαλατία, Κολχὶς, Ὡήσπορος, Μαιῶτις (25), * Δέρδη, 
Σαρματὶς , Ταυριανὶς, Ὡασταρνὶς, Σκυθία, θράχη, 
Μακεδονία, Δαλματία, Μολοσσὴ, θεσσαλία, Λοχρὶς, 
Βοιωτία Ἰ, Λἱἰτωλία, ᾿Αττιχῆ, 'Ayata, Πελλάνη *, d 


(κχαλουμένη Πελοπόννησος, Δρχαδία, Ἠπειρῶτις (20), 


Ἰλλυρὶς, Λυχνῖτις (27), 19 Ἀδριαχή, ἐξ ἧς τὸ Αδρια- 
χὸν πέλαγος’ ἔχει δὲ xat νήσους Ὡρεττανίαν, Σικχε- 
λίαν, Εὔδοιαν *!, 'Ῥόδον, Χίον, Λέσθον, Κύθηραν 3, 
Ζάχυνθον!», Κεφαλληνίαν!», Ἰθάχην, Κέρχυραν, (28), 
xai µέρος τι τῆς Ασίας, την χαλουμένην Ἰωνίαν !5, 
καὶ ποταμὸν Τίγριν 15 τὸν διορἰζοντα μεταξὺ Μηδίας 
χαὶ Βαθυλωνίας. 

Τούτων οὖν τῶν κληροδοτηθέντων, ὁ τοῦ Χὰμ υἱὸς 


VARLE LECTIONES. 


80 χρίλη Συρ/α. Κοιλησυρία Ox. )ὺ Kogprert (Κομμαγηνὴ) Ch. Κομμαχινὴ Ox. 
ἡ addi ex Syncello p. 48 D, Polluce p. 12. ** θηθαῖς Ch., Pollux, Syncellus, Cedren. et Chron. Pasch. 
p. 29 D. θήναις Οκ. *? Σύρτις. sic Cedrenus et Chron, Alexand. Zóptng; Ox. —** Νουμιδία Ch., Nou- 

τδία Ox. '* Μασσυρίς. Μασσουρίς Syncellus, Cedrenus Μασουνὶς. Μασσυρής. Ox. — ?* τοῖς Syncellus 

oilux p. 74, Cliron,. Pasch., ταῖς Ox. *! θάλασσαν Syncellus, Pollux, θάλασσα Ox. —** Πισιδίαν Ch. 
11.σσιδίαν Ox. *?* Auxaoviav Ch. Λυκανίαν Ox. ' xat Μαλίαν. Ka6621)lav Syncelli ms. A, Καμιλίαν 
Chron. Pasch. Scripsi Καμαλίαν cum Theodoro Meliteno. V. Ducang. ad (νου. Pasch. p. 50 A. 
Verum autem est Καθαλίαν. 3 Καρίαν Ch., Καρύαν Ox. ?*Biüuviay Ch. Βηθυνίαν Ox. post τὴν 
ἀρχαίαν interpungit Ox. contra codicem. * xat addit, cod. om. Ox. * Μαιῶτις Syncellus p. 50 B, Chron. 
Pasch. p. 27 D, Cedrenus p. 14, r. C, Μαλάττς Ox. «Σαρματής, Ταυριανῆς, Βαυταρνῆς Ox., quorum 
postremum correxi ex Clironico Pasch. p. 27 D, Polluce p. 74, Synceello p. 50 B, qui Βαστρανή, et 
libro generat. post. Chron. Pasch. p. 414 b, qui Bastarnia. Conf. Ducang. ad Chron. P. p. 492 B. 
* Βοιωτία ] B;tovzía ΟχΧ. * Πελλήνη. Πεληνή Ox. v. Bentleium epist. p. 71. Ὁ Ἠπειρῶτις Syncellus 
οἱ alii, Ἠπειρώτης Ox. !* Λυχνῖτις Clhrou. P. p. 27 C, Sync., Ecl. ms. apud Ducang. |. c., Λαχνίτης 
Qx. |! Εὔθοιαν Ch., Εὔνοιαν Ox. | Κύθτραν Chil., Chron. Pasch. p. 28 A, Κύθειραν Ox. !! Ζάχυνθον 
4jh., Ζάχινθον Ox. !* Κεραληνίαν ΟΧ. |" τὴν χαλουµένην Ἰωνίαν Ch., Pollux, Syucellus, Cedrenus, τὸ 
καλούμενον Ἰωνία Chron. P., τῆς καλουµένης Ἰωνίας Ox. |: Τίγριν cod., Τίγρον Ox. | 


ED. CIIILMEADI NOTA. 
(19) Ἡ παρεκτείνουσα µέχρι Κυρήνης. Ex hoc p Σαρδώ. Σαρδὼν etiam dicta est hzc maxima Libyci 


*! βλέπουσα. malim 


loco corrigendi Cedrenus,et Chronici Alex. auctor, 
' quoruim uterque habet Κορχυρίνης. 

(20) Ἐν δὲ ταῖς χατὰ ῥοῤῥᾶν τὰ παρὰ θάλασσαν 
ἔχει, ec. Hec ita legerem : Ἐν δὲ τοῖς x. B. τὰ 
παραθαλάσσια, elc. Chr. Al. habet, ἔχει δὲ ἐν τοῖς 
xazX βοῤῥᾶν µέρεσιν τὰς παραθαλασσίας, eic. 

(21) Καὶ Μαλίαν. Ita habet. codex ms. quo usus 
£u : conjunctim. tamen. legendum videntur. Ce- 
dreuus habet Καθαλλίαν, Chr. A1. Καμιλίαν. 

(22) Ὀπθννίαν. Scr. Ειθυνίαν. Auctor Excerpto- 
rum utiliss, a Jos. Scaligero una. cum Eusebio 
editorum habet: Bithyniam antiquam, que vocatur 
Ihrygia. 

(-o; Xxghuvíav. Scr. Σαρδινίαν. Cedrenus habet 


maris insula, uti testantur Stephanus de Urb., et 
Eustathius in Dionys. Perieget. 

(24) Παμφλαγονία. Scr. Παφλαγονία. 

(35): Μαλάτης , Δέρδθη, Σαρματὴς, Ταυριανὶς, 
Βουταρνής. Pro hisce vocibus apud Cedrenum 
legimus, Μαιώτις, Δέῤῥις, Σαρµατία, Taupiavol, 
Bzxvpsa vol. 

(260) Ἠπειρώτης. Cedrenus habet Ἠπειρῶται, 
Chr. Al. Ἠπειρῶτις. 

(217) Λαχνίτης. Ser. Λυχνίτες. Vide Stephanum 
de Urb., in voce Λυχνίδος. Cedrenus liabet Avg t- 
ται. 

(28) Κέρχυραν. Scr. Κόρκυραν. Chr. Al. habet 
Κόρουρα. 


[ 
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Χαναὰν ἰδὼν |17] «hv» πρὸς v" Λιθάνῳ γῆν ὡς Α naan, animadverso terram Libano vicinam bonum 


ἀγαθή τε xat εὔφορος (29), xaX κατὰ πολὺ τῆς ἑαυ- 
τοῦ διαλλάττουσα !* γῆς, τυραννικῶς καθήρπασεν 
αὐτὴν, xai τοὺς ἐκ τοῦ Zhp κλήρους ἑξίλασε, xal 
οὕτω πᾶσα fj ΥΠ τῆς ἐπαγγελίας τοῦ Χαναὰν προσ- 
ηγόρευται. Κάντεῦθεν τοίνυν ὁ δίχαιος κριτῆς μετὰ 
ταῦτα τοῖς Ex τοῦ Σημ υἱοῖς !? Ἱσραὴἡλ ἀπέδωχεν αὖ- 
sj» διὰ Ἰησοῦ τοῦ Ναυη, χαθὼς xal τῷ Αθραὰμ 
προεπηγγείλατο. 

Ῥαγαῦ δὲ γενόμενος ἑτῶν ϱλβ’ ἐγέννησε τὸν Σε- 
βὺγ. xaX μετὰ τοῦτο ἔζησεν ἔτη cQ, χαὶ ἀπέθανε 
ζήσας τὰ πάντα Ex τλθ’. 

Σεροὺχ δὲ γενόμενος ἑτῶν p ἐγέννησε τὸν Ναχὼρ, 
χαὶ μετὰ τοῦτο ἔζησεν ἕτη σ’, xaX ἀπέθανεν ἃ xal 
(fca, τὰ πάντα *? «). 

'0 δέ ve Ναχὼρ, ὁ υἱὸς Σεροὺχ, γενόμενος ἑτῶν 
ο γέννησε τὸν θάῤῥα, xai μετὰ τοῦτο ἔζησεν 
Un ϱχθ’ *! χαὶ ἀπέθανε ζήσας τὰ πάντα ἔτη ση’. 

8352a δὲ γενόμενος ἑτῶν ο’ ἐγέννησε τὸν ᾿Αθραὰμ, 
x1 τὸν Χαχὼρ, xaX τὸν Αράν, τὸν πατἐρα τοῦ Ado, 
ὃς xaY ἀπέθανε πρὸ τοῦ πατρὸς αὐτοῦ θάῤῥα, χαὶ 
μετὰ τοῦτο ἔζτσεν ἔτη ϱλε’ ὁ θάῤῥας, καὶ ἀπέθανε 
(foa; τὰ πάντα ἕτη σε’. 

Ev 18] δὲ τοῖς προειρηµένοις γρόνοις ** ΄γἐγονέ 
τις γίγας, τοὔνυμα Νεθρὼδ, υἱὸς Χοῦς τοῦ Α]θίοπος, 
ἐχφυλῆης Χὰμ, ὃς χτίσας τὴν Βαθυλῶνα πόλιν xol 
πρώτος Χαταδείξας χυνηγίαν xai µαγείαν Περσῶν 
ἐπρώτευσε, διδάξας αὐτοὺς ἀστρονομίαν xal ἁστρος 
λογίαν, τῇ οὑρανίῳ κινήσει τὰ περὶ τοὺς τιχτοµέ- 


νους πάντα δτθεν σημαίνοντα (50) 3". à2' ὧν Ἕλλη-ς 


νε τῖν γενεθλιαλογίαν µαθόντες ἤρξαντο τοὺς Ye- 
νομένους ὑπὸ τὴν τῶν ἄστρων κίνησιν διαφἑρειν (51). 
Οὐκοῦν ἀστρονομία τε xal ἁστρολογία xai μαγεία 
ἀτὸ Μαγουσαίων (52) 1", ἦτοι Περσῶν, ρξαντο * οἱ 
Tip Πέρσαι ΜαγώΥγ ὑπὸ 15 τῶν ἐγχωρίων προσαγο- 
ρείονται, oi γε τὸν Νεθρὼδ λέγουωσιν ἀποθεωθέντα 
χαὶ γενόμενον Ev τοῖς ἄστροις τοῦ οὐρανοῦ ὃν καλοῦ- 
σιν Ὡρίωνα 15, περὶ οὗ φησι Μωσῆς 1” ὅτι Γέ]ογεν 
4 ἀρχὴ τῆς βασιἸείας αὑτοῦ Ββαδυ.ὼν καὶ 
Xaldvn ἓν γῇ Σεγαὰρ, ὅθεν ἐξηλθε [19] Φιλι- 
στιεὶμ. 5, Ex. τῆς φυλῆς τοῦ Σημ τοῦ ᾿Ασσοὺρ, ἀφ 
οὗ ᾿Ασσύριοι. 

Καὶ χρατήσας τὴν Συρίαν καὶ τὴν Περσίδα xol 
τὰ λοιπὰ µέρη 3.30 τῆς ᾽λνατολῆς ἀνεφάνη (25) καὶ 


esse, οἱ fertile, suaque multo ineliorem, per viin 
eam sibi arripuit, Semique posteros ex ea ejecit : 
quo factum ut universa terra illa promissionis, 
Chanaanis regio vocaretur. Judex itaque justis 
eam postea Israelitis, qui a Semo oriundi erani, 
per Jesum Nave filium tradidit, sicut Abrahanio 
promiserat. 


Ragauus autem annos natus cxxxri', genuit Seru- 
clium ; et deinde vixit annos ccvn, et mortuus est, 
cum vixissel annos CCCXXxI1X. 

Seruchus vero annos natus cxxx , genuit Nacho- 
rem, et deinde vixit annos cc, et mortyus est, cum 
vixissel annos CCCXXX. 

Nachor autem Seruchi filius annos natus Lxxix, 
genuit Tharam ; et. deinde vixit. annos cvxix , et 
mortuus est, cum vixisset annos ccviit. 

Thara vero, annos natus Lxx, genuit Abraha- 
mum, Nachorem et Aramum, patrem Loti : qui 
etiam ante patrem suum Tharam «diem ο, Tliara 
autem vixit postlisc annos cxxxv, et mortuus est, 
cim vixisset annos ccv. 

Temporibus autem przdictis gigas erat, ex Chamíi 
posteris, nomine 17 Nebrodus, Chusi A:thiopis 
filius. Babylonem urbem hic exstruxit; arteque 
venaudi et magia adinvenlis, ipse Persis primus 
imperavit, astronomia et astrologia cos imbuens, 
et motu celesti observato, omnia ex natali die mor- 
talibus predicens, a quibus Graci Genethlialo-. 
giam accipientes, de natalitiis secundum astrorum 
motum judicare primum coeperunt. Astronomia 
itaque et astrologia et magia a Magus:eis seu Per- 
sis ortz sunt. Perse enim Magog ab indigenis | 
appellantur : qui etiam Nebrodum in colitum or- 
dinem relatum, eumque esse quem inter sidera 
Orionem vocant asserunt. De hoc dicit Moses : 
Principium regni ejus Babylon et Chalane in terra 
Sennaar : unde exivit Assur, Semi filius, à quo As- 
syrii dieti sunt. 


Exstitit οἱ alius gigautzeme stature, Coli cujus- 
dam et Veneris filius, Saturnus, a planetae nomine 


VABUE LECTIONES. 


9 τῷ τὸ Ox. !* διαλλάττουσα, διαλλαττούσης Ox. v. Tlicodorus Melit, p. 79. — !* τοῖς — υἱοῖς Ch. τοὺς 
-υἷους Ox. ὃν ἃ καὶ ζήσας τὰ πάντα. Scribendum videtur (£oag τὰ πάντα ἔτη, 3 px0' Ox., ϱκΡ’ cod. : 
px9', ponit etiam Cliron. Pasch. p. 48 B, plerique ϱριθ’. 33.Ίάγος δεύτερος inscripsit Ch. idem ἐν δὲ τοῖς 


προε.ρηµέενοις γρόνοι-, pro co quod in codice est μετὰ ταῦτα. Vid. ad p. 7,5. 
15 ὑπὸ cod., ἀπὸ Ox. 


t9p£vog. ** Μαγουσαίων cod., Μαγουσάλων Ox. 


15 gniigisovta,. Srribe or- 
19 Ωρίωνα Ch., Ὠρίονα Ox. 
D , n 


Mos?;. Genes. x, 10. ?* Φιλιστιεὶα cod. ΦΔιλιστεὶμ Ox. «ὖθεν ἐξήλθε Φιλιστεὶα, etc. Ista non sunt ha- 
s loci, quem hoc modo legendum puto : ὅθεν ἐξῆλθεν ἐν τῆς φυλῆς τοῦ Zh ὁ ᾿Αστοὺρ, ἀφ᾿ οὗ Ασσύριοι. , 
ide Gen. cap. x, vers. 10 et 11. » Ch. Verba ὅθεν ἐξφηλθε Φυλιστιείμ leguntur. Gen, cap. x, 14. Conf. 


eliam Chron. Pasch. p. 56. 


139 µέρη cod., µέλη Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(29) Ὡς ἀγαθή τε καὶ εὔφορος. Leg. ὡς ἀγαθήν D γουσαίων, ubi hiahet Cedrenus p. 30 : Αστρολονία 


τε zl εὔφορον : et deinde δ.αλλάττουσαν. 

(30) Πάντα δῆθεν σημαίνοντα. Forte. legendum 
eraat. 

(31) "Ho$*vto τ. Y. 9. 5. τ. a. vira. δια ρἑρειν. 
Ái27£00 novam. omnino lioc. loco significotiorem 
hahet. 

(932) Ἀπὸ Μαϊονσἀλων, ἔτοι Περιῶν. Leg. Ma- 


γὰρ xoY μαγεία ἀπὸ Μαγουσαίων, fiot Περσον, 
ἔρξατο, Mos etiam Maguseos vocat Glycas part. 
u, 179. 

(53) 'Avsgávm xal ἄλλως, etc. óvónast Κρόνος. 
Nemrodum οἱ Saturnum eumdem esse. vult Ge- 
drenus. 
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.Uictus : qui Syriam, Persidem, reliquasque Orien- A ἄλλος, υἱός τινος Οὐρανοῦ Aefouévou xal Ἄφρο- 


tis regiones sibi subjectas habuit. Hic, cum ad 
potentiam magnam esset evectus, imperioque suo 
multos subjecisset, primus regnandi modum, alios- 
que sub jugum mittendi ostendit. Qui cum Syrie 
regno primus per annos Lvi potitus fuisset, Per- 
sidem sibi omnem facto a Syria 18 initiosubjecit. 
Uxor huic fuit Semiramis, apud Assyrios Rhea 
appellata : ex qua filios duos et liliam habuit : illo- 
rum vero alterum Jovem, juxta planeta? nomen, al- 
terum Ninum vocavit : filie autem nomen erat Juno ; 
quam etiam frater ejus Picus, qui et Jupiter dictus 
est, in uxorem duxit. 


Post Saturnum regnavit filius ejus Ninus, annis 
Ln, qui matrem suam Semiramidem habuit uxo- 
rem: unde Persis lex nata matres οἱ sorores in 
tori consortium asciscendi ; eo quod Jupiter Picus 
etiam sororem suam Junonem duxisset uxorem. 
Ninus autem Syriz regno potitus, urbem coudidit 
magnam itinere trium dieruin, quam a nomine suo 
Niniven vocavit, in qua etiam primus regnavit. Ex 
hujus stirpe prodiit Zoroaster, celeberrimus ille 
Persarum astrouomus ; qui moriturus volis expe- 
tebat ut ab igne celesti exureretur. Persisque hzec 
precepit: « Si me coelestis ignis consuinpserit, 
crematorum ossium meorum reliquias sumite et 
gervate; nec regnum 2 regione vestra tolletur 
quandiu ossa mea custodietis. » Invocato itaque 
Orione, ab igne celesti absumptus est : Persa au- 
tem, quod ille praeceperat exsecuti, ossium ejus 
reliquias collegerunt , quas etiamnum custodiunt. 


19 Post Ninum vero Assyriis imperavit Thuras 
quidain, annoa xxx, quem etiam Martem, a pla- 
netz nomine appellarunt. Huic Assyrii primam 
excitantes statuam, euinque etiamnum pro deo co- 
lentes, lingua Persica Baalem deum vocant; id est 
Martem bellatorem. Hunc etiam a Persis cultum, 
et pro deo habitum fuisse, memorat Daniel. 


Post Martem regnavit Lames, annis xx: post 
hunc vero regnum liabuit Sardanapalus ille ma- 
gnus, per annos xxxv, qui a Perseo occisus est. 
Hujus adulatores, et carnalitatis cjus, ingluviei, 
libidinisque imitatores, tumulo ejus, tanquam ab 
jpso prolata, hzcinscripserunt : Ea habeo quz pe- 
tulanter profudi, edi, bibi, dulcique amori indulsi : 


δίτης, Yuvatxbg αὐτοῦ, Ὑιγαντιαῖος, ὀνόματι Κρό- 
vog χατὰ τὸ ὄνομα τοῦ πλανήτου ἁστέρος ' γενόµε- 
νος δὲ xal οὗτος δυνατὸς πάνυ xal πολλοὺς ὑποτάξας 
χαὶ χυριεύσας, πρῶτος κατέδειξε τὸ βασιλεύειν xal 
χρατεῖν τῶν ἄλλων ἀνθρώπων. "Oz; xai βασι)εύσας 
πρῶτος Σνρίας ἔτη νς’, ὑπέταξε πᾶσαν τὴν Περσίδα, 
ἀρξάμενος &mb τῆς Συρίας. Ἔχων δὲ γυναῖχα Σε- 
µίραμιν 3, τὴν χαὶ Ῥέαν καλουμένην παρὰ Άσσυ- 
ῥίοις, ἔσχεν xal υἱοὺς δύο xai θυγατέρα 3 μίαν, 
καὶ τὸν μὲν προσηγόρευσε Δία 33 εἰς ὄνομα τοῦ πλα- 
νήτου ἀστέρος, τὸν δὲ ἑπωνόμασε Níivoy 3", xa τὴν 
θυγατέρα ραν, ἣν xoi ἔλαδεν εἰς γυναῖχα IIixo;, ὁ 
xai Ζεὺς, τὴν ἰδίαν ἀδελφὴν. 

Μετὰ δὲ Κρόνον ἐθασίλευσε Nivoz, ὁ υἱὸς αὑτοῦ, 
ἔτη νβ’, ὃς γε τὴν ἰδίαν μητέρα Σεµίραμιν λαβὼν 
εἰς γυναῖκα, νόµος ἐγένετο [20] Πέρσαις λαμθδάνειν 
τὰς ἑαυτῶν μητέρας xal ἁδελρὰς διὰ τὸ χαὶ τὸν Δία 
λαθεῖν τὴν ἰδίαν αὑτοῦ ἁδελφὴν "Hoav ὁ xa Πῖχος 
λεγόμενος 35, Ὁ δὲ Νίνος ἐπικρατὴς γενόμενος τῆς 
Συρίας, καὶ χτίσας πόλιν µεγίστην σφόδρα, πορείας 
ὁδοῦ ἡμερῶν τριῶν, ἐκάλεσεν αὐτὴν εἰς ὄνομα αὐ- 
τοῦ Νινευί, καὶ πρῶτος iv αὑτῇ βασιλεύει. Ἐξ οὗ 
ἐγένετο xal Ζωρόαστρος ὁ περιθόητος 5 Περσῶν 
ἀστρονόμος * ὃς µέλλων τελευτᾷν πῦχετο ὑπὸ ojpa- 
νίου πυρὸς ἀναλωθήναι, εἰπὼν τοῖς Πέρσαις' « Ἐὰν 
χαύσῃ ps τὸ πΌρ, Éx τῶν χαιοµένων µου ὁστέων 
λάθετε χαὶ φυλάξατε, χαὶ οὐχ ἑἐχλείψει τὸ βασίλειον 
ἐχ τῆς χώρας ὑμῶν, ἕως οὗ φυλάττεται τὰ ὁστᾶ 


C µου. » Καὶ εὐξάμενος τῷ ἘὩρίων ? ὑπὸ ἀερίου 


πυρὸς ἀνηλώθη, χαὶ λαθόντες οἱ Πέρσαι ἀπὸ τῶν 
τεφρωθέντων 3 ὁστέων αὐτοῦ ἔχουσι φυλάττοντες 
ἕως ἄρτι. 

Μετὰ δὲ Νίνον ἑθασίλευσεν ᾿Ασσυρίων Θούρας τις 
τοῦὔνομα, τη Ἀ’, ὃν καὶ µετωνόμασαν "Apea, εἰς ὄνομα 
τοῦ πλανήτου ἁστέρος. Ὥτινι "Apet πρῶτον στήλην 
ἀναστβσαντες (04) ᾿Ασσύριοι xal ὡς θεὸν µέχρι τοῦ 
«νῦν προσχυνοῦντες χαλοῦσι Περσιστὶ Βάαλ θεὸν, 
τουτέστιν "Αρης πολεμιχός. 00 xoi Δανιῃλ !* µέ- 
µνηται ὡς προσχυνουµένου παρὰ Περσῶν xai λα- 
τρενοµένου. - 

Μετὰ δὲ "Αρεα ἑδασίλευσε Λάμης ἔτη x'* μετὰ 
δὲ |21] Λάμην ἑδασίλευσε Σαρδανάπαλος ὁ μέγας 
ἔτη λε’, xal ἑσφάγη ὑπὸ τοῦ Περσέως. Οἱ δέ γε χό- 
λαχες καὶ ginta, τῆς ἐχείνου φιλοσαρχίας xa 
γαστριµαργίας καὶ οἱστρηλασίας, Σπέγραψαν ὡς ἐξ 
αὑτοῦ δῆθεν τῷ τάφῳ αὑτοῦ τοιάδε Tóo' ἔχω ὅσ᾽ 
ἐφύθρισα "9, καὶ ἔφαγόν τε xaX ἔπιον, καὶ μετ ἔρωτος 


) VARIA LECTIONES. 

$5 Σεμίραμιν Ch. Σεµήραµιν Ox. 3 θυγατέρα Ch. θυγατἐραν Ox. — ** Ala Cb. , Δίαν cod., Δάν Ox. 
5 Nivoy hic et infra Οχ. ** ὁ xaX Πῖχος λεγόμενος. Dele, vel scribe τὸν xal Ilixov λεγόµενον. 37 καὶ ante 
Περσῶν delevi cum Cliron, Pasch. p. 57 C, Cedreno p. 16 Β. *! Ὡρίωνι ΟΝ., Ὡρίονι Ox..— 35 τεφρωθέντων 
Ox., τεφροθέντων cod. 3) Δανιὴλι xim 11. ** τόσ᾽ ἔχω ὅσ᾽ ἐφύδρισα, etc.« Habemus bic epigrammatis me- 


trici partein in prosaim conversam. Exstat epigramma hoc Epi . lib. in, ep. 452, cujus primum di- 
stichon sic se liabet : Ps pigram. lih. im, ep. 1 ujus p 


Τόσσ᾽ ἔχω, ὅσσ᾽ ἔφαγον, καὶ ἐφύδρισα, xal ust? ἔρωτος 
Πέραν) ἑδάην ' τὰ δὲ xoAAÓ xal ὅ.δια οἴνα Λάλειπται" 
uli pro ἐδάην, scholiastes legit ἔπαθον, uti Noster liabet: et pro λέλειπται, Αἰ]ιοηδις habet λέλυν- 
ED. CHILMEADI NOT. 


, (94) Πρώτον στήλην ἀναστήσαντες]: Ser. πρώτην. Στήλην vero statuam apud recentiores frequenter 
sighilicare, non est quod moneamus. 
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τερπνοῦ ἐπολιτενσάμην' παθόντα δὲ πολλὰ xai A mulja vero ej beata experius, omnibus destituor. 


ὅλθια πάντα λέλε'πται * xal γὰρ νῦν σποδός εἰμὶ Ν(- 
νου μεγάλης βασιλεύσας. 

Ὁ δὲ ἁδελφὸς τοῦ Νίνου Πῖχος *' ὁ xai Ζεὺς 8ασι- 
λεύων τῆς Ἰταλίας ἐπέμεινεν. Ἐν δὲ τοῖς αὐτοῖς 
χβόνοις οὔτε πόλις οὔτε διοίχησἰς τις ἦν ἐν τῇ δύ- 
σει, ἀλλὰ ἁπλῶς ᾠχεῖτο πᾶσα ἡ vij ἐχείνη ἀπὸ τῶν 
µετοιχησάντων bxel ἐκ τῆς φυλῆς τοῦ Ἰάφεθ, υἱοῦ 
Net. 

Ἔφησεν δὲ Πῖχος ὁ xai Ζεὺς ἔτη px', κρατῶν «hv 
δύσιν xal βασιλεύων [33] αὐτῆς. xai ἔσχεν υἱοὺς 
πολλοὺς καὶ θυγατέρας ἀπὸ τῶν εὐπρεπῶν γυναικῶν. 
"Έσχεν δὲ αὐτὸς Πίχος ὁ xaX Ζεὺς υἱὸν ὀνόματι Φαῦ- 
vov, ὃν xal Ἑρμῆν ἐχάλεσεν εἰς ὄνομα τοῦ πλανή- 
του ἀστέρος. 

Μετὰ δὲ τὴν τελευτὴν τοῦ αὐτοῦ Πίχου ** τοῦ xai 
Διὸς ἐδασίλευσεν ὁ υἱὸς αὐτοῦ Φαῦνος ὁ χαὶ Ἑρμῆς 
τῆς Ἰταλίας ἔτη τριάχοντα πέντε, ὃς ἣν ávhp παν- 
οὗργος xal µαθηµατιχός * ὅστις ἐφεῦρεν τὸ µέταλ- 
Ἄον του χρυσίου ἓν τῇ δύσει πρῶτος xal τὸ χωνεύειν. 
Γνοὺς δὲ ὅτι διαφθονοῦνται αὐτῷ οἱ ἁδελφοὶ αὐτοῦ 
oi ἀπὸ τῶν γυναιχῶν ὧν ἔσχεν Πῖχος ὁ xai Ζεὺς, ὁ 
αὗτου πατήρ Ἰθούλοντο γὰρ αὑτὸν φονεῦσαι, ὡς 
ὄντες πολλοὶ, περί που ἑθδομήχοντα * μετὰ γὰρ 
πολλῶν συμμιγνύμενος γυναικῶν ἑτεχνοποίησεν ὁ 
Ζεὺς πολὺ χρυσίον ἐγχολπωσάμενος εἰς ὑπερδολὴν 
ἀνεχώρησεν, χαὶ ἀπέρχεται εἰς τὴν Αἴγυπτον πρὸς 
την φυλὴν τοῦ Χὰμ, υἱοῦ Nt, οἵτινες ἐδέξαντο αὖ- 
τὸν ἐν τιμῇ. Καὶ διέτριθεν ἐχεῖ ὑπερηφανῶν πάντας, 


καὶ φορῶν τὴν χρυσῆν στολὴν ἐφιλοσόφει παρὰ τοῖς ϱ 


Αἰγυπτίοις, λέγων αὐτοῖς µαντείας µελλόντων * fv 
Υὰρ φύσει σφόδρα λογικός * xal προσεχύνουν αὐτὸν, 
λέχοντες θεὺν Ἑρμῆν, ὡς λέγοντα τὰ μέλλοντα xai 
διαχονοῦντα αὐτοῖς bx τοῦ Θεοῦ τῶν µελλόντων τὴν 
ἀπόκρισιν xal παρέχοντα αὐτοῖς χρήματα. ὄντινα 
xal πλουτοδότην ἐχάλουν, ὡς τὸν χρυσὸὺν θεὸν óvo- 
μάνοντες. . 

"Ost οὖν αὐτὸς Ἑρμῆς εἰς τὴν Αἴγυπτον ᾖλθεν, 
[35] ἐδασίλευσε *! τῶν Αἰγυπτίων τότε ἐκ τοῦ γένους 
του Χὰμ ὁ Μεστραϊμ "5 οὗτινς τελευτήσαντος 
ἐποίησαν οἱ Αἰγύπτιοι τὸν Ἑρμῆν βασιλέα, xai ἐδα- 
σΏευσε τῶν Αἰγυπτίων ἔτη λθ’ ἓν ὑπερτφανίᾳ. 

Καὶ µετ᾽ αὐτὸν ἑδασίλευσε τῶν Αἰγυπτίων ὁ Ἡφαι- 
στος ἡμέρας αχτ’, ὡς γενέσθαι * ἔτη δ' (55) μῆνας 
€ ἡμέρας Y'* οὐχ ᾖδεισαν ' γὰρ τότε ἐνιαυτοὺς 
μετρεῖν οἱ Αἰγύπτιοι, ἀλλὰ τὴν περίοδον τῆς ἡμέρας 
ἐνιαυτοὺς ἔλεγον. Τὸν δὲ αὐτὸν ΗἩφαιστον θεὸν Exá- 


Cinis enim nunc sum, qui Ninivie olim ἱπιρογανί. 


Caterum Jupiter Picus, Nini frater, Italis re- 
gnum tenuit. Ea tempestate nec urbs ulla, nec do» 
micilium erat in Occidente; sed 90 simplicem 
agrestemque vitam illarum partium incole, qui ex 
Japheti, Noe filii, stirpe profecti erant, agebaut. 


Vixi autem Jupiter Picus annos cxx, Occiden- 
tis rex ; multosque filios ac filias ex przstoantibus 
forma mulieribus suscepit : inter quos ei natus est 
filius, nomine Faunus, quem etiam a planet2 no- 
mine Mercurium vocavit. 


B Defuncto vero Jove Pico, Italize regnum per &n- 


nos xxxv administravit filius ejus Faunus, qui et 
Mercurius dictus est, Subtilis erat hic ingenii, ar- 
tiumque mathematicarum peritus; qui et aurum 
primus in Occidente reperit , ejusque conflandi 
rationem. Verum cum intellexisset se apud fratres 
suos patri Jovi de variis pellicibus natos invidia 
laborare ( ejus enim interimendi consilium cepe- 
rant, ut qui numero essent circiter septuaginta : 
Jupiter enim cum pluriinis consueverat mulieribus, 
liberosque multos ex eis susceperat), ingenti auri 
pondere convasato, ltaliaque relicta, in. /Egyptum 
se contulit, ad gentein à Chamo Noe filio oriun- 
dam; a qua perhonoriflce exceptus est. Qui dum 
ibi degeret, pra s&e contempsit omnes, vestemque 
ferens auream, philosophabatur apud /Égyptios, 
futuraque eis przedicebat : natura enim perquam 
erat ingeniosus. Adorarunt ilaque eum, et deum 


' Mercurium appellarunt ; ut qui futura 91 prenun- 


tiaret, illisque a Deo responsa de futuris velut in- 
teruuntius. referret, opesque eis subministraret : 
unde οἱ opum largitor aureusque deus vocatus est. 


Mercurio vero in Egyptum veniente, /Egyptiis 
regnavit Mesremus, ex Chami gente oriundus : cui 
fatis functo A;gyptii Mercurium suffecerunt regem ; 
qui annis xxxix superbe admodum imperitavit. 


Post hunc JEgyptiis imperavit Vulcanus per dies 
CIODCLXXX, Sive annos ijv menses vi et dies m. 


D Nesciebant enim tum temporis ZEgyptii annos de- 


finire; sed diei circuitus pro annis numerabant. 
Vulcanum porro hunc deum appellarunt; belli- 


VARLE LECTIONES, 


ται. Ceterum neotra harum lectionum auctori nostro usui esse potest, cum dixisset potius λέλειφε vel 
λέλοιπε. Atque huc usque habes, lector, Excerptorum chronologicorum auctorem anonymum ; ex quo 
ea tantum inutuati sumus que apud Jo, Malalam desunt. Paginam sequentem ος Ch. Alex. descripsi- 
mus, scilicet ut omnia rite counectantur. Atque lioc facientes, non tam cominodato accipimus, quam 
nostra reposcimus. Cum enim sequentia αὐτολεξεὶ ex. Nostro descripta videantur, uon est quod de pre- 
cedentibus in eadem, saltem Pici Jovis, Mercurii, et Vulcani historia, dubitemus.» Ch. 

*! Blixo; Ch. Πῆκος Chron. sic et ἱμίγα. ** II$xou τοῦ Ox., τοῦ Πήχου Chron. p. 44 ϐ. | xa ante 


t62oD.suocc delendum vidit Ch. 


* Μεστρέμ Chrou. 5 γίνεσθαι Ox..— ** ῄδεισαν Chi, εἴδησαν Chron. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(55) Ὡς γίνεσθα: ἔτη 9, etc. Annum 363, uieusem vero. $1. dierum facit, ut. recte uionet. Raderus. 


87 JOANNIS MALAL£ 58 
cosus enim érat et ingeniosus : qui in bellum pro- A λουν: ἦν γὰρ πολεμιστῆς xai µυστιχός (56) * ὅστις 


fectus, cum una cum equo suo corruisset, etinde 
claudicavit. 

Hic Vulcanus lege condita sanxit uti femine 
AEgyptiz unico contentze viro vitam caste agerent ; 
adulterz autem deprensz uli ponas darent. Gra- 
tanter hoc a Vulcano tulerunt. Egyptii, quod pri- 
mam hanc continentiz legem accepissent. 

Idem Vulcanus mystica quadam precula forcipem 
ex aere, ad arma e ferro fabricanda, impetravit : 
unde et ferri domitor in belli usum factus est. In 
deorum itaque numerum, ob legem continentize 
Jatam, et 99 quod mortalibus ex armorum fabrica- 
tione victus parandi rationem ostendisset, simulque 
ad potentiam in bellis victoriamque adipiscendam 


ἐλθὼν εἰς πόλεμον cuvéTfegey σὺν τῷ ἵππῳ αὐτοῦ, 
xal πληγεὶς ἔμεινε χωλεύων. 

Ὁ δὲ αὐτὸς Ἡφαιστος νόµον ἔθηχε τὰς Λἰγυπτίας 
γυναΐχας μονανδρεῖν χαὶ σωφρόνως διάγχειν, τὰς δὲ 
ἐπὶ µοιχείαν εὑρισχομένας τιμωρεῖσθαι, Καὶ πηὐχα- 
ρίστησαν αὑτῷ οἱ Λἰγύπτιοι , διότι πρῶτον νόμον 
σωφροσύνης τοῦτον ἑδέξαντο (31). 

Ὁ δὲ αὐτὸς Ἡφαιστος ἀπὸ μυστιχῆς τινος εὐχῆς 
τὴν [24] ὀξυλάθδην ἐδέξατο Ex τοῦ ἀέρος εἰς τὸ χατα- 
σχευάζειν Ex σιδήρου ὅπλα * ὅθεν xaX ἐπιχρατῆς σι- 
δήρου τὑρέθη εἰς τοὺς πολέμους. ᾿Απεθέωσαν οὖν 
αὐτὸν, ὡς σωφροσύνην νομοθετήσαντα xal cpootv 
ἀνθρώποις διὰ χατασχενυῆς ὅπλων εὑρηχότα καὶ Ev 
τοῖς πολέμοις δύναμιν xal σωτηρίαν ποιῄσαντα * πρὸ 


viam aperuisset, relatus est. Ante ipsum fustibus B γὰρ αὑτοῦ ῥοπάλοις xal λίθοις ἐπολέμουν. 


et lapidibus przliabantur. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(56) "Hv γὰρ πολεμιστῆς xoi μυστικός. Μυ- 
στιχὸς hoc loco a Chr. Alex. interprete redditur, 
Religiosus, haud recte : vox. ista apud hujusmodi 
auctores vafrum et subtilis ingenit hominem fre- 
quenter signi(icat. In hoc sensu Cleopatra infra 
lib. 1x, μυστιχὴ vocatur. "Hy δὲ κονδοειδῆς fj KAco- 
πάτρα, εὑπρεπὴς δὲ mávu, καὶ µυστιχῆ * statura 


erat curia, [orma vero pracellente, ingenioque subtili, 
Exempla liujusmodi ubique occurrunt. 

(97) Τὴν ὀξυλάδην ἑδέξατο. ᾿Οξυλάδη inauditum 
omnino est vocabulum. Raderus vertit, Opifex, et 
fabrile ingenium; Xylander, Forcipem : quei po- 
tius sequi nobis visum est. Lectori tamen de hac 
re liberum sit judicium. 
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LIBER SECUNDUS. 


— 


$9 Post mortem vero Vulcani, regnavitad /gy- &— Mec [25] δὲ τελευτὴν Ἡφαίστου ἐθασίλευσεν 9] 


ptum filius ejus Sol, per spatium 4407 dierum : ex 
quibus emergunt anni duodecim, cum diebus 97. Illis 


Αἰγυπτίων ó υἱὸς αὑτοῦ Ἡλιος ἡμέρας Duo (58) *5, 
ὡς εἶναι Ez. τβ’ καὶ ἡμέρας LU * οὗ γὰρ ᾖδεισαν οἱ 


* [nscriptio libri periit cum ipso ejus initio, Chilmeadus quam posuit, Χρονογραφία Ἰωάννου Μαλάλα, 


sumpsit ab Joanne 
τοῦ xai Μαλάλα afferens locum de h:emorroousa, p 


amasceno ed. Leq. vol. l, p. 568, αἱ ἐκ τῆς Χρονογραφίας Ἰωάννου 
à . . 100 teq. operis auctorem prodidit Gregorio. V. Ho- 


Αντιοχείας 


dii Proleg. χω. Minus accurata videtur quam habet prefatio Eclogarum Constantini Porphyrogeneti, 


p. 5, ed. Vales. | 
rum codice Turonensi apud Hznelium Catalog. 


Ἰωάννου τοῦ ἐπίχλην Μαλέλα χρονικῆς, vel Jo. Malalie historie in. earumdem | Ecloga- 
p. 483. Post λόγος δεύτερος, qux et ipsa desunt codici, 


addenda notatio temporum hoc libro comprehensorum. 
VARLE LECTIONES. 


*! Μετὰ δὲ τελευτὴν "Hoai [στου, ἑδασίλ.] « Huc us 


habes. * Ch. ** δυο Ch., Cliron. Pasch. p. 45 D. 


ue Chr. Alex. auctor ; deinceps Antiochenum ipsum 
oannes Antioch. apud Ducangium, p. 499, 


bo Ox. 


En. CHILMEADI NOT E. 


) Ἡμέρας ῥυζ’. Chronicon Alexandrinum 
Ww ἡμέρας ῥυοζ’, quod et ipsa auni ratio postu- 


lat: dies enim 4477 requiruntur ad annos xu 
conficieudos, ita ut supersint etiam dies preterea 
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CHRONOGRAPHIA. — LIB. IT. 


0 


Α1γύπτιοι τότε ἢ ἄλλοι τινὲς ἀριθμὸν ψηφίσαι (59) **, A enim temporibus nec /Egyptii, nec alii ulli alium 


δλλ᾽ οἱ μὲν τὰς περιόδους τῆς σελήνης ἑφήφιζον εἰς 
ἐνιαυτοὺς, οἱ δὲ τὰς περιόδους τῶν ἡμερῶν εἰς ἔτη 
ἑφήφιζον. Οἱ γὰρ τῶν (9' μηνῶν ἀριθμοὶ μετὰ ταῦτα 
ἑττενοῆθησαν, ἐξότε ἑπωνομάσθη ** τὸ ὑποτελεῖς [26] 
εἵναι τοὺς ἀνθρώπους τοῖς βασιλεῦσιν. Ὁ δὲ αὐτὸς 
"Ἠλιος, ὁ υἱὸς 'Ἡφαίστου, ἣν φιλότιμος ἓ' δυνατός * 
ὅστις ἐδιδάχθη ὑπό τινος ὡς γυνὴ τις Αἰγυπτία τῶν 
Ev εὐπορίᾳ καὶ ἀξίᾳ (40) οὐσῶν 5" παρ) αὐτοῖς ἐρῶ- 
cà τινος ἐμοιχεύετο ὑπ αὐτοῦ. Kal ἀχούσας "56 
ἍἜλιος ἐζήτησεν αὑτὴῆν πιάσαι διὰ τὴν τοῦ πατρὸς 
αὑτοῦ Ἡφαίστου νοµοθεσίαν, ἵνα μὴ λυθῇ * καὶ λα- 
θὼν στρατιύτας Ex τοῦ ἱδίου στρατοῦ, μαθὼν τὸν 
χαιρὸν τῆς µοιχείας αὑτῆς γίνεσθα!: νυχτῶν, ἐπιῤῥί- 
φας αὐτῇ τὀῦ ἀνδρὸς αὐτῆς μὴ ὄντος αὐτόθι, εὗρεν 


ab hoc habuere computandi modum : sed revolu- 
tiones hi lunares, illi vero dierum periodos pro an-- 
nis enumerabant. Modus vero per duodecim menses 
supputandi 9A tum demum obtinuit, cum regibus. 
vectigales fieri cceperunt mortales. Sol vero, Vul- 
cani lilius, potens fuit et glorie cupidus. Qui a quo- 
dam edoctus, feminam quamdam /Egyptiam, opibus 
et dignitate florentem, cum quodam amasio suo 
adulterii consuetudinem habere, in studiis babuit 
illam prehendere, quo legem a patre latam przsta- 
ret inviolatam. Certior itaque factus, tempus quo 
congressuri erant jam instare, delectis militibus 
stipatus, noctu illam adoritur : deprensamque, per 
absentiam viri cum amasio suo decumbentem, 


αὐτὴν μετὰ ἄλλου χαθεύδουσαν τοῦ ἐρωμένου map' B extraxit: et per omnem /Egyptum circumferri jussit, . 


αὐτῃς. Ἡντινα εὐθέως καταγαγὼν ἑπόμπευσεν tv 
πάση τῇ χώρᾳ τῆς Αἰγύπτου τιμωρησάμενος (e): 
χαὶ τέχονε σωφροσύνη µεγάλη ἐν τῇ Υῇ τῆς Αἰγύ- 
πτου᾽ χἀχεῖνον δὲ τὸν μοιχὸν ἀνεῖλε, xat εὐχαριστή- 
θη. Περὶ οὗ ἱστορεῖ ποιητικῶς "Όμηρος ὁ ποιητὴς, ὡς 
6 ῆλιος, φησὶν, Ἠλεγξε τὴν ᾽Αϕροδίτην συμμιγνν- 
µένην νυχτὸς "Apsi* ᾿Αφϕροδίτην δὲ ἐκάλεσε τὴν ἔπι- 
θυµίαν τῖς πορνείας ἀπὸ τοῦ Ἡλίου βασιλέως ἐλεγ- 
χθεῖσαν. Τὸ δὲ ἀληθὲς, ὡς προγἐγραπται, Παλαίφα- 
τος ὁ σοφώτατος χρονογράφος συνεγράφατο. 
ετὰ δὲ τὴν τελευτὴν Ἡλίου βασιλέως, υἱοῦ 
Ἡφαίστου, ἐδασίλευσε τῶν Αἰγυπτίων Σῶσις (f) xa 
μετὰ τὴν βασιλείαν αὐτοῦ ἐθασίλευσεν Ὄσιρις, xal 
τὰ "Οσιριν ἑἐθασίλευσεν Ὥρος, xal μετὰ "pov 
ἐθασίλευσεα θοῦλις (g), ὃς παρξλαθε μετὰ δυνάµεως 
πολλῆς πᾶσαν τὴν Υῆν ἕως τοῦ Ὠχεανοῦ. Καὶ ἐν τῷ 
ὑποστρέφειν [27] Ίλθεν ἐπὶ την ᾿Αφρικὴν χώραν εἰς 
τὸ μαντεῖον ἓν ὑπερηφανίᾳ xal θυσιάσας ἐπυνθά- 
veto λέγων’ € Φράσον pot (41), πυρισθενὲς 59, ἀφευ- 
ὃς, páxap, ὁ τὺν αἱθέριον μετεγχλίνων δρόµον, τίς 
πρὸ τῖς ἐμῆς βασιλείας ἠδυνήθη ὑποτάξαι τὰ πάντα, 
3 τίς µε:᾽ ἐμέ,) Καὶ ἰδόθη αὐτῷ χρησμὸς οὗτος * 
« Πρῶτα θεὸς, μετέπειτα Λόγος καὶ Πνεῦμα σὺν αὖ- 
τοῖς. σύμφυτα δὲ πάντα (42) καὶ εἰς ἓν ἰόντα, οὗ 
χράτος αἰώνιον. Ὠχέσι ποσὶ βάδιζε, θνητὲ, ἄδηλον 


graviterinillam animadvertens.Meechum vero ipsum 
morte multavit : quo facto gratiam sibi conciliavit ; 
AEgyptii vero omnes uti castitatem colerent, effecit. 
De his autem Homerus poeta, more suo, fabulatur, 
ubi tradit : Solem deprehendisse Venerem cum 
Marte noctu cubantem. Per Venerem vero intelligit 
coeundi libidinem, a Sole rege reprehensam : rem 
ipsam vero uti a nobis exposita est, Palephatus 
sapientissimus chronographus litteris consignavit. 


Post mortem vero Solis, Vulcani filii, Egyptiis 
imperavit Sosis : post hunc regnavit Osiris; Osiri- 
dem excepit Ilorus : et Horum Thulis. Hic ingenti 
instructus exercitu, omnem circa regionein, usque 
ad Oceanum, 95 in potestatem suam redegit. In 
reditu autem: suo per Africam iter faciens, oracu- 
lum superbus adiit; sacrisque peractis, Pythium 
in hzc verba tentavit : « Dic mihi, ignipotens, ve- 
ridice, beate, zetherium cursum qui flectis, quis, 
ante me, omnia sibi subjicere potuit; aut quis, 
post me, poterit? » Respondit oraculum : « Primum 
Deus; deinde Verbum ; cumque his Spiritus. Con- 
genita sunt li:ec. omnia, in unumque fiunt; cujus 
potestas aierna est. Fac vito discedas, mortalis, 
quem fata manent incerta. » Ille vero statim fano 


VARLE LECTIONES. 


^, P ἄλλοι τινὲς ἀριθμόν. f] ἄλλον τινὰ ἀριθμὸν Chron. Pasch., ἡ ἄλλοι τ'νὲς ἐνιαυτὸν Joannes. — 5? ἔπω- 


νολἀσθη. ἑνομίσθη Chron., ἐπενοήθη Joannes. 
Chron., οὖσα Ox. 


€ Φιλότιμος. Φιλόσοφος Ch 
5 Post ἀχούσας omisi àx' αὐτοῦ cum Cliron. 


ron.  "*oósgov Hodius ex 
5 πυρισθενές Chron, et ms. apud 


Bentleium epist. p. 11, xv, πυρισθένη Ox. De sequenti oraculo. vide adnotationem ad Chron. 
ED. CHILMEADI NOTAE. 


xcvit. Cedrenus alium ab hoc calculum instituit : p 


annos enim xx cum senmisse Soli regnanti tribuit ; 
pag. 19, edit. Paris. 

(39) "H ἄλλοι τινὲς, ἀριθμὸν Φηφίσαι. Omnino le- 
gendum cum Cliron. Alex, ἄλλον τινὰ ἀριθμὸν φη- 
gisa: : interim tamen ex Nostro etiam muluo sup- 
plendum est Chron. Alex. locusque iste ita legen- 
dus : 0). γὰρ ᾖδεισαν ol Αἰγύπτιοι τότε, ἤ ἄλλοι 
«wis, ἅλ)ον τινὰ ἀριθμὸν ἐν τῷ Ψψηφίζειν, licet et 
iu sequentibus etiani mancum est. 

(40) Καὶ ázía οὖσα. Leg. xax ἐν ἀξίᾳ οὖσα. 


(41) Ηυριτθένη, ἀγενδές. Chron. Al. legit πυρι- 
σθενὲς djsuófg* verum cum Nostro corrigendum 
legendumque, πυρισθενῆς, ἀφευδῆς. Porro oraen- 
luin sequens habes tum apud Chron, Al., tum apud 
Cedrenum ; licet undique mutilum apparcat, uti ex. 
metri ratione constat : quo tamen restituendo nou 
est ut operam prodigamus. 

42) Σύμφυτα δὲ πάντα. Supple ταῦτα, sive 
τάδε, ex auctoribus citatis; ut seusus verboruus 
utcunque sit plenus. 


ΗΟΡΙ NOTJE. 


(e) Τιµωρησάμενος. Chron. addit αὐτὴν. 
(f) Σῶσις. Chron. Σώσεις, alii Σώσης. 


(g) Θθοῦλις. Sic Chr., alii θούλης, alii θουάχη»- 
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egressus, per insidias interemptus est 
Africa. Hxc autem de regibus Egypti antiquissima 
monumenta Manetho tradidit : cujus eliam ex 
scriptis apparet aliter olim appellatos fuisse quin- 
que planetas. Quem enim alii Saturnum, illi Lam- 
pontem nominabant : Jovem, Phaetkontem : Mar 
tem, Pyroenm : Venerem, Callistum : et Mercurium, 
&tilbontem : que nomina post temporis sapien- 
ο tissimus Sotates exposuit. 


Posteris autem temporibus regnavit ad Egyptum, 
ex Chami filiis, primum Sostris. Hic expeditionem 
in Assyrios adornavit; quibus etiam, una cum 
Chald:eis Persisque, Babylonem usque, in potesta- 
tem suam redactis ; Asiam quoque et Europam 
omnem, Scythiam etiam Mysiamque 9G subegit. 
BReversurus autem a Scythis in. "Egyptum, selegit 
ex flore juventutis eorum quiudecim millia * quox 
jn Persidem translatos, sedes ibi figere jussit ; 
data eis, quam jpsi delegissent, regione. Exinde 
vero ad hoc usque tempus Scythz Persidem habi- 
tarunt : quia Persis etiam Parthi dicti suut : quod 
Jingua Persica Scythe sonat. Retinueruut. autem 
adhuc Parthi isti vestitum, linguam legesque Scy- 
tharum ; et in bello fortissimi sunt : sicuti scri- 
ptum reliquit sapientissimus Herodotus. 


a suis in Α, διανύων βίον. » Καὶ εὐθέως ἐξελθὼν Ex εοῦ μαντείου, 


αὐσχεμασβεὶς ὑπὸ «Qv ἰδίων |εὐθέως] 5 ἐσφάγη ἐν 
vij Αφρικῇ. Ταῦτα δὲ τὰ µταλαιὰ xal ἀρχαῖα βασί- 
Ίεια τῶν Αἰγυπτίων Μανέθων συνεγράψατο” ἓν οἷς 
συγγράµµασιν αὐτοῦ ἐμφέρεται ἄλλως λέγεσθαι τὰς 
ἐπωνυμίας τῶν πέντε πλανητῶν ἀστέρων. Τὸν γὰρ 
λεγόμενον Ἐρόνον ἁἀστέρα ἑχάλουν tbv Λάμπονται 
«bv δὲ Διὸς τὸν Φαέθοντα, τὸν δὲ "Αρεος τὸν [To ρώδη " 
«bv δὲ Αφροδίτης τὸν Κάλλιστον, τὸν δὲ Ἑρμοῦ τὸν 
Στίλόοντα" ἄτινα μετὰ ταῦτα Σωτάτης *! ὁ σοφώτατος 
ἠρμήνευσε. 


Καὶ λοιπὸν tv τοῖς μετὰ τάῦτα χρόνοις ἐδασίλευ- 
σεν Αἰγυπτίων πρῶτος ἐκ τῆς φυλῆς τοῦ Χὰμ Σῶ- 
στρις (40). ὅστις [28] ὁπλισάμενος ἐπολέμησεν 
Ασσυρίοις, xat ὑπέταξεν αὐτοὺς xal τοὺς Χαλδαίους 
xai Πέρσας ἕως Βαθυλῶνος. 'Ὁμοίως δὲ ὑπέταξα 
xaY τὴν ᾽Λσίαν xal τὴν Εὐρώπην πᾶσαν (44) καὶ τὴν 
Σχυθίαν καὶ την Mucíay ' καὶ ἓν τῷ ὑποστρέφειν 
αὐτὸν ἐπὶ τὴν Αἴγυπτον ἐκ τῆς 5” χώρας τῆς ΣΧν- 
θίας ἐπελέξατο ἀνδρῶν νεανίσχων πολεμ.ιστῶν χιλιά- 
δας τε’: οὔστινας µετανάστας (I) ποιῄσας ἐχέλευσεν 
αὐτοὺς οἰχεῖν &v Περσίδι, δόσας αὑτοῖς χώραν (45) 
ἐχεῖ οἵαν αὑτοὶ ἐπελέξαντο. Καὶ ἔμειναν ἐν Περσίδι 
οἱ αὑτοὶ Σχύθαι ἐξ ἐκείνου ἕως τῆς νῦν * οἵτινες ἐχλή- 
θησαν ἀπὺ 59 τῶν Περσῶν Πάρθοι (i), ὃ ἐστιν ἔρμη- 
νευόµενον Περσικῇ διαλέκτῳ Σχύθαι (j) * ol xaX τὴν 
φορεσίαν, xai τὴν λαλιὰν, κσὶ [29]τοὺς νόµους Σκυ- 


θῶν ἔχουσιν ἕως τῆς νῦν, xal sla μαχιμώτατοι ἐν πολέμοις, καθὼς ὙἩρόδοτος ὁ σοφώτατος συνεγρά- 


Ψατο (46). 
In diebus autera supradicti regis Sostris, floruit 
Mercurius Trismegistus, /Egyptius, vir eruditionis 


Ἐν τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας τοῦ προειρηµένου 
Σώστρου $» Ἑρμῆς (47) ὁ Τρισµέγιστος ὁ Αἰγύπτιος, 


stupeudzx, qui pronuntiavit, Dei creatoris ineffabile C ἀνῆρ φοθερὸς ἐν σοφίφ’ ὃς ἔφρασε τρεῖς µεγίστας 
VARLE LECTIONES. 


"  c)0£cz om. Chron. et Cedrenus p. 20 B. ** πυρώδη Chron. πυρόην Ox. " Σωτάτης. Eovóbn;? '* τῆς. 
τὸν Ox. !* ἀπὸ. ὑπὸ Larcher ad lHlerod. vol. I, p. 402; frustra. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(45) 'Ex τῆς φυλῆς τοῦ Xàp Σῶστρις. Scr. 
Σέσωστρις, ut omues alii habent. 

(44) Καὶ τὴν Εὑὐρώπην πᾶσαν. Europa apud 
auctorem ΠΟΦΙΓΙΠ, Ρίο Gracia regionibusque 
adjacentihus frequenter usurpatur. [ta iufra in 
Augusti Vita, p. 194 : 'O δὲ Αὔγουστος ᾿Οχταθιανὸς, 


παρελθὼν τὴν Εὐρώπην πᾶσαν, ἑπέρασεν ἀπὸ τοῦ D 


ἨἩυσαντίου"' Europam totam pretervectus, id est 
Gracian, Byzantium. appulit. Et deinde in Con- 
stantino, p. 307 : Ὁ δὲ αὐτὸς Κωνσταντῖνος ἔμεινε 
βασιλεύων ἓν Κωνασταντινουπόλει, ἀφελόμενος αὐτὴν 
ἁπὺ τῆς Εὐρώπης ἐπαρχίας ' ubi Europam provin- 
«iam lantum facit : atque jn loquendi more fre- 
quentissimuu ubique habebis. Europ:e vero partes 
-ccidentaliores, italie nomine indigitat ; uti infe- 
rius $uo loco demonstrabitur. Sesostrim. vero (qui 
Nostro Sostris corrupte dictus est) omnes hasce 
ΤΟΡΙΟΠΕΘ ΙΧ annorum spatio in potestatem suam 
Ffelegisse asserit. Afrieanus, ex Manetlione de 
JEgypt. Dynast.; qui etiam eum ex populis hisce, 
generosioribus, virtutis, ignobilioribus vero, infa- 
πι] notam inussisse testatur; ubique per regiones 
borum mulieribus, iliorum vero virilibus pudeu- 
disinscu:ptas columnas erigendo, Eadem habes 


apud Herodotum lib. 1 : Σέσῳστρις, ὃς ἅπασαν 
ἐχειρώσατο τὴν ᾿Ασίαν ἐν ἐνιαυτοῖς 0', xal τῆς Eó- 
ρώπης τὸ µέχρι θράκχης, παντᾳχόσε µνηµόσυνα Eyel- 
p3« τῆς τῶν ἐθνῶν χατασχέσεως * ἐπὶ μὲν τοῖς Υεν- 
ναΐοις, ἀνδρῶν, ἐπὶ δὲ τοῖς ἀγεννέσι, γυναιχῶν µόρια 
ταῖς στήλαις ἐγχαράττων. Vid. Euseb. Scaliger. 

45) Aósag αὐτοῖς y. Participium barbarum 
hic habemus, tanquam ab ἔδοσα, aor. 1 verbi inu- 
sitati, δόω, forimatum : licet. ὀρθογραφιχῶς, per 
o scribi debuerit, δῶσας. Verum, lector, hujus 
farine vocabula quamplurima in hoc auctore tibi 
occurrent. 

(46) Καθὼς Ἡρόδοτας ὁ contrato; σνυνεγρά- 
ατο. De rebus hisce ne verbum quidein apud 
Ierodoturn. 

(47) Ἐν τοῖς χρὀνοις τῆς βασιλείας τοῦ προειρη- 
µένου Σώστρου ἣν Ἑρμῆς. Sostris, lie Sesostris 
ab aliis omnibus, uli supra πο 5, appellatur : 
lapsus et interim Chr. Al. interpres, ubi Sesostrim 
hunc eumdem facit cum Mercurio  Trismegisto. 
Scilicet fraudem ei facere potuisset codex vitiosus, 
qui pro verbis hisce e. τ. y. τῆς βασιλείας Σέσωστρις, 
ὃς ἦν Ἑρμῆς, forte. habere debuisset, ε..τ. X. τῆς 
Baa. Σεσώστριδος, ἣν Ἑρμῆς. 


HODII NOTE. 


(h) Μετανάστας. Chron. μεταναστὰς, pro quo 
Duíresnius in sua editione reposuit µεταναστάσαι. 
(i) Πάρθοι. Chron. corrupte παρθίδιοι, in Du- 


fresnii versione Parthidis. 
(J) Σχύθα:. Chrou. mendose Σκύθες. 
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ὑποστάσεις εἶναι τὸ τοῦ ἀῤῥήτου xal δημιουργοῦ ** A nomen tres esse maximas personas, Deitatem vero 


ὄνομα, µίαν δὲ θεότητα εἶπε᾽ διὸ xal ἐχλήθη ἀπὸ 
τῶν Αἰγυπτίων Τρισµέγιστος Ἑρμῆς. Ἐμφέρεται 
Υὰρ àv διαφόροις αὐτοῦ Ἀόγοις πρὸς Ἀσκληπιὸν 4! 
εἰρηχὼς περὶ Θεοῦ φύσεως ταῦτα. « El. μὴ πρόνοιά 


εις v τοῦ πάντων Κυρίου ὥστε µοι «3 τὸν λόγον τοῦ. , 


τον ἀποχαλύψαι, οὐδὲ ὑμᾶς τοιοῦτος ἔρως κατεῖχεν, 
ἵνα περὶ τούτου ζητήσαιτε «5. οὐ γὰρ ἐφιχτόν ἐστιν 09 
εἰς ἁμυήτους (48) τοιαῦτα μυστήρια παρέχεσθαι, 
ἀλλά τῷ vol ἀχούσατε. "Ev µόνον 3 ἑστὶ τὸ 5: φῶς 
νοε(ὸν τρὸ Φωτὸς νοεροῦ ' xal ἦν 7 ἀεὶ Noo, Nob; 
φωτεινὸς 53, χαὶ οὐδὲν ἕτερον ἣν ἡ ** ἡ τούτου ἑνό- 
της (49), ἀεὶ ἐν αὐτῷ '* àv, ἀεὶ τῷ [30] αὑτοῦ 1: Not 
χαὶ Φωτὶ χαὶ Πνεύματι πάντα περιέχει. Ἑκτὺς τού- 
του οὗ θεὸς, οὐχ ἄγγελος, οὐ δαίµων, οὐκ οὐσία τις 


ἄλλη: πάντων γὰρ Κύριος xai θεὸς, καὶ πάντα bm. D 


αὐτὸν χαὶ iy αὐτῷ ἐστιν. 'O γὰρ Λόγος αὑτοῦ προ- 
ελθὼν παντέλειος ὢν xat Ὑόνιμος xat δημιουργὸς, 
ἐν γονίμῳ φύσει πεσὼν, Ev γονίµῳ ὕδατι, ἔγχυον τὸ 
Όδωρ ἐποίησε. » Καὶ ταῦτα εἰρηχὼς ηὔῦξατο λέγων; 
« Ὀρχίζω ct ?*, οὐρανὲ, θεοῦ μεγάλου σοφὸν ἔργον, 
tAzo; ἔσο. ὀρχίζω σε, Φωνὴ Πατρὸς, ἣν ἐφθέγδατο 
πρώττν, ἡνίχα χόσμον ἅπαντα ἑστηρίξατο βουλῇ * 
Φωνὴν Πατρὸς, ἣν ἐφθέγξατο πρώτην, τὸν μονογενῆ 
Λόγον αὐτοῦ 1.» Ταῦτα δὲ χαὶ ἓν τοῖς χατὰ Ἰουλια- 
νοῦ τοῦ βασιλέως ὑπὸ τοῦ ὁσιωτάτου Κυρίλλου συν- 
αχθεῖσιν ἐμφέρεται, ὅτι xaX ὁ Τρισµέγιστος Ἑρμῆς 
ἀγνοῶν τὸ μέλλον Τριάδα ὁμοούσιον ὡμολόγησεν, 


unam. Unde et ab /Egyptiis, Mercurius Trisme- 
gistus, id est, ler maximus appellatus est. Invenitur 
enim in variis ejus scriptis ad /Esculapium, de Del 
natura verba faciens, in. hunc modum : « Si non 
daretur providentia Numinis omnia gubernapus, 
perquam hoc ipsum mihi revelatum essel, nonu 
utique tantus vos ardor incessisset de hoc qus- 
rendi. Neque possibile est profanos hujusmodi pro- 
ferre mysteria : sed mentem advertite. Una tantum 
est Lux intelligens, ante Lucem | inteiligentem ; et 
semper erat 97 Mens Mentis lucida : et nihil aliud 
erat, quam hujus unitas, in seipso semper exsistens, 
eademque semper Mente, Luce, ac Spiritu omnia 
comprehendens. Exira hanc, nec Deus, nec ange- 
lus, nec dziron, nec olia aliqua essentia. Omnium 
enim Dominus et. Deus est; et omnia sub ipso 
el in ipso sunt. Ejus eniin Verbum, quod ab ipso 
prodiit, undique perfectum cum esset, et in fecunda 
natura opifex ; in genitalem incidens undam, fecun- 
dam undam effecit. » His ita dictis, in haec verba 
precatus est : « Adjuro te, coelum, magni Nuninis 
sapiens opiflcium, propitiare. Adjuro te, Vocem 
illam Patris, quam tum primum effatus est, cum 
mundum universum consilio suo stabilivit : Vocem 
Patris, quam primam edidit, Verbum suum unige- 
nitum. » Afferuntur vero ista a sanctissimo Cyrillo, 
in scriptis suis adversus Julianum imperatoreimn ὁ 


neinpe quod Mercurius Trismegistus futuri licet ignarus, unam tamen Trinitatis essentiam  profes- 


"0 δὲ Σῶστρις βασιλεὺς μετὰ τὴν v/xnv καταλαθὼν ᾳ Porro rex Sostris, post victoriam partam, rever- 


τὸν Αἴγυπτον τελευτᾷ ' xal ἐθασίλευσε μετ αὑτὸν 
€t; τῶν Αἰγυπτίων χώρας Φαραὼ (k), ὁ καὶ Μαραχὼ 
καλούμενος xai ix τοῦ αὐτοῦ γένους ἑἐθασίλευσαν 
Αἰγυτίων ot λοιπο[. 


sus in ZEgayptuim, fato concessit. Post quem, Zgypti 
regnum obtinuit Pharaoh, qui et Maracho : ex quo 
oriundi sunt succedanei /Egyptiorum reges. 


VARL£ LECTIONES. 


** δημιουργοῦ] Adde θεοῦ cum Chron. et Cedreno. 
et Chron., µε Cyrillus c. Julianum I, p. 55 C ed , Spanh. 
δν εἰς addidi ὃς Cyrillo et Chron. 
bus jungit Chron., oin, Cedrenus et Suidas ν. Ἑρμῆς. 
nus, Suidas, *' ὃν ἐστὶν Cyrillus. — ** φωτεινός Cli., φωτινός Ox. 


Vatic. ζητήσητε, ζητέσεται Chron. mendose. 


δι ᾽Ασχλήπιον Ox. liic et 1419. A. ** μοι] Bie. 
8$ ζητήσετε Ox., ζητήσητε Cyr. Chronici cod. . 
6 ἓν µόνον przccedenti- 
** Σστὶ τό. ἣν Cyrillus p. 385 A, Chron., Cedre- 
*! Addidi ex Chron. et Cedreno, Ἡ om. 


Cyrillus, Suidas. "* ἑαυτῷ Cyrillus, αὐτῷ Ox., Chron., Cedrenus. 7" τῷ ἑαυτοῦ Cyrillus et Cedrends, 


«ty αὐτῷ ΟΣ., ἓν τῷ αὐτῷ Chron. 


το Jusjurandum | ceteris emendatius scribunt Jusünus Cohert, xv, 78. 


Οὐρανὺν ὀρχίζω σε 0. ln σοφὺν ἔργον, αὐδὴν ὀρχκίζω σε πατρὺς, τὴν φθέγξατο πρῶτον. ἠνίχα x. &. ἐαῖς στη” 
ν 


ρίξατο βουλαῖς, et qui 
pleraque ab Chron., Cedreno, Suida. 


φθ. πρώτην Cyrillus. Quz apud Malalam corrupta et interpolata sunt, repetuntur 
13 αὐτοῦ, adde φησὶ ex Cyrillo, p. 55 D, omissum etiam in Chron... 


' ED. CHILMEAD! NOTE. . 


(28) ᾽Αμυήτους τοιαῦτα μυστήρια παρέχεσθαι. 
Cbr. Al. εἰς αμ»ήτους τοιαῦτα ps. π. Caeterum men- 
dosus penitus est locus iste, adeuque ex ipso Cy- 
rillo, unde bac ounia, cum Mostro desumpserunt 


Suidas, Cedrenus, Chr. Alex. auctor, restituendus..- 
(49) 'H τούτου ἑνότης]. Ser. Ἡ τούτου Évótrg,.. 
vel, si mavis, cum Cedreno, 1| ἡ τούτου ἑνότης. 


HODI NOTAE. 


(k) Φαραὼ, ὁ καὶ Μαραχὼ καλούμενος. Chron. 
ὁ χα. Νάχωρ χαλ. Jo. Autiochenus ms. (adnotante 
Dufresnio) ó χαὶ Καραχὼ καλ. Eusebius Scaligera- 
nus Chr. lib. 1, et Gedrenus ó xai Ναρεχὼ χαλ. 
Georgius Haiartolus ms. ó xai Napayo. Theo- 
philus Antioch. ad Autolycum lib. 1t, $apaí, ὃς 
χαὶ Νειαὼθ κατ Αἰγυπτίους ὠνομάσθη. Diflicile 
dctu quznam verior sit lectio , utrum Ναραχὼ seu 
Καρεχώ vel. Νάχωρ seu Νεχαώθ. Maleliaua enim 
Ναραχὼ et Joannis Antiocheni Καραχὼ procul 
dubio falsa est. Magis placet Νάχωρ seu Ne- 


χαώθ. Sic enim apud Josephum De bell. Jud. lib. vt, . 
c. 96, Pharaonem illum qui Abrahami uxoreme- 
Saram subripuit, et idem omnino videtur cum illo 
quem designant auctores cilati, cognominatum . 
fuisse Νεχαὼς perlübetur. ln Grzco codice quo 
usus est Josephi interpres, scribebatur Νεχίας vel 
Νεχείας; in aliis exemplaribus legitur Νεχώθ. 
Sic in serie Egypt. regum occurrunt alia. nomina 
qua propius Tp Νάχωρ seu Nzyac0, quam nomini 
Ναραχὼ seu Ναρεχὼ accedunt. Φαραὼ Νεχαὼ iu 
S. Script. Apud Manetlionem | (in Syncello p. 78, 


95 JOANNIS MALALJE | 06 


28 Predictis autem Pici Jovis temporibus ad A 


Üccidentem regnantis innotescere ccpit ος Argi- 
vorum regione quidam, cui nomen [nachus, ex 
Japheti gente oriundus. Primus hic Argivis impe- 
ravit, urbemque condidit, quam a Lunz nomine, 
eui cultum exhibuit, fopolim vocavit. Argivis enim 
usque adhuc in mysteriis suis reconditum Lunz 
nomen lo est, Fanum quoque in ea urbe condidit, 
Lune sacrum; et ex cre statuam ei erexit, cum 
bac inscriptione. Jo, Beata, Lucifera. Inachus au- 
tein iste in uxorem sibi accepjt Meliam ; ex qua 
tergeminam suscepit prolem, Cassum, Delum, fi- 
liamque, quam a Lun: nomine lo vocavit; forma 
enim erat virgo laudatissima. Picus interim, qui 
et Jupiter, qui partibus Occidentalibus imperavit, 
ubi inaudisset Inacho filiam esse, pulcherrimze 
Tormz virginem, per emissarios raptam compres- 
sit, gravidamque fecit; et ex ea filiam habuit, 
quam Libyam nominavit. lo autem illatam sibi 
injuriam indigne ferens, diutius cum Jove Pico 
. consuetudinem babere dedignata est : derelictaque 


filia, patris etiam conspectu ob pudorem evitato,. 


clam omnibus in ZEgyptum profuga navigavit, 
ibique sedem fixit. Ubi eum per aliquod tempus 
mansisset, edocta est regiam ibi potestatem habere 
Mercurium, Jovis Pici filium. Metuens igitur sihi 
&b eo, ex JEgypto in Syriam fuga evasit, ad mon- 
tem Silpium; ubi 99 posteris temporibus Seleucus 
Nicator Macedo urbem condidit, quam a filli sui 


Ἐν δὲ τοῖς προειρηµένοις τοῦ Πίχου "* Atho χρό- 
νοις ἐπὶ τὰ δυτικὰ [51] µέρη ἀναφαίνεταί 15 τις Ex 
τῆς φυλῆς τοῦ Ἰάφεθ ἐν τῇ χώρᾳ τῶν Αρχείων, 
ὀνόματι "Ivayog. "Όστις πρῶτος ἐδασίλευσέν ἐν τῇ 
χώρα ἑχείνῃ, χαὶ Χτίζει πόλιν Σχεῖ cl; ὄνομα τῖς 
Σελήνης ἁτίμα γὰρ αὐτὴν, fiv ἐχάλεσεν Ἰώπο- 
Atv. (D) 1. οἱ γὰρ ᾿Αργεῖοι μυστικῶς τὸ ὄνομα τῆς 
Σελήνης τὸ ἀπόχρυφον ἸΙὼ ΤΙ λέγουσιν ἕως ἄρτι. 
Ἔκτισε δὲ χαὶ ἱερὸν Ev τῇ πόλει τῇ Σελ{νῃ. ἀναστή- 
σας αὐτῇ στήλην χαλχῆν, ἓν ᾗ ἐπέγραφεν * "1o, Má- 
χαιρα (m) 1δ, Λαμπαδηφόρε. 'O tk αὐτὸς Ἴναχος 
Ἠγάγετο γυναῖκα Μελίαν ὀνόματι, ἐξ fic ἔσχε παϊξας 
τρεῖς, Κάσον "* xa Βήλον (90), καὶ θυγατέρα, ἣν 
ἑπωνόμασεν Ἰὼ εἰς ὄνομα τῆς Σελήνης ^ ἣν γὰρ ἡ 
κόρη εὐπρεπεστάτη πάνυ. Τότε ὁ Πϊῖχος ὁ χαὶ Ζεὺς 
ἀχούσας περὶ τοῦ Ἰνάχου ὅτι ἔχει θυγατέρα παρθέ- 
νον εὐπρεπήὴ, ὁ βασιλεὺς τῶν δυτικῶν μερῶν πέµψας 
Άρπασε τὴν "lo, θυγατέρα τοῦ Ἰνάχου, καὶ ταύτην 
φθείρει, καὶ ἔγχυον ποιῄσας ἔσχεν ἐξ αὐτῆς θυγα- 
«ipa, Ίντινα ἐχάλεσε Λιδύην. Ἡ δὲ Ἰὼ ἐπαχθῶς 
ἔφερεν ἐπὶ τῷ συµθάντι αὐτῇ, καὶ μὴ θέλουσα συν- 
εἶναι τῷ Π[κῳ, διαλαθοῦσα αὐτὸν καὶ πάντας xal τὴν 
θυγατέρα αὐτῖς ἑάσασα, χαὶ τὸν πατέρα αὐτῆς "Iva- 
yov αἰσχυνομένη, ἔφυγεν, εἰς Αἴγυπτον χαταπλεύσα- 
σα. Καὶ εἰσελθοῦσα &v τῇ χώρα τῆς Αἰγύπτου ἡ Ἰὼ 
ἐχεῖ διΏγε ΄ χαὶ μαθοῦσα μετὰ χρόνον [32] ὅτι "Ep- 
pas βασιλεύει τῆς Λἰγύπτου, ὁ υἱὸς Π/χου Διὸς, xai 
φοθηθεῖσα τὸν αὐτὸν Ἑρμῆν, φεύγει ἐχεῖθεν ἐπὶ τὴν 
Συρίαν εἰς τὸ Σίλπ,ον ὄρος * εἰς ὅπερ Σέλευκος ὁ Νι- 


nomine Antiochiam Magnam appellavit. At vero C χάτωρ ὁ Μακεδών ἔχτισε πόλιν μετὰ χρόνους xol 


lo vitam suam in Syria, quo profugerat, finivit ; 
sicuti scriptum reliquit sapientissimus Theophilus. 
Alii vero tradiderunt in /Egypto eam obiisse. 
Inachus autem pater Jus, ad eam inquirendam 
fratres ejus misit et propinquos, nec non et Tripto- 
Jemum, cum Argivis aliis : qui eam ubique vesti- 
gantes, non invenerunt, Edocti vero Argivi Topo- 
lite eam in Syria defunctam, illuc ventitantes, 
aliquandiu ibi commorati sunt; domusque singulas 
pulsantes, dixerunt : Salva sit Ius anima: Accepto- 
que per insomnium oraculo, visi sunt sibi videre 
buculam, liumana voce ita se alloquentem : Hic ego 


ἐχάλεσεν εἰς τὸ ὄνομα τοῦ ἰδίου αὐτοῦ υἱυῦ 'Avttó- 
χειαν 5) την Μεγάλην. ᾿Απελθοῦσα δὲ slc τὴν Σ»- 
plav ἡ Ἰὼ ἑκεῖ ἑτελεύτησεν, ὡς Θεόφιλος ὁ σηφώ- 
τατος συνεγράψατο. "Etepot δὲ ἐξέθεντο ὅτι ἐν τῇ 
Αἰγύπτῳ ἑτελεύτα ἡ "lo. Ὁ δὲ Ἴναχος, ὁ xao 
αὐτῆς, εἰς ἀναζήτησιν αὐτῆς ἔπεμψε τοὺς ἀδελφοὺς 
αὐτῆς xai τοὺς συγγενεῖς καὶ τὸν Τριπτόλεμον (51) 
χαὶ Αργείους μετ αὐτῶν, οἵτινες πανταχοῦ ὅττη- 
σαντες οὐχ εὗρον αὐτὴν * γνόντες δὲ οἱ Αργεῖοι Ἱω- 
πολῖται ὅτι ἑτελεύτα εἰς γΏν Συρίαν ἡ "I, ἑλθόντες 
ἔμειναν ἐχκεῖ πρὸς μικρὸν, χρούοντες εἰς ἕχαστον 
οἶχον αὐτοῦ καὶ λέγοντες (053). Wuxh ove σωξέ- 


VARLE LECTIONES. 


** Πήχου Ox. sic et infra. Τε ἀνεφαίνεται Ox. 


76 Ἰώπολιν Cliron.. p. 44 D, Ἱόπολιν Ox. 
Τὸ µόχαιρα Ch. cum Chron., µάχερα Ox... '* Κάσον. Κάσσον Ox. 


7 Ἰῶ Ox. 
$9 ᾽Αντιοχείαν Ox. 


ED. CHILMEADI NOT &. 
(50) Κάσσον, xaX Brov. Ἰάσονα χαὶ Βῆλον, ha- D Eusebium in Chronico. 


bet Chr. Alex. contra historicorum fidem. 

(51) Καὶ τὸν Ἱριπτόλεμον. Quemnam.— tandem 
hic habemus Triptolemum? Atticum quidem illum, 
agricwlture inventorem, nobis exhibent historici ; 
qui tamen Inacho cccc annis posterior est, juxta 


Πορῃ 


26, et Eusebii Chiron.) dynastix secund:e reges do 
Occurrunt, nominati Νεχαώ. In serieregum ZEgypt. 
apud Syncellum p. 210, reges iidem dicuntur Nz- 
ya46. Apud Manethonem, juxta editionem Africani 
(in Sync. p. 56), primus rex. dynastie tertie noim- 
cvepatur Nzyepógrz, justa editionem Eusebii (ibid. 
p. 97), Ναχέρωχις. In predicta. serie rex quintus 


(52) Κρούοντες εἰς ἕχαστον οἶχον αὐτοῦ, xai λέ- 
γοντες. Talis cujuspiam consuetudinis, qua pere- 
grinationis socios, in terra aliena obeuntes, «2- 
τριῶται in reditu. suo ter nominatim. coimpellare 
solebant, ex Homero meminit Jo. Tzetzes, ο]. 5: 


NOTE. 


appellatur Naxeyó; ; octavus, Νεχεφός. Paulinus: 
Quique magos docuit mysteria vana. Necepsus. 
(/) "Ην ἐχάλεσεν Ἰόπολιν. Chron. Ἰώπολιν. 6. 
Hamartolus ms. qui lineas 7 precedentes ad. ver- 
bu:n habet :. Ἐν ᾗ πόλιν εἰς ὄνομα τοῦ ἡλίου χτίσας, 
ἐχόλεσεν 'Ηλιούπολιν. 


(Àn) Chr. Máxatipa, λαμπαδηφρος, 


9; CHRONOGRAPHIA. — LIB. II. 98 
σθω. Καὶ ἓν ὀράματι χρηματιαθέντες εἶδων δάµαλιν, A sum. Io. Α somno vero excitati, vimque visionis 


Àévou32v αὐτοῖς ἀνθρωτίνῃ φωνῇ ὅτι "Evcav0d εἰμι 
ἐγὼ ἡ Io. Καὶ διυπνισθέντες, τὴν τοῦ ὁράματος 
δύναμιν θαυμάνοντες ἔμειναν. Καὶ λογισάμενοι [55] 
cct ἐν τῷ ὄρει αὐτῷ χεῖται f; "lo, χτίσαντες abt 
ἓερὸν ὥὤχησαν *! ἐχκεῖ εἰς τὸ Σίλπιον (n) ὄρος, κτί- 
cav. xai πόλιν ἑαυτοῖς, ἣν ἐχάλεσαν Ἰώπολιν 51: 
«στινες ἐχλήθησαν παρὰ τοῖς αὐτοῖς Σύροις Ἰωνίται 
ἕως τῆς vov. Οἱ οὖν Σύροι ᾿Αντιοχεῖς 6E ἐχείνου τοῦ 
χρόνου ἀφ᾽ οὗ οἱ ᾿Αργεϊοι ἑλθόντες ἐζήτησαν τὴν "Io, 
πο:οῦσιν οὖν τὴν μνήμην, χρούοντες τῷ καιρῷ αὐτῷ 
χατ᾽ ἔτος εἰς τοὺς οἴχους τῶν Ἑλλήνων ἕως ἄρτι. 
Διὰ τοῦτο δὲ οἱ ᾿Αργεῖοι ἔμειναν αὐτοὶ 33 ἐχεῖ εἰς 
τὴν Συωρίαν, ἐπειδὴ ἐχελεύσθησαν ἀπολνόμενοι ἀπὸ 
ττς 5) Αργείων χώρας ὑπὸ τοῦ Ἰνάχου βασιλέως, 


τοῦ πατρὸς τῆς "ib, ὅτι « El μὴ ἀγάγητε τὴν θυγα- DB Silpio. 
τέρα µου "lo, μὴ ὑποστρέφητε ἐπὶ τὴν Αργείων χώραν. » Ἔχτισαν οὖν ἐχεῖ οἱ αὐτοὶ 


Κρόνου (ο) εἰς τὸ Σίλπιον ὄρος. 

Ἡ δὲ Α.θύη, d$ θυγάτηρ τῆς Ἰὼ xoi τοῦ Πίχου 
τοῦ χαὶ Διὸς, ἐγαμήθη τινὶ ὀνόματι Ποσειδῶνι (p)* 
ἐξ ὧν ἑτέχβησαν ὁ ᾽Αγήνωρ xaX Βῆλος (ᾳ) χαὶ Ἐνυά- 
λιος (1), παῖδες τρεῖς. Ὁ δὲ ᾽Αγήνωρ xai Βῆλος 

τέλαδον τὴν Συρίαν xaY αὐτοὶ εἰς ἀναζήτησιν τῆς 
Ἰοὺς (s), εἰ ἔτι Qj, xaX τῶν ἁδελφῶν αὐτῆς, εἴπερ 
εἰσίν  - σαν γὰρ αὐτῶν συγγενεῖς (55). Καὶ µη- 
δένα εὑρτχότες, ὑπέστρεφαν  χαὶ ὁ μὲν Βη)λος ἐπὶ 
τὸν Α[γυπτον ἀπῆλθε, χἀχεῖ Υαμήσας τὴν Σίδα 56, 
ἔσχεν [34] υἱοὺς δύο (t), Αἴγυπτον χαὶ Δαναόν. 'O 
δὲ ᾽Αγίνωρ ἐπὶ τὴν Φοινίκην ἐλθὼν Ἠγάγετο τὴν 
Τυρώ (u) *! * καὶ χτίζει πόλιν, ἣν ἐχάλεσε Τύρον, εἰς 


ἕνομα τῆς ἑαυτοῦ γαμετῆς. Ἐθασίλευσεν οὖν ἐχεῖ, ᾳ 


xa* ἔσχεν υἱοὺς Ex της Τυρὼ, τὸν Κάδμον (v), xal 
τὸν Φοίνιχα (54), χαὶ τὸν Σύρον, καὶ τὸν KDaxa, καὶ 
θυγατέρα, fiv ἐχάλεσεν Εὐρώπην. Καὶ βασιλεύει ὁ 
᾽Αγήνωρ τῶν μερῶν ἐχείνων ἕτη ΕΥ’. Την δὲ Εὐρώ- 
στην οἱ motn zat ἐξέθεντο θυγατέρα εἶναι τοῦ Φοίνικος, 
«οῦ υἱοῦ ᾿Αγήνορος βασιλέως, ph ὁμοφωνήῆσαντες 
τοῖς χρονογράφοις (55). Ἐπιῤῥίψας δὲ τῇ πόλει 


secum reputautes, omnino censuerunt, cam im 
monte Silpio sepultam jacere. Exstructo igitur ibi 
fano, sedes illic posuere ; urbemque condiderunt, 
quam lopolim nominarunt : unde et ipsi a Syris, 
ad hunc usque diem, lonitae vocantur. Syri autem 
Antiocheni, ex eo tempore quo illue advenerunt 
Argivi, lo quxritantes, in perpetuam rei memo- 
riam, ritu anniversario, donios Griecorum pulsant, 
in liunc usque diem. Quod autem Argivi illic in 
Syria sedes suas posuerint, in. causa fuit rex Ina- 
chus, pater lus; 40 qui eis in tiandata dederat, 
ex Árgis soluturis, uti, nonnisi lo filia inventa, in 
Argivorum terras reverterentur. Itaque ctiam con- 
dilerunt ibi lonite templum Saturno, in monte 


Ἰωνῖται ἱερὸν 


Libya autem, Pici Jovis et lus filia, Neptuno cuis 
dam nupta, tres ei filios peperit, quibus nomina, 
Agenor, Belus, et Enyalius : ex quibus Agenor et 
Belus in Syriam profecti sunt, exploraturi an in 
vivis adhuc esset lo, cum fratribus ejus; et qui 
illis sanguine conjuncti essent. Nemine autem in- 
vento, redierunt : et quidem Belus in /Egyptum 
profectus, in uxorem accepit sibi Sidam , ex qua 
duos suscepit filios, 4gyptum et Danaum. Agenor 
vero Phoniciam se recipiens, Tyro uxorem duxit 2 
a cujus nomine, civitatem ibi a se exstructam, Ty- 
rum vocavit. Ubi et imperium teneus ex Tyro filios 
suscepit Cadmum, Phamnicem, Syrum et Cilicem , 
fililüimque unicam, cui Europe nomen indidit. 
Regnavit autem Agenor in regionibus iis per an- 
nos ΟΧΙ. Poet:e vero Europam Phoenicis, Agenoris 
filii, filiam faciunt, a chronologis dissentientes. 
Taurus autem, rex Crete, Tyrum invasit ; com- 
missoque navali praedio, urbem cepit, ad vesperam: 
qua spoliata, captivos inde abduxit pluriinos ; inter 


VAnUZE LECTIONES., 


 Ἰώπολιν Chron., Ἰόπολιν Ox. 


83 αὑτοὶ Ch. cum Cliron., αὐτοῖς Ox. 


55 της Chron., 


3! é»xecav Ox. 
τῶν ox 93 εἴπερ εἰσίν. Forte prastat el περίεισιν. 9* Σίδα. Σίδαν Chron. et Hamartolus ms. apud Hodium. 


9 Tyco Ox. 


ED. CHILMEADI NOT X. 
Τὸ πρότερον τοὺς 0roxorrac εἰς γῆν τὴν dAAo- D suscepit Cadmum illum Phenicem : quem etiam er- 


rplar 
Ἁποδημιοῦντες οἱ αὐτῶν τρισσάκις ávexáAovy. 
Ὡς "Όμηρος ἑδίδαξε βίδ.φ τῆς Ὀδυσσείας. 

(53) 'Hsav γὰρ αὐτῶν συγγενεῖς. Corrige Chir. 

Alex. ; legit enim σαν γὰρ αὐτῷ συγγενεῖς, men- 
Ose. 

(54) Καὶ ἔσχεν υἱοὺς Ex τῆς Τυρῶ, τὸν Κάδμον 
χαὶ τν Φοίνικα, Chr. Alex. legit, xai ἔσχεν υἱὸν 
ix τῖς Τνρῶ, τὺν Κάδμον τὸν Φοίνιχα, ete., ac si 
Cadmus ac Phoenix idem essent : atque liunc sen- 
Sui secutus est interpres hac. vertendo, ex Tyro 


rorem prosequitur in sequeutibus, ubi Europam 
Cadmi Phonicis filiam esse vult, contra Gr. codicis 
fi:14em. Ceterum. mendosum. utcunque. esse. lune 


locum, tum ex Nostro, tum ex Clr. Alex. pagina 


sequente satis patet. 

(53) Mt ὁμοφωνήσαντες τοῖς χρονογράφοις. le- 
rum corrigendum Chr. Alex., ubi habes, καὶ ὅμο- 
φωνήσαντες 5. yp., Sensu plane nullo. luterim non 
Salis video quos tandem poetas auctor hic nobis 
innuit, Palzepliatus. quidem, Περὶ ἀπίστων, Euwto- 
pam Pücnicis filiain facit ; poeta, quod sciam, nullus. 


HODIl. NOTAE. 


(n) XX ztov. Chron. Σήλπιον, sic tiferius. 

ο) Κρόνου. Chron. Κρονίωνος. . 
ip) Ποσε:δῶνι. Hamart. tms. Σιδόνη. 

(ᾳ) Brzo;. lunart. 119. Br. 

(r! "Evo33:15;, ab llinartolo omittitur. 

(s) T5; Ἰοὺυς. Chron. τῆς "Io. 


(ἡ Δύο. De /Egypio tantum. meminit. Hamar- 
tolus. 

(1) Τνρῷ. Sic Hamart. 

(0) T^v Ká9uov. lunc omittit HTamait, , tres tan- 
tum Agenoris filios recensens. 
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quos el Europa era!, Agenoris regis filia. Cum enim A Τύρῳ Ταῦρος ὁ τῆς Κρήτης βασιλεὺς, ναυμαχέᾳ πο- 


Agenor filiique 91 ad limites bellis aliis distine- 
rentur; Ταμίας interim, qui hoc rescierat, per 
maris viam irrumpens, Tyrios inopinos opprirnit. 
Memoriam autem vesper: illius Tyrii usque adhuc 
recolentes, Vesperam Infaustam appellant. Taurus 
vero Europam in patriam suam abduxit : cumque 
virgo essel egregie forma, pro uxore eam habuit : 
regionesque eas omnes, ab ejus nomine, Europzas 
vocavit. Filium etiam ex ea habuit, cui Minos 
nomen. De his vero sapientissimus Euripides poetice 
scribens, enarrat, raptam Europam fuisse a Jove in 
taurum verso. Idem rex Taurus urbem magnam 
condidit in Creta insula, cui nomen GorlLynam ᾖ6- 
dit, a matre sua, ex genere Pici Jovis oriunda : 


λεμήσας παρέλαθε τὴν αὐτὴν Τύρον πόλιν ἑσπέρας ' 
καὶ πραιδεύσας (56) ἔλαθεν αἰχμαλώτους ix τῆς πό- 
λεως πολλούς: ἐν οἷς ἔλαθε xal «nv Εὐρώπην, θνυγα- 
τἐρα τοῦ ᾿Αγήνορος βασιλέως. Ὁ δὲ ᾽Αγήνωρ καὶ οἱ 
υἱοὶ αὐτοῦ ἐπολέμουν ἐπὶ τὸ λίµιτον (57) (x) * τοῦτο 
Ταὔρος ** ὁ τῆς Κρήτης βασιλεὺς ἑξαίφνης ἐπέῤῥιφε 
τῇ χώρα [35] διὰ θαλάττης» Ὥστινος ἑσπέρας uvf- 
µην ποιοῦνται οἱ Τύριοι ἕως τῆς νῦν, λέγοντες Ka- 
xtv ὁγινήν (58) (y). ᾽Απήγαγε δὲ τὴν Εὐρώπην εἰς 
τὴν ἰδίαν πατρίδα ὁ Ταῦρος, Άντινα χαὶ γυναῖχα 


«ἔλαδε, παρθένον οὖσαν xal εὐπρεπῃ xal ἑχάλεσε 


τὰ µέρη ἐχεῖνα εἰς ὄνομα αὐτῆς Εὐρώπεια ** (2). 
Ἑξ fj; ἔσχεν υἱὸν τὸν Μίνω (a), χαθὼς xaX Εὐριπί- 
δης ὁ σοφώτατος ποιητικῶς συνεγράψφατο, ὃς 39 φησι, 


urbis vero fortunam a virginis a se πιβο(δί nomine Ὦ « Ζεὺς μεταθληθεὶς εἰς Ταῦρον τὴν Εὑρώπην fona- 


Callinicen vocavit. Agenor autem a bello redux, ubi 
de subitis Tauri incursionibus, urbisque direptione 
edoctus fuisset; sine mora Cadmum emisit, magna 
pecuniarum vi et exercitu instructum, uti Europam 
curaret reducem. Moriturus deiude rex Agenor 
mandavit uti tota regio quam sibi subjugaverat, 
inter tres filios suos distribueretur. Phoenix igitur 
Tgrum accepit, partesque vicinas : regionemque 
o:mnem sibi subditom Phoeniciam vocavit. Similiter 
etiam Syrus partem, quam ipse sortitus erat, a 
nomine suo Syriam apyellavit. Cilix etiam sortem 
suam a nomine suo, Ciliciam nuncupavit. 


σεν. » Ἔκτισε δὲ ἓν τῇ αὑτῃ Κρήτη νήαῳ ὁ αὐτὺς 
Ταῦρος βασιλεὺς πόλιν μεγάλην, ἣν ἐχάλεσε Γόριν. 
vay (59) *!, εἰς ὄνομα τῆς αὐτοῦ μητρὸς τῆς Ex γένους 
Πίχου Διός τὴν δὲ τῆς αὐτῆς πόλεως τύχην (60) 
ἐχάλεσε Καλλινίχην, εἰς ὄνομα τῆς σφαγιασθείσης 
παρ᾽ αὐτοῦ χόρης. Ὁ δὲ ᾽Αγήνωρ βασιλεὺς ἐλθὼν Ex 
τοῦ πολέμου ἐν τῇ Τύρῳ, καὶ μαθὼν τὴν γενοηένην 
παρὰ τοῦ Ταύρου ἐξαίφνης Εφοδόν τε xal ἁρπαγὴν, 
εὐθέως ἐξέπεμψε τὸν Κάδµον διὰ τὴν Εὐρώπην μετὰ 
χρημάτων πολλῶν xal στρατοῦ. Μέλλων δὲ τελευτᾷν 
ὁ αὐτὸς βασιλεὺς ᾽Αγήνωρ διετάξατο πᾶσαν fiv ὑκ- 
έταξε γην µερίσασθαι τοὺς «psi; αὑτοῦ νἱούς. Καὶ 


[96] ἔλαδεν ὁ Φοῖνιξ 5" τὴν Τύρον καὶ τὴν αὐτῆς ἑνορίαν (b) ναλέσας τὴν ὑπ αὐτὸν (c) - γενομένην γῆν 
Φοινίκην * ὁμοίως δὲ καὶ ὁ Σύρος, εἰς τὸ ἴδιον ὄνομα χαλέσας τὴν ἐπιλαχοῦσαν αὐτῷ χώραν Συρίαν (61) (ἆ)- 
ὡσαύτως δὲ καὶ ὁ Κλιξ (e) τὸ ἐπιλαγχάνον (02) ** αὑτῷ χλῖμα ἐκάλεσε Κιλιχία 5», εἰς τὸ ἴδιον αὐτοῦ 
ὄνομα. C 


32 Phonicis autem sub regno floruit Hercules - Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας τοῦ Φοίνιχος 


ille, Tyrius philosophus, qui purpuram invenit. 


Ἶν ** 'HpaxA (f) 6 Φιλόσοφος, ὁ λεγόμενος Τύριος, 


VARLE LECTIONES. 


50 τοῦτο Ταῦρος. « Supple ex Chr. Alex. xai γνοὺς «oto Tab ος, aut aliquid tale. » Ch. 


*! Γορτύναν Ox. 
χάνων Ox. ** Κιλικία. Κιλιχίαν Ch., Chron., Conf. ad p. 5A. 


Εὐρώπια Ox. ?** ὃς Ch., Chron., ὥς Ox. 


5’ Εὐρώπεια. 
Φοίνιξ Ox, "2 ἐπιλαγχάνον Ch., ἔπιλαγ- 
** tv addidit Ch., Chron. 


ED. CHILMEADI NOT. K. 


(56) Καὶ πραιλεύσας. Chr. Alex. legit, καὶ παι- 
δεύσας * corrupte. 

(97) Ἐπὶ τὸ λίµιτον. Vocabulum hoc barbarum 
apud Grzcos recentiores frequenter. occurrit, pro 
Whniitibus seu finibus usurpatum : unde λιμιτανεοὶ 
στρατιωται, milites limitauei, ad imperii (ines tu- 
tandos collocati : in compositione etiam τὸ Ἴνδο- 
2ἶμιτον, pro iudi finibus, apud hune Nostrum 
ΡΟΣΙ) habes. 

($8) Λέγοντες Kaxhv ὀψινῆν. Verba liec. reddi- 
mus, Vesperam iufaustam appellantes. Lexic. Grz- 
colat. Vei., ὀψινὴ ὥρα ἡ μετὰ ἡλίου δυσμάς. Cre- 
pusculum. Corrigendum interea Chr. Alex., ubi le- 
gitur κἀχεῖ ὁψινῃ. 

(99) *Hv ἐχάλεσε Γορτύναν]. Urbs νεο Γόρ- 
tuv a Stephano appellatur, qui etiam a Gorty 


Heroe nomen hoc cam accepisse tradit; cum pri- 
mum Larissa, deiude Cremnia vocata fuisset. 

(60) Τὴν δὲ τῆς αὐτῆς πόλεως τύχην. Virginum 
in urbibus coudendis immolatarum, eisdem ut es- 
sent in Fortunas sive Genios, plurima in boc 
auctore occurrunt exempla. 

(61) Καλέσας τὴν ἐπιλαχοῦσαν αὐτῷ χώραν Σν- 
ρίαν. Syria non a Syro nescio quo nomen habult, 
sed a Grxcis Assyria corrupte sic dicta est. Justi- 
nus Syros et Assyrios eosdem esse testatur lib. 1: 
Imperium | Assyrii, qui postea Syrii dicti sunt, an- 
nos «ccc tenuere. llerodotus etiam in Polymn. de 
Assyriis verba habens, Σύριοι, ὑπὸ δὲ τῶν βαρθά- 
pov Ασσύριοι ἐχλήθησαν. 

(62) Τὸ ἐπιλαγχάνων αὐτῷ κλ. Ser. ἐπιλαγχάνον, 
sive ἐπ,λαχόν. 


HODII ΝΟΤΗ. 


(4) Λίμιτον. Chron. Λίμητον. D 


(y) Καχὴν ὁψινὴν. Chron. Κάχεῖ ὀψινῇ. Et ibi 
sero sapil, vertente Dufresnio, qui monet legenduin 
ὀψινοῖ. * 

(z) Εὐρώπια. C. Εὐρώπεια. 

(a) Τὸν Μίνω. C. τὸν Μῆνον. 

(b) Ἐνορίαν. C. αυνορίαν. 

(c) Αὐτόν. C. αὐτῶν. 


(d) Zuplav. Sic Hamart. qui addit : Αφ' οὗ Σύ- 
po: µετωνοµάσθησαν ol πρὠην "Iovbator xat Παλαι- 
στηνοὶ Χαλούμενοι, xat Συρία ἡ Ἰουδαία χέἐχληται. 

(e) Κίλιξ. C. Kx. — 

(f) Πραχκλῆς. Hac omnia de llercole verbatim 
habet, quam, paucissimis immutatis, Hamartolus 
ins. usque ad pag. seq. lin. 28. 
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jeg ἐφεῦρε τὴν κογχύλην  ἑωριζόμενος (65) γὰρ A Cum enim (orte per littus Tyrium obambularet, 


ixi τὸ παράλιον µέρος τῆς Τύρου πόλεως εἶδε ποι- 
μειχὸν χύνα ἁσθίοντα τὴν λεγομένην xorxoAmv, 
ὅτερ ἐστὶ μιχρὸν εἶδος θαλάσσιον κοχλιοειδὲς (64), 
χεὶ «bv ποιμένα, νοµίζοντα αἱμάσσειν τὸν κύνα, λα- 
ῥύντα ἀπὸ τῶν προδάτων mxov ἑρέας xal χαταµάσ- 
αυτα τὸ χαταφερόµενον Ex τοῦ στόματος (0) ** τοῦ 
χυνὸς xai βάπτοντά τὸν móxov. Ὁ δὲ Ἡραχλῆς, 
«ροσεαχηχκὼς μὴ εἶναι αὐτὸ αἷμα , ἀλλὰ βάμματος 
ααραξένου ἀρετῆν, ἐθαύμασε ’ χαὶ γνοὺς ὅτι Ex τῆς 
χοχχύλης ἐστὶ τὸ κατιὸν βάμμα τοῦ πόκου, εἰληφὼς 
ix [21] τοῦ πο:µένος τὸν πόχον ὡς μέγα δῶρον τοῦτο 
sposhya qe τῷ βασιλεῖ τῆς Τύρου Polvo. Καὶ ἐχ- 
ελαχεὶς xat αὐτὺς ἐπὶ τῇ θέᾷ ὉἹ τῆς ξένης χρόας (4) 
soU βάµβατος, θαυμάζων τὴν τούτου εὕρεσιν ἐχέλευ- 
(εν ἐξ αὐτοῦ τοῦ βάμματος χογχύλης βαφῆναι bpéav 
χαὶ γενέσθαι αὐτῷ περιθόλαιον βασιλικόν * xal ἐφό- 
ρεσιν αὐτὸς πρῶτος ix πορφύρας περιδόλαιον, xal 
πάντες ἐθαύμασαν τὴν αὐτοῦ βασιλιχὴν ἐσθῆτα, ὡς 
ἔντν θέαν. Καὶ ἕχτοτε ἐχέλευσεν ὁ βασιλεὺς Φοῖ- 
v5 ** µτδένα |τῶν] ** ὑπὸ τὴν αὐτοῦ ὄντα βασιλείαν 
τολμᾶν φορεῖν τὴν τοιαύτην ἐνάρετον ' ἐκ γῆς - xal 
θᾳλάσσης οὖσαν φορεσίαν, εἰ µήτι αὐτὸν καὶ τοὺς μετ 
αὐτὸν βασιλεύοντας τῆς Φοινίκης, διὰ τὸ Υινώσχε- 
σδαι τὸν βασιλέα τῷ στρατῷ xai παντὶ τῷ πλήθει 
ἐκτῆς θαυμαστῆς xal παραξένου φορεσίας. Πρώην 
Υὰρ οὐχ ἑγίνωσχον οἱ ἄνθρωποι βάπτειν χρόας (i) 
Ἱματίων, ἀλλὰ τὰς τῶν προθάτων ἑρέας, οἷαι xàv 3 
151», ταύτας ἑποίουν μάτια xai ἐφόρουν. Καὶ οἱ 


βασιλεῖς 6k τὰς αὐτὰς χρόας τῆς τυχούσης ἑρέας σ 


ἱμάτια ἑφόρουν, xai οὐχ εὐχερῶς ἑγνωρίζοντο τῷ 
ὑπηχόῳ πλήθει οἱ βασιλεῖς (65). Λοιπὺν οὖν οἱ κατὰ 
εὖπον βασιλεῖς, Ἆτοι ῥῆγες χαὶ τοπάρχαι, ἀχηχοότες 
κοῦτο, οἱ μὲν περιδόλαια, οἱ δὲ φίδλας χρυσᾶς (j) 
χαὶ μανδύας ἐπενόησαν (60) ἑαυτοῖς, πορφύρεα ἡ 
138] ῥούσεα βάπτοντες αὑτὰ ἀπὸ βοτανῶν τινων, xal 
ἑφόρουν διὰ τὸ γινώσχεσθαι τῷ ἰδίῳ πλήθει, καθὼς 
Παλαΐφατος ὁ σοφώτατος συνεγράγατο, Μετά οὖν 
χρόνους πολλοὺς οἱ 'Ῥωμαῖοι τὴν Φοινίχην ὑποτά- 
ξαντες χώραν τὸ ἐξ ἀρχῆς ἀναδειχθὲν &x τῆς χογχύ- 
τς ἀληθινὸν σχημα βασιλιχὸν ἐφόρεσαν, ὅπερ ἑκά- 


pastorium vidit canem, qui ostreum (quod. conchyle 
dicitur, parvumque genus est testudinis marina), 
edebat. Pastor interiin sanguinare canem existi- 
mans , lana, ab ove rapta, quod ab ore ejus pro- 
fluebat, abstersit, lanamque tinxit. Hercules autem 
cum observassel sanguinem illud non esse; sed - 
peregrini scilicet alicujus liquoris vim, obstupuil : 
et cum ex conchyli tincturamillam lana expressam 
sciret , exceptam a pastore lanam Phoeenici, 'Tyrio- 
rum regi, tanquam munus insigne, detulit. Qui et 
ipse attonitus novi coloris aspectu, simul etiam in- 
ventum admiratus, lanam conchylis liquore tiugi 
jussi!, sibique regiam inde vestem parari. Primus 
ergo ipse purpuream chlamydem gestavit, qua 
quidem vestis regia, tanquam inusitatum spectacu- 
lum, omnibus in admirationem cedebat. Exinde 
vero edicto cavit rex Phenix, nequis ex suis sub- 
ditis praeclaro hoc terra marique debito gestamine 
uti przsuimerct, preter ipsum regem et regis sue- 
cessores : ut ex novo hoc et mirabili gestatine 
exercitus, omuisque adeo populus, regem suuin 
agnoscerent. Namque ante hoc tempus, ignotum 
fuit mortalibus tingendi artificium; 3 sed ex 
ovium vellere, quale a natura fuit, simplici vesteg 
confieiebant. Sed ct regie etiam vestes velleris 
colorem simplicem referebant; neque facile erat 
populo principem suum dignoscere. Ex eo itaque 
tempore imperatores alii regesque εἰ dynzktze, qui 
de his aliquid inaudierant, comparabant sibi, bi 
quidem indumenta, alii fibulas aureas, et mantela 
purpurea, vel russa, succis herbarum infecta ; qua 
gestare solebant, ut a populo dignoscerentur : 
quemadmodum scriptis tradidit sapientissimus Pa- 
lephatus. Longo autem post tempore, Romaui, 
Phoenicia in potestatem suam redacta, cx vera illa 
antiquitusqueinventa purpura, regium sibi amictum 
parabant ; quem lingua sua togam dixere : quam et 
adliuc usque consules Romani gestare solent. Numa 
autem, qui et Pompeiauus, qui post Romulum et 
Remum Romanis imperavit ; cum ad eum Pelasgo- 


VARLE LECTIONÉS. 


* στόματος Ch., Chron., πόµατος Ox. 9" 0£a Ch., Chron., θέαν Ox. 
* &vágexov Cb., Chron., ἑνάρεστον Ox. 3 x3v. xat Chron. 


** Φοίνιξ Ox. ** τῶν om. Chron. 


ED. CHILMEADI NOTA. 
(63) Ἐωριζόμενος, Ἐωριζόμενος pro αἱωριζό- D significat pallium regium, seu vestem superiorem ; 


µενος, ex αι vocalis in ε permutatione iu. cod. 
mss. usitatissima. Cedrenus liabet µετεωριζόµε- 
vo;, οἱ Noster. euam. infra, de Leda, lib. iv, p. 
Sie et llamart. . ) 

(64) Κοχλιοειδές. Ser. χοχλιῶδες. 

(65) UL χατὰ τόπον βασιλεῖς. Verum corrige Chr. 
Alex., cujus adctor ex Nostro haic omnia χατὰ 
λέξιν desuinpsit ; habet eniin οὐ χατὰ τόπον βασι- 
λεῖς : que codicis corruplela interpretem etiam in 
errorem duxit. ] 

(66) Kat μανδύας ἐπενόησαν. Μανδύη hoc loco 


quod Itali mantello. vocant, a Latino mantelum, seu 
mantellum. Jul. Pollux, lib. vn, cap. 15, vestem 
hanc penulx aliquantum similem esse dicil: Ἡ δὲ 
pavóóm ὅμοιόν τι τῷ χαλουμένῳ Φφαινόλη. Chr. 
Alex. habet, μραντεῖα, quod Raderus idola vertit ; 
longe satis a proposito. Μαντίον etiam infra vocat 
auctor noter lib. xvii, p. 416, ubi de Justino imp. 
cladem Antiochensem: ex terrzemotu lugente hzc 
habet: Δίχα διαδήµατος εἰσηλθεν ἐν τῇ ἐχχλησίᾳ, 
μετὰ πορφυροῦ µαντίου, κλαίων. 


ΗΟΡΗ NOT.£. 


(6) Πόματος. Hamart. στόματος. 
(h) Χρόας. C. Χροιάς. 
(i) Kpóa;. C. χρωά». 


* 


(/) Φίόλας Ἠχρυσας. 


Dufresnius vertit fibulo?aa 
testes. . 
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rum legati venissent, chlamydas gestantes clavis A λεσαν ᾿ΓΡωμαῖστὶ τόγαν’ Ίντινα xat ὕπατοι Ῥω-. 


russis distinctas (quales etiam Isauri ferre con- 
sueverunt), ornatu delectatus, primus auctor fuit 
Romanis uti chlamydas gestarent, reges quidem 
purpureas, clavis aureis distinctas; senatus vero, 
et magistratus, militi:que praefecti, purpuratos 
clavos ; insignia nempe regii ornatus, qux Romani 
imperii dignitatem ct. subjectioneim indigitarunt : 
edixitque ne quis 36, regiam postea non chlamy- 
datus imgreceretur. Sed neque palatini satellites 
quemquani sine chlamyde, insigne regium prz se 
ferente, in palatium intromittebant ; sicuti hzc 
scriptis mandavit sapientissimus Tranquillus, Ro- 
manorum historiographus. | 


πρὺς αὐτὸν δίχα τοῦ cytpatoc τῆς αὑτΏς χλαμύδος, xat οὗ συνεχώρουν τινὰ εἰσελθεῖν οἱ 


µαίων ἕως τῆς νῦν φοβοῦσι. Νουμμᾶς δὲ ὁ καὶ Πομ- 
πῄήλιος(07) *, βασιλεύσας Ῥωμαίων μετὰ τὸν Ῥῶμον 
καὶ τὸν Ῥήημον, δεξάµενος πρεσθευτὰς Ex τῆς χώ- 
ρᾶας τῶν λεγομένων Πελασγῶν, φοροῦντας χλαμύδαςν 
ἐχούσας ταθλία ῥούσεα (Κ), χαθάπερ οἱ ἀπὸ τῆς τῶν 
ἹἸσαύρων χώρας, xat τερφθεὶς τοῦ σχήματος, πρῶ- 
τος ἐν τῇ Ῥώμῃ ἐπενόησε γλαμύδας φορεῖσθαι, τὰς 
μὲν βασιλικἁς πορφυρᾶς *, ἐχούσας ταθλία χρυσᾶ, 
τὰς δὲ τῶν συγχλητικῶν αὐτοῦ καὶ τῶν Ev ἀξίαις xal 
στρατείαις χλαμύδας ἑἐχούσας σήμαντμον τῆς βασι» 
λιχῆς Φφορεσίας ταθλἰα πορφυρᾶ, δηλοῦντα ἀξίαν 
"Ῥωμαϊχῆς πολιτείας xal ὑποταγὴν, κελεύσας * µη- 
δένα [59] συγχωρεῖσθαι εἰσελθεῖν εἰς τὸ παλάτιον 
φυλάττοντες τὸ 


πα)άτιον, εἰ μὴ ἑφόρει χλαμύδα ἔχουσαν φιλοτιμίαν βασιλικῆς ἐσθῆτος, χαθὼς ὁ σοφώτατος Τραγχύλ- 


λος (I), 'Ῥωμαίων ἱστοριχὸς, ταῦτα συνεγράψατο. 


Syrus vero, Agenoris lilius, vir fuit sapiens. Mic m 


Phoenicum lingua philosophiam arithineticam con- 
scripsit; principia item corporea esse statuit ; cor- 
porea autem ipsa, sicut et animas in alia animan- 
tia migrare, primus docuit ; uti. prodidit sapientis- 
simus Clemius. 

Hisce temporibus erat Phalecus, Eberi filius, qui 
vixit annos trecentos triginta novem : de quo Moses 
propheta scripsit. Ab Adamo igitur ad Phalecum 
usque, secundum proplietiam, anni numerantur 
MMM. 

Predictus autem Picus, qui et Jupiter, de quo 
superius, filium habuit przter Mercurium atque 
Herculem Perseum quoque, quem ex muliere for- 
mosa, cui nomen Danae, Aciisii Argivi filia, susce- 


pit. De qua sapientissimus Euripides in Tragoedia 6 


fabulatur vitiatam illam fuisse a Jove in aurum 
transformaio : ideoque arcula inclusam, in mare 
projectam fuisse. Buttius autem sapientissimus 
historiographus in Chronico suo 35 scriptum re- 
liquit Jovem Picum in cubiculo quod mare specta- 
bat commorantem eam, utpote pulcherrimam, vi 
auri magna, sibi conciliasse; raptamque inde, 
compressisse ; flliumque ex ea habuisse Perseum, 


'O δὲ Σύρος (68), 6 υἱὸς τοῦ ᾿Αγήνορος, &vhp 
ἐγένετο σοφὸς, ὃς συνεγράψατο Φοινιχιχοῖς γρᾶμ- 
pact τὴν ἀρ.θμητικὴν φιλοσοφίαν; ὑπέθετο δὲ σω- 
µάτους εἶναι ἀρχάς, xol σώματα µεταθάλλεσθαι xal 
τὰς φυχὰς εἰς ἀλλογενῃη ζῶα. Οὗτος πρῶτος ἐξέθετο 
ταῦτα, ὡς Ἑλήμιος Ἱ ὁ σοφώτατος σννεγράψατο. 

Ἐν τοῖς χρόνοις τούτοις ἐγένετο Φάλεχ, υἱὸς "E6cp, 
&vhp θεοσεθὴς xal σοφὺὸς, ζήσας ἔτη τλθ’, περὶ οὗ 
Μωσῆς * 6 προφήτης συνεγρἀἈατο. Ἔστιν οὖν ἀπὸ 
᾿Αδὰμ ἕως τοῦ Φάλεκ ἔτη Υ κατὰ τὴν προφητείαν. 


Ὁ δὲ προειρηµένος Πῖχος ὁ xaX Zeug ἓν τοῖς ἄνω- 
τέροις χρόνοις ἔσχε μετὰ * τὸν Ἑρμτν καὶ τὸν Ἡρα- 
χλέα 19 καὶ ἄλλον υἱὸν, τὸν Περσέα, ἀπὸ εὐπρεποῦς 
γυναιχὸς ὀνόματι Δανάης, θυγατρὸς τοῦ ᾿Ακρισίου 
τοῦ χαταγοµένου Ex τῆς Αργείων χώρας. περὶ fic 
ἐμυθολόγησεν Εὐριπίδης ὁ σοφώτατος ἓν τῇ συντάξει 
τοῦ αὐτοῦ ὁράµατος ἐν κχιθωτίῳ τιν βληθεῖσαν 
καὶ ῥιφεῖσαν !! την Δανάην [40], ὡς φθαρεῖσαν ὑπὸ 
Διὸς μεταθληθέντος εἰς χρυσόν. Ὁ δὲ σοφώτατος 
Βούττιος (69), ἱστοριχὸς !* χρονογράφος, ἐξέθετο ὡς 
ὁ αὐτὸς Πῖχος ὁ καὶ Ζεὺς οὖσαν ταύτην tv χουδου- 
χλείῳ παραχειμένῳ τῇ θαλάσσῃ πολλῷ χρυσῷ πείσας 
Ἰδυνήθη προτρεφάµενος (10): Ίντινα ἁρπάσας ὡς 


VARIZE LECTIONES. 
* Πομπηϊανός. Πομπήλιος cum Chron. p. 117 A. Ch. * χλαμύδας Chron. et Cedrenus p. 19 B, χλα- 


ύδα Ox. — * πορφύρας Ox. et mox πορφύρα. 
Mic Cedrenus p. 19 C. 
Ch., Ἡραχλέαν Ox. 


δΜωσῆς. Gen. xi, 17. 


* χελεύσας 


11 καὶ ῥιφεῖσαν. βληθΏναι κατὰ θάλασσαν Chron. 
Chron. ' conf. p. 338 A. Βούττιος autem Μαἰα]ῶ est Βρούττιος. 


h., Chron., χελευούσας Ox. 


1 Κλήμιος. 
* μετὰ Chron. p. 38. C., χατὰ Ox. ils 


1* Ἡραχλέα 
'* Ἱστοριχὸς. ὁ ἱστοριχὸς xal 


ED. CHILMEADI NOT KE. 
67) Ὁ καὶ Πομπηϊανός. Ser. Πομπήλιος, uti D historici cujusdam apud Euseb. in Chronic. men- 


habet Chr. Alex., sive Πομπίλιος; de hoc euim lo- 
quitur auctor. 

(68) 'U δὲ Σύρος, etc. Qui Noster Syro, Ce- 
árenus Phonuici, adeoque verbis ipsissimis, tribuit: 
licet auctorem. suum Cedrenus Clementem, quem 
Nos(er Clemium appellet. 

(69) 'O δὲ σοφώτατος Βούττιος. Hunc Chir. Alex. 
Ὡρούτιον appellat. Buttii, sive Bottii, frequens 
apud Nostrum mentio; Brutii nulla. Brutii etiam 


tio occurrit. 

(10) Ἠδυνίθη προτρεφάμενος. Δύναμαι apud 
auctorem hunc frequenter eodem sensu quo hic 
usurpatur, sonatque voti compotem fieri, sive, 
aliquid agendi opportunitatem nancisci. lta infra, 
lib. vi, p. 165 : Δυνηθέντες δὲ ol. συγχλητικοὶ 
ἔγραφαν ὃ-όμενοι Μαλίου, etc., et lib. xvin, p. 470: 
T wig δὲ ἐχρυγεῖν δυνηθέντες, ἀπήγγειλαν τὰ γενό- 
μενα. 


HODII NOTE. 


(k) 'Ῥούσεα. C. ῥούσαια. 
({) Ἰράγχνλλος. C. Σουετώνιος Στραγκύαλος, men- 


dose. Intelligi videtur. illius liber De re vestiaria, 
cujus meminit Suidas." | 


105 CHRONOORAPHIA. — LIB. 11. 
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zio εὑπρεπῆ ἔφθειρεν, χαὶ ἐξ αὐτῆς ἔσχεν viv Α quem. diximus. Hunc alatum perhibent, eo quod a 


ῥόματι Περσέα, τὸν προξιριµένον. "Όντινα πτερω: 
du γράγουσι διὰ τὸ ἐκ παιδάθεν mipiqopyov εἶναι 
ciy zaió3* ὅθεν xal ὁ τούτου mato Πῖκος ὁ καὶ Ζεὺς 
ἰδίέαξεν αὐτὸν πράττειν καὶ τελεῖν τὴν μαγγανείαν 
τῷ μυσεροῦ (71) σκύφου; (m), δ.δάξας αὐτὸν τάντα 
εἰ τερὶ αὐτοῦ μυστικὰ za! δ»σσεβῆ πλανή ατα. κέ- 
yu! αὐτῷ, ὅτι Νικᾷς πάντας τοὺς πολεµίοὺς 1 ἐς 
αὐτοῦ καὶ τοὺς ἐχθρρύς σου xai πάντα ἄνθρωτον 
ἱνατίον xal πάντας τοὺς Αλέπουτας ἐν αὑτῷ τῷ 
«posez τυφλουµένους xal μένοντας (Gel νεκροὺς 
x3 χατασφασο ἆνοὺς ὑπὸ σοῦ. Καὶ λοιπὸν ὁ Περσεὺς 
ειθεὶς τῷ ἰδίῳ πατρὶ Πίκῳ τῷ καὶ AO, εἰς τὸ) 
μετὰ ταῦτα χρόνον μὲτὰ τελευτὴν τοῦ αὐτοῦ πατρὸς 
Πω τελείας ἡλικίας Ὑενόµενος, ἐπεθύμησε της 


τὼν Ασσυρίων βασιλείας, διαφΏονούμενος τοῖς [41] B 


τέχοις τοῦ Νίνου (72), τοῦ θείου αὐτοῦ. τοῦ ἁδελφοῦ 
wo πατρὸς αὐτοῦ. Καὶ χρηματισθεὶς ἀπῆλθεν ἓν τῇ 
χώρα τῆς Λιβύης: xai κατὰ τὴν 60by ὑπήντησε τῷ 
156 Περσεῖ µία παρθένος, χόρη χωρικὴ, ἀγρίας 
ἔχυσα τὰς τρίχας καὶ ὀρθαλμούς. Ka στῄσας ἑπ- 
τρώτεσεν 1» αὐτὴν λέγων’ Τί σου τὸ ὄνομα; ἡ δὲ εἶπε 
μετὰ παῤῥησίας, Μέδουσα ᾿ καὶ χρατήσας αὐτῆς τὰς 
τρίχας ᾧ ἑἐθάσταζε λογχοδρεπάνῳ ξίφει (15) ἀπέτε- 
μεν αὐτῆς tbv χάραν. Καὶ λαρὼν ὁ Περσεὺς εὐθέως 
τέλεξς τὸν αὐτην χάραν μυστιχῶς, χαθὼς ἐδιδάχθη 


pueris summa esset corporis agilitate : unde et 
pater ejus Jupiter Picus nefandi illius Scyphii pa- 
randi magicum ei artificium aperuit, quxque ad 
eum pertinent mysticas illum et impias edocuit 
imposturas : Ifujus ope, inquiens, vinces tuos iui- 
micos et adversarios oinnes : et quicunque caput 
hoc aspexerint, occzcati et quasi mortui a te per- 
cussi videbuntur. Perseus igitur, Jovis patris 
dicto audiens fuit : qui, post eum mortuum, ado- 
lescentior factus, regnum Assyriorum in animo 
habuit : quippe lioc invidebat patruelibus suis, Nini 
liliis. Accepto autem oraculo, in Libyam profectus 
est : per iler vero occurrit ei virgo quxdam Indi- 
gena, oculis capillisque fera. Constitit ad visum 
Perseus, εἰ percontatus eam : Quod, inquit, tibi 
nomen est? Respondit illa imperterrita, Medusa. 
Tuin Perseus, coinprehensa verticis coma, falcato 
quem ferebat ense caput illi amputavit : quod 
abreptum, incantamentis magicis eL infandis, juxta 
ac a patre edoctus 36 fuerat, ceremoniis przpa- 
ravit; sibique in auxilium habuit, ad inimicos 
hostesque omnes devincendos tollendosque. Caput 
autem lioc Gorgonem appellavit, ob auxiliandi ce- 
leritatem, et singularem quam habuit conira adver- 
sarios efficaciam. 


ὑπὸ τοῦ ἰδίου πατρὸς Πίχου τῆς  pocepü; (74) μαγγανείας «zv πλάνην.' Άντινα ἑθάσταζεν εἰς ἰδίαν 
μέθεια) πρὸς πάντας ἐχθροὺς xai πολεµίους εἰς τὸ ὑποτάσσειν χαὶ ἀναιρεῖν. Την δὲ xáoav ἑχάλεσς 
Γογώ-α (n) δ-ὰ τὸ 6&0 τοῦ βοηθήµατος xa ox τὸ ἑνεργὲς πρὸς τοὺς ὑπεναντίους (ο). 


Κάχεῖθεν περάσας Ίλθεν ἐπὶ τὴν τῆς Αἰθιοτίας 
χύραν, fig ἑδᾳσιλεύετο ὑπὸ τοῦ Μηφέως, καὶ εὖ- 


lilinc autem discedens in Athiopiam venit, quae 
tum. temporis Cepleo parebat; ubi repertum 


ρυχὼς ἐχεῖ ἱερὸν Ποσειδῶνος, εἰσῃλθεν ἐν αὑτῷ xal C Neptuni templum ingressua virginem ibi vidit, 


εδεν ἐν τῷ ἱερῷ παραμένουσαν [42] χόρην, κατὰ 
τέγμα τοῦ ἰδίου αὐτῆς πατρὸς τοῦ Κηφέως ἐκδο- 
βιῖσαν, τὴν λεγολένην Ανδριμέδαν (p) παρθένον. 
Καὶ ταύτην ἀπέσπασεν ix τοῦ ἱεροῦ, xal φθείρας 
ej:hw ὡς εὐπρεπΏῃ ἔλαθεν εἰς γυναῖκα. Καὶ Χατα- 
κ)εύσας ἀνεχώρησεν Ex τῆς χώρας ἑχείντς ' Epyó- 
µενος 15 χατὰ την Ασσυρίων χώραν χατήντησεν ἐν 
τῇ χώρᾳ τῆς Λυχαονίας (q)* καὶ γνόντες (r) εὐθέως 
ὀντ.στάντες ἐπολέμησαν αὐτῷ ' xal χρησάµενος τῇ 


Cephei patris jussu expositam, nomine Androme- 
dam. llanc e fano extraxit; et, quod venusta esset, 
devirginavit, et in uxorem accepit. Inde vero sol- 
vens, et Assyriam versus iter faciens, in Lycao- 
niam devenit. Hoc autem Lycaonibus cognito, ar- 
mis eum repellere conati sunt : quos tamen bene- 
licio capitis Gorgonii profligavit : repertoque vico, 
cui Amandra nomen erat, ex eo civitatem condidit ; 
el erecta sibi pro portis statua, Gorgonis effigienr 


VARIA LECTIONES. 


!' πονεµίους Ch. cum Chron. et Cedreno p. 22 B, πολέμους Ox. 


23ddn Chron. 


! ἐπερώτησεν Ox. !* ἐρχόμενος, χα) 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(11) Too μυσεροῦ. Scr. μυσαροῦ. 

(13) Διαφθονούμενος τοῖς τέχνοις τοῦ Nivov. 
Δ.αφβονοῦµενος hic active sumi videtur : ita etiam 
hb. σι, p. 254 : Μαθὼν, ὅτι δ,αφθονεῖται τῷ Σανα- 
τοουχίῳ, ete. et lib. v, p. 85: 'H δὲ ταύτης ἁδελφῆῃ 
Καλυγὼ διαφθονουµένη αὐτῇ, ἔχθραν εἶχε πρὸς 
€t, μεγάλην. Josephi etiam fratres, διαφθονού- 


D µενοι αὐτῷ, eum vendidisse dicuntur, lib. tni, p. 39. 


(9) Λογχοδρεπάνῳ ξίφει. Novum hoc teli. gentis. 
Chr. Alex. disjunctim legit, λόγχῳ, δρεπάνῳ, &!- 
φει : verum sensus ipse hoc recusare videtur : 
quomodo enim liasta, quam ferebat, verticis cpiam 
:preliendere potuerit Perseus. 007 E 

(74) μυσερᾶς. Scr. μυσαρᾶς. 


πάν 


(d 


HODII NOTA. | e ?otd 


(&) Zx2$909;. Σχύτους reponit Chilmeadus. Σχύ- 
πω habet C. ubri Dufresnius : Videtur σχύφος hoc 
Lco scutum seu. clypeum sonare. Σκύφους non σχύ- 
^; habent Simeon Logotheta, eo:em  citante, et 
!- árenus. Sic et infra. p. 45, τὴν τελετὴν τὴν µυ- 
9:27) x1t ἀθξου σκύφους. 


Parnor. GR. XCVII. 


(n) Γοργόνα. C. Γοργόνην. 

(o) Ὕ πεναντίους. C. ἑναντίους, 

(p) ᾽Ανδρομέδαν. C. ᾿Ανδρομῄξαν. 

(4) Λυχαονίας. C. Λυκαωνίας. 

(1) Γνόντες. Adde, οἱ Λυχάωνες, quae in C. ha- 
bentur. | . 


4 


πρ] 


- JOANNIS MALAL.£ 


ferente, sacrisque peractis, urbis Fortunam, juxta A βοηθείᾳ τῆς χκάρας t τῆς Γοργόνης ἑνίχησι 


nomen suum, Persidem vocavit : &tatua vero hzc 
-elfam lod:e ibi spectatar. Urbem hanc Iconium 
appellavit : ibi enim posuerat lcona, in signum 
prime victoriz, Gorgonis ope, a se parle. Sed et 
alias etiam regiones subegit, nemine repugnante. 
Dumque per Isamriam et Ciliciam iter moveret, 
hostiumque imp-tus varios sustineret, dabatur ei 
eraculum lioc : Ubi ex equo descendens, calcaneum 
pedis in terram defizeris, 37 victoriam inde repor- 
tabis. Ex equo itaque descendens, ad vicum dictum 
Andrasum, pedis ibi calcaneum fixit in terram : 
eapiteque Gorgonio fretus, victoriam sibi compa- 
ravit. Ex vico igitur illo urbem zdificavit ; nomen- 
que ei, ex pedis sui oraculo, Tarsem indidit, 
mactata virgine illibata, Parthenope dicta, in urbis 
expiationem. Gratiis deinde persolutis, in Assyrios 
arma umovit, per Árgeum montem ; quos, occiso 
rege eorum Sardanapalo, ex genere ejus oriundo, 
devictos in. potestatem suam redegit : quibus im- 
peravit per annos Lirt, Quin et à nomine suo Per- 
888 608 vocavit ; nomine pariter regnoque Assyriis 
aSdempto. Arbores etiam illic sevit, quas Persicas 
eocavit : quas non ibi solum, sed et per Agyptum 
etiam, in sui memoriam disseminavit. Docuit pre- 
terea Persas infanda populi Medussi mysteria; 
stique inde eos Medos, regionemque eorum Mediam, 
vocavit. 


Λυχάονας (s)* xai εὐρηχὼς χώμην λεγομένην ' 
δραν ἐποίησεν αὐτὴν πόλιν, καὶ ἕστησεν 

στ{λην ἔξω τῶν πυλῶν, βαστάζουσαν τὸ ἀντειχ 
τῆς Γοργόνος (t), xaX θυσίαν ποιῄσας ἐχάλε 
τύχην τῆς πόλεως Περσίδα εἰς τὸ ἴδιον αὐτοῦ | 
ἥτις στήλη ἕως τοῦ παρόντος ἵσταται ἐχεῖ. "I 
πόλιν ἐχάλεσε τὸ Ἰχόνιον (4), διότι πρώτης 
εἰκόνα (15) σὺν τῇ !' Γοργόνῃ ἐχεῖ ἔλαδεν (v) 
έταξε δὲ καὶ τὰς ἄλλας χώρας μηδενὸς ἀνθιι 
νου. Ἐρχόμενος δὲ ἐπὶ τὴν Ἰσαυρίαν xaX Kc 
xa ἀντιστάσεις αὑτοῦ πολεμίων ὑπομένοντος, 
µατίσθη ταῦτα, ὅτι Απὸ τοῦ ἱδίου ἵππου d 
tór σὸν ταρσὸγ τοῦ ποδὲς εἰς τὴν χθόνα 
vixnv «Ἰάδοις !*. Καὶ χατελθὼν Ex τοῦ ἰδίου 


B ἐν τῇ λεγομένῃ χώμῃ ᾿Ἀνδρασῷ, ἐχεῖ τὸν ταρ: 


ποδὺς ἔπηξεν, xai νιχῄσας τῇ χρίσει τῆς | 
vos (x), ἐποίησε τὴν αὐτὴν [45] χώµην πόλιν, 
ἐχάλεσε Ταρσὸν Ex τοῦ χρησμοῦ τοῦ ἰδίου αὖι 
δὺς, θυσιάσας χόρην ἁδαῃ !'* ὀνόματι Παρθε' 
εἰς ἀποχαθαρισμὸν τῆς πόλεως. Καὶ εὖχαρι 
ὥρμησεν ἐχεῖθεν διὰ τοῦ ᾿Αργαίου 3» ὄρους 
Ασσυρίων καὶ νιχήσας αὐτοὺς xal φονεύα 
Σαρδανάπαλον, βασιλέα αὐτῶν, τὸν Ex τοῦ ris 
αὐτοῦ *! χαταγόµενον, ὑπέταξεν αὑτοὺς, xai 
λευσεν αὐτῶν ἔτη vy', xal ἐπ ὀνόματι αὐτοί 
λεσεν αὑτοὺς Πέρσας, ἀφελόμενος ἀπὸ αι 
τὴν βασιλείαν xal τὸ ὄνομα. Καὶ ἐφύτευσε ὃ 


καὶ ἑκάλεσε Περσέας ' οὐ µόνον δὲ ἐχεῖ, ἀλλά xal ἐν τοῖς Αἰγυπτίοις µέρεσιν ἑφύτευσε τὰς περσέ; 
μνήμην δαυτοῦ. Ἐδίδαξε δὲ χαὶ τοὺς Πέρσας τῆν τελετὴν cop ** μυσεροῦ xal ἀθέου σχύφονς ij 
δούσης ΄ ὦντινων ἐχάλεσε τὴν χώραν Μήδων (1) διὰ τὸ µάθηµα. 

Perseus autera cum per pleres annos imperium  ἍὉ δὲ αὐτὸς Περσεὺς μετὰ τὸ βασιλεῦσαι τῆ 


Persidis tenuisset, certior factus lonitas, ex Argivis 
oriundos, in Syria sedes suas posáisse, eo concedit 
ad Sdpiuin montem, eos, tanquam sanguine sibi 
eonjunctos, visitaturus, Ab his autem honorifice 
exceptus e&t; ut. qui. scirent eum genus suum ab 
Argivis lopolitis duxisse : summa itaque latitia 
affecti, 38 Perscum suum celebrabant. Tempestate 
vero ingruente, cum Draco fluvius, qui est nunc 
Orontes, lopolim preterfluens, supra modum im- 


10 χόρης. χάρας Ch. cum Chron. 


aceite intulit 
P 99 C. ο ἁδαῃ Chron,, àábafyy Ox. 
τοῦ. τὴν Ox. 3) Ἱππολεῖται Ox. 


Διότι πρώτης νίχης εἰχόνα. Chr. ΔΙ. διά τί 
- ς νίχης εἰκ. corrupte. 


ucangius. Codex Vaticanus et editie Raderi σὺν τῆς Γοργόνης. 
** ᾽Αργαίου. ᾿Αργέου Ox. 3 αὐτον Ch. cum Chron., αὐτῶ 


σιχῆς χώρας ἔτη πολλὰ, μαθὼν ὅτι ἐν τῇ Zupla 
διάγουσιν ix τοῦ "ἂργους Ἰωνίται, Άλθεν ε 
Συρίαν πρὸς αὑτοὺς εἰς τὸ Σίλπιον ὄρος, dx; 
ἰδίους συγγενεῖς. Οἵτινες δεξἀµενοι αὐτὸν pue 
σης τιμῆς προσεχύνησαν ' Ὑνόντες αὐτὸν (76) 
αὐτοὶ ᾽Αργεῖοι Ἰωπολίται 33 ὅτι χαὶ οὗτος 1 
γένους τῶν ᾿Αργείων χατάγετα:, χαρέντες [1 
ὄμνουν αὑτέν. Χειμῶνος δὲ γενοµένου, χαὶ πλημ 
σαντος(ϐ) πολὺ τοῦ παραχειµένου ποταμοῦ τῇ Ίο 


VARLE LECTIONES. 
1 πρὸ τῆς νίχης εἰκόνα τὴν τῆς Γοργόνης Chron. Τὴν in Chi 


15λάδοις. λάόῃς Ced 


- - ED. CHILMEADI NOT. 


(76) Γνόντες αὐτόν. Locus suspectus : au[ 
dum vidctur xat, aut δέ. 


BODII NOTAE. 


(s) Λνκάονας. C. Avxémve«. 

(1) Topyóvoc. C. Γοργονίας pro Γοργόνης. 

(4) Ἰχόνιον. €. ἘΕἰκώνιον. 

(ο) Διότι πρώτης νίκης εἰκόνα σὺν τῇ l'opyóva 
ἐχεῖ ἔλαδε. C. ex edit. Dufres. διότι πρὸ τῆς vlx 
£ixóva τὴν τῆς Γοργόνης ἐχεῖ ἔλαθεν, que. rectdit 
Dufresuius : Quod per Gorgonos imaginem ac figu- 
ram victoria:u ibi esaet adeptus. 

(x) Too16:70:. C. Εορ]όνης. 

4y) Τον à» τοῦ, etc. Locum hune sie seribunt 
Symeon Logotlieta ins. et Cedrenus 'adnotante Du- 


D fresnio : χαὶ τὸν Σαρδανάπαλον, χαὶ τοὺς τοῦ * 


αὐτοῦ ἀπεχτονώς, οἳς. 
(s) Μήδων. Sic C., proquo ex Cedreno Dufre 
Μηδίαν " quo modo habet etiam H; 
tolus. 

(a) Γνόντες αὐτὸν, etc. Minus accurate. hae 
ditntur, verte : Argivi quippe Topolite ewm e 
givis genus ducere certiori [acti summa cum 1 
cum celebrarunt. 

(6) C. Πλημμυρίσαντος. 
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»'à 


folet τοῦ λεγομένου ἈΑράκοντος, νυν} O65 'Upóv- A bribus auctus esset, Perseus [onitas, uti preces 


του (e) (77), £:15s τοὺς Ἰωνίτας εὔξασθαι' χαὶ ἐν τῷ 
εὔχεσθαι αὐτοὺς χαὶ μυσταγωγεῖν χατη»ἐχθη σφαῖρα 
£^; κεραυνοῦ ** Ex τοῦ οὐ ρανοῦ, st; ἐποίησε παυθῇ- 
y2x *5 τὸν χειμῶνα καὶ τὰ τοῦ ποταμοῦ ἐπισχεῦηναι 
ῥεῖθρα. Καὶ θαυμάσας ἐπὶ τῷ γεγρνότι !* ὁ Περσεὺς 
lE ἐχείνου τοῦ πυρὸς εὐθέως (d) ἀνῆψε πῦρ, καὶ εἴχα 
φυλαττόμενον μεθ) ἑαυτοῦ' ὅπερ πὺρ ἑἐθάσταξεν 
izi τὰ Περσιχὰ µέρη εἰς τὰ ἴδια βασίλεια (e). Καὶ 
" ἐδίδαξεν αὐτοὺς τιμᾷν ἐχεῖνο τὸ πῦρ, ὅπερ ἔλεγεν 
αὐτοῖς ἑωραχέναι ix τοῦ οὑρανοῦ χατενεχθέντα 31” 
ὅπερ πῦρ ἕως τοῦ παρόντος ἐν τ'μῇ 15 ἔχουσιν οἱ 
Πέρσαι, ὡς θεῖον. 'O δὲ αὐτὸς Περσεὺς ἕκτισε τοῖς 
Ἰωνίταις (f) ἕερὸν, ὃ Σπωνόματε Πυρὸς ἀθανάτου. 
Ὁμοίως δὲ χαὶ εἰς τὰ Περσικὰ ἔχτισεν ἱερὸν Πυρὺς, 
χαταστίισας ἐχεῖ διακονεῖν αὐτῷ εὐλαθεῖς ἄνδρας, 
οὗστινας ἐχάλεσε Μάους. Ταῦτα δὲ Παυσανίας ὁ 
θοφώτατος χρονογράφος συνεγράφατο. 

Καὶ μετὰ χαιρὸν ἑλθὼν ὁ Κηφεὺς βασιλεὺς xac 
αὐτοῦ Ex, της [45] Αἱθιοπίας, ὁ πατῆρ τῆς 'Avópo- 
µέδας (0). ἐτολέμησεν αὐτῷ: ἣν δὲ ὁ Κηφεὺς ἐκ τοῦ 
ἵάρως uh βλέπων. Καὶ ἀχούσας ὁ Περσεὺς ὅτι πο- 
λεμεῖ αὐτῷ, ὀργισθεὶς πάνν, ἐξῆλθε xav' αὑτοῦ βα- 
στάζων τὴν χάραν, χαὶ ὑπέδειξεν αὑτῷ αὐτὴν. Καὶ 
ὁ Κυφεὺς μὴ βλέπων ἐπέβαινεν αὐτῷ ἔφιππος : ὁ δὲ 
Περσεὺς ἀγνοῶν ὅτι οὗ χαθορᾷ, ἑλογίσατο μµηχέτι 
ἐνεργεῖν την χάραν fi; κατεῖχε Γοργόνος (4), xal 
στρέψας αὐτὴν πρὸς ἑαυτὸν προσέσχεν αὑτῃ' val 
τυφλωθεὶς ἔμεινεν ὡσεὶ νεχρὸς xal ἀνηρέθη. Καὶ 


funderent, "hortatus est : quibus precantibus, sa- 
craque peragentibus, globus iguis fulminalis, c 
caro delapsus, tempestatem sedavit, fluminisque 
impetum coercuit. Mirabundus ad hoc Perscus 
stetit, et ex igne illo ignem statim accendens, apud 
se religiose asservavit : quem in Persidein, regnum 
suum, secum tulit : Persas etiam edocuit divinus 
honores eidem exhibere : utpote quem de calo se 
delapsum videre asserebat. Perse itaque ignem 
usque adhuc colunt, pro Numine habentes. Ipse 
autem Perseus Tonitis fanum condidit, Igni eterno 
sacrum. Aliud etiam templum in Perside lguni 
exstruxit ; ubi illius ministros posuit sanctos quos- 
dam viros, quos Magos nominavit. Scripta autem 
reliquit hec Pausanias, sapientissimus  chrono- 
graphus. 


Postea temporis bellum movebat contra Perseum 
Cepheus rex /Ethiopum, Andromedz pater. Erat 
autem Cepheus, ex senio, oculorum acumine pri- 
valus : Perseus vero ubi audisset bello se ab eo 
peti, ingenti correptus ira, contra illum egressus, 
Gorgonium caput secum tulit, illique 39 obvertit. 
Cepheus autem minime videns, concitato equo in 
ipsum irruit : Perseus vero quem latebat Cepheum 
ezecutire, existimans Gorgonium caput non ultra 
vires suas exerere, sibimet illud obvertit : quod 
dum intuetur, occzecatus ipse stetit atque sic inter- 


Mx) ἐδασ[ευσε Περσῶν 6 υἱὸς τοῦ Περσέως (18) 6 emptus est. Persarum deiude rex, Persei ex An- 


χα τῖς 'Avópopnébac, προθληθεὶς Ex τοῦ ἰδίου αὐτοῦ 
κάππου τοῦ Κηφέως, τοῦ βασιλέως τῆς Λἰθιοπίας * 
ὅστις ἐχέλευσε (79), xat ἐχαύθη fj μυσερὰ κεφαλὴ 
tfc; Γοργόνος, καὶ ἀνεχώρησεν ἐπὶ τὴν ἰδίαν αὐτοῦ 
χώραν. Καὶ ἔμεινε λοιπὺν τὸ γένος τοῦ Περσέως βα- 
ειλεῦον 1) «1; Βαβυλωνίας χώρας. 

Ἐν δὲ τοῖς προειρηµένοις ἀνωτέροις χρόνοις χατ- 
ἔλαθε τὴν Βοιωτίαν ** χώραν ix τῆς Φοινίχης Κά- 
ὅμος, ὁ ᾿Αγήνορος υἱός' ὄντινα ἔπεμψεν ὁ αὐτοῦ πα- 


dromeda filius, ab avo suo Cepheo factus est : qui 


: etiam jussit ut abominandum illud Gorgonis caput 


igne absumeretur : quo facto, regnum suum 
repetivit. Abhinc igitur Persei genus Babylone 
regnavit. 


Temporibus autem supradictis, Cadmus, Age- 
noris filius, Phoenicia relicta, Beeotiam occupavit : 
a patre enim missus fuerat, ut Europam sororem 


VARIE LECTIONES. 
** χερχυνοῦ. xepavv(ou Ch. inutilis conjectura.** παυθῖναι Ch. cum  Cbron., χαυθῆναι 0Σ. τῷ 


T:yo?)«. « Scr. ἐπὶ τὸ γεγονὸς, sive potius ἐπὶ τῷ yeqovórt, uti legit Ch. Alex. »  €h. 


4T χατ- 


ενεχθέντα. χατενεχθῆναι Chron. Forma qua hic est redit p. 25 A, 45 D, 86 C, E, 89 D, E, 91 Ε, 95. B, 


94 €, 99 D, 112 D. νο]. Η, p. 26 D, 441 C, D, 44 C. A7 E, 70 B. 


** Αασιλεῦον Cb. cum  Cliron.. βασιλεύοντος Ox. 


33 τιμῇ Ch. cum Chron., ὑμῖν Ox. 


39 ἙΒοιωτίαν. Bowwsetav Ox. hic et infra. 


ED. CHILMEADI NOTA. 
(17) No δὲ 'Opóvzov. Chr. Alex. habel, νυνὶ δὲ D Bégon pro nomine proprio nequaquam sumit. 


ὄρισεν, mendose. 

(78) Ὁ υἱὸς τοῦ Περσέως. Filius hic Persei, 
Μέρως, a Cedreno vocatur : Chr. quoque Alex. 
legit, ὁ υἱὸς αὐτοῦ τοῦ Περσέως xa: τῆς ᾿Ανδρομή- 
da; Mépo; προύλτθεὶς, eic.; ubi tamen interpres, 


ed nec aucteris sui mentem in reliquis asse- 
cutus est. 

. (79) "0στις ἐχέλευσε. 0. ἐδασίλευσε, apud Chr. 
Alex. Caeterum locus iste totus, pessime 4 librariis 
babitus, ex nostro sanandus est. 


HODII NOTE. 


(e) Ὀρόντου. Cedreno. '"Opoóvrov. Logothet:e 
Ὀρόντος, Chronico *Uptaev, ubi Dufresnius : Quod 
addit auctor Chronici Orontem nunc "Optasv αρρεί- 
leri, spectore videtur eorum sententiam qui Orientem 
eticm dicium volunt, in quibus est Hegesippus l. n, 
εἰ Jsidorus |. xii, 6. 21, unde facilis hic emendatio, 
si et Ορισεν conficiantur Ὄρενες, quomodo appel- 
luar a Laciantio lib. De mort. p»rsec. p, 90. Non 


audio ; ex nostro repone Ὀρόντου. 

(d) Εὐθέως ἀνῖψε mop. Germana habet G. Ha- 
mart. ims. 

(e) Ei; τὰ ἴδια βασίλεια. Hasc male vertit Du- 
fresnius : in palatium. 

(f) Ἰωνίταις. 6. Ἰωπολίταις. 

(9) C. ᾿Ανδρομήδας. 

(4) Γοργόνης ut inlra. 


πουν 
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inventam liberaret. Certior autem factus eam in A ttp ci; ἀναζήτησιν xoi ἀνάῤῥυσιν τὴς Ευρώπης, 


Creta regnare, versus Boeotiam properavit : ubi 
diutius commoratus, Phoenicum litteras eos, illa- 
rum antca ignaros, docuit. Cadmum itaque summo 
in honore habuerunt, regemque eum Dootiz con- 
stituerunt, erat enim speciosus forma. Regnavil 
igitur ad Bocotiam Cadmus per annos Lxi, ubi 
uxorem sibi sumpsit, nomine Harmoniam ; ex qua 
δοκ suscepit filias, quarum nomina, Ino, Agave, 
Semele, Eurynome, Cleantho, et Eurydice ; 4) qux 
etiam Precellentes forma Cadiniades vocabantur. 
Urbem etiam magnam in Boeotia condidit, quam ex 
nomine suo Caduiiam vocavit; ubi οἱ sedem regni 
posuit : quin et Tiresiam, Deeotorum philosophum, 
ab exsilio revocavit. Erat liic venationibus deditus, 
ditissimus opibus, vir sapiens item magnique no- 
minis ; qui el Grzecos docuit, omuia fortuito ferri, 
mundumque nulla Numinis providentia gubernari. 
Qua de causa conspiratione in illum a sacerdotibus 
facta, in Daphnzi Apollinis templum relegatus est : 
ul qui effeminati csset. animi. Plus satis enim 
curiose rimabatur, quo pacto femina ex maris 
coucubitu concipiat : quomodo item fleri potuit 
ut sanguinis natura ín ossa, carnes, venas, et 


nervos, in sanguinem denique ipsum distribuatur; : 


et quonam modo fetus in. utero vivus efformetur, 
ri in lucem prodeat. Sicuti de eo prodidit sapien- 
tissimus Cephalion. Poetice enim de eo locutus est 
in Dramate suo &apientissimus Sophocles : nempe 
Tiresiam, Minervam lavantem cum vidisset, in 
inulierem conversum fuisse. Sed et addit eumdem 
Tiresiam Summi Opificis sapientiam sollicite i::da- 
gissc; quam tanien assequi non potuit: unde cl 
Sophocles ipse, in scriptis suis, ista pro veris pro- 
tulit: Est unus. Deus, qui coli machinam solique 
condidit; caerulea ponti terga, el infrenes notos : at 
nos miselli, peclore errantes vago, calamitatum 
finzximus solatia, forma deorum saxeas, ligneas, 
aurove ducias [&1 fusili, aut eburneas. His dum 


ἁλελφῆς αὐτοῦ. Kal μαθὼν ὁ αὐτὸς Κάδμος ὅτι Ba- 
σιλεύει τῆς Κρήτης, ἐπὶ τὴν Βοιωτίαν ὥρμτσε' xat 
[46] δ.ατρίφας εἰς τὴν Βοιωτίαν ἐδίδαξεν αὐτοὺς τὰ 
Φοινίχων 3! ἁγνοοῦντας γράμματα, xat ἑτίμουν αὐτὸν 
xa ἐποίησαν αὐτὸν βασιλέα τῆς Βοιωτίας’ fv γὰρ καὶ 
εὐειδῆς τῇ 0£a.* ὃστις βασιλεύει τῶν Βοιωτῶν ἔτη ξβ’. 
Καὶ Ἰγάγετο γυναῖκα ἐχεῖθεν ὀνόμάτι ᾽Αρμονίαν ' ἐξ 
f ἔσχε θυγατέρας EE, Ἰνὼ 33 xal Αγαύην χαὶ Σεµέλτν 
καὶ Εὐρυνόμην xax Κλεανθὼ χαὶ Εὐρυδίχην 33, αἴἵτινες 
ἑλέγοντο προϊοῦσαι αἱ Καδμιάδες ?*. Κτίκει δὲ xai 
πόλιν ἐν τῇ Βοιωτίᾳ μεγάλην, Ίντινα ἐχάλεσεν εἰς 
ἴδιον ὄνομα Καδμείαν 55. Καὶ βασιλε»ει ὁ αὐτὸς Κά- 
ὅμος ix:l' ἀνεχαλέσατο δὲ i» τῆς ἑξορίας τὸν Τει- 
ρεσίαν, ἨΠοιώτιον ὄντα Φφιλόσοφον, τὸν θτρολέτην, 
ὄντα πλούσιον καὶ χρημασι xoi ἀξίᾳ xal σοφίᾳ. 
στις παρεισήγαγε δόγµα τοῖς Ἕλλησι τὸ αὖτο- 
µάτως φέρεσθαι τὰ πάντα xal ἀπρονόπτον εἶναι τὸν 
κόσμον ' χαὶ οἱ ἱερεῖς συνεσχευάσαντο αὐτὸν, xal 
ἐξωρίσθη εἰς τὸ ἱερὸν Δαφναίου δὲ ᾿Απόλλωνος, ὡς 
γυναιχώδεις ἔχων φρένας, xal πολυπραγμονοῦντα 5 
πῶς μιγνυµένη Yovh μετὰ ἀνδρὸς συλλαμθάνει, xal 
ἡ φύσις τοῦ αἵματος µερίζεται εἰς ὁστέα xal σάρχας 
καὶ φλέδας xai veupa χαὶ αἷμα 39, xal ζωογονεῖται 
βρέφος καὶ τίχτεται’ ἄτινα [47] ὁ σοφώτατος Κεφα- 
λίων συνεγράφατο. 'Ü γὰρ σοφώτατος Σφοχλῆς 
ὁρᾶμα ἐξέθετο xal ποιητικῶς εἶπεν ὅτι τὴν Παλλάδα 
εἶδε λουοµένην xat γυνὴ ἐγένετο" Ὁ Τειρεσίας, qat, 
τὴν σοφία» τοῦ Αημιουργοῦ ἐζήτησε γνῶναι xal oüx 
Ἰδυνήθη  ὅθεν ἐξέθετο ὁ αὐτὸς Σοφοχλῆς ἐν τοῖς 
αὐτοῦ συγγρἆµµασι ταῦτα ἁλτθείας εἶναι. Εἷς 
ἐστιν ὁ θεὺς, ὃς τὸν οὗρανὸν ἔτευξε καὶ γαῖαν 
paxpür xérrov τε χαροποῦ ἓ οἶδμα καὶ ἀνέμων 
Bic? Θ/ητοὶ δὲ ποὺ καρδίᾳ π.]ανώμενοε, ἱδρυ- 
σάµεθα πημάτων " παραψφυχὰς θεῶν ἁγά Ίματα 
ἐκ «λίθων καὶ ξύ.ων ij) χρυσοτεύκτων ἢ  &4c- 
φαντίνων τύπους, θυσίας τε τούτοις xal κενὰς ** 
πανηγύρεις τεύχογτες εὐσεθεῖν ν»ομίζομµενγ. Mov- 
αρχίαν γὰρ ἑδόχει δυξάνειν ὁ αὐτὸς Σοφοχλῖς. 


immolamus, dum stato Áuguslos «ie reddimus honores, esse nos remur pios. Sophocles cuim sensisse 


videlur, unum csse universi imperatorem. 
Cadmus autem Agavem filiam /Écbhioni cuidam, 
viro nobili, locavit : qui ex ea filium habuit no- 


mine Pentheum , virum sagacem et in. omnibus D 


prudentem. Semelem vero, filiam alteram, egregii 


'0 δὲ Κάδμος ἑξέδωχε τὴν ἑαυτοῦ θυγατέρα «hv 
ΑἉγαύην ᾿Ἐχίονέ ** (80) τινι συγχλητιχῷ' ὅστις 
Ἐχίων ἔσχεν ἐξ αὐτῖς νἱὸν ὀνόματι Πενθέα, ἄνδρα 
συνετὸν xal iy. Φφρονήσει xoi ἐν roi. "Tiv δὲ Σεµέλην 


VARLE LECTIONES. - 


*! Φοινιχῶν Ox. 
Cedrenus p. 25€. 


*! Ἰνῶ Ox. et mox Κλεανθῶ. 3 Εὐρινόμην ct ΒΕὐριδίχην Ox. 


* Καδμιάδες. Καδμίδες 


" Καδμείαν Cedrenus, Καδμίαν Ox. '* Δαφναίου Ch., Cedrenus Δαφνέου Ox. — ** πο- 
AonpzyuovoUvta. Cedrenus εἰς γυναιχὸς μεταθληθῆναι φύσιν xal πολυπραγμονεῖν αὐτῇ m; οἷο. 9* χαὶ 
5) τε χαροποῦ. δὲ χαρωποῦ Ox. — ** ἰδυ- 


αἷμᾗ. « Cedrenus babet, xal τὰ λοιπὰ, rectius ut opinor. » Ch. 
σἆμεθα. πηµιµάτων. — θεῷ. Ox. De turpi fragmento Sophocleo v. Bentleii Epist. p. 13. — *' ἡ alterum 


addidi. ὸ χαινὰς Ox. ** Αἰχίονι — Αἰχίων Ox. 


ED. CIIILMEADI NOTAE. 


(80) ,"Exlov τινι συγχλητικῷ. Licet. συγχλη- 
*iXÓós, per totam historiam Romanorum, senatorein 
denolet : apud. auctorem. tamen nostrum latiori 
sensu, pro quovisnobili sumi videtur ; omni cnim 
tum genti, tum. atati, tuin. sexui. tribuit : ita 
lib. avit, ϱ. 430 : Auxumnitarum Indorum rex, 
devicto. rege. llomeritense, συν κλητικοὺς αὐτοῦ 


* 


δύο, xal µετ αὐτῶν διαχοσίους ad Alexandriau 
misit, episcopum a Justiniano perituros. Ita etian 


lib. in, p. 92, Peritlious, nobilis juvenis, Proser- - 


pin, Aidie regis filia amasius, συγκλητικὸς appel- 
latur. Lucretia etiam femina nobilis ltomana, 
Collatiui uxor, συγκλητικὴ dicta est, lib. wit, 
p. 15. 
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ὧν ἄλλη» αὐτοῦ θυγατέρα, εὐπρεπεστάτην [48] o5- A forme virginem, amavit quidam nomine Polyme- 


ϱν πάἁνυ, Ἑφ[λησέ τις ὀνόματι Πολυμήδων, υἱὸς Αἱ- 
Διρίωνος συγχλητικοῦ , Ex τοῦ γένους χαταγοµένου 
s) Πίχου Atóc - ἣν προτρενάµενος ἔφλειρεν, ἀφ᾽ fj; 
. ἔπχεν υἱόν. Καὶ ἓν τῷ ἔχειν αὐτὴν à». γαστρὶ τὸν 
παῖδα χειμῶνος ὄντος ἐγένοντο ἁστραταὶ µεχάλαι 
xai Bpovcat* xaY ἑθροήθη fj χόρη Σεµέλη, xa τὸ μὲν 
βρέφος παρευθὺς ἐγέννησε μηνῶν ἑπτὰ, αὐτὴ δὲ μὴ 
ὑπενέγκασα τοὺς πόνους ἐτελεύτησε * καὶ ἕπεμώεν ὁ 
Κάδμος τὸ βρέφος sl; τὴν Νυσίαν χώραν, κἀχεῖ 
ἱτράφη᾽ διὰ τοῦτο δὲ συνεγράφατο ** ὅτι ὁ Ζεὺς τὸν 
λοιπὸν χρόνον tZ; μητριχῆς αὐτοῦ Ύαστρὸς iv τῷ 
lim χόλπῳ ἐφύλαξς, διότι µέρος ζωῆς ἔσχε παρὰ 
ὧν χρόνον τῆς γεννήσεως αὐτοῦ ἐκτρωθεὶς, χαθὼς 
Πα αίρατος ὁ σοφώτατος συνεγράφατο. "Ovtwa ὁ 
αὖτου πάππος Κάδμος Νύσιον ἐχάλεσεν, ἀλλ οἱ 
λοιποι ὡς θαύματά τινα ποιοῦντα ἐκ τῆς ἡλιακῆς 
εὐχις Διόνυσον µετεχάλεσαν, ὡς ἐκ Ὑένους ὄντα 
πατρώου (81), χαὶ ἀπεθέωσαν αὐτὸν εὑρηχότα δι 
ἀμπέλου τοοφὴν ἀνθρώποις. Ἐξέθετο γὰρ xoi περὶ 
της ἀμπέλου xal τῆς Ὑεωργικῆς τινα. Ἔμαθε δὲ 
xal μυΖτιχά τινα χαὶ ἐγένετο ἀνῆρ σοφὸς xaX iv 
μυσταγωχία:ς ὁ αὐτὺς [49] Διόνυσος. xa ἐποίει 
φαντασίας τι)ὰς θαυμάτων. "στις χαὶ πρὸς Πέρσας 
xdi πρὸς Ἴνδοὺς καὶ εἰς πολλὰς χώρας ἀπτλθε, καὶ 
πολεμῶ»ν φαντασίας τινὰς θαυμάτων ἐδείχνυςν VS, 
ἔχων καὶ στρατὸν μεθ) ἑαυτοῦ πολύν. 'O δὲ Κάδμος 
γεγηραχὼς παρξχώρησε τῆς διοικήσεως ** τῆς βασι- 
lag τῶν Ποιωτῶν τῷ υἱῷ τοῦ Ἐγίονος *', τῷ Πεν- 


0:0, τῷ ἐκγόνῳ αὐτοῦ" ὅστις ἐπῃνεῖτο 35 παρὰ τῶν C 


€oYxiT7:xi» xal παρὰ πάντων. 'O Κάδμος δὲ λαθὼν 
ey Τειρεσίαν διῦγεν ἐν 5T] χώρα τῆς Βοιωτίας ἐπὶ 
«€ Κ:θαιρώνιον ) ὄρος τὸν πολὺν χρόνον. Τοῦτο 6k 
ἀχούσας ὁ Διόνυσος, ὅτι ἐγῆρασὲν ὁ αὐτοῦ πάππος, 
ἆλθε» ἐπὶ τὴν Καδμείαν πόλιω μετὰ πολλῆς ἀξίας 
xa ὅπλων, 6220.7 βασιλεῦσαι. Καὶ ἑωραχὼς αὖ- 
τὸν (82) φαντασίας τινὰς ποιοῦντα val ὁπλίτας 
ἔχοντα, xai προσχαλούμενον πᾶσαν τὴν συγγένειαν 
αὐτοῦ, xaX τὰς συγγενίδας δ.δάσχοντα μυσταγωγίας 
Αλιαχῶν ῥαχχευμάτων, &; ἔλεγον βάχχας, ὡσαύτως 
ὃν χαὶ τοὺς πηλίτας καὶ τελετάς τινων εὐχῶν διδά- 
σχουτα tÀ:axcov 150| προὺς τὸ πεῖσαι τοὺς Βριωτοὺς 
ἐύνασθαι αὐτὸν ἀντέχεσθαι τῆς βαχιλείας, χεχοσµη- 
μένον ὅπλω χαὶ στρατῷ, οὓς, qnoi, δΣχέρτους *? 
ἑχάδει (85), ὡς γοργοὺς xal ἐξαλλομένους, ἦσαν γὰρ 
ix ττς Πεσσικῖς χώρας, xai σορίᾳ μυστιχῇ πεπαι- 
δευµένο:. ταῦτα γνοὺς ὁ ΠΣνοκὺς ἑφθόνει αὐτῷ, 


don, /Etherionis filius, ex Jovis Pici genere : qui 
eam in amorem suum illectam compressit, et ex ea 
filium habuit. Semele autem dum puerum in utero 
gereret, ingens accidit tempestas, horrendos cali 
fragores et fulgura emittens : quibus perterrefacta 
mulier, fetum statim edidit septimestrem. Cumque 
puerperii dolores sufferre nun potuisset, exspiravit 
ipsa : infantem vero Cadmus in Nysiam regionem 
misit enutriendum. Quoniam vero fetus, ante le- 
gitimum tempus exclusus portionem aliquam vitae 
sug extra comimurem. usum a Deo sortitus est ; 
ideo fabulantur eum, per reliquum tempus πιᾶ- 
terio utero debitum, inipso Jovis sinu asservatum 
fuisse, sicuti scriptum reliquit sapientissimus 
Palephiatus. Nomen autem puero avus ejus, Cad- 
mus, Nysium dedit ; alii vero Dionysium vocarunt, 
tanquam ex geuere Jovis Patrii; 449 et quod. ex 
earniine solári magico mirabilia quzdam  efliceret. 
Quin et in deorum numerum retulerunt eutn, eo 
quod, ex vite, mortalibus alimentum suppeditasset: 
de cujus usu, sicut et de agricultura legibus, 
nonnulla exposuit. Sed et mysticis etiam rebus 
operam dedit, indeque vir sapieus et mysteriorum 
peritus evasit, et imposturis suis mortalium per- 
etrinxit oculos. Profectus etiam ingenti cum exer- 
citu, adversus Persas Indosque, plurimas item 
regiones alias, admiranda qux:edam in przliis exhi- 
buit prestigiarum specimina. Cadmus autem 
atate jam provectior factas, Boeotiz regnum Pen- 
theo nepoti suo, Echionis filio, reliquit : hunc 
enim primores regni, omnisque adeo populus 
magna laude prosecuti sunt. Cadmus autem ipse 
comitem sibi adjungens Tiresiam, per tempus lon- 
gum, ad Cithxronem montem, in Baeotorum re- 
giore vitam transegit, Dionysius vero ubi intelle- 
xisset Cadinum avum jam consenuisse, pervenit 
ipse in urbem Cadmiam , cum exercitu, οἱ celebri- 
tate magna, Buotiw regnum sibi asserturus, 
Pentheus autem cum przestigias operantem, arnia- 
tisque instructum observassel οἱ quod convocatis 
qui sanguine illi juncti fuerunt omnibus cognatas, 
docuerit. mysticos modos furorum solarium, quas 
ideo Bacchas nominavit : similiter et Dacotis etiam 


D precularum quarumdam solarium initiationes tra- 


diderit; quo /$93 persuasos haberet cos posse 
se Boeotorum regnum sibi asserere ; ut qui in- 


VARULE LECTIONES. 


€ δ.ὰ τοῦδε συνεγρἀγατο. € χαὶ τοῦτο δὲ, scribendum censeo. Fabule hujus auctoris nomen hic 
excidisse videtur ; nisi forte συνεγράφαντο, in plurali legendum sit; quod verisimilius. » Ch.- "xat 
ςρλέµων φαντασίας τινὰς θᾳυµάτων ἐδείχνυεν, « Forte legendum, καὶ πολεμῶν, Φαντασίας τ. 0. £. Ce- 


dreuus habet, xai φαντασίας τινὰς θαυμασίων ἔργων xaX πολέμω» ete. » Cn. 


δὲ παρεχώρησε τῆς διοί- 


χησις. « Scr. δ-ο,κ/σεως. Cedrenus haliet, ᾧ καὶ τὴν διοίκησιν τῆς βᾳσ'λε΄ας ὕστερον παρεχώρησε K. Cli. 


" Airícyo; Ox. ᾖ Πένθει --ἐπαινεῖτο Ox. 
p. 1311. “ 


(81) Ὡς ix γένους ὄντα πατρφ»υ. Cedrenus habet, 
ὡς Ex γένους ὄντα Διός. 

(83) Καὶ ἑωραχὼς αὐτόν. Ὁ Πενθεὺς post lac 
sopplendum videtur... - 


9 KtOspuovtov Ox. 


ED. CHILMEADI NOT.£. 


5 σχίρτου;, Vid. Lob:ck. Aglaopham, 


(85) Σχίρτους ἐχάλει., lta. Cedrenus etiam : Καὶ 
τοὺς μὲν ἄνδρος σχίρτους ἐχάλεσε, διὰ τὸ ἄλλεσθαι 
xai πηδᾶᾷν * τὰς δὲ γυναῖχας, Βάχχας. 
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siructus esset exercitu, eL militibus ejusmodi , quos À ἀχούσας ὅτι καὶ τῆς βασιλείας τῶν Βοιωτῶν ἐπιθυμε[. 
ob corporis agi'itatem οἱ saltaudi peritiam Scirtos Καὶ yevóysvot ἐχθροὶ συνέθαλον πόλεμον ἐν τῇ πόλει’ 
vocare 56 dixit [ eraut enim. ex gente Bessica, — xat ὁ Πενθεὺς νικήσας αὐτὸν παρέλχδεν αὐτὸν, xal 
et mysteriorum insuper cognitione imbuti] : Pen-  δῄσας ἐφύλαξεν αὐτὸν διὰ ctv παρουσίαν τοῦ Kábuou, 
tlieus, inquam, certior de lis factus; audiens etiam τοῦ πάππου αὐτῶν. Ἡ δὲ Αγαύη, ὡς θεία αὑτοῦ xai 
Beotie regnum cum affectare, odio Dionysum µμήττρ τοῦ Πενθέως, πείσατα τὸν ἴδιον υἱὸν ἑ ποίπσεν 
prosecutus eat: et inimicitiis invicem contractis, αὐτὸν ἀπολῦσαι αὐτόν. "στις ἀπολυθεὶς ἐδουλεύετο 
in ipsa urbe ad pugnam deventum est, Ῥορ:οι πῶς ἀνέλῃ τὸν Πευθέα) xal ὁτλισάμενος µετεστείλατο 
autem prelio victor, Dionysum comprehendit; τὴν Αγαύτν, xal ᾗττσε φιλιωθῆναι αὐτὴν 5" τῷ Hsv- 
inque vincula conjectum, in Cadmi avi adventum — 0st χαὶ ἅμα αὐτῷ ἀπελθεῖν πρὸς τὸν Κάδμον. Ἡ & 
asservare statuit. Agave autem Penthei mater, δἱ ΊΤολλὰ mot/Z3a202 τῷ Πενθεῖ, τῷ ἑαυτῆς υἱῷ, ἔπεισεν 
Dionysi matertera, precibus obtinuit a filio suo ut αὐτὸν φιλιωθῆναι αὐτῷ καὶ ἀπελθεῖν πρὸς τὸν Κάδµον, 
captivum liberaret. Liberatus Dionysus secum in. ὅτι ἐλυπήθη πρὸς αὐτοὺς (84), τῆς ᾽Αγαύης συντα- 
animo volutat quomodo Pentheum e medio tollat,  Δδαμένης ἅμα αὐτοῖς ἀπιέναι καὶ [51] πείθειν τὸν 
Armis itaque paratis, Agavem accersit ; rogatque ,, ἴδιον πατέρα. 'O £i Διόνυσος ὠργίζετο χατὰ τοῦ 
cam ut, in gratiam cum Pentheo rediens, Cadinum  Πευθέως, ὡς δεθεὶς καὶ λοιδορούµενος παρ αὐτοῦ" 
una adirent. Quoda filio Pentheo obtinuit tandem — Peeys yàp πᾶσιν ὅτι ix πορνείας ἑτέχθη ὁ αὑτὸς 
water : qu:e promisit sese etiam cis comitem fore, Διόνυσος. Διὰ τοῦτο δὲ xal ὁ Βὐριπίδης μετὰ χρόνους 
ad patrem. demulcendum, qui ab utroque, quod εὑρηχὼς τὸ τοιοῦτον σύγγραμμα τῶν Βακχὼν 
fecerant, moleste tulit. Illad. autem Dionyso sto-  *5f0::o δρᾶμα, ὡς ἀπὸ Πενθέως ** εἰπὼν ταῦτα" 
machum movit, quod in vincula a. Pentheo con- ΣεµέΊη δὲ AoyerÜüsica ἐκ βροτοῦ τινος εἰς Ζῆγα 
jectus , contumeliose etiam exceptus fuisset, «έρουσα cir dpya(ciav «έγει"". Φιλωθέντων δὲ 
Sparserat enim ille in populum spurium esse αὐτῶν ἐκέλευσε τῷ ἰδίῳ στρατῷ ὁ Διόνυσος προλαδεῖν 
lIionysum ex adultera natum. Unde et longo post Χατὰ τὴν ὁδὺν ἐν στενῷ τόπῳ καὶ σοσχεῖν τὸν Πεν- 
tempore Euripides, qui de Dionyso tale quid scri- θέα. Ἐν δὲ τῷ µέλλειν αὐτοὺς ἐδιέναι μετὰ ὀλίγων 
ptum invenerat, in Tragoedia, quam DBacehas voea- ἀνδρῶν ἆλθεν ὁ Διόνυσος πρὸς αὐτόν * καὶ λοιπὸν ὁ 
vit, ista de Diónyso profert, sub Penthei persona,  Πενθεὺς, ἀγνοῦν τὸ σχέµµα, xat αὐτὸς ὀλίχους μεθ' 
Sed Semnele compressa fg ab aliquo mortali, in Jo- — $1930 ἔλαθεν ἄγδρας ᾿ καὶ ἡ ᾿Αγαύη ἣν μετ' αὐτῶν. 
tem retulit culpam stupri. Pace igiturinter cos com- Ἐν δὲ τῷ αὐτοὺς ἀπιέναι ἐπέῤῥιψεν αὐτῷ ὁ στρατὸς 
posita, Dionysus mandavit militihus suis uti, prze- C τοῦ Διονύσου, καὶ συνέσχον τὸν Πενθέα" καὶ εὐθέως 
eccupatis vize angustiis, parati essent Pentheum ὀχκέλευσεν ὁ Διόνυσος ἀποτμτθῆναι αὑτὸν, χαὶ τὴν 
adoriri. Ad iter itaque eis sc aceingentibus, Diony-  αχεφαλὴν δοθῆναι τῇ μητρὶ αὐτοῦ, ὡς ὑδρικούσῃ τὸν 
»us paucis stipatus ad Pentheum venit ; qui, nihil αὐτὸν Διόνυσον. Καὶ ὑπέστρεφεν ὁ Αιόνυσος εἰς τὴν 
insidiarmm suspicatus, et ipse modico iustructus Καδμείαν εἰς τὸ βασιλεῦσα:. Διὰ τοῦτο δὲ λέγουσι 
satellitio, cum Agave comite exibat. Dui vero ες τὴν Αγαύην ἀπυκεφαλίσασαν τὸν ἴδιον αὐτῆς υἱὸν, 
faciunt, incidunt in Diosysi exercitum ; qui Pen- διότι ἔπεισε τὸν Πενθέα φιλιωθῆναι τῷ Διονύσῳ xal 
theum adorti, comprehendunt ; caputque ei, ex — aita [52] γέγονε τοῦ θανάτου τοῦ ἰδίου αὐτῆς vulou. 
Dionysi mandato, statim  detruncant, malrique Οἱ οὖν συγκλητικοὶ καὶ πολῖσαι τῆς Καδμείας πόλεως 
ejus deferunt ; ob contumeliam scilicel ab ea οὐκ ἐδέξαντο τὸν αὐτὸν Διόνυσον διοικησα: τὴν βα- 
Dionvso illatam. Quo facto in urbem Cadiniam  σιλείαν αὐτῶν, λέχοντες ὅτι τὸν ἴδιον ἑκάδελφον 
vevertitur. Dionysus regnum- capessiturus. llinc ἐφύνευσε μὴ ὢν βασιλεύς ἐὰν βασ.λεύση, ἀπολεῖ 59 
poet» fabulantur Agavem filio suo capuLampu- τὴν Βοιωτίαν. Καὶ προετρέφαντο παραχαλέσαντες 
tasse, eo quod. Peutheum Dionyso concilians, filii τὸν Λυχοῦργον, ἄνδρα aogbv, εἰπόντε; αὐτῷ τὰ συµ- 
&ui necis. causa fuisset. Cives autem primoresque θάντα) xai ὡπλίσατο 55 xat! αὐτοῦ, xaX ἐχδάλλει αὖ- 
urbis Cadmi: Dionysum regem suum habere no- ,, τὸν ix τῆς Kaóp:lag πόλεως xaX τῆς Βοιωτίας. 
luerunt; dic:ntes. eum, qui, privatus dum esset, Καὶ γνοὺς 02:0 ὁ Διόνυσος, ὅτι ὡπλίσατο χατ αὖ- 


VARI/E LECTIONES. 


5! αὐτὴν. αὐτὸν Ch. Tum Ox. τοῦ II:vüft et mox Πενθεῖ. 5* Πσνθέως, Imo. Semeke sororum, — *? λέ- 
χει. Scr. λέχους, ex Euripide in Prolog. Bacch. v. 29. Ch. 11. Καδμίαν Ox. et mox bis Καδμίας. 
** ἀπολεῖ Ch., ἀπωλεῖ — Βοιωτείαν Ox, et mox. Βοιωτείας. — '* ὡπλίσετο. « Scr. ὠπλίδετο, sive ὡπὰί- 
σατο, uti infra habetur. » Ch. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(84) "Ότι ἐλυπίθη πρὸς αὐτοῦς. Λύπη, apud D p. 553. lllus etiam Zenonis imper. intiinus, cum 
auctorem nostrum uon dolores, aut maestitiam, — ex insidiis in se a Verina Aug. structis, przecisa 
sed iracundiam et indignationem ubiquesignificat. — saltem aure evasisset, atque iinperator se facino- 
lta Theodosius imperator, ubi rescivisset Eudoxiam — ris inscium fuisse jurasset ; fidem ei nihilominus 
fiiam suam Roms Vandalis proditde auctorem — derogavit lllus, atque. ἔχων τὴν λύπην, imperatori 
fuisse, £Aumf9r πρὸς αὐτὴν ; ei infensus erat, nul- — exinde infensus vindictam meditatus eat : lib. xv, 
lauque deinceps ejus rationem babuit: lib. xiv, — p. 577. 
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tW 35, ἔφυγς τὸν Λυχοῦργον, καὶ εἰς Δελφοὺς ἀπελ- A patruelem neci dedisset, si ad regni fastigia fuerit 


(y ἐχεῖ τελευτᾷ. Καὶ ἑτέθη τὸ λείφανον τοῦ αὐτοῦ 
Δωνύσου ἐχεῖ ἐν copi xal τὰ ὅπλα δὲ αὐτοῦ αὐτὸς 
but εἰς τὸ ἱερὸν ἐχρέμασς, χαθὼς Δείναρχος "' ὁ 
Φφῶτατος συ εγράψατο περὶ τοῦ αὐτοῦ Διονύσου. 
Ὡσαύτως δὲ xaX ὁ σορώτατος Φιλόχορος τὰ αὑτὰ 
ζυνεγράφατο, ἓν f| ἐχθέσει cime περὶ τοῦ αὐτοῦ 
Δωνύσου, Ἔστιν ἰδεῖν την ταφὴν αὐτοῦ ἓν Δελφοῖς 
tpi τὸν ᾿᾽Απόλλωνα τὸν χρυσοῦν. Βάθρον 35 δέ τι 
ὖναι ὑπονοεῖται ἡ σορὸς, ἓν ᾧ γράφεται, Ἐνθάδε 
siat θανὼν Διόνυσος ἐκ Σεµέ.ης. Ὁμοίως δὲ 
χαὶ ὁ σοφώτατος Κεφαλίων τὰ αὐτὰ ἓν τῷ ἰδίῳ σ»γ- 
Ἱράμματι ἐξέθετο. 


provectus, ipsam Boeotiam funditus eversurum. 
Lycurgum itaque, virum sapientem, eui rem totam 
aperiunt, in auxilium suum vocant : qui contra 
Dionysum arma sumens, ex urbe illum, que 
etiam ex Bootorum finibus exterminat, Quod ubi 
[45 Dionysus intellexisset, fuga rebus suis consu- 
luit, et Delphos profectus, diem illic supremum 
obiit : ubi etiam reliquie ejus in loculo posite 
sunt, in fano ubi ipse arma sua suspenderat, 
Sicut memorie prodidit sapientissimus Demarchus, 
de hoc nostro Dionyso scribens. Eadem etiam ba- - 
bentur apud sapientissimum Philochorum ; qui in 


sripis suis testatur, Dionysi sepulgrum, suis etiam teniporibus, Delphia exstitisse ; juxéía Apol- 
liaem Aureum : pro loculo autem foveam quamdam habuisse, in qua istius inodi scriptum legere erat 
Epitaphium : Dionysus, Semeles filius, hic jacet sepultus. liec autem ipsa tradidit ctiam in. scriptis 
giis sapientissimus Cepbalion. . 

Metk οὗν «hv τελευτὴν τοῦ Κάδμου, βασιλέως p Cadmo autem Basotorum rege defuncto, regnavit 


εἰς [55] Βοιωτίας **, ἐδασίλενσεν 6 Νυχτεύς. Οὗτος 
"Έχει * θυγατέρα , ἱέρειαν τοῦ ναοῦ Ηλίου, ὀνόματι 
Αντιόπην’ fiti; ἐδιδάχθη τν Τλιαχὴν εὐχὴν, τοι 
μυσταγωγἰαν τῶν Διονυσιακῶν βαχκχευµάτων, χὰ- 
χεῖθεν ἑλέγετο βάχχη. Ὁ δὲ αὐτῆς πατὴρ, ὁ Νυχτεὺς, 
εἶχεν ἁδελφὸν ὀνόματι Λύκου, βασιλέα τοῦ "Άργους: 
bg Λύχος βασιλευς εἶχε συγχλητιχὺν ὀνόματι 
θεύθοον 3, ui» γενόµενον Βρόντονός τινος, ἐξαδέλ. 
97) τῆς Δέρχης, ix τοῦ γένους τοῦ Πίχου AU; κατ- 
αγοαέλου. 'O αὐτὸς δὲ θεόδους ὃ συγχλητικὸς κατὰ 
τάγμα ἐλθὼν ix τοῦ Άργους by sip ἱερῷ τοῦ Ηλίου 
παραχοιμηθᾶναι (85), καὶ [51] ἑωραχὼς τὴν ἱέρειαν 
Ἀντιόπην, «Ὀπρεπεστάτην οὖσαν καὶ εὐμήκη, ἑδλήθη 
tl; ἔρυτα αὐττς. Καὶ mapauslva; Ev τῷ ἱερῷ προ- 
φάσει τοῦ τάγματος τῆς εὐχῆς, ὡς συγγενῆς αὐτῆς, 
ὑπονοθεύσας ἔφθειρεν αὐτὴν xaX ἔγκνον ἐποίησε΄ xal 
φοθεθεὶς τὸν Νυχτέα, βασ,λέα τῆς Βοιωτίας ff, 
ἀνεχώρησεν εἰς τὴ» ἰδίαν αὐτοῦ χώραν. Μαθὼν δὲ ὁ 
Νυκτεὺς βασιλεὺς, 6 ταύτης macho, ὅτι ἐφθάρη. 
Εαδεν αὐτην ix τοῦ ἱεροῦ. xal ἐξετάσας αὐτὴν 
ἔμαθς παρ αὐτῆς τὸν” φθορέα θ:εόβοον ὅτι Ex τῶν 
συγχλητικῶν ἐστι τοῦ ἀδελφοῦ αὐτοῦ Λύχου xav τῆς 
αὐτοῦ γυναιχὸς γένος. Αγνοῶν δὲ ὁ Νυκτεὺς, ὁ πατΤρ 
αὐτῃς, ὃτι ἔγκυός ἐστιν, ἔπεμφεν αὐτὴν εἰς τὸν ἴδιον 
αὐτοῦ 52295, τὸν Λύχον, βασιλέα τοῦ "Apyou; , ἵνα 
ἑξιτάσῃ χαὶ αὐτὸς τὸ πρᾶγμα τῆς φθορᾶς αὐτῆς, 


Nyeteus. Erat ei filia, nomine Απιίοβα ; Solis in 
templo sacerdos, cujus etiam edocta preculas, 
mysticos nempe illos Baechandi ritus, exinde 
Baccha dicta est. Pater autem ejus Nycteus fra- 
trem habuit, Lycum nomine, Argivorum regem. 
Habuit hie in regno virum nobilem, nemine Theo- 
boum Brontonis cujusdam Dirces patruelis, ex 
genere Pici Jevis oriundi, filium. Theobous autem 
iste, ex voto veniens ab Árgis in templum Solis ut 
ibi recubaret, Antiopam sacerdotem illic conspe- 
ciam deperibat ; ut que virgo 4G esset forma 
staturaque pülcherrima. Commoratus vero templo, 
tanquam sub.specie religionis, ut qui virgini 
eliam sanguine esset conjunctus, in amorein suum 


C illectam eam. vitiavit gravidamque fecit. Metuens 


d inde sibi a Nycteo, Boeotorum rege, in patriam 
suam reversus est. Nyctleus autem, virginis paler, 
de his certior factus, filiam suam fano exiractam 
examini subjecit; et compertum habens vitiatam 
fuisse eam a Theoboo, qui Lyci (fratris ex primo- 
rihus erat, uxorique sua sanguine conjunctus ; 
filiam suam, nescius tamen eam jam tum prz- 
gnantem esse, ad Lycum fratrem, Argivorum 
regem, misit; ul ipse eliam, examine facto de 
stupro, inquireret nempe an auctor ejus essel ex 
Argivis suis aliquis : quod ita esse si coiperis- 


VARI LECTIONES, 


95 ὅτι ὡπλίσατο χατ᾽ αὐτοῦ. « Verba ista transposita, locoque non suo apparent. Itaque legendum 
eenseo : Καὶ γνοὺς τοῦτο ὁ Διόνυσος, ὅτι ὠπλίσατο χατ αὐτοῦ, ἔφυγε, eic. » Ch. Ponebantur post Βοιω - 


τίας. 3 Δείναρχος Bentleius, p. 72, Δήμαρχος Ox. 
€? ἔχει. « Forte εἶγε. » Ch. *! θεόδοον — Βρόντονος. Θεόόοιον 


βνθρου — γράφει Ox. ** Batoszs(ag Ox. 


*5 930poy — γράφεται Siebelis. ad Philoch. p. 21, 


— Bpátovo; Cedreuus p. 21 C, 8zofAuv:ogz Joannes Antiochenus apud Joannem Tzetzam Hist. 1, 13. 


* Βοιωτείας Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(85) "Ev τῷ ἱερῷ Ἡλίου παρακοιμηθῆναι. Vete- Ὁ Ad quem locum Is. Tzetzes scholiastes testatur 


ribus de re quapiam numina. consulturis, aut ali- 
quid ab eisdem pelituris in more positum erat, 
templa deorum, locaquesacra intrare, ibique de- 
eubintibus, per quietem oraculi responsum ex- 
spectare. Moris. hujus antiqui. apud Lycoplironem 
mentio :. 

Δοραις δὲ μή.]ων τοίνυν ἑγκοιμωμένοις 

Χρήσει καθ’ ὕπνον πασι vnyspeiiv cedri. 


apud Daunos, sive Calabros morem  invaluisse, 
Podalirii sepulerum. pro morborum suorum me: 
dela, iuvisendi ; ibique pellibus ovinis, (ἐν µηλῳ- 
ταῖς) iucumbendi, καὶ x20' Όπνους λαμθάνειν xpn- 


. σμοὺς ἐξ αὐτοῦ. Virgilius ctiam, /neid. lib. να, 


Latinum regem Fauni oracula consulentem intro- 
ducit, verbis hisce : 


* o. amo cendb P" 


1:5 


JOANNIS MALAL;E 


19 


vissel , ut Anti: ρα poenas dart violatze pu licitiz, Α xa el ἀλτηθές ἐστιν ὅτι ἐκ τοῦ Ἄργους ἐστὶν ὁ αὐτῆς 


qued. hoc «ἀοενάθς commisisset : in illum vero 
gravius ut decerneretur, qui tale aliquid in per- 
sonam sacram ausis fuerit. ftex autem Lycus 
eim de Antiopa. quastionem habere statuisset, 
coservata ejus forma, et edoctus eliam gravidam 
eam esse, misericordia molus, manere eam jussit 
usque dum partum edidisset, poenas deinde latu- 
ram temerati sacerdotii, Interim rex Lycus An- 
Uopam, cujus etiam erat avunculus, Dircze. uxori 
v«ustodiendam tradidit, usque dum partum ederct. 
Parturiens autem Antiopa gemellos enixa est ; qui- 
bus nomina dedit Amphionem et Zethum. Infantes 
nutem inlucem editos exponi rex jussit, in vico Ra- 
sibea 4 dicto, non procul a Cithxrone monte. 
Ceterum. misertus corum Ordio quidam agricola, 
p'erulos accepit ab cis, quibus eos exponendi 
cura commissa erat : cumque prole careret ipse, 
alque etiam sciret eos matrem habere Antiopam, 
quam sacerdotem esse cognoverat, suppetitavit 
ipse infantibus alimoniam. Postca temporis grae- 
sante bello: per Argivorum regionem, rex Lycus 
in militiam profectus est : cumque bello longius- 
cule detentus fuisset , uxor ejus Dirce existimans 
Autiopam,:" cum puerperii doloribus jam soluta, 
ponas adhuc nullas luissct, conjugi suo ( cui ob 
formam gratissimam csse cam suspicabatur), iu 
clandestinos reservatam concubitus : paucis sti- 
pata militibus, eam sibi sumit comitem, tanquau 


in rus secederet ; et versus Cithieronem tendens (C 


montem, in vicum, ubi Antiopz filii enutriti erant, 
deveuit. Verum Dirce, cum hoc ignoraret , tau- 
rum sil vestrem οχ regione illa adduci jussit; cu- 
jus cornibus facem | adaptans, collo ejus fune cir- 
eumligato, Antiopam ei alligari jussit, ut a tauro 
sic distracto per.ret. Audientes vero, qui in. vico 
illo habita! ant, destinati Antiopee supplicium, 


φθορεὺς, καὶ ajthv τιµωρήσηται, ὡς φθαρεῖσαν 
ἱέρειαν οὖσαν, καὶ ἐχεῖνον δὲ ἁμύνηται (86), ὡς 
τοιοῦτόν τι τολµήσαντα κατὰ ἱερατιχοῦ σώματος. 'O 
δὲ βασιλεὺς Λύχος εἰσαγαγὼν τὴν αὐτὴν ᾿Αντιότην 
εἰς ἑξέτασιν, xal ἑωραχὼς αὑτῆς [55] τὸν εὑπρέ- 
πειαν, καὶ μαθὼν ὅτι ἔγχυός ἐστιν, Ἰλέησεν αὐτὴν, 
λέγων ὅτι δεῖ πεοιμεῖναι, ἄχρις οὗ τέκῃ, καὶ τότε 
τιµωρήσασθα, αὐτὴν, ὡς ἱερατιχὸν ὑθρίσασαν σχΏμα. 
Ὅ δΣ αὑτὸς Λύχος βασιλεὺς εἶχε γυναῖχα τὴν Δέρχην' 
xai παραδοὺς αὐτῇ την ᾽Αντιόπην εἶπεν αὐτὸν φυλάτ- 
τεσθαι παρ aot, ἄχρις οὐ τέχη' ὁ δὲ Λύχος βασιλεὺς 
fv θεῖος zr: ᾿Αντιόπης. Ἡ δὲ αὐτὴ Αντιόπη ἐγένντσε 
δίδυμα, οὕστινας ἐχάλεσεν ᾽Αμϕίονα xal Ζηθον **. Καὶ 
ἑῤῥίφτσαν γενυνηθέντα τὰ βρέφη κατὰ χέλευσιν 
τοῦ Λύχου βασιλέως ἓν τῇ χώμῃ τῇ λεγομένη Ἔα- 
σθέκ ** πλησίον τοῦ Ἐιθαιρωνίου ** ὄρους. 0ὔστινας 
παῖδας οἵχτου χάριν ἔλαδθε παρὰ τῶν ῥιπτόντων eT 
τὰ αὐτὰ βρέφη Ὁρδίων τις γεηπόνος (87), ἄπαις üv, 
γνοὺς ὅτι τέχνα ὑπτρχον τῆς -ἱερείας Αντιόπης * 
ἔδει γὰρ αὐτῖν, ὡς ἱέρειαν ' xal ἀνεθρέφατο αὖτ 

Μετὰ ὂδ χρόνον πολέμου χινηθέντος 5 τῇ Αργείων 
χώρα, ἐξΤ)θεν ὁ Λύχος βατι)εὺς ἐπὶ τὸν πόλεµον ᾿ 
xaY ἐχοόνισς πολεμῶν. 'H δὲ Aipxr, τοῦ Λύνου pa- . 
σιλέως γωυνῇῆ, λογισαμένγ ὅτι οὐχέτι μετὰ τὸν τοχᾶ- 
τὸν ἐτιμωρήσατο τὴν αὐτὴν Αντιόπην, ἀλλ' εἴασεν € 
αὐτὴν, ὡς ἐρῶν αὐτῆς xal λάθρα μιγνύμενος μετ 
αὐτΏς, ὡς εὐπρεπεστάττς, λαθοῦσα αὐτὴν μετὰ ὁλί- 
γων στρατιωτῶν ὡς ἐπὶ. χώραν ἀπῆλθεν ἐπὶ. τὸ Κι- 
θαιρώνιον Époz ἐν cf, πώμῃ ὅπου οἱ αὑτῆς υἱεῖς ἦσαν 
ἀνατραφέντες. Τοῦτο [56] δὲ ἀγνορῦσα dj Δίρχη, xal 
ἐξαγαγοῦσα Ex τοῦ αὐτοῦ χωρίου ταῦρον ἄγριον, xa 
πέξχαα ὃᾷδα ἐν τοῖς αὐτοῦ χέρασι, vh) ᾿Αντιόπην 
ἐχέλευσς δεθῖνα., καὶ τὸν σχοῖνον εἰς τὸν τράγτλον 
τοῦ ταύρου εἰλιγῶνα:, καὶ οὕτως συρΏναι τὸν Ἂν- 
τιόπην ὑπὸ τοῦ ταύρου καὶ ἀπολέσθαι 79. Kat ἀχού- 
σαντες πάντες οἱ τοῦ αὐτοῦ γτήµατος (88) τὸν μέλ- 
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Ch., ῥυπτόντων Ox. «5 κιν, Ch., xov. Ox. 


*? εἶασεν Ch., Ezo:v Ox. 


10 ἁπωλέσθαι. Ox. 
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Illuc doua sacerdos 
Cum tulit, et cesarum ovium sub nocte silenti 
Peillibus incubuit stratis, somnosque petivit : 
Multa modis simulacra videt. volitantia miris, 
Et varias audit voces [ruiturque deorum 
Colloquio. 

Ubi quod noster, παρακοιμτθῖναι, Virgilius, 
incubare, dixit : quod, Servio teste, proprie dicitur 
de his qui dormiunt ad accipienda responsa. Unde 
est, ile incubat Jovi, id est, dormit 1n Capitolio, 
ul responsa possit accipere. Consuetudo. autem 
h:c usque ad Constantin. M. viguisse testatur 
auctor nosler, qui lib. ji, p. 46, imperatorem hunc 
Sostlicnium ab. Argonautis conditum: visitantem, 
deque statu: ibidem positze figura angelica scisci- 
tandi causa, τῷ τόπῳ παρανοιμώμενον introducit. 
Sed et Julianus. etiam ὁ παραθάτης, suscepta in 
Persas expeditione, sacrisque ad Daplinem, Antio- 
c hense surburbium, Apolloni peractis, παραχοιµη- 
θᾳὶς. per quietem vidit puerulum. flavum, qui mor- 
ti* lucum ei praenuntiabat : lib. xu, p. 512. 

(66) Μα) ἐκεῖ.ον δὲ àpovriat. "Arroyo, auxilior. 


ἀμύνομαι ulciscor, vel penas ab aliquo exigo, 
proprie siguificant. llesyehius : &pova:, ἀπαλετῃ - 
σαι, τιμωρῖσα:. Aninonius de verb. simil. et differ, 
᾽λμύνεσθαι, xal ἀμύνειν διαφέρει’ ἀμύνεσθαι μὲν 
γάρ ἔστι τὸ χολάςειν τοὺς προαδ.κἤσαντας  ἀμννειν 
δὲ τὸ βοηθεῖν. Ad eumdem Moschopulus : ἀἁμύνιω, 
τὸ βοτθῶ * ἀμύνομαι δὲ, τὸ τιμωροῦμαι, ἔγουν xo- 
às. 

* (87) Γεηπόνος. Scr. q7,15v65. 

(88) Οἱ τοῦ, αὑτοῦ χτήµατης. Κτήμα hoc loco, 
uti etiam infra, p. 25, pro vico, sive villa sumitur: 
unde apud Gricos recentiores, χτήτωρ, paganus, 
aut ctiam vici, vel urbis alicujus. incola. Exempla 
hujus generis apud. hunc nostrum frequenter oc- 
currunt; quie omnia suo Joco videbimus. Idem vi- 
dere est apud Chr. Alex. p. 914 : Οἱ γὰρ Βριασμά- 
và; 55; πόλεως τῶν Κανζάκων, xat πάντες οἱ κτή- 
τορες αὐτῆς, ἑνίχα ἔμαθον, elc. Atque liec iie mo- 
vent, ul non assentiar. Jo. Leunclaio, qui in Notis 
suis ad Constantini Porphyrogennet:e Novell. 4, 
pro, ol κτύτορες, οἰχέτορες, reponi vult. 


' 
tl 
, ^e 
ly: Yivss02t τῆς 
αὐτῆς ὀλολυγμοὺς, ἐξῆλθον Ex τοῦ Δέρας θέας "! χω- 
. Hd - λε 4. "TE Pew * ο - * . 
pi) οὕτως λεγομένου' σα» 05 kv πλήθει moÀÀo ἐν 
αὐτῷ ἄγροιχοι * ὡσαύτως ὃν χαὶ οἱ δύο viol της 
Ἀνιύπη: ἦσαν μετ αὐτῶν Raax τῷ ἀναθρε)αμένῳ 
αὐτοις Ὁρδίων:, γεωργῷ. Καὶ παρεκάλουν τὴν Afp- 
xr! y τοιούτῳ αύόρῳ ἀνελεῖν αὐτήν ' ἡ 6b ἐξεῖπεν 
ορ. τσ . - - * 9 φ * 
αὐτοῖς ὅτι ἱέρεια Ἡν τοῦ Ηλίου, καὶ ἐφθάρη xat ἐγέν - 


Υησεθ»0 παῖδας Ex πορνείας, xaY δξξ αὐτὴν τιμωρηθῆ-. 


nm. Καὶ ἀχούσαντες o0 τῆς Αντιόπης υἱοὶ, Zi00; καὶ 
Ἀμ. wi, πα να τοῦ ἀ)αθρεμχμένου αὐτοὺς Ὁρδίω» 
Ὡς 5$ µέτηρ αὐτῶν ἐστιν fj μέλλουσα τιωοεῖ- 
391t, $, Αντιόπη, χυναθροίΐίπαντες πᾶσαν shy &ypot- 


xxiv! χώραν, ἅμα αὐτοῖς ἀπελθόντες [7] &góveu- 


614 τοὺς στρατιώτας. Καὶ Ἰαθόντες τὴν Δίρχην 


ker ἃ ἐφόρεει βασιλικὰ χοσιήµατα, καὶ ἔλυσαν B 


τν Ἁνιόπιν. Καὶ λυθεῖσα τῶν δεσμῶν ἡ ᾿Αντιόπη 
tzitpryt τοῖς ἰδίοις αὐτῆς πχισὶν, Αιεϕίονι 7? καὶ 
Lira, 2542233: την Δίρχην * χαὶ λαθόντες τῖν Δίο- 
Xt» ἔδτσαν εἰς τὸν αὐτὸν ἄγριον ταῦρον, χαὶ συρεῖσα 
ὑπὸ το ταύρρυ dj Δίρχη ἀπώλετο. Ὁ δὲ ταῦρος ἐκ 
τὴς ἑλασίας ἐδίγησε, καὶ εὐρὼν πηγἣν ἕστη πιεῖν * 
χαὶ χυπεῖσα dj σχοῖνος εἶασε πλησίον τῆς πηγῆς τὸ 
Hiy143 Vn: Δίρχης c xal ἐχλίθη d αὐτὴ πηγὴ ἐξ 
ἐχείνου ἕως τῆς νῦν Ev τῇ χώρα ἐχείνῃ f) Δίρχη. Καὶ 
iT» ὁ Ίΐθος καὶ ὁ ᾽Αμϕίων ἕἔλαθον τὴν ἑαυτῶν 
µυτέρα, τὴν ἸΑντιόπην, καὶ ἔφυγον ἐπὶ viv ἰδίαν 
χύραν αὐτῶν, τῇ; Botwziav* xal ἐκεῖ ἀναφανέντες 
ἐγγώωσθτσαν τοῖς Βοιωτοῖς, 'O δὲ αὐτῶν πάππος ὁ 
Ἀυχτεὺς, ὁ βασιλεὺς τῆς αὐτῖς Πριωτίας χώρας, 
Ἱε]έραχε, χαὶ νόσῳ βληθεὶς τελευτᾷ. Καὶ λοιπὸν 
μετα την τελαυτῆν τοῦ Νωκτέως ῥβασιλέως οἱ 


τῆς Bouwía; πάντες ἕτησαν αὐτοὺς βασιλεῦσαι 


o - 
δα 
m] 


βᾳσιλιχοῦ ὑπάρχοντας τοῦ Νυχτέως. Καὶ ἀνηγο- 
ρεύβησαν βασ.λεῖς, xai ἑβατίλευσαν ὁ ᾽Αμϕίων xal 
6 Zr65z τῖς Ε2:ωτίας χώρας οἱ µουσιχοί. Καὶ εὐθέως 
Ααφίων ὁ λυρικὸς (89) χτίδε, πόλιν µεγάλτν πάνυ, 
ὁ "εκάπυτον, τὸν πρώὠτν μὲν οὖσαν χώμτν [58] λε- 
Yontrnao Ἐνχωίαν 59 ἣν ὠνόμασαν οἱ αὗτοὶ ἆδελφοὶ 
πόλε) Ὀΐδας ci, τὸ ὄνομα τοῦ αὐτῶν πατρὸς , xac 


»- - 


χέ-ξσι τῖς αὐτῶν μιτρὸς, της Αντιόπης. Καὶ 
z^ 


bx f0r ἡ αὑτῆ χώρα 7521... 'O 065 Λύκος βασιλεὺς, 


CHRONOGRAPHIA. — 115. II. 


Αντιόπης 0άνατηων xoY τοὺς A ejusque ejulatus, egressa est numerosa rusticorum 


12? 


turba (quos plurimos Rastlea vicus 48 habebat ), 
inter quos etiam erant Antiopz filii ambo, et qui 
eos enutriverat, Ordio agricola. Cumque una ow- 
nes Dircem rogarent uti Antiopa talisaltem fato 
non periret, instabat. illa Antiopam, cum Solis 
sacerdos esset, castitatem $8Uam violasse, et cx 
illieito concubitu filios duos peperisse ; atque 
adeo supplicii hujus dignam esse. Amphion autem 
et Zethus, ubi ab altore suo Ordione didicissent 
matrem suam esse Antiopam, quie supplicio tra- 
denda esset : collectis in unum rusticis in circuitu 
omnibus, egressi sunt cum eis : et occis.s militibus, 
comprehensam Dircem regalibus suis ornamentis 
spoliarunt, Antiopamque vinculis solvunt. Soluta 
illa, filiis suis, Amphioni et Zctho, imperat uti 
Dircem e medio tollerent : illi vero correptam 
illam tauro illi feroci alligant, a quo raptata, 
periit. Taurus autem, ex cursu, sitivit; et reperto 
fonte, bibiturus astitit. Contigit autem ut, rupto 
fiie, Dirces cadaver prope fontem istum relictum 
jicuerit: unde ab. indigeuis fons iste, Dirce, us- 
que adhuc vocatus est. Post. hiec Zethus et Àu:- 
phion matrem Antiopam sibi sumentes, in Boo- 
tiam patriam suam fugerunt : ubi deinde Doeotis 
innotuerunt, Nycteus autem, avus eorum, Daotiz 
rex, 2tate jin. grandior, ex morbo interiit : post 
cujus obitum, Βανοιὶ omues Amphionem et Zethum 
rogabant uti Νγοιος regi, a quo genus ducebant, 
ipsi in regno succederent. [taque reges salutati 
musici Jii, Amphion et Zethus, Bocotis 49 impera- 
bant. Amphion autem Lvricus urbem statim ani- 
plissimam condidit, duodecim portas. habentem, 
quic antea vicus erat, Enchilia dictus. Urbem 
hanc matris ex jussu, a Theoboi patris. nominc, 
Thebas vocarunt fratres: ubi etiam per multos 
annos regnarunt. Tota deinde in circuitu regio, ab 
urbe, Theb appellata est. fex interim Lycus, 
Dirces conjux, et eorum avunculus, in bello mor- 
tuus est : sicuti ista secundum veritatem prodidit 
Cephalion. Sapientissimus enim Euripides poeta- 
rum more scribit in fabula, vitiatam fuisse Antio- 
pam a Jove, in Satyrum verso; atque inde natos 
Zeilium et Amphionem, musicos. Jovem vero, 


ὁ τς Ἀέρχης ἀνὴρ, ὁ θεῖος αὐτῶν, ἑτελεύτα ἐν τῷ D in Satyrum conversum Antiopam | vitiasse, dicens, 
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"o by τοῦ Δέρας θέας. « Supra Ῥασθέα vocata est: forte lezendum, £z τοῦ δη "Pas0£ac χωρίω. » Ch. 


Vno dele δέ. Τὸ ἀγροιχιχὴν. ἀνροιχὴ» Οκ. 


73 λαεφίωνι 


Ox. Sic ct infra, "* Ἐνχιλίαν. Scripsisse 


videtor Ἐχέλειαν. Npta est fabula de Cadmi et. Harmonie ad Ἐγχελεῖς, gentem llyrica:n, secessu. 
Urde fortasse exp'icandum hoe de. primo Thebarum nomine commentum, Cum conjectura nostra 
Ἐνχέλειαν componi potest quod. Diodorus 41v, 55, Cadmi ad. Euchelenses seceseum in Eucliclensium 


a.vci$2s Thebas expeditionem convertit. 


ED. CHILMEADI NOTA. 


($9) ᾽Αμϕίων 6 λυρικός. De Amphione lapides 
3] Thebas con.lendas cantu traliente, οί fabula. 
lo. Tz-tz. chil. f. eum lapidicidis lapides con pin- 
gitibus lyra accinisse asserit : et postea. Alexan- 
ter, Thebarum, mania eflodiens, lugubribus can- 
Menis in hoc opere usus est, ἰεδίο Callisthene 
api d euindem  Tz«ctzem. 


'Ajtlur μὲν ἦδε χρατῶν» τὴν Aópav, 
Οἱ «Ἰιθουρ]οἱὶ δ' ἐπείρηδο», τοὺς «ίθους συντι- 
Ιθέντες. 
'Qc ὕστερον "AA&EarÓpoc. ἑκείνας καταύχκάπζων 
θρηνώδεσιν αἲ λἡμασιν, ὡς Ιία.ὶ1ισθένης γράφει. 
'O Ἱσμενίας née yop, αἱ θηδαι δ) ἑπορθοῦγτο. 
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Metempsychosin refert; cujus juxta Transimnigra- A πολέμῳφ' ἅτινα συνεγράφατο Κεφαλίων μετὰ ἁλη- 


Uonem, Theobous, geidellorum parens, ex Jove 
Pico oriundus fuit : Satyrus enim, Bocotoruim dia- 
lecto, corpus aliquod vilius designat. 


θείας. 'O vYàp σοφώτατος Εὐριπίδης " ποιητικῶς 
ἐξέθετο ονορᾶμα ὡς ὅτι ὁ Ζεὺς εἰς Σάτυρον [μετα- 
θληθσὶς] 15 ἔφθειρε (90) την ᾿Αντιόπην, χἀχεῖθεν 


ἐγεννήθη ὁ Ζΐθος καὶ ὁ ᾽Αμϕίων οἱ μουσιχοἰ. Κατὰ δὲ µετάστασιν μετεμφυχώσεως καταχθέντα τὸν πα- 
τέρα αὐτῶν θεόδοον ἐκ τοῦ Πίχου Διὸς εἶπεν, ὅτι ὁ Ζεὺς μεταθληθεὶς εἰς Σάτυρον, ὅ ἐστι κατα τὶν Ἠοιω- 
τῶν. γλῶσσαν, εἰς ἄλλο σῶμα αὐτελέστερον (91), ἔφθειρε τὴν Αντιόπην. 


Amphlionem vero et Zethum exceperunt, in re- 
' gno Thichano, posteri eorum, usque ad OEJipum 
Laii et Jocastze filium. Laius enim, Thebanorum 
rex, filium habuit, nomine Joccam, eum nempe, 
qui postea vocatus est (Εαἱριι. Laius autem 
oraculo monitus, eum cum propria matre 5() rem 
habiturum esse, militibus astantibus imperat. uti 
OEdipum (ilium {η sylvas deportarent ; pedesque 
ejus in foramina ligni perforati immittentes, clavis 
munituin redderent. llinc autem habemus tormenti 
illius inventum, quod a militibus usque adhuc 
Cuspus vocatur. Milites autem regis dicto audien- 
tes, OEJipum in sylvis exposuerunt a feris dc- 
voranduim. In sylvam aute: venieus rusticus qui- 
dam nomine Melibeus, ut ligna czederet, puelluin 
invenit in terra volutantem pedibusque tumefa- 
ctum. llle vero securi, quam in manu habebat, 
lignum illud, quo pueri pedes impediti erant, 
coufringens, puerum deluxit, domique secum 
enutrivit; OEdipum, a pelum tumore appellans : 
qui postea adolescentior factus, egregiam pr: se 
ferebat indolein. Erat autem in regione illa mulier 
quidam agrestis, nomine Sphinx ; deformis illa 
.quidem, et mainmosa vidua: quia, posl mariti 
obitum, multitudinem coegerat latronum agrestium 
suique similium, ex :vico suo, Moabe dicto ; qui 
medium jacebat inter duos montes, inter quos 
unicus erat angustus aditus. llla vero, occupato 
altero montis vertice, cum praedonibus suis, nego- 
tialores et viatores quoscunque illac prietereuntes 
interfecit, queque labuerunt omnia diripuit : 
unde fama illius per Tlicbas totas percrebuit. Itaque 
rex $1 Laius duces suos primarios, cum copiis 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν τοῦ ᾿᾽Ἀμϕίονος 17 xal του 
Ζήθου ἐθασίλευσαν οἱ Ex, τοῦ γένους αὐτῶν τῶν θη- 
θῶν ἕως τῆς [99] βασι)είας τοῦ Οἰδίποδος, υἱοὺ 
Aatou xai τῆς Ἰογάσττς 15. "Όστις Adio;, βᾶ- 
σιλεὺς θτθῶν, ἔσχεν υἱὸν Ἰώκχαν '* μεταχλτθέντα 
τὸν αὐτὸν προειρημένον Οἰδίποδα. Καὶ χρησµοδοτη- 
θεὶς ὅτι τῇ ἰδίᾳ αὐτοῦ μητρὶ Ἰοχάστῃ συμμιγήςε: 


D ται, ἐχέλευσε τοῖς παραµένουσιν αὑτῷ ατρατιώταις 


λαθεῖν 99 τὸν αὐτὸν Οἱδίποδα ei; τὰς Όλας, χαὶ βλη- 
0T vat τοὺς πόδας αὐτοῦ ἐν ζξύλῳ γλνυφέντι καὶ ἔχοντι 
ὁπὰς χαὶ ἠλωδηναι τὸ ξύλον. "EG αὐτοῦ οὖν ἐπινε» 
νόηται ὁ λεγόμενος παρὰ τοῖς στρατιώτεις ἕως τῆς 
v9» Κοῦσπος (92). Καὶ ποιῄσαντες ὡς ἐχελεύσθη: 
σαν οἱ στρατιῶται εἴασαν τὸν Οἰδίποδα εἰς τὰς ὕλας, 
ὅπως θηριόθρωτος γένητεαι. Καὶ ἑλθών τις ἄγροιχος 
ὀνόματι Μελίδοιος ἐπὶ τὴν ὕλην χόφαι ξύλα, εὗρεν 
αὐτὸν συρόµενον ἐπὶ τὴν γῆν xal τοὺς πόδας αὐτοῦ 
ὀγχωθέντας ' καὶ λαθὼν àv f| ἐθδάσταζεν ἀξίνῃ 
ἔχλασε (95) τὸ ξύλον ὅπου ἑσφάληντο οἱ αὑτοῦ πόδες, 
xai λαδὼν [90] αὐτὸν ἀνεθρέφατο, καλέσας σὐτὸν 
Οἰδίποδα διὰ τὸ οἱδάνξιν τοὺς πόδας (94) αὐτοῦ: xal 


C ἐγένετο γενναῖος αὐξηθείς. Ἐν δὲ τῇ χώρᾳ ἑχείνη 


ἀνεφάνη γυνή τις χίρα ὀνόματι ΣΦἱΥΞ, ὀνσειδὴς, 
χατάµασθος, χωρική ' Ἶτις μετὰ τὴν ἀποθολὴν τοῦ 


ἰδίου αὐτῆς ἀνδρὸς συναγαγοῦσα πλῆθος ἀγροίχων 


ληστῶν ὁμορρόνων αὐτῇ £v τῇ ἰδίᾳ αὐτῃῆ: xopr) τῇ 
λεγομένῃ Μωάθη, χειμµένη δξ μεταξυ δύο ὀρέων. 
ἐχόντων ἐν µέσῳ στενὴν ὁδὸν ulav µόνην, καὶ χα- 
θηµένη iv τῇ μ.ᾷ χορυφῃ τοῦ ὅρους, ἔχουσα thv 
ἅμα αὐτῇ ληστριχῆν χεῖρα, xai πάντας τοὺς παθ- 
ιόντας ὁδοιπύρους καὶ πραγµατευτὰς ἐφόνευσε xol 
τὰ αὐτῶν πάντα ἐχομίζετο. τις περιθόητος ἑγέ- 
νετο εἰς τὰς θήθᾳας, καὶ πολλῶν ἑξελθόντων τῶν 6! 


VARLE LECTIONES. [. 
ἸΣΕὐριπίδης. V. Valckenar. Diatr. in Eur. fr. p. 04 ο Τὸ μεταβληθεὶς suppfevi ex Cedreno. p. 95 A, 


τρεφθεὶς addebat Bentleius p. 16. 


"7 Ἁμϕίωνος Ox. 
Cedrenus, Ἱόκαστον Valckenarius ad Phoeniss. v. 27. 


τὸ Ἰώχχαν. Ἰοχᾶν 
ϱ! τῶν delendum videtur. 


T5 Ἰωκάστης Ox. constanter. 
99 λαθεῖν. Fort. βχλεῖν. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 
(90) 'O Ζεὺς εἰς σάτυρον ἔφθειοε. Μεταθληθεὶς, D Kal ὅσα δὲ κακύνουσι τοὺς πόδας ποδοκἀκαι * 


aut quid tale supplendum, legendumque, ὁ Ζεὺς 
&l; σάτυρον μεταθληθεὶς, ἔφθειρε. 

(91) "0 ἐστ., χατὰ τὴν Ὡοιωτῶν γλῶσσαν, εἰς 
ἄλλο σῶμα εὐτελέστερον, Cedrenus hunc locum ex 
Nostro, uti conjectari in promptu est, describens, 
verborum tamen sensum, τὸ χωρήσειν inlersereudo, 
pervertit.: adeo ut σάτυρος non amplius corpus 
aliquod vilius, uti Nosrer. vult; sed potius, mnta- 
lionem, sive transmigrationem in. corpus aliquod 
vilius sighificet. Apud Hesychium, σάτνροι, sunt 
popa ἀτρεπεῖς. 

22) Κοῦσπος. Ὀο [ου vide Jo. Meursii Glossar. 
οἱ Fabroti. in. Cedren. Glossar. Istius. vero. ποδο- 
κάκης, inter alias meminit Jo. Tzetz. Chil. 13. 
Kovc 0i. δὲ, καὶ χ.]οιόποξες, cec aep gapgév. xal 

[κ.]άτευς, 


ubi vocabulum, πρδοχάχη, παρὰ τὸ τοὺς πόδας 
χαχύνειν, (εί 699989, innuere videtur. Hesy- 
chius tameu dietum vult, ποΡοχάχη per syncopen, 
quasi πηῥοχατόχη. 

(96) Καὶ λαθὼν ἐν f| ἑἐθάστανεν, ἀξίνῃ ἔχλασε. 
Nova h:zcloquendi forinula; nisi forte particula, 
ἐν, redundet, 

(94) Ὅπου ἑσφάληντο oi αὐτοῦ πόδες. Quid hoc 
barbarismi portentum ! anue scriptum fuerit, 5o9á- 
λησαν, tanquam ab ἀσφάλλομαι ? aut, ἠσφαλίσθη- 
σαν, ab ἀσφαλίδομαι potius, quod magis legitimum: 
cerle auctor noster loc loco respexisse videtur ad 
illud Actor. cap. xvi, v. 21 : xa* τοὺς πόδας ai- 
1Tuv328AÍsaro si; τὸ ξύλου, 


————— σας —— —MÀ— — a — --- 
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στρα:ηγῶν, xai μετ αὐτῶν στρατὸς πολὺς ** (95) A magnis contra Sphingem emittit ; sed frustra fue- 
ἐκ τοῦ Aalou βασιλέως, xal ταύτης οὐδεὶς ἠδυνήθη — runi omnes, tum propter inexpugnabiles montium 
περιγενέσθαι διὰ τὸ ἐσχυρὸν τῶν ὀρέων * xat διὰ τὸ) — angustias, cum propter latronum agrestium mul- 
Άληβος τῶν ἀνροίχων λῃηστῶν τῶν μετ᾽ αὐτῆς συ- —litudineni, quos civium advenarumque spolioram 
BSptyoaésuv τὰ τῶν παριόντων ξένων χαὶ πολιτῶν. — partieipes ipsa sibi adjunxit. OEdipus autem jam 
Ὅ δὲ Οἰδίπους τέλειος Yevipsvo; ἔμαθεν ὅτι ἀπὸ τῆς — adultior factus, ubi inaudisset mulierem quamdam 
πόλεως κατάγεται τῶν θηθῶν * καὶ ἀκούσας ὅτι γυνή — predatricem, nomine Spbingem,  infestissimam 
τις ὀνόματι ΣΦΊΥΘ, λῃστρὶς, ἑλυμαίνετο πάντας τοὺς — esse hominibus Thebas euntibus ; adeoque urbem 
ἐπὶ τὰς " Θἠδας ἐρχομένους, xaX στενὸν (96) 55 την — ipsam, unde ipse se oriendum  intellexerat, in 
Ξόλεν - σοφὸν οὖν τι βουλευσάμενος εἰς τὸ ἀναιρεῖν angustias redigere; vafrum quoddam protinus 
ev [51] Ezlyya ἔλαθεν ἐκ τοῦ κτήµατος ὅπου Óv- — iniit consilium, unde Sphingem e medio tolleret. 
ετράρη ἀγροίκους yevvalouc, ὡς, φησὶ, θέλων ἅμα — Comparatis itaque sibi ex vicinia illa, uhi educa- 
τῇ Sy:y ri λῃστεύειν. Καὶ ἀπῆλθε πρὸς αὑτῆν αἰτῶν — tus fuerat, rusticorum generosioribus, initurus, 
ep συλλῃστεύειν αὐτῇ ' ἥτις θξασαµένη τοῦ νέω- — ut ipse prz se ferebat, cum Spliinge latrocinandi 
τέρου τὴν θέαν καὶ τῶν μετ) αὐτοῦ, ἐδέξατο αὐτὸν — societatem ; Sphingem adit, in latrocinii. sodali- 
ααὶ τοὺς σὺν αὐτῷ καὶ ἐπέρχστο καὶ αὐτὸς τοῖς B tium admitti petens. llla. vero conspecto juvenis 
παριοῦσιν. Βὐρηχὼς δὲ χαιρὸν ὅτε οὐχ ἔσχεν ὄχλον — decore el sociorum ejus, ipsum sociosque excipit, 
iTi μετ’ αὐτῆς, λαθὼν λόγχην ἀνεῖ)εν αὐτὴν, καὶ — uude οἱ ipse vialores etiam aggressus cst. Sed 
stÜ4:» xivta τὰ αὐτῆς "., φονεύσας ἅμα tol; oblata occasione, absente latronum turba, arrepta 
αὑτῆ; πολλούς. Καὶ εἰσήγαγε τὸ λείψανον αὐτῆς ἐν — hasta ipsam confodit : pluribus etiam ex latroni- 

τᾗ των 8r6oy πόλει, ὡς ὀρείλων χκοµίσασθαι ἅμα — busuna interfectis, hona eorum omnia abripuit. 
«d, αὐτοῦ χρήματα ἀπὸ τοῦ βασιλέως Aotos. Καὶ — Sphiugis deinde cadaver Thebas adduxit, pra- 
θαυµάνοντες πάντες οἱ θηδᾳῖοι πολῖται ἀνύμνουν — mium facli a rege Laio sibi suisque exspeclans. 
αὐτὸν καὶ Expalov αὐτὸν βασιλέα τῶν θηθῶν γενέ- Ει quidem Thebani, admiratione ducti, celebra- 
ὅδαι. Καὶ ἠγανάχτησεν ὁ βασιλεὺς χατὰ τῶν τῆς — banteum, regnoque Thebanorum dignum przdica- 
σκεως, xal ἕπεμγε στρατὸν κατ’ αὐτῶν xal Ύενο- — bant. Hoc autem 52 a civibus rex indigne ferens, 
µέκυ kuguAi;) πολέμου ἐξτλθεν 6 Λάϊος ἀπολογή- exer itum contra eos emisit, Grassante autem 
023023: αὐτοῖς. Καὶ ῥιφείσης xat' αὐτοῦ σαγίττας — bello civili, egressus ipse est, uli purgatione ali- 
ἐφονεύθη ὁ Ailoz- καὶ λοιπὸν ἡ Ἱοκάστη, μὴ 0É- qua cives demulceret : cum. interim contorto in 
άουσα ἐχθληθηναι τῆς βασιλείας, εὐθέως ἀγαγοῦσα c eun spiculo vulneratus interiit. Jocasta vero, ne 
ὧν Οἱδίποδα ἐποίησεν αὐτὸν βασιλέα, μαθοῦσα ο regno dejiceretur in curis habens ; insuper etiam 
ὅτι οὐχ ἔχει γυναῖχα. Kat ἐγαμίθη αὐτῷ πρὸς ut apud primores, populumque gratiam iniret ; 
ᾷερατείαν τῶν τῆς πόλεως xa τῆς συγκλήτου» — OEdipum quem innuptum esse rescicrat, conjugein 
καὶ ἑδασίλευσε τῶν θηβῶν ὁ Οἰδίπους ἕτη (0', καὶ — sibi accipiens, regem designavit. Thebanorum 
ες Ἱοχάσττς ἀγνοούσης [03] xa τοῦ Οἰδβίποδος itaque reguum tenuit OEipus, per annos xix, ne- 
ὅτι μήτηρ 12100 ὑπῆρχε καὶ ἔσχε δύο υἱυὺς map' scientibus iuterim Jocasta, OEdipoque, illam huj«s 
aj:f., τὸν Ἐτεοχλέα xal τὸν Πολυνείχην (97), καὶ . esse matrem. Habuit autem ex ca duos filios. 
θυγατέρας δύο, Ἱσμήνην " xai Αντιγένην. Μετὰ — Eteoclem et Polynicem ; totidemque filias, Iswmenew 
Ki χρόνον τινὰ ἑπτρώτησεν " fj αὐτὴ] "loxist «bv οἱ An'igonam. Post vero tempus aliquod interje- 
Qziz a «ó):v ig:l καὶ τίς αὐτοῦ πατήρ, 'O ὃξ εἰ, qussivit ab OEdipo Jocasta unde esset, 
xs τὸν λ[ελίδοιον (98) τὸν ἀναθρεφάμενον αὐτόν. ela quo ortus parente? Respondit ille de enutri- 
Καὶ μεταστειλαμένη τὸν Μελίθοιον τὸν ἀναθρέ- . tore suo, Melibeeo. lunc igitur accersendum curat 
€ryza 9 αὐτλ ἔμαθς nap' αὐτοῦ ὅτι οὐχ ἔστιν αὐ- — regina, discitque ab illo nequaquam cjus esse 


VARLE LECTIONES. 


** στρατὸς πολὺς, στρατοῦ πολλοῦ Ch., píj-e στρατοῦ ufjt' αὐτοῦ τοῦ βασιλέως Aotou ἰσχύοντος κατ 
etr; Cedrenus p. 95 B. Eo duce legendum videatur στρατοῦ πολλοῦ xal τοῦ Λαΐου βασιλέως ταύτης. 
V. tanen ad p. 55$ A. ** ὁρων Ox. ὃν τὰς. n; Ox. ** στενὸν. Fort. στενοῖ. conf. vol. ll, p. 15 €. 
9526; αὐτῆς. bero τῶν αὐτῆς. millo); τῶν uiv! αὐτῖς Cedrenus. 9! Πολύνιχον — Ἰσμενὴν Ox. 3 én- 
ερώττσεν ΟΧ. ** ἀναθρέφαντα Cli., ἀνθρέγαντα Ox. 


ED. CIIHILMEADI NOT E. 


(85) Καὶ usz' αὐτῶν στρατὸς πολυς. Locus muti- — drenus: nimirum τοῦ oc. diphthongi, et t vocalis, 
lus veletur. Scribe itaque vel, 3:02:09 πολλοῦ" — idem sonus pronuntiantibus; sicut et τοῦ αι diph- 
3zt supple, ὃν aut verbi quid tale. thongi, et € vocalis. Notandum enim βιθλιογράφους 

(96) Καὶ στενὸν την πόλιν. Forte. xai στενῶν την non ex πρωτοτύπῳ ipso, sed ex reeitantis ore libros 
£fArv* etiam urbem in angustias redigens. Cedren. — olim descripsisse : quod ex verbis hisce &z5 φωνη; 
ὡς ἀποσθε,οῦσθαι τὰς 8162; 6v αὐτῆς. δεἴνος, in ms. cod. quandoque occurrentibus, satis 

(97) Καὶ τὸν Πολύνικον, Cedrenus habet Πολυ. — liquet : ut. exempli gratia, Ἐκ τῶν Ἐκχλσιαστι- 
γείντ», rectius : «t. noster etiam paulo infra, Ilo-— x&v ἱστοριῶν Φ.λοστορχίου ἐπιτομῆ, ἀπὸ φωνῆς 
lwixrc * scriberem Πολυνειχής, ut a νεῖκος rixae Φωτίου τοῦ πατρ.άρχο». Atque hinc adeo. frequens 
'eontentio , non. νίκη, victoria deducatur. , in cod. ms. borum charactzrum permutatio. 

(98) Τὸ, Mex!6ovov.. Μελίδιου, scribit ubique Ce- 
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filium QGEdipum ; sed in sylvis expositum, ab eo A τοῦ vlog, ἀλλ᾽ εὗρεν αὐτὸν εἰς τὰς Όλας. Καὶ tz. 


repertuin. [lla vero de tempore sciscitata eum, 
OEdipun esse filium suum cognovit. Hxc ubi 4 
Joeasta accepisset OE lipus, sumptis clavis, cos 
oculis suis impungens, mortem. oppetiit : regnum- 
que fili:s duobus. alternis annis administrandum 
reliquit. Sed fratribus, diu inter se concordes esse, 
regnum non peruisit : itaque invicem belligeran- 
tes, singulari οκ certamine mutais vulneribus 
occubuerunt. Polynices enim ab Eteocle fratre 
reguo 53 pulsus. et ab ipsis etiam Thebis ejectus , 
Argos profectus, Argivoru.un regis, Adrasti filiam, 
in uxorem dusit. Quo etiam, unaque aliis regibus, 
in auxilium suum ascitis, magno instructus exer- 
citu, in fratrem, Thebasque arma inovit. leges 
autem, quorum auxiliis in hoc bello usus cst, 
fuerunt Adrastiuis, Capaneus, Amphiarus, Parthe- 
nopeus, et Hippomedon. Fratribus autem, uti su- 


pra dictum, pereuntibus, reges cum exercitibus . 


Suis, quisque in regionem suam, recesserunt. 
Tales habuit exitus Thebanum, sive Docotorum 
regnum, cum durasset. annos cccrxix. Ista autein 
omuia superius tradita, juxta rei. veritatem, litte- 
vis mandavit sapientissimus Palaephatus. Qux eniin 
Kuripides in dramate suo de O£iipo, Jocasta, et 
Sphin;e scripsit, poetice intelligenda sunt, De 
Thebanorum dynastiis memoriam labes etiam apud 
Africanum chronographum, 

Temporibus autem. qux. superius dicta sunt 


exstitit Seruchus, ex Japheti stirpe oriundus. Inve- ϱ 


xit. hic cultum idololatricum, dogmaüsque, Helle- 
nismi dicti, auctor fuit : uti scriptis tradidit 
Euscbius Pamphili. Majoribus enim suis, qui im- 
peratores aut duces in bello. fnissent ; 5/& quique 
magnum aliquod sive virtutis, seu artis specimen 
memoratu dignum edidissent; maxime autem. eis 
qui vi quadam occulta, mysticum aliquod operati 
fuissent; statuas honoris causa erexerunt, Quin 
et ab omnibits summa in veneratione habitos, 
tanquam de diis ipsisoptime meritos ; in deorum 


ερωτέσασα τὸν χρόνον, ἔγνω ὅτι ulb; abire ἐστι" xol 
εἶπεν αὐτῷ. Καὶ ἀχούσας 6 Οἰδίπους ἔλαθεν Έλους, 
καὶ πλξας τοῖς ἰδίοι αὐτοῦ ὀφθαλμοῖς τελευ-ᾷ, 
ἑάσας τὸ βασίλειον (99) τοῖς δυσὶν αὐτοῦ υἱοῖς, 
ἐνιαυτὸν map! ἐνιαυτὸν βασ.λεύειν χελεύσας . οἵτινες 
εἰς ἔχθραν ἑλθόντες διὰ τὴν βασιλείαν, ἐπολέμησαν 
pev ἀλλήλων, xaX ἑαυτοὺυς ἔσφαξαν μονομαχῄσαν- 
τες. Ὁ γὰρ Πολυνείκης **, [62] ἐχθληθεὶς ἀπὸ τῆς 
βασιλείας xai διωχθεὶς ἀπὸ τῶν θηζθῶν ἀπὸ «τοῦ 
Ἐτεοχλέους 9! (0), ἀδελφοῦ αὐτοῦ, ἀπῆλθεν εἰς τὸ 
"Αργος ' xai ηγάγετο γυναἶχα τὴν θυγατέρα Αδρά- 
στου τοῦ βασιλέως τοῦ Άργους. Καὶ προτρετάµε- 
yo; τὸν "Αδραστον βασιλέα xal ἄλλους βατιλαῖς μετὰ 
πλίθους ατρατοῦ χατὰ τοῦ ἰδίου ἀδελφοῦ Ίλθε χατὰ 
τῶν θηθῶν"; οἱ 3: δὲ προτραπέντες xal µετ αὐτοῦ Eftt- 
σ;ρατεύσαντες σαν αὐτοὶ Ὁὲ, "βδραστος, Καπα- 
νεὺς *, ᾽Λμϕιάραος "5, Παρθενοπεὺς 355, Ἱππομέ- 
δων. Καὶ τῶν δύο ἁδελφῶν, ὡς εἴρηται, τελευτη- 
σάντων, ἀνεχώορησαν οἱ βασιλεῖς μετὰ τῶν ἰδίων 
στρατευμάτων ἐπὶ τὰς αὑτῶν χώρας, xal ἐλύθη ἡ 
βασιλεία τῶν 760», fot Βοιωτῶν, κατασχοῦσα ἔτη 
τζθ’. Τὰ δὲ προγεγραμμένα ταῦτα πάντα Ó σοφώ- 
τατος Παλαίφατος ἁληθῆ ἑξέθετο. Ὁ γὰρ σοφώτατος 
Εὐριπίδης ποιητιχῶς ἐξέθετο δρᾶμα περὶ τοῦ Οἱδί- 
ποδος xaY τῆς Ἰοχάστης χαὶ τῆς Σφιγγός. Τὰ γὰρ 
τῶν θιηθῶν βασίλεια Αϕρικανὺς ὁ χρονογρᾶφος 
ἐξέθετο. 

Ἐν δὲ τοῖς ἀνωτέρω προγεγραμµένοις 37 (2) [χρό- 
νοις] ἐκ τῆς φυλῆς τοῦ Ἰάρεῦ ?** ἐγεννήθη 6 Σερούχ» 
ὅστις ἐνήρξατο πρῶτος τὸ τοῦ ἑλληνισμοῦ δόγματος 
διὰ τῆς εἰδιυλολατρία;, χαθὼς Εὐσέθιος ** ὁ Παμφί. 
λου συνξγράφατο, bà τὸ τοὺς πάλαι [08] vsvopd- 
νους πολεμ,στὰς 1, ἠγεμόνας, Ἡ πρἀξαντάς τι àv- 
δρεῖον Ἡ ἀρξετῆς ἐν τῷ Bio τοῦ μνημονεύξσθαι 
εἶναι ἄξιον, μάλιστα τοὺς ποιῄσαντας διὰ δυνάµεώς 
τινος µυστήοια, ὡς ὄντας αὐτῶν προπάτορας, ἂν. 
δρ.ᾶσι στηλῶν ἐτίμησαν, χαὶ πάντες ὡς εὑεργέτας 
εἰς 0s^hv προσεχύνουν, xai ἐθυσίατον αὐτοὺς τιμῶν- 


. t6, ὅτι ἀγαθὸν εὑρηχότες, ἢ διὰ τέχνης f) διὰ χτί- 


VARUE LECTIONES. 


** Πολυνίχης Ox. 
xai, ππανεὺ: Üx., z2Y Καπανεύς Ch. 
γεγρααμένοις. 


9! Ἐτεωγλέους Ox. 


ξατο τοῦ ἑλληνισμοῦ xai τοῦ δόγµατος τῆς εἰδωλολατοίας. Apud Malalam fortasse scribendum 
38$ Ἰάμρεθ. Debuit. Zu. Disputavit. de üoc errore Sehurzflei- 
** Εὐσέθιος, Nempe MMalalianus, v. Hodii proleg. 95 Mai ad Euseb. 
! πολεµιστάς Verba male habita sic reponit Cedrenus : Αὐτὸς Υὰρ ὁ Zs- 
x1toi συν αὐτῷ τοὺς πάλαι γενοµένους T πολεμισ-ὰς ἡ Tr(su6va; xai τι πράξαντας ἀνδρίας f) ἀρετῆς 


τοῦ ἑλληνιτμη» δ.ὰ x02 δόγµατος τῆς εἰδ. 
schius Notit. Bibl. Vinar. p. 52. 
p. 170. Schurzfl. l. c. p. 296. 


ροὺγ 


51 οἱ. ὁ Ox. 
5 ᾽Αμϕίαρος Ox. 
4póvotg supplevit Ch. ος Cedreno p. 45, qui postea sic pergit : ὅστις πρῶτος Πρ- 


δι Καπανεύς, 
*' προ: 


93 αὐτοί, Fortasse prestat. οὗτοι. 
6 [Παρθτνοπεὺς. Scribe Πχρθενοπαῖος. 


: πρῶτος 


ἅξιον ἐν τῷ Bl τοῦ μνημονεύεσθαι καὶ ὡς ὄντας αὐτῶν προπάτορας ἁἀνδριᾶσι στηλῶν ἑτίμηταν. Chron. 


Pasch. p. 48. Τοὺς πάλαι παρ) αὐτοῖς τετιμηµένους, | τυράννους T] ἡγεμόνας fj 
σιὺαατος εὑρωστίας. Scribendui videtur fj ἡγεμόνας ?) πρἀξαντάς 


βιῳ μή κης δοχοῦν ἄξιον δι ἀλκῆς τε Ἡ 
τι ἀνδρεῖου — τοῦ µνημ. εἶναι ἄξιον δοχοῦν. 


τινάς τι δοάσαντας Ev τῷ 


- 
. 
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(09) Ἑάτας τὸ βασίλειον. ΒἩασίλειον frequenter D νοὺς, πραγματευτὰς, xal ἔθλαψας τὰ ἐμὰ Ba 


apud nostrum. sumitur, pro. βασιλείᾳ regnum si- 
gnificante. lta lib. xvii, p. 430, Aaxumitarum rex, 
Wowneritensem injuriarum sibi illatarum postulans, 
Romanorum mercatorum cidem ei objicit, his ver- 
bis : Κακῶς ἐποίησας, φονεύσας Ῥωμαίους Χριστια 


σίλεια. 
(1) Απὸ τοῦ Ἑτεοχλέους. Mallem, ὑπὸ τοῦ Ἐ. 
(2) Τοῖς ἀνωτέρω προγεγραμµένοις. Supple, χρό- 
νοις, ex Cedreno, qui narrationis sequentis plu- 
rima, ὡς κατὰ λέξιν, ex Noswo descripsit ; nisi 
uterque ex aliquo Jertio. 


—-—T— - 
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σµατος 1| διὰ σοφίας f] 6C ἄλλης * οἵας δήποτε ἀρετῆς A numerum retulerunt, adorantes eos et sacra fa- 
ἑλθόντας, οὔστινας ἁἀπεθέωσαν, χαθὼς 'Pnytvo; ὁ cientes; ut qui boni alicujus, vel ab arte sua aut 
σοφώτατος GuvzToXya:o τῶν ἀποθεωθέντων ὁνό.  fabiicaaliqua, sive denique sapientia, aut singu- 
µατα. Οἱ δὲ μετὰ ταῦτα ἄνθρωποι, ἀγνοοῦντες τὴν - lari aliqua virtute corum comparati mortalibus 
τῶν προγόνων γνώμην, ὅτι ὡς προπάτορας xalàya- — auctores fuerunt, siculi scripsit Rhiheginus, apud 
θῶν ἐπινοπτὰς (5) ἑτίμησαν μνήμης xai µόνης yá- | quem etiam. deorum ludigeuim liabentur nomina. 
ριν, ὡς θεοὺς ἐπουρανίους ἑτίμουν xal ἐθυσίακον — Posteri vero, corum consiliuimn ignorantes ( nempe, 
αὐτοῖς, οὐχ ὡς γενοµένους ἀνθρώπους θνητοὺς * xal — ut cos, lrauquam generis sui auctores, et bonorum 
basoza0.0. Περὶ ὧν ἐν ταῖς συγγραφαῖς αὐτοῦ λέ- — inventores, nec aliam ob causam, honoribus is- 
χει χαὶ ὁ Διόδωρος 6 σοφώτατος ταντα, ὅτι "AvÓpo- — tiusmodi prosecuti fuerint); istos, non ut homineg 
πει γεγόνασιν οἱ θεοὶ, οὔστινας οἱ ἄνθρωποι ὡς — mortales, et iisdem passionibus obnoxios venerati 
voy/(crtec δι εὐεργεσίαν ἀθανάτους προσηγό- sunt; sed victimas immolautes, divinum illis. cul- 
pevor. ** tivác δὲ καὶ ὀνομάτων [65] προσηγο- — tum priestiterunt. Atque huc referendum | est quoil 
píac ἑσχηχέναι καὶ κρατήσαάντας χώρας. Tovro — in scriptis suis habet sapientissimus Diodorus, ubi 
. ξὲ ἐποίουν οἱ ἄνγθρωποι ἁγνοίᾳ π.Ἰησθέντες ?..— dicit: Homines ab hominibus facii sunt dii, eaistiman- 
"Hy &à τὸ τῆς ἀποθεώσεως σχῆμα τοῦτο" Ἐν B tibus illos propter bona opera. immortalitatem con- 
τοῖς ἱερατιχοῖς αὑτῶν βιθλίοις * τὰ ὀνόματα αὐτῶν — secutos. llaque eorum nonnullis nomina dederunt ; 
ἑτάστετο, ὅτε 7 ἑτελεύτησαν, xal xatà «bv αὐτὸν — elregionibus suis tutelures deos designarunt. Hoc au- 
χαιρὺν ἑορτὴν xal θυσίαν αὐτῶν ἐπετέλουν ἐν olg — lem ab hominibus, ignorantia B5 pleuis, factitatum 
ἔχειντο pvfuaot, λέγοντες el; τὰς τῶν µαχάρων νἠ- — est. litus autem. homines in. deos referendi iste 
c5); εἶναι (4) τὰς αὑτῶν φυχὰς xal µηχέτι xplve- — fuit. Statim. post. mortem referebantur in sacros: 
c9a: 1 χαίεσθαι π»ρ[. Καὶ διέµειναν * ἕως τῶν χρό- Coinmentarios defuuctorum nouina : quo tempore 
νων θάῤῥα, τοῦ πατρὶὸς τοῦ ᾿Αθραάμ. "Hv yàp — etiam festum eis celebrabant, sacrificia peragentes 
βάῤῥα ἀγαλματοποιὸς πλαστουργῶν, ἀπὸ λίθων xal — ad sepulcra, quibus recondebantur : dicentes ani- 
ζλω» θεοὺς Toto" καὶ πιπράσχων, xai πλάνην — mas illorum in beatorum insulas migrasse ; judicio 
ἀγαλμάτων xal εἰδωλολατρίας εἰσηγε [066] τοῖς àv- — aut flaanmis deinde non obnoxias. Duravit autem 
δρώποις διὰ ἀπειχονισμάτων τῶν προγόνων αὐτῶν, X mosis'e usque ad Thora. tempora, qui Abrahami 
| μάλιστα τῶν εὑρηχότων τὰ γράμματα γαὶ τὰς τέχνας. — pater fuit. Erat enim Thara statuarius ; qui ex 
U συνέτρεχον σπουδαἰως ὁἱ Αἰγύπτιοι xal οἱ Ba6u- — lapidibus οἱ lignis deos efformavit, et venales ha- 
ώνοι χαὶ Φρύχες οἱ ix tnc Ἑλλάδος ' ταύττς γὰρ C buit : quique ex fabrifactione imaginum, in majo- 
τἲς θρησχείας ὑπῆρχον σαν Υὰρ xal αὐτοὶ ἀγαλ- ^ rum memoriam, ( illorum precipue, qui litterarum 
µάτων ποιτταὶ καὶ μυστηρίων ἑἐξηγτταὶ καὶ τελε- — atque artium. — inventores. fuerit ); simulacrorum 
6:21 *. Αρ ὧν μάλιστα el; Ἕλληνας Ίχθη ἡ αὐτὴ — cultusque idololatrici superstitionibus homines im- 
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* δι ἄλλης Ch., διαλλαγῆς Ox. ? θνητοὺς Ch., θνττῶν Ox. * προσηγόρευον * θεοὺς prmponit Wesse- 
lBagius ad Piodorum vol. ll, p. 654, 76. 5 πλησθέντες. TÀavrDÜEviec Wesselingius, qui hac Diodori 
verbis attribvigse videtur. — * βιθλίοις. βασιλείοις Ox., ταῖς ἱερατιχαῖς βίόθλοις Cedrenus, Suidas 
ψ. Σερούχ. "xs Ch., ὅτι Ux. " ὃ.έμειναν.ταῦτα post 'A6paáy. addit Cedrenus p. 46 A, τοῦτο δὲ διέµεινε 
Swidas, χαὶ τοῦτο ἐπεχράτησε Joannes Antioch. p. 778. ed. Vales. Aut igitur διέµεινεν scribendum 
amt acdeudum ταῦτα.  * τελεσταί. τελεταί Ox. | ι 
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(3) Αγαθῶν ἐπ'νοητάς, Cedren. ἀγαθῶν εὖ- dentes domi circa vesperam dormiunt : pulsantes 
ς- vero piulo post, quosdam in janua sentiunt, et 
(4) Eig τὰς τῶν µαχάρων νήσους εἶναι. Beatorum — vocem audiunt, illos ad opus vocantem. Surgentes 
insslarum meminit Lycophron, his verbis : D ad littus accedunt, ignorantes quie illos ducat ne- 
Νήσοις paxápov ó' ἑγκατοιχήσεις µέγας' cessilas ; videntque naves przeparalas, sed uon 
3d quem locum scholiastes poetam adulationis — suas, et vacuas hominibus : qvas ingressi remos 
insimulat, quod Thebis Beatorum insulas assigna- — movent, et pondus navium sentiunt, ac. si homini- 
verit, 3tque in mari profundos gurgites habente, — bus. onerat: essent ; sed neminem vident ; impetu 
ess sitas esse, auctores plurimos, llesiodum, Ho- — deinde uno in Bretianiam insulam perveniunt , 
merum, Euripidem, Plutarchum, Dioneu, Proco- — cuni vix alixs, suis navibus usi, unius noctis et 
pum, Pbilostratum, etc., testes appellat. Deinde — diei navigationeilluc perveuiant. Cum vero in. in- 
wero Britauniz? nostra: cas asserere, lepidissimum — sulam pervenerunt, rursus neminem vident; sed 
melius idius cemnmentum, Graculoque quam di-— vocem audiunt, recipientium illos qui in avibus 
gnissimum, pluribus nititur. Quod quidem plus- — sunt, illosquu numerantium ex genere. patris ac 
esam aile figmentum, eo quod lectori forte fion-.— matris : praeterea secundum  diguitatem, artem, et 
wm exporrigat, ex Tzetze ipso lie proferre non - nomen, singulos vocantium. Cxterum illi exonerata 
pavabor : « In. Oceano est. Breitonia. insula, inter — nave rursus uno* impetu domum revertuntur. [line 
ectidentalein Breltaniam et Tliulem ortumspectan-— multi existimarunt ibi esse beatorum insulas, et 
wm. lliuc aiunt animas mortuorum transportari :— mortuorum animas illuc migrare. » Eadem ferc 
3m in litlore Oceani (in. quo est Brettania. insula) — hahes apud Procopium, Gothic. lib. 1v, nisi quod 
Wseatores habitant, subditi quigem Francis, tri-— insulam hanc, quam Tzetzes Βρεττανίαν, Procopius 
beam vero illis non pendentes, eo quod transmit  Βριττίαν vocat, Sed de nugis lujusinodi plus 
aat mortuorum animas, ut aiunt. llli enim disce. — satis. 
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inventam liberaret. Certior autem factus eam in A *50 ci; ἀναζήτησιν καὶ ἀνάῤῥυσιν τῆς Εὐρώπης, 


Creta regnare, versus Boeotiam properavit : ubi 
diutius commoratus, Phoenicum litteras eos, illa- 
rum antca ignaros, docuit. Cadmum itaque summo 
in honore habuerunt, regemque eum DBoeotiz con- 
stituerunt, erat enim speciosus forma. Regnavit 
igitur ad Baotiam Cadmus per annos Lxi, ubi 
uxorem sibi sumpsit, nomine Harmoniam; ex qua 
δοκ suscepit filias, quarum nomina, Ino, Agave, 
Semele, Eurynome, Cleantho, et Eurydice ; 4) qu 
etiam Precellentes forma Cadimiades vocabantur. 
Urbem etiam magnam in Boeotia condidit, quam ex 
nomine suo Cadiiam vocavit; ubi et sedem regni 
posuit : quin et Tiresiam, Doeotorum philosophum, 
ab exsilio revocavit. Erat hic venationibus deditus, 
ditissimus opibus, vir sapiens item magnique no- 
minis ; qui et Grzecos docuit, omnia fortuito ferri, 
mundumque nulla Numinis providentia gubernari. 
Qua de causa conspiratione in illum a sacerdotibus 
facta, in Daphnai Apollinis templum relegatus est : 
ul qui effeminati csset animi. Plus satis enim 
curiose rimabatur, quo pacto femina ex maris 
concubitu concipiat : quomodo item fleri potuit 
ul sanguinis natura in ossa, carnes, venas, et 


mervos, in sanguinem denique ipsum distribuatur; : 


et quonam modo fetus in. utero vivus efformetur, 
ri in lucem prodeat. Sicuti de eo prodidit sapien- 
tissimus Cephalion. Poetice enim de eo locutis est 
in Dramate suo &apientissimus Sophocles : nempe 
Tiresian, Minervam Javantem cum vidisset, in 
mulierem conversum fuisse. Sed et addit eumdeni 
Tiresiam Summi Opificis sapientiam sollicite i::da- 
gassce; quam tamen assequi non potuit : unde ct 
Sophocles ipse, in scriptis suis, ista pro veris pro- 
tulit: Est. unus Deus, qui celi machinam solique 
condidit; caerulea ponti terga, et infrenes notos : at 
nos miselli, peclore errantes vago, calamitatum 
finximus solatia, forma deorum saxcas, ligneas, 
aurove ducias [&1 [usili, aut eburneas. His dum 


ἁδελφῆς αὐτοῦ. Kal μαθὼν ὁ αὐτὸς Κάδμος ὅτι Ba- 
σιλεύει τῆς Κρήτης, ἐπὶ τὴν Βοιωτίαν ὥρμτσε”΄ xat 
[40] δ,ατρίψφας εἰς τὴν Βοιωτίαν ἐδίδαξεν αὐτοὺς τὰ 
Φοινίχων 3! ἁγνοοῦντας γράμματα, καὶ ἑτίμουν αὐτὸν 
xaX ἐποίησαν αὐτὸν βασιλέα τῆς Βοιωτίας’ Tv γὰρ xal 
εὐειδῆς τῇ 0£a.* 63115 βασιλεύει τῶν Βοιωτῶν ἔτη ES". 
Καὶ Ἰγάγετο γυναῖχα ἐχεῖθεν ὀνόμάτι ᾽Αρμονίαν: ἐξ 
ἧς ἔσχε θυγατέρας ES, Ἰνὼ 3 καὶ ᾽Αγαύην χαὶ Σεµέλτν 
χαὶ Εὐρυνόμην χαὶ Κλεανθὼ xaX Εὐρυδίκην 33, αἴτινες 
ἑλέγοντο προϊοῦσαι αἱ Καδμιάδες 5. Κτίςει δὲ xat 
πόλιν ἐν τῇ Βοιωτίᾳ μεγάλην, Άντινα ἐχάλεσεν εἰς 
ἴδιον ὄνομα Καδμείαν 55. Καὶ βατιλε-ει ὁ αὐτὸς Κά- 
ὅμος Exsl* ἀνεχαλέσατο δὲ £x τῆς ἑξορίας τὸν Τει- 
ρεσίαν, Ποιώτιον ὄντα φιλόσοφον, τὸν θτηρολέτην, 


D 5a πλούσιον καὶ Yyphaast xai ἁξίᾳ xal σοφίᾳ. 


"Οστις παρεισήγαγε δόγμα τοῖς ἛἝλλησι τὸ aj«o- 
µάτως φέρεσθαι τὰ πάντα xal ἀπρονόττον εἶναι τὸν 
χόσμον ' xat oi ἱερεῖς συνεσχευάσαντο αὐτὸν, xal 
ἐξωρίσθη εἰς τὸ ἱερὸν Δαφναίου Σὲ Απόλλωνος, ὡς 
γυναιχώδεις ἔχων φρένσς, χαὶ πολυπραγμονοῦντα Ἡ 
πὼς μιγνυµένη γυνὴ μετὰ ἀνδρὸς συλλαμθάνει, xal 
1| φύσις τοῦ αἵματος µερίζεται εἰς ὁστέα xat σάρχας 
xai φλέδας xaX νευρα χαὶ αἷμα 39, καὶ ζωογονεῖται 
βρέφος χαὶ τίχτεται" ἄτινα [47] ὁ σοᾳώτατος Kega- 
λίων συνεγράφατο. Ὅ γὰρ σοφώτατος Σοφοχλῆς 
ὁρᾶμα ἐξέθετο xal ποιητιχῶς εἶπεν ὅτι τὴν Παλλάδα 
εἶδε λουοµένην xat vov) ἐγένετο" Ὁ Τειρεσίας, rt, 
τὴν σορίαν τοῦ ἁημιουργοῦ ἐζήτησε γνῶναι xal oüx 
Ἰδυνήθη ' ὅθεν ἐξέθετο ὁ αὐτὸς Σοφοχλῆς ἐν τοῖς 
αὐτου συγγράµµασι ταῦτα ἁληθείας εἶναι. Εἷς 
ἐστι ὁ θεὺς, ὃς τὸν οὐρανὸν' ἔτευξε xal yaiar 
paxpàür πόντου τε χαροποῦ ?* οἶδμα xal ἂν έμων' 
βις θΥητοὶ δὲ ποὺ καρδἰᾳ π.ὶανώμενοι, ἵδρυ- 
σάμµεθα πηµάτων " παρανυχὰς 0sov dydApaca 
ἐκ Ἰίθων καὶ ξύ.]ωνγ ij) χρυσοτεύκτων i) " ἑἐλε- 
φα)τίων τύπους, θυσίας τε τούτοις xal κενὰς ** 
πανηγύρεις τεύχοντες εὐσεθεῖν γοµίζομεν. Μον- 
αρχίαν γὰρ ἑδόχει δυξάσειν ὁ αὑτὸς Σοφοχλῆς. 


immolamus, dum stato Augusios «ie reddimus honores, esse nos ΤΕΠΙΜΥ pios. Sophocles cuim sensisse 


videtur, unum csse universi imperatorem. 
Cadmus autem Agavem filiam /Echioni cuidam, 
viro nobili, locavit : qui ex ea filium habuit no- 


mine Pentheum , virum  sagacem et in. omnibus D 


prudentem. Semelem vero, filiam alteram, egregii 


'O δὲ Κάδμος ἐξέδωχε tiv ἑαυτοῦ θυγατέρα τὸν 
Αγαύην ᾿Ἐχίονί ** (80) τινι συγχλητιχῷ. ὅστις 
Ἐχίων ἔσχεν ἐξ αὑτῖς υἱὸν ὀνόματι Πενθέα, ἄνδρα 
συνετὸν χαὶ ἐν φρονῄσει xai ἐν πᾶσι. T tv δὲ Σεµέλην 
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*! Φοινιχῶν Ox... ?* "Ivo Ox. et mox Κλεανθῶ. 
Cedrenus p. 23€. 
λυπραγμονοῦντα. Cedrenus εἰς 


αἷμα. « Cedrenus babet, xal τὰ 


9? Εὐρινόμην οἱ Εὐριδίχην Ox. 


* Καδμιάδες. Καδμίδες 


35 Καδμείαν Cedrenus, Καδμίαν Ox. '* Δαφναίου Cli., Cedrenus Δαφνέου Ox. — *' ao. 
Ἰωναιχὸς μεταθληθῆναι φύσιν xai πολυπραγμονεῖν αὐτῃ πῶς θἱο. ** xai 
ovr, rectius ut opinor. » Οἱ. ?* τε χαροποῦ. δὲ χαρωποῦ Ox. — ** ἰὸν- 


σάμεθα. πηµιµάτων. — θεῷ. Ox. De turpi (ragmento Sophocleo v. Bentleii Epist. p. 12, — *! 4 alterun 


addidi. ** χαινὰς ΟΧ. ** Αἰχίονι — Αἰχίων Ox. 
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(80) ,"ExylovU τινι συγχλητικῷ. — Licet. σΟΥΧλη- 
πικός, per totam historiam lomanorum, senatorem 
denatet : apud. auctorem. tamen. nostrum latiori 
sensu, pro quovis nobili sumi videtur ; omni enim 
tum genti, tum. aetati, tum sexui tribuit : ita 
lib. avi, p. 450 : Auxumitarum Indorum rex, 
devicto. rege. llomeritense, συ νχλητικοὺς αὑτοῦ 


690, xaY µετ αὐτῶν διακοσίους ad Alexaudriau 
misit, episcopum a Justiniano pelituros. lta etiam 
lib. in, p. 32, Perithious, nobilis juvenis, Proser- - 
pin:e, Aidie regis filias amasius, συγκλητικὸς appel- 
latur. Lucretia. etiam. femina nobilis [tomana, 
Collatini uxor, συγκλητικὴ dicta est, lib. wit, 
p. 15. 
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ὧν ἄλλη» αὐτοῦ θυγατέρα, εὐπρεπεστάτην [48] οὉ- A forms virginem, amavit quidam nomine Polyme- 


ον πάνυ, ἑφίλησέ τις ὀνόματι Πολυμήδων, υἱὸς Αἱ- 
Διρίωνος συγχλητιχκοῦ, ἐκ τοῦ γένους χαταγοµένου 
οὗ Πίχου Διός’ ἣν προτρεφάµενος ἔφλειρεν, &g' Tic 
, Uv υἱόν. Καὶ £v τῷ ἔχειν αὐτὴν ἐν Υγαστρὶ τὸν 
αἶδα χτιμῶνος ὄντος ἐγένοντο ἀστραπαὶ μεγάλαι 
x1 Bpovtai* xai ἐθροήθη fj χόρη Σεµέλη, xa τὸ μὲν 
βρέφος παρευθὺς ἐγέννησε μπνῶν ἑπτὰ, αὐτὴ δὲ μὴ 
ὑπενέγκασα τοὺς πόνους ἐτελεύτησε * χαὶ ἔπεμφεν ὁ 
λάδμος τὸ βρέφος εἰς τὴν Νυσίαν χώραν, xáxsi 
ἐτράφη᾽ διὰ τοῦτο δὲ συνεγράφατο ** ὅτι 6 Ζεὺς τὸν 
Ἰηιπὺν χρόνον τῆς μττρικῆς ἀὐτοῦ γαστρὸς iv τῷ 
lio χόλπῳ ἔφύλαξε, διότι µέρος ζωῆς ἔσχε παρὰ 
«Ww χρόνον τῆς γεννήσεως αὐτοῦ ἐκτρωθεὶς, χαθὼς 
Παλαίφατος ὁ σοφώτατος συνεγράφατο. "Όντινα ὁ 
07559 πάππος Κάδμος Νύσιον ἐχάλεσεν, ἁλλ᾽ οἱ 
laxa ὡς θαύματά τινα ποιοῦντα ἐκ τῆς ἡλιακῆς 
εὐχῖς Διόνυσον µετεχάλεσαν, ὡς Ex Ὑένους ὄντα 
πατρῴου (81), xai ἀπεθέωσαν αὐτὸν εὑρηκότα δι 
ἀμπέου τροφὴν ἀνθρώποις. Ἐξέθστο γὰρ xa περὶ 
τς ἀμπέλου καὶ τῆς γεωργιχῖς τινα. Ἔμαθε δὲ 
xil μυστικά τινα xaX ἐγένετο &vho σοφὸς xai iv 
µυσταγωγίαις ὁ αὐτὸς [49] Διόνυσος. xai ἐποίει 
φαντασίας τ.)ὰς θαυμάτων. "Οστις καὶ πρὸς Πέρσας 
χαὶ πρὸς Ἰνδοὺς καὶ elg πολλὰς χώρας ἀπζΏλθε, xal 
πολεμῶν φαντασίας τινὰς θαυμάτων ἑδείχννυςν 08, 
ἔχων χαὶ στρατὸν μεθ) ἑαυτοῦ πηλύν. 'O δὲ Κάδμος 
γεγηραχὼς παρξχώρησε τῆς διοικήσεως 35 τῆς βατι- 
λείας τῶν Ποιωτῶν τῷ υἱῷ τοῦ Ἐχίονος "1, τῷ Πεν- 


εἷ, τῷ ἑκγόνῳ αὐτοῦ ὅστις ἐπῃνεῖτο 3 παρὰ τῶνρ 


συν χλητ'χῶν καὶ παρὰ πάντων. 0 Κάδμος δὲ λαθὼν 
«by Τε:ρεσίαν διῆγεν ἐν τῇ χώρα τῆς Βοιωτίας ἐπὶ 
«b Κ:θαιρώνιον 9) ὄρος τὸν πολὺν χρόνον. Τοῦτο δὲ 
ἀχούσας ὁ Δ:όνυσος, ὃτι ἐγήσοασὲν ὁ αὐτοῦ πάππος, 
ἆλθε», ἐπὶ it». Καδμείαν πόλω μετὰ πολλῆς ἀξίας 
xat ὅπλων, ὀφείλω» βασιλεῦσαι. Καὶ ἑωραχὼς aj- 
τὸν (82) φαντασίας τινὰς ποιοῦντα val ὁπλίτας 
ἔχοντα, xai προσκαλούµενον πᾶσαν τὴν συγγένειαν 
αὐτοῦ, χαὶ τὰς συγγενίδας δ.δάσχοντα μυσταγωγίας 
$juaxov βαχχενμάτων, ἃς ἔλεγον Báxya;, ὡσαύτως 
δὲ χαὶ τοὺς πολίτας χαὶ τελετάς τινων εὐχῶν διδά- 
σκουτα t):axciv 150| πρὸς τὸ πεῖσαι τοὺς Βριωτοὺς 
ἐύνασθαι αὐτὸν ἀντέχεσθαι τῆς βατιλείας, χεχοσµη- 
μένουν ὅπλῳ χαὶ στρατῷ, οὓς, qnoi, Σκχίρτους *? 
ἐχάλει (85), ὡς γοργοὺς χαὶ ἐξαλλομένους, ἦσαν γὰρ 
ix τῆς Bzostxni χώρας, xai σοφίᾳ μυστικῇ πεπαι- 
δευµένο." ταῦτα γνοὺς ὁ Πσνοξὺς ἑφθόνει αὐτῷ, 


don, ZEtherionis filius, ex Jovis Pici genere : qui 
eam in amorem suum illectam coinpressit, el ex ea 

filium habuit. Semele autem dum puerum in utero - 
gereret, ingens accidit tempestas, horrendos cali 
fragores et fulgura emittens : quibus perterrefacta 
mulier, foetum statim edidit septimestrem. Cumque 
puerperii dolores sufferre non potuisset, exspiravit 
ipsa : infantem vero Cadmus in Nysiam regionem 
misit enutriendum. Quoniam vero feetus, ante le- 
gitimum tempus exclusus portionem aliquam vitae 
sug extra comunurem. usum a Deo sortitus est ; 
ideo fabulantur eum, per reliquum tempus ma- 
terio utero debitum, inipso Jovis sinu asservatum 
fuisse, sicuti scriptum reliquit sapientissimus 
Palzephiatus. Nomen. autem puero avus ejus, Cad- 
mus, Nysium dedit ; alii vero Dionysium vocarunt, 
tanquam ex genere Jovis Patrii; {νὰ et quod ex 
earniine solári magico mirabilia qusdam  efliceret. 
Quin et in deorum numerum retulerunt euim, eo 
quod, ex vite, mortalibus alinientum suppeditasset: 
de cujus usu, sicut et de agriculture legibus, 
nonnulla exposuit. Sed et mysticis etiam rebus 
operam dedit, indeque vir sapieuset mysteriorum 
peritus evasit, et imposturis suis mortalium per- 
etrinxit oculos. Profectus etiam ingenti cum exer- 


citu, adversus Persas ladosque, plurimas itein 


regiones alias, admiranda quxdam in przliis exhi- 
buit prestigiarum specimina. Cadius autem 
atate jam provectior factas, Boeotize regnum Pen- 
(heo nepoti suo, Echionis filio, reliquit : hunc 
enim primores regni, omnisque adeo populus 
magna laude prosecuti sunt. Cadmus autem ipse 
comitem sibi adjungens Tiresiam, per tempus lon- 
gun, ad Cithzxronem | montem, in. Beeotorum re- 
gione vitam transegit, Dionysius vero ubi intelle- 
xisset  Cadinum avum jam consenuisse, pervenit 
ipsein urbem Cadmiam , cum exercitu, cl celebri- 
tate magna, Buotie regnum sibi asserturus, 
Pentheus autem cum przstigias operantem, arma- 
tisque instructum observasset ; et quod convocatis 
qui sanguine illi juncti fuerunt omnibus cognatas, 
docuerit mysticos modos furorum solarium, quas 
ideo Bacchas nominavit : similiter et Daeotis etiam 


D precularum quarumdam solarium initiationes Lrà- 


diderit; quo /&9 persuasos haberet cos posso 
se Boeotorum — regnuimn. sibi asserere ; ut qui in- 
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« Bi τοῦδε συνεγράγατο, « xal τοῦτο δὲ, scribendum censeo. Fabule hujus auctoris nomen hic 
excidisse videtur ; nisi forle συνεγράφαντο, in plurali legendum sit; quod verisimilius. » Ch.- *5 καὶ 
τολέμων φαντασίας τινὰς θχυµάτων Ebsíxvusv. « Forte legendum, καὶ πολεμῶν, φαντασίας v. 0. &. Ce- 


dreuis habel, xal φαντασίας τινὰς θαὐμασίων Ep 
χησις. « Ser. δ.οικήσεως. Cedrenus habet, ᾧ καὶ τὴν 


" Αἰγίονος Ox. 
p. 1511. 


(81) Ὡς £x γένους ὄντα πατρῳφον. Cedrenus habet, 
ὡς ix γένους ὄντα Διός. 

(82) Καὶ ἑωραχὼς αὑτόν. 'O Πενθεὺς post liec 
supplendum videtur. ] 


ων χαὶ πολέμων etc. » Ch. ** παρεχώρησε τῆς διοί- 

ιοίκησιν τῆς βασ.λείας ὥστερον παρεχώρησε Κ.ι Ch. 

*3 Πένθει ---ἐπαινεῖτο Ον. " Κιθερώνιον Ox. "* σχίοτου;. Vid. Lob:ck. Aglaopham, 
j d L 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(85) Σχίρτους ἐχάλει. lta. Cedrenus ctiam : Καὶ 
τοὺς μὲν dvàpos σχίρτους ἐχάλεσε, διὰ τὸ ἄλλεσθαι 
καὶ πηδᾷν * τὰς δὲ γυναῖχας, Βάχχας. 


115 ' ^. — JOANNIS MALALEE 116 


structus esset exercitu, et militibus ejusmodi , quos À ἀχούσας ὅτι xai τῆς βασιλείας τῶν Βοιωτῶν ἐπιθυμεῖ. 
ob corporis agi'itatem et saltaudi peritiam Scirtos Καὶ γενόµενοι ἐχθροὶ συνέδαλον πόλεμον ἐν τῇ xv 
vocare 56 dixit [ eraut enim ex gente Bessica, καὶ ó Πενθεὺς νικήσας αὐτὸν παρέλχθεν αὐτὸν, xal 
el mysteriorum insuper cognitione imbuti] : Pen-  δῄσας ἐφύλαξεν αὐτὸν διὰ τὴν παρουσίαν τοῦ Κάδμου, 
theus, inquam, certior de his factus; audieus etiam τοῦ πάππου αὐτῶν. Ἡ δὲ 'Ayar , ὡς θεία αὑτοῦ xai 
Beotie regnum cum affectare, odio Dionysum μµήττρ τοῦ Πενθέως, πείσατα τὸν ἴδιον υἱὸν ἑτορίπσεν 
prosecutus eat: et inimicitiis invicem contractis, αὐτὸν ἀπολῦσαι αὐτόν. "Ost, ἀπολυθεὶς ἑδουλεύετο 
in ipsa urbe ad pugnam deventum est. Pen:lieus— πῶς ἀνέλῃ τὸν Πευθέα᾽ xal ὁτιλισάμενος μετεστείλατο 
autem przlio victor, Dionysum comprehendit ; τὴν Αγαύτν, xal ἔτησεφιλιωθῆναι αὐτὴν 5’ τῷ Hzv- 
inque vincula. conjectum, in Cadmi avi adventum — 950 xat ἅμα αὐτῷ ἀπελθεῖν πρὸς τὸν Κάδμον. Ἡ & 
asservare statuit. Agave autem Penthei mater, οἱ 704AX ποιῄσασα τῷ Πενθεῖ, τῷ ἑαυτῆς υἱῷ, ἔπεισεν 
ionysi watertera, precibus obtinuit a filio suo ut αὐτὸν φιλιωθῆναι αὐτῷ xal ἀπελθεϊν πρὸς τὸν Κάδµον, 
captivum liberaret. Liberatus Dionysus secum in.— 9t ἑλυπήθη πρὸς αὐτοὺς (84), τῆς ᾽Αγαύης συντα- 
animo volutat quomodo Penutheum e medio tollat, — &apévre ἅμα αὐτοῖς ἀπιέναι καὶ [51] πείθειν τὸν 
Armis itaque paratis, Agavem accersit ; rogatque ,, ἴδιον πατέρα. 'O 6i Διόνυσος ὠργίξετο xarà τοῦ 
cam ut, in gratiam cum Pentheo rediens, Cadinum  Πενυθέως, ὡς δεθεὶς xol λοιδορούμενος παρ αὐτοῦ 
"na adireut, Quod a filio Pentheo obtinuit tandem. Peys yàp πᾶσιν ὅτι ix πορνείας ἑτέχθη ὁ αὐτὸς 
water : qui promisit scse etiam cis comitem fore, Διόνυσος. Διὰ τοῦτο δὲ xal ὁ Εὐριτίδης μετὰ χρόνους 
ad patrem. deniulcendum, qui ab utroque, quod εὐρηχὼς τὸ τοιοῦτον σύγγραμμα τῶν Βακχῶν 
fecerant, moleste tulit. lllad. autem Dionyso sto-  55£0::o δρᾶμα, ὡς ἀπὸ Πενθέως ** εἰπὼν ταῦτα" 
machum movit, quod in vincula a. Pentheo con- — Zn δὲ -1oyevüsica ἐκ Αροτοῦ τιγος elc Ζήνα 
jectus , contumeliose etiam exceptus fuisset. «έρουσ a τὴ»' ἁμαρτίαν «έγει *.. Φιλιωθέντων δὲ 
Sparserat enim ille in populum spurium esse αὐτῶν ἐκέλξνσετῷ ἰδίῳ στρατῷ ὁ Διόνυσος προλαδεῖν 
Dionysum ex adultera natum. Unde et longo post — Xx*& τὴν iv ἓν στενῷ τόπῳ καὶ συσχεῖν τὸν Πεν- 
tempore Euripides, qui de Dionyso tale quid scri- θέα. Ἐν δὲ τῷ µέλλειν αὐτοὺς ἑξ.έναι μετὰ ὀλίγων 
ptum invenerat, in Tragosdia, quam Bacehas voea- ἀνδρῶν ἆλθεν ὁ Móvuso; πρὸς αὐτόν * καὶ λοιπὸν ὁ 
vit, ista de Diünyso profert, sub Peuthei persona. — llev0co, ἀγνοῦν τὸ σχέµµα, xai αὐτὸς ὀλίγους μεθ) 
Sed Seele compressa ffs ab aliquo mortali, in Jo- ἑαντοῦ ἔλαθεν ἄνδρας" καὶ ἡ ᾿Αγαύτ fv μετ αὐτῶν. 
tem retulit culpam stupri. Pace igiturinter cos com- Ἐν δὲ τῷ αὐτοὺς ἀπιέναι ἐπέῤῥιψεν αὐτῷ ὁ στρατὸς 
posita, Dionysus mandavit militibus suisuti, prx- ( 709 Διονύσου, καὶ σωνέσχον τὸν Πενθέα ' καὶ εὐθέως 
eccupatis viae angustiis, parati essent Pentheuin ἑκέλενσεν ὁ A:ióvugo; ἀποτμηθῆναι αὐτὸν, xal τὴν 
adoriri. Ad iter itaque eis sc accingentibus, Diony- αχεφαλὴν 6o0rvat τῇ μητρὶ αὐτοῦ, ὡς ὑδριζούσῃ τὸν 
νυν paucis stipatus ad Pentheum venit ; qui, nihil — a2r5v Διόνυσον. Kal ὑπέστρεφεν ὁ ΑἈ.όνυσος εἰς τὴν 
insidiarmm suspicatus, et ipse modico instructus Καδμείαν εἰς τὸ βατιλεῦσαι. Διὰ τοῦτο δὲ λέγουσι 
satellitio, cum Agave comite exibat. Dum vero iter. τὴν Αγαύην ἀπυκεφαλίσασαν τὸν ἴδιον αὐτῆς υἱὸν, 
faciunt, incidunt in Dionysi exercitum; qi Pen- διότι ἔπεισε τὸν Πσνθέα φιλιωθῆναι τῷ Διονύσῳ xal 
theum adorti, comprehendunt ; caputque ei, ex αἰτία [52] γέγονε τοῦ θανάτου τοῦ ἰδίου αὐτῆς ulou. 
Dionysi mandato, statim detruncant, matrique Οἱ οὖν σογκλητικοὶ xat πολίκαι τῆς Καδμείας πόλεως 
ejus deferunt ; ob contumeliam scilicet ab ea οὐκ ἐδέξαντο τὸν αὐτὸν Διόνυσον δ.οικΏσα: τὴν βα- 
Dionvso ilatam. Quo facto in. urbem Cadmiam αιλείαν αὐτῶν, λέγοντες ὅτι τὸν ἴδιον ἐξάδελφον 
vevertitur Dionysus regnum- capessiturus. llinc ἐφόνευσε μὴ ὧν βασιλεύς" ἐὰν ῥασ.λεύση, ἀπολεῖ 59 
poet» fabulantur Agavem filio suo caput ampu- τὴν Βοιωτίαν. Καὶ προετρέφαντο παχραχαλέσαντες 
tasse, eo quod Pentheum Dionyso concilians, filii τὸν Λυκοῦργον, ἄνδρα σοςὸν, εἰπόντε; αὐτῷ τὰ συµ- 
&ui necis causa fuissel. Cives autem primoresque θάντα" χαὶ ὡπαίσατο 57 χατ αὐτοῦ, χαὶ ἐχθδάλλει αὐ- 
urbis Cadmi: Dionysum regem suum habere no- ,, τὺν ἐκ τῆς Καδμείας πόλεως καὶ τῆς Βοιωτίας. 
, luerunt ;. dic:ntes. eum, qui, privatus dum esset, — Kal γνοὺς τοῦτο ὁ Διόνυσος , ὅτι ὡπλίσατο χατ αὖ- 
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8! αὐτὴν. αὐτὸν Ch. Tum Ox. τοῦ TIl:vff£ et mox IIsy0zt.. 53: II:0Zoz. Imo. Semeke sororum, — *? 4£- 
Y2t. Scr. λέχους, ex Euripide in Prolog. Bacch. v. 29. Ch. 11, Καδμίαν Ox. et mox. bis Καδμίας. 
5) ἀπολεῖ Ch., ἁπωλεῖ — Βοιωτείαν Ox. et mox. Βοιωτείας. — " ὡπλίσετο. « Scr. ὡπλίφετο, sive ὡπλί- 
σατο, uti. infra habetur. » Cb. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(84) "Ort ἐλυπέθη πρὸς αὐτοῦς. Aózrn, apud D p. 555. llus etiam. Zenonis imper. intimus, cum 
auctorem nostrum non dolores, aut mopstiliam, — ex insidiis in se a Verina Aug. structis, praecisa 
sed iracundiam et indignationem ubiquesignificat,. — saltem aure evasisset, atque imperator se facino- 
lta Theodosius imperator, ubirescivisset Eudoxiain — ris inscium fuisse jurasset ; fidem ei nihilominus 
flilam suam Rom: Vandalis prodit:e auctorem — derogavit Εις, atque ἔχων τὴν λύπην, imperatori 
fuisse, ἑλυπήνη πρὸς αὐτὴν; ei infensus erat, nul- — exinde infensus vindictam meditatus eit : lib. xv, 
lamque deinceps ejus rationem habuit: lib. xw, — p. 57T. 


li CHRONOGRAPHIA. — LIB. II. 118 
ww 5, ἔφυγε «by Λυχοῦργον' xaX εἰς Δελφοὺς ἀπελ- A patruelem neci dedisset, si ad regni fastigia fuerit 
(oy ἐχεῖ τελευτᾷ. Καὶ ἑτέθη «b λείφανον τοῦ αὐτοῦ — provectus, ipsam Boeotiam funditus eversurum. 
Δωνύσου ἐχεῖ kv σορῷ' xai τὰ ὅπλα δὲ αὐτοῦ αὐτὺς — Lycurgum itaque, virum sapientem, eui rem totam 
μεῖ εἰς τὸ ἱερὸν ἐχρέμασε, χαθὼς Δείναρχος " ὁ — aperiunt, in auxilium suum vocant: qui contra 
so5tzto συνεγράφατο περὶ τοῦ αὐτοῦ Διονύσου,  Dionysum arma sumens, ex urbe illum, atque 
Ὡσαύτως δὲ xaY ὁ αοφώτατος Φιλόχορος τὰ αὐτὰ eliam ex Beotorum finibus exterminat. Quod ubi 
συνεγράφατο, Ev fj ἐχθέσει εἶπε περὶ τοῦ αὑτοῦ — 4$ Dionysus intellexisset, fuga rebus suis consu- 
ànviso? , Ἔστιν ἰδεῖν τὴν ταφὴν αὐτοῦ ἓν Δελφοῖς — luit, et Delphos profectus, diem illic supremum 
παρὰ τὸν Απόλλωνα τὸν χρυσοῦν. Βάθρον 35 δέ τι obiit : ubi etiam reliquie ejus in loculo posite 
εἶναι ὑπονοεῖται ἡ σορὸς, ἓν ᾧ γράφεται, Ἐνθάδε — sunt,in fano ubi ipse arma sua suspenderat, 
εεῖται θανῶν Διόγυσος ἐκ Σεµέ.ης. Ὁμοίως δὲ — sicut memorie predidit sapientissimus Demarcbus, 
χαὶ ὁ σορώτατος Κεφαλίων τὰ αὐτὰ bv τῷ ἰδίῳ συγ- — de hoc nostro Dionyso scribens. Eadem etiam ba- - 
Ἱράμματι ἐξέθετο. bentur apud sapientissimum Philochorum ; qui in 
seripi& suis testatur, Dionysi sepulgrum, suis etiam teniporibus, Delphia exstitisse ; juxéía Apol. 
linem Aureum : pro loculo autem foveam quamdam habuisse, in qua istius nodi scriptum legere erat 
Epitaphium : Dionysus, Semeles Rlius, hic jacet sepultus. llc autem ipsa tradidit etiam ἵπ scriptis 
suis sapientissimus Cephalion. - 
Μετὰ οὖν τὴν τελευτὴν τοῦ Κάδμου, βασιλέως Β Cadmo autem Bocotorum rege defuncto, regnavit 
«& [55] Βοιωτίας 59, ἑδασίλευσεν ὁ Νυχτεύς. Οὗτος — Nycteus. Erat ei filia, nomine Antiopa ; Solis in 
"Ep 3 θυγατέρα, ἱέρειαν τοῦ ναοῦ 'HAou, ὀνόματι — templo sacerdos, cujus etiam edocta  preculasg, 
Αντύπην" Ἶτις ἑἐδιδάχθη τὴν Λλιαχὴν εὐχὴν, ἤτοι — mysticos nempe illos Baechandi ritus, exinde 
μυσαγωχίαν τῶν Διονυσιαχῶν βαχχευµάτων, x&- —Daccha dicta est. Pater autem ejus Nycteus fra- 
χεῖδεν ἐλέγετο βάχχη. Ὁ δὲ αὐτῆς πατὴρ, 6 Νυχτεὺς, — trem habuit, Lycum nomine, Argivorum regem. 
£'ycy ἀδελφ»ν óv^gxtt Λύκον, βασιλέα τοῦ Ἀργους — Habuit hie in regno virum nobilem, nomine Theo- 
ὅτις Λύχος βασιλεὺς siye συγκλητικὺν ὀνόματι — boum Brontonis cujusdam Dirces patruelis, o 
θεύδοον *!, υἱὸν γενόμενον Bo^vxovóz τινος, ἑξαδέλ. — genere Pici Jevis oriundi, filium. Theobous autem 
97) τῆς Δίρχης, ix τοῦ γένους τοῦ Πίχου AU; κατ- iste, ex voto veniens ab Árgis in templum Solis ut 
αγομένου. 'O αὐτὸς δὲ θεόδους 5 συγχλητικὸς χατὰ — dbi recubaret, Antiopam sacerdotem illic conspe- 
τάγμα ἐλθὼν ix τοῦ "Aovoug ἓν τῷ ἱερῷ τοῦ "HA(ou — ctam  deperibat ; ut quae virgo /4G esset forma 
παραχοιμηθῆναι (35), καὶ [54] ἑωρακὼς τὴν lépttay— staturaque pulcherrima. Commorsatus vero templo, 
Ἀντιόπην, εὐπρεπεστάτην οὗὖταν καὶ εὐμῆκη, ἑθλήθη — tanquam sub. specie religionis, ut gui virgini 
εἰς ἔρωτα αὐτῖΏς. Καὶ παραμείνας bv τῷ ἱερῷ προ- — etiam sanguine esset conjunctus, in amorem suum 
φᾶτει τοῦ τάγματος τῆς εὐχῆς, ὡς συγγενὴς αὐτῆς, C illectam eam. vitiavit gravidamque fecit. Metuens 
0750902232; fof ztosv αὐτὴν xal ἔγκνον bnxolnos: xaX — d inde sibi a Nycteo, Bootorum rege, in patriam 
g»6r0s. τὸν Noxtia, βᾳσιλέα τῆς Βοιωτίας", suam reversus est. Nycteus aulem, virginis paler, 
ἄνεχώρητεν εἰς τὴ» ἰδίαν αὐτοῦ χώραν. Μαθὼν δὲ ὁ de his certior factus, flliam suam fano extractam 
Νυκτεὺς βασιλεὺς, ὁ ταύτης πατὲρ, ὅτι ἐφθάρη. examini subjecit; et compertum habens vitiatam 
ἔλαδεν αὐτὴν ix τοῦ ἱεροῦ. καὶ ἐξετάσας αὐτὴν — fuisse eam a Theoboo, qui Lyci fratris ex primo- 
ἔμαθε παρ αὐτῃς τὸν” φθορέα θΞόβοον ὅτι ἐκ τῶν — rihus erat, uxorique suz sanguine conjunctus ; 
συγχλητικῶν ἐστι τοῦ ἁδελφοῦ αὐτοῦ Λύχου xai τῆς — filiam suam, nescius tamen eam jam tum praz- 
αὐτοῦ γυναιχὸς γένος. Ἁγνοῶν δὲ ὁ Νυχτεὺς, ὁ πατῖρ — gnantem esse, ad Lycum fratrem, Argivorum 
αὐτῶς, ὅτι ἔγκυός ἐστιν, ἔπεμῳεν αὐτὴν εἰς τὸν ἴδιον ΤΘΡΟΠ, | misit; ut ipse etiam, exarmine facto de 
αὐτοῦ ἁδελφ»», τὸν Λύκου, βασιλέα τοῦ ΄Αργους «ἵνα — stupro, inquireret nempe an auctor ejus essel ex 
ἑξιτάσῃ xai αὐτὸς τὸ πρᾶγμα τῆς φθορᾶς αὑτης, — Argivis suis aliquis : quod ita esse si comperis- 
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8* ὅτι ὡπλίσατο χατ᾽ αὐτοῦ. « Verba ista transposita, locoque non suo apparent. Itaque legendum 
eenseo : Καὶ γνοὺς τοῦτο ὁ Διόνυσος, ὅτι ὠπλίσατο χατ αὐτοῦ, ἔφυγε, elc. » Ch. Ponebantur post Βοιω- 
τίας. 3: Δείναρχος Bentleius, p. 72, Δήμαρχος Ox. — **830pov — γράφεται Siebelis. ad Philoch. p. 21, 
βίθρου — γράφει Ox. 5) Bowozslag Ox. ** ἔχε.. « Forte εἶγε. » Ch. *! θεόδοον — Βρόντονος. Θεόδοιον 
— Bpátuvo; Cedrenus p. 21 C, θεαβύωντος Joannes Antiochenus apud Joaunem Tzetzam Hist. 1, 13. 
* Βοιωτείας Ox. 


ED. CHILMEADI NOTA. 


(85) "Ev τῷ !spip ἩἨλίου παρακοιµηβΏνα:.. Vete- D —. Ad quem locum Is. Tzetzes scholiastes testatur 
ribns de re quapiam numina consulturis, aut ali- — apud Daunos, sive Calabros morem invaluisse, 
quid ab eisdem petituris in more positum erat, — Podalirii sepulcrum. pro morborum suorum me. 
templa deorum, locaquesacra intrare, ibique de- — dela, invisendi : ibique pellibus ovinis, (iv µηλῳ- 
ewbantibus, per quietem. oraculi responsum ex- Ἅταῖς) incumbendi, xal x20' ὕπνους λαμθάνειν χρµη- 
spectare. Moris hujus autiqui apud Lycophronem σμοὺς ἐξ αὐτοῦ. Virgilius ctiam, Jneid. lib. vi, 
mentio : Latinum regem l'auni oracula consulentem intro- 

Aopatc δὲ pun. ler coirvr ἐγχοιμωμένοις ducit, verbis hisce : 

χρήσει καθ᾽ ὕπγο» πασι vngepeiiv cedri. 
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vissel, ut Anti:pa. poenas dar. t violatze pu Ποία, A xat εἰ ἀληθές ἐστιν ὅτι Ex τοῦ "Apyou; ἐστὶν ὁ αὑτῆς 


qued. hoc *acerdes. commisisset : in illum vero 
gravius ut decerneretur, qui tale aliquid in per- 
sunam sacram ausis fuerit. Hex autem Lycus 
erm de Antiopa. quzstionem habere statuisset, 
cbservata ejus. forma, et edoctus etiam gravidam 
eam esse, misericordia motus, manere cam jussit 
usque dum partum edidisset, poenas deinde latu- 
ram temerati sacerdotii. Interim rex Lycus An- 
Ü6opam, cujus etiam erat avunculus, Dirc:e uxori 
«ustodiendam tradidit, usque dum partum ederet. 
Parturiens autem Antiopa gemellos enixa est ; qui- 
bus nomina dedit Amphionem et Zethum. Infantes 
nutem inlucem editos exponi rex jussit, in vico Ra- 
sibea 47 dicto, non procul a Cithxrone inontc. 
Ceterum. misertus corum Ordio quidam agricola, 
prerulos accepit ab cis, quibus eos exponendi 
cura comimnissa erat : cuique prole careret ipse, 
atque etiam sciret eos matrem. habere Antiopam, 
quam sacerdotem esse cognoverat, suppetitavit 
ipse infantibus alimoniam. Postca temporis grae- 
sante bello: per Argivorum regionem, rex Lycus 
in militiam profectus est : cumque bello longius- 
cule detentus fuisset , uxor ejus Dirce existimans 
Antiopam, cum puerperii doloribus jam soluta, 
ponas adhuc nullas luisscet, conjugi suo (cui ob 
formam gratissimam 08866 cam suspicabatur), it 
clandestinos reservatam concubitus : paucis sti- 
pata uilitibus, cam sibi sumit comitem, tanquam 
in rus seccderet ; et versus Cithzronem tendens 
montem, in vicum, ubi Antiopz filii enutriti erant, 
devenit. Verum Dirce, cum hoc ignoraret , tau- 
rum sil vestrem ex regione illa adduci jussit; cu- 
jus cornibus facem  adaptans, collo ejus func cir- 
cumligato, Antiopam ei alligari jussit, ut a tauro 
οἷο distracta per.ret. Audientes vero, qui in. vico 
illo habita!ant, destinatzn Antiope supplicium, 


C 


φθορεὺς, xat αὐτὴν τιµωρήσηται, ὡς φθαρεῖσαν 
ἱέρειαν οὖσαν, καὶ ἐχεῖνον δὲ ἀμύνηται (86), ὡς 
τοιοῦτόν τι τολμήσαντα κατὰ ἱερατιχοῦ σώματος. Ὁ 
δὲ βασιλεὺς Λύχος εἰσαγαγὼν τὸν αὐτὴν Αντιόπην 
εἰς ἐξέτασιν, xal ἑωραχὼς αὐτῆς [55] τὸν εὑπρί- 
πειαν, καὶ μαθὼν ὅτι ἔγχυός ἐστιν, Ἀλέησεν αὐτὴν, 
λέγων ὅτι δεῖ περιμεῖναι, ἄχρις οὗ τἐχῃ, xai τότε 
τιµωρήσασθαι αὑτὴν, ὡς ἱερατιχὸν ὑθρίσασαν σχΏμα. 
Ὁ δὲ αὐτὸς Λύχος βασιλεὺς εἶχε γυναῖχα τὴν Δίρχην’ 
xal παραδοὺς αὐτῇ τὴν Αντιόπην εἶπεν αὐτὴν φυλάτ- 
τεσθαι παρ᾽ αὑτῃ, ἄχρις οὐ τἐχη' 6 δὲ Λύχος βασιλεὺς 
Ἐν θεῖος τες Αντιόπης. Ἡ δὲ αὐτὴ Αντιόπη ἐγένντσε 
δίδυμα, οὕστινας ἐχάλεσεν ᾽Αμϕίονα xay Zr 0oy *. Καὶ 
ἑῤῥίφτσαν Ὑγεννηθέντα τὰ βρέφη χατὰ κχέλευσιν 
τοῦ Λύκου ῥασιλέως ἐν τῇ χώμη τῇ λεγομένη "Pa- 
σθέ1 «5 πλησίον τοῦ Κιθα.ρωνίου «6 ὄρους. Οὔστινας 
παῖδας οἵκτου χάριν ἔλαθε παοὰ τῶν ῥιπτόντων "! 
τὰ αὑτὰ βρέφη Ὁρδίων τις ver zóvo; (87), ἅπαις ὢν, 
γνοὺς ὅτι τέχνα ὑπτρχον τῆς -ἱερείας Αντιόπης * 
ἔδει γὰρ αὐτὴν, ὡς ἱέρειαν ' xal ἀνεθρέγατο αὗὑτά. 
Μετὰ δὲ χρόνου πολέμου κινηθέντος '* τῇ Αργείων 
χώρα, ἐξφλθεν ὁ Λύχος βασιλεὺς ἐπὶ τὸν πόλεμον ᾿ 
χαὶ ἐχρόνισς πο)εμῶν. Ἡ δὲ Aípxr, τοῦ Λύνου ᾖᾳ- 
σιλέως γυνῆ, λογισαμέντ ὅτι οὐχέτι μετὰ τὸν τοχε- 
τὸν ἑτ'μωρήχατο τὴν αὐτὴν Αντιόπη», ἀλλ᾽ εἴασεν 55 
αὑτὴν, ὡς ἐρῶν αὐτῖς xal λάθρα μιγνύμενος μετ' 
αὐτΏς, ὡς εὐπρεπεστάτης, λαθοῦσα αὐτὴν μετὰ ὁλ;- 
γων στρατιωτῶν ὡς ἐπὶ. χώραν ἀπῆλθεν ἐπὶ. τὸ Κι- 
θαιρώνιον Époz Ev «f, χώμῃ ὅπου οἱ αὐτῆς υἱεῖς ἦσαν 
ἀνατραφέντες. Τοῦτο [36] δὲ ἀγνοσῦσα ἡ Δίρχη, xa 
ἐξαγαγοῦσα £x τοῦ αὐτοῦ χωρίου ταῦρον ἅγριον, xa 
πῖδχαα C303 ἓν τοῖς αὐτοῦ κέρασι, vh) ᾽Αντιόπην 
ἑχέλευσςε δεθῖνα:, καὶ τὸν σχοῖνον εἰς τὸν τράγχτλον 
τοῦ ταύρου sity uat, καὶ οὕτως συορῖΏναι τὴν Ἂν- 
τιόπην ὑπὸ τοῦ ταύρον καὶ ἀπολέσθαι 19. Kat ἀχού- 
σαντες πάντες οἱ τοῦ αὐτοῦ γτῖ µατης (88) τὸν μέλ- 


VARLE LECTIONES. 
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Ch., ῥυπτόντων Ox. ** xw, Οµ., xov. Ox. 


*9 εἴασεν Ch., ἔασεν Ox. 


19 ἀπωλέσθαι. Ox. 


ED. CHILMEADI NOTJE. 


Illuc dona sacerdos 
Cum tulit, et cesarum ovium sub nocte silenti 
Pellibus incubuit stratis, somnosque petivit : 
Multa modis simulacra videt. volitantia miris, 
Et varias audit voces (ruiturque deorum 
Colloquio. 

Ubi quod noster, παραχοιµτηθῖνα», Virgilius, 
incubare, dixit : quod, Servio teste, proprie dicitur 
de his qui dormiunt ad accipienda responsa. Unde 
est, ide incubat Jovi, id est, dormit in Capitolio, 
ut responsa possit accipere. Consuetudo. autem 
lh: c. usque ad. Constantin. M. viguisse testatur 
auctor noster, qui lib. ii, p. 46, imperatorem hunc 
Sosthenium ab Argonautis conditum. visitantem, 
deque statux ibidem positz figura angelica scisci- 
tandi causa, τῷ τόπῳ παραχοιμώμενον introducit, 
Sed οἱ Julianus. eliam 6 παραθάτης, suscepta in 
Persas expeditione, sacrisque ad Daphinem, Antio- 
chense surburbium., Apolloni peractis, παραχοιµη- 
6: M, per quietem vidit puerulum. flavum, qui mor- 
εν locuin ei praeuuntiabot : lib. ani, p. $12. 

(06) Καὶ ἐκεῖ.ον δὲ ἁμύντται. 'Apovo, auxiliar. 


D 


ἀμύνομαι ulciscor, vel penas ab aliquo exigo, 
proprie significant. llesyehius : ἀμύνα:, ἀπαλετῇ - 
σαι, τιμωρθσαι. Ammonius de verb. simil. et differ, 
᾽Αμύνεσθαι, xal ἀμύνειν δ.αφέρει’ ἀμύνεσθαι μὲν 
γάρ ἔστι tb χολάτειν τοὺς προαδ.κἥσαντας * ἆμυνειν 
ὃξ τὸ βοηθεῖν. Ad. eumdem Moschopulus : AU VOD, 
τὸ βοτθῶ * ἀμύνοιχι δὲ, τὸ τιμωροῦμαι, Έγουν xo- 
λάνω. 

* (81) l'en xévog. Scr. Ὑηπύνος. 

(88) Οἱ τοῦ, αὐτοῦ χτήµατως. Ντημα hoc loco, 
uti etiam infra, p. 25, pro vico, sive villa sumitur: 
unde apud (6119606 recentiores, κτήτωρ, pagauus, 
aut ctiam vici, vel urbis alicujus. incola. Exempla 
liujus generis apud. hunc nostrum frequenter oc- 
cirrunt; quie omnia suo Joco videbimus. ldem vi- 
dere est apud Chr. Alex. p. 914 : Οἱ γὰρ Botaopá- 
va; τῖς πόλεως τῶν Κανςάχων, xat πάντες οἱ χτή- 
τορες αὐτῆς, tvlxa ἔμαθον, etc. Atque liec wie mo- 
vent, ut non assentiar Jo. Leunclaio, qui in Notis 
suis ad Constantini. Porphyrogennet:e Novell. 4, 
pro, el χτέτορες, οἰχέτορες, reponi vult. 
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Wi vivss02: τῆς 
ὑτῆς ὁλολυγμοὺς, ἐξηλθον Ex τοῦ Apa; θέας "' χω- 
pe οὕτως λεγομένου ' σαν 03 ἐν πλήθει πλλοὶ Ev 
εὑτῷ ἄγροιχοι * ὡσαύτως 6» xaY ol 620 viol τῆς 
Ἀνιύπη: ἦσαν μετ) αὐτῶν ἅμα τῷ ἀναθρεγαμένῳ 
goce Ὁρξίων: γεωργῷ. Καὶ παρξκάλουν τὴν Alp- 
χην μη «οιοῦτῳ μόρῳ ἀνελεῖν αὐτῖν ^ dj δὲ ἐξεῖπεν 
αὐτοῖς ὅτι ἱέρεια fv τοῦ Ἡλίου, z2Y ἐφθάρη xat ἐγέν : 


yr2£ 670 παῖδας Ex πορνείας, xai δεξαὐτῆν τιμυρηθῆ-. 


va. Καὶ ἀχούσαντες ob τῆς Αντιόπης υἱοὶ, Ζῆηθος καὶ 
Áp. «7, za25a τηῦ ἆ)αθρεμαμένου αὐτοὺς Ὁρδίω» 
vx ὃτι ἡ µέτηρ αὐτῶν ἐστιν dj μέλλουσα τιμωρεῖ- 
σαι, ἡ Αντιόπη, αυναθροίσαντες sav την ἆγροι- 


xxiv! χώραν, Rua αὐτοῖς ἀἁπελθόντες [57] ἐφόνευ- 


σαν τοὺς στρατιώτας. Καὶ Ἰαθύυτες την Δίρχην 


ἀφείλοιτο ἃ ἐφόρει βασιλικὰ χοσκήµατα, καὶ ἔλυσαν B 


την Αντώπιν. Καὶ λυθεῖσα τῶν ὃςσμῶν ἡ Αντιόπη 
ἑσέτρεγε τοῖς ἰδίοις αὐτῃς παιαὶν, ᾿Ααϕίονι 15 χα) 
Lie, wu:93at vh» Δίοκην ᾿ χα) λαδόντες τὴν Δίρ- 
xtv ἔδτσαν εἰς τὸν αὐτὸν ἄγριον ταῦ 07, xaX συρεῖσα 
ὑπὸ τοῦ ταύρου ἡ Δίρχη ἀπώλετο. 'O 6b ταῦρος ix 
15; ἑλασίας ἐδίφησε, καὶ εὑρὼν πηγἣν ἔστη πιεῖν * 
zi χοπεῖσα à σχοῖνος εἴασε πλησίον τῆς πηγῆς τὸ 
ἀξίέφαον 55: Δίρχης " καὶ ἐχλήίθη dj αὐτὴ πηγὴ i6 
ἰχείνου ἕως τῆς νῦν Ev τῇ χώρα ἑχείνῃ fj Δίρχη. Καὶ 
iM ὁ Ίτθος xz ὁ Αμϕίων ἔλαθον τὴν ἑαυτῶν 
Boa, thv Λντιόπην, καὶ ἔφυγον ET tiv ἰδίαν 
χόραν αὐτῶ», 55: Βοιωτίαν' xai ἐχεῖ ἀναφανέντες 
ἐννωσθτσαν τοῖς Ὠοιωτοῖς. 'O δὲ αὐτῶν πάππος ὁ 
Νυχτεὺς, ὁ Bas0:5; τῆς αὐτῖς Πλιωτίας χώρας, 
γεγέραχε, χα) νόσω ᾖῥληθεὶς τελευτᾷ. Καὶ λοιπὸν 
μετὰ τἩν τελευτην τοῦ Noxtío; ῥβασιλέως οἱ 
της Bouocía; πάντες ἕτηταν αὐτοὺς ᾖβασιλεῦσαι 
αὐτῶν, τὸν 'Auzíiova xx: τὸν ΖΐΤθου, ὡς Ex γένους 
βασιχιχοὸ ὑπάρχοντας τοῦ Νυχτέως. Καὶ ἀνηγο- 
ρεύθησαν Gasol; xai ἑθασίλευσαν ὁ ᾽Λαφϕίων χαὶ 
6 Zr65: τῖς Β2:ωτίας χώρας οἱ μουσικοί. Καὶ εὐλέως 
᾽Ααςξίων ὁ λ0ρ:χὸς (89) χτίσει. πόλιν µεγάλτν πάνν, 
B Γεχάπνλον, τὴν πρώην μὲν οὖσαν χώμητν [58] Xe- 
τομέντν Ἑνχκωίαν ** ἣν ὠνόμασαν οἱ αὐτοὶ ἆδτλφον 
πόλιν θίδας ti; τὸ ὄνομα τοῦ αὐτῶν πατρὸς , χὰτὰ 
χέλεὍσι, τῖς αὐτῶν µττρὸς, τῆς Αντιόπης. Καὶ 
ἐφασίλευσαν ἔτη πολλὰ τῶν θτθῶν ' xai λοιπὺν 
ἑκκζθη $ 22-5 χώρα 752v... Ὁ 6X Λόχος βασιλεὺς, 
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Αντιόπης θάνατον χαὶ τοὺς A ejusque ejulatus, egressa est numerosa rusticorum 


turba (quos plurimos Kasthea vicus 4$ habebat ), 
inter quos etiam erant Antiopz filii ambo, et qui 
eos enutriverat, Ordio agricola. Cumque una ou- 
nes Dircem rogarent uti Antiopa tali saltem fate 
non periret , instabat illa Antiopam, cum Solis 
sacerdos esset, castitatem suam violasse, et ος 
illieito concubitu filios duos peperisse ; atque 
adeo supplicii hujus dignam esse. Amphion autein 
et Zethus, ubi ab altore suo Ordione didicissent 
Ihatrem suam esse Antiopaim, quim supplicio Ltrà- 
denda esset : collectis in unum rusticis in circuitu 
omnibus, egressi sunt cum eis : et occis.s militibus, 
comprehensam  Dircem regalibus suis ornamentis 
spoliarunt, Antiopanque viuculis solvunt, Soluta 
ila, filiis suis, Amphioni el Zctho, imperat uti 
Dircem e ucdio tollerent : illi vero correptam 
illam tauro illi feroci alligant, a quo raptata, 
periit. Taurus autem, ex. cursu, sitivit ; el reperto 
fonte, bibiturus astitit. Contigit autem ut, -rupto 
fuie, Dirces cadaver prope fontem istum relictum 
jacuerit : unde ab indigenis fons iste, Dirce, us- 
que adhuc vocatus est, Post liec Zethus οἱ Am- 
phion matrem Antiopam sibi sumentes, in Boeo- 
tiam patriam suam. fugerunt : ubi deinde Doeotis 
innotuerunt. Nycteus autem, avus eorum, Dao:otiz 
rex, atate jain. grandior, ex morbo interiit : post 
cujus obituin, Baeoti omnes Amphionem et Zethum 
rogabant uti Nycteo. regi, a quo genus ducebant, 
ipsi in reguo succederent. ftaque reges salutati 
musici Jii, Amphion et Zethus, Barotis 49 impera- 
bant. Amphion autem Lvricus urbem statim ani- 
plissimam condidit, duodecim portas. habentem, 
qux antca vicus erat, Enchilia dictus. Urbem 
hanc matris ex jussu, a Theoboi patris nomine, 
Thebas vocarunt fratres: ubi etiam per multos 
annos regnarunt, Tota deinde in circuitu regio, ab 
urbe, Theb appellata est. Bex interim Lycus, 
Dirces conjux, et eorum avunculus, in bello mor- 
(uus est : sicuti ista secundum veritatem prodidit 
Cephalion. Sapientissimus enim Euripides poeta- 
rum more scribit in fabula, vitiatam fuisse Ántio- 
pam a Jove, in Satyrum verso; atque inde natos 
Zeibhum et Amphionem, musicos. Jovem vero, 


ὁ οὓς ἀΐρχης ἀνῆρ, ὁ Ocio; αὐτῶν, ἐτελεύτα ἐν τῷ Di, Satyrum conversum Autiopam viliasse, dicens, 
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"ix τοῦ Δέρας θέας. « Supra Ῥασθέα vocata cst: forte legendum, £z τοῦ δη Ῥασθέας χωρίου. » Ch. 


Eno dele δέ. ?* áypotzixty. ἀγροιχλ) Ox. 


73 CA 15509Vt 


Ox. Sic ct infra. "* Ἐνχιλίαν. Scripsisse 


τος "Ez4£zztxv. Nota est fabula de Cadini. et. Harmonie ad Ἐνχελεῖς, gentem lilyrica:, secessu. 
Unde fortasse exp'icandum hoc. de. primo. Thebarum: nomine commentum, Cum. conjectura nostra 
Ἐνχέλειαν componi potest quod. Diodorus λεν, 53, Cadmi ad. Euchelenses seceseum in Encheleunsium 


3 vei S;s Thebas expeditionen convertit. 
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(89) ᾽Αμϕίων 6 λυρικός. De Amphione lapides 
3] Thebas cop.lendas cantur trahente, rota fabila. 
ls. Tz-tz, chil. 1. eum lapidicidis lapides con pin- 
pntibus lyra accinisse asserit : el postea. Alexan- 
der, Thebarum, mania effodiens, Iugubribus can- 
lenis in hoc opere usus est, tcstc Callisthene 
apiid cumdem Taz«ctzem. 


Ἀμιφίων μὲν ἦδε xpator τὴν Aópay., 
Οἱ «Ίιθουρ)οὶ 0 ἐπείρηδο», τοὺς AiQovc cvrti- 
Ιθέρτες. 
'Qc ὕστερον Λλέξανδρος. ἐκείνας κατασχάατων 
θρηνώδεσιν αἲ λἡμπσιν, ὡς Γία.ὶλισθένης γράφει. 
'O Ἱσμεγίας tte: γὰρ, αἱ θῆδαι δ ἐπορθοῦγτο. 
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Metempsychosio refert; cujus juxta Transmigra- A πολέμῳ ' ἅτινα συνεγράφατο Κεφαλίων μετὰ ἁλη- 


Uonem, Theobous, gemellorum parens, ex Jove 
Pico oriundus fuit : Satyrus enim, Bocotorum dia- 
lecto, corpus aliquod vilius designat. 


θείας. Ὁ vàp σοφρώτατος Εὐριπίδης !* ποιητικὼς 
ἐξέθετο ὁρᾶμα ὡς ὅτι ὁ Ζεὺς εἰς Σάτυρον [μετα- 
θληθεὶς] Τὸ ἔφβειρε (90) την ᾿Αντιόπην, xàxstüev 


ἐγεννήθη ὁ Ζΐθος χαὶ ὁ ᾽Αμϕίων οἱ μουσιχοἰ. Κατὰ δὲ µετάστασιν μετεμψυχώσεως χαταχθέντα τὸν πα- 
τέρα αὐτῶν θεόδοον ἐκ τοῦ Πίχου Διὸς εἶπεν, ὅτι ὁ Ζεὺς μεταθληθεὶς εἰς Σάτυρον, ὃ ἐστι κατὰ τῖν Bow 
τῶν γλῶσσαν, εἰς ἅλλο σῶμα αὐτελέστερον (91), ἔφθειρε την ᾿Αντιόπην. 


Amphionem vero el Zethum exceperunt, in re- 
' £uo Thebano, posteri eorum, usque ad OEdipum 
Laii et Jocastze. filium. Laius euim, Thebanorum 
rex, filium habuit, nomine Joccam, eum nempe, 
qui postea vocatus est  OEdipus. Laius autem 
oraculo monitus, eum cum propria matre B() rem 
habiturum esse, militibus astantibus imperat. uti 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν τοῦ ᾽Αμϕίονος 17 xai τοῦ 
Zí0ou ἐθατσίλευσαν οἱ Ex, τοῦ γένους αὐτῶν τῶν θΘη- 
θῶν ἕως τῆς [59] βασιλείας τοῦ Οἰδίποδος, vlsv 
Aatou xaX τῆς Ἰοχάστης 75. "0στις Adio;, βᾶ- 
σιλεὺυς θτθῶν, ἔσχεν υἱὸν Ἰώχχαν '* μεταχληθέντα 
τὸν αὐτὸν προει,ημένον Οἱδίποδα. Καὶ χρησµοδοτη- 
θεὶς ὅτι τῇ ἰδίᾳ αὐτοῦ μητρὶ Ἱοχάστῃ συμμιγήσε. 


OEdipum 6Glium in sylvas deportarent ; pedesque D ται, ἐχέλενσε τοῖς παραμένουσιν αὐτῷ αστρατιώταις 


ejus in foramina ligni perforati immittentes, clavis 
munitum redderent. llinc autem habemus tormenti 
illius inventum, quod a militibus usque adhuc 
Cuspus vocatur. Milites autem regis dicto audien- 
tes, Okdipum in sylvis exposuerunt a feris dc- 
vorandum. In sylvam autem venieus rusticus qui- 
dam nomine Melibeus, ut ligna. eczederet, puelltim 
invenit in terra volutantem pedibusque tuinefa- 
ctum. lille vero securi, quam in manu habebat, 
lignum illud, quo pueri pedes impediti erant, 
confringens, puerum de:uxit, domique secum 
enutrivit; OEdipum, a pelum tumore appellans : 
qui postea adolescenlior factus, egregiam pr: se 
ferebat indolein. Erat autem in regione illa mulier 
quzdam agrestis, nomine Sphinx ; deforwis illa 
quidem, et mammosa vidua: qua, post mariti 
obitum, multitudinem coegerat latronum agrestium 
suique similium, ex :vico suo, Moabe dicto ; qui 
medium jacebat inter duos montes, inter quos 
unicus erat angustus aditus. Illa vero, occupato 
altero montis vertice, cum predonibus suis, nego- 
tíatores et viatores quoscunque illae. pritereuntes 
interfecit, quisque habuerunt omuia diripuit : 
unde fama illius per Thebas totas percrebuit. ltaque 
rex 3X Laius duces suos primarios, cum copiis 


)a6ety 88 τὸν αὐτὸν Οἱδίποδα εἰς τὰς Όλας, xaX βλη- 
θῆναι τοὺς πόδας αὐτοῦ Ev ξύλῳ γλυφέντι xal ἔχοντι 
ὁπὰς xal λλωνηναι τὸ ξύλον. "EG αὐτοῦ οὖν ἔπινε- 
νόηται ὁ λεγόμενος παρὰ τοῖς στρατιώτχις ἕως τῆς 
v9» Κοῦσπος (92). Καὶ ποιήῄσαντες ὡς ἐχελεύσθη- 
σαν οἱ στρατιῶται εἴασαν τὸν Οἰδίποδα εἰς τὰς ὕλας, 
ὅπως θηριόθρωτος γένηται. Καὶ ἐλθών τις ἄγροιχος 
ὀνόματι Μελίθοιος ἐπὶ τὴν ὕλην χόψαι ξύλα, εὗρεν 
αὐτὸν συρόµενον ἐπὶ τὴν γην xal τοὺς πόδας αὑτοῦ 
ὀγχωθέντας * xal λαθὼν ἐν f| ἑἐδάσταζεν ἀξίνῃ 
ἔχλασε (90) τὸ ξύλον ὅπου ἑσφάληντο οἱ αὐτοῦ πύδες, 
xai afi» [60] αὐτὸν ἀνεθρέφατο, Χαλέσας σὐτὸν 
ὑἰδίποδα διὰ τὸ οἱδάνειν τοὺς πόδας (94) αὐτοῦ: xal 
ἐγένετο γενναῖος αὐξηθείς. Ἐν δὲ τῇ χώρᾳ ἑχείνη 
ἀνεφάνη γυνή τις χίρα ὀνόματι ΣΦ)ΥΦ, δυσειδὴς, 
κατάµασθος, χωρική ' Ἶτις μετὰ τὴν ἀποθολην τοῦ 


Ιδίου αὐτῆς ἀνδρὺς συναγαγοῦσα πλῆθος ἀγροίκων 


ληστῶν ὁμορρόνων αὑτῇ ἐν τῇ ἰδίᾳ αὐτῃῆ: κώμη τῇ 
λεγομένῃ Μωάθη, Χχειµένῃ 65 μεταξυ δύο ὀθέων, 
ἐχόντων ἐν µέσῳ στενὴν ὁδὸν µίαν µόνην, xai κα 
θηµένη iv τῇ μ.ᾷ χορυφῇ τοῦ ὄρους, ἔχουσα thv 
ἅμα αὑτῇ ληστριχῆν χεῖρα, xal πάντας τοὺς παρ- 
ιόντα» ὁδοιπόρους xal πραγµατευτὰς ἑρόνευσς xal 
τὰ αὐτῶν πάντα ἐχομίζετο. τις περιθόητος iyi- 
νετο ti; τὰς Θήθας, xai πολλῶν ἑξελθόντων τῶν 9ἱ 
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1ΣΕύριπίδης. V. Valckenar. Diatr. in Eur. fr. p. 62 C 
7 Ἁμϕίωνος Ox. 
Cedrenus, "lóxazoxov Valckenarius ad Phoeniss. v. 27. 


τρεφθεὶς addebat Beutleius p. !6. 


16 μετχβληβεὶς supplevi. ex Cedreno. p. 95 A, 
5 Ἰωκάστης Ox. constanter. 7? Ἰώχχαν. Ἰοχᾶν 
$9 λαθεῖν. Fort. ῥαλεῖν. 5! τῶν delendum videtur. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΗ, 
(90) *O Ζεὺς εἰς σάτυρον ἔφθειοε, Μεταθληθεὶς, D Kal ὅσα δὲ καχύγουσι τοὺς πόδας ποδοκἀκαι * 


aut quid tale supplendum, legeudumque, ó Ζεὺς 
εἰς σάτυρον μεταθληθεὶς, ἔφβειρε. 

(91) "0 ἐστι, χατὰ τὴν Βοιωτῶν γλῶσσαν, εἰς 
ἄλλο cca εὐτελέστερον. Cedrenus hunc locum ex 
Nostro, uti conjectari in promptu est, describens, 
verborum tamen sensum, τὸ χωρήσειν intersereudo, 
pervertit.: adeo ut σάτυρος non amplius corpus 
aliquod vilius, uti Noster vult; sed potius, muta- 
tionem, sive Lransmigrationem in. corpus aliquod 
vilius significet. Apud Hesychium, σάτυροι, sunt 
μορφ1ὶ ἀπρεπεῖς. 

(92) Κοῦσπος. De hor vide Jo. Meursii Glossar. 
οἱ Fabroti in. Cedren. Glossar. lstius vero ποδο- 
πάνης, inter alias meminit Jo. Tzetz. Chil. 12. 
Kovcoi δὲ, καὶ κ.]ειόποδες, οὕσπερ φαμὲν xal 

[κ.ἀπένς, 


ubi vocabulum, ποδοχάχη, παρὰ τὸ τοὺς πόδας 
χμκύνειν, deductum esse, innuere videtur. Hesy- 
chius tamen dictum vult, «o5oxáxr, per syncopes, 
quasi ποδοχατόχη. 

(93) Κ.Α λαθὼν ἐν f ἐθάστανεν, ἀξίνῃ ἔχλασε. 
Nova h:zcloquendi forinula; nisi lorte particula, 
ἐν, redundet. 

(94) Ὅπου ἐσφάληντο oi αὐτοῦ πόδες. Quid hoc 
barbarismi portentum ! anue scriptum luerit, 559&- 
λησαν, tanquam ab ἀσράλλομαι ? aut, Ἡσφαλίσθη- 
σαν, ab ἀσφαλίζομαι potius, quod wagis legitimum: 
cerle auctor noster lioc loco respexisse videtur ad 
illud Actor. cap. xvt, v. 24 : χαὶ τοὺς πόδας αὖ- 
τῶν ἠσφαλίσατο sig τὸ ξύλου. — 
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mprtyyO», xai μετ αὐτῶν στρατὸς πολὺς 3: (95) A magnis contra Sphingem emittit ; sed frustra fue- 
ix τοῦ Aolou ῥασιλέως, xai ταύτης οὖδεὶς ἠδυνήθη — runi omnes, tum propter inexpugnabiles montium 
τεριγενέσθαι διὰ τὸ ὶσχυρὸν τῶν ὀρέων *! xav διὰ τὸ — angustias, cum propter latronum agrestium mul- 
πλῆθος τῶν &vpoíxev ληστῶν τῶν μετ αὐτῆς συµ- — litudinem, quos civium advenarumque spoliorum 
µερινομένων τὰ τῶν παριόντων ξένων xal πολιτῶν. — participes ipsa sibi adjunxit. OEdipus autem jam 
Ὁ δὲ Ο/δίπους τέλειος γενόμενος ἔμαθεν ὅτι ἀπὸ τῆς — adultior factus, ubi inaudisset mulierem quandam 
πόλεως χατάγεται τῶν θηθῶν * καὶ ἀκούσας ὅτι γυνή — predatricem, nomine Sphingem,  infestissimam 
τις ὀνόματι ΣΥΙΥ6, λῃστρὶς, ἐλυμαίνετο πάντας τοὺς — esse hominibus Thebas euntibus ; adeoque urbem 
zb sà.U Of63; ἐρχομένους, xav στενὸν (26) 5 την — ipsam, unde ipse se oriendum  intellexerat, in 
fü goyhv οὖν τι βουλευσάμενος εἰς τὸ ἀναιρεῖν — angustias redigere; vafrum quoddam protinus 
stv [51] Zzlyya ἔλαθεν ἐκ τοῦ κτήματος ὅπου ἀν- — iniit consilium, unde Sphingem e medio tolleret. 
£tpáomn ἀγρρίχους γενναίους, ὡς, φησὶ, θέλων ἅμα — Comparatis itaque sibi ex vicinia illa, ubi educa- 
τῇ ΣΦ.ΥΥὶ ληστεύειν. Καὶ ἀπῆλθε πρὸς αὐτὴν αἰτῶν — tus fuerat, rusticorum generosioribus, initurus, 
αὐτὴ» συλλῃηστεύειν αὑτῇ ' τις θεασαµένη τοῦ νξεω- — utipse prz se ferebat, cum Sphinge latrocinandi 
τέρου τὴν θέαν xal τῶν pev αὐτοῦ, ἑδέζατο αὐτὸν — societatem ; Sphingem adit, in latrocinii 5ο αἰἰ- 
ααὶ τοὺς σὺν αὑτῷ' xai ἐπέρχετο xal αὐτὸς τοῖς B tium admitti petens. llla vero conspccto juvenis 
παριοῦσιν. ΒΕὑρηχὼς δὲ χαιρὸν ὅτε οὖχ ἔσχεν ὅχλον — decore et sociorum ejus, ipsum sociosque excipit, 
AT μετ αὐτῆς, λαβὼν λόγχην ἀνεῖ)λεν αὐτὴν, καὶ — unde et. ipse viatores etiam aggressus cst. Sed 
φείλετ πάντα τὰ αὐτῆς '5, φονεύσας ἅμα tol; oblata occasione, absente latronum turba, arrepta 
αὐτῇῆ; πολλούς. Ka εἰσήγαγε τὸ λείψχενον αὐτῆς tv — hasta ipsam confodit : pluribus etiam ex latroni- 
£j των 760v πύόλει, ὡς ὀφρείλων χοµίσασθαι &pa — busuna interfectis, bona eorum omnia abripuit, 
ed; αὐτοῦ χρήματα ἀπὸ τοῦ βασιλέως Λαΐου. Καὶ —Sphingis deinde cadaver Thebas adduxit, pra- 
Μυμάνοντες πάντες οἱ θηδᾳῖοι πολῖται ἀνύμνουν — mium facti à rege Laio sibi, suisque exspectans. 
αὐτὸν καὶ ἔχρανον αὐτὸν βασιλέα τῶν Θηθῶν γενέ- — Et quidem Thebani, admiratione ducti, celebra- 
día. Καὶ ἠγανάχτησεν ὁ βασ.λεὺς κατὰ τῶν τῆς — banteum, regnoque Thebanorum dignum pradica- 
εἠεως, xal ἕπεμγς στρατ»ὸν κατ’ αὐτῶν xal Υενο- bant. Hoc autem 52 a civibus rex indigne ferens, 
µένου ἐμφυλίῦυ πολέμου t2530:v ὁ Λάῑος ἀπολογή- exer itum contra eos emisit. Grassante autem 
61301: αὐτοῖς. Καὶ ῥιφείσης χατ αὐτοῦ σαγίττας — bello civili, egressus ipse est, uti purgatione ali- 
ἐφονεύθη à Aitoz- καὶ Xotzhv ἡ Ἰοκάστη, μὴ 0£- qua cives demulceret : cum. interim contorto in 
isusa ἐχθληθῆναι τῆς βασιλείας, εὐθέως ἀγαγοῦσα c Cum spiculo vulneratus. interiit. Jocasta vero, ne 
οὖν Οἰδίποδα ἐποίτσεν αὐτὺν βασιλέα, μαθοῦσα — e regno dejiceretur in curis habens ; insuper etiam 
ὅτι οὐχ ἔχει γυναῖχα. Kal ἐγαμίθη αὐτῷ πρὺς τι apud primores, populumque gratiam iniret ; 
ἑερατείαν τῶν τῆς πύλεως καὶ τῆς συγκλήτου: — OEdipum quem innuptum esse rescicrat, conjugem 
καὶ ἐθᾳσίλευσξ τῶν θηβῶν ὁ Οἰδίπους ἔτη (0', καὶ — fibi accipiens, regem designavit. Thebanorum 
tfe Ἰοχάστης ἀγνοούσης [02] καὶ τοῦ Οἰδίποδος itaque regnum tenuit OElipus, per annos xix, ne- 
ὃτι µέτηρ αὐτοῦ ὑπῖρχε' xal ἔσχε δύο υἱυὺς παρ scientibus interim Jocasta, OEdipoque, illam huj«s 
abzf., τὸν Ἐτεοχλέα καὶ τὸν Πολυνείκην (97), καὶ . esse matrem. Habuit autem ex ca duos filios. 
θυγατέρας δύο, Ἰσμήνην " xaX ᾿Αντιγένην. Μετὰ — Eteoclem et Polyuicem ; totidemque filias, Ismenen 
Ὦ χρόνον τινὰ ἑπτρώτησεν * fj αὐτὴ "oxistn τὸν οἱ Antigonam. Post vero tempus aliquod interje- 
O:zimXa πόθεν ἐστὶ καὶ τὶς αὐτοῦ πατήρ; 'O 08 — ctun, quesivit ab OEdipo Jocasta unde esset, 
εἶπε τὸν MilíÓo:ow (98) τὸν ἀναθρεφάμενον αὐτόν. — eta quo ortus parente? Respondit ille de enutri- 
Καὶ μεταστειλαιένη tb) Μελίθοιον τὸν ἀναθρέ- . tove suo, Melibaeo. Ilunc igitur accersendum curat 
qzvza 9 αὐτλυ ἔμαθς παρ) αὐτοῦ ὅτι οὐκ ἔστιν αὑ- — regina, discitque ab illo nequaquam ejus esse 
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€! στρατὸς πολὺς. στρατοῦ πολλοῦ Ch., µή-ε στρατοῦ μήτ᾽ αὐτοῦ τοῦ βασιλέως Aatou ἰσχύοντος xat' 
αὐτῆς Cedrenus p. 95 B. Eo duce legendum videatur στρατοῦ πθλλοῦ xal τοῦ Λαΐου βασιλέως ταύττς. 
V. tamen ad. p. 54 Α. 9 ὁρων Ox. ὃν τὰς. τῆς Οκ. " στενὸν. Fort. ocevot, conf. vol. Il, p. 15 C. 
95 ot; αὐτῆς. lino τῶν αὐτῆς. π)λλοὺς τῶν μετ) αὐτῖς Cedrenus. 9" Πολύνιχον — Ἰσμενὴν Ox. 3 ἐπ- 
ερώτττεν Ox. ** ἀναθρέφαντα Ch., ἀνθρέγαντα Ox. 


ED. CIHHLMEADI NOTE. 


(85) Καὶ μετ αὐτῶν στρατὸς πολύς. locus müti- — drenus: nimirum τοῦ ot. diphthongi, et t vocalis, 
Ins veletur. Scribe itaque vel, στρατοῦ 92320 — ilem sonus pronuntiantib:us; sicut et τοῦ αι diph- 
3st supple, $9 aut verbi quid tale. thongi, et & vocalis. Notandum enim ῥιθλιογράφους 

(96) Καὶ στενὸν τὴν πόλιν. Forte xat στενῶν τὴν nou ex πρωτοτύπῳ ipso, sed ex recitantis ore libros 
£fAty* etiam urbem in angustias redigens. Cedren. — olim descripsisse : quod ex verbis hisce ἁ τὸ σωνῆη; 
ὡς ἁποσθενοῦσθαι τὰς 616a; δι αὐτῆς. δεῖνος, in ms. cod. quandoque occurrentibus, satis 
Bd Καὶ τὸν Πολύνικον. Cedrenus habet Πολυ: — liquet : ut exempli gratia, Ἐκ τῶν Ἐκκλησιαστι- 

r), rectius : «t. noster etiam paulo infra, llo-— xiv ἱστοριῶν Φιλοστοργίου ἐπιτομὴ, ἀπὸ φωνῆς 
lwviznz * scriberem Πολυνειχής, ut a νεῖκος τχ «Φωτίου τοῦ πατριάρχο». Atque binc adeo frequens 
'(eohtentio, non. νίκη, victoria deducatur. , in cod. ms. borum charact:rum permutatio. 

(98, Τὸ» MzX!6otov.. MeX51o, scribit ubique Ce- 
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filium OEdipum ; sed in sylvis expositum, ab eo A τοῦ υὓς, ἀλλ' εὗρεν αὐτὸν εἰς τὰς Όλας. Καὶ ἐς- 
repertuin. lila vero de tempore sciscitata eum, ερωτήσασα τὸν χρόνον, ἔγνω ὅτι υἱὸς αὐτῆς ἐστι, καὶ 
OEJipum esse filium suum cognovit. Hec ubi 4 εἶπεν αὐτῷ. Καὶ ἀκούσας 6 Οἰδίπους ἔλαθεν fjAous, 
Jocasta accepisset. OÉlipus, smuptis clavis, eos καὶ πίξας τοῖς ἰδίοις αὐτοῦ ὀφθαλμοῖς τελευτᾶ, 
oculis suis impungens, uortem  oppetiit: regnuin-— ἑάσας τὸ βασίλειον (99) τοῖς δυσὶν αὑτοῦ υἱοῖς, 
que (1118 duobus alternis annis administrandum ἐνιαυτὸν παρ) ἐνιαντὸν βασιλεύειν χελεύσας οἵτιωες 
reliquit. Sed fratribus, diu inter se concordes esse, — €i; ἔχθραν ἑλθόντες διὰ την βασιλείαν, ἐπολέμπησαν 
regnum uon permisit : itaque invicem belligeran- μετ ἀλλήλων, xaY ἑαυτοὺς ἔσφαξαν μονομαχήσαν- 
tes, singulari οχ certamine  mutais vulneribus τες. Ὁ Υὰρ Πολυνείκης **, [00] ἐχθληθεὶς ἀπὸ τῆς 
oceubuerunt. Polynices enim ab Eteocle [γαι µβασιλείας xai διωχθεὶς ἀπὸ τῶν Orn60» ἀπὸ τοῦ 
reguo 59 pulsus, et ab ipsis etiam Thebis ejectus ,  Ἐτερκλέους 51 (1), ἀδελφοῦ αὑτοῦ, ἁπΏηλθεν εἰς τὸ ΄ 
Argos profectus, Argivoru.n regis, Adrasti filiam, — "Apyoz* xai Ἰγάγετο γυναῖκα τὴν θυγατέρα 'Aópá- 
jn uxorem duit. Quo etiam, unaque aliis regibus, στου τοῦ βασιλέως τοῦ "Apyouc. Καὶ προτρενάµε- 
in auxilium suum ascitis, magno instructus exer- — voz τὸν ΄Αδραστον βασιλέα xal ἄλλους βασιλεῖς μετὰ 
citu, in fratrem, Thebasque arma movit. leges πλήθους στρατοῦ χατὰ τοῦ ἰδίου ἀδελφοῦ fa0& χατὰ 
autem, quorum auxiliis in hoc bello usus est, B τῶν Θηθῶν' οἱ ?* δὲ προτραπέντες xal pe v. αὐτοῦ ἔπι- 
fuerunt Adrastus, Capaneus, Amphiarus, Partlhe- στρατεύσαντες σαν αὐτοὶ 35, "Άδραστος, Καπα- 
nopeus, et Hippomedon. Fratribus autem, uti su- νεὺς **, ᾽Αμϕιάραος "5, Παρθενοπεὺς *8, Ἱππομέ- 
pra dictum, pereuntibus, reges cuim exercitibus δων. Καὶ τῶν δύο ἀδελφῶν, ὡς εἴρηται, τελευτη- 
&uis, quisque in regionem suam, recesserunt, σάντων, ἀνεχώρησαν n! βασιλεῖς μετὰ τῶν ἰδίων 
Tales habuit exitus Tliebanum, sive Bocotorum στρατευμάτων ἐπὶ τὰς αὐτῶν χώρας, xai ἐλύθη f$ 
regnum, cum durasset annos cccLxix. Ista autem βασιλεία τῶν 760», ἔτοι Bowzov, κατασχ2ῦσα ἔτη 
omuia superius tradita, juxta rei veritatem, litte- — «50'. Τὰ δὲ προγεγραμμένα ταῦτα πάντα Ó σοφώ- 
vis mandavit sapientissimus Palaepliatus. Qu:e eniin. 1220; Παλαίφατος ἀληθη ἐξέθετο. 'O γὰρ σοφώτατος 
Kuripides in dramate suo de O£dipo, Jocasta, et Εὐριπίδης ποιητικῶς ἐξέθετο δρᾶμα περὶ τοῦ Οἱδί- 
Sphinge scripsit, poetice intelligenda sunt, De — z500; χαὶ τῆς "loxástng xai τῆς Σφιγγός. Τὰ γὰρ 
Thebanorum dynasiiis memoriam habesetiam apud. τῶν θιηθῶν ῥασίλεια ᾽Αφϕρικανὸς ὁ χρονογράφος 
Africanum chronographum, ἐξέθετο. 

Temporibus autem. qux superius dicta sunt Ἐν» δὲ τοῖς ἀνωτέρω προγεγραμμνοις *? (2) [χρό- 
exstitit Seruchus, ex Japheti stirpe oriundus. Inve- € νοις] ἐκ τῆς φυλῆς τοῦ Ἰάφεθ 5 ἐγεννήθη 6 Σερούχ» 
xit. hic cultum idololatricum, dogumatisque, Ἠθι]α-  ὅστις ἑνήρξατο πρῶτος τὸ τοῦ ἑλληνισμοῦ δόγµατος 
nismi dicti, auctor fuit : uti scriptis tradidit διὰ τῆς εἰδωληλατρίας, καθὼς Εὐσέθ.ος ** ó Παμφί- 
Eusebius Pamphili. Majoribus enim. suis, qui im- — Ao9 συνεγράγατο, bà τὸ τοὺς πάλα: [68] γενοµέ. 
peratores aut duces in bello. fuissent; 5/g& quique νους zoXsp:giXg!, ἠγξεμόνας, Ἡ πρᾶξαντάς τι àv- 
magnum aliquod sive virtutis, seu artis speeimen  δρεῖον fj ἀρετῆς ἐν τῷ Bio τοῦ μνημονεύσσθαι 
memoratu diguum edidisseut ; maxime autem. eis εἶναι ἄξιον, μάλιστα τοὺς ποιῄσαντας διὰ δυνἀμεώς 
qui vi quadam occulia, mysticum aliquod operati τινος μυστήρια, ὡς ὄντας αὐτῶν προπάτορας, ἂν- 
fuissent; statuas honoris causa erexerunt. Quin  ὃδριᾶσι στηλῶν ἑτίμησαν, χαὶ πάντες ὡς εὑεργέτας 
et ab omnibus summa in veneratione habitos, — eig 0:^v πρησεκύνουν, καὶ ἐθυσίανον αὐτοὺς τιμῶν- 
tanquam de diis ipsisoptime meritos ; in deorum . τες, ὅτι ἀγαθὸν εὑρηχότες, 7] διὰ τέχνης ἢ διὰ κτί- 
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39 [ToXovixnz Ox. ?''E:zceoxXiou; Ox. 3: οἱ. ὁ Ox. 935 αὐτοί, Fortasse prestat οὗτοι. — ** Καπανεύς. 
xa, ππανεὺ: Üx., καὶ Καπανεὺς ΟΙ. 99 ᾽Αμϕίαρος Οκ. ** Παρθενοπεὺς. Seribe Πχοθενοπαῖος. ὉἹ προ- 
γεγρααµένοις. χρόνοις supplevit Ch. ex Cedreno p. 45, qui postea sic pergit : ὅστις πρῶτος ἢρ- 
ξατο τοῦ ἑλληνισμοῦ καὶ τοῦ δύγµατος τῆς εἰδωλολατοίας. Apud Malalam fortasse scribendum : πρῶτος 
τοῦ ἑλληνισμοῦ δ.ὰ τοῦ δόγματος τῆς εἰδ. 05 Ἱάρεθ. Debuit. Σήμ. Disputavit. de ioc errore Sehurzflei- 
schius Notit. Bibl. Vinav. p. 52. Ὁ Εὐσέθιος, Nempe Malalianus, v. llodii proleg. 95 Mai ad Euseb. 
p. 170. Schurzfl. |. c. p. 296. ! πολεκιστάς Verba malc habita sic repouit Cedrenus : Αὐτὺὸς Yxp ὁ Xs- 
po94 xxt οἱ συν αὐτῷ τοὺς πάλαι γενοµένους f| πολεμισ-ὰς 3) ἡγεκόνας xai τι πράξχυτας ἀνδρίας ἢ ἀρετῃης 
ἆξιον ἐν τῷ ῥίω τοῦ μνημονεύεσθαι καὶ ὡς ὄντας αὐτῶν προπἀτορας ἀνδριᾶσι στηλῶν ἐτίμησαν, Chron. 
Pasch. p. 48. Τοὺς πάλαι παρ᾽ αὐτοῖς τετιλτµένους, | τυράννους ἡ ἡγεμόνα: fj τινάς τι δράσαντας ἓν τῷ 
βίῳ pulus δοχοὺν ἄξιον bU ἀλκῆς τε f| σώ΄ἁατος εὑρωστίας. Scribendum videtur ἡ ἠγεμόνας ἡ πρἀξαντάς 
τι ἀνδρεῖου — τοῦ µνημ. εἶναι ἄξιον δοχοῦν. | 


- 
. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


(99) "Eása; τὸ βασίλειον. Basühetoy frequenter D νοὺς, πραγματευτὰς, xal ἔθλαψας τὰ ἐμὰ βασίλεια. 
apud nosirum. sumitur, pro. βατιλείᾳ regnum si- (1) Απὸ τοῦ "'Exsoxléou;. Mallem, ὑπὸ τοῦ 'E. 
gnificante. lta lib, xvii, p. 450, Anxumitarum rex, (2) Toi: ἀνωτέρω προγεγραμμµένοις. Supple, χρό- 
Womneritensem injuriarum sibi illatarum postulans, — vot;, ex Cedreno, qui narrationis sequentis plu- 
Romanorum mercatorum cirdem ei objicit, his ver- rima, ὡς χατὰ λέξιν, ex Nostro descripsit ; nisi 
bis : Κακῶς ἐποίησας, φρνεύσας Ῥωμαίους Χριστια — uterque ex aliquo Jertio.- 


στ ἵ--- -- 
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σµατος fj διὰ σοφίας ἢ δι ἄλλης * οἵας δήποτε ἀρετῆς Α numerum  retu lerunt, adorantes cog et sacra fa- 


ἑκθόντας, οὔστινας ἀπεθέωσαν, χαθὼς ᾿Ρηγῖνος ὁ 
σοφώτατος συνΞξγράφατο τῶν ἀποθεωθέντων ῥὁνό. 
pasa. Οἱ δὲ μετὰ ταῦτα ἄνθρωποι, ἀγνοοῦντες την 
τῶν προγόνων γνώμµην, ὅτι ὡς προπάτλρας xal ἀγα- 
θῶν ἐπινοττὰς (5) ἑτίμησαν μνήμης χαὶ µόνης γἀ- 
pv. ὡς θεοὺς ἑπουρανίους ἑτίμουν xal ἐθυσίασον 
αὐτωῖς, οὖχ ὡς Υενομένους ἀὀνθρώπους θνητοὺς 3 xal 
ἑμ.οπαθεῖς. Περ) ὧν ἐν ταῖς συυγραφαῖς αὐτοῦ λέ- 
χει xal ὁ Διόξωρος ὁ σορώτατος ταῦτα, ὅτι "Αγ θρω- 
xci pepéracar οἱ θεοὶ, οὔστιγας οἱ ἄνθρωποι ὡς 
γοµίζ-τες δι εὐεργεσίαν ἀθανάτους προσηγό- 
ρευον ** τιἁς δὲ καὶ ὀνομάτων [05] προσηγο- 
ρίας ἐσχηκχέναι καὶ κρωτήσαντας χώρας. Τοῦτο 
€i ἑπείουν οἱ ἄγθρωποι ἁγγοίι π.1ησθέντες 3. 
"Hy ὃ τὸ τῆς ἁποθεώσεως σχῆμα τοῦτο ' Ἐν 
τοῖς ἱερατ.σοῖς αὑτῶν βιθλίοις * τὰ ὀνόματα αὐτῶν 
ἑτάσσετο, ὅτε *. ἑτελεύτησαν, xal χατὰ τὸν αὐτὸν 
χαιρὺν ἑορτὴν χαὶ θυωσίαν αὐτῶν ἐπετέλουν ἐν οἷς 
ἔχειντο µνήμααι, λέγοντες εἰς τὰς τῶν µαχάρω» vf;- 
0952; εἶναι (4) τὰς αὐτῶν Φυχὰς xal µηχέτι χρίνε- 
a0: $ χαίεσθαι πορ[. Καὶ διέµειναν * ἕως τὸν χρό- 
νων θάῤῥα, τοῦ πατρὶὸς τοῦ ᾿Αθραάμ. "Hv γὰρ 
β1ῤῥα ἀγαλματοποιὸς πλαστουργῶν, ἀπὸ λίθων xal 
ζύλων θεοὺς πο:ῶν καὶ πιπράσχων, χαὶ πλάνην 
ἀγα)μάτων χαὶ εἰδωλολατρίας εἰσηγε [06] τοῖς ἀν- 
ῥρώποις διὰ ἀπειχονισμάτων τῶν προγόνων αὐτῶν, 
"μάλιστα τῶν εὑρηχότων τὰ γράμματα xal τὰς τέχνας. 
U'; συνέτρεχον σπουδαίως ol Αἰγύπτιοι χαὶ οἱ Ώαθυ- 
λώνοι xax Φρύγες ol ix τῖς Ἑλλάδος ' ταύτης γὰρ 
εἲς ἠρτσχείας ὑπῆρχον' σαν γὰρ καὶ αὐτοὶ ἀγαλ- 
µάτων ποιτταὶ xai μυστηρίων ἐξηγτταὶ καὶ τελε- 
06:31 *. Αγ΄ ὧν μάλιστα εἰς Ἕλληνας Ίχθη ἡ αὐτὴ 


cientes; ut qui boni alicujus, vel ab arte sua aut 
fabiica aliqua, sive denique sapientia, aut. singu- 


-lari aliqua. virtute corum comparati mortalibus 


auctores fuerunt, sicuti. scripsit. Riheginus, apud 
quem etiam deorum Indigetum habentur nomina. 
Posteri vero, corum consilium ignorantes ( nempe, 
ut cos, (αμ απ geueris sui auctores, et bonoruin 
inventores, nec aliam ob causam, honoribus is- 
tiusmodi prosecuti fuerint); istos, nou ut homines 
mortales, et iisdem passionibus obnoxios venerati 
sunt; sed victimas immolantes, divinum illis cul- 
um priestiterunt. Atque huc referendum est quod 
in scriptis suis habet sapientissimus Diodorus, ubi 
dicit : Homines ab hominibus facii sunt dii, eiistiman- 


B tibus illos propter bona opera immortalitatem con- 


secutos. ltaque eorum nonnullis nomina dederunt ; 
el regionibus suis tutlelures deos designarunt. Hoc au- 
lem ab hominibus, ignorantia Ὦ 5 plenis, factitatum 
est. Vitus autem. homines in. deos referendi. iste 
fuit. Statim post. mortem referebantur in sacros: 
Commentarios defunctorum nouiina : quo teu:pore 
etiam festum eis celebrabant, sacrilicia peragentes 
ad sepulcra, quibus recoudebantur : dicentes ani- 
mas illorum in beatorum insulas migrasse ; judicio 
aut flammis deiude non obnoxias. Duravit autem 
mos is'e usque ad Thara. tempora, qui Abrahatui 
pater fuit, Erat enim Thara. statuarius ; qui ex 
lapidibus οἱ lignis deos efformavit, et venales hia- 
buit : quique ex fabrifactione imaginum, in majo - 
rum metori»m, ( illorum precipue, qui litterarum 
atque artium. inventores. fuerust ); simulacrorum 
cultusque idololatrici superstitionibus homines im- 


ΥΑΙΗ 5 LECTIONES., 


* δι ἄλλης Ch., δια»λαγης Ox. 
liagius ad Piodorum vol. M, p. 634, 76. 
verbis attribvigse videtur. 
w. Σερούχ.  " ὅτε Ch., ὅτι Ox. 


* θνητοὺς Ch., θνττῶν Ox. 


* προστ,γόρενον * θεοὺς prmvponit Wesse- 


5 πλησθέντες. πλαντθέντες Wesselingius, qui hac Diodori 
* βιβλίοις, βασιλείοις  Ox., ταῖς [ 
3 δ.ἐμειναν.ταῦτα post ᾿Αθραάμ addit Cedrenus p. 46 Α, τοῦτο δὲ διέμεινε 


ἱερατιχαῖς βίθλοις Cedrenus, Suidas 


Sgidas, xai τοῦτο ἐπεκράτησε Joannes Antioch. p. 778. ed. Vales. Aut igitur διέµεινεν scribendum 


ast acdendum ταῦτα.  ? τελεστα({. τελεταί Ox. 


ED. CIIILNMEADI NOTAE. 


(3) Αγαθῶν ἐπ'νοητᾶς. Cedren. ἁγαθὼῶν εὖ- 
(4) Εἰς τὰς τῶν µαχάρων νᾖτους εἶναι. Deatorum 
insularum meminit Lycophron, his verbis : 
Njcoic µαχάρων ὃ᾽ ἑγκατοικήσεις µέγας' 
»d quem locum scholiastes poetam — adulationis 
insimulat, quod Tliebis Deatorum insulas assigna- 
verit , 31que in mari profundos gurgites habente, 
eas sitas csse, auctores plurimos, llesiodum, Ho- 
merum, Euripidem, Plutarchum, Dionem, Proco- 
pium, Pbilostratum, etc., testes appellat. Deinde 
vero Britanniz no«trz eas osserere, l«pidissimum 
melius fidius commentum, Grazculoque quam di- 
gnissimum, pluribus. nititur. Quod quidem plus- 
esam abile figuientum, eo quod lectori forte fron- 


tem exporrigat, ex Tzeue ipso hie proferre non - 


gravabor : « [n Oceano est. Breitonia. insula, inter 
wcidentalem Bretianiam et Thiulem ortum spectan- 
wm. ]lluc aiunt animas mortuorum iransportari : 
82m in littore Oceani (iu quo est Brettania. insula) 
pseatores habitant, subditi quidem Francis, tri- 
butem vero illis non pendentes, eo quod transmit 
laat mortuorum animas, ut aiunt. llli enim disce. 


dentes domi circa vesperam «dormiunt : pulsantes 
vero paulo post, quosdam in janua sentiunt, et 
vocem audiunt, illos ad opus vocantem, Surgentes 
ad littus accedunt, ignorantes qu:e illos ducat ne- 
cessitas ; videntque naves preparatas, sed mon 
suas, et vacuas hominibus : qvas ingressi remos 
movent, et pondus navium sentiunt, ac. si lhomini- 
bus oneratz essent ; sed neminem vident ; impetu 
deinde uno in Bretianiam | insulam perveniunt , 
cum vix alias, suis navibus usi, unius noctis et 
diei navigatione illuc perveniant. Cum vero iu. in- 
sulam pervenerunt, rursus neminem vident; sed 
vocem audiunt, recipientium illos qui in ravibus 
sunt, illosquu ttimerantium ex genere. patris ae 
matris : praeterea secundum. dignitatem, artermn, οἱ 
nomen, singulos vocantium. Ceterum illi exonerata 
nave rursus uno* impetu domum revertuntur. Hiuc 
inulti existimarunt. ibi esse beatorum insulas, et 
mortuorum animas illuc migrare. » Eadem ferc 
hahes apud Procopium, Gothic. lib. τν. nisi quod 
insulam hanc, quam Tzetzes Βρεττανίαν, Procopius 
Βριττίαν vocat, Sed de mugis hujusmodi plus 
satis. 
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plicavit, Horum vestigiis insitebant. A gyptii, A θρησχεία, ἀπό τινος Ἕλληνος ὀνόματι, υἱοῦ χαὶ αὗτου 


Bebylonii, et in Grzcia Phryges, qui et ipsi omnes 
erroribus hisce dediti, fabricatores | imaginum 
fuerunt; initiatores item et mysteriorum interpre- 
tes. Ab istis in Graeciam dimanavit error, promo- 
. vente Hellene quodam, llelladis incola ; qui mysta 
fuit, atque Jovis Pici filius, ex genere Japheti, 
, Now filii tertii, oriundus. Tones autem, quorum 
generis princeps fuit lo, eorum duces erant: 
edocti vero sunt a Joane gigante, qiti unus crat ex 
B6 wirris Babylonicie molimina tentantibus : quo- 
rum ctiam dispertitzo sunt lingua ; unde et Mcero- 
pes dicti sunt homines, quod sermo eorum in di- 
versos loquendi modosatque idiotismos divisus 
fuerit. Plutarchus autem Cherronesius. ubi dissert 


de veteri Grecorum Barbarorumque plilosophia, B 


ου quidem reprehendit; utpote qui simulacro- 
rum superstitiones introduxerunt, Ipse autem lu- 
minaria illa coelestia, Solein atque Lunam juxta 
AEgyptiorum theologiam, pro diis potius habenda 
"censet, ab illis enim universum mundum admini- 


Πίχου Διὸς, μυστικά τινα ποιοῦντος ἀνδρὸς τῶν ἐν 
Ελλάδι χατοιχησάντων, ix τῆς φυλῆς ὕντος τοῦ 
Ἰάφεθ. υἱοῦ Νῶε τοῦ τρίτου. Ίωνες !* δὲ oi éx τῆς 
Ἰὼ τούτων [vip] ἀρχηγοὶ ἐγένοντο * ἦσαν γὰρ δι- 
δαχθέντες Ex τοῦ Ἰωανέως Υγίγαντος (5) τοῦ oixobo- 
µήσαντος σὺν τοῖς ἄλλοις τὸν πύργον' ὤντινων 
xai γλῶσσαι διεµερἰσθησαν, διὸ καὶ µέροπες xi- 
Χληνται (6) οἱ ἄνθρωποι διὰ τὸ μερισθῆναι αὐτῶν τὰς 
λαλιὰς εἰς πολλὰς γλώσσας xa φωνάς. Οὕττινας 
µεμφόμενος ὁ Χερωνήσιος Πλούταρχος [07] ἡ rank 
φιλοσοφία (7) 1! παρ Ἕλλησι χαὶ Βαρβάροις ἐν- 
ἐθετο ὡς πλάνην ἀγαλμάτων τινὲς εἰσάγουσιν. Αὺὺς 
δὲ, φησὶ, τοὺς xaT! οὐρανὸν φωστῖρας θεοπᾳεῖν 
ἔξοξε, τὸν Ίλιον καὶ την σεληνην παρεισάγων, ὡς t 
τῶν Αἱγυπτίων θεολογία ἔχει, αὐτοὺς τὸν σύμπαντα 
χὀσμον διοιχεῖν τρέφοντας xal αὑξάνοντας τὰ πάντα 
τῇ τρίτῃ χινήσει !* τῶν ε’ πλανττῶν xal τῆς λοιπῆς 
ἀστροθεσίας κατὰ γένεσιν xal ἀέρα. Τὸν δὲ Πλού- 
ταρχον τὸν Χερονήσιον Πορφύριος !* ἐν τῇ φιλο- 
σόφῳ !* αὐτοῦ χρονογραφία (8) "5 ἑδύξασε. | 


. strari. dixit; cadem etiami nultrimeutum rebus omnibus atque àugmentum  prabere;' triplici illo 
quinque planetarum motu, ezterisque astrorum positionibus, secundum generationem atque aerem. 
Plutarchum. autem. hunc Cherronesium | Porphyrius in philosophica sua Chronographia celebravit. 


VARUE LECTIONES. 
5 Ἴωνες Cedrenus p. 46 B, et Chron. Pasch. p. 49 A, Ἰωνὶ Ox. Cum iisdem delendum γάρ et (05 


ps "lo ponebatur interpunctio. 


!! χερονήσιος. ε Χεῤῥονέσιος habet Cedrenus : verum Plutarchus noa 
εῤῥονίσιος, sed Χαιρωνεὺς, Clharronensis erat, ex Clieronia, Phocidis urbe, » Οἱ. ?? 
σοφία. τῇ παλαιᾷ φιλοσοφία Ch. Conf. Wyitenbach.. priefat. ad. Plutarchum vol. 1, p. 


raÀa:X σιλυ- 
. Cedrenus : 


Οἷς τισι µέμφεται ὁ Χεῤῥονήσιος Πλούταρχος, ὡς πλάνην ἀγαλμάτων τινῶν εἰσάγουσι τοὺς χατ᾽ οὐρανὺν 
φωστῆρας θεοποιούµενοι τὸν Ίλιον καὶ την σελήνην, ὡς ἡ «v Αἰγυπτίων Θεογονία περιέχει. αὐτοὺς Υὰρ 


λέγει τὸν σύμπαντα elc. 


15 τῇ τρίτῃ χινῄσει. « Forte legendum τῇ τριμερεῖ κ. uti 


habet Cedrenug. » 


Ch. *'* Ποοφύριος Ch., Πορφύριον Ox. 15 φιλοσόφῳ χρονογραφἰᾳ. V. Wyttenb. l. c. p. 45. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(5) "Ex τοῦ Ἰωανέως γίγαντος. Hunc Ἰωναὰν vo- C Lucas Iflolstenius in Dissertatione sua de vita et 


οδὶ Chr. Alex. Ἰωννᾶν, Epiphanius. 
(6) Δι) χαὶ µέροπες κχέκληνται. Heaychius : Mé- 
ες, ἄνθρωποι, διὰ τὸ μεμερισμένην ἔχειν env ὅτα, 
γουν thv φωνήν. ldem alibi : ὄψ., ὄψις, ὀφθαλμὸς, 
φωνή ΄ quando vero 5] vocem significat, ab in- 
usitato ἔπω deductum volunt. 

(7) Ἡ παλαιὰ φιλοσοφία. Forte iv τῇ παλαιᾷ 
9003022. Libri cujusdam titulus esse videtur : 
lieet in Plutarchi librorum Catalogo, a. Lampria, 
fllio suo descripto, nil tale occurrat. 

(8) "Ev τῇ φιλοσόφῳ αὐτοῦ χρονογραφίᾳ. Annehzc 
Porphyrii philosopliica Chronographia, eadem cum 
Historia illa philosophica, quai refert doctissimus 


scriptis Porphyrii. Verum ne hoc credam, Euna- 
pius mihi impedimento est, qui Porphyrium qus. 
tuor tantum libros Historie istius philosophicz 
perfecisse, nec ultra Platonem eamdem perduxisee 
testatur : uti ab Holstenio citatur, quem  consmias 
velim. Forte tamen, Πλούταρχον ὁ Πορφύριος ἐδό- 
ξασε, verlenda sunt, Plutarchi opinionem secutus 
est, sive, ejusdem cum Piuiarcho sentent. fuit 
Porphyrius, etc., hoc enim sensu, δοξάτω (requen- 
ter apud nostrum usurpatur, uti infra lib. vr, 
p. 126 : Καὶ δόγµα zag£etat;yayev Ἕλλτσιν, δοξάζων, 
ἀσωμάτους εἶναι ἀρχάς. Opinionem illam, de prin- 
cipiis incorporeis, in Greciam introduzit. 
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TPITOZ 


ΧΡΟΝΩΝ ΘΕΟΓΝΩΣΙΑΣ ΑΒΡΛΑΜ. 


LIBER TERTIUS 


DE ABRAHAMO AD DEI NOTITIAM PERVENIENTE. 


[68] Ὁ δὲ ᾿Αδραὰμ θεογνωσίαν ἐπιγνοὺς, xaX λο- Α 577 Abrahamus vero, cum ad Dei notitiam jam 


Tisápevo; ὅτι τὰ ἀγάλματα, ἃ ἐποίει ὁ πατἣρ αὐτοῦ 
θάῤῥα,, ἀνθρώπων τεθνηχότων ὑπάρχει, xal οὐκ 
ἔχρην τιµᾶσθαι αὐτοὺς ὡς θεοὺς ἐν τῷ οὐρανῷ, Υε- 
νυµένους γῆν xai χόνιν ' χατεγίνωσχεν οὖν τῷ ἰδίῳ 
πατρὶ θάῤῥα λέγων * Τί π.Ίαγᾷς τοὺς ἀνθρώπους 
ξιὰ χέρδος; οὐκ ἔστι γὰρ áAJAoc gc, εἰ μὴ à ἐγ' 
τοῖς οὐρανοῖς, ὁ δηµιουργήσας τὰ ὀρώμενα ταῦτα 
tdvta. Κα) λαδὼν ἔχλασε τὰ ἀγάλματα πάντα, χαὶ 
ἀνεχύρτσεν ἐξ αὐτοῦ χα) ἀπῃλθεν εἰς τὴν Μεσοπο- 
ταμίαν, χαθὼς Ἑὐσέθιος !* ὁ Παμφίλου, ὁ σοφὸς χρο- 
νγράρος, ἐξέθετο. 

Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τοῦ "A62aXu ἦν χαὶ 6 Μελχι- 
e:iix, [69] ἀν]ἣρ θεοσεδῆς, ἐθνικὸς, χαταγόµενος Ex 
οὗ γένους Σΐδου, υἱοῦ Αἰγύπτου, βασιλέως τῖς Λι- 
ῥύης χώρας’ ἐξ οὗ Αἰγύπτιοι χέχληνται. "Όστις 
Σο: ix τῆς Αἰγύπτου ἐπελθὼν παρέλαθε τὴν χώραν 
τῶν λεγομένων Χαναναίων ἐθνικῶν, tovs! ἔστι τὴν 

vjv λεχομένην Παλαιστίνην. Καὶ ὑποτάξας αὑτὴν 
ὥπησεν ἐχεῖ àv αὐτῃ χαὶ χτίζει πόλιν, ἣν ἐχάλεσε 
Z.5óva εἰς ὄνομα ἴδιον, Ἆτις νῦν ἐστιν ὑπὸ τὴν Φοι- 
γίχην χώραν. Καὶ λοιπὸν ix τοῦ γένους τοῦ Σίδου 
κατίχθη ὁ Μέλχι (9), 6 ratto τοῦ Σεδὲκ, γενόμενος 
ἱερεὺς "' xal βασιλεὺς ἐπεχλήθη Μελχισεδὲχ, ὡς 
κρογέγρατται. Οὗτος οὖν ὑπῆρχεν ἱερεὺς xat βασι- 
λεὺς τῶν Χαναναίων, χαὶ ἔχτισε πόλιν ἐν τῷ δρει τῷ 
λεγομένῳ Σιὼν, Ίντινα ἐχάλεσε Σαλημ, ὅπερ ἐστιν 
εἰρήνης xóJic (10). Καὶ ἐθασίλευσεν tv. αὐτῇ Ex 
ptr, xa τελευτᾷ, δίχαιος xal παρθένος, χαθὼς 


pervenissct, secumque reprtasset imagines,.a Tbara 
patre fabricatas, hominum esse defunctorum ; 
iieoque ncc eos, pulvis cum sint cinisque, pro. 
diis ceel.stibus esse colendos, talibus ipsum verbis 
increpare. ausus est: Ut quid, inquiens, turpis 
lucri causa, mortales iu errorem ducis ? Unus quippe 
Deus est colestis , qui ista formavit qug videmus 
omnia. Dictoque citius imagines confregit omnes : 
patreque derelicto, Mesopotamiam versus ducil 
iter : uti Eusebius Pamphili, sapiens Chronogra- 
phus, scriptis tradidit. 

Abrahami temporibus floruit Melchiscdecus, in- 
ter gentes Dei cultor, ex stirpe Sidi, filii Egypti 
Liby:e regis, a quo ZEgyptii nomen sortiti sunt, $8 


B oriundus. Sidus enim iste 4Egyptius, Chananzeorum 


regionem, qua nunc Palaestina vocatur, bello ag- 
gressus, in potestatem suam redegit; urbeque, 
quam in nomen suum, Sidonem appellavit (quae 
temporibus hisce Pheniciz est ditionis), exstructa, 
ibidem sedes posuit. Ex posteris autem Sidi bujus 
erat Melchi, Sedeci pater : qui rex cum esset, et 
sacerdos, Melchisedecus cognominatus est, ut 
supra scriptum est, Chananzis igitur, quorun rex 
idenique sacerdos erat, urbem, quam Salem, id 
est, Pacis urbem, vocavit, in monte Sion condidit: 
ubi, cum annos cxi regnasset, justus οἱ «οὓς 
diem suum obiit : sicuti Josephus ín Antiquita- 
tibus; Joannes item et Cyrillus, sanctissimi epi- 


Ἰώσηπος !* ἐν τῇ "Apxawclcyíg ἐξέθετο [70]* καὶ ᾳ scopi, tradiderunt. 


Ἰωάννης δὲ xaX Kopie, οἱ ὁσιώτατοι ἐπίσχοποι, 
*à αὐτὰ εἶπον. 


ΤΑΠΙΑ LECTIONES. 
..Ῥὐσέδιος. Nihil horum Eusebius, v. ad p. 22 Α. *' γενόμενος ἱερεὺς.» Locusiste mutilus apparet ; 


ὅστις supplendum videtur ; quod etiam non ad Melchi, sed ad Sedecum referendum. » Ch. 


35 Ἰώσηπος. 


ls. Arcb. 1, 10, 2, bzc tantum : Ὁ τῆς Σόλυµα πόλεως βασιλεὺς Μελχισεδέχης * σηµαίνει δὲ τοῦτο βασι- 


λεὺς δίχαιος. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


(9) "E» τοῦ Ὑένους τοῦ Σίδου χατήχθη 6 Μέλχι. 
Cedrenus Melehisedecnm Sidi regis Agypti filii facit 
Bliem : Y; δὲ hy 6 Μελχισεδὲχ Σίέλου βασιλέως, υἱοῦ 
Λἰγύπτου * Glycas Lamern eum ex Sidi tantum genere 
eriun.inm vult; Annal. part. 1 : Melchi»edecus au- 
lem, licet im sacris Litteris patre matreque. carere 
Micatur, generis tamen ortum habuit a Sido, /£gypii 
flio, qui Sidonem condidit. Nec dubito quin eum, τοῦ 
Lióv, ἔχγονον sive ἀπόγονον appellaverit Glycas ; 
quod noster dixissct, ix τοῦ γένους Σίδου χαταγό- 


psvov. Multum autem inter se differunt viàc et 
ἀπόγονος, sive ἔχγονος. Hesychius, ἔχγονα τέχνα 
τέχνων, Nepotes. Czterum auct. noster Sedeci, 
(qui etiam Melchisedecus dictus), patrem Melchi 
fuisse asserit. 

(10) "Ὅπερ ἐστὶν, εἰρήνης πόλις. Auctor Ep. ad 
Hebrzeos, cap. vui, v. 2, eamdeiu τοῦ Σα)ὴμ affert 
interpretationem : Έπειτα δὲ xai βασιλεὺς Σαλῖµ, 
ὃ ἐστι βασιλεὺς εἰρήνης. 


135 | JOANNIS ΜΑΙ.ΑΙ. 8 πας 

A diluvio itaque, ad Abrahamum, anni nume- A ἸΑπὺ οὖν τοῦ καταχλυσμοῦ ἕως Αέραὰμ ἔτη zizue. 
rantur octingenti nonaginta Lres : a turris auteni — tL y', ἀπὸ δὲ τῆς πυργοποιίας ! ἕτη εἰσὶ exp. Ke 
constructione, anni pxxiir. Ab Abrahamo denique, ἐγένετο ῖὸ μετέπειτα (81) àz2 Αβραάμ καὶ "I3aXx, co 
et Isaaco filio et Jacobo nepote, semineque illorum — viou, καὶ "Iaxo/6, τοῦ ἐχγόνου αὐτοῦ, xal τοῦ acm. 
(ex quo circumcisionis cliaracterem suscepit Abra-— pao; αὐτῶν, ἐξ ὧν εἰσιν "E6palot, ἀπὸ τῶν χρόνως - 
liamus), Hebrzorum gens originem suam ductura— to9 ᾽Αθραὰμ τὸν χαρακτΏρα τοῦ ἔθνους διὰ πεᾳ----- 
est. Áb Adamo autem, ad Abrahamum, anni efflu-. . τομῖς εἰληφότες *'. Ἐστὶν οὖν ἀπὸ ᾿λδὰμ ἕωςτ -- 
xeruni MMMDCCILVY. | Αθραάμ ἕτη 3 σψμε’ (12). 

Abrahamus vero, centum annos natus, genuit; — 'O δὲ ᾿Αὐραὰμ Tv ἑτῶν p', ὅτε ἑγέννησς τν 
Isaacumn ; Isaacus vero 59 Jacobum ; quiet Israel "Ioaáz, χαὶ Ἰσαὰχ 


τὸν Ἰακὼθ τὸν λεγόµεὶ ey 


dictus est. Judzi autem a Juda, ex xn Jacobi liliis 
quarto, cujus tandem tribum penes crat. [lebrzo- 
rum regnum, nomen habuerunt. 


Hisce temporibus Isiodus quidam ex Japheti stirpe 
oriundus, γα σας litteras. invenit; atque in ordi- 
nein redigens, Grzecos eas docuit primus. 


Abrahami vero temporibus, Assyriis imperavit, 
. primus post deletum Persei genus, Ende!echus, 

ex posteris Semi Nose fllii : imperiumque ad As- 
syrios tandem rediit. ) 


JEgyptiorum autem regnum tenuit primus ex 
posteris Chami, Noz filii, Pharaoh, qui €t Naracho 
dictus est. Antiquas vero Z:gyptiorum dynastias 
ante liunc Naraclonem, descripsit Mauetlio sapien- 
tissimus, uli supra dictum est ; posteriores vero, 
ab hoc scilicet Naraclione, et deinceps, a. Theo- 
philo sapientissimo cbronographo memoriz tra- 
ditae sunt, 

Abrahani igitur temporibus Agyptiis imperavit, 
ex Chami posteris, Naracho : Petephres autem, 
regis l'haraonis coquorum princeps, Josephum, 
Jacobi filium, a Saracenis, quibus fratres ejus in- 
vidia moti quod Θ0 patri charus essct, venumde- 
derant (erat enim forma pulcheirimus), emit. Jose- 
phus vero. cum Pliaraonis de septenni fame, 
AEcyptum omnemque penitus regionem invasura, 
somnium interpretatus esset, prudentiam hominis 
rex admiratus, libertate prius donatum summo 


Ἱσραίλ. Ἐκλίθησαν δὲ οἱ Ἰο.δχῖοι ἀπὸ Ἴο-δα τοῦ 
τετάρτου υἱοῦ τοῦ Ἰαχώδ. ἔσχε γὰρ υἱοὺς δώδεκα, 
Ἡ δὲ τοῦ Ἰούδα qui ἑχράτει τῶν Ἰουδαίων xal 
δ.ῴχει. ὅθεν xal τὸ ὄνομα ἔσχον 33. 

Ἐν δὲ τοῖς yoóvotg τούτοις ix τῆς φυλῆς t2) 


B Ἰάρεθ ἀνεφπίνετό τις 6vópazt Ησίοδος 1)" ὅστς 


ἑξεὈρε τὰ Ἑλλήνων γράμματα (15), χαὶ συντάξας 
γράµµατα ἐξέθετο τοῖς Ἓλλησι πρῶτος. 

Ἐν ὃξ τοῖς χρόνοις τοῦ ᾿Αθραὰμ ἑδασ[ίλευσεν 
Ασσυρίων ὁ [71] ἐκ φυλῖς τοῦ Xhu, υἱοῦ No, 
Ἐνδελεχὸς, βασιλεύσας αὐτῶν πρῶτος μετὰ τὸ ἐχλεῖ- 
da: τὸ γένος τοῦ Περσέως. Καὶ ἦλθε πάλιν τὸ βασί- 
λειον εἰς τοὺς ᾿Ατσσυρίους. 

Αἰγυπτίων δὲ ἐθασίλευσε πρῶτος βασιλεὺς τῆς 
φυλΏς τοῦ Χάμ, υἱοῦ Noe, $2620, ὁ xa: Naca (14) 
χαλ,ύμενος. Τὰ οὖν πρὺ τούτου παλαιὰ βασΏεια 
Αἱγυπτίων ἐξέθετο Μανεθὼν (15) 6 σοφώτατος, ὡς 
προείρηται. Tà δὲ μεταγενέστερα βασίλεια Αἰγυ- 
πτἰων, λέγω δὲ ἀπὸ τοῦ Napayo xal χάτω, συν- 
εγράψατο οὖν ταῦτα Θεόφιλος ὁ σοφώτατος χρονο- 
γράφος. 

'Ev δὲ τοῖς χρόνοις τοῦ ᾽Αέεραὰμ ἐθασίλευσεν 35 
Αἰγυπτίων ὁ ix τῆς φυλῆς τοῦ Χὰμ Ναραχώ. Ἠγό- 
ρασε δὲ ἀπὸ τῶν Σαραχηνῶν Πξτεφρῆς, ὁ ἀρχιμά- 
Ύειρος τοῦ αὐτοῦ Φαραὼ βασιλέως, τὸν Ἰωσὴφ, υἱὸν 
τοῦ Ἰαχὼδ * ὄντινα ἐπώλτσαν ci αὐτοῦ ἁδελφοὶ τοῖς 
Σαραχηνοῖς, διαφθονούμενοι αὐτῷ, ὡς φι)ούμενον 35 
ὑπὸ τοῦ Ιδίου πατρός" ἣν δὲ ὁ Ἰωσὴφ ὡραῖος τῇ θέ1. 
στις Ἱωσϊῖφ ἡρμίνευσε τὸ ὅραμα τῷ βασιλεὶ 
Φαραὼ, ὅπερ εἶδεν ἕνεχεν τοῦ μέλλοντος Υίνεσθαι 
[12] λιμοῦ εἰς τὴν Αἴγυπτον xai εἰς πᾶσαν χώραν 


ΥλΠΙΑ LECTIONES. 


15 πυργοποῖας Ox. 
3 ἔσχεν Ox. 


** ἐγένετο. Ἰουδαϊσρμὸς addit Ch. 
1» Ἠσίοδος. Ἰσίοδος Ox. Conf. Joannes Antioch. apud Allatium ad Eustathii Hexaem. 
p. 500. 39 ἐδασίλευσεν ᾿Ασσυρίων, ὁ ix τῆς φυλῆς τοῦ Σημ, Ναραχώ. « Mendum manifestum : 


*! εἰληφότος ΟΙ. ** σψµε’. Numerus vitiosus. 


lego 


itaque ; ἐθασίλευσεν Αἰγυπτίων, ὁ £x τῆς φυλῆς τοῦ Χὰμ Ναραχώ.» Ch. ὃν φιλούμενον. φιλουμένψ Ch. 


Scd v. ad p. 54 A. - 


| ED. CHILMEADI NOTE. 
(14) Καὶ ἐγένετο μετέπειτα. Aliquid hie deesse D nec Caémus, nec Palamedes; quae constans Grz- 


videtur, ad quod τὸ ἐγένετο referatur : forte. scri- 
bendum , καὶ ἐγένετο Ἰουδαῖσμὺς μετέπειτα ἀπὸ 
Αθραὰμ, etc., uti habet Chr. Alex. p. 180 : Ἰω- 
Gals pb; ὁπὸτῶν χρόνων τοῦ ᾽Αθραὰμ,. xb» χαρακτήρα 
τοῦ ᾿Αθραὰμ διὰ περιτομῖς εἰληφώς. Pro nost 
itaque εἰληφότες, leg. εἰληφότος. —— 

(12) "Esztv εὖν ἀπὸ 'AóXyu, ἕως τοῦ 'A6paàp, ἔτη 
σψμε. Forte serib. & us. Cedrenus. enumerat ann. 
Y3:19'. uuicccxi,— Cliron, Alex. qv. NNMCCCCVII, 


LXX interpr., uti. calculum. instituit " Eusebius, 
-uaucuxxxiv. Hebrai tàmen. numerant. tantum an- 
nus 1948. 


(13) Ὅστις ἐξεῦρς τὰ Ελλήνων γράπματα. Ergo 


corum est traditio. Et quidem Gricis, ante hos, 
fuisse literas, multis probare nititur Jo. Tzetzes, 
chil. 12, quem consule. 

(14) Φαραώ, ὁ καὶ Ναραχώὠ. Hunc, Νάχωρ, vocat 
Chr. Alex. auctor. Cedrenus, Ναρε]ώ : qui ctiam 
ab lioc, ZEgyptiorum reges Pharaones, deinceps 
vocatos asserit. 

(13) Τὰ οὖν πρὸ τούτου πλλαιὰ βασίλεια Αἰγυστίων 
ἐξέύετο Μανεθών. Haud. satis mirari possum, quid 
auctori nostro. venerit in. mentem. cum hac scri- 
beret : ZEzyptiorum enim. Dynastiz omnes usque 
ad regem ultimum  Nectanebum, a Mauethone de- 
scripti? sunt, ut ex Essebiy videre licet, Chron. l. 1, 
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ἐτὶ ἔτη C. Καὶ θαυμάσας ὁ βασιλεὺς τὴν τοῦ Ἰωσὴφ A libuit in honore; flliamque pontificis Heliopoleos, 


φρόνησιν, ἠλευθέρωσεν 7 αὐτὸν, χαὶ ἔδωχεν αὐτῷ 
ἀξίαν μεγάλην χαὶ τὴν θυγατέρα τοῦ ἀρχιερέως 
Ἡλιουπόλεως ** (16) τῆς οὔστς iv Αἰγύπτῳ εἰς 
γυναῖχα, χελεύσας αὑτὸν διοικεῖν τὴν Αἴγυπτον πᾶ- 
σαν ἐπὶ QC ἕτη xai ἔχειν ἐξουσίαν ὡς βούλεται 
πράττειν. Ὅστις "ocho χτίζει ὡρεῖα, xat ἀποτί- 
θεται aitov ἓν αὐτοῖς τῶν ἑπτὰ ἐνιαυτῶν, xat ἐχορή- 
Υησε πανταχοῦ δι ἑαυτοῦ τήν τε ἀγορασίαν χαὶ τὴν 
ἔξοδον τῆς πράσεως. ποιῄσας ὡς Ἰδουλήθη αὗτός. 
Καὶ τῆς λιμοὺ γενομένης εἰς πᾶσαν τὴν γῆν, Ἴλθον 
οἱ ἆδελςοὶ αὑτοῦ ἀπὸ τῆς γῆς Χαναὰν εἰς Αἴγυπτον 
ἀγοράσαι σαἵτον. Καὶ ἐπιγνοὺς αὐτοὺς Ἰωσὴφ ἑχέ- 
λευσε χκρατηθῆναι αὐτοὺς, xal ἐθάῤῥησεν 3) αὑὐτοῖς 
ὅτι ἁδελφὸς αὑτῶν ὑπάρχει, καὶ ἹἸνάγκασεν αὐτοὺς 


ἀτελθεῖν xai ἀγαγεῖν πρὸς αὐτὸν τὸν ἀδελφὸν αὐτοῦ D 


τὺν μιχρότερον τὸν Βενιαμὶν χαὶ τὸν πατέρα αὑτοῦ 
Ἰαχκὼδ χαὶ «hv συγγένειαν αὑτοῦ πᾶσαν. Οἱ δὲ 
ἁδελροὶ αὐτοῦ ἀπελθόντες Ίνεγχαν πρὸς τὸν Ἰωσὴφ 
τὸν πατέρα αὑτῶν [75] καὶ τὸν ἁδελφὸν αὑτῶν τὸν 
ἙΒενιαμὺν χα) thv συγγένειαν αὑτῶν πᾶσαν, ὀνόματα 
δι ἀῤῥενιχῶν τε καὶ θηλυχῶν. Καὶ ἐχράτησεν αὖ- 


A&gypti urbis, in uxorem dedit; concessa etiam ei 
potestate, /Egyptum totam per septennium pro 
libitu administrandi. Exstructis itaque horreis, 
Josephus septem annorum proventum iisdem con- 
didit; curamque totius emptionis venditionisque 
ipse in se recepit. Fame autem per lerram uni- 
versam grassante Josephi, fratres e terra Clianaan 
in Zigyptum, frumenti coemendi causa, descende- 
runt : quos ubi vidit Josephus, fratris usus fidu- 
cia, ipsos comprehendi jussit, inissosque tandem 
faciens, uti Denjaiinum fratrem suum natu mi- 
norem et Jacobum patrem, totumque denique fa- 
militium eorum sibi adducerent, mandavit. lllique 
abeuntes, jussa ejus exsecuti sunt: patremque 
suum, et Benjaminum fratrem, omnemque adeo 
utriusque sexus cognationem, numero Lxxv secum 
ducentes, a Josepho habitandi in JEgypto locum 
acceperunt. Unde cum post mullos annos in im- 
mensam crevissent G1 multitudinem , a Mose ton- 
dem, Dei jussu, eduvli sunt, sicuti in llebraicis 
scriptis ista verissime traduntur omnia. 


τοὺς Ἰωσὴφ ἐχεῖ (17), καὶ ὤχησαν τὴν Αἴγυπτον ἐπὶ ἔτη πολλά’ xal ἐγένετο πλῆθος ἄπειρον ἐξ  a5- 


τῶν τῶν ἛἙδραίων, οἰχοῦντα 50 


ἐν Αἰγύπτῳ ἕως Μωσέως τοῦ χελευσθέντος ὑπὸ θεοῦ ἐχδάλαι τὺν 


4b» (18) τῶν Ἑδραίων ix τῆς γῆς Αἰγύπτου, χαθὼς ταῦτα πάντα ἐντέταχται ἀχριθῶς ἓν τοῖς Εθραϊκοῖς 


συγγράµµασιν. 
Ἑν δὲ τοῖς χρόνοις τῶν βασιλέων τῶν προγεγραµµ- 


μένων ἀνεφάνη τις ἐν τῇ Καρίᾳ χώρα γιγαντογενῆς 


φιλέσοφος Ex τῆς φυλῆς τοῦ Ἰάφεθ, ὀνόματι Ἐνδυ- C 


pgiuv* ὅστις μυστιχὰς εὐχὰς λέγων εἰς σελήνην ᾖτει 
αὐτὴν μαθεῖν παρ’ αὐτῆς τὸ θεῖχὸὺν ὄνομα ἐν ὁρά- 
ματι. Καὶ ἓν τῷ αὐτὸν εὔχεσθα: Ίλθεν εἰς ὕπνον xol 
ἤχουσε τὸ θεῖχὸν ὄνομα ἐν ὁράματ: ’ xal οὐχέτι ἀν- 
έστη, ἁλλ᾽ ἔστι τὸ λείφανον αὐτοῦ ἕως τῆς νῦν εἰς 
«ἣν Καρίαν, οὕτως ὄντα νεχρὸν δονούμενον (19): xat 
χαΏ᾽ ἔχαστον ἔτος ἀνοίγουσι τὴν αὐτοῦ σορὸν Ev τῇ 
χώρα ἑχείνῃ, χαὶ ὁρῶσι τὸ λείφανον αὑτοῦ δονούµε- 
vov v&xphv, ὡς λέγουσιν. "Attva. συνεγράφατο Αὺ- 
Ma; 3" ὁ σοφώτατος" περὶ οὗ, φησὶ, τὴν σελήνην 
φώεῖν τὸν Ἑνδυμίωνα 33 ἱστοριογραφοῦσιν. 
ἝἜστιν οὖν ἀπὸ ᾿Αθραὰμ ἕως τῆς ἐξόδου τῶν 
υἱῶν [74] Ἱσραὴἢλ μετὰ Μωσέα 32 ἀπὸ Αἰγύπτου 
Τενταὶ ε’, ἔτη up". "Amb δὲ τοῦ καταχλυσιοῦ ἕως 


Temporibus autem regum supradictorum, cx- 
stitit in Caria philosophus quidam, a gigantibus 
ortum ducens, de slirpe Japeli, nomine Endymion. 
Lunam is precibus quibusdam mysticis, nomen 
uti divinum sibi per visionem aperiret, sollicitavit : 
interque precandum sopitus, divinum nomen pec 
somnum audivit; nec tamen amplius experrectus 
est. Ceterum cadaver ejus etiamnum in Caria ha- 
betur; ubi quotannis sepulcrum ejus apericntes, 
corpus ejus, uli fama est, iotlu agitatum tuentur , 
sicut Aulcas sapientissimus scriptis tradidit. Λι- 
que hinc, Endymiónis amore captam fuisse lunam, 
orta est fabula. 


Ab Abraliamo itaque ad populi [sraelitici, ducc 
Mose, ex /Egypto egressum, generationes quinque ; 
anni vero niierantur ccccxLii. À diluvio autein, 


VARLE LECTIONES. 


*! ἠλευθέρωσεν Ch., ἐλευθέρωσεν Ox. 
χοῦντα. οἰχούντων Ch..Sed v. ad p. 15 D. 
Μωσέως Ch. V. p. 2 C. 


19 Πλιουπόλεως Ox. 
8: Λὐλέας. V. Bentlei. p. 69. 


1» ἐθάῤῥησεν. Conf. vol. Il, p. 85 C. ** οἱ- 
9? Ἐνδυμιῶνα Ox. 35 Μωσέα, 


d ED. CHILMEADI NOTE. 


(46) Καὶ «hv θυγατέρα τοῦ ἀρχιερέως Ἱλιουπό- D 


. Scr. Ἠλι ως, Josephus, Antiquit. Judai- 
carum, lib. n, ἄγεται (o Πετεφροῦ θυγατέρα τῶν 
ἐν Ἡλιοπόλει ἱερέων * Heliopolis vero, Agypti urbs, 
ila etiam vocatur a LXX interpret. Stephanus de 
Urb. ἨἩλιούπολις, πόλις Αἰγύπτου, fjv ÉExzto:v 
'Axtíg* dicta est BMebraice T« On, Ριοἱοιιᾳ 
"Q'ov. D. Athanasius, natione /Egyptius, Ίλιον 
eam vorat; quam a cultu solis sic dictam fuisse 
asserit Kircherus, Prodr. et Lex. Copt. supplem. , 
«ui etiam Hebrzis Qrxona Bethsemas eam quan- 
(eque vocari testatur. 


PaTRoL. GR. XCVII 


(17) Καὶ ἐχράτησεν αὐτοὺς Ἰωσὴφ ἐχεῖ. Durum 
joe locutionis genus, id est, cos secum retinuit 
osepli. 

(18) Ἐκθάλαι «bv λαόν. Participium hic rursus 
habemus non Grzcum ; ἐχθαλεῖν itaque repouen- 
dum censco, 

(19) Οὕτως ὄντα vexpby δονούμενον. Ser. οὕτως 
6v. Verum verba hzc non habentur apud Cedre- 
num, qui fabulam hanc ος Nostro χατὰ λέξιν de- 
scripsit, licet haud. pari ingenuitate : noster eniin 
auctorem $uum, Auleam, nominatim laudat; Ce. 
drenus non item. 


^ 
ν 


139 JOANNIS MALAL.E 14) 
ad Mosen natum, anni liabentur wcccexxciv. Ab Α τῆς Ὑενέσεως Μωσέως εἰσὶν Écr aumó' 5, "Amb Ck 
Adano vero, ad eumdem natum, anni aunt  ἸἈΑδὰμ ἕως τῆς γεννήσεως Μωσέως εἰσὶν ἔτη ὅλς”. 
uuuuxxxvi, Moses autem. vicesimo supra ceptesi- — "Eyros δὲ Μωσῆς ἔτη px'. Καὶ διῴχουν τὸν Ἱσραλλ 
mum vita sua anno mortuus est : post cujus ob- µμµετὰ Μωσῆν Ἰησοῦς ὁ τοῦ Navi] xal Φινεές 55, "Am 
ituin respublica Israelitica a Jesu Nave filio et Phi- οὖν ᾿Αδὰμ ἕως τῆς τελευτῖς Μωσέως xal "Aapiv 
nee administrata est. Ab Adamo igitur ad Mosis εἰ eis:v ἔτη δρνς’. 

Aaronis obitum anni effluxerunt MMMMCLVI. | 

Josuz atate in Attica regnavit, ex stirpe Japeti Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις Ἰησοῦ τοῦ Navi) ix τῆς φυλῖς 
Oyyges quidam $42 iudigena, annos xxxu: quo τοῦ Ἴάφεθ ἑδασίλευσε τῆς ᾿Αττικῆς χώρας τις 
tempore ingens in ea regione accidit diluviun; — óvópast (20) Ὠγύγης ?*, αὐτόχθων, ἔτη λβ’. Καὶ γὲ- 
quo Ogyges ipse, omnisque adeo anima, pertotam — yov: Χατακλυσμὸς µέγας iv τῇ αὐτοῦ βασιλεία. xat 
Atticam, solamque, fluctibus obruti, perierunt. ἀπώλετο αὐτὸς xal πᾶσα ἡ χώρα ἑχείνη xai πᾶσα 
Exinde vero, per annos ccLxx deserta prorsusque Ψψυχη οἰχοῦσα τὴν χώραν ἑἐχείνην τῆς ᾽Αττιχκῆς καὶ 
inhabitabilis remansit Altica, sicut Africanus µόνης. Καὶ ἔμεινεν ἐξ ἐχείνου ἔρημος xat ἀοίχητος 
seriptum reliquit. B ἡ αὐτὴ χώρα ἐπὶ ἔτη σο’, χαθὼς ἐν τοῖς Αϕριχανοῦ 

ἐμφέρετάαι συγγράµµασιν. 

Quo tempore vero Israelite ex /Egypto cum Ἐν δὲ ταῖς ἡμέραις τῆς 9! ἐξ Αἰγύπτου μελλούσης 
Mose egressuri erant, Molossis imperavit Aides Υίνεσθαι ἐξόδου τῶν vlov Ἱσραὴλ μετὰ Μωσέως 
quidam, indigena : cui ex uxore Melindia filia ἐθδασίλευσε τῆς τῶν Μολοσσῶν |75] χώρας αὐτόχθων 
pulcherrima nata est, quam Proserpinam vocavit. t4 ὀνόματι "Atóng (21): ὃς ἐγάμησε thv λεγοµένην 
Molossi vero mulieres forma speciosas, proprio — MeAtvólav* ἔσχεν ἐξ αὐτῖς Üvyatépa εὐπρεπῆ, fiv 
idiomate , χόρας vocitabant. Puelle hujus amore ἐχάλεσε Περσεφόνην * τὰς δὲ εὐμόρφους γυναῖχας ol 
captus Perilhous, ex Aid: regni primoribus qui- ἨΜολοσσχῖοι τῇ ἰδίᾳ γλώσσῃ χ΄ρας ἐχάλουν (22). Ταύ- 
dam, juvenis opulentus, ipsam nec invitam, noctu την δὲ ἔδοξς φιλεῖν ἔρωτι ὁ Περίθους, συγχλητικὸς 
subriperc in animo habuit. Quo cognito, rex indi- τοῦ αὐτοῦ "Atóou βασιλέως, νεώτερος v xal εὔπορος' 
gnatus, in animo suo secum volvit quonam pacto xaX χατὰ σύνταςιν τῆς χόρης Ἰθουλίθη νυκτὸς ἁρπά- 
Peritioum, ipse tamen ut Tacti inscius videretur σαι. αὐτὴν. Καὶ γνοὺς τοῦτο ὁ αὑτῆς πατὴρ, Αϊΐδης 
omnibus, ulcisceretur. Canem itaque pastoralem ᾖβασιλεὺς, ἐθυμώθη ^ χαὶ βουλευόµενος bv τῷ λελη- 
quem habuit ferocem, et ob corporis capitisque, Οότι (25) ἀμύνασθαι τῷ αὐτῷ Περίθῳ (34), ἵνα 
trium instar canum, magnitudinem, Tricerberum ρ ἄγνοιαν προφασίσηται πρὸς πάντας, ὃν εἶχε ποιµε- 
nominatum, puelle pro foribus constituit. Matre. νιχὸν xóva ἄνριον µέγαν , ὃν xal Τρικἐρθερον «vó- 
itaque ejus dudum mortua, puella rei totius pe- — 350v διὰ τὸ τριῶν κυνῶν ἔχειν χεφαλὴν xal μέγεθος 
nitus ignara, in Perithoum noctu virginis raptum σώματος, ἀπέχλεισεν ἔξω ὅπου 1j χόρη διηγε. Μετὰ 
aggredientem irruit canis,ipsumque interfecit.Pro- — 05» τὴν τελευτὴν τῆς αὐτῆς μητρὺς, ἀγνοούσης 
serpinam quoque ipsam, ad tumultum G3 excur- τοῦτο τῆς xóprc, xat τοῦ Περίθου παραγενοµένου 
rentem, dilaniavit : inde nata fabula, Plutonem µνυχτὸς xal εἰσελθόντος εἰς ἁρπαγὴν τῆς χόρης, 
Proserpinam rapuisse, uti sapientissimus Pale- ὥρμησεν ὁ χύων xal ἀνεῖλεν αὐτόν. ᾿Ακούσασα δὲ 
phatus ista tradidit. xai αὐτὴ ἡ xópr τῆς ταραχῆς, ἐξῆλθε, xat Egóveuss 
καὶ αὐτὴν ὁ χύων' περὶ Tie. φησὶ, λέγουσιν ὅτι Πλούτων ἤρπασε τὴν κόρην ' ἅτινα Παλαίφατος ὁ σοφώτα- 
τος συωνεγράψατο. 

Mosis autem temporibus Assyriis imperavit Ere- Ἑν τοῖς χρόνοις δὲ τοῦ Μωσέως ἑθασίλευσε 
ctheus ; Agyptiis vero Petissonius, quiet Comeedus τῶν [76] Ασσυρίων Ἐρεχθεὺς, τῶν δὲ Αἰγυπτίων 
Pharaoh. Magos secum iste habuit przcellentes, ἐθδασίλευσε Πετισσώνιος (25) ὁ χωμῳδὸς !! Φαραώ - 

VARIAE LECTIONES. 

* αυπὸ. Numerus falsus. 35 Φηνιές Ox. 36 Ὠγύγης. Γυγώγης Ox. 3 τῆς. ταῖς ΟςΧ. 3 χωμιρδὸς, 
xaX Cedrenus p. 46 C. Vide Bentleium p. 45. 

ED. CHILMEADI NOT KE. 


(80) Ὀνόματι Τυγώγης. Ὠγύγην hunc appellat D nino aliter sehabet. quam hic a Νονιτο traditur, 
Cedrenus , qui etiam Attici hujus diluvii meminit, — Proserpinam enim Plutonis non filiam, sed uxorem 
uti et Eusebius ex Africano, Chron. l. 1, qui Atti. faciunt mythologi. 
cam exinde per cLxxxix tantum. annos desertam (22) Κόρας ἐκάλουν, Eadem hahes apud Jo. 
jacuisse testatur. Μετὰ δὲ Ὠγύγην διὰ τὴν ἀπὸ του — Tzetzem, loco citato : Τὰς γὰρ εὐμόρφους Μολοσσοὶ 
χαταχλυσμοῦ πολλὴν φθορὰν, ἀθασίλευτος ἔμεινεν — xópag χαλοῦσι πάσας. 

ἡ νῦν ἸΑττικὴ (Ἁγτὴ enim. olim vocata est) µέχρι (40) Ἐν τῷ λεληθότι. 1d est λεληθότως, latenter ; 
Κέκροπος ἔτη ρωθ’. Per annos cc desertam jacuisse — ila ut nemo animadvertat. 

vult auvayoy*] ἱστοριῶν Euscbio Scaligeriano an- (24) ᾽Αμύνασθαι τῷ aj: Περίθῳ. ᾿Αμύνασθαι 
nexa. Verum quomodo Ogyges Josusx temporibus — hoc loco, ulcisci, significat ; itaque scribendum, τὸν 
fuisse dicitur, cum diluvium Ogygium ccxrv annis αὐτὸν Περίθουν. 

populi Israelitici exodum praecesserit, ut Euscbius (25) Ηετισσώνιος ὁ χωµῳδός. ToU κωμῳδοῦ appel- 
putat ? lationem Cedrenus, uli etiam συναγωγὴ ἱστοριῶν, 

(21) Ὀνόματι "AtBnz. lta. eum vocat. Cedrenus; — a Scaligero cum Eusebio edita : Τῶν δὲ ᾿Ασσυρίων 
Jo. Tzetzes vero "Aórg chil. 2, histor. 51, qui idem ἐδασίλευσεν Ἠρεχθεύς' Αἰγυπτίων δὲ Πετισώνιος, ὁ 
est eum Plutone. Caterum fabula Proserpine om- καὶ Φαραὼ, ὅστις εἶχε μάγους Ἰαννῆν καὶ Ἰαμθρῖν. 
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Οὗτος εἶχε μάγους μεθ) ἑαυτοῦ δυνατοὺς, τὸν Ἱαννὴν A Jannem et Jaiwbre Ἡ. Eo. aute n regnante, Judao- 


xai τὸν Ἰαμθρήν. Ἐπὶ δὲ τῖς αὐτοῦ ῥασιλείας ἔπλη- 
θύνθη τὸ γένος τῶν Ἰουδαίων ἓν τῇ Αἰγύπτῳ ἀπὸ 
tfe γενεᾶς του Ἰαχὼθ τοῦ ἑλθόντος ἐν Αἰγύπτω πρὸς 
ὧν uibs αὑτοῦ Ἰωσὴφ ἕως Μωσέως ἐγουμένον αὐ- 
τῶν xai ᾿Δαρὼν ἀδελφοῦ αὐτοῦ. "Όστις Μωσῆς ἔλαθε 
γυναῖχα Αἰγυπτίαν, τὴν θυγατέρα Ἰοθὺρ, τοῦ ἄρχι- 
ερέως τῶν . Ἑλλήνων (26), ἀνδρὸς τιµωμένου ἀπὸ 
Φαραὼ βασιλέως xal τῶν Αἰγυπτίων. 'O δὲ αὐτὸς 
Μωστς ἣν πεπαιδευµένος πᾶσαν σοφίαν (31) Αἱ- 
γύπτου * οἱ δὲ Αἰγύπτιοι ἐφοθοῦντο τοὺς Ιουδαίους 
ὡς Υενοµένους πολλοὺς, χαὶ ἀνήγαγον τῷ φΦαρ.ὼ 
περὶ αὐτῶν, xal ἐκέλευσε Φαραὼ βασιλεὺς ποιεῖν 
τοὺς Ἰουδαίους τοῖς Αἰγυπτίοις ἐργατείας xat BáX- 
Ast πλίνθους ἀνάγκῃ. Ef τι; οὖν ἐὰν ἐθούλετο (28) 
τῶν Αἰγυπτίων χτίσαι αἶτε οἶκον eive ἀγρὸν, αὐτοὺς 
ἠνάγχανε ποιεῖν ξργατείαν (29) χαὶ πλίνθους, xal 
ἑστέναζον χοπιῶντες οἱ [71] Ἰουδαῖοι πάντες. Καὶ 
προσεσχηχὼς Μωσῆς xai ὁ τούτου ἀδελφὸς 'Aapüv 
*v ἀναστεναγμὸν τῶν υἱῶν Ἱσραὴλ, ηῦξαντο τὸν 
θεόν * xal ἐχέλευσε Masi Κύριος 6 θεὺς εἰσελθεῖν 
πρὸς Φαραὼ βασιλέα Αἱγύπτου, xat εἰπεῖν ?? αὐτῷ, 
Ἀπόλνσον τὸν λαὸν τοῦ Ἰσραἡλ λατρεῦσαι αὑτῷ. Καὶ 
λαθὼν Μωσης τὸν ἴδιον αὐτοῦ ἀδελφὸν ᾽᾿Λαρὼν εἰσ- 
qs πρὸ; Πξτισσώνιον Φαραὼ , βασιλέα Αἰγύπτου' 
εἶχε γὰρ παῤῥησίαν, ὡς àmb τοῦ αὑτοῦ πενθεροῦ 
Ἰρθδρ, τοῦ ἱερέως τῶν Ἑλλήνων, xaX ὡς ἡγούμενος 
τῶν Ἰουδαίων' xai ἀνήγγειλεν αὐτῷ τὴν τοῦ Θεοῦ 
χέλευσιν xat ὅτι Λέγει ὁ θεὸς ὁ ποιἠσας τὸν οὐρανὸν 
καὶ την γην xai την θάλασσαν χαὶ πάντα τὰ ἓν αὖ- 
τοῖς ἵνα ἁἀπολύσῃς τὺν λαὸν αὐτοῦ λατρεῦσαι αὐτῷ. 
'U δὲ Φαραὺ ἀχούσας λέχει αὐτῷ, Ei ἀληθεύεις ὅτι 
ὁ θεός σου ἑχέλευσέ σοι slmeiv uoc ταῦτα, ἰδού εἶαιν 
Δἰγύπτιοι μετ ἐμοῦ ποιοῦντες θαύματα. Ἐὰν νι- 
χῆστις αὐτοὺς αἰτούμενος τὸν Θεόν σου, παρέχω σοι 
ἆπερ ἑχέλευσέ σοι ὡς λέχεις. Καὶ ἔστησεν ἑναντίον 
ἀλλίλων τὸν Ἰαννὴν xal τὸν Ἱαμθρὴν xaX τὸν Μω- 
σέα xai ᾽Ααρών. Καὶ ἐχάθητο Φαραὼ xai οἱ µεγι- 
στᾶνες αὑτοῦ' xal ἑἐποίησαν οἱ περὶ Ἰαννὴν [78] χαὶ 
Ἰαμθρὴῆν διὰ γοητείας τὴν ῥά6δον αὐτῶν ὅ-ρεν, καὶ 
ἑκήρχετο τῷ Muszl. Kot εὐζάμενος Μωσῆης ἔῤῥιφε 
xai αὑτὸς ἣν χατεῖχε ῥάδδον εἰς τὴν γῆν ΄ καὶ ἐγένετο 
xai f$ αὑτοῦ ῥάδδος ὄφις µέγας πάνυ, xai κατέπιε 
τὸν ὅφιν ὃν ἐποίησαν Ἰαννὶς χαὶ Ἰαμθρῆς: xai 


rum gens in /Egypto valde aucta erat, a Jacobi 
usque in ZEgyptum ad Josephum (ilium descensu, 
ad eorum eductum per Mosen fratremque Aaronem. 
Uxorem autem. sibi duxit Moses /Egyptiam, Jo- 
thoris Grecorum pontificis filiam, viri apud Pha- 
raonem /Egyptiosque omnes sumo in honore 
habiti. Moses autem omni ZEgyptiorum siienta 
institutus erat : /Fgvptii vero Judzos, numerosio.- 
res jamjam factos, formidare cceperunt. Quod ubi 
Pharaoni notum fecissent, Judzos /Egypiiis ope- 
rarios se pristare, lateritiamque "exercere rex 
jussit. Si quis igitur Zigyptiorum aut domum ex- 
struere, aut pradiolum adornare in animo habuit, 
a Judzis lateres operamque simul eorum exigebat. 


B Cumquesuboneribus suis ingemuisse totam Judzo- 


rum gentem auimadvertissent Moses, et frater 
ejus Aaron, Deum supplices adorabant. Pr:ecopit 
autem Mosi Dominus, uti ad Pharaonem regen 
JEgypti introiret , suoque nomine mandaret ut 
populum G4 Israeliticum, ut eum colat, dimittc- 
ret. Moses igitur, cum fratre Aarone, ad Pctisso- 
nium Pharaonem, /Egypti regem, ingressus (istam 
enim libertatem et ut Jothoris Graecorum pontificis 
gener, et Judzorum etiam dux , sibi vindicavit), 
Dei mandatum ei bis verbis exposuit : Deus qui 
colum, lerram mareque, et quaecunque sunt. in 
illis formavit omnia, jubet uti populum suum, ut 
illum colat, demittas. Respondit Pharaoh : Si vere 
Deus tuus ista mibi dicenda mandavit, ecce sunt 
mihi ZEgyptii mirifici, quos tu si Dci tui ope vice- 
ris, mandata ejus exsecuturus sum. Ex adverso 
itaque constitutis, hine Janne e»t Jambre, illine 
Mose et Aarone, Pharaoh, nobilibus suis stipatus, 
consedit. Jannes vero et Jambres, virgam suam in 
serpentem, przstigiis suis, converterunt : qui, 
cum Mosen invasurus esset, Deum precatus, et 
ipse baculum suum, in terram projectum, in ser- 
pentem przgrandem, qui Jannis Jambrisque illum 
alterum absorpsit penitus, commutavit : victoria- 
que, stupente rege satellitioque omni, penes Mo- 
sen erat, Jaunes deiude οἱ Jambres fluminum lim- 
pidissimorum aquas, coram rege omnibusque, iu 
sanguinem verterunl ; Moses vero, fusis in Deum 


ἑνίκησε λωσῆς, xal ἐθαύμασεν ὁ βασιλεὺς xal πἀν- p) precibus, pristinum nitorem eisdem restituit. Sed 


VARLE LECTIONFS. 


εἰπεῖν Ch., Cedrenus p. 46 D, εἶπεν Ox. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(26) Teo ἀρχιερέως τῶν Ἑλλήνων. Quare noster 
Juthonem, Griecorum pontificem, facit, cuin. Zona- 
ras, Cedrenus, Chron. Alex. aliique, textusque 
ipse, ἱερέα Μαδίαν, eum appellant. Madian vero, 
secundum Clir. Alex. auctorem, dux sunt, major et 
minor : quarum illa. cis mare Rubri posita est, 
Madian vero mivor ultra. mare Erythrzeum, hau 

rocil /E:zvpto, Ὅπου ἐθασίλευσε ΄ΡαγουῇὮλ, ὁ zev- 
e£; Μωσέως. Quod autem Jothor, qui est fta- 
guel, quandoque ἱερεῦς, nliquando vero  fao:- 
δεὺς hic appelletur, ex llebrati vocabuli sensu am- 
phibolico exoritur. 115 enim tum sacerdotem, 


tum prefectum aut. prossidem significat. Ita Poti- 
phartes. praefectus civitatis Qn, TN 1 Cohen On 


appellatur, Gcu. xLi, 45. 

(27) Πεπαιδευμένος πᾶσαν σοφία». Πάσῃ oz- 
oia legit (4061118. 

(38) Ei τις οὖν ἐὰν ἐθούλετο. "Ei παρέλχει"' nist 
forte ἂν legendum sit. 

(29) Ilotst» ἐργαττίαν. 'Epváznz, operarius ; in:lo 
auctor noster ἐργατείαν lormat, ad eorum homi 
num operam exprimendam : ἐργασία Grecis proe 
yric dicitur. 
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JOANNIS MALAL.E 


1Η 


οἱ alia quiedam ad invicem operati sunt miracula ; A τες. Ὁμοίως δὲ xat ποταμὸὺν ** ὑδάτων διανγεστά- 


quibus tamen Moses vicit omnibus. Pharaonem 
itaque accedens Moses, G5 Ecce, inquit, poten- 
tíam Dei Israelis eum videris, missos uos facito, 
ut ipsuu colamus. Pharaoh itaque fidem suam 
datam, eum tamen non przstiterit, Moses a Deo 
precibus contendit ut , calamitatibus in ipsuin 
JEgyptiosque immissis, regem ad populum Israeli- 
ticum. dimittendum adigat. lmmisit igitur Deus 
Agyptiis septemplicem iram : adeo ut a Mose pe- 
tierit Pharaoh uti tantorum malorum liberationem 
a Deo impetraret; ita vivit, inquiens, Dominus 
Deus tuus, ut ego non impediam quominus Lu 
populusque tuus lsraeliticus Deo vestro cultum 
przstetis. His dictis, Moses egressus, Deum lsrae- 


των (00) ἐποίησαν 6 Ἰαννὴς χαὶ Ἰαμθρὴς γενέσθαι 
αἷμα παρουσίᾳ τοῦ βασιλέως καὶ πάντων. Καὶ ηῦ- 
ξατο Μωσῆς, χαὶ πάλιν ἐγένετο ὕδατα χαθαρὰ τὰ τοῦ 
ποταμοῦ ῥεύματα, ὡς ἦν πρὠην. Ἐποίησαν δὲ xai 
ἆλλα τινὰ χατέναντι ἀλλήλων * xai ἐνίχησεν αὑτοὺς 
Μωσῆς. Καὶ λέγει τῷ Φαραὼ Μωσῆς, Ἰδοῦ εἶδες τὴν 
δύναμιν τοῦ θεοῦ Ἰσραήλ. ᾿Απόλυσον ἡμᾶς, ἵνα 
αὐτῷ λατρεύσωμεν. 'O δὲ Φαραὼ συντασσόµενος 
αὐτῷ ἀνεθάλλετο ' χαὶ ηὔξατο Μωσῆς τὸν θεὸν ὥστε 
πέµψαι αὐτῷ πληγὰς χαὶ τοῖς Αἰγυπτίοις, ἵνα ἀναγ- 
κασθῇ ὁ βασιλεὺς αὐτῶν ἀπολῦσαι τὸν Ἴσραίλ. Καὶ 
ἔπεμψφεν ὁ cb, Ἱσραϐλ ἑπτάπλτγον ὀργὴν *!, ὥστε 
τὸν βασιλέα παραχαλέσαι τὸν Μωσέα xai εἰπεῖν ** 
αὐτῷ, ὅτι Εὖξαι τῷ θεῷ σου ἵνα ῥυσθῇ ἡ χώρα αὕτη 


lis precatus est, Judzisque dein annuntiat, habere β τῶν τοσούτων χαχῶν, xal ζἡ Κύριος ὁ θεός σου, οὗ 


eos omnes a rege «θή06884ΙΗ.. ad cultum Deo pr:e- 


.. standum, exeundi licentiain. Ista autem in Hebrai- 


eis scriptis traduntur. Pelissonius autem Pha- 
raoh rex Memplim statim, celeberrimum illud 
oraculum consulendi causa, profectus, sacrisque 
peractis, Pythiam in hac verba interrogat : Effare 
mihi, quis inler vos primus est, magnusque Deus 
Israelis ? Tulitque hoc responsum : À celo descendet, 
flammam eiheream | superans, perennis, immortalis 
ignis. Hunc tremunt omnia, celum, terra mareque, 
demonesque inferni. Deus iste sui pater, et sine G6 
patre , filiusque ipse sui paler beatissimus. Quantilli 
autein nos ex angelis? Edoctus vero tu, tacitus dis- 
cede. 


Χωλύσω σε λαθεῖν τὸν λαόν σου τὸν Ἱσραῦλ εἰς τὸ 
λατρεῦσαι ὑμᾶς αὐτῷ. Ταῦτα δὲ Ev ταῖς 'Εθραϊκαϊῖς 
ἐμφέρεται γραφαῖς. Ὁ δὲ Moor; ἀχούσας ταῦτα 
παρὰ τοῦ βασιλέως, ἐξῆλθεν εὔξασθαι τῷ θεῷ 
Ἱσραὴλ, xai εἶπε τοῖς Ἰουδαίοις, Απέλυσεν ὑμᾶς 
πάντας ὁ βασιλεὺς ἐξελθεῖν λατρεῦσαι τῷ θεῷ. *O 
δὲ Πετισσώνιος Φαραὼ βασιλεὺς εὐθέως ἀπῆηλθεν ἐν 
τῇ Μέμφῃ ** εἰς τὸ μαντεῖον ** τὸ περιθόητον ' xat 
ποιῄσας θυσἰαν ἑπηρώτα τὴν Πνθίαν λέγων Σα- 
φήγισόν qoi τἰς ἐστι πρῶτος ὑμιῶν καὶ μέγας 
6εὸς τοῦ Ἱσραή.ὶ; καὶ ἐδόθη αὐτῷ χρησμὸς οὗ- 
τος Εστι)ν κατ (i) οὐρανοῖο μεγάἀ.Ίοιο βεξηκὸς 05 
ᾧ.Ίογὸς ὑπερθά.Ι.Ίον αἴθριον, ἀέναον, ἀθάνατον 
πὸρ, ὃ τρέμει πᾶν, obparóc, maid τε καὶ θάλασσα, 


ταρτάριοί τε βύοιοι"» δαίµογες ἐῤῥίγησαν V. Οὗτος ὁ Θεὸς αὑτοπάτωρ, ἁπάτωρ, πατὴρ viéc αὐ- 
tóc ἑαυτοῦ, τρισό-Ίθιος' εἰς μεκρὸν δὲ µέρος ἀγγέλων ἡμεῖς (54). Μαθὼν ἅπιθι"' σιγῶν. 


Πως cum ab oraculo audisset rex Pharaoh, tabulz C 


lapidez inscribi jussit; exstatque eidem insculptum 
lioc responsum, in templo Memphitico, qua Nilus 
fluvius perfluit, in hunc usque diem visendum. Inde 
autem digressus Pharaoh, populum lsraeliticuim, 
cum Mose et Aarone, statim dimisit ; qui ornatum 
ab JEgyptiis argentumque multum mutuati, uni- 
versi ex Egypto discesserunt. Pharaoh autem rex, 
ubi llebrzos, ab AEgyptiis ornamenta, argentum, 


Ὁ δὲ βασιλεὺς Φαραὼ ἀχούσας ταῦτα παρὰ τῆς 
µαντείας, ἑχέλευσε πλάκα λιθίνην γλυφῆναι 90 τὰ 
παρὰ τοῦ χρησμοῦ δοθέντα αὐτῷ [80] ῥήματα : 
ἅτινα ἕως τῆς νῦν ἐγγέγραπται bv τῇ πλαχὶ γλυ- 
φέντα ἄνω ἐν τῷ ἱερῷ Μέμφης 59, ἔθεν ὁ Νεῖλος 
ποταμὸς πορεύεται. 'O δὲ βασιλεὺς Φαραὼ ἀπὸ τοῦ 
μαντείου χατελθὼν εὐθέως ἀπέλυσε τὸν Ἰσραὴλ xal 
Μωσέα xat 'Aapov. Καὶ ἐξῆλθεν ὁ λαὺς τῶν Ἰου- 
δαίων ἐξ Αἰγύπτου ἅπας, xal ἔλαβον ὡς Ev χρήσει 5: 


' VARLE LECTIONES, 


*9 ποταµόν. ποταμῶν Ox. 
cem enim Egypti plage. » Ch. 
Sed v. p. seq. v. 6. 
6x5; Cedrenus, βεθηχὼς Ox. 
Cedrenus, ἐρίγησαν Ox. 


ΜΛ. ἑπτάπληγχον ὁργὴν. « Rectius 
** εἰπεῖν Ch., Cedrenus, εἶπεν Ox. 
* μαντεῖων Cedrenus, µαντείαν 05. 
*5 ταρτάριοἰ τε βύθιοι. τ. βύθιοί τε Ο., Cedrenus. 
48 ἅπιθι Ch., Cedrenus, ἄπειθι Ox. 


Cedrenus, δεκάπληγον ópyfv* de- 

* Méugn. Μέμφει Ch., Cedrenus. 
** ἔστι Cedrenus p. 41 C, ἔσται Ox. 5 βε- 
*' ἑῤῥίγησαν Ch., 
3 πλάχα λιθίνην γλυφῆναι. « Scr. πλαχὶ 


ler uti habet Cedrenus: aut supple εἰς.» Ch. ** Μέμφης. Μέμφιος Ομ. *! ἐν χρῄῆσει Ch., ἐγχρήσει 
X. 


ED. CIHLMEADI NOTAE. 


(30) Ποταμῶν ὑδάτων διαυγεστά-ων. Forte 
ὕδατα. Verum hic notandum auctorem nostruni 
iniraculorum editorum modum et ordinem penitus 
pervertere : Muses eain eb Aaron ia certauinib i3 


hisce mirifücis primas semper habuerunt : quos 
deinde, pro viribus, secuti sunt magi. 
(534) Αγγέλων ἡμεῖς. Cedren. ὑμεῖς, meniose. 


IIODII NOT A. 
(i) Ἔσται κατ’, etc. Oraculum hoc mendosissi- D Ταρτάρεοί τε βυθοὶ, καὶ 6aipovsc ἐῤῥίγησαν, 


mam sic corrigit Galzeus noster eruditiss. Notis ἄν 
Jambl. de Myst., sect. 8, c. 12. 

Ἑστὶ κατ οὑρανίοιο Θεοῦ μεγάἀ.λοιο βεθηκὸς 
Φέ]γος ὑπερόά.ἱ.1οἳ", καὶ dérraor, ἀθάνατον πρ * 
Ὅ τρυμέει πι, eia. xal οὐραγὸς δὲ 0ddacca 


Αὐτοπάτωρ, ἁπάτωρτε, πατὴρ, vlóc αὐτὸς ἑαυτοῦ, 
Αὐὑτορυὴς, ἀδίδακτος, ἁμήτωρ, ἀστυφυ.λάκτος 


(ὔνομα μηδὲ «1όγῳ χωρούμενον ἐν πυρὶ vcloy. 
Tovri θεὸς, μικρὸν δὲ θεοῦ µέρος ἄγτεοι ἡμεῖς. 
Acutér ἅπτιθι σιγῶὼν ἐκ βωμῶν ἡμετερείωγ. 
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ἀπὸ τῶν Αἰγυπτίων γυναιχῶν χαὶ ἀνθρώπων κόσμια A divitiasque mutuatos, effugisse intellexisset, facti 
χαὶ ἄργυρον ἄπειρον. Καὶ μετὰ τὸ ἐξελθεῖν αὐτοὺς — cum poenituit, acceptisque curribus suis, militia- 
µετεμελήθη Φαραὼ, ὁ βασιλεὺς Αἱγύπτου, διδαχθεὶς — que omni eos insecutus, juxta mare tandem asse- 
ὅτε xal xóspia"* xal ἄργυρον xal χρήματα ἐχρη- — cutus est. Israelitze itaque respicientes, cum se, a 
σαντο xai ἔφυγαν (52). Καὶ κατεδίωζεν αὐτοὺς μετὰ — fronte, mari, a tergo, Pharaone ejusque exercitu 
τῶν ἁρμάτων αὐτοῦ xal πάσης τῆς ἐνόπλου δυνά- — cinctos vidissent , sublato clamore magno, Dei opem 
µεως, xai χατέφθασεν αὐτοὺς παρὰ τὴν θἀλασσαν. — implorarunt. Moses vero corum ductor virga sua 
Καὶ στραφέντες ol Ἰσραηλῖται, xal ἑωραχότες τὸν — mare percussit , statimque aqua ejus exaruerunt , 
βασιλέα apad καὶ τὸν στρατὺν αὐτοῦ ὄπισθεν ἑρχό- — exspectansque dum populus universus per siccum 
µενον xal τὴν θάλασσαν ἔμπρυσθεν ἑαντῶν, ἀν- transisset, retrorsum tandem conversus, virga 
εθόησαν χραυγῇ µεγάλῃ πρὺς τὸν θεόν’ καὶ ὁ προ. — sua terram aridam percussit iterum ; quo facto, 
πτούμενος Μωσῆς τὸν λαὸν ἔχρουσςε τῇ ῥάδδῳ «ol; in locum suum redierunt maris fluctus; οἱ Petis- 
θαλασσίοις ὕδασι, χαὶ ἐγένετο ξηρὰ, xal ἐθάδιζον. — sonium Pharaonem, $7 regem /Egyptiorum , eum 
Καὶ &ropsiva; Μωσῆς ὄπισθεν τοῦ λαοῦ παντὸς χαὶ — omnibus suis, exercituque toto penitus obruerunt. 
σ:ραφεὶς εἰς τὰ ὁπίσω αὐτοῦ, ἔχρουσε πάλιν «fj — Populum vero Judzeorum, cum Mose et Aarone, ex 
ῥά6δῳ εἰς «hv ξηρὰν γῆν. xai ἐγένετο θάλασσα xu- B JEgypto fugientem, per maris fluctus, ceu per ter- 
µαινοµένη. Καὶ κατεποντίσθη ó Πετισσώνιος Φαραὼ, — vam aridam, transirc incolumem fecit Dominus. 
ὁ βασιλεὺς τῶν Αἰγυπτίων, ἓν τῇ θαλάσση xol τὰ — Erant autem numero sexcenties tricies milleni , 
ἅρματα αὐτοῦ xal πᾶσαι αἱ δυνάµεις αὐτοῦ, καὶ — sicut Moses ipse, in sapientissima sua Chronogra- 
vvz09 χύµατα Σχάλυψεν αὐτὸν καὶ τοὺς µετ᾽ aós00.— phia, conscripsit. 
Τον & λαὸν τῶν Ἰουδαίων μετὰ Μωσέως καὶ ᾽Λαρὼν διέσωσεν ὁ Κύριος βαδίζοντας ἐν θαλασσίοις χύμασιν 
ὡς ἓν ξηρᾷ γῇ, ἓξ Αἰγύπτου φεύγοντα μετὰ χιλιάδων y) 53. καθὼς xaX ὁ αὐτὸς Μωσῆς συνεγράψατο ἐν 
τῇ σοφωτάτι αὐτοῦ χρονογραφίἰᾳ. 
ΥΑΠΙΑ LECTIONES. 

53 χόσµια. χόσµα Ox. "* μετὰ χιλιάδων yXY. Numerus non convenit cum Scriptura, Num. 1, 46 - 

mcrantur 602550. Ch. 
ED. CHILMEADI NOT. 
(33) Ἔφυγαν. Scr. Egvyov. 


Uu MM E 
 AOTOZ ΤΕΤΑΡΤΟΣ 


ΧΡΟΝΩΝ BAZIAEIAZ ΑΡΓΕΙΩΝ ΧΩΡΑΣ, 


LIBER QUARTUS 
DE ARGIVORUM REGNI TEMPORIBUS. 


Tov [83] δὲ "Apyeluv μετὰ τὸν Ἴναχον ἐθασί- C — G8 Argivorum regnum, post Inachum, Phoro- 
λευσεν ὁ Φορωνεὺς xal ἄλλοι πολλοὶ ἕως «fg Bact- — neus obtinuit ; et post eum plures alii, ad Lynceum 
λείας Λυγχέως ** τοῦ ἀγαγομένου τὴν (5) Ὑπερμνή- — usque, qui Hypermnestratu, Danai filiam, in uxo- 
στρᾶν 5 γυναῖχα τῶν Δαναοῦ θυγατέρων. "Όστις — rem duxit. Lynceus enim Danao bellum inferens, 
λυγχεὺς πολεµήσας τῷ Δαναῷ βασιλεῖ τοῦτον ἐφό- — ipsum el vita el. regno filiaque spoliavit, sicuti 
νευσε xa ἔλαθε τὴν βασιλείαν xoi τὴν θυγατέρα αὑ- — scriptis tradidit sapientissimus Archilochus. Lyn- 
*69, καθὼς ᾿Αρχίλοχος ὁ σοφώτατος συνεγράφατο. ^ Cco successit Trioppas; qui cum quinque. tantuin 
Καὶ μετὰ τὴν βασιλείαν Λυγχέως ἑδασίλευσε Tpió- — annos Argivorum regnum tenuisset, solutum tan- 
ta; " (34) ἓν τῇ Αργείων χώρᾳ ἔτη €. Καὶ τῷ — dem est, atque ad Sicyonios delatum, postquam 
αὐτῷ πέµπιῳ ἔτει |82] τῆς βασιλείας αὐτοῦ χατ- — DXLIX durasset annos, uti sapientissimus Diodo- 
ελύθη ἡ βασιλεία τῶν Αργείων, xai χατέσχον την — rus scriptum reliquit. Sicyoniis autem, qui nunc 

VARLE LECTIONES. 
δν λυγγέως Ox. hic ct 3, ϐ. ** Ὑπερμνήστραν Ch. ὑπὲρ μνῆστραν Ox. '"* Τριόππας Ox. 
ED. CHILMEADI NOTE. ' 

(33) Th» ὑπὲρ µνήστραν. Leg. την Ὑπερμνή- (54) Ἐθασίλευσε ὮἹριόππας. Cedren. Μεριό- 

ατραν. Cedren. habet Κλυταιμνήστραῦ, mendosc. πας habet. 
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Melladici vocatur, /Egialeus primus $9) impera- A βασιλείαν αὐτῶν ol. Σικνώνιοι , Κατέσχεν οὖν 4 


vit, annos Lit. Post hunc alii reges fuerunt xxvi, 
usque ad Zeuxippum , qui imperium tenuit annos 
xxxn. Deinde vero respublica eorum a sacerdoti- 
bus admiuistrata est. Duravit hoc regnum annos 
bCCCCxxCv, uti sapientissimus Africanus litteris 
prodidit. ι 

ἐδιοίχουν (56) τὴν χώραν, xaX xasécyev dj βασιλεία 
συνεγράφατο. 

Partes autem. Occidentales ltaliaque tunc tem- 
poris regem nullum liabuerunt ; sed 4 Jovis Pici 
filiis, posterisque eorum adiministrabautur ; quo 
tempore Moses et Aaron, in deserto fatis cesse- 
runt, populoque Israelitico praefuit Jesus, Nave 
filius, ut supra dictum est. Hic Jerichuntem bello 


cepit, urbemque Jerusalem ante dictam , quam et B 


Jebum vocavit: totaque circum regione in pote- 
slaleni suani redacta, urbem Syclhem ipse inco- 


luit, Neapolim jam nominans. Post mortem Jesu ΄ 


Nave filii, qui, Deo jubente, populum Isreeliticum, 
per Jorlanem fluvium, in Palzstinam transire, 
tubaque inystica Jerichuntis menia corruere fe- 
cit, Israelitis praefuit Phinees : quem judices tan- 
dem, numero xir, et popu'o electi, sul.secuti 
gunt. 


Temporibus lisce inter Grecos innotuerunt 
Prometleus, Epimetheus, Atlas, Argusque per- 
spicacissimus ( quem, ab oculorum 70 ingeniique 
acumine, vocarunt Centunioculum ) ; Deucalion 
item Heleni filius, Pici nepos. Argus autem Occiden- 
talibus technicam primus monstravit : — Atlas 
astronomicam tractavit scientiam ; unde quod in 
caelestium contemplatione versatus essct, coelum 
ab eo gestari fabulati suut. Prometheus gramma- 
ticam invenit: hunc liomines effinxisse fabulantur, 
eo quod , rudes cum fuerint, philosophige ope ad 


αὐτῶν ἔτη Z2me' (57), καθὼς 


βασιλεία, fiot τοπαρχία τῶν Αργείων ἔτη ομί, 
χαθὼς xaY Διόδωρος ὁ σοφώτατος συνεγράφατο. Τῶν 
6X Σιχυωνίων τῶν vov λεγομένων Ἐλλαδ.κῶν (55) 
ἐθασίλευσε πρῶτος ὁ Αἰγιαλεὺυς ἕἔτη νβ’, καὶ λοιπὸν 
ἄλλοι βασιλεῖς xz' '* ἕως Ζευξίππου τοῦ βασιλεύσαν- 
τος αὐτῶν ἔτη 1β’ ὅ., Καὶ λοιπὸν οἱ ἱερεῖς αὐτῶν 
Ἀφριχανὸς ὁ σοφώτατος᾽ 


Ἡ δὲ δύσις, ὅ ἔστι τὰ ἐπὶ τὴν Ἱταλίαν (58), ἣν 
τότε ἀθασίλευτος, διοικουµένη δὲ ἀπὸ τῶν υἱῶν 
Πίχκου τοῦ xai Διὸς καὶ τοῦ γένους αὐτῶν. Ἐν οἷς “9 
χρόνοις ἑτελεύτησε Moor χαὶ ᾿Λαρὼν Ev τῇ ἐρήμῳ * 
xaX ἐδιοίχει (59) τὸν Ἰσραὴϐλ Ἰησοῦς ὁ τοῦ Nau *!, 
ὡς προείρηται. Ὅστις πολεμῶν παρέλαθε τὴν ἸΊε- 
ριχὼ xai τὴν ἀνωτέρω [84] εἰρημένην πόλιν Ἱερου- 
σαλὴμ, Ίντινα µετεκάλεσεν ὁ αὐτὸς Ἰησοῦς, υἱὸς 
Navt, Ἰεθοῦν. Αὐτὸς δὲ παραλαθὼν «hv χώραν 
ὤχησε την λεγομένην πόλιν Συχὲμ (40), µεταχαλέ- 
σας αὑτην Νεάπολιν. Καὶ μετὰ τὴν τελευτὴν Ἰησοῦ 
υἱοῦ Navuh, τοῦ πο.ῄσαντος περᾶσαι τὸν λαὸν τῶν 
Ἰουδαίων τὸν Ἱορδάνην ποταμὸν κχατὰ χέλευσιν 
θεοῦ καὶ ἑλθεῖν 9! ἐπὶ τὴν τῆς Παλαιστίνης χώραν 
xai σἀάλπιγγι μυστιχκῇ λῦσαι τὰ τείχη Ἱεριχὼ, μετὰ 
δὲ τοῦτον ἡγεῖτο τοῦ "lopanÀ Φινεές * μετὰ δὲ Φινεὲς 
ἑδιῴκουν τὸν "Iopaf ty' χρ'ταὶ (41), ἐπιλεγέντες 
ἐχ τοῦ λαοῦ. 

Ἐν δὲ τοῖς τούτων χρόνοις ἣν παρ) Ἕλλησιν 6 
Προμηθεὺς, xat ὁ Ἐπιμηθεὺς, xoa ὁ "A«Xac, χαὶ ὁ 
πανόπτης "Αργος, ὃν ἑχατοντόφθαλμον ἑκάλουν διὰ 
τὸ περίθλεπτον εἶναι τὸν ἄνδρα καὶ γοργὸν, xai 
Δευκαλίων, ὁ uU, Ἕλληνος ** τοῦ Πίκου. Ὁ δὲ "Ap- 
γος αὑτὸς εὗρε τὴν τεχνιχὴν ** (49) ἐπὶ τὰ δυτιχὰ 
µέρη ' ὁ δὲ "Άτλας ἡρμήνευσε τὴν ἁἀστρονομίαν * διά 
τοῦτο λέγουσιν ὅτι τὸν οὑρανὸν βαστάζει, διότι τὰ 
οὐρανοῦ ἔχει ἐν τῇ χαρδίᾳ αὐτοῦ. 'O δὲ Προμηθεὺς 
τὴν γραμματιχὴν ἐξεῦρε φιλοσοφίαν * περὶ οὗ λέ- 
Υουσιν ὅτι [85] ἀνθρώπους ἔπλαττε, xa0' ὃ ἰδιώτας 


ΥλΗΙΑ LECTIONES. 


37 Yuxyutovtot Ox. correxit Ch. 


libro, Cedrenus p. 81 D, Syncellus p. 151 D. 
Ch., χατὰ ἑἐλθεῖν Ox. 
Schurzfüleisch. Not. Dibl. Vin. p. 126. 


95 xc'. χε’ Schurzfleischius Not. Bibl. Vin. p. 195. Sed li:ee scripto- 
ris imputanda sunt stiipori, cujus paria exempla notabimus p.57 A, 68 4. 
«9 οἷς Ch., οἷσι Ox. 

€? "EXAnvog Bentleius p. 73, Ἔλενος Ox. 


5$ )9'. λα’ Eusebius utroque 
$! Nauyt Ox. ita et infra. ** zai ἐλθεῖν 
C τεχνικήν. τεχτον.χὴην Ch. Conf. 


ED. CHILMEADI NOTE. . 
(55) Τῶν vuv λεγομένων ᾿Ελλαδιχῶν. Licet Ἑλ- D δὲ τῇ πόλε, Σχάθ.σεν ἀριθμὸν στρατιωτῶν Ῥωμαίων, 


λὰς apud auctores Graeciam universam ut plurimum 
significet, Noster tamen voce hac Peloponesum 
tantum intelligi vult: ideoque Sicyonios, Helladicos 
interpretatur, Sieyone, qua est in Peloponeso 
ον. de Urb. Σικυὼν, πόλις Πελοπονήσου. 

(96) Ἑδιοίχουν την χώραν. Scr. ἐδιῴχουν. 

(97) Ἕτη 2ne'. Annos 990 tantum. numerat Ce- 
dren. Eusebius ex Castore annos numerat 985." Eu; 
τούτου Σιχνωνίων, Ίτοι Πελοπονησίω», Aeyopévr, 
βασιλεία διαρχέσασα ἐν γενεαῖς, fixot βασιλεῦσι υς' 
(κν’ xc") κατεπαύθη etc., μεθ) οὓς, ὥς φασ., ἡγοῦντο 
αὐτῶν οἱ ἱερεῖς τοῦ καρνείου ἔτη λγ’. Ὁμοῦ τὰ πάντα 
τῆς Σιχνωνίων ἔτι. 

(ὄ8) "O ἐστι, τὰ ἐπὶ τὴν Ἰταλίαν.Ι(αἰία ubique apud 
auctorem huuc pro partibus Occidentalibus usurpa- 
tur, uti supra monuimus. Ita lib. vri, p. 928, "Ev αὐτῖ 


ftot. Ἱταλῶν, λεγομένων Ἱσπανῶν' ubi llispaniam 
sub Italia, id est, sub Occidente, complectitur. 

(39) Ἐδιοίκει τὸν Ἰσραήλ. Ἐδιώχει. 

(40)"Qxnss τὴν λεγομένην πύλιν Συχέμ. Unde 
hac? Josue enim libro oumnia aliter. 

(41) Iy' xgizzt.. Scilicet usque ad Eli sacerdotem, 
qui primus ex sacerdotibus, post judices, rempub. 
administravit. Judices vero hi tredecim a Chr. 
Alexan. auctore enumerantur isti : Gothoniel, Aodus, 
Semegar, Debora, Gedeon, Abimelechus, Thola, 
Jair, Jephthe, Essebon, /Ealon, Labdon, et Sam- 
$01. 

(42) Εὖρε τὴν τεχνικήν. Artes. cum sint tam va- 
vig, multiplicesque, cujusnam hic Argus Occiden- 
talibus auctor putandus? Fortean legendum, τὴν 
sEX toutx iv, 


119 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. IV. 


150 


ὄντας ἐποίησεν ἐπιγινώσχειν διὰ φιλοσορίας καὶ τῷ À eventuum futurorum prascientiam eos adduxerit. 


πρώην χρόνῳ εἰδέναι τὰ συµθάντα. 66b Ἐπιμηθεὺς 
την μουσιχὴν ἐξεῦρεν * ὁ δὲ Δευκαλίων τὰ τοῦ χατα- 
χλυσμοῦ τοῦ μεριχοῦ ἐξέθετο, χαθὼς Εὐσέθδιος 55 ὁ 
Παμφίλου ὁ σοφώτατος συνεγράψατο. 

Μετὰ δὲ τὸ ἀποθανεῖν τοὺς κριτὰς τῶν Ἰουδαίων, 
Ἠγεῖτο τοῦ λαοῦ Bapày, ὁ τοῦ ᾿Λθινοέμ ** (45). 
"Hs δέ τις γυνὴ προφῆτις ὀνόματι Δεδθῶρα, Ἶτις 
ἔλεγε τοῖς Ἰουδαίοις πάντα τὰ μέλλοντα. 

Ἐν δὲ τοῖς χαιροῖς ἐχείνοις ἣν χαὶ παρ Ἕλλησι 

τις 9 Σίβυλλα * χαὶ ἓν αὐτοῖς τοῖς χρόνοις Αἰγυ- 
πτίων ἐδασίλευσε Φαραὼ ὁ xal Ναραχώ - τῶν δὲ 
Αθηναίων ἐδασίλευσς Κέχροφ τις, ὅστις ἐξ ΛΙγύ- 
*tou χατ/γετο” ἦν δὲ παμµεγέθης 51’, διὸ xal διφυῆ 
αὐτὸν ἐχάλουν (44). Οὗτος δὲ πρῶτος βασιλεὺς ἐγέ- 
veto ᾽Αθηναίων μετὰ τὸν χατακλυσμὸν τῆς ᾽Αττιχῆς * 
μετὰ δὲ τὸν χαταχλυσμὸν τῆς ᾿Αττικῆς εἰς ᾽Αθη- 
ναίους ἕλθε τὸ βασίλειον, Ἡ µόνον δὲ αὐτὸς t6acl- 
λευσε Κέχρον Αθηναίων, ἐχέλευσε νομοθετῆσαι τὰς 
γυναῖχας τὰς ὑπὸ τὴν βασιλείαν αὐτοῦ οὔσας ἐν ᾧ 
εἴσι παρθένοι [86] γαμεῖσθαι ἑνὶ ἀνδρί ἄστινας 
ἐχάλεσς νύµφας iv τῇ νοµοθεσἰᾳ αὐτοῦ διὰ τὸ πη- 
Taie ἑοιχέναι τὰς παρθένους xópac, al τίχτουσι xal 
ἀπὸ ἁδήλων πόρων πηγάζουσι γάλα. Πρ) γὰρ τῆς βα- 
σιλείας αὐτοῦ πᾶσαι αἱ γυναῖκες τῶν ᾿Αττικῶν xal 
τῶν ᾽Αθηναίων xal τῆς πλησίον χώρας θηριώδει «6 
µίξει ἐμίγνυντο. ἑχάστῳ συγγινόµεναι τῷ ἀρεσχο- 
μένῳ αὐταῖς, ἐὰν χἀχείνη ἠθδούλετο * χαὶ ἐχαλεῖτο ἡ 
᾽ἁρπαζομένη γυνὴ οὐδενὸς, ἀλλά τοῖς πᾶσι προσἠρ. 


Epimetheum musices auctorem fuisse perhibent : 
Deucalion vero diluvii particularis historiam cone 
texuit, uti Eusebius Pamphili litteris tradidit. 


Post exstinctos Israclitarum judices , eis praefuit 
Barachus, Abinoami lilius, quo tempore ctiam inter 
Judzeos floruit prophetissa quedam, nomine De- 
bora, qu: ipsis futura omuia praedixit. 7 

Temporibus etiam illis apud Grecos innotuit 
Sibylla, vaticinatrix; eodem etiam tempore 
J&gyptiis imperavit Pharaoh, qui et Naracho. 
Athenis autem, abi post Atticum diluvium sedes 
erat regia, primus Cecrops quidam, ab /Egypto 
oriundus regnavit : hunc, ob corporis magnitu- 
dinem, Duplicem vocarunt. I8, quam primum 
regnare cepit, legem tulit uti mulieres, quzcun- 
que virgines imperio suo subdita erant, singula: 
singulis nuberent viris. Nymphas autem , in san- 
ctione sua, 71 virgines hasce vocavit; eo quod, 
fontium instar, per meatus corporis occultos , à 
partu lac emittunt. Ante hunc enim regem , mu- 
lieres Attice conterminzque amnes belluino more 
niscebautur, pro libitu suo, cum quibuscunque 
cupientibus. Subinde vero vitiatae mulieres , nullo 
proprio viro destinatie , ad omnes aque ventitan- 
tes, cuilibet prostituerunt sese. Cuique etiam 
licitum erat ut amasiam, quotquot sibi visum 
essel diebus, domi secum retineret : pro arbitrio 


χοντο, διδοῦσαι ἑαυτὰς εἰς πορνείαν. Καὶ ὅσας ti6ou- C deinde suo , quibuscunque volentibus eam dimit. 


λήθη τις κρατῆσαι αὐτὰς ἡμέρας, κατ olxov — rao- 
Épsvov αὐτῷ τρεφόµεναι * zal εἰ ἤθελε, πάλιν ἁπ- 
έλυσεν αὐτὴν τοῖς βουλομένοις. Τοῦτο ἀπὸ τῆς 'Avzt- 
χῆς εἴρχθη, τὸ μὴ ἀναγχάζεσθαι αὐτὰς συνεῖναι ἀν- 
6pi πρὸς ὃν βούλονται * οὐδεὶς οὖν ᾖδει τἰς ἣν υἱὸς f) 
θυχάτηρ, xai ἑδίδου τὸ τεχθὲν ᾧ ἠθούλετο ἀνδρὶ 
συµμιχέντι αὐτῇ, εἴςεε ἄῤῥεν εἴτε θῆλυ ἔτεχε, xal 
ἔχαιρον δεχόµενοι. Ὁ δὲ Κέκροψ ἐχ τῆς Αἰγύπτου 
καταγόμενος ἐξεφώνησε τὸν vópov τοῦτον , εἰρηχὼς 
ὅτι fj ᾿Αττιχὴ χώρα διὰ τοῦτο ἀπώλετο. Καὶ λοιπὸν 
ἐσωφρόνησαν πᾶσαι, xai ἀνδράσιν ἐζεύγνυον ἑαυτὰς 
αἱ ἄγαμοι παρθένοι, ἡ δὲ πορνευθεῖσα ἐγαμεῖτο ἑνὶ 
ip ἠδούλετο ἀνδρί : καὶ ἐθαύμασαν οἱ ᾿Αθηναῖοι τὸν 
«^0 βασιλέως vógov* ὡς δὲ xal τινες ἐξέθεντο ὅτι 


teret. Ceterum Atticis deinceps prohibitus fuit 
mos iste, mulieres, cum quopiam volente , con- 
suescere cogendi. Exinde enim factum est ut 
nemo ibi hominum sciret quis suus filius, aut 
qus filia fuerit. Natum enim infantem, sive ma- 
sculum, sive feminam, mater, pro libitu, cui- 
cunque deferebat ex amasiis suis : donumque is 
letabundus accepit. Cecrops vero iste /"Egyptius 
legem supradictam sancivit, innuens ob hoc ipsuin 
Atticam aquis olim obrutam fuisse. Exinde itaque 
castitatem coluerunt mulieres omnes , virginibus 
viris propriis se jungentibus: qui vero ante vi- 
tiate fuerant, virum quem vellent, sibi elege- 
runt. Hoc regis edictum demirati sunt Athenien- 


διὰ [87] τοῦτο αὐτὸν οἱ ᾿Αθηναῖοι εἶπαν διφυῆ (45) D ses; qui, ut nonnulli tradiderunt, ob hoc etiam 


VARLAE LECTIONES. 


* Εὐσέδιο-. V. ad p. 22 A. 


«6 ᾽Αθινοέμ Ch., ᾽Αμινοέμ Ox... " µάντις Chi., uápzog Ox, et Σιθυλλα. 


* sappep£0nc Ch., πανµεγέθης Ox. ** θηριώδει Ch., θηριώδη Ox. 
ED. CHILMEADI NOT £. 


(15) Ὁ τοῦ ᾽Αμινοέμ. Scr. ἸΑδινοέμ. Quomodo 
tamen Barachus ab auetore nostro, post exstinctos 
judices, populo Israelitico przefuisse dicitur, cum 
post ipsius tempora ix alii judices numerentur? 

(M) Δὸ xai διφυή αὐτὸν ἐκάλουν. Philochorus 
3pud Eusebium Uhron. 1. 1 : Κέχροφ ὁ Αιφυὴς τῆς 
τότε ᾽Ακτῆς, νῦν δὲ ᾿Αττικῆς, ἑδασίλευσεν ἔτη v. 
Διὰ µηχος σώματος οὕτω καλούμενος, ὥς φησιν ὁ 

* ἢἡ ὅτι,Αἰγύπτιος ὧν, τὰς δύο γλώσσας 
ἠπίστατο. Aliam bujus appellationis causam profert 
(uctor paulo infra, quam statim videbimus. 


(45) Διὰ τοῦτο αὐτὸν οἱ 'A8nvatot εἶπαν Otgur. 
Atlienzus lib. xiii, Cecropem, quia primus marem 
femin:x matrimonio juntit, Augur vocatum testatur. 
Ἐν δὲ ᾽Αθήναις ποῶτος Kéxpoy µίαν ἑνὶ ἔζευξαν, 
ἀνέδην τὸ πρότερον οὐσῶν τῶν συνόδων, xal xotvo- 
Υαμίων ὄντων. Διὸ καὶ ἔδοξέτισι, διφυὴς νοµισθήναι, 
οὐκ εἰδότων τῶν πρότερον διὰ τὸ πλῆθος τὸν πα-' 
τέρα. Nominis hujus rationem exponit Ί8ας. Tzetzes 
ad Lycophron. p. 94 : Ἐπεὶ γοῦν £x τούτου οἱ παῖ- 
δες πατέρα xai μητέρα ἐγνώρισαν, τοὺς αἰτίους 
αὐτῶν τῆς γενέσεως, 090 τυγχάνοντας φύσεων, 2ιφοἣς 
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illum Atgur,, sive Duplicem vocarunt; eo quod A ὅτι ἐξευγένισε τὰ τέχνα τοῦ εἰδέναι τοὺς ἑαυτῶν vo- 


prolem eis fHobiliorem reddidissct, efficiendo ut 
quilibet parentum suum utrunque dignosceret. 
Cecrops autem Athenis regnavit annos L, huuc ex- 
cepit Cranaus, 79 οἱ iinperavit is anuos 1x. Ilisce 
autem. temporibus Sappho, poetria prima, inno- 
tuit. Post Cranaum reg»avit Phoroneus aliique, 
usque ad Codrum ; qui regnum tenuit per annos 
xxi. Duravit itaque regnum eorum annos ccccxcir. 

Archontum autem tetiporibus, Draco Athenion- 
áibus leges primus dedit: quas Solon, successor 
ejus, abrogavit. Alias deinde condidit Thales 
Milesius. Athenarum rursus regnum deinceps in- 
vasit primus /Eschylus, per annuum unum ; post 
JEschylum, regnavit Acinzon per biennium : de 


quo sapientissimus Euripides tragcdiam condi- B 


dit. Post Acmzontem regnarunt octodecim alii , 
usque ad Arexionpem, qui regnavit annos xi, et 
dissolutum est regnum Atheniensium , cum duras- 
Sel annos Ῥοορονιι, juxta traditionem Africani 
sapientissimi chronographi. 

Paulo post tempore Israeli dux fuit Gedeon : huic 
contemporaneus erat sapientissimus Orpheus 1y- 
ricus Odryssius ex Thracia, celebratissimus poeta. 
lic deorum origines, mundi etiam hominumque 
creatiopem exposuit : prefatus in principio ope- 
ris sui 6ο nihil ex proprio instinctu, de Deo, 
ant niundi opificio, protulisse, verum se precibus 
suis 23 obtinuisse a Phoebo Apolline, uti hzc stbi 
aperiret; nempe Theogoniam, sive deorum natales, 


veig. Ἡθασίλευσε δὲ ὁ Κέχροφ τῶν "'Aümvaluv 
ἕτη v, xal μετ) αὐτὸν ἑἐθασίλευσε Κραναὺς ἔτη 6. 
"Ev ἐχείνοις δὲ τοῖς χρόνοις Σαπφὼ πρώτη µου- 
σικἩ 65 (46) ἐγνωρίζετο. Καὶ μετὰ Κραναὸν ἐδασί- 
λευσε Φορωνεὺς xaX ἄλλοι ἕως Κοδρῶνος , βασιλεύ- 
σαντος αὐτῶν ἔτη χα’. Κατέσχεν οὖν fj βασιλεία αὖ- 
τῶν ἔτη uL. 


Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τῶν ἀρχόντων ἑνομεθέτει 95’ 
Αθηναίους πρῶτος ὀνόματι Δράχων, καὶ pet! αὐτὸν 
Σόλων, xal ἕλυσε τοὺς νόµους Δράκοντος Σόλων. Καὶ 
πάλιν ἑνωμοθέτησε Gan '*6 Μιλήσιος. [88]. Καὶ 
πάλιν ἐθασίλευσεν αὐτῶν πρῶτος Λἰσχύλος ἔτος 
καὶ " (47), χαὶ μετὰ ΑΛἰσχύλου ἐθασίλευσεν αὐτῶν 
Ἁκχμαίων ἔτη δύο’ περὶ οὗ Εὐριπίδης '* ὁ σοφώτα- 
τος ὃρᾶμα ἐξέθετο. Καὶ μετὰ ᾿Αχμαίοντα ἐδασίλευ- 
σαν αὐτῶν ἄλλοι t ἕως ᾿Αρεξίωνος (18), ὃς ἐδασί« 
λευσεν αὐτῶν ἔτη ιβ’. Καὶ χατελύθη dj βασιλεία τῶν 
Αθηναίων, χρατήῄσασα ἔτη 2ζ’, καθὼς ΆἉφριχανὸς ὁ 
σοφώτατος χρονογράφος ἐξέθετο. 

Μετὰ δὲ βραχὺ ἠγήσατο τοῦ Ἱσραὴλ Γεδεών. Ἐν 
αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ Tv Ὀρφεὺς 6 θρὸξ., ὁ λυριχὺς 
Ὀδρυσαῖος Ἰ (40), ὁ σοφώτατος χαὶ περιθόητος 
ποιητής * ὅστις ἐξέθετο θεογονίαν χαὶ κόσμου χτίσιν 
xal ἀνθρώπων πλαστουργίαν , εἰρηχκὼς ἐν τῇ ἀρχὴῇ 
τοῦ συντάγματος αὐτοῦ ὅτι ἐχ τῖς ἰἱδίας αὑτοῦ ἑνθυ- 
µήσεως οὐχ ἑξέθετό τί ποτ: περὶ θεοῦ ἢ τῆς χοσµι- 
xfj; χτἰσεως, ἀλλ εἶπεν ὅτι αἱτησαμένου ?* διὰ ἱδίας 
αὑτοῦ εὐχῆς μαθεῖν παρὰ τοῦ Φοίδον Τιτᾶνος 


universi eliam opificium : in quo ejus opere ex- C ἡλίου "5 τὴν θεογονίαν xal thv τοῦ xócpou κχτίσιν 


s:ant etiam hiec carmina sequentia : 
Γεν Phabe, arcipotens Latone mazima proles. 
Id est : O domine, proles Diei, qui omniae 
longinquo. radiis tuis perstringis , immaculate οἱ 
praepotens. 
Omnia qui [ustras, hominesque deosque gubernas. 


xat τίς ἐποίησεν αὐτὴν * ἐμφέρεται γὰρ Ev τῇ αὑτοῦ 
ἐχθέσει διὰ ποιητιχῶν στίχων οὕτως) 

Ὦ Τεἄναξ, Λητοῦς υἱὲ, ἑκατηδόλε, Φοῖόθε κραταιξ, 
"f δέσποτα, Ἡμέρας vib, ὁ τὰ πάντα πόῤῥωθεν ταῖς 
ἀκτῖσί σου τοξεύων, ἀμίαντε χαὶ ὄυνατε, 


[89] Παγδερκὲς, θΥητοῖσι xal ἀθανάτοισιν ἀνάσ- 
ίσων, 


ΥΑΒΙΑ LECTIONES. 
*9 πρώτη μουσική. πρώτη Μουσῶν Cedrenus p. 82 C, alter altero inagis pervertens epigramma 


Platonis, quo decimam Musan dixerat. Sapphonem. Quod vidit Schruzfleischius Not. Bibl. Vin. 
p. 249. *** ὀνομοθέτει Ἀθηγαίους. Πα dixit iterum pag. 194, 7. ἐνομοθέτησε τὴν χώραν. '* θάλλης 
Ox. D. '* Vid. Bentleius p. 17. "* Ὀδρυσσέως Ox., 


ΟΟδρύσιος Ch. Simile MoXoscalo; p. 25 B. 
p. 57 B, ἠτησάμην οὐ Ox. 


11 χα’. ἓν xaX μῆνας τς (6) Cedrenus P 82 
epetendus ctiam articulus. 
15 ἡλίου Cedrenus, fjeXiou Ox. 


Τε αἱτησαμένου Cedrenus 
6 "0. "0 Ox. 


kD. CHILMEADI NOT E. 
καὶ ὁ Κέκροφ ἐχλήθη, ὡς τοῦτο ποιῄσας αὗτός. Ita D buit. Καὶ πάλιν Λἰσχύλος τυραννῄσας, ἔτος ἓν xai 


etiam Jo. Tzetz. chil. 5, de Cecrope verba habens : 
Νομοθετεῖ xal Tvvai£l τοὺς γάμους roe γοµί- 
μους. 
Ἐξ ὧν σᾳϊδες ἐγγώκεισαγ τοὺς δύο φυτοσπόρους, 
Τὸ πρὶν μόνη» γώΦώσκογντες, ὡς ἔφη», chr μη- 
τέρα. 
"00cv. ὁ Κέἐκρογ διφυὴς, νόµοις ὡς δείξας ταῦτα. 
(o) Πρώτη uouc:xfj. Musarum primam illam ap- 
pellat Cedrenus : Ὅτε xal Σατφὼ, f, xai πρώτη 
Μουσῶν, ἀνηγόρευτο. 
(4&7) Αἰσγυλος ἔτος χα’. Scr. ἕτη. Euscbius, ex 
Africano, Αὐδε]ιγ]απι 25 annos regnasse asserit : 
Hcet Cedren. unicum tantum regm annum ci tri- 


prvag C, quietiam post ZEschylum Alcibiadem 
ponit, quemauctor noster Acimzeontem vocat. Euseb. 
Chron. Can. Alcmzsontem ZEschyli successorem 
vOcal ; post quem, Αθηναίων ἐθασίλευσεν ᾽Αλχμαίων, 
ἔτη p'. 

T3 "Eug ᾿Αρεξίωνος. Iste apud Eusebium Ἔρυ- 
eae dictus est ; qui regnavitannos decem tantum- 
modo. 
(49) Ορφεὺς ὁ θρὰξ 6 λυριχὸς Ὀδρυσσέως. Scr. 
Ὠδρύσιος. Steph. de Urb. "Ὄδρυσαι, ἔθνος θράχης. 
Jo. Tzetzes chiliad. 4, histor. 19: Ὀρφεὺς ἣν 
Gpii, ἐξ Οδρυσσῶν πατρἰδος Βισαλτίας. Cedrenu 
interim corrigen:ius, ubt legiturg ὁ Βρυώσιος. 
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Ὦ τὰ πάντα ἐπιθλέπων, θνητῶν xal ἀθανάτων βασι- A ld. est : 0 tu, cui. omnia visibilia sunt, οἱ cut 


λεύων, 
Hs χρυσέαισιν " ἀειρόμενε "3 πτερύγεσσι»., 
"Hac τιµέαις ?* εἰς τὸν ἀέρα ὑψούμενε πτέρυξι, 


Δωδεχάτην δὴ * τήνδε παρὰ σεῖο ExAvor ὀμφὴν, 
Δωδεχάτην 5h ταύτην παρὰ σοῦ Ίχουσα θείαν *! φω- 
ην, 

Σεο capérov, σὲ Ó' αὐτὸν , ἠχηδόε, μάρτυρα 

[θείη». 

Lw εἰρηχότος poi, σὲ δ᾽ αὐτὸν τὸν ἀπὸ μαχρόθεν 
ἁάμποντα τίθηµι 5'. Καὶ ἄλλους δὲ πολλοὺς περὶ 
τώου εἶπε στίχους ὁ αὐτὸς Ὀρφεύς * ἔφρασε δὲ ὡς 
lz suy προειρηµένων στίχων ποιητικῶν ἐξέθετο * xal 
ex ἐνεδέχετο ἑντάξαι τὸ πλῆθος τῶν στίχων Bv τῇ 


σραφῇ ταύτῃ. Ἔστι δὲ ἅπερ ἐξίθετο Ὀρφεὺς P 


ταυτα’ ὅτι EE ἀρχῆς ἀνεδείχθη τῷ χρόνῳ ** ὁ αἰθὴρ 
àx) τοῦ Θεοῦ δημιουργηθεὶς, χαὶ ἐντεῦθεν χἀχεῖθεν 
τοῦ αἰθέρος ἣν χάος, xal νὺξ ζοφερὰ πάντα ** χατ- 
dj: χαὶ ἑκάλυπτε τὰ ὑπὸ «by αἰθέρα , σηµαίνων 
την νύχτα πρωτεύειν 8", εἰρηχὼς ἓν τῇ αὐτοῦ ἐχθέ- 
&i ἀχατάληπτόν τινα xal πάντων ὑπέρτατον εἶναι, 
ααὶ τρογενέστερον δὲ χαὶ δημιουργὸν ἁπάντων xal 
ww αἰθέρος αὐτοῦ xai τῆς νυκτὸς xai πάσης [90] 
της ὑπὸ τὸν αἰθέρα οὕσης καὶ χαλυπτοµένης κτί- 
C, ^ thv δὲ γην εἶπεν ὑπὸ τοῦ σχότους ἁόρατον 
ὧσαν" ἔφρασε δὲ ὅτι τὸ φῶς ῥῆξαν τὸν αἰθέρα 
ἐφώτισε τὴν γῆν xal πᾶσαν τὴν χτίσιν, εἰπὼν ἐχεῖνο 
εναι τὸ φῶς τὸ ῥῆξαν τὸν αἰθέρα τὸ ** προειρηµέ- 
ον, τὸ ὑπέρτατον πάντων, οὗ ὄνομα ὁ αὐτὸς Ὀρφεὺς 
ἐχούσας ix τῆς µαντείας [91] ἐξεῖπε, Μῆτιν, Φά- 
ym, Ἐριχεπαϊῖον 8 (50) ὅπερ ἑρμηνεύεται τῇ 


mortales et immortales obteimperant. 

O sol, auratis qui dividis aera pennis, 
ld est: O sol, qui pennis honorandis in sublime 
aeris eveheris. 

Jam duodenum a te ferit hoc precordia verbum. 
ld est : Duodecies jam a te exaudivi divinam 
vocem. 

Diciique, arcitenens, ipsum e nuncupo testem. 


ld est: Tuorum verborum te quidem eminus 
irradiantem in testimonium pono. Plures etiam 
alios, hac de re, versus composuit Orpheus : lo- 
quitur autem eodem modo ac in recitatis versi- 
bus: versus autem ejus reliquos, propter eorum 
multitudinem , in opus hoc nostrum congerere 
non licuit : 7/& sensus vero eorum istiusmodi est. 
Dicit Orpheus : a principio Deum «zthera condi- 
disse; stherem autem chaos undique cinxisse; 
obscuram etiam caliginem omnia qua sub zthere 
erant, cooperuisse: hinc innuens noctem esse 
priorem. Insuper addit in expositione illa : quem- 
dam esse praterea incomprehensibilem omnibusque 
superiorem ac priorem, omniumque conditorem , 
tain. :elheris ipsius, quam noctis, totiusque fabri- 
cm illius quz sub zthere sepulta jacebat. Terram 
autem dicit sub tenebris invisibilem jacuisse : lucem 
vero, zethere perrupto, terram omnemque illam fa- 
bricam illuminasse. Lucem autem eam :ethera per- 
rumpentem, illum esse, quem superius diximus 
omnibus superiorem esse : cujus nomen Orpheus, 
ex oraculo edoctus , edixit, Neminem effari, Eri- 


VARLE LECTIONES. 
Ἡ χρυσέαισιν. χρυσέοισιν Ox. Fallitur Bentleius p. 5. 75 ἀειρόμενε Cedrenus, ἀέρομενε Ox. "* τιµίαις 


Cedrenus, τιµίοις Ox. ** δὴ Cedrenus, δὲ Ox. hic et 13. 
*3 τῷ χρόνῳ. τῷ χόσμῳ Cedrenus, omisit Suidas v. Ὀρφεύς. 


βάρτνρα. 


*! θείην Cedrenus, θείη Ox. ** τίθηµι. Adde 
** πάντα Cedrenus, Suidas, 


τάνταςθτ. ** προτεύειν. rpureusty Ch., προτερεύειν Cedrenus et Suidas. —** τὸν π. Ox., τὸ π. Cedrenus. 
* Mijstv, Φανῆτα, Ἐριχεπαῖον Bentleius p. 3. µή τινα φᾶναι τὰ ἐρικεπεὼ Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(30) Ἐξεῖπε pi τινα φᾶναι τὰ ἐριχεπεώ. Lego 
. Hzc etiam apud Cedrenum, licet mutila, 
ntur : legit enim, οὗ ὄνομα ὁ αὐτὸς Ὀρφεὺς 
ἑούσας Ex τῆς µαντίας, ἐξεῖπε * μῆτις, ὅπερ ἑρμη- 
πύεται βουλή, etc., prima scilicet Ophici responsi 
προ protata, reliquis. omissis. Quid vero τὰ ἐρι- 
sibi vult, aut unde petitum hoc vocabulum, 
800 adeo dictu facile : cum tamen nihil nobis adhuc 
probabilius occurrat, Gregorii nostri doctissimi con- 
petursm, in. Not. et Observat. suis Anglice scri- 
5s. in quaedam sacrze Scriptura loca propositam, 
ie proponam. Hebraei, inquit, inter. arithmeiicas 
suas traditiones, etiam hunc nominis Jehovah nume- 
ralem habent notationem ; quam "Ep Kepo aive Κο- 
peo, quam hoc modo deducunt : 
TET - 
«Πορ. Ὁ: ODD .n: p O"2YD 
UEP TYMSID ποσο n:WDp 85 pDo0"ny5] 
3d est 10 in sese multiplicatis, proveniunt 400 ; 5 in 
se multiplicatis, exeunt Ecce 125. 6 in se mul- 
tiplicatis, fiunt 56. Ecce 161.5 im se multiplicatis, 
producuntur 25.191 Hare sive Heri, ecce Kepo, 
idest 386, qua divini nominis Hamphorash, sivc 
zumera'is e;t notalio, adeoque vocabuli hujus ἔρικε- 


πεὼ, ab oraculo. editi, significatio. ο ille. Fru- 
stra itaque sunt cum auctore nostro Suidas in Or- 
pheo, et Cedrenus, qui horum verborum interpre- 
tationem ex Graeco fonte petere satagunt : Mrz 
quidem consilium sonat; et φῶς cum verbo φᾶ- 
vat, affinitatem quamdam habere videtur : verum 
ubinam tandem invenietur τὰ ἑρικεπεὼ, quod 
auctores dicti, quod non intelligerent, omiserunt? 
Certe Orpheum. Hebraicarum Scripturarum baud 
ignarum fuisse apparet ex Hymno ejus de Deo, 
ubi inter multa Numinis redolentia, hac ha- 
Dy " » à τολευτή 
᾽Αρχὴν αὐτὸς ἔχων, ἅμα xal uécor ἠδὲ ceAevrinv- 
Ὡς λόγος ἀρχαίω»ν, ὡς ὑδρογενγὴς διέταξεν, 

Ἐκ θεόθεν γγώμαισι Aa60 κατὰ δίπ.Ίακα 060 uóv* 
ubi τῷ ὑδρογονεῖ Mosen eum innuere, ad nominis 
ejus originem respectu habito, perspicuum est. 
Quod enim ex aquis extractus. fuerat, ideo Moyses 
vocatus est : uti testantur sacra Scriptura, Exod. ui, 
10. Nomiuis autem hujus rationem ex Josepho, 
Antiq. Jud. |. τα. profert. Glycas, Annal. part. 11, 
his verbis Nomen, inqujeus, ei fuisse datum ab. eo 
quod acciderat : nuam /£gyptios aquam Moy dicere : 
hises autem illos qui ex aqua sint extractà. (iDera- 
lique. Eadem eiiam. habentur. apud. Philon, Jud. Et 
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cepeo, quud vulgari idiomate signat nobis, consi- Α 
lium, Lumen, Vitedatorem. Dicit autem in eadem 
expositione, tres illas divinas horum nominum 
potentias unam esse vim et virtutem Dei unius 
invisibilis, cujus potentie nemo unquam assequi 
potuit aut ideam aut naturam: ex illa autem 
omnia profluxisse, principia nempe incorporea, 
Solem, lunam, potestates, et astra omnia , Lrerram 
item, et mare, quz in illis visibilia sunt ac in- 
visibilia omnia. De homine autem codem modo, 
ac Moses 755 ipse sapientissimus, pronuntiavit, di- 
cens hunc, ipsius Dei opera, ex terra efformatum, 
animam ab eo accepisse, ratione priditam, ldem 
Orpheus in eodem libro scripsit, a tribus istis 
nominibus , una vero natura divina, omnia facta 
fuisse, Deumque ipsum esse omnia. 

Miserias autem generis humani descripsit idem 
Orpheus versibus quamplurimis; ex quibus hi 
sunt : 

Bruta volatilia atque hominum nequissima turba, 

Interpretatio. Bruta. et volatilia vocat. mortuos. 


Idola efficia, et telluris inutile pondus. 


Interpret. Terre onus, simulacra quedam 
'efficta, quz nascendi ae. moriendi leges ac ratio- 
nein prorsus ignorant. 

Quique mala haud norunt sibi presentire futura. 

Interpret. Quibus malorum impendentium nullus 
est sensus. 

Nec, longe amote que sunt, effugere noxas ; 


C 


ld est : Neque sciunt avertere infortunia, pro- 
cul adhuc exsistentia. 
Prasentisve boni studiis attendere gnari. 
"76 Id est: Neque uti bona obveniunt, quz mala 
sunt declinare ; et, quod pulchrum est amplecti, 
Irrita sed cunctos. agitant conamina. 

Interpret. Sed. temerario impetu, ausque deque 
feruntur, nihil omnino presentientes. 

Plurimos item alios versus edidit sapientissi- 
mus iste Orpheus. Hzc autem omnia habemus e 
Timotheo, sapientissimo 'chronographo, qui ob- 
servavit, Orpheum, tot retro s:eculis pronuntiasse 
Trinitatem consubstantialem omnia formasse. 

Post Gedeonem Israeli przfuit Tholas : cujus 
temporibus floruit in Phrygia Marsyas philoso- 
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᾿Ασφαλίσασθαι, οὔτε ἀπὸ μακρόθεν πολὺ &mosvpliits 7 
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χοινῇ γλώσσῃ Sov, φῶς, ζωοδοτήρ. Ἐἰπὼν ἓν τῇ 
αὐτοῦ ἐχθέσει τὰς αὐτὰς τρεῖς θείας τῶν ὀνομάτων 
δυνάµεις μίαν εἶναι δύναμιν xal κράτος τοῦ μόνου - 
θεοῦ, ὃν οὐδεὶς ὁρᾷ, Ἡστινος δυνάμεως οὐδεὶς δύνα» ’ 
ται γνῶναι ἰδέαν 98 f| φύσιν * ἐξ αὐτῆς δὲ τῆς δυνά- 
µεως τὰ πάντα γεγενῆσθαι, καὶ ἀρχὰς ἀσωμάτους - 
xat ἤλιον χαὶ σελήνην, ἐξουσίας xat ἄστρα πάντα 
xal y? xai θάλασσαν, τὰ ὀρώμενα Ev αὐτοῖς πάντα 
xai τὰ ἀόρατα..Τὸ δὲ τῶν ἀνθρώπων γένος εἶπεν 5 
ὑπ' αὐτοῦ τοῦ Θεοῦ πλασθέντα Ex γῆς xoa φυχῖν 
ὑπ' αὐτοῦ λαδόντα ** λογικὴν, καθὼς Μωσής ὁ zdv- -, 
cogo ἐξέθετο ταῦτα. Ὁ δὲ αὐτὸς ᾿Ορφεὺς ἐν τῇ αὖὐ- 
τοῦ βίθλῳ συνέταξεν ὅτι διὰ τῶν αὐτῶν τριῶν ὀνο- 
µάτων, μιᾶς δὲ θεότητος, τὰ πάντα ἐγένετο, xal αὖ- 
τός ἔστι τὰ πάντα. | 
Περὶ δὲ τοῦ ταλαιπώρου γένους τῶν ἀνθρώπων 6. : 
αὐτὸς Ὀρφεὺς ἐξέθετο ποιητικῶς στίχους πολλοὺς, 
ὧν µέρος εἰσὶν οὗτοι" 
Θῆρές τε οἰωνοί τε βροτῶν c ἁ λιτήρια ** gua. 
Ἑρμηνεία. Θηρία, ὄρνεά τε, τῶν ἀνθρώπων τὸ . 
χαταναλισχόµενα ἔθνῃ. 
[991 "Αχθεα γῆς, εἴδωλα τετυγµένα, μὴ 6i Ὁ" 
[μηδέν. 
Ἑρμηνεία. Τὸ βάρος τῆς γῆς, εἶδος κατεσχενασµέ- 
vov 33, μηδὲ διὰ τί ἐγεννήθησαν μηδὸ διὰ τί ἀποθνή» 
σχουδιν. 
Εἰδότες, οὔτε xaxoio προσερχοµέγοιο γοησαι — , 
Γινώσχοντες. Ἑρμηνεία. 0ὔτε κακοῦ ἐρχομένου xat. 
αὐτῶν αἰἱσθανόμενοι. jj 
Φράδµονες, οὔτε ποῖον * udA ἀποστερέγαι 
ἱκακότητος ,. 










Ex τοῦ χακοῦ, 4 
Obre ἀγσθοῦ παρεόντος ἐπιστρέψαι καὶ εἶρξαι. 
Οὔτε ἀγαθοῦ ἐρχομένου ὑποστρέψαι ἐκ τοῦ χαχοῦ x 
κρατῆσαι χαλὸν 
"Iópwc, à44à µάτην ἀδαήμονες **, ἀπρονόητοι. 4 
Ἔμπειροι. Ἑρμηγεία. 'AXÀ' ὡς ἔτυχεν [ÉRpa]" 4 
ἁμαθεστάτως φέρονται, μηδὲν προεννοούµενοι. 4 

Καὶ ἄλλους δὲ πολλοὺς στίχους ἐξέθετο ὁ αὐτὸς 4 
σοφώτατος Ὀρφεύς. Ταῦτα δὲ πάντα ἐξέθετο ὁ σο-. 
φώτατος Τιμόθεος χρονογράφος, λέγων τὸν αὐτὸν " 
ἸὈρφέα pb τοσούτων χρόνων εἰπόντα Τριάδα 
ὁμοούσιον δημιουργῆσαι 05 τὰ πάντα. 

Μετὰ [95] δὲ Γεδεὼν ἡγεῖτο τοῦ Ἰσραϐλ Θώ- - 
Aa (51). Ἐν δὲ τοῖς καιροῖς τοῦ θῶλα ἣν ἐν e$ 4 


VARLE LECTIONES. 


*5 εἰδέαν Ox., ἰδέαν Cedrenus. 
Y$vog εἶπεν, ete. » Ch. Quod restitui. V. ad p. 15 D. 


60 τὸ δὲ τὸν ἄνθρωπον εἶπεν. « Cedrenus habet, τὸ δὲ τῶν ἀνθρώπων 


* λαθόντα Ch., λαθῶντα Ox. Ὁ τ' ἁλιτήρια Ben 


tleius p. 5, «' ἁλιτώσια Cedrenus, ταλεῖτε ola Ox. 53 ?* μὴ διὰ. μηδαμὰ Bentleius p. ὃς ** χατασχευᾶ» 


gGuévoy Οκ. 
φαι Ox. ?* ἁδαῆμονες Cedrenus ἀδίμονες Ox. 
δημιουργῆσαν Ox. 


ὃν οὔτε ποῖον. οὔτ' ἄποθεν Bentleius p. 6. "* μἀλ' ἀποστρέψαι Cedrenus, µάλλα ἀποστρέ- 
2] ἅμα delendum. 


*5 δημιουργῆσαι Ch. cum Cedreno, 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


quidem lingua Copia pimoy, aquam significat , ubi 
pi, signum est nominis ;nasculini; item Mogfhioog, 
3quam frigidam sonat : Moyses. vero exirgctus ex 
aquis redditur, apu Kircher. Lexic. Copt. 


(b4) Μετὰ δὲ Γεδεὼν ἡγεῖτο τοῦ Ἰσραὴλ θῶλας, 
Post Gedeonem populo [sraelitico prafuit filius 
ejus Abimelechus : post. eum vero Tholas, ut es 
textu constat. 
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9e Μαρσύας ** ὁ φιλόσοφος, ὅστις ἐφεῦρε Α phus. Hic musice gnarus, fistularum fabricam ex 


$c αὐλους ἀπὸ καλάμων. Καὶ xtevorizo 
ἑαυτὸν (52) χαὶ λέγων Ebpor τρὀρὴν' 
c διὰ τοῦ µέ.Ίους τῶν μουσικῶν κα.]ά - 
κει δὲ. ὁ αὐτὸς Μαρσύας εἰς τοὺς ἰδίους 
ve ἅπαντα χρόνον * ὅστις Μαρσύας θεοχο- 
»1ξέστη τοῦ ἰδίου νοὺς, χαὶ παραφρονῄσας 
αυτὸν εἰς τὸν ποταμὸν xol ἁἀπώλετο * ὄν- 
μὸν οἱ τῆς a jn; χώρας Μαρσύαν καλοῦσιν 
νῦν. Περὶ οὗ ἱστοροῦσιν ol ποιηταὶ ὅτι 
τοῦ Απόλλωνος ᾖλθε' τοῦτο λέγωυσι, 
; οὗτος βλασφημήσας ἑξέστη τοῦ ἰδίου 
ἐφονεύθη, χαθὰ xai ὁ σοφώτατος Nlvog 3 
ito. Καὶ ὁ σοφώτατος δὲ Λουχιανὸς έμνη- 
ie ἱδτορίας ταύτης, ὅστις εἶπεν αὐτὸν án) 
εἶναι. 
ol; xacpot; τοῦ θῶλα ἦν ἩΠραχλῆς 6 Ἶρως 
γοναῦται οἱ περὶ Ἰάσονα * τὸν θεσσαλὸν 
9€ xai Πολυδεύχην xai "Yay καὶ Τελα- 
τοὺςλοιποὺς. Οἵτινες ἀνιόντες τὸν Ἑλλήσ- 
βολεμήθησα»ν ἑξαίφνης ὑπὸ Κυζίχου, [94] 
ffc Ἑλλησπόντου (55). Καὶ συγκρούσαν- 
oig ἑφόνευσαν τὸν Κὐύζιχον βασιλέα ΄ xat 
€ νυχτὸς παρἐλαδον τὴν Κύζικον, µητρό- 
Ἑλλησπόντου ἑπαρχίας. Καὶ µεμαθηχότες 
ολιτῶν xal τῶν συγχλητικῶν ὅτι Κύζξικός 
ραγεὶς cap αὐτῶν, ἐπένθησαν δι αὐτὸν, 
rhe αὐτῶν ὑπῆρχε xaX ἐκ τῆς αὑτῶν χώρας 
ένος. Καὶ ᾖτουν συγγνώµην τῇ τῶν ἀμφο- 


calamis excogitavit. Inde elatior factus, Dei no- 
men sibi arrogavit : Alimenta, inquiens, hominibus 
harmonica fisiularum modulatione inveni, Πίο vi- 
tam suam totam in prediolis suis transegit : cze- 
tcrum Deo tandem infensus cum esset, mente 
captus esi; insaniaque percitus in fluvium se pro- 
jecit, ibique periit. Fluvium autem hunc incole 
Marsyam ad hunc usque diem vocitant. Marsyam 
hunc cuin Apolline certasse fabulantur poets; eo 
quod, ob blasphemiam in Deum, vesania percitus 
interierit: "477 uti scriptum reliquit sapientissi- 
mus Ninus. listoriz etiam hujus meminit sapien- 
tissimus Lucianus, qui a Chalcide eum fuisse 


asserit. 
B 


Temporibus autem Thole, innotuerunt Hercu- 
les heros et Argonautz ; nempe Jason Thessalus, 
Castor et Pollux , Hylas et Telamon , aliique ; qui, 
Ilellesponto trajecto, a Cyzico , Hellesponti rege, 
bello statim impetiti sunt. Navali itaque pugna 
commissa , Cyzicum regem interfecerunt ; noctu- 
que egressi , primariam Hellespontice ditionis ur- 
bem , Cyzicum, ceperunt. Edocti vero a civibus 
urbisque primoribus , Cyzicum illum esse quem 
interfecerant , summo affecti sunt dolore , eo quod 
sibi genere propinquus fuisset, et a regione sua 
oriundus. Errorís itaque mutui postulata venia, 
culpam deprecati sunt : fanumdenique in urbe Cy- 


vola, xai ἀπολογησάμενοι πρὸς τούτους ( zico condiderunt. Argonauta vero oraculum, ad 


!4fj αὐτὴ Koloup πόλει μετὰ τὴν νίχην 
Y ἁτελθόντες οἱ ᾽Αργοναῦται εἰς τὸ µαν- 
ελέγετα: τὰ Πύθια θερμὰ (54), καὶ ποιῄσαν- 
Ιὁπηρώτησαν 5’ λέγοντες ταῦτα Προφήτευ- 
, Xpoginta, Τιτὰν, Φοῖδθε "AzxoAAor, τἰ- 
κ δόµος οὗτος, εἰ c( δὲ ἔσται 6 (55); 
| αὐτοῖς χρησμὸς παρὰ τῆς Πυθίας οὗτος" 
' πρὸς ἀρετὴν xal κόσμον ὄρωρε ποιεῖτε. 
ἀφετμέω ! τρεῖν ἕνα μοῦνον ὑνψιμέδοντα 
οὗ Λόγος ἄςρθιτος ἐν ἁδαεῖ * xópm 
[95] ἔσται. θὗτος ὥσπερ τόξον πυριφό- 
ov διαδραμὼν ἅπανγτα κόσμον, ζω- 


Pythias thermas situm, profecti, sacrisque rite 
peractis, Apollinem interrogarunt, dicentes : Dic 
nobis, vates, Titan, Phwbe | Apollo, cui dicandum 
est hoc fanum , εἰ quale erit, Hujusmodi autem a 
Pythia tulerunt responsum : Vos quidem, que ad 
viriulem el decorem incitant , prosequimini. Ego ita- 
que trinum unum Deum, solum ín alto*regnantem 
illum vobis denuntio. Cujus immortale verbum pari- 
tura est virgo inlacta : quod , 8 ceu sagitta flam- 
mifera , medium penetrabit orbem , totumque  capti- 
vum obtinens, patri dono dabit : virgini huic sa- 
cranda est domus ; Maria vero nomen ejus. Respon- 


VARLE LECTIONES. 


Sua; semper Ox. 
Ig. Λίνος. 
,Osz. 5) ἑπερώτησαν Ox. 
' τρις ος. 


Σἀπ,θεῶν Ch., ἀπὸ θεῶν Ox. Conf. Suidas v. Μαρσύας. 
abric. Bibliot. Grec. VII, 449, ed. Harles. 
* ci — Ecza: om, Cedrenus, p. 119 C. 
* ἀδχεῖ Ch. cum Cedreno, àó27, Ox. 


* θεοχολοτηθεὶς Ox. 
* Κολχίδος Cedrenus p. 84 "a χαλχῖδος Ox. 
' ἑφωετμέω τρεῖν Cedrenus, 
* ἔγχυος Ch. cum Cedreno, ἔγχυμος Ox. 


ED. CHILMEADI NOT £. 


ἱπενοεῖτο ἀπὸ θεῶν ἑαυτόν, Lego, ἆπο- D 


tbv, ut sensus verborum sit : Eoque auda- 
impudentia, devenit, ut se deum pradi- 
πόνοια enim 3pud auctorem nostrutui ubi- 
con&dentia, sive audacia, usurpatur : unde 
, V, p. 91, babemus, ἀπονενοημένος πολε- 
im bello audax. Utyssem etiam ad Circen 
Mem, μετὰ ἀπονοίας ᾽Αχαϊκῆς, Greca. sua 
confidentia, iniroducit, p. 86, eod. lib. 
yujusinodi exempla hic frequenter tibi oc- 

rsyz fabulam, inter alios, late prosc- 
9. Tzctz. chil. 4, liist. 195. 


(551 ᾽Ανιόντες τὸν Ἑλλήσποντον. Ὁ Ἑλλήσποντος, 


mare, i Ἑλλήσποντος regio, sic dicta. Stephan. de 
urb. Ἑλλήσποντος, ἡ χώρα, d παραχειµένη τῷ 
χόλπῳ. 


(54) Ἔνθα λέγεται τὰ Πύθια θερμά. Procopius 
De Justiniani 4: αἰλίε. : Πηγαὶ δὲ θερμῶν «φύσει ἐν 
Π.θυνοῖς ὑδάτων ἀναθλυστάνουσιν, ἐν χώρῳ ὄνπερ 
ἐπονομάζουσι Πύθ,α. Oraculum vero ibi oliin. fuisse, 
uude forte locus nomen babuerit, tuiu ex Nostio, 
tu ex ipsa vocis notatione apparet. 

(85) Ei τί δὲ ἔσται. Ἴσως, ἢ τί o' Esta: ; 


159 JOANNIS MALAL/E 


sum hoc zreis litleris marmore exaratum, illi in A γρεύσας (56) Πατρὶ zpocá£et δῶρον. Αὑκῆς 
superiore portz fani limine posuerunj ; domumque ὅδόμος, Μαρία δὲ τοὔγομα αὐτῆς. Καὶ γράν 
ipsam Rhe matris deorum vocarunt. Quz quidem τὸν χρησμὸν οἱ fipws; iv λίθῳ, τοι µαρμά 
domus, longo post tempore, Zenone imperante, in — yaXxéot; γράµµασιν, ἔθηχαν εἰς τὸ !! ὑπέρθυρ 
ecclesiam sanctz Virginis Deiparz Maris facia est. ναοῦ, χαλέσαντες τὸν οἶχον Ῥέας μητρὺς 
Ὅστις οἶχος μετὰ χρόνους πολλοὺς ἐγένετο ἐχχλησία τῆς ἁγίας καὶ θεοτόχου Μαρίας ὑπὸ Ζήνωνος 


λέως. 

Argonauts vero ex Hellesponto solventes , ad 
principes insulas iter direxerunt : hinc vero abeun- 
tes, εἰ Chalcedonensem Pontici maris trajectum 
transire volentes , ab Amyco, ipsos armis petente, 
prohibiti sunt. Cujus quidem formidantes poten- 
tiam , in sinum quemdam, desertuni satis atque 
incultum , nemoribusque obsitum , subduxerunt 
sese. Ecce autem spectrum quoddam coelitus dela- 


psum, visu terribile humcerisque pennas gerens B 


aquilinas, sibi appropinquare conspicati sunt. Ab 
hoc autem divinitus admoniti de victoria quam 
ab Amyco reportaturi erant, vires resumebant : 
prelioque cum eo commisso Amycum devictum in- 
terfecerunt. Grata deinde solventes , templum con- 
derunt loco eodem , quo spectrum ipsis sese exhi- 
buerat; statuam eliam crigentes, quae speciem 
vis: a se potestatis referebat. Fanum autem ipsum, 
ab salute ibi parta, Sosthenium nominarunt : quo 
nomine etiam ad hunc usque diem locus iste vo- 
catur. Templum hic deinde, cum Byzantium im- 
perii sedes fieri 79 ccpit, instauravit Constantinus 
Magnus imperator, qui Christianus factus, statu:e 


figuram ibi posite, ubi, itinere illae facto, forte (C 


observasset ; angeli speciem, in habitu monachi 
Christiani statim agnovit. Attonitus vero ad loci 
structureque reverentiam , precibus acire petiit 
qualisnam esset angelicze virtutis effigies. Discum- 
bens vero in eo loco, per somnium edoctus est 
angeli nomen : experrectus itaque, locum statim 
adornavit ; fusisque ad orientem versus precibus , 
locum illum in oratorium fecit, sancto Michaeli 
archangelo sacrum. 

Argonaute vero, post Amycum victum, illinc 
discedentes, iu mare Ponticum advecti sunt , in- 
deque ad Colchidem, aurei velleris causa : quod et 
inde secum reportorunt, una cum Medea , Aetze 


Οἱ δὲ ᾽Αργοναῦται Ex τῆς Ἑλλησπόντου ἐξ 
σαντες χατέπλευσαν ἐπὶ τὰς Πριγχιπίους !3 vi 
χἀχεῖθεν ἀνῆλθον τὸν Χαλχηδόνος πλοὺν 15, πα 
βουλόμενοι τὸν ἀνάπλουν τῆς Ποντιχῆς | 
σης (57). Καὶ .ἐπολεμήθησαν πάλιν ὑπὸ τοῦ 
xou * xai φοθηθέντες τοῦ ἀνδρὸς τὴν δύναμιν 
ἐφυγον ἓν κόλπῳ τινὶ κατάλσῳ, δασυτάτῳ vd 
ἀγρίῳ' xa ἐθεάσαντο Ev ὁπτασίᾳ δύναμίν τι 
£x τοῦ οὐρανοῦ προσπελάσασαν πρὸς αὐτοὺς | 
φοδεροῦ φέροντος τοῖς ὤμοις πτέρυγας ὡς 
ὅστις ἐχρημάτισεν αὐτοῖς τὴν γατὰ τοῦ 'À 
νίχην. Οἵτινες Οαῤῥήσαντες [90] συνέδαλ 
Αμύκῳφ ' xat νιχήσαντες αὐτὸν xal εὐχαριστ 
ἔχτισαν Ev τῷ αὐτῷ τόπῳ ὅπου τὴν δύναμιν 
χασιν (58) ἱερὸν, στήῄσαντες ἐχεῖ ἑκτύπωμα τή 
αὐτῶν θεαθείσης δυνάµεως, χαλέσαντες τὸν 
τόπον ἡ τὸ ἱερὸν αὐτὸ Σωσθένην (99), διότ 
φυγόντες ἐσώθησαν' ὅστις τόπος οὕτως xí 
ἕως τῆς νῦν. Ὅπερ ἱερὸν μετὰ τὸ βασιλεῦσι 
ζάντιον ἐθεάσατο ἀπελθὼν ἀσφαλίσασθαι : 
Κωνσταντῖνος ὁ μέγας βασιλεύς ΄ ὃς vevógaw 
στιανὺς, καὶ τῷ ἐκτυπώματι τῆς στήλης 
£3ynxO τῷ ἑστῶτι Exst, εἶπεν ὅτι ἀγγέλου ο 
σχήµατι μοναχοῦ παρὰ τοῦ δόγματος τῶν Xt 
νῶν (60). Καὶ ἐχσλαγεὶς ἐπὶ τῷ τόπῳ xal 4 
σµατι, xal εὐξάμενος γνῶναι ποίας ἐστὶ Bv: 
ἀγγέλου τὸ χτύπωμα, παρεχοιµήθη τῷ cóm 
ἀχούσας ἓν ὁράματι τὸ ὄνομα τῆς δυνάµεως, 
ἐγερθεὶς ἑχόσμησε τὸν τόπον, ποιῄσας κατὰ 
λὰς εὐχήν (61). Καὶ ἐπωνόμασε τὸ εὐχτῆριο 
ᾖτοι τὸν τόπον, τοῦ ἁγίου ἀρχαγγέλου Μιχαἡ 


Οἱ δὲ ᾿Αργοναῦται μετὰ τὴν γίκην τοῦ Ὁ 
ἐχεῖθεν ἐξορμήσαντες ἐπὶ τὴν' Ποντικὴν d 
σαν (62) διὰ τὸ χρύσεον δέρας. Οἵτινες ἔλαθι 
καὶ τὴν Μήδειαν 15, τὴν τοῦ ᾿Αέτου θυγατέ 


Scytharum regis filia. Hinc orta sunt. qux de Ja- D σιλέως τῆς Σχυθίας, ἀπὸ Κολχίδος χώρας" ὅθε 


VARLE LECTIONES. 


!* μαρμάρῳ Ch., μαρμύρῳ Ox. 


Cedrenus, Μηδίαν Ox. Tum scribe Alfjtov. 


!! εἰς τὸ Cedrenus,aóvó Ox. | 
χηδόνος TAoUv* «ἐπὶ, aut priepositio hujusmodi alia hic deesse videtur. » Ch. 


15 ἀνηλθον τὶ 


13 Πρινχιπίους Ox. VA 


!* αὐτῷ Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE, 


(56) Ζωγρεύσας. Scr. ζωγρήσας. 

(57) Tbv ἀνάπλουν τῆς Ποντιχῆς θαλάσσης. De 
Auaplo Pontico, vide P. Gyllium , de Bosporo 
Thracio, lib. i. 

(58) Ὅπου τὴν δύναμιν ἑωράκασιν. Δύναμις, 
pro speciro, spiritu, demone, seu apparitione 
quadam, apud hunc auctorem frequenter usur- 
"atur. 

! (bU) Ῥωσθένην. Σωσαθένιον. Locum hunc. Sosthe- 
ninm corrupte vocari. asserit P. Gyllius, De βοορ. 
T hrac. lib. n, cap. 14, qui etiam Leosthenium cum 
wppellandum contendit. Εκ ejusdem tamen. loco- 


rum descriptione Sosthenium idem potius € 
detur cum vico Michaelio, quei ejusd. lib 
describit : ibi enim Michaeli archangelo sede 
exslruxissc a. Sozomeno perhibetur Consta 
Magnus, de quo paulo infra auctor noster. 

(60) Παρὰ τοῦ δόγματος τῶν Χριστιανὼν. 
mutilus : ἐστὶ, aut quid supplendum videtu 

(61) Ποιήσας κατὰ ἀνατολὰς εὐχήν. Pro h 
drenus habet, xai τὸ μὲν θυσιαστήριον πρὶ 
τολὰς ὁβᾶν ἑτύπωσε. 

(62) "Er τὴν Hlovztuzs ὅ έπλευσαν. Sup 
4x33av, cx Cedreno. 


CHRONOGRAPIIA. — LIB. IV. 


162 


ατὰ Ἰάσονα xo Γλαύχην (63), τοῦ Κρέοντος A sone, et Glauca, Creontis Thessalorum rezis filia, 


βασιλέως τῆς θεσσαλίας, τὴν καὶ ἔμπρη- 
αυµθάντος τινὸς ἅμα τῷ πατρὶ Ev τοῖς 
χαὶ τὰ ἄλλα τῆς ἱστορίας, ἅτινα ὁ σοφύ- 
ολλώνιος ὁ ἑστοριχὸς συνεγράψατο. 


θῶλαν ἡγεῖτο τοῦ Ἱσραᾗλ Αἰγλὼμ ὁ Za- 
€ (64) * ἓν ἐχείνοις δὲ τοῖς χρόνοις ἣν παρ) 
ιάντις ἄλλη, Σίθυλλα !* ἡ Ἐρυθραία. Ἐν 
«€. ἑδατίλευσε τῆς Φρυγίας ὁ Τρῶος, ὃς 
ατὸρ Ἰλίου (65) καὶ Γανυμῄήδους. υὗτος 
εις δύο, τὴν Τροίαν ΙΤ εἰς ὄνομα ἴδιον xa 
εἰς ὄνομα Ἰλίου τοῦ μείζονος αὑτοῦ 
ες πληρώσας τὰ τείχη [98] τῶν πόλεων, 
πχοῦντας, ftot βασιλεύοντας, τῆς Εὐρώ- 


uaduntur, quie. casu. quodam, cum patre Suo, 
inter ipsa nuptiarum solemnia , igne consumpta 
periit : queque alia hue faciunt. nonnulla, quae 
scripta nobis reliquit Apollonius, sap:entissimus 
historiographus. 

Thola mortuo, Israeli prefuit Zglom Zabulo- 
nites. Illis autem temporibus apud Grzcos floruit 
Sibylla alia, Erytlirzza dicta : quo tempore etiam 
Phrygie imperavit Tros, lli et Ganymedis pater. 
Hic vero duas condidit nrbes : Trojam , a nomine 
suo , et lium, ab 1lo, filio natü &() majore vo- 
catum, Ubi vero urhium monia ad exitum perdu- 
xisset , reges Europzos omnes, przter Tantalum, 
Mycenarum regem , ad se vocavit: quod agre 


' πάντας προετρέφατο (06) δίχα τοῦ Tav- B ferens Tantalus, Troem deinceps infensissirnum 


πλέως τῆς Muxnvalov χώρας. Καὶ πρὸς 
[ήθη ὁ Τάνταλος, xai ἔσχεν ἔχθραν μεγά- 
εὐτόν  ἓν δὲ ταξάµενος ὁ Τρῶος πρὸ τοῦ 
B χτίσειν τὰς πόλεις Opa πέμπειν xal 
2l» kv τῷ ἱερῷ τοῦ Διὸς τοῦ cl; τὴν Εὐρώ- 
BA Όστις Γληρώσας τὰ τείχη μετὰ δύο 
κ. 9» fov αὐτοῦ ἁδελφὸν (07) τὸν µιχρό- 
᾿λεγόµενον Γανυμίέδην, ὃν Ἰγάπα, ὡς εὖ- 
| guxpósspov, εἰς τὸ ἀπενέγχαι τὰ δῶρα 
y τοῦ Ag xal πληρῶσαι τὴν θυσίαν τοῦ 
δεδωχὼς αὐτῷ ἄνδρας v. Καὶ ἀντιπερά- 
ἔλασσαν ἀπήρχετο ἐπὶ τὸ ἱερὸν τοῦ Διός. 
ὁ ἹἸάνταλος, νοµίσας ὅτι χατασκοπῆσαι 
βὐρώπην χώραν, ἔπεμψε πολλοὺς ὠπλι- 
ὁ xai ρπασαν τὸν Γανυμήδην πρὸ τοῦ 
ἱερὸν χαὶ τοὺς µετ αὐτοῦ. Ὁ δὲ Γανυ- 
τῆς δειλίας Ἱῤῥώστησεν * ἐἑπηρώτησε δὲ 
ἄνταλος λέγων’ Ἐν ἀλλοτρίοις βασιλείοις 
Ἄσας ἑλθεῖν χατάσχοπος; xal εἶπεν αὐτῷ 
& χάριν τοῦ Ac [99] λθον ἐγὼ xai οἱ 
i. Καὶ γνοὺς τοῦτο ὁ Ἰάνταλος, ἐχέλευσεν 
αμεῖναι xal ἀνεθῆναι διὰ τὴν vócov. Ὁ 
Γανυμήδης τρεῖς ἡμέρας ἀῤῥωστήσας τε- 
& ἐκέλυσεν ὁ Τάνταλος ἀποδοθῆναι ἃ 
pa xai τὴν θυσίαν εἰς τὸ ἱερὸν τοῦ Διός ’ 
ἑῴανον δὲ τοῦ αὐτοῦ Γανυμήῆδους τεθῆναι 
ναῷ τοῦ Διὸς πρὸς τιμέν. Οἱ δὲ μετ’ αὖ- 
αλέντες πο:ήσαντες 


αὐτῷ σορὺν, ἔθηχαν 


habuit. Tros autem , ante jacta urbium fundamina, 
Jovi Europzi templo victimas et dona missurum se 
voverat. Diennio itaque post menia absoluta, fi- 
lium suum minorem , Ganymedem ( quem, quod 
formosus esset , et minorennis , valde charum sibi 
habuit), L satellitibus stipatum mittit, ut Jovi 
Europei dona afferret , et, ex voto patris, sacra 
perageret. lile igitur mari trajecto ad templum Jovis 
iter instituit. Quod ubi inaudisset Tantalus , sus- 
picatus eum Europe exploratorem supervenisse, 
plurimos statim armatos emisit, qui Ganymedem 
sociosque rapuerunt, antequam Jovis fanum atti- 
gissent. Ganymedes autem inetu correptus, in 
morbum incidit : interrogatus autem a Ταμίσ]ο 
qua tandem spe fretus aliena regna exploratum 
venire ausus sit , respondit , suscepti itineris cau- 
sam sibi sociisque solam esse, ut Jovi sacra fa- 
cerent. Quo audito, Tantalus manere illum jussit , 
morbique sui curam habere. At vero Ganymedes, 
ubi triduum infirmitate sua laberasset, animam 
efflavit. Tantalus autem dona qua atiulerant victi- 
masque, ad Jovis fanum deportanda &] curavit : 
Ganymedis etiam reliquiis in eodem Jovis templo, 
honoris causa, inhumatis, Qui autem socii erant 
itineris, monumentum ei exstruxerunt, hoc in- 
seriptum epitaphio : Tros rex Asie, Ganymedem 
filium , hic jacentem , cw victimis , Jovi sacravit. 

αὐτὸν ἐπιγράφαντες £v αὑτῷ, Τρῶος, βασι4εὺς 


or τῇ θυσίᾳ τὸν ἐνταῦθα κείµενον Γανυμήδη», υἱὸν αὐτοῦ, ἀνέθεεο Ad. 
B ἐποίησεν ὁ Τάνταλος πρὸς θεραπείαν D — Hoc vero a Tantalo factum est, ut officiis hisce 


ς αὐτοῦ" οὐχ ἦν yàp ἔθος Ἕλλησι θάπτειν 


patrem ejus sibi conciliaret : alias enim Grcis ᾿ 


VARIAE LECTIONES. 


λα Ox. | Τροῖαν Ox. |» ἄρχεσθαι Ch., ἄρχεται ΟΧ. {| ὡπλισμένους Ch., ὁπλισμένους Ox. 
ED. CHILMEADI NOTAE. 


αύχτν, xai του Κρέοντος Qoyactpa. Καὶ 
εαρέλχει : Glauca enim ipsa Crcontis fuit 
dam habes 3pud Apollinarium Rho. οἱ 
. Tzeizem in Lycophron. 
τὰ δὲ θῶώλαν ἡγεῖτο τοῦ Ἰσρχὴλ Λἱγλὼμ ὁ 
. Post Tholun quidem, ἱπογ]οσξίς 
ro, Jephtha et Essebone, populum. Israe- 
idicavit. Elon Zabulonites, per annos de- 
videre est Jud. cap. 113, v. 14. Verum 
2 subsu'torie ab auc'orc tradita sunt. 


(05) "Oc ἐγένετο πατηρ Ἰλίου. Scrib. "Ίλου. Scrib. 
eliam Τρὼς ubique, non Τρῶος, uti Noster liabet. 

(66, Πάντας προετρέφατο. Ad se vocavit, sc, εἰς 
τὸν ἐγχκαινισμὸν, ut habet Gedrenus. 

(67) Τὸν ἴδιον αὐτοῦ ἁδελφόν. Memoria lapsus 
cest librarius : Scr. υἱόν. Cseterum de Tantialo, vide 
Euseb. Chron. 1, post p. 84 ; et Scaliger. in locum : 
item Cedren. Jo. Tzeiz. p. 89, Nat. Comit. p. 955, 
lleivic. p. 31. 
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hominibus receptum non fuit ut mortalis cujusvis A ἔνδον ἱεροῦ οἴχου Aelijavov θνητοῦ ἀνθρώπο 
reliqui: intra sacram adem rcconderentur; ne μὴ κοινοῦσθαι τὰ θεῖα. Ταῦτα δὲ συνεγράφα 
sic divina polluerentur. Et ista quidem πποπιοτὶῷ «φώτατος Δίδυμος ὁ [στορικὸς χρονογράφος. 
mandavit Didymus, sapientissimus historicus chro- — atv οὖν τινες τὸν Γανυμήδην ἁρπαγέντα ὑπ 
nographus. Hinc nonnulli fabulantur Ganymedem διὰ τὸ συμθὰν αὐτῷ ὀξύτατον τοῦ θανάτου. 

ab aquila raptum fuisse, eo quod morte obierit 

repentina. 

Post Troem, ad Phrygiam regnavit llus : quo Μετὰ δὲ Τρῶον ἐθασίλευσε τῶν Φρυγῶν ἑ 
tempore celebrabatur triumphus ille agonisticus ἐν αὐτῷ δὲ τῷ καιρῷ ἐλαλεῖτο ἡ νίκη τοῦ 
Pelopis Lydii, contra GEnomaum Pisseum, in festo ἹΠέλοπος τοῦ Λυδοῦ xal Οἰνομάου τοῦ li 
Solis agitatus : sicuti haec nobis tradidit Charax ἐπιτελεσθεῖσα ἐν τῇ ἡλιαχῇ ?! ἑορτῇ” ἅτ 
historiographus. εγράφατο Χάραξ 6 ἱστοριχός. . 

Post hec lsraeli dux fuit et judex Sampson , vir Met δὲ τοὺς χρόνους τούτους ἦν χριτὴς x 
strenuus et mysticus, mirandaque faciens, uti ἡγούμενος τοῦ Ἱσραἡλ Σαμφὼν, ἀν]ρ γενν 
habetur in llebraicis scriptis: quo tempore etiam .. μυστιχὸς xal θαύματα ποιῶν, χαθὰ kv τῇ Ἱ 
AEgyptiis imperavit Lapathus. Duos hic habuit fl- " ἐμφέρεται συγγραφῇ. Ἐν οἷς χοόνοις t62aDu 
lios : Achzeuin et Laconem : moriturus itaque jus- — Alyómsou χώρας ὁ Λάπαθος ?*- ἔσχε δὶ υἱ 
sit, regnum suum regionemque filios duos inter τὸν ᾿Αχαὸν 35 xaY τὸν Λάχυνα. Μέλλων δὲ: 
se dividere. Achzus igitur, patre demortuo, re- ἐχέλευσε τοῖς ἑαυτοῦ υἱοῖς διαµερίσασθαι «bf 
gionein $9. totam in duas partes distribuens, fra- αὐτοῦ xal τὴν χώραν εἰς δύο. "Οστις ᾿Αχαὺς 
tri suo Laconi alteram tradidit. ls vero regionis τὴν teAeuthv τοῦ αὐτοῦ πατρὸς ἀπομερί 
partem, quz sibi obtigerat, a nomine suo, Laco- Χχώραν πᾶσαν εἰς δύο ἔδωκε τῷ αὑτοῦ dle 
niam vocavit : ubi et urbem maritimam condidit, ἍΧωνι τὸ ἥμισυ τῆς χώρας ἓχ τῆς xatpur 
quam Githilliam appellavit : et regnavit ibi per an-  Bacüetac. Καὶ ἐκάλεσε τὴν ὑπ αὐτοῦ Bae 
nos xxxii. Post hunc ad Laconiam regnarunt Ρίυ- vr» χώραν εἰς ὄνομα ἴδιον Λαχωνιχήν * xai 
rimi alii, usque ad Thestium, Laconum regem , — 4euse Λάχων ἔτη λΥ’, καὶ χτίζει πόλιν ὀνόμαι 
ασ, juxta ripàm fluminis Eurotze, urbem exstru- λίαν 15 εἰς 16 τὴν πάραλον. Καὶ μετ) αὐτὸν Bi 
xit ; quam ex nomine suo, Thestiam vocavit. Ha- σαν Λαχώνων ἄλλοι πολλοὶ ἕως τῆς βασιλ 
buit auteu Thestius iste filias, admirandz forms, θΘεστίου, βασιλέως Λσχώνων ὃς ἔχτιαε πι 
tres : Ledam scilicet , Clytiam et Melanippen, quz  ἴδιον ὄνομα θεστίἰαν παρὰ τὸν ποταμὸν τὸν 
et pulcherrime Laconides appellabantur. Ex his Le- — vov Εὐρώταν. Καὶ ἔσχεν ὁ αὐτὸς θέστιος Ov 
dam pater locavit. cuidam nomine Tyndaro , qui — *pelc, εὖὐπρεπεῖς πᾶσαν ὑπερθολὴν ?*, τὴν À: 
post mortem Thestii , Laconibus imperavit. Tyn- «tv Κλυτίαν xoi τὴν Μελανίππην ' αἴτιν 
darus autem ex Leda filiam habuit, nomine Cly- — Aouvvo προϊοῦσαι Λαχωνίδες. Thv δὲ Af, 
teninestram ; quam. post temporis adultiorem fa- ἐέδωχεν ó πατὴρ αὐτῆς θέστιος πρὸς vápov: 
ctam , in uxorem duxit Mycenarum rex Agamem- µατι Τυνδαρίῳ (68): [101]. ὅστις μετὰ τὴν: 
non. At vero Leda, inscio marito, vitiata est a — to θεστίου ἐθασίλευσε τῆς τῶν Λαχώνων 
nobili quodam juvene, nomine Cyvgno, filio Ede- Ἅ"Ἔσχε δὲ θυγατέρα !* ix τῆς Λήδας 6 αὖ' 
rionis, Achzorum regis , a Jove Pico oriundi. Vi- δαρος ὀνόματι Κλυταιμνήστραν * fjvcwva µετ 
tiabatur autem Leda in aedibus suis suburbanis, ad αὐξηθεῖααν ἡγάγετο γυναῖχα ᾿Αγαμέμνων, 
Eurotam fluvium sitis, ubi oblectationis causa Ἅλεὺς τῆς Μυχηναίων χώρας. Ἡ δὲ ἑπορνεύθτ 
tunc temporis morabatur. Gravida autem faceta a θεῖσα ὑπό τινος νεωτέρου συγχλητιχοῦ, 
Cygno, Ederiouis regis filio, uno partu $3 tresinde — Kóxvou, υἱοῦ Ἐδερίωνος , βασιλέως τῆς 
edidit infantes : Castorem, Pollucem, et Helenam, τοῦ χαταγοµένου ἐχ τοῦ Πίχον Διὸς, Τυνδα 
mifandz forma virginem : quam postea Tyndarus D τῆς Λήδας ἀνδρὺς, ἀγνοοῦντος τὴν μοιχεία 
Menelao, Argivorum regi, Agamemnonis connu- Λήδα ἐἑπορνεύθη µετεωριζοµένη ἐν προασι 
επιίο, in uxorem dedit : uti memoriz prodidit µἉχειµένω παρὰ τὸν Ἑὐρώταν ποταμὸν, xai 
sapientissimus Palzephatus ; illud etiam testatus, — Yevopévr, ὑπὸ Küxvou τοῦ μοιχοῦ, vlog "E 
frustra se poetas habuisse, in fabula ila de  facüéme, ἔτεχεν ἓν Ev τοχετῷ βρέφη τρία, - 
. Leda, a Jove in eygnum verso, compressa. καὶ Πολυδεύχην xaY Ελένη». τις. "EX 
φοθερὺν χάλλος, ἣν ἐξέδωχε μετὰ ταῦτα ὁ αὑτὸς Τυνδάριος εἲς γάμον Μενελάῳ, τῷ Bam 


VARLE LECTIONES. 


** Πέλωπος — Πεισαίου Ox. 3' ἡλιαχῇ Ch., "Diaxj Ox. 33 ἐδασίλευοε τῆς Αἰγύπτου χώρας « 
θος. « Seribend. cum Cedreno, p. 120. C, τᾶς Εὐρώπης χώρας. » Ch. * τὸν 'Ayaóv. « lta etiai 
Cedrenus tamen eum. ᾿Αχαιὸν vocat. » Οἱ. ** 'Aya&;. Ἀχαὺν ΟΧ. Σὀνόματι Ἠιθιλλίαν.ε 6 
Γαθυνίαν vocat. » Ch. Est Πύθειο. — !* εἰ Οτ. *' εὐπρεπεῖς πᾶσαν ὑπερθολὴν « Pripositio 
cidit ; supple εἰς, uti habet Cedrenus εὑπρετεῖς eig ὑπερθολήν,» Ch. 3 θυγατέρα Ch., θνγατέ 

. ED. CHILMEADI NOT £. . 

(68) Τυνδαρίῳ. Scr. Τωνδάρῳ. 
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ww, συντρόφῳ τοῦ ᾽Αγαμέμνονος (69), χαθὼς Παλαίφατος ὁ σοφώτατος συνεγράψατο, ὅτι µάτην οἱ 
1 ἱστοροῦσι ποιητικῶς λέγοντες ὅτι à Ζεὺς Υέγονε χύχνος καὶ Λήδαν Ίσχυνε. 
δὲ τῶν Φρυγῶν χώρας ἐπὶ τῶν χρόνων τοῦ Α Sampsonis autem temporibus, in Phrygia regnavit 


Dando, ἐθασίλευσε Δάρδανος, υἱὸς Ἰλίου (70). 
σὐτοῖς δὲ τοῖς χρόνοις ἑέασίλευσε τῶν Ἑλλήνων, 
ἔστι τῆς Ἑλλάδος (711) . τὶς ὀνόματι "Αθας 
Υ. Καὶ μετ αὐτὸν ἐθασίλευσεν ὁ Προΐῖτος 
. Τούτου fj vovit) f) Σθενέδοια, ἡ xaX "Avteta *?, 
κ τὸν Βελλεροφόντην ΄ καὶ προσέπεµόεν αὐτῷ 
xal οὐχ ἑπείσθη, λέγων ὅτι Χαμεύρετόν ὁ µε 
ὁ βατιλεὺς Προϊῖτης πρὸ τῆς βασιλείας αὐτοῦ 
εθρέψατο xai τιμῆς µε Ἀξίωσεν vio) συν- 
αὐτῷ. Καὶ πράξωτι τοιοῦτον κατ᾽ αὐτοῦ ; οὐκ 
όµος Ἕλλητι. Καὶ τοῦτο ἀκούσασα $4 Σθενέ- 
λογισαμένη µήῆποτε, ὡς ἔχων παῤῥησίαν υἱοῦ 
ὑτὸν, εἴπῃ αὐτῷ ὅτι προσέπεµφεν αὐτῷ τινας- 
σα αὐτοῦ. λάθρα εἶπε τῷ ἰδίῳ ἀνδρὶ ὅτι, Ἐρᾷ 
Βελλεροφύντης xal ἐπέρχεταί got, xa μὴ 
χόν po: δώσει xal θάνω φυλάττουσά σοι σω- 
ην, ὡς ἀνδρὸς Epoca, φοθοῦμα:»5'. Καὶ λέγει 
[MS] 6 Προῖτος, Νόμος ἐστὶν Ἕλλησι μὴ 
"eis; τῷ συνεσθίἰοντι (72). ᾽Αλλὰ πέµπω ab- 
3) πρὸς τὸν ἴδιόν σου πατέρα Ἱοράτην 53, μεθ) 
ἔποτε ἔφαγε, γράφων αὐτῷ «φονεῦσαι αὑτὸν 
[δουλον τῆς ipm; βασιλείας xat σοῦ αὐτῆς, Ὁ 
ἥσας οὕτως ἔδωχεν αὐτῷ νρᾶμματα, σφρα- 
αὐτὰ βασιλ.χῇ σφραγῖδι. Καὶ λαθὼν τὰ γράµ- 
|Βελλεροφόντης, ἀγνοῶν τὴν χατασχευὴν τὴν 
ὑτου ἀπηῃλθε πρὸς τὸν Ἰοθάτην βασιλέα, xaY 
αὐτὸν ἐν τῷ ἀρίστῳ. Καὶ μαθὼν ὁ Ἰοδάτης 


Dardanus, lli filius. 

Eodem etiam tempore ad Grzeciam regnavit 
Abas quidam, per annos xxin. Post eum , Preetus. 
annos,xvit. Hujus uxor Stheneboea, qua et Antia 
dicta est, Bellerophontem deperibat; mittit igitur 
qui eum sollicitarent ; sed Belloroplon, votis 
ejus annuere nolens, respondit : Proeetus, inquiens, 
antequam rex esset, me expositum reperit, et 
apud se doni enutrivit ; nec miuus charum babuit 
convietorem, quam si filius ejus fuissem. Egone 
igitur, ut in hunc virum tale aliquid committe- 
rem ? Absit hoc ab homine Grzco! Hzc ubi audis- 
set Sthenebaea ( metvens. ne forte libertate, quam 
apud Protum tanquam filius habuit, usus, se ab 
uxore ejus ad amplexus suos sollicitatum esse aperi- 
ret) , clam apud virum eriminatur eum: Bellerophon, 
inquiens, perdite me amans, involat in amplexus: 
timeoque ne ab ejus veneflcio brevi peritura sim; 
dum tui amans, castitatem meam tibi incolumem 
przesto. Pro:tus vero &/$ respondens : Injuriam, in- 
quit, illis quisbuscum comederint , inferre, Grecis 
religio est : caeterum Jobati, patri tuo, quicum nun- 
quam comedit, eum mittam, perlitterag eum rogans 
uti hunc e medio tollat ; ut qui tibi regnoque meo 
struxit insidias, Ad hunc igitur modum fecit Pre- 
tus, et litteras Bellerophonti tradidit , regio sigillo 
obsignatas; quasille nihil doli suspicatus, Jobati 


Δεν, ἐχάλεσεν αὐτὸν, xal ὡς φιλούμενον παρὰ ο defert. Incidit autem in Jobatem, forte tum pran- 


φοίτου, γαμθροῦ αὐτοῦ, ὡς υἱὸν ἐχέλευσε συν- 
y αὐτῷ (14). Καὶ δεξάµενο; τὰ γράµµατα xal 
ὺς tà γραφέντα αὐτῷ, καὶ εἰδὼς ὁ Ἰοθάτης 
σνέφαγε» αὑτῷ, εἶπε καθ) ἑαυτὸν ὅτι μᾶλλον 


dentem ; qui, audito Bellerophontem advenisse, 
quem Proetus gener filii loco charum habuit, illum 
in mensze consortium adhibuit. Deinde litteris ac- 
ceptis perlectisque, Jobates, cum in mensas etiam 


VARLE LECTIONES. 
ἑντεία Ox." χαμεύρετον. χαμαιεύρετόν µε εὗρε xal ἀνεθρέφατο verba adespota apponit Suidas 


W, p. 652, vel ex Malala, vel ex Antiocheno Joanne altero. 


jávnv semper Ox., Ἰοθάτην Cedrenus. 


*! qo6oupar Ch. , xai φοδοῦμαι Ox. 


ED. CHILMEADI NOT &. 


) Zov: τοῦ ᾿Αγαμέμνονος, Σύντροφον 
iemnonis Menelaum appellat, eo quod, ut ipse 
it, non fratres erant, sed, apud Atreum, Aga- 
sonis patrem, Menelaus Plisthenis filius una 

emnone enutritus fuerit : ut infra expresse 
lib. v. Ceterum an Ίος etiam Palephoti, quem 
£ eilat, mens fuerit, penitus nescinuis : ex 
enim περὶ ἀπίστων quinque, quos Suida teste 
ipsit, unicus lantum nunc exstat, qui pri- 
erat. Revera tamen el. Agamemnon οἱ Mene- 
Plisthenis filii, Atrei vero nepotes erant ; 
Ἶωο non connutritii tantum, sed fratres ger- 


|) ἘδασΏευσε Δάρδανος, υἱὸς "Dios. Scr. 
ο σι supra monuimus. Czterum Dardanus lli 
res erat ; lilius vero ejus, qui eum in regno 
"S8it, Laomedon dictus est. 

Il) Tev Ἑλλήνων, τοῦτ' ἔστι, τῆς Ἑλλάδος. 
enus habet, τῶν ἘἙλλήψυν, xal τῆς ἙΕλλά- 
haud γοείο. Ελλὰς enim apud auctorem hunc 
le, pro particulari Gracie regione sumitur, 
upra monuimus, licel eum parum sibi con- 
tem observare possimus ; ibi enim Sicyonios 


D 


vocat ἙΕλλαδικοὺς, hic Argivorum regnum τὴν 
Ἑλλάδα appellat. Abas enim, et Praetus, Argivo- 
rum reges fuerunt. 

(12) ΜΗ ποιεῖν xaxüg τῷ συνεσθίοντι. De hospi- 
tibus non violandis, vide Isac. Tzetzem, in Lvco- 
pliron., qui Alexandro exprobrat quod pro beneti- 
ciis in illum illatis, Menelaum, contra jus fasque, 
injuriis affecerit. Ubi etiam veterishospitibus salem 
apponendi consuetudinis meminit : "Άλα δὲ ἑτίθουν 
οἱ παλαιοὶ ἐν ταῖς τῶν ξενιῶν χαταρχαὶϊς συμθολικῶς, 
ἐπευχόμενοι ὥσπερ AA; ἐκ δύο Φύσεων, cT ὑδατώ- 
δρυς xoi γεηρᾶς, εἰς play φύσιν ἐπάγῃ τὴν τοῦ 
ἁλὸς, οὕτω παγῆναι xxi τούτους εἰς µίαν ὀμόνοιαν. 

(73) Πέμπω αὐτόν. Forte, πἐμψφω. 

74) Ἀκέλευσε συνεσθίειν αὐτῷ. J. Tzetzes 
chil. Ἴ, hist. 149, Jobaten. eum per novem dies 
continuos conviviis excepisse asserit ; decimo vero - 
tandem die perlectis litteris, cum tamen occidere 
non potuisse, uL qui socius fuerat. mensa. 
16v ὁ Ἰοθάτης δὲ τὸ γράμμα τῇ δεκάτῃ, 
Kcelvew οὐκ εἶχεν οὐδ' αὐσὺς, συμμετασχὼν 

[ζραπέζης. 
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cousorüium eum vocasset : Indubie, inquit apud A χατηγορεῖται [104] οὗτος (72) * el γὰρ 


se, homo iste inique insimulatur; si enim alicujus 
ineo mali conscia fuisset, communi uti mensa 
justitia ipsa non sivisset. Apud Graecos enim, in- 
' juriam ei, quicum. comederint, inferre, nefas ha- 
betur. Juxta hzc igitur genero suo rescripsit 
Jobates; et quz? sequuntur apud Euripidem, qui 
hac de re trageediam scripsit. 

Preto autem successit in regno Acrisiíus se- 
cundus per annos xxxi, et. deinde Pelops, post 
victoriam contra OEnoinaum a se partam ; qui re- 
gnavit annos xxxii, a quo Graci postea Peloponnesii 
dicti sunt: qui 85 et urbem quoque condidit, quam 
Peloponnesum vocavit : unde postea Graecorum 
regnum Peloponnesiacum vocabatur. 


Εοάσιη tempore floruit Democritus philosophus : B 


qui etiam in scriptis suis philosophicis docuit de- 
bere eum qui philosophus evadere cupit, exercere, 
temperare se, et ab omnibus vitiis abstinere ; om- 
nia etiam.recte intelligere, ac facere : ubi autem 
huc pervenerit, edocebitur nomen illud novem 
litteris scribendum ; et videbit Filium Dti Verbum 
iliud impassibile, olim etiam passibile futurum. 
Exstant autem hzc apud Theophilum, sapientis- 
simum clironographum. 

Eisdem temporibus etiam floruit Iippocrates, 
philosophus, qui medicinam docuit. 

Post Pelopem, in regna successit Atreus, ct re- 
gnavit annos xx. Hunc excepit Thyestes, qui re- 
gnavit annos xvi ; post hunc regnavit Agamemnon 
annos xvin ; huic successit /Egistlius, οἱ regnum 
tenuit annos ντι. Duravit itaque regnum Graco- 
rum, nempe Peloponnesiacum, annos cLxiv. 

Supradictis autem temporibus, ad Cretam pri- 
mus regnavit Minos, Europe» filius : qui, cum 
mari dominatus esset, Atheniensibus bellum in- 
tulit, legesque illis imposuit. Illujus vero sapien- 
tissimus Plato meminit, in libris ejus De legibus. 
Circa éadem tempora celebres fuerunt Daedalus 


χαχῷ , οὐκ ἂν ἡ δίχη ἐποίησεν αὐτὸν φαγεὶ 
ἐμοῦ, ὅτι νόμος ἐστὶν ἝἛλλησι τῷ συνεσθί 
ποιεῖν xaxà;. Καὶ τὰ αὐτὰ ἔγραψε τῷ ἰδίῳ 4 
καὶ τὰ λοιπὰ, καθὼς συνεγράψατο Εὐρικί 


τραγικὸς ποιητῆς, πληρώσας τὸ δρᾶμα. 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν τοῦ Ἡροίτου ἐδασίλι 
bc jvc pog? 'Axplatog ἔνη λα’, καὶ λοιπὸν μετὰ 
κην τὴν χατὰ Οἰνομάου ἐθασίλευσεν ὁ Πέλοψ 55, 
ἐξ οὗ xai Πελοποννήσιοι 35 ἐκλήθησαν οἱ * 
xot (16). Ἔχτισε δὲ xaX πόλιν, Ίντινα xa Ἡι 
νησον ** ἐχάλεσεν * ἕχτοτε χαὶ Πελοποννήσιον 
τὸ βασίλειον Ἑλλάδος. 

Ἐν αὐτοῖς δὲ τοῖς χρόνοις ἣν 6 Δημόχριτοι 
σοφούμενα διδάσχων’ ὅστις xat ἐν τῇ φιλοσόφι 
cuv y pact) ἐξέθετο ταῦτα ὅτι δεῖ τὸν θελόντα φι 
γενέσθαι ἀσχεῖν σωφρονεῖν, πάντων ἀπέχεσί 
χῶν, πάντα δὲ ὀρθῶς νοεῖν xal πράττειν, 3 
οὕτως Φφιλοσοφήσει, τότε µαθῄσεται τὸ ἑννάγι 
ὄνομα (77) xaX ὄψεται τὸν Υἱὸν τὸν Θεοῦ At 
ἁπαθῃη, παθητὸν μελλοφανῆ (18). Φέρεται ὃ 
εἰς τὸ σύγγραμμα θεοφίλου [105] τοῦ coq 
χρονογράφονυ. 

Ἐν δὲ τοῖς αὐτοῖς χρ΄νοις ἐφιλοσόφει "Ir 
της (79), ἰατρικὴν φιλοσοφίαν ἐχτιθέμενος. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Πέλοπος ἐδασίλε 
Ἀτρεὺς ἕτη Χ’, xal μετ' αὐτὸν ὁ θυέστη 
ες’, (80) xaX μετ αὐτὸν ὁ ᾽Αγαμέμνων Et 
μετ αὐτὸν ἐδασίλευσεν ὁ Αἴγισθος ἔτη C. Κι 
οὖν ἡ βασιλεία τῶν Ἑλλήνων, fjcot Πελοπον 
ἔτη ρ6δ’. | 

Ἐν δὲ τοῖς προειρηµένοις ἀνωτέρω χρόνε 
Κρήτης ἑἐθασίλευσε πρῶτος ὁ Μίνωος (81), 
τῆς Εὐρώπης * ὅστις xai ἐθαλασσοκράτει 355 5 
σας ᾿Αθηναίοις xal νόμους ἑτίθη - περὶ οἱ 
Πλάτων ὁ σοφώτατος ἐν τοῖς Περὶ νόμων à 
µασιν ἐμνημόνευσεν. "Ev οἷς χρόνοις σαν 6 


VARUE LECTIONES. 
3 Εὐριπίδης. Vid. Bentei. p. 20. 39 δεύτερος. De hoc disputat. Schurzfl. Not. Bibl. Vin. 


9 Πέλωφ Ox., Πἐλοψ Cedrenus. 
Ch., ἔθαλλαςσ. Ox. 


9* Ἠελοπονήσιοι Ox. 


* Πελοπόνησον Ox. *' θυεστὴς Ox. 5 | 


ED. CHILMEADI NOTA. 
(15) "Οτι μᾶλλον χατηγορεῖται. Durum hoc locu- p chil. 8, hist. 155, Gnosidici filium, priorem 


tionis genus : χατηγορεῖται enim, pro, injuste ac- 
cusatur, hoc loco poni videtur, nisi xaxr,yo- 
ρεῖται, potius legendum sit. Τὸ μᾶλλον vero eodem 
modo usurpotum occurrit infra, lib. x, p. 507, αὑ- 
τὸς δὲ μᾶλλον, ὡς προγνοὺς τῆς ἑἐμῆς χαρδίας, 
ἀνέκραξε, etc. 

(70) Ἐξ οὗ χαὶ Πελοπονήσιοι ἐχλήθησαν οἱ 'EX- 
λαδικοί. Stephan. de Urb. triplicem hanc regionem 
liabuisse appellationem testatur : Apis enim, Ρ/ο- 
ronei F. temporibus, Apia vocata esl; Pelasgi vero 
Pelasgia : ἐπὶ δὲ τῶν ἨΠΗελοπιδῶν, Πελοπόννη- 
σης * sub Pelopidis vero, Peloponnesus. 

(77) Τὸ ἐννάγραμμον ὄνομα. Scribendum ex Ce- 
dreno ἐννεαγράμματον. 

(78) Παθητὸν μελλοφανη. Cedrenus habet νεο- 


vf. 
(79) Ἐφιλοσόφει Ἱπποκράτης. llippocrates duos 
medica arte celebres fuisse tradidit Jo. Tzetz. 


rum vero, qui et Cous diclus est, bujüs f 
Hippocrates vero iste Cous, librorum custos 
designatus, antiquorum medicornm otnium 
sit libros ; ut idem Tzetzes testatur : 


Ἐν Κῷ βιθ.λιοφύ.αξ δὲ δειχθεὶς ὁ "Ixsoi 
Τὰ πα.λαιὰ τῶν ἱατρῶν événpnos gi6Ala, 
Καὶ τὸ βι6.ιοφυ.]άκιον, δι ὃ φυγὼν ἐκεῖθ 
Ἐν Ἡδωγοῖς διέεριδεν, 'EAAd01, θεσσα.ὶ 
Tp Αρταξέρξη σύγχρονος ὑπάρχων», δι 


Verum Pelopis :vo Hippocrates, ejusqu 
χρυνος Democritus, bene multis annorum ce 
posteriores sunt. 

(80) 'O θυεστὴς ἔτηις’. Cedren. ἔτη δώδε 
ctius : vide Eusebium. 

(81) Πρῶτος 6 Μίνωος. Scr. Μίνως. 
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Aes xai ὁ Ἴχαρος, [106] θρυλούμενοι (82) ἕνεχεν A οἱ Icarus; ob Pasiphaen, Minois regis uxorem: 


τῆς Πασιφάτς, Ὑυναιχὸς τοῦ Μίνωος βασιλέως xal 
«09 Ταύρου τοῦ νοταρίου αὐτῆς (83)* ἐξ οὗ ἔτεχε 
μοιχευθεῖσα "νιὲν τὸν χληθέντα Μινώταυρον, μεσᾶ- 
σαντος (84) -ᾗ µοιχείᾳ τῆς πορνείας τοῦ Δαιδάλου 
xil τοῦ Ἰχάρον. Ὅ δὲ Μίνιυος βααιλεὺς τὴν Πασι- 
φάην ἀποχλείσας ἓν τῷ χονθουχλείῳ (85) μετὰ δύο 
ὄρυλίδων παρεῖχεν αὑτῇ τροφὴν, xa εἴασεν αὐτὴν 
ἐχεῖ. µηχέτι ἑωραχὼς αὐτὴν. Καὶ ἐχείνη θλιθοµένη, 
ὡς ἀυθεῖσα τῆς βασιλικής ἀξίας, νόσωῳ βληθεῖσα 
ἱτελεύτα * ὁ δξ Δαίδαλος χαὶ ὁ Ἴχαρος ἐφονεύθη- 
σαν ὁ μὲν Ἴχαρος φεύγων τῆς φρουρᾶς (80), ὡς 
«λέει, ἐποντίσθη, ὁ δὲ Δαίδαλος ἑσφάγπ. Περὶ δὲ 
«ες Πασιφάης ἑἐξέθετο 6pdpa ὁ Εὐριπίδτς ὁ ποιτ- 


dist. 


Ἑν αὑτοῖς δὲ τοῖς χρόνοις Ἡρακλῆς ὁ τελεστῆς B 


ἑμυστιχὸς ἄθλους ποιῄσας, ἀπελθὼν ἐν τῇ Λιβύη 
χώρα συνέθαλε τῷ ᾿Αντέωνι (87), καὶ αὐτῷ ὄντι 
μυσιχῷ, ποιοῦντι δὲ γἠϊνά 3 τινα. Καὶ νιχήσας 
αὐὺν ὁ Ἡρακλῆς ἑφόνευσεν αὐτόν' ὅστις Ἡρακλῆς, 
βετὰ τὴν νίχτν νόσῳ βληθεὶς, ἑαυτὸν εἰς πῦρ ἔδα- 
A (88) χαὶ ἑτελεύτα * περὶ [101| οὗ Δίδυμος ὁ σο- 
φώτατος συνεγρἀ-γατο. Too δὲ Ἰλίου τότε ἐβασί- 
Àt)ss μετὰ Δάρδανον Λαομέδων, ὁ αὐτοῦ υἱός. 

Μετὰ δὲ Σαμφὼν ἡγεῖτο τοῦ Ἱσραῦλ Ἠλὶ ὁ ἰε- 
ρεύς. 

Ἐν δὲ τοῖς ἀνωτέρω χρόνοις ἑτελεύτα ὁ ᾿Ανδρό- 
Ίος, ὁ υἷὸς της Πασιφάης xot τοῦ Μίνωος, βασιλέως 
της Κρήτης ὡσαύτως δὲ χαὶ αὐτὸς Μίνωος ἑτελεύτησε, 
xal ἐχέλευαε µέλλων τελευτᾷν βασιλεῦσαιτῆς Κρήτης 
tb» Μινώταυρον. Καὶ μετὰ τὴν τούτου τελευτὴν τοῦ 
Μίνωος ἑδᾳσίλευσε «c Κρἠτῆς ὁ Μινώταυρος, ὁ Πα- 
ειφάης υἷὸς xal Ταύρου τοῦ νοταρίου αὐτῆς. Καὶ ὕδριν 
λοχιζόμενοι οἱ συγχλητικοὶ τῆς Κρήτης τὸ βασιλευ- 
(vt ὑπὸ τοῦ Μινωταύρου, ὡς µοιχογεννήτου, 
ευσχευά»ονται αὐτῷ xai προτρέπονται τὸν Θησέα, 
ὡς γενναῖον, τὸν υἱὸν τοῦ Αἰἱγέως, βασιλέως τῆς 
8:2231(a;, εἰς τὸ πολεμῖῆσαι αὐτῷ, δυνταξάµενοι 
προδίδειν τὸν Μινώταυρον xai τὴν χώραν πᾶσαν, 
χα) διδόναι αὐτῷ xaX τὴν ἁδελφὴν αὐτοῦ cl; γυναῖ- 
κα, την Αριάδνην, τὴν tx Πασιφάης καὶ τοῦ Μί- 
νωος βασιλέως  εἶχε γὰρ ἀπὺ της Πασιφάης xal 
τοῦ Μένιωος τὸν ᾿Ανδρόγπον xax τὴν ᾿Αριάδνην. Καὶ 
fi0: κατ) αὑτοῦ ὁ θησεὺς εἰς τὴν Κρήτην ἐξαίφνης, 


Tauru::que, scribam ejus: quocum rem habuit 
Pasiphae, filiumque ex eo, Minotaurum, peperit ; 
adulterii consciis, atque illud etiam promoveuti- 
bus Dzedalo et Icaro. l'ex vero Minos uxorem snam 
in cubiculo, una cum duabus ancillis, victu neces- 
sario adhibito, includi jussit; nec post illud tem- 
poris unquam in conspectum viri venit. Caeterum. 
quod regia dignitate exuta esset, excrucians se, in 
morbum incidit, et sic vitam flnivit. Dxdalus au- 
tem et Icarus deinde perierunt; hic quidem, ru- 
pto carcere, inter navigandum, mari demersus est ; 
D:edalus vero gladio occisus. De Pasiphae vero fa- 
bulam conscripsit Euripides poeta. 


lisdem temperibus llercules ille, srumuls suis 
clarus, initiator et mysta, Libyam profectus, cum 
Auteone, qui ipse mysta fuit, Lerrestresque quas- 
dam artes exercuit, congressus est. Quem cum vi- 
cisset. ffercules, occidit : post wictoriam vero, 
morbo correptus, scipsum ipn ignem conjecit ; uhi 
absumptus periit. H»c autem a Didymo sapientis- 
simo conscripta sunt. Regnavit ad llium tunc 
temporis, post Dardanum, filius ejus Laomedon. 

Israelem vero, post Sampsoneinn, judicavit Eli 
sacerdos. 

Temporibus autem supradictis mortuus est Αη- 
drogeus, Minois Crete regis ex Pasiphae filius. 
Mortuus est etiam Minos ipse : qui S'7 moriturus 
successurem sibi in regno constituit Minotaurum. 


C Post Minoem itaque mortuum, Crete regnum te- 


nuit Minotaurus, Pasiphaes ex Tauro, Notariosuo, 
filius. Verum regni primores probro sibi ducentes, 
si ex adulterio natum regem haberent, in eum 
conspirarunt : Theseumque, JEgei Thessaliz regis 
filium, virum strenuum, adbhortati sunt promit- 
tentes se Minotaurum regionemque totam prodi- 
turos; et. Ariadnam, sororem ejus, Minois regis 
ex Pasiphae filiam in uxorem illi daturos. Susce- 
perat. enim ex Pasipliae rex Minos Androgeum et 
Ariadnam. Statim itaque Theseus in Cretam, ad- 
versus Minotaurum, proficiscitur. Proceres autem, 
cum exercitu toto, simulata fuga, Minotaurun, 
urbemque  Gortynam  deseruerunt.  Minotaurus 


xài πᾶ,τες ἑάσαντες τὸν Μινώτανρον οἱ συγχλητι- p vero proditionem sentiens, et ipse fuglt in Labyrin- 


χο) xii ὁ στρατὸς ἔδοξαν φεύγειν viv. πόλιν Γόρτν- 
vay ". Καὶ γνοὺυς ὁ Μινώταυρος τὴν προδοσίαν, 


thum regionem : ubi, cum ad montem pervenisset, 
speluncam quamdam subintrans. delituit. Theseus 


VARALE LECTIONES. 
κ. Vid, Bentlei. p. 91. ** γἠῖνα. Fortasse conferenda qua: sunt p. 42 D extr. γητείας, |. e. Υοητείας 


τινάς Schurzíleischius, Not. Bibl.Vin. p. 65 parum probabiliter. 


νο Γορτύναν Ox. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


(R2) θρυλούμενοι. Ser. θρυλλούµενοι. 

(85: Τοῦ νοταρίου αὑτηῆς. Notarii, sive scriba ; 
dictio Latina, apud Grzcos recentiores frequenter 
Usurpata. Eusebius tamen Taurum τοῦ Μίνωος 
οτρατηγὸν, Minois Milirie Pre fectum. fuisse vult, 
Ghron. lib. poster. ex Philochoro. - 

(84) Μεσάάαντος. Pro μεσιτεύταντος, seu peót- 
*:ugáy ze», de utrisque enim dictum. 


PATROL. GR. XCVII. 


(85) Ἐν τῷ κουδουχλείῳ. Ex Latino, cubiculum 
vocabulum factum. . 
ε(86) Φεύγων τῆς φρουρᾶς, Lego, Ex τῆς φρου- 
üc 


Pe 
(87) Τῷ ἸΑντέωνι. Hic Anteus aliis est. ] 
(88) 'Eausbv εἰς mop ἔδαλε. Ita etiam Eusebius 
Chron. lib. 11: 'Ἡρακλης νόσῳ λοιµώδει περιπεσὠν, 
εἰς rop ἑαυτὸν ῥίψας τελευτᾷ. 
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autem eum insecutus, et a quodam edoctus ubi A ἔφυγε xal αὐτὸς εἰς τὴν Λαθύρινθον χώραν (89) - 


jatitavit, e latebris extractum statim interfecit. 
Victor itaque in urbem Gortynam reversus, trium- 
phum de Minotauro egit, magnamque apud proce- 
res subditosque omnes comparavit sibi gloriam. 
Proceres etiam rogavit, uti ad patrem /Fgeum 
secum profecti, triumphum etiam illic celebrarent. 
Theseum vero, antequam patriam versus $$ vela 
dedisset, antevertit nauta quidam ; qui /Egco,Thesei 
pai nuntiavit Minotaurum ex urbe aufugisse. 
Suspicatus itaque pater dolose cum eo egisse 
Cretenses (quorum fraudes cliam in prover- 
bia abierant : Cretenses semper mendaces ) , se- 
ipsum in mare projecit εἰ periit. Theseus itaque 


reversus, patrem exstinctum invenit, et consi- 


καὶ [108] ἀνελθὼν ἓν ὄρει εἰστλθεν εἰς omia» 
χρυπτόµενος. Καὶ καταδιώξας αὐτὸν ὁ θΘησεὺς 
ἔμαθεν ὑπό τινος ποῦ χέχρυπται " ὄντινα ἐχέαλὼν 
ἐφόνευσεν εὐθέως. Καὶ εἰσελθὼν kv τῇ πόλει Γορτύ- 
vp ἑθριάμθευσε τὴν xatk τοῦ Μινωταύρου νίχην * 
χαὶ εὐφημεῖτο *! ἀπὸ τῶν συγχλητικῶν xal ἀπὸ πά- ᾿ 
σης τῆς χώρας. Καὶ ἤτησεν αὑὗτοὺς ἀπελθεῖν πρὲὶς 
τὸν Αἰγέα, τὸν αὑτοῦ πατέρα, ἵνα xal πρὸς αὐτὸν 
θριαμβεύσῃ τὶν νίχην. Πρὸ τοῦ δὲ αὐτὸν χαταπ]εῦ- 
σαι πρὸς τὸν πατέρα αὗὑτοῦ, ἀπελθών τις ναύττς 
ἀνήγγειλε τῷ βασιλεῖ Αἱγεῖ , τῷ πατρὶ τοῦ θη- 
σέως, ὅτι ἐξέφυγεν Ex τῆς πόλεως ὁ Μινώταυρος * 
xai ὑπέλαθεν ὅτι ἅλην ** αὐτῷ ἐποίτσαν οἱ Κρῖ- 
τες (90): ἐξέθεντο γὰρ περὶ αὐτῶν, ἄρητες ἀεὶ 


liariis suis ita suadentibus , Cretensium  re- B /εῦσται. xa ÉpAuyev . ἑαυτὸν εἰς ttv θάλασσον 


gno, cum Ariadna, spreto ( cum Patre defuncto, 
ia Thessalie regno jam successurus esset), 
uxorem sibi accepit lliam qua et Phaedra di- 
cta est. Ariadna vero, in Jovis templum se re- 
cipiens, ibi ad mortem usque virgo sacris vacavit. 


χαὶ ἀπώλετο. Ἐλθὼν οὖν 6 θησεὺς εὗρεν αὐτὸν τε- 
λευτήσαντα * xal πεισθεὶς τῇ ἰδίᾳ συγχλἠτῳ περ:- 
εφρόνησε τῆς βασιλείας τῆς Κρήτης χαὶ τῆς ἎΑριά: 
ὄνης, βασιλεύσαντος τοῦ ἰδίου πατρὸς τῆς Θεσσαλίας, 
xai Ἠγάγετο γυναῖχα τὴν "iav *5 τὴν λεγομένην 


Φαίδραν. Ἡ δὲ Αριάδνη εἰσελθοῦθα ἐν τῷ [109] ἱερῷ τὸῦ Διὸς ἔμενεν ἱέρεια παρθένος, ἕως οὗ ἑχεί 


ἑτελεύτησε, 

Mlis temporibus increbuit fama mendax, de 
amoribus Phedre et Ilippolyti privigni, Thesei 
ex pellice filii : de quibus postea sapientissimus 
Euripides drama conscripsit. Acciderunt autem 
ea, qux de Phadra traduntur Li annis post mor- 
tuam Pasiphaen : sicuti a sapientissimo Domnino 
Chronographo memorias proditum est.' Erat au- 


Ἐν αὐτοῖς δὲ τοῖς χρόνοις ἐθρυλλεῖτο ** iy τὴ 
θεσσαλἰᾳ 6 ψεύστης πόθος τῆς Φαΐδρας ὁ πρὸς "In- 
πόλντον, τὸν πρόγονον αὐτῆς (91), υἱὸν δὲ Θησέως 
ἐχ παλλαχῖς ' περὶ ἧς ὁ σοφώτατος Εὐριπίδης μετὰ 
ταῦτα συνεγράφατο δρᾶμα ποιητικῶς. Μετὰ οὖν νβ 
ἔτη τοῦ τελευτῆσαι την Ἡασιφάην ἐστὶ τὰ χατὰ τὴν 
Φαίδραν, χαθὼς ὁ σοφώτατος Δομνῖνος ὁ χρονογρά- 


tem Phadra, formam quod. spectat, statura justa, C φος ὑπεμνημάτισε. Tjj δὲ θέᾳ ἣν ἡ Φαίδρα τελεία, 


ornata, facie oblonga, moribus honestis : Hippo- 
lytus vero statura etiam justa, robustus, colore ni- 
gro, capillo brevi, subsimus, facie lata, dentibus 
grandioribus, barba rara, venationi deditus, animo 
sapienti et sedato. Rex Theseus vero, ubi audisset 
qua de uxore lia Phadra disseminabantur in po- 
pulum, moleste SOhac in ea tulit : commotus etiam 
ira in filium suum Hippolytum, illis quidem rem 
n»n aperit. Caeterum sumpto sibi tauro albo Ne- 
ptuno illum immolavit ; filiumque Hippolytum ex- 
secratus, diris devovit. Ilippolytus vero post tres 
menses venatum egressus, dum eques aprum in- 


εὔστολος, µάχροψις, σώφρων. 'O δὲ Ἱππέλντος τῇ 
Gíg ἣν τέλειος, εὐσθενῆς µελάγχροος, χονδόθριξ, 
ὑπόσιμος, πλατόψις, ὁδόντας ἔχων μεγάλους, σπανὸς 
τὸ γένειον, χυνηγέτης, σώφρων δὲ χαὶ ἤσνχος. Ὁ δὲ 
Θησεὺς ὁ βασιλευς ἀχούσας τὰ θρυλλούμενα ἐν τῇ 
πόλει περὶ τῆς αὑτοῦ γυναιχὸς Ἰλίας Φαΐδρας, ἑλυ- 
πεῖτο πρὸς αὑτὴν ' xal ἀγανακτήτας χατὰ τοῦ ἰδί.ν 
υἱοῦυ Ἱππολύτου ox ἔδειξεν αὐτοῖς * λαθὼν δὲ ταῦ- 
pov λευχὸν ἔδωκχεν αὐτὸν θυσίαν τῷ Ποσειδῶνι, [110] 
χαταρώμενος (99) τὸν υἱὸν αὐτοῦ Ἱππόλυτων xol 
αἰτούμενος χαχῶς αὑτὺν ἀπολέσθαι. Καὶ συνέδη 
μετὰ μῆνας τρεῖς bv τῷ ἐξελθεῖν τὸν Ἱππόλυτον 


VARLE LECTIONES. 


M εὐφημεῖτο. Eg 


εἴτο Ox. '* Alyét Ox. * ἄλλην. ἅλην Ch., δόλῳ Cedrenus, unde et ἁπάτην duci 


post ** ἔριψφεν Ox. ** Ἱλίαν. Inepte pro ἰδίαν. Sic et 22. ** ἐθρυλεῖτο. Sic et 89, 13. 189, 18, 950, 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(89) Ei; M Λαθύρινθον χώραν. Cedr. habet, εἰς D Collect. Πρόγονοι xai οἱ ἀπὸ προτέρου vápou γε- 


τὴν Λαθυρίνθων χώραν. Λαθύρινθον Hesychius in- 
terpretatur, χοχλιοειδη τόπον. Eiymologici Magui 
auctor Labyriuthuim Creticum montem fuisse ait, 
in quo antrum erat descensu ascensuque mole- 
stum. Λαθύρινθος ἐν τῇ Κρήτη νήσῳ ἑστὶν ὄρος, kv 
ᾧ ἐστι σπήλαιον ἀντρῶδες, δύσχολον περὶ τὴν χάθο- 
δον, xai δυσχερὲς περὶ τὴν ἄνοδον ' ἓν (p λέγεται ὁ 
Μινώταυρος ἐμθληθῆναι. ο 
(90) "τι ἄλλην αὐτῷ ἑποίησαν οἱ Κρῆτες. Locus 
mendosus * suspicor legendum, ὅτι ἅλην αὐτῷ 
ἑποίησαν, quod verto, in errorem eum duxerant. 
(91) Tóv πρόγονον αὐτῆς. Πρόγονοι dicuntur, filii, 
ex nuptiis prioribus nati. Moscophul. Attic. voc. 


γενηµένοι, ὧν ὁ macho, ἣ µήτηρ εἰς δεύτερον ἦλθε 
γάμον. Λέγονται δὲ πρόγονοι, πρὸς τοὺς ἀπὸ τοῦ δευ- 
τέρου Y'&uou γεγΣννηµένους. Ἐπίγονοι δὲ λέγονται, 
οἱ ἀπὸ τοῦ δευτέρου γάμου. 
(92) Καταρώμενος τὸν vióv. Eadem habes spud 
Jo. Tzetzem, chil. 6, hist. 56. 
Τὰ $alópac ᾽᾿Ἱππο.ύτου te Aa tsAei toic πᾶσι», 
Ὡς fipa τούτου Φαίδρα μὲν προγόγου πεφυκότος. 
Αὐτοῦ δ' αὐτὴν ἁπώσαντος , ψεύδεται τούτου 


.. βίαν 
Θησεῖ, τῷ τούτου δὲ πατρὶ, θ/ήσχει indir xatá- 
'aug. 
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CHRONOGRAPIIIA, — LIB. IV. . 


E 


εἰς Of pav ἔφιππον xal διῶξαι σύαγρον, τοῦ ἵππου À sequitur, equo forte cxspitante excussus, ad ter- 


αὐτοῦ Tpocx^/yavto; ἐξεσελλίσθη (93) ναὶ ἔπετε 
γαμαὶ, χατέχων τῇ ἀριστερᾷ χειρὶ τὸν χαλινὸν τοῦ 
ἵππου, xai εἰλιγέντος ** (94) τοῦ λωρίου ἐν τῇ χειρὶ 
αὑτοῦ ἑσύρη ὑ:ὺ τοῦ ἵππου, πληγὴν δξ λαθὼν ἐν τῇ 
αὐτοῦ χεγαλῇ εἰσηνέχ-η ὑπὸ τῶν δούλων εἰς τὴν 
πόλιν Ev τῷ παλατίῳ ' xoi τῇ ἔχτῃ ἡμέρᾳ ix τῆς 
πλτγης τῆς αὐτοῦ χεφαλῖς τελευτᾷ ' Ἶν δὲ ἑτῶν χβ’. 
'O δὲ θησεὺς βασιλεὺς πενθῶν αὐτὸν ἐξεῖπε τῇ 
$alópz τὴν ἑαυτοῦ λύπην, ὀνειδίζων αὐτὴν, εἰρηχὼς 
αὐτῇ χαὶ τὰ θρυλλούμενα ἐν τῇ πόλει χαὶ τῇ χώρα 
ἔνεχεν τοῦ Ἰππολύτου xal αὐτῖς. 'H δὲ Φαίδρα 
ἀχούσασα ταῦτα ἑξυμόσατο αὑτῷ μὴ εἰδέναι τοιοῦ - 


τον, ἀλλὰ xal ἀποχειμένην αὐτῷ καὶ μµἀάτην τὴν. 


λοιδορίαν ταύτην τοὺς τῆς πόλεως φημίσαι ὑπο,οή- 
6αντα-ς. Ὁ 6i θτσεὺς μὴ πεισθεὶς abs, αἰσχυνόμε- 
wx δὲ xal thv σύγχκλττον αὐτοῦ, ἐποίγσεν αὐτὴν 
ἀπὸ ὄγεως, χελεύσας µηχέτι αὐτῷ ὁρᾶσθαι, λυπού» 
µενος δὲ xal διὰ τὸν θάνατον τοῦ ἡ2ίου αὐτοῦ υἱοῦ * 
ἰφΏει γὰρ αὐτόν. Ἡ 6i [111] Φαίδρά, ὡς πάνυ 
σώφρων, θλιθοµένη δὲ xal διὰ τὴν φενδῆ χατηγο- 
paw τῶν τῖς πόλεως xal τῆς χώρας, xal τοῦ àv- 
ὁρὲς τὸν ἁποδιωγμὸν αἰσχυνομένη, ἑαυτῇ ἀπεχοί- 
6χτο, xal τελ:ν ᾷ οὖσα ἑτῶν λ0’, χα[ὼς Κεφαλίων 
ὁ σογώτατος συνεγρἀγατο ταῦτα, λέγων ὅτι µάτην 
*ipi tns σώφρονος Φαίΐδρας τὸν χατὰ Ἱππόλντον πό- 
θον ἐμυθολόγησαν, ποιητικῶς περὶ τῆς αὐτῆς πλα- 
θάμενοι. 


"Ev αὗτο:ς δὲ τοῖς χρόνοις ἐθασίλενδε τῶν Λανε- 


ἑειμονίων πρῶτος Εὐρυσθεὺς ** (95) ἔτη p2', καὶ C 


ἆλιοι βασιλεῖς μετ) αὐτὸν η’ 50 ὁμοῦ ἐθασίλευσαν 
ἔτη σας'. Καὶ ὁ ”Αλκμαινος *! ἔτη λζ. Καὶ xaz- 
έσχεν ἡ βασιλεία Λαχεδαιμονίων τὰ πάντα Exn τκε’, 
ὡς ᾽Αϕριχανὸς ὁ σοφώτατος συνεγράφατο. 

Μετὰ δὲ Ἠλεὶ τὸν προφήτην τῶν Ἰουδαίων πρῶ- 
wx ἑδασίλευσε τῶν Ἱουδαίων Σαοὺλ, ὁ τοῦ Κὶς, Ex 
Wr; Βενιαμὶν, ἔτη x', ἓν Γαδαὼν τῇ πὀλει. Τῶν 
δὶ Κορινθίων μετὰ τοὺς Λαχεδαιμονίους (96) ἐδασ[- 
λενσε τότε ᾽Αλίτης " ἔτη λε’, χαὶ ἄλλοι βασιλεῖς 
ια’ ἔτη coz". Καὶ ὕστερον ἐδασίλευσεν 33 (97) * ἔτος 
d. Κα:έσχε δὲ dj βασιλεία Κορ.νθίων τὰ πάντα ἔτη 
er. 


Ἐν [112] τοῖς χρόνοις τοῦ Σαοὺλ ἐπενόησαν πρῶ- D 


YARLE LECTIONES. 


V ἔοιππον. ἐφ᾽ ἵππον Ox., ἔφιππος διώχων Cedrenus, ** εἱλιγέντος Ch., εἰληγέντος ος. γ. p. 19 C. 
Ἐρυσθεὺς Ox., Εὐρυσθεύς Ch., Cedrenus. 59η’. Debelat Q, quod reponit Schurzfleisch. Not. B. 
. p. 98 Α. 5! χαὶ ὁ "Αλκμαινος. « Hic ᾽Αλκαμένης vocatur apud Eusebium. » Ch. 


M 
V. p 936. V. ad o 
}Αλέτης. ᾽Αλέτης Ox. 
l. c. P. 222. N 


ram pronus cadi!; et habenis να manus digitis 
implicatis, ab equo rapiebatur: caput vero inde 
vulneratum, servi ad urbem deferentes, in palatiui: 
duxerunt : ubi sexto post die, ex capitis vulnere 
interiit, annum agens vicesimum secundum. Πιτ 
vero Theseus lugens illum, dolores suos Phzedize 
aperit : llippolytum ctiam illi in os injicit, expro- 
brans ea, qux: de consuetudine illorum populus 
undique dictitabat. Phaedra, ubi haec audisset, jura- 
mento adhibito, sibi cum eo quid tale unqua:n 
jutercessisse negavit : quin et. rumores, ab impe- 
rito vulgo de Hippolyto jactatos, falsos essc vanos- 
que omnino. adjuravit. Theseus. autem fidem ci 
nequaquam adhibens ; pudefactus. ctiam, qucd 
primores suos hzc latere non potui-sent, e couspe- 
clu suo eam amovil, visunque suum fugere cari 
jussit. in. perpetuum. Ipse interim fatum filii sui, 
quem unice dilexit, misere lugebat. Phara vero, 


" innorentz sussibi conscia, xgre etiom ferens 


se, ob falsum popelli rumoren, a conjuge suo 
ejectam essc; pudore victa, sibimetipsi morleia 
conscivit, aunum agens tricesin um nonum : sicut 
ista litteris prodidit 90 sapientissimus Ccphalion | 
qui poetas eliam perstrinxit, ob ea qu de castis- 
Sim Phadrae et Hippolyti amoribus, vanissimo 
fabulati sunt. 


Circa illa tempora Lacedzemoniis regnavit pri- 
mus Eurystheus, per annos xi! et post eum rcges 
alii vin, per ccxLvi. annorum spatium : deindo 
Alemznus, annos xxxvn. Duravit igitur regnum 
Lacedzmoniorum per annos CCCXXVv, sicut scriptum 
reliquit sapientissimus Africanus. 

Post Eli prophetam, regnavit primus ad Judzam 
Saulus, filius Cis ex tribu Benjamin, annis xx, in 
urbe Gibeah. Everso Lacedemoniorum iniperio, 
Corinthiis regnavit Aletes, per annos xxxv, aliique 
deinde reges xi, per annos ccLxxvit, postea etiam 
regnavil* per annum unum. Duravit igitur regnuin 
Corinthiorum annis οοσσι. 


lislem Sauli temporibus, Piszi primum certa- 


T d 


5! ἑθασίλευτεν. ἐθατίλευσαν πρυτάνεις, ἕκχστος ἔτος ἓν Schurzfleischius 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ.. 


(95) Ἐξεσελλίσθη. Vox hybrida, ex particula 
Greca £E, verbo vero Latino, Grmco more for- 
mato, conficta : a σέλα enim, seu σέλλα, sella σελ- 
Ἰίκομαι formatur, inde compositum, ἐξεσελλί- 
εὖτ, ex sella,seu sede excussus est. 

(44) ΕΙληγέντος τοῦ λωρίου. Λωρίον, λῶρον et 
λῶρος, apud recentiores Graccos usurpata pro, 
m, Habena. 

(95) Ἐρυσθεύς. Scr. Εὐρυσθεύς. Euseb. Chron. 

I. u. Λαχεδαιμονίων πρῶτος ἐθασίλευσεν Εὐρνσθεὺς 


in yp. 


(96) Μετὰ τοὺς Λαχεδαιμονίους. l'orte scriben- 
dum, μετὰ τῶν Λακεδαιμονίων. Corinthiorum eniin, 
el Lacedasnoniorum regnum eodem auno caisse, 
sub regibus scilicet Alete εἰ Eurystbeo, testatur 
Eusehius in Chronicis : quem vide. 

(97) Καὶ ὕστερον ἐθασίλευσεν Exo; a'. Supple, ex 
Eusebio, Αὐτομένης. Euseb. Chron. Can. Κοριν- 
θίων ἐδασίλενσεν (0'. Αὐτομένης ἔτος &v, el deinde 
οἱ Κορινθίων βασιλεῖς ἕως τοῦδξ τοῦ χρόνου, μεθ) οὓς 
ἑνιαύσιοι Πρυτᾶνεις. 


1*5 


JOANNIS MALAL.E τς 


men Olympicum instituerunt; Jovi Olympio fe- A τον ἀγῶνα οἱ Πισαῖοι ** Ολυμπίων, τότε τὴν ἑορτὴν 


etivitateii illam universalem celebrantes, De his 
vero scripsit in Chronogroaphia sua sapientissimus 
Africanus. 

Eodem tempore Judzorum sacerdos erat Samuel 
propheta; qui, ex pracepto Dei, Davidem, Jesse 
filium, Judzorum regem constituit. 


ἐπιτελέσαντες τὴν χοσμιχὴν τῷ Ad Ὀλυμπί, 
περὶ ὧν ὁ σοφώτατος ᾿Αφρικανὸς ἐχρονογράφτ- 
σεν. 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χαιρῷ ἐγένετο ἱερεὺς τῶν "Iou- 
δαίων Σαμουἡλ ὁ προφήτης ' χαὶ προεδάλετο *5 χ2τὰ 
Χέλευσιν Θεοῦ βασιλέα τὸν Δαθὶδ τοῦ Ἰουδαϊκοῦ 
ἔθνους, τὸν υἱὸν τοῦ Ἴεσσαί. . 


YARLE LECTIONES. 


** Πισσαῖοι Ox. ** προεδθἀλετο. προεθάλλετο Ox. 


SUME 
« 





ΛΟΓΟΣ IIEMIITOZ 


ΧΡΟΝΑΝ ΤΡΩΙΚΩΝ ’. 


LIBER QUINTUS 


DE TROJANIS TEMPORIBUS. 


9] Davidis temporibus regnavit ad llium, sive p [115] Ἑν δὲ τοῖς χρόνοις τοῦ Δαθὶδ ἑδασίλευσε τοῦ 


Phrygiam, Priamus, Laomedonis fllius. Eo regnante, 
Troja simul, omnisque Phrygum terra, a Grzcis 
devastata sunt : quorum duces celebriores fuerunt, 
Agamemnon et Menelaus, cum Neoptolemo Pyrrho, 
e:eterisque, qui arma contra [lium moverunt, ob 
Helen: raptum, cujus amore Paris, qui et Alexan- 
der, captus fuerat. Erat enim Helena statura jusia, 
decora, papillis formosis, nivis instar alba, pul- 
chris superciliis, eleganti naso, vultu optimo, crine 
crispo et 3ubflavo, oculis grandiusculis, gratiosa, 
voce suavi, stupendum denique ob formam inter 
fcminas spectaculum ; annum autem tunc temporis 
agebat vicesimum sextum. Causa vero, quz Trojz 
Phrygie regionibus regnisque omnibus ruinam 
invexit, hujusmodi fuisse perhibetur. 


99 Nato ex llecuba Paride, pater ejus Priamus 
oraculum Apollinis consulit, quid de filio sibi nato 
sperandum esset. Responsum vero vates hoc dedit : 
Natus est tibi filius Paris puer infaustus : qui tri- 
cesimum attingens annum, exitium. regnis Phrygiis 
allaturus est. σα ubi audisset pater, mutato sta- 


* nscr. Τροϊχῶν Ox. 


5 Πάριδος Ωµ., Πάρυδος Ox. 


Ἰλίου, fot τῆς Φρυγῶν χώρας, Πρίαμος, υἱὸς 
Λαομέδοντος. Ἐν δὲ τῇ αὑτοῦ βασιλείᾳ τότε xal 
τὸ "Dov, xoi τὸ Δάρξδανον, καὶ ἡ Τροία, xai πᾶσα 
à χώρα τῆς Φρυγίας πορθεῖται ὑπὸ τῶν Αχα:ῶν * 
ἐν οἷς ἱστορεῖται ᾽Αγα ιέμνων χαὶ Μενέλαος καὶ οἱ 
λοιποὶ αὖν τῷ Νεοπτολέμῳ Πύῤῥῳ, ὅσοι ἐπεστρά- 
τευσαν κατὰ τοῦ "lou δ.ὰ τὴν ὑπὸ Πάριδος 50 «ou 
xài ᾿Αλεξάνδρου κλοπὴν τῆς Ἑλένης' ἐτρώθη γὰρ 
εἰς αὐτὴν (98). Ἡ γὰρ Ἑλένη ἣν τἐλεία, εὔστο- 
λος (99), εὔμασθος, λευχἣ ὡσεὶ χιὼν, εὔοφρυς, εὔ- 
ρινος, εὖχα ράχτηρος (1), [114] οὐλόθριξ, ὑπόξανθος, 
μεγάλους ἔχουσα ὀφθαλμοὺς, εὐχαρὴς, χαλλίφωνος, 
φοθερὸν θέαµα εἰς γυναῖχας * ἣν δὲ ἐνιαυτῶν xc'. 
Ἡ ὃὲξ ἀρχὴ τῶν xaxüv τοῦ ἀπολέσθαι τὴν Τροίαν 


C καὶ πᾶσαν τὴν Φρυγῶν χώραν xai τὰ βασίλεια a 


τῆς εὑρέθη ἡ πρόφασις αὔὕτη. 

To Πάριδος γεννηθέντος ὑπὸ τῆς Ἑχάδης, Πρία- 
poc, ὁ τούτου πατὴρ, ἀπελθὼν Ev τῷ μµαντείῳ τοῦ 
Φοίθου ἐπυνθάνετο περὶ τοῦ τεχθέντος αὐτῷ υἱοῦ. 
Καὶ ἐδόθη αὐτῷ ὁ χρησμὸς οὗτος: Ἐτέχθη σοι υἱὸς 
Πάρις, παὶϊς δύσπαρις, εριακογτούτης γεγόµεγος 
ὀΛέσει τὰ βασἰάεια Φρυγῶν. Καὶ ταῦτα ἀχούσας ὁ 


VARLE LECTIONES. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


: (98) Ἐτρώθη γὰρ εἰς αὐτὴν. Subaudiendum, τῷ 
t 


^ (09) Εὔστολος. Vox hsc ad vestium ornatum pro- 
prie referenda : licet hioc in Ilelenze laudibus lo- 
cum habere non debere quis existimet, Leo Allat. 
jn 53ο. Porphyrogen. de prztersuissis ab Homero, 
bene comptam, vertit. 

(1) Εὐχαράκτηρος. Χαρακτὴρ hic de facie tantum 
diei apparebit cuilibet locum hune sequentibus 
conferenti. Lib. enim xi, M. Antoninus Philos. λε- 


πτοχαράκτηρος dicitur, eum prius κονδοειδῆς. cur- 
tus, el λεπτὸς, gracilis dictus fuisset. Verum 
S. Pauli characteriama lib. x, p. 955, datum, rem 
extra controversiam ponit. lbi enim cum prius 
tum corporis totius lineamenta, tum vultus capil- 
liique color, descripta fuerant, tandem addit 
auclor, ὑπογελῶντα ἔχων τὸν χαραχτῆρα, vultum 
ridibundum ci tribuens, µαχροχαράκττρος itaque, 
facie longa, λεπτογαράκτηρος, facie tenui, seu parva 
necessario vertenda sunt, | 


171 


xii ἔπεμφεν αὐτὸν ἐν ἀγρῷ ὀνόματι ᾽Αμάνδρᾳ *', 
ΥαλσκτοτροφΏναι 9 παρὰ γεηπόνῳ (3) τινὶ, ἄχρις 
[115] οὗ διέλθῃ τὰ τριάκοντα ἔτη, ἅπερ ὁ χρησμὸς 
εἴκξεν, ἑάσας τὸν αὐτὸν Ἀλέξανδρον τὸν xa Πάριδα 
Πρίαμος, ὁ αὐτοῦ πατὴρ, ἓν τῷ &vpip* ποιήσας δὲ 
τείχος tv τῷ αὐτῷ ἀγρῷ (4) µέγα ἐχάλεσεν αὑτὸ 
πόλιν τὸ Πάριον. Καὶ ἔμεινεν ἐχεῖ ὁ Πάρις ἀνατρε- 
φόμξνος xat ἐν αὐτῷ διάγων xal ἀναγινώαχών * ὅστις 
ἑλλόγιμος καὶ εὐπαίδευτος ἐγένετο, χαὶ ἑξέθετο λό- 
Τον Σγχωμιαστιχὸν εἰς τὴν ᾿Αϕροδίτην, λέγων µεί- 
ζονα ** αὐτῆς θεὰν μὴ εἶναι µήτε τὴν "Hpav µήτε 
την ᾿Αθηνᾶν. Τὴν γὰρ ᾿Αφροδίτην τὴν ἐπιθυμίαν 
εἶττεν εἶναι * ix τῆς ἐπιθυμίας οὖν πάντα τίχτεσθαι 
εἶπεν ἓν τῇ ἑαυτοῦ ἐχθέσει. Διὰ τοῦτο ἱστοροῦσιν ὅτι 
ὁ Πάρις ἔχρινε μεταξὺ Παλλάδος xaX Ηρας χαὶ Ἄφρο- 
δίσης, xal τῇ ᾽Αφροδίτῃ ἔδωχε xb μῆλον, ὃ ἐστι τὴν vl- 
χην, εἰπὼν ὅτι ἡ ἐπιθυμία, ὃ ἐστιν ἡ Αφροδίτη, πάντα 
τίχτει χαἱ τέχνα χαὶ σοφίαν xal σωφροσύνην καὶ τέχνας 
xaX τὰ ἄλλα πάντα Ev λογικοῖς xal ἀλόγοις' μεῖζον δὲ 
αὐτῆς χαὶ ῥέλτιον 5’ μὴ εἶναι. Ἐξέθετο δὲ χαὶ ὕμνον εἰς 
αὐτὴν τὸν λεγόμενον χεστὸν (5) ὁ αὑτὸς Πάρις. Μετὰ 
δὲ τὸ διελθεῖν τὸ λβ΄ ἔτος λογισάμενος ὁ Πρίαμος ὅτι 
παρτλθεν ὁ χρόνος τοῦ δοθέντος [116] χρησμοῦ περὶ 
του Πάριδος τῶν X' ἐνιαυτῶν, πέµψας Ίγαγεν ἀπὸ 
τοῦ ἀγροῦ τὸν αὐτὸν ᾽Αλέξανδρον τὸν xal Πάριδα 
μετὰ πάσης τιμῆς ' ἐφίλει γὰρ αὐτόν. Καὶ ἐξῆλθεν 
ὁ αὐτὸς Πρίαμος εἰς ἀπάντησιν αὐτοῦ χαὶ οἱ συγχλη- 
τιχοὶ αὐτοῦ μετ) αὐτοῦ xal οἱ ἀδελφοὶ αὐτοῦ πάν- 
τες (8) xal πάντες οἱ τῆς πόλεως. Καὶ εἰσηλθεν iv 
τῇ Tpoía ὁ αὐτὸς Πάρις τῷ λΥ’ αὑτοῦ ἔτει μηνὶ 
Σανθικῷ (j) τῷ καὶ ᾽Απριλλίῳ. Καὶ ἑωρακὼς αὐτὸν 
ὁ Πρίαμος οὕτως εὑπρεπῆ καὶ τῇ θέᾳ, xal τῷ σθένει, 
χαὶ τῇ διαλέχτῳ, ἐχέλευσεν αὐτῷ λαθεῖν δῶρα xal 
ἀπελθεῖν θυσιάσαι tv Ἑλλάδι Δαφναίῳ ᾽Απόλλωνι, 
λέγων ὅτι ᾿Ἠλέησέ µου τὸ γῆρας xal παρῄνεγχε τὰ 
xaxá. Ἰδοὺ γὰρ παρΏλθεν ὁ χρόνος τοῦ χρησμοῦ. 
Καὶ ποιῄσας τῷ αὐτῷ Πάριδι πρὸς πάντας τοὺς 
βασιλεῖς, fitot τοπάρχας, τῆς Εὐρώπης χώρας (7) 
γράμματα ὁ Πρίαμος βασιλεὺς, ὥστε δέξασθαι τὸν 


. CHRONOGRAPHIA. — LIB. V. 
Πρίαμος εὐθέως µετωνόμασεν (2) αὐτὸν Αλέξανδρον, A tim nomine, Alexandrum eum vocavit : et amanda. 
tum eum in agrum quemdam, Amandram vocatam, 


- 


agricolze cuidam enutriendum tradidit, usque dum 
impleti essent anni illi xxx, oraculo designati. 
Priamus itaque, filio in agro relicto, muro magno 
agrum hunc cinxit, urbemque Parium vocavit, 
Paris itaque bic educatus est, setatem suam bonis 
artibus impendens. Ingeniosus itaque, et eruditus 
evasit, et' orationem laudatoriam in Venerem 
composuit, przedicans eam deabus omnibus supe- 
riorem, ne exceptis quidem Junone aut Minerva. 
Cupiditlatem enim Venerem esse dixit : ex cupidi- 
tate autem omnia procreari. Inde de eo orta fabula 
arbitrum illum constitutum fuisse, inter Palladein, 
Junouem οἱ Venerem; Veneri autem detulisse 
victoriam, dato illi malo aureo. Dixit enim Venerem, 
id est, cupiditatem, omnia procreare, liberos, sa- 
pientiam, temperantiam, artes, aliaque omnia, tam in 
93 brutis, quam ratione przditis; neque ea majus 
esse, nec melius quidquam. Sed et Hymnum etiam 
in laudem ejus composuit Paris, quem Ces'um ap- 
pellavit. Priamus itaque, exacto tandem anno post 
tricesimum secundo, prafinitum oraculo tempus 
jam prazteriisse ratus ,"mittit qui filium Alexan- 
drum, quem apprime dilexit, ex agro illo honorifice 
educerent. Quin et rex ipse Priamus, proceribus, 
fratribus οἱ civibus suis omnibus stipatus, ad 
euin recipiendum exivit. Paris itaque Trojam in- 
gressus est, anno statis sua tricesimo tertio, 
mense Xanthico, sive Aprili. Quem cum vidit 
Priamus tam aspectu, robore et facundia ornatum, 
jussit eum dona accipere, ut in Greciam profici- 
scens, Daphnzeo Apollini sacra faceret , dicens: 
Deus senectutis mex misertus mala denuntiata 


avertit : tempus enim oraculi jam przterlapsum : 


est. Priamus igitur Paridem deinisit, datis illi mu- 
neribus pro omnibus Europas regibus ; quos etiam 
per litteras hortatus est, uti filium Paridem, sive 
Alexandrum, Oraculum Apollinis adeuntem, ut 
sacra ex volo faceret, pro dignitate exciperent. 


VARLE LECTIONES. 


" "Auávópa. Μανδρῷ Cedrenus, nnde Μάνδρα Wesselingius ad Hieroclem p. 664, aliter opinor judica- 
lurus, si ᾽Αμάνδραν Lycaoniz commeimnoratam p. 14, E recordatus esset. ** γαλαχτοτροφῆναι. valaxto- 
τροφτβῆναι Cedrenus. Infra p. 75 C, ubi γαλαχτοτροφέντας est, Caron. Pasch. γαλαχτοτροφηθῆναι. 


μείζονα Ch., µήζονα Ox. 


$6 μεῖνον---βέλτιον. μείζων — βελτίων 


X. 


ED. CHILMEADI NOT. 
(2) Μετωνόμασεν αὐτὸν ᾿λλέξανδρον. Isac. Por- D (5) Λεγόμενον xsazóv. Κεστὸν igávza, apud Ilo- 


phyrog. περὶ τῶν χαταλειφθ. ὑπὸ τοῦ Ομήρου, 
ew Alexandrum prius dictum fuisse asserit ; 
deinde vero Paridem, ἀπὸ τοῦ περιεῖναι, quod vi- 
μία morte, cuin a matre expositus fuissel, adliuc 
Buperstes esset. 

(3) Γεηπόνῳ τινί. Ser. γηπόνῳ, 

(4) Ποιῆσας δὲ τεῖχος ἓν τῷ αὑτῷ ἀγρῷ. Vicus, 
muro cinctus, urbis statun nomen ubique apud 
auctorem hunc sibi sumit : exempta hujus rei fre- 
quentia. 


0) My Ξανθιγῷ. Precise! si superis placet. 
K alius nugator Jo. Tzetz«5 in allegorica Hlome- 
riarum Fabularum expos. 15. ait l'ari em post- 


mer. acu pictum lorum : signilicat etiam, Cingu- 
lum nuptiale. Hesych. 
Χίλον ἐμάντα, Ἡ χιτῶνα ποιχίλον, 
δίτις ἱμάντα, 

(6 


Κεστὸν ἱμάντα, τὸν ποι- 
] τὸν τῆς Ἄφρο- 


) Οἱ ἀδελφοὶ αὐτοῦ πάντες. Αὐτοῦ, hoc loco ad 
Paridem refereudum videtur. 
(7) Ἰοπάρχας τῆς Βὐρώπης χώρας. Europam, pro 
Gracia, οἱ []ο]]αάθι», pro Peloponneso, apud hunc 
nostrum frequenter poni supra, nionuimus. 


IIODII NOT 4. . 


quam in Pario exsul egerat, in Trojam receptum 
fisse 92 Apr. ct in. Graeciam. missum a — Patre 
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Juuii 18, quoJ ct scribit infra Noster. ΄ 
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JOANNIS MALAL. E 
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Paris itaque post t «ir dies, quibus Trojz commo- Α αὐτοῦ υἱὸν *! Πάριδα *bv. xaV ᾿Αλέξανδρον ἀπιόντα 


ratus est, decimo octavo Desii, sive Junii mensis 
die discedit, acceptisque sibi donis regis quamplu- 
rimis, et ascitis, ex flore juventutis Phirvgiz, centum 
comitibus, inde solvens navigavit. Pervenit vero 
ad urbem quamdam Gracix, 94 uomine Spartam, 
ubi regnabat Menelaus, Plisthenis filius. Qui qui- 
de: Menelaus apud Atreum Argivorum regem, 
una cum Agamemnone, regis filio, enutritus fue- 
rat, unde Atrid:e ambo vocoti suut. In ipso enim 
Paridis adventu in Spartam urbem, expeditionem 
agitabat Menelaus, una cuw consanguineis suis 
prope diem soluturus, in Cretam insulam; ut ibi 
sacra Jovi οἱ Europze faceret, in urbe Gortyna. 
l'ositum nempe hic in more sibi habuit, annivere 


εἰς εὐχὴν θυσιάσαι τῷ ᾿Απόλλωνι, ἀπέλυσε 33" cov 
αὐτὸν Πάριδα, πἐμφας καὶ τοῖς βασιλεῦσι δι a5- 
τοῦ δῶρα. Καὶ ἐξηλθε τῷ Δαισίῳ ** τῷ καὶ Ἰουνίῳ 
μηνὶ τη’ μετὰ v xai QC ἡμέρας τῆς ἓν τῇ Tpola 
παρονσίας αὐτοῦ, xal ἀποπλεύσας μετὰ πολλὼν 
δώρων βασιλικῶν, ἔχων μεθ) ἑαυτοῦ ἄνδρας Φρύγας 
veaviaxous p'. Καὶ χα-ήντησεν ἐν τῇ [147] πόλει τῇ 
λεγομένῃ Σπάρτῳ τῆς Ἑλλάδος, τῇ βασιλευομένῃ, 
ftot τοπαρχουµένῃ (8), ὑπὸ Μενελάον , υἱοῦ ΗΠλει- 
σθένους *** ὅστις Μενέλαος ἀνετράφη εἰς τὰ ῥασΏεια 
τοῦ ᾽Ατρέως, βασιλέως τῶν Αργείων, ἅμα ᾿Αγαμέ- 
pvovt, υἱῷ αὐτοῦ: χἀχεῖθεν ἑλέγοντο οἱ δύο ᾽Ατρεϊ- 
δαι. Ὁ δὲ Μενέλαος ἔτοιμος fjv ἀποπλέειν εὐθέως iv 
τῇ Κρήτῃ ἅμα τοῖς συγγενεῦσιν αὐτοῦ, ὀφείλων θυ- 


sarium uti lestum et sacrificia circa illud tempus p σιάσαι τῷ Ad xat τῇ Εὐρώπῃ ἐν τῇ l'opzó-m, πόλεε 


quotannis instituerot, Europe in memoriam. Le- 
«tis itaque litteris, muneribusque acceplis, quia 
Priamus rex Phrygixs miserat , Alexandrum sive 
Paridem amplexus est; mec minus honorifice 
eum excepit, quam si filius suus fuisset. Constituit 
Maque ex suis, qui ninistrarent ei sociisque, et 
pararent mensam, aliaque omnia necessaria, seor- 
*iu in palatio suo. Quinetiam licentiam ei conces- 
eit in urbe illa diebus quotquot vellet, coimmorandi, 
usque dum vires suas, navigatione exlaustas, re« 
pitnere potuerit : deinde vero ut abiret, ad desti- 
natum sacrificium Apollinis templo ex voto per- 
agendum. Paridem itaque cum rebus ita omnib:g 
instructissimum in palatio suo. curasset Menelaus, 
navi conscensa, in Cretam profectus est. 


τῆς Κρήτης, ὅτε ᾖλθεν ὁ Πάρις ἐν τῇ Σπάρτῳ πό- 
Aet (9) πρὸς αὐτόν. "Εθος γὰρ εἶχεν ὁ Μενέλαος 
ποιεῖν ἑορτὰς xal θυσίας £v τῷ αὑτῷ χρόνῳ xax! ἔτος 
εἰς μνήμην τῆς Εὐρώπης, ὡς ix γένους αὑτῆς. Δε- 
ξάμενος δὲ τὸν ᾽Αλέξανδρον τὸν xai Πάριδα καὶ 
γράµµατα τοῦ βασιλέως Πριάμον τῆς Φρυγίας xal 
Ασίας χαὶ τὰ βασιλιχὰ δῶρα τὰ παρ) αὗτου δοθέντα, 
περιεπτύξατο [118] τὸν Πάριδα ᾿Αλέξανδρον, xai 
εὐμενῶς δεξάµενος αὐτὸν, ὡς ἴδιον νυἱὸν, bv πάση 
tipi ἀφώρισεν αὐτῷ ἓν τῷ ἰδίῳ παλατίῳ δίαιταν 
xai παντοῖα ἀναλώματα xxl τοῖς αὑτοῦ xal πᾶσαν 
θεραπείαν, εἰρηχὼς αὐτῷ διατρἶψαι Ev τῇ αὐτὴ πόλει 
ὅσας ἐὰν ῥούληται ἡμέρας, αἰτῶν αὐτὸν µείναντα 
ἀνεθῖναι διὰ τὴν τοῦ πλοὺς ἀθυμίαν καὶ εἶθ᾽ οὕτως 


C ἀπελβεῖν πληρῶσαι τὸ τάγμα τῆς θυσίας εἰς τὸ 


ἑερὸν τοῦ Απόλλωνος. Καὶ εὐθέως ὁ Μενέλαος χαταστίσας αὐτὸν ἐν πολλῇ θεραπεἰᾳ ἀπέπλενσεν id 


τὴν Κρήτην, ἑάσας αὐτὸν εἰς τὸ ἴδιον «2Xáztov. 
Interim vero, dum Crete commoraretur Mene- 
laus, Jevi Asterio et Europa sacra peragens in 
urbe Gortyna, quadam die contigit Helenam 95 
iu hortum palatii sui descendere, cum Atlira, Me- 


Ἐν τῷ δὲ διάγειν τὸν Μενέλαον ἑπὶτὴν Κρήτην 0u- 
σιάζοντα Διὶ Αστερίῳ (10) καὶ τῇ Εὐρώπῃ v τῇ Γορ- 
τύνῃ πόλει συνέθη τὴν Ἑλένην χατελθεῖν Ev τῷ παρα. 
δξίσῳ τοῦ παλατίου αὐτῆς εἰς τὸ ἑωρισθῆναι μετὰ τῆς 


VARLE LECTIONES. 


οἱ ρἱοῦ Ox. ** ἀπέλυσε, ἀπέλευσε Ox. 


55 Δαισίῳ. Δεσίῳ Ox. 


** Πλισθένους Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(8) Τή βατιλευραἐνῃ, fot. τοπαρχουµμένῃ. Βασι- 
λεύειν per vocem τοπαρχεῖν fere reponit. auctor 
noster, quia jam olim, ante scriptoris hujus zta- 
tem, τοῦ βασιλέως appellatio imperatori Romano 
Appropriata fuerat ; reges autem alii, principesque 
emnes, exeepto, ul apparet ex eodem. Luitprando, 
Legat. ad Nicepli. Bulgaro. ῥῆγες. reges vocabulo 
Latino, el τοπάρχαι, dicebantur. linperatores etiam 
ltoianos hujus. nominis honorem aliis invidisse 
apparet ex Luito7ando, qui legation. ad Nicepho- 
rum Phoca pro Otlioue M. obiit; ubi imperatoris 
fratrem habes hac de re. cum Luitprando litigan- 
tem, verbis bisce : Octavo. autem, id est, Sabbato 
primo dierum Pentecostes, aute fratris ejus Leouis, 
curopalate et. logothetie presentiam. sum deductus; 
ubi de imperiali vestro nomine magna sumus cou- 


tentione fatigati. Ipse enim vos, non. in.poiratorcm, | 


id est, βασιλέα, sua lingua, sed ob indignationem, 
ῥῆγα, id est, regem, nostra vocabat. Cui eum. dice- 
ren, quod significatur idem esse, quamvis quod. si- 
guifcat diversum : Me, ait, nou. pacis, sed conten- 
tionis causa venisse, sicque. iratus surgens, vestras 
literas, vere indignens, non per se, te! per. interpre- 
(e ceuscepit. 


(9) "Ev τῇ Xxáip:o πόλει. Cedren. Zmzáptp* 
Sparta vero tum urbem Laconica principem, tum 
L3conicam ipsam signilicare asserit Stephan. De 
urb. ex Timagora, qui de Spartis loquens, Ἔκπε- 
αόντα- (inquit) δὲ αὐτοὺς εἰς τὴν Λαχωνιχὴν Znápe 
την ἀφ᾽ ἑαυτῶν ὀνομάσαι. uu 

(10) θυσιάζοντα Διῖ ᾿Αστερίῳ. Jovi. Asterio, id 
est, Cretensi ; llesycb. ᾿Αστερίη, ἡ Κρήτη, xa ἡ 
Δήλος οὕτως ἐγαλοῦντο. Jovem enim in Creta natum 
auqueeducatuin fuissetestatur Lucianus, Desaerific. 
Οἱ δὲ a3 Κρῆτες οὐ γενέσθαι map' αὐτοῖς, οὐδὲ τρα- 


«φῆναι µόνον τὸν Δία λέγουαιν, ἀλλὰ xal τἆφον 


αὐτοῦ δὀξικνύουσι. Dionys. Pericget. de situ orbis : 
Κρήτη τιµήεσσα Διὸς ueyd toco τιθη»ή. 

Sic Virgil. etiam lib. 111 ZEneid. 
Creta Jovis magni medio jacet insula ponto, 
Mons [deus ubi, et gentis cunabula nostre. 

In Creta vero. sepoltum | fuisse. testantur θεάς. 
Chr. Alex. Auctor, Cbrouographus ἀνώνυμος, quem 
auctori huic prifiximus ; qui omnes. Ficl. Jovis 
Epitaphium proferunt, hisce. verbis scriptum. Εν- 
ϱάδς χεῖτα: θανὼν fif€o; ὁ xoi Ζευς ὃν xai Δία 
4222.1:. 


it 
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Affpa; τῇ: συγγενίδος τοῦ Μενελάου ix Πέλοπος καὶ A nelai cognata ex Pelope, et Clytzeemnestra, ab Εν» 


τῆς Κλυταιμνήστρας *! Ex γένους τῆς Κὐρώπης. Ὁ 
6: Πάρις παραχύγας εἰς τὸν παράδεισον καὶ προσ- 
εσχηχὼς τῷ χάλλει τῆς Ἑλένης χαὶ τὴν νεότητα **, 
ῥ«πθεὶς ἔρωτι εἰς αὐτὴν χαὶ διὰ τῖς Αἴθρας τῆς 
συγγενίδος Μενελάου τῆς Πελοπίδος xai [119] τῆς 
Ἀλυταιμνήστρας ix yévoug τῆς Εὐρώπης ὑπονο- 
Εεύσας τὴν Ἑλένην, ἔλαθεν αὐτὴν xai ἔφυγε διὰ 
τῶναῖχε μεθ ἑαυτοῦ πλοίων (11) ἐκ τῆς Τροίης 
μετὰ χρημάτων λιτρῶν τριακοσίων xai κχόσμου 
πολλου πολυτίµου xal ἀργύρου ἅμα τῆς Λίθρας (19) 
τῆς Ex γένους τοῦ Πέλοπος καὶ τῆς Κλυταιμνήστρας 
τῆς ἐχ Ὑένους Εὐρώπης xai e' δουλίδων χουθιχου- 
λαρίων (13) αὐτῆς. Καὶ ἀντεπέρασεν εἰς τὴν Σι- 
ἑώνα (14:, χἀάχεῖθεν πρὸς τὸν Πρωτέα, βασιλέα τῆς 


ropa genus ducente, ut sese ibi oblectaret. Paris . 
autem in hortum forte despiciens , llelenam vidit , 
et, observata fornia ejus, juventutis flore, amore 
ejus captus est : atque Αίγα, Menelai cognata 
predicte, ope usus, Helenam corrupit : et fuga 
demum rebus suis consulens, navesque , quas 3 
Troja secum adduxerat, conscendens ; ipsam, cum 
ccc pecuniarum libris, ornatuque multo pretioso, 
atque argento, comitante eam /Etlira, Pelopis et 
Clytzemnestrae cognata, ab. Europa oriunda, cum 
quinque ancillis cubiculariis, avexit. Sacrificioquo 
in Gracia destinato οἱ Apollinis templo insuper 
habitis in adversam Sidonem navigavit ; indeque 
golvens, in JEgyptum venit ad regem Proteum. 


Αιγύπτου, µηχέτι ἀπελθὼν εἰς τὸ ἱερὸν τοῦ ᾽Απόλ- B Milites vero, Menelai regis palatii custodes, ubi de 


λωνος xai ποιῄσας τὴν θυσίαν ἓν Ἑλλάδι. Μεμαθη- 
χύτες δὲ οἱ «υλάττοντες τὸ παλάτιον Μενελάου στρα- 
«tet thv τῆς Ἑλένης φυγὴν, φοθούμενοι εὐθέως 
ξέκεμφαν στρατιώτας τρεῖς ἐκ τῆς πόλεως [120] 
Ἑκάρτου τῆς Ἑλλάδος ἐν τῇ Γορτύνῃη πὀλει τῆς 
Κρήτης ἁπαγγελοῦντας τῷ Μενελάῳ βασιλεῖ «nv 
χλοπην της Ἑλένης τὴν ὑπὸ Πάριδος, xal ὅτι µετ᾽ 
αὐτῆς ἔλαδε καὶ τὴν Αἴθραν τὴν συγγενίδα αὐτοῦ 
xa «ης Κλυταιμνήστρας ". Καὶ ἀπέμεινεν ἀχούσας 
ὁ Μενέλαος ὡς ἔξηχος (15): πολὺ γὰρ ἑλυπήθη διὰ 
εἲν Αἴἵθραν * fv γὰρ ἔχουσα ὑπόληψιν παρ᾽ αὐτῷ 
θώφρονος Távu. Καὶ εὐθέως καταπλεύσας ὑπέστρε- 
dev Ev τῇ Ελλάδι ἓν πόλει Σπάρτῳ, πανταχοῦ πέμ- 
πων εἰς ἀναζήτησιν τῆς Ἑλένης xai τοῦ Πάριδος 
καὶ τῶν μετ᾽ αὐτῆς, xal οὐχ εὗρον. 

Νετὰ δὲ χρόνον Ἴλθεν ix τῆς Αἰγύπτου ὁ Πάρις 
ἔχων την Ἑλένην καὶ τὰ χρήµατα καὶ τὸν πλοῦτον 
Gov (k) τὸν αὐτῆς. Ὁ δὲ Πρίαμος xai ἡ Ἑκάδη 


Πειεπω fuga edocti. fuerant, animis consternati, 
sine mora tres milites, ab urbe Sparta, in Gor- 
tyram Cretze mittunt, qui regi Menelao nuntiarent 
raptam esse a Paride Helenam ; unaque abducta 
AEtliram, regis οἱ Clytemnestre cognatam. ας 
ubi audivit Menelaus, furore quasi quodam cor- 
reptus est : ira etiain in /Eihram vehenienti com- 
motus est ; ut 96 qui de illius castitate spem 
sane optimam sibi conceperat. Statim itaque na- 
vem conscendens, in Graeciam revertitur ; οἱ Spar- 
Lam veniens, in omnes partes dimittit, qui Hele- 
nam cum Paride caterisque requirant, sed nua» 
quam invenerunt. 


Post aliquod vero temporis spatium, Paris ex 
JEgy pto rediens Helenam cum pecuniis, divitiis- 
que ejus omnibus, secum advexit. Priamus autem 


VARIJE LECTIONES, 
9 Κλυταιμνήστρας. Κλυμέντς, quam ponit Joannes Antiochenus p. 785. Errorem suum  Malalas 


Ttpelit et auget iufra. 


56 τὴν νεότητα. τῇ νεότητι Ch. 


* τῆς Κλυταιμνήστρας. Imo τὴν Κλυμένην. 


ED, CIIILMEADI NOT £. 


(11) Aix τῶν εἶχε μεθ᾽ ἑαυτοῦ πλοίων. Lego διὰ 
τῶν ὧν εἶχε vel potius διὰ ὧν εἶχε, etc. 

(13) "Aga τῆς Ai0pac. /Ethra fuit Pithei filia, 
Tuesei vero mater : que a. Dioscuris, ob sororem 
Belenam a Theseo raptam, captiva abducta est ; 
uti testatur Isac. Tzcetz. in Lycophron. his verbis. 
Πειρίθους καὶ θησεὺς, ὁ μὲν Ab; iv, 6 δὲ ]οσει- 
δώνος, φιλίαν ποιησάµένοι, ἁρπάσαι συνέθεντο Διὸς 
θυ ατέρα. ᾿Αοπάσαντες Ὑοῦν τὴν Ἑλένην, περιτί- 
θενται ἓν ᾿Αθήναις της ᾽Αττιχῆς Αἴθρᾳ, τῇ Πιτθέως 
p θυγατοὶ, μητρὶ δὲ θησέως, Κάστωρδὲ xal Πολυ- 


Manasses. 
Elc γαῦν éu6àc dA(aAoor, ἁπαίρει πρὺὶς Φοιίκην. 
Et paulo infra : 
Ὑποληφθεὶς δὲ πγεύµμασι σφοδροῖς xodvrapá- 
eic, 
MóA εἰς ὃν ὠρμίσατο στοµάτων τῶν τοῦ ει ου, 
Κανωθδικὸν ὀνομασθὲν ἐγ' χρόνοις τοῖς ὑστέροις. 
(15) Ὡς ἔξηχος. Infra etiam de Oreste iu. fu:o- 
rem acto Auctor habet εἰς ἐδιχίαν (Serib. ἐξηχίαν) 
λθεν ἀπὸ μανίας, παρ᾽ ἑαυτὸν Ὑενόμενος * id est, 
urore correptus | est. Scilicet fj ἔξηχος διάνοια τῇ 


3xng οἱ Διοσχορίδαι, ol τῆς Ἑλένης ἀδελφοὶ, πορθή- D φρονίμῳ opposita est; ut. ex Etymologico magro 


σαντες τὴν ᾽Αττιχὴν, διὰ τὴν ἁρπαγην τῆς Ἑλένης, AC- 
691v λαμθάναυσιν αἰχμάλωτον πρὸς αἰσχύνην αὑτοῦ. 
Ἡτ.ς ἀρπαγείσης πάλιν τῖς Ἑλένης ὑπ Λλεξάνδρου, 
6, απῖρεν αὐτὴ καὶ ἡ Αἴθρα ἐπὶ Tpolav. 
. (16) Καὶ £ δουλίδων χουθικουλαρίων. Κουθιχου- 
i&pto;, uti ex hoc loco apparet, tam pro Cubicula- 
rig, quam pro Cubiculario, sumitur. 

(14) Καὶ ἀντεπέρασεν εἰς tt,» Σιδῶνα. Phoeuiciam 
versus iter direxit. Paris, verum adversis ventis 
Actatus, Egyptum tandem | appulit. Constantinus 


discere licel. Πυχνά, τὰ ouveyr χα) auvezá* ἡ γὰρ 
φρύνιμος διάνο-α πεπυχνωµένη ἐστίν. Ωσπερτούναν- 
τιον fj ἔξηχος, Ἱραιωμένη. Cedrenus {η dicta Orestis 
historia, habet, καὶ ποτὲ μὲν ἐν ἀνέσει διηγε, ποτὲ 
δὲ τὰ ἐξόχων ἐπετέλει” ubi tamen ἐξήχων legendum 
suspicor. Infra etiain, de Oreste in furorem acto, 
auctor bahet, εἰς ἐξιχίαν ᾖλθεν ἀπὸ τῆς μανίας παρ᾽ 
ἑαυτὸν γενόμενος, p. 101, Cedr. ἔξοχος liabet ; quem 
vide. 


- IODIl NOTAE. - 
(') Τὸν πλοῦτον 2407. Σὺν γρήµατι ποσότητι τριῶν πεντη,σρίων, ait Jo. Tzetzes in ms. cit, 
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JOANNIS MALAL.E- 


18ἱ 


et llecuba, ubi Helenam cum Paride conspexerunt, A ἑωραχότες τὴν Ἑλένην μετὰ Πάριδες xat ὅτι τοιοῦ- 


egregiam feminze formam mirati; quznaim esset, 
el a quibus orta parentibus, cam sciscitati sunt. 
Respondit Helena se Alexandri, sive Paridis, co- 
gnatam esse; magisque ad Priamum οἱ Ilecubam, 
quam ad Menelaum, Plisthenis filium, se pertinere. 
Quippea Danao et Agenore, Sidoniis, :wque ac 
l'riamum, se genus ducere affirmavit. Ex Plesiona 
enim, Danai filia, nati sunt Atlas οἱ Electra : Ele- 
cir autem filius fuit rex Dardanus; a quo Tros et 
Trojani reges. Addidit preterea regem Dynam, 
lleeube patrem, genus suum repetere a Phoenice, 
Agenoris filio; a Dyna autem, Ledam etiam suam 
traxisse. originem. llis itaque verbis Priamum et 
leeubam allocuta Helena, juramento ab eis con- 


firmari petiit, se ab illis proditum non iri ; jura- B 


mento etiam.testata eis se nihil omnino a. Mene- 
lao subripuisse, bona vero sua solum secum tulisse. 
Tum vero llecuba 97 amplexa cam osculata est, 
aliisque omnibus deinde chariorem habuit. 

Edocti vero Agamemnon et Menelaus, Ilelenam 
cum Paride ad Trojam pervenisse, legatos mit- 
it, qui reddi Helenam postularent. Et quidem 
soror ejus Clytaemnestra maxime lioe urgebat viro 
διιο Ágamemnoni, Argivorum regi : qua et litte- 
ras etiam. Menelao dedit, Ilelenz tradendas, qui- 
hus reditum ejus suadere nitebatur. Ante bellum 
ilaque susceptum, Menelaus ad Priamum conten- 
dit, uxorem llelenam sibi reddi postulans. Pria- 
mida autem cum eam reddere renuerent omnino, 
ju Trojanos arma protinus sumpserunt Atridz, 
rcgulis etiam vicinis in belli societatem conductis. 
Sollicitatis itaque Peleo et uxore ejus Thetide, Chi- 
ronem etiam, regem et pbilosophum, Thetidis 
patrem exoratum habuerunt, ut Achilles, Pelei 
οἱ Thetidis filius, sibi daretur socius. Eum itaque 
Chiron accersit ex insula ubi, apud regem Lyco- 
medem, socerum suum, Deidamiz patrem, com- 
morabatur. Achilles itaque comitem sese Atridisg 
ad;unxit ; secum habens in exercitu suo uwu Myr- 
widonum (ita olim dicti, qui nunc Bulgari), inter 
quos Nestor fuit, et Patroclus, castrorum prafe- 
etus : impetrantibus hoc ab his Chirone, Peleo, et 
Thetide, ut. Achillem comitarentur. Exivit igitur 


τον εἶχε κάλλος θαυμάξοντες, ἐπννθάνοντο παρ αὐ- 
τῆς τίς εἴη ἡ τίνων ἀπόγονος. Ἡ δὲ Ἑλένη ἔφη' Άλε- 
ξάνδρου τοῦ καὶ Πάριδός [131] εἰμι ** cvy evi; 55, 
καὶ μᾶλλον προσήχειν Πριάμῳ (16) καὶ τῇ Ἑκάέῃ. 
καὶ οὗ τῷ Ἠλεισθένους uli Μενελάῳ. Δαναοῦ γὰρ 
ἔφη καὶ ᾿Αγήνορος τῶν Σιδονίων καὶ ἐκ γένους τοῦ 
Πριάμου χαὶ αὐτὴν ὑπάρχειν ix τοὺ γένους αὐτοῦ. 
Ἐκ Πλησιόνης 7* γὰρ τῆς Δαναοῦ θυγατρὸς ἐγενίθη ὁ 
Ἅλτλας xai ἡ Ἠλέκτρα, t£ ἧς ὁ Δάρδανος βασ.λεὺς, 
ἐξ οὗ ὁ Τρῶος καὶ οἱ τοῦ "Dou βασιλεῖς' xal διὰ 
Φοίνικα, τὸν ᾿Αγήνορος υἱὸν, οὗτινος ἐγένετο ἀπό- 
Ύονος Δύνας βασιλεὺς, ὁ Ἑκχάέης πατὲρ) kx τοῦ 
γένους δὲ τοῦ Δύνα xai dj Λήδα ἔλεγεν (17) εἶναι. 
Ταῦτα δὲ εἰποῦσα ἡ Ἑλένη τῷ ἹΠριάμῳ καὶ τῇ 
Ἑχάδῃ ᾖττσεν αὗτους ὀρχώσασα ph προδοθῆναε, 
xai λέγουσα μηδὲν τῶν Μενελάου εἱληφέναι, ἀλλὰ 
τὰ ἴδια µόνα ἔλεγεν ἔχειν. Καὶ λοιπὲν ἡ ᾿Εχάδη 


᾿περ.λαθοῦσα αὐτῆν χατεφίλει xal πλείω πάντων 


αὐτῆς ἀντε[χετο. 

Γνόντες δὲ οἱ περὶ Αγαμέμνονα χαὶ Μενέλαον τὴν 
τῆς Ελένης ἐπὶ τὴν Τροίην μετὰ Πάριδος παρου- 
σίαν, ἕπεμψαν πρέσθεις ἀποδοθΏηναι «hv. "Ελένην: 
ὄχλει γὰρ xai dj ἀδελφὴ αὐτῆς Κλυταιμνήστρα τῷ 
ἰδίῳ ἀνδρὶ ᾽Αγαμέμνονι, τῷ βασιλεῖ τοῦ "Άργους, 
διὰ τὸ ἐλθεῖν τὴν Ἑλένην, τὴν αὑτῆς ἀδελφήν fictus 
καὶ ἑποίησε πρὸς αὐτὴν γράμματα χαὶ ἔδωχε Msvt- 
λάῳ ὁρείλοντα πεῖσαι [122] τὴν Ἑλένην. Καὶ ἦλθεν 
ὁ Μενέλαος πρὸς Πρίαμον ζητῶν τὴν Ἑλένην, τὴν 
ἑαυτοῦ γυναῖχα, πρὸ τοῦ πολέμου, xai οὐχ ἑἐπεί- 
c0rcav oi Ἡρ.αμίδαι δοῦναι αὑτήν. Καὶ λοιπὸν 
ἑπεστράτευσαν χατὰ τοῦ Ἰλίου οἱ ᾽Ατρεΐδαι βασιλεῖς, 
προµάχους, ἤτοι τοπάρχας, προτρεπόµενοι. Καὶ ἔδυσ- 
ώπησαν τὸν Πηλέα καὶ τὴν αὐτοῦ γυναῖκα, τὴν θέτιν͵ 
χαὶ τὸν αὐτῆς πατέρα Χείρωνα, τὸν φιλόσοφον βασι- 
Ma, παρασγεῖν αὐτοῖς τὸν Αχιλλέα, υἱὸν τῆς θέτιδος 
xai τοῦ αὑτοῦ Ππλέως, ἔχγονον δὲ Χείρωνος. "ὐστις 
Χείρων πέµ΄ας γαγεν αὐτόν ' διηγε γὰρ μετὰ Av- 
κοµίδους βασιλέως, τοῦ πενθεροῦ τοῦ αὐτοῦ ᾿Αχιλ. . 
λέως, πατρὸς δὲ τῆς Δηιδαμείης, bv τῇ vao. Καὶ 
ἀπῆΏλθε μετὰ τῶν ᾽Ατρειδῶν ὁ αὑτὸς ᾿Αχιλλεὺς, ἔχων 
ἴδιον στρατὸν τῶν λεγομένων Μυρμιδόνων τότε (18), 
νυνὶ δὲ λεγομένων Βουλγάρων, τριῶν χιλιάδων, Gua 
Πατ ρόχλῳ στρατοπεδάρχη χαὶ Χέστορι ᾿οἵτινες ἔδυσ- 


ΥΑΒΙΑ LECTIONES. 


65 εἰ μ[. εἶναι Cedrenus. 


6) συγγενὲς Ox. "* Πλησιόνης Cedrenus, Πλησιώνη, Ox. Utrumque nihili est : 


Pleione fuit Atlantis non mater, sed conjux. Conf. Bentlei. p. 73. 
ED. CHILMEADI NOTE. 
(16) Καὶ μᾶλλον προσήχειν Πριάμῳ. Incongrua D tas asserit Eustathius in ITom. Ἰλ. A. Μυρμιδόνες 


isla sunt : itaque. aut προσήκω scribendum, αἱ 
praecedentia ita legenda videntur : Ἡ δὲ Ἑλένη 
Eon Αλεξάνδρου, τοῦ xai Πάριδος εἶναι συγγὲ- 
νές, οἵο. Creterim mutila sunt. etiam sequentia ; 
quorum tamen sensum utcunque expressimus. 

(47) Afóa ἔλεγεν εἶναι. Lep- τὴν Afóav ἔλεγεν 
εἶναι, aut, fj Λήδα, ἔλεγεν, East. 

(18) Μυρμιδόνων τότε. Myrmidonas primo ZEgi- 
petas dictos, Trojani vero belli temporibus Phtbio- 


οἱ τῷ ᾿Αχιλλεῖ ὑποτεταγμένοι Φθιώται EXéyovto * 
χλγθηναι δέ φασι τὴν ἀρχὴν Μυρμιδόνας πρὠτους 
τοὺς περὶ Αἴγιναν. Phthia vero Thessali; pars, testo 
Stephano de urb. Φθία, πόλις xat μοῖρα Θεσσα- 
λίας ' in quatuor enim partes eam dividit Strabo, 
apud eumdem. Στράδων δὲ εἰς τέσσαρα διαιρεῖ 
τῆν θεσσαλίαν, Φθιώτιν, Εστιαιῶτιν, θετταλιῶτιν, 
Πελασγιῶτιν. 


ΠΟΡΗ NOT &. 


(lU) Μυρμιδόνων τότε, vov δὲ λεγομένων Πουλγά: 
pov. Βίς 6ο. Tzetzes in Opere ms. cit. ait Achiilen 


in Trojam duxisse Οὕννων Βουλγάρων στράτευµᾶ 
τῶν Μωρμηδόνων, ita legitur in codd. 2, mss. Πιο]. 
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ωπίθησαν παρὰ Χείρωνος xol Πηλέως καὶ θέτιδος A Achilles, Argivis Myrmidonibusque 9$ suis solis 


συνεῖναι τῷ ᾿Αχιλλεῖ. ᾽Απτλθε δὲ ὁ ᾽Αχιλλεὺς póvog 
μετὰ τοῦ ἰδίου στρατοῦ ἐπὶ τὸ T! Ίλιον τῶν Αργείων 
xai «tov Μυρμιδόνων. Ἡροετρέφαντο 65, τοι ἐδυσ- 
ώττσαν [135], οἱ αὐτοὶ ᾿Ατρεΐδαι βασιλεῖς xal τοὺς 
λοιποὺς ῥασιλεῖς, fot τοπάρχας, χαὶ προµάχους 
τοὺς ἀπὺ ἑχάστης χώρας τῆς Εὑὐρώπης, ἕκαστον 
μετὰ τοῦ ἰδίου στρατοῦ xal τῶν νηῶν. Καὶ ἁπ- 
έπλευσαν πάντες συναχθέντες ἐν Αὐλίδι χώρᾳ οὕτω 
λεγομένπῃ. Χειμῶνος δὲ γενοµένου xal τοῦ µάντεως 
Κάλχαντος εἰρηχότος θυσίαν ὀφείλειν δοῦναι τὸν 
Ἀγαμέμνονα Αρτέμιδι τῇ θεᾷ τῆς χώρας ἐχείνης 
τὸν ἑαυτοῦ θυγατέρα’ ὁ δὲ Ὀδυσσεὺς ἀπελθὼν (19) 
διὰ δύλου ὡς ἀπὸ γραμμάτων τοῦ Αγαμέμνονος εἰς 
οὐ "Apyo; Ένεγχε τὴν αὐτοῦ θυγατέρα Ἰφιγένειαν. 
Καὶ ἑωραχὼς αὐτὴν ὁ ᾽Αγαμέμνων ἑλθοῦσαν ἔχλαυσε 
πιχρῶς  φοδηθεὶς δὲ τὸν στρατὸν xal τοὺς τοπάρ- 
qae, ἑξέδωχεν αὐτὴν ἐπὶ θυσίαν ᾽Αρτέμιδι. Καὶ ἐν 
ϱψ ἀπιέναι αὐτὴν εἰς τὸ ἱερὸν ᾽Αρτέμιδος xaX σφα- 
qva Ώαφος ἔχοψε τὴν ὁδὸν διαδραμοῦσα ἔμπροσθεν 
iv µέσῳ τῶν βασιλέων xal τοῦ στρατοῦ χα) τοῦ 
ἱερέως xal τῆς- παρθένου Ἰφιχενείης. Καὶ ἑωρακὼς 
αὐτὴν ὁ ἵερευς καὶ µάντις '*, Την ἔλαφον πιάσαντες 
ἕξατε εἰς θυσίαν ἀντὶ τῆς παρθένου τῇ ᾽Αρτέμιδι. 
Καὶ ληφθεῖσα ἡ ἔλαφος ἑσφάγη τῇ ᾽Αρτέμιδι:' τὴν 
& Ἰφιγένειαν ἀπυδέδωχε τῷ lip πατρὶ Αγαμέ- 


stipatus, adversus llium. Sed et Αιτίάα quosque 
eliam undique per Europam duces atque reges 
sollicitantes, lortati sunt, uti classibus suis et 
exercitu instructi, in societatem belli hujus veni 
rent. Congregati itaque sunt omnes in Aulide rc- 
gione, indeque jam soluturi; eum, tempestate 
oborta, Calchas vates edixit oportere Agamemuo- — 
nem liliam suam loci istius Numini, Dianz πο» 
lare. Ulysses igitur, simulatis ab Agamemnone lit- 
teris, Argos profectus est, atque inde filiam ejus, 
Iphigeniam, abduxit. Quam pater Agamemnon ubi 
vidit, acerbe flevit : metuens autem sibi ab exercitu 
regibusque, tradit illam Dianz victimam. Cum au- 
tem duceretur virgo ad Dianze templum, ut immo- 
laretur, ecce, omnium in conspectu, regum et δὲ” 
cerdotis, exercitus, virginisque, cerva viam scimn- 
debat mediam percurrens. Quam ubi vidit sacer- 
dos; hanc (inquit) comprehensam , loco virginis, . 
date Dianz victimam. Cervam itaque captam, ho« 
stiam fecerunt ; et Iphigeniam patri suo Ágamem- 
noni reddiderunt : quam tamen pater ejus relictam, 
sacerdolem in Diana templo constituit. Exinde 
i'aque rex ibi omnium ab exercitu factus est Aga- 
meunon : illinc vero exinde abeuntes, in. Trojan 
profecti sunt. 


pow * ἦντινα ὁ ᾽Αγαμέμνων εἴασεν 15 ἐχεῖ ἑἓν τῷ ἱερῷ Αρτέμιδος ἱέρειαν. Καὶ λοιπὸν ἀνηγορεύθη 
βασλεὺς ἐχεῖ ἐπὶ πάντων ὁ Αγαμέμνων ix τοῦ ἐξπεδίτου: χἀκεῖθεν ὁρμήσαντες ἆλθον ἐπὶ τὴν 


Τροίαν. 


Ἐλθόντων δὲ τῶν αὐτῶν Ἑλλήνων ἐπὶ «hv C 99 Graxcos vero ad Trojam appropinquantes, 


Τρίαν [1394], ἀντέστηταν αὐτοῖς οἱ Τρῶες καὶ οὐ 
συνεχώρησαν αὐτοῖς παραθαλεῖν. Καὶ πολλῶν σφα- 
Ἱέντων ἐξ ἀμφοτέρων τῶν μερῶν, ἓν of; καὶ ὁ Πρω- 
τεσλαος ἐἑσφάγη, πρόµαχος Δαναῶν, xal Τν οὐ παρ- 
εχώρησαν οἱ Λαναοὶ, ἕως οὗ περιεγένοντο * xal xat- 
έδησαν ἐπὶ «hv παράλιον γῆν τῆς Τροίης xat ἔδησαν 
τὰ πλοῖα σχοινίοις. Ἑσπέρας δὲ γενομένης εἰσῆλθον 
el Τρῶες ἐν τῇ πόλει xa ἠσφαλίσαντο τὰς πόρτας ' 
µέσῃ δὲ νυχτὶ Κύχνος τις ὀνόματι, ἐκ γένους ὑπάρ- 
χων τοῦ Πριάμου, ἐκ τοῦ πλησίον ὑπάρχων, ἀχούσας 
τὸν τῶν Ἑλλήνων εἰς τὴν Τροίαν παρουσίαν, ἐξελ- 
θὼν ix τῆς Νέαν "Avópou (20) πόλεως μετὰ πλήθους 
Ξολλοῦ πολεμιχκοῦ ἐπέῤῥιγεν αὑτοῖς' xal γενομένης 
συµθολῆς νυχτὸς φονεύεται ὑπὸ ᾽Αχιλλέως ὁ αὐτὸς 


Κύχνος, xaX ἔπεσχν οἱ μετ αὐτοῦ πρ) ἡμέρας. Καὶ D 


Ἰοιπὸν ἔδοξε τοῖς Aavaol; παραλαθεῖν τὰς πόλεις 
εὰς πλησίον τοῦ "Dou καὶ τῆς Τροίης, ὡς συµµα- 


Trojani erumpentes propulsabant, ut ad littus eo- 
rum ne appellerent. Multi igitur utrinque cecide- 
runt, inter quos fuit Protesilaus, ex Grxcorum 
auxiliariis, Ceterum Gr*ci nihil cedentes, sed 
oram Troje maritimam tandem occupantes, naves 
suas funibus.alligarunt : nocte vero ingruente, 
Trojani urbem repetiverunt, portas suas ob(irman- 
tes. Nocte vero media Cygnus quidam, Priami co- 
gnatus, nec longe ab urbe habitans, audito Grz- 
corum ad Trojam adventu; egressus ipse ex urbe 
Neandro cum copiis magnis, Graecos adoritur : 
commissoque per noctem przlio, ab Achille occi- 
sus est, profligatusque est exercitus ejus, antequam 
dies illuxerat. Consilium itaque Graci inierunt, 
llio Trojeque in proximo circumjacentes urbes 
praeoccupandi ; ut quxe Priami partes suscepissent. 
Juramentis itaque se invicem obstringentes, spo- 


VARLE LECTIONES. 


"1 τό, τῷ Ox... "* µάντις. Deest εἶπεν. 


73 6723534 Ox. 


"* v3) supervacuum : sic el p. seq. v. 1. 


ED. CHILMEADI NOTA. 


. (49) Ὁ c£ Ὁδυσσεὺς ἀπελθών. Δὲ videtur. παρ- 
ety. 
(23) "Ex της Νέαν ἄνδρου. Νεάνδρου legitur apud 
Cedrenum. Stephan. de urb. Neandriam vocat, Νεάν- 


6pzta, πόλις Τρωάδος ἐν Ἑλλησπόντῳ, ὡς Χάραξ. 


Et deiude, λέγεται xal Νεάνδριον οὐδξετέρως, ὡς θεό» 
ποµπος. 


liQDM NOT 4. 


Ώτοη., obscurius vero in cod. quodam tertio : 
Στείχρο ipse fortasse scripsit τῶν vov. Idein postea 
in eodem Opere. 


Ilvpatyync τῶν IHaucrtoy δὲ τουτέστι τῶν Dov- 
| do 
Tor ἐξ σου ποταμιεῦ, τουτέστι ccv Da odpn. 
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tuque universo se produeluros; secernebantur in 
hoc Achilles, Ajax Telamonius, et Diomedes. Dere- 
pente igitur Diomedes Neandro Cygni Trojanorum 
propugnatoris urbe occupata, regionem ejus de- 
predatur; filiisque ejus duobus, obe et Cocar- 
cho, filiaque Glauca (χι annorum virgine, egre- 
gie forma), captivis abductis, regis regionisque 
ejus 100 hona omnia abripuit, in jue medium exer- 
citum produxit. Acbilles interim, cum Argivis οἱ 
Myrimidonibus suis egressus, Lesbuim .urbem ag- 
greditur, regionemque totam .cireumjacentem, quie 
Phorbanti paruit, ex coguatis Priawi, Grecis pa- 
riter infensissimo. Occupatis autem. urbe regione- 
que, Achilles Phorbantem ipsum interfecit ; regno- 


que ejus spoliato, filiaau Diomedam captivam ab- B 


duxit. Erat autem virgo candida, vultu rotundo, 
c:esiis oculis, statura justa, capillis subflavis, sub- 
sima, annos vero xxii nata. Redux vero Aclilles 
reportatam a Lesbo predam ad Gr&corum exerci- 
tum deferebat. [ursus etiam egressus, ad Pontum 
Euxinum, regionem illam devastat, predamque 
abigit. Quin et Lyrnesum urbem cepit; Eetione 
rege, qui loci dominus erat, e medio sublato : 
cujus etiam uxorem Astynomen (qux et Chryseis 
dicta est), Chryss, Apollinis sacerdotis, (iliam, 
captivam abduxit : abreptas etiam regis ipsius et 
regionis epes ad naves reportavit. Erat autem As- 
1ynome, que et Chryseis, statura curta, gracilis, 


candida, flavicoma, naso eleganti, mamillis parvis, C 


annos vero xix nata. Sed et exercitum Cilicum, 
quem sibi asciverat, Trojanorum in auxilium, 
Eetion Achilles profligavit. Exinde vero discedens, 
Legopolim petiit : agebant hic Brissaidz, Brissi, 
Priami 101 patruelis, filii. Vastata vero undique 
regione illa, urbi ipsi imminebat, obsidione eam 
cingens. Plurimis autem occisis, et occupata 
urbe, Hippodamiam, quz et Briseis vocata est, 
Brissi filiam, Menetis Legopolitani regis uxorem, 
captivam abduxit; fratresque ejus, Andrum et 
Thyantem, e medio sustulit, Menetes autem ipse 
(utc temporis Legopoli quidem aberat, in auxiliis 
ex Lycia et Lycaonia pro bello Trojano comparan- 
dis occupatus. Statim vero a captis ab Achille re- 
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χούσας Ilptápup* χαὶ ποιῄσαντες συνωμοσίας *5, ἔτι 
πάντα τὰ παρ᾽ αὐτῶν παραλαμδανόµενα ἄγουσιν εἰς 
μέσον τῶν βασιλέων καὶ προμάχων xal τοῦ στρατο- 
πέδου, ἁφορίζουσι τὸν ᾽Αχιλλέα xat τὸν Τελαμῶνος 
Αἴαντα χαὶ Διομήδην. Καὶ εὐθέως ἑξώρμησεν ὁ Ato- 
µήδης καὶ παραλαμδάνει τὴν [135] πόλιν τοῦ αὐτοῦ 
Κύχνου προµάχου, τὴν Néav "Avbpou, xal τὴν χώραν 
αὐτῆς πραιδεύει * παραλαθὼν δὲ xal τοὺς δύο αὗτοῦ 
υἱοὺς, Κώδην καὶ Κόχαρχον (21), xa τὴν θυγα-έρα 
αὐτοῦ ὀνόματι Γλαύχην, οὖσαν ἐνιαυτῶν τα’, eómpte 
πῆ, xal πάντα τὰ αὑτοῦ χαὶ τὰ τῆς χώρας, xal ἄνοι 
ἐν µέσῳ τοῦ στρατοῦ παντός. Ὁ δὲ ᾿Αχιλλεὺς εὖ- 

έως ἀπελθὼν μετὰ τῶν Αργείων xal τῶν Μυρμι- 
δόνων, τοῦτ᾽ ἔστι τοῦ ἰδίου στρατοῦ, ἐπέρχεται τῇ 
Λέσόῳ πόλει καὶ τῇ χώρα αὐτῆς τῇ βασιλευομένῃ 
ὑπὸ Φόρθαντος (22), συγγενέως Πριάμου * ὅστις xal 
πολλην ἔχθραν εἶχε μετὰ 7* τῶν Ἑλλήνων. Παρα- 
λαδὼν δὲ τὴν χώραν καὶ τὴν πόλιν ὁ ᾽Αχιλλεὺς τὸν 
Φόρδαντα φονεύσι, καὶ λαμβάνει πάντα τὰ τῆς βασι” 
λείας αὐτοῦ, καὶ τὸν θυγατέρα αὐτοῦ Διομήδαν 
ἄγει: ἣν δὲ ἡ χόρη λευχὴ, στρογγνλόψις, avxh, 
τελεία, ὑπόξανθος, ὑπόσιμος, οὖσα ἐνιαντῶν xp, 
παρθένος. Ἡλθε χοµίσας τὰ bx Λέσδου πάντα εἰς 
τὸν στρατὸν τῶν Ἑλλήνων, Καὶ λοιπὸν ὀρμήῆσας πά» 
Aw ἐξήλθεν ἐπὶ τὸν Εὔξεινον 7 Πόντον, καὶ ἆἀφα» 
νίζει τὴν χώραν πραιδεύων, καὶ παραλαμθάνει τὴν 
λυρνησὸν πόλιν (25), καὶ φονεύει κρατοῦντα ἁὐτῆς 
τὸν Ἠετίωνα βασιλέα, xai λαμθάνει τὴν γυναῖχα 
αὐτοῦ αἰχμάλωτον, τὴν Ἀρύσου [126] θυγατέρα, 
ἱερέως ᾽Απόλλωνος ᾿Αστυνόμην, τὴν μετακλτθεῖσαν 
Χρυσηίδα, xai τὸν αὐτοῦ πλοῦτον xal τῆς χώρας, xal 
ἄγει εἰς τὰς ναῦς: ἣν δὲ fj αὐτὴ ᾿Αστυνόμη ἡ καὶ 
Χρυσηὶς κονδοειδῆς (24), λεπτὴ, λευχη, ξανθόχοµος», 
εὕρινος, µικρόµασθος, οὖσα ἐνιαντῶν (θ’. Ἐφό- 
νευσε 6b χα) ὃν προετρέφατο στρατὸν ὁ Ἠετίων τῶν 
λεγομένων Κιλιχίων τῶν ἑλθόντων εἰς συμμαχίαν 
αὐτοῦ xai τῶν Τρώων. Κάχεῖθεν ἑξιομήσας ἔρχεται 
πρὸς τοὺς παῖδας Ἡρίσου 19. γενοµένου ἑξαδέλ- 
qoo Πριάμου, ἐν τῇ λεγομένῃ Λεγῷ πόλει (25) ?** 
καὶ πραιδεύσας τὴν χώραν αὐτῆς πᾶσαν μένει πο" 
λιορχῶν τὴν πόλιν xal χτείνει πολλοὺς ἄνδρας xal 
παραλαμβάνει τὴν πόλιν καὶ τὴν Βρίσου θυγατἑρα 
αἰχμάλωτον, τὴν Ἱπποδάμειαν, τὴν μεταχληθεῖσαν 
Βριστίδα, οὖσαν γυναῖκα τοῦ Μενέτου (26), βασι- 


VARLE LECTIONES. 


15 συνοµοσίας Οκ. 7* µετά. Forl. κατά. — ' Εὔξινον Ox. ''* Bptasov. Βρίτου scripsi liic et p. seq. v. 2. 
102, 4, cuim Cedreno.. "? Λεγῷ πύλει, Λεγοπόλει Ox. οἱ p. seq. v. 4, 6, Λεγουπόλεως et Λεγώ. 


ED. CIILMEADI NOTE. 
(21) Κώδην xaX Kóxapxov. Cobim οἱ Corianum D vero Id: urbs, teste Steph. ἔστι δὲ ἑτέρα Πήδασος 


vocat Dietys Cretensis. 

(22) 'Ὑπὸ Φόρθαντος. Forgarita vocatur apud 
Dict. Cret. 

35) Λυρνησὺν πόλιν. Λυρνησσὺν scribit, cum 
duplici s, S.ephanus de urb. Λυρνησσὺς, πόλις 
Ἑρωϊκὴ, µία τῶν ἔνδεχα τῶν ἐν τῇ Tpo0:. 

(24) Κονδρειδῆς. Vocabulu:s — mixobarbarum : 
κονλὸς, 5ἱνθ χοντὸς, Curtus. vile Meurs. Glossar. 

(225) "Ev τῇ λεγομένῃ Λεγοπόλει. lirissi, seu Brisis 
urbem, Pedasum, vocat. Dictys Cretens. Pedasis 


ὑπὲρ τὴν Ἴδην, fiv Αχιλλεὺς ἐπόρθησα. 

(26) Qjsav Tovatxa τοῦ Μενέτου. ᾽Αμύντου habet 
Cedrenus. Meneti, sive Amynti hujus, uti nec 
Andri et. Thyannis, Hippodamiz fratrum, nulla 
apud Dictyn Cretensem, qui hodie omnium cst in 
manibus, occurrit mentio, Unde conjectare licet, 
aut alium Diciyn auctoris nostri zeiate exstitisse, 
aul saltem euni non ex. Dicty, quiecunque profert 
de Bello Trojano, desumpsisse ; uti paulo infra de 
se lestolur. 
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19) 


λέως τῆς Λεγοῦ πόλεως, ἀνελὼν τοὺς αὐτῆς ἆδελ- A gione, urbe, et uxore Hippodamia, Menetes: cum 


ροὺς, "Avbpoy xaX θύαντα" 6 δὲ Μενέτης, ὁ τῆς 
Ἱαπποδαμείας τῆς xai Βρισηίδος ἀνὴρ, οὐκ ἣν &v τῇ 
αὐτᾗ πόλει Λεγῷ, ἀλλὰ fv ἀπελθὼν προτρέφασθαι 
βοέθειαν el; συμμµαχίαν Φρυγῶν ἀπὸ τῆς Auxía; 
χαὶ Λυκαρνίας. Ὅστις Μενέ-ης βασιλεὺς χατέφθα- 
σεν εὐθέως μετὰ τῆς βοηθείας τῶν Λυχίων xoa 
Λυκαόνων μετὰ [127 τὸ παραληφθῆναι τὴν αὐτοῦ 
χώραν ὑπὸ τοῦ ᾽Αχιλλέως xal τὴν πύλιν καὶ τὴν 
αὐτοῦ γυωναῖχα Ἱπποδάμειαν τὴν χαὶ Πρισηίδα. Καὶ 
o) παρεχώρησεν, ἁλλ᾽ εὐθέως ἀπὸ τοῦ χόπου τῆς 
ἐδοῦ ἅμα τοῖς μετ αὐτοῦ συμδαλὼν οὖν 9* μάχεται 
μετὰ Αχιλλέως πικρῶς, ἕως ἐθλήθη δόρατι ὑπ 
Βὐρυτίωνός τινος τῶν ὄντων μετὰ ᾿Αχιλλέως ἑξάρ- 
Ίων τοῦ διαφἐροντος αὐτῷ στρατοῦ (27), χαὶ ἁπ- 
ώλοντο οἱ μετ αὐτοῦ τοῦ Μενέτου πάντες. 'H 6i 
Ἱκπυδάμεια fj xal Βρισηὶς ἦν μαχρὴῆ, λευχὴ, χαλ- 
Ἱίμασθος, εὔστολος, σύνοφρυς, εὗρινος, µεγαλόφθαλ- 
Ro, χεχολλαϊσμένα *! ἔχουσα βλέφαρα 51’, οὐλόθριξ, 
πισθόχρµος, φιλόγελως, οὖσα ἐνιαυτῶν χα’. Ηντινα 
ἰωραχὼς 6 ᾿Αχιλλεὺς ἐπόθησε. xal πεσὼν εἰς 
έρωτα αὐτῆς, λαθὼν ἀποχρύθει αὐτὴν (28) ἓν τῷ 
ἰδίῳ παπυλεῶν:, μὴ ἁγαγὼν αὐτὴν εἰς τὸ πληθος 
tuy Ἑλλήνων - τὰ δὲ χρήματα χαὶ τὴν ᾽Αστυνόμην 
Χρυσηίδα xal πάντα τὰ ἄλλα Ίγαγεν ἔγγιστα τῶν 
κροµάχων xai τοῦ στρατοῦ χαὶ τῶν βασιλέων. Γνόν- 
τες δὲ πάντες διὰ τὴν Βρίσου θυγατέρα | 138]. γυναῖχα 
δὲ του Μενέτου, ὅτι ἀπέχρυφεν αὐτὴν ὁ Αχιλλεὺς 
Εετὰ τοῦ ἑφόρει χοσµίου (29), ἑλυπήθησαν πρὸς 
αὐτὸν xal ὠργίσθησαν xav' αὐτοῦ, διότι ἐπιώρ- 
χτσε 5) διὰ τὸν εἶχε πρὸς αὐτὴν ἔρωτα * καὶ πάντες 
ἑλοιδόοουν αὐτὸν ὅτι ἀπέχρυύεν αὐτὴν, xal συν- 
. αχθέντες ἐν χομθέντῳ 35 ἐχώλυσαν τὸν αὐτὸν ᾿Αχι)- 
àfa τοῦ ἐπιῤῥίπτειν xol παραλαμθάνειν πόλεις xal 
τραιδεύειν χώρας, ἄλλους &vv' αὐτοῦ χαταστήσαντες 
τὸν Τεῦχρον, τὸν ἁδελφὸν Αἴαντος τοῦ Τελαμων[ίου, 
χα. τὸν Ἰδομενέα ' οἴτινες παρέἐλαθον τὴν Κύπρον 
xii τὴν ἸἹσαυρίαν χαὶ τὴν Λυχίαν πραιδεύσαντες 
xat ἀπολέσαντες αὑτάς. 'O δὲ Τελαμώνιος A'aq 
ὀρμίρσας τοὺς θραχοὺς ** τοὺς Ev Χεῤῥονήσῳ ἐπο- 
Ἱιόρχει xal τὸν Πολυμῄστορα τὸν βασιλέα αὐτῶν. 
Ὁ δὲ Πολυμήστωρ φοθνθεὶς τὴν τοῦ ἀνδρὸς ἀλχὴν "5, 
γρυσὺν αὐτῷ πολὺν δοὺς xa σῖτον ἑνὸς ἐνιαυτοῦ εἰς 
ἁ,ἆλωμα τοῦ ᾿Αχαϊκοῦ στρατοῦ, xal ἔχδοτον δοὺς 
**w υἱὸν τοῦ Πριάμου τὸν µιχρότερον πάντω», Πολ”- 
ἕωρον ὀνόματι, παρατεθέντα αὐτῷ παρὰ τοῦ Πρ.:ά- 
wo τον πατ;,ὸς αὐτοῦ μετὰ χρημάτων πιλλῶν ' 
υἹάπα yàp τὸν Πολύδωρον, ὡς µικρότερον πάντων, 


D Teuthrantem profectus est. : 


copiis suis a Lyciis εἰ Lycaouibus redux; nibil 
itineri cedens, laborioso.licet, Achillem cum copiis 
ipse defessus aggreditur ; przlioque commisso 
forliter cum eo dimicavit, usque dum lancea pcr- 
cussus ab Eurytione quodam ex dueihus Achillei 
exercitus, interfectus est ipse, cum toto exercitu. 
Erat autem Hippodainia, qua et Driseis, procera, 
candida, mamillis pulchr's, decora, junctis super- 
ciliis, naso pulcliro, oculis grandioribus, palpebris 
adlarentibus, crispa, crinibus a tergo flexis, ju» 
cunda, annos nata xxi. llujus a:wore captus Achils 
les, eam tentorio suo secreto sibi habuit, nec ad 
exercitum adduxit. Ceterum opes Astynomenque, 
qux el Chryseis est, aliaque omnia quz bello ce- 


D perat, coram regibus exercituque toto in medium 


protulit. 1309 Ubi vero omnibus innotuisset 
Achillem Brissi filiam, Menetis vero regis uxorem, 
cum ornatu ejus omni, apud se 083656: zegre hoc 
in eo Lulerunt, iraque in eum commoti sunt, quod 
ob amorem, quam erga eam habuit, perjurus fa- 
ctus fuisset : quin et conviciis eum exceperunt, 
celatam ainasiam ei exprobrantes. Sed et a congre- 
gatis iu. concilio ducibus interdictum est Achilli, 
ne amplius esset in urbibus vel occupandis, vel 
invadendis; neve regiones praedatum utl exiret : 
sulfectis in locum cjus, Teucro, Ajacis Telamotiii 
fratre, et ldoiueneo : qui Cyprum, Isauriam, Ly- 
ciamque, captas οἱ vastatas, priedati sunt. Ajax 
vero Telamonius egressus, Thraces in Cherroneso 
regemque eorum, Polymestorem, aggred tur. Po- 
lymestor autem Ajacis vires reformidans, magnum 
αυτί pondus ei obtulit; tantumque frumenti, quau- 
tum Acliaico exercitui iu annum sufficeret, suppe- 
ditavit. Sed et Pclydorum quoque, Priawi filium 
natu minimum, quem pater ejus Polymestori, cum 
ingenti pecuniarum pondere, enutriendum commi- 
serat, Ajaci tradidit. Nempe rex l'riamus Polydo- 
rum summopere sibi charum habuit ; ut qui for- 
mosus essel, natuque minimus : itaque in aliena 
regione enutritum voluit, ne qui tenellus erat, ar- 
morum strepitu territaretur. Sed etiam Polymestor 
Ajaci foedus scriptum pepigit, se Priamo opem 
non laturum. Inde discedens Ajax, in 103 regem 
quocum commisso 
prelio, gladio eum sustulit : urbeque ejus spolia- 
ta, opibus direptis omuibus, filiam ejus Tecmes- 
sain divitliasque omnes per noctem ad Grocorum 


YARUE LECTIONES. 


* « οὖν redundat. » Ch. 3 κεχολλαϊαμένα. « Forte scribendum, χΧεκολλαϊσμένα. » Οι. *!** βλέφερα 
Üt. 1: ἐπιόρχησε Ux. 5 χομθέντῳ. χομδενῷ Ox. 3 θρᾳχούς. θρᾶχας Ch. *' ἀλχὴν Chi.,. ὀλκὴν Ox. 


ED. CIHILMEADI NOT.E. 


(27) Tou διαφέοοντος αὐτῷ στρατοῦ. Αιαφέ- 
pev hic novo plane sensu, usurpatur : uti eliain 
infra, lib. viti, p. 169, τὰ δια: έροντα, pro Donis 
dicujus, aut quacunque ad aliquem pertinent : 
Ἔλαδε xal τὴν 'Aclav πᾶσαν, xai πάντα τὰ διαφέ- 

τα τοῦ 45102 Αντιγόνου, item lib. xiv, p. 509’ 

Ot. ti; Γότθος τῶν δ.αφερόντων τῷ αὐτῷ 


"Λσπαρι, etc. Gothus. quidam, qui ex, Asparis asse- 
clis erat. 
(28) ᾽Αποχρύθει αὐτὴν. Scr. ázoxpumtTit. ——— 
(90) Μετὰ τοῦ ἐφόρειχοσμίου. Tta paulo superius, 
de Paride Helenam abducente, διὰ τῶν εἶχε μεθ 
ἑαυτοῦ πλοίων * pro χοσιμίου vero, lege χὀσμον. 


- — 
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castra devexit. Erat aütem  Tecinessa, formam A ὁ Πρίαμος, xai ὡς εὐπρεπῃ διὰ γὰρ τοῦτο xai ἓν 


quod spectat, bene ornata, colore nigro, oculis 
pulchris, naso tenuiori, capillo nigro , facie tenui, 
οἱ virgo, xvi! annos nata. Polydorum vero, Pria- 
mi filium, e regione muri constituentes, Priamo 
significant, uti Helena reddita, et Polydoro vicis- 
sim accepto, pax mutua fleret : sin minus Polydo- 
rum se neci daturos, Abnuentibus autem ον 
invenit ex motu septem planetarum; unde gaudia 
subinde ac dolores, juxta Fortunz sortem, morta- 
libus inducuntur. Instituit etiam, ut tabula esset 
mundus terrestris ; casus vero duodecim Zodiaci 
numerus : Psephobolum vero, et qu» in eo fuerunt 
lessere septem, septem stelle : turris vero coeli 
altitudo ; unde bona omnibus et mala sua repen- 


ἄλλη χώρα αὐτὸν παρέθετο, ἵνα μῆ ὡς παιδίον τα- 
ῥάττηται, ἀκούων πολέμων * ποιῆσας [129] ὁ αὐτὸς 
Πολυμήστωρ Guv0f xac μετὰ τοῦ Αἴαντος ἐγυρά- 
φως ** μὴ συμμαχεῖν Πριάµμῳ. Καὶ ix τῶν ἐχεῖθεν 
ὁρμήσας ὁ Λίας Ίλθε πρὸς τὸν Τεύθραντα βασιλέα, 
xa συμθαλὼν αὐτῷ πόλεμον ξίφει ἀναιρεῖ αὐτόν 57: 
ἐχπορθήσας δὲ τὴν τούτου πόλιν χαὶ τὰ αὐτοῦ πάντα 
λαθὼν, καὶ τὴν θυγατέρα αὑτοῦ Τέχμησσαν ἄγει 


«καὶ τὸν αὐτοῦ πλοῦτον xal πάντα νυχτὸς ἐπὶ τοὺς 


Ἓλληνας, "Hv δὲ ἡ Τέχμησσα τῇ ἡλιχίᾳ εὔστο- 
λος (30), µελάγχροος, εὐόφθάλμος, λεπτόρινος, µε- 
λάνθριξ, λεπτοχαράχτηρος, παρθένος, οὖσα ἑτῶν ιδ. 
Τὸν δὲ Πολύδωρον, τὸν νἱὸν τοῦ Πριάμον, οἱ Δαναοὶ 
στήσαντες χατέναντι τοῦ τείχους ἑδήλωσαν τῷ Πριά- 


duntur. | B pap πέμψαι τὴν Ἑλένην xaX λαθεῖν τὸν Πολύδωρον 
υἱὸν αὑτοῦ καὶ γενέσθαι εἰρήνην ' ἐπεὶ φονεύομεν αὑτόν. Καὶ οὐχ εἴλοντο 99 * ** ρεν Ex τῆς κινήσεως Ὁ 
τῶν ἑπτὰ πλανητῶν xarà μοιριχἣν τύχην ἑπαγόντων τοῖς ἀνθρώποις χαρὰς xai λύπας, ὀρίσας τὴν τάθλαν 
τὸν γἠΐνον κόσμον, τοὺς δὲ δυοχαίΐδεχα χάσους ** τὸν ζωδιαχὸν ἀριθμὸν, τὸ δὲ ψηφόδολον xat τὰ ἓν αὐτῷ ἑπτὰ 
[150] χοχχία τὰ ἑπτὰ ἄστρα, τὸν δὲ πύργον τὸ ὕψος τοῦ οὐρανοῦ, ἓξ οὗ ἀνταποδίδοται πᾶσι χαλὰ xal χαχἀ. 


Meriones erat curtus, latus, candidus, barbatus, 
oculis magnis, pupillis nigris, crispus, vultu lato, 
naso obunco, acer, magnanimus, bellator. 


Idomeneus erat statura. mediocrem superante, 
colore nigro, oculis 1309/4 pulchris, membris bene 
compositis, validus, naso elegauti, barba hirsuta, 
capite decoro, crine crispo, audax bellator. 

Philoctetes, procerus, membris bene compositis, 
colore nigro, superciliis junctis, strenuus, oculis 
venustis, naso eleganti, capillo nigro multoque, sa- 
piens, jaculandi peritus, magnanimus. 

Ajax Locrensis, procerus, robustus, flavus, 
strabus, eleganti naso, crispo nigroque capillo, 
barba hispida, facie oblonga, audax bellator, ma- 
gnanimus, mulierosus. 


Μηριόνης χονδοειδῆς, πλατὺς, λευχὸς, εὐπώγων, 
μεγαλόφθαλμος (531), µελάγχορος, οὐλόθριξ, πλατό- 
ψις, στρεθλόρινος, περίγοργος, µεγαλόψυχος, πολε- 
poche. 

Ἰδομενεὺς δ.μοιριαῖος (52), µελάγχροος, εὐόφθαλ- 
µος, εὔθετος, ἰσγυρὺς, εὕρινος, δασυπώγων, εὐχέ- 
φαλος, οὐλόθρις, ἀπονενοημένος πολεμιστής. 


Φιλοκτήτης, εὐμήχης, εὔθετος, µελάγχροος, σύν- 
οφρυς, γενναῖος, εὐόφθαλμος, εὕρινος, µελάνθριξ ”". 
πολύθρ.ιξ, φρόν'µος, τοξότης εὔστοχος, µεγαλό- 
Ψυχος. 

Λἴας ὁ Λοχρὸς, μαχρὸς, εὐσθενῆς, µελίχρους, στρα- 
θὸς (53), εὕρινος, οὐλόθριξ, µελάνθριξ, δασυπώγων, 
µαχρόψις, τολμηρὸς πολεμιστῆς, µεγαλόψυχος, xa 
ταγύναιος. . 


VARLE LECTIONES. 


6 Σγγράφους Cedrenus 


. 497 A. *' αὐτοῦ. αὐτὰ Ox. ** xal οὐχ εἴλοντο '. « Lacuna. ista. ὁς Ce- 


dreno, aliqua ex parte, et ἶδαο. Porphyrogenneta, de pr:etermissis ab. Homero , suppleri possit. » Ch. 
5)’ pev. &x τῆς χινήσεως. « De Palamede loquitur tabulaque lusoria ab eodem inventa : de quibus 
vide Suidam, Cedrenum, Isac. Porphyrogennetam, qui ex auctore nostro ista descripsisse videntur. De 
ludo hoc vide etiam Xylandri et Jacobi Goar in Cedrenum Adnotata. » Ch. ** xásov; Cedrenus p. 125. 


C, χάσσους Ox. *' µελάγθριξ Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(30) "Hv δὲ Τέχμησσα τῇ ἡλιχίᾳ εὔστολος. Ἠλι- D plarius : Ego. διμοιριαῖος, statura mediocrem swpe- 


xla proprie de statura, hoc loco de forma corporis 
universaliter dicilur : interim observandum voca- 
bulum εὔστολος hic ad corporis oruatum, seu vesti- 
tum, coinmode referri non posse. 

(51) Μεγαλόφθαλμος. Μελανόρθαλμος habet fsac. 
Porpliyrog. verum ex nostrocorrigeudus, cum im- 
mediate sequalur µελάγχορος. 

(52) Διμνριαῖος. Διμοιριαῖος infra spiniscule, 
verum legendum cuml1sac. Porphyrog. et Cedren. 
Διμοιραῖος, ἣν δὲ Οὐάλης τὴν ἡλιχίαν διµοιραίαν 
ἔχων, quod Xylander vertit : Erat Valens. statura 
mediocri. Leo Allatius vocabulum boc reddit, Du- 


rante, excedente, reddidi, ad bessem , assisque par« 
tes respectu habito. Εὐμεγέθης enim, sive εὐμή- 
χγς, pro solido supponatur; cujus semtsSsis sit 
mediocri statura; atque iníra hanc, omnes xov- 
δοειδεῖς, et curti. Juxta bunc calculum ὁ διµοι- 
paloc, qui bessem habet, staturam mediocrem Su- 
nerabit. Atque eodem plane sensu auctor infra, 
Tiberium imp. διμοιριαῖον facit ; quod. Suetonio 
est, Statura, qug justam. excederet : in. Tiberio, 
tit. 68. 

(53) Στραθός. Pro hoc Isac. Porphyrog. habet 
ἑτερόφθαλμος. 


HODII NOT/E. 


(m) * psv £x τῆς κινήσεως. Hic desiderantur quo- 
rumdam descriptiones, ut Agamemnonis, Menelai, 
Achillis, Diomedis, Ajacis, ctc., de quiJius, si pla- 
ceant nugee, videre possit, prater alios, Jo. Tzeizes 
in Opere ms. supra cit, qui a reliquis multum 


discrepat. De Achille inter alia sie habet : Λευχὸς, 
ξανθόθρ.ξ, xal σγουρὸς, δασύθριξ, καὶ paxpópbuv* 
ubi vox σγουρὸς, qui non occurrit apud Cedre- 
num, Malalam, aut Is. Porphyrogennetum notatu 
digna. Apud Tzetzem occurrit ista svpius Wi illis 
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Πύῤῥος [154] ὁ καὶ Νεοπτόλεμος εὐλλιξ, εὐθώ- & — Pyrrhus, qui et Neoptolemus, eorpore magno, 


ραξ, λεπτὸς, λευχὸς, εὕρινος, πυῤῥόθριξ, οὖλος **, 
ὑπόγλανχκος, µεγαλόφρθαλμος (51), ξάνθορρυς **, ζχν- 
θοαρχινένειος, στρογγυλόγις, προπετῆς, τολμτρὸς, 
εὐσχυλτος (55), πιχρὸς πολεμιστής. Οὗτος δὲ ὑπῖτρ- 
χεν vig τοῦ Αχιλλέως Ex Δπιδαμείης ** θυγατρὸς 
Λυχομήδους, ὅστις μετὰ thv τελευτῆην τοῦ Ιδίου 

τρὸς ἐξεκέμφθη ὑπὺ θΘέτιδος χα) Ιηλέως, [ὼς] 
ςά::που αὐτοῦ, αἰτηθεὶς ὑπὸ τῶν ᾿᾽Αχαιῶν, ὡς 5)’ τοῦ 
Αχιλλέως δόλῳ Φφονευθέντος, ἑἐκδικῆσαι **** τὸ πα- 
ερῷον αἷμα. Καὶ ὁπλισάμενος ἐπεστράτευσεν εἰς τὸ 
Ἴλιον σὺν ναυσὶν χβ’ ix τοῦ Πηλέως, λαθὼν ἴδιον 
στρατὸν Μυρμιδόνων, τὸν ἀριθμὸν αχν. Καὶ ἆπο- 
πλεύσας χατέλαθε τὴν Τροίαν, xai εὗρεν εἰς τὰς 
σχτνὰς τοῦ ἰδίου πατρὸς Αχιλλέως Ἱπποδάμειαν 


τὴν xaX Βρισηΐδα, φύλαχα *5 τῶν τοῦ ᾿Αχιλλέως πάν- p 


των. Ἠντινα ἀποδεξάμενος εἶχεν ἓν πολλῇ τιμῇ, 
αἰτῆσας αὐτὴν φύλαχα εἶναι καὶ τῶν ἑαυτοῦ ἐν τῇ 
εατρῴᾳ σχηνῇ. Καὶ μετ ὀλίγον χαιρὸν τελευτᾷ ἡ 
Βριστὶς νόσῳ βληθεῖσα. 

Ἱάλχας χονδοειδῆς, λευχὸς, ὁλοπόλιος xai τὸ γέ- 
vtov [152], πολύθριξ, µάντις καὶ οἱωνοσκόπος ἄρι- 
ετος (n). | 

Της δὲ Τροίης οἱ ἄριστοι ἄνδρες οὗτοι. 

Ἡρίαμος τῇ ἡλιχίᾳ εὐμίχης, μέγας, χαλὸς, πυῤ- 
ῥόχροος, ὑπόγλαυχος, µακχρόρινος, σύνοφρυς, εὖἷ- 
ὀφθαλμος, πολιὸς, χατεσταλµένος 3». 


Ἕχτωρ µελάγχροος, μαχρὸς, πάνυ εὔογχος, ὄνυνα- 
9e ἐν ἰσχύῖ, εὗρινος, οὖλος, εὐπώγων, στραθὸς, 


pectore firmo, gracilis, candidus, naso eleganti, 
capillo rufo et crispo, oculis subczsiis grandius- 
culisque, flavis superciliis, barbe lanugine rufa, 
facie rotunda, przceps, audax, impatiens, bella- 
tor acerrimus. Filius erat hic Achillis, ex Deida- 
mia, Lycowedis filia, qui patris post mortem, 
Grais id efflagitantibus, ob Achillem fraude sub- 
latum, paterni sanguinis in vindictam profectus 
est, a -Tlietide atque Peleo. avo. missus. Navibus 
ilaque xxu , exercituque u»pcL Myrmidonum, a Pe- 


leo instructus, adversus llium arma movit : solvens 


autem, atque littus Trojanum appulsus, patris ten- 
torium petivit ; ubi Hippodamiam, sive Briseidem, 
rerum omnium, quie Achillis fuerant, custodem 
invenit. Hanc itaque amplexus, summo habuit in 
honore; 105 eamque, uti suis etiam in tento- 
rio paterno prospiceret, obtestatus est. Non longo - 
autem post temporis Briseis, in morbum incidens, 
interiit. 

Calelhas erat curta statura, candidus, capite 
mentoque canus, comalus, vates, atque augur - 
optimus. 

Trojanorum vero primarii erant hi. 

Priamus, qui statura erat procerus, corpore 
magno, formosus, rubicundus, oculis subczsiis, 
nasulus, superciliis junctis, oculis venustis, canus, 
animo sedato. 

Hector erat colere nigro, procerus, mole core 
poris ingens, pr«stans viribus, naso eleganti, crine 


φελλὸς, tóytvhe, φοδερὸς πολεμιστὴς xai βαρύφω- C crispo, barbatus, strabus, blzsus, generosus, voce 


νος (36). 
Δηίφοδος διμοιριαῖος (57), εὐθώραξ, εὐόφθαλμος, 


graviori, in bello tremendus. 
Deiphobus, statura mediocrem superante, pe- 


VARLE LECTIONES. 
9? o3À Ox. hic et 105, 106. 05 ξάνθοφρυς Ch., ξανθόςρυξ Ox. ** Δαιδαμείης Ox. **' ὡς deel. 


9* ἐχδικῆσαι Ch. , ἑἐκδηχῆσαι Ox. 
μένος Ox. 


55 φύλαχα Ch. , φίλαχα Ox. 


** χατεσταλµένος Ch., ἆΧατεστα- 


ED. CHILMEADI NOTE. 


S Μεγαλόφθαλμος. Μεγαλόψυχος legit Por- 


ο) Ἑὐσχυλτος. Vox ista apud lexicographos 
aullibi occurrit : Leo Allatius reddit peropporiune 
adoriens, tanquam a σχνλάω ortum ; ego vero, cuin 
a perfecto passivo alicujus verbi necessario deduci 
videtur; a σχύλλομαι eam deductam puto, cujus 
perfectum, ἔσχυλμαι, ἔσχυλσαι, ἔσχυλται, unde 
σχυλτὸς atque hoc modo εὔσχυλτος, [acile vexatus, 
sive ad iram pronus, impatiens, .significabit. Oc- 
currit etiam infra, lib. xi in Aureliani imp. 


HODII 


descriptionibus. Ait Merionem fuisse εὔθριχα, 
συηωσὸν, εὐπώγωνα, etc. Thoantem λεπτὸν, σγου- 
όν, ὑπόγλανχο», etc. Protesilaum εὐσύνθετον, σγου- 
pp:42, ζανθόθρ:χα, etc. Ajacem Locrensem σγου- 
ῥομελάνθριχα , χαὶ στραθὺν xol τῶν µαχκροπροσ- 
etu». Diomedem dicit respectu reliquorum heruum 
Wetis staturae fuisse ; deinde subnectit, 

Ἐαεὶ τεύτου χωρἰκιον ὕστερον» ἐφευρέθη 
Ἔσωθεν Aápraxóc τινος ἓν τῇ Λο]]ιδαρδίᾳ 
Ἀνδρὸς µεγά.Ίου μέγεθος, οὗ τῶν κομῶν τὸ πά- 

ἰχος 

Ες ὄγχον ἦν ἱσόμερον χορδύ.Ίῳ μεσαιτάτῳ 

Ὁ ἱερρτῆς Ἀθηνᾶς ἐκρέμασαν ὡς θαῦμα. 


Characterismate, hominis trucis ac barbari, atque 
àd occideudos homines nati:ut de eo testatur 
Flav. Vopiscus et Eutropius. 

(55) Φοθερὸς molegiovhc γχαὶ βαρύφωνος. Isac. 
Porphyrog. itaque hoc loco aliter interpungendus, 
quam hodie editur : ibi enim legitur, φοθερὸς πο- 
λεμιστῆς, ἐν πολέμῳ βαρύφωνος» ^ac ai, nonnisi 
in hello, βαρύφωνος fuisset οσίου. 

(97) Απῖφοδος διμυριαῖος. Scr. διµοιριαῖος, sive 
potius διµοιραῖος, uli supra monuimus. — διµυ- 
ριαῖος Ox. 


NOTE. 


(n) Μάντις, χαὶ οἰωνοσχόπος ἄριστος. De Cal- 
chante, quod magus fuerit et astrologus, et de 
ejus virga prop'etica audi sis Tzetzem ex eodem 
libro. 

Tiv uíav ῥά6δον pavtixiv , χρυση γὰρ οὐχ ὑπ- 
[xev 
"AJ tà Ev Alv n xal κυρτὴ, χρήσιμος δὲ μαντείαις, 
Πατὰ τῆς }ῆς γὰρ χέοντες cégpav àx τῆς ἑστίας 
Tn ῥάόδξῳ ταύτῃ τεχγικὼς ἔγΓαφον τὰς μαντείας 
Ε Ιέποντες πρὺο τὸν ἤ.Ίιον καὶ .Ἱέγυντες τὸ uéAAoy. 
Tustnv τ]ν ῥάθδον IlAoícag yoc «1ύτιον ὀνοιιάζει, 
Λιτούους δε Κοκχειαγὲς Κάσσιος Atoc (1. Λ/Ιω») 
zu [λέγει. 
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torosus, oculis venastis, subsimus, colore nigro, A ὑπόσιμος, µελάγχροὀς, πλατόψις, γενναῖος, εὐπώ- 


facie lata, strenuus, barbatus. 

Helenus, procerus, membris compositis, can- 
didus, validus, flavus, oculis vini colorem refe- 
renlibus, nasutus, lanuginem primam emittens, 
subcurvus, sapiens, bellator. 

Troilus, corpore magno, naso pulchro, capillitio 
molli et porrecto, cute flava, oculis venustis, ca- 
pillo nigro, barba bispida, robustus bellator et 
cursu velox. 

Paris, qui et Alexander, statura procera, robu- 
stus, candidus, naso eleganti, venustis oculis, pu- 
pillis nigvicantibus, capillitio nigro, lanugine 106 
prima, facie oblonga, demissis superciliis, ore pa- 
tulo, lepidus, facundus, agilis, jaculandi peritus, 
meticulosus, voluptatis amans. 

JEweas, curtus, crassus, pectorosus, robustus, 
rufus, vultu lato, naso eleganti, candidus, recal- 
vaster, barbatus. 

Glaucus, robustus, prudens, pius. 

Antenor, procerus, gracilis, candidus, erine 
flavo, oculis exiguis, naso adunco, versutus, ti- 
midus, cautus, multiscius, facundus. 

Hecuba erat crine flavo, oculis venustis, statura 
justa, eleganti naso, formosa, ambitiosa, affabilis, 
quieta. 


Androma che, statura erat mediocrem superante, 
gracilis, decora, naso eleganti, mamillis pulchris, 
oculis οἱ superciliis venustis, crispa, subflova, 
occipite comato, facie oblonga, collo venusto, vultu 
ridibundo, lepida, et ingenii acuti. 

Cassandra, curta, ,ore rotundo, candida, stru- 
ctura corporis virili, naso decoro, oculis venustis, 
pupillis nigricantibus, subflava, crispa, collo ve- 
nusto, mammosa, pedibus parvis ; quieta, ingenua, 
sacerdos, vates insignis, omniumque przscia, et 
virgo sacra. 

Polyxena, procera, munda, candidissima, oculis 
grandibus, capillo nigro, et retrorsum  detorto, 
naso pulchro, pulchris genis, subsima, labiis roseis 
pedibus parvis, virgo suavis, et formosa admodum: 


qov. 

"EXevoz, μακρὺς, εὔθετος, λευχὸς, ἰσχυρὸς, ξανθὸςν 
οἰνοπαεῖς τοὺς ὀφθαλμοὺς ἔχων, µαχρόρινος, ἀρχι- 
ένειος, ὑπόκυρτος, φρόνιµος, πολεμιστής. 


Τριο[λος 37 µέγας, εὕρινος, ἀπλόθριξ, µελίχρους, 
εὐόφθαλμος. μελάνθριξ 35, δασυπώγων, ἰσχυρὸς πο- 
λεμιστῆς xal δρόµαξ. 


Πάρις (ο) ὁ καὶ ᾿Αλέξανδρος, εὐῆλιξ, εὐσθενὴςι 
λενχὸς [1355], εὕρινος, εὐόφθαλμος, µελάγχορος, 
µελάνθρις, ἀρχιγένειος, µακρόψις, χάτοφρυς, µεγα- 
λόστομος , εὐχαρῆς, ἑλλόγιμος , εὐχίνητος, τοξότητς 
εὔστοχος, δειλὸς, φιλήδ2νος. 


Alveíag κονδοειδὶς, παχὺς, εὔστηθος, ἰσχυρὸς, 
πυῤῥάκης, πλατόψις, εὕρινος, λευχὸς, (p) ἀναφά- 
λας (58), εὐπώγων. 

Γλαῦχος, ἰσχυρὸς, φρόνιµος, εὐσεδής. 

᾽Αντήνωρ, μαχρὺὸς, λεπτὸς. λευχὸς, ξανθὸδς, µιχ. 
ρόφθαλμος, ἀγχυλόρινος, δόλιος, δειλὸς, ἀσφαλὴς, xo» 
Ἀυϊστωρ, ἑλλόγιμος. 

'"Ex&á6n, µελίχροος. εὐόφθαλμος, τελεία, εὕρινος, 
ὡραία, φ.λότιµος, εὐόμιλος, ἤσυχος. 


Ανδρομάχη, διµοιριαία, λεπτὴ, εὔστολος, εὗρι- 
vog (59), εὔμασθος, εὐόφθαλμος, εὔοφρυς 39, οὔλη. 
ὑπόξανθος, ὀπισθόχομῦς, μακροχαράκτηρος (40), 
[154] εὐτράχηλος , Υελασίνας ἔχουσα (41) ἐν ταῖς 
παρειαῖς, εὐχαρῆς, Υοργἡ. 

Κασσάνδρα, χονδοςιδῆς, στρηγγυλόψις, λευχἡ, ἂν- 
δροειδῆς τὴν πλάσιν, εὕρινος, εὐόφθαλμος, µελάγ- 
xopo;, ὑπόξανθος, οὔλη, εὐτράχηλος, ὀγχόμασθος, 
µιχρόπους. fjauyoz, εὐγενὶς, ἱερατικὴ, µάντις ἀχρι. 
θῆς, καὶ πάντα προλέγουσα, ἀσχητικὴ παρθένος. 


Πολυξένη μαχρὴ, χαθαρία, λευχη πάνυ (42), µε- 
Υαλόφθαλμος, μελάνθριξ !', ὀπισθόχομος, εὕρινος, 
εὐπάρειος  µιχρόσιµος, ἀνθτρόχειλος, µικρόπου:, 
παρθένος εὐχαρῆς, ὡραία πολὺ , οὖσα &viav- 


ΥΑΠΙΑ: LECTIONES. 


*' Τρώϊλος Ox. ** µελάγθριξ Ox. 


(38) ᾽Αναφάλας. Vocabulum inusitatum, pro φα- 
Aaxgóg. llesych. ἀναφαλλαντώματι, «αλαχρώματι, 
ἀναράλαντος, idem signilicat, apud Septuag. Le- 
vit. xiu, et ἀναφαλαντίας, apud Lucian. ἀναφαλαν- 
τίασις etiam apud Aristotelem Hist. animal. lib. ui, 
c. 11, calvitiein. significat, sed proprie quz in su- 

rciliis et fronte est. Suidas : ᾿Ανάσιλος, άναφα- 

avtiag* ἄχοαμος τὴν χεφαλἠν ' φάλα yàp χόσμµος 


τις. 
(59) Κὔριρος. Ser. e grvoc, uti Noster habet 
ubique; pro quo lsac. Porplyrog. εΌριν, magis 
Grace. 
(40) Μακροχαράχτηρος. Pro hoc Isac. Porphyrog. 
habet paxponpócumo,; quod vocis hujus inter- 


* εὐόφρυς Ox. ' μελάγθριξΟχ. * εὐπάρως Ox. 
ED. CHILMEADI NOTE. 


pretationem nostram confirmat. 

(41) Γελασαίνας ἔχουσα ἓν ταῖς παρειαῖς. Forte 
legendum, Υελασίνους, }ελασίνοι dicli sunt rug 
sive sarculi illi, qui ridentium in ore fiunt. Suid. 
Γελασίνοις" Υραμμαῖς ταῖς ἐκ τοῦ γελᾷν γενοµέ- 


p "αις. Martial. lib. vn. 


Nec cibus ipse juvat, morsu fraudatus aceti : 
Nec grata est (acies, cui gelasinus abest. 
Isac. orphyrugen. babel, Υελασίνας ἔχουσα τὰς 
παρειάς. 
42) Acuxh πάνυ. lsta apud Tsae. Porphyrog. 
mala interpunctione laborant ; legenda sunt itaque 
hoc modo, λευκὴ ttávu, ἀνδρώδης τὴν πλάσιν. 


 HODII NOTAE. 


(o) Πάρις, etc. De Paridis forma, ut qui sub 
Venere planeta natus fuerat, nescio quid Astrolo- 


gicum nugatur Jo. Tzetzes op. cit. 


(p ᾽Αναφάλας. C. de Justiniano ἀναφαλάς. 
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τῶν t], ἐσφάγη, καθὼς 6 σοφώτατος (40) Αίχτυς *ó A que xvii 107 annos natis, occisa est; sicuti s3- 


ἐκ τῖς Κρήτης ὑπεμνημάτισε μετὰ ἀληθείας τὰ 


προγεχραμμένα 


ελθόντος εἰς τὸν πόλεμον ἅμα τοῖς ἄλλοις "Axatot;- 


συγγραφεὺς Υὰρ αὐτοῦ τοῦ Ἰδομενέως ἐτύγχανςν ὁ 


αὐτὸς Δίχτυς xai ἑωραχὼς ἀχριθῶς τὰ τοῦ πολέμου 
xaX συγγραψάµενος, ὡς παρὼν τότε bv τοῖς χρό- 


γοις ἐχείνοις μετὰ Ἑλλήνων. "Όστις ἐξέθετο xal 
οὓς προτραπέντας ὑπὸ ᾿Αγαμέμνονος xa Μενε- 


Mo) βασιλέων xal τοὺς ὁπλισαμένους xa χατελ- 
θόντας μετὰ τοῦ στόλου ἐπὶ τὸ Ιλιον, [155] ἕκαστον 
ἔχντα ἴδιον στρατὸν xal ναῦς. "στις πρὸ πάντων 
ἑξώρατσεν Αγαμέμνων, υἱὸς ᾿Ατρέως (44) Μυκη- 
γαίων * βασιλεὺς, σὺν νηυσὶν p', xat εἰς λόγον ἆπο- 
ερούς τῶν στρατοπέδων vac X (q)* Μενέλαος xal 
Λάιστος xai ᾿Αρχεσίλαος (45) χαὶ ἹΠροθοήνωρ xai 
Κλονίος 5 σὺν νηυσὶν v' 5, Ἐλεφήνωρ ἐξ Εὐθοίας σὺν 
νηναὶν P: Μενέλαος δὲ υἱὸς Πλεισύένους, ὁ τῆς 
Σπάρτου βατιλεὺς, σὺν νηυσὶν &£- Διομήδης ἐς 
"Apyou; [σὺν] ντυσὶν π᾿' Ασκάλαφος xat Ἰάλμενος 
οὖν νηυσὶν X' * Σχεδίος xa Ἐπίστροφος σὺν νηυσὶ μ' 
Μέγης ix Δολίχτς τῆς Ἑλλάδος σὺν νηνσὶ µ’ * Αἴας 
Τελαμώνιος ἐκ τῆς Σαλαμίνου Ἱ σὺν ντνσὶ μ’ * Νέ- 
στωρ σὖν νηυσὶ L'* Θόας σὺν νηυσὶ µ’' ᾽Αγήνωρ 
παὶ Τευβίδης σὺν νηυσὶν £' * Πρόθωος χαὶ Μαγνίτωρ 
οὖν νηυσὶ μ΄ Εὔμενος σὺν νηνσ]νια’. Νηρεὺς £x Μυ- 
χήνης σὺν νηυσὶ Υ * Χαλίας ἐκ Τρίχχης σὺν νηυσὶ µ’. 


Δεοντεὺς χαὶ Πολυπήτης σὺν νηνοὶ μ΄ 'Apgirye- C 


γείας i£ Ιλίου (46) σὺν νηυσὶ py! Μεντσθεὺς ἐξ 
Αθτνῶν [σὺν] ντνοὶ v  Ἰδομενεὺυς xaX ἩΜτριόνης 
ἐκ Κρέτης σὺν νηυσὶν [156] π’ * Οδυσσεὺς ἐκ Κε- 
φαληνίας Ἰθάχης (47) σὺν νηυσὶν ιβ’ Τληπόλεμος 
οὖν ντωσὶν ϐ’’ Αἴας ὁ Λοχρὸς σὺν νηυσὶν 0' * Ἁχιλ- 


λοὺς ix τοῦ "Apyou; τῆς Ἑλλάδος (48) σὺν Πατρό- 


αχ σὺν νηυσὶ v/* Πρωτεσίλαος καὶ Ποδάρχης σὺν 


VARUE LECTIONES, 
3 Quz de Dicty Malalas, ex eo repetit Tzeizes, Πίου. v, 50. 


καὶ τὰ λοιπὰ πάντα τῶν ἐπὶ τὸ 
Ἴλιον ἐπιστρατευσάντων Ἑλλήνων. "Hv γὰρ μετὰ 
τοῦ Ἱδομενέως τοῦ προµάχου τῶν Δαναῶν του xat- 


pientissimus Dictys Cretensis qua superius dicia 
Sunt, qu:eque dicturi sumus omnia de rebus Grze- 
corum ad Ilium gestis, fideliter descripta memorise 
mandavit. Erat enim Dictys iste ldomenei (qui 
cum QGrzcis in bellum hoc descenderat) ama- 
nuensis; atque simul cum co bello interfuit. : 
quarum itaque testis oculatus ipse fuerat, res 
gestas diligenter in. historiam retulit. Qui vero ab 
Agamemnone οἱ Menelao regibus Graecorum in 
partes vocati advenerunt, quisque cum exercitu 
navibusque suis, a Dicty memorantur hunc in mo- 
dum. Primus omnium erat Agamemnon, Atrei 
filius, Mycenarum rex, cun navibus centum, prz- 
ter alias xxx onerarias. Menelaus, Leistus, Arce- 
silaus, Prothoenor, et Clonius, cum navibus £. 
Elpenor ex Euboa, cum navibus Lx. Menelaus, 
Plisthenis filius, rex Spartz, cum navibus Lx. 
Diomedes ex Argis, cum navibus xxc. Asealaphus 
et Jalmenus, cum navibus xxx. Scheiius, et Epi- 
sirophus, cum navibus xri. Meges ex Doliche 
Helladica, cum navibus xL. Ajax Telamonius ex 
Salamine, cum navibus xr. Nestor, cum navibus 
χο. Thoas, cum navibus xL. Ágenor et Teuthides 
cum navibus Lx. Prothous, et Magnitor, cum 
navibus xL. Eumenus, cum navibus xi. Nereus, ex 
Mycene, cum navibus 11. Chalias ex 108 Tric- 
ca, cum navibus xL. Leonteus et Polypetes, cum 
navibus x&. Amphligenias, ex llio, cum navibus 
ΧΙ, Menestheus ex Athenis, cum navibus L. Ido- 
meneus ei. Meriones, ex Creta, cum navibus xxc. 
Ulysses, ex libaca Cephalenis, cum navibus xn. 
Tiepolemus, cum navibus ix. Ajax Locrensis, cun 
navibus ix. Áchilles et Patroclus, ex Argis Hella. 
dis, cum pavibus L. Protesilaus, et Podarces, cum 
navibus xL. Palamedes, cum navibus xu. Philo- 
cietes, ex Mothone, cum navibus xm. Nereus, ex 
Perihebis, eum navibus xxii. Sorthes, Philippus, 


* Μυχηνέων Ox. " Κλόνος Or. 


* Navium catalogi vitia turpissima exagitavit Bentleius p. 7& 9. ᾖἹ Σαλαμίνου. Σαλαμῖνος p. 51 B, 55 b. 
ED. CHILMEADI NOTE. 


(433) Καθὼς ὁ σοφώτατος Δίχτυς. Charaeterismata 
quedam Grecorum et Trojanorum, nostris licet 
37^ αΏρία, apud Daretem | Phrygium habentur: 
alin Dicty Cretensi, qui bodie exstat, uil hujusmodi 
invenitur. Dicly ergo alio usus videtur auctor 
Besier. 

(44) Αγαμέμνων υἱὸς ᾽Ατρέως. Imo Atrei nepos 
erat Agamemuon, Plisthenis vero (ilius ; uti supra 
monsimus. Quod mirum est non advertisse aucto- 
vem nostrum, si modo eodem qui hodie exstat Diety 
Cretensi usus est. 

(45) Μενέλαος, xai Λήιστος. Peneleum illum vo- 
cab Dictys. Sed nec in navium numero cum nostro 
ενα venit. 

(45) ᾽Αμϕιχενείας, ἐξ 'IAloo. Hujus nec apud 
Dictym, nec Daretem mentio ulla. llii vero nomine 

wotatas urbes quinque enumerat Stephanus de 
Urb., quarum tertiam Macedoniz, quartam Thessa- 
kr, quintam Türaciz esse testatur. 


(47) Κεφαληνίας Ἰθάκης. Male hic conjunguntur 
is!z Insulà ac si una essent. Ulysses enim ex 
Iuiaea, insula Cepbaleniz vicina. Steph. de urb. 
"I0&xn νῆσος, πρὸς τῇ Κεφαληνἰίᾳ, ἀπὸ Ἰθάχου, ἀφ᾿ 
1; ὁ ᾿Οδυσσεύς. llesychius item Cephaleniam juxta 
lthacam ponit. Κεφαλῆνες, ἔθνος παρὰ τὴν Ἰθάχην. 

(48) ᾽Αχιλλεὺς, ἐκ τοῦ "Αργους thc ἛἜλλαδος. 


D Achilles non. ex Argo Helladiea, sive Peloponne- 


siaca, sed Thessalica oriundus. Steplianusde Urb. 
undecim urbes hoc nomine appellatas. enimerans, 
tertiam Thessaliz facit. Dictys Cretens. Gro»corun 
classem colligens, ex Pelasgisquinquaginta, inquit : 
Dares Phryg. etiam Achillem ex Phthia (Pithia co- 
dices impressi habent, mendose) : ducit, navibus 
numero t instructum. Pelasgia vero, et Phthia. 
T hessaliz partes sunt, uti supra diximus. Constan- 
tin. Manasses : 


Ὁ δὲ Φθιώτης Αχιά λεὺς Σ.αμπεν ὑπὲρ πάντας. 


HODI! NOTA. 
W)Nza; Y. De numero navium adi, si libet, Jo. Tzetzem im op. cit. 
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atque Antiphus, eum navibus Lyxvur. Sunt autem A νηνσὶ p' * Παλαμήδης σὺν νηυσὶ ιβ’ ' Φιλοκτί 


omnes Grecorum naves numero uccL. Greci vero, 
juxta ac inter se decretum fuerat, navibus. con- 
scensis, iu Aulidem regionem primum delati sunt : 
iude vero Phrygiam aggressi, vastatisque Phry- 
gum regionibus, uti superius dictum, Priamum 
regem, Hecubamque reginam neci dederunt : libe- 
risque eorum abductis, ópibusque Phrygum dire. 
ptis omnibus reversi sunt. quisque in regionem 
suam, Duravit itaque regnum Ephesinum, quod 
Troje Phrygianze fuit, atque Αρὶ totius, iu uni- 
versum annos CCMXIX. 


Troja capta, Argivi preda omni pecuniisque 
inter se divisis classem adornabant, in potriam 


quisque suam reversuri. Solventibus igitur non- B 


nullis, remanserunt tamen plurimi, ob contentio- 
nem inter Ajacem Telamonium, Ulyssem, ac Dio- 
medem, obortam. Ajax enim Telamonius Palladium 
109 qusrebat sibi; nempe, parva illa Palladis 
siatua lignea, quz ritu ( ut aiunt) inystico para- 
batur, in victoriam scilicet, et ut urbem in qua 
servabatür, inexpugnabilem przstaret. Palladium 
istud Asius quidam, philosophua ac mysta, Τγοί 
regi obtulerat, urbis fundamenta jacturo : cujus 
iu gratiam rex Tros, universam ditionem suam, 
Epitropum ante vocatam, Asiam, Ακ philosophi 
in memoriam, denominavit. Palladium hoc Ulysses 
&c Diomedes, nocturno tempore Trojam ingressi, 
Palladis ad fanum obdormientes, interim dum a 


Grecis Phrygibusque festa Anathematum cele- € 


brarentur, clam abstulerunt : hoc autem ex consi- 
lio Antenoris, qui ex Trojanorum ducibus erat : 
et cujus uxor, Theano, sacerdos Pallaui inservie« 


Μοθόνης σὺν νηνσὶν xf' * * Σώρθης, Φίλιπποι 
τιφος σὺν νηυσὶν οἨ’. AL πᾶσαι vis; τῶν 'E 
qov' (49). Oi ἀπέπλευσαν χατὰ τὰ ἴδια p 
πρῶτον εἰς τὴν Αὐλίδα χώραν, χἀχεῖθεν ἐπις 
τῇ χώρα τῶν Φρύὐγῶν ἐξεπόρθησαν τὰ abso» 
λεια, ὡς προγέγραπται, παραλαθόντες Πρίαι 
σ,λέα xa φονεύσαντες αὐτὸν xal ᾿Εκάθην pa 
τοὺς δὲ αὐτῶν παΐδας αἰχμαλώτους εἱληφότ 
πάντα τὰ βασίλεια διαρπασάµενοι ὑπέστρεφ 
τὰς ἰδίας χώρας. Κατέσχεν οὖν ἡ βασιλεία " 
τῆς Ασίας πάσης xal Τροίης τῆς Φρυγίας τὰ 
ἔτη ωιθ’. 

Μετὰ [127] οὖν τὴν ἅλωσιν τῆς Τροίης vá 
Αχαιοὶ µερισάµενοι τὴν πραϊΐδαν xal τὰ yp 
ἐξορμῆσαι βουλόμενοι ἐπὶ τὰς ἰδίας πατρίδο 
vage ἑαυτῶν ἑτοιμάσαντες, ἔνιι μὲν ἀπέπ) 
φανεροὶ δὲ προσέµειναν (50), Αἴαντος τοῦ Τι 
νίου * καὶ Ὀδυσσέως xaX Διομήδους εἰς 
ἑλθόντων. 'O γὰρ Τελαμώνιος Αἴας ἑξῆτ 
θεῖν τὸ βρέτας, ὅπερ ἐστὶ τὸ Παλλάδιον, ζώδ 
Παλλάδος (51) μικρὸν ξύλινον, 8 ἔλεγον εἵναι ' 
σµένον εἰς νίχτν, φυλάττοντα τὴν πόλιν (5: 
ἀπόχειται ἁπαράληπτον. Τὸ δὲ αὐτὸ Παλλάδιοι 
τῷ Τρώῳ βασιλεῖ µέλλοντι χτίζειν τὴν πόλιν 
τις, Φιλόσορος xai τελεστής. [158] Καὶ ὑπὲι 
ριστίας ὁ Τρῶος βασιλεὺς εἰς μνήμην αὐτοῦ * 
αὐτὸν 19 οὖσαν χώραν πᾶσαν τὴν πρῴην λεγομ 
Ἐτίτροπον (53) [ἣν !*] µετεχάλεσεν ᾿Ασίαν. 
δὲ τὸ βρέτας Οδυσσεὺς xal Διυμίδης ἔχλεφα 
γνώµην τοῦ ᾿Αντήνορος "3, ἐξάρχου τῶν Ἱ 
οὗτινος ἡ Ὑυνὴ, ὀνόματι θεανὼ, fjv ἱέρεια cf 
λάδος, ὅπου τὸ αὐτὸ βρέτας ἀπέχειτο, clot. 
νυκτὸς οἱ περὶ τὸν Οδυσσέα xal Διομήδην 


VARIJE LECTIONES. 


* χβ’. Omisisse nonnulla videtur Ox. : 


vide interpretationem Latinam. 


* Τελαμονίου Ox. ! 


Cedreuus p. 100 D, αὐτοῦ ΟΧ. !! Ἐπίτροπον. Ἐπίῤῥοπον Cedrenus. Verum est Ἠπειρον, quod 
Suidas v. Παλλάδιον. — !* « fjv redundat. Οἱ. !* ᾿Αντήνορος Ch., Άντηνωρος Ox. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(49) AL πᾶσαι νηες τῶν Ἑλλήνων ασν. Dictys 
Ον ιοί {215 enumerat, 'Dares Phrygius 1140, 
Tzeizes in Lycoplirou.. 1186, nequaquam cut no- 
$lro, nec secum, couvenientes. 

50) Φανερο. δὲ προσέµειναν. davepot ubique 
apud auctorem nostrum pro uomine multitudinis 
usurpatur ; idemque sonat, quod πολλοὶ sive πλεῖ- 
στοι, Ma infra lib. vii, p. 155, xai φανεροὶ τῶν 
τῆς πόλεως λαμπροὶ. Ex urbis autem primariis plu- 
rimi. Wem lib. xvir,, p. 490, de Trulla Magus ec- 
clesiz Coustantinop.litanx loquens haec habet : Ῥή- 
. ξας Υὰρ ἣν εἰς φανεροὺς τόπους, pluribus in locis 
perrupia [uerat. Co&ierum hujusmodi exempla pas- 
sim 0: currunt. 

(91) Ζώδιον τῆς Παλλάδος. lta etiam Cedrenus: 
Verum. Xylander ξόανον ibi legendum  Suspicatur ; 
haud recte. llesychius. ᾽Ακρωτήρια, τὰ ἑπάνω τῶν 
ναῶν ζώδια ἀνατιθέμενα. ζώδιον, hoc loco, idem 
sonat, quod ἀπεικόνισμα, sive ἄγαλμα. Pherecydes 
apud 15. Tzetzem, Palladia vocat, τὰ ἀχειροποίητα 
μορφώματα, καὶ πᾶν τὸ ἐξ οὐρανοῦ πρὸς ΥΏν παλ/ό- 
p.670v, non mano fictas statuas, sed .quidquid. cali- 
(us in tetra. vibratur, Apollodorus. etiam. apud 
eumdein, tradit, Jlum, postquam Ilium condidissel, 
tuccam secutum, orasse ul videret εἰ, tuncque 


Palladium decidisse. Caeterum Palladium I 
λεσμα quoddam fuisse putat. doctissimus Ja 
farellus, Curiositatum inauditarum ,. Gallice 
ptarum, part. n, cap. 6, cui ipse etiam lil 
sime accedo, auctoris nostri fretus. testi 
qui asserit Palladium fuisse τετελεσμένον τι 


D χην, Φφυλάττον τὴν πόλιν ἔνθα ἀπόκειτα: ( 


ληπτον " Imagunculam, ritu mystico pra parai 
vicloriam. scilicel, et ut. urbem, in qua servi 
inexpugnabilem  prestaret : ubi habemus et 
smalum praparandorum modum eorumque 
De his vero consulat leetor laudatum Gaffar 
libro. supra citato. Libro etiam xvr, alchei 
quemdam Joannem Isthmeum nomine, ititrodt 
δια ὄθρυξα, lmagunculas obryzas populo vei 
tem. Zodiaci vero signa peculiariter ζώδι 
ΑΙ ιού, Aristoteleut aliosque vocantur. 

(92) Φυλάττοντα τὴν πόλιν. Scr. φυλάττον. 

(93) Ἑπίτροπον. Ἐπίῤῥοπον habet Ced 
Orbis vero terri in partes generales, Asia: 
ropam, Africam, distributionem non esse at 
uquam apparet ex Stephano de urb. qui 
Homero, Europamque incognitas fuisse tes 
ἀγνοεῖ yàp Ὅμηρος τὴν Ασίαν, ὡς xal t 
pov. 
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Τροίῃ. καὶ παραχοιµηθέντες sig τὸ ἱερὸν τῆς Παλ- A bat, ubi Palladium hoe reponebatur. Nimirum 


jj, ὅτε τὰς ἑοοτὰς τῶν Αναθημάτων εἶχον (54) 
ὁ Φρύχες καὶ ol Ἕλληνες, Ἑπ,οίησαν δὲ τοῦτο οἱ 
ἀποὶ, ἐπειδὴ £600 r, αὐτοῖς χρησμὺς, ὅτι Οὐ δυνατὸν 
wd; παραλαθεῖν την Τροίπν, ci pi τὸ Παλλάδιον 


ἀρέλτσος 19 (55). Kal &qf,zet λαθεῖν αὐτὸ 6 Τελαυώ- 


γιος Αίας εἰς τὴν ἰδίαν αὐτοῦ πατρίδα, λέγων, "Ep 
ἐχριώστητα: (20): ἔχαμον γὰρ Αχαιοῖς. 'Apxet po; 
Υὰρ ἡ παρὰ Ἔκτορος [159] εἰς ἐμὲ γεναµένη παρ- 
αἴτῃσις (24) bv τῇ παρ) ἐμοῦ πεὸς αὐτὸν µονο- 
paja. Καὶ πάλιν ἑποίησα ἔφοδον ἐπὶ την πύλτν τοῦ 
Ἰίω, uóvog δ:ὧξας τοὺς Τρῶας, καὶ σώσας τὰς 
v πάντων ὑμῶν Ἑλλήνων, καὶ πολλοὺς τῶν 
Των ἥρωας ἄνδρας βαλὼν οὐκ ἐτρώθην. ᾿Αρχεὶ 


& ya, νομίσω, xal τοῦτο πρὸς δόξαν, τὸ áy3qa: 


ur) τοῦ θυµθρίου (58) ᾽Απόλλωνος. 


'0 ὃ Ὀδυσσεὺς ἀνθίστατο αὑτῷ λέγων, ὅτι Ἐγὼ ] 


αὐτὸ λαμβάνω εἰς τὴν buy πύλ.ν' οὔτε γὰρ πλέον 
gni! χέχμηχας Ἓλλησιν. Ἐξ ἀρχῖς γὰρ μετὰ τὸν 
"ts Ἑλέης ὑπὸ Πάριδος χλοπὴν εἰς τὸ "Doy 
ἔξωρμησα σὺν Παλαμίδῃ xai Μενελάῳ Ββασιλεῖ. 
Ὁμοίως δὲ χαὶ τοὺς βασιλεῖς καὶ τοὺς ἥρωας ἐγὼ 
Ξχνιαχόθεν προσξχαλεσά μην ^ ὡσαύτως δὲ xa τὸν 
ῥᾷνατην τοῦ Πάριδος ἐγὼ χατειργασάµην. Συαθολᾶς 
7áp, ὡς ἴστε, Τρώων xal Ἑλλήνων γενομένης, xa* 
olus πεσόντων, ἱσταμένων τῶν τὰ πρῶτα φερόν- 
των τῆς Tin; xaX ὑμῶν τῶν ἡγεμόνων Ἑλλήνών 
χαὶ πρὸς ἀλλίλους ἐπικξιμένων χρῖναι τὸν πόλεμον, 
ἐγὼ προετρεγά ην τὸν ἥρωα Φιλοκτέττν χατὰ Πά- 
Ρας προκαλέσασθτι '* τοξιχκὴν μο.οµαχίαν. Καὶ 
ἔαίφνης [140] δ.ὰ μέσον τῶν βασιλέων ὁ Φιλοκτήτης 
6G, προκαλεῖται τὸν Πάριδα εἰς μονοιαχίαν 
το χέν. Αχοῦσας δὲ ὁ Πάρις ἐξώρμτσε xai αὐτὸς 
Ἰατέναυτι αὐτοῦ τοξότης xa! ἅμα Διϊφόθῳ, ἀδελρῷ 
εὐτου. Εξελθὼν δὲ διεµέτρησα αὐτοῖς δ.αστήµατος 
$207, ποῦ ἐχοῖν αὐτοὺς ἑστάνα:. Καὶ λαδόντω» 
αὐτῶν χλῆρον ἔλαχε τῷ Πάριδι πρώτῳ τοξεῦσαι : 
fa; δὲ ὁ Πάρις ἀποτυγχάνει ' θαραεῖν δὲ Φ.λοκτέτη 
αράζας (59), ἀντετόςξυσεν ὁ Φιλοκτήτης, χα) διαπεί- 
pit τοῦ Πάρ:δος thv ἀριστερὰν χεῖρα ' xal εὐθὺς !1 
ἑευτέραν ἀχοντίσας τὸν δεςιν αὐτοῦ ὀφθαλμὸν 
ἑξίρωσεν " οἱμώσοντος δὲ αὐτοῦ xol ἁποστρα- 
φέντος, πἆμψας ἑτέραν σαγίτταν τοὺς αὐτοῦ π΄δας 


Graci ex oraculo edocti fuerant, Trojam non ali- 
ter occupari posse, nisi Palladium illud inde 
surriperetur. Deposcebat autem lioc sibi Telamo - 
nius Ajax, uti in patriam suam deportaret : Quipp: 
mihi ( inquit ). merito debetur, qui pro Achivis tot 
sustinui. Satis equidem mihi esset, cui Hector sin - 
gulari certamine congressurus, cedebat impar. 
Sed etiam propulsatis hostibus, ego llii ad porta; 
viam solus aperui, vestirumque omnium navibus 
conservatis, complures Trojanorum heross, nec- 
dum sauciatus 110 ipse vulneravi. Sed et abuude 
milii cst in gloriam, quod Achillis corpus, Thym- 
brzi Apollinis fano extractum, ad castra dedusi. 
τὸ σῶμα τοῦ Αχιλλέως εἰς τὰς σχτνὰς ix τῷ 


Caeterum Ulysses contra locutus : Quin potius 
hoc mihi debetur, quod in urbem meam deporta- 
rem.  Laboribus enim meis non tu majoribus Ar- 
givos demeruisti. Ab ipsis enim belli primordiis 
post raptam a Paride Helenam, ego adversus lit 
cum Palamede et Menelao rege arma movi. Reges 
ego lheroasque undique 2accersitos, in partes vo- 
cavi: sed et Paridi necis auctor ipse fiti. Cum 
enim ( uti nostis) pratlio inter Trojanos Grzces- 
que commisso, plurimi utrinque ceciderunt, in- 
stautibus interim et urgentibus invicem utriusque 
aciei ducibus, ut bellum «ecernereiur, heroem 
Philoctetem ego liortatus sum, uti Paridem αι 
siugulare certamen sagittis tentandum provocaret. 
E vestigio igitur regnm per medium egressis 


C Philoctetes, ad pugnam sagittaria" Paridem pro- 


vocat : quo Parisaudito, egressus et ipse est, una 
cum fratre. Deiphoho sagittarius. Tum ego statio- 
nis intervallum illis dimensus sum. Paris iLaque, 
cui sortito obvenerat, uti prior hoc faceret, sagit- 
tam emisit, sed a scopo aberravit.  Philo- 
cletes autem, ime iuteriin adhortante, bono iun 
esset animo, sagitta vicissim Paridem — impe- 
tens, manum ejus sinistram  transadigit , sta- 
tinque alteram emittens sagittam , dextro. eum 
111 oculo vulneravit. Fjulavit interim Paris, 
j* terga daturus, cum Philoctetes, tertia sagitta 


VARI LECTIONES. 
" ἀφέλησθε. ἀφέλεσθα, Ox. |!" poo. Imo ἐμοῦ. 9 προσχαλ. Ox.  '' «002 Ox. 
ED. CIIILMEADI NOT.£. 


(54) "Ort τὰς ἑορτὰς τῶν Άναθτ µάτων εἴχον. Ce- D 


dreaus babet, ἐν ἡμέραις τῶν ἑορτῶν solummodo. 
Ue hoc festo τῶν ᾽Αναθημάτων spud auctores al- 
Iam ubique silentium, τὰ ἀναθήματα, donaria Diis 
sacrata. Poll. 1. 1, τὰ δὲ ἀναθήματα ὡς ἐπιπολὺ, 
τέγανο:, φιάλαι, ἐχτώματα, θυµιατέριᾳ, χρυαίδες, 
ἐργορίδες, olvoyóot, ἁμφορίσχοι. Sunt etiam orna- 
aenta alia quzlibet, aut urbis, uL templa, Porticus 
Rasilicz, lestie Strabone, 1. 5. Convivii etiam, ap. 
llesych. ᾽Αναθήματα, δαιτός' xai χοτµήµατα τῆς 
towjla;. 
LO Ei uh τὸ Ησαλλάδιου ἀφέλεσθαι. Ser, ἆρ- 
E73:, . 
V95) "Exol ἐχρεώστηται. Scr. χαχρεώστηται. 
Di) Γεναμένη παραίτησις. Scr. vevop£vn. 


Ῥλτποι.. Gn. XCVII. 


(58) Τοῦ 8up6pfou Απόλλωνος. Scr. θυμόραίου, 
sive θυµόρίον. a f hywbra, Troadis urbe, ad Thym- 
brium, vel Thymbrim fluvium sita, sic dictus 
Apo!lo. Hesych. θύμθρα, τόπος τῆς Ἰλίο περὶ 
τὸν 87 μδρον λεγόμενον ποταμὸν, οὕτως ὀνομασθέντα 
τῆς &pya'as πόλεως ἀπέχοντα σταδίους δέχα. ὄπουγε 
χαὶ ἱερὸν ᾽Απόλλωνος Oupu6páxou (Scr. θυµθραίου.) 
Eustathius. fluvium. hunc. θύμόριν vocat, ἀφ' οὗ 
Απόλλωνος θυµθραίου ἱερ»ν, &v ᾧ ἑτοςεύθη ᾿Αχιλ- 
λεύς. Stepliano. θύμθρ.ος dicitur. θύα6ρα, πόλις 
Τρωάδος. Δαρδάνου χτίσμα, ἀπὸ Θυμθραίου φίλου 
αὐτοῦ οὐ ποταμὸς ϐ7μβριος, ἀφ οὗ Απόλλωνος 
θυµθραίου ἱερύν. 

(39) Οαρσεῖν δὲ Φιλοκτήτη κράξας. Lacutio 
&z9 /ταχτος, wallem, ἐμοῦ χράφαντος. 
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emissa, pedes ejusjuxta malleolos transflxit, ceci- Α φιθλοῖ ἐπὶ τὰ σφυρὰ (00), καὶ πίπτει ὁ Πάρις. Kot 


ditque tandem Paris. Παρίο igitur ejus corpore, 
fugam capessunt Trojani; in urbem vero delatus 
filios suos tres, quos ex Helena susceperat, Buni- 
mum, Corytheum, et Ideum, ad se vocavit : quos 
ubi astare sibi parvulos conspexit, exanimis re- 
mansit; sub noctem vero mediam spiritum eflla- 
«it. Quem videns uxor ejus, quam priorem habuit 
OEnoe, mortem sibi laqueo conscivit. Ilelenam 
vero ig uxerem sibi accepit Deiphobus, alter 
Priami filius, qui extremis membris a Menelao 
vege mutilatus est : uti satis hoc vobis omnibus 
notum. Consilium et id meum fuit, uti Pyrrhus 
heros Polyxenam ad Achillis tumulum jugularet. 
Tum vero Ulysses, elata voce : Quis mibi (inquit) 
equiparandus est, qui Paridi exitium astruxi, in 
Menelai, Achillis, et Gracorum omuium — vindi- 
ctam? 

Huic igitur Agamemnon, exercitusque. pars 
magna acclamavit. Tum vero Ulysses : Sed neque 
relicendum (inquit) mihi existimo, quod ulterius 
periculorum subivimus, ego ac Diomedes, Palla- 
dium surripientibus : quomodo (inquam ) Trojz 
€um barbaris agentes quzcunque cis acciderant, 
de bis omnibus, castra per noctem repetentes, vos 
duces certiores fecerimus; Φ nunc etjam repe- 
tere libet. Trojanis pro tempore 119 festa Ana- 
thematam celebrantibus, interim duin sacra in 
urbe peragerentur, Apollinis ad aram portentum 
accidit hujusmodi : lguem altari, sacrificio immo- 
lando, rite admovebant : illud vero non combu- 
ritur, Szepiusculeque repetitus ignis, non exarsit 
tamen : quin et ea, que altari imponebantur, 
omnia in terram deciderunt. Accessere his etiam 
alia prodigia, quz Trojani animadvertentes, adver- 
sum sibi aliquid denuntiari dixerunt. Antenor ita- 


que, Priamo rege, ducibus, exercituque Trojano 


id ab eo flagitantibus, ad vos reges missus est le- 
gatus; nempe Danaos exoratum, uti pacem ipsis 
pretio constituto rediatis. Quorum omnium nos 
notitiam assecuti, castra repetentes vobis iudicavi- 
mus. Antenor autem, legatione suscepta, Troja- 
norum et Priami nomine, orationem babuit hu- 


φεύγουσι πάντες, ἁρπάσαντες τὸ σῶμα Ilápwo; : 
xai iv τῇ πόλει εἰσελθὼν ἐκάλεσε τοὺς τρεΐς υἱοὺς 
αὐτοῦ, οὓς εἶχεν Ex τῆς Ἑλένης, τὸν Βούνιμον xal 
Κορυθαῖον καὶ Ἰδαῖον "5 (61) * οὔστινας [141] ἑωρα- 
χὼς μικροὺς ἄπνοος ἔμεινε xal διὰ μέσης νυχτὸς 
την ψυχὴν ἔδωχε. Καὶ ἑωραχοῦσα (62) αὐτὸν ἡ προ- 
τέρα Yuvh αὐτοῦ Oivón (605) ἑαυτῇ ἀπεχρήῆσατο 
ἀγχόνῃ (04). Καὶ ἔλαθε τῶν Ἑλένην γυναῖχα Artgo- 
ρος, 6 ἄλλος υἱὸς τοῦ Πριάμου, ὃς Ἠκρωττριά- 
c0» !'* (65) ὑπὸ Μενελάου βασιλέως, ὡς πάντες. 
ἐπίστασθε. Καὶ Πολυξένην ὃξ ἐγὼ συμθουλεύσας 
ἔξαι πρὸς τύμθον Αχιλλέως σφαγιασθῆναι ὑπὸ τοῦ 
ἤρωος Πύῤῥου, Καὶ ἀνακράξας ᾿ὐδυσσεὺς ἔφη Τί- 
vo; ἀντάξιός εἰμι, κατασχενάσας ὁλέσθαι Πάριδα 
πρὸς ἐχδίχησιν Μενελάου xaX Αχιλλέως xal τῶν 
Ἑλλήνων πάντων; 


Καὶ εὐφήμησεν !** αὐτὸν ὁ ᾿Αγαμέμνων xal πολ- 
λοὶ τοῦ στρατοῦ. Καὶ πάλιν Ὀδυσσεὺς εἶπεν, Οὐ σι- 
γήσοµαι xal τοὺς λοιπούς µου κινδύνους, οὓς ἅμε 
Διομήδῃ 3. ὑπέστην, ὅτε *! τὸ θεῖον βρέτας ἀφελέ- 
σθαι ἠθουλήθημεν, πῶς ἐν Ἰλίῳ διατρίδοντες σὺν 
τοῖς βαρθάροις xa τὰ συµθαίνοντα absol, ἅπαντα 
νυχτὸς εἰς τὸ στρατόπεδον ἐξερχόμενοι ἁπηγγεί]λα- 
μεν ὑμῖν τοῖς βασιλεῦσι, [142] διηγούµενοι ἄτινα 
καὶ νῦν εἴπω. θυσίαν !* γὰρ τότε ἐπιτελούντων τῶν 
Τρώων (060) κατὰ τὸν χαιρὸν τῶν ᾿Αναθημάτων, 
συµθαίνει σημεῖον γενέσθαι τοιοῦτον εἰς «hv πόλιν 


C ἐπὶ τὸν βωμὸν τοῦ Απόλλωνος * Βάλλουσι πρ εἰς 


τὸν βωμὸν διὰ τὴν θνσίαν * τὰ δὲ οὖκ ἑχαίοντο. Kal 
πολλάχις προσφεροµένου tou πυρὸς χαὶ ph χαιομέ- 
νου, πίπτει τὰ Bv τῷ βωμῷ πάντα εἰς τὸ ἔδαφος. 
Γινομένων 6$ καὶ ἄλλων σημείων, οἱ Τρῶες εἰδότες 3 
λέγουσιν οὐκ ἀγαθὸν αὐτοῖς εἶναι τὸν οἰωνόν. Καὶ 
ἀναγκάζουσι τὸν ᾿Αντήνορα ** οἱ ἔξαρχοι τῶν Τρώων 
xaX ὁ Πρίαμος xai ὁ στρατὸς ὥστε ἐξελθεῖν πρὸς 
ὑμᾶς τοὺς βασιλεῖς καὶ διὰ τῆς ἱδίας πρεσθείας πεῖ. 
σαι τοὺς Δαναοὺς ὑμᾶς λαθεῖν λύτρα xa διαλΏσαι 
τὸν πόλεμον. Καὶ ταῦτα πάντα ἱστορῆσαντες ἡμεῖς 
ἑξ:λθόντες ἀνηγγείλαμεν πᾶσιν ὑμῖν. Ὁ δὶ ᾽Αντὴ- 
νωρ κχατέφθασεν ἐξελθὼν εἰς πρεσθείαν , xal ἔφη 
ταῦτα ὡς ἐκ Πριάμου xai τῶν λοιπῶν. Βασιλεῖς 
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16 *I6atov Ch. Cedrenus p. 130 C, Ἰδέον Ox. 
1** Ato. fón. V. ad. vol. II, p. 57 Β. *! ὅτε. ὅτι 
ἰδόντες. ἂν ᾽Αντήνορα  Ch., Αντήνωρα Or. 


ωττρ. Ch., Ίχροτ. Ος. 
13 θυσίαν. θυσιῶν Ox., θυσίας 


19 X 
ος” 


19* εὐφἡμησεν.εὐφήμισεν Ox. 
[3 2$ εἰδίτες, Imo 


ED. CIHLMEADI NOT. 
(60) Φιθλοῖ ἐπὶ τὰ σφυρά. lta etiam Dictys Cre- D dienusetIsac. Tzetzes, qui Dictym etiam au. to- 


tens. ]. 1v : Et jam fugientem insecutus, tertio vul- 
mere per utrumque pedem trojicit, φιθλόω vero, Fi- 
bulo, et φίδλα, Fibula. Hesych. φίδλα, πόρπη, φι- 


lov, c 
(61) Τὸν Βούνιμον, xai Κορυθαῖον, xa 'ló£ov. 
Ser. Ἰδαῖον. Bunimus Corinthus, atque Idus. hi 
vocantur apud Dictym l. v, Is. Tzetzes quatuor 
enumerat, Βούνιχον, Κόρυθον, "Ayavovy, xa 'loatoy 
κ | LJeophron. p. 123. 
( Ἕωραχουσα. Scr. ἑωραχνῖα. 
(65) Οἰνώνη. Uti Cedreno, Tzetzi, 


ex. 
(04) Ἑαντῇ ἀπεχρήσατο ἁγχόνῃ. lta etiam Ce- 


aliisque dicta - 


rem citat : f xazà τὸν Δίχτυν , βροχαῖς ἅπαγ- 
χθεῖσα. Dictys tamen quem hodie habemus, cam 
ex moerore mortuam hisce testatur verbis : Sed 
[er'ur / OEnonen, viso Alexandri cadavere , adeo 
commolam, uti amissa mente obstupefierel, ac. pau- 
latim per marorem deficiente animo conciderel : 
atque ita, uno eodemque [unere. cum Alexandro con- 
“ας 'H ἀσθη. Ser, ἡ άσθη. Hesptiues 

(05) Ἡχροτηριάσθη. Scr, tix ιάσθη. 
ἸΑχρωτηριάσας, τὰ ἄχρα ἀποτεμών, Ἶ ι 

(66) θυσιῶν γὰρ τότε ἐπιτελούντων τῶν Τρώων. 
θυσίας scribi syntaxcos ratio postulat. 


FF 
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Ἑλλήνων ὄντες, φίλων ἔργα διαπράξασθε, χαὶ uh A jusmodi : Grecorum qui reges estis, non aumplitis 


πολεμίων. Πάντα ἐπάθομεν ὅσα ἑχρῆν παθεῖν τοὺς 
ἡμαρτηχότας. 'Av0 ὧν γὰρ Αλέξανδρος ὁ καὶ Πάρις 
Μελέναον Ἠδίχησε δίχας δέδωχε τὸ ἼἼλιον' καὶ pap- 
τυροῦσεν [145] οἱ τάφοι τῶν ἐν ταῖς µάχαις ἀπολομέ- 
voy (67). ** Οἱ οὖν περιλειφθέντες ἡμεῖς λύτρα o£- 
ρομεν ὑμῖν ὑπὲρ θεῶν, ὑπὲρ πατρἰδος, ὑπὲρ παίδων. 
'AAA! Ἕλληνες ὄντες τοὺς τότε ἀπειθεῖς, νῦν δὲ ἰχέ- 
τας, σώσατξ, χρημάτων τυπουµένων. Πεισθέντες δὲ 
ὑμεῖς (08) πάντες τοῦ ᾿Αντήνορος ** ἐξεπέμψατέ µε 
χα) σὺν ἐμοὶ v.v Διομήδην πρὺς Πρίαμον τυπὠσαι 
thy ποσότητα τῶν χρημάτων. Εἰσελθόντων δὲ ἡμῶν 
ἐν τὴ Τροίῃ πρὸς Πρίαµον, xaX πολλῶν χινηθέντων, 
ἐτπώσαμεν δοθῆναι ὑμῖν χρυσίου τάλαντα D Ἱ (69) 
αὶ πρὸς τούτοις ἴσα ἀργύρου. Καὶ ἐπανήλθαμεν 


qua hostium, sed amicorum quas sunt, facite. Ee- 
lictorum nostrorum, quas debuimus, poenas de- 
dimus. Pro injuria enim a Paride Menelao facia 
luit llium : quod czsozuim in bello sepulcra satis 
testantur. Ex vobis pretium, quo nos bello residui 
liberos nostros, patriam Deosque redempturi su- 
mus. Quin igitur, Grzci cum sitis, supplices nunc 
vestros, olim qui contumaces, prelio liberetis. 
Nobis vero omuibus Autenori annuentibus, missi 
sunius ad Priamum, ego ac Diomedes, ut de pecu- 
niarum poudere statueremus. 113 Trojam vero 
ad Priamum ingressi, multisque invicem agitatis, 
decrevimus tandem uti auri taleuta duo, totidem- 
que pr:eterea argenti, vobis darentur. Deinde vero 


πρὸς ὑμᾶς (10) ἁπαγγείλαντες τὰ CóQavta. Kal B ad castra reversi, de pactis vos certiores fecimus, 


ἱχομισάμεθα τὰ τυπωβέντα, πάντας ὑμᾶς ἑνορχύ- 
σας lv ταῖς θυσίἰαις μὴ ἀποπλεῦσαι ἐξ Ἰλίου, πρὶν 
ἂν τοιίσαντες τὸν δούριον ἵππον (7!) ἁρμοδίοις 
ξύλοις καὶ χοσµήσαντες αὑτὸν πάσῃ ἀρετῇ δόςο- 
μεν 3 ἀποπλέειν ἄντιχρυς εἰς τὴν Τένεδον καίΐοντες 
τὰς σχηνὰς ἡμῶν, xal νοµίσαντες οἱ βάρθαροι ὅτι 
ἐξωρμέσαμεν ??, µένωσιν ἀνετοὶ ?* εὐωχούμενοι, καὶ 
Ὠχτὸς ὑποστρέφαντες ἀπὸ τῆς [144] Τενέδου xal 
εἰσελθόντες, πυρίκαυστον τὴν πόλιν» ποιῄσαντες xal 
Πρίαμον ἀνελόντες ἀπιδώσομεν τὴν ᾿Ελένην (72) εἰς 
τὰ βασίλεια τοῦ Ἠλεισθένους. Καὶ τῆς ἑμῆς βουλῆς 
χρατησάσης παρέσχον ἡμῖν οἱ θεοὶ νίχην κατὰ τῶν 
βαρθάρων. ᾿Υμεῖς οὖν, οἱ βασιλεῖ; καὶ Ἶρωςς, xpgt- 
t2 γένεσθε τῶν ἐμῶν χαµάτων. 


Καὶ ἀντεποιοῦντο τοῦ Ὀξυσσέως ὁ Αγαμέμνων 
ααὶ ὁ Διομήδης χαὶ ὁ τούτων στρατὸς, τοῦ δὲ Τελα- 
Μωνίου Αἴαντος ἀντείχετο ὁ Νεοπτόλεμος Πύῤῥος, 
ὡς ix γένους αὐτοῦ ὑπάρχων, χαὶ ὁ τούτου στρατός. 
Βολλῶν δὲ ἄλλων κινηθέντων μεταξὺ αὐτῶν ἄχρις 
ἑσκέρας, τέλος ἔδοξεν ὥστε λαθεῖν £v παραθήχη ἕως 
τῆς ἐπιφωσχούσης Ἡμέρας τὸν Διομήδην τὸ Πα) λά- 
bv xai τοῦτο φυλάξαι, χαὶ ἕκαστον αὐτῶν ἀνεθη- 
ναι, ἵνα χατὰ τὴν ἑτῆς τύπος δο)ᾗ τίνι ἐξ αὐτῶν 
χρὴ δοθῆναι τὸ Παλλάδ.ον. 'O δὲ Αίας, γενόμενος 
χατὰ τοῦ Ὀδυσσέως χαὶ ᾿Αγαμέμνονος χαὶ Διομή- 
loo; ἀνεχώρτσεν εἰς τὸν ἴδιον αὐτοῦ παπυλεῶνα * 
χαὶ διὰ νυχτὸς σιδήρῳ ἑσφάγη ὁ Αἴας. Καὶ τῇ πρωϊῖ 
τδρέβη τὸ λείψανον αὐτοῦ ' xaX ἑστασίασεν ὁ στρα- 


designato simul pecuniarum pondere vobis coutra- 
dito. Quin etiain sacrilicia vobis peragentibus, ju- 
ramento obtrinxi universos, prius ab llio nesolve- 
riis, quam equo durio, aptissimis lignorum jun- 
cturis et artificio omni affabre compacto, Tenedum 
versus , insulam appositam, navigare. videremur, 
tentoriis nostris incendio datis : ut barbari interim 
existimantes discessisse nos, secure agerent, genio 
iudulgentes : nos vero, nocte ingruente, a Tenedo 
reversi, Trojam ingrederemur, urbeque in flammis 
versa, Priamoque rege sublato, llelenam, receptam 
in Plisthenis regna, tandem deduceremus. Consilio 
itaque meo ubique obtinente, dii victoriam nobis 


C in barbaros dederuut. Proinde vos reges atque 


heroes, rerum 4 nobis gestarum appello judices. 
Agamemnon itaque et Diomedes, hiorumque exer- 
citus, ab Ulyssis parte. steterunt : Pyrrhus autem 
Neoptolemus, cum suis, ab Ajacis Telamonii ; 
utpote qui genere ei propinquus esset, Ceterum 
multis aliis inter duces ad vesperam usque agi- 
tatis, tandem visum est, uti Palladium Diomedes 
apud se depositum servaret, in mane proximum ; 
uterque interim ut quiesceret, donec mane proximo 
decerneretur, cui pro meritis 114, Palladium da- 
reiur, Ajax itaque Ulyssi, Agamemnoni ac Dio- 
medi offensus, in tentorium suum se rccepit : ubi 
per noctem gladio occisus est; invento ibi luce 
proxima cadavere. Ajacis itaque Pyrrbique exer- 
citus adversus Ulvssem insurgebant, eum  inter- 


VARLE LECTIONES. 


? ἀπολωμένων Ox. Eiusdem περιλτφθ. 


correxit. Ch. 
M üE,usv. δόξωμεν Ch. ** ἐξωρμήσαμεν Ch., ἐξορμέσαμεν Ox. 30 ἀνετοί. ἀνεκτοί Ox. 


16 ᾽Αντήνωρος Ox. " β Cb, P Ox. 


ED. ΟΠΗ ΜΕΛΡΙ NOTE. 
(67) Ἑν ταῖς µάχαις ἁπολωμένων. Scr. àzoXou- D λια notanda. 


(68) Πεισθέντες δὲ ἡμεῖς. Ser. ὑμεῖς et deinde 

wo) "Avzfvwpoc, omnino legendum τῷ ᾽Αντίήνορι. 
(69) Χρυσίου τάλαντα β’. Cedrenus numerat duo 
Millia talentorum, χαίγε ἐτύπωσαν ypuclou τάλαντα 
να. Dieiys etiam eumdem habet. talentorum 


' Werum, lib. v : Ad postremuni binis millibus ta- 


orum auri atque argenti rem decidunt : B' itaque 
wsaerale, hoc loco auctoris nostri, virgula suh- 
wnpam habere debuit, hoe modo f', ad δισχἰ- 


(10) Ἐπανήλθαμεν πρὸς ὑμᾶς. Scr. ἐπανήλθομεν ' 
nisi quis Ίλθαμεν per syncopen formatum, ah 
Ἠλεύθαμεν, perfecto med. al; inusitato ἑλεύθω reti- 
nere malit, 

(71) Τὸν δούριον ἵππον. Equum ligneum llesyeh. 
δοῦρα, δῶρα, χώπας, xaX ξύλα inde δούριος el δου- 
ῥάτιος apud eumdem, ξύλινος. 

(79) ᾽Αποδώσομεν τὴν ᾿ἙΕλέντν. Scr. ἀποξώ- 
σωμεν. 
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fecturi. Verum is, diductls navibus suis, fugaque A «5; αὐτοῦ xal τοῦ Πύῤῥου χατὰ τοῦ Ὀδυσςέως, 0:- 


sibi consulens, in mare Ponticum cursum dirigit : 
ubi per aliquod tempus commorajus, in patriam 
deinde suam urbemque lthacam cum classe et 
exercitu redire in animo habuit. Per Maronidem 
vero regionem iter facienti, restiterunt incol: : 
quos vicissim impetens Ulysses, devicit, atque 
opum multarum dominus evasit : spemque conci- 
piens, quamcunque regionem appulerit, ohvios 
quosque se debellaturum, divitiasque ipsorum de- 
portaturum, cum Lotophagis quoque, in quorum 
regionem incidit, przelia commisit. Sed ab iis de. 
victus, cum non multum aberat, quin copix ejus 
ad unum omnes cxciderentur, fugam capessit, et 
longa demum navigatione fractus Sicilam insulam, 
qua nunc Sicilia vocatur, appulit. Amplissima erat 
bec insula, quam inter se divisaw tres fratres 
occuparunt, Cyclops, Antiphantes, et Polyphemus; 
qui Sicani, insule istius regis, filii, potentes fue- 
runt, et niagni nominis viri, quique res suas cura- 
runt mutuo. Erant autem tres hi moribus efferis ; 
nec peregrinis excipiendis, quin ipsis potius occi- 
dendis deditissimi. 115 Ulysses autem, cum 
classe οἱ exercitu appropinquans, in eam insule 
partem incidit, qux Antiphanti paruit ; quocum et 
Laestrigonibus ejus prelio commisso, cum com- 
plures ex suis cxcisos vidisset Ulysses, pavibus 
conscensis inde fugam capessit, aliam insülz par- 
tem adorturus ; eam scilicet, quz Cyclopt bülijecta, 


montes habet Cyclopios dictos. Hoc ubí^audisset c. 


Cyclops, copiis collectis in illum prefectus est : 
erat autem corporis mole prxgrandi et vultu de- 
formi : Ulyssem vero ditlonibus suis incubanteni, 
ex improviso aggressus, exercitum ejus late pro- 
sternit, Ulyssemque ipsum et alios ex exercitu ejua 
nonnullos manu cepit. Inter quos Miccalion erat 
quidam, g^nerosi vir anind , quique strenuum sese 
ducem ad Trojam prsestiterat. Hunc Cyclops, ca- 
pilliio arreptum, Ulyssis, omniunique sociorum 
iu conspectu, gladio suo exenteravit, ut qui 
ausus est in Cyclopem arma movere. Rteliquos au- 
tem custodie mandavit, quos singillatim conficere 
in animo habuit. Ulysses vero procidens ei ad 
pedes rogavit supplex, uti se residuumque sibi 
exercitum, pretio magno muneribusque interpo- 
sitis, inissos faceret. Sed vix eo ita adductus Cy- 


λων abzby φονεῦσαι. Καὶ λαθὼν τὰ ἴδια πλοῖα ὁ 
Ὀδυσσεὺς ἔφυγεν, ἀποπλεύσας ἐπὶ την Ποντικὴν 
θάλασσαν. Καὶ διατρίψας [145] ἐχεῖ χαιρὸν ἓπαντιλ- 
θεν ἐχεῖθεν, βουλόμενος εἰς τὴν Ἰθάχην πόλιν (73) 
εἰς τὴν ἰδίαν αὐτοῦ πατρίδα μετὰ τῶν ἰδίων vri 
αὐτοῦ xai τοῦ ἱδίου στρατοῦ. Καταντήσας δὲ εἰς 
χώραν λεγοµένην Μαρωνίδα (14), ἀντίστασιν *! ὑπ- 
ἐστη ἀπὸ τῶν τῆς χώρας. Καὶ πολεμήῆσας ἐν[χησεν 
αὐτοὺς, xal πολλῶν χρημάτων χύριος ἐγένετο ' καὶ 
ὑπολαθὼν ὅτι ?* εἰς οἰανδήποτε χώραν χαταντῶν 
πάντως [ὅτι] xal τοὺς τῆς αὑτῆς χώρας νιχᾷ xal 
τὸν πλοῦτον ἑχάστις αὐτῷ ** χώρας ἁπαντώσης xo- 
µίξεται Χχαταφθάσας ttv Λωτοφάγων λεγομέντν 
χώραν συνέθαλε μετ αὐτῶν πόλεμον. Καὶ ἐνίχησαν᾽ 
αὐτὸν οἱ «T: αὐτῆΏς χώρας μικροῦ δςῖν ὀλέσαι πάν» 
τας χἀγεῖθεν φυγὼν ἀνῆχθη χειμαζόμενος μετὰ 
πλεῖστον πλοῦν εἰς thv Ἀεγομένην Σ:χίλαν νῆσον, 
τὸν vov λεγομένην Σιχελίαν. Ἡ δὲ ντσος αὕτη fv 
µεγάλη πάνυ, διῃρημένη ** εἰς τρεῖς ἀδελφοὺς µε- 
γάλους χαὶ δυνατοὺς xal τὰ ἀλλήλων φρονοῦντας, 
λέγω δὴ εἰς Κύχλωπα χαὶ ᾽Αντιφάντην 35 xoi Πολύ- 
φηµον, υἱοὺς γεναµένους (75) τοῦ Σιχάνο», βασιλέω; 
τῆς αὐτῆς νήσου. "Haav δὲ οἱ αὐτοὶ τρεῖς ἁδελφοὶ 
ἄνδρες χαλεποὶ [140] καὶ µηδέτοτε ένας ὑποδςχό- 


pivot, ἀλλὰ xal ἀναιροῦντες. Καὶ ααταντέσας σὺν 


^*al; νανσὶν αὐτοῦ xal τῷ στρατῷ ὁ Ὀδυσσεὺς εἷς 


τὸ διαφέρον µέρος τῷ ᾽Αντιϕάντῇ συνέδαλε mA: po» 
μετὰ τοῦ ᾽Αντιφάντου xal τοῦ στρατοῦ αὑτοῦ τὸν 
λεγομένων Λεστρυγόνων (76). Καὶ χτείνουσιν ἴκα- 
vou, kx τοῦ στρατοῦ τοῦ Ὀδυσσέως * xai λαξὼν τὰς 


᾿ἰαυτοῦ ναῦς ἀποπλεύσας ἔφνγεν ἐχεῖθεν εἰς ἅλλο 


µέρο; τῆς νήσου, τὸ διαφἑἐρον τῷ Κύχλωπι, ἕνθς τὰ 
Κυχλώπια ?* λέγεται δρη. Καὶ Υγνοὺς τοῦτο 6 Κύὐχλωφ 
ἦλθε χατ᾽ αὐτοῦ μετὰ τῆς ἰδίας βοτθείας * ἣν δὲ µέ- 
γας τοῖς σώμασι (71) xaX δυσειδἠς ' καὶ ἐπεκθὼν 
ἄφνω τῷ Ὁδυσσεῖ παραθαλόντι ἐπὶ τὴν διατέρ.υ- 
σαν αὐτῷ γΏν χατέχοψεν αὐτοῦ πολλοὺς, xal σ»λ- 
λαθόμενος τὸν Ὁδυσσέα xal τινας τοῦ στρατοῦ αὖ- 
τοῦ 6 Κύχλωφ, λαβὼν ἕνα τῶν ἅμα αὐτῷ συλληφθέν- 
των ὀνόματι Μιχχαλίωνα, ἄνδρα γενναῖον xai ἁρι- 
στεύσαντα ἐν τῇ Τροίῃ χαὶ ὄντα Ἡγούμενον τοῦ 
στρατοῦ του Ὀδυσσέως, ὄντινα χρατήσας τῖς xó- 
pne τῖς χεφαλῆς ἐπ᾽ ὄφεσι τοῦ Ὀδυσσέως xol πάν- 


D των τῶν µετ᾽ αὐτοῦ ᾧ ἐθάσταζε ξίφει ἀνεντέρισεν, 


ὡς μαχτσάμενον αὐτῷ. Τοὺς δὲ λοιποὺς ἀπέχλεισε, 


ΥΑΠΙΑ: LECTIONES. 


5. ἀνθίστασιν Ως. 3: ὅτι dele. 
Αντιράτην : monuit Bentl. p. 73. 


33 αὐτῶν Ox. 


* διρηµένη Ch. διειρηµένη Or. 
5 Malim Κυχλώπεια ο id 


9 
9 Αντισά,ττν. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ.. 


15) Βουλόμενος εἰς τὴν Ἰθάχην πόλιν. 'Amo- 
πλέειν, aut quid tale supplendum videtur. Caete- 
rum Ithaca, uon urbs, sed insula erat, unde oriun- 
dus Ulysses. Stephan. de urb. Ἰθάχη νῆσος πρὸς 
τῇ Κεφαληνίᾳ, ἀπὸ Ἰθάκου, ἀφ᾿ 15 Ὀδυσσεύς. 

(14) Ei; χώραν λεγομέντν Μαρωνίδα, Μαρώνειαν 
vocat Isac. Tzetz. ad Lycophron. μετὰ τὴν Ἱλίου 
πόρθησιν, ᾿Οδυσσεὺς ἑξωσθεὶς ἀνέμοις, χαταίρει 
πρὸς Kíxovag, xal τὴν πόλ.ν αὐτῶν ᾿σμαρον πορ- 
Gel, thv vov λεγομένην Ἀχρώνσιαν, ete. Stephan. 
16 urb. λαρώνεια, 7209; Kixovia;, χατὰ την iv 


Opáxn Χεῤῥόνησον. Urbem vero quam Tzetzes 
Ismarum, Dietys Zimarum vocat, lib. vi : Que 
pacto appulsus Zimarum, mulia inde per bellum 
qsiesita preda nacigarerit. 

(75) Ylobg vsv&y£vouz. Ser. γενοµένους. 

(716) Tov λεγομένων Λεστρυγόνων. Ox. Ser. Λαι- 
S:puYó-tv. Stephan, de urb, Λαιστρυγόνες, πρῶτον 
μετὰ Κυχλώπων ὤχησαν ΣΙχελίαν. 

(11) Μέγας τοῖς σώμασι. Pro τῷ ovpatt, inusi- 
lata μπι οἳ 2va72avi. 
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βυλόμενος χατὰ µέρος τοὺς πάντα; φονεῦσα.. Ὁ δὲ 
Ὄδυσσευς προστεσὼν αὐτῷ ἔπεισεν αὐτὸν [147] δ.ὰ 
χρημάτων πολλῶν χαὶ ξενίων ἀπολῦσαι αὐτὸν xai 
τηὺς ὑπολει 2θέντας αὐτῷ ἄνδρας. Πεισθεὶς δὲ μόλις 
ὁ Κύχλως διὰ τῆς τῶν χρημάτων δὐσεως, ἐπηγγεί- 
.M1:0 περὶ ἑσπέραν ἀπολύειν αὐτόν, xal αὐτὸς ου - 
Ἰάμενος bv τῇ νυχτὶ αὑτῇ ἀπελθεῖν κα) φονεῦσαι αὐ- 


Tí» xaX τοὺς αὑτοῦ xal ἀφελέσθαι πάντα ὃν ἐπιφὲ- 


ρεται πλοῦτον xal τὰς ναῦς αὐτοῦ, περὶ ἑσπέραν 
ἀπέλυσεν αὐτὸν xai τοὺς μετ αὐτοῦ. Ἡ µόνον 57 
à ἀπελύθη Οδυσσεὺς, δειλιῶν 3: τὴν τοῦ ἀνδρὸς 
ὑμότητα εὐθέως ἀπέπλευσεν ix τῶν μερῶν αὐτοῦ. 
Ἐπιῤῥέτας δὲ νυχτὸς 6 Κύκλωφ χαὶ μὴ εὑρηχκὼς τὰ 
cz, ἐκ τῆς μανίας εἰς τὴν θάλασσαν ῥίπτεσθαι 
ieu ἑκέλευσς, µήπως ἔνδον τῆς γῆς ἐμεθώρμη- 
, ον. Noxzh,; δὲ βαθείας οὕὔσης xal σκότους χαλύ- 
τουτος την Υην xal τὴν θάλασσαν, ἁγνοοῦντες δὲ 
xi τοὺς αὐτοὺς τόπους, παρέδαλον εἰς ἄλλα µέρη 
τῆς νήσου, δ.αφέροντα τῷ Πολυφήμῳ, ἁδελφῷ τοῦ 
Κύχλωπος xal τοῦ ᾽Αντιφάντου. Ὅστις Πολύφημος 
pal» ὅτι τινὲς κατέπλευσαν νυχτὸς xal παρέδαλον 
ες τὸν διαφέρουσαν αὐτῷ χώραν, εὐθέως λαδὼν τὸν 
ἑκυτοῦ βοήθειαν, ἐλθὼν χατὰ τοῦ Ὀδυσσέως σὺν- 
ἐύᾳλεν αὐτῷ πόλεμον. Καὶ πᾶσαν τὸν νύχτα ἐπολέ- 
µουν, xa ἔπεσον ἀπὸ τοῦ Ὀδυσσέως πολλοί. 
Πρωΐας δὲ γενομένης, προσήγαγεν ὁ Ὁδυστεὺς χαὶ 
*» Πολυφήμῳ Εξένια [148] καὶ προσέπεσεν αὐτῷ, 
εἰπὼν ὅτι ἀπὸ τῶν Τρωϊκῶν τόπων ἑλέλυθς πεπλα- 
ψημένο; ἀπὸ πολλῆς χυµάτων ἀνάγκης, ἁπαριθμή- 


σα; αὐτῷ xal τὰς συµθάσας αὐτῷ κατὰ θάλασσαν σ 


ὁ-ατόρους συμφοράς. Ὅστις Πολύφημος συµπαθή- 
σας αὐτῷ Ἰλέησεν αὑτὸν, xai ὑπεδέξατο αὐτὸν xa 
σὸς αὐτοῦ, ἕως οὗ ἐγένετο ἐπιτήδειο; ὁ πλοῦς. Ἡ 
δὲ θυγάτηρ τοῦ Πολυφήμου ὀνόματι Ἕλπη (78) 
ἐρωτιχῶς διετέθη πρός τινα εὐπρεπὴ ἄνδρα τῶν 
μετὰ τοῦ Ὀδυσσέως ὀνόματι Λεῖωνα ' xa ἕτιτη- 
(ie) ἀνέμου πνεύσαντος ταύτην ᾿ἁφαρπάσαντες 
ἑξώρμησαν ἐκ τῆς Σικελίας νήτου. "Ατινα ὁ σοφώ- 
Tit; Σΐσυφος ὁ Kio; ἐξέθετο, 'U yip σοφὸς Βὺρι- 
Tín; ὁρᾶμα ἐξέθετο περὶ τοῦ Κύκλωπος ὅτι τρεῖς 
εἶχεν ὀφθαλμοὺς, σηµαίνων τοὺς τρεῖς ἀδελφοὺς, 
6; συμπαθοῦντας ἀλλήλοις χαὶ διαθλεποµένους 33 
VW ἀλλέλων τόπους τῆς νήσου xai συμμαχοῦντας 
11: ἐχδιχοῦντας ἀλλήλους, χαὶ ὅτι οἵνῳ μεθύσας τὸν 
Kixwza ἐχφυγεῖν Ἠδυνήθη, διότι γρήµασι πολλ.ξς 
Xii δώροις ἐμέθυ15 τὸν αὐτὸν Κύχλωπα ὁ Ὀδυσσεὺς 
ερ τὸ μὴ χατεσθίε.ν τοὺς μετ) αὐτοῦ, χαὶ ὅτι λα- 
ἕων Ὁδυσσεὺς λαμπάδα πυρὺς ἐτύφλωσε τὸν ὁρ01λ- 
Ὦν αὐτοῦ τὸν Ένα, διότι τὴν θυγατέρα τῶν µονο- 
Tf τοῦ ἀδελφοῦ αὐτοῦ Πολυφίμου, ἝἜλπεν, παρ- 
ὧν οὖσαν, λαμπάδι  muoph, ἐρωτικοῦ καυθεῖσαν, 


















»λαιπάδᾳ Ox. 


78) Ὀνόματι Ἕλπη., lane Polyphemi filiam Are- 
V8, el amasium ejus Elpenorem vocat Dicivs : ex 
To licet auctor noster, de. bello Tiojanos. i.Uv 
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A clops, dimissionem promittebat, ubi advespera- 
scerel : fidemque suam liberavit; animo tamen 
egrediendi per noctem intempestam, ut Ulysse 
sociisque occisis, opum quodcunque attulerat cum 
navibus 116 diriperet. Ulysses autem quampri- 
mut liberatus est;a tam truculento homine misere 
sibi metueus, exinde solvens, ab oris ejus statim , 
discessit. Cyclops vero per noctem adorturus eos, 
ubi evasisse naves percepisset, in furorem adactus, 
saxa in inare pracipitari jussit, ne forte interius 
alicubi statiouem alteram occupassent. Nox autem 
erat intempesta, terraque tenebris involuta erat, 
cum Ulysses sociique, locorum imperiti, in alte- 
ram illam insule partem, αυ Polyphemi erat, 
Cyclopis et Antiplhantis fratris, inciderunt. Poly- 
pheinus, audito ad terram suam nmounullos per 
noctem appulisse, collectis viribus suis, Ulyssem 
aggressus est, praelioque inter eos per totam nocte: 
commisso, ex Ulysseis ceciderunt quamplurimi. 
Mane autem facto, Ulysses etiam Polyphenio dona 
obtulit; procidensque ei ad pedes : Ego, inquit, 
Trojanis ab oris, ultima maris discrimina expertus, 
liuc in partes vestras errabundus adveui : simulque 
enumeratis qua sustinuerat periculis, Polypliemum 
ita delinibat, ut misertus ejus Ulyssem sociosque 
hospitio exceperit , usque dum navigandi tempest»s 
idonea instaret. At vero Polyphemi filia, Elpe dicta, 
Lionem quemdam ex Ulyssis sociis, virum formo- 
sum, adamavit. Secundos itaque nacti ventos, 
abrepta ea, inde ex Sicilia solverunt : uti hzc 
sapientissimus 117 Sisyphus Cous scripta reli- 
quit. Sapiens enim Euripides, in dramate suo de 
Cyclope, fabulatur, tres eum oculos habuisse : 
nempe sic innuens nobis tres fratres illos; qui sui 
curam invicem habentes, singuli qua: omnium esset 
in insula prospexerint, singulorum omnes vel in 
suppetias, vel vindictam paratissimi. Fabulatur 
idem, Ulyssem, inebriato Cyclope, sic e manibus 
ejus evasisse : nempe inebriavit eum Ulysses in- 
genti pecuniarum pondere donisque; me se s0- 
ciosque absumeret. ldem auctor est, Ulyssem sti- 
pite preusto oculum unicum Cyclopi eruisse : 
nempe quod fratris Polyphewi filiam virginem, quam 
unicam habuit, Cupidineis accensaim flaumis, abri- 
D puerit οὐ hanc causam, unum Cyclopi (Polyphemo 

sciliect) ex oculis exstinxisse dicitur, uti hae 

enarravit. sapientissimus Phidias Corinthius : qui 

gemper etiam addit, Euripidem hzc omnia poetice 

tradidisse : nec eadem de Ulyssis erroribus, ac sa- 

pientissimus Hlomerus, perhibuisse. -. ] 
$oracs, |149] τοῦτ ἔστιν ἕνα τῶν ὀφθαλμῶν του 


Κλωπος ἑφλόγισε, τὸν Πολύρημον, τὸν αὐτοῦ θυγατέρα ἀφελόμενος, "Ἠντινα ἑρμηνεία» ὁ σοφώτα- 


VARLE: LECTIONES. 
μόνον Ch., u£vov ος. 34 δειλνῶν Ox., 0:04 Chi. 
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ας ow nia sedescripsisse Supra asse- 


»necosque . 
G6 recosque, Sisyphum Cou" 


rat, auctoreun tamen. hic alium, 
profert. 
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τος Φειδίας ὁ Κορίνθιος ἐξέθετο, εἰρηχὼς ὅτι ὁ σοφὸς Εὐριπίδης ποιητικῶς πάντα μετέφρασε, μὴ Gopou- 
νήσας τῷ σοφωτάτῳ Ὁμήρῳ ἐχθεμένῳ τὴν ᾿Οδυσσέως πλάνην. 


Ulysses vero, a Sicilia solvens, ad /Eolias per- A 


venit insulas : quarum rex, /Eolus, hospitio eum 
excepit. Hic vero moriturus, insulas illas duas 
filiabus suis distribuit, qua rcgin:x illis imperita- 
lant. Erat autein Circe solis sacerdos ; quam pater 
JEolus à teneris annis deo sacraverat, in teniplo 
cjus, ad Exam. quod erat insulam, enutriendain : 
uli adolescentior 118 facta, mysticam Ilierophan- 
tam profecit, egregi:e form: virgo. Huic vero soror 
Calypso infensissima erat, odioque summo eam 
prosecuta est : Quare (inquiens), Atlantem patrem 
suum abuuens, Titanis, solis scilicet, filiam se ven- 
ditat? Metuebat igitur Circe a Calypsone sorore ne 
quando ab ea, ad. iram commota (ingens enim ei 
yrzesto erat in insula sua virorum strenuorum mul- 


titudo), impetita, pessime haberetur. Itaque cavens B 


οἱ υἱ Circe, cum non aliter auxiliarios sibi custo- 
desque asciscere potuisset, extractis lerbarum 
quarumdain viribus, philtrum sibi potentissimuin 
vi venefica paravit ; cujus magisterium esset, ut 
l:austu sumentibus patrie su: oblivionem et com- 
orandi illic desiderium una incuteret. Pharmacum 
istud ubi eo convenientibus, quos plurimos hospitio 
excepit, advenis propinanduim dedisset, patris sud 
quisque oblitus, in insula hac exinde commorati 
surt.. [Toc igitur usa artificio, mulier quam multos 
"d se pellexit. Übi vero inaudisset, Ulyssis naves 
ad insulam suam appulisse, in mandata suis de. 
dit, uti ipsum exercitumque ejus honorifice tracta- 
rent. Ulyssem enim sociosque, ut qui viri essent 
hellicosi, in societatem suam. asciscere cupiebat. 
Ulysses vero, ubi primum ad Circes insulam 
sppulit, multos ibi vidit, diversarum gentium, ho- 
mines p'regrinos : quorum nonnullos, qui ez Gra- 
corum exercitu fucrunt, recognoscens sibi appro- 
pinquantes: Quid, inqui!, vobis in causa essel, ut 
sedes vestras in hac. insula poneretis? Tumi illi : 
Nos, inquiunt, ex Grecorum 119 sumus exercitu: 
verum tuinultuosis undarum procellis jactati, ia- 
sulam hanc appulimus; ubi ex haustu quodam 
magico, quem regina Circe nobis propiüanduimn 
dedit, incredibili ejus amore correp:i, insulam hanc 
nunc habemus patriam. ll:ec atque alia retulerunt : 
quibus auditis, Ulysses, convocatis ad 5ο suis oimn- 


Ὁ δὲ Οδυσσεὺς ἀπὸ τῆς Σιχελίας. Ίλθεν εἰς τὰς 
Α]ολίας νήσους χαὶ ἐδεξιώθη “παρὰ τοῦ Αἱόλου *!, 
βασιλέως τῶν νήσων. Ὅστις µέλλων τελευτᾷν δι- 
ένειµε τὰς δύο νήσους ταῖς θυγατράσιν αὐτοῦ (79), 
xii σαν βασιλίδες τῶν δύο νήσων. Ἡ δὲ Κίρχη 
ὑπΏρχεν ἱέρεια Ἡλίου, δοδεῖσα ὑπὸ τοῦ ἰἱδίου πα- 
τρὸς ix νηπιόθεν ἀνατραφῖναι εἰς τὸ ἱερὸν Ev τῇ 
vía τῇ λεγομένῃ Aiala (R0), vt; αὐξηθεῖσα ἐγέ- 
νετο μυστιχὴ uáyo;* fj» δὲ εὐπρεπὴς πάνν. Ἡ && 
ταύτης ἀδελφὴ Καλυγὼ, διαφθονουµένη αὐτῇ, ἔχ- 
θραν etye [150] πρὸς αὐτὴν μεγάλην, λέγουσα, qat, 
Διὰ τί ἀρνεῖται τὸν ἴδιον πατέρα τὸν "Az)avea xal 
λέγει ἑαυτὴν θυγατέρα Τιτᾶνος Ἡλίου : Καὶ ἐφοδεῖτο 
αὐτὴν fj Κίρχη, ἐπειδὴ dj Καλυφὼ εἶχε πλῆθος ἀν- 
δοῶν γενναίων ἐν τῇ ἰδίᾳ αὐτῆς νήσῳ, µήποτε ὁργι- 
ζομένη ἐπέλθοι χαὶ χακῶς atf) χρῄήσεται. Λοιπὸν ἡ 
Κίρχη, ὡς μὴ δυναµένη τινὰς προτρέφασθαι εἰς 
συμμαχίαν χαὶ παραφυλαχὶν " ἑαντῆς, κχατα- 
σχευάσασα διὰ βοτανῶν τινων φάρμακον, τοὺς παρ- 
ιόντας, qr3i, ξένους ἐδεξιοῦτο χαὶ δ.ὰ ποτοῦ δόσεως 
ὑποταγῖν φίλτρου δεινοῦ (51) xai παραµονῆης xai 
λέθης πατρίδος ἰδίας τοὺς Τίνοντας ξένους ἐποίει 
συνεῖναι αὐτῇ ' χα) πάντες αὐτῇ εἰς ὑπερθολὴν αρ” 
έµενον V εἰς τὴν αὐτὴν νῆσον ληθαργοῦντες τῆς 
ἑαυτῶν πατρίδος, xal συνΏγε πολλούς. Μαθοῦσα δὲ 
à Κίρχη τὰ πλοῖα τοῦ Ὀδυσσέως ἐν τῇ αὑτῆς νὴσφ 
καταντῆσαι, ἐχέλευσε xal τοὺς ἰδίους δεξιώσασθαι 
σπουδαίως τὸν Ὀδυσσέα xol τὸν αὐτοῦ στρατὀν ᾿ 
Ἡβοῦύλετο γὰρ ἔχειν αὐτὸν xol τοὺς αὐτοῦ ὡς πολε- 


C μ.χοὺς εἰς συμμαχίαν ἑαυτῖς. Ὁ δὲ Οδυσσεὺς fj 


μόνον παρέθσλεν ** ἐν τῇ αὐτΏς viso, εἶδε πολλοὺς 
ἄνδρα; ἐν τῇ αὐτῇ viso ἀπὸ διαφόρων πατρί- 
δων * ἐπιγνοὺς δὲ τινας ἄνδας ix τοῦ ᾿Αγαϊ- 
κοῦ ὄντας [151] στρατοῦ, πρὸς αὐτὸν ἑληλυθότας, 
ἑππτρώτησεν αὑτοὺς λέγων ' Τίνος χάριν ἐν τῇ νῆσψ 
ταύτῃ οἰκεῖτε; Οἱ δὲ εἶπον αὐτῷ, ὅτι "Ex τοῦ 
Αγαϊκοῦ ὑπάρχομεν στρατοῦ, καὶ θαλαττίὼν xvpá- 
των βίᾳ προσεπελάσαμεν τῇ νήσῳ ταύτῃ, xai πόµα 
λαθόντες μαγιχὸν ὑπὸ τῆς βασιλίδος Κίρχης. ἔρωτι 

εινῷ βληθέντες εἰς αὐτὴν ταύτην ἔχομεν vov τα- 
τρίδα, ἐξειπόντες καὶ ἄλλα τινά. Καὶ ταῦτα ἀκτχοὼς 
ὁ Ὁδυσσεὺς, σωνάξας πάντας τοὺς ἰδίους αὐτοῦ ἑχέ- 


«λευσεν αὐτοὺς μηδενὸς μετασγεῖν τῶν ἐπιδιδομένων 


αὐτοῖς παρὰ τῆς Κίρχης εἴτε βρωµάτων εἴτε πομά- 


nibus, in mandata illis dedit, ut de eo quod super- f) των δ.ὰ τὸ μαγγανείαν τινὰ ἔχειν αὐτὰ, ἀλλὰ ix 
ΥΑΙΗΑ LECTIONES. 


*! Αἰώλον Ox. ** παρὰ qX.axrv Ox. 


55 mapéuewoy Ox, 


^ παρέ)λαθεν Ux. 


ED. CHILMEADI NOT X. 


(19) Tat; θνγατράσιν αὐτοῦ. [πο nullo modo 
congruere videutar ; ideoque. locum mutilum exi- 
stiino, Infra enim eas Atlantis facit filias : Zolum 
quidem duodeua prole gaudentem praedicat Quintus 
Suyrnzus, Ἱνόστων lib. his verbis : 

δόµοι δ' ἄγχιστα πέ.ονται 
AldAov ᾽Ἱαπποτάδαο ' χἰχεν 66 juv ἔνδον ἑόντα. 
NXóv t' &.lóyo, xal παισὶ δυοκαίδεχκα. 

(80) T&, Xevopévr "Eia. Ox. Scr. Αἱαΐη, ita in- 
sula lianc vocat Apollonius f&hod, Argonaut, l. 1v. 
Αὐσοιίης ἀκτὰ, D 400rióuc εἰσαρόωγτες, 


"ξον δ᾽ Αἰαίης «ιμένα κ.]υτόν. Ἐκ δὲ dpa vnóc 
Πεἰσματ ἐπ ἠϊόνων σχεδύθεν βά.ον * ἐνθάδε 


[ Ki/pxnv 
Εὗρογ. 


/Eanam hanc vocat. Tzetzes in. Lycophron. χώ- 
παις δὲ πλέοντες, ᾖλθον εἰς τὴν Alavhv, νησον τῆς 
Κίρκης, τις ἐθπριοποίει τοὺς ἀνθρώπους. 

(81) ἹὙ ποταγὴν φίλτρου δεινοῦ. Locus mutilus : 
ἐμποιῶν αὐτοῖς, aul quid tale deesse videtur, ut sen- 
sus plenus sit. 
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vh; παρασχεθείσης αὐτῷ ix τοῦ Λἰόλο»  9ag0.íog Α erat annonz, quam rex /Eolus illis suppeditave- 


σιταρχἰας xal τῶν πρώην ὄντων ἀποθέτων ἐν τοῖς 
πλοίοις βρωµάτων cs xal ποµάτων ἐξ αὐτῶν µετα- 
λαμθάνειν. Tr; δὲ Κίρχης προσενεγχούσης αὐτῷ 
xai τῷ στρα-ῷ αὐτοῦ xal tol; ναύταις τροφὰς βρω- 

Ίτων xai ποµάτων, οὖχ ἑἐδέξαντο παρ) αὐτῆς τὸ 
παρᾶπαν. Καὶ μαθοῦσα τοῦτο f) Κίρχη ὑπέλαδεν εἰ- 
δέναι τὸν Ὁδυσσέα τινὰς μυστιχκὰς μαγείας καὶ 
τρογνόντα αὐτῆς τὰ βρυλεύματα, καὶ πἐμφασα 
μετεστείλατο αὐτὸν ἐν τῷ ἱερῷ ' χαὶ ᾖλθε πρὸς αὐ- 
τὸν μετὰ ὁπλιχῆς ** βογθείας xat ἁπονοίας ᾽Αχαϊκῆς, 
ἁγαγὼν αὐτῇ δῶρα Τρωιχά. Ἡ δὲ ἑωραχυῖα αὑτὸν 
καὶ τοὺς μετ αὐτοῦ, τησεν αὐτὸν προσμεῖναι τῇ 
νέσῳ, ἄχρις οὗ διέλθη ὁ τοῦ χειμῶνος [152] καιρὸς, 
δεδωχυῖα αὑτῷ iv τῷ ἱερῷ ὄρχους μηδὲν ποιεῖν εἰς 


βλάδθην αὐτοῦ f, τινος τῶν ἅμα αὐτῷ. Καὶ πεισθεὶς ὁ ᾿ 


Ὁδυσσεὺς δ-έτριψε μετ αὐτῆς ὀλίγον καιρὸν, συµ- 
μιχεὶς αὐτῇ πρὺς vov, ἐχείνης βουληθείσης' περὶ 
WS Κίρχης ἐξέθεντο ταῦτα οἱ σογώτᾶτοι Σίσυφος 
Ῥφος xai Δίχτυς Ex τῆς Κρήτης. Ὁ δὲ σοφώτατος 
Ὅμηρος ποιητικῶς ἔφρασεν ὅτι διὰ πόµατος μαγικοῦ 
τοὺς συλλαμθανομένους πρὸς αὑτὴν ἄνδρας µετεμήρ- 
ρου, ποιοῦσα τοὺς μὲν λεοντοµόρφους, τοὺς δὲ 
χνοχεφάλους, ἄλλους δὲ συοµόρφους, ἑτέρους δὲ 
ἐρχομόρφους xa χοιροχεφἀάλους. Ὁ δὲ προγεγραμ- 
μένος Soph; Φειδάλιος ὁ Κορίνθιὸς 3 ἐξέθετο τὴν 
ποιητική» ταύτην σύνταξιν, ἑρμηνεύσας οὕτως. "Οτι 
τῇ Κίρχῃ οὐδὲν Άρμοςσε πρὸς ἣν ἠθούλετο ἐπιθυμίαν 
πολυρχλίαν ποιεῖν τοὺς ἀνθρώπους θηριοµόρφους, 


rat, commeatuque, quem navigiis olim reposue- 
rant, quisque sibi, ubi opus fuerit, sumeret in 
victum : de iis autem, qu:ze, veneficiis incantata, 
comedenda illis, ve! bibenda Circe traderet, omnino 
nihil desumerent. Circe vero ubi hzc intellexisset, 
rata Ulyssein, artis magicae non ignarum, consilia 
sua przesensisse, ad fanum eum accersendum cu- 
ravit. Accersitus ille, exercitu suo stipatus, Grzca- 
que sua fretus confidentia, accedit, munera Trojana 
regin:e afferens. Circe vero, ubi Ulyssem sociosque 
conspexit , rogavit euni, uti insulam hospes teneret, 
usque dum tempus hibernum prszstiterit : interpo- 
sito etiam ibidem juramento, inviolatum se illum 
sociosque przstituram. Dictis ejus audiens Ulysses, 
commorabatur illic per tempus aliquod ; Circesque 
consuetudine (ipsa sic voleute), usus est : uti haec 
de Circe sapientissimi Sisyphus Cous et Dictys 
Cretensis, memoriz prodiderunt. Verum sapien- 
tissimus Homerus poetarum more fabulatur, 190 
Circem, poculi magici baustu , concurrentes illuc 
advenas transforinasse ; leonum aliis, aliis canum, 
eis vero suum, illis ursorum, nonnullis etiam por- 
corum formas, vel capita induentibus. Supradictus 
autein Phidalius Corinthius, fabulam hanc enar- 
rans : Nequaquam, inquit, illud Circi in libidinem 
suam cessissel, si concursitantes liominum turbas 
in belluas mutasset : sed amoris insania correptos 
homines poeta indigitabat ; quos belluarum more 


ἐλὰ τρόπον σηµαἰνων, 6 ποιητὴς τῶν ἀντερώντων ϱ frendentes, pro libitu suo Circe furiis agitavit, ob 


ἀνδρὼν *9-**, ὅτι ὡς θηρία ἐποίει αὐτοὺς Exet ἡ Κίρχη 
γρύχειν xai µαίνεσθαι καὶ λυσσᾶν ἐκ πόθου, γαθὼς 
ἐχέλευσεν fj Κίρχη. Φυσικὸν γὰρ τῶν ἐρώντων 5! ἀντ- 
έχεσθαι τῆς ἑρωμένης χαὶ ὑπεραποθνήσχειν' τοιοῦ- 
το Υὰρ ὑπάρχουσιν οἱ ἐρῶντες 53’ Ex γὰρ τῆς ἐπι- 
θµίας [153] ἀποθηριοῦνται, μηδὲν ἔμφρενον (82) 
λογιζόμενοι, ἀλλὰ ἀλλοιούμενοι τὰς μορφὰς καὶ τῷ 
σώματι ὡς θηριόµορφοι γίνονται καὶ τῇ θέᾳ καὶ τοῖς 
αρόποις, ἑπερχόμενοι τοῖς ἀντερασταῖς' φυσικὸν γὰρ 
τοὺς ἀντεραστὰ», ὁρᾷν ἀλλήλους ὡς θηρία καὶ πρὸς 
ἀλλήλους ἐπερχομένους ἄχρις φόνου. Ol xat διαφό- 
pus ἔχουσι 55 mph; τοὺς τῆς τοιαύτης ἑτιθυμίας 
Ἱρόπους, ol μὲν γὰρ ὡς χύνες ἑπέρχονται τῇ µίζει, 
Ξλλὰ συμμ.ιγνύμενοι, οἱ δὲ ὡς λέοντες τὴν ὁρμὴν 
καὶ µόνην τὴν ἐπιθυμίαν ζητοῦσιν, ἄλλοι δὲ ὡς 
ἄρκτοι μιαρῶς χέχρηνται τῇ συνουσίᾳ. Καὶ μᾶλλον 
σαφέστερον οὗτος καὶ ἀληθινώτερον ἡρμήνευσεν '* 
ἐν τῇ ἰδέᾳ ἐχθέσει. 
Απὸ δὶ τῆς νήσου τῆς Κίρχης ἐξορμήσας ὁ Ὀδυσ- 
0:5; ἀνλχθη εἰς τὴν ἄλλην νῆσον, ὑπὸ ἀνέμων ἕναν- 
των ἐχριγείς, ὄντινα ἑδέξατο xal ἡ Καλυνὼ, ἡ 


desiderium ipsius in rabiem efferatos. Ejusmodi 
enim amor habet impetum naturalem, ut in rem 
desideratam, morte etiain spreta, praeceps involet. 
Quippe cupidinis ex vi, quasi in bruta migrant 
liomines, nihil rationi consentaneum agitantes; sed 
humanam exuti speciem, corpora, formas, et mores 
etiam belluinos prz se ferunt, dum proci mulieri- 
bus inhiant. Illud etiam a natura est, ut rivales 
helluino impetu iu se invicein ferantur,.ad exitium 
usque se invicem impetentes. Verum cupiditatibus 
liisce non uno modo se habeut, lascivientes : alii 
eniin, canum more, frequentius coeunt : alii, leones 
quod so'ent, ipsum priesentis pruritus impetum 
solummodo explere sibi quaerunt : alii denique, 


D sicut ursi, 191 turpiter coeunt, conspurcantes 


sese : uli hzc pluribus enarravit, juxta rei verita- 
tem, auctor iste, in scriptis suis. 


Ulysses vero a Circis insula solvens, adverso 
mari jactatus, in insulam alteram dclatus est: 


.ubi a Calypsone, Circis sorore, honorifice exceptus, 


VARLE LECTIONES. 
^ A dio) Ox. tt ὁπλιτικῆς } "!' μετεμόρφοὺ. μετεμορφοῖ Οςτ. 9 Φειδαλίος ὁ Κορίνθιος. « Φειδίας supra 


dh tus est. » Ch. 
ἐρωτων Or. 


33150 τῶν ἀναιρούντων ἀνδρῶν. « Lego, ἂν τερώντωνι Rivalium. » Ch. 
κας ** ἐρῶντες. ἔρωτες Ox. 52 διαφόρους ἔχουσι. 4 Forte. legendum, διαφόρως 
ἀληθινότερον ἑρμήνευσεν — ἐξωρμήσας Ox. Correxit Ch 


δι Σρώντων Ch., 
ἔχουσι. ». Chi. 


ED. CIIILMEADI ΝΟΤΑ». 
(82) Μηδὲν ἔμφραινο». Ox. Vocabulum parum Grxcum ; qu»l ἔμρρον forte dixisset, 
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cors"etludinem etiam cum ea babuit. Delatus inde, & ἀδελφὴ «m; Kloxnc, καὶ πολλῆς θεραπείας ἠξίωσεν 


- td stagnum ingens, Necyopompum vocatum, prope 
n are situm, pervenit. llujus incolz, qui vaticinlis 
przcellebant, omnia quie οἱ acciderant, quique 
eventura erant aperuerunt. Inde solvens, sxvio:i 
maris impetu agltatus, ad Sercnidas quas vocant 
vipes ferebatur : qux fluctuum cx allisione, soni- 
t:m quemdam peculiarem efficiunt. l'as cum eva- 
sisset, ad Charybdin quem vocant sinum delatus, 
incidit ibi in loca przrupta et scopulis aspera : ubi 
'esiduis navibus exercituque ia mari detnersis, 
$ lus ipse navis tabulz insidens, nelago fluctuabat, 
iuortem miseram nunquam non exspectans. Verum 
preternavigautes illac Phoenices, videntes illum 
marinis undis fluctuantem, | misericordia moti, 
fluctibus. eripuerunt : et in Cretam. insulam. ad- 
ductum, Idomenco, Graecorum ex ducibus, tradi- 
derunt, Idomeneus ubi U'vsse.n. conspexit, nudu n 
atqua indigum , summopere misertus ejus, munc- 
vibus abunde donatum, duce. ctiam exercitique 
129 ct navibus duabus ct satellitibus quibius.lam 
iistructum, Ithacam  de:isit : uti hxc sapiens 
Ρίοίγς, ab Ulysse ipso edoctus, memorie man. 
dav:t. 

Consim'liter etiam Diomedes, accepto secum 
Pal'adio, Trojam reliquit, in patriam suam rever- 
&Urtls. | 

Agamemnon vero Cassandra, quam amabat, po- 


titus, trajecto Rhiodioru:n. pelago, Mycenas. suas C 


repetivit. 

Pyrilus autem, ubi czteros omnes discessisse 
animadvertit; ipse Ajacis Telamonii cineres in 
urnam reposilos, ad Sigrin quam vocant, prope 
tumulum Achiliis, Pyrrhi patiis, Ajacis autem pa- 
truelis, honorifice recandidit. 

Teucris autem, Ajacis Tela nonii frater, qui cjus 
in 2uxilium ex. Sa'amine, Cypri urb», advenerat , 
ja Pyrrlium incidens, edoctusque ab eo de cis quie 
acciderant; certior etiam factis, quanto ille cum 
l'onore Ajacis reliquias terr;:e mandaverat, laudavit 
Pyrrhum ; et fausta ei omnia precatus : Nihil, in- 


αὐτὸν, συ μμ. εἶσα αὐτῷ χαὶ mph; γάμον. Κάχεῖθεν 


ἀνλ[θη, ἕνθα λίανη ὑποοχε μεγάλη πλησίον τῆς 0a- 


d 
λάσττς, Azyouivm $ Νεχυόπομπος (85), καὶ οἱ οἳ- 
χοῦντες iv abzf | D51] ἄνδρες μάντεις ΄ οἵτινες ἐξῖ- 
πον αὐτῷ πάντα τὰ συμβάντα αντῷ χαὶ τὰ μέλλοντα. 
Καὶ ἀναγχθσὶς ἐκεῖθεν γεικῶνος μεγά)ου υενομένου 
θαλάσστς ἐνρίπτετα, εἰς τὰς Σερενίδας " οὕτω 
Χχλουμένας πέτρας, ai kx τῶν κρουσμάτων τῶν 
xuuátu 40? ἀπητελοῦσον ἴδιον, Κάχςῖηςν ἐξειλέσας 
ἆλθεν εἰς την χαλουμέντν Ἀάρυδδιν, εἰς τόπους 
ἀγρίους καὶ ἀποτόμους κἀχκεῖ πάσας τὰς ὑπολειφοεί- 
σας αὑτῷ ναῦς καὶ τὸν στρατὸν ἀπώλεσεν , αὐτὸς δὲ 
ὁ Ὡδυσσευς μόνος Ev σαν{δ. τοῦ πλοίου Ey τῷ zz: vat 
ἐφέρετο, ἀναμένων τὸν µετα βίας θάνατον. Τούτου 
05 ἑωραχύτες vig ἁπηπλέοντες ναῦτχι Φοίνιχες 
ντἸόμενον Ev τοῖς ὕδασιν ἑλεήσαντες διέσωσαν, xal 
ἔγαγην αὐτὸ» ἐν τῇ Κρήτη νήσω πρὸς τὸν Ἰδομενέα, 
ἔξαρχον Ἑλλήνων. Καὶ ἑωραχὼς τὸν ὉὈλυσσέα ὁ 
Ἰδομενεὺς Υυ ανν καὶ ὃτόμενον, συ!,αταθῶς csp^us- 
νους, 800a αὐτῷ πλεῖστα δεδωχὼς σὺν στρατῷ xal 
στραττγῷ αὑτοῦ χαὶ δυο vas χαὶ | 155] διασώνοντας 
αὐτόν τινας (858), ij: Ἰθάχην. 
"λτινα xal ὁ Goch; Αίχτυς παρὰ τοῦ Ὀδυσσέως 
ἀκτχοὼς συνΣεγράνατο. 

Ομοίως ὃξ xal ὁ Ἀιομῆδης λαθὼν τὸ Παλκάδιον 
ἐξώρλτσεν ἀπὸ τος Taoía; εἰς «nv ἰδίαν πατρίδα. 


'O ck Αγαμέμνων Ego) zb. Καστάνδραν. fv 
ἐπόθσε, πέρας τὸ τῖς Ρόδου πἐλα"ος, βουλόμενος 
ἐπὶ Μυκηναίων nk ὁαμῆσαι. 

Λοιπὸυ ὁ ὔῤῥος ἑωραχκὼς πάντας ἀποπλεύσαντᾶς, 


τερρώσας τὸν Τελαλών.ον Alava xai λαθὼν iv 
ὑδρίᾳ * Ear: μετὰ τιμῆς μεγάλης πλτσίον τοῦ 
) 


4699 τοῦ Αχιλλέως, τοῦ ἐξαδέλφου αὐτοῦ, taz. s 
t τοῦ Πύῤῥου, ei; τόπον λεγόμενον Xívo:v (85). 

'O && Τεῦχρος, ὁ ἀδελιὰς vou Αἴαντος του Τελα- 
µωνίου, χατέφθασεν εὔθέως, ἐλθὼν ἀπὸ τῆς €aa- 
μῖνος, πόλεως τῆς Κύπρου, πρὸς Bof/üstav τοῦ ἁδελ- 
φοῦ αὐτοῦ, xal εὖρε τὸν Πύῤῥον. Καὶ μεμαθηχὼς 
παρ) αὐτοῦ τὰ συµθάντα, ἀχούσας 0b xaY τὴν Υνα” 
µένην ttu» (86) τῶν λειψάνων τοῦ Λἴαντος, ἕπα:- 


ο εἰ 
νο 


YARILE LECTIONES. 


V εἰς τὰς Σερενίδας. « Xeicíjua; vocant Cedrenus et lsac. Tzetzes. » Ch. 


^* i&ola Ch., ὑδρίαν 05. 


ED. CHILMEAD! NOT.E. 
(85) Λεγομένη ἡ Νεκυόπρπος. Lacum hune, D in Joviauo imp. 5210 : "Ex25s μεθ) ἑαυτο” 6 βασι- 


Ναχύοπον, νου Uedreuus : Εἶτα εἰς λίµμνην τῇ, 
χὰλουμένην Νεκήρπον, ἓν f; δ:ὰ φαντασμάτων ἔγνω 


τὰ μέλλοντα συµθαίνει αὐτῷ. Ὀιοίνγ: Cret,. rem: 


narrans, de loci nowine silet, En 'e Bberatus, per- 
reuerit ad. eun. locum, in quo echibitis quibusdam 
sacris (futura defunctorum animis diquoscerenttr. 
Νέχνες, idem quo] νεκροὶ, tesze Hesychio. Mercu- 
rlusetiam, Nzxzonóumo;, ib est, Maniiim ductor, 
Luciano dictus : qui manibus ad inferos ducendis 
praeest, Aiqus iste Ulyssis eum magis lisce con- 
rressus, ejus ad. inferos descensus est. apiul My- 
'lhiologos. 

(84) Καὶ διασώζοντας αὐτόν xta; ἁ.ασώκουτες 
hie, pro ὁδηγοῖς. vie ducibus, aut. stipatoribus 
satcllitibus custodibus, usurpatur : ita ctia:u infra, 


λσὺς In6:295; ἕνα τῶν σατραπῶν, etc. εἰς τὸ διασῶ- 
σχι αὐτὸ», x33 τὰ ἐξπέδιτα αὐτοῦι ἓκ της Περσιχης 
χώρας. Coustan:in. Porphyrogzen. de Administrand. 
imp. eap. vit: 'Hvbex. mepáor, βατιλικὸς εἰς Χερ- 
σῦνα ἔνεχχ τῆς τοιαύττς δ.αγονίας, ὀφεῖλει εὖθυς 
ἁποστέλ]ειν εἰς Ιαττιναχίαυ, xaY ἐπιςητεῖν δφιδας 
παρ) αὐτῶν, χαὶ διασώστας, elc. Diasostes etiam 
a Latinis recentiorilus, pro itineris duce frequen- 
ter. occirrit, Laitprand.. Legat. ad. Nicephor. ad 
line : Michael vocatus est et Diasostes meus, ete. 
(83) Εἰς τόπον λεν μτνον ΣίΥριν. lhetennm vocat 
huuc tocum Dictys Cret. Juterüin. Neoptolemnas, ad- 
recta. [gni materia, Ajace  cremat: reliquiasque 
uraa conditas, iu [οί ο sepeliendas procurat. 
(86) Την vzeasivns ctp. Ser. devo vy. 
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w'.» καὶ ἔπευχόμενας τῷ Πύῤῥῳ ἔφη, Οὐδὲν ξένον A quit, nion te dignum fecisti, qui divin: illius Achil- 


zizeinxa ἐχείνης U γὰρ τῆς Αχιλλέως θείας φρε 

vh; Ὀπάρχεις υἱός. Λείφανα 5 γὰρ τῶν ἆ αθῶ, ἀν- 
δρων ἁφαιοεῖται ὁ χρόνος, ἡ δὲ ἀρετῆ xaX θανοῦσα 
33a. Καὶ [156] ταραχαλεῖ 6 Πύῤῥος τὸν Τεῦχρην 
ἅμα αὐτῷ μεταλαθεῖν βρωτοῦ καὶ ποτοῦ 9. Καὶ ἐν 
τῷ συμποσίῳ, ὡς ὄντα Ex τοῦ ἰδίου γένους, τὸν T:5- 
x2;v ὁ Il2£2o; ἦτει διγνεῖσθαι αὐτῷ πάντα i£ ἀρχῆς 
τὰ σοιθάν-α τῷ αὑτοῦ πατρὶ, φῆσας ἀγνοξῖν τὸ 
ἀχρ:θές. 'O δὲ Τεῦχρος Ῥρξατο λέγειν οὕτω, 

'Ο τᾶς αἰυν οὐχ ἐξαλείγει τὴν Αχιλλέως κατὰ 
"Ex:920; νίκτν' ὃς μαθὼν Ἔκτορα νυκτὸς βουλόμε- 
νου ἁπαντῆσα: τῇ ῥασ.λίδι Πανθεσιλείᾳα, προποιῄσας 
láüpa ἃμα τῷ iio στοατῷ καὶ ἑαυτῶν σὺν αὐτοῖς 
ἀποχργας, τὸν ποταμὸν διαθα!νοντα τὸν "Exzooa 
χ-είνει χαὶ ἅπαντας τοὺς αὐτῷ ἐπομένους, ἕνα pó- 
v?) χαταλ.πὼν ζῶντα" ὄντινα χειροχοπήσας Πριάμῳ 
ἔσεμνεν ἀγγελοῦντα τὸν Ἔκτορος θάνατον. Καὶ τὰ 
σδυαθᾶαντα μπδενὸς τῶν Ἑλλήνων γνόντος, Έγαγε τὸ 
τοῦ Ἔκτορος λεζγανον εἰς δάπεδον ποὸ αὖγους ' xai 
b» 6i; 0t ἀναρτίσας αὑτὸ,) τοὺς ἵππους ἐλαύνοντος 

Λὺ ομέδοντος σὺν αὐτῷ μαστι]όπλτχτον αὐτοῦ τὸ 
σώμα ὁ σὺς Ὑενέτης ποιῶν οὐκ ἑἐπαύξτο. ᾽Ακοῦύσᾶς 
& Πρίαμας τὸν τοῦ Ἔκτορος µόρον, ὡλόλυξε, χα) 
πάντες σὺν αὑτῷ ' χαὶ τοσαύ-η βοῇ ἐγένετο ix τοῦ 
τλέβους των Τρώων, ὥστε xal τὰ πετεινὰ τοῦ οὗ- 

(1900 ταραχθῆναι. Καὶ οἱ Ἕλληνες 6i χαΐροντες 

ἐν-εθότσαν ὁμρίως' χαὶ χλείονται αἱ πύλαι τοῦ 
"hie. 'O οὓς γενέτης ἐπετέλεσεν ἀγῶνος ἑηρτῆν 

ης βατιλεῦσι xal πᾶσι, πολλὰ φιλοτιμησάµενος. TT 

E. ἡμέρᾳα ὁ Πρίαμης πἐνθιμον [101] φορῶν 

μα, ἅξας μεθ) ἑαυτοῦ Πολυξένην τὴν θυγατέρα 

αὐτοῦ, παρθένον, xzV Ανδρομάχτν, thv Ἔκτορος 

Ὀναἶχα, χαὶ ᾽Αστυόναχτα xai Λαοδάµαντα 9, υἱοὺς 

αυτο νηπίους , παραγίνεται πρὸς τοὺς ἝἛλληνας, 

ἀγαγὺν μεθ᾽ ἑαυτοῦ καὶ χόσμον πρλὺν vai χρυσὸν 

12 ἄργυρον. xaY ἐσθῆτα. Οὔσης δὲ own; iv τοῖς 

ἡγιμάσι τῶν Ἑλλένων, πλτσίον δὲ αὐτοῦ γενομένου, 

ἐβαύμανου πάντες zh εὐτολμίαν τοῦ αὐτοῦ Πρ.άµου, 
xi: ἀπαντῶσιν αὐτῷ βουλύμενοι μαθεῖν «rv αἰτίαν 
$$; ἀφίξεως. 'Ewpax: 6i αὐτοὺς ὁ Πρίαμος, ἑαυτὸν 
εἰς τὸ ἔδαφος ὀΐίγας (87), χόνιν ἐπὶ τῆς χεφαλῖς αὖ- 
τὸ ςέρων xai δεόµενος αὐτῶν συνιχέτας γενέσθαι 
nA τὸν Αχιλλέα ὑπὲρ τοῦ σώματος τοῦ Ἔχτορος. 
ὑἐκτείρει δὲ αὖτ»ν Νέστωρ xai Ἰδομενεὺς αὐτῷ 
γενέσθαι συνικέτας πρὸς τὸν Αχιλλέα ὑπὲρ τοῦ 
σώματος τοῦ Ἕκτορος, οἵτινες ἑδυσώπτσαν τὸν σὺν 
πατέρα περὶ του Πριάμου. Καὶ ἐκέλευσεν αὐτὸν εἰσ. 
ειθεῖν εἰς thv σχηνἩν αὐτοῦ * ὁ ὃξ Πρίαμος εἰσελθὼν 
ἔτεσεν εἰς τοὺς πόδας αὐτοῦ πλωτὺς (88) ἱκετεύων, 


lis mentis liereses, Nempe» heroum reliquias zevuin 
absumit : ast splendet post funera virtus. Tum vero 
Pyrrhus Teucru:ui rogavit, uti secum cenaret. Inter 
caenandum. vero eum. rogavit Pyrrlius (cui gencre 
193 ctiam conjunctus crat), uti altius ab origire 
rem repetens, qux» patri suo acciderant. enarraret 
omnia ; niliil adliuc certi de his accepisse se assc- 
rens. llis itaque Teucrus exorsus est : 


Victoriam illam, quam Achilles de llcctcre repor- 


- tavit, nulla ztas oblivioni datura est : qui ubi au- 


disset, llectorem de nocte Penthesilez regina: ob- 
viam iturum, przoccupato cjus itincre, se suosqve 
in insidiis collocavit ; Hectoreuique, cum suis omii- 


D bus, flumen trajicientibus, internecioni dedit ; unico 


dempto, quem stragi superesse voluit, monibus 
abscissis, Priamo remittendum, cui Hectoris mor- 
tem annuntiaret, Pater autem tuus ante lucem, 
Grzcis interim quz acciderant omnia nescientibus, 
lectoris interiortuum corpus, currui alligatum, 
οἱ ah equis, quos ipse cum Automedonte agitavil, 
circumtractum, quam potuit maxime ad terrain 
al'isit, Priamus autem audito Hectoris fato, ejulate 
cum suis omnibus : tantusque est iu Trojano populo 


. clamor. editus, Graecis interim. triumphum suum 


clamoribus reciprocis celebrantibus, ut volucres 
etiam celi consternarentur. Tum vero statim cbse- 
rai sunt [lii port». Pater autem. tuus, instituto 
certaminis festo, duces exercitumque totum mute- 
ribus plurimis donavit. Priamus autem die sequente, 
veste indutus lugubri, et assumpta sceum filia Po. 
]yxena, virgine innup:a, et lectoris uxore Andro- 
mache, cum filiolis ejus duobus, Astyanacte et Lao- 
damante, 194 Grzcos adiit, afferens secum, prater 
vestes et ornamenta; auri quoque et arzeuti. pluri- 
mum. Priamo autem. appropinquante, silentium 
derepente Graecorum ducibus oboriebatur , Priawi 
fiduciam adinirantibus. Tum vero obviam ei proce- 
debant, adventus causam scisc.taturi : quosPriamus 
ubi conspexit, ad terram procidens, pulveremque 
in capite gestans, obtestabatur eos, uti secum pre- 
catores Achillem interpellarent, de lectoris cor- 
pore red:lendo. Cujus miseri Nestor εἰ ldomcneus, 


D p:ecibus ejus annuerunt , Aclillemque, uti Hecto- 
. ris corpus redderet, sollicitarunt. Pater vero tuus 


corum precibus motus, Priamum in lentorium 
aecersit : ingressus autem Priamus, Achilli supplex 
ad pedes, una cum Andromache filiisque ejus, pro- 
Cidebat, Polyxena vero potris tui. pedes amplex :, 


VARLE LECTIONES. 
5 izeiyng — φρενός. Euripidss lleraciid. v. 541 :'AXX ἐξ ἐχείνου σπέρμα τῆς Orla; φρενὸς miqo- 
11; Πραχλγος. 55 λείγανα. Euripides Anidroin. v. 772. Κηρυσσομένοισι δ' ἀπ᾿ ἐσθλῶν δωµάτων τιμὴν 


καὶ χλέο- οὔτοι λεέγανα τῶν ἀγαθῶν ἀνδρῶν ἀφα.ρεῖται χρόνος, & δ' ἀρετὰ καὶ θανοῦσι λάμπει, Que 


Malalas, cui λείγανου est. cadarer, 
Cecrenus p. 127 Db. 


depravat, dum sibi accourno.lat. 


59 —óo9 Ox. ** Aaoj£óo/:a 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


1871) Ἑαυτὸν εἰς τὸ E2320; ῥένας. Mallem E^- 


188) Ἔπεσευ εἰ; τοὺς 203; 32:92 mA. Ad 


pedes ejus cecidit pronus, id est, membris natan- 
lium. more explicatis; duriuscula licet. vocabuli 
Lranslatione : uisi qvis πρῶτος reponendum cen- 


213 . JOANNIS MALAL;E 22) 
u!tvo spondebat, se, mo.lo fratris corpus redderet, A ὡσαύτως δὲ καὶ ᾽Ανδρομάχη σὺν τοῖς πα:σὶν, ἃ δὲ 
i: perpetuum ei subservituram. Tum qui aderant. Πολυξένη [158] περιπλαχεῖσα τοῖς ποσὶ τοῦ σοῦ Υε- 
cuces, Priami senectutis miserli, pro co fiunt διιῃ- νέτου περὶ τοῦ αὐτῆς ἁδελφοῦ Ἔκτορος, δουλεύε’ 
11609. Parens autem. tiis : Oporlucrat , inquit, ἐπαγγειλαμένη χαὶ µένειν οὖν αὐτῷ, εἰ ἁποδῷ τὸν 
l'riamum filios suos maturius coercuisse, neque se νεχρόν. Οἱ δὲ βασιλεῖς τὸ γΏρας αὐτοῦ οἰχκτείραντες 
sceleris eorum dedisse pariicipem. Verum tenebat — παρεχάλουν ὑπὲρ Πρ.άμου. Ὁ δὲ ob; γενέτης Αχ:λ- 
eum rerum alienarum cupilo ; nec tam lBlelenam — Azo; πρὸς αὐτοὺς ἔφη, Κρατεῖν αὐτὸν ἐξ ἀρχης ἔδει 
: uxorem, quam. Pelopis οἱ Atr.i divitias appetebat τῶν παίδων xaX y* συνεξαμαρτάνειν' ἁλι' εἶχεν 
sibi. Male igitur a vobis factorum panas date; αὐτὸν ξρως τῶν ἀλλοτρίων xor uázov: οὗ γὰρ Ελένης 
vestroque. exemplo liabeaut hac sibi Greci bar-.— yuvatxb; τὴν ἐπιθυμίαν εἶχεν, ἀλλὰ τῶν Ατρέως 
barique in documentum. χαὶ Πέλοτος χρημάτων tbv πόθον εἶχε. Δότε οὖν 
| δίχα; &v0' ὧν ἠσεθήσατε * σωφρονιζέσθωσαν οὖν δι 
ὑμᾶς Ἕλληνες χαὶ ῥάρθαροι. 

Duces autem suadebant, uti accepto redemptio- Oi *! δὲ πείθουσιν αὐτὸν λύτρα λαθόντα τὸν vexply 
nis pretio, cadaver 1958 illis concederet. llic vero παραχωρῆσαι’ ὁ δὲ τὰ τοῦ βίου τερπνὰ ἑννοίσας (89), 
vite jucunda secum reputans, Priamum, Polyxe- B τὸν Πρίαμον ἀνίστησι καὶ Πολυξένην καὶ 'Avbpopá- 
nam et Audromachen in pedes erigit, Priamo 7v, xaY χελεύει τῷ Πριάμῳ λούσασθαι xal σίτου 
preeterea mandans, ubi lavasset, uti pauein. vinum- — xat oivou. γεύσασθαι ἅμα αὑτῷ' ἄλλως Υὰρ οὐχ ἂν 
q"e apud se sumeret ; non aliter ei corpus tradi- παραχωρήσειεν αὐτῷ τὸν vexpóv. 'O δὲ Πρίαμος 
Lurum 56, minatus. Priamus autem, inter spem. «φόδῳ χατεχόμενος καὶ ἐλπίδι τῶν µελλόντων, ταπεν 
metumque futuri suspensus, a Polyxena sustenta-.— và; παραγίνεται ὑπὸ Πολυξένης παραχκρατούµενος 
tus, humiliter intravit, cibum ct potum cum patre πρὸς 'AyOXéa τὸν σὺν γανέτην xai βρωτοῦ xal πο- 
wo capturus. Ubi multis invicem sermone agitatis, — t90-** µετέσχε. Καὶ πολλῶν λαληθέντων ἀνέστησαν 
surgebant tandem ; redeiptionisque pretium in καὶ τεθέντων τῶν λύτρων ἐπὶ τῆς γῆς, ἰδὼν ὁ ᾽Αχ.λ- 
iedio positum est. Videns autem Achilles donorum.  λεὺς τὸ πληθος τῶν δώρων, τόν τε χρυσὸν xai τὸν 
multitudinem, acceptis sibi auro et argento vesti-— &pyugov δέχεται [139] καὶ ἐκ τοῦ ἐματισμοῦ µέρος, 
busque aliquot, reliqua lPoelyxenz, una cum cada: «à δὲ λοιπὰ Πολυξένη χαρισάµενος ἀπέδωχε τὸν ve- 
vere reddidit. Rogauti autem. Priamo, uti Po'yxe- — xoóv., 'O δὲ Πρίαμος παρακαλεῖ τὸν Αχιλλέα [lo- 
nam quoque sibi servaret, Achilles illam in uibem  λυζέντν παρ αὐτῷ καταλιπεῖν' ὁ δὲ εἶπεν ait 
$ecu;:n deducere jussit Priamum ; hac de re cum C εἰς τὸ Ἴλιον αὐτὴν ἀγαγεῖν, εἰς ἄλλον χαιρὸν τὰ xa 


eo alias acturus. αὐτῆην ἀναθαλλόμενος. . 
Priamus itaque currum conscendens, οι (ουν ^ '0 δξ Πρίαμος ἀνελθὼν εἰς «b Üynua ἔχων τὸ 


que cadaver secum ferens, urbem cum suis re- σῶμα τοῦ Ἕκτορος ἅμα τοῖς σὺν αὐτῷ εἰς τὴν 

-tit : ubi in cineres conversum corpus, juxta πόλιν εἰσῆλθς * καὶ τεφρώσαντες τὸ σῶμα τοῦ "Ex- 
φρ 6 s 

'id muros exira urbem maguo cuin luetu. recon- — tozo; θάπτουσιν αὐτὸν ἔξω παρὰ τὸ τεῖχος «0) 


diderunt. Ἰλίου, πενθήσαντες αὐτὸν πιχρῶς. 
Interim vero ex opposito Cliersoneso aderat Καὶ ἐν τῷ μεταξὺ παραγἰνεται ἡ Πενθεσίλεια ix 


Penthesilea, Amazonum et. bellicosorum virorum τῆς ἀντιπέραν Χεῤῥονήσου 5, πολὺ πλῆθος ἔπαγο- 
exercitu numeroso stipata. Certior autem. facta. µμµένη Αμαζόνων xaX 9* ἀνλρῶν γενναίων. Μαθοῦσα 
de Hectoris morte, in reditum protinus se parat: δὲ Ἕκτορα ávatpets0at ** ὑποστρέφειν ty melvsto* 
verum Paris, loc audito, auro iulto eam de Πάρις δὲ τοῦτο μαθὼν, ἔπεισεν αὐτὴν µένειν, χρυσὺν 
instituto suo dimovebat. Tlla igitur, cum se 1946 ῥδοὺς αὐτῇ πολύν. ᾽Ανεθεῖσα δὲ μετὰ τοῦ ἰδίου στρα- 
suosque paucos p:r dies refecisset ; copiis tau- τοῦ, μεθ ἡμέρας ὀλίγας ὁπλισαμένη σὺν τῷ πλήθει 
dem suis instructa, in campum progressa est, ῥἑξέρχεται ἐπὶ τὸ δάπεδον. Διαιρεθέντος δὲ τοῦ στρα- 
Diviso autem in partes duas exercitu, sagittarii ,, τοῦ αὐτῆς εἰς δύο µέρη, ἴστανται οἱ μὲν τοξόται τὸ 
a! dextram steterunt: pedites autem gravis ar- δὃξξὼν λαθόντες µέρος, οἱ δὲ ὁπλῖται πεζοὶ, πλείω 
παν, quos equitibus plures Πα υἱ., ad evum τῶν [160] ἱππέων ὄντες, τὸν μέσον ἔχοντες τόπον ** 
collocavit; equitibus in medio positis : inter quos — 1j δὲ Πενθεαίλεια μέσον τῶν ἱππέων ὑπῆρχε σὺν τῷ” 
ipsa, cum signo, constitit. Acies vero Graecorum σίγνῳ Καὶ λοιπὸν οἱ Δαναοὶ τάξαντες ἑαυτοὺς ἀνθ- 


VARLE LECTIONES. 


* Οἱ. Ὁ Ox. ** πότου Ox. " Χεῤῥονῆσου Ch., Χερονήσου Ox. * xaX Ch., xz' Ox. ** ἀναιρεῖ- 
c52t, Imo ἀνηῤησθαι. ᾖϐ τὸ µέτον ἔχουτες τόπον. Scr. τὸν μέσον ἔχοντες τόπον * sed locum istum aliter 
wendosum suspicor, et pro, μέσον, 22:57 reponen lum censeo, uti habet Cedrenus : Aor δὲ τὸν αὐτῆς 
δ.ελοῦσα στρατὸν, xa £v δεξιᾶ uv αὐτῆς τοὺς τοδότας. τῷ Aat δὲ μέρει τοὺς ὁπλίτας πεζοὺς, πλείους τῶν 
ἑ-ιπέω, ὄντας, ἑκτάξασα, $t, Π2νθεσίλεια μέσον τῶν ἱππέων ἣν ἐν τῷ σἰγῳ. Ch. 

8 


Ευ. CIILMEXDI NOTE. 


seat: quod. et Gregorio nostzo. visum est, Cedre- (89) Τα τοῦ ῥίον τερπνὰ ἑννοῄσας. Ita etiam infra 
nustabet, πάντας ἰχέτενα π;οχυκινὸ2ε)ης, ad — in Homulo : τῆς τοῦ ῥίο) ἡδονῆς ἐπεθύμησε. 
pcdes eorum qniovolutus, -- πτωτός 
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(;:dvtxi, tol; μὲν τοξόταις ὁ Μενέλαος γἀγὼ Τεῦ- A ita ordinata est , ut sagittariis hostium ego Teu- 


xpo, xat Mrptóvmz; xai Οδυσσεὺς, τοῖς δὲ ὁπλίταις 
Διομίδης, Αγαμέμνων, Τληπόλεμος xai Ἰάλμενος 
καὶ ᾿Ασχάλατος, τοῖς δὲ ἰἱππεῦσιν ὁ σὺς γενέτης 
Ἁχ:λ1εὓὺς χαὶ οἱ Αἴαντες οἱ δύο, xai ὁ Ἰδομενεὺς δὲ 
χχὶ ὁ Φιλοχτήτις καὶ οἱ λοιπο ἠγεμόνες ἃμα τοῖς 
αὐτῶν στρατοῖς. Καὶ κτείνω ἐγὼ Τεῦχρος πολὺ πλή- 
θος, ὥστε ἐἔπα.νεθῆναί µε, ὡς ἀριστεύσαντα, τοὺς 
ὃ ὁπλίτας ἁρανίζουσιν οἱ Αἴάντες (90), ἓν µέσῳ 
αὐτῶν εἰσελθόντες. 'O δὲ σὺς πατὶρ ᾽Αχιλλεὺς µετα- 
ὢ αὐτὸν ὑπόρχων, ἀπεθλέπετο τὴν Πενθεσίλειαν, 
ητῶν ἀποχτεῖνα, αὐτῆν µαχομένην πικρῶς. Καὶ 
πλγσίον ἵππου αὐτῆς φθάσας, δόρατι χρούσας αὖ- 
τὴν ἀπὸ τοῦ ἵππου χαταθάλλει, καὶ ἔτι ζῶσαν αὑτὴν 
Έχει πεσοῦσαν Ex τῆς χόµης. Καὶ ἑωραχότες αὐτὴν 
εεσοῦσα» οἱ λοιποι τοῦ στρατοῦ αὗτΏς ci; QuYhv 
ἐτράσησαν ' τῶν ὃν Τρώων τὰς πύλας κλεισάντωὺ 
54 vg φεύγουτας, οἱ Ἕλληνες ἡμεῖς τοὺς περι- 
λειοθέντας ἐπιδιώξαντες παρὰ τὸ τεῖχος χτείνοµεν, 
ἀποσχόμενοι τῶν γυναιχῶν Αμαζόνων, ἅἄστινας ὁ 
στρατὸς ἅπας δεσμεύσας [161] ἐμερίσατο. Τῆς δὲ 
Πενθτσιλείας ἔτι ἐμτπνεούσης βουλή ἡμῖν ἑνέστη ὥσ- 
«εζῶσαν εἰς τὸν ποταμὸν ῥιφῆναι f| χυσὶν εἰς βρῶσιν 
παραδθτνα: * 6 δὲ ᾽Αγιλλεὺς fev ἡμᾶς θανοῦσαν 
ταφῖναι * xaY Ὑνόντα " τὰ πλήθη ἐρώνησαν εἰς τὸν 
αηταμδν ῥιφῆναι. Καὶ εὐθέως 6 Διομέδης ἐπιλαθό- 
pryo; αὐτῆς τῶν ποδὼν εἰς τὸν Σχάμανδρον ποτα- 
gv βάλλει’ χαὶ θνήσχει παραχρῆημα. 

e1ercitus. Diomedes itaque pedibus arreptam , 
periit. 


crus , Menelaus , Meriones , Ulysses; gravis autem 
armature peditibus, Diomedes, Agamemnon, 
Tlepolemus , Jalinenus, et Ascalaphus opponere- 
mur: equitibus vero 'pater tuus Achilles, Ajax 
uterque, Idomeneus , Philoctetes, czterique du- 
ces cum suis pugnam dederunt. Et quidem ego 
Teucrus plurimos jnterfeci, adeo ut strenuum 
me virum omnes perbibuerint. Gravis autem ar- 
maturz milites Ajaces, medii in eos irrumpentes, 
profligarunt. Pater autem tuus, medius inter eos, - 
regine ipsi invigilans, occasionem venabatur, 
quomodo eam , acriter sane pugnantem , e πιο” 
dio tolleret. Itaque propius ei acceders, hasta 
eam impelebat; et ex equo deturbatam, dum in 


D casu erat, coma arreptam distrahebat. Cadentein 


vero eam videntes reliqui ex exercitu ejus , fugam 
omnes capessebant, Cumque nrbis po:tze a Troja- 
uis obseratze fuissent , uti omnem aufugiendi spem 
suis adimerent; nos, hostium 197 reliquias 
insecuti, sub ipsis urbis meenibus trucidavimus ; 
ab Amazonibus interim abstinenles ; quas, iu 
vincula conjectas , exercitus omnis inter se divi- 
sit. De Penthesilea autem ipsa anhelante adhuc, 
decretum a nobis erat , uti. vel in flumen projice- 
retur , vel dilanianda canibus objiceretur : czte- 
rum, postulabit Achilles, mortuam — sepultur:e 
tradi: quo audito, in fluctus projici eam instabat 


in. Scamandrum praecipitavit: ubi statim suflucata 


Μετὰ ὃλ ὄλίγας ἡμέρας ὁ Τιθών τις ὀνόματι (91) C Paucis autem post diebus, advenit in suppetias, 


ὑπὸ τοῦ Πριάμου παραχληθεὶς παραγίνεται, ἄγων 
Ἴνδους ἐφίππους καὶ πεζοὺς καὶ Φοίνικας µαγχιµω- 
-άτυς μετ αὐτῶν χαὶ τὸν βασιλέα αὐτῶν Πολυδά- 
μαντα. Καὶ τοσοῦτον ὑπτρχε πλῆθος ὅσον οὔτε 55 τὸ 
Τον οὔτε τὸ δάπ:δον ἅπαν ἐδέχετο, Καὶ διὰ ναντι- 
χοῦ στόλου ᾖλθον πολλοὶ Ἰνδοὶ xal οἱ αὐτῶν βασιλεῖς' 
ἑδιφχοῦντη δὲ ταστόµενοι πάντες οἱ βασιλεῖς xal 
*i; ὁ στρατὸς ὑπὸ τοῦ δυνατοῦ Μέμιονος, βασιλέως 
Ἱνδῶν. Εἶχε δὲ ὁ Μέμνων μεθ) ἑαυτοῦ καὶ πλοῦτον 
ποιὺν εἰς τὰς vxo; Καὶ ἀναπαύσαντες ἑαχυτοὺς 
ἐξῆλθον εἰς τὸ δάπεδον, ξίφη παράξενα φοροῦντες 
χαὶ (τ) αφανδοθόλα (92) καὶ ἁἀσπίδας τετραγώνους. 
Καὶ cov αὐτοῖς µιγέντες οἱ τοῦ "IAlou ** σύμμαχοι 
χαὶ οἱ Πριάμου παῖδες χαὶ ὁ Μέμνων ἢλθεν ἐν ἄρ- 


ματι [102] ἐποχούμενος εἰς τὸ πὲδίον. Ὁπλισθέντες D 


xai füet; οἱ Ἕλληνες nponpy^us0a, πάντα δει- 
vex ἔχοντες * ἰδόντες γὰρ καὶ ἡμεῖς οἱ ἡγεμόνες καὶ 


a Priamo vocatus, Tithon quidam, cumque eo 
ludi. pedites equitesque; Phoenices etiain belli- 
cosissimi, cum rege eorum Polydamante. Tanta 
autem erat. multitudo eorum , ut nec lliua , nec 
tolus undique campus eam capere potuerit. Sed 
el navium. quoque apparatu supervenerunt Indoe 
rum quamplurimi, cmm regiUus. Totus autem 
exercitus regesque Memnonis Indorum regis sub 
auspiciis militabant, viri potentissimi, quique plu- 
rimis divitiis naves suas onustas habuit. Ili ubi 
paululum se refecissent, in campum descenderunt; 
enses quisque barbaricos, fundas, etl quadrata 
Scuta gestantes : quibus etiain se adjunxerunt 
commilitones Trojani Priamique filii. Memnon 
autem ipse curru vectus , in campum procedel.at. 
Nos etiam Greci arma sumentes, mala interim 
omnia nobistet ominantes , egrediniur tamen ; ad 
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66 οὔτε, οὐδὲ Ον. 


€ ς Ἰλείου. Ser. Ἰλίου. » Ομ. Sic jam Ox. 
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(90) Τοὺς δὲ ὁὀπλίτας ἁφανίζουσιν οἱ Αἴχυτες. 
legendum ex praecedentibus videtur, τοὺς 6i ia- 
τες. Equitibus enim Ajaces opposuit. Dictys ti- 
men, unde forte haec. sumpta, peditibus eos adver- 
tes statuit : Pedibus (leg. Peditibus) Ajaces duo, 


biomedes, Agamemnon, et Tlepolemus, et cum Jal- 


meno Ascalaphus opponerentur : De Bell. Troj. |. iv. 
(91) 'O Τιθών τις ὀνόματι. Hune. Memnoneim 
vocat Dictys Tithoni et Aurore filium : ita. etiau 
infra auctor noster. 
(92) Καὶ σ»ενδόθολᾳχ. Magis Graece σφενδόγας 
dixerit. 
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hostium enim conspectum ipsum nosque duces Α ὁ ἡμῶν στρατὸς ἐθαμθήθημεν. Καὶ μετὰ χραυγῖς 


1298 exercitusque consternati sumus. Clamore 
itaque sublato, Trojani cum Memnone reliquisque 
nos agiressi eunt; quorum vim primam susc: pi- 
uus , muliis hinc iude vulneratis. Ubi vero quam- 
plurimi ex nostris cevidissent, nec amplius barba- 
rorum impetui sustinendo pares essemus, ad naves 
recessiimus. Sed οἱ illas etiam, nisi nox superve- 
niens inhibuisset, barbari cremassent. Nocte au- 
tem ingrueute , exercitum recolligentes, oecisorum 
cadavera combussimus. Consilium quoque eadein 
i.octe initum, quis inter reges nostros par Mem- 
noni congrederetur; cxteris interim copias ejus 
impigre adorientibus. Sortibus autein inter duces 
omncs ductis, Ajazi Telamonio, fratri meo, loc 


(fatis ità volentibus) sortito obtigit. Ante igitur D 


s lis ortum, Graeci in aciem armati ouines progre- 
cimur ; sicut et Trojaui , cum Indorum rege Mem- 
none , exercituque oinni. Pra!io autem coumisso, 
multisque cadentibus, frat^r meus Ajax, sigo 
Grazcorum ducibus dato, uti. Trojauos Indosue 
reliquos propulsarent, ipse Memnonem , Indorum 
regem, adortus est ; hero» interim Aciüille, patre 
i0, clam eum à tergo corroborante. Memnon 
vero, ubi Ajacem sibi 199 appropinquantem 
animadveriit, e curru statim descendens, propius 
accessit. Tum vero hastis se. invicem petebant : 
primusque Α]αχ peraeriter eum aggressus , scu- 
uim ejus, hasta impulsum. obliquavit. Derepenfe 
igitur qui Meinoni proxiui evant, Ajacem eum 
urgentem , adorti sunt : quod ubi vidit pater tuus 
Achilles, denudatum Memnonis jugulum [ιδία 
ἐν] δες ipsumque, omuium przter spem, occi- 
dit. Meninone sie. prostrato, tumultus ingens in 
barbiis ortus est, fagam sine mora. capessciu- 
lious : nos contra, revocatis animis , ZEthiopas ad 
unam onimesexcidinus. Tum vero Polydamanten, 
Ajicem adorientem, Ajax vicissim petebat ; jux- 
taque inguina confossum, de medio sustulit. Oc- 
«ἶδί8 vero eo plurimisque aliis, /E:hiopes in ipsa 
figa perierunt, equitibus eos proculcantibus : 
toiusque. campus. cadaveribus plenus est. Nocte 
vere ingruente, Trojani uobiscum de mortuis se- 
p'ieudis egerunt : nobis autem. illis annuentibus, 
10g08 utrinque exstruxiimus, mortuosque creina- 


οἱ Τρῶες ἅμα τῷ Μέμνονι xat τοῖς λοιποῖς ἑπέργον- 
ται ἡμῖν * καὶ δεχόµεθα την ὀρμὴν αὐτῶν χαὶ πολλοὶ 
τραυµατίνονται. Πιπτόντων 06 πολλῶν ὄχλων ἐς 
ἡμῶν, ἡμεῖς οἱ ἠγεμόνες Ἑλλήνων ἀνεχω-ροῦμεν μὴ 
ὑποφέροντες τὴν τοῦ πλήθους βίαν * εἶχον δὲ καὶ τὰς 
ἡμῶν vao; χαῦσαι οἱ βάρδαροι, εἰ μὴ νὺξ ἐπῆλθε. 
Tn; δὲ νυχτὸς γενομένης , συνελθόντων Ἑλλήνων 
ἅμα τῷ ἰδίῳ στρατῷ, xal συναγαγόντες τὰ σώματα 
τεφροὺυμεν. Tfj 65 αὐτῇ νυχτὶ βουλευόµεθα τίς τῶν 
βασιλέων δύναται ἀντιστῆναι xal ὀρμΏσαι χατὰ τοῦ 
Μέλνονος, τῶν ἄλλων εἰς τὰ πλήθη ἀσχολονυμένων 
xai µαγοιένων. Κλύέρου δὲ γενομένου πάντων ἡμῶν 
ἑγεμόνων χληροῦται χατά τινα τύχτν Λἴας ὁ Τελα- 
µώνιος, 6 ἑμὸς ἁδελιρός. Καὶ πρὶν f 110v ἀνελθεῖν 
ἐξερχόμεθα οἱ Ἕλληνες ὁπλισάμενοι πάντες, ὁμοίως 
£& να) οἱ Τρῶες xaX ὁ Μέμνων, βασιλεὺς Ἰνδῶν, xat 
πάντα τὰ πλ{θη αὐτῶν. Καὶ συμθυλῖς γενομένης 
xaY πολλὺυν πεσόντων», ὁ ἑαὸς ἁδελφὸς Αἴας χελεύ- 
σας τοῖς βασιιεῦσι τῶν Ἑλλήνων τοὺς ἄλλονυς ἁμύ- 
νασθαι Ἰνδοὺς xax Τρῶας, ὁρμᾷ xac τοῦ Μέμνονος, 
βασιλέως Ἰνδῶν, τοῦ Ίρωος Αχιλλέως, τοῦ Gov 
γενέτου [103], ὄπισθεν συνεπισχύοντος τῷ Αἴαντι, 
ἑαυτὸν ἀποχρύπγων "9. "O δὲ Μέμνων προσεαχηχὡς 
τῷ Λίαντι κατ αὐτοῦ ὁρμήσαντι, χαταθὰς ἀπὺ τοῦ 
&ppato; εὐθὺς πλησίον ἐγένετο χαὶ ἀλλήλους τοῖς 
δύρασι πειράνο»σιν. 'O Αἴας δὲ πρῶτος ἀνατρέπε: 
τὴν ἀστίδα αὐτοῦ (05) τῷ δόρατι στρέψφας, ἐπιπεσὼν 
αὐτῷ βαρέως. Τῶν δὲ ὄντων ἐγγὺς τοῦ Μέμνονος 
ἐπελθόντων τῷ Λἴαντι ἓν τῷ ἔχειν τὸν Μέμνονα, 
ἰδὼν ὁ oh; πατὶρ ᾿Αχιλλεὺς, τὸ δόρυ αὐτοῦ βαλὼν 
εἰς τὸν τράχηλον τοῦ αὐτοῦ Μέμνονος, γυμνωθέντος 
τοῦ τένοντος (04) χτείνει αὐτὸν ἀνελπίστως. Καὶ πεσ- 
όντος αὐτοῦ αἱφνιδίως γίνεται θόρυθος xaX φυγὴ τῶν 
βαρθάρων ' χαὶ ἡμεῖς οἱ Ἕλληνες Ὑνόντες χαὶ πλη- 
σθέντες θάρσους πάντας τοὺς Αἰθίοπας κχτείνομεν. 
Πο)λυδάµαντος δὲ ἐπὶ τὸν Αἴαντα ἐπιθάντος, ὀρμίσας 
ὁ Τελαμώνιος Αἴας χατ αὐτοῦ, δόρατι πλήξας τὸν 
βουθῶνα αὐτοῦ ἀναιρεῖ αὐτόν. θανόντος δὲ κἀχείνου 
xai ἄλλων [101] πολλῶν, οἱ Λἰθίοπες φεύγοντε; 
ἀνπροῦντο, τῶν ἱππέων αὐτοὺς χαταπατοὐντων. 
Καὶ ἐπλήσθη τὸ δάπεδο» νεχρῶν, καὶ Ὑγέγονεν ἐσ- 
πἐρ1. "Ἡττσαν οὖν οἱ Τρῶες περὶ τῶν  vsxpuv 
ἔνδοσιν. Καὶ ἡμῶν τῶν Ἑλλήνων συνθεµένων ἁμ- 
Φότεροι ἑἐποιήσαμεν πυρὰς xal ἑτεφρώσαμεν τοὺς 
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ejus telo aliquantum perforatum. viribus. ingruens, 
inpulit. vertitque ei latus. 

(34) Γυμνωθέντος τοῦ τένοντος, Cedrenus : τὸ o5. 
? Barri el; tv Mépvovo: toáyr)ov γυμνωθέντα. 
Nclvs. etiam, et nudatum. scuto. hostis jugulum 
hasta Iransfigit. Τένων etiam pro. cervice usurpa- 
tur. apud Lucian. in Cataplo: Καὶ τὸν τένοντα τοῦ 
τυράννου xazazacsi. lesych. Ἑένων τὸ ἓν τῷ τρᾶ- 
χέ)ὼ νο ο. S dd κ ctis τος $559.53; vocal, 


τρα ή λου τὰ μὲν ὄπισθεν ἰδίως τένωντᾶς 


i usculorum fines, quos ἀπονευρώσεις nominant 
τομ] οἱ. Tendines Latinis dicti suut. 
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νεχρούς. Καὶ ἀσφαλισάμενοι οἱ Τρῶες τὰς πύλας 
ἔμειναν πενοοῦντες διὰ τοὺς αὐτῶν προµάχους καὶ 
διὰ λΜέμνονα. Ὀλίγων δὲ ἡμερῶν διαδραμουσῶν, τοῦ 
σοῦ Y:vítou Αχιλλέως mpoxaloopévou ἅμα ἡμῖν 
τοῖς Αχχιοῖς τοὺς Τρῶας, ἐξηλθεν ἠγούμενος τῶν 
βαρθάρων ὁ Πάρις xal Δηΐφοδος ἀδελφοί: σαν δὲ 
με: αὐτῶν σὺν τῷ πλήθει Auxáov καὶ Τρωΐλος, 
φαΐρες xal αὐτοὶ Πριάμου. Καὶ ὁρμήίσας πάλιν Ἀ- 
χιλλεὺς, ὁ σὺς γενέτης, μεθ ἡμῶν τῶν Ἑλλήνων 
χάντων χαταδιώχει τοὺς βαρθάρους ' xai φεύγοντες 
ἔ---σον εἷς τὸν Σχάμανδρον ποταμὸὺν πολλοὶ zal 
ἁἄπώλοντο, καὶ ζῶντες δὲ φανεροὶ ἑἐλήφθησαν. Ἆναι- 
ρεῖ δὲ ᾽Αχιλλεὺς τοὺς Πριάμου παῖδας, Τρωϊλον 
χα) Λυχάονα, τοὺς δὲ λοιποὺς ἡμεῖς οἱ Αχαιοί. Καὶ 
µέχα πένθος bv τῷ "Lio περὶ Τρωῖλον ἣν "! * fv 
vip ἔτι νέος xal γενναῖος καὶ ὡραῖος. 

ἸΜετὰ δέ τινας μέρας ἑνίσταται ἡ τῶν ᾿Αναθημά- 
των ἑορτὴ, xaJ ἀνοχὴ '* γέγονε τοῦ πολέμου, θυσιῶν 
Ἱενομένων, θυόντων τῷ [105] θυµθρίῳ ᾽Απόλλωνι 
ἐν τῷ ἅλαει τῷ ἀπὸ μιχροῦ ὄντι της πόλεως τῶν 
Δαναῶν xal τῶν Τρώων. Καὶ ἐξελθούσης Πολνυξένης 
μετὰ Ἐχάθης εἰς τὸ ἐερὸν ΑἉχιλλεὺς ταύτην ἐθαύμασεν 
ἑωραχώς. Πρίαμος δὲ ἑωραχὼς τὸν Αχιλλέα, πέμπει 
τινὰ (95) Tóat^v ὀνόματι πρὸς αὐτὸν λόγους φέροντα 
περὶ εἲς Πολυξένης iv τῷ ἀναπατεῖν τὸν ᾽Αχιλλέα 
iv τῷ ἄλσει τοῦ ᾽Απόλλωνος µόνον 15. Καὶ ἀχούσας 

ἑ Ἀμιλλεὺς τὸν περὶ αὐτῆς λόγον ἀνήφθη * ἑωρακό- 
τες δὲ ἡμεῖς οἱ Ἕλληνες thv Ἰδαῖον ἰδιάζοντα τῷ 
χιλλεϊ £v θορύθῳφ πολλῷ ἐγενόμεθα, ὡς τοῦ coU 

Ἰενέτου ᾽Αχιλλέως προδιδόντος ἡμᾶς. Καὶ ἑπέμψα- 

μεν πρὸς αὐτὸν ἀπόχρισιν δ.ὰ τοῦ ἁδελφοῦ μου 

εντος xat Διομῄδους '* xaX ὈΟδυσσέως, ἵνα αὐτῷ 
παραγγείλωσι μὴ θαῤῥεῖν ἑαυτὸν τοῖς βαρδάροις 
«μδνον. Οἱ δὲ ἁπελθόντες περιέµειναν αὐτὸν ἔτω τοῦ 
ἆλτους, ἵνα αὐτῷ εἴπωσι τὴν ἀπόχρισιν. Ὁ δὲ ab; 


τατνρ ᾽Αχιλλεὺς συντάσσεται τῷ Ἰδαίῳλαμθάνειν Πσ.ρ 


λυξέντν πρὸς Tápov. Καὶ μετ’ ὀλίγον ὁ Πάρις παραγί- 
νται πρὸς τὸν Αχιλλέα κρύφα xat ὁ Δπῖφοθος, ὁ ἁδελ- 
οὓς αὐτοῦ, παρακαλοῦντες αὐτὸν περὶ τοῦ γάμου τῆς 
Πολυξένης. Καὶ δέχεται αὐτοὺς ὁ ᾽Αχιλλεὺς κατ' 
Bay ἀγνώστως, μηδὲν ὑποπτεύσας φαῦ)ον διὰ τὸ Ev 
τῷ τοῦ Απόλλωνος ἄλσει εἶνχι. Καὶ ὁ [166] μὲν 
Πάρις ὡς ὄρχῳ βεθαιῶν τὰ μετ’ αὑτοῦ xal τοῦ ᾽Αγιλ- 
Ἰέως εἰργ μένα παρὰ τὸν βωμὸν ἵσταται. Περιπλα- 
χέντος δὲ τοῦ Δτῖφόδου τῷ ᾿Αχιλλεῖ, καὶ ὁ Πάρις 
ἀπὸ τῶν πλευρῶν, αὐτοῦ καταφιλοῦντος αὐτὸν, ἐθά- 
Έτιπεν ὃ ἐπεφέρετο ξίφος. Tou δὲ Δηϊρόδου xaza- 
σιόντος τὸν Αχιλλέα, δευτέραν ἐπιφέρεται πληγὴν ὁ 


Πάρις τῷ Αχιλλεῖ, xat λοιπὸν ἔκλυτος ἐγένετο καὶ ΄ 


ἔκισε. Καὶ ἑξέρχονται οἱ περὶ Πάριδα xat Δηϊφοῦον 
ἀνυπόπτως δι) ἄλλης ἑξόδου τοῦ ἅλσους * ὡς δὲ µ:- 
χρὸν ἀπεῖχον, δρόμῳ πολλῷ χρησάµενοι ἀπῆλθον εἰς 
τὴν πόλιν. Ἰδὼν δὲ αὐτοὺς ὁ Ὀδυσσεὺς ἔφη np 
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vinius , Trojani autem llii portis obseratis ducum 
suorum Meinnonisque fatum deflerunt. Paucis ita- 
que ciebus interjectis , patre tuo Achille nobis- 
que Achivis Trojanos ad pralium provocantibus , 
egressi sunt Paridis Deiphobique sub auspiciis : 
cumque his Lycaon Troilusque, et ipsi Priami 
devenerunt. Pater itaque tuus 
Achilles, cum nobis omnibus , in prazlium descen- 
dens, barbaros profligavit; quorum plurimi in- 
ter fugiendum iu. Scamaudrum 190 fluvium dc- 
lapsi , interierunt ; plurimi etiam vivi capti sunt. 
At vero Priami flii, Troilus et Lycaon, Achillis 
manu ceciderunt: reliqui a. nobis interfecti. In- 
gens autem Trojanis, Troili ob casum, luctis 
incessit , ut qui juvenis adinodum magnique animi 
fuit et forma eximia. 


Post aliquot vero dies bellum intermissum est 
utrinque , ob Anathematum , quod. imminebat , 
festum : quo Graci parit:;r ac Trojaui in luco, qui 
prope aberat ab urbe, Apollini Thymbrio sacia 
faciebant. Polyxenam ibi, templum una cum Ie. 
cuba ingredientem, conspicatus Achilles , formam 
ejus obstupuit. Videns autem Priamus Achillem, 
qui per lucum so!us obambulabat, ldzjeum quem- 
dam misit, qui cum Achille de l'olyxena sermo- 
nes haberet. Achilles autem, l!/zei nuntium ubi 
andisset , Polysenz amore accensus est : nos au- 
tem IJagum observantes cum | Achille secreto agen- 
tem, conturbati animis, a parente tuo. nobis 
metuere ccepimus, ne forte proditionem agitaret. 
Missi sunt igitur cmn fratre 160, Diomedes ct 
Uivsses, qui innuercnt ci , ne ita fidenter $e bar- 
baris committeret solum. llli autem abeuntes, 
a.ventum ejus ex luco prazstolaliantur, nuntium 
illud ei allaturi. [Interim patcr tuus Achilles pro- 
missum dederat de Polyxena ducenda : eui paulo 
eliam pos!, Paris, cum fratvre 131 Deiphobo, 
clam intervenit; nempe de nuptiis eum interpel- 
laturus: quos εἰ seorsim excepit Achilles, doli 
ignarus, nihilque mali suspicatus, eo quod Apol- 
linis essent iu luco. Et quidem Paris ad aram 
constitit, tanquam qua inter se pacta fuerant, 
juramento firmaturus. Interim vero dum $e mutuo 
tenebant. amplexu Deiphobus et Achilles, Paris a 
latere veniens, Achillem gladio quem ferebat 
transadigit,. Sed et repetito vulnere confossus, 
duin a Deiphobo distineretur, Achilles — concidit 
exanimis. Paris autem, et Deiphobus, per diver- 
ticulum luci viam sibi invenientes , clam oimnnibus 
evaserunt : paululumque progressi, citato cursu 


D iter in. urbem accelerabant. Quos cum conspexit 


Ulysses, Ajacem ac Diomecem allocutus : Non 
est (inquit) boni aliquod, quo occupati sunt isti : 


VARI/E LECTIONES. 
" Addidi prius ἣν. "* ἀνοχὴ οἱ mox ἀπὸ Ch., ἀνωχὴ —&zi Ox. ἀνακωχὴ deterius Toupius Emend, 


in llesych. vol. ll, p. $92. 


15 µόνον Ch., µένον Ox. 


"* Αιμίδους Ox. 


ED. CIIILMEADI NOT &. 


, 05) Πέμποντά τινα Ox. Ser. πέμπει. Cedrenus 
lov πρὸς αὐτὸν iv ἆλσε:, etc. 


: 'Eopzxé; δὲ ὁ Πρίαμος τὸν ᾿Αχιλέα, πέμπει τὸν 
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quin igitur Achilli prospiciamus. Lucum itaque A Αἴαντα χαὶ Διομήδην, 6v: OUx ἀγαθόν τί siat ἔργα- 


ingressi, patrem tàum vident cruentatum, humi 
juxta altare prostratum , el extremos jam spiritus 
anhelantem. Dixit autem ei frater meus Ajax: 
Quisquamue igitur te, mortalium fortissime, in- 
terficere poterat? Quin potius tua tibi temeritas 
exitio fuit. Imo, inquit Achilles, Paris me Deipho- 
,. busque, Polyxenam prztexentes, dolo circumve- 
. mere. Nec plura locutus , exspiravit. Mortuum 
itaque, humeris suis impositum, ad castra defere- 
bat frater meus Ajax: quo viso, erumpunt conti- 
nuo Trojani, Achillis corpus, 199 uti iu id sz- 
virent, abrepturi. Citerum nos, casu lioc, sum- 
mis in angustiis positi, cadaver pyris exustum 
urnaque reconditum terra taciti mandamus. 


.Adliuc Pyrrhus profunde ingemuit: sed landa- 
vit eum "eucrus: intentisque in eum oculis : 
« Quisnam (inquit ) par tuis virtutibus przedican- 
dis videtur, qui 4 patre Pelei , Phthize Thessalo- 
rum regis; a matre vero Lycomedis, Scyri regis, 
sanguinem ostentas? quique, patris in vindictam, 
Trojam totumque Ilium exitio dedisti ? Surgens 
deiude Teucrus, Pyrrhum amplexus est, qui eum 
vicissin rogavit, uti fratris sui Ajacis (iios, 
Aiontidem , ex Glauca, priore Ajacis uxore; et 
Eurysacem, ex Tecmessa, Tecmessamque ipsam 
sibi acciperet. Eos itaque a Pyrrho sibi traditos, 
in Salaminem insulam, statim solvens, Teucrus 
devex:t, - 

Pyrrhus itidem omnisque Grecorum exeicitus, 
el heroes, cum classe quisque sua, patriam suam 
rep-terunt, Ista vero scriptis tradidit Sisyphus 
Cous, qui, cum Teucro, bello interfuit : cujus in 
Historiam Homerus poeta post temporis incidens, 
lliadem suam condidit; sicuti et suam quoque 
postea "Virgilius /£neidem. Mac eadem Dictys 
etiam Cretensis 133 memori prodidit ; cujus 
scripta, lóuvge ab Homeri et Virgilii seculis, Clau- 
dii Neronis sub temporibus, in arcula reperta 
traduntur. . ) 

Clyt:emnestra autem, Agamemnonis uxor, audito 
conjugis sui erga Cassandram amore, occasione 
oblata, et ipsa etiam cum ZEgistho, viro nobili, 
Thyestis filio consuetudinem habuit. Certior autem 
facta, jam instare Agamemnonis in Mycenas redu- 
cis adventum, consilium cum  ZEgistho habuit, 
quonam pacto adveniens ab ZEgistlio e medio dolo 


σάμενοι 15:16 οὗτοι εἰσέλθωμεν πρὸς τὸν Αχιλλέα. 
Εἰσελθόντες οὖν εἰς τὸ Booz ὁρῶσι τὸν σὸν γενέτην 
Ἁγιλλέα χείµμενον παρὰ τὸν βωμὸν εἰς τὸ ἔδαφος 
χαθημαγμένον ?! καὶ ἔτι ἐμπνέοντα. Εἶπεν οὖν πρὸς 
αὐτὸν ὁ ἐμὸς ἁἀδελφὺς Αἴας, "Hv ἄρα ἀληθῶς ὅστις 
ἀνθρώπων Ἱδύνατο χτεῖναί σε ἀλκῃ ὃ.αφέροντα 
πάντων» GA dj ed προπέτεια ἀπώλεσέ σε. ϱ δὲ 
Ἁχιλλεὺς εἶπε, Δόλῳ εἰργάσαντό µε (96) Πάρις xai 
Δυῖφοθος διὰ Πολυξέντν» xol ἑτελεύτησς, Νεχρὸν 
δὲ [167] γενόμενον, βαστάσαντος αὐτοῦ τὸ σῶμα τοῦ 
ἐμοῦ ἁἀδελφοῦ Αἴαντος Ex' ὤμων, φέρουσιν eic τὰς 
σχηνάς. Ἰδόντες δὲ οἱ Τρῶες ἑξέρχονται, ἵνα ἁρπά- 
σαντες αὑτοῦ τὸ σῶμα αἰχίσωνται. Ἡμεϊς δὲ οἱ "EX- 
Άηνες ἱδόντες τὸ γ2νόμενον £v ἁμηχανίᾳ πολλή iys- 


D vóptUa* xai τεφροῦμεν αὐτοῦ τὸ σῶμα, xat βαλόντες 


ἐν ὑδρίᾳ θάπτομεν otf. . 

Ὅ δὲ Πύῤῥος ἀχούσας ἑστέναξε πιχρῶς" xal 
προσεσχηχὼς ὁ Τεῦχρος ἐπαινῶν αὑτὸν ἔφη: Τίς 
δννατός ἐστι τὰς σὰς ἀρετὰς ἑξειπεῖν; ἐκ πατρὰς 
αἷμα φέρεις Πηλέως βασιλέως πόλεως μὲν Φθίας, 
χώρας δὲ θετταλίας, ἐκ μητρὺς δὲ αἷμα φέρεις Av- 
κοµίέδους, βασιλέως τῶν Σχυρίων. El; ἐκδίχησιν δὲ 
πατρὸς ἅπαν τὸ Ἴλιον καὶ τὴν Τροίαν ἁπώλεσας. 
Καὶ ἀναστὰς περιεπλάχη τῷ Πύῤῥῳ ὁ Τεῦχροξ, xaX 
ἔτγσεν αὑτὸν τοὺς τοῦ Λἴαντος, τοῦ αὐτοῦ ἀδελφοῦ, 
λαθεῖν υἱοὺς, τὸν Λἰαντίδη» τὸν ἀπὸ Γλαύχης, της 
προτέρας γυναιχὸς Αἴαντος, xal τὸν Εὐρυσάκτν τὸν 
ἁπὸ τῆς Τεκμήσσης 75, xal αὑτὴν Τέκμησσαν' καὶ 
παρέσχεν αὐτῷ ὁ Πύῤῥος. Καὶ λαθὼν ὁ Τεῦχρος 
εὐθὺς ἀπέπλενσεν ἐπὶ τὺν Σαλαμῖνα. 

Ομοίως δὲ xai ὁ Ηύῤῥος λαθὼν τὸν ἴδιον στόλον 
ἀπέπλευσε, xal rd; ὁ 'Ayaixb; στρατὸς xal οἱ fous; 
ἀπηλθον εἰς τὰς [108] ἰδίας πατρίδας. Ταῦτα δὲ 
Σίσυφος '*ó Κῷος συνεγράγατο Ev τῷ πολέμῳ ὑπάρ- 
χων σὺ» τῷ Τεύκρῳ ' ὄντινα συγγραρὴν εὑρηχὼς 
"Opmpos ὁ πο.πτὴς τὴν Ἰλιάδα ἐξέθετο, xat Βεργίλ- 
λιος τὰ λοιπά. "Άτινα xal £v ταῖς τοῦ Δίχτυος ἐμφέ- 
ρεται συγγραφαῖς, ὅπερ πόνηµα μετὰ πολλὰ ἕἔτη 
Ὁμήρου καὶ Βεργιλλίου πηὐρέθη ἐπὶ Κλαυδίου ΝΧέρω- 
νος (97) βασιλέως ἐν χιθωτίῳ. 


Ἡ δὲ Κλυταιμνήστρα, ἡ γυνὴ τοῦ ᾽Αγαμέμνονός, 
πρώην ἀχούσασα διὰ τὸν ἑαυτῆς ἄνδρα ὅτι τὴν Κα- 
σάνδραν φ͵λεῖ, xal ἀφορμὲν εὑρηχνία, δέδωχεν ἔαυ. 
τὴν εἰς µοιχείαν τῷ Αἰγίσθῳ τῷ συγκλητικῷ, vlip 
τοῦ θυέστου. Καὶ ἀχούτασα τὴν τοῦ ᾿᾽Αγαμέμνονος 
μέλλουσαν ἐπὶ την Μυκηναίων (98) παρρυσίαν, ἐδου- 
λεύσατο μετὰ τοῦ Αἰγίσθου πῶς ὀφείλει δόλῳ φονευ- 


VARI/E LECTIONES. 


Tf ἐργασάμενοι Ch , εἰργαόάμενοι Ox. 
T:xyuísom; Ox. '* 


7 χαθηµμαγμένον Ch., χατηµαγμένον Ox. "5 Τεχµέσσης Ch. 
De Sisypho quas fabulatur Malalas repetit ex co Tzeizes Histor. V, 29. Md . 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(36) Δόλῳ εἰργάσαντό µε. Fraudem mihi fecerunt. 
Forte scribendum, δόλον εἰργάπαντό µε, cum. du- 
plici accusativo, quo pacto ἐργάζομαι frequenter 
usurpatum tradit Moschopulus. voc. Atticar. Col- 
lect. : Ἐργάζομαί σε xaxóv, μετὰ δύο αἰτιῶν * xa, 
ποιω σε xaxóv. Adverbium etiam quandoque, loco 
Accusativi alierius, eodein teste ponitur: xal μετὰ 


ἐπιῤῥήματος, ποιῶ cc χαχῶς, τὸ ἐργάζομαί σε xa- 
χῶς. 


ως 
. (7) Πύρέθη ἐπὶ Κλανδίου Νέρωνος. lsta tamen 
infra referuntur, non ad Neronis, sed ad Claudii 
Neronis dece-soris annum xin. 

(98) Ἐπὶ τὴν Muxnvalov. Supple πόλιν, uti ba- 


- bet »aulo inferius. 
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$rvit ἐρχόμενος 6 'Avagé£uvov ὑπὸ τοῦ Λἱγίσθου. A tolleretur. Agamemnon itaque ad Mycenas rever- 


Καὶ καταφθάσαντος τοῦ ᾿Αγαμέμνονος ἐν τῇ Moxr,- 
ναίων σόλει, xal δεχθέντος ὑπὸ τῖς πόλεως χαὶ τῆς 
συγχλήτου χαὶ tou Αἱγίσθου, εἰσελὼν εἰς τὸ ἴδιον 
ἁαλάτιον ἑσφάγη. Καὶ ἐποίησεν εὐθέως fj γυνὴ αὖ- 
τοῦ βασιλέα τὸν Αἴγισθον, καὶ ἐγαμήθη αὐτῷ νόμω. 
"Καὶ ἔσχεν ἐξ αὐτοῦ θυγατέρα, ἣν ἐχάλεσεν Ἐν'γύ- 
" ντν 59. fit μετὰ θάνατον τοῦ πατρὸς xal τῆς µη- 
τρὸς φοθηθεῖσα τὸν Ὀρέστην ἑαυτὴν ἀγχόνη *! ἀναι- 
g:. Ἡ δὲ σύγχλητος χαὶ ἡ πόλις xaX ὁ [109] στρατὸς 
ἐμίσει τὸν Αἴγισθον  ἀχοῦσας δὲ ὁ Ὀρέστης, ὁ τοῦ 
Ἀγαμέμνονος vuib;, τὴν τοῦ ἰδίου πατρὺὸς ἐπὶ τὴν 
Μυχηναίων πόλιν παρὀνσίαν, Άλθεν ἀπ) τοῦ Σχο'- 
γέως (99), ᾧτινε ἔδωχεν αὐτὸν µέλλων ἐπὶ τὸν πόλε- 
yo) ἐλθεῖν ὁ Αγαμέμνων ἀνατραφῖΏναι ὑπ αὐτοῦ 
xal παιδευθΏναι. Καὶ λαθοῦσα αὑτὺν ἡ ἀδελφὴ αὐτοῦ 
χρύφα ἐξεῖπεν αὐτῷ ὅτι βουλεύεται ὁ Αἴγισθος ἀν- 
εεῖν αὐτόν. Καὶ βουλενομένου τοῦ Ὀρέστου τί δεί 
αὐτὸν πρᾶξαι, ἓν τῷ μεταξὺ παραγίνεται ὁ Στρόρ.ος 
εἰς τὴν Μυχήνην, Ex Ὑένους ὑπάοχων τοῦ Άγαμέ- 
pvo, &ua τῷ vio αὑτοῦ Πυλάδῃ τῷ συνανεγνω- 
xv: ({). Καὶ μαθὼν ὁ Στρόφιος τὰ συµθάντα τῷ 
Ἀγαμέμνονι, συωνεθουλεύετο τῷ ὈΟρέστῃ πόλεμαν 
εκῆσχι πρὸς τὸν Αἴγισθον. Καὶ λαθὼν Ὀρέστην 
ἴρχεται εἰς τὸ ᾽Απόλλωνος μαντεῖον μαθεῖν περὶ τοῦ 
ῶρέα ου. Καὶ λαμθάνει χρπσμὸν ὅτι ost τὸν "Opé- 
€» χτεῖναι την μητέρα xai τὸν Αἴγισθον. Εἶτα ἥτει 
μαθεῖν xal Ὀρέστης εἰ περισώζεται χτείνας αὖ- 
$j;: χαὶ ἐῤῥήθη αὐτῷ ὅτι κρατήσει τῶν πατρῴων 

: & της Πελοποννήσου πάσης. 


Καὶ παρεκάλεσε τὸν Στρόφιον ὑποστρέφαι εἰς τὴν 


May αὑτοῦ [170] πατρίδα, ἑάσαντα αὐτῷ τὸν υἱὸν 
αὐτοῦ τὸν Πυλάδην ' xai πεισθεὶς ὁ Ῥτρόφ.ος ἐποίη- 
σεν οὕτως. Καὶ λοιπὸν ἦλθον εἰς τὴν Μυχηναίων πόλιν 
ὁ Ὀρέστης καὶ ὁ Πυλάδης χατὰ 9! τὸν χρησμόν * xai 
Ἑόθρα εἶστλθε πρὸς τὴν Ἠλέκτραν, ἁἀδελφῆν αὐτοῦ, 
xil παραχαλεξ αὐτὴν πεῖσαι τὴν μητέρα αὑτοῦ 
Κλνταιμνέστραν δέςασθαι αὐτόν Ἶτις Ἠλέχτρα 
ἔτεισε τὴν ἰδίαν μητέρα, χαὶ ἑδέξατο τὸν Ὀρέστην. 
Καὶ παραχκληθεῖσα ἡ Κλυταιμνήστρα ἐδυσώπησε τὸν 
Alvcsüoy * χαὶ δεχθεὶς παρὰ τοῦ Αἱγίσθου ὁ Ὀρέστης 
µαιγόμενος ἑχαρτέρει, βουλόμενος ἑἐχδιχῆσαι τοῦ 
ἰδίου πατρὸς τὸ αἷμα, λέγων πᾶσιν ὅτι Ἐμόν ἐστι 
€) βασίλειον. Καὶ εὑρηχὼς χαιρὸν ἔσφαξε τὴν ἰδίαν 
Κητέρα xat τὸν Αἴγισθον βασιλέα, τὸν αὐτοῦ πατρωὀν. 
Καὶ εἰς ἐξτχίαν ἆλθεν (2) ἀπὸ τῆς μανίας παρ᾽ Eav- 


sus, à civibus suis, primoribus ipsoque /Egistl:o 
acceptus est ; palatium vero suumingressus, occis:s 
est. Uxor itaque ejus regem statim salutat ZEgi- 
sthum; cui juxta leges nupta, filiam ei peperit. 
quam Erigonem vocavit : quz, patris sui et matris 
post. mortem, ab Oreste metuens sibi, laqueo sibi 
mortem conscivit. Senatus vero omnisque adeo 
cum exercitu populus ZEgisthum odio habuerunt. 
Caterum Qrestes, Agamemnonis lilius, ubi inau-- 
disset patrem. suum Mycenas reversum esse; 
Schyneo relicto (cui pater, in bellum profecturus , 
enuiriendum eum et instituendum tradiderat); 
Mycenas repetiit. Reverso clam ei soror ejus in- 
dicavit, paratas vitze ejus ab 7Egisthio fuisse insi- 


D dias. Oresti autem volventi secum quomodo ab insi- 


diisistis praecaveret 134 sibi, intervenit. Strophius, 
Agamemnoni cognatus, qui Mycenas advenerat 
cum Pylade, filio suo, qui cum Oreste enutritus 
simul litterisque imbutus fuerat. Strophius autem 
certior factus eis quie. Agamemnoni acciderant , 
consilium cum Oreste habuit; de armis adversus 
JEgisthum sumendis. Una igitur Apollinis oraculum 
adeuntes, quid de Oreste futurum esset, sciscitan- 
tur. Vates respondit, oportere Orestem matrem 
suam οἱ /"Egistlhum de n:edio tollere. Przterea in- 
terrozgante Oreste, an parricidiis supervicturus 
esset ? Imo, respondit oraculum , paternas etiain 
ditiones P«loponnesumque totam occupabit Ore- 
stes. 

Strophiun itaque rogavit, uti Pylade filio secum 
relicto, ipse iupatriam suam rediret. Annuente vero 
Strophio, Orestes, post oraculum acceptum, una 
cum Pylade, Mycenas reversus est. Ad sororem 
vero. Electram clam ingressus , ab ea petivit, uti 
Clytinnestrain. matrem in gratiam secum redire 
suaderet. Hoc ei effectum dedit soror.: quin οἱ 
Clytzinnestra, precibus ejus ad id adducta, /£gi- 
sthum etiam, ut Orestem exciperet, obnixe rogavit. 
Ab JEgistho autein receptus Orestes, furore tamen 
correptus est, paterni sanguinis vindictam totus 
agitans, regnumque illud. suum esse , omnibus 
ostentans. Tempus vero nactus opportunum, ma- 
trem. suam ZEgisihumque de medio sustulit : quo 
facto, in insaniam prolapsus est. Ceterum cum fu- 
ror ejus quandoque remitteret, per 135 vices vero 


VARLE LECTIONES. 


** Ἐγιγόνην. « Lego , Ἐριγόνην * ita enim cam vocat Dictys Cretensis, unde ista desumpta magna ex 
parte videntur. » Cb. Hoc scribendum Ἠριχόνην. 3 ἀγχόνη. ἀγχόνῃ Ox. ** κατά. μετὰ Ox. 


ED. CHILMEADI NOT £. 


(99) 'Azxb του Σ/υνέως Ox. Hunc Σχοινέα vocat 
Cedrenus. 

(4) Συνανεγνωνότι. Eodem sensu usurpatum habes 
boc vocabulum infra, lib. xiv in Theodosio jun. &v- 
εχίνωσχεν ἔσω εἰς τὸ παλάτιον, in palatio interiore 
teris imbutus est; et deinde: συνανεγίνωσνεν 
εὐτῷ ἄλλος νεώτερος, studiorum socium habuit. ju- 
wem alium, etc. 

(à) Et; ἐξιχίαν &30zv. Ox, Sensus loci istius, ex 

Istoria ipsa, satis notus : unde vero lioc moustro- 
300 vocabuluim, ἐδιχία, uon habeo dice;e. Supra 


etiam quid. tale occurrit, de Menelao Helenz ra- 
pt: nuntium accipiente : xaY ἀπέμεινεν àxoUsa; ὁ 
Μενέλαος, ὡς ἔξηχος. Cedrenus, de Orestis insania 
loquens, hzc habet; xai ποτὲ μὲν ἐν ἀνέσει Ónnys. 
ποτὲ δὲ τὰ ἑξόχων ἐπετέλει : ubi ἐξιγίαν nostram 
per τὰ τῶν ἑξόχων exprimere videtur. Ego vero pro 
menlis alienatione ἑξιχίαν hic poni existimo : adeo 
ut horum verborum εἰς ἐξιχίαν λθεν ἀπὸ τῆς µα- 
νίας παρ᾽ ἑαυτὸν γενόμενος sensns ad verbum st* 
in mentis alienationem  deveuit. propter. furorem, 
preter se existens. 


951 | JOANNIS MALAL.E 9/9 


veliementius eum vexaret ; sacerdotes senatui popus A τὸν γενόμενος, xa: ποτὲ µεν ἐφρόνει xal δ:Τγεν iv 
loque (qui magniOre-tem habuerunt, regemque sibi — àvéset, ποτὲ δὲ ἐμαίνετο. Πρὸς θεραπείαν τῶν τῆς 
suminopere expetebant) rem. gratam facturi, pur-.— πόλεως 5 xaY st; συγκλήτου, ὅτι ἐφίλουν τὸν "Opt 

sarunt eum; eL expiato parricidii crimine, deos στην καὶ αὐτὸν Ἰθούλοντο βασιλεῦσαι. [171] οἱ ἱερεῖν 
ei propitios reddiderunt. Quin et deducto eo ad ἀγνεύσαντες τὸν Ὀρέστην (5) xat ἀποκαθαρίσαντες 
Minerve templum, juxta quod Areopagus situs ἐδι)λεώσαντο σύὺτὸν τοῦ µητρῴου φόνου τοῦ µα(νε- 
erat, coram judice Μθιιοδίμσο causa agitata est, σθαι ** * xa. ἁπαγαγόντες Ev τῷ ἱερῷ τῖς Αὐτνᾶς 
inter l'yacem, qui Tyndarii et Clytaemuestrie partes— 55v Ὀρέστην, £g' Q ὁ "Αρειος πάγος ὑπῆρχε (4), τῆς 
egit, ct Urestem. Meuestheus autem. sententiam δίχτς ἁπούσαντος μεταξὺ οἴχκος «69 μετὰ τοῦ Tuv- 
pro Oreste tulit; justissime eum patris 4ο δαρίου της Κλυταιμνήστρας xa! τοῦ Ὀρέστου. Ὅστις 
vindicasse, affirmans : uti. exemplo hoc ab lhujus-— Mives0s3g ἐξεῖπε dr qov δικαίως τὸν Ὀρέσττν | 172] 
ιοί facinoribus mulieresin posterum absterrean- ἐκδιχῆσαι τὸν φόνον τοῦ ἰδίου πατρὸς, μάλιστα καὶ 
tur. Ἰδία vero a Diety scripta, in Rhapsodia ejus διὰ τὰς ἄλλας Ὑγυναῖχας, ὅπως µή τις ἑτέρᾳ γυνὴ 
sexta, habentur. - τοιουτόν t: δεινὸν ἑργάτητα: Ταῦτα Δίχτυς (5) ἐν τῇ 

ἕκτῃ αὑτοῦ ῥαφῳδίᾳ Σξέθετο. 

Porro sacerdotes Orestem, tribunali Αγοοραριιι- D {ϱἱ οὖν ἱερεῖς λαθόντες τὺν ὑρέστην Ex τῆς xpl— 
co exemptum, Delphos etiam, Apollinis ad templum — asc; τοῦ Αρείου πάγου μετὰ τὴν Φηφον ἀπήγαγοι» 
deduxerunt ; uti eoinmoratus ibi aliquod temporis, — £v Δελφοῖς εἰς τὸ ἱερὸν τοῦ Απόλλωνος παραμεῖναε, 
insaniam deponerel, regnoque suo par relderetur. — iva τὴν µανίαν ἀποθέμενος βασ.λεύσῃ. 'O δὲ Ὀρέ- 
Orestes autem una cum Pylade, Apollinis templum στης ἀπελθὼν εἰς τὸ ἱερὸν, ἔχων τὰς ἰδίας Φρένας͵ 
ingressus, tumque compos sui, sacra peregit; ἅμα τῷ Πνλάδῃ, χαὶ ποιῖσας θυσίαν, τει τὸν UIs- 
Pythiam precatus, uti isanize morbo liberaretur. — 0ixv ἐκφυγεῖν τῆς µανιώδους νόσωυ. Καὶ ἐδόθη αὐτῷ 
ltesponsum vero tulit. hujusmodi, metro datum, . διὰ τῆς Πνθίας χρησμὸς διὰ στίχων, ὃ ἐστι τῇ χοινῇ 
quod communi oratione sic se habet : 1960 Orestes, ὅδ,αλέχτῳ οὕτως * Ὀρέστα, οὐχ ἄλλως σε δεῖ ἀργαλέα; 
"on aliunde est ut ab insani tux morbo conva- νόσου (0) µανίαν ἀποθέσθαι, εἰ pij, περάσας Πόντο 
lescas, nisi trajectis Ponti fluctibus, oras Seythi- Χχύματα Σχυθίης τε γαΐαν χαταλάδοις (7) Αὐλίδος «t 


cas appuleris. Ubi Aulidis ad terrain. in Diang χώραν (8). Ἐν ἱερῷ Αρτέμιδος ληρθεὶς σωθήση ix 
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*3 πρὸς θΞρχπεἰαν τῶν τῆς πόλεως. € Locus iste haud usquequaque sanus apparet : ego legendum cen- 
«οο, πρὸς θεραπείαν οὖν τῶν «^c πόλεως, uli sensus sit. connexio. » Ch. — ** τοῦ µητρῴου φόνου τοῦ 
µαίνεσθαι. «τοῦ µαίνεσθαι superflua videntur, nec hujus esse loci : lusaniam enim nondum scam de- 
pos turus erat Orestes; uti ex sequentibus patet. » Ch. δὲ της δίνες ἀχούσαντος µεταξὺ Ὕαχκος. « Locus 
mutilus : judicis enim nomen inanifesio decst : legendum itaque, τῆς δίχης ἀχούσαντος τοῦ Mevt- 
σθέως, μεταξὺ "Yaxo; etc. Menestlieus enim infra causam lianc. audivisse dicitur. » Ch. Οἴαχος Bent- 


lius p, 75, '"Yaxo; Ox. 
. ED. CHUILMEADI NOTAE. - 

(3) Οἱ ἱερεῖς ἀγνεύσαντες τνν Ὀρέστην. Oinnino C φόνου, χαὶ τραύματος Ex προνοίας, xal πυρχαϊᾶς, 
legendum, ἁγνίσαντες τὸν "Opéstnv* eidem labes — xai φαρμάκων, ἐάν τις ἀποχτείνῃ δούς. De caedibus 
apud Dietyn : Menestheus liberatum | Orestem a par-— itaque quibuscunque voluntariis Athenienses co. 
ricídii crimine, purgatumque more pairio cunctis re- ram. Areopagitis causam dicebant; idque tribus 
mediis, que ad oblivionem hujus:iodi facinoris αά- diebus continuis per singulos menses : uti ldem 
hiberi solita erant, Mycenas remittit. testatur, loco citato : Καθ ἔχαστον δὲ µῆνα, τριῶν 

(4) Ἐφ ᾧ ὁ ρειος πάγος ὑπῆργε. "Apsto; má- ἡμερῶν ἑδίχαζον ἐφεξῆς, τετάρτῃ φθένοντος, τρίτη, 
yos erat Forum Atlieniense, in. Acropoli, seu ur- δευτέρα. id est, xxvit, axvitu, xxix enjusque mea- 
bis parte superiore positum, llesyeh. "Aoztoz; πἀ- sis diebus. Attici enim. ultimi meusis δεχηµέρου 
Yo; ἐν 'Aüfva:; δικαστήριον ἐν τῇ ἀχροπόλει. — dies, Latinorum niore, ordine retrogrado nuimera- 
Urbs enim εἰς την ἄνω eb εἰς τὴν χάτω πόλιν divi- — bant; diem mensis ultimum ἔνην xal νέαν, penul- 
debatur. Stephano etiam ἀχρωτήριον 'A0fjvnatv di- — limum φθίνοντος δευτέραν, antepenultimum φθίνον- 
citur, cx Apollodoro, ἐν ᾧ τὰς φονικὰς xplosig ἐδί- τος τρίτην, el sic deinceps ad mensis diem vicesi- 
καζον, διὰ τὰς ἀπὸ τοῦ σιδήρου Ὑιγνομένας µιαιφο- — mum. primnm inclusive, vocantes. Fori hujus 
víac* uti, licet ad cedes yladio tantum perpetratas — judices ὑπαίθριοι, sub Dio jus dicebant nocta etiam, 
Arcopagitarum censuram restringat Stephanus, ad nou interdiu furum illic agi testatur Lucianus: 
alias tamen quascunque voluntarias eani extendere. Ὡς μὴ ἐς τοὺς λέγοντας, ἀλλ ἐς τὰ λεγόμενα ἆπο- 
infra videbimus. Forum hoc erat in. quarta. urbis θλέποιεν: ideoque exordiis uti oratoriis, aut affe- 
regione, in colle Tritonii montis; uti nos docet — ctuuim com:inotione, nog licebat, teste Jul. Polluce 
Milduinus, Dionysii Areopagitze Vita, apud Jo. p lib. vii, cap. 10, προοιµιάσεσθαι δὲ, οὐχ ἑξῆν' 
Meurs. de Fort. ΛΙ νο. liis verbis: Quar(a regio in ^ οὐδὲ οἰκτίζεσθαι. 
eadem urbe est, ubi idolum Martis, et simulacrum (5) Ta9:x Aix:v;. Hujus Mnesthei pro Oreste 
Herculis, in colle Tritonii montis, in medio urbis — late sententie apud. Dictyn, lib. vi. llyacis vero 
positi steierat, ad colendum multis immolationibus, — ibi mertio nullo. 


el delusionibus, Marteui et Herculem ; quos illi deos (0) Ἀργαλέας νόσου Ox. Scr. ἀργαλέης uti ha- 
maziinos et fortissimos adorabant. Ubi etiam exer-— Vei Cedrenus. 

cebautur judicia, εἰ docebaniur fora, ingeuniique (7) Σκυθίης τε γαῖαχν καταλάξοις. Scr. χαταλά- 
omuis solertiu, etc. Cognoscebat auteni Areopague— ης, cum Ce.ireno pag. 154. 

ce incendiis, veneficiis, vulneribus, c:edibusque (8) Λύσαιδος δὲ χώραν Ox. Cedrenus, A214; τε 


yremeditatis : teste Jul. Polluce, lib. vii, cap. $0: χώραν, uti et ipse iulra habet. 'Taupixh, et Top 
Aaxacvtpian ᾿Αήνησιν, "Αρειος máyo;' ἑδίχαζεδὲ — aliis regio hac dicta : lsac. Tze:zes. Ἔχρησε ὃ 5 


w 
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ἑωμῶν ' χάκεῖθεν ἐχφυγὼν Ex χθονίης (9) Βαρθάρων A templo captus, destinatum altari sacrificium, eva- 


χθονα περάσας καταλάδῃς [1735] Συρίης γαῖαν σε:ο- 
uévr» (10), αὐλῶνος Σιλπῆς * τε ὄρους ἄντιχρυς 
εὑρήσεις Μελάντιον τοῦὔνομα ἔχον ὄρος, ἔνθα μέγας 
ἑστὶ ναὺς Εστίας. Ἐχεῖ λυσσώδη µανίαν ἀποτίθει" 
θᾶττον (0:. Ταῦτα 57 ἔφη ἃ γίνεται. 


Καὶ τοῦτο χρπαμοδοτηθεὶς ὁ ὈΟρέστης ἐσημειώ- 
σατο" xal εὐθέως χατατπλεύσας ἅμα τῷ ἨΠνλάδῃ 
χατέφθασεν ἐπὶ τὴν Λύλίδα χώραν τῖς Σχνθίας. Καὶ 
ἀνελθόντων αὐτῶν ἐκ τοῦ πλοίου, προσέσχεν ὁ Ὀρέ- 
σττς ἱερὸν ἑστὼς (11) ὡς ἀπὸ µιλίων δύο τῆς θαλάτ- 
της xai θανόντων ἀνθρώπων ἑῤῥιμμένα ὁστέα. Καὶ 
λέγει Πνλάδη 6 Ορέστης, Δοχεῖ 58 σοι θεᾶς εἶναι 


des tamen : orisque barbaricis ereptus, marl 
transmisso, tremulamque Syriz regionem perttin* 
gens, Silpioque monti oppositam planitiem, Me- 
lantium ad inontem  pervenies ; ubi fanum exstat 
Vest:e magnum. Rabiosam ibi insaniam depositurus 
es : fac cito discedas. Qua te manent fata, dixi« 
mus. 

Orestes autem; oraculo adnotato, sine mora sol- 
vit inde : Aulidem Scythiz, una cum Pylade, pro 
fecturus. Ubi quamprimum appulissent, pedestrique 
itinere duo circiter milliaria progressi fuissent ι 
Orestes fanum conspexit, circaque mortuorum 
hominum ossa projecta. Pyladem itaque Orestes 
compellans : Heccine, inquit, tibi dez: quam pes 


tilt µέλαθρᾳ, ἔνθα σὺν νηυσὶν Ίχαμεν; ὁρῷ δὲ xai B timus. delubra esse videntur ? Quin adveriarum hie 


τῶν θανόντων ξένων τὰ ὁστέα. Καὶ προσεσχηχὼς 
Πυλάδης *9* λέγει τῷ Ὀρέστη, Φύγωμεν δν, ἐὰν σω- 
ἠησόµεθα. Ὁ δὲ Ὀρέστης ** ἔφη, Οὐ φεύγομεν * οὔτε 
Táo φεύχειν εἰώθαμεν, οὐδὲ 5’ τὸν χρησμὸν χαχι- 
στεύσημεν. 

Τού-ους δὲ ἑωραχότες βουχόλοι ἕδραμον πρὸς τὴν 
Ἰριγένειαν, Ἀέγοντες ?* αὐτῃ ᾽Αγαμέμνονος χαν 
Κλυταιµνήστρης χόρη, Έχασι δύ0 νεανίσχοι παρὰ 
τὸν Koavéav. Ἡ δὲ πρὸς αὐτοὺς * [174] Ποταποί ; 
ενος γῆς; τί τοὔνομα ἔχουσιν οἱ ξένοι; ἐπηρώτα 53 
Tip πάντας ἡ Ἰφιγένεια τοὺς συλλαμθανομένους xai 
ἀγομένους εἰς θυσίαν ἀπὸ οἵας clot χώρας, xa τότε 
αὐτοὺς ἔσφαξε *"*, βουλομένη μαθεῖν περὶ τοῦ ἰδίου 
*it); αὐτῆς ᾿Αγαμέμνονος καὶ τῶν αὑτοῦ καὶ περὶ 


10) χατὰ Φρυγῶν πολέμου vl ἐγένετο. Οἱ δὲ βουχό- C 


Ae λέγουσιν αὐτῆ, Ἕτερος πρὸς τὸν ἕτερον ἔφη, 
Πυλάδη * τοῦ 65 συζύγου τὸ ὄνομα οὐκ ἴσμεν ' οὐδὲ 
τὰρ ἔφη. Ἡ δὲ πρὸς αὐτοὺς, Τί γὰρ χοινὸν βουχόλου 
ἐν θᾳαλάττη» Οἱ δὲ εἶπον, Boo; fxapsv νίψφαι ty 
&ila ** δρ/σψ. Καὶ πέµφασα Σχύθας συνέσχεν αὖ- 
τοὺς» xal Ἠχθησαν εἰς θυσίαν δέσµιοι’ γαθὼς ὁ 
δοφώτατος Εὐριπίδης ἐξέθετο ὃρᾶμα ?* ποιητικῶς, 
ὧν µέρος ὀλίγον ἐστὶ ταῦτα, 


occisorum ossa plane conspicimus. Imo video, 
inqnit. Pylades ; et capessenda hinc fuga est, si 
salvi esse velimus. Nequaquam, respondit Orestes t 
nec enim fugere consuevimus. Sed nee oraculitim 
improbare licet. 

Accurrentes interim qui forte conspexerant illós 
bubulci ad Iphigeniam : 1377 O virgo (inquiunt), 
Agamemnone et. Clyt»mnestra prognata, adsunt 
duo juvenes, marl advecti. llla verode uomine, qui; 
quales, et unde essent, interrogavit. Solebat enim 
Iphigenia comprehensos, et ad sacrificia ducendos 
hospites, priusquam aliquis mactaretur, de patria 
interrogare, nempe sisic de patre suo. Agamem: 
none, suisque, ut etiam de T*ojano bello quid 
factum esset, edisceret aliquid. Interroganti autem 
respondebant bubulci ; Alter (dicentes) alterum 
vocavit, Pyladem : socii vero ejus nomen ignora. 
mus, nec. enim indicavit ipse. Scilicet (inquit 
Iphigenia) quid vobis bubulcis cum mari negoili 
intercessit? Nos (responderunt) boves illuc dedu- 
ximus, uti rore marino abluerentur. Tufh verü 
Scythas quosdam mittit. Iphigenia, qui compre: 
hensos illos, ad sacrificium vinctos ducerent : uti 


bwc sapientissimus Euripides in dra:ate suo poetice conscripsit : unde nos pauca ista desum- 


psimus. 

Καὶ δεσµευθέντων αὐτῶν, ἐχέλευσεν ἀφορισθῆναι 
εὖν ἕνα, xai ἀχθῆναι τὸν ἄλλον εἰς θυσίαν. Καὶ 
ἀφώρισαν παρὰ µίαν (12) οἱ Σχύθαι τὸν Ὀρέστην * 
τὸν δὲ Πυλάδην Ίγαγον πρὸς Ουσίαν παρὰ τὸν βω- 


e 


Vinctis autem ambobus, unum eorum Iphigenia 
seponi jussit , alterum vero ad sacrificia duci. 
Scythze igitur, Oreste seorsim posito, Pyladem ad 
Diana altare deduxerunt. Interroganti autem lphi- 
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85 YO fc. Σιλπίου Cedrenus. 37 ταῦτα ἔφη. « Mallem legere, cum Cedreno, ταῦτα ἔφην.» Ον. "* Δοχεῖ 


Eurip. Jph. T. v. 69. 5 Πυλάδης — Ὀρέστη. Imo Orestes Pyladi. 
*! λέγοντες. v. 2944 s. Vid. Rentl. p. 41. 


*! 9066. Fort. οὔτε. 


I'ylades. 
95 iy ἁλίᾳ. ἑναλίᾳ v. 255. 


** ἔσφανε. ἔσφαξε Ox. 


9** Φύγωμεν. v. 105. 9". Ὀρέστης, 
?! ἐπηρώτα Cli., ἑπερώτα Ox. 


** δρᾶμα Ch. , δράµµα Ox. 


ED. CIILMEADI NOTE. 


θεὺς τῖς μανίας αὐτὸν ἀἁπαλλαγῆναι, εἰ τὸ ἐν Tao- 
got; ξύανον τῆς ᾽Αρίέμιδος µεταχομίσει. Οἱ δὲ Ταῦ - 
poc μοῖρα Σχυθῶν. Tauri vero Scythice pars. 

(9) 'Ex χθονίης βαρθάρων. Ἐκ χθονὸς 8206. Ce- 
renus. 

(10) Συρ/ης vatav σειοµένην. Ῥειομένην non ha- 
betur apud Vedrenum : " deinde, αὐλῶνος Σιλπίου 
5o, legit. Porro oraculum Syriam vocat σειοµέ- 
vt», ob frequentes ad montem Silpium partesque 


PaTRoL. Ga. XCVIIL. 


vicinas, terre L(remeres, quos plurimos enumerat 
deinceps auctor noster. 

(14) Προσέσχεν 6 Ορέστης ἱερὸν, ἑστώς. Ser, 
ἑστός * προσέσχεν hic pro ἑώρα ponitur locutione 
barbara : forte scribendum, προσέσχεν ὁ 'Oc£ozvq 
ἱερῷ ἑστῶτι. lufra etiam in Orestis historia, p. 109: 
Οἱ δὲ Σύρο. προσεσχηχκότες τὸ σχΏμα τῆς στῄηλης. 

(12) Καὶ ἀφώρισαν παραμίαν. Vocabulum barba 
rum, pro xa5' αὑτόν, seorsim. 
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geni, cujas esset? Infelix, inquit, patria Grzecus A pov τῆς ᾽Αρτέμιδος. Καὶ ἔπτρωτησεν αὐτὸν $ Ἶσι- 


sum, urbe Mycenensis. Illa vero, ad regionis ur- 
' Visque, ubi pater &uus regnavit, nomen auditum, 
iLacrymavit. Existimans tamen hzc eum a bubul- 
cis edoctum, interrogavit 138 porro : Si modo 
(dicens) Mycenarum ex urbe luc advenisti, utique 
on {ο latet regis nomen. Imo (inquit) Agamemnon 
js evat olim. Tum illa: Agamemnonem. si bene 
noveris, dic (inq,it) uxoris nomen, (quosque ex 
c3 liberos sascepit. Respondit ille : Usorem habuit 
GClytxinnestram ; ex qua. Orestem. suscepit, Ele- 
εἶναι, et Iphigeniam; qua Dian: (uti fertur). in 
victimam destinata, a. dea. liberata est; nec, ubi 
runc agit, cuiquam notum. est. llabuit. etiatn 
Agamemnon filias alias, Cbrysotliemin et Laodicen. 
ο ubi audisset Iphigenia, jussit eum vinculis 
solvi ; litterisque. interim scriptis dixit ei : Viam 
ecce Üibi, per me, dea indulsit : per eamdem 
jaque jurabis te, Litteris hisce Ovesti. traditis, 
responsum ab eo. mihi reportaturum. Ille vero, 
jrramento.— interposito, litteras (iuquit) has Oresti 
proprias in manus. tradam : ipsumque ad te huc 
adducam. Simulque litteris acceptis, egreditur ad 
locum ubi pro templo seorsim asservabatur Orc- 
stes; et. impetrata a Scythis colloquendi — venia, 
litterisque ei traditis, Quin etiam (inquit) ad soro- 
rem tuam ingredere. Scythze autem. super his 
attoniti, Orestem una cum Pylade introduxerunt. 
Tum vero Pylades Iphigeni:& , Ecce tibi, inquit, 


Orestem. llla vero fratrem non agnovit ; ipsumque C 


nou esse suspicata : Meus, inquit, froter olivam 
humeris signatum, Pelopei generis insigne, uti 
habeat, oportet. llumeris itaque inspectis, et in 
dextra scapula Pelopidarum charactere139 depre- 
neuso, Orestem arripuit in amplexus ; jubensque 
sinul, nautx ut. appellerent, navesque in navale 
*ubducerentur, per hiemem totam eos hospitio ex- 
cepit. 

Zstate autem ineunte, Orestes, una cum Pylade, 
clam abreptis Iphigenia, et Diauz quod ex auro 
sulido erat simulacro, conscensis navibus, fugainde 
suaserunt, in terram Adiabenen: trajicientes. Inde 


γένεια ποίας ἂν εἴη χώρας. 'O δὲ ἔφη, Χῴρας μὲν 
Ἑλλάλος, πόλεως δὲ Muxf,vn;, ὁ δυστνχῆς πάρειµι. 
Ἡ δὲ, ἀκούσασα τὴν [115] χώραν xoi τὴν πόλιν 
ἕνθα ἐθασίλευσεν ὁ αὐτῖς πατὴρ, ἐδάχρνσε. Nopi- 
caca δὲ ὅτι ὑπὸ τῶν βονχόλων ἑδιδάχθησαν. λέχει 
αὑτῷ' El £x Μυχήντης παρεγένου 51, οἶδας xal τίς àv 
αὐτῇ ῥασιλεύς. 'O δὲ εἶπεν: Αγαμέμνων Tv τρώτν. 
Ἡ δὲ πάλιν πρὸς αὐτόν El τὸν Αγαμέμνονα ἠκρί- 
θωσαι ?*, τίς dj τούτου ovi, καὶ τίνας ἓξ αὐτῖς 
παῖδας ἔσχεν; Ὁ δὲ εἶπεν Ἔσχεν ix. Κλυταιμνή- 
τρας Ὀρέστην xai Ἠλέχτραν χαὶ Ἰφιγένειαν, 
ἥτις, ὡς λέγουσι, θυσία προσήχθη Αρτέμιδι, xaY d 
θεὺς ἑῤῥύσατο αὐτὴν. καὶ οὑχ ἐγνώσθη ποῦ ὑτάρ- 
χει. Ἔσχε δὲ xal Χρυσόθεμιν καὶ Λαοδίχτν θυγα- 


D τέρας. Ἡ δὲ ἀχούσασα ταῦτα ἐχέλευσεν ἀὐτὸν λυθῖ- 


va: τῶν δεσμῶν [176], καὶ γράψασα εἰς δίπτυχον (15) 
ἐπέδωκεν αὐτῷ, εἰποῦσα * Ἰδου τὸ ζὴν ἡ θεός 'σοι 
παρέσχε δ: ἐμοῦ. Ἑπόμοσαι χατ αὐτῆς ὅτι τὸ 
δίπτυχον τοῦτο ἐπιδίδως τῷ Ὀρέστῃ, xal χοµίζεις 
μοι παρ᾽ αὑτοῦ γράμματα. Ὁ δὲ ἑπωμόσατο αὐτῇ. 
ἔτι Εἰς τὰς χεῖρας αὐτοῦ δίδωµι αὐτὸ xai τρὸς σὲ 
αὐτὸν φέρω. Καὶ λαθὼν τὸ δίπτύχον ἔξτλθε τρὸ τοῦ 
ἱεροῦ, ὅπου ἐφυλάττετο ὁ Ὀρέστης, xal ἤτησε τοὺς 
Σχύθας λαλῆσαι αὐτῷ. Καὶ ἐπιδέδωχεν αὐτῷ τὸ 
δίπτυχον, εἰπὼν αὐτῷ; Ἐλθὲ 3’ πρὸς «iv σὺν ἆδελ- 
qt». Καὶ ἔμειναν οἱ Σχύθαι θαυμάζοντες τὸ συµ- 
θάν. Καὶ εἰσήγαγον αὐτὸν ἅμα τῷ Πυλάδῃ πρὸς 
thv Ἰφιγένειαν. Καὶ λέγει αὑτῇ ὁ Πνλάδτς, Ἰδὲ ὁ 
ἘὈρέστης, xal οὑχ ἐγνώρισεν αὐτόν. Nopícasa δὲ 
ὅτί ! οὐχ ἔστιν αὐτὸς, λέγει. 'O ἑἐμὸς ἁδελφὸς toU 
Πελοπεί[ου γένους σήµαντρον ἔχει ἑλαίαν * iv τῷ 
(uox Προσεσχηχνῖα δὲ ἐπὶ τὸν ὡμοπλάτην αὑτοῦ 
τὸν δεξιὸν (1 ’), εἶδε τὸ Πελόπειον σύσσημον ἔχοντα 
αὐτόν ' χαὶ περιεπτύςατο τὸν Ὀρέστην, καὶ ἐκέλευ- 
σεν ἀνενεχθΏηναι τὰ Tola εἰς τῖν γην χαὶ τοὺς ἓν 
αὐτοῖς ναύτας' καὶ νεωλχήσαντες αὑτὰ ἔμειναν τὸν 
(21090. 

Too δὲ θέρους χαταφθάσαντος, τὴν Ἱφ.γένειαν 
καὶ τὸ ὁλόχρυσον ἄγαλμα τῆς Αρτέμιδος λάθρα λαμ- 
θάνων ὁ Ὀρέστης καὶ | 177] ὁ Πυλάδης ἔφυγον διὰ ὧν 
εἶχον Ιδίων πλοίων * καὶ ἀντεπέρασαν ἐπὶ τὴν χώοαν 


VARI/E LECTIONES., 


*" παρεγένους Ox. 
* 2)afav. V. Bentlei. p. 42. 


95 Σχρίόωσαι. ἠχρίδωσας Ch., Ἀκριθώσατο est p. 97 6. ** ἕλθε Ox. 


! ὅτι, ὅτε Ox. 


ED. CHILMEADI NOT X. 
(15) l'o&La ei; δίπτυχον Ox. Diptycha apud scri- D scripsit, etc. Cedrenus etiam in. hac Orestis his!o- 


ptores. ecclesiasticos sunt tabule ille. duplices, 
uibus. defunctorum vivorumque nomina inseri- 
bebantur : apud auctorem etiam nostrum quando- 
que eumdem habet sensum, ub. infra, lib. xvi. 
Justinus im perator, Y imperii anno, Paulum quem - 
dam in patviarchatum | Antiochensei. promovit, 
"στις τοὺς τῆς συνόδου Χαλκτδύνος i£axosgiou; 
τριᾶχοντα ἐπισχόπους ἑνέταξε τοῖς ξιπτύχοις τῶν 
ἐγχ. πτσιῶν ἑχάστης πόλεως. Αίπτωχον Vero, singu- 
lari numero, apud auctorem, nostrum. ubique, for- 
tasse etiam apud alios, tabulas scriplori:s eommu- 
nes denotat; ita. iu. hoc loco, ut. et infra, lib. x, 
ubi Apollonius Tyaneus, ab Autiochensibus rogatus 
uli. telesica. es ποσο adversus. (ο Ον, 
λαθὼν 6:245, ivoxzt ταῦτα" sumptis tabulis ista 


ria, eodem utitur vocabulo : Εἰληφὼς δὲ τὸ δίττν- 
χονυ, t&ni0s τοῦ ἱεροῦ, xaY ἐλθὼν ὅπου ᾿ὠρέστης 
ἑφρουρεῖτο, Ἱτήσατο τοὺς φρονυροὺς Σχύθας. va 
εἰσελθὼν ἐπεδίδου τὴν πυκτῆν, οὕτως εἰπώὼν ^ e C., 
ubi, quod prius, δίπτυχον dixerat, postea συχτῖν, 
pugillares vocat, Δίπτυχα etiam aliquaudo plurali 
numero, tabulas etiam. scriptorias communes de- 
notat, uti. infra lib. vt de Crasso oraculum Del- 
phicum consulente habetur : Kal ἐπιδέδωχεν a3- 
τοῖς γράφας τὸν χρησμὸν £v ὃ.πτύχοις. 

(14) Ἐτὶ τὸν ὠμοπλάτην αὐτοῦ τὸ δεξιὸν Ox. Scr. 
τἩν ὡ ιοπλάτην αὐτοῦ την δξειάν. Jul. Poll. 4. n: 
Ίὰς δὲ ὠμηπλάτας, εἰσὶν οἱ xai ἐπινωτ.ους, xal 
π)]άτας ἐἑκόάλςσ1χ). 
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τῶν ᾽Αδιαθηνῶν. Κάγεῖθεν ἆλῆον ei; τὴν ἀνατρ) ὃν A vero orientem. versus, ad Saracenicds fines, tan- 
εἰς τὸ Σαρακηνικὸν λίμιτον (12): καὶ ἀντλθον si; — demque in Palestine regione:s», ad Tricomiant 
«hv χώραν τῆς Παλαιστίνης ἐπὶ την Τριχωµίαν. Καὶ — pervenerunt. Tricomite vero sacerdotalem lphige- 


φροσεσχηχότες οἱ τῆς Ἑρικυμίας τὸ ἱερατικὺν της — nim habitum ubi conspexerunt, honorifice illam ex. 
Ἰφιγενείας σχΏμα, ἑδέξαντο αὐτὴν Ev vtufjo x2Y — ceperunt : Oreste veroininsaniam suam relapso, per 
δ:ἐτριδου ἑἐχεῖ, τοῦ Ὅρέττου λτφθέντος ἐχεῖ καὶ — tempus aliquod ibi commorati sunt. Tricomitie vero 


μαινομένωνυ. Κτίσαντες 65 οἱ Τρικωμῖται ἱερὸν ᾿Αρ- 
τέµιδο: μέγα, 
σα. Αρτέιιδ. 


fanum ingeus Diana exsiruentes, lphigeniam roga- 
baut, uti virginei quam destinaverant, Dianz victi - 
mam faceret; nomenque ejus, quo Nyssam habuit, 
vico imponeret. Sacrisitaque rite peractis, immo4 
lat:ze virgini statuam cercam posuerunt, uvbis in Fora 
tunam : quique vieus ante (uerat, in. urbem  fa« 
ctum, Iphigenia, sacratze virginis in nomen, Nyssn 


παρεκάλεσαν Th» Ἰφιγένειαν θυσιά- 
χόρην παρθένον. καὶ zb ὄνομα αὐτῆς 
ἐπιθεῖναι 2 τῇ χώμῃ Ἆντινα χόρην ὀνόματι λύσσαν 
ποησαγαγόντες αὐτῃ ἑἐπρίησαν θ0σίαν ᾿Αρτέιιδι. 
Καὶ πο:Εσαντες τῆς doayiasÜsiong γύρη στΏλτν 
y3)x1v Τυχαίας * (10), ἑκάλσσε τὴν πόλιν την πρώτν 
οὐ 719 χώµτν πόλιν Δύσσιιν $ Ἰφιγένεια εἰς ὄνομα — vocavit : altari etiam eidem exstructo ,. inscripsit 
The 2- αὐτῖς σφα”.ασΏείσης ὰόρης, ποιῄσασα αὐτῃ desta : Ex. Scytharum. terra fugientes excepit, ded 
x3i Bu ab», £v ᾧ ἐπέγραγε ταῦτα" Τοὺς ἐκ Zev0lnc W poa Nyssa : qu: quidem ibidein inscripta: adhiuc 
gevyortüc Óéyrvvco, θεὰ Πόα " Νύσσας 511). videmur. 


ἅτινα ἕως νυν ἐγγένγραπτα!.. 

[118] Τοῦ δὲ Ὀρέστου ἀναλαθόντος τὰς ἰδίας 
ςρένας. fj Ἰφ.γένεια εἶδεν ἐν ἐράματι ἔλαφον λένου- 
δαν αὐτῇ ^ Φεῦγε ἐκ τῆς χώρας éxelrnc (18). Καὶ 
ἁραστᾶσα τῷ «pU: ἅμα τῷ Ἱρέστῃ xai τῷ Πυ)λάξη 
ἔφυγεν ἐπὶ τὴν πάραλον τῖς Παλαιστίνης *" κάκεῖθεν 
ἁποπλεύσαντες Τλθον ἐπὶ 
Y05526v. 

'0 δὲ 833065; της Σχυθίας ** ὀνόματι θόας, &v632- 
σας ὅτι τὸ ἄγαλμα τῆς Αρτέμιδς τὸ ὁλόγρυσην 
Da6sy 5, Ἰφ.γένεια xat ἔρυγεν, ἐξέπεμφε Σχύθας 
αολλοὺς χαταδ.ώχο)τας αὑτὴν, εἰρηχὼς αὐτοῖς, ὅτι 
Mh ὑποστρέφητε εἰς την Σκυθίαν, εἰ μὴ τὸ ἄγαλμα 
Ὁ ὁλόχρυσον τῆς Αρτέμιδος ἀγάγητέ uot μεθ ἑαυ- 
τῶν, Οἱ δὲ χαταδ.ώχοντες καὶ ἐπιζητήσαντες παν- 
"rr ἔφθασαν τὴν Παλαιστίνην χώραν xat τὸν 
πρώην λεγομένην Τριχωµίαν πόλιν Νύσσαν. Καὶ 
µαθόντες ὅτι χατῖλθον οἱ περὶ τὴν Ἰφιγένειαν καὶ 
ὧν Ὀρέστην ἐπὶ τὴν πάραλον xai εὐθέως ἀπέπλευ- 
σαν, [119] τερφθέντες τῆς τοποβεσίας 7 χαὶ τῆς 
πεώς Νύσσης xal τοῦ ἱεροῦ τῆς Αρτέμιδος, xal 


την Συρίαν κατὰ τὸν 


9v βασιλέα δὲ αὐτῶν φοδούμενοι, ἔμειναν αὐτοὶ ἐχεῖ 


Σκυθῶν πόλιν (19). 


140 Oreste vero in san»om mentem reverso, 
lphigeniz per insomnium obversabatur cerva, qui 
diccbat ei : Fuge ex régione ista. Primo itaqu: 
mane surgens, uua cum Pylade et Oreste, in mari- 
tima Palestine fugam adornavit : abinde. vere, 
morem oraculo gerentes, in Syriam navigarunt, 


Scvtliarum atttem rex Tlioas, ubi audisset, lphi- 
geniam abrepto seeum Dian:x simulacro aurco zit. 
fugisse, Scythas multos emittit, qui eam inseque: 
rentur; praterea interminatut, in. Scythiam, nisl 
reportato secum Dian: simulacroaurco, neredirent 
unquam. Egressi igitur, Iphigeniam ubique requis 
rebant ; et Palzestinam tandem appulsi, ad. urbe 
Nyssam, Tricomiam antea vocatam, pervererunt. 
Edocti vtero, Iphigeniam cutn Oreste, in maritinrt 
fugientes, abinde vela dedisse, loci illius  Dian:ze 
templi Nysszeque ürbis amoenitate capti, preterea 
que metientes sibi a rege $10, sedes ibi posucerent, 
urbemque, a homine siio, Scythopolim vocarunt, 
gizouytiz, μξτακαλἑέσαντες την πῶιν εἰς ἴδιου buoid 


VARI LECTIONES. 
* ἐσιθεῖναι. ἐπιθῆναι Οτ. * τυχαίας. Toupius Emend, in llesycb. vol. Ill, p. 475, τυχέας ΟΧ. 5 7a. 


2^1 aunolationi su:ze przfixit Ch. Fort, πότνια vel πότνα. 


* Mallem λῦσά. 9" Σχυθείας Ox., cor. 


rexit Ch. " £x. τὴν παρἆλαβον εὐθέως ἀπέπλευσαν * τερφθέντες τῇ: τοποθεσία-. « Locwn hunc wen- 
-dosum ita restituendum censeo : ἐπὶ την πάραλον, xai εὐθέως ἀἁπέπ]λευσαν ' τερφθέντες τῆς 10700. » Ch. 


ED. ΟΠΙΙ ΜΕΛΟΙ NOTAE. 
(15) Εἰς τὸ Σαραχηνιχὸν λίµητον Ox. Ad Sarace- p sit hoc πόα, subiit tandem: suspicari, πτώα foite 


bicos lines : de voce λέµητον, quod quandoque per 
t scribitur, λέμιτον, pauca supra notaviinus : con- 
Μι] etiam. δ. Meursium, πίστη Cedrenus corri- 
gendus, qui, ex librariorum oscitantia, regionem 
nescio quam Saracenicam, Enmet dictam, nobis 
profert, vocabulo scilicet ex λιμίτῳ corrupto : 
Ηλῆον πρὸς ἀνατολὴῆν, ἐπὶ τὸ Σαρακηνικὸ» Ἑμές 
&ribendwin, ἐπὶ τὸ Σαραχηνικὸν Alum tov. 

(6) Στέλτν χαλκῆν τυχέας. Forte scriben lum 
5A, anl εἰς τύχην. 

(11) Δέχυνσο θεὰ πύα Νύσσα. lta habebat codex 


P$. quo unico usi ο 15: nec loco huic. obseu- | 


nori enicleando σου. aliquam. nobis pizstitit 

"eus, qui ai toris nosIr! vestigiis alioqui, per 
3: hanc Orestis. historiam, diligenter satis in- 
5. [nvestignti itique mibi quodnam vocabuti 


legendum csse. Certe hoc nomine tocatam ftiisse 
tim Latonam, tum filium ejus Apollinem, lfiliamqee 
Dianam, testatur. [sac. Tzetzes in Lvcophron. his 
verbis : Λητοί ἐν Δήλῳ γεννώσῃ ᾿Αρτεμιν, xa 
Απόλλωνα, σὺς µέγας ἄγριος ἑφάνη. Ἰδοῦσα δὲ τοῦ: 
τον ἐπτρίθη, xal πτῶα ἐχλίθη, ὁμοίως δὲ καὶ 1 
Ὄλρτεμις, xal ὁ ᾿Απόλλων Πτῶος. lphigeniam ita-j 
que, Dian: sacerdotem, numini huic novo a se; 
ipsa sacralo, «diva sue ritus peragentem, eliani- 
nomen ejus Πτώα adhibuisse haud prorsus incre- 
dibile est; quodque olim, Πτώα “"Αρτεαις, Πτώαι 
Νύσσα nunc dixisse. 

(18) "Ex της χώρας ἐχείνπα. Ἐκ τῆς χώρας ταύ- 
της Cedrenus : rectius. -. 

(19) Σκυθών πόλιν. Cedrenus Zx9067z25)1). vocat, 
qui eain Baskv olim dictam fuisse testatur p. 5t«- 
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Orestes vero, una cum suis, Syriam appulsus A. 'O δὲ Ὀρέστις ἅμα τοῖς σὺν αὐτῷ χατέλαδε τὶν 


est; navibusque egressus, de Melantio monte, de- 
que Veste templo, ineolas interrogabat. Quo in- 
; vento, templum ingressus est; sacrisque peractis, 
per tempus. aliquod. 141 commoratus est. illic 
discuimbens, donec a morbo suo gravissimo libe- 
ratus est. Tum vero egressus, in fluenta descendit 
fliminum duorum (quz Syris Melantia dicta sunt, 
quod a Melantio monte scáturiant ), abluturus se. 
Trajecto autem post Typhone fluvio, nunc Orontes 
vocatur, ad inontem Silpium pervenit, lonitis sa- 


jutem dicturus. Argivi autem lonite, Syriam in-: 


colentes, ubi audissent ex morbo convaluisse, eum 
adierunt : ut qui cadem qua illi gente oriundus 
essel, Tegio-10e. prcgnatus sanguine. Obviam vero 
procedentes ei, cuui quosdam ex comitibus e Ve- 
st templo agnovissent, illos allocuti, Quisuam, 
inquiunt, hic est? respondent illi : Orestes est , 
quem hiuc ad vos perduximus. lonitze vero, cum 
illum sa!'utassent : Dic nobis, iuquiunt, Orestes , 
ubi vesauiam tuam exuisti? Orestes vero. morbi 
illius rabiem adhuc horrescens, non convertens 
Sese, montem et templum salutis monstravit : sed 
manu dextra super caput levata, loca illis ista ita 
indigitavit : In illo, inquiens, monte, in Vestze teimn- 
plo, rabiem gravem deposui. lonitze igitur statuam 
aream, Orestis ad figuram, qua loca is(à eis in- 
dicans steterat, columna superimposuerunti, regio- 
nis illius Vestzeque in honorem, perpetuamque rei 
memoriam. Qu: statua zrea etiam ad bunc usque 
diem 149 ibidem visitur. Sed el lonitz:e montem 
quoque Melantium Amanum dixere : posteri scili- 
cet uli. scirent ubinam Orestis rabiosam suam in- 
saniam deposuerat. Orestes autem, lonitis saluta- 
tis, in maritima Seleuci: (qua Palxopolis olim 
dicta) descendit : ubi navibus imveritis, una cum 
Iphigeuia Pyladeque in Grzciam reversus est. lbi 
vero tradita in uxorem Pyladi sorore Electra, My- 
cenis ipse ad mortem usque imperabat. Syri autem 
Orestis statuam adverteutes, causamque ab lonitig 
edocti, indigne ab eo ferentes, Fugitivum vocita- 
bant : eo quod, qui tantum beneficium in terra 


illorum agsecutus fuerat, ejusmodi walis ereptus, - 


non deo gratias ageus, acceptum illud Numini re- 
tulisset ; nec redire dignatus, Vestae templum loni- 
tis attentior commonstrasset ; sed quam recolere 
semper debuit, rei memoriam turpiter aversatus, 
montem templumque, ubi efferataiu suam insaniam 


C 


D 


Συρίαν * xol ἀνελθὼν ἐχ τοῦ πλοίου ἑπτρώτα ποῦ 
ἐστι τὸ Μελάντιον ὄρος γαὶ τὸ lepbv τῆς Ἑστίας. 
Καὶ εὑρηχὼς, εἰστ)λθεν iv τῷ ἱερῷ» xai θυσίαν 
ποιῄσας παρέμεινεν ἐχεῖ παραχοιμώμενος. Καὶ 
ἁπαλλαγεὶς ὁ Ὀρέστης τῆς χαλεπωτάτης ὃ νόσου ' 
ἀνεχώρτσεν ἐχ τοῦ ἱεροῦ. χαὶ χατελθὼν ἐν τοῖς 
ῥείθροις τῶν δύο ποταμῶν τῶν λεγομένων Μελάντων 
ὑπὸ τῶν Σύρων, διότι ix του Μελαντίου ὄρονς 
χατέρχονται, ἀπελούσατο. Kai περάσας ὁ αὐτὸς 
Ὀρέστης τὸν Τυφῶνα ποταμὸν, τὸν νυνὶ λεγόμενον 
Ὀρόντην, ἦλθεν ἐπὶ τὸ Σίλπιον ὄρος, προσχυνΏσαι 
τοὺς Ἰωνίτας. Οἱ δὲ τὴν Συρίαν οἰκοῦντες Αργεῖοι 
Ἰωνῖται, ἁἀχηχοότες ὅτι τῆς νόσου ἀπτλλάγη ὁ 
Ὀρέστης, ἀπῖληον πρὸς αὐτὸν, ἐπειδὴ Ex τῆς χώρας 
χατήνετο xal i$ αἵματος βασιλιχοῦ ὑπῖρχε. Καὶ 
ἁπαντήσαντες αὐτῷ | 150] ἐγνώρισαν τοὺς ὄντας μετ) 
αὐτοῦ ix τοῦ ἱεροῦ τῆς Ἑστίας * xal ἑπερωτήσαντες 
αὐτοὺς, Ti; ἐστιν οὗτος; εἶπον αὐτοῖς, ὅτι Ὁ Ὀρέ- 
στης ἐστὶ, xal πρὸς ὑμᾶς αὐτὸν φἐρομεν. Οἱ δὲ 
Ἰωνῖται εὐθέως Ἱσπάσαντο αὐτὸν, εἰρηχότες αὐτῷ * 
Ὀρέστα, ποῦ tjv µανίαν ἀπέθου, 'O δὲ Ορέστης, 
φοθούμµενος ἔτι τῆς νόσου τὴν ὀργὴν, οὐχ ἀπεστράφη 
xal ὑπέδειξεν αὐτοῖς τὸ ἱερὸν Ἡ τὸ ὄρος ὅπου ἑῤῥὺ- 
σθη τῆς νόσου, ἀλλὰ χκουφίσας τὴν δεξιὰν αὐτοῦ 
χεῖρα ὑπεράνω τῆς αὐτοῦ χορυφῆς τῷ δαχτύλῳ τῆς 
χειρὸς αὐτοῦ ὑπέδειξεν αὐτοῖς τὸ ὄρος χαὶ τὸ ἱερὸν, 
εἰρηχὼς αὐτοῖς, ὅτι Ἐν ἑχείνῳ τῷ ὄρει εἷς τὸ ἱερὸν 
τῆς θείας Ἑστίας τὴν χαλεπην μανίαν ἀπεθέμην. 
Καὶ εὐθέως οἱ Ἰωνῖται ποιήσαντες τῷ αὐτῷ Ορέατη 
στήλην χαλχῆν τῷ σχήµατι αὐτῷ ᾧ ὑπέδειξεν αὐτοῖς, 
ὑπεράνω χίονος ἵσταται (20) εἰς μνίμην χαὶ δόξαν 
τῆς χώρας xal τοῦ ἱεροῦ xol τῆς Ἑστίας, στµαί- 
νοντες τοῖς μετὰ ταῦτα ποῦ ὁ Ὀρέστης τὴν λυσσώδη 
µανίαν ἀπέθετο, Ἆτις στέλη χαλχη ἕως tT vuv 
ἵσταται, µεταχαλέσαντες οἱ Ἰωνίται xai τοῦ MeAav- 
τίου ὅρους τὸ ὄνυμα Ἁμανόν (21). 'O δὲ Ὀρέστης 
προσκυνῆσας τοὺς Ἰωνίτας κατῖλθεν εἰς τν πάρα- 
Aoy τῆς λεγομένης πρώπν Παλαιοπόλεως, vow δὲ 
Σελευχείας' xal εὑρηκὼς vraq ἐχεῖ, ἀπέτπλευσε 
μετὰ τῆς Ἰφιγενείας χα) τοῦ Ἡν)άδου £z τὴν Ἐλ- 
λάδα. Καὶ ζεύξα; [181] πρὸς vápov τὴν ἔαντοῦ 
ἀδελρὴν Ἱλέχτραν τῷ Ηνλάδῃ *, χατέσχε τῆς Μυχη- 
ναίων χώρας ἕως θανάτου. Οἱ δὲ Σύροι προσεσχηκό- 
τες τὺ σχῆμα (33) τῆς στήλης τοῦ Ὀρέστου, xai 
µαθόντες παρὰ τῶν Ἰωνιτῶν τὸν τρόπον, ὀργισθέν- 
τες ἐπεχάλεσαν αὐτὸν δραπέττν, διότι το:ούτου ἆγα- 
050 συµθάντος αὐτῷ Ev τῇ αὐτῶν χώρᾳᾷ, χαὶ ἐχφυ- 


. VAREE LECTIONES. 
* χαλεπωτάτης Ch., χαλαιπωτάτης Ox. ? Πυλάδῃ. Φυλάδῃ Ox. 


EU. CHILMEADI NOTE. ^ 


Stephan. de urb. Nyss:e, prioris urbis nominis 
' mentionem facit, his verbis: Σχυθόπολι”, Παλαιστί- 
νῆς £O, ἡ Νύσσης Χοΐλης Συρίας, Σκυθών mk 
E d v λεγομένων Βαΐσων ὑπὸ τῶν βαρθάρων. 
Ogi fuisse regiam olim, asserit Xylander, in Ce- 
dreni locum citatum , quem. vide. Urbs hiec 000 
stadiis distabat ab llierosolymis, uti apparet ex 
Machab»or. lib. n, cap. xu, vers. 29. 

(20) Ὑπεράνω xlovo; isvaxat. Scr. fc. ἔστν ταν. 


(31) Τοῦ Μελαντίου ὄρους τὸ ὄνομα "Apavov. Ita 
ctiam lsae. Tzetz. in Lycophron. Orestis historiam 
recitans : Χειμασθέντες δὲ, ἐξώχειλαν περὶ τὰ τῆς 
Σελευχείας νῦν λεγομένης µέρη, xai περὶ "Avttó- 
γτιαν, χα) τὸ Μελάντιον ὃρος, ὃ ἀπὸ τοῦ παυθῖναι 
τὸν Ὀρέστην ἐχεῖ τῆς µανίας, "Apavov ἐχλήθη. Ea- 
dem habeutar apud. Steplian. de Urb. 

(23) Προσεσχηχύτες τὸ σχῆμα. Foe locutionis 
geu.S occurrit supra, p. 102. 
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Τόντος την τριαύτην ἀπειλῆν, στραφεὶς xal mpoc- A deposuer.t, digito tantum a tergo monstrasset. 


εσχηχὡς xal ἀνυμνήσας τὰ θεῖα καὶ εὐχαριστῶν οὐχ 
ὑπέδειςς τοῖς Ἰωνίταις τὸ ἱερὸν τῆς Ἑστίας, ἀλλὰ 
ὅρα-τ:-εύσας τὸν λογισμὸν, ἀντ᾽ εὐχαριστίας ἀποστρε- 


Statua vero Orestis ista, non procul ab urbe posita, 
Drapetes, sive Fugitivus, ab Antiochenis ad liunc 
usque diem appellatur * uti hzec sapiens Domninus 


qopzvo; τῷ δακτύλῳ τῆς χειρὸς αὑτοῦ ὑπέδειξε τὸ " conscripta reliquit. 
ἱερὸν χαὶ τὸ ὄρος, ὅπου της ἀνημέρου µανίης ἁπαλλαγεὶς ἐσώθη. "τις στήλη τοῦ Ὀρέστου ὁ Apa- 


πέτης γαλεῖται παρὰ τοῖς ᾿Αντιοχεῦσιν ἕως τοῦ παρόντος : 
αὐτὸς ἀνδριὰς τοῦ Ὀρέστου. Ταῦτα δὲ ὁ σοφ»ς Δομνῖνως συνεγράφατο. 


"Ev τοῖς χρόνοις δὲ τοῖς μετὰ τὴν ἅλωσιν Τροίας 
παρ Ἕλλησιν ἐθαυμάζετο πρῶτος θέµις ὀνόματι: 
ἑξτῦρε yàp οὗτος τραγιχὰς µελῳδίας χαὶ ἐξέθετο 
πρῶτος δράματα. Kal μετὰ τοῦτο !* Μίνως, xai 
μετὰ Μίνωα Αὐλέας τραγιχοὺς χοροὺς δραµάτων !! 
αυνεγρἀάφατο. Καὶ λοιπὸν τὸν μετὰ ταῦτα χρόνον 
ἐξ [182] αὐτῶν Εὐριπίδης εὑρὼν πολλὰς ἱστορίας 
ὅραμάτων συνεγράφατο. 

Καὶ λοιπὸν !! ἐθασίλευσε A2615 ὁ τοῦ Ἰεσσαὶ ἐπὶ 
τὸν "Ipgijà ἔτη τεσσαράχοντα χαὶ μῆνας δύο * ὃστές 
ἀνενέωσε thv πρώην πόλιν λεγομένην ΣαλΏµ καὶ 

gii Ἱεβοῦν. µεταχαλέσας αὐτὴν Ἱερουσαλέμ. 

Ἔσειν οὖν ἀπὸ ᾿Αδὰμ ἕως Δαθὶδ ἔτη δ3νε’. 


Μετὰ δὲ Δαθὶὸδ ἐθασ/λευσε Σολομὼν, υἱὸς Δαθὶδ, 
i w. Ὅστις ἔχτισε τὸ ἱερὸν ἐν Ἱξεροσολύμοις, 
πίτας τὰ Χερουθὶμ καὶ Σεραφὶμ bv αὐτῷ τῷ ναῷ 
γαλκᾶ ' ὃς ἐνήρξατη πρῶτος χτίσειν Ἰουδαίοις ἱερά) 
vx εἶχου γάρ. Ἔκτισε ὃξ xai ἓν τῷ λιμίτῳ πόλιν, 
ὃν ἐχάλεσς Πα. μοῖραν 1 (25) διὰ τὸ máXat μοῖραν 
Ἰενέσβαι την χώµην τῷ Γολιὰθ τῷ παρὰ τοῦ πα- 
τς αὐτοῦ φονευθέντι. 


ΟΥ -9 


Ἔτσιιν οὖν ἀπὸ 'Αδὰμ ἕως Σολομῶντος ἔτη iuc". C 


Κάὶ μετὰ τὸν βατιλείαν Σολομῶντος ἑδασίλευσαν 
Bio: £v οἷς ἑθασίλευσεν ᾿Αχαάθ, βασιλεὺς Ίου- 
luy (34). Ἐτὶ δὲ τῆς [135] αὐτοῦ βασιλείας ἣν ὁ 
προφήτες Ἠλίας ὁ θεσθίτης, ὅστις ἀνελήφθη. 

Ἐζασίλευσαν δὲ xai ἕτερο: ἕως Ἐζεχίου * ἐν of; 
χβοις Έχμασεν ὁ σοφὸς "Όμηρος ὁ ποιητὴς ὁ συγ- 
Ἱραάμενος τὸν πύλεμον τῶν Τρώων xal Δαναῶν, 

Ἔτιιν οὖν ἀπὸ Αδὰμ ἕως Ἐξεχίου, βασιλέως 
Ἰωλαίων, ἔτη εσξς’. "Ην δὶ τότε ἐπὶ Ἐζεχίου προ- 
vitre τις τῶν Ἰουδαίων Ἡσαῖας. 

Ἐγένετο δὲ ἓν τῷ τεσσαρεαχαιδεχάτῳ ἔτει τῆς 


πρὸ γὰρ μικροῦ τῆς πόλεὼώς ἐστιν ὁ 

Secutis vero post Trojam captam temporibus, 
apud Grzcos floruit Themis quidam qui de canti- 
leuis tragicis οἱ dramatibus inveniendis primus 
magnam sibi nominis gloriam comparavit. llum 
sequebatur Minos, 1/53 hunc Auleas; qui tragicos 
quoque fabularum choros conscripsit. Posterius 
demum Euripides, in plurima ab his scripta inci- 


B dens, et ipse etiam tragaedliis operam dedit. 


Israeli autem. imperavit David, Jesse filius, an- 
nos xL, cum n mensibus. Urbem hic qux: Salem 
in primis, deinceps vero Jebus dicta est, instaura- 
tam, llieroselymas nominavit, 

Caeterum, ab Adamo ad Davidem intercesserunt 
anni MMMMDCCLY. ' 

Post Davidem regnavit fitius ejus Salomon, an- 
nos xL. Primus hie Judi:wis templum, cujusmodi 
aliquid ncedum habuerant, exstruxit ; defixis inibi 
Cherubinis et Seraphinis :wreis. Exstruxit etiam in 
finibus Jud: urbem, quam Paolmyram appellavit ; 
nimirum quod locus iste Goliatho fatalis olim fuis- 
set, quem pater ejus ibi prostraverat. 


Ab Adamo igitur ad Salonionem anni sumt 
MMMMDCCACV. 

Salomoni in regno successit, post alios, Acha- 
bus; eujus per imperium floruit Elias Thesbites 
propheta, qui el in ccelum assumptus est. 


Achabo succedebant reges alii, ad Ezechiam 
usque : quo tempore claruit Homerus poeta, bello- 
rum inter Trojanos Gracosque conscriptor.- 

14/6 Ab Adamo autem ad Ezechiam anni nu- 
nierantur. wxaaMMCCLXvI. Ezechize temporibus, apud 
Judaos prophetavit Isaias quidam. 

Et factum est in decimo et quarto anno regnan- 


VARI/E LECTIONES. 


* «το, For!. τοῦτον. De hoc loco vii. Bentleius, p. 46, s. 49, 69. 
" Καὶ λοιπόν. Continuat p. 57 B. 


Ch. Sed id. ipsu » exhibet Ox. 
&rnibere, ut vol. 1l, p. 55 B. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(35) "Hv ἐχάλεσε Παλμοῖραν. Παλμύρα. Stephano, D χεσιν ὀχυρωτάτοις περιθαλὼν, θαδαμόραν ὠνόμάδες - 


"stroque etiam infra, lib. xvin, ubi hiec. ipsa re- 
Pa sunt, dicta est: verwun quam absurde hic 
"bis a. Salomene condite nominis originem a 
breco fonte. petit auctor noster! Sed nec Golia- 
Üwn hoc in loco prostravit David, sed in Judze 
Wmribus, ab Hierosolymis haud. procul. dissitis. 
"bs vero bxc, a Salomone quidem condita est, in 
deserto Syriz vicino, a Syria superiore dierum 9 
Uneris spatio, ab Euplirate unius, a Babylone sex 
Üitrum itineris spatio £lissita : nomenque a. Salo- 
mone datum habuit. Thadamoram; licet. Grzcis 
ilmyra dicta essc, Josepho teste Ant. Jud. I. vii, 
62: Ταύτην 09» τὴν πόλιν οἰχοδομήσας, xal scl- 


* 


1  δραµμάτων. « Ser., 6pxuázoov.» 
15 ΕΠ αλμοΐραν. Malin Πάλμοραν 


SO 
MSS 
καὶ τοῦτ ἔτι νῦν χαλεῖται παρὰ τοῖς Σύροις *. ot δὲ 
Ἕλληνες αὐτῆην προσαγορεύουσι Παλμῦραν..119- 
braice dicitur won Tadmor et Thadimor, | Weg. 
ix, et BH Paralip. viu, item 02, Tamar, Ezechiel, 
xLvii,. Quidam hoc nomine urbem hanc vocatam 
volunt, quod eo loci palmeta plurima sint, dti tra- 
dit Hieronymus de Loc. Hebr. zn. Tamar euim 
palmam significat. 

(25) Ἐν οἷς ἐθασίλευσεν ᾿λχαάθ, βασιλεὺς "ov- 
δαίων. Ante lioc tempus regnum divisum fuerat iu 
regnum Juda, ct regnum Israel : in hoc vero, ncn 
iu illo Salomonis successor erat Achabus. 


£6 


tis Ezeclie, ascendit Sennacheriin, rex Assyriorum, A 


&uper civitates Juda munitas, οἱ cepit eas. Et 
misit r«x Assyriorum labsacen, de Laches, in Jeru- 
»alem et regem Ezechiam, cum vi magna. Et stetit 
in aquzductu piscin:e superioris, in. via agri ful- 
lonis. Et egressus est ad eum Eliachim, filius Chel- 
ciz, o:conomus ; et Somnas,scribla ; et Joas, filius 
Asaph, a commentariis, Et dixit. cis Rabsaces : 
Dicite Ezechii : Hac. dicit rex Assyriorum : In 
quo fiduciau ponis? Nunquid in. consilio et ser- 
monibus labiorum praelium fit? et nunc super quein 
contidisti? nempe super virgam arundineam con- 
fracta illam, super ZEgyptum : qui, si innitatur 
aliquis super eam, intrabit in manum cjus. Sic 
e»t. Pharaoh, τος Zgypti, et. omnes qui. confi- 
eunt in eo, Sin autem. dicitis : Super. Do:xiinum 
Deum nostrum confidimus : nunc. aduiscemini 
domino meo, regi Assyrioru: ; et dabit vobis 
duo millia equorum, si. poteritis praebere. ascen- 
sures super eos. lt quomodo potestis aspicere in 
faciem unius toparchz? Servi. sunt, qui confide- 
runt. in. ZEgyptiis in. equum et. aseensorem. Et 
1585 nuuc, nua sine Domino asceudiunus super 
regionem hane, ad oppugnandam eam? Et dixit 
ad eum Eliacim et Soinnas et Juas : Loquere ad 
servos tuos Syriace; intelligimus enim nos, et 
ne loquaris ad nos Judaice, et ut quid loqueris in 
aures hominum super murum? Et. dixit ad eos 
Kabsaces : Nunquid ad. dominum vestrum, vcl ad 
vos misit me dominus meus, loqui verba huc? 
nonne ad bomines, qui sedent super murum, ut 
[ne] comedant stercus et bibaut urinam  vobis- 
cuin? Et stetit Rabsaces, οἱ exclamavit. voce ma- 
gna Judaice, et dixit: Audite verba inagui regis 
Assyriorum : Non. seducat vos Ezechias; quia 
eruet vos Deus, et uon tradetur civitas hiec in µια. 
'Mus regis Assyriorum. Nolite audire Ezechiam : 
Πυρ dicit rex Assyriorum : Consultate, ut. felices 
sitis : egredimini ad me, et comedite. quisque 
virem suam el ficus suas : et bibite aquam de 
cisterna vestra, quoadusque venam, et ducain 
vos in terram, que cst sieut terra. vestra, terra 
lrumenti et vini et pauis et vitium. Ne seducat igi- 
tur vos Ezechias, dicens : Deus liberabit vos. Nun- 
quid liberaverunt. dii gentium. unusquisque regio- 
nem Suam de manu. regis Assyriorum? Ubi est 
deus tham et Arpliad? et. ubi est deus Sephiaro- 
him ? 146 Nunquid erui potuit Samaria ée manu 
wea? Quis est. ex omnibus diis gentium | istarum 
qui eruerit terram. suam de manu mea? Quia 
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βα7ιλτίας τοῦ αὐτοῦ Ἐνεχίου '*, βασιλέως Ἰονδαί[- 
ων, ἀνέδη Σενα/ηρεὶµ, βασιλευς ᾿Ασσυρίων, ἐπὶ 
τὰς πόλεις τῆς Ἰουδαίας τὰς ὀχυρὰς, xa ἔλαθεν 
αὐτάς. Καὶ ἀπέστειλε βασιλεὺς ᾿Ασσυρίων 'Poji- 
xr) ἐκ Λάχεις εἰς Ἱερουσαλὴμ πρὺς βασι]έα Ἐζε- 
εναν μετὰ δυνάμεως πολλῆς. Καὶ ἕἔστη ἐν τῷ ὑ2ρ- 
αγωγῷ τῆς κολυμθήθρας τῆς ἄνω ἐν τῇ ὁδῷ τοῦ 
ἀγροῦ τοῦ χναφέως. Καὶ ἐξῆλθς πρὺς αὐτὸν Ἐλις- 
x:iu ὁ τοῦ Χελχίου ὁ οἰχονόμος, xaX Σομνᾶς ὁ Υραµ- 
ματεὺς καὶ Ἰωάς ὁ τοῦ Ασὰφ ὁ ὑπομνηματογράφος. 
Καὶ εἶτεν αὐτοῖς Ῥαφάχης ' Εἴπατε Ἐξεκίᾳ' Τάδε 
λέγει ὁ βασιλεὺς Ασσυρίων" Τίνι πεποιθὼς cT; pit 
ἐν βουλῇ ἡ £v λόγοις χειλέων παράταξις γίνεται; xat 
ἐπὶ τὴν ῥάβδον την καλαμίνην τὴν τεθλασμένην τα”- 
την ἐπ᾽ Αἴγυπτον: ὃς ἐὰν ἐπ αὐτην ἐπιστηρ:χθῇ, 
εἰσελεύσεται [181] εἰς την χεῖρα αὐτοῦ. Οὕτως '* 
ἐστιν Φαριὼ βασιλεὺς ΛΙγύπτου xai πάντες οἱ πξ- 
πηιθότες ἐπ᾽ αὐτῷ. Ei δὲ λέγστε, Ἐπὶ Κύριον τὸν Θεὸν 
ἡμῶν πεποίθαµεν, vow µίχθητε τῷ Κυρίῳ pov, τῷ 
βασιλεῖ ᾽Ασσυρίων' καὶ δώσει ὑμῖν δισχ,λίους ἵππους, 
εἰ δυνῄσεσθε ἀναθάτας Em' αὐτοὺς δοῦναι. Καὶ τις 
δυνέσεσθε ἀποθλέφαι εἰς πρόσωπον τοπάρχου ἑνός , 
οχέται εἰσὶν οἱ πεποιθότες ἐπ Αἴγυπτον εἰς ἵππον 
xa: ἀναθάτην. Καὶ νῦν μὴ ἄνευ Κυρίου ὑμῶν ἀνέδη- 
μεν ἐπὶ την χώραν ταύτην πολεμῆσαι αὐτῆν ; Kal 
εἶπεν πρὸς αὐτὸν Ἐλιακεὶμ ὁ τοῦ Χελχίου xat Σομνᾶς 
ὁ γραμματεὺς καὶ Ἰωὰς, Λάλησον πρὸς τοὺς παϊδάς 
σου Συριστί * xal ἵνα ^i λαλεῖτε εἰς τὰ (ota τῶν àv- 
θρώπων τῶν ἐπὶ τῷ τείχει ; καὶ εἶπε Ῥαψάκης πρὸς 
αὐτοὺς, Μὴ πρὸς χύριον ὑμῶν ἃ πρὸς ὑμᾶς àz- 
ἑσταλχέ µε ὁ x2ptóz µου λαλΏσαιτοὺς λόγους τούτους; 
οὐχὶ πρὸς τους ἀνθρώπους τοὺς χαθτµένους ἐτὶ τῷ 
τείχει, ἵνα Tu] φάγωσι !* χόπρον xaX πίωσιν οὔρην 
μεθ) ὑμῶν ἅμα !' ; Καὶ ἕστη Ῥαπάχης καὶ ἐθόησε 
φωνῦ, µεγάλη Ἰουδαῖστὶ καὶ εἶπεν ^ Ἀκούσατε τοὺς 
λόγους τοῦ μεγάλου Βασιλέως Ασσυρίων. Τάδε λέγει 
ὁ θασ.λεύς * Mj ἁπατάτω ὑμᾶς Ἑσεχίας ! λόγοις * 


οὗ δύνητα: ῥύσατθαι ὑμᾶς '). Kat μὴ Ἀεγέτω ὑμεν 

Ἐξεκίας ὅτι ῥύτεται ὑμᾶς θεὺὸς, xai οὗ ph παρα..---- 
6,05 ἡ πύλις αὕτη εἰς χεῖρας *" βασιλέως Αστα σα 
piov * μὴ ἀκούετε Ἐζεκίου. Τάδε λέγει ὁ paztssc——— 
[185] Ασσυρίων * Βουλεύσασθε εὐλογτθῖναι *! (25——z 


ἐκπορεύεσῆε πρός µ:, xaX φάγεται (26) ἕκαστος t 
ἅ,ιπέλον αὐτοῦ καὶ τὰ σῦχα αὐτοῦ, xai πίεσθε Όδων 


-- 
Lm i] 


— 


e - . * * ᾳ ; 
ix τοῦ λάκχου ὑμῶν, ἕως ἂν ἕλθω 33 καὶ λάδω μπα. 


ἐς γῆν, ὡς ἡ Y? ὑμῶν, γῆ σίτου xax οἵνου καὶ $0—— 
καὶ ἀμπέλων. ΜΗ οὖν ὑμᾶς ἁπατάτω Ἐτσεχίας 


- 


γων Ὁ Ozb; ὑμᾶς ῥύσεται. Mf ἑῤῥύσαντοοἳ GEL 


ὤν ἐν à yvibeas . 2.7 
τῶν ἐθνῶν ἕκαστος τὴν ἑαυτοῦ χώραν Ex χειρὺς f 


cuin Ἀσαμρίων; ποὺ ἔστιν 6 θεὺς ΔΙθὰμ καὶ ᾱ------ 


ΥΑΒΙΕ LECTiONES. 


! Conf. lai Xxxv1 ; IV Reg. xvin. 
lain delet Ch.— 7 ἅμα Isaias, Reg., Cli., ἄρα Ox. 
t: βουλεύσασθε. εἰ βούλεσ]ε εὐλογπθᾶνα: lsaias, 
d snas, ο, θὲ ο) Ox. 


9 ῥύτεται ὑμᾶς addidi ex Isaia. Cc— 


30 »4si66s 


ED. ΟΠΗ ΡΑΕ! NO 7 X. 


55) Β..}{ε1σασθε ϱὐλογηθίνσι. Fert, ῥολεὐσατε, Septusg. leg. ποιέσατ: στ iue) εὐληγίαν. 


(-6) Καὶ zàystat, Scr. φάγξτε, 


" οὕτως cum lsaia, leg. Ch., οὗτας Ox. !*uh φάγωσι pt, c— 23 
! ο Ἑδεκίας. Ξαι | 
ἣν Reg. xvin, 29. Partem horu.u per negligentiam omisisse Ox. prodit iuterpretà:10. 
ποιῄσατ: qv ἐμοῦ εὐλογίαν deg. 


5 ἔθω Κε.» 


"4 


gi 
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wine, Πιδρίζο, Domine, verba quz misil. Seuna- Α xa: ttv γη», εἰσάχουσον, Κύριε, ἐπίθλεφον, Κύριε, 


elierim, ad exprobraudum Deum viventem, In ve- 
βίας enim desolaverunt reges Assyriorum orbem 
Verre totum, et regiones ejus : et injecerunt. idola 
eorum in ignem, Non. enim dii erant, sed opera 
wauuum humanarum, ligna et lapides ; et disper- 
diderunt eos. Et nunc, Domine Deus noster, salva 
pos de manu:/eorum ; et cognoscat omne regnum 
eire quia tu es Deus solus 


Et missus est Isaias, filius Amos, ad Ezechiam ; 
et dixit ei : Πας dicit Dominus Deus Israel : Au- 
divi qua orasti ad me, de Sennacherim , rege 
Assyriorum. Sic dicit Dominus de rege Assyrio- 
rum : Non ingredietur in urbem banc, neque jaciet 
in eam sagittam, neque scutum ei opponet, neque 
eam vallo cireumdabit : sed via qua venit, in ea 
Tfeverletur. Quia. hac dicit Dominus : Protegam 
urbem hanc, ad salvandam eam propter me, et 
propter Davidem, servum meum. 


Et egressus est angelus Domini per noctem, et 
eccidit de castris Assyriorum ctxxxv millia. Et 
&urgeptes mane , invenerunt omnia corpora mor- 


«ta. Et rex. Assyriorum reversus, abiit, et habita- 


, vk in Nineve: et cum ipse adorabat in domo Sa- 


raceh, dei sui patrii, Adramelech et 149 Sarsar, 
(lii ejus, percusserunt eum gladiis ; ipsi autem 
«alvi evaserunt in Armeniam. Et regnavit Assvriis 
alier filius ejus, Naclordan. 


Eaecliam excepit in regno Judzorum Manasses, 
quiregnavit annos Lv. - 

Ab Adamo igitur ad Manassem usque, anni sunt 
VMMNMMCCCXXI, 

l'er id autem. tempus Rhodii: (uullius in. pote- 
$'aleim redacti, sed sui juris et maris domiui), 
tanta felicitatis in gratiam, statuam in insula sua 
ex :ere ingentem Soli posuerunt : quam, quod stupen - 
de esset magnitudinis, Colossum dixere ; exinde 
ctiam seipsos Colossenses denominantes. 


xai ἴδε 3: τοὺς λόγους οὓς ἀπέστειλε Σενναχηοεὶμ, 
ὀντιδίζων θεὸν ζῶντα. "Er! ἀλιθείας γὰρ ἠρ[μωσαν t 
βασιλεῖς ᾿Ασσυρίων «hv οἰκουμένην ὅλην xai τὰς 

χώρας αὐτῖς, xal ἔδαλον τὰ εἴδωλα αὐτῶν εἰς τὸ — 
mop: οὐ γὰρ θεοὶ σαν, ἀλλ ἔργα χειρῶν ἀνθρώ- 
πων, ξύλα xai λίθοι ' xal ἀπώλεσαν αὐτούς. Καὶ 


«νῦν, Κύριε ὁ θεὸς ἡμῶν, σῶσον ἡμᾶς Ex χειρὸς αὖ- 


τῶν, ἵνα Ὑνῷ πᾶσα βασιλεία τῆς γῆς, ὅτι σὺ el 
θεὸς μόνος. 

Καὶ [188] ἀἁπεστάλη 'Hoatag, υἱὸς ἸΑμώς, πρὸς 
Ἐζεχίαν, xai εἶπεν αὐτῷ' Τάδε λέγει Κύριος ὁ θεὸς 
"legat: "Hxouca ἃ προσηύξω πρός us περὶ Σεν- 
ναχτρεὶμ, βασιλέως Ασσυρίων. Οὕτως λέχει Κύριος 
ἐπὶ βασιλέα Ασσυρίων ' Οὐ μὴ εἰσέλθῃ εἰς τὴν 


B row ταύτην, οὐδὲ μὴ βάλῃ ἐπ' αὐτὴν βέλος, οὐδὲ 


μὴ στήσῃ ἐπ᾿ αὐτὴν θυρεὺν 5", οὐδὲ μὴ χυχλώσῃ 
ἐπ᾽ αὐτὴν χάραχα, ἀλλὰ τῇ ὁδῷ f, ᾖλθεν, ἐν αὐτῇ 
ἀποστραφήσεται, ὅτι τάδε λέγει Κύριος ὝὙπερ- 
«ct τῆς πόλεως ταύτης τοῦ σῶσαι αὐτὴν OU ἐμὲ xol 
δ.ὰ Δαθὶδ τὸν παϊδά pov. 

Καὶ ἐξζλθεν ἄγγελος Κυρίου νυχτὶς, χαὶ ἀνεῖλεν 
ἐκ τῆς παρεμθολῆς τῶν Ασσυρίων ρπε’ χιλιάδας. 
Καὶ ἀναστάντες τὸ πρωῖ, πὗρον πάντα τὰ σώματα 
νεκρά * xal ἀποστραφεὶς ἀπῖιθεν ὁ βασιλεὺς 'Ác- 
συρίων, καὶ ὤχησε τὴν Νινευή. Καὶ ἓν τῷ αὑτὸν 
προσχυνεῖν ἐν οἴχῳ Σαρὰχ 3 (28) τὸν πάτραρχον 
Ἰλδραμέλεγ καὶ Σαρσὰρ 35, vio αὐτοῦ, ἑπάταξαν 
αὐτὸν µαχαίραις, αὐτοὶ δὲ διεσώθησαν εἰς 'Apys- 
νίαν. Kat ἐδασίλευσε ἸΝαχορδὰν ?*, ὁ νἱὸς αὐτοῦ 
ἄλλος Ασσυρίων. 

Μετὰ δὲ τὴν βασ'λείαν Ἐζεχίου ἐδασίλευσε τῶν 
Ἱουδαίων Μανασσῆης Ec νε’. 

Εἰσὶν οὖν τὰ πάντα ἀπὺ ᾿Αδὰμ ἕως Μανασση bey 
ετχα’. 

Ἐν τοῖς ἔτεσι ὃξ τούτοις οἱ Ῥόδ.οι, ὡς μηδενὶ 
|189] ὑποταγέντες ἐν πολέμοις, ἀλλ' αὐτονομοῦντες ^ 
xal θαλασσοχρατοῦντες, εὐχαρίσιτως φερόµενοι , 
ἀνέστησαν Ey τῇ αὐτῇ νήσῳ στήλην (29) χαλχῆν τῷ; 
ἨἩλίῳ μεγάλην πάνυ, ἤντινα ἐκάλεσαν Κονοσσὸν, 
ὡς φοθερὸν θέαμα (50), καὶ ἐχρημάτισαν ξαντοὺς 
ἔχτοτε Καλοσσαεῖς. 


ΥλΛΗΙΑ LECTIONES. 


3 [δε, εἶδε Ox. — ** ἠρήμωσαν Ch., ἑρήμωσαν ΟΧ. 5θυρεὺν Ch., θυραὸν Ox. ^ Xapáy. Nacop t, 
Isaias, Μεσερὰχ Reg., 'Apóky Chron. Pasch. p. 116 D, "Aámxm Josephus X, 4, 5. «àv πάτραρχον CX—- 
Isaias, Chron., τῶν πατράρχων ΟΣ. *' Σαρσάρ. Σαρασὰρ b»aias, Heg., Josephus X, 1,5. '* ἐθασίλε» cm 
'Asopóày recte lsaias, Περ. . , 


ED. ΟΠΠ ΜΕΑΡΙ NOTAE. 


(238) Σαρὰχ τῶν πατράρχων. Scr. τὸν πάτραρχον, D — (50) "Ἠντινα ἔχάλεσαν Κολοσσὸν ὡς φοδερὺν Em 
ut habet Cliron. Alexandrinum. Septuag. ἐν οἵχῳ µα. KoXosgot status sunt przgrandes, atque Wa — 
Nice θεου αὑτοῦ. sitat:e stupendzeque. magnitudinis, teste llesyc- τα 

(99) Στήλην χαλχκῆν τῷ Ἡλίῳ. Στήλη, pro statua, Κολοσσοὶ, ἀγάλματα ὑπερμεγέθη. Erat autem. — *— 
(requenter occurrit apud recentiores: apud Nostrum — lossus iste 70 cubitorum altitudine, uti test ᾱ- 
vero exemplis hujuemodi nihil usitatius. Inter alios — Philo Byzantius, De 7 orb. Spectacul. "Ev τες---- 
veio. Jo. "l'zetzes, de Alexandri statua a. Lysippo Κολοσσός ἐστι πηχέων ἑθδομήχοντα Otcoxzuaa pm SEN 
facta, verba faciens, bxc habet, chil. 8, hist. 200. εἰς "Hitoy * licet de cubitorum numero non co sr seem 
Kal γὰρ καὶ zapatpá;nAor ἐποίησεν £xsivov. nit inter auctores : de quo vide Leon. Allat » 
Δοχοῖ τα BAé£aew ovpurór , xal πᾶν ἠκριδωμέ- — Philon. Not., ubi obiter notandum, injuste ak» —— 

roc, latio vapulare Dalecampium, eo quod ῥερίνασ 
'Oxoioc ἦν Αλέξανδρος ὁ Μακεδὼ»ν éxsivoc. cubitorum; et, Pedum centum et quinque, idem e— 
'"Qgrte Coxeiv τοὺς β.Ιέπογτας, 'AJAé£avÓópor, οὗ — asserere ausus sit. Licet. enim pedes ον nec C a 
leen. Lorum geometricorum (si tamen cubitus iste lo€ 
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Ἡιτὰ δὲ Μανασσῆην ἑδασίλευσε τῆς Ἰουδαίας A Post Manassem Judieorum regnum tenuerunt 


Ἐλιαχεὶμ χαὶ Ἰωαχτίυ, 
1 


ἁδελφοὶ αὐτοῦ, ἔτη 


[sat οὖν ἀπὸ ᾿Αδὰμ τὰ πάντα ἔτη exact. 


fratres ejus, Eliakim et Joakim, per anuos. xt.iv, 


Ab Adamo igitur in totum numerantur. anni 
MMIMMCCCLXV. , 


VARLE. LECTIONES. 
| " ἑθασίλευσε τῖς Ἰευδαίας Ἐλιαχεὶϊμ xai Ἰωαχεὶμ, ὀδεγφοὶ αὐτοῦ, ἔτη µδ. « Quam aliena 


a verosunt ista! Mauassi enim successit fil. ejus Amon, per au. i. 


Amoni successit fil. ejus Josias, 


per ao. xxxi. Josie successit fil. ejus Joachaz, per mens. 5; post quem a Pharaone Nechaone rex cousti- 


utis est Ε]ιαοίηι, 
3deo ut Manasse rege ad ultimum 


qui et Joakim dictus est ; Josi» vero et liic erat filius : 


regnavit vero hic aunis xi, 


horum. aunu anni quidem intercesserint xLv, atque hzc. forsan 


wetoris nostri inens  est,infeliciter licet expressa : pro ἀδελφοὶ ideo legendum ἀδελφός. » Ch. lta lacuna 


satuenda post Ἰουδαίας, scribendum 
(andas etia Cedrenus p. 142€ μετὰ ὃ 


ue Ελιακτὶμ, ὁ καὶ "Ivuzxstu, ἀδελοὺς αὐτοῦ, sc. Joachaz. Corri- 
$ Ἰωάχας ἐθασίλευσεν Ἰωακεὶμ καὶ "Extaxsi ὁ ἀδελφὸς αὐτοῦ. 


ΕΡ.ΟΠ:Ι ΝΕΛΡΙ NOTAE. 


ρίαπι, praeterquam apud Origenem, habuerit), 
gec regiorum, nec communium ; eubitoruui tamen 
w'norum, sive sesquipedalium (qui etiam Hero- 
ένο communis est) numerum exactissime implent. 

.]. n : Ἑξαπόδου μὲν sis Seroris μετρεο- 
Μνης, χαὶ τετραπήχεος * τῶν ποδῶν μὲν τετραπα- 





€ 


B λαίστων ἑόντων, τοῦ δὲ πήχεως ἑξαπαλαίστου. Pas- 
sus, iuquit, mensura sez pedum, sive quatuor cu- 
bitorum :. pedes autem, quatuor palmorum : cubiti 
vero sex palmorum. Gubitum etiam — sesqu:pedalem 
facit IIesychius : Πηχυς, ὁ εἷς xai Άμισυ ποὺς. 





(9) ΛΟΓΟΣ ΕΚΤΟΣ 


ΧΡΟΝΩΝ ΒΑΣΙΛΕΙΑΣ ΑΣΣΥΡΙΩΝ ΚΑΙ AINEIOY AZKANIOY. 














πλ σἆμενος χατὰ Ἰουδαίων ἀνῆλθε Ναθουχοδονό- 
πρ. ῥατιλεὺς Ασσυρίων * xal παρέλαθε τὴν Ἱερου- 
€ubu x3 πᾶσαν τὴν γην τῆς Ἰουδαίας, καθὼς οἱ 
tEqgttat προέλεγον τῷ Ἰσραίλ. Καὶ ἀπήγαγε τὸν 
Ἰωσεμ, βασιλέα τῶν Ἰουδαίων, αἰχμάλωτον xai 
αέπα τὰ βασιλιχὰ σχεύη xai πάντας δ.ριαλώτους 
Ἠπάσε, χαὶ οὐχέτι ἑἐδασίλευσε [191] τῶν Ἰουδαίων 
Ex Ἱερυταλὴμ, πόλις τῆς Ἰουδαίας, οὔτε Σαμά- 
Επ. Καὶ ieghy παρεδόθη ἡ βασιλεία τῶν Ἰουδαίων 
ὃς qaa; λασυρίων, xal ἐχυρίευσαν αὐτῶν. Ἐν 
τῷ αέμττῳ ἔτει τῆς βασιλείας Ναθουχοδονόσορ 

* d αἰχμαλωσία τῶν Ἱρυδαίων &fiívsi:o iv 
i, χαλὼς Εὐσέθιος 3) ὁ Πχμφίλου ἐχρρνο- 


Tiu, 


ν NIS ἔτι τοπαρχίας͵ δυνάµε;. ἀπὸ τῶν π)η: 
| ti e βκ'ας 

"Be. Wu Όλων ἐθνῶν. Καὶ ἑδχσίλευσε τῶν Av- 
Hia Ws; ὁ Αρδεὺς (32) ἔτη λς’. Ὅστις xal ὑπ- 
3: 

m 

i^ Phi «πρύτη Seliurzfleisch. Notit. Bibl. Vinar 
Cuff. 4 vic sunt captici. 

jas? 

a 

"^ M Ἰὰ dy τῆς βασιλείας Ἰωακςτὶμ βασιλέως. 
o bine qu et Jechonias dictus est, quique 
wh Qpivus ductus est, Joskiini rioris 


"EA οὖν τῆς βασιλείας Ἰωακεὶμ βασιλέως (51) C 


? Εὐσέθιος. Cont. hunc p. 56 cd. Mai. 


-—-» 
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ΤΕ TEMPORIBUS REGNI ASSYRIORUM ET ΑΝΕΑ ASCANII PATRIS, 


[sand 


Joachimo autem reznante Nabuchodonosor, As- 
svrioruim rex, eum exercitu veniens contra Judaeos, | 
Hierosolymam cepit Jud:amque omneiw : juxta ae 
a prophetis lsraeli predictum fuerat. Regem au- 
lem ipsuu» Joachimum populumque omnem capti- 
vos habuit, et in. mancipia fecit : omnemque re- 
gium apparatum deportavit; nec in posterum 
popiulus Israeliticus regem sibi amplius habuit, aut 
Samariz aut lHlierosolymis regnantem. Sed. impe- 
rium gentis Judaicze, Assyriis delatum, «deinceps 
penes eos remansit. Accidit autem. captivitas. |il!a 
universalis Dabylonica al quintum annum Nalu - 
eliodonosoris, uti Euseliius Pamphili in Clironico, 
$uo tradidit. 


Bü wu; αὐτοῖς χρόνοις οἱ Λυδοὶ ἔλαβον τὰς D 151 Circa hiec tempora Lydi, vicinis gentibus 


armis subactis, dominari cceperunt. Lydorum vex 
primus Ardeus fuit, qui xxxvi annos regnavit. Sub. 
egit hic ditiones undique adjacentes atque regua : 


VABLE LZECTIONES., 


p. 255. Quod debebat ἡ τρύτη αἰχμ. dici. Sed 
*9 πλησίον Ch., πλησίων Ux. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


lilius erat. Vide ΤΥ Reg. cap. xxiv. 
(93) Πρῦτος ὁ Αρδεύς. "Άρδυσος 
d:ctus est. 


hice Euselio 


sl JOANNIS MALALE 952 


atque inde elatior factus, in summo fastu vitam A έταξε τὰ πλησίον ἔθνη xoi βασίλεια, καὶ Oujycv ἐν 


cyit. 

Nabuchonosoro autem successit, in regno As- 
syriorum, filius ejus, Baltasar : qui Judaeorum vasa 
sacra iens su;& in ministerium adhibuit : qui- 
bus etiam, per ludibrium, misceri jussit vinum 
conculbinis suis et convivis omnibus. Interim vero 
duni rex genio suo cum on ni insolentia indulgerel ; 
ecce articulus manus humane, ex opposito cana. 
cnli pariete. subito emergens scribebat : Mune, 
Thecel, Phares. Scripsit hiec manus. articulus, et 
evanuit. Daltasar autein, perlecta scriptura, voca- 
vit ad se incantatores, magos, astrologos, οἱ som- 
niorum interpretes, qui in Babylone fuerunt, om- 
nes : et quazsivit ab iis : Quidnam sibi vellet digi- 
tus visus; aut quale haberet ab illo scriptuin 
intérpretamentum ? Ceterum nemo ista interpre- 
tari potuit. Rex. autem certior factus, Danielem 
quemdain, ex captivis Hebr:eorum, sum:na. iu ve- 
neratione apud patrem suum fuisse, ob interpreta- 
tionem somniorum , Danicleia accersit ; et edixit 
ei : Quandoquidem Deci gratia in teest, interpretare 
mihi quod oculis meis vidi, notunque mibi fa- 
cito sceripturz sensum. Daniel vero his152 auditis, 
vhi vim. seripturze bujus percepisset , dixit regi : 
Si modo veniam mihi dabis, ο res, nec. iratus 
eris, verborum sensum ego tibi expediam. lte- 
syendens rex, juramento confiemavit , nihil mali 
eventurum. illi ος interpretatione. Tuin. regi Da- 
niel : Deus (inquit) celi et terre, infensus tibi, 
regnum tuum ad exitum perduxit. Hxc ubi audis- 
sel rex, dimisit illum, pradiclionis eventum εν 
spectaturus. Paucis vero post diebus, Darius Medus, 
eum annum ageret. sexagesimum , contra. regem 
arma movit : coque interfecto, regnum sibi vindi- 
civit. . 

Darium. autem. exceperunt. cxteri Assyriorum 
reges usque ad Astyagem, qui deinceps Persis 
regnavil, Movebat hie hellum contra Lydos, in- 
genti veniens cum exercitu. Accidit autem codem 
tenipore solis defeztio, quae per multas diei lioras 
duvasit ; hanc vero Thales philosophus praedixerat. 
Eodem tempore Pisistratus se. belli ducein Lydis 


ὑπερηφανίᾳ. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Ναθουχοδονόσορ, βασιλέως 
Ασσυρίων, ἐθααίλευσε Βαλτάσαρ, ὁ υἱὸς αὑτοῦ. 
Ὅστις εἰς τὰ ἱερατιχὰ σχεύη τῶν Ἰουδαίων ὑπηρε- 
τεῖτο * ἐχίρνα δὲ val ταῖς παλλακαῖς αὐτοῦ εἰς αὐτὰ 
xai πᾶσι τοῖς συνεσθίουσιν αὐτῷ, ἑνυθρίζων αὐτά. 
Καὶ ἐν τῷ ἀναχεῖσθαι αὐτὸν ἐν ἀπονοίᾳ χαὶ δειπνεῖν 
ἑώρα ἔνθα ἀνέχειτο ἐν τῷ χατέναντι τοίχω τοῦ πα- 
λατίου Εξαίφνης ἀστράγαλον χειρὺς ἀνβρώπου (S3) 


Ὑράφοντα, Mar, [192] θεκὲ.1, Φαρές. Καὶ ταῦτα 


γράγας ὁ ἀστράγαλος τῆς χειρὸς ἀφανῆς ἐγένετο. 
'O δὲ Βαλτάσαρ ἀναγνοὺς τὰ γράμματα ἐχάλεσε 
πάντας τοὺς ἐπαοιδοὺυς καὶ µάγους xat ἀστρονόμους 
xai ὀνειροκρίτας τῆς χώρας αὐτοῦ, ἑπερωτῶν αὐ- 
τούς Τίς ἐστιν dj δύναμις αὕτη τοῦ ἀστραγάλου 1) 
τίς fj ἑρμηνεία τῶν γραρέντων ὑπ αὑτοῦ; Καὶ οὗ- 
δεὶς ἠδυνήθη ἑρμτνεῦσα: αὐτῷ. Καὶ ἀχούσας ὃὅτιό 
αὐτοῦ ratho Ev πολλῇ τιμῇ εἶχε τὸν Δανιῃλ, ὄντα 
tx τῆς Εβραίων αἰχμαλωσίας, ὅστις τὰ ὁράματα 
αὐτοῦ ἠρμήνευε ", µετεστείλατο τὸν Aavi καὶ 
λέγει αὐτῷ * "Eme: χάρις ἐστ, θεοῦ παρὰ aol, 
ἑρμήνευσόν po: ὅπεο εἶδον τοῖς ἐμοῖς ὁνθαλμοῖς, καὶ 
την τῶν γραμμάτων δύναμιν σαφἡνισόν uot, 'O ἃ 
Δαν. ηλ, ἀχρύσας xaX ἑωρακὼς τὴν δύναμιν τῶν Υραµ- 
μάτων», λέγει αὐτῷ * Μαχροθύμητον ἐπ ἐμοὶ, βα- 
σι)λεῦ, καὶ μὴ ὀρν.σθῆςα καὶ ἑρμηνεύσω σοι τὴν 
τῶν γραμμάτων δύναμιν. Ὅ Bi ἐπωμόσατο μὴ 
ποιεῖν αὐτῷ χαχὸν ἑρμηνεύοντι. Καὶ λέγει αὑτῷ ὁ 
Δανιὴηλ. Ὁ θεὸς τοῦ οὐρανοῦ vaY της γῆς, ἆγαν- 
αχτέσας χατὰ coU, ἐπλήρωσε την βασιλείἰαν [195] 
σου. Kai τοῦτο ἀχούσας ἀπέλυσεν αὐτὸν ἰδεῖν 
εἰ ἀληθεύξι. Καὶ μεθ) ἡμέρας Δαρεῖος ὁ Μτδος (58), 
(v ἐτῶν E', τυραννήσας ἐπζλθε xaY ἔσφαξεν αὐτὸν, 
χα) ἔλαθε vh» βασιλείαν αὐτοῦ. 


Μετὰ δὲ τὶν βασ.λείαν Δαρείου ἑθασίλευσαν ἔτε- 
p^: βασιλεῖς ᾿Ασσυρίων ἕως ᾿Αστυάγους. Καὶ λοιπὸν 
ὁ Αστυάγης ἐδθασΏευσε Περσῶν, ὃς ἑπεστράτευσς 
χατὰ τῶν Λυδῶν, ἀνελθὼν μετὰ δυνάµεως πολλῆς. 
Ἐν ᾧ γρόνῳ ὁ Voz ἐξέλειφεν *! ἐπὶ τολλὰς ὥρας 
V5; ἡμέρας, πουξιπήντος Θθαλοῦ τοῦ φιλοσόφου τὴν 
ἔχλειγιν (99) τοῦ ἡλίου. Ἐν τοῖς αὐτοῖς χρόνοις Πει- 


VARI.E LECTIONES. 


* fogutjisus Ch., ἑρμήνενς Ox. 


μ. itiygAivUiy Ox 


ED. CHILMEADI NOT €. 


(53) Αστράγαλον χειρὸς ἀν)ούπου. lta etia nex D «:5u:va ὑπὸ τῶν 352020. 


Septiig. versione, Cedren. 0:X τοῦτο ἀποεστάλη 
ὁστράγαλος ystoós, eic. Chiron. Alex. χαὶ ὁ βασιλεὺς 
ἑθειωρει τοὺς ἀστραγάλους τῆς χξιρός. Constant. 
Manas. 


- Actpüyalor ἑώρακα ypázorca zpóc τῷ tol yu. 

spud quos omnes. . . . ἀστράγαλος improprie su- 
mitur pro manus digito seu articulo : apud. aua- 
tnnicos enim spiu:e vertebram, sive spondylum 
Bignificat : pro talo etiam. quandoque ponitur, 
teste llesychio : Ασττοάγαλον, τὸν 8232909309, xx 
τὸ ὑποχάτω τοῦ oxílu9:;. Jul. Pollux, lib. n, e. 4, 
ἁστραγάλως lalos interinres esse. testatur : Ot ó£ 
ἁστράγαλοι, οὗ τὰ τροΌχοντα, ἀλλὰ τὰ ἔνδοῦΣν xoa- 


(51) Καὶ μεθ” ἠμέρας Ααρεῖος, etc. Imo eadem 
nocte occisum fuisse Daltazarem, Assyriorum re- 
g^, testatur sacra. pagiua Dan. cap. v. Sed nec 
alias cum sacro textu concordat. auctor nostep in 
hae Baltazaris lístoria : inter alia vero cum Da- 
rius, apud. Danielem, Όχι annos natus, regnum 
ebtiu:isse dicatur, Noster sexagenarium. tantum 
cuan facit. | 

(33) Πρ)ειπόντος θαλοῦ τοῦ φιλοσόφου thv ἔχλει- 
Φιν. De Thalete. eclipsim. hanc. priedicente, vide 
lierodotum lib. 1. Cedrenus asserit Thaletem. de- 
fectus. solis, lunzue; οἱ aquinoctia prinium 
deprendisse : Καὶ πρῶτος την 1243) εἶπεν ἀθάνα- 
τον, ἐχλείψεις τε καὶ ἰσ', αξίας κατείληοξ. 


οι 
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αἵστρατος πολεμῶν δημαγωγεῖ (50), τῶν Λυδῶν uf Α preauit; qui cun Persis equo marte pugnantes, 


ἁττηθέντων τῷ πολέμῳ, ἀλλὰ τοῦ ᾿Αστυάγους à 
ἑαυτοῦ ἀναχωρήσαντος. Τότε τοῦτο Ὑνόντες οἱ 
Πισαῖο, (57) δευτέραν ἑορτὴν ἑπετέλεσαν qv; 
Πνυθίων 3, εὐχαριστοῦντες τῷ Hil * παρχτιθΒ. 
μενοι ἑαυτοὺς Aubelg xai τῷ κράτει τῆς δυνάμεως 
42:02 (38). 

Καὶ [194] λοικὸν àv τοῖς μετὰ ταῦτα ἑηῦτον 
ἑορ-ην ἀγῶνος τρίτου οἱ αὐτοὶ Π,σαΐοι, τὰ "[σύιια 
ον Πλούτων: (59). Τετάρτην δὲ ἑορτὴν ἐφηῦρον ἀγῶ- 
v6; οἱ αὐτοὶ Πισαῖοι, χαὶ ἐπετέλεσαν τὰ Νέμεια τῷ 
4157239. 

Μετὰ δὲ th» ῥασιλείαν τοῦ 
δν Αυδῶν ὀχτὼ ἕως Κροίσου τοῦ ὑπερηφάνου " 
M;2ü:»se δὲ ὁ αὐτὸς Κροῖτος ftn u'. Κατέσχεν 
e», ῥᾳσιλεία Λυδῶν τὰ πάντα ἔτη σλθ’, 

Ἑν é&k τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας αὐτοῦ ὁ αὐτὸς 
Κράτος ὑπέταξς πάσα; τὰς ἑπαρχίας, τοι βασι- 
Hg, τὰς πλησίον αὐτοῦ καὶ τὰς πόῤῥωθεν, λαι- 
όσων ἀπὸ μὲν τῶν πειθοµένων αὐτῷ φόρους, ἀπὸ 

& τῶν ἀνθισταμ ένων αὐτῷ αὗτους xaX τὰς βασιλείας 
εὐτῶν. Καὶ εἶχε φόδον πολὺν ὡς εὐτυχῆς xai νι- 
σητής ΄ χζὶ ὑπτιώωθη. "Ev of; χρόνοις Σόλων ἑ-:λο- 
eit: 

Mizi δὲ τὸν βασιλείαν ᾿Αστυάγους, βασιλέως 
ἥερσυν, ἐγένετο βασιλεὺς ** Κῦρος ὁ Πέρσης: ἔστις 
lsnss την γυναῖχα τοῦ πρὸ αὐτοῦ βασιλέως Ai- 
gis» Βαρδάνην, xai ἔλαθεν αὐτὴν. Τῷ δὲ τεσσα- 
Καχαιδεχάτῳ ἔτει τῆς βασιλείας Κύρου Κροῖσος ὁ 

βπλεὺς τῶν Λυδῶν, διδαχθεὶς ἀπὸ τῶν συγχλητ.- 
των αὐτοῦ τὴν πρώην τοῦ ᾿Αστυάχόυς, βασιλέως 
Περτῶν, ἐπὶ τὴν Λυδίαν πολεμιχην mapousíay, 
Ἰχαιάχτησε. Καὶ δηλοῖ Kópo (40), τῷ [195] βασι- 
λεῖ Περσῶν, παραχωρῆσαι αὐτῷ τὴν βασιλείαν a5- 
19) x1: ἀναχωρῆσαι, 1| δέξασθαι τὴν παρουσίαν τῆς 
ετυχεστάτης αὐτοῦ βασιλείας πολεμοῦσαν. 'O δὲ 


Αρδέως ἐθατίλευ- 


K35px;, βασιλεὺς Περσῶν, δεξάµενος τοὺς σταλέντας , 


τρέσθεις, xcl ἀναγνοὺς τὰ παρ) αὐτοῦ γραφέντα. 
(iz ταῖς πρεσβευταῖ: ' TU γὰρ ἠδίχηται παρ᾽ ἐμοῦ 
ροΐσος, 10022775,» γην (41) ἀκεστηχὼς ἀπ᾿ ἐμοῦ 
χαὶ -ὢν ἐμῶν βασιλείων ; f| πῶς τοσούτων δ.α- 


saltein non. sunt devicti, Quin et Astyages ultvo 
retrocessit. Quo. cum intellexissent Pissi, solem- 
nitateur illam alteram. Pythii certaminis, Solis in 
honorem, celebrarunt ; subjicientes sese Lydorum 
imperio, et. potestati ejus. 


Posteris deinde temporibus, iidem Pisari tertiam 
solemnitatem indixerunt, 1593 Γεια Plutoni 
celebrantes. Quartam denique addiderunt iidem 
Pisei, Nemea scilicet : et hzc in Bacchi hono- 
rem. 

Ardeo successerunt, in regno Lydorum, rcges 
lii viii, usque ad Cressum — illum superbum ; qui 
regnavit annos xv. In universum itaque duravit 


D Lydorum regnum annos ccxsxxi. 


Ciossus autem imperium tenens, ditiones Qi- 
nes , non vicinas tantum, sed et longe etiain dissi- 
tas, in potestatem suam redegit : tributa autein 
ab eis qui dederunt se, exegit ; repugnantibus vero 
et regna et libertatem ademit. Itaque reformidarunt 
euin omnes, tanquam hominem fortunatum, vi- 
ctoremque : inde rex elatior factus. Hoc tempore 
claruit Solon philosoplius. 

Astyagi, in regno. Persarum , succedebat Cyrus 
Per:2 : qui et uxorem Darii regis ,- antecesseris 
sui, Bardanem , quam amavit, in uxorem sibi - 
accepit. Decimoquarto autem anno regnantis Cyri, 
Croesus, a primoribus suis edoctus de hlostili 
illa irruptione, quam in Lydism superioribus an- 
nis fecerat Astyages , Persarum rex, ira. commo- 
tus est : atque ad Cyrum, Persarum regem, mittit, 
qui ab eo postularent uti. vel regno sio decedat, 
aut cum felicissimo rege congressurus, belli for- 
tunam exspectaret, Cyrus autem , legatis exceptis, 
et perlectis.Crossi litteris, respondit. 154 cis : 
Ecquid injarie a. we Craeso illatum. est, qui a 
me meisque regnis Lanto terrarum spatio disjuuctus 
est ? Aut quomodo , tot jam e'apsis annis, finium 
invasorum injurias nunc demuiu exigit? Et quide:a 
Cyrus, anxius animi, in Indiam fugere in anita 


VARLE LECTIONES. 


υ * ?, j*. [] 9 , . ο * . L3 , . 
Πυβίων. Πνθίῳ Ox. Quod potest etiam Πυθίου scribi. "^ 93504:2;. 933114105 Ox... ὃν ῥᾳσιλείων Ced. o4 


κο: p. 156 C, ῥασιλείων Ox. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ.. 
(36) Πεισίστρατος πολεμῶν δημαγωγεῖ. Loenm D Ἴσθμιος ὁ H152::507. 


hunc 3uspectum babeo : quid enim Pisistrato cuai 
bello Astyagen inter Lydosque ? 

(37) To2xo γνόντες οἱ Πεισαῖοι Ox. Scr. II:aatot. 
Sephan. de urb. Πίσα, πόλις καὶ xphvr τῆς '0Aop- 
iz;- ἔστι xal χωρίον, ἐν ᾧ ὁ τοῦ Διὸς val; ἵδρυ- 
9. χαὶ ὁ Ὀλυμπιαχὸς ἁγὼν τελεῖται. 

(38) To» χράτει τῆς δυνάµεως αὐτοῦ. Αὐτοῦ, hoc 
ico, ad Solem referendum e»t; cujus (1εἱ Ρἱ- 
ki 66 Tesque suas commiserunt, certamina hic 

bia ejus in honorem instituentes. 

($9) Τὰ Ἴσθμια τῷ Πλούτωνι. Certamina [sthimia, 
ME Nemaza, instituta tradunt. alii; ab. istimo 

nntbiaco, ubi primum celebrata sunt, sic dieta : 
κος Plutonis, ut Noster, sed Neptuni in houorein, 
ts lsthmius etiam inde vocatus, Stephan. de 

Π. ia 13042;* Exc: x23 Kozivüog ixüuh., i ᾧ 


(40) Καὶ δηλοῖ i320. Vl est, Di:tezas (1ο ης 
hoe sensu enim: ὄρλώσα. passim. apad. line No- 
Slrum. usurpatur. Ita. infra, fib. xiv, pag. 558 : 
Theodosius Junior Eudosie lili:e, ob Komam ab 
ea Vandalis proditam, adeo infensus erat, ut nul- 
lam omnino deiuceps ratiouem ejis habuerit, sed 
nec per litteras eam. cowmpellare voluerit; xai 
ἔασεν αὐτὴν ἐν τῇ ᾿Αφρικῇ. παρὰ Ζ.νειρίχῳ μτδὲν 
αὐτῷ δηλώσας. 

(41) Τοταύτην γῆν ἀφεστηχὼς ἀπ' ἔμον, χαὶ τῶν 
Γιῶν βᾳσιλειῶν. Miror quid. Xylaudro. venerit in 
mentem ut. liec. ita. redderet, apud. Cedrenum : 
(ui a ine el reguo meo tantum terre. abstulit. 'Ag- 
εσττχὼς enim dissitus sive disjuncius est hoc loco 
significat; abstulit. vero. nullibi significare po- 
ber. 
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atque inde elatior factus, in summo fastu vitam A έταξε τὰ πλησίον ἔθνη καὶ βασίλεια, xal διηγεν Ev 


cgit. 

Nabuchonosoro autem successit, in regno As- 
syriorum, filius ejus, Baltasar : qui Judaeorum vasa 
$acra n ens su: in ministerium adhibuit : qui- 
bus ctiam, per ludibrium, misceri jussit vinum 
concubiuis suis et convivis omnibus. Interim vero 
dum rex genio suo cum omni insolentia indulgeret ; 
ecce articulus manus humanie, ex opposito coena. 
culi pariete subito emergens. scribebat: Mune, 
T hecel, Phares. Scripsit haec manus. articulus, et 
evanuit, Baltasar autem, perlecta scriptura, voca- 
vit ad se incantatores, magos, astrologos, et som- 
niorum interpretes, qui in Babylone fuerunt, om- 
nes : et quzsiviL ab iis : Quidnam sibi vellet digi- 
tus visus; aut quale haberet ab illo scriptum 
intérpretamentum ? Ceterum nemo ista interpre- 
tari potuit. Rex autem certior factus, Danielem 
quemdam, ex captivis IHlebr:ieorum, suma. in ve- 
neratione apud patrem suum fuisse, ob interpreta- 
tionem somniorum , Danicleian accersit ; et edixit 
ei : Quandoquidein Dei gratia in teest, interpretare 
mili quod oculis meis vidi, notumque mibi fa- 
cito seripturze sensum. Daniel vero lis 152 auditis, 
vbi vim. scripturz hujus percepisset , dixit regi : 
Si modo veniam mihi dábis, 0 rex, nec. iratus 
e:is, verborum sensum ego tibi expediam. lte- 
spendens rex, juramento confiecmavit , nihil mali 
eventurum. illi ος interpretatione. Tum regi Da- 
niel : Deus (inquit) celi et terre, infensus tibi, 
regnum tium ad exitum perduxit. Ilxc ubi audis- 
sel res, dimisit illum, pradictionis eventum ον” 
spectaturus. Paucis vero post diebus, Darius Medus, 
«un annum ageret sexagesimum , contra regem 
arma movit : eoque interfecto, regnum sibi vindi- 
cavit. 

Darium autem exceperunt cxteri. Assyriorum 
reges usque ad Astyagem, qui deinceps Persis 
regnavit. Movebat hic. bellum contra Lydos,. in- 
genti veniens cum exercitu. Accidit autem eodein 
tempore solis defe-tio, qux per multas diei horas 
duravit ; hanc vero Thales philosophus pradixerat. 
Eodem tempore Pisistratus se. belli ducem Lydis 


ὑπερηφανίᾳ. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Ναθουχοδονόαορ, βασιλέως 
Ασσυρίων, ἐθασαίλευσε Βαλτάσαρ, à υἱὸς αὐτοῦ. 
"Όστις εἰς τὰ ἱερατιχὰ σχεύη τῶν Ἰουδαίων ὑπηρε- 
τεῖτο * ἑχίρνα δὲ yai ταῖς παλλαχαῖς αὐτοῦ εἰς αὖτ 
xai πᾶσι τοῖς συνεσθίουσι» αὐτῷ, ἑνυδρίζων αὐτά. 
Καὶ &v τῷ ἀναχεῖσθαι αὑτὸν ἓν ἀπονοίᾳ καὶ δξιπνεῖν 
ἑώρα ἔνθα ἀνέχειτο ἐν τῷ χατέναντι τοίχω τοῦ πα- 
λατίου Εξαίφνης ἀστράγπλον χειρὸς ἀνθρώπου (55) 
γράφοντα, Marr, [192] θεκὲ 1, Φαρές. Καὶ ταῦτα 
γράγας 6 ἁἀστράγαλος τῆς χειρὸς ἀφανῆς ἐγένετο. 
'O δὲ Βαλ-άσαρ ἀναγνους τὰ γράµµατα ἑἐχάλεσε 
πἀντας τοὺς ἐπαοιδοὺς γα) μάγους xat ἀστρονόμους 
xal ὀνειροχρίτας τῆς χώρας αὐτοῦ, ἑπερωτῶν 32- 
τούς. Τίς ἐστιν ἡ δύναμις αὕτη τοῦ ἀστραγάλου 1) 
τίς f; ἑρμηνεία τῶν γραφέντων ὑπ αὗτου ; Καὶ οὐ- 
δεὶς Ἰδυνήθη ἑρμτνεῦσα: αὐτῷ. Καὶ áxoosa; ὅτι Ó 
αὐτοῦ πατῆρ Ev πολλῇ τ'μῇ εἶχε τὸν Δανιῃλ, ὄντα 
ἐκ τῆς Ἑδθραίων αἰχμαλωσίας, ὅστις τὰ ὁράματα 
αὐτοῦ ἠρμήνευε " , µετεστείλατο τὸν Δανιῆλ καὶ 
λέγει αὐτῷ ' ᾿Επειδὴ χάρις ἐστι Θεοῦ παρὰ sol, 
ἑρμήνευσόν µο: ὅπεο εἶδον τοῖς ἐμοῖς ὀφθαλμοῖς, xal 
τὴν τῶν γοαμμµάτων δύναμιν σαρῄνισόν pot, Ὁ ἃ 
Δαν 3s, ἀχρύσας xaX ἑωρακὼς τὴν δύναμιν τῶν vpay- 
μάτων, λέγει αὐτῷ * Μακροθύμησον ἐπ᾽ ἐμοὶ, βα- 
σιλεῦ, καὶ put ὁρν.σθῆςσα xal ἑρμηνεύσω σοι τὴν 
τῶν γα. µάτων δύναμιν. Ὅ δὲ ἐπωμόσατο pi 
ποιεῖν αὐτῷ κακ»ν ἑρμηνεύοντι. Καὶ λέγει αὐτῷ ὁ 
AavihA* Ὅ θεὺς το» οὐρανοῦ ναὶ τής γῆς, ἄγαν- 
αχτῆσας xaX σοῦ, ἐπλήρωσε τὴν βασιλείαν [195] 
σου. Kai τοῦτο ἁἀχούσας ἀπέλυσεν αὐτὸν ἰδεῖν 
εἰ ἀληθεύει. Καὶ μεθ) ἡμέρας Δαρεῖος ὁ Μτδος (98), 
ὢν ἐτῶν ξ’, τυραννήσας ἐπᾖλθε καὶ ἔσφαςεν αὐτὸν, 
χαὶ ἔλαθε τὴν βασιλείαν αὐτοῦ. 


Μετὰ δὲ «Lv βασιλείαν Δαρείου ἐθασίλευσαν ἔτε- 
p^* βασιλεῖς Ασσνοίων ἕως ᾿Αστνυάγους. Καὶ λοιπὸν 
ὁ ᾽Αστνάγης ἐθασίευσε Περσῶν, ὃς ἐπεστράτευσε 
χατὰ τῶν Λυδῶν, ἀνελθὼν μετὰ δυνάµεως πολλῆς. 
Ἐν ᾧ γρόνῳ ὁ ἅἔλιως ἐξέλειφεν 93 ἐπὶ πολλὰς ὥρας 
V; ἡμέρας, προυξιπήντος θαλοῦ τοῦ φιλοσόφου τὴν 
ἔχλεισω (53) τοῦ ἡλίου. Ἐν τοῖς αὐτοῖς χρύνοις Πει- 
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ED. CIHLMEADI NOTE. 


(33) Αστράγαλον ystobg ἀν)ουπου. Ttà etiam-ex D «:5u:va ὑπὸ τῶν 32050. 


Septurig.. versioie, Cedren. δ.ὰ τοῦτο á&z:37331 
ὁστράγαλο: χξιούς, ete. Chron. Alex. καὶ ὁ βασιλεὺς 
ἑθεώρξι τους ἀστραγάλους τῆς χειρός. Constant. 
Manas. 


'Acrpá ya.lcr éopux& ypázorca πρὸς τῷ τοίχω. 
spud quos omnes, . . . ἀστράγαλος improprie su- 
mitur pro manis digito seu articulo : apud. aua- 
Imnicos enim spiace. veriebram, sive spondylum 
Bignilicat : pro talo etiam. quandoque ponitur, 
teste lesychio : Αστράγαλον, τὸν σφόνόυλον, καὶ 
τὸ ὑποκάτω τοῦ σχἐλ.ὸ:. Jul. Pollux, lib. n, e. 4, 
ἁἀστραγάλως lalos interiores esse. testatur :: Οἱ ox 
ἁστράγχλοι, οὗ τὰ x02 040152, ἀλλὰ τὰ ἔνδοθεν κοι- 


(943) Καὶ μεθ fuipaz Ααρξῖος, etc. lmo eadem 
nocte occisum fuisse. Baltazarem, Assyriorum re- 
gn, testatur sacra. pagina Dan. cap. v. Sed nec 
Αα cum sacro textu concordat auctor nostep. in 
hae Baltazaris lístoria : inter alia vero cum Da- 
rius, apud Danielem, Lxir annos natus, regnunt 
ebtinsisse dicatur, Noster sexagenarium tanium 
cui facit, 

(33) llpsstzóvtoz 63203 τοῦ φιλοσόφου τὴν ἔχλει- 
Φιν. De Thalete. eclipsiin hanc. priedieeute, vide 


ο Merosdotum lib. 1. Cedrenus asserit Thaletem  de- 


fectus. solis, lunasque; et οσα primm 
deprendisse : Καὶ πρῶτος την 240) εἶπεν ἀθάνα- 
$09, ἑχλείγἒις τὲ καὶ ἰσι αξίας ΚάτοΙΛΤΦΣ. 


$5 


CHRONOGR APILIA. — LIB. VI. 


p 


ei3:p110; πολεμῶν δημαγωγεῖ (20), τῶν Λυδῶν μὴ A preuuit; qui cun Persis ήτο marte pugnantes, 


ἑττηθέντων τῷ πολέμῳ, ἀλλὰ τοῦ ᾿Αστνάγους à; 
ἑαυτοῦ ἀναχωρήσαντος. Τότε τοῦτο Ὑνόντες οἱ 
Πισαῖοι (37) δευτέραν ἑορτὶν ἐπετέλεσαν ἀγῶνος 
Πυθίων 0», εὐχαριστοῦντες τῷ Ἡλίῳ * παρατιθὲ. 
prwot ἑαντοὺς Λυδοῖς xal τῷ χκράτει τῆς δυνά εως 
αὐτοῦ (38). 

Καὶ [194] λοιπὸν ἐν τοῖς μετὰ ταῦτα ἐφηῦρον 
ἑορτὴν ἀγῶνος τρίτου οἱ αὐτοὶ Π]ισαῖοι, τὰ "Io0jua 
ον Πλ,ύτωνι (59). Τετάρτην δὲ ἑορτὴν ἐφηὂρον ἀγῶ- 
v6; οἱ αὐτοὶ Πισαῖοι, xal ἐπετέλεσαχν τὰ Νόμεια τῷ 
4:539. 

Μετὰ δὲ την ῥασιλείαν τοῦ 
δαν Ανδῶν ὀχτὼ ἕως ἸΚροίσου τοῦ ὑπερηφάνωυ " 
ἔδιτῶσνσε 0b ὁ αὐτὸς Κροῖτος ἔτηις. Κατέσχεν 
ejv ἡ βασιλεία Λυδῶν τὰ πάντα ἔτη σλθ’, 

Ἑν δὲ τοῖς χρόνοις τῖς βασιλείας αὐτοῦ ὁ αὐτὸς 
Κράτος ὑπέταξς πάσα; τὰς ἐπαρχίας, ftot βασι- 
Wü, τὰς πλησίον αὐτοῦ xai τὰς πόῤῥωθεν, λαι- 
ὄξνων ἀπὸ μὲν τῶν πειθοµένων αὑτῷ φόρους, ἀπὸ 
& τῶν ἀνθισταμ ένων αὐτῷ αὗύτους xai τὰς βασιλείας 
εὐτῶν. Καὶ εἶχε φόδον πολὺν ὡς εὐτυχῆς xai νι- 
αητής' xai ὑπτιωθη. Ἐν ol; χρόνοις Σόλων ἑ-:λο- 
ούφιι. 

Μετὰ δὲ -Ἡν βασιλείαν ᾿Αστυάγους, βασι)έως 
Ipsa v, ἐγένετο βασιλεὺς ** K5po; ὁ Πέρσης * ὅστις 
ἐῆπσε τὸν γυναῖχα τοῦ πρὸ αὐτοῦ βασιλέως Aa- 
µίου Βαρδάνην, xai ἔλαθεν αὐτὴν. To 6k τεσσα- 
Καχαιδσχάτῳ ἔτει τῆς βασιλείας Κύρου Κροῖσος ὁ 
βαπλεὺς τῶν Λυδῶν, διδαχθεὶς ἀπλ τῶν σ»Υχλητι- 
χὼν 2510) thv πρώην τοῦ ᾿Αστυάγους, βασιλέως 
ΠΒερτῶν, ἐπὶ τὸν Avbfav πολεμιχὴν παρουσία», 
Ἰγαιάκτησε. Καὶ δηλοῖ Kópo (40), τῷ [195] βασι- 
ll Περσῶν, παραχωρῖσαι αὐτῷ τὴν βασιλείαν αὐ- 
«οὐ χαὶ ἀναχωρῆσα», 1| δέξασθαι τΏν παρουσίαν τῆς 
εὐτυχεστάτης αὑτοῦ βασιλείας πολεμοῦσαν. 0 δὲ 


Αρδέως ἐθατίλευ- 


Kopx;, βασιλεὺς Περσῶν, δεξάµενος τοὺς σταλέντας, 


τρέσδεις, xcl ἀναγνοὺς τὰ παρ) αὑτοῦ γραφέντα, 
tix: τοῖς πρεσβευταῖ- Τί γὰρ Ἰδίχηται παρ᾽ ἐμοῦ 
ροΐσος, τοσαύτην γην (Al) ἀφεστηχὼς ἀπ ἐμοῦ 
χαὶ τῶν ἐμῶν βασιλείων 5; f| πῶς τοσούτων δ-α- 


saliein non. sunt devicti, Quin et Astyages ultio 
reirocessit. Quo. cum intellexissent Pissei, solem- 
nitate illam alteram. Pythii certaminis, Solis in 
honorem, celebrarunt ; subjicientes sese Lydorum 
imperio, et potestati ejus. 


Pusteris deiude temporibus, iidem Pisari tertiam 
solemnitatem. indixerunt, 153 1stmia. Plutoni 
celebrantes. Quartam. denique. addiderunt. iidem 
Piswi, Nemea scilicet : et ο in Bacchi. liono- 
rem. 

Ardeo successerunt, in regno Lydorum, reges 
lii vit, usque ad Cressuin illum superbum ; qui 
regnavit annos xv. In universum itaque duravit 


D Lydorum regnum annos ccxxxint. 


Croesus autem imperium tenens, ditiones o- 
nes , uon vicinas tantum, sed et longe etiam dissi- 
tas, in potestatem suam redegit : tributa autem 
ab eis qui dederunt se, exegit; repugnantibus vero 
et regiia el libertatem ademit, Itaque reformidarunt 
eum omnes, tanquam liominem fortunatum, vi- 
ctoremque : inde rex clatior factus. Hoc tempore 
claruit Solon philosoplius. 

Astyagi, in regno. Persarum, :succedebat Cyrus 
Per:2 : qui εἰ uxorem Darii regis ,- antecesscris 
sui, Bardanem, quam amavit, in uxorem sibi 
accepit. Decimoquarto autem anno regnantis Cyri, 
Croesus, a primoribus suis edoctus. de hostili 
illa irruptione, quam in Lydiam superioribus an- 
nis fecerat Astyages , Persarum rex, ira. comnio- 
tus est : atque ad Cyrum, l'ersarum regem, nittil, 
qui ab eo postularent uti. vel regno suo. decedat, 
aut cum felicissimo rege congressurus, belli for- 
Lunam exspectaret, Cyrus autem , legatis exceptis, 
et perlectis.Croesi litteris, respondit. 154 cis : 
Ecquid injarie 4 me Croeso illatum. est, qui a 
me meisque regnis tanto terrarum spatio disjunctus 
est ? Aut quomodo, tot jam e'apsis annis, finium 
iuvasorum injurias nune demum exigit? Et quide: 
Cyrus, anxius auis, in Indiam fugere in aniio 
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ED. CHILMEADI NOTE. 
(56) Πεισίστρατος πολεμῶν δημαγωγεῖ. Locum D Ἴσθμιος ὁ Ho2::50). 


banc suspectum babeo : quid enim Pisistrato cua 
beilo Astyagen inter Lydosque ? 

(57) Ίοῦτο γνόντες οἱ Πεισαῖοι Ox. Scr. Π.σαῖοι. 
Stepian. de urb. Πίσα, πόλις χαὶ κρένη τῆς ὍΌλυμ- 
Σίας- ἔστι xal χωρίον, &y ᾧ 6 τοῦ Διὸς va; ἵδρυ - 
53:. X11 ὁ Ὀλυμπιαχὸς ἁγὼν τελεῖται. 

(38) To χράτει τῆς δυνάμεως αὐτοῦ. Αὐτοῦ, hoc 
leco, ad Solem referendum esl ; eujus tulelge Pi- 
$31 se resque suas commiserunt, certamina hic 
Pytbia ejus in honorem instituentes, 

(389) Τὰ Ἴσθμ.α τῷ Πλούτων,. Certamiua Istlimia, 

| Nemaza, iustituta tradunt alii; ab. istlimo 
zinthiaco, ubi primum celebrata sunt, sic dicta : 
nec Plutonis, ut Noster, sed Neptuni in honorem, 
wi lsthmius etiam inde vocatus, Stephan. de 
rb. in "I30u5;* στ. καὶ Kozivüo) ἰσημὸς, ἐν f 


(40) Καὶ ὅπκοῖ ixopt. Vl est, liit»cas Cyro mittil.: 

hoe sensu enim 652932: passim apiid. hine No- 
strum. usurpatur, fta. infra, lib. xiv, pag. 958 : 
Theodosius Junior Eudoxie ilie, ob Komam ab 
ea Vaudalis produam, adeo infensus erat, ut nul- 
lam omnino deiuceps rationem ejus habuerit, sed 
nec per litteras exm  co:mpellare. voluerit ;/— xav 
ἔασεν αὐτῆν ἐν τῇ Αφρικῇ, παρὰ Λ.ννιρίχῳ μηδὲν 
αὐτῷ ὁηλώσας. 
ο (4) Τοταύτην γῆν ἀφεστηχὼς ἀπ' ἔμον, καὶ τῶν 
ἡμῶν βασιλειῶν. Miror quid. XNylandro. venerit in 
mentem: ut liec. ita. redderet, apud. Cedrenum : 
(Jui a iie el regno meo tantwn terre abstulit. Αφ- 
εσττκὼς enim dissitus sive disjuncius est hoc loco 
signiieat 5; abstulit. vero. nullibi significare po- 
leri. 
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haltit: nxor vero, eum tam perturbatum videns, Α δραµόντων χρόνων βλάθην χώρας διεχδικεῖ; xal 


quidnam ei in causa esset inquirit : ct edocta rem, 
ita ceinde affatur : Regnante Dario, marito meo 
priore, vates quidam erat Hebrzus, ex captivitate 
Israelitica, nomine Daniel : fuit hic divina sapientia 
priditus ; quemque rex Darius summo habuit in 
honore , nec, nisi cum eoprius comnjunicata re, ho- 
stile aliquid aggressus est. Bellum autem susce- 
pturus, ubi Danielem consuluerat, hostes ubique de- 
bellavit. Daniel autem iste, ztate jau grandior 
factus, οἱ opibus abundans, post Darii obitum; 
in Marabitidem regionem privalaimn vitam acturus, 
recessit, ll:»c ubi audisset Cyrus, mittit ex pri- 
moribus suis, qui Danielem honorifice adduce- 
rent. Legati interim, qui a Creso ad Cyrum 
missi fuerant, Lydiam reversi, Cyri responsum 
regi suo retulerunt. 


Croesus autem, Lydorum rex, tidos quosdam ex 
suis delegit, quos donis tum vilibus, tum regiis 
iustructos, Delphos, ad oraculum dimisit, diceus 
eis: llabitu vestro mutato, /Egyptium vo*is su- 
mite: et oraculum 155 adeun:es, viliora illa 
dona sacerdoti tradite; diceutes οἱ: /Egyptii 
sumus, et oraculum consulturi venimus : ex iti- 
neris autem longitudine, omnino nobis excidit, 
quod sciscitaturi essemus. [taque ipse deain ro: 
gato, quamnam ob causam nos huc. advenimus. 
Si autem dicat. vobis : Quorsum venistis? tum dona 
ctiam regi» illi dabitis; insuper eun rogantes 
ut ab Apolline ediscat. utrum ego Cyrum, Persa- 
rum regem, superatus sim. Legati itaque, donis 
accep'is, Delphos, ad oraculum proficiscuntur : 
dona auiem viliora sacerdoti offerentes, dicunt 
se /Egyptios esse; itineris vero causan sibi exci- 
disse. [ος audito, obstupuit sacerdos; dona au- 
tein. vilia aceipiens, fanum ingreditur : votisque 
conceptis, a Pythia tulit hoc responsum : Novi ego 
areng numerum, et maris mensuram. Audio 
fliam non loquentem,  tacentemque — intelligo. 
Egone ut a Croso et Lydis ejus illudor dulis? 
ljgressus. autem sacerdos: Vos, inquit, AEgyptii 
non estis, sed Lydi; nee oblivione capti, scd Nu- 
mini illudentes, hxc dixistis. Oraculi vero re- 
spousum ,  diptvchis exaratum, sacerdos eis 


ἁδημονῶν ἡβούλετο φυγεῖν ἐπὶ τὴν Ἰνδιχὴν χώραν. 
Ἰδοῦσα δὲ αὐτὸν ἀθυμοῦντα fj γυνὴ αὐτοῦ, xal 
ἑπερωτήσασα χαὶ μαθοῦσα map' αὐτοῦ τὸ πρᾶγμα, 
λέγει αὐτῷ, ὅτι "Emi Δαρείου, τοῦ πρώτου µου ἀν- 
δρὸς, ἣν ἀνήρ τις 'E6palo;, προφήτης, σοφίαν 
ἔχων Θεοῦ, ᾧ ὄνομα Δανιῆλ, Ex τῆς αἰχμαλωσίας 
τῶν υἱῶν Ἱσραὴλ, ὄντινα ἐν πολλῇ τιμῇ εἶχεν à 
βασιλεὺς Δαρεῖος, καὶ δίχα αὐτοῦ οὐδὲν ἔπραττεν 
ἐν τοῖς πολέμοις. Καὶ ἐπερωτῶν αὑτὸν [196] ἠνίκα 
εἶχε πόλεµον, χατεπολέμει τοὺς ἑναντίους " ὅστις 
μετὰ τὴν τελευτὴν ἐχείνου, πλούσιος ὢν καὶ ΥεΥη- 
ραχὼς ἰδιάσει εἰς την Μαραθίτιδα χώραν (s). Ὅ δὲ 
Küpog, ἀχούσας ταῦτα, ἔπεμψε πρὸς αὐτὸν τοὺς 
μεγιστᾶνας αὐτοῦ, ὅπως μετὰ τιμῆς ἀγάγωσιν αὖ- 


B τόν. Οἱ 65 ἀποσταλέντες ἀπὸ Ἐροίσου πρὸς Κῦρον 


ὑποστρέψαντες εἰς τὴν Λυδῶν χώραν τὴν ἀπόχρισιν 
τὴν δοθεῖσαν αὐτοῖς ἀπὸ Κύρου τῷ ibi βασιλεῖ 
ἁπῆγανον. 

'Q δὲ Κροῖτος, βασιλεὺς Λυδῶν, ἐπιλεξάμενός 
τινας ἐκ τῶν ἰδίων αὐτοῦ ἀνθρώπων πιστοὺς, καὶ ᾿ 
δοὺς αὐτοῖς δῶρα εὑτελῆ xal ἕτερα δώρα βασιλιχὰ, 
ἀποστέλλει εἰς Δελφοὺς 38 εἰς τὸ μαντεῖον, εἰρηχκὼς 
αὐτοῖς, ὅτι Αλλάξατε τὸ σχῆΏμψα ὑμῶν xal φορέσατε 
Αἱγύπτιον σχΏμα, xal ἀνελθόντες εἰς τὸ μαντεῖον 
ἐπίδοτε τὰ εὐτελῖι δῶρα τῷ ἱερεῖ, λέγοντες αὑτῷ, ὅτι 
Αἰγύτιτιοί ἔσμεν, καὶ Άλθομεν ἑπερωτῖσαι τὴν Ilu- 
θίαν. xa ἐκ τοῦ µέχους τῆς ὁδοῦ ἑληθαργήῆσαμεν 
δ.ὰ «t ἤλθομεν ἑπερωτῆσαι f| αἰτῆσαι ' ἀλλ᾽ εὖξει 
καὶ ἑπερώτησον τὴν θὲὰν διὰ τί Έλθομεν. Καὶ εἰ plv 
εἴπη ὑμῖν, At τί ἤλθετε; δότε xai τὰ βασιλικὰ 
δῶρ, xa εἴπατε τῷ ἱερεῖ μαθεῖν el νιχῶ «v βασιλέα 
Πε ασῶν 15v Κῦρον. Οἱ 6k λαθόντες τὰ δῶρα ἀπῆλθον 
εἰς A:lgoug εἰς τὸ ἱερὸν, καὶ ἔδωχαν τὰ δῶρα τὰ 
εὐτελῆ, χα) εἶπου ἑαυτοὺς Λἰγυπτίους, xat, ὅτι Ἐλη- 
θαργέσαμεν διὸ ἤλθομεν. Καὶ ἀχούσας ὁ [197] ἱερεὺς 
ἐξεπλάγη, xai δεξάµενος τὰ δῶρα τὰ εὐτελη V, εἰςσ- 
ελθὼν ηὔξατο, καὶ ἔλαθε τὴν ἀπόχρισιν ταύτην παρὰ 
τὶς Πωθίας ' ὐἶδα ψάμμου τὸν ἀριθμὸν xai µέτρα 
θαλάττη: ' o9 λαλέοντος δὲ ἀχούω xal χωφοῦ ζυν- 
(nut. Παίζειν (432) δὲ µε πειρᾶται Κροῖσος ὁ βασι- 
λεὺς χαὶ οἱ τούτου Λυδοί. Καὶ ἐξελθὼν ὁ ἱερεὺς 
εἶπεν αὐτοῖς: Οὐκ ἑστὸὲ Λἰγύπτιοι, ἀλλὰ Λυδοί’ xal 
οὐχ ἑληθαργήσατε, ἀλλὰ παΐκοντες τὰ θεῖα εἰρῆ- 


p χατὲ ταῦτα. Καὶ ἐπ'δέδωχεν αὐτοῖς γράγας τὸν χρῃ- 


σμὸν ἐν διπτύχοις εἰς τὸ εἰδέναι Kpotaov τὸ θα”μα. 


ΥΑΙΗΙΑ LECTIONES. 


* Δέλφους ος. bis. διὰ omn. Cedrenus. 


5 óóze Ch., Cedrenus; δῶὣρα Ox. 


M τὰ εὐτελτ. εὐτελε Us 


ED. CUILMEADI ΝΟΤΑ. 


(42) Παίτην δὲ µε πειρᾶται. Ox. Oraculum hoc 
iutegrum habetur apud llerodotum lib. i, his ver- 
bis : 

Οἶδα δ᾽ ἐγὼ φάμμου v ἀριθμὸν, καὶ µέτρα θαλάσσης, 
Καὶ χωφοῦ συνίηµι, καὶ οὗ φωνεῦντος ἀχούω. 

'OGuf, μ’ ἐς φρένας ἡλθε χρατειρὴ ofa. χελώνης 
Ἱψομένης ἐν γαλκῷ ἂμ᾽ ἀρνείοισι χρέέσσιν, 


"II χαλχὸς μὲν ὑπέστρωται, 422x5; ὃ ἐπίσσται. 
/Equoris est spatium, et numerus mili notus arena : 
Mutum percipio. fautis nihil audio vocem. 

Venit ad hos sensus nidor testudinis acris. 

Que simu! agniua coquitur cum carne lebete, 

ZEre infra strato, et stratum cui desuper aes esi. 


HODII NOT.£. 3 
(s) Ἰδιάζει εἰς ch» Μαραθίτιδα χώραν. labetur hzc fabu!a apud Hamart, ms. qui in. loco. scribit εἰς 


thv loot os ἰδιάνἒι χώραν. 
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Ἐκπλαγέντες δὲ cl ἁπελθόντες ἐπιδεδώχασι xal τὰ A tradidit, ut ὀγώςδις miraculum inde sciret. Le- 


Ka βασιλιχὰ δῶρα τῷ ἱερεῖ, εἰπόντες αὑτῷ, ὅτι 
Κροῖσος ὁ βασιλεὺς ἡμᾶς ἔπεμφεν, ἐπειδὴ πόλεμον 
ἔχει xp; Kopov, τὸν Περσῶν βασιλέα ἀλλὰ μάθε 
εἰ νιχᾷ αὐτόν. Καὶ εἰσελθὼν πάλιν ὁ ἱερεὺς xaY εὖ- 
ξαμενος ἔλαδε τὸν χρησμὸν τοῦτον. Κροῖσος "Άλυν 
αυταμὸν δ.αξὰς (45) [198] μεγάλην ἀρχὴν χαταλύ- 
δει. Καὶ γράφας χαὶ τοῦτον τὸν χρησμὸν ἐν διπτὺύ- 
qos, δέδωχεν αὑτοῖς ἀπενεγχεῖν τῷ μασιλεῖ Κροίσῳ; 
χαὶ ἀπέλυσεν αὐτοὺς. 


Ὁ δ προρῄττς Δανι]λ εἰσηλθε πρὸς τὸν βασιλέα 
Πιρσῶν Κῦρον ΄ χαὶ λέγει αὑτῷ ' Εἰπέ pot εἰ νιχῶ 
Κροῖσον τὸν βασιλέα Λλυδῶν. Καὶ ἀνεθάλετο 9? τοῦ 
εἰσεῖν ὁ Δανιήλ ^ xaX ἀγαναχτίσας xav αὐτοῦ ὁ βα- 


σιεὺς ἔδαλεν αὐτὸν εἰς λάχχον λεόντων (44). Καὶ B 


μαθὼν ὅτι οὐδὲν ἔπαθεν ὑπὸ τῶν θηρίων, ἀνήνεγχεν 
αὐτὸν χαὶ προσέπεσεν αὑτῷ λέγων Ἠμαρτον εἰς σέ; 
à εὖξαι τῷ Θεῷ 5' σου, xaY εἰπέ pot εἰ δύναμαι 
ἀντιστιναι τῷ ἅρπαγι τούτῳ xal ὑπερηφάνῳ Κροί- 
(y, ὅτι πᾶσαν τὴν γην ὑπέταξε, καὶ οὐχ ἑχορέσθη, 
: Kal ὁ Azvit). εὐξάμενος εἶπεν αὐτῷ, ὅτι Nix τὸν 
Kpolsov xai λαμθάνεις αὐτὸν αἰχμάλωτον. ΠΞρὶ σοῦ 
Tip εἶπεν ὁ θεὺς ὁ ποιῄσας ** πάντα τὰ ὁρώμενα 
:87:3 διὰ τοῦ Xpocf, cou Hoatov*t)OO0toc Aéyec Κύ- 
poc à 85 c τῷ χριστῷ pov Κύρφῳ, οὗ ἐκράτησα 
τῆς δεξιᾶς αὑτοῦ coU. ἐπακοῦσαι ἔμπρεσθε» ab- 
' tov ἔθνη, καὶ lcziv βασιλέων διαῤῥήξω” ἀνοίξω 
ἔμτρεσύεν αὑτοῦ θύρας [199], xal πὀ.ῖεις ov συγ- 


πλεισθήσονται. Ἐ γὼ ἔμπροσθεν αὐτοῦ ποπορεύ- σ 


σοµαι καὶ ὅδρη ὁμα-ιῶ καὶ θύρας χα.ἰκᾶς συ»- 
tpfe καὶ μοχ.οὺς σιδηροὺς συγχ.]άσω, καὶ 
δύσω σοι θησαυροὺς σκοτειγοὺς, ἀποχρύφους, 
ἀοράτους ἀνγοίξω σοι, Tra γ}ῷς ὅτι ἐγὼ Βύριος 
d θεές. Εγὼ ἐγείρω αὐτὸν μετὰ δικαιοσύνης, 
αᾶσαι αἱ ὁδοὶ αὐτοῦ εὐθεῖαι. Αὐτὲς οἰκοδομήσει 
tiv αό.] µου xal τὴν αἰχμα.]ωσίαν τοῦ «Ἰαοῦ 
pov ἐπιστρέγει οὗ μετὰ «Ἰύτρων, οὐδὲ μετὰ δώ- 
gur* εἶπε Κύριος ὁ θεὸς Σαθαώθ. 

Ὁ δὲ βασιλεὺς Κῦρος, ἀχούσας ταῦτα, ἔπεσε πρὸς 
οὓς πόδας τοῦ Δανιηλ λέγων Ζῇ Κύριος ὁ θεός 
60», ἐγὼ ἀπολύσω Ex τῆς ἐμῆς γῆς τὸν Ἱσραὴλ, ἵνα 
λετρεύσωσι τῷ Θεῷ αὐτῶν iv Ἱερουσαλήμ. Καὶ 
ἐπιισάμενος παρετάξατο τῷ Κροίσῳ. 

Ὁ δὲ βασιλεὺς Κροῖσος, ἁχούσας τὴν τοῦ χργσμοῦ 


ἀπέχριτιν, ἐξτλθε χατὰ Κύρου μετὰ δυνάμεως πολ- , 


ὃς xai παρῆλθε τὸν "AXuv, ποταμὸν «T; Καππα- 
doxíz;. Καὶ συνέχρουσε Κύρῳ, χειμῶνος ὄντος µε- 


D Croesus 


g»ti autem attoniti, dona etiam pretiosiora ill 
sacerdoti obtulerunt , diceutes : Crassus res no- 
ster cum Cyro, Persarum rege, bellum habiturus 
est: nos itaque misil consultum an superior 
evasurus sit. Sacerdos itaque iterum iugressus, 
et precatus, loc tulit responsum : Croesus, Haly 
fluvio trajecto, 156 imperium magnum evertit. 
Saeerdos autem responsum etiam boc, tabulis 
inscriptum ,. dedit cis, regi Crasso. deferendum : 
eosque sic dimisit. 

Daniel autem propheta ingressus est ad Cyrum, 
Persarum regem; qui dixit ci * Scirea te vellem 
utrum ego Crosum, Lydorum regem, devicturus 
sum, necne. Cumque Daniel responsum differret, 
iratus rex, projici eum jussit in foveam leonum. 
Edoctus vero eum nihil a leonibus perpessum, 
educi euin jussit; et ad pedes ejus procidens : In 
te (inquit) peccavi, sed Deum tuum invocato, οἱ 
dicas mihi an ego vires sustinere possim rapacis 
liujus et superbi Croesi , qui terra tota occupata, 


"necdum satiatus est. Daniel itaque Deum precatus, 


respondit ei : Et Croesum vinces, et ipsum capti- 
vum habebis. De te cuim Deus, qui visibilia ως 
omnia condidit, per prophetam suum l1saiam | ista 
locutus est : Sic dicit Dominus uncto meo Cyro, 
cujus apprehendi dexieram, ut obediant aute. f.ciein 
ejus gentes; εἰ robur regum diffiiugam ; a, eriam 
ante eum porias, et trbes non. claudeutur. | Ego 
ante illum ibo, et montes complanabo, porlas areas 
conteram, et vectes ferreos confriugam ; et. dabo 
tibi thesauros Lenebrosos, absconditos οἱ invisibiles 
aperiam libi; ut. scias quia ego Dominus Deus. 
Ego suscito illum cum justitia : omnes 157. vie 
ejus recte. Ipse edificabit urbem meam, εἰ capti- 
vitatem populi mei dimittet siue pretio aut mune- 
ribus : dixit Domiuus Subaoth. 


ας uhi audisset rex Cyrus, Danielis ad pedes 
procidit, et : Vivit, inquit, Dominus Deus tuus ; 


' ego dimittam ex regno meo populum Israeliticuim; 


ut Deum suum colant lieiosolynis. Tuin exerci- 
"tum suuin contra Crassum. eduxit, 

autem, audito oraculi respouso, in 
Cyrum egressus cst, ingenti cuim exercitu. Tra- 
jecto autem. llaly, Cappadocise fluvio, cuin Cyro 
congressus est, u:ulta tum hieme : ab eo vero de- 


VARIAE LECTIONES. 


9 ἀνεθά)ετο. ἀνεδάλλετο Cedrenus. *! τῷ θεῷ Ch. Cedrenus, τοῦ θεοῦ Ox. 
5ο χριστῷ Ch., χρηστῷ Ox. Conf. Isaac cap. xtv. 


Cedr eno, ἑπρίησας Ox. 


" ὁ noa; Ch. cum 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(45) Κροῖσος "AXuv ποταμὸν διαθάς. Ποταμὸν hic 
frastira inseritur, inetrique rationem interturbat. 
Oraculum hoc inter Oracula inetrica, a Jo. Opso- 
peso collecta, sic se habet : 


Κροῖσες "Av: διαθὰς peráAnv. ἀρχὴν καταλύσει. 


(44) "Εδαλεν αὐτὸν εἰς λάχχον λεόντων. Imo nec 
ob lianc causam, ncc. ab hoc rege, sed a Dario 
Medo, Babhyloniie rege, in foveam. leonum con- 
jeclus est Daniel. Vide Dan. cap. v. 


ΠΟΡΙΙ ΝΟΤΑ.. 


(s) Ἡσᾳῖου, Sic quoque Hawartolus. 
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liabuit : verum ab amnis exundatione impeditus, 
nec fugere potuit, nec trajicere. lpse itaque vivus 
captus est; quadringenta etiam millia militum 
ceciderunt: superstites vero Cyrus, cum Croeso 
ipso, eaptivos adduxit. Eum vero in tripode li- 
gneo positum, exercitui: suo triumphandum ργα- 
buit: deinde in Persidem eum abduzit. Ista vero 
scriptis mandarunt Thales, Castor, et Polybius, 
scriptores sapientissimi : εἰ post hos, Herodotus 
historiographus : sicut ct sapiens Theophilus in 
Chronographia sua tradidit. 


Cyrus autem, rex. Persarum, in regnum suum 
Feversus, quoscunque ex populo lIsraelitico capti- 
vos habuit, liberos esse jussit, 158 et, Zorobabele 
duce, Hierosolymam repetere. Du: autem tribus, 
cum dimidia, virorum scilicet cum uxoribus libe- 
risque quinquagiuta millia (quia ita ipse volue- 
rant, nempe metuentes sibi a circumvicinis gen- 
tibus), in Perside remanserunt. Reliquae autein 
wibus novem, cum dimidia, in. patriam suam 
redierunt : sicuti scripsit Timotheus chronogra- 
phus. Liberati autem suut Judzi, Daniele impe- 
Lraute., . 

Everso autem. Lydorum regno, Samii, ma- 
ris imperio potiti, regionibus istis ἱπρογίτα- 
runt : quod cum postea temporis Cyrus, Persarum 
rex, intellexisset, arma contra eos movit, com- 


JOANNIS MALAL.E . 
victus, fuga sibi suisque consulere in animo Α Υάλονυ ᾽ xai ἑττηθεὶς ἠθέλησε φυγεῖν αὐτὸς καὶ τὰ - 
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πλίθη αὐτοῦ" xa πλημμυρήῄσαντος τοῦ ποταμοῦ ἐκ 
τοῦ χειμῶνος, οὐχ Ἰδυνήθη φυγεῖν οὐδὲ περᾶσαι 
καὶ ἑλήφθη αἰχμάλωτος αὐτὰλς xal τὰ πλήθη ἀὖ- 
τοῦ (45), χιλιάδες v'. Too; δὲ ζήσαντας ἐξ αὐτῶν ἔλα- 
6cv αἰχγμαλώτους ὁ Κῦρος 5’ ἅμα Κροίσῳ. [200] Καὶ 
τήσας αὐτὸν ἐν ξυλίνῳ τρίποδι Ev ὕψει δεδεµένον 
ἑθριάμδευσεν αὐτὸν τῷ στρατῷ αὐτοῦ. Καὶ ἔλαβεν 
αὐτὸν xaY χατήγαγχεν Ev Περαίδι. Ταῦτα δὲ ἑστόρησαν 
οἱ σοφώτατοι Θάλης 55 xai Κάστωρ xol Πολύδιος 
συγγραφάµενοι, xai μετ αὐτοὺς Ἡρόδοτος (40) ὁ 
ἑστοριογράφος (u)* ἄτινα xal ὁ σοφὺς Θεόφιλος ἔχρο- 
νογράφτσεν. 

'0 δὲ Κῦρος ὁ βασιλεὺς Περσῶν ἀπέλυσεν Ex τῆς 
αἰχμαλωσίας τοὺς υἱοὺς Ἱσραὴλ πάντας εὐθέως ἢ 
μόνον τὰ βασίλεια αὑτοῦ χατέλαθεν ἐπὶ Ἱεροσόλυμα 
μετὰ Ζοροδάδελ ἐξελθεῖν, ΣχΏπτρα 5" δὲ δύο ἥμισν, 
ἄνδρες καὶ γυναῖχες καὶ παιδία, τὸν ἀριθμὸν μυριά- 
δες πέντε, ἔμειναν εἰς τὰ Περσιχὰ ἰδίᾳ προαιρέσει, 
φυθηθέντες τὰ ὄντα ἕἔθνη πέριξ. Τὰ δὲ ἑννέα Ἴμισν 
ἐπανἍλῆον (47), καθὼς Τιμόθεος ὁ χρονογράφος συν- 


εγράψατο. ᾽Απέλυσε δὲ αὐτοὺς τοῦ Azv:ibÀ alvf- 


missoque cum iis ργιρ]ίο navali, victus, in fugam (c 


verlitur : et in terram suam reversus, interem- 
ptus est. Cujus inter Cyrum et Samios belli hi- 
sioriam sapientissimus Pythagoras Samius con- 
texuit: qui et auctor. est Cyrum in ipso bello 
occubuisse. liec autem omnia Africanus in 
Chronographia sua scripta reliquit. 

Cyro successit in reguo Assyriorum filius ejus 
Darius, qui et Cambyses ; et post hunc, alii plures. 
Temporibus autem regis Darii , filii Cyri, floruit 
inter Grz:cos Ánoximander philosophus. Docuit is 
terram mundi tolius esse centrum ; solem vero 
ips» terra. nihilo minorem esse; aerem autem rc- 


σαντος αὐτόν. 


Μετὰ 65 τὸ ἀπολέσθαι τὴν βασιλείαν τῶν Λυδὼν 
οἱ Σάµιοι [901] θαλασσοχρατήσαντες ἑδασίλευσαν 
τῶν μερῶν ἑχείνων. Καὶ ἀχούσας μετὰ χρόνους 
Κ Όρος ὁ βασιλεὺς Περσῶν, ἐπεστράτευσε χατ᾽ αὐ- 
τῶν, xgl συμθαλὼν αὐτοῖς ναυμαχίᾳ πολεμῆσας 
ἐττήθη xai ἔφυγε, χαὶ ἐλθὼν εἰς τὴν χώραν αὐτοῦ 
ἑσφάγη (48): περὶ οὗ πολέμου Κύρου xal τῶν Σα- 
µίων ὁ σοφώτατος Πυθαγόρας 6 Σάμιος συνεγρά- 
qaxo* ὅστις χα) εἶπεν αὐτὸν Κῦρον τεθνάναι εἰς τὸν 
πόλεμον. Ταῦτα δὲ πάντα χαὶ ὁ σοφὺς ᾿Αφϕριχανὺς 
ἐχρονογράφητε. | 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Κύρου ὁ νἱὸς αὐτοῦ Δα- 
ρεῖος ὁ xal Καμθύστς χαὶ ἄλλοι πολλοὶ ἐδασί- 
λευσαν ᾿Ασσυρίων (49). Ἐπὶ δὲ τῶν χρόνων τῆς βασι- 
λείας Δαρείου, τοῦ υἱοῦ Κύρου, ἐφιλοσόφει map 
ἛἜλλησιν Αναξίμανδρος. "Όστις εἶπε τὴν γῆν µέσην 
εἶναι τοῦ παντὸς χόσµου, καὶ τὸν ἥλιον οὐχ ἑλάττω - 


rum onmniuu esse principium, ex quo omnia or- p τῆς γῆς ὑπάρχειν, ἀρχὴν δὲ τῶν πάντων &£pa ἓξ 
VARI/E LECTIONES, 


"^ Κύριος Ox. 


55 θάλης. V. Bentleius, p. 71. "* σχῆπτρα Cli., Cedrenus, σχΏπτρον Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(45) ἘἙλήφθη αἰχμάλωτος aóthg, xal τὰ πλ/θη 

αὐτοῦ. Cedrenus habet, χαὶ ἀπώλετο τὰ πλί{θη 
αὐτοῦ, quod οἱ in Nostro supplendum videtur. 
.. (46) Καὶ μετ αὐτοὺς Ἡρόδοτος, Forte scriben- 
duin. μετ ajzoic* Herodotus enim Polybio saltem 
Castoreque antiquior; forte etiam auctoris nostri 
Thalete hoc, si tnodo idem sit hujus Thales cum 
Thalto illo ab Africano citato ; quod. facile credi- 
derim. Vid. Voss. de Hist. Grecis. 

(47) Τὰ δὲ ἐννέα fisv ἐπανῆλθον. lino dua tan- 
tum tribus, Jude scilicet et. Benjainini, Judiehun 
repetierunt ;. reliqua x in Perside reinauserunt ; 


uti teataturJosephns, Antiquitat. Judaicar. lib. x: 
Δ.ὸ xol δύο φυλὰς εἶναι συµθέθτχεν ἐπί τε τῖς 
Ασίας xai τῆς Εὐρώπης Ῥωμαίοις ὑπαχουούσας: 
αἱ δὲ δέκα φυλαὶ πέραν εἰσὶν νὐφράτου, ἕως δεῦρο 
μυριάδες ἄπειροι, etc, 

(48) Καὶ ἐλθὼν εἰς τὴν χώρον᾽ αὐτοῦ, ἑσφάνν. 
Alii Cyrum, illato Massagetis Scythis bello, 4 Tu- 
Ii»yride, eorum regina, interfectum voluut, Vide 
Jusiin. et Herodot. lib. 1; Euseb., alios. 

(49) "AXXot πολλοὶ ἐθασίλενσαν ᾿Ασσυρίωνι Scr. 
Περσών, a Cyro enim regnum ad Persas transla- 
lum est. 


Π0ΟυΗ NOTE. 


(η) Καὶ µετ αὐτοὺς Ἱ]ρόδοτος ὁ ἱσταριωγράος. 
Cliliueadus corrigit μετ) αὐτοῖς. Veruin. niliil τμι- 


Lindum ; floruit enim longe post Polybiuin fHerodc- 
Qus quidiin ab antiquo alius historicus, 
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αὐτοῦ γενέσθαι xal τὰ πάντα εἰς αὐτὸν ἀναλύεσθαι. A tum. ducunt, et in quem resolvuntur, Spiritum 


Καὶ τὸν τοῦ ἀνθρώπου φυχην ἀερίαν καὶ τὸ πᾶν 
πνευμᾳ ἀπεφήνατο, µάταιον λογισμὸν πλάνης παρ- 
εισάχων. Καὶ τὰς ἱσημερίας δὲ xal τὰς τροπὰς 
αὐτὸς ἐξέθετο. Καὶ ὁ προειρηµένος δὲ Πνθαγόρας ὁ 
Σάμιος τἣν ἀριθμττιχῆην συνεγράφατο" xai δόγμα 
ςαρς!σίγαχεν Ἕλλησιν δοξάζων ἀσωμάτους τινὰς 
εἶναι [2093] ἀρχάς. Ταῦτα δὲ ὁ σοφὺς Τιμόθεος ἐν 
τοῖς ΣυΩράμμασιν αὐτοῦ ἀπεμντημόνευσεν. 

Εν δὲ τῇ βασ.λείᾳ Δαρείου, υἱοῦ Κύρου, πόλεμος 
ἰχωίθη ἀπὸ Αἰθ'όπων γατ αὐτοῦ : οἵτινες χαχῶς 
αὐτὸν ἔφερην. Τοῦτο δὲ γνόντες οἱ ἐν «Tfj Μίξων 
1501 χατοικοῦντες Ἰουδαῖοι, ἀφέντες χατέλαξον τὴν 
Ἱερουσαλίμ. $» 6b πληθος πλὺ Ἰουδαίων. Καὶ 
μαθὠντοῦτο Δαρεῖος ὁ Κύρου, ἀπέστειλε τὸν στρατ- 


fv αὑτοῦ γατ) αὐτῶν ὀνόματι Ὁλοφέρνην μετὰ B 


ἑννάμεως πολλῖς εἷς -ἆ Ἱεροσόλυμα. Καὶ ἐπολιόρ- 
xit 5h» Ἱερουσαλὴμ, χαὶ συνέθη τι φοθερὸν γενέσθαι 
τότε. Ἰουδὶθ γάρ τις ἣν γυνη "E6paía, καὶ ἐμηχα- 
γέσατ, ἆατὰ τοῦ ἐξάργου Περσῶν Ὁλοφέρνου., προσ- 
totn-b οὖσα ὡς τὸ ἕἔθνος, «πσὶ, τῶν Ἰουδαίων θέ- 
1θυσα προδοῦναι. Καὶ παρεγένετο πρὸς αὐτὸν χρ.- 

fuv: xa ἑωρακὼ. αὐτῃης τὴν εὐμορφίαν ὁ 

Ὠλορέρνης, elg ἔρωτα αὐτῃς ἑνέπεσε Καὶ λέγει 
2719, ὅτι Mr ó£va ἑάσης ἐνταῦθα εἶναι ἔγγιστά µου 9! 
δύ ἐμὲ, ὅτι ἐπέρχονταί µοι πορνεῦσαί µε Δουλόμενοι 
χαὶ τεισθεὶς µόνυς μετ αὐτῆς διηγε. Τρεῖ: δὲ αὕτη 
τροσχαρτερῄσασα αὐτῷ ἡμέρας, ὡς χαθευδει pei 
αὐτοῦ νυχτὸς (50), ἐγερθεῖσα τὴν xeqa tv αὐτο7 ἀφεί- 
λετο' xai μέσης νυ»τὸς ἐξελθοῦσα διὰ τοῦ παραπυ- 
Ms» εἰστλθεν cl; τὰ Ἱεροσόλυμα, τὴν χεφαλῆν αὐτοῦ 
βαστάζουσα. Καὶ [203] ἐπέτρεφε τοῦ κρεµασθτναι 
&itfjv * πλησίον yàp τοῦ τείχους δι’ αὐτῆν τὸν πα- 
συλεῶνα αὐτοῦ ἔστησεν ὁ Ὁλοφέρνης.Λαθόντες οὖν οἱ 
Ἱοδαῖοι παρ) abs; τὴν χεφαλὴν εἰς κοντὸν Ezávo τοῦ 
τειχους ἔπτξαν πρὸ αὔγους 55, ἐπιδεικνύντες αὐτὶν 
τῷ σοτρατῷ αὐτοῦ. Πρωῖας δὲ γενομένης, ἑωραχότες 
€ Πέρσαι thv χεφαλὴἣν ᾿Ολοφέρνου χοντευθεῖσαν, 
ὑπενότσαν 33 ὅτι διό δυνάμεώς τινος τοῦτο ἐγέ- 
vto (51) xal ἔφυγον ᾿ xa διελύθη ὁ πόλεμος, xo 
vYixn» ἔλαθον οἱ Ἱουδαῖοι χατὰ Περσῶν. Ταῦτα δὲ ἐν 
t2 Ἑδραϊχαϊς ἐμφέρεται Γραφαῖς (52). Ταῦτα δὲ 
Εἰριναῖος ὁ σοφὸς συνεγράψατο. 

M:-à δὲ τόν βασιλείαν Δαρείου ἐθασίλευσεν Ἄσσυ- 
po» Ἀρταξέρεις (53) ' καὶ Νεεμίας ὁ ἱερεὺς ὁ vy 
ἐκ τοῦ σπέρματος Δαθὶδ, παῤῥησίαν ἔχων πρὸς 
αὐτὸν, ἑδυσώπῃησε τὸν ᾿Αρταξέρξην. ἠγάπα γὰρ 
£735), ὅστις χαὶ ἄρχειν αὐτὸν τῶν εὐνούχων ἑποίτ- 


praterea quemcunque, ipsamque adeo animam 
humanam aeriam esse, affirmavit; futiliter satis 
εἰ inepte philosop''atus. 159 /Equinoctia etiam 
solstitiaque exposuit. Antedictus Pythagoras Sa- 
mius  arithmeticam conscripsit 2 dogma etiam 
illud, de principiis incorporeis, in Graeciam in- 
troduxit, Scripta antem. reliquit ista. sapiens Ti- 
motlieus, in Commentariis suis, 

Eodem regnante Dario, Cyri filio, bella contra 
eum movebant /Ethiopes, ipsumque graviter vexa- 
bant : quod ubi rcscivissent Judei Mediam in- 
colentes (quorum. quidem ingens erat multitudu), 
Media relicta, Hierosolymam repetebant, Hoc au- 
tem ubi Dario nuntiatum est, Holopheraem, du- 
cem suum, magno cum exercitu, adversus Iliero- 
solymam misit; qui et. urbem obsidione cinxit. 
Accidit eo tempore admirandum quoddam facinus. 
Mulier quacdam erat Hebraea, nowine Judith, quie 
Motoplherni, Persarum duci, struxit — insidias. 
Mulier autem prz se ferebat, prodere se ei velle 
Judaeorum gentem; ideoque secreto cum adiit, 
Holophernes vero, forma ejus conspecta, amure 
ilius captus est. Juditha vero eum monuit. ne 
quem suorum circa se ipsam esse permitteret, 
castitatis sue ab iis periculum causata. Holopher- 
nes itaque fidem ei adbibens, solus cum ea vixit. 
Camque per tres dies apud eum commorata fuis- 
set, inter dormienduin cum illo, mulier assurgens, 


C ciput ei amputavit; media deinde nocle per po- 


Sicam egressa, caput ejus llierosolymas secum 
deportavit. Prope enim ipsius urbis mania, Ju- 
άν causa, tentoriuin 160 suum fixcrat. Holo- 
plernes. Judei autem caput ab ea accipientes, conto 
impactum, e muro anteluculo. extulerunt, osten. 
tantes. illud flolophernis exercitui. Aurora autem 
illucescente, Persz, Hlolophernis caput conto im- 
positum conspicientes, effectumque hioc a numine 
quodam existimantes, terga dederunt: atqse sic 
dissolutum est bellum, Judzis contra Persas vi- 
cloria potitis : uti hoc coustat ex Seriptu:a [16- 
braica. H:ec etiam sapiens Irengus memori man- 
davit. 

Dario successit in regno Assyriorum Artaxer- 
xes. Neemias autem sacerdos , ex semine Davidis, 
qui apud regem plurimum poterat ( sunune euim 
sibi charum habuit, ipsumque adeo eunuchis suis 
prifecerat), impetravit ab eo uti, libertati sui 


ΥΑΠΙ LECTIONES. 


8 iso. σου Cedrenus p. 159A. ὅδαῦγους. αὐγοῦς Ox..." ὑποενότσαν Ox. - 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(20) Ὡς χαθςύξει μετ) αὐτοῦ νυγχτύς. lac aliter 
Barrantur. Juditbze lib. cap. xin. 

(61) Δ.ὰ δυνάμεώς τινος τοῦτο ἐγένετο. Δύνα- 
5 pro spiritu quodani, seu. dirrone, uti alias 
&*pius apud Nostrum, hoc loco sumitur, 

193) Ἐν ταῖς Ἑρραϊκαῖς Γραφαῖς. Nilil minus : 
übrüm enim. Juditli ebrium Juda onllum. un- 
quan ba! uerunt. Vide Scalig. in Euseb. ο. p. 89. 


(13) Ἐδασίλευσεν ᾿Λσσυρίων "Apza£igErg. ἊἎσ. 
συρίων eliam supra, pro. Περσῶν ponit. Οἱ] 
Artaxerxes ille, cujus pincerna Nehlemias erst, qui 
et. Mnemon cognominatus. est, post. Cambysem 
quidem, quem Noster. Darium. lic νου, Persis 
in peravit, non (àmen.— in i:edioate, sed. interjectis 
reg:Lus aliis sex. 


ο 


JOANNIS MALAL/E 
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resiilu'us et. pecuniis. instructus, nulteretur. ad A σε (54)* xat [201] 3afiov γρήµατα πολλὰ ἔπεισεν ** 


Wierosolymarum ruinas instaurandas.. Erat. enim 
lz:c prima urbis Mierosolymitang captivitas; 
prima etiam templi eversio. Neemias itaque di- 
missus, lMierosolymas rediit, et ruinas ejus ex- 
citavit; plateas ejus ampliores fecit, urbeuque 
adeo totam in. melius redegit: qux: quidem de- 
seria erat per annos Lxx. Tum ctiam et templum 
in-tauratum est: eujus secunda fabrica spatio xL 
aunorum absoluta est. Sed οἱ Artaxerxes etiam, 
primoribus suis quibusdam ad id adductus, Ju- 
daos ctiam reliquos in patriam suam remisit. Li- 
berum — itaque cuique fuit 161 Herosolymas 
redire cum Esdra propheta; quem et ducem ha- 
buerunt : quin etiam. saera. reddebantur vasa; 


libri etiam  sacerdotales, quicunque inveniri po- B 


tlerant: eorum vero qui non inventi erant, E-dras 
ipse, ex memoria sua, describendi copiam fecit. 

llis temporibus Macedonia regi parere éanpit. 
Regnavit illic primus Cranaus, annis xxvi, et 
post eum alii xxi, usque ad. Philippum. Circa 
idem ορ floruerunt apiid. Grecos. philosophi 
οἱ poet», Sophocles, | Heraclides, Furipides , 
H«rodotus, Socrates etiam et magnus Pythagoras. 
Temporibus autem. supra memoralis, natus est 
Hercules, in Lato. Thebarum ; genus ducebat is 
ab Mercule, Pici Jovis et Alcmen:e filio. 1n llispa- 
nia enutritus est; unde, cum virilior factus es- 
set, in Italiam, cavens sibi ab. Eurysthieo rege, 
8C recepit : ubi regnavit per annos xxx viu. Uxorem 
habuit. Augen, Alei regis filiam ; Malim vero re- 
gnum vindicavit sihi, ut qui ex Jove Pico oriun- 
dus esset, Unde et, qui eum secuti sunt, ex ge- 
nere ipsius, lialie reges, statuas ei aureas et 
porphyreticas, et in Occidentis finibus posuerunt: 
quie et etiamnum stantes visuntür. 


169 Ab Ad:mo autem. usque ad hiec. tempora 
anni effluxerunt. MMMMMCCCI.X11. 

Post Artaxerxem. vero. Assyriis imperaverunt 
alii plurimi usque ad Darium secundum. 

Italie autem regnavit Telephus, Ilerculis ex 
Auge filius. Teleplio etiam successit filius ejus, 


ἁπολυθῖναι αὐτὸν xai ἀπελθεῖν τοῦ χτίσαι τὴν 
Ἱερουσα)ἣὴμ τὸν πορθηθεῖσαν ' πρώτη γὰρ αὕτη τῆς 
Ἱερουσαλὴμ ἅλωσις καὶ τοῦ ἱεροῦ χαταστροφἠ. Ὁ 
65 Νεεμίας ἀπολυθεὶς ἀνηλθεν εἰς Ἱερουσαλὶμ, xat 
üvfverpev αὐτὴῖν xal τὸ τεῖχος τῖς πόλεως, χαὶ τὰς 
πλατείας αὐτίς ἐποίητεν εὐρνχώρους, χαὶ βελτίω 
αὐτὴν χατέστησεν T» Υὰρ ἔρημος ἐπὶ ἔτη ο. Αὕτη 
fv d$ δευτέρα τοῦ ἱεροῦ ἀνοικοδομή. Ἐπληρώθη δὲ 
τὸ ἱερὸν δι) Στῶν μα’. Ὁ δὲ αὐτὸς Αρταξέρξης, παρα- 
χληθεὶς ὑπό τινων τῆς συγκλέτου αὐτοῦ, xal τοὺς 
ὑπολοίπ.υς Ἰουδαίους ἀπέλυσε, χαὶ εἴ τις ἐὰν Ἰδου- 
λέθη τότε ἀνελθεῖν εἰς τὴν Ἱερουσαλὴημ, ἀντλθε 
μετὰ Ἔσδρα τοῦ πρηφἡτου xai ἡγουμένου  ᾧτινι 
xaX τὰ ἱερὰ σκεύη ἔδωχε xal τὰς ῥίδλους τὰς ἱεριτι- 
χὰς τὰς εὑρεθείσας ὁ δὲ αὑτὺὸς Ἕσδρας τῶν μὴ εὖ- 
ϱᾳεθέντων ῥ.θλίων ἀπὸ ὑπομνήσεως αὑτοῦ Υράφεσθαι 
τὰ ὑπομνήματα ἐποίησεν. 

Ἐν δὲ τοῖς αὐτοῖς χρόνοις ἐθασίλευσεν ἡ Maxsbo- 
vla χώρα * £v f πρῶτος ἑδασίλευσεν ὁ K pavats *! (55) 
ἔτη χη’. Καὶ λοιπὸν ἐθασίλευσαν ἄλλοι ΧΥ’ ** ἕως 
Φιλίππου. 1σαν δὲ τότε τὰ τῶν Ἑλλήνων διδάσχον» 
τες φ'λόσοφοι καὶ «ποιηταὶ Σοφοχλῆς xal Ἡρακλεί- 
6r: «5 καὶ Εὐριπίδης καὶ Πρόδοτος xai Σωκράτης 
καὶ ὁ μέγας Ι]νθαγόρας. "Hv δὲ Ἡραχλῖς γεννηθεὶς 
ἐν τοῖ; προξιρηµένοις ἀνωτέρω [305] χρόνοις Ev Λατῷ 
της θτθαῖδος, ἐχ γένους ὑπάρχων '* τοῦ Ἡραχλέος 
τοῦ Ex τῆς ᾽Αλκμένης γαὶ τοῦ Πίκου *5 Διός" ὅστις 
ὀνετράφη Ev τῇ Ἱσπανίᾳ χώρα, χαὶ ἀνδρεῖος γενό- 


c µενος ἦλθε τότε ἀπὸ τῆς Ἱσπανίας ἐπὶ τὴν Ἰταλίαν, 


φυγὼντὸν Εὐρυσθέα βασιλέα" χχὶ ἐδασίλευσεν ἔτηλη. 
"Ὅστις ἔλαθε γυναῖχα την Αὖγην 56, τὴν ἸἈλέου 6v- 
γατέρα (06) βασιλέως! ἐδασίλευσε δὲ, ὡς Ex τοῦ γέ- 
νους χαταγήµενος τοῦ Πίχου Διός - ὅθεν χαὶ στέλας 
αὐτῷ χρυσᾶς καὶ πορφυρᾶς ἀνέστησαν οἱ Ἰταλοὶ xal 
θασιλεῖς, τοι ῥῆγες, Ex τοῦ γένους αὑτοῦ βασιλεύ- 
σαντες Ev τοῖς ἐσχάτοις τῆς Δύσεως pépsatv * αἴτι- 
νες στΏλαι ἕως τοῦ παρόντος ἵστανται. 

Εἱἰσὶν οὖν ἀπὸ ᾿Αδὰμ ἕως τῶν χρόνων τούτων 
ἔτη exp". 

Καὶ µετὰλ Αρταξέρξην ἐθασίλευσαν τῶν Ἄσσυ- 
ρίων ἄλλοι πολλοὶ ἕως Δαρείου τοῦ νεωτέρου (51). 

Ττς δὲ Ἰταλίας ἐδασίλευσεν ὁ υἱὸδς τοῦ Ἡραχλέος 
ὁ ἀπὸ src Αὔγης, ὁ Τήλεφος 6. Καὶ μετ αὐτὸν 


YARLE LECTIONES. 
* Επεισεν Cedrenus p. 159 B, ἐποίησεν Οκ. *! Κρανσός. Sic et'am Ced-enus p. 159 D. ** xy, 


xB' dicere dehehat. V. ad p. 22 A. 


ἑ Ἡραχλείδης. Scribe Ἡράχλειτος cum  Cedreno, Polluce, p. 144. 


δὲ bx γένους ὑπάρχων. τοῦ Ἡρακλέος τοῦ Ev τῆς ᾽Αλκμένης xat τοῦ Ilfjxou Διός, « Ista, qui: uncis inclusa 


sunt, desiderantur apud Cedreuum. ». Ch. 
€! Τήλεφος. Τελέδους Cedrenus. Vit. Bentlei, p. 73. 


65 [I5xou. Ox. ut solet. 


6 Aoxtv Ox. Sic οἱ infra. 


ED. CIIILMEADI NOTAE. 
(54) Καὶ ἄρχειν αὐτὸν τῶν εὐνούγων ἑποίησε. lta D νός. Caranus enim, non Cranaus, regni Macedonici 


etiam Cedrenus ; nisi quod, ro Nostri &oys:v, ili 
ἀρχΏν legatur, mendose. Unde tamen eunuchorum 
pra'fecturam. adeptus est. Nehemias? Artaxerxis 
quidem οἰνοχόος, pincerna, vel fortassis ápytotvo- 
γόος, ut Cedrenus alibi eum vocat, princeps pincer- 
narum erat, atque hinc procul dubio Neliemig prz- 
fectura a Grzculis recentioribus eflicta. est. 

. (99) Πρῶτος ἐθασί)ευσεν 6 Κραναύς. Scr. Kapa- 


prima jecit fundamenta. 

(56) Την ΑὀγΥην, τὴν ᾽Αλέου θυγατέρα. Cedrenus 
liabet τὴν Λύτθην, «ty ᾿Ατλέτου θυγατέρα, mendose, 

(57) "Αλλοι πολλοὶ ἕως Δαρείου τοῦ νεωτέρον. 
Δαρεῖος ὁ νεώτερος Nostro est Darius Νοθμις, ut 
infra apparet : inter quem tamen et Artaxerxem in- 
tervenerunt tantum Xerxes, qui mens. i1, et Sogdia- 
nus, qui mens, vii regnarunt. Vide Euseb. ct Hilvie. 
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ἑ6ασίχευσε» ὁμοίως ὁ υἱὸς αὐτοῦ, ὄντινα Λατῖνον A nomine Latinus. Reguum hic tenuit, per annos 


ἐχάλεσεν * ἑδασίλευσε δὲ ** ἐν τῇ χώρᾳ Exclvr) αὐτὸς 
Λατῖνος ἔτη η’, xai Ex τοῦ ἰδίου ὀνόματος τοὺς 
Κιτιαίους (58) χαλουμένους ἑπωνόμασε Λατίνους. 
Τότε [206] δὲ Alvela; ** ὁ ᾽Αγχίσου ὁ Φρὺς φεύ- 
qu? Ex τῆς πορθήσεως τοῦ Ἰλίου, τοι τοῦ Τρωικοῦ 
πολέμου, ἆπῖτλθεν ἐπὶ την Λιθύην πρὸς τὴν Φοίνισ- 
σαν Διδὼ, τὴν xai Ἐλισσάν. Καὶ ἑνδιατρίγας ἐχεῖ, 
λάθρα ἑάσας αὐτὴν ἔφυγεν, ὡς φοθηθεὶς τὸν Ἰάρύα "9, 
βασιλέα τῆς Ἀφρικῆς ' χαθὰ ΠΒεργίλλιος ὁ σοφὸς Ῥω- 
μαίων ποιητῆς συνεγράφατο. 'O δὲ σοφώτατος Σέρ- 
6o; ὁ ᾿Ρωμαῖος ἐν τοῖς αὐτοῦ συγγράµµασιν tz- 
έθετο, εἰπὼν ὅτι μετὰ τὸ τελευτῆσαι τὸν Alvelay ἔτη 
κολλὰ ἦν dj Διδὼ ἀπὸ πόλεως μικρᾶς λεγομένης 
Χαρτίµας (59), οὔσης τῆς παρἆλου Φοινίκης. µε- 
*a£) τῶν ὁρίων Τύρου xai Σιδῶνος. τις Διδὼ ἣν 
ς)ουσιωτάτη * ἔσχε δὲ ἄνδρα τινὰ ὀνόματι Συχαῖον, 
ὄνια χα) αὐτὸν πλοῦσιον σφόδρα. Τὸν δὲ αὐτὸν Σν- 
χαΐον ἐφόνευσεν, ὡς Χυνηγοῦντα, ὁ ἁδελφὸς τῆς 
Διδὼ ὀνόματι Πυγμαλίων, διαφθονούμενος αὐτῷ, ὡς 
«ολὺ εὐπόρῳ xai χελεύοντι πάση τῇ χώρᾳ ἑχείνη. 
"H3a» qàp οἱ δύο ἔφιπποι γαταδιώχοντες σύαγρον 
x1! βαστάνοντες βῄήναθλα (60): ἐχ τῶν ὁπ.σθίων 
οὖν ἐλθὼν ὁ Πυγμαλίων δέδωχε τῷ [207] Συχαἰῳ 
χατὰ τοῦ νώτου αὐτοῦ τῇ λόγχη, xat ἐφόνευσεν αὐτόν' 
Ív γὰρ γενναῖος ’ xai λαδὼν τὸ λείψανον αὐτοῦ ἔῤνι- 
(εν εἰς χρημνόν. Καὶ ὑποωστρέγας εἶπε τοῖς διαφέ- 
poostv αὐτῷ xal τῇ γαμετῇ αὐτοῦ, ὅτι ὡς χατεδίωχε 
v» σύαγρον χατεχρημνίσθη. ᾿Ηθούλετο 6i ὁ αὐτὸς 
Ἱωγμαλίων xai τὴν αὑτοῦ ἁδελφην φονεῦσαι καὶ 
λεθεῖν τὰ χρήματα πάντα. "Ητινι Διδὼ ἐφάνη ἓν 
ὁράματι ὁ αὐτῆς ἀνῆρ Συχαῖος xai εἶπεν αὐτῇ Φύγε, 
Μ σε φονεύσῃ Πυγμαλίων, δείξας αὐτῇ καὶ τὸν τό- 
ὧν τῆς πλτηγῆς. Καὶ λοιπὸν ἡ αὐτὴ Διδὼ λαθοῦσα 
ὧν ἕαυτῆς ἁδελφ)ν Πυγμαλίωνα, καὶ εὑροῦσα χαι- 
B, ἔκαθε πάντα τὰ χρήματα τὰ ἑαντῖς, xat fa- 
AN3a εἰς πληῖα μετὰ τῶν ἰδίων ἀνθρώπων αὑτῖς 
€7[003a ἀπέπλευσεν Ex τῆς Φοινίχης, xat ἆλθεν εἰς 
τὴν λιθύη», χώραν τῆς Αφρικῆς. Καὶ χτίσει ἐχεῖ 
Xv μεγάλην πἀνυ, ἣν ἐχάλεσε Καρτάγεναν "! * 
χαὶ ἐβᾳσ[λευσεν ἐν αὐτῇ, xal ἐχεῖ τελευτᾶ σωφρό- 
ως ζήσασα. " 

Ὁ δὲ Αἰνείας χρησμὸν λαθὼν ἀπέπλευσεν à) τῆς 
λιθύτς, ῥουλόμενος ἐπὶ τὴν Ἰταλίαν ἐλθεῖν. "Avé- 
μου δὲ ἐναντίου γενοµένου, ἐξεῤῥίφη μετὰ τῶν ἰδίων 
Ξλοίων πλησίον τῆς Σικελίας εἰς τὴν Καλαθρίαν àv 
πόλει λεγοµένη ᾿Αργυρίπτῃ, τῇ χτισθείση ὑπὸ Διο- 


xvi; quique antea. Scitini vocabantur, Latiaos 
eos, à nomine suo appellavit. 


Eodem tempore JEneas Phryx, Anchisz filius, 
post llii excidium bellumque Trojanum, fuga 
sibi prospiciens, Lihyaim profectus. est, ad Dido-. 
nem, qui et Elissa dicta est, a Phoanicib:s 
oriundam. Non diu autem ibi commoratus, Di- 
done relicta , clam aufugit; nempe metueus sibi 
ab larba, rege Africze : sicut Virgilius, sapiens 
Romanorum poeta, scriptum reliquit. Juxta autein 
ac Servius, sapientissimus Romanus, in scriptis 
suis tradidit, ita hoc inodo se res habet. Longo 
post /Eneam mortuum tempore, Dido erat; 


B oriunda quidem ex Charlima, exigua et maritima 


Picenici& urbe, que fines Tyri ct Sidonis inter- 
jacet. Erat autem hec opulentissima, sicuti et 
fuerat etiam. Sichzus, maritus ejus: 163 cui 
Didonis frater, Pygmalion, invidens ( tum. quod 
ditissimus esset, tum etiam quod onnem in 
exercitu regionem sibi subjectam teneret ), eum, 
inter venandum, trucidavit. Cum enim duo isti, 
venabulis instructi, equites aprum persequerentur, 
Pygmalion, tergo veniens, Sichzum (qui vir erat 
strenuus), dorso hasta transfixo,interfecit corpus- 
que ejus correptum, in praeceps dedit. Reversus 
autem a venatione, necessariis el uxori ejus retu- 
lit: eum, dum aprum insequeretur, preecipitem 
actum periisse. Habuit etiam in animo Pygmalion 
sororem suam e medio tollere, divitiasque ejus 
omnes Occupare. Sed apparuit per insomniuin 
Didoni Sichrus. conjux; qui monuit eam : Fuge, 
inquiens, ue te Pygmalion occidat : simulque 
ei vulneris locum osteudit. Dido itaque, tempus 
nacta opportunum, clain fratre, divitias suas om- 
nes congerit; quibus in naves conjectis, simul 
cum suis ex Phonicià fugiens, in Libyam, Africae 
regionem, pervenit; ubi urbe maxima exstructa, 
Carthaginem appellavil : ibique sedem regni cou- 
stituens , vitam pudice actam absolvit. 


4neas autem oraculo monitus a Libya solvit, 
jin ltaliam navigaturus : sed adversis jactatus 


D ventis, delatus est cuim classe sua ad Argyrip- 


pam, Calabrie urbem, non procul a Sicilia si- 
Aam. Conditorem habuit urbs ista Diomedem, 


VARIZE LECTIONES. 


* & δὲ Ox. 


! ** Αἰνείας Ch., Αἰνίας Ox. 
ia 
e 


τὸ Ἰάρθα. Scr. 'Iáp6av. 'lopbáv Cedrenus. Eudem fere modo 
omine cognomine variant libri Eutropii V. 9. 7! Καρτάχεναν. Χαρταγαίναν Ox. Conf. vol. ll, p. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(58) Too; Σχιτίνους χαλουμένους. Ox. llos Κτη- 
εαίυς vocal Cedrenus, nomine utroque ique 


ignoto. 
(39) 'Axb πόλεως μικρᾶς, λεγοµένης Χαρτίμα»ς. 
Cedrenus, ix μιχρᾶς πόλεως Χαρτιχῆς. Hanc ur- 
Clartam vocat, de Carthagine verba habens, 
qui eam ita dictam asserit a Cartha oppido, unde 
feit Dido, inter Tyron et Berithon : atque. hoc 
1411 ex historia Parnorum, uti ipsealibi testati. 


Ῥλτκοι. Gn, XCVII. 


(00) Καὶ βαστάξοντες βήναθλα. Βήναθλον vena- 
bulum, ut βηνάτωρ venator : atque hac recta est 
vocis hujus scriptura. Graci tamen recentiores 
Μένανλον scribunt, ex vocabuli scilicet. originis 
ignorantia, atque etiam ex characterum horum, 
U. et B, similitudine; in mss. enim codicibus, pra:- 
scriim antiquioribus, vix inter se. distingui pos- 
sunt. 
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''ydei filium: Tydeus autem , /Etolia oriundus, ab A µήδους τοῦ Τυδέως. "Όστις ὑπῆρχεν Αἰτωλὸς τῷ 


164 (Feo, JEtolorum rege, genus ducebat : qui 
uxorem habuit Eribeam, Tydei matrem. Eribosa 
autem fatis defuncta, uxorem duxit alteram, 
nomine Althzam : ex qua filium suscepit Melea- 
grum ; filiamque Dejaniram. Hanc juvenis quidam, 
Achelous, Posidonii fllius, qui Tydei ες consi- 
liariis fuit, desponsatam sibi habens, ante nu- 
ptias clanculum vitiavit: deinde vero OEneo, pa- 
tri ejus, dixit filiam illius se non alia conditione 
ducturum, nisi et regni administralionem etiam 
sibi concederet. Οπου vero renuente , Achelous, 
cum patre suo , bellum ei infert. Necessitate igi- 
tur adactus. OEneus, in auxilium sibi, ex Phthia 
regione , ducem strenuum, llerculem quemdam , 
qui Polyphemus dictus est, vocavit : cui etiam 
jn uxorem dare Dcjaniram filiam promisit. Poly- 
phemus itaque, cum exercitu veniens, in Posi- 
donium filiumque ejus Acheloum arma movit. 
jn ipso autem congressu, Polyphemus Posido- 
nium, Achelol patrem, gladio peremit. Unde poe- 
tx» fabulantur, Herculem Acheloi cornu avulsisse; 
paternum scilicet auxilium. Aehelous autem, ubi 
patrem cgsum vidit, fugam eques capessit, unde 
et eum llippocentaurum fuisse fingunt. Fugientem 
autem Acheloum. dum Polyphemus insequitur, 
conversus Achelous, 165 sagitta in eum emissa, 
juxta — mamillam vulnerat. Polyphemus autem 
Achceloum, dum Phorbam fluvium trajieit, sagitta 
vicissim petivit: quo confossus Achelous, ex 
equo in flumen. deturbatus, ibidem periit. Flu- 
men itaque istud. ιοί Acheloum ad hunc usque 
diem vocant : sicut. auctor est sapiens Cephalion. 
Polyphemus etiam , paucos posit dies, ex vulnere 
jn mamilla accepto , interiit. 


γένει, φέρων τὴν αυγγένειαν ἐκ τοῦ Οἰνέως, Baat- 
λέως τῆς Λἰτωλίας. Ὅστις Οἰνεὺς ἀγαγόμενος γυ- 


»ναΐκα ὀνόματι "Ep!6otav, ἔσχεν ἐξ αὐτῆς [208] τὸν 


Τυδέα. Kat ἑτελεύτησεν ἡ Ἐρίθοια, χαὶ Ἰγάγετο 
ἑτέραν γυωναῖκα ὀνόματι "AXO0alav* xal ἔσχεν ἐξ 
αὐτῖς τὸν Μελέαγρον καὶ θυγατέρα ὀνόματι Ατιάνει- 
pav. Νεώτερός τις ὀνόμάτι ᾿Αχελῷος "*, υἱὸς Πο- 
σειδωνίου, συγχλητικοῦ τοῦ Τυδέως, ἐμνηστεύσατο. 


Ὅ0 δὲ Αχελφος πρὰ τοῦ γάµου ἔφθειρε τὴν Δηϊάνει- 


pav λάθρα, xal μετὰ ταῦτα λέγει τῷ πατρὶ αὗττς 
τῷ Oivet* Οὐκ ἄλλως λαμθάνω τὴν θυγατέρα σου, εἰ 
μὴ παραχωρὲέσεις pov τὸ βασίλειόν σον διοιχεῖν. 
Ὁ δὲ οὐχ ἐπείσθη αὐτῷ χαὶ λοιπὺν avv τῷ ἰδίῳ 
«acp! ἀνττρεν ὁ ᾽Αχελῷος τῷ Οἱνεῖ xal ἑπολέμησεν 
αὐτῷ. Καὶ Ἱναγκάσθη ὁ Οἱνεὺς προτρέφασθαι ix 
τῆς Φθίας χώρας στρατηγχὸν γενναῖον, ᾿Ηρακλέα τὸν 
λεγόμενον Πολύφημον, συνταξάµενος διδέναι αὐτῷ 
τὴν ἑαυτοῦ θυγατέρα τὴν Δηϊάνειραν. Ὅστις κατελ- 
θὼν μετὰ τΏς ἑνόπλου αὑτοῦ στρατιᾶς 1 συνέδαλε - 
πόλεμον μετὰ Ποσειδωνίου χαὶ τοῦ υἱοῦ αὐτοῦ 
Αχελῴρυ. Καὶ εἰς τὴν συμθολὴν ξίφει ὁ Ι]ολύφημος 
τὸν Ποσειδώνιον ἀνεΏε, τὸν πατέρα Αχελῴου ' διὰ 
τοῦτο δὲ ἐξέθεντο οἱ ποιηταὶ ὅτι τὸ χέρας τοῦ "Agt- 
Ἰῴου ἀπέσπασεν ὁ Ἡρακλῖς, ὅπερ ὲστὶ τὴν πατρι- 
xt,» αὑτοῦ δύναμιν. Καὶ ἑωραχὼς τὸν ἴδιον αὐτοῦ 
πατέρα πξσόντα, φεύγει ἔριππος. Διὸ χαὶ Υράφουσιν 
αὐτὸν Ἱπποχέντανρον. Καὶ ἓν τῷ χαταδιώχειν αὐτὸ 
τὸν Πολύφημον Ἡρακλέα στραφεὶς τοςρεύει [209] αὖ- 


C τὸν χατὰ τοῦ μαστοῦ’ καὶ εὐθέως ὁ Ἡρακλῆς ἀντετό- 


ξευσε |209] τὺν ᾿Αχελῷρν, ὡς περᾷ τὸν ποταμὸν 
ὀνόματι φορθάν (61). Καὶ φιδλωθεὶς ὁ ΑἉγελῷος (62) 
χαττηνέχθη ἀπὸ τοῦ ἵππου elg τὰ ῥεῖθρα τοῦ ποτα- 
po9 καὶ ἁπώλετο. Καὶ µετεχλέθη ἕχτοτε ὁ αὐτὸς 
ποταμὸς ἀπὸ τῶν τῆς Αἰτωλίας χώρας ᾿Αχελῷος ἕως 


τῆς νῦν, καθὰ Κεφαλίων ὁ σοφ)ς ἐξέθετο. "O δὲ Πολύρημος Ἡραχλῆς ix τῆς πληγῆς τοῦ μαστοῦ μεθ» 


ἡμέρας τινὰς τελευτᾷ. 

Meleager autem, OEnei lilius, Tydei et Dejanire 
fiatler, egregium sane certamen obivit, aprum 
horrendum prosternens, in terra Calydonia. So- 
ciam vero facinoris babuit. Atalan!am, Schonei 
filiam : qux οἱ ipsa aprum sagittis prius percus- 
seral : regionem enim ean! omnem vastabat fera 
ista. Meleager autem apri interfecti exovium Ata- 
lante, cujus amore captus erat, dono dedit. 
Meleagro vero ad OEneum patrem reverso, occisi 


Μελέαγρος δὲ, ὁ τοῦ Olvét, υἱὸς, ἀδελφὸς δὲ τοῦ 
Τυδέως χαὶ Δπιανείρας, ἐποίησεν ἆθλον µέγαν ?* &y 
τῇ Καλυδωνίᾳ χώρα, φονεύσας χάπρον φοδερὸν, τῆς 
Αταλάντης τῆς θυγατρὸς τοῦ Σχοινέως οὔσης μετ 
αὐτοῦ; ἧτις προποιῄσασα τοξεύει τὸν σύαγρον (65) 
ἑλυμαίνετο γὰρ οὗτος ὁ θὴρ πᾶσαν τὴν χώραν ἐχεί- 
γην. Καὶ μετὰ τὴν ἀναίρεσιν 15 «oo θηρὸς τὸ δέρµα 
αὐτοῦ ἑγαρίσατο ὁ Μελέαγρος τῇ Αταλάντη, εἲς 
ἔρωτα αὐτῆς βληθείς. ᾿Απελθὼν δὲ 6 Μελέαγρος 


apri spolia sibi dari ab eo postulabat : ubi vero D τερὸς τὸν ἑαυτοῦ πατέρα Οἰνέα, [210] ἀπῃτήθη map: 


VARLE LECTIONES. 
τὰ γεώτερός τις, ὀνόματι ᾽Αχελῷος. « Legendum ἤντινα νεώτερός τις. Cedrenus, ἐξ ἧς ἔσχε τὸν 


Με)έαγρον, xaX th» Δηϊάνειραν, Ίντινα ἠρμότετο ᾿Ἀχελύος. » Ch. Ἀχελῶος Ox. semper. 
"5 ἀναίρησιν Ox. 


Cedrenus, στρατείας Ox. "* µέλαν Ox. 


15 στρατιᾶς 


ED. CIILMEAD! NOTAE. 


(61) ἸὈνόματι Φορέάν. Fluvium hunc Εὔηνον 
antea dictum asserit Cedrenus ; Plutiehus, The- 
stium a Thestio, Martis et Pisidices F. Stephanus, 
Thoas : Stephan. De urb. Αχελῶος ποταμὸς "Axap- 
νανίας. ἁτὸ ᾽Αγελώου ἑλθόντος ἐκ Θετταλίας μετὰ 
Αλχμαίωνος: ἐχαλεῖτο δὲ θόας ὁ ποταμός. 


(69) Καὶ φιθλωθεὶς ὁ ᾿Αχελῶος. Vocabulum Grze-- 


co-barbarum, apud Grecos recentiores frequenter 


usurpatum, a φίθλα, Lotinis fibula. Φιθλωθείςι 
Iransfixus ; φιθλοῦν, pro transfigere, supra ha- 
buimus, in Paridis a Phliloctete occisi historia, 
lb. v, p. 71: Τοὺς αὐτοῦ πόδας φιθλοῖ ἀπὶ τὰ 
σφυρὰ, pedes ejus juxta malleolos transfixi. 

(63) τις προποιῄσασα τοςθύει τὸν coa y pov. 1530. 
ctiam Jo. Tzetz. chil. 7, hist. 102. 


259 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. VI. 


21) 


αὐτοῦ τὰ νιχητέρια τοῦ θηρός’ xai μαθὼν ὅτι τῇ Α audisset Atalante illa flium dedisse, ira cor- 


Αταλάντη τὸ δέρµα ἐχαρίσατο, ὀργισθεὶς χατὰ τοῦ 
Mou νἰοῦ, ὃν εἶχε θαλλὸν Τὲ ἑλαίας, φυλαττόμενον 
παρὰ τῇ ἸΑλθαίᾳ τῇ ἑαυτοῦ μὲν γυναιχὶ, μητρὶ δὲ 
τοῦ Μελεάγρου, ὄντινα θαλλὸν τῆς ἑλαίας ἡ ᾿Αλθαία 
ἔχκυος οὖσα ἐπιθυμίήσασα ἔφαγε, xat χατακ'οῦσα τὸ 
Φύλλον τῆς ἑλαίας εὐθέως τεχοῦσα συνεγέννησε τὸ 
τῆς ἑλαίας φύλλον σὺν τῷ Μελεάγρῳ' περὶ οὗ χρη- 
αμὸς ἑδόθη τῷ πατρὶ αὐτοῦ τῷ Οἰνεῖ τησοῦτον χρό- 
vov ($v τὸν Μελέαγρον ὅσον χρόνον φυλάττεται '** (64) 
τὺ φύλλον τῆς ἑλαίας τὸ µετ αὑτοῦ γεννηθέν ' ὅπερ 
Φφύλλον ὀργισθεὶς ὁ Οἰνεὺς εἰς πῦρ ἔθαλε, xaX ἐχαύθη, 
ἀγαναχτήσας xarà τοῦ ἱδίου υἱοῦ' xal παραχρηµα 
ὁ Μελέαγρος ἐτελεύτησεν, ὡς ὁ σοφὸς Εὐριπίδης 
ἁρᾶμα 7! περὶ τοῦ αὐτοῦ Μελεάγρου ἐξέθετη. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν τοῦ Οἰνέως ἐδασίλευσε της 
Αἰτωλίας ὁ ἄλλος υἱὸς αὐτοῦ ὁ Τυδεὺς, ὁ πατὶρ τοῦ 
Διομήδους. Ὁ δὲ Διομήδης μετὰ τὴν τελευτὴν τοῦ 
Moo πατρὸς Τυδέως ἑδασίλευσε τῆς ᾿Αργείων χώ- 
pec, ἁγαγόμενος Ex τοῦ "Apyouc γυναῖχα ὀνόματι 
Διχιάλειεν. Καὶ ἀπονοηθεὶς ὑπέταξε τὴν ἑαυτοῦ χώ- 
pav τὴν Αἰτωλίαν, πολεμήσας αὑτούς' καὶ χατα- 
λύσας τὸ βασίλειον αὐτῆς καὶ ποιῆσας αὐτὴν ὑπὺ 
thv ᾽Αργείων βασιλείαν, τοῦτ) ἔστιν [311] ὑπὸ τὸ 
ἔδιον κράτος, χα) εὐθέως μετὰ τῶν Αχαιῶν ἑξώρ- 
g5ssv ἐπὶ τὸν Τρωϊκὸν πόλεμον. Kol ἐπανελθὼν 
μετὰ τὴν νίχην τῆς Τροίας ἐπὶ «5 ἴδιον αὐτοῦ ῥασί- 
Άειον oux ἐδέχθη ὑπὸ τῆς ἱδίας πόλεως f) τῆς συγχλή- 
ον αὑτοῦ, ἀλλ᾽ ἀντέστησαν αὐτῷ ἐν δυνάμει πολε- 


reptus, olive frondem , quam uxor sua, Meleagri 
mater, apud se servaverat, in ignem projecit. 
Althaa enim uterum ferens, olivz frondem sum- 
mopere expetivit : et fronde devorata, simul cum 
Meleagro, frondem olive e vestigio enixa est. 
Okneus vero, infantis pater, ab oraculo accepit 
filium tam diu in vivis futurum esse, 106 quam - 
asservatum habuerit οἰίνα frondem , eodem partu 
editam. Hanc. autem pater, ira in fllium concita- 
tus, in ignem conjecit: qua ignibus absumpta, 
Meleager statim efflavit animam : uti in dramate 
suo, de Meleagro isto, scriptum tradidit Euri- 
pides. 


B OEnco successit in ZEtolorum regno filius alter 


Tydeus, pater Diomedis. Diomedes vero, patre 
defuncto, Argivorum regnum obtinuit : uxore Ár- 
giva duetaà nomine ZEgialia: cmterum insania 
concitus, contra /Etolos arma movens, propriam 
ditionem subegit: /Etolixque regno dissoluto, 
Argivorum eam , quo ipse potitus fuerat, imperio 
subjecit. Inde cum Achzis, in bellum Trojanum 
profectus est. Troja autem eversa, in regnum 
Suum reversum, nec populus, nec primores eum 
receperunt; sed et armis ctiam eum depulerunt. 
Ubi autem didicisset uxorem JEgialiam  vit:e 
sue insidias struxisse (stuprata enim ea fuerat 
a quodam ex nobilibus ejus ; qui, una cum Hiace, 


μοῦντες. Μαθὼν δὲ ὅτι ἡ vovit αὐτοῦ ἡ Αἰγιάλεια ᾳ Nauplii filio, ejusdem etiam criminis participe, 


χατασχευά-ει αὐτῷ θάνατον, ὡς πορνευθεῖσα ὑπό 
τινος συγχλητικοῦ αὐτοῦ, ὅστις χαὶ ἀνθίστατο αὐτῷ 
χραταιῶς, ὁμοίως δὲ ἀχούσας ὅτι ἐπορνεύθη ὑπὸ τοῦ 
Oigxo; "* (65), υἱοῦ τοῦ Ναυπλίου, οἵτινες διὰ τὸν 
πρὸς αὐτὴν ἔρωτα πολλῷ σθένει ἀντεμάχοντο αὐτῷ, 
παθὼς ὁ σοφὸς Δίδυμος ἐξέθετο, προσεσχηχὼς δὲ ὁ 
Δυμήδης τοὺς ἠἡγεμύνας χαὶ πᾶσαν την ᾽Αργείων 
χώραν ἀνθισταμόνην αὑτῷ, μὴ δυνάµενος δὲ ἀπελθεῖν 
μηδὲ ἵ ἐπὶ τὴν Αἰτωλίαν, τὴν ἰδίαν αὐτοῦ βασιλείαν, 
ὡς Ἀύσας αὐτῆς τὸ βασίλειον, παραχωρίσας τὴν 
Hav αὐτοῦ βασιλείαν ἀνεχώρησεν, ἀποπλεύσας ἐπὶ 
thv Καλάδρίων 39 χώραν  χαὶ χτίζει πὀλιν ἐχεῖ πα- 
ῥαλίᾳν, Αν ὠνόμασεν Αργυρίππην, ὡς προγέγρα- 


ob /Egialie amorem summis viribus Diom:di 
obsistebat) : insuper etiam apud se recogitans, 
Argivorum duces totumque adeo populum 167 
hostes se habere , neque integrum sibi esse, in 
patriam suam /Eloliam redire, cujus imperium 
ipse dissolverat : regno suo relicto, in Calabriam 
navigavit; ubi urbem condidit maritimam, quam 
Argyrippam, uti diximus , appellavit; Beneventum 
hz nunc vocatur: sicuti hzec a sapiente Didyu:o 
narrantur. Ád hanc ipsam urbem ventis jactatum 
A&neam Diomedes humaniter et honorifice exce- 
pit : cujus etiam hospitio uisus est. ZEneas per to- 
tam hyemem. 


tun, τὴν μεταχληθεῖσαν Βενέθεντον (66) νῦν. Καὶ δεξάµενος τὸν Αἰνείαν ἐχριφέντα ἐν [212] τῇ αὐὑτῇ 
Srt χατέσχεν, àv πολλῃ τιμῇ xal θεραπείἰᾷ ἔχων αὐτόν ' χαὶ αυνδιηξεν αὑτῷ ὁ Αἰνείας τὸν χει- 


μῶνα. 


VARLE LECTIONES. 


1*0,425v. θᾶλλον Ox.sic et infra. "'*' φυλάττεται Cedrenus, φυλάττε-οθσ. 


1 δρᾶμα Ch.. δράµµα 


Ox. 3 Οἴαχος Bentleius p. 75, "Yaxcc Ox. 7" μηδὲ Cedrenus, píts Ox. ) Καλαδρίων. Κἀλαθρίαν 


Cedrenus. 


ED. CHILMEADI NOTA. 


Ilo14ov συν αθροισθέντων δὲ συαγρευτῶν àxeice, D 


Ἡ AraAdrrn πρώτη μὲν ἐκεῖνον ἑχτοξεύει : 
Εἴτα βαλὼν Με.Ιέαγρος κτείνει τῷ Cvoxtóvg,. 

(64) Όσον χρόνον φυλάττετο. Ox. Scr. ἑφυλάτ- 
τετη 


(65) Ὑπὸ τοῦ "Yaxo;. Cedrenus hunc Alfaxa 
vecat : de Nauplio vero Graecorum principum 
Wxores uti maecharentur instigante, fllii sui Pala- 
is in ultionem, vide Isac. Tzetzem in Lyco- 

ron. 


(66) Thv μεταχληθεῖσαν Βενέδεντον. Ita etiam Co- 
drenus. Stephanus urbem liane a Diomede, Αργος 
ἵππιον, dictam asserit. Διομήδης, μετὰ τὴν ἄλωσιν 
τῆς "Doo, ἑτείχισε, χαὶ µετωνόμασεν, Ἂργος Ἴπ- 
πιον a Diomede itaque non condita, sed muro 
cincta tantum fuit. Procopius tamen Beneventum 
a Diomede conditam fuisse testatur, Gothicor. 
lib. 1: Ταύτην Διομήδης ποτὲ ὁ Τυλέως &bslpazo: 
qui etiam apri Calydonii dentes, tres spithamas iri 
circuitu habentes avunculi sui Meleagri in memo- 
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Diomedem autem neas affatus : Novi, inquit, A — Kat λέχει zip Διομήδει ὁ Alvelaz * Ἔγνων ὅτι τὸ 


divinum Palladium , Trojx olim religiose asser- 
vatum,et a te exinde delatum, ex inscriptione 
mihi /Enez deberi. Ad hee Diomedes : Ex quo, 
inquit, Palladium hoc ab Ulysse accepi , multas 
ego exercitusque meus calamitates experti sumus. 
Coactus itaque oraculum de hac re consulere, 
responsum tuli: Palladium Trojanis reddendum 
esse. Mihi itaque reddas: inquit /Eneas. Diome- 
des igitur, sacris rite peractis, Palladium /Enez 
tradidit. JEneas autem, Palladio accepto, zstate 
tum ineunte, in Haliam, ad Latinum , profectus 
est : el societate cum eo inita, exercitum , quem 
ex Phrygis armatum babuit, contra Rutulos duzit. 
]n hoc bello Latiuus, Telephi filius, cecidit; vi- 
eloriaque penes Rutulos erat. 


168 Eneas autem deinde profectus est ad 
Evaudrum et filium ejus Pallantem, viros bellico- 
sos ; qui, provinciam Italicam lenentes, in vico 
quodam Valentia dicto sedes habuerunt; ubi edes 
pláne magnificas et in ea regiene omnium splen- 
didissimas exstruxerat sibi Pallas; quas etiain 
Pallantium. vocavit. Unde et regiz domnus dein- 
ceps, a Pallante, Pallantia dicta sunt. Eneas 
a«tem ab Evandro, et filio Pallante exercitu cccc 
virorum fortium et bellicosorum, instructus ; im- 
petratis etiam ab aliis haliz regulis (qui Turno 
omnes lutulisque inimicissinii fuerunt) auxilia- 
rium virorum copiis ingentibus , Rutulus iterum 
aggressus esL : Turnoque, rege eorum, occiso, in 
eos victoria potitus est. πολ autem exinde 
Latini regnum filiamque Albaniam uxorem cou- 
secutus, urbem magnam condidit, quam Alba- 
niam nominavit, ubi etiam Palladium, a Diomede 
receptum , reposuit. Regnavit autem Eneas, post 
Latinum, annos xix. 


θεῖον Παλλάδιον τὸ ἐν τῇ Τροίῃ ἀποχείμενον Exo- 
µίσω, ὅπως ἐπιγραφῃ δίδοται ** «b [αλλάδιον τῷ 
Αἰνείᾳ. Ὁ δὲ Διομήδης εἶπεν αὐτῷ, ὅτι Ἐξ οὗ τοῦτο 
μετὰ τοῦ ᾿Οδυσσέως ἀφειλόμην, οὐχ ἔλειφάν pot 
συμφοραὶ, οὔτε τῷ ἐμῷ στρατῷ ' ὅθεν ἠναγχάσθην 
αἰτῆσαι τὴν Πυθίαν περὶ αὐτοῦ. xal ἰδόθη µοι ypn- 
σμὸς ἀποδοῦναι αὐτὸ τοῖς Τρωσί. Καὶ εἶπεν ὁ Αἱ- 
νείας, Δός µοι αὐτὸ. Καὶ εὐθέως ποιῄσας θυσίαν ὁ 
Διομίδης παρέσχε τὸ Παλλάδιον τῷ Αἰνείχ. Καὶ λα- 
θὼν αὐτὸ ὁ Αἰνείας, χαταφθάσαντος τοῦ θέρους, 
ἐξώρμησεν ἐπὶ τὴν Ἰταλίαν πρὸς τὸν Λατῖνον * xaX 
ἑαυτὸν συµµίξας αὑτῷ μεθ fj; εἶχε βοηθείας ἑνό- 
πλου 6τρατοῦ τῶν Φρυγῶν , ἐπολέμησαν τοῖς 'Pou- 
στούλοις’ xai εἰς αὐτὸν τὸν πόλεμον ὁ Λατῖνος ὁ τοῦ 


B Τηλέφου υἱὸς ἑσφάγη, xai Ίνεγχαν οἱ ᾿Ῥουστοῦλοι 


τὰς ἑπάνω (61). 

Καὶ ἀπηλθεν ὁ Αἰἱνείας πρὸς τὸν Εὔανδρον xa τὸν 
υἱὸν αὐτοῦ Πάλλαντα, ἄνδρας πολεμιχωτάτους; οἵ- 
τινες διηγον εἰς τὴν Ἰταλίαν, οἰκοῦντες χώμην λεγο- 
µένην Βαλεντίαν, ἰθύνοντες |215] ἐπαρχίαν μίαν. 
Ἐν ᾗ χώµῃ καὶ ἔχτισεν ὁ Πάλλας οἶχον µέγαν πάνυ, 
olov οὐκ εἶχεν ἡ περίχωρος ἐχείνη, ὅστις olxo; 
ἐχλήθη τὸ IIa AAdy cir (68), καὶ ἀπὸ τότε ἐκλήθη τὰ 
βασιλικὰ χατοιχητἠρια Πα.1λάντιον (69) ἓχ τοῦ Πάλ- 
λαντος. Kal ἤτησεν αὐτοὺς λαθεῖν παρ) αὐτῶν 6 
Αἰνείας βοῄθειαν στρατοῦ" ᾧτινι παρέσχεν ὁ αὐτὸς 
Πάλλας xa ὁ ** αὐτοῦ πατ]λο Εὔανδρος γενναίους 
πολεμιστὰς ἄνδρας v'. Καὶ πάλιν ἀπελθὼν ὁ αὐτὸς 


C Αἰνείας πρὸς ἄλλους coxápyac ἔλαθε πολλὴν βοῄθειαν 


στρατοῦ, ἐπειδὴ xoa ἡ χώρα ἑχείνη ἐναντιοῦτο τοῖς 
Ῥουστούλοις χαὶ τῷ Τούρνῳ, βασιλεῖ αὐτῶν. Kal 
συνέδαλεν αὐτοῖς 6 Αἰνείας πόλεμον, xat ἐνιχήθησαν 
τὸν πόλεμον οἱ 'Ρουστοῦλοι ὑπὸ τοῦ Αἰνείου, αφαγέν- 
τος τοῦ To2pvou* xaY ἔλαθεν ὁ Αἰνείας μετὰ τὴν νί- 
γην τὴν βασιλείαν χαὶ την θυγατέρα τοῦ Λατίνου 
Αλθανίαν (70). Καὶ χτίζει ἐχεῖ πόλιν ὁ αὐτὸς Αἰνείας 


με»άλην, ὄντινα ἐπωνόμασεν Αλβανίαν᾽ καὶ ἀποτίθεται ὁ Αἰνείας à. ἔλαδε Παλλάδιον ἀπὸ τοῦ Αιομήδους 
ἐν τῇ αὑτῇ πόλει ᾽Αλθανίᾳ. Ἐδασίλευσε δὲ € Αἰνείας μετὰ τὸν Λατῖνον ἔτη ιθ’. 


Άπεθδιι excepit Ascanius lulus, 4ος filius, 
ex Creusa Trojana, uxore priore. Regnavit autem 
Ascanius per annos xiv, urbemque ipse 169 
condidit, nomine Laviniam, ubi οἱ sedem regni 


[214] Μετὰ δὲ τὸν Αἰνείαν ἑἐξασίλευσεν ἑχεῖ 
Ασχάνιος ᾿Ἰούλιος 53, ὁ υἱὸς τοῦ Αἰνείου ἀπὸ τῆς 
Κρεούσης τῆς Τρῳάδος 5 , τῆς πρώτης Ἰγυναιχὸς 
του αὐτοῦ Αἰνείου ἔτη χε’ 55, Καὶ ἔχτισε τὴν Λα- 


ΥΛΒΙΑΕ LECTIONES. 


9! ὅπως ἐπιγραφῇ δίδοται. Hiec vix sana. ** 6. Addidi xat. 


55 "Aoxávtos Ἰούλιος. « Cedrenus habet 


"Io93og , rectius. » Ch. ** Τροάδος Ox. ** χε’, λε’ Cedrenus p. 1356 A. 


ED. CHILMEADI NOT E. 


riam 3 Diomede ibidem repositos, ad sua usque 
tempora in spectaculum asservatos fuisse testa- 
tur. O? καὶ εἰς ἐμὲ ἐνταῦθά clot, θέαµα λόγου πολ- 
λοῦ ἰδεῖν ἄδιον, περίµετρον οὐχ ἧσσον f) τρισπίθαµον 
ἑ νοειδεῖ ατι ἔχοντες. 

* (61) Καὶ μον καν οἱ Ῥουστοῦλοι τὰς ἑπάνω. ld 
est, ei Rutuli superiores evaserunt. Eodem rudi lo- 
cutionis genere utitur, ad finem lib. viu : Ἰδὼν ὁ 
᾽Αννιθαὰλ τὴν τοῦ Σχιπίονος δύναμιν, xal ὅτι τὰς 
ἑπάνω φέρει, elc. 

(68) "Όστις οἶχος ἐχλήθη τὸ Παλλάντιν. Παλλάν- 
τιν, pro Παλλάντιον, ut στηθάριν pro στηθάριον, 
librariorum ex recitantis ore scribentium errore 
frequentissimo. 


69) ᾿Απὸ τότε ἐχλήθη τὰ βασιλικὰ χατοιχητήρια, 
Παλλάντιον. Eadem habes apud Cedrenum, et Gly- 
cam, part. i, Zonaras autem, Palatium, domum 
imperatoriam dictum vult, eo quod in monte Pala- 
Lino posita fuerit :'"H δὲ τῶν αὐτοχρατόρων χατοικία 
παλάτιον ὠνομάσθη, ὅτι ἓν τε τῷ Παλατίῳ λεγο 
ὄρει, ἐν d Φαυστοῦλος ὤχει, καὶ ἐχεῖ τὸ στρατήγιον 


εἴχε. 

(70) Τὴν θυγατέρα τοῦ Λατίνου ἸΑλθανίαν. Scr. 
Λαθινίαν οἱ hic, el in sequentibus : Lavinia enim 
dicta fuit Latini (ilia ; Laviniumque, urbs ab /Enea 
a nomine ejus condita. Verum cum Nostro, in hac 
με historis, lKomanisque primordiis ineptit 
etiam Cedrenus. 
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6:viav ** (11) πόλιν, xal τὸ βασίἰλειον τοῖς Λαθινη- A posuit; Palladiumque, ab Albanis delatum, in 


σίοις ἐπέθηχε, μεταγαγὼν ὁ αὐιὸς ᾿Ασκάνιος ἐκ τῆς 
Ἀλθανίας πόλεως tb Παλλάδιον εἰς τὴν αὐτοῦ κτι- 
σθεῖσαν πόλιν Λαθινίαν. 

Ἐν τῷ xatpip δὲ τῷ αὐτῷ *' ἀρχιερεύς τις ἣν τῆς 
Ἱερουσα)ὴμ μετὰ τὴν ἐπάνοδον τὴν Ex Βαθυλῶνος 
των δύο ἡμίσεος σχήπτρων τῶν ἀνελθόντων ἐν τῇ 
Ἱερρυσαλὴμ Ἐλιαχεὶμ, 6 υἱὸς Ἰησοῦ (72). 

Ἐν δὲ τοῖς αὐτοῖς χρόνοις ἣν Ἱππάσιος (13), φιλό- 
copo, Πυβαγοριχός' ὅστις τὴν σφαῖραν τοῦ οὐρανοῦ 
ερῶτος ἐξήνεγχεν Ex τῶν δεχαδύο ζωδίων, xai χατὰ 
θάλασσαν ναυαγῄσας ἑτελεύτα. "Hv δὲ καὶ Ἰσοχράτης 
τότε, καὶ Περ.κλής, καὶ θουχυδίδης ὁ συγγραφάµενος 
vv πόλεμον τῶν Πελοποννησίων xai Αθηναίων. "Ev 
V τοῖς χρόνοις θουχυδίδου ἣν χαὶ Φειδίας ὁ ἀγαλμα- 
οποιὸς, xal Στησἰχορος, xai Βακχυλίδης, oi σαν 
ἐρχήσεως εὑρεταὶ καὶ ποιηταὶ, μετὰ τοὺς προειρη- 
µένους φιλοσόφους (74) ἄνδρας: μετὰ δὲ |215] χρόνον 
οἱ κροῤῥηθέντες τῶν Ἑλλήνων σαν παιδευτα[. 
λναφαίνεται δὲ μετὰ ταῦτα xal Δημοσθένης xal 
Ὀλριστοφάνης ὁ χωµῳδύός. 

Μετα δὲ την βασιλείαν Δαρείου τοῦ νεωτέρου (75) 
ἑδασΏευσε Περσῶν Αρταξέρξης ó Μνήµμων χαλού- 
µενος ἕτη 10’. 

Αλθανῶν δὲ ἐἑθασίλευσεν "AX6a;, ὁ vibg τοῦ 
Ἀσχανίου, ἔτη λς’, xai κτίζει τὴν Σίλπιν πόλιν (76): 
ἀπὺ τότε οἱ βασιλεῖς Σἰλδιοι ἐκαλοῦντο' µεταγαγὼν 
lv τῇ αὐτῃ Σίλ6ει πόλει καὶ τὸ Παλλάδιον ὁ αὐτὸς 
"λλόας βασ͵)εύς. Καὶ ἐδασίλευσαν λοιπὸν ol ἐχ τοῦ 


urbe illa, a se condita, collocavit. 


Eo tempore pontifex maximus Hierosolymis 
fuib, post reditum a Babylone tribuum duarum 
cum dimidia, Eliachimus, Jesu filius. 


lisdem temporibus floruit Hippasius, philoso- 
phus Pythagorieus ; qui coelestem sph:eram" pri- 
mus composuit, ex duodecim signis : in mari 
aulem deinde naufragus periit. Eodem tempore 
etiam claruerunt Isocrates, Pericles, et Thucy- 
dides, beli Atwicr et Peloponnesiaci scriptor. 
JEquales huic fuerunt Phidias statuarius, Stesi- 
chorus, et Bacchylides, poeta εἰ saltatoeria artis 
jnventores. Caeterum hi, praedictorum philoso- 
phorum temporibus aliquanto posteriores, docto- 
res deinde inter Graecos emerserunt. Postlizc 
floruerunt. etiam Demosthenes ct Aristophanes 
comicus. 

Dario autem juniori successil in regno Persa- 
rum ÁArtarerxes, qui el Mnemon vocatus e:L : et 
regnavit per annos XXXIX. 

Albanis vero regnavit Albas, Ascanii filius, an» 
nos xxxvi, qui et urbem Silviam condidit : unde 
et reges eorum deinceps Silvii vocati sunt : 170 
Palladium vero el is quoque in Silviam transtu- 
lu. Regnarunt autem Anez posteri, qui εἰ /Enea- 


Ἱένους τοῦ Alvelou **, οἱ λεγόμενοι Alvetábsg 99, ἔτη ϱ dae vocabantur, per annos CCCXXXI. 


Sig. 


VARLE LECTIONES. 


* λαδινίαν Cedrenus, ᾿Αλθανίαν Ox. Eadem Aa6nvtoloiz.*! αὐτοῦ. 50ΠἱΡ0 παρ) αὐτοῦ. ὑπ᾿ αὑτοῦ Cedrenus. 
9 Λἰνείου, Ch., Αἰανείου Ox. 3 Αἰνειάδες. Αἰνειάδαι Cedrenus. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(13) Καὶ ἔχτισε τὴν Λαθινίαν. Alba, dicta est 
bec urbs ab Ascanio condita : ceterum cui quz 
profert hic auctor noster a vero ut plurimum 
aliena sint, atque alias etiam omnibus satis nota, 
errores singulos notare supersedebo, 

(72) Ἐλιαχεὶμ, ὁ vU "Inao2. Jesus pontif., qui 
€um Zorobabel Hierosolywas reversus est, filius 
quidem erat Joacimus, non Eliacimus : de hoc 
lamen auctorem intelligendum esse puto. 

(13) Ἱπ-άσιος Φιλόσοφος. Forte hie idem est, 
quem Hesychius Illustr. περὶ σοφῶν Ἴππασον vocat : 
quem vide. 

(74) Μετὰ τοὺς προειρηµένους φιλοσόφους, etc. 
Locus iste adeo mendosus esl, ut sanus aliquis 
sensus exinde elici vix poterit. ^Stesichori duo 
fuerunt : quorum. primus Tbucydide molto anti- 
quior ; nec. tamen Stesichorus alter ei contempo- 


raneus erat ; sed aliquanto junior ; de quo vide 
Cl. Seldeni Marmor. Arundel. 

(75) Μετὰ δε «tv βασιλείαν Δαρείου τοῦ νεωτέ- 
ρου. Ochus Lc primo dictus, deinde Dariaus, 
teste. Ctesia : Ὀασιλεύει Ὥχος, xaX μετονομάζεται 
Δαριαῖος, cui in regno suecessit filius ejus Ársaces, 
Artaxerxes postea dietus : βασιλεύει δὲ ᾿Λρσάκης, 
ὁ μετονομασθεὶς ᾿Αρταξέρξης. 

(70) Τὴν Σίλπιν πόλιν. Νιμ : urbem hanc s!a- 
tim Σίλθιν vocat ; μεταγαγὼν ἐν τῇ Σίλδει πόλει 
xax τὸ Παλλάδιον * Cedrenus Σίλθαν appellat. Silvii 
Latinorum reges dicti sunt, non ab Alba nescio quo, 
urbeve abeo condita ; sed a Silvio, Ziuncie ex La- 
vinia filio. Sed nec Albain regem agnoscit llistoria 
Romana; Alba quidem urbs erat, ab Ascanio, 
/Enez ex Creusa F. condita , ut supra diximus. 
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21 ΛΟΓΟΣ EBAOMOZ . 


ΠΕΡΙ KTIZEQS ΡΩΜΗΣ. 


171 LIBER 


SEPTIMUS 


DE ROMA CONDITA. 


Regnavit posthec Romulus, Roma conditor, A — KaX λοιπὸν ἐδασίευσε Ῥῶμος ὁ χτίστης τῆς 


tum Remo fratre: unde οἱ Romani nomen acce- 
perunt. lli arina. Herculis, a Jove Pico oriundi , 
inventa, Rois urbis, a se condite (qua prius 
Valentia dicebatur), in templo Pici Jovis, ad 
forum Boarium, ubi adhuc visuntur, reposueruut. 
Porro fratres isti palatium, regiam nempe do- 
mum 4 Pallante conditam, ins!'aurarunt : Jovi 
eliam templum ingens excitantes, quod Rouana 
lingua Capitolium vocabant (quasi diceres Ca- 
put urbis), simulacrum etiam , quod Palladium 
dicebatur, ex urbeSilvia, ín Romam suain trans- 
tulerunt. Fratres autem. communiter regnantes, 
mutuis laboparunt odiis: Remoque adeo a fratre 
interfecto, Romulus reguavit solus. 


172 Exinde autem post exem fratris, tota 
motibus agitata est urbs Roma; regnumque ejus 
intestinis seditionibus tumultuabatur. Ad oracu- 
lum itaque profectus, rogavit: Undenam (in- 
quiens), cum ego nunc solus regno, fiunt ista? 
ltespondit Pythia : Nisi tu fratrem in regio solio 
tibi assessorem constituas, urbs toma a motibus 
liberari non poterit, neque populi tumultuum , nec 
bellorum βηίφ erit. Siatuam itaque, qu: fratris 
formam et vultum exprimeret, ex auro fabricari 
jussit: quam eodem, quo sedebat ipse, throno 
collocavit. Deinceps igitur regnanti illi assidebat 
fratris ex auro solido statua : atque ita conquie- 


Ῥώμης, xai Ῥῆμος 6 ἀδελφὸς αὐτοῦ. ὅθεν μετεκλή- 
ϐησαν Ῥωμαῖοι. Οἵτινες καὶ τὰ ὅπλα τοῦ Ἡρακχλέος 
τοῦ ἐκ τοῦ γένους τοῦ Πίχου Διὸς εὑρηχότες, ἀπέθεντς 
ἐν τῇ παρ) αὐτῶν χτισθείσῃ πόλει Ῥώμῃ 7T] πρώην 
Asyopévy, χώµη Βαλεντίᾳ (v) ἓν τῷ Βοαρίῳ φόρῳ εἰς 
τὸν vabv τοῦ Πίχου Διὸς, ἀποχλείσαντες αὑτὰ ἐχεῖ 
ἕως ἄρτι. Οἱ δὲ αὐτοὶ ἀδελφοὶ ἀνενέωσαν τὺ λεγόµενον 
Παλάντιον (x), τὸν βασιλικὸν οἶπον τὸν τοῦ Πάλλαν- 
τος, xat ναὸν μέγαν τῷ Διὶ χτίσαντες ἐχάλεσαν ab- 
τὸν Καπετώ.Ίιο» Ῥωμαῖστὶ, 6 ἐστιν ἡ xepa Al τῆς 
πόΊεως' ἀγαγόντες 55 59 τὸ Παλλάδιον τὸ ξόανον ἀπὸ 
πόλεως [217] Σίλόης (y) ἀπέθεντο αὐτὸ tv τῇ 
Ῥώμῃ. Οὔτινες ἁδελφοὶ Ev τῷ βασιλεύειν εἰς ἔχθραν 
Ίλθον πρὸς ἀλλήλους' καὶ ἐφονεύθη à Ῥῆμος ὑπὸ τοῦ 
Ῥώμου, xai ἐδασίλευσε μόνος ὁ Ῥῶώμο». 

Ἐξότε δὲ ἀπέχτεινε τὸν ἴδιον αὑτοῦ ἁδελφὺν, 
ἐσείετο ἡ πόλις πᾶσα Ρώμη καὶ ἐγίνοντο πόλεμοι 
ἐμφύλιοι ἐπὶ τῆς αὐτοῦ βασιλείας. Καὶ ἀπελθὼν ὁ 
αὐτὸς Ῥῶμος εἰς τὸ μαντεῖον ἐπηρώτησς ** , Au τί 
γίνεται ἐπὶ τᾶς ἐμῆς µόνης βασιλείας ταῦτα; Καὶ 
ἐῤῥέθη αὐτῷ ἐν τῆς Πυθίας, ὃτι El ph συγκαθεσθῇ (3) 
σοι ὁ σὺὸς ἁδελφὸς iv τῷ βασιλιχῷ θρόνῳ, οὗ μὴ 
σταθῇ (a) ἡ πόλις σου Ῥώμη οὔτε ἡσυχάσει ὁ ὃῆμος 
οὔτε ὁ πόλεμος. Καὶ ποιἠσας ἐχ τῆς εἰχόνος τοῦ &- 
«oU ἁδελφοῦ ἐχτύπωμα τοῦ προσώπου, Ἠτοι yapi- 
χτΏρος αὐτοῦ, χρυσοῦν στηθάριον, στήλην (77) ἔθηχεν 


ἐν τῷ θρόνῳ αὐτοῦ, ἕνθα ἐχάθητο. Καὶ οὕτως ἐδα-. 


σίλενσε τὸν ὑπόλοιπον χρόνον, αυγχαθηµένου αὐτῷ 


verunt urbis motus, et seditiones populi conso- (; τοῦ ὀλοχρύσου ἐχτυπώματος τοῦ αὐτοῦ ἁδελφοῦ 'Pf- 
pitze sunt, Rex autem, si quid ediceret, tanquam µου’ xai ἑπαύσατο ὁ σεισμὸς τῆς πόλεως καὶ ἡσύχα- 
VARLE LECTIONES. 


* δὲ Chron. Pasch. p. 109 D, καὶθςσ. 


*! ἐπηρώτησε. ἑπερώτησε Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(71) Χρυσοῦν στηθάριον, στήλην. Meurs. Glossar. 
X:r9ápwv. Pectorale. Armatura pectoris equorum. 
Apud Nostrum tamen, et Chron. Alex. auctorem, 
pro statua. ubique ponitur. Hujusmodi imagines 
Grecis recentioribus etiau θώραχες et θωρά- 
χια dicke sunl, scilicet umbiculo tenus duct : 
has Grecia purior προτομὰ; dixit. Hesychius : 


Προτομή ' εἰχὼν βασιλιχὴ, ἕως τοῦ ὀμγαλοῦ τοῦ 
σώματος εἶδος. H:c vero de Romulo emnia haben- 
tur, tuum. apud Chr. Alex., tum apud Cedrenum, 

ui ex Nostro descripsisse videntur, Cbren. qui- 
dem Alex. auctor ipsa verba, Cedrenus sensum tan- 
tum secutus. 


ΗΟΡΗ NOT.£. 


(2 Βαλεντία. Dufresn. in C. reponit Βα)εντζία. 
4) Παλαντίον. Παλάτιον apud. Hamartolum, qui 


et fabulas sequentes fere omnes, sed contiactius, . 


habet. 


(y) Σίλδης. lta Chronici editio Rader. et Codex 


ms. Vat. Dufresuius tamen substituit "AX6n;. 


(2) Συγχαθεασθῇ. C. συγκαθήσῃ. 
(4) 3:202. C. 031. 


* 
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e:v ἡ ónuottxl) ταραχή. Καὶ el τι δὲ ἂν ἐχέλευε ** A suo. fratrisque nomine id faceret, hac formula 


sz wv, ἔλεγεν [318] ὡς ἀφ ἑαυτοῦ χαὶ τοῦ ἁδελ- 
q9) αὐτοῦ, λέγων ᾿Εκεεύσαμεν καὶ ἐθεσπίσα- 
μεν ὅπερ ἔθος χατέσχεν ἐξ ἐχείνου παρὰ τοῖς βα- 
ειλςῦ5:ν ἕως τοῦ παρόντος, τὸ λέγειν, ᾿Εκχελεύσαμεν 
z4: ἐθεσπίσαμδν. Ἔχτοτε χαὶ εἰς τὰς πόλεις τὰς 
ὑπὸ Ῥωμαίους  ἔπεμφε στηθάρια ὁλόχρυσα αὑτοῦ 
xai τοῦ ἁδελφου αὐτοῦ, ὥστε τίθεσθαι πλησία τῶν 
ἀρχόντων, 
Ὁ δὲ αὐτὸς ᾿Ρῶμος βασιλεὺς μετὰ τὸ πληρῶσαι 
ti τείχη xal χοσμῖσαι τὴν πύλιν ἔχτισε xol τῷ 
"Àgy vaóv* χαὶ àv αὑτῷ τῷ μηνὶ ἐποίησεν ἑορτὴν 
μεγάλην θυσίας τῷ "Apr (b), χαλέσας χαὶ τὸν μῆνα 
αὐ ὺν Μάρτιον, tbv πρώην λεγόμενον Πρῖμον (c), 
ἔτιρ ἑρμηνεύεται "Αρεως (d). Ἡνπερ ἑορτὴν xx: 
Po; οἱ 'Ῥωμαῖοι πάντες ἐπιτελοῦσιν ἕως τῆς νῦν, 
καλοῦντες τὴν ἡμέραν τῆς παγη])ύρεως Μάρ- 
tic(e) ** ἐν xdpzq. Καὶ εὐθέως πάλιν ἀρξάμενος 
bise sb 'Inzixbv ἐν τῇ "Pour, θέλων διασχεδά- 
9u** τὸ πλῆθος τοῦ δήμου τῶν Ῥωμαίων, ὅτ. ἑστα- 
Vo» χαὶ ἐπήρχοντο αὐτῷ διὰ τὸν ἁδελφὺν αὑτοῦ. 
Καὶ ἑπετέλεσε πρῶτος Ἱπποδρόμιον ἓν τῇ χώρᾳ τῆς 
Ῥώμης £i; ἑορτὴν τοῦ Ηλίου, φησὶ, xat εἰς eut 
ον ὑπ᾿ αὐτὸν ** τεσσάρων στοιχείων, tout! ἔστι τῆς 
Tie xai τῆς θαλάσσης xai τοῦ πυρὺς καὶ τοῦ ἀέρος, 
ἐσισάμενος xaY τοῦτο, ὅτι εὐτυχῶς φέρονται οἱ τῶν 
Πιροῶν βασιλεῖς εἰς τοὺς πολέμους, ὡς τιμῶντες 
τὰ αὐτὰ τέσσαρα στοιχεῖα. Ὁ δὲ 37 τῆς Πισαίων (f) ** 
Ἱώρας βασιλεὺς Οἰνόμαος ἀγῶνα ἐπετέλει ) ἐπὶ τὰ 
Εὐρώπεια µέρη [219] μηνὶ Δύστρῳ (9): (718), τῷ καὶ 
Ἡαρτίω χε’, τῷ Ἠλίῳ Τιτᾶνι ὡς ὑφουμένῳ (4) (79) 
ἀγωνιομένης, φησὶ, τῆς The καὶ τῖς θαλάσσης, ὃ 
ieu Δημήτρας (i) xat Ποσειδῶνος, τῶν ὑποκειμένων 
δτοεχείων τῷ ἩἨλίῳ. Καὶ ἐθάλλετο κλΏρος μεταξὺ 
we) αὐτοῦ (νομάου βασιλέως χαὶ τοῦ ἑἐρχοιένου 


* - 


utebatur, Jussimsus et suncivinus. Uude mos iste 
dimanavit, qui apud reges etiamnum obtinuit, 
Edicta proponendi sub hac formula; Jussimss: οἱ 
sancivimus. Exinde vero ad civitates lhomanz 
ditionis singulas, sui fratrisque ex auro solido 
$latuas transmisil; ut juxta urbis magistratus 
collocarentur. 


Idem rex Romulus, urbe manibus vincta et or- 
nàia, Marti quoque adem erexit : mensemque 
eum qui antea Primus vocabatur, a. Marte, Mar- 
tium nominavit. Festum etiam solemne eodem 
mense instituit, in 179 qvo aacra Marti perage- 
bantur: quod et Romani, rita anniversario 
usque adhuc celebrant; vocantes diem illum, 
Festum. solemnitatis in Campo Martio. Neediu ab 
incepto desistens, circum in urbe exstruxit, uti 
tumultuantis populi motys dissiparet: adhuc 
enitn , ob czsum fratrem, seditiunes in eum iden- 
tidem moliebantur. Primus itaque Romulus, in 
ditione Romana, Circensia instituit , in honorem 
Solls (ut dixit), et «quatuor. illi su: jectoruimn ele- 
mentorum, terrx nimirum , maris, ignis et aeris. 
Quippe existimavit, Persarum regibus expeditiones 
bellicas feliciter ideo semper cessisse; quod qua- 
tuor ista elementa in veneratione habuissent. 
OEnomaus enim, Pisarum rex, certamen Ewuro- 
preis in regionibus instituit, Dystri sive Martii 
xxv celebrandum, solis Titanis in honorem, tan- 
quam jam exaltati certantibus (iuquit) inter se, 
lerra marique, id est Cybele et Neptuno, soli 
subjectis elementis. Sors vero mittebatur inter 
OEFnoiaum et alterun, a quacunque ille orbis 
parte venisset, qui cum eo certaturus erat. Et si 


ΥΑΠΙΑ LECTIONES. 
ὃν ἐχέλευς Chron., ἐχέλευσε Ox. ** ᾿Ῥωμαίους Chron., Ῥωμαίων Ox. ** Μάρτις Chron. , Μάρτιος 


Ov. 0: διασχεδᾶσαι Chron., διασχεδάσαι Ox. 
Ur. ** Ηεσαίων Ox. 


*5 αὐτόν. αὐτοῦ Ox., αὐτῶν Chron. 
9 ἐπετέλε; — Εὐρώπεια Cliron., ἐπ'τελεῖ — Εὐρώπια Or. 


*? δὲ Chron., γὰρ 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(18) Μηνὶ Δύστρῳ. Chr. Alex. μηνὶ Σύστρῳ, men- 
dwe, Meusibus Macedonicis passim utitur auctor 
Noster, quoruin liec nomina : 


Δύστρος Martius 
SavOtxó; Aprilis 
᾿Αρτεμίσιος aius 
Δέσος Junius 
[άνεμος Julius 

, Atpo; Augustus 
Γορπιαῖος September 
Ὑπερθερεταῖος October 
Alo; November 

December 


Ἁγηλλαῖος 


Αὐδυναῖϊος Januarius 
Περίττιος Februarius 
(19) Ti Ηλίῳ Τιτᾶ»:, ὡς ὑψουμένῳ. Raderus ista 
verlit, apud Chr. Alex. iu solis, ut Titanis excelsi, 
calum ο male omnino, ὑφούμενος enim hic dictus 
sol, id est eraltatus (non ercelsus) eo quod ad 
dquatoreur proveclus, mediam jam altitudinem 


D suanu, septentrionem versus, attigerit. Sol enin 


sem per excelsus dici potest ; exaltutus vero eo qa- 

is, septentrionalibus, quo a. tropicu Capricorni 
ongius discessit. Martii itaque. xxv, id est aequi- 
noctio verso, ceriamina lac ab Obnuomao, so- 
lis jam sic satis exaltati in honorem, instituta di- 
cuntur. 


ΗΟΡΗ NOTAE. 


(6) "Apri. Lege “Αρεῖ. 
42 Λεχ. Πρίμον. Mamart. Ἡρίμνον, ὃ ἔστιν 
ptoc. 
(4) "Aprox. Α. ΄ρεος. 
(e) Μάρτιος. Hamart. Μάρτιον. 
(f) Ὁ Υὰρ «7; Πισχίων. Haec et qua sequuntur 
& (Esomao et Erichihonio apud Hamartolum non 


leguntur. 

(g) Μηνὶ Δύστρῳ. C. Σύστρῳ, εἰ in. Dufresnii 
Vers. Systro; quod miruim eun non correxisse. 

(A) 'Q; ὑφουμένῳ. Hunc locum non ürtellexit Du- 
fresnius, sic vertens : i» solis Ti:anis, vel excelsi, 
honorem. 

(i) 3npfj*02;. C. Δῤμητρης. 
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soite data OEnomaus pro Neptuno certaturus Α ἀπὸ οἰασδήποτε χώρας χαταγωνίσασθαι αὑτόν (80): 


era!, habitum sumebat ccruleum , aquis respon- 
dentem :  Antagonista autem ejus viridi ornatu 
utebatur, ut qui terram reprasentaret. Sin autem 
Cybelis habitum sumere OEnomaum sors voluis- 
δει; Lum viridi habitu 174 ipse usus est ; οἱ qui 
contra certabat, Neptuni, ceerulco, juxta speciem 
aquarum. Victus autem neci dabatur. Ad hoc re- 
gium et anniversarium certamen infinita homi- 
num multitudo, ex regionibus atque urbibus om- 
nibus] cónfluebat. Et maritimi quidem ac insulani, 
qui vicos littorales incolebant, nautzeque, vove- 
bant illi victoriam, qui ceruleum, sive Nepiuni, 
habitum ferebat : quod existimarenL, magnam, 
si vinceretur is, futuram piscium omnifariorum 


caritatem, maris naufragia et ventorum adverso: P 


rum necessitates. Contra, qui continentem labi- 
tabant, mediterranei cives et agricola, tota etiam 
agrestium turba, illum vincere optabant , qui vi- 
ridem gerebat habitum: rati, magnam annone 
caritatem ac famem, vinique et olei fruguinque 
omnium inopiam seculuram, Si wiuceretur i$ 
qui pro Cybele, id est Terra, decertabot. Supe- 
rior omnibus in lioc certamine , per multos annos, 
ÜEnomaus ev3sit: ut. qui aurigandi artem οὐ 
Apsyrto edoctus esset. Tandem vero ipse, a Ρε- 
lope Lydo victus, morte wultatus est. 


Equestris autem certaminis auctor primus erat 
Enyalius quidam filius Neptani illius, qui Libyam, 
Jovis Pici ex lo. filiam, in uxorem duxit ; quique 
regiones ad meridiem vergentes in potestatein 
$uan redactas , ab uxoris nomine, Libyaw appel- 
lavit. Equestre autem boc certamen bigis 175 
priwum- celebravit Enyalius : uti memorie prodi- 
dit, in Anniversariis suis, sapiens Callimachus. 


liunc secutus est. Erichthonius, qui certamen 
hoe equestre quadrigis peregit : unde magnum 
sibi nomen comparavit : sicuti scriptum reliquit 
Charax, in Historiis : qui praterea addit, ex- 
structuin. fuisse hippodromum ad formam uni- 
versi ; nempe ut eclum, terram. et. mare reprz- 
sentaret. Ostia enim duoderna ad zodiaci. domus 
daodecim retulit, qui lerras et maria gubernat, 
vitamque mortalium — transitoriam ; area hip- 
podromi terram; Euripus mare, a terra media 
interceptum, referebat : flexus qui ad ostia, orien- 


καὶ ὅτε μὲν ὁ χλῆρος ἐχάλει τὸν Οἰνόμαον ἀγωνίσα- 
σθαι ὑπὲρ τοῦ Ποσειδῶνος, ἑφόρει σχΏμα ἱματίων 
χυανῶν !, 6 ἐστι τῶν ὑδάτων, xal ὁ ἀνταγωνιζόμενος 
κατ αὑτοῦ ἑφόρει τὸ χλοῶδες σχῆμα, 6 ἐστι τῆς Γῆς. 
Καὶ πάλιν εἰ fjveyxev ὁ χλῆρος τῷ Οἰνομάῳ φορῆσαι 
τὸ τῆς Δημήτρας σχημα, ἑφόρει τὸ χλοῶδες σχῆμα, 
xat [220] ὁ ἀνταγωνιστῆς αὐτοῦ ἑφόρει τὸ σχΏμα τοῦ 
Ποσειδῶνος, ó ἐστι τῶν ὑδάτων, τὸ χνανόν. Καὶ ὁ 
ἠττώμενος ἐφονεύετο. Καὶ πλῆθος ἄπειρον Ίρχετο 
θεωρῆσαι τὸν ἐτήσιον βασιλικὸν ἀγῶνα ἀπὸ ἑχάστης 
χώρας xai πόλεως: καὶ οἱ μὲν τὰς παραλίους πόλεις 
οἰχοῦντες xal τὰς νήσους πολῖται, xai τὰς χώµας τὰς 
παραλίους, καὶ ναῦται", ηῦχοντο νιχῆσαι τὸν φοροῦντα 
τὸ xuavby σχῆμα, coU ἔστι τὸ τοῦ Ποσειδώνος, 
οἰωνιζόμενοι ὅτι, ἐὰν ὑττηθῇ ὁ ὑπὲρ τοῦ Ποσειδῶνος 
ἀγωνιζόμενος, ἔχλειψις ἰχθύων γίνεται παντοίων, καὶ — 
ναυάγια θαλάστης, χαὶ ἀνέμων βιαίων ἀνάγχαι. Οἱ, 
δὲ τὰς µεσογείους οἰχοῦντες πολῖται, xat ἐπιχώριοι 
ἄγροικοι, χαὶ πάντες οἱ ἐν τῇ Υεωρχίᾳ xápvovte, 
πηὂχοντο νιχῆσαι τὸν φοροῦντα τὸ χλοῶδες σχῆμα, 
οἰωνιζόμενοι ὅτι εἰ ἡττηθῇ ὁ ὑπὲρ τῆς Δημήτρας 
ἀγωνιζόμενος, ὅ ἐστιν ὑπὲρ τῆς γης, λιμὸς σίτου, xat 
σπάνις οἵνοῦ, xal ἐλαίου, xai τῶν ἄλλων χα prov, γίνε» 
ται. Καὶ ἐνίκτσε πολλοὺς ὁ Οἰνόμαος ἀνταγωνιστὰς 
καὶ ἐπὶ πολλὰ ἔτη: εἶχε Υὰρ καὶ τὸν ΄Αψυρτον &- 
δάσχοντα αὐτὸν τὴν ἠνιοχιχὴν τέχνην. "Όστις Olv*- 
µαος ἠττηθεὶς ὑπὸ Πέλοπος τοῦ Λυδοῦ ἐφονεύθη. 
Τὸν δὲ ἱππιχὸν ἀγῶνα τοῦτον ἐπενόησε πρῶτος 


CQ Ἐννάλιός τις ὀνόματι, υἱὸς Ποσειξῶνος, ἀγαγόμα” 


yog 3 τὴν Λιθύτν, θυγατέρα τῆς Ἰοῦς xai τοῦ Πίκου 
Διὸς, ὃς κρατήσας τὰ μεσημθρινὰ µέρη ixá- 
λεσε 321 | τὴν αὑτῆν χώραν Ev fj ἑδασίλευσε Λιθύην, 
εἰς ὄνομα τῆς αὐτοῦ γυναικός. Tov ὂξ αὐτὸν ἵππι- 
x^v ἀγῶνα 6 Ἐννάλιος ἅρμασι διπώλοις ἐφεῦρε (81), 
καθὼς ταῦτα συνεγράψατο Καλλίμαχος ὁ σοφὸς, iv 
τοῖς Ἔτησιοις (82) αὐτου. 

Καὶ λοιπὸν µετ αὐτὸν ὁ Ἐριχθόνιος ἐπετέλεσε 
τὰν αὐτὸν ἀγῶνα ἅρμασι τετραπώλοις ᾽ Dub xal πε- 
ριθόπτος ἐγένετο, xaO ἐν ταῖς Χάραχος ἑμγέρσται 
Ἱστορίαις * ὃς συνεγράφατο xal ταῦτα, ὅτι του UR- 
ποδροµίου τὸ χτίσµα εἰς τὴν τοῦ χόσµου διοίχησιν 
ὠκοδομήθη, toU Ἑστι τοῦ οὐρανοῦ, χαὶ τῆς The xai 
τῆς θαλάσσης ᾿ τὰς δὲ δεκαδύυο θύρας τοὺς δώδεχα 


D οἴχους ἱστόρησε τοῦ ζωδιαχοῦ του διοιχοῦντος τὴν 


γῆν, καὶ την θάλασσαν, καὶ τῶν ἀνθρώπων τὸν παρ” 
οὐ: κὸν τοῦ βίου δρόµον. Τὸ δὲ πέλμα τοῦ ἴππιχκου 
τὴν γῆν πᾶσαν εἶναι, τὸν δὲ Εὔριπον τὴν θάλασσαν 


VARLE LECTIONES. 


! ἑματίων χυανῶν. ἱμάτιον xoavóv Chron. * xai ναῦται, ναῦτα. Chron. 


ἀγαγυμένου Ox. Conf. supra p. 12 A. 


3 ἀγαγόμενος  Chron., τοῦ 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ. 


(80) Καταγωνίσασθαι αὐτόν. Chr. Alex. χαταγω- 
νίσεσθαι αὐτοῦ * χαταγωνίζοµαι hic pro ἀνταγωνί- 


ζομαι ponitur : χαταγωνίζοµαι enim proprie si— . 


gnilicat, Certamine vinco : Mesychius : χαταγωνί- 
ζετα:, νικᾷ. . 
(81) Ὁ Ἐνυάλιος ἅρμασι διπώλοις Bosuos. Chr. 
Alex. ἅρμασι δἣ πολλοῖς, mendose. 2l 
(82) Ἑν τοῖς Ετησίοι, αὐτοῦ. Iterum fortc corri- 


gendum Chr. Alex., ubi pro Ἐτησί[οις habet Αἴτη- 
σίοις " quod interpres. «5 vertit. Λἴτια quidem 
iuscripti Callimachi operis, quo fabularum origines 
et causas exposuerat poeia, meminit Servius in vit 
AZueid. οἱ Martial. l. x. Epigr. τν. Callimachum 
autem libros quamplurimos scripsisse, 800 numero, 
testis est Suidas ; qui tamen multos eorum enurme- 
rans, nec. Nostri Ἐτήσια, nec dicta Λίτια habet. 
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ὑπὸ τῆς Υῆς µεσαζομένην, τὸν δὲ ἐπὶ τὰς θύρας A tem, qui ad fundam occasum designavit : septem 


χαμπτὸν τὴν ἀνατολὴ», τὸν δὲ ἐπὶ τὴν σφενδόνην 
τὴν δύσιν, τὰ δὲ ἑπτὰ σπάτια * (85) τὸν δρόµον xat 
τὴν χίνησιν τῆς ἀστρονομίας τῶν ἑπτὰ ἀστέρων τῆς 
μεγάλης ἄρχτου (j) (84). 

ϱ δὲ [232] Ῥῶμος βασιλεὺς πρὸς τιμὴν xat αὐ- 
ὡς τοῦ ἩἨλίου xal τῶν ὑπ' αὐτὸν τεσσάρων στοι- 
χείων τὸν ἀγῶνα ἐν τῇ Ῥώμῃ πρῶτος ἐφεῦρε, xal 
ἐπετέλεσεν Ev. τῇ χώρᾳ τῆς Δύσεως, Ἠτοι τῆς Ίτα- 
Ma;, ἅρμασι τετραπώλοις, τοῦτ' ἔστι τῇ γῇ, xat τῇ 
ῥαλάσσῃ, xa τῷ πυρὶ, xai τῷ ἀέρι. Καὶ ἐπέθηχεν ὁ 
Ῥωμος τοῖς αὑτοῖς τέτρασι στοιχε[οις τὰ ὀνόματα, 
*j Υῇ τὸ Πράσινον µέρος, ὅ ἐστι τὸ χλοῶδες, τῇ δὲ 
ῥαλάσσῃ, ὅ στι τοῖς ὕδασιν, τὸ Βένετον µέρος, ὡς 


denique spatia septentrionum inotus et cursum 
astronomicum indicarunt. 


Romulus porro et ipse, ad cultum Solis, et, 
quz illi subjecta sunt, elementorum quatuor, cer- 
tamen hoc in Romam primus introduxit; primus 
etiam in Occidente, id est in ltalia, quadrigis 
illud peregit, terrz , mari, igni, acri, responden- 
tibus. Indidit etiam Romulus quatuor istis ele- 
mentis nomina, a terra Prasinam factionem ap- 
pellavit, propter colorem viridem ; a mari Vene- 
làm, ob aquarum colorem coruleum; ab igne 
Russeam, ob colorem rubentem 


χυανὸν, τῷ δὲ πυρὶ τὸ 'Ῥούσιον µέρος, ὡς ἐρυθρὸν, : ab aere vero 
ep δὲ ἀέρι τὸ "AX6ov µέρος, ὡς λευχόν: χἀκεῖθεν P Albam, 176 propter coloris albedinem. lude 
ixtvofÓn τὰ τέσσαρα µέρη ἐν Ῥώμῃ. Ἐκάλεσε 6b — quatuor ille in Roma factiones. Prasinam autem 
$$ Πράσινον µέρος, ὅ ἐστι Ῥωμαῖστὶ τὸ ἐμπαράμο- — factionem ideo vocavit, quia terra virens cum 
vor *, πραισεντεύειν (Κ) γὰρ λέγεται τὰ παραµέ- — nemoribus suis firma stat semper. Prasinum enim 
wie (85), διότι ἡ χλοώδης * γη διὰ παντὸς ioxazac.— Latinis permanens est. Venetam autem factionem 
οὖν τοῖς ἄλγεσι 7. Τὸ δὲ Βένετον (86) ἐχάλεσεν ix — appellavit, quod ex Veneta provincia, Romo 
τοῦ εἶναι ὑπὸ τὴν "Poprv ἐπαρχίαν μεγάλην χώραν — subjecta, cujus metropolis est Aquileia, panni 
λεχοµένην Βενετζίαν (0), $ov:wvoc [225] µητρόπολί — Veneti, id est, coeruleo colore tincti, afferuntur." 
ἐστιν "Axu)rta (m), χἀκεῖθεν ἐξέρχεται τὰ χυανὰ,  Prasinz autem factioni, sive terre, Albam, sive 
τουτ᾽ ἔστι τὰ Bevéts:a βάµµατα τῶν ἱματίων. Kal — aerem, eonjunxit ; ex quo aer terrz sit accommo- 
προσεχόλλησε τῷ * Πρασίνῳ μέρει, ὃ ἐστι τῇ yt, — datus, eam irrigans, eique subserviens. Factioni 
τὀλευχὸν, φησὶ 3, τὸν ἀέρα, καθότι xal βρέχει χαὶ — autem Veneta, sive aquis, Russeam, id est ignem, 
ὑτουργεῖ xa* ἁρμόττει τῇ yfj* xa τῷ Βενέτῳ pé- — assignavit ; co quod aqua ignem, tanquam sibi 
gu, ὅ ἐστι τοῖς ὕδασι, προσεχόλλησε συµµίξας τὸ — subjectum, esstinguat. Caeterum Romani, hoc 
Ῥούσιον µέρος, Ó ἐστι τὸ πῦρ, χαθότι σθέννυσι τὸ (« modo in factiones distracti, propter studia par- 
Wep τὸ πῦρ. ὡς ὑποτεταγμένον αὐτῷ. Καὶ λοιπὸν — tium, dum quisque eam cupiviL superiorem esse 
€ τὴν Ῥώμην οἰχοῦντες διεµερίσθησαν εἰς τὰ µέρη, — cui ipse maxime favebat, non amplius inter se 
ταὶ οὐχέτι ὠμονόησαν πρὸς ἀλλήλους διὰ τὸ ἐρᾶν 1*1 — concordes fuerunt. Quisque enim pro factione 
1οιπὸν !* σης ἰδίας νίχης xat ἀντιποιεῖσθαι τοῦ ἱδίου — sua tanquam pro religione propugnavit: inde 
βέρους, ὥσπερ θρησχεἰας τινός. Καὶ ἐγένετο µέγα — odia intestina gravissimaque dissidia inter factio- 
σχίσμα àv τῇ Ῥώμῃ, xai μεγάλην ἔχθραν εἶχον — nes in urbe exstiterunt, ex quo tempore Romu- 
κοὺς ἀλλήλους Ev τῇ ᾿Ρώμῃ τὰ µέρη, ἀφότε !'* ἐπ- — lus primum equestris illius certaminis spectacu- 
VARIJE LECTIONES. 


* σπάτια Ch. cum Cedreno p. 147 C ει Ducangius Gloss. v. «σπάτιον, σπαθία Ox. 
Ühron., ἐμπαράμενον Ox. — * χλοώδης Ch., Chron., χλοῶδες Ox. ᾖἸ ἄλσεσι Ox. 
$b Ox.  * φησι post χαθότι ponit Chron. |! ἐρᾶν Chron., ὁρᾷν Ox. 
" &-óte Ch., ἁπότε Ox. 


5 ἐμπαράμονον 
$ τῷ Ch. , Chron. , 
13 λοιπὀν. ἔχαστον Cliron. 


ED. CIHILMEADI NOTAE. 


(85) Τὰ δὲ ἑπτὰ σπᾳθία. lta etiam Chr. Alex. — Chr. Alex. auctor, πράσινον, a πραισεντεύειν de- 
mendose : σπαθίον enim gladiolum signilicat. Le- rivantes. Πράσινος enim est, porraceus, sive color 
gendum itaque cum Cedreno, σπάτια, quod voca- Viridis, qualis porri est. 

lum pure Latinum est. De circi vero constru- (86) Τὸ δὲ Βένετον ἐχάλεσεν. Factiones hasce co- 
ctione, vide Onuphrium Panvinium, et Cl. Salma- — loribus dispares, a Romulo institutas, circumque 
sii in Solinum Plinian. Exercitation. ipsum ab eo exstructum fuisse negant eruditi. 

(84) T£» χίνησιν «zc ἁστρονομίας τῶν ἑπτὰ ἁστέ- — Spectacula enim hzc, Consualia, primo a Romulo; 
uv 7t; μεγάλης ἄρχτου. Il:ec aliter leguntur apud D deinde, circo a Tarquinio Prisco exstructo, cir- 
Cbr. Alex. hoc modo: Τὴν χένησιν τῆς ἀστρφας — censia dicta sunt. Quin et apertis campis a Romulo 
(fort. τὸν ἀστρῶαν) τῶν ἑπτὰ ἀστέρων, xal τῆς — celebrata fuisse testatur Cassiodorus, qui de Ulno- 
μεγάλης ἄρχτου. Cedrenus habel tantum, τὸν δρό- — mailudislocutus, Quos ludos (inquit) postea lio- 
po? τῶν ἑπτὰ πλανητῶν. mulus in raptu Sabinarum, necdum | fundatis cdi- 

(85) Πραισεντεύειν γὰρ ^Éy:tat «b παραµέ- — ficiis, ruraliter ostentavit Italia, etc. 
wv, Cuni. Nosiro etiam bic ineptiunt Cedrenus οἱ 


HODII NOTE. 


() Tz ἁστρονομίας. C. τῆς ἀστρώας, pro quo Ἅται τὸ παραµένειν. Sic quoque Chron, ms. ab Ada-. 
resaius reposuit τῆς àatpu)egía; ex Auonymo — mo ad Anast. —— 

ms. et ex Chzonico ms» ab Adamo ad Anastasium. ({) Ὠενετξίαν. C. Βενεττίαν. 

. Vj Πραισεντεύειν. Ecloge ius. citante. Pufresnio, (n) Ακυλήϊα. 6. Αχνλυία. 
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ET 


lum exhibuit, Romulus etiam , Si quando adver- A ενόησεν αὐτοῖς τὴν τοῦ ἱππικοῦ 0£av ὁ Ῥώμος. Καὶ 


tissel ex populo, vel senatoribus quoscunque, 
hujus vel illius factionis, in partes eorum euntes, 
qui odio ipsum habuerunt atque adversabantur 
ei vel ob fratris cedem, vel aliam ob causain 
quamcunque; 177 siatim contrarie factionis 
hominibus adhizrere visue est, unde illus conci- 
liavit sibi affecitque, υἱ adversantibus sibi et ipsi 
forent adversarii, Exinde, qui eum secuti sunt , 
reges Romani eodem usi sunt artificio. 

Romulo autem regnante, crevit adinodum exer- 
citus ejus, undequaque confluens ; eratque in urbe 
ingens agrestium militum copia, quibus pro tanto 
numero deeraut uxores. Cumque libidinis pruritu 
corrept:e essent juvenum cohortes, passim in foro 


ὅτε ἐν οἰωδήποτε μέρει εἶδεν ὁ Ῥῶμος (87) φιλοῦν- 
τας τοὺς λελυπημένους xal ἀνθισταμένους αὐτῷ 
δήµους J| συγχλητικοὺς διὰ τὸν θάνατον τοῦ ἁδελφοῦ 
αὐτοῦ f| δι ἄλλην αἰτίαν οἱανδήποτε, ἐδόχει ἀντ- 
έχεσθαι τοῦ ἄλλου µἐρους, xat εἶχεν αὑτοὺς εὐμενεῖς 
xa ἐναντιο»μένους τῷ σχηπῷ τῶν ἑναντίων αὐτον. 
Ἐξ ἐχείνου χαὶ οἱ μετ᾽ αὐτὸν βασιλεῖς τῆς ᾿Ῥώμης 
τῷ αὐτῷ χανόνι ἐχρήσαντο. ΄ 


Ἐν δὲ τῇ βασιλεία τοῦ αὐτοῦ Ῥώμου ὁ στρατὺς 
αὐτοῦ [224] ἐγένετο (πολὺς ἐπείσαχτος, xa πλῆθος 
fv ἐν τὴ Ῥώμῃ τῶν ἀγρίων ἀνθρώπων, καὶ οὐκ 
ἦσαν πρὸς τὰ. πλήθη τῶν ἀνδρῶν γνναῖχες. Καὶ 
ἐπεθύμουν τῆς τοῦ βίου ἡδονῆς τὰ τῶν vsavusy 


mulieres contrectabant: inde seditio orta est et D στρατεύματα ΄ xal ἐπήρχοντο κατὰ τὴν ἀγορὰν ταῖς . 


civile bellum. Cumque Romulus inops consilii 
quid ageret, animi penderet ( dedignabantur eniin 
feminzgs cum rurestribus et barbaris inilitibus rem 
habere), edixit tandem, ut miles virgines illas, 
quas Brutidas vocavit, in uxores duceret. Neto 
autem erat, qui militibus flliam suam tradere 
diguatus esset : quisque enim dicebat, eos in diem 
tantum vivere, quibuscunque belli casibus ob- 
noxios. liaque lomanis civibus filias suas loca- 
bant omnes. Conturbatus ad hoc Romulus, ora- 
culum consuluit: responsumque tulit, equestris 
certaminis spectaculum feminis exhiberet ; quo 
exercitus uxores sibi utcunque compararent. Ro- 
mulus igitur, coacto in palatium exercitu, certa- 
men equestre celebravit : jussitque — feminas 
solum ad spectaculum admitti. Itaque nuimerosa 
feminarum turba, veluti ad inusitatum quoddam 
spectaculun, ex omni in circuitu vicinia 178 
urbibusque et viculis etiam longe remotis ad ur- 
bem Romam  coneursitabat; cireumque implebaut 
matrona virginesque innupte, inter quas et Sa- 
binorum forma przcellentes adfuerunt filie, quo- 
rum regio ab urbe propius aberat. Dederat porro 
Romulus clam in mandatis, ne cujusquam civis 
Romani uxor in spectaculo audessel; miilitique 
itidem suo edixit, ut matronam nullam continge- 
rent, solas raperent virgines, et quie viris omnino 


γυναιξὶ, xa ἐγένετο ταραχὴ xal Σμφύλιος πόλεμος. 
Καὶ ἠθύμει ὁ Ρῶμος, ἁμηχανῶν τί πράξει’ οὐδε- 
µία !'* yàp Ἠνείχετο τῶν Υυναιχῶν χαταμῖξαι τας 
στρατιώταις, ὡς ἀὗρίοις χαὶ βαρθάροις. Καὶ ἑξεφώ». 
νῆσε νόµον ὥστε λαμθάνειν τοὺς στρατιώτας πρὶς 
γάμον παρθένους, à; ἐκάλεσε Βρντίδας (88)* xe 
οὐδεὶς εἶλετο δοῦναι αὐτοῖς τὴν ἰδίαν θυγατέρα, ἀλλ 
ἔλεγον ὅτι οὐχ ἔστιν αὐτοῖς xa0' ἑκάστην bia, ζωης 
δ.ὰ τοὺς πολέμους, ἀλλὰ πάντες τοῖς τῆς πόλεως 
ἐζεύγννον τὰς: ἑαυτῶν θυγατέρας. Καὶ ἀθυμῶν ὁ 
Ῥῶμος ἀπΏλθεν εἰς τὸ μαντεῖον ' xal ἐδόθη αὐτῷ 
χρησμὸς ὥστε ἐπιτελέσαι (89) ταῖς γυναιξὶ θέαν ἔκ- 
πιχοῦ, ἵνα ἀγάγηται ἑαυτῷ ὁ στρατὸς γυναῖχας. 
[225] Καὶ συνάξας τὸ πλῆθος τοῦ στρατοῦ ἐν τῷ πε- 
λατίῳ ἐπετέλεσεν ἐππιχὸν, χελεύσας μόνον γνναῖκας 
θεωσῆσαι τὸ ἱπποδρόμιον, Καὶ ὡς παραξένου !* ει» 
νὸς θέας µελλούσης Ὑίνεσθαι, ἀπὸ πάσης τῆς περι» 
χώρου καὶ τῶν πόῤῥωθεν πόλεων xal κωμῶν Ἴλθον 
ἐν τῇ πόλει Ῥώμῃ πλήθη γυνα.κὧν, καὶ ἀνεπλὴ, 
ρωσαν τὸ ἱππιχὸν γυναῖκες ὕπανδροι καὶ νεώτερα 
παρθένοι ' ἆλθον δὲ xai αἱ θ)γατέρες τῶν λεγοµέ- 
νων Σαθίνων, γώρας πλησίον τῆς Ῥώμης οὔσης, 
γυναῖχες εὐπρεπεῖς. Καὶ δοὺς ὁ ᾿Ρῶμος μανδᾶτα 
λάθρα γυναῖκα ὕπανδρον οὖσαν Ῥωμαίαν πολίτιδα 
μὴ θεωρῆσαι, χελεύσας xal ibl στρατῷ ὥστε ὑπάν- 
6pou γυναιχὸς μὴ τολμῆσαι ἄφασθαι, ἀλλὰ τὰς παρ- 
θένους ἁρπάσαι xai τὰς μὴ ἐχούσας ἄνδρας καὶ 


carerent. Solus aulem in circum Romulus venit D µόνας '5, ἀνελθὼν ἐν τῷ ἱππικῷ ὁ Ῥῶμος ἐθεώρει. 


ut certamina spectaret. Interim autem dum ferve- 


Καὶ ἐν τῷ ἐπιτελεῖσθαι τὸ ἱπποδρόμιον ἀπολυθεὶς ὁ 


VARLE LECTIONES, 


** οὐδεμία Ch., οὐδεὶς Ox. ei Chron. |" παραξένου Ch., Chron., παραξένου Ox. 


sequentibus hxc jungens. 


16 µόνας. μόνος Os. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(87) ᾿Απότε ἐπενόησεν αὐτοῖς τὴν τοῦ ἱππιχοῦ 
θέαν ὁ Ῥῶμος, Ser. ἀφότε ἐπενόησεν, elc. Czie- 
rum hec mendose leguntur apud Clir. Alex. Lectio 
itaque, uti εἰ interpunctio, ex Nostro restituenda. 

(88) Ας ἐχάλεσε Βρντίδας. Βρούτιδας legit Chr. 
A:ex. [ας ego servas feminas esse dixerim, a gente 
Brutioruan sic dieta, quod eorum plerique omnes 
fugitivi servi initio fuerint, ac bruta gens, hominum 
colluvionecirca Lucaniam confluente ; uti asserit 
Diodor. Sicul. Bib. Mist. lib. xvi. Brutides. autem 
mulieres dicuntur; ut prophetides, teste Suida : 
ὑρούτιδες, γυναῖκες οὕτω χαλούµεναι, οἱονεὶ Σιθύλ- 


λα,. καὶ προφήτιδες. 

(89) Ἐδόθη αὐτῷ 6 χρησαμὸς, ὥστε ἐπιτελέσαι. . 
Ob lioc consilium ab oraculo Romulo, hisce anga- 
stiis posito, datum, Consualia hz:ec certamina Consi, 
id est consilii Dei in honorem celebravit. Vale- 
rius l. 1, c. 1 De. institut. antiq. circense specta- ο 
culum primus lhomulus, raptis virginibus Sabinis, 
Consualium nomine celebravit. Consus vero, idem 

ui Neptunus : liaud recte. itaque auctor noster, 
Solis in honorem a lKoinulo instituta fuisse hxc cer- 
tamina, supra aflirinat. 
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ὰ τοῦ πἀλατίου ὥρμπησαν ἓν τῷ ἰππιχῷ, Α rent aurigationes, emissus ex palatio miles, iu 


y» βάθρων ἀνέσπασαν τὰς παρθένους γυναῖ- 
τὰς μὴ ἐχούσας ἄνδρας ' xai ἔλαθον ἑαυτοῖς 
. Τοῦτο δὲ πρὸς ἅπαξ ἑτοίησεν ὁ ᾿Ρῶμος 
, καθὼς [226] 6 σοφώτατος Βεργίλλιος !* 
ὡσαύτως δὲ xal Πλίνιος (90) 6. "Popaícv 
ἄφος συνεγράφατο, ὁμοίως δὲ xai Λίδιος. 
δὲ ἱστορικοὶ συνεγράφαντο πρῶίον ἵππο- 
πιτελέσαι αὐτοῖς τὸν Ρῶμον εἰς βούρδω- 


Pogov xai τὸν 'Pruov τοὺς ἁδελφοὺς 
y» ὑπὸ Λυχαίΐνης γαλαχτοτροφέντας !*, 
σιλεὺς ὁ ᾽Αμούλιος (92), à αὐτῶν πάππος, 
| αὐτοὺς ῥιφῆναι εἰς τὰς ὕλας, ὡς πορ- 
υς ἐπειδῃ ἡ Día (n) fj µήτηρ αὐτῶν, 
φα του "Άρεως "ο, (95) ἐφθάρη, πορνευ- 
[τινως στρατιώτου, περὶ οὗ λέγουσι µυθο- 
τὸν "Apsa ἑγγαστρῶσαι αὑτὴν, xal ἐγέν- 
οὓς διδύµους, xal διὰ τοῦτο ὁ πάππος αὐ- 
iw αὐτοὺς εἰς τὰς ὕλας. Καὶ εὗρε τοὺς 
αἷδας χωρική τις, βόσχουσα πρόθατα * xat 

, 0v ἦσαν εὔμορφα 3, λαθοῦσα 
εὐτοὺς τῷ ἰδίῳ γάλαχτι. El; δὲ τὴν χώραν 
ἰυκαένας καλοῦσιν ἕως ἄρτι τὰς χωρικὰς 
θύσας πρόθατα, ὡς ἀεὶ τὸν βίον xal τὴν 
ἐχούσας μετὰ λύχων. Τούτου οὖν ἕνεκεν ὁ 
κενύησξ τὰ λεγόμενα [231] Βρουμάλια (94), 
φησὶν, ἀναγχαῖον εἶναι τὸ τρέφειν τὸν 
ὃν βασιλέα τὴν ἑαυτοῦ σύγκλητον πᾶσαν 


circum erumpit, virginesque, et quie viris care- 
rent feminas, ex gradibus raptas, in uxores sibi 
duxit. lloc autem semel duntaxat fleri voluit Ro- 
mulus, uli sapientissimus Virgilius testatus est , 
cui accinit. quoque Plinius Romanus historiogra- 
phus, uti et Livius etiam. Ceteri vero tradide- 
runt, primos ludos equestres burdonibus a Βυ- 
mulo celebratos. 


Romulum vero et Remum fratres a Lupa lacta- 
tos fuisse, fama est: cum rex Amulius, avus 
eorum, tanquam nothos, eos in silvas expoui jus- 
serat. Mater enim illorum Hia, Martis sacerdos, a 
milite quodam compressa fuerat, unde eam a 
Marte gravidam fuisse factam, fabulantur. Gemel- 
los autem edidit : quos, propterea ab avo in silvis 
expositos, reperit 1:79 mulier quadam agrestis , 
qui greges ovium pascebat: liec vero miserata 
puerulos elegantes, eos lacte suo enutrivit. In ea 
autem regione usque adhue etiam rurestres illas 
ovium custodes, lopas vocitant : ut quz inter 
lupos vitam suam transigunt. Brumalia autem 
qua dicuntur instituit Romulus, hanc ob causain: 
eo quod necessarium duxit, ut hiberno tempore, 
cum bellorum inducie sunt, rex pro tempore, 
quicunque fuerit, senatum omnein proceresque, 
palatinos item milites, honoris causa, conviviis 
exciperet. Primos itaque ad convivium vocavit, 


iv ἀνίᾳ xai πάσας τὰς ἔνδον τοῦ παλατίου C qui nomina sua ab alpha exordiebantur ; et sic 


ρατιὰς **, ὡς ἐντίμους ἐν τῷ χαιρῷ τοῦ 
, ὅτε τὰ πολεμιχὰ ἔνδοσιν ἔχει. Καὶ fip- 
γνους 35 xa)siv καὶ τρέφειν τοὺς ἀπὺ τοῦ 
rta; τὸ ὄνομα, xaX λοιπὸν ἀχολούθως ἕως 
εαίου γράμματος, χελεύσας xal τὴν ἑαυτοῦ 
ρ θὈρέγα: τῷ αὐτῷ σχήµατι. Ko ἔθρεφαν 

τὸν στρατὺν ἅπαντα xai οὓς ἐθούλοντο. 


deinceps, $u0 quoque ordine, usque ad ultimam 
alphabeti litteram. Jussit etiam, ut senatus popu- 
lum eodem modo invitaret. Itaque vocabant etiam 
hi exereitum omnem, et quoscunque prwterea 
volebant. Singularum vero turmarum panduristze, 
pridie ad vesperam ibant ad convivatorum zdes, 
ibidemque canebant, usque ad sequentem diem, 


VARIA LECTIONES. 
Dioz Ch., Βελγίλλιος Ox. !5 γαλαχτοτρορέντας. γαλακτοτροφηθΏναι Chron. V. ad p. 91 D. 


, 8t6:t Chron. 39 "Acéto; — Αρέα Ox. 
Ox. *! πρώτους Cliron , πρῶτος Ox. 


9 εὔμοργφα. Fort. εὔμορφοι. 3 στρατιὰς Chron., 


ED. CIHLMEADI NOTE. . 
3a5:0; δὲ xat Πλένιος, etc. Ὅ μοίως δὲ καὶ D pertinet. Nam legimus, propter equorum inopiam, 


alinorum sceriptorun nomina ista Chr. 
"lori parum nota faisse videntur ; ideoque 
o Apollonium, pro Livio Silvium, nescio 
»2$tiil. 

6 Boopbova;. In Burdone vertit. Rader. 
sen loci esset. Ego vero vocabulum hoc 
esse puto εἰ ἡμιόνους Grecis sonare, i| 
» Sicut Π Heg. v, 17, ubi vulgaris transla- 
: Obsecro, concede κ», ut tollam onus 
burdonum; Septnag. babel : Δοθήτω τῷ 
) Ἱόμµος ζεύγους ἡμιόνων. Probabile autem 
seu nostrum ad. locum illum Servii in 
Emeid. 1. vii, respexisse; ubi in hzc 
legnuis circensibus actis, hzc hahet scho- 
Maguis, quantum ad. paupertatem pristinam 


HODII 


diversis eos hinc usus animantibus. 

(92) ᾽Αμούλιος, ὁ αὑτῶν πάππος. lta etiam Chr. 
Alex. auctor, contra bistorig Romane fidem ; 
non enim Amulius, sed Nuinitor, avus erat gemel- 
lorum. 

(95) Ἱέρεια οὖσα τοῦ "Αρεως. Chr. Alex. habet 
ἱεράουσα τοῦ ᾿Αρέως, mendose; lliam vero hanc, 
qua et Rhea Sylvia dicta est, non Martis, sei 
Vesta Ssacerdolem fuisse (radunt historici La- 


tini. 

(94) Τὰ λεγόμενα Βρουμάλια. Hinc Romulus ap- 
pellavi! Brumalia, seu Saturnaliu , vertit. lNaderus, 
haud recte. Festum enim hoc non Saturno, sed 
Baccho celebrari solitum, bruma, sive hyberno Leimn-. 
pore : uti testalur Ovidius, Fastor. l. 1: 


NOTE. 


α. Chron. Editio Rader. et Codex Vat. Σιλδί1, ubi tamen ἸἨλία corrigendum duxit lu. 
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uii scirent apud quem essent postridie epulaturi : Α Οἱ οὖν ἑχάστου ἀριθμοῦ πανδοῦροι (95) ἀπὸ ἐσ' 


que quidem Brumolia in repub. Romana οεἷε- 
brantur 3d hunc usque diem. Hoc autem eo animo 
fecit Romulus, ut maculam deleret, quam Ro- 
mani, qui ei infensi erant oderantque, contra eum 
contumelie causa objectabant, indignum scilicet 
eum esse qui regnaret, affirmantes; eo quod in- 
famis esset. nominis : ut qui, cum fratre, aliena 
quadra vixisset; 180 et 3b incunabulis ad per- 
fectam usque zlatem, quoad regnare coepisset, 
aliorum victu enutritus fuisset : nempe innuentes, 
eum apud Faustum colonum, et Lupam uxorem 
ejus, ex alieno enutritum fuisse, uti antea dictum 
est. Apud Romanos cnim, veteres et'am omnes, 
vitio vertebatur, si quis alieno pane vesceretur. 
Unde et in symposiis, quz Amicalia dicta sunt, 
singuli ex convivis cibum potumque suum profe- 
renies, in cominune conferunt ; morem antiquum 
usque adhuc servantes, ne forte alienivori audi- 
rent. Ob hanc igitue causam, nempe ad contu- 
meliam illam a se omovendam, genus hoc convi- 


vii Romulus instituit ; et Latina lingua Brumalium 


vocavit : uti hzc. tradidit sapientissimus Licinius, 
Romanorum chronographus. 


ἁπιόντες εἰς τοὺς οἴχους τῶν χαλεσάντων a 


«ἐπ ἀρίσιῳ εἰς τὴν ἑξῆς ηῦλουν πρὸς τὸ v 


ἐχεῖνον ὅτι παρ αὑ:ῷ τρέφονται αὗριον. Kal 
έσχε τὸ ἔθος τῶν Ἡρουμαλίων iv τῇ Ῥωμαία 
λιτείᾳ [228] ἕως τῆς νῦν. Τοῦτο δὲ ἑποίησεν 
τὸς Ῥῶμος, θέλων ἐξαλεῖναι τὴν ἑαυτοῦ ὕδρι 
οἱ Ῥωμαῖοι ἐχθροὶ αὐτοῦ ὄντες xai μισοῦντες 
καὶ λοιδοροῦντες ἔλεγον ὅτι οὖχ ἐχρῖν αὑτὸν 
λεῦσαι ἑνυθρισμένον ὄντα, διότι ἐξ ἀλλοτρίων 
φησαν οἱ δύο ἀδελφοὶ, ἕως οὗ τελείας ἡλιχίαι 
νοντο xal ἐθασ[ίλευσαν 3», σηµαίνοντες ὅτι à 
Φαύστου τοῦ γεωργοῦ χαὶ τῆς γυνα:χὸς αὖτι 
καίνής ἑτράφησαν Ex τῶν ἁλλοτρίων ἑσθίοντε 
προγἐγραπται. νειδος γὰρ ὑπῆρχε παρὰ "Poo 


B xo πᾶσι τοῖς ἀρχαίοις ποτὲ τὸ ἐχ τῶν ἀλλι 


τρἐφεσθαί τινα. ὅθεν χαὶ ἓν τοῖς συμποσίο 
λεγομένοις Φι1ικοῖς (96) ἕχαστος τῶν συνερχθ 
εἰς τὸ συµπόσιον τὸ ἴδιον αὐτοῦ βρῶμα καὶ 
μεθ) ἑαυτοῦ χοµίδει, xal el; τὸ χοινὸν πάντα 
τίθεται, xal ἑσθίουσι χρατῄσαντες τὸ ἀρχακ 
ἕως τῆς νῦν, τὸ μὴ ἀχούειν d AAotprogámos. ' 
χάριν ἐπενόησε τοῦτο ὁ αὐτὸς Ῥῶμος, [299 
τὸ ἐξιλεώσασθαι τὴν ὕδριν ἐἑαυτοῦ, χαλέσας 


ὄνομα τοῦ ἀρίστου Ῥωμαῖσιὶ Βρουμάλιουμ, χαθὼς (97) ὁ σοφώτατος Λικίννιος, ὁ Ῥωμαίων 


γράφος, ἐζέθετο. 

Post Romulum et Remum fratres, reges vi alii 
Rome regnarunt, ad injustum usque illum Tar- 
quinium Superbum. Ab urbe enim condita Roma- 
norum rex seplimus fuit iste : a quo etiam abía- 
tum est regium imperium. 

Hujus sub regno floruit Cumsa sibylla, vatici- 
natrix. 

Tarquinius iste filium habuit, qui Aruns dictus 
est : qui in causa fuit, quod Tarquinius pater re- 
gno deturbatus fuerit, eo quod Lucretie, matronz 
nobili, vim intulerat : illa vero, ut castam se ar- 


Μετὰ δὲ Ῥῶμον xal Ῥῆμον τοὺς ἁδελφοὺ 
σίλευσαν ἄλλοι Ex. τῆς Ῥώμης, ἕως τοῦ Ta, 
Σουπέἐρθου τοῦ ἀδίχου. "E6bopo; γὰρ βασιλι 
Ῥώμης μετὰ τὸ χτισθῆναι αὐτὴν ἐγένετο 
ἐπήρθη τὸ βασίλειον παρ᾽ αὐτοῦ. 

"Eri δὲ τῶν χρ΄νων τῆς βασιλείας αὐτοῦ 
6υλλα ἡ Κυμµαία µάντις. 

Ἔτσχε δὲ ὁ αὐτὸς Ταρχύνιος υἱὸν ὀνόματι "Aj 
δι ὃν ἐξεθλήθη τῆς βασιλείας, ὅτι βιασάµει 
Λουχρητίαν συγχλητικὴν ἐμοίχευσεν ὁ υἱὸς το 
χυνίου ὁ ᾿"Αῤῥουνς (98) ' χἀχείνη ἔσφαξεν 1 


VARLE LECTIONES. 


** ἐθασίλευσαν Chron., βασίλευσαν Ox. 
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Sacra Corymbiferi celebrabat Grecia Bacchi, 
Tertia, que solito tempore bruma refert. 
Brumus etiam a Romanis Bacchus dictus est, 
unde Drumalia nomen accepisse vult Tzetzes ad 
Hesiod. Op. et D. : Tip τῶν ληνῶν αἰτίῳ Διονύσῳ &op- 
τὴν τν λεγομέντν Αμβροσίαν ἑτέλουν, f| παρὰ Ῥω- 


palot; Προυµάλια χαλεῖται. Βροῦμος γὰρ αὐτοῖς ὁ D 


Διόνυσος. 

(95) Οἱ οὖν ἑχάστον ἀριθμοῦ πανδοῦροι. Et dein- 
ceps, εἰς την ἑξῆς ηῦλουν ad sequentem usque lucem 
tibiis canebant : ideoque Raderus, ob hanc nomi- 
nis inconstantiam, πανδούρους, tibicines , vertit. 
Panduram tamen instrumentum ἔγχορδον fuisse, 
tribus tantum. clordis instructum, Assyriorum in- 
ventum asserit Jul. Pol. lib. ix, cap. 9, τρίχορδον 
δὲ, ὅπερ Ασσύριοι πανδοῦραν ὠνόμαζον. Verum [18- 
sychius ἐμπνευστὸν eam facit, adeoque syringem 
sive fistulam esse vult, in Zóptyyseg  Σύριγγες, ἐκ 
χαλάμων mavboópia * cui etiam accinit Mart. Ca- 
palla. De Nupt. Philolog. lib. :x. Instrumentum 
10€ lMlircipedi sive Pani, fistularum | inventort at- 
tribuens his verbis : Verum .per medium quidam 
ugrestes canorique semidei, quorum hircipedem Pan- 
dura, Sil»parum  arundinis enodis fistula sibilatrix, 


rurestris. Faunum tibia decuerunt ; οἱ quldem ob- 


streperum quoddam ut esset, ideoque ar! 
strepitibus magis conveniens, ratio ipsa po 
videtur. 

(901 Totg λεγομένοις Φιλικοῖς. Convivia | 
λιχὰ ab eis qua συγγενικά dicta sunt, ita dis 
Plutarchus, ut illa eorum quiejusdem sunt g 
seu sanguinis, hzc vero, corum qui affinit: 
tum sibi juncti sunt, esse videntur. | Pli 
Sympos. lib. iv, ubi in questione, Cur in 
plurimi ad cenam vocantur, hzc habet : F 
πρότθες, el βούλει, τὰς το'αύτας ἑστιάσεις 
νου φιλικὰς, ἀλλὰ xal συγγενικὰς εἶναι, xato 
µένης εἰς τὸ γένος ἑτέρας οἰχειότητος. 

(97) Καλέσας xai τὸ ὄνομα τοῦ plato 
μαῖστὶ, Προυμάλιουμ * καθὼς, etc. Chr. Al 
bet καλέσας xa τὸ ὄνομα τῆς χλήσεως αὖτε 
μαϊστὶ Βρουμάλια [ὅ ἐστιν, τραφῆναι Ex τᾶ 
Δρίων '] καθώς, etc., ubi verba illa uncis i 
ab auctore de suo inserta sunt, inepte; et 
(im verbi sensum, tum auctoris nostri, ex « 
desumpsit, mentem. ] 

(98) Ἐμοίχευσεν ὁ υἱὸς τοῦ Ταρχννίου 
ῥοῦνς. Lucretia, non ab Arunte, sed a Ta 
Sexto, Superbi F. natu minore, stuprata fu 
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ων. Καὶ ἐγένετο ἐμφύλιος πόλεμος péyac Α gueret, mortem sibi 181 conscivit. Inde bellum 


ὤμῃ ἐπὶ χρόνων 35, xaX πολλοὶ ἑσφάγησαν. 
t| συνεγράψατο ὁ σοφὸς Σέρδιος, ὁ Ῥωμαίων 
εὖς. 

. Ταρχύνιος ἐξεθλήθη τῆς βασιλείας τῷ 
οὐτῳ. Πολέμου χινηθέντος ἐν τῇ "Pop éx 
XU€ τῶν λεγομένων ᾿Αρδηνῶν, λαθὼν βοή- 
Ταρχύνιος βασιλεὺς ἡλθε |250] πολεμῶν τὴν 
Ww χώραν. Καὶ εὑρόντες χαιρὸν οἱ ἐχθροὶ αὐ- 
υΥΧλττιχοὶ, Βροῦτος, ὁ θεῖος τῆς Λουχρητίας, 
ιατῖνος 34, ὁ ávt p αὐτῆς, χατεσχεύασαν αὐτῷ, 
σαµένων αὐτοῖς χαὶ τῶν ἄλλων συγκλητικῶν 
τῆς πόλεως πάντων εἰς τὸ αὐτὸν ἐχθληθῆναι 
ἰλείας, πείσαντες συμμαχεῖν absol; εἰς τὸ 
θαι -οῦ λοιποῦ τὸν Γαρχύνιον βασιλέα εἰς 
µην ὑποστρέφοντα τὸν στρατὺν τὸν φυλάτ- 
'παλάτιον xal τὴν πόλιν Ῥώμην τῶν λεγο- 
[ε2εριανῶών (99), ἀνδρὼν μαχιµωτάτων £v 
6.. Καὶ Υνόντος τοῦ Ταρκυνίου τὸ τραχτευ» 
αὐτοῦ (1) παρὰ της συγχλήτου xal τοῦ 
2 "wA τοῦ δήμου, πέµόας αὐτὸς ὑπενόθευσε 
ὃν οὖν υν τοῦ Βρούτου. τὸν φίλον ὄντα xal 
εερον τοῦ vio) αὐτοῦ "Αῤῥουνς, Καὶ πεισθεὶς 
«vo ἐρχομένου τοῦ αὑτοῦ Ταρχυνίου κατὰ 
ique προδοῦναι τὴν πόλιν xal τὸν ἴδιον πα- 
νεύῦειν τὸν Βροῦτο». Τοῦτο δὲ γνοὺς ὁ δοῦλος 
tou Βινδίχιος (3), ὁ συνδιάγων τῷ υἱῷ 
ἀνήγγειλε λάθρα τῷ 05i [931].  δεσπότῃ 
«hv μέλλουσαν γίνεσθαι χατ᾽ αὐτοῦ ἐπιθου- 


M τοῦ υἱοῦ αὐτοῦ. Καὶ εὐθέως ἀχούσας 6 (C 


συνέσχε τὺν ἴδιον αὐτοῦ υἱὸν, xal iy τῷ 
pre ἐπὶ πάντων ἑξετάσας αὑτὸν, ἠνάγχα- 
ww ἐξειπεῖν τὰ αὐτῷ xal τῷ Ταρχυνίῳ βεδου- 
t. Ὁ δὲ ὡμολόγησε τῷ ἰδίῳ πατρὶ τὴν γενο- 
εαρ᾽ αὐτοῦ σύνταξιν τῆς προδοσίας πρὸς τὸν 
ον xal εὐθέως ἑφόνευσε τὸν ἴδιον υἱόν. 
μπὸν συναθροισθεῖσα ἡ σύγχλητο ᾿Ρώμης 
ιπεχήρυξε τὸν Ταρχύνιον τῆς βασιλείας, 
ως thv χαθαίρεσιν αὐτοῦ ποιῄσαντες, Ψηοι- 
ἓν πρώτοις (5) χαὶ δισιγνατεύσαντες ὑπάτους 
! Βροῦτον τὸν µέγαν xal τὸν Κολλατῖνον τὸν 
Ὡς Λουχρητίας, διοικεῖν τὴν πολιτείαν Ῥω- 
εροθαλλοµένους xav' ἰδίαν δοχιµασίαν ἄρχον- 
V μὴ εἶναι τοῦ λοιποῦ βασιλέα &v τῇ Ῥώμῃ, 
τες xal τῷ στρατῷ τῷ ὄντι μετ) αὐτοῦ Ταρ- 
ἀπολιπεῖν αὐτόν ᾽ xal ἁπέστησαν εὐθέως. "H 
ik προῃλθεν ὕπατος ὁ Βροῦτος, εὐθέως ἐπὶ 
Υχλήτου xai τοῦ δήμου ἀγαγὼν τὸν ἴδιον 


civile ingens Romz coortum est ; in quo plurimi 
ceciderunt. Hxc autem Servius, sapiens Romano- 
rum scriptor, memori: mandavit. 

Ejectus autem fuit e reguo suo Tarquinius, hoc 
modo. Bellum Romanis intulerunt Ardeani : Tar- 
quinius igitur rex, copiis collectis, regionem eorum 
invasit. Tempus itaque nacti opportunum, qui ei 
infensi erant, Brutus, Lucretiz avunculus, et Col« 
latinus, ejusdem maritus, senatorii ordinis viri, una 
cum senatoribus reliquis, populoque adeo omni, 
consilium ipuierunt quomodo Tarquinium e reguo 
deturbarent. Conjurationis etiam soclos habuerunt 
flexumines illos, qui Celeriuni vocabantur; belli- 
cosos viros, palatii atque urbis custodes; a qui- 


B bus obtinuerunt, ne Tarquinium regem deinceps 


in urbew admitterent. Tarquinius autein, certior. 
factus de his qua contra se senatus, exercitus, 
omnisque adee populus, machinabantur , Bruti 
filium, Aruntis filii sui amicum, et a pueris soda- 
lem, in partes suas corrupit; ipsumiue paciscen- 
tein. habuit, uti venienti Tarquinio contra Romam, 
urbem ipse proderet ; Brutum etiam, patrem suum, 
neci daret, Hzc vero ubi intellexisset Bruti ser- 
vus, qui filium assectabatur, nomine Vindicius, 
conspirationen totam, quam in eum filius ma- 
chinatus est, domino aperuit. Brutus, his audi- 
tis, statim 189 comprehendit filium suum, eum- 
que in foro, coram omnibus, examini subjecit ; 
totumque Tarquinii *onsllium — delegere cogit. 
Filius itaque patri conjurationis omnen seriem 
indicavit : pater inde illico filium neci tradidit. 
Senatus deinde Rouanus omnis in unum congre- 
gatus, Tarquinium regno abdicavit, ejectione 
ejus in acta publica ctiam relata, cum prius 
consules duos constituissent Brutum magnum οἱ 
Collatinum, Lucretix: conjugem. llis itaque com- 
muni consensu reipublice administratoribus de- 
signalis , cautum deinde erat, ne unquam pote- 
stas regia in Romam denuo admitteretur. Exerci- 
tum etiam, quem secum habuit Tarquinius, per 
litteras. hortati sunt, uli regem desererent : quod 
el factuin. est. Brutus vero, consul factus, servum 
suum Vindicium senatus et populi in conspectum 


D adduxit, ob fidem ejus domino przstitam, benefi- 


cium ei repensaturus. Festivitatem itaque solem- 
nem Justitiz indixit : et conscenso tlirono excelso, 
servum suum Vindicium loco etiam sublin.iore 


| VARUE LECTIONES. | 
ἔνων. Malim χρόνον. ** Κολλαντῖνος Ox. hic et p. seq. V. 9. Κολλατῖνος est infra p. 79 D. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


T&v λεγομένων Κελεριανῶν. Κελεριανοὺς vo- 
o8 Plinius, Celeres, Flexumines, id est, le- 
satur Equites. | 

Ὅ tpexttu0lv xat' αὑτοῦ. Τρακχτεύομαι et 
Ίζω, 3 Latino tracto, consilium de re qua- 
ineo : occurrit szpiuscule infra apud aucto- 
xirum, ut lib. xii, p. 289, xáàxel αὐτοῦ διά- 
» Χαὶ τὰ τοῦ πολέμου τραχταΐζοντος, συν- 
W. Ubi per. hiemem commoranti, queque ad 


bellum spectabant pertractanti, sive, de eis consul- 
tanti, abcidit, eic. 

(2) Ὁ δοῦλος τοῦ Προύτου Βινδίχιος. Non Bruti, 
sed Aquiliorum conjuratorum servus erat Vindi- 
cius. Vide Plutarch. in Poblicola. 

(3) Ὑπηφισάμενοι bv πρώτοις. Ἐν πρώτοις, et sepe 
eliam πρώὠτοις, infra apud auctorem nostrum, in 
primis; deinde δισιγνιτεύσαντες,  designantes ; 
δεσιγνατεύεσθαι scribitur, in Gloss. Basilicor. 
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sibi e regione collocavit : deinde manum dextram A δοῦλον τὸν ,Btvóbtov. ὑπὲρ εὐχαριστίας, ὅτι 


protendens, t!res ei alapas palma impegil super 
faciem, elata hac voce locutus : Excusso, Vindicie, 
servitutis tux jugo, servilem conditionem tuaimn 
exuas; et Romane libertatis thorace deinceps 
indutus, quandiu vixeris incedas. Annulum deinde 
aureum suo digito detractum, dexter: ejus impo- 
suit: et concessa etiam ei facultatum suarum 
portione aliqua, Comitein fecit. Diem autem cele- 
britatis 189 hujus vocavit Consilia : ac si dice- 
res, diem largitionis. Insuper etiam proconsulibus 
omnibus provinciarum pr:efectis imperavit, uti 
eodeni die sacrum pervigillum et festum anniver- 
sarium Justitie celebrarent; in memoriam ejecti 
Tarquinii el libertatis pro meritis Vindicio con- 
cessa : ut. hinc nimirum servi omnes documenta 
sibi sumerent, debitam dominis fidem prestandi ; 
libertatem, et honores tantos pro meritis repor- 
taturi, [taque etiam proconsules ubique provin- 
ciarum solemnitates illas usque adhuc poinpa 
maxima celebrant. De his autem sapiens Livius, 
aliique plurimi scripserunt. , 


ἐφύλαξε τῷ ἰδίῳ δεσπότῃ, xai ἐπιτελέσας d 
πανηγυριχὴν τῇ Δίκῃ, καὶ καθίσας àv [35 
ὑψηλῷ βήµατι, ἀνήγαγε τὸν Βινδίχιον &v ὕψει 
χκρυς αὐτοῦ, καὶ ἐχτείνας τὴν δεξιὰν αὐτοῦ ; 
xai τῇ παλάμῃ αὑτοῦ πληγὰς τρεῖς ἐπὶ τὴν 
παρειὰν ἐπαγαγὼν, μετὰ χραυγῆς ἔφη ταῦτα" 
τιναξάµενος τὴν τῆς σῆς δουλείας τύχην, ὦ Bn 
καὶ τὸν ταύτης ἐχδυσάμενος ζυγὸν, ἕνδυσαι 
pas ἐλενθερίας θώραχα τὸν ἅπαντα τῆς Cori 
χρόνον. Καὶ ἀφελόμενος Ex τῆς ἰδίας χειρὸς ὃ 
Mov χρυσοῦν ἐπέθαλεν εἰς τὴν δεξιὰν αὐτοῦ : 
δεδωκὼς αὐτῷ xal ἀξίαν Κόμητος (4) xai µέρι 
αὐτοῦ πεµιουσίας, χαλέσας τὴν αὐτὴν ἡμέρα 
ἑορτῆς Κονσί-λια (5) "7, ἅπερ ἑρμηνεύεται παρο 


B ἡμέρα, προστάξας xal τοῖς παρ᾽ αὐτοῦ προθλη 


ὑπατιχοῖς ἄρχουσι τῶν ἐπαρχιῶν τῇ αὑτῇ ἡμέρι 
ἔτος ἱερὰν παννυχίδα καὶ ἑορτὲν τῇ Δίκῃ ket 
εἰς μνημόσυνον τῆς κατὰ τοῦ Ταρχυνίου νέχι 
τῆς χατ᾽ ἀξίαν ἐλευθερίας τοῦ Πινδιχίου εἰς vi 
τρέφχσθαι τοὺς λο.ποὺς ** τοὺς πανταχοῦ οἱ 
εὐγνωμονεῖν τοῖς iolotg δεσπόταις xal τοι 


ἐλευθερία; ἀξιοῦσθαι xal τιμῆς. ᾿Ατινα Κονσίλια οἱ [225] ὑπατικοὶ ἄρχηντες τῶν ἑπαρχιῶν ἕως «i 
ἐπιτελοῦσι πανηγυρίζοντες. Περ) ὧν καὶ Λίδιος 6 cogbz xai ἕτεροι πολλοὶ συνεγράφαντο. 


Longo autem post tempore, Galli in Romanos 
insurgentes, bellum eis intulerunt : quod ubi 
intellexisset senatus Romanus, missus est contra 
cos Manlius Capitolinus, dux fortissimus. Paravit 


Μετὰ δὰ χρόνους πολλοὺς τυραννῄσαντες ol 
λοι (6) ἐχίνησαν πόλεμον Ῥωμαίοις' xal 
Yvoosa d σύγκλητος Ῥώμης προεχειρἰσατ 
αὐτῶν στρατηγὸν δυνατὸν ὀνόματι Μαλλίωνα | 


hic sibi exercitum bellicosissimum; et in Galliam ϱ τωλῖνον 3» (7). "ὐστις ὁπλισάμενος xal λαδὼν 


profectus, comwissoque cum Gallis prelio, eos 
profligavit. Romam deinde reversus, triumphuin 
de illis egit. Urbem vero ingressus, senatum, 
exercitum, populumque fastidire animo visus est : 
quod seuatus quidem ceterique omnes :egre tule- 
runt. In. eum etiam machinatus est Februarius 
quidam, adversarius potens, senatorii ordinis vir 
et ex Gallis oriundus. Convocato enim consilio, 


τὸν πολεμιχώτατον, ὥρμησεν εἰς τοὺς Γάλλους 


, συμθαλὼν πόλεμον ἑνίχησε χατὰ χράτος. Kal 


στρέφας ἑθριάμδευσε τὴν νίχην iv τῇ Ῥώμ. 


, εἰσηλθεν ἀπονενοημένος χατὰ τῆς συγκλήτου x 


στρατοῦ xal τοῦ δήμου ' xal διὰ τοῦτο ἑλυπί 
σύγχλητος xai πάντες. Φθονηθεὶς δὲ ὑπό 
ἐχθροῦ αὐτοῦ συγχλητικοῦ, ὄντος ἓν δυνάμει 
µατι Φεδρουαρίου (0), καταγοµένου [254] ἐκ 1 


VARLE LECTIONES. 


*' Κονσίλια. Consualia in mente habuisse videtir..— 35 παροχΏς. Conf, inscr. p. 191. 39 τοὺς Ae 


Fort. τοῦ λοιποὺ. !* Μαλλίωνα. Μαλλίων Ox. 


. Γάλλους. 


αλλίους Ox. 


ED. CIILMEADI NOT.E. 
(4) Δεδωχὼς αὐτῷ χαὶ ἀξίαν Κόμητος, etc. Vides, D tione. Verum de hoc videant eruditi. 


Lector, quam honoriüce cum Vindicio agit auctor 
noster: mirortamen quo auctore, ista protulerit. 
Libertste quidem donatum, pecuniaque ex zrario 
remuneratum legimus  3pud Latinos auctores , 
nec aliquid. amplius. Livius l. n : Secundum ρᾳ- 
nam nocentium, ut. im utramque. partem. arcendis 
sceleribus exemplum nobile esset, premium indici, 
pecunia ex ατατίο, libertas, et civitas donata. Et 
deinde : Post. illum observatum, ut qui ita liberati 
essent, in civitatem accepti viderentur. 

(9) Κουσίλια, ἅπερ ἑρμηνεύεται, ταροχῆς ἡμέρα. 
Νονα ως vocabuli liujus interpretatio, lomanisque 
ineognita. (uid si x2poyh. non a παρέχω, sed a 
πάροχος deduclum vellet auctor. noster? adeo ut 
non largitionem , sed consessionem,  significel : 
throno enim eodem execlso collocatum Vindicium, 
Bruto assidere facit. Atque in hoc sensu, consilium 
aliquanto melius quadrabit cum data. interpreta- 


(6) Τυραννίσαντες οἱ Γάλλοι. ΤυραννΏσαι 

Nostrum, pro arma in aliquem sumere sive: 
quem insurgere, passim usurpari, hic seme 
nuisse satis sit, exemplum unicum hic pref 
ex lib. xvi, p. $92, ubi de Alexandrinis, qt 
multuantes prefectum suum  interfecerant 
faciens, deinde addit : ᾽Αγαναχτήσας 6 αὐτὸς 
λεὺς, πολλους ἑτιμωρήσατο ἐξ αὐτῶν τῶν ΑΛ: 
δοέων, ὡς τυραννήσαντας τὺν ἄρχοντα αὑτῷ' 
facio commotus imperator, a multis eorum, c 
prefecto suo illatam, penas ezegit. 
. (1) Ὀνόματι Μαλλίωνα Καπιτωλῖνον. Manlii { 
milli gesta auctor hic misere confundit * nom 
Manlius, sed Camillus in Gallos Senones cum 
citu dux missus est. Qu: vero deinceps rel 
regno affectato, senatuque spreto, haee | 
SUnl. « 


ΗΟΡΗ NOTAE. 
(ο) Φεθρουσρίου. Eamdem fabulam legere est apud lfamartolum. 
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ον (8), κατεσχευάσθη. Ἐν κομθεντίῳ γὰρ A cum comitium 18, intraret Manlius Capitelinus, 


κ (9) του Μαλλίωνος Καπιτωλίνου, xal τοῦ 
ἰἱς συγχλήτου κχαθεζοµένου, ἐξαναστὰς 6 
9€ συγχλητιχὸς λέγει τῷ Μαλλίωνι, Too 
Βωµαίων νιχήσαντος τοὺς Γάλλους, σὺ τί 
, ὣς µονοµαχῄήσας; ἡ τὖχη ᾿Ῥωμαίων ἀεὶ 
πολεμίους * οὗ διέλαθε δὲ ἡμᾶς xal τοῦτο, 
voe àv ἁπονοίᾳ τοσαύτῃ ὑπάρχεις, ὡς βου- 
gi σὺ τυραννῆσαι τοὺς ᾿Ῥωμαίονυς  ὅπερ 
rtl σοι. Καὶ ἀχούσασα ταῦτα 1) σύγκλητος, 
ετὺὸς, xai ὁ δῆμος, ἐκῆλθε τῷ Μαλλίωνι 
Mp. Ὁ δὲ δἡμος ἑπαναστὰς γατὰ γνώμην 
fjrou ἐδόησαν ἐκθληθῆναι ἀπὸ τῆς πόλεως 
ὃν αὐτὸν Μαλλίωνα Καπιτωλῖνον * ὅστις 
5 τὸν στρατὸὺν xal τὸν ὅημον, ἐςῆλθεν ἓν 
χτήµασι, πλησίον τῆς λεγομένης Ἄπον- 
ue, χἀάχεῖ διηγεν ἠσυχόξων. Ἐκείνου δὲ 
ἔπτλθεν ὁ δῆμος Ῥωμαίων τῷ ofxq αὐτοῦν 
τὰ διαφἑέροντα αὑτῷ διήρπασαν. 

Bet προχειριαάµενοι αὐτοῖς ῥῆγα δυνατὸν 
ws (10) [355] ὀνόματι Βρῆνον, ἑπεστρά- 
Αίως ἱπὶ τῆς Pour, ἀχούσαντες χαὶ διὰ 
far, ὅτι ἐξεθλίθη ἀπὸ τῆς Ῥώμης. Καὶ 
j Bpnvo; ῥὴξ ἐξαίφνης εἰσηλθεν ἐν τῇ 
il παρέλαθεν αὐτὴν νυχτὸς Ev χειμῶνι (11), 
αειδεχάτη τοῦ Εξτιλλίου μηνὸς, προπέµφας 
ς ὀφείλοντας Φονεῦσαι τοὺς πορταρίους xal 
τῷ τὴν πόρταν. Καὶ τούτων φονευοµένων 
τΌρμα (19). xaX γνόντες οἱ συγχλητικοὶ 
ληγιν της πόλεως, ἔφυγον πάντες, xai 
Dy τῆς πόλεως λαμπροὶ σὺν γυναιξὶ xai 
σΏλθον ἐν τῷ Καπετωλίῳ εἰς τὸ ἱερὸν τοῦ 
ι τῶν ἰδίων χρημάτων. Παραλαθὼν δὲ ὁ 
E τὴν πόλιν ᾿Ρώμην, χατασφάζει πολλοὺς 
a[ τινας τῶν στρατιωτῶν χαὶ αἰχμαλω:ίσει" 
πολιορχῶν τὸ Καπετώλιον διὰ τοὺς ὄντας 
υγχλητιχοὺς xai διὰ τὰ χρήματα αὐτῶν. 
€ δὲ οἱ συγχλητιχοὶ ἔγραφαν, δεόµενοι τοῦ 
e Καπιτωλίνου συνάξαι τὸν χατὰ πόλιν xal 


Febrvarius exsurgens, reliquis senatoribus assi- 
dentibus, ita eum allocutus est : Quorsum tu, 
Manli, tam tesuperbe geris, quasi tua sola virtute 
parta esset hzc in Gallos victoria? Nos Romanam 
Fortunam ubique victricem agnoscimus. Sed 
neque nos latet hujus tui fastus causa : nempe 
affectati regni spes tua. Sed frustra cris. Iac ubi 
audissent senatus, exercitus, et populus, insurge- 
bant una omnes in Manlium Capitolinum : ct 
populus quidem, senatu ctiam assentiente, elatis 
vocibus, eum ex urbe ejici postulabat. Manlius 
itaque cavens sibi ab exercitu populoque, sceessit 
in predia sua, non procul ab Apulia sita; ubi 
deinde latitavit. Fuga autem ejus Rom: nota, 
domum ejus populus invasit, bonaque ejus omnia 
diripuit. 


Galli interim, ubi audissent Manlium ex urbe 
pulsum esse, bellum contra Romanos iunstaurant, 
ducem constituentes sibi strenuum, Drennuninomi- 
ne. Hic itaque, missis in primis qui janitores urbis 
clanculo interficerent, poriasque sibi aperirent, 
Ronam repente ingressus, urbem nocte tempe- 
stuosa cepit, mensis Sextilis die xv. Custodibus 
autem interfectis, ingens consternatio facta est: 
senatores vero certiores facti urbem captaw esse, 
fuga rebus suis consuluerunt; ος urbis autem 
primariis plurimi, 3485 cum uxoribus et liberis 
bonisque suis omnibus in templum Jovis Capitolini 
se receperunt. Urbe autem a Brenno capta, muli 
ex civibus, ex militibus etiam nonnulli, gladio pe- 
rierunt, captivique abducti sunt. Capitolium etiam 
obsidione cingebat ; ut senatores illic congregatos, 
una cum divitiis ipsorum occuparet. Senatores 
vero qui opportunitatem habuerunt hoc faciendi, 
Manlium per litteras implorarunt, uti, copiis, quz 
per urbes regionesque Romanas distributz erant, 


ED. CIILMEADI NOTAE. 


&vop£vou ix Ὑένους τῶν Γάλλων. Infra 
ed, οὗτος Ex γένους ἐστὶ τῶν Γάλλων. Ce- 
ibet, ix τοῦ μέρους τῶν Γάλλων χαταγό- 


τιον, conventus, sive consilium, apud Nostrum ha- 
bemus frequenter. 
(10) 'Ῥῆγα δυνατὸν iv πολέμοις. Reges princi- 


ἡ interpres Xylander, Nescio, inquit, quid p pesque omnes minores, ῥῆγας, imperatorem vero 


μενος * in quem tamen recte anim- 
loctissimus Jac. Goar. in notis suis poste- 
d Cedren.; χατάγοµαι enim nihil aliud est 
cexdo, εἰ χαταγόµενος ἀπὺ γένους, a ge- 
Μεπάεπε : quod nos Anglice etiam dici- 
cended (rom such a Stock. llujus autem 
sexcenta ex hoc Nostro proferre licet : 
, p. 15 de Perseo lonitas visente hiec 
νόντες αὐτὸν οἱ αὐτοὶ Αρχείο, Ἰωπολῖται, 
JtOg bx τοῦ Ὑένους τῶν ᾿Αργείων χατάγε- 
ντες ἀνύμνουν αὑτόν. lta eliam lib. 1v, 
Cecrope verba habens, τῶν ἐξ ᾿Αθγναίων 
€ Κέχρον τις, ὅστις ἐξ Λἰγύπτου χατ- 
thenis regnavit Cecrops quidam, ab 1 0 - 
mem ducens. Cecropem autem ZEgyptiuim 
&les habemus Suidain, Eusebium, alios- 


' Κομδθεντίῳ γὰρ εἰσελθόντος. Κομέντῳ 


lrenus mendose. Κόμθξντον, εἰ xop6év- 


solum βασιλέα, vocatus supra monuimus : sed et 
duces suos ῥῆγας vocasse bajbaros, tum ex hoc 
auctoris loco, tum ex Procopio apparet, Goth. |. 1, 
ubi de Theuderico loquens, qui Gothorum lta- 
lisque copias sibi subjecerat, βασιλέως tamen no- 
men aul habitum sibi assumere noluit ; deinde 
addit : ᾽Αλλὰ f$ τε διξεθίω γχαλεύμενος: οὕτω 
γὰρ σφῶν τοὺς Ἡγεμόνας οἱ Βάρθχροι χαλεῖ, νενα- 
µίκασι. Sed ῥὴξ deinceps vocatus. est, quo nomine 
barbari duces suos appeilare solent. 

(11) Νυχτὸς ἐν χειμῶν'. Χειμὼν ο tempus, 
non hiberuum, sed teupes uosuim— significat; uti 
patebit ex sequentibus cazterum . suavissinie hujus 
de Februario narratiunculze με] excerpse- 
runt etiam | Suidas et Cedrenus, hic de Manlio, 
ille vero de Camillo, instituta fabula. Unde vero 
hauscrint, jam vides, lector. 

(19) Ἐγένετο πτύρμα. Πτυρμός, habet Hesychius : 
Πτυρμύς ' φρίκη, xat τὰ ὅμο-α. 


295 


JOANNIS MALAL/E 


236 


in unum collectis, in auxilium sibi veniret. Man- A χώραὺ Ῥωμαίων ὄντα ἐγχάθετον [256], στρατὸν (15) 


lius, acceptis senatus litteris, atque inde Romam 
captam, Capitoliumque obsessum esse a Brenno 
Gallorum duce edoctus, animo turbatus est. Sine 
mora itaque copiis undequaque collectis, in Bren- 
num proficiscitur ipsumque ex improviso aggres- 
sus, exercitumque suum noctu ducens per urbis 
plateas, Brennum, exercitumque ejus, medius 
inter eos, adoritur. Galli autem, ignari lo- 
corum , gladio ceciderunt : Brennoque ipsi 
comprehenso , Manlius caput amputavit contoque 
affixit. Exercitu itaque ducibusque etiam ejus 
omnibus excisis, captivos Romanos liberavit oni- 
nes; bonis etiam, qua diripuerant Galli, recupe- 
ratis omnibus. Senatus autem ltomanus, post 


victoriam a Manlio Capitolino adeptam, ex Capito-- 


lio descendens, Romanz reipublice administra- 
tionem totam uni Manlio concesserunt ; exercitu 
etiam populoque residuo 186 suffragantibus. 
Manlius igitur Capitolinus, Roma sua iteruui potitus, 
ob urbis protinus direptiones Romanorumque 
victorum ignominiam, indignatione commotus est. 
Mensis vero Sestilis nomen immutari voluit ; et 
tanquam rebus Romanis infausti, dierum ejus nu- 
merum decurtavit. Comprehenso deinde Febrvario 
senatore, iuimico suo, qui machinationibus suis 
auctor fuit ut ex urbe ejiceretur, Manlius hona 
ejus omnia diripit, ipsiusque in conspectu, militi» 
bus suis, qui in urbis Romz ultionem secum advene- 


rant, distribuit. Senatum porro exercitumque hig C 


allatus : Februarius, inquit, iste a Gallis oriundus 
est, uti vos probe nostis : quorum ctiam in vin- 
dictam ista in. me machinatus est. Sed et vitam 
αμίι ignominjosam : est enim cinzdus; nec ín 
urbe Roma degere jure potest. Quin potius ejicia- 
tur inglorius, nomanque ejus, etiam vivente ipso, 
deleatur. Vos vero ipsum diis manibus devovete. 
Annuente senatu, cum exercitu, Februarius statim 
jusignibus omnibus exutus est, nudusque factus. 
Tum vero storea iudutum funiculoque przcinctum, 
vernaculis eum, sive excubitoribus tradiderunt, 
uli, virgis czdentes, clamarent : Exi, Februari : 
quod Graecis idem est, ac si diceres, Ex6a, 
περίττιε. Atque. hunc. in modum senator iste Fe- 


xà ἐλθεῖν εἰς ἑχδίχησιν τῆς Ῥώμης καὶ εἰς βοήθειαν 
αὐτῶν. Καὶ δεξάµενος τὰ τῆς συγχλήτου Υράµµατα 
ὁ Μαλλίων Καπιτωλῖνος, γνοὺς ὅτι ἐλήφθη ἡ Ῥώμη 
xai τὸ Καπετώλιον φρουρεῖται ὑπὸ τοῦ ἈἩρήνου, 
ῥηγὸς τῶν Γάλλων, ἑταράχθη xai συναγαγχὼν 
εὐθέως πάντοθεν πληθος στρατοῦ, xai ὀρμήσας, 
ἦλθε χατὰ τοῦ Ἡρήνου ῥηγὸς ἑξαίφνης ἁπροσδοχήτως 
εἰς thv Ῥώμην ' xai αὐτὸς νυχτὸς χατάξας «by 
ἴδιον στρατὸν ἐν ταῖς ῥύμαις τῆς πόλεως, xal µεσά- 
σας τὸν Βρῆνον pria xal τοὺς αὑτοῦ πάντας, ὡς 
ξένους, ἀνεῖλε. Καὶ περιγενόµενος συνελάθετο τὸν 
αὐτὸν Βρῖνον ῥῆγα * xai εὐθέως ἀπεκεφάλισεν αὐτὸν, 
χαὶ ἔπηξεν bv χοντῷ 33 τὴν χεφαλὴν αὐτοῦ. Καὶ τὰ 
πλήθη δὲ αὐτοῦ xal τοὺς χόµητας αὐτοῦ (14) χατα- 
χόφας, ἑῤῥύσατο πάντας οὓς σννελάθετο Ῥωμαίους 
αἰχμαλώτους, ἀφελόμενος xal πάντα τὰ παρ) αὐτῶν 
πραιδευθέντα, xal ἐξελθοῦσα ἡ σύγχλητος Ῥωμαίων 
ix τοῦ Καπετωλίου μετὰ τὴν νίκην τοῦ Μαλλίωνος 
Καπιτωλίνου εὐθέως ἐφηφίσατο αὐτὸν ἅμα τῷ στρατῷ 
xai τῷ δήμῳ τῷ περιλειφθέντι αὐτῷ αὐτὸν µόνο 
διοιχεῖν τὰ Ῥωμαίων πράγματα. Καὶ κρατῄήσας 
πάλιν τῆς Ῥώμης ὁ Μαλλίων Καπιτωλῖνος εὐθέως 
[251] ἑλυπήθη διὰ τὴν παράληψιν τῆς πόλεως "Po 
pre xai τὴν ὕδριν καὶ τὴν ἧτταν 'Ῥωμαίων. Ἐν δὲ 
τῷ λεγομένῳ μηνὶ Ἐξτιλλίῷῳ τοῦ αὐτοῦ μηνὸς τὰς 
ἡμέρας ἐκολόθωσεν (15), ὡς δυσοιωνἰστου γενοµέ- 
νου τῇ πόλει Ῥώμῃ, ἀποχαράξας, xa τὸ ὄνομα 
αὑτοῦ, µηχέτι χαλεῖσθαι οὕτως. Συσχὼν δὲ xal τὸν 
συγχλητιχὸν τὸν ἐχθρὸν αὐτοῦ, τὸν χατασκευάσαντα 
αὐτῷ, ὀνόματι Φεθρουάριον, τὸν χαὶ ποιἠσαντα αὐτὸν 
ἐχθληθῆναι ἔξω τῆς πόλεως Ρώμης, xal πάντα τὰ 
αὐτοῦ ἀφελόμενος, εὐθέως ἐπ ὄψεσιν αὑτοῦ ἑῤῥό- 
γευσε τῷ ἑλθόντι στρατῷ μετ) αὐτοῦ εἰς Σχδίχησιν 
τῆς πόλεως Ῥώμης, προσφωνέσας τῇ συγχλήτῳ xal 
τῷ στρατῷ, ὅτι Οὗτος Ex γένους ἐστὶ τῶν Γάλλων, ὡς 
xay ὑμεῖς ἑπίστασθε, χἀχείνους ἑχδιχῶν χατεσχεύασε 
μοι. "Exec δὲ καὶ ἐνυδρισμένον βίον. ἔστι γὰρ 
Χίναϊδος, xai οὐκ ἑἐχρῆν αὐτὸν οἰχεῖν ἐν τῇ Ῥώμῃ, 
ἀλλὰ χρὴ ἐχθληθῆναι αὐτὸν ἀτίμως xal Ev τῇ αὐτοῦ 
ζωῇ ἀφαιρεθῆναι τὸ ὄνομα αὐτοῦ xal δοθῆναι αὐτὺν 
εἰς θυσίαν τοῖς καταχθονίοις θεοῖς. Καὶ συνἠνεσεν ἡ 
σύγχλητος xal ὁ στρατός xai εὐθέως ἀφελόμενος 
αὐτοῦ ἀξίαν ἀπέδυσεν αὐτὸν γυμνὸν, χαὶ περιειλήσας 


bruarius, ejectus ex urbe, periit, diis manibus sa- D αὐτὸν φψίαθον xal περιζώσας αὐτὸν [3258] σχοῖνον 


cratus. Cavebat etiam edicto Manlius, ut mensis 


µάσσινον (10), ἐπιθεὶς τὸ ὄνομα τοῦ αὑτοῦ συγκλη” 


VARUE LECTIONES, 


95 χόντῳ Ox. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΗ. 


(15) Ἐγχάθετον στρατὀν. Scribendum ἐγχάθητον, 
a verbo χάθηµαι, sedeo : ut de prasidiariis Intel- 
ligatur. 

(14) Καὶ τοὺς χόµητας αὐτοῦ. Hesychius : Κόμης, 
ἄρχων, ἡγεμών. Verum comitum varia erant diver- 
saque munera, de quibus "46 Meursii Glossar. 

(15) Τοῦ αὐτοῦ μηνὸς τα, ἡμέρας ἐχολόθωσεν. 
Hanc dierum mensis hujus decurtationis causam 
reperisse se in quibusdam Dionis Excerptlis ms. 
velert Cl. Salmasius Plinian. Exercit. in Solin., 
ubi tameu lhi3c omnia de Camillo. sicut et apud 


Suidam, non autem de Manlio, narrantur. 

(16) Καὶ περιζώσας αὑτὸν ayolvov µάσσινον, Quid 
hoc vocabulum, µάσσινον, sit, non habeo dicere : 
nec enim invenitur apud Suidam, nec Cedrenum; 
qui tamen uterque hanc Februarii narrant historio- 
lam : Suidas, xat διὰ τοῦτο γυµνωθέντα αὐτὸν τῆς 
ἐσθῆτος, χαὶ θουΐνη περιθληθέντα φιάθῳ. etc. Ce- 
drenus, xat ἐχθαλὼν ἔξω τῆς πόλεως Υυμνὸν, diáfi 
θρυῖνῳ περιθεθληµένον xaY σχοινίῳ τὴν ὀσφὺν περι- 
εφωσμένον, etc.: lorte vocabuli vim ignorantes, omi- 
serunt. 
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«ικοῦ δι E3yoáz;s Tort; αὐτοῦ τῷ μηνὶ τῷ A Sextilis 187 in posterum Februarius a senatore 


Ἐξτιλίῳ, ποιήσας λέγεσθαι τὸν αὐτὸν prva ἐξ ἐχεί- 
που Φιδρουάρ.ον, ὡς ἀξίου ὄντος τοῦ ὀνόματος τοῦ 
ivo; δυσοιωνίστου xal ἀτίμου, χελεύσας τοῖς βερ- 
νάχλοις, τοῦτ) ἔστι περιπόλοις (17), βαλισσήνοις 
βάχλοις τύπτειν αὑτὸν (18) χαὶ χράδειν, Ἔξιθι ?5, 
Φεθρουᾶρι, ὃπερ ἐστὶ τῇ Ἑλληνίδ, γλώσση " Ex6a, 
Περίτε. Καὶ οὕτως ἐκθληθεὶς ἁπὸ τῆς πόλεως 'Po- 
pn; ὁ αὐτὸς συγχλητιχὸς ἐτελεύτα, θυσιασθεὶς τοῖς 
χαταχθονίοις θεοῖς, Καὶ ἐπ.τρέψας τοῖς ἱερεῦσιν ὁ 
αὐτὸς ἩΜαλλίων ποιεῖν θυσίαν ἐν τῷ αὑτῷ μηνὶ 
Φιόρουαρίῳ, χελεύσας Ev ἑκάστῃ πόλει Ῥωμαίων τὸ 
αὐτὸ σχΏµα τοῦ φορέµατος (19) τοῦ φιαθίου γίνεσθαι 
χαὶ τὰ λοιτὰ χατ ἔτος, Χαν διώχεσθαι τὸν Φεθρονά- 
pov τὸν χαὶ Περίτιον μῆνα πρὺ τῆς πόλεως τυπτό- 


isto diceretur : uti mensis infaustus nomen etiain 
inauspicatum et inhonocandum haberet. Sacerdo- 
tibus etiam sacrificia indixit Manlius, eodem mense 
peragenda. Quinetiam urbibus Rounausm ditionis 
universis imperavit, uti, anniversario ritu, simu- 
lacerum quoddam, storea funiculoque  circumcin- 
clum, eodem quo Februarius modo, virgis extra 
urbem czederetur : nempe hoc facientes, in. odium 
mensis Februarii ; in memoriam vero Brenni, cum 
Gallis suis profligati, Manliique in adversarium 
vindictae, Durat autem mos. iste, singulis Roma- 
norum urbibus observatus, in. hunc usque diem. 
Ista autem desumpta sunt ex codice quodam, queni 
in urbe Thessalonica inveni ; cujus iste fuit titu- 


pivow, την χατὰ τοῦ DBpfvou xai τῶν Γάλλων D ius : Brunichii, Chronographi Romani, Historia. 
σηµαίνων νίχην xal τὴν τοῦ ἐχθροῦ τοῦ Μαλλίωνος Exóixnst), ὅπερ Ὑίνεται ἕως τῆς νῦν εἰς ἑκάστην 
«ιν Ῥωμαίων. Ἠντινα ἔχθεσιν πηῦρον ἓν θεσσαλονίκη πόλει’ καὶ ἀναγνοὺς ηῦρον ἐπιγεγοαμμένην 
[259] τὴν βίθλον "Ex8scic Βρουγιχίου "Ρωμαίου χρογογράφου (20). 


ἹΜετὰ δὲ τοῦ ** διο,χησαι τοὺς ὑπάτους ἔτη πολλὰ, 
πάλιν ἐδασίλευσε πρῶτος ᾿Οχταθιανὸς Αὔγονστος. 
ὃς ἐπεμέμφετο τῷ 55 Μαλλίωνι Καπιτωλίνῳ, ὡς 
ςάξαντι τὸν χακοιώνιστον Φεθρουάριον uva. μέσον, 
xal μεταγαγὼν εὐθέως ὁ αὐτὸς Αὔγουστος διὰ θείας 
εὐτοῦ χελεύσεως τὸ ὄνομα τοῦ Φεθρουαρίου μηνὸς 
Όστερον πάντων τῶν μηνῶν ἔταζε, xal ἀντ αὑτοῦ 
* ἴδιον ἑαυτοῦ ὄνομα Αὔγουστον τὸν Éxzoy ἀπὸ 39 
το) πρίμου xal τὸν πρὸ τοῦ Αὐγούστου μηνὸς 
ἰχάλεσεν εἰς τὸ ὄνομα τοῦ θείον αὐτοῦ (21) TcvA(ov 
Καΐσαρος. 

Μετὰ δὲ τὸ ἐχθληθῆναι τὸν Ταρχύνιον τῆς βασι- 
Mia; διῴχουν τὴν πόλιν οἱ προειρηµένοι ὕπατοι 
Wo, Βροῦτος ὁ μέγας xat ὁ Κολλατῖνος 57 6 ἀνὴρ 
ffc Λουχρητίας, χαὶ ἄλλοι ὕπατοι πολλοὶ ἕως Ka!- 
expo; Ἰουλίου ἐπὶ ἔτη υξδ. 

Ἑν δὲ τοῖς προξιρηµένοις χρόνοις μετὰ 35 Ἰωα- 
x: Άδδους 35, [240] ὅστις ἱερεὺς ἦν (22) τῶν Ίου - 
ἑαίων, τῶν δὲ "Ελλήνων φιλόσοφος παιδευτῆς Πλά- 
twv * ὅστις ** γράφων πρὸς Τίµαιον περὶ θεοῦ εἶπεν 
ὅτι τὸ θεῖον ἓν τρισὶν ὀ)όμασι, µία δὲ δύναµις xal 
βεόττς, εἰπὼν εἶναι, πρῶτον *! αἴτιον τὸ ἀγαθὸν τὸ 
οἰχτεῖρον τὰ πάντα, δεύτερον αἴτιον νοῦς ὁ δηµιουρ- 
γήσας τὰ πάντα, τρίτον αἴτιον dj ζωοποιὸς γυχὴν 

bug ἐτωργόνησε τὰ πάντα. Τὰς οὖν τρεῖς δυνάµεις 


Postea vero quam consules Romanam Rempub. 
multos per annos administrassent, regium rursus 
imperium primus introduxit Octavianus Augustus : 
qui Manlium Capitolinum culpavit, quod inauspi- 
catum mensem Februarium inter meuses medium 
posuisset. Itaque divino suo edicto cavit, uti in 
posterum Februarius in serie mensium ultimus es- 
set : ejus autem in loco, mensem a primo sextum, 
suo nomine, Augustum vocari jussit : anteceden- 
tem vero mensem, a Cesaris avunculi nomine 
Julium vocari voluit. | 

188 Post Tarquinium vero regno cjectum, 


C lKempublicam administrarunt supradicti duo con- 


sules, Brutus senior et Collatinus, Lucretia 
conjux ; et, post hos, alii multi, usquc ad C:esa- 
rem Julium ; per spatium annorum CCCCLXIv. 
Temporibus autem supradictis, post Joachi- 
mum, Judeorum pontifex maximus erat Addus, 
Floruit eodem tempore, apud Grzcos, Plato philo- 
sophus. Ilic ad Timcum de Dco scribens, ista pro- 
tulit : nempe, Essertize divinze. tria. quidem esse 
nomina; potentiam vcro et deitatem unam. Cau- 
sam vero primam dixit, Donum; quod omnibus est 
propitium : secundam vero causam dixit, Men- 
tem, rerum omnium opificem : tertiam autem, Spi- 


VARLE LECTIONES, 


3 Ἐξιθι. Imo Ἔς.. 
t?9 Ox. ᾖὁ ámó. τὸν ἀπ) Ox. 
"35670; Ch. V. p. 81 D. 
τρῶτον. 


Tum Περίττιε Ox. Sic et v. δ. 3 τοῦ. τὸ Οἱ. V. vol. If, p. 24 B, 54D, 
" Κολλατῖνος Ch., Καλλατῖνος Ox. 33 μετὰ. χατὰ Ox. ος. 
νο ὅστις, Manca liec, aut delendum ὅστις, nisi forte ὁ ς’ scripsit. 3 Addidi 


» τῷ, 
39 'Λδδοὺς. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(11) Toi; βερνάχλοις, τοῦτ ἔστι, περιπόλοις. Πέρ-' D 


ναχλο" isti apud. Suidam sunt οἱ ὑπηρξτοῦντες τῷ 
δημάρχῳ., tribuni ministri : Ὑπὸ τῶν ὑπηρετούν- 
των τῷ δημάρχῳ τῶν καλουµένων βερνάχλων. 

(48) Βαλισσήνοις βάχλοις τύπτειν αὐτόν. Βάκλον. 
Beculus frequenter occurrit apud Griecos receutio- 
ves : quid βαλισσήνοις vero sit, videant doctiores. 

(19) Τὸ αὐτὸ σχημα τοῦ φορέματος. Scr. φορί- 


pasos. , e , 9 . 9 
($9, Ἔκθσσις Βρρυνιχίου ᾿Ῥωμαίου yo. Eu ubi 


fontem sacrum, ex quo fabulam. hane. puleherri- 
màm hausit a:ctor noster. 


PAiROL OR NXCVIL. 


(21) Ἐκάλεσεν el; τὸ ὄνομα τοῦ θείου αὐτοῦ" 
Quintilem mensem, Julium, ab Antonio nominatum 
ideo, quod isto mense Cesar Julius natus fuerat, 
a$serit Cedrenus: 'O Ἰούλιος μὴν Κυντήλιος ἐλέγετο” 
μετωνομάσθη δὲ παρὰ Αντωνίου, διὰ τὸ γεννηθῆναι 
αὐτῷ Γάΐον Ἱούλιον. 

(33) ἸΑλδοῦς ὅστις ἱερεὺς f». Aliquid hie deesse 
videtiir; aut ὅστις redundat : deinde scribendum, 
Ἰαδδοῦς ; qui sextus erat. Judieorum. Pontifex, et 
Jannzum, non Joachiunum, secutus est, teste Clir. 
Alex. auctore. 
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rium. vivificum, omnia vivificantem. Tres itaque A µίαν ὑπάρχειν θεότητα ὡμολόγησε. Ταῦτα Κύριὶ- 


potentias unam esse deitatem confessus est. Haec 
Cyrillus, sanctissimus Alexandrie episcopus, in 
suis protulit scriptis, contra Apostatam Julianum 
imperatorem : qui etiam asserit Trinitatis sanct 
unitatem divinam predixisse omnes, futuri licet 
ignaros. 

Platonis autem tempore, philosophiam etiam 
apud Grecos docuerunt Xenophon, AEschines, et 
Aristoteles, qui introduxerunt in mundum erro- 
rem illum, de transmigratione animarum, Ferunt 
inde, Callistus, 189 Lycaonis filie, animam in 
—. ursam ; Hippomenis, Megarei filiz, in leonem ; lua, 
Inachi filis, in juvencam ; Atalantz, Schonei fi- 
lis, in pavonem; Philomelz, Pandionis filie, in 


Aog ** 6 ὁσιώτατος ἑπίσποπος ᾽Αλεξανδρείας ἓν τοῖς 
συγγράµµασιν αὐτοῦ ἑνέταξε τοῖς χατὰ Ἰουλιανοῦ ** 
τοῦ βασιλέως τοῦ παραθάτον, λέγων ὅτι τὴν ἁγίαν 
Τριάδα elc µονάδα θεότητος πάντας προειπεῖν ἆγνο- 
οὔντας τὸ μέλλον. 


Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τοῦ αὐτοῦ Πλάτωνος σαν καὶ 
ἄλλοι φιλόσοφοι Ἑλλήνων παιδευταὶ, Βενοφῶν, xai 
Αἰσχίνης, xai ᾿Αριστοτέλης. Οἵτινες πλάνην µετεµ- 
ψυχώσεως παρεισἠγαγον τοῖς ἀνθρώποις. Καὶ τὴν 
μὲν Καλλίστην **, θυγατέρα τοῦ Λυχάονος 35, µετεμ- 
ψυχωθεῖσαν εἰς ἄρχτον, τὴν δὲ Ἱππομένην **, θυγα- 
τέρα τοῦ Μεγαρέως, εἰς λέοντα, την δὲ "Io, θνγα- 
τέρα τοῦ Ἰνάχου, εἰς δάµαλιν, καὶ τὴν ᾿Αταλάντην, 


hirundinem, Prognes vero, sororis ejus, in lusci- B θυγατέρα τοῦ Σχοινέως, εἰς ταῶνα (35), xat τὴν Φι- 


niam; Niobes, Tantali filie, in saxum transmi- 
grasse. Cujusmodi alia plurima fabulati sunt isti, 
et qui eos secuti sunt. 


Post antedictuni vero Artaxerxem Persarum re- 
gem demortuum, regnum suscepit Ochus, filius 
ejus. /E£gyptiis hic bellum intulit; regionemque 
eorum totam subactam, devastavit. J/Egyptiis eo 
tempore imperabat Nectanabus : qui, cum ex divi- 
natione per pelvim intellexisset, 4gyptum ab Ocho, 
Persarum rege, occupatum iri ; tonsa coma, muta- 
toque vestitu regio, per Pelusium, ad Pellam, Ma- 
cedoniz urbem, transfugit ; ubi deinde vixit. 


λομήλαν, θυγατέρα Πανδίονος *', εἰς χελιδόνα (24), 
[241] καὶ τὴν Πρόκνην, τὴν ἀδελφὴν αὐτῆς, εἰς άη- 
6óva, χαὶ τὴν Νιόδην '', θυγατέρα τοῦ Ἰαντάλον, 
εἰς λίθον μετεμφυχωθῖναι (25). Καὶ ἄλλα τοιαῦτά 
τινα ἐμυθολόγησαν αὐτοὶ χαὶ οἱ μετ αὐτούς. 

Μετὰ δὲ τὸ τὸν εἰρημένον ᾿Αρταξέρξην, βασιλέα 
Περσῶν, ἀποθανεῖν ἐθασίλευσεν Ὥχος (4), υἱὸς αὖ- 
τοῦ (26). "Όστις ἐπολέμησεν Αἰγυπτίοις xa παρά» 
Aa6c πᾶσαν τὴν γῆν Αἰγύπτου xal ἀπώλεσεν αὑτὴν, 
βασιλεύοντος τῶν ᾿Αἰγυπτίων τότε τοῦ  Nexta- 
ναθὼ (r) **, τοῦ ποιῄσαντος λεκανομαντείαν (27) χαὶ 
γνόντος ὅτι δεῖ «bv "Qyov "9, βασιλέα Περσῶν, πα” 
ραλαθεῖν τὴν Αἴγυπτον. "Oc xal χουρευσάµενο; τὴν 
ἰδίαν χόμην τῆς χεφαλῆς αὑτοῦ xal ἀλλάξας αὐτοῦ 


τὰ βασιλιχὰ ἱμάτια, ἔφυγε διὰ τοῦ Πηλουσίου ὁ αὐτὸς Νεχταναθὼ, xat εἰς Πέλλην (38), πόλιν τῆς Mea- 


κξδονίας, διέτριθεν. 


Eodem tempore increbuit fama Nectanabum cum C 'Ev τῷ χρόνῳ οὖν τῷ αὐτῷ ἣν τὰ χατὰ τὴν Ὀλυμ- 


Olympiade, illusionis cujusdam ope, concubuisse, 
et ex ea genuisse Alexandrum; quem ferunt Jovis 


Ammonis esse filium. Duravit autem prima Theba- 


πιάδα xal τὸν αὐτὸν Νεχταναδὼ θρυλλούμενα, ὡς 
διὰ χλεύτς τινὸς ἐἑπορνεύθη ὑπ αὑτοῦ xal συνέλαθε 
τὸν ᾿Αλέξανδρον, ὃν λέγουσιν ὑπὸ 5' Διὸς "Ap.pove; 


VARLE LECTIONES. 


* Κυρίλλος Ox. 
5 Λουχάονος Ox. 


5 χατὰ Ἰουλιανοῦ. |. p. ed. Spanh. 54 A, B. 
δὲ ehy δὲ Ἱππομένην. Hippomenem, Macarei, non filiam, sed filium, cum Atalanta in 


* Καλλίστην. Καλλιστώ dieit. 


matris deorum templo ret habere 2usum, in leonem, amasiam vero Atalantam in leznam, comimnutatos 
perhibent mythologi Latini. Ch. ** Πανδίωνος Ox. ** Νιόθην--- Ταντάλου Ch., Ἰώδην — Ταλάντου Ox. 
* Nextava6v. Vid. Wesseling. ad Diodor. vol. ll, p. 1291, 14. ** "Qyov Ch., Xóov Ox. 5' Imo ἀπό. 


ED. CHILMEADI'NOTAE. 


(23) Thy ᾽Αταλάντην, ete. εἰς ταῶνα. Argum qui- 
dem in Pavonem conversum legimus. 

(24) Φιλομήλαν θυγατέρα Πανδίωνος elc χελιδόνα. 
Imo in lusciniam, Progne vero soror in hirundi- 
nem mutata dicuntur. 

(25) Εἰς λίθον μετεμψυχωθῆναι. Auctoris dictio- 
nem secuti, de anim: (lantum. transmigratione, 
ista reddidimus : pro μετεμψυχωθῆναι tamen re- 
clius dixisset, µεταμορφωθῖναι : de corporis enim 
transmutatione, non de Pythagorica animarum 
transmigratione , loquuntur fabularum istarum 
auctores, 

(26) Ἐδασίλευσεν Ὥχος, υἱὸς αὐτοῦ. Artaxerxis 


filius quidem erat Ochus, sed spurius. Vide Ctesiam. 

Tou ποιῄσαντος λεχανοµαντείαν. lta etiam 
Glycas, Annal. part. n : Cum autem per caticina- 
tionem, qua pelvi solet fieri, (futurum cognovisset, 
ut /Egyptus in hostium potestatem. veniret ,. etc. 
llujus praestigiarum etiam meminerunt Eusebius, 
Cedrenus, Chr. Alex. auctor, aliique. 

(28) Καὶ εἰς Πέλλην. Nectanebum αἱ ZEthio- 
piam, alii Macedoniam 52 recepisse asserunt, teste 
Eusebio Χρον. Jor. a'. Φυγόντος Νεκτανεθῶ, ὥς 
τινες, εἰς Αἰθιοπίαν, ὡς δὲ ἕτεροι, εἰς Μακεδονίαν, 
ἠνίχα χαὶ Ὀλυμπιάδι μιχθεὶς διὰ γοητείας υἱὸν 
ἔσχεν Αλέξανδρον, etc. 


HODII ΝΟΤΑ.. 


(4) "Ope; G. Hamart. χόος. ut. et Auctor infra 
p. 243. 


(η) Νεκταναδώ. Eamdem fabulam Hamartolus ms. 
et alii multi. mM 
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ουλληφθῆναι»!'. [913] Κατέσχεν οὖν ἡ βασιλεία τῶν A norum ZEgypti 190 (dynastia, per annos ucccexcin. 


Αἰγυπτίων καὶ θηδαίων ἡ πρώτη ἔτη au y. 1αῦτα 
ὃς Εἱρηναῖος à σοφὸς χρονογράφος ἐξέθετο. 

Ἐν τῷ αὐτῷ δὲ χαιρῷ ἀρχιερεὺς ἣν τῶν Ἰουδαί- 
ων Ἰαδδοῦς (39) ' χατέσχεν οὖν fj 'E6paixh ἀρχιε- 


. ρωσύνη ἔτη ασβ’ (30). 


'Ev δὲ τοῖς αὐτοῖς χρόνοις fj Ῥόδος ἡ νῆσος ὑπὸ 
θεομηνίας σεισμοῦ χατηνἐχθη πᾶσα ἐν μηνὶ Όχτω- 
θρίῳ νυκτός * xat ἔπεσεν ἡ στήλη τοῦ Κολοσσοῦ (51) 
xal ἔχειτο χαμα(. Τότε δὲ οἱ ἀρχιερεῖς τῶν Ἰουδαί- 
uv xai τὸ ἔθνος ὅλον φόρους ἑδίδουν ᾿Ασσυρίοις. 
Ὑπτιώθησαν δὲ τότε οἱ ᾿Ασσύριοι καὶ ὁ 'Ώχος "', 
βασιλεὺς αὐτῶν ᾿ χαὶ ἐτυράννησαν πᾶσαν τὴν vr, 
χαὶ παρεδόθη f; βασιλεία εἰς χεῖρας ᾿Ασσυρίων, xal 
Περσῶν, xai Μίέδων, καὶ Πάρνων. 


Hiec verosapiens lreneus in Chronicis suis «cri 
pta reliquit. 

lisdem temporibus pontifex Jude&orum maximus 
fuit Judas. Sacerdotium autem Judaicum duravit 
annos CI2CCII. 

Circa idem tempus, Rhodus insula, mense Octo- 
bri, nocturno tempore, tota terr: motibus conquas- 
sata est : quo tremore Colossus etiam ad terram 
collapsus est. Eo tempore pontifices maximi Judzo- 
rum, totaque genus , tributa Assyriis pendebant. 
Assyrii autem, cum Ocho, rege suo, elatiores facti, 
in lerram universam imperium exercuerunt : re- 
gnumque traditum est in manus Assyriorum, Per- 
sarum, Medorum οἱ Parthorum. . 


Της δὲ Μακεδονίας ἐθασίλευσε Φίλιππος ἔτη x * B Macedonis vero imperavit Philippus per annos 


ὅσις vixfhsa; [245] ὑπέταξε τὴν θεσσαλίαν, xal 
ατίζει πόλιν εἷς τὴν Μαχεδονίαν, ἣν ἐχάλεσε Ocaca- 
Ἰονίχην (s), τὴν πρῴην λεγομένην χώμηνθέρµας (52). 
Διονύσιος δὲ ἐξέθετο ὅτι εἰς ὄνομα βασιλίσσης pads 
τοῦ Ὑένους Φ.λ/ππου μετὰ ταῦτα ἐχλήθη Θεσσαλο- 
vixz. Κατέσχεν οὖν ἡ βασιλεία, fiot τοπαρχία, Μα- 
χεδόνων ἔτη χβ’ 52 ἕως τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Φι- 
Mzzou, χαθὼς ὁ σοφώτατος Εὐσέθιος ὁ Παμφίλου 
Ἰρονογραφεῖ. , 

Καὶ μετὰ Φίλιππον ἑθδασίλευσε τῆς Μαχεδονίας 
λέξανδρος ὁ Φιλίππου. Tov δὲ Βαθυλωνίων µετά 
ὧν Ώχον ** (35) ἐθασίλευσε Δαρεῖος ὁ Μῆδος ὁ Ασ- 
φαλάµου (28): xal χατεχυρίευσε πάντων. 

0ἱδὲ Ῥωμαῖοι ἐπὶ τῖς αὐτοῦ βασιλείας περιγενό- 
pvo προσελάδοντο τὴν περιοχὴν τῆς αὐτῶν γῆς ' 
χαὶ προδαλλόμµενοι δυνατοὺς ὑπάτους, χώρας ἁπ- 
έσκων. 


xx: qui cum Thessaliam armis subegisset, vicum, 
Thermas antea dictum, in urbem factum, Thessa- 
lonicam nominavit. Dionysius autem auclor est 
Thessalonicam, post temporis vocatam fuisse, a 
reginie cujusdain, a. Philippo ortum ducentis, no. 
mine. Regnum vero, sive dynastia Macedonum, du- 
ravit annos bci, ad Philippi regnum numeratos : 
sicut in Chronico suo tradidit sapientissimus Eusc- 
bius Pamphili. 

Philippo successit, in regno Macedonico, Alexan- 
der, Philippi filius. Babyloniis 191 autem post 
Ochum imperavit Darius Medus, Assalami filius ct 
imperium mundi tenu't. 

Eo regnante Romani, potentiores facti, imperii 
sui fines ampliare ceperunt ; virosque bellicosos 
in consulatum promoventes, regiones subinde totas 
sibi asaeruerunt. 


VARIE LECTIONES. 


"" συλληςθῆναι Ch., συληφθῆναι Ox. 


9! Ὥχος Ch., Χῶος Ox. 


53 x8'. « Error hic in numero : a Ca. 


rano enim primo Macedonum rege, usque ad Puilippum hunc, ccccLi tantum annos enumerat Eusebius. , 
X. 


Cb. V. Mai. ad Euseb. p. 110. ** "Qyov Ch., Χῶον 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(39) Αρχιερεὺς fjv τῶν Ἰουδαίων Ἰούδας. Omnino 

endum, Ἰαδδούς : sub bis temporibus enim flo- 
rut Jaddus, Judzorum pontifex sextus a coepto 
pontificatu, post captivitatem Judzeorum ex Baby- 
lone remissam. Vide Chr. Alex. et Eusebium. 

(30) Κατέσχεν οὖν ἡ Εθραϊκὴ ἀρχιερωσύνη ἕτη 
A358. Scilicet ab Israelitarum ex /tgypto egressu. 

($1) Ἔπεσεν ἡ στήλη τοῦ Κολοσσου. Sub Antio- 
cho Magne, Syriz rege, accidisse hoc testatur Eu- 
sebi 


us. 
($$) Κώμην θέρµας. Ita etiam Jo. Tzetz. Chil. 10. 


H riv 6:ccaAovixn μὲν aóAu ἡ Aagzpocáen 
Ὑκῆρχε κώμη, 8sppn) δὲ τὴν xAncur éxaAsito. 


Καὶ µέχρι νῦν τὸ xéAayoc τὸ τῆς 88ccaAor(xnc: 
θε ρμαῖος χόΆπος Aéretat, ἁπὸ τῆς θέρµης κώμη . 

ἸΑλίαν primum dictam fuisse testatur Stephanus: 
Θεσσαλονίχη, πόλις Μακεδονίας, ἥτις ἄρα ἑἐχαλεῖτο 
Αλία, Κασσάνδρου κτίσμα. ubi etiam diversam a 
Nostro nominis Thessalonicz originem, ex Lucillo 
Tarrzo profert. 


(33) Μετὰ τὸν Χώον. Scr. "Qyov. Ochum vero ex- 
cepit Arses, Ochi filius, qui regnum tenuit annos i, 
cui successit Darius, Arsami filius, teste Eusebio. 

(34) 'O Μῆδος , ὁ ᾿Ασσαλάμου. Scr. ὁ 'Apsápov, 
uli babent Eusebius, Cedrenus, Glycas : auctor 
tamen noster ubique ó ᾿Ασσαλάμου habet. 


HODII NOTE. 


(s) θεσσαλονίχκην  G. Hamart. Καὶ ἐν τῷ Ἰλλν- 
gua πόλιν κτίσας (Φίλιππος) ἐχάλεσεν αὐτην θεσ- 


σαλονίκην ' καὶ τὴν θετταλίαν ὑποτάξος, χατεχή- 
τησε. | 
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(24J ΛΟΓΟΣ ΟΓΔΟΟΣ 


ΧΡΟΝΩΝ ΜΑΚΕΔΟΝΩΝ. 


LIBER OCTAVUS 


.DE REGNI MACEDONICI TEMPORIBUS. 


'192 Anno autem quarto regnantis Darii Meli, A Tip δὲ τετάρτῳ ἔτει τῆς βασιλείας Δαρείου 15 του — 


Assalami filii, excitavit Deus contra Assyrios, 
Persas, Parthos atque Medos, Alexandrum, Philippi 
fium, Macedonize regem. Vicum lic quemdam, 
Racustim olim vocatum in urbem magnam condi- 
dit; quam a nomine suo Alexandriam appellavit, 
mactata virgine intacta, cui nomen ipse dederat, 
Macedoniam. Fanum etiam Serapidi Soli ; balneum 
item publicum, nomine Hippum, templaque alia 
nonnulla exstruxit. Idem Alexander in Assyriorum 
fastum stomachatus, comparatis sibi ducibus stre- 
nuis concordibusque, primus cum Dario, Persarum 
rege, fortunam belli tentavit. Byzopolim itaque 
Europe 1993 veniens, Strategium illic construxit : 
quem locum ideo sic vocavit, quod, cum prius ibl 
de iis, qu:e ad bellum propositum spectarent, cum 
exercitu et commilitonibus communicasset ; exer- 
citum inde transmisit in oppositum Bithynix empo- 
rium, Discos vocatum. Ubi quo milites suos ad 
bellum redderet paratiores, ingenti eos auri pon- 
dere donavit : itaque emporium istud, Chrysopolim 
vocavit : quo nomine etiam adhuc appellatur. Inde 
vero movens, Trojam venit : ubi sacra faciens ad 
Achillis tumulum (ex quo etiam oriundus erat), ro- 


Μ{δου τοῦ ᾿Ασσαλάμου, ἑἐξανέστησεν ὁ θεὸς τοῖς "Ac- 
συρίοις χαὶ Πέρσαις xaX Πάρθοις καὶ Μήδοις 'AX:E- 
ανδρον τὸν τῆς Μακεδονίας τοπάρχην., ἦτοι βασιλέα, 
τὸν Φιλίππου. Όστις xal «ty μεγάλην ᾽Αλεξάνδρει- 
αν 56 ἔχτισε, την πρώην λεγομένην χώµην 5 "Pa- 
κοῦστιν * ἣν αὐτὸς ἐχάλεσεν εἰς ἴδιον ὄνομα ᾿Αλεξ- 
άνδρειαν, θυσιάσας xéprv παρθένον, Μαχεδονίαν 
παρ αὐτοῦ χληθεῖσαν. Ἔχτισε δὲ χαὶ [245] ἱερὸν 
τῷ Σεράπι 5" Ἡλίῳ, καὶ δηµόσιον (55), ὃ χαλεῖται ὁ 
Ἴππος, xai ἄλλα ἱερά. Όστις βασιλεὺς ᾽Αλέξανδρος 
προτρεφάµενος ὁμόφρονας Ὑενναίους στρατηγοὺς, 
xatà τῆς ἀπονοίας ᾿Ασσυρίων ὀργισθεὶς, πρώτος 
παρετάξατο Δαρείῳ τῷ βασιλεῖ Περσῶν. Καὶ ἐλθὼν 
el; Βιζούπολιν τῆς Εὐρώπης ἔχτισεν ἐχεῖ τόπον, 
ὄνπερ ἐχάλεσε τὸ Στρατήγιον (56) (t)* ἐχεῖ γὰρ ότρα- 
τηγήσας τὰ τοῦ πολέμου μετὰ τοῦ ἱδίου στρατοῦ 
xal τῶν συµµάχων αὐτοῦ, ἑπέρασεν ἐχεῖθεν σὺν ip 
ἰδίῳ πλΊθει ἄντικρυς εἰς ἑμπόριον τῆς Βιθυνίας λε- 
γόµενον Δίσχοι. Βουλόμενος δὲ προτρέφασθαι τὸ ἴδιον 
στράτευμα ἑῤῥόγευσεν αὐτοῖς ἐχεῖ πολὺν χρυσὸν, 
xal µετεχάλεσε τὸ αὑτὸ ἑμπόριον Ἀρυσόπολιν (51) 
(u) ὅπερ οὕτως χαλεῖται ἕως τῆς [246] νῦν. Kat 
ἑξορμήσας ἐχεῖθεν Ev τῇ Tpola ἦλθε * xal ποιήσας 


VARLE LECTIONES. 


55 Δαρείου. Δαρίου ΟΣ. ** ᾿Αλεξανδρείαν Ox. bis. 5] πρώην λεγομένην κώμην "Paxoucttv. €. Ῥαχώτην 


prius dictam asserit Stephanus : ᾿Ραχώτης, οὕτως 


η ἡ Αλεξάνδρεια πρότερον ἐκαλεῖτο : 
etiam in Αλεξάνδρεια. » Ch. Apud Stephanum scribendum ᾿Ραχῶτις. 


vide eumdem 
9 Σέραπι Οχ. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(85) Καὶ δηµόσιον. Δημόσιον, simpliciter positum 


habens, Στρατῆγιν vocat: καὶ ἐκάλετε τὸν τόπον, 


apud nostrum ubique signiticat δηµόσιον λουτρὸν, (? Στρατῆγιν, recentioribus scilicel Grecis usitata 


Balneum publicum * atque hoc satis apparebil ex 
lib. 1, p. 245, ubi quod prius δηµόσιον λουτρὺν 
vocaverat, deiude 65uóctov tantum dicit : Καὶ οὕτως 
αὐτὸ τὸ δηµόσιον λουτρὸν ἐχάλουν , eic. primo 
habet; deinde, Τὸ δὲ αὐτὸ δηµόσιον ἣν χεχτισµένον, 
elc. ita etiam lib. xin, p. 502, Λύσας τὸ λεγόμενον 
Φιλίππου βασιλέως ónpósiov* λουτρὺν γὰρ παλαιὸν 
fv, καὶ τῷ χρόνῳ φθαρὲν, xai μὴ λοῦον. Ceterum 
exempla hujusmodi ubique occurrunt. Itaque apud 
Chr. Alex. auctorem in Hadriano, Hierosolymas 
occupante , urbisque nomen immutante, ἔχτισε τὰ 
δύο δηµόσια, quod interpres vertit, condidit duplex 
forum. Ego potius vertendum censeo, condidit duo 
bulnea publica. 

(96) Ὄνπερ ἐχάλεσε τὸ Στρατήγιον. Chr. Alex. 
auctor de Severo imp. locum reficiente, verba 


scriptionis corruptela. Pretorium a Latinis huhc 
locum dictum asserit P. Gyllius, De topograph. 
Constantin. lib. ir, quem vide. llesychius Miles. in 
Patr. Constantinop. Forum vocat : Καθὰ καὶ ὃν τῷ 
στρατηγίῳ Ἀεγομένῳ Φόρῳ, ἔνθα ποτὲ οἱ στρατη- 
γοῦντες τῆς πόλεως ἄνδρες τὰς τιμὰς ὑπεδέχοντο, 
ἐπὶ λιθίνης ἀνέγραφε στήλης. 

(27) Καὶ µετεχάλεσε τὸ αὐτὸ ἑμπόριον, Χρυσόπο- 
Atv. Dionysius Byzantius apud Stephanum de urb. 
aliam nominis originem tradit, bis verbis : Kéxy 
ται δὲ Χρυσόπολις, ὡς μὲν ἔνιοι φασὶν, ἐπὶ τῆς 
Περσῶν ἡγεμονίας, ἔνταυθα ποιουµένων τοῦ προσ: 
ιόντος ἀπὸ τῶν πόλεων χρυσοῦ τὸν ἀθροισμόν * οἱ δὲ 
πλείους, ἀπὸ Χρυσοῦ παιδὺς Χρυσηϊῖδος xal 'Aya- 
μέμνονος. 


ΠΟΡΗ NOT A. 


(t) E«gasf 0v. G. Bamart. Στρατήἠγτν. 


(u) Χρυσόπολιν. llamart. Χρυσούπολιγ. 
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ῥυσίαν εἰς τὸν τύμδον τοῦ Αχιλλέως ὡς ἓκ γένους A gavit, uti Genium cjus fiaberet in b-llis sibi auxi- 


αὗτοῦ ναταγόµενος, τησε τὸ πνεῦμα αὐτοῦ συµµα- 
χεῖν αὐτῷ iv. τῷ πολέμῳ. Ἐκ τοῦ γὰρ Μολοσσοῦ 
ςυῦ υἱοῦ Πύῤῥου xa τῆς Ανδρομάχης κατήχθη ἡ 
Ὀλυμσὰς ἡ µήττρ τοῦ αὐτοῦ Αλεξάνδρου τοῦ 
Maxsóóvo;. Καὶ εὐθέως ὡς πάρδαλις ἐχεῖθεν ὁρμή- 
ca; ὁ Αλέξανδρος, ἅμα τοῖς σὺν αὐτῷ στρατηγεῖς 
παρέλαθε πάσας τὰς χώρας. Καὶ νιχήσα; τὸν Δαρεῖ- 
ον, βασιλέα Περσῶν, τὸν ᾿Ασσαλάμου, παρέλαδεν 
αὐ-ὸν xal πᾶσαν τὴν βασιλείαν αὐτοῦ xal πᾶταν ttv 
χώραν Ασσυρίων, χαὶ Ἀ{ήδων, καὶ Πάρθων», xaX Da- 
6υλωγνίων, χαὶ Περσῶν, καὶ πάσας τὰς βασιλείας τῆς 
Tho χαθὼς Ἡόττιος 5 ὁ σοφώτατος συνεγρόψατο, 
ἑλευθερώσας ὁ αὐτὸς Αλέξανδρος xal τὰς πόλεις 
xai τὰς χώρας καὶ πᾶσαν τὴν γην τῶν Ῥωμαίων, 


liare:u. Olympias enim, Alexandri Macedonis ima- 
ter, originom duxit a Molosso, Pyrrhi ex Androma- 
cha filio. Alexander autem, cum ducibus suis, 
tanquam pardus, inde properans; regiones omnes 
undique subegit. Quin et Dario quoque, Assalani 
filio Persarum rege, superato, ipsum comprehendit, 
imperiumque ejus totum, Assyriorum, Medorum, 
Parthorum, Babyloniorum, Pers:rum, omnesque 
adeo mundi ditiones, occupavit, wt hae scripta 
reliquit. sapientissimus Bottius. Quinetiam idem 
Alexander ab Assyrie servitutis jugo liberavit 
omnes Romanorum, Grecorum, /Egyptiorumque 
urbes, regiones, terrasque ; Romanis etiam, ου» 
eunque amiserant, restituens. 


καὶ Ἑλλήνων, xai Αἰγυπτίων ἐκ τῆς 'Aosupiov, xat Περσῶν, xai Πάρθων, καὶ Μήδων ὑποταγῆς καὶ δου- 


λείας, ἀποδοὺς Ῥωμαίοις πάντα ἃ ἀπώλεσαν. 


Γίνεται οὖν ἀπὸ ᾿Αδὰμ ἕως τῖς Αλεξάνδρου τοῦ Β Ab Adamo autem, ad Alexandri Macedonis vi- 


Maxsbóvo; νίκης ἔτη εφνς (38). "Hv δὲ τότε ἁρ- 


λαρεὺς τῶν Ἰουδαίων ὁ ᾿Αδδούς 69, 


'Ex907 [247] δὲ τότε τὰ Περσικὰ µέρη xai τὰ 
βασίλεια αὖττς, καὶ χατεδυνάστευσαν οἱ Μακεδόνες 
xal Αλέξανδρος μετὰ τῶν ἅμα αὐτῷ συµµάχων τῖς 
τῆς Καλδαίων, χα) Μήδων, xaX Περσῶν, χαὶ Πάρθων. 
Καὶ νιχήσαντες xai φονεύσαντες τὸν Δαρεῖον, εἰσ- 
ἴλθον εἰς τὰ βασίλεια τοῦ αὐτοῦ Δαρείου. Καὶ ἑνο- 
µοθέτησεν ὁ αὐτὸς Αλέξανδρος τὴν χώραν αὐτῶν, 


ctoriam, anni numerantur 1944 ιο ν. Quo {επι 
pore etiam Jud:eorum poutifex maximus erat 
Addus. 

Solutum sic fuit regnum Persicum; -cessitque 
Alexandro Macedoni, commilitonibusque, Chaldzo- 
rum, Medorum, Persarum, Parthorumque impc- 
rium. Devicto itaque εἰ occiso Dario, regnutn ejus 
invasit Alezander, et regionibus ejus jura dedit : 
cui et Pers» equestrem ex zre statuam erexerunt ; 
qui in Babylone adhuc visitur. 


χαὶ ἐθασίλευσεν αὐτῶν xal fjvscpav αὐτῷ οἱ Πέρσαι στήλην ἔφιππον χαλχῆν εἰς Βαθυλῶνα, τις ἵσταταν 


lu, εῖς νῦν. 


Ὁ δὲ αὐτὸς ᾽Αλέξανδρος τὴν θυγατέρα Δαρείου (39) C 


v) βασιλέως Περτῶν Ῥωξάνην λαθὼν αἰχμάλωτον, 
εαρθένον οὖσαν, Ἠγάγετο εἰς γυναῖχα. Παρέλαθε δὲ 
χαὶ πάντα τὰ Ἰνδικὰ µέρη xal τὰ βασίλεια αὐτῶν ὁ 
αὐτὸς Αλέξανδρος, λαθὼν χαὶ Πῶρον τὸν βασιλέα 
Tov αἰιμάλωτον καὶ τὰ ἄλλα πάντα τὰ τῶν 
ἑθνῶν βασίλεια δίχα τῆς βασιλείας τῆς Kavbáxr τῆς 
χήρας τῆς βασιλευούσης τῶν ἑνδοτέρων Ἰνδῶν (v)* 
Ἶτις συνΞ5λάδετο τὸν αὐτὸν ᾿Αλέζανδρον τῷ τρύπῳ 
τούτῳ. 

"Ee; εἶχεν (x) ὁ αὐτὸς Αλέξανδρος μετὰ τῶν 
κεμποµένων παρ) αὐτοῦ πρεσεθευτῶν πρὸς τοὺς ἓν- 
αντίους βασιλεῖς εἰσέρχεσθαι £v σχήµατι στρατιώτου 
καὶ ὁρᾷν ὁπρῖός ἐστιν ὁ βασιλευς ἑἐχεῖνος. Ἡ δὲ 
Κανδάχη βασίλισσα μαθοῦσα τοῦτο, Τεριειργάσατο 


Item Alexander, Darii Persarum regis filiam 
loxanem, virginem, captivam habens, in uxorent 
duxit, sed οἱ Indica etiam regna, el regiones omnes 
subjugavit : Porumque, regem eorum, captivum 
abduxit. Gentium przeterea regna subegit omnia, 
prater unicum. Candacis, interioris Indiz reginz, 
mulieris vidus, hzc enim Alexandrum ipsum cepit, 
hoc modo. 


Alexandri mos erat, uli ipse, veste militari indu- 
tus, proceribus suis, in legationibus ad reges ad- 
versarios obeundis, se eomitem adjungeret : nempe 
ut sic quales essent reges, edisceret. Candace 
vero regina, hoc cognito, sollicite inquisivit, qua- 


(xolac ἐστὶ θέας xat τἰ ἔχει σύσσημον (y). Καὶ &p- D lis esset forma Alexander, el quas habuit insignio- 
VARLE LECTIONES. ) 


9 Bórziog. Boutteoz supra dicitur, lib. wu, 


p. 40. Ch. 


€ "Αδδοῦς. ε Ἰαδδοῦς scribendum, supra mo- 


Quimus, ex Eusebio et Chronico Alex. Zonaras Ἰωὰάδ vocat. » Ch. 
ED. CHILNEADI NOTE. 


($8) Ἔως τῆς Αλεξάνδρου νίχης, ἔτη εφνζ. Ilec 
sibi non constant. Áuctor enim infra ab Adamo od 
Alexandri mortem annos putat i29Dxciri :: ubi etiam 
eu* xxxvi annos vixisse asserit; xxxvi autem ex 
Doexcu: deductis, manet 129DDLYIT. Annus itaque 
ive Alexandri, non Victoriam sed Natalein. nobis 


IIODII 
(5) Τῶν ἑνδοτέρων Ἰνλῶν. sic llamart. 
(5) Ἔθος εἴχεν. ἴαο integra periocha apud Ha- 
Bart. ad verbum legitur. 


L4 


exhibet. UL 

(39) Την θυγατέρα Δαρείου. Roxanem quidem ; 
non Darii sed Oxyartis Bactriani, Darii fratris, 
filiam, uxorem habuisse Alexandrum, testatur Ar- 
rianus. 


NOT;E. 


(y) Σύσσημον. Hamart. σύσημον * sic iufra aucf- 
prov, pro eo quod. liabet Noster, συσσηµάτων. 
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res notas. Edocta vero eum depressioris esse sta- A ῥέθη αὐτῇ ὅτι ἐστὶ χθαμαλλς, ὀδόντας ἔχων μεγάλους 
turz, dentes autem 195 magnos habere et promi- — xoi φαινοµένους, ἔχων δὲ [248] ὀφθαλμὸν γλαυχὸν 
nentes; oculum praterea unum habere cesium, ἕνα xal ἕνα µἐλανα. Καὶ ἐσημειώσατο xat ἑαυτὴν 
nigricantem alterum : has notas memoriz mandat. ταῦτα * xat εἰσελθόντα πρὸς αὐτὴν ἅμα τοῖς 5εμ- 
]ngressum itaque ad Candacem, cuim legatis suis, µφθεῖσι παρ᾽ αὑτοῦ πρεσδευταῖς γνωρίσασα οὖν «ὐτὸν 
Alexandrum, regina statim ex indiciis agnovit, et — &x τῶν συσσηµάτων, συνέσχεν αὐτὸν καὶ εἶπεν αὐτῷ, 
comprehendens eum : Tu, inquit, rex Alexander,  « Αλέξανδρε βασιλεῦ, τὸν χόαμον ὅλον παρέλαθες” 
mundum universum; te vero mulier una cepit. — xal γυνή σε µία παρέλαθεν.ν 'O δὲ ᾽λλέξανδρος εἶπεν 
Respondit ei Alexander: Ego vero te, ob hanc in- αὐτῇ, « Διά τὸ σπουδαῖον xal meplyopyov τῆς opo- 
genii tui sagacitatem, incolumem prastabo, una ν/σεώς σου ἀθλαθῃ σε φυλάξω χαὶ τὴν ohv γῆν xol 
cum liberis terraque tua omni. Sed et in uxorem Ὥτοὺς σοὺς υἱεῖς, ἄγομαι 6’ δέ σε εἰς γυναῖχα. » Μτις 
te accipio. Candace, his auditis, se ei obtulit. Κανδάχη ἀχούσασα (40) δέδωχεν ἑαυτήν * 6 δὲ "AX- 
Alexander itaque, assumpta sibi Candace, inde in — &avbpog εὐθέως ἔλαδεν αὐτὴν μεθ) ἑαυτοῦ xal εἰσ- 
AEthiopiam terrasque alias profectus est. 1A0ev ἐπὶ τὴν Αἰθιοπίαν xai εἰς ἄλλας χώρας. 
Moriturus autem Alexander, ducibus suis οἱ Μέλλων δὲ τελευτᾷν 6 αὐτὸς ᾿Αλέξανδρος διετά- 
commilitonibus edixit; omnibus eisdem uti impe-  ᾷατο ὥστε πάντας τοὺς σὺν αὐτῷ ὑπερασπιστὰς 
rarent regionibus, quibus ipse eos ΡγΦ/εοθΓαί. Vixit — xat συμμάχους βασιλεύειν τῆς αὐτῆς χώρας ὅπου 
autem Alexander annos xxxvi; regnavit vero, om- fjv αὐτοὺς ἑάσας καὶ κρατεῖν τῶν bxslot τόπων. 
nia in potestatem suam subigens, annos xvu : du. Ἔξζησε δὲ ὁ αὐτὸς Αλέξανδρος ἔτη λς’ (2) (41), t6a- 
rarunt bella ejus annos ix, subjugavit Barbarorum σίλευσε [249] δὲ ὑποτάξας τὰ πάντα ἔτη (0, 2 δὲ 
gentes xxii, Grecorum. xin, urbes ipse sociique πόλεμος αὐτοῦ ἐκράτησεν ἔτη 0', ὑπέταξε δὲ βαρ- 


condiderunt quaumplurimas. 6άρων ἔθνη x6', Ἑλλήνων φυλὰς ιΥ (a), καὶ ἕχτισε 
πόλεις αὐτὸς xal οἱ μετ) αὑτοῦ πολλάς. 

Ab Adamo igitur, ad mortem Alexanlri Macc- Ἔστιν οὖν ἀπὸ ᾿Αδὰμ ἕως τῆς τελευτῆς ᾿Αλεξάν- 
donis, anni 122Dxcint, sicut scriptum reliquit Theo- δρου τοῦ Μαχεδόνος Ez» εφίιΥ (42), καθὼς συνεγρά- 
philus Chronographus. φατο θεόφ.λος ὁ χρονογράφος. 

Mortuo Alexandro Macedone, regiones quas ipse Μετὰ οὖν τὴν τελευτὴν ᾿Αλεξάνδρου τοῦ Μαχεδό- 


cum commilitenibus suis subjugaverat, in regna — vo; ἐμερίσθησαν εἰς τέσσαρας τοπαρχίας, ἧτοι βασι- 
quatuor divise sunt omnes, quibus praeerant — ^s(az, al. χῶραι ἃς ὑπέταξεν ὁ αὐτὸς ᾿Αλέξανδρος 
Alexandri duces, uti ipse moriens statuerat, hoc ( ἅμα τοῖς συμμµάχοις αὐτοῦ * καὶ ἐθασίλευσαν αὑτῶν 
modo : Macedoniam, 196 omnemque adeo Euro- οἱ Μακεδόνες οἱ συνασπισταὶ τοῦ αὐτοῦ Αλεξάνδρου 
pam occupavit Philippus, Alexandri frater natu — xa0uq διετάξατο, οὕτως * τῆς Μαχεδονίας xaX τῆς 
major. Philippo successit Cassander : hunc exee- Εὐρώπης πάσης χρατεῖν xal βασιλεύειν Φίλιππον 
perunt Alexandri filii ; post ::os regnavit Demetrius : τὸν ἁδελφὸν αὐτοῦ (43) τὸν ἴδιον τὸν uelzova. Καὶ 
post Demetrium, Pyrrhus Epirota : Pyrrhum exce- ἑθασίλευσεν ὁ Φίλιππος, xal μετὰ Φίλιππον ἐδασί- 
pit in regno Meleager; Meleagrum reges alii vi, — Asucs Κάσσανδρος, xal μετὰ Κάσσανδρον ἑδασίλευ- 
usque ad regnum Pyrrhi Epirotz. Duravit itaque — cav οἱ παῖδες τοῦ αὐτοῦ Κασσάνδρου **, xai μετ 
corum imperium, post mortem Alexandri, annos αὐτοὺς ἐδασίλευσε Δημήτριος, xaX μετὰ Δημίτριον 
CLvil, ἑβασίλευσεν ὁ Ἠπειρώτης Ηύῤῥος, xat μετὰ Πύῤῥον 
τὸν Ἠπειρώτην ἐθασίλευσε Μελέαγρος xa ἄλλοι βασιλείς ἓξ ἑδασίλευσαν ἕως τῆς βασιλείας Ἡερ- 
σέως [250] τοῦ Ἠπειρώτου. Καὶ ἐχράτησεν ἡ βασιλεία αὐτῶν μετὰ τὴν τελευτὴν ᾿Αλεξάνδρου ftr, pv. 


ΥΑΠΙΑ LECTIONES. 


5 áváyogua: ΟΧ. ** οἱ παῖδες τοῦ αὐτοῦ Αλεξάνδρου, « Scribendum, Κασσάνδρου. Cassandrum enim 
in regno exceperunt. Antigonus et Alexander, ejus filii. Vide Eusebium. » Ch. 


ED. CHILMEADI NOT £. 


(40) "Hzc; Κανδάχη àxo$5a52. De Alexandri gestis D enim annos xxxvi vixisse ; annos Xviti regnasse, vt 
vide Arr'anum, Q.. Curtium, etc. Apud Arrianum, — nimirum ante devictum Darium, xi vero postea, 
de Candaze, nihil omniuo. asseril in Chronographia sna. 

(41) "Eins: δὲ ὁ αὐτὸς Αλέξανδρος ἕτη λς’. Eu- (12) Ἔτη εφξδγ. Nicephorus annos ab Adamo 
sebius Alexandrum annos xxxu tantum vixisse — nsque ad Alexandri obitum, enumerat 19061 ΣΥ. 
asseril :. Χρον». xav. Αλέξανδρος Ἀβ' ἔτος ἄγων, (45) Φίλιππον, τὸν ἁδελφὸν αὐτοῦ. Philippus hic, 
ἀναιρεθεὶς φαχρμάνῳ τελευτᾷ ἐν Βαδυλῶνι. Caeterum. — Aridzeus dictus, Philippi ex pellice filius erat : Υε- 
ab Eusebio in omnibus his numeris dissentit auctor — yovóza μὲν ἐκ γυναιχὸς ἀδόξου xai χοινῆς, dicit 
noster. Eusebius enim Alex. xi! tantum. annos, — Zonaras. Philinam vocat Dexippus, gente Thessa- 
Noster xvit, regnasse vult: Eusebius eum in Αδία Jam : Αριδαῖος, àóslybc αὐτοῦ πρὸς πατρὺς, ix 
belligerantem regnantemque introducit annos v, ΦΔδιλίννης "E θεσσαλῆς. Philippum autem eum nun- 
Nos!er annos ix, ex quatuor scilicet viti? ejusannis — cuparunt Macedones, Philippi regis, patris ejus in 
superadditis orta differentia. Nicephorus pstriarcha — honorem : uti idem Dexippus testatur, apud Euseb. 
computum ab his diversum instituit; Alexandrum — Xp. Am. a. 


HODH NOTA. 
(3) ^7". Hamart. 22. 52 (a) v. Hamart. ιδ’ 12. 
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Της δὲ Alyómtou πάσης xai τῆς Λιθύης fjv buxza- A.— /Egyp'i autem omnis, atque Libye regem consti- 


ζάμενος ὁ αὐτὸς ᾿Α)έξανδρος κρατεῖν xat βασιλεύειν 
Πτολεμαῖον (b) (443) τὸν Λάγου τὸν ἁστρονόμον ' ὃς 
ἑδασίλευσεν Αἰγυπτίων ἐν τῷ τῶν Μαχεδόνων χράτει 
lm p6' (25). ἀεύτερος δὲ βασιλεὺς Πτολεμαῖος ὁ 
vb; αὐτοῦ. 

Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Πτολε- 
μαίου τοῦ υἱοῦ Λάγου ἠἡρμηνεύθησαν αἱ Bl6Xo τῶν 
Ἰουδαίων Ἑλληνιστὶ παρὰ τῶν οθ’ διδασχάλων δι’ 
ἡμερῶν o6'. "Ἠσαν γὰρ Ὑεγραμμµέναι ἙΕθραῖστί : 
ela τοῦ αὐτοῦ Πτολεμαίου βουληθέντος ἀναγνῶναι 
V ἙκληνιχΏς φράσεως τὴν δύναμιν τῶν Ἰουδαϊκῶν 
β.διίων. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν αὐτοῦ ἐδασίλευσε τρίτος 
Πτολεμαῖος 6 Φιλάδελφος (46) ἔτη λζ, καὶ uet? αὖ- 


tuerat. Alexander. Ptolomzum | astronomum, Lagi 
filium : qui regnavit /Egyptiis, jure regni Mace- 
donico, annos xLu. Iluic in regno successit Ptolo- 
maeus secundus, ejus filius. 


Temporibus autem Ptolom:ei regis, Lagi filii, sa- 
cras Judeorum Scripturas in Grzcam linguam 
transtulerunt. LXXII doctores, intra spatium die- 
rum Lxxm. Lingua enim llebrza scripta fuerunt 
Biblia illa : quorum vim prehendere cupiens Pto- 
lomaus, in Grecam linguam ea transferri. cu- 
ravit. 

Post hujus morterm, tertius regnavit Ptolomaeus 
Philadelphus, annos xxxvii : hunc excepit quartus 


ὧν ἐδασίλευσε τέταρτος Πτολεμαῖος ὁ Εὐεργέτης B Ptolonieus Evergetes, et regnavit annos 197 xxv: 


ἔτη χε’, xal µετ᾽ αὐτὸν ἐθασίλευσε ε’ Πτολεμαῖος ὁ 
Φοκάτωρ ἔτη (D, xal μετ αὐτὸν ἐδασίλευσεν ς’ 
[51]Πτολεμαῖος ὁ Ἐπιφανῆς, καὶ μετ᾽ αὐτὸν ἐδασί- 
λευσεν Q' Πτολεμαῖος ὁ Φιλομήτωρ ἔτηια’. Καὶ ἔτε- 
e» Πτελεμαῖοι βασ͵λεῖς πέντε ἐθασίλευσαν ἔτη L6', 
ῥωδέχατος δὲ Πτολεμαῖο: ἐθασίλευσεν ὀνόματι Διό- 
νυσος 9 ἔτη x0', ὃς ἔσχε θυγατέρα ὀνόματι Κλεο- 
πάτραν καὶ υἱὸν ὀνόματι Πτολεμαῖον. Καὶ λοιπὸὶν 
ἴρισχα.δεχάτη βασίλισσα τῶν Πτολεμαίων. (47) 
Κλεοπάτρα. ἑδασίλενσε δὲ d αὐτὴ Κλεοπάτρα ἡ 
θυγάττρ τοῦ αὐτοῦ Διονύσου ἔτη x6'- Ἐδασίλευσαν 
οὖν ol cy' ΠἩτολεμαῖοι οἱ Μακεδόνες τῆς Αἰγυπτιακῆς 
ώρας ἁπάσης ἀπὸ τοῦ Πτολεμαίου τοῦ Λάγου '* 


ἕως Κλεοπάτρας τῆς Διονύσου θυγατρὸς ἔτη τ (48) c 


lu; τοῦ ιε’ ἔτους τῆς βασιλείας Αὐγούστου Καΐσα- 
ps; τοῦ χαὶ Ὀχταθιανοῦ Σεθαστοῦ ἱμπεράτορος, 
οὗ νιχήσαντος τὸν ᾽Αντώνιον xai τὴν αὐτὴν Κλεο- 
τἀτρᾶν, Ev τῇ ἐπὶ χώρᾳ ναυμµαχίᾳ εἰς τὸν Λευχάτην 
τόπον xal φονεύσαντος αὐτοὺς xai ὑποτάξαντος 
tiv. Αἴγυπτον 
φαντο. 


Τῆς δὲ Ασίας διετάξατο χρατεῖν xal βασιλεύειν 


post hunc quintus Ptolomsus Phbilopator annos 
xvit.. Excepit illum sextus Ptolomaeus Epiplianes ; 
post quem Ptolomzus septimus, cognomine Philome- 
tor, regnavit annos x1. Post hunc Ptolomzi alii v re- 
gnarunt, per annos xcu. Ptolomzus autem duode- 
cimus, Dionysius vocatus, regnavit annos xxix. 
Habuit hic fllium, nomine Ptolomaeum; filiamque, 
Cleopatram dictam. Hzc, decima tertia iu serie 
Piolomzorum, regnavit annos xxn. Tredecim ita- 
que Ptolomzi Macedones /Egypti universe impe- 
rium tenuerunt, a Ptolomzo scilicet, Lagi filio, 
usque ad Cleopatram, Dionysii flliam, per spatium 
annorum ccc : nempe ad annum decimum quintum 
imperatoris Augusti Caesaris Octaviani; qui Ànto- 
nium, atque ipsam etiam Cleopatram, navali przlio 
vicit, ad locum Leucadem dictum, et occisis eis 
JEgyptum omnem subjugavit : uti scriptum reli- 
querunt in Chronicis suis, Eusebius Pamphili et 
Pausanias. 


πᾶσαν, χαθὼς Εὐσέδιος ὁ Παμφίλου xai Παυσανίας οἱ ** χρονογράφοι ανυνεγρά- 


Asiz vero dominum constituerat Alexander An- 


VARLE LECTIONES. 


*3 Λιόνυσος. Διονύσιος Ox.sic et infra. 
Scburzfleischius Notit. Bibl. Vinar. p. 54. 


** λαγοῦ Ox. 


ο ol, καὶ Ox. Malalz in his peccata persequitur 


ED. CHILMEADI NOT £. 


(4M Πτολεμαῖον τὸν Λάγου, τὸν ἀστρονόμην. De 
bejus in sstronomicis peritia apud alios mentio 
nella. Historicum quidem fuisse eum, videtur ex 
Arriam Praefat. Histor. Alex. qui eum Alexanlri 
Magni res gestas scripsisse testatur; ex cujus przci- 
Ine. εἰ Aristoboli scriptis, ipsesuam se coinpilasse 

istoriam, professus est. Ptolomzus ille astronomus 
jaSignis tempore Marci Aurelii imp. floruit ; uti 
awerit Suidas. Nec tamen Egypti rex erat ; sed 


ilosophus. 

(45) Ἔτη µβ’. Quadraginta tantum annos eum 
sse testantur Eusebius, Nicephor. Patriar. 
. Syntag., Scaliger. aliique preter Nostrum 


(16) Τρίτος ΠἩτολεμαῖος, ὁ φιλάδελφος. Το se- 
tundus bic erat Ptolomzus, idemque cum auctoris 
Bestri Ptolomaeo secundo,Ptolomzi Lagi filio; cujus 


etiam jussu Biblia sacra Hebraica in linguam Grze- 
eam a LXXII interpretibus translata fuerunt. Huic 
autem  regnanti annos. trihuunt. xxxviii. Eusebius 
aliique, quos videsis. Noster enim regni annos in 
plurimis pratermittit; quos vero habet, numeri 
annorum, ut plurimum corrupti sunt. 

(47) Ἐρισκαιδεκάτη βασίλισσα τῶν Πτολεμαίων. 
Cleopatra in serie Ptolomaorum duodecima est, 
secundum Eusebium, et Nicephor. Patriarch., Chr. 
Alexandr. . 

(48) Ἔτη «'. Numerus hic Africani computum 
duobus tantum annis superat ; a Macedonici scili- 
cet imperii, Lagidarumque origine numerando, ad 
xv Augusti annum : Μέχρι τοῦδε οἱ Λαγῖδαι xai 
σύμπας ὁ Μαχεδονιχῆς ἡγεμονίας χρόνος μετὰ Pcr 
τ’ τῆς Περσῶν χαθαιρέσεως δυοῖν δέοντα. Africauus 
apud Euseb. Ἀρον. .1όγ. a'. 


iIODII NOTE. 


(P) ἤτολε 


Tov τὸν Λάγου, τὸν 
Árabes et 


ii cos solent confundere. 


'Astpovóuov. confusum cum Claudio Piolemxo, astronomo : sic 
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t gouum, Puliorcetem dictum, usque ad Ciliciain A ᾽Αντίγονον τὸν *6 λεγόμενον Πολιορχητὴν *! ἕως τῆς 


et Draconem fluvium, qui Syriam a Cilicia diri- 
mens, Orontes hodie, olim vero Typhon et Ophi- 
tes dictus est. 


Syrix vero Babyloniz el Palz»stinz profecit. Se- 
leucum Nicanorem ; 198 qui, Autigono occiso, 
Asi:x etiam regnum occupavit. Bellum enim ei iu- 
tulit, eo quod prope stagnum et fluvium Draco- 
nem urbem exstruxerat. quam Antigouiam nomi- 
navit. Devicto autem Antigono, totam invasit Asiam 
Seleucus, et bona Antigoni omnia diripuit. Przfe- 
ctos autem totius Asiz constituit Seleucus N:come- 
dem et Nicanorem, consanguincos suos, sororis sue 
Didymze filios, Seleucus autein Nicator uxorem sibi 
acceperat in bello virginem Parthicam, nomine 
Apamen : quam inde occiso patre ejus , Pithamene 


vocato, nmógni nominis inter Parthos duce, sccum - 


abduxit. Ex ea Seleucus duas babuit filias, Apa- 
mam et. Laodicen. Apama autem uxore, quam ὃς 
Parthis tulit, fatis defuncta, alterius statim puelle 
amore correptus est, nomine Stratonices, elegantis 
forma virginis. Filia erat hzc Demetrii , Antigoni 
Poliorcetis, quem Seleucus interfecerat, fiii. Vir- 
ginem hanc invenerat. Seleucus in urbe Rhoso, 
( quam cendidit Cilix, Agenoris filius ) cum patre 
Demetrio latitantem. liabuit autem ex ea filiam Se- 
leucus, nomine Philam. Caeterum Seleucus Syri 
imperavit, Asieque omni, Babyloni οἱ Palie-tin:e, 
annos ΧΙΙ. 


Μιλιχίας χαὶ τοῦ (232) Δράχοντος ποταμοῦ τοῦ vuv 
λεγομένου 'Opóvtou τοῦ διορίκοντος τὴν Κιλιχίαν 
χύώραν xaX τὴν Συρίαν, ὅστις Τυφῶν xat Ὀφίτης xa- 
λεῖται, 

T5; δὲ Συρίας χαὶ Βαθυλωνίας καὶ Παλαιστίνης 
διςτάξατο xpazclv xal βασιλεύειν Σέλευκον τὸν Νι- 
χάτορα (49) ' ὅστις χαὶ τῆς Ασίας ἑἐθασίλευσε φο- 
νεύσας τὺν Αντίγονον. ΗΠόλεμον Υὰρ συνέδαλε µε: 
αὐτοῦ, διότι ἔχτισε πόλιν πλησίον τῆς λίµνης καὶ 
τοῦ ποταμοῦ τοῦ Αράχοντος, Ίντινα ἐχάλεσεν ᾿ΆΑντι- 
γονίαν. Καὶ νιχήσας αὐτὸν ὁ Σέλευχος ἔλαθε xal τὴν 
'Asíay πᾶσαν xai πάντα τὰ διαφἑἐροντα τοῦ αὐτοῦ 
Αντιγόνου. Ὄστις Σέλευχος ἑπέτρεγε τς σατρᾶ- 
πείς thv φροντίδα (50) πάσης τῆς Ασίας ἔχειν 


B Νιχομήδην xai Νιχάνορα, τοὺς συγγενεῖς αὐτοῦ, 


νἱοὺς δὲ Δ,δυµέας, ἁδελφτς τοῦ αὐτοῦ Σελεύκου. Ὅ 
6b αὐτὸς Σέλευκος ὁ Νικάτωρ ἔλαθε γυναΐῖχα iv τῷ 
πολέμω ἀπὸ Πάρθων ὀνόματι ᾽Απόμαν παρθένον’ 
ὄντινα ἐπῖρεν ἀνελὼν τὸν πατέρα αὐτῆς Πιθαμέ- 
ντν 89, ὄντα στρατηγὸν Πάρθων [255] µέγαν. 'Ag' 
ἧς ΑἉπάμας ἔσχεν ὁ αὑτὸς Σέλευχος θυγατέρας 020, 
Απάμαν za Λαοδίχην. Καὶ τελευτησάσης τῖς αὖ- 
τοῦ γυναιχὸς ᾽Απάμας τῆς ix Πάρθων, ἑωραχῶς 
ἐφίλησεν ἄλλην Στρατονίχην ὀνόματι, χόρην εὑπρε- 
T? πάνυ, θυγατέρα Δημητρίου, υἱοῦ ᾿Αντιγόνου τοῦ 
λεγομένου Πολιορχητοῦ τοῦ ρονευθέντος ὑπ αὐτοῦ, 
ὄντινα πύὗρεν ὁ Σέλευχος ἓν "Poo κρυπτοµένην 
μετὰ Απμττρίου τοῦ πατρλς αὐτῆς "την δὲ ᾿Ρώσον 
«svo ἕχτισε Κἰλιξ ὁ υἷὸς ᾿Αγῆνορος. 'O δὲ Σέλευχος 


ἔσχε θυγατέἑρα ἐξ αὐτῆς τῆς Στρατονίκης ὀνόματι Φίλαν. Καὶ λοιπὸν ἐδασίλευσεν ὁ αὐτὸς Σέλενχος τῆς 
Σνρίας xai τῆς ᾿Ασίας πάσης xal τῆς Βαθυλῶνος xai Παλαιστίνης ἔτη py (51). 
Seleucus autem Nicator, statim post victum Αιι- C. 70 δὲ Νικάτωρ Σέλευχος εὐθέως μετὰ τὴν νίχην 


tigonum Poliorcetem, 199 urbes nonnullas con- 
dere in animo habens, initium condendi sumpsit 
ab oris Syrie maritimis. Itaque per mare «descen- 
dens, urbem coispexit exiguam, in monte sitam, 4 
Syro, Agenoris filio, olim conditam. Aprilis itaque 
xxii die, Casium montem conscendit , Jovi C sio 
sacra facturus : quibus rite peractis et. carnibus 
in frustula concisis, precibus rogavit, ubinam loci 
condenda esss»t urbs. Derepente vero aquila, cx 
sacrificio carnis offulam subripiens, detulit eam 


'Aveiyóvon τοῦ IIoAtopxnto2, βουλόμενος χτίσᾶι πό- 
λεις διαφόρους, Έρξατο χτίζειν πρῶτον εἰς tr,» πά- 
ραλον τῆς Συρίας. Καὶ κατελθὼν παρὰ τὴν θάλασ- 
σαν εἶδεν &v τῷ ὄρει χειµένην πόλιν μικρὰν, Ίντινα - 
ἔχτισε Σύρος ὁ υἱὸς ᾿Αγήνορος, Tfj, δὲ xy' τοῦ Eav- 
θικοῦ μτνὸς Ίλθε θυσιάσαι εἰς τὸ ὄρος τὸ Κά- 
σ.ου (52) AY Κασίῳ * καὶ πληρώσας thv θυσίαν καὶ 
xóLa; τὰ χρέα, ηῦτατο ποῦ yph χτίσαι πύλιν. Kal 
ἑξαίφντς ἕρπασεν ἀετὸς ἀπὸ τῆς θυσίας xat xat- 
ἔγαγεν ἐπὶ [204] την παλαιὰν πόλιν’ καὶ κατεδίωᾶεν 


VARIE LECTIONES, 


*5cóy γαὶ Ox. *' DloXtopxfjzrv Ox Sic et inira. 


8 Πιθαμένην. Fort. Σπιθαμένην. 


ED. CHILMEADI NOT.F. 


(49) Σέλευχον, τὸν Νιχάνορα Ox. In Seleuci hujus 
coznomine scribendo magna est inter auctores và- 


rvietas, aliis Νικάτωρ, aliis Νικάνωρ scribentibus. D 


Νιχάτωρ deinceps auctori nostro ubique dictus 
esi; quam scríptionem esse veriorem facillime 
crediderim, utpote Grzco idiomati magis conso- 
nam : ex victoriis enim suis hoc cognomen adeptus 
est Seleucus, teste Dexippo, apud Eusebium : Σέ- 
)soxo; δὲ ἀναθὰς µἐ/ρ:ι Βαθυλῶνος, καὶ χρατήσας 
τῶν Βαρθάρων, βασιλεύει ἔτη λβ’. Aib xax Nixávup 
ἐπεκλήθη. scribendum Νικάτωρ : ita enim. ubique 
- autea eum vocaverat. Huius eniin testem. lueulen- 
tissin.am habemus Appianum Alevandrin. De bel. 
Syr. ubi dé Seleuco veiba faciens, hzec habet. l'evo- 
μένῳ δὲ αὐτῷ τὰ ἐς πολέμους ἐπιτυχεστάτῳ, Νικά- 
τωρ ἐπώνυμον γίνεται. Atque lianc. rectam essc no- 


minis hujus scripturam clarissime apparet ex. nu- 
mismate hoc, Seleuci Nicatoris nomine inscripto, 
apud J. Tri-tan. ad fin. tom. !. Σελεύχου Βασιλέως 
Νικάτορος Ἐπιφανοῦς. ΝΕΙΣΙ, quem vide, et Sca- 
liger. in Euseb. p. 119. 

(50) Τῆς σατραπίας ^t,» Φροντίδα Ox. Scr. aacpa- 
πείας, σατράπης. prefectus, dur, vox Persica est, 
teste llesychio. Σατράπαι, ἀρχηγοὶ, στρατηλάται. 

(54) Ἔτη gy'. Eusebius Seleucum 2nnos xxxi 
tantam regnasse affirmat. . 

(52) Eig τὸ 5oo; τὸ Κάσιον. Κάσος una est ex Cy- 
cladibus insulis: ex hine vero deducta colonia 
montem hunc Syriz inhabitavit, Casiumque ab in- 
sula unde exierat, appellavit, uti asserit Stephanus 
de Urb. Κάτος µία τῶν Κυκλάδων * Et postea, &rtp- 
χισται δε-τῆς νήσου xai τὸ ἐν Συρίᾳ ὄρος Κάσιον. 
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ἔλευκος xal oi uiv! αὐτοῦ ὀρνοσχόποι 9 , xaX A Paliopolim : quam insecuti Seleucus, quique cum 


χρέα- ῥιφὲν παρὰ Οάλασσαν κάτω -ῆς πα- 
Asus Ev τῷ '* ἐμπορίῳ τῖς λεγομένης Πιε- 
). Καὶ περιγαράξας τὰ τείχη εὐθέως ἔβαλε 
Ke, Χαλέσας αὐτὴν Σελεύχειαν πόλιν εἰς ἴδιον 
Καὶ εὐχαριστῶν ἀνΏλθεν- εἰς Ἰώπολιν xal 
εἷς ἡμέρας ἐπετέλεσεν ἑορτὴν &xst τῷ Κε- 
&i Ev τῷ ἱερῷ τῷ χτισθέντι ὑπὸ Περσέως 
) Πίχου "* x31 Δανάης, τῷ ὄντι εἰς τὸ Σίλπιον 
θα χεῖται ἡ Ἰώπολις, ποιῄσας τὴν θυσίαν τῇ 
τοῦ Αρτεμισίου µηνός. Καὶ £y τῇ πὀλει ἐλθὼν 
iU. τῇ χτισθείσῃ ὑπὸ Αντιγόνου τοῦ Πολιορ- 
ἀπὸ γὰρ τῆς λίμνης ἐξερχομένου ἄλλου πο- 
ιρχευθᾶ "coo. χαὶ Ἰάφθα, ἐμεσάνετο ἡ πόλις 
Μα χαὶ ἐν ἀσφαλείχ ἐκαθέζετο" xai ποιῆσας 
t&v τῷ Δ.ἱ εἰς τοὺς βωμοὺς τοὺς ἀπὸ ἸΑντι- 
τιαθέντας Exojs τὰ χρέα  χαὶ πηῦξατο ἅμα 
 ᾽Αμϕίονι μαθεῖν διὰ διδοµένου σηµείου, 
[w αὐτὴν ὁρείλει οἰχΏσαι πόλιν ᾿Αντιγονίαν 
tiv αὐτὴν, 7| οὐκ ὀφείλει αὐτὴν οἰχῆσα:, 
τίσει πόλιν ἄλλην ἓν ἄλλῳ τόπῳ. Καὶ ἑξαί- 


E τοῦ ἀέρος χατῖλθεν ἀετὸς μέγας, xai ἐπ- 


t τοῦ βωμοῦ [255] τοῦ πυρὸς τῆς ὁ)λοχαυτώ: 
x8, xaX ἀττλθε παρὰ «b ὄρος τὸ Σίλπιον. 
ταδιώξας ἅμα 13 τοῖς αὐτοῦ εὗρε τὸ χορέας 
ειχὸν xal τὸν ἀετὸν ἑπάνω ἑστῶτα. Τοῦ δὲ 
eal τῶν ὀρνοσχόπων xal τοῦ αὐτοῦ Σελεύκου 
ων 15 θαῦμα, εἴπον ὅτι Ἐνταῦθα δεῖ ἡμᾶς 
ιἓν τῇ ὃξ ᾽Αντιγονία οὗ δεῖ ἡμᾶς Τν οἰκῖσαι, 
Τενέσθαι αὐτὴν πόλιν, ὅτι οὐ βούλονται τὰ 
Gi λοιπὸν ἐθουλεύετο ἅμα αὐτοῖς ἐν molo 
soar (54) πο.ῄσει τῆν πόλιν. Καὶ φοθηθεὶς 
εις του Σιλπίου ὄρους καὶ τοὺς χατερχοµέ- 
,αὑτοῦ χειµάῤῥους, Ev τῇ πεδιάδι τοῦ αὐλῶ- 
έναντι τοῦ ὄρους πλητίον τοῦ Δράχοντος mo- 
τοῦ μεγάλου τοῦ μεταχλγθέντος Ὀρόντου, 
' d$ χώμη fj χαλουμένη Βωττία, ἄντ'χρυς τῖς 
ως, ἐχεῖ διεχἁάραςαν τὰ θεμέλια τοῦ τείχους, 
ις δι Αμοίονος ἀρχιερέως καὶ τελεστοῦ χό- 
Ρθένον ὀνόματι Λἰμάθην, χατὰ μέσου τῆς πό- 
X τοῦ πο-αμοῦ μηνὶ Αρτεμισίῳ τῷ χαὶ Mato 
κ ἡμερινῃ α’, τοῦ ἡλίου ἀνατέλλοντος '*, xa- 
ὑτὴν ἸΑντιόχειαν εἰς ὄνομα τοῦ ἰδίου αὑτοῦ 
9 λεγομένου ἸΑντιόχου Σωτῆρος, κτίσας εὖ: 
ἡ ἑερὸν, à ἐχάλεσε Βωττίου Τ6 Διὸς, ἀνεγεί- 
ta [250] τὰ τείχη σπουδαίως «φοθερὰ διὰ 
| ἀρχιτέχτονος, στῄσας ἀνδριάντος στ/λην 
τῆς σφαγιασθείσης χόρης τύχην τῇ πόλει 
ω τοῦ ποταμοῦ, εὐθέως ποιήσας αὑτῇῆ τῇ 
υσίαν. Καὶ ἁἀπελθὼν χατέστρεψε τὴν Άντι- 
πόλιν πᾶσαν ἕως ἐδάφους, μετενεγχὼν xal 


eo craut, auspices, ρτο]θοία invenerunt offulam, ad 
emporium, Pieri: vocatz;, prope mare, infra Pa- 
leopolim. Designato itaque muro, urhi statim jecit 
fundamenta; quam ex nomine suo, Seleuciam vo- 
cavit. Inde Deo gratiis actis, TIopolim contendit, 
urbem in monte Silpio sitam, ubi fanum erat a 
Perseo, Pici ex Danae filio, exstructum. llic, post 
tres dies , festum Jovi Ceraunio celebravit, sacri- 
ficium faciens, mensis Maii r. Antigoniam deinde 
profectus, urbem ab Antigono Poliorcete couditam 
( quie inter paludem, Arceuthamque fluvium (qui 
et Japhtlia dictus,) ex ea emanautenm, med:a inter- 
jacens, situ gaudebat tutissimo), sacra illic Jovi fe- 
cit, super altaribus, quz» erexerat ibi Antigonus : 
οἱ excisis offulis, una cum sacerdote Amplitone, 
numen exoravit, uti signo aliquo dato edisceret, 
utrum ibi in Antigonia, mutato loci nomine, sedem 
200 poneret, necne; an potius alio in loco nova 
urbis fundamina jaceret. Repente igitur ex aere 
descendens aquila ingens , et arreptis ex ara igne- 
scentibus victima carnibus, inde per aera fertur in 
montem Silpium. llanc itaque Seleucus οἱ qui 
cum illo fuerunt, insecuti, sacratam offulam in 
monte invenerunt, aquilamque ei incubantem. Sa- 
cerdos autem atque auspices, ipse etiam Seleucus, 
portentum hoc videntes, dixerunt omnes : Hic sc- 
des nobis ponendi? sunt : Antigoniam vero necincoli, 
nec in urbem fieri, fas est : quippesit numini visum. 


6 Consilium itaque cum eis inibat Seleucus, quo tan- 


dem iu loco urbis fundamenta tuto ponerentur. Ca- 
vens autem sibi abelflluviis montis Silpii, et ab 
aquis hiberne tempore inde exundantibus; funda- 
menta urbis molitur in planitie convallis, ex op- 
posito montis, juxta Draconem fluvium magnum 
(qui postea Orontes vocatus est,) ubi et vicus fuit, 
nomine Bottia, e regione lopolis. Rem vero divi- 
uain fecit, via inter urbem et flumen  iredia ; vi- 
ciimam immolante Amphione, sacerdote et inysta, 
virginem, nomine AZmathen, mensis Maii die xxii, 
hora diei prima, suh ortum solis : urbem vero ab 
Antiocho Sotere, filio suo Antiochiam vocavit. Fa- 
num deinde exstruxit, Jovi DBottio sacrum; md- 
niaque urbis excitavit, speciosa illa quidem et stu- 


D penda, Xenario usus architecto. Statuam przterea 


immolate virginis 901 xream, urbis in Fortu- 
nam, erexit : cui, juxta fluvium collocatze, sacra 
statim peregit. Antigoniam deinde repetens, eim 
funditus evertit, utilemque ruinarum materiem 
flumine inde deportavit. Antigonie autem urbis 
Fortunz statuam creain. erexit, Amalthez cornu 


VARLE LECTIONES. 


woaxónot, Fort. ὀρνεοσχόποι, Belit p. seq. v. 6. 


το τῷ. τὸ Ox." Πήχου Ox. "'* Ἀρχευθᾶ. 
(ou est. 7: εἰ. χα) θχ. 12 Bp τοῖς αὐτῷ. « Ser. σὐτοῦ: aut supplendum, σύν. » Ch. 3 ὑμᾶς Ox. 
otuerat 


ἕλλοντος Ch., ἀνατέλοντος Ox. '* Βωττίου. Βοττιαίου Wesselingius ad Herodoti vit, 193. 


Βοττίου. |! ἀνεγείρας Ch., ἀναγείρας Ox. 


ED. CIIHLMEADI NOTAE. 


Δεγοι 
Ἱότιῳ ἀσφαλῃ. Scr. ἀσφαλεῖ. 


ὶς Πιερίας. De Seleucia ἐν Πιερίᾳ, vide Tristan. tom. T, p. 42b. - 
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manu tenentem. Quin et in sublimi posuit Fortu- A τὰς ὕλας ἐχεῖθεν διὰ τοῦ ποταμοῦ, xaX ποι[σας xai 


nam iiam, quatuor supra columnas collocatam ; 


ara etiam excelsa coram illa exstructa. Hanc For-. 


(απ urbis statuam, post Seleuci mortem, Deme- 
trius, Antigoni Poliorcetis filius, devexit in Itho- 
sum, Cilicie urbem a Cilice, Agenoris lilio, condi- 
tain. 


λιορχητοῦ ἀπήγαγεν by Ῥώσῳ tv τῇ πόλει τῆς Κιλιχίας. 'H δὲ αὐτὴ πόλις 'Ρῶσος ἐχτίσθη ὑπὸ Κίνας 


τοῦ νἱοῦ ᾿Αγήνορος. 

Seleucus vero, post Antigoniam evergam, Athe- 
nienses, qui eam incoluerunt, relictos ibi ab An- 
tigono, cum Demetrio filio, praterea etiam et 
Macedonas ( quorum omnium numerus fuit 1ccccc 
virorum), in Antiochiam magnam, a se conditam, 
transtulit, ubi statuam etiam aream plane stupen- 
dam Minervz posuit ; propter Athenienses, qui eam 
coluerunt. Cretenses etiam deduxit Seleucus, quos 
arcem, summasque urbis partes habitare fecit 
olim Casus lnachi filius : et cum his Cyprios 
eliam in eamdem Antiochiam traduxit. Casus enim 
Tex uxorem habuit Ainycen, quas οἱ Cittia vocata 
est, Salamini, Cypriorum regis, filiam : cum hac 
Cyprii 4909 venientes, urbis summitates incolue- 
runt. Amyce deinde mortua, centum ab urbe stadiis 
sepulta est; a qua regio ea Amyca dicta est. Ar- 
givos etiam [onitas hortatus est, uti Iopoli relicta, 
in Antiochiam migrarent : quos, cum natalibus 
clari, sacrisque essent instituti, in urbis admini- 
strationem designavit. ldem Seleucus lapideum si- 
mulacerum aquile ante urbem posuit. Menses 
item Syrorum, Macedonum mensium nominibus 


vocari jussit. Syros autem Antiochenses in terra (. Σέλευχος xal πρὸ τῆς πόλεως ἄγαλμα λίθινον vb". 


Gigantum habitare, manifestum inde est ; quod, 
duobus ab Antiochia passuum millibus, locus est, 
ubi humana corpora inveniuntur : ira Dei in lapi- 
des conversa, quos, in hunc usque diem, Gigantes 
vocant. Sed et Pagram quemdam gigantem, loci 
illius incolam, igne celesti consumptum, ibi per- 
iisse ferunt. Ante urbem vero, ad ripam fluminis 
ulteriorem, Seleuccs aliud etiam posuit simulacrum, 
capitis scilicet equini ; juxtaque cassidem deaura- 
tam; quibus hzc inseripta sunt : Jluic (insidens) 


VARLE LECTIONES. 


78 φοθερὀν. φοθερὰν Ox. "* εἴασεν Ch., ἔασεν Ox. ** ᾽Αμυχήν. Hac fortasse ad Βαμθύχην spectant. 
« Vocabulum suspectum 
55 οἰχοῦντα Cli., οἰχοῦντι O 


9" Κιττίαν Ox. *' Σασαλαµίνου, 
8* yazá. τῶν xatcX Ox. 


τῇ τύχῃ Avttyov/a. ἀνδριάντα στήλης χαλχῆς ἐχού- 
σης ᾽ΑἈμαλθείας χέρας ἔμπροσθεν αὐτῆς. Καὶ ποιη- 
σας ἐχεῖ τετραχιόνιν (65) (c) ἐν ὕψει ἔἕστησεν αὐτὴν 
τὴν Τύχην, καταστήσας ἔμπροσθεν αὐτῆς βωμὸν 
ὑψηλόν. Ίντινα στήλην τῆς Τύχης (d) μετὰ τελευ- 
τὴν Σελεύχου, Δημήτριος ὁ υἱὸς ᾽Αντιγόνου τοῦ Πο- 


T rM 


'O δὲ Σέλευχος μετὰ τὸ χαταστρέφαι ctv Αντιγο» 
vlav ἐποίησε µετοιχῆσαι τοὺς ᾿Αθηναίους εἰς fis 
ἔχτισε πόλιν ᾽Αντιόχειαν τὴν μεγάλην τοὺς olxouv- 
τας τὴν ᾽Αντιγονίαν * οὔστινας ἣν ἐχεῖ ἑάσας ᾽Αντί- 
γονος μετὰ Δημητρίου, νἱοῦ αὐτοῦ, καὶ ἄλλους δὲ 
ἄνδρας Μαχεδόνας, τοὺς πάντας ἄνδρας ετ’, ποιη» 
σας ὁ αὐτὸς Σέλευχος bv ᾽Αντιοχείαᾳ τῇ µεγάλῃ kv 
δριάντα χαλχοῦν φοδερὺν ἵ τῆς ᾽Αθήνης διὰ «9; 
Ἰλθηναίους, ὡς αὐτὴν σεδοµένους. Κατήγαγε 6b wb. . 
τοὺς Κρῆτας ἀπὸ τῆς ἀχροπόλεως, οὓς cta sev ?* (80) 
ὁ [257] Κάσος ὁ υἱὸς Ἰνάχου ἄνω οἰχεῖν' οἵτινες pt 
οικήσαντες (57) εἰς τὴν αὐτὴν ᾿Αντιόχειαν μετὰ πὶ | 
τῶν Κυπρίων, ἐπειδὴ ὁ Κάσος βασιλεὺς Ἠγάτενν . 
Αμυχὴν ** τὴν καὶ Κιτίαν **', θυγατέρα Σασαλαμί- 
νου *! τοῦ Κυπρίων βασιλέως. xai Ίλθον μετ αὔ- 
τῆς Κύπριοι xal ᾧχησαν τὴν ἀχρόπολιν * xai τελεν» 
τᾷ ἡ ᾽Αμνχὴ, xal ἑτάφη ἀπὸ σταδίων τῆς πόλεως 
ϱ’, δι’ fjv ἐχλήθη ἡ χώρα ᾽Αμυχή. Προετρέφατο & ὁ 
αὐτὸς Σέλευχος xai τοὺς Αργείους ᾿Ιωνίτας, wd 
χατήγαγε xal αὐτοὺς ἐκ τῆς Ἰωπόλεως àv «fj eil 
ἸΑντιοχείᾳ οἰχεῖν * οὔστινας ὡς ἱερατιχοὺς xal εὖγο- 
νεῖς πολιτευοµένους ἐποίησεν. Ἔστησε δὲ ὁ αὐτὸς 
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ἀειῷ. Εχέλευσε δὲ ὁ αὐτὸς χαὶ τοὺς μΏνας τῆς Συρίας . 
xi:à Μαγεδόνας ὀνομάζεσθαι, διότι εὗρεν iv td 
αὑτῇ χώρᾳ γίγαντας οἰχήσαντας * ἀπὸ γὰρ δύο µι». 
Alv τῆς πόλεως ᾿Αντιοχείας ἑοτὶ τόπος, ἔχων σώ- 
pata ἀνθρώπων ἀπολιθωθέντων χατὰ ** ἀγανάκτη»' 
σιν θεοῦ, οὕστινας ἕως τῆς νῦν χαλοῦσι γίγαντες" 
ὡσαύτως δὲ xal Παγράν τινα οὕτω χαλούμενον i-i 
γαντα ἐν τῇ αὐτῇ οἰκοῦντα 33 γῇ χεραυνωθΏναι [358/᾿ 
ὑπὺ πυρὸς, ὡς δῆλον ὅτι οἱ ᾽Αντιοχεῖς τῆς Συρίας bv 
τῇ Yfj οἰκοῦσι τῶν γιγάντων (58). Ἐποίησε δὲ ὁ eb» . 


3 
) 


: forte legendum. Σαλαμίνου. » Ch. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 
(55) Ποιήσας ἐχεῖ τετραχιόνιν. Τετρακιόνιν, pro D etiain Caesariensis Damascum, Syrie urbem, Jovis 


6t pau MOV ul στηθάριν, pro στηθάριον, etc. 

(96) 00; ἔασεν 6 Κάσος. Scr. εἴασεν. Hi. vero 
Caaii montis, urbisque in eo posit» incole, cen- 
sendi sunt : quos tamen Stephanus a Caso, una ex 
Cycladibus, huc devenisse iuquit, uti supra monui- 
nus. 

f Οἵτινες µετοιχήσαντες. Aliquid hic dcesse 
videtur ad sensum explendum ς forte legandum 
οὕστινας µετῴχισεν. 

(58) Ἐν τῇ γῇ οἰχοῦσι τῶν γιγάντων. Procopius 


adversus gigantes tropieum fuisse asserit, apud 
Isac.Tzetzem in Lycophr. : 0 μὲν Καισαρεὺς Προχό- 
πιο;, thv Δαμασχόν gnat Διὸς τρόπαιον χατὰ vryév- 
των. Ceterum ossa prodigiose magnitudinis in 
ipsis terrae visceribus , naturaliter quandoque pre- 
ducta, se vidisse testatur Goropius nus : atque 
exhinc Gigantum fabulam ortum ducere potuisse 
suspicatur doctissimus Jacobus Gaffarellos, Curie- 
sitez ]nouyes, part. ui. 


HODlI NOTE. 


(c) Tstpaxióviv. apud Epiphanium llagiopol. de 
locis SS. Τετρακίον.ν. 


(d) Tr; τύχης. de Tyeheo, delubro Fortune scu 


genii publici civitatis Antioch. in Ecclesiam 
Ignatii ab imp. Tlieodosio mutato, meminit 
Evagrius llist. Eccl. 1. 1, c. 16. 


CHRONOGRAPIIIA. — LIB. VIII. 313 


λευχος πρὸ τῆς πόλεως πέραν τοῦ ποταμοῦ À Seleucus, Antigonum [ugieis, evasit : εἰ deinde re. 


(αλμα χεφαλῆς ἵππου xal χασσίδα χεχρυσω- 
(S9) πλησίον, ἐπιγράψας &v αὐτοῖς, Εφ’ οὗ 
'ὁ ZéJsuxoc τὸν Ἁντίγονον διεσώθη 8) xal 
ρέψας ἐκεῖθεν ἀνεῖλεν αὐτόν. ᾿Ανήγειρε 
εὐτὸς Σέλευχος xai τῷ ᾿᾽Αμϕίονι στήλην 
ρίνην ἔσω :τΏς λεγομένης Ῥωμανησίας 
9 ὀρνεοῦυσίαν ποιοῦντι 35 ἅμα αὑτῷ. 
£ & ὁ αὐτὸς ὙΣέλευχος ὁ Νικάτωρ xoi 
παραλίαν πόλιν iy τῇ Xopla ὀνόματι Aao- 
εἰς ὄνομα τῆς αὑτοῦ θυγατρὸς (60) {πρώην 
a»pyv ὀνόματι Μαζαθδὰν), ποιῄσας χατὰ τὸ 
slav τῷ Au, χαὶ αἰτησάμενος ποῦ χτίσει (61) 
lv, ἦλθεν ἀξτὸς πάλιν καὶ ἤρπασεν ἀπὺ τῆς 
' xal Ev τῷ χαταδιώχειν αὐτὸν ἀετὸν [259] 


σεν αὑτῷ σύαγρος μέγας, ἐξελθὼν ἀπὺ xa- D 


i$ ὄντινα ἀνεῖλεν ᾧτινι κατεῖχε δόρατι ' xal 
ες τὸν σύαγρον xai σύρας τὸ λείψανον αὐτοῦ, 
αἵματος αὐτοῦ διεχάραξε τὰ τείχη ἑάσας τὸν 
mei οὕτως τὴν αὐτὴν πόλιν ἕἔχτισεν ἑπάνω 
MISC τοῦ συἀΓρον, θυσιάσας χόρην ἁδαη óvó- 
ἁγαύτν **, ποιἦσας αὐτῇ στήλην χαλχῆν εἰς 
He πόλεως. Ἔκτισε δὲ ὁ αὐτὸς Σέλευχος ὁ 
p xat ἄλλην πόλιν tl; τὴν Συρίαν μεγάλην 
κα τῆς αὑτοῦ θυγατρὸς ᾽Απάμας (62), εὑρη- 
qv πρώτην λεγομένην Φαρνάχην' xal τει- 
ὑτὴν ὁ αὐτὸς Σέλευχος ἐπωνόμασε πόλιν, 
; αὐτὴν Απάμειαν, θυσίαν ποιῄσας * ἣν αὐτὸς 
λεσεν ὀνόματι Πέλλαν (65) διὰ τὸ ἔχειν τὸν 


ἃς αὐτῃς ᾽Απαμείας πόλεως τὸ ὄνομα τοῦτο" C 


€ αὐτὸς Σέλευκος ἀπὸ Πέλλης τῆς πόλεως 
Μας. Ἔποίησε δὲ θυσίαν ταῦρον xai τρά- 
QA ἐλθὼν πάλιν ὁ ἀετὸς ἑπτρε τὰς χεφαλὰς 
ὅρου χαὶ τοῦ tpáyou* χαὶ περιεχάραξεν Ex 
ute; τὰ τείχη. Ἔκτισε δὲ xal ἄλλας διαφό- 
δεις εἰς ἄλλας ἐπαρχίας καὶ εἰς τὰ Περσ.κὰ 
αὐτὸς Σέλευχος πολλὰς, ὧν ἀριθμός ἔστιν oc', 
6 σοφὸς Παυσανίας ὁ |300] χρονογράφος *' 
ἀῄατο, ὦντινων πόλεων xal τὰ ὀνόματα ἐξ- 
tl; ὄνομα ἴδιονυ xal τῶν αὐτοῦ τέχνων, ὡς 
αὐτῷ, ὁ Σέλευχος 33. Ὁ δὲ σοφὸς Παυσανίας 
yel; ὄνομα τοῦ ἑαυτοῦ πατρὸς ἔθηχε τὸ ὄνομα 


versus, eun e medio sustulit. Αιηρ]ιοηϊ etiam sa- 
cerdoti, quicum auspicia ipse captaverat, Seleucus 
columnam posuit marmoream, intra portam, Ro- 
manesiam dictam. Seleucus etiam Nicator urbein 
etiam condidit in Syria maritimam, quam a filia sua 
Laodiceam 903 nominavit (vicus hic antea fuit 
Mazabda vocatus ) : sacris autem Jovi, pro more 
peractis, numineque rogato ubi urbs condenda 
esset, advolans aquila, ut antea, offulam ex ara 
subripit : quam dum rex insequitur, ecce ei in 
occursum, ex arundineto, aper ingens : hunc Se- 
leucus basta, quam ferebat, interfecit : et. occisi 
apri circeumtraheus cadaver, missoque aquilae au- 
gurio, sanguine ejus designatis manibus funda- 
menta urbis in illo posuit : parata in victimam 
virgine intacta, nomine Agave; cui et'am statuam 
sream erexit, in Fortunam urbis. ldem Seleucus 
Nicator incidens in vicum quemdam Syriz, Phar- 
nacem dictum, moenibus eum cingit, urbenque 
fecit magnam; a filie suz Apamz nomine, Ápa- 
miam vocans. Quam etiam Seleucus deinde, mu- 
tato nomine, Pellam, ab urbis Fortune nomine 
(sic dict», eo quod a Pella Macedonix» urbe, ipso 
oriundus erat), appellavit. In sacrificium porro 
habuit taurum, et hircum : et aquila rursus advo- 
lans, tauri hircique capita abripuit : quorum ex 
sanguine, mcenia urbis designavit. Sed et alias 
quamplurimas Seleucus urbes condidit, in aliis 
regionibus et in Perside etíam, numero LAxv, uti 
sapiens Pausanias, in Chronicis suis, memori: 
prodidit: quas ones, vel nomine suo, vel filio- 
rum suorum, pro libitu, Seleucus insignivit. Sa- 
piens 90ζ, autem Pausanias tradidit Seleucum 
Antiochi: magne nomen dedisse, a patre suo 
Antiocho. Verum nemo urbis Couditor, eam in 
demortui nomen vocare solet ; absurdum enim hoc 
esset : sed viventis alicujus et superstitis nomen 
ei indit, Itaque et urbem hanc Seleucus, Antiochi 
filii sui nomine, Antiochiam vocavit : uti in prio- 
ribus dictum. Czterum multa etiam alia, poetice 
scripta nobis reliquit sapientissimus Pausanias. 


yáln; ᾿Αντιοχείας ὁ αὐτὸς Σέλευχος, ἐπειδὴ χαὶ ὁ αὑτοῦ πατὴρ Αντίοχος ἑλέγετο. Οὐδεὶς δὲ 
πόλιν εἰς ὄνομα τεθνγχότος αὐτὴν χαλεῖ: ἔστι γὰρ λῆρος *** ἀλλ' εἰς ὄνομα ζῶντος xal ἑστώ- 
Ast. Ηντινα πόλιν εἰς ὄνομα Αντιόχου τοῦ ἰδίου αὐτοῦ, ὡς προείρηται, ἐχάλεσε. Πολλὰ δὲ xal 
αὐτὸς σοφώτατος Παυσανίας ποιητικῶς συνεγράψατο. 

VARLE LECTIONES. | 
ιπώθη. ὁ διεσώθη Οχ. 53" ποιοῦντι Ch., ποιοῦντα Ox. **'Aqavhy Ox. *' Κρονογράφος Ox. ** ὡς 


αὐτῷ, ὁ Σέλευχος. ὁ Σέλευχος, redundat. Ch. 


86 ληρον Ox. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 
Καὶ κασσίδα χεχρυσωμένην. Κάσσις, xacaí- D µένου. 


πασίδα, pro casside, sive galea, apud Grez- 
centiores usurpantur. Vide Nec. liquit. et 
ws. Glossar. 
Εις ὄνομα τῆς αὐτοῦ θυγατρός. Stephan. De 
&aediceam noinen accepisse dicit a Laodice, 
i Nieatoris non lilia, sed matre. Λέγεται δὲ 
6, τῆς μητρὸς Σελεύκου τοῦ Nixátopo; ; 
vero primo, deinde Leucam Acten, voca- 


Καὶ αἰτησάμενος mo) κτίσει. Forte αἰτησα- 


(62) Εἰς ὄνομα τῆς αὐτοῦ θυγατρὸς ᾽Απάμας. 
Hanc etiain urbem ab Apama, Seleuci matre, no- 
men accepisse vult Stephanus. Quot interim matres 
habebit Seleucus? Ceterum de istis, vide etiam 
Scaliger. in Euseb. p. 120, ubi a nostro longe dis- 
sentit. 

(65) Μετεχάλεσεν ὀνόματι Πέλλαν. Ita etiam Ste- 
phan. iu Απάμεια. Ἐκλήθη καὶ Χεῤῥόνησος, ἀπὸ 
τῖς περιοχῆς τῶν ὑδάτων ' xai Πέλλα, ἀπὸ τῆς ἐν 
Mzx:boyíq. 


31? 

Idem Seleucus cupressos plantavit, a]. urbem A 
lleraclidem olim vocatam , qu: Daphue nunc 
appellatur, juxta. fanum Apollinis; ubi ante euin 
cupressos etiam plantaverat llercules mysta ; qui 
Daphnem istam olim condidit, εἰ a nomine suo 
lleraclidem vocavit. Urbs autem hzc extra lucum 
condita fuit, juxta Minerve templum : Apollinis 
enim fanum, quod Daphnzum dicebatur, mediam 
Juci partem occupavit. Hercules autem is fuit, qui 
Palzestr? αγίου primus docuit. 


Post h:c mortuus est Seleucus in Hellesponto 
annos pàtus σα, et sepultus est in Seleucia 
Syris. 

Seleuco successit in. regno filius Antiochus, co- 
gnomine Soter ; regnavit annos xx. Hic novercam 
suam, quam deperibat, Stratonicen, Demetrii 405 
filiam, in uxorem sibi accepit : ex qua filios duos 
suscepit; Seleucum, qui parvulus interiit ; et An- 
tiochum, cognomento Theoidem. Mortuo autem Λη” 
tiocho, Seleuci filio, in regao successit Antiochus 
Theoides; regnavitque annos xv. llunc excepit 
filius ejus ex Bernice, Seleucus Callinicus : et re- 
gnavit annos xxiv : deinde Alexauder Nicator, qui 
regnavit annos xxxvi; post huuc Seleucus Phi- 
. lopator, annos x : deinde Antiochus Epiphanes, 
- annos xi. ' 

llujus sub imperio, peste grassante, plurimisque 
ex urbe pereuntibus, Leius quidam, qui myste- 
riorum peritus fuit, lapidem ex monte urbi immi- 
nente exsculpi jussit, in quo caput ingens, corona 
cinctum, exarari curavit, urbi, convallique obver- 


sum. Tum capiti quadam insceribens, pestem re- | 


pressit. Caput autem hoc Antiocheni, Charonium, 
usque adliuc vocant. Idein. rex Antioglius, cogno- 


VARLE LECTIONES. | 
*! Ἡραχλεῖδα. ldem quod Ἡράκλειαν, Reddenda hzc forma Synetlit: 


** Ἡραχλέος. Ἡρακλέως Ox. 
p. 257 D. Cum dieresi autem. scribendum videtur. 
*5 τῆς. Fort. τῶν τῆς. 9'* προσώπιον Ox. 


ED. CIIHILMEADI NOTAE. 


(64) "Hv x:xttauévn. Ser. ἑχτισμένη. Atque hic 
obiter notaudus est institutionis Grace Gramma- 
ticx nostre Westmonasteriensis auctor, Camdenus ; 
qui in regulis suis de formatione pr:eteriti perfecti, 
verba a xc incipieutia primam litteram thematis 
repetere asserens, verbi χτάοµαι, xéxvn at exemplo 
hoc confirmare nititur : cum verbum κτάρµαι uni- 
eum sit, quod lioc facit; reliquis. omnibus a. sim- 
plici € incipientibus : unde a. Χτείνω, occido, Ex- 
xaxa habemus, a χτῆμι, occido, inusitato, ἕχταμαι, 
el particip. ἐκταμένος, posl xtápsvoc : a Χτενίσω, 
pecto, ἑχτένιχα, unde partic. ἐχτενισμένος, a κείζω, 
condo, partic. pas. ἐκτισμένας, pro quo poete di- 
Cunt, χτίμενος : 4 xvtÀóo, οἰέπτο, ἑχτιλωμένος : et. si 
qua sint aliahujusmodi,'eamdem sequuntur formain. 

(65) Μέσον ὄντα τοῦ ἄλσους. Μέσον 6». 

(66) Ἔτη εἴκοσι. Eusebium , οἱ ἱστοριῶν συναΥ. 
Scaligeriana, xix tantum annos enumerant Antio- 
chi Soteris. 

(07) Τὸν ἐπικληθέντα θεοειδῃ. θ2)ς, hic non 8co- 
ειδὴς, Eusebio, Zonarze, aliisque dictus est. 

(63) Ὁ Καλλίνικος ἕτη 38... "Έτη x' hnabet. Euse- 
bius : qui etiam inter Seleucum Callinicum οἱ Se- 


(') Sic ed. Ox., qua in textu τοῦ. 


JOANNIS MALAL.E 


D numero annorum conveniunt inter se. 


320 

'O δὲ αὐτὸς Σέλευχος χαὶ si; τὴν Ἡραχλεῖδα viv 
ποτε πόλιν, νυνὶ δὲ λεγομένην Δάφνην, ἐφύτευσε τάς 
κυπαρίσσους πλησίον τοῦ ἱεροῦ τοῦ ᾽Απόλλωνας, 
μετὰ τὰς φυτενθείσας χυπαρίσσους ὑπὸ τοῦ 'Hpa- 
χλέος 9 τοῦ τελεστοῦ, τοῦ χτίσαντος τὴν Δάφνην εἰς 
ὄνομα ἑαυτοῦ xal χαλέσαντος αὐτὴν Ἡραχκλεῖδα *! 
πόλιν. Αὕτη δὲ ἔξω [261] τοῦ ἅλσους ἦν κχεχτισµέ- 
νη (04) ἐπὶ τὸν ναὺν τῆς ᾿Αθήντς: τὸ γὰρ τοῦ Απάι- 
Ἰωνος ἱερὸν Δαφναῖον ** ἐλέγετο, μέσον ὄντα τοῦ 
ὅλσου ** (65). Ὅστις Ἡραχλῆς xai τὴν τῆς πάλτρν. 
ἐξέθετο τέχνην πρῶτος. . 

Καὶ λοιπὸν ἐτελεύτησεν ὁ αὐτὸς Σέλευκος ἐν τῇ 
Ἑλλησπόντῳ Gv ἐνιαντῶν off, xat ἑτάφη tv Σελεν» 
χείᾳ τῆς Συρίας. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Σελεύχυυ ἐδασίλευσεν b | 


D υἱὸς αὐτοῦ Αντίοχος ὁ ἐπιχληθεὶς Σωτὴρ ἔτη εἷ- 


χοσι (66) * ὅστις ᾽Αντίοχος ἑφίλησε τὴν ἰδίαν µη- 
τρυιὰν Στρατονίχην τὴν θυγατἑρα Δημητρίου, καὶ 
ἔλαθεν αὐτὴν γυναῖχα ' ἀφ ἧς εἶχεν vlog δύο,Σὲ- — 
λευχον, ὅστις μικρὺὸς ἐτελεύτησε, xal ᾽Αντίοχον tin 
ἐπικληθέντα θεοειδῆ (67). Καὶ ἑτελεύτησεν ᾽Αντίο- 
yos ὁ Σελεύκου καὶ ἐθασίλευσε μετ) αὑτὸν ᾽Αντίοχος' 
ὁ θεοειδῆς ἔτη ιε’. Καὶ μετ’ αὐτὸν ἑδασ[λευσενὸ , 
υἱὸς αὑτοῦ ὁ ἐκ Βερνίχης Σέλενχος ὁ Μαλλίνιας ; 
ἔτη χδ' (08), καὶ ᾽Αλέξανδρος ὁ Νικάτωρ ἔτη Ac^, ze) 
Σέλευχος ὁ Φιλοπάτωρ ἕτη δέχα, xal Αντίοχος ὃ.. 
Ἐπιφανὴς ἔτη ιβ’. 
Ἐπὶ δὲ τῆς 5» αὐτοῦ βασιλείας λοιμοῦ γενομένορ :' 
xai πολλῶν δ.αφθαρέντων τῆς 3" πόλεως, Αϕιός ας 
τελεστῆς ἐχέλευσε [302] πἐτραν ix τοῦ ὅρους οὐ 
ὑπεράνω τῆς πόλεως ὙλυφῆΏναι ἔχουσαν προς 
υπεῖον Ὅ' μέγα πάνυ, ἑστεμμένον, προσέχοντα ix a 
την πόλιν (69) καὶ τὸν αὐλῶνα ' xal γράψας tv abt) 3 
τινα ἔπαυσε τὴν λοιμιχὴν θνῆσιν * ὅπερ προσωκεῖω 
καλοῦσιν ἕως τοῦ νῦν οἱ ᾽Αντιοχεῖς Χαρώνιον (.’ 














53 Δαφνέων Ox. *! ἄἅλσους Ox. — ** τῆς. «B θε. 


leucum Philopatorem reges duos ponit, Seleutum 
Ceraunum, et Antiochum Magnum; cum Nos 
Alcxandrum Nicatorem tantum habeat. Sed nec ia 3— 


(69) Προσέχαντα ἐπὶ τὴν πόλιν. Scr. npostyow -. 
(70) Καλοῦσιν ἕως τῆς (") νῦν οἱ ᾽Αντιοχεῖς Χαρά» 
vtov. Charonis hanc facieu fuisse asserit Jo. Tzetz. *« 
chil. 9, Ilistor. 59. : i 


Aaitíc τις φιλόσοφος £v χρόνοις 'Avrióyov, 
Kal τε]εστῆὴς, καὶ μυστικὸς, xal cepatosprátue 
Λιμιοῦ τὴν Ἀντιόχειαν µεγά.Ίου κατασχόντος, Ἀ 
Ξέσας ἐν πέτρᾳ πρέσωπον Χάρωγος,θεἰς τεαόλειν 
Tiv vócor ἑξωστράκησε μακρὰν ἈΑνγτιοχέων. 
Narratiunculam hanc ex nostro desumpsisse vi^ . 
detur Tzetzes : interim versu tertio, pro λιμοῦ, | 
legendum λοιμοῦ, et versu ultimo ἑξωστράχιαε. 
Χαρώνεια etiam, sive Χαρνεῖα, sunt specus pestife-. | 
rum halitum evomentes : Est et Χαρωνεῖον, apnd.— 
Polluc. lib. vr : Una carceris janua, per quam ad 
mortem ducebatur. De quo etiam Hesych. Xaguvioy, 
θύρα µία τοῦ νομοφυλαχίου, δι’ f; ol κατάδικοι τὴν 
ἐπὶ θανάτου (Scr. θανάτῳ) ἐξήγοντο. 


CHRONGGRAPHIA. — LIB. ΥΠΙ. 
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tüc βασιλεὺς ᾿Αντίοχος ὁ λεγόμενος Ἐπιφα- À mine Epiphanes, Senaculum primus Antiochensi- 


σε πρῶτον ἓν ᾽Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλη ἔξω τῆς 
b λεγόμενον βουλευτήριον εἰς τὸ ἐχεῖσε συν- 
πάντας τοὺς συγχλητικοὺς αὐτοῦ μετὰ τῶν 
µένων xal τῆς πόλεως πάντων τῶν χτητό- 
. Λουλεύεσθαι τί δεῖ γίνεσθαι περὶ τῶν &va- 
uv, xat τότε ἀναφέρειν ἐπὶ αὐτὸν τὰ συµφέ- 
Εχτισε δὲ xai ἄλλα τινὰ ἔξω τῖς πόλεως, 
«à αὐτὰ µέρη εἰς &5 ἐπώνυμον αὐτοῦ Ἐπι- 
ρόλιν, μὴ χτίσας ab: τεῖχος, ἀλλ᾽ οὕτως ἣν 
ς αὐτῖτς ἐπὶ τὸ ὄρος(Ἴ0]. 


αὗτὸς Αντίοχος ὁ Ἐπιφανὶς ἠγανάχτησε 
M] Πτολεμαίου, βασιλέως Αἰγύπτου, διότι 
(rase τοὺς ix τῆς ὑπ αὐτὸν ὄντας χώρας 
»ς. Tov γὰρ αὐτῶν Ἰουδαίων £x τῆς Πα- 
€ ἱλθόντων ky ᾿Αντιοχείᾳ καὶ αἰτησάντων 
yw "Avtioyov γράφαι Πτολεμαίῳ τῷ τῆς Al- 
«oxápyn xaX βασιλεῖ uf ἀπαιτεῖν αὐτοὺς 
εταχοµίζοντας σἴτον tiq ἁποτροφὰς αὐτῶν, 
0 λαμοῦ ** τότε y:vop£vou ἐν τῇ Παλαιστίνῃ" 
p ες ΛἰγυπτιαχΏς χώρας µετεχόμιζον σῖτου 
uio, ὅστις Πτολεμαῖος δεξάµενος τὰ vp3p- 


ντιόχου πλέον αὐτοὺς ἐχέλευσεν ἀπαιτεῖσθαι. C 


όν ᾽Αντίοχος ὁ Ἐπιφανὴῆς ἐπεστράτευσε χατὰ 
dou, διότι οὐχ ἐπείσθη τοῖς γράµµασιν αὖ- 
b συμθολῆς γενομένης μεταξὺ αὐτῶν ἔπεσε 
οὗ αὑτοῦ Αντ:όχου πολὺ, xai φυγὼν ἀπῃηλ- 
τὸ λέμιτον *' (71). Τοῦτο δὲ γνόντες οἱ τῆς 
Oba ἸΙουδαῖοι, ἐζάψεις ἐποίησαν πρὸς χάριν 


λεµαίου, νοµίσαντες τεθνάναι τὸν ᾿Αντίοχον, C 


παρατιθέμµενοι. Ὁ δὲ ᾽Αντίοχος ὁ Ἐπιφανὶς 
| πληθος, ἐπέῤῥιψε τῷ Πτολεμαίῳ χαὶ ἐφό- 
εὐτὸν χόφας xal τὰ πλήθη αὑτοῦ. Καὶ γνοὺς 
v Ἱουδαίων τῆς Ἱερουσαλὴμ τὸ τί πέπραχαν 
τοῦ, ὡς συγχαρέντες τῇ αὐτοῦ ἡττῃ 55, ὠπλί- 
$4] χατὰ τῆς Ἱερουσαλήμ" καὶ πρλιορχῆσας 
ἑκολέμησε, xal παρἐλαθεν αὐτὴν, καὶ κατ- 
πάντας * τὸν δὲ Ἐλεάκαρ τὸν ἀρχιερέα τῶν 
wv χαὶ τοὺς Μαχχαθεῖς (72) ἐν ᾿Αντιοχείᾳ 
y χολάσας ἐφόνευσε. Kat χαθεῖλε τὴν ἀρχιε- 
ν the Ἰουδαίας, καὶ τὸ ἱερὸν, Σολομῶντος 
$), τῶν Ἰουδαίων, ἑποίησε Διὸς Ολυμπίου ?? 


bus extra urbem exstruxit : uti iu unum conveni- 
rent viri senatorii, magistratus, primoresque ur- 
bis oinnes ; atque ibi de reipublicsx necessitatibus 
consulentes, ad se tandem referrent. Quaedam 
etiam alia extra urbem zdificia erexit; locumque 
deinde, a cognomine suo Epiphaniam vocavit : 
quam tamen incolis, manibus nullis cinctam, reli- 
quit. 


Idem Antiochus Epiphanes infensus fuit Ptolo- 
m:eo, /gyptiorum regi; 906 co quo! a Judzis, 
regno suo subjectis, tributa exigeret. Grassante 


Denim per Palestinam fame maxima, Judai ος 


AEgypto frumentum einere coacti sunt. Antiochiam 
itaque profecti, Antiochum regem exoratum ha- 
buerunt, uti Ptolomaum, Egypti regem, per litte- 
ras hortaretur, uti vectigalia a Jud:eis non exigeret, 
qui non misi in victum necessarium frumenta 
JEgypto exportabant. Ptolomeus autem, acceptis 
Antiochi litteris, tributa a Judimis co strictius 
exigebat. ltaque adversus eutn arma movit 'Antio- 
chus : prelioque commisso, ingens ex Antiochi 
partibus cecidit multitudo; rex autem ipse fuga in 
fines suos evasit. Judxi interim Hierosolymitani, 
his auditis, Antiochum in praelio cecidisse rati 
Ptolomao sese dederunt ; pyrasque, illi congratu- 
lantes, accenderunt. Antiochus autein. Epiphanes, 
collecto iterum exercitu, Ptolomzxum  adoritur ; 
eoque occiso, copias ejus profligavit. Audito vero, 
quid contra se fecissent Judiwi flierosolymitani, 
cladem a Ptolomzo illatam gratulantes, in llieroso- 
lymas arma movit, easque obsidione cinxit ; captas 
deinde vastavit, Judzis internecioni datis omnibus. 
Eleazarum autem pontificem maximum, et Macha- 
baos, Antiochiam abductos, morje multavit. Sa- 
cerdotium etiam Judaorum subvertit, templumqie 
Salomonis Jovi Olympio 9077 οἱ Minervz dicavit. 
Sed et Dei domum porcinis carnibus conspurca- 
vit; Judeis etiam interdicta religione patria, Gre- 
corum ritus per tres annos, eos-observare coegit, 


θηνᾶς, µιάνας τὸν οἶχον χοιρείοις χρέασι, xal ἐχώλυσε τοὺς Ἰουδαίους τῆς πατρφας θρησχείας 


ἰηνίζειν αὐτοὺς ἐθιάζετο ἐπὶ Ec τρία. 
τελευτᾷ ὁ αὐτὸς ᾿Αντίογος, xal ἑθασίλευσεν 


Mortuus deinde est Antiochus; post qucm το- 


VARLE LECTIONES. | 
μοῦ. λοιμοῦ Ox. λιµιτὸν Ox. "ssa Ox. ** Ὀλυμπίου Ch., Cedrenus. p. 195 B. Ολύμπου Or. 


ED. CIIILMEADI NOTAE. 
rabo, lib. xvi. Antiochiam τετράπολιν fuisse D licet uui Juda, Mattathize filio, cognomen fuerit, 


, €t in modum 4 urbium distinctarum ex- 
γα: quarum 1.) Nicatoris erat; ll). multi- 
8 habitatorum ; III.) Seleuci Callinici ; 1V.) 
heniEpiphanis. Harum vero singule suo, 
Ses communi muro circumdatz erant. 
Καὶ φυγὼν ἀπῖτλθε ἐπὶ τὸ λιµιτόν. Hac. ali- 
sBino narrantur, ]. Mach. 1. 

| Καὶ τοὺς Μαχχαθεῖς. lta enim Cedrenus ; 
ιχαὶ οἱ Μακκαβαῖοι ἑμαρτύρησαν. Machabxus 


auctores tamen promiscue quibuslibet ex Judzis, 
pro religione patria dira passis, idem tribuere 
visi sunt : ut. adnotavit doctissim. Jos. Scaliger, 
in Euseb. Quos autem hic Machab:eos vocat 
auctor noster, Eleazarus, septemque illi fratres qui 
una cum iatre sua eodem die neci dati sunt, fuisso 
videntur. Vid. 1l Mach. vi οἱ vin. 

(13) Σολομῶντος ὄντα. Scr, bv. 
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gnavit filius ejus Antiochus Glaucus, Hierax voca- A ὁ αὐτοῦ υἱὸς ᾽Αντίοχος ὁ Γλαυχὸς (74) 6 λεγόμενος 


tus, annis it. 

Hunc excepit Demetrianus, Seleuci filius, qui re- 
gnavit annos virt. Judzus vero quidam, nomine Ju- 
das, Antiochiam veniens, a Demetriano precibus suis 
obtinuit, ut templum sibi iterum et Machabzorum 
concederentur reliquie; quas Judas in Antiochia 
magna sepelivit, in loco qui dicitur Cerateum: 
ubi etiam erat synagoga Judeorum. Hos enim 
prope ab urbe, e regione Jovis Cassii, neci dederat 
Antiochus, in monte semper lacrymanti. Judas 
autem repurgato templo, urbeque instaurata, Pas- 
cham Deo celebravit. Erat hec secunda Judzorum 
captivitas, uti in Chronicis tradidit Eusebius 
Pamphili. 


Demetriano successit in regno Antiochus, Grypi 
nepos, filius Laodices, Ariaratbi Cappadocum re- 
gis filie ; et regnavit annos xi. Anno autem octavo 
imperii ejus Macedonici, terre motum passa est 
Antiochia magna. Accidit hoc ad horam x dici xxt 
mensis Peritii, sive Februarii ; anno post jacta & 
Seleuco Nicatore prima meenium fundamenta 208 
ο, post. mania autem absoluta, ipsamque ur- 
bem totam, annis cxxir, Tum vero de integro re- 
stituta est, tota in melius redacta, sicuti Domnus 
chronographus scriptum reliquit. 


Antiocho Grypi successit in regno Antiochus 
Evergetes. Hic in Parthos rebellantes arma movit : 
cumque Parthorum plurimi in bello cecidissent ; 
in gratiam deinde cum eis rediens, filiam Arsacis 
Parthi, adversarii sui, nomine Brittanem, Antio- 
cho Cyziceno (ilio suo in uxorem accepit : atque 
hic belli finis fuit. 


Post Antiochum vero Evergetem, regnarunt ex 
genere ejus reges alii 1x, usque ad Antiochum 
Dionicum Leprosum, Cleopatrae et Antiochidis pa- 
trem. 

Temporibus autem eorum, qui Antiochum: Dio- 
nicum antecesserunt, Romanos invasit Epiri rex 
Pyrrhus; oraculo íretus, futurum esse, ut a 
muliere periret. Congressus ilaque cum eo Curius, 


consul Romanmus, bello superior evasit : Pyrrhus D θνήῄσχει. Καὶ συμδαλὼν * αὐτῷ πόλεμον ὁ Kógul 


autem in fugam versus, urbem quamdam venit, 


VARLE LECTIONES. 


! Κασσίου Ox. τὸν 6b vaby — r Pe vorpenee τοῦ post ἐπὶ ἔτη τρία ponit Schurzfleischius Notit, / 
. ελτίῳ Ox. 


Bibl. Vinar. p. 54 male. 3 Περιττίῳ 


Ἱέραξ, ἔτη δύο. 

Καὶ μετ αὐτὸν ἐδασίλευσεν ὁ Δημητριανὸς ὁ 
Σελεύκου (15) ἔτη η’ (76). Καὶ ἐλθὼν ἐν ᾿Αντιοχείᾳ 
τῇ µεγάλῃ Ἰούδας τις ὀνόματι, Ἰουδαῖος τῷ ἔθνει, 
ἐδυσώπησε Δημητριανὸν τὸν βασιλέα παρακαλέαας 
αὑτὸν, xaX παρέσχεν αὐτῷ τὸ ἱερὸν xal τὰ λείφανα 
τῶν Μακκαθδαίων. Καὶ ἔθαψαν αὐτὰ ἐν ᾽Αντιοχείᾳ 
τῇ µεγάλῃ Ev τῷ λεγομένῳ Kepaté* ἣν γὰρ αυν- 
αγωγὴ ἐχεῖ τῶν Ἰουδαίων' πρὸ μικροῦ γὰρ τῆς 
πόλεως ᾽Αντιοχείας ἐτιμωρήσατο αὐτοὺς |365] 'Av- 
τίοχος iv τῷ ἀεὶ χλαίοντι ὄρει χατέναντι τοῦ Κα- 
σίου ' Διός, Τὸν δὲ vabv ἀγνεύσας ὁ Ιούδας καὶ τὴν 
Ἱερουσαλὴμ χτίσας τὸ Πάσχα ἑτέλεσε τῷ Oe. 
Αὕτη β’ ἣν τῆς Ἱερουσαλὴμ ἡ ἅλωσις, χαθὼς Ebósl- | 


B 6ιος ὁ Παμφίλου ἐχρονογράφησε *. 


Μετὰ δὲ Δημητριανὺν ἐγένετο βασιλεὺς Αντίοχος Ἶ 
ὁ ἔχγονος τοῦ Γρύπου (17), νἱὸς Λαοδίχης, θυγαις .' 
ριαράθου, βασιλέως Καππαδόχων, Exp 6’. Κά 
ἔπαθε τότε ὑπὸ θεοµηνίας ᾽Αντιόχεια dj μεγάλη bb 
ὁγδόῳ ἔτει τῆς βασιλείας αὐτοῦ ἐπὶ τῶν αὐτῶν Ἰδα-- 
κεδόνων, μετὰ τὸ ἐξ ἀρχῆς τεθῆναι θεμέλιον celyeet 
ὑπὸ Σελεύχου τοῦ Νιχάτορος μετὰ ἄλλα Exp ov (18, 
ὥραν ἡμερινὴν ν, μηνὶ Περιτίῳ * τῷ χαὶ Φεόρουα- — 
ρίῳ χα’. Καὶ ἀνενεώθη «daa, χαθὼς Δόμνος ὁ x i 
νογράφος συνεγράψατο μετὰ δὲ τὸ πληρωθῆναι eli: 
τείχη xai τὴν πόλιν πᾶσαν μετὰ pxp' ἔτη ἔπαθε κά " 
βελτίων * ἐγένετο, | : 
Μετὰ δὲ ᾽Αντίοχον ἔχγονον τοῦ Γρύπου ἑδασέλευσεν' : 
Αντίοχος ὁ Εὐεργέτης (79), ὅστις ἑτυραννήθη old 
Πάρθων xal ἐπεστράτευσε xav' αὐτῶν μεγάλων 
Καὶ μετὰ τὸ πολλοὺς ἀπολέσθαι Πάρθους [366] ele 
φιλίαν ἆλθον ' καὶ ἔλαδε γυναῖχα ᾽Αντιόχῳ τῷ vii d 
αὑτοῦ τῷ λεγομένῳ Κυζιχηνῷ τὴν θυγατέρα Αρσά- 7 
χους τοῦ Πάρθου τοῦ τυραννήσαντος αὑτὸν ὀνόματι 
Βριττάνην * xal ἐπαύθη ὁ πόλεμος. E. 
Μιτὰ δὲ ᾽Αντίοχον τὸν Εὐεργέτην ἐδασίλευσαν ἓὲ | 
τοῦ γένους αὐτοῦ 5 ἄλλοι 0' βασιλεῖς ἕως τῆς βλ"; 
λείας ᾽Αντιόχου τοῦ Διονίχους τοῦ λεπροῦ τοῦ πατὶ 
Κλεοπάτρας xal ᾽Αντιοχίδος. | 
Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας «y πρὸ "Ava l- 
χου τοῦ Διονίχους τοῦ προειρηµένου ἑτυράννησ 
Ῥωμαίους ὁ βασιλεὺς, fiov τοπάρχης, Ηύῤῥος & : 
Ἠπειρώτης, λαδὼν χρησμὸν ὅτι ὑπὸ γυναικὸς ἀπ. 











ὕπατος Ῥωμαίων ἐνίχησεν αὐτόν" xoi φυγὰν à 


αὐτοῦ Ch., αὐτῶν Ox. * συµθάλλων Ox. 1 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(74) Αντίοχος 6 Γλαυχός. Hic Antiochus Eupa- 
tor, aliis auctoribus omnibus dictus est. 

(76) Ὁ Δημητριανὸς ὁ Σελεύχου. Demetrium alii 
vocant. 

(76) Ἔτη η’. Anno xn, huic assignant Euseb. et 
ἱστοριῶν συναγ. Scaliger. 

. (01) Αντίοχος ὁ ἔχγονος τοῦ Γρύπου. Hinc Euse- 
bio, ᾿Αλέξανδρος» ἱστοριῶν συναγωγῆς auctori, 
Αλέξανδρος 6 τοῦ Βαλᾶ, dictus est. 

(78) Μετὸ ἄλλα ἔτη ϱνβ’. "Αλλα. omnino redun- 


dat : eeterum locus iste totus mendosus esse vidé; 
tur. A primo Seleuci regis anno, ad hujus anasaa 
octavum, Eusebius cLxt!x annos enumerat. a 

(79) ᾿Αντίοχος 6 Εὐερχέτης. Hic Demetrius, Esidi 
sebio, et ἱστοριῶν συναγ. dictus est: a quibus mega a 
xime dissona sunt; quz hic profert auctor noster, 
Quisnam vero sit Antiochus iste Dionieus, siu x 
Dionicis fllius, quem proxime producit auctet, 
fatcor me. nescire. 
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ἦλθε πλησίον πόλεως (80) ἐχούσης ἔξω τει- Α zdificia exira muros habentem : ubi mulier qux- 


]pata* xal ῥίφασα γυνῆ χεραμῖδα χατὰ τῆς 
αὐτοῦ ἐφόνευσεν αὐτόν. 
φαῦτα δὲ ἐγένετο ὕπατος Μάγνος ὁ xat Παῦ- 
ιπεδών (81) - ὅστις ἐφόνευσεν ἐν πολέμῳ (82) 
Ma «ny Μακεδονίας ὀνόματι Πέρσην, xai 
Muv τὴν Μαχεδονίαν χώραν ἑἐποίῆσεν αὐτὴν 
µαίους * περὶ οὗ Σαλλούστιος Ἰ µέμνηται (85) 
e τὴν Κατελλιναρίαν ὃ ἔχθεσιν, μνημονεύων 
ιηγορίας τοῦ Καΐσαρος. Καὶ μετὰ ταῦτα βα- 
τῆς ἰδίας χώρας Περσεὺς ὁ Ἠπειρώτης ὁ 
s (84) xaX τοπάρχης Θεσσαλίας, ὄντινα Περ- 
µασε τῇ ἰδίᾳ ἐχθέσει Εὐτρόπιος ὁ συγγρα- 
Μμαίων Ev τῇ μεταφράσει αὐτοῦ. Τούτου δὲ 
μιέφατος µέμνηται. Τὸν δὲ αὐτὸν Περσέα 


dam, tegula in caput ejus vibrata, illum occidit. 


Postea temporibus consul Romanus fuit Magnus ; 
qui et Paulus Macedonicus. Persem hic, Macedoni:e 
regem, bello interfecit; Macedoniamque 909 i»- 
sam Romano subjugavit imperio. Hujus meminit 
in Historia sua Catilinaria Sallustius, ubi concio- 
nem a Caesare habitam recitat. Post hzc regioni 
suz imperavit Perseus Epirota, Thessaliz regulus, 
navalibus pugnis celebris. Hujus etiam in Historia 
sua, in Graecam linguam traducta, meminit Eutro- 
pius, Romanorum  historiographus. Ejusdem 
etiam mentionem fecit Palephatus. Hunc itaque 
bello devictum, neci dedit Lucius Paulus, consul 


ἀνεῖλε Λούχιος Παῦλος, ὕπατος '"Popaíov. B Romanus. 


€ λρόνοις Av6á) τις ὀνόματι, ῥὴῆξ τῶν 
(85), ἑτυράννησε τὴν Ῥώμην ἐπὶ ἔτη εἴχο- 
παἴλευτον οὗσαν, διοικουµένην δὲ ὑπὸ τῶν 
, Ὅστις τῆς Ἰταλίας πάσης τὸ πολὺ µέρος 
ενδποτάξας πολέμοις, x2t σφάσει τὸν προειρη- 
Beo. (86). Καὶ λοιπὸν προεθάλετο * ἡ 
τος Pun; ὕπατον δυνατὸν ἐν πᾶσι, µάλι- 
ἓν πολέμοις, τὸν λεγόµενον [268] Σχηπίονα 
εν. Ὅστες Σχηπίων ἓν ᾧ ἣν διατρίθων ὁ 
b ἓν τῇ Ἰταλίᾳ ἔλαθε πλῆθος στρατοῦ xal 
| εἲἷς τὴν χώραν τοῦ ᾿Αννιθὰλ, εἰς τὴν 
vw, xai ἁπώλεσεν αὐτὴν, ἐμπρήσας τὴν mó- 
| ἂν QhE ὁ "Avv 622, τὴν Καρθάχεναν !*, 
μαλωτίσας αὑτὴν (87) καὶ λαθὼν τοὺς αὐτοῦ 
μετὰ τῆς αυγχλήτου αὗτου ὑπέστη "' εἰς 
ήχην. 

αῦτο γνοὺς ὁ Αννιθὰλ ἀπῆλθεν εἰς τὴν Βι- 
Eph; τὸν ᾽Αντίοχον τὸν Νιχομέδους, βασιλέα 


lllis temporibus , bellum cum Romanis gessit, 
per annos xv, Annibal quidam , Afrorum τες, 
quo tempore, regibus dudum exactis, Romana 
resp. a consulibus administrata est. Hic potiorem 
Italie partem, bello subactam, vastavit ; interfe- 
cto etiam Paulo illo, de quo superius. Senatus 
ilaque Romanus consulem designavit Scipionem 
illum magnum; virum certe in omnibus, maxime 
vero in bellis clarum. Scipio hic, interim dum in 
ltalia moras trahebat Annibal, magnis instructus 
copiis, in Africam, Annibalis patriam , maturavit 
iter : ubi regionibus undique vastatis, Cartbagi- 
nem ipsam, ubi regnabat Annibal, incendio de- 
dit : εἰ abductis incolis omnibus , ipsum etiam 
senatum Carthaginensem :captivum Romam ab. 
duxit. 

De his autem certior factus Annibal, Bithyniam 
profectus est, ad 210) Antiochum, Nicomedis fi- 
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* προεθάλλετο Ox. Sic et p.seq. v. 8. !'* Καρ- 


ED. CHILMEADI NOT/E. 


Ρυγὼν ὁ Πῦῤῥος, Ίλθε πλησίον πόλεως, etc. 
iscrepat auctor a recepta Pyrrhi historia : 
im in Italia, belloque a Curio in Pyrrhum 
sed apud Argos Grzciz loc accidisse te- 
Justinus et Plutarchus : quos vide. 

Ὁ καὶ Παῦλος, ὁΜακεδών. Hic Paulus ZEmi- 
» qui a Macedonibus, Perseque rege eorum 
is, Macedonicus dictus est. Μαχεδών autem 


bet auctor, pro Maxcbovixóg;* quo sensu D 


surpari asserit Stepbanus De urb. in Maxe- 


"Ost ἐφήνευσεν ἐν πολέμῳ, ete. Imo. ca- 
abduxit, triumphumque celeberrimum de 
; uti seribunt historici Romani omnes. 

οὗ Σαλούστιος µέμνηται. Nominat qui- 
m C. Cesaris oratione; nec aliquid am- 


Βερσεὺς ὁ ἩἨπειρώτης, ὁ νεοµάχος. Quis- 
μόθαι sit bie Perseus? Si Macedonicum il- 


diem vult (qui quidem maximam 
lique partem sibi subjugaverat), 
mae revixit? supra enim a P. /Emilio occi- 
liter : aut quare hac repetita sunt ? Neque 
Mgsem alium ullum memorat Eotropius, 
etes auctor noster. Deinde cur Νεομάχος 
ER, hOn satis video: vocabulum enim hoc 
spod Scriptores, quod sciam, occurrit. 


Persem quidem classe sua Romanos crebris detri- 
mentis affecisse testatur Zonaras, tom. 1l : Καὶ 
αὖθις ὁ Περσεὺς ἐθάρσησε, καὶ ἃ χατέσχεν ὁ Φίλιπ- 
πος, ἀνεντήσατο, xai τῷ ναυτιχῷ συχνά τοὺς 'Po- 
µαΐους ἐλύπει, etc. Persei etiam navis celeber- 
rima ineminit Eutropius, lib. τν, liis verbis : Ro- 
mam (Paulus) cum ingenti pompa rediit, in nave 
Persei, que inusitate magnitudinis fuisse traditur, 
adeo ut xvi ordines dicalur habuisse remorum. His 
itaque adductus, pro νεοµάχος, ναυμάχος lego, . 
aut forte, νηοµάχος, vertoque, Navalibus pugnis 
celebris. 

(85) 'PhE τῶν "Agpuv. Afrorum rex, sive dux : 
hoc nomine enim Barbaros duces suos appellare 80- 
litos esse supra monuimus. 

(86) Καὶ σφάξει τὸν προξειρηµένον Παῦλον. Imo 
supradicti Pauli ZEmilii Macedonici pater fuit Pau- 
lus ille, qui ab Annibale occisus est. Bellum enim 
Punicum secundum, quod Annibale duce cum 
Carthagine habuit Roma, bellum Macedonicum 
secundum, quo cecidit Perses, L circiter annos 
pracessit. 

(87) Ἐμπρήσας τὴν πόλιν, etc. xat αἰχμαλωτίσας 
αὑτίν. lmo minus; obsidione enim eam cinrisse 
Scipionem vix dici potest : Denique nonjam a tertio 
lapide; sed ipsas Carthaginis portas obsidione qua- 
tiebat, inquit Florus, lib. n. 


2?'1 


JOANNIS MALAL.E 


'ium Asiz regem : a quoauxilium adversus Roma- A τῖς Ασίας, xai παραχαλεῖ αὐτὸν συμμαχῆσαι 


nos petiit. Foedera autem amicitiz cum Romanis 
habuerunt Macedones, inde ab Alexandri tempo- 
ribus; ceo quod exercitu Romano instructus fuis- 
set Alexander, bello Darium aggressurus. Ántio- 
chus vero rez Asie, copiis suis confisus, adjungit 
se Annibali : atque exercitu ex Bithynia educto, 
contra Romanos cum eo profectus est. Senatus 
autem Remanus , lioc audito, consulem designa- 
vit Scipionem secundum, Scipionis prioris fratrem 
virum strenuum : qui missus a senatu contra duos 
illos, Antiochum Ασία, et Annibalem Alrice re- 
ges, obviam eis processit: prielioque utrinque 
acriter commisso, plurimi ceciderunt. Videns au- 
tem Aunibal quante essent Scipionis vires, et 
quod ubique superior evasisset, in fugam vertitur ; 
et veneno liausto, mortem sibi consciscit. Antio- 
chus autem ubi Aunibalem fugientem vidit, el 
ipse terga dedit : quei Scipio insecutus est Isau- 
riam usque, ad montem Taurum. Quo cum venis- 
sel Autiochus, Scipionem per legatos exoratum 
habuit, uti in gratiam se reciperet : ul qui partes 
tantum alienas egisset; contra Romanos autem 
nihil liostile cogitasset. Accepit igitur euim Scipio , 
et ex senatus-consulto ltomauis tributarium fecit ; 
ea scilicet conditione, ut. quotannis, quandiu vi- 
veret, auri talenta τν, argentique totidem, prater 
alia quadam, persolveret. Scipio autem convi- 
vium exhibens, Antiochum vocavit : cui eliam, 
911 tanquam regi superiorem locum concessit. 
Sic honoribus auctus Scipio, Romam reversus 
est : uti ο sapientissimus Florus, ος Livii mo- 
nuumeutis , memori: prodidit. 


Decimo quinto. autem auno. Antiochi Dionici, 
Leprosi, Syri: regis ( de quo superius dixinius ); 
Tigraues quidam , Armenize. rex, Antiocho eidem 
grave bellum. intulit ; et bello superior factus 
Tigranes, Armeni rex,  Autiochiam magnam 
cepit, regnumque ejus, bona etiam qua habuit 


C 


Εἶχον δὲ ἀπὸ ᾿Αλεξάνδρου (88) τοῦ Μαχεδό 
Μαχεδόνες συνωμοσίας !* μετὰ τῶν Ῥωμαίων! 
ὅτι xal στρατὸν ἔδωκαν τῷ ᾿Αλεξάνδρῳ xai 
θείου. Ὁ "Avtloyo; ὁτῆς Ασίας βασιλεὺς χεισ 
᾽Αννιβὰλ συνέµιςς, χαὶ ἀπτλθε µετ᾽ αὐτοῦ χαι 
µαᾳίων, θαῤῥῶν τῷ ἰδίῳ στρατῷ, ix τῆς Βιθυνία 
µέσας. Καὶ ἀχούσαντες ol. Ῥώμης συγχλητικο 
προεθάλοντο ὕπατον δυνατὸν, τὸν δεύτερον 
πίονα, | 3909] τὸν ἀδελφὸ»ν τοῦ πρώτου Σχηπίονι 
χαὶ ἔπεμαν αὐτὸν χατὰ τῶν 020, Αντιόχου 1 
σιλέως Ασίας xal Αννιθὰλ τοῦ ῥηγὸς τῆς 
κῖς. Καὶ ἁπαντῆσας αὐτοῖς συνέδαλε πόλεμ 
γαν μετ) αὐτῶν * xai σφανέντων πολλῶν, lb 
ἸΑννιραὰλ τὴν τοῦ Σχηπίονος ὄύναμιν xal ὅ 
ἑπάνω φἑρει, ἔφυγε' xal ἑαυτῷ παραχρησ 
πιπίσας ἀπέθανε (90). Καὶ ἑωραχὼς ὁ Αντίο 
Αννιδὰλ φυγόντα ἔδωχε νῶτα” xal xat 
αὑτὸν ὁ Σχηπίων ἕως τοῦ ὅρους τῆς Ἰσαυρί 
λεγομένου Taopou* καὶ ἀνελθὼν Exct ὁ Α 
ἔπεμώς πρὺς αὑτὸν πρέσδεις 19, παρακαλῶν 
ὡς μµηλεμίαν ἔχθραν ἔχων κατὰ Ῥωμαίων 
ὑπὲρ ἄλλου πολεμῶν. Καὶ ἐδέξατο αὐτὸν ὁ Σχ 
καὶ ἐποίησεν αὐτὸν ὑπὸ Ρωμαίους χατὰ 1 
τῆς συγχλήτου Ῥώμτς πρὸς τὸ παρξέχειν αὐτὶ 
ἔνχαστον ἔτος Ρωμαίοι χρυσοῦ τάλαντα 
2202 [910| καὶ ἀργύρον (91) xaX ἅλλα τινὰ ἅ) 
αὑτοῦ ζωῖς,. Καὶ ποιῄσας ἄριστον ὁ Σχητσία 
λεσεν αὐτὸν καὶ παρέσχεν αὐτῷ τὸν πρῶτον 
τιµήσας αὑτὸν, ὡς βασιλέα. Καὶ μετὰ δόξης 
θεν ὁ Σπηπίων ἐν τῇ ᾿Ῥώμῃ, καθὼς ὁ cop 
Φλῶρος ὑπεμνημάτισεν Ex τῶν Λιξίου συγ 
µάτων. —— 

To δὲ πεντεχαιδεχάτῳ Ete: τοῦ προειρι 
Ὀλντιόχου τοῦ Διουίχους, βασιλέως τῆς Luplo 
λεπροῦ, Τιγράνης τες, βασιλευς Αρμενίων, 
ἐπολέμησε τῷ αὐτῷ ἸΑντιόχῳ πόλεμον μέγα 
νιχήσας τὸν αὐτὸν ᾿Αντίοχον ὁ Τιγράνης B: 
Αρμενίων παρἐλαθε thv ᾽Αντιόχειαν τὴν qu 
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(88) Εἶἴχον δὲ ἀπὸ ᾽Αλεξάνδρου, etc. Eodem niodo 


cato ἁγχόνῃ. lib. v, p. 77; deinde πιπίαας 


nugatur etiam libri hujus vui, initio, de Alexandro D audiend. Qáopaxov. |a Eutrop. lib. iv. 4 


verba faciens, ltomanis ditiones eorum, ος Persa- 
rum manibus extortas, reddente : cum. Romaui, 
nonnisi longo post Alezandrum Magnum tempore, 
post. Italiam. sero landem totam. subactiam , in 
exteros arma movere caperint. 

(89) T&v ἁδελφὸν τοῦ πρώτου Σχηπίονος, Ut Sci- 
pio alter Africanus, οὐ Alricam subactam, ita hic 
Asiaticus, ab Asiatico bello a. se prospere gesto, 
coguominatus est, ut testatur Eutropius, lib. iv: 
Scipio Romam rediit, ingenti. gloria triumphavit. 
Nomen et ipse, ad imitationem [ratris, Asiatici ac- 
cepit, quin Asiam vicerat ; sicut [raler ipsius propter 
Africam domitam Africanus appellabatur. 

(90) "Εαυτῷ τπαρχαχρησάµενος, πιπίσας ἀπέθανε. 
Ἑαντῷ πααχρήσασθαι apud Nostrum, pro Manus 
sibi inferi, usurpatur; supra ἀπεχρήσατο eodem 
sensu usurpavit, in. Utonc, P'aridis uxore priore, 
mortem laqueo sibi consciscente, ἔχκυτῃ &z:vp5- 


tradendus esset Romanis, venenum bibit, etc. 
4 Paamo, Eutropii Grzco Metaphraste , re 
fipuaxer στάσας ἁἀποθνήῆσχει. Appianus 1 

e bel. Syr. Annibalem ait a Flaminio, le 
ob aliam causam fungente, apud Prusiam, 
nix regem, veneno sublatuin fuisse. πιπίσας 
a πιπίζω, quod aliquando dicitur, pro πι 
uti tradit. Hesychius. Πιπίζειν χαταμίμησι 
disjunctiim, κατὰ μίµησιν) fj λέξις πεποίητι 
τῶν ὀρνέων φωνΏς. Λέχουσι 6b τὸ motio ety, | 
σχειν. 

(91). Χρυσοῦ τάλαντα τέσσαρα xal àp 
cis conditiones, uti asserit. Eutropius, li 
fuerunt, ut ex Europa et Asia. (Antiochus) 
rel, atque inlra Taurum se contineret ; Am 
concitatorem belli dederet. Livius tamen x 
talentum. Romanos ab Antiochio exegisse s 
quem vide. 
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καὶ τὴν βασιλείαν αὐτοῦ, ἀφειλάμενος πάντα map' A omnia ei ademit ; Antiocho ipso in regiones Persi- 


:πῦτου ἃ εἶχε, φυγόντος !* τοῦ αὐτοῦ ᾿Αντιόχου βα- 


οιλέως iri τὰ Περσιχὰ µέρη τὸν αὐτὸν Τιγράνην. 


«Κατελθόντος δὲ ἀπὸ τῆς Ρώμης Πομπηίου τοῦ xat 
«Μάγνου διὰ τὸν Καΐσαρα (92), xai ἑλθόντος χατὰ 


“Κιλίκων τυραννησάντων τὸν αὐτὸν Πομπήιον, xal 


"πικχήσαντος αὐτοῦ τοὺς Κίλιχας, ἐπολέμησε xai τῷ 
"Serpávn, βασιλεῖ τῶν ᾽Αρμενίων, καὶ νιχήσας αὐτὸν 
᾿επαρέλαδε χαὶ τὴν ᾽Αρμενίαν xaX τὴν Κιλιχίαν καὶ 


τὴν Συρίαν, λύσας xal τὰς τοπαρχίας αὐτάς. Καὶ 
ἐξεδίχησε τοὺς ᾽Αντιοχεῖς, καὶ εἰσῆλθεν ἐν τῇ αὐτῇ 
Αντιχέων πόλει, ποιήσας αὑτην ὑπὸ [971] 'Po- 
µαΐους, χαρισάµενος αὐτοῖς πολλά (93) xal χτίσας 


. 9b ῥονλευτήρ:ον * πεσόντα γὰρ-ᾗν (94): ἑτίμησε δὲ. 
'- αὐτοὺς, ὡς &x Υένους ᾽Αθηναίους 14 ὄντας. 


cas fugiente. Pompeius autem Magnus, Roma 
propter Czsarem relieta, contra Cilices, Romani 
imperii hostes, cum exercitu veniens, profligatis 
illis, in Tigranem, Armeniorum regem, arma 
movit : quo devicto, Armeniain cepit; Ciliciam 
quoque, Syriamque, el dissolutis eorum regnis, 
Antiochenos vindicavit. Antiochiam vero ingres- 
sus, illam Romano subjecit imperio. Multa etiam 
eis indulsit; reparato .etiain , quod collapsum 
fuerat, foro judicii publico. Magno autem honore 
eos prosecutus est, eo quod ortum suum ab Athe- 
niensibus ducebant. 


Bü6log δό τις στρατηγὸς δυνατὸς, ὃς καὶ ἓν τῇ D. — Byblus autem. quidam, dux in bello strenuus 


πιραλίᾳ Φοινίκη nope χώμην xal ἐποίτσε πόλιν τει- 
, Maas αὐτὴν, fiv ἐχάλεσε Βύθλον εἰς ὄνομα αὑτοῦ (95), 
^ei ") γὰρ τὸ ἄγαλμα τῆς ᾽Αθήνης τὸ παρὰ Σε- 
' Müxso Ἱενόμενον, φοθ:ρὸν ὄντα (96), καὶ τὸ ἄγαλμα 
᾿αοῦ Κεραυνίου Διὸς, παρὰ τοῦ αὐτοῦ Σελεύχου Υε- 
«πόμενον, xai αὑτὸ φοθερὸν, αἱτησάμενος χάριν τοὺς 
Ἀνειοχεῖς ἑπῆρε καὶ ἐν 'Popr ἔπεμφεν εἰς τὸ Κα- 
᾿Φετώλιον, ὡς μεγάλης ὄντα θέας χαὶ ὡς ὑποταγέντα 
"Ῥωμαίοις  ἅτινα ἀγάλματα ἕως τῆς νῦν εἰσι * xal 
ἐκιγράφει Δήμος Ἀγτιοχείας τῆς μεγά.Ίης ἑτί- 
pace "Pogalovc ἁγά.-Ίματα εὐχαριστῶν. 
Αντίοχος δὲ ὁ Διονίχους βασιλεὺς ἀχούσας τὴν 
"99 Τιγράνου, Αρμενίων βασιλέως, ἀπώλειαν xal 
€i» τοῦ Πομππίου Μάγνου [272] χατ᾽ αὐτοῦ νίχην, 
lov πρὸς τὸν Πομπέιον προσέπεσεν αὐτῷ, αἰτή- 
ας αὐτὸν ἀναδοῦναι αὐτῷ τὴν βασιλείαν αὐτοῦ. 
στις Πομπήιος παραχλγθεὶς ἀνέδωκεν αὐτῷ (97) 
πάλιν τὶν βασιλείαν τῆς Συρίας xat την Κιλικίαν 
παὶ Τάντα ὅσα χατεῖχε πρώην ὁ αὐτὸς ᾿Δντίοχος. 
Καὶ τῇ :0' τοῦ Δαισίου !5 μηνὸς ἐξῆλθεν ἐπὶ τὴν 


(qui in maritimum Phceenicie vicum incidens, 
menibus eum cinctum, urbem fecit, et a nomine 
219 suo Byblum appellavit), hie, inquam, sta- 
tuas illas mirandas, quas olim Seleucus Jovi 
Ceraunio et Minerva posuerat, ab Antiochenis 
impetratas, Romam transmisit, ihi in Capitolio 
collocandas : ut qua spectatu adinirandz essent , 
Romanorumque victoriarum monumenta. Statuz 
autem ist: usque adhuc Roma visuntur, hunc in 
modum a Byblo inscripta : Romanis gratificans, 
statuis hisce eos donavil populus Antiochenus. 
Antiochus vero Dionicus, ubi inaudisset Tigra- 
nem, Armeniorum regem, a Ponpqo Magno 
profligatum fuisse, Pompeium adit ; et procidens 
ei ad pedes , rogavit uti regnum sibi suum redde- 


ret. Annuit votis ejus Pompeius : et concesso ei 


iterum Syri regno, Ciliciam etiam; suaque om- 
nia ei restituit. Mensis igitur Junii xix, disce- 
dente ab Antiochia in "Egyptum Poinpeio, rursus 
regnavit Antiochus Bionicus Macedo. 


Alrozzov ἀπὸ Αντιοχείας ὁ Πομπήιος» xai ἐδασίλευσε πάλιν ὁ αὐτὸς ᾿Αντίοχος ὁ Μαχεδὼν ὁ Διονίχους. 


Ἐν τοῖς αὐτοῖς οὖν χρόνοις ἣν 6 Κιχέρων xa ὁ 
Σαλλούστιος, οἱ σοφώτατοι Ρωμαίων πονηταί (98). 


Hisce temporibus floruerunt Cicero et Salustius, 
sapientissimi Ronianorum poet:e. 


VARLE LECTIONES. 
M «υχόντος Ch., φυγότος Ux., et v. 18. πεσότα  Ejusdemmodi foria redit p. 152 D. !* Fort. 'A0n- 


Waluv. 7 οὗτος Ch., οὕτως Ox. 


16 Δα,σ[ου. Δεσίου 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(92). Διὰ τὸν Καίσαρα. Imo Tigranes a Ptolemzo D νίκης ἀρχαιοτάτη πασῶν, Κρόνου xvlopa; Byblunque 


. ia deditionem acceptus, longe ante Pompeii et 
Cesaris discordiam. Verum inlinitum esset aucto- 
ris rerum RBomanarum imperitiam ubique no- 
lare. 


(95) Χαρισάμενος αὐτοῖς πολλά. Eutropius, lib. vt. 


de Ροαιρείο M.: Et cum venisset in Syriam, Seleu- 
Cam vicinam  Antiochie civilatei libertate donavit, 
'qued regem Tigranem non recepisset. Antiochensibus 
Gbsides reddidit : aliquantum agrorum Daphnensibus 
dedit, quo locus ibi spatiosior fieret : deleciatus 
emenitate loci, et aquarum abundantia. 

. (94) Πεσότα γὰρ ἣν. Puto auctorem scripsisse, 
πωούντα * itaque repono, πεσὸν, lapsum :; ὄντα 
euim pro àv fr ntissime hic occurrit. 

(95) Κχάλεσε Βύδλον, εἰς ὄνομα αὑτου. Byblum,an- 
Wquissiimam Phoenicia urbem, a Saturno conditam 
tesiaturStephanus de Urb.; Βύθλος, πόλις Φοι- 


PaTROL. GR. XCVII. 


dictam, vel a Bybli, Mileti Cretensis (ilia ; aut, ἐχ 
τοῦ τάσης ἀρχαίας βίθλου φυλαχὴν ἀσινέα iv ταύ- 
τῃ γενέσθαι, ob libros omnes antiquos ibidem tutis - 
sime servatos : aut. denique, quod ]sis , Osirim 
deflens diadema suum ibi deposuerit ; τοῦτο δὲ ἣν 
Bi6Aov* hoc autem Biblion erat, a byblo /£gy- : 
li eic 

" (96) Φοθερὸν ὄντα. Scr. 5v. 

(97) Πομπήϊος παραχληθεὶς ἀνέδωχεν αὐτῷ. Imo 
Antiochus, licet rogandi habuit audaciam, repul- 
sam tamen tulit ; Ἐτόλμησε μὲν Yae Αντίοχος 
ἀπαιτῆσαι αὐτὰς, οὐκ ἀπέλαδε δέ. Xiphilin. Epit. 
Dion. Vide et Appian. Alexandr. in Syriacis. 

(98) Οἱ σοφώτατοι Ῥωμαίων ποιηταί. Jo. Grego- 
rius, scripteres, vertit ; ου scilicel. auctori in- 
dulgens : ego tamen vocabuli interpretationem 
genuinam relinere inalui, nec enintauti est ul 
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Moriturus autem Antiochus Dionieus imperium A 


facultatesque suas omnes Romanis legavit. Eo 
itaque demortuo , Romano imperio cessit Antio- 
chia magna, omnisque Syria et Cilicia ; insuper 
etiam quodeunque 913 Macedones possederunt. 
Macedones itaque Antiochi; magne regnarunt, 
Syriam, Ciliciam, aliasque regiones sibi subjectas 
tenentes, a Seleuco Nicatore, usque ad hoc tem- 
pus, quo Romauis traditum est imperium, per 
annos CCLXUM. 


JOANNIS MALAL;/E 
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'O δὲ βασιλεὺς Αντίοχος 6 Διονίχους µέλλων «τε- 
λευτᾷν κατέλιπε πάντα τὰ ὑπ' αὑτὸν Ῥωμαίοις μετὰ 
τῶν ὑπαρχόντων αὐτοῦ !* (99). [275] Μετὰ οὖν «iv 
τελευτὴν Αντιόχου τοῦ βασιλέως Ὑέγονεν dj 'Av- 
τιόχεια ἡ µεγάλη ὑπὸ 'Ῥωμαίους xaX πᾶσα f) χώρα 
τῆς Συρίας xoi Μιλιχίας xal ὅσα χατεῖχον οἱ Μαχε- 
δόνες. Ἐδθασίλεμσαν οὖν ᾿Αντιοχείας τῆς μεγᾶλις 
ῄτοι τῆς Συρίας xal Κιλικίας καὶ ἄλλων χωρῶν ** 
οἱ Μαχεδόνες ἀπὺ Σελεύκου τοῦ Νικάτορος ἕως οὗ 


, ἐδόθη ᾿Ῥωμαίοις ἡ βασιλεία, ἔτη oSv (1). 


ΥΑΒΙΑ LECTIONES. 


15 αὐτοῦ Ch., αὐτῶν Ox. 5 χώρων Ox. . 


ED. CHILMEADI NOT &. 


in hoc auctoris famz consulatur, in aliis majoris 


Sed et multa ex Greco transtulit ; ut Arati Phse- 


momenti tam graviter peccantis. Salustium autem Ὦ nomena, cujus etiam nunc pars exstat, aliaque 


poetam nemo unquar dixerit; de Cicerone vero 
hoc ei concedi fortasse poterit. Poetam enim eum 
fuisse, licet vix laurea dignum. testem habemus 
*Juvenalem, sat. 10, ubi hunc ejus versiculum ci- 
Aat 5 
O fortunatam natam me consule Romam ! 
: Deinde addens : 
Antoni gladios potnit contemnere, si sic 
'Ümnia dixisset. Ridenda poemaia malo, etc. 
Certe Ciceronem poetice operam, juniorem, im- 
. pendisse negari non polest ; sed etetiam carmina 
scripsit : ex quibus Limone, poema ejus sic di- 
: ctum, citat Donatus, Pontium Glauctum aliud ita 
-&ppellatum, Plutarchus ; ipse etiam, de suis tem- 
| poribus tres libros carmine se scripsisse testatur. 





[274] 


priterea. Attamen. poet? nomine an dignus cen- 
sendus sit, dubitari potest. Tacitus enim Carmina 
Ciceronis forum redolere, potius. quam  Castaliaem, 
asserit, Cassii etiatn Severi apud Senec 
Ciceronianz censura hzc est : Virgilium illa feki- 
cilas ingenii, oratione soluta, reliquit ; Cicerenem 
eloquentia sua in carminibus destituit. Vide Gregor. 
Gyraldum De poetar. histor. dialog. 

(99) Μετὰ tiv ὑπαρχόντων αὑτῶν. Scr. αὑτοῦ. 
Atqueliic iguoti liujus Antiochi finis eato. 

(1) Ἔτη c£y. Syriz regnum Macedonium cct 
tantum. annos durasse, atque post Philippum, 
Antiochi Diouysii fratrem defecisse, testes liabe- 
mus Eusebium, el ἱστοριῶν σνναγωγῆς aucie- 
rem. 
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214 [ IBER 


NONUS 


DE TEMPORIBUS CONSULUM ROMANORUM. 


$—4 


Kespablica Romana a consulibus primum admi- (s. Tà οὖν Ῥωμαίων rpáypasa πρώην 6toxstzo ὑπὸ 


nistrata fuit, per annos CCCCLXiV, usque ad Ju- 
lium Caesarem dictatorem. llic natus non erat, 
sed, matre mense nono mortua, dissectaque , ex 
utero ejus exertus est : unde Czsar dictus, quod 
Romanis Dissectio sonat. Adultus tandem, virque 


τῶν ὑπάτων ἐπὶ ἔτη νξδ (2) ἕως Καΐσαρος Ἰουλίου 
τοῦ δ.χτάτορος * ὃς οὐχ ἐγεννήθη, ἀλλὰ τῆς αὐτοῦ 
μητρὸς τελευτησάσης τῷ ἑνάτῳ μηνὶ ἀνέχειραν 
αὑτὴν καὶ ἐξέθαλον αὐτὸν 3 βρέφος  διὸ Καΐσαρ 
ἑλέγετο (0): |275] Καΐσαρ γὰρ "' λέγεται Ῥω- 


VARLE LECTIONES, * 


19" Inscr. ΕΛΝΝΑΤΟΣ Ux. Sic et v. 5. 


*! αὐτὸν. τὸ Cliron. Pasch. p. 186 C. 


* Addidi γὰρ. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(3) Ἐπὶ ἕτη νᾷζδ'. De consulatus duratione, a 
regibus acilicet. expulsis ad C. J. Caesarem dicta- 
torem, magua est inter auctores opinionum diver - 
sitas. Chr. Alex. auetor annos enumerat tantu: 
cccxeim ; Eusebius, cccctxxin ; Excerptiones chro- 
nologieze ad Florum, an. pL.vm, quod incidit in an. 
ab Urb. cond. pccvi. Vid. Scal. De emend. temp. 
" (9) Διὸ Καΐσαρ ἑλέγετο. lta etium Cedrenus, 
Chr. Alexandr. Glycas, et Constantinus Manasses, 
qui tamen etiam alias nominis rationes profert. 
: Zonaras vero vulgatam hanc nominis hujus ratio- 


nem (falsam esse asserit, lis verbis, tom ll : "EM- 
γέτο δὲ Καίσαρ, ὥς τινες οἴονται, υἷα δὴ τάχα τὴς 
μητρὸς αὑτοῦ Ev τῷ τίχτειν θανούστς, xal αὐτοῦ 
δι ἀνατομῆς προαχθέντος εἰς φῶς ' οὑκ ἀληθὲς δὲ 
τοῦτό ἐστι. Deinde ad hoc confirmandum , matren 
eum, ad. virilem usque zelatem, habuisse affirmat : 
recussime, llujus rei testem liahemus Suetonium, 
in J. Caesare, cap. 26 : Eodem temporis 

matrem primo, deinde filiam, nec mulio post neptem 
amisit. Sed eL ante J. Caesarem mnlti. etiam ii 
fucrunt. Casares : quorum catalogum nobis exbi- 


333 
μαῖστὶ ἡ ἁνατομή. ᾿Ανατραφεὶς δὲ xal ἀνδρεῖος 
γενόμενος προεθλήθη τριομθυράτωρ μετὰ Πομπηίου 
Ἱάγνου xai Κράσσον ' ὑπὸ γὰρ τῶν τριῶν τούτων 
ἐδιωχεῖτο τὰ Ῥωμαίων. Ὁ δὲ Καΐσαρ ὁ δικτάτωρ 
μετὰ τὸ φονευθῆναι τὸν Κρᾷσσον, παραληφθέντα ὑπὸ 
Περσῶν (4) πολέμῳ ἐν τοῖς Περσιχοῖς µέρξσιν, 
ἔμεινε πολεμῶν μετὰ τοῦ πλήθους αὐτοῦ ἓν τοῖς µέ- 
uot τῆς δύσεως. Καὶ διαδεχθεὶς τῆς ὑπατείας, 
fite τῆς Ξριομδυρατορίας (5), κατὰ δοχιµασίαν τινὰ 
τῆς συγκλήτου Ῥώμης xai Πομπηίου Μάγνου τοῦ 
αὐτοῦ πενθεροῦ (6) ὁ αὑτὸς Kalcap Ἰούλιος, λυπη- 
(et; ἑτυράννησε Ῥωμαίους' καὶ προτρεψάµενος 
τοὺς χατὰ 'Ῥωμαίων πολεµίους ἑπεστράτευσε χατὰ *! 
τῆς συγκλήτου Ῥώμης [276] xat Πομπηίου Μάγνο». 
Καὶ παραγενόµενος ἓν "Puy παραλαμθάνει αὐτὴν, 
ἀνελὼν πάντας τοὺς συγχλητιχοὺς (7). 'O δὲ Πομ- 
πῄήνος ἐξελθὼν χατ᾽ αὐτοῦ xal ἑωραχὼς ἑαυτὸν pi 
δύνασθαι πολεμῆσπι αὐτῷ, καταλιπὼν τὰ δυτικὰ 
Ἡάρη ἐπὶ τὴν ἀνατολην ἑἐξώρμησε, βουλόμενος 
Ὀιαχρατῆσαι τὰ αὐτὰ µέρη. 'O οὖν Ἰούλιος Καΐσαρ 
ὁ δικτᾶτωρ χατὰ αὐθεντίαν ἑγχρατὴῆς γενόμενος τῖς 
Ῥώμης xal πάντων τῶν δυτιχῶν μερῶν, ἐπεστρά- 
εευσε χατὰ Πομπηίου Máyvov* xai καταφθάσας 
αὐτὸν ἀνεζλεν αὐτὸν εἰς τὴν Αἴγυπτον (δ) χώραν, 


CHRONOGRAPHIA. — LIB IX. 


334 
A strenuus factus , cum Pompeio Maguo Crassoque 
triumvir creatus est. Post Crassum vero a Per- 
sis captum occisumque, Cesar dictator, cum 
copiis suis, in regionibus occidentalibus bellum 
prosecutus est: donec a senatu, Pompeioque 
Magno, genero suo, consulatu, sive triumvi- 
ratu exulus, agre hoc fereus, in IRhomanos arma 
sumpsit. Ascitis itaque 915 Romanorum hosti- 
bus, senatui , Pompeioque Magno bellum intulit: 
Romaque occupata, senatores omnes e medio 
sustulit. Pompeius autem, cum Czsari propul- 
sando imparem se sensisset, relicta ltalia , re- 
giones orientales occupare in animo habuit. Di- 
ctator itaque Julius C:esar, Roms ipsius , totius- 
que Occidentis imperio potitus, adversus Pom- 
peium arma movit : ipsumque in /Egypto coin- 
prehensum, interfecit : uti de eo sapientissimus 
Lucanus scriptum reliquit. C:esar igitur iste soli- 
tarium in Romanos exercuit. imperium, summo- 
que omnium cum timore, supremam rerum po- 
testatem sibi vindicavit. Macedones enim, qui 
Seleucum Nicatorem secuti sunt, viribus dimi- 
nuti , Babyloniez regionis curam neglexerunt ; 
regem sibi eligendi copia Persis inde concessa. 


ο 


χαθὼς περὶ αὐτοῦ ὁ σοφώτατος Λουχανὸς συνεγράφατο. θὗτος οὖν ὁ Καΐσαρ πρῶτος xal μόνος ἑχρά- 


, vot τῶν Ῥωμαίων μετὰ πολλοῦ φόδου καὶ πάντα 


ἐξεδίχησεν. Οἱ γὰρ Μακεδόνες οἱ μετὰ Σέλευχον τὸν 


Νικάτορα ἀδρανεῖς ** ὄντες περιεφρόνησαν τῆς Βαθνλωνίας χώρας, συγχωρῄσαντες τοῖς ΠἩέρσαις ποιεῖν 


ἑαντοῖς βασιλέα. 

Ὁμοίως δὲ χαὶ τοῖς Ἰουδαίοις παρεχώρησαν λαθεῖν 
ἀπὸ τῆς συγχλήτου Ῥώμης τετραχίας !* βασι- 
λείας. c 

Ἐν τοῖς αὐτοῖς οὖν χρόνοις Λίδιος 6 σοφὸς Ῥω- 
µαΐων ὑπΏῆρχεν ἱστορικὺς, [277]ὸς ἐξέθετο πολλὰ 
πι Ῥωμαίων. 

Ὁ δὲ Καΐσαρ Ἰούλιος ὁ διχτάτωρ, 6 στι pováp- 
X μετὰ ταῦτα τῶν πάντων ἐχράτησεν ἐν ὑπερ- 


Judaeis similiter, a àenatu Romano tetrarchas, 
rempublicam  administrantes , accipere permi- 
seruut. . 

Temporibus hisce floruit Livius historicus, qui 

res gestas ltomanorum pluribus conscripsit. 


Post hec Julius C2sar dictator, sive monarclia, 
per annos xvin imperium , summo cum fastu, 


VARIA LECTIONES. 


" xazà Chron., μετὰ Ox. ** ἀδρανεῖς Cli., ἀνδρανεῖς Ox. 


15 τετραρχίας. τετράρχας Ch. 


ED. CIHILMEADI NOTE. 


bet Jo. Glandorpius, in Notitia familie Caii Julii 
Cesaris, elc. J. Casar itaqne Caesarem quidem 
dignitatis auctor fuit; nominis non item. L'cet 
àwle:en probabile satis sit primum Cesarem ab 
Müusmodi casu nomen habuisse, nostro tamen 
bec competere non posse manifestum est. Vide ls. 
Casaubon. in Sueton. 
(4) Παραληφθέντα ὑπὸ Περσῶν. Omnino scriben- 
ky M» à Grana enim pello Parthico interiit. 
) Διαδεχθεὶς της ὑπατείας, ftot τῆς τριοµό. 
Hec vertit Chr. Alex. imerpes | Consulatu, seu 
lriumesiratu donatss, male. Διαδέχομαι enim hic 
passive, improprie licet, pro, διάδοχον ἔχων poni- 
ier. lta. eliam infra frequentius, ut in Valenti- 
lano imp. : "H µόνον δὲ ἑθασίλευσεν, εὐθέως διεδέ- 
lo τὸν αὐτὸν ἔπαρχον Σαλούστιον, etc. In Zenone 
etiam imp. : Ὁ δὲ βασιλεὺς Ζήνων πεισθεὶς, διεδέ- 
αὐτὸν ix τῆς ἀρχῆς τοῦ μαχίστρου, καὶ ἑποίη- 
Φεν αὐτὸν στρατηλάτην ᾽Ανατολῆς. Atque huic inter- 
| en suffragatur Florus, lb. ww: De successione 
is senatus, id est, Pompeius, agitabat, nec ille 
Gbuuebat, οἱ ratio sui. proximis comitiis. haberetur. 
us absenti, quem decem tribuni plebis, fa 
wute Pompeio, nuper decreverant, tum, dissimulante 


eosdem, negabatur. Veniret, et peteret more majo- 
rum : ille contra flagitare decreta, ac, nisi in fide 
permanerent, non se remittere exercitum, Ergo ut 
in hostem decernitur. Apud Chr. Alex. vero τριουµ- 
6.ράτωρ scribitur, (riumvir ; et τριουµθιρατο β 
D triumviraius, be 

τριοµθυρία. 

(6) Too αὐτοῦ πενθερ2ῦ. Keponendum γαμθροῦ * 
Pompeius enim J. Caesaris filiam, Juliam, uxórem 

: habuit, Sed et Czsar etiam Pompeii filiam in ma- 

trimonium petierat. Vide Sueton. in Julio, c. 97. 

(1) ᾽Ανελὼν πάντας τοὺς συγχλητικούς. Ino, se- 
natoribus fuga elapsis, urbem potius vacuam in- 
venit. Ita Florus, lib. iv: Nec Pompeius ab 1talia, 
quam senalus ab urbe, fugatur. prior, quam pene 
facit metu Casar ingressus, consulem ' seipse 
acit. 

(8) ᾿Ανεῖλεν αὐτὸν εἰς τὴν Αἴγυπτον. Pompeius 
a Cesare devictus in Egyptum fuga evasit, ausi- 
lium a Ptolon:wo rege petiturus; ubi a regis mi- 
nistris Achilla, Pothino, aliisque, occisus es!. 
Atque in hoc, cum historigis aliis omnibus, con- 
rordat etiam Lucanus, a nostro citátus Phactel. 
ib. vm. 


p. 458. Noster infra etiám ha t, 
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teuiit. Bissexti. hic Romanis auctor 916 fuit: A »oavía xaX τυοαννίδι ἐπὶ ἔτη η (9). "Όστις καὶ e 
qu:bus etiam οἱ leges dedit, mensiumque appel- — βίσεξτον Eqgrüpe (10) καὶ νόµους Ῥωμαίοις ἔδωχε, 
laijowes novas: consules etiam ipse, prolibitu — xal ὑπάτους δὲ αὐτὸ, προεθἀλλετο ** χαθ᾽ ἔχαστον 


suo , quotannis designavit. ἔτυ; οὓς 16021£10. 
lloc tempore Virgilius, sapiens Romanorum Ἐν δὲ τῷ αὐτῷ καιρῷ Βεργίλλιος 6 σοφὸς δω. 


poeta, /Ene:w et Didonis Phonicig historiam,  µαίων ποιητῆς συνεγράφατο τὴν τοῦ Αἰνείου ἵστο- 
equum item ligneum, captamque  Trejam ce- ρίαν xai τῆς ài τῆς ix Φοινίχης καταγοµένης 


cinit. xaY τὸν δούριον ἵππον καὶ τῆς Τροίης την ἅλω- 
σιν. 
Rom: itaque a Julio Casare dictatore captz, Καὶ εὐθέως ἐμηνύθη 37 ἡ παρουσία Ἰουλίου Kal- 


senatorumque e medio sublatorum , imperiique — gapoc διχτάτορος, 6 ἐστι μονάρχου, τοῦ τυραννήσαν- 
sibi arrepti fama statim percrehuit : mensis autem τος xal παραλαθύντος τὴν Ῥώμτν xal φονεύσαντος 
Artemisii, sive Maii xu, indictione, qua deinceps ὧν σύγχλητον χαὶ Ὑενομένου μονάρχον. Καὶ χατ- 
prima vocabatur, Antiochiz facta est cjusdem ἐέρθασε τὸ πρέθεµα Ev ᾽Αντιοχείᾳ τῇ πόλει τῇ ιβ’ τοῦ 
promulgatio. Die autem xx ejusdem mensis , An- Αρτεμισίου τοῦ καὶ Μαΐου μηνὸς τῖς μετὰ ταῦτα ἔπινε- 
tiochiam urbem, cum Romanis subjecta esset, B µήσεως (11). 278] Καὶ προετέθη Ev 'Avt:oyela ἡ ἔλευ- 
Julius (545, misso edicto suo, liberam esse jus- θερία αὐτῖς, ἔτε ἐγένετο ὑπὸ Ῥωμαίους, τῇ εἰχάδι τοῦ 
sit. Verba autem edicti sic se habent :,7n Antio- Αρτεμισίου μηνὸς πεμφθεῖσα παρὰ τοῦ αὐτοῦ Kal- 
chia metropoli, sacrosancta, inviolabili, libera ΡΗΙΗ- σαρος Ἰουλίου. Tb οὖν ἔδικτον προετέθη περιέχν 
cipe, Orientisque preside, Julius Caius Cesar, cc. οὕτως Ἐν ἈΑντιοχείᾳ τῇ μητροπό1ει ἱερᾷ xal 
Maii autem. xxm idein. Julius Czesar dicitor Δη- ἁσύ.φ xai αὐτογόμῳ καὶ ἀρχούσῃ καὶ προκαθη- 
tiochiam venit : ubi basilicam exstruxit, quac µένῃ τῆς ἀνατο.]ῆς Ἱού.ιος Γὰάϊος Kaicap xa 
a nomine suo Casarium vocavit; e regione tent-— τὰ λοιπά. Καὶ εἰσξλθεν ὁ αὐτὸς Ἰούλιος Καΐσαρ 
pli Martis, Macelii postea vocati, positam : 6 διστάτωρ tv Αντιοχεία (19) τῇ xy! τοῦ Αρτεμισίου 
ereamque ibi statuam erexit, Fortunz urbis µηνός * καὶ Exztss Φασιλικην. fv ἐκάλεσε τὸ Καισά- 
Koma. Condidit etiam ad Acropolim, quam νθ-  ριον, κατέναντι τοῦ ἱεροῦ τοῦ "Apto; τοῦ µεταχλη- 
eint, in eminentiore Antiochi magna parte si- θέντος Μακέλλου, ὄτέσας ἐχεῖ στέλην yalxi τῇ 
tam, balneum publicum, in ejusdem incolarüm — Tj; Ῥώμες. Ἕκτισε δὲ ὡσαύτως xal ἄνω εἰς τὴν 
usum ; 917 squa, a fontibus vie Laodicena χαλου ένην ἀκρύπολιν εἰς τὸ ὄρος τῆς αὐτῆς "Av 
dictis, per aquaductum a se exstructum, λαό τιοχείας τῆς μεγάλης δηµόσιον λουτρὸν τοῖς αὐτοῖς 
perducta. Condidit etiam ibidem — gladiatorium C ἀχροπηλίταις, ἐνεγκὼν τὸ ὕδωρ ἀπὸ τῶν λεγομένων 
et theatrum ; Pantbeum item , ruinze proximum ,  ὑδάτων τῆς Λαοδικηνῆς ὁδοῦ [979] διὰ τοῦ παρ' 
instauravit ; ara etiam excitata. αὐτοῦ χτισθέντος ἀγωγοῦ. Ἔκτισε δὲ ἐχεῖ ἄνω 2: 

μονομάχιον 3 καὶ θέατρον ᾿ ἀνενέωσε δε καὶ τὸ Πάνθεον, μῖλλουτα συμπίπτειν (15), ἀνεγείρας τὸν 

Ρωμόν. 

VAIU AE LECTIONES. 
*6 πρφεθάλετο ΟΧ. 3) ἐμτηνεύθη ΟΧ. ** μονομάχιον Ch., uoviy:;v Ox. Conf. ad p. 105. D. 
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(9) "Ez ἔτη υπ’. lta. enim. Excerptorum Latino- καὶ τῶν προκειµένων ὑπάτων, Λεπίδου xai Πλάγχου, 
rum ex 1 lib. Cbronolog. Eusebii, ete., auctor: Quo Έγουν τὸ καὶ αὐτῆς τοῦ ᾽Αρτεμγσίου μτνὸς, "Avtto- 
tempore. Romanorum primus monarcha C. Jul. Ca- µχεῖς τοὺς ἑαυτῶν χρόνους ἀριῤμοὺσι’ καὶ αἱ ἴνδιχτοι 
sar. liegnavit. autem. annos xvin. Glycas xn annos.— γρηµατίζειν ἤρξαντο ἀπὸ πρώτης xal αὐτῆς tu) 
enumerat. J. Caesar tamen quinto inperii anno οὐ- Γορπιαίου µηνό-. Cedrenus hac, Bissextique in- 
cisu8 est. - 2. ventu, adn Augusti Cas. annum refert ; false : 
(10) Τὸ βίσεξτον ἐφηῦρε. Suetonius in Jul. cap. — apud quem ctiam ridicutlam habes indictionum 
44) : Conversus hinc ad. ordinandum reip. statum, D nominis originem : Καλεῖται δὲ Ινδιχτιὼν, τοντ- 
[«s1os correxit , ec. Annumque ad. cursum. solis ἐστιν Ἱνακτιὼν, ἡ περὶ τὸ "Ακτιον νίχη. Augustus 
accomimodavit, uL cccLxv dierum. esset, el interca-.— quidem bissextum reformavit, non tamen invenit. 
lario mense sublato, unus dies quarto dwoque anno. Vide Jos. Scaligeri Canon 1sagog. lib. tnt. 
titercalaretur, Dies autem hic quarto quoque inter- (12) Εἰσηλθεν ὁ αὐτὸς Ἰούλιως Καΐσαρ ὁ Órxtá- 
calandus, Bi:sexius dictus cst, eo quod ad xxiv τωρὲν Αντιοχεία. Chr. Alex. legit : Καὶ ἐχλήθη ὁ 
Februarii, &ve ad vi Kal. Martii, interponeretur; αὐτὸς Kaísap Ιούλιος δικτάτωρ ἐν ᾿Αντιοχείᾳ. Ex 
adeoque duplex esset sextus Kalendas Martii, xxiv his tamen , que in uostro sequuntur, εἰσῆλθεν .. 
scilicet, et xxv Februarii. retinendum videtur, licet Cesarem Egyptum prius, T 
(11) T5; μετὰ ταῦτα ἐπινεμῆσεως. À primo Jul. post victoriam Pharsalicam, Syriam deinde, adver- 
CQ;esaris anno, et era Autiochena, οἱ iudictiones — &us Pharnacem Mithridatis filium, arma moventem 
Antiochenz, omnium antiquissin.e, initium suum — petiisse constet. Sueton. in Jul. eap. 35 : Ab Ale- 
babuerunt. Chr. ΑΙεχ.:Ἀρηματίσει οὖν τῆς μεγάλης — zandria in. Syriam, εἰ inde Pontum transiit, wr- 
Αντιοχείας, εἰς τιμην αὐτῆς, ἔτο; a', xal πρώτον — gentibus de Pharnace nuniiis. Sed nec eum, hisce 
ἔτος τῆς &', xal ὀξχαετηρίδος τῶν Ἰνδίχτων, ἀπὸ —difliculiatibus positum ,. sedificationibus vacasse, 
πρώτου ἔτους l'atou Ἱουλίου Kaiazxpoc. Ara tamen — probabile est. Verum Auctori nostro solemne est, 
Antiochena, mensis Maii xit, indictiones vero a pri-. neminem Antiochiam venientem, nisi aliquo ez- 
ino Septembris die uumerabantur. Chr. Alexand. :— structo, inde dimittere. 
nb πρώτον ἔτους τοῦ Γαΐου Ἰουλίου Kaloapos, (13) Μέλλοντα συμπίπτειν. Ser. μέλλον. 
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Καὶ ἓν ᾽Αλεξανδρείᾳ τῇ µεγάλη ἀπελθὼν ἔχτισεν A — Inde Alexandriam magnam profectus, Casa- 
ἐχεῖ ὁ αὐτὸς Καΐσαρ εἰς ὄνομα τοῦ ἰδίου αὐτοῦ υἱοῦ rium etiam , à uomine sui ex Cleopatra fllii , 
οὗ ἔσχεν ἀπὸ Κλεοπάτρας, ἧς 3» ἐφίλησεν ὡς εὐ- — ibidem exstruxit, Cum enim Thebaidi in Cleopa- 
πρεπῆ οὖσαν * fvrtva πηὗρεν εἰς τὴν Θηδαΐδα δι- — tram, a fratre suo Ptolomzo ira in eam accenso, 
ωχθεῖσαν ὑπὸ τοῦ ἰδίου αὐτῆς ἁδελφοῦ Πτολεμαίου — expulsam, forte incidisset , amore ejus (forma 
λυπτθέντος πρὸς αὑτήν. Ταύτην ó Kalsap φθείρας — enim erat venusta) correptus, — compressit 
Eyxoov ἐποίησε - xal ἐγέννησεν υἱὸν, ὃν ἐχάλεσε — ipsam, flliumque ex ea habuit, quem Cxsarium 
Καισάριον (14). El; ὄνομα οὖν τοῦ ἰδίου υἱοῦ xai τὸ — appellavit, Ptolom:zo deinde Cleopatre fratre, 
Καισάριον ἔχτισεν ὁ αὐτὸς Ἱούλιος ὁ Katscag?? ἐν  vegno J/Egyptiorum pulso, eunuchis etiam illis 
Αλεξανδρείᾳ τῇ µεγάλη. Καὶ ἐχδαλὼν τὸν ἁδελφὸν — duobus, qui Ptolom:eo Cleopatr: Thebaidem re- 
αὖτης Πτολεμαῖον ἐκ τῆς βασιλείας τῶν Αἰγυπτίων — legandz auctores fuerant, interfectis, ei /Egv- 
ἔδωχεν αὑτῃ τὴν βατιλείαν Αἰγυπτίων, φονεύσας — ptiorum regnum concessit. Filius vero Cxsaris οἱ 
χαὶ τοὺς 029 εὐνούχους τοὺς εἰσάξαντας τὸν Πτολε- Cleopatrz parvulus interiit. 
patov εἷς Θηθαῖδα ἑξορίσαι την Κλεηπάτραν. Ὅ δὲ υἱὸς τῆς Κλεοπάτρας xai τοῦ αὐτοῦ Kalas»pos 
ἑτελεύτα µιχρός. 

Ἑν δὲ τῇ Ῥώμῃ ἐλθὼν ὁ αὐτὸς Καΐῖσαρ ἑσφάγη Β Caeterum Romam reversus Cesar, a Bruto se- 
ὑπὸ τοῦ δευτέρου Προύτου καὶ ἄλλων μετ αὐτοῦ — cundo, aliisque conjuratis ος senatoribus , occi- 
συμτωιησαμένων συγχλητικῶν ἐπὶ τῆς ὑπατείας — sus est: Chrysaurico et Antonio iterum coss. In- 
Ἀρυσαυρίχου xal Αντωνίου ?! τὸ [280] δεύτερον. — cipit igitur :era Antiochena, in illustrem urbis 
Ἀρηματίζει οὖν ἡ µεγάλη ᾿Αντιόχεια χατὰ τιμὴν — ejus memoriam, a C. Julii Cesaris anno 1. 
ἔτος πρωτον ἀπὸ τοῦ αὐτοῦ Καΐσαρος l'afou Ἰου- 
1ου. 

Mei δὲ τὸν Καΐσαρα Γάΐον Ἱούλιων ἐπελέξατο fj 218 C. Julio Ciesare defuncto, senatus Romanus 
σύγκλητος ᾿Ῥώμης τὸν Αὔγουστον Ὀχκταθβιανὸν τὸν — Augustum Octavianum, Caesaris cognatum, et 
συγγενη 700 Ka/3200; χαὶ τὸν ᾽Αντώνιον τὸν τοῦ Antonium, sororis Augusti maritum, etl Lepidum 
Aiyo23109 Ὑγαμβρὸν ἐπ ἁδελρῇ (15) xai τὸν — delegit ; qui triumviri creati, rempublicam Roma- 
Λέπιδον **, καὶ ἐγένοντο οἱ τρεῖς τριοµθυράτορες, χαὶ — nam administrarunt, consulesque quotannis desi« 
αὐτοὶ ὄιφχουν τὰ Ῥωμαίων πράγματα προθαλλόμενοι — gnarunt. 
χας ἔτους ὑπάτους. 

Tip δὲ πεντεχαιδεχκάτῳ (e) ἔτει 3" τῆς τριοµθυ- Anno autem Augusti Octaviani triumviratus 
plac (f) τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου Ὠκταθιανοῦ, ευραννη- "^ decimo quinto, AEgyptii rebellare ceperunt. Cleo- 
σάντων (g) τῶν Αἰγυκτίων xal τῆς Κλεοπάτρας τῆς — patra etiam, Alexandrie pharo magna, in insula 
χτισάσης ἓν ᾽Αλεξανδρείᾳ τῇ µεγάλῃ 33 τὴν Φά- quam vocant Árdemte, duobus milliaribus ah 
pov (46) εἰς τὴν [281] vov τῆν λεγημένην Πρω- — Alexandria distante, constructa, intercapediuem 
τέως ** χαὶ οὖσαν (h) (17) κατέναντι Αλεξανδρείας — totam, opere Dexiphanis Cnidii mechanici, terra 


VARUA LECTIONES. 
ndun 8h56 3 6 Katsxo. [mo Katsap. 3 ἐπὶ τῆς ὑπατείας Χρυπαυρίκου καὶ Αντωνίου, 
« Antonium quidem et Iaauricum ponit coss. Chr. Alex. auctor ; sed ad Jul. Ο105. an. ti. 00. ?* Λεπί- 
&ov Ox., illud Chron. Pasch. p. 189 D. ?** Imo ἔτος. 33 τῇ µεγάλῃ Ch., Chron. p. 191 D, τὴν μεγάλην 
Ox. Eadem φαρόν. ** λεγοµένην Καΐουσαν Ox., λεγομένην Πρωτέως χαὶ οὖσαν restitui ex Chrou. 
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(14) Ὃν ἐπεχάλεσε Καισάριον. Ciesarionem hunc Ser. τῇ psyáXn: constans. enim hoc, apud no- 
aii vocant : quem licet auctor noster parvulum — strum, urbis hujus £rD9:cov. Πόλις etiam, per ex- 
interiisse asserat, Suetonius tamen eum ab Au-  cellentiam, dicta est, teste Stephano 3 Ελέγετ» λα 
gusto (post victoriam Actiacam, quo tempore 17 κατ ἐξοχὴν mu, χαὶ πολῖται ἐξ αὐτῆς. Sicut 
mininum annos nalus fnit), retractum e fuga, sup- — Athenz etiam "Asc», et Hoimna, Urbs, vocate sunt : 
plicio affectum fuisse testatur, in Octavio, e. ΕΠ. nisi quis secundum τὴν superfluum esse pntaverf*, 

(15) Τὸν τοῦ Αὐγούστου γαμθρὺν ἐπ' ἁδελφῃ. —Citerum a quo, quove tempore Pharos insula con- 
Γαμθρὸς ἐπ' ἀδελφῇ, sororis maritus est: Antonius — tinenti. isthino, ex. ingentibus in^alunmn molibus 
enim Octaviam, Augusti sororem, in uxorem du- D terre jactis facto, conjuncta fuerit, non convenit 


xerat, lta. etiam eum vocat Jo. Tzetz. chil. 9, — inter auctores, Ammianus Marcellinus, Chr. Alex. 


bist. 255: auctor, Jo. Tsetzes, cum nostro, Cleopatram hu- 
Αύγουστος ᾿Οκταούῖος Ῥώμης κρατῶν τὰ σχῆ- jus operis auctorem statuunt, adeoque ipsius 

πτρα, Phari turris, ab insulae nomine sic dicte, condi- 
᾽Ανεγιὺς ὢν Καίσαρος l'atov "IovAlov. wricem. Verum et Pharon turrim, isthimumque ante 
Tiv ἀνταρσίαν οὐδαμῶς τῶν Alruxtiuv gépor, — Cleopatr:e tempora exstructa fuisse, ex J. Ciesaris 
'Ex' ἁδε.1φῇ τῇ ἑαυτοῦ xATcur Ὀχεασυίᾳ, εἰ Strabonis testimoniis probare nititur Joseph. 
Ἔχων γαμθρὸν ᾽Αγτώγιον, créAAst κατ Alyv- — Scaliger, in Euseb. Cüron. Animadversion. aid 

[3tíov. annum Eusebianum aoccxxain, quem vide. 


(16) Ἐν ᾽Αλεξανδρείᾳ τὴν μεγάλην τὴν qapóv. (11) Την λεγομένην Καΐουσαν. Pharos Καΐουσα 
ΠΡΙ ΝΟΤΙΑΕ. 


(*) Πεντεκαιδεχάτῳ. ο δωδεκάτῳ. (ο) Τυραννησάντων. C. τωραννισάντων. 
U) Τριµδυρίας. C. Τριουµθιρατορίας. (h) Καΐουσαν. U. Πρωτέως. 


339 


JOANNIS MALALAE 


340 


lapidibusque ingestis, siccavit; fecitque ut per Α ἀπ) pov 35 δύο (8) (18) xal προσχωσάσης γῆν 


mare ipsum (stupendum plane opus!) ceu per 
continentem , hominibus jumentisque ad insulam 
usque liber pateret aditus. Caiterum, eum Cleopa- 
tam Zgyptiosque rebellionem moliri, ftomani 
accepisseut , Antonius, exercitu instructus, con- 
tra Cleopatram οἱ /Egyptios, orasque Persicas, 
eo quod Orientem perturbabant, inissus est. Is 
itaque maximis cum copiis in /ZEgyptum descen- 
dit; Alexandriaque obsidione cincta, urbis dedi- 
tionem a 919 Cleopatra postulabat. llla vero 
Antonio antea, cuim Ciesarem. in ZEgyptum comi- 
tatus est, satis nota, litteris adulatoriis eura. sol- 
licitavit, suique amore tandem captum, sibique 
subditum habuit. Erat autem Cleopatra statura 
curta, forma vero przcellente, ingenioque subtili. 
Antonium ilaque, exercitumque ejus in urbem 
recipiens, ipsum sibi accepit conjugem ; novique 
deinceps cam fecit Antonius imperii consortem ; 
uxore priore, Augusti sorore, spreta repudiataque. 
Antonius deinde, coactis undique copiis quas po- 
tuit maximis, Persis quoque iu belli societatem, 


χαὶ λίθους εἰς τὴν θάλασσαν &vi τοσοῦτο διάστηµα 
εἰς τὸ βαδίζεσθαι τὴν θάλασσαν ἕως τῆς νήσου αὐτῆς 
καὶ τῆς φάρου ὑπὸ ἀνθρώπων xal ἁλόγων ' ὅπερ 
φοθερὸν ἐποίησεν ἔργον ἡ αὑτὴ Κλεοπάτρα διὰ 
Δτξιφάνους Κνιδίου (19) μηχανικού, ὃς Στην θάλασσαν 
ἐποίησε y0óva. Trj; δὲ ευραννίδος τῶν Αἰγυπτίων 
xai τῆς Κλεοπάτρας βασιλίσσης αὐτῶν γνωσθείσης 
Ῥωμαίοις , ἐξηλθεν ἀπὸ) Ῥώμηῃης Αντώνιος () 
ὁπλισάμενος κατὰ τη; Κλεοπάτρας (20) καὶ τῶν 
Αἰγυπτίων χαὶ ἐπὶ τὰ Περσικὰ µέρη, ὅτι ἑτάρασσον ἹἩ 
τὴν ἀνατολήν. Καὶ χατῆλθεν ἐπὶ την Αἴγυπτον μετὰ 
πολλῆς δυνάµεως στρατευμάτων ὁ Αντώνιος * καὶ 
φθάσας ᾿Αλεξάνδρειαν τὴν μεγάλην περιεχάθητο 
πολιορχῶν αὐτῖν, δηλώσας τῇ Κλεοπάτρᾳ δοῦναι 
τὴν πόλιν : ῄδει ἳ" γὰρ [383] αὐτῆν πρώην μετὰ τοῦ 
Καΐσαρος Ἰουλίου ἐπὶ τὴν Αἴγωπτον ἐλθών. 'H δὲ 
Κλεοπάτρα ἀντεδήλωσεν αὐτῷ, ὑπονοθεύσασα ** αὖ- 
τὸν (81), à; ἐρῶσα αὐτοῦ. Ὁ οὖν ᾽Αντώνιος Ἡπατήθη 
xai ἔρωτι βληθεὶς ἑφίλησεν αὑτὴν καὶ ὑπετάγη 
αὑτῇ. Hv δὲ κονδοειδἠς fj Κλεοπάτρα, εὑπρεπῆς δὶ 
mávu xai µυστιγή (22). Καὶ δεξαµένη τὸν ᾽Αντώνιον 
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3? ῥπονοθεύσασλ. ὑπονοθούσασα Ox. 
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forte dicta fuerit, a luminibus ibidem nocturno C ΦΑΝΟΥΣ. ΘΕΟΙΣ. ΣΟΤΗΡΣΙΝ. ΥΠΕΡ. TON. IIAQI- 


tempore, navigantium in directionem, accendi 
solitis. Chr. Alex. Protei insulam vocat; εἰς τὴν 
νῆσον τὴν λεγομένην Πρωτέως. lta etiam Ammianus 
Marcellin. lib. 99 : /nsula Pharos, ibi Protea cum 
Phocarum gregibus diversatum Homerus fabulatur 
inflatius, a civitatis littore mille passibus disparata. 
Vide llomer. Odyss. 6. 

(18) Απὸ uiv δύο. Chr. Alex. habet, ὡς ἀπὸ 
μ.λίων 8, uterque falso: non enim milliare inte- 
grum a littore distabat. Jo. Tzetzes in contrarium 
Japsus est errorem, τετραστάδιον, spatium hoc vo- 
cans. C:terum ᾿Ἑπταστάδιον dictum fuisse, appa- 
ret ex Josepho, Antiq. Jud. lib. xi, cap. 2, ubi 
deLXX interpret. loquens, hac hahet : Παραλαθὼν 
αὐτοὺς ὁ Δημήτριος, xai διελθὼν τὸ ἑπταστάδιον 
χῶμα τῆς θαλάσσης πρὸς τὴν νῶσον, καὶ διαθὰς τν 


γέφυραν, etc. 

i$ Διὰ Δεξιφάνους Κνιδίου. Κνησίου habet, 
Chr. Alex., mendose. Opus tamen hoc, non Dexi- 
planis fuisse apparet, tum ex Eusebii Chron. ad 
an. MDCCXYXIM, Lum ex turris ipsius. inscriptione, 
fpud Strabonem: ZQZTPATOZ. KNIAIOZ. ΔΕΞΙ- 


ZOMENAON. Hujus etiam rei testem habemus Ste- 
phanum de Urb. in Φάρος’ "Ectt xai νησος, fj πρὸς 
τῇ ᾽Αλεξανδρείᾳ, ἐφ᾽ ᾗ ὁ Σωστράτου τοῦ Δεξιφάνους 
πυργος, ὁμωνύμως λεγόμενος Oápo;. 

20) Ὁπλισάμενος χατὰ τῆς Κλεοπάτρας. Imo a 
Parthis repulsus, "Egyptum se tandem recep:t, ubi 
Cleopatre se totum dedidit. Flor. lib. iv, cap. 141: 
Quippe post Parthos, cum exosus arma in otio age- 
ret, captus amore Cleopatre, quasi bene gestis rebus, 
in regio se sinu. reficiebat. Νιμ itaqtie sunt quse 
deinceps de Antonio et Cleopatra profert auctor 
noster. 

(21) Ὑπονοθούσασα αὐτόν. Forte, ὑπονοθεύουσα. 
Hesychius : ἸΝοθεύει) ἀπαλλοτριοῖ, ἁπατᾷ, xoAa- 
χεύει. 

(22) Καὶ μυστική. Μυστιχὴ hic verto, ingenio 
subtili, seu solerti; preter communem vocabuli 
usum : generosam vero ejus indolem οἱ Jul. Cesar, 
et Augustus deinde, ille, ab exsilio, stragulo invo- 
lut: ad se introducte; hic, triumphi sui ϱ 
maximam elndentis, admirati sunt. Vide Zonar. 
tom. 1l, Jo. Tzetz. chil. 9, Hist. 955. 


HODII NOT £. 
(i) Απὸ μιλίων δύο. Ex eo quid in C. legatur D δὲ τὸν Ἐρατοσθένην xal Στράθωνα γεωγράφους τὸ 


ἀπὸ μιλίων δ’ eta Jo. Tzetze spatium illud appel- 
alur τετραστάδιον conficit Dufresnius per píi- 
λιον hoc loco designari non milliare, sed stadium. 
AL hoc significatu nusquam alibi legitur vox ista, 
nisi forsan in quodam ms. cui titulus ; Ὅδοιπο- 

fat ἀπὸ Ἐδλμ τοῦ παραδείσου εἰς τὴν Ῥωμαίαν, 
fis verbis : Απὸ Αντιοχείας sig Κωναταντινούπο- 
ἂιν μοναὶ λβ’. Απὸ Κονσταντινουπόλεως ἕως Ῥώμης 
μοναὶ πς’. Απὸ Ρώμης εἰς Γαλλίαν μοναὶ x. Ἡ 
μονη ἔχει μίλια ξ’. Apud Strabonem lib. vi, p. 217, 
ubi dicitur Gaudum a. Melite distare c καὶ η’ µί- 
λια. Xylander in Latina versione ponit 88 stadiis; 
interpretationem approbante. doctiss. Casaübono : 
male, ut liquet testimonio Juliani Architecti non- 
dum editi, qui dc ipso Strabone hoc scribit : Κατὰ 


ἔλιον ἔχει σταδίους mv, Y' sive 8 195 fjtot ὀργνιὰς 
o. Apud Malalam nostrum yp. 500, ni per pt- 
λιον stadium designari quis facile crediderit : sed 
p. 257, 1. 10 et 24, στάδ.ον et. μµίλιον aperte dis- 
tinguuntur. Scriptorum quamplurimorum testimo- 
nia, de eo quod μίλιον milliare seu multorum sta- 
diorum mensuram significat, vide apud Dufresnii 
Gloss. Greeco-barb. et clariss. Bernardi nostri opus 
ereruditum de Mens. et Pond. : Μήλιον habet stadia 
ᾧ pedes 4500, pss digitos 16, ai. incertus qui- 
dam Graeus in cod. ins. Oxon. 
(j) ἸΑντώνιος. Sic C., ubi male Dufresnius ex 
Scaligeri auctoritate substituit. Αὔγουστος, Vide 
Pref. ὃ 05. 
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kv τῇ πόλει καὶ τὰ πλήθη αὐτοῦ Evap.f0n** αὐτῷ. Καὶ A liberis suis pollicitationibus adductis, confectis 


àeuxby ὁ αὐτὸς Αντώνιος λαδὼν αὐτὴν γυναῖχα 
ἐτυράννησεν ἅμα αὐτῇ Ῥωμαίους. Καὶ xavagpovfjsas 
xai ἁποταξάμενος τῇ αὑτοῦ γυναικχὶ, τῇ ἁδελφῇ τοῦ 
Αὐγούστου ᾿Οχταθιανοῦ, xal συναγαγὼν ἄλλο πλῆθος 
πολὺ, προτρεφάμενος δὲ xal Πέρσας xai πολλά 


αὐτοῖς συνταξάµενος, ποιῄσας πλοῖα δρομώνων' πολλών (25), 


plurimis navibus, classem sibi adornat. Alexan- 
dria vero, una cum Cleopatra, solvens, in Roma- 
nas ditiones impetum fecit: urbisque ipsius po- 
tiundzs spe fretus, per Epirum regionem cursum- 
suum ducere instituit. 


χατχτπλεύσας ἀπὸ 'Alefavüpefa; ὥρ- 


unos χατὰ Ῥωμαίων μετὰ τῆς Κλεοπάτρας, παραλαθεῖν τὴν αὐτὴν Ῥώμην βῥονλόμενος, διὰ τῆς 
λεγομένης Ἠπείρου χώρας, θέλων ἀνελθεῖν àv. ᾿Βώμῃ. 


Καὶ Υνωσθείσης τῆς τοιαύτης τυραννίδος Αντωνίου 
xai [283) τῆς Κλεοπάτρας ἐν τῇ Ρώμῃ, εὐθέως ὁ 
αὐτὺς Οχταθιανὸς ὡπλίσατο 9" χατ αὐτῶν xal διὰ. 
την εὐτέλειαν τῆς αὑτοῦ ἁδελφῆς, ὅτι περιεφρόνησεν 
αὐτὴν ὁ αὑτὸς ᾽Αντώνιος. Καὶ ἔλαθεν ὁ αὐτὸς Abvov- 
στος ατραττηγὸν δυνατὸν, ix τῆς συγχλήτου ἔπιλε- 
ξάμανος., Μάρκον ᾽Αγρίππαν ὀνόματι, xai ἕνευξεν 
αὐτῷ τὴν ἑαυτοῦ ἁδελφῆν ᾿Ὀκταδίαν. Καὶ ὥρμησεν 


Augustus autem- coguito Antonii et Cleopatrae 
consilio, et urbis conservanda, sororisque, ab 
Antonio spretae, vindicand.e causa, el. ipse arma 


. sumit. Delecto itaque sibi duce ex senatoribus 


M. Agrippa, viro strenuo, sororeque Octavia et 
jn uxerem data, Roma relicta, cuin exercitu con- 
wa Antonium movit. Cumque Leueatem, Epiit 
promontorium, 990 appulisset , cum Antonio c& 


ἀπὸ τῆς Ρώμης ἅμα τῷ αὐτῷ Αγρίππα στρατηγῷ B Cleopatra navali prelio congressus cest: sicuti 


παὰ ατρατιωτιχῶν Δυνάμεων αὐτοῦ (24). Καὶ φ0ά- 
exe τὴν Ἔπειρον χώραν εἰς τόπον λεγόμενον Λευ- 
χάτην συνέχρουσε τῷ ᾽Αντωνίῳ κχαὶ τῇ Κλεοπάτρα 
πόλεμον ναυμαχίας µέγαν, καθὼς Βεργίλλιος ὁ 
οοφὸς ἐν τῇ αὑτοῦ ἀσπιδοποιίᾳ συνεγράψατο εἰς τὸν 
ὕγδοον αὐτοῦ λόγον. Τὸ δὲ πλῆθος τῶν ἀμφοτέρων 
ετρατευµάτων ἑσχέπασε τὴν γῆν καὶ τὴν θάλασσαν. 
Καὶ ἑσφάγη τοῦ ᾽Ανιτωνίου xal τῆς Κλεοπάτρας 
πιῆθος ἐν τῇ ναυµαχίᾳ, ὥστε τὰ ὕδατα τῆς θαλάσ- 
ες αἵμασι µμµιγέντα "^ (20) χυµάτων xal μόνον 
φαίνεσθαι. Καὶ νικήσας ὁ Αὔγουστος Ὀχταθιανὸς 
ἱφόνευσε τὸν ᾽Αντώνιον (26), τὴν δὲ Κλεοπάτραν 
τεραλαδὼν χαὶ δήσας ἑθριάμδευσε, χαλεύσας [284] 
Ἐτὴν φυλαχθῆναι εἰς τὸ ἀνενεγχεῖν ἐν τῇ Ῥώμῃ 
εἰχμάλωτον χαὶ πομπεῦσαι. τις Κλεοπάτρα ἁπ- 
εχρῄσατο ἑαυτῇ, ἀπὸ ἁἀσπίδος κρουσθεῖσα 3) ἑτελεύτα᾽ 
ἰδάσταζε γὰρ ἀσπίδας καὶ ἄλλα ἑρπετὰ εἰς τὰ mola 
à «bv πόλεµον * ὡς φυλάττεται οὖν ὑπὸ στρατιω- 
τῶν, χρύφα δηχθεῖσα ὑπὸ ἀσπίδος τελευτᾷ διὰ τὸ μὴ 
ζώσαν αὐτὴν ἀνενεχθῆναι Ev τῇ Ῥώμῃ. Μετὰ δὲ τὴν 
πλευτὴν αὐτῆς ἀπηνέχθη τὸ λείψανον αὐτῆς ἐν τῇ 
Ῥώμῃ σµυρνιασθέντα (37) πρὸς θεραπείαν τῆς 


Virgilius sapiens, in clypei: descriptione, ( /Enei: 
dos ) libre oetavo tradidit. Ea vero erat utriusque 
exercitus militum multitudo, ut terra mareque 
eisdem operirentur. Ex Autonii autem et Cleopa- 
tr: partibus tanta. fuil strages, uL caesorum san- 
guine ipsum mare cruentatuni penitus videretur. 
Augustus vero victoria potitus, Anloniuin. interfe- 
cit: Cleopatram aulem captivam habeus, et in 
vincula conjiciens, in triumphum suum, Roma 
celebrandum, asservari jussit. Ceterum illa, duin 
militum esset sub custodia, cavens sibi ne viva 
Μοδ  deportaretur, aspidi (horum euim, alio- 
rumque id genus serpentum copiam, in bellum 
profectura sibi comparaverat ) occulte sese mor- 
dendam priebens, spontaneam sibi conscivil mor- 
tem. Altamen corpus ejus mortuum, unguentis 
condituui, lesa Octavize placanda:e causa, Romain 
delatum est : uti Theophilus sapiens chronogra- 
phus litteris mandavit. Verum Alexandrinarum 
rerum scriptores Cleopatram in Egypto relietau: 
fuisse, nonnulla item alia, a Romanis historicis 
absona, tradiderunt. 


éügrc τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου 'OxzaÉiavoD, χαθὰ θΘεόγιλος 6 σοφὸς χρονογράφος cuveypájaxo. Οἱ δὲ 
ΥΛΗΙΑ LECTIONES. 


 ἐχαμήθη Ch., ἠγαμέθην Ox. 
"anl μή Ἠγαμήθη 


*! δροµόνων Ox. 


5 ὁπλίσατο Ox. — " µιγέντα Ch., μηγέντα Ox, 


χρουσθεῖσα. « Locus mutilus : γὰρ aut quid tale supplendum videtur. » Ch. 


ED. CIILMEADI NOTAE. 


Καὶ Πτολεμαίου σύγπιµος δέσποινα KAsoxácpa, 
0ὖσα cog), καὶ εὔγ.λωττος, παγευμορφοτάτη, etc. 


(33) Ποιήσας πλοῖα δροµόνων πολλῶν. Dromoni. 
bus, seu Liburnis Antonio classem adornat auctor 
noster : Florus tamen navium ejus magnitudinem 
praedicat, Jib. 1v, his verbis: Nobis quadringenta 
emplius naves; ducente non minus hostium: sed 
msmerum magniiwdo pensabat. (Quippe a senis in 
wo*eRos remorum ordinibus, ad hoc turribus, atque 
tabulatis. allecata, castellorum et urbium specie, non 
sine gemitu maris, et labore ventorum ferebantur. 

(24) Ka! ατρατιωτικῶν δυνάμεων αὐτοῦ. Scr. 
τρατιωτικαῖς ὀννάμεσιν. 

(33) Ὥστε τὰ Ὁδατα τῆς θαλάσσης αἵμασι μη revea. 

:μιχέντα. Hiec vero ex. nee clypei, Vulcani 
eris, descriptione, /En. lib. vii, desumysit : 


In medio classes eratas, Actia bella, 
Cernere erat, totumque instructo Marte videres. 
Fervere Leucaten, auroque e[fulgere (luctus, eic. 


Et paulo post : 


Stupea flamma manu, telisque volatile (errum 
Spargitur : arva nova Neptunia cede rubescunt. 


(90) Ἐφόνευσε τὸν ᾽Αντώνιον. Imo. Antonius ab 
Augusto navsji przlio devictus, in Egyptum fuga 
evasit ; ubi se ipsum interfecit. 

e) Ἐν τῇ Popr σμυρνιασθέντα. Scr. ouvp- 
vtacg0£v. Auctoris nostri σµυρνιάσω, Jo. Tzetzes 
per ταριχεύω reddit chil. 9, Hist. 253. 


'0 Kaicap δ' Ὀκταούϊυς ἐκείνην ταριγεύσαςς ᾿ 
Τῇ ἀδε.1ρ τῇ ἑαντοῦ κατήγαγχεν εἰς "Pot 
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ixü:usvor** τὰ πάτρια ᾿Αλεξανδρείας τῆς μεγάλης τὴν Κλεοπάτραν tv Αἰγύπτῳ εἶναι λειφθεῖσαν ** 
χαὶ ἄλλα δὲ τινα ph συμφωνοῦντα (38) τοῖς Ῥωμαίων συγγραφεῦσι. 

Post partàm hane victoriam, Augustus Octavia- A — Mst& δὲ τὴν τοιαύτην νίχην ὁ αὐτὸς Αὔγουστος 
nus, una cum duce 29] Agrippa, suo geuero, Ὀχταβιανὸς ἅμα [285] 'Ayvpirza. τῷ στρατηγῷ xal 
Epiro solvens, /Kgyptum perrexit: quam cum in Ὑγαμθρῷ αὐτοῦ (29) ἀπὸ τῆς κώµης Ἠπείρου (50) . 
potestatem suam redegisset, victoriam triumpho ἑἐξορμήσας xal ἦλθεν ὑποτάξας τὴν Αἰγύπτιον χώ- 
celebravit. pav xai θριαμθεύσας τὴν ἑαυτοῦ νίχην. ' 

Inde vero eum exercitu movens, aliis itidem Καὶ κατιὼν μετὰ τοῦ πλήθους αὐτοῦ ὑπέταξε τὰς 
regionibus subactis, principatus earum abrogavit, ἄλλας χώρας, χαταλύων τὰς τοπαρχίας ' αὐτῶν, 
nnum autem agens decimum octavum, triumvir Ην δὲ ἐνιαυτῶν τη’, ὅτε τριοµθυράτωρ ἐγένετο, 
designatus est; bellum vero  Agyptiacum per Ἐκράτησε δὲ ὁ τῆς Αἰγύπτου πόλεμος ἔτη πελ- 
multos duravit annos. λά (51) (Kk). 

Augustus Octavianus inde Europam totam 'O δὲ Αὔγουστος Ὀκταθιανὸς παρελθὼν τὴν Eb» 
pretlervectus, Byzantium venit: atque inde in µρώπην πᾶσαν ἑπέρασεν ἀπὸ τοῦ Βυζαντίου ἐπὶ τὴν 
Asiam trajiciens, Clialeedonem appulit: ubi Die- Χαλκηδόνα πόλιν τῆς ἸΑσίας. Καὶ ἐποίησεν εὐθέως 
naro, quem Cresar avunculus DBithyniz prafece- ἄρχοντα ὃν ἠδουλήθη ἐν *& Βιθυνίᾳ bx τῶν ἰδίων 
rat, submoto; ipse statim, e ducibus suis. Lau- . αὐτοῦ ἀνθρώπων (52) ὀνόματι Λαῦσον, διαδεξάµενος 
sum quemdam successorem constituit. Bithynia τὸν ἰθύνοντα τὴν αὐτὴν χώραν Διήναρον τὸν προθλη- 
enim jampridem Roman: erat ditionis; ex quo θέντα ὑπὸ τοῦ Καΐσαρος τοῦ θείου αὐτοῦ. ἣν γὰρ 
Nicomedes rex, ex Macedonum stirpe oriundus, fón.f, Βιθυνία ἔχουσα ἄρχοντα ΄ ἐπειδῆ πρὸ αὑτοῦ ὁ 
ipsam moriturus Romanis legavit : quo demortuo, Πομπήιος Μάγνος ἣν λαθὼν τὴν αὐτὴν Βιθυνν, 
Ponipeio Magno cessit ea provincia. τελευτήσαντος Νιχομήδους τοπαρχοῦντος αὐτὴν, τοῦ 

ὄντος ix τοῦ γένους τῶν Μακεδόνων, ὅστις τελευτῶν 
εἴασεν αὐτὴν Ῥωμαίοις. 

Porro Augustus Octavianus, Galatiam quoque, Th» δὲ Γαλατίαν ὑπέταξεν ὁ αὐτὸς Αὔγουστος ὃ 
devicto Dejotaro ejus regulo , in potestatem suam καὶ [286] Ὀχταθιανὸς, νιχήσας Δπηιόταρον, τετράρ- 
redegit: vicumque Arsinem dictum moenibus — ynv αὐτῆς (50): χαὶ τειχίσας χώµην τὴν Xevopévoe 
cingens, urbem fecit, quam quod duobus mari- — 'Apscivrv ἐποίησε πόλιν, Ίντινα ἐχάλεσεν "Αγκν- 
bus, Pontico atque Ásiano, interjaceret, Ancyram gay (04) διὰ τὸ µέσην αὐτὴν εἶναι δύο θαλαασῶν, 


. VARLE LECTIONES. 
5 ἐχθέμενοι. εἰσθέμενοι Ox. — ** AetgOcloav Ch., }ηφθεῖσαν Ox. 3 Dele xai. ** τοπαρχίας Ch., 


τοπαρχῖδας Ox. 
ED. CHILMEADI NOTE. 


(28) Μὴ συμφωνοῦντα etc. Quosnam tandem C — (52) 'Ex τῶν ἰδίων αὐτοῦ ἀνθρώπων. "AvOpte- 
scriptores Romanos, ab Alexandrinis de Cleopatra: — 7o:, pro. militibus, apud nostrum frequenter usur- 
cadavere hac in re discrepantes, hic auctor noster — patar. Tta lib. xvi: Καὶ ὥρμησεν εἰς τὸ πέραν, κατὰ 
intelligat, non video. Statuam quidem ejus, as-— ΕΒιταλιανοῦ, xal τῶν ἀνθρώπων αὐτοῦ. 
pide brachio inhzrente, lecto traductam fuisse ab (35) Τετράρχην αὐτῆς. Τετράρχην hic, pro Baa 
Augusto triumphante, asserit Zonaras : ἱστοριῶν »éa , ponit ; llesyehius : Τετράρχαι , οἱ βασιλεῖς s 
etiam συν αγωγΏς auctor, in Augusto; Οὗ Ἶν εὖπρε- scribendum τετράρχαι. Τετράρχαι tamen proprie 
πεστάτη d πομπὴ ἐν ᾗ χαὶ ἡ Κλεοπάτρα bmi χλίνης — sunt regni τετράδας, Seu parlem quartam admi- 
ἐν τῷ τοῦ θανάτου µιμήματι, παρεκοµίσθη, ὡς — nistrantes. 
σπομπεῖον. lpsam tamen eodem cum Antonio (61) "Hvxtva. ἑἐχάλεσεν "Aqxopav, Stephanus, ex 
sepulcro conditain fuisse, testem habemus Sueto-— Apollonio in Caricis, Ancyram a Mithridate et 
nium in Octavio, cap. 17: Ambobus communem — Ariobarzane exstructam fuisse tradit. Aiii a Mida 
sepulture honorem. tribuit, ac tumulum αὐ ipsis — conditam volunt : verum boc, de altera illa Phry- 
ánchoatum per [ici jussit. gi:& Ancyra forte intelligendum. Jo. Tzetzes chH. 4, 

(29. Καὶ γαμθρῷ αὑτοῦ. Supra Agrippam Ocla- — cum nostro, Augustum Ancyre Galatz — statuit 
viani γαμθρὸν £-' ἁδελφῆῃ. suroris maritum, vocavit: — couditorem : . 
sororem enim ejus Octaviam, uxorem habuit. Quia — Tx "Ayxvpar δ' ἣν ἔφημεν, της Γα.]ατίας εὕ- 
tamen Augusti γαμθρὺς hoc luco vocatur simplici- por 
ter Agrippa, qu: vox. generum ut plurimum sonat, Ἀείσαιτὸν' Ὁκταούϊον Kalcapa τὸν Ῥωμαιον, 
ideo γαμβρῷ αὑτοῦ, genero suo reddimus. Agrippa p Ἀτείναγτα Δηϊέταυρον τετράρχην PaAatíac. — 
enim, relicta tandem uxore Octavia, Augustisorore, Ο0ὐδ ἐξ ἀἁγχύρας σιδηρᾶς ἅρμα τοῦ Mibov σχού- 


Juliain, ejus filiam in uxorem habuit, Augusto ipso σης 
eum in hoc cogente. Κληθηναι ταύτην "Ayxvpayr * à JAA" ὅτι µέση κεῖ- 
(50) ᾽Αποτῆς χώµης Ἠπείρου. Forte legend. χώρας. 2 L .  .[ra 

(M) Ἐνράτησε δὲ ὁ τῆς Αἰγύπτου πόλεμος ἔτη Ασιανῆς xal Πογτικῆς τῶν θα-Ίασσῶν τῶν δύο. 
πολλά. [no uno praelio Actiaeo, et ceptum οἱ Ancyra tamen  hzec, alterutro mari, longo satis 


finitum est hoe. bellum : deinceps euim Zgyptus — distat iutervallo. 
tributaria facta est. 


ΠΟΡΗ NOT.E. 


(k) Έτη 2224. Peccat Malala in excessu, in de-— tio /Enobarbo et C. Sossio coss. Ànno seq. coss, 
feetu Chilmeadus ; qui uno prelio Actiaco et cie- — Augusto. et Messalo, iv. Nonas. Sept. ad. Actium 
ptum et finitum (uisse bellum inter Augustum gt Au-. pugnatum est, et anno proximo Im /Egvpto ab illis 
tonium slirmat. Flagare ccepit hoc bellum Domi- — duo praelia commissa fuere. 


35 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. IX. 


346 


«nc τε Ποντιχῆς xai τῆς ᾿Ασιανῆς θαλάσσης. u- A nominavit : puellaque virgine, nomine Gregoria: 


evisac δὲ χόρην mapüévov ὀνόματι Γρηγορίαν εἰς 
ἐποχαθαρισμὸν, ποιῄσας αὐτὴν ἐπαρχίαν, ἑάσας ἐχεῖ 
Γάλλους στρατιώτας διὰ τὸ φυλάττειν τὴν χώραν xat 
tbv πόλιν, Χαλέσας εἰς ὄνομα αὐτῶν χαὶ τὴν Enap- 
χίαν χαὶ τὸν ποταμὸν Γάλλον (35). Ὁμοίως δὲ xal 
εν Λνδίαν xai Παμφυλίαν τὰς ἐπαρχίας ἀπὸ τοῦ 
εὐτοῦ ἁτισοτάρου " ἐἑπαρχουμένας παρέλαθε xal 
ἐποίησεν ὑπὸ Ῥωμαίους. πέμψας Ἱουρίωνα ὀνόματι 
στρατηγὸν αὖ -οὔ μετὰ βοηθείας πολλῆς. Φρυγίαν δὲ 
Παχατιανὶν (36) ὑπὸ [287] τὴν τετραρχίαν τοῦ αὖ- 
wj οὖσαν ὑπὸ Ῥωμαίους ἑἐποίησε, πέµφας μετὰ 
ῥοηθείας Πακατιανὸν ατρατηγὸν αὐτοῦ. Καὶ τὴν 
Λυχαονίαν δὲ παρέἐλαθς τοκαρχουµένην ὑπὸ Auxáo- 
να, υἱοῦ τοῦ Κάπνος") (37), ὅστις προσέπεσε τῷαὐτῷ 


in loci lnstrationem iimmolata, et regione in pro- 
vinci: formam redacta, milites ibi Gallos, regio- 
nis urbisque in przesidium, collocat : et à nomine 
299 illorun, provinciam ipsam (Galatiam ), 
fluviumque Gallum appellavit. Lvdiam item, Pam- 
phyliamque, Dejotaro subjectas, Curione duce, 
cum exercitu magno in eas misso, in Romanorum 
redegit potestatem. Quin et Phrygiam Pacatia- 
nam, eidem subditam, Pacatiani ducis illuc cum 
exercitu missi ope, Romano adjecit imperio. 
Lycaoniam ctiam, regemque ejus Lycaonem, 
Capnis filium, in deditione accepit: quem cum 
virum sirenuum esse percepisset Augustus, eum 
sibi comitem adjunxit. Svria vero et Cilicia jam 


λγούστῳ. Καὶ προτρεφάµενος αὐτὸν ὁ Αὔγονστος, B olim, Julii C:esaris sub imperio, Romanz fuerant 


ὡς Τενναῖον , ἔλαθδεν αὑτὸν ἐπὶ τὴν Αἴγυπτον. Συρία 
B καὶ Κιλικία πρώην ἐπὶ τοῦ Καΐσαρος Ἰουλίου 
ἐγένετο ὑπὸ Ῥωμαίους. 

Καταλαθὼν δὲ ὁ ΑΛὔγουστος τὴν Zopíav εἰσῆλθεν 
iv ᾽Αντιοχείᾳ «fj µεγάλῃ, θριαμθεῦσαι τὸν χατὰ 
Αντωνίου νίχην xai Κλεοπάτρας μετὰ τοῦ ἱδίου αὖ- 
φῦ Yap6pou ᾽Αγρίππα. "ὐστις Αγρίππας τερφθεὶς 
ες τοποθεσίας τΏς πόλεως ᾿Αντιοχείας , χτίζει ἐχεῖ 
ἑημόσιον λουτρὸν ἔξω τῆς πόλεως παρὰ τὸ ὄρος, εὑ- 
pu) ἐχεῖ πηγην, ὅπερ ἐχάλεσεν εἰς ὄνομα ἴδιον τὸ 
Ἀγριαππιαν ὀν, τὸ νυνὶ λεγόμενον ᾽Αιιπε.ἰιγὀν λου- 
wis, Κτίζει δὲ χα) δίαιταν οἰχημάτων (88) [288] χαὶ 
ανιάριν ** (39), χαλέσας τὴν γειτνίαν ᾿Αγριππιτῶν. 
Ἡροσίθηχε δὲ Χτίσας àv τῷ θεάτρῳ Αντιοχείας ἅλ- 
ληνζώνην *! ἑπάνω τῆς πρώτης διὰ τὸν πολὺν δἦμον 
V'Aypix xac. . 


Ἐχεῖθεν δὲ ἐξελθὼν ὁ Αὔγουστος χατέλαδε τὴν Ὁ 


Λεοδ.χέων πόλιν τῆς Συρίας χαὶ ἔχτισεν &v αὐτῇ τῇ 
εἶλει θέατρον μέγα πἀνυ, στήσας ἑαυτῷ Excel στήλην 
μαρμαρίντν. "Extics δὲ iv αὑτῇ τῇ πόλει καὶ τὸ 
μέγα τετράπυλον, ὄντα µιχρόν (49) * καὶ χοσµῄσας 
αὐτὸ χίοτι xat µαρμάροις ἀνοιχοδομήσας καὶ µου- 
σώσας ἑθριάμδευσεν £v αὐτῷ τὴν ἑαυτοῦ νίχην, στἠ- 
€x; ly. τῷ αὐτῷ τετραπύλῳ στίέλην χαλχΏν μετὰ 
τε1σάρων ἵππων. 

Καὶ τὴν Φοινίχην δὲ ὑπέταξε' χαὶ npa; στρα- 


ditionis. 


Svriam vero profectus Augustus, Antiochiam 
adit, de victoria sua adversus Antonium et Cleo- 
patram , cum genero suo Agrippa, ibidem trium- 
phaturus. Agrippa vero urbis Auntiocliix situ ca- 
ptus, extra urbem, ad montem, fonte ibi reperto, 
ba'ueum publicum exstruxit: quod, à nomine 
suo, Agrippianum ipse nuncupavit : hodie vero, 
Ampelinum balneum vocatur. Condidit eiiam zdi- 
ficiorum seriem et balneum, vicum Agrippinum 
vocans, Sed et ob populi Antiocheni frequentiam, 
theatri priori circo secundum superaddidit. 


Inde vero discedens Augustus, Laodiccam, 
Syri€ urhem, contendit: 899 ubi theatro ma- 
guiico exstructo, statuam marmoream sibi crc- 
xit. Tetrapylum etiam in eadem urbe, parvulum 
quod erat, ubi amplum effecisset, columnisque 
marmoreis, et musivo adornasset, posita in eo- 
dem znea statua, cum quatuor equis , ibidem 
quoque de victoria sua triumphum egit. 


Et subegit Phoeniciam, et inde Lucullo, et Pontio 


YARUE LECTIONES. 


9 Απιοτάρου 
8 ζώνην Ch., ζωὴν Ox. Conf. p. 99 C. 


Ch., Διηνιοτάρου Ox." Haud dubie scribendum Κάπυος. ** βανιάριν. Imo βαλν'άριν. 


* 


ED. CHILMEADI NOT.£. 


(33) Καὶ τὰν ποταμὸν, Γάλλον. Galatia provincia, D 
Caiusque (luvius, sive a Gallo quodam, sive a 
Gillis Ceiticis , qui relicta patria sedes ibi xerunt, 
ui vult Stephanus de Urb., sic dicta fuerint, longe 
νο Augusti tempora sic appellata fuisse mani- 
lstum est. 

(36) δρυγίαν δὲ Παχατιανήν. Phrygia Major in 
Saluarem et Pacatianam distributa est. Constan- 
ia. Porphyr. de Themat Anatol. Φρυγίαν Καπατ;α- 
ve. vocat, litterarum 1ranspositiene : Τὰ δὲ ἀπὸ 
ww) Kopo:voo xai μέχρι τοῦ ᾽Αμωρίου, χαλεῖται Posu- 
via Καπατιαντς. Ceterum hauc Pürygiz distri- 

ionem Augusto longe posterioreur esse uon est 
éobitandum. 
QT) Σου τοῦ Κάπνος, forte legend. Κάπνους. 

Veram unde hzc? 


(33) Καὶ ῥίαιταν οἰχημάτων. Ista reddo, edificio- 
rum seriem, sive vicum, infra enim γειτνίαν vocat. 
Δίαιται vero pro. οἰγήματα frequentius usurpatum 
oreurrit : Menanlri protector. Eclog. Legation.: TTj 
ἑξῆς ἐν ἑτέραᾳ ἐγένοντο διαίτῃ, ἕνθα ξύλινοι xtove, 
ᾖσάν τινες. ἐνδεδυμένοι χουσῷ. Et paulo post : Κατὰ 
δὲ τὸ ἐμπρόσθ,ον τῖς ὃ.αἶττς Ent πολὺ, παρξετέεταντο 
&pa62t, ἐν αἷς πολύ τι χρῖμα ἀργύρου bv, elc. 

(99) Βανιάριν. Βανιάρ.ν, pro βανιάριον, liic. scribi, 
nullus dubito. Sed quid. tandem. erit. pavtiptos { 
Suspicor legendum BaAviaptov, Dalnearium, quod 
tamen vix. alibi iuter Griecos. occurrit. Nullorum 
autem quam. balncorum publicorum *dilicatorum 
apud. nostrum, mentio frequentior. 

(40) "Uvta. μικρόν. Scr. bv. 
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cibus, adversus Tigranem, Plhonicim regem, CUm A τηχοὺς μετὰ βοηθεῖας Λούχουλλον xaV Πόντιον, ol- 


exercitu missis, ipsum profligavit, regionemque 
ejus provinciam fecit. Arabiam etiam, quz Arabi, 
barbarorum Saracenorum regi paruit, sibi, id est, 
Romano imperio subjugavit. Vicum etiam quem- 
dam muro cingens, Bostram vocavit, in nomen Bo- 
siri ducis, in Arabes a se missi. Siniliter etiam et 
reliquis fecit principatibus , Cappadocia Archelai et 
Judza Herodis regno exceptis : amplis enim il- 
lum uterque muneribus donaverat. 


Herodes autem, Juda: rex, illius etiam in ho- 
norem, viam publicam extra Antiochiam urbem 
' transitu difficilem, albis lapidibus stravit. Uterque 
vero principem regni sui urbem, Caesaris nomine, 
Augusti in honorem, nominavit. Herodes rex Stra- 
tonis Turrim, antea dictam, Cxsaream 994 Pal:e- 
5.118: Archelaus vero rex, Mazaca que fuit, Casa- 
ream Cappadoci: vocavit. Augusti enim, qui utri- 
que principatum suum durante eorum vita, con- 
cessera,, Caesar avunculus fuit. 
µένην Mágaxav (44). [290] "Hv γὰρ 6 Καΐσαρ θεῖος 
ἔχειν τῆς τετραρχίας τὴ» βασιλείαν ἐπὶ τῶν τῆς 

A Palastina in Egyptum progressus, eam su'- 
juzavit : cumque in Romanam servitutem redegis- 
sel, Alexandriam ingressus, de victoria sua trium- 
phavit. Civitati autem buic primus praefectum ex 
suis dedit, nomine Cornelium Gallum : quem et 
Augustalis dignitate, nominis: sui insigni, cohone- 
stavit. 


Augustus deinde Egypto solvens, Romam rever- 


τινες ἑνίχησαν Τιγράνην ** τοπαρχοῦντα αὐτῆς (41) 
καὶ ἐποίησεν αὐτὴν ἑπαρχίαν. Καὶ τὴν λεγομένην 
δὲ ᾿Αραδίαν ὑφ) ἑαυτὸν, τοι ὑπὸ Ῥωμαίους, ἐποί- 
ησε χρατουμένην ὑπὸ "Apa6a, βασιλέως βαρθάρων 
Σαραχηνῶν, xaX ἑτείχισε χώµην fjv ἐχάλεσε Ὡόστραν 
εἰς ὄνομα Ὡόστρου τοῦ πεμφθέντος ὑπ αὐτοῦ στρα- 
ςηγοῦ, xal τὰς λοιπὰς δὲ τοπαρχίας δίχα τῆς Κακ- 
παδοχἰας 52 τῆς τοπαρχουµένης ** ὑπὸ ᾿Αρχελάου xal 
της [989] τετραρχίἰας Ἡρώδου τοῦ τετραρχοῦντος 
τῖς Ἰουδαίας χώρας. ἐπειδῃ προσήνεγχαν abc 
ἀμφότεροι δῶρα μεγάλα. 

Ὁ δὲ Ἡρώδης βασιλεὺς τῆς Ἰουδαίας πρὸς τιμὴν 
αὐτοῦ ἐποίησε xai τὴν ὁδοστρωσίαν την ἔξω τῆς 
πόλεως Αντιοχείας τῆς μεγάλης, ἦν γὰρ δύσδαυος, 


D στρώσας αὐτὴν λευχαῖς πλάχαις (43-15). Ἐκδάλεσεν 


δὶ ἀμφότεροι τοπάρχαι τὰς μητροπόλεις αὑτῶν plc 
τιμὴν αὑτοῦ εἰς ὄνομα τοῦ Καΐσαρος: ὁ μὲν.» 'Hob- 
δις βασιλεὺς xal τοπάρχης ἑκάλεσε Καισάρεν 
Παλαιστίνης 5, τὴν πρώτν λεγομένην Στράτωνιες 
πύργον, 6 δὲ Αρχέλαος βασιλεὺς xai τοπάρχης 
ἐχάλεσε Καισάρειαν Καππαδοχίας «hv πρώην λεγν» 


τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου (45) τοῦ παρεσχιχότος αὗτνον 
Gun αὑτῶν χρόνων. 


Καὶ ἐξορμήσας Ex τῆς Παλαιστίνης παρέλαδε wei 
τὴν Αἴγυπτον» xal ὑποτάξας αὐτὴν εἰσῆλθεν ἐν 
Αλεξανδρείᾳ τῇ µεγάλη, xal ἑχεῖ ἐθριάμδευσε τὴν 
ἰδίαν νίχην, ποιἠσας χαὶ τὴν Αἴγυπτον ὑπὸ Ῥω. 
µαίους. Καὶ ἔδωχεν ἄρχειν αὐτῶν τῶν Αἰγυ πτίων by 
ἸΑλεξανδρείᾳ τῇ µεγάλη bv πρώτοις ἄρχοντα x τῶν 
ἰδίων αὐτοῦ ἀνθρώπων ὀνόματι Κορνήλιον Γάλ- 
λον (46): ᾧτινι ἔδωχεν ἀξίαν αὐγουσταλίου τοῦ ἰδίου 
ὀνόματος σήµαντρον. 

Καὶ ix τῆς Αἰγύπτου περάσας ὁ αὐτὸς Αὔγουστος 


VYARIJE LECTIONES. 

?* Τιγράνην Ch., Τιγράνον Ox. 35 Καπποδοχίας Ox." τοπαρχίας τῆς — ὑπὸ Ἀρχελάου δίχα τῆς. 
νο se esie mendosus ; itaque suspicor legendum ; Καὶ τὰς λοιπὰς δὲ τοπαρχίας aca 
sive ὑπέταξε], δίχα τῆς Καππαδοχίας, τῆς τοπαρχουµένης ὑπὸ ᾽Αρχελάου, xal τῆς πετραρχίας Ηρώδου 
etc. » Ch. 55 μην Ox. δὲ Παλαιστίνης Ch., Παλαισείνην Ox. ex T ene . 


ED. CUILMEADI NOTAE. 


(41) Οἵτινες ἑνίχησαν Τιγράνον, τοπαρχοῦντα 
αὐτῆς. Lego, Τινράνην. Verum bella hzc a. lucul- 
lo adversus Mithridatem et Tigranem, Cs. Au- 
gusto vix adhuc nato, gesta. sunt, Tigranes vero, 
Armenie rex, a Ροιηροίο deinde devictus, se ei 
dedidit, ac diadema suum ad genua. Pompeii pro- 
cideus, in nianus ejes tradidit : Quod ei Pompeius 
reposuit (inquit Eutropius, lib. νι), honorificeque 
eum habitum, regni tamen parte mulctavit, et grandi 

ecunia : adempta est et Syria, Phonice, Sophene. 
onaras tamen hzc illi 4 Lucullo adempta fuisse 
& ribit, tom. ]I. 

(12-43) Στρώσας αὐτὴν λευχαῖς πλάχα:ς. Πλάκαις 
Linquam a πλάχη, pro πλαξίν. 

(44) Thv. πρώην λεγομένην Μάζσχαν. Jornandes 
eliam. de Regn. success. eam a Cappadocibus 
C:esaream dictam fuisse scribit : Cappadoces  quo- 
quesub Epaphra rege constituti, primum per legutos 
suos Romanorum amicitias petierunt : dehinc Ario- 
barzane rege succedente, et a. Mithridate expulso, 
ultro se Romano servitio trudiderunt , magnamque 
civitatem iuam Mazacam, in honorem Cesaris , 
Caesaream. appellaverunt. Eutropius tamen, et ex 
ευ etiam postea Jornan.les ipse, Suidasque, nomen 
loc Mazaca urbi a Tiberio imp. post temporis 


impositum fuisse prodiderunt, Eutrop. lib. vn de 
Tiberio hzc habet : Quosdam reges per blanditias 
evocalos nunquam | remisit ; in quibus Archelaum 
Cappadocem. Cujus etiam regnum in provincie fer- 
mam redegit, et maximam civitatem appellari nomi- 


p me swo jussit, que nunc C«esarea dicitur, cum. Me- 


zaca antea vocaretwr. Urbs hzc etiam  Eusebeia 
antea dicta fuerat, teste Strabone apud Stephanum: 
Καισάρεια, µητρόπολις τῆς Καππαδοχίας, fj πρὶν 
Ἐὐσέδεια, xoi Μάνα. ὧς Στραδών. Scribendum, 
Μάζακα, uti postea etiam liahet. Stephanus : Mé- 
ζαχα, πόλις Καππαδοχίας, fj vov Ka3:ioápsta. ' 

(45) "Hv γὰρ Καΐσαρ θεῖος τοῦ αὐτοῦ Δὑγού 
στου. Augusti avunculus major erat δ. Creesar. 
Sueton. : Postea C. Casaris, εἰ deinde Augusti εδ. 
qnomen assumpsit : alterum ,. testamento majeris 
aer«nculi, etc. Parentes enim. liabuit Octaviam e£ 
Atiam, M. Atio Balbo et Julia, sórore C. Cesaris, 
genitam, eodem Suetonio teste, 

(46) Ὀνόματι Κορνήλιον Γάλλον. Eutropius ἰα 
Augusto : Agyptus per. Oclacianum Augustum im- 
perio Rom. adjecta est, pra'positusque Cn. Cornelius 
Gallus. lunc primum /£gyptus Romanum judicea 
habuit. Λὐγουστάλιος autein. Egypti praefectus. pe- 
culiariter appellatur. 


ELS CHRONOGRAPHIA. — LIB. IX. 999 
ἀνηλθεν ἐπὶ τὴν Ῥώμην, ὑπτιωθεὶς καὶ ἀπονενοημέ- A sus est; summa fretus, ob orbem domitum, ct Δ- 
νος, ὡς ὑποτάξας τὸν χόσμον * χαὶ τυραννήσας τὴν — ducia et securitate. Senatum vero sibi habens iu 
οὐγχλητον ἑδασίλευσεν &o' ἑαυτοῦ ἓν ὑπερηφανίᾳ *! | omnibus obedientem, pro arbitratu suo omnia dis- 
ὧν, ἀνελὼν xat τὸν Bpoutoy τὸν φονεύσαντα τὸν — posuit; Brutum etiam, Czsaris avunculi percusso- 
Kalsapa τὸν αὑτοῦ θεῖον. "Οντινα Βροῦτον φυλάτ- — rem, qui Thessaliam armis sumptis occupaverat, 
ww: thv 6scoai(av μετὰ βοηθείας πέµφας ἀπεχε- — comprehensum , capite multavit, Calvisiano et 
qdiusev ἐπὶ εὓς ὑπατείας Καλθισιανοῦ καὶ Πολλίω- — Pollione coss., uti Lucanus, sapiens Romanorum 
vw (87), χαθὼς Λουχανὸς ὁ σοφὺς Ῥωμαίων ποιητὴς poeta, memori:x prodidit. 

Φνεγράψατο. | 

"Hy δὲ τοῖς χρόνοις τούτοις Σωσίθιός τις (I) 'Av- Hac tempestate Sosibius quidam, senator Antio- 
εοχεὺς συγκλητιχὸς [201] ἀνελθὼν μετὰ τοῦ Αὐὖ-  chensis, Romam cum Augusto veniens, diem suum 
Πύστου bv τῇ ᾿Ῥώμῃ' xai τελευτᾷ καταλιπὼν thv — obiit : testamento vero facultates omnes urbi suze 
αρσοδον αὗτου tjj ἰδίᾳ πόλει εἰς τὸ ἐπιτελεῖσθαι ἐν addixerat ; uti singulis lustris, mense Octabri, per 
seht χατὰ πενταετηρίδα τριάχοντα ἡμέρας τοῦ  djes totos xxx 995 Judi omnifarii, Thyinelici, 
Ὑκερδερεταίου μηνὸς (48) ἀγῶνας ἀχροαμάτων καὶ || Scenici, Atliletici et Equestres, populo exhiberen- 
ἡμελιχῶν, σχηνιχῶν, πάντων 99. xaX ἀθλητῶν καὶ p tur. 
ixzrxbv ἀγῶνα. 

Καὶ χατέφθασεν iv ᾿Αντιοχείᾳ ἐν τῇ δευτέρᾳ Agrippa vero, Augusti gener, Antiochiam secundo 
φερουσίχ αὑτοῦ ὁ Υαμθρὸς τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου  visens, circum veterem, a ruderibus ruinarum 
Ἀγρίατα:, καὶ ἐξεχόῖσς τοῦ παλαιοῦ ππικοῦ τὰ — prioribus terrze motibus factarum, repurgari cura- 
Ἰώματα ἅτερ εἴχεν ix τῶν πρώην φόδων (49/: καὶ — vit : ubi cum ludos hosce varios summa cum ad- 
ἰθεώρησε τὸν zoXótpozov θέαν ὁ αὐτός' καὶ θαυμά- — miratione spectasset, exinde discessit. Circum au- 
ex; i£5a0ev ἐχεῖθεν. "Ἔκτισς δὲ πρώην τὸ αὑτὸ  temhunc veterem olim condidit Quintus Marcianus, 
παλαιὸν ἵππικὸν xal τὸ παλαιὸν παλάτιον ix τῶν — dux Romanus, cum Antiochiam Syrie, vectigal 
Wu: Κ.ῖντος [δὲ] Μαρχιανὺς $55 Ῥωμαίων 5, Romanis pendendum Philippo Barypo, Macedoni, 
αχτελθὼν Ev ᾿Αντιοχείᾳ της Συρίας mph; Φίλιππον — ad Antiochiam regnauti indicendi causa advenis- 
ὧν Βαρύπουν τὸν Μακεδόνα τὸν βασιλεύοντα bv 'Av- — set. 
twytia τυπῶσαι φόρους διδόναι αὐτὸν Ῥωμαίοις. 

Ἑγένετο βασιλεὺς Ῥωμαίων πρῶτος xai uóvog Idem divinissimus Augustus, Romanorumimpera- 
zai ὀργιοφάντης ὁ αὐτὸς θειότατος Αὕγουστος * xax ev toret monarcha primus, sacrorumque antistes erat, 
bpru&tt;ev ἑαυτὸν οὕτως, Abyovcroc Καΐσαρ | Cognomenta autem ista sibi arrogavit, Augustus 
Ὀκταδιανὺς, τροπαιοῦχος |303] σεδαστὸς xpa- — Cesar Octavianus, victor augustus, inviclus, iimpera- 
fuc, ἱμπεράτωρ, ὅπερ ἐστὶν αὐτοκράτωρ. Καὶ (or, quod (Graecis) sonat. αὐτοχράτωρ. Im peravit 
ἠδασίλευσεν ὁ αὐτὸς Αὔγουστος τὰ πάντα ἔτη vc'.  sutem Augustus in universum annos Lvi. Erat vero 
Tj & θέᾳ ὑπῆρχε χονδοειδὶς (50), λεπτὸς, ἀπλόθριξ, — statura curta, gracilis, capillitio leuto ac porrecto, 


εόφθαλμος, εὕρινος. M pulchris oculis, naso eleganti. 

Ἐν && αὐτοῦ ** βασιλείᾳ ἔχτισε τὸ ἱερὸν τοῦ Διὸς Eo imperante Jovis fanum exstructum est, Ca- 
ἓν c Ῥώμῃ, ἀνανεώσας xai τὸ Καπετώλιον, mo:fj.  pitoliumque instauratum : utrumque zdificium 
δες τὰ ἀμφότερα φοθερὰ χτίσµατα. plane stupendum. ] 


Ty δὲ 40 ἔτει (51) xat μηνὶ τῷ δεχάτῳ τῆς βα- 2996 Anno autem regni xxxix, mense x, Agrip- 


VARIE LECTIONES. 


7 ὑπερηφανείᾳ Ox. 9* πάντων omisit Chron, Pasch. p. 192 B. Comparatis P. 105 B, C, legendum puto 
ερεγικῶν. ibidem est ἰππικῶν. 3ο Κοῖντος δὲ Μαρκιανὸς ῥῆξ ᾿Ῥωμαίων. « Loeus mendosus : δὲ mihi 
Φαεἶη0 παρέλχειν videtur. Quinam vero sint, quos hic memorat, Qnintns Marcianus et Philippus Bary- 
a μμ inquirendum permitto. Forte Ῥωμαίων redundat, et $53 cognomen est. Certe Ματ οτι) 
. babemus cos. in Fasiis Siculis, ad finem olympiadis cLxxvi. » Ch. —** αὐτοῦ. τῇ αὐτοῦ ed. Ve- 


ED. CHILMEADI NOT.£. 

(7) Ἐπὶ τῆς ὑπατείας Καλθισιανοῦ xai Dloi- D (49) "Ex τῶν πρώην φόδων. Φόβος, pro terrz- 
. limo. Consules hi nusquam apparent per totum — motu, calamitateve alia tali, frequenter apud rmo- 
Áeg. imperium, nec apud Eusebium, nec fastos — strum sumitur. 

Seulos. 50) Ὑπτρχε νλνδνειδῆς. De Augusti statura, 
(48) Τοῦ Ὑπερδερεταίου µηνός. Ad nostrum cor- — vide Suctou. wi Octavio, tit. 79. 

gendum est Chr. Alex., ubi pro Ὑπερθερεταίου, (543) Τῷ δὲ 10 ἔτι. ᾿Απογραφὴ hc facta est 

babemus. Vides autem nune,lector, unde — xti Augusti imp. anno, Augusto xut et M. ας» 

Gron. illius compilator, auctoris sui nomen licet — tio coss., teste Eusebio. Quos vero hic actor 
Wique supprimat, narrationem hanc de Sosibio, consules nominat, nusquam apparet. 

Mi ei plurima alia, desuuipsetit. 


ΠΟΡΗ NOTAE. 


(0 Σωσίδιός τις. C. omisso auctoris nomine, —fresnius perperam corrigit Σωαίθιος, id nomen au- 
qmcunque is foerit, Λέχει Σωσίθιόν τινα, etc. Ubi  ctoris fuissc existimans. 
Wit Raderus decsse auctoris citati nomen, Du- N 
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pa, n, et Donato coss., edicto jussit ut regiones A σιλείας αὐτοῦ ἑθέσπισεν ἐχφωνήσαας δόγµα ὥστε 


omnes iinperio Romano subditz, tam ex quas ipse 
subjugaverat, quam quas antea tenuerunt Bomani, 
censerentur. Factus est aulem iste census, per to- 
tum imperium Romanum, ab Eumene et Attalo, 
senatorii ordinis hominibus. Magnam enim apud 
omnes habuit reverentiam , ut qui ad iram pronis- 
simus erat. 

Exacto autem regni ejus anno xL!i, menseque vi, 
Martii xxv, hora diei n, die Dominico, beata Virgo, 
ac Deipara, Maria, ab archangelo Gabriele, in urbe 
Nazareth, lztum nuntium accepit ; Quinto et Lon- 
gino coss., Vitellio autem Syrie praefecto, ab Au- 
gusto Casare recens constituto. 


ἀπογραφῆναι πᾶσαν τὴν ὑπ αὑτὸν γενομένην γῆν 
xai ἣν πρώην εἶχον οἱ Ῥωμαῖοι ἐπὶ τῆς ὑπατείας 
᾽Αγρίππου τὸ δεύτερον χαὶ Δονάτου. Καὶ ἀπεγράφη 
πᾶσα ἡ ὑπὸ Ῥωμαίους yf, διὰ Εὐμενοῦς *! χαὶ Ατ. 
πάλου συγχλητικῶν Ῥωμαίων. Elye γὰρ πολὺν φό- 
6ον’ ὀργίλος γὰρ fiv πάννυ. 


Μετὰ δὲ τὸ διελθεῖν τὸ μα’ ἔτος xal μῆνα τὸν ἔχτον 
τῆς βασιλείας αὑτοῦ ἓν τῷ Δύστρῳ ur κε ὥραν 
ἑμερινὴν δευτέραν. ἡμέρᾳ Κυριαχῇ εὐηγγελίσατο 
ἐν Ναζαρὲτ τῇ πόλει ὁ ἀρχάγγελος Γαδριὴλ τὴν 
ἁγίαν Παρθένον xal θεοτόχον Μαρίαν ἓν ὑπατείᾳ 
Κουϊνίου ** xai Λογγίνου (52), ἡγεμονεύοντος δὲ τῆς 
Συρίας Οὐτιλλίου * τοῦ xal προαχθέντος νεωσ 
ὑπὸ τοῦ Αὐγούστου Καΐσαρος. 


VARLE LECTIONES. 


*' Εὐμενοῦς. De hoc accentu V. Eustathius ad Odyss. p. 585, δὲ. ** Κουινίου. Κουῖντου] 


λίον. Οὐιτελλίου corrigendum cum Ch. 


es Οὐαλ- 


ED. CHILMEADI NOT &. 
32) Ἐν ὑπατείᾳ Κουϊνίου xai Λογγίνου. Novos usque et inauditos consules nobis exhibet aucter. 





0953] ΛΟΓΟΣ T. 


XPONON BAZIAEIAZ ΑΥΓΟΥΣΤΟΥ ΚΑΙ ΕΝΑΝΘΡΩΠΗΣΕΑΩΣ ΘΕΟΥ. 


LIBER X. 


bE TEMPORIBUS AUGUSTI 'IMPERATORIS ET DEI INCARNATIONE. 


e . - . "T 
297 Anno autem xti, mense iv, Augusti impe- Q "Ev δὲ τῷ μβ’ ἔτει xa. μηνὶ τῷ 8 τῆς βασιλεία 


rantis, vii Kal... Januarias, Decembris xxv, hora 
diei vit, natus est. Dominus Deus noster, Jesus 
Christus, in civitate Judi», nomine Bethleem, 
Hierosolymis vicina (erat is annus srx — Antio- 
chenz xrLn ) : Cyrenio, viro consulari, Syria tunc 


teinporis praefecto, Octaviano ipsoet Silvano coss.,- 


Merode vero Judzz regnum tenente. 

ἀπὸ ὑπάτων, ὑπατεύοντης δὲ τοῦ αὐτοῦ Ὁνταθβιανοῦ 

οντος, τῆς Ἰουδαίας Ἡρώδου τοῦ βασιλέως. 
Numerantur ergo ab Adamo αἱ Phalecum us- 

quc, Eberi filium, anni mupxxxiui;aPlialeco vero ad 


τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου ἐγεννήθη ὁ Κύριος ἡμῶν τὰ 
0:5; Ἰησοῦς ὁ Χριστὸς τῇ πρὸ η’ Καλανδῶν "lawe 
αρίων ** μηνὶ Δεχεμδρίῳ χε’ ὥραν ἡμερινὴν ER 
μην, ἐν πόλει τῆς Ἰουδαίας ὀνόματι Bof, 
πλησίον οὖσαν * (52) τῆς Ἱερουσαλὴμ, ἔτους αατὰ 
Αντιόχειαν τὴν μεγάλην χρηµατίζοντος pp (98: 
ἡγεμονεύοντος τῆς [294] Συρίας Κυρηνίου ** «i 


καὶ Σιλουανοῦ (55), τοπαρχοῦντος δὲ, τοι βασιλεύ- 


Συνάγεται οὖν ἀπὸ ᾽Αδὰλμ ἕως τοῦ Φαλὲχ, υἱοῦ 
Ἔθερ, ἔτη βΦλΥ’ (m), καὶ ἀπὸ Φαλὲκ ἕως τοῦ P 


VARLE LECTIONES. 


ὃν Ἰανοναρίων Ch., 
Conf. Luce cap. η, 2 


Ἰαννουαρίῳ Ox. Sic et infra saepius. ** οὖσαν. V. ad p. δὲ A, ** Κυριίῳ. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


* (50) Πλησίον οὖσαν τῆς Ἱερουσαλήμ. Scr. obsm. 

(54) Ἔτους κατὰ ᾿Αντιόχειαν τὴν µεγ. χρηµατί- 
ζοντος µβ’. Annus Augusti xu iucidit in Ας An- 
tiochen:e annum. aLvit : ab anno enim primo 
J. Owsaris, qui! quinque. 2onnos reguavit, incipit 


D 


era hxc; uti etiam auctor noster supra. 
(55) 'Υπατεύοντος δὲ τοῦ αὐτοῦ Ὀχταθιανοῦ καν 

Σιλουανοῦ. Eusebius etiam hoc anno coss. ha 

Augustum xiu et M. Plautium : hunc. M. Plautiuif 


Silvanum vocant Fasti Capitolini. 


IIODII NOT.E. 


(m) βΦλΥ’. Corruptissime se habent οἱ hie οἱ in 
yoquentibus liac αγία numeri. Si recte se habent, 


quomodo a nostro auctore discreparunt Euscbii 
(supposititiji) calculi, quem dicit aunos ad Chri- 


CHRONOGRAPHIA. — L1D. X. 


4A 


βασιλείας Αὐγούστου Καΐσαρος ἔτη 8267, A 998 Augusti Caesaris regni annum xti, anni sunt 


εσθαι ἀπὸ ᾿Αδὰμ τοῦ πρωτοπλάστου ἕως 
k σάρχα γεννήσεως τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ 
xai τοῦ μβ’ ἔτους τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ 
ου Καΐσαρος ἔτη εο’. 

βεπὸν συνανεστρἀφη ἐπὶ τῆς γΏς τοῖς ἀνθρώ- 
[ύριος ἡμῶν καὶ θεὺς, ὡς ἐν ταῖς Γραγαῖς 
αι, ἔτη ΑΥ’, ὡς γίνεσθαι ἀπὸ ᾿Αδὰμ ἕως τῆς 
ου ἡμῶν Ἰτσοῦ Χριστοῦ χατὰ oápxa Υεν- 
xal σταυρώσεως ἔτη -εφλγ. Ὁ γὰρ Φαλὲκ 
wo προφττικὴην φωνὴν Μωσέως t5 Ἅμισυ 
τοῦ χρύνου τῆς µελλούσης τοῦ Χριστοῦ 
ας. Ὥσπερ γὰρ τὸν ἄνθρωπον τῇ ἔχτῃ ἡμέ - 
σεν, ὡς Μωσῖς ἐξέθετο, συντάξας ἐν τοῖς 
μασιν αὑτοῦ  ' καὶ τοῦτο, Kal Ecc ἡ µία 
Κυρίου ὡσεὶ x(Auu ἔτη, τῇ δὲ ἕκτῃ ἡμέρᾳ, 
εἶπιν ἡ l'oagh , [295] ἔπλασεν 6 θεὺς τὸν 
w, χαὶ ὑπέπεσε τῇ ἁμαρτίᾳχ ὁ ἄνθρωπος: 
ην εἶναι ὅτ, οὕτω καὶ τῇ ἄκτῃ ἡμέρᾳ τῆς 
; ἐπὶ τῆς γῆς ἐφάντ ὁ Δεσπότις ἡμῶν Ἱη- 


Σριστ)ς. χαι ἔσωσξ τὸν ἄνθρωπον διὰ τοῦ. 


| καὶ τῆς ἀναστάσεως ΄ ἅτινα συνεγράψατο 
, Θεόφιλος, χαὶ Τιμόθεος, oi σοφοὶ ypovo- 
ὁμοφωνήσαντες, Ὁ δὲ θεοφιλέστατος χρονη- 
Εὐσέδιος ** ὁ Παμφίλου ὁ γενόμτνος ἐπίσχο- 
παρείας Παλαιστίνης «fj μὲν '* ἔκτῃ χιλιάδι 
ευτῶν λέχει xal αὐτὸς φανῆναι τὸν ὅλων 
xai Κύριον Ἰησοῦν Χριστὸν, xozà τὸν 
τῶν E$ ἡμερῶν τῆς πλάσεως τοῦ Αδάμ " 


MMDCCCCLXVII : adeo ut ab Adamo, primo bomine, 
ad Incarnuationem D. Ν. Jesu Christi, id est, ad 
Augusti Cesaris imperantis annum xL, anni efilu- 
xerint MMMMMD. 

Conversationem suam. denique habuit in terra 
cum hominibus per annos xxxi, sicut. testantur 
sacre Scripturz. Ab Adamo igitur ad D. N. Jesum 
Christum in carne crucifixum, anni habentur 
MMMMMDXxXXIU. Phalecus enim, secundum Mosis 
prophetiam, dimidium dicitur temporis Christi 
futuri adventus. Quemadmodum enim bominem 


Deus die sexto formavit, uti Moses scriptis suis 


testatus est ( qui etiam et hoc addit, apud Do- 
minum, scilicet, unum diem esse, ac mille annos : 
die vero sexto, ut antea diximus ex Scriptura, 
Devs homineim formavit ; qui deinde in peccatum 
lapsus est ): consentaneum omnino videlur ut 
sexto etiam die millenario in terris appareret 
D. N. Jesus Christus, passione et resurrectione sua 
bominem salvaturus. Hzc vero a sapientissimis 
chronographis Clemente, Theophilo et Timotlieo, 
inter se consentientibus, accepimus. Eusebius au- 
tem Pamphili, Czsarez Palestina episcopus, et 
ipse 499 omnium Dominum et Salvatorem, Jesum 
Christum, sexto. annorum millenario, secunduimn 
numerum diei quo factus est Adamus, apparuisse 
fatetur : anteimpletum, inquiens, sextum  mille- 
narium annorum terris sese exhibuit D. N. Jesus 


ὃ- πλτρωθῆναι τὸ ἐξαχισχιλιοστὸν ἔτος c Christus, uti genus humanum liberaret. Natum 


| ἑφάνη ἐπὶ της γῆς ὁ Κύριος ἡμῶν xal 
σοὺς Χριστὸς ῥύσασθαι «b γένος τῶν ἀνθρώ- 
Y ἔγχενν[θη xaY ἐἑνηνθρώπησε, φησὶ, τῷ 
, (06)  ἔπαθε χαὶ ἀνέστη ὁ Κύριος ἡμῶν 
6 Χριστὸς καὶ ἀνελίφθη τῷ egy! ἔτει. Ἐν 
ξαχισχιλιοστῷ ἔτε, συμφωνοῦσιν ἅπαντες 
τὸν Κύριον" xXv οὖν πλέον xÀv ἔλασσον, 
10 Eco; εἴταν φανῆναι κατὰ τὴν προφητιχὴν 
καὶ! μὴ ὁμοφωνοῦσιν ἐχθέμενοι περὶ τὸν 11’ 
τῶν ἐνιαυτῶν, Ev ἑσχάτοις χαιροῖς ἐφάνη, 
ιΓραφῇ σηµαίνει. 
& τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου Kal- 


autem esse, οἱ incarnatum anno mundi MNENMMD, 
esse etiam passum, οἱ resurrexisse, inque celos 
assumptum anno  WMMMMDXXXID, 2flirnat idem. 
Utcunque igitur inler scriptores haud. convenit 
de numero adventus Domini, aliis plures, pau- 
ciores aliis numerantibus, in hoc tamcn sunt om- 
nes, illum zate mundi sexta, jnxta dictum pro- 
pheticum, apparuisse. Ultimis enim temporibus 
venisse testatur sacra Scriptura. 


Augusti Caseris sub imperio, iram divinam 


VARLE LECTIONES. ᾽ 


τάξας bv τοῖς ὑπομνήμασιν αὐτοῦ. « lec Mosis verba habentur in hymno ejus, inter Psalmos 
& numero xc, quz etiam repetuntur, Petri Epist. Hl. cap. ni, vers. 8. "Ev. δὲ touto μὴ λανθανέτω 
᾽απητοὶ, ὅτι µίσ ἡμέρα παρὰ Κυρίῳ ὡς χίλια ἔτη, xal χίλια Exv, ὡς µία ἡμέρα. » Gh. ** Εὺὐσέ - 


l. «d p. 22A. *' μὲν. μὲν γὰρ Ox. 


" c. ς’. Ux. 


1* «by Ch., τῶν Ox. 
e 


7! χα), xàvt 


ED, CHILMEADUI NOTAE. 
αἱ ἐνανθρώπησε (ed. Ox.) φησὶ τῷ «y D vult. ealculum. suum | institueret, ubi fuerit inter 


inam tandem boc dicit Eusebius? certe in 
ο suis ab Adomo ad Christum natum an- 
L tantum 5199. Si autem ita ut auctor 


illum et Theophilum aliosque memoratos discre- 
pantia ? 


NH O0DII NOT A. 


um nnmerasse 5500 ? Non enim audiendus 
lus, qui in Eu-ebiano esse mendum putavit. 
si31 aliunde, Eusebium istum quem  desi- 
or (suppositiium) ad Christuin natum 
anuos 5500. Deinde $i ad Phalecum nume- 
spi 2535, εἰ ab eo ad Christum natum sup- 


putentur anni 2967, qui fuerit Phalecus, quod hic 
asseritur, temporis Christi futuri adventus dimi- 
dium? Conferawur hiclocus cum llesychii fragmen- 
to quod producitur cum variis lectionibus iu Pio- 
legomenis, sect, 24. - 
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pa, n, et. Donato. coss., edicto jussit ut regiones A σιλείας αὑτοῦ ἐθέσπισεν ἐχφωνῆσας δόγμα ὥστε 


omnes imperio Romano subditz, tam ex: quas ipse 
subjugaverat, quam quas antea tenuerunt Romani, 
censerentur. Factus est aulem iste census, per to- 
tum imperium Romanum, ab Eumene et Attalo, 
senatorii ordinis hominibus. Magnam enim apud 
omnes habuit reverentiam , ut qui ad iram pronis- 
simus erat. 

Exacto autem regni ejus anno xLi, menseque vi, 
Martii xxv, hora diein, die Dominico, beata Virgo, 
ac Deipara, Maria, ab archangelo Gabriele, in urbe 
Nazareth, lum nuntium accepit ; Quinto et Lon- 
gino coss., Vitellio autem Syrie przfecto, ab Au- 
gusto Caesare recens constituto. 


λίου. Οὐιτελλίου corrigendum cum Ch. 


ἀπογραφῆναι πᾶσαν τὴν ὑπ αὐτὸν vevop£vmv γῆν 
καὶ fjv πρώην εἶχον οἱ Ῥωμαῖοι ἐπὶ τῆς ὑπατείας 
᾽λγρίππου τὸ δεύτερον χαὶ Δονάτου. Καὶ ἀπεγράφη 
πᾶσα ἡ ὑπὸ Ῥωμαίους γη διὰ Εὐμενοῦς *! xal 'At- 
πάλου συγκλητικῶν Ῥωμαίων. Εἶχε γὰρ πολὺν φό- 
6ov* ὀργίλος yàp ἣν πἀνυ. 


Μετὰ δὲ τὸ διελθεῖν τὸ µα’ ἔτος χαὶ μῆνα τὸν Extov 
τῆς βασιλείας αὑτοῦ ἓν τῷ Δύστρῳ μηνὶ κε, ὥραν 
ἑμερινὴν δευτέραν , ἡμέρᾳ Κνριαχῇ εὐηγγελίσατο 
àv Ναζαρὲτ τῇ πόλει ὁ ἀρχάγγελος Γαδριηλ τὴν 
ἁγίαν Παρθένον xai θΘεοτόχον Μαρίαν àv ὑπατείᾳ 
Κουϊνίου ** xai Λογγίνου (52), ἡγεμονεύοντος δὲ τὴς 
Συρίας Οὐτιλλίου ** τοῦ xal προαχθέντος vemed 


B ὑπὸ τοῦ Αὐγούστου Καΐσαρος. 


VARLE LECTIONES. 
*! Εὐμενοῦς. De hoc accentu V. Eustathius ad Odyss. p. 585, 34. ** Κουινίο. Κουῖντονυϊ 


Oil 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(532) Ἐν ὑπατείᾳ Κουϊνίου xaX Λογγίνου. Novos usque et inauditos consules nobis exhibet auctor. 





[δι ΛΟΓΟΣ T. 


XPONON ΒΑΣΙΛΕΙΑΣ ΑΥΓΟΥΣΤΟΥ ΚΑΙ ΕΝΑΝΘΡΩΠΗΣΕΩΣ ΘΕΟΥ. 


LIBER X. 


DE TEMPORIBUS AUGUSTI "IMPERATORIS ET DEI INCARNATIONE. 


---- 


29" Anno autem ΧΙ, immense iv, Augusti impe- Q : Ἐν δὲ τῷ μβ’ ἔτει καὶ μηνὶ τῷ δ τῆς βασιλείας 


rantis, viti Kal... Januarias, Decembris xxv, hora 
diei. vit, natus est Dominus Deus noster, Jesus 
Christus, in civitate διά, nomine Bethleem, 
Ihierosolymiís vicina (eratis annus ere  Ántio- 
chen:e χι): Cyrenio, viro consulari, Syriz tunc 
temporis prefecto, Octaviano ipsoet Silvano 6088... 
Merode vero Judzee regnum tenente. 


τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου ἐγεννήθη ὁ Κύριος ἡμῶν τὰ 
0:5; ἹἸησοῦς ὁ Χριστὸς τῇ πρὸ η΄ Καλανδῶν "law 
αρίων 8) μηνὶ Δεχεμδρίῳ κε’, ὥραν ἡμερινὴν ἐδδ- 
µην, iv πόλει τῆς Ἰουδαίας ὀνόματι Βηθλὰμι 
πλησίον οὖσαν *5 (53) τῆς Ἱερουσαλὴμ, ἔτους κατὰ 
ἉΑντιόχειαν τὴν μεγάλην χρηµατίζοντος p (90, 
ἡγεμονεύοντος τῆς [294] Συρίας Κυρηνίου * οὗ 


ἀπὸ ὑπάτων, ὑπατεύοντη; δὲ τοῦ αὐτοῦ "Oxvafiavoo xai Σιλουανοῦ (55), τοπαρχοῦντος δὲ, Ώτοι βασιλεύ” 


οντος, τῆς Ἰουδαίας Ἡρώδου τοῦ βασιλέως. 
Numerantur ergo ab Adamo ad Phalecum us- 
que, Eberi filium, anni uupxxximn; a Pbaleco vero ad 


Συνάγεται οὖν ἀπ) 'Aóxg ἕως τοῦ Φαλὲκ, υἱοῦ 
"E6sp, ἔτη ΒΦλΥ’ (m), καὶ ἀπὸ Φαλὲκ ἕως τοῦ UP. 


VARIA LECTIONES. 


** Ἱανουαρίων  Ch., 
Conf. Luce cap. Η, 2 


Ἰαννουαρίῳ Ox. Sic et infra sepius. ** οὗσαν. V. ad p. D& Α. ** Kugnvlov» 


ED. CIHLMEADI NOTAE. - 


(55) Πλησίον οὖσαν τῆς Ἱερουσαλήμ. Scr. οὔσῃ. 


(04) Ἔτους κατὰ ᾿Αντιόχειαν τὴν µεγ. χρηματι- D 


ζοντος µβ’. Annus Augusti xri iücidit in. zerz Λη- 
tiochenze annm ALvit 5 ab anno enim primo 
J. Owsaris, qui. quiuque ΦΟΡ reguavit, incipit 


sra hec; uti etiam auctor noster supra. 

(B5) 'Υπατεύοντος δὲ τοῦ αὐτοῦ ᾿Οχταθιανοῦ καὶ 
Σιλουανοῦ. Eusebius etiam lioc anno coss. Ἠ9ὺδ, 
Augustum xii et M. Plautium: hunc. M. Plautius 
Silvanum vocant Fasti Capitolini. 


Που NOTE. 


(m) ΒΦλΥ’. Corruptissime se habent οἱ hic οἱ in 
wequentibus hac nayioa numeri. Si recte se habent, 


quomodo a wostro auctore discreparunt Eusebii. 
(supposititii) calculi, quem dicit annos ad Chri- 


$5 ax uon 


CHRONOGRAPHIA. — L1B. X. 


| Bastieia e Λὑγούστου Καίσαρος ἔτη 9267, 
τσθαι ἀπὸ ᾿Αδὰμ τοῦ πρωτοπλάστου ἕως 
σάρχα γεννήσεως τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ 
καὶ τοῦ μβ’ ἔτους τῆς βασιλείας τοῦ αὑτοῦ 
υ Καΐσαρος Ec ες’. 
πὺν συνανεστράφη ἐπὶ τῆς γῆς τοῖς ἀνθρώ- 
ριος ἡαὢν καὶ θεὸς, ὡς ἓν ταῖς Γραφαῖς 
Esq AY', ὡς γίνεσθαι ἀπὸ ᾿Αδὰμ ἕως τῆς 
| ἡμῶν Ἰτσοῦ Χριστοῦ χατὰ σάρκα γεν- 
à σταυρώῴώσεως Eng]. Ὁ γὰρ Φαλὲκ 
προρττικην φωνὴν Μωσέως t) Ἅμισυ 
ὦ χρύνου τῆς µελληύσης τοῦ Χριστοῦ 
| Ὥστεξρ γὰρ τὸν ἄνθρωπον τῇ ἔχτῃ ἡμέ. 
s ὡς Ἁ]ωστς ἐξέθετο, συντάξας iv τοῖς 
nv αὑτον *' χαὶ τοῦτο, Καὶ ἔστιν ἡ µία 
ρίου ὡσεὶ χί.ια ἔτη, τῇ δὲ ἕκτῃη ἡμέρα, 
av ἡ Γραρῇ , [295] ἔπλασεν 6 θεὸς τὸν 
xaX ὑπέπεσε τῇ ἁμαρτίᾳ 6 ἄνθρωπος" 
εἶναι ὅτ, οὕτω καὶ τῇ ἄχτῃ ἡμέρᾳ τῆς 
mÀ cnl Υῆς ἐφάνη ὁ Δεσπήτις ἡμῶν Ἱη- 


εστὸς. καὶ ἔσωσε τὸν ἄνθρωπον διὰ τοῦ. 


καὶ Tj. ἀναστάσεως ἄτινα συνεΥγράφατο 
Θεόφιλος, xxt Τιμόθεος, οἱ σοφοὶ ypovo- 
μοφωνἑ σαντἒς. Ὁ δὲ θεοφιλέστατος y povo- 
Ισέθιος ** ὁ Παμφ]λου 6 γενόμτλνος ἐπίσχο- 
αρείας Παλαιστίνης τῇ μὲν ** ἕκτῃ χιλιάδι 
οτῶν λέχει χαὶ αὑτὸς φανῆναι 25v ὅλων 
xai Koptov Ἰησοῦν Χριστὸν, χστὰ τὸν 
τῶν ES ἡμερῶν τῆς πλάσεως τοῦ Αδάμ’ 
ὃ. πὸτρωθῆναι τὸ ἐξαχισχιλιοστὸν ἔτος 
ἑςάνη ἐπὶ τῆς γῆς ὁ Κύριος ἡμῶν xal 
οὓς ΧἉριστὸς ῥύσασθαι τὸ γένος τῶν ἀνθρώ- 
ι ἔγεννεθη xal ἐνηνθρώπησε, qno τῷ 
(56): ἔπαθε xal ἀνέστη ὁ Κύριος ἡμῶν 
) Χριστὸς xai ἀνελίφθη τῷ εφλΥ’ ἔτει. Ἐν 
ξαχισχιλιοστῷ ἔτε, συμφωνοῦσιν ἅπαντες 
τὸν Kop:ov: χὰν οὖν πλέον xÀXy ἔλασσον, 
10 Exo; εἶπαν φανῆναι xatà τὴν προφττιχὴν 
x21?! uh ὁμοφωνοῦσιν ἐχθέμενοι περὶ τὸν "!* 
τῶν ἐνιαυτῶν, ἓν ἑσχάτοις χαιροῖς ἐφάνη, 
εΓραφὴ σηµαίνει. 
ὰ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Αὐγούστου Kal- 


4.4 


A 298 Augusti Cassaris regni annum xit, anni sunt 


MMDCCCCLXvII : adeo uit ab Adamo, primo homine, 
ad Incarnationem D. Ν. Jesu Christi, id est, ad 
Augusti Cesaris imperantis annum χω, anni efflu- 
xerint MMMMMD. 

Conversationem suam denique habuit in terra 
cum hominibus per annos xxxii, sicut. testantur 
sacra Scripturz. Ab Adamo igitur ad D. N. Jesuin 
Christum in carne crucifixum, anni habentur 
ΝΝΜΝΝΌΧΣΣΙΗ. Pbalecus enim, secundum Mosis 
prophetiam, dimidium dicitur temporis Christi 
futuri adventus. Quemadinodum enim Lbominem 
Deus die sexto formavit, uti Moses scriptis suis 
testatus est ( quietiam et hoc addit, apud Do- 
miuum, scilicet, unum diem esse, ac mille anuos : 
die vero sexto, ut antea diximus ex Scriptura, 
Deus hominem formavit ; qui deinde in peccatum 
lapsus est): consentaneum omnino videtur ut 
sexto etiam die millenario in lerris appareret 
D. N. Jesus Christus, passione et resurrectione sua 
hominem salvaturus. Hzc vero a sapientissimis 
chronographis Clemente, Theophilo et Timotlieo, 
inter se consentientibus, accepimus, Eiusebius au- 
tein Pamphili, Casares Palestine episcopus, et 
ipse 999 omnium Dominum et Salvatorem, Jesum 
Christum, sexto. annorum  millenario, secundum 
unumeruip diei quo factus est Adamus, apparuisse 
fatetur : anteimpletum, inquiens, sextum  mille- 
narium annorum terris sese exhibuit D. N. Jesus 


C Christus, uti. genus bumanum liberaret. Natum 


autem esse, Οἱ incarnatum anno inundi MNMMND, 
esse etiam passum, et resurrexisse, inque coelos 
assumptum anno  WMANMMDXxXID, Oflirmat idem. 
Utceunque igilur inter scriptores haud. cenverit 
de nwmero adventus Domini, aliis plures, pau- 
ciores aliis. numerantibus, iu lioc tamcn sunt om- 
nes, illum atate mundi sexta, jnxta dictum pro- 
pheticum, apparuisse. Ultimis enim temporibus 
venisse testatur sacra Scriptura. 


Augusti Casaris sub imperio, iram divinam 


VARLE LECTIONES. ΄ 
τάξας iv τοῖς ὑπομνήμασιν αὐτοῦ. « llc Mosis. verba habentur. in hymno cjus, inter Psalmos 
€ numero xc, quz etiam repetuntur, Petri Epist. ll, cap. ni, vers. 8. "kv δὲ τοῦτο μὴ λανθανέτω 
'amrtot, ὅτι µίσ ἡμέρα παρὰ Κυρίῳ ὡς χίλια ἔτη, xat χίλια ἔτι ὡς µία ἡμέρα. » Gh. '* Eocé- 


l. ad p. 22A. ** μὲν. μὲν γὰρ Ox. 


7? c. G'. Ux. 


*'* «by. Ch., τῶν Ox. 
e 


75 χα), χᾶν t 


ED. CIHLMEATI NOTE. 
αἱ ἐνανθρώπησε (ed. Ox.) ρησὶ τῷ εφ’ D vult. ealeulum. suum | institneret, ubi fuerit inter 


inam tandem hoc dicit Eusebius? certe in 
s suis 3b Adomo sd Christum natum an- 
ἱ tantum 5199. Si autem ita ut auctor 


illum et Theophilum aliosque memoratos discre- 
pantia ? 


IIODII NOT 4. 


am numerasse 5500 ? Non enim audiendus 
lus, qui in Eu-ehiano esse mendum putavit. 
giat aliunde, Eusebium istum quem  desi- 
ος (supposititium) ad Cliristum natum 
annos 5500. Deinde si ad Phalecum nume- 
ani 2535, εἰ ab eo ad Christuim natum sup- 


putentur anni 2967, qui fuerit Phalecus, quod bic 
asseritur, (temporis Christi [uturi adventus dimi- 
dium? Couferaiur hic locus cum Hesychii fragmen- 
to quod producitur cum variis lectionibus iu Pio- 
legomenis, sect. 24. 


385 


gustus refecit, et Diospolim vocavit. 


Sub hoc tempus Herodes, Judsorum rex, ma- 
gos quosdam, Judzeam exploraudi causa advenisse 
edoctus, eos comprehendi jussit. Magi enim hi, 
mysteriorum haud ignari, cun ex stella in oriente 
visa, Christum in carne venisse intellexissent , 
dona secum ferentes, eum, tanquam 930 regem 
inagnum et viclorem, veneraturi advenerant. Orien- 
tem itaque versus cursum suum dirigentes, ubi 
natus esset. Judzeorum rex sciscitati sunt. Fama 
autem eorum inter Judzos passim ferebatur; do- 
nec noli tandem comprehensique, ad llerodem 


JOANNIS MALAL.E . 
experta est Salamine, Palestinze urbs. Hanc Au- A σαρος [296] σεθαστοῦ, ἔπαθεν ὑπὺ θεοµηνίας πόλις 


3.5 
τῆς Παλαιστίνης ὀνόματι Σαλαμίνη. "Hvvwva  mó- 
λιν ἐγείρας ὁ αὐτὸς Αὔγουστος ἐπεχάλεσε Διὸς πό- 
λιν. 

Ἡρώδες δὲ ὁ τοπάρχης, Ίτοι βασιλεὺς τῆς "leu- 
δαίας ἓν αὐτῷ τῷ χρόνῳ ὰδιδάχθη ὅτι χατάσχοσοι 
μάγοι ἀπὸ Περσαίδος εἰσῆλθον εἰς τὴν Ἰουδαίαν 
χώραν ' xal ἐχέλευσεν αὐτοὺς αυσχεθῆναι. "Ἠλθον 
γὰρ ἀπὸ τῆς Περσίδος µάχοι, γνόντες, ὡς μυστιχοὶ, 
διὰ τοῦ φανέντος ἁστέρος τοῦ μηνύσαντος εἰς «kv 
ἀνατολὴν τὴν τοῦ Σωτῆρος Χριστοῦ ἐνανθρώπτσυν !5, 
δῶρα φέροντες αὐτῷ, ὡς βασιλεῖ μεγάλῳ xal νικη- 
τῇ. Οἵτινες εἰς τὴν ἀνατολὴν 13 ἑλθόντες (75) ἑπηρώ- 
των, Ποῦ ἐστιν ὁ τεχθεὶς βασιλεὺς τῶν Ἰουδαίων; 
xai ἑθρυλλήθησαν τοῖς "louóalo.;. Οἴἵτινες µόγα 


regem perducerentur. Ei vero, quamobrem Ju- B γνωσθέντες συνεσχέθησαν χαὶ εἰσηνέχθησαι τῷ 


deawm explorandi causa advenerant, interroganti, 
responderunt, se stella mirabili in oriente visa 
monitos, Regem magnum imnundo natum esse, do- 
na ei ceu Regi magno oblaturos, illumque ut Deum 
veneraturos, advenisse. His auditis, llerodes ad- 
mirabundus obstupuit, secum repulans, secundum 
Cxsarem quanta potestatis esse potueril rex iste. 
Magi autem isti llierosolymas venerunt, Vindicio 
et Valerio Coss. llerodes vero tempus quo stella 
apparuit a Magis diligenter exquirens, dimisit eos, 
dicens : Si inveniatis eum, mmihirenuntietis vel- 
lem, ut et ego adiens, illum venerer. Magi itaque 
abeuntes, ct ipsam, quam in '^oriente viderant, 
stellam vie ducem habentes, Jesum et matrem 


ejus in urbe Bethleem invenerunt. Jnter se vero (* 


dicentes : Stella ista, quam nos pro Deo liabemus, 
Deum certe se majorem nobis exhibet; in terrain 
proni cadentes, doraque, quz attulerant, ci, ceu 
Dco, offerentes, Christum — Salvatorem venerati 
sunt. Divinitus vero admoniti, Ποτοίς 231 reze 
insuper habito, ad limites divertentes, per avia 
tandem ad Persidem evaserunt. — 
ὃν ἡμεῖς τιμῶμεν, ὧν Θεόν. Καὶ προσενέγχαντες 
σθέντες, δι ἄλλης ὁδοῦ, τῖς τοῦ λημίτου, ἀνῆλθον 
βασιλέως. 

llerodes ubi se a Magis delusum esse sensisset, 
ira comiotus est : curiosius ilaque a pontifi. ibus 
Jud:eorum inquirens ubi Christus nasceretur , et 
DBetlileem Jadiez locum esse edoctus, missis illuc 
militibus, infantes omnes neci dedit : sicuti sacrae 
testantur Scripturz. Herodes vero i1norbo incura- 
bili statin correptus, a vermibus exesus interiit. 
Hunc in regno Jud:eorum excepit Archelaus, ejus 
filius, Lamia et Serelliano coss., regnavitque annos 
Ix, sicuti Clemens, sapientissimus chronographus 
scripuin reliquit. 


Ἡρώδῃ βασιλεῖ. Καὶ ἐπηρώτησεν αὐτοὺς, Διὰ τί 
ἐπὶ τὴν Ἰουδαίαν χώραν ἐγένεσθε χατάσχοποι ; καὶ 
&vfyaYov αὐτῷ οἱ μάγοι τὸ τοῦ ἁστέρος θαῦμε, 
xai ὅτι μέγας βασιλεὺς ἐγεννήθη τῷ χόσµψ, xax iu 
δῶὣρα abt ἑνεγχόντες παρεγενόµεθα, ὡς βααιλεῖ 
μεγάλῳ προσενέγχαι αὐτῷ ἃ ἐπιφερόμεθα δῶρα, ὡς 
Θεῷ. Εἴδομεν γὰρ αὐτοῦ τὸν ἀστέρα ἐν τῇ ἀνατολῇ, 
καὶ Ίλθομεν προσχυνῆσαι αὐτῷ. 'O δὲ Ἡρώδης 
ἀχούσας ταῦτα ἔχθαμδος ἔμεινε λογιζόµενος Un 
μετὰ [297] Αὔγουστον Καΐσαρα ποίας ἑστὶ δυνάµεως 
ὁ γεννηθεὶς βασιλεύς. Ἡσαν οὖν ἑλθόντες οἱ μάγοι. 
ἐν Ἱεροσολύμοις £v ὑπατείᾳ Οὐϊνδιχίου καὶ Οὐαλε» 
ρίου (58). Ἡκριδώσατο οὖν παρ᾽ αὐτῶν ὁ Ἡρώδης 
τὸν χρόνον τοῦ φανέντος ἀστέρος, xai εἶπεν αὐτοῖς 
τοῖς µάγοις, ὅτι Εὰν εὕρητε αὐτὸν, ἑλθόντες ἁπαγ- 
γείλατέ pot, ὅπως χἀγὼ ἐλθὼν προσχννήσω αὐτῷ. 
Καὶ ἀπελθύντες οἱ µάχοι, ὁδηγούμενοι ὑπὸ tw 
ἁστέρος, οὗ ἑωράχασιν iv τῇ ἀνατολῇ, ηῦρον τὸν 
Ἰησοῦν xai τὴν μητέρα αὐτοῦ tv Βηθλεὲμ τῇ πόλει. 
Καὶ πεσόντες εἰς τὸ ἕδαφος τῆς γῆς προσεχύνησεν 
τῷ Σωτῆρι Χριστῷ ' ἔλεγον γὰρ kv ἑανυτοῖς ὅτι Τὸν 
µείσονα αὐτοῦ θεὸν ὑποδειχνύει ἡμῖν οὗτος ὁ dati, 


αὐτῷ δῶρα ἅπερ ἑδάστανον, ὡς Θεῷ, xat χρηµαν» 
εἰς τὰ Περοιχὰ µέρη, χαταφρονήσαντες τοῦ Ἡρώδον. 


Καὶ ὡς παιχθεὶς ὁ αὐτὸς ἨἩρώδης βασιλεὺς ὑπὸ 
τῶν μάγων. "*. Καὶ περιεργασάµενος ἀπὸ τῶν ἀρχα- 
piov τῶν Ἰουδαίων ToU ὁ Χριστὸς γεννᾶται, ἔμαθε, 
Καὶ πέµψας τοὺς στρατιώτας ἔσφαξε πάντα τὰ vh- 
πια by Πηθλεὲμ τῇ πόλει τῆς Ἱουδαίας, καθὼς ἡ 
θεία λέγει; Γραφή. Καὶ ληφθεὶς εὐθέως ὁ Ἡρώδης 
πάθει ἀνιάτῳ σχωληχόόρωτος 19 ἐγένετο xal ἀπέθα- 
νε, καὶ ἐγένετο [298] βασιλεὺς, ἦτοι τοπάρχης, τοῦ 
Ἰουδαϊκοῦ ἔθνους Αρχέλαος ὁ υἱὸς αὐτοῦ ἔτη ϐ, iv 
ὑπατείᾳ Λαμία καὶ Σερελλιανοῦ (59), καθὼς ὁ σοφώ» 
τατος ἱκλήμης ὁ χρονογράφος ἑξέθετο. 


ΥΑΠΒΙΑ: LECTIONES., 
13 ἐνανθρώπησιν Ch., ἑνανθρωπέσεως Οκ. 15 εἰς τὴν ἀνατολὴν. Imo. ἐκ τῆς ἀνατολῆς, nisi verba 


male repetita sunt. 
^Y,Xó6potoc Ox. 


7* Εθυμώθη Ch., Mautbizei τι, 16, ἐθυμιώθη Ox. 


15 )évet.. Matth. |. ο. ἵδσχω» 


ED. 6Η ΜΕΛΡΙΝΟΤΑ. 


(57) Εἰς τὴν ἀνατολὴν ἑλθόντες, Ίπιο ἀπὸ άνατο- 
λῶν, ex regionibus orientalibus, advenisse Magos 
testatur sacra Scriptura, Matth. 


(98) Ἐν ὑπατείᾳ Οὐινδιχίου xaX Οὐαλερίου. Chr. 


Alex. hos vocat Indicium et Varium. Verum cose. 
hos ponit ad an. Augusti ΧΙΙ, quo anno noster 
supra Augustum xmi et Silvanum coss. fecit. 

(59) Ἐν ὑπατείᾳ Λαμία xal Σερελλιανοῦ. Lamians 


ν 


21 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. X. 


$08 


*O δὲ Αὔγουστος Καΐῖσαρ ᾿Οχταδιανὸς τῷ νε ἔτε Α Augustus vero Casar Octavianus, imperii sn 


εἲς βασιλείας αὐτοῦ μηνὶ ΟὈκτωθρίῳ τῷ καὶ Ὑπερ- 
δερεταίῳ ἀπῃῆλθεν εἰς τὸ μαντεῖον * xal ποιῄσας 
ἑχατόμθην θυσίαν ἐπηρώτησε, Τί: μετ ἐμὲ βασιλεὺ- 
στι τῆς ᾿Ῥωμαϊχῆς πολιτείας; xal οὐκ ἐδόθη αὐτῷ 
ἀπόχρισις ix. τῆς Πνθίας. Καὶ πάλιν ἐποίησεν ἄλλην 
θυσίαν, xai ἑπηρώτησε τὴν Πνθίαν τὸ διὰ τί οὐχ 
Mb αὐτῷ ἀπόχρισις, ἀλλὰ σιγᾷ τὸ μαντεῖον. Καὶ 
ἱδβέθη αὑτῷ ἀπὸ τῆς Ηυθίας ταῦτα” 

Παῖς ᾿Εέραῖος κέἐ.εταί µε θεὸς "" µαχάρεσσιν 

Ιἀν άἀσσωγ 


 Tórbe δόµον προλιπεῖν xal ἄϊδος "* αὖθις ixé- 


[σθαι (60). 
Καὶ Aocxóv ἅἄπιθι ix πρόµων ἡμετέρων. 


Καὶ [299] ἐξελθὼν £x τοῦ μαντείου ὁ Αὔγουστος 
Κεῖσαρ, xai ἑλθὼν εἰς τὸ Καπετώλιον, ἔχτισεν ἐχεῖ 


λμὸν µέχαν, ὑψηλὸν, ἐν ᾧ ἐπέγραφε 'Ῥωμαϊχοῖς D 


Ἱμμασιν, 'O βωμὸς οὗτός ἐστι τοῦ πρωτογό- 
νου Θεοῦ" ὅστις βωμός ἐστιν εἰς τὸ Καπετώλιον 
ἕως τῆς νῦν, χαθὼς Τιμόθεος ὁ σοφὸς συνεγράφατου 

'U ἃ αὐτὸς Καωΐσαρ ᾿Οκταθιανὸς νόσῳ βληθεὶς ἐν 
*& Ῥώμῃ ἑτελεύτησε (61), Ὑέρων ὧν ἑτῶν σε, 
ἕπτις (62) χαὶ σωφρονῄσας ἀπὸ σωματιχῆς ἆμαρ- 
vía; (63). "Hv γὰρ μυστιχὺς ἀρχιεραὺς χαὶ βασι- 
λεὺς. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν ΑΛὐγούστου Καΐσαρος ἐπὶ 
ὑπατείας Σέξτου χαὶ Σεχτικιανοῦ (64) ἐθασίλευσε 
"dpi; Καϊσαρ τη χῷ (65). "Hv [500] δὲ διµοι- 
Μαΐος (66), γέρων, λεπτακινὸς (67), εὐόφθαλμος, 
«Βλάγχρτος, χονδόθριξ, οὖλος 59, ὑπόσιμος, φιλοχτί- 


anno Lv, mense Hyperberetzo, sive Octobri, ora- 
culum adit : factaque hecatombe, Pythiam roga- 
vit, dicendo : Quis, post me, Romana tenebit sce- 
ptra? Vate vero nihil respondente, sacra iterum 
peregit, et secunda vice sciscilatus est : Quare, 
inquiens, oraculum silet, nec mihi dat responsum ? 
Tum demum a Pythia accepit hzc : 


Me puer Hebraus, summi moderator. Clympi, 
M igrare hinc mandat, Stygiasque revertere ad umbras. 


239 Vade igitur, nostrum neve ultra altare fatigres. 

Augustus itaque inde ex oraculo discedens, in 
Capitolium venit; ubi altari excelso erectc, ei 
litteris Latinis inscribi jussit : Hec est ara Primo- 
geniti Dei. Qux ara adhuc usque visitur, in Capi- 
tolio : uti sapiens Timotheus menrorig prodidit. 


Casar autem Octavianus in morbum incidens, 
Ronmz moritur, senex, annorum Lxxv, sine prole, 
el ab omni labe corporis liber; ut qui non rex 
solum, sed et pontifex maximus fuit, mysteriorun.* 
que peritus. 

Post Caesarem Angustum, imperator factus est 
Tiberius, Sexto et Sexticiano coss., et regnavit 
annos xxi. Erat vero statura mediocrem supe- 
rante, slate vergente, gracilis, oculis pulchris, 
niger, capillitio brevi, crispoque, subsimus, :edifi- 


fg. Ὅστις ἐπεστράτευσε χατὰ Περσῶν, xoi μὴ (, cationi deditissimus. llic centra Persas arma 


αλεµήσας, ἀλλὰ παραχληθεὶς παρ) αὐτῶν πάχτα 
ερόνης ἐποίησε. 


movebat : res vero ad pugnam mon devenerunt ; 


verum Casar oblatas ab eis pacis conditiones ac- 
cepit. 


| VARI LECTIONES. 
" θοὺς. θεοῖς Suidas v. Αὔγουστακ Ἱδ ἄϊδος. átónv Suidas, ὁδὺν Cedrenus p. 183 C. ?* λοιπὸν 


ἔτιθι σιγῶν ix 


A, Ὁ οὖὐλός Ox. 


βωμῶν ἡμετέρων Suidas, ἄπιθι λο,πὸν Ex δόµων ἡμετέρων Cedrenus. Conf. supra p. 97 


ED. CHILMEADI NOTE. 


ei Servitium coss. habent Eusebius, et Chr. Alex. 
sseior; ui hic, anno Augusti xLiv, ille, anno 


. ejusdem Σιν]; uterque tamen annum integrum po- 


Bi iater bos coss. et Herodis obitum. 

(60) Καὶ ἄϊδος αὖθις ἱχέσθαι. Cedrenus habet, 
χαὶ dy αὖθις, etc., el versu sequente, ἐχ δόµων 
$prtipwv " vti habet etiam Eusebius. Habes vero 
bee oraculum inter Oracula vetera a Jo. Obsopeo 
edita, ubi hoc modo legitur : 

Βαῑς 'E6paioc xéAscal μεθεῖος µακἀρεσσιν ávác - 


σων, 
Τόνδε δόµο» 4ρο.1ιπεῖν, xal ἀϊδην αὖθις ἱκέσθαι. 
Δοικὸν ἅπιδι, σιγῶν éx βωμῶν ἡμετέρων. 

Ubi tamen versus ultimus claudicat : forte le- 
᾿Επόυπι ἠμετεράων. 

(61) Ἑν «3j "Popp ἑτελεύτησε. llieronymus in 
Versione sua Eusebiana Augustum Atellz in Cam- 
pia mortuum asserit : uterque falso. Nolae enim 

suum obiit. Vide Suetonium, alios. 

(02) ΄Απαις. An de prole inascula intelligendus 
€ auctor ? Filiam enim Juliam ex uxore Scriboaia 


LEG eam, nemini non notum. 

Καὶ σωφρονῄσας ἀπὺ σωματικχῆς ἁμᾳρ- 
τας, vero? Audiamus tamen Suetonitm eo 
Üttavie, tit. 69 : Adulteria quidem exercuisse, ne 
«uci quidem negant, etc. Et paulo post : L. Anto- 
Bus super feotinatas Livie nuptias objecit ; ei [emi- 


c 


nam consularem e triclinio viri coram in cubiculum 
abduclam, rursus in convivium rubentibus auriculis, 
incomptiore capillo reductam. Quem  paragraphum 
etiam petulantissima ejusdem epistola claudit Sue- 
tonius : quam videsis. Sed et uxorem etiam suam 
sibi habuit lenam, eodem Suetonio teste, tit. 71 : 
Circa libidines haesit; postea quoque, ut ferunt, ad 
vitiandas virgines promptior , qua sibi undique etiam 
ab uxore conquirerentur. 

(64) Xégxvou χαὶ Σεχτικιανοὺ. Eusebius ad ulti- 
mum Augusti annuum habet Sext. Poinpeium, οἱ 
Sext. Apuleium coss. Chr. vero Alex. ad annum 
Augusti antepenullimum, id est, Liv (annos enim 
Lvi tantum eum imperare facit): Sextum et Sextum 
coss. habet ; anno vero sequenti, sive penultimo, 
Pompeium et Apuleium ponit, ac si diversi essent. 

(65) Ἐδασίλευσε Τιθέριος Καΐσαρ E:m χβ. Ita 
etiam Chr. Alex. Eusebius tamen annos imperii 
xxut ei tribuit. 

(66) "Hv δὲ διμοιριαῖος. Ita etiam Suetonius in 
Tiberio, tit. 68: Corpore [uit amplo atque robusto ; 
slatura, que justam excederet. Reliquo tamen ejus 
characterismo parum cum Suetonio congruit auctor 
noster. 

(67) Λεπτανικός. Vocabulum iioc. nusquam mihi 
occurrit : forte scribendum λεπταχιχός * cui tamen 
scriptioni adversatur characterismus Tiberi. 
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lade Romam reversurus, Antiochiam magnam A^ Καὶ ἀνιὼν ἐπὶ τὴν Ῥώμην $30av 


venit; ubi extra urbem juxia montem Silpium, 
porticus duas esstruxit magnilicas, desuper conti- 
gnatas, et splendide ornatas, quatuor milliarium 
iutervallo distantes inter se. Teirapyla etiam con- 
tignata vicatim exstruxit, quie et marmore et 
musivo adornavit : ipsam vero urbis plateam 
statuis et columnis sreis 9339 splendidam fecit. 
lusuper etiam moenibus urbia olim a Seleuco fa- 
ctis, nova adjecit, intra quz, non solum porticus 
illas duas clausit, sed et montem etiam ipsum, 
Acropolim, quoque et Jopolim. Senatus itaque 
populusque Antiochenus Tiberio Cisari statuam 
dream posuit, supra columsam magnam Theba- 
nam, in platea, inter porticus illas duas ab ipso 


τῇ µεγάλη. xal ἕκτισεν ἔξω τῆς πόλ 
δύο μεγάλους πρὸς τῷ ὄρει τῷ Avo, 
ἔχοντας διαστήματα μιλίων ὃ' (68), ὑπ 
πανευπρεπεῖς. Καὶ χατὰ ῥύμην κτίσι 
διὰ εἰλημάτων φιλοχαλήσας»' αὐτὰ | 
µαρμάροις, xat τὴν πλατεῖαν δὲ χαλκαι 
ἀγάλμασι χοσµῄσας (09) χαὶ τειχίσας 
ἐμθόλους xaX τὸ ὄρος ἀποχλείσας ἔσωθι 
λησε τῷ αὐτῷ τεἰχει 33 τὸ νέον τῷ παλα 
πόλεως τῷ ὑπὸ Σελεύχου γενοµένῳ, ἆ' 
τοῦ ἰδίου αὐτοῦ τείχους χαὶ ἀχρόπολι 
πολιν. Καὶ ᾿ἀνέστησε τῷ αὑτῷ Τιδερίι 
βουλὴ καὶ ὁ ὄλμος τῶν ᾽Αντιοχέων σι 
ὑπεράνω μεγάλου χίονος θηθαίον kv τῇ 


exstructas mediam : qui quidem locus Umbilicus D 4; µέαον τῶν ἑμδύλων τῶν ὑπ αὐτοῦ 


urbis vocatur : ubi et oculi effigiem lapidi inscul- 
ptam, videre est. Statua autem illa ibi adhuc visi- 
tur. 


Tiberius autem Casar, ubi intellexisset Seleu- 
cum regem, caventem sibi a torrentibus aquarum, 
que per hybernum tempus e monte exundantes 
restagnabant, monte relicto, in planitie urbem 
coudidisse; eL ipse, opera usus Ablacconis cujus- 
dam, sacerdotis et mystze, juxia. statuam suam, 
capsulau lapideam collocavit, mystice przpara- 
tàm : nempe ut. Parmenii torrentis eluviones, et 
aquarum e monte cataractas, lioc fascino propel- 
leret, ne pars. illa urbis liederetur, aut. porticus a 


Ὅστις τόπος χέχλτται όὁ ὀμφαλὸς τῆς “ 
[501] καὶ τύπον ἐγγεγλυμμένον ἐν 500 
τις στ/{λη ἵστατα: ἕως τῆς νῦν. 

Ὁ δὲ αὐτὸς Τιδέριος Καΐσαρ μαθὼν 
xoc ὁ βασιλεὺς φοβηθεὶς τὰς ῥύτσεις 
χατιόντων Ex τοῦ ὄρους χειμῶνος χι 
των, ἀποφυγὼν τὸ ὄρος tv τῇ πεδιᾶὶ 
ἔχτισε, xax ἔθηχε τῇ αὑτοῦ actin χιθδά 
ἐν ᾧ ἐποίησε τέλεσµα δι’ ᾽Αθλάκχωνος, 
ἱερέως, διὰ τὰς ῥύσεις τοῦ Παρμενίο 
ποταμοῦ xal τῶν χατερχοµένων ῥνάχων 
πρὸς τὸ μὴ βλάπτεσθαι τὸ αὐτὸ µέρος 
ἡ πορθεῖσθαι τοὺς ὑπ αὐτοῦ χνισθέντι 


se exstructie averterentur. Capsulam vero hane Q λους μεγάλους ὅπερ χιθώτιον λίθιν 


lapideam Antiocheni dicunt esse Fedemptoriuin 
urbis sud : nimirum, quod h»c murum a Tiberio 
factum inexpuguabilem reddens, eam uibis par- 
tem. quasi. redemit. ab incursiouibus et rapinis 
barbarorum Saracenorum et Persaruu. Olim enim 
ca 9344 pars urbis, quie ad. montem sita, ab illu- 
sli illo Antioelio condita est. (senaculum nempe 
publicum, aliaque loca sacra), nequaquam niaoni- 
bus cincta. habitabatur. Similiter etiam Antiochus 
Philadelphus extra. urbem multa exstruxit : qui et 
ad Daphnen, in. ου, fana duo. coudidit, Apollini 
unum, alterum Diauz : in quibus etiam statuas 
duas aureas collocavit, asylorum eis jura conce- 
deus; ut ne quis noxius, ad ea coufugiens, inde 


εἶναι ol ᾽Αντιοχεῖς πολῖται τὰ ὠνεωκᾶ ο 
αὐτῶν, διότι ἐξηγόραγε τὸ µέρος αὐτὸ 
διὰ τῆς ἀσφαλείας τοῦ χτισθέντος παι 
χους Ex τῆς τῶν βαρθάρων Σαραχτνῶν 
ἐπιδρομῆς «4Αἱ ἁλώσεως. Ὠχεῖτο γὰρ i 
πρώην τὸ παρὰ τὸ ὄρος µέρος τῆς πόλι 
ὑπὸ Αντιόχου τοῦ ἐπιρανεστάτου δὲ Ba 
ὅτι καὶ τὸ βουλευτήριον 15 ἔχτισε χα 
Ὡσαύτως δὲ xai ᾽Αντίοχος 6 βασιλεὺς 7 
ενος [503] Φιλάδελρρος (71) ἔχτισεν ἔξω 
πολλά * ὅστις xal £v Δάφνῃ ἔχτισεν iv τ 
δύο, ᾽Απόλλωνος καὶ ᾿Αρτέμιδος, στήσο 
ἀγάλματα δύο χρυσᾶ, παρασχὼν προνόµι 
φεύγονσιν (72) ἐχεῖ πρὸς τὸ μὴ ἐκδάλλε 


exiraheretur. laic vero exstructa sunt sub regibus Ὦ τῶν αὐτῶν ἱερῶν **. Ταῦτα ἔχτισαν, ὅτε 


Macedonicis. 
Exstruxit etiam Tiberius Caesar, in eadem Antio- 


νικὰ βασιλεία ὑπῆηρχεν. 
'O é& Τιθέριος Καΐσαρ ἕκτισεν ἐν € 


VARLE LECTIONES. 


*! Malim ὑπωρόφους. 
φανεστάτου. Fort. Ἐπιφανοὺς τοῦ. 
56 ἱερῶν Ch., ἱερέων Ox. 


5 φιλοχαλλήσας Ox. 


85 τῷ αὐτῷ τείχει. 
15’ ὅτι xal τὸ βονυλευτἠριον. « Forle legendum, ὅτε aut ( 


δὲ ὠνεωχὰ. lino. ὠνεαχ 


ED. CHILMEADI NOTA. 


(08) Ἔχοντας διαστήµατα μιλίων δ’. Longissimam 
hic plateum | memorat; nisi forte error sit in nu- 
mero. Quid si, pro μιλίων, legamus σταδίων ? 

(69) Χαλχουργήμασι καὶ ἀγάλμασι χοσµῄσας. 
Χαλκουργήματα ponit. pro statuis ereis. lta infra 
lib. xvv: 'Hv γὰρ ἓν αὐτῷ γαλχουργήµατα δύο, 
ἅτινα καὶ αὑτά εἶσι τῶν θεαικάτων, ὁ Ἴχαρος, xot 
ὁ Δαίδαλος , id est, lcari et Dzedali statu:e στου. 


(70) Ὑπὸ 'Avttóyou τοῦ ἐπιφανεστάτε 
Antiochum Epiphanem dicit, qui zedifit 
a se extra urbem exstructa, a nomine ϱ 
niam vocavit, uti auctor supra, lib. vin 

(71) Ὁ λεγόμενος Φιλάδελφος. Auti 
Philadelphi apud alios mentio nulla. 

(12) Παρασχὼν προνόμια τοῖς xat 
Hesych. D?ovóuia, τὰ ὀφειλόμενα τῷ &i 


sel 
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«ioyelq. τόλει ἱερὸν µέγα AD; Καπετωλίου. Ὁμοίως A chia, templum ingens Jovi Capitolino : balneum 


& ἔχτισεν ὁ αὑτὸς βασιλεὺς xal δηµόσιον λουτρὸν 
πλησίον τῆς Ὀλυμπιάδος πηγῆς τῆς χτισθείσης ὑπὸ 
Αλεξάνδρου τοῦ Μακεδόνος εἰς ὄνομα τῆς αὑτοῦ 
μητρός, ἔπιε γὰρ &x τοῦ αὑτοῦ ὕδατος ᾽Αλέξανδρος 


ἐλθὼν ἐχεῖ χαὶ εἶπεν, ὅτι Ἔπια γάλα τῆς ἐμῆς µη-. 


€póc. Κεῖται δὲ ἡ my] παρὰ τὸ ὄρος ' Άντινα ὁ αὑ- 
«b; Τιδέριος ἔσω τοῦ τείχους ἀπέχλεισεν. "Exztos 5t 
xai ἱερὸν 84 τῷ Διονύσῳ πρὸς τῷ ὃρε: ὁ αὐτὸς Τιθέ- 
pec βασιλεὺς, στῆσας δύο στήλας µεγάλας twv ἐς 
Αντιόπης Ὑεννηθέντων «ιοαχούρων ἔξω τοῦ ναοῦ 
εἰς τιμὴν αὐτῶν, ᾽Αμϕίονός τε xal 20ου. Ὁ αὐτὸς 
Τιδέριος χαὶ τὸν ποταμὸν τῆς πόλεως τὸν πρὠην 
λεγόµενον Δράχοντα µετεχάλεσεν ὐρόντην τῇ Ῥω- 
μαϊκῇ |305] λέξει (73), ὅπερ ἑρμπνεύεται ᾿Ανατολι- 
χός. Ἔκτισε δὲ xai τὸ θέατρον, προσθεὶς ἄλλιν 
ζώντν πρὸς τῷ ὄρει xai θυσιάσας χόρην παρθένον 
ἸΑντιγόνην ὀνόματι * 002v 57 θέατρον οὐχ ἑπλήρωσεν 
εἰς τέλειον. Ἔστησε δὲ ἑπάνω τῆς ᾽Ανατολιχῆς πόρ- 
τες, ἃς αὐτὸς ἔχτισε, στήλην λιθίνην τῇ λυχαίνῃ, 
ερεφούστ τὸν 'ΡῬῶμον καὶ τὺν Ἓημον, σηµαίνων 
Ῥωμαίων εἶναι Χτίσμα τοῦ προστεθέντος τείχους 
1$ αὐτ] Αντιόχου πόλει. Ἔκτισε δὲ xal ὄπισθεν τοῦ 
ἑκάτρου ἱερὸν τοῦ Πανός. Ταῦτα δὲ Δομνῖνος ὁ 
οοθὸς χρονογράφος ἐξέθετο. 

Ἔκτισε δὲ ὁ αὐτὸς Τιβέριος ἐν τῇ Ἰουδαίᾳ χώρᾳ 
απ.ρὰ thv λίμνην πόλιν, ἤντινα ἐχάλεσε Τιθεριάδα, 
Ἱὐρηχὼς àv τῷ τόπῳ ὕδατα θερμὰ, χτίσας τῇ πόλει 
x ὀημόσιον λουτρὺν μὴ ὑποχαιόμενον, ἁλλ᾽ ἐξ 
τῶν τῶν θερμῶν παρέχοντα τὴν pna (14) τῇ 
αὖλει. Ἑποίησε δὲ xai τὴν Καππαδοχίαν ὑπὸ Ῥω- 
Μίους [304] μετὰ τὴν τελευτήν Αρχελάον τοῦ τοπ- 
ἔγχου αὐτῆς. 

Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τοῦ ἀὐτοῦ Τιθερίου ἐμπρησμὸς 
ἐγένετο ἓν ᾽Αντιοχείᾳ τῆς Συρίας τῷ og' Exec τῆς 
Μὐτονομίας αὐτῆς kv νυχτὴ, ἀδηλών» χαῦσας τὸ πλέον 
µέρος τῆς ἀγορᾶς xaX τὸ βουλευτήριον xa τὸ ἱερὸν 
οὖν Μουσῶν τὸ χτισθὲν ὑπὸ ᾿Αντιόχου τοῦ Φιλοπά- 
Ώρος ix τῶν ἑαθέντων χρημάτων ** χατὰ διαθήχας 

ixb Μάρωνος ᾿Αντιοχέως, µετοικήσαντος εἰς τὰς 
ἸἈθήνας xal χελεύσαντος τότε ἐχ τών αὑτοῦ κχτι- 


quoque publicum exstruxit, prope fontem illum, 
quem olim condidit Alexander Macedo, nomenque 
ei dedit, a. matre. sua, Olympiadem. Alexander 
enim eo veniens, et aquas de scaturigine illa bi- 
heus, Videor (inquit) mihi lac maternum hausisse. 
Fons autem iste juxta montem situs est ; quem οἱ 
intra urbis ambitum mc«nibus suis Tiberius incln- 
serat. [dem etiam Baccho fanum exstruxit juxta 
montem ; positis etiam exterius ad temp'um sta- 
tuis duabus, Ampliionis et Zethi, Dioscurorum ex 
Antiopa prognatorum in honorem. Fluvium etiam, 
urbem alluentem, qui Draco olim vocabatur, Oi:on- 
tem, quasi Orientalem, Romana lingua vocavit. 
Theatrum quoque exstruxit, circumque alium 


B 435 priori, prope montem, adjecit; immolata 


eliain. virgine, nomjue Antigone : quod quidem 
opus ad exitum non perduxit. Port:ze etiam Orien- 
tali, a se exstructe, statuam. superumposuit lapi- 
deam Lupe, Romuli et Remi nutricis; nempe sic 
nova illa urbis menia Domanum opus fuisse 
significans. Przterea etiam Pani templum exstru- 
xit, theatrum a tergo respiciens. Ilz:c vero Domni- 
nus, sapiens chronographus, litteris prodidit. 

Iu Juda etiam Tiberius urbem prope lacuu, 
exstruxit, quam Tiberiadem vocavit. Aquas vero 
calidas ibi inveniens, balneum etiam publicum 
exstruit, quod natura sua thermarum usum urbi 
suppeditavit, Archelao autem fatis defuncto, Ti- 
berius Cappadociam, ejus regnum, l'omano adjecit 
iinperio. . | 


Tiberii hujus temporibus anno urbis sui juris 
facte Lxxi, incendium accidit Antiochi Syrie, 
quod per silentium noctis majorem fori partem, et 
senaculum consumpsit. Conflagraruut etiam eo tem- 
pore Musarum ades, quas exstruxerat. Antiochus 
Philopator, ex pecuniis quas in hoc testamento 
suo legaverat Maro quidam Antiochenus : qui, 
mutatis sedibus, Athenas commigrans, ex facaulta- 


VATUJE LECTIONES. 


* ἱερῶν Ch., ἱερέων Ox. *' ὅθεν. « Lego 6rep. Ch. ν΄ ** &x τῶν ἐἑαθὲν χρημάτων. «Ita hahet cod. ms.; 
wm librarius, mentem habeus in aliis occupatam , vocabulum hoc uluma syllaba mutilavit : scribe 


, Ulévuov. » Ch. 


ED. CHILMEAO! NOTE. 
(73) Μετεχάλεσεν Ὀρόντην τῇ Ῥωμαῖϊκῇ λέδτι, D) vtov ἀπὸ τῶν xat τὸν Λίδανον xai τὸν Αντιλίδανο, 


lta etiam Eustatbius, ad Dionysii Περιηγητνὸ locum 
κο. 
Tic δὲ αρὸς drroJAinv κατασύρεται ὑπρὸς Ὀρόν- 
της, 
ibi Scholiastes post aliam nominis rationem assi- 
m, hzc addit: Άλλοι δέ φασιν, ὅτι Καΐσαρ 
ἰδέριος kx Δράκοντος αὐτὸν Ὀρόντην µετονόµασεν, 
ἐσημαίνει ᾿Ῥωμαῖστὶ τὸν ᾿Ανατολικόν. "Oct πᾶσα 1j 
uj ντιόχειαν χώρα λιπαρά τε xai εὔθοτος, χαὶ 
ἐγεθὴ μῖλα τρέφειν, xit δένδρεσι χαρπὸν αὔξειν. 
ἐκίοταιη meras ineptias esse lias, apparet ex Poly- 
be, lib. v, ubi Seleuciam et Antiochiam descri- 
ies, Orontis etiam mentionem facit : 'O 6i xa . 
ἀούμενος Ὀρόντης ποταμὸς οὐ μαχρὰν αὐτῆς ποιεῖ- 
ναι τὰς Exfo Ass τὴν ἀρχὴν τοῦ peo pato; λαμθά- 


PaTROL. αλ. XCVII. 


τόπων, xat διανύσας τὸ χαλούμενον ᾽Αμύχης mrólov- 
ἐπ᾽ αὐτὴν ἱχνεῖται τὴν ᾿Αντιόχειαν, etc. Polybius 
vero diem suum obiit ante Tiberium imp., auno 
circiter cxxxvi, anno nempe xvii ante natum Cice- 
ronem. Vide doctissim. J. Vossium De histor. Gr. 
Strabo etiam, qui Tiberii σύγχρονος fuit, fluvinm 
liunc ab. Oronte quodam, qui pontem ei induxit, 
nomen accepisse testatur. Vid. Strab. 

(74) Παρέχοντα τὴν χρῆσιν. Scr. παρέχον. Verum, 
urbs heec non a Tiberio, sed ab Herode tetrarcha, 
Tiberii imp. in honorem exstructa est. Audi Eu, 
sebium, Chron. lib. 1: Ἡρώδης ἔχτισε Τιβεριάδα, 
εἰς ὄνομα Τιθερίου Καΐσαρος. Stephanus etiam [lle 
urb. Τιθεριὰς πόλις τῆς Ἰουδαίας, πρὸς τῇ Γεννεαί- 
ριτίδι λίμνῃ' ἑκτίσθη δὲ ὑπὸ Ἡρώδον. 
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tibus suis Musarum templum et Bibliothecam 936 A c07,va: τὸ τῶν Mov» Itc) καὶ i62 vM xm v. Ἔκτισε 


exstrui jusserat. Tiberius 3utem urbem quoque 
aliam ia Tliracia condidit, quam Tiberiam appel- 
lavit. 

Anno autem xv imperantis Tiberii, Albano et 
Nerva. coss, S. Joannes Pracuisor. Eaptsinuin 
yes:piscentize priedieare capit οἱ bapiizaie : ae a 
prophetis predictum fuerat, Esibat antem ad eum 
omnis Judaea regio : tum demum prinoruaia salu- 
tis lBumau:e statuit D. N. Jesus Cürist:s, ab eodem 
Joanne Prieursore baptizatus, eum annus ageret 
XXX, aul eo circiter, miracuta tam priium faciens. 
Baptizatus autein fuit in Jordane, Paliestina fluvio, 
mensis Aucynzei. sive canuazii vi, ad horam nactis 
x, Rufo cet [tubellione coss, Ex eo tempore inuo- 
tescere hominibus capit Joannes Dopti-ta ; cui rex 
Herodes, frater Philippi, regis Trachonitidis, eaput 
awmputavil, in urbe Sebaste, viri Kal. Junias, Flac- 
eone οἱ ιο coss., projter uxorem llerodiadem. 
Dixerat enim llerodi Joaunes : Non licet titi fra- 
iris (ui. uxorem habere : uti. hiec. in. sacris.£ 37 
Litteris enarrantur. Herodes autem rex, ejus nomi- 
nis secundus, Philippi frater, ob Joannem contri- 
etatis , Sebaste relicta, Paneadein, Judae uibem, 
se recepit. Accessit. autem ad eum ejusdem urbis 
incola, mulier quadam opulenta, nomine Veronica. 
Huic in animo erat, statuam erigere Jesu in hono- 
rem, qui eam a morbo lrberaverat. At hoc non 
ausa faceie, misi prius impetrata regis venia, 
libellum supplicem Herodi obtulit, Christo Salva- 
tori slatuam in ea urbe erigendi licentiam petens. 
Libellus autem iste 8ic se liabet : 


7:0:5,03t δέτσιν ἐπέδωχε τῷ αὐτῷ 'Hootr, ῥασιλεῖ , a 


αὐτῇ πόλει. τις δέησις ἔχει "'' οὕτως 


js xal ὁ Τι ρέριος πόλιν Ev τῇ Gpixr, ἄλλτν, fiv ἑχά- 
λεσς Τιθερίαν. 


To 2 ες’ Ezec (15) τῖς βασ.λείας ' αὑτον Ev ὑτα- 
clÍa CARjunve0 xat Ncpoza fo$azo 5 ἅγιος Ἰωάννης 
6 Πρεόρομος Ἀπρύσσειν ῥάπτισμα µετανοίας βαπτί- 

TY προ ητικην φωνίήν’ xai [505] ἀπτηλθε 
πρὸς αὖ ων πᾶσα d Ἰυυδαία χώρα. Καὶ λοιπὸν ἀρχην 
ἑττ. Ἡσατο 569 Σωττρίου ὁ Κύριος tuv Ἰησοῦς Xpt- 

. 


στὸς. DATI 


τὸ τον σὺὐτοῦ Ἰωάννου τοῦ Προ- 
που A καὶ θαυ- 
ματνρων. ο αττίσοτ δὲ Ev τῷ φορλάνῃ, ποταμῷ 
της Πκαιστίνης, un Ανοτναίῳ ?* τῷ καὶ Ἴπνουα: 


ρίῳ ἔχτη, ὥρα νυχτερινῖ v (10), ἐν ὑπατείᾳ Ῥού- 


3 - 
6p5u59, γε όμενος ἐνιαντὸν Tol 


B qo» καὶ Ῥουθελλίωνος, Απὸ τότε *! (n) xal ὁ Βαπτι- 


στης Ἰωάνντς Orio; ἐγένετὸ τοῖς ἀνθρώποις' χαὶ 
ἀπέτεμεν αὐτὸν Ηρώδης ?* ὁ βασιλεὺς **' (ο) ὁ Φ.λἰ:- 
που, ὁ τοπαρχῶν, ἔτοι βασεύων, sr; Τραχωνίτιδος 
χώρας, iv Σεθαστῇ πόλει τῇ πρὸ vw Καλανδὼν 
Ἰουνίων ἐν ὑπατείᾳ Φλάχκωνος ** xal Ῥουφίνο 
6X ᾿Ἡρωδιάδα (p) *t» γυναῖχα αὑτοῦ, ὅτι ἔλεγεν 
αὐτῷ ὁ Ἰωάνντς, 00x ἔξεστί σοι ἔχειν τὴν Τι- 
raixa τοῦ ἆδε.ὶ2οῦ ccv, χαθὼς ἐν ταῖς θᾳίαις *! 
ἐμγέρξται Γραφαϊῖς ταῦτα. Καὶ λυτούµενος ?* διὰ 
τὸν Ἰωάννην ὁ αὐτὸς βασ.λεὺς Ἱ]]ρώδτς ὁ δεύτερος 
ὁ Φιλίππου ἀνῖλθεν ἀπὸ «X; πόλεως *' Σεθαστῖς iv 
Πανεάδι τόλει τῆς Ἰουδαίας. Καὶ προσῖ,.θεν αὐτῷ 
γυνή τις εὐπορωτάτη 53, οἰχοῦσα cvv αὑτῖν Πα- 
νεάδα πόλιν, ὀνόματι Βερονίκη 39 (17), βομλομέν ὡς 
ἰαύεῖσα ὑπὸ τοῦ Ἰησοῦ στέλην αὑτῷ [206] ἀναστῆσα.. 
Καὶ ui τολμῶσα δίχα βασιλιχτς κελεύσ-ως τοῦτο 


scusa. " ἀναστῖσαι στήλην τῷ Σωττρι Χριστῷ iv τῇ 


VARLE LECTIONES. 


Ues 
ὁ τοπαρχῶν, ἴτοι B 


5. facetas Ch., ὑπατείας Ox. ** Αὐδτναίῳ. Αὐδυνέω. Ox. 
amascenus Oratione tertia. de Imaz. vol. I, p. 568 ed. Lequien, 
ασι)εὖων τῆς Τραχωνίτιδος, ete. « Ser, τοῦ τοπαρχοῦντος, ἤτοι βασιλεύοντος τῆς Tpa- 


9! ἀπὸ τότε — 959, 17. χώρας attulit Joan- 
93 ᾿ἨἩρώδτς ὁ βασιλεὺς ὁ Φιλίππου 


γωνίτιδος. Merodes enim Tetrarcha Galileam, Philippus autem, [rater ejus, turam. et. Trachonit:dem 


regionem sibi subjectlas babuerunt ; uti 2j.paret ex sacris Litteris, Luc. in, 4. » Ch. 


"À*6B833)£76 — 


βασιλεύων. ὁ τοπάρχης εἰς τὸ ῥασίλειον Jowines. In sequentibus Malalam erroribus frustra liberare stu» 


deut Ch. et Wesselingius ad Hlieroclem ϱ 719, 


93 —)LEL τὴ, 


πόλειν Joannes. ** Φλάχχωνος Joannes, 


d',ixuvyo; Ox. 6X — p. seq. v. 1 Xvzolpue.og om. Jounnes. — 95 θσίαις, Lucie cap. ti. 95 καὶ Autos pt- 


vog, etC.. διὰ τοῦτο Ἀυπούμενος ὁ Ἱρώότς ὁ ῥασιλεὺς ὁ Φ. Joannes. 
) » Bspovixr,. ΠΒερνίκη Joannes semper. 
"* [bid. αἱτουσα 330, Ar," 409377 vto σ. X. &v τῇ ἑαυτῆς πύλει στΏσᾶι Joaunes. 


Joannes. *" εὐπορωτάτη. εὔπορος Joannes. 
έδωχε τῷ Joannes. 
εἶχεν Joannes, 


9 πόλεως — Ἰονδαίας. Ἰουδαίας 
! ἐπέδωχε τῷ αὑτῷ. 
ἔχει. 


ED. CIILSEADI NOTE. 
(75) To δξ t£! ἔτει τῆς ὑπατείας αὐτοῦ. "Ic. $a- D Fastorum in coss, designandis errores ubique per- 


οιλείας. Ad annum vero. Tiberii. ain coss. inveno 
Silanum et Nervam, apud Chir. Alex. lusebius ibi 
pont Α. Pisonem. et M. Crassum ; auno. auten 
sequente, Silauuim ei Silium. Infra Lumen auctor 
C.bristum baptizatum asserit, Rufo. et Rubcliione 
cOss., FeCle : lios. eniin coss. proferunt ad an. Ti- 
berii xv ct Chr. Alex. et Eusebius. Numerus itaque 
sic assignatus, alque ejus loco, τῷ δὲ iU ἔτει, Je- 
gendum ; quo tempore Joannes baptismum suum, 
supradictis eliam sub coss. forte incepisset. Verum 


sequi, labor esset et inlinitus et inutilis : manum 
itaque de tabula. 

(10) "Doa vuxsep:vi, ν’. Chr. Alex. ὥρα v «Ts vo- 
xt1óg* quam tamen lection.m Raderus rejicit, libra- 
rique vitio imputat : idque merito. Nec eniui veri- 
simile est, officium hoc Salvatori nostro a Baptista 
nocturno tempore priestitum faisse. 

(11) Ὀνόματι Βερον/χη. Βερνίχη, Jo. Damasceno 
est. Vide Jo. Gregorii dc Auetore Prolegomena. 


ΠΗΟΡΗ NOT. 


(n) ᾽Απὸ τότε. Ab hisce verbis it cipit frag. pro- 
ductum in Orat. 5 pro mag. Jo. D^masceno ascri- 
pia. De. quo. adisis Js. Casaubonum. Exercit, ad 
Annal. D ronii xut, eap. 58. 

(ο) Πρώδης 6 βασιλ’ ὡς, etc, Frag. Damasc. 


iipu- 


6r, ὁ τοπάρχης εἰς τὸ [astistov τῆς Τράχων, etc. 

(^) Διά Ἱρωδιάδα. Damasc. intermediis omissis ? 
διὰ τοῦτο λυπούµενος ὁ Ηρώδης ὁ βασιλεὺς 6 Φιλίκ- 
πουν ἀν.10εν ἀπὸ τὶς Ιουδαίας, val τροσῖλθεν 
Q6, clc. 


365 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. X. 


ARG 


Σεθαστῷ Ἡρώδῃ τοπάρχῃ καὶ εσμοδότῃ() 'lov- A — Augustissimum Herodem, Toparcham, Judzis 


Balv τε καὶ Ἑλλήνων, ῥασιλεῖ τῆς Τραχωνίτιδος 
χώρας” (/), ἱκεσίας δεῄσεις " παρὰ Βερονίχης, ἁξ'ω- 
ματιχής πόλεως Πανξάδος (18). 

Διχαιοσύνη, xal φιλανθρωπία, xai αἱ λοιπαὶ * τῶν 
ἀρετῶν πασῶν περιστέφουσι τὴν ὑμετέραν * θείαν xo- 
ρυφἠν. ὖθεν χἀγὼ ταῦτα V (s) εἰδυῖα ἦχον σὺν ἁ γαθαῖς 
ταῖς ἑλπίσι πάντως τῶν αἰτουμένων τευξομένπ. Tío δὲ 
ϱ"ἡ τοῦ παρόντος προοιμίου κρηπὶς προϊὼν ὁ λόγος σε 
διδάξει. "Ex παιδόθεν " ληφθεῖσα πάθει (1) αἱμοῤῥοίας 
ὀχετῶν εἰς ἰατροὺς χκατανἁ)ωσά (wu) µου τὸν plov 
᾿χαλ τὸν πλοῦτον, xa ἴασιν οὐχ ηὗρον. Ακηχουῖα δὲ τοῦ 
θαυμασομένου Χριστοῦ τὰ ἱάματα, ὃς ὃ νεκροὺς 
ἐξανίστησι xaY τυφλοὺς (v) πάλιν εἰς φάος ἕλχων καὶ 
ὀίμονας ἐκ βροτῶν ἀπελαύνων xai πάντας τοὺς Ev 
νύσοις * µαραινομένους [507] λόγῳ θεραπεύει (x), 
ερὺς αὐτὸν οὖν χἀγὼ ὡς πρὸς θεὺν ἕδραμον. Καὶ 
«ροσεσχτχυῖα τὸ περιἔχον αὐτὸν πλΏηθος "5 (79), 
ἁιλιάσασα (y) δὲ ἐξειπεῖν αὐτῷ καὶ την ἀἠττητόν 
ro νόσου, μή πως τὸν μολυσμὸν τοῦ πάθους àmo- 
στρεφόμενος ὀργισθῇ xax ἐμοῦ xat πλέον !! (2) µοι 
ἱκέλθῃ ἡ εληγἡ τῆς νόσου,χατ᾽ """ἐμαυτην ἑλογισά- 
μην ὅτι εἰ 33 δυνηθείην ἄκνασθαι τοῦ κρασπέδου τοῦ 
ἱματίου αὐτοῦ, πάντως (a) ἰαθήσομαι' xoi λάθρα 
ti; τὸ περὶ αὐτὸν εἰσθύνασα πλῆξος ἔσύλησα τὴν 
fastv, τοῦ κρασπέδου αὐτοῦ ἀφαμένη' xal σταλεί- 
en; µου τῆς πηγῆς (80) τοῦ αἵματος Υέγονα παρα- 

Vua ὑγιίς. Αὐτὸς δὲ μᾶλλον, ὡς προγνοὺς τῆς 
lt; καρδίας τὸ βούλευμα !*, ἀνέχραδε' Τίς µου 

Ayato; δύναμις yàp ἐξη.16εν ! ἀπ᾿ ἐμοῦ. Ἐγὼ 

& ὠχριῶσα (b) καὶ στένουσα, την νόσον θρασυτέραν 

ὑποστρέφειν ἐπ᾽ ἐμὲ λογικομένη, προσπεσοῦυσα αὐτῷ 

*hv γῆν ἐἑπλήρωσα δαχρύων, τὴν τόλμαν ἑξειποῦσα. 

Ὁ δὲ ὡς ἀγαθὸς σπλαγχνισθεὶς ἐπ᾽ ἐμοὶ ἐπεσφρά- 


pariter et. gentibus Legislatorem ,  Trachouitidis 
regein, Veronica, honorabilis urbis Paneadis in- 
cola, humillime precatur. 

Justitia, et erga homines benignitas, et quodcun- 
que est virtutum omnium, divinun caput vestrum, 
ceu corona cingunt. Quod ego neutiquam igno- 
rans, ad te accedo; spem optimam concipiens 
vola mea omnino obiinendi. Quid vero sibi vult 
hac priefatiuncula, sequens te docebit oratio : 
Ego quidem ab tate puerili fluxu sanguinis labo 
rans, facultates 436 meas omnes et. fortunas in 
medicos profudi ; remedium vero inveni nullum 
Ubi vero ad me pervenisset Christi illius fau.a, 
qui in miraculis tantus erat, ut mortuos resuscie 


B (are, visum ozcis restituere, dzemonas e niorta— 


lium corporibus ejicere, quoscunque denique nior- 
bos verbo solo sanare potuerit; ipsa quoque ad 
illu, tanquam Numen, confugi. Turbaim autem 
animadvertens circuiistantein, verebar iili mor- 
buin meum insanabilem enarraie; ne forte spur- 
ciliem mali aveirsatus, ira in me comrmoveretur, 
el morbus me inde szvior affligeret, Mecum igitur 
in animo reputans, quod si liceret vel fimbriam 
vestimenti attingere, statim convalescerem, oc- 
culte memet turixe immiscebam, et fimbria ejus 
tacta, medelam suffurata sum ; substiLit eniin san- 
guinis mei fluxus, et protinus sanata fui : ille 
vero cordis mei consilia przsentiscens, elata vo- 
ce, Quis, inquil, me tetigit? Virlus enim ex me 
prodiit, Ego vero pallore suffusa, ingemiscens, 
reverila, ne in me repelitis viribus grassaretur 
morbus , ad pedes ejus provoluta, et terram la- 
crymis complens, audaciam meam profltebar. Αί 


VARUJE LECTIONES. 
! χαὶθεσμηδότῃ. θεσµοθέτη Joannes. 3 τῆς δι χώρας om. Joannes. 3" ἰχεσίας δεήσεις. δέησις καὶ ἰχεσία 


ues, ut. scribendum sit ἰχεσία xal δέητις. 


* αἱ λοιχαί. τὰ λοιπὰ Joannes, omisso πασῶν. 


5 ὑμετέραν 


C, Joannes, ἡ μετέραν Ox. 3 ταῦτα. τοῦτο Joannes. "πάντως τῶν αἰτουμένων. πάντων Joannes et, 


emisso Ἴχον , τευξοµένη aot γράφω. 


$* τίς δὲ. Vct; et mox προϊών σε ὁ λόγος Joanues. 


7 x παιδόθεν. ix 


παίδων Joannes et mox εἰς ἰατροὺς ἀναλώσασα — ἴασιν οὐχ εὗρον. 8 ὃς. ὡς Joannes et. διανἰστησι--- φῶς 

L] . , AAA d 7 

(ς. νόσῳ --- θεραπεύων κἀγὼ πρὸς αὐτὸν Joannes. 3 τῷ περιἐχοντι πλήθει Joannes. Idem, omissis 

δὲ --νύσον, μὴ τὸν ἐκ τ.Ὀ πάθους µολυσμόν. 3! πλέον, πλείων Joannes. |’ x30" Ox., χαθ) ἑαυτὴν Joan- 

^6, quj paulo. ante καθ᾽ ἐμοῦ. 3 εἰ, ἐὰν Joannes. Idem αὐτοῦ, σωθήσομαι" οὗ xal ἀφαμένη. — !* στα- 

Ti. σταθείσης Joannes. |" τὰ βουλεύματα Joaunes. 15 δύναμις ἀπ᾿ ἐμοῦ ἐξηλθεν. ἐγὼ οὖν ὠχριάσασα 
-"ἀπουστρέφειν Joannes. |" ὁ. αὐτὸς — &z' ἐμοὶ ἐπεσφράχιζά µου Joannes. Correxi Ox. ἐμέ. 


ED. CIIILMEADI ΝΟΤΑ.. 


(8) lap Βερονίης, ἀξιωματικῆς πόλεως Πανεά- D θει, rectius : ezeterum boc ipsum loquendi genus 
* Ἀξιωματικῆς ad Bernicen, non ad urbem re- — barbarum apud Nostrum frequenter occurrit. 
dum; uti Godefredus Tilmannus, Jo. Dama- (8U) Καὶ στολείσης µου τῆς πηγῆς. Damascenus 
kei interpres, sensisse videtur. ᾿Αξιωματικοὶ sunt, — habet, σταθήσης (pro σταθείσης) haud recte. Στέχλω 
t in dignitate aliqua. constituti sunt, et a plebe — hoc loco, reprimo, sive sísto, significat : unde babc- 
Tai mus apud Alexandr. Aphrodis. τὰ στέλλοντα τὴν 
χοιλίαν, qux alvum sistunt, sive astringuni. 


|. 
(19) Καὶ κροσεσχηχυῖα τὸ περιέχον αὐτὸν πλῆθος. 
h. Damascenus liabet, τῷ περιέχοντι αὐτὸν πλἠ- 


ΗΟΡΗΝΟΤΑ.. 


| θεσµοδότῃ. Dam. θεσµοθέτῃ. 

) Db Τραχωνίτιδος χώρας, eit. Dam. Τραχων(- 
toc, ἣσις xal ἰχεσία παρά. 
ul) Tavra, etc. pud τοῦτο εἰδυῖα, σὺν ἀγαθαῖς 

!gt ως τευ σοι γράφω τις ἡ τοῦ. 

u) Ἠάθει. Damn. πάθη. σοι vela Nets Ἡ 

(s) Κατανάλωσα. Dam. ἀναλώσασα. 

(s Κεὶ τυφλούς. Dam. perperam desunt. 


(x) θεραπεύει. Rectius Dam. θεραπεύων. 
(y) Δε:λιάσασα, etc. Dam. δειλ. μὴ τὸν ix τος πά- 


θους μολνσμὸν ἁποστρ. 


(3) ID£oy. Dam. πλείων. 
(a) Πάντως ἰαθ., εἰο. Dam. σωθήῄσωμα:, co xal 


ἁναμένη xaX σταθήσης µου. 
0) 


Ὠχριῶσα. Dam. ὠχριάσασα. 


-987 JOANNIS MALAL/ÉE 58 
11ο, pro benignitate sua mei misertus, przstitam A γισέ pot. τὴν ἴασιν, εἰρπχώς * Θάρσει, θύγατερ, ἡ 


mihi valetudinem corroboravit, hoc dicto : Con- 
fide filia, fides tua te salvam 939 [fecit : vade in 
pace. Similiter et vos, Auguslissimi, uti voto meo 
annualis, obnixe peto. 

[φο ubi ex libello supplici intellexisset Hero- 
des, ad farinam miraculi attonitus stetit; myste- 
rium curation|ls horresceus, petenti respondit : 
"Hoc in te, o mulier, facta sanatio, maximi sane 
digna est monumenti. Abi igitur, et statuam ei 
erige qualem vis, honorem optatum illi exhibens, 
qui te sanam reddidit. 

Statim. itaque Veronica, qua anteliac hz- 
morrhousa fuerat, in media urbe sua Paueade, Do- 
mino Deoque nostro Jesu Christo, statuam erexit, 
ex xre ductili conflatam, auri etiam aliquantu- 
Jum et argenti admiscens. Quz quidem statua ad- 
lic. visitur in urbe Paneade, jaw olim, ab eo loco 
ubi stetit, urbis in meditullio, translata in san- 
ctam adem oratoriam. Monumentum vero hoc 
inveni in dicta urbe Paneade, apud Bassum quem- 
dam, qui à. Judaismo ad Christianismum  trans- 
ierat; qui in eodem etiam libro antiquorum Ju- 
dx» regum omnium res gestas conscriptas ha- 
buit. 

ldem rex Herodes, Philippi frater, ex reple- 
tione zgrotana, decubuit, 9/40 per spatium viri 
mensium : quibus exactis, in cubiculo suo, con- 
"scia etian! uxore, occisus est : sicut sapientissimus 
Clemens scriptis prodidit. 

Auno auteni xvin, et mense vit, imperantis 
"Tiberii, Jesus Christus Deua et Servator noster, 
annos circiter xxxit natus, a. Juda Iscariota, di- 
seipulo suo, proditus est ; Martii xxii, die lunz, 
feria v, hora nocturna v. Abductus vero [luit ad 
Caiapham, pontificem maximum : exinde autem 
Pontio Pilato praesidi traditus fuit. Procla vero 
Pilati uxor, misso stalim nuntio, eum mo- 
nuit ne quid tentaret adversus justum illum bo- 


πίστις σου σἐσωκό c&* Πορεύου εἰς εἱρήγη». 
Οὕτως !! xal ὑμεῖς, Σεδαστοὶ, τὴν δέησεν (c) ὀξεῖαν 
[908] τῇ δεομένῃ παράσχετε. 


'0 δὲ βασιλεὺς Ἡρώδης ἀχηχοὼς ταῦτα διὰ τῆς 
δξέσεως ἐξεπλάγη διὰ !* (d) τὸ θαῦμα * καὶ φ,θτθεὶς 
τὸ μυστήριον τῆς ἰάσεως εἶπεν, Αὕτη !* ἡ εἰς σὲ γενο- 
µένη ἴασις, ὦ γύναι, μείζονος στῇλης ἐστὶν ἀξία. 
Πορευθεῖσα τοίνυν οἵαν βδύλει ἀνάστησον αὐτῷ στή- * 
λην, προθέσει (e) δοξάσουσα τὸν ἱασάμενον. 


Καὶ εὐθέως fj αὐτὴ ** Βερονίχη, ἡ πρώην αἰμόρ- 
ῥους (f), £v µέσῳ τῆς ἰδίας αὐτῆς πόλεως Πανεάδος 
ἀνέστησε τῷ Kuplo ἡμῶν xat cd Ἰησοῦ Χριστῷ!! 
στήλην χαλχῆν x χαλχοῦ θερµηλάτου ** (g), συμμί- 
ξασα βραχύ τιµέρος χρυσοῦ χαὶ ἀργύρου. τις στήλη 
μένει ἐν Πανεάδι πόλει 15 ἕως τῆς νῦν, πρὸ πολλοῦ 
χρόνου μετενεχθεῖσα ἀφ' οὗ ἵστατο ἓν µέσῳ tr; πό- 
λεως (fi) τόπου 3» εἰς ἅγιον εὐχτήριον οἴχον. "0 περ 
ὑπόμνημα πὗρον ** (i) £v τῇ αὐτῇ Πανεάδι τόλει παρὰ 
Ῥάσσῳ τιν, γενομένῳ ἀπὸ Ἰουξαίων Χριστιανῷ. Ἑν 
οἷς 19 (j) ὑπῆρχεν ὁ βίος 3 (K) πάντων τῶν βασιλέων 
τῶν βασιλευσάντων πρώην τῆς Ἰουδαϊκῆης χώρας. 


"O δὲ αὐτὸς βασιλεὺς Ἡρώδης ὁ Φιλίππου γενόµε- 
yo; ἐμπληθὴς ἐχρίνετο (81) ἐπὶ μῆνας η’. Καὶ ἑσφάγη 
ἐν τῷ [309] κουβιχλείῳ αὑτοῦ μετὰ τοὺς η’ µῆνας 
συνειδυίας καὶ τῆς γυναιχὸς αὐτοῦ, χαθὼς ὁ σοφώ: 
τατος Κλήμης συνεγράφατο. 

Ti δὲ ὀχτωχαιδεχάτῳ ἔτει τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ 
Τιδερίου Kaícapo; xai μηνὶ τῷ (', Ὑενόµενος 
ἐνιαυτῶν περί που λΥ’ ὁ Ἰησοὺς Χριστὸς, ὁ Glo 
ἡμῶν, παρεδόθη ὑπὸ Ἰούδα Ἰσκαριώτου, μαθητοῦ 
αὐτοῦ, ὁ αὐτὸς Κύριος xat Σωτὴρ ἡμῶν, μηνὶ Δύστρῳ 
τῷ καὶ Μαρτίῳ κΥγ’, τῆς σελήνης ἐχούσης ἡμέραν 
w' (82): fjv δὲ ἡμέρα πέµπτη, (pa νυχτερινὴ 
πέμπτη. Καὶ ἀπηνέχθη πρὸς τὸν Καϊάφαν ἀρχιερέα, 
χἀχεῖθεν ἐξεδόθη Ποντίῳ Πιλάτῳ ἡγεμόνι. καὶ 


VARLE LECTIONES. 


11 οὕτως. οὕτω Joannes. 


Joannes. ldem postea µίξασα 

habet Damascenus. » Ch. **a 
ἅγιον τόπον εἰς οἶχον εὐχτήριον Joannes. 
hes, sic pergens plo; τῶν 


9* τῇ δεοµένῃ ἀξίαν Joannes. 
θέσει om. Joannes. 3 ἡ αὐτὴ. αὐτή Joannes et mox αἰἱμοῤῥοοῦσα, 
ρυσὸν xal ἄργνρον. 

£t. 1], πόλει Joannes et mox 
95 ηὗρον. εὑρέθη ἐν τῇ πόλει Πανεάδι Joannes. 
σιλευσάντων πάντων τῆς, etc. 


Ἡ διὰ omisit Joannes. — !?* αὕτη et mox προ- 

, !! τῷ ---Χριστῷ. τῷ θεῷ xat Kup 

goo θερµελάτου. « Scr. θερµηλάτου, oti 
ως νῦν οὗ πρὸ πολλοὺ. ᾖ3ν τόπου--- οἶχον. εἰς 


** ofc. ᾧ Joan- 


23 íx 


1 ἐχρίνετο. ἐκλίνετο Ch. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(81) "Exolvexo ἐπὶ μῆνας η’. Suspicor legendum 
txAveto* aliter enim nullus $2nus sensi ex ver- 


(82) Μαρτίῳ xy', τῆς σελήνης ἐχούσῃς ἡμέ- 
ραν xy'. Cedrenus, et Cir. Alexand. auctor, 3al- 


his hisce clici poterit. Herodem vero istum in exsi- 
lio diem suum obiisse, quo tamen mortis genere 
incertum, dubitandum non est ; nec enim eum un- 
quam inde revocatum legimus. Vide Joseph. Anti- 
quit. lib. xvin. 


vatoreui nostrum Martii xxii crucifixum, xxv vero— 
resurrcxisse, el ex consequentia xxii a Jua pro— 
ditum, volunt ; Noster tamen horum numero, diem 
alium in. his omnihus addit : in. lunz tantum diese 
cum eis conveniens. 


HOD!! NOTE. 


τόπον, εἰς οἶχον εὐχτήριον. 

(i) Πὗρον. Dam. quod notatu, dignum, εὑρέθῃ 
inventum est. 

() Ἐν οἷς. Dam. tv qp. 

(k) 'O βίος, etc. Dam, ὁ βίας τῶν βασιλενσάντων 
πάντων τῆς Ἰονδ. 


(c) Οξεῖαν. Dam. ἀξίαν.᾽ 
(d) Διὰ Dam. deest. 
(2) Προθέσει Dam. deest. 


f) A!póbpou;. Damn. αἱμοῤῥοῦσα,.: 
Ü) θερµελάτον, etc. θἐρµηλάτο», µίξασα χρυσὸν 


να Mer; 
(4) Πόλεως, etc. Dam. πόλεως Πανεάδος εἰς Άγιον 


ww m—— -— --- c- 
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«5:0, Μηδὲν σοὶ χαὶ τῷ δ.καίῳ τούτῳ. Πολλά γὰρ 
irato) ofjuspov χατ᾽ bvap δι αὐτόν. Καὶ γνόντες 
τουτο οἱ Ἰουδαῖοι, ἑστασίαζον χράζοντες ' "Apor, 
αρον ( alii quidam minus bene ἄρον ), σταύ- 
puecor αὐτόν. Καὶ ἑσταυρώθη Κύριος ἡμῶν Ἰησοῦς 
Χριστὸς τῇ πρὸ η΄ Καλανδῶν Απριλλίων (85), pt 
Μαρτίῳ x$', τῆς σελήνης ἐχούσης ἡμέραν ιδ” Tv (510) 
δὲ ἡμερινὴ ὥρα ἕκτη, τῆς ἡμέρας οὔσης Παρα- 
σχευξς. Καὶ ἑἐσχοτίσθη ὁ ἥλιος "9, καὶ Ev εἰς τὸν 
κόσμον σχότος ' περὶ οὗ σχότους συνεγράφατο ὁ 
δοφώτατος Φλέγων ὁ Αθηναῖος εἰς τὴν ἰδίᾳν αὑτοῦ 
συγγραφὴν ταῦτα. TQ ὀχτωχαιδεχάτῳ ἔτει τῆς 
βασιλείας Τιδερίου Καΐσαρος ἐγένετο ἔχλειφις ἡλίου 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. X. 
ε-θέως ἡ γυνὴ τοῦ αὐτοῦ Πιλάτου Πρόχλα ἑδήλωσεν A minem : Multa enim, inquit, bodie per soinnium. 


370 


passa sum propter eum. Judai vero, hoc cognito, 
tumultuantes cxclamarunt :. Tolle, tolle ; cruci- 
fige eum. Crucifixus est itaque D. Ν. Jesus Chri- 
stus vii. Kal. Apriles, Martii xxiv, die lunz xiv, 
hora die v1, cum esset Parasceve, sive dies Prze- 
parationis. Sol vero lumine orbatus est, et tene- 
brx fact; sunt super terram universam. Harum 
autem tenebrarum in scriptis suis meminit sapien- 
tissimus Plilegon Atheniensis, hisce verbis : 
« Ànno regni Tiberii Czsaris decimo octavo, ecli- 
psis solis erat maxima, qualem priora szcula vi- 
dere nullam. Hora enim diei sexta nox erat tanta, 
ut etiam stelle apparerent. » 


μεγίστη πλέον ** τῶν ἐγνωσμένων πρότερον (84) ' καὶ νὺξ ὑπῆρχεν (pq ἕχτῃ τῆς ἡμέρας, ὥστε καὶ 


τοὺς ἁστέρας φαίνεσθαι. 


'O δὲ Κύριος Ἰησοῦς Χριστὸς, ὁ Υἱὸς τοῦ Θεηῦ p 941 Doninus vero noster Jesus Christus Filius 


«00 ζῶντος, ἔδωχε τὸ πνεύμα τῇ αὐτῃ Παρασχευῆ, 
ὥρα ὃν ὡς ϐ’. Καὶ εὐθέως ἐγένετο εἰς πάντα τὸν 
Ἱόσμον σε:σμὸς µέγας xal τάφοι ἀνεῴχθησαν xal 
πέτραι ἐσχίσθησαν xal νεκροὶ ἀνέστγσαν, καθὰ ἐν 
ταῖς θείαις Γραφαῖς ἐμφέρεται πάντα μετὰ ἀληθείας" 
ὥστε λέχειν τοὺς Ἰουδαίους, 'A4n0oc θεοῦ }ἱὸς 
ἦν οὗτες, ὃν ἐσταυρώσαμε»ν. 
Καὶ ἑτάφη ὁ Ἰττοῦς Χριστὸς ὥραν 50 δεχάτην 19) 
τς αὖτης Ἡαρασκευῆς ημέρας, ἐν ὑπατείᾳ Σουλπι- 
X:00 X11 Σωλα(8ῦ) 31, τοῦ ἐθδομηχοστοῦ ἐνάτου 33 ἔτους 
ἁρηματίζοντος χατὰ Λ᾿Αντιόχειαν τὴν μεγάλην, 
ἐγεμονεύοντος δὲ τότε τῆς Συρίας Κασσίου, τοῦ xal 
προαχθέντος ὑπὸ τοῦ αὐτοῦ Τιθερίου Καΐσαρος. 
Ἄνέστη δὲ ὁ Κύριος ἠαῶν καὶ θεὸς Ἰησοῦς 


Dei viventis circiter ejusdem Parasceves horam 
ix animam efflavit. Protinus per totum orbeni ter- 
re motus ingens exortus est, sepulcra etiam aperta- 
sunt, et rupes dissilierunt, mortuique resurrexe- 
runt, adeo ut Judei ipsi dicerent : Dei certe. 
Filius erat, quem crucifiximus : uti hzc omnia in 
S. Scripturis verissime tradita habemus. 

llora vero x ejusdem diei sepultus est Jesus. 
Christus, Sulpitio et Sylla coss., anno :erze Απιίο- 
chene Lxvix, Syriam. tum. procurante Cassio , 
quei Tiberius Casar regioni ei prafecerat: 


Resurrexit vero Dominus Deus. noster Jesus. 


μη [311] Aóstp o τῷ καὶ Μαρτίῳ κε’, ὥρα νυχτε- C Dystri, sive Martii mensis xxv, hora noctis x, 


n δεχάτῃ, ἐπιφωσκούσης ἡμέρας Κυριακῆς, τοῦ 
εὖνῦ Μαρτίου μηνὺς ἕκτης εἰχάδος, ἐχούστς τῆς 
Viv. ἡμέραν ἐξχαιδεχάτην 33 xal ἐφάνη τοῖς 
Ázwto xai ἄλλοις ἁγίοις πολλοῖς xai συναν- 
εστράφη αὐτοῖς ἐπὶ τῆς γῆς μετὰ τὴν ἀνάστασιν 
μέρας μ’. Καὶ ἀνελήφθη εἰς τοὺς οὐρανοὺς ὁ κύριος 
ἡμῶν X3: θεὺς Ἰησοῦς Χριστὸς μην) Ἀρτεμισίῳ 
72 χα Mato δ', ὥρα ἡμερινῇ B', quoa s', τῶν 
rius ἀποστόλων ὁρώντων xal πολλοῦ πλήθους 
Bw τως ὑπὸ νεφελῶν ἀνελήφθη, χα) τῶν ἁγίων 
rra λεγόντων, Τί ἀτενίζετε εἰς τοὺς οὐρανοὺς, 
Γαἱι]αῖοι άνδρες; Οὗτός ἐστιν ὁ Ἰησοῦς, κ.τ.λ. 


illucescente ejusdem Martii xxvi, qui dies erat 
Dominicus; dic vero luna: xvi apostolis etiam 
suis aliisque sanctis pluribus visus est; cum qui- 
bus etiam conversatus est, post resurrectionem 
suam, per dies xL. Artemisii vero, sive Maii men- 
sis iv, hora diei n, feria v, in culum assumptus 
est Dominus Deus noster Jesus Christus, sanctis 
apostolis, turbaque alia magua, una videntibus 
illum per nubes in colos receptum ; sanctis an- 
gelis interim dicentibus : Viri Galilei, quid in- 
tentos oculos iu celum habetis ! Iste Jesus est, etc. 


VABIZE LECTIONES. 
Gus Ch.,71:0; ΟΧ. ** πλέον om. Chron, Pasch. p. 219 C, Syncellus p. 525 A. Fort. πασών. * (pav. 


χάτη Ox. 


0) δεχάτην. ósxázr, Ox. ?! Σώλα. Scribe Σύλλα, 33 ἐννάτου ΟΧ. 33 ἐξκαιδεχάτην Οἱ1., ἔδκαιδε- 


ED. CIIILMEADI NOTAE. 
(S) Τή πρὸ η’ Καλανδῶν ᾽Απριλλίων, Mic non D producit auctor noster; quie tamen habes apud 


Wlá eonstat auctor : vin. enim. Kalen las. Apriles 
φας non in Martii xxiv, sed xxv. Quo enit 
vmani computantes, viii. Kaleidas (subaudi ante) 
priles dicunt, Grzeci. recentiore:, τῇ πρὸ η’ Κα: 
Py Απριλλίω» efferunt, Jta eiiam. auctor no 
Wer supra, Christi nativitatem assignans, τῇ πρὸ 
Y Καλανδῶν Ἰανουαρίων, μηνὶ Δεχεμθρίῳ χε’, ad 
l. Januarias, id est Decembris xxv, cam ponit ; 


(84) Πλέον τῶν ἐγνωσμένων πρόττρον. Πλέον lioc 
redundat. Caeterum ipsa Phlegontis verba non 


Eusebium Chronic. lib. 1; ciim | tamen alii Plhle- 


| gontem hunc Trallianum appellent. Unde Nostro 


Atheniensis dictus est; Phlegontem enim — illum, 
qui Adriani libertus erat, qui Olympionica et 
Chronica scripsit, hoc loco intelligere euim, nun 
est quoi dubitemtis. 

(83) πατεία Σουλπιχίου xai Xoa. Ser. Σνλ- 
159. Sulpicium Galbam, οἱ Syllam coss. liabent et 
Chr. Alex. et Eusebius; sed ad annum xix. Tibe- 
rii, auno seil, Christi passionem sequente. 
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JOANNISMALAL.E 


3/2 


249 Mensis autem Artemisii, sive Maii xiv, Α Καὶ κατῆλθε τὸ ἅγιον xal ζωοποιὸν Πνεῦμα εἰς 


d'e Dominio, hora diei ur, Spiritus sanctus οἱ 
vivificus, in sanctos ejus apostolos descendit; Ju- 
d vam tum p oeurante dicto. Pontio Pilato; qui, 
post dissolutum a Tiberio Casare Judaeorum re- 
gnum, ab eodem, przsides pro arbitratu suo 
ubique covustituente, huic genti prefectus fuerat ; 
sub pontificatu vero Anna et Caipliz. 


Eodem autem regnante Tiberio Casare, qua- 
tuor post aunis quin Salvator noster Jesus Chri- 
sius, surrectus a mortuis, in cadum assumptus 
fuerat (quo ctiam tempore Paulus in Ciliciam 
trausmigraverat, relicta Antiochia magna, wbi 
vetbum Dei primus cum Barnaba przdicasset, 
prope Pantheum, in vico Singonio) : eo, inquam, 
tempore Petrus ab'/Hierosolyinis discedeus, An- 
tiochiam venit: ubi promulgato Evangelio, epi- 
scopi munus suscepit. Christianorum vero, qui ex 
Judzis facti fuerant, persuasionibus adductus, qui 
ex ethnicis erant fideles, non recepit; sed eorum 
nulla ratione habita, inde discessit. Divus autein 
Paulus Antiochiam Magnam reversus, et de bis 
certior factus, scandalum hoc ubique de medio 
sustulit, omnesque sine discrimine amplexus, ad 
saluleimn perducere conatus est: uti hxc Clemens 
et Tatianus sapientissimi cbronographi litteris pro- 
diderunt. 

253 Tiberius autem nature cedens, dietn 
su'"in obiit in palatio, annos natus Lxxvim, 

Tiberium in imperio excepit /Elius Caius Cali- 
gula. Híc privatus adhuc, barbaris gentibus ter- 
rori fuit maximo : itaque et senatus eum. impe- 
ratorem designavit, Gallo et Nonniano eoss. ; im- 
peravil vero annos iv et. menses ΥνΗ. Erat. autem 
procerus, membris bene compositis, facie tenui, 
colore pulchro, lanuginem primam emittons, ca- 
pillitio molli et demisso, oculis parvis, ingenio 
acri, iracundus. et immnagnanimus.. [τις iiperan- 
tis anno primo Antiochia Magna, una eum parte 
aliqua. suburbii Daphnzi, divinam iram secundo 
post tempora Macedonum, passa est, mensis Dy- 
stri, sive Martii xxii, matutino tempore, are 
Antiocheni? auno txxxv. Itaque ingentes pceunia- 
rum largitiones in urbem. incolasque. superstites 
Caius imperator erogavit. Balneum quoque pulli- 
eum exstruxit, prope montem C. Cosaris ; à Roma 


τοὺς ἁγίους αὑτοῦ ἁποστόλους μηνὶ Αρτεμισίῳ τῷ 
xai Matu ιδ, ἡμέρᾳ Κυριαχῇ, ὥραν Υ ἡμερινὴν, 
ἡγεμονεύοντος τῆς Ἱουδαίας «τοῦ αὑτοῦ Ποντίου 
Πιλάτου ’ ὅστις προεδλήθη ἄρχειν τοῦ ἔθνους ὑπὸ 
τοῦ αὑτοῦ Τιθερίου Καΐσαρος, τοῦ χαταλύσαντος 
tty βασιλείαν τῶν Ἰουδαίων xai προχειρισαµένου ** 
αὑτοῖς ἄρχοντα ὃν ἠθουλήθη αὐτὸς, ἀρχιερευόντων 
δὲ τοῦ Ἰουδαϊχοῦ ἔθνους Άννα καὶ Καϊάφα. 

Μττὰ δὲ ἔτη τέσσαρα τῆς ἀναστάσεως xai ἀναλή- 
viuo; τ.ῦ ΣωτῖΏρος [519] ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, trt 
τῆς βασιλείας τοῦ αὑτοῦ Τιθερίου Καΐσαρος, μετὰ 
τὸ ἐξελθεῖν τὸν ἅγιον Παῦλον ἀπὸ Αντιοχείας τῆς 
μεγάλτς, χτρύξαντα Excel πρῶτον τὸν λόγον ἐν τῇ 
ῥύμῃ τῇ πλγσίον τοῦ Πανθέου 5f, χαλουμένῃ τῶν 
Σίγγωνος 37 ἅμα Βαρνάθᾳ **, xal ἐπὶ ctv Κιλιχίαν 
ἐζελθεῖν, ὁ Πέτρος ἀπὸ Ἱερουσολύμων ἐν τῇ αὐτῇ 
Αντιοχείᾳ παρεγένετο χαὶ τὸν λόγον ἐδίδασχε. Καὶ 
ἐχεῖ αὑτὸν ἑνθρονίσας, πεισθεὶς τοῖς ἀπὸ Ἰουδαίων 
γενοµένοις Χριστιανοῖς, τοὺς ἐξ ἐθνῶν πιστοὺς ox 
ἑδέξατο οὔτε ἡγάπα. ἀλλ οὕτως ἑάσας αὐτοὺς ἑξιλ- 
θεν ἐχεῖθεν. Ὁ δὲ ἅγιος Παῦλος μετὰ ταῦτα ἐλθὼν 
ἐν ᾽Αντιογείᾳ τῇ µεγάλη, xal μαθὼν ταῦτα περὶ τοῦ 
ἁγίου Πέτρου, πανταχοῦ τὸ σχάνδαλον περιεῖλε xal 
πάντας ἴσως 37 ἐδέξατο χαὶ Ἱγάπα, προτρεπόµενος 
ἅπαντας, χαθὼς συνεγράψαντο ταῦτα ol σοφώτατοι 
Κλέμτς χαὶ Τατιανὸς οἱ χρονογράφοι. 


'O δὲ Τιδέριος βασιλεὺς τελευτᾷ lol θανάτῳ ἓν 


C τῷ παλατίῳ (86), ὢν ἐνιαυτῶν on (87). 


Νετὰ δὲ «rv» βασιλείαν Τιθερίου Καΐσαρος ἐθασί- 
λευσεν "Ηλιος láiog (88) 6 χαὶ Καλιγουλᾶς 35, ὃς 
ἔσχε φόθον πολὺν mpb; ἅπαντα zà τῶν βαρθάρων 
ἔθνη πο) τοῦ βασιλεῦσαι ’ xal διὰ τοῦτο ἡ có xn 
voz; βασιλέα ἀντγόρευτεν αὐτόν. [0510] Ἔθασθευσε 
δὲ ἐπὶ τῆς ὑπατείας Γάλλου καὶ Νοννιανοῦ (89), xa 
ἐχράτησεν t Αχσιλεία αὐτοῦ ἔτη ὃ καὶ μῆνας ἑπτά (90). 
"Ην δὲ εὐμήχτς 19, εὔθετος, λεπτοχαράκττρος, εὔ- 
χρους (91), ἆρθγ.γένειος, ἀπλόθρις, µικρόφθαλµος, 
περίγοργο:, ὀργίλος, µεγα)λόψ.χος. Ἐν δὲ τῷ πρώτῳ. 
ἔτει τὶς βασιλείας αὐτοῦ ἔπαθεν ὑπὸ θεομηνίας 
Αντιόχεια ἡ µεγάλη μην; Δύστρῳ τῷ καὶ Map- 
τίῳ xy! περὶ τὸ αὖγος τὸ δεύτερον αὐτῆς πάθος τοῦτη 
τὸ μετὰ τοὺς ΑΙακεδόνας, ἔτους χρηµατίκοντος το 
γατὰ τοὺς Αντ'ογεῖς. "Emafs δὲ καὶ µέρος Δάφνης, 
καὶ πολλὰ χρήματα παρέσχεν ὁ βασιλεὺς 1 ἁἴος τῇ 
αὐτῃ πόλει καὶ τοῖς τέσασ. πολίταις. Καὶ ἔκτισεν 


VARLE LECTIONES. 


δν zpoyzior1a ivy) Ch., τρηγειρ στά ατνην Ox. 15 
Qx. 5" Ναλλιγουλᾶς Οκ. 3 εὐαέχης Ox. 


Eis, Oi. 


5 Βχρυάθα Ox. ?" ἴσως Ch., εἴσως 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(86) Ἐν τῷ παλατίω. Wmo ju villa Luculliana 
mortem obiit, teste Suetonio. 

(87) "Qv ἐνιαυτῶν ov. [Ha eiiam Saetonitis, Cor- 
rigendum itaque Chr. Alex. ubi hec ipsa ex nostro, 
corrupte licet, desumpta hates. 

(88) Ἐδασίλευσεν "ID:oz ΓΕ άῑως. Helium, sive 
7 lium, dictum Caligulam nullibi invenio. 

(89) Επὶ «52 ὑπατείας Vào) καὶ Νο)» ανοῦ. 
GaMum et. Noonianum quidem. coss. invenio apiud 


Chr. Alex, et. Eusebium ctiam: sed ad. aunum 
Tilrerii x x1, biennio scilicet ante Caligulam imp. 

(90) Ἐκχνάτησεν 4 BasOsix αὐτοῦ ἔτι δ' xal 
μῆνας ἑπτά. linperavit. Caius Caligula. triennio et 
x meusibus, diebusque vii, uti. testatur. Sueto- 
nius, tit. 09. 

(91) E242vo;. Pallio. colore fuisse ait Sueto- 
nius; qui. etiam characterem à. Nostro longe. di-- 
versum ei tribuit. 


333 
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bxst δηµόσιον λουτρὸν, mÀroios τοῦ ὅρους Fotou A Antiochiam misso, qui opus hoc effectum daret, 


Kaicapec (92), πέµφος ἀπὸ Ρώμης £v αὐτῇ Avtto- 
yta, ἵνα χτίσῃ τὸ δηµύσιον λοντρὸν, Σαλιανὸν 
Égzpyov* ὅστις xal ἀγωγὸν ἐποίισε µέγαν ἁπ 
Δάφνης γλύψας τὸ ὄρος καὶ ἁἀγαγὼν τὰ ὕδατα ἓν τῷ 
χτισθέντι παρ) αὐτοῦ δγμησίῳ λουτρῷ. "Exitos ὃν 
xai 1: pá. 

Ἀπέστειλε 65 ὁ αὐτὸς Γόῖος Kaizap καὶ [514] ὃψο 
συγχλγτιχοὺς ἄλλους πάλιν ἀπὸ "Pour πλουσιωτά- 
τοὺς, ὠντινων τὰ ὀνόματα ταῦτα, Πόντους xaX OZi- 
po, ἐπι τὸ xal φυ)άττειν την πόλιν καὶ κτίσα. 
ὠτην ἐκ τῶν φιλοτιατθέντων ὑπὸ τοῦ αὐτοῦ βασ.- 


Χως, ὥσα ύτως δὲ xai ix τῶν ἰδίων αὐτῶν ταρα- 


' 
(ilv τῇ aoi] πύλει καὶ οἰκεῖν iv αὐτῃ. Οἴἵτινες 
Πλ πᾶνυ οἰχζματα ἐκ τῶν ἰδίων ἔκτισαν' ποὺς 


ἃ τοῖς οἰχήμασι χαὶ ἄλλα πάλιν ἔκτισαν οἱ αὗτοὶ B 


ΦΥχλητικοὶ ἐν τῇ αὑτῇ ᾿Αντιόχου πόλει ix τῶν 
ων αὐτῶν χρημάτων δηµόσιον Ἀουτρὸν μέγα τὸ 
Ἱεγόμενον Οὐάριον κάτω παρὰ τὸ τεῖχος πλησίον 
τοῦ πυταμοῦ, ἔνθα καὶ τὰ οἰκέματα αὐτῶν ἕχτισαν 
Ἐλησίον τοῦ δημοσίου, καὶ Τρίνυμφον εὑπρεπέστα- 
«ον (90) zivo, χοσμῄσαντὲες αὐτὸ ἀγάλωμασι» εἰ; τ 
Ἰαμοστολεῖσθαι τὰς πολίτιδας παρθένους πᾶσας. Ka 
ἐκ τῶνὸς φ:λοτ.απθέντων ἀνέγειραν πολλὰ κτίσματα 
ἐν αὖτᾗ τῶν ἸΑντιοχέων πύλει"' xaX ἔμειναν οἱ κοῦν- 
ας ἐν αὐ τῇ τᾗ πύλει οἱ αὐτοὶ συγκλητικο/, Καὶ τοὺς 
ὑτοερθέντας Cb χτέτορας ἀξίαις ἐτίμτῃσεν ὁ αὐτὸς 
Γάΐος Καἴσαρ. 

Ἀπὸ üt τοῦ πρώτου ἔτους Γαΐου Καΐσαρος παῤ- 
ῥητίαν λαθὸν παρ αὑτοῦ [315] τὸ Πράσινον µέρος 
ἐδημεχράτησεν ἐν τῇ ᾿ΡῬώμῃ καὶ xazà πόλιν ἐπὶ ἔτη 

$ βασιλείας a sou" ἔχαιρε vào αὐτοῖς. To 
τὲι τής βασιλείας αὐτοῦ ἔχραξαν Ey "Av- 
τύχει τῆς Συρίας οἱ &x Βενέτου μέρους τῆς αὐτῖς 
Situ; τοῖς αὐτόθι Πρασίνοις ty τῷ θεάτρῳ, Καιρὸς 
ἀνάγει xal κατάγει, Πράσινοι µάχῃ, θεωροῦντος 
eb.) 2 "n ^ - * ο 
τοτε του [[2ovotz0, ἄρχοντος ὑπατικοῦ. Kat ἐγένετο 
HU M -z ^ ρου [dl 
DELLI ἀταξία µεγάλη xal συμρορὰ τῇ πόλει 


6. . φ 9 ^ * 9 τα. κ ^T e *«. - 4 - 
itr ος, 12 Αντιογεῖς Ελλτνὲς diede 1 των) 
055. Ἱουδσίων συμέαλόντες ὀγμοτικῖν µάχτν 


4 ... ^-—" aor 9 9 ο L] 4 
izintuzay πο) ους Ἱπυλαίους, παὶ τὰς συναγωγὰς 
27:1 ἔχαυσαν. Καὶ ἀκούσας ἓν [ιαλαιστίνῃ ὁ izosug 


"$4 


iM 2o. Ἰονὐπίων ὀνύματ, ὤινιὲς, συ αθροΐσας 
πως 1423aie) “αἱ Γαλ. λαΐίων, πολιτῶν ὕντων, ὡς 
J [23535 ἔχων 1:0 ἑαυτοῦ ᾖλθεν ἐξαίφνης By τῇ 
07 Άντι χου πόλει &rb Τιθεριάδος πόλεως" καὶ 
lg, v πολλοὺς, ὡς ἅπαξ αἱφνίδ:ον εἰσΣληὼν 
ιτὰ ὡπλεσκένων ἀνδρῶν * xal ἑάσας πάλιν ἀπῖλθεν 
ἐν Ts eda ὁ ajt56; Φινεές. Καὶ ταῦτα μαθὼν ὁ 
Miss; Táio; vaváx:rnst κατὰ τῶν συγχλητικῶν 


Saliano priefecto : qui, monte abscisso, magnu 
ibi aquaductum condidit, per quem aquas ex 
Daphne in balneum boc novum introduxit. Tem- 
pla ctiam quaedam exstruxit. 


Misit preterea. Caius Caesar duos etiam alios se- 
natores lhomanos pr:edivites, Pontoum et Varium, 
qui Antiochiae prospicerent, el non. solum 944 
ex iis qui: imperator Antiochenis abunde largitus 
est, sed ex propriis etiam. sumptibus urbem  in- 
Staurarent, instauratamque incolerent. [uo itaque 
senatores hi quamplurima per urbem domicilia, 
propriis ex sumptibus, zedificarunt : insuper etian 
inferius ad τη) momnia, juxta fluvium, Dalneum 
ingens publicum, Varium vocatum, exstruxerunt ; 
 proxiuie quod des etiam privatas suas exstructas 
liabueraint, Trinymphum quoque, statuis hinc inde 
splendi.lissime ornatum, condiderunt ; uti virgini- 
bus Antiochenis quibuscunque, nuptislia sua ce- 
lelrantibus, inserviret. Sed et alia etiam per ur- 
bem pluritna zdificia, imperatoriis ex sumptibus, 
erexerunt dicti duo senatores, urbemque ita instau- 
ratam incoluerunt : cives vero superstites Caius 
Casar etiam honoribus auxit, 


Favebat autem Caius Cesar factioni Prasinz : 
ilaque ea, licentiam inde sibi sumens, a primo 
imperii ejus anno, per totum triennium, Romam 
omnibusque aliis urbibus, dominabatur. Tertio 
autem imperii ejus auno Antiochi Syrie in thea- 
tro, spectante etiam tum ]udos Pronaeo przfecto, 
qui ex Veneta erant factione, alta voce Prasinis 
exclamarunt: Tempus extollit, et. deorsum agi : 
jam Prasing pugna. Et coorta est in populo con- 
turbatio ingens; cujus eventus urbi cessit 
in incommodum. Graci enim Antiocheni cutn Ju- 
diis, qui ibi habitarunt, ad pugnam populareia 
pervenientes, ex Judieis plurimos interfecerunt, et 
9A 55 synagogas eorum incendio devastarunt. Cu- 
jus rei famam cum in l'alestina Judicorum ibi sa- 
cerdos, nomine Phineas accepissel ; co:lecta Judaeo- 


D rum et Galilzeorum copiosa multitudine, nempe 


triginta circiter millibus, ab urbe Tiberiade exer- 
citum hunc ducens, Antiochiam subito adoritur: 
eujus incolas inopinatos opprimens, qvampluri- 
mos eorum internecioni dedit, strageque finita, 
Tiberiadem statim repetit, llc ubi audisset 


ΥΛΗΣ LECTIONES. 


η HER: 
b75vz9 22v Ox. 


ED, CIHLMEADI NOT,E. 


(93) Πλησίου τοῦ 0260; latos Kalsxpoz. Prope 
βίου C. C essris; id est juxta eam wontis par- 
a ubi 4. Cxsar. Balneum publicum, Gladiato- 
num, Theatrum, alia. jue Antiochensibus oliin 
Gislruserat ; de quibus auctor supra. lib. ix. 

Boi Καὶ Τρίνυ φον εὐπρετάστατον. Trinymphum 

€ vocat, qu d. postea sepius νο αφαγωνίαν el 


νυμφαῖον. nuptiis quibuscunque celebrandis desti - 
natum ασια, ut ipse villi: Cedrenus. tameu 
pauperibus solum. virginibus, queque — domibius 
propriis carebant, eorum tribuit usum, in. Leona 
Magno : KaX τὸ νυμφαῖον, τὸ τῶδε τοῦ οἴχου xii- 
ἔνον ἀντικρὺ, ἐν ᾧπερ οἱ vom ἐγένοντο τῶν οὐκ 
ἐχόντων οἴχου». 
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Caius hmnperator, in Pontoum οἱ Varium sena- Α 
tores, qui Antiocliz habitabant, ira commotus est. 
Missis itaque qui bona eorum publicarent. domos- 
que eorum omnes fisco addicerent (qux proinde ab 
Antiochenis Basilice, l. e. domus regie vocantur), 
ipsos eliam ferreis compedibus vinctos adduci 
j'ssit; eo quod neque Antiochenos tumultuantes 
compescuissent , nee Phinezx sacerdoti urbem va- 
stanti, obviam ivissent. 

Misit etiam Tiberiadem Pal:estinze, qui Phineam 
sacerdotem comprehensum. tanquam rebellionis 
reum, capite multarent. Multos etiam Judzos et 
Galileos neci dedit. Phinez autem sacerdotis 
caput, in Orontis fluvii ripa opposita, extra urbem 
Antiochiam, conto affixum erigebatur. Qus vero 
in urbe ignibus absumpta fuerant, missfís pecuniis 
ipse instauravit. 

Eodem vero anno Caius imperator a cubieculariis 
eunuchis, satellitibus 946 suis, senatu factum 
approbante, cum annuni ageret XX xix, occisus est. 


Caio successit in imperio Claudius Cesar. Ger- 
manicus, Cassio et Solone coss. el regnavit annos 
xiv et menses ix... Erat. hie statura. eurta, corpore 
crasso, oculis czsiis, subcanus, colore caudido, 
facie oblonga, ingenio mitissimo. Urbem hic condi- 
dit, quam a nomine suo Claudiopolim vocavit, 
Brettaniam quoque urbeun condidit, non procul ab 
Oceano. 

Claudius autem imperator Prasinis dominatio- (; 
nem suam confirmavit, Hlujus autem sub imperio 
Ephesus et Sinyrna, cum plurimis aliis Asie ur- 
bibus, iram divinam expertz sunt : quibus instau- 
raudis imperator plurima suppediiavit. Eodem 
coucussa est etiam Ántiochia magna, templaque 
Pianz, Martis, atque Herculis per medium diru- 
pta suut; idesque plurime corruerunt, ltaque 
C'audius imp»rator tributum fumarium, a. sodali- 
tiis Antioclhienis sibi pendi solitum, in porticuum 
contignatarum, a Tiberio Casare  exstructarum 
instaurationem: remisit. 


JOANNIS MALAL.E 


9.6 
τῶν ὄντων by ti] αὐτῇ Αντιοχείᾳ πόλει Ποντόου xal 
Ὀὐαρίου, xai πέμψας ἐδήμευσεν αὐτοὺς ἑπαίρων 
πᾶσαν τὴν περιουσίαν αὐτῶν καὶ τοὺς διαφέροντας 
αὐτοῖς ἓν Αντιοχείᾷ οἴχους ἑτίτλωσεν (94), [5316] ἅτινα 
οἰχήματα ἐχλήθη τὰ βασιλιχὰ ἓξ üxslvou ἓν «fj αὐτῇ 
'Avitoyela τῆς Συρίας, ἀγαγὼν καὶ αὑτοὺς σιδηρο- 
δςσμίους, διότι οὔτε τὴν ταραχὴν τῆς πόλεως ἔπαυσαν 
οὔτε τῷ ἱερεῖ Φινεὶς πορθοῦντι »' τὴν πόλιν (95) 
ἀντέστησαν. 
''"Ἔπεμώε δὲ χαὶ ἓν Τιδεριάδι πόλει τῆς Παλαιστί- 
vnc, xal παρέλαθε τὸν αὐτὸν Φινεὲς, ἱερέα «ών 
Ἰουδαίων, xai ἀπεχεφάλισεν αὑτὸν ὡς τύραννον, χαὶ 
πολλους Ἰουδαίους καὶ Γαλιλαίους ἁπώλεσε. Καὶ 
τὴν χεφαλὴν δὲ τοῦ ἱερέως Φινεὲς ἐχόντευσεν ἕξω 
τῆς πόλεως (96) Αντιοχείας πέραν τοῦ Ὀρέντυ 9" 
ποταμοῦ, καὶ τὰ χαυθέντα iv τῇ πόλει ἀνενέωσε 
πέμφας χρήματα. | 

Καὶ tv αὐτῷ τῷ ἔτει ἐσφάγη ὁ αὐτὸς Γάϊος Baci 
λεὺς ἔσω Ev τῷ παλατίῳ ὑπὸ τῶν ἰδίων σπαθαρίων 
τῶν κουθιχουλαρίων εὐνούχων, κατὰ γνώμην τῆς 
συγκλήτου, ὧν ἑτῶν 20. 

Msc δὲ τὸν Βασιλείαν Γαΐου Καΐσαρος ἐδασίλευσε 
Κλαύδιος[011] Καϊσαρὸ Γερμανιχὸς ἐπὶ τῆς ὑπατείας 
Κατίου xai Σόλωνος (97). Ἑδατσίλευσε δὲ ὁ αὐτὶς 
Κλαύδιος Καΐῖσαρ ἔτη ιδ’ καὶ μῆνας 0' (98). "Hv ἃ 
κονδοειδῆς, εὔογχος, γλαυκόφθαλµος, µιξοπόλιος, 
λευχὸς, µάκοοψις, Υαληνότατος. Ἔχκτισε δὲ πόλιν, 
fjv ἐχάλεσεν si; ἴδιον ὄνομα Κλαυδιούπολιν. Ἔκχτισε 
δὲ xaX Βρεττανίαν πόλιν (99) πλησίον τοῦ Ὠκεανοῦ. 

Ὁ δὲ αὐτὺς Κλαύδιος βασιλεὺς xat τῇ 5r uoxpazig 
τῶν Πρασίνων κατάστασιν ἔδωχεν. Ἐπὶ δὲ τῆς αὗτοῦ 
βασιλείας ἔπαθεν ὑπὸ θεομηνίας fj Ἔφεσος καὶ á 
Σμύρνα xal πολλαὶ ἄλλαι πόλεις τῆς Ασίας, αἴστι- 
c:y ἐχαρίσατο πολλὰ εἰς ἀνανέωσιν. Ἐσείσθη δὲ 
τότε καὶ ἡ µεγάλη Αντιόχεια πόλις, καὶ διεῤῥάγη ὁ 
ναὺς τῖς Αρτέμιδος καὶ τοῦ "Αρεως χαὶ τοῦ 'Hpa- 
κλέος 93 xai οἶχοι φανεροὶ ἔπεσαν. Ὁ δὲ αὐτὸς Bast- 
λεὺς Κλαύδιος ἑκούφισεν ἀπὸ τῶν αυνξργιῶν, ftot 
συστηµάτων, τῆς Αντιοχέων πόλεως τῆς Συρίας τὴν 
λειτουργία [518] ἣν παρεῖχον ὑπὲρ καπνοῦ (1), εἰς 
ἀνα)έωσιν τῶν ὑπορόφων *" ἐμδόλων αὐτῆς τῶν 
χτισθέντων ὑπὸ Τιθερίου Καίσαρος. 


VARLE LECTIONES. 


^! mopüsüvet Ch.. πορλοῦντα Ox. ** 'Opfvzou. Ὀρόντου Ch. Vide dicenda ab nobis ad p. 113 


9 Ἡρακλέως Ox. ** Malim ὑπωρόρων. 


A. 


ED. CIIHILMEADI NOT.E. 


(041 Οἴκους ἑτίτλωσξν. DL est regio fisco addi- D 
xit. Titulorum tabellis, quas σανίδας vocat Aga- 
thias lib. v, eisdem pro more aflixis. lloc vero 
privato nemini licitum, uti ex Justiniani Novella 
xxvii, videre est? Τὸ δὲ μάλιστα ἐπὶ τοῦ Πόντου 
πλημμελοῦμενον φυλάξει, τὰ μηδενὶ δοῦναι παῤῥη- 
σίαν f| τίτλους ἐπιτιθέναι χωρίοις, 7| οἰχήμασιν 
ἀλλοτρίοις µόνον γὰρ ἴἔδιον τοῦτο τοῦ τε ὀτμοσίου, 
τῶν τε βασιλικῶν οἴκων Eat, τῶν τε ἡμετέρων, τῶν 
τε τῆς εὑσεθεστάττς ΑΛὀγούστης. Ei δὲ εἰς ἑτέρου 
τινὸς εὕροι προσηγορίας σανίδας ἀνατεθείσας, αὑτὰς 
εὐθὺς καθαιρῆτει, ἀνιχνεύσει δὲ τὸν ταύτας χατα- 
πῄξαντα. 

(95) Πορθοῦντα «tv πὀλιν. Ser. Πορθοῦντι, Unde 
vero lhistoriolam hanc petierit auctor. non habeo 
dicere. 

(86) Εκόντευσεν E£to. fg «Ao. Κόντος el x»y- 
váp:ov, Contus : inde xovzzazv, coto afligere, 


(97) Ἐπὶ τῆς ὑπατείας Κατίου xai Σόλωνος, . 
Coss. hi nusquam apparent, 

(98) Εθασίλευσε δὲ ὁ αὐτὸς Κλαύδιος Καΐσαρ ἔτησι 
V xa μῖνας θ'. Claudium anuos xiv et mepses κας 
imperasse ail, a vero non procnl : nono enim Ka—. 
lendas Februarii, id est Januarii. xxiv, Caligulamz 
occiso. Claudius imperare copit ; qui etiam. xim 
imperii anno, 11 Idus Octobris, sive mense eupram- 
aunum xui octavo, diem suum obiit : teste Suetonio. «& 

(99) "Ex:tss δὲ xai Βρεττανίαν πόλιν. Ubinanem 
tandem terrarum ?. Britauniam quidem nostram σι 
nulli post. Jul. Cesarem tentatam, Claudium imperg 


' armis suis petiisse, deque ea deinceps triumpbuus s 


egisse maximum legimus : de Bretanuia vero urbi 
maritima, ab eodem exstructa, nihil omnino acces. 
pinus. 

(D* 
στοκ) Mis dicit 


Ην παρτῖχον ὑπὲρ καπνοῦ. Tributum ham 
ar, quod pro numero fumariose- 


ΤΠ 


ου Καΐσσους μετὰ τὸ ἀναληφθΏναι τὸν Κύριον 
ἡμῶν χαὶθεὸν Ἴησουν Χριστὸν μετὰ ἕἔτη δέχα πρῶτος 
μετὰ τὸν ἅγιον Πέτρον τὸν ἀπόστολον τὴν χειροτο- 
wav τῆς ἐπισχοπῆς τῆς ᾿Αντιοχέων μεγάλης 
Wn); τῆς Συρίας ἔλαθεν Ἐὔοδος "5 γενόμενος πα- 
εράρχης. Καὶ ἐπὶ αὐτοῦ Χριστιανοὶ ὠνομάτθησαν 
τοῦ αὐτοῦ ἐπισχάπου Ἐὐόδου προσοµ,λήσαντος αὐτοῖς 
αἡ ἐπιθῄσαντος αὐτοῖς (2) τὸ ὄνομα τοῦτο. Πρώην 
Υὰρ Λαζωραῖοι [ ἐχαλοῦντο] χαὶ Γα.ἱιΊαῖοι ἔχα- 
Muy V οἱ Χριστιανοί. 

Tg δὲ ὀγδύῳ ἔτει τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Κλαυ- 
δω Καΐσαρος διωγμὸν µέγαν ἑποίηταν οἱ Ἴου- 
lait χατὰ τῶν ἁποστόλων xol τῶν μαθητῶν αὐτῶν 
xi τυραννίδα χατὰ Ῥωμαίων ἐμελέτουν. "Όθεν 
πρῶτος ἱπέμφθη χατ᾽ αὐτῶν χιλίαρχος ὀνόματι Φη- 
€WX(5)* χαὶ ἓξ ἐχείνου ὄλεθρος αὐτοῖς ἐγένετο. 
Kd ἄροντα γὰρ προεχειρίσατο V αὐτοῖς ὁ αυτὸ- 
Κλεύδως βασιλεὺς ** Φήλιχα [519] ὀνόματι, ταράσ- 
αυτα αὐτούς. 

Wei δὲ η’ ἔτη τοῦ ἀναληφθῆναι ἓν τοῖς οὐρανοῖς 

tiv Κύριον ἡμῶν καὶ Θεὺὸν Ἰησοῦν 9 Χριστὸν, ἓν τῇ 
ἑορῇ τῆς Πεντηχοστῆς τῶν αὐτῶν ἹἸουδαίων, οἱ 
ρεῖς ἐν τῇ αὐ τῇ, ἡμέρᾳ Ίκουσαν φωνῆς ἀνθρωπίνης 
λεγούσης ἀπὸ τοῦ ἑσωτέρου ἱεροῦ τοῦ λεγοµένου, 
Ἅγιο τῶν ἁγίων, Μελιστάμεθα 9* ἐντεῦθεν' (1). 
Την δὲ φωνῆν ταύτην τρίτον ῥηθεῖταν Ίχουσαν, ὡς 
ἠσιάνουσιν, οἱ αὐτοὶ ἱερεῖς, καὶ ἐγνώσθη τοῦτο 
tivi 56 Eüve:, Καὶ ἐξ ἐκείνου ὄλεθρος ἤρξατο τοῖς 
Ἰουδαίοις, χαθὼς Ἰώσηπος 5! ὁ 'E6 paluv φιλόσορος 
ταῦτα συνεγράγατο, εἰρηγὼς xal τοῦτο, ὅτι ἑξότε 
Ἰλνδαῖο. ἑσταύρωσα» Ἰησοῦν, ὃς ἣν ἄνθρωπος &ya- 
ὃς χαὶ δίχα:2ς, εἴπερ ἄρα τὸν τοιοῦτον ἄνθρωπον 
Κε] λέγειν xat μῆ θεὸν, οὐκ ἐξέλειφεν 53 ὀδύνη ἐκ 
τῆς Ἰωυδείας χώρας. Ταῦτα àv τοῖς "lovOuixoic 
Συγράµµασιν αὐτοῦ ἐξέθετο ὁ αὑτὸς Ἰώσηπος 
Ἰοθαίοις 5 


CHRONOGRAPHIA. —LIB X. 


Ev δὲ ταῖς ἀρχαῖς τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ KAav- A — Sub initiis autem imperantis 
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"Claudii Cesaris, 
decem post annis quam Dominus Deus noster Jesus 


Christus in eclum assumptus fuit, primus post 
sanctum Petrum apostolum Antiochia magus, que 
in Syria est, episcopus 9/27 factus est Evodius : 
sub quo , qui Nazoreí ana et. Galilei vocita- 
bautur, Christianorum noinen acceperunt ; impo- 
nente hoe illis, simul et inter. illos Evangelium 
pridicante, Evodio ipso episcopo. 


Anno autem Claudii Casaris vin, Judei aposto- 
los atque eorum discipulos insectari ecperunt : 
quin et. rebellionem adversus ftoimanos medita- 
bantur. Tum primum itaque contra eos missus est 


B Festus chiliarchu :5 exinde vero exitium Judzis ἱκι- 


minere visum est, Priefecerat enim. illis Claudius 
imperator Felicem quemdam , qui magnas in Ju- 
d:e2 tragoedias excitabat. 


ÀÁnno vero xviii post Doiminum ac Deum nostrum 
Jesum Cliristum in ccelos assumptum, ipso Judzeo- 
rum festi Pentecostes die, sacerdotibus ab inte- 
riore templi adyto, quod Sanctum sanctorum di- 
ctum est, humana vox subito audita est, hisce ver- 
bis : Migremus hinc. Vox autem hzc tertia vice 
repetita, sacerdo ibus audita fuit, sacra tum per- 
agentibus : cujus rei fima toti Jud:eorum genti in- 
notuit, Hinc fatalia Judzorum tempora initium ha- 
b"erunt : uti scriptis suis testatus est. Josephus, 
Hebrzeorum philosophus, qui et ista insuper tradi- 
dit : Jud:eos nunsuam a calamitatibus suis respi- 
rasse quidein,-ex quo cruci Jesum fixerunt , homi- 
nein 248 illuin bonum acjustim : si modo homi- 
nem (inquit) illum fas sit dicere, el non Deum potius, 
qui talis fuerit. Hac Josephus ille Jud:eus in librig 
suis De Judeorum Autiquitatibus scripta reliquit. 


VARLE LECTIONES. 
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or. » Ἱο,σῶν Ux.  '" 


*6 Seclusi ἐχαλοῦντο. M 


mposystolsazo Ch., προεγειρίσαντο Ox. ** Φίλιχα 


μεθισ-άµεθα. μεθιστώμεθα  Ch., µεταθαίΐνωμεν Josephus. Dell. Jud. vi, 5, 5. 


,50;. Conf. Arch. Jud. xvin, 5, 5. ** ἐξέ)λευνεν Ch., ἐσέλιφεν Οχ. ** Ἰουδαίοις. Ἰουδαῖος Ch. 
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"ln pendebatur. Quo tempore vero. primuin. po- 
Po impositam. fuit. haud temere. dixero : longe D 
?men post. Claudium: institutum. fuisse, non est 
"bitandum. Tributi hujus inventum. pessimum 
w C^phoro Logetletze tribuit Zonaras, tom. lll : 
του xai fj τοῦ καπνικοῦ ἑπίθεσις, ἐννόημα xáxt- 
 ἔπαχθέντος τοῖς τῶν ἐνχλησ'ῶν, xaX πτωχείων 


τν) µίτε γῆν ἔχοντι, use «έλος. lmperatore ta- 
*hes boc antiquius esse inde manifestum est, eo 
"l'tod ab auctore nostro memoratur, quen Nice- 
m hunc 200 ad minimum annis pracessisse, 
"ig alibi probaruros non dubitamus, 
(2) fiposouutsav:io; αὐτοῖς. Ὁμιλία hoc loco 
ipio eodem sensu quo scriptores ecclesiastici, 
concione, sive oratione in ceti. fidelium ha- 
δι. Caterumn Christianos dictos fuisse ante Clau- 
Sum inip., dum S. Petrus adhuc Antiochi: versa- 
Vetur, ex Actor. xi manifesto apparet. 
(3) Ὀνόματι Pr,ssoc. Festus in Judzeam procura: 
Ver müssus est, non a Claudio, sed a Neroue: 


imperii sui anno tt. Vide Joseph:m, lib. 40, cap. 7. 

(4) Μεθιστάµεθα ἐντεῦθεν. Forte, µεθιστώμεθα. 
Verha apud Josephum, De bell. Jud. l. vtt, sunt ista ; 
Μεταθαίνωμεν ἐντεῦθεν. | Corrigendus interim 
ἱστοριῶν συναγωγῆς Scealigerianee auctor, qui 
ipso Dominici? Passionis die prodigium hoc acci- 
disse asserit, deque hoc Josephum appellat testeu ; 
qui tamen Peuntecosies festo accidisse hoc clare 
testatur, Suspicor etiam mendosum esse numerum 
annorum post Ascensionem Domini, a nostro 
positnm, quo hoc aceidisse scribit. Licet enim 
annum ipsum Josephus non ponit expresse, mani- 
festum tamen est non longo teinporis spatio templi 
devastalionem hoc antececisse. Hierosolyma autem 
capta est anno i. Vespasiani. imp., anno scilicet 
xxxix post Ascensionem Domini, uti Eusebius 
auctor est. Scaliger lioc accidisse vult. anno Chri- 
sti pxv, sexenuio scilicel ante Jerosolymas captas, 
triginta duohus vero annis post Domiui Ascensio- 
nein, Scalig. in Euseb. ο ος. p. 171. 
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Antiochenus ad imperatorem referebant, ab eo pe- 
tentes, uti divino ejus ος edicto, facultatem sibi 
haherent O'ympia a Piseis redimendi ex annuis 
illis reditibus, urbi δι, a Sosibio quodam, cive 
et senatore. Antiocheno , olim legatis. Facultatem 
itaque Olympia redimendi concessit. eis Claudius 
iueperator, anno cri Antiochen:e χο. Factum 
nempe hoc ab Antiochenis, quod :egre ferrent in 
magistratibus suis ea qu» de supradictis Sosibii 
reditibus factitata essent. Sosibius enim, uti scri- 
puim reliquitin Chronographia sua sapie:s Pausa- 
nias, Aniiochize Magnae legavit moriens xv auri 
talents, annuatim urbi solvenda ; sicuti superius 
in Augusti Octaviani temporibus memoratum est. 
Reditum vero hunc. annuum Sosibius Antiochenis 
lc .averat, ut. laberent unde sumptus facereut in 
varium illnd spectaculum, scenicorum , thymelico- 
rum, tragicorum, atbleticorum ludorum, gladiato- 
rum quoque et. certaminnti. equestrium; quod 
q»into quoque. auno, Hyperberetieo, sive Octobri 
mense, per xxx dies celebrari 2/49 solebat. Et 
primitus quidem ludos hosce gyinasiarclie vite 
celebrabant : deinceps vero, lucellum  captantes, 
celebrationem | hane. penitus 'omittebant; | donec 
tandem , divino imperatoris edicto, primoribusque 
urbis postulantibus, ad id coacti, Oly.upia a Piszis 
redimebant, Tum vero cives universos inonebant, 
se solemuia Oiympica (qua antea fuerant) illis exhi- 
τὸ paratos esse ; quibus eos se accingere horta- 
bantur. Aunuentibus itaque urbis primoribus, cutn 
sacerdotibus omnique populo, luli illi scenici, 
acliletici, thymelici,tragici, equestriaque certamina, 
sicut olim, per xxx dies celebrata sunt : facto ini- 
tio a novilunio. mensis Octobris singulis lustris, 
reeurrentibus. 

τὰς À ἡμέρας ἀπὸ τῆς νεοµηνίας τοῦ 
πενταξτοῦς φθάσαντος. 

Rursus autem variis bellorum motibus in Oriente 
excitatis, cum. Autiochia οἱ ipsa vel ab hostibus 
occupata, aut etiam iram divinam passa , crebris 
terrinotibus et. incendiis  labefactata — fuisset ; 
oblata inde apta occasione, iidem magistratus οι” 
nigenum illud spectaculum quinquenuale intermit- 
tebant ; nec deinceps statis , ut antea, temporibus, 
sed xv puta, aut etiam xx quoque anno, . pro arii- 
trio suo (idque sexies tantuin), celebrabant ;. tunc 
quoque, eum Autiochia urbs, inalis illis deluncta, 
pace sua pri tina gauderet. 


Ὑπερθερεταίου μηνὲς κατὰ πέντε ἔτη ἕως 


JOANNIS MALALJE 


Eodem imperante Claudio, primores et populus A 


Ἐπὶ [520] δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Κλι 
οἱ αὐτοὶ ᾿Αντιοχεῖς χτήτορες καὶ πολῖται àva 
ἕπεμψαν, δεόµενοι ὥστε παρασχεθΏναι αὐτοί 
θείας αὐτοῦ χελξεύσεως ἀγηρασθῆναι τὰ "OX 
&zb τῶν "* Πισαίων (5) τῆς Ἑλλάδος χώρα: 
τῶν ἑτησίων πρησόδων τῶν ἑαθέντων χρημάτων 
Σωσιθίου τινὺς συγχλητικοῦ, συμπολίτου d 
Καὶ πσρέσχεν αὐτοῖς 55 ἀγοράσαι τὰ Ὀλύμ 
αὐτὸς KXaj0:og βασιλεὺς, ἔτους χρηματίκοντος 
τοὺς ἸΑντιοχεῖς όρους L9. Τοῦτο 6i ἐποίτ 
αὐτοὶ Αντιγεῖς λυπηθέντες πεὺς τοὺς πολιτὶ 
νους τῖς αὐτῆς πόλεως διὰ τὰς προσόδους τὰς 
ειῤηµέναςι, παρὰ Σωσιθίου ἐαθείσας τῇ πόλει α 
περὶ οὗ Σωσιβίου ὁ σοφὸς χρονογράφος Παυ 
ἑξέβετο Oz: εἴασε τελευτῶν xatk δ-αθήχας 1 
Ἁντιοχέων μεγάλη πόλει Σωσίθιός τις ἓ 
πρόσοδηον 40u3lou τάλαντα δεχατέντς ὄτινα ἱ 
ἀνωτέρω χρύνοις τοῦ Αὐγούστου Ὀκταθιανοῦ * 
γραπται "*. Τὰ δὲ τῆς προσόδου εἰάθη εἰς τὸ 
λεῖσθα: τοῖς αὐτοῖς συ απολίταις χατὰ πενταετ 
νον πολύτροπον θέαν ἐπὶ ἡμέρας À' μηνὶ CY 
ρεταίῳ τῷ καὶ ἸὈκτωθρίῳ σχηνικῶν, θυμ 
xal τραγικῶν καὶ ἀθλητῶν ἀγῶνα xal ἵπτεκχί 
µονομάχων 51. Καὶ τὰς μὸν ἀρχὰς ἐπετέλε 
αὐτοὶ [931] πολιτευόµενοι, μετὰ δὲ ταύτα ὑπ 
θεντο τὰς προσόδους ἀποκερδαίνοντες, ἀπὸ δ' 
χελεύσεως οἱ αὖτ πολιτευόενοι (60) ἊἎντι 
μετὰ xai τῶν χτητόρων Ἰγόρασαν τὰ Ὀλύμπ 
τῶν Π,σαΐων. Καὶ ἤτησαν οἱ αὐτοὶ βουλευτε 


C τῆς πόλεως πάντας, ὡς ἂν ἔτοιμοι ὄντες b 


αὐτοῖς ἐν τῷ τέως την τῶν Ολυμπίων £opth 
τελεῖσθαι αὐτοῖς. Καὶ πεισθέντων τῶν κτητὀρ 
τοῦ δήμου παντὸς καὶ τῶν ἱερέων, ἑνεδόθη a 
γα) ἑπετέλεσαν οἱ αὐτοὶ πολιτενόµενο. κατὰ τὸ 
ἔθος πάλιν τὸν 99 τῶν σχηνικῶν καὶ ἀθλητῶν, 
λικῶν xal τραγ.κῶν xaX ἱππικῶν ἀγῶναι, καὶ 
τοῦ χαιρι 


Καὶ πάλιν εὐοίτκοντες ἀφορμὴν εὔλογον οἱ 
πολιτευύμξνοι, διαφόρων πολέμων χκινπ)έντω 
Ανατολὴ, οὗ μὲν ἀλλά xal τῆς αὗτΏς πόλεα 
τιοχσίας ληφθείσης ὑπὸ ἑναντίων, ὡσαύτως 
θεοµηνίας γενομένης xai διαφόρων σξισµι 
ἐμπρησμῶν, ἀνεθάλοντο καὶ zt) " κατὰ τε 
χρόνον πάλω ἐπιτελεῖν αὐτοῖς πολύτροπον 
θέαν, ἁλλ᾽ ἑπετέλεσαν ἄλλας διαφόρους περι: 
τὴν αὐτὴν ποοξιρημένην πανήγυριν 5; 
ἐνιαυτῶν τε f καὶ X, ὡς ἐὰν αὐτοῖς ἔδοςε (* 
τὸ τὴν πόλιν τῶν ᾿Αντιοχέων τῶν καχῶν ἀπαλ. 
vn ? Aic 
xai ἐν εἰρῆνῃ ὁ:αγειν. 


VARLE LECTIONES. 
δν Πισαίων Ch., Πισέων Ον. Sic. et p. seq. v. 3. 9 αὐτούς. « Lego αὐτοῖς.» ΟΝ. ** πρργχέγρατ 
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ED. CHILMEADI NOTE. 


(3) Απὶ τῶν Πισέων Scr. Π.σαίων * secundum 
Stephanum tamen sciiberepur, [2:£ov : a Πίσα 
Cuin μωρέ Γαοίι,ἡ[εσάτης, et 1T:52::2;. 

(d) Οἱ αὐτοὶ πηλιτερήμενο,. πολιτευό ενα. licet 
Magis:ratus generatim. significet, hoc loeo (uen 


per Gynmnasiarchas reddimus, Magistratu 

pe cos. dicentes, quils ludos. hosce curat 

mittebatur. u 
(7) Ὡς ik) αὐτοῖς ἔδοςς. Ὡς iàv, pro ὡς 


331 . 
To δὲ cy' ἔτει τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Κλανδίου 
Καίσαρος ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας ἡ Κρήτη viso 
αἷσα ἐν οἷς χρόνοις πὑρέθη ἐν τῷ µνήματι τοῦ. 
Δίχτυος iv χασσιτερίνῳ χιθωτίῳ *! f ἔχθεσις τοῦ 
Τρωϊχοῦ πολέμου (8) μετὰ ἁληθείας παρ) αὐτοῦ 
θυγχραφεῖσα ica. Ἔχειτο δὲ προσχέφαλα τοῦ 
λειφάνου τοῦ Δίχτυος * xat νοµίσαντες τὸ αὐτὸ κιθώ- 
«ων θησαυρὀν εἶναι, προσήνεγχαν αὐτὸ τῷ βασιλεῖ 
Kl290:9 * xal ἐχέλευσε μετὰ τὸ ὀνοῖσαι χαὶ γνῶνα. 
«ἱ ἐστι μεταγραφῆναι αὐτὰ xa ἓν τῇ δηµοσίᾳα B:- 
ἑύἱχῃ ἀποτεθῖναι αὗτά. 

Καὶ ἱτελεύτα ὁ Κλαύδιος πολλὰ ἐν τῇ Κοίέτῃ χαρι- 
σόµενος εἰς ἐἑπανόρθωσιν. Ἑτελεύτησεν ** οὖν ὁ ab- 
ὡς Κλαύδιος ἰδίῳ θανάτῳ ἓν τῷ παλατίῳ, ἀῤῥωστή- 
σας ἡμέρας δύο (9), ὧν ἐνιαυτῶν δε’. 

Miti δὲ την βαᾳσιλείαν Κλανδίου Kaísapo; ἐθασί- 
Ίευσε Νέρων | 325] ὁ υἱὸς αὐτοῦ (10) ἐπὶ τῆς ὑπα- 
τείας Σλονανοῦ xai Αντωνίνου (11): ὅστις ἐθασί- 
ανσεν En ιΥ΄ xal µῆνας δύο. " Hv δὲ μαχρὸς, λεπτὺς, 
εμορχςς, εὕρινος, ἀνθηροπρόσωπος, µεγαλόφθαλμος, 

ἑκλόθρς, ἑλοπόλιος (12), $200 xo yov, εὔταχτος. Ἡ 
μόνον δὲ ἐδασίλευσε ἐξεζήτησε τὰ περὶ τοῦ Ἰπσοῦ” 
χαὶ ἀγνρήσας ὅτι ἑσταυρώθη (15) ἐζήτησεν αὑτὸν 
ἀνοέχχα £v "Por, ὡς φιλόσοφον µέγαν καὶ θαύ- 
Κατα ποιοῦντα ᾽ Ίχουσε γὰρ πρὸ τοῦ βασ.λεῦσαι περὶ 
εὐτοῦ τοιαῦτα. Θέλων δὲ ἐπερωτῖσαι αὐτόν τινα 
dis ἀναγάγαι αὐτόν. "Hv γὰρ 6 αὐτὸς Νέρων 
Δᾳτιλεὺς τοῦ δόγµατος τῶν λεγομένων Ἔπιχου- 
ptu) 35, 6 ἐστι τῶν αὐτοματιστῶν τῶν λεγόντων 


ézpoón:a εἶναι τὰ πάντα. Καὶ μαθὼν ὁ αὐτὸς C 


Basis; Νέρων ὅτι πρὸ πολλοῦ χρόνου ἑσταύρωσαν 
αὐνὺν οἱ Ἰουδαῖοι ζήλῳ φερόμενοι χαὶ µόνον ἓν 
ἀπέενὶ µεμφθέντα, Ἰνανάχτησε  χαὶ ἐχέλευσε, xal 
ἀνγνέχθησαν ἐν τῇ Ῥώμῃ διὰ Μαξίμου ὅ τε "Αννας 
χα (024) Καϊάφας. Καὶ Π.λᾶτον δὲ οἰκοῦντα τὴν 
Παλε.στίνην μετὰ διαδοχὰς τῆς ἀρχΏς αὐτοῦ ἀνήγαγε 
δὰ Ἠόξιμον ** (14). Πολλὰ δὲ εἰπόντες περὶ τοῦ Ι1:λ4- 
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A 3950 Anno autem xim imperantis Claudii, Cre a 
insula, divinam iram passa, tota terrz? motibus agi- 
tata est. Eodem tempore  Dictys Cretensis in tu- 
mulo reperta est, pyxide stannea inclusa, Trojani 
belli historia, ab codem Dicty secundum rerum 
gestarum veritatem exposita. Pyxideim hanc, qua 
ad sepulti caput jacebat, thesaurum rati qui. illac 
transibant, ad. imperatorem Claudium deferunt : 
qui, pyxide aperta, reque cognita, historiam hanc 
describendam dedit ; descriptamque in Bibliotheca 
publica reponendam curavit. 

Claudius autem Cretensibus plurima, in. ruina- 
rum instaurationem, largitus est : mnorboque deinde 
correptns, post biduum in palatio diem suum obiit, 
annim agens Lxv. 

B  Ciudium Cesarem in imperio excepit filins 

ejus Nero, Silvano et Ántonino coss., qui regna- 

vit annos ΧΙ et menses. 11. Erat hic. procerus, 
gracilis, decorus, naso eleganti, vultu florido, 
oculis grandioribus, capillo lento et porrecto, ca- 
nus, barba hispida, moribus compositis. (yuuam- 
primum vero regnare cepit, de Jesu percontatus 
est ; de quo, privatus adliuc, aeceperat magnum 
eum esse pbilosophum et virum mirificum. Ne- 
scius itaque eum jam crucifixum fuisse, Tomamn 
adduci eum voluit, de quibusdam illum interroga- 
turus. Nero enim imperator Epicureorum dogmati 
favebat ; qui omnia 951 fortuito fieri, nulla in- 
terveniente Providentia, affirinarunt. Certior autem 

factus imperator Nero, eum, inculpatum licet, a 

Judzis, invidia sola impulsis, cruci jampridem 

fuisse affixum, ira cominotus est. Misso itaque in 

Judaam Masimo, jussit Romam adduci Annam et 

Caipha:n; Pontium quoque Pilatum, qui, priefe- 

ctura sua. defunctus, in. Palzstina tum degebat. 

Cumque Pilatum Annas et Caiphas multorum non 

recte factorum postularent, insuper et lioc addi- 


VARLE LECTIONES. 


IN lv χασσιτερίνῳ χιδωτείῳ. « fta et. infra 6. χιβώτειον» scribendum κιδωτίῳ et. κιθώτιον. » Ch. 
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(8) 'H ἔχβεσι: τοῦ Τρωϊκοῦ ro uos.Septimins, 
qui viam. Dictys Cretensis scripsit, hos belli Tro- 
hh anuales χι Nerohis anuo reperios  asse- 


() Αῤῥωστῆσας ἡμέρας δύο. Veneno exstinctus 
"l Claudius, teste Sactonio , Gt. 48. KL. veneno 
m occisum convenit : ubi autem , el per quem 
έείρ discrepat. Diei. vero. supremum obiit, Lxiv 
?ialis auno, eodem referente. 

(10) Νέρων, 6 9i»; αὑτοῦ. Nero filius fuit Domitii 
e Mripping Germanici, Claudii fratris, fili: : quem 
Ülandius, matre ejus Agrippina iu uxorem accepta, 
É um adoptione designavit. 

(M)'Ez: «m; ὑπατείας Σ.:λουαχνοῦ xai ᾽Αντωνί- 
9» Süanum eb Antoniumm. coss, invenio apud 

Webiun ; sed bienmouute Neronem imperatorcin: 
Wmp? sd an. vii Clau jid. inp. 

(I2) 'UAozzX ος. Nero sufllavo erat capillo , teste 

"MIO ;ans0.— eniin lalis sue secundo et. tri- 
9800 mortuus est. Quis vero 629x07072. eum 
[ένο crediderit, eum nondum. moris erat barca i 
S? Adrianus. enim imp. Romanorum primus 

sm aluit, utt Dio testatur, in Trajano : Ἄνδρια- 


C 


γνὸς YXo πρῶτος γενειᾷν κατέδειςε. Neque hoc or- 
natus. causa, sed ut. faciem maeulosam dissi- 
mularet ; referente El. Spartiauo, in. Adrisno : 
Statura fuit procerus, cic. promissa barba, tt vul- 
nera, quee in facie naturalia erant, tegeret. Verum 
ceharacierem. Neronis hic profert auctor a Sucto- 
nii peuitus diversum; nisi quod. &v9npozpóc- 
t m2» eum facit, uti et Suetonius, tit. 251, vultu 
pulehio magis quam verusto, . 

(15) 'Avvofoa; 07: ἑπτανρώθη. Ineptize : quomodo 
enim. Cliristum ueci. traditum ignorare potuerit, 
cum jam olim Pilatus ad Tiberiuin, Tiberius vero 
ad seuatum de Christianorum dogmate, nimirum 
uL inter e;tera sacra reciperetur, retulissent ? ut 
testatur Eusebius, 4229. xz». Πωάτου Τιδερίῳ τὰ 
χατὰ τὺν Σωττρα ἂν ΥΓ αγόντης, καὶ τοῦ Χριστιανῶν 
δύγµατος, Ἱ θτριος πρὸς την σύύκλητον ἐκοινολο- 
γή σατο πὲοὶ τῆς εἰς Νριστὸν πίστεως, 

(14) Aviyxys δι "Αξιμον. la habuit Cod, ms, 
fte. legendum, διὰ Mazígon , uti supra. Verum 
ο nuge sunt ; Pilatus. euin, Caligula. adhuc 
imperante, sibi οσοι consererat.. [Ielvic. ex 
Josep'io : quein. vide. 
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derunt, se quidem legibus Jesum judicandum tra- A του xaxà ol περὶ τὸν Άνναν καὶ Καϊάφαν ien 


didisse, Datis jtaque ubi interfuit pecuniis, Annas 
et Caiplias, rebus suis prospere actis, dimissi sunt. 


Eodem imperante Nerone, Athenas, Grecis ur- 
bem, venit divus Paulus : ubi incidit in philosophum 
Atheniensein. celeberrimum Dionysium Areopagi- 
tam, philosophi: dogmata ibi pandentem. Affirina- 
vit hic solem ex divina lucis effluvio emanasse : 
alia item nonnulla, de rerum fabrica, philosophatus 
est. llunc Paulus videns, allocutus est. Cui Dio- 
nysius : Qualem, inquit, tu Deum przdicas, garrule? 
At vero ubi divi Pauli doctrinam attentius percepis- 
set, ei ad pedes procidens, ut baptismi lavacro im- 
mersus, Christianus ipse fleret rogavit. 'aulus ita- 
que eum baptizans, Christianum fecit : perspecto- 


que (ldei ejus fervore, episcopum regionis 959 B 


ejus constituit Dionysium. Et hic quidem Dionysius, 
qui ex philosophorum numero fuerat, adversus 
Gra«cos libros scripsit. Paulus vero lierosolyimas 
reveraus est. 


Temporibus etiam Neronis Romam venit magus 
quidam /Egyptius, nomine Simon, qui przstigiis 
quibusdam magicis usus, Christum se esse veudi- 
tavit. Divus Petrus, hoc audito, Romam contendit : 
dumque per Antiochiam Magnam iter faceret, con- 
tigit Evodium mori, episcopum et patriarcham 
Antiocliensem : cujus in locum D. Petrus apostolus 
Ignatium surrogavit, Eodem tempore mori eliam 
contigit Marcum apos:olum et patriarcham Alexan- 
driwe magna. Moriturus auteni, discipulum suum 
Anianuimn suffecit sibi : sicut sapiens Theophilus 
clironographus scriptum reliquit. 


χαλ τοῦτο, ὅτι Ἡμεῖς τοῖς νόµοις αὐτὸν πα 
μεν. Καὶ πολλοῖς παρασχόντες χρήματα ol 
"λνναν χαὶ Καϊάφαν κατορθώσαντες ἀπελύθ 

Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας τοῦ αἱ 
φωρος ὁ ἅγιος Παῦλος ἀπΏλθεν ἐν 'AO 
πόλει τῆς Ἑλλάδος ' xa πὗρεν ἐχεῖ φιλόσι 
µατι Διονύσιον τὸν ᾿Αρεοπαγίτην ** τὸν ) 
τὸν περιθόητον, βρύοντα φιλοσοφίας διδάγι 
ἐξέθετο περὶ τοῦ ἡλίου ὅτι ἀπὸ τῆς ἁποβῥοί, 
φωτὸς τοῦ θεοῦ ἐστι, xal ἄλλα τινὰ εἰπὼν 
δηµιουργήµατος. Ὄντινα ἑωραχὼς ὁ By 
προσηγόρευσε, xat ἑπηρώτα τὸν ἅγιον ] 
Διονύσιος, Τίνα χηρύσσεις θεὸὺν, σπερμολ 
ἀχούσας τοῦ ἁγίου Παύλου ὁ αὐτὸς Διονύι 
σχοντος αὐτὸν προσέπεσεν αὐτῷ, αἰτῶν a 
σθῆναι xat γενέσθαι Χριστιανόν. Καὶ βαπτί 
ὁ ἅγιος Παῦλος ἐποίησε Χριστιανόνο Καὶ [ὅ' 
xüg ὁ ἅγιος Παῦλος τὸ θερμὸν τῆς πίστεως' 
Διονυσίου ἐποίησεν αὐτὸν ἑπίσχοπον kv 
ἐχείνῃ΄ ὅστις Διονύσιος ὁ ἀπὸ φιλοσόφων 
βίδλους καθ) Ἑλλήνων ἑξέθετο. Ὁ δὲ By 
ὑπέστρεφεν εἰς Ἱεροσόλυμα. 

Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Νέρωνο 
ἐν Ρώμη Σίμων τις ὀνόματι Αἰγύπτιος µι 
Gv διὰ Υοητείας φαντασίας τινὰς xal Ae 
Χριστόν. ᾽Αχούσας δὲ ὁ ἅγιος Πέτρος 6. 
περὶ αὐτοῦ ἀν{οχετο ἐν τῇ Ῥώμῃ (16). 
ἀνιέναι αὐτὸν iv τῇ "Pour διερχοµένου 
Αντιοχείας τῆς μεγάλης συνέθη τελευτῆσα' 
τὸν ἐπίσχοπον (17) καὶ πατριάρχην Ἆντις 
ἔλαθε τὸ σχΏμα τῆς ἐπισχυτῖς Αντιοχείας 
γάλης Ἰγνάτιος, τοῦ ἁγίου Πέτρου τοῦ 
χειροτονῄσαντος. Συνέθτ δὲ Ev τοῖς αὑὐτοῖς χ 
λευτῆσαι xal Μάρχον τὸν ἀπόστολον Ev "A 


τῇ µεγάλῃ, ἐπίσχοπον ὄντα ἐχεῖ xal πατριάρχην. Καὶ παρέλαθε τὴν ἐπισχκοπὴν παρ αὐτοῦ 
μαθητῆς αὑτοῦ, χαθὼς ὁ σοφὺς Θεόφιλος ὁ χρονογράφος συνεγράφατο. 


Petrus autem. apostolus Romam νθυἰθιθ,  edo- 
ctusque ubi Simon magus commorabatur, ad eum 
profectus est. Simon autem, ne injussu sui Petro 
vel cuivis alii ad se pateret aditus , pro foribus 
canem pastoralem pregrandem, catena vinctum 
habu:t : qui nisi signo a Simone prius dato, adve- 
nientibus quibuscunque ingressum prohibebat. At- 
que hoc omnibus, 953 magum adeuutibus, mi- 


raculum antehac habebatur. Ceterum Petrus, viso D 


cane illo pr.egrandi et. efferato, preemonitus. etiam 
ab eis qui extra fores astabant, non posse illum 


[536] Καταφθάσαντος δὲ τοῦ ἁγίου Ἡ 
ἁποστόλου την Ὀδώμην xal µαθόντος ποῦ 
µων ὁ µάχος, ἀπῆλθε πρὸς αὐτὸν ἕνθα x 
xa πὗρεν ἐχεῖ χύνα µέγαν Ev τῷ πυλεῶν 
xiv, ὅπου χατέµεινε Σίμων ὁ μάγος, ἁλύ 
µένον, ὄντινα ὁ Σίμων διὰ τὸν Πέτρον 
θέλοντας ἀνιέναι πρὸς αὖτὸν ἑδέσμησεν 
δένα ὡς ἔτυχεν δίχα τοῦ τὸν Σίμωνα x 
κυνὶ xal συγχωρεῖν τὸν χύνα παριέναι, ὁ 
acto ὁ Σίμων. Καὶ τοῦτο ἂν πρώην θαῦ 
λοντι ἀνιέναι πρὸς τὸν αὐτὸν Σίµωνα. Ἔ 


VARUE LECTIONES. 


*8 ἐδίδχσχην Ch., ἑδίχασχαν Ox. 


]):266:o0» Chi. ** Fort. πλὴν οὓς vel οὓς uf. 


5 Αρεωπαγχείτην Ox. 


*! ἀποῤῥοίας Chi., ἀποῤῥόας Ox. 


ED. CIIILMEADI NOTAE. 


(15) Ὁ ἀπὸ φιλοσύφων. Qui philosophus [κεγαί : 
eo.lem modo dicitur, ὁ ἀπὸ ὑπάτων, αριά recen- 
tiores, de viro consulari; et ὁ ἀπὸ νοταρίων, iufra 
apud nostrum, lib. xvin, eodem etiam libro de 
Eulalio quodam, qui ex divite pauper factus fue- 
rat, auctor verba habeus, eum ἀπὸ εὐπόρων vocat. 
Sinili etiam. locut;oifis. genere. apud. Cedrenum 


Didymus cecus, ó ἀπὸ ὀμμάτων, ἀῑοι 

Constantio. οἱ Constante impp. Τούτρτ 

ójuA; τις, ἑλλόγιμος ἀνῆρ, ἀπὸ ὀμμάτι 

SS t0. 

. (16) ᾽Ανήρχετο ἓν τῇ Ῥώμῃ. Sub Claudi: 

mam venisse Petrum asserunt Eusebius e 
(17; Ε0.,δον τὸν &rígxo:0v. lta etiam 1 
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336, 


ἑωρᾳχὼς τὸν χύνα οὕτω µέγαν xal qo6spbv, xal A introire; utpote in quem canis, nisi contrarium οἱ 


μεὼν παρὰ τῶν ἑστηχότων ἔξω τοῦ αὐτοῦ πυλῶνος 
ὅτι εἰ μὴ χελεύσει ὁ Σίμων τῷ xov, οὗ συγχωρεῖ 
ὁ αὐτὸς χύων τινὰ ἀνελθεῖν, à)! ἑπερχόμενας 
ροκύει τὸν πλησιάνοντα αὐτῷ * χρατῄσας οὖν ὁ 
Πέτρος thv ἆλυσιν τοῦ χυνὸς, ἔἕλυσεν αὐτὸν xal εἶπεν 
εὐτῷ, "ΆνελΏε mph; Σίμωνα, καὶ εἰπὲ Τὸ αὐτῷ &v- 
ἑρωπίνῃ φωνῇ, Πέτρος ὁ δοῦλος τοῦ Θεοῦ τοῦ ὑψί- 
Ίππο ἀνελθεῖν θέλει. Ὁ δὲ αὐτὸς χύων ἀνῆλθεν εὐ- 
τέως δροµαίως '"' * χαὶ &v τῷ ἐχεῖνον διδάσχειν τινὰ 
 μαγιχὰ πλανήµατα ἕστη iv μέσῳ ὁ χύων καὶ ἀνθρω- 
ziv φωνῇ αέγει τῷ Σίµωνι, ἹἹέτρος ὁ δοῦλος τοῦ 
8to) τοῦ ὑμίστου ἀνελθεῖν θέλει πρὸς o£. Οἱ 7: δὲ 
ἐχούσαντες τοῦ χυνὸς λαλοῦντος ἀνθρωπίνῃ φωνῇ, 
ἱθαύμασαν [527] λέγοντες ^ Τίς ἐστι Πέτρος, ἡ ἡ δύ- 
wipe αὐτοῦ Ἱἱέτρου οὗ εἶπεν ὁ χύων, ὅτι ἑποίτσε 
tW χύνα ἀνθρωπιστὶ λαλῆσαι χαὶ ποιῆσαι αὐτῷ τὴν 
ἀπέχρισιν (18), Καὶ λέγει ὁ Σίμων τοῖς ἑστῶσι xal 
ῥαυμάζουσι τὸν Πέτρον τοῖς Ἱ ἀνθρώποις. Τοῦτο 
ἡμᾶς gh ξενίση * ἰδοὺ γὰρ χἀγὼ λέγω αὐτῷ τῷ χυνὶ 

vj eie ἀνθρωπίνη φωνῇ ἀπόχρισιν αὐτῷ χατενέγ- 
*xet. Kat λέγει ὁ Σίμων τῷ xvovi, Κελεύω σοι ἀπὲλ- 
hy xs! εἰκεῖν τῷ Πέτρῳ ἀνθρωπίνῃ γωνῇ, ὅτι εἶπεν 

ὁ Zipem, ΄Ανελθε. Καὶ ἀνῆλθε πρὺς viv Σίμωνα ὁ 
lite, xat συνέδαλε μετὰ Σίμωνος τοῦ Αἰγυττίου, 
1» páyov ποιῶν ἰάσεις. Καὶ ἐπίστευσαν τῷ Πέτρῳ 
Kal ἦν àv τῇ ᾿Ῥώμῃ ταραχὴ µεγάλη χαὶ θρύλλος 
bay τοῦ Σίμωνος καὶ τοῦ Πέτρου, ὅτι γατέναντι 
ἁλήλων ἑποίουν θαύματα. Καὶ ἀκούσας τὴν ταρ1- 
Tv Αγρίππας ὁ ἔπαρχος, ἀνήγαγε τῷ βασιλεῖ Né- 
pm ὅτι εἰσέ τινες Ev. ταύτῃ τῇ βασιλευούσῃ ^et 
ἑώματα ποιοῦντες χατέναντι ἀλλήλων, xal ὁ μὲν 
d λέγει αὐτὸν Χριστὸν, ὁ δὲ ἕτερος λέγει: Οὐχ 
Inv. αὐτὸς, ἀλλὰ μάγος ἐστίν * [298] ἐγὼ γὰρ τοῦ 
ἀρισιοῦ µαθτγτής εἰμι. Καὶ ἐχέλευσεν ὁ βασιλεὺς 
Κίμων εἰσαχθῖναι πρὸς αὐτὸν τὸν Σίμωνα xa τὸν 
Εέτρον, xaX τὸν Πιλᾶτον δὲ ἀχθῆναι ἀπὸ τοῦ Ceopuo- 
εηρίου. Καὶ εἰσηνέχθησαν πρὸς τὸν βασιλέα xal 
ἑπηρώτησε τὲν Σίμωνα ὁ Νέρων, λέγων * Σὺ eU ὃν 
λέγουσιν ol ἄνθρωποι εἶναι Χριστόν; δὲ εἶπε, 
Καί. Καὶ ἑπηρώτησε xoi τὸν Πέτρον ὁ Νέρων λέ- 
Των” ΑἈχριθῶς οὗτός ἐστιν ὁ Χριστός ; 'O δὲ Πέτρος 
ἔφη, Οὐχ ἴστιν αὐτός * ἐγὼ γὰρ ἐχείνου μαθητής 
εἰμι, xa Ex' ἐμοῦ £i; τοὺς οὐρανοὺς ἀνελήφθη. Καὶ 
παλέσας τὸν Πιλᾶτον εἶπεν αὐτῷ περὶ τοῦ Σίμωνος, 
δει Οὗτός ἐστιν ὃν ἑξέδωχας εἰς τὸ σταυρωθῖναι ; 
Καὶ εροσεσχηχὼς αὐτῷ ὁ Πι)ᾶτος εἶπεν ' Ux ἔστιν 
αὐτός * οὗτος γὰρ xai χαρηκοµόων "* ἐστὶ (19) καὶ 
περιπληθής. Περὶ δὲ τοῦ Πέτρου ἐπηρώτησεν αὐτόν. 
Σοῦτον δὶ µαθητὴν αὐτοῦ οἶδας ; 'O δὲ «Iz ^. Ναί. 


D dixit Simon : 


Simon significaret, more suo irruens, protinus d- 
laceraret, intrepide accessit ; solutaque catena. 
canem ingredi ad Simonem jussit, eique humana 
voce signifieue Petrum, servum Dei Altissimi, in- 
troire velle. Canis adh:ec propere aceurrens, Simo- 
nem de yrestigiis quibusdam niagicis disserentem 
coram oinnibus humana voce alloquitur, ei dicens: 
Petrus servus Dei Altissinii te conventum vult, Ag- 
dientes autem. qui aderant, canem. bumana. voce 
loquentem, attoniti. dixerunt : Quisnam. Petrus 
iste? aut qualis Petri hujus, ce quo eanis loquitue 
vis tanta, qua ellicere potuit, ut. canis humana 
voce locutus nuntium ei ferret ? Stupentibus au- 
tem ad id, quod a Petro factum fuerat omnibus, 
Ne hoc vos adeo reddat a!tonitos : 
ecce eniin ego quoque efficiam, ut canis humana 
voce responsum Petro referat. Cani deinde dixit 
Simon : Jubeo ut egressus Petro voce linmana di- 
cas, Simonen velle eum ingredi. Petrus igitur in- 
travit, et cum Simone ZEgyptio congressus, mira- 
eula et ipse edidit, morbosque sanavit, Simo- 
nem magum in omnibus superans, Unde Petro 
plurimi fidem habuerunt et ab eo baptizati sunt. 


ποιῶν xal αὐτὸς θαυμάσια * xai ἑνίχισε τὸν Σίµωνα 
πολλοὶ xai ἐφωτίσθησαν. 


95/4 Magnus autem Roma erat tumultus in po- 
pulo, ob Sin.onem et Petrum inter se de miraculis 
edendis certantes. Hoc cognito Agrippa, urbis 
przfectus, Neroni rem detulit : Sunt, inquiens, 


C in urbe hac imperatrice, qui de miraculis faciundis 


inter se certant : quorum alter Christum se esse 
venditat ; aller vero, non Christum, sed magum 
esse eum, dicit : se enim Christi discipulum fuisse 
asserit. Jubet itaque Nero imperator, corau se ad- 
duci Simonem et Petrum : Pontium etiam Pilatam 
e carcere accersit. Hi itaque coram imperatore 
sistebantur. Nero autem Simoni, Tune, iuquit, es 
quem Christum vocant. homines? Imo, respondit 
ille. Tum Nero Petrum interrogavit : Estne, in- 
quiens, hic revera Christus? respondit Petrus: Non 
est : ego enim Christi ex discipulis fui; atque 
oculis bisce in celos assumptum euni vidi. Tum 
Nero Pilatum interrogans : lliccine, inquit, est, 
quem Iu cruci affigendum tradidisti? Pilatus, in- 
tentis in eum oculis, Nequaquam, respondit; co- 
matus enim hic est, atque obesus. De Petro autem 
eum interrogans Nero, Ast hune, inquit, Christi 
discipulum agnovisti? Maxime, respondit Pilatus ; 
in praetorium enim introductum eum, tanquam 


VARLE LECTIONES. 
» εἶπε pro εἰπὶ Ox. '"' δροµαίως Ch., δροµέως Ox. 7 οἱ. ὁ Ox. Τὰ τοῖς rectius abest. 7" χαρη” 
X. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


weesvit : scribendum tamen, Εὐόδιον * uti ex Eu- 
stbio, et Nicephoro Patriarcha apparet. 


(18) Καὶ ποιῖσαι αὐτῷ τὴν ἀπόχρισιν. Απόχρι-. 


ας, ut plurimum, responsum, hoc tamen loco nun- 
Sem significat ; uti οἱ alibi etiam apud nostrum : 


hinc ἁἀποχρισιάριος, apud recentiores, pio lezato, 
Ecclesi: primum hi, postea vero etiam privatorum 
ministri sic dicti, quibus negotiorum quorumcun- 
que tractandorum cura commissa fuit. 


. (19) Καρηκομώων kasl. Scr. καρηχοµάων. 


387 


JOANNIS MALALJE 


Christi assectatorem , cum de lioc a me interroga- A Elsfiyavov Υάρ po: αὐτὸν, ὡς μαθητὴν abt 


tus, omnino negaret, dimisi protinus. Nero itaque 
utrumque, 955 tum Simonein, Christum sese falso 
veuditantem, tum Petrum, qui a Pilato Christi ab- 
negati convictus fucrat, ex palatio ejici jussit. 


ἐπηρώτησα αὐτὸν, xal Ἱρνίσατο λέγων pd 
αὐτοῦ µαθητές ' xal ἀπέλυσα αὐτόν. Καὶ 
Νέρων, ὡς Φευσαµένου τοῦ Σίμωνος χαὶ εἰπέὲ 
ἑαυτὸν Χριστὸν, ὅπερ οὐκ ἣν, καὶ τοῦ Πέτροι 


ἑλεγχθέντος "* ὑπὸ τοῦ Π:λάτου xat ἀρνησαμένου τὸν Χριστὸν, ἐχέλευσε, καὶ ἑξεθλίθγσαν ἀμφόσι 


τοῦ παλατίου "7, : 

Deinceps itaque Βου commorati sunt, de mi- 
raculis edendis | invicem certantes, Et quidem Si- 
mon magus, tauro niagno in niedium adducto, cum 
ei in aurem aliquid immussitasset, exspiravit 
statim. taurus; adwuirantibus Simonem ounibus. 
Petrus. vero, Deum precatus, tauvcum, in vitam 
revocatum, domino restituit. Petro itaque primas 
dederuiml omnes diceutes, mortuum vite restituere 
majus esse miraculum, Sed οἳ plurima etiam alia 
miracula ediderunt, invicein certantes ; quie. qui- 
dem scripta sunt in Actis sanctorum apostolorum. 
Caeterum Simoa magus, in caos ascensurum se 
venditans, Petri apostoli precibus occubuit. Di- 
xerat enim Petro Simon : Tu dicis, Christum 
Deum tuum in celos assumptum fuisse : ecce me 
quoque in ceelos assumptum. Petrus itaque, cum in 
inedio ui bis Romx magicis artibus sublimem eum in 
aerem efferri videret, Deum ipse precatus est, et re. 
pente Simon, magno cum sonitu in plateam dccidens 
| interiit ]. Reliqui autem ejus, eodem quo decidit 
loco,recondebantur ; qui cancellis lapideis undique 
septus, exinde Simonium adhuc usque appellatur. 

Nero auteni imperator, audito Simoncin a Petro 
interfectum | esse, ira commotus, Petrum quoque 
comprehensum occidi jussit. Petrus autem 956 
quamprimum conipreheinsus esset, successoren in 
episcopatu Romano designavit Linum quemdam , 
ex discipulis suis: que: tum quoque cum preliensus 
fuit, sectatorem babuit. Erat autem divus Petrus 
alale provectior, statura qui» mediocrem exce- 
deret, recalvaster, crine curto, capite et mento 
€wius, colore pallente, oculis. vini colorem refe- 
vrertibus, barbatus, nasntus, junctis superciliis, 
proclivis, prudens, ad iram pronus, mutabilis, 
meticulosus, a Spiritu sancto loquens et miracula 
edens, 

Linum vero post S. Petrum, Roman: sedis epi- 
scopum, sive patriarcham fuisse, Eusebius Pamn- 
plili in. Chronicis suis scriptum reliquit. 


Sauctus autem Petrus apostolus martyrium pas- 
$us esl, in crucem actus, capite ad terram verso : 


Καὶ ót* vov ἐν τῇ Ῥώμῃ ποιοῦντες 0$2p.aca 
αντ, [2529] ἁλλήλων * χαὶ ὁ μὲν Σίμων 6 gà 
θέντος ταύρου μεγάλου εἶπεν εἰς τὸ ὡτίον air 
Υον, καὶ εὐθέως ὁ ταῦρος ἀπέθανε, xaX ἔθαυμι 
Ἠίμων. 'U δὲ Πέτρος εὐθέως εὐξάμενος ἐπὶ ! 
ἐποίτσεν ἀναςῖισαι τὸν ταῦρον καὶ ἀπεδ 
ἰδίῳ δεστότῃ ὁ αὐτὸς ταῦρος. Καὶ πάντες b 
τὸν Ἠέτρον, λέγοντες ὅτι τὸ ποιησαι τεθνεῶτα 
μεῖνόν ἐστι θαύμα. Καὶ ἄλλα δὲ πολλὰ ἐποίησ 


B μεῖα χατέναντι ἀλλίλων, ἅἄτινα ἓν ταῖς Πράξε 


ἁγίων ἁποστόλων (20) συνγἐγραπται. Ὁ δὲ à 
λος Πέτρος δι εὐχῆς αὐτοῦ ἐφόνευσε τὸν Σίµα 
pá;ow θελήσαντα ἀναληφθῆναι. Ἐἶπε γὰρ ὁ 
τῷ Πέτρῳ, ὅτι εἶπεν 75, ὅτι Χριστὸς ὁ θεός α 
ελ ήθη (31): ἰδου xàyó» ἀναλαμθόνομαι. Καὶ 
αὐτὸν ὁ Ιἱέτρος κουφιρόμενον διὰ ^T; pat 
τὸν δέρα Ev µέσῳ τῆς πόλεως Ρώμης " χαὶ ' 
ὁ Πέτρος xai χατηνέχθη Σίκων ὁ μάγος £x τοῦ 
εἰς την γην ἐπὶ τὴν πλατεῖαν 1 xal ἑφόφησι 
τὸ λείφανον αὐτοῦ χεἶται ἐχεῖ ἕως ἄρτι ὅπου 
xat ἔχει πἐρ.ξ χάγκελλον λίθινον * καὶ ἀχούει 
«Oz ἐχεῖνος ἕκτοτε τὸ Σιμώνιο}. . 

ΑἈκούσας δὲ Ἱέρων ὁ βασιλεὺς ὅτι ἐφονεύ 
το [9550] Πέτρου 6 Σίµων, Ἠγανάκττσε ^ xc 
λενσεν αὐτὸν συσχεθέντα ἀποθανεῖν. Καὶ 3 
ἐχρατήθη ὁ ἅγιος Πέτρος, ἐπέδωχε τὸ Ev, 
ἐπ.σχοπῆης Ῥώμης Alv 50 ὀνόματι, µαθητῇ « 
Γχολούθει γὰρ αὐτῷ ὅτε ἐχρατίθη. 'O àk 
ἄγως Πέτρος γέρων ὑπῖτρχε τῇ ἡλιχίᾳ διµοι, 
ἀναφάλας 9', κονδόθριξ, ὁλοπόλος τὴν xápav 
γένειον, λευχὸς, ὑπόχλωρος, οἰνοπαὴς τοὺς ' 
μοὺς, εὐπώγων, µακχρόρινοφ, σύνοφρυς, d 
fusvog, φρόνιµος, ὀξύχολος, εὐμετάθλητος, : 
φθεγγόμενος ὑπὸ Πνεύματος ἁγίου xai € 
τουργῶν. 


Καὶ ἐγένετη μετὰ τὸν ἅγιον Ἱέτρον τὸν & 
πον, τοι πατριάρχην, Ρώμης, ὀνόματι ΛΙ 
καθὼς 6 σοφὸς .Εὐσέδιες ** ὁ Παμφίλου ἐχρο 
φησεν. 

'0 δὲ ἅγιος Πέτρος ὁ ἀπόστολος ἑμαρτύρησι 
θωρεὶς χαταχκέφαλα (33), τοῦ αὐτοῦ ἁἀποστόλ 


VARUE LECTIONES. 


16 εἰπόντος Ch., εἰπόντα ΟΧ. "* ἐλεγθέντος Ox. 


patriarcha ; uti et auctor ipse infra habet. » Ch. 


9! ἀναφαλλὰς Ox. 


| 7 παλαιτίου ΟΧ. 75 εἶπεν. Fort. εἶπες. ἔφης Cei 
p.211 A. ^? πιατεῖαν Ch., πλατίαν cod., πλατείαν Ον, 


59 Λένω. (Scr, Λίνῳ, ex Eusebio οἱ Nie 
*! Λἴνος Ox. 3 Εὐσέδιος. p 


ED. CHILMEADI NOT. 


(20) Ἐν ταῖς Ἡράξεσι τῶν ἁγίων Αποστόλων. 
Ácta apostolorum dicit ea, qua sub Clementis no- 
mine prodeuut. 

(21) "Utt εἶπεν, ὅτι Χριστὸς ὁ Θεός σου ἀνελήφθη. 
| Lego, ἔφης, ὅτι Χριστὸ», ete. uti habet Cedrenus. 
(22) Στανρωθεὶς κατοχέφαλα. ld est, capite deor- 


sum verso : χαταχέφαλα hoc idem est, ac χα 
κεφαλῆς. Lucian. κατὰ τῆς χεφαλῆς ἀπῆλθε, 
ceps abiit, Hujusmodi vero cowmpositionibu 
det auctor uoster. lta supra, Dictys de bell 
jini historia, in tumulo ejus reperta, ver 
ciens, ἔχειτο 65 προσχέφαλα τοῦ Aeu[pávou 4 


3) CIISONOGRAPETIA, — LID. X. 


χὠδαντ τυυτ 
ps µου σταυρωθῶ. Καὶ ἐτελειώθη à ἅγιος Πέτρος 
bei εἲς ὑπατείσς Αποωνιανοῦ xai Ἱαπίτωνος (25). 
Ὁμοίως δὲ καὶ χατὰ τοῦ Πιλάτου Ἠγανάκτησεν ὁ 
i3; ῥασιλεὺς Νέρων, xai ἐχέλενσεν αὐτὸν ἀποχε- 
φαλ:σθτναι (34:, λέγων Διὰ τί ἑξέόωχε τὸν Αεστοτς 
Χρισὸν τοῖς Ἰουδαίοις, X6 
M πλιοῦντα; Ei γὰρ 6 αὐτοῦ uim; 
ἑπμάσια ἐποίς., ότιο 


5 
Ἐτὶ ὃὲ τς αὗτοῦ βασι)λ 


ρα ἅλεμττον καὶ ζυνά- 
τοιχυτα 


ὑτπτοιςν ixilyo; δυνατός: 


Ag XZiÉ 


K 2Uxssv εὐθέως 

b: Pour xai ὁ ἄνιος Hino; πει 
Ἰωδαίας χώρᾶς παραστάσ.κος Wu 
mia ἁπητματθεὶς την χεφατν τὸ ποὺ Υ ἵνα- 
μανέων Ἰουλίων (25) ἐπὶ τῆς ὑπατεία; Νέρωνος xal 
λεπώλου 39, Καὶ ἐκέλευσεν ὁ ῥατιλεὺς Ἱέρων τὸ 
(1:1 τῶν ἁγίων ἀποστόλων ta 2f, u$, παραδοῦτναι 

! du ἆταφα μεῖνα.. Ἀ πΏρχε 65 ὁ Παῦλης ἔτι περιὼν 
sf ἑλα{α χονδοειδΏς, φαλακρὺς 55, [552] µιζοπύόλιο» 
thy χάραν xal xb γένειον, εΌρινος, ὑπόγλαυχυς. σὺν- 
«ος, Ἰευχόχρους δὲ, ἀνθτροπρόσωπος, εὐπώγων, 
ὑτογιλῶντα ἔκων τὸν χαραγχτῆρα, Φρόνιµος, ἠθιχὸς, 
Sue; υλυχὺς, ὑπὸ Πνεύματος ἁγίου ἑνθουσια- 
ζόμενος xai ώμενος. 

Ἔσεμφε Gb χατὰ τῆς Ἰουδαίας καὶ τος "Isoouca- 
lig ὁ ex; βασιλεὺς Ἱέρων, xa πᾶσι χαχῶς ἐχρί- 
α:τν, πολλοὺς φονεύσας στρατιωτιχῇ συβθολΏ, ὅτι 
teptwlót φερύµενοι ἐξεφώνησαν ὑθριστικὰς φωνὰς 
χεὰ τοῦ Νέρωνος, διότι ἀπεχεφάλισε τὸν Πιλᾶτον (26) 
ἐς εἰς ἰχδίχησιν Χριστοῦ * xai ἢᾖλθεν εἰς αὐτὸν οὐ 
Ην ἀλλὰ ὅτι xa αὐθεντήσαντες τὸν ἡγεμόνα 
ἐπεύρωσαν τὸν Χρίττόν * xai διὰ τοῦτο ἠγανάχτει 
NH. αὐτῶν ὡς τυράννων, χαὶ ἐσφάγτσαν τότε ὑπὸ 
πτρατωτῶν Ev τῇ συμθολῇ 5 τε Άννας καὶ ὁ Raiá;as. 

Πρέλαβε δὲ ὁ αὐτὸ: Νέρων ἓν τῷ βασιλεύειν αὖ- 
ὧν χώραν ἄλλην *7 ἐν τῇ Πόντω (27), πέµψας Πολέ- 
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vv ἔπαρχον, |951] ὅτι Mt; ὡς 6 Ko- A praefectum enim juramento astrinxerat, ne eodem 


quo Pominus modo crucifigeretur. Factuin. vero 
hoe, Aproniano et Copitone coss. 

Pilato. quoque iratus. imperator Nero, caput ei 
aa putari. jussit; eo quod. Dominum. Cliisuim, 
virum ineulpatum et mirificum, Judas tradidisset, 
Si eniin, inquit, discipulus. talia. potuerit, quain 
potens tandem luerit ipse! 


ljusdemsubimperiosanctustPaulus etiam ος Judeea 
homam mittitur, ibi causam d:cturus : martyrium 
vero οἱ ipse passus. est, capite multatus, 2957 
nmi Kal. Jutias, Nerone et Lentulo coss. Corpora 
autem: Sanctorum apostolorum. insepulta. piojici 
mi.davit Nero. imperator, Paulus. vero, dum in 
vivis esset, stalura crab curta, calvus, subcanus 
capite meutoque, naso. decoro, subcesius, superv- 
ciliis junciis, cute. candida, vultu florido, barba- 
tus, aspectu. ridibundo, prudens, moribus probis, 
affahilis, blandus, Spiritu «arcto afflatus, morbos- 
que saran.li potentia donatus. 


Nero autem in perator, exercitu adversus Ju- 
dios et llierosolys am misso, pessime illos tra- 
ctavit; plurimos etiam. neci dedit : ad hoc inci- 
tatus, quod rebelles ipsum opprobriis lacessissent, 
ob Pilatum, Christi) in vindictam, eapite. n uita- 
tum : sed οἱ procerto etiam acceperat, prafectum, 
Jud«orum ipsorum importunitate impulsum, Ch:i- 
stum cruci. affixisse. llac Judaorum strage perie- 
rnnt Aunas et Caiphas. 


ldem imperator Nero, misso ex ducibus suis 
Polemone, aliam Ponti regionem eaptati, in. pro- 
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ziv, inquit : ubi προσχέφραλα poni videtur pro 
ράλαιον, cerrical seu pulvinar; (ιοί forte 
jum cadaveri pr:estat volumen lioc. 

(33) Exi τς ὑτατείας Απρωνιανοῦ καὶ Καπίτωνος. 
bianum et Capitonem coss. sub Nerone non in- 
jo : apud Eusebium quidem ad an. Neronis xut 
Csgitonem εἰ Rufum coss. liabemus; verum perse- 
ionem Christianorum idem rejicit in annum se- 
, id est Neronis ultitoum. Jos. Scaliger ante 
qiequennium accidisse contendit; nempe ad Ne- 
Meis annum 1£, Memmio ct Virginio cu-s. ; quem 

Tide, ad numerum Eusebianum wutxxxiv, 
(M) Ἐχέλευσεν αὐτὸν ἀποχεφαλισθῆναι. lta ctiam 
» Alex. p. 580. Glyeas etiam, Anual. part, ii, 
tamen Pilatum non a Nerone, sed à Tiberio 
capitis damnatum vult. Cedrenus et Zonaras, 
Wsme eos Eusebius (qui etiam seboc ex Roma- 
Ένα historicis accepisse asserit), eum multis 
tum calamitatibus manus sibi iutulisse, 

tsisaier ; idque sub C. Caligula imp. 

aS) Tà 1' KxXavboy Ἰουλίων. Eodem nempe 
ipe die quo D. Peirus cruci affixus. est : qu:e 
temtans sbique est traditio. Quidam: vero Petrum 
VPaulem codem die et anno martyrio corouatos 
tuat; € quibus etiam est Eusebius, qui Diony- 














sium, Corinthiorum episcopum, hujus rei testem 
appellat, Eusch.. Ecclesiast. hist. lib. n, cap. 94. 
Alii tanien eodem. quidem Ίος die, anno vero di- 
verso, factum volunt : e quorum numero ametor 
noster. esse. videtur ; ubi diversos etjam profert 
coss. Neronem et. Lentulum, qui. consulatum sci- 
licet una gesserunt Neronis imp. an. vii, secundum 
Πο νο, 

(26) Δ'ότι ἀπεχεφάλισε τὸν Π:λάτον, etc. Ἠ]ά]- 
cula. omnia : Judzis rebellionis ansam prebuit 
Cestii sive Gessii Flori, δισ pra'fecti, avaritia, 
vide Joseph. Antiquit. Judaic. lib. xx, et Corn. Taci- 
Urn, Hist, v. 

"o(ui) λώραν ἅλην ἐν τῇ Πόντῳ, Forte legendum 
ἄλλην. Dui provineite a Nerone. ii perio Romano 
ος memorantur ab. Eutropio. et. Scetonio : 
Poutus. οἱ Alpes Cottiie : prior, concedente rege 
Polemone ; non a Polemone nescio quo Neronis 
duci subjugata, tit. 18 : Awgendi propagandique 
imperii, neque voluntate ulla, neque. spe motus un- 
quam, elc. Ponti modo regnum concedente Polemone, 
item. Alpium, defuncto Cottio, in provincie [ormam 
redegit. Χώραν vero ἄλλτν forsan. vocat, respectu 
hahiio ad Judam, quie etiam a Vespasiano, in 
illam a Nerone misso, tandeui genitus subacVa ολες 
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2549 Mensis autem. Artemisii, sive Maii xiv, A Καὶ κατῆλθε τὸ ἅγιον xal ζωοποιὸν Πνεῦμα εἰς 


d'e Dominivo, bora diei n, Spiritus sanctus et 
vivificus, in sanctos ejus apostolos descendit; Ju- 
d vam tum p curante dicto Pontio Pilato; qui, 
post dissolutum a Tiberio Czxsare Judzorum re- 
gnum, ab eodem, prasides pro arbitratu suo 
ubique constituente, huic geuti przfectus fuerat ; 
sub pontificatu vero Ánnz εἰ Caipliz. 


Eodem autem regnante Tiberio Caesare, qua- 
tuor post annis quam Salvator noster Jesus Chri- 
stus, surrectus a mortuis, in colum assumptus 
fuerat (quo etiam tempore Paulus in Ciliciam 
uwansmigraverat, relicta Antiochia magna, wLi 
verbum Dei primus cum Barnaba pr:edicasset, 
prope Pantheum, in vico Singonio) : eo, inquam, 
tempore Petrus ab/Hierosolymis discedens, An- 
tiochiam venit: ubi promulgato Evangelio, epi- 
scopi munus suscepit. Christianorum vero, qui ex 
Judais facti fuerant, persuasionibus adductus, qui 
ex ethnicis erant fideles, non recepit ; sed eorum 
nulla ratione habita, inde discessit. Divus autein 
Paulus Antiochiam Magnam reversus, et de his 
certior factus, scandalum hoc ubique de medio 
sustulit, omnesque sine discrimine amplexus, ad 
salutein. perducere conatus est: uti. h»c Clemens 
et T'atianus sapientissimi chronographi litteris pro- 
dideruut. 

243 Tiberius autem nature cedens, diei 
sun obiit in palatio, annos natus Lxxvin. 

Tiberium in imperio excepit 7Elius Caius Cali- 
gula. Hic privatus adhuc, barbaris gentibus ter- 
rori fuit maximo : itaque et senatus eum impe- 
ratorem designavit, Gallo et Nonniano &oss. ; im- 
peravil vero annos iv et. menses vit. Erat. autein 
procerus, membris bene compositis, facie tenui, 
colore pulchro, lanuginem primam emittens, ca- 
pillitio molli et demisso, oculis parvis, ingenio 
acri, iracundus. et inagnanimus.. [lujus imperan- 
tis anno primo Antiochia Magna, una eum parte 
aliqua. suburbii Daphnzi, divinam iram secundo 
post tempora Macedonum, passa est, mensis Dy- 
stri, sive Martii xin, matutino. tempore, «γα 
Antiocheni: auno Lxxxv. Itaque ingentes pecunia- 
rum largitiones in urbe:  incolasque. superstites 
Caius imperator erogavit. Balneum quoque publi- 
etti exstruxit, prope montem C. Caesaris ; a Thoma 


τοὺς ἁγίους αὐτοῦ ἁποστόλους μηνὶ Αρτεμισίῳ τῷ 
xoi Mat ιδ, ἡμέρᾳ Κυριαχῇ, ὥραν Υ ἡμερινὴν, 
ἡγεμονεύοντος τῆς Ἰουδαίας τοῦ αὐτοῦ Ποντίου 
Πιλάτου» ὅστις προεθλ/ήθη ἄρχειν τοῦ ἔθνους ὑπὸ 
τοῦ αὐτοῦ Τιθερίου Καΐσαρος, τοῦ χαταλύσαντος 
την θασιλείαν τῶν Ἰουδαίων xai προχειρισαµένου ** 
αὐὗτοῖς ἄρχοντα ὃν ἠδουλήθη αὐτὸς. ἀρχιερευόντων 
δὲ τοῦ Ἰουδαϊχοῦ ἔθνους "Αννα χαὶ Καϊάφα. 

M:tà δὲ ἔτη τέσσαρα τῆς ἀναστάσεως xat ἀναλή- 
vio v.9 ΣωτΏρος [5419] ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, ἐτὶ 
της βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Τιθερίου Καΐσαρος, μετὰ 
τὸ ἑἐξελθεῖν τὸν ἅγιον Παῦλον ἀπὸ Αντιοχείας τῆς 
μεγάλτς, χηρύξαντα ἐχεῖ πρῶτον τὸν λόγον lv τῇ 
ῥύμῃ τῇ πλχσίον τοῦ Πανθέου τῇ χαλουμένῃ τῶν 
Σίγγωνος 35 ἅμα Βαρνάέαᾳ 36, χαὶ ἐπὶ ctv Κιλιχίαν 
ἐξελθεῖν, ὁ Πέτρος ἀπὸ ἹἹερουσολύμων ἓν τῇ αὐτῇ 
ἉΑντιοχείᾳ παρεγέἐνετο xal τὸν λόγον ἑδίδασχε. Kal 
ἐχεῖ αὐτὸν ἑνθρονίσας, πεισθεὶς τοῖς ἀπὺ Ἰουδαίων 
γενοµένοις Χριστιανοῖς, τοὺς ἐξ ἐθνῶν πιστοὺς οὖκ 
ἑδέξατο οὔτε ἠγάπα, ἀλλ οὕτως ἑάσας αὐτοὺς ἑξῆλ- 
θεν ἐχεῖθεν. Ὁ δὲ ἅγιος Παῦλος μετὰ ταῦτα ἐλθὼν 
ἐν Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ. χαὶ μαθὼν ταῦτα περὶ του 
ἁγίου Πέτρου, παυταχοῦ τὸ σχάνδαλον περιεῖλε xal 
πάντας ἴσως 7? ἐδέξατο χαὶ ἹἸγάπα, προτρεπόµενος 
ἅπαντας, χαθὼς συνεγράψαντο ταῦτα ol σοφώτατοι 
K2furg χαὶ Τατιανὸς οἱ χρονογράφοι. 


Ὁ δὲ Τιθέριος βασιλεὺς τελευτᾷ ἰδίῳ θανάτῳ iv 


€ τῷ παλατίῳ (86), Gv ἐνιαυτῶν orn (8T). 


Μετὰ δὲ «tv βασιλείαν Τιθερίου Καΐσαρος ἐδασί- 
λευσεν Ἠλιος Γάΐϊος (88) ὁ χαὶ Καλιγουλᾶς 3, ὃς 
ἔσχε φόθον πολὺν πρὸς ἅπαντα zà τῶν βαρθάρων 
ἔθνη πρὸ τοῦ βασιλεῦσαι ' xal διὰ τοῦτο ἡ σύγχλη- 
τος βασιλέα ἀντγόρευσεν αὐτόν. [315] Ἐδασίλευσε 
δὲ bn τῆς ὑπατείας Γάλλου καὶ Νοννιανοῦ (89), xa 
ἐχράτησεν t; βασιλεία αὐτοῦ ἔτη δ' καὶ μῆνας ἑπτά(90|. 
"Ην δὲ εὐμήχης 35, εὔῆετος, λεπτοχαράκττρος, εὖ- 
χρους (91), ἀργ.γένειως, ἀπλόθρις, µικρόφθαλµος, 
περ!γοργο:. ὀργίλος, µεγα)όψΌχος. Ἐν δὲ τῷ πρώτῳ , 
ἔτει τῖς βασιλείας αὖ τοῦ ἔπαθεν ὑπὸ θεομητνίας 
Αντιόχεια dj µεγάλη μηνὶ Δύστρῳ τῷ χαὶ Μαρ- 
τίῳ xy! περὶ τὸ αὖγος τὸ δεύτερον αὐτῆς πάθος τοῦτο 
τὸ μετά τοὺς Μακεδόνας, ἔτους χρηµατίνοντος τε 


D xa: τοὺς Αντ'ογεῖς. "Erafis δὲ xa* µέρος Δάφνης, 


καὶ πολλὰ χρέ ατα παρέσχεν ὁ βασιλεὺς lálog τῇ 
αὐτῃ πόλει καὶ τοῖς q145a3: πολίταις. Καὶ ἔἕκτισεν 
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(86) Ἐν τῷ παλατίω. Imo iu villa Luculliana 
mortem obiit, teste Suetouio. 

(81) "Qv ἐνιαυτῶν ev. Ita eiiam Suetonius, Cor- 
rigendum itaque Chr. Alex. ubi h:ec. ipsa ex nostro, 
corrupte licet, desumpta baies, 

(88) Ἐδασίευτεν "lo; Γάϊως. Helium, sivc 
Z hum, dictum Caligulam nullibi invenio. 

(89) 'ErY τος ὑπατείας Ἰ 4) λου καὶ Nor1avo». 
Gum et. Nonianum quidem. eoss. invenio apud 


Chr. Alex. et. Eisebium ctiam: sed ad. annum 
Tiherii x v1, biennio scilicet ante Caligulam imp. 

(90) Εκράτησεν *4 8as0sla αὑτοῦ ἔτι δ' xal 
μῆνας ἑπτά. he peravit Caius Caligula. triennio et 
x mensibus, diebusque vri, uli. testatur. Sueto- 
nius, tit. 59. 

(91) E27z^oz. Pallio colore fuisse ait Sueto- 
nius; qui. etiam characterem a. Nostro longe di- 
versum ei tribuit. 
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CHRONOGRAPHIA. — LIB. X. 


37À 


ἐκεῖ δηµόσιον λουτρὸν, πλησίον τοῦ ὄρους latou A Antiochiam misso, qui opus hoc effeetum daret, 


Καΐσαρεςς (92), πέµφος ἀπὸ Ρώμης £v αὐτὴ ΑἉντι- 
yig, ἵνα χτίσῃ τὸ δηµύσιον λουτρὸν, Σαλιανὸν 
ἔπαρχον' ὅστις χαὶ ἀγωγὸν ἐποίισε µέγαν ἁπὸ 
Δάφνης γλύγας τὸ ὄρος χαὶ ἀγαγὼν τὰ Όδατα iv τῷ 
χτισθέντι παρ) αὑτοῦ δηµοσίῳ λουτρῷ. Ἔγτισε Ci 
xai Ἱςερά. 

Απέστειλε 65 ὁ αὐτὸς Γόΐος Kaisap xat [514] 620 
ου ητικοὺς ἄλλους πάλιν ἀπὸ ᾿Ῥώμης πλονσ'ωτά- 
τους, ὤντινων τὰ ὀνόματα ταῦτα, Πόντοος καὶ Οἡἆ- 
pos, imt τὸ xal φυ)άττέιν την πόλιν καὶ κτίσα. 
αὐτὴν ix τῶν φιλοτιμτθέντων ὑπὸ τοῦ αὐτοῦ βασ.- 
Meg, ὡσαύτως ὃΣ xai ix τῶν ἰδίων αὐτῶν παρα- 
eylv τῇ αὐτῆ πόλει καὶ οἰχεῖν tv αὑτῇ. Οἴτινες 
τιλλὰ πάνυ οἰχύματα bx τῶν ἰδίων ἔκτισαν ^ noh; 
ὃ τοῖς οἰχήμασι xal ἄλλα πάλιν ἔχτισαν οἱ αὐτοὶ 
αγχλητιχοὶ ἐν τῇ αὑτῇ ᾿Αντιύχου πόλει ἐν τῶν 
Way αὐτῶν χρημάτων Onpóatov λουτρὸν μέγα τὸ 
Ἱεόμενον Οὐάριον κάτω παρὰ τὸ τεῖχος πλησίον 

«νὺ πὐταμοῦ, ἔνθα καὶ τὰ οἰκέματα αὐτῶν ἕκτισαν 

ελγοίον τοῦ δημοσίου, καὶ Τρίνυμφον εὐπρεπέστα- 

Ὁν (90) -άνυ, χοσμήσαντὲες αὐτὸ ἀγάλματσιν cl; τὸ 

Τεμοστρλεῖσθαι τὰς πολίτιδας παρθένους πἆσας. Ka 

ἐκ sub: φ.λοτ’κπθέντων ἀνἤγειραν πολλὰ κτίσματα 
ἐν αὐ-ῃ τῶν ἸΑντιοχέων πύλει" καὶ ἔμειναν οἰκοῦν- 
τες ἐν αὖ -ῃ τῇ πύλει οἱ αὐτοὶ συγκλητικοί. Καὶ τοὺς 
ὑπειε,φθέντας ὃξ κτήτορας ἀξίαις ἑτίμησεν ὁ αὐτὸς 
lá; Καΐσαρ. 

Ἀπὸ ü$ τοῦ πρώτου ἔτους Γαΐου Καΐσαρος παῤ- 
ῥησίαν λαθὸν παρ) αὐτοῦ [515] τὸ Πράσινον µέρος 
ἐδημοχράτησεν ἐν τῇ "Pour xat κατὰ πόλιν ἐπὶ ἔτη 
Y ἄχρ. τῆς βασιλείας αὐτοῦ ' ἔχαιρε γὰρ αὐτοῖς. Τῷ 
Ὦ ix Eu τς βασιλείας αὐτοῦ ἔγραξαν ἐν "Av- 
τυχεία τῆς Συρίας οἱ &x Βενέτου μέρους τῆς αὑτῖς 
Έόλεω; τοῖς αὐτύθι Πρασίνοις ἓν τῷ θεάτρῳ, Πίαιρὸς 
ἀνάγει xal κατάγει, Πράσινοι µάχῃ, θεωροῦντος 
τότε τοῦ [Προυοῖου, ἄρχοντος ὑπατικοῦ. Καὶ ἐγένετο 
ὅτιοτιχὴ ἀταξία μεγάλη χαὶ συμφορὰ τῇ πόλει 
MNA Avstoyes Ἓλληνες μετὰ τῶν 
is θυζλίων αυμῥαλόντες δημοτιχὴν µάχτν 

y^t)71y πολλους Ἰουδαίηυς, καὶ τὰς συναγωγὰς 

27 ἔχανσαν. Καὶ ἀχούσας ἓν [Παλαιστίνῃ ὁ ἱερεὺς 

κά avoy Ἰμνδαίων ὀνόματι Φιν-ὲς, σ,)αθροίΐσας 

Sif: 1422210 καὶ Γαλιλαίων, πολιτῶν ὄντων, ὡς 
Ji Χλλάδας ἔχων ui ἐχυτοῦ ᾖλθεν ἑξαίφνης ἐν τῇ 
2.5) Αντιόχου πόλει ἀπὸ Τιθεριάδος πόλεως" xal 
bus, v πολλὼς, ὡς ἅπαξ αἱφνίδιον εἰσξλὼν 
μιτὰ ὑπλισμένων ἀνδρῶν καὶ ἑάσας πάλιν ἀπτλθεν 
MULT ὁ αὐτὸς Φινεές. Καὶ ταῦτα μαθὼν 6 
βασιλεὺς Γάΐος Ἰγανάχκτησε κατὰ τῶν συγχλητικὠν 


Saliano profecto: qui, monte abscisso, magnum 
ibi aquzeductum condidit, per quein aquas ex 
Daphne in balneum hoc novum introduxit. Tem- 
pla ctiam quiedam exstruxit. 


Misit preterea. Caius Caesar duos etiam alios se- 
natores lhomanos pr:edivites, Pontoum οἱ Varium, 
qui Antiochiae prospicerent, et nou. solum 947 
ex iis quie imperator Àntiochenis abunde largitus 
est, Sed ex propriis etiam sumptibus urbem in- 
staurarent, iustauratamque incolerent. Duo itaque 
senatores hi quamplurima per urbem domicilia, 
propriis ex suinptibus, zdificarant : insuper etiam 
inferius ad urbis moenia, juxta fluvium, Balneum 
ingens publicum, Varium vocatum, exstruxerunt ; 


proxime quod zdes etiam privatas suas exstructas 


habuerant, Trinymphum quoque, statuis hinc inde 
splendi-issime ornatum, condiderunt ; uii virgini- 
bus Antiochenis quibuscunque, nuptialia sua ce- 
lebrantibus, inserviret. Sed et alia etiam per ur- 
bem plurima zdificia, jiimperatoriis ex sumptibus, 
erexerunt dicti duo senatores, urbemque ita instau- 
ratam incoluerunt : cives vero superstites Caius 
Cxsar etiam honoribus auxit. 


Favebat autem Caius Casar factioni Prasinz : 
itaque ea, licentiam inde sibi s"mens, a primo 
imperii ejus anuo, per totum triennium, Roma 
omnibusque aliis urbibus, dominabatur. Tertio 
autem imperii ejus anno Antiochi: Syrüe in tliea- 
tro, spectante etiam tum ludos Pronoo przfecto, 
qui ex Veneta erant factione, alia voce Prasinis 
exclamarunt : Tempus extollit, et deorsum agii : 
jam Prasing pugna. Et coorta est in populo con- 
turbatio iugens; cujus eventus urbi cessit 
in incommodum. Graci enim Antiocheni cufn Ju- 
diis, qui ibi habitaruut, ad pugnam populare:a 
pervenientes, ex Judaeis plurimos intetfecerunt, et 
9A 5 synagogas eorum incendio devastaruut. Cu- 
jus rei famam cum iu Palestina Judiorim ibi sa- 
cerdos, nomine Piiineas accepisset ; cotlecta Judaeo- 


D rum et Galilzeorum copiosa multitudine, nempe 


triginta circiter millibus, ab urhe Tilcriade exer- 
citum hunc ducens, Antiochiam subito adoritur: 
eujus incolas inopinatos opprimens, quampluri- 
mos eorum iuternecioni dedit, strageque finita, 
Tiberiadem statim repetit. ιο ubi audisset 
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(32) Πλησίον τοῦ ὄρους latos Καΐταρος. Prope 
Ronlei C. Cesaris; id est juxta eam ioutis par- 
Vm ubi 4. Cxsar. Balneum publicum, Gladiato- 
Tum, Theatrum, aliaque Antiochensibus oliin 
estruverat ; de quibus auctor supra lib. ix. 

0985) Καὶ Totvo zov εὐπρεπέστατον, Trinymphum 
lie vocat, qud. postea sepius να φαγωνίαν el 


vup.2atoy, nuptiis quibuscunque celebran.lis desti - 
natum :editicium, ut ipse vult: Cedrenus. tainen 
pauperibus solum. virginibus, quaeque — domibus 
propriis carebant, eorum tribuit usum, in. Leone 
Magno : Kay τὸ νυμφαῖον, τὸ τῶδε τοῦ ofxou κεί- 
ϱ5νον ἀντικρὺ, ἐν (0 οἱ γάλλοι Σγένουτ0 τῶν οὐκ 
ἑχόντων οἴκους. 
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Caius imperator, in Pontoum οἱ Varium sena- A 
tores, qui Antiochiz habitabant, ira commotus est. 
Missis itaque qui bona eorum publicarent. domos- 
que eorum omnes fisco addicerent (qux proinde ab 
Antiochenis Basilice, l. e. domus regie vocantur), 
ipsos etiam ferreis compedibus vinctos adduci 
j'ssit; eo quod neque Antiochenos tumultuantes 
compescuissent , nec Phinex sacerdoti urbem va- 
stanti, obviam ivissent. 

Misit etiam Tiberiadem Pal:estin:z, qui Phineam 
sacerdotem comprehensum, tanquam rebellionis 
reum, capite multarent. Multos etiam Judzos et 
Galilaos neci dedit. Phinez autem sacerdotis 
caput, in Orontis fluvii ripa opposita, extra urbem 
Antiochiam, conto affixum erigebatur. Quz vero 
in urbe ignibus absumpta fuerant, missfs pecuniis 
jpse instauravit. 

.. Εοάδιη vero anno Caius imperator a cubiculariis 
eunuchis, satellitibus 946 suis, seuatu factum 
approbante, cum annum ageret xxxix, occisus est. 


Caio successit in imperio Claudius Cesar. Ger- 
manicus, Cassio et Solone coss. et regnavit annos 
xiv et menses ix... Erat. hie statura. ουσία, corpore 
«Γ34550, oculis czxsiis, subcanus, colore caudido, 
facie oblonga, ingenio mitissimo. Urbem hic condi- 
dit, quam a nominc suo. Claudiopolim vocavit, 
Brettaniam quoque urbem condidit, nou procul ab 
Oceano. 

Claudius autem imperator Prasinis dominatio- 
nem suam confirmavit, Hujus autem. sub imperio 
Ephesus et Sinyrna, cum plurimis aliis Asiz ur- 
libus, iram divinam experte sunt : quibus instau- 
randis imperator plurima suppediiavit. Eodem 
concussa est eliam Antiochia magna, templaque 
Dian, Martis, atque Herculis per medium diru- 
pta suut; adesque plurimz corruerunt. ltaque 
Claudius imp»rator tributum fumarium, a. sodali- 
tiis Antiochenis sibi pendi solitum, in porticuum 
contignatarum, ᾱ- Tiberio Caesare. exstructarum 
iistaurationem. remisit. 


C 


*! πορθοῦντι Ch., πορλοῦντα Ox. 


*3 Ἡραχλέως Ox. "** Malim ὑπωρόρων. 


JOANNIS MALAL.E 


9.06 
τῶν ὄντων ἓν τῇ αὐτῇ Αντιοχείᾷ πόλει Ποντόου καὶ 
Ὀδαρίου, xai πἐμψας ἑδήμευσεν αὐτοὺς ἑπαίρων 
πᾶσαν τὴν περιουσίαν αὐτῶν xal τοὺς διαφέροντας 
αὐτοῖς v 'Avztoysla οἴχους ἑτίτλωσεν (94), [516] ἅτινα 
οἰκήματα ἐχλήθη τὰ βασιλικὰ ἓξ ἐχείνου Ev τῇ αὐτῇ 
Ἰλντιοχείᾳ τῆς Συρίας, ἀγαγὼν καὶ αὑτοὺς σιδηρο- 
δεσµίους, διότι οὔτε τὴν ταραχὴν τῆς πόλεως ἔπαυσαν 
οὔτε τῷ ἱερεῖ Φινεὰς πορθοῦντι "' τὴν πόλιν (95) 
ἀντέστησαν. 

Ἔπεμψε δὲ xai &v Τιθεριάδι πόλει τῆς Παλαιστί- 
νης, καὶ παρέλαβε τὸν αὐτὸν Φινεῖς, ἱερέα tuv 
Ἰουδαίων, καὶ ἀπεχεφάλισεν αὑτὸν ὡς τύραννον, καὶ . 
πολλοὺς Ἰουδαίους xai Γαλιλαίους ἁπώλεσε. Καὶ 
τὴν χεφαλὴν δὲ τοῦ ἱερέως Φινεῖς ἑκόντευσεν ἔξω 
τῆς πόλεως (96) Αντιοχείας πέραν τοῦ Ὀρέντου ** 
ποταμοῦ, xal τὰ χαυθέντα iv τῇ αόλει ἀνενέωσε 
πἐµφας χρήματα. 

Καὶ £v αὐτῷ τῷ ἔτει ἑσφάγη ὁ αὐτὸς T'áto; βασι- 
λεὺς ἔσω Ev τῷ παλατίῳ ὑπ) τῶν ἰδίων σπαθαρίων 
τῶν κουδιχουλαρίων εὐνούχων, xarà γνώμην τῆς 
συγκλήτου, ὧν ἑτῶν 20". 

Μετὰ δὲ τὸν βασιλείαν Toto) Καΐσαρος ἐδασίλευσε 
Κλαύδιος [011] Καῖσαρ ὁ Γερμανιχὸς ἐπὶ τῆς ὑπατείας 
Κασῖου xai Σόλωνος (97). Ἐδατσίλευσε δὲ ὁ αὐτὸς 
Κλαύδιος Καΐσαρ ἔτη w καὶ μῆνας 0' (98). "Hv δὲ 
xoybosibne, εὔογχος, γλα»χόφθαλμος, μιξοπόλιος, 
λευχὸς, µάχροψις, Υαληνότατος. Ἔκτισε δὲ πόλιν. 
fv ἐκάλεσεν εἰς ἴδιον ὄνομα Μλανδιούπολιν. Ἔκτισε 
δὲ καὶ Βρεττανίαν πόλιν (99) πλησίον τοῦ Ὡκεανοῦ. 

'O 6t αὐτὺς Κλαύδιος βασιλεὺς xat τῇ δημοχρατίφᾳ. 
τῶν Πρασίνων κατάστασιν ἔδωχεν. Ἐπὶ δὲ τῆς abtom 
βασιλείας ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας fj "Ἔφεσος καὶ fa 
Σμύρνα xai πολλαὶ ἅλλαι πόλεις τῆς Ασίας, αἴστι ---- 
σιν ἐχαρίσατο πολλὰ εἰς ἀνχνέωσιν. Ἐσείσθη C 
τότε xaX fj µεγάλη Αντιόχεια πόλις, xaX διεῤῥάγη 
ναὺς τὶς Λοτέμιδος καὶ τοῦ "Αρέως χαὶ τοῦ Ἡρ πα 
χλέως 93 καὶ οἴἶχοι φανεροὶ ἔπεσαν. Ὁ δὲ αὐτὸς Pace: 
λεὺς Κλαύδιος ἐχούφισεν ἀπὸ τῶν συνξργιῶν, f,—wwE 
συστηµάτων, τῆς Αντιοχέων πόλεως τῆς Συρίας cwezi 
λειτουργίαν [218] fv παρεῖχον ὑπὲρ χαπνου (1), — s 
ἀνανέωσιν τῶν ὑπορόφων *"* ἐμδόλων αὐτῆς cw « 
γτισθέντων ὑπὸ Τιθερίου Καΐσαρος. | 


VARLE LECTIONES. 
** Ὀρέντου, Ὀρόντου Ch 


. Vide. dicenda ab mobis ad p. 11$ — - 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


(031 Οἴκους ἑτίτλωσεν. Id est regio fisco addi- D 
xit. Titulorum. tabellis, quas σανίδας vocat Aga- 
thias lib. v, eisdem pro more aflixis. lloc vero 
privato nemini licitum, uti ex Justiniani. Novella 
xxviii, videre est * Τὸ δὲ μάλιστα ἐπὶ τοῦ Πόντου 
πλημμελούμενον φυλάςει, τὸ μηδενὶ δοῦναι παῤῥη- 
σίαν f| τίτλους ἑπιτιθέναι χωρίοις, 7 οἰχήμασιν 
ἀλλοτρίοις ' µόνον γὰρ ἴδιον τοῦτο τοῦ τε δημοσίου, 
τῶν τε βασιλικῶν οἴχων ἐστὶ, τῶν τε ἡμετέρων, τῶν 
τε τῆς εὐσεθεστάττς Αὸνοὔστης. El δὲ εἰς ἑτέρου 
τινὸς εὕροι προσηχορίας σανίδας ἀνατεθείσας, αὑτὰς 
εὐθὺς καθαιρήσει, ἀνιχνεύσει δὲ τὸν ταύτας xata- 
πῄξαντα. 

(95) Πορθοῦντα τὴν πόλιν. Ser. Πορθοῦντι. Unde 
vero listoriolam hanc petierit auetor non 10ου 
dicere. 

(06) 'Exóvttuszv ἕξω τῆς πόλεως. Κόντος οἱ x?v- 
πάριο», Conlus : inde xovzzaziv, cO o afligere. 


(01) Ἐτὶ τῆς ὑπατείας Κατίου καὶ Σόλωνο---- 
Coss. hi nusquam apparent. . 
(98) Ἐδασίλευσε δὲ 6 αὐτὸς Κλαύδιος Καΐσαρ ἔς- 
ιδ xaX p,vag 9'. Claudium anuos xiv et menses um 
imperasse ait, a vero non procul : nono enim Ka— 
lendas Februarii, id est. Januarii. xxiv, Caligula s9 
occiso, Claudius imperare cepit ; qui etiam zw 7* 
imperii anno, 111 [dus Octobris, sive mense supra 
annum xui octavo, diem suum obiit : teste Suetonio, 

(90) ἝἜκτισε δὲ xoi Ἡρεττανίαν πόλιν. Ubinam 
tandem terrarum ?. Dritauniam quidem. nostram, 
nulli post. Jul. Caesarem tentatam, Claudium imp. 


' armis suis petiisse, deque ea deinceps triumphum 


egisse maximuim legimus : de Bretanuia vero urbe 
maritima, ab eodein exstructa, nihil omnino acce- 
pinus. . . 

(1) Ἡν παρτῖχον ὑπὲρ καπνοῦ. Tributum hoc 
ArTaveMp alis dicitur, quod pro numero fumario- 
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Beo Kaiszoo; µετὰ τὸ ávalngOnvat τὸν Κύριον 
ἡμῶν χαὶθεὸν Ἰησοῦν Χριστὸν μετὰ ἕτη δέχα πρῶτος 
μετὰ τὸν ἅγιον Πέτρον τὸν ἁπόστολον τὴν χειροτο- 
wav τῆς ἐπισχοπῆς τῆς ᾿Αντιοχέων μεγάλης 
Ἀόλεως τῆς Συρία; ἔλαθεν Εὔοδος 35 γενόμενος πα- 
τριάρχης. Καὶ ἐπὶ αὐτοῦ Χριστιανοἱ ὠνομάτθησαν 
του αὐτοῦ ἐπισχάπου Ἐὐόδου προσομιλήσαντος assets 
x3 ἐπιθ/σαντος αὐτοῖς (2) τὸ ὄνομα τοῦτο. Πρώην 
Y&p Ναζωραῖοι [ ἐχαλοῦντο] xaX Γα.ἰιλαῖοι ixa- 
λοῦντο ** οἱ Χριστιανοί. 
TQ δὲ ὀγδόῳ ἔτει τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Κλαυ- 
Ve, Καΐσαρος διωγμὸν µέγαν ἐποίησαν οἱ Ἰου- 
δαῖοι χατὰ τῶν ἀποστόλων xoi τῶν μαθητῶν αὐτῶν 
XA τυραννίδα χατὰ Ῥωμαίων ἐμελέτουν. "0θεν 
ερώτος ἐπέμφθη κατ αὐτῶν χιλίαρχος ὀνόματι Φῆ- 
€w (5): xat ἐξ ἐχείνου ὄλεθρος αὐτοῖς ἐγένετο. 
Ki ὄριοντα γὰρ προεχειρίσατο " αὐτοῖς ὁ αυτὸς 
Was; βασιλεὺς ** Φήλιχα |519] ὀνόματι, ταράσ- 
θα αὐτούς. 

Wei ιν’ ἔτη τοῦ ἀναλη φθῆναι ἓν τοῖς οὐρανοῖς 
tb ζόριον ἡμῶν xat Θεὸν Ἰησοῦν ** Χριστὸν, ἓν τῇ 
bri τῆς Πεντηχοστῆς τῶν αὐτῶν Ἰουδαίων, οἱ 
gti; ly τῇ αὐτῇ ἡμέρᾳ ἤχουσαν φωνῆς ἀνθρωπίνης 
ληνύσης ἀπὸ τοῦ ἑσωτέρου ἱεροῦ τοῦ λεγομένου, 
Apr τῶν ἁγίων, Μελιστάμεθα ** ἐντεῦθεν (A). 
Ti & φωνὴν ταύτην τρίτον ῥηθεῖσαν χουσαν, ὡς 

ῥπάζουσιν, oi αὐτοὶ ἱερεῖς, καὶ ἑγνώσθη τοῦτο 
Tii co ἔθνει. Καὶ ἐξ ἐχείνου ὄλεθρος £o2zco τοῖς 
Ἰωλαίοις, καθὼς Ἰώσηπος " 6 ᾿Εθρπχίων Φιλόσοφος 
"2 συνεγράγατο, εἰρηχὼς καὶ τοῦτο, ὅτι ἑξότε 
Ἰλαῖοι ἑσταὂρωσαν Ἰησοῦν, ὃς ἣν ἄνθρωπος ἀγα- 
Ws χαὶ δίχαικς, εἶπερ ἄρα τὸν τοιοῦτον ἄνδρωπον 
li λέγειν καὶ μὴ θεὸν, οὖκ ἐξέλειφεν 55 ὀδύνη Ex 
ης Ἰουδαίας χώρας. Ταῦτα iv τοῖς ἸΙουδαϊκοῖς 
Σο γγράμµασυν αὐτοῦ ἐξέθετο ὁ αὐτὸς Ιώσηπος 
ο ῥαίρις 95, 


CHRONOGRAPHIA. —LIB X. 
"Ev δὲ ταῖς ἀρχαῖς τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Κλαν-Α — Sub initiis autem im 
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perantis Claudii Cesaris, 
decem post annis quain Dominus Deus noster Jesus 


Cliristus in. ccelum assumptus fuit, primus post 
sanctun Petrum apostolum Antiochia magna, quie 
in Syria et, episcopus 9/47 factus est Evodius: 
sub quo , qui Nazoreí antea ct. Gulilei vocita- 
bantur, Christianorum nomen acceperunt ; impo- 
nente hoc illis, simul et inter. illos Evangeliuin 
przdicante, Evodio ipso episcopo. 


Anno autem Claudii Casaris vin, Judzi aposto- 
los atque eorum discipulos insectari ceperunt : 
quin et rebellionem adversus Romanos medita- 
bantur. Tum primum itaque contra eos missis est 


DB Festus chiliorchu:; exinde vero exitiuu Judzis im- 


minere visum est. Priefecerat eniin. illis Claudius 
imperator Felicem quemdam , qui masguas in Ju- 
die» tragoedias excitabat. 


Ànno vero xvui post Dominum ac Deum nostrum 
Jesum Christum in ecelos assumptum, ipso Judzo- 
rum festi Pentecostes die, sacerdotibus ab inte- 
riore templi adyto, quod Sanctum sanctorum. di- 
etum est, bumana vox subito audita est, hisce ver- 
bis : Migremus hinc. Vox autem hzc tertia. vice 
repetita, sacerdo ibus audita fuit, sacra tum per- 
agentibus : cujus rei f'uva toti Jud:eorum genti in- 
notuit, Hinc fatalia Jud:eorum tenipora initium ha- 
buerunt : uti scriptis suis testatus est Josephus, 
Hebrzoram philosophus, qui et ista insuper tradi- 
dit : δυο nun Suam. a calainitatibus suis respi- 
rasse quidem,-ex quo cruci Jesum fixerunt, lomi- 
nem 948 illum bonum acjustum : si modo Ποπ 
nem (inquit) illum fas sit dicere, et non Deum potius, 
qui talis fuerit. Hie Joseplius ille Jud:eus in librig 
suis De Judeorum Autiquitatibus scripta reliquit. 


VARLE LECTIONES. 


*5 Eje. Εὐόδιος Ch. 


ie . " Ἴσσιον Ox. 


** Seclusi Σχαλοῦντο. —! προεχειρίσατο Ch., προεγειρίσαντο Ox. 
µεθιστάµεθα. μεθιστώµεθα ϐΟμ., µεταθαίνωμεν Josephus Dell. Jud. vi, 5, 5. 


.. Φφίιχα 


Ἰώσπος. Conf. Arch. Jud. xvin, 5,5. "* ἐξέλευνεν Ch., ἐξέλιφεν Οκ. 53 Ἰουδαίοις. Ἰουδαῖος Ch. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


""- m pendebatur. Quo tempore vero primuin po- 


*lo impositum fuit. haud temere. dixero : longe D 


Sw men post. Claudium institutum. fuisse, non est 
e UWibitandum. Tributi hujus. inventum. pessimum 
νὰ Xerphoro. Logothetze tribuit Zonaras, tom. lll : 
οὕτω χαὶ dj τοῦ κατνικοῦ ἑπίθξσις, ἑννόημα xáxi- 
Cx, ἐπαχθέντος τοῖς τῶν ἐνχλγσ'ῶν, καὶ πτωχείων 
Ὑτρχομείων τε, χαὶ μοναστηρίων παροίχοις, xal 
wav) µίήτε γην ἔχοντι, μῆτε εέλος. Imperatore ta- 
two hoc antiquius esse inde manifestum. est, eo 
Wed ab auctore nostro memoratur, quem  Nice- 
πι bnnc 200 ad minimum annis przcessisse, 

we alibi probawiros non dubitamus, 
(à) fposouitzavio; αὐτοῖς. 'Op:Ma hoc loco 
Mtipio eodem sensu quo scriptores ecclesiastici, 
concione, sive oratioue in ceti. fidelium ha- 
lla: Czterum Christianos dictos fuisse ante Clau- 
m imp., dum S. Petrus adliuc Autioclie versa- 

Tar, es Actor. xi manifesto apparet, 
(5) Ὀνόματι 97,20. Festus in Judam procura: 
(t missus. cst, non a Claudio, sed a Nerone 


imperii sui anno i. Vide Josepliim, lib. 20, cap. 7. 

(4) λΙεθιστάμεθα ἐντεῦθεν. Forte, μεθιστώμεθα. 
Verba apud Josephum, De bell, Jud. 1. vii, sunt ista: 
Μεταθαίνωμεν ἐντεῦθεν. | Corrigendus — interim 
ἱστοριῶν συναγωγῆς Scealigerianze auctor, qui 
ipso Dominicie Passionis die prodigium hoc acci- 
disse asserit, deque hoc Josephum appellat testem; 
qui tamen Pentecosies festo accidisse hoe claro 
testatur, Suspicor eliam mendosum esse numerum 
annorum — post. Ascensionem Domini, a nostro 
positum, quo. hoc accidisse scribit. Licet euim 
annum ipsum Josephus non ponit expresse, mani- 
festum lamen est uou longo temporis spatio templi 
devastationem hoc antececisse. Hierosolyma autem 
capta esl anuo n. Vespasiani. imp., anno. scilicet 
xxxix post Ascensionem Domini, uti Eusebius 
auctor est. Scaliger ioc accidisse vult anno Chri- 
sli Exv, sexenuio scilicet anle Jerosolymas captas, 
triginta duobus vero aunis post Domini Ascensius 
nein, Scalig. in Euscb. Chron. p. 171. 
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Antiochenus ad imperatorem referebant, ab eo pe- 
tentes, uti divino ejus ex. edicto, facultatem sibi 
haberent O'ympia a Piszis redimendi ex annuis 
illis reditibus, urbi δι, a Sosibio quodam, cive 
et senatore. Antiocheno , olim legatis. Facultatem 
iraque Olympia redimendi concessit. eis Claudius 
iuperator, auno cri Áutiochen:e xci. Factum 
nempe hoc ab Antiochenis , quod :egre ferrent in 
wagistralibus suis ea qu» de supradictis Sosibii 
reditibus factitata essent. Sosibius euim, uti scri- 
ptum reliquitin Chronographia saa sapiezs Pausa- 
nias, Antiochiz Magnae legavit moriens xv auri 
talents, annuatim urbi solvenda ; sicuti superius 
in Augusti Oclaviani Lemporibus memoratum est. 
Reditum vero hunc. annuum Sosibius Antioclenis 
le averat, ut. liaberent unde sumptus facerent in 
varium illud spectaeulum, scenicorum , tliymelico- 
rum, tragicorum, athleticorum ludorum, gladiato- 
rum quoque eb certaminum equestrium;. quod 
qiiuto quoque. anno, Hyperberetieo, sive Octobri 
mense, per xxx dies celebrari 2/49 solebat. Et 
primitus quidem ludos hosce gyunasiarch:e rite 
celebrabant : deinceps vero, lucellum  captantes, 
celebrationem | hanc. penitus omittebant; donec 
tandem , divino imperaloris edicto, primoribusque 
urbis postulantibus, ad id coacti, Oly:upia a Piszis 
redimehant. Tum vero cives universos inouchant, 
se solemnia Olynipica (quie antea fuerant) illis exhi- 
b-re paratos esse ; quibus eos se accingere horta- 
bantur. Annuentibus itaque urbis primoribus, cuin 
sacerdotibus omnique populo, luli illi scenici, 
aciletici, thymelici,tragiei, equestrioque certamina, 
sieut olim, per xxx dies celebrata sunt : facto ini- 
tio a noviluiio. mensis Octobris singulis lustris, 
recurrentibus. 


JOANNIS MALAL/E 


Eodem imperante Claudio, primores et populus Α 


Ἐπὶ [520] δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Κλ 
οἱ αὐτοὶ Αντιοχεῖς χτήτορες xaV πολῖται àva 
ἔπεμφαν, δεόµενοι ὥστε παρασχεθῆναι αὐτοὶ 
θείας αὐτοῦ χελεύσεως ἀγορασθῖναι τὰ Ὁ) 
ἀπὸ τῶν "* Πισαίων (5) τῆς Ἑλλάδος χώρα 
τῶν ἑτησίων πρρτόδων τῶν ἑαθέντων χρημάτων 
Σωσιθίου τινὸὺς συγχκλητικοῦ, συμπολίτου « 
Καὶ πχρέσχεν αὑτοῖς 55 ἀγοράσαι τὰ ὈΟλύι 
αὐτὺς Κλαύδιος βασιλεὺς, ἔτους γρηματίξοντο 
τοὺς Αντιρχεῖς Xopou; Ἡβ. Τοῦτο 6X Emolt 
αὐτοὶ Αντιογεῖς λυπηθέντες πεὸς τοὺς πολιτ 
vou; τες αὑτῆς πόλεως διὰ τὰς προσόδους tà 
ειρηµένας, Τιαρὰ Σωσιθίου ἑαθείσας τῇ πόλεει 
περὶ οὗ Σωσιξίου ὁ σοφὸς ypovoypizo; Παι 
ἐξέθετο Ort εἴασε τελευτῶν κατὰ δ.αθέχας ' 
ἸΑντιοχέων µεγάλῃ πόλει Σωσίθιός τις 1d 
πρόσοδον χρυσίου τάλαντα δενατέἑντε’ ἅτινα 
ἀνωτέρω γρύνοις τοῦ Αὑγούστου Ὀκταθιανοῦ 
γραπται ^. Τὰ δὲ τῆς προσόδου εἰάθη εἰς τὸ 
λεῖσθαι τοῖς αὑτοῖς συμπολίταις χατὰ πονταε! 
voy πολύτροπον θέαν ἐπὶ ἡμέρας ' μηνὶ "Y 
ρεταίῳ τῷ xal ἸὈκτωθρίῳ σχηνιχῶν, Üup 
xai τραγικῶν xaX ἀθλητῶν ἀγῶνα xal ἵππιχ 
µονομάχων 57. Καὶ τὰς μὸν ἀρχας ἐπετέλι 
αὑτοὶ [231] πολιτενόµενοι, μετὰ δὲ ταῦτα b: 
θεντο τὰς προσόδους ἀποκχερδαίνουτες, ἀπὸ ! 
κελεύσεως οἱ ajv πολιτευόμενοι (0) Ἆντ 
μετὰ xat τῶν χτητόρων Ἱγόρασαν τὰ Ὀλύμ' 
τῶν Πισαίων. Καὶ ἤτησαν οἱ αὐτοὶ βονλευτ 


C τῆς πόλεως πάντας, ὡς ἂν ἔτοιμοι ὄντες d 


αὐτοῖς £v τῷ τέως τὴν τῶν Ὀλυμπίων ἑορτὶ 
τελεΐσθαι αὐτοῖς. Καὶ πεισθέντων τῶν χτητό| 
τοῦ δήμου παντὸς καὶ τῶν ἱερέων, ἑνεδόθη : 
γαὶ ἑπετέλεσαν οἱ αὗτοὶ πολιτευύµενοι κατὰ τὸ 
ἔθος πάλιν τὸν 9* τῶν σχηνικῶν καὶ ἀθλητῶν 
λικῶν καὶ τραγ.κῶν καὶ ἱππικῶν ἀγῶνα, xal 


τὰς M ἡμέρας ἀπὸ τῆς νεοµηνίας τοῦ Ὑπερθερεταίου μηνὸς χατὰ πέντε ἔτη ἕως τοῦ καιρ 


πενταξτοῦς φθάταντος. 

Rursus autem variis bellorum motibus in Oriente 
excitatis, cum. Autiochia et ipsa vel ab liostibus 
occupata, aut etiam iram divinam passa , crebris 
terrxmotibus et inceudiis labefactata — fuisset ; 
elilata inde apta occasione, iidem magistratus oui- 
nigenum illud spectaculum quinquenuale intermit- 
tebant ; nec deinceps statis , ut antea, temporibus, 
sed xv puta, aul etiam xx quoque anno, pro arbi- 
irio suo (idque sexies tantuin), celebrabant; tunc 
quoque, eum. Antiochia urbs, malis illis deluucta, 
pace sua pri tina gauderet. 


Καὶ πάλιν εὑρίσκηντες &ooouty εὔλογον ο 
πολιτευόµενοι, διαφ΄ρων πολέμων κινηθέντα 
'AvazoMj, οὐ μὲν ἀλλὰ καὶ τῆς αὐτῆς πόλει 
τιοχείας ληφθείσης ὑπὸ ἑναντίων, ὡσαντως 
θεοµηνίας Ὑενομένης xai διαφόρὼν  Oztope 
ἐμπρησμῶν, ἀνεθάλοντο xal it) " κατὰ m 
χρόνον πάλιν ἐπιτελεῖν αὐτοῖς πολύτροπον 
θέαν, ἀλλ ἐπετέλεσαν ἄλλας διαφόρους περι 
τὴν αὑτῆν ποοξιρημένην πανῆγνριν |5 
ἐνιαυτῶν t! f] καὶ Χ, ὡς ἐὰν αὐτοῖς ἔδοξε ( 
τὸ τὴν πόλιν τῶν ᾿Αντιοχέων τῶν καχῶν ἆπαλ 
xaX ἐν εἰρήνῃ ὃ,άγειν. 


VARLE LECTIONES . 


δν Πισαίων Ch., Π.σέων Ox. Sic. et p. seq. v. 5. 
951. *'' µονοµάχων Ch., μοναχῶὼν Ox. Conf. ad p. 91 D. 


&fc Ox. ** τὴν Cli., τὸν Ox. 


55 αὑτηύς. « Lego αὐτοῖς.» Ch. 


** πρργέγρα' 
53 àmó. Excidisse videtur ἕως. - 9: 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(5) An) τῶν Π,σέων Ser. Π.σαίων * secundum 
Stephanum tamen scriberetur, Πιστιέων : a Πίσα 
vuim gentile facit,Iisátn:, οἱ 1152::2;. 

- (o) Οἱ αὐτοὶ πολιτευόμενο.. πολιτευόµεν., licel 
Maugisiratus generatim. significet, lioc loco tamen 


per Gymnasiarchas reddimus, Magistratu 
pe eos. dicentes, quibus ludos hosce cura 
mittebatur. - . 

(7) Ὡς £k) αὐτοῖς ἔδοξξ. Ως ἑάν, pro ux 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. X. 


382 


ἃ cy ἔτει τῆς βασιλείας τοῦ αὑτοῦ Κλανδίου Α 950 Anno autem xmi imperantis Claudii, Cre a 


poc ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας ἡ Κρήτη νῆαος 
kv of; χρόνοις ηὑρέθη iv τῷ µνήσατι τοῦ. 
M iv χασσιτερίνῳ χιθωτίῳ *! fj ἔχθεσις τοῦ 
sU πολέμου (8) μετὰ ἀληθείας παρ) αὐτοῦ 
αφεῖσα πᾶσα. "Εχειτο δὲ προσχέφαλα του 
νου τοῦ Δίχτυος * χαὶ νοµἰίσαντες τὸ αὐτὸ χιδώ- 
Μηααυρὸν εἶναι, προσήνεγχαν αὐτὸ τῷ βασιλεῖ 
Me χαὶ ἐχέλευσε μετὰ τὸ àvolzat xal γνῶναι 
σε μεταγραφῆναι αὑτὰ xal ἐν τῇ δηµησίᾳ Όι- 
"xt| ἀποτεθηναι αὑτά. 
| ἐτελεύτα ὁ Κλαύδιος πο)λὰ ἐν τῇ Κοίτῃ χαοι- 
κος sl; ἑπανόρθωσιν. Ἑτελεύτησεν ** οὖν ὁ ab- 
λαύδιος ἰδίῳ θανάτῳ ἓν τῷ παλατίῳ, ἁῤῥωστί{- 
πέρας δύο (9), ὧν ἐνιαυτῶν δε’. 
τὰ δὲ την βασιλείαν Κλανδίου Katsapo; ἐθασί- 
| Mpory [055] ὁ υἱὸς αὐτοῦ (10) ἐπὶ της ὑπα- 
Σλουανοῦ χαὶ Αντωνίνου (11): ὅστις ἐθασί- 
wit cY' xal µῆνας $20. "Hv δὲ μαχρὸς, λεπτὺς, 
fete, εὕρινος, ἀνθηροπρόσωπος, µεγαλόφθαλμος, 
Εμ, ὁλοπόλιος (13), δασυπώγων, εὔταχτος. Ἡ 
vl ἑδασίλευσε ἔξεςέτησε τὰ περὶ τοῦ Ἰησοῦ" 
Πνήσας ὅτι ἑσταυρώθη (15) ἐζήτησεν αὑτὸν 
Τε ἓν Ῥώμῃ, ὡς φιλόσοφον µέγαν καὶ θαύ- 
πιοῦντα ΄ fjxouse γὰρ πρὸ τοῦ βασ,λεῦσαι περὶ 
τοιαῦτα. Θέλων δὲ ἑπερωττσαι αὐτόν τινα 
, ἀναγάγαι αὐτόν. "Hv. γὰρ ὁ αὐτὸς Νέρων 
Ue τοῦ δόγματος τῶν λεγομένων Ἐπιχου- 
€, ὃ ἐστι τῶν αὑτοματιστῶν τῶν λεγόντων 
mta εἶναι τὰ πάντα. Καὶ μαθὼν ὁ αὑτὸς 
ug Νέρων ὅτι πρὸ πολλοῦ χρόνου ἑσταύρωσαν 
οἱ Ἰουδαῖοι jf φερόμενοι xal µόνον àv 
µεμφθέντα, tvaváxtnos xal ἐχέλευσε, χα) 
Φησαν ἐν τῇ Ῥώμῃ διὰ Μαξίμου 6 τε "Αννας 
24) Καϊάμας. Καὶ Π.λᾶτον δὲ οἰκοῦντα τὴν 
σείνην μετὰ διαδοχὰς τῆς ἀρχτς αὐτοῦ ἀνήγαγε 
ἔξιμον ** (14). Πολλὰ δὲ εἰπόντες περὶ τοῦ Π1:λ4- 


insula, divinam iram passa, tota terrae motibus agi- 
tata est. Eodem tempore. Dictys Creteusis in tu- 
mulo reperta est, pyxide stannea inclusa, Trojani 
belli historia, ab eodem Dicty secundum rerum 
gestarum veritatem exposita. Pyxidem hanc, que 
ad sepulti caput jacebat, thesaurum rati qui. illac 
transibant, ad imperatorem Claudium deferunt : 
qui, pyxide aperta, reque cognita, historiam hanc 
describendam dedit ; descriptamque in Bibliotlieca 
publica repouendam curavit. 

Claudius autem Cretensibus plurima, in. ruina- 
rum instaurationem, largitus est : morboque deinde 
correptas, post biduum in palatio diem suum obiit, 
annium agens Lxv. | 


B  Ciudium Cesarem in imperio excepit filius 


ejus Nero, Silvano et Àntonino coss., qui regna- 
vit annos χι et menses. n. Erat hic. procerus, 
gracilis, decorus, naso eleganti, vultu florido, 
oculis grandioribus, capillo lento οἱ porrecto, ca- 
nus, barba hispida, moribus compositis. Quam- 
primuin vero regnare cepit, de Jesu percontatus 
est ; de quo, privatus adliuc, aeceperat magnum 
eum esse pbilosophum et virum mirifüicum. Ne- 
scius itaque eum jam crucifixum fuisse, Roman 
adduci eum voluit, de quibusdam illum interroga- 
turus. Nero enim imperator Epicureorum dogmati 
favebat ; qui omnia 951 fortuito fieri, nulla in- 
terveniente Providentia, affirinarunt. Certior autem 
factus imperator Nero, eum, inculpatum licet, a 
Judzis, invidia sola impulsis, cruci jampridem 
fuisse affixum, ira cominotus est. Misso itaque in 
Judaeam Maximo, jussit Romam adduci Annam et 
Caipha:n; Pontium quoque Pilatum, qui, prazefe- 
ctura sua. defunctus, in Palzstina tum degebat. 
Cunique Pilatum Annas οἱ Caiphas multorum non 
recie factorum postularent, insuper et hoc addi- 


VAlU,£, LECTIONES, | 
V χασσιτερίνῳ χιθωτείῳ. « [ια et. iufra. G. χκιβώτειον., scribendum κιδωτίῳ et χ'θώτιον. » ΟΙ. 


Σύτησεν. ἐτέλευσεν Ox. ** Ἐπιχουρίων Ox. 


** δι "Αξιμον Ox., διὰ Μαξίμου Cli., recte. 


ED. CIIILMEADI NOTAE. 


Ἡ ἔχθεσις τοῦ Τρωϊχοῦ xoX4uoos.Septimius, 
iam Dictys Cretensis scripsit, hos belli Tro- 
neales xin Nerohis anuo repertos  asse- 


Αῤῥωστίσας ἡμέρας δύο. Veneno exstinctus 
iaudius, Leste Sactonio, 6t. 45... Et veneno 
! occisum convenit : ubi aulem , el per. quem 
liserepat. Dieur vero. supremum obiit, txiv 
anno, eodem referente. 
Νέρων, 6 Jl; αὐτοῦ. Nero filius fuit Domitii 
ppinz Germanici, Claudii fratris, filiz : quem 
u$, walrc ejus Agrippina in uxorem accepta, 
adoptione designavit. 
'Ez της ὑτατείας Σ:λουανοῦ ναὶ ᾽Αντωνί- 
Wlanum et Antoninum. coss, invenio apud 
um ; sed bijenmoauote Neronem imperatorem: 
ad an. vir Clau cid inp. 
Ὅλοτήλ ος. Nero sufllavo erat capillo , teste 
i0 :an:o0 enia :Platis sue secundo et. tri- 
mortuus est. Quis vcro 6£x59zor/0672. eum 
erediderit, euo nondum moris eiat bar: a à 
Adrianus. enin inp. Romamrum primus 
3 aluit, uti Dio testatur, in Trajano : Ἀνδοια- 


C 


vh Υὰρ πρῶτος γενειᾷν xazíósize, Neque hoc or- 
nitus. cáusa, sed ut. faciem. maculosam dissi- 
mularet; referente. El. Spartiano, in. Adriano : 
Statura fuit. procerus, eic. promissa barba, ttt vul- 
nera, quee in facie naturalia erant, tegeret. Verum 
eliaracterem Neronis hic profert auctor a Sueto- 
nij penitus. diversum; nisi quod ἀν)προπρόσ- 
0 zy eum facit, uti et Suetonius, (it. 251, vultu 
pulch:o magis quam venusto. . 

(15) 'Avvof2a; oz: ἑπτανρώθη. Ineptig : quomodo 
enim. Christum neci. traditum ignorare potuerit, 
cum jam olim Pilatus ad Tiberium, Tiberius vero 
ad seuatum de Christianorum. dogmate, nimirum 
ut inter. eetera. sacra reciperetur, tetulissent ? ut 
testatur Eusebius, Χρον. καν. Ηιλάτου Τιθερίῳ τὰ 
xavà τὸν ΣωτΏρχ ἀν αγ αγόντης, καὶ τοῦ Ἀριστιανων 
δύγµατος, " δέριος To; τὴν σύ κλητον ἐκοινολρ- 
γήσατο πεοὶ τῆς εἰς Ἀριστὸν πίστεως, 20x 

(14) Avfjyxvs. 5 "Λξιμου. Tia habuit Cod. ms, 
[acte legendum, ὃν Mazíagoo , uti supra. Verum 
l;e nugae sunt; Pilatus. eui, Caligula. adliuc 
imperante, sibi mortem conscierat,. [lelvic. ex 
Jusepao : quein vide, 
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derunt, se quidem legibus Jesum judicandum tra- A του xaxà οἱ περὶ τὸν Άνναν xa Καϊάφαν ἱδίδάσχον *! 


didisse, Datis jtaque ubi interfuit pecuniis, Annas 
οἱ Caiphas, rebus suis prospere actis, dimissi sunt. 


Eodem imperante Nerone, Athenas, Grecis ur- 
bem, venit divus Paulus : ubi incidit in philosophum 
Atheniensein. celeberrimum Dionysium Areopagi- 
tam, philosophiz dogmata ibi pandentem. Affirma- 
vit hic solem ex diving lucis effluvio emanasse : 
alia item nonnulla, de rerum fabrica, philosophatus 
est. lluuc. Paulus videns, allocutus est. Cui Dio- 
nysius : Qualem, inquit, tu Deum przdicas, garrule? 
ΑΙ vero ubi divi Pauli doctrinam attentius percepis- 
sel, ci ad pedes procidens, ut baptismi lavacro im- 
mersus, Christianus ipse fleret rogavit. Paulus ita- 
que eum baptizans, Christianum fecit : perspecto- 


que (dei ejus fervore, episcopum regionis 959 B 


ejus constituit Dionysium. Et hic quidem Piouysius, 
qui ex philosophorum numero fuerat, adversus 
Gr:cos libros scripsit. Paulus vero llierosolyinas 
reveraus est. 


Temporibus etiam Neronis Romam venit magus 
quidam /Egyptius, nomine Simon, «ui prestigiis 
quibusdam magicis usus, Christum se esse vendi- 
tavit. Divus Petrus, hoc audito, Romam contendit : 
dumque per Antiochiam Magnam iter faceret, con- 
tigt Évodium mori, epíscopun et patriarcbam 
Antiochensem : cujus in locum D. Petrus apostolus 
ljguatium. surrogavit. Eodem tempore mori etiam 
contigit Marcum apos:olum et patriarcham Alexan- 
dris magna. Moriturus autem , discipulum suum 


Anianum suffecit sibi : sicut sapiens Theophilus - 


clironographus scriptum reliquit. 


χαὶ τοῦτο, ὅτι 'Hystz τοῖς νόµοις αὐτὸν παρεδώχκα- 
μεν. Καὶ πολλοῖς παρασχόντες χρήματα οἱ περὶ τὸν . 
Ἄνναν χαὶ Καϊάφαν κατορθώσαντες ἀπελύθησαν. 

Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ N£- 
φωρος ὁ ἅγιος Παῦλος ἀπῆλθεν ἓν Αθήναις τῇ 
πόλει τῆς Ἑλλάδος ' xaX ηὗρεν ἐχεῖ φιλόσοφον ὀνό- 
µατι Διονύσιον τὸν ᾿Αρεοπαχίτην ** τὸν ᾽Αθηναίον, 
τὸν περιθόητον, βρύοντα φιλοσοφίας διδάγµατα΄ ὃς 
ἐξέθετο περὶ τοῦ ἡλίου ὅτι ἀπὸ τῆς ἀπορῤῥοίας *' τοῦ 
φωτὺὸς τοῦ θεοῦ ἐστι, xal ἄλλα τινὰ εἰπὼν περὶ τοῦ 
δηµιουργήµατος. Ὄντινα ἑωραχὼς 6 ἅγιος Παῦλος. 
προσηγόρευσε, xai ἑπηρώτα τὸν ἅγιον Παῦλον ὃ 
Διονύσιος, Τίνα κηρύσσεις θεὸν, σπερµολόγε; xal 
ἀχούσας τοῦ ἁγίου Παύλου ὁ αὐτὸς Διονύσιος διδἀ- 
σχοντος αὐτὸν προσέπεσεν αὐτῷ, αἰτῶν αὐτὸν qut 
σθῆναι καὶ γενέσθαι Χριστιανόν. Καὶ βαπτίσας αὑτὸν 
ὁ ἅγιος Παῦλος ἐποίησε Χριστιανόν. Καὶ [235] ἑωρα- 
χὼς ὁ ἅγιος Παῦλος τὸ θερμὸν τῆς πίστεως τοῦ αὐτοῦ 
Διονυσίου ἐποίησεν αὐτὸν ἑπίσχοπον kv τῇ χώρφ 
ἐχείνῃ᾽ ὅστις Διονύσιος ὁ ἀπὸ φιλοσόφων (15) καὶ 
βίδλους χαθ) Ελλήνων ἑξέθετο. Ὁ δὲ ἅγιος Παῦλος 
ὑπέστρεφεν εἰς Ἱεροσόλυμα. 

Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Νέρωνος ἀνῆηλθεν 
ἐν "Pop Σίμων τις ὀνόματι Αἰγύπτιος μάγος, ποι- 
Gv διὰ Ὑοητείας φαντασίας τινὰς xal λέγων ξαντὸν 
Χριστόν. ᾿Αχούσας δὲ ὁ ἅγιος Πέτρος 6 ἁπόστολο 
περὶ αὐτοῦ àvhoysto ἐν τῇ Ῥώμῃ (16). "Ev τῷ 8 
ἀνιέναι αὐτὸν ἓν τῇ "Pour διερχοµένου αὐτοῦ δὲ 
Αντωχείας τῆς μεγάλης συνέθη τελευτῆσαι Ebo 
τὸν ἐπίσχοπον (17) καὶ πατριάρχην Αντιοχείας" κεὶ 
ἔλαθε τὸ αχῆμα τῆς ἐπισχυτπΏς ᾿Αντιοχείας τῆς µε 
γάλης Ἰγνάτιος, τοῦ ἁγίου Πέτρου τοῦ ἁἀποστόλο 
χειροτονῄσαντος. Συνέθη δὲ Ev τοῖς a tolg χρόνοις τε- 
λευτῆσαι xal Μάρχον τὸν ἀπόστολον kv "AXeEavSpela 


τῇ µεγάλῃ, ἐπίσχοπον ὄντα ἐχεῖ χαὶ πατριάρχην. Καὶ παρέλαθε τὴν ἐπισχοπὴν παρ αὐτοῦ ᾽Ανιανὺς, 
μαθητῆς αὐτοῦ, καθὼς ὁ σοφὸς Θεόφιλος ὁ χρονογράφος συνεγράφατο. 


Petrus autem apostolus Romam venieus, edo- 
ctusque ubi Simon magus commorabatur, ad eum 
profectus est... Simon autem, ne injussu sui Petro 
vel cuivis alii ad se pateret aditus, pro foribus 
canem pastoralem pregrandem, catena vinctum 
habu:t : qui nisi signo a Simone prius dato, adve- 
nientibus quibuscunque ingressum prohibebat, At- 
que hoc omnibus, 9593 magum adeuutibus, mi- 


raculum antehac liabebatur. Ceterum Petrus, viso D 


cane illo pr.egrandi et. efferato, premonitus. etiam 
ab eis qui extra fores astabant, non posse illum 


[326] Καταφθάσαντος δὲ τοῦ ἁγίου Πέτρου τοῦ 
ἁποστόληυ thv ὈῬώμην xal µαθόντος ποῦ μένει Σί- 
pov ὁ μάγος, ἀπῆλθε πρὸς αὐτὸν ἕνθα κατέμεινε" 
xaY τῦρεν ἐκεῖ χύνα µέγαν bv τῷ πυλεῶνι ποιµενι- 
xiv, ὅπου χατέµεινε Σίμων ὁ μάγος, ἀλύσεσι δεδε- 
μένον, ὄντινα ὁ Σίμων διὰ τὸν Πέτρον καὶ τους 
θέλοντας ἀνιέναι πρὸς αὐτὸν ἑδέσμησεν εἰς τὸ µη- 
δένα ὡς ἔτυχεν δίχα τοῦ τὸν Σίμωνα χελεύειν vij 
κυνὶ xa συγχωρεῖν τὸν κύνα παριέναι, οὓς ** ἠδού- 
Asto ὁ Σίμων. Καὶ τοῦτο ἣν πρώην θαῦμα τῷ pile 
λοντι ἀνιέναι πρὸς τὸν αὐτὸν Σίμωνα. 'O δὲ Πέτρος 


VARLE LECTIONES. 


5 ἐδίδασχην Ch., ἑδίασχαν Ox. 


υψόδιον Ch. ** Fort. πλὴν οὓς vel οὓς uf. 


€6 ᾽Αρεωπαγείτην Ox. 


ο EK5256oy. 


*' ἁποῤῥοίας Ch., ἀποῤῥύας Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(15) Ὁ ἀπὸ φιλοσύφων. Qui philosophus [κεταί : 
eodem modo dicitur, ὁ ἀπὸ ὑπάτων, apd  recen- 
tiores, de viro cousulari ; etó ἀπὸ νοταρίων, infra 
apud nostrum, lib. xvin, eodem etiam. libro de 
Eulalio quodam, qui ex divite pauper factus. fue- 
rat, suctor verba habens, eum ἀπὸ εὐπόρων vocat. 
Simili etiam. locut.oifis gencre. apiid. Cedrenum 


Didymus cxcus, ó ἀπὸ ὁμμάτων, dictus est in 
Constantio et Constante impp. To): τῷ Ecsc AlL- 
δυµὀς τις, ἑλλόγιμος ἀνῆο, ἀπὸ ὀμμάτων, ἑγνωρί- 
ιο 'Avijoyexo tv τῇ Ῥώμῃ. Sub Claudio «πιρ. Ro- 
mam venisse Petrum asserunt Eusebius et Zonaras, 

(17, E246oy τὸν &niaxozov. lta etiam supra cum 


- 
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δωραχὼς τὸν χύνα οὕτω péyav xa φοθερὸν, καὶ A introire ; utpote in quem canis, nisi contrarium οἱ 


μαὐὼν παρὰ τῶν ἑστηχότων ἔξω τοῦ αὐτοῦ πυλῶνος 
ὅτι εἰ μὴ χελεύσει ὁ Σίµων τῷ χυνὶ, οὐ συγχωρεῖ 
6 αὐτὸς χύων τινὰ ἀνελθεῖν, ἀλλ ἑπερχόμενας 
φονεύει τὸν πλησιάξοντα αὐτῷ * χρατῄήσας οὖν ὁ 
Πέτρος tbv ἆλυσιν τοῦ χυνὸς, ἔλυσεν αὐτὸν xal εἶπεν 
αὐτῷ, ᾿"Ανελῆε πρὸς Σίµωνα, χα) εἰπὲ Τὸ αὐτῷ ἀν- 
θρωπίνῃ φωνῇ, Πέτρος ὁ δοῦλος τοῦ θεοῦ τοῦ ὑψί- 
! στου ἀνελθεῖν θέλει. 0 δὲ αὐτὸς χύων ἀνΏλθεν εὖ- 
v θέως δροµαίως "! * χαὶ ἐν τῷ ἐχεῖνον διδάσχειν τινὰ 
1 μαχιχὰ πλανήµατα ἕστη iv µέσῳ ὁ χύων xal ἀνθρω- 
an φωνῇ λέγει τῷ Σίµωνι, Ἱέτρος 6 δοῦλος τοῦ 

Θεοῦ τοῦ ὑφίστου ἀνελθεῖν θέλει πρὸς σὲ. Οἱ "* δὲ 
ἐχούπαντες «οὗ χυνὸς λαλοῦντος ἀνθρωπίνῃ φωνῇ, 
ἱθαύμασαν [527] λέγοντες ' Τίς ἐστι Πέτρος, Ἡ ἡ δύ- 
wig αὐτοῦ Ηέτρου οὗ εἶπεν ὁ χύων, ὅτι ἑἐποίτσε 
*W xiva. ἀνθρωπιστὶ λαλῃσαι xaX ποιῆσαι αὐτῷ τὴν 
ἀτόχρισιν (18), Καὶ λέγει ὁ Σίμων τοῖς ἑστῶσι xal 
ἑυμάζουσι τὸν Πέτρον τοῖς 15 ἀνθρώποις. Τοῦτο 
ἡμᾶς uh ζενίσῃ " ἰδοὺ γὰρ χἀγὼ λέγω αὐτῷ τῷ χυνὶ 

*j ei ἀνθρωπίνη φωνῇ ἀπόχρισιν αὐτῷ χατενέγ- 
ὅχει Kat λέγει ὁ Σίµων τῷ χυνὶ, Κελεύω σοι ἀπελ- 

liy αἱ εἰπεῖν τῷ Πέτρῳ ἀνθρωπίνῃ ;ωνῇ, ὅτι εἶπεν 
ὁ ἅμων, ΄Ανελθε. Καὶ ἀνῆλθε πρὸς τὸν Σίµωνα ὁ 
Πέρος, xat συνέθαλε μετὰ Σίμωνος τοῦ Αἰγυπτίου, 
ὃν µάγον tot v ἰάσεις. Καὶ ἐπίστευσαν τῷ Πέτρῳ 

Καὶ ἦν àv τῇ "Pour ταραχὴ µεγάλη xo θρύλλος 
ἔπχεν τοῦ Σίμωνος καὶ τοῦ Πέτρου, ὅτι νατέναντι 
ἑλήλων ἐποίουν θαύματα. Καὶ ἀκούσας τῶν ταρα- 
Ἡν Αγρίππας ὁ ἔπαρχος, ἀνήγαγε τῷ βασιλεῖ Né- 
Μι ὅτι εἰσί τινες ἐν ταύτῃ τῇ βασιλευούσῃ πύλει 
ἠεύματα ποιοῦντες χατέναντι ἀλλήλων, xal ὁ μὲν 
ες λέγει αὐτὸν Χριστὸν, ὁ δὲ ἕτερος λέγει: Οὐκ 
ἔτι αὐτὸς, ἀλλὰ μάγος ἐστίν : [528] ἐγὼ γὰρ τοῦ 
ὰριστοῦ μαθητής εἰμι. Καὶ ἐχέλευσεν ὁ βασι)εὺς 
Κίρων εἰσαχθΏῆναι πρὸς αὐτὸν τὸν Σίµωνα χαὶ τὸν 
Πέτρον, xat τὸν Πιλᾶτον δὲ ἀχθῆναι ἀπὸ τοῦ Σεσµω- 
πρίν. Καὶ εἰσηνέχθησαν πρὸς τὸν βασιλέα" xal 
ἱεχρώτησε τὸν Σέµωνα ὁ Νέρων, λέγων * Σὺ εἶ ὃν 
ἀέχουσιν ol. ἄνθρωποι εἶναι Χριστόν; ὉΟ δὲ eiae, 
Καὶ. Καὶ ἑπηρώτησε xai τὸν Πέτρον ὁ Νέρων λέ- 
Ίων Αχριρῶς οὗτός ἐστιν ὁ Χριστός ; Ὁ δὲ Πέτρος 
ἔφη 00x ἔστιν αὐτός * ἐγὼ γὰρ ἐχείνου μαθητής 
tjt, xal ἐπ᾽ ἐμοῦ εἰς τοὺς οὐρανοὺς ἀνελήφθη. Kal 


Ἰθλέσας τὸν Πιλᾶτον εἶπεν αὐτῷ περὶ τοῦ Σίμωνος, D 


kt Οὗτός ἐστιν ὃν ἑξέξωχας εἰς τὸ σταυρωθῖναι ; 
Kel «ροσεσχηχὼς αὐτῷ ὁ Πιλᾶτος εἶπεν ' Οὐκ ἔστιν 
es οὗτος γὰρ xoi καρηχοµόων ?* ἐστὶ (19) καὶ 
Ἱριπληθής. Περὶ δὲ τοῦ Πέτρου ἐπηρώτησεν αὐτόν. 
Τώτον δὲ µαθητὴν αὐτοῦ οἶδας ; 'O δὲ εἶπε: Ναί. 


B dixit Simon : 


Simon significaret, more suo irruens, protinus d- 
laceraret, intrepide accessit ; solutaque catena. 
canem ingredi ad Simonem jussit, eique humana 
voce signifie Petrum, servum Dei Altissimi, in- 
troire velle. Canis adh:ee propere accurrens, Simo- 
nem de prestigiis quibusdam niagicis disserentem 
coram omnibus humana voce alloquitur, ei dicens: 
Petrus servus Dei Altissimi te conventum vult. Au- 
dientes autem qui aderant, canem liumana voce 
loquentem, attoniti dixerunt : Quisnam Petrus 
iste? aut qualis Petri hujus, ée quo canis loquitur 
vis tanta, qua ellicere potuit, ut. canis hnmana 
voce locutus nuntium ei ferret? Stupentibus au- 
tern ad id, quod a Petro. factum fuerat omuibus, 
Ne hoc vos adeo reddat attonitos : 
ecce enim ego quoque efficiai, ut canis humana 
voce responsum Petro referat. Cani deinde dixit 
Simon : Jubeo ut egressus Petro voce liumana di- 
cas, Simonem velle eum ingredi. Petrus igitur in- 
travit, et cum Simone JZEgyptio congressus, mira- 
eula el ipse edidit, n.orbosque sanavit, Simo- 
nem magum in omnibus superans. Unde Petro 
plurimi fidem habuerunt et ab. eo. baptizati sunt. 


ποιῶν χαὶ αὑτὸς θαυμάσια * xat ἐνίχησε τὸν Σίµωνα 
πολλοὶ xai ἐφωτίσθησαν. 


6 


95/4 Magnus autem Romz erat tumultus in po- 
pulo, ob Sin.onem et Petrum inter se de miraculis 
edendis certantes. Hoc cognito Agrippa, urbis 
prefectus, Neroni rem detulit : Sunt, inquiens, 
ju urbe hac imperatrice, qui de miraculis faciundis 
inter se certaut : quorum alter Christum se esse 
venditat; alter vero, non Christum, sed magum 
esse eum, dicit : se enim Christi discipulum fuisse 
asserit. Jubet itaque Nero imperator, coram se ad- 
duci Simonem et Petrum : Pontium etiam Pilatum 
e carcere accersit. Hi itaque coram imperatore 
sistebantur. Nero autein Simoni, Tune, inquit, es 
quem Cliristum vocant. homines? Ino, respondit 
ille. Tum Nero Petrum interrogavit : Estne, in- 
quiens, hic revera Christus? respoudit Petrus: Non 
est : ego enim Christi ex discipulis fui; atque 
oculis bisce in celos assumptum eum vidi. Tum 
Nero Pilatum interrogans : Hiccine, inquit, est, 
quem tu cruci affigendum tradidisti? Pilatus, in- 
tentis in eum oculis, Nequaquam, respondit ; co- 
matus enim hic est, atque obesus. De Petro autem 
eum interrogans Nero, Ast hune, inqui!, Christi 
discipulum agnovisti? Maxime, respoudit Pilatus; 
in praetorium enim introductum eum, tanquam 


VARLE LECTIONES. 
" εἶπε pro εἰπὲ Οχ. "! δροµαίως Ch., δρομέως Ox. "*0i. ὁ ΟΧ. "* τοῖς rectius abest. —"* καρη- 
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πανί; scribendum tamen, Εὐόδιον * uti ex Eu- 
Ibio, οἱ Nicephoro Patriarcha apparct. 

(18) Καὶ ποιῖσαι αὐτῷ τὴν ἀπόχρισιν. Απόχρι-. 
ας, ut plurimum, responsum, hoc tamen loco nun- 


hinc ἀποχρισιάριος, apud recentiores, pio lezato., 
Ecclesi: primum hi, postea vero etiam privatorum 
ministri sic dicti, quibus negotiorum quorumcun- 
que tractandorum cura commissa fuit. 


ise significat ; uti εἰ alibi etiam apud nostrum : — (19) Καρηκομώων ἐστί. Scr. καργχοµάων. 
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Christi assectatorem , cum de lioc a me interroga- À Εἰσήγαγον γάρ po: αὐτὸν, ὡς μαθητὴν αὐτοῦ, καὶ 


tus, omnino negaret, dimisi protinus. Nero itaque 
utrumque, 955 tum Simonem, Christuin sese falso 
veuditantem, tum Petrum, qui a Pilato Cliristi ab- 
negati convictus fuerat, ex palatio ejici jussit. 


ἑπηρώτησα αὐτὸν, xal dpsfoato λέγων ph etvm 
αὐτοῦ μαθητής ' xal ἀπέλυσα αὐτόν. Καὶ λοιτὸν 
Νέρων, ὡς Φευσαμένου τοῦ Σίμωνος χαὶ εἰπόντος 5 
ἑαυτὸν Χριστὸν, ὅπερ οὐκ ἣν, xax τοῦ Πέτρου πάλιν 


ἐλεγχθέντος Τό ὑπὸ τοῦ Π:λάτου καὶ ἀρνησαμένου τὸν Ἀριστὸν, ἐχέλευσε, xo ἑκεθλίθγσαν ἁἀμφότερο: &x 


τοῦ παλατίου 7]. . 

Deinceps itque Rome. commorati sunt, de mi- 
raculis edendis invicem certantes, Et quidein Si- 
mon magus, tauro magno in nicdium adducto, cum 
ei in aurem aliquid. immussitasset, exspiravit 
statitn. taurus; admirantibus Simonem ouinibus. 
Petrus. vevo, Deum precatus, taurum, in vitain 
revocatuin, domino restituit. Petro itaque primas 
dederuil omnes diceutes, mortuum vitis restituere 
majus esse miraculum, Sed οἱ plurima etiam alia 
miracula ediderunt, invicem certantes; qui? qui- 
dem scripta sunt iu Actis sanctorum apostolorum. 
Caeterum Simon magus, in colos ascensurum se 
venditans, Petri apostoli precibus occubuit. Di- 
xerat eniin. Petro. Simon : Tu dicis, Christum 
Deum tuum in celos assumptum fuisse : ecce me 
quoque in caelos assumptum. Petrus itaque, cuim in 
inedio urbis Romx imnagicis artibus sublimem eum in 
aerem efferri videret, Deum ipse precatus est, et ree 
pente Simon, magno cum sonilu in plateam decidens 
| interiit ]. Reliquie autem ejus, eodem quo decidit 
loco,tecondebantur ; qui cancellis lapideis undique 
septus, exinde Simonium adhuc usque appellatur. 

Nero autem imperator, audito Simonem a Petro 
interfectum esse, ira commotus, Petrum quoque 
comprehensum occidi jussit. Petrus autem 956 
quamprimum comprehcusus esset, successoreui in 
episcopatu Romano designavit Linum quemdam , 
ex discipulis suis: quew tum quoque cum preliensus 
fuit, sectatorem habuit. Erat autem divus Petrus 
slale provectior, statura qux nmiediocrem. exce- 
deret, recalvaster, crine curto, capite et mento 
canus, colore pallente, oculis vini colorem refe- 
rertibus, barbatus, nasutus, junctis superciliis, 
proclivis, prudens, ad iram pronus, mutabilis, 
metieulosus, a Spiritu sancto loquens et niiracula 
edeus. 

Linum vero post S. Petrum, Romane sedis epi- 
scopum, sive patriarcham fuisse, Eusebius Pamn- 
plili in. Chronicis suis scriptum reliquit. 


Sanctus autem Petrus apostolus martyrium pas- 
$us esl, in cruceui actus, capite ad terram verso : 


Καὶ 6i vov ἐν ^f. Ῥώμῃ ποιοῦντες 0$5paza ἀπέν- 
αντι [529] ἀλλήλων * χαὶ ὁ μὲν Σίμων 6 µάγος ày- 
έντος ταύρου μεγάλου εἶπεν εἰς τὸ ὡτίον αὐτοῦ λό- 
Υοὺ, καὶ εὐθέως ὁ ταῦρος ἀπέθανε, χαὶ ἐθαυμάνετο ὁ 
Ῥίμων. Ὅ δὲ Πέτρος εὐθέως εὐξάμενος ἐπὶ πάντων 
ἐποίτσεν ἀναζῖσα. τὸν ταῦρον * xal ἀπεδόθη τῷ 
ἰδίῳ δεστότῃ ὁ αὑτὸς ταῦρος. Καὶ πᾶντες ἐπῄνουν 
τὸ» ἨΠέτρον, λέγοντες ὅτι τὸ ποιῖΏσαι τεθνεῶτα Cra 
μεῖνόν ἐστι θαῦμα. Καὶ ἄλλα δὲ πολλὰ ἐποίησαν ση- 


B μεῖα χατέναντι ἀλλίλων, ἄτινα ἓν ταῖς Πράξεσι τῶν 


ἁγίων ἁποστόλων (20) συυγέἐγραπται. Ὁ δὲ ἁ πόστο- 
λος Πέτρος δι εὐχΏς αὐτοῦ ἑφόνευσε τὸν Σέµωνα τὸν 
pá;ov θελῄσαντα ἀναληφθῆναι. Εἶπε γὰρ ὁ Σέµων 
τῷ Πέτρῳ, ὅτι εἶπεν 18. ὅτι Χριστὸς ὁ Θεός σου àv- 


ελ έν ρθτ (21)* ἰδου κἀγὼ ἀναλαθόνομαι. Καὶ εἶδεν 


αὐτὸν ὁ liitpo; κουφιζόμενον διὰ τῆς μαγεία; el; 
τὸν δέρα Ev µέσῳ τῆς πόλεως Ῥώμης ' χαὶ ηΌξατο 
ὁ Πέτρος xai χατηνέχθη Σίμων ὁ μάγος ἐκ τοῦ ἀέρος 
εἰς την γην ἐπὶ τὴν πλατεῖαν 1 xal ἑφόφησε. Καὶ 
τὴ λείφανον αὐτοῦ χεῖται ἐχεῖ ἕως ἅρτι ὅπου ἔπεσε, 
χαὶ ἔχει πἑριξ κάγκελλον λίθινον ^ καὶ ἀχούει 5 τό- 
«oz ἐχεῖνος ἔκτοτε τὸ Σιμώνιον. 

Ἄχοῦσας δὲ Ἱέρων ὁ βασιλεὺς ὅτι ἐφονεύθη ὑπὸ 
τοῦ [950] Πέτρου ὁ Σίμων, ἠγανάκτησε ' χαὶ ἐχέ- 
λευσεν αὐτὸν αυσχεθέντα ἀποθανεῖν. Καὶ Ἡ µόνον 
ἐχρατήθη ὁ ἅγιος Πέτρος, ἐπέδωχε τὸ ἔνδυμα τῆς 
ἑπ.σχοπῆς Ῥώμης Alv 30 ὀνόματι, μαθητῇ αὐτοῦ" 
ἨἙχολούθει γὰρ αὑτῷ ὅτε ἑἐχρατίθη. Ὁ δὲ αὐτὸς 
ἅγιος Πέτρος γέρων ὑπῖρχε τῇ ἡλιχίᾳ διμοιριαῖος, 
ἀναφάλας 8’, κονδόθριξ, ὁλοπόλος τὴν χάραν xal ὁ 
γένειον, λευχὸὺς, ὑπόχλωρος, οἱνοπαὶς τοὺς ὀφθαλ. 
μοὺς, εὐπώγων, paxpóptvo;, σύνοφρυς, ἄναχαθ- 
{μένος, φρύνιµος, ὀξύχολος, εὐμετάθλητος, δειλὸς, 
φθεγγόμενος ὑπὸ Πνεύματος ἁγίου xal θαυµμα- 
τουργῶν. 


Καὶ ἐγένετη μετὰ τὸν ἅγιον ΙΠέτρον τὸν ἐπίσκου 
πον, τοι πατριάρχην, Ρώμης, ὀνόματι Λίνος 
χαθὼς 6 σοφὸς .Εὐσέδιος ** ὁ Παμφίλου ἐχρονογρᾶ- 


φησεν. 
'0 δὲ ἅγιος Πέτρος ὁ ἁπόστολος ἑμαρτύρησε ata 


θωρεὶς χαταχέφαλα (99), τοῦ αὑτοῦ ἀποστόλου Óo- 


VARLE LECTIONES. 
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*! Λίνος Ox. 35) Εὐσέδιος. p. 515. 


ED. CHILMEADI NOT X. 7 


(20) Ἐν ταῖς Ἡράξςεσι τῶν ἁγίων ᾿Αποστόλων. 
Ácta apostolorum dicit ea, qua sub Clementis no- 
mine prodeunt. 

(21) "Oxt. εἶπεν, ὅτι Χριστὸς ὁ Θεός σου àve) 01. 
Lego, ἔφης, ὅτι Χριστὸς, ete... uti liabet Cedrenus. 

(22) Στανρωθεὶς xazixígala. ld est, capite deor- 


sum verso : Χαταχέφαλα hoc idem est, ac χατὰ τῆς 
νεφαλῆς. Lucian. κατὰ τῆς χεφαλῆς ἀπῆλθει pra» 
ceps abiit, Hujusmodi vero compositionibus αμα 
det auctor noster. lia supra, Dictys de belli Tro 
jani historia, in tumulo ejus reperta, verha fa- 
ciens, ἔχειτο δὲ προσχέφαλα τοῦ Azupávou τοῦ 
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ος wut0 τιν ἔπαρχον, |251] ὅτι Mi ὡς 6 Ko- A prefectui enin. juramento astriuxerat, ne eodem 


»» σταυ2ωθῶ. Καὶ ἐτελειώθη ὁ &ytoz Mécpo; 
ςὑπατείσς Απουνιανοῦ xai ἱκαπίτωνος (26). 
Xe δὲ καὶ χατὰ τοῦ Πιλάτου ἠγανάχττσεν ὁ 
βασιλεὺς Νέρων, xai ἐχέλευσεν αὐτὸν ἁποχε- 
Ἕναι (34), λέγων" Α.ὰ τί ἐξέδωκξ τὸν Αξσπότην 
ν τοῖς Ἰουδαίοις, ἄνδρα ἅμεμπτον καὶ ὃννά- 
πιοῦντα; Ei 0 ὁ αὐτοῦ ααθητῆς τοιχύτα 
σια ἐτοίει, ὁποῖος ὑττοχεν ἐχεῖνος δυνατός ; 
16b τῖς αὐτοῦ βασιλείας χατέφνθασεν εὐθέως 


9 


9a μεῖναι. "Yn: ói ὁ Παῦλως ἔτι περιὼν 
"zia χονδοειδἠς, φαλακρὸς 99, [5592] µιξοπόλιος 
ραν xal τὸ γένειον, εΌρινος, ὑπόγλαυχυς, σὺν- 
 Ἀευχόχρους **, ἀνθηροπρόσωπος, εὐπώγων, 
εντ ἔ(ων τὸν χαραντΏῆρα, φρόνιμος, ἠθιχὸς, 
DM; Ἰλυχὺς, ὑπὸ Πνεύματος ἁγίου ἐνθουσικ- 
we xsl lup.evo;. 

εεμφε δὲ χατὰ τῆς Ἰουδαίας xal τος 'Isoouca- 
αὐτὸς βασιλεὺς Ἱέρων, xai πᾶσι xaxa; ἐχρή- 
πολλοὺς φονεύσας στρατιωτικῇ συβθολῇ, ὅτι 
Vlt φερόµενοι ἐξεφώνησαν ὐθριστιχὰς φωνὰς 
tou Κέρωνος, διότι ἀπεχεφάλισε τὸν Πιλᾶτον (26) 
'ἀχδίχησιν Χριστοῦ * xoi ἢλθεν εἰ; αὐτὸν οὗ 
ἀλλὰ ὅτι xai αὐθεντήσαντες τὸν ἠἡγεμόνα 
ῥωσαν τὸν Χρίστόν * καὶ διὰ τοῦτο Ἀγανάχτει 
Μτῶν ὡς τυράννων, καὶ ἐσφάγησαν τότε ὑπὸ 
wv ἐν τῇ συμθολῇ ὅτε Αννας καὶ ὁ Ἱαϊάνας. 
λαδε δὲ ὁ αὑτὸς Νέρων &v τῷ βασιλεύέιν αὖ- 
καν ἄλλην 7 ἐν τῇ, Πόντω (27), πἐμφας Πολέ- 


quo Dominus modo crucifigeretur. Factum vero 
hoe, Aproniano et Capitone coss. 

Pilato. quoque iratus. imperator Nero, caput ei 
as putari. jussit; eo quod. Domiuum Οἱ δη), 
virum inculpatum et mirificum, Judiris tradidisset. 
Si eni:n, inquit, diseibulus talia. potuerit, quain 
potens taudeimn tuerit ipse! 


ljusdemsubimperiosanctus Paulus etiam ex Judea 
homam mittitur, ibi causam d:cturis : martyrinim 
vero el ipse passus est, capite multatus, 9357 
mo Kal. Jutias, Nerone et Lentulo coss. Corpora 
autem. Sanctocum apostolorum. insepulta. projici 
Ελ, αν Nero. imperator, Paulus. vero, dum in 
vivis esset, statura crat. curta, calvus, subeanus 
capite meutoque, naso. decoro, subceassius, super 
ciliis junciis, cute. candida, vultu floridg, barba- 
tus, aspectu. ridibundo, prudens, moribus probis, 
affabilis, biandus, Spiritu sancto afflatus, morbos- 
que saranjdi potentia donatus. 


Nero autem iu perator, exercitu adversus Ju- 
dios et llierosolyuiau misso, pessime illos tra- 
ctavit: plurimos etiam. neci dedit : ad hoc inci- 
tatus, quod rebelles ipsum opprobriis lacessissent, 
ob Pilatum, Christi in vindictam, capite. n uita- 
Lum : sed οἱ procerto etiam acceperat, pra'fectum, 
Judieorum ipsorum importunitate impulsum, Ch: i- 
stuin cruci affixisse. llae Judsorum strage perie- 
runt Àunas et Caiphas. 


ldem. imperator Nero, misso ex ducibus suis 
Polemone, aliam Ponti regionem veaptain, in pro- 
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uit : ubi 7250xégaÀla poni videtur pro 
t voy, cerrical. seu pulvinar; «quod forte 
m cadaveri prostat volumen hoc, 
"Exi τῖς ὑπατείας Ατρωνιανοῦ xai Καπίτωνος. 
ianum et CapiLonein coss. sub Nerone non in- 
:apud Eusebium quidem ad an. Neronis xut 
nem et Rufum coss. habemus; verum perse- 
em Christianorum idet rejicit in annum se- 
sn, id est Neionis ultimum. Jos. Scalizer ante 
'ennium accidisse contendit ; nempe ad Ne- 
annuin 1£, Memmio ct Virginio co-s. ; quem 
d pumerum Eusebianum ΜΜΙΣΣΣΙΝ, 
Ἐχέλευσεν αὐτὸν ἀποκεφαλισθῆναι. lta etiam 
Mex. p. 580. Glyeas etiam, Anual. part, i7, 
wen Pilatum non a Nerone, sed a Tiberio 
apitis damnatum vult. Cedrenus et Zonaras, 
ου Eusebius (qui etiam seloc ex Roma- 
| Bistoricí8 accepisse asserit), eum multis 
weptum calamitatibus manus sibi iutulisse, 
Wr; idque sub C. Caligula imp. 
"Tl 1' Καλανδῶν Ἰουλίων. Eodem nempe 
lle quo D. Peirus cruci affixus est : qux 
29 abique est traditio. Quidam veru Petrum 
lsm eodem die ct anno martyrio coronatos 
.€ quibus etiam est Eusebius, qui Diouy- 


sium, Corinthiorum episcopum, hujus rei testem 
appellat, Euseb. Ecclesiast. hist. iib. n, cap. 94. 
Alii tauten eodem. quidem hoc die, anno vero di- 
verso, factum volunt : e quorum numero auctor 
noster esse videtur ; ubi diversos etiam profert 
coss. Neronem et. Lentulum, qui. consulatum sci- 
licet una gesserunt Neronis imp. an. vit, secundum 
lielvieum., 

(26) Δ.ότι ἀπεχεφάλισε τὸν Πιλάτον, etc. lidi- 
rula omnia : ἀηάαὶδ rebellionis ansam. przebuit 
Cestii sive Gessii Flori, ιδ prafecti, avaritia, 
vide Joseph. Antiquit. Judaic. lib. xx, et Corn. Taci- 
Luar, Hist, ν. 

" (27) Χώραν ἅλην ἐν τῇ Πόντω. Forte legendum 
ἄλλην, Due proviucite a Nerone. inperio Rowano 
ρου memorintur ab. Eutropio. et Suetonio: 
Pontus et Alpes Cotti? : prior, concedente rege 
Polemone; non a Polemone nescio quo Neronis 
duci subjugata, tit. 18 : Augendi propagandique 
imperii, neque voluntate ulla, neque. spe motus un- 
quam, etc. Ponti modo regnum concedente Polemone, 
item. Alpium, defuncto Cottio, in provincie formam 
redegit. Χώραν vero ἅλλτν forsan. vocat, respectu 
hahiio ad. Judzam, quie. etiain a. Vespasiano, in 
illam a Nerone misso, taudem penitus su Saca. ese 


391 


JOANNIS MALAL.E 


vinee formam redegit, et Pontum Polemoniacum A µωνα στρατηγὸν αὑτοῦ * xai ἐποίησεν ai 


appellavit. 
Nero autem factioni Venetae multum favebat. 


Temporibus autem. Neronis imperantis floruit 
sapientissimus Lucanus, poeta magni nominis 
apud Romanos. Ceterum, ltorico et Tolpilliano, 
95g sive Trochelo coss. Nero imperator, e medio 
sublatus, interiit : conjurationem adversus eun 
agitantibus, ex haustu veneni, Grircorum sacer- 
dotibus. 56 enim, quem in regno successorem 
sacerdotes designaverant, dogmatis erat Epicureo- 
rum; qui palatium | ingreasus, tanquam visurtts 
imperatorem zegrotantem, eum confedit. Nerio ita- 
que diem supremum obiit, annos natus Lxix. 


Excepit Neronem Galba, qui regnavit mens-s 
τι. Erat autem procerus, generosus, colore ean- 
dido, substrabus, ungues habens aduncos, subca- 
nus, ad insaniam pronus. llujus autem sub impc- 
rio, sanctorum apostolorum corpora, jussu ipsius 
imperatoris sepulturze tradita sunt : per insomnitum 
enim, ut boc faceret, monitus est. Galba autem 
annum agens XLir, ex veu: sectione. subito mor- 
tuus est. 


Galbam excepit Lucius Otho ; qui imperavit 
menses in. Erat hic. statura brevi, lato corpore, 
fortis, crine molii et porrecto, oculis parvis, sub- 
simus, balbus. llujus sub imperio divus Jacobus apo- 


αρχίαν, χαλέσας αὑτὶν Πόντον 3" Πνλεμωνιαα 

"0 δὲ αὐτὸς [555] Νέρων ἔχαιρε τῷ  Bevé: 
(29) πολύ. 

ἘἙτὶ δὲ τῶν χρόνων τῆς βασιλείας αὑτοῦ | 
ὁ σοφώτατος ἣν παρὰ Ῥωμαίοις 3 μέγας 2 
νούμενος. "Evi δὲ τῆς ὑπατείας Ἱτοριχοῦ κα 
):2v02 τοῦ xal Τροχέλου ** ἀφανὶὲς ἐγένετο 
βασιλεὺς καὶ ἐτελεύτα, τῶν ἱεοέων τῶν 
µατασχευασάντων αὐτῷ (70) διὰ πότου δόσει 
τοῦ δόγµατος τῶν Ἐπιχουρείων *! τοῦ µε 
λαῤόυτος παθὰ τῶν ἱερέων σύνταξιν τῆς | 
καὶ εἰσελθόντος ἰδεῖν αὐτὸν, ὡς ἄῤῥωστον , |! 
τίσαντος οὐτὸν ἐν τῷ παλατίῳ. Καὶ τελευτᾷ 
Νέρων, ὧν ἐνιαυτῶν ξ0’ (51). 

Μετὰ δὲ zt» βασιλείαν Χέρωνος ἐδασίλε 
6i; ** ΛΌγουστος μῖνας C. "Hv δὲ μαχβὸς, 
λευχόχρους, ὑπόστραθος, Ὑρυπόρυγχος (Il), 
ξοπόλιος, µμανιχός. Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας | 
αὐτοῦ Γαλθ3 xoc παρεδόθησαν τὰ σώματα 
ἁγίων ἁποστόλων χατὰ χέλευσιν τοῦ atto { 
ἐν ἑράματι γὰρ ἐχελεύσθη δοῦναι τὰ σώμ 
ἁγίων ἁποστόλων εἰς ταφήν. Καὶ τελευτᾶ ( 
ἰδίῳ θανάτῳ E£alovnz φλεθοτομηθεὶς (S4), 
ἐνιαυτῶν μθ’. x 

Μετὰ δὲ «hv βασιλείαν Ta263 ἑἐδασίλευσι 
Ὄθων μῆνας Υ’. "Ην δὲ χονδοδιδῆς, πλατὺς, 
ἀπλόθρ:ξ, µιχρόφθαλµος, ὑπόσιμος **, de. 
δὲ τῇ αὐτῇ βασιλείᾳ ὁ ἅγ.ος Ἰάχωθος ὁ àv 


stolus, Hierosolymarum ορίσεορυθ et patriarcha, a C ἐπίσχοπος Ἱεροσολύμων xai πατριάρχης, 


beato Petro, cum BRonara abiit, sui in $59 locum 
substitutus, interiit : Hierosolymarum vero episcopa- 


εθρόνισεν. 6 ἅχγιος Πέτρος ἀντὶ ἑαυτοῦ « 
Ῥώμην (20), ἑτελεύ-ησε  χαὶ παρέλαθε 


VARLE I.ECTIONES. 


6 Πολεμωνιαχόν | Ch., Πολεμονιακόν Or. 


8$ Ῥωμαίοις. 


Ῥωμαίους Ox. ** Ἱτοριχοῦ xal 


λιανοῦ, τοῦ καὶ Τροχέλου. « Chr. Alex. liabet, Ἰταλικοῦ xai Τραχάνονυ. Nero e medio sublati 
Galerio Trachalo Turpiliano et €. Silio Italico coss. Scribendum itaque, Ἰταλιχοῦ xa Τυρπιλλι 


xaX Τραχάλον. » Ch. 


*! 'Ἐπιχονρίων Ox. 
Ox. 


9?! Γαλθὰς Ox. 


"3 ὑπόσιμος, Φελλός Ch., ὑπόσημ 


r 


ED. CHILMEAD! NOTE. 


(98) Πόντον Πολεμονιαχόν. Scr. Πολεμωνιακόν. 
Stephanus, in Πόντος, ἔστι καὶ Πόντος ΙΠολεμωνι αχὸς 
ἐπαρχία. 

(29) Ἔχαιρε τῷ Βενέτῳ µέἑρει. Contrarium ος 
Suetonio colligi posse videtur, tit. 22. 

(50) Τῶν ἱερέων τῶν Ἑλλήνων χατασχευασάντων 
αὐτῷ. Imo nibil minus : vide Suetonium. 

(91) "Qv ἐνιαυτῶν E0'.. lta etiam Chr. Alex.; ve- 
rum numerus. in utroque. mendosus : auro enim 


setatis sua xxx: e vivis excessit. Nero, teste Suc- D 


tonio. 

(33) Voumópuyyoc. Vocabulum Μον! forte 
auctor scripserit, Ὑρυπώνυχος; itaque reddidi, sn- 
gues habens aduncos : si quis tamen. γρυπόῤῥι- 
vo; legere malit, Suetonium sibi liabebit asiipulan- 
tem, qui eum adunco naso fuisse scribit, Alias etiam 
idem eum acrem, vehementem, et in coercendis de- 
lictis vel immodicum, fuisse. idem perhibet : atque 
ob hoc forsan Noster eum μανιχὸν vocat. 


($3) Ταφῇ παρεδόθησαν τὰ σώματα. e 
Veapasiauo imp. factum vult Chr. Alei 

(54) Ἱδίῳ θανάτῳ ἑξαίφνης φλεδοτομηθ 
ciso scilicet a niilitibus jugulo : audi Sue 
Galba tit. 20. Plures autem prodiderunt. 
ultro jugulum, et ut. hoc agerent, ac ferires 
ita videretur, hortatum. 

(35) "Qv ἐνιαυτῶν μθ'. Numeris mendost 
periit tertio el septuagesino anno : & 
tonio. 

(56) ἸΑνιὼν ἐπὶ Ῥώμην. Locus iste, q 
Alex. auctor ος Nostro descripsit, vitio 
punctione in Latinis laborat : interpres e! 
liec, ἀνιὼν ἐπὶ 'Pounv, qui 3d. Petrum 
sunt, Jacobum respicere facit ; male, p 
contra inentem | auctoris. Jacobus vero | 
dibus a Judzis obrutus, interiit aum 
septimo ; septem scilicet annis ante Othc 
Vid. Euseb. Joseph. 


HODil NOTE. 


(9) Γρυπόρυγχος Nihil mutandum ; licet voluerit 
Chilmeadus γρυπώνυχος ungues habens  aduncos, 
vel γρυπόῤῥινος aduncum habens nasum scribendum 
esse. Isto enia vocabulo denotatur γρυπόῤῥινος, 


4 voce ῥύγχος, qux proprie rostrum porc 
cat, uti tradit Schol. Aristoph. Acbarm. | 
Avibus p. 538, ad vultum seu nasum homi 
lata : id quod etiam [fit in Grec. Évigr. 
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τῆς ἰπισκοπῆς Ἱεροσολύμων Συμεὼν ὁ xai Σίμων A utn. suscepit Symeon, qui et Simon, ibique sedit 
χαὶ ἐγένετο πατριάρχης. patriarcha. 

Τιλευτᾷ 6k ὁ αὐτὸς ΄Ὄθων ἑτῶν v[' (51) ἀῤόω- Oiho vero morbo correptus, interiit; annos 
ατήσας. | natus jit. 


Μιτὰ δὲ τὴν βασιλείαν Ὄθωνος ἑδασίλευσε Βιτέλ- 
le; Λὄγουστος ἔτη O' xaX μῆνας η (28). Ἡν δὲ διµοι- 
palo;, εὔστηθος, [255] γλαυχὸς, πνῤῥάχης, δασυπώ- 
quy, εὐόφθαλμος, δειλός. "Ent δὲ τῆς βασιλείας εὐδέως 
ἔαθεν ὑπὸ θεοµηνίας Νικομήδεια, πόλις µεγάλη, 
τής Βιθυνίας µητρόπολις. Καὶ πολλὰ αὐτοῖς τοῖς 
πιρσωθεῖσιν ἐχαρίσατο χαὶ τῇ πόλει εἰς ἀνανέωσιν 
ἑ αὐτὸς βασιλεύς * ἦν γὰρ χαὶ «pov παθοῦσα ὑπὸ 
ἑωµηνίας xai ἑστραμμένη * χαὶ ἀνήγειρεν αὐτήν. 


Ἐκὶ ἃ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Βιτελλίου Καί- 
e€200; ἐτυράννησαν οἱ Ἰουδαῖοι xal ἑφόνευσαν Κυ - 
βΐνιον ^ (59) τὸν ἄρχοντα αὑτῶν λιθοθολίσαντες 
εὐτύν. To δὲ λε’ ἔτει μετὰ την τοῦ Σωτήρος ἡμῶν 
χεὶ θε) ἀνάληψιν ἑπεστράτευσε χατ᾽ αὐτῶν 6 Bi- 
τἶλλως βασιλεὺς, πέµφας στρατηγὸν ἑαντοῦ Οὐε- 
ετασιαὀν (40) καὶ Τίτον υἱὸν αὐτοῦ. Καὶ ἐπέστησαν 
fj Ἰουαίὰ χώρα, πολεμοῦντες αὐτὴν χαὶ tiv 
; Ἱερουσαλήμ. Καὶ ἓν τῷ πολεμεῖν αὐτὸν ἀπέθανεν 
b τῇ Ῥώμηῃ 6 Βιτέλλιος βασιλεὺς νόσῳ βληθεὶς, àv 
ἐναυτῶν µη’ (41). | 
. Καὶ μετ αὐτὸν ἀνηγορεύθη βασιλεὺς ὁ θειότατος 
[526] 0ὐεσπασιανὸς, xa ἕστεφεν αὐτὸν ὁ στρατὸς, 
li τῆς ὑπατείας ᾿Ρούφου xat Καπιτιανοῦ (42). "Hy 
ἃ χονδοειδῆς, φα)λαχρὸς, προγάστωρ, πολιὸς, πυῤ- 


Otlioni successit in imperio Vitellius Augustus : 
qui regnavit amnos ix el menses. virt, Erat. vera 
statura mediocrem superante, pectore firmo, ocu- 
lis czesiis et puleliris, rufus, barba hirsuta, mcticu- 
losus. llujus imperii sub initio divinam iram rur- 
sus experta est Nicomedia, urbs magna et Bitlynize 
metropolis : cum prius terra motibus concussa, 
fere eversa funditus fuisset. Imperator autem in- 
colis superstitibus et urbi de novo instaurzndae 
pecuniam plurimam largitus est. — 

Vitellio autem imperante, Juid:ei novis rebus 
studentes, praefectum Cyrenzum, lapidibus obr:- 
tum, neci dederunt. Imperator itaque anno xxv 
post Deuin et Salvatorem nostrum in coelos assun:- 
ptum contra eos arma movit, missis Vespasiano «t 
fiiio ejus Tito ducibus; qui terram Judzan «t 
llierosolymas hostiliter invadentes devastaruut. 
Vitellius interim, post bellum hoc cep':um inorlo 
corréptus, Roms moritur, annum agens xLvtt. 


Post hune imperator ab exercitü salutatus est 
divinissimus Vespasianus ; Rufo et Capitiano coss. 
Erat hic statura curta, cajvus, ventriosus, canus, 
colore rufo, oculis vini coloreth referentibus, vultu 


ῥέης, ἔχων olvonacig ὀφθαλμοὺς, nA&toju, ὀργί- C patulo, iracundus. 360 Belli autem Judaici cura 


|. Καὶ ἑάσας Tízov τὸν ἑαυτοῦ υἱὸν πολεμεῖν τὴν 
'holaíavy χώραν Ίλθεν ἐπὶ τὴν ᾿Ῥώμην, xai ἑθᾳσίλευ- 
ev ἔτη ϐ καὶ μῆνας v. Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ * βασι- 
itla; ἐγένετο διωγμὸς µέγας τῶν Χριστιανῶν ἐπὶ 


| τῆς ὑπατείας Δεχίου xai Ῥουστιχκίου (45). Τῷ δὲ 
. iy ἔτει μετὰ τὸ ἀναληφθῆναι τὸν Σωτῆρα Χριστὸν 


4" Τίτος τὸν Ἱουδαίαν παρέλαδε καὶ xtv Ἱερουσα- 
Mp ἐπὶ τῆς ὑπατείας Κομμόδου xat ᾿Ρούου 57 (44), 


Tito filio commissa, ipse Romam profectus est : 
ubi imperavit annos ix et menses x. Hujus sub 
imperio, Christiani persecutionem gravem perpessi 
sunt, Decio et Rusticio coss. Anno autem xxxvii 
post Christum Salvatorem in colos assumptum, 
Conmodo οἱ Rufo coss. imperatoris Vespasiani 
filius Titus, Juds&am, lierosolymas, totamque 
adeo Palestinam occupatam vastavit; urbeque 


VARLE LECTIONES. 


^ Kaffiviov Chron. p. 246 C, Κυρηναῖον Ox. αὐτοῦ Ch., ἑαυτοῦ Ox. ** 6. 6 δὲ Ox. "' ᾿Ρούου. 
M Ῥόφου | 


ED. CIHLMEADI NOTE. 
[81 Ἑτῶν vy', ἀῤῥωστήσας, Otho xxxvin ztatis D excarnificatus atque confectus est, et inde unco 


$&5o, et. xev imperii die, mortem sihi conscivit. 
Ye Suetoniuu. 
(58) Βιτέλλιος Αὔγουστος ἕτη O0 xai μῆνας nr. 
ino vut tantum mensibus imperium tenuit : τὰ 
V, igitur auctori nostro reponiuus. 
) Ἐφόνευσαν Kupnvalov. Q 5 Cyrenzus iste? 


"yrenium, sive Quirinium illum intelligit, qui ad 


iptionem faciendam in. Judam ab Augusto 
Bi4sas est, tofo calo errat : namque post. hujus 
e reditum, ante belli Judaici initium, multi 
lisi gant praefecti, usque ad. Gessium Εμ; 
CWs oppre-sionibue, Judei tandein. irritati, arma 
Rowmauos sumpszrfunt, uti sup. a monuimus. 
(9: Πέμφας στρατη τὸν ἐαυτοῦ Οὐεσπασιανόν. 
epasianus, non ᾱ Vitellio, sed. Nerone, in Ju- 
fi$stls. «δὲ. 
Ui, Vat) 2ληθεὶς. ὢν ἐνιαντῶν ur. Vitellius, re- 
i* vé τρ Wen. bus, iujecto Cervieibus la- 
(W^, vcgle. di3cissa, sewinudus in forum tractus 
t8 ; tandem apud Gemonisas minutissimis iztibus 


PaTROL. GR. XCVII.. ; 


tractus in Tiberim, statis anno Lvir. Vide Sueton. 
in Vitel. 

(42) Ἐπὶ τῆς ὑπατείας 'Ῥούφου xai Καπιτιανοῦ. 
Rufum et Capitonem habemus coss. apud Eu- 
sebium, sed ad annum Neronis xm, qui ad ar. 


* Vespasiani 1, Galbam Aug. (n, et. Vinium punit ; 


uti et Fasti Capitolini. Chr. Ales. hoc auno habit 
Galbam et Tiiuim Rutinum coss. 

(40) Ἐπὶ τῆς ὑπατείας Δεχίου xai Ῥουστιχίο.. 
Consules hi nusquam apparent : persecutionem 
autew secundam Domitiani imp. au. xiu. faetaiu 
esse tradunt alii. 

(44) 'EzV τῆς ὑπατείχς Κομμόδου xai Ῥούο.. 
Ser. Ρούφου * Commodum enum, ei Rufum consu- 
les inveuio. apud Cassiodorum ; sed. ad Vespasiani 
aunum vt quadrienn.o silicet post captas [lievoso- 
*lywas. Anno enin Vespasiani n. capta est hiec. 
urbs; quo / 3nno Eusebius polit Vespasianum 
Aug. n οἱ Titum coss. Chron. Alex. V-spasianum 


YS 


soluut. 
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wpso festi die capta, Judaeorum templum evertit : A ῥᾳασ)λεύοντος tou πατρὺς αὐτοῦ 3 Οὐεσπασιανοῦ * xc 


undecies autem. centena. millia Judzeorum gladio 
interfecit; centum vero et quinquaginta niillia ju- 
wiorum utriusque sexus haste subjecit ; Judze 
quoque prafecturas omnes sustulit : uti testatur 
sapientissimus Josephus Judeeus, qui et ipse huic 
Sello interfuit. Sed et memoriz prodidit etiam sa- 
piens Eusebius Pamphili, Judeos omnes, eodem 
ipso festo, exitio datos fuisse, quo Christum cruci 
affixerant , Salvatore nostro illos in manus hostium 
suorum tradente. Tertia vero hec est lHierosoly- 
inarum devastatio ; uti idem sapientissimus Euse- 
ο bius memoriz prodidit. 

'loubatot xai ἐν τῇ αὐτῃ ἑορτῇ πάντες ἁπώλοντο, 
ταύτης πορθήσεις (46) εἰσὶ τῆς Ἱερουσαλὴμ, καθὼς 

Titus autem, triumpho de Judzis celebrato, 
ftonam reversus est. Vespasianus autem, ex 
preda Judaica, ante Antiochiz magn: portam, 
9G fabrica illam, que Cherubim appellatur, 
erexit. Ibi enim posuit Cherubinos illos zreos, 
quos una cum Seraphinis, everso Salomonis tem- 
plo, Titus filius inde avéxerat. et ad Antiochiain, 
de Judzeis devictis triumphum ibi acturis depor- 
taverat : sed et columnam etiam zream lunz po- 
suit, cum tauris quatuor [lierosolymam respicien- 
tibus: eo quod urbem internoctu cepisset, luna 
illucescente. Daplineg ctiam theatrum condidit, 
cum hac inscriptione : Ex preda Judea. Quo vero 
loco theatrum condidit, olim stetit Synagoga Ju- 
d:eoruim ; qua eversa, theatrum ibidem per contu- 
meliam excitavit ; statua etiain sua eodem loco 
ex marmore erecta; qua ad hunc usque diem ibi 
visitur. 

Idein Vespasiantus in Czsarea quoque Palzstinz 
Odeunm plane amplum et theatri instar, ex Judzo- 
rum spoliis, eodem «tiam loco, quo Judxorum 
antea steterat Synagoga, exstruxit. 


Macedoniam vero secundam, a prima separans, 
in provinciam fecit. 

Ejusdem sub imperio, divinam iram passa est 
Corinthus, Helladis metropolis, Desii, sive Junii 


ἑπόρθησε thv Ἱερουσαλὴμ καὶ πᾶσαν thv [Dlaàa:- 
στίνην καὶ τὸ ἱερὸν τῶν Ἰουδαίων χκατέἐστρέφεν ἐν 
τῇ αὑτῇ τῆς. ἑορτῆς ἡμέρᾳ, ὅτε (m) παρέλαδε την 
πόλιν, χαὶ ἁπώλεσε φυχῶν µυριάδας pv, ξίφεσιν 
αὐτοὺς [551] καταχόψας (40) ἄλλας δὲ µυριάδας ια’ 
διαπέπραχεν αἰχμαλώτων νεανίσχων χαὶ παίΐδιον 
ἀῤῥενιχῶν καὶ παρθένων xopaslov, χαθὼς και 
Ἰώσηπος Ὁ' ὁ σοφώτατος συνεγράφατο "E6palo; 
γὰρ ὑπῆρχε xal παρῃην τῷ πολέμῳ. Καὶ πάσας δὲ. 
τὰς ἑπαρχίας τῆς Ἰουδαίας ἀπώλεσεν ὁ Τίτος. 'O 6k 
σοφὸς Εὐσέδιος ὁ Παμφίλου συνεγράφατο οὕτως, 
ὅτι ἓν τῇ ἑορτῇ αὐτῶν τὸν Χριστὸν ἑσταύρωσαν οἱ 


τοῦ Σωτῆρος ἐχδεδωχότος αὐτούς. Τρεῖς! δὲ paci 
ὁ σορώτατος Εὐσέδιος συνεγράφατο. 


Ὁ δὲ Τίτος θριαμθεύσας τὴν νίκην ἀπῖλθεν ἐπὶ τὴν 
Ῥώμην ' Οὐεσπασιανὸς δὲ ἐκ τῆς Ἰουδαϊῖχῆς πραΐδας 
ἔχτισεν ἐν τῇ Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλη τὰ λεγόμενα 
Χερουδὶμ πρὸ τῖς πύλτς (n) τῖς πόλεως. 'Exei vitm 
ἔπηξε τὰ Χερουθὶμ τὰ χαλχᾶ & εὗρε Τίτος ὁ αὗτοῖ-.''" 
υἱὸς ἐν τῷ vat Σολομῶντος πεπτγµένα, xal ὅτε tia, ---. 
vabv ἕστρεφεν, ἀφείλατο αὐτὰ ἐχεῖθεν xal ἐν "A am. 
τιοχείᾳ αὐτὰ ἤνεγχε σὺν τοῖς Σεραφὶμ., θριαμθεύϊπι νο 
τὴν κατὰ Ἰουδαίων γενοµμένην vixnv ἐπὶ τῆς αὖτ c 
βασιλείας [στῆσας ἄνω στήλην χαλκΏν], εἰς τιμὴν “εδ 
σελήνη [558] μετὰ τὲσσάρων ταύρων προσεχόνωνν 5 
ἐπὶ τὸν Ἱερουσαλὴμ * νυκτὸς γὰρ αὐτῖν παρέλΞεόδε 
λαμπούσης τῆς σελήνης. Ἔκτισε δὲ xai τὸ θέατρον A &- 
vno ἐπιγράψας tv αὐτῷ * "EE πραίδα Ιουδαία (4 7). 
Ἡν δὲ πρώην ὁ τοῦ αὐτοῦ θεάτρου τόπος συναγεωγὴἡ 
τῶν Ἰουδαίων' καὶ πρὸς ὕθριν αὐτῶν τὴν συναγωγὴν 
αὐτῶν λύσας ἑποίησε θέατρον, στἠσας ἑαυτῷ ἄγαλμα 
μαρμάρινον ἐχεῖ, ὅπερ ἕως «fc νῦν ἵσταται. 

Ἔχτισε δὲ xal tv .Καισαρείᾳ της Παλαιστίνης Ex 
τῆς αὐτῆς Ἰουδαϊχῆς πραίΐδας ὁ αὐτὸς Οὐεσπασιανὸς 
ᾠδεῖον µέγα πάνυ, θεάτρου ἔχον * διάστηµα μέγα. 
ὄντος xal αὐτοῦ τοῦ όπου πρώην συναγωγης τῶν 
Ἱονδαίων. 

Ἐποίπσε δὲ xai ἐπαρχίαν Μαχεδονίαν δευτέρα 3» 
ἀπὸ τΏς πρώτης αὐτὴν ἀπομερίσα»ς. 

Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἔπαθεν ὑπὸ Oros 1΄ 
vía; ἡ Κόρινθος, µητρόπολις τῆς Ἑλλάδος, m7 


YARIE LECTIONES. 


*5 αὐτοῦ. ἑαυτοῦ Ox. 


p.947 C. 3 ἔχοντος. « Forte scr. ἔχον. » Ch. 


 Ἰώσηπος. Conf. Bel. Jud. vi, 9, et Mai. ad Euseb. p. 216. 
--πορθήσεις εἰσί Scliurzüleisch. Notit. Bibl, Vinar. p. 56, τρὶς — πορθηθείσης Ox , * el; τιμὲὶν 
AM c Supplendumn ex Chr. Alex. στήσας ἄνω ovfAnv χαλχῖν, el; τιμήν τῆς σελένης. » Ch. V. ντο 


Ps 


ED. CHILMEADI NOT.£. 
(405) Ἐίφεσιν αὐτοὺς χαταχόψας. Ma etiam Chr. p cabulo ταύτης conveniat. Devastationes enim tr 


Al. x. Verba Josephi apud Eusebium Chr. lib. 1, 
hxc sunt: Φησὶ δὲ Ἰώσηππος, λιμῷ xol µαχαίρᾳ 
pv μµυριάδας ἁπολέσθαι, xai ἄλλας τρεῖς µυριάδας 
διαπεπρᾶσθαι αἰχμαλώτων. Λιμῷ itaque apud no- 
strum desideratur: deinde cum noster τε’ µυριάδας 
αἰχμαλώτων, Captivorum cL millia habet, Jose- 
phus xxx tantum mil:ia numerat. 

(46) Μετὰ ταύτης πορθηθείσης. Post ταύτης, 
subaudi πορθῄσεως, aul aliquid tale, quod cum vo- 


quas auctor memorat, suut, 1) sub Nabuchodo. —9 
sore , ll ) sub Antiocho Épiphane, temporibus M — ^ 


: ehabsxorum, HL) vero atque. ultima haze, syb V 


spasiano, et Tito ejus filio. . 
(47) "EZ πραίΐδα Ἰουδαία. Hzc ipsa Latina inscuws ^! 
tio fuisse videtur, Rouanis characteribus sic 
iabens : EX PREDA JUDA : quod apud Cbr. Ale Σ' 

ita Grace dieitur : Ἐκ τὰς πραίδης vov "loubalca9Y- 


ΠΟΡΙΙ NOTA. 


un) Ἐν τῇ αὐτὴ τῆς ἑορτῆς $2102 2::. C. rectius : 
fy δὲ ἡ Κέρα τῆς ἑορτῆς ὅτε, Und 


(n) Τῆς πύλης. lta. C. ubi támen Deafresnius τας 
ατύλαις sive τῇ πύλη reponendum censet. 
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Ἱουνίῳ τῷ καὶ Δαισίῳ) κ’, ἑσπέρας βαθεἰίας. Καὶ A xx, nocte intempes!a : incolis itaque superstitinus 


ἐχαρίσατο τοῖς ζήσασι καὶ τῇ πόλει πολλά. "Exttos 
&k xa εἰς Παννονίαν xal εἰς Κομμαγενίαν τὰς 
ἑπαρχίας πολλά [5609]. Καὶ τὴν Εὐρώπην δὲ ἀπὸ 
θράχης ἑμέρ:σε (48), χτίσας ᾿Ἡράκλειαν πόλιν την 
πρὠτν λεγομένην Πτίρινθον (49)* Άντινα ἐποίτσε 
µητρόπολυ, δοὺς αὑτῇ ἄρχοντα. Εχτισέ δὲ καὶ ἐν 
ντωχείᾳ τῇ µεγάλῃ πλησίον τοῦ θεάτρου ἱερὸν, à 
Ἰπεχάλεσς τῶν ᾽Αγέμων. 

Νόσω δὲ ῥλτθεὶς xai πάρετος ὃ (o) γενόμενος (50) 
ἐελεύτΣ, ὢν ἐνιαυτῶν o2' (51). 

Μετὰ δὲ τὴν βχσιλείαν αὐτοῦ ἑἐθασίλευσε Τίτος ὁ 
wb; αὐτοῦ ἔτη β [540] Ἡν δὲ μακρὸς, λεπτὸς, 
εὖχροος, ἀπλόθρις, σπανὸς (02), µικρόφθαλµοςι 30v- 
ὀόθρις. Καὶ πάθει ἀνιάτῳ ῥληθεὶς ἀπέθανεν, Ov 
ἐνιαυτῶν μῇ’. 

Μετὰ δὲ τἩν βασ'λείαν Τίτου ἐξασέλευσεν ὁ θειό- 
τατος Δομετιανὸς (53) ἔτη τε’ xal μῆνας β’. "Hv δὲ 
Καχρὺς, λεπτὸς, λευχὺς, ξανθὸς, χονδόθρις, γλα»- 
"ab, ὑπόχυρτος, φιλόσοφος ἄχρος (DA). "Eri δὲ τῆς 
αὐτώ βασιλείας δ.ωγμὸς Χριστιανῶν ἐγένετο ' ὅστις 

asl τὺν ἅχιον Ἰωάννην τὸν Θξολόγον ἀνήνεγχεν ἓν τῇ 
Ῥώμηῃ xa ἐξ/ζασεν αὐτόν * (^5). Καὶ θαυάσας τοῦ 
αὐτοῦ Αποστόλου τὴν σοφίαν ἀπέλυσεν αὐτὸν λάθρα 
ἀπελθεῖν εἰς Ἔφεσονυ, εἰπὼν αὐτῷ, "Απελθε xal 
Φσύχασον ὅθεν Ίλθες. Kal ἑλοιδορήθη ' καὶ ἑςώ- 


urbique instdurandze, multa latgitus est. Miuitd 
etiam. per Pannoniam et. Comagenam proviucias 
exsuuxit ; Europam etiam. a Tliraciaà 9649 sejun- 
gens, ex P'erintho antea. vocata, Heracleam urbem 
condidit; pr;efectoque ei dato, Metropolim esse 
voluit. Templum etiam Antiochie Magnae, quod 
Ventorum | appellavit, juxta theatrum exstruxit. 


. Morbo deinde correptus, triembrorum vi jdm 
resoluta, diem suum obiit, annos natus Lxxi. 
Hunc excepit. Titus. filius; qui imperavit an- 
nos 11. Erat vero procerus, gracilis, colore venusto, 
crine lento, brevique et raro, óculis parvis. Morbéá 
autem insauabili correptus, fatis concessit, annuftü 


B agens χε. ' 


Post Titum in imperio successit divinissimus 


Domitianus; qui regnavit. aunos xv et menses n. 


Erat hic statura procera, gracilis, candidus, crine 
rufo curtoque, oculis Cxsiis, subcurvus, summus- 
que philosoplius. Illujus sub imperio, GOhristi1no- 
rum eral persecutio : imperator dutem Romain 
adduci jussit D. Joannem theologum ; uti examini 
eum subjiceret ; miratus autem apostoli sapien- 
tiam, Ephesum redeundi clam ei copiam fecit, di- 
cendo : Ad locum unde venisti in pace redeas. Ob 


VARLE LECTIONES. | 
* Δεσίῳ Ox. * πάρετος Ch., πάραιτος Οχ. " ἐξήτασεν Ch., ἐξαίτασεν On. 
ED. CIIEMEADI NOTAE. 


(48) Εὐρώπην 066 ἀπὸ Θράγης ἐμέρισε. Idem ος 
Wieribus asserit. Eustathius, in Dionys. Perieg. : 
0ἱ δὲ παλαιοί Φασιν, ὅτι Οὐεσπασιανὸς ἐχώρισε τὴν 

ν ἀπ αὐτῆς, nempe ab Europa : quie gene- 


nli sensu accepta, omues ab Hellesponto provin- ς 


ts occidentales continet. ldem : Káxsivo δὲ γνω- 
tiov, ὅτι Εὐρύπη μὲν πάντα τὰ χατὰ δύσιν, ἀρξα- 
Mec às Ἑλλησπόντου., Est el pars etiam ϱὐ- 

" Europ: generalis, totius nomine appellata, 
edem Eustatuio teste: Σημειωτέον δὲ, ὅτι xal 

ροςτι της Λιθύης τῆς χώρας &at:v ἰδίως οὕτω xa- 

"μενον Λιθύη, elc. deinde : Το.οῦτον δὲ τι xal 
περ τες Ασίας Ev τοῖς ἑξῆς ῥηθήσεται ᾿ ἐπὶ μέντοι 
ης Εὐρώπης ἔμπαλιν γέγονεν  ἑχείνης γὰρ µέρος 
Ἡ ἐςηρέθη, τοῦ λέγεσθαι Εὐρώπην. Quaenam. vero 
WE pais νο, non docet : probabile tamen est, 
Bent Africa minor, ea Africae pars quz. lli-pauize 
Obversa est; et Asia minor, ea Asi: pars, quae 

rop ex opposito sita est, peculiari nomine dicta 
Wt ; Grecia etiam, Macedoniam, Thraciamque, 
üadieso Asi jaceutes, Europam peculiariter 
diris fuisse. Atque hoc coufirmare videtur auctor 
Ἀθείος, in superioribus, de Augusto post. bellum 
tuacum. Byzantium petente, lis verbis : 'O δὲ Αὔ- 
10/3:0; Ὀχταθιανὸς παρελθὼν τΏν ἑὐρώπην πᾶσαν, 
ἔίρσε, ἀπὸ τοῦ Βυζαντίου ἐπὶ τΏν Χαλχτόδόνα, etc. 
Vid, Scalig. in Euseb. Clir. p. 185. 

(49) TEv πρώὠτν λεγομέντν Πείρινθον. Ser. Πέριν- 
hi Eustathius in Pionys. Perieget. οἱ δὲ µέρος t: 
εὐτῖς τὸ ἐντὸς Περίνθου, Άτοι "HpaxAelas, τῷ Ἑλ- 
Ἠσπύντῳ ἀπένειμαν. 

(30) Πάραιτος γενόμενος. Quid hoe πάραιτος sit? 
Loaras haLet,.zupstol:* 0ὐεσπασιανὸς οἳ νοσήσας 
Ἱνρετοῖς μετ] λλαξεν. Veruui febri eum exstinctum 
Ma [uisse, testen habemus Suetonium ; qui ex 
Maia alvi solutione eum. interiisse dicit, Chr. 


Alex. adctor ipsissima nostri verba habet, sed cor- 
rüpta, et pro πάραιτος legit παρευθύς. Ἐν τούτῳ 
τῷ χρόνῳ νόσῳ χλιθεὶς [Scr. βληθεὶς] ὁ U3eanacta- 
νὸς ὁ βασιλεὺς, παρευθὺς τελευτᾷ. Suspicor itaque 
auctorem nostrum scripsisse, πάρετος; ex quo nu- 
tans librarius , tou e, in at, mutatione frequentis- 
sima, πάραιτος fecit. ΠἩάρετος autem reddo, mem« 
brorum vi soluta. Suetonius, Alvo repente usque ad 
de[eclionem soluta, imperatorem ait. stantem mori 
oportere, dumque consütgit, àc nititut, inter mantis 
sublevantium exstinctus est. Lectionem vero hamc 
confirmat Constantinus Manasses, in Vespasiano, 
übi bec habet : 

Παρέτου γινομένου δὲ τοῦ χρἀτορος ἐκ γήρους, 
Καὶ vyócq χατα.ἰύσαντος τὸν βίον, καὶ τὸ κράτος, 
ἝἜτεσι βασιλεύσαντος οὐ π.]είω τῶν évyéa, 
Titoc πηρῇ-ῖθεν εἰς αὐὑτό, etc. 

(5ἱ) "Qv ἐνιαυτῶν οα’. Sueton. Exstinctus est 
xiii Kalend. Julii annum gereus etatis sexagesimum 
ac nonum, superque mensem ac diem septimui. 

(52) Απλόδριξ, σπανός. Ὑπανὺς ad crifhiein refe- 
reuduim existimo, ct τὸ γένειον, aut quid. tale sub- 
audiendum : σπανὺς τὸ γένειο» supra habuit, de 


D Hippolyto. 


(53) Θειότατος Δομετιανός. Quidni seipsum enim 
ἀπεθέωσε. Cum enim ο! flagitiorum genere pol- 
luisset, ἑαυτὸν ὁ ἄθεος τελευταῖον ámsUÉwos, inquit 
Cedrenus ; Deum se ipsun postíemo appellari jussu. 

(94) Φιλόσοφος ἄχρος. Imo µυιοθήρας solertissi- 
mus. Bibliothecas tamen impensissiue reparandas 
curavit, licet libros neglexit. Vide Suetonium iit 
Donntiano, tit. 90. 

(95) Καὶ ἑἐξαίτασεν αὑτόν. Joannem apostolum 
sub Domitiano Patinum insulam relegatum scribit 
Ireuzus, apud Eusebium ; Roman vero áccersitunt 
fuisse nullibi invenio. 


ΗΟΡΗ NOTAE. 9 
(ϱ Πάρειτος. Lege πάρετος, mente captus, non ut Chilimeadus ct a'ii interpretantur, membrorum ti aolutá: 


3689 JOANNIS NALAL.E £o) 
lioc autem exprobratus, in Patmum eum relegavit. A ρισεν αὐτὸν εἰς Πάτμον. Πολλοὺς δὲ ἄλλους' Ἆρι- 
Ned et alios etiam ες Christianis quamplurimos στιανοὺς ἑτιμωρήσατο, ὥστε φυχγεῖν ἐξ αὐτῶν 
.suppliciis affecit : itaque fuga sibi consulentes, πλῆθος ἐπὶ τὸν Πόντον, καθὼς Βώττιος ὁ cogi 
in Pontum se receperunt : sicut hzc a Botiio 8a- χρονογράφος συνεγράψατο χατ αὐτῶν. 
piente chronographo litteris tradita sunt. | m 

Imperator autem Domitianus summe charum [541] Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς Δομετιανὸὺς ἑφίλει τὸν 
sibi babuit Paridem quemdam, 969 Ργαρίπα fa- ὀρχηστὴν (56) τοῦ Πρασίνου µέρους τῆς Ῥώμης τὸν 
ctionis saltatorem : cumque ob Ίου a senatu, ipso- Ἅλεγόμενον Πάριδα. Περὶ οὗ xai ἑλοιδορεῖτο ἀπὸ τῆς 
que etiam Juvenale poeta probris lacessitus essel, — guyxAf tou Ῥώμης καὶ Ἰουθεναλίου τοῦ Totr?OU τοῦ 
Juvenalem in Peutapolim Libya relegavit; salta-  Ῥωμαίου, ὡς χαίρων εἰς τὸ Πράσινον, "Όατις βασι- 
torem vero. muneribus onustum, Antiochiam λεὺς ἐξώρισε τὸν αὐτὸν Ἱουδενάλιον (57) τὸν ποιητὴν 
magnam adire, ibique οχίτα urbem habitare — &y Πενταπόλει ἐπὶ τὴν Λιδύην, τὸν δὲ ὀρχηστὴν 
jussit. Paris itaque saltator Antiochiam pro- µπλουτίσας " ἔπεμψεν ἐν Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ ἐπὶ τὸ 
fecius esti, exiraque urbem exstructis sibi sSub- ἐκεῖ αὐτὸν οἰχεῖν ἔξω τῆς πόλεως. Ὅστις Πάρις 
urbicanfs zdibus balneoque, ibi habitavit. /Edes ópynacthe ἐχεῖ ἀπελθὼν ὧχει ἔξω τῆς αὐτῆς πύλεως, 
autem hz? usque adhuc visuntur : Paradisus et Do- 8 laa, ἑαυτῷ οἶχον προάστειον xat λουτρὸν, ὅπερ 
mus, vocaue, Ibi etiam in hortis, aedes illas a tergo ἐστὶν ἕως τῆς νῦν, τὸ λεγόμενον Παράδεισος * καὶ 6 
respicientibus, mortuus Paris tumulo jacet con-  Qixo;' χἀχεῖ τελευτήσας xzixat Ev σορῷ ὄπισθεν τοῦ 
ditus. οἴχου Ev τοῖς χήποις αὑτοῦ. 

ldem Domitianus ΑπιϊοοΙιί magne publicum Ὁ ἐξ αὐτὸς Δομετιανὸς ἔχτισεν Ev ᾽Αντιόχείᾳ τῇ 
exstruxit balneum, Medee, dictum : eo quod Βἱύ- µμεγάλῃ δηµόσιον λουτρὸν τὸ λεγόμενον τῆς Μηδείας, 
peudum ibi Medesx simulacrum in medio collocas- διότ' ἄγαλμα ἕστησεν iv αὑτῷ θαυμαστὸν τῇ M1- 
set, llujus itaque a nomine Ántiochenses, non au- δείᾳ’ καὶ οὕτως αὐτὸ τὸ [542] δηµόσιον λουτρὸν 
tem. Domitianum. appellitarunt. Balneum autem ἐχάλουν οἱ πολῖται καὶ οὐχέτι τὸ Δομετιανόν * τὸ δὲ 
hoc juxia Monomaclium, Veuerisque templum po- αὑτὸ δηµόσιον T» χεχτισµένον (58) παρὰ τὸ ὄρος 
situm est. Exétruxit etiam imperator idem Antio- µπλησίον τοῦ μονομαχίου xaY τοῦ ἱεροῦ τῆς "Aqgpobl- 


chiz templum Αὐδου]αρίο. | της. Ἔκτισε δὲ ἐχεῖ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς xal ἱερὸν τοῦ 
t | Ἀσχληπιοῦ *. 
Domitiani sub imperio floruit sapientissimus "Hv δὲ τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας τοῦ αὑτοῦ Δομε- 


ille Apollonius Tyanensis ; qui peragratis omnibus &, τιανοῦ ὁ σοφώτατος ᾽Απολλώνιος ὁ Τυανεύς: xa 
fere regionibus atque urbibus, Telesmata ubique  Ἠχμαζς !* περιπολεύων xal πανταχοῦ ποιῶν τελέ- 
fecit. Hic Roma relicta, Byzantium pervenit : εἰ σματα (59) εἰς τὰς πόλεις xal εἰς τὰς χώρας. Ὅστις . 
ingressus illam olim Byzi urbem, nunc vero ma- ἀπὸ τῆς Ῥώμης ἐξελθὼν χατέλαθε τὸ Βυζάντιον (60): 
jorí sua Fortuna, Constantinopolim, civium 2G/$ καὶ εἰσελθὼν εἰς Βυζούπολιν, τὴν vov λειομένην 
rogatu, Telesmata ibi plurima coufecit ; nempe εὐτνχῶς Κωνσταντινούσπολιν, ἐποίησε xal ἐχεῖ πολλὰ 
adversus ciconiss et Lycum fluvium, qui urbem τελέσματα παραχλτθεὶς ὑπὸ τῶν Βυζαντίων, τὸ τῶν 
secat mediam, testudines item et equos [ ferocien-  πελαργῶν !! xal τὸ τοῦ Λύχου ποταμοὺ τοῦ χατὰ 
ιο] : alia etiam. mirabilia operatus est. Byzautio µέσου '* τῆς πόλεως mapepyopévou xol «b !? ic 


ΤΑΙΝΙΑ LECTIONES. 


* πλουτίσας Suidas v. Ἰουδενάλιος, πλουτῄσας Ox. 3 Παράδεισος. Παρίδειον (pra stat llápi&oc) ὡς Franc- 
kius Quzest. altera de Juvenalis Vita, p. 25, 26. * Ασχληπίου Ox. !'*Exyuaze Ox. |" πελάργων Ox. 5 κατὰ 
μέσου. χατὰ µέσον Chron. Pasch. p. 250 B. Conf. supra p. δὲ E, infra 122 D. '* τό Ch. Chron., τοῦ Us. 


ED. CHILMEADI NOT K.! 


(56) Ἐφίλει τὸν ὀρχηστήν. Uxori quidem ejus — λιον. Ipsissima hzc habes apud Suidam, de Jnve- 
Dowmitie percharus fuisse perhibetur Paris iste D nale, in Pentapolim Libyz, vel ut alii, in Oasim 
histrio : hoc itaque occiso, eam repudiavit Domi- — /Egypti, ob Paridem, relegato. Uude eum, Aistrio- 
üanus, teste Dione, et. Zonaras. Noster tamen de — nis exsulem, vocat Sidonius Apollinar. carm. 9 : 


Paride a Domitiano muneribus aucto, et ad Antio- Nec qui consimili deinde casu, 

chiam iucolendam ab eodem misso, ubi tandem Ad vulgi teuuem strepentis auram, 

mortuus et sepultus est, suavissimam statim pro- l rati (uit histrionis exsul. 

fert narratiunculam. Paridem tamen istum pauto- (38) "Hv χεχτισµένον. Ser. ἐχτισμένον. 

mimum, et Palatio, et urbi universz olim gratissi- (99) Πανταχοὺυ ποιῶν τελέσματα. Locum hunc ex 


mum, Roma sepultum jacere, testem habemus — nostro descripsit: Chr. Alex. auctor; cujus inter- 
locuplelem Martialem; in lioc in eumdem Eypi- pres τελέσµατα reddit Veciigalia; ridicule, Be 


grammate : . Apollonio vero hoc Telesta plurima ctiam habes 
Quisquis Flaminiam terís viator, apud Jo. Tzelzem , centur. 2, hist. 60. De Te- 
eli nobile praeterire marmor. lesimatum vero. conficiendorum modo , eorumque 
Urbis delicim, salesque Nili, viribus, vide doctissimi Jac. Gaffarelli Curiositates 

Ars, et qratia, lusus, et voluptas, inauditas, 9) ipso Gallice scriptas. 
Ποπιαπὶ decus, et dolor theatri : (60) El; Βυζούπολιν. Chr. Alex. legit disjunctim 
Atque omnes veneres, cupidinesque, Β.ζοῦ πόλιν * Cedrenus etiam urhem hanc a Ώτιο 
Hoc sunt. condita, quo Paris, sepulcro. rege conditam vult; inale : Byzantem eni, non 


(67) "στις βασιλευς ἐδώρισς τὸ αὐτὸν Ἰρυβενά- — Byaum, babuit conditorem. 
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ἹἸελώνης xaX τὸ τῶν ἵππων (61) xat ἄλλα τινὰ θαυ- A deinde discedens, aliis etiam in urbibus Telesuaia 


μαστά xal λοιπὸν ἀπὸ τοῦ Βυζαντίου ἐξελδὼν 
ἐποίει εἰς τὰς πόλεις ὁ αὐτὸς ᾽Απολλώνιος [545] τε- 
λέσματα. Καὶ ᾖλθεν ἐπὶ τὴν Συρίαν ἀπὸ Τυάνων, 
χαὶ τἰσῖλθεν ἐν ᾽Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλη’ καὶ ᾖτησαν 
αὐτὸν οἱ ᾽Αντιοχεῖς χτήτορες ποιῆσαι χἀχεῖ τελέ- 
οµατα περὶ ὧν ἐδέοντο. Καὶ ἐποίησεν εἰς τὸν βοῤ- 


£y ἄνεμον, θῆσας τὸ αὐτὸ τέλεσµα χατὰ «hv - 


ἀνατολιχὴν πόρταν. "Ομοίως δὲ ἐποίησε. τέλεσμα iv 
af τῇ πόλει xal διὰ τοὺς σχορπίους, πρὸς τὸ μὴ 
τλμᾶν αὐτοὺς πλησιάζειν τῇ χώρα ᾿ xal ἔθηχε τὸ 
αὐτὸ τέλεσµα ἐν µέσῳ τῆς πόλεως, ποιἠσας χαλκοῦν 
σκορπίον χαὶ χώσας αὐτὸν, Titae ἑπάνω Χίονα µι- 
χρὀν. Καὶ ἐγένοντο ἀφανεῖς οἱ σχορπίοι ἐκ τῆς ἓν- 
ορίας Αντιοχείας πάσης. Ἐποίησε δὲ χαὶ ἅλλα πολλὰ 
Ust. Έτησαν δὲ αὐτὸν οἱ πολῖται ἵνα ποιἠσῃ τέ- 
Asa πρὺς τοὺς χώνωπας, εἰς τὸ μὴ ἔχειν χώνωπας 
tbv αὐτὴν πόλιν ᾿Αντιόχειαν. Καὶ ἐποίησε, χελεύσας 
αναῖς ἵνα τῇ ἑθδόμῃη τοῦ Δαισίου τοῦ xal Ἰουνίου 
μη; ἐπιτελῆται £v αὑτῇ ᾽Αντιοχείᾳ τῆς Συρίας τὸ 
iz sj ἀπ), Ε ράστης τοῦ αὐτοῦ Δαισίου !5 µηνός ' 
ἀλὰ ᾖ woun-ia τοῦ Δαισίου μηνὸς θήσας τὸ τέ- 
M5, tf ἑθδόμῃ τοῦ αὐτοῦ μηνὸς ἐπιτρέψας ἵνα 
τάπες ἐν τῇ αὐτῇ ἡμέρᾳ τοῦ ἱπποδρομίου τῖς Γρά- 
σης βιστάζουσιν ἑπάνω καλάμων ὁλόσφυβον στη- 
Mg μολιθοῦν, ἔχοντα λεμὶν τοῦ "Aptos (62), xal 
ὑποχάτω τοῦ χαλάμου σχουτάριον [544] xpepápe- 
WU ἀπὸ δέρματος ῥουσίου ἐντεῦθεν, κἀχεῖθεν δὲ 
-αραμτριν (60) ἀπὸ καλαμ!.υ χρεμάμενον !! ὡσαύ- 
τς, Aw) [ῥάμματι δεδεµένα |δ, εἰρηκὼς αὐτοῖς 


confecit. Tyana vero Syriam profectus, Antiochiain 
Magnam pervenit, ubi a primoribus urbis rogatus 
est, uti illic etiam Telesmata contra quadam ur- 
bis incommoda conliceret. Unum itaque adversus 
ventum aquilonarem paràvit ; quod ad portam ur- 
bis orientalem collocavit. Telesma etiain aliud 
eadem urbe adversus scorpios effecit, ad eosdein 
a regione illa propellendos. Fuso enim scorpio 
ὤγοο, οἱ urbe inedia sub terra recoudito, colutu- 
nam ei parvam superimposuit ; quo facto evanue- 
runt scorpii, nec urbem partesve vicinas ultra 
infestarunt. Plurima item alia ibidem confecit. Ro- 
gatus vero a civibus Antiochenis, uti Telesma 
adversus culices, urbem suam infestantes, confi- 
ceret, votis. eorum annuit. Telesmate itaque, ipso 
novilunii die mensis Junii confecto, uti mensis 
ejusdem die septiino, equestre certamen, Grastense 
dictum, meuseque Junio agitari solitum, celebrare- 
tur ad hunc. modum. Dicto solemnitatis  Grasten- 
sis die, mandavit, 405 ut unusquisque civium 
plumbeam imaguneulam solidam, Martis vultus re- 
ferentem, calamo affixam gestaret; hinc vero scu- 
tum 4 calamo demissum, pelli russeze alligatum; 
illinc gladiolum, filo lineo similiter annexum ha- 
bere : ad hunc autem modum instructi omnes, in- 
ter equitandum inclamarent : Vacet urbs culicibus , 
peracta vero celebritate, domi apud se imagun- 
culam reponeret unusquisque. Hoc factum est ; nec 
deinceps Autiochie 'culex apparuit unquam. 


χρέζειν εἰσελχύνοντας xal λέγειν, Ἀχώγωπα τῇ πό.Ίει, καὶ μετὰ b ἀπολῦσαι τὸ ἱπποδρόμ'ον ἕχαστον 


ἐπκίθεσθαι αὐτὸ εἰς τὸν ἴδιον οἴχηων. Καὶ οὐχέτι ἐφάνη ἓν ᾿Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ κώνωψ. 


Ἐν τῷ δὲ περιέρχεσθαι τὸν αὐτὸν ᾿Απολλώνιον τὸν C Apollonius autein Tyaneusis, dum primoribus 


Ἱνανέα xal ἱστορεῖν τὴν αὐτὴν "Avstóyetay 1? μετὰ 
" χτητόρων τῆς πόλεως τοποθεσίαν, εἶδεν Ev µέσῳ 
της αὐτῆς πόλεως xlova ἑστῶτα πορφυροῦν xal μὴ 
ἔχοντα ἑπάνω τί ποτε, ἀλλὰ xal αὐτὸν τὸν χίονα ὑπὸ 
Τνφωνικοῦ πυρὸς φλογισθέντα. Καὶ ἑπερωτήσας περὶ 
&0), τέ ἐστι τοῦτο, ἔμαθε παρ᾽ αὐτῶν ὅτι μετὰ 
τὸ πάθος τῆς Γόλεως τὸ ἐπὶ l'atoo Καΐσαρος At666- 
P t, φιλόσοφος τελεστῆς ἑποίησε τὸ τέλεσµα τοῦτο 
«ωστε δονουμένην τν πόλιν ὑπὸ σεισμοῦ μὴ πίπτειν, 
trio; τὸν χίονα καὶ ὑπεράνω αὐτοῦ στηθάριν µαρ- 
Βαρινον, καὶ ἐν τῷ στήθει αὐτοῦ ἔγραφεν, ΄Ασειστα, 


simulacro marmoreo ei superimposito ; 


comitatus, Antiochiam urbem — perlustraret, ejus 
situm observaturus, in columnam íncidit porphy- 
reiicam, urbis in medio positam; vidensque nihil 
ei impositum esse, sed et ipsam quoque colum- 
nam Typlionicis ignibus (actam fuisse, quid hoc 
sibi vellet, ab eis interrogavit. Responderunt illi : 
Debborium quemdam, philosophum et telestam, 
post urbem Caii Caesaris sub imperio terr: wno- 
tibus concussap, columnam eam ibi stiatuissc, 
cujus 
pectori hzec inscripsit : Immola, [nconcussa. Που 


VARLE LECTIONES. 


n Β,ῤῥάν Ox. 


! Aeslon Ox. 
iyw (x. 


5 δεδεµένα Ch., δεδεµμένα 


'* χρεμάμενον Ch., χρεμμώμενον Ox. 


" χρεμάμενον Ch., κρεμµά- 


χ. |) xai ἱστορεῖν post ᾽Αντιόχειαν poucuda sunt. 


ED. CHILMEADI NOT £. 
Ul) Καὶ τὸ τῶν ἵππων. Ferocientes, hoc loco D nutivum, a Asuó;* uude corrupta scriptione : λε- 


Süpplevimus, ex. Glyca, et Cedreno. Glycas Annal. 
Pt. im, de Apollonio Telesta : Et quos indomitos 
"ftis. coercuit. Cedrenus de eodem : Καὶ τῶν ἵπ- 
των τὴν ἀταξίαν χαλινώσας, tv tale συνελεύσεσι τῶν 
yy, 
κ ) Στηθάριν μολιδοῦν, ἔχοντα λεμὶν τοῦ ΄Αρεως. 
dose liec omnia ; qui& ita. restituenda videu- 
M Στηθάριον μολυθοῦν, ἔχων λεµίον τοῦ "Αρεως. 
tik enim, idem quod λαιμός, apud. Hesychium : 
; MpuE. φάρυγξ, et supra; λαιμὸς 6 φάρυγξ, ὁ 
Pee, 6 λάρνΥξ, 6 βρόγχος. Λεμίου veio dimi- 


plv * ut a στηθάριον, στηθαρι. Λεμὸς vero, licet 
guttur proprie significet, pro stomacho tamen ab 
Homero usurpatum tradit Jul. Pollux, l:b. ir, cap. 
4. Ὅμηρος μέντοι τὸν στόµαχον, xal λαιμὸν, xav 
)auxavlav χαλεῖ. lloc vero in loco vultum, seu effi- 
giem, sonare videlur. . 

(65) Παραμήριν ἀπὸ χαλαμίου xpsuápevov. Scr. 
iterum, χρεµώμενον, a xptpa pas apapipty vero, 
pro παραμήριον * quo vocabulo Greci. recentiores, 
gladiolum designant ; co quod a femore pendeat. 


——  — 


MS 


JOANNIS MALAL.E 


sutem fecit, urbis in tutelam ; ne terrzmotibus A ἅπτωτα. [515] Καὶ T ,ρωνικοῦ πυρὸς ὑπὸ τῇ 


agitata corrueret. Ceterum  Typhonicis deinde 
lgnibus ex fulgure accidentibus, simulacrum co- 
lumnz impositum, ignibus correptum, in terram 
corruit : nos vero de urbe nostra metuimus, ne 
eadem rursus passura sit. Te itaque exoratum 
habeamus, uti parato Telesmate, urbem in ρύ: 
gterum inconcussam 966 nobis przstare digneris. 
Apollonius autem ingewmiscens, de Telesmate ad- 
versus terre motus conficiendo responsum hssi- 
tabundus suspendit. Videntes autem eum suspi- 
ria trabentem, instabant etiam atque eliam ro- 
gantes. Is itaque, acceptis tabulis, ista  inscri- 
psit : At tu, misera Antiochia, bis infelix futura ! 
iterumque veniet tempus, quo gravia a terre. tre- 
moribus passura es. Dis eliam, ai modo bis !an- 
(um, ad Oroniis ripas conflagrabis. Tabulas de- 
inde lasce primoribus eisdém Antiochensibus 
tradidit. Antiochia vero discedens, Seleuciam 


πῆς γξνοµένου, xavÜbv τὸ ἑπάνω τοῦ χίονος 
ἔπεσς, xal δεδοίκαµεν μὴ πάλιν πάθῃ ἡ πό, 
Αλλὰ παραχλήθητι xal ποίησον σὺ αὐτὸς 
ἵνα μῆ πἀθγ ἔτι ταρασσοµένη Ἡ πόλις. Ὅ 
λώνιος στενάξας ἀνεθάλετο τοῦ ποιῖσαι ἄλλι 
περὶ σεισμῶν. Καὶ ἑωραχότες αὐτὸν στε 
ἐκέμειναν παραχαλοῦντες αὐτόν ' xa λαθι 
χον ἔγρανε ταῦτα Kal σὺ **, τά.Ίαιγα 'A: 
δὶς πάθοις ! ἀ.1.λὰ καὶ πά.ῖιν ἐάεύσεται 
ὅτε 61 ἐπὶ πήµασι xeice *** σεισμοῖς"' 8. 
πυρὶ καύσαι ὁ παρ) αἰγια.]οῖς Ἀρέντησ, 
μὴ πάλι πάθοις. Καὶ ἐπιδέδωχε τὸ δίπι 
αὐτοῖς ᾽Αντιοχεῦσι κτήτορσι. Καὶ ἑξηραί 
τῆς τοῦ Αντιόχου πόλεως χατῆλθεν el; Σ 
τῆς Συρίας xal ἀπέπλευσεν ἐπὶ τὴν à 
Ἔλησε δὲ ὁ αὐτὸς Απολλώνιος ἔτη τριάκ 
τέσσαρα xai μῖνας ὀχτὼ, χαθὼς Δομνῖνος 
τατος χρονογράφος συνεγράφατο ταῦτχ. 


profectus est : atque inde in JEgyptum navigavit. Vixit autem Apollonius annos xxxiv, m 
vint, Sicuti hzc sapientissimus chronographus Domninus litteris tradidit. 


Idem divinissimus Domitianus imperator ur- 


. bem in Ἱδαυγία condidit, quam Domitianopolim 


nominavit. Idem etiam celeberrimum illum As- 
clepionem neci dedit, eo quod przdixerat, euin gla- 
dio esse periturum. Cielerum | Domitianus, paulo 
post temporis Jovis templum, sacrificandi 967 
causa, ingressus, insidiis in eum a seuatu stru- 
ctis, e medio sublatus est, cum annuum ageret xLv; 
FYumore tamen in populum sparso raptum eum 
in calum fuisse, tanquam philosophum. Verum 
illein Jovis ede, a senatu occisus est ; ut qui fa- 
stuosissimam ín eos tyrannidem exercuisset, Jus- 
οἷι autem senatus chlamydem quam gestabat 
purpuream in templo suspendi, ab una catenarum, 
8 quibus candele appendebantur. Quicunque ita- 


'O 6b αὐτὸς θειότατος Δομετιανὸς βασιλεὶ 
εἰς τὴν Ἰσαυρίαν [546] πόλιν, ὄντινα ἑχάλε 
τιανούπολ.ν (65). Εφόνευσε δὲ ἀγαναχτήσο 
Δομετιανὸς τὸν περιδόητον ᾿λσχληπίονα f 
αὐτῷ, ὅτι Σφαζόµενος τελευτᾷς * καὶ µε 
xatpbvy χατασγτυασθεὶς ὑπὸ τῖς συγχκλέτο 
Δομετιανὸς, ὡς εἰσῆλθεν ἐν τῷ Ἱερῷ τοῦ Δι 
σαι (60), χαὶ 1 ἀφανῆς Υενόμενος, τελευτᾷ, 
εἰπόντων πάᾶντων ὅτι ἐπήρθη ἀπὸ τῆς vi 


C ἀέρα, ὡς φιλόσηφος. Ἐφονεύθη δὲ σφαχε 


αὐτῷ ἱερῷ τοῦ AU ὑπὸ τῆς συγκλήτου, 
foavo; xaX ἑννθρίζων αὐτούς. Οἵτινες ov 


«ἐποίησαν ἣν ἑωόρε, χλαμύδα πορφυρὰν "3χρε 


εἰς μίαν ἄλυσιν τῶν ὄντων v τῷ ἱερῷ xavóf 
χαὶ πάντες οἱ εἰσιόντες εἰς τὸ ἱερὸν ἡπατοῦ 


YARLE LECTIONES. 


6 Καὶ σὺ — πάλιν πάθοις. Obal σου, 


τἆλχινα πόλις, 


ὅτι σε,σιοῖσι πολχαῖς καὶ πρ. 


ενεχθήσῃ. χλαύσεται δέ σε xal ὁ παρ᾽ αἲγ.αλοῖς Ὀρῥόντης Cedrenus. p. 946 B. Uude qui apu 


reponat οὐαί συν, idem facere debebit vol. Hl, p. 61 B. xat σὺ, τάλαινα, πόλις Αντιόχου οὗ χλτθ' 
in Αρέντησι latet formam Ὀρέντης notavimus etiam supra p. 105 E, estque eadem in glossa ant 
codicis Parisini 1597. Strabonis 1. vi, ed. Falcon. vol. 1, p. 390. Διόδωρος 6 ἱστοριχὸς τετράπι 
Σνρακούσας ἐν οἷς ὁομοιοῖ Αντιόχεια αὑτὴν (1. ᾽Αντιόχειαν τὴν] πρὸς τῷ ᾿Ορέντῃ ταῖς Συραχούὺσι 

ucang. ad Chron. Pasch. p. 40 Α, cujus verba apposuit Ilodius ad Malalie p. 38, 5 ed. Boni 
vum form: ᾿Ορέντης testimonium przbet Chronici codex Vaticanus, qui ubi in editionihus est 
"Optasv τοῦ χαλουµένου scribit Ὅρεν τοῦ καλουµένου. id est, Ὀρέντου, 39’ χεῖσε. χείσῃ Ch. * 
πίονα. « Ita etiam Clir. Alex. auctor, qui narratiunculam sequentem: etiam, de Dojiitiani imp. 
nostro descripsit : nisi quod noster, ᾿Ασκληπίονα, ille ᾿Ασχλήπιον dicit; uterque vitiose. Rep 
᾿Ασχληταρίονα, ex Suetonio, in Domit. tit. 15. » Ch. ** καὶ om. Chron. p. 250 D. ** πορφύρ: 


ED. CHILMEADI NOTA. 
(64) Πνρὶ καύσαι ὁ παρ αἰγιαλοῖς ᾿Αρέντησι., D occisus est : vide Suetonium, 


Lovus iste pessime a librario habitus est. Forte 
legendi, πυρὶ καύσεται ὁ map! alyiaXotc 'Opóvtne. 
Cedrenus legit : χλαύσεται δέ σε χαὶ ὁ παρ᾽ αἰγια- 
λοῖς Ὀῤόόντης. 

(65) ΄Ηντινα ἐκάλεσε Δομετιανούπολιν. Corrigen- 
dus itaque Stephanus de urbibus, qui Δομετὶούπο- 
λιν habet: Δομετιούπολις, "Icaupiaz πόλις. Δομε- 
Χιούπολις enim a. Domitio, Δωμιτιανούπολις vero a 
Domitiano nomen suum necessario accepit. | 

66) Ὡς εἰστλθεν ἓν τῷ ἱερῷ τοῦ Διὸς θυτιάσαι. 
Fabulosa hxc omnia ; in cubiculo enim suo a Ste- 
fano Domilille procuratore, aliisque conjuratis, 


(01) Tàv ὄντων ἐν τῷ ἱερῷ κανδήλων. CI 
legit : τῶν οὐσῶν ἐν τῷ ἱερῷ χανδήλων. 
χανδήλα hic, feminino genere, pro candela 
κανδηλῶν genitivo plurali scriberetur. For 
vel neutrum est, vel masculinum ; ideuiq 
Grecis recentioribus κανδηλάθριον, cand 
Exempla tamen hujusmodi haud temere ος 
Κανδίλων, etiam infra habemus, lib. xu 
niodo imp. pro candelis positum : λόγῳ λα 
xal χανδίλων, etc. 

(68) Εἰσιόντες εἰς 25 iov ἔπατοῦντο. S 
τῶντο, 
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Ψιμίνοντες ὅτι ἐπήρθη εἰς xbv ἆξρα. ἐγνώσθη δὲ A que templum ingressi, decepti sunt, existimantes 


μετὰ ταῦτα ὅτι ἑσφάγη * [547] καὶ ἐγένετο ταραχὴ 
µε]άλη, διότι εἰς τὸ ἱερὸν Eo. 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Δομετιανοῦ ἑθασίλευσε 
Νιρθᾶς Αὔγουστος ἔτος α’ χαὶ µῆνα α’. "Hy δὲ δι- 
poptztoz, γέρων, εὐόφθαλμος, µαγρόρινος, εὔσιωμος, 
µιξοκιος, μελάγχροος, οὖλος"",δχσυπώγων, ἀγαθός,. 
Ἐτὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας 
τὸ τρίτον αὐτΏς πάθος Διοχαισάρεια, πόλις τῆς 
Kuuxlzz, καὶ Νικούπολις 15 χαὶ ἡ χώρα αὐτῆς. Καὶ 
εὐθέως ἔπεμφέἑ τινα ἐχεῖ 6 αὐτὸς βασιλεὺς συγκλη- 
ειχὺν Ῥωμαῖον ὀνόματι Ζάρέον εἰς τὸ χτίσαι αὖ- 
thw παρασχὼν αὐτῷ ὀχτὼ γχεντηνάρια (69). Καὶ 
χαταλαθὼν τὴν Κιλιχίαν ὁ αὐτὸς Ζάρβος ** 6 συγκλη- 
τιχὸς, χαὶ ἑωραχὼς τὰ πεπτωχότα, πολλὴν σπουδὴν 
Myr ἀνενέωσε τὴν [548] πόλιν, βελτίω αὑτὴν 
τοιῄσα:. 00εν καὶ εἰς τὸ αὐτοῦ ὄνομα ἐχλήθη ἡ 
πδιις, τῶν πολιτῶν εὐχαριστούντων αὐτῷ. 'O γὰρ 
συγκλητιχὺς εἰς ὄνομα τοῦ βασιλέως Νερθᾶ ἐχάλε- 

ου αὐ-ἰν πόλιν Νερέάν. 


Loa τολευτῆσαι τὸν βασιλέα πρὸ τοῦ πλη- 


(alil αὐτὴν ' καὶ µετεχάλεσαν 37 αὐτὴν (70) Avá- 
Gp (hy, ἐπιτρέφαντες τοῖς συμθολαιογράφοις 
οὕτως αὐτῖν χρηµατίζειν. Ἐλέγετο γὰρ ἐξ ἀρχῆς 
fiai nb; Ktuba 19: xal ἔπαθε πρῶτον πάθος ἐπ 
τῶν ὑπάων ᾿Ῥώμης, xai ἀνενεώθή xai μετεχλέθν 
Kino; πόλις. Καὶ πάλιν ἔπαθεν ἐπὶ τοῦ Καἰ- 
6ερος Ἰωλίου τὸ Ρ’ αὐτῆς πάθος. καὶ ἀνενεώθη xat 
μειεχλήθη Διοχαισάρεια * xaX παθοῦσα ὡς προείρη- 
ται ἐπὶ Νερθᾶ βατιλέως µετωνοµάσθη ᾿Ανάζαρθος. 
Bis; δὲ θυσίαν χόρην ὁ Ζάρδος ὀνόματι Κηπάραν 
Ἱραὴν, ἐποίπσεν αὐτῇ ατέλην χαλκΏν εἰς τύχην 
Ἡς πόλεως. Ἐμήνυσε δὲ τῷ αὐτῷ βασιλεῖ ὁ Záp6og 
Al τῶν πολιτῶν xai τοῖς σωθεῖσι 3 πολίταις ἑχαρί- 
90, ὡς φιλότιμος, πολλὰ ὁ αὑτὸς βασιλεύς. "Όστις 
δεισᾶ, 1549] ἀνεχαλέσατο τὸν ἁπόστολον τὸν ἅγιον 


eum colos sublatum. Ubi vero innotuit tandem 
occisum fuisse, ingens in urbe erat tumultus ; 


.nempe quod in templo interfectus esset. 


Domitianum in imperio excepit Nerva Augustus, 
qui regnavit annum iet mensem t. Erat hic statura 
justam. excedente, senex, oculis pulcliris, fiasutus, 
corpore bene comnposilo, subeanus, cute nigra, 
crispus, barba hirsuta, morihus probis. Hujus 
sub imperio divinam iram passa est vice tertia 
Dioc:esarea, Ciliciz& urbs ; Nicopolis etiam, regio- 
que circumvicina, Itaque eo misit imperator virum 
senatorium, nomine Zarbum ; traditis ei, in urbis 
instaurationem, vir centenariis.Zarbus itaque in Ci- 
liciam veufiens, ubi urbis ruinas inspexissel, summa 
qua potuit cura, cam instauravit οἱ in melius 
refecit. llaque. etiam cives, gratias ei rependentes 
ab ejus nomine urbem appellari voiuerunt, Sena- 
tor enim cam antea. ab imperatoris nomine, Ner- 
vam denominaverat. 


9 GG Caeterum imperatore e vivis excedente, prius- 
quam absoluta essct urbs; mutalo nomine, ÀÁna- 
zarbum vocarunt ; tabulariis etiam cura commissa, 
in Acia publica eam sub eodem nomine referendi. 
Primitus. enim. urbs hac, Scynta vocata est : de 
eclo autem tacta primum sub. consulibus Roma- 
nis, de integro Jnstaurata est et Ciscus vocala. 
Rursus etiam Julio Cxes. imperante, terrz molibus 


6 eversa, nova iterum facta est et. Diocaesarea no- 


minata. Sub Nerva vero inrperatore denuo passa, 
uti diclum est, Anazarbus appellata est. Zarbus 
autein, parata in victimam virgine indigena, no- 
mine Cepara, statuam ei zneam erexit, urbis in 
Fortunam. Imperator autcm, per Zarbi litteras, 
de iucolarum calamitatibus certior factus, plurima 
eis, qui a ruinis erant superstites, honorilice sup- 


VARLE LECTIONES, 


la ** οὐλός Ox. ** Νικούπολις. Imo Νιχόπολις, ut p. 197 C. 


3ey Ox. 


. ᾿Ανάζαρδος. ' σωσθεῖσι Ch. Sed ita Ox. 


16 Σάρθος Ox. *' μετεχάχεσαν Ch., µετεχά- 


5 Kutvóx. Σχῦντα Ux. Conf. Wesselingius ad Diodorum xvii, 62, p. 505, 69. Covf. Suidas 


ED. CHILMEADI NOT.£. 


sa 00) Παρασχὼν αὐτῷ ὀχτὼ χεντηνάρια. Modus 


Minor, de quo Procopius, qui centum libras con- 


per ceutenaria numerandi ubique apud Griecos p tinet : et imajor ille, a Glyca positus, qui Minoris 


Petrentiores occurrit; quantum vero centenariunm 

.» -Utincerto relinquit Suidas : Κεντηνάριον, νθ- 

ex “μάτων ποσότης. l'rocopius, De bel. Pers. |. i, 

E Wtenarium, centum libras continere ait : "Eixst 

P τὸ χεντηνάριον ἐχατὸν, ác' οὗ δὴ xaX ὠνόμα- 

21. Κεντὸν γὰρ τὰ ἐχατὸν χαλοῦσι ᾿Ρωμαῖο,. Et 

s "Oum quidem, vocabulo Romano, nomeu tra- 

z3"sewanifestum est : centum. tamen Pondo pra- 

** non valuisse, ex Glyca apparet, Annal. p. n, 

ξ. 256. Ubi de /£thiopum regiua Salomoni mu- 

, "era offerente. verba faciens, hiec habet : Simul ei 

μία cxy auri [αἰεπία cum. aromatibus, eic., ad 

-—- ἐ5ί reversa. Talentum vero. libras cxxv couti- 

«i. De quo. colligi potest eum a regina centenarios 

M ROSITOS centum accepisse. Si ergo cxx talentis 

emipollent c centenarii ; talentum vero cxxv libras 

"get; ex hinc apparet centenarium libras cL 

Minere, adeoque centenarium  Procopianum se- 
Mie superare. Anne igitur. centenarius duplex 


sesquialter est, librasque liabet cL, secundum ita- 
que bunc computum, imperator in urbis hujus 
instaurationem, si de minore centenario, eoque 
aureo (aliter enim pecuniarum summa condenda 
urbi longe impar videbitur :) intelligatur, monete 
nostra Anglicane, quam sterling vulgo dicinius, 
35,000 libras : si secundum Glyc:e vero centenariuimn 
numereuis, 50,400 libras, largitus est : posito sci- 
licet, argenti unciam v solidos valere; aurum vero 
jta se liabere ad argentum, sicut L ad xiv, qualis 
hodie est monetz:e nostrae valor. 

(70) Καὶ µετεχάλεσεν αὐτὴν. Scr. µετεχάλεσαν 
ut ad cives referatur, εἰ cuin ἐπιστρέφαντες con- 
ruat. 
δ (71) 'Avágap6ov. Anazarban vocat Stephanus, 
qui ab. Azarba conditore eam sic dictam innuit. 
Stephauus, De. urb.'Avagap6À, πόλις Κιλιχίας χέ- 
Ἁληται ἀπὸ τοῦ τβοκειµενου, ἡ ἀπὸ ᾿Αζάρδα τοῦ 
Z3132595. 
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peditavit. Idem Nerva divum Joannem spostolum ab A νά ην" χαὶ ἆλθεν ἐν Ἐφέσῳ. πάλιν ἀπὸ Πάτ. 


exsilio revocavit : qui ex Patino Ephesum rediens, 
ihidem degebat. 

Hujus sub imperio Manes ccpit dogmata sua 
, spargere; populumque ad se allectare. Hoc etiam 
' ámperante, ludi gladiatorii populo ínterdicti sunt : 
iu quorum locum substituta sunt spectacula Cyne- 


' A getica. 


Nerva vero imperator in morbum incideus, na- 
turz debitum exsolvit, annos natus L«xxi. 


Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἀνεφάνη Μάνης Boy- 
µατίζων καὶ διδάσχων ὀχλαγωγῶν. Ὡσαύτως δὲ ixi 
τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἑχωλύθησαν οἱ µονομάχοι xal: 


. Gi θέαι αὐτῶν " καὶ ἐπενοήθη ἳ! ávc αὐτῶν τῶν xov; 


[iov ἡ θέα (72). 
ο δὲ αὐτὸς βασιλεὺς νοσῄσας xal φθαρεὶς τε» 
λευτᾷ, ὢν ἐνιαυτῶν οα’. 


VARLE ΤΕΟΤΙΟΝΕΡ. 


" Πάτμων. Πάτμου Chron. Pascb. p. 251 B, ut ipse p. 111 D. 


ενοήθησαν Ox. 


*! ἐπενοήθη. ὑπενοίθη Chron., ἐκ- 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(79) Καὶ ἐπενοήθησαν ἀντ᾽ αὐτῶν, τῶν χυγηγίων p stituisse dicitur Nerva; spectacula jam olim po- 


1, θέα. Ludis quidem gladiatoriis interdixit Nerva. 
Cynegetica tamen absurde in eorum locum sub- 





[550] 


pulo exhiberi solita. 





ΛΟΓΟΣ IA 


ΧΡΟΝΩΝ ΤΡΑΙΑΝΟΥ ΒΑΣΙΛΕΩΣ ΚΑΙ IIAGOYZ ANTIOXEIAZ TPITOY. 


" LIBER XI 


DE TEMPORIBUS TRAJANI IMPERATORIS ΕΤ ANTIOCIIENSI PASSIONE TERTIA. 


2680 Nerve in imperio successit divinissunus C 


Trajanus : imperavit hic annos xix et menses vi. 
Erat autem procerus, corpore tenui, colorc nigro, 
facie parva, capillitio curto canoque, oculos habens 
 G4ubsidentes. Ad secundum vero usque Trajani 
imperatoris annum, palam exhibebat se Ecclesia: 
Ephesinz doctoreni, ubi episcopus fuit et patriar- 
cha, divus Joannes, apostolus et Theologus. Postea 
vero subtrahens sese, disparuit : neque adhuc 
constat, quid de eo factum est : sicuti scriptis 
wradiderunt Africanus et Irenzus, sapientissimi 
chronographi. 

Eodem imperante Trajano, Christianorum gra- 
vis persecutio facta est et plurimi supplicio affecti 
sunt, Circa idem tempus contra Romanos arma 
270 movebhat Persarum rex Meerdotes, genere 
Parthus, Osdrois, Armeniorum regis, frater : qui 
maximis instructus copiis, filium quoque Sanatru- 
cium secum babens. plurimas tum urbes, tum re- 
giones captas, spoliavit. Dumque regionem Eu- 
phratesiam  deprzdatur, cursum przcipitans ex 
equo dejicitur, casuque graviter coníractus, diem 


VARLE LECTIONES. 
355 πολεμῶν Ch., πόλεµον Ox. 


** ἐτιμωρήθησαν Ch., ἑτιμορήθησαν Ox. 
65:1; addi. " Ἐφρατ. Ox. Correxit Ch. 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλεἰαν Νερθᾶ ἑθασίλευσεν ὁ θειό- 
τατος Τραϊανὸς ἔτη ιθ) xai μῆνας ££. "Hv δὲ µα- 
πρὸς, ξτρὸς τῷ σώµατι, µελάγχροος, λεπτοχαρά- 
χτηρος κχονδόβριξ, πολιὸς, βαθεῖς ἔχων ὀφθαλμούς. 
"Eus δὲ τοῦ δευτέρου ἔτους τῆς βασιλείας αὑτοῦ Tv 
φαινόμενος xal διδάσχων Ev Ἐφέσῳ, ἐπίσχοπος καὶ 
πατριάρχης ὧν, ὁ ἅγιος Ἰωάννης ὁ ἀπόστολος καὶ 
θευλόγος. Καὶ ἀφανῖ [551] ἑαυτὸν ποιῄσας (75), οὐκ- 
έτι ὤφθη τιν}, καὶ οὐδεὶς ἔγνω τί ἐγένετο ἕως τῆς 
vov, καθὼς ᾽Αφριιανὸς καὶ Βἱρηναῖος οἱ σοφώτατοι 
συνεγράφαντο. 


Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Τραϊανοῦ διωγμὸς 
péyag τῶν Χριστιανῶν ἐγένετο xal πολλοὶ ἑτιμωρή” 
θησαν 3". "Evi χρόνῳ ἐπιστρατεύσας ἀνῆλθε πολε- 


D μῶν 33 μετὰ δυνάµεως πολλῆς κατὰ Ῥωμανίας àx 


γένους Πάρθων 3" βασιλεὺς Περσῶν, ὁ ἁδελφὸς 
Ὀσδρόου, βασιλέως ᾽Αρμενίων. Καὶ παρέλαδε πόλεις 
xal ἑπραίδευσε χώρας πολλὰς, ἔχων μεθ ἑαυτοῦ xul 
τὸν ἴδιον αὐτοῦ υἱὸν Σανατρούκ!ον. Καὶ ὡς πραιδεύει 
ὁ Μεερδότης βασιλεὺς τὴν Εὐφρατησίαν 3» χώραν, 
ἐλαύνων κατηνέχθη ἀπὸ τοῦ ἵππου xal ἑκλάσθη κα» 


* Παρθῶν Ox. Malim Μεερ» 


| ED. CIIILMEADI NOT E. 
(75) ᾽Αϕανῃ ἑαυτὸν ποιέσας. Üpinionem hanc irridet Cedrenus, pag. 218. edition. Paris. quem videsis; . 
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χῶς xal ἑτελεύτησεν ἰδίῳ θανάτῳ. Ἐν τῷ δὲ µέλλειν A suum obiit. Moriturus autem, Sanatrucium fllium, 


εὐὺν τελευτᾷν Exolnce τὸν υἱὸν αὐτοῦ τὸν Σανα- 
ερύχιο ᾿Αρσάκην (14), ὃ ἐστι βασιλέα, ἀντ' αὖ- 
το”. [352] Περσιστὶ δὲ Τορκὶμ βασιλεὺς ἑρμηνεύεται. 
Καὶ ἰπέμεινεν ὁ αὐτὸς Σανατρούχιος βασιλεὺς Περ- 
e λυµαινόμενος τὴν Ῥωμανίαν ' ὁ δὲ Ὀσδρόης, 

| fatus Αρμενίων, ὁ τοῦ Μεερδότου ἀδελφὸς , 
ἐχούσας τὸν αὐτοῦ θάνατον, ἔπεμψε xal αὐτὸς 
ὠθέως τὸν ἴδιον αὐτοῦ υἱὸν ἀπ᾿ αὐτῆς τῆς ἸΑρμε- 
V3; μετὰ πο)λοῦ στρατοῦ τὸν ΙΙαρθεμασπάτη» (75) ** 
πρὸς ῥοήθειαν τοῦ ἑαυτοῦ ἐξαδέλφου Σανατρουχίου, 
hse; Περσῶν, χατὰ Ῥωμαίων. Καὶ ταῦτα 
ἁύσας ὁ θειότατος Τραϊανὸς βασιλεὺς, εὐθέως 
ἐετιράτευσε τῷ ιβ’ ἔτει τῆς βασιλείας (76) αὐτοῦ 
Unboy χατ᾽ αὐτῶν μηνὶ Ὀκτωθρίῳ τῷ καὶ Ὑπερ- 
Κρταίφ ἀπὸ Ῥώμης ' xai φθασάντων πρῶτον κατ- 
ἔκλεησεν ἐπὶ τὴν ᾿Ανατολὴν, ὁρμήσας μετὰ δυνάµεως 
τολῆς στρατοῦ xai συγχλητικῶν' ἐν οἷς Av xai 

, Mpav ὁ γαμθρὸς αὐτοῦ ἐπὶ ἀδελφῆ 31 (77). Καὶ χατ- 
lbs ἐν Σελευχείᾳ τῆς Συρίας μηνὶ 37" ᾽Απελλαίῳ 

τῷ 12! ἠεχεμθρίῳ εἰς δρόµωνα (78) 31". ἀπὸ τοῦ λεγο- 

, o0 Bw Βαυλλίου [555] ὁρμητηρίου,” ὄντος αὐτοφνοῦς 
CO λιμένος πλησίον Σελευχείας τῆς Συρίας. Οἱ δὲ Πέρσαι 


. Tow παραλαδόντες ᾿Αντιόχειαν τὴν μεγάλην δίχα 


μέντοι πολέμου κατὰ σύνταξιν φιλικὴν xal πάχκτα 

p hilo ἐν αὐτῇ κρατοῦντες αὐτὴν xai φυλάττον- 
. 886 τῷ βασιλεῖ Περσῶν Σανατρουχίῳ, τῶν ΆΑντιο- 
. yw ἀξιοματιχῶν κατὰ ἰδίαν προαίρεαιν πάχκτα 
.—. ερήνης χαὶ ὑποταγῆς στησάντων διὰ πρεσθείας αὐ- 
τῶν £pl; τὸν βασιλέα Περσῶν. Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς 
Περσών τεισθεὶς ἔπεμφε δύο Βαρζαμαράτας 5) ὧν- 
tW τὰ ὀνόματά ἐστι ταῦτα, Φούρτων xal l'ápya- 
Ες, μετὰ βοηθείας πολλΏς Περσικῆς, χιλιάδων Υ. 

Ὁ ἃ βασιλεὺς Τραϊανὸς ἢ µόνον κατέφθασε τῷ δρό- 


Ársacem, id est, regem, sui in locum substituit ; 
Persice autem, Torcim, regem sonat. Sanatrucius 
autem, Persarum rex factus, bellum Romanum 
persequitur : interim Osdroes, rex Armeniz, audita 
Meerdotis fratris morte, filium suum Paratljemas- 
phatem, patruelis sui Sanatrucii, Persarum regis 
iu auxilium, magno .exercitu instructum, contra ΄ 
Romanos protinus emisit. Imperator autem divi- 
nissimus Trajanus de his certior factus, sine mora 


bellum parat; et ingenti instructus exercitu, sena- 


toribus etiam stipatus, inter quos quoque erat 
Adrianus,. neptis maritus, anno imperii sui xit, 
mense Hyperberetzeo, sive Octobri, cum suis Roma 
solvit, Persas bello aggressurus. Ad partes vero 
orientales appulsus, mense Apelleo, sive Decem- 
bri, ad Seleuciam Syris, a stativis Bytyllii dictis 
(qui portus est nativus prope Seleuciam ), ipse, 
celoci 971 vectus, maturavil iter suum. Persa 
autem Antiochiam magnam Lum oceupanies, eam 
regi suo asseruerunt, domini ejus facti, non armis, 
sed mutuo et amico federe intercedente. Priino- 
res enim Antiochi», sponte sua Sanatrucio Per- 
sarum regi sese dedentes, per legatos, pacis con- 
ditiones  postulaverunt. Quibus rex Persarum 
annuens, misit eo Barzamanatas duos, Phurtunum 
et Gargarim, tribus millibus militum Persicorum 
instructos. "Trajanus autem imperator, quampri- 
mum celocis ope Seleuciam Syriae appulisset, nun- 


C tium Antiochiam clam expedivit, qui primoribus ci- 


vibusque omnibus adventum ejus notum faceret : 
quibus etiam et ista scripsit. Novimus vos preter 
milites vestros Stationarios, ex civibus etiam frce- 
quentem | numerare populum, quorum prz multi- 


YARLE LECTIONES. 


| ^— w[s 
laly Ch., Απριλλέῳ Ox. 
hos Persicos. » Ch, 


ραθεμασπάτῆν. Παρθεμασπάτην infra p. 146 C, quod reposui, 37 ἀδελφῇ. ἀδελφιδῇ Οἱ. ' Απηλ- 
H** 6pójuova. Ch., δρόμον Ox. ΄ ** Bapyapapáza;. « ῥαρσαμανάτας infra vocat 


ED. CHILMEADI NOT.E. 


(H) Ἀρσάχην, & ἐστι βασιλέα. Hesychius. "Ao- 
«xk, οἱ βασιλεῖς Περσῶν. lnde est. quod habemus 
Ira, in Juliano imp. Σαθδουραρσάκης, quod dis- 
Radim scriberetur, Ῥάπωρ 'Apsáxn; Sapor rex. 

Περσῶν tamen, apud: Hesychium, suspicor 
$etdun Πάρθων. Parthici enim reges, Arsacide 
isupt. Procop. De bell.Pers. lib. 1 : Εἱσὶ μὲν 
ἡμῶν πολλο) ᾽Αρσαχίδαι, ὦ δέσποτα, ἐχείνου ᾿Αρσά- 
We ἀπόγονυι, ὃς 6h οὖτε τῆς Πάρθων βασιλείας 
pio ἐτύγχανεν qv, ἠνίκα ὑπὸ Πάρθοις ἔχειτο 

Περοὼν πράγματα. Persis veio. rex, Τορχκίᾳ 

, "ali, ut ex nostro disciuns, 
! (I$) Tv Παραθεμασπάτην. Dio Παρθαμασίρην 
€ primo, deinde Παρθαμασπάτην vocat; uti el 
Mer eliam infra. 
$ (06) To 4 ἔτει τῆς βασιλείας. Hieronymus apud 
bium, bella hzc orientalia a. Trajano gesta, 
M annum ejasdem v, refert. 

m Ὁ γαμθρὺς αὐτοῦ ἐπ ἁδελφῦ. Scr. ἀδελ- 
v6. Consobrinz. Trajano et sanguine. et affinitate 
Meus erat. Adrianus, teste El. Spartiano, in 
Miriam. Αάτίαπο pater /Elius Adrianus, cogno- 
ποιο Áfer, (uit, consobrinus Trajani imp. Et paulo 
Wt: Denique suffragante Sura, ad amicitiam Tra- 
M5 pleniorem redit, nepte per soroiem Trajani 


uzore accepta. Eadem fere habes apud Dionem in 
Adriano : Αδριανὸς δὲ ὑπὸ μὲν Τραϊανοῦ οὐχ ἐσ- 
εποιήθη;, ἣν µεν γὰρ πολίτης αὐτοῦ, xaX ἑπετροπεύθη 
ὑπ αὑτοῦ, γένους θ' οἱ ἑκοινώνει καὶ ἁδελφιδῆν 
αὐτοῦ ἐγεγα μήχει. 

(78) Εἰς δρόµον. Omnino legendum, εἰς δρύ- 
μωνα, Ul ex sequentibus apparet. Cursum autem 
publicum et equis, vehiculi«que, et navigtis etiam 
stetisse, apparel ex Sidonio Apollin. tpistol. lib. 1, 
ep. 5. Tricini cursoriam (sic navigio nomen) ascen- 
di; qua in. Eridanum brevi delatus, etc. Ubi Sidonius 
cursoriam (subaudi navem), quam Graci δρό- 
uova vocant. Harum vero. [ωμμίροφ δροµωνάριοε, 
Latinis etiam Dromonarii dicti : quibus Theodo- 
rici scripta epistola exstat, apud Cassiudorum, 
Variar. lib. n, ex qua paucula hzc, ad. propo- 


| Situm nostrum spectantia, proferre non gravabor. 


*4 ideo comiti sacrarum. largitionum ποσίτα pre- 
cepit auctoritas, wi in htostilienst loco constitui de- 
beatis; quatenus fiscali lhumunitate recreati, excur- 
sus cum. veredariis per alveum Padi more solito 
faciatis, ut diviso labore, equis publicis debeat sub- 
veniri, etc. Hujusmodi autem navigio, relicta pest 
se classe reliqua, celeritatis causa hic usum fuisse 
Trajanum, inuuit auctor 


il 
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tudíne, Persm isti, civitatem vestram tenentes, Α µων: τὴν Σελευχέων πόλιν τῆς Συρίας, ἔγραφε 


paucí existimandi sunt. Quisque igitur vestrum, 
nostra fretus presentia, quos apud se: Persas habet 
e medio tollat. Advenimus enim Romanis injurias 
illatas ulturi. 
16)t στρατιωτικῶν ἀριθμῶν. Οἱ δὲ πολέμιοι Πέρσαι 
ὑμέτερον πλῆθος. 'Avatpsl οὖν ἕχαστος (79) οὓς ἔχει 
ἡμετέραν παρουσίαν, διότι ἑληλύθαμεν ἐχδικοῦντες 
Antiochenses jgitur, super hoc admoniti, per 
silentium noctis Persas omnes, insomnes ipsi, 
exciderunt. Persarum autem duces illos duos. 
Barsanmanatas dictos, Phurtunum et Gargartm, 
compreheusos interfecerunt : et. cadavera 972 
per totam urbem raptantes, exclamarunt : Ecce, 
Domini Trajani in victoriam, Phurtunum εἰ Gar- 
garim tractos ! age, age Phurtune et Gargari. lnte- 
rim vero, dum hi a populo: distrahebantur, qui ex 
Persis evadere potuerunt, stragi sese eripientes, 
ignem urbi per noctem injecerunt : pars itaque 
ejus, licet non magna, ad Scepinum vicum, confíla- 
gravit. ITis auditis, imperator Trajanus intrepidos 
Antiochensium animos sumine pradicavit ; classe- 
que a Seleucia solvente, ad sacram Daphnem cum 
eszercitu ducens iter, sacra ibi in Apollinis templo 
peregit. Per nuntios auteni a Daphne niissos Antio- 


λάθρα volg ᾿Αντιοχεῦσιν ἀξιωματιχοῖς xal τοῖς πο» 
λίταις πᾶσι, σηµαΐνων τὴν ἑαυτοῦ παρουσίαν xal 
ταῦτα, ὅτι Ἐγνώχαμεν τὴν ὑμετέραν πόλιν ἔχειν 
ἴδιον πλῆθος ἀνδρῶν πολὺ δίχα τῶν ἱδρυμένων αὖὐ- 


ol £v ὑμετέρᾳ πόλει ὄντες ὀλίχοι ὑπάρχοωσι πρὸς 
Πέρσας εἰς ἴδιον αὐτοῦ [354] οἶχον, θαῤῥῶν εἰς τὴν 
τὰ Ῥωμαίων. 


chenses monuit, uti occisorum Persarum cadavera, 


ex urbe ejicerentur, et procul inde exportata con- 
crewarentur. Jussit etiam. lustrari nrbem  pyris 
hinc inde et ad portas, ex ramusculis laureis ac- 
censis, et thure ignibus largiter injecto; Tympana 
quoque ubique per urbem pulsari, ad abigendos 
Persarum interfectorum. noxios spiritus : quod 
etiam factum est, Mensis autem Audynei, sive Ja- 
nuarii vij, feria v, hora diei iv, Trajanus imperator 
per portam Auream, sive Daphneticam, ex Daphne 
veniens, Antiochiam Syria ingressus est, coronam 
c»pite gestans, ex ramusculis oleazinis contextam. 
Tympana 973 etiam pulsari jussit, singulis nocti- 
bus, per xxx dies : idem etiam mense hoc quotannis 


C 


Καὶ ταῦτα Ὑνόντες ol αὐτοὶ Αντιοχεῖς  voxele 
ὥρμησαν κατὰ τῶν ὄντων Ev τῇ αὐτῶν πόλει Περ- 
σῶν, καὶ ἀγρυπνέσαντες ἀνεῖλον πάντας. Καὶ συλλα» 
θόµενοι τοὺς δύο στρατηγοὺς Περσῶν τοὺς λεγοµέ-. 
νους Βαρσαμανάτας xal φονεύσαντες xal αὐτοὺς 
ἔτυραν xal τὰ λείψανα αὑτῶν κατὰ πᾶσαν thv πόλιν 
Φουρτούνου xaX Γάργαρι (80) φωνὴν χράσοντες περὶ 
αὐτῶν ταύτην’ Elc τὴν víixnv Τραϊαν οῦ τοῦ δεσαό» 
του l6e σύρονται Φουρτοῦνος xal Γάργαρις * dye, 
ἄγε, Γάργαρι **, Φουρτοῦνε. Οἱ δὲ δυντηθένες 
Πέρσαι ἐξειλησαι ἓν τῷ σύρεσθαι ἐχείνους ὑπὸ t 
πλέθ:υς ἐξερχόμενοι xaX φεύγοντες, ἔθαλον πῦρ sj 
αὑτῇ νυχτὶ καὶ ἔχαυσαν µέρος μικρὸν τῆς πόλεως 
ἐπὶ τὴν λεγομένην Σχεπινὴν Υειτονίαν. Ὁ δὲ βαςι» 
λεὺς Ἱραϊανὸς ἀχούσας ταῦτα ἐπῄνεσε τὸ àvbpui ' 
τῶν Αντιοχέων πολιτῶν" xal τῶν πλοίων δὲ t9 

τρατοῦ αὐτοῦ χαταφθασάντων ἀπὸ Σελευχείας, 
ἀνῆλθον ἐπὶ τὴν ἱερὰν Δάφνην εὔξασθαι xal lus 
σαι εἰς «b ἱερὸν τοῦ Απόλλωνος. Καὶ ἐδίλωσε τοῖς 
ἸΑντιοχεῦσιν ἀπὸ Δάφνης χελεύσας ἑπαρθῆναι ἀπὸ . 
τῆς πόλεως τὰ λείφανα τῶν φονευθέντων Περσῶν καὶ. 
ἀπὸ διαστήµατος τῆς αὐτῆς πόλεως ἐκθλτθέντα xav- 
0f,vat, ἀγνισθῖναι δὲ xai τὴν πόλιν πᾶσαν [999] καὶ 
γενέσθαι πυρὰς κατὰ τόπον καὶ πυλῶνα τῆς αὐτῆς ’ 
πόλεως δαφνίνων δένδρων, xal βάλλεσθαι iv τῷ. 
πυρὶ τῶν φυλλοδαφνῶν λίθανον πολὺ xal χατὰ vd 
σαν τὴν πόλιν ταυρέας ἐχτυπεῖν ** (81) πρ ὁ 
ἀπολιωχθῖναι τὰ πνεύματα τὰ ἅλικα τῶν σφαγέντων 
Περσῶν * καὶ ἐγένετο οὕτως. Καὶ κατῆ)θεν ὁ αὐτὸ 
βασιλευς Τραϊανὸς ἀπὸ Δάφνης xai εἰσῆλθεν b 
Αντιοχείᾳ τῖς Συρίας διὰ τῆς χρυσέας τῆς λεγομ 


VARUE LECTIONES. 


** l'ápyaon. Aut Γάργαρι scribendum aut pror den 


p. 42 D. ** ἐχτυπεῖν. Vid. Steph. Thes. p. 9729 


, Cui similla Σαπώρη p, 431 A, Κουζτίνη vel. ll 
ed. Lond. 


ED. CUILMEADI NOTAE. 
(19) "Avatpet οὖν ἕκαστος, Scr. ἀναιρείτω, sive D τος, Φόφους ἑργανόμενος τῇ ταυρέᾳ. Quo in loco ταυβέά 


ἀναιρῇ. 


(80) Φουρτούνου xai Γαργάρη. Ex Grecorum 
formatione nominum , Γαργάριος, scribendum 
essel : sed uec vocalis longa in ultima, accentum 
in antepenultima hoc loeo pati potest. 

(81) Ταυρέας ἐχτυπεῖν. Ταυρείη, seu ταυρέη 
(subaudi, δορά), pellis est taurina: sumiturque 
pro quovis ex ea facto scutica, clypeo, casside, etc. 
Moc vero loco, tympanum quod. ex pelle etiam 
taurina factum, signare videtur : quo etiam sensu 
habes apud. Leonem imp. constitut. 7. et Mauri- 
cium Strategic. lih. t. Vide Nic. luigaltii, et Jo. Meur- 
sii Glossiria in. ταυρέα. Non itaque assentiri pos- 
sum leinesio, Var. Lect. lib. i, ubi animadvertit in 
Palladii Hist. Laus, interpretem. Gent, llervetum eo 
quod ταυρέαν nonscuticam, sed taurinam pellem ver - 
ut. Palladii verba lizee sunt, c. de Nathanaele abba- 
te: Παραγ[νεταιὸ δχίµων ἓν voxzY, ταυρέαν γατέχων 


ὥσπερ οἱ δηµοι, σχήμα ἔχων στρατιώτου ῥαχοδυτουν- — 


manifeste ponitur pro tympano, uti apparet ες isliy 
σχΏμα ἔχων ατρατιώτου * quid enini milpi cum scu 
cis et flag.llis, lictoris armis ? cui tympano suo, prf 
sertim terrorem alicui ineussuro niliil convenienti. 
Aeris outem. purgandi virtutem pulsatis tympanif, 
campanis, et hujusmodi sonoris inesse, jam olim 18 
valuit opinio. Hujus rei exemplum liabemus, apt 
Menandrum protector, Excerpt, De legationib. 
Turcis Zemarchum, Justiui. minoris legatum, e3C* 
pientibus, verba habentem : haud multum huc facte 
tibus pr:emissis, deinde addit : "Erczazaouvits 
χώδωνί τινι, καὶ τυμπάνῳ ὕπερθεν τοῦ Φόρτου, ff 
ρ.έφερον τὸ φυλλῶδες τοῦ λιθάνου τῇ φλογὶ λαχιζ 
µενον ' xal ἅμα γινόμενο: µανιώδεις, καὶ ἐμδβ 
µούμενοι, τὰ ποντρὰ ἀπελαύνειν ἐδόκουν. Οὗτω Y 
ἀποτρόπαιοί τινες εἶναι xal ἀλεξίχακη: tUm 
Vide etiam Pomponatium De. incan!iat. 69’ 
lievou. Magium Miscellaneor.lib. iv, cap. 158 
Angel. lhoceliam de Campanis. 
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1. 


στι τῆς Δαφνητικῆς, φορῶν ἐν τῇ A fieri maudans, Persarum occisorum in meioriam. 


φαλῇ στἐφανον ἀπὸ ἑλαιοχλάδων, 


Ηιες autem Domninuschronographus litteris prodidit, 


τῷ xai Ἰανουαρίῳ ἑθδόμῃ, ἡμέρᾳ ε’, ipa ἡμερινῇ 0. Τὰς δὲ ταυρέας ἐχέλευσε βάλλε- 
(v Y καθ᾽ ἑχάστην νύκτα, χελεύσας xol τοῦτο, ὥστε κατ ἔτος τῷ αὐτῷ χρόνῳ γί- 
s χάριν τῆς τῶν Περτῶν ἀπωλείας. "Atwa Δομνῖνος ὁ χρονογράφος συνεγρά- 


τρίδειν τὸν αὐτὸν Τραϊανὸν βασιλέα 
6 Συρίας βορυλευόμενον τὰ περὶ τοῦ 
εν (85) αὐτὸν Τιθεριανὸς, ἡγεμὼν 
λαιστινῶν ἔθνους, ταῦτα Αὐτοχρά- 
Καΐσαρι θειοτάτῳ Τραϊανῷ. Ἀπ- 
µενος χαὶ φονεύων τοὺς Γαλιλαίους 
ος τῶν λεγομένων Χριστιαν ῶν κατὰ 
πίσµατα ᾽ ναὶ οὗ παθονται ἑαυτοὺς 
b ἀναιρεῖσθαει, "00εν ἐχοπίασα τού- 
καὶ ἀπειλῶν μὴ τολμᾷν αὐτοὺς µη- 
tag Ex τοῦ προειρηµένου δόγματος” 
νοι οὐ παύονται. θεσπίσαι µοι οὖν 
| παριστάµενα τῷ ὑμετέρῳ χράτει 
D). Καὶ ἐχέλευσεν αὐτῷ ὁ αὐτὸς Τραῖα- 
τοῦ φονεύειν τοὺς Χριστιανούς. 
αἱ τοῖς πανταχοῦ ἄρχονσι τοῦτο 
7] φονεύειν τοῦ λοιποῦ τοὺς λεγοµέ- 
ὃς " xal ἐγένετο ἔνδοσις μ'κρὰ τοῖς 


ἀπὸ ᾿Αντιοχείας τῆς μεγάλης πὀόλε- 
ὧν χινῄσας ὁ αὐτὸς Τραϊανός: xax 
χατὰ χράτος τῷ τρόπῳ τούτῳ. Ma- 
εἶται τῷ Σανατρουχίῳ, βασιλεῖ Περ- 
οὗ ἐξάδελφος Παρθεμασπάτης, πέµ- 
ν ὐπενόθευσεν αὐτὸν Τραϊανὸς βασι- 
| δοῦναι αὐτῷ τὴν βασιλείαν Περσῶν, 
| αὑτῷ. Καὶ ὑπονοθενυθεὶς ἦλθε πρὸς 
xai λαθὼν αὐτὸν» εἰς τὸ ἴδιον αὐτοῦ 
πλήθους αὐτοῦ (85) ὁ αὐτὸς θειότα- 
Ιρµῆσε χατὰ τοῦ Σανατρονχίου, βα- 
"καὶ πολλὼν Περσῶν πεσόντων συν- 
ανατρούχιον, βασιλέα Περσῶν, φεύ- 
ἵνευσεν αὐτόν. Καὶ ἐποίησεν ἀντ' αὐ- 
ρσῶν τοῖς ὑπολειφθεῖσι xai προστε- 
έρσαις ὁ αὑτὸς Τραϊανὸς χατὰ τὰς 
τι Παρθεµασπάτην, υἱὸν ᾿Οσδρόου, 


Interim vero, dum Trajanus Antiochiz Syrie 
commorabatur, de rebus belli consilium agitans, 
a Tiberiano, Palestine prime praefecto, litteras 
accepit, hisce verbis seriptas. Imperatori invicto, 
Caesari, divinissimo Trajano. Mandatum vestrum, 
de puniendis Galileis, qui nobis veniunt sub no- 
mine Christianorum, quantum in me est, effectum 
dedi. Δι hi sese ultro suppliciis et morti dedunt: 
et multus licet fuerim lortationibus et minis, il- 


B lud agens, uta se mihi prodendo eos deterrerem, 


frustra tamen hactenus fui. Vos itaque juxta ac 
Majestati V. invictissimz visum fuerit, de his re- 
bus decernatis. Edixit autem Trajanus Tiberiano 
czterisque prafectis, uti in. posterum a Christia- 
norum caedibus abstinerent : exinde ilaque ali- 
quantum temporis a calamitatiLus | suis respira- 
runt Christiani, 


N 


' Trajanus autem Antiochia discedens, contra 
Persas arma movit; quos tali commento penitus 
profligavit. Graves intercedebant jnimiciliz inter 
Sanatrucium, Persarum regem, et patruelem ejus 
Parthemaspatem. Trajanus 9745 itaque imperator; 
ubi hoc rescierat, iu partes suas Parthemaspatem 
sollicitavit; pollicitus se ei, si se belli sociutn 
adjungeret, Persarum regnum daturum. Accepit 
conditionem  Parthemaspates, noctuque cum suis 
ai Trajanum accessit. lluncitaque sibi adjungens, 
Sanatrucium, Persarum regem, adoritur : Persis- 
que plurimis in przlio cadentibus, Sanatrucius 
rex fugam capessit, captusque tandem interficitur. 
Iluic itaque in regno Persarum imperator Partue- 
maspatem, Oadrois filium, ex pacto regem suffe- 
cit; Persis, qui supererant, ad pedes ei prociden- 
tibus. Senatum vero Romanum de his certiorem 


VARLE LECTIONES. 


)x. 


€ βάλεσθαι. « Scr. βάλλεσθαι ' feriri, sive pulsari. » Ch. 


*3 τροπαιούὐχῳ Ch., τρο: 


ED. CHILVEADI NOT. £. 
ρυσέας ες λεγομένης. Subandi, D his monuit ; vel litteras fias ei misit : quo sensu µή- 


fra habet ia. Theodo-10 Jun. Pro- 
m hic utitur auctor noster, portam 
μου nondum habuit appellans : a 
n praedicto, auro tandea obducta 
phuetica. Aurea deinceps dicta fuit: 
s8ctor poster in Theodosio Min. his 


ὑτὸς θεοδήσιος ἐχρύσωσε Δαώνητικῆς 
| 


v? 
τας τὰς J4aÀxi;, χαθ ὁμριότητα ἢς 
ας iv Κωνσταντινουπόλει, τις χαλεῖ- 
| Ἀρνσέα πόρτα. 
εν αὐτὸν ταῦτα. Eum per litteras de 


νύω apud nostirim frequenter usurpatur. 
tamen, ἐμήνυσεν αὐτῷ. - 

(84) Τῷ ὑμετέρῳ χράτει τροπαιοῦχοι, Forte le- 
gendum, τροπαιούχῳ, ut referatur ad χκράτει' licet 
principes plurali umero frequentissime compel- 
latos, vel pueri norunt. . 

(85) Μετὰ τοῦ πλήθους αὑτοῦ. Πληθδος, pro exer- 
citu, Supra habuimus, in August. iutp. xat κατιὼν 
μετὰ του πλήθους αὐτοῦ, ὑπέταξε τὰς ἄλλας χώ- 
ρας. 


Mallem 


ΗΟΡΗ NOTE. 
opt, etc. Epistola spuria , uii probat doctiss. Dodwellus Dissert. Cyprian. x1, $22, 21. 
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laciens : Has, inquit, regiunes, tanta cum sint, A ypájas τῇ συγκλήτῳ τῇ iv Ῥώμῃ ὅτι τοσαύτην 


tantoque a Roma. intervallo dissite, tenere non 
possumus : Regem itaque potius eis constituamus, 
imperio Romano subjectum. Reacripsit ei senatus : 
imperatori integrum esse, pro arbitrio suo de 
rebus omnibus decernere, juxtaque ac ipse Ro- 
manie utile fore judicaverit. Sic itaque Parthe- 
maspates Persarum rex factus est. [ως autem de 
bello Persico, et divinissimi Trajani victoria, 
conscripta reliquit sapientissimus Arianus cliro- 
nographus ; qui ista omnia. accurate exposuit. 


ldem imperator Amidam iu Metropolim fecit ; 


οἱ Mesopotamiam, ab Osdroina sejuuctam, in 


provincize formam redegit, przfecto jureque 975 
metropolitico ei concessis. Provinciam etiain aliam 
fecit, ad Danubium (lumen; quam Daciam Paropo- 
tamiam nominavit, : 

Eodem divinissimo Trajano imperante, divinam 
iram passa est, vice tertia, Antiochia magna, qua 
ad Daphne sita est, Apellzi, sive Deceiubris xii, 
(eria prima, post gallicinium, zr: Antiochenzx 
3uno CLxiv, post Trajani divinissimi in partes 
orientales adventum annis i. Qui autem cx. An- 
tiochensibus superstites manserunt, templum in 
Daphne coudebant, cum hac inscriptione : Jovi 
servatori sacrarunt sospites. 


Eadem vero uocte, qua Antiochia magna, divi- 


nam quoque iram secundo passa est lRhodus insula, C 


sex liabens urbes. -At vero pientissimus impera- 
tor Trajanus, Antiochiam magnam instauraturus, 


YARLE LECTIONES. 


** ἀφεστηχότα « Forte scribendum ἆ ρεστηχκυἶαν.ν Ch. — * suvíbg. συνείδοι Ox. — ** Παδεμαστάτης ὃν 
57 Ὀσδροΐνης Ox. * Δάνυθιν. Δάνουδιν prolixum annotationi Ch., Δαννδίου est infra p. 118 B. 
5’ Έχτισαν Ch.,. ἕκτησαν Ox. 


ED. CIHHLMEADI NOT.E. 


λέῳ Ox., 'AnnAXép vel ᾽Απηλλαίῳ Ch. 


(86) Eig τὸν Δάνουθιν ποταμό». Δάνουθιν pro 
Δαν,ύθιου. Eutropius, lib. vticiu Trajano : Daciam 
Decebalo victo subegit, provincia trans Danubium 
facta, 1. his agris quos nunc Taiphali tenent, el 
Victophati, et Theruingi habent. Ea provincia decies 
centena millia passuum in circuitu tenuit. 

(ST) Ἔτους χρηματίκοντης pS5'. Terrae motus iste 
Antiochensis. contigit Trajani imp. anno αν, 
nempe ad numerum Eusebianum 9uyxst, ut appa- 
rel ex Dione, de eis qui liac clade perierunt inen- 
tionem faciente, ὧν εἷς ὁ Πέδων ὁ ὕπατος ἐγέ- 
νετο' ex quorum numero erat Pedó consul. M. au- 
tem Valerius Messala, et €. Popillius Caro. Pedo 
coss. fuerunt ad anntun Trajaui, iip. penultimum, 
uempo Fastis Capitolin. xvit, Eusebio vero, et Chr. 
Alex. auctori xvii, qui obiter corcigendus : Πόδω- 
vo; cnim habet, 
manifestum est hac contigisse ad. annum re 
Antioclenz ΟΙ ΧΙΙ, adeoque anno. post Trajani in 
Autiochiam adventum vi; si modo, uti vult auetoc 
unster, iniperii sui auno xi Antiochiam vencrit 
Trajanus; ct non, ut ipse ait, auno post. ejus 
adventum 11. Unus itaque 2nui metaehronisimnus 
est. Evagrius etiam falsus est, Hist. Eccl. lib. n, 
cap. 12, ubi cladem hanc. Antiocheusen conti- 
gisse asserit, ἔννατον xal πεντηχοστὸν καὶ ἐκατοστὸν 
ἀγοῦσης τῆς πόλεως ἔτος τῆς αὐτηνομίας. Urhis 
αὐτολυμίας anno cLix, totius quadrienuii procliro- 
nismo peccans. 


-μὸν (80), fjv ἐκάλεσε Δαχίαν παραποταµίαν. 


Dlequi auctorem, clare. docent. In Rhodo vere 


ro Πέδωνος. llc cum ita siut, - 


xai ἄπειρον γῆν xal ἅμετρα διαστήµατα ἀάφεστη- 
χότα 3) τῆς Ῥώμης ὃδ.οικεῖν οὐκ ἀντεχόμεθα, ἀλλὰ - 
παράσχωµεν αὑτοῖς [398] βασιλέα ὑποτεταγμένον 
τῷ τῶν ᾿Ῥωμαίων χράτει. Καὶ ἀντέγραψεν αὐτῷ 4 
σ’γχλητος ἀπὸ Ῥώμης ἅπαντα ποιῆσαι ὡς δ' ἂν. 
βρύλητα: καὶ αὐτὸς συνίδῃ V συµφέρειν τῇ Ῥωμα- ^ 
vía. Καὶ ἐθασίλευσε Περσῶν ὁ Παρθεμασπάτης 5. 
Τὸν δὲ πόλεμον καὶ τὴν κατὰ Περσῶν νίχην τοῦ 
θειωτάτου Τραϊανοῦ ὁ αοφώτατος ᾿Αεδιανὸς ὁ χρονο- 
γράφας ἐξέθετο, ἱστορήσας χαὶ συγγραφἀµενο; κάν 
τα ἀχριέθῶς. . ' 
'O δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἑποίησε xaY τὴν "Ayudas 
µητρόπολιν, Χχαλέσας ἑπαρχίαν Μεσοποταμίανρ.. 
ἀπομερίσας αὐτὴν ἀπὸ Ὀσδροηνῆς *', δοὺς xal lg 
χοντα αὑτῇ xat δίχαιον µητροπόλεως: Ἐκοία 
δὲ χαὶ ἄλλην ἑἐπαρχίαν εἰς ᾿τὸν :Δάνυδιν 5 πο». 
























Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτυῦ θἐιοτάτου Τραΐα». 
νοῦ ἔπαθεν ᾿Αντιόχεια dj µεγάλη ἡ πρὸς Δάφνη d 
τρίτον αὑτῃς πάθος μηνὶ ΑἉπελλαίῳ 5 τῷ xal dte 
χεμθρίῳ ιγ’, ἡἩμέρχα., μετὰ ἀλεχτρνυόνα, Ure 
χρηµατίζοντος ρ8ῦ (81) κατὰ τοὺς αὗτοὺς Avg 
χεῖς , μετὰ [959| δὲ β' ἔτη τῆς παρουσίας cb 
θειοτάτου βασιλέως Τραϊανοῦ τῆς ἐπὶ τὴν ᾽Ανατολν 
Οἱ δὲ ᾿Αντιοχεῖς οἱ ἀπομείναντες xai ζήσαντες τό 
ἱερὸν ἔχτισαν V" ἐν Δάφνη, ἐν ᾧ ἐπέγραφαν Οἱ ewe 
θέντες ἀνέστησαν Ad σωτῆρι. ; 

Ἐν δὲ τῇ 30:3 νυχτὶ ὅτε Enxa0ev ἡ αὐτὴ Avg 
ἡ µεγάλη ἔπαθε τότε χαὶ fj Ῥόδης πόλις visos, οὗ 
τῆς Ἑξοπόλεως (88), ὑπὸ θεοµηνίας τὸ δεύτερή 
αὖτης πάθος. 'O δὲ αὑτὺς εὑὐσεδέστατος Tpa 


λα 


(38) 'H Ρόδος πόλις νῆσος οὖσα τῆς ἙἝξα 
λεως. Locus procul dubio mendosus : Rhodus qui: 
dem urbs est Iheriw, sive llispani:, a Wl 
condita, teste Eustathio in Dionys. Perieg. 
Sirahone : Ὁ 65 γεωγράρος φτσὶ xaX ὅτι πλεύσανν 
τες οἱ Ῥόδιοι μέχρις Ἰθηρίας ἔχτισαν Exst 
Ῥόδον. Est etiam lhodopolis, urbs Lazica, de qui 
Procopius, De bell. Pers. lib. i1 et Goth. lib. 
Verum hiec verba, v520; 0202, de Rhodo insmsi 


urhem etiam ejusdem nominis fuisse discimus et- 
Pomponio Mela, Ue situ orbis, lib. it. Locus itaque 
iste auctoris nostri lioc modo fortasse reslitueB- 
dus : Ἔπαθε τότε καὶ ἡ Ῥόδος, πόλις Ῥόδου ντου | 
οὖσα τῆς Εξαπόλεως. Eodem tempore passa estelitm | 
Rhodus, urbs Rhodi insule sex wrbibus insignls, ἵ 
vel forte sic : ἔπαθα τότε xa ἡ 'Póóoc, sed quam. 
Ἑξάπολιν vocat Rhodum, cum, ut ex Scylace C 
ryandensi habemus , in Periplo, τρίπολις tantes 
fuerit? Ῥόδος χατὰ τοῦτο νῆσος τρίπολις ἀρχαίδ 
πόλις" καὶ iv αὐτῇ πόλεις aie, Ἰάλυσος, Ate 
Kápstpos * idem etiam testatur Eustath. in Diony. ὁ 
loc. citat. Poinponius etiam Mela, lib. n, ubi pot 
enumeratas maris Mediterranei insulas, deinde .. 
addit: [n Lycia Rhodos, in illis singule iisdem 
nominibus urbes. ln lihudo tres quo»dam eranl, —. 
Lindos, Camiros, Jalysos. Qu:e et. Rhiodus. dictt. 5 
est, teste Plinio lHlist. Nat. lib. v. De hoc videas 4 
eruditi. . 
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eetoysla τῇ µεγά)ῃ ἀρξάμενος πρῶτον A Portam Mediam dictam in primis exstruszit, prope 


λεχοµένην Μέσην πύλην πλησίον τοῦ ' 


Άρεως, ὅπου ὁ Παρμένιος ὁ χείµαῤῥος 
Εγχιστα τοῦ νυνὶ [360] λεγομένου Μα- 
ya; ἄνω ἄγαλμα λυκαίνης τρεφούσης 
tei τὸν Ῥήμον, δ.ἀ τὸ γινώσχεσθαι ὅτι 
ετι τὸ χτίσµα, θυσιάσας ἐχεῖ παρθένον 
ref. πολίτ.δχ ὀνόματι Καλλιόπην ὑπὲρ 
ἀποχαθαρισμοῦ τὶς πόλεως, νυμφαγω- 
σας (89). Καὶ εὐθέως ἀνήγειρε τοὺς 
ς τοὺς μεγάλους, xai ἄλλα δὲ πολλὰ 
| aot] Αντιόχου πόλει καὶ δηµόσιον 


ἁποστρέγας τὸ ὕδξωρ τὸ ἀπὸ τῶν πη- 


ἐπχεόμενον εἰς τὰς λεγομένας ᾿Αγρίας, 
à τῷ δηµοσίῳ χαὶ τῷ ἀγωγῷ εἰς τὸ 


Martis zdem, ad Parmenium fluentum, non procul 
a Maccello hodie appellato. Superius autem inscul- 


psit effigiem Lupz, Romuli et Remi nutricis : uti 


scirent posteri, Romanorum hoc esse opus. Virgi- 
nem etiam Antioclienam, formosam, nomine Cal- 
liopem, immolavit, in expiationem et lustrationem 
urbis ; cujus etiam in honorem Nymphzum exstru- 
xit. Porticus. etiam duas ingenies deinde excita- 
vit : inter 376 alia vero plurima, qua Antiochiz 
exstruxit, balneum etiam publicum οἱ aquadu- 
ctum condidit, aquam e fontibus Daplinicis ema- 
nantem, in Agrias diducens : operi vero utrique 
nomen suum imposuit. Theatrum quoque Antio- 
cliense, imperfectum antea, ad exitum perduxit : 


Καὶ «b θέατρον δὲ τῆς αὐτῆς ΊΆΑντιο- D cujus etiam Proscenii in medio, urbis scilicet in 


βωσεν ἀτελὲς ὃν (00), στῄσας ἓν αὐτῷ 
σαάρων Χιόνων Év µέσῳ τοῦ. νυμφαίου 
Μου (91) τῆς σφαγιασθείσης ὑπ αὑτοῦ 
αν χαλχῆν χεχρυσωμµένην, χαθηµένην 
Ὀρύντου ποταμοῦ, εἰς λόγον τύχης τῆς 
μάς, στεφοµένην ὑπὸ Σελεύχου xa 
εαιλώον. Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς Τραϊανὸς 
msi: διηγεν ὅτς ἡ θεοµηνία ἐγένετο. 
; δὲ ἐπὶ αὐτοῦ τότε ὁ ἅγιος 561] Ἰγνά- 
| ἐπίσχοπος τῆς πόλεως Αντιοχείας * 
γὰρ χατ᾽ αὑτοῦ, ὅτι ἑλοιδόρει αὐτόν. 
τότε xal πέντε ὀνόματα Χριστιανῶν 
ντιοχισσῶν 50 xal ἐξήτασξν "! αὐτὰς λέ- 
τιν dj ἑλπὶς ὑμῶν, ὅτι οὕτως ἐχδίδυτε 
λάνατον; Αἱ δὲ ἀπεκρίθησαν λέγουσαι, 
ἵνας ἡμᾶς παρ) ὑμῶν ἀἁνίστασθαι ἡμᾶς 
χομεν σώματι εἰς αἰωνίαν ζωήν. Καὶ 
Fee πυριχαύστονυς Ὑενέσθαι, xal τὸν 53 
έων αὐτῶν συνέµιξε χαλχῷ, χαὶ ἐποίησε 
εἰς ὃ ἑποίησε δηµόσιον χαλχία τοῦ θερ- 
m$ Ίρξατο παρέχειν τὸ δηµόσιον, εἴ τις 
| εἰς αὐτὸ τὸ δηµάσιον , ἑσχοτοῦτο xal 
ἑξήρχετο βασταγμῷ (95). Καὶ μαθὼν ὁ 
αἶανὺς τοῦτο Ίλλαξε τὰ αὐτὰ χαλχία 
y ἄλλα ἀπὺ χαθαροῦ χαλχοῦ, λέγων ὅτι 
αα χοῦν σωμάτων συµµίξας αὐτοῖς xaX 
:θερμὰ ὕδατα. Ταῦτα δὲ ἔλεγεν, ἐπειδὴ 


b ὀπέξιζον *? τοῖς Ἕλλησι (94) χαυχώμε- 


pera [562] χαλχία ἀναχώσας ἐποίησε 


fortunam, Virginis a se immolata: statuam zneam 
deauratam, Oronti fluvio insidentem, et à Seleuco 
et Antioclio regibus corona redimitaimn, quatuor co- 
lumnis erectam collocavit. Quo tempore autem ter- 
re motus Antiochia accidit, imperatore ibi etiam 
adliuc commorante, martyrio coronatus est S. lyua- 
lius, episcopus Ántiochensis ; cui Trajanus irasce- 
batur ab eo increpatus. Eodem tempore imperator 
comprehensis quinque Christianis mülieribus An- 
tiochenis, interrogavit.eas : Qua tandem, inquiens, 
spe freta, sic vosmet morti objicitis? Respondent 
mulieres : Nos equidem, a vobis neci tradit, 
iterum, atque bisdem corporibus, in eternam vi- 
tam resurgemus. Tui vero imperator eas ignibus 


- comburi jussit, ossiumque combustorum eineres 


sri commisceri : ex hoc vero vasa abenea in usum 
lavacri fabricavit. Quamprimum autem populo 
balneum exhibuit, si quis lavatum ingrederetur, 
vertigiue statim correptus cecidit, nec nisi ab aliis 
sustenlatus exire iude potuit. Trajanus vero im- 
perator, de hiis certior factus, vasa illa ahenea 
9/7 vransmutavit, aliaque ex aere puro conflari jus- 
sit dicens : Male equidem a me. factum, qui corpo- 
rum cineres vasis immiscens, balneum contaminavi. 
Hoc autem ideo dicebat, eo quod Christiani super 
hoc gloriantes, Grecos subinde lacesserunt, Vasa 
auten priora ahenea refundens, statuas inde quin- 
que mulieribus przdictis erexit , dicens : Ecce ego 
eas, non autem Deus eorum (uli dixerunt ipsa), 


VARI LECTIONES. | 
εισσῶν Ox. 5’ ἐξήτασεν Ch., ἐξαίτασεν Όχ. "* τὸν Ch., τῶν Ox. "t ὑπέξιζον corruptum est. 


ED. CHILMEADI NOTAE. - 
ραγωγίαν αὐτῇ ποιῄσας. Νυμφαγωχίαν D certiora hujus rei testimonia, quam qua adhnc 


libi Νυμφαῖον vocat adilicium , virgi- 
riorum nupuis celebrandis destinatum ; 
IOBHLmUs. 
Ak; ὃν. Opus hoc a Tiberio inceptum 
japra, in Tiberio imp. 

6t τοῦ νυμφαίου τοῦ προσχην/ου. Too 
BRino παρέλχειν vidertur. 
ερτύρησε δὲ ἐπὶ αὑτοῦ τότς ὁ ἅγιος Ἰγνά- 
sm, episcopuin. Antiochenum, ex Syria 
isum, ibique bestiis predam projectum 


(888 scriptorum est traditio. Doctissi-: 


Josephus Scaliger in Eusebii Chron. 


habentur, desiderat : atque equidem bie Auctoris 
nostri contrarium astruere videtur. Sed nec de 
Iynatii martyrii tempore convenit inter Nostrum οἳ 
Eusebium : hie enim ponit ad annum Trajani ii p. 
X, Septem neinpe aniis, ante dictum terrae motum 
Antiochensem ; quo tempore roster Ignatium mar- 
Lyr.o coronatum asserit. . 

(93) Ἐξήρχετο βασταγμῷ. Tanquam onus a por- 
tatoribus, sublatus exiit. 

(94) 'Ὑπέτιζον τοῖς Ἕλλησι. 


Forte legenduin, 
ὑπώσισον. ) 


119 . 


JOANNIS ΜΑΙ.ΑΙω8 


e£citavi. Statum vero bx, balneo eodem publico Α στήλας χαλκᾶς πέντε ταῖς αὑταῖς Τυναιξὶ λέ 


posite, etiam adliuc visuntur. Fornacem quoque 
ignitum paravit ; jussitque ut Christiani, quibus- 
cunque sic visum essel, in flammas ultro se injt- 
cerent. Multi itaque sese injicientes, martyrium 


subierunt : cujus numeri fuerunt S. Drosina vir- - 


ginesque aliz complures. 


Exstruxit autem imperator idem Dians templum 
in Daphae, in luco medio positum. Provincias 
etiam duas ulura Danubium flumen, in partibus 
occidentalibus , constituit, quas Daciam primam εἰ 
secundam vocavit. 

Morbo deinde correptus, diem obiit annos nà- 
tus Lx vi. 


Ἰδοὺ Σγὼ αὐτὰς ἀνέστησα χαθὼς εἶπον, xi 
8:5; αὐτῶν. Αἴτινες στΏλαι el; αὑτὸ τὸ 
λουτρὺν ἵστανται ἕως ἄρτι. Ἐποίησε δὲ καὶ 
πρὸς, xal ἐχέλευσε τοὺς βονλομένους Ἆρι 
βάλλειν ἑαυτοὺς ἓν προθέσει. Καὶ πολλοὶ 
ἑκυτοὺς xal ἐμαρτύρησαν. Ἐμαρτύρησε 
ἡ ἁγία Apost xaX ἄλλαι παρθένοι πολλα. 

Ἔντισε δὲ ἐν Δάφνῃ ἱερὸν Αρτέμιδος | 
τοῦ ἅλσους. Ἐποίησε δὲ ὁ αὐτὸς βασι) 
πέραν τοῦ Δανυθίου ποταμοῦ ἐπὶ τὰ ὄντι. 
ἐπαρχίας δύο. "Αστινας ἐχάλεσε Δαχίαν πρι 
δευτέραν. 

Καὶ εὐθέως νόσῳ βληθεὶς ἑτελεύτα, ὢ 
τῶν £c' (95). 


Trajanum excepit JElius Adrianus, Aproniano D — Mezà δὲ τὴν βασιλείαν Τραϊανοῦ i6a 


et Nigro coss. qui regnavit annos xxi et menses v. 
Erat autem statura justam excedente, corpore 
crasso, candidus, subcanus, pulcher, barba hispida, 
oculis czesiis, quietus, eloquens, sacrorumque pe- 
ritus. Exstruxit etiam iste Antiochize 978 magn: 
balneum publicum et aquzductum; a nomine suo 
vocatum utrumque. Theatrum quoque Daplines ad 
fontes erexit; et aquas inde per Ágrias quas vocant 
Pharanges defluentes divertit, pilis in terram delixis, 
eisque firmiter impactis et sumptuosiori opere agge- 
Blis; uti aquarum decurrentium vim repellerent et 
affiuentem aquarum copiam per aquaductum, urbis 
in usum diducerent. Fontium etiam fanum in 
Daphne, unde aqu: scaturiunt, exstruxit : quo 
eodem Nympharum fano simulacrum ingens, se- 
dens et Jovis alitem manu tenens, collocavit; Naia- 
dui nempe in honorem, gratesque persolvens, ob 
stupendum hoc opus ad exitum perductum. Sca- 
turiginem quoque fontis Saramanni per canalein 
in Theatridium transire fecit; quo et aquas, ex 
fano dimanantes, per meatus v diversos, deduxit, 
quibus nomina dedit, Pentamodium, Tetramodium, 
Trimodium, Dimodium, Modium. Adrianus etiain 
fontibus festum quoque diem instituit, Desii sive 
Junii xxu, sacrificlis rite celebrandum. Fontein 
vero qui in Agriis est, Palladis dictum, ruinosum 
fanum, septo muniens, aquaductuim fecit, ii usum 
sacrani Daphnem incolentiutmn. 


"Ηλιος Αλριανὸς * ἐπὶ τῆς ὑπατείας 8 'A 
νοῦ (90) χαὶ Níypou. Ἐθασίλευσε [255] & 
καὶ µτνας ε’ (97). "Hv δὲ διµοιριαῖος, 

λευχύχροος 5, µιξοπόλιος , εὐειδῆς, ὅδασυ 
γλαυχόφθαλµος , ὕσυχος, ἑλλόγιμος, ls 
Ἔχκτισε δὲ ἓν ᾽Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ xaX αὖτ 
σιον Aoutphé καὶ ἀγωγὸν bx" ὄνομα αὑτοῦ 
θέατρον τῶν πηγῶν Δάφνης αὑτὸς imolqs 
ἐχχεόμενα Όδατα Ev ταῖς Αγρίαις ταῖς Ἆε' 
φάραγξιν ὑπέστρεψε, ποιᾗσας πίλας (98) : 
δοµήσας στερεὰς xal πολυδαπανήῄτους πρὸς 
σαι τὰς ὁρμὰς τῶν ὑδάτων xol διὰ τοῦ qi 
παρ) αὑτοῦ ἀγωγοῦ ἀχθῆναι εἰς τὴν αὐτὴν ] 
πήλιν εἰς ἀφνίαν «ης πόλεως. Ἔχτισε δὲ 
ναὺν τῶν αὐτῶν πηγῶν, ὅθεν ἐξέρχονται t 
ἐν τῇ αὑτῇ Δάφνῃι ἑγείρας ἐν τῷ αὐτῷ v 
Νυμφῶν ἄγαλμα µέγα χαθήµενον χαὶ xpat 
λον τοῦ Διὸς elg τιμὴν τῶν Ναϊάδων, ὅτι d 
τὸ τοιοῦτο φοθερὸν ἔργον, ὑπὲρ εὐχαριστίας. 
σε δὲ xai τὸ βλύκον ὕδωρ τῆς λεγομένης Xx 
vac πηγῆς ἂν ὁλχοῦ ἑξιέναι xal ἐγχεῖσθαι ε 
τὸν τῆς πηγῆς ὀλκὸν ἐν τῷ θΘεατριδῳς 
ναον EG») ἐν διαφόρλις χεύμασι ε’, ἅπερ ἐκ 
αὐτὸς πενταµόδιον, τετραµόδιον, τριµόδιονι d 
µόδιον. Καὶ ἐπετέλεσεν ὁ αὐτὸς ᾿Αδριανὸς 
τῶν πηγῶν μηνὶ Δαισίῳ»' τῷ xat Ἰουνίῳ : 
τὰς θυσίας δὶ ὡσαύτως Υίνεσθαι. Thy δὲ πι 


D εἰς τὰς Αγρίας τὴν λεγομένην Παλλάδος 5 


µένην περισφίγξας ἐποίησεν ἀγωγὸν εἰς 
λγψιν τοῖς οἰκοῦσι τὴν ἱερὰν Δάφνην. 


VARLE LECTIONÉS. 
** Ἔλιος Αδριανός. « Alii nomen Greci frequenter "ID«ov. reddunt ; sicut. infra noster, in Α 


tonino Pio ; 
infra Alium 


55 λενχόχροος Ch., λευχόχλοος Ox. "! Δεσίῳθσ. 


uem vocat, "Hàtoy 'Avttovivov Πῖον & frequentius tamen. Αἴλιος occurrit ; quomod: 
drianum scriptum habemus. » Ch. lta scripsi. 55 Απρωνιανοῦ Ch., Άπρονια 
55 Παλλάδος Ch., Παλάδος Ox. 


ED. CHILMEADI NOT X. 


(95) "Qv ἔνιαυ ῶν Ec'. Annos hic plus justo tres 
addidit : non totos enim χι vixit. Trajanus ; 
teste Eutropio, lib. vin : Obiit àntem. etatis anno 
Lxu, mense ix, el die quarto; nisi forte error sil 
in numero. llieronymus enim, apud Eusebium, qui 
ista ex Eutropio descripsisse videtur, habet ; auno 
Lxin, mense ix, die iv. Eusebii tamen Grieca ἰιδ- 
bent, ἐτῶν ξε’, uti οἱ Cliron. Alex. Ceterum. de 
bujus imp. ztate nullo wodo inter auctores con- 
venil : Sext. Aurel. Victur. cnini Trajanum Lxiv 


annos vixisse affirinat; Dion. tamen Lx! 46 
vi, dies xv tantum ei attribuit. 
(96) ἘΕπὶ τῆς ὑπατείας ᾽Απρονιανοῦ. Scr. 
νιανοῦι titi habent Eusebius, οἱ Chr. Alex. 
(97) Ἐθασίλευσε δὲ ἔτη x9'.. xat μῆνας 
tropius cuim regnasse iuquit annos ΣΣΙ, üX 
dies xxix. Eusebius et Chr. &lex. an. xxi, { 
liuic numero mense:n adimit. 
pi9) Ποιῄσας πίλας. lla, vocabulem La 
iia. ] 
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Ὁ δὶ αὐτὸς ᾿Αδριανὸς βασιλεὺς πρὺ τοῦ βασιλεῦ- A. — Adrianus autem imperator, dum privatus adhuc 


et ὃν μετὰ Τραϊανοῦ τοῦ βασιλέως, ὡς Υαμθρὸς 
εὐτοῦ (99), ὅτε ἔπαθεν dj αὐτὴ ᾿Αντιόχου πόλις ἡ 
Μάλι ὑπὸ τῆς θξοµηνίας, τότε συγχλητικὸς ὑπ- 
ἑρχων. σαν 6b καὶ πολλοὶ συγχλητικοὶ ἀπὸ Ῥώ- 
pie ὄντες bv τῇ αὐτῇ πόλει ᾽Αντιοχείᾳ' οἵτινες xal 
ἐελεύσθγσαν παρ) αὐτοῦ xai ἕκτισαν Ev 'Avvtoysta 
εἶχους πολλοὺς xaX λουτρά. ἘΕπὶ δὲ τῖς βασιλείας 
οὗ αὐτοῦ θειοτάτου ᾿Αδριανοῦ ἔπαθεν ὑπὸ θεομηνίας 
αισμοῦ ἡ Κὐζιχος, Ἆτις ἐστὶ µητρόπολις µεγάλη 
εἲς Ἑλλησπόντου ἐπαρχίας, μηνι Νοεμβρίῳ ὑνν- 
rx. Καὶ πολλὰ τῇ αὐτῇ πόλει ἐχαρίσατο χαὶ ἀν- 
ἄἹειρεν αὐτήν. Καὶ τοῖς ὑπολειφθεῖσι πολίταις ἔχα- 
por χρήματα xa ἁξίας. "Exito: ὃδ ὁ αὐτὸς 
"Mouvie ἐν τῇ αὑτῇ Κυζίχῳ ναὺν µέγαν πάνυ 


[405] μαρμαρίνην στηθαρίου μεγάλου πάνυ ixsi 
εἰς τὴν ὀροφὴν τοῦ ναοῦ, ἐν ᾧ ἐπιγράφει, θείου 
Ἀδριαγοῦ ' ὅπερ ὲστὶν ἕως τῆς νῦν. 
'0& αὐτὸς ᾽Αδριανὸς ὀργισθεὶς χατὰ Ἰουδαίων 
εάενσεν εἰς τὴν Ἱερουσαλὴμ οἰχεῖν Ἓλληνας, µετ- 
' — enpgéca; αὐτὴν πόλιν Αἰλίαν. Ἐν δὲ τῇ αὐτοῦ ῥα- 
tica ὁ αὐτὸς ᾿Αδρ.ιαν)ς ἀνήγειρε καὶ τὸν χολοσσὸν 
Télou, πεσόντα ὑπὸ σεισμοῦ θεοµηνίας ὅτε xat ἡ 
αἲις Ῥόδος ντσος ἔπαθεν (3) ἐν τοῖς πρώην χρό- 
We, χείµενον χαμαὶ ἔτη vig (5), p ἀπολομένου ἐξ 
aov (4) τινος, ἀναλώσας εἰς τὸ ἀναστῆται καὶ 
eeu. εἰς τὸν ἴδιον τόπον εἰς μηχανὰς xax ayoi- 
"- (4) xai τεχνίτας χεντηνάρια y', ὡς ὑποκάτω 
^ Έγμεψε τὸν χρόνον καὶ τὰ δαπανἡµατα. 


ll 





^ es τις ὀνόματι τὸ Μανιχαϊκὸν 1566] μυσερὸν 
-" Wn *(5) ἐπλάτυνε, λέγων Ex τοῦ πονηροῦτινος τὴν 
t η ῖνην χτίσιν γεγενησθαι. Καὶ πολλοὺς ἀνατρέψφας 
Ἕλληνας xai Ἰουδαίους xai Χριστιανοὺς εἰς ἑαυ-'. 


Ἐχὶ δὲ της βασιλείας τοῦ αὐτοῦ ᾿Αδριανοῦ Μαρ- C 


essel et senator, cum Trajano imperatore (cujus 
nempe gener eral) Antiochiz magne commorabatur, 
quo tempore urbs iram divinam passa est. Quin et 
ex senatoribus Romanis alii etiam plurimi eodem 
tempore affuerunt ; qui, 979 jussu imperatoris, 
plurima Antiochiz zedilicia et balnea construxerunt. 
lmperante vero eodein divinissimo Adriano, men- 
sis Novemhris x , divinam iram experta est Cyzi- 
cus, Hellesponti Metropolis inclyta, tempore no- 
cturno. tremoribus agitata. Imperator autem urbi 
instaurand:e plurimum suppeditavit, incolasque 
superstites pecuniis et. dignitatibus donavit. Ex- 
struxit etiam Adrianus, in eadem urbe Cyzico, 


, templum plane ingens, et mundi miraculis annu- 
bw? ὄντα τῶν θαυμάτων (1). στήσας ἑαυτῷ στήλην D 


merandum, cujus in.summo, statuam sibi marmo- 
ream ingentem posuit ; quie usque. adhuc ibi visi- 
tur, lanc habens inscriptionem, Divi Adriani. 


ldem Adrianus Judzis infensus, Hierosolymo- 
rum nomine in ZEliam mutato, Grzcos ibi habitaro 
jussit. Coloss quoque Rhodium, qui, insula 
terremotibus olim concussa, in terram collapsus, 
per annos cccxir, undequaque tamen integer, bumi 
jacuisset, idem fímperator in locum suum  pristi- 
num excitavit. Insumpsit autem in hoc, machinis, 
funibus et artificibus parandis, centenaria ni, uti 
inferius ad basim legere erat ; ubi tempus sump- 
tusque operis inscribi curavit. 


Ejusdem Adriani sub imperio, Marcion quidam 
Manichzorum dogtia impium disseminavit , dicens 
terrestrem hanc fabricam ab auctore quodam malo 
ortum suum. habuisse. Multas itaque ex Grecis, 
Judzis et 280 Clristianis, perversos ad se at- 


| VARLE LECTIONES 






(99) Ὡς γαμθρὺς αὐτοῦ. Generum Trajani eum 
Wat, quod neptem ejus uxorem habuit. 

J) "Eva ὄντα τῶν θαυμάτων. Orbis spectacula 

ο septem numerantur ; verum εκ horum nu- 
mero non est Cyzicenvm hoc Adriani templum. 
Be miraculis hisce scripsit Philo Byzantius : apud 
quem isia. sunt : Horti pensiles, Pyramides 4£gy- 
pie. Joris Olympii simulacrum, Colossus Rliodius, 
lari Babylonici, Diane Ephesie templum, et Mau- 
* Sli sepulcrum. Alii alia his anmumerant ; de qui- 
bes vide Leonis Allatii Not. in Philon. Byzant. 

8) Ἡ πόλις "Pózoz νῆσος ἔπαθε. lta etia supra 
*ribit auctor : verum πόλις, aut νῆσος, uli uio- 
|uimus redundare videtur. 

(5) Κείµμενον χαμαὶ ἔτη τιβ’. Colossus Rhodius 
Tit, Antiochi Mag. Syr. regis anno 1, nempe ad 
Ἱ 0 Eusebianum Mbccsciv. Olyuip. cccxxxix, 
MMerenle Eusebio. Si itaque post cccxi annos 
"ndem erectus fuerit, hoc lactuin fuisset non. ab 

riano, sed Domitiani iinp. anno x. Chron. Alex. 
Wer. Colossum Rhodium excitatum fuisse scri- 


D 


: , " ἵνα. Conf. p. seq. v. 15, vol. Tl, p. 16 Ὀ. ** σχοῖνα. σχοινία Οἱ. *' δόγµα Ch., δόγµατα Ox. 


ED. CHILMEADI NOT £. 


bit, Vespasiani 1mp. an. vn, Vespasiano v, et 
Tito i: coss. : Ἐπὶ τούτων τῶν ὑπάτων ἓν 'Ῥόδῳ 6 
Κολοσσὸς ἀνξστάθη, μῆχος ἔχων ποδῶν ρ2'. Euse- 
bius hoc factum ait. eodem Vespasiani imperat. 
anno vi, Tit 1v consulatu. Ad hunc vero Vespa» 
siani imperat. annum ab Olympiadis cxxxix, anno 
H", quo corruit Colossus, anni sunt ccxcit.. Jos. 
Scaliger eum a. Nerone erectum vult, capite suo 
eidem imposito 7; α Vespasiano vero refectum, 
dempto Neronis capite, solique dicatum. Jos. Sca- 
lig. Annot. ad Chron. Eusebian. ad annum wuxci. 
Chron. Alex. auctor Colossum Rhod. Adriani sub 
imperio primum motum esse scribit. 

(4) Μη ἀπολομένου à&£ αὐτοῦ. Strabo aliter: 
Κεῖται δὲ νῦν ὑπὸ σεισμου πεσὼν περιχλασθεὶς ἀτὸ 
των γονάτων. Ad eumdem etiam sensum Plinius : 
lib. xxxiv, cap. 7. Vasi specus hiant, ἀε[γαείιε 
membris, eic. 

(5) Μανιχαϊχὸν μυσερὸν δόγµατα. Scr. μυσαρὺν 
δόγμα. Manichaorum tamen nomen nondum au- 

itum est. 


ΠΟΡΙΗ NOTA. 
(ὐΣχοῖνα. Σχοινία scribendum mouet Annotator. Dubito : nam et Σχοινή apud alios occurrit. 
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davit. 

ldem Adrianus urbem in Thracia condidit, quam 
Adrianopolim vocavit : aliam quoque urbem con- 
didit ; et, Adriani Venationes nominavit. ln Egyp!o 
etiain. urbem exstruxit, nomine Ánunoen. Aqua 
autem intercute laborans Adrianus, Baiis mortuus 
est, aetatis LXV auno. 

AJdrianum excepit religiosissimus imperator 
Alius Antoriinus Pius, qui regnavit annos xxii. 
Erat autem statura justa, decorus, candidus, ca- 
nus capite, mentoque, naso elegant, facie lata, 
oculis rubentibus, rubicundus, vultu ridibundo, 


valdeque magnanimus. Exstruxit hic Heliopoli, 


que urbs est Phaniciz Libani, templum Jovi ma- 
gnum; inter mundi miracula et lioc numerandum. 
Exstruxit. etiam Laodiceze Syrie forum, opus 
inagnum et spectabile : balneum etiam publicum, 


' Antonianum dictum. 


Contra /Egyptios vero, qui in Dinarehum /Egypti 
augustalem insurgentes, eum neci dederant, armia 
anovit : quos ubi ultus fuerat, victor Alexandriam 
fiagnam venit : ubi Solis et Lunae portas, cursum 
etiamr- exstruxit. | 

Autjiochiam quoque magnam veniens, plateam 
inter porticus illas ingentes, a Tiberio exslructas ; 
urbem etiam totam lapide molari ex Thebaide οχ- 
portato, 98 1 sumptibus propriis stratuminavit : 
uti constat ex tabula lapidea, quam, titulo magnifi- 
centi: hujus inscriptam, ad Cherubinurum portam, 


unde incepit opus, erexit : quod quidem monu- C 


mentum etiam adhuc ibi visitur, in tanti operis 
memoriam. 


ldem etiam Cesarese Palestine balneum publi- 
cum exstruxit : Nicomedie etiam Bithyniz , aliud; 
eiiam aliud Ephesi in Ásia; omnia in nomen 
suum vocitata. 

[toinam autem reversus, magnum ibi aquzdu- 


ΤΑΝΙΑ: LECTIONES. 


55 Βαΐαις Ch., Βάταις Ox. 
5 μέγα Ch , péyav Ox. ] 


** ὑδρωπιάσας Ch., ὑδροπιάσας Ox. 
65 ἕνα. Vil; ad. p. antecedentem v. 9. 
6 Ac(vapyov. Δίναρχον Ox. ** τὴν. αὑτὴν Ch. 


JOANNIS MALALAR 0 
traxit : sicut sapientissimus Clemensiemoriz man- A τὸν προσελάθετο, καθὼς ὁ σοφώτατος KA 


έθετο. . 

Ὁ δὲ αὐτὸς. ᾿Αδριανὸς ἔχτισε πόλιν dy τῇ! 
Αν ἐπεχάλεσεν ᾽Αδρανούπολιν καὶ ἄλλην δὶ 
πόλιν, fiv ἐχάλεσεν ᾿Αδριανοῦ Θήρας (6). ’ 
δὲ πόλιν ἐν τῇ Αἰγύπτῳ, ἣν ἐχάλεσεν (7) Αντί 
Ὑδρωπιάσας.ῖ δὲ (9) ὁ αὐτὸς ᾿Αδριανὸς - 
ἐν ** Βαΐαις (10), àv ἐνιαυτῶν &'. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν ᾿Αδριανοῦ i6ae 
"Ἠλιος Αντωνίνος Ἡϊῖος εὐσεθὴς ἕτη xy'. 
εὐῆλιξ, εὔστυλος, λευχὰς, πολιὰς xal τὴν χάι 
τὸ γένειον, εὕρινος, πλάτοφις, οἰνοπαῆς τοὺς 
μοὺς, πυνῤῥακῆς **, ὑπογελῶν ἀεὶ, µεγαλόψυχο. 
[967] Ὅστις ἔκτισεν ἐν Ηλιουπόλει τῆς e 
τοῦ Λιθάνον ναὺν τῷ Ad µέγαν, ** Eva. χαὶ aot 


B τῶν θεαµάτων. Ἔχτισε δὲ xoi ἓν Aaobum 


Σνρίας τὸν φόρον, μέγα". θέαμα, καὶ τὸ 
νινιανὺν 57 δηµόσιον λουτρόν. 


Ἐπεστράτευσε δὲ χατὰ Αἰγυπτίων τυραννη 
xaX φονευσάντων τὸν αὐγουστάλιον Δείναρχον 
μετὰ τὴν ἐχδίχησιν xal τὴν νίχην ἔχτισεν ἓν 


ανδρείᾳ τῇ µεγάλή κατελθὼν τὴν Ἡλιαχὴν 


xai τὴν Σεληνιαχὴν καὶ τὸν δρόµον. 
Ἐλθὼν δὲ xa ἐν ᾽Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλη i 
thv πλάχωσιν τῆς πλατείας τῶν μεγάλων ἓ 


τῶν ὑπὸ Τιβερίου κτισθέντων, xal πάσης 


πόλεως, στρώσας τὴν διὰ µυλίτου λίθὸν ( 
τῶν ἰδίων ἀγαθῶν λίθους ἀπὸ θηθαῖΐδος * χα 
λοιπὰ ἀναλώματα Ex τῶν ἰδίων φιλοτιµησι 
χαθὼς xat Ev λιθίνῃ axi γράψας ταύτην τὴ 
τιµίαν, ἕστησεν αὐτὴν ἐν τῇ πύλη τῇ λεγομί 
Χερουθίμ ' ἐχεῖθεν] γὰρ Ἡρξατο. "Ητις στ 
τῖν ἕως τῆς νῦν ἐχεῖ, ὡς μεγάλης οὔσης τῆς 
μίας. 

Ἔντισε δὲ καὶ ἐν Καισαρείᾳ τῆς Παλα 
λουτρὸν, καὶ kv Νιχομηδείᾳ τῆς Βιθυνίας [3 
ἐν Ἑφέσῳ τῆς Ασίας (12)* ἅπερ δηµόσια 
εἰς τὸ ἴδιον ἑπεχάλεσεν ὄνομα. 

Καὶ ἀνελθὼν ἐπὶ ᾿Ρώμην ἔχτισεν iv. τῇ 


* πυῤῥάχης Ch., πυρακ 
97 ἸΑντωνινιανόν. Αντωνιαν 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ. 
(6) ᾿Αδρ.ανοῦ θήρας. Mysiz urbs hzc est; et a ϱ) ἐν Bota«, ex Euseb. Chr. Can. Αδριανὸς, 


Cedreno, Αδριανοῦ θῆρα: ἐν τοῖς µιτάτοις. Cedre- 

nus in Adriano : Οὗτος ἐν Μυσία θτράσας, φχοδό- 
ησε πὀλιν, γα) µετωνόμασεν αὐτὴν, ᾿Αδριανοῦ 
ζρας tv τοῖς μιτάτοις. 

(7) "Hv. ἐχάλεσεν ᾽Αντίνω. ᾿Αντινόεια Stephano 
est, ah Antinoi, pueri Adriano in deliciis, nomine 
Bic dicla. Stephan. de urb. 'Avctvószta , πόλις Al- 
χύπτου. Αντινόονυ παιδός. . 

(8) Ἐκλίθη ἡ πόλις κ.ὶ ᾿Αδριανούπολις. Hiero- 
»yuus apu E Euseb. Chr. lih. t. Antinous puer re- 
gnus eximie — pulchriudinis in Agypto. moritur : 
quem Adriunus vehementer deperiers nam. in deli- 
€ii5 lio»uerat) in deus rejert : ex cujus nomiue etium 
urbs uppeilata est. 

(9) Ὑδροπιάσας δὲ. Scr. ὑδρωπιάσας. Participiuin 
aor. 4, ab ὑδρωπιάω, ὑδρωπιῶ, flydrope laboro. 

(10) Τελευτᾷ ἐν Βάταις. lta. cod. mis. rescribo, 


τελευτᾷ &v Εαΐαις τῆς ἸἹταλίας. 

(44) Στρώσας τὴν διὰ µυλίτου λίθου. Forte 
dum, στρὠώσας αὑτῆην. ο porticubus ver 
vide supra in Tiberio. | 3 

(12) 'Ev Ἐφέσῳφ τῆς Ασίας. Asiam hic in 
propric sic dictam, qux pars est Asis M 
Europe proxime opposita, quo sensu etia 
rope nomine, Graeciam. [frequenter it 
Troadem autem, partesque. vicinas, ab. Asi 
d»m philosopho Ας nomen accepisse, 
lib. ν ostendit ς uln ctiam vegnim . Trojan 
Ephesinum, idein esse statuit. l'iinius, ex Α΄ 
Asin proprie dictan in. duas part s dividil 
rum prima. Paplilagonia a. septentrione, F 
et Lycaonia ab oriente, mari ab. occidetite, 
ridia vero mari ZEsypiio terminatur. Plin 


Hist. lib. vi. 
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byav- καὶ ἕκαυσε τοὺς χάρτας τοῦ τα- A ctum condilit.. Legem autem 4 Julio Ciesare olim 


) ἐφ᾽ οἷς fj σύγχλητος ἐγγράφως ὡμολό- 
«ou Καΐσάρος Ἱόύλίου Γαΐου, παρ) αὐτοῦ 
τες, μὴ ἐβεῖναι συγκλητικὸν δ.αθήχην 
τοὺς ἰδίους, εἰ μὴ τὸ ἥμισυ µέρος τῆς 
πθυσίας (14) διἀτίθεται εἰς τὸν χατὰ xa:- 
ία, εἰρηχὼς 6 αὐτὸς εὐσεθέστατος Ανίω- 
Βείου αὐτοῦ τύπου ἕχαστον ἁπολαύειν τῶν 
βουλεύεσθαι ὡς θέλεἰ. 

rb; ᾽Αντωνῖνος, ὡς ξθτίν Ev** λώρίῳ (15), 
μέρας ὀλίγας ἀπέθανεν, ὢν Σνιαυτῶν oC. 


& *hv βασιλείαν Αντωνίνου ἑθδάσίλευσε 
ντωνῖνος ὁ φιλότοφοξ [509], ὁ υἱὸς αὖ- 
Έτη τη’ καὶ μῆνας θ’. * flv δὲ χὀνδοειδης, 
ευχὸς: µεξοπόλιος, κονδόθριξ, εὐόφθαλμος, 
λέπτοχαράκχτηρος, µαχρόρινος. 'O δὲ αὐτὺς 
13050; ἐξεφώνησε τὸν δ,χαιότατον vópov, 
ἐξ"! ἀδιαθέτου (17) κληρονομεϊῖν τὸν πα- 
Mxva xal τῷ ἀχτριστουμένῳ παιδὶ τὸ τέ- 
dije; δίδοσθαι (18) τῆς πατριχῆς περιου- 


τῆς βασ.)είας αὐτοῦ ὑπέταξε τὸ ἔθνος τῶν 
.. Ὡσαύτω; δὲ ἐπὶ τῶν χρόνων τῆς βασι- 
99 τὰ χατὰ Ἱουλιανὸν τὸν Χαλδαῖον «bv 
ομάν tt^. 

ὐτὸς βᾳσ.λεὺς Μάρχος Éxtisiv, fco: ἐν- 
ἐν ἸΑντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ τὸ δηµόσιον τὸ 
Κεντηνἀριον (19) ν γὰρ ἐν τῷ χρόνφ 
σεσὸν ἐν τῇ θεομηνίᾳ. Ἔκτισε δὲ xal τὸ 
ισεῖον χαὶ τὸ Νυμφαῖον αὐτοῦ τὸ λεγόμενου 
' (30). Ὁ δὲ αὐτὸς Μάῤχος ᾽Αντωνίνος βα- 
τιρε τῷ Πρασίνῳ μέρει. 


latam, qua cautum erat, ne cujus Senatorii or- 


dinis viri ratum essct de bonis süis testamentum, 


nisi si dimidiam corüm partem imperatori pro 


tempore legasset , pientissimus Antoninüs ábro- 
gavit; syngraphas étiam fiscales, quibus ad hoc 
senatum óbstribxerat , comburendaàs dedit ; ditino 
suo edieto, omribis fatulfatum suarüm liberum 


üsum et dispensationem toncedens. 

Antoninus autem , dum Loriis cómmorabatur, 
Πιοτὺο correptu&, paucis post diebus interiit, 
annum agens Lxxvti, 

Excepit hunc Marcus Ahtoninüs, philosophus, 
ejus filius qui tegnavit annos xviii et ménses 1x. 
Erat aütem statura curia; eorpore tenui , calore 


B candido, &ubcanus, capillitio brevi, oculis pul- 


chris, barbatus, facie 9&9 parva, nasütus. 
Marcus iste imperator; aquissimo $uo edicto 
jussit , ut intestatis diberis, in bonis pater suc- 
cederet : et. ingratus cliam filius ex quadf£ante ta- 
nfén hiseres esset. 


Eodem imperante Germanorum gens Romanis 
$ubjugata est; cujus etiam sub imperio floruit 
Julianus Chalésus, vir magni nominis. 


Marcus autem imperotor balheüm publicum, 
Centenarium dictum , Antiochie magne, Trajani 


, leinporibus terrzemotibus concussum , redintegra» 


vit. Iden. quoque museum exstruxit, et Trajani 
nympheum, Oceanum vocatum. Faclioni autem 
Prasins studebat Marcus Antoninus imperator. 


Vanif£ LECTÍONES, 
tp Ox., Aupltp ΟΠ. "* ἁδιαθέτου Chi., ἀδιαθήτου Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


χαύδε v6bQ yápia; τοῦ ταµίείου. Factum 
aini imp. anno x. Largo et Messalino coss. 
t Chr. Alex. auctor, Τσύτοις τοῖς ὑπάτοις 
ένετο τῶν χρεωφειλετῶν παρὰ Αντωνίνου 
, καὶ ἐχμιαχοὶ χάρται δωρεὰν ἐχαύθησαν. 
| uisu µέρος τῆς αὐτοῦ περιουσίας. Zona- 
dimidiatn, sed aliquam bonorum certam 
'"z senatusconsulto físco adjudicatam, te- 
m. ll in Antonino Pio : Περὶ τούτου τοῦ 
opoc dóctat, ὅτε xal τὸ τῆς συγχλήτου 
t ψήφισμα, ὃ xav ἐπιταγὴν τοῦ Ἰούλίου 
ί » θεσπίγον, μηδενὶ ἐφεῖσθάι διαθή- 
v, εἰ pl µέρος ὠρισμένον τῷ χοινῷ καζαλε[- 
p * ὅθεν νοµίζεται xat µέχρι τοῦδς ταῖς δια- 
ΥΥῤάφεόθαι, ὅτι Καὶ τῷ βασιλιχῷ ταμίῳ 
άνω τέδε 


Ie ἔστιν ἓν Δωρίῳ. Repono Λωρίῳ, Eutro- 
vif in. Antonino Pio, Obiit apud Lorios, 
vam, milliario ab urbe. xu. [νεο ipsa ex 
describens Hieronymus, Lorium, vocat 
bi mortuus est Antoninus. 

| ug αὐτοῦ. Adoptitius erat filius; et 
am ejus Galeriam Faustinam, uxorem hia- 


isvs. xai ἐξ ἁδιαθήτου, etc. [απο Marci 
wm habes apud Chr. Alex. ipsissimis ferc 
eseriptam : ubi Interpres, non patres li- 
4 liberos patribus, ex hoc Edicto imperat. 
e debere vult. Et quidem verba utrumque 


ParnaoL. Gs. XCVII. 


sensum prz se ferre videntu? : Zonar» tamen 
àuctoritate dictus, qui hzc aliter exprimlt (atque 
edictum etiam hoc non Marco, sed Antonino Pio 
attribuit) : de Patrum in bonis liberorum, et in- 
testato morientium successione intellexi. Zonars 
verbg hzc sunt, tom. 11, in Antonino Pio : Τοῦτο 
λέγεται νοµοθέτηµα εἶναι, τὸ τῶν cixvtoy. ἁδιαθέτων 
τελευτώντων χληρονόμους ἀνάφαίνεόθαι τὀὺς γονεῖς * 
καὶ διατιθεµένοις τοὺς παισὶν ὃν ἀπαιδίᾳ, ἀνάγκη» 


D εἶναι τὸ νόµιμον μέρας τοῖς γονεῦσι χαταλιμπά- 


veww * Hujus lex esse fertur, ut parentes liberotum 
intestatorum | heredes sint : et. qui testamerto [acto 
orbi decedant, necesaatio legitimam partem parenti- 
$us riim uant. i na 

( ᾧ ἀχαριστουμένῳ παιδὶ τὸ τέταρτον T. 
sioodat. Chr. Alex. auctor legit, o dye bid 


παιδί, melius : quod vero Noster«b τέταρτον µέρος ,΄ 


vocat, Chr. Alex. reddit, τὸ τετραούγγιον, quod | 


Haderus vertit quadrantem; male, τετραού 
enim est, 11 unic2e, assis non quadrans , sed trieus 


est. 

(19) Τὸ Ae yépisvov Κεντηνάριον. lta dictum for- 
tasse, et. sedificalionis impensa, qua eadein causa 
etiam ἘΚεντηνάριον, dicta fait turris maxima 
curie Constantinopolitang, a Constantino M. ex- 
structa. 

(20) Τὸ λεγόμενον "xeavóv. Nomen hoc Nym- 
phzo huic datum fuit, non a Marco iestowvtoVote, 


toy ' 


sed post temporis a Probo ip. qui Ἰὰ Sodio 
| at 


να 


^ 
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M. Antoninum in iinperio excepit filius ejus, 
Antoninus Verus ; qui regnavit annos vir. Eiat 
sutem procerus, crassus, naso adunco, pulchris 
oculis , colore nigro, crine crispo curtoque, 
barbotus , mulieribus  ^ddictissimus. Mic, una 
llunnorum gente superata et reportata inde vi- 
ctoria, plurimas etiam alias gentes in deditione 
accepit : munificus enim erat. Tandem vero in 
P'roconeso interfeclus est , annum agens xxxiv. 


JOANNIS MALALAÉ 


Pannoniam deinde. profectus, ex morbo interiit. A 
' Àevtd. 


Απελθὼν δὲ ἐν τῇ Παννονίᾳ χώρα νόι 


Mexà δὲ vt,» βαφιλείαν Μάρχου Αντωνίνου 
λευστεν ᾽Αντωνῖνος Brpo;, υἱὸς αὐτοῦ, ἔτη ' 
"Hv δὲ εὐμίχης, παχὺς, στρεθλόρινος, εὐόφί 
µελάγχρους, οὐκόθριξ, χονδόθριξ, Υενειήτης, 3 
ναιος πολύ. "Όστις πολεαῄσας χατὰ ἑνὸς 
Οὕννων (22) καὶ νιχήσας αὐτοὺς πολλὰ ἄλλα E 
πολέμου ὑπέταξεν' ἣν yàp xai φιλότιμος 
ἑσφάγη ἓν Προχονήσῳ (25), àv ἐνιαυτῶν AC. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


opere, Oceanum imitante, adornavit, uti infra ap- 
aret ex Nostro, in Probo imp. : Ἐν δὲ τῇ αὑτοῦ 
ασιλείχ ἐπεχόσμησεν kv "Avttoysía τῇ μεγάλῃ τὸ 
λεγόμενον Μουσεῖον, καὶ τὸ ἐν αὐτῷ Νυμφαῖον τὸ 
σιγματοειδὲς, Υράψας iv αὐτῷ διὰ µουσαρίου τὸν 
ὠχεανόν. Ubi, pro µουσαρίου forte legendum, µου- 
σαχίου, uti alias seriptum habetur. 

(21) Αντωνίνος Bfjpoc, υἱὸς αὐτοῦ ἕτη η’. Mar- 
cus Antoninus Verum generum iniperii consortem 
baluit per annos xi, ut Julius Capitolinus. — vult, 


eosque imperii sui primos : successorem 
eum non habuit, sed Commodum filium. 

(33) Κατὰ ἑνὺς ἕβνους OSvvov. Hellum Ma 
nicum forte intelligit periculosissimum | 
Marco imp. solo, idque non ἀχονιτέ, et ul 
vult, δίχα πολέμου, sed sudore sang 
multo peractur. 

(35) "Όστις ἐσφάγη Ev Tlyoxovfjaw. Nihil 1 
Alünienim ex apoplexi mortuus est, aetel 
χιτ, uti testatur Jul. Capitolinus. 
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ΧΡΟΝΩΝ KOMMOA40Y 1 ΒΑΣΙΛΕΩΣ ΚΑΙ ΠΑΡΟΧΗΣ ΟΛΥΜΠΙΩΝ. 


LIBER XII 


ΡΕ TEMPORIBUS COMMODI IMPERATORIS, LUDISQUE OLYMPICIS ANTIOCHIA; MAGN 


EXIIIBITIS, 


283 Ῥυι Antoninum. Verum, | imperavit C Μετά δὲ τῶν βασιλείαν ᾽Αντωνίνου Βήρου 


Commodus  Ávgustus, annos xxi. et menses vii. 
Erat autem statura mediocrem superante, can- 
didus, subcvsiis oculis, vultu patulo, simus, 
pectorosus , erine flavo crispoque, mento lanugi- 
nem emittente, zdificandi studiosus et sacrorum 
peritus, Exstruxit lic Antiochiae magnz balneum 
publieum , quod. Commodium vocavit: Dianz 
etjam adem, huic e regione sitam instauravit. Me- 
dium autem inter lL.:ec duo Xystum condidit ; exstru- 
clis etiam gradibus et porticibus : inferius autem, 
Xysti ad iutrcitum , Jovi Olympio fanum erexit. 
9&4 liujus autem sub imperio primores et 
populus. Autioehensis ad imperatorem referebant 
de reditibus illis, quos Sosibius supradictus An- 


λευσε Kóyupobo; ὁ Αὔγουστος ἔτη κβ κι 
vas t (24). Ἡν δὲ τὴν ἠλιχίαν διµοιριαῖος, ᾿ 
ὑπόγλανχος, |912] πλάτογις, σιμὸς, aU: 
ἀρχιγένειος, φιλοκτίστης, ἱερός. ὍΌστις ἔχ: 
Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ δηµόσ:.ον λουτρὸν, Of 
4e3€ Δομ[ιόδιο». Kal τὸ ἱερὸν δὲ τῆς "AM 
χατέναντι αὑτοῦ ἀνενέωσε xai el; τὸ μέσον 
ἐποίτσξ zb λε"όμενον δυστὸν (95), χτίσας 
καὶ 550; ἐµθόλους. Καὶ εἰς την ἀρχὴν δὲ τὴ 
τοῦ Ξωστοῦ ἔχτισεν ἱερὸν τῷ Ὀλυμπίῳ Ad. 


ve 


"Ez δὲ τῆς αὑτοῦ βασιλείας ol ᾽Αντιοχεῖς xt 
xai πολῖται μήνυσιν ποιῄσαντες ἐδεήθησαν το 
βασιλέως Κομμµόδου, ἵνα ἀπὺ θείας αὐτοῦ xti 


VARIA LECTIONES. 
"* |user. Κομόδον Ox. constanter. preter. p. 1295 E, 121 A et 124 C, ubi Κομμοδίου. 


E ED. CHILMEADI NOTAE. 
(24) Ἔτη κβ xai μῆνας η. Error mahifestus [) fuisse supra appparet. 


in numero : Suspicor legeudum, ἔτη 1B. x. p. τ’. 
lia euim Eutropius, lib, vin. in. Commodo. Obiit 
morle sub.ta. adeo ut strangulatus, vel veneno intere 
(ettus. putaretur, cum. annis xi post patrem, ei octo 
séusibus imperasset, Ex quo Noster bac forte de- 
scripseri : auctorem enim huuc ei non itcoguitum 


(25) Τὸ λεγόμενον Ξνυστόν. Xuctb; lect 
athlericis destinatus. Mesychius : Φυστὸς : 
ἀνειμένοις ἀθληταῖς τόπος. De Xysti vero f: 
vide doctissimnm Onuphr. Panvin, De im 
cens. 


OK 


CHROÓNOGRAPiilA: — LID. XII. 


xj 


σῃ τῷ δτμησίῳ τὰς προ-όδοὺς B; :lass τῇ A noche legaverat , in ludos agonisticos et cujus- 


οχέων πόλει Σωσίδιος 6 προσιρηµένος '* 
ριῶν πολυτρόπων xaX δ.αςόρων ἁγώνων 
ένων τῇ αὐτῇ πόλει, χαὶ ἵνα μὴ πορίνων- 
βοσόδους ol. πολιτευόµενοι, ἁλιὰ τὸ δημό- 
εὐτὸ yoprvel !* λόγῳ τῶν ἐπιτελουμένων 
ny τῆς πόλεως Ὀλυμπίων xai ἅλλων τινῶν 
v tfj αὐτῇ πόλει τῶν Αντιοχέων. Καὶ εὐθέως 
ισιλεὺς Κόμμοδος διὰ θείας αὑτοῦ χελεύσεως 
»0& τῷ δηµοσίῳ τὰς προσέδους, θεσπίσας 
κια ἐπιτελεῖσθαι (20) καὶ [575] ἀφορίσας 
µοσίου παρέχεσθαι εἰς λδγον ἀνα)ωμάτων 
γγούντων τῇ τῶν Ὀλυμπίων ἱερᾷ xat χο- 
tfl φανερὰ χρήματα, νοµοθετ/σας χατὰ τε- 
besos ἐπιτελεῖσθα! ἁμέμπτως ἓν ταῖς ἑορταὶῖς 
ηµάτων, Πτοι θυσιῶν, τῶν ἐξ ἔθους, τοῦτ) 
ανέμῳ ᾖτοι Ἱουλίῳ μηνὶ xax τῷ Λώῳ 15 τῷ 
Δὐχούστῳ μηνὶ ἐπὶ ἡμέρας µε’ εἰς ἑορτὴν 
ιπίου Διὸς, ὡσαύτως ἀφορίσας xa εἰς 
πυδροµίου ἁμέμπτως ἐπιτελουμένου xazà 
V ἠπέραν, τοῦτ' ἔστι χατὰ Κυριαχὴν, ἄλλην 
Ιφανερὰν y puaíou ποσότητα. Ὁμοίως δὲ χαὶ 
σκηνιχῆς ἑορτῆς νυχτερινῆς ἐπιτελουμέντς 
| Y^ τῶν λεγομένων Ὀργίων, ὅπερ ἐστὶ 
v Διωνύσου γα) Αφροδίτης, cout! ἔστι τοῦ 
) Μαϊουμᾶ (21) δ.ὰ τὸ ἐν τῷ Mati τῷ xal 
tp μηνὶ ἐπιτελεῖσθαι τὴν αὐτην ἑορ"ἣν, 
ρανερὰν χρυσίου ποσότητα λόγψ λαμπάδων 
fitv 15 χαὶ τῶν ἄλλων τῶν προχωρούν- 
t τν χανήχυριν τῶν λ’ ἡμερῶν 15 τερπνῶν 
sv. Περὶ ὃς νυχτερινΏς ἑορτῆς µέμνηται 
€ ὁ σορώτατος ᾿Ῥωμαίων ποιητὴς iv τῷ 
9 λόγῳ, τῇ ᾿Ῥωμαϊκῇ γλώστῃ ἐκθέμενος 


..... Τριεζηρικὰ Βάκχω 
oxtobprovc xové βυχὰτ χ.]άμωρε 39 Ki- 
[αιρών (29). 


que generis. spectacula ibidem celebranda ; sup- 
plices euiu rogantes , uti edicto suo divino cave- 
ret, ne in posterum n.agistratus reditus hosce ià 
proprium usüm converterent ; sed, ut srario 
publico asserti, ludorum Olympiorum aliorunque, 
qui ad Antiochensem populum oblectandum ezxlii- 
bendi essent, sumptibus faciendi$ inservirent. 
Commodus itaque imperator, reditibus istis, di- 
vino suo edicto, :erario publico tendicatis, Jovis 
Olympii in honotem,; ludos Olynpicos indixit : 
quarto quoque auno, per Σιν dies$ continuos, 
rite celebrandos, in festis Anathematum , sivo 
Sacrificiorum ; quz ex consuetudiue perzgi sole- 
bant, Panemo, sive Julio, et Loo, sive Augusto 


B mensibus: separata in hoC, ex :rario püblico, 


pecuniarum summa satis ampla, in. ministros , 
officium suurh in Olympiorum sacra universaflqu: 
celebritate przstantes eroganda. Similiter etia: 
eisdem reditibus aufi satis amplam $eposuit 
quantitatem, in certamina equestria , singulis 
Solis, id est, Dominicis diebus rite peragenda. 
Preterea. etiam. ii usum festi illius triennalis, 
n cturno tempore tentoriis celebrari soliti , auri 
portionem. sufficientem. assignavit , ad lampades 
candelasque parandas, quique 985 ali: res ne- 
ces$ariad essent ad solemnitatem illam, qua per 
spatiuur xxx dierum, totis noctibus Genio indul- 
gebant. Sunt autem. liec Orgia vocata; ΠΟΙΙΡΘ 


α "Ysteria Veneris et Bacchi in honofem agitata : 


quic, quod mense Maio cilebraári ea ios erat, 
Majume nomen babuerunt. Festivitatis autem 
ejus nocturne meivinil sapientissimus Itomano- 
rum poeta Virg. |. IV, ubi ista Latina lingua hisce 
prodidit verbis. 


TOP Trieterica Baccho 
Orgia : nocturnusque vocat clamore Cithieron. 


VARLE LECTIONÉS. | 
tor pivo:. p. 93 D. "* χοῤηγεϊ, χορηγῇ Ch. V. p. 19 D, 198 C, vol. ΙΙ, p. 90 D, 43 E. * Abu. 


9! vavbf)aov. χανδίλων Ox. v. p. 143 C. 
τριαχονθτµέρων. 7* à. JEn. v. 902. 


*' προχωρούντων Ch.; προχορούντων Ox. 
οὐ Βάχχω ὄρνια νοκτουρνους xóvk βοχὰτ χλάμωρε. 


ὃν λ’ ἡμε- 


rà ὁργίαν ὀχτ«υρνους κους βωσχαν χλαµορς Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
απίσας τὰ Ὀλυμδάνα ἐπιτελεῖσθαι. Reditus D illa.Maie, Nostri vero, Dacchi et Veneiis ih liono- 


bio Antiochensibus dati sunt, in ludos 
κα, qttinto quoque anno mense Octobri ce- 
PF: uli ex auctore discimus, lib. ix "ad fi- 
ie vero Commo:lus imper. eos in sumptus 
pleorum celehrationem, Julio et Augusto 
| faciendos decernit : mutito scilicel anni 
setvata Lamen eadem. celebrationum re- 
im periodo. Auctoris enim χρόνος τετρα- 
Higendus est de ludorum post quartum :n- 
lelum, quinto vero ineunte, celebratione : 
ium etiam supra, in Claudio imp. vocat τὸν 
iy γενταετῆ” quo modo etiam Olympica 
sblita erant 
X) λεγομένου Μαϊρυμᾶ. Maiunie festum, a 
u«norstum, de quo Jo. Meursius, Glossar. 
r, a Nostri diversum fui-se videiur. Snidae 
i"ugm erat ; Nostri triennale, Diversorum 
lonorewm celebrata: sunt h.e soleinpita:es : 


rem. Menseetiam eo lem licet agitatze fuerint, Suid. : 
Matovudg πανῆγυρις ἐγένετο iv τῇ "Pour, χατὰ τὸν 
Μάϊον pra. Maiuma tamen, de quo ille loquitur, 
Diuma celebratio, eaque Maii Kalend. celebranda 
fuisse videtur : Nostri vero nocturna erat, et παν- 
ἦγυρις των Ó ἡμερῶν τερπνῶν παννυχίδων, per 
tolas xxx noctes continuas agitanda. 

(28) Τριετηριχὰ Βαχχετειχῶ ὁργίαν ὀχτονρνους 
χοὺς ῥωσχαν χλαμορε Κιθαιρων. Locus iste Virgi- 
lii, ab imperitis librariis Grzeculis , ob linguzs La- 
tine ul. videtur ignorantiam, pessime habitus , ab 
auctore nostro hoc. modo fortasse, Graecis obara- 
cteribua fuerit expressus. 
-- - — -- Τριετηρικὰ Βάκχῳ 
"Opyua, γυχτουργοὺς κε βοκὰτ κ. αμῶρε Ιθαιρώ». 
Ου apud Virgilium ita l-guntur ZEnvid. lib, vr. 

. Trieterica. Baccho 
Orgia; nociurnusque αἱ clamuré Ciuhugren, 


4^1 JOANNIS MALALÉE - - 

QuoJ Graco idiomate sonat: TQ τριετηριχῷ 4 ἐστι τῇ Ελληνίδι γλώσσῃ, To tputt 
ἔτει, ete, Cum Bacchus in nocte, voce, festum Or- ὅτε ὁ Διένυσος * ἐν νυχτὶ τῇ φωνῆ τὴν! 
giorum in Cithizeronio monte. Ὀργίων ἐν τῷ Κιθαιρωνίῳ δρει. 

luperator etiam pecunias satis amplas Cysc- Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἀφώρισε qavsp: 
ciis destinavit : quz quidem in quatuor annos, ex — xal si; λόγον χυνηγίων ὀφειλόντων ἔπιτε 
vetusto ritu, celebrari solita, ipse xxxi meuzi- — Ex δ' οὕτως *!* ἄγεσθαι μὲν ἐπὶ μῆνας 
bus taptunm agitari voluit : nempe ut vi mensibus τῆς ἀποσιαγῆς (29), ápyelv δὲ τοὺς 
aliis a venatione abstinendo, ferarum colle«tio— grva; c' εἰς «hv συλλογὴν τῶν θηρίων 
fieret, in diem festum Dianz οἱ Marti sacrum. θεραπείας "Άρεως καὶ Αρτέμιδος. 

Tum primmn Syriarcha a primoribus populo- Καὶ εὐθέως τότε ὠνομάσθη Συριάρχ 
. que constitutus est. Artabanius, magistratus ηπ-  Αρταδάνιος (30) πολιτενόµενος, προδληθ' 
tiochensis. κτητόρων [375] καὶ τοῦ δήµου παντός. 

Pecuniarum vero quod reliquum fuit , in ni- "Agtptaec δὲ xal τὰ λοιπὰ χρήματα el 
mos et saltairiculos erogavit; 286 ceteraque id. pv xal ὀρχτστικῶν xal τῶν λοιπῶν τέι 
genus ludicra, populo exhiberi solita. Qaxcunque ἐν Πανδίμοις ἐπιτελουμένων. Καὶ ἕκτοτε 
igtur ad ludus illos antedictos necessaria erant, B «f αὐτῇ τῶν Αντιοχέων πόλει παρὰ τε 
eai omnia in posterum Antiochenis, ex :rario ἁμέμπτως τὰ χορηγούµενα λόγῳ τῶν πρ 
publico , vite suppeditata sunt. Antiochenses ira-— θεωριῶν πάντα. Καὶ ἀνέστησαν τῷ βααιλι 
que imperatori Commodo statuam zream , urbis οἱ ᾽Αντιοχεῖς στήλην χαλχΏην κατὰ µέσου' 
in medio, crexerunt. Anno autem sre Antio- αὐτῶν. Ἐπὶ οὖν τῆς αὐτοῦ βασιλείας πρὠ 
εἰς σουτ, divino imperatoris ex edicto, uti λέσθη *! τὰ ᾽Ολύμπια τοῖς ᾽Αντιοχεῦσι 
superius dictum , ludi Olympici Antiocbig in θείας αὑτοῦ, ὡς προεἰρητᾶι, χελεύσεον 
Aysto, 8 Commodo exstructo, primum celebrata χρηµατίνοντος χατὰ τοὺς αὐτοὺς "AvttU 
sunt. Ludos vero losce Olympicos Antiochense8 — pouc ἐν τῷ παρ᾽ αὐτοῦ κτισθέντι Ξυστῷ. 
a Piszis pretio dato, ex pacto mon scripto, ha- δὲ τὰ αὐτὰ Ὀλύμπια (51). ol ᾽Αντιοχεῖς 
bucruuL sibi per xc Olympiades celebrandos, hoc µΠισαίων τῆς Ἑλλάδος ἐπ᾽ ἑνενήχοντα 98 


est, in annos cccLx. ἀγῶνος Ολυμπίων, ὡς εἶναι ἐπὶ ἔτη 1 
πάκχτῳ. 
Eodem ex edicto imperatorio, alitarcha , tum Καὶ ἐγένετο £y αὑτῇ "Avttoyela ** ἆλν 


primum desiguatus est Aphronius, exprefectus, ἐν τῇ αὑτῇ θείᾳ χελεύσει ὀνομασθεὶς [5 
civis Antiochenus : cui, quandiu habitum alitar- C ἸΑϕρόνιος *' ὁ ἀπὸ ἐπάρχων, πολίτης 
ch: gestaret, honores divini ab. omnibus defere- — *Qazic φορέσας τὸ σχῆμα τοῦ ἁλντάρχε 


bantur, tanquam Jovi ipsi. At. neque, per totum ἡἠμέρας ὀτιμάτο χαὶ προσεχυνεῖτο ὡς at 


illud tempus , domum aliquam subiit, neque Ἰθοίο μὴ ἀνιὼν δὲ εἰς οἶχον τὰς αὐτὰς ἡμέρι 
sese veclinavit : sed humi, sub dio dormiens, ἡκχλίνην ἀναπίπτων, ἀλλ ei; ἑξάερον xa 


substratis ei stragulis iundis οἱ storea juncea,  «l; ἔδαφις ὑπεράνω λίθων xal χαθαρῶν 
super lapidibus recuwibebat. Gestavit autem δἱ0- καὶ θρυῖνης φιάθου. Ἓκφόρει δὲ στολὴν 


VARLE LECTIONES. 


50: ὅτε ὁ Διόνυσ. « Forte legendum, ὁ Διόνυσος. Periodus vero hac mutil 
delectu.» Ch. *! Ante οὕτως interpungit θχ. ** p. « Omnino legendum, iP presb ciis 
adjectione expleantur. menses XLvil, sive annl iv. » Ch, *? ἐπιτελέσθη Ox! δν ἔτους c£ ; 
τος χατὰ τοὺς αὐτοὺς ᾿Αντιοχεῖς. « Error manifestus cst in nnmero : ccix euim arg Antioc 
respondet Caracallae imper. anno 11, ut Eusebius putat ; annorum scilicet. ad minimum xx { 
chronismo. » Ch. *' ἑνενήχοντα. M Ox. ** ἁλιτάρχης Ox. bis. * Αφρόνιος. Αφϕράνιος vol. 


ED. CHILMEADI NOTAE, 


(29) Ἔως τῆς ἀποσφαγῆς. ᾽Αποσφαγὴ hocloco dio imp. Autiochensibus concessam leg 
"non sensu vocabuli proprio, sed eodem quo ἀπό- lib. x in Claudio. 
Χρεως, usurpari videtur ; nempe pro tempore quo p — (352) Αλιτάρχης. Infra scribitur, im | 
a mactatione abstinetur. . ) ἀλυτάρχης, rectius. Est autem alitare 
(30) Ὡνομάσθη Σνριάρχτς πρῶτος ᾿Αρταδά- Olympicis decori moderator ; uti ex Ph 
νιος. Mujus uwunus erat, populo. ludos theatrales — scimus. ᾽Αλυτάρχης, ὁ τῆς àv τῷ Όλυμα 
edere, nempe Syriarcha, Antiochig Syriz : ut εὐχοσμίας ἄρχων. lta etiam Ety 
eliam ᾿Ασιάρχαι dicti sunt, qui eodem iunere — ctor; qui przelerea addit, ᾽Αλυτά st 
Ephesi, Ásiz urbis, fungebantur : quorum ment.o.— rum principem ; ἸΑλύται enim eis , 
" eceurrit, Actor. xix, 51. Asiz etiam prefectus Aciáp- — cuntur. Ἠλεῖοι δὲ, τοὺς ῥαθδοφόρους, 4 
«ης olim dictus est, uti testatur Consiantin. Por- — pour, παρὰ τοῖς ἄλλοις χαλουµένους, ἁλύτ 
phyrog. De Thema. lib. 1, cap. $ : Τὸ δὲ νῦν xa- — xai τὸν τούτων ἄρχοντα, ἀλυτάρχην. 
οὐμεγνον τῶν θραχησίων θέµα, πάλαι μὲν, χαὶ xav! — May. in ᾽Αλυτάρχης. 
ἀρχὰς. "Acla μιχρὰ ὠνομάξετο * χαὶ ὁ ταύτης xoa- LN "AA εἰς Ade pov χαθεύδων. 'El 
των ἀνθύπατος, Ασιάρχτς ἑἐλέγετο. quod aliter ὕπαιθρον locus subdialis, ei 
(91) 'Hy4pacav δὲ τὰ αὐτὰ Ολύμπια. Facultatem — positus, 
hanc O'ympicos ludos a l'isis redimeudi a. Clou- 


- 


CHRONOGRAPIITA.—L1D. XIT. 


AM 


[34) ὡσεὶ χιὼν x3V στέφανον τὸ λυχνιτῶν A lam. inaurata. οἱ nivis instar candidam ; caput 


τῶν χαὶ ἄλλων τιµίων, xal χατεῖχε ῥά6δον 
ο 435) (t), φορῶν εἰς τοὺς ἰδίους πόδας σαν- 
αρα. 'Exá0sub: δὲ τὰς αὐτὰ; ἡμέρας εἰς τὸ 
(ἡςλεγοµένης Λασιλικῆς τὸ Καισάριον,τὸ κτι- 
τοῦ Καίσαρος Ἰουλίου τοῦ δικτάτορος, ὅπου 
ἀνδριὰς τοῦ αὐτοῦ Καΐσαρης ὁ ἔξω τῆς 
ες Βχτιλικῆς. Τὸ οὲ αὐτὸ Καισάριον xat- 
Xj ἱεροῦ τοῦ "Άρεως ὑπῆρχεν, ὅπου τὸ λεγ2- 
ἀχελλον, δ.ὰ τὸ ἐχεῖ τὰ χοίρεια xpfa xónv:- 
Ον, [317]. κ) ησίον τοῦ "Άρεως ** τοῦ ἱεροῦ. 


γραμματεὺς πρλεχειρίσθη (56) πρὠτοις ἀπὸ 
Xe xai τοῦ δίµου ὀνόματι Πομπηιανὸς ** 
sp, ὃς Ex γένους συγχλητικῶν Ῥώμης ὑπάρ- 
έσας χα) αὐτὸς στολΏν ἄσπρον χαὶ στέφαν»ν 
ν τύπῳ φυλλοδαφνῶν. Ὄντινα ἑτίμων xal 
φουν ὥς τινα, φησὶν, Ατόλλωνα. 
2*h δὲ βουλῃ xai 6 δῆμο; πάλιν προεθά- 
'apza7hv óvóp.o tt Kástov Ἰλλούστριον 431), 
pK ᾠδθεύτως cron". ἄσπρον ὁλοσηρικὸν xat 
99 πεπλεγμένον ἀπὸ δαφνίνων φύλλων xa ἐν 
p στεθάριν χρ.σοῦν ἔχον τὸν Δία. Ὄντινα 
tidie ἑτίμων χαὶ προσεκύνουν ὡς τὸν 'EpuTv, 
ees Acuvivo; ὁ χρονογράφος [ὅ78] πάντα 
υνετρἀγατο. 
b τὸν αὑτὸν ἱεοὸν ἀγῶνα τῶν Ὀλυμπίων 
ἀπὸ ἑχάστης πόλεως xal χώρας νεώτεροι 
: πατλ τάγµα ἀγωνι-όμενοι, xai ἐμέριζον 


εατέναντι ἀλλήλων. Μετὰ δὲ πολλῆς σωφρο-ς 


αἱ ἐπιειγείας 6:3 yov μτδαμόθεν μηδὲν χοµι- 
σαν γὰρ εὔποροι, ἔχοντες χαὶ δούλους 
L; ὑπηρεσίαν ἕκαστος χατὰ τὸν ἴδιον πλοῦ- 
δὲ πολλοὶ ἐξ αὐτῶν καὶ παρθένοι ὑπῆρχον * 


corona , lychnitibus, margaritis aliisque lapillis 
pretiosis insignita, cinctus : manu vero gestavit 
287 sceptrum cbeninum, pedibusque sandalia 
alba. Diebus autem hisce sub dio dormivit , in 
livp:ethro Caesario Basilicze, a Julie Cwsare dicta- 
tore exstructo : ubi etiam stetit. ejus statua , ex- 
tra concham Basilicie collocata. Czesareum vero 
illvd Martis fani e regione situm erat; quo loco 
«ιο stat Macellum , sic dictum a porcinis carni- 
bus , qua ibi solae venales czduntur, nec procul 
a Martis fano situm. 

Scriba quoque tum primum à senatu populoque 
designatus est. Pompeianus Quirstor, a senatori- 
bus Romanis oriundus: qui et ipse stolam quo- 
que candidam gestabat, ei coronam ex auro so- 
lilo, in laurez effigiem fabrefactam. Hunc vero 
tanquam Apollinem habuerunt. 

Senatus insuper. populusque Amphlithalem desi- 
gnarunt, nomine Casium lBiustrem ; qui. stola 
similiter candida holoserica , indutus incedebat, 
coronam gestans, ex lauri foliis contextam , cujus 
in medio-sigillum erat Jovis aureum. Ampbithali 
autem huic, ceu Mercurio, divinos deferebant 
honores: sicuti i»c omnia sapiens Domniuus chro- 
nographus litteris prodidit. 

Ad sacra vero h»c ludorum Olympicorum cer- 
tàmina undique conveniebat quidquid erat ju- 
ventutis nobilioris; qui in partes. sese distrahen- 
tcs, inter se invicem certamina. inicrunt, Et hi- 
quidem (inter quos ctiam virgines faerunt plu- 
rim») summa sane temperantia et moderatione 
288 (bi degebant; nulla ex parte aliorum indigi, 
ub qui ipsi copiosi essent, atque auri vim ma« 


VARLE LECTIONES. 


λένην Ch., ἐδελλίνην Ox. ** Αρέως Qx. 


* Πομπιανὸς Ox. 


*! προεθἆλλοντο Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


Ετολ]ν διάχρυσον ἄστρην. Forte legendtm, 
ὁλοστριχὺν ἄσπρον. quem alytarchze babi- 
Ira facit, i» Diocletiano : Τὴν στολὴν ὁ ἁλύτ- 
ἔσπρον, 610350:xb» ἑφόρει ὁ δὲ βασιλεὺς, 
ὗ ἅππρου , φόρεσε πορφυροῦν. 

Κατεῖχε ῥάθδον ἐθδελλίνην. Scr. ἑἐθελίνην. 
sive ἔδενος, Ebenus; unde ἐθέλινος, et 
s cujus hgnum omnium gravissimum. est, 
'€ Digro. Plinius lib. xi, cap. 4. duo. ejus 
mera : alterum quidem rarum. Enodi mate- 
ri splendoris, ac vel sine arte protinus ju- 
alterum (ruticosum, etc. 

'O δὲ γραμματεὺς προεχειρίσθη. Gregorius 
γραμματέα idum, Actor cap. xix, v. 55, 
8m, non urbis scribam ordinarium, sed 
metoris nostri, Olympicorum scribam, cujus 
μερῦς fuerit τὰ γράµµατα τῶν ἱερονίχων cu- 
Wisne vult : in not. et observat. in quadam 
sr. loca. Anglice scripta : quem videsis. 

Κάσιον Ἰλλούστριον. Ernditissimus 

arsius in Glossario suo Grazcobarb. et Notis 
Wehium, llustris, de viris claris, notam esse, 
elem cognomentiin ; argmnentatione sane 


«Mis probabili, Quod enim Latini vir illustris, 
G sci Ἰλλούστριος redtidisse videntur : unde lia- 
bemus, Προκόπιος ἱλλούστριος, Ἠσύχιος ἱλλούστριος, 
Χριστόδωρο: ἱλλούστριος, Ἑὐτόλμιος ἱλλούστριος * 
exemplo scilicet a Latinis sumpto, apad quas. if[u- 
ας appellatio in operum inscriptionibus et alibi 
eUam, frequenter occurrit :-unde Marcellus , vir 
illustris ; Macrobius, vir clarissimus et illusiris ; 
Doetliius, vir- clarissimus οἱ illustris. Victor De 
persecut. Vandal. lib. x1: Mittitergo tunc ad Eccle- 
sia Alexandrum. illustrem, hujusmodi legationem 
deferentem. Ex Latiuo vero, i([wstris, (it. D.Xo5- 
στριος, eadem forma, qua Αὐγουστάλιος, ab. Augau- 
stalis, Verum. coutra. hoc. facere. videtur locus. 
iste auctoris nostri, ubi, ὀνόματι Κάσιου "Aoc - 
στριον, nullo alio modo reddi potest, quam  »tomine 
Casium. IHlustrem ; tdeo. ut ἑΙλλούστριος hlc Casii 
cognomentum fuisse. videtur. Noc cnim penitus 
improbabile est, dignitatis. notaculum quod primo 
fuit, in cognomentu quandoque transire potuisse : 
nisi forte quis 2v^uazt ad Κάτιον tantum resp cere 
velit. 


HOD!I NOT E. 


Ἐλλλένην. Sir cum duplici apiid alioa. scribitur ην]. 


&lori placuit ἑρσλίνην essc scril endum. 


itaquc temere. mutandum, quamvis 
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guam ex palria quisque sua oltulerant : quin A ἦσαν δὲ ἐπιφερόμενοι xal πολὺν χρυσὸν Ex ti) 


unusquisque etiam eorum, pro facultate , famula- 
tio suo slipatus incedebat ; nec, nisi rogati , aut 
ex pacto, certabant, et. ut honores indc in potria 
$Ua cousequereutur. ltaque certaminibus hi stre- 
nue se exercuerunt , et. venerationi eliam omni- 
bis fuerunt ; hi quidem palastra, illi cursu, alii 
instrumentis musicis, alii paucratio, pugillatu 
alii, digitis buxo armatis, certantes : nonnulli 
equis injugibus aurigabantur ; alii Lragicis modu- 
lationibus certabant. Quineliam et. virgines qno- 
que, philosophi; candidate, ex voto quodam 
faslitatis, eo conveniebant; et hx quidem cer- 
tabaunt aliz coiluctantes (cum bombonariis ), aliae 
currentes, alie tragoedias et Grecas quasdam 
cantilenas modulantes. Cum mulieribus autem 
nonnisi mulieres decertabant ; et lie , sive lucta, 
sive cursn , sive voce contendeutes , acria quoque 
inter se certamina cominiserunt, Si quis autem 
ailerutrius sexus, sacro populo acciamaute, tan- 


quam: cerfamine $uperior, coronatus fuerit; hic, 


liuito. certamine, statim in sacerdotem obsigna- 
(u$, 8d usque mortem castus remansit, Virgines 
quoque, philosophie candidate, coronam victricis 
alepte, sacerdotio addicebantur. Tum vero inde 
discedentes , sedes quisque suas. repetierunt. Si 
quis autem ev  coronatis fundi fuit dominus , 
vectigalia deinceps pendebat nulla, nempe 989 
dum ipse viveret. Sj quibug etiam opificum so- 
ealitiis praefuit àgonista, ab omni servitio immu- 
nia, durante ejus vita et ipsa erant futura. Athilc- 
tarum. vero. frequentia, tanta. quanfa fueril, 
impedimen:o non erat, quo minus illis omnihbug 
utriusque sexus, qui ex pacto eo convenerant , 


τεχτρίδος * ἀλλ εὐχῆς χάριν xax τάγματος tirer 
xa διὰ τὸ ἔχειν δόξας εἰς vhv ἰδίαν πατρίδα. 
οὖν εἶχον ἀγῶνα xa Φφ/6ον ἐρχόμενοι' xai 

ἑπάλαιον, οἱ δὲ ἕτρεχον, οἱ δὲ ἐσάλπινον (38 
ἐπαγκρατίαζον, ἕτεροι δὲ ἐπύκτευον πυξίνοις 
λοις (20) πυκτικὰς συμέολὰς [279]. ἄλλοι 6l 
χουν ἴπποις πρωτοθόλοις (40), οἱ δὲ ἔφων 
τραγιχὰ µέλη. "Hoav δὲ καὶ παρθένοι χόρα 
σοφοῦσαι xai κατὰ τάγμα σωφροσύνης ἑἐρ) 
xai ἀγωνιζόμεναι xai παλαΐουσαι μετὰ Bo; 
pie» (41), καὶ τρέχουσαι, xal τραγῳφῥοῦσαι, x 
γουσαι ὕμνους τινὰς '"EXAnvtxoUg* αἴτιγες vi 
μετὰ γυναικῶν ἐμάχοντο ἀγωνιζόμεναι πιχρι 
περὶ τὰ παλαΐίσματα xal περὶ τοὺς δρόμους 


B φώνημα. Kal εἴ τις ἐξ αὐτῶν εἶτε vuvh εἴ 


τοῦ ἐεροῦ, qnot, δήµου κράζοντος ἑστέφθή, 
φανούμενος ὡς νικητὴς σώφρων ἔμενεν ἕως ! 
λευτῆς αὑτοῦ: ἑσφραγίζετο Υὰρ εὐθέως µε' 
ἀγῶνα καὶ ἑγίνετο ἱερεύς. Ὡσαύτως δὲ καὶ 
θένοι φιλόσοφοι αἱ στεφανούμεναι ἑγίνοντο | 
τὸν ἀγῶνα ἱέρειχι. Κάχεῖθεν ἀπεστρέρηντο 1 
Οἱ δὲ ἔχοντες [550] κτήσεις χωρίων οὐ συνε’ 
ἀλλὰ ἀσυντελεῖς ἔμενον ἀφ᾽ οὗ ἑστέφθησαν ἡ 
αὐτοῦ ** τὸν χρόνον xal µόνον τῆς ζωῆς το 
φθέντος. Ei δὲ xal ἐργασττρίων τινῶν iB 
ἀλειτούργττα ἕἔμενε ** τὸν χρόνον τῆς (ufi 
póvou*** & εἶχεν ἐργαστέρια ὁ ἁγωνιτάμῖνος. T: 
δὲ σαν οἱ ἐρχόμενοι ἀγωνίσασΊαι, ὅτι 99 οὗ] 


C εβάλλοντο *'* ἀριθμῷ, ἀλλ ὅσους συνέδη ἐλθε] 


τάγμα καὶ εἴτε νέους, εἴτε παρθένους χόρας 
ἐθεώρουν. Καὶ ποτὲ piv πλῆθος ἤρχετο πολ 
οὐκ ἤρχετο, πρὸς τοὺς χρόνους xai τοὺς ἆ 
τῆς θαλάσσης. 


dareiur certandi locus. Et. erat quidem, cum plufes venerunt; erat etiam, ubi pauciorei 
ἐρηιροδίαίο nimirum, et ventorum οὐ navigationem accommodatorum opportunitate. 


VARL£E LECTIONES. 


55 Evívoyco. ἐγένοντο Ox. 


*5 ᾗ χτίσις αὑτοῦ, etc. ε Ser. χτῆσις. Euallagen vero hie numeri h: 


sermoni soluto inusitatam : forte legendum, αἱ κτήσεις αὐτῶν, t. y. *t. p. τῆς ζωῆς τῶν στεφθέ 


Ch. ** ἔμενε. ἔμεινε Ox. 


*** uóvou. Malim µόνον. 


55 ὅτι, ὥστε ? 5 ὑπεοεβ. Ch., ὑπερθ. Ox. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ.. 


(58) Οἱ 6k ἐσάλπιζον. Licet σαλπίζειν, tuba canere, 
proprie signiflcet, latiore tamen sensu hoc l«co, 
pro instrumentis musicis quibusvis certamine di- 
ctum puto. 

(39) Ἐπύχτευον πυξίνοις δαχτύλοι-. Pugilatus 


eral alius gymnasticus ; hostilis alius. Hic cestibus D Xo: σφίσιν ἆ πολείπωνται γυμνοί οἱ 


eradis certabatur, crudo scilicet corio confectis, 
nodisque ferreis, plumbeisve munitis : Gracisque 
pracipue usitatum hoc Pugilatus genus. Virgil. 
Georg. lib. ur. ' 

Crudo decertet Gracia castu. 

Cruentus ut plurimum hic pugilatus, cum non 
nisi auribus, nasisque mutilati, fere unquam recc- 
debant pugiles : adeoque tandem ob specta uli 
crudelitatem, legibus vetitus fuit : uti testatur Amm- 
mianus Marcellinus, lib xiv. Mitius illud alterum 
pugillatus genus mollioribus loris, ἐπὶ ἱμόντων 
µαλαχωτέρων, ut inquit Pausanias Eliacor. lib. n, 
apud Graecos; sacculis vero, vel tomento farctis, 
aut alia re plenis, que gravem ictum reddere uon 
potuit, apud Latinos peragebatur. Unde haheunius 
apud Trebellium Pollion. in Gallienis : Pugiles 
sacculis, non veritate pugnautes. Molliorem hanc 
pugilum armaturam Pausanias in Arcad. µει)ί- 


4as. a mollitie, vocat ; quarum etiam forma 
ctam ibidem profert, his verbis : Tot ; δὲ πν 
σιν o)x ἣν που τηνιχαῦτα ἱμὰς Suc ἐπὶ τῷ 
the χειρὸς ἑχατέρας, ἀλλὰ ταῖς µειλίχαις E 
χτευον, ὑπὸ tb χοῖλον δέοντες τῖΏς χειρὺς, ἵνα οἱ 
δὲ ἐν βοεία 
ἐμάντες λεπτοὶ, τρόπον τινὰ ἀρχαῖον πςπλεχµ 
ἀλλίλων ἆσαν αἱ usa. Pugiles vero 
buxcis, sive buxo munilis, gertautes nusqua 
invenio. ' . 
(40) "Inzo:; πρωτοθόλοις. Ἴππος πρωτ 
pullus equinus, scu cquulus, «qui primos 
emittit; παρὰ τὸ πρώτους βαλεῖν ὀδόντας, 
Aristotele iradit. Eustatbius, ipo D. €. xai τὸ 
ἓξ ὀδόντας * τοιοῦτόν τι παρὰ ᾿Αριστοτέλει 
λένει, ῥάλλειν ἄνθρωπον τοὺς ὁδόντας, fite 
^it, καὶ ῥίπτειν. Αὶ εὖ καὶ fj τοῦ τρω 
λέξις ἐπὶ ἀλόγων. Hoc vero loco. ἵππους * 
ους. pro equis injugibus, necdum subacu 
existiuanius. .. 
(41) Msz βομθωναρίων. Tgnotum mihi 
hoe vocabulum : vestis tamen genus. quod 
gnare videtur, exercitiis hisce proprium 
erat campestre, aul subligar, anud ftomant 
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tic τοῦ αὐτοῦ Κομμόδου βασιλείας Éxa- A. — Eiusdem. Commodi sub imperio, divinam irai 


οµηνίας Νιχομίδεια, µπτρόπολις τῆς Βι- 
τρίτον αὑτῖς πάθος ἕως τῆς Μουδουπό- 
ϱοῦ ποταμοῦ τοῦ Σαγᾶρεως (43) τὰ πἑριξ 
V tip xat [581] ᾿Αρτεμισίῳ v εἰς τὸ abyos. 
t ἑχαρίσατο 6 βασιλεὺς τῇ αὐτῇ πόλει, xal 
αὐτὴν. 

τοῦ αὑτοῦ Κομμόδου xzhzup ttg xal πο- 
€ Αντιοχείας τῆς μεγάλης ὀνόματι "Ap- 
λυτάρχης *6, μετὰ τὸ τλτρῶσαι τὸ στε- 
ov Ὀλυμπίων ἐν Δάφνη ἐφιλοτιμήσατο 
τῇ ἱερᾷ Δάρνῃ τῷ δέμῳ χαλαμίων *! συν- 
id ἅρτων διπιωνιζόν-ων (47). χαλέσας τοὺς 
τους πολιτικοὺς διὰ vb τῇ ἰδίᾳ αὐτοῦ πόλει 
ιρίσασθαι, ἀφορίσας ἐκ τῶν ἰδίων χωρίων 


ἀναλογουμένην *5 εἰς λόγον τῶν αὐτῶν B 
Uu ἀνήγειραν αὐτῷ οἱ ᾿Αντιοχεῖς στήλην — 


µαρμµαρίνην, ἐπιγράφαντες, ᾿Αρταδάνης 
ἡμη *. 

Js. Κόμμηοδος βασιλεὰς ἀπελθὼν εἰς τὸν 
δτί,ον, συγγενοῦς αὐτοῦ, ἀπὸ αἱἳ κατικοῦ 
pisc ἑτελεύτησε (44). 

545] δὲ τὴν βασιλείαν Κομμόδου ἐδασί- 
ατίναξ ὁ xal Λούχιος Αὔγουστος (45) μῆ- 
| ἡμέρας τη’. Ην δὲ μαχκρὸς, εὐθώραξ, 
(16), ἀπλόθρ:ξ, µεγαλόφθαλμος, γέρων, 
:Τελευτᾷ δὲ σφαγεὶς ὑπὸ τῶν στρατιωτῶν, 
tto ix. τοῦ παλατίου εἰς τὸν Μάρτιον, ὢν 


ik τὴν βασιλείαν Περτίναχος ἐδασίλευςσξ ,. 


ολιανὸς 6 xa Σίλδιος (47) μῆνας Q'. "Hv 


tertium passa est Nicomedia, Bithynia metropolis ; 
grassaute ctiam ullerius. terrze motu, Mydopolim 
usque et Sangarim fluvium, locaque vicina, Maii 
in, sub ortum. solis. Multa autem imperator. in ur- 
bis iastauraticneui 'argitus est. 


Eolem imperante Commodo , Artabanes quidam 
ex civibus «t wmagisiratibus Antiochize magna, 
Syriarelia, post coronationeu — Olympicam in 
Dapline finitam, magnificentiam suam populo pr;e- 
sliturus, sparsit in eum, ad sacram Daphlineim, tes - 
seras quamplurimas panis perpetui : destinatis 
etiain ex pr.ediis suis, aJ congiarii hujus sumptus 
faciendos, rellitibus annuis proportionalibus. Pa- 
nes vero islas, civicos , vocavit, quod civitatem 
990 suam eis donasset. Huicitaque Antiochenses 
statuam marmoream ad Daphnem posuerunt. cum 
hac inscriptione : Ártabauis memoria sempiterna. 

Commodus autem imperator, dum apud Fausti- 
num, consanguineum suum, commorabatur, san- 
guinis fluxu subito correptus, interiit. 

Defuncto Cominodo, imperium obtinuit Lucius 
Pertinax Augustus, menses n et dies xvin. Erat 
autem procerus, pectore firmo, naso adunco, ca- 
pillitio plano, oculis grandibus, senex, totusque 
canus, À nilitibus autem occisus est. dum ex pa- 
la:io in Campum Martium procedit, tatis iud 
3nno Lxx. ' 

Post hune, imperavit Didius Julianus, qui et Sil- 
vits, menses vit, Erat autem procerus, subeanus, 


VARUE LECTIONES. 


koyne Ox., ad quod Ch. « Imo Συριάρχης. lta enim supra libri hujus initio eum vocat : 
xq τότε ὠνομάσθη Zupiápyn; πρῶτος ᾽Αρταθάνιος, πολιτευόµενος, etc. Alytarcha eniin eodem 
lesignatus est Aphronius, uti ex loco citato videre est. Artabani vero hujus nomiuis scriptione 
varietatem observare licet : Nostro enim ᾿Αρταθάνιος et ᾽Αρταθάνης, Chr. Alex. auctori 'Apgtá- 


am dictus est. » 


"| χαλαμίων. καλάμια Chron.Pasch. p. 2605 A. Couf. vol. M, p. 5 E. ** ἀνη- 


V. € Lego, ἀναλογουμένην. Chr. Alex. legit, ἀναλογοῦσαν. » Ch. ** Αρταδάνης αἰωνία μνήμη» 
gendum, Ἀρταδάνους. Chr. Alex. habet : 'Apva6ávst fj μνήμη αἰωνία. » Ch., Fort. ᾽Αρταδάνη. 
le , . 


ED. CHILMEADI NOT.E. 


ὃς τῆς Μουξου πόλεως. v3V τοῦ πηταμοῦ 159 
ο Mydopolis, sive Muuopolis γην nullibi, 
An, occurrit: forte legendum Mou zxó- 
ietorque intelligat urbem illam, qua Stra- 
ἴον, Stephano Μιδάειον et Μιδαὶ dicta, 
Midz olim regni, urbs erat. Pro Σαγάρεως 
rer Σαγγαρίου. Stephan. De urb. Σαγγά- 
μὺς τῆς κάτω Φρυγίας. Eustathius in Dio- 
eget. Sangarium maxunum vocat Bithynia 
*U; 6h Σαγγάριος xal ναυσίπορός ἐστι, 
στος τῶν ἓν Βιθυνία ποταμῶν * ulerque 
FaAmque enim regionem irrigaus, in Eu- 
flunditur. Procopius tameu de Justinian. 
umen lioc, Σάγγαριν vocat : Σάγγαρις ita- 
ivum format, ΣαΥγάριος et a:tice. EZxyyà- 
4 πόλις πύλεως quomodo Noster (ortasse 
» Jul. Solinus, Sagarin, hibet : uti et 
de Ponto : 

s, hwc Sagaris, Peniusque Hypanisque, 

[Cratesque. 

ιαλαμίων συντόµια TO/AX ἅρτων ὅἼα'ω- 
,Chr Alex. habet, Καλάμια σνντόμ!α δι- 
μὸν . 
[2 


meidose: ex nostro — restituendus , 


(44) Ἀπὸ alaxztvo)o yuuo3 àá0phez ἑτελεύτησε, 
Nihil minis. : Eius. La ρε, Quintus lius 
Lwetus pra[ecius, et Mart à eo η ια ejas inteiusd 
conjurationem al occidendum eum. Primum ci 166 - 
nu dederuit : quod. cuim minus. operaretur, per 
athletum, cum quo exerceri solebat, eum strangulave- 
runt. Athlleta. iste, Narcissus dictus fuit, ut ex 
Dione discimus, in Commodo. : 

(40: 'O καὶ Λούχιος Αὔγουστος. lta. ολη Chr. 
Alex. ᾿Ῥωμαίων τς’ ἐβασίλευσε Aosxto; Περτίνας' 
uterque. de, nomine falso : Euscbius. in Clronic. 
llelvium Pertinacem vocat : recte : uti ex ejusdem 
aurei nummi inscriptione apparet, ubi hiec legun; 
tur. IMP. CES. P. RELV, PERTIN. AUG. bid est : Jnpe- 
rator Cesar. — Publius lMelvius Pertinax | Augu- 
$iu8. 

(40) Ἐπίρινος. Sus frequenter. vocabulis utitur. 
auctor noster : e quorum numero hoc. esse su- 
spieor. Forte itaque scripserit, ἐπίῤῥινος, quo ua- 
sum aduncum signare voluerit, 

(11) Δίδιος Ἰουλιανὸς, ὁ καὶ X05:5;. Legenduui, 
Σ4λδόιο:ς. Eutropius lib. vir: Post. eum. (l'ertina- 
cem) Salvius Julianus remp. invasit, etc, 


-——— * 
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"capillitio crispo, junctis superciliis, substrabus, A δὲ paxob;, µιξοπόλιος, οὐλόθριξ, σύνοφρυς 


facie tenui, colore flavo. - 

Esstruxit hic Antiochiz magne  Plethrum quod 
vocant, Cuin enim antea, quz ín ludis Olympicis 
fieri solebant, pal:estrze in theatro agitatze fuissent ; 
Didius, rogatu civium urbis Antiqchizg, pecunias 
populo largitus est, ad Picthrum conficiendum. 
Quod et factum cst, non procul a Cisario; pretio 
comparatis in id zdibus Asabini, Jedzi profes- 
sione, qui etiam ex urbis magistratibus fuit, prope 
Xystum et balueum Commodianum sitis, Didius 
autem Julianus, dum ad fontem intra 291  pala- 
tium piscibus intendit, a cubiculario, suo, 3 suc- 
cessore ad id subornato , occisus est, annum 
agens rx. 

Didium Judianum excepit divinissimus Severus, 
qui et Septimius, a senatu Romano imperator salu- 
tatus, Flaccone et Claro coss : et regnavit annos 
xvii et menses novein.. Erat. vero statura medio- 
crem superante, gracilis, pectore firmo, nasutus, 
pculis venustis, niger, crispus, canus, barbatus, 
eger pedibus, magnanimus et ad iram pronus. 


llujus sub imperio novis rebus studebat Albi- 
nu$, senator; quem cum Gepidibus (in quos a Didio 
missus fuerat) bella gerentem, exercitus, spreta 
senalus auctoritate, imperatorem salutaverat. Hunc 
autem insecutus Severus , in Thracia comprchen- 
sum, neci dedit, 


1 δεηθέντων Ch., θεηθέντων Ox. 


στραθος, λεπτοχαράκτηνος, µελίχρους.. 

Ἔκτισε δὲ ἓν ᾽Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ τὸ zy 
Πλεθρὶν (48), ἐπειδῃ εἰς τὸ θέατρον ἑπετέλο 
πάλας ἐν tol; Ὀλυμπίοις. Καὶ δ.ὰ μηνύσεα 
τῆς πόλεως Αντ'οχείας χτητόρων δειθέντων 
έσχεν αὐτὸῖς χρήματα elg τὸ χτίσα: τὸ abc 
0plv * zaY ἔκτισαν αὐτὸ πλησίον τοῦ Katcaplo 
ράσαντες τὴν οἰκίαν Αταθίνου |385] πολιτευ; 
Ἰουδαίου τὸν θρ;σχείαν, πλησίον τοῦ Eust 
τοῦ Κομρδίου δημοσίου. Ἑσφάγη δὲ ὁ αὐτὸ: 
λιανὸς Δίδιος ὑπὸ κουθιχονλαρίου (49) εἰς την 
τοῦ παλατίου ᾿Ρώμης ἔσω, ὡς προσέχε 
ἰχθύσι, χστὰ συσκευὶ» τοῦ μετ) αὐτόν (90). 
ἐνιαυτῶν E. 


B  Mezà δὲ τὴν βασιλείαν Διδίου ᾿Ιουλιανοῦ 


λευσεν ὁ θειότατος Σέθηρης ὁ xai Σεκτίµ.ς 
τῆς συγχλέτου Ῥώμης φηφισθεὶς, ἐπὶ τῆς 07 
Φ)άνωνος xai Κλάρου *. Ἐθασίθευσς Gb ἔτη 
μῆνας ϐ’ (51). "Hv δὲ δξιμοιριαῖος τῇ ἡλεκίχ. ) 
εὔστηθος, µακρόρινος, εὐόφθαλμος, μελᾶγ 
οὐλόθριξ, ὁλοπόλ.ο;, µεγαλοπώγων, τοὺς πύδα 


- φόμενος (52), µεγαλόφυχης, ὀργίλο". 


Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας [581] ἑτυρά 
Ἰλλθῖνος ὁ συγχλητικός * ὄντινα Ó στρατὺς, ( 
λεμεῖ τοῖς * Γήπεσι (55) πεμφθεὶς παρὰ τι 
αὐτοῦ βασιλέως Α.δίου, ἀνηγόρεωσξ βασιλέα 
τήσας τὴν σύγχκλητον (54). Καὶ χατξδ.ωσεν e 
Σέθηρος tv τῇ θράκη (ὔδ), καὶ παραλαδὼν 
ἑφόνευσεν. 


VARUE LECTIONES. 
* Ψλάχωνος xai Κλάρον. Chr. Alex. legit, dÀ3«*ou ναὶ Κλάρ6 


sebius ad an. Severi ] coss. poni Falconem et Clarum : uti et Fasti Capitolini, pro Φλάχωνος, 
apud nostrum, legendum Φάλχωνος facili litterarum transpositione. » Ch. * T'jz:5t Chi., Γέπε 
: ἡ . 


Cenf. vof. M. p. 


ED. CIHILMEADI NOTE.  - 


(48) To Aeyópevov Πλεθρίν. Πλεθρὶν pro Πλεθρίον, C 


ut Στηθάριν, pro στηθάριον ' diminutivum a πλέ- 
Ορον, jugerum. Locus fuisse videtur palstre 
destinatus ; forte etiam et. cursui. Ilesych.  IIzXé- 
θρισµα, τὸ δρύµηµα. Πέλεθρον autem. more poetico 
dicitur, pro πλέθρον * adeoque πελέθρισµα, pro 
πλέθρισμα. 

(49) Ὑπὸ κουθιχουλαρίου. Julianus ab omnihus 
derelictus, ο tribuno quodam, εἷς τῶν χιλιαρχούν- 
πων llerodiano dicitur, a senatu ad id misso, in 
palatio occisus est : teste llerodiano, lib. 11, E- 
ius tamen Spartianus eum per militem gregarium 
3 senatu missum, interfectum tradit. 

(90) Κατὰ συσχευ]ν τοῦ psv αὐτόν. Chr. Alex. 
habet τῶν μετ αὐτοῦ. Eutropius : Víctusest a 
Severo apud. Milvium pontem, tuterfectus in pala- 
lio. 

(51) Ἔτη «P, καὶ μῆνα: 0". Eusebius Severo im- 
peranti annos tribuit solidos xvin, uti et Herodia- 
nus : Éutropius tantum xvi et menses iv. Cr. 
Alex. an. xix; Zonaras, an. xvi, mens. vin, 
dies n1, cui. computo proxime accedit auctor no. 
ster. 

(52)llóba; στυφόµενος. Quaenam hac pedum sit 
affectio, non satis video; στύφω enim astringo 
proprie sonat, diciturque de rebus adstringendi 
vim habentibus. Itaqué στυφόµενον τοὺς πόδας, 
pedibus mgrum, sensu licet liberiore, reddimus. 
Atque Severum pedum infirmitate laborasse tes- 
tem habemus /El. Spartianum |. in. Severo : Jdem 
cum pedibus eger bellum moraretur, idque milites 
anzie [errent , ejusque filium Dassianum, qui una 
ρα, Àugustum | fecissent, tolli se atque in tribunal 


(rri jussit. Quod vero Spartianus, pedibus 
jo τοὺς ταρσοὺς ὑποτετμηχὼς dicit, artici 
dum pracisis. ldem tamen alibi morbum eju 
agram distinctim vocat, his verbis : "Hv 
αὤμα βραδὺς μὲν, ἰσχυρὸς δὲ, χαίπερ ἀτσθενί 
ὑπὺ τῆς ποδάγρας Ὑενόμενος. 

(0) Ὡς πολεμεῖ τοῖς Γιπέσι. Scr. Γήπαι' 
Γήπεσι. Gxpedes vero gens Gothica erat, si 
tica, juxta Danubium sedes habens, ut ex ! 
pio habemus, De bell. Vandal. lib. 1 : Γοτθιχ 
πολλὰ μὲν xai ἄλλα πρότερόν τε ἣν, xai τανῦ 
τὰ δὲ δὴ πάντων µέγιστἆἁ τε xal ἀξιολογι 
Γότθοι té eiat, xai Βανδίλοι, Οὐϊσιγότθο:. χι 
παιδες. Et paulo post: οὗτος ó λεὼς (dictze 
gentes Gothicee, quas nomine tantum inter 
ferre, ipse loco citato, testatur) : Ὑπὲρ π 
Ἴστρον ἐχ παλαιοῦ (pxouv. Ἔπειτα Γήπανὶ 
τὰ ἀμφὶ Σιγγηδόνα τε xat Σίρµιον χωρία ἴσχ 
tóc τε xal ἑχτὸς ποταμοῦ "Iozpov. ἕνθα δὴ 2 
ἐμὲ ἵδρυνται. Ex Gepidibus vero istis. Long: 
aique Avares dcipde ortum suum. duxerunt 
tradit Constantinus Porphyrogen. De admini 
hup. cap. 25 : Ol μὲν Γήπεδες, ἐξ ὧν ὕστε 
Ἀρέθησαν Aoyvl6apbot, καὶ ᾿Αδάρεις, τὰ περὶ 
δώνα χαὶ Σερμίων χωρία ᾧχησαν. 

(54: Αὐθεντήσας τὸν σύγχλητον. Αὐθεντεῖ 
ctori nostro signat, polestate sive auctoritai 
aliquid agere ; 6ἱ αὐθεντεῖν τ.να de veo dicitu 
alium in suam cogit sententiam. llujus loe! 
exempla adeo frequenter hic occurrunt, 
corum huc adducendi opus non est. 

(55) Κατεδίωςεν αὐτὸν ὁ Σέδτρος iv τῇ έ 
Imo in Gallia; ubi etiam Albinus interfee:u 


—— ——— - -- 


il 


CHA ONOGRAPIILA.--EID. XII. 
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M ο p . APPEAR Q " . ο 
Ἑθὼν δὲ ὁ Σέδηουος ἐπὶ τὸ Βως άντιου, καὶ $023 Α Severus autem. Byzantium νουῖοις, cum situm 


xx τὸν τοποθεσίαν τῆς πόλεως xaMy (5), ἀνήγειρε 
ety Βωτούπολιν, xal ἔχτισε OnuZatby λουτρὸν τὸ λε- 
Tgrvov Ζεύδιπτον διότι ἑἐχεῖ ἵστατο ἐν µέσῳ τοῦ 
Τετραστ ου στήλη χαλχη τοῦ Ἡλίου, καὶ ὑποχάτω 
αὐτῆς ἔγραγε (56) τὸ μυστιχὸν ὄνομα τοῦ Ηλίου, 
AtvEíx9 0s. 0i [$85] γὰρ θρᾶχκες οὕτως ἔλεγον 
ον fiov (51). Οἱ δι τῆς πόλεως Βύζης (58) οὕτως 
ἐγύματον τὸ αὐτὸ δτμότιον Ζεύξιππον xazà τὸ ὄνομα 
ἔπερ εἶχε τὸ πρότερον ὁ τόπος, καὶ οὐχέτι, ὡς εἶπεν 
ἑ βασιλεὺς, sl; τὸ ἴδιον αὐτοῦ ὄνομα ἑκάλουν αὐτὸ 
Σεριον. Ὁ ók Bas); Σέδηρος τὸ Τετράστῳο», 
dip ἐν µέσῳ ἵστατο (59) ἡ στήλη τοῦ Ἡλίου, προσ- 
ias τὸ δημόσιο» ὦ ἔχτισεν αὐτὸς , ἀντ αὐτοῦ 
χτίσας bv τῇ ἀχροπόλει 9 τῆς αὐτῆς Ὀωζουπόλεως ναὺν, 
ἔαεν, τῷ Ἠλίῳ, πλησίον τῶν ὄντων bust ἄλλων 
Vo ἱερῶν (60) τῶν κτισθέντων πρώην ὑπὸ μὲν D3- 
ζω τῇ Αρτέμιξι σὺν τῇ ἑλάςῳ (0), ὑπὸ 65 Φιδαλίας * 
Ἀγρβθίτῃ΄ χαὶ ἀναγαγὼν ix τοῦ Τετραστφου ὁ X£- 
(pb ἄγαλμα -τοῦ Ηλίου ἕστησεν ἄνωθεν τοῦ 
Πρ, xXx χτίσας ὁ αὐτὸς βασιλεὺς xoi χατέναντι 

fü ἱεροῦ της Αρτέμιδος χυνήγιον µέγα πάνυ, xal 

αατέναγτι τοῦ ἱεροῦ τῆς ᾿Αφϕροδίτης θέατρον. Τὸ δὲ 
Ἱπτικὸν [ὅ86| ἔσ-ησεν εἰς τὺ αὐτὸ Dozsvvtov ὁ αὖ- 
ες Δειότατος Σέδηρος ἀγοράσας οἰχήματα, xal τὸν 
Hw ww ὄντα Σχδενδρώσας ἐποίησε τὸ ᾽Ιππικὸν 


cj''s amoenum observasset, urbem instauravit. Ba'- 
neo etiam publico ibidem exstrueto, cui Zeuxippus 
nomen; ex eo quod ibi olim steterat, in Tetrastoi 
ineditullic, ;:rea Solis statua; cujus ad Dasim solis 
nomen mysticum inscribebatur, his verbis : Deo 
Zeuxippo, vocabulo enim hoc Thraces. solem indi- 
gitant.. Dalneum itaque hoc Byzantini, non ut τπτ” 
perator id vocari voluit, Severianum, sed α loci 
nomine antiquo Zeux'ppumn vocitabant, Imperator 
992 autem Severus Tetrastoum. hoc, cujus in 
uied:o aita fuerat Solis statua, balneo publico a se 
exstructo adjecit : cujus in locum, in. ipsa urbis 
summitate, templum quoque Soli erexit, cujus in 
sunimo Solis statuam, ex Tetrastoo detractau col- 


D locavit). in propinquo duobus illis, quae olim ibi 


crecia fuerant, hoc quidem a Byzo, Dian: Cervine 
sacrum, illud a Phidalia, Veneris in honorem, E 
regione autem Dianix templi, Cynegium — plane 
uagnum, Veneris autem fani ex opposito theatrum 
condidit. Idem divinissimus Severus, xdibus coem- 
ptis, hortoque adjaceute arboribus denudato , IHip- 
podromum ibi Byzantinis exstruxit : quem tamen 
ad exitum non perduxit. Strategium quoque Ῥενο- 
rus instauravit, ab Alexandro Macedonc olim, cum 
adversus. Darium arma movit, exstructum : hoc 


VARUE LECTIONES. 
Σούπερ Ch., ὅπεο Ox., ὅπου Chron. Pasch. p. 265 C. Conferendus cum his et sequentihus Suidas v. 


Létpx. * ἀχροπόλει Chron., ἀχροπόλεως Or. 


* Φιδαλίας. Scribeudum Φιδαλείας. Conf. epigramma 


398] Hesychium illustrein p. 79 Or. Φειδαλείας scriptum apud Cedrenum p. 325 C. 


ED. CHILMEADI NOT,£. 


Eatropius in Severo lib. vii. Sub. eo etiam. Clo- 
dins Albinus, qui in occidendo Pertinace socius [ue- 
ri Jaliano, Cesarem se in Gallia fecit, viciusque 
ipud [ugdunum, est iuter[ectus. 

(90) Ὑποχάτω αὐτῆς ἔγρανε. Ch. Alex. habet, 
ἔγραφ: * forte legendum in. utroqne, &ypá29* in- 
&ripionem enim hane primitus habuisse statuam 
2η, manifestum est. 

(51) 0ἱ γὰρ θρᾶχες οὕτως ἔλεγον τὸν ᾖλ.ον. Hc- 
sjebius lustris, patr. Constant. Z-uxippi. nomen 
balaen huic inditm fuisse asserit, non a sole, sed 
ab Hereule, ob Diomedis equos ab eo ibi domi- 
Wi: Heraclitus, De ineredibil. ca». 31. deDioine- 
és equis lo quens, hpc liabet : Φασὶ ταύτας ἀνθρω- 

| faépoos εἶναι * ἄγριαι δὲ ἦσαν νομάδες ' ο) ὄννα- 


HODII 


(f) Ἑωρακὼς τὴν con9üzolav τῆς πόλεως χαλήν. 
wbis DByzantü situs praestantia et amoenitate 
"Wi sis. scriptorem anonymum | no idum editum, 
"yes exstant. Epistole non. inelegantes num. 24 
Ἡ (04. ms. Baroc. 121. Epistola 7 sic se liabet : 
Ἁμὸς ἄρα τῆς οἰχουμένης ἑστὶ τὸ Βυζάντιο», 
Wo) ἄν τις οὕτω τοῦτο γνοίη, εἰ μὴ πέριξ διαδρά- 
τὴν οἰκουμένην' παραλλάττει Υὰρ εὐθὺς τουτῳ 

η τῶν ὦ v" ἀΠρ. ἐπειδὰν βριεχύ τι τῶν ὁρίω) 
Ὀρέλβοι τῆς µητροπόλεω;, οὐκ ἐπὶ τὸ κρεῖστον, 
ἔ ἐπὶ τὸ χεῖρον µεταθαλλόμενος. Ὥσπερ γάρ ἐστί 
Ἡς µεσαίτατος τόπος τῆς YG (τοῦτο Gt οὐδεὶς τῶν 
Ἠχρ΄όωσεν, ἀλλὰ Φεύδοντχι οἱ τοῦ Δ.ὸς ἀετοὶ, 

X d ÁsAzo: µάτην αὐχοῦπιν ἐπὶ τῷ πλάσματι). οὔ- 
WW, Ecl τ.ς xal κἀλλιστος olov ἐἑξηρμένος τέμενος 
WÜnp: ἑσπείσχντο γοῦν τῇ mát, xal αἱ τῶν àvé- 


p.ivoo δὲ τινος αὐτὰς ὑφ' ἅρμα ζεῦξαι, ὁ "Ἡραχλης 
ἔζευξ»ν. Uude Ζ2εύξιππις dictus est, ] 
(8) 0L δὲ τῆς πόλεως Βόύδης. Chr. Alex. Βυζάν- 
πω» rectius dixisset, Βόςαντος * Dyzautium enim 
Byzantem, non. Byzum, 2ut Byzem, conditorem 
habuit. Vide Scaliger in Euseb. Chron. p. 75. 
(59) Ὅπερ ἐν µέσῳ ἵστατο. Locus iste mendosis- 
simus habetur apud. Chr. Alex. Sed nec adeo us- 
que quaque sanus iu, Nastro apparet. : itque. re- 
phnendum censeo, οὗπερ ἐν µέσῳ, ete... Et deinde, 
ro, προσέθηχε τὸ δηµόα'ον, lego, προσέθηχς τῷ 
Bnuosl. . - 
(60) Πλησίου τῶν ὄντων ἐχεῖ δω ἱεηῶν. Chr. Alex. 
pro his habet, xaX ἀντὶ τῶν ἄλλω» δύο ἱερῶν' leg. 


«χαπένχντι τῶν ἄλλων 5. i. 


NOT &. 


µων φοραὶ, αἰγιαλοί τε, καὶ θάλαττα ' xat ὁ &hp ταῖς 
ἀλύποις τῶν ὡρῶν ποιότησ, συγχραθεὶς προσηνὼς 
αὑτῇ περικέχυται. Ἔστ: δὲ xat pina του παντός” 
ἀνατολαί t: γὰρ χαὶ δύσεις, χαὶ ἄρχτοι xal νότοι, ol 
ἀφ ἑχάστων κλιµάτων, θαυμασίως Ev ταύτῃ συνδὲ- 
ὁρακήχασι, ἡ μᾶλλον ἕχαστον των µερων Su οἰκείε 
καὶ ἀχρ:θτῖ nob; ταύτην συμπεπρεσθεύκασιν. Hc 
βεασιλὶς ofa τὴν δορυφορίαν fjosp µαπροσίετα:, (lega 
Ἀρέμα πρ.) χαὶ ἡ μὲν θάλασσα δεχοµένη τὸν Αλφειὸν 
οὗ νοθτύει τῷ ἀλμυρῷ κύµατι τὴν τούτου κρᾶσιν. "Il 
δὲ χαλλίους τοὺς ert ους τῶν πρᾶσθειῶν παρὰ 
τὴν ἑαυτῆς φύσιν ἐργάδξται. . ! 
TO TÀ Αρ σἐμιδι οὖν τῇ ἑλάφῳ. C. ᾿Αρτεμιδίου 
ám, ubi Αρτέμιδος "EXagtala; substitui placet 
Dufresuio. Nite ejus CD. Christ, scct. 14. 
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rowine eidem indito, et quod exhinc, ubi in bellum A τοῖς Bujavríot;* ὅπερ οκ ἔωθασα zàÀrposx. Kai 
l'ersicum sese parasset, trajecit exercitum. τὸ δὲ λενόμενον Στβατήγιον ἀνενέωσεν ὁ αὐτὸς Xi- 
έτρος ' πρώην γὰρ ἣν κτισθὲν ὑπὸ “Αλεξάνδρου τοῦ Μακεδόνος, ὅτε χατὰ Δαρείου ἐπεστράτευσεν, ὃς xal 
ἐχάλεσε τὸν τόπον Στρατήγιον ' ἐχεῖ γὰρ στρατηγήσας τὰ τοῦ πολέμου ὥρμησεν εἰς τὸ πέραν κατὰ 


ἐἱερσῶν. 

Ejusdem Severi temporibus, imperium sibi arri- 
pil senator alius, nomine Niger, in Persas exer- 
«itum ducens : quibuscum pacis conditionibus ini- 
ti3, exercitus, audito eum a quibusdam ex senatu 
ltomano imperatorem 9993 nominatum fuisse, Ni- 
grum imperatorem dicebat. Hic itaque Orientem 
omnem ad /Egyptum usque occupavit : quem tamen 
Laodicenses Syri nequaquam recipiebant, sed ei 
eliam resistebant. Laodiceam itaque obsidione 


'Ex à: τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ Σεθήρου izv- 
ῥράννησε xal ἄλλας σογχλττιχὸς Νίγερ τις ὀνόματι, 
χατελθὼν κατὰ Περσῶν * xai μετὰ t5 ποιῖσαι πάχτα 
εἰρήνης πρὺς Πέρσας, 240033; ὁ στρατὸς ὅτι τινὲς 
τῆς συγκλήτου Ῥώμτς αὑτὸν ὠνόμασαν βασιλέα, 
ἀνηγόρευσαν τὸν αὐτὸν Νίγερτα βασιλέα (61). Καὶ 
παρέλαθε πᾶσαν τὴν ᾿Ανατολὴν ἕως τῆς Αἰγύπτου " 
ὄντινα οὐχ ἐδέξχαντο οἱ Λαοδιχεῖς Σύροι, ἀλλ ἀντ- 
έστησαν αὑτῷ Καὶ φοσατεύσας (62) παρέλαθε Λαο- 


cinxit ; eaptamque funditus evertit, incolis etiam D δίκειαν, καὶ ἕστρεφεν αὐτὴν xaX χατέσφαξε πάντας. 


internecioni datis. 


llunc itaque bello petens Severus, in Thebaide 
/Egypti adoritur : tandemque bello captum inter- 
fecit. Victoria autem potitiis imperator, a Thebaide 
Alexandiiam contendit. Alexandrinis autem infen- 
sus erat, quod. Nigrum rebellantem | admittentes, 
portis eiiam suis inscripserant : Domini Nigri est 
lac urbs. Populusitaque Alexandrinus Severo iin- 
peratori procedens obviam, alta voce exclamavit, 
l'atemur dizisse nos, Urbis hujus Dominus Niger es! : 
tt autem. Nigri dominus eras. Imperator autem, 
subita hae Alexandrinorum apologia captus, con- 
donavit hoc eis; datisque indulgeatiis, in. gratiam 
cum illis rediit. Exstruxit etiam ibi balneum puhbli- 
cuin, cui nomen dedit Severianum. Magnas Matri 
ctiam cedem sacravit. Inde vero discessurus, Ther- 
mum quemdain, quod Nigri studiosus fuerat, com- 
prenendi jussit, bonaque ejus publicari. Erat hic 
Thermus ex primariis Alexandriz optimatibus, et 
civibus suissumme charus; ut qui propriis sump- 
tilius balneum publicum exstruxerat, quod ᾱ- no- 
mine suo Therma vocavit. Inde autem discedens 
imperator, Laodiceam Syrie 994 venit , ubi lau- 
datis qui supererant Laaldicensibus, plurima cis 
largitus est; jure etiam metropolitico urbi, duui 
rnperator ipse viveret, concesso, Sel et a no- 
mine etiam. suo. Laodicenses Septimios appellari 
voluit ; urbisque Laodicenz cives superstites. se- 


Καὶ ἑπεστράτευσε χατ) αὐτοῦ ὁ αὐτὸς Σέδηρας, 
xal καταδιώξας ἔφθασεν αὐτὸν ἓν Θηθαΐδι tie 
Αἰγύπτου (63) * ὄντινα [387] πολέμι συλλαμδανή- 
µενος ἐφόνευσεν. Καὶ ὑποστρέψας ἀπὸ vro 0r6at- 
δος μετὰ τὴν νίχην Ἠγανάκτει χατὰ τῶν ἸΑλεςαν- 
δρέων, διότι ἐδέβχντο τὸν Νίγερτον τύραννον καὶ - 
ἐπέγραψαν εἰς τὰς π΄ρτας αὐτῶν, Τοῦ κυροῦὺ Ni- 
γεΓος (64) ἡ zólic. Καὶ ἀπαντήσαντες τῷ αὐτὴν 
βασιλεῖ Σεθήρῳ οἱ δῆμοι τῆς αὐτῆς ᾿Αλεξανδρέων 
μεγάλης πόλεως ἔκραζον ταῦτα, Οἴδαμεκ, εἱρήκα-- 
ΓΕΝ, Tov κυροῦὺ Níyepoc ἡ aólic* σὺ ἧσθα e 
χἴρις αὐτοῦ. Kat δεξάµενος τὸ ἔτριμον τῆς ἆποιο-- 
γίας συνεχώρησεν αὐτοῖς τὸ πταῖσμα xal ἱνδουλ- 
γεντίας αὐτοῖς παρασχὼν ἔδέξατο αὐτούς. Καὶ ἔχτι- 
σεν αὐτοῖς δηµόσιον λουτρὸν, ὃ ἐπεχάλεσε Σεδίρ:ο».' 
ἔχτ.σε δὲ χαὶ [:obv τῆς Ῥέα:. Ἐν τῷ ὃξ μέ ειν 
αὐτὸν ἐξιέναι συνέσχςε Θερ'κόν τινα ὀνόματι, ὅστις 
ὑπῆρχε τῶν πρώτων ἀξιωκατιχῶν Αλεξανδ λείας ttf 
µενάλης xaX ἀναπώμενος ἀπὸ τῶν πολιτῶν: ὅστις 
θερμὸς ἣν κτίσας iv τῇ πόλει ἐκ τῶν ἰδίων ὅτ μό- 
σιον λουτρὸν, ὃ ἐπεχάλετε θέρµα eig ὄνομα ἐαν-οῦ. 
"Ὄντινα θερμὸν ἑδήμευσεν Σέθτρος, ὡς φίλον τοῦ 
Νίγερος. Ἀπὸ δὲ Αλεξανδρείας ἑἐξελθὼν ἡλθςν ἐν 
Λαοδ.κείᾳ τῆς Συρίας, xai ἐπῄνεσε τοὺς i76 
λτιρθέντας. Λαοδικεῖς, xal πολλὰ αὐτοῖς ἐχαρίσα:ο 
xal δίκαιον µητροπόλεως παρέσχε τῇ αὐτῷ πόλει S^" 
χρόνον |588! τῆς βασιλείας αὑτοῦ καὶ µόνον. xa 


. ο ο ν. 4! 1. MN PES PT ds ^ cb 
natoria dignitate cohonestavit : nempe quod Ni- D Σε πτιμίους ἐκέλευσεν αὐτοῦ; χρηµατίτειν e 


g um rebellem rejicientes, etia: armis. impetive- 
rant, Peccunias etiam illis frumcentarias plena manu 
delit; civicas quoque, quas in. urbis instauratio- 
uem annuatim. solvendas edicto decrevit. Niger 
enim urbem captam funditus evertit, inceadioque 
vastavit; civibus etiam omnibus, se οἱ opponeuti- 


(3:0» αὐτοῦ ἐπώνυμον, γα) ἀξία; συγχλητιχῶν τα! 
έτσι: τοῖς τεριτωβεῖτιν ἀξιωματικοῖς TR: αὐτοὶ 
9 ο ϱῇ 


Ααλλι2έων rens, δ.ότ' οὐκ ἑδέξαντο τὸν c) ziv ^" 
N:v:22, ἀλλ ἐπολέμησαν αὐτῷ. Καὶ napi y: vai: «c9 


x1 σιτωνικὰ χρήματα πολλὰ xai πολιτικὰ χρίµ 73 
π.λ)ὰ, ἐτλσια θάστίσχς ἔγειν αὐτὸς εἰς ἐπλν v 


ED. CIIILMEADI NOT.E. 


(61) Νίνερτα βασιλέα. [ιι[γα etiam. ἹΝίέγερτον ha- 
het barbare satis: scribend. Níyepa, accusat. a 
Niysp, Niyepoz, quam vocabuli hujus formationem 
c5se, ex sequentibus apparet. 

(62) Kat φωσατεύσας (sic ed. Üx.). Φοσσατεύω, 
e! spud nostrum φοσσεύω, Fossa munio, vel obsi- 
dicne cingo : φοσσατεύω plerumque scribitur cum 
duplici σ ut el ςωστάτου, Castra fossa. munila, 
exercitus. 


(63) "Ev 876220: τῇ: Αἱ ὑπτου. Niger, uti ασ 3 
Bonaras, apud Issum Cilicize ; ut. Eutropius vr, 
apud Cyzicum, Propontidis urbem, a Severo à 
Lectus est. Eutropius in Severo ; l'esceeiu— 7 
Nigrum, qui in. /;Egypto et Syria rebellaverut, αμα” 
Cyzicum interfecit. - 

(64) Τοῦ χυροῦ Nivzpo;. Kupou, pro κυρίου * . 
pauio post, x3p:z, pro χύριος * recentiorum d 
corum scribeudi forma usitatissima. ; 


i 
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θωσ.ν τῆς πόλεως αὐτῶν, ὅτι ὅτε y παραλαθὼν A Lus, iuternecioni datis. Severus autem Hippodro- 


axihv ὁ Νίγερ, ἔχαυσε xai ἕστρεγε, xal πάντας 
xazí2oq262 τοὺς ἀντισταθέντας xai πολεμίσαντας 
αὐτῷ. Ἔκτισε ὃξ τοῖς abito; Aa00:x:2219 7 ὁ Σέ6τ- 
Q^; xai Ἴπτ.ιχὸν, καὶ Κυνίέγιον, χαὶ δηµόσ.ον λου- 
τοὸν πλτσίον χάτω τοῦ λιμένος, εὑρτκὼς ἐ. εἴ πη- 
τὸν. Ἔχτισε ὃξ ἐχεῖ χαὶ τὸ λενόµενον Ἱ.ξάστῳον. 
Ἐκθὼν δὲ καὶ iv Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ πολλὰ καὶ 


αὐτοῖς ἐχαρίσατο χλτδύνα γὰρ νίκης ἔδωχαν 
αὐτῷ (09) κχράκοντες, ἐςιόντι cl; Αἴγυπτον χατὰ 


Ἀίχερος. Ἔκτισξ δὲ τοῖς αὐτοῖς '"Avttogsozt Onué- 
9:497 492:Q54 μέγα παρα τὸ bgo;, ὃ ἐπ-κἀ/εσεν εἰς 
ὄνομα αὐτοῦ Σξθηριανόν. Ἐκέλευσε δὲ τοῖς αὐτόθι 
τοιτευοµένοις Ex τῆς περισσείας * (589] τῶν ἆπο- 
μεινάντων ἐγχαυστικῶν χρημάτων ἐκ τῶν Gnuo- 
aiu) τῶν πεσόντων κχτίσαι τῇ πόλει δημόσιο) Ἀου- 
τι ἆλλο: οἵτινὲς πολιτευόµενο. ἀγοράσαντες τὴν 
exis» πᾶσαν τῖς Λιθίας τῆς πολιτίσοης xai τὸ 
Wo αὐτῆς xal τὸν χῆτον ἔχτισαν Exsl δηµόσιον 

Wap) εἰς την πεδιάδα τῆς πόλεως. Οπὲρ δηµό- 

ε ιτλυσαντες ἑπωνόμασαν διαφθονούμενοι ἀλλὴ- 

le; Λιδιανὺν cl; ὄνομα τῆς πωλησάσης τὸν τόπον. 

UV αὐτὸς Σέθηρυος ἐξελθὼν εἰς ἄλλον πόλεμον 
ἑμεύστσεν εἰς τὸ βαρδαριχὺν (06) ἐπὶ τὴν δὐσιν, 
ὧ, ἐνιαντῶν se". 

M.sx δὲ την ῥασιλείαν Στ6ήρου ἐθᾳσίλευσεν 'Av- 
favo; Γέτας (07) ἔτος α’. " Hv δὲ χονδοειδῆς, πλάτο- 
Wa su, ὑπιφάλαχρος, µιξοπόλιος, προγάστωρ, 
μεγαλόστομος, λευχόχρους, μικρόφθαλµος. ἈΑνεῖλεν 
d εὐτὸν ὁ στρατὸς, xat τελευτᾷ ὧν ἐνιαυτῶν va' (08). 

Mi: δὲ τὴν βασιλείαν Αντωνίνου Γέτα ἐθασί- 
vy ᾽Αντωνΐνος ὁ Καράχαλλος, υἱὸς Σεδἠρου 
Us ς᾿ xat ἡμέρας κβ’. "Hv δὲ εὐμήχης xat εὐσθενῆς, 
Βκρως, στρξθλόρινος, δασυπώγων, µιξωπόλι»ς, οὐ- 
Gp. Ἐφιλ.ἴτο δὲ ὑπὸ τοῦ δήµου [990] Ῥώμης 

fiv; ἔχαιρε δὲ εἰς τὸ Πράσινον µέρος. Ἐσφάγη 
ἃ ἓν τῷ παλατίῳ (09), ὡς ἐξέρχετο εἰς τὸ ἱερὸν, 
Uy ἑαυτῶν μζ’ (70). 

ἐτὰ δὲ τὴν βασιλείαν Αντωνίνου Καραχάλλου 

ἐδοσΏευσε Βαλεριανὺς Ez c^ (71). Ἡν δὲ κονδοει- 


5 


iuum et Cynegium Laodicensibus condidit ; fonte- 
que iuferius, prope urbis portam reperto, balneum 
quoque publicum castruxit. Hexastoon eliam, quod 
vocant, ibideu excitavit. 


Antiochiam magna;n deinde veniens, plurima 
eiiam civibus dedil ; ut qui exeuuti οἱ adversus 
Nigrum iun ;Ejyptum, elatis vocibus, victoriam 
ο) [ucrant,. Fixstrusit autein ibi ad. montein 
biluzuin publicum, quo.| a noniine suo Severia- 
num vocavit : maudato ctiam magistratibus Antio- 
clhenis dato, uti ex materie encaustica, ex balnco- 
ru:) collapsorum ruinis residua, balneum aliud 
publicum exstruerent, Domo itaque Liviz cujusdam, 
civis Antioclen:e, balneo item hortoque cjus, pre- 
tio coemptis, 995 urbis in planitie balucum aliud 
publicum erexerunt iidem magistratus. Quod ubi 
ad exitum perduxissent, nominis imponendi hono- 
rem sibi mutuo in videntibus, Livianum, a domina 
prioris uomine, 3ppellatum est. Severus auteni in 
gentes barbaras occidentales bello alio suscejto, 
ibidem mo:tuus est, annum agens Lxv. 


Post Severum imperavit Antoninus Geta au- 
num unicum, Lat lic statura curta, vultu lato, 
Simus, Subcalvus, capillit:-o canescente, ventriosus, 
ore patulo, cute alba, oculis parvis. Ab caerciiu 


c »utem sublatus periit, aunos natus Lt. 


Ifunc excepit Antoninus Caracalla, Severi filius ; 
qui regnavit annos sex el dies xxu. Erat hic pro- 
cerüs, robustus, colore florido, naso obtorto, barba 
hirsuta, crine «anescente. crispoque.. Populo hic 
Romano universo charus erat ; factioni autem 
Prasinas studebat, A. palatio autem. ad. templum 
procedens, occisus est anuo ielatis ALvIt. 


Post Antoninum Caracallam imperavit Valeria- 
uus anuos να. Statura erat. curta, gracilis, crine 


VARLE LECTIONES. 


? Ααοδικεῦσιν Ch. Λαδοικεῖς Ox. 


* περισσείας Ch., περσείας Ox... 


ED. CHILMEADI NOT E. 


(65) KAnbóva γὰρ νίχης ἔδωχαν αὐτῷ. Κληδὼν, a D 


Serio: Omen, generaliter signiticat : uL plurimum 
kawsen, Omen faustum. Glycas vero ex aliorum 
QU woruindam sententia, Geniorum per ercantationes 
€ ertas altraclionem, et e sublimi deduciionem, so- 
E&ze vult : Annal. par. Il, p. 2/5 atque hoe. sensi, 
δν yerbo χλῶ quod. idem sit cum χαλέω, significa- 
Xionem evocandi habente, deductam volunt vocem. 

(06) Ei; τὸ ψαρθαριχὀν. Novissimo bello in Bri- 
Vaniia nostr susceplo. Eboraci mortuus est Seve- 
Yus: legte Eutropio. 

(61) Ἑθασίλευσεν ᾽Αντωνῖνος Γέτας. Antoninus 
Cracalla. et frater Geta, haud longe post ἰπιρὸ- 
"μα susceptum, ac fratre in ipso matris s tiu oc- 
tH), Anionius Caracalla domina:ioneu sibi so- 

In arripuit. 

(68) "Qv ἐνιαυτῶν να’. Maximus hic in numero 
tror: forle auctor scripserit, évtxotov χα’ * sie 
«à vero propius accederet : annos emm xxi, 
alui mDensesque 1x, natus, Gela occísus est, teste 

nara, 


(09) Ἑσφάγη δὲ iv τῷ παλατίῳ. Nihil minus; 
Edessa enim. Svyri;e, Carras proficiscens, a milite 
quodun, a tribunis in id misso, cum ventris exo- 
ucrandi causa equo, ut quicam. volunt descendis- 
sel, occisus est. . 


(10) "Qv ἐνιαυτῶν µν’. Alii χι annos ei tri- 
τί, Chr. Alex. Lx. Dio tamen, qui eodeni tem- 
pore vixit, εἰ post eum Zonaras, xxix, tantum 
annis eum vixisse Lradunt, 


(71) Ἐδασίλευσε Βαλεοιανὸς ἔτη c'. Miror, unde 
tot. imperatores auctori uostro. excidissent! ab 
Antonino enim Caracalla usque ad Valerianun 
imp. alii vi minimum intercesserunt. Quod autem 
Valerianum an. vi, Gallienum vero ejus succes- 
Sorem, au xiv, regnare facit auctor, notandum 
est annos hos non separatim coimputandos 6566. 
Valerianus enim, Gallienum filium collegam [ιλ- 
bens. a Persis captivus vi imperii anuo abiluctus 
est ; Gallieno interim ΑΗ xiv, sive ut alii, xv 
espleute, 


Mu 
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lento, cauus, subsimus, barba spissa, pupiltis ni- A δῆς, λεπτὺς, ἀπλόθριξ, πολιὸς, ὑπόσιμος, δασυπώ” 


pris, o-ulis magnis, timidus, parcus. llujus sub 
unperio Mariades qui.lam ex magistratibus Antio- 
chenis, communi senatus populique suffragio, ex 
concilio ejectus est. Cuicunque enim factioni prie- 
fectus fuera!, is nunquam. 2996 equos. coenit ; 
nummo publico, ad Circensia destinato, in loculos 
«uos collecto. llic itaque Persidem abiit, ubi Sa- 
pori, Persarum regi, ultro se obtulit. urbis sux 
Autiochie magna proditorem, Sapores itaque 
Persarum rex, copiis ingentibus instructus, per 
Clialcidis limites duxit iter; totamque Syriam oc- 
cupatam vastavit. Magnam quoque Antiochiam, 
v-spere captam, diripuit; eversa ctiam urbe ct 
flammis absumpta. Annus tunc crat το Antioehe- 


ux? cccxiv. Mariad om vero magistratum. Antioclie- B 


num, lanquam patris sus proditorem, capite 
multavit. Per omnem quoque Orientem grassatus, 
al usque Emisam, qui Phoenici:e Libanisize urbs 
est, occisis ubique incolis, omnia cepit, vastavit, 
combussit. Egressus autem Sampsig»ramus qui- 
dam, Veneris sacerdos, rustica fundatorum manu 
stipatus, Sapori procedebat obviam. Rex outem 
Sapores, observato habitu sacerdotali, imperavit 
suis, ne quis sagittam emitteret, aut. in turbam il- 
Jam arma sua moveret; sacerdotem etiam, pro 
patria sua se legatum. advenire dicentem, accepit. 
)uteriin vero dum Sapores rex, altari excelso insi- 
dens, cum sacerdote sermones haberet, ex rusti- 
cis quidam, vibrato in regem lapide, fronte eum 
percussit; qui statim mortuus cecidit. Tumuliu 
inde exorto, excreitus regis ob mortem factuia 
9G" csse intellexerunt. Romanos itaque venisse 
ey'stimantes, in fugam se conjiciunt omnes; prx- 
daque tota relicta, fines suos repetit ; Sampsige- 
yamo sacerdote interim, cum turba sua rustica, 
ilios persequente. Per limites vero redeuntes cos 
adortus est Euatlius, Roinanorum socius, rex bar- 


C 


γων, µελάγχηρος, µεγαλόφθαλµος, δειλὸς, .oxvt- 
φός (72). Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας εἷς τῶν πελι. 
τευθµένων Αντιοχείας τῖς μεγάλης ὀνόματι Μαριά- 
δης, Ἐχθληθεὶς ix τῆς βουλῆς χατὰ συσχευὲν τοῦ 
παντὸς βουλευτηρίου καὶ τοῦ δήμου (ἐλείπετο γὰρ 
εἰς τὰ ἱππιχὰ, εἰς ofov δήποτε µέρος ἑστρατέγητε, 
ph ἂγοράξων ἵππους, ἀλλὰ τὰ τοῦ ἱππιχοῦ δημόσια 
ἀποχξρδαίνων), ἀπῆλθεν εἰς τὴν Περσίλα χαὶ ἑπηγ- 
γείλατο τῷ βασιλεῖ Περσῶν Σάπωρι προδίδειν αὐτῷ 
ἸΑντιόχειαν (75) τὴν μεγάλην, τὴν ἰδίαν αὐτοῦ πόλιν. 
Καὶ ἤλθεν ὁ αὐτὸς Σαπώρη”, βασιλεὺς Περσῶν. μετὰ 
δυνάμεως στρατοῦ πολλοῦ διὰ τοῦ λιµίτου * Χαλ- 
κίδος (14), καὶ παραλαμθάνει [298] την Συρίαν πᾶ- 
σαν xai πραιδεύει αὐτίν. Καὶ παραλαμθάνει "Avztó- 
χξιαν τὴν μεγάλην πό'ιν iv ἑσπέραᾳ xal πραιδεύει 
αὐτῆν, καὶ στρέφει xay χαίΐει αὐτὴν. χρηµατικούοτς 
τότε τῖς μεγάλης Αντιοχείας !'* cu (75). Άπεχε- 
φάλισε δὲ καὶ τὸν πολιτευόµενον, ὡς προδότην ἕντα 
πατρίδος ἰδίας. Παρέλαθε δὲ καὶ πάντα τὰ ἀνατο).χὰ 
µέρη, καὶ στρέφει καὶ χαΐει καὶ πραιδεύει αὐτὰ xal 
ἐφόνευτε πάντας, ἕως πόλεως Ἐμίστς τῖς τοῦ Αι- 
θάνου Φοινίχης. Καὶ ἐξελθὼν ὁ ἱερεὺς τῆς "Agpoll- 
της ὀνόματι Σαμψιγέραµος (16) μετὰ βοτθείας 
ἀγροιχιχῖς xai σφενδοθόλων ὑπήντητεν αὐτῷ. Καὶ 
προσεσχηχὼς ὁ Σαπώρης, βασιλεὺς Περσῶν, i:03- 
sov σχῆμα, παρήγγειλε τῷ στρατῷ τῷ ἰδίῳ μὴ 
τοξεῦσαι xat! αὐτῶν, μήτε ἐπελθεῖν *! αὐτοῖς, µήτε-. 
πολεμῆσαι αὐτοῖς, εἰς πρεσθείαν δεχόμενος τὸ» ἱερέα"'- 
προεδήλωσε Υὰρ αὐτῷ ὁ ἱερεὺς δέξασθαι [5392] αὐτόν 
πρεσθεύοντα ὑπὲρ τῆς ἰδίας χώρας. Ἑν τῷ δὲ δια — 
λέγεσθαι αὐτὸν τῷ ἱερεῖ, ἓν ὑγηλῷ βωμῷ καθημε; - 
νου (77) τοῦ αὐτοῦ βασιλέως Σαπώρη (18), ἕῤῥόιφας---- 
εἷς τῶν ἀγροίχων αφενδοδόλῳ (79) λίθων, χαὶ ἔδωνας- 
τῷ αὐτῷ Σατώρί, βασιλεῖ “χατὰ τοῦ μετώπου. X — 
εὖθίως ἀπέθανεν ἐπὶ τὸν τόπον. Καὶ ταραχῆς γενν: 
µένης, Ίχουσεν ὁ στρατὸς αὐτοῦ ὅτι ἀπέθανε'. we «- 
ὑπολαθόντες ᾿Γωμαίους καταφθάσαι, ἔφνγον ἐπὶ - 


ΥΑΡΙΑ: LECTIONES. 


* λιμιτοῦ Ox. 


9 τιδ Ch., ὅτι Ox. Poterat enim διτ’, 


$31 ἐπελθεῖν Ch., ἀπελθεῖν Os. 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


(19) Σχνιφός. "Ic. σχνιπός. 

(19) Προδίδειν αὐτῷ ᾿Αντιόχειαν. Scr. προδιδό- 
ναι, δΐνο προ οὔναι. 

(14) Διὰ τοῦ λιµίτου Χαλχίδης. Chalcis Syriz 
urhs est, a Monico Arabe condi 4. teste Stepliano, 
jn XaXx'g: τετάρτη, πόλις iv Xupia, χτισθεῖσα ὑπὸ 
Movtxou τοῦ "Ao160o;. Mujus etiam meminit Pro- 
copius, de Justin. Edif. lib. n, inter Syrize urbes 
a Justiniano instauratas etiam. hanc. enumeraus ; 
ubi, quod post. Autiochiam magnam ab eodem in- 
stauratam, pluribusque :edificiis de novo adoarna- 
tam, de hac nostra statim addit, Οὕτω δὲ xal X23- 
χίδος πόλεως τὸν περίθολον, ὑπὸ τῶν ἑτῶν χατεῤῥ- 
ῥσχωμένον, σὺν τῷ προτειχίσµατι ἀνανεωσάμενος, 
τολλῷ ἐχυρώτερον κατξεστήσατο, al Antiochia haud 
pro-ul dissitam fuisse cam, colligimus. Urbem 
hauc montanam — fuisse. discimus ex. Strabone 
lib. xvi : Μετὰ δὲ τὸν Μάχραν ἐστὶν ὁ Μαρσύας ἔχων 
τινὰ καὶ ὀρειναὰ, ἓν of; fj λαλχὶς, ὥσπερ ἀχρόπολις 
τεῦ Μαρσύου:, ἀρχὴῃ δ᾽ αὑτοῦ Λαοδίκεια Ἡ πρὸς 
Λιθάνφ. Clicleis αά Delum. Pliuio dicitur, atque 
οπίου Colosyrie uibes enu: ΓΑΙΑ. Plin. Nat, Hist, 


p χείας xv. 


lib. v, cap. 23. 

(15) X pv ατιζούσης tóvt τῆς μεγάλης Ἆνς — 
umerus inversus est : legendum τ τ- 4 
ντο euim Antiochen:e annus CcCvIv.. Valerian & 
Gallieni imp. anno xit, quo tempore Sapores Sy 97 
pul-us est, respondet, 

(70) Ἱερεὺς τῆς Αφροδίτης ὀνόνατι Σαμψιγᾶ ε͵"' 
µας. Narratiuueulam hauc ex Domino se des«- SEP 
psisse, paulo infra fatetur auctor. 

(77) 'Ev ὑψηλῷ Bou ναθηµένου. Πωμὸς Ἡξ 
locum signat editiorem, in quem ascendere. «ας 
exspatiari. qnis potest, Eustathii est, χτίσασε 
ἁπλὼς xaX ἀνάστημα, ἐφ᾽ οὗ ἔστι pzvat xav cil, wmm 
Suqqesium., ve Idere possimus. 

C) To) αὐτοῦ θα τιλέως Σαπωρη. Ser. Xa 
p^2, Lanquam a Σαπώρης᾽ àul Σάπωρος, a Σάτεε--- 
uii mex. habebimus. . 

(19) "EZ2tlzy εἷς τῶν &vpofxw» σ’ενδοδόλῳ. A VIF 
cz:v5082149 ponitur pro σφενδ΄νῃ, Funda? au pow 
3290962: habemus pro. o2:vosvofONov * que 
capulo: ai tor. Fundatores forte expresserit ? 
'amen et liec penitus iraudita. 
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V) 


^lpizov. nivte;, Bioxópevot ὐπὸ !* τῶν ἀγροίχων xaX A barorum Saracenorum et Avalize dominus : quá 


τοῦ ἱερέως Σαμψιγεράµου, ἑάσαντες τὰ τῆς npalbas 
πάντα, ἀφανεῖς ἐγένοντο. Ὑπῆντησε 65 αὐτοῖς διὰ 
τοῦ Ἀιµίτου, ἀντιποιούμενος ᾿Ῥωμαίων, Ἓναθος, 
βασιλεὺς Σαρακηνῶν (80) βαρθάρων, ὁ xpazov τὴν 
ΛΑραθίαν χώραν ὅττις εἶχε γυναῖχα Znvo6lav ὑνό- 
ματι, Σαρσχηνὴν βασίλισσαν. Καὶ πάντας τοὺς Πέρ- 
σας τοὺς τῆς βοηθείας Σαπώρη (81) ἀνβλωσεν "Eva- 
θος, βασ.λεὺς Σαραχηνῶν χαθὼς Δομνῖνος ὁ do- 
eis [903] χρονογράφος ἐξέθετο' ὁ δὲ σοφώτατος 
Φιλύστρατος ἄλλως συνεγράψατο τὰ περὶ Σάπωρος, 
ῥασι]έως Περσῶν, εἰπὼν ὅτι καὶ τὴν Συρίαν παρέλαδε 
καὶ ἔχαυσε σὺν τῇ µεγάλῃ Αντιοχείᾳ καὶ ἄλλας xó- 
Mt πολλὰς, ὁμοίως δὲ καὶ τὴν Κιλιχίαν παρέλαθε, 
χαύτας ΑἉλεξάνδρειαν τὴν μιχρὰν, xax Ῥωσσὸν, xat 


uxorem habuit Zenobiam, regiuam Saracenicaa. 
llic Saporis Persarum regis copias profligavit om - 
nes; uti hec tradidit sapiens Domninus clirono- 
graplius. Aliter autem ista de Sapore, Persaruiu 
rege, scriptis suis tradidit sapientissimus Philostra- 
tus, affirmans Syriam nempe eum otmuem, Antio- 
chiam item magnam, aliasque urbes plurimas in- 
cendio devastasse. Cilicia etiam, ejusque urbibus, 
Alexandria minore, Rhoso, Anazarbo, Agis, Ni- 
copuli, aliisque plurimis ignibus absumptis, Per- 
sidem suam per Cappadociam repetenti, Enathum, 
Saracenorum regem, ceu belli socium, οἱ obvia 
processisse, tandemque iuterfecisse. Ceterum Lis 
veriora sunt, qux&e apud. Domninum habentur ; cui 


Ἀνάαρδον, xai Alvà; !*, xol Νιχότολιν, καὶ ἄλλας D Spatem satrapam a Sapore in Ciliciam cum exer-. 


πολλὰς πόλεις τῆς Κιλιχίας, xat διὰ τῆς Καππαδο- 


citu missum fuisse testatur. 


ας χηῇλθεν ἐπὶ τὰ Περσιχὰ µέρη, xai ὅτι ἀπήντησεν αὐτῷ Ἔναθος, βασιλευς Χαρακηνῶν, elg συµ- 
με αὐτοῦ, φησὶν, ἐλθὼν, xal ἐφόνευσεν αὐτόν, Δομνῖνος δὲ ἀληύέστερον μᾶλλον ἐξέθετο, εἰριχὼς 
π ἐλτὴν Κιλικίαν πάτην τὸν σατράπην αὐτοῦ ἐξέπεμψε μετὰ πλήθους. 


ὃ & Βαλεριανὸς βαπιλεὺς ἐξελθὼν ἀπὸ Ῥώ- 
µε: [83] ἦν ἀπελθὼν εἰς πόλεμον εἰς Μιζουλανὺν (83) 
ααὶ ἐγνώσθη αὐτῷ διὰ τὴν ἀνατολὴν, xat Ίθελεν ὑπο- 
fí9jyat xaX κατελθεῖν εἰς την ἀνατολὴν, xat οὐχ 
ᾖδυνήθη, ἀλλὰ μεσασθεὶς Σσφάγη ἐχεῖ εἰς Μικουλα- 
όν, ὧν ἐνιαυτῶν Eat. 
[591] M:ti δὲ τὴν βασιλείαν Βαλεριἀανοῦ ἑξασί- 
δευσι Γαλλιενὸς !* ὁ καὶ Λιχινιανὸς (84) ἔτη d. 
"Hy & τῇ ἡλιχίᾳ τέλε.ος xal γενναῖος, µελάγχεοος, 


οὐ λόθρις, δασυπώχω», £bptvoz, µεγαλόφθαλµος, µε- C 


Ta) uto; : ἐφίλει δὲ τὸ Βένετον µέρος. Καὶ fj µόνον 
ἀασΏευσεν, ἑπεστράτευσε χατὰ Περσῶν xai κατηλ- 
Ov ες ἐχδίχησιν Ῥωμαίων * χαὶ πολλὰ παρέσχε τοῖς 
Σ- ριδευθεῖσι, χαὶ ζήσασι, xat ἀνλγειρε τὰ χαυθέντα, 
Ἄτοἳ ἐχούφισε τὰς συντελσίας ἐπὶ ἕτη ὃ. Ἔχτισε δὲ xol 
&& p; ἐν Ἐμίσῃη μέγα. Καὶ συμθαλὼν πόλεμον πρὸς 
τοὺς Πέρσας, xai πολλῶν πεσόντων ἐς ἀμφοτέρων 
τον μερῶν, ἑἐποίτσεν εἰρήνις πάχτα. ἸΚάκεῖθεν 
Ὁτποστρέφας ἀπῆλθεν εἰς τὴν ᾽Λραδίαν, xal συν- 
€ €34 πόλεμον τῷ Ἐνάθῳ (85), βασιλεῖ Σαρακτνῶν 
αρθάρων, xal ἑφόνευσεν αὐτῶν, xal παρέλαδε τὴν 
᾿Αραδίαν * xaX ὑπέστρεφεν ἓν Ῥώμῃ, xai νόσῳ βλη- 
9; τελευτᾶ, ὢν ἐνιαυτῶν ν (86). 


Imperator autem Valerianus, Roma profectus: 
in Mediolanum arma movit : ubi de motibus orier- 
talibus certior factus, ab incepto opere desistere 
996 voluit, in Orientem profectus. Verum a^ 
hostibus undique obsessus, pereos non potuit ; 
sed Mediolani occisus interiit, annum agens L»'. 

Valerianum excepit Gallienus, qui et Licini. - 
nus ; qui imperavit annos xiv. Erat liic statura ju- 
$ta, strenuus, niger, crispus, barba hispida, naso 
eleganti, oculis grandibus, magnanimus : Vene :e 
autcm factioni studebat. Hie, impcrio suscepto, in 
Persas arma movit; injurias Romanis illatas ult^- 
rus. Urbibus autem ab eis spoliatis civibusque 
superstitibus plurima largitus est ; quaque ignil:us 
absumpta fucraut, instauravit; tributis etiam fu 
quadriennium allevatis. Templum quoque ingens 
Einess2 exstruxit. Praielio autem cum Persis com- 
misso, plurimi utrinque ceciderunt, itaqve datis 
invicem pacis conditionibus, imperator inde'**in 
Arabiam ducit iter. Ubi cum Enatho, Barbarorem 
Saracenorum rege, praelio inito, ipsum interfecit, 
atque Arabiam occupavit. Romam autem reversus 
ex niorbo interiit, a*num agens 1. 


VARIJE LECTIONES. 


" ὑπό. Imo δὲ ὑπό. !* Αἰγάς. Atyaz Ox. 


1 l'alvevóz Ox. 


ED. CIHILMEADI NOTA. 
$ (80) Ἓναθος, βασιλεὺς Σαραχηνῶν. Scr. Ὀδένα- D vero de bello Mediolanensi, ac imperatore ibi in- 


5. Mie vero princeps erat Palmyrenorum, et 
"manorum socius. Trebellius Poll. Nísi Odenatus 
Finceps Palmyrenorum, capto Valeriano, fessis 
m. Τειρ. viribus, swnpsisset imperium, in Oriente 
Tes perdite essent. Saporem itaque Syria Odenathus 
*Xpulit, atque ad Ctesiphontem usque insecutus 
€st: ob ορ vero preclara ejus gesta, Augustus 
*h imp. Gallieno deinde salutatus, totius etiam 
lentis imperium obtinuit. 
(84) Too; «nc βοηπθείας Σαπώρη. Scr. Σαπώ- 


2. 

(82) Βαλεριανὸς βασιλεὺς ἐξελθὼν ἀπὸ Ῥώμις. 
Qualis οἱ lizc ἀνιστορησία Valerianus enim inp. 
am olim a Sapore in Persidem abductus, igno- 
"ainposissima servitute. vitam transegit, vel, ut 
ida, pel'e. detracta, ibidem mortem obiit. liac 


terfecto, ad collegam superstitem magis spectont : 
hunc enim vitz: exitum habuerunt Gallienus imp. 
ei, rater ejus , Valerianus, Valeriani Majoris 
ilii. 

(85) El; Μιζουλανόν. Μεδιόλανον dicta est hzc 
urbs Procopio, Μεδ.ολάνιον Eustathio. 

(84) Ἐδασίλευσε Γαλιενὸς ὁ xo Λιχιν/ανός. Ser. 
Λιχίνιος" Gallienus euim Τελ, non Licinianus 
dictus est, ut ex nummis ejus videre est. 

(85) Συνέδαλε πόλεµον τῷ Ἐνάψ. Nugacissin a 
sunt hzec omnia, qu;e de Gallieno Odenatlhium aruis 
petente, profert auctor : nec enim ab imperatur-, 
Sed a fiatris sui lilio interfectus est Odenathius, teste 
Zonara. 

(50) "Qv ἐνιαυτῶν v'. Hoc nullo todo. ρε 
cssc : noveur enim Vànu 39, teg, Ww Xx s 


/ 
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Ρόι Cállienum Licinianum iiripefavit Claudius A 


 Apollianus annos ix. Erat autem statura justam 
guperante, candi:us, veptriosus; crine plano, vultu 
pitulo, subsiimus, subcasius, subflavus, ore de- 
torto, aliquantum balbus, magnanimusque : l'ra- 
sinze autein. factioni favebat. 

ilujus *ub imperio Nicomedia, Dithyniae metro- 
polis, divinam ira:n Φ9Θ quarta vice experta cst ; 
terrze motibus ad usque flumina et Dacibizem inva- 
leseentibus. lu perator autem urbi civibusque su- 
perstitibus plurima largitus est. 

Eislem temporibus Zenobia illa Saracenica, 
Enathi conjugis exdem ullura, ascitis sibi, qui 
sanguine illi conjuncti erant, Arabiam, quz tom 
Romanis paruit, occupavit, occiso Trasso, Roma- 
norum duce, copii«que ejus omnibus profligatis ; 
imperatore ipso Claudio Apolliano tum Sirmii bel- 
lum gereute : ubi etiam diem suum obiit, annum 
agens Lvl. 

Post Claudium Apolliauum imperavit Quintilia- 
nus dies xvu. Erat autém statura quie mediocrem 
excederet, gracilis, facie oblongá; nasulus, colore 
nigro, crine demisso, oculis pulchris, capite imen- 
toque canescentibus. ln. palatio mortuus est, ata- 
tis anno xL', eun et quo tempore, pro $umma 
rerum necessitate, imperator factus esset, graviter 
eavgrolaret. 

Quiutil'anum. excepit divinissimus Aurelianus 
ile lellico.us, qui imperavit annes vi... Erat hic 


procerus, gracilis, subealvus, parvis oculis, caus, ϱ 


magnanimus, impatiens : diadema vero stella 
adornatum gestavit. llicquamprimum imperare cox 
pit, eic nia urbis Roma vetustate collapsa instau- 
rav.l, munitissimaque fecit. Operi. autem ipse in- 
SUEL; quique in. Roma erant operariorum so.a- 


JOANNIS MALAL.£ 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Γαλλιενοῦ '5 τοῦ καὶ 
νιανοῦ ἐθασίλευσε [595] Κλαύδιος Αποιλισν) 
ἔττ ϐ’ (88). "Hv δὲ διμοιριαῖος, λευχὸς, προχ 
ἁτ)όθριξ, πλάτοψις, ὑ:όσιμος, ὑπόγλανκος, 
ξανθος, στρεθλόστοµΏς, μικρν ὑπότρανλος. p 
όνχος * ἔχαιρε δὲ τῷ Πρασίνῳ μέρει. 

Ἐτὶ δὲ τῖς βασιλείας αὐτοῦ ἔπσθε N:xop 
µττρόπολις τῆς Βιθννίας ; τὸ τέταρτον αὐτῖς 
&th θεοµηνίας ἕως ποταμῶν xal Δακιθίζη 
Kai ῥἐφιλοτιμίσατο τοῖς ζᾖσαδι Τολ)ὰ 3 
πόλει. | 

Ἐν αὐτῷ χρόνῳ Ζηνοδία f, Σαρακηνὴ, ἡ "| 
(97h, ἐχδιχηῦσα τὸν θάνατον τοῦ ἰδίου αὐτῆς ὁ 
λαθοῦσα τοὺς συγγενεῖς αὑτοῦ, παρέλαθς τὴν 
θίαν, χατεχοµένην τότε ὑπὸ Ῥωμαίων, φονεύσο 
τὸν δοῦχα Ῥωμαίων Τρασσὺν xai πᾶσαν τ 
αὐτῷ Φοῄθειαν ἐπὶ τῆς αὐτοῦ ᾽Απουλιανοῦ * 
Κλανυδίουβασιλείας. Ὁ δὲ αὑτὺς βασιλεὺς Κλαύ 
τῷ Σιρµίῳ ἣν πολεκῶν, κἀχεῖσε τελευτᾷ, ὧν ἓτ 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν ᾽Απηλλιανοῦ Κλαι 
ἐθασίλευσε Κωντιλλικνὸς [596] (00) μέρα; ιξ 
δὲ διµοιριαῖος, λεπτὸς, µάχρστις, µαχρόρινε 
Aáyypoo;, ἀπλόθρ.ξ, εὐόφθαλμος, µιζοπόνι 
χάραν xal τὸ γένειον. Καὶ τελευτᾷ ἐν τῷ π 
(ἑῤῥώστει vào, ὅτε ἀνηγορεύθτ (91) ῥασιλσὺ. 
ἀν ἀγχῃ), ὢν Σνιαντῶν μα’. 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Κωντιλλιανοῦ ibas. 
6 θειότατος Αὑρηλιανὸς ὁ πολεμιχὸς ἔτη c^ (8. 
δὲ μαχρὺς, λεπτὸς, ὑποφάλαχρος, pixpóg 0 
ὁλοπόλιος, µεγαλόψνχος, εὔαχυλτος ' ἑφόρει 
ὅημα ἔχον ἁστέρα (95). Ἡ µόνον δὲ ἐδασίλ 
ἐρζατοτὰ τείχη ᾿Ρώμης χτίζειν γενναῖα * fv 
χρόνῳ φθαρέντα. Αὐτὸς δὲ ἐφέστηχε τῷ Epi 
Ἠνάγχανς τὰ συνέργεια Ῥώμης ὑπουργεῖν τ 


VARIJZE LECTIONES, 


133 375715759 Ox. 


1. Κλαυδίου Οι, KAaobt:og Ox. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ.. 


pius vult : aut si imperii sui ΦΠΠΟ t patre collega 
assumptus fuisset, adeo ut totos ἂιν annos re- 
gna-set : cum tamen. Augustus adolescens factus 
eSset, uti testatur idem Eutropius, quinquaygesi- 
mum ztalis νι ΑΛ artingere non. potuit. 

(87) Κλαῦδιος Απολλιανός. Infra etiam ΆΑπουλια- 
v): dictus est Claudius iste: quomodo cognoimi- 
natum eun alibi non invenio. 

(88) Ἔτη 6. Claudium imperasse annum 1 men- 
sesque Ix, lestatur Eusebius. Et quidem biennium 
uon explevisse, auctorem habemus. Eutropium, 
lb ix. Forte itaque scribendum. ἔτη B'. 

(59) "Ew; σοταμῶν καὶ Δαχιθίζης. Δαχιθίςη urbs 
qiedam, sive oppidum maritimum  Dithyuim, a 
Nicomedia haud longe sitim esse videtur. Colligo 
ex Zon»ra, tom. Il, in Valente imp. ubi hzc ha- 
Let : Καὶ ποτε ἓν Nixouró:la διάγοντι, r:poatyi0ov 
αὑτῷ εἰς πρεθθΣίαν Ex τοῦ τῶν ὀρθοδόξων συστήµα- 
τος, ἄνδρες ἱερχτιχοὶ ὀγδοθχοντα οὓς ἅπαντα, σὺν 
τῷ πλοίῳ 0: οὗ ἑχομίκουτο, χαυθῖναι προσέταξ:. 
Καὶ χατεφλέχθησαν πάντες Ev pézr, τῇ θαλάχσῃ σὺν 
τὴ vut, ἄχρι Δαχνδίζης δισρχεσάση. Inter Bitbyui.e 
etiam flivios, qui una sein mare eflundunt, D:zem 
fluvium habeuus, apud Ammian, Marcellin 1. xxr. 
Dextram igitur inflexionem Bosyhori Thracii excipit 


Bithynie latus, ctc., per que Jittora in sinus 
gos curtalu, Sangarius, εἰ Phyllis, et Ri 
hebas fluvii funduntur in. maria. Hzc. itaq 
mina fuisse puto, de quibus hic loquitur a: 
(90) Ἐδασίλευσε Κυντιλλιανός. Ita. etiam 1 


p dictus est : Eutropius tamen et Eusebius 


lium eum vocant, quidam Quintillum; qua: 
ptionem confirmant hujus imp. Nummi. 

(91) Ἡῤῥώστει γὰρ ὃτεάνηγορε:-θη. Claudi 
Ron: audita, seuatus Quintlium, ejus | 
imperatorem elegit ; exercitus tamen Aure 
Augustum salutavit, Quod uhi audisset Quii 
vena $0luta, mortem sibi voluniariam 90 
diebus tantum vir imperio potitus. 

(92) Ἔτη c'. Aurelianus imperavit an. v, 
vi, teste Eutropio |. ix. 

(95) Ἐφόρει δὲ διάδηµα ἔχον ἀστέρα. Αι 
mater erat Solis sacerdos; quamobrea) pras 
stellze huie cultum semper exhibuit. Ta. perat 
etiam effigiem clypeo ferens iusculptan, uti 
ejus testantur : quibus et aw. soleur. nudi 
expressum, capiteque corona radiata μα 
eum hac inscriptione ,. sott. :NYICTO , Obi 
icet. 


E CHRONOGRAPIIIA, — LID. XII. 


Is 


cuit, xit πληρὼσας U τὰ τείχη (9i) iv ἑλίγῳ A Εύα, in structura. liac operam. suam navare 300 


κέν |597] ypóvtp, ἑποίησε θείαν αὑτηῦ κέλευτιν 
ἵνα ἐξ ἐχείνου τοῦ χρήύνου οἱ τῖς πόλεως πάστις ἑἐρ- 
Ἰασττ[ιαχοὶ Αὐργλιανοὶ χρηµατίζονσι 75, τοῦ βασι- 
i152 ὀνόματος λαβόντες την ἀξίαν ὑπδρ τιμΏτς xol 
xizu». Ὁ δὲ αὐτὸς Αὑρηλιανὸς δεξάµενος µήνυσιν, 
ἱπεστράτευσε χατὰ Ζηνοδίας, ῥασιλίσσης Σαραχτνῶν, 
εἰςτην ἀνατυλὴν ἀπελθών. Ἑμηνύθη γὰρ περὶ αὑτῆς 
ἔτι ἱπραίδευσε xal ἔχαυσε τὰ ἀνατολιχὰ µέρη ἕως 
E ὁρίων ᾽Αντιοχείας τῆς μεγάλης, πλησίον τοῦ 
Ἐρόντου ποταμοῦ χατασκηνώσασα. "H µόνον δὲ 
χχτέφθασεν ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Αὐρηλιανὸς Αντίό- 
χα, εὐθέως ὥρμισεν, ὡς ἔχει, κατ αὐτῆς bE- 
üfuy: χαὶ συγχρούσας χατέχοψε τὰ πλέθη αὐτῆς 
πάντα. Παραλαθὼν δὲ αὐτὴν Ζηνοδίαν, ἐχάθισεν εἰς 
ὀριμωναρίαν !* χάµμηλον ' xai πομπεύσας αὐτὴν εἰς 
τὰς ἀνατηλικὰς χώρας πάσας εἰσήγαγεν αὐτὴν xol 
εἰς Αντιόχειαν τὴν μεγάλην. Καὶ θεωρῄσας ἑχεῖ 
ἱπειδόμιου εἴσήγαγεν αὐτὴν εἰς δρομωναρίαν xá- 
pt. Kat χτίσας ἐν αὐτῇ ᾿Αντιοχείᾳ τόπον, ἕστη- 

ου ετῆν Ayo δεδεµένην ἐπὶ ἡμέρας τρεῖς ' ὄντ'να 
ο τέσηχτίσας ἐκάλεσεθρίαμ6ον. Κάκεῖθεν κατενε γχὼν 

εὐτν ἀπήγχγεν [598] &v τῇ 'Ῥώμῃ, ὡς βασίλισσαν 
βαράρων Σαραχηνῶν ΄ καὶ θριαμθεύσας αὐτὴν bv 
t Ῥώμῃ τῷ τρώτν σχῆματι ἀπεχεφάλισεν αὖ- 


τν 85). 


0 & αὐτὸς βασιλεὺς Αὐρηλιανὸς καὶ τὴν Αραξίαν, | 


1α-εχομένην ὑπὸ βαρθάρων Σαραχηνῶν, συγγενῶν 
Ἐνθου Σαρακηνοῦ, φονεύσας πάντας ἐποίησεν αὑτῆν 
V3 Ῥωμαίους εἶναι ἑπαρχίαν. 

Ἐν δὲ τῷ µέλλειν αὐτὸν ἐξιέναι ἀπὸ Αντιοχείας 
Ἡς μεγάλης ἑστασίασαν οἱ λεγόμενοι Μονητάριοι 3 
Ἀνοχείας (96) ἐπὶ αὐτοῦ, χράνοντες διὰ συντθείἰας 
Ti, Καὶ ἁγαναχτίσας xav! αὐτῶν ἐτιμωρήσατο 
εὐτούς, 

Ὁ & αὐτὸς Αὐρηλιανὸς xal Δαχίαν ἐποίησεν 
ἑπργίαν (97) τὴν παραποταµίαν, πλησίον οὖσαν τοῦ 
' |mwóio) ποταμοῦ. Συνέδαλε δὲ ὁ αὐτὸς Αὐρηλιανὸς 
EXw πόλεμον : καὶ [299] ὑπὸ τοῦ ἰδίου στρατοῦ 


coegit. Muro itaque exiguo temporis spatio aa 
exitum perducto, edicto suo imperatorio decrevit, 
ut quotquot Rom: erant operariorum in meclani- 
cis hisce sodalitiis, ab imperatorio nomine Aure- 
lia exinde vocarentur : nempe mercedem hane, 
pro exantlatis laboribus, reportantes.. Aurelianus 
vero per Jitteras edoctue Zenobiam, Saracer oru:a 
reginam, partes orientales incendiis vastare, d:» 
reptis omnibus, ad usque Antiocli:? magna fines ; 
el Orontem prope fluvium castra sua. posuisse ; in 
Qiientem contra ipsam cam exercitu profectus est. 
Quamprimum autem. Antiocham appulsus fuerat, 
educto excrcitu, sine mora reginam adortus es! ; 
pralieque commisso, et copiis ejus omnibus profl - 
gatis, ipsom quoque captivam habuit; ct. cameo 
dromadi superimpositam, per Orientem omnem iu 
triumplio diduxit, Antiochiam vero .perductan, 
dum spcctabat ipse circensia, in. circum cam in- 
troduci jussit, dromadi insidentem. Pegmate quo- 
que erecto, quod ob hoc Triumphum vocavit, ia. eo 
devinetam ρου triduum eam cullocari jussit. BHo- 
mau vero inde deporiatam, ceu reginam barbaro- 
rum Saracenorum , ubi eadem qua Antiocliie 
p»mpa triumphandam ibi dedisset, caput. ei aui- 
putavit, 

Porro imperator. Aurclianis, illis Enatlii cogna- 
Uis interfectis, Arabiam, ab illis occupatam, Πο- 
mauo impcrio rursus asseruit. 


301 liperatore autem ab Antiochia magna dis- 
cessuro, Monelarii Autiochenses, qui dicuutur, tu- 
multuantes, veteres quasdam consuetudines rc- 
poscebant sibi. His vero infensus Aurelianus , 
ponis eos compescuit, 

Mem Aurelianus Daciam quoque larapotaiia:, 
Danubio fluvio adjacentem., in provincie formam 
redegit. Aurelianus etiam in aliud bellum exivit : 
ubi per insidias a suis interfectus. (loco, quod 


VARI LECTIONES. 


Ἡπληρώσας Ch., πληρῶσαι Cx. 
Pay x, ** Xfovccápior Os. 


'"γοηµατίζουσι. χρηµατίζωσ: Ch. Conf. ad p. 121 D. |) ὄρομονα- 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(64) Καὶ πληρῶσαι τὰ τείχη. Lego, xo πληρώ- D Moneturiis faetaest, gravis illa quidem, et periculi 


τας 5. 5. Anno vero imperii sui it, Tacito et Placi- 
diamo eos. Aurelianum hanc murorum Romano- 
WW» insiaurationem aggressum esse testatur Chr. 
kt. auctor : non auteni, uti Noster, ipsis inipe- 
"i initiis. Eusebius tamen lioe ab Aureliano ;actum 
ieri, sub. diclis qnidem coss. anno tamcn se- 
quite, nem pe imperii ejus imm. 

(9) Απεχεφάλισεν αὑτὴν. Hoc nemo alius un- 
(92a disit. Zosimus quidem eam itinere mortuain 
wit, falsissime : Et Romam enim peréucta est, 
"ibidem etiam cum liberis, Romanarum more 
PMrouarum, vitam agens, Summo honore conse- 
BUE : eujns rei testes iabeimnus Trebellium Polio- 
Me, Eutropium, aliosque. 

(6)Μονιτἆριοι Αντιοχείας. Ἁ]ονίτα οἱ Μονίτα, 

οπεία : unde Μονητάριος, et apud Nostrum etiam 

1ág:o;, Monetarius. Insurrectio etiam Kemse a 


lena, et quanr nonnisi post septem suorum  mil- 
ia cxsa Aureliauus compescere potui! ; uti ípsa 
fatetur in. Fpistela sua ad. Ulpium patrem, apud 
Flav. Vopiscum. 

(97) Δαχίαν ἐποίησεν ἐπαρχίαν. Provinciam po- 
lius transtulit, quam fecit. Vopiscus, in Aureliano : 
Cum tostatum. Hlyricum, ας Mosiam deperditam 
videret, provinciam irans. Danubium  l)aciam a 
Trajano constitutam , sublato exercitu el provincic- 
libus, reliquit, desperans eam posse retineri ; a^- 
duciosque ex ea populos in Masia collocavit, ap. 
pellavitque suam. Daciam : que uunc duas Ματίς 
dividit. lta enini Eutropius, lib. ix, ia Aurelian: : 
Provinciam Daciam, quam Trajanus ultra Danc- 
bium fecerat, intermisit, vcastato omni lllyrico, e iw 
Mosía collocavit ; et est in dextera Dauubio in mera 
fluenti, cum antea. fucrit i« (eva, 


A55 


JOANNIS MALAL.E. 


Castrum Norum. appellatur, ) συ dueis officium A ἐδολορονήθη (08) ἓν τόπῳ χαλουμένῳ (99 


male proesitum ; diem suum «cbiit, annes na- 
tus Lt. 

Post Aurelianum imperavit Tacitus Augustus 
menses vi, Erat hic. statura justam superante , 
corpore tenui, subcalvus, eloquens, crine curto, 
canus, naso tenuiore, prudens. Hujus sub iin- 
perio exstitit Cerdo quidam nomine, Manichaus ; 
qui factis conciliabulis, dogmata «ua in vulgus 
disseminavit. Sub eodem Tacito, bellum in re- 
gioue Pontica gestum est; in quod imperator ipse 
profectus , occisus est 1n Ztannica Ponti , annum 
8gChS LXV. 

Hunc excepit Florianus Augistus, qui regnavit 
menses i, Erat autem statura curta, crassus, 
recalvaster, colore candido, lipptis, subsimus, 
capillitio wentoque cánescentibus, ingenii acu- 
tissimi. Persls hic bellum 309 intulit : per Tar- 
sum vero iter faciens, sa stis interficitur, annos 
natus Lxv. 

Post Flerianum imperavit /Elius Probus annos 
nt Erat fic statura justam superante , ventrio- 
sus , crine p'ano detonsoque, barba hirsuta , cute 
nigra, rufus, oculis pulchris, summe prudens. 
Factioni autem Prasin:ze studebat. Πίο Museum, 
quod vocant, Antiochi magnae, et Nymphzum, 
sigmatis forma exstructum, adornavit : cwlato 
lbi Oceano, opere musivo. Insuper ctiam edicto 
hinperaturio jussit, uti ex rario publico Antio- 
chensi, stipendia annua, pro juventute urbis, 
litteris gratis instituenda , cxhiberentur. 


Mem imperator Probus bellum adversus Go- 
ενος in Sirmio habuit: quo tempore fames ingens 
per totum orbem grassata est. Annona autein 


Φρουρίῳ, ὡς χαχῶς στρατηγ{σας τὸν στ 
τελευτᾶ ὧν ἐνιαυντῶν &a'. 

Μετὰ δὲ «hv ῥασιείαν Αὐρηλιανου 
Τάκιτος 33 Αὔγουσῖος μῖνας C (4). "Hv 
ρ-αἴος, λεπτὸς, ὑπυφάλαχρος, ἑλλόγιμος, 
ὁλοπόλιος, λεπτόρινος, φρόνιµης. "Ev δὲ 
βασιλείᾳ ἀνεφάνη Mavtyaiág τις ὀνόμα' 
δων (2), δογµατίνων, χαὶ ὃ-δάσκων, xa 
ὄχλους. Ἐπὶ δὲ τῆς βατιλείας τοῦ αὑτι 
ἐγένετο πόλεμος ἐν τῇ Ποντιχῇ' χαὶ : 
αὐτὸς βασιλεὺς πολομῶν, x«V ἑσφάγη b 
τῆς Πόντου ὢν ἑνιαντῶν οε’. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Ταχίτου iCal; 
ῥιανὸς Αὔγουστος μῆνας β’. "Hv δὲ : 
παγὺς, ἀναφάλας, λευχὸς, olvorat;ig τοὺς : 
ὑπόσίμος, µιξοπὀλιος τὴν xápav [400] 
νειον, πάνυ δὲ δριμύτατος. Ἐπεστράτευ« 
Περσῶν, xai ὡς χατέρχεται iv Ταρσῷ, à 
πῶν ἰδίων, ὢν ἐνιαυτῶν Ee. 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Φλωριανοῦ 1d 
"HAtog Ἡρόδος (3) Etm Υ χαὶ μῆναςΥ 
διμοιριαῖος, προγάστωρ, ἀπλόθριξ, à 
δασυπώγων, µελάγχρους, πυῤγῥαχὴς, ei 
σοφὸς πάνυ * ἐφίλει δὲ τὸ Πράσινον µέρος. 
αὐτοῦ βασιλείᾳ ἐπεχόσμησεν ἐν 'Avttoyt 
Υ4λῃ τὸ λεγόμενον Μουσεῖον **, xal t 
Νυμφαῖον τὸ σιγματοε:δὲς *, γράγας b 
µουσαρίου τὸν Ὠκεανόν. 'O δὲ αὗτὺς 3. Bc 
τὰς σιτῆσεις τῆς αὐτῆς πόλεως Ἄντιοχι 
δημοσίου ἔταξεν, ἵνα δωρεὰν παιδεύωσι 
αὐτοῦ προστάξεως θεστίσας. 

'O δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ΗΠρύδος ἐἑπολι 
Γότθοις ἐν τῷ Σιρµίῳ' χαὶ ἓν τῷ πολς 
ἐγένετο λιμὸς χοσμ.χὲς μέγας, xai μὴ 


ΥΑΠΙΑ LECTIONES, 


*! Καινῷ Ch. Eusebius p. 595, Syncellus p. 585 C, Cedrenus. p. 229 B, Kevp Ox. *f Tt 
5» Κερδὼν Ox. ** Μουσεῖον Ch., Μουσίου Ox. 3 σιγµατοειδή, Οχ. ** αὑτὸ Ox 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


(98) Ὑπὸ τοῦ ἱδίου στρατοῦ &óoXozovsi0r (sie «d. 
Ox.). Mnestlici, servi sui fraude, libellum Caesaris 
manuscriptum fingentis, quo. multa neci destiria- 
t01uu nomina continebantur, occisus est , uti rem 
hahes copiosius narratam apyd Vopiscuui. 

(99) Ἐν τόπᾠ χαλουμένῳ Κενῷ Φρουρίῳ. [tà 
ctiam Eutropius lih. 1x : Jnterfectus. est in. itineris 
medio quod inter Constantmmopolim et. lleracleum 
esl, strate veteris locus Cenophrur.un  appellattr : 
Ubi tamen. scribendum, Canophruriuim : et apu 
Nostrum, χαινῷ φρουρίῳ, uti habct ÉEuscbius et 
Cedrenus ; qui etiain Castellum loc ab incolis, Κε- 
νοφλώριον vocari testatuf. 

(1) Μήνας Q'. lino intra. sextum imperii sni iien- 
sem, militari tumultu. oppressus, interiit, Vide 
E-trop. 

(2) Mavtyal^; τις, ὀνόματι Κερδών. lta enim Chr. 
Alex. auctor. Verum quot Cerdones nobis pro eiunt 
scriptores isti ? Supra enim habuimus Mareiouen 
haereticum, sub Adriano. imperat. Marcion auteei 
iate Cerdonis illius unici, quem producunt. his!o- 
rici, nominis Bheresiarclue diseipulus erat. Mani. 
chius itaque, quem hie Noster. indigitat, lorte e«t 
Manes ipse, Maniebieorum choregus,. nominisqze 


auctor : quem. eirca. hic tempora, iw] 
gmata disseminasse, ex. seriptoribrs ec 
coustat, Vide F.usebium, Hist eccles, [. vi: 
Cedrei. Glycani, Anual, párt. 1; Zona 
Soerat. Scholast. Mist. eccles. lib. à. 


D aijosque, Chr. tamen Alex. auctoz, ut 


sciam, Manetem  lizeresiarcbam sub. N 
ponit. 

(3) Ἠλιος Πρόθος. Probum imp. [lel 
AElium dictum oullibi invenio. Sed nec | 
aguoscunt imp. hujus nvinimni, qui it ins 
IMP. C. Ν. AUR. PROBUS P. F. AUG : Im 
sur Marcus Aurelius Probus, Pius, Fe 
sius. Anonius Piso, in tractatu suo £ 
antiq. Galtice scripto, imperatorem. hi 
cum Aurelium Valerianum Probum appe. 

(4) "Ex Υ χαὶ µηνας Υ’. Cedrerus 
Probo imperant annos uy et ucenses 
tribuunt; Eutropius taimen, et post eum « 
vi annos cb ov menses eum imperasse 
cui. numero Eusebius mensem unicum ai 
que apud. Nostrum sciibendum videtur, 1 
μηνας Y. 


iN 


ἀναπλωμάτὼν ἑστασίασεν ὁ στρατός " xal ἐπελθόντες 


εσφαξαν αὐτὸν bv τῷ Σιρµίω (5) ὄντα ἐνιαντῶν V. ' 
[401] Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Πρόδου ἐθασίλευσεν 
& δειότατος Κἄρος ἔτη β’ (6). "Ην 65 κονδοειδῆς, 
εὔστηθος, λευκὸς, ἀπλόθριξ, µιξοπόλιος, ὑπόγλανχος, 
πλάτονις, εΌρινὸς, παχύχειλος, ὑπερήφανος. Ἐπὶ δὲ 
τὶς αὐτοῦ βᾳαιλείας ὑπέταξξ χύραν, ἕντινα ἐχάλεσε 
Καριαν (7), ποιέσας αὐτῖν ἐπαρχίαν. Ἑπεστράτευσε 
U χατὰ Περσῶν, καὶ εἰσελθὼν παρέλαῦε τὰ Περσικὰ 
µέρη ἕως Κτησ'φῶντος πόλεως , xal ὑπέστρέφεν. 
Ἐτείχισε δὲ ἐν τῷ λιμίτῳ 17 χάστρον, ὅπερ ἑπαίησε 
ikv, δοὺς αὐτῇ xal δίχαιον πόλεως, ὃ ἐχάλεσεν eio 
Gv ὄνομα Κάρας (8). Ὑποστρέφας δὲ £v Ῥώμῃ, 
ἴξτλθεν tv ἄλλῳ πο)έμῳ χατὰ Οὔννους, χαὶ ἑαφάγη 
lt τῆς ὑπατείας λαξίμου καὶ ** Ἰανονυαρίου (9), 
evt C fiuc. 

Κιτὰ δὲ τὸν βασιλε[αν Κάρου ἐθᾳασίλευσε Νουµμε- 
ga? (10) ΑΌγουστος ἔτη δύο. "Hv δὲ [102] μαχρὸς, 
uzh, ἀπλόθριξ. µάχρονις, λεπτοχαράκτηρος, 
Ümwpuy, μ:ξοπόλιος, εὗρινος, εὐόφθαλμος, µε- 
Mme. 'Ezi δὲ «56 αὐτοῦ βασιλείας διωγμὸς 
lpsrüw, μέγας ἐγένετο" ἐν ol; ἐμαρτύρησεν ὁ 
ἔνς Γιώργιος 6 Κα:τ-πάδοξ καὶ ὁ ἅγιος Βαθυλᾶς (11)* 
i» yàp ἐπίσχοπος Αντιοχείας τῖς μεγάλης. Καὶ 
kds02stv ὁ αὑτὸς βασιλεὺς Νουμεριανὸς, ἀπιὼν 
εεμῆσαι κατὰ Περσῶν. Καὶ θέλων κχατασκοπῆσαι 

ὧν Χριστιανῶν τὰ θεῖὰ µυστήρ:α, ἐθουλήθη εἰσελ- 
kh ἐν τῇ ἁγίᾳ ἐχχλησίᾳν ὅπου συνήγοντο οἱ 
ἆρστιανοὶ, tig vb θεάσασθαι τί ἐστιν ἃ ποιοῦσι 
ptor, ἀχούσας ὅτι χρυτπτόµενοι τελοῦσι τὰς λει- 
ανργίας αὐτῶν οἱ αὑτο Γαλιλαῖοι. Καὶ ἐλθὼν 
εἰχοίον ἑξχίρνης ὑπηντήθη ὑπὸ τοῦ ἁγίου Βαθυλᾶ ' 
ἐἱ ἰχώλυσεν αὐτὸν, λέγων αὐτῷ, ὅτι Μεμιαμμένος 
ὑτάρχεις Ex τῶν θυσιῶν τῶν εἰδώλων * xal οὗ σύγχω- 
pé co: ἰδεῖν μυστήρια θεοῦ ζῶντος. Καὶ ἁγανακτή- 
ex ὁ βασιλεὺς Νουμεριανὸς ἐφόνευσεν αὐτὸν εὐθέως. 
I2 ἐξλθεν ἀπὸ ᾿Αντιοχείας, χαὶ ἑπεστράτευσε χατὰ 
Περοῶν * ἓν τῷ δὲ συγχροῦσαι αὐτὸν τὸν [405] πόλεμον 
ἐπετίησαν αὐτῷ ol Πέρσαι, xai ἀγεῖλαν τὸ πολὺ 


"  CHRONOGRATHIA. — LIB. XII. 
À deficiente , seditione in exercitu excitata , a mlli- 
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tibus interfectus est, annos L natus. 

Past Probum imperavit divinissimus Carus an- 
nos n. Erat autem statura brevi, pectore firmo, 
candidus, crine plano, subcanus, oculis subcz- 
siis, vultu lato, naso decoro, labiosus, super- 
bus. Imperator iste regionem quamdain subjugavit, 
quam in provinciz formam redactam, Cariam voca- 
vit. Contra Persas etiain. arma movit, eorumque 
regiones ad Cltesiphontem usque urbem occupa- 
vit. Inde vero reversurus castrum ibi 303 in 
limitibus situm muro cinxit : datoque eidem civi- 
tatis jure, a nomine suo Caras vocavit. Romam 
dcinde reversus, belloque alio adversus Ilunnos 
suscepto, interfectus est, Maximo et Januario 
COSS., 3Π1108 LX Cum seniisse natus. 

Hunc excepit. Numerianus Augustus, et. regna- 
vit annos m. Erat hic procerus , gracilis, crine 
lento , facie longa tenuique, barbatus , subcanus, 
naso decoro, oculis pulchris , colore nigro. Hujus 
sub imperio, Christiani gravem persecutionem 
perpessi sunt : quo tempore martyrium subierunt 
sanctus Georgius Cappadox et sanctus. Babylas: 
erat enim hic episcopus Antiochi» magnx. Nume- 
rianus enim imperator, expeditione in Persas 
suscepta, [ per Antiochiam ] iter faciens , et Chri- 
&tianorum $acra mysteria inspiciendi desiderio 
captus , ecclesiam sanctam, ubi Christiani con- 
gregati fuerunt, uti cujusmodi eorum essent 
mysteria intelligeret, ingredi voluit. Audierat 
enim Galileos in occulto litanias suas celebrare. 
Propius autem accedenti occurrebat sanctus Ba- 

bylas, ingressum ejus prohibens, verbis hisce : 
« At ego non sinam te, idolothytis conspurcatum, 
in mysteria Dei viventis introspicere. » Ad hoc 
indignatus Numerianus imperator, eum absque, 
mora neci tradidit. Antiochia deinde discedens 
adversus Persas proficiscitur. Pertz autem , pre- 
lio cum eo commisso, graviter ei incubuerunt ; 


VARLE LECTIONES. 
Up Os. ** xat om. Ὁχ. Eadem Ἰαννουαρίου. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(S) Ἔσφαξαν αὐτὸν iv τῷ Σιρµίῳ. De loco et p brewis ΤΠ, Chara. 


Iniortis genere, Nostro cum aliis convenit scriptori- 
by; de causa non item. Fl. Vopiscus tres Probi 
is profert. causas: 14) quod milites nunquam 
tiogos permisit; 29) quod dixerat brevi fore ut 
*a wjllis militibus opus sit ; 5) quod in patria sua am- 
ianda, ad sordida ac servilia ministeria milites 


$set. 
& (6) Ἑδασίλευόεν 6 θειότατος Κάρος Ex» β’. Caro 
Waperanti annos im tribuit auctor noster; singu- 
ee filiis ejus successive, totidem : cum tamen 
arus pater, et filii duo una imperarint , nec impe- 
! *anum tertium expleverint omnes. 

(1) Ὑπέταξε χώραν, fjvtwa ἐχάλεσε Kaplav. Ubi- 
tandem terrarum hzc regio? Cariam quidein 
"WWerimus, Asie Minoris regionem , sed longe 

"M^ Carum imp. hoc nomine vocatam. 
[5 Ὁ ἐχάλεσεν εἰς ἴδιον ὄνομα, Κάρας. Κάραι, ut 
*- Nosro Cedrenus et Procopius, sive Ká?- 
iMBtephanus, urbs est Mesopotamiz, quae Ἡυ- 
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(9) Καὶ ἑσφάγη, ἐπὶ τῆς ὑποτείας Μαξίμου χα) 
(sic. ed. Ox.) Ἰαννοναρίου. Alii Carum in Perside 
fulmine ictum interiisse scribunt ; verum his coss. 
hoc fleri non potuit. Maximianum quidem et Ja- 
nuarium coss. habemus apud Eusebium et Chr. 
Alex. auctorem ; quos tamen hic ad Diocletiani an- 
num 1v, ille ad ejusdem an. imi, ponit. 

(10) Ἑδασίλευσε Νουμεριανός. Carus expellitione 
in Persas suscepta , Numeriauum, filium natu mi- 
norem, optimz spei adolescentem, illuc secum du- 
xit : Carino Interim, filio natu majori , rerum Oc- 
cidentalium cura commissa. Caro autem patri fatis 
functo, Numerianus haud longe superfuit , Apri 
soceri insidiis interfectus. 

(11) Καὶ ὁ ἅγιος Βαθυλᾶς. Persecutione sub Decio 
inp. facta martyrium subiisse sanctum Babylam, 
testatur Eusebius, et post. etim Zonaras : verum 
quz hic de saucti Dabylze maityrio profert auctor , 
ab Eusebil narratione longe recedunt. 
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40A msximaque exercitus Imperatori parte A πλῆθος (12) τῆς βοηθείας αὐτοῦ, χαὶ ἔφυγεν i 


«vclsa , ipse fuga in Caras evasit. Pers vero ur- 
5ci obsidione cingentes, captivum eum habue- 
"unt, necique statim traditum, excoriarunt , 
"eiraetamque οἱ pellem. in. utrem efformarunt , 
-^"guentisque conditam gloriz causa asservarunt ; 
^*iquum vero quod fuit exercitus ejus penitus 
Jelerunt. Numerianus autem imperator e vivis 
excessit annos natus xxxvi. 

Post Numerianum imperavit Carinus Augustus, 
fr-ter ejus , annos. ri. Erat autem statura curta, 
erassus , vultu lato, candidus, crine crispo, re- 
(alvaster, parcus, magnanimus : factioni autem 
Prasinz studebat. 

Hic, suscepto imperio , absque mora Persis bel- 


iin intulit, Numeriani fratris in vindictam , eos- B 


que penitus profligavit. Eodem imperante, san- 
cti illi, Cosmas et Damianus , domino suo invisi, 
neci traditi sunt, hoc modo. Erant hi professione 
medici ; quos imperator etiam, ob curationes ab 
cs effectas, magni habuit : cui etiam ipsi hujus- 
'.odi quid contigerat. Post Persas prielio devictos 
el infinitam eorum multitudinem excisam , Perse 
'rium mensium inducias petierunt. Imperator 
"aque, ob hiemis intemperiem, exercitus etiam 
«ui bellis. attriti rationem habens, conditiones 
paris in tres menses concessit. lpse interim in 
C»rresticam, quam vocant, regionem contendit, 
eb exercitum suum reflciendum, et ut 405 vul- 


nerati sanarentur. Ubi per hiemem commoranti , r 
quaeque ad bellum spectabant, pertractanti, subito " 


accidit faciem ejus in aversum detorqueri. Cum- 
que di, qui plurimi eum $equebantur , medici 
nihil omnino proflcerent, regionis illius medici 
ad imperatorem vocati sunt ; ut qui regionis su: 
aeris vim penitus introspectam haberent. Quos 
wniter ad imperatorem accesserant cum domino suo 
.ancti illi, Cosmas et Damianus. Cumque in im- 
yoratore. sanando frustra fuissent medici omnes, 
s neli Cosmas et Damianus , quosdam ex primo- 
ibus imperatoris clanculuin. allocuti, rogabant 
zii eum sanandi licentiam ipsi haberent. Per no- 
eim. itaque intromissi sancti lii, precibus suis 
i'"peratorem sanabant: qui fidem deinceps eis 


ραις τῇ πόλει * xal φοσσεύσαντες οἱ Πέρσαι α 
6ον αὐτὸν αἰχμάλωτον, xal εὐθέως ἑφόνευσαν 
χαὶ ἑχδείραντες τὸ δέρµα αὐτοῦ (13) ἑποίησαν 
καὶ σµυρνιάσαντες ἐφύλαξαν αὐτὸν εἰς ἰδίαν 
τὸ δὲ λοιπὸν πλῆθος αὐτοῦ χατέἐχούαν. Τελευ] 
βασιλεὺς Νουμεριανὸς ὧν ἐνιαντῶν Ac". 


Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν ἹΝουμεριανοῦ ἔδα 
Καρῖνος Λὔγουστος ὁ ἀδελφὸς αὐτοῦ ἔτη f. 
χονδοειδῆς, παχὺς, πλάτοψις, λενχὸς, 00360: 
Φάλας, σπανὸς, µεγαλόφυχος. Ἐφίλει δὲ «5 [I 
μέρος. 

"H µόνον δὲ ἐθασίλευσεν, ἑπεστράτευσε χα’ 
σῶν εἰς ἑχδίχησιν τοῦ ἰδίου αὐτοῦ ἁδελφου 
ριανοῦ * xai περιεγἐνετο'αὐτῶν χατὰ κράτος. 
τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἑτελεύτησαν οἱ ἅγιοι Koc, 
Δαμιανὸς τῷ τρόπῳ τούτῳ, φθονηθέντες Ob € 
αὐτῶν ἐπιστάτου. "σαν γὰρ ἰατροὶ τὴν àv: 
ἡγαπῶντο δὲ ὑπὸ τοῦ βασιλέως Καρίνου, ὡς 
τες ἰάσεις [404] * συνέθη γὰρ τοῦτο γενέσθαι ’ 
Καρίνῳ βασιλεῖ, Μετὰ τὸ συγχροῦσαι «ol 
gat; (14) χαὶ τὰς ἑπάνω ἐνέγχαι χαὶ χόγαι E, 
ἄπειρον πλῖθος χειμῶνος βαρυτάτου γενομέν 
σαν οἱ Πέρσαι μηνῶν τριῶν ἔνδοσιν γενέσθαι : 
τὸ ἐπαχθὲς τοῦ χειμῶνος φειδόµενος τοῦ iblo 
τοῦ, ὡς χοπωθέντι (15), ἑνέδωχε τῶν τριῶν 
τὴν αἴτησιν τῆς εἰρήνης. Καὶ λαθὼν τὸ ἴδιον 
ᾖλθεν ἐπὶ τὴν λεγομένην χώραν τῶν ** K 
xi» (16), βουλόμενος xa τὸν ἴδιον στρατὺν | 
σαι xat τοὺς πληγάτους θεραπευθῖναι. Ἔλθι 
αὐτοῦ bv τοῖς Κυρηστιχοῖς 30 ἓν τῷ χειμῶνι 
αὐτοῦ διάγοντος xal τὰ τοῦ πολέμου τραχτα 
συνέθη ἐξαίφνης τὴν ὄψιν αὐτοῦ εἰς τὰ ὁπίσι 
φῆναι. Καὶ πολλῶν ἱἰατρῶν ἀχολουθούντων 1 
βασιλεῖ καὶ μηδὲν αὐτὸν ὠφελησάντων, ἔχελει 
οἱ τῆς χώρας ἰατροὶ εἰσελθεῖν πρὸς τὸν Bao: 
εἰδότες τοὺς ἀέρας τῆς ἑαυτῶν χώρας. Ἐν ol 
χαὶ ὁ ἐπιστάτης τῶν ἁγίων Κοσμᾶ xal Δι 
πρὸς τὸν βασιλέα, χαὶ συνεισῆ)λθαν apa (17) 
γιοι. Καὶ μηδὲν δυνηθέντων τῶν ἰατρῶν 
σαι [405] τὸν βασιλέα Καρῖνον, οἱ ἅγιοι Koc 
Δαμιανὸς λαθραἰως ** διελέχθησάν τισι τῶν | 


VARLE LECTIONES. 
* Κηρυστικῶν Ox. Vid. Ch. adnotationem. 3 Κπουστικοῖς Ox. Sic et p. seq. v. 2." λαθρι 
ED. CHILMEADI NOTE. 
(13) Καὶ ἀνεῖλαν xb πολὺ πλῆθος, etc. 'AveDa, D x&v. Cyrrestica, regio Syris, Antiochise 


sor. 1 inusit. ab Dao * cujüsmodi frequenter uti- 
(uir auctor noster. 

(43) Καὶ ἑἐχδείραντες τὸ δέρµα αὑτοῦ etc. Tale 
guid. de Valeriano factum memorant. scriptores 
uonnulli ; Numeriano vero hzc non accidisse, ex 
i nbatis scriptoribus satis constat. 

(14) Mexx τὸ συγχροῦσαι τοῖς Ἡέρσαις. Quas 
4 aniles fabulas profert auctor ? in Persas enim 
nquam Carinus linp. profectus est; utpote cui a 
A1tre Caro in Persas proliciscente, imperii occiden- 
.aiis cura commíssa est. 

15) Ὡς χοπωθέντι. Scr. χωπηθέντος. 

(40) Xopav των Κηρυρτικῶν. Scr. Κυῤῥεστι- 


mina, a Cyrrho urbe sic dicta. Stephan. 

πόλις Συρίας, ἡ ἀχρόπολις Σίνδαρος ᾽ ὁ 
Κυῤῥέστης, ὡς Πολύθιος πέμπτῳ * καὶ Κυῤ 
Αθήνα , χαὶ ἡ χώρα, Κυῤῥεστιχή, Pro . 
tamen repono Γένδαρος, ex Strabone lib. 

etiam Κυρηστικὴ scribit, eum η, quandoque 
et simplici ρ " εἶτα ἡ Κυρηστικὴ µέχρι ' 
δος. Et paulo infra :Ενταῦθα δ᾽ ἐστὶ πόλις T 
ἀκρόπολις τῆς Κυριστιχῆς. Plinius Nat. His 
cap. 25, de Collesyria verba faciens , Cyr 


' vocat : Et inde Cyrrhistica regio Cyrrhum, 


(47) Καὶ συνεισῆλθαν ἆμα, Ηλθα, aor. 1 
ἔλθω, et paulo supra, εἴλα ab ἕλω. 
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βασιλέως ἵνα ἰάσωνται αὐτόν. Καὶ εἶσ- A habens, dicebat : Illomines isti servi sunt Dei aJ- 


my οἱ ἅγιοι τῷ βασιλεῖ ἓν νυχτὶ καὶ αὑτοι 
αὐτὺν διὰ τῆς ἰδίας προσευχῆς. Καὶ ἐἑπίστευ- 
οῖς, λέγων ὅτι Οὗτοι οἱ ἄνθρωποι δοῦλοι τοῦ 
οὗ Ὑψφίστου eic. Καὶ ὑγιάνας xal ἆποχα- 
M ὡς ἣν τὸ πρώην εἶχεν αὐτοὺς ἓν τιμῇ xat 
οἱ μεγιστᾶνες αὐτοῦ. Παραχληθεὶς δὲ παρ 
ών ἁγίων, ἐποίησεν εὐθέως θείαν αὐτοῦ διά- 
εἰς πᾶσαν τὴν Ῥωμαϊχὴν πολιτείαν, ὥστε 
prs δὲ χωλύεσθαι θρησχεύειν ὡς βούλονται. 

. ἐπιστάτης αὐτῶν εἰσαχθεὶς ἀπὸ τῶν ἄλλων 
επιχῶν ἰατρῶν τῶν ἀκολουθούντων τῷ αὐτῷ 
f, καὶ ἑωρακὼς τὴν πρὸς τοὺς ἁγίους ἀγά- 
ψεἶχεν ὁ βασιλεὺς πρὸς αὐτοὺς, φθονῶν αὐτοῖς 
pats. Καὶ μετὰ τὸ ἐζελθεῖν τὸν αὐτὸν βασιλέα 


tissimi. Imperator itaque, pristine sanitati rc- 
stitutus , sanetos hosce et ipse, et optimates ejus 
in honore habuerunt. Quin et rogatu eorum di- 
vino suo edieto per totum imperium Romanum 
protinus promulgato, cavebat ne quis deinceps 
Christianos, quos vocant,. violaret, aut a cultu 
δυο prohiberet. 


µηδένα τῶν λεγομένων Xpraviavov ὑπομεῖναί τι xa- 


Οπιεζυπι eorum dominus , ubi intellexerat 
quanto sanctos hosce amore prosequebatur impe- 
rator , a primariis médicis imperatoris in id addu- 
cius, 906 summe eos invisos babuit: quam pri- 
mum vero imperator ex Cyrrestica regione in 


Ν ix τῶν Κυρηστικῶν εἰς τὰ Περσιχὰ δόλῳ 5" B Persidem discesserat, servis suis stipatus, per 


Μτης τῶν ἁγίων Κοσμᾶ καὶ Δαμιανοῦ λαθὼν 
; μετα των ἰδίων αὐτοῦ ἀνθρώπων ἐν τοῖς 
ἑκρήμνισεν ** αὐτοὺς, ὡς ὄντας Ex τοῦ δόγ- 
Tie Χριστιανῶν, καὶ οὕτως οἱ δίχαιοι Exe- 
v 

WE f τῷ µέσῳ χρόνῳ τοῦ πολέμου ὁ αὐτὸς 
w αλεντᾷ iB θανάτῳ (18), ὢν ἑνιαυτῶν 


ΕΜ «hv βασιλείαν Καρίνου ἐδασίλευσε Διο- 
Ac ἔτη χ΄ xal μῆνας 0'. Ἡν δὲ μαχρὸς, λε- 
Εἠροψις, ὁλοπόλιος τὴν κάραν xal τὸ γένειον, 
«p σώματι, γλαυχὸς, παχύρινος, ὑπόχυρτος 
ψνχος πάνυ καὶ φιλοχτίστης. ᾽Ανηγορεύθη δὲ 
& à» τῆς ὑπατείας Βάσσου καὶ Ἐνντια- 
). 

δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἐγένετο σχότος µέ- 
|πᾶσαν τὴν ἡμέραν ᾽ μετὰ δὲ τρία ἔτη τῆς 
ες αὐτοῦ ἐἑποίησε ἹΚαίσαρα τὺν υἱὸν αὐτοῦ 
&ybv (21) τὸν xai Ἑρχουλλιανόν **. Τῶν δὲ 
| χινησάντων ὁπλισάμενος ὁ Διοχλητιανὸς 
ἔτευσεν ἅμα τῷ Μαξιμιανῷ. Καὶ φθασάντων 
τῶν ᾽Αντιόχειαν τὴν μεγάλην, ἔπεμψεν ὁ αὖ- 
ϱχλητιανὸς Μαξιμιανὸν τὺν Καΐσαρα χατὰ 
! xa ἔμεινεν ὁ αὐτὸς Διοχλητιανὸς ἐν ᾽Αντιο- 
αἱ ἔχτισεν ἐχεῖ παλάτιον μέγα, εὑρὼν θεµε- 
αθέντας πρώην μὲν ὑπὸ Γαλλιηνοῦ τοῦ καὶ 
ανοῦ. Ἔχτισε δὲ ὁ αὐτὸς Δ'οχλητιανὸς καὶ 
w λουτρὸν εἰς την πεδιάδα, [407] πλησίον τοῦ 
ὁ ἱππικοῦ, ὅπερ ἐχάλεσε τὸ Διοχλητιανόν. 
t δὲ xal ὠρεῖα λόγῳ ** ἀποθέτων (22) σίτου * 
[ρα δὲ σίτου πᾶσιν ἔδωκε xal τῶν πιπρασχο- 
Ώλων πάντων διὰ τὸ μὴ ἐπηρεάζεσθαί τινα τῶν 


dolum sanctos illos ad montes abductos, tanquam 
Chrístiani dogmatis sectatores, precipites dedit. 


. Talem itaque vitze exitum justi hi habuerunt. 


Imperator autem Carinus, medio belli tempore 
nature concessit , aunos natus xxxii. 

Carinum excepit Diocletianus; qui imperavit 
annos ΣΣ, et menses if. Erat hic procerus, gra- 
cilis, facie macilenta , capite barbaque canus, 
colore corporis pallente, oculis casiis, naso 
crasso , subcurvus, summe magnanimus , zdif(i- 
capdique studiosissimus. Imperator vere designa- 
tus est, Basso et Quintiano coss. 


lloc imperante, tenebre profunde per diem 
integram orbi incubuerunt. Tertio autem imperii 
anno exacto, Maximianum fllium, qui et Ilerculia - 
nus, Cesarem creavit. Persis autem arma sumen- 
tibus, Diocletianus, cum Maximiamo, in eos 
profectus est. Per Antiochiam vero magnam facto 
itinere, Diocletianus, Maximiano contra Persas 
misso, ibidem commoratus esL: ubi etiam pala- 
tium ingens exstruxit , inventis ibi jactis olim a 
Gallieno Licinuiano fundamentis. Balneum etiam 
publicum urbis in planitie exstruxit, prope cir- 
cum veterem ; quod Diocletianum 307 vocavit. 
Horrea quoque, pro frumentis condendis, ex- 
$iruxit : mensuris etiam frumenti, aliorumque 
venalium omnium publice constitutis : ne, qui 
mercaturam exercerent, a milite damno aliquo 
sfücerentur. Stadium quoque, quod vocant,' in 


| VARUE LECTIONES. 
λψ Cb., δόλου Ox. 3" ἐχρήμνίσεν Ch. , &xpfpvisev Ox. 3) τὸν καὶ Ἐρχουλλιανόν. « '᾿Ερχούλιος aliis 


5 tam Gracis quam Latinis, atque etiam Nostro. infra dictus est. » Ch. V. p. 155 C. 


55 ἁτι- 


ED. CHILMEADI NOTE. 


Καρΐνος τελευτᾷ τῷ (aic. ed. Ox.) ἰδίῳ θα- 
me a Diocletiano multis przliis tentatus, ab 
tandem victus interficitur, teste Fl. Vopisco. 
Tic ὑπατείας Βάσσου xai Κυντιανοῦ. Bassum 
Mianem coss. Eusebius ad Diocletiani imp. 
Jv ponit ;z Clr. Alex. auctor, ad ejusdem 
Iv. 


(20) Ἐγένετο σχότος μέγα. De tenebris hisce apud 
alios altum silentium. 

(21) Τὸν υἱὸν αὐτοῦ Ma&uaavév.Diocletiani gener, 
non filius erat Maximianus. Vide Cedrenum. 

(22) Λόγῳ ἀποθετῶν, forte scribendum , ἀποθτ- 


Xov. 


&63 


JOANNIS MALALE 


Paplne exstruxit, propter Olympicos aliosque A ἀγοραίων ἀπὸ τῶν σερατιωτῶν " ἕχτισε 


agonistas; sciliceL ne quadrigis vecti, ad Argy- 
rum fluvium proficisci lenerentur, ad coronatio- 
nem , post cerlamina Antiochie magne finita, 
Daphnem peterent, neque in posterum tantum 
itineris intervallun  emetirentur, ad Argyrum 
fluvium quadrigis devecti Cilicibus, Antiochensces, 
quique in Olympicis agonistze fuissent. Post lu- 
dos itaque finitos, juxta edictum imperatorium 
Daphnem deinceps petebant, uti ibi coronaren- 
wur. Condidit etiam, in. hoc Daphnes stadio, fa- 
nun Jovis Olympii , et in ejusdem stadii funda, 
templum Nemesi erexit. Apollinis quoque fanum 
instauravit, variisque marinoribus exornavit. 
Templum etiam subterraneum Hecate sacravit, 


στάδιον τὸ λεγόμενου kv Δάφ»Π διά τοὺς "C 
χαὶ τοὺς; λοιποὺς ἀγωνιστὰς, ὥστε μὴ 
χοτρίχαις (25) καὶ στεφανοῦσθαι ἐν 'Apy 
μῷ, ἀλλὰ μετὰ τὸ ἀγωνίσασθαι πάντας b 
τῇ µεγάλῃ ἀνιέναι αὐτοὺς ἐν τῇ λεγοµέ 
καὶ μὴ ἵνα δὲ κοσοῦτον διάστηµα ὁδοῦ ἀπί 
τῷ ᾽Αργυρῷ ποταμῷ ἓν χοτρίχαις τῆς 
xat οἱ Ὀλυμπικοὶ χαὶ οἱ ᾽Αντιοχεῖς πι 
τὸ Ολύμπια, χαθὼς χαὶ ἓν τῇ θείᾳ aoc 
ἐχέλευσεν ἓν Δάφνη δαφνοῦσθαι 51 τοὺς ἑ 
νους Ev τῷ ἀγῶνι τῶν Ὀλυμπίων. "E 
αὑτῷ τῷ σταδίῳ Δάφνης ἱερὸν Ὀλυμπίου 
ἐν τῇ σφενδόνη τοῦ αὐτοῦ σταδίου ἔχτισι 
Νεμέσει 35. ᾽Ανενέωσε δὲ χαὶ τὸ τοῦ ' 


in quod per gradus cccLxv descendebatur. Pala- B ἱερὸν, χκοσµήσας διαφόροις µαρµάροις. "E 


tium insuper in Daphne exstruxit, ubi imperato- 
res illuc adventantes cominorarentur , cum antea 
tentoriis solum, ad lucum defixis, uterentur. 
Quinetiam fabricas ibi erexit, in quibus arma, 
in exercitus usum, fabricarentur. Edessa etiam 
fabricas erexit, uti armamenta belli ad wanuim 
haberent. Similiter etiam in Damasco fabricas 
exstruxit, ob frequentes Saracenorum incursio- 
nes. 308 Antiochiz etjam monetarum officinam, 
qua nuinmi cuderentur, terrzemotibus collapsam, 
redintegravit. Dalneum etiam, preter alia tria a 
se condita, quartum quoque exstruxit, quod S.- 
natorium nominavit. ΄ 

Maxiinianus interim Casar, Persis penitus de- 
bellatis, Amiochiam revertitur, captivam secuin 
ducens Persici regis uxorem , quam paucis stipa- 
iam (exercitu reliquo funditus deleto), ad Indiz 
limites, una cum rege inarito fugientem , assecu- 
tus fuerat. Regina autem Persarum , Arsane, 
Diocletiani Romani imperatoris jussu , iu Daphne 
annis aliquot, omni cum honore custodiebatur. 
Post vero, pacis conditionibus invicem initis, 
regiua, in Persidein missa, conjugi suo resti- 
tuta est. 

Eodem tempore imperator,ob partam victoriam, 
ubique per iw perium Romanum largitiones distri- 
buit. 

ldem Diocletianus castra passin per confinia 
exstiuxit; ab /Egypto usque ad fines Persicos; 
collocatis ibi limitaneis militibus, ducibus etiam per 
provincias constitulis, qui castris hisce cum ar- 


δὲ χαὶ τῇ Ἑχάτῃ ἱερὸν χαταχθόνιον pa 
Ἔχκτισε δὲ ἓν Δάφνη χαὶ παλάτιον εἰς τὸ' 
τας βασιλεῖς ἐχεῖ χαταμένειν, ἐπειδὴ πρ 
ἄλσος ἑἐποίουν παπνλεῶνας χαὶ χατέµενι 
δὲ χαὶ φαθριχὰς (24) τρεῖς πρὸς τὸ χατασ 
ὅπλα τῷ στρατῷ, ἔχτισε δὲ καὶ ἐν Ἐδέσ' 
διὰ τὺ τὰ ὅπλα ἐγγὺς χορηγεῖσθαι ΄ ὡσαύ 
tv Δαμασχῷ ἕχτισε φαθριχὰ, ἐννοήσας τ 
μὰς τῶν Σαρακηνῶν. Ἔκτισε δὲ xa ἓν 
Μόντταν, ὧστε χαράασεσθαι ἐχεῖ νοµί 
γὰρ ἡ αὑτῃ Μόνητα ἀπὸ σεισμοῦ xata 
καὶ ἀνενεώθη. Ἔχτισε δὲ γαὶ λουτρὸν, 
λεσε Συγχλητικὸν, ὁμοίως δὲ χαὶ ἄλλα Υ’ 

Ὅ δὲ Καΐσαρ Μαξιμιανὸς ἀπελθὼν xa 
xaY νικήσας αὐτοὺς χατὰ χρἀάτος ἐπαντλ 
τιοχείχ, λαθὼν αἰχμάλωτον τὴν τοῦ βα: 
Περσῶν γυναῖκα, ἐχείνων φυγόντων p 
ἀνδρῶν εἰς vb Ἰνδολίμιτον 5”, τοῦ RAE 
ἀναλωθέντος. 'Η δὲ βασίλισσα τῶν Περσί 
ᾧχησεν ἓν Δάφνῃ φυλαττομένπ [109] χα’ 
τοῦ βασιλέως Ῥωμαίων Διοχλητιανοῦ | 
ἐπὶ χρόνων "9. Καὶ µετὰ ταῦτα πάχτων i 
νοµένων ἀπεδόθη Πέρσαις τῷ ἰδίῳ αὐτῖς 
λαχθεῖσα peti τιμῆς. 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ δωρεαὶ παρεσχέί 
τοῦ βασιλέως πάση τῇ Γωμαίων πολιτείι 
ἐπινιχίων. 

Ἔχκτισε δὲ καὶ εἰς τὰ λίμιτα χάστρ 


D Αιοχλητιανὺς ἀπὸ τῆς Αἰγύπτου ἕως tà» 


ὅρων, τάξδας ἐν αὐτοῖς στρατιώτας λιµιτα 
χειρισάµενος xal δοῦχας χατὰ ἑπαρχίο 


ΥΛΗΙΑ: LECTIONES. 


36 9 φ -. 4 
, ο μη ἵνα. ἵνα μὲ ? 
Λιμιτὸν Ox. 


* δαφνοῦσθαι. « Forte στεφανοῦσθαι,  ΟΝ. ** Νεμέσει Ch., Νεμέσῃ 0; 
3 χρόνων. scribe χρόνον, ut est p. 482, 7. Conf. ad p. 181, 4. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ.. 


(25) Ἐν χοτρίγαις. Ita etiam infra : χαὶ μὴ ἵνα 
τοσοῦτον διάστηµα ὁδοῦ ἀπέρχωνται kv τῷ 'Apyu- 
pip ποταμῷ ἓν χοτρίγαις τῆς Κιλιχίας. Locus. iste 
difficilia est, et cui enucleaudo me fateor imparein. 
Κοτρίχαις, quadrigis, vertimus, nempe ob vocum 
similitudinem : nec «aim vocabulum hoc usquam 
alibi invenlre potui. Quid tamen quadrigis cum 
fluvio? De hoc videant eruditi. 

(24) Ἔντισε δὲ καὶ qa6ptx4;. Φαθρικὸν etiam. nen- 
wum iufra habemus : Ἔχτισε δὲ καὶ ἓν ᾿Εδέσῃ 


αθριχἀ. Justiniani Novell. 85, habet 
ὥστε διὰ θείας ἡμῶν ἀντιγραφῆς ἐν Exet 
χατατάττεσθαι τοῖς τόποις, ἐν οἷς εἰσι δι 
θριχες. Fabrice autem hz loci erant ] 
mis conficiendis destinati ; artificibus et 
blico stipe constituta, ul éx sequentibus, 
Novel. eitat., apparet : 'Eg' ᾧ δηµόσια a 
voMivoug ὅπλα. xal τὰς ix τοῦ δηµοσί 
χοιαίνεσθαι. . 


συ 
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τῶν χάστρων χαθέζεσθαι μετὰ πολλῆς βοηθείας 25; A mata manu insidentes , loca custod:reut, Jmpeia- 


ταραςυλαχήν. Καὶ ἀνήνεγχαν τῷ βασιλεῖ καὶ τῷ 
Kalcapt στήλας Ev τῷ λιµίτῳ τῆς Συρίας. 

Ἐν αὑτῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἑτυράννησαν οἱ Αἰγύπτιο: 
πεὶ ἐφόνευσαν τοὺς ἄρχοντας αὑτῶν. Kal ἑπεστρά- 
τευσε χατ᾽ αὐτῶν ὁ αὑτὸς Διοκλητιανὸς, xal ἐπολέ- 
μησεν ἓν ᾽Αλεξανδρείᾳ τῇ µεγάλῃ, πολιορχήσας a5- 
thv xai ποιίσας Φοσάτα, Χχόνας τὸν ἀγωγὸν xa 
στρέγας αὐτὸν ἀπὸ τοῦ λεγομένου Κανώπου xai 
παοέχοντα χρῆσιν τῇ πόλει,. Παραλαθὼν δὲ ᾽Αλεξάν- 

ἔρειαν ἐνέπρησεν αὐτὴν ' εἰσηλθε ox ἐν αὑτῇ ἔφιππος, 

τὰ ἵππου αὐτοῦ περιπατοῦντος ἑπάνω τῶν λειφά- 
ww."H» δὲ χελεύσας τῷ ἐξπεδίτῳ μὴ φείσασθαι 

tW φοκύεινι ἕως οὗ ἀνέλθῃ τὰ αἵματα τῶν [410] 

οιαζομένων ἕως τὸ γόνυ τοῦ ἵππου (25) οὗ ἐχάθητο. 


libn δὲ xatà χέλευσιν Θεοῦ πλησίον τῆς πόρτας B 


üxivto; *! αὑτοῦ τὸν ἵππον ἐν (p ἐχάθητο ὁ βα- 
Qi πατῆσαι λείψανον ἀνθρώπου χαὶ χονδάφαντα 
& 19 (26) γονατίσαι xal αἱματωθῖῆναι τὸ γόνυ τοῦ 
ümw* xal προσεσχηκὼς ἔδωχεν ἰνδουλγεντίας 5, 
13 ὶτεύσαντο οἱ στρατιῶται χόπτοντες τοὺς πολίτας 
Ἀξενδρείας. Καὶ ἀνέσττσαν οἱ αὗτοὶ ᾽Αλεξανδρεῖς 
fly χαλχΏν τῷ ἵππῳ ὑπὲρ εὐχαριστίας ' ὅστις 
τις οὕτως ὀνομάζεται ἕως τῆς σήµερον ὁ Ἴππος 
ἐκε]ητιανοῦ. Καὶ ἕκτοτε ἐχρημάτισεν ὀνομάζεσθαι 
εώτον ἔτος Αλεξανδρείας. Ἔστιν οὖν ἐξ ἐχείνου 
3 χρόνου ὁ χρηματ.σμὸς τῆς πρὺς Αἴγυπτον 
Ἀλεξανδρείας, 


Tu δὲ τῆς βασιλείας αὐτοῦ ἀνεφάνη τις Μανι- 


. lori itaque et Caesari stativas ubique per confinia 


Syri: posueruut. 

Sub hoc tempus 7Egyptii in praefectos suos ἵη- 
surgentes, eos interfecerunt. Imperator itaque iu 
eos arma movit, Alexandriamque 309 magna 
obsidione cinxit : el fossa egesta, rescissoque qui 
ibi urbis in usum erat , aquaeductu,.cursuque aqua- 
rum per aliam a Canopo viam diverso, urbem 
tandem cepit, captamque incendiis vastavit. Im- 
perator autem , equo insidens, urbem ingressus 
est; equo interim occisorum cadavera calcante. 
Exercitui vero in mandata dederat uti non prius 
a czdibus abstinerent, quam ad equi cui inside- 
bat genua sanguis occisorum pertingeret. Conti- 
git autem (Deo ita. volente), imperatore urbew 
ingrediente, .a Portis ipsis non procul , equum 
ejus, dum per cadavera incedit , trunco liominis 
impingere; equique, ex casu illo labascentis, 
genu sanguine tinctum esse. Quo viso , imperator 
militem repressit, οἱ venia data non ulterius ia 
Alexandrinos szvire permisit. Alexandrini itaquc 
Sialuam :;eream equo grati posuerunt ; locumque 
euin , Diocletiani Equum, usque adhuc appellant. 
Insuper etiain. Alexandrini annum suum primum 
exinde numerabant. IIoc itaque initium est aera» 
Alexandrinorum in ZEgvpto. 


Hujus sub imperio, prodiit Roms Manichliamus 


Tix iv "Popr τῇ πόλει ὀνόματι Βοῦνδος * ὅστις c quidam, nomine Bundus : qui neglectis. Mani- 


ἐπίσχισεν lx τοῦ B6 pato; τῶν Μανιχαίων, παρεισ- 

"ups «ov δόγµα xaX διδάσχων ὅτι ὁ ἀγαθὸς 
θὺς ἐπολέμτσε τῷ πονηρῷ xoi ἑνίκησεν αὐτὸν, χαὶ 
M y ὸ νιχητῖν τ'μᾶν. ᾿ΑπῆΏλθε δὲ καὶ ἐν Περσίδι 
Μέπων. Ὅπερ δύγµα Μανιχαϊχὸν παρὰ Πέρσαις 
αλεῖται χατὰ τὴν αὐτῶν γλῶσσαν τὸ τῶν Δαρισθε- 
Tür, ὁ ἑρμηνεύστα: τὸ τοῦ Ἀ]αθοῦ. 


Ὁ ἃ [411] αὐτὸς Λιοχλητιανὸς βατιλεὺς ἐποίησε 
ἑωγὼν Χριστιανῶν» xai ἐτιμωρήθησαν πολλοὶ 
µαρωρήσαντες, ἓν οἷς ἑμαρτύρητε καὶ ὁ ἅγ.ος Μη- 
V; Καὶ αἱ ἐχχλησίαι δὲ χαθῃρέθησαν, xai ἀπειλαὶ 
Ru φύδος ἓν πολύς. 

Ἐν δὲ τῷ χρόνῳ τῶν Ὀλυμπίων κατέφθασεν ἐν 
Ἐντωχείᾳ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Διοχλητ,ανὸς, ἑλθὼν EZ 

vtov, Καὶ τοῦ Ὀλυμπικοῦ ἀγῶνος μέλλοντος 
ἐπτελεῖσθαι, ἑςόρεσε τὸ σχτµα τὸ 909 ἁλυτάρχου 
ὁ Μοιλεὺς Διοχλητιανός. Την δὲ στολΏν ὁ ἁλύταρ- 
I$ ἄσπρον ὁλοσηριχὺν ἑφόρει ’ ὁ δὲ βασιλεὺς ἀντὶ 
Wil) ἑφόρεσε πορφυρηῦν, τὰ 6b ἄλλα πάντα 
& ὃν Loc τῷ ἁλυτάρχῃ φορεῖν, χρατῶν thv lepiv 

χαὶι προσχυνῶν τὸν δἵμον, ἐθεώρτος tiv 
ψμτιχὸν ἀγῶνα τὰς νεν,µ:σμένας τάσας Τμέρας. 


chxorum placitis, dogmata sua invexit. Docebat 
hic bonum Deum cum malo bellum habuisse; 
malumque a bono. superatum ; honorem proinde 
Victori tribuendum. 1n Persidem 310 «quoque 
profectus, ibi etiam dogmala sua. disseminavit. 
Manichz:orum vero dogma lioc Persx, idiomate 
&uo, Daristhenorum vocant : quasi dicas, Dei boni 
dogma. | 

Idem Diocletianus imperator Christianus perse- 
cutus est; quorum multi martyrio coronati sunt : 
inter quos fuit sanctus Menas. Quin et templa 
eorum a fundamentis eversa sunt : graves insuper 
minz, terroresque Christianis incussi. 

Olympicis autem appropinqnantibus, imperator 


D Diocletianus ex Αγριο Antiochiam venit : li.- 


disque celebratis, ipse alvtarchz habitum susce - 
pit. Moris autem erat ut alytarcha stolam albam. 
holoscericam gestaret : imperator vero, pro alba , 
purpuream sibi sumpsit; in czteris habitum aly- 
αγ per omnia referebat, sacramque manu 
ferens virgam , et populum pro more veneratus, 
per dies constitutos omnes, Olympiea certamina 
spectabat. Itaque ex optimatibus etiam ejus non- 


VAIUAXS LECTIONES. : 


M 9 . * * * 9 * 9 * , 
εἰσελθότος Ox., εἰσελθόντος Cli. 95 ἱ,δουλγευτίας Ch., ἱνδουλπεντίας Ox. 


τὸν. τὴν Ox. 


ED. CIIILMEADI NOT.£. 


, t3 "Em; 5 Y4^50 τῷ ἵππου. "Ew; , accusativo 
atum, alibi baud temere invenies. 


(36) Καὶ xovóXy217:1 zi; αὑτός Noxuw WW 


inihuque inauditum ho; Socabulw., 
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nulii eo ad. certamina. convenerunt, virtutis suze A Καὶ ἐχ τῶν ἀξιωματιχῶν αὐτοῦ χατἠργχοντό τινες 


specimina exhibituri : quorum hi palxstra, illi 
pugilatu, alii pancratio, cursu vero alii decerta- 
bant. Victoribus autem sacras dcdit, omnibusque 
munera affatim dispertivit, uti sapientissimus 
Dometianus hzc scripta reliquit. Diocletianus 
autem alytarcba Autiochize factus, imperatorium 
habitum deposuit : nec amplius, finitis Olympicis, 
imperatorio fungl munere voluit, dicens : Impe. 
rio memet Q11 abdicavi , Jovisque immortalis ha- 
bitum gestavi. Hunc itaque vit» statum deinceps 
amplexus est , natureque tandem cessit , annos 
natus Lxxin. 

Post depositum vero a Diocletiano imperium, a 
Maximiano Herculeo susceptum est , qui impera- 
vit annos xix. Hic Romam reversus, de l'ersis 
el Aigyptiis devictis triumphum egit. Erat autem 
procerus, robustus, capite canescente, crine 
plano, barhatus, colore nigro, naso eleganti, 
oculis pulchris , eloquens. Infensus et hic quoque 
Christianis fuit : plurimosque sanctos neci dedit, 
cx quibus fuerunt sanctus Pantaleo, sanctus llc- 
sychius, sanctus Ilermippus , sanctus Hermolaus 
et sanetus llermocrates, martyres. 

Accidit autem etiam hujus sub imperio, Olym- 
pica celebrari, quo ten;pore Armenios, adversus 
Romanum imperium rebellantes, exercitu in 
Orientem ducto, penitus subegerat. Certior autem 
factus, Olympicorum celeberrimam jam instare 
pancgyrin, Antiochiam venit : ubi et ipse , alytar- 
che habitum gcstans, munia ejus cexsccutus 
est. Qui autem ibi convenerant senatorum fllii , 
senatores etiam juniores ipsi, coram eo decerta- 
baut ; hi quidem palzstra , illi cursu , alii pancra- 
tio, aurigatione alii , alii pugilatu , nonnulli etiam 
voce certantes. Victorum autem (prater munera 
qui cis largitus est), hos quidem majoribus 
auxit honoribus, illos vero ad militares provexit 
dignitates. Maximianus autem ipse, posito impe- 
rio, 3919 purpura regioque ornatu omni exue- 
bat scse; habitumque alytorchie gestans, peractis 
Olypsipicorum. diebus, non amplius imperatorio 
fungi muncre dignatus est : sed Romam reversus 
regno sese abdicavit, privatam deinceps vitam 


Ev τοῖς Ὀλυμπιχοῖς ἀγῶσιν ἐπιδειχνύμενοι ἀρετΏς 
χάριν * xaX οἱ μὲν ἑπάλαιον, οἱ δὲ à πύχτευον, ol δὲ 
ἐπαγχρατίαζον, οἱ δὲ ἔτρεχον ' xal τοῖς νικῶσι πα” 
ρεῖχε σἀάκρας (21) xaX πᾶσι πολλὰ ἐφιλοτιμῆσατο * 
καθὼς Δομετιανὸς (u) [419] à σοφώτατος (28) συν- 
εγράφατο. Καὶ ἁλυτάρχης ** àv Αντιοχείᾳ ὁ αὐτὸς 
Διοχλητιανὺς xal ἀποθέμενος τὸ βασιλικὸν σχΏμα 
Χαὶ μετὰ τὸ πληρῶσαι τὰ Ὀλύμπια οὐχ εἴλετο βασ:- 
λεῦσαι, λέγων ὅτι ᾽Απεθέμην τὴν βασιλείαν xal 
ἑφόρεσα σχῆμα τοῦ ἀθανάτον Διός. Καὶ Extat: 
ἔμεινεν οὕτως * τελευτᾷ δὲ ἰδίῳ θανάτῳ, iv ἔνιαυ- 
τῶν οβ’. 

Μετὰ δὲ τὸ ἀἁποθέσθαι τὸν Διοχλητιανὸν τὴν Daat- 
λείαν ἑδασίλευσε Μαξιμιανὺς ὁ χαὶ ἐπίχλην 'Ερκοῦ- 


B ἤιος (29) ἔτη ιθ’. Καὶ ἀνελθὼν ἐν Ῥώμῃ ἱθριάμ- 


6:ust τὴν κατὰ Περσῶν xoi Αἰγυπτίων vixr,v. "Hv 
δὲ paxphe, εὐσθενῆς, µιξοπόλιος τὴν xápav, ἁπλό- 
θριξ, τελειοπώγων, μ»λάγχροος, εὗρινος, εὐόφθαλ- 
poc, ἑλλόγιμος. Ἠγωνίσατο δὲ xaX αὐτὸς χατὰ Χρι- 
στιανῶν xal ἐτιμωρήσατο πολλοὺς ἁγίους, àv o 
ἐμαοτύρησεν ὁ ἅχιος Πανταλέων xai ὁ ἅγιος "Hav- 
χιος καὶ ὁ ἅγιος Ἕρμιππος xal ὁ ἅχιος Ἑρμόλαος 
xal ὁ ἅγιος Ἑρμονράτης. 

Καὶ πάλιν Ολυμπίων ἁγομένων ἓν τῇ αὐτοῦ βα-- 
σιλείᾳ, ἑλθόντος αὐτοῦ tv τῇ ᾿Ανατολῇ χατὰ "Apps — 
viov τυραννησάντων Ῥωμαίους, νιχήσας αὐτοὺς 
κατὰ κράτος xal ὑποτάξας αὐτοὺς, μαθὼν δὲ thee 
καιρὺν τῶν Ολυμπίων ὑπάρχειν, παρεγένετο kv Ἂν».. 
τιοχείᾳ διὰ τὰς ἐπισήμους ἡμέρας τοῦ ἀγώνως, 
Καὶ φορέσας |415] καὶ αὐτὸς τὸ σχῆμα τοῦ ἁλυτάς ν- 
yo» ἀλυτάρχησε '5’ καὶ Ἠγωνίσαντο χαὶ ἐπὶ αὐτοῦ 
ix τοῦ δἠμ.υ τέχνα συγχλητιχῶν xal συγχλητιαεοὶ 
νεώτεροι ΄ χαὶ οἱ μὲν ἑπάλαιον, οἱ δὲ ἕτρεχον, οἱ δὲ 
ἐἑπαγχρατίαζον, οἱ δὲ ἠνιόχουν, οἱ δὲ ἑπύχτευονν ol 
δὲ ἐφωνάσκουν *** xal οἱ νιχκῶντες ἐλάμδανον uel ous 
ἀξίας, οἱ δὲ προέχοπτον ἐν ταῖς στρατείαις γι δέχα 
τῶν διδοµένων αὐτοῖς φιλοτιμιῶν. ᾽Απέθετο δὲ 2εαὶ 
αὐτὸς Μαξιμιανὸς τὴ» βασιλείαν καὶ τὴν πορφσ φαν 
xal πᾶσαν τὴν βασιλιχὴν φορεσίαν, xaX ἑφόρεσες zi 
ἀλνταργχιχά. Καὶ μετὰ τὸ πληρωθῆναι τὰς fj d p 
τῶν Ὀλυμπίων οὐχ εἴλετο οὐδὲ αὐτὸς βασιλεῖσα! 
ἀλλ ἐπανελθὼν ἐν τῇ Popp ἀπετάξατο τής B4 
σιλείας xal ἔμεινεν οὕτως ἕως θανάτου. aee 


VARIZE LECTIONES. 
* Fori, ἁἀλυταρχήσας. '"* ἀλυτάρχησε. Ἰλυτάρχησε Ch. V. vol. ΕΙ, p. 49 C.  ἐφωνάσχων. « ἴφον νά 


σχουν, uti etiam supra babet, in Commodo. » Ch. 


7 στρατείας Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(97) Totg νικῶσι παρεῖχε σάχρας. Σάχραι rescri- D pisse su 


μία sunt, sive littere imperatoria : hoc vero loco 
diplomata imperatoria, sive litteras quas vocant 
" palentes, victoribus honores quosdam, sive digni- 
tates confirmantes, intelligi puto. 

(28) Καθὼς Δομετιανὸς 6 σορώτατος. Forte legen- 
dum, Δοιινῖνος 6. c. De ludis enim hisce Olynmpicis 
Antiocli: celebratis, quidquid — profert ^ auctor 
noster, Domnino chronographo id omne se acce- 


pra fatetur, lib. xui, ubi de Commodo ag! ct 
(29) Ἐθασίλευσε ᾿ Μαξιμιανὸς, ὁ xal Entoc 2 
Ερκούλιος, ἔτη :0'. Diocletianus et. Maximi 
collegz imperium una tenuerunt, unoque dein € 
die, imperio abdicato, babitum privatum sun p 
runt. Eutropius lih. x, ad finem : Uterque umo  *.. 
privato habitu imperii insiqne mutavit, Nicome di 
Diocletianus, Herculeus Mediolani, etc. 


IIlODII. NOTE. 7 2 dt 
(u) Δομετιανύς. Scriptor liactenus ignotus; sed. — Oxon. Non itaque corrigendum Δομνῖνος, qui arm? 


cumdem citatum legimus in alio quodam ms. 
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μετὰ νο χρόνον τελευτᾷ ἰδίῳ θανάτῳ, Gv ivtav- A agens. Non longe autem post, annum agens Lv: 


τῶν wv. 

Καὶ μετὰ τὸ ἀποθέσθαι «ty βασιλείαν .Ma&uiia- 
viv ἐδασίλευσε Μαξέντιος ὁ χαὶ Γαλέριος (50) ἔτη Υ’. 
"Hv χονδρειδῆς, πλατὺς, οὐλόθριξ, 1444] λευχὸς, εὖ- 
πώγχων, ὑπόστραθος, σιμὸς, ὀργίλος. Ἐφίλει δὲ τὸ 
Ῥένετον µέρος. 

Ἐτὶ 6b τῆς αὐτοῦ βασιλείαςεἸ]άμθλιχος ** ὁ φιλό- 
σοςος ἐῤίδασχεν (31), οἰκῶν ἐν Δάφνῃ ἕως τῆς τε- 
λευτῆς αὐτοῦ. 

Ἑν 6b τῷ αὑτῷ χρόνῳ οἱ Πέρσαι συμμαχοῦντες 
Ὀλρμενίοις πολεμηθεῖσιν ἅμα αὑτοῖς ἑπελθόντες ἓν 

«d; Ῥωμαϊχοῖς ἑπραίδευσαν χώρας. Καὶ ἑπεστρά- 

4t)3: x3 αὐτῶν ὁ αὐτὸς Μαξέντιος (52) χαὶ ἐπο- 

Mg Πέρσαις, χαὶ ἀνήλωσεν αὐτοὺς διὰ τῆς Αρ: 

μανίας χατελθὼν xas' αὐτῶν, χαὶ ἀπέσπασε χώρας 

lx τών Περσαρμενίων (65) καὶ ἐποίησεν ὑπὸ "Po- 

εως; ὄντινα ἐχάλεσε πρώτην χαὶ δευτέραν Άρμε- 

εν Ῥωμαίων. "Ev τῷ δὲ εἶναι τὺν αὐτὸν Μαςέν- 
ww dic Περσαρμενίαν ἑπέῤῥιφαν οἱ Πέρσαι εἰς την 

Ὀάρχήνν ** xaX παρἐλαδον πόλιν xa ἔχανσαν καὶ 

npn, καὶ λαθόντες πολλην πραῖδαν ἑξαίφνης 

ἐπχώρησαν " ἑλέγετο δὲ ἡ παραληφθεῖσα ὑπ αὐ- 
οὖν zc; Μαξιμιανούπολις. "0 *! δὲ αὐτὸς βασ͵λεὺς 

Κεξέντιος ἀνήγειρεν αὐτὴν χτίσας xai [410] τὰ 

Wim, xal πολλὰ Φφιλοτιμησάμενος τοῖς ζήσασιν 

ἱωύφισεν αὐτοὺς τῆς συντελείας ἐπὶ ἔτη Y'. Καὶ 

ttis ἐν τῇ "Pop ἀνηρέθη (54), àv ἐνιαντῶν 


Νιτὰ δὲ hy βασιλείαν Μαξεντίου (35) ἐθασίλευ- 
6 Κωνστάντιος ὁ Χλωρὺς ἔτη cy'. "Hv δὲ μαχρὸς, 
irre, µιξοπόλιος, εὔχροος τὸ σῶμα xai τοὺς 

μοὺς, εὕρινος, σπανὸς, ἤσυχος, peyalóyu- 
Xx. 


Ἐν δὲ τῇ αὐτοῦ βασιλείᾳ ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας . 


Taux; πόλις τῆς Κύπρου (56), ὑπὸ σεισμοῦ xaza- 


fatis concessit. 

Imperium a Maximiano positum suscepit M. 
xentius, qui et Galerius: regnavitque annos τν 
Erat vero curtus , corpore lato, crispus, caudi 
dus, barbatus, substrabus, simus, iracundus : 
factioni autem Venet:e studebat. 

Hujus sub imperio floruit Jamblichus pliloso- 
phus, qui in Daphne vitam suam transegit. 


Eodem tempore Perse, junctis cum Armeni: 
viribus, Romanas ditiones invaserunt, easque 
depredarunt, Maxentius jtaque, per Αγημιώμι 
iter ducens, Persas bello petit ; quibus debellatis. 
regiones etiam ibj Persarmeniis abreptae , Ito- 
mano addidit imperio; quas ín Armeniam pri- 
mam et secundam Romanorum distribuit. Interim 
vero, dum Persarmenie Maxentius commoraha- 
tur, Perse Osdroinam invadentes, urbem ibi 
captam, et incendiis vastatam, funditus exerie- 
runt ; spoliisque ingentibus onusti , absque mora 
recesserunt : nomen autem urbi ab eis capta, 
Maximianopolis. Urbem hanc imperator Maxen- 
tius, moenibus excitatis, de integro 313 in:ta:- 
ravit ; civésque superstites multis donavit, tribu- 
tis etiam illis in triennium remissis. Ro:nain 
deinde reversus, e medio sublatus est, satis 
anno Lit. 


Maxentium excepit Constantius Chlorus, qui 
imperavit annos xni. Erat hic procerus, gracilis, 
subcanus, colore corporis oculorumque pulchro, 
naso eleganti, parcus, quietus, magnanimus. 


Mujus sub imperio, Salamias, urbs Cvpr:, :ii- 
vinam iram passa est: maxima enim ejus pars 


VARLUE LECTIONES, 
* xa µετὰ Ch., χατὰ μετὰ Ox. *^ "láp6Aixog ΟΣ. 50 Οσδροῖνην Ox. 5' οἱ Ox. 


ED. CIHLMEADI NOTE. 


(30) Ἐδασίλευσε Μαξέντιος, ὁ καὶ Γαλέριος. Scr. 
Mita, ὁ χαὶ Γαλέριος * Maxentius enim Ga- 
ri cognomentum non habuit. Diocletianus τι] 
Wen, et Maximianus lHerculius imp.,posito imperio, 
init quidem sibi successorem desiguat Constantium 
hlorum, imperii parte occidentali ei. cowmissa : 
hocletianus vero Maximianum Galerium Orienta- 
Wibus regionibus, sui in locum, praefecit. Maxen- 
Win tamen Maximiani llerculei filium Romani, 
πι auctoritate, Cesarem crearunt : contra quew 
&onstantinus M. Constantii Chlori ex Ielena filius, 
Y inperii sui anno arma movit, tandemque penitus 
cit, ad Milvium pontem, teste Eutropio, lib. x. 
rum tempora hiec, in 96 perplexa salis, im- 
Wiatisima reddit auctor noster. 
($1) Ἰάμθλιχος 6 φιλόσοφος ἑδίδασχα, Jamblichi 
fverant : alter libertus; ita enim, ἀπὸ δούλων, 
Suidam, vertere possimus. Ἰάμθλιχος οὗτος, 
q13w, ἀπὸ 003) 
nino Pio, uti inquit Voss:us : scripsit vero 
ylonica, sive Rhodinis et Sinonidis Amores, 
93. ΣΣΣΙΧ, teste Suida. Jamblichum alterum Chal- 
sem, philosophum, Porphyrii auditorem, de 
Q5 hoe loco Noster, Suidas sub Constantino imp., 


ν. Suid. Floruit hic sub: 


alii aliquanto sequius ponunt, Valentiniano ct 
Valente impp. 

(32) Ἐπεστράτευσε χατ αὐτῶν ὁ αὐτὸς Ma$zv::o:. 
Dellum hoc io Persas a Galerio Maximiauo, Dioclct. 


M E Χνιι gestum est. Vid. Euseb. Chron. 


) Ἐκ τῶν Περσαρμενίων. Persarmenii dicti 
sunt, qui Armeniam majorem incolunt ;. toman 
jmperio olim subditam, a Philippo vero, qui Gor- 
diano successit, Sapori Persarum regi proditai , 
uli testatur Evagrius, Eccles. dist. l. v, cap. 7. 

(31) Ἐπανελθὼν ἐν τῇ Ῥώμῃ ἀνῃρέθη. Muits 
genus lioc Galerio non convenit. 

(53) Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Μαξεντίου, ete. Con- 
stantius, et Galerius Maximianus, quem hic auctor 
intelligit, eodem tempore Caesares creati suni, υἱ 
ju Reip. administrationem assumpti, a Diocletiano, 
οἱ Maximiano llerculio : uti supra dictum : ο 
deinceps post purpuram ab his positam, simul ini- 
peraruut; Constantius quidem Galliis Britanuiisque 
contentus, reliquo imperio omni Galerio concesso. 

(30) Σαλαμιὰς, πόλις Κύπρου. Fortie, Xg)a;:-. 
Pomponius Mela, De situ orb. l. i, cap. 7, «de 
Cypro insula, cjusque magnitudiue verba labens, 
hic addit : ut qug aliquando uovew vequa cegztW, €x 
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terremotu in mare disjuncta est : reliquum vero A ποντισθεῖσα εἰς τὴν θάλασσαν τὸ πολὺ αὑτῆς µέρος” 


uibis solo adzquatum corruit. Hanc itaque Con- 
stautius excitavit, et pecuniarum plurimum civi- 
bus superstitibus largitus, tributa etiam illis in 
quadriennium remisit. Urbem vero hanc, quse 
antea Salaimias vocata fuit, variis cediflciis a sc 
ornatam, Constantiam, à suo nomine nuncupari 
voluit : quz etiam Cypri metropolis est, in hunc 
usque diem. 

Eodem imperante missus est, ingenti cum 
exercitu, Maximus Licinianus, ad partes Orienta- 
les vindicandas ab incurslonibus Persarum et 
Saracenorum, qui antehac Orientem, ad JE£gy- 
ptum usque perturbaverant. Accidit autem eodem 
tempore Imperatorem Constantium in morbum 
. incidere; ex quo, quadragesimo post dle, interiit, 
tlatis anno sexagesimo. 

Constantio fatis defuncto, Maximus Liciniauus 
nb exercitu in Oriente 31A imperator salutatus 
est. Phestiano itaque exarcho, ibi cum copiis re- 
lieto, qui Orientem custodiret, ipse Romam pro- 
liciscitur. Antequam vero ex Antiochia discederet, 
jircensia spectare voluit , ubi populus Antiochen- 
sis dicteriis cum lacessebant, quod urbem nullis 
largitionibus donasset, cum tamen ibidem impe- 
rator primum renuntiatus fuisset. Imperator ita- 
que super his indignatus, milites armatos adver- 
sus eos exire jussit : populum itaque sagittis in 
Circo petebant, millibus duobus excidio datis. 


Maximus autem imperator, Romam veniens, ibi- C ἐδασίλευσεν Ex 


dem iwperavit annos vii. Erat hic. pectore firmo, 
capillitio nigro, membris compositis, barba hir- 
sula, oculis pulchris, naso adunco, niilitum stu- 
diosus, iracundus, negotiis tractaudis idoneus. 
Sub lioc imperatore, Christianis indultum est 
uli non amplius latitantes, in publicum prodirent. 
Contigit autem hujus sub imperio martyrium sub- 
ire sanctum Gelasinum, Heliopoli Phoenicum. Erat 
hic mimus secundi ordinis, qui, spectante populo 


τὸ 6x λοιπὸν ἕως ἑδάφους ἔπεσεν, "ΗἩντινα ἀνεγείρας 
ὁ αὐτὸς Κωνστάντιος χαὶ πολλὰ πάνυ φιλοτιµη- 
σάµενος καὶ χτίσας xal τοῖς ζήσασι πολίταις συγ- 
χιυρῄσας συντελείας ἐπὶ ἔτη τἐσσαρα. xal χτίσας 
δ.αόροις χτίσµασι τὴν πρώην μὲν λεγομένην 
Σαλαµιάδα, ἐξ ἐχείνου δὲ μεταχληθεῖσαν Κων- 
σταντίαν *— fig ἐστὶ νῦν µητρόπολις τῆς Ki 
πρου. 

Ἐν δὲ τῇ αὐτοῦ βασιλεἰᾳ ἀπέστειλε [416] Μάτι- 
μον τὸν xal Λιχινιανὸν 53 (37) μετὰ πολλοῦ στρατοῦ 
ἐπὶ τὸ φυλάττειν τὰ µέρη τῆς ᾿Ανατολῆς διὰ τοὺς 
Πέρσας xai τὰς ἐπιδρομὰς τῶν Σαραχηνῶν ᾿ ἑτάρας- 
σον Υὰρ πρῴην τὴν ᾿Ανατολὴν ἕως Αἰγύπτου, Συν» 
έθη δὲ tv αὑτῷ τῷ χρόνῳ τὸν βασιλέα Κωνστάντων 
ἀῤῥωστέσαντα ἡμέρας μ’ τελευτῆσαι * Tv δὲ ἔν'αυ. 
τῶν ἑξήχοντι. 

Μετὰ ók τὴν βασιλείαν Κωνσταντίου ἀνηγόρευσεν ^ 
ὁ στρατὸς ἓν τῇ ᾿Ανατολὴ Μάξιμον Λικινιανὸν αὖτο- 
xoátopa ". Καὶ ἑάσας ἓν αὐτῇ τῇ ᾽Ανατολῇῃ Φεστια- 
vb» ἔξαρχον μετὰ βοηθείας εἰς τὸ φυλάττειν τὴν "Avete 
τολῖν ἀπῖλθεν iv Ῥώμῃ. Ἐν τῷ δὲ μέλλειν αὐτὸν 
ἑξιέναι ἀπὺ Αντιοχείας ἐθεώρησεν ἱπποδρόμιον ’ 
xai ὕθρισαν αὐτὸν οἱ Or pot τῆς πόλεως, ὅτι οὐδὲν 
ἐφιλοτιμήσατο τῇ πόλει ἐχεῖ ἀναγορευθεὶς βασιλεύς. 
Καὶ ἀγαναχτήσας ἐχέλευσεν ἅρμα [411] κατ αὑτῶν 
ἐξελθεῖν (38)* καὶ ἑτόξευσαν αὐτοὺς oi στρατιώταί 
ἐν τῷ ἱπποδρομίω, xol ἀπώλοντο χ'λιάδες δύο. 'Q 
6$ αὐτὸς βασιλεὺς Μάξιμος ἐλθὼν ἐν τῇ Ῥώμῃ 
v. "Hv δὲ εὔσττθας , µελά»θριξ, 
εὔθετος , δασυπώγων, εόφθαλμος , καμπυλό- 
βινος, φιλοστρατιώτης, ὀργίλος, τρακταϊῖσνές (08). 


Ἑν δὲ τῇ αὐτοῦ βασ.λείᾳ ἐχαρίσατο ἑλευθερίαν 
τοῖς Χριστιανοῖς (40) εἰς τὸ μὴ χρύπτεσθαι αὐτοὺς 
ἀλλὰ δηµοσιςύειν. Σννέδη δὲ Ev τῷ χρόνῳ τῆς αὐτοῦ 
βασιλείας ἐν 'Ηλιουπόλει τῖς Φοινίχης μαρτυρῆσαι 
τὸν ἅγιον Γελάσινον ' ἣν γὰρ μίμος δεύτερος (41) καὶ 


VARLE LECTIONES, 
5. καὶ Auiviavby Ch., Καλλικιανὸν ΟΣ. 33 αὐτοκράτωρα pro αὐτοκράτορα scribit Ch. Sed ita jam 05. 


ἑχάσας Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


nune aliquot urbes ferat ; quartum clarissime, Sala- 
mis, el Paphos, ete. Stephanus etiam De uib. 
Κωνστάντεια, ἡ £y Κύπρῳ Σαλαμίς. 

(57) Απέστειλε Μάξιμον τὸν Καλλιχιανόν. Scr. 
τὸν xaX Λικινιανὸν, uti infra ; sive Atxlvtov* utroque 
enim nomine appellatus est : Maximum tamen liunc 
dictum, nuequam reperio. Nummi ejus Grzce ita 
inscribuntur : AY. K. OYAA. AIKINIAN. AIKTA- 
NOX. ZEB. ᾽Αὐτοκράτωρ Καΐσαρ Οὑαλέριος Λικι- 
νανιὸς Λιχίνιος Σεθαστὸς, etic., et Latine : IMP. 
C. VAL. LICIN. LICINIUS P. F. AUG. Imperator 
Cesar Valerius Licinianus Licinius Pius Feliz Au. 
qusius, Eicinius vero non a Constantio, sed a Ga- 
l^rio imperator factus, ideoque probabiliter in bella 
ista orientalia wissus cst. Eutropius lib. x : Per 
hoc tempus. Licinius a Galerio imperator est factus, 
Dacia oriundus, nolus ei antiqua consuetudine, el in 
bello, quod adversum Narseum | gesserat; strenuus 
laboribus, et officiis acceptus. 

(38) Ἐκέλευσεν ἅρμα γατ' αὐτῶν ἐξελθεῖν. "Ap- 
μα, singul. num. et ἅρματα, piural. pro armis, 


frequenter occurrunt apud recentiores : lioc tamen 
loco pro exercitu, sive armatis, poni videtur. 

(39) Τρακταϊστής. Cyrilli Lex. τρακταϊστέα. axo- 
πιστέα, ἐξεταστέα * a verbo τρακταϊῖζω, tracto. Ἰπ- 
fra etiam lib. xvi, habemus τρακτεύειν el. τρακτευ» 
τὴς, ab eodem fonte. uu .. 

(40) Ἐγαρίσατο ἐλευθερίαν τοῖς Ἀριστιανοῖς. Vide 
Euseb. Eccles. Hist. . x, cap. 5. ] 

(41) "Hv γὰρ μίμος δεύτερος. Μίμον δεύτερον vocal, 
quem Cicero, actorem. secundarum partium. Cic. iu 
Verr.: Ut in actoribus Gracis fieri videmus, sa'pe illum 
qui est secundarum aut tertiarum partium, cum possit 


aliquanto clarius dicere, quam ipse primarum mul- 


tum submitere, ut ille princeps quam maxime excel- 
lat, etc. Primarum nimirum partium actori, prz- 


' cipuum fabulze recitandz onus incubuit. Mistriones 


trium horum ordinum, πρωταχωνιστῆς, δευτερα- 
γωνιστὴῆς, Graecis dicti sunt: ἀγῶν enim etiam actio- 
nem fabule in scena significot : unde apud 
Hesvehium, Ἁγων:σταὶ, ol ὑποκριταὶ, id est, mimi, 
sive histrione:, 
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εἰς τὸ παγνίδ.ον rxufo9 ἀγομένου. Καὶ A universo, theatrum ingressus, in solum balnei 


Ἰεωροῦντος ἔθαλον αὑτὸν εἰς βοῦττιν µε- 
ιανείου (43) γέμουσαν ὕδατος χλιαροῦ, xa- 
ις τοῦ Χριστιανιχοῦ δόγµατος xal τοῦ 
Γτἱσματος. Ὁ δὲ αὐτὸς Γελάσινος 5" ὁ μῖ- 
σθεὶς [418] xal ἀνςε,θὼν ix τοῦ βοττίου 
ας ἱμάτια λευχὰ οὐχέτι Ἠνέσχετο θεατρί- 
ν ἐπὶ τοῦ δήμου ὅτι Χριστιανός εἰμι " 
δύναμιν θεοῦ φοθερὰν ἐν τῷ βαατίζε- 
lr τῷ βουτζίῳ καὶ Χριστιανὸς ἀποθνή- 
ἀχούσας ταῦτα ὁ δημος Όλος ὁ θεωρῶν ἓν 
ῥ τῆς πόλεως ἑμάνη σφόδρα” xai ὁρμή- 
τῶν βάθρων εἰς τὴν θυµέλην ἐχράτησαν 
| σύραντες αὑτὸν ἔξω τοῦ θεάτρου, ὡς 
£ux&à Ἱμάτια αὐτοῦ, λιθοθολήσαντες 5 ἐφό- 


magnum, aquis tepentibus plenum, injectus est ; 
nempe Christianz religionis, et sancti baptisma- 
tis in ludibrium. Gelasinus autem iste mimus, 
ubi baptizatus ex labro, vestibus albis indutus, 
egrederetur, mimum agere amplius detrectavit ; 
populumque allocutus universum : Ego , inquit , 
Christianus sum ; vidi enimin lavacro tremendam Dei 
majestatem, 915 et Christianus moriar. Hzc ubi 
audierat omnis qui in theatro spectabat populus, 
furore summo commotus est : confestim itaque 
omnes ex gradibus in scenam irruentes, compre- 
hensum Gelasinum et theatro extractum, in albo 
quem ferebat amictu , lapidibus obrutum interfe- 
cerunt. Atque bic justi viri exitus fuit. Reliquias 


τὸν, xal οὕτως ἑτελειώθη ὁ δίχαιος. Καὶ B vero ejus, qui genere ei conjuncti erant ," in vi- 


4b λείφανον αὐτοῦ ἀπήγαγον αὐτὸ εἰς 
ην τὴν λεγομένιν Μαριάμμην , ὅθεν 
Έξω εὖσαν Δαμασχοῦ τῆς πόλεως (43) 
Νκίαεος ** μιλίου. Καὶ ἐχτίσθη αὐτῷ cox 
a. 

βοολεὺς Λιχιννιανὸς Μάξιμος χειρουργη- 
nil (14), àv ἐνιαυτῶν pc. 


cum unde ipse oriundus erat, Mariammen dictum, 
milliarii dimidia parte a Damasco urbe remotum, 
deportarunt. Huic etiam oratoriam domum ex- . 
struxerunt. 


Imperator autem Maximus Licinnianus, a chir- 
urgorum  seclionibus interiit, annos natus xLvi. 


VARLE LECTIONES. 


"Ck Ox. '* λ.θοδολήσαντες Ch., Chron. Pasch. p. 276 A, λιθοδολίσαντες Ox. 


9 Eybc ἡμίσεος. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 
ς βοῦττιν μεγάλην βαλανείου. Βοῦττις, ᾳ Μαριαμμία, πόλις Φοινίκων. 


βουτζίον, et βουτζη, butta, dolium : hic 
ponitur. 

ξω οὖσαν Δαμασχοῦ τῆς πόλεως. Chr. Alex. 
9 ἩἨλίου πόλεως, verisimilius : Mariamnie 
is uti et lleliopolis, Plicenicite ; Damascus 


te urbs esi. Mariamimia Btepbauo dicitur: 


(44) Χειρουργηθεὶς τελευτᾷ. Licinius, a Con- 
stantino multis przeliis tentatus, ab eodem tandem 
enitus devictus, sese dedidit : deinde vero, ut 
utropius testatur, religione sacramenti, Thessa- 
lonicz privatus occisus est. 
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"| LIBER XIII 
DE TEMPORIBUS CONSTANTINI IMPERATORIS. 


e 


ἃ τὴν βασιλείαν Μαξίμου Λιχωνίου ἐθασί- D — Maximum Licinnium excepit in imperio Con- 


δειότατος x3 πιστότατος, ὁ υἱὸς Κωνσταν- 

! Χλωροῦ, Κωνσταντῖνος ὁ µένας τῇ πρὸ 

ἠαγδῶν Αὐγούστων ἐπὶ τῆς ὑπατείας Σεθή- 

Μαξιμιανοῦ (45) καὶ ἔμεινε βασιλεύων ἔτη 

à μαχρὸς, πυῤῥὸς ", µεγαλόψυχος, fiu- 
0. . 


stantinus Magnus, Constantii Chlori filius, impera- 
tor fidelissimus et pientissimus: qui reguare ο” 
pit vii Kal. Augusti, Severo et Maximiamo coss., 
οἱ regnavit annos xxxi. Erat autem  procerus, 
rufus, magnanimus, ingenii sedati et Deo cbarus. 


VARLE LECTIONES. : 


M Ch., πυρός Ox. 


ED. CHILMEADI NOT £. 


Ἠ τῆς ὑπατείας Σεδήρου χα) Μαξιμιανοῦ. 
ἀπ, a Constantini annum 1 Constantium 


C:es. et Maximianum Jovium v coss. ponit ; 


Euse- . 
bius vero nullos. 


H5 


exortum est ; ad quod reprimendum divinissimus 
Constantinus cum exercitu profectus est: ecterum 
devictus. imperator, a Darbarie undique cingeba- 
tur, His itaque positus in angustiis, ad somnüm 
decubiturus , a Deo precibus expetivit hig mali 
liberari. Somno deinde correptus , per quietem 
vidit crucem in coelo, cui inscriptum erat: Js hoc 
vince. Perlecta autem inscriptione , ο somno οχ- 


pergefacins est. Surgens itaque, οἱ efficta crucis, ; 


quam in colo vidit, 3177effigie, eam in puguam 
praeferri jussit : siinul eiiam exercitui suo addeus 
3nimos, victoriam eis pollicitus est, Tgm vero 
egressus, przxlioque cum Barbaris commisso, il- 
los eo usque profligavit, ut ad unum omnes per- 
ierint. Victor deinde Romam repetit cum trium- 
pho maguo, crucis signum praelatum habens: 
. cujus quoque vim simul et visionem euam omni- 
bus aperuit, testatus : Hoc signum esse Dei Gali- 
leorum qui Christiani vocantur. Absque mora igi- 
tur gentilium templa atque fana funditus evertit : 
missisque ubique per imperium liüeris suis im- 
peratoriis , Christianorum ecelesias aperiri jussit. 
Tum vero, ubi jejunasset, et rudimentis Christia- 
ne religionis imbutns fuisset, baptizatus est ipse, 
cum matre Helena, a Silvestro episcopo Romano: 
baptizati etiam sunt propinqui ejus omnes ct 
amici , Romanorumque insuper aliorum multitudo 
ingens. Sie itaque imperator Constantinus Chri- 
stianus factus est, 


C 
Posthsec vero contra Persas arma movens, bello 


superior evasit, datis etiam Perais pacis ;coudi- 
tionibus, flagitante hoc ab eo Sarabaro, Persarum 
rege. Jdem Constantinus imperator Euphratesiam a 
Syria ct 3918 Osdroina sejungens, provinciam fecit ; 
jure etiam metropolitico Hierapoli concesso. In re- 
ditu vero Antiochiam veniens, Ecclesiam Magnain, 
opus plane maguificum, ibidem condidit, disseluto 
Philippi regis balneo publico : quod, pervetustum 
cum esset et tempore collapsum, inutile prorsus 
fuit. Prope ecclesiam quoque liospitiui exstruxit : 
Rufini etiam basilicam condidit. Fuerat lizc oliin 
Mercurii fanum ; quod Rufinus, prztoriorum sa- 
crorum przfectus, demolitus fuerat ; eodem in loco 


JOANNIS MALALE 
Hujus sub imperio, bellum grave in Occidente A 


Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τῆς βασιλείας αὗτο' 
ἐγένετο ἐν τῇ Δύσει μέγας ' καὶ ἐξῆλθε xi 
ὁ θειότατος Κωνσταντῖνας, xal ἠττηθεὶς 1 


"ὑπὸ τῶν Βαρθάρων (46). Καὶ θλιδόµενος 


μέλλειν αὐτὸν χαθεύδειν ηὔχετο ῥυσθῆνα 
τῶν xai ἑλκυσθεὶς εἰς ὕπνον εἶδε xav" ὃ 
οὐρανῷ σταυρὺν, bv ᾧ ἐπεγέγραπτνο: Ἱ 
víxa. Καὶ ἀναγνοὺς τὸ ἐπιγεγραμμάν 
σταυρῷ δινπνίσθη» χαὶ ἀναστὰς ἑποίη 
σταυροῦ, (s εἶδεν Ev τῷ οὐρανῷ, xal προ: 
τοῦ. Καὶ προτρεψάµενος τὸν ἴδιον στρα! 
ὅτι Νικῶμεν, χαὶ ὀρμήσας χαὶ σνμθαλὼν 
θάροις, ἑνίχησε τὸν πόλεμον κατὰ κράτος, 
δένα τῶν Βαρθάρων σωθῆναι ἁλλὰ πάντ 
σθαι. Καὶ ἐπανηλθεν ἐν τῇ Ῥώμῃ μετὰ 
χαρᾶς μεγάλης, ἔχων ἔμπροσθεν αὐτοῦ 4 
τοῦ σταυροῦ. Ἐξηγεῖνο δὲ πᾶσι τὴν τοῦ 
καὶ τοῦ σίγνου τοῦ σταυροὺ δύναμιν, 
Τοῦτο τὸ σηµεϊῖόν ἐσει τοῦ sov τῶν T 
τῶν Λεγοµμέγων Χρισειαγῶν. Καὶ εὐθέι 
χαὶ πάντας τοὺς ναοὺς τῶν Ἑλλήνων x 
xaY τὰς ἐχχλησίας τῶν Χριστιανῶν ἀνέφί 
χοῦ σάχρας χαταπἐµφας ὥστε τὰς boo 
Χριστιανῶν ἀνοιχθῆναι. Καὶ νηστεύσας xi 
θεὶς ἐθαπτίσθη ὑπὸ Σιλθέστρον, ἐπισχόποι 
αὑτὸς χαὶ ἡ µήτηρ αὐτοῦ ᾿Ἑλένη χαὶ πᾶν 
γενεῖς αὐτοῦ χαὶ οἱ φίλοι αὐτοῦ xai πλη 
πολλῶν Ῥωμαίων. Καὶ ἐγένετο Χριστιανὶ 
Κωνσταντῖνος βασιλεύς. 


Καὶ ἐπεστράτευσε χατὰ Περσῶν xai ἓν 
ἐποίησε πάχτα εἰρήνης [2] μετὰ Σαραδάι 
σιλέως Περσῶν, τοῦ Πέρσου αἱτήσαντο 
ἔχειν μετὰ ᾿Ῥωμαίων. Ὅ δὲ αὐτὸς Κω 
βασιλεὺς χαὶ τὴν Εὐφρατησίαν ἐποίησεν 
ἀπὸ Συρίας καὶ Ὀσροηνῆς ** µερίσας καὶ ὃ 
µητροπόλεως ἓν Ἱεραπόλει. Καὶ ὑποστρί 
ἐν Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ ^ xaX ἔχτισεν ἐχεῖ 
λην Ἐκχλησίαν, µέγιστον χτίσµα, λύσας «t 
Φιλίππου βασιλέως δηµόσιον * λουτρὸν γι 
fv xaX τῷ χρόνῳ φθαρὲν καὶ μὴ λοῦον. ' 
χαὶ ξενῶνα πλησἰον * ὁμοίως δὲ ἔκτισε xal 
µένην Ῥουφίνου βασιλικήν ' ἣν γὰρ τοῦτο 
Ἑρμοῦ, καὶ ἔλυσεν αὐτὸ Ῥουρῖνος ὁ Em 


inchoata ante bellum basilica, quam postea, a D ἱερῶν πραιτωρίων. Απελθὼν δὲ μετὰ το' 


bello redux, imperatoris jussu, Romam repetentis, 
Antiochi:e relictus, ad exitum perduxit. Constan- 
tinus autem imperator ab Antiochia discedens, Sv- 


ἐν τῷ πολέμῳ ἑχελεύσθη ὑπ αὑτοῦ περ 
ἸΑντιοχείᾳ τῇ µεχάλῃ xol ἐπλήρωσε 
βασιλιχὴν, ἑπανερχομένου τοῦ αὐτοῦ pa 


ΤΔΗΙΑ: LECTIONES. 


853 Σᾳραδάρου. « Constantinus adversus Parthos, ut Eutropius, vel Persas, ut. Hieronymus 
Mesopotamiam fatigabant, ultimo vitze anno bellum moliens, Achyrone, Nicomedie subu 


soncessit, Quo tempore Sapor, 


sive Sapores, l'ersarum erat rex : qui etiam, auno sequent. 


olisedit, vastata Mesopotamia. Sed et Cedrenus testatur. anno. xxi Constantini imp. pacem 1 


rem, Persarum regem, ei Romanos ruptam fuisse. Itaque 
Ch. Σαραθάρου alia forma videtur ejus quod est p. 7 B, 


slituendum est. ** 'Ocponvfic. ᾿Οσροϊνῖς Ox. 


ro Σαραθάρου hoc loco legendum 2 
D , et 9 C Σαθουραρσάχης, nisi id 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(46) Καὶ ἠττηθεὶς ἑφοσσεύετο ὑπὸ τῶν Βαρδάρων. 
Alil omnino aliter ista narrant. Vide Euseb. De vit, 


Constant, lib. 1, qui hac Constantino, Maxentium 


Romz imperantem armis petenti , accid 
tur : cujus etiam rei narrationem seab i 
ipso posthac accepisse, loco citato prolii 


CHRONOGRAPIIIA. — LIB. XIII. 
Ev τῷ δὲ μέλλειν ἐξέρχεσθαι τὸν βασιλέα A rim. przfectum. Christi: 


ον ἀπὸ τῆς αὐτῆς Αντιοχείας, ἑποίησε 
εὃς ἄρχοντα Αντιοχείας τῆς Συρίας Πλού- 
ματι Χριστιανόν : ὅστις xal εἰς τὸ χτίσµα 
τας xai τῆς βασιλιχῆς ἑἐχελεύσθη ἑργο- 
U δὲ αὐτὸς Πλούταρχος ἐν τῷ χτίζειν τὸν 
ηχὼς τὸ χαλχούργηµα τοῦ Ποσειδῶνος τὸ 
τετελεσμένον [4] ἕνεχεν τοῦ μὴ πάσχειν 
τὴν πόλιν, ἑπάρας τοῦτο ἐχώνευσε xal 
ὑτὸ στήλην τῷ αὑτῷ Κωνσταντίνῳ τῷ 
Ἴσας αὑτὴν ἔξω τοῦ πραιτωρίου αὑτοῦ, 
κάτω αὐτῆς, Βόνω Κωνσταντίνω 69, τις 
m ἵσταται ἕως τῆς νῦν. 

ετο δὲ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς ἐν τῇ abi] µε- 
τῶν ᾽Αντιοχέων πρώτοις χόµητα "Avato- 


48 
Aum primus constituit, 
Plutarchum nomine : cujus eliam cura , ig eccle- 
$ià et basilica exstruendis, usus est. Plutarehus 
vero iste, inter cendendum hospitium, reperta ibi- 
dem Neptuni statua :erea, telesmatice prayarata, 
adversus terraemotus, ne deinceps ab his urbs pa- 
teretur, eam extraetam inde refundit, statuamque 
ex ea effictam, Constantino imperatori erexit : 
quam et extra pratorium suum excitavit, cum hac 
inscriptione : Bono Constantino. Quz quidem sta- 
tua ibi usque adhuc visitur. 


Idem imperator Antiochi: magnze primus comitem 
Orientis, qui 319 przfecti prztorio locum teneret, 


€ ὑπατείας λλου xat 'AX6lvov, ποιῆσας D constituit Christianum, nomine Felicianum : cui 


Ρώριον τὸ ἱερὸν τῶν Μουσῶν, πληροῦντα 
ἐν τῇ ᾽Ανατολῇ τοῦ ἐπάρχου τῶν πραιτω- 
st Φηλιχιανὸν *! Χριστιανὸν, χαρισάµενος 
αι τῶν ᾽Αντιοχέων διὰ θείου αὑτοῦ τύπου 
αδξίας δευτέρου χοµετάτου, τοῦ τπγ’ ἔτους 
μπας (48) χατὰ τὶν μεγάλην τῶν Αντιοχέιων 
t lv γὰρ πρώην ἐν τῇ αὐτῇ µεγάλῃ Αν- 


κης ᾿Αναϊολης ἐγχάθετος (49), ἀλλὰ χατὰ ^ 


πγούμενον δηληγάτωρ ἐκάθητο (50) ἐν 
ες Σνρίας, καὶ ὅτε ἐπαύθη ὁ πόλεμος, 
| 6 δηληγάτωρ. 'O δὲ βασιλεὺς Κωνσταν- 
Δεν ἀπὸ ᾽Αντιοχείας, ἑάσας ᾿Ρουφῖνον τὸν 
ὅστις Ῥουφῖνος σπουδάσας ἀνεπλήρωσε 
χὴἠν ᾽ καὶ διὰ τοῦτο ἐχλήθη ἡ 'Povplrov. 
Δασιλεὺς [95] Κωνσταντῖνος ἔπεμψε τὴν 
τέρα τὴν χυρὰν 'EXévnv (51) εἰς Ἱεροσό- 
εναζήτησιν τοῦ τιµίου σταυροῦ . ἥτις xal 
νήγαγε τὸν αὐτὸν τίµιον σταυρὺν μετὰ τῶν 
ν΄ xai ηὑξίθη ἐξ ἐχείνου τὰ τῶν Χριστια- 
ο. 

αὐτὸς βασιλεὺς χαὶ τρίτην Παλαιστίνην 
ἑκαρχίαν. Καὶ ἐπὶ τῆς αὐτοῦ βασιλείας 
m ** τό ποτε Βυζάντιον ἐπὶ τῆς ὑπατείας 
5) χαὶ Συμμάχου (52), τοῦ αὐτοῦ δὲ βα- 


eliam, in prztorium ei ut esset, Musarüm fanum 
assignavit. Factum hoc Illo et Albino coss., concessis 
etiam Antiochensibus, divino imperatoris ex edicto, 
dignitate ac jure comitatus secundi, anno rz Án- 
tiochenz cccLxxxiu, cum ante illud tempus Orien- 
tis comes Antiochi: magne sedem suam non ba- 
buerit : sed moto aliquo bello, delegatus ibi pro 
tempore sedebat ; quo finito, desiit et ejus delegatio. 
Constantinus autem imperator, Antiochia discedens, 
Rufinum ibi przfectum reliquit : qui, sedulo ope» 
ram suam impendens, basilicam absolvit. Ob hanc 
itaque causam, Hu fini basilica vocata est. 

Idem Constantinus imperator matrem suam, do- 
minam Helenam, Hierosolymas misit, ad exquiren- 
dam crucem venerabilem : quam una cum quin- 
que clavis repertam, Helena inde reportavit. Ex 
eo tempore res Christianorum melius se indies 
habuere. 


ldem imperator tertiam quoque Palzstinam pro- 
vinciam fecit. Hujus etiam sub imperio Byzantium 
instaurata est, Galliano et Symmacho coss. Cum 
enim imperator, processu ad longum tempus sus- 


VARLE LECTIONES., 


$ Κωνσταντίνφθς. 
oU. Γαλλικανοῦ Ch. 


"5 Φιλικιανὸν Ox., Pollux p. 274. 


65 ἀνεχαινίσθη Ch., ἀνεχαινίσθη Ox. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑΡ. 


3tà;. Scr. ἑστός. 

jo τἉΥ ἔτους χρηµατίζοντος. /Erz Ántio- 
anus cccLxxxn: respondel. anno Christi 
) cccxxivi, sive  Dionysiano vulgari 
jui Constantini imp., secundum eumdem 
, annus erat xxix, qui quidem annus in 
κ. 8 Radero edito deest : idem tamen 
aligero editum, ad hunc Constantini an- 
istantium Cas. vi et Albinum coss. exhi- 
η sequente ἄνευ ὑπάτων relicto. Eodein 
10 dictos coss. ponunt Fasti Capitolini. 
Ὑχάθετος. Scr. Εγκάθητος. 

| ηγάτωρ ἐχάθητα. Δηληγάτωρ. delegatus; 
ηγατίων, delegatio apud Suidam. flesy- 
am, ὀτληγατιῶν, ἀφορίζων, qui causis 
andis przest. 

ύραν Ἑλένην. Kopa, pro χυρία, Domina, 
entiores frequenter. 

νεκαινίσθη τὸ ποτὲ Βωνάντιον ἐπὶ της 


D ὑπατείας Γαλλιανοῦ xal Συμµάχον. Mallem ἕνεχαι- 


νίσθη. Urbs enim hzc licet annis ante aliquot, sub 
aliis coss. exzedificari cepta fuerit, sub his tamen 
ad exitum tandem perducta esi, atque dedicata, 
uti etiam testatur Chr. Alex. auctor : qui coss. hos 
poit ad annum Cosstlantini M. xxv, quo anno 

esychius lllustris in Patr. Constant. urbem de- 
dicatam tradit : annus vero bic erat Christi vul- 
gari cccxxxi, aer vero Antiochenz annus CCCLXXIX. 
Áuctor tamen noster infra urbis hujus dedicationem 
confert in ejusdem re annum cccLxxvin, id est 
in annum Christi vulgarein. cccxxx, qui Constan- 
tini imp. est xxiv. Hieronymus etiam in supple- 
mento suo ad Chr. Euseb. Euccnia hzc ponit ad 


. Constantini annum xxiv, quo anno Fasti Capitolini 


Gallicanum et Symmachum habent coss. Verum de 
hac urbis Constantinopolitan:e euczniorum ερο- 
«lia, vide Jos, Scaliger De emend. temp. lib. v, et 
ejusdem Can. isagog. l. 1. 


9 JOANNIS MALAL/E 
cepto, Dyzautium Ttoina profectua esset, veterem A σιλέως Κωνσταντίνου ποιῄσαντος Ἀπρόχεσς 
urbis murum, Dyzi opus, instauravit; 390 uwu- — 705v χρόνον (53), ἀπὸ Ῥώμης ἑλθόντοι 
roque alio de novo exstructo, et ad murum νείο-  Βυκαντίῳ" ὅστις καὶ τὸ Πρώην τεῖχας (v) τη! 
rem adjecto, urbem ipsam, Constantinopoli, ΥΟ- πόλεως ἀνενέωσε τοῦ Ὠύζκου xai προσθεὶς & 
cari jussit. Ilippo.Iromum quoque instauravit, sta- ' στηµα πολὺ τῷ τείχει, xal αυνάψας τῷ 
tuisque zreis, ornatuque omnimodo splendidiorem . τείχε: τῆς αὐτῖς πόλεως, ἐχέλενσεν αὐτὴν Ki 
reddidit : exstructaetiam ibi, ad formam ejus quie τινούπολιο λέγεσθαι, à&vazivnposa; [6] x 
Ron? est, sella imperatoria, unde ludos Ἱπρυγδ-  Ἱππιχὺν καὶ xoopífjoag αὑτὺὸ χαλχουργήμι 
tor spectaret. Palatium quoque magnum et specio-— rásr ἀρετῃ, Χτίσας ἐν αὐτῷ xai χάθισµα 
sum, quale Romg habetur, prope lippodromum,  βασιλικοῦ xa0' ὁμοιότητα τοῦ Ev Ῥώμῃ ὄντος. 
Cochleum dietum, exstruait : forum etiam amplum — && xal παλάτιον μέγα xal εὐπρεπὲς xa0' óy 
οἱ spectabile, cujus in. imedio columnam posuit,  ὡσαύτως τοῦ ᾿Ῥώμης πλησίον τοῦ Ἱππιχοῦ. 
porphyreticam totam penitusque mirandam : cui  ἄνολον ἀπὸ τοῦ παλατίου εἰς τὸ χάθισµα τοῦ ' 
etiam statuam sibi imposuit, capite seplem radiis διὰ] τοῦ λεγομένου Κοχλίοω, χτίσας xal 
coronato : quod simulacrum aereum imperator ex — géyav (54) καὶ εὐπρεπῃ mávo, xal στήσα 
lio, ubi olim steterat, urbe Plhrygie, advexit. D µέσῳ xlova. ὁλοπόρφυρον ἄξιον θαύματος, xa 
ldem etiam Constantinus, ablatum clanculum Roma τοῦ αὐτοῦ χίονος ἑαυτῷ ἕστησεν ἀνδριάντα, 
Palladium, quod vocant, in foro a se condito, ἵπ- ἐν τῇ χεφαλῇ αὐτοῦ ἀκτῖνας ἑπτά ' ὅπερ } 
fra columnam statuz suz collocavit: sicut Byzan- — ynua ἔγαγεν εἰς τὸ Ίλιον *' ἑστηχὸς (53), 1 
tini nonnulli asserunt, ipsum ibidem recondi af- Φρυγίας. Ὁ δὲ αὐτὸς Κωνσταντῖνος ἀφελόμ, 
firmantes. Urbis vero a se instaurate et anomine Ῥώμης χρύγα tb λεγόμενον Παλλάδιον £óm 
suo vocate Fortunam Anthusam appellari voluit, — xev αὐτὸ εἰς τὸν óm' αὐτοῦ χτισθέντα φόρον 
«acrificium incruentum Deo peragens. Urbis liujus τοῦ χίονος τῆς στήλης αὐτοῦ, Gg τινες λέγι 
prima fundamina posuit Pbidalia, qux urbis For- — Dozavzíov ὅτι ἐχεῖ xeisa:. Την δὲ τύχην tfj 
tun: tunc temporis Ceroen nomen imposuit. Pli- τῆς ὑπ' αὐτοῦ ἀνανεωθείσης xa εἰς ὄνομ 
daliam hanc Byaas, Thracix rex, in uxorem duxit, γτισθείσης ποιβσας τῷ θεῷ θυσίαν &valpax 
post mortem 321 Barbysii, patris ejus; qui loci λεσεν "A»0ovcar. τις πόλις ἑκτίσθη L 
illius dominus fuit , et einporii custos. Hic vero mo- ὑπὸ Φιδαλίας 9T * xal ἐχάλεσε τότε τὴν τύχι 
riturus, Philalie in iandatis reliquit uti muro Κηρώνν **. Tr» δὲ αὐτὴν Φ'δαλίαν Ἰγάγετο 
2d marc perducto locum illum cireumdaret. Byzas τῆς θράχης βασιλεὺς μετὰ |7] τὴν τελευτὴ! 
itaque, loco illo in nomen suum vocato, sedem illic € cio) τοῦ πατρὺς αὐτῆς, του τοπάρχου xal 
vegni posuit. τοῦ αὐτοῦ ἐμπορίου. "Όστις Βαρθύσιος *9 yd 
λευτᾶν ἐχέλευσε τὴν Φιδαλίαν ποιῆσαι τεῖχος τῷ τόπῳ ἕως θαλάσσης. Ὁ δὲ Βύτας εἰς τὸ ἑαυτ 
ναλέσας την χώραν ἑἐθασίλευσεν ἐν τῇ αὑτῇ πόλει. 

Porro [Constantinus] ab introitu palatii, ad [ο- Ἔχκτισε 6b δύο ἐμθόλους ἀπὸ τῆς εἰσόδου 
rum usque, porticus duas exstruxit speciosas, να ὁλατίου ἕως τοῦ αὐτοῦ φόρου εὐπρεπεῖς χαὶ ᾿ 
stituis, columrisque marmoreis ornatas : locum µένους ἀνδρ:ᾶσι xat µαρμάροις διαφόροις, 


VARIJE LECTIONES. 


** δὲ τὸ Ox., xal τὸ Chron. Pasch. p. 284 Α. * τὴν — διὰ addidi ος Chron. p. 984 B. 
Ch., Chron., μέγα Ox., µέγα xoi εὐτρεπῆς Pollux p. 270. *'&ocrxox;Ch., ἑστηχὸς Ox. —* 
Scr. Φιδαλείας. V. ad vol. I, Ρ. 125 A. *" Κηρώτν. Κερόην Chron. p. 265 A. Quod magis n 

et 


batur. Efficta. ας puella videtur ος Kego£ooay, jus filia, Byzantis matre, apud. Hesychium 
p. 62 Or., ubi plura Meursius. ** Ώαρθύσιος Ch., Βάρθυσος Ox. 


ED. CIILMEADI NOTAE. 


(55) Ποιῄσαντος πρόχεσσον ἐπὶ πολὺν χρόνον. (34) Κτίσας καὶ φόρον μέγα. Scr. μέγαν 
Ἱ]ρόχεσσος, et πρόκενσος, processus : Quocunque — Forum, recentioribus. 
Imperator, relicto palatio, proficiscitur, apud recen- (55) El; τὸ Ίλιον ἑστηκώς. llieronymu: 
tiores πρόχεσσον ποιεῖν dicitur, sive terra, sive — plemento siio ad Chron. Euseb. numero yis 
mari, sive voluptatis tantum, aut. etiam religionis — Constantinopolis dedicatur, pene omnium 
causa iter susceptum sit, Peregrinationes vero, — nuditate. Suatuam vero hanc. Apollinis lli: 
$ive secessus remotiores, lougioresque, paxpó- D asserit Zonaras : Λέγεται δὲ χαὶ ᾽Απόλλα 
χενσα vocabant, id est, µαχκρότερα πρὀχενσα. Con- στήλην τὸ ἄγαλμα, xai μετενεχθῆναι ἀπὸ * 
stantinus de Administr. Imp. eap. 51: Kal γὰρ εἰς Φρυγίᾳ πόλεως τοῦ Ἰλίου. Statuze huic Con 
TA dM ἀπῄει ὁ µαχάριος οὗτος βασιλεὺς, οἵον — nomen suum indidit, clavis etiam quibu: 
εἰς Νιχομίδειαν, εἰς τὸν "Ολυμπον, εἰς Iló0ta* xoi — minicze crucis capiti iusertis , uti idem 
διὰ τοῦτο ἐπετηδεύσατο τὰ δύο δροµώνια, εἰς ὑπη- — testatur, qui etiam eam ad suum usqut 
ρεσίαν xal ἀνάπαυσιν αὑτοῦ vz, xal τῶν ἀρχόντων — durasse asserit, tom. IIl , in Constantino. 
αὐτοῦ, 


ΗΟΡΗ NOTAE. 


(v) Τὸ πρώην τεῖχος. De muro hoc et omnibus — vide omnino Dufresnium in CP. Christ. lit 
ahis seu. partibus. scu. antiquitatibus urbis Con- — uti multa de singulis legenda. 
starlinopoiis, que in sequentibus commemorantur, 


CIIRONOGRAPIIJA. — LIB. ΧΙΙ. 


t. 


ὢν ἑμόύλων "Polar, χτίσας ἐγγὺς xoV'* A vero hunc Regiam vocavit : cui vicinam etiam ba- 


16) xaX ἔξω μεγάλους χίονας χαὶ ἀνδριάν- 

ἐχάλεσε Σενᾶτον, χατέναντ, στήσας τῇ 
Ἐλένῃ στήλην Αὐγούστας ἐν πορφυρῷ 
, Χαλέσας τὸν τόπον "! Αὐγουστιῶνα (5T). 
ἀνεπλήρωσε xai τὸ λεγόµενον Ζεύσιππον 
ουτρὸν, χοσµίσας χίοσ, xal µαρμάροις 
V χαλχουργἡµασιν; εὗρε γὰρ αὐτὸ ἁπλή- 
ἂν μὲν πρώην ὑπὸ Σεθῄρου βασιλέως τὸ 
ον. Ἔχτισε δὲ καὶ τὸ Ἱππιχὸν xal ἄλλα 
ἵτε πάντα ἑπλήρωσεν, ἐπετέλεσεν ἱππικὸν, 
εωρήσας ἐχεῖ xai φορέσας τότε ἐν πρώτοις 
τοῦ χορυφῇ διάδηµα διὰ μαργαριτῶν καὶ 
34, βουλόμενος πληρῶσαι τὴν προφττι- 
ἣν τὴν λέγουσαν |8|] "Eünxac ἐπὶ τὴν 


yrov στέφανον ἓκ «λίθου τιµίου. 0.δεὶς B explendi dictum illud propheticum 


b ἀὐτοῦ βᾳσιλευσάντων totoUzÓV ^l ποτε 
ἡ ἑπετέλεσεν £opzt,) μεγάλην μην) Mato 
paci τα’, ἔτους χατὰ ᾽Αντιόχειαν τὴν 
ηματίζοντος τοη, χελεῦσας διὰ θείου 
y tfj αὐτῖ ἡμέρα ἐπιτελεῖσθαι τὴν ἑορτὴν 
Me τῆς πόλεως αὑτοῦ, χαὶ ἀνοίγειν τῇ 
s) Μαΐου μηνὸς τὸ δηµόσιον λουτρὺν τὸ 
πλησίον ὃν τοῦ Ἱππιχοῦ καὶ τῆς Ῥηγίας 
ἱλατίου, ποιῆσας ἑαυτῷ ἄλλην στήλην 
υσωμένην, ῥαστάζουσαν τῇ δεξ.ᾷ αὐτοῦ 
Ίχην τῆς αὐτῆς πόλεως καὶ αὑτὴην χεχρυ- 
ἐχάλεσεν15 "Avüovcav (α),χελεύσας χατὰ 
μέραν τοῦ γενεθλιακοῦ ἱππιχοῦ εἰσιέναι 
03 ξοάνου στήλην διριγευομένην ὑπὸ τῶν 
158) μετὰ χλαμύδων καὶ χαμπαχίων (59), 
εχόντων χηροὺς, xai περιέργξσθαι τ) σχΏ- 
αμπτὸν χαὶ ἔρχεσθαι εἰς τὸ σκἀ a pa" χατ- 
ασιλιχοῦ χαθίσµατος, χαὶ ἐγείρεσθαι (60) 
ιρὸν βασιλέα xal προσκυνεῖν, ὡς θεωρεῖ 
τήλην Κωνσταντίνου χαὶ τῆς τύχης τῆς 
b πεφύλαγχται τοῦτο τὸ ἔθος ἕως τοῦ νῦν. 
θειότατος Κωνσταντῖνος ἐν τῇ συμπλη- 
ὐτοῦ ὑπατείας (61) ἔῤῥιψεν £v Κωνσταν- 
χάρισμα τοῖς Βωξαντίοις χαλάμων '* 


silicam condidit; statuis et columnis ingentibus 
exterius ornatam : quam et Senatum vocavit. Πίο 
ex adverso matris Helena: , Auguste, statuam, co- 
lumnell:: porphyreticee impositam, collocavit : lo- 
cum vero hune Augusteum nominavit. Similiter 
quoque balneum publicum, Zeuxippum dictum, a 
Severo imperatore inchoatum, ipse ad exitum per- 
duxit, variisque illud columnis statuisque mar- ' 
moreis zereisque exornavit, Hippodrouium quoque 
exstruxit, atque alia plurima. Omnibus vero hisce 
absolutis, certamina equestria indixit; quos ipse 
in Circo suo primus spectavit. Tum primum quo- 
que coronam, margaritis et lapillis pretiosis insi- 
gnitam, imperator capite gestavit , animo scilicet 
: Imposuisti 
capiti ejus coronam ez lapide pretioso ; imperatorum 
enim priecedentium. 329. nemo talem | gestavit. 
Arlemisii vero, sive Maii ΧΙ, anno are Antio- 
chena cccLxxvin, festivitatem celeberrimam agitari 
jussit : divino etiam edicto suo sancivit uti eodem 
die Natales urbis celebrarentur. Zeuxippum quo- 
que, balneum publicum, quod propter Circum, He- 
giam et palatium situm est, eodem Maii x1 aperiri 
jussit. Fecit autem sibi imperator statuam quoque 
aliam inauratam, urbis Fortunam, quam Anthu- 
sam vocavit, et ipsam quoque inauratam, manu 
dextra gestantem. Statuam hanc, eodem die ge- 
nethiliacorum circensium, introduci jussit a militi- 
bus clhlamydes et campagos indutis, et cereos por- 
tantibus omnibus. Jussit vero uti milites isti, pom- 
pam introducentes, superiorem Hippodromi flexum 
circumeant ; cumque ad sedile imperatori» sedi 
oppositum perventum erit, assurgeas qui pro tem- 
pore imperator fuerit, visas Fortuna urbis οἱ 
Constantini statuas veneretur : qui mos ad hunc 
usque diem observotur. , 
Divinissimus etiam Constantinus, in ipso consu- 
atus sui exitu, congiarium Byzantinis Constanti- 
nopoli largitus est, sparsis in populum calamo- 


| VARIZE LECTIONES. . 
εἩν. ἔχουσαν xóvyv,» addunt Pollux et Chron. Pasch. p. 284 6. "* Αὐγουστιῶνα. Sic et Ce- 


[ὁ C, D. Αὐγουστεῶώνα infra, p. 78D. 
[., σχάµµα Ch. 


7! προφητικὴν. Psalm. xx, 4. 
'5 χαλαμῶν Ox., καλάµων Pollux. p. 272 , καλαμίων fuerat vol. 1, p. 125 E. 


T fy ἐχάλεσεν. ἐκάλεσεν Ox. 


ED. CIILMEADI NOTA. 
μας ἐγγὺς xai ῥασιλικήν. Βασιλιχὴν, pro- p Ben. Baldwinum, De calceo antiq. οἱ myst. Chr. 


est, qua Latinis Regia : sumitur tatuen 
ra quavis ampla et regali, sive publici, 
usus. loc loco, senaculum, signat. 
έτας τὸν τόπον, Αὐγουστιῶνα. Forum 
ταῖον vocat Procopius : Codino Λὐγονυ- 
ur. 

εχευομένην ὑπὸ τῶν στρατιωτὼν. Chr. 
4 δηρηχενοµένην. δηρηγεύειν, et ὃτρι- 
l, ut. Noster habet διριγεύειν, dirigere 
ibulo Latino. Grzcanicam formam in- 
ac δηριγευόµενος, εἰ διρ.γευόµενος. 

| χαμπαγίων. Καμπάγια, εἰ χαμπάχια, 
li quoddam genus : de quo vide Jo. Vos- 
itis serm., et Meursium in Glossario, et 


Alex. habet γαµθαγίων, pro quo Raderus, λαµ- 
παδίων, reponit; male. Verum locus iste ibidem 
pessime corruptus, ex nostro restituendus est. 

(60) Ἐγείρεσθαι. Ἐγείρεσθαι hic, pro ἀναστῆναι, 
assurgere. Hesychius, Ἐγείρω, ἐγέρθητι, ἀνάσττθι. 

(61) Ἐν τῇ συμπληρώσει τῆς αὑτοῦ ὑπατείας. 
Cousules iuitio magistratus sui, pecunias in popu. 
lum spargere, mos erat : quod et imperatores 
etiam facere consueverunt; idque nou solum in 
coronatione, aul etiam consulatum ineuntes, sed 
quandoque deponentes etiam, ut ex hoc loco appa - 
ret. Forte hoc factum, ob tam insigne opus ad exi- 
lum perductum, quale erat instaurata, ac dedica!a 
Constantinopolis. 


HODII NOTJE. 
thv χεχρυσωμµένην ἐκάλεσεν "Ανθουσαν. H;rc videntur elidenda, cum antea idem referatur, 


», hoc in loco compareant. 


i3 
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rum tesseris panis quotidiani perpetui : singulis A συντόµια '** ἄρτων ἡμερησίων διαιωνιζόντι 


cliam, preter panem, carnibus, vino, οἱ vesti assi- 
gnatis. Panes vero hos palatinos vocavit ; 313 quod 
ex palatio darentur; sepositis ex proprio in hoc 
reditibus. Panes etiam hi politici dicti sunt. 


Idem vero Constantinus imperii sedem Constan- 
tinopoli posuit ; eamque, cum antea Europe sub 
ditione esset, et Heraclez metropoli subjecta, sui 
juris fecit : concesso ei a Deo jure imperandi : 
constitutis etiam urbi et. praetorio prafectis aliis- 
que primariis magistratibus, eisque Christianis 
omnibus. Itaque ex eo tempore urbs illa feliciter 
imperitavit. 

ldem Constantinusimperator Phrygiam Salutarem 
provinciam fecit. Ejusdem sub imperio synodus 
cccxviit episcoporum celebrata est, contra Arium, 
de rebus ad Christianam fidem pertinentibus : cui 
interfuit etiam sanctissimus episcopus Eusebius 
Pamphili, chronographus. 

Constantino imperante, divinam iram passa est 
Maxinianopolis, Osdroen:e urbs, vice secunda, 
post ipsam a Persis captam. Imperator itaque Con- 
stantinus urbem de integro instauravit; mania 
quoque collapsa excitavit, et superstitibus incolis 
plurima largitus est ; vocata deinceps urhe, a no- 
mine suo, Constantina. Vicum etiam quemdan;i in 
Bithynia, nomine Sugam, de novo exstructum, 
civitatis jure donavit, et a matris sux nomine []6- 
lenopolim appellavit : cujus etiam a uomine pro- 
vinciam quoque ipsam Helenopontum vocavit. 


39 Eodem etiam tempore Constantinus impe- 
rator fana illa tria, quz? in eo loco qui Acropolis 
olim dicebatur, posita erant, Solis nempe, Dian», 
Lunuz et Veneris, reditibus exuta deinceps manere 
jussit. 

Non longo autem post tempore imperator Con- 
stantinus, in Nicomediam Bithyniz itinere facto, in 
morbum incidit ; a quo cum per sex dies decubue- 
rat, in ejusdem civitatis suburbio quodam, Achy- 
rone dieto, non procul ab urbe, diem sum obiit, 
antequam opus illud magnificum, et inter orbis mi- 


οὔστινας ἄρτους ἐχάλεσε zaJAaciyovc διὰ τ 
παλατίῳ ῥογεύεσθαι τοὺς αὐτοὺς ἄρτους, 

ἄρτου ἀφορίσας οἶνον "5, xpé£a xal! βέστι 
ἁρορίσας πρόσοδον ὑπὲρ αὐτῶν Ex τῶν ἰδίων, 
Ἱέσας αὐτοὺς πο.ιεικούς. 

'O δὲ αὐτὸς Κωνσταντῖνος ἔμεινς βασιλ 
Κωνσταντινουπόλει, ἀφελόμενος αὐτὴν ἆ 
Εὐρώπης ἐπαρχίας ἀπὸ Ἡρακλείας τῆς µ 
λεως αὐτῆς, δοὺς αὑτῇ ἀτὸ Θεοῦ δίχαιον pa 
προθαλόµενος ἐν αὑὐτῇ ἔπαρχον πραιτωρ 
ἔπαρχον πόλεως xal τοὺς λοιποὺς μεγάλου, 
τας, Χριστιανοὺυς πάντας ποιῇσας. Καὶ ἔμι 
ἐχείνου εὐτυχῶς βασιλεύουσα. 

Ὁ δὲ αὐτὸς Κωνσταντῖνος βασιλεὺς xal τὴν' 
Σαλουταρίαν ἐποίησεν ἑπαρχίαν. Ἐπὶ δὲ τῆ 
βασιλείας fj σύνοδος ἐγένετο τῶν τιη’ ix 
χατὰ Αρείου περὶ τῆς πίστεως τῶν Χριστια] 
αὐτῇ δὲ τῇ συνόδῳ ὑπῆρχε xat ὁ ὁσιώτατος 
vo, [10] Εὐσέθιος ὁ Παμοίλου ὁ χρονογρᾶφι 

Ἔπαθε 6i ἐπὶ τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ K 
τίνου ὑπὸ θεοµηνίας Μαξιμιανούπολις τῆς ' 
νῆς "* τὸ δεύτερον αὑτῆς Πάθος τὸ μετὰ τὸ λ 
ὑπὸ τῶν Περσῶν. Καὶ ἀνήγειρεν αὑτὴν à a 
σιλεὺς Κωνσταντῖνος xai τὰ τείχη αὐτῆς * f 
πεσόντα ' xal τοῖς περισωθεῖσι πολλὰ ἔχι 
xal µετεχάλεσεν αὐτὴν el; τὸ ἴδιον ὄνομα K 
vivas, Ἔχτισε δὲ xal εἰς τὴν Βιθυνίαν τὰ 
οὖσαν xmv λεγομένην Σουγὰν (05), δοὺς 
δίκαιον πόλεως χαὶ χαλέσας αὐτὴν εἰς, ὃν 
ἰδίας αὐτοῦ μητρὸς '᾿Ελενούπολιν "*. Καὶ εἰ 
ὃξ τῆς αὐτοῦ μητρὸς ἑἐχάλεσε καὶ ἑπαρχί 
νούποντον. 

Καὶ ἐν αὐτῷ τῷ χρόνῳ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς K 
τῖνως τοὺς ὄντας ἐν Κωνσταντινουπόλει «ρε 
ἐν τῇ πρώην λεγοµένῃ ἀχροπόλει τοῦ 'Hi 
τῆς Αρτέμιδος σελήνης xal τῆς ᾿Αφροδίτης 
σὲν ἀχρηματίστους τοῦ λοιποῦ διαμεῖναι. 

Μετὰ δὲ ὀλίγον χαιρὸν ἑτελεύτησεν ὁ abs 
λεὺς Κωνσταντῖνος Ev Νιχοµηδείᾳ τῆς Βιθυ 
ἔστιν Ev. προχέσσῳ, iv προαστείῳ «tW 2 
Αχυρῶνι (64) πρὸ ὀλίγου Btaotfjkacog τῆς 
ἀῤῥωστήσας ἡμέρας ἓξ, πρὺ τοῦ πληρω 

τίσµα ἓν ᾿Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ τῆς Συρίἰαι 


racula censendum, Ecclesi: nempe Antiochenz D μεγάλης Ἐκκλησίας τὸ µέγιστον [14] καὶ E 


magn: fabricam ad exitum perduxisset. Mortuus 
autem est, 3unos natus Lx, cum mensibus tribus, 


θεαµάτων. Τελευτᾷ δὲ (ov ἐνιαυτῶν £' καὶ 
Υ (05), ὡς ταῦτα συνεγράψατο χαὶ τοὺς χράν 


VARIA LECTIONES. 


15' συντομία Ox. 
Pollux, olvov, κρέα idem apud Ducangium Gloss. v. 


Ox. 


15" διαιωνιζόντων Ch., Pollux, διωνειζόντων» Ox. 


. . : ) έστιον, olvoxp£a Ox. 
7* Ἐλενούπολιν --- 'Ελενούποντον. Simile Nexodeedue vol. I, W. 115 D. 


'* olyoy, χρέα Ch., οἱ 
17 βεστία Ox. — '* Ὁ 


ED. CIIILMEADI NOTE. 


(62) 'Aqoploas οἶνοχρέα, xa βεστία. Lego, olvov, 
κρέα, xat ῥεστία * βέστης, et βεστίον, vestis : et βε- 
στιάριον, res vesliaria, sive vestiarium : βεστιάριος, 
εστάρχης, vestiarius. Hesychius βεστιάριον habet, 
per ι. Βεστιάριον, τόπος ἐν ᾧ τὰ χρῆµατα τίθενται, 
xai τὰ ἱμάτια τοῦ κο.νοῦ. 

(65) Κώμην Aeropérnr. Σουγάν. Drepanum, vel 
ut Stephanus οἱ Cedrenus, Drepaua, aliis omnibus 


dicta est urbs ista. 
| (64) Λεγομένῳ ᾽Αχυρῶνι. Ita. Hieronymt 
Alex. alii. Eutropius villam vocat : Nicon 
villa publica obiit. 

(63) Qv ἐνιαντῶν ξ’, καὶ μηνῶν Y'. Const 
M. :etatis su: anno Lxvi obiisse asserit Eu 
ib. x: Bellum. adversus. Pariltos moliens, 
Mesupc!amiam faligabant , uno οἱ tricesin 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. XIII. 


490 


ἐρογεγραμμένων βασιλέων ὁ σοφώτατος Α uti hec memori» prodidit sapientissimus | Ne- 


ς 6 χρονογράφος. 


τὴν βασιλείαν Κωνσταντίνου τοῦ μεγάλου 
ειλεὺς ὧν ἓν Ῥώμῃ Κωνσταντίνος (66) ὁ 
* ὄντινα ἓν τῇ ζωῇ αὐτοῦ ἑποίησε βασι- 
€ ἐπὶ τῆς ὑπατείας (ὕρσου xal Πολυ- 


Dto Κωνσταντῖνος βασιλεὺς ὁ Μιχρὸς 
y ἐν τῇ "Pour ἔτη ιβ’ (67). Ὅστις μετὰ 
mu κατρὸς ἐξήλθεν εἰς πρόχεσσον xol 
Μοθώνη (68) ὑπὸ τῶν ἀνθρώπων τοῦ ἁδελ- 
85 ὢν ἐνιαντῶν x'. 

«ἣν [12] βασιλείαν Κωνσταντίνου τοῦ 
αχσίλευσεν ἓν τῇ Ῥώμῃ Κώνστας ὁ ἁδελφὸς 
ες’ (69). "Occ ἀῤῥωστήσας ἀπ) δυσεν- 
εελεύτα (70), ὧν ἐνιαυτῶν κδ’. 
tiv βασιλείαν Κωνσταντίνου τοῦ Μεγάλου 
Κωνστάντινουπόλεως Κωνστάντιος ὁ υἱὸς 
µχρότερος ἔτπ λ (71). Ἡν δὲ µεγαλόών- 
ἑξακιογίτης (y) ὃ ἐστιν ᾿Αρειανός. Ἐπὶ 
vw Ἰασιλείας ἐχίνησαν οἱ Πέρσαι, Ίτοι [15] 
peine; 95 ὁ βασιλεύς (75)* xaX ἑπεστρά- 


storianus, clironographus, qui przdictorum quo- 
que imperatorum res gestas Chronico descripsit. 

CossTANTINUS JuwioR, Row. iuPERATOR. — Post 
mortuum vero Constantinum, Romae regnum te- 
nuit Constantinus filius ; quem pater, dum adhuc 
ipse in vivis esset, regem ibi constituerat , Urso et 
Polybio coss. 

325 llic autem Constantinus Junior per annos 
ΙΙ Rome regnavit. Patris vero post obitum, 
dum ín Processym exiret, a fratris sui militibus 
Mothone occisus est, annum agens xx. 


CoxsTaNs Toy. nie. — Constantinum Juniorem 
excepit in regno: Romano Constans, frater ejus : 
qui, cum annos ibi xvi regnaverat, ex dysente- 
ria interiit, annos natus xxvi, 

CoNsTANTIUS IMP. CP. — Constantino autem Ma- 
gno succedebat in imperio Constantinopolitano 
Constantius, filiorum natu minimus : qui impera- 
vit annos xxx, Erat autem hic vir magni aniui, 
atque exocionita, id est, Arianus. Hujus sub im- 
perio motus ciebant Perse, ab Abburarsacio rege 


VARLE LECTIONES. 
ῥὑπατείας Οὔρσου xa Πολυδίου.ε Chr. Alex. habet 0ὕρσου xai Πολεμίου. Fasti etiam Capitolini 


Frsum et Polemium coss. exhibent. » Ch. 


*! αὐτου. αὑτοῦ Ox. — ** δυσεντερίας Ch., δυσ- 


Ox. ᾖϱ) ᾽᾿Αόθουραρσάχιος. Σαδδουραρσἀχιος Ch. 
ED. CHILMEADI NOTAE. 


Matis sexto el sexagesimo, Nicomediae in C crai 


ca obiit. 

βασιλεὺς ὧν ἓν Ῥώμῃ Κωνσταντῖ- 
antino M. fatis defuncto, imperium inter 
Alios distributum est, hoc modo, Con- 
fllio natu maximo, Occidentis iinperium 
est Gallie, Hispani: οἱ Britanniz : Con- 
lis et γείου : Constantio, Thracia, et 
stius imperium. 
Ἰασίλευσεν tv τῇ Ῥώμῃ Eco ιβ’. Hac Con- 
lus, Rome imperanti, competunt. Con- 
enim junior imperii sui anno in occisus 
patur Hieronymus. 

ἐν Μοθώνῃ. Quemnam hic locum 
actor ? Methonem quidem, Tliraciz nr- 
πως apud Stephanum : aliam item ejus- 
nis in Macedonia, apud eumdem ; Laco- 
m: Persidis, quartam; Eubo2 denique 
Malie tamen nullam ; qua regione Con. 


: ex quo tamen non interiit : Magnentii 
enim factione occisus est, in castro cui [δίοια 
nomen, haud longe ab Hispania, ztatis anno xax, 
uti, preter Nostrum, alii omnes. 

(71) Ἔτη λ’. Constantius obiit xxiv anno post 
Constautinum patrem mortuum : annis autem 1v 
ante mortem palris ad reguum provectus est, 
teste Hieronymo. Anni itaque imperii ejus omnes 
sunt xxvir : ideoque ubi apud Eutropium dicitur, 
Constantium obiisse anno imperii octavo et tricesi- 
mo, legendum, octavo el vicesimo. 

(12) Ἑκαχιογέτης, lta etiam infra, lib. xv de 
Atalaricho : "Hy δὲ ᾿Αρειανὸς τῷ δόγµατι, 6 ἐστιν, 
ἑξαχιονίτης *. ap. Chr. Alex. scribitur, ἐξωχιονί- 
της, rectius, ut Jo. Meursio videtur, qui ἐξωχιό- 
vtov, monasterium fuisse putat, idque Arianorum : 
quod ex his Nostri locis confirmari videtur. Pro 
quibusvis vero Arianis vocabulum hoc postca 
positum fuisse videtur: unde legimus apud Chr. 


Juniorem interemptum fuisse, tradunt p Alex. Theodosium imp. templa Catholicis red- 


. Eutropius : Constantinum porro bellum 

Tewlem, ei apud. Aquileiam. inconsultius 
ssum, Constantis duces interemerunt, 
apud Hieronymum. 

*| tc". Eutropius Constanti imperanti an- 

| 3vii ; scriptores tamen alii xit : aut xin. 


στις ἁῤῥωστήσας ἀπὸ δυσεντερίας ἔτε- 
Metudine quidem parum prospera usus 
ins, wt qui morbo articulari obnoxius 


didisse, Numeris Exocionitis ubique expulsis, διώ- 
ξαντα «ἐξ αὐτῶν τοὺς λεγομένους ἀριθμοὺς Ἑξω- 
χιονίτας. 

(15) ᾽Αθδουραρσάκιος ὃ βασιλεύς. Scribendum, 
Σαθθονβαρσᾶχιος, sive Σαθθουραραάχης , uti habe- 
tur infra, in Juliano. Compositam vero vocabu- 
lum est, quod disjunctim legitur, Σάπωρ Αρσά- 
χης, id est, Sepor rer, Persarum scil.; ἁρσά- 
"i enim, rez sonat : uti supra edocti suimus, 
ib. ΣΙ. 


HODII NOTE. 


ιχιονίτης. Sic alii, et ipse auctor alibi: 
ro Ἐξωχιονίτης, quod et Chronicon Pasch. 

res habent. Minus recte liariolatur 
consentiente Chilmeado, ἐξωχιόνιον fuisse 
um Arianorum et inde postea pro qui- 
rianis vocabulum hoc positum fuisse. 


Sic enim appellati sunt Ariani, quod in £Kzocio- 
nium, locum ita appellatum extra muros Constan- 
tinopolis, una cum Demophilo Patr. a Theodosio 
Seniore exacti sese recepissent. Consulendus Du- 
fresnius in Constantinopoli Christ., lib. 1, sect. 18, 
n. 98, et Gloss. medie et infime Grec, 
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eorum ducti. hinperatot itaque, Juliamo cognato A τευσε xav' αὐτῶν moron; Καΐσαρα "lov 


&uo Casare creato, in eos arma movit. γενέα αὐτοῦ. 

Magnam autem Antiochiam veniens, ecclesiam Καὶ γενόμενος ἓν Αντιοχείᾳ τῇ pev 
ihi magnam absolvit, cui ista inscripsit : βωσε τὴν μεγάλην ἐχχλησίαν ἐπιγράφας : 
320 Ezstruxit sacras Christo Constantius odes, Ἀριστῷ Κωνστάντιος ἑπέραισέον ὃν c 


Colo consimiles, summo splendore nitentes : Οὗὑραγίαις ἀφψῖσι παγεἰχε.ῖα 5, παµφανὁ: 
δις Constantini regis pia jussa secutus. Κωγσταντίου ἄνακτος ὑποδρήσσογτοι 


Gorgonio comiti structure cura relicta est. Γοργόγιος δὲ xógnc " 0aAaunzóAov ( 


In Persidem deinde profectus est, prelioque Καὶ χατελθὼν ἐπὶ τὰ Περαικὰ ἑποίησε πό 
cum eis inito, multisque utrinque ctesis, inducie νης μετὰ Περσῶν ἐπὶ φανερὸν χρόνον, t 
ad tempus satis longum facte sunt. Imperator σύντων ἐξ ἀμφοτέρων ἐν τῇ συμθολῇ. Καὶ 
itaque Antiochiam reversus, Magnze Ecclesie dedi- — aq ἐποίησε τὰ ἐγχαίνια τῆς αὐτῆς Μεγάλ 
cationem celebravit. Hine vero Constantinopolim σίας &v ᾿Αντιοχείᾳ. Καὶ ἐξελθὼν ὁ αὐτὸς 
profecturus, per Ciliciam iter ducit : ubi Pvrami p τιος ἀπὸ Αντιοχείας, ἀνιὼν ἐπὶ Kovosayt 
fluvii pontera, opus magni(icum, exstruxit. Ab in- ἔφθασε τὴν Κιλιχίαν [14] * χαὶ ἔχτισεν Ex 
de vero. Mopsuestiam, Ciliciz: urbem veniens, ex — qupav τοῦ Πυράμον ποταμοῦ (77), ἔργον 
morbo ibi interiit, annum agens quadragesimum. — Kal εἰσελθὼν ἐν ** Μαμφονεστίᾳ (18), 

Κιλικίας, ἀῤῥωστήσας τελευτᾷ ἐχεῖ, i 
τῶν p' (79). 

JuLiANUS IMPERATOR. — Constantium in imperio Met& δὲ «tv βασιλείαν Κωνσταντίου &l 
excepit Julianus, Apostata, consanguineus ejus, ἈἸουλιανὸς, ὁ Παραθάτης (80), ὁ πρώην 
quem ipse Cesarem antea creaverat ; Marmentio Καΐσαρ, ὁ συγγενεὺς τοῦ αὐτοῦ Κωνστα! 
ei Nevela coss., eL imperavit. annos n. Erat hic ῥὑπατείας Μαρμεντίου ** xat Νεδθίτα - ὅσ 
eloquentia celebris t Apostata autem $277 diclus  j:,sey ἔτη β' (81). "Hv δὲ ἑλλόγιμος : ὅσ' 
est, quod majorum suorum fide Christiana renun- Παραβάτης, διότι ἀρνησάμενος τὸ δόγµα' 
εἰαία, in paganismum transisset. Amicum autem οἱ προγόνων, τὸ τῶν Χριστιανῶν, vévovev "I 
cozvum habuit Libauium, celeberrimum sophi- δξ φίλος xai ὁμόχρονος Λιδανίου τοῦ π 
stam Antiochensem. 60210100 Αντιοχείας. 

Hujus sub imperio sanclus Domitius martyrium C — "Ezi δὲ τῆς αὐτοῦ βασ.λείας ἑμαρτύρησ 
passus est. Julianus enim, copiis ingentibus col- Δομέτιος, Ἐπεστράτευσε γὰρ χατὰ Περσᾶ 
lectis, in Persas arma movit, ltinere vero per Αη- στρατείαν, καὶ κατελθὼν χατέλαδεν [1ὅ] Α 
ochiam facto, ad montem Caslum profectus est, καὶ ἀνελθὼν ἐν τῷ δρει τῷ λεγομένῳ Kac 
ubi Jovi Casio hecatombem fecit : inde in Daph- σεν ἐχεῖ θνσίαν ἑχατόμδην τῷ Ad Kaalgr : 
nem descendens, Apullini quoque sacra peregit : θὼν ἐκεῖθεν xax ἐλθὼν εἰς Δάφνην ἐποίησε 
ubi cum ad somnum recumberet, per quielem vi- σίαν τῷ ᾿Απόλλωνι. Καὶ παραχοιμηθεὶς 


ΥΑΗΙΑ LECTIONES. 


^ Ἐπέραιστον. ἁπήρατον Ch. ldem Κωνσταντῖνος et Κωνσταντίνου suspicatur, {8 παμ 
Ch., πανφανόεντα Ox. 3" ὑποδρῄσσοντος Ch., ὑποδρήσοντος Ox. — *' θαλαμηπόλον Ch., θαλάμη ' 
 Μαμφουεστίᾳ.Μαμφουκρήναις scribi debebat,notante Wesselingio ad Antonin. p.580. ** Μαρμ 
Νεθήτα. « Chr. Alex. habet Μαμερτίνου καὶ Νεθήττα ; rectius : hoc. anno enim Fasti Capi 
Mainertiuuim οἱ Fl. Nevittam coss. habent. ε Ch. 


ED. CHILMEADI NOT X. 


(14) Κωνστάντιος ἑπέραιστον οἶχον. Ser. ἐπήρα- — Méótou χρῆν i i 
του. Czterum versus hi haud sani sunt. Forte το Kai. ἐλθὼν. iv Mójes Move. πελοτᾶ e 
gendum, Κωνσταντῖνος, ut el versu lerlio Ko- D 60i Y'. Hieronymus etiam : Constantius | 
σταντίνου, uli metri ralio postulare videtur. Con- mis, inter. Ciliciam Cappadociamque mori 
etantinus enim Magnus ecclesiam hane inchoavit, — iatis sua xLv. 
maxin;amique ejus partem absolvit : cui tandem sub (79) "Qv ἐνιαυτῶν µ.. Scribend. µε’, set 
Constantio F. ad exitum perducta, ista iuscripta σεν mortem obiit, teste Eutropio : quem 
sunt. quitur Hieronymus. 

(75) Πανφανόεντα. Lego, παµφανόωντα. Hom. (80) Ἱουλιανὸς, ὁ Παραθάτης. Julianus is! 
JI. θ’: scriptor. παραθάτης, Md est, (ransgressot 
Ἅρματα δ᾽ Éx Away πρὸς ἐνώπια παμφανόωντα. ier αμ : quoó tamen nos , epitheto zque 

er l 

(16) θαλάμη rov. Lego , θαλαµηπόλος. θαλαµη- ter wu iano a Latinis imposito, Apostata 

πόλος, qui cirea cubiculum versatur, Cubicularius. (81) Ὅστις ἐθασίλευσεν ἔτη B. Julia 
(T1) Tos Πυράμου ποταμού. Leucosyrus olim — Constantii morte, imperium solus ter 

dictus est, teste tephano :Πύραμος, ποταμὺς iv — uno, et mensibus viii, uti Hieronymus, et 

Μάλλῳ τῆς Κιλιχίας, Ἐκαλεῖτο δὲ πρότερον Λευ- —Jornandes. Eutropius tamen , eum im 
πυρος. . . anno vri mortem obiisse Lestatur : 

reap Er ή. Sera Motootoslg. illos v, quibus a *Constantio Casar renun 

: M5  Ἀιλ'χίας ἐπὶ τῷ Πυ imperii i i 
ποζαμῷ, à zb Μόνου τοῦ μάντεως, Urbs hec Cia perti consortium aecitus cet, annumera 
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Uózx Εχνθὸν λέγοντα αὐτῷ, Ἐν ᾿Ασίᾳ A dit puerulum quemdam flavum, qui dicebat ei : lu 


ράναι. Εἰσερχόμενος δὲ ἀπὸ Δάφνης iv 
ὑπηντίθη ὑπὸ τῶν συγχλητικῶν αὗτοῦ 
ξυωματικῶν αὐτοῦ xal vou δἠμου. Καὶ 
τῷ οἱ δηµόται Αντιοχείας ὑθριστιχὰς 
Κριστιανοὶ θερμοὶ ὄντες, δεδωχότες αὐτῷ 
πῶν φωναῖς χληδόνα μὴ ὑποστρέψαι. 
)αληαίον αὐτοῦ δύο χανδιδᾶτοι Χριστια- 
νόματά ἐστι ταῦτα, Ἰουθεντῖνος χαὶ Ma- 
ποσχίσαντες συνέμιξαν τοῖς ὑθρίκουσιν 
πλέον ἀνεγείροντες τὸν δημον εἰς ὕδρεις. 
υς αὐτοὺς Ἰουλιανὺς ὁ Βασιλεὺς, ἑχέλευ- 
συσχεθΏναι’ xal εὐθέως αὐτοὺς ἀπεκε- 
Ἀντιοχείᾳ, xat ἑτέθησαν τὰ λείφανα a3- 
| µαρτυρίῳ τῷ λεγομένω Κοιμητηρίῳ * 
deus οἱ ᾽Αντιοχεῖς Γεντι]ίους. Καὶ 
ig χατὰ τῶν ᾿Αντιοχέων ἠπείλει αὐτοῖς, 
τρέφειν xat τιµωρεῖσθαι αὐτοὺς, ὡς p 
Bóva, εἰπὼν περὶ τῶν αὐτῶν ᾿Αντιθχέων 
, διαθάλλων αὐτοὺς ὡς τυράννους. Καὶ 
! dy χατ αὐτῶν ῥηθέντα παρ᾽ αὐτοῦ λό- 
9 πελατίου τῆς αὐτῆς πόλεως εἰς [16] τὸ 
Τετράπυλον τῶν ἑλεφάντων, πλησίον τῆς 


Div διὰ τῶν ** Κυρηστικῶν (5) ἀπῃλθε 
9v *" παρερχόµενος δὲ δ.ὰ Κύρου τῆς πὀ- 
v τῇ χώρα εἴδεν ὄχλον ἑστῶτα ἓν τῷ σπη- 
γίου Δομετίου χαὶ ἰώμενον παρ) αὐτοῦ. 
«τινας τίς ἐστιν ἐχεῖνος ὁ σνναγόµενος 


Asia moriturus es. Ex Daphne autem Antiochiam 
adventanti, procedebant ei obviam primores ejus 
et consiliarii, cum populo. Populus autem Antio- 
clienus, qui Chbristianismi zelo fervebat, imperato- 
rem contumeliosis dicteriis excepit ; a Persico 
etiam bello eum non reversurum ominatus. loter 
hos duo etiam erant ex familiaribus ejus, Chri- 
stianismi candidati; querum nomina, Juventinus 
et Maximianus; qui ex comitatu imperatorio dis- 
cedentes, immiscuerunt sese convicianti populo ; 
multoque magis eos ad opprobria concitarunt. ilos 
videns imperator Julianus, absque mora compre- 
lhensos capite multavit Antiochia : ubi etiain re- 
liquixz eorum in martyrio, quod Cumeterium νο- 
cant, rccondebantur : hos vero Antiochenses 
Geutiles appellant. Julianus autem Antiochenis 
infensus, interminatus est illis, dicens se redcun: 
tem 398 ponas ab illis exacturum, eo. quod ad- 
versa sibi ominati essent. Quin et orationem con- 
wa Antiochenses condidit; in qua rebellionis eo: 
reos peragit : quai quidem orationem extra pala- 
tium Antiochenum, ad elephantorum Tetrapyluu, 
quod prope Πομῖαπι est, palam appondi jussit. 
Tum vero contra Persas arma movens, per Cyr- 
rhesticam ducit iter.  Cyrrhum autem, rcgiouis 
illius ui bem, praeteriens turbamt-onspexit ad San- 
cti Domitii cellam astantium, qui ab eo morborum 
sanationem petebant. Interrogatis autem quibus- 


; ἔμαθεν ὅτι ἐν τῷ σπηλαίῳ τοῦ ὅρους ϱ dam, quid sibi. vellet iste. populi concursus, rc- 


ὃς xai np &29w συνά-εται Ó ἑστὼς 
ον ἰαθῆναι xa) εὐλογηθῆνα: παρ αὑτοῦ. 
z τῷ ἁγίῳ Δομετίῳ ὁ βασιλεὺς Ἰουλιανὸς 
Baplos Χριστιανοῦ (84) ταῦτα Διὰ ** có 
Θεῷ σου sic τὸ σπή.αιον εἰση-ῖθες * 
μὴ 0645 ἀρέσκειν, àdAAÀ ἰδίαζε. Καὶ 
v αὐτῷ ὁ ἅγιος Δομέτιος ὅτι, Ως τῷ 
ócartóc µου τὴν γ υχὴν καὶ τὸ σῶμα 
χρόνου év τῷ cznJa(q τούτῳ ἐμαυτὲν' 
* τὸν δὲ πρὀς µε ἐρχόμεγον Oy Aor ἐν 
διώκει’ οὐ δύναμαι. Καὶ ἐχέλευσεν ὁ 
ολιανὸς ἁναφραγῆναι τὸ σπἠλαιον (85) 
λοις καὶ εἶναι αὐτὸν τὸν δίχαιον ἔσω. Καὶ 
τελεώθη ὁ X110; Δομέτιος. 


sponsum tulit monachum moautis in spelunca ἆς- 
gere, ad quem turba ista congregala est, uti mor- 
borum suorum medelam, et. benedictionem ab illo 
accipiant, Julianus itaque imperator, per refereu 

darium Christianum, sanctum Domitium monuit. 
verbis lLisce : Speluncam intrasti, ut Dco (πο pla. 
ceres : ne igitur de hominibus placendo sis sollici - 
(us ; sed solitariam agas vitam. Respondens ei sait. 
ctus Domitius : Ego, inquit, Deo, qui corpus. mili 
animumque dedit, in hac spelunca memet includen 

do jampridem consecravi ; populum vero, ex fid: 
ad me venienlem , arcere non possum. Catorur.. 
Julianus imperator, spelunca os, aggestis lapidibu. 
ingentibus, occludi jussit, viro justo intus incluso. 


D Atque hunc vite finem hebuit sanctus Domitius. 


VARIZE LECTIONES. 


ηχς Ox. 
» 


*? Κηρυστικῶν Ox..— "* Διά, EL διὰ Chron. Pasch. p. 297 Ὀ. *! τῷ θεῷ Chron., 


ED. CIIHILMEADI NOTE. 


uw περὶ τῶν αὐτῶν ᾿Αντιοχέων }όγον. 
ι Juliano in Antiochenos scriptus, Μισο- 
ribitur. 
Κύρου ττς πύλεως. Ser. Κύῤῥου. A Cyr- 
wbe, Cyrrhestica regio dicta est; uti 
limus. αρίου X 5 ρ ; 
νδαρίου Ἀριστιανου. Ῥεφερενδά- 
Ἐ πεανδάριος, a Suida exponitue àva- 


φορεὺς, relator. Vide Jo. Meurs. Glossar. οἱ Jo. 
Vossium, De vit. serm. 

(85) ᾽Αναφραγῆναι τὸ σπἠλαιον. lta. etiam Οἱ. 
Alex.; ἀναφράσσω tamen, aperio, significat, sens: 
plane opposito. Hesychius : ἀναφράξαντες (ler. 
ἀναφράξαντες) ἀναπτύξαντες, ἀναπετά2αντες. Forte 
itaque. legendum ἀπορραγῆναι. - 


HODII NOT &. 


στιχῶν. Ser. Koup:scxo, uti 
ATROL. GR. XCVIT, 


habet 6, 


0 
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Persarum regem, exercitum ducens, llierapolim 
venit; missis in Samosatam,  Euphratesie ur- 
bem, 3929 qui navigia fabricarent, lignea quz- 
dam, quidam vero coriacea ; uli habet sapientis- 
simus Magnus Carrensis, clhironographus, qui hoc 
bello sub Juliano militavit. Hierapoli autem dis- 
cedens imperator, Carras venit; unde via sesc in 
partes duas findit, quarum una in Nisibim adducit, 
urbein Romanis olim subjectam ; altera in Circe- 
sium tendit, castrum Romanuin, quod Euphratem 
inter et Abboram fluvios medium, a Dioclctiano 
imperatore exstructum est. Julianus itaque diviso 
exercitu, armatorum xvi nillia Nisibim versus 
expedivit, sub Sebastiani et Procopii ductu : Ipse 


JOANNIS MALAL/E 


Imperator autcm Julianus, in Sabbur:rsacem, À 


Kay [17] χατιὼν ὁ αὖτὸς βασιλεὺς Ἰουλιαὶ 
Σαθθουραρσάχου, βασιλέως Περσῶν , χατέφ 
Ἱεραπόλει ' xoi πέµφας χατεσκεύασε TÀoh 
µοσάτρις, πόλει ** τῆς Εὑφρατησίας, τὰ μὲ 
λων, τὰ δὲ διὰ βυρσῶν, ὡς ὁ σοφώτατος Ἆ 
χρονογράφος ὁ Καρηνὸς (86), ὁ συνὼν αὐτῷ 
vip βασιλεῖ, συνεγράφατο. ᾽Απὸ δὲ Ἱεραπόλει 


θὼν ἆλθεν ἐν Κάραις τῇ πόλει’ χἀχεῖθεν 


ὁδοὺς, μίαν ἀπάγουσαν εἷς τὴν Νίσιθιν πόλι 
ποτε Ῥωμαίων, xa ἄλλην ἐπὶ τὸ 'Popatxby 
τὸ λεγόμενον Κιρχῄήσιον (87), χείµενον εἰς ' 
τῶν δύο ποταμῶν τοῦ Εὐφράτου xal τ 
6op3 (88) * ὅπερ ἕκτισε Διοχλητιανὸς, βασιλ 
palov. Καὶ µερίσας τὸν στρατὸν ὁ αὐτὸς 
πέμπει ἐπὶ τὴν Νίσιδιν ὁπλίτας ἄνδρας 


autem ad Circesium castrum ducit iter. Ubi mili- p ἑξακισχιλίους μετὰ δύο ἑξάρχων Σεθαστια 


tum stationariorum vi millibus, quos ibi invenit, 
ipse iv milla militum alia adjecit, Accamco et 
Mauro ducibus constitutis. Inde autem discedens, 
ipse, cum Anatolio magistro, Salustio, praefecto 
praetorio, caterisque ducibus, Abbore fluminis 
ponte trajecto, classem suam, MCCL naves numero 
habeniem, per Euphratem. adventantem, przsto- 
latus est. Tuin vero coactis in unum copiis, locum 
editiorem conscendit ipse, unde exercitum allocu- 
tus est : οἱ cujusque fortia facta depreedicans, uti 
paratissimo — optimoque animo contra Persas in 
acizm descenderent hortatus est. Posthaec navigia 
conscendere 340 jussis omnibus, ipse quoque 
in paratam sibi navem iugres.us est; premissis, 
qui exploratores essent, up ex numero lanceariorum 
el mattiariorum, fortissimis viris. Vexillum etiam 
suum sibi przferri jussit : Lucianum vero comi- 
tem, virum bellicosissimum, imperator secum ha- 
buit : qui plurima Persarum castra, Euphrati 
confinia, εἰ qua, medias inter aquas, in insulis 
ctiam sita erant, vastavit, Persis eorum custodi- 


Προχοπἰου. Καὶ χατέφθασεν 6 αὐτὸς Ἰουλ 
Κιρχέσιον *! κάστρον * χαὶ ἑάσας καὶ kv τῷ 
σίῳ χάστρῳ ὅσους εὗρεν ἐγχαθέτους στί 
ἐξαχισχιλίους, προσθεὶς αὐτοῖς καὶ ἄλλους 
ἄνδρας τετρακισχιλίους μετὰ ἑξάρχων δύο 
µέου 56 xa Μαύρου. Καὶ ἐξηλθεν ἐχεῖθεν a 
Ώλθε τὸν ᾿Αθθορὰν ποτα μὸν διὰ τῆς ὉἹ γεφύ( 
τῶν πλοίων φθασάντων εἰς τὸν Εὐφράτην κ 
ὦντινων πλοίων ὑπῆρχεν ὁ ἀριθμὸς χιλίων | 
χοσίων πεντήχοντα. Καὶ συναθροίσας τὸν E 
τοῦ στρατὸν, ἔχων μεθ) ἑαυτοῦ ᾿Ανατόλιον pi 
xaX Σαλούστιον ἔπαρχον πραιτωρίων καὶ coi 
τηλάτας αὑτοῦ, ἀνελθὼν Ev ὑψηλῷ ῥήματι ὃ 
προσεφώντσε τῷ στρατῷ, ἐπαινῶν αὐτοὺς : 
τρεπόµενος προθύμως xai σωφρόνως ἀἆγω 
χατὰ Περσῶν. Καὶ εὐθέως ἐμθαίνειν εἰς 1 
ἐπέτρεψεν, εἰσελθὼν χαὶ αὐτὸς ὁ βασιλεὺς € 
τρεπισθὲν αὐτῷ πλοῖον, καὶ προηγεῖσθαι αὖ 
προσκουλχάτορας "93 (a) προσέταξεν ἄνδρας 1 
ἐκ 140 ἀριθμοῦ τῶν λαγχιαρίων καὶ µαττια( 
χιλίους πενταχοσίους, χελεύσας ῥαστάξεσθα 


VARLE LECTIONES. 


** πόλεως Ox. ** Κιρχήσιον Ch., Κιρχίσιον Ox. 35 ᾽Αχκαμέον. Machamawum et Maurum fratre 


rat. Aummianus xxv, 1, 2 : ex orthographia monachorum, Μαχαμαῖον Zosimus Ill, 26 8. 
** προσχουλχάτορας Ch., πρὸς χουλκάτορας Ox. - 


γεφύρας Ch. 


9t 4 


ED. CHILMEADI NOTA. 


(86) '0 Καρηνός. Lego Καῤῥηνός, Stephanus : 
Κάῤῥαι, πόλις Μεσοποταμίας, etc. τὸ ἐθνιχὸν, Kap- 
ῥηνός. Pro Κάραι etiam, uti Noster semper habet, 
scribendum Κάῤῥαι. 

7 Τὸ λεγόµενον Κιρχίσιον. De Castello hoc 
vide Procopium, Pers. lih. qu. 

(88) Καὶ τοῦ 'A660p3. ᾿Αθδόῤῥας Procopio voca- 
tur fluvius iste. 

(89) Γεφύρης. Scr. γεφύρας. 

(90) Προηγεῖσθαι αὐτῶν πρὸς χουλκάτορας. Scr. 
προσκηυλκάτορας, conjunctim. Προσκουλχεύειν, οἱ 
ἐδχουλχεύειν, excubias agere, explorare : inde προσ- 
χουλκάτορες, el ἐξχουλκάτορες, excubitores, explo- 
ratores. Vide J. Vossium De vit. serm. οἱ Jo. 
"eurs. Glossar. llis adde Nic. Rigalt. Glossar. in 
Σχκοῦλται, et Σχουλτάτωρες : licet enim. vóces h:e 
diversam agnoscant origiuem , camdem tamen reul 
signare videniur. 

(91) Tov λ}αγκιαρίων, xaX µαττιαρίων, Aayxiá- 


vot sunt. /ancearii : verum quinam sinl | 
hi. non adeo facile est dictu. Vocabulum 
aliquoties apud Ammianum Marcellinum, 
mum : quod tamen non explicant int 
Certe mattiarios cum lanceariis ubique jui 
venimus : mater autem, sive materis, aut 
teli quoddam genus erat, cujus meminerv 
autiquos J. Czsar et Livius; quod etiam 
lorgioris genus fuisse, conjicit doctissimus 
sius, De vit. serm. Λη igitur matari armat 
mattiarius noster, aliis inquirendum propo 
tum vero geuus hoc explorationibus idone 
se. eliam ex ΑΠΙΙΠΙΔΠΟ Marcellino. colligei 
qui lib. xxi De Constantino imp. h»c hab 
gratia in letitliam imperator versus, ex mm 
cione πιο absoluta, Arbelionem ante alios 
ad intestina bella sedanda ex anteaclis jan 
iler suum praeire cum lanceariis et maltiarii 
tervis expeditorum praecepit, 


CHRONOGRAPHIA. — LID. XIII. 


iM 


) χαὶ τὸν χόμττα Aoux:avhy 35, ἄνδρα πο- A bus deletis omnibus. Extrema vero classis curam 


wW, tlvai σὺν αὐτῷ. "Όστις xol πολλὰ 
ισιχὰ παρὰ τὸν Εὐφράττην κείµενα xal iv 
δάτων ἐν νέσοις ὄντα ἑπόρθησε xal τοὺς 
ἔντας Πέρσας ἀνεῖλε. Βέχτηρα δὲ xal Δα- 
στέταξεν ὄπισθεν τῶν λο, πῶν πλοίων εἶναι 
τειν τὰ πλ{θη. Καὶ χατῖλθεν ὁ βασιλεὺς 
tu) στρα”οῦ παντὸς διὰ τῆς μεγάλτς διώ- 
) Ἐὐφράτου τῆς µισγούσης τῷ Τίγρητι 
καὶ ε/στλθεν εἰς τὸν αὐτὸν Τίγρητα ? πο- 
ὅπου μίγνυνται οἱ δύο ποταμοὶ χαὶ ἆπο- 
ινην μεγάλην. Καὶ παρέθαλεν * εἰς τὰ 


Victori εἰ Dagalaipho demandavit. Solvens autein 
cum exercilu omni imperator, copias suas per 
cum locum trajecit, ubi "Tigris et Euphrates con- 
currentes, ingentem alveum efficiunt, Exinde per 
Tigrim vectus, in Persidis regionem perrexit, qua 
Mauzanitarum vocatur, a Ctesiphonte non procul, 
ubi reges Persarum sedes suas habuerunt. Fige- 
bat astem tentoria δια victoriosus imperator Ju- 
αμ in ipsa Ctesiphontis planitie; in animo 
ctiam habens, ad Babylonem usque cum primori- 
bus suis penetrare, ipsamque subjugare. 


| τῇ χώρᾷ τῶν λεγομένων Μαυζανιτῶν, πλησίον Κτησιφῶντος πόλεως, ἔνθα ὑπῆρχε τὸ Περσι- 
ov" καὶ ἐπικρατὴς Ὑενόμενος Ἰουλιανὸς ὁ βασιλεὺς ἐἑσχήνωσεν ἐν τῇ πεδιάδι τῆς αὑτῆς πὀ- 
φῶντος, βουλόμενος μετὰ τῆς ἰδίας συγχλήτου καὶ ἕως Βαθυλῶνος εἰσελθεῖν vai παραλαθεῖν 


ισιλεὺς Σαθξουραρσάχ.ος 
ῄδεως ἔρχετο ὁ βασιλεὺς Ῥωμαίων 'Iov- 
ἴησε χατ αὐτοῦ μετὰ τοῦ πλήθους αὑτοῦ 
παγγελθέντος δὲ αὐτῷ ὅτι ὄπισθεν αὐτοῦ 
πιλεὺς Ρωμαίων Ἰουλιανὸς παραλαθὼν 
b μέρη, xa: ὅτι ἔαπροσθεν αὐτῷ ἁπαντῷ- 
Πηγοὶ τῶν Ῥωμαίων καὶ πλήθη πολλὰ, 
πι Σμεσάσθη, φεύγει ἐπὶ τὴν Περσαρμε- 
πέµφας δύο συγχλητιχοὺς αὐτοῦ xai αἲ- 
ἴδίαν Ρούλησιν ῥινοτομέσας πρὸς Ἰουλια- 
πλέα ᾿Ῥωμαίων, ἵνα πλανίσωσιν αὐτὸν, 
| χαταδιωχθέντα αὖτὸδν φθασθῆναι (95). 
λμηθέντες Πέρσες * ἆλθον πρὸς τὸν βασι- 
ον προδοῦνα:, φτσὶ (01), θέλοντες τὸν i 
iv [20] ὡς τ'μµωρησά μενον aj. 07. Ἆπ 
αρ αὐτῶν ἑπομνυμένων ὁ αὐτὸς daoi- 
ενὸς Ἱχολούθηζσεν αὐτοῖς μετὰ τοῦ ἰδίου 
ος * καὶ ἀτίγαγον αὐτὸν εἰς την ἔργμον 
' ἐπὶ µέλια ϱν’, πλανἠσαντες αὐτ.ὺνς, τῇ 
ετῃ τοῦ Aa:5íou * τοῦ καὶ Ἱουνίου µηνός. 
ἐχεῖ τείχη πα)αιὰ πεπτωχότα πόλεως 
Ἡουθίων, xai ἄλλο δὲ χορίον, ἑστώτων 
χηµάτων, ἕρημον δὲ ἣν, ὅπερ ἑλέγετο 
i ἑλθὼν ὁ βασιλεὺς Ἰουλ,ανὺς καὶ ὁ πᾶς 
y Ῥωμαίων ἑχεῖ ἐσχίνωσεν. Ἐν αὐτοῖς 
τοις Υενόμενοι ἑλίποντο τροφῶν χαὶ οὐδὲ 
€ ὑπῆρχε βοτάνη ' fv γὰρ iomuía* xai 
᾿ατρα-ὸς Ῥωμαίων ὅτ, ἀπατηθεὶς ὁ βα- 
Ψησεν αὐτοὺς xal εἰς pf. uou; Ίγαγε τό- 


ϱολλὸν ἁἀτχξίαν ἑτράπησαν. Tjj δὲ ἑξης D 


V Ἱουνίῳ xc, ἀγαγὼν τοὺς πλανήσαντας 
ας ἐξήτασεν αὐτοὺς * xai ὠμολόγησαν }έ- 
Yaép πατρίδος xal tov βασι.]έως ἡμῶν, 


ὑπονοῆσας ὅτι Β Persarum vero rex Sabborarsacius, existitmaus 


imperatorem Romanum per Nisibim iter suum 
instituisse, copiis suis omnibus instructus, adver- 
sus eum proficiscitur. Certior autem factus Julia- 
num sibi a £ergo esse, 393A regiones Persicas 
occupantem, a fronte autem Romanos duces, cum 
exercitu magno se adorturos instare ; mediis se 
hostibus inclusum sentiens, in Persarmeniam fu- 
git. Cavensque sibi ne ab hostibus prehenderetur, 
ex primoribus suis duos, naribus proprio illorum 
ex consensu abscissis, dolose mittit, qui Julianum 
ju avia abiucerent. Duo itaque hi imperatorem 
I'omanuni adeuntes, Persarum ei regem, ob illatas 
sihi injurias, se prodituros esse dicebant. Cumque 
juramento sese in hoc obstrinxissent, imperator 


C dolis eorum delusus, ipse cum exercitu lios itineris 


duces secutus est. Mensis autem Desii sive Junii diea 
erat xxv, cuim a transfugis hisce in locum deser- 
tuin. et aquis carentem, per milliaria cL per erro- 
rem ducti, invenerunt ibj menia quaedam antiqua 
et collapsa urbis, olim Bubionis; villam ctiam 
aliam, qux» domicilia quedam adhuc siantia ha- 
bens, deserta tamen fuit, nomine Asiam. Inpera- 
tor hic cum exercitu considens, castra posuit : 
scd nec militi cibum, nec jumentis pabulum in 
ta:n. deserto loco invenire potuit. Exercitus itaque 
totus, percepto demum ab imperatore transfuga- 
rum dolis deluso se in loca illa horrida et inculta 
adducium esse, tumultus statim ciebal maximos. 
Die autem sequente, nempe Junii xxvi, imperator 
decepiores illos coram adduci jussit : qui interro- 
gati, fatebantur : Sequidem, ob regem | patriamque 
suam servandos, Q39  (raudem illis fecisse ; ecce 


YARLE LECTIONIS. 
ινὸν. Scribendum Λουχιλλιανόν. Idem vitium in Zosimo lll, 16, 6, notavit Heynius ad Ill, 


at xat. εἶνχι Ox. 
lépsat Ch. — * Δεσίου Ox. 


* ótopuvo;. διόρυγος Ox. 


? Tívontza. Ch., Τίγρηντα Ox. * παρέλαβεν Ox. 


ED. CIHLMEADI NOTAE. 


tbv αὐτὸν Τίγρηντα ποταμόήν. Scr. Τί- 
Γίχρης, Τίγρητος: de qua vocis hujus 
» Vide Ei-taibium io Dionvs, Periegesi. 
yv φθασθΏνχι. dOxsünvat, aor. 1 yass. 


infivit. modi, a qf áso inusitato : quem tamen νο 
cem. passive usurpatam, | alibi liaud lemere inve- 
nies 

(91) ?roiv. Ser. qaslv. 
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etiam, dicentes, ad mortem parati servi tui. Accepit A ἵνα σωθῇ, ἑδώκαμεν ἡμᾶς ἑανυτοὺς slc 0. 


eos imperator, salvosque fore fide data promisit, 
modo cxercitum suum ος deserto illo dedu- 
cerent, 


Circa lioram vero diei secundam Julianus inte- 
rim dum lustrato exercitu militem se continere 
hortaretur, ab inecrta manu vulneratus est : et in 
tentorium suum se recipiens, eadem nocte mortuus 
est: uli scriptis prodidit Magnus supradictus. 
Eutychianus autem chronographus, Cappadox, 
qui et miles, el vicarius, cohortem suam Primoar- 
meniorum bello hoc duxil, scriptum reliquit impe- 
ratorem Julianum, emenso xv dierum itinere, in 
regiones Persicas per Euphratem penetrasse : ubi 
bello superior factus, et ubique victor, omnia 
subegit, ad usque Ctesiphontem urbem, rcgni Per- 
sici sedem regiam ; rege ipso in Persameniam fuga 
elapso. Sequente autem die, primoribus et exercitu 
stipatus, Babylonem usque penetrare destinaverat, 
urbem eam de nocte aggressurus. Inter dormien- 
dum vero, per somnum vidit. virum quemdam 
adultum, lorica indutum, qui tentorium regium in 
Asia, urbe Ctesiphonti vicina, erectum ingressus, 
hasta eum percussit. Ipse autem, horrore experge- 
factus, exclamitare : confestim itaque consurgentes 
cubicularii eunuchi et spatharii, quique ad tentorium 
regis excubias agebant milites, cum lampadibus 
regiis 333 ad eum ingressi sunt. Julianus autem 


xal ἐπ.Ίανγήσαμεν ὑμᾶς * ὶδοὺ οἱ δοῦ.Ίοί co 
θάνοµεν. Καὶ ἀπεδέξατο αὐτοὺς, μὴ φονεύ' 
τοὺς, ἀλλὰ δοὺς λόγον αὐτοῖς (95) , ἵνα ἐκθάλ 
στρατὸν ἐκ τῆς ἐρήμου χώρας. 

Καὶ περὶ ὥραν δευτἐραν τῆς αὐτῆς fj 
βασιλεὺς Ἱουλιανὺς [31] παριὼν τὸ στράτευ 
δυσωπῶν αὐτοὺς μὴ ἁτάχτως φέρεσθαι, ἑτρώ: 
Aog χαὶ εἰσελθὼν εἰς τὸν ἴδιον παπυλεῶνα 
νυχτὸς τελευτᾷ, ὡς ὁ προγεγραμµένος Máy 
θετο: Εὐτυχιανὺς 6h ὁ χρονογράφος ὁ Κα 
στρατιώτης (v xal βιχάριος τοῦ ἰδίου ἀριθι 
τῶν Πριμοαρμενιαχῶν, παρὼν xaX αὐτὸς àv 
λέμῳ συνεγράφατο Ov. χατελθὼν ὁ αὐτὸς f 
Ἰουλιανὸς μονὰς τε’ ἐπὶ τὰ Περσικὰ µέρη (97 


D Εὐωράτου εἰσῆλθε xaX ἐπικρατὴς γενόμενος 


χήσας πάντας παρέλαθεν ἕως πόλεως λε 
Κτησιφῶντος, ἔνθα ὁ βασιλεὺς Περσῶν [22] ἑ 
ἐχείνου φυγόντος ἐπὶ τὰ µέρη τῶν Περσαρ 
χαὶ βουλομένου μετὰ τῆς ἰδίας συγχλήτου 
στρατοῦ αὐτοῦ ἄχρι τῆς Βαθνλῶνος τῇ ἑξῆ, 
σαι xal ταύτην παραλαθξῖν διὰ τῆς νυκτός. 
καθεύδει, εἴδεν ἓν ὀράματί τινα τέλειον vd 
δυµένον ζάδαν (08) καὶ εἰσελθόντα πρὸς a 
τὸν παπνλεῶνα αὐτοῦ πλησίον τῆς πόλεως 
φῶντος Ev πόλει λεγομένῃ (99) Ασία (b) χι 
σαντα αὐτὸν λόγχΠ' χαὶ πτοτθεὶς ἑξυπνίσθη 
καὶ ἐξανέστησαν οἱ χουθικουλάριοι εὐνοῦ 
σταθάριοι xal ὁ στρατὸς ὁ φυλάττων τὸν παπ 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(95) Δοὺς λόγον αὐτοῖς. Λόγος lioc loco, indemni- 
tatis cautionem. significat : quo sensu aliquoties 
etiam infra occurrit ; ut lib. xiv de Eudocia iinpe- 


De B.ll. Vandal, unde hxc ipsa nobis 
Theophanes, de Delisarii in Gelimerem ez 
verba faciens Procopius, hxc habet : Καὶ δ 


ratrice fratres suos accersente : Ἔνεγχεν αὐτοὺς &x C Γελίμερα πολέμιο», οὐδὲν ἐννοοῦντα:, Καρχη 


τῆς πόλεως ᾿λθηνῶν, ὑπὸ λόγον, ἓν Κωνσταντινου- 
πόλει ' et lib. xv in Zenone : Καὶ ἐχκθαλὼν αὐτὸν, 
xai τὴν γυναῖχα αὐτοῦ, καὶ τὰ τέχνα αὐτοῦ, ὑπὸ 
λόγον ὅτι οὔτε ἀποχεφαλίκοντα:, οὔτε σφαγιάζον- 
ται, elc. 

(96) Βικάριος τοῦ ἰδίου ἀριθμοῦ. Quod. Nostro 
ἀριθμὸς, aliis recentiorum νούµερον est ; Numerus, 
cohors scilicet : Suidas, Νούμερα, σπεῖραι, 7Af0n 
στρατευμάτων, φάλαγγες, voopepa, λεγεών. Nume- 
rus vero quantus fuit, ex Cedreuo, cum Nostro col- 
lato, colligere licet. Ubi enim Noster, de Tzitta, a 
Justiniauo in Ármeniam misso pr:ifecto, habet, 
ἀριθ μοὺς τέσσαρας ' Cedrenus hiec reddit, 401402; 
τέσσαρας, Bizáoroz vero, vicarits ; qui duplex erat, 
politicus et militaris: βιχάριος ἀριθμοῦ, vicarius 
cohortis, quein Galli, lieutenant, appellant. 

9n Νονὰς te' ἐπὶ τὰ Περσιχὰ µέρη. lta. etiam 
infra lih. xvur, αἰχμαλωτίσαντες ἐπὶ μονὰς δέγα. 
Movh, mansio sive statio est. Vocabulum hoc sensu 
usurpatum occurrit etiam. apud Theophauem, in 
Justiniano : Ὥστε ἀπὸ 0 μονῶν τῆς θαλάσσης τὸν 
Γελίµερα αὐλίκεσθαι, quo loco Απάδίας. Bibliothe- 
car, μονὰς, mansiones vertit. Et asseverabat oimnem 
securitatem habere illos, εἰ haud metuere quemquam 
illorum, quod adversus se moveretur exercilus, iia ut 
a quatuor mensionibus malis (1. maris) Gelimer 
moraretur. Quod vero. Theophani , ἀπὸ à povov, 
Anastasio a quatuor mansionibus, est, apud Proco- 
plum scribitur, ἡμερῶν τεττάρων 66i. Lib. enim 1 


χαὶ τῶν ἄλλων ἁπάντων ὠλιτωρηχότα των 
λάσσῃ ytopitov, &v. Ἑρμιόνῃ διατριθὴν ἔχειν, 
t» Βυζαχίῳ, ἡμερῶν τεττάρων ὁδῷ τῆς dj 
έχουσα".. «ὥστε πάρεστιν αὐτοῖς πλεῖν οὐδὲν 
vouct δύσχολον, xal προσορµίζεσθαι ἔἕνθα ἃ' 
τὸ πνεῦμα χαλοίη. ltaque δ’ μοναὶ Theop 
Anastasii quatuor mansiones sunt quatuor 
itinera; οἱ Nostri idcirco [oval τε’, sunt, q 
Anglice diceremus, fifleen dais march, s 
tium illud quod exercitus diebus xv emeti 
In cursibus etiam publicis veredariorum er 
θµοὶ, id. est stationes, sivc mansiones, ubi 
cientes vcredos sibi parates habuerunt. Qu: 
eliam parasangs crant, a Lazis ἀνάπανλ 
mansiones vocatx: suni: uli nos docet / 
lib. n. Harum tamen mansicnum neutra ad 
propositum facere videtur. 

(98) Ἑνδεδυμένον ζάθαν. Chr. Alex. bab 
δυµένον ὑπάτου σχΏμα. Zà6a tamen indu 
est militare, quod loricam reddit Suidas, i 
ρεῖον. Ζαθαρεῖον, &v ᾧ αἱ ζάθαι, at elavw ὅπ 
μ.χὰ, ἀπόχεινται." ζάόα γὰρ τὸ λωρίχιον. Jus 
etiam Novell, Lxxxv : Κωλύομεν Υὰρ τοὺς 
ἐργάνεσθαι καὶ ὠνεῖσθαι τόξα xa βέλη. 61 
xai ξίφη, (ἄπερ χαλεῖν εἰώθασι παραμἑρια). 
λεγομένας ζάθας. τοι λωρίχια, cle. 

(99) "Ev πόλει λεγομένῃ Ασία. Chr. Ale) 
ἐν χώµΠ λεγοµένη '"Patía. 


IICDII NOT.E. 
(b) "Acla. C. "Pa£iz. lta. hoc loco. przfert Cod. Vat.; at. infra "Paczíg, ad quam lectionem 


accedit Noster. Zonaras habet Φρυγία. 
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» πρὸς αὐτὸν μετὰ λαμπάδων ῥᾳασιλι- A imperator, ubi animadvertisset se sub axilla lethale 


ιεσχηχὼς Ἰου].ανὸς ὁ βασιλεὺς ἑαυτὸν 
k τῆς µασχάλης ἐπηρώτησεν Ἰ αὐτοὺς, 
| χώμη ὅπου ἐστὶν ὁ παπυλεών µου; 
9 ὅτι ᾿Ασία λέγετα.. Καὶ εὐθέως ἔχρα- 
ἁπώ.εσας Ἰου.ιανόν (1) ! Καὶ àxyv- 
ταρέδωχς τῖν Φυχἣν ὥραν νυχτερινἣν 
ις χατὰ ᾿Αντιόχειαν τὴν μεγάλην χρη- 
(3). 

ó στρατὸς πρὸ τοῦ γνῶναι τοὺς πο: 
xg ἀπτλθον [25] εἰς τὸν παπυλεῶνα 
nto; τῶν δοµεστίχων (3) καὶ στρατη- 
(av ἔχουντος' xol ἀγνοσδντα Ἠγαγον 
βασιλ.χὸν παπυλεῶνα, ὡς δτθεν τοῦ 
λιανοῦ ὅπτήσαντος αὐτόν. Καὶ ὅτε 


ὃν παπυλεῶνα, συσχόντες αὐτὸν ἁνη- Β 


λέα τῇ κ.’ τοῦ Δα:σίου 8 (c) τοῦ xal 
» πρὸ τοῦ διαφαῦσαι ’ (4). Τὸ 85 πλῖ- 
ευ τὸ ἐπὶ Κτισιφῶντα xai τὸ ἀπὸ 
µατος ἀπληχενΌον (5) o9x ἔγνω τὰ 
ἀνατο)λΏς ἡλίου, ὡς ἀπὸ διαστῆµατος 
τα οὖν ὁ αὐτὸς Ἱουλιανὸς βασιλεὺς 
t (6). 

ef] νυγτὶ εἶδεν £v ὁράματι xav ὁ Cawuo- 
ος Βασίλειος ὁ Καισαρείας Καππαδο- 
νοὺς Ἰνξεῳγμένους (T) καὶ τὸν Σωττρα 
ῥόνου χαθήµενον καὶ εἰπόντα χραυγῇ, 
lasA00v φόγεισον Ἱουλιανὸν τὸν 
χατὰ tor λἈριστιανῶν. Ὁ δὲ ἄνιος 


Fee ἔμπροσθεν τοῦ Κυρίου ἑφόρει C 


ρῦν ἀποστίλθοντα * χαὶ [34] ἀχούσας 
ἀφανῆς ἐγένετο. Καὶ πάλιν εὑρέθη 
lev τοῦ Κυρίου καὶ ἔχραξεν, '"Iov.lua- 
ὓς σῳαγεὶς ἀπέθανεν, ὡς ἐκέ-ευ- 
Καὶ πτοηθεὶς ἐκ τῆς χρανγῆς ὁ ἑπί- 
ειος διυπνίσθη (8) τεταραγµένος. 


vulnus accepisse, de vici nomine, ubi positum 
erat tentorium, sciscitatus est. Asiam vero vocari, 
respondentibus eis; elata statim voce, exclamavit : 
O sol, Julianum perdidisti ! Et effuso sanguine 
ejus omni, animam efflavit, hora noctis v, anno 
$ro Antiociena CCCCXI. 


Exercitus itaque absque mora, priusquam id ho- 
Stes rescirent, tentorium Joviani, comitis dome- 
sticorum et tribuni militum, adcuntes, ipsum, nil 
(ale cogitantem, regis ad tentorium, tanquam a 
Juliano accersitum, deduxerunt : statimque vt in- 
gressus est, tenentes eum, impceratorceim salatarunt, 
Desii sive Junii xxvit, tempore. antelucano. Reli- 
quus autem exercitus, qui ad Ctesiphontem castra 
posuerat, quique longo aberat intervallo, de his 
qui? acciderant, usque ad ortum solis, niliil co- 
gnovit. Morluusest itaque Julianus imperator xta- 
lis sux anno xxxmt. 


Porro eadem ipsa nocte sanctissimus Dasilius, 
Cxsariensis in Cappadocia episcopus, per somnum 
vidit ccelos apertos, Christamque Salvatorem solio 
insidentem, magnoque clamore dicentem : Mercu- 
ri ! egressus, Julianum imperatorem, Christianorum 
hostem, interfce- Aderat corem Domino sanctus 
Mercurius, thorace ferreo coruscante armatus: 
acceptoque 33/& mandato, disparuit protinus. 
Rursus autem coram Domino comparere visus, 
exclamavit : Occisus est. imperator Julianus, uti 
imperasti, Domine. Clamore tanto perterritus Ba- 
silius episcopus, e somno excitatus est. Colebat 
enim eum Julianus imperator, ut eruditum et stu- 


VARI. LECTIONES. 
4 Ox. * A:cio0 Ox.  ?6ag9ab0sat Ch. et Ducangius ad Chron. p. 298 C, διαφαύσει Ox. 


ED. CIFLMEADI NOTE. 


; ἁπώλεσας Ἰουλιανόν, Alii eum bla- 
nam hisce tradunt evomuisse : JVe- 
iaig : Vicisti, Galilec. 

ατὰ Αντιόχειαν τὴν μεγάλην yonuai- 
innus zr:& Antiochen:z CCCCX!, anno 
| CCCcLx1I respondet, id est anno Chiri- 
"CCLX1v : quo ctiam anno Hierony- 
"nit obitum. 

τῶν δοµεστίχων. Δομέστιχο:, praeter 
εοἱβοαίίοηθς, etiam cohortem signi- 
wis custodie destinatam, ex equiti- 
un constantem; unde Suidas : Δομέ- 
Ῥωμαίων Ursi; * οἱ χατὰ Ῥωμαίους 
τιῶται. Zonaras eliam Annal. tom. 
ni patre : "Αλλοι δὲ χόµητα δοµεστί- 
αθαι φασί ' δοµεστίχους δέ τινες τοὺς 
ωσιν, adeo ut Jovianus, imperatorii 
cius fuisse videatur. llierouymus 
omesticorum, vocat. 

διαφαύσει. Lego, διαφαῦσαι. Chr. 
σαι, inendose. 


(5) Τὸ ἀπὸ πολλοῦ ὃ,αστῆµατος ἁπληχεῦον. ᾽Απλη- 
χεύειν, applicare, castra ictari :. et ἅπληχτα, fos- 
sata, castra : vocabula hxc a. Latino applico for- 
mata, lioc sensu passim occurrunt apud. recentio- 
res. 

(0) "ly ἐνιαντῶν λΥ’. Legondum λα’. Eutropius, 


p lib. x, testatur Julianum interfectum esse, anuo 


atatis.altero εί trigesimo. Chir. Alex. interim cor- 
rigendum, quod habet, àv étàv Ac'. Mieronymus 
tamen longissime omnium a vero abest, annos x& 
ei ΜΗ μ Ser. à i 

"Hye νους. 565. γμένους. ] 

" 'O "Linie Βασίλειος διυπνίσθη. Narratiun- 
culam hanc habes etiam apud Chron. Alex. Verum 
futilia sunt. hzc omnia : Dasilius enim, Juliano 
superstite, presbyter tantum erat; sub Valento 
vero episcopus taudem factus est; cujus rei tesies 
habemus locupletes Niceph. Hist. eccles. lib. x1, 
cap. 17 et 18: Sozomen., lib. vi, cap. 15; Socrat. 
lib. iv, cap. 21. 


HODII NOTE. 
ϱῦ Δεσίου. C. πρὸ c' Καλανδῶν Ἰουλίων 
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diorum suorum socium : frequentesque ad illum A Ἑτίμα γὰρ aíósby. Ἰρυλιανὸς ὁ βασιλεὺς 
litteras mittebat, Sanctus itaque Basiliusin tem-  ἑλλόγιμον καὶ ὡς συμπράκτορα αὐτοῦ (9) x 
plum, ad preces matutinas descendens, cleroque σεν αὐτῷ ουγνῶς. Καὶ χατελθὼν ὁ ἅγιος B 
universo ad se vocato, visionis arcauum i'lis 4ρο- διὰ τὰ ἑωθινὰ εἰς τὴν ἐχχλησίαν, χαλέσας πι 
ruit, οἱ quod Julianus imperator eadem nocte ἱη-  κλΠρον αὐτοῦ εἶπεν αὐτοῖς τὸ τοῦ ὀράματοι 
(ογ[ροίιι5 esset. llli vero episcopum, uli taceret, — p:ov, καὶ ὅτι ἐσφάγη Ἰουλιανὸς ὁ βασιλεὺς 
nec qvid tale evulgaret, rogarunt omnes. Verum — i0: ἐν tf vuxil ταύτῃ. Καὶ πάντες παι 
Eutropius chronographus ex his nonnulla in scri- αὐτὸν σιγᾷν xal μηδενὶ λέγειν τι τοι 


p'is suis aliter tradidit. Ὦ ὀὁὲ σορώτατος Βὐτρόπιος Ó χρονοχρ 
7:01 τούτων οὐχ ὠὡμοφώνησεν (10) ἐν τῇ αὖ' 

Yeast. 
Joviaxus mp. — Mortuo Juliano Apostata, ium- Μετὰ [25] δὲ τὴν βασιλείαν Ἱουλιανοῦ to 


perium suscepit Jovianus, Üraniani (ilius, qui re- — €ázoo ἑδασίλευσεν Ἰουθιανὸς ὁ υὓς 3 € 
gnavit menses vii: diadema capiti ejus ünponente — vo3 (11) στεῳθεὶς ὑπὸ τοῦ στρατοῦ ἐχεῖ 
exercitu ibi in Persicis regionibus, sub consulatu — «à (d) Περσικὰ µέρη ἐπὶ τῖς ὑπατείας 


Salustii. B στίου (12): ἓν δὲ χριστιανὸς mávu* ἐδασί 
μῖνας ὅ. 
Πιο, cum Christiani nominis studiosissimus "H μόνον δὲ ἑδασίλευσε, προσεφώὠώνησε f 


esset, quamprimum imperare coepit, exercitum  στρατῷ xal τοῖς μετ αὐτοῦ συγχλητικοῖς δι 
omnei primoresque allocutus , ipse voce sua χράξας, Ei 0£.tecé µε βασιλεύει» ὑμῶν, li 
proclamavitL . Si me vestrum vultis imperatorem, $ili$ τες χριστιανοί ἐστε. Καὶ εὐφήμησαν aot 
3389 Christiani omnes. Faustis ad hec eum cele- 6 στρατὸς xal οἱ συγκλητικοί. Καὶ ἑξε)λθὼν 
braruut acclamationibus οχεγοῖίυ5 &otus et 6οπα- ἍἸεβιανὸς &pa τῷ στρατῷ Ex τῆς ipf uou 
tores. Egressus deinde Jovianus cum exercitu εὐθαλῃη yf,» την Περσ,χὴν ἐμερίμνα πῶς ἂν 
$uo ex solitud ne in virentes Persidis campos, — zy «i» Περσικῶν μερῶν. Ὁ δὲ βασιλεὺς 
sollicite perquisitit quo pacto ος Persarum  fini- Ex62o0pap3áx:og (13) μαθὼν τὶν τοῦ βασιλ 
bus sese expediret. At vero. Persarum rex. Sab-.— ἍὈἸουλιανοῦ teAeUzty 13, φόθῳ πολλῷ συνεχό 
borarsacius, morte Juliani imperatoris [nondum] — τῆς Περταρμενίας χώρας πρεσθευτὴν ἐδὶ 
audita, pavore ingenti perculsus, ex Persarmenia αἰτῶν περὶ εἰρίντς καὶ δεόµενος ἕνα τῶν | 
Surenam quemdam ex optimatibus suis legatum 6 νων αὐτοῦ ὀνόματι Σουῤῥαεινᾶν (14) πρὸς * 
misit ad. imperatorem Romanum, pacis conditio- λέα Ῥωμαίων * ὄντινα ἐδέξατο ἀσμένως ὁ ϐ 
nes obnixe petiturum, llune amice accepit divi- Ἱοθιανὸς βασιλεὺς χαὶ ἐπένευσε δέχεσθαι ' 
nissius Jovianus imperator : annuitque se pa- σθείαν «ng εἰρίνης, εἰρηκὼς !* πέμπειν XC 
cis petitionem libenter acceptare: vicissimque — mpcoÓcuthv mph; «bv βασιλέα Περσῶν. [' 
dixil se legatum ad Persarum regem missurum. δὲ τοῦτο Σρυῤῥαεινᾶς πρεσξευτὴς Περσῶν 


VARLE LECTIONES. 


!* τοιοῦτον Ch., Chron. Pasch. p. 299 A, τοσοῦτον Ox. — !! Οὐρανιανοῦ. Obapevixvoo Ch. — !! 
Ch., εἰς Chron. 5 μαθὼν τὴν τού βασιλέως ἸΙουλιανοῦ τελευτἠν. « Chir. Alex. legit, µήπω μαθών 
itaque hie exci.lisse suspicor. Persarum enim rex, audita Juliani morte, Romanorumque nec 


^nimosior inde factus, ipsos insecutus est. Vide Ammianum Marcellinum. » Ch. ** elprxàg- 
Chron., εἰρηνιχὼς Ox. 7 


Eb. CIIILMEADI NOTAE. 


(9) Ὡς ὀυμµπράκτορα αὐτοῦ, Raderus apud Οἱ. — vinianus dictus est ; Ammiano Marcellino,. 
Alex. συμπράκτορα etiam vertit, studiorum socium: — dictus. fuisse videtur : qui hoc nomen ide 
atque hane iaterpretationein confirmare videntur, — iui arrisisse scribit, eo quod unica tantu 
quz infra liabentur in Chron, Alex. de Theodosio D a Juliano discriminatum erat : Marcellinus 

un, et Paulino, qui. ibidem vocatur Theodosii — Seriptorum Grecorum, Latinorumque 
συμπράκτωρ xai φίλος. non. modo enim familiari- — 'loCtavbv vocant : Noster ἹΙουθιανὸν et 'Io£ 


tate conjuncti, sed et litteris etiam. una. imbuti (12) 'Er τῆς ὑπατείας Σαλουστίου. Julia 
fuerant. Vide etiam Niceph. lib. x, cap. f. imp. Salustii collega, jam tnortuus est. 


(10) Εὐτρόπιος ὁ χρονογράφος Ev «tot τούτων οὐχ (15) Βασιλεὺς Περσῶν ὙΣαθθουραρσάκ 
ὡὠμοφώνησεν. Nec mirum : paganus enim erat Eu- aliis Σάπωρ, et Σαπώρτς, Nostro ut plurin 
tropius. E θουραρσάκιος esl, id est, Σάπωρ ἀρσάκι 

(14) Ἰουθιανὸς, 6 υἱὸς Οὐρανιανοῦ. Zonaras ha- — rer, uti supra monuimus. Cbr. Alex. hi 
let, υἱὸς Βαρωνιανοῦ, rectius : Varrouiani cnim  δουα,σάκιης, mendose. 
flius erat : Varronianum etiam ipse tilium habuit, (14) "Ovóuazt Σουῤῥαεινᾶν, Chr. Ale 
quen Cesarem creavit : Οὐαρωνιανοῦ itaque. forte X590iv2y vocat. 

Noster scripserit. lmperator vero iste Eutropie Jo- 


Π0ΡΙ NOT.E. 
(d) Ὑπό € εἰς. 
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Ἰοθισνὸν !!* zomüsat εὐθὺς καὶ παρα- À 


jn; πάχκτα. Καὶ ἀφορίσας συγχλητικὸν 
τατρίχιον ᾿Αρίνθεον !* δέξωχεν αὐτῷ τὸ 
άμενος ἐμμένειν τοῖς παρ) αὐτοῦ δοχι- 
, fot τυπουµένοις, ofa τοῦ βασιλέως αὖ- 
ῥανοῦντος, μετὰ τοῦ συγχλητικοῦ, ftot 
Περσών, ποιῆσαι εἰρήνης πάχτα, χαὶ 
6 ἔνδοσιν τοῦ πολέμου ἡμέρας τρεῖς iv 
€ εἰρῆνης βουλῃ. καὶ ἐτυπώθη μεταςὺ 
ου 1" ᾿Αρινθέου (15) τοῦ Ῥωμαίου xa 
, συγχλητικοῦ xal πρεσθευτοῦ Περσῶν, 
igiov; Πέρσαις!ὃ πᾶσαν τὴν ἐπαρχίαν 
nw Μυγδονίαν » xal την μητρήπολιν 
«τὴν λεγομένην Ἀιντίδιος (16) γυμνὴν 
. µόνοις ἄνευ ἀνδρῶν τῶν οἰχούντων αἎ- 
ύτου στηριχθέντος χαὶ εἰρήνης ἐγγράφου 
ἔλαθε μεθ) ἑαυτοῦ ὁ βασιλεὺς Ἰοθιανὸς 
ετραπίυν Πέρτην ὄντα μετὰ τοῦ πρε- 
όματι Ἰοῦν.ον εἰς τὸ δ,ασῶσαι αὑτὸν 
ἔδιτα αὐτοῦ Ex τῆς Περσικῆς χώρας χα) 
τὸν ἑπαργίαν καὶ τὴν μητρόπολιν αὖ- 


φθάσας ὁ βᾳᾳ.)εὺς Ιοθιανὸς τὸ Νιζτίδιος 
Yjx εἰστλθεν ἐν αὑτῃ, ἁλλ᾽ ἔξω τῶν τει- 
πῆνωσεν. 'O δὲ Ἰούνιος ὁ τῶν Περσῶν 
ἰσε.θὼν εἰς τὴν πόλιν κατὰ κέλευσιν τοῦ 
εἰς ἕνα τῶν πύργων σημεῖον Περσικὸν 
10 βασιλέως Ῥωμαίων κελεύσαντος τοὺς 
ἵντας σὺν πᾶσι τοῖς διαφέρουσιν αὑτοῖς 
ελθεῖν. Καὶ ἐξελθὼν πρὸς αὐτὸν Σιλουα- 
τῇ ἀξίᾳ xai πολιτενόµενος tfe αὐτῆς 
ρσέπεσεν αὐτῷ τῷ βασιλεῖ δεόµενος αὑ. 
δοῦναι την πόλιν Πέρσαις * χαὶ οὖκ ἔπει- 
Ὁμωμοχέναι γὰρ, φησὶν, Eoxaxs xa*, ut 
ἰόζαν ἐπίοργον *! πχρὰ πᾶσιν ἔχειν. Καὶ 
ity ÉGo τοῦ τείχους τῆς πόλεως ᾿Αμίδης, 
ὁ χώμην Νισίθεως, ἐχεῖ πάντας τοὺς Ex 
Νίας χώρας οἰχεῖν ἑποίησε χαὶ Σιλουανὸν 
όμενον. 

άσας [28] ἐπὶ τὴν Μεσοποταμίαν εὐθέως 
ἰριστιανῶν ἀνῆχειρε xat Χριστιανοῖς Eve- 
πράγματα (18) xai ἄρχοντας ΧἈριστια- 
y ἀνατολὴν πᾶσαν προηγάγετο χαὶ ἑξάρ- 
ἀπολιπὼν τὴν ἀνατολὴν ὁ αὐτὸς βασιλεὺς 


/ 
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Quod ubi audierat. Surenas, Persarum legatus, 
Jovianum imperatorem rogavit uti absque mora 
ulla pacis foedera ferirentur. Jovianus itaque, in- 
fra dignitatem suam esse existimans, si imperator 
cum senalorio viro, Persarum nempe legato, ijise 
de pacis conditionibus ageret ; designavit ad hoc 
munus obeundum Arintlieum patricium, ex cousi- 
liariis suis ; interposita fide de firmandis eis ou- 
nibus de quibus ipsi cum Persarum legato con- 
veniret : concessis insuper trium dierum induciis, 
quibus de pace consilia agitarentur. Pactum est 
itaque inter Arintheum patricium Romanum et 
336 Surenam senatorem et legatum Persarum, uti 
Persis Romani totam Mygdoniam provinciam, Ni- 
sibunque, ejus metropolim, cum solis moenibus, 
incolis vero denudatam, concederent. Quo con- 
firmato, paceque tabulis consignata, Jovianus 
imperator sibi assumpsit ex Persaruimn satrapis 
Junium quemdam, qui cum legato venerat, qui 
ipsum exercitumque ex Persarum finibus educc- 
ret ; et provinciam ejusque urbem principem ac- 
ciperet. 

Imperator autem Jovianus Nisibim veniens, 
urbem non ingressus est ; sed tentoriis.exira μι). 
nia defixis, Junium, Persarum satrapam, ἱπργούί 
jussit. Hie itaque ingressus, turrim, conscendil ; 
a cujus summitate, sigaum Persicum extulit ; im- 
peratore, incolas urbis ad unum oinnes, cum bo- 
nis suis, excedere jubente. Egressus autem Sil- 
vanus comes et prafectus urbis, procidens impe- 
ratori ad pedes, deditionem urbis deprecatus est. 
Renuit iinperator, causatus fidem se suam. inter- 
posuisse, nec perjurii de se opinionem apud o:n- 
nes excitare velle. Itaque extra monia urbis 
Amid, vicum quemdam muro cingens, vicum Nisi- 
benuim vocavit ;937 Mygdoniosque omnes, ipsum 
que Silvanum prafectum, ibidem habitare jussit. 


Tum vero per Mesopotamiam instituto itinere, 
templa Christianorum excitavit, rerumque gerenda- 
rum:ceuram eis commisit ; Christianis etiam ubique 
prefectis et exarchis per Orientem omnem consti- 
tutis. lnperator autem Jovianus, pace cum Persis 


VALE LECTIONES. 


«bv βασιλέα Ἰοθιανόν. « Loeus. mutilus : 


supple ez Chr. Alex, ᾿Αχούσας δὲ τοῦτο Σουρένας 


: Περσῶν, finos. etc. » Ch. Ejusdemmodi lacunas explevimus vol. 1, p. 61 B, vol. ll, p. 4 E, 


neadus infra p. 57 B. 


Ἰωμαῖοι Πέρσαις. « Chr. Alex. δοῦναι Ῥωμαίους, rectius. » Ch. 


16 ᾿Αρίνθεον. Verum nomen ᾿Αρινθαῖος habet Chron. 


*! Αρινθέτου Ox. 
!* Μυγδωνίαν Ox. Sic etinfra. 


Ἰκ., τοῦ Chron. 3! δόταν ἐπίορχον. « Forte scrib. ἐπιόρχου, uti Chr. Alex. habet. » Ch. 


ED. CHILMEADI NOT.E. 
ριχίου ᾿Ἀρινθέτου. Scr. 'AptwÜü£ov, sive D Νησιβέων. 


, uti habet Chr. Alex. 

| Aeyopévny Νιζτίθιος. Νίότιδθις, pro Ni- 
upta recentiorum scriptura. Nisibis vero 
im, Antiochia Mygdonie dicta est ; asse- 
xorito Ilist. eccles. lib. it, cap. 50. Νί- 
ἱντιόχεια» Μυγδονίας τινὲς ὀνομάζονσιν, 
|χεῖται τῶν Περσῶν χαὶ ᾿Ῥωμαίων Ίγεμο- 
Nostri vero Ν,ζτίδιος, Chr, Alex, habet 


nali d 


(17) Καὶ χαταφθάσας ὁ βασιλεὺς Ἰουθιανὸς «5 
Νιζτίδιος πόλιν. Scr. τὴν Ν. πόλιν ' ἰδία vero sup- 
pleuda sunt apud Chr. Alex. 

(18) Χρ.στιανοῖς ἐνεχείριζε τὰ πράγματα. Chr. 
Alex. babet, ἐνεχείρησει mendose. Verum ista, que 
ibi depravatissinie leguntur, ex Nostro restitue" *a 
sunt. 


--. 0 


LUE JOANNIS MALAL/E 
ad breve teinpus confecta; Oriente relieto. propter A Ἰεδιανὸς μετὰ τὸ moiaat τάκτα elpfivns p 


hiemem, qua gravis incumbebat, cum copiis suis 
Constantinopolim versus maturavit iter. Galatarum 
autem regionem in redii suo appulsus, in. vico 
Didastana diem suum obiit, aunuu ageus sexagesi- 
mur. 


VALENTINIANUS UMP. — Jovianum excepit in regno 
Valentinianus, cognomento Severus ; qui imperator 
Niez factus, regnavit annos avi. Christianus hic 
crat, ad imperiuin a senatu. provectus: diadema 
autem ei imposuit, qui et euin imperatorem nomi- 
navit, οἱ quasi imperium suscipere coegit, Salustius, 
praetorio prxyfectus. Imperator enim Julianas Apo- 


elata, Valentinianum ceu Clhiristiani nominjs studio- B 


sissimum, in Salabriam relegaverat, constituens 
eum cohortis tribunum : ut qui viso quodam prze- 
senserat, eum post se regnaturum., [lunc itaque ex 
Salabria accersendum curat Salustius 338 pre- 
fectus, exercitumque concione habita tuonuit ne- 
minem ad impcrium Romanum zque idoneum esse 
ac hunc. 

lic vero quamprimum regnare coepit, Salustium 
praefectura abdicavit, et stipulatis qui pro eo γὸ- 
sponderent fidejissoribus, publico contra eum edicto 
denuuntiavit, uti si quis ab eo lzsus fuisset, ad im- 
peratorem accederet. Nehio autem contra. Salu- 
stium prodiit : erat enim vir summze integritatis. 

Valentinianus imperator plurima Antiochize con- 


didit, Contrs l'ersas quoque arma movit, misso C 


Valente fratre suo , quem Czesarem creaverat, Apri- 
lis 1. Non tamen ad prelia deventum est : Valens 
enim pacis conditiones iniit cwn eis, hoc ab co 
l'ersis flazitantibus : utpote quem penes, fratris 
sub persona, summa ΡΟΓΙΠΙ esset potestas. 


σῶν πρὸς ὀλίγου χρόνον E&opumoev ἐπὶ Ki 
νούπολιν σπουδαίως μετὰ τοῦ αὐτοῦ στρατι 
χειμῶνα * ἣν γὰρ βαρύς. Καὶ £v τῷ ἀν ἐ' 
κατέφθασε την Γαλατῶν χώραν’ καὶ τελ 
θανάτω iv χώμῃ λεγομένῃ Δαδάστανα ** 
ἐνιαυτῶν £ (20). 

Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Ἰοδιανοῦ ἐδαα[ 
λεντινιανὸς ἐν Νικαίᾳ πόλει (21) ὁ ἁπό' 
ις’ (99). Ἡν δὲ Χριστιανός. Οὗτος δὲ ὑπὸ 
συγκλήτου προήχθη xa ἑστέφθη βασιλεὺς 
λουστίου τοῦ ἐπάρχου τῶν πραιτωρίων, à: 
νου αὐτὸν xai καταναγχάσαντος αὐτὸν pa 
Τὸν γὰρ αὐτὸν βασιλέα Βλλεντινιανὸν "Po 
βασιλεὺς ὁ Παρᾳθάτης, ὡς Χριστιανὸν πάν 
Φεν εἰς (23) EaXa6plav (e), ποιήσας τριδοῦ 
μοῦ ἔγνω γὰρ iv ὁράματι ὅτι μετ’ αὖτ 
βασιλεύει. Ὁ δὲ ἔπαρχος Σαλούστιος 
Ένεγχεν αὐτὸν ἀπὸ Σαλαμθρίας, καὶ 
στρατῷ ὅτι οὐδθὶς ποιεῖ βασιλέα "Pep 
οὗτος. 


Ἡ µόνον δὲ ἑἐθασαίλευσεν, εὐθέως διεδί 
αὐτ»ν ἔπαρχον Σαλούστιον (34). xai ὑπὶ 
ποιῄσας ἔθηκε πρόθεμα χατ αὐτοῦ, ἵν 
ἡ2:κέθη τι παρ αὐτοῦ, πρηοσέλθῃ τῷ 
Καὶ οὖδεὶς προσΏλθε κατὰ Σαλουστίου” 
ἁἀγνότατος. 

Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς Βαλεντιτιανὸς b 
ντιοχείᾳ τῇ µενάλῃ πολλά. Ἑτεστρά 
κατὰ Π:ρσῶν, πέμψφας τὸν ἴδιον αὐτοῦ dia 
λεντα, ποιίσας αὐτὸν Καΐσαρα, μτνὶ 
πρώτη [00]. xoi οὐκ ἐπολέμησεν ὁ αὐτὸ 
ἀλλὰ κατελθὼν ἐποίησεν εἰρήνης τάκτα” 
πᾶσαν ἑξουσίαν εἰς πρόσωπ»ν τοῦ ll 
φοῦ * κατελθόντων Περσῶν καὶ αἰτταάντων 


VARLE LECTIONES.: 


33 42633:ava. Ch. Chron., Διδάστανα Ox. 


ED. CIIILMEADI NOT &. 


(19) "Ev κώμῃ λεγομένῃ Διδάστανα. Scr. Aabi- 
στανᾶ. lieronymus : Jovianus cruditate, sive odore 
prunarum, quas nimias adoleri jusserat, Datastance 
moritur. Vide ei Socratem, Theodoritum, Sozo- 
nienuim, alios. 

(30) "Qv ἐνιαυτῶν E. Mortuus est Jovianus auno 
vitalis sue xxxii teste Eutropio lib. x ad flnem : 
Decessit imperii mense septimo, tertio decimo Kal. 
Martias : etatis, ut qui plurimum , ac. minimum 
tradunt, tertio et tricesimo anno. 

(34) Ἑθασίλευσε Βαλεντινιανὸς, ἓν Νικαίᾳ πόλει, 
Αναγορευθεὶς supplendum videtur. Cedreu. O3a- 
λαντινιανὺς ἀνηγορεύθη ἐν Nixa!la τῆς B:üv- 
νίας, etc. 

(33) Ἔτη ις’. Valentinianus imp. salutatus, 
fratrem Valentem iu. imperii consortium statim 
ascivit. Valens tamen iste, quo superstite diem 
suum Obiit Valentinianus, xiu tantum annos inp- 
perasse infra dicitur : numerus itaque hic corru- 
ptus. Forte itaque. scribendum, ἔτη τα. x1 evim 
imperii anno mortuum Valentinianum tradit Πίς- 
ronymus. 


(35) Ἔπεμιεν εἰς Σαλαθρίαν. Chr. Ale: 
Ὀλυμθρίαν * Cxterum Valentinianus, cug 
imp. prefectus cohortis esset, ob spretos 
ritus gentilitiog, militia exutus, et in. M 
Armenia urbem, exsul missus cst, uti 


D Sozomenus, Hist. eccles. lib. iv, cap. 6. 


(24) Διεδέξατο τὸν αὐτὸν ἔπαρχον Σα 
Hzc ita. reddit Chr. Alexandrini interpr 
lustium praefectum praetorio recepit : male 
contraque verborum vim. Διαδέγεσθαι et 
auctores hosce, sonat, διάδοχόν τινι Δοῦ 
cessorem alicui dare, sive magistratu : 
loc maximum nimirum severitatis su 
piov exbibuit imperator Valentinianus, | 
amico suo charissimo, modo injusti quid 
objiceretur, parci voluisset. Non itaque 
nianus vadimonium pro Salustio prom 
enim accusatorum omnium propulsander 
sio procul dubio exstitisset : sed vadim 
eo, criminationibus quibuscunque respx 
exegit. . 


1) Dil NOTE. 
() Ἰαλαδρίαν. C. Ὀλυμθρίαν; ubi Dujres. Στλυμθρίαν reponit ; dicitur ab aliis Στλνυθρία. 
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; οὖν ὁ αὑτὸς Βάλης bv 'Avrvoysia τῆς A — Valena autem cum exercitu suo, Novembris x, 


btou πλήθους τῆς στρατιωτικῆς δυνά- 
ἑοεμθρίῳ, δεχάτηῃη, Ἰνδ.κτιῶνι d, διἐσν- 
9) ἕνεχεν τοῦ ποιΏσαι μετὰ Περσῶν τὰ 
εἰρήνης' xa: ἐποίησε τὰ πάχτα ἐπὶ ἔτη 
Περσῶν αἰτησάντων εἰρήνην χαὶ παρα- 
y τὸ ἡμισυ τοῦ Νιξτίθιος. Καὶ ἔχτισεν 
Αντιοχέων πόλει, τερᾳθεὶς «fic τοποθε- 
UV ἀέρων xai τῶν ὑδάτων, πρῶτον τὸν 
αλόμενος μέγα κτίσμα, λύσας τὴν βασι- 
λεγομένην πρώην τὸ Καισάριον, τὴν 
"ov τοῦ ὡρολογίου καὶ τοῦ Κομμοδίου 
$3 voy ὄντος πραιτωρίου ὑπατιχοῦ Συ- 
τος, ἕως τοῦ λεγομένου Ἠλεθρίου, xal 
| ἀνανξώσας αὐτῃς καὶ εἱλίσας ἀφῖδας 
λεγομένου Παρμενίου χειµάῤῥου ποτα- 
χοµένου ἀπὸ τοῦ ὄρους vati μέσον τῆς 


εοχείας. Καὶ πριῄσας ἄλλην βασιλικην — 


rou Κομμοξδίωυ xaX κησµμίσας τὰς τέσσα- 
εὰς χἰοσι µεγάλοις Σαλωνιτικοῖς, χαλα- 
"e ὑποροφώσεις 33 καὶ καλλωπίσας γρα- 
ui µαρμάροις διαφόροις xaY μουσώσει, 
κ δὲ ἑπάνω τῶν εἰλημάτων τοῦ χειμάῥ- 
µέσανλον ἐπλέρωπε τὸν φάσρον αὐτοῦ, 
τρασι βασιλικαῖς 6295092; ἀρετᾶς Japt- 
ἡ ἀνδριάντας στῄσας, ἓν δὲ τῷ µέσῳ 
άλην πάν» χίουα 1), ἔγουσαν στήλτν Ba- 
βασιλέως, ἀδελφοῦ αὗὑτοῦ * καὶ στήλην ὃδ 
, ἐν τῷ Σηνάτῳ 15 τὶς Κόγχτς xal &v 
js ἐν τῇ ΝόΥΧΠ ῥασιλικης ἄλλην στίλην 
ἐθου ἀνέθηχε καθενοµέντν τῷ αὐτῷ θειο- 
εἶ Παλεντινιανῷ. Ἔκτισε δὲ καὶ τὰς δύο 
rou Κυνηγίου, εἱλήσας αὑτὰς xal πλη- 


indictione. Σιν, Ántiochiam Syrie veniens, ibi de 
pace cum Persis agendi causa commoratus est. Foe- 
dera autem firmavit in septennium , Persis ei di- 
midiam Nisibis partem reddentibus, Valens autem 
situ urbis Antiochen:, tum ob aerem, tum ob aquas 
amoenissimo, delectatus, forum ibi,opus magnificum, 
exstruxit; dissoluta, usque ad Plethrium , basilica, 
qux Caesarium olim vocata, juxta horologium sita 
erat et Commodi balneum, quod nunc in 339 
Syrie comitis przietorium conversum est. Concham 
quoque ejus instauravit. Fornicatum item opus 
Pariuenio torrenti, qui ex monte hiberno tempore 
scaturiens, urbem percurrit medius, superinduzit. 
Aliam quoque basilicam exstruxit, e regione balnei 


B Commodiani. Insuper etiam basilicas quatuor co- 


lumnis ingentibus Saloniticis exornavit; quarum 
tecta laqueata czelaturis, marmore vario, et musivo 
opere decoravit. Mesaulum quoque Parmenii forni- 
cibus superimpositum, marmore totum adornans, 
forum suum absolvit. Quatuor etiam basilicas or- 
namentis variis, statuisque positis insignivit : qua- 
rum in medio, ingenti column: impositam fratris 
sui Valentiniani imperatoris statuam collocavit. 
Statuam quoque aliam, in Conchz Senaculo mar- 
moream , tertiam insuper ex lapillis pretiosis, ad 
sedentis formam factam, in medio basilice in 
Concha posite, eidem Imperatori Valentiviano di- 
cavit. Duas etiam Cynegii fundas exstruxit ; quas 
etiam tecto superinductas, sedibus complevit; cum 
prius monomachium fuisset. Balneum quoque  pu- 
blicum, prope Circum exs:ruxit, prxter alia etiaui 
in eadem urbe admiranda plurima. 


ων, ἐπειδῃῆ πρῴτν μονομαχεῖον fv. Ἔκτισε δὲ χαὶ τὸ δηµόσιον λουτρὸν πλησίον τοῦ ἹΊπτι- 
re δὲ χα) ἄλλα πολλὰ θαυμαστὰ ἔργα ἐν τῃ αὐτῇ πύλει. 


ότατος βασιλεὺς Βαλεντινιανὸς πολλοὺς 
ὺς χαὶ ἄρχοντας ἐπαρχιῶν ἐφόνευσεν, 
"s καὶ χλέπτοντας χαὶ ἁρπάνοντας. Τὸν 
ετον τοῦ παλατίου (96) αὐτοῦ ὀνόματι 
νδρα δυνατώτατον xal εὔπορον καὶ Otot- 
παλάτιον, ὡς πρῶτον ὄντα ὅρχιευνοῦγον 
£i [39] τιμῇ ὄντα, ζῶντα ἔκαυσεν eX 
ην (f) τοῦ Ἱππικοῦ φρυγάνοις, ὣς θ5εω- 
xby ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Βαλεντιν:ανός. 0 


Divinissimus autem imperator muitos ex sena- 
toribus et provinciarum prasiles propter rapinas, 
extorsiones, aliaque injusta ab eis commissa morte 
multavit. Rhodanum vero, paiatii prepositum, vi- 
rum potentem 341) et copiosum ct palatium curan- 
tem (ut qui eunuctorum przefectus esset, magnaque 
dignitate cultus ), in. fun.la IMippodroni, interim 
du:n ipse circensia spectabat, vivum cremiis com- 
buri jussit. Rhodanus enim iste prapositus, vidua 


VARLE LECTIONES. 
χώσεις. ὑπωροφώσεις Ch. !* μέγα πάνυ κίονα. « μεγάλην scribendum esse, apparet ex scquen- 


35 Σινάτῳ Ox. 


ED. CIILMEADI NOTA. 


opt) ἐχεῖ. Διασύρω, apud Nostrum, si- D 


ras tralo; uti etiam paulo. infra : Καὶ 
ς ἐν "Pour τοῦ αὐτοῦ βασιλέως Ἂρχα- 
τὸν αὐτοῦ ἁδελῳὸν, βασιλέα ᾿Ονώριον ᾿ 
ι χαὶ χατὰ «nv ὁδὸὺν διασύραντος. etc. 

επόσιτον τοῦ παλατίου. Preapositi im- 
o-Romano plurimi fuerunt : hic. vero 
€ τοῦ παλατίου, idem erat, qui et ἕπαρ- 
παρχος πραιτωρίων, quo duplici womnine 
ictus est, Goth. 2 et ο. Evagrius ὕπαρ- 
Mae vocat : que:n etiam summum fuisse 


HODII 


όνην C. σφξυλόνᾳ. 


magistratum asserit : Τοὺς χαλουμένους βίνδικας 
ἐφ' ἑχάστῃ πόλει προθαλλόµενος, ἐσηγῆσει qaot Μα- 
ἴνου τοῦ Σύρου, τὴν χορυφαίαν διέποντος τῶν ἀρχὼν, 
vol πάλαι ὕπχαρχον τῆς αὐλῆς ἐκάλουν. Evagrius, 
Hist. eccles. lib. 11, cap. 42. Idem πραιπόσιτος της 
αὑλῆς Simeoni Metaphrasti dictus est. Latinis, 
cura palatii vocabatur, et curopalates ; Graecis 
etiam, mutuato vocabulo, κουραπαλάτης. Vide 
Jo. Meursii Glossar. et doctissimi Fabroti Glossar. 
ad Cedren.,ubi etiam ipsissimum hunc auctoris 
nostri locum habes. 
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euidam, Veronicee nomine, dolo velut a potentiore A yàp πραιπόσιτος αὐτοῦ Ῥοδανὸς Ίρπασεν 


xcircumventze, bona sua eripuerat. Mulier Valenti- 
mianum imperatorem de his appellat : qui statim 
litis arbitrum illis dedit Salustium patricium : qui 
etiam Ποια μυ! prepositum reum peregit. linpe- 
rator, ut Salustii sententiam intellexit, praeposito 
edixit. uti ablata viduz restitueret : quod tamen 
adduci non potuit ut facerel Rlodanus ; sed ab Sa- 
lustio patricio provocavit. Imperator super his in- 
dignatus, mulieri precepit, uti ad se accederet, 
dum circensia spectaret. Mulier itaque imperatorem 
accessit, ad certamen quintum matutinum [fini- 
tum]; cum Rhodanus priepositus illi a dextra 
astaret : quem tamen comprehensum, et a sella in 
circi fundam deturbatum, spectante populo uni- 
verso, concremavit. lnperator porro Valentinianus 
Rhodani prepositi bona vidus addixit omnia : 
senatu interim, populoque universo eum acclama- 
tionibus celebrantibus, ceu judicem justum οἱ se- 
verum. Terror itaque inde ingens injurios honines 
et. aliena diripientes invasit omnes, justitia inte- 
rim invalescente. 


ἀπό τινος χήρας γυναιχὺς χαλουµένης Be, 
πλέξας αὐτῇ (27), ὡς ἐν δυνάμει ὧν * χαὶ τρ 
ἐκείνη τῷ αὐτῷ Βαλεντινιανῷ βασιλεῖ. " | 
ἐθασίλευσε, κατ αὐτοῦ ἔδωχεν αὐτοῖς (38) 6 
τὸν πατρἰχιον Σαλούστιον * ὅστις χατέχρινε τὸ 
πραιπόσιτον Ῥοδανόν. Καὶ μαθὼν ὁ αὐτὸς P 
τὸν ὅρον παρὰ τοῦ πατρικίου Σαλουστίον, i 
τῷ αὐτῷ πραιποσίτῳ ἀναδοῦναι τῇ χἠρ 
forace παρ αὑτῆς. Καὶ οὐχ ἐπείσθη ὁ αὐτὸς 
νὸς xai ἀνέδωχεν αὑτῇ, ἀλλ ἐξεχαλέσατο 

τρἰκιον Σαλούστιον. Καὶ ἀγανακτήσας ὁ αὐτὶ 
λεὺς ἐχέλευσε τῇ αὐτῇ γυναιχὶ προσελθεῖν ai: 
ὡς θεωρεξ τὸ ἰππικόν » καὶ προσῆλθεν αὐτῷ 
τῷ (00) πἐμπτῳ βαῖῳ πρωίας (g). Καὶ ὡς 


Β ἔγγιστα αὑτοῦ εἰς τὰ δεξιὰ ὁ αὐτὸς Ῥοδανὸ 


πόσιτος, ἔχέλευσεν ὁ αὐτὸς βασιλεὺς [55], x 
εσχέθη ἀπὸ τοῦ χαθίσµατος, ἐπὶ πάσης τῆς 
xai ἀπηνέχθη εἰς τὴν σφενδόνην τοῦ Ίππι 
ἐχαύθη. Καὶ ἐχαρίσατο τῇ αὐτῇ χ{ρᾷ Ύυναι 
τὸς βασιλεὺς Βαλεντινιανὸς πᾶσαν τὴν πει 
τοῦ αὐτοῦ πρα:.ποσίτου Ῥοδανοῦ ' xai εὖι 


ὑπὸ τοῦ δήμου παντὸς χαὶ τῆς συγχλήτου, ὡς δίκαιος καὶ ἁπότομος  χαὶ ἐγένετο φόδος πολὺς t 
χαχοπράγµονας γαὶ εἰς τοὺς ἁρπάκοντας τὰ ἀλλότρια, χαὶ d διχαιοσύνη ἐκράτει, 


341 Pari exemplo imperator, audito i mperatri- 
cem Marianam, conjugem suam, predium subur- 
banum pretio, sed viliori quam eral, coemisse, 
(nempe, quod estimatio ei, tanquam Auguste, 
facta fuerat) : mittit qui juramento obstricti bona 


Ὁμοίως δὲ καὶ τὸν δέσποιναν Μαριανῆν, 
τοῦ γυναῖχα (01) ἀγοράσασαν προάστειον Eyc 
οδον xaX δοῦσαν 19 παρ᾽ ὃ ὃν τὸ προάστειον ἅ 
xal τι κηθεῖσαν ὡς Αὔγορσταν, ἀχούσας ἔπε 
διετ,µίσατο τὸ αὐτὸ προάστειο», ὀρχσας t 


YARIE LECTIONES. 


16 δοῦσαν Chi., 60223. Ox. Ealeim Λὐγούσταν. 


ED. CIHLMEADI NOTE. 
(27) Πλέξας αὑτῃ. Hesychius : Πλένει, pry1vi- C solutionem primi bravii calcavit : pro brat 


ται. Infra. etiam lib, xiv, de Cyro prefecto ; Ka 
χατεσχευάσθη λοιπὸν, xaX ἐπλάχη ὡς Έλλην ó αὐτὺς 
Κὔρος, etc. 

(28) Καὶ προσῖλθεν ἐχεῖνη τῷ αὐτῷ Παλεντιν!ανῷ 
βασιλεῖ» f) µόνον 0$ ἑβασίλευσε, xav' αὐτοῦ ἔδωκεν 
αὐτοῖς, ctc. Locus mutilus : qui ex Clir. Alex. ita 
restittendus : Καὶ προσῆλθεν ἐκείνη τῷ αὐτῷ Da- 
λδεντινιανῷ βασιλεῖ, χατ᾽ αὐτοῦ τοῦ πραιποσίτου ' 
xaX ἔδωχεν αὐὗτοῖς, etc, 

(29) ᾿Λλγανακτίσας ὁ αὐτὸς βασιλεὺς, ἐχέλευσς τῇ 
αὑτῇ γυναιχὶ προσελθςεῖν αὐτῷ. Chr. Alex. habet : 
Καὶ ἀγαναχτίσας ὁ Σαλούστιος, ἐχέλευσς τῇ γυνα.κὶ 
προσελθεῖν τῷ βασ.λεῖ, etc. 

(50) T πέμπτῳ 911 πρωῖας. Chr. Alex. habet, 
τῷ βαίῳ zput' ubi interpres, Batov,solum, vertit : 
qua tamen ratione. ductus, non video. Quomodo 
eain imperator, dun circeusia spectaret, solus 
esse diceretur? πέωπτῳ, ilaque. supplendum, ex 
Nostro. Bata vero munera erant, non ab impera- 
tore, aut patriarcha, septimana ante diem tantum 
Palinarum quotannis distributa ; quod Jo. Meursio 
visum est; unde el numen sumpsisse putat: sed 
etiam ἔπχθλα, βραθεῖα, munera sive pramija quae- 
eunque. victoribus. data. Πας enim, sive zio, 
palme ramus: palma autem. victores olim coro- 
natos fuisse, omuibus notum. Hine pro dono, sive 
munere quocunque, vocabulum deinceps usurpa- 
tuin. Male. itaque. Landalphum corrigit J. Meur- 
sius, Notis suis in Constantia, Porpvrog. De ad- 
ininistr. imp. pag. 21, ubi in his verbis, usque. ad 


reponendum contendit. Brabium enim ος | 
βαῖου Cedreni sensum optime exprimit : ul 
enim, tum βραθεῖον, tum Batov premium 
datum, sensu primo : metaphorice vero, id 
quo, certamine finito, przunium victori defe 
erat, significat. Atque lic vocabuli hujus 
ubique est apud Nostrum. Certameu vero 
libet ubi finiebatur, victori bravium statim 
erat : unde habemus, apud Cedrenum, τοῦ 
βαῖου, apud Nostrum hoc loco, τῷ πέµπτι 
et infra, lib. xii: "Eng τοῦ εἰχοστοῦ ἐ 
βαΐου " id est, usque ad vicesinrum secund 
lamen finitum, Priimia vero hzc α princip 
res pelere solitos fuisse apparet ex Nostr 
lib. xvur. ubi de Juliano Sainarita, tyran 
censia spectante verba faciens, liec habet : 
πρῶτον Batav ἑνίχησε Νικέας τς, fjvloyo; ; 
νός' el paulo post ; Καὶ ἐλθὼν πρὸς τὸν τι 
ὀφτίλων τικηθῆναι,..... εὐθέως πέμνας 
φάλισε τὸν ἠνίοχον &v τῷ ἱπποδρομίῳ. 

(31) Map:avnv, την ἐαυτοῦ yoralxa. Val 
nus imp. duas sinl uxores babuit; priorei 
quam Chr. Alex, Marinum, Jornandes et Z 
Severam vocant : ex qua, privatus adhuc, 
num filium habuit : alteram deinde, uxore 
ad id incitante, sibi sumpsit, nomine Ju 
uli testatur Paulus Diaconus :. Valentinia 
dum laudante. uxore sua. pulchritudinem . 
sivi eam sociavit. in malrimonio, 


HODIE NOTE. 


(9g) Πέμπτω Πσίῳ zpotaz. In C. ubi lezitur τῷ 
αρ mz(e, Dulfresnius ex conjectura pro πρωῖ 


reposuit zac, el vertiL eirca tempus prim 


Vide ejus G.0ss* Gr.eco-barb. 
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"καὶ μαθὼν ὅτι πλείηνος τιμῆς πολὺ A fide praedium :stimarent. Cumque intellexisset 


ic ἀγορασίας, Ἰγανάχτησε χατὰ τῆς ῥα- 
ἰξώρισεν αὐτὴν τῆς τόλεως, ἀναδοὺς τῇ 
ιναιχὶ τὸ προάστει:ον. 


; βασιλεὺς ἀνηγόρευσε βασιλέα Γρατια- 
' αὐτοῦ. τὴν δὲ αὐτὴν δέσποιναν Ma- 
λέσατο ὁ υἱὸς αὐτῆς 1 Βαλεριανὸς (52) 
302: αὐτὸν ῥασιλέα ἐν τῇ "Pope παρὰ 
τρός. 

aco; Βαλεντινιανὺς νήσῳ βληθεὶς μετὰ 
rs ἓν χαστελλίῳ (35) Βιργιτίνων "5 (A), 
νε’. 

ν βασιλείαν Βαλεντινανοῦ (i) τοῦ :- 
ποτόµου ἐποίησεν ὁ στρατὸς βασιλέα 
dw σύγχκλητον Εὐγένιον (54) ὀνόματι” 
εν ἡμέρας εἴχοσι 690 χαὶ ἐσφάγη εὖ- 


/ 
βασίλευσεν ὁ θειότατος Βάλης ὁ ἁδελφὺς 
7 τοῦ ἀποτύμου, ὁ γενναῖος Ev πολέ- 
ς συγχλήτου Κωνσταντ'νουπύ)εως ἆνα- 
ους txC' γατὰ ᾽Αντιόχειαν 9. Ὅτε γὰρ 
εντινιανὸς ὁ αὐτοῦ ἁἀδελ»ὺς, οὐκ ἣν ἓν 
ὑπόλει ὁ Πάλης, ἀλλ ην πέανας αὐτὸν 
τοῦ £v τῇ Gul] αὐτοῦ πολεμΏσαι εἰς x 
'τοὺς Γότθους. Οὕστινας νικῆσας χατὰ 
ρεΨε" καὶ στεφθεὶς ἐθασίλευσεν ἔτη ιγ’. 
(ματι Ἑξαχιονίτης, πολεμιστῆς, καὶ 
χαὶ φιλοχτίστης. 


i& ἐβασίλευσεν, ἔδωχε τοῖς ᾿Αρειχνοῖς 
ἐχχλτσίαν £v Κωνσταν-ινουπόλει, καὶ 
x6 πόλεις τὸ αὑτὸ πεποιηχώς. Καὶ 


σε τοὺς Χριστιανοὺς ἐν τῇ 


 Ῥασιλειᾷ 


illud multo pluris esse quam quod Augusta solvc- 
rat, indignatus adversus imperatricem , eam pro- 
scripsit ; prediumque suburbanum mulieri , qua 
vendiderat, restituit. 

Imperator autem. Gratiauum filium. Augustum 
creavit. Gratianus vero, a. patre suo Romanorum 
imperator constitutus, Marianam matrem ab exsilio 
revocavit. 


At vero /livinissimus Valentinianus, morbo cor- 
reptus, non longo post tempore mortuus est in 
castro Birgitinorum , annum agens Lv. 

EucrN!Us 1uP. — Mortuo Valeutiniano Magno, 
Severo dicto, exercitus, spreta senatus auctoritate, 


D Eugenium quemdam imperatorem salutavit « qui 


cum statim interfectus 
est. 

342 VaLgNs uie. — Imperium deinde suscepit 
divinissimus Valens, frater Valentiniani Severi, vir 
in bello strenuus, a. senatu. Constantinopolitano 
imperator renuntiatus, anno aere Antiochenz 
Cccxxvi. Valens enim Constantinopoli aberat, quo 
tempore Valentinianus mortuus est : sed Sirmiis, 
quo frater dum in. vivis esset eum iniserat, cum 
Gothis bellum gerebat : quibus penitus devictis, 
reversus est; diademaleque suscepto, regnavil an- 
nos xii, Erat hic dogmate Exocionita, vir in bello 
strenuus, magnanimus et :zdiliciis exstruendis de- 


ditissimus. 


iniperasset dies xxii, 


C Quamprimum vero imperare cepit, ecclesiam 


Magnam Constantinopolitanam Arianis concessit : 
quod et aliis etiam in urbibus ab eo factum est : 
Christiani vero per imperium ejus ubique pessime 


| habiti. , 


VADIU.E LECTIONES. 


s. Conf. p. 45 C. 13 Βιογιτίνων Ox.. Β.ργιτινῶνι Chron. p. 505 R. Sic tv τῷ λεγομένῳ Ἀὐγου- 
D. **£zoo; τχς’ κατὰ ἸΑντιόχειαν. « Numerus  mendosus : forte scribendum, vxc'. Sed 
riz veritati congruit. Aunus enin cra Antiochen:e ccccxxv; respondet anno. Valentis. imp. 
Christi anno Dionysiaco vulgari ccctxxvi, qui annus ii erat ab. exitu. Valentiniani imp. 
9 auctor, dum Valentem post fratrem tandem inortuum imperium suscipieutem introducit : 
elligenlus sit de triennio illo, quo, post fratrem Valentinianum mortuum, ipse Orientis 
lgs administravit. Ubi vero statim a ldit, Valentem xin annis imperasse, de toto illo tem- 
m fratre imperavit, loqui eum putan.lu:n est. Verum ἀτόστατα live omaia : vide Am uia - 
inum, lib. xxvi. » Ch. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


ς. Scr. Γρατ!ανός. D tione:n. vocat; Sext, Aurel. Victor, Bergentionem. 


εαστελλίῳ Β.ργιτίνων. | Locum hunc 
ocat Paulus Diacon. qui etian Qua- 
um fuisse asserit; Dum apud Brigio- 
m Quadorum, legationi responderet , 
quinto el. quinquagesimo, subita. e[fu- 
iis, qug Grace ἁπόπληξις vocatur, voce 
integer, exspiravit. Eadem habemus 
mum; qui tamen locum huuc, Prigi- 


(548) Ἐπιησεν 6 στρατὺς βασιλέα..... Βὐγέ- 
vtov. Eugz-nius anno tandem xvi, post Valentinia- 
num mortuum, Valentiniani minoris scil. an:0 
xi, bCnperiumn sibimet usurpavit; quod ad. ejus- 
dem usque au. xvi teuuit : quo tempore a. Tlico- 
dosio imp. victus οἱ interemptus est ; uli testatur 
Prosper Aquitanus. Vide etiam Marcellinum. co- 
mitem. 


IIODII NOTAE. " 


νων. C. Ώξργιτ'νῶν. 

νιανοῦ τοῦ μεγάλου. Val. Magno ponit 
jgo potius vertissem  Seniore. Neque 
vulgaris con-uetudo, qua. T/ieodosius, 
Ius, etc, Seniores, Magnorum titulo 
i: cum enim a Griecis antiquioribus µε» 
ntur, designatur tantum illorum senio- 


ritas, respectu habito ad illorum nominum Junio- 
res impp. τοὺς μικρούς. Neque aliter quidem quam 
ex hujusmodi errore videtur apud Latinos et Grz- 
cos recentiores invaluisse mos iste Constantinum 
Seniorém m cognomine Magni honorandi. Quod οἱ 
monitum alicubi a clariss. Dodwello. 
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οι JOANNIS MALALE 
idera Valens, Cappadociam secundam a prima A Ὁ δὲ αὐτὸς Βάλης, xol τὴν δευτέραν K: 


Qirimens , provinciam fecit. χίαν ἐποίησεν ἐπαρχίαν, ἀπομερίσας αὐτὴν 
πρώτης. 
Hujus sub imperio, divinam iram experta est Ἐπὶ [20] δὲ τῆς βασιλείας αὐτοῦ Ema! 


Nicea, DBithynie urbs; 9/43 mense Septembri, θεομηνίας Νίκαια (55), πόλις τῆς Diuvta 
indictionis xi. Valens autem, ad Adrianopolim, Σεπτεµθρίῳ, ἐνδικτιῶνος τα’ * ἐτελεύτησς δὲ 
'füracim urbem itinere suscepto, uti fabricam ibi —DáXn; ποιήσας πβόχενσον εἰς ᾿Αδριανούπι 
exstrueret, ipso in itinere sublatusest. In agro con- θράκης, ἀπελθὼν χτίσαι ga6olxa ἐχεῖ ot 
sederat, zdificiorum vacuo; qui ex causa inco- πρὸ τῆς πόλεως ἓν ἀγρῷ ἑτέρῳ, τοῦ oli, 
gnita conflagravit; unde et scalis per noctem ac- τοῦ ἀγροῦ ἀδήλως ἀναφθέντος xal ἀναφθέν 
censis, imperator, cum cubiculariis et spathariis σχαλῶν νυχτὸς, ἀπώλετὸ μετὰ τῶν χουθηκο 


suis, absumptus est, annos natus XLIX. xai σπᾳθαρίων αὑτοῦ, ὧν ἑνιαυτῶν μθ’. 
GaaTIANUS IMP. — Post Valentem, imperium sus- Μετὰ δὲ τὴν βασιλείαν Βάλεντος ἐδασί 


cepit pientissimus Gratianus, Valentiniani filius natu εὐσεδέστατος Γρατιανὸς ὁ υἱὸς Βαλεντινιαν 
major , Ausoniano et Hermogeno coss., et regnavit ζων ἐπὶ τῆς ὑπατείας Αὐσονιανοῦ καὶ [57] 
per aunos xvii. Erat autem ingenii sedati et hono- D γένους 3: (57). Ἐδασίλευσε δὲ ἔτη (P (38) 


rum largitor facilis. ἔσυχος καὶ τιμητικός. 
liujus sub imperio Theon, sapientissimus philo- Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας αὐτοῦ θέων 6 co 
sophus, astronomiam docuit ; Mercurii etiam Tris- «φ,λόσορος (59) ἐδίδασχε xai ἡρμήνενε τὰ ( 
megisti atque Orphei scripta exposuit. μιχἁ καὶ τὰ Ἑρμοῦ τοῦ Τρισμεγίστου συγγ/ 
καὶ τὰ Ὀρφέως. 
ΤΠΕΟΡΟΡΙ59 18. —Gratianusautem imperator, im- τῷ δὲ ἔχτῳ ἔτει τῆς βασιλείας τοῦ αὐτοῦ 


perii sui anno γι, Theodosium Hispanum, qui Pla- νοῦ ἀνηγορεύθη ὑπ αὐτοῦ βασιλεὺς Θεοδότια: 
cidiam sororem in uxorem babuit, imperii socium — vb; (40), γαμήσας Πλακιδίαν, ἀδελφὴν Tg 
sihi accepit. 

. «ή, Ante imperium vero a Gratianosusceptum Πρ» δὲ τῆς βασιλείας Γρατιανοῦ ἑτελεύτηι 
e vivis excesserat Valerianus, qui Roma imperavit, — piavb; (41), βασιλεὺς Ῥώμης, ὁ υἱὸς Βαλεν! 
Valentiniani fllius, et frater Gratiani natu major, ὁ ἁδελφὸς Γρατιανοῦ ὁ µείκων, βασιλεύ 
qui paucis admodum annis imperium tenuit : cui Ῥώμης Ec ὀλίγα mávu: xal ἐγένετο di 
successit in reguo Romano consanguineus ejus C βασιλεὺς ἐν τῇ Ῥώμῃ ὁ συγγενὴς αὑτοῦ | 
Valeutinianus. νιανός (42). 


ΤΑΠΑΙΕΟΤΙΟΝΕΣ. 


** τοῦ οἰκήματυς precedentibus jungit Ox. Sed scribendum videtur τοῦ δὲ. — *! Αὐσονιανοῦ xal * 
νους. Αὐσωνίου καὶ Ἑομογανιανοῦ Ch. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(35) Ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας Νίχαια. Acciditterrz — Prosper Aquitan. in Supplement. ad Euseb, 


motus iste tremendus (quo, ut Hieronymus ait , (58) Ἔτη «7. Ab anno scil. patris Vale 
Νίεσα, que sepe corruerat, terre motu funditus — 11, quoin imperii consortium ab eo assump! 
eversa), Valentiniani et Valentis impp. anno rtv, an. (59) Θέων 6 σοφώτατος Φιλόσοφος. De 


Christi vulgari cccuxvir, indictiono xi, ut Noster uos Suidas enumerat, TAeonibus, unum su 
recle, Valentiniano Aug. iu, et Valente. Aug. n osio M. ponit : cujus etiam scripta el 
coss. Testem habemus Chr. Alexandrini auctorem, — ista : Ma0quattx&* ᾿Αριθμητικά": Περὶ σι 
qui Lerrze motum hunc accidisse asserit, μηνὶ Γορ- καὶ σχοπῆς ὀονέων, xai τῆς τῶν κοράκων ' 
πιέῳ, πρὸ «’ ἰδῶν Ὀκτωβρίων (vepono, Σεπτεαμ- Περὶ τῆς χυνὸς ἐπιτολῆς Περὶ τῆς τοῦ Νείλ 
θρίων), v Idus Septembres sive Septembris die ix. θάδεως * Ei; τὸν Πτολεμαῖον πρὀχειρον χανό 
(96) "Anzi0üv κτίσα. φαβρίχα ἐκεῖ oixov. Nugie ! εἰς τὸν μικοὺν ἀστρόλαθου. Theonem itaqu 
Valens, commisso cum Gothis bello illo in Türavia, D Nostrum esse, suspicor. 
quod Paulus Digconus, Hieronymus, aliique lacry- (40) Θεοδότιος ὁ Σπανός. Scr. Ἱσπανός. ll 
mabile nuncupant, penitus debellatus, in vilissi- — enim gente erat Theodosius, uti ct Nosti 
mam quamdam càsulam, vulnere acceplo, a suis — habet : atque a Gratiano imperator renu 
deportatas est : ubi deinde, Gothis supervenien- — non ut Noster, imperii sui anno vi, sed (f 
libus, igneque supposito concrematus est. Vide — lentem patruum mortuum) primo, uti Pros 
Awmianum Marcellinum, lib. xxai, Hieronymum, — Cedrenus tamen Gratianum tres annos sa 
et Paulum. Diacon. lib. xi Supplem. ad Eutrop. —perasse, deinde Theodosium sibi iupeiii 
Histor. Czeterum auctoris nostri locus iste aliler — ascivisse asserit. 
euam s3üs perplexus est, nec adco facilis ex- (41) Ἐτελεύτησε Βαλεριανός. Quemnam 
plicatu. . hic habemus Valerianum, Gratiani fratre 
(87) Ἐπὶ της ὑπατείας Αὐσονιανοῦ καὶ Ἑρμογέ- ^ majorem? Supra cnim ab ipso auctore nost 
νους, Ser. Λὐσωνίου καὶ Ἑρμογενιανοῦ. Ad annum — tianus, ὁ υἱὸς Βαλεντ'νιανοῦ ὁ μείζων του! 
enim Valentis ultimum, Fasti Capitolini D. Λιι0- — revera. erat: sed nec filium ullum, αἱ 
nium Magnum Panium Gallum, et Q. Claudium — vocatum, babuit Valentinianus imp. 
Hermogeniauum coss. habent. Chr. Alex, Gratiani (42) Ὁ σανγγενῆς αὐτοῦ Βαλεντινιανός. 
imp. anno primo, post patruum scil. Valeutem — nianus iste Gratiani frater consanguimeu 
mortuum, Ausooium et Olybrium habet coss., uti ut qui ex eodem patre natus fuit. 
et Socrates etiam list. eccles. lib, v. cap. 2; et 


- 


CHRONOGRAPHIA. — LID..XIIT. 


8| βασιλευς Γρατιανὸς νόσῳ περιπεσὼν A 


E ἔμεινεν ἐπὶ πολὺν χρόνον νοσῶν ' xal ἓν 
, αὐτὸν ἓν τῷ Ἱππιχῷ Κωνσταντινουπό- 
ῆσαι διὰ τοῦ Κοχλίον κατὰ τὴν θύραν τοῦ 
Δεχίμου, ἑσφάγη καὶ τελευτᾷ (45) ὢν 
a. 
|; τὴν βασιλείαν Γρατιανοῦ 3) σύγχλητος 
ινουπόλεως ἀνηγόρευσε βασιλέα θεοδόσιον, 
γένους 3” αὐτῶν (44) ὄντα Ex τῆς Ἱσπα- 
» Καὶ ἀναγορενθεὶς ὑπὸ τῆς συγκλήτου 
M ὁ θειότατος Θεοδόσιος ὁ Σπανὸς, ὁ μέ- 
ὃς Γρατιανοῦ (43), Ex ιζ (406). "Ην δὲ 
; χαὶ ᾳ«ρόνιμος χαὶ εὐσεθῆὴς καὶ ἑνδρανίς. 
ὰ ἐόασ[λευσεν, εὐθέως ἀνέδωχε τὰς ἐχχλη- 
ῥθοδόξοις, πανταχοῦ ποιέσας σάχρας (41) 
᾿τοὺς Αρειανούς. Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺ: 
€ ὃνο αὐτοῦ υἱοὺς, οὓς ἔσχεν ἁπὺὸ τῆς προ- 
349 55 γυναιχὸὺς Γάλλης (48), xat [59] τὸν 
διον ἑποίησε βασιλέα ἓν Κωνσταντινουπό- 
Ὀνώριον ἐν 'Ῥώμῃ. Too; δὲ ναοὺς τῶν 
αάντας χατέττρεφεν ἕως ἑδάρους ὁ αὐτὸς 
βεειλεύς. Κατέλυτε δὲ καὶ ἱερὸν τὸ Ἠλιου- 
Ιμέγα χαὶ περιθόττον «5 λεγόμενον Τρίλι- 
αἱ ἐποίησεν αὐτὸ ἐχχ)ησίαν Ἀριστιανοῖς. 
b xal τὸ ἱερὸν Δαμχσχοῦ ἐποίτσεν ἐχγλη- 
εἰανῶν * xal ἄλλα δὲ πολλὰ ἱερὰ ἐποίησεν 
μας αὑτοῦ. 
ὑτὸς βασιλεὺς ἁἀπεμέρισε xai "ἣν Φοινί- 
ανγσίαν (50) ἀπὸ τῆς παράλου xat ἑτορίη- 


5t 

hnperator autem. Gratianus, splenis doloribus 
correptus, diu zgrotavit : quo in Hippodromum 
ascendente per Cochleam Constantinopoli, ludos 
spectandi causa, ad portam Decimi dictam, inter- 
fectus est, annum agens xxvii. 


Gratiano successorem in regno senatus Con- 
stantinopolitanus Theodosium renuntiavit (ut qui 
gcnere ei junctus fuit), ex Ilispania oriundum; sa- 
cratissimus itaque Theodosius Magnus , Hispanus, 
Gratiani sororis maritus , senatusconsulto ad im- 
perium evectus, regnavit annos xvit. Christianus 
lic erat, vir prudens οἱ pius, rebusque agendis 
aptissimus. Quamprimum vero regnare copit, lit- 
teris suis per imperium missis, ecclesias ubique 
orthodoxis reddidit, cjectis Arianis. ldem duos 
quos ex uxore priore Galla susceperat filios, dia- 
demate insignitos, Arcadium Constantinopoli , Ilo- 
norium Ion: imperare fecit. At vero ethnicorum 
templa funditus evertit omnia. Quod vero Ilelio- 
poli erat, Trilithum vocatum , ingens jllud et ce- 
lebratissimum; templum quoque Damascenum, 
aliaque 9/45 plurima, in ecclesias conversa, Chri- 
stianis donavit : unde et res Christianorum, hu. 
jus sub imperio, plurimum auctz sunt. 


ἐχχλησίας, καὶ τὑξήθη τὰ τῶν Χριστιανῶν πλέον ἐπὶ 


ldem imperator Pheniciam Libanesiam a ma- 
ritimo dirimens, provinciam fecit; jure metro- 


(av, 800; δίκαια µητροπόλεως καὶ ἄρχοντα ϱ politico οἱ praefecto ordinario Emessze urbi conces- 


VARLE LECTIONES. 


. 8 
ν. αὐτοῦ Ch. 35 αὐτοῦ Ch., αὐτοὺς Οτ. ** Λιθανητίαν. Λιθανισίαν Ox. 


ED. CIHLMEADI NOTE. 


39 áT7, καὶ τελευτᾷ. Eodem modo periisse 
a etiam tradit Chr. Alex. auctor, falso 
a Maximo enim tyranno, Andragathium 
Mtente, in Galliis interfectus est. Vide 
; Prosperum, Paulum: Diaconum, Zona- 
renum, alios. 
5 Ex τοῦ γένους αὐτῶν. Forte scribendum 
ad affinitatem inter Gratianum ct Thico- 
κ Galle Gratiani sorore, a Theodosio in 
acceptz, contractam respicere putetur 
uomodo cnim Theodosius senatui toti 
nopolitano genere junctus diceretur. 

ρὺὸς ρατιανοῦ. Γαμθροὶ, secundum 
cem, lib. i, sunt οἱ £x τοῦ γήµαντος 
η ex sponsi sunt familia. Hesychius. ad 
vocabulum restringit : Γαμβρὸς ὁ àvnp 
góc. [loc loco, pro sororis marito poui- 
iam Nostro, aliisque aliter, yap6gbz ἐπ᾽ 
"ος. | 
τη τζ. Theodosius in imperii consortium 4 
imp. assumptus, una cum co, ct Valen- 
'atre ejus, xin deinceps annis imperavit ; 
jue defuncto, cum iliis suis Arcadio et 
μι annis amplius regnat. Vide Prosper. 
et Marecllin. Comitem. 
ἀνταχοῦ z6otfí33; σάρκας. Eadem habenis 
". Alex. qux Raderus ita. vertit : /mpera- 
idi templa Catholicis ubique repurgata : 
ΜΕΏ2ΠΙ Σάχκραι sunt, omnibus jam satis 


im της προτέρας αὐτοῦ vuvaiubg Γάλλης. 


Gallam quidem, Valentiniani majoris οἱ Justinze 
filiam, uxore priore defuncta, conjugem habuit 
Thcodosius : Arcadium tamen et lfonorium (ilios 
ex Flacilla, ut Paulo Diacono, sive Flaccilla, utí 
in nummis dicitur, ex uxore priore, susceperat. 
llane Placillam vocaut Zonaras et Cedrenus, 
male : ad quorum ctiain mentem Chr. Alexandrini 


. interpres auctorem suum  pervertit, pag. 709, in 


margine. 

(49) Τὸ ἱερὸν ᾽Πλιουπόλεως τὸ µέγα xaX τερίθλη- 
τον, τὺ λεγόμενον Τρίλιθον, lMeliopoleis multas 
enumerat Stephanus, inter quas Phoeniciae una est: 
atque hujus templum lioc loco ab auctore. indigi- 
tari ut credam inducor ex Sozomeni lib. vir, 
cap. 43, ubi hzec habet : Εἰσέτι 55 κατὰ πόλεις τι- 
νὰς προθύµως ὑπερεμάγχοντο τῶν ναῶν οἱ Ἑλληνι- 
στα), παρὰ μὲν ᾿Αραδίοις Πετραῖοι, καὶ ᾿Αεροπο- 
λῖται παρὰ δὲ Παλαιστινοῖς '"Poguotac xat Τα- 
Catov* παρὰ δὲ Φοίνιξιν, οἱ τὴν ᾿Πλίου πόλιν ci- 
κοῦντες, etc. Balanii templum loc vocatur apud 
Clir. Alex. Οὗτος ὁ θεόδοσιος χαὶ χκατέλυσεν xal τὸ 
ἱεμὸν Ἡλιουπόλεως, τὸ τοῦ Βαλανίου τὸ μέγα xai 
περιθόητον, xal τὸ Τρίλιθον, xal ἐποίησεν αὐτὸ &x- 
κλησίαν χριστιανῶν, ; 

(50) Φοινίχτν Λιθανισίαν. Stephano, Λιθανουσία, 
dicta est : "Ἔμισα, πόλις Φοινίκης Λιθανευσίας" 
ubi Emessx nominis variantem scriptionem obser- 
vare est : quandoque cnim. etiam Ἔμεσα, eodem 
Leste, scribitur. Verum Ἐμέτζη, uti hoc loco ha- 
bemus, recentiorum sapit barbariem. . 
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JOANNIS MALAL.E 


sis. ldem etiam Pontum dividens, provinciam fe- A ὁρδινάριον Ἐμέζτῃ τῇ πόλε.. 'O αὐτὸς δὲ f 


cit, quam I emimontum vocavit. 


Hujus sub imperio, dominium sibi capessens 
Albinus quidam, Isaurus, Anazarbum, lrenopolim 
οἱ Castabalam, Ciliciz urbes, vastavit : qui a ufo, 
militum magistro, comprehensus, interfectus est. 


Eodem tempore Theodosius imperator tria quz 
Constantinopoli fuerunt templa, ad Acropolim 
olim dictam sita, dissolvit; quorum Solis quod 
fuit, in contubernium conversum Magn: ecclesi: 
Constantinopolitan:z? concessit : qui quidem locus 
usque adliuc a sole nomen babet : Dianz vero fa- 
num, in Tabloparochium , aleatoribus assignavit : 
verum locus iste Templum vicusque vicinus Cer- 
vinus usque adhuc vocantur. Veneris autem fanum 
in earrucarium fecit praefecto praetorio; constru- 
clisque in circuitu hospitiis, pauperculas ibi me- 
yetrices gratis commorari jussit. ldem Theodosius 
vicum, Roplinam prius dictum, in urbem exzdi- 
ficavit, quam 3/46 a nomine suo Thieodosiopolim 
voeavit ; addito etiain , quod et adhuc retinct, me- 
. wopolis jure ; Merobaudo οἱ Saturnino coss. 

Idem Theodosius imperator synodum Constan- 
tinopoli convocavit cL episcoporum: in qua de 
consubstantialitate — Spiritus sancti agebatur. 
Porro Theodosius imperator pratorio prafectuim 
constituit Antiochum Magnum, cognomento Chu- 
zonem, ex Antiochia oriundum. Hic vero statim a 
munere suscepto, ad imperatorem Theodosium 
relulit, de Antiochia Magna Syrie; ad wmolem 
nempe tantam erevisse eau, ut ab ipsis urbis nice- 
nibus, ad distantiam milliarii unius, in suburbia 
excurreret. Imperator itaque jussit uti &dilicia 
eliam quà extra urbem posita eraut. muro cinge- 
rentur : murus itaque factus est, a Philonauta 
quam vocant Portam lthiodionem usque dictum lo- 
cum ; ita ut murus iste novus niontem iucluderet, 
usque ad murum veterem, 4 Tiberio Cesare ci- 
structum. Murum vero novum perduxerunt etiam 


xai τὺν Πόντον µερίσας ἐποίησεν ἑἐπαρχίαν 
ἐκάλεσεν !" Αἱμίμονζον (51). 

Ἐπὶ δὲ |40] τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἑτυράννι 
θἴνος ὁ Ἴσαυρος, καὶ ἕστρεφεν ᾿Δνάξαρδον 
Ἆεν καὶ Εἰρηνούπολιν ** καὶ Καστάθαλαν, € 
χίας πύλεις. Καὶ συλληοθεὶς ὑπὸ 'Ῥούφου στ 
του ἀνηρέθη. 

'O δὲ αὐτὸς βασιλεὺς Θεοδόσιος tv τῷ αὖι 
τοὺς τρεῖς ναοὺς τοὺς ὄντας ἓν Κωνσταντι 
εἰς τὴν πρώην λεγηµένην ᾿Αχρόπολιν xat 
ἐποίησε τὸν τοῦ Ἡλίου vabv αὐλὴν οἰχημά! 
ἑδωρήσατο αὐτὴν τῇ Μεγάλη ἐχχλησίᾳ Κωνστι 
πόλεως ' ἥτις αὐλὴ χέχληται ἕως τοῦ νῦν τοῦ 
τὸν δὲ τῆς Αρτέμιδος ναὸν ἑποίησε ταθλοτ 


B τοῖς χοττίζουσιν (52)* ὅστις τόπος χέχληται 
νῦν ὁ ναός" dj δὲ πλησίον ῥύμη τὸ "Eg 


Τὸν δὲ τῖς ᾿Αφϕροδξίτς ναὺν ἐποίησε α 
ρεῖον (54) τοῦ ἐπάρχου τῶν πραιτωρίων, 
πέριξ ὁσπήτια (05) χαὶ χελεύσας δωρεὰν p 
αὐτοῖς τὰς πάνυ πενιχρὰς πόρνας. Ἐποί 
αὐτὸς θεωδύσιος xa τὴν λεγοµένην πρὠη! 
Ροφαεινᾶν ἳἹ πόλιν |41] * ἧτις µετεχλίθη θε 
πολις, λαθοῦσα ἕχτοτε ἡ αὐτὴ χώµη καὶ 
πόλεως ἕως της νῦν, ἐπὶ τῖς ὑπατείας Μη! 
καὶ Σατουρνἰνου (56). 


'Ὁ δὲ αὑτὸς Θεοδόσιος ἐπὶ tn, ἑανυτοῦ B 
ἑποίησε τὴν σύνοδον τῶν pv ἐπισχόπων 
Κωνσταντινουπόλει ἕνεχεν τοῦ ὁμοουσίου € 
Πνεύματος. Ὡσαδτως ὃΣ ὁ αὐτὸς Θεοδόσιος | 
προήγαγε τὸν ἔπαρχον πραιτωρίων Αντί 
ἐπίχλην λούζωνα τὸν µέγαν, κχαταγόµε' 
Αντιοχείας 35 τῖς μεγάλης. Ἡ µόνον δὲ ' 
ἔπαρχος, ἀνίήγαγε τῷ αὑτῷ θεοδοσίῳ Dat 
ἐπλατύνθη xal ηὐςήθη ἡ αὐτὴ Μεγάλη πόλιι 
χεια τῆς Συρίας καὶ ἔχει πολλὰ οἰχήματα | 
χέων ἐπὶ μµίλχιον 55 ἕνα (51). Καὶ ἐχέλευσεν 
βασιλεὺς Θεοδόσιος περιτειχισθτνα. χαὶ τὰ 
πόλεως ὄντα οἰχήματα ' xal ἐγένετο τεῖχος 
πόρτας τοῦ λεγομένου φίλον αὑτοῦ 99 ἕως τι 


VARLE LECTIONES. 
3” Λἱμίμοντον Ch., Ἑμίμοντον Ox. ?* Εἰρηνούπολιν. V. ad p. 6 C. 37 Ῥοφαεινᾶν. Resainam dicit. 


τιοχείας Ox. 
tamen legendum φιλοναύτου.» € 


1: ἕνα, V. ad vol. |, P. 119 Α. τοῦ 9 λεγομένου φίλον αὐτοῦ. « Ita habuit cod. m 


ED. CHILMEADI NOT. ! 
(51) Ἠντινα ἐκάλεσεν Ἑμίμοντον. Scr. Alplpov- D propria erat. 


τον. Procopius De Justiniani zdifle. lib. 1v : Ταῦτα 
μὲν οὖν Ἰουστινιανῷ τῇδε memolrtat*. xal ὅσα δὲ 
αὐτῷ ὀχυρώματα εἴργασται ἁμφί τε τὴν ἄλλην θ(4- 
xnv, καὶ την νῦν καλουµένην Αἰμίμοντον, ἐγὼ δη: 
4030. Αἷμος vero mons Thracie est; qui eam a 
Moesia disterminans, ad Pontum usque Euxinum 
protenditur. A monteitaque isto provincia conter- 
mina, IHlxmimontus dicta videtur. 

(52) Ἑποίησε ταθλοπαρύχιον τοῖς κχοττίζουσιν. 
Ταύλοπάροχος est, qui tabulam lusoribus exhibet: 
inde ταθλοπαρὀχιον, aleatorium, sive locus aleato- 
ris exerceudae destinalus : Κόττος vero. 1ecentio- 
'ibus, idem quod χύθος, alea : unde γοττίζειν, 
aleam ludere. 

(99) Tàó 'EXáqQtw. Ἐλάφιν, pro 'EXigtov: dimi- 
nutivum hoc est ἔλαφος, cerra; qui bestia. Dianae 


(94) Ἐποίησε καρουχαρεῖον. Καροῦχα, cui 
sive carruca : Hesychius, "Άρμα, ὄχημα, x 
6:cp0;* inde xapouyóptoc, carruchartus : x 

ttov, carrucharium, sive locus carrucis Γι 
dis destinatus. 

(53) Κτίσας πἐριξ ὁσπίτιαι. ᾿Οσπήτιον, | 
ttov quandoque legitur; a Latino, fiospitiu 

(50) "E. της ὑπατείας Mr,pofasbou xaV 
νίνου. Ad. Theodosii imp. annum v cos: 
nobis exhibent Prosper Aquitan., Marcelli 
el Chr. Alex. Hujus tamen posterioris cod 
pressi, Μηρωθάνδου labeut, perperam. 

(57) "Eni μΏιον ἕνα. Scr. ἓν μµἰλιον, el 
pov dicunt Graci recentiores, quod Latini; 
riui est, sive spaUuum mille passuum. 
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'0g* xai περιέλαθε τὸ Üpo; τὸ νέον A ad Phurminum, quod vocant, lluentum, ex montis 


παλαιοῦ τείχους τοῦ κτισθέντος ὑπὸ 
αχρος, xa τροσεχόλλησε τὸ νέον τεῖχος 
€ τοῦ λεγομένου Φυρμίνου τοῦ xatsp- 
s διασφαγῆς τοῦ ὄρους, ἐνεγχὼν τοὺς 
| µονομαχείου τοῦ παλαιοῦ τοῦ ὄντος 
àv. [42] ἄνω, λύσας χαὶ τὸν ἀγωγὸν 
εἰς τὴν αὐτὴν ἀχρόπολιν ànb τῶν λε- 
ων ix τῆς Λαοδικηνής ὁδοῦ * ὄντινα 
σεν Ἰούλιος ὁ Καΐσαρ **, χτίσας τὸ 
εἰς τὸ ὄρος τοῖς λεγοµένοις ἁἀκροπολ/- 
είνασι xal οἰκήσασιν ἄνω μεθ) οὓς 
ευχος ὁ Μαχεδὼν ὁ Νικάτωρ ἓν τῇ 
ιείση ὑπ αὐτοῦ Ev τῷ λεγομένῳ αὐ- 


cavernis enmanaus; comportatis eo lapidibus ex 
nionomachio veteri, quod superius ad Acropoliin 
sictit. Dirutus est ctiam, quem Julius Casar ex- 
struxerat, aquaxeductus, aquas ex via Laodicena ad 
Acropolim deferens, ad balneum aquis supplen- 
dum, quod ad montem exstruxerat, in 3447 usum 
Acropolitarum, qui sedes ibi olim posuerant, re- 
liquique fuerunt ex eis, quos Nicator Seleucus, 
in planitiem deductos, adhortatus est, uti sedes, 
uhi et ipse ponentes, urbem a se conditam, An- 
tiochiam Magnam  incolerent. Eodem tempore 
Giudarus, Lytargus, plurimaque alia Syrie op- 
pida rusticana manibus cincta fuerunt. 


ς xal παρεκάλεσεν οἰχεῖν ἅμα αὐτῷ thv χάτω πόλιν ᾽Αντιόχειαν τὴν μεγάλην. Ἐν ἐχείνῳ 
ἔλαθε τεῖχος xal Γίνδαρος καὶ τὸ Λύταργον καὶ ἄλλαι πολλαὶ κωμοπόλεις -ῆς Συρἰας. 


αὐτοῦ βασιλείας οἱ Τζάννοι περάσαν- B 


εἰς τὴν ἱαππαδοκίαν xa Κιλικίαν 
αἱ ἐπραίδευσαν χαὶ ἀπηλθον. 

βασιλεὺς Θεοδόσιος ἐμέρισε τὴν νέαν 
τῆς παλαιᾶς, xal ἐποίησεν ἐπαρχίαν, 


πόλεως [μητροπόλεως rectius]* καὶ 


χίῳ ** πόλει (59) ὁμοίως δὲ καὶ δευ- 
(vv ἐμέρισεν ἀπὸ τῆς πρώτης, xal 
rea **, δοὺς δίχχιον µητροπόλεως χαὶ 
(ομένῃ Σκυθῶν πόλει. 

Θεοδόσιος βασιλεὺς ἀπὸ Χωνσταντι- 
λθὼν ἐπὶ ᾿Ρώμην εἰσηλθεν ἐν θεσσα- 
xaX τοῦ ὄντος [42] μετ αὐτοῦ στρα- 
Ἰους διὰ μιτᾶτα (j) ταράξαντος τὴν 


(ασίασαν καὶ Όδρισαν τὰν βασιλέα οἱ 


Καὶ θεωρήσας ἵππ'.κὸν ἐν τῇ αὐτῇ 
' τοῦ Ἱππικοῦ ἐχέλευσε τοξευθηναι 
Ano; χιλιάδων δεχαπέντε (61). Καὶ 
αχτίσας xaz' αὐτοῦ ᾽λμϕρόσιος ὁ ἐπί- 
εν αὐτὸν ὑπὸ χώλυμα ** καὶ ἔμεινεν 
έρας μὴ εἰσερχόμενος εἰς την ἔκχλη- 

οὗ παραχκληθεὶς ὁ ἐπίσκοπος εἰς τὰ 


C 


Hujus sub. imperio Tzanni trajicientes, Cappa- 
dociam, Ciliciam Syriamque diripuerunt; prada- 
que arrepla, regiones suas repelierunt. 

Idein Theodosius imperator, novam a veteri di- 
riueens Epirum, provinciam fecit, jure metropo- 
litico et praefecto urbi Dyrrhachio concessis. Si- 
militer eliam Palzestinam secundam a prima se- 
jungens, provinciam fecit ; metropolis jure οἱ 
prafecto Scythopoli datis. 


Theodosius autem imperator Constantinopoli 
Romam proficiscens , per Thessalonicam fecit 
iter : ubi militibus ob metationes tumultum cien- 
Ubus, populus Thessalonicensis, concitata sedi- 
tione, imperatorem conviciis impetcbat. lmpera- 
tor autem, qui (tum circensia spectabat, ad quze 
frequens multitudo convenerat, militem sayittis 
populum petere jussit : unde et quindecim millia 
capitum ceciderunt. Ob hoc indignatus Ambrosius 
episcopus, imperatori ecclesia interdixit, neque 
ingredi eum passus est per 3/48 dies plurimos ; 
donec exuratus tandem recepit eum, in festo Theo- 


VARIA: LECTIONES. 
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ED. CHILMEADI NOTAE. 


ryoy περάσαντὲς. Pontica gens hi sunt, D vero hujus mentionem etiam faciunt Tlieodoritus 


m dicti ; uli asserit. Eustathius in 
g-» qui Σάννους etiam, et Τζάνους eos 


lp πὀλε.. Αοῤῥάχιον aliis dicitur : 
JNionys. περὶ ὁ χεῖτα, κα) dj τῆς νέας 
2όπολις Ἡ ποτὲ χαλουµένη Ἑ πίδαμνος, 
(ιον. Alexander αρυά  Steplion. De 
y eam vocat. 
ἅτα ταράξαντος την πόλιν. lia etiam 
l'heodosio : τῶν δὲ στρατιωτῶν αὐτοῦ 
thv πόλιν διὰ μιτᾶτα, ἑστασίασαν οἱ 
. Theophanes etiam. motum — Lunc 
ortum scribit, διά τὰ μιτᾶτα τοῦ 
τα, Sive μετᾶτα, melaliones sunt ; 
. hospitia. exercitui excipiendo desi- 
inglice quarters. dicimus. Tumultus 


lib. v, cap. 17, et Zonaras, tom. Ill, qui tamen de 
causa silent, Sozomenus etiam, lib. vii, cap. 94, 
Alium tamen hic a. Nostro ejus profett originem : 
quem vide, | 

(01) ᾽Απώλετο πλῖθος χιλιάδων δεχαπέντε. Tta 
etiam Zonaras : De numero tamen. Thessalonicen- 
sium 3. Theodosio neci datorum nonconvenit inter 
ecriptores : Theodoritus. et Glycas. vii. tantum 
hominum millia hac clade cecidisse asserit : Ce- 
drenus. utrumque numerum  exlibet : Κατέχτανε 
χιλ.ἀδας ἑπτά, ὡς δέ τινες, πεντεχαίδεχα. 

(62) Ἔμεινεν ἐπὶ πολλὰς μέρας μὴ εἰσερχόμενος 
εἰς την ἐχκλησίαν, Totos. meuses viii a coetu. Chri- 
stianorum publico secretum | fuisse testantur Gly- 
cas et Zonaras. 


HODII NOT.£. 


Nonnullis µετᾶτα,. .... 
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plianiorum ; ea tamen conditione, si per Sacram A ἅγια γενέθλια ἑδέξατο αὐτόν. Οὐχ ἄλλως : 


imperatoriam ediceret, ut qualiscunque incideret 
occasio, qua imperatorem commotum redderet, 
judicum sententiz, non nisi interposito xxx dic- 
rum spalio, rataà essent. 

ldem Theodosius Galatiam quoque secundam a 
prima dirimens, provinciam fecit ; metropolis 
jure et praefecto Pessinunti concessis. 


Porro Theodosius imperator, expeditione qua- 
dam suscepta, Mediolani in morbum incidens, 
fato ibi succubuit, annos natus Lxv ; reliquiis ejus 
inde Constantinopolim deportatis. Moriens autem 
Tlieodosius, Arcadium (quem Romam venisse re- 
scierat, ut Honorium fratrem viseret, tunc tempo- 
ris ex morbo decumbentem) per litteras hortatus 
est uti Constantinopolim repetens, Orienti pro- 
spiceret. Arcadio autem Romz cum fratre lIono- 
rio longius commorante, quin et per viam quo- 
que moras tralhente, citius Constantinopolim 
attingere non potuit, quam Gainas quidam ex se- 
.natoribus imperium invasisset. Tandem vero Ar- 
-adius, Constantinopolim veniens, Gainam istum 
rebellem e medio sustulit. 


AncaDwUS 15. — Magnum itaque Theodosium 
Hispanum excepit in imperio filius ejus Arcadius, 
Roma Constantinopolim veniens : ubi regnavit 
annos xxm, [lonorio 349 lratre suo natu mi- 


nore home relicto. Erat autem [Arcadius] vir C 


iagenii acerrimi, et rebus agendis idoneus : qui 
quamprimum Constantinopoli: reversus fuerat, 
fi:um suum, Theodosium juniorem, imperii so- 
cium sibi accepit. 

ldem Arcadius agmen quoque proprium insti- 
tuii; quod et Arcadiacum vocavit. In morbum 
incidens, subito mortuus est, xlatis anno ΧΧ}Ι. 

lloxomiUs nir. — Post Arcadium mortuum Ro- 
me imperavit Honorius annos xxxi. lracundiz hic 
deditus crat, sed vir san:z?. mentis. 


VARLA: LECTIONES. 


M πύλεως. Dno μητροπόλεως. 


αὐτὸν, ἕως οὗ imolpse Σάχραν, ἵνα ο 
ἀγανακτήσεως παρὰ βασιλέως γινοµένης d 
δοσθαι ἀπὺ τῶν ἐπιτρεπομένων τριάχοντι 
καὶ εἶθ᾽ οὕτως γενέσθαι τὸ προσταχθέν. 

Ὁ 65 αὐτὸς βασιλεὺς xal τὴν δευτἐραν 
ἀπὸ τῆς πρώτης µερίσας, ἐποίησεν ἕπαρ; 
δίχαιον "5 πόλεως [μητροπόλεως]' καὶ ἄρ 
σ,νοῦντι τῇ πόλει (05). 

Ὁ δὲ [44] αὐτὸς Θεοδόσιος βασιλεὺς που 
χενσον ἀπιὼν ἐπὶ πόλεµον, ἓν Μιζουλάι 
στησε (04), xol τελευτᾷ Excel tv Μιζου' 
ἐνιαυτῶν ξε’ (65) * χαὶ Ἰνέχθη τὸ λείψανον 
Κωνσταντινουπόλει. "Οτε δὲ ἔμελλε τελευτ 
σιος, μαθὼν ὃτ' εἰς Ῥώμην ἡλθεν ὁ Αρχό 
Ονώριον (66) τὸν αὐτοῦ ἁδελφὺν ἁῤῥω: 
ἔγραφεν αὑτῷ ὑποστρέναι el; Κωνστανι 
διὰ τὴν ᾽Ανατολήν, Καὶ διατρίφαντος àv *. 
αὐτοῦ βασιλέως ᾿Αρκαδίου πρὸς τὸν αὐτοῦ 
βασιλέα Ὀνώριον, ὡσαύτως δὲ xal κατὰ 
ὃ.ασύραντος, ἓν ὅσῳ ἔρχεται ὃ ᾿Αρχάδιος 
σταντινουπόλει, Γαϊνὰς ἐτυράννησεν ὁ συγ 
θέλων βασιλεῦσαι. Καὶ χατέφθασεν 6 "Ap 
Κωνσταντινουπόλει, xal ἑφόνευσε τὸν 
Γαϊνάν. 

Μετὰ [45] οὖν τὴν ῥασιλείαν θεοδοσ!ου € 
λου τοῦ Σπανοῦ (07), ἐἑθασίλευσεν ὁ υἱὸς αἱ 
χάδιος ἐν Κωνσταντ'νουπόλει ἐλθὼν ἀπὸ Ἑ 
πµντα ἔτη εἰχοσιτρία (08), ἑάσας ἐν "Pop 
ριον τὸν ἀδελφὸν αὐτοῦ τὸν µικρότερον, "I 
ρίνοργος καὶ ἐνδρανὲς. Καὶ εὐθέως ἑἐλθὼν 
Ρασιλέα τὸν νυν αὐτοῦ θ:0δύσιον τὸν µ 
Κωνσταντινουπύλε:. 7 


"O0 &k αὐτὸς ᾿Αρχάδιος ἐποίησε xaX ἴδιον 
οὓς ἐκάλεσεν ΑἈρκαδιακούς (69). ᾽Αῤῥωα 
ἑξαίφνης τελευτᾷ, ὢν ἐνιαντῶν λα’. 

Μετὰ δὲ τῆν βασιλείαν ᾿Αρκαδίου ἔδασ 
ἁδελρὸς αὑτοῦ ᾿Ονώριος ἐν Ῥώμῃ ἔτη λα ( 
δὲ ὀργίλος χαὶ σώφρων. 


ED. CHILMEADI NOT X. 
(05) ΙΙισινοῦντι τῇ πόλει. Πεσσινοῦς, Stephano D atque imperii Occidentalis curam ei comm 


Scribitur. Πξσσινοῦς, πόλις Γαλατίας. 

(64) Ἐν Μιζουλάνῳ, 5503756. Μεδιόλανον Pro- 
copio, Stephano, aliisque dicta est haec urbs. Expe- 
ditio autem hiec, de qua auctor noster, in Euge- 
nium tyrannum a. Theodosio suscepta. est : post 
quem devietum, Mediolanum se recipiens impcra- 
tor ibidem haud longe post diem suum obiit. 
Vide Sozomenum 1l. vit, cap. 28; Theodoritunf, 
lib. v, cap. 25; et Socratem lib. v, cap. 24 et 25. 

65) "Qv Σνιαυτῶν Ez. De numero aonorum .qui- 
Lus vixit Theodosius, discrepant. auctores : Chr. 
Alex. cuim Nostro, annos vxv. ei tribuit: Soccates, 
Sozomenus εἰ Cedrenus, Lx; Paulus Diaconus L 
làntun. - 

66) "Οτι εἰς Ῥώμῃν Πλθεν 6 ᾿Αρχάδιος πρὸς 
Ὀνώριον, etc. Alii hzee aliter omnino narrant ; Theo- 
dosiuin nempe, morti proximum jà:n sc sentientem, 
Honorium (ilium Constantinopoli accersivisse, 


Vide Socratem lb. v, cap. 25, οἱ Suzomien., 
cap. 98. | 

(07) Του Σπανοῦ. Legendum "'[ozavoà, u 
monuimus. 

(08) Τὰ πάντα ἕτη εἰχωσιτρία. Annos πί 
cum Theodosio patre, annosque xi. pr 
excessum, Vide Prosper Aquitan. et Jori 

(69) O9; ἐγάλεσεν 'Apxaüczxo2z. Numei 
infra etiain. nientio, lib. xv, apud Cedrem 
in Arcadio : lHoist 0$ καὶ ἴδιον ἀρ:θμὸν ἐν K 
τινουπόλει, οὓς ἐχάλεσεν ᾽Λρκαδικοὺς. 

(10) Ἑθασίευσευ ὁ ἁδελφὺς αὑτοῦ "Ow 
Ῥώμῃ ἔτη λα’. Post. Arcadium fratrem n 
annos tantum xv imperavit llonorius : au 
que hoc loco dec toto annorum numero, qui 
cum patre Theodosio, et Arcadio fratre, it 


.Lenuit, intelligendus est. 


D 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. XIII. 
ις βασιλεὺς ἔχλεισε τὸ ἱερὸν τοῦ Α 


Ηλίου (k) τοῦ ἐν ᾿Αλεξανδρείᾳ τῇ 


τοῦ βασιλείας ταραχΏῆς Ὑενομένης 
| Ῥώμῃ μεγάλης, ἀγανακτῆσας 
ενναν πόλιν χαὶ πέµψας Ἠγαγεν 
ατηλάτην ἀπὸ τῶν ** Γαλλιῶν (75) 
να πραιδεύσῃ τὴν Ῥώμην. Καὶ 
ς ἐν τῇ πόλει παρέθετο αὑτὸν *' τῇ 
Ἰχλητιχοῖς τοῖς ἐχθροῖς Ὀνωρίου, 
: πόλεως 02x ἔθλαφεν, ἀλλὰ ὁρμή- 
ον ἑπῆρε πάντα τὰ τοῦ παλατίου 
y ἁδελφὴν Ὀνωρίου ἀπὸ πατρὸς 
εχρὰν οὖσαν παρθένον ' καὶ πάλιν 
'τὰς Γαλλίας "8 τυραννῆσας. Κων- 
ύμης Qv μετὰ ᾿Λλαρίχου, πιστευ- 
ἣν κόρην Πλακιδίαν, δυνηθεὶς ἔλα- 
ρυγὼν τὸν ᾽Αλάριχον Ίγαγεν αὑτῆν 
; Ὀνώριον. Καὶ εὐχαριστῶν αὑτῷ 
εν αὐτὸν συγκλητικὸν, καὶ ἐξέδω- 
«ἣν Πλακιδίαν εἰς γυναῖχα, xal 
ιαιλέα Ey Ῥώμῃ ' ἐξ fc ἔσχεν υἱὸν 
ειος, ὃν ἑχάλεσς Βαλεντινιανόν. Καὶ 
γενόμενος ὁ Ὀνώριος ἐπὶ τῆς αὖ- 
Ώε τοὺς τέἐσσαρας τυράννους " 
ανὺν xal Μάζξιμον χαὶ Κώνσταν (75) 
ὺς, οἵτινες ἆντπραν αὐτῷ ὑπονο- 
μον. Μετὰ δὲ τὸ φονευθῆναι αὐτοὺς 
εὐὑτῶν δηµευθῆναι ἑάσας τὸν Κων- 
Ῥώμῃ βασιλεύειν ηλθεν ὁ αὐτὸς 
ῥνσταντινουπόλει (16) βασιλεύων 
oU μιχροῦ. 
ντιος, βασιλεὺς ᾿Ῥώμης, τελευτᾷ 
τῆς βασιλείας καὶ ζωης ᾿Ονωρίου " 
ΓυγΧλητ'κός τις ὀνόματ, Ἰωάννης, 


ee 
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Hic fanum Serapidis Solis, quod Alexandri: 
magna fuit, occludi jussit. 


Rome vero magua seditione coorta, imperator 
in Ravennam urbem indignabundus secessit; ac- 
cersito ex Gallia Alaricho duce, cum copiis ejus, 
ad Romam depredandam. Alarichus autem  Ro- 
mam veniens, civibus et senatoribus, Honorii ho- 
&libus, sese adjunxit, et omnino nihil in lkoma- 
nos hostile perpetrans, imperatoris ipsius in pala- 
tium irrumpit; universoque thesauro regio, im- 
peratoris etiam a patre sorore, 390 Placidia, 
virguncula, secum abreptis, in Galliam reversus 
est, tyrannidem usque agitans. Constantius autem 
quidam comes, qui Alarichum secutus, Placidiam 


B virginem sibi coucreditam habuit; arrepta occa- 


sione, Alarichum effugit, eamque Honorio impe- 
ratori reducem dedit. Cujus facti in gratiam, Ho- 
norius Constantium ad senatoriam dignitatem 
provexit : quin et Placidia ei in uxorem data, in 
imperii etiam consortium eum admisit. Constantio 
ex Placidja natus est filius, nomine Valentinianus. 
Honorius itaque, Constantio in regni societotem 
ascito, quatuor rebelles illos senatores, Attalum, 
Sebastianum, Maximum et Constantem, qui, ple- 
bem in partes suas allicientes, imperatori nego- 
tium facesserunt, e medio sustulit, bonis eorum 
publicatis. Honorius autem, imperio Occidentis 
Constantio tradito, ipse Constantinopolim conten- 
dens, Theodosio Juniori sese imperii socium ad- 
junxit. 


Contigit aulem, vivente adhuc et regnante Ho- 
norio, Constantium Romanum imperatorem e vivis 
excedere : post quem, Joannes quidam senator, 


VARI/E LECTIONES, 
» Ταλίων Ox. Scripsi Γαλλιῶν et mos Γαλλίας, ut p. 90 Α. * αὑτὸν Οτ. * Γαλλίους Ox, 


ED. CIIILMEAPI NOT E. 


tb ἱερὸν τοῦ Σεράπιδος Ἡλίου. Tem- 
'0dosio M. eversum ftuisse testan- 
zomenus, alii; falso itaque hic ab 
n tantum fuisse dicitur. 

|ας Ίγαγεν ᾿Αλάριχον. Eadem habet 
. qui tamen historicorum hacinre 


ecte notat. Vide Paulum Diacon. : 


m, lib. vir, cap. 10; Sozomenum, 
1,8 et 9; et Jornandem, De regn. 


αλιῶν. Scr. Γαλλίων, cum duplici λ, 
9et : Stephano tamen, et Procopio, 
Mat, Gallia est; et Γάλλοι, Galli. 
phv Ὀνωρίου ἀπὸ πατρὸς, Πλακι- 
us enim diversis eos suscepit Theo- 
x Flaccilla, uxore priore, Arcadium 
κ Galla vero posteriore, Valenti- 
acidiam. Ceterum Placidiam banc, 
j jam mortuum, Athaulfus, affinis 


HODII 


b ἱερὸν τοῦ Σεράπιδος Ἡλίου. Fal- 
ilmeadus , cum aliis qui ex Socra- 
aliorum auctoritate, templum lioc 
|Wore funditus eversum fuisse con- 


οι. Gn. XCVIT, 


ejus, Gothorum rex constitutus, capta iterum 
Toma, inde abduxit, sibique connubio copulavit : 
quie postea Honorio fratri, post mariti obitum, 
Constantio id exigente, a Wallia Gothorum rege 
reddita est. Vide Paul. Diacon, lib. xiv. 

(75) Καὶ Kovozav. Mallem Κώνσταντα. Constans 
iste Constantini cujusdam filius erat : qui ex in- 
fima militia cum esset, ob solam speciem nominis 
in Britannia tyrannus exortus est: indeque in 
Galliam transiens, Constantem liunc filium suum 
ex monacho Cxsarem fecit. Quomodo ergo inter 
senatorii ordinis viros eum auctor enumerat ? Vide 
Paul. Diacon. et Prosper. Aquitan. 

16, ΗἨλθεν ὁ αὐτὸς ᾿Ονώριος v Κωνσταντινουπόλει. 
Nihil minus : Occidentis enim imperium ad vita 
suse exitum tenuit, Falso etiam Honorio superstite 
imperium sibi arripuisse infra dieitur Joannes 1y- 
rannus. Vide Jornandem, Paul. Diacon. et Marcel- 
linum Comitem. 


NOTA. 


tendit. Lege Evagr. Hist. eccles. Ἱ. n, c. 5, cvi 
adjuugi et alii complures possint. Sed id erit al- 
terius loci. 


M 
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tvranoidem arripiens, senatorum reliquorum ope A τῶν ἄλλων συγκλητικῶν συμποιησαµένων 


fretus, imperium Occidentis invasit. Quo audito, 
Alonorius in furorem actus est; et ex aqua inter- 
cute laborans, mortuus est setatis anno xLn. 


τοῦ, βασιλεύει ἐν τῇ Ῥώμῃ. Καὶ γνοὺ 
Ὀνώριος [48] ἑμάνη (77) * καὶ νόσῳ βληί 
πιάσας 9 τελεντᾷ, ὧν ἐνιαντῶν p B^ (78). 


VARLP. LECTIONES. 


** ῥδροπιάσας Ox., ὑδρωπιάσας Ch. 


KD. CHILMEADI NOT £. 


(17) Καὶ γνοὺς τοῦτο ὁ ᾿"Ονώριος, ἑμάνη. Ineptis: 
audi Paulum Diaconum, lib. xiv : Honorius vero 
postquam cum minore, de quo premissum est, 
Theodosio, Arcadii germani sui filio annus xv im- 
perasse! ; cum jam aniea. cum. fratre xin annis, ac 
sub paire xu. regnassel : remp. ut cupierat pacatam 


relinquens, aptd urbem llomam vita exem 
Prosper Aquitan. et Jornandem. 

(78) "Qv ἐνιαυτῶν p... Alii annos xr tai 
vixisse scribunt : Zonar. ὑδέρῳ δὲ περιπι 
Ὀνώριος, θνῄσχει, ζήσας μὲν ἐνιαυτοὺς 
κοντα. Vide etiam Marcellin. Comit. et Pro 





ΛΟΓΟΣ ΙΔ’ 
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) LIBER XIV. 
DE TEMPORIBUS THEODOSII JUNIORIS USQUE AD IMPERIUM LEONIS JUNIORE 


351] Post Honorium imperavit solus divinissimus B. Met& δὲ τὴν βασιλείαν Ὀνωρίου ἐδασί 


Theodosius Junior; qui 4 patre Arcadio, Hono- 
rii (ratre, imperator renuntiatus fuerat, Stilicone 
et Aureliano coss. Imperium vero tenuit annos !, 
et menses vit. Factioni hic Prasina studebat ; 
eujus etiam partes egit ubique per imperium. 
Constantinopoli vero Prasinos, qui a dextra ejus 
sedeutes antea spectabant ludos, gradus a sini- 
stra deinceps occupare jussit : militesque pedatu- 
re, qui ex adverso sell» imperatorig spectabant, 
ad Venetam partem transtulit. Prasinis autem 


voe ὁ θειότατος Θεοδόσιος ὃ Νέος, ὁ υἱὰς 
βασιλέως, ἀδελφοῦ Ὀνωρίου, ἐπὶ τῆς ὑπα' 
λίχωνος καὶ ** ᾿Αόριλισνοῦ (T9), ὑπὸ τοῦ 
τρὸς στεφθείς [50]: ἑδασίλευσε δὲ τὰ πάντα 
xai μῆνας QC. Ὅσατις ἔχαιρε τῷ Πρασίνῳφ 
ἀντεποιεῖτο αὑτῶν χατὰ πόλιν. Ἑν δὲ K 
νουπόλει µετήγαγεν αὐτοὺς, θεωροῦντας 

τὰ δεξιὰ αὐτοῦ µέρη, xai ἐποίησεν αὐτοῦ 
εἰς τὰ ἀριστερὰ βάθρα’ xal τοὺς τῆς 
pac (81) στρατιώτας (l) τοὺ; xatívavu 


VARIJE LECTIONES, 
50 Λέοντος Ox. *! Αδριλιανοῦ Ox., Αὐρηλιανοῦ Chron., p. 506 D. 
ED. CHILMEADI NOTAE. 


(79) Ἐπὶ τς ὑπατείας Στελίχωνος χαὶ ᾿Αδριλια- 


νοῦ. Ίππο nondum natÉs erat Theodosius Jun. Sii- 
liconem enim et Aurelianum coss. habemus ad Ar- 


Idus mensis ejusdem, sive Aprilis die 
volunt. Ánno vero sequente, id est, 8 
secundo, Theodosius ab Arcadio patre 


cadii an. v, ut Prosper, et Marcellinus Comes, vel C, creatus est, Arcadio Aug. V et Ποποτίο Au 


ad an. vi, secundum Chr. Alex. Theodosius vero 
aBno sequente, Vincentio et Fravita coss., uti 
auctores dicti testantur, Arcadio natus est. Hujus 
etiam rei testem locupletem habemus Socratem, 
lib. vi, cap. 6, ubi de Gain: Gothi rebellione verba 
faciens, hiec addit : Τέλος δὲ ἔσχεν οὗτος ὁ πόλεμος 
ἐν τῇ ὑπατείᾳ Στελίχωνος χαὶ Λὐρηλιανοῦ * τὴν δὲ 
ἑξῆς ὑπατείαν ἑδίδου Φραύῖτος, Γότθος μὲν αὐτὸς τῷ 
γένει, μεγάλῃ δὲ εὐνοίᾳ τῇ πρὸς '᾿Ῥωμαίους χρησά- 
µενος, μεγάλα 65 xa Ev τῷδε τῷ πολέμῳ ἀγωνισά- 
µενος  διὸ χαὶ τῆς τοῦ ὑπάτου ἀξίας µετέσχεν, χαθ᾽ 
ἣν τίχτεται τῷ βασιλεῖ ᾿Αρχαδίῳ υἱὸς, ὁ ἀγαθὸς Θεο- 
δόσιος, τῇ δεχάτῃ τοῦ ᾿Απριλλίου µηνός. Marcellinus 


lamen, οἱ Chr. Alex. euim, non Aprilis x, sed 1v 
HODII 


(I) Τοὺς τῆς πεδα τούρας στρατ. Vim vocis peda- 
fure non intellexit. interpres. Sunt vero Pedature 
milites, cohortes illa quibus assignabatur castrum 


uti Marcellin. Com. et Chr. Alex. testan 
nii ita hic prochronismus est. 

(80) Τὰ πάντα ἔτη v. Id est, vii cum 
cadio, et xuu post cjus exitum. Vide 
Comit. 

(81) Τους τῆς πεδατούρας στρατιώτας. 
δατοῦρα hoc loco signet, (aud temere di 
cabulum hoc, plurali licet numero, profei 
ricio Strateg. xi, cap. 2, et Leone, com 
Nie. Rigaltius in Glossario suo, et 
J. Meursius, Gloss. Gracobarb.; necta 
vim explicant. Gloss. vett. apud Rigaltit 
τοῦραι, Pedature, Podisimi. Caeterum vii 
ex dictis auctoribus ab eisdem citatos. 


NOTAE. 


aut alius locus, ubi considerent ; et sun 
certa quedam loca seu locorum spatii 
custodiam militibus assignari solebant. 


--φ - 
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spero; θεωροῦντας µετέστησεν ἐπὶ τὸ Ώένετ.ν µέ- A gradus dedit, sex habentes Mesostylia ; Cyro pra-- 


(5^ καὶ τὰ βάθρα ἔδωχε τοῖς τοῦ Πρασίνου µέρ.υς, 
ἔχντα µεσόστνλα (αι) ££ (82), εἰρηκὼς τῷ ἐπάρχῳ 
Kip, ὃτι Οὓς φιλῶ χατέἑναντί µου θέλω θΟεωρεῖν, 
Κεὶ ἔχραξαν ἐν Κωνσταντινουπόλει οἱ ἐχ τοῦ Dlpxot- 
wo μέρους τῷ αὐτῷ βασιλεῖ ' Τὰ ἴδια τοῖς ἰδίοις. 
Κά ἔπεμφεν αὐτοῖς μανδᾶτα (85) διὰ τοῦ πρωτο- 
πύρσορος, λέγων, ὅτι ᾿Εγὼ ὡς τιμῶν ὑμᾶς εἰς τὰ 
ἑροτερὰ τοῦ χαθίσµατος, ἕνθα θεωρῶ, µετέστησα 
Wi: xal εὐφήμησαν αὐτόν. Καὶ ἐχέλευσε, 
està [54] πόλιν εἰς τὰ ἀριατερὰ τῶν ἀρχόντων θεω- 
gt τοὺς Πρασίνους. 

Ἐδασίλευσε δὲ παιδίον * ὅτε δὲ προέχοψε τῇ ἡλι- 

εἰ ὁ αὐτὸς Θεοδόσως βασιλεὺς, ἄνεγίνωσχεν Eso 
εἰς € παλάτιον ἓν τῇ ζωῇ τοῦ αὑτοῦ πατρὸς 'Apxa- 
Κω. Καὶ μετὰ τὴν τελευτὴν τοῦ πατρὸς αὐτοῦ συν- 
επγύωσκεν αὐτῷ ἄλλος νεώτερος εὐφυέστατος óvó- 
pet Παυλῖνος, υἱὸς χόµητος δοµεστίχων. Μετὰ δὲ 
dy αλευτὴν τοῦ αὐτοῦ πατρὺς ἀνδρωθεὶς θεοδόσιος 
ἡ μαλεὺς ἐζήτει λαθεῖν γυναῖκα εἰς vápov* xoi 
Gn « αὐτοῦ ἁδελφῃ Πουλχερίᾷ τῇ δεσποίνῃ, 
dep εερθένῳ, fii; ὡς φιλοῦσα τὸν ἴδιον αὐτῆς 
ékipis οὐχ 53 εἴλατο (864) γαμηθῆναί τινι’ χαὶ 6h 
πρκργεσαμένη περὶ παρθένων πολλῶν χορασίων, 
ἡηγετέρων πατρικίων Ἁ ἐξ αἵματος βασιλικοῦ, 
κι "sp αὐτῷ θΘεοδοσίῳ βασιλεῖ, ἁδελφῷ αὐτῆς, 
σονλάγουσα αὐτῷ kv τῷ παλατίῳ (85). Καὶ εἶπεν 
«xà ὁ αὐτὸς βασιλεὺς θΣοδόσιος, ὅτι Ἐγὼ θέλω, εἰ 
eiegc ** uot νεωτέραν εὔμορφον πάνυ, ἵνα τοιοῦτον 
αλλες μὴ ἔχῃ γυνὴ εἷς Κωνσταντινούπολιν, εἴτε 
V εἷματός ἐστι βασιλικοῦ, εἴτε ἐξ αἵματός ἐστι συγ- 
τοῦ πρώτον. EL δὲ pf) ἐστι καλῆ εἰς ὑπερθολὴν, 
8 χρείαν ἔχω, οὔτε ἀξιωματικὴν (86), οὔτε ἐχ βα- 
εὐαοῦ αἵματος, οὔτε πλοῦτον, ἀλλὰ [52] καὶ ef τι- 
Ἡς δή ποτὲ ἐστι θυγάτηρ, µόνον παρθένον χαὶ 
εὐερεπεστάτην πάνυ (87), ταύτην λαμθάνω. Καὶ 
ἐπτοῶσα (88) ταῦτα f δέσποινα Πουλχερία παντα- 
Y ἔπεμγε περιεργαξοµένη' xai Πανλῖνος δὲ πε- 
fétpsysv, ἀρέσαι αὐτῷ. 


Ἐν δὲ τῷ μεταξυ συνέδη ἐλθεῖν £y Κωνσταντι- 
Ἠνπόλει μετὰ τῶν ἰδίων συγγενῶν χόρην εὑπρεπῆ, 
Βλέχιμον, Ἐλλαδιχὴν, ἀνόματι, ᾽Αθηναῖδα, τὴν xai 


fecto subindicans velle $e, quos cbaros sibi ba- 
buit, e regione 9549 sui eos spectare. Tum vero 
qui Prasinz factionis erant Constantinopolitani im- 
peratori inclamabant : Suam cuique. Theodosius 
autem, misso protocursore, eos monvit se, in 
honorem eorum, ad sinistram selle sug, unde 
spectabat ipse, transtulisse eos. Tum vero fau- 
stis acclamationibus eu:n celebrarunt. Edixit etiaw 
imperator, ubique per imperium, uti Praeiui ad 
sinistram prafectorum sedentes, ludos spectarent. 


Imperator autem renuntiatus est, dum puer ad- 
modum erat: adolescentior autem factus, in pa- 
latio litteris imbutus est, patre Arcadio adhuc vi- 


B vente. Patris autem post obitum, in litteris per- 


cipiendis socius ei adjunctus est Juvenis quidam 
nobilis, nomine Paulinus, comitis domesticorum 
filius. Theodosius autem imperator, cum jam iu 
virum adolevisset, uxorem ducere in animo la- 
buit : atque eo nomine Pulcheriam Augustam, soro- 
rem suam, szpiuscule interpellaverat ; qu:e, virgo 
licet esset, fratrem suuin adeo charum sibi habuit, 
ut a nuptiis ipsa abstinuerit. Pulcheria itaque 
inquirendis quaecunque ex regio vel patricio 
sanguine prognate essent, virginibus sedulam 
navans operam, ad Theodosium imperatorem 
fratrem suum, qui cum in palatio convizit, do 
illis referebat. Cai Theodosius, Tu modo, inquit, 
si conciliare mihi possis teneram virgiuem, for- 
maque talem, qualem Constantinopolis prserea 
nullam datura est, 353 regiis illam vel patriciis 
clarain natalibus, hanc volo. At si forma non sit 
abeolutissima, regio licet sit, an patricio progna- 
tà sanguine, divesque, non moror ista. Quinimo, 
quacunque tandem stirpe edita sit, virgo modo 
sit, omnibusque pulchritudinis palmam prseripiat, 
illam expeto. His autem Pulcheria, emissis ubi- 
que nuniiis, hujusmodi virginem sollicite anqui- 
sivit, Paulinus etiam, uti el hac ex parte gratiti- 
caretur, undique cursitabat. 

Contigit interim Constantinopolim cum cogna- 
tis suis advenire virgineiff quamdam Grecanicam, 
forma singulari et doctrina prastanten, cui no- 


VARIJE LECTIONES. 


€ o)x Ox. ** εἴπεν. εἰπὼν Ox. Male haec contraxit Chron. Pasch. p. 311 A. 


lib θέλω εὑρεῖν male Cbron.. 


"* εὕρῃς. εὗρεις Ox., 


ED. CUILMEADI NOTAE. 
(8B) "Eyovca µεσόστυλα Ἑξ. Scr. μεσοστύλισ. D hzc babentur apud Chr. Alex. auctorem, qui totam 


MesyoszoAcov, intercolumnium est , sive spatium in- 
Wr duss columnas. - 

(85) Ἔπεμεν αὑτοῖς μανδᾶτα διὰ τοῦ πρωτοχούρ- 
Ώρος. Μανδᾶτον , mandatum : hoc loco nuntium so- 
1M : ut sensus verborum sit : Per protocursorem 
(b mintium misit, sive, eis notum fecit, etc. Proto- 
του vero, eursoruni pra-/fectus est : voce hybrida, 
ἅ Urgco πρῶτος, et Latino cursor, conficta. 

(M) ΕΏατο. δεν. εἴλετο. 
(S) Συνδιάγουσα αὐτῷ ἐν τῷ παλατίῳ. Corrupta 


hanc historiam ex nostro descripsit. 


(86) Oo χρείαν ἔχω, οὔτε ἀξιωματικχὴν, ete. Locus 
mendosus: Chr. Alex. habet, οὐ γρείαν ἔχω οὔτ: 


»βασιλικοῦ αἵματος, οὔτε πλουσίας, ἀλλὰ xal εἴτι- 


vos, elc. Forte legendum, οὐ χρείαν ἔχω οὔτε ἀξιω- 
τιχοῦ οὔτε βασιλικοῦ αἵματος, οὔτε πλούτου. 
(87) Μόνον παρθένον, xal εὐπρεπεστάτην mávv. 


Legerein, µόνον παρθένος, καὶ εὐπρεπεστάτη πάνυ. 


Chr. Alex. babet tantum, µόνον εὑπρεπὴς πἀνυ. 
(88) ᾽Αχτχοῦσα. Scr. Xxnxovia. 


. HODIl NOTA. 
'u) Κεσόστυλα. Sic alii scribunt : non itaque reponendum) μµεσοστύλια, quod placet Chilueado, 
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JOANNIS MALAL/£ 


men Athenais (quz et postea Eudocia vocata est), A Εὐδοχίαν μεταχληθεῖσαν, θυγατέρα γενομέν 


Leontii, philosophi Atheniensis, viri ditissimi, fi- 
liam. Hxc imperatricem urbem petere, amilz sue 
visenda gratia coacta est, hac ex causa. Leontius 
philosophus, ejus pater, filios duos adultos habuit, 
Valerium et Gesium. Illos moriturus testamento 
inslituit ex asse haeredes : Athenaidi autem [in 
testamento scripsit ] : Filia mex desideratissimz 
c numismata tantum dari volo : aufficit enim illi 
fortuna sua, qua universum sexum suum antecel- 
lit, Atque ita Leontius philosophus Athenis de- 
cessit ; post eujus obitum Athenais, quz et Eudo- 
cia, fratres suos, utpote natu majores, pedibus 
illorum provoluta, supplex rogavit uti , testamenti 
illius rationem non adeo habentes, paterne hzre- 
ditatis partem tertiam sibi assignarent. 3544 Ego 
enim, inquit, in communem nostrum parentem nihil 
commisi , uti vos probe mostis : nec satis scio 
qua tandem causa adductus, moriturus pater, nulla 
mihi vobiscum concessa patrimonii sorte, pro-' 
spera me mea frui fortuna, post se mortuum juberet. 
At fratres in sententia perstiterunt ; jratique 
eliam ex edibus paternis, ubi cum eis convixerat, 
ejecerunt. Itaque accepit illam sibi matertera ejus; 
atque, ceu parentibus orbam el virginem, tutata 
eat. Constantinopolim deinde adduxit, ad cogna- 
tam aliam, virginis amitam patris ejus sororem. 
Ile vero, caussa illius suscepta, ad Pulcheriam 
Augustam, Theodosii imperatoris sororem pientis- 


iov τοῦ φιλοσόφου (89) ᾽Αθηναίου εὐπορωτά: 
Αθηναῖς ἡ xat Εὐδοχία Ἠναγχάσθη χαταλα 
βασιλεύουσαν πόλιν πρὸς τὴν ἰδίαν αὐτῆς t 
την αἰτίαν ταύτην" Ὁ φιλόσοφος Λεόντιος 
πατὴρ ἔχων νἱὶοὺς τελείους δύο, µέλλων τελε 
έθετο, τάξας ἓν τῇ ἑαυτοῦ διαθἠχῃ τοὺς δύο αὐ 
Χληρονόμους πάσης τῆς ὑπ αὐτοῦ χαταλιµπι 
περιουσίας ObaMptov καὶ Γέσιον (90), εἴρηκ 
αὑτοῦ διαθήχῃ' ᾿Αθηναῖδι τῇ ποθεινοτάτῃ | 
σίᾳ θυγατρὶ δοθῆναι  βούλομαι νομίσματα 
καὶ µόνον ' ἀρχεῖ γὰρ αὐτῇ ἡ αὐτῆς τύχη 

έχουσα [55] πᾶσαν γυναιχείαν τύχην. Καὶ ἑ 
σεν ὁ αὐτὸς Λεόντιος ὁ φιλόσοφος àv Ὁ 
Μετὰ οὖν «hv αὐτοῦ ἀποθίωσιν ἑδυσώπει 


b Αθηναῖς fj καὶ Εὐδοχία τοὺς ἰδίους ἁδελφ 


µείόονας, προσπ/πτουσα αὐτοῖς xai αἱτοῦσα 
σχεῖν τῇ αὑτῇ διαθήχῃ, ἀλλὰ χατὰ τὸ ερίτε 
µερίσασθαι μετ αὐτῶν τὰ πατρῷα, λέγουα 
ἡμαρτηχέναι, ὡς καὶ ὑμεῖς οἴδατε, πρὸς «b 
ὑμῶν (91) πατἐρα ΄ καὶ οὐχ οἶδα διὰ τί ἅι 
κατέλιπε µέλλων τελεντᾷν xal 54 εὑπορίας «i 
μετὰ τὴν αὑτοῦ νέκρωσιν ἐχαρίσατο. Οἱ 6 
ἀδελφοὶ ἔμειναν ἀπειθεῖς, χαὶ ὀργισθέντες 
αὑτὴν χαὶ Ex τοῦ πατρῴου αὐτῆς οἴχου, Έ 
ἐμενεν αὑτοῖς. Καὶ ἑδέξατο αὑτὴν dj ἀδελφὴ 
νοµένης αὐτῆς μητρὸς, ὡς ὀρφανὴν, καὶ ὡς 
vov ἐφύλαξεν αὐτὴν. "Βντινα λαθοῦσα v 
Κωνσταντινουπόλε, πρὸς τὴν ἄλλην ἁδελι 


simam, fratres suos [de bonis paternis] postula- ᾳ αὐτῆς πατρὸς xai θείαν αὐτῆς. Καὶ λαδο 


turam, adduci curaverunt. ία vero ad Pulclie- 
riam adducta, oratione disertissima exposuit quo 
paeto α fratribus suis injuriose habita fuerit. Vi- 
dens autem Pulcheria Athenaidem, forma tali et 
eruditione przditam, cognatas ejus interrogavit, 
virgo esset, necne? Dicebant να virginem esse 
intactam, a patre suo philosopho Graco custodi- 
tam, et philosophie preceptis abunde satis imbu- 
tam. Cognatis itaque ejus, una cum virgine, cubi- 


τὴν [54] ποιῆσαι ἀξίωσιν (95) χατὰ τῶν αὖτ 
qv παρεσχεύασαν αὑτὴν προσελθεῖν τῇ 
στάτη δεσποίνῃ Πουλχερίᾳα, ἀδελφῇ Θεοδοσίι 
λέως, Καὶ 65 προσελθοῦσα ἑδίδαξεν ὡς Bi 
παρὰ τῶν ἰδίων αὐτῆς ἀδελφῶν, διαλεγοµέι 
γίμµως. Καὶ ἑωραχυῖα αὐτην ἡ αὐτὴ [E 
εὑπρεπῆ xai ἑλλόγιμον, ἐἑπηβώττσε τὰς αὖτ 
εἰ ἔστι παρθένος. Καὶ ἐδιδάχθη map' αὑτῶν 
θένος στὶν ἁγνὴ φυλαχθεῖσα ὑπὺ τοῦ αὑτῆς 


VARLE LECTIONES. 
95 [6:0 ὑμῶν. xotvoy ἡμῶν Chron. — "* εὐπορίας τύχην. καὶ εὐπορίας τυχεῖν Chron. 


cou. Ἶια dictus est philosophus iste ab omnibus 
scriptoribus, preter unum Chr. Alexandrini aucto- 
rem, qui lleraclitum eum vocat. Ceterum lectio 
hac nostra stabiliri potest ex Photio, Biblioth. 
num. 485, ubi de imperatricis Eudocize Octateuchi 
metaphrasi metrica verba habens, distichon hoc 
exinde profert : 

Δευτέρη» xal τήνδε Θεοῦ 0&ji0oc xdya 8(6Aor 
Εὐδοχίη βασἰ.Ίεια Λεογτιὰς εὐπατέρεια. 

(90) Οὐαλέριον καὶ Γέσιον. Fratres hosce Zona- 
ras Valerium et Genesium. vocat ; Chr. Alex. Va- 
lerianum et Gesium. 

(91) Ὑμῶν. Leg. ἡμῶν, uti habet Chr. Alex. 

(92) Εὐπορίας τύχην. Supple, καὶ εὐπορ. τὺχ. ex 
Chr. Alex., ubi etiam εὐπορίας τυχεῖν legitur; forte 
rectius. Interim interpres, in sequentibus particu- 
lam οὐχ desiderari frustra suspicatur; absque 
hac enim expostulatio virginis multo est elegan- 
tior. | 


ED. CIHLMEADI NOT &. 
(89) θυγατἐρα γενοµένην Λεοντίου τοῦ φιλοσό- D 


(95) Λαθοῦσα. αὑτὴν ποιῖσαι ἀξίωσιν, 
ἀξίωσιν χατὰ τῶν αὑτῆς ἁἀδελφῶν * 
ejus postulare, sive, Contra fratres ej 
nem inlenderc, cum Madero vertimus 
tamen ποιεῖν ἀξίωσιν hoc loco, petitiones 
libellum supplicem exhibere , rectius. inter 
mur. 'A£tóo enim, oro, peto : Mesychius. 
παραχαλῶν ' unde ἀξίωσις, petitio, libellus 
᾽Αξιοῦμαι etiam infra sensu haud multum 
usurpatur, lib. xviii, ubi de Indorum Auxui 
rege Romanorum legatum excipiente na 
facta, verba h:ec a rege prolata dicuntur : 
λῶν χρόνων ἠξιώθην μετὰ τοῦ βασιλέως 'l 
κτήσασθαι φιλίαν ΄ quo loco ἡδιώθην, peli 
desideravi, sonare videtur. Actorum etiam 
vers. 92, ᾽Αξιοῦμεν δὲ παρὰ coU ἀχοῦσαι ἃ 
Cseterum quod boc loco ἁξίωσις , infra 
Nostrum et Chr. Alex. etiam, δέησις dicitu 
ut non sit amplius hac de re dubitandi loe 


523 
φιλοσόφου γεναµένου (93) £v Ἑλλάδι, 
πολλῶν Φιλοσοφίας ἀναχθεῖσα (95). Καὶ χελεύσασα *! 
αὐτὴν ἅμα ταῖς αὐταῖς *'* θείαις δ.ὰ χουθικουλαρίων 
βυλαχθῖνα. xai περιμεῖναι, λαθοῦσα, φησὶ, τὴν 
ἕέησιν παρ᾽ αὐτῆς εἰσῆλθε πρὸς τὸν ἴδιον αὐτῆς 
ἐδελφὸν τὸν βασιλέα θεοδόσιον, καὶ εἶπεν αὐτῷ, ὅτι 
Βὗρον νεωτέραν mávu εὔμορφον, καθαρίαν, εὔστο- 
low, ἑλλόγιμον, ᾿Ελλαδικὴν, παρθένον, θυγατέρα 
«Φιλοσόφου. Ὁ δὲ àxojsa;, ὡς νεώτερος, ἀνήφθη - 
χαὶ µεταστειλάμενος τὸν συμπράκτορα αὐτοῦ xal 
φίλο Παυλῖνον, ᾖτησε τὴν ἑαυτοῦ ἀδελφὴν ὡς Ex 
Bio τινὶ εἰσαγαγεῖν τὴν ᾽Αθηναῖδα την xai Εὐδο- 
αανἓν τῷ αὐτῆς κουθικλείῳ (96), ἵνα διὰ [95] τοῦ 
Boo θεάσγται αὐτὴν ἅμα Παυλίνῳ. Καὶ εἰσήχθη * 
xi ἑωραχὼς αὑτὴν hpás)n αὐτῆς, χαὶ Παυλίνου 
& ῥμυµάσαντος αὐτὴν. Καὶ χρατήσας αὑτὴν xa P 
Χροτιανὴν rodfoac, (ἣν γὰρ Ἕλλην), καὶ μετονομά- 
δας αὐτὴν Εὐδοχίαν, ἔλαθεν αὐτὴν εἰς γυναῖκα, 

Ῥχίσας αὑτῃ βᾳασιλικοὺς γάμους. Καὶ ἔσχεν ἓξ αὐ- 

Ἡκἡωγατέρα ὀνόματι Εὐδοξίαν. | 
Ἀχοόσαντες δὲ οἱ τῆς Λὑγούστας "* Εὐδοχίας 

Büpd ὅτι βασιλεύει, προσέφυγον ἐν τῇ Ἑλλάδι 
pÉM il. xai πέµγασα Ένεγχεν αὐτοὺς ἐκ τῆς ᾽ 
fitu ᾿Αθηνῶν ὑπὸ Ἰόγον (97) ἐν Κωνσταντινουπό- 
itt καὶ ἐποίησεν αὐτοὺς ἀξιωματ,χοὺς, προαγαγόν- 
Ἠκαύτοὺς τοῦ βασιλέως τὸν μὲν λεγόμενον Γέσιον 
ἵτερχον πραιτωρίων τοῦ Ἰλλυριῶν»» ἔθνους, τὸν δὲ 
Βειέριον μάγιστρον (98), clpnxulaz αὑτοῖς τῆς ab- 
"is βασιλίσσης Εὐδοχίας, ἁδελφῆς αὐτῶν, ὅτι El μὴ 
Vul; καχῶς ἐχρήσασθέ uot, οὐχ Ἱναγχκαζόμην ἑλθεῖν 
αἱ ῥασιλεῦσαι. Tiv οὖν ix τῆς γενέσεώς µου β1- 
δλείαν (99) ὑμεῖς µοι ἐχαρίσασθε [26] * ἡ γὰρ ἐμὴ 
ἐν] τύχη ἐποίησεν ὑμᾶς *" ἀτυχεῖς (4) εἰς ἐμὲ, 
Vj! ἡ ὑμετέρα πρὸς ἐμὲ γνώµη. 

Ὁ δὲ βασιλεὺς Θεοδόσιος καὶ Παυλῖνον, ὡς φίλον 
Cw) xal µεσάσαντα τῷ yápu xal συναριστοῦντα 
ὠχές, ἐποίησε διὰ πάσης ἀξίας ἐλθεῖν' καὶ μετὰ 
"a προηγάγετο αὐτὸν µάγιστρον: καὶ τὐξήθη. 

ἔχων δὲ παῤῥησίαν πρὸς τὸν Βασιλέα θεηδύτιον. 


C 
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χαὶ διὰ λόγων A culariorum sub cura ibidem manere jussis, Pul- 


cleria acceptum ab ea libellum supplicem ad Theo. 
dosium (ratrem deferebat ; cui etiam dixit : In- 
veni tibi virginem Grzecanicam, philosophi cujusdam 
filiam, teneram et formosissimam, 355 intactam, 
egregie ornatam el eruditione prestantem. Quo 
audito, imperator, uti juvenis, exarsit ; accersito 
itaque socio suo et amico Paulino, Pulcheriam so- 
rorem rogavit uti per speciem alicujus negotii, 
Athenaidem in suum ipsius cubiculum introduce- 
ret, unde ipse eam, cum Paulino, per velum spe- 
ctaret. Introductam itaque virginem, Paulino qui- 
dem eam admirante, imperator anxie deperibat : 
Christianam itaque eam ubi fecisset [pagana enim 
fuerat |, nomine in. Eudociam mutato, in uxorem 
habuit ; nuptiis etiam regiis, illius in honorem, 
celebratis. Filiam vero ex ea suscepit, nomine 
Eudoxiam. 


At vero fratres Eudocix imperatricis, ubi soro- 
rem suam regnare intellexissent, metu perculsi, in 
Helladem profugerunt ; quo Eudocia, cautione in- 
demnitatis data, Constantinopolim ex Athenis ac- 
cersitos, summos ibi ad honores provexit. Gesium 
enim imperator praefectum przlorio gentis llly- 
rice, Valerium vero magistrum constituit ; dicente 
fratribus suis Eudocia imperatricow Quod nisi vos 
male me tractassetis, ego non Constantinopolim 
petere, indeque imperatrix fieri coacta fuissem. 
Regnum itaque, quod extra nascendi sortem mili 
obtigit, vos dedistis : quod enim votis meis nou 
vquiores stetistis, illud non malo vestro in me 
animo, sed bonz mez fortuna: acceptum refero. 


Imperator autem Theodosius Paulinum, convi- 
ctorem et 856 nuptiarum conciliatorem, per om- 
nes honorum gradus ad dignitates evexit; deinde 
cliam magistri dignitate iusignivit. Sic honoribus 
auctus est Paulinus; qui cum plurimum potucrit 


VARLE LECTIONES. 


" χιλεύσασα Cli. , κελεύσας Ox. 


"hys; ἀπειθεῖς Chron V. p. autecedentem v. 4. 


9" αὐταῖς. αὐτῆς Chron. 


δε Ίο Λὐγούστης, 3 Ἰλλνρίων Ox. 


ED. CIIILMEADI NOT KE. 


(M) Γεναμένου. Scr. γενοµένου. 
(95) Διὰ λόγων πολλῶν φιλοσοφίας ἀναχθεῖσα. D 
Imperatricis hujus eruditionis testimonia haben- 
Ur plurima : quorum nonnulla exstant Gr. οἱ Lat. 
a Bibliotheca Patr. tom. ΥΗ{. Photius etiam Eudo- 
8ε imp. Metaplirasin Octateuchi metricam laudat, 
«i ejusdem etiam Zachariz οἱ Danielis prophieta- 
"wa Metaphrasin. De Christo etiam Homerocen- 
a patricio quodam inclioati, sed non ad οχἰ- 

WB perducti, uti Zonaras testatur, ab eadeu 
^de absoluti, digestique, in omnium 1nanibus 


(6) Ἐν τῷ αὑτῆς χουδικλείω. Κουδικλεῖον, et 

υχλεῖον, sive χουθούχλιον, vel, ut apud Chr. 

scribitur, χουθικούλιν, cubiculum est: 

We χουθιχουλάριος, cubicularius, el κουδικλα- 
: Caicularia, apud Graecos recentiores. 

(97) Ὑπὸ λόχον. Chr. Alex. a Radero editum, 


liabet ὑπολόγον, conjunctim, mendose : sed nec γο” 
cabuli sensuin assecutus est iuterpres. De hoc au- 
ctoris loquendi genere vide quas nos supra nota- 
vimus lib. xut, in Juliano imp. 

(98) "Exapyov πραιτωρἰων τοῦ Ἰλλυρίων ἔθνους , 
τὸν δὲ Οὐαλέριον μάγιστρον. Quaenam fuerint digni- 
tates iste, in Glossariis, doctorumque virorum iu 
auctores adnotatis, copiose satis dictum est; ad 
qua lectorem miLtere potius. quam toties dicta hic 


- iuculcare malo. 


(99) Την οὖν ἐκ τῆς γενέσεώς µου βασιλείαν. Ἐκ, 
pro ἑκτὸς hoc loco poni putamus; itaque ἐκ τῆς 
γενέσεὠς µου, erira mascendi sortem, vertimus : 
Chr. Alexandrini tamen interpres. ista reddit , ab 
ipso natali meo : quam quidein. interpretationem 
omnino hnprobare haud ausim ; rem itaque jn m'- 
dio relinquo. . 

(4) ᾽Ατνχεῖς. Cir, Ae. λλες Ss, teo. 
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apud imper.torem, ut qui paranym phus ejus fue- Α ὡς παράνυµφος, xaX πρὸς τὴν ΑΌγουσταν' Εὐδοχίαν 


rit, szpiuscule etiam, ut qui magister erat, ad 
imperatricem Eudociam intromissus cst. 
Imperator autem Theodosius Asparem quemdam, 
virum patricium, cum exercitu magno ltomam ver- 
sus emisit, contra Joannem illum rebellem. Hunc 
itaque Aspar bello superavit, regnoque ftomano 
deturbatum, neci tradidit. Romanus vero impera. 
tor a Theodosio renuntiatus est Valentinianus Ju- 
nior, consanguineus ejus, Constantii imperatoris 
et Placidie magnsa filius : cui etiam in uxorem 
dedit filiam Eudoxiam, quam ex Eudocia Augusta, 
philosophi filia, susceperat. Ex ea vero filias duas 
habuit Valentinianus, Eudociam et Placidiam. 


Accidit autem post Leniporis, cum imperator Theo- 
dosius in sanctis Theophaniis ad ecclesiam exiret, 
laulinum magistrum domi manere; zger enim 
ex pede decumbens, morbum excusavit. Obtulit in- 
terim pauper quidam Theodosio pomum Phrygium, 
pregrande illud et inusitat:e magnitudinis; im- 
peratore ipso proceribusque ejus omnibus magnitu- 
dine illius stupescentibus. Imperator autem, datis 
ei qui obtalerat ct nummis, 357 pomun Eudociz 
August: dono misit : quo codem ipsa l'aulinum 
magistrum, ceu imperatoris amicum, donavit, Pau- 
linus vero magifter, ignorans illud imperatorem jam 
antea Augustas dedisse, imperatori Theodosio, cum 


εἶσῄει συχνῶς ὁ αὐτὸς Παυλῖνος, ὡς μάγιστρος. 


0 6i αὐτὺς θτοδόσιος βασιλεὺς ἔπεμγεν t» τῇ 
Ῥώμῃ "Asrapa τὸν πατρἰχιον μετὰ δυνάµεως πολ- 
Ans στρατοῦ κατὰ Ἰωάννου τοῦ τυράννου. Καὶ ἑνί[- 
χγσς τὸν αὐτὸν Ἰωάννην ὁ "Ασπαρ, xal ἐξέδαλεν 
αὐτὸν τῆς βασιλείας Ῥώμης, χαὶ ἐφόνευσεν αὐτόν. 
Καὶ ἐποίγσεν ὁ βασιλεὺς Θεοδόσιος βασιλέα ἐν τῇ 
Ῥώμῃ Βαλεντινιανὸν τὸν Μικρὸν, τὸν υἱὸν Πλαχιδίας 
τῆς μεγάλης xai Κωνσταντίου βασιλέως, τὸν ἴδιον 
αὐτοῦ αυγγενέα. Καὶ ἐχδίδωσιν αὐτῷ τὴν ἑαυτοῦ 
θυγατέρα, fiv εἶχεν ἀπὸ Εὐδοχίας Αὐγούστας, θυγα- 
τρὸς τοῦ φιλοσόφου, ὀνόματι Εὐδοξίαν ἂφ᾿ fic ἔσχεν 
ὁ αὐτὺς Βαλεντινιανὺς θυγατέρας δύο, Εὐδοχίαν καὶ 
Πλαχιδίαν. | 

Σννέδη δὲ μετὰ χρόνον Ev τῷ προϊέναι τὸν βασιλέα 
θεοδόσιον εἰς ttv. ἐχχλησίαν ἓν τοῖς ἅγίοις θεοφα- 
νίοις τὸν µάγιστρον Παυλῖνον, [57] ἀἁηδισθέντα ἐκ 
τοῦ ποδὺς ἁ πρὀῖτον μεῖναι xal ἐχκουσσεῦσαι (2). Tl poa- 
Ίνευχε δὲ τῷ αὐτῷ θεοδοσίῳ βασιλεῖ πένης τις μῇ- 
Aov Φρυγιατικὸν παμμµέγεθες 9* πολὺ εἰς πᾶσαν 
ὑπερδολῆν. Καὶ ἐξενίσθη ὁ βασιλεὺς xal πᾶσα d 
σύγκλητος αὐτοῦ καὶ εὐθέως ὁ βασιλεὺς, δεδωχὼς 
τῷ προσαγαχόντι τὸ μῆλον νομίσματα ἐχατὸν πεν- 
τήκοντα, ἔπεμψεν αὐτὸ τῇ Αὐγούστῃ Εὐδοχίᾳ * xal ἢ 
Αὔγουστα ἔπεμφεν αὐτὸ Ἠαυλίνῳ µαγίστρῳ, ὡς ell 
τοῦ Βασιλέως * ὁ δὲ μάγιστρος Παυλῖνος, ἀγνοῶν ὅτι à 
βασιλεὺς ἔπεμόεν αὐτὸ τῇ Αὐγούστῃ, λαδὼν ἔπεμήεν 


palatium intraret, remisit, Acceptum vero munus C αὐτὸ «o βασιλεῖ θεοδοσίῳ, ὡς εἰσέρχεται εἰς τὸ eade 


imperator agnoscit, et secreto apud se servat : 
vocatamque deinde Augustam interrogat : Ubi 
est pomum, inquiens, quod tibi misi? Comedi; 
inquit illa. Adjuravit illam Theodosius per salutem 
suam uli diceret an malum illud edisset ipsa , an 
vero alteri dono misisset. Juravit illa comedisse 
se, nec illud alicui dedisse. Tum vero imperator 
pomum afferri jussit, allatumque Augustze osten- 
dit ; simulque ei irascitur, suspicatus eam Paulino, 
ceu amasio suo, pomum misisse, idcoque factum 
negassc. Paulinum itaque imperator dc medio sus- 
tulit: quod. factum. imperatoris, tanquam in se 
injuriosum, indigne tulit Augusta Eudocia : cujus 
ob causam Paulinum periisse (juvenis enim crat 
formosus) in omnium erat orc. Augusta itaque 
Theodosium imperatorem exoratum habuit uti sibi 
liceret loea saneta adire, orationis ergo : faculta- 
teque impetrata, Eudocia inde ex Constantinopoli 
llierosotymam perrexit, orandi causa ; ubi quam- 
plurimis exstructis zediflciis, menia quoque urbis 
instauravit. l'icebat enim hoc voluisse Davidem 


τιον. Καὶ δεξάµενος αὐτὸ ὁ βασιλεὺς ἐγνώρισεν αὐτὸ, 
καὶ ἆ πἐχρυφεν αὐτό * χαὶ χαλέσας τὴν ΑὕΌγουσταν ἱκ. 
τρώτησεν αὐτὴν, λέγων Ποῦ ἔστι τὸ μῆλον ὃ ἔπεμιέ 
σοι: Ἡ δὲ εἶπεν, ὅτι Ἔφαγον αὐτό. Καὶ ὥρχωσεν αὖ- 
τὴν χατὰ τῆς αὑτοῦ σωτηρίας εἰ ἔφαγεν αὐτὸ fj «m 
αὐτὸ ἔπεμφε. Καὶ ἐπωμόσατο, ὅτι Οὐδενὶ αὐτὸ ἔπεμ- 
φα (5), ἀλλ᾽ ὅτι αὑτὴ αὐτὸ ἔφαγε. Kal ἐχέλευσε ὁ 
βασιλεὺς ἐνεχθῆναι τὸ μῆλον, xal ἔδειξεν αὐτῇ ait. 
Καὶ tyaváxtnss χατ αὐτῆς, ὑπονοῆσας ὅτι ὧν 
ἐρῶτα τῷ αὐτῷ Παυλίνῳ ** ἔπεμψεν αὐτῷ τὸ μήλο 
καὶ tpvfjsazo. Καὶ διὰ τοῦτο ἀνεῖλε τὸν αὐτὸν Βαν 
»iwo» 6 βασιλευς θεοδόσιος καὶ λυπηθεῖσα f Av 
4^23:a Eb60xla , ὡς ὑθρ:σθεῖσα * ἑγνώσθη [98] e 
πανταχοῦ, ὅτι £v αὐτῖν ἑσφάγη ὁ Παυλῖνος ' Tv 11ῇ 
πάνυ εὔμορφος νεώτερος * ἠτήσατο δὲ «5 ἡ Αὔγουσ 
τὸν ασιλέα Θεοδόσιον τοῦ κατελθεῖν εἰς τοὺς aries 
τόπους tlg εὐχήν ' καὶ παρέσχεν αὑτῇ. Καὶ xat" 
ἀπὸ Κωνσταντινουπόλεως ἐπὶ Ἱἱεροσόλυμα εὐξασι᾽ 
καὶ ἔχτισεν ἐν Ἱεροσολύμοις πολλὰ, καὶ τὸ τεῖχοό 
ἀνενέωσε τῖς Ἱερουσαλὴμ, εἰποῦσα, ὅτι Av ἐμὶ ἶπε 
A201 ** 6 προφέτης, ὅτι χαὶ Ἐν τῇ εὐδοκίᾳ σου ol- 


VARI  LECTIONES. 


*! Αὐγούσταν Ox. Sic et p. seq. 
ΗΠαυλίνῳ. τοῦ αὐτοῦ Παυλίνου Ch. 
1, 90. 


(4) Καὶ ἐχχουσσεῦοα:, Chronicon Alesandrinum 


kabel καὶ ἐξχουσσεῦφα', scriptione Latino vo- 


«bulo, magis conveniente :; i$«)53:9t:) enim, 


98 παμμεγεθὲς Os. oh 
65 ς δὲ redundat ; nec habetur in Chr. Alex. » Ch, ** 


ED. CHILMEADI NOT £. 


43 αὐτὸ Ch. , Chron. αὐτῷ Ox. e κῷ ore d 
, ' Δαδίδ, Praia? 


et ἑξχουσσατεύειν, erecsare, dicunt recentiore 
(9 "Oz: 035€ αὐτὸ Eneycya. Vel ἔπεμφεν, l.as— 
laco seribendum, vel in ecquentibus, £gavv. 


CHRONOGRAPIIQA. — LIB. XIV. 


Xl 


ἴσεται (4) τὰ τείχη Ἱερουσαλὴμ, Kópie. À prophetam, in istis : Γι bona volititate tua, Domine, 


20a ἐχεῖ χαὶ χτίσασα ἑαυτῇ uvrjua βασιλι- 
ύτησε, xai ἑτέθη ἐν “Ἱεροσολύμοις. Ἐν δὲ 
v αὐτὴν τελευτᾷν ἐπωμόσατο μὴ συνειδέναι 
2ρίᾳ τῆς ἕνεκεν Παυλίνου 57. 


ασιλεὺς θεοδόσιος ἦν ἑλλόγιμος, παρὰ παν. 
ἡμόυ φιλούµενος καὶ τῆς συγχλήτονυ. "Eni 
σιλείας αὐτοῦ xai Βαλεντιν ανοῦ ἐπεστρά- 
X Ῥώμης καὶ κατὰ Κωνσταντινουπόλεως 

àx τοῦ γένους τῶν Γηπέδων 55, πλῖθος 
ιάδω» πολλῶν, δγλώσας διὰ Γότθου ἑνὸς 
X τῷ Βαλεντινιανῷ, pagus Ῥώμης, 
'é σοι δι ἐμοῦ [99] ὁ δεσπότης µου xal 
.σου Ἀττιλᾶς, ira εὐτρετίσῃς αὐτῷ (3) 


2358 «dificabuntur muri Jerusalem. lbi autem sede 
posita, mausolx um sibi regium exstruxit : et natur:e 
cedens, ibidem sepulta est. Moritura autem jura- 
νι se extra crimen esse, de quo Paulini causa 
accusata fuerat. 

Erat autem Theodosius imperator doctrina insi- 
gniter instructus, populoque suo universo senatai- 
que summe charus. Eo autem εἰ Valentiniano im- 
perantibus, Attilas quidam, Gepidum ex genere 
oriundus, contra Romam et Constantinopolim etiam, 
exercitum myriadum multarum secum duxit. Hic, 
per legatum suum Gothum, Valentiniano, Romz: 
imperanti, edixit : Imperat tibi per me dominus 
meus et dominus tuus Attilas, uti palatium tunm 


(όν σου. Ὁμοίως δὲ χαὶ θεοδοσίῳ ῥασιλεῖ B sibi paratum efficias. Eadem plane verba Theodosio 


ἐν Κωνσταντινουπόλε, ἑδήλωσε δι ἑνὺς 
μαθευτοῦ. Καὶ ἀχηχοὼς ᾽Αέτιος ὁ πρῶτος 
ὡς Ῥώμης τὴν ὑπερθάλλουσαν τόλμαν 
ενοηµένης ἀποχρίσεως ἉΑττιλᾶ, ἁπΏλθε 
ΦΦιχον πρὸς τοὺς Γάλλους, ὄντα ἐχθρὸν "Po- 
pxal προξτρέφατο αὐτὸν χαὶ Ένεγχεν αὐτὸν 
) χατὰ Αττιλᾶ ' ἐτολέμχσε (1) γὰρ πόλεις 
jc Ῥώμης. Καὶ ἐξαίφνης ἐπιῤῥίφαντες 
ἔστιν ἁπληκεύων πλησίον τοῦ Δανουθίου 
ἔχογαν αὐτῶν 9 χιλιάδας πολλάς. El; δὲ 
λλην (8) πληγὴν λαθὼν» 6 ᾽Αλάρικος ἀπὸ 
ϐ) ἱτελεύτησεν. Ὡσαύτως δὲ καὶ ὁ Άττι- 
Ίτησε χαταφορᾶ αἴἵματος διὰ τῶν ῥινῶν "* 
(10) νυχτὸς, μετὰ Οὔννας παλλαχ/λος αὖ- 
δων ᾿ [00] ήτις χόρη xxt ὑπενοῄθη ὅτι αὐτὴ 
se. Περὶ οὗ πολέμου συνΞεγράφατο ὁ co- 
Πρίσχος 6 θράξ. Ἔτεροι δὲ συνεγράψαντο 
X ὁ πατρἰχ.ος τὸν σπαθάριον αὐτοῦ ὑπενό- 
| αὐτὸς χεντήσας ἀνεῖλεν αὐτόν xal ὑπ- 
iw Ῥώμῃ ὁ πατρἰχ.ος Αέτιος νικήσας. 
ασιλεὺς θεοδόσιος ἐν τοῖς αὐτοῖς χρόνοις 
,μεγάλτν ἐχχλησίαν Ey ΑἉλεξανδρείᾳ' fiot; 
ὃς τοῦ νῦν fj 8zo6o3loo * ἐφίλει γὰρ Κύὐριλ- 
{σχοπον ᾽Αλεξανδρξίας. 


ctiam imperatori, Constantinopoli denuntianda, 
legato cuidam Gotho demandavit. Ceterum Aetius, . 
princeps seuatus Romani, ubi banc tam insani 
mandati Attila audaciam intolerandam audisset, 
profectus in Galliam, ad Alaricliuin , Ro:anorum 
hostem, in belli societatem advorsus Attilam, qui 
plurimas Romani imperii urbes vastaverat, hor- 
tando adduxit. Hi itaque, junctis copiis, Attilam 
ex improviso, ad Danubium castra ponentem, 
adorti, mlllia multa de exercitu ejus exciderunt. 
Alarichus autem, 359 in congressu ipso, ictu 
sagittze vulneratus interiit. Similiter quoque Atti- 
las, cum llunna pellice concumbens, sanguinis 
fluxu, ex naribus per noctem prorumpente, mor- 
tuus est, a pellice ista, uti vulgo credebatur, e 
medio sublatus. De hoc bello scripsit sapientissi- 
mus Priscus Thrax. Alii autem tradiderunt Attilee 
spatharium, ab Aetio patricio corruptum, domi- 
nim suum confodisse; atque ita Actium, victoria 
potitum, Romam reliisse. 

lisdem temporibus Theodosius ccclesiam ima- 
gam Alexandri exstruxit; quie Tbeodosii usque 
adhuc vocatur ecclesia : Cyrillum enim, episcopum 
Alexandrinum, sumino prosecutus est amore. 


ΥΑΛΠΙΑ. LECTIONES. 


ονειῥέναι τῇ xavrnyopls τῆς £vzvev. Παυλίνου. « Locus mutilus : forte legendum τῇ vel a2z7,7* aut 
plendum, τῇ Υενομένῃ κατ’ αὐτῆς Evexev Παυλίνου, ut ista leguntur in Chr. Alex. » Ch. ο 'z.- 


er € scripsi, ut vol. 1, 124 D ; Il, 64 C. 
θεῖσα Ox. 


5 αὐτῶν. αὑτοῦ Chron. Pasch. p. 518 A. 
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ED. CIILMEADI NOTE. 
τῇ εὐδοχίᾳ σου οἰκοδομηθήσετα:, etc. D Alexandriui auctorem , qui etiam addit, διὰ ᾿Ονώ- 


ii modo Grece Davidus prophetatus fuis- 
m speciosiorem ista fingendi habuis- 
uli hi. 
»εὐτρεπίσῃς αὐτῷ. Chr. Alex. habet , ἓν- 
* mendose. Ceterum legationis hujusmodi 
ieum rhetorem (quem eumdem fuisse cuin 
ο Thrace, qui bella h»c. inter Attilam et 
descripsisse ab auctore infra dicitur, 
est), mentio exstat nulla, in Legation. Ex- 
eodosium quidem de transfugis, et tribu- 
indi ansam frequentissime eum arripuisse, 
Biatur Priscus: a Valentiniano vero im- 
-sororem ejus Ilonoriam jn uxorem, 
ue Occidentale, vel saltem dimidiam ejus 
dotis nominc, sibi poposcisse. 
P» πρὸς ᾿Αλάρ:χον , πρὸς τοὺς Γάλλους, 
Ιρὸν 'Ῥωμαίων. Eadem labes ap. Chron. 


ριον. Cieterum haee a vero aliena sunt ;. Alariclius 
enim, llonorio adhuc superstite, fatis defuncius 
est. Forte itaque de Theoderico, Gothorum rege, 
ista intelligenda sunt : lunc enim Aetius in Roua- 
werum adversus Altilam societatem legatis suis 
adduxit, Vide Paul. Diacon. et ldacii Chron. 

(7) Ἐπολέμησε. Chr. Alex. habel ἀπώλεσε, rc- 
etis, 

(8) Ei; δὲ τὴν συµδολήν. Raderus ista vertit, 
atque ad fidem faciendam ; male omnino. 

(9) ᾿Απὸ σαγίτας. Σαχίτα, et συγίττα, et Lempori- 
bus etiam sequioribus σαῖτα, sagitta dicia est. 

(10) Διὰ τῶν ῥινῶν ἐνεχθεῖσα. Scr. ἑνεχθείσῃ * 
nisi quis legere mallet, καταφορᾶς αἵματος διὰ των 
ῥινῶν ἑνεχθείσης. Chr. Alex. habet, χαταφορᾷ αἴ- 
µατος διὰ τῶν ῥινῶν ἑνεχθείς. Ceterum de Attila 
mortis genere uon Couxeu et sentes, 

ο 
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Circa eadem hzc tempora Alexandrini, episcopo A Κατ) ἐχεῖνον δὲ τὸν χαιρὸν παῤῥησίαν λαβόντες 


suo freti, licentiam quidvis agendi sibi sumentes, 
llypatiam, matronam grand:zvam, plilosopham 
insignem, omniumque ore celebratissimam, vivam 
cremiis combusserunt. Hujus etiam sub imperio 
divinam iram passa est Creta insula, quie centum 
in medio mari positas urbes habuit; uti de hac 
olim insula cecinit sapientissimus Euripides. Sed 
et quodcunque ei in circuitu terrarum adjacebat, 
conquassatum est; corruente quoque codem tem- 
pore balneo publico, quod Cretensibus in Gortyna 
metropoli exstruxerat Julius Caesar. Daluei hujus, 
unicum licet esset aedificium, duodeciti tamen tho- 
los 860 distinctos, ad siugulorum mensium usum 
destinatos singulos, unica tamen fornace (mirum 


spectatu) universos calefactos, intra se contine: b 


Yat. lorum vero tholorum sex, in utriusque lava- 
tionis, hybernz scilicet et. »stivie usum, petenti- 
bus civitatis ejusdem primoribus, resdificavit 
Theodosius imperator. Plurima etiam eidem urbi 
insulzeque resarciendze ultro largitus est. 
Exstruxit ctiam imperator Antiochi: magua ba- 
silicam, e regione !oci Athlorum vocati, ingeiitem 
illam et splendidissimam przlucidamque : quam 
et Antiocheni Anatolii basilicam vocant. Anatolius 
enim, magister militum Orientis ab imperatore 
constitutus, acceptis ab co pecuniis, zditicium hoc 
urgebat operi prepositus : cui etiam ad exitum 
perducto, iuscribi curavit (nec immerito) ag'ificio 


musivario inaurato : Opus Theodosii imperatoris. c 


Desuper autem collocabantur imperatores anibo, 
Theodosius οἱ cognatus ejus Valentinianus, qui 
Rome regnavit. Jdem Theodosius Daphnetic:e 
portz valvas xreas auro superinduxit, ad instar 
ejus quas Constantinopoli ab ipso deaurata, Aurca 
adhuc poria vocatur : quo nomine etiam appella- 
tur. hic Antiochera, ad hunc usque diei, quam 
auro etiam obduxit, curante hoc ei Nymphidiano, 
viro consulari : quo tempore etiam nuntium alla- 
tum fuit, Maximum senatorem, occiso rege Valeu- 
tiniano, Occidentis imperium invasisse. 


ὑπὸ τοῦ ἐπισχόπου οἱ ᾿Αλεξανδρεῖς ἄχανσαν φρυγά- 
νοις αὐθεντήσαντες Ὑπατίαν Ἱ! «ἣν περιθόητον φ.- 
λότοφον (11), περὶ fi; μεγάλα ἑφέρετο: ἦν δὲ παλαιὰ 
γυνή. Ἐν δὲ τῇ αὐτοῦ βασιλείᾳ ἔπαθεν ὑπὸ θεοµη- 
vía; ἡ Κρήτη νῆσος, ἧτις εἶχεν ἓν µέσῳ θᾳλάσσης 
ὑπαρχούσας πόλεις ἑχατὸν (13), [61] χαθὼς περὶ τῆς 
αυτῃῆς νήτου ἐξέθετο ὁ σοφώτατος ** Εὐριπίδης (15). 
Ἔπαθε δὲ xai πᾶσα 1d περίχωρος αὐτῆς. Ἔπεσε δὲ 
ἐν τῇ αὑτῇ Κρήτη τὸ δηµύσιον τῆς µητροπόλεως 
}ορτύνης τὸ χτισθὲν ὑπὸ τοῦ Καΐσαρος Ἰουλίου, ἔχον 
ἰδιάξοντα θόλα ιβ’ (14), καὶ ἐν ἑχάστῳ μηνὶ µία διοίχη- 
σις θόλων παρεῖχεν (15). "Hv δὲ τὸ δηµόσιον τέλειον, 
ὑπὺ δὲ ἑνὸς χαμµινίου μόνου (16) τὰ δώδεχα θόλα 
ὑπεκαίοντο. Καὶ ἣν ἰδεῖν ξἐνον θέαµα. Kal ἀνήγειρεν 
EE αὐτῶν ὁ βασιλεὺς Θεοδόσιος, ὃ ἐστ, δύ2 σχΏµατα 
τοῦ δηµοσίου, θερινοῦ xal χειμερινοῦ, τῶν χτητόρων 
της αὐτῆς πόλεως αἱτησάντων αὐτόν. Παρέσχε δὲ xai 
Ἰόγῳ χτισµάτων ὑπὲρ τῆς πόλεως xal χώρας πολλά. 


Ἔκτισε δὲ καὶ ἐν ᾽Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ βασιλικὴν 
διάφωτον μεγάλην, πἀνυ εὐπρεπῆ, κατέναντι οὖσαν 
τῶν λεγομένων "Άθλων, ἦντινα οἱ ᾽Αντιοχεῖς χαλοῦει 


τὴν 'Avaxolou. Διότι Ανατόλιος στρατηλάτης de 


έστη τῷ κτίσµατι, λαθὼν τὰ χρήματα ἀπὸ τοῦ Baa 
λέως, ὅτε ἐγένετο παρ᾽ αὐτοῦ στρατηλάτης ᾿Ανατολῆς 
διὰ τοῦτο χα) ὅτε ἐπλήοωσε τὸ αὑτὸ ἔργον τῆς Μ- 
σιλικῆς, ἐπέγοαφεν bv αὐτῇ διὰ χρυσέου μουσαρί» 
ταῦτα" "Epyov θεοδοσίου βασιλέως [62] - ὥσπιρ 
ἄξιον. Ἐπάνω δὲ ἦσαν βασιλεῖς 620 Θεοδόσιος xol ὁ 
συγγενῆς αὐτοῦ Εαλεντινιανὸς ὁ ἓν Ῥώμῃ βασιλεύων, 
ϐϱ 65 αὐτὺς Θεοδόσιος ἐχρύσωσε xal τῆς Δαφνητιχῆς 
πόρτας δύο θύρας τὰς χαλκᾶς καθ ὁμοιότητα f; 
ἐχρύσωσε πόρτας ἓν Κωνσταντινουπόλει, feng χα” 
λεῖται ἕως ἅρτι fj Χρυσέα πόρτα ' ὁμοίως δὲ xal ἓν 
Αντιοχείᾳα τῇ Μεγάλῃ καλεῖται ἕως τῆς νῦν ἡ Χρυσία 
πόρτα, χοσωθεῖσα διὰ Νυμφιδιανοῦ ὑπατικοῦ lv 
ᾧ χρόνῳ ἀπηγγέλθη 6 θάνατος Βαλεντινιανοῦ (I7). 
βασιλέως Ῥώμης, σφαγέντος ὑπὸ Μαξίμου συγελητν 
xo) καὶ χρατήσαντος xal βασιλεύσαντος ἓν 'Pupj. 


VARI/E LECTIONES. 


7! πατείαν Ox. '* Εὐριπίδης. 
notare poterat Bentleius p. 25, 15. 


Cretensium fabula verba Κρήτης 


ἑχατομπτολιέθρου respicit. Quod 


.. ED. CHILMEADI NOTAE. 
(11) Ὑπατείαν, τὴν περιθόητον φιλόσοφον, etc. D enumeratis adiit : εἰσὶ δὲ xa) ἄλλα: πόλεις iv Κρήτη 


Τ]ιουιῖς Alexandri philosophi filia hzee fuit, quie 
ob eximi: su: rerum astronomicarum periti;e invi- 
diam, ab Alexandrinis discerpta est, uti Lestatur 
Mesychius illustris, De vir. clar. his verbis : Ὑπα- 
tía ἡ θΘέωνος θυγάτηρ τοῦ ᾽Αλεξανδρέως 100303609, 
καὶ αὐτὴ φιλόσοφης, διεσπάσθη ὑπὸ ᾽Αλεξανδρέων, 
χαὶ τὸ) σώµα αὐτῃς ἐνυθρ:σθὲν καθ ὕλης τῆς πόλεως 
διεσπἀάρη. Τοῦτο δὲ πέπονθε, δ.ὰ την ὑπερθάλλουσαν 
σοφίαν, Χ1λ μάλιστα εἰς τὰ περὶ ἀστρονομίας. Sed 
vide etiam Socratem lib. vui, cap. 45, ubi plenior 
Hvpati;e bujus. c:edis narratio habetur. 

(12) τις εἶχεν ἓν µέσῳ θαλάσσης ὑπαρχούσας 
πόλεις ἑκατόν. Pomponius Mela, De sit. orb. lib. i. 
cap. 7 : Super eas. jam in. medio mari, ingens, él 
centum quondam urbibus habitata, Crete ad orieutem 
prcmontorium Samonum ad occidentem κριοῦ µέτω- 
zov innmiit, etc. Scylax etiam Caryandens. de 

hac {Ηδη verha babens, et quibusdam ejus urbibus 


THEM δὲ εἶναι ᾿Εκατόμπολις. Unde liomerus 

liad. B'. 

"A.44o0t ϱ) οἳ Kpijznv. ἑκατόμπο.]ιν ae Ce: 
i 


(15) Καθὼς περὶ τῆς αὑτῆς νήσου ἐξέθετο ὁ ae- 


φώτατο; Εὐριπίδης. Nil tale apparet apud Euri- : 


pidem quem habemus hodie. 

(14) Ἔχονυ ἰδιάκοντα θόλα τρ’. Τὸ θόλον, neutrum, 
haud temere alibi invenies. Tholus vero zedificium 
est forma rotunda exstructum, οἱ in acutum fasti- 
gium desinens. Hesychius : θόλος , στρογγυλοειδὴς 
οἴχος, δι ὀστράχων εἱλημμένος. Ceterum de bis 
plura. tibi suppeditabit Lexicon Vitruvianum a 
Joanne de Laet recens editum. 

(15) Mía διοίχησις θόλων πα εἴχεν. Locus men- 
do-us ; forte legendum, µία) 6:oixratv,ete. 

(16) Ἑνὸς χαμινίου µόνον. Κάμινος, χαµ/νη., et 
apud nostrum χαμίνιον, caminus est, sive fornax. 

QT) Ἑν ᾧ γχρὀνῳ ἀπηγγέλθη ^ θάνατος Β1λεν- 
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Web; Θεοδόσιος βασιλεὺς ἐποίησε καχῶς A 361] imperator autem Theodosius Antiocbum 


εῷ πραιποσίτῳ xat πατρικίῳ, δυναµένῳ 
Uüy xal κρατήσαντι τῶν πραγμάτων. "Hv 
ναθρεφάµενας τὸν αὖτλν θεοδόσιον ἓν τῇ 
τοῦ πατρὸς (18), ὡς χουθιχουλάρ.ος xat 
D τοῦ αὐτοῦ πατρὺς Αρκαδίου τὴν πολι- 
µαΐων. Καὶ ἔμεινε μετὰ τὸ πληρῶσαι a5- 
ετρίχιος καταυθεντῶν τοῦ αὐτοῦ θεοδο- 
ἀγαναχτήσας χατ αὐτοῦ ἑδήμενυσεν αὖ- 
αὶ χουρεύσας ἐποίητε παπᾶν τῆς μεγάλης 
Κωνσταντινουπόλεως (19), ποιῄσας διάτα- 
ἔρχεσθαι εἰς ἀξίας αυγχλητικῶν f] πατρι- 
εὐνούχους κουθιχουλαρίους μετὰ τὸ πλή-- 
αὐτῶν στρατείας (20), τοῦτ) ἔστι τοὺς 
ποσίτων παλατίου. Καὶ ἑτελεύτα ὁ αὑτὸς 
ὧν πρεσθὂτερος. 


re, βασιλεὺς προεθάλετο ἔπαρχον πραιτω- 
Ίπαρχον πόλεως τὸν πατρίχιον Κῦρον, τὸν 
» ἄνδρα σοφώτατον ἐν πᾶσι. Καὶ ἥρξεν 
Me ἀρχὰς ἔτη τέσσαρα, προϊὼν εἰς τὴν xa- 
& ἑκάρχο» τῆς πόλεως xal φροντίζων τῶν 
y» xal ἀνανεώσας πᾶσαν Κωνσταντινού»ο- 
9 χαθαριώτατος (21). Περὶ οὗ ἔχραξαν οἱ 
εἰς τὸ ἱππιχὸν πᾶσαν τὴν ἡμέραν θεω- 
Μεοδοσίου ταῦτα" Κωνσταντῖνος ἔχτισε, 
εέωσεν- [αὐτὸν ἐπὶ τόπον, Αὔνουστε (22).] 
ἱκπλαγεὶς [64] ἀπεφθέγξατο, Οὐκ ἀρέσχει 
"πολλὰ γεώσα. Καὶ (25) ἐχόλεσεν 12 6 
ὅτι ἔκραξαν περὶ Κύρου xol μετὰ Κων- 
αὐτὸν ἔχραξαν, ὡς ἀνανεώσαντα τὴν πὀ- 
ατεσχευάσθη λοιπὺν καὶ ἐπλάχη ὡς Ἕλλην 
εὕρος.. καὶ ἑδημεύθη παυθεὶς τῆς ἀρχῖς. 
ρυγὼν ἐγένετο xai αὐτὸς παπᾶς (η), καὶ 
ilg τὴν Φρυγίαν, ἐπίσχοπος γενάµενος εἰς 


praepositum, virum patricium, qui in palatio plu- 
rimum potuit, el omnia pro arbitrio suo ibi dis- 
posuit, pessime tractavit. Hic enim, cubicularius 
cum fuerit, Theodosium, a patre ejus adhuc vivento 
enutriendum, ipsumque adeo imperium aduini- 
strandum acceperat. Quin et patricia fretus digni- 
tate, jn Theodosium jam adultum, licentiam suao 
exercere non desiit. Imperator vero hzc in eo mi- 
nime ferens, bona ejus publicavit, comaque detonsa, 
magn2 ecclesi: Constantinopolitange clericum fe- 
cit. Quin et legem quoque tulit , qua cautum est 
ne quis in posterum ex eubiculariis eunuchis, post 
militiam hanc exactam in prepositum palatii fa- 
clus, ad senatoriam vel patriciam dignitatem eve- 


B lieretur. At vero Antiochus paulo post moritur, 


senio confectus. 

Imperator autem praetorio urbique prefectum 
constituit Cyrum patricium, virum philosophum et 
in omnibus solertissimum : qui et munus utrum- 
que per quadriennium integrum obivit; carruca- 
que vectus prafectoria, adiflciorum per urbein 
omnium curam suscepit ; ipsamque adeo Constan- 
tinopolim omnem de integro renovavit : decoris 
enim erat studiosissimus. ltaque etiam de eo By- 
zanlini, per totam diem acclamantes, ista in Circe 
extulerunt : Conslantinus exstruzit, Cyrus instau- 
ravit ; imperatore ipso ludos interim spectante. 
Αι vero Cyrus, super his attonitus, sententiom 
istam protulit : Displicet Fortuna nimis blanda. Im- 
perator 369 autem iratus ad hzc, Cyrumque, ur- 
bis instauratorem, pari acclamantium plausu cum 
Constantino celebrari dedignatus; eum, tanquam 
Grecum hominem, religionis postulavit; et hono- 
ribus omnibus exutum, bonis etiam publicatis, 


VARLE LECTIONES. 


αεν. Scribe ἐχόλησεν cum Chilmeado. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


Quznam habemus hic portenta? Valen- 
enim, post mortuum Theodosium , iv 
erates erat. Consule, si placet, Prosperum 
&& Marcellinum Comiteni. 

! τῇ ζωῇ τοῦ αὐτοῦ πατρός. Alii hzc ali- 
i£ ; Antiochbumque ab Isdigerde Persarum 
2n Arcadius imp. moriturus , lilii sui par- 
dosii tutorem testamento constituerat, ad 
Is teneri curam suscipiendam inissum vo- 
8 Zonaram et Cedrenum. 


£olyst παπᾶν τῆς Μεγάλης Ἐκχχλησίας D 


τνουπόλεως. Zonaras Antiochum Ecclesiae 
sensis clericum factum νε, et zede 
ariyris Euphemie : 'Aga:pstzatc δὲ καὶ πᾶ- 
παρξιν, αὐτὸς δὲ χείρεται χληριχὸς εἰς τὸν 
lw. vabv τῖς πανευφήµου μάρτυρος Εὐφη- 
.θνήσχει μετ) οὐ πολύ. 
τὰ τὺ πλήρωμα τῆς αὑτῶν στρατείας. Στρα- 
loco, uti. et aliquoties etiam infra, pro 
sive dignitate quacunque, qua ab imo 
supremum cjus gradum, sive primicera- 
in6 ascendebatur : aique hoc, τὸ πλήρωμα 


HODII 


τῆς στρατείας, vocat auctor noster. Vide infra, 
lib. xv, in Zeaone : Καὶ ταῦτα ἀχούσας ὁ βασιλεὺς 
Ζήνων, συνέσχε τὸν πατρἰχιον Πελάγιον, τὸν & mb Σι- 
λεντ,αρίων, πληρώσαντα (subaudi , τὴν στρατείαν 
αὐτοῦ) χαὶ ἑλθόντα εἰς τὴν τοῦ πατριχίου ἀξίαν, etc. 
Lib. etiam xvii, in Justiniano : Εἰδοὶ δὲ ὀνομάζον- 
ται, διότι πάντας τοὺς προχόπτοντας Ev ταῖς στρα- 
τείαις ὁ βασιλιευς Ῥωμαίων ἐν ἀριστοδείπνοις τρέ- 
φξι ἐν τῷ αὐτοῦ παλατίῳ, χαριζόμενος ἑχάστῳ τὰ 
τοῦ πριμιχηράτον». Dorotheus etiam, doctr. xxin : 
Ἐν τῷ παλατίῳ εἰσὶ µεγάλαι xal λαμπραὶ στρατιαὶ, 
ὑπόθου τὴν σύγχλητον, τοὺς πατριχἰους, τοὺς στρατ- 
Πλάτας , τοὺς ἐπάρχους, τοὺς σιλεντιαρίους' εἰσὶ 
γὰρ αὗται πολύτιμοι στρατια(. 

(21) "Hv γὰρ χαθαριώτατος. Chr. Alex. habet, 
διότι καθαρὸς fv πάνυ. Verum ab auctore nostro 
longiusculo in hac narratione in aliis etiam dis- 
cedit. 

(39) Αὐτὸν ἐπὶ τόπον, ADyovsss. Ista vocabula, 
uncis inclusa, omnino redundant. - ' 

(25) Ἐχόλεσεν. Scr. ἐχόλησεν. 


NOTA. 


*k, clericus. Sic Greci hodierni et Russi clcricum quemvis papam appellant, 
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ipsum asylum petentem cowprehendit, clericum- A τὸ λεγόμενον Κοτυάειον (24). "Haav γὰρ 


que fleri coegit. In Phrygiam deinde episcopus, ad 
Cotyeum, Phrygiz Salutaris urbem, missus est : 
eujus urbis incoke quatuor jamjam episcopos suos 
o medio sustulerant. Instabaut tuin. sancti. Na- 
tales, cum Cyrus episcopus Cotyzum advenit. Cle- 
rus autem populusque Cotyaensis, probe scientes 
Cyrum episcopum eo ab imperatore missum ideo 
uti tanquam Gracus liomo interficeretur, ipso Ge- 
nethliorum die derepente omnes in ecclesia voce 
alta exclamautes, concionem ab eo fleri petiverunt. 
Coactus itaque ab eis, in concionem ascendit : et 
pacem prius populo precatus, hujusmodi ad eos 
concionem habuit. Fratres, Natales Dei εἰ Salva- 
toris nostri Jesu Christi, par est uti. silentio reqp- 
lantur, eo quod, auditu solo, in sancta Virgine con- 
ceptum est Verbum. Cui sit gloria iu secula secu- 
lorum, Amen. Omnium deinde plausibus acceptus, 
descendit, ibique ad mortem usque remansit. Prz- 
fectus autem constitutus est Antiochus Chozon, 
magni Antiochi Chuzonis, qui Antiochenis in au- 
ctarium pecunias dedit, sumptibus in Circensia, 
O'ympia et Majumsxe 363 festum faciendis, nepos. 
Post hunc imperator przefectum constituit Rufinum, 
tans, interfectus est. | 

Adamavit autem Theodosius Chrysaphium quem- 
dam, cubicularium, cognomento Ztommam : egre- 
gia enim forma przditus erat. Huic plurima largi- 
tus est, nihilque ei non indulsit : tantumque 


Κοτυαεῖς '* πολῖται φονεύσαντες ἐπισχόποι 
ρας τὸ δὲ Κοτυάειον πόλις ἐστὶ τῆς Φρυγ. 
χίας Σαλουταρίας (35). Καὶ χατέλαδε τὴν 1 
πόλιν ἐπίσχοπος ὧν ὁ αὐτὸς Küpoc πρὸ νὰ 
Γενεθλίων. Γνόντες δὲ οἱ ες πόλεως χλη( 
πολῖται, ὅτι ὡς Ἕλληνα ἔπεμφεν αὐτὸν ἃ | 
ἵνα ἁποθάνηῃ, Ev τοῖς ἅγίοις Γενεθλίοις &£ai 
ἐν τῇ ἐχχλησίᾳ ἔκραξαν αὐτῷ προσομιλῆσαι: | 
ἀναγχασθεὶς ἀνῆλθεν ὁμιλῆσαι' xal μετὰ τι 
γαι [05] εἰρήνην προσωμίλησεν οὕτως" Αδ. 
Γέγνησις τοῦ Θεοῦ καὶ Σωτῆρος ἡμῶν 
Χριστοῦ σιωπῇ τιµάσθω, ὅτι ἁχοῇ uórg 

φθη iv τῇ ἁγίᾳ Παρθένφ Λόγφ Ἱο. Αὐεί 
εἷς τοὺς αἰῶγας. Ἁμήν. Καὶ εὐφημηθεὶς 
xat ἔμεινεν ἐχεῖ ἕως θανάτου. Καὶ προηχάγι 
yov Αντίοχον τὸν Χούνωνα, τὸν ἔγγονον ' 
τοῦ Χούπκωνος τοῦ µεγάλον, ὃς παρέαχεν b 
χείᾳ τῇ µεγάλῃ προσθήχην χρημάτων εἰς ' 
xby xa τὰ Ὀλύμπια καὶ τὸν Μαϊουμᾶν. ] 
αὐτὸν προήχθη ἔπαρχος Ῥουφῖνος ὁ σνΥΊ 
αὐτοῦ βατιλέως ᾿ xal ἐφονεύθη, ὡς µελετ 
ραννίδα (27). 


cognatum suum : qui imperium sibi αγεῖρι 


'Q ὃξ αὐτὸς βασιλεὺς Θεοδόσιος ἐφίλει ἔρι 
σάφιον τὸν χονθιχουλάριον, τὸν λεγόμενο 
pd» (28), ὡς πάνυ εὐπρεπῆ ὄντα ΄ xal παρ 
τῷ πολλὰ ὅσα ἂν ἠτήσατο αὐτὸν, καὶ εἶχε πι 


apud imperatorem potuit, ut cujusque bona arri- πρὸς αὐτὸν, xoi χατῆρχε πάντων τῶν πρι 


piens sibi, pro arbitrio suo omnia agitaret. Prasinze 
quoque factionis patrocinium susceperat. 

llujus sub imperio Nicomedia, Bithyniz metro- 
polis, quintam coelestis irz vicissitudinem perpessa 
est. nocte intempesta, eversa funditus et mari 
obruta. Plurima itaque ibi exstruxit, balnea, por- 
ticus, portum, theoria; sancti item  Antliimi 
martyrium cxterasque ecclesias omnes denuo ex - 
citavit. 


xai Άρπαξε πάντα. "Hv γὰρ πάτρων xal πι 
τῶν Πρασίνων. 

Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἔπαθεν ὑπὸ ϐ. 
Νικομήδεια, µητρόπολις [66] τῆς Βιθυνίας, 
πτον αὑτῆς πάθος ἑσπέρας βαθείας, xaX ἀπι 
γῆν xai el; θάλασσαν χαταποντισθεῖσα. Κα 
ἔχτισεν ἐχεῖ χαὶ τὰ δηµόσια xol τοὺς ἐμθό 
τὸν λιμένα χαὶ τὰ θεώρια (29) xaX τὸ μαρτύ 
ἁγίου ᾿Ανθίμου xal πάσας τὰς ἐχχλησίας αἱ 


VARLE LECTIONES. 


** Κοτιαεῖς Ox... ** «og. τὸ Cliron. 


p. 918 C. "*cvveXfo0n ἓν τῇ ἁγίᾳ παρθένῳ λόγψ. « Legi 


sive potius, ὁ λόγος. Chr. Alex. habet, συνελήφθη &. «. à. παρθένῳ' λόγος yàp ἣν. αὐτῷ ἡ δόξα, el 


ED. CHILMEADI NOTE. 
(34) Ἐπίσχοπος γενάµενος εἰς τὸ λεγόμενον Ko- D 'Aqavol t€ &lot , xal Νακόλεια, xal Κοτυάε 


ευἀειον. Scr. γενόμενος. Alii vero Cyrum bunc, 
non Cotysensibus, sed Sinyrnensibus episcopum 
datum volunt. Vide Zonar., Cedren. οἱ Chron. 


lex. 

(25) Τὸ δὲ Κοτυάειον πόλις ἐστι τῆς Φρυγίας àx- 
αρχίας Σαλουταρία-. Καττυεύειον, urbs haec Eusta- 
thio in Dionys. Perieget. dicia est: qui etiam 
Phrygii (οτι, Ἐπιχτήτου , vocat eam facit. 
Phrygia enim antiquis triplex erat : Phrygia. 
Major, ubi Midas regnavit ; Phrygia Minor, 
Jellesponto contermina ; xaX τρίτη, ἡ λεγομένη 
Ἐπίκτητος, ἐν ᾗ τὸ Καττυεύειον, xai τὸ Δορύλαιον 
ὡς ὁ γεωγράφος ἱστορεῖ. Steplianus tamen, qui 
cliam ex Strabone urbis liujus nomen profert, Ko- 
τυάειον vocat : Κοτυάειον, πόλις τῆς Ἐπιχτήτου Φρυ 
γίας * Στράβων τβ’. liaque Κοτυάξιον apud Eusta- 
thium omnino reponendum : uti hodie legitur apud 
Strabon. ipsum, 1l. xiu: Της δε Ἐπικτήτου Δρυγίας 
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(26) "Expa£av αὐτῷ πρυσοµιλῆσαι. προσ 
et ὁμιλεῖν, recentioribus concionem habere, 
unde, homtlia, etiam Latinis concio eat. 

(27) Καὶ ἐφονεύθη, ὡς µελετήσας τυ 
Quemnam hic memorat Rufinum auctor 
Rufinus quidem prefectus prztorio, ut Chr. 
drini auctori, sive prefectus Orientis, 
Ανατολῆς ὕπαρχος, uti. Evagrio dictus est 
imperii sub initio, ob affectat tyrannidi 
cionem, a militibus occisus est : uti legim 
Marcellinum Comitem , Prosper. Aquitan 
Diacon. et Evagrium : nec Rufinum illum 
res novas sub Theodosio minore molienten 
runt nobis historici. 

(28) Tóv λεγόμενον Ζτομμᾶν. Cedrenus 
vdv eum cognominatum vult. 

(29) Καὶ τὰ θεώρια. Per θεώρια intelli 


ludis spectandis destinata, sive theatra, 


CHRONOGRAPHIA. — 118. XIV. 
A τῆς βασιλείας αὐτοῦ παρέλαθον οἱ Ἴσαυροι A. — Eodem 


[οὕντες Σελεύχειαν τῖς Συρίας μηνὶ Περι- 
j ἂπὶ τῆς ὑπατείας τοῦ αὐτοῦ Θεοδοσίου xal 
δου (01). xal ἑπραΐίδευσαν xal ἔστρεφαν τὴν 
λθόντες διὰ τῶν ὀρέων " xal πάντα λαθόντες 
φαν εἰς τὸ» ἸἹσαυρίαν. 

&k τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἔπαθεν ὑπὸ θεοµη- 
ὦτης Κωνσταντινλύπολις ὑπὸ σεισμοῦ μην» 
Vp '* xc" ἐν νυχτὶ ἀπὸ τῶν λεγομένων Τρῳα- 
* ἐμδόλων 7* (52) ἕως τοῦ χαλνοῦ τετρα- 
Όστις βασιλεὺς ἑλιτάνευσε μετὰ τῆς συγκλή- 
τοῦ ὄχλου xai τοῦ χλήρου ἀνυπόδητος ἐπὶ 
πολλάς. 

Voip δὲ τῷ χρόνῳ ὖλθε πολεμῶν Ῥωμαίοις 
ο βασιλεὺς [67] Περσῶν ' xaX γνοὺς ὁ βασι- 
ὑμαίων Exolnse στρατηλάτην Ανατολῆς τὸν 
w Προχόπιον, xai ἔπεμφεν αὐτὸν μετὰ ἑξπε- 
λαμΏσαι (50). Μέλλοντος δὲ αὐτοῦ συμθάἀλ- 
Άμσεν αὐτῷ ὁ βασιλεὺς Περσῶν, ὅτι El ἔχει 
μετόν σου ὅλον ἄνδρα δυνάµενον μονομαχῆσα, 
Bgm ἵνα Πέρσην προθαλλόμενον «ap ἐμοῦ, 
aoi ci πάντα τῖς εἰρήνης ἐπὶ ἔτη ν καὶ τὰ 
€ ππρεχόµενα δώρα. Καὶ τούτων δοξάντων 
leve ὁ βασιλεὺς Περσῶν ἐκ τοῦ τάγματος τῶν 
ων ἀθανάτων (54) Πέρσην ὀνόματι Αδραζά- 
K& Ῥωμαῖοι ᾿Αρεόδινδόν τινα Γότθων (25), 
φοιδεράτων (36). Καὶ ἐξῆλβον οἱ δύο ἔφιτ- 
| ai ἔνοπλοι. δὲ ᾿Αρεόθινδος ἐθάσταζε 
ἄρην (57) χατὰ τὸ Γοτθιχὸν ἔθος. Πρῶτος δὲ 
e ὥὤρμησε μετὰ τοῦ ** χοντοῦ [69] - καὶ πλα- 
| Αρεόδινδος ἐπὶ τὸ δεξιὸν αὐτοῦ µέρος ἐσόχ- 
sbelv, xai χατενεγχὼν ἓκ τοῦ ἵππου ἔσφαξε, 
Ubi à βασιλεὺς Περσῶν ἐποίησε πάκτα εἰρή- 
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inperante ab lsauria prodoncs, per 
montes viam capessentes, Seleuciam Syris vi oc- 
cupatam spolíarunt; regioneque iota de«vas:a2!2, 
abreptisque omnibus, Isauriam suam repetierunt. 
Factum hoc Februario mense, Theodosio ipso et 
Romorido coss. 

Hujus sub imperio Constantinopotis divinam 
iram primum experta est, Januarii xxvi, nocturno 
tempore ; a Troadensibus, quas vocant, porticibus, 
ad usque tetrapylum zreum terrz tremoribus con- 
cussa. Imperator $4 itaque, cum senatu popu- 
loque et clero univerao, nudus pedes, per dies 
multos Deum precibus propitiatus est. 

Circa idem tempus, Persarum rex Blasscs ad- 
versus Romanos arma movit. Quo audito, impe- 


D rator Procopium patricium, magistrum militum 


Orientis constitutum, contra Persam cum exercit 
misit. Cumque jam prelium initurus erat, res 
Persarum illi denuntiavit hiis verbis : Si modo per 
totum exercitum tuum inveniri possit qui Persam, 
quem ego in certamen daturus sum, prelio sin- 
gulari devicerit, ego protinus pacis conditiones in 
annos L vobis daturus sum, et pro more munera. 
Cumque de hoc utrinque conventum fuisset, Persa 
es suis quemdam produxit, nomine Adrazanem, 
cx cohorte quam vocant Immortaiium , cvi [komaní 
opposuerunt  Areobindum quemdam  Gouum, 
comitem Foderatorum. Hi itaque duo armati, et 
equis insidentes, egressi sunt : Areobindo, vro 
more gentis sux, socarem ferente. Prior autem 
Persa Gothum conto petit : cujus ictum Areobin- 
dus, corpore dextrorsum obliquato, declinans, ip- 
sum laqueo implicavit, ex equoque deturbatuni, 


VARUE LECTIONES. 
weuepio Oz. '* Τρῳαδησίων Chron: p. $18 D, Τροαδησίων Ox. '* ἑμδόλων cum eodem Ch. 
ver i χόντου Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


agmodi. Quandoque etiam ponitur pro. spe- 
p ipsis; αἱ infra, lib. xvnin Justino imp. Καὶ 
σαν τὰ θεώριᾳ, χαὶ οἱ ὀρχησταὶ ἐκ τῆς "Ava- 


ee. 
Περιτίῳ. Scr. Περιττίῳ. 
En d ὑπατεία. τοῦ αὐτοῦ Θεοδοσίου καὶ 
ἔδου. S1 modo his coss. invasio hzc ab Isau- 
s est, ad Arcadii porius imperium referri 
osius enim junior, bimus tantum, 
smorido consulatum iniit, patris sui Arcadii 
880 vi, secundum Marcellinum Comit., 
pe Chr. Alex. auctor. 
, τῶν λεγομένων Τροαδησίων συµόθόλω». 
νἀμόόλων, ex Chr. Alex. Porticus vero hz 
Beea duse erant, ut ex Marcellino discimus, 
pm 448 : Utramque porticum Troiadensem 
8k porierum uirasque, ignis subditus exus- 


Mack ἑζπεδίτου πολεμῆσαι. Ἐξπέδιτον, Ex- 
M exercitus : frequenter occurrit apud re- 


MN. 

"Ex τοῦ τάγματος τῶν λεγομένων ᾿Αθανά- 
lectissimi erant. hi ; totumque agmen 

P Be continebat. ᾿Αθάνατοι’ τάγµα ἱππέων 
t£ µυρίων ἀνδρῶν. Socrates etiam 

esp. 920 : Παρελθόντες ot καλούμενοι map' 

éMloazot (ἀριθμὲὸς δὲ 4» οὗτος µυρίων γεν- 

Y, μὴ πρότερον ἕφασαν την εἰρέντν 


προαδέξασθαι, πρὶν ἂν αὐτοῖς (tc, αὑτοὶ) ἀφνλά- 
χτοις οὖσιν τοῖς; Ῥωμαίοις ἐπιθῶνται. Cartezum 
immortales hi, sub Theodosio juniore, penitus 
exeisi sunt. Vide Socratem loco citato. Sed nec 
Komani abinani hoc titulo, imperio etiam jam 
languescente, temperabant sibi : unde apud Joan- 
nem Curopalat. in Michaele Duca F. cognomento 
Parapinacio, ἀθανά-ους hosceliabemus, El μὴ γὰρ 
;V τοῦτο, εὐχόλως ἂν τὸν Βρυέννιον κατηγωνίσατο, 
στρατόν τε ἰδιαίτατον ἔχων, οὓς ὀνομάξουσιν ἀἆθα- 
νάτους, γαὶ ἕτερον οὐχ &7&vT, ἁπὺ συγχλύδων ἀνδρῶν 
συγκείµενον. . . 

(95) Αρεόθινδόν τινα Γότθον. e singulari hoc 
inter Areobindum οἱ Persam certamine, paucis li- 
cet, meminit tamen Socrates, lib. xvii, cap. 18. 

(96) Κόμητα Φοιδεράτων. Φοιδεράτοι, Foderati : 
hoe vero nowine dicti. sunt Gothi , snb Romanis 
militantes, ut apparet ex Jurnande de Που, Get. 
cap. 21 : Nam et dum famosissimam et Rome emu- 
lam in suo nomine (Constantinus) conderet civitatem, 
Gothorum interfuit. operatio ; qui [edere inito cum 
imperatore ΧΙ, suorum millia illi ἐπ solatia contra 
gentes varius ebtulere; quorum et numerus, et mil- 
lia usque ad prasens in repub. nominantur, id. est, 
Foderati. 

(97) Ὁ δὲ ᾿Αρεόδινδος ἑδάσταξδε καὶ σωκχάρην. 
Σωκάρτν, pro σοχάριν, hic poni suspicor : σοχάριν 
vero ex σοχάριον flt, usitatissima scriplionis core 
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JOANNIS MALAL.E 


interfecit. Tum vero rex Persarum pacis conditio- A νης * xai ἀνελθὼν ust τὴν νίχην ὁ αὑτὸς Ἂμ 


nes dedit. Areobindus autem, post partam victo- 
riam, Constantinopolim rediens cum Procopio 
militum magistro, qualem promeruit ab imperatore 
gratiam reporlavit, ad consularem dignitater 

provectus. 

Idem imperator Lyciam a Lycaonia dirimens, 
provinciam fecit ; datis 3655 prefecto et metropolis 
jure Myrz, urbi Lyciz ; ubi et divinum est miracu- 
lum, ignis spontee terra erumpentis. ldem etiam 
Syriam secundam a prima sejungens, in provincia 
fecit; Apamim praefecto et jure metropolitico con- 
cessis. Ciliciam preterea secundam a prima diri- 
mens, provinciam fecit ; urbe Anazarbo, metropo- 
litico jure et prefecto donata. Bithyniz quoque 
partem absciudens, provinciam fecit; quam, a 
patrui nomine, Honoriadem appellavit : cujus etiam 
primariam urbem, Heracleam Ponti prefecto jure- 
que metropolitico donavit. 


60; iv Κωνσταντινουπόλει σὺν τῷ στρατηλάτῃ 
χοπίῳ χα) εὐχαριστηθεὶς παρὰ του βασιλέως v 
ὕπατος. 


'U αὐτὸς δὲ βασιλεὺς ἐποίησεν ἐπαρχίαν, d 
ρίσας ἀπὸ τῖς Λυχαονίας, Ίντινα ἐχάλεσε A 
δοὺς δίχαιον µητροπόλεως καὶ ἄρχοντα τῇ λε] 
πόλει Μύρα 3 τῆς αὐτῆς Λυγχίας, Ev0a Lot 
µυστήο:ον πῦρ αὐτόματον (58). Ὁμοίως δὲ ὁ 
βασι)εὺς xai Συρἰαν δευτέραν ἁπομερίσας (9t 
τῆς πρώτης ἐπαρχίας, δοὺς δίκαιον μητροπόλει 
ἄρχοντα τῇ Απαμείᾳ τῇ πόλει, xal Κιλιχίαν 
pa» ἀἁπομερίσας ἀπὸ τῆς πρώτης ἐποίησεν ima 


B δοὺς δίχαιον µητροπόλεως xaX ἄρχοντα "Ava 


τῇ πόλει. Ἐποίησε δὲ xol ἄλλην ἑπαρχίαν, à 
ρίσας ἀπὸ τῆς Β.θυνίας, Άντινα ἐχάλεσεν "Ow 
εἰς ὄνομα τοῦ αὐτοῦ θείου 'Ovtoplou, δοὺς 1 
µητροπόλεως καὶ ἄρχοντα Ἡρακλείᾳ, πλ 
Πόντου. 


VARLE, LECTIONES 


*! Μύρᾳ. τὰ Μύρα vocat ipse p. 36 C. 


ED. ΟΠΗ ΜΕΑΡΙ NOT £F. 


ruptela. Sie Zw30£vqv apud Nostrum liabemus, pro 
Σωσθένιν, οἱ hoc pro Σωσθένιον. Ceterum quid tan- 
dem sil σοχάριν, sive oox&ptov, aut vocabula illa 
alia ejusdem familie, qux infra occurrunt, scil. 
3óxo; el σοκκσύω, libentissime ab aliquo discerem. 
Certe adeo inaudit»» sunt hx voces, ut etiam eas 
suspectas habeant viri eruditissimi, atque ex aucto- 
ribus expungant. lta in hoc Olyapiodori loco apud 
Photium : ᾿Αδάουλφος τοῦτο μαθὼν, προῦπαντιάτει 
χιλιάδας δέκα συνεπαγόµενος στρατιώτῃ, ἔχοντι ἄν- 
ὃρας περὶ αὑτὸν ᾿Ασάρῳ ὀκτωχαίδεκα, ἢ χαὶ εἴχοσιν * 
ὃν ἔργα fiowixX xaY θαυμάσαι ἄξια ἐπιδειξάμενον, 
μόλις ᾿ σάκχοις ἐνύγρησαν xal ὕστερον ἀναιροῦσι. 
Adaulplus, cognita re, collectis decem millibus mili- 
ttm, occurrit Saro, viros oc!odecim aut viginti apud 
se habenti ; quem gesta heroica, el stupore digna eden- 
lem, * scutis adhibitis, vivum egre capere potuerunt, 
tandemque occidunt. Pro σάκκοις hoc. loco, doctis- 
simus Ileschelius, licet, ut ipse fatetur, in IT. 
Stephani codice veteri, σόχχυις scriptum invenerit, 
si quid aliud, caxziot; lamen reponendum censet. 
Andr. Schottus, σἀάχοις, vel σάχεσι, omnino leyi 
vult , scu!a scilicet, quam sacculos, hostibus vivis 
capiendis accommodatiora existimans. lsta quideni 
parum arrident; verum unde saniora exspectabi- 
mus? Mihi certe rem strictius perpendentü subiit 


sinus Jo. Vossius, De vitiis sermonis, V« 
autem interpretatio ista loco huic auctoris 
optime convenit : ut et alteri illi, lib. xviti, p 
ubi hzec habemus : Καὶ καταδιώξαντες οἱ ( 
ἑσόχχευσαν φεύγοντας τοὺς ἐξάρχους Ῥωμαίω 
ὁ μὲν Γοδιλᾶς, ἀποσπάσας τὸ ἴδιον ξίφος, Ex 
σόνον, xai ἐξείλησεν. Habemus hic duces (α 
laqueis hisce irrelitos; unumque eorum Go 
stricto gladio laqueum  discindentem, aiqu 
pacto effugientem : nec omnino dubito quin. 
phi milites non sacculis, nec scutis, sed | 
hisce adhibitis, Sarum tanlem vivum cej 
Pro σάχχοις itaque, in Olympiodori excerptis 
tianis, σύχχοις loco suo omuino restituendut 
me quidquam movct, quod locus iste ali 
habet apud Cedrenum, ubi h:ec legimus 
Σώκ.στρον χατέχων τὸν Πέρσην, ἐσώχισε, xa 
ενεγχὼν Ex τοῦ ἵππου ἀπέχτεινε. Mendosa 
esse h:c, nullus dubito, et pro Σώχιστρον 
ab imperitis librariis in nomen proprium 1 
est; idque pari jure, quo supra apud eum: 
Orestis historia. τὸ Σαραχηνιχὸν Aiprcov, in 
xnvuxby "Eust [nomen si dis placet, loci 

cujusdam] transformarunt), σωχίστρῳ, quo 
bulo Cedrenus, pro Nostri σοχαρίῳ, usus vi 
reponendum. Quid enim aliter de ἐσώχισε, 


tandem suspicari, coxáptov, sive oóxov, laquei quod- D proxime sequitur, quodque Xvlander adeo 


dan genus esse, hostibus irretiendis, οἱ ex equis 
delurbaudis, idoneum, atque a Gothis, aliisque 
gentibus barbaris in bella ferri solitum. Atque 
conjecturam hauc nostram quodammodo stabilire 
videlur quod legimus apud Isidorum De originib. 
lib. xvin, cap. 59, de laqueariis lRomanis, verbis 
hisce * Laqueariorum pugna erat, [ugientesin ludo 
homines injecto laqueo impeditos, consecutosque 
prosirare, elc, A σὀχος vero, sive cóxxos, lit cox- 
χεύω, illaqueo, laqueo impedio, seu implico. Atque 
huic vocabuli significationi astipulatur llesychius, 
ubi coxd, interpretat , βροχίζει, ὀχλεύει, Bpóyo; 
enim laqueus est ; ὀχλεὺς etiam, vinculum, (igamen. 
Hesychius : Ὀχλεύς * μοχλὸ», στρὀφιγξ,δεσµός, elc. 
Forte et his cognata est Latino-barbara vox ista, 
soga, qux funis explicatur a. Glossar. Legy. Lon- 
gobard. lib. 1, tit. 25, leg. 95 : Si quis sogas furatus 
[uctit de bove junctorio, etc., uti nos monet doctis- 


missum fecit, statuendum est? Sed de hi: 
salis. 

(38) Ἔνθα ἐστὶ θεοῦ µυστήριον, πῦρ σὑτό 
De hoc igne in Lycia e terra sponte erus 
Cedrenus, ex B. Patricio, De thermis et in 
"Ott δὲ πῦρ ἐστιν ὑποχάτω tfc γῆς, πειθέτω 
ἐν Σιχελίᾳ, καὶ ἐν Λυχία προφανῶς ἀναδιδόμενε 
Eustathius etiam in Dionys. Perieget. Iac 
65 καὶ ὄρος εἶναι περὶ Auxíav, τίχτον πῦρ dq 
τον ᾿ τοῦτο δὲ µέχρι χαὶ εἰσάρτι φαίνεται. Mo 
Chimara dictus est, ut ex Solino discimus, οἱ 
Quod in Campania Vesuvius, in Sicilia Ana, 
Lycia mons Clhimera est. Hic mons nocturnis 
[umidum exhalat : unde fabula triforinis mon 
vulgum data. est, quod Clhimeram animal ] 
runt. 

(39) 
0:36. 


Απομερίσας. Forte scribendum, : 
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τῆς βασιλείας αὐτοῦ ἀχμὴν ἹΝεστόριος A ^ Hujus sub imperio Nestorius fluruit. Erat hic 
'ὅστις bniísxoxog μετὰ ταῦτα [70] ἐγένετο — Ecclesiae Constantinopolitanz posthzec episcopus : 
εινουπέλεως ᾽ xal ταραχΏς Υενομένης ἐν τῷ in quem concionantem cum tumultus a populo 
tbv, tvavxás0n ὁ αὐτὸς Θεοδόσιος mposxa- —cierentur, imperator Ephesinam contra eum syno- 
τὴν σύνοδον τῶν sp' ἐπισχόπων ἓν Ἐφέ- dum qcxL episcoporum convocare coactus est, 
ατὰ τοῦ αὐτοῦ Νεστορίου, xot καθελεῖν αὐ- — eumque episcopatu deturbare. Synodo huic prae- 
Ὡς ἐπισχοπῆς. ᾿Ηγεῖτο δὲ τῆς συνόδου Κύ- fuil Cyrillus, Alexandrie magusz episcopus, 
ἰπίσχοπος ᾽Αλεξανδρείας τῆς μεγάλης. 
Vip δὲ τῷ xai ἐν τῇ Ῥώμῃ διάγουσα fj Circa id te:npus Eudoxia Augusta, Valentiniani 
Κὐδοξία, γενοµένη χήρα, γυνὴ Βαλεντινια- regis vidua, et Theodosii imperatoris ex Eudocia 
dex, θυγάτηρ δὲ Θεοδοσίου βασιλέως xal filia, Romx degens mceesta, et Maximo tyranno, ob 
; λυπουµένη ** xaxà Μαξίμου τοῦ τυράννου — conjugis sui czedem, infensa, Zinzerichum Vauda- 
Ίσαντο; τὸν ἄνδρα αὑτῆς xai βασ.λεύσαντο-, lum, Afric; rcgem, adversus Maximum, ftomz 
«vo δὲ 53, Ζινζίριχον (41) τὸν Οὐάνδαλον, — imperantem, incitaviL: qui derepente 366 cum 
τῆς ᾽Αϕριχῆς, ἐλθεῖν κατὰ Ἀ]αξίμου, Bact- — copiis suis Romam veniens, eam cepit, Maximo- : 
| "Pope. "στις ἑξαίφνης ἆλθεν ἐν τῇ B que cum copiis ejus omnibus deleto, cuncta ex 
But μετὰ πλίθους καὶ παρέλαθε την Ῥώ- palatio usque ad zncas statuas diripuit. Senatores 
ἑφόνευσε τὸν Μάξιμον βασιλέα καὶ πάντας — etiam superstites, cum uxoribus, captivos adduxit: 
| πραιδεύσας πάντα τὰ τοῦ παλατίου ἕως — inter quas οἱ Eudoxiam quoque Augustam, qua 
χαλχουργηµόάτων (43), λαξὼν αἰχμαλώτους — illum accersiverat, filiamque ejus Placidiam, Oly- 
ἐλειφθέντας συγχλητικοὺς (43) καὶ τὰς γυ- — brii patricii ( qui tum Constantinopoli commora- 
ὁτῶν, ἓν οἷς ἔλαβε καὶ τὴν προτρεφαμένην batur) uxorem et Eudociam etiam, virginem, in 
w Mszowa» Ε/δοξίαν καὶ την θυγατέρα aó- — Africam ad Carthaginem captivas duxit. Reversus 
μδίαν τὴν γυναῖκα τοῦ πατρικίου Ὀλυθρίου, — itaque Zinzerichus, Kudociam minorem, virginem, 
ἴοντος £v Κωνσταντινουπόλει, xal Εὐδοχίαν — Eudoxiz August: filiam, filio suo Honorichoin uxo- 
ιρθένον αἰχμαλώτους ' xal ἀπήγαγε πάντας — rem dedit : utrisque, et maire et (ilia, apud se in 
ρριχῇ, ἓν Καρταγένῃ "* πόλει. "Όστις Ζινζί- — honore habitis. 
έως ἐξέδωχε τῷ ἰδίῳ αὐτοῦ υἱῷ ᾿Ονωρίχῳ 3" τὴν θυγατέρα Εὐδοξίας τῆς δεσποίνης τὴν παρθένου 
τὴν pexpáv (44). καὶ εἶχεν αὐτὰς ἓν τιμῇ μεθ) ἑαυτοῦ. | 
ασιλεὺς Θεοδόσιος, μαθὼν ὅτι κατὰ γνώμην C Imperator autem Theodosius, ubi rescivisset 
(45) τῆς αὐτοῦ θυγατρὸς προεδόθη $ Ῥώμῃη, filiam suam Eudoxiam Roma proditz auctorem 
πρὸς αὑτὴν xai εἴασεν abzty ἐν τῇ ᾽Αϕριχῇ — fuisse, ei infensus erat ; captivamque eam in Africa 
ζερίχῳ μηδὲν αὐτῷ δηλώσας, ἀλλὰ ποιησας — apud Zinzerichum, nec verbo de ea ullo apud eum 
νἐξηλθεν ἀπὸ Κωνσταντινουπόλεως εἰς Ἔφε- — habito, manere sivit. Ipse vero processu facto, ex 
ty τῆς Ασίας" xal ηὔξατο εἰς τὸν Éytov.— Constantinopoli in Ephesum, Ásiz urbem, devenit : 

τὸν Θεολόγον, αἰτῶν αὑτὸν τίς ἄρα μετ — ubi Sancti Joannis Theologi edem ingressus, fu- 
σιλεύει' Καὶ ἐν ὁράματι Épo0z* xat fA0sv οἱ precibus, rogavit eum quisnam post se impe- 


VARLE LECTIONES. 
upáévn ΟΜ.,λυπουµένης ΟΧ. ** «δὲ omnino redundat.» Ch. ** Xapzayévom Ox., — ** Ὀνορίχῳ Ox. 
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hv αύνοδον τῶν op. ἐπισχόπων ἐν Ἐφέσῳ. — zéyog χαλχοῦ μὲν τοῦ ἀρίστου ἐτύγχανεν bv* χρυσοῦ 
TO episcoporum in hac synodo congrega- δὲ αὐτῷ ὑπερχυθέντος ἀδροῦ, ὡς µάλιστα µεγαλοπρε- 
ion convenit, inter scriptores : Cedrenus — m; τε xai θαύματος πολλοῦ ἄξιον διεφαἰνετο. Τῶν 
imerat; Noster ccxrL : alii tamen, licet p &* μετὰ Γιζερίχου νεῶν μίαν μὲν i| τὰς εἱλόνας 
lus ducentorum hanc synodum faciant, — Éoeps, φασὶν ἀπολέσθαι, elc. 
s tamen in incerto relinquunt. Codex con- (43) Λαθὼν αἰχμαλώτους τους περιλειφθέντας 
a Binio editus , cLiv tantum nomina hodie συγχλητικούς. Captivorum. quidem multa nmillia 
inde abduxisse Gensericum, memorant scriptores ; 
[ροετρέφατο δὲ Ζινζίριχον. Γιζέριχος aliis — nobiles tamen. omnes effugisse, testem habemus 
m dictus est ; et Latinis etiam Geizerichus, — Paul. Diacon. l. xv : Percussis itaque Romanis tam 
us, et Genserichus. Vide Procopium De terribili nuntio, nobilibusque simul, aut popularibus 
idal. lib. 1, Cedrenum, Glycam, Jornan- ez erbe fmgientibus, urbem omni presidio vacuam 
gl. Diacon., Prosper. Aquitan., etc. Gensericus obtinuit. E 
Due τῶν χαλχουργηµάτων. Χαλχουργήματα (44) Εὐδοχίαν τὴν pixpáv. Eudocia minor liec 
, «meas siatuas verlimus ; quo sensu etiam — dieta est, respectu habito ad Eudociam | impera- 
(ου infra utitur auctor noster. Vox tamen — tricem , Theodosii minoris uxorem, hujus vero 
ws aliud quodcunque πει significat : — aviam : Eudocia enim Valentiniani filia erat natu 
ab his abstinuit przedo iste, teste Procopio, — inajor. ! 
Vandal. |. 1 : Οὔτε χαλχοῦ, οὔτε ἄλλου (43) θεοδόσιος μαθὼν ὅτι κατὰ γνώμην Εὐδοβξίας. 
bv τοῖς βασιλείοις φεισάμενος᾽ ἐσύλησε δὲ Ίππο quinto. taudem ῥρορί Thcodosivin mirtuum 
00 Δ.ὸς τοῦ Καπιτωλίου νεὼν, xai τοῦ — auno accidit hec Rome direptio. Vide Marcellin, 
ἣν ἡμίσειαν ἀφείλετο μοῖραν. Τοῦτο δὲ τὸ — Comit. et Chr. Alex. 
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rivm suscepturus esset? Quod. ubi per somnium A iv Κωνσταντινουπόλει. Μετὰ δὲ ὀλίγον xatply 


edoctus fuisset, Constantinopolim repettit. Nen 
multo autem post temporis equitalum egressus, 
inter equitandum «quo excussus est ; luxataque 
ex casu spins vertebra, in palatium lectica dela- 
tus est. Tum vero vocata ad se sorore Pulcheria 
Augusta, de Marciano, qui sibi 407 in imperio 
successurus erat, cum ea sermones babuit. Ac- 
cersito etiam Marciano, qui ex tribunis fuerat, di- 
xit ei, praesentibus Áspare senatuque omui : Divi- 
nitus mihi estensum est , te post me iimperaturum. 
Secundo autem post die Theodosius e vivis exces- 
sil, annum agens Lt. 

Mancini NUS iWP. — "Theodosio demortuo, im- 
perium habuit sacratissimus Marciarius, a senatu 
diademate insignitus. Annus erat zr: Antiochenz 
Ccccxciz, indictionis wv. Erat autem hic procerus, 
crine leuto , canus, pedibus infirmis. Statim vero 4 
suscepto imperio, in uxorem sibi sumpsit Pulclie- 
riam Augustam, Theodosii imperatoris sororem ; 
qua virgo erat aunorum Liv. Imperavit vero Mar- 
cianus annos v1 et menses v. 

Sub hujus autem imperio Tripolis, Phoenicia ma- 
τι urbs, divinam iram passa est, mense 
Septembri, tempore nocturno : cujus balneum 
sstivum, terremotibus collapsum, imperator in- 
stauravit. Nomen huic Jcarium erat, 8 statuis 
mempe zreis, quz ibi posit:e erant, Icari atque 
Dzedali ( quas inter mundi miracula connumeres), 
el preterea. etiam Belleropbontis et Pegasi equi. 
Phacidium etiam ad Aquxductum aliaque plurima 
ejusdem urbis zdificia, instauravit. 

. hnperator etiam istis synodum Chalcedonensem 
bcxxx episcoporum convoca vit. 

368 Ejuslem sub imperio Eudoxia et Placidia 
Auguste, ad suos remisse, Constantinopelim 
redierunt; suamque rursus uxorem sibi habuit 
Placidiam Olybrius : ex qua Julianam Constantino- 
poli suscepit. 

ldem imperator Chryssphium cubicularium, 
cognomine Ztummam, quem Theodosius imperator 
adeo charum sibi habuit, capite multavit, bonis 
ejus publicatis : ut qui a multis, ab eo ]xsis, ac- 
cusatus fuisset, et factionis etiam Prasinz partes 
et patrocinium suscepisset. 

Porro autem Marcianus filiam, ex priore uxore 
sibi natam, Anthimio in uxorem dedit ; tradito 
eam ei Romano imperio. Ex hac  Anthimius 


innzcÜ0Tvat* καὶ ἓν τῷ ἱππάνεσθαι αὐτὺν σι 
ἐκ τοῦ ἵππου * xal πληγεὶς τὸν σφόνδυλον ei 
Ώλθε ** λεκτιχίῳ (46). Καὶ χαλέσας τὸν 
αὐτοῦ τὴν δέσποιναν Ηουλχερίαν, εἶπεν αὐτβὶ 
χιανὸν τὸν ἔχοντα μετ αὐτὸν βασιλεῦσαι. Ki 
στειλάµενος Μαρχιανὸν τὸν ἀπὸ τριδούνων, eh 
ἐπὶ "Ασπαρος xal τῶν αυγχλητιχῶν πάνι 
Ἐφάνη µοι, ὅτι σὲ δεῖ γενέσθαι βαριλέα p 
Καὶ μεθ) ἡμέρας δύο τελευτᾷ ὁ αὐτὸς Θεοδό 
ἐνιαντῶν να’. 


Μετὰ δὲ [76] τὴν βασιλείαν τοῦ αὐτοῦ 8 
ἐθασίλευσεν ἀπὺ τῆς συγκλήτου στεφθεὶς 60 


B Μαρχιανός "ἣν δὲ μαχκρὸς, ἀπλόθριξ, πολ 


φόμενος τοὺς πόδας (47), ἔτους χατὰ Αν 
v&60', ἰνδιχτιῶνος δ’. "H µόνον δὲ ἑδασ[λευσι 
pros τὴν ἁδελφὴν Θεοδοσίου τοῦ βασιλ 
δέσποιναν Πουλχερίαν, οὖσαν παρθένον d 
νδ’. Ἐθασίλευσε δὲ ἔτη c' xal μῆνας ε’. 


Ἐπὶ δὲ της αὐτοῦ βασιλείας ἔπαθεν ὑπὶ 
vía; dj λεγομένη ]ρίπολις τῆς Φοινίχης ' 
μηνὶ Γορπιαίῳ ἐν νυχτί. Καὶ ἀνήγειρε «bl 
τὸ θερινὸν πεσόντα (48) τὸ λεγόμενον 6 " 
"Hv γὰρ ἓν αὐτῷ χαλχουργήµατα δύο, Ez 
αὐτά εἰσι τῶν θεαµάτων, ὁ Ἴχαρος xoa { 
xaX ὁ Βελλεροφὼν xat ὁ Πήγασος ἵππος. Kal 
Χίδιον δὲ ἀνενέωσε xal ἄλλα φανερὰ τῆς 
αὑτῆς σὺν τῷ ἀγωγῷ. 


Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας προσεχαλέφ 
σύνοδον Χαλχιδόνος τῶν χλ' ἐπισχόπων. 

Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἁνεδόθησ 
δέσποιναι Ἑὐδοξία xat [74] Πλαχιδία, χαὶ | 
Κωνσταντινουπόλει * xat ἔλαδεν ᾿Ολύδριος ' 
ναῖχα αὑτοῦ Πλαχιδίαν * xai ἔτεχεν Ἰουλιάνα 
εἰς τὸ Βυζάντιον. 

'O bk αὐτὸς βασιλεὺς xal Χρυσάφιον οὖν 
μὰν τὸν κουθιχουλάριον ἀπεχεφάλισε xat i5 
τὸν Φφιλούμενον παρὰ τοῦ ποὺ αὐτοῦ Bae 
πολλοὺς ἑπηρεάσαντα προσελθόντας χατ' el 
ὡς προστάτην xal πάτρωνα ** τῶν Πρασίνωι 


'0 δὲ αὐτὸς Μαρχιανὸς ἔδωχε τὴν θυγατέρ 
τὸν ἀπὸ προτἐρας Υαμετῆς Ανθιμίῳ * xol b 
αὐτὸν βασιλέα &v τῇ "Popy (50) ἐξ ἃς ἴσχι 


] VARIJE LECTIONES., 
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vay Ch., 'Iovuavbv Ox. Conf. p. 41 B. 


9* πάτρωνα. πάτρονα Ox. 
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(46) Εἰσῆλθε λεκτιχτίῳ. Ser. λεχτιχίῳ, uti habet 
Chr. Alexandrin. λεχτίχιον, lectica est. 

(4T) Σ-υφόµενος τοὺς πόδας. Vide qua supra no- 
tavimus ad Iyec verba, l. xui, in Severo. 

(48) Πεσύντα. Scr. πεσόν. 

(49) Καὶ ἔτεχεν Ἱουλιανόν. Ἰουλιάναν, Julianam 
quideim, Olybrio tiliam ex Placidia Constantinopoli 


natam, memorat Chr. Alex. Forte itaque "e 
etiam apud Nostrum legendum. 

(90) Καὶ ἐποίησεν αὐτὸν βασιλέα kv j5 
Imo hoc, Marciano imp. jam defuncto, a 
successore ejus factum est. Vide Evagr. 
cap. 10. 
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ἥμιος ἦν ἑξέδωχε τῷ στρατηλάτῃ ᾿Ρεχί- A quoque filiam habuit, quam Recimero, militum 


$*bc Μαρχιανὸς ἔχαιρε τῷ Βενέτῳ μέρει 
v ὅστις χαὶ διάταξιν αὑτοῦ θείαν ἐξεφώνησε, 
[πνοµένης παρὰ τοῦ Πρασίνου μέρους, μὴ 
θαι Ἡρασίνους ** ἐχέλευσε (51), μήτε στρα- 
ἐπὶ ἔτη τρία. Καὶ ὁργισθεὶς διὰ τὴν ταρα- 
pO» τοὺς πόδας αὐτοῦ * xat ἐξ αὐτοῦ ἀῤῥω- 
B) ἐπὶ μῆνας [75] πέντε χαὶ σαπεὶς ἑτελεύτα 
üxy ξε’. Πουλχερία δὲ ἡ δἑσποινα ἐτελεύτα 
! πρὸ ἐνιαυτῶν δύο. 


thv βασιλείαν. Μαρχιανοῦ ἑστέφθη ὑπὸ 
Afjytou ὁ θειότατος Λέων ὁ µέγας ὁ Βέσ- 
m τις’ xai µῆνας ια’. 


tfc αὑτοῦ βασιλείας ἐδασίλευσεν ἓν Ῥώμῃ 
ὁ ὑπὸ Μαρχιανοῦ στεφθείς (54). 


ἡ βασιλεία Λέοντος ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας. 


3 $ µεγάλη τὸ τέταρτον abt; πάθος μηνὶ 
M ri διαφαούσης Κυρ.ακῖς ἔτους κατὰ 
v Αντιόχειαν χρηµατίζοντος eet, ἐπὶ τῆς 
Blatpixioo * xal ἐχαρίσατο τοῖς ᾽Αντιοχεῖσι 
Gu λόγον *! χτισµάτων ὁ αὐτὸς βασιλεὺς 


; τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἑτελεύτα 6 ἅγιος 
στυλίτης (55), ὄντος τότε ᾿Αρδαθουρίου 


magistro locavit. 

Marcianus autem, ubique per imperium, factio- 
nis Venet: partes egit : itaque etiam cum a Pra- 
sinis tumultus excitatus fuerat, odicto suo impe- 
ratorio cavit ne quis ex factione Prasina magi- 
stratu vel militia intra triennium fungeretur. Ob 
excitatum vero tumultum plus justo iratus, solita 
inde pedum infirmitate correptus est : ex qua cuni 
per menses v decubuisset, putredine demum con- 
tracta, diem suum obiit, annos natus Lxv , duobus 
post annis quam Pulcheria Augusta e vivis ex- 
cesserat. 

969 Leo Macnus Ιµρ.-- Hunc excepit in imperio 
Bacratissimus Leo Magnus, Bessus natione; a sc- 
natu diademate insiguitus. Regnavit autem» annos 
Xv) el menses xi. 

Hoc imperium tenente, Rom: regnavit Anthe- 
mius, quem ad banc dignitatem Marcianus 
evexerat. 

Imperante autem [.eone, quartam coelestis irse 
vicissitudinem passa est Antiochia magna, Se- 
ptembris x13, sub primam lucem : dies erat. Do- 
minicus, annus autem ara Antiochens pvi, Pa- 
tricii sub consulaui. lmperator autem civibus 
atque urbi instaurandz inulta largitus est. 


Eodem imperante, sanctus Symeon Stylita e 


.vivis excessit; quo lempore magister militum 


moo, τοῦ υἱοῦ "Ασπαρος, στρατηλάτου (; Orientis erat Ardaburius patricius, Asparis filius. 


[760]. Καὶ χραξάντων τῶν ᾿Αντιοχέων xal 
»» τὸ σῶμα τοῦ δικα/ον, ἔπεμφεν ὁ αὐτὸς 
xoc Γοτθιχὴν βοήθειαν χαὶ Ίνεγχε τὸ 
φοῦ ἁγίου Συμεῶνος ἐν Αντιοχείᾳ τῇ µε- 
, ἑχτίσθη αὐτῷ μαρτύριον οἶχος μέγας xal 
ep εἰς copóv. 

d) τοῦ αὐτοῦ fasüs(a Αέοντος χατεῤῥη- 
εάσιος ὁ χο:αστώριος (56) ὁ φιλόσοφος ὡς 


Antiochensibus autem elamitantibus, et justi illius 
reliquiss sibi petentibus, Ardaburius, missa Gotho- 
rum armata manu , sancti Symeonis corpus Antio- 
chiam magnam deportavit. Antiochenses itaque 
martyrium ei magnum exstruxerunt, ubi sanctus 
ille jacet, capulo reconditus. 

Leonis hujus sub imperio, Isocasius, vir qux- 
siorius, philosophus, ex /Egis in Cilicia oriundus, 
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1 πολιτευεσθαι ΠἩρασίνους ἔχελευσε. Locus 
: forte legendum, μὴ πολ. Πρ. χελεύσας * 

πολ. Πρ. ἐχέλευσε, μήτε στρ., etc. 

ἐξ αὐτοῦ ἀῤῥωστήσας, Morbone aliquo, 
reno, Asparis nutu ei dato, interierit 
& dubium relinquit Zonaras : Mapxtavó; 
ι &E βασιλεύσας Év καὶ μΏνάς τινας, ὡς 
λέγουσι, νοσῄήσας * ὡς δέ τινες, φαρμαχθεὶς 
πατριχίου "Ασταρος. 
gv ὁ Μέγας, ὁ Βέσσος. Ita etiam Jornan- 
gnor. success.: Leo Bessica orius pregenie, 
atricii potentia ex tribuno militum  Juctus 
τίογ. Bessi autem Thraci:x populus : vide 
cap. 16. Strabo Bessos Illyrico adjudicat, 
montis partem maximan 608 occupore 
b. vri. Deinde vero, ὃς ἐἑθασίλευσε, aut 
deesse videtur. 
"b Μαοχιανοῦ στεφθείς. lloc falsum esse 
iavimus. 
μεὼν ὁ Στνλίτης. De Symeone hoc Stylita, 
yrium lib. t, cap. 15 et 44. 
ατηῤῥέθη Ἰσοχάσιος ὁ Κοιαιστώριος. Forte 


scripserit auclor, χατερήθη, a χατερέοµαι, passive 
sumpto : κατερέω enim est, accuso. Mallem tamen 


D χατηγορήθη, uti habet Chr. Alex. χοιαιστώριος 


vero, sive, ut habet Chr. Alex. χυεστόριος, non 
questor est, uti vertit Raderus ; sed vir questorius, 
id est, qui quxstoris munere aliquando functus est. 
Isocasium vero munere hoc defunctum fuisse ap- 
paret ex paulo infra sequentibus, ubi Jacobus 
Archiatrus ab imperatore petit uli 1socasius Con- 
stantinopoli, coram senatu, et praefecto praetorio, 
ron autem provincie pirasfecto, causam diceret, 
ἐπειδῃ Κοιαίστωρος εἶχεν ἁξίας, quoniam munere 
questorio functus. fuerat. Si euim hoc. tempore 
quaestor fuisset, non εἶχεν, sed ἔχει potius scripsis- 
$el auctor. Conltirmantur hzc ex ipsius eiiam verhis 
hisce: ἀλλά 6x xa0aod δίκασον ἐπ) ἐμοὶ, ὡς ἐδί- 
Χαντες σὺν ἐμοί. Ex quibus verbis apparet Isocasium 
Puszi Κοιαίστωρα, sive πάρεδρον, id. est assesso- 
rem, aliquando nisse. Quastor enim iste principis, 
vel etixin. magistratuum minorum — assessor erat, 
Procopius, Goth, lib. 1: Φιξέλιόν τε πέµψαντες, 
ἄνδρα ἐκ λΙ2δ:ολάνων ὁρμώμενον, fj ἐν Λιθούροις 
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Mamantem 96 contulit : ubi per sex menses in pro- A προχέσσῳ * xal ἔχτισεν ἐχεῖ λιμενάρι 


cessu commorabatur , exstructís interim ibi por- 
tu οἱ porticu, quam Porticum Noram appellavit ; 
quo nomine usque adhuc vocatur. 

Idem imperator Leo navali przlio formidabili 
Sinzerichum Vandalum, Afrorum regem, impete- 
pat, misso in eum cum classe ingenti Basilisco 
patricio, Verinz: August», Leonis uxoris, fratre. 
Hic vero, pecuniis a Zinzericho Vandalorum rege 
acceptis, classein, cum exarchis et comitibus 373 
exercituque omni prodidit; solusque ipse, cum li- 
burna sua, fugam primus capessens evasit ; cxteris 
navibus omuibus cum exercitu mari submersis. 
Inter quos Damonicus dux fuit, Antiochia Magna 
oriundus ; qui etexercitum ducebat, et ipse strenue 


Àov, ὄνπερ" ἐχάλεσε Νέον "En6oAor (65) 
χαλεῖται ἕως τῆς νῦν. 


Ἐπεστράτευσε δὲ ó αὐτὸς Λέων ἓν ' 
τῖς αὑτοῦ βασιλείας χατὰ Σινζηρίχου 
λου Ἰ, ῥηγὸς τῶν "Άφρων (66), πόλεμοι 
φοθερόν * καὶ ἔπεμψε στόλον µέγαν xa' 
τὸν πατρἰχιον, τὸν ἆδελφὸν Βηρίνης τῆς 
τῆς γυναιχὺς τοῦ αὐτοῦ Λέοντος. Ὅστιι 
λαθὼν χρήματα παρὰ Ζ:νζηρίχου, ῥηγὸ 
δάλων χαὶ προέδωχε τὰ πλοῖα xal τοὺς k 
τοὺς κόµητας xai τὸν στρατὸν πάντα, xa 
τοῦ ἰδίου πλοίου, τοι λιδέρνου (07), πρ 
τὰ δ ἄλλα πλοῖα πάντα χαὶ ὁ στρατὸς 


contra Afres pugnabat : solus autem in mediis ho- D τῇ θαλάσσῃ βυθισθέντα. Ἐν οἷς καὶ Δαμ 


stibus cum esset, correptus el armatus sicut erat, 
in mare disjectus. Basiliscus interim, bello supe. 
ratus, Constantinopolim reversus est. 


δουκῶν, Ὑενόμενος στρατηλάτης iE met 
γόµενος Ex τῆς ᾽Αντιοχέων μεγάλης qt 
αγαθήτας χατὰ τῶν. Ἄφρων xai µονασθε 


χαὶ συνελήφθη χαὶ ἑῥόίφη εἰς τὸν 3υθὸν ἔνοπλος. Καὶ ὑπέστρεφεν ὁ Βασιλίσχος tv Κωνστο 


ὑττηθείς. 

Eodem imperante Leone, Antliemius, rex Ποπια- 
nus, € medio sublatus est. lluic intercesserunt 
cum gegero suo Recimere graves inimicilize ; a 
quotanquam Gotlio, metuebat sibi. Itaque, templum 
D. Petri asylum quaerens, sed valetudinem praz- 
tendens, Antbemius se recepil. Hxc ubi audivisset 
Leo imperator, Olybrium, patricium Romanum, 
post munera consularia ab eo et lVusticio, in po- 


pulum sparsa, Romam misit; uti, qu:e inter Λη- C 


themium et generum ejus Recimerem, senatorem 
urumque Romanum, | intercesserant , inimicitias 
consopiret. Insuper etiam ei in mandato dedit, 
postquam Anthemium et. Recimerem conciliasset, 
uti, Roma discedens, Zinzerichum Vandalum, 
Afric" regem, adiret (apud quem, quod uxoris 
ejus Placidi: sororem filio suo desponsatam habe- 
ret , plurimum 3 7ζ, eum posse non dubitavit) : 
illumque in gratiam secum redire suaderet. Sus- 
picatus quippe est Leo imperator, Olybrium pro 
Zenzericho stare et partes ejus secrelo agere. Ca- 
vebat itaque sibi ab eo, ne si forte Zinzerichus in 


Ἐπὶ δὲ τῆς βασιλείας [81] τοῦ αὖι 
ἑσράγη ἸΑνθίμιος ὁ βασιλεὺς ἐν "Pons 
Υὰρ Ὑενόμενος τοῦ ἰδίου αὐτοῦ υἱοῦ Yap 
pip τοῦ στρατηλάτου, φοθηθεὶς αὐτὺν 
ἀπῖλθεν εἰς τὸν "Άγιον Πέτρον προσφεύγα 
Ανθίμιος, φητὶν, ὡς ἄῤῥωστος. Καὶ y 
βασιλεὺς ἔπεμψεν ἓν ᾿ΡῬώμῃ τὸν πατρίχε 
τὸν ᾿Ῥωμαῖον 3 μετὰ τὴν ὑπατείαν αὐτοὶ 
x:v ἅμα Ῥουστικίῳ (68), εἰς τὸ, cnt, 
λους τὸν βασιλέα ἸΑνθίμιον xal τὸν γαι 
'"Psxíusp, ὡς ὄντας ἐκ τῆς συγκλήτου Ἱ 
χελεύσας αὐτῷ, ὅτι Μετὰ τὸ γενέσθαι "A 
Ῥεχίμερ φίλους £x τῆς Ῥώμης, ἔξελθε 
πρὸς Ζινξήριχον Οὐάνδαλον, τὸν ῥῆγα «ῆ 
ὡς ἔχων παῤῥησίαν πρὸς αὐτὸν, διότι « 
τῆς σῆς γαμετῆς  Πλαχιδίας ἔχει νύμφ' 
αὐτοῦ, xal πεῖσον αὐτὸν φίλον µου Ύεν 
ελάμδανε δὲ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Λέων τὸν. 
6ριον, ὅτι ἀντείχετο Ζινςηρίχου καὶ ὅτι 
αὐτοῦ ὑπῆρχε, καὶ παρεφυλάττετο αὐτὸν 
ἐὰν χινήση '* χατὰ Λέοντος Σινζῥριχε 


VARLE LECTIONES. 


ἑ ὄνπερ Ch., ὅπερ Ox. — " Οὐανδάλου, 
« Forte. scribendum τὸν 'Ῥωμαῖον. » Ch. 
cabulorum ἁταξίαν hic habemus : 


ἠτγὸς 
? την Yaus-hv της σῆς ἀἁδελφῆς. « Mani 
legendum, την ἁδειφὴν της σῆς Ὑαμετῆς Ηλαχιδίας, 


Ch.,  Οὐανδαλούριγος Ox. 3 τῶν 


"nim, Valentiniani imp. filiain alteram, uxorem habuit Olybrius ; alteram vero, nomine Eudo 
»'richus filio suo Honorifico matrimonio junxerat. * Ch. ** κινήσῃ. νιχήσῃ Ox. 


ED. CHILMEADI NOTJE. 


(65) Ὅτερ ἑκάλεσε Νέου Ἔμθολον. De incendio D 


hoc, vide Zon. et Cedren. 

(60) Κατὰ Σιννηρίχου Οὐανδαλούριγος zv" Ac2puv. 
Lego, Οὐανδάλου, ῥηγὸς τῶν "Άθρων. De ριτο]ῖο 
vero hoc navali inter Gizerichum (ita enim aliis 
dictus est) et llasiliscum, vide PProcopium, De bello 
Vandal. lib. sti. 

(97) Ἠτοι λιθέρνου. Αίθερνον sive. λίθυρνον — uti 
aliis scribitur, liburna est.— 


(63) Μετὰ τὴν ὑπατείαν αὐτοῦ, ἣν ὃ 
Ῥουστιχίῳ. Ἡπατεία nummus dicitur, | 
tibus in populum sparsus, vii supra 
Verum hzc dissona suut ab aliis histo 
briss enim et Rusticus consulatum gesst 
nis imp. anno vir; cuin tauren. Anthemi 
Romanus imperator non constitutus | 
inperii sui annum x. Vide Marcellinun 
Chr. Alex, 


ΠΟοΡΙΙ ΝΟΤ.Ι. 


Ip) Φιννηρίχου. € Δινσίριχος 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. XIV. 


MS 


ιδ αὐτὸς [82] ὑλύδριος Κωναταντινούπολ.ν A se bella moveret, OlyUrius, ut qui ei affinitate juu- 


Ιρίχῳ, ὡς coryevhs, καὶ ὅτι βασιλεύει (09) ó 
λύδρτος ἐν Κωνσταντινουπόλει. Καὶ μετὰ τὸ 
Ὀλύθριον ἐπὶ την Ῥώμτν ἑάσαντα τὴν ἔαυ- 
xa Πλαχιδίαν γαὶ την θυγατέρα αὐτοῦ tv 
Ιτινουπόλε; ἔγραγεν ὁ θειότατος [0εἴος] βα- 
* Λέων δι μαγιστοιανοῦ (70) Ἀνθιαίῳ, 
ες Ῥώμὸς ταῦτα, Ov: Ἐγὼ ἑκόνευσα 
t καὶ ᾿Αρδαθούριον, ἵνα μτδτίς pot ἐναντιοῦ - 
χελεύοντι * ἀλλὰ xal σὺ φόνευσον τὸν γαµ- 
) Ῥσχίμερ, ἵνα μὴ ἑπάνω σου χελεύῃ. Ἰδοὺ 
ἆ σοι χαὶ Ὀλύθριον τὸν πατρίχιον  φόνευσον 
ν καὶ βασἰλευσον χελεύων xal μὴ χελευόµε- 
δὲ ἀφορίσας 6 Ῥεκίμερ εἰς ἑκάστην πόρταν 
καὶ εἰς τὸν λιμένα βοήήειαν 1 οτθιχήν ΄ xol 


ctus esset , Constantinopolim Zinzericho proderet ; 
inperiun:que inde sibi comparaturus esset. Post 
itaque quam Olybrius Roman versus abierat, re- 
lictis Constantinopoli (ilia sua uxoreqtue Placidia, 
Ssacratissimus imperator Leo magistriano litteras 
Anthenmio, Romanorum regi deferendas d. dit, in 
hzc verba : Ego, inquit, Asparem, atque. Ardabu- 
rium e medio sustuli ; ne quis superesset, qui mibi 
imperanti adversaretur. Sed et tu quoque Becime- 
rem generum tuum occidito; ne sit, qui tibi inm- 
peritet, Quin et Olybrium quoqu: patricium ad te 
misi; ipsum etiam occidas velim : nempe ul re- 
gnes, aliis imperans, non subserviens. Co!iocavcrat 
autem Recimer ad portum portasque Romz singa- 


σήρχετο ἐν Ῥώμῃ, ἐρευνᾶτο τί ἐπεφέρετο. Ὦ las presidium Gothicum : nec prius cuiquam pa- 


Aóvto; τοῦ μαγ.στριανοῦ Μοδέστου !* τοῦ 
κος ἀπὸ Λέοντος πρὸς Ανθίμιον βασιλέα xal 
ἕντος, ἑπ{ρθησαν αἱ σάχραι Λέοντος αἱ πρὸς 
Ww xai εἰσηνέχθησαν [85] τῷ ᾿Ρεχίμερ" καὶ 
Witkb; ᾿Ὀλυθρίφ. Καὶ λοιπὺν ἔπεμψεν ὁ Ῥε- 
sil; Γουνδαθάριον τὸν υἱὸν της ἁδελφῖς αὖ- 
Άνεγχεν αὐτὸν ἀπὺ τῶν Γαλλιῶν ' ἐκεῖ γὰρ 
ηλάτης. "στις ἐλθὼν ἐφόνευσςε τὸν 'AvOL- 
nMa, ὡς éco: εἰς τὸν ἅγιον olxov τοῦ 
λου Πέτρου" καὶ εὐθέως ἀπΏλθεν εἰς τὰς Γαλ- 
ὑτὸὺς Γουνδαθάρ.ος. Καὶ ἔστεψεν ὁ ᾿Ῥεχίμερ 

Ὀ)ύθόριον μετὰ γνώμης τῆς συγκλήτου 
* καὶ ἑδασίλευσεν ὁ αὐτὸς ᾿Ολύδριος τῆς 


μῆνα: ὀλίγους ' καὶ ἀῤῥωστήσας ἑτελεύτα. C 


7]9z πάλιν ἄλλον βασιλέα ὁ Ῥεκίμερ ἀπὸ τῆς 
ου τῆς αὐτῆς Ῥώμης Μα.ουρϊῖνον (72) * xa 
εν xaX αὐτὸν, ὡς φιλήσαντα Ζινζήριχον ῥῆγα 
iptov. Καὶ ἐποίησεν ἀντ᾽ αὐτοῦ πάλιν ἄλλον 
ἐν τῇ Ῥώμῃ ἀπὸ τῆς συγχλήτου ὀνόματι 
αὐτὸς ᾿Ῥεχίμερ" xal τελευτᾷ ὁ ῬΡεχίμερ. 
'αὐτὺς Λέων βασιλεὺς ἔλαδε γαμθροὺς δύο 
ατράσιν αὐτοῦ, Λεοντίᾳ τῇ µείζονι Μαρχια- 
πατρ/χιον, τὸν υἱὺν γενόμενον 1» ᾿Ανθιμίου, 
€ (9) Ρώμης, χαὶ ᾿Αριάδνῃ Ζήνωνα τὸν 


tebat aditus, quam quid haberet apud 5ο aperuis- 
set. Modestus itaque magistrianus, qui a. Leone 
missus fuerat, ad Àntheniium, ubi Romam venit, 
exploratione statim facta, littere imperatori, a 
Leone ad Anthemium missze, ei ablatze sunt : quas 
Mecimeri traditas, ipse Olybrio conimmuuicavii, 
Statiin itaque Recimer Gundabarium, sororis filium, 
375 ex Galliis, ubi magister milituim erat, accer- 
sit. Gundabarius Itaque Romam venit, et, Anthemio 
rege in ipso templo Sancti apostoli Petri, quo se 
receperat, occiso, Gallias deinceps repetivit. Tui 
vero Recimer Olybrium, senatu approbante, Rome 
regem constituit : qui, ubi mensibus paucis re- 
gnasset, in morbum incidens, fato succubuit. Cui 
Recimer Majorinum quemdam, ex senatoribus 
Romanis, successorem designavit. Ilic vero, tan- 
quam Zinzerichi Afroruin regis studiosus, e medio 
sublatus est : senatore etiam alio, Nepote vocato, 
ad Occidentis imperium a Recimere Jprovect:. 
Tandem vero Recimer diem suum obiit. 

Caeterum Leo imperator fili utrique viru 
comparavit, natu majori Leontiz Marcianum pa- 


Aricium, Ánthemii Romani regis filium; Ariadi: 


vero Zenenem δια, Godisseum : quoru:a 


VARLE LECTIONES. 


ειότατος θεῖος βασιλεύς. « Epithetorum horum alterum onmino redundat, » Cl. 
ῥέστου. « lta cod. ms. Lego, τοῦ μαγιστριανοῦ Μοδέστου. » Ch. ** ὡς Ch., ὃς Ox. 


νοµένου Ox. 


5 τοῦ μαγίστρο» 
!** YEVÓUEVOY 


ED. CHILMEADI NOTE. 


βασιλεύει. Forte scribend. βασιλεύσει. 

Mà μαγιστριανοῦ. Μαγιστρ'ανός, Magistria- 
| sunt ofliciales magistri officiorum. Vide 
mi Fabroti Glossar. ad Cedrenum. Apud 
n tamen sensu latiore pro. legato quolibet, 
nti» regio, accipi videtur : ita infra lib. xvin, 
officiales hujusmodi attribuit : "Oze δὲ àv 
y βασιλεὺς Περσῶν Xos6pón;, ἐδήλωσε τοῖς 
nat; ᾿Ῥωμαίω» , διὰ Πέρσον μαγιστριανοῦ, 
Iv ἐν τοῖς Περτ'χοῖς, elc. Chosroes vero, Per- 
rez factus, Romanorum legatos per magistria- 
ersam monet, uti in. Persidem venirent, etc. 
Ἐναντ'οὗτα!. Scr. ἑναντ.ιται. 

Ἑποίτσε mát) ἄλλο) βασιλέα ὁ ᾿Ρεχίμερ 
ς συγκλίτου τῆς αὑτῆης ᾿Ρώμης Μαιουρίνον. 
ie pessime confundit auctor noster : Majo- 


ΠΟΡΙ 


D ranus enim, sive Majorinus (αἱ Nester, Griecique 


alii eum vocant), ante Olybrium Oecideutale ha- 
buit imperium ; iuter hos etiam duobus aliis inter. 
venientibus. ltegum horum Romanorum series hxc 
est, ex Marcellino. et Jornanle : Majoranus, a Mar- 
ciano ἱιπρ. rex factus ; Severus ; Antliemius, a Leone 
Womaim missus imperator : Olybrius; Glycerius ; 
iNepos ; qui Glycerium, à regno dejectum, episco- 
pum fecit. Hunc. Νέπον infra vocat auctor, tan- 
quam a Νέπος, Νέπου * eumque a Recimere regem 
creatum asserit, falaissi:e : KRecimier enim aut: 
Olybrium, fatis concessit, teste Paulo Diacono, lil. 
xvi : Posi mensein tertium (occisi Anthemii) ezcra- 
cialus languoribus et ipse (Recimer) interit. Mortuo 
Recimere, Olimbrius imperator Gundibarum, ejus 
nepotem , patricium effecit. 


NOT 4. 


Ῥασίλέω;. Regis in Lat. vers. Magis apposite, imperatoris. 
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JOANNIS MALALJE 


utrumque patricia dignitate et przsentis απ A Ἴσαυρον τὸν !* Κοδισσέον [84]: xa ἐποι 


praefectura bonestavit. Masculum vero primogeni- 
tum edidit illustrissima Ariadna, quam Leonem 
vocavit : clarissima enim Leontia feminas tantum 
produxit. 

L£o Φ0ΝΙΟΑ ΙΝΡ. --- Leo autem imperator nepo- 
tem suum, Leonem Juniorem, Zenonis filium, in 
imperii consortium assumpsit, quem et Constan- 
tinopoli diademate 476 insignivit. Cesar itaque 
factus Leo Minor, consulatum inibat, mense Ja- 
nuario indictionis xu, sre Antiochenz anno pxxii. 
Sequentis autem Februarii die t1 Leo Magnus ex 
dysenteria mortuus est, ztatis anno Lxxri. 

Leone Magno demortuo, imperium tenuit Leo 
Junior annum 1 et dies xxur.. Hic, cum puer esset 
tenellus, matris suze illustrissimz Ariadnz monitu, 
patris sui Zenonis, militum magistri et patricii 
(dum ipsum, ceu imperatorem veneraretur), capiti 
regium diadema imposuit, Februarii ix, indict. xu; 
simulque deinceps regnarunt. 


ΖΕΝοΟ 1x». — Imperator itaque Zeno Isaurus, Co- 
disseus, cum filio suo Leone, ad breve licet tem- 
pus, imperavit. Sacratissimus enim Leo Junior, 
cum consulatum suum inivisset anno zr:x Antio- 
chene pxxu, indict, xu, consulatus sui mense xi, 
in morbum incidens, e vivis excessit, mense No- 
vembri, indict. xi, anno :erz Antiochens pxxin, 
annum agens septimum ; sicuti scriptum reliquit 
Nestorianus,. sapientissimus chronographus; qui 
Historiam suam ad Leonem usque Juniorem per- 
duzit. 


B 


Φοτέρους στρατηλάτας πραισέντου xal πι 
Ἔτεχε δὲ ἡ περιφανεστάτη Αριάδνη πι 
ἄῤῥενα, ὃν ἐπεχάλεσε Λέοντα". ἡ γὰρ Λεον 
φανεστάτη θτλείας ἔσχε µόνον. 

'O δὲ βασιλεὺς Λέων ἔστεφεν Ev Κωνστα 
Ast Λέοντα τὸν Μικρὸν τὸν ἔγγονον αὐτοῦ 
Ζήνωνος, ποιῄσας αὐτὸν βασιλέα ἅμα α 
προῆλθεν ὕπατος ὁ αὐτὸς Καΐσαρ Λέων 6? 
Ἰανουαρίῳ 15 μηνὶ τῆς δωδεχάτης ἔπινεμ' 
Qxp' ἔτους κατὰ ᾿Αντιόχειαν. Τῷ 6k μετ 
θρουαρίῳ un Y! νόσῳ βληθεὶς ὁ βασιλεὺ 
Μέγας 17 δυσεντερίας (15) τελευτᾷ ὢν ἔνια 

Μετὰ δὲ τὴν βασ.λεἰαν Λέοντος τοῦ Μεγ 
σίλευσε Λέων ὁ Μιχρὸς ἔτος a' xal ἡμέρ: 
τρεῖς' ἣν δὲ παιδίον μικρόν. Ὑπεθλήθη ὃ 
ἰδίας αὐτοῦ μητρὺς τῆς ὀπιφανεστάτης Ὁ, 
xai ὡς προσχυνεῖ αὐτὸν ὡς βασιλέα Ζήνωι 
Πλάτης, ὁ πατρίχιος, ὁ αὐτοῦ macho (11) 
στέφανον βασιλιχὸν ἐπὶ τὴν χεφαλὴν 
ἑνάτῃ !* τοῦ Περιτίου (75) μηνὸς τῆς ! 
ἐπινεμήσεως * xat ἐδασίλευσαν &pa. 

Ἐθασίλευσε [85] δὲ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Zt 
δισσἑος (y) ὁ Ἴσαυρος μετὰ τοῦ ἰδίου c 
Λέοντος ὀλίγον χρόνον. Καὶ προηλθεν ὕπατι 
τος Λέων ὁ Μικρὸς ἔτους χατὰ Αντιόχεια 
διχτιῶνος δωδεχάτης ' xal τῷ ἑνδεκάτῳ 
αὐτοῦ ὑπατείας Ἡῤῥώστησε xal τελευτᾷ ὁ 
Λέων 6 Μιχρὸς μηνὶ Νοεμθδρίῳ ἰνδιχτιῶνος 
χρηµατίζοντος χατὰ ᾿Αντιόχειαν ΦΧΥ’, 
τῶν ὅ' (76), καθὼς συνεγράφατο Νεστορια) 
τατος χρονογράφος ἕως Λέοντος τοῦ Mix, 


VARLE LECTIONES. 


0 " [mo Κοδισσαῖον hic et infra. 
X. 


!* Ἰαννουαρίφ Ox. 


17 δυσεντερίας Ch., δυσεντερείας Ox. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ. 


(13) Δυσεντερείας. Ser. δυσεντερἰας. De hoc vero 
Leonis morbo stupendo, vide qux» Cedrenus habet. 

(74) 'O αὐτοῦ πατἠρ. Chr. Alex. habet , ὁ αὐτοῦ 
πάππος, mendose : non enin avus, sed pater Leo- 
nis erat Zeno. 

(15) Περιτίου. Ser. Περιττίου. 

(76) "Qv ἐνιαντῶν C. Quomodo hoc esse potuit, 
haud video : Chr. Alexand. tamen annos xvii eum 
vixisse asserit : uterque procul dubio falso; uterque 


lamen Nestorianum eumdem auctorem | 
copius enim euin, haud multos dies nati 
ratorem salutatum fuisse, scribit: Τελευ1 
xai Λέοντος ἓν Βνζαντίῳ, παρέλαθε τη 
Λέων ὁ Ζἠνωνός τε χαὶ Αριάδνης τῆς Aé 
τρὸς, ἐς ἡμερῶν ἔτι ὀλίγων που ἡλιχίαν 
clor etiam noster supra, cum παιδίον jit 
testatur ; imperium vero tenuit non onn 
Procop. De bell. Vandal. lib. 1. 


HODII NOTE. 
(11) ἰΚοδισσέος. Sic paulo ante p. 975. 15 C. Κοδισσεὺς, ubi Κουκουσεὺς corrigit llolstem 


modo ab aliis appellatur. 


CHRONOGRAPIIIA, — LIB. XV. 





89 ΛΟΓΟΣ IE. 


ΧΡΟΝΩΝ BAXIAETAX ZHNONOX ΕΩΣ ΤΗΣ BAZIAEIAZ ΑΝΑΣΤΑΣΙΟΥ, 


377 LIBER XV. 


IE TEMPORIBUS ZENONIS IMPERATORIS ADUSQUE ANASTASII IMPERIUM. 


hv βασιλείαν Λέοντος τοῦ Μικροῦ ἐδα- A — Post mortuum autem Leonem Juniorem, impe- 


θειότατος Ζήνων ἔτη τε’. Καὶ τῷ μηνὶ τῷ 
αὐτοῦ βασιλείας ἐποίησεν ἐπίσχοπον πα- 
ἐν ἸΑντιοχείᾳ τῇ Μεγάλη Πέτρον, τὸν 
ριον τῆς Ἁγίας Εὐφημίας (77) τῆς ἓν Χαλ- 
X3 ἔπεμφεν αὐτὸν ἐν ᾽Αντιοχείᾳ. Μετὰ δὲ 
A μῆνας δέχα τῆς [87] βασιλείας αὐτοῦ ἐν 
µενος διὰ πρᾶγμα αἰτηθὲν παρὰ τῆς αὑτοῦ 
Βηρίνης |") (4) καὶ μὴ παρασχεθὲν αὐτῇ 
bh χατεσχευάσθη παρὰ τῆς δεσποίνης Βη- 
αὐτοῦ πενθερᾶς. Καὶ φοθηθεὶς μὴ σφαγῇ 
τῶν τοῦ παλατίου, ὡς συνοιχούσης τῆς πεν- 
0 ἓν τῷ παλατίῳ, ποιῆσας πρόχεσσον ἐν 
ἔφυγεν ἐχεῖθεν βερέδοις χαι ἀπῆλθεν εἰς 
xav ὡς ἔστι (78) βασιλεύς (a). "Όντινα 


rium tenuit sacratissimus Zeno per annos av. 
Mense autem imperii sui octavo, Petrum, S. Euphe- 
miz' Chalcedonensis paramonarium, episcopum, 
sive patriarcham Antiochensem constitutum, Ántio- 
chiam misit. Post vero quam duobus annis et de- 
cem mensibus regnasset, cum Verina Augusta, 
socrus ejus, ob negatam sibi quam ab eo postu- 
laverat rem quampiam, insidias ei struxissel ; su- 
per his anxius animi, veritusque ne ab aliquo pa- 
latinorum interficerelur (socrus enim in palatio 
cum genero suo simul habitabat), Chalcedonem se 
contulit : inde vero veredis (imperator licet esset), 
in Isauriam $78 fugit. Quem imperatrix quoque 
Ariadna, matrem suam clam fugiens, in [sauriam 


Ρυγοῦσα τὴν ἰδίαν αὐτῆς µη-έρα λάθρα καὶ p secuta est ; ubi etiam cum viro suo degit. 


ια Αριάδνη εἰς τὴν "Ioaupiav" χαὶ διηγεν 
ltp αὐτῆς &vópl. 
ὰ τὸ φυγεῖν Ζήνωνα τὸν βασιλέα καὶ Αριά- 


Πλςιιιθοῦς n. — Statim vero post Zenonis οἱ 


υς προεχειρίσατο ἡ αὐτὴ δέσποινα Βηρΐνα « Ariadn: fugam, Verina Augusta Dasiliscum, fra- 


τέφασα Βασιλίσχον τὸν ἴδιον αὐτῆς ἆδελ- 
δασίλευσεν ὁ αὐτὸς Βασιλίσχος ὁ ἁδελφὰς 
ῆς πενθερᾶς Ζήνωνος ἔτη β’. Ἡ δὲ αὑτὴ 
! αὐτὸν βασιλέα ὠνόμασε χαὶ Όπατον μέτὰ 

προαχθέντος παρὰ Βασιλίσκου στρατηλά- 
(γάλου [88] πραισέντου, χαὶ ὑπάτέυσαν οἱ 


αὐτὸς Βασιλίσχος Ἡ µόνον ἐδασίλευσεν, 
)υἱὸν αὐτοῦ βασιλέα ὀνόματι Mápxov- xal 
εν οἱ δύο. 

τῆς αὑτοῦ βασιλείας Ἡασιλίσχου xal Μάρ- 
09 αὐτοῦ ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας πόλις τῆς 


trei suum, diademate insignitum, imperatorem 
renuntiavit. lmperium autem tenuit Basiliscus , 
Verine Zenonis socrus frater, annis n. Consulem 
quoque eodem, quo imperatorem, tempore desi- 
gnavit Verina, una cum Armato, quem Basiliscus 
ipse magni presentis militie magistrum consti- 
tuerat : duo itaque hi consulatum una gesserunt. 

Basiliscus vero simul ac imperare cepit, Mar- 
cum filium suum imperatorem renuntiavit; ambo- 


,que simul regnarunt, 


Imperantibus autem Basilisco οἱ Marco filio, . 
divinam iram passa est Syrie Prima urbs, no- 


VARUE LECTIONES. 


ne Ox. Sic et 8 p. seq. v. 6, 7. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


ν παραμονάριον τῆς ἁγίας Εὐφημίας. Μονὴ C 


bus idem quod monasterium ; inde παρα- 
monasterii minister ; mansionarium, vo- 
iasius. Petrum vero hunc, cognomento 
sive Fullonem , non Euphemie , sed S. 
esbyterum fuisse; nec a Zenone imp. epi- 
Teatum, sed Leonis | anno septino epi- 
| Antiochenum sibi abripuisse Lestatur 


(18) Ὦ. ἔστι βασιλεύς. Chr. Alexandrini interpres 
ita vertit : Atque inde veredis, velut imperator, pro- 
peravit in. Isauriam : ac si imperatoriuim fuisset, 
nec exercitu, nec satellitio stipatum eum veredisg 
fugere. Imo summ: potius Zenonis μικροφυχίας 
argumentum hoc ponit auctor, eo quod, imperater 
licet esset, ad laboriosum hunc vilemque cursum 
descenderet, atque ἵπποις ταχυδρόµοις, sive vere- 
dis, a socrus su:e insidiis etiam se subduceret, 


ΗΟΡΗ NOTE. 


γης. Βηρίνης C. 
ς ἔστι βασιλεύς. C ὡς ἣν Bas. uhi Du- 
etur legendi ἀφ᾽ $5, ut est apud Ῥνο- 


copium lib. y. Vandal. cap. 7, εἰς Ἱόαυρίαν àq' ὃς 


δη ὡρμᾶτο διαφυγόντος, i. e. unde ortus fnerat, ut 
scribit Victer Tun. 
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mine Gabala, mense Septembri, sub ortum solis : A Πρώτης Συρίας ἀνόματι Γάθαλα μηνὶ Γορπι 


rui de novo instaurandz, Dasiliscus in:perator 
libras auri t largitus est. 

Ίενο ΙΝΡ. — luter haec Zeno imperator, nu- 
meroso iilite stipatus, ex Isauria Constantinopo- 
lim rediit; missis Antiochiam Magnam militibus 
przsidiariis, 379 sub Troconde ducc. Petrus au- 
iem patriareba, qui episcopus a Zenone creatus 
fierat, ubi de his accepisset, Dasilisci tamen par- 
tibus adhiesit, Basiliseus vero, audito Zenonis 
imperatoris adventu, misit Armatum, presentis 
iiilitia magistrum, omnibus, quas habuit in Thra- 
εἰ, Constantinopoli et palatio, copiis instructum : 
quem etiam adjuraverat per sanctum baptismum, 
"jus lavacro recenter intinctus fuerat, ne se 
ZcDnoni proderet. Armatus ilaque copiis acceptis 
irajecit; quod ubi imperator Zeno intellexit, mis- 
*0 ad Armatum legato, multa οἱ pollicitus est, 
presentis mititie praffecturam perpetuam, filium- 
«ue ejus Cesarem futurum. Armatus itaque, pro- 
missis hisce Zenonis allectus, [Dasiliseum] prodi- 
dit, in Zenonis partes discedens : nec Zenoni ve- 
nienti cuim exercitu occurrit, sed via alia 1sau- 
riam petere statuit. 

Zeno autem cum exercitu suo, per lylas, quas 
vocant, trajecit; palatiumque cum militibus suis 
ingressus, ab. exercitibus el senalu receptus est 
iudiclione xiv. De Prasinis vero satis securus 
erat ; quippe bi Zenonem, ut qui partibus eorum 
faverct, percharum 8ibi habuerunt. 


Basiliscus iuterim ubi audivisset imperatorem 
Zeuonem venisse, palatiumque occupasse, ab oin- 
nibus, ipsa ctiam Verina Augusta, socru ejus, 
3&O0 receptum; ipse, proditum se ab Arma»to vi- 
dens, arreptis secum liberis et uxore sua, ad ma- 
gnum protinus baptisterium ecclesia — Magnae 
Constantinopolitanz: se recepit, Tleudericho tuin 
consulatum gerente. 

Sacratissimus autem imperator Zeno, velo in 
usum circi exhibito, statim ascendit, ludosque 
spectavit, urbe tola reditum οἱ gratulante.. Sic 
j|aque receptus 4 suis, inter ipsa circensia, Ma- 
gnam ad ecclesiam misit el a Dasilisco οἱ uxore 
ejus filioque insignia imperatoria abstulit : extra- 
eiumque inde eum, cum uxore liberisque, data 
ciutione nec capitibus mullatum, nec neci "eos 
uraditum iri, amandavit eum cum suis in Limnas, 


— 


---— 


τὸ abyo;* xal ἐχαρίσατο ^f αὐτῇ πόλει ὁ P 
Βασιλίσχος slg ἀνανέωσιν χρυσίου λίτρας v. 
Καὶ ἐπανηλθε Ζήνων ὁ βασιλεὺς μετὰ : 
πολλοῦ ἐν τῆς Ἱσαυρίας ἐπὶ Κωνσταντικν 
πέµφας εἰς Αντιόχειαν τὴν Μεγάλην παρας 
Ἰσαύρους xaX στρατγλάτην Τροχόνδην. "4 
οὖν Πέτρος ὁ πατριάρχης ὁ ὑπ αὐτοῦ δεξάµε 
ἐπισκοπΏς τὴν χειρύτονίαν ὑπὲρ τοῦ µέρου 
λίσχου ἐποίει. Ὁ δὲ Βασιλίσχος μαθὼν τὴν t 
λέως Ζήνωνος ἐπάνοδον, ἔπεμψεν Άρμᾶτον τὸ 
ηλάτην τοῦ πραισέντου μετὰ πάσης fe εἶχε f 
στρατοῦ £v Opáxr καὶ £v Κωνσταντινουπόλει 
τὸ παλάτιον (79), [89] ῥρχώσας αὐτὸν εἰς ἅ] 
πτισµα νεορωτίστου ** μὴ προδοῦναι. Kal i 
πλῆθος τοῦ στρατοῦ ὁ ᾿Ἀρμᾶτος &mépaae * χο 
προμαθὼν Ζήνων ὁ βασιλεὺς ἔπεμψε πρὸς τὸ 
Ἁρμάτιον (80) ἐπαγγειλάμενος αὐτῷ πολλὰ 2 
στρατηλασίαν τῆς αὑτοῦ ζωῆς *! καὶ τὸν vulb 
ποιεῖν Καίσαρα. Καὶ προτραπεὶς ὁ αὐτὸς "A 
ὑπὸ Ζήνωνος βασιλέως προέδωχεν, εὑρεθεὶ 
µέρος Ζήνωνος τοῦ βασιλέως xol οὐχέτι 1 
Ζήνωνι ἐρχομένῳ ὁ αὐτὸς ᾽Αρμᾶτος, ἀλλά 6 
ἔδοξεν ἐπιέναι ὁδοῦ xt; Ἱσαυρίας. 
Ἑξορμήσας δὲ Ζήνων ἑπέρασεν ἀπὸ τῶν 
νων Ilvir καὶ εἰσηλθεν εἰς τὸ παλάτιον µι 
ἰδίων ἁπλιτῶν ἱνδικτιῶνι ιδ * χαὶ ἐδέχθη ὁ 
στρατευμάτων xal τῆς συγχλητου. Εθάῤῥε 
τὸ Πράσινον µέρος, ὅτι ἐφιλεῖτο map" αὑτῶν' 


C γὰο καὶ αὐτὸς Zívuv ὁ βασιλεὺς εἰς τὸ HI 


μέρος. 

Αχούσας δὲ ἑξαίφνης Βασιλίσχος ὅτι Ζήνω 
σιλεὺς εἰς τὸ παλάτιον ὥρμτσε καὶ εἰσῃηλθε 
ἐδέξαντο αὐτὸν πάντες χαὶ Bnolva ἡ δέἑσπ 
πενθερὰ αὐτοῦ, λαθὼν οὖν Βασιλίσκος τὴν * 
αὐτοῦ xai τὰ τέχνα ἔφυγεν εἰς τὴν Μεγάλην 
σίαν Κωνσταντινουπόλεως [90], εἰς τὸ μέγα e 
ριον, προδοθεις ὑπὸ ᾿Αρμάτου, ἐπὶ τῆς O 
Θευδερίχου (81). . 

Ὁ δὲ θειότατος Ζήνων βασιλεὺς παρασχὼν 
λον τοῦ ἱππικοῦ εὐθέως ἐλθὼν ἐθεώρησε * xal 
ἀπὸ πάσης τῆς πόλεως. Καὶ μετὰ τὸ δεχθῆ) 
ὅσῳ θεωρεῖ, ἔπεμψεν εἰς sy Μεγάλην ᾿Εχχληο 
ἐπῆρε παρὰ Βασιλίσχου χαὶ τοῦ vio) αὐτοῦ : 


p Υυναιχὸς αὐτοῦ τὸ σχἦμα τῆς βασιλείας” xa 


λὼν αὐτὸν καὶ τὴν γυναῖχα αὐτοῦ χαὶ τὰ «fi 
τοῦ ὑπὸ λόγον ὅτι οὔτε ἁποχεφαλίζονται oui 
γιάζονται ἔπεμψεν αὑτὸν καὶ τοὺς αὐτοῦ 


VARIA LECTIONES. 
*? veogtoziaz09 Ch., νεωφωτίστου Οχ. *! τὴν στρατηλασίαν τῆς αὐτοῦ ζωῆς. « Chr. Alex. habet, | 


αὐτοῦ ζωῆς, rectius, » Ch. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(79) Καὶ ei; τὸ παλάτιον. Verba hzc, et przce- 
centia a adero pessime vertuntur, cui in mentem 
non venit, εἰς, cum accusativo, lioe loco ut et 
aibi frequentissime pro ἐν poni. 

(80) Τὸν αὐτὸν ᾽Αρμάτιον. Armatus iste, et IHlar- 
"iatius, a scriptoribus varie dictus est. 

:81) Ἐπὶ τῆς ὑπατείας θενδσοίχου. Nihil minus : 
é "πο enim ad. Constantinopolim reversus est, vel 


Basilisco οἱ Armato coss., vel anno sequeu 
vel nulli erant consules, ut Marcellinus 
vel Armatus solus consulatum gessit, ut 
vult ; cum Theodoricus non ante septimu 
hiec, vel octavum annum ad consulatum pr 
fuerit. Vide Chr. Alex., Victorem, el 
num. 
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μΜάστρον iv Κατιπαδοχίᾳ. Kat ἐθλήθησαν εἰς Α Cappadoci:e castellum : im cujus turrim quamdain 


Ν τοῦ κάστρου χα) ἀνεχρίσθη (c) ἡ θύρα (82) 
Ttov τὰν πύργον καὶ τὸ κάστρον Λίνας 
(ρατιωτῶν Ἰσαύρων πολὺ, ἕως λιµοχτοντ- 
ὃς ΕΒασιλίσχος xai ἡ γυνὴ αὐτοῦ χαὶ τὰ 
του ἀπέδωχαν τὰς φυχάς xal ἐτάφησαν 
bv αὐτὸν πύργον £v Καπποδοχ/ᾳ. 

Ἰσίλευσε Ζήνων μετὰ τὴν ἑπάνοδον αὐτοῦ 
tB, τοῦτ ἔστι τὰ πάντα ἕτη ἐθασίλέυσᾶ te 
ς δύο” εινὲς δὲ χαὶ τὰ δύο £x, Πασιλίσχου 
ὑτοῦ τάσσουσι βασιλείαν. Ὁ δὲ [91] αὐτὸς 
UU; ἐ πανελθὼν εὐθέως χαθεῖλε Πέτρον 
!9mov καὶ πατρ.άρχην Αντιοχείας τῆς Μεγά- 
φίλον Βασιλίσχονυ, χαὶ ἐξώρ.σεν αὐτὸν εἰς 
εἰς «ἣν Ποντιχὴν (85), καὶ ἐποίησεν ἀντ᾽ αὑ- 


ανην ἑπίσκοπον ᾽Αντιλχείας. Ἔδωχε δὲ ὑπὲρ B 


όξου αὐτοῦ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Ζήνων δωρεὰς 
᾿ὐποτελέσιν αὐτοῦ. Ἐν δὲ τῇ αὐτοῦ βασιλείᾳ 
| ἱπίσχοπος Στέφανος (84) Αντιοχείας εἰς 
ἐξυνθέντα 3: ὑπὸ τοῦ χλήρου τοῦ ἰδίου, ἔξω 
& πόλεως εἰστλθὼν εἰς τὴν σύναξιν τῶν Ἁγίων 
bata, cl; τὰ Ἰεγόμενα Βαρλαἢ, ὡς Νεστο- 
παλ ἰῤῥίφη τὸ λείφανον αὐτοῦ εἰς τὸν 'Opóv- 
Inv. Καὶ μαθὼν Ζήνων ὁ βασιλεὺς ἐποίησεν 
Ww xai πατριάρχην ἄλλον ὀνόματι Καλαν. 
ἐν τᾗ αὐτῇ ᾽Αντιοχέων πόλει τῆς Συρίας" 
ἴσθη χαὶ αὐτὸς, ὡς Νεστοριανός' xai àv- 
πὸ ουῦ αὐτοῦ Ζήνωνος βασιλέως ὁ ἐπίσχοπος 
κ τῆς ἑξορρίας, του δήμου τῶν ᾿Αντιοχέων 
ων xaX τοῦ χλήρου * xat ἐλθὼν ἀπὸ Κὐχαΐτων 


κάλιν πατριάρχης χαὶ ἀπέθανεν εἰς τὸν ἴδιον C 


6vov ἓν ᾽Αντιοχεί1. 


Επὶ δὲ τῆς τοῦ Ζήνωνος βασιλείας προεχει- 
κρ᾽ αὐτοῦ χατὰ συντάξεις καὶ ἐγένετο Καῖ- 
ἐς Αρμάτου τοῦ στρατηλάτου πραισέντου 
Βασιλίσχος  χαὶ συνεκάθητο τῷ αὐτῷ Zf- 
μιλίσχος εἰς τὸ ἱππιχὸν θεωροῦντι, xal ἑτίμα 
όχους ὁ βασιλεὺς χαὶ ὁ Καϊσαρ. Ὁ δὲ Ζήνων 
ενος ** ὅτι ἐπιώρχησεν 35 ᾽Αρμᾶτος ὁ στρατ- 
τοῦ πραισέντου, 6 πατὶρ τοῦ Καΐσαρος, ἑπ- 
νος εἰς τὸ ἅγιον βάπτισμα Βασιλίσχῳ τῷ 
μὴ προδοῦναι αὐτὸν **, xa! προτραπεὶς παρ᾽ 


conjectug, porta ejus muro obsteucta, castelloque 
a przesidio inilitari Isaurico custodito, ipse tandem, 
cuin uxore liberisque fame necatus interiit, turrim 
liauc pro sepulcro consecutus. 


Zeno autem imperator post reditum suum an- 
nos xu regnavit : in universum itaque complevit 
annos xv el menses m : quibus etiam nonnulli 


. duos illos, quibus Basiliscus imperavit, annos an- 


numerant, Caeterum Zenu imperator, statim à 
reditu suo, Petrum episcopum et patriarcham Án- 
tiochis Magna, tanquam qui Basilisci partibus 
adhaserat, episeopatu ejectum, in Euchaita, Ponti 
urbem, relegavit ; Stephano in locum ejus 381 
suffecto. Tributariis autem suis omnibus, ob re- 
ditum suum felicem, munera largitus est Zeno 
unperater. Eodem imperante Zenone, clerus Án- 
tiochensis Stephanum , episcopum suum, quod 
Nestorii essel sectator, extra urbem, Quadraginta 
Sanctorum ad Synaxim, quas Barlais (uti vocant) 
habebatur, ingredientem, calamis preacutis confe- 
cerunt ; corpusque ejus mortuum im Orontem flu- 
vium prejecerunt, Imperator autem Zeno, de his 
certior factus, Calandionem quemdain, episcopum 
et patriarcham Antiochia Syri: constituit : verum 
hic quoque, qued Nestorianus esset, exterminatus 


est. Tum vero imperator, clero populoque Antio- 


clhensi hoc ab eo flagitautibus, Petrum episcopum 
ab exsilio revocavit. Hic itaque ab Euchaitis revoca- 
tus, et in patriarchatum restitutus, in sede sua 
Antiochensi finivit vitam. 

Ceterum imperator Zeno Basiliseum , Armati 
presentis militie magistri filium, ex pacto Caz- 
sarem renuntiavit. Zenoni ,itaque circensia spe- 
ctanti, Basiliscus etiam assidebat; Cosarque si- 
mul, cum imperatore, aurigantibus premio erhi- 
buit. At vero imperator, Ártnati, praesentis inilitize 
magistri, Cisaris patris, perjurium animo suo 
recogilans ; et quod per sacrum baptismum Basi- 
lisco juraverit se eum non proditurum esse: 
Hortatu tamen meo, inquit, adductus, prodidit 


ΥΑΗΙΑ LECTIONES. 


θέντα Ox. *! Καλανδίονα Ox. Conf. Candidum, Photii cod. 709, Cedrenum, p. 3255 D. 
15 αὐτὸν Ch., αὐτῷ Ox. 


Ἁ., λογησάµενος Ox. 3 ἐπιρχησεν Ox. 


** λοχισά- 


ED. CIHLMEADI NOTE. 
ἰα) ἀνεχρίσθη ἡ 0. ᾽Αναχρίω hic novo plane D Joanne Zimisca. Ceeterum Cedrenus Petrum Fullo- 


ipitur, pro, obiuro: quo etiain. modo za- 
fere usurpatur a Jo. Tzelze, chil. 1, hist. 14, 
δὲ ταύτας xapsA0siv φασι τὸν ᾿Οδυσσέα, 
dv παρα7ρίσαντα τὰ τῶν ἑταίρων ὧτα. 

El; Εὐχάϊτα εἰς τὴν Ποντιχήν. Urbs Ίινας 
Ἰσία est, τὰ Εὐχάῖτα, ut hoc loco, et apud 
δα: ἡ Εὐχαῖτα, εἰ Εὐχάνια eliam legitur 


ΠΑΓΑΙΗ. 'Theodoropolis autem alio nomine : 


Μ vocata est, uli idem. testatur toin. [1 in 


nein a Zenone in Pityos relegatum, ad S. Theo- 
dorum vero in Euchaitis clam coníugisse asserit. 

(84) Ἐσφάγη ὁ ἐπίσχοπος Στέφανος. Eadem re- 
fert Evagrius, el ex eo Nicephorus ; nisi quod, ubi 
Nosier a clero, illi a populo Antiocheno Stephanum 
occisum esse tradunt. Ubi obiter notandum, Ni- 
cephori interpretein mxalbsz; ᾿Αντιοχέων, qua voce 
Nicephorus cum Evagrio usus est, Antiocheni vueri, 
iuepte reddidisse. 


ΠΟΡΗ NOTE. 


Awvaz. Sic C, ubi vide Dufresn. 


(c) 'Aveypiaün. C. ἀνῳχοδομίθη. 
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(uti ait ipse) se prastans fidelem. Quiu οἱ ubi 
primum adoleverit Ciesar filius cjus, omnino et 
fidem suam erga me violabit. At ego illi fidem 
meain liberavi, ipsum patricium prolinus, iili- 
tique prafectum constituendo; filium etiam ejus 
Cesarem renuntlando. Imperator itaque Armatun, 
tanquam perjuruim, occidi jussit : quod et factum 
est interim. dum, Decimum pertransiens, circum 
ingrederetur ludos spectaturus. Post cedem Armati, 
Basiliscum fllium ejus, adolescentulum, Cyzici, 
qux Hellesponti imetropolis est, episcopum desi- 
gnavit. 

llujus sub imperio Samaritani, Palzstinam in- 
colentes, — tyrannidem  capessentes,  Justasam 
quemdam, Samaritanum, latronum principem, 
diademate cinxerunt. Hic itaque, Caesaream ingres- 
sus, Circensia spectavit; multosque Christianos 
interfecit, Porphyrio tunc temporis Syrie Prima 
praefecturam tenente. Quin et S. Procopii quoque 
templum concremavit, Timotheo tum sedem Cz- 
sariensem occupante. Supervenientes autem οἱ 
Palestina dux Asclepiades cum copiis suis et 
Rheges, latronum inseclalor, Cosariensis axio- 
iaticus cum ÁArcadiacis, Justasam adorti sunt : 
prelioque commisso, comptehensum tyrannum 
eapite multarunt, caputque ejus regiumque dia- 
dema Zenoni imperatori miserunt.. Zeno ítaque 
synagogam 883 Samariticam, quam in monte 


JOANNIS MALAL.E 
eum et mortis ei 3682 auctor fuit, imperio meo A ἐμοῦ προέδωχεν αὖ-ὸν καὶ ἀπέθανεν. Tlox*f 


φησὶ, Baaüiíi πιστὰ φυλάξει (85) ; μιχρὸν ' 
ἀνδρῳ0ἡ 9 6 9; αὑτοῦ 6 Καΐσαρ, πάντως : 
παραδαίνει. "Eco δὲ οὐ παρέθην αὐτὸν, ἀλλά 
τὸν ἐποίησα ἐπὶ τόπῳ πατρίχιον xal στρα 
χαὶ τὸν υἱὸν αὐτοῦ Καίσαρα * ἐχέλευσεν οὖν 
ναι τὸν Αρμᾶτον, ὡς ἐπίορχον, xat ἐσφάγη, 
έρχετα!: χατὰ τὸ Δέχιμον (86) (d), εἰς τὸ Ert: 
ρῆσαι. Καὶ μετὰ τὸ φονευθῆναι ᾽Αρμᾶτον 
αὐτοῦ Βασιλίσχον τὸν Καΐσαρα [95] παιδί 
ἐχειροτόνησεν ἐπίσχοπον ἐν Κυζίχῳ τῇ µη 
τῆς Ἑλλησπόντου. 


"Ert δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας. τυραννήῄσαντε 
μαρεῖται ἓν Παλαιστίνῃ ἕστεφαν λῄσταρχον 
Ἱουστασὰν (e) Σαμαρείτην᾿ xa εἰσῆλθεν ἐν 
ρείᾳ xai ἐθεώρησεν ἱππικὸν χαὶ ἑφόνευσε 
Χριστιανοὺς ἡγεμονεύοντος τῆς πρώτης Παλ 
Πορφυρίου. Ὁ δὲ αὐτὸς Ἰουστασὰς ἔχαυσε τὸ 
Προχόπιον (f) ἐπὶ Τιμοθέου ἐπισκόπου Και 
Καὶ ἐλθὼν 6 δοὺξ Παλαιστίνης ᾿Ασκληπιάὸ 
τῆς αὐτοῦ βοηθείας xat ὁ λῃστοδιώκτης (6) 
ὁ ἀξωματικὸς Καισαρείας "', μετὰ τῶν 4 
xiv. (4), ὁρμήσαντες χατ᾽ αὐτοῦ συνἐθδαλι 
xoi παρἐλαθον αὐτόν ' xai ἀπεχεφάλισαντ 
Ἰουστασὰν, xaX ἐπέμρθη fj χεφαλὴ αὐτοῦ | 
διαδήµατος τῷ βασιλεῖ Ζῄνωνι. Καὶ εὐθέως 
λευς Ζήνων ἑποίησε τὴν συναγωγὴν αὐτῶν 
σαν εἰς τὸ Γαργαξὶ 5 ὄρος (87) εὐχτήριον € 


Gargazi habuerunt; in oratoriam adem convertit, ᾳ Αγίας θεοτόχου Μαρίας, ἀνανεώσας [94] 


sancte Deipare Mariz sacratam ; instaurato etiam 
Sancti Procopii templo. Quinetiam et Samaritarum 
potentiorum bonis publicatis, edicto cavit, ne 


"Άγιον Προχόπιον, ποιῄσας διάταξιν pit στρα 
Σαμαρείτην (88), δημεύσας καὶ τοὺς εὐπό 
τῶν * xai ἐγένετο χατάστασις. 


quis ex Samaritis deinceps militaret, Sic itaque res ad pacem redacta est. 
VARIE LECTIONES. 


? πῶς — φυλάξει Chron. Pasch. 


p. 926 C, et Malale codex ab sec. manu, ὡς —- quA 


.. Pup Ox. ** Καισαρείας Ch., Καισαρίας Οχ. 3 Γαργαζί. Γαριζὶν Ch. et Ducangius in € 
2 E. 


ad p. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(85) Ὡς τῇ ἑμῇ βασιλείᾳ, φησὶ, πιστὰ φυλάξας. 
Chr. Alex. habet, πῶς τῇ WS Bac. πιστὰ φυλά- 
Esc* ad quam lectionem codicem etiam nostrum 
m8, recenti manu correctum inveni. Caeterum ubi 
sensus aliquis inde elici poterit, lectionem veterem 
relinerc satius est. 

(86) Κατὰ τὸ Δέχιμον. Chr. Alex. habet, κατὰ τὸ 
δόχιµον, corrupte : quod a Radero redditur, in spe- 
ciem, etc. Caeterum τὸ Δέχιμον loci cujusdam circo 
vicini nomen fuisse videtur. Occurrit iterum infra, 
ubi de Illo ab imperatriee insidiis petito mentio 
facta est : Καὶ ἱππιχοῦ ἀγομένου, ὡς ἀνέρχεται διὰ 
τῶν πουλπιτῶν ἐπὶ τὸ Δέχιμον, ἔκρουσεν αὐτὸν ὁ 
προτραπεὶς σχολάρια-, elc. 

(87) El; τὸ Γαργαζὶ ὄρος. Chr. Alex. legit, εἰς τὸ 


Samaritanis ϱλογὶβοϊἰδί orationis causa 
tatum, atque causa !ali exstructum. ' 
Alexandri Macedonis Manasses , Jaddi |] 
Jud:zxorum frater, eo quod alienigenam 

uxorem, Nicasam nempe, Sanabelletis | 
ducis filiam, ab altari pulsus est. Socero ] 
rem defert, qui ei pollicetur, si filiam su 
neret, se ei et sacerdotium conservaturul 
etiam pontificem, et ducem eorum locorum 
ipse imperaret, eum creaturum. Annuit M: 
exstructo itaque in Garizino monte templ 
bellet generum suum pontificem ibidem οἱ 
eui exinde adhxsit populus Samaritan! 
Josephi Antiquit. Judaic. lib. xi, cap. 8. 

montem respexit. Samaritana, Joan, cap 


καλούμενον Γαργαρίδην. Suspicor legendum τὸ D cendo: Patres nostri in hoc monte adoran 


Γαριζὶν 5po;. Mons enim Garizin Samarie immi- 
net; in quo celeberrimum erat templum illud a 


' (88) Mh στρατεύεσθαι Σαµαρείτην. Poeu 
qua criminalibus aliquando civili, quando 


HODII NOT X. 


(d) Δέχιμον. De Decimo vide Dufresn. in CP. 
Christ., lib. n, sect. 4, n. 5. 

— (e) Ἰουστασάν. C Ἰουστουσάν. Editio Scal. 'Iov- 
στασὰν semel ac iterum przfert, Mox in C Οὐιστασδ 
corrupte, et statim Ἰουστασᾶν. 

(f) Tov "Άγιον Προχόπιον. C τὴν ἐχχλησίαν τοῦ 
Ἁγίου Πρόδου, mendose, ut patet ex seq., ubi Nostro 


convenienter ἀνανεώσας xal τὸν οἴχον 1 
Προχοπίου. 

(4) Ὁ λῃστοδιώκτης. €. ὡς λῃστ. ubi k 
Duíresnio xaY λῃστ. vel ὡς xai λῃστ. De 
gistratu vide eumdem in Gloss. Med. Gr1 

(h) Αρχαδιακῶν. C "Apxabiavoy. Séd : 
cum Nostro concinit. 
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& τῆς αὐτοῦ βασιλείας Θευδερίχος ὁ ἀπὸ A — Eodei imperante, Theuderichus quidam, excon- 


à υἱὸς Οὐαλέμερος (89), ἐν Κωνσταντινου- 
ατραφεὶς xal ἀναγνοὺς, στρατηλάτης v 
ου xai ἑωρακὼς τί ὑπέστη ᾽Αρμᾶτος, φο- 
Ww βασιλέα Ζήνωνα, ἔλαθε τὴν ἰδίαν βοή- 
A ἐξηλθεν ἀπὸ Κωνσταντινυυπόλεως, ἐπὶ Σα- 
ἀπιὼν διὰ τοὺς ἐχεῖ καθεζοµένους ἀριθμούς. 
αννήσας παρέλαθε τὴν θρῴάχην πᾶσαν, καὶ 
à τοῦ βασιλέως Ζήνωνος ἕως Συκῶν πέραν 
:t Κωνσταντινουπόλεως, χόψας xaX τὸν ἀγω- 
πόλεως. Καὶ ποιῆσας ἡμέρας πολλὰς, xal 
jet; βλάψαι τὸν βασιλέα, ἀνεχώρησεν ἐχεῖ- 
Ίσας ἐπὶ τὴν Ῥώμην (90), τότε χατεχομένην 
ὩὈδοάκρο», ῥηγὸς τῶν Βαρθάρων. Καὶ πολε- 
ὠτῷ χατὰ γνώμην xai προδοσίαν τῆς συγ- 
Ῥώμης, παρέλαθεν ἀνεπηρεάστως ?! τὴν αὖ- 
μην xai τὸν Ὁδοάκρον Pra" καὶ ἐφόνευσεν 
i χατέσχε τῆς Ῥώμης, [95] γενόμενος ἀντ᾽ 
BE ἐν αὐτῇ Ec. μζ (91). Καὶ ἐφιλιώθη Ζ1- 
tà ταῦτα τῷ βασιλεῖ, xal πάντα ὅσα ἔπραττε 
άμην αὐτοῦ , xal τοὺς ὑπάτους χρηµατίζων 
Βππουπόλεως xal τοὺς ἐπάρχους τῶν πραι- 
ν ὴ τὰ χωδικύλλια 33 (92) μὲν τῶν αὐτοῦ 
wt» μεγάλων ἀπὸ τοῦ βασιλέως Ζήνωνος 
μηνύων αὐτῷ τίνα ἴθελε προαχθῆναι' xal 
jrlovaz δὲ τῶν ὑπάτων (95) ἐπὶ τοῦ βασιλέως 
ιάμθανεν ?*. 
voy δὲ ῥὴξ ἐγένετο ὁ αὐτὸς θευδερίχος, προσ- 
rip µία χήρα, συγχλητικἡ Ῥώμης, ὀνόματι 
Ma, διδάσχουσα αὐτὸν, ὅτι Τριάχοντα δν ἔτη 
Ιζομένη μετὰ τοῦ πατριχἰου Φίρμου * ἀλλὰ 
jv µε. Καὶ ἑνεγχὼν τυὺς διχολόγχους (i) τῶν 
ων μερῶν εἶπεν αὐτοῖς' El μὴ διὰ τῆς αὔ- 
τῆς μετ) αὐτῆς 35 δώσετε 35’ αὐτοῖς τὸν ὄρν 
λλάξετε αὐτοὺς 54, ἀποχεφαλίζω ὑμᾶς. Καὶ 
ες διὰ τῶν δύο ἡμερῶν εἶπαν τὰ δοχοῦντα 
ος, δεδωχότες αὐτοῖς ὅρον xat ἁπαλλάξαντες 
Καὶ ἄψασα χηροὺς (j) Ἰουθεναλία προσῆλ- 


sul, Valemeris filius (qui Constantinopoli enutritus 
litterisque imbutus fuerat, et przesentis militize tan- 
dem magister constitutus), cum Armati fatum apud 


. Se reputasset, metuens sibi ab imperatore Zenone, 


relicta Constantinopoli, et assumptis secum copiis 
suis, in Salabriam devenit, ob numeros militares 
ibi collocatos. Tyrannidem vero abripiens, Thra- 
ciam universam occupavit : quin et contra Zeno- 
nem imperatorem arma movens, ad usque Syce- 
num trajectum , Constantinopoli e regione situin, 
penetravit; aquaductiu etiam urbis exciso. Cum- 
que per multos dies urbi incubuisset, nihil tamen 
imperatorem laedere potuerit; inde movens, Ro- 
mam tendit, Odoacri, Barbarorum regi, tum paren- 


D tem. Quicum inito prelio, ex senatorum consensu 


et proditione urbem Romam ipsumque Odoacrem 
nullo negotio cepit. Quo occiso, ipse Romanuin 
reguum sibi vindicavit, regnavitque ibi perannos 
αγ. Theuderichus autem, posthec in gratiam 
cum Zenone rediens, omnia' ad mentem ejus agi- 
tabat: consules etiam ipse Constantinopolitanos 
384 et prztorio praefectos designans; a Zenone 
imperatore itidem magistratuum suorum prima- 
riorum omnium codicillos, consulum etiam sci- 
piones (indicatis prius, quos ad dignitatem illam 
provectos ipse vellet), accepit. 

Jus vero regium apud Theuderichum : solum re- 
mansit. Accedit autem ad eum patricia quedam 
Romana, nomine. Juvenalia, femina vidua, his 
verbis eum  interpellans : Causam, [o rex,] quz 
mihi cum patricio Firmo intercessit totis jam xxx 
annis, tu mihi expedi. Accersitis ilaque utrius- 
que partis causidicis : Nisi (inquit eis) intra bi- 
duum litibus istis ad exitum perductis, clientes 
hosce dimiseritis, capite vos plectam. Causa ita- 
que per biduum agitata, causidici sententiam juxta 
leges ferebant et litigantes dimiserunt. Juvenalia 


VARLE LECTIONES, 


πηρεάστως Ch., ἀνεπερεάστως Ox. ?* χωδιχιάλλια Ox., χωδιχίλλια Ch. 
£* µόνον Ox... ** τριάχοντα ἔτη. « Chr. Alex. habet, τρία ἔτη. » Ch. 


33 ἐλάμδανεν. Ἡ µόνον. 
95 μετ αὑτῆς. pev. αὐτὴν 


δώσετε Ch., δόσετε ()χ. 35 αὗτος Ch., Chron. p. 327 C, αὐτοῖς Ox. 
ED. CHILMEADI NOTAE. 


Mum, est et ubi alterutro munere fungendo 
lum fuit, frequens apud auctores occurrit 
Noster etiam supra liec habet, in. Mar- 
joi tumultuantes Prasinos poena bujusmodi 
Le: Ὅστις xaY διάταξιν αὐτοῦ θείαν ἐξεφώ- 
γενομένης παρὰ τῶν τοῦ Πρασίνου 
ph πολιτεύεσθαι Πρασίνους, μήτε στρατεύέ- 
τρία. 
ο ες Οὐαλέμερος. Theuderichus, sive 
rieus, Theodeimiris erat filius; Valemir vero 
iruus erat. Vide Paul. Diac. lib. xvi οἱ Jor- 
Ye reb. Get. cap. 52. 
ὩὉρμήσας ἐπὶ τὴν Ῥώμην. desta a vero 
$S13t : non Homam enin, sed Ravennam 


tenuit Odoacer : qua post triennalem tandem obsi- 
dionem capta, Theudericus Odoacrem , dolo licet, 
interemit tamen, uti testantur Procopius Gottbic. 
lib. 1; Paul. Diacon. lib. xv1; Jurnaud. De rebus 
Geticis, cap. 57. 

(91) Ἔτη μζ. Triginta tantum annos eum re- 


D guasse asserit Jornandes, De regn. success. in 


Zenone. 

(92) Καὶ τὰ χωδιχιάλλια. φορ. χωδιχίλλια, χωδι- 
χέλλος, et χωδιχίλλιον, codicillus. 

(95) Καὶ τοὺς σκηπίονας δὲ τῶν ὑπάτων. σχη- 
πίων, et σχιπίων, scipio est; quo vocabulo auctor 
symbolum, sive insigne comnsulare signare vide- 
Qur. 


ΗΟΡΙΙ NOT.E. 


μχολόγους. Causidicos vertit interpres noster: 
Dofresnius; nam si advocati, iuquit, seu 
lici sive patroni, qua vis est vocabuli, intel- 
VU, ii non judicant; si judices ipsi, numerus 
Ut obsistere, tametsi ii salis indicantur voce 


καθίσαντες. Eum vide. 

(j) Κηρούς. Cum accensis cereis Theodoricum 
convenit seuatrix illa, quoampliorem honorem ex- 
hiberet. De quo more vidcatur Dufresn. ad locum. 
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itaque cereis accensis, ad regem venit ; graflasque Α θεν αὐτῷ, εὐχαριστοῦσα "^" ὅτι [96] εὐλυτώθη € της 


ei egit, quod a lite absoluta esset. Theuderichus 
aulem causili-is indignatus est, accersitisque 
dixit : Quorsum, quam uno biduo extricastis, cau- 
sam in totos triginta annos Lraxistis? Causidicus 
itaque utriusque partis capite truncavit : metusque 
inde reliquis incessit ingens. Decretum etiam de 
singulis legibus edidit. 

Deinde Roma relicta, Ravennz, urbi maritim s, 
3d vite exitum babitavit. 3855 Post quem demor- 
tuum, Romanum regnum obtinuit Alarichus, ejus 
nepos. Arianus vero erat, id est, Exocionita. 

Iinperante autein. Zenone, secundas divinz ire 
viees perpessa est Constantinopolis; parva urbis 
parte, ad Taurum usque, terrz tremoribus con- 
€ussa. Quo tempore etiam sexta vice passa est Ni- 
comedia, Bitlyniz metropolis ; Helenopolis etiam, 
ejusdem provinciz urbs. Quibus instaurandis im- 
perator plurima largitus esl. 


lisdem temporibus adversus imperatorem insur- 
gebat Illus patricius, Isaurua. natione, imperatoris 
eliam amicus, quique eum ex Isauria, quo confuge- 
rat imperator, Constantinopolim reduxerat. Que 
ubi cum imperatore advenisset, consiliis invicem 
communicalis, Zenonem fideuter hortatus est lllus, 
uli socrum suam ex urbe ejiceret ; ne deinceps ei, 
ut antea insidiaretur. Imperator itaque Illum in 
Isauriam remisit, uti Longinum fratrem suum inde 


δίκης  χαὶ hyaváxtroey ὁ αὐτὸς θευδερίχος κατὰ ** 
τῶν διχολόγων, xaX ἀγαγὼν αὐτοὺς εἶπεν αὑτοῖς' Auk 
τί, ὃ ἐποιβσατε εἰς δύο ἡμέρας xal ἁπηλλάξατε αὐ- 
τοὺς, εἰς τριάχοντα ἕτη οὐκ ἑποιῄσατε; xal πέμψα; 
ἀπεχκεφάλισε τοὺς δικολόγους τῶν ἀμφοτέρων μερῶν, 
καὶ ἐγένετο φόδος πολύς. Καὶ ἐποίτσε διάταξ.ν περὶ 
ἑκάστου νόμου. 

Kg! ἐξελθὼν ἀπὸ τῆς Ῥώμης vos τὴν Ῥάδεν- 
ναν 3, πόλιν παράλιον, ἕως θανάτου αὐτοῦ. Καὶ μετὰ 
θάνατ;ν αὑτοῦ ἐγένετο ῥὴξ Ῥώμης ὁ ἔχγονος αὖὐ- 
τοῦ ** (94) ᾽Αλάριχος (Κ). Hv δὲ Αρειανὸς τῷ δόγµα- 
τι, ὅ ἐστιν Εξακιονίτης (95) (1). 

"Eri δὲ τῆς βασιλείας Ζένωνος ἔπαθεν ὑπὸ θεθµη- 
νίας σεισμοῦ τὸ δεύτερον αὐτῆς πάθος Κωνστανι- 


B νούπολις ἐπὶ ὀλίγον διάστηµα, ἕως τοῦ Ταύρου, 


Ἔπαθε δὲ τότε xal Νιχομίρεια, µητρόπολις τῆς; Be 
θυνίας, τὸ Éxtov αὐτῆς πάθος, ὁμοίως δὲ xai Ὥε- 
νούπολις *! τῆς αὑτῆς Exapylaz* καὶ πολλὰ παρέσχε — 
αὑτοῖς ὁ αὐτὸς Ζήνων. 

Ἐν δὲ τῇ αὐτοῦ βασιλείᾳ ἀντῆηρεν 6 πατρίχιος - 
'1e9; * ὁ Ἴσαυρος, ὁ φίλος τοῦ αὐτοῦ βασιλέως - 
Ζήνωνος, ὁ ἀναγαγὼν τὸν αὑτὸν βασιλέα Ζήνωνα : 
μετὰ βοπθείας πολλΏῆς την δευτέραν αὐτοῦ Enávolm : 
[97] &v^ τῆς Ἱσαυρίας, ὅτε ἔφυγεν ἀπὸ Κωνστανη- . 
νουπόλεως βασιλεύων. Ὅστις 11309; &vriOcv iv Kwr- 5 
αταντινουπόλει μετὰ τοῦ αὐτοῦ βασιλέως Ζήνωνος» ὁ 
xai ὡς θαῤῥούμενος παρ᾽ αὐτοῦ καὶ θαῤῥῶν αὐτῷ, 
ἐδουλεύσατο μετὰ τοῦ αὐτοῦ Ζήνωνος ὁ Ἰλλοὺς ὥστε 


abduceret. Descendens itaque lllus in. lsauriam, c, ἐχθληθῆναι τὴν πενθερὰν τοῦ αὑτοῦ Ζήνωνος ἀπὸ 


coumorabatur ibi ; imperatori interim rescribens, 
velle se per Verinam augustam, Zenonis imperato- 
ris socrum, libellum indemnitatis a Zenone impe- 
ralere, a quo metuebat sibi, accipere. Suadebat 
itaque Zeno Verinam 386 Augustam socrum suam 
in ea de quibus ipse cum lllo consilium habuerat ; 
nempe uti in Isauriam descendens, lllo libellum 
indemnitatis ab imperatore, quem metuebat, con- 
cederet ; simul etiam inde eum cum Longino, Ze- 
nonis fratre, abduceret. Verina itaque, in [sauriam 
descendens, ab lllo accepta est : qui deinde cam 
in castrum quoddam Isauricum, a przsidio nume- 
TOsO custoditum, inclusit. lpse interim, accepto 
secum Longino, imperatoris fratre, Constantino- 


YARLE LECTIONES. 

9 εὐλυτώθη Ch., εὐλυτώθην Ox. 
€ ᾽Αλάριχος. ᾿Αταλάριχος Ch., Chron. Conf. ad p. S5 A. 
5 Ἵλλον, Sic et Cedrenus p. 954. €, 
Suidam v. Παμπρέπιος, ubi est etiam quod. ab 'D2o54 formari non κ 
formas nominum vocabulorumque solet. Fallitur Toupius Emend. vol. ], p. 202. * [λλοὺς Ox. Eodem : 


€* εὐγαριστοῦσα Ch., εὐχαριστῶσα Ox. 
μετὰ Ox.  ** 'Ραθεννὰν Ox. 
ληνούπολις Οκ. ** Ἰλλοῦς. 20,2 Ox. hic οἱ 13. 


que accentu p. 586-3589. ** Βερίνης Ox. 


ED. CIILMEADI NOTE. 


Κωνσταντινουπόλεως, ἵνα μὴ πάλιν ἐπιβουλεύσῃ, ὡς 
πρῶτον. Καὶ πέμπει τὸν αὐτὸν ἳλλον 9 ὁ Ζήνων εἰς 
τὴν Ἰσαυρίαν, ἵνα ἐνέγκῃ Λογγῖνον τὸν ἀδελφὸν Ede 
νωνος. Καὶ κατελθὼν ὁ αὐτὸς Ἰλλοῦς ** ἀπέμεινεν tle: 
τὴν Ἱσαυρίαν, Υράφων, qnoi, Ζήνωνι ὥστε λαδεῖν. 
αὑτὸν λόγον διὰ Βηρίνης 5 τῆς δεσποίνης, τῆς πεν”'. 
θερᾶς τοῦ αὐτοῦ Ζήνωνος βασιλέως, ὡς φοδούμεν 
τὸν βασιλέα Ζήνωνα. Καὶ ἔπεισε τὴν αὐτὴν Blanes 
Πηρῖναν à βασιλεὺς Ζήνων, ὁ γαμθρὸς αὐτῆς, χετὲ 
τὰ δόξαντα μεταξὺ Ἰλλοῦ xal τοῦ αὐτοῦ Ζήνωνος 
ὥστε κατελθεῖν xat δοῦναι Ἰλλοῦ λόγον ἁπαθείας, ^ 
φοξουμένου Ζένωνα, καὶ ἀνενέγχαι αὐτὸν xol ον 
ἀδελφὸν αὐτοῦ Λογγῖνον. Καὶ κατῆλθεν f αὐτὴ Br 
ρῖνα εἰς τὴν "Icaupíav* καὶ δεξάµενος αὐτὴν Dis 











9 κατὰ Chres, 
u ΠΠ. 
Malchus sped 
potuit "I2. Malalae autem variam - 


(94) 'O ἔχγονος αὐτοῦ ᾽Λλάριχος. Scr. ᾿Αταλά- D ad Theudericum potius referenda existimo, ed 


p:xos. Theuderichum enim in regno excepit nepos 
ejus Átbalaricus, Amalasuentlie (ili: et Eutarici 
filius. Vide Jornand. De reb. Getic. cap. 69 ; Pro- 
copium etiam, Gotthicor. lib. i. 
(95) "0 ἐστιν Ἐξακιονίτης. Legendum Ἐξωκχ/ο- 
νίτης, uli. supra monuiinus. Chr. Alexandrini in- 
terpres. ista Atalaricum respicere vult ; ego vero 


quidem Arianus erat : cum Atbalaricus, ob 314168 
teneram (octennis. enim tantum, ut Procopii. 
Gotthic. lib. 1, vel saitem. vix decennis, ut Jof 
nandes vult, ad regnum evectus eet), de conte 
versis fidei articulis ut. parum sollicitus (608 
necesse est. . 


ΗΟΡΙΙ NOT X. 


(k) λλάριχος. C ᾽Αζαλλάριρος. 


U). Ἐξακιουίτης. C hoc loco Ἐξωκιονίτης, . 
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elg χαστέλλιον ἓν τῇ "Ioaopíg ἔχον 4 polim revertitur. Porro autem lilus, ad senatoriam 


Adis, xai χολεύσας αὐτὴν διὰ στρατιωτῶν 
α, xai λαθών Λουγῖνον τὸν ἁδελφὸν τοῦ 
ἰνῆλθεν ἐν Κωνσταντινουπόλει,. Καὶ ἐγέ- 
3g Ἱλλοῦς συγχλητιχὸς xaX ὕπατος xal 
xai πατρίχιος, διοικῶν τὴν πᾶσαν πολι- 
ἕως δὲ χαὶ ὁ Λογγῖνος ὁ ἁδελφὸς τοῦ βα- 
ἵνετο σ;ρατηλάτης πραισέντου [98] xoi 
εἰ παρέσχεν εἰς τὰ τέσσαρα µέρη Kov- 
όλεως ὀρχηστὰς " ἐμμάλους μιχροὺς τέσ- 
Ἠσαν γὰρ οἱ ὀρχούμενοι tv Κωνσταντι- 
φφημοι παλαιοὶ, xal ἐποίησεν αὐτοὺς λῦ- 
χαρισάµενος αὐτοῖς. Ἔδωχε δὲ τοῖς Πρα- 
Uv τὸν Αὐτοχύονα τὸν λεγόμενον Καρά- 
| Αλεξανδρείας τῆς Μεγάλης, καὶ τὸν ᾿Ρό- 


patriciamque dignitatem evectus, consul quoque 
factus et magister, omnem ubique Remp. admini- 
stravit. Longinus etiam, imperatoris frater, consul 
creatus est, et przsentis militi: magister. llic vero 
Constantinopolitanis quatuor factionibus saltatores 
quatuor Emmalos minores distribuit : quippe qui 
tum fuerunt saltatores celebres, veterani admodum 
eranl; quos largitionibus abunde donatos, liberos 
esse jussit. Prasinis vero. Autocyonem quemdam 
Alexandrinum dedit Emmalum, Caramallum voca- 
tum : Venetis vero Chrysomallum dedit Rhodum 
quemdam, et ipsum Alexandrinum : Russatis vero, 
Illelladium quemdam Eimisenum : Albatis denique 
Margaritam quem vocant, Catzamyn dedit quein- 


Téusvov Χρυσόμαλλον, [99] xai αὐτὸν D dam, Cyzicenum. Tum vero Longinus consulatum 


α, εἰς «5 ΒΏξνετον, χαὶ Ἑλλάδιον τὸν àz 


auum secundum deposuit. 


"he πόλεως εἰς τὸ Ῥούσιον µέρος" ἔδωχε δὲ xal τὸν λεγόµενον Μαργαρίτην τὸν Κατζάμυν τὸν 
3) ἐνεγχὼν τοῖς Λευκοῖς. Καὶ ἀπέθετο τὴν δευτἐραν αὐτοῦ ὑπατείαν Λογγῖνος. 


Ιασίλιασα ᾿Αριάδνη fj τοῦ αὐτοῦ Ζήνωνος 
piv παρὰ τῆς ἰδίας αὐτῆς μητρὸς γράμ- 
3i παρξχάλεσε τὸν βασιλέα Ζήνωνα ἵνα 
πὰ καστελλίου ^ (97), ὅπου ἦν ἀποχεχλςι- 
ἔεπφινα Βηρϊνα. Καὶ εἶπεν αὐτῆ ὁ βασιλεὺς 
αἰτήσῃ τὸν πατρίχ:ον Ἰλλοῦν περὶ αὑτῆς. 
Πειλαμένη ἡ βασίλισσα Αριάδνη Ἰλλοῦν 
Wy μετὰ δαχρύων διὰ τὴν αὑτῆς μητέρα 


387 Ariadna autem imperatrix, Zenonis uxor, 
clam acceptis a matre litteris, imperatorem oravit 
uti Verina Augusta castello, ubi conclusa erat, exi- 
meretur. Jubet eam iinperator, uti patricium lllum 
super ea re interpellaret. Illum itaque accersitum 
regina Ariadna lacrymans obsecravit uti ' Veri- 
nam matrem suam liberaret. Verum lllus petentem 
aversalus , Quare, inquit, Verinam libi queris? 


VARI LECTIONES, 


ib., ἔχων Ox. " ἐρχιστὰς Ox. 


*5 χαστελλίου Ch., χαστελίου Ox. 


ED. CIIILMEADI NOTAE. 
Κιστὰς ἐμμάλους μιχροὺς τέσσαρας. Ser. C De Chrysomallo saltatore nihil mihi alibi occurrit : 


u$* uti infia etiam habemus 
ον, et Καράμαλλον quz omnia a µαλ- 
ν €oma promissa, composita videntur. 
le nomina ista sallatoribus, sive pan- 
see indita fnerint, libenter ab aliquo 
, Utrum ab insignis, sive indumenti 
dam, necne : propria enim eorum no- 
non fuisse, ex auctoris verbis satis 


| quod unicuique eorum vocem ἔμμαλ- . 


it. Caramallum tamen, pantomimum 
scriptoribus variis memoratum invenio : 
| Apollinaris Sidonius, carm. 95, ad 
B Narbonens. bzc habet : 

m te Caramalíus, aut. Phabaton, 

His faucibus, el loquente gestu, 

', €rMre, genu, manu, rolalu, 

in schemate vel semel latebit. 


illo χειρονόµῳ nihil alibi inveni ; verum 


m hunc ipsum aucioris nostri saltatri- D 


ise facile crediderim : hisce enim ipsis 
mp. temporibus, quo Caramallus Con- 
lim adductus. est, floruit Apollinaris. 
t etiam inlelligal Speusippus, ad Parna- 
tomimain scribens, apud. Aristenetuim 
t, epist. 26, his verbis : "Eva δὲ µόνον 
μιμουμένη τὸν Καράμαλλον «bv πάνυ 
χεις την µίµησιν ἀκριθη, videant eruditi. 
Pam epigrammatista Antholog. lib. iv, 
m queiudam 677271» hoc celebrat car- 


δεχάτη, Xapituv-KapádyaAAe τετάρτη, 

lh µερόπω», ἀστέρος áyAaín. 

σοι, καὶ ταρσὰ ποδήγεµα, xal σοφὰ 
χει ὧν] 

ία, xai Μουσῶν xpeicccra, xal Χιίζω».. 


Chrysomallam tamen saltatricuilam quamdam habe- 
mus, Theodore imperatricis, Justiniani uxoris, 
amicam familiarem, apud Procopium Cosariens. 
in Histor. arcan. : Χρυσομαλλὼ δὲ αὕτη πάλαι μὲν 
ὀρχηστρὶς ἐγεγόνει, xal αὖθις ἑταίρα, etc. Eadem 
labes apud. Suidam : Χρυαομαλλὼ ὄνομα ὀόρχη- 
στρίδος, εἶτα ἑταίρας' ἤκμαζεν ἐπὶ Ἱουστινιανοῦ 
xai Θεοδώρας. Saltatorum autem borum usus erat 
ad populi oblectationem, sed precipue ad sedandos 
factionum tumultuantium frequentissimos motus. 
Discimus ex Tlieodorici regis ad Agapitum urb. 
pref. epistola, apud Cassiodorum  Variar. lib. 1, 
epist. 52, ubi hzc habentur: Verum πε posthac 
ulla possit iterum. furiosa contentio provenire, Hel- 
ladius de medio voluptatem populo prasiaturus in- 
troeat ; habiturus aequalitatem menstrui cum ceteris 
Prasini pantomimis. Vide et ejusdem lib. i, epist. 20, 
ubi Helladium et Theodorum, pantomimorum par, 
populi electioni proponit Theodorieus rex. Hella- 
dius autem iste idem forsan fuerit cum hoc ejus- 
dem nominis saltatriculo, quem auctor noster infra 
Russatis.a Longino datum fuisse scribit : qui post 
Zenonem mortuum Romam se recipere potuerit : 
peregrinum enim euin illuc advenisse apparet ex 
dicta Theodorici regis Epistola Cassiodor. Variar. 
lib. 1, epist. 20. Theodoricus autem Gothus hoc 
ipso erat tempore : Constantinopoli enim educa- 
tus, et a. Zenone imp. filius ctiam adoptatus, ab 
eodem ad ltaliam ab Odoacris, ejusque barbaro- 
rum manibus liberandam missus est; quo bello 
post triennium absoluto, regnum Πα] — longo 
deinde tempore tenuit : uti testatur Jornandes, De 
reb. Get. 57 et 59. Vide etiam Paul. Diacon. 
lih. xvi De gest. Roman, 

i97) Καστελίου. Scr. καστελλίου. Κάστελλος, οἱ 
καστέ)λκου, pro castello dixcre Graci recentiores. 
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an ut, sublato v.ro tuo, imperatorem alium suffi- A Βηρΐναν ἵνα ἀπολυθῇ * xa οὐχ ἐπείσθη Ἰλλοῦ 


eiat? Ariadna itaque imperatorem rursus compel- 
Jans : Ergone, inquit, lllus iste, an ego potius in 
palatio dominor? Respondens ei imperator : Age, 
dixit, si quid possis, quid moraris? Ego tuus sum. 
Exinde igitur Ariadne Illo insidias struit ; circensi- 
bus autem celebratis, dum ad Deciinum per Pulpita 
transirel llus, Sporacius quidam scholarius, ad 
hoc conductus, gladio capul ejus impetivit, animo 
eum per medium dissecandi. lllo autem Spatharius 
forte astitit; qui supervenientem gladium animad- 
vertens, dextra manu ictum ejusexcepit : cujus ta- 
meu inucro, ipso in descensu ad Illi caput allisus, 
dextram οἱ aurem pracidit; scholarius aulem e 
vestigio interfectus est. At vero Illum satellites ejus, 
humeris suis levatum, domum deportabant. Impe- 
rator autem, his auditis, juravit se istarum in 
lMlum insidiarum inscium esse : sed fidem ei Illus 
derogavit. 388 Exinde itaque ei infensus, vin- 
diclam meditatus est : melius vero aliquanto sesc 
habens, sinum trajecit, facinus aliquod patrandi 
animo. Ad extremum vero cum integer esset, et 
vulnus jam cicatrice obductum esset, imperatorem 
adiit, in Orientem ad tempus aliquod secedendi 
licentiam impetrans, nempe ob acris, ut ipse prz; se 
ferebat, mutationem : nondum enim, dixit, satis se 
a vulnere revaluisse. Imperator autem, votis an- 
nuens, magistri eum munere liberavit, militumque 
in Oriente magistrum constituit, potestate ei omni 
concessa. Preterea quoque lllus Leontium patri- 
cium Paulin: (ilium dari sibi comitem petiit; nempe 
cui Verinam Augustam, Ariadnz imperatricis ma- 
trem , traderet Constantinopolim deducendam, 
Quin et ah imperatore etiam licentiam petivit, iti- 
neris comites alios, quos ipse voluit, ex senatu de- 
legendi. lloc etiam ei concessit imperator. lilus 
itaque, adjunctis sibi Leontio patrieio aliisque ex 
senatoribus, Antiochiam Magnam couteudit : ubi ad 
tempus exiguum commoratus, multaque civibus 
largitus, inde in [sauriam ducit iter. Ubi Veriuam 
Augustam ex castro educens, statim hoc ei nego- 
tium dedit, uti Leontium patricium (quem ad hoc, 
utpote virum liberum, adduxerat) diademate insi- 
gniret. Quod et factum est, ad templum D. Petri, 
extra Tarsum Cilici:& situm. Quin et Verina, edi- 
ciis imperatoriis sacrisque ubique per imperium 
einissis, a prefectis undique et militibus postulavit, 
uli nihil 389 obnitentes, Leontium imperatorem 
suum agnoscerent. Sed et sacram etiam quamdam, 


B 


D 


λέγει absf TL αὐτὴν ζητεῖς; ἵνα motfion πά 
λον βασιλέα χατὰ τοῦ coU ἀνδρός; Καὶ πάλι 
fj Αριάδνη τῷ βασιλεῖ Ζήνωνι, ὅτι Ἰλλοὺς ἐσ 
τὸ παλάτιον f| ἐγῶ; Καὶ λέγει αὐτῇ ὁ βασιλε 
El τι δύνῃ, πρᾶξον' ἐγώ σε θέλω. Καὶ kk 
Αριάδνη χατεσχεύασε τοῦ φονεῦσαι τὸν Ἰλλοί 
ἐἱππιχοῦ ἀγομένου, ὡς ἀνέρχεται διὰ τῶν που 
ἐπὶ τὸ Δέχιμον, [100] ἔχρουσεν αὐτῷ ὁ π 
πεὶς σχολάριος (98) σπαθίῳ κατὰ τῆς κεφαλῆ 
µατι Σποράκιος, βουλόμενος εἰς δύο αὐτὸν ᾿ 
xai εὑρέθη ὁ σπαθάριος τοῦ Ἰλλοῦ (99) vri 
προσεσχτκὼς τὸ ξίφος χατερχόµενον τῇ δεξ 
χειρὶ ἐδέξατο” xal χατελθοῦσα ἡ ἀρχὴ τοῦ 
εἰς τὴν χεφαλὴν αὐτοῦ ἔχοψε τὸ ὠτίον τοῦ 
Ῥλλοῦ τὸ δεξιόν» χαὶ ἑσφάγη ὁ σχολάριος | 
τόπον. Ὁ δὲ Ἰλλοῦς χουφιαθεὶς ὑπὸ τῶν ἀνί 
αὐτοῦ ἀπηνέχθη εἰς τὸν ἴδιον αὐτοῦ οἶχον fk 
µενος. Ὁ δὲ Ζήνων ἀχούσας ἑπωμόσατο λέγων 
τὴν χατὰ Ἰλλοῦν ** χατασχενὴν, xai οὐχ im 
Ἰλλοῦς, ἀλλὰ ἔχων τὴν λύπην περιωδεύει 
χάλλιον 5! ἑσχηχὼς ἀτῆλθε mépav, βουλόμ 
πρᾶξαι: εἰς τέλειον δὲ ὑγιάνας ἔμεινεν E, 
πληγῆς τὴν ὠτειλήν. Καὶ εἰσελθὼν πρὸς τὸν 

Ζήνωνα ᾖτησεν αὐτὸν ἐπὶ τὴν Ανατολὴν ἆπο 
πρὸς 2λίγον χρόνον διὰ τὸ τοὺς ἀέρας, φησὶν 
ξαι, ἐπειδὴ ἠσθένει ἀπὸ τῆς πληγῆς. 0 δὲ β 
Ζήνων πεισθεὶς διεδἐξατο αὐτὸν Ex τῆς ἂρ 
µαγίστρου χαὶ ἑτοίησεν αὐτὸν στρατηλάτην 

Anc, δοὺς αὑτῷ πᾶσαν ἑἐξουσίαν. Καὶ αὑτὸς 
λοῦς ἤτησεν αὐτὸν λαθεῖν μεθ) ἑαυτοῦ πρὸς 
πείαν [101] τῆς Αὐγούστας τὸν πατρίχιον ! 
τὸν Παυλίνης, εἰς τὸ δοῦναι αὐτῷ «tv δέσποιυ 
pivav thv μητέρα τῆς βασιλίστης Αριάδνι 
ἀναγάγῃ αὐτὴν ἓν Κωνσταντινουπόλει. της 
βασιλέα ὁ αὐτὸς Ἰλλοὺς λαβεῖν xal ἄλλους ev 
χοὺς πρὸς ἰδίαν ὑπόληψιν ' καὶ παρέσχεν aii 
κατηλθεν ὁ πατρίχιος Ἰλλοὺς (1), λαθὼν μεθ' 
τὸν πατρίχιον Λεόντιον xai τοὺς ἄλλους GV 
χηύς * καὶ χατηλθεν Ev ᾽Αντιοχείᾳ τῇ Μεγάλῃ 

σας ὀλίγον χρόνον, χαρισάµενος αὐτοῖς πολλί 
ἦλθεν ἐπὶ τὴν Ἰσαυρίαν * καὶ χαταγαγὼν ’ 
σποιναν Βηρϊΐναν ἀπὸ τοῦ χαστελλίου ἑποίησε 
στέφαι βασιλέα εἰς τὸν "Αγιον Πέτρον ἔξω τῆς 
Tap305 τῆς Κιλιχίας τὸν πατρίχιον Λεόντιον, 
αὐτὸν στεφθῆναι, ὕντα ἄνδρα ἑἐλεύθερον. Καὶ 
σεν fj αὐτὴ Βηρῖνα θείας χελεύσεις χατὰ πό 
σάκρας πρὸς τοὺς ἄρχοντας xal πρὸς τοὺς σι 
τας ὥστε δέξασθαι αὐτὸν xaX pif ἑναντιωθῆνι 


VARIA: LECTIONES. 


€ αὐτῷ. αὐτὸν Ch. 9* Ἰλλοῦν. Fort. Ἰλλοῦ. 
πολλά. € xat vel δὲ alicubi desiderari videtur. » 


δι χάλλιον Ch., xaXXuy Ox. 


5$ χαρ.σάµενος 


ED. CIILMEADI NOTE. 


(98) "Expouscsv αὐτῷ 6 προτραπεὶς σχολάριος. 
Leg. αὐτόν. Scholarios vero, sive scholares dictos 
fuisse militum manipulos quosdam, ad. imperatoris 
et palatii custodiam destinatos, non est, post tam 
multasépctorum virorum de hac re observationes, 
quod ego hic monerem. 


(99) ο σπαθάριος τοῦ 202. Ὑπάθη, ela 
spatha, sive ensis est: inde σπαθάριος, 
salelles : ubique occurrit apud. recentiot 
Gr:cos, tum Latinos. 

({) Καὶ κατηλθεν ὁ zazpixtog 


Ἰλλοὺς. 
χαὶ ἀπτλθςν. 


CIIRONOGRAPIIIA. - LIB. XV. 


"8 


&& σἀάκραν ἔχουσαν πολλὰ χαχὰ περὶ Zf,- Α opprobriis in Zenonem refertam, divulgavit. Paucis 


s ἐθασίλευσεν ἐν ᾽Αντιοχείᾳ ὀλίγας ἡμέ- 


fug Ζήνων ὁ βασιλεὺς ἔπεμψε βοῄήθειαν 
αἱ στρατηλάτην Ἰωάννην τὸν Σχύθην. Καὶ 
Λεόντιος xat Ἰλλοὺς xat οἱ [102] μετ αὐτοῦ 
αν μετὰ Βηρίνης (2) εἰς τὸ Παπῦριν 55 xa- 
($)- xaX Βηρῖνα μὲν ἰδίῳ θανάτῳ τελευτᾷ. 
πος δέ τις ὡς προδότης μετ αὐτῶν ὢν 
νω xat ἐῤῥίφη τὸ λείψανον αὐτοῦ εἰς τὰ bpn. 
t χαὶ Λεόντιος φοσσευθέντες παρελήφθησαν’ 
ον δεδωχότες (4) παρὰ τῷ ἄρχοντι Σελευ- 
; Ἱσαυρίας ἀπὸ διαλαλιᾶς ἀπεχεφαλίσθησαν' 
waa αὐτῶν εἰσηνέχθησαν Ζῆνωνι Ev Kov- 


ρπόλει εἰς χοντὸν δν πεπηγµέναι’ χαὶ πολὺς B 


[je ** θεωρῶν αὑτάς * ἦσαν γὰρ ἀπενεχθεῖσαι 
Σύχαις ἐπὶ τὸν "Άγιον Κόνωνα. - 


B τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἑβασίλευσε Περσῶν 
:Si* φολλὰς δὲ ταραχὰς xal φόνους ἓν τῷ αὐτῷ 
sulaesv οἱ Πράσινοι ἐν ᾽Αντιοχείᾳ ’ ἑφόνευσαν 
ety, Ἰουδαίους μηδενὸς φειδόµενοι. Καὶ δι- 
B τότε χόµης τῆς Ανατολής Θεόδωρος 
εθείς (5): [105] χαὶ εἰρήνευσαν τὰ δημοτικά. 
έχθη τῷ αὐτῷ βασιλεῖ Ζήνωνι τὸ γενόµενον 

Πρασίνων πρὸς τοὺς Ἰουδαίους ἀσέθημα : 
άκτησε χατὰ τῶν Πρασίνων τῶν ἐν 'Avtto- 
ὧν, Διὰ {εί τοὺς νεχροὺς µόνον τῶν Ἰουδαίων 


itaque diebus Antiochi: imperavit Leontius. 


Imperator vero Zeno, his auditis, ingentem 
adversus eos exercitum emisit, sub ductu Joan- 
nis Scytha. Quod ubi Leontio, Illo, czeterisque 
eorum consciis, notum fuit; in Papyrium castel- 
Ium omnes , una cum Verina, se receperunt : ubi 
Verina, nature concedens, diem suum obiit. 
Pamprepius vero quidam, ob[castelli] proditio- 
nem meditatam, in summa ejus parte occisus est, 
cadavere ejus in montes projecto. llIns vero et 
Leontius, obsidione cincti, capti sunt. Dunque 
in itinere sunt ad Seleuci€ Isaurie prefectum, 
ob maledicentiam suam capite multati sunt. Ca- 
pita vero eorum, Constantinopolim delata , ad D. 
Cononem, in opposito littore Syceno, turbis inte- 
rim innumeris ad spectaculum concursitantibus , 
a Zenone contis affixa sunt. 

Ejusdem sub imperio Perozes Persis regnavit, 
quo tempore etiam Prasini tumultus Antiochize 
maximos excitarunt, Judaeis ad unum omnibus 
internecioni datis. Quod in Theodoro Orientis 
comite non ferens iniperator, eum dignitate exuit; 
tumultusque inde in populo consopitus. Impera- 
tor autem Zeno, certior factus de eo quod a Pra- 
sinis in Judeos 390 patratum fuerat, iratus 
eis, Quorsum, inquit, Judaeos mortuos tantum 
ignibus mandarunt, quos etiam vivos concremare 


 Aypnv Υὰρ αὐτοὺς xoi τοὺς ζῶντας "lov- c oportuit? Res vero inde silentio sepulta esl. 


[ῦσαι, Καὶ ἐσιωπήθη τὸ πρᾶγμα. 

αὐτὸς βασιλεὺς Ζήνων ἐρωτήσας Μαυριανὸν 
τατον χόµητα, ὅστις πολλὰ αὐτῷ προέλεχεν 
εαὶ µυστιχάτινα εἰδὼς, xat τίς 7 μετ αὐτὸν 
ι), προεῖπεν ὅτι καὶ τὴν βασιλείαν αὐτοῦ xat 
εἶχα αὐτοῦ διαδέχεταί τις ἀπὸ σιλεντια- 
, [Καὶ ταῦτα ἀκούσας 9 ὁ βασιλεὺς ΖΊνων 
τὸν Ππατρίχιον Πελάγιον τὸν ἀπὸ σιλεντια- 
ἠρώσαντα xai ἑλθόντα εἰς τὴν τοῦ πατρι- 
ιν, ἄνδρα coqgóv * ἐχέλευσε δημεύσας φυλάτ- 
. ΌὌντινα νυχκτὸς οἱ φυλάσσοντες ἔπνιξαν xal 


ldem vero imperator Zeno Moaurianum comi- 
tem, virum sapientissimum (qui multa ei prze- 
dixerat; norat enim occulta quzdam mysteria), 
interrogavit, Quis post se imperaturus esset. 
Respondit ille: Imperium simul, et uxorem tuam 
accipiet quidam ex silentiariis. {Που audito, im- 
perator comprehendit Pelagium patricium, qui 
jam olim silentiariorum ] gradum supremum 
ascenderat, et ad dignitatem patriciam provectus 
fuerat, virum sapientem : bonisque ejus publica- 


VARLE LECTIONES. 


εύρις ΟΧ. 3’ χόντον Ox. '* ἀπίει Ox. "* Περοζῆς ΟΣ. 57 καὶ clc. τίς Chron. Pasch. p. 528 A. 
Uta ἀχούσας, etc. « Οι uncis inclusa sunt, ex Cbr. Alex. supplevimus, qui hzc ipsa ex No- 
| uterque ex tertio quodam, transcripsit. » Ch. ** ἐχέλευσε δημεύσας φυλάττεσθαι. » Chr. Alex. 
αἱ δημεύσας αὐτὸν ἐχέλευσε φυλάττεσθαι: rectius ; xal enim particula apud Nostrum deside- 


ED. CIIILHEADI NOTE. 
it ἀνῆλθαν μετὰ Brolvnc. Καὶ omnino re- D sus clarus inde elici poterit : doctis itaque enu- 


ς τὸ Παπὺρις χαστέλλιον. Evagrius, Eccles. 
. DH, CA jp. oT rebelles hosce πρὸς τὸ Παπι- 
(όμενον φρούριον se contulisse scribit, Jor- 
etiam De i:egn. success. castellum huc 
m vocat : Addiloque supersolito Isaurus do- 
irs simul conspirant. contra Zenonem, cujus 
s in Papyrio castello munitissimo repertis 
u. Marccilinus item, Leontius interrex, et 
vannus in Papyrio lsaurie castello capti 
ique sunt. Forte itaque auctor noster scrie 
ds c) Παπύριον χαστέλλιον. . 
αἱ x v δεδωκότες. eic. Locum hunc 
suspectuin hobeo, nec video quiaaim sen- 


cleandunm permitto. 

(5) ᾽Αγαναχτηθείς. Vocabulum hoc a Nostro fre- 
quenter usurpatur, diciturque de eo qui in iram 
sive offensam alicujus incidit. Ut lib. xviu : Μηνὶ 
Ἰουνίῳ, ἱνδικτιῶνι τῇ αὑτῇ, ἐδέχθη ὁ Enlaxonoc 
Ῥώαης ΕΒιγ/λιος, ὑπὸ τοῦ dodo * 1» γὰρ ἀγαν- 
αχτηθεὶς, xal προσφυγίῳ χρησάµενος εἰς τὸν ἅγιον 
Σέργιον, etc. Exempla passim occurrunt. Quod 


. autem hoc loco dicit, 4v ἀγαναχτηθείς, ad finem 


ejusdem lib. xvin, inquit, καὶ ἀμφοτέρων συσχε- 
θέντων, etc., κατεῖπον Βελισσαρίου τοῦ πατριχἰου * 
χαὶ ἓχ τούτου ὑπὸ ἀγανάκχτησιν γέγονεν. 

(6) Διαδέχεταί τις ἀπὸ σ.λεντιαρίων. Verba haec 
sonant, ac si Anastasius silentiavi ofüco dedu 
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tis, ipsum custodis tradidit. Hunc vero, impera- A ἕῤῥιψαν εἰς θάλασσαν τὺ λείφανον αὐτοὶ 


toris ipsius ex mandato, custodes per noctem 
strangularunt, corpusque in mare projecerunt. 
Arcadius autem, preetorio przfectas, ubi hoc au- 
dieral, imperatorem ob Pelagii cxdem conviciis 
insectatus est: quod ubi ad Zenonis aures perve- 
nisset , jussit illum, simul ac palatium ingredere- 
tur, occidi. IIoc ubi rescierat. Arcadius, cum ab 
imperatore accersitus ecclesiam pertransiret , ex 
curru descendens, simulavit velle se precari: 
ecclesiamque Magnam Constantinopoli ingressus, 
ibi mansit, a morte sic liberatus; bonis interim 
ejus omnibus a 391 Zenone imperatore publica- 
tis. Non. multo autem post. temporis imperator 
Zeno, dysenteria correptus, fato succubuit, an- 


nos naius Lx el menses ix, Április dieix, αγ Β 


Antiochenz anno pxxxix, indictionis ziv. 
Ab Adamo igitur, adusque Zenonis exitum, anni 
gunt VMMMMDCCCCXXCII, 


λευσιν τοῦ βασιλέως. Καὶ ἀχούσας τοῦτο 
τῶν πραιτωρίων 'Apxábtog ἑλοιδόρει τὸν B 
νωνα διὰ Πελάγχιον’ xoi Ίλθεν εἰς τὰς doe 
voz, xat ἐχέλευσεν εἰσερχόμενον εἰς [104] « 
σφαγῆναι. Ὁ δὲ 'Apxábie; μαθὼν τοῦτο, ὡς 
ἀπὸ τοῦ βασιλέως, παρερχόµενος ἀπὸ τῆς 
σίας (7],£xofqsev ὡς θέλων εὔξασθαι" xal 
ἐχ τοῦ ὀχήματος εἰσηλθεν εἰςτῆν Μεγάλην Ἰ 
Κωνσταντινουπόλεως * xaX ἔμεινεν Eau, χα 
θανάτου. Καὶ ὡς ἔστιν ἐχεῖ, ἐδήμευσεν αὖτ 
λεὺς Ζήνων. Μετὰ δὲ ὀλίγον χαιρὸν Duae: 
φθεὶς (8) ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Ζήνων ἑτελεύ 
ἐνιαυτῶν € xal μηνῶν ϐΘ’, μηνὶ κΣανθιχό 
χατὰ ᾽Αντιόχειαν φλθ’, ἱνδιχτιῶνος ιδ’. 


Ἔστιν οὖν ἀπὸ ᾿Αδὰμ ἕως τῆς τελευτῃ 
βασιλέως ἔτη ε2πγ’. 


VARLE LECTIONES. 


9 ἀπὸ τῆς. διὰ τῆς μεγάλης Chron. — Vid. Reiskins ad Constantin. p. 862. 
ED. CHILMEADI NOTE. 


functus fuisset : quomodo etiam invenimus ὁ ἀπὸ 
ὑπάτων, ἀπὸ νοταρἰων, de eis scilicet dicium, qui 
muneribus istis jamjam defuncti sunt : quod et 
proprie etiam in sequentibus dictum est de Pelagio 
patricio, qui, silentiariorum gradus omnes przter- 
vectus, ad patriciam jam dignitatem ascendisset. 
Umnes tamen :criptores alii eum ες silentiario 
imperatorem salutatum. tradunt. Vide Marcellin., 
Louar., Cedren., Chr. Alex., Victor. Tununens. 
81106. 


(7) Παρερχόμενος ἀπὸ τῆς ἐχχλησίας 
διὰ τῆς ἐχχλ., uti habet Chr. Alex. 

(8) Δυσεντερίᾳ ληφθείς. Ita etiam C 
Evagrius tameu Zenoucm imp. comitia 
correptum diem suum obiisse perbibet 
νωνος τοίνυν ἅἄπαιδος τελευτῄήσαντος 
νόσῳ μετὰ ἔθδομον καὶ δέχατον Exo; αὐτοῦ 
ἡλπισε μὲν Λογγῖνος, etc. Cedrenus tai 
ΙΩἱγο quodam modo sublatum perhibet. 





Π05 AOT OZ IG. 


ΧΡΟΝΩΝ ΑΝΑΣΤΑΣΙΟΥ ΒΑΣΙΛΕΩΣ. 


304 LIBER XVI. 


DE TEMPORIBUS ANASTASII IMPERATORIS. 


Zenonem excepit in imperio divinissimus Ana- C Mexà δὲ τὴν βασιλείαν Ζήνωνος i6ac 


stasius dicorus, qui ex silentiariis fuerat, ex 
Dyrracbio Nova Epiri oriundus, consule Olybrio, 
Ariobindi filio. ]nauguratus est mense Aprili, 
feria saucta v magnae hebdomade; duxitque in 
uxorem Ariadnam, Zenonis decessoris sui viduam. 
Imperavit autem annos axvi eb menses tres. 
Erat hic statura valde procera, capillitio brevi, 
decorus, [αεί rotunda, capile mentoque sub- 
canescentibus, oculorum pupilla dextra cgsia, 
sinistra vero migricante, oculis  nibilomin us 


θειότατος ᾿Αναστάσιος ὁ δίκορος, ὁ Aupp 
ἀπὸ τῆς Νέας Ἠπείρου, ἀπὸ σιλεντιαρίων 
ὑπατείας Ὀλνθρίου τοῦ νἱοῦ ᾽Αρεοθίνδον; ( 
σίλευσεν ἔτη κό καὶ µῆνας Υ’, στεφθεὶ 
ἉΑπρ.)λίῳ τῇ ἁγίᾳ πέμπτη τὶς μεγάλης E 
Καὶ Ἰγάγετο Αριάδνην τὴν του Ζήνωνος 
αὐτοῦ βασιλεύσαντος Ὑενομένην Ὑγυναῖκα 
μαχρὸὺς πάνυ, χονδόθριξ, εὔστολος, στρο 
µιξοπύλιος τὴν xágav xal τὸ γένειον, Ev 
ὁ ,θαλμῷ [109] ἔχων τὴν χόρην γλαυχὴν 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


(9) Ἐν τῷ δεξιῷ ὀφθαλμῷ ἔχων «tv. xópnv yAav- 


. xtv. Eamdem  Anastasü τοῦ διχόρου appellati 


causam assiguat Zonaras, licet singolo : 


lorem suum assiguando a Nostro diserep 


L3 


vp ἀριστερῷ µέλαιναν, τελείους ἔχων ὀφθαλμοὺς, A pulcherrimis ; 


$$ δὲ γένειον αὐτοῦ πυχνῶς ἐχείρετο. 

'Ev 6$ «fj αὗτον βασιλείᾳ ἐποίησεν ἔπαρχον πραι- 
wpltov τὸν πατρίχιον "léptov* ὅστις ἐποίησε χόµητα 
λνατολῖτς Καλλιόπιον τὸν ἴδιον συγγενέα. Καὶ ὡς 
ἥχει, ἑπτλήον τῷ αὐτῷ Καλλιοπίῳ οἱ Πράσινοι Αν- 
φοχείας ἓν τῷ πραιτωρίῳ' καὶ φυγὼν δ.εσώθη. 
Tuto δὲ yo», ὁ ἔπαρχος Ἱέριος ἀν/γαγε τῷ βασι- 
il Ἀναστασίῳ' καὶ εὐθέως προπγάγετο ὁ αὐτὸς βα- 
ελεὺς χόµητα ᾿Άνατο)ῆς Κωνστάντ.ον τὸν Ταρσέα, 
Wx αὐτῷ ἐξουσίαν χἀατὰ πάστς ζωῆς 3, ἐπειδὴ τὸ 
Εράσινον µέρος Αντιοχείας δημοχρατοῦν ἐπήρχετο 
wl; ἄρχουσιν΄ ὅστις Κωνστάντιος ἐποίησε τὸν δῆμον 

, Ἄνιοχείας εἴκειν χελεύσμασιν ἀρχόντων, ἔτους 
' αμματίνοντος χατὰ ᾿Αντιόχειαν φμγ’. 


Ἐθθει δὲ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς τὸ 'Ῥούσιον µέἐρος 
᾿Ἐωνσταντινουπόλεως, τοῖς δὲ Πρασίνοις xaX Βενέτοις 
τανισχὴ ἐπεξέρχετο στασιάζουσιν, 

"08 αὐτὸς βασιλεὺς ἀχούσας ὅτι αυνάγονται ol 
"lozpa ti; τὴν ἰδίαν αὐτῶν χώραν τυραννῆσαι βου- 
λόμενοι, εὐθέως ἑπεστράτευσε χατ αὐτῶν xal 

 ἑωίήμησε αὐτοῖς πέμψας στρατηγοὺς Ἰωάννην 
- Sie ἐπίχλην χυρτὺν, στρατγλάτην πραισέντου, χαν 
τὸν [107] πατρἰχιον, τὸν συγγενέα τῆς 
. xal ἄλλους μετὰ πλίθους Σχυθῶν xal 
6 χαὶ Ὡεσσιχῆς χειρός. Καὶ ἀνήλωσε τοὺς 
T nr Ἰσαύρους xa ἀπώλεσε τἣν χώραν αὐτῶν xal 
ὡς εὖλεις αὐτῶν κατέστρεφε, xal πυρίχανστα 
kminss τὰ χαστέλλια αὐτῶν, λαδὼν αἰχμαλώτους 
| 9X ἐξάρχους αὐτῶν εἰς τὴν αὐτῶν τυραννίδα ΛΟΥ- 
| fw τὸν ἀπὸ µαγίστρων τὸν Φαλακρὸν χαὶ ᾿Αθηνύ- 
; Wpoy xbv Νεώτερον χαὶ Λογγιν/νην τὸν Χωλὸν (10), 
"αλ Κόνωνα τὸν Φουσχιανοῦ τὸν ἀπὸ ἐπισχόπων 
Ἰταμείας (11). Ὁ δὲ Λογγινίνης πρῶτος ἀπώλετο Ev 
. Φουμδοήῇ τοῦ πολέμου, ὅτε 53 ὑπήντησαν (12) àX- 
Wie τὰ ἑξέρχετα si; τὸ Kozudetov, πόλιν τῆς Φρου- 
ας, ἐχεῖ ἑσφάγη' χαὶ μετ αὐτὸν Κόνων ὁ Φουσ- 
nto λόγχη ῥληθεὶς ἔπεσε. Καὶ τραπέντες οἱ Ἴσαυ- 
μι εἰς φυγὴν συνελήφθησαν τότε καὶ οἱ λο'ποὶ E$- 
jj^ ζὤντες' καὶ ἀπεχεφαλίσθησαν xai ἀνηνέκθη- 
€ αἱ χεφαλαὶ αὐτῶν τῷ αὐτῷ ΑἈναστασίῳ βατι- 
li Καὶ μετὰ τὴν αὐτὴν νίχην ἔδωχε δωρεὰς τοῖς 
^ emer πᾶσι τοῖς ὑπὸ τὸν αὑτοῦ ῥᾳσιλείαν. 










* ζωῖς Ch., ζώνης Ον.  στε ykp Ch. 





8$ δὲ λαιὰ πρὸς τὸ Ὑλαυχότερον ἐχρωμάτιστο. 
bv * s μὲν γὰρ fjv «b γρῶμα µελάντερον, 
dyes 5 γλαυχότερον ἐχρωμάτιστο. | 
* (M) Καὶ Λογγινίνην τὸν χωλόν. Lilingis iste a 
; lino dictus est : Dum bellum paratur. ]sau- 
, dumque lsaurici imperium sibi vindicare ni- 
imr, in Phrygia juria Cotyeum civitatem, unde 
UMManni, Lilingis, segnis quidem pedes, sed eques 
la bello acerrimus, a Romanis primus in pralio tru- 
Αάείπε, etc. ] 
(13) Καὶ Κόνωνα τὸν Φουσχιανοῦ τὸν ἀπὸ ἔπι- 
tbv ᾽Απαμείας. Cononein hunc τὸν ἀπὸ ἐπισχό- 
Ay Αταμείας ideo auctor dicit, quia, episcopali 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. XVI. 


rd 
barbam vero frequenter ton- 
debat. 

Hic, imperator factas, praetorio przfectum cen- 
stituit Hierium patricium ; qui Calliopium, cogna- 
tum suum, Orientis comitem designavit, Hic vero 
ad principatum evectus, cum adversus eum in- 
surgerent Prasini 3993 Antiochenses, fuga sal- 
vus evasit. Hoc audito, Hierius prefectus ἴπιρο- 
ratori rem detulit : qui statim Orientis coimiten 
designavit Constantium  Tarsensem, concessa 
etiam ei in omnes potestate plena ; ex eo quod Pra- 
sini Antiochite dominantes , in. profectos frequen- 
ler insurgerent. lllud igitur in populo Antiochensi 
Constantius egit, ut magistratibus suis deinceps 
morem gererent. Annus erat zr Antiocle- 


B nx pun. 


At vero imperator fussatis Constantinopolitanis 
admodum  studebot; Prasinos vero eti Venetos 
tumultuantes ubique compescuit. 

Audito autem quod Isauri , in regione ipsorum 
copiis collectis, tyrannidem sibi arripere in 
animo haberent ; adversus eos arimna movit, mis- 
sis in expeditionem banc, cum copiis Scythicis, 
Gothicis εἰ Bessicis, Joanne cognomine Gibbo, 
presentis militie magistro et Diogeniano patri- 
cio, Augusta cognalo, aliisque ducibus. Hi vero 
Isauros istos profligarunt; et regionibus eóruin 
vastatis, eversis etiam urbibus, castellisque igni- 
bus absumptis, rebellionis etiam istius duces 
primarios, Longinum nempe Calvum, exzmagi. 
strum, Atheuodorum — Juniorem, — Longininem 
Claudum, et Cononem Fusciani filium, exepiscopum 
Apamensem, [aut occiderunt, amt] captivos asb- 
duxerunt. Primus itaque Longinines, ad Co- 
tyeum , urbem Phrygie , 394 ubi exercitui in- 
tef sé. commissi primum — conflictati sunt, ipso 
in congressu occisus periit. Post quem Conon, 
Fusciani filius cecidit, hasta transfixus, Cateri au- 
tem duces , Isauris in fugam versis, vivi compre- 
hensi sunt, capiteque multati , capitibus eorum 
ad Anastasium imperatorem deportatis ? qui, hac 
victoria potitus , omnibus per imperium tributariis 
munera transmisit. 


VARLE LECTIONES. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
ἑβαλμῶν” «fj μὲν γὰρ δεξιᾷ ἣν τὸ χρῶμα µελάντε- D functione militari munere commutata , Longino 


Isauro, isaurus et ipse, οἱ hujus socium sese 
adjunxerat : vide | Evagr. Mistor. eccles. lib. m1, 
cap. 35, οἱ Nicephor. lib. xvi, cap. 56. Conon 
vero iste et Longinines, sive Lilingis, de quo supra, 
inler captivos numerandi non sunt; proximis 
enim verbis praelio eos cecidisse seribit auctor 
noster : in versione itaque nostra verba hxc, ast 
occiderunt, aut omnino supplenda judicavimus, quo 
auctoris mentem clariorem redderemius., 

(12) "0:2 ὑπέντησαν. Forte scribendum , ὅτε γὰρ 
ὑπήντησαν' sensus enim aliter claudicare vide- 
Ur. 


583 f 


Divinissimus autem imperator Anastasius tri- A 


butum aureum , pro singulis jugis per imperium, 
pendenduw instituit: ne scilicel ab exactoribus , 
in specie, militibus in victum erogandum colli- 
geretur. 

Eodem imperante, qui ex Prasinis erant iu 
populo Constantinopolitano , ipsum inter circen- 
sia rogarunt, uli qui ob lapides in circo jactos a 
prefecto urbis comprehensi fuerant, vinculis 
liberarentur. Imperator, votis eorum haud au- 
nuens, eliam eis irascebalur; jussitque uti miles 
eos adoriretur. Coortus inde ingeus in populo 
tumultus; turbaque adversus excubitores descen- 
deute, ubi ad sedem imperatoriam perveutum 
fuisset, in imperatorem ipsum lapis immissus est. 
Surgens autem imperator, ictum declinavit. Vi- 
dentes itaque excubitores hominis audaciam , im- 
petu in illum facto, membratim conciderunt ; qui 
sic animam edidit. Popellus autem in angustias 
redactus, ignes in circi Chalcam , quam vocant, 
injecit; unde porticus usque ad sedem imperato- 
riam conflagravit. Porticus itemm 3985 publica, 
Hexaippum usque et Constantini forum, tota in 
cineres versa, corruit, csedibus undique factis. 
Plurimis autem comprehensis et punitis, turba 
demum conquievit,: at-non , nisi Platone quodam, 
Prasinorum patrono, ad urbis przfecturam pro- 
vecto. 

Eodem imperante, prodiit Antiochie Joannes 
quidam lIsthineus, Ámidensis chemista et impo- 
stor insignis. Vafre hic argentariorum officinas 
ingressus, obtulit illis statuarum manus pedesque 
totos aureos; imagunculas etiam alias; dicendo 


— 


JOANNIS MALAL.E 


'O δὲ [108] θειότατος βασιλεὺς ᾿Αναστάσις 
σὲ χρυσοτέλειαν τῶν ἰούγων (15) τοῖς συνι 
πᾶσι διὰ τὸ μὴ ἁ παιτεῖσθαι τὰ εἴδη xat διατι 
ὑπὸ τῶν στρατιωτῶν (44). 


Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας οἱ δῆμοι Κω 
νουπόλεως τῶν Πρασίνων ἱππικοῦ ἀγομέν 
εχάλουν τὸν βασιλέα ἀπολυθῆναί τινας cuc, 
παρὰ τοῦ ἐπάρχου τῆς πόλεως ὡς λιθοθολῄσα 
xai οὗ παρεχλ{θη ὑπὸ τοῦ δήμου ὁ αὐτὸς f 
ἀλλὰ ἀγαναχτῆσας ἐχέλευσεν ἅρμα (m) xa 
ἐξελθεῖν (15), xal ἐγένετο μεγάλη ἁταξία. ] 
Έλθον οἱ δήμοι χατὰ τῶν ἐξχουθιτόρων xal 
ἐπὶ τὸ χάθισµα ἔῤῥιψαν [λίθους ** κατὰ τοῦ f 
Αναστασίου, v οἷς εἷς Μαῦρος ἔῤῥιφε] MO 


D τοῦ βασιλέως" xai ἀναστὰς ὁ βασιλεὺς ἑξέφ 


λίθον. Καὶ θεασάµενοι οἱ ἐξχουθίτορες τὴν 
δρὺς τόλµαν (16), ὥρμησαν xav! αὐτοῦ xal 
αὐτὺν χατὰ µέλος. xal οὕτως ἀπέδωχε cw 
[109] Ὁ δὲ ónuog στενωθεὶς 95 ἔθαλε «Up 
λεγομένην ** Χαλκῆν (n) τοῦ ἱππιχοῦ, καὶ 
λος ἐκαύθη ἕως τοῦ βασιλικοῦ καθίαµατοι 
ἔμθολος (ο) δὲ ὁ δηµόσιος ἕως τοῦ 'Ejaln 
xa τοῦ φόρου (q) Κωνσταντίνου ἅπας χαυθ. 
ηνέχθη, πανταχη διακοπῶν Ὑἐνυμένων. ο 
συσχεθέντων xai τιµωρηθέντων ἐγένατο 
προαχθέντος ἐπάρχου πόλεως (17) Πλάτι 
ὑπῆρχε πάτρων τοῦ Πρασίνου μέρους. 

Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἀνεφάνη τις 
Αντιοχείᾳ τῇ Μεγάλῃ, ὢν ἀπὸ πόλεως ἎΑμί 
µατι Ἰωάννης Ἰσθμέος, χειμευτῆς ὑπάρχ 
καὶ φοθερὸς ἐπιθέτης' xal λάθρα εἰσῆρχετι 
ἀργυροπρατία *' xal ὑπεδείχυνεν αὐτοῖς yel 


VARIZE LECTIONES. 


*! λιθοθολῄσαντες Ch., λ.θοθολίσαντες Ox. 
σθενοθεὶς Ox. — ** Χαλχὴν Ox. 


** λίθους --- ἔῤῥιφε addit Chron. 
*' ἀργυροπρατία. ἀργυροπρατεῖα scribendum videtur. 


*5 στενωθεὶς Ch., 


ED. CIHLMEADI NOTAE. 


(45) Ἐποίησε χρυσοτέλειαν τῶν ἰούγων. Xpuco- 
τέλεια τῶν ἰούγων auri quantitas quidam, pro 
jugeris singulis per imperiun: a vectigalibus peusa 
fnisse videtur. De tributo hoc, vide Evagr. flistor. 
eccles. lib. 111, cap. 42, et Nicephor. lib. xvi, cap. 
4t. Justiniani temporibus quandoque in specie, 
quandoque auro, pro loci cujusque consuetudine : 
pendebatur; ut apparet ex ejusdem Novell. 17: 
Αναγχάσεις δὲ τοὺς δημοσίους πράκτορας ἠτοι τοὺς 
ἀπαιτητὰς, ἓν ταῖς ἑαυτῶν ἀποχαῖς, φανερὰ ποιεῖν 
ἅπαντα Eq' οἷς αὑτὰς διδόασι, τουτέστι τότε ποσὸν 
τῶν ζυγοχεφάλων, | ἰούγων, fj ἰουγαλίων, 1j; όπωσ- 
δήποτε ἂν αὐτὰ κατὰ χὼραν καλοῖεν, καὶ ὑπὲρτί- 
νων αὑτὰ καὶ ποίων χωρίων ἀπαιτοῦσι, xal τὸ τῶν 
δεδοµένων ποσὸὺν, εἴτε ἐν εἴδεσιν, cite ἐν χρυ- 


cit. 

(4) Καὶ διατρέφεσθα, ὑπὸ τῶν στρατιωτῶν. Novum 
prorsus locutionis genus; pro, xa: «ἀναλίσχεσθχι 
ὑπὸ τῶν στρατιωτών, Sive, καὶ ἀπ᾿ αὑτῶν διατρέ- 
φεσθαι τοὺς στρατιώτας, aut quo simili. 


(15) Ἐχέλευσεν ἅρμα xav' αὑτῶν ἔξελ 
ἅρμα οἱ τὰ ἅρματα plurali numero apud rec 
[requentissiime occurrunt : hoc tamen lot 
pro exercitu, seu. militibus armis. instructis 
tur. 

(16) Την τοῦ ἀνδρὸς τόλµαν. Unum reliqi 
nibus audaciorem hic innuere videtur ! 
et quidem Maurum hunc dictum ait Ch 
xandrini auctor, his verbis : Ἐν οἷς εἷς 
ἔῤῥιφεν ἑπάνω τοῦ βασιλέως * xat ἐξεφ., ele 
verba apud Nostrum desiderari videutur. 

(17) Προαχθέντος ἐπάρχου πόλεως. Alex 
interpres hzc vertit, producto urbi pref[eci 
male. Cieterum textus ipsius lacuna ex hoc 
loco suppleri potest. 

(18) Χειμευτὴς ὑπάρχων. lta ctiam, C 
τότε χαὶ àvfjo τις χειμευτῖς, Ex τῶν τῆς 
τεχνῶν, elc., utrobique peret diphthongum. 
sius tamen Plinian. Exercit. iu Solin. pet 
bendum conteudit. 


HODII ΝΟΤΑ. 


(m) "Άρμα. Sic C, ubi Holstenius αὐτὸν perpe- 
ram substituit, Dufresnius imavult ἁρμάτους * nibil 
mutandum. 

(n) Χαλχήν. Vide Dufres. CD. Christ., lib. 1, 


sect. 4, n. 2. 
(ο) "Έμθολος. V. ibid. sect. 5, n. 9. 
" Ἐξαϊππίου. V. ibid. sect. 16, n. 40. 
) Φόρου K. V. ibid. sect. 24, n. 4, eto. 
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v xai πόδας χρυσοῦς ** xat ἄλλα ** ζώδια(19), A 66 thesaurum reperisse, simulacris hujusmodi 


ἔτι Θησαυρὸν γέµοντα τοιαῦτα ζώδια ὄδρυξα 
pov. Kal kx τούτου ἠπάτησε πολλοὺς xal 
σα πολλὰ χρήματα (91): [110] ᾧτινι παρ- 
19 ἔθηχαν οἱ Αντιοχεῖς Βαγουλὰν (22), 6 ἐστι 
ἐπιθέτης. Καὶ λαθὼν πάντας ἔφυγεν ἐν Κων- 
φυπόλει xal ἑχόμδωσε χἀχεῖ πολλοὺς ἀργν- 
ας, ὥστε γνωσθῆναι τῷ βασιλεῖ. Καὶ συσχε- 
«ἦχθη πρὸς τὸν βασιλέα, καὶ προσήνεγχεν 
αλινὸὺν ἵππου ὁλόχρυσον, διὰ μαργαριτῶν Ov"! 
3xt):0V αὐτοῦ (22). Καὶ λαθὼν αὐτὸ ὁ βασι- 
ιναστάσιος λέχει αὐτῷ, Ἐμὲ o0 χομθώσεις᾽ 
ώρισεν αὐτὸν εἰς Πέτρας (34), χἀχεῖ τε- 


& τῷ αὐτῷ χρόνῳ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἐπὶ 


obryzis refertum. Hisce malis artibus fucum plu- 
rimis fecerat, pecuniasque abunde sibi corrase- 
rat ; quem ideo Ántiochenses Bagulam appellarunt, 
id est versutissimum impostorem. |nde vero 
Constantinopolim, clam omnibus, profectus, 
multos etiam ibi argentarios emunxiL : unde et 
imperatori ipsi demum innotuit. Comprehensus 
autem, et coram eo adductus, frenum equestre 
cum curcuma ex auro solido et margaritis inter- 
texta ei obtulit. Quod Anastasius imperator manu 
accipiens : At mihi, inquit , haud impones. Itaque 
ad Petras eum relegavit; ubi diem suum obiit. 


Eodem tempore , Anastasio imperatore ipso tum 


πτείας τοῦ αὐτοῦ βασιλέως ᾽Αναστασίου ὡς B tertium consule , Calliopas quidam, ex factiona- 


s» χατῖλθεν ἐν ᾿Αντιοχείᾳ τῇ µεγάλῃ Καλ- 
Ἆπις ἠνίοχος ἀπὸ φαχτιοναρίων Κωνσταντι- 
εως (25) xal ἐδόθη ci; τὸ Πράσινον µέρος 
χείας [44 1]ὲπὶ Βασιλείου κόμητος Αἰδεσινοῦ 13" 
Κέλεθε τὸν σταῦλον (26) τοῦ Πρασίνου µέρους 
S, xal ἑνίχησε χατὰ χρότος. Καὶ μετ ὁλί- 
mule ἐπετε)έσθη ἐν τῇ Δάφνῃ ᾿Αντιοχείας 
d Blog ἡ συνήθεια τῶν Ὀλυμπίων ἡ λεγομένη" 
& αλήθους τῶν ᾿Αντιοχέων ἀνελθόντος ἐν Δά- 
lix. τῆς εἰσελασίας 1» ὁρμήσαντες μετὰ τοῦ 
2 Καλλιόπα χατελθόντες ἐν τῇ συναγωγῇ τῶν 
wv τῇ οὕσῃ ἐν τῇ αὐτῇ Δάφνῃ ἐνέπρησαν ab- 
εραιδεύσαντες πάντα ὅσα ἣν bv τῇ συναγωγῇ 
ἵνευσαν πολλοὺς, μηνὶ Ἰουλίῳ θ’, Ἰνδικτιῶνης 
|t πήξαντες ἑἐχεῖ τὸν τίµιον σταυρὸν ἐποίησαν 
ει μαρτύριον τοῦ ἁγίου Λεοντίου. Τούτων δὲ 
ἵννων τῷ αὐτῷ ᾿Αναστασίῳ βασιλεῖ, προηγά- 


riis Constantinopolitanis auriga , magnam An- 
tiochiam veniens, Prasinis datus est, Basilio 
Edesseno tum comite. Hic 396 itaque vacuum 
eo tempore Prasinorum stabulum occupavit, auri- 
gantium ubique victor. Paulo autem post tempo- 
ris Olympicorum, quas vocant, solemnia Daphne 
Antiochensi pro more celebrata sunt. Cunique 
populus Antiochensis numerosior ad D.phnen 
convenisset; qui ex equitatu erant, una cum Cal- 
liopa auriga, synagogam Judazorum ad Daphnen 
sitam invadentes, incendiis vastarunt, occisis 
plurimis abreptisque quz in Synagoga erant onini- 
bus. Factum hoc Julii die ix, indictionis xv. Tum 
vero defixa ibi cruce venerabili , in sancti Leontii 
martyrium converterunt. Imperator autem Ana- 
slasius, his auditis, Orientis comitem constituit, 
ex commerciariis, Procopium quemdam Antio- 


YARLE LECTIONES. 


Ιρυσοῦς. βυσᾶς Ox. 0 ζώδια Ch., ζῶδα Ox. "* παρονύμην Ox. 
13 Αἰδεσινοῦ. ε Forte Ἐδεσσηνοῦ. » Ch. 


"κ πας Ox. 


7! ὃν Ch., ὢν Ox. Eadem µαργα- 
** εἰσελασίας Ch., εἰς ἑλασίας Ox. 


ED. CIILMEADI NOT. 


Καὶ ἅλλα ζῶδα. Scr. ζώδια, ut ipse etiam 
iabet. Cedrenus legit, xaX ἕτερα εἴδη χρυσᾶ. 
vero hoc loca idola, vel imagunculas s;gni- 


ῥηταυρὺν γέµοντα τοιαῦτα ζώδια ἕδρυζα. Ita 
infra habemus, xat ἐγόμωσεν αὑτὰ Οὐννιχὴν 
τθιχἠν χεῖρα. Verum  is!a ἀσύνταχτα sunt : 
um, γέµοντα τοιούτων ζωδίων ὀθρύζων, 

Καὶ ἑκόμδωσε πολλὰ χρήματα. Infra habe- 
«al ἐχόμθωσε xáxcl πολλοὺς ἀργυροπράτας ' 
oe, χοµθόω formatur. Kóu6o; vero liabemus 
jo. Meurs. Glossar. Gr:»co-barb. qui tamen 
tplicat. Hesychio χόµόθος est χόσυµδος, ἔχπω- 
as, poculum ; crumenam quoque quamdoque 
'are ex eodem colligere licet, unde Κομθο- 
βαλαντιοτόμος, crumeniseca, apud eundem, 
(πασθαι tamen. idem reddit στολίσασναι, ve- 
Wuare : quo sensu etiam occurrit 1 Petr. v, 
τες δὲ ἀλλίλοις ὑποτασσόμενοι, τὴν ταπεινο- 
ην ἐγχομθώσασθε. Hoc auctoris nostri loco 
&, emungo, malis artibus lucrifacio, sonare 


"Quit παρονύμην ἔθησαν οἱ ᾽Αντιοχεῖς Bayoo- 

ύμην dicit, pro παρωνυµίαν. Quidnam 
oeabuli sit Βαγουλάν * Gregorius noster baju- 
'ddendum existimavit : quid si, vagulum, 
pus, i. e. circitorem, circi mforaneuin ? 


PATROL. GR. XCVII. 


V enim in B frequentissime mutant Grzci, in di- 
ctionibus a Latinis mutuatis : unde βαγεύειν dicunt, 
pro vagari ; βῆλον, pro velum, βέντος, ventus, βίγλα, 
vigilia, aliaque similia quamplurima. Verum de his 
videant eruditi. . 

(25) Διὰ μαργαριτῶν ὢν τὸ χούρχωμον αὐτοῦ. Scr. 
ὃν χούρχωμον vel, ut alii habent, χούρχουμον, capi- 
sirum est, sive (renum : Hesychius, &v χημῷ, ἓν xoup- 
xoüpto* χημὸς vero species freni est, apud eum- 
dem : Κημὸς, πλεκτὸν ἀγγεῖον, etc. xai γυναιχεῖον 
προχόσµηµα, xat εἶδος χαλινοῦ * hoc tamen loco eam 
tantuia freni partem significat , quod capistrum vo- 
cant. 

(24) Καὶ ἐξώρ:σεν αὐτὸν εἰς Πέτρας. Palestine 


D Tertiz est liec urbs, uti ex auctore nostro disci- 


mus iufra; ᾿Οµοίως δὲ xat ὁ πατριάρχης Αντιοχείας 
Φλαθιανὸς, ὡς Νεστοριανὺς, ἑξωρίσθη εἰς Πέτρας, 
πόλιν οὕτω καλουμένην, οὖσαν τῆς τρίτης Παλαιστί- 
νης. Evagrius etiam Eccles. Mist. lib. un, cap. 5ἱ, 
ὁ Φλαθιανὸς ἐχθάλλεται χαταχριθεὶς Πέτρας οἰχεῖν, 
πρὸς ταῖς ἐσχατιαῖς τῶν Παλαιστίνων χειµένας. 

(235) 'Anb φακτιοναρίων Κωνσταντινουπόλεως. Φα- 
Χτιονάριοι, factionarii, sunt aurigae, qui factionibus 
in ceriaminibus circensibus currus agitantes offi- 
cium suum przstabant. 

(26) Σταῦλον. Σταῦλος et σταῦλον, stabulum. Vide 
Meursium. 

IY 


$81 


JOANNIS ΜΑΙΑΙ 


chensem ; qui et Byzantinum quemdam, nomine A γετο χόµητα ᾿ΑνατολΏς τὸν Y ἀπὸ χοµµε 


Menam, divino imperatoris ex edicto, Nyctepar- 
chum sibi habuit. Tumultu autem a Prasinis in 
populo excitato, quosdam ex seditiosis compre- 
hendere statuit Menas : quod ubi seditiosi isti in- 
tellexissent, ad sancti Joannis :&dem, extra urbem 
sitam, confugerunt. Nycteparchus autem de hoc 
certior factus, sumpto sibi Gothico presidio, eo 
contendit tempore meridiano : templumque subito 
ingressus, ex seditiosis quemdam, nomine Eleu- 
therium, sub sacra altaris mensa latitantem , ibi- 
dem transílxit ; truncoque inde extracto, caput ei 
amputavit : adeo ut sanctum 397 quoque altare 
exinde totum sanguine conspurcaretur. Arrepto 
deinde capite, in urbem Antiochiam reversus est, 
cumque ad Orontis pontem pervenisset, caput in 
flumen projecit. Tum vero ad Procopium comitem 
ingressus, rem ei totam, sicut acciderat, enar- 
ravit, Tempore autem poineridíano, ubi hujus 
rei fama Prasinis innotuerat, sancti Joannis edem 
adeuntes, Eleutherii truncum ibi invenerunt : 
quein lectice impositum in urbem detulerunt. 
Balueo autem Olbio dicto appropinquautes, e re- 
gione Rufini basilicze , nycteparchus eos adortus 
est , copiis suis civibusque ex Veneta factione sti- 
patus: pugnaque in Naulicoruin vico commissa, 
Prasini superiores evaserunt. Ruflui itaque .et 
Zenodoti basilicis occupatis, ignes injecerunt : 
unde Rufini basilica tota conflagravit, una cum 
duobus, qu: utrinque steterunt, tetrapylis, et 
pretorio comitis Orientis; qui vastata incendiis 
omnia corruerunt. Comes interim Orientis in 
Alexandriam Cambysis fuga evasit: Menam vero 
nycteparchum Prasini prehendentes, caputque ei 
detondentes, testiculos ejus exsecarunt, ipsum- 
que passim per urbem tractum, de zuea tan- 
dem statua, Colonisia vocata, ex opposito medii 
fori sita, suspenderunt: cadaverque ejus extra 
398. Antiochiam urbem projectum, cremiis com- 
busserunt. linperator autem Anastasius, ubi hzec 
audierat, Orientis comitem constituit Irenzum 


Προχόπιον (27) τὸν ᾿Αντιοχέα" ὅστις xavtyve 
ἑαυτοῦ ἀπὸ θείου τύπου νυχτέπαρχον (28 
ὀνόματι, Ἑωζάντιον. Καὶ ταραχΏς Ὑενομένι 
τῶν τοῦ Πρασίνου µέρους, ἐδουλήθη ὁ αὖτδι 
κατασχεῖν τινας τῶν ἁτάχτων) xai vvóvce 
προσέφυγον εἰς τὸν ἅγιον Ἰωάννην ito 
λεως [112]. Καὶ γνοὺς τοῦτο ὁ νυχτέπαρχο 
μεσημδρἰῳ ἀπῖΏλθε μετὰ Γοτθιχῆς BonOelac 
ἅγιον Ἰωάννην καὶ ἐξαίφνης εἰσΏλθεν εἰς τ 
οἶχον, χαὶ εὗρεν ἐκεῖ ὑποχάτω τῆς ἁγίας τ 
τοῦ θυσιασττρίου τινὰ τῶν ἁτάκτων ὀνόματ 
θἐριον’ χαὶ χεντήσας αὐτὸν ξίφει ἐχεῖ, σύρα 
θυσιαστηρίου τὸ λείφανον αὐτοῦ, ἀπεχεφάλια 
τὸ ἅγιον θυσιαστἑριον πληρωθῆναι αἵματος. 


B θὼν τὴν χεφαλὴν εἰσήρχετο ἐπὶ τὴν πόλιν Αν' 


χαὶ ἐλθὼν ἕως τῆς γεφύρης τοῦ Ὀρόντου 
ἔρῥιψε τὴν χεφαλὴν εἰς τὸν ποταµόν. Kal. 
ἔγγιστα Προχοπίου τοῦ χόµητος τῆς ἄνατι 
ηγούμενος αὐτῷ τὰ συµθάντα. Καὶ μετὰ «b 
θρινὸν ἐγνώσθη τοῦτο τοῖς Πρασίνοις: χαὶ &£ 
εἰς τὸν ἅγιον Ἰωάννην εὗρον τὸν χορμὸν "EM 
Καὶ λαδόντες εἰς χραδαταρέἑαν (39) τὸ λείφ 
τοῦ, εἰσήγαγον elg; τὴν πόλιν βαστάζοντες ai 
ὑπεντήθησαν κατέναντι τῆς λεγομένης Ἱ 
βασιλικΏς ἐπὶ τὸ λουτρὸν τὸ λεγόμενον τῶν 
xai συµδαλόντες εἰς τὴν ῥύμην τῶν θαλασαἰ 
τῆς βοηθείας χαὶ τοῦ νυχτεπάρχου xai τῶν 
νέτου μέρους δημοτῶν μάχην, περιεγένετο 
τοῦ Πρασίνου μέρους" xat παραλαθόντες εἰ 
φίνου βασιλικὴν xal τὴν λεγομένην Ζηνοδότο 
πῦρ, xal ἐχαύθη πᾶσα £j Ῥουφίνου xai τὰ 
τράπνλα τὰ ἐντεῦθεν κἀχεῖθεν xal τὸ πρι 
τοῦ χόµητος τῆς ᾽Ανατολῆς, χα". πάντα χα 
ὑπὸ τοῦ πυρὸς διαφθαρέντα. Καὶ ἔφυγεν [41 
pris τῆς ᾿Ανατολῆς εἰς ᾽Αλεξάνδρειαν τὴν "€ 
σου (50). Καὶ πιάσαντες οἱ ἀπὸ τοῦ Πρααίνοι 
τὸν νυχτέπαρχον Μηνᾶν xoi ἀναχείραντες 
ἐξέδαλον τὰ συχότια αὐτοῦ (51). Καὶ μετὰ : 
τὸ λείφανον αὐτοῦ ἐκρέμασαν αὐτὸ ἐν si 
χαλχῷ ἁνδριάντι τῷ λεγομένῳ Κολονισίῳ! 


VARLE LECTIONES. 


*5 τὸν Ch., τῶν Ox. '* Καμθύσου. Inepte pro Καθιῶσαν. De cujus nominis scriptura v. Wesse 
Itiner. Hierosol. p. 580, 581, et adnotationem nostram ad Chron. Pasch. p. 170 D. 


ED. CHILMEADI NOTA. 
7T) Tov ἀπὸ χομμµερχιαρίων Προχόπιον. Lego, D tandem terrarum sita erat h:c urbs? Ale: 


τὸν à b χομµερχιαρίων. Kopguépxtovy, commercium, 
tributum : inde κομµερχιάριος, commerciarius, qui 
tributa colligit. 
(28) 'Anb θείου τύπου voxténapyov. Νυκτέπαρχος, 
refectus erat Vigilum : hujus potestas postea a 
ustiniano abrogata est, et pro eo praetor substitu- 
tus ; uti auctor infra, lib. xvin: Περιηρέθη δὲ τῷ 
αὐτῷ χρόνῳ fj τοῦ νυχτεπάρχου ἀρχὴ, xa ἐγένετο 
ἀντ᾽ αὐτοῦ πραίτωρ. Nyeteparchi nomen Justinia- 
nus reprobaus, eum πραίτωρα τον δήµου, pretorem 
tíebis vocari voluit. Vide Novell. Constitution. 13. 

(29) Λαδόντες εἰς xpa6avapéav. Infra ctiam, lib. 
xvin : Toy δὲ ᾽Αλέξανδρον χανλοτοµήῄήσας, ἑπόμπενυ- 
σεν εἰς xpa6axaplav* χραθαταρέα, sive χραθαταρἰα, 
lecticula est, a Χράδατος. - 

(50) Ei; ᾽Αλεξάνδρειαν τὴν Καμθύσον. Ubinam 


XII enumerat Chr. Alexandrini auctor, X! 
phanus De urbibus; liujus tamen nostre 
iDentio nulla. 

(51) Ἐξέθαλον τὰ σοχότια αὐτοῦ. Vocabul 
nullibi mihi occurrit; ob eam tamen, qt 
hiec est, similitudineu, τὰ συχότια testicu 
tere ausus sum. Certe Bacchum  Ficulna | 
sive testiculos, et meutulam ex pelle cervi 
fectam sibimet applicasse testatur lsac. Ta 
Lycophron. de Baccho, Polyhymno cuidan 
piam facere, post inventam matrem $uam, 
tente, mentionem faciens his verbis : Te 
τος δὲ Πολυύμνου, Διόνυσος θέλων TÀneo 
ὑπόσχεσινι αύχινα αἰδοῖα προσῖψεν ἑαυτφ, } 
λοὺς δερµατ/ίνους ἑλάφων. 
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CHRONOGRAPIIIA. — LIB. XVI. 


590 


οὗ &vttpópou* xal μεταγαγόντες τὸ λείψανον, σύ- A Pentadiastem, Antiochenum : qui poenis populum 


µαντες ἔξω τῆς πόλεως Αντιοχείας ἔχανσαν φρυγά- 


coercens, terrorem omnibus incussit. 


a. Ὁ δὲ βασιλεὺς ᾿Αναστάσ.ος διδαχθεὶς προεχειρίσατο χόµητα ᾿Ανατολῆς Βἱρηναῖον τὸν Πενταδια- 
μὴν (52), ᾽Αντιοχέα" χαὶ ἐποίησεν ἐχδίχησιν χαὶ φόθον ἓν τῇ πόλει. 


Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἐχούφισε τὴν λειτουργίαν 
«o λεγομένου Χρυσαργύρου (55) πᾶσαν δια!ωνίζου- 
αν ἀπὸ θείου τύπου, fiti; ἐστὶ µεγάλη καὶ qofepá 
Νλοιµία, ἀντεισάξδας ταῖς θείαις λαργιτιῶσι (1) 
αφοοῦν ἀντ᾽ αὐτοῦ Ex τῶν ἰδίων αὐτοῦ (54). 

Έχτισε (144] δὲ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Ev ᾿Αντιοχείᾳ 
xA τὴν λεγομένην Ῥουφίνου xai χατὰ πόλιν τῆς 
Ῥωμανίας (55) διάφορα χτίσματα. 

Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας παρελήρθη "Apa 
Ερόπολις ὀχυρὰ mávu τῆς Μεσοποταμίας, xal 
θιωῤοσιούπολις, πολέμῳ ληφθεῖσα ὑπὸ Κωάδονυ, Ba- 


ew Περσῶν, ἑ-τελθόντος τοῦ βασιλέως μετὰ δυνά- B 


pes πολλῆς. Ἔλαθε δὲ παραλήπτους ὁ αὐτὸς βασι- 
ls Περσῶν (56) Κωνσταντῖνον, ατρατηγὸν Ῥωμαίων 
ὑματὸν, φυλάττοντα τὴν αὐτὴν θεοδοσιούπολιν, xat 
Kw δὲ πολλούς” οἵτινες xal ἑτελεύτησαν ἓν τοῖς 
Wyeusi; µέρεσι. Καὶ ἑπεστράτευσε χατὰ Περσῶν 
V sinis Αναστάσιος βασιλεὺς, πέµφας ᾿Αρεόθινδον 
9» Δεγελαῖφου υἱὸν, στρατηλάτην ᾿Ανατολῆς, τὸν 
ibiga Ἰωλιάνας , xaX Πατρίχιν, στρατηλάτην τοῦ 
ΜΠάλου πραισέντου, xat Ὑπάτην (57), στρατηλάτην 
εμεισέντου, τὸν υἱὸν Σεχουνδίνου τοῦ πατριχίου, xal 
9 κατρίχιον ᾽Αππίονα, ποιἠσας αὐτὸν ἔπαρχον 
Βειτωρίων ᾽Ανατολῆς, xat πληθος ἄπειρον στρατιᾶς 
pn αὐτῶν πεζιχῆς [115] καὶ ἱππιχῆς δυνάµεως. 
Kà συνέδαλον μετ) ἀλλήλων τὰ ἀμφότερα τάγμα 
αὶ ἐσμάγησαν πολλοὶ xai ἔπεσαν ἓξ ἀμφοτέρων τῶν 
Μρῶν, Περὶ οὗ πολέμου Εὐστάθιος ὁ σοφώτατος 
Ἰβγράφος συνεγράφατο ' ὅστις χαὶ εὐθέως ἑἔτε- 
— lys, μήτε * εἰς τέλειον τὴν ἔχθεσιν αὐτοῦ συν- 
εξες. 0 δὲ αὐτὸς βασιλεὺς Αναστάσιος μετεστείλατο 
ἠν σιρατηλάτην Ὑπάτιον τὸν Σεχουνδίνου ἓν Κων- 
παντινουπόλει, xal ἔπεμφεν ἀντ᾽ αὐτοῦ τὸν ἑνδοςό- 


ται C 


ldem imperator, divino suo edicto, perpetuum 
illud Chrysargyri tributum penitus sustulit : sa- 
crisque largitionibus, in locum ejus, reditus de 
proprio subministravit, Egregium hoc regiz ιηᾶ- 
gniüicentize et mirandum plane exemplum. 

Idem etiam Antiochize Rufini basilicam instau- 
ravit : varia eliam liomaniz per urbes zdificia 
excitavit. 

Eodem imperante, Persarum rex Coades, ingenti 
exercitu instructus, Theodosiopolim atque Amidam 
munitissimam Mesopotamis metropolim, bello ce- 
pit : Constantinum quoque, ducem Romanorum 
fortissimum, et urbis Theodosiopolitanz custodem, 
cum pluribus aliis, captivum abduxit ; qui diem 
suum omnes in Perside obierunt. Imperator ita- 
que Anastasius bellum Persis intulit, in expedi- 
tionem hanc missis Areobindo Dagalaiphi filio, 
Julian? conjuge, et militum in Oriente magistro ; 
Patricio etiam, magni presentis militie magistro; 
et Hypatio, Secundini patricii filio, presentis mi- 
litis magistro ; Appione quoque patricio, quem et 
prztorio praefectum Orientis constituit : horum 
vero sub ductu exercitum emisit, ex equestribus 
et pedestribus copiis instructissImum. Przlio au- 
tem 499 commisso, quamplurumi utrinque ce- 
ciderunt : belli autem liujus historiam exorsus est 
sapientissimus chronographus Eustathius; quam 
tamen, morte przoccupatus, ad exitum non perdu- 
Yit, Anastasius vero imperator Hypatium, Secun- 
dini lilium, [ presentis ] militie magistrum, ex 
Perside Constantinopolim revocavit; suffecto in 
locum ejus Celere Illyrico, viro illustrissimo et 
prudentissimo, cujus sub auspiciis occupata & 


VARLE LECTIONES. 


" d addidit Ch. 7 μήτε, μηδέ] 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(33) Eipr,vatov τὸν Πενταδιαστήν. Ireuzus iste, ó 
lag, a Theophane, et Chr. Alexandrini au- 
dere appellatur : Τούτῳ τῷ ἔτει (anno scil. Justi- 
Mani ámp. 111) Σαμαριτῶών στασιασάντων, xat πο:η” 
ἑάνιων ἑαυτοῖς βασιλέα xai Καΐσαρα, ἐπέμφθη Εἰ- 
βηναῖος ὁ Πενταδίας στρατηλάτης, xai ἐθανάτωσε 

Ἑλλούς, etc. Chron. Alex. in Justiniano. 

(99) Την λειτουργίαν τοῦ λεγοµένου Χρυσαργύρου, 
Be tributo hoc, ab Anastasio imp. abolito copiose 

rius, Eccles. Hist. lib. i, cap. 38, et post eum 
phor. lib. avi, cap. 40; Zonar. in Anastasio, et 
enus. 

(44) Αντεισάξας ταῖς θείαις λαργιτιῶσι πρόσοδον 
ἐπ) αὐτοῦ. θεῖαι λαργιτίωνες istae fiscus erat, sive 
ὕρεευγιις imperatorius, ex quo sumptus in publi- 
Gm impendebantur. Reditus enim imperatoris 
riam erant generum, uti nos docet scholiasteà DBa- 


HODII 


(r) Tal; θείαις λαργιτιῶσι. Ms. quoddam Ozon. 
τά ἐστι, τὰ τῇ βασιλείᾳ ἰδιαζόντως διαφέ- 
pre. "AXXa 0f; ἐστι τὰ δηµόσια, ofa τελεῖ ὑπὺ xbv 
όµητα τῶν λαργιτιώνων ταῖς δηµοσίαις ὑπουρ- 


silic. eclog. 7, πατριµόνια, patrimoniales, ut domus, 
predia, et quecunque jure hzreditario ei obtige- 
runt ; πριθάτα, privati, ubi proventus publici im- 
peratori cesserunt. in usum privatum ; et Λαργι- 
τίωνες, τουτέστιν ὅπου αἱ δηµόσιαι εἴσοδοι εἰς δηµο- 
σίας ἀναλίσχοντα: χρείας, xat τοῦ χοινοῦ * Et largi- 


D iones, ubi proventus publici in usum publicum 


impendebantur. 

(25) Κατὰ πόλιν τῆς Ῥωμανίας. Ut Constantino- 
polis, Nova Roma, ita etiam imperium Constanti- 
nopolitanum , Romania, dicebatur : et imperio 
Orientali subditi omnes Romanos sese appellarunt. 

(96) Ὑπὸ Κωάδου βασιλέως Περσῶν. Procopio, 
Cedreno, et quibusdam aliis, Cabades, dicitur. 

(57) Καὶ Πατρίχιν οτ(ατηλάτην — καὶ Ὑπάτην. 
Ser. Πατρίχιον, — xai 'Υπάτιον. Vide Procop. Go- 
(hic. lib. 1, et Marcellini Chron. 


NOTAE. 


γοῦντα χρείαις. AL λαργιτἰονές (sic hoc in loco ms.) 
εἰσι δύο: τὰ σάχρα καὶ τὰ πρίδατα. Δύο yáp siat 
βασιλιχοὶ θησαυροὶ, ὁ ἰδιάζων αὐτῆς βασιλείας οἷον 
ὁ τῶν λαργιτιόνων * καὶ δημόσιος, ὁ τοῦ φίσκον. 
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Persis urbes iterum reddit? sunt ; pscisque con- A τατον Κέλερα τὸν 'DAvpibv?*, ἄνδρα σοφόν 


ditionibus initis el induciis belli factjs exercitus 
utrinque se subduxerunt. 


Tum vero divinissimus Anastasius Doras, oppi- 
dum Mesopotamie magnum et munitissimum, in 
Romani et Persici imperii finibus situm, muro 
statim cinxit : ubi etiam balnea duo publica, eccle- 
eias, porticus, herrea etiam ad frumentum recou- 
dendum, οἱ cisternas aquarum exstruxit. Üppi.lum 
autem hoc ab Alexandro Macedone ideo Doras 
appellatum tradunt quod ibi Persarum regem 
bello ceperit. Nunc vero demum civitatis jure do- 
nata, Anastasiopolis vocata est; statuis etiain 
Anostasio a civibus excitatis. 


&O0Q Eodem imperante Euphemius patriarcha 
Constantinopolitanus, ut qui Nestorii partibus ad- 
haserat, sede sua deturbatus, in Euchaitam Ponti 
relegatus est, suffecto in locum ejus Macedonio, 
qui et ipse ob hzresim Nestorianam ejectus est. 
Consimiliter quoque Flavianus patriarcha Autio- 
chenus, tanquam Nesiorianus, ad Petras Palastinz 
Tertie urbem, relegatus est : cui in patriarchatu 
Antiochensi suffectus est Severus, monachus, No- 
veinbris vi, anno erz Autiochenz DLXI. [ 


ldem imperator Joannem Paphlagonem, pu- 
blicas pretorii prefecti chartas tractandi munere 
Jiberatum, exconsulem fecit, et in locum ejus tra- 
ctatorem et logothetam substituit Marinum Syrum. 
ldem etiam magistratus senatorii ordinis omnes 
muneribus suis levavit; Vindicibus, quos vocant, 
per singulas Romanis urbes, in locum eorum 


' εδόθησαν αἱ πόλεις αἱ χατεχόµεναι ὑπὸ ει 


τοῦ αὐτοῦ Κέλερος µαχίστρον. Καὶ ἐγένετι 
xai ἔνδοσις τοῦ πολέμου, xal ἀνεχώρησαν ’ 
χετα xai ὁ στρατὸς ὅλος Ῥωμαίων τε xai Il 
Ὁ ὃξ θειότατος Αναστάσιος εὐθέως itt 
Δορᾶς, χωρίον (35) ὄντα (s) τῖς Μεσοποταμ 
δὲ ὄντα πάνυ xal ὀχυρὸν, χείμενον μέσον τῶ' 
Ῥωμαίων τε χαὶ Περσῶν * χαὶ ἐποίησεν ἓν : 
µάσια λουτρὰ 500 χαὶ ἐχχλησίας xai ἐμδό 
ὡρεία εἰς ἁπόθετα σίτου χαὶ χιστέρνας ὑδό 
δὲ αὐτὸ χωρίον διὰ τοῦτο ἐχλήθη Δορὰς ὑπὸ 
δρου τοῦ Μαχεδόνος, δ:ότι τὸν βασιλέα *! 
ἐχεῖ συνελάθετο, χἀχεῖθεν ἔχει τ) ὄνομα (31 
δὲ λαθόντα (40) δίκαιον πόλεως µετεχλήθη " 


B σιούπολις,. Καὶ στήλας τοῦ αὑτοῦ ΄Άναστα 


έσττγσαν ἐχεῖ. 

[116| Ἑν δὲ τῇ αὐτοῦ βασιλείᾳ χαθῃρέθη 
µιος (41) ὁ πατριάρχης Κωνσταντινουπόλει 
ἐξώρισεν αὐτὸν εἰς Εὐχαῖταν ἐπὶ τὸν I 
Νεστοριανόν' xal ἐγένετο ἀντ αὐτοῦ καὶ 
Κωνσταντινουπόλεως Μακεδόνιος. ὅστις χι 
χαθῃρέθη ὡς Νεστοριανός (42). Ὁμοίως δὲ a 
τριάρχης Αντιοχείας Φλαθιανὺς ὡς Νεστορι 
ωρίσθη εἰς Πέτρας, πόλιν οὕτω χαλουμένη 
τῆς τρίτης Παλαιστίνης. Καὶ ἐγένετο ἀντ a 
6npo; πατριάρχης tiv ᾿Αντιοχείᾳ τῇ ps 
µοναζόντων (45), μηνὶ Νοεμθρίῳ c^, ἔτους Ἱ 
ζοντος χατὰ τοὺς ᾽Αντιοχεῖς φξα’. 

'O δὲ αὐτὸς βασιλεὺς χουφίσας Ιωάννην 
Φλαγόνα ix τοῦ τρακτεύειν τὰ δηµόσια χα 
πραιτωρίου τῶν ἐπάρχων, ἐποίησεν αὐτὸν d 
των (44). ἀντ᾽ αὑτοῦ ποιῄσας τραχτευτὴν ! 
θέττν Μαρῖνον τὸν Σύρον * ὅστις τοὺς πολιτε 
ἅπαντας ἐπῆρε τῆς βουλῆς, xat ἐποίησεν ἂν 
τοὺς λεγοµένους [441] βίνδικας (45) εἰς m 


ΤΛΠΙΑ. LECTIONES. 


*» Ἰλλύριον Ch., Ἰλύριον Ox. ** ὀρέων Ox., ὁρίων Ch., ὁρῶν Chron. ὅρων dedi ex Cedreno p 
*! βασιλέα. Clarius Chron. p. 329 D. Aa peioy τὸν βασιλέα — &xet δόρατι ἔχρονσεν, unde apparet Ch: 
Malalie scripturam Δοράς oppidi, quod aliis est Aagác, relinquendam esse. Conf. p. 6b Β. **» 


bis Ch., καθαιρέθη Ox. 


*3 Εὐχαῖταν. Εὐχάῖτα p. 93 B. 


| ED. CHILMEADI NOTA. 
(58) Ἐτείχισε τὸ Δορὰς, χωρίον ὄντα, etc. Scr. D (45) 'Arb µοναζόντων. Marcellinus : 560 


ὃν, uL et infra ; urbs vero Δαρὰς Procopio, Eva- 
£rio, Nicephoro, Cedreno, aliisque, prater Chr. 
Alexandr. auctorem, omnibus dicta est. 

(59) Κἀχεῖθεν ἔχει τὸ ὄνομα, Eamdem nominis 
hujus occasionem assignat, pr:eter alios, Evagrius 
etiam, Hist. eccles. lib. 111, cap. $7. 

40) Λαθόντα. Legendum, λαθόν. 

(41) Καθαιρέθη Εὐφήμιος. Scr. χαθηρέθη, uti 
et in sequentibus : bunc vero Euthymium vocat Ce- 
drenus , falso. 

(42) Ὅστις xai αὐτὸς χαθαιρέθη ὡς Νεστορια” 
νός. Imo tres hi episcopi orthodoxi, Euphemius, 
Macedonius οἱ Flavianus, ab imperatore hzretico 
(Synchyticorum enim sectator erat), ut synodi 
Chalcedonensis defensores, thronis suis delurbati, 
el in exsilium missi sunt. Vide Victor. Tunonens., 
Marcellin., Zonaram et Cedrenum. 


tychetis perfdie, Anastasio Cesare volen 
F laviani antisWtis, ex monacho episcopus, o 
Annus hic erat Christi vulgaris Ότι, Cle 
Probo coss. 

(44) Ἐποίησεν αὐτὸν &v5 ὑπάτων. Notan 
hanc dicendi formulain, ἀπὸ ὑπάτων, 
consulem ordinarium, eum scilicet qui ja 
hac functus iuerit dignitate ; quandoque v 
cillarem tantum, sive houorarium signar 
lem, uti nos monet doctissimus Aleut 
Notis snis ad Procopii Histor. Arcan , qu 

(43) Καὶ ἐποίτσεν ἁντ αὐτῶν τοὺς λε' 
Βίνδιχας, Βἰνδιξ, eindez, vectigalium exac! 
ea quie ab Anastasio imp. male gesta sunt 
hosce in remp. intruductos, cum ve 
exactiones antea a curialibus per singulas 
fierent, ponit Evagrius, lib. ui, cap. 423: 


HODII , NOTE. 
(s) Δόρας χωρίον ὄντα. Sic C., nisi quod Δωρὰς seribatur, ut et infra. Cod. Vat. Aopeyop 
Δ paym ὄντα. 


59) 


xiamtaf* λαργιτιώνων (46) ἐν Κωνσταντινουπόλει 
sy ἀπὸ ὑπάτων Ἰωάννην τὸν Παφλαγόνα τὸν λεγό- 
pwv Kaiágav* ὅσιις ἅπαν τὸ προχωρὺ»ν 85 xépua 
*lszróv ἐποίησε Φο.1.1ερὰ προχωρεῖν (41) εἰς πᾶ- 
σαν τὴν Ῥωμαϊκὴν χατάστασιν ἕκτοτε. 

0 δὲ αὐτὸς Ιωάννης τὰ χαλκουργήµατα τῆς πλα- 
πίες Κωνσταντινουπόλεως ἐχώνευσεν, ἅπερ ὁ θειό- 
στος βασιλεὺς Κωνσταντῖνος ὡς χαλλιστεύοντα ἀπὸ 
ἑάστης πόλεως σνναγαγὼν Ίνεγχεν εἰς χόσμησιν 
fi; αὐτῆς Κωνσταντινουπόλεως δι) ἀρετῆς. Ὁ δὲ αὖ- 
9k Ἰωάννης χωνεύσας αὐτὰ ἐποίπσεν ἐξ αὐτῶν στή- 
ly μεγάλην εἰς πᾶσαν ὑπερδολὴν τῷ αὐτῷ Άναστα- 
sip ῥασιλεῖ * Έντινα ἔστησεν εἰς τὸν χίονα τὸν μέγαν, 
ὑπώτα ἀργὸν εἰς τὸν φόρον τοῦ Ταύρου τοῦ λεγομέ- 
Wo* ὅστις χίων δα" πρώην μὲν εἶχε στήλην Θευδοσίου 
[H8] τοῦ μεγάλου, καὶ ἦν πεσοῦσα εἰς τοὺς φόδους 
d οὐτὴ στήλη μόνη. 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἐξεφώνησεν ὁ αὐτὸς βασι- 
MK Κάταξιν, ὥστε μὴ πηεῖν τινα ἔγγραρον κοπι- 
Wpylac (48), µέτε δὲ αὐτὸ τὸ ὄνομα τοῦ χοπιδέρµου 

ὑημάρεαι, μήτε τὸ πρᾶγμα γίνεσθαι, τῆς αὐτοῦ 
Ἀμκοίας ἐχούσης οὕτως "Ou ἡμῖν ἐστιν εὐχὴ 
tek; ἐν ζυγῷ δουλείας ἐλευθεροῦν * πῶς οὖν ἀνεξό- 
ΜΑ τοὺς ἐν ἐλευθερίᾳ ὄντας ἄγεσθαι εἰς δουλικὴν 
tin; Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἕτερον ἐξέθετο θεῖον 
tiw, ὥστε µηδένα δίχα σάχρας τινὰ τεχνοποιεῖ- 
du, µήτε ἄῤῥεν µήτε θῆλυ, ἀλλὰ ἀπὸ θείας cá- 
τας, διὰ τὸ xal τὸ τεχνοποιούμενον ἔχειν δίχαιον 
We) νομίμου xol θυγατρὸς εἰς τὸ xai ἐξ ἁδιαθέ- 
* χληρονομεῖν τὴν οὐσίαν τοῦ τεχνοποιουµένου 


Ἑν δὲ τῷ αὐτῷ ypóv τῆς αὐτοῦ βασιλείας οἱ 
ἥμι Αλεξανδρείας τῆς μεγάλης ἑστασίασαν xa 
ἠύκυσαν τὸν αὐγουστάλιον αὐτῶν θεοδόσιον ὀνό- 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. XVI. 
*W Ῥωμανίας. Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς προεχειρίσατο A suffectis. 


991 
ldem imperator Joannem Paphlagonem, 
exconsulem, cognomine Caipham, comitem largi- 
tionum Constantinopoli constituit. Nummos hic 
Minutos dictos, in Follerales .commutatos, exinde 
per totum imperium signari jussit. 


Idem etiam Joannes statuas reas omnes, a 
divinissimo Constantino imperatore Constantino- 
politanz urbis ad oruatum ος omnibus undique 
&O1 urbibus advectas, refudit ; statuamque ex- 
inde magnitudinis plaue stupendz Anastasii ejus- 
dem imperatoris conflavit; columnzque ingenti, 
qua in Tauri foro stelit vacua, imposuit : qua 
quidem columna Theodosii Magni statuam, terrz- 
moluum priorum vi jam exinde excussam, olim 


B sustinuerat. 


Eodem tempore edicto sue cavit imperator Ana- 
stasius, ne quis copidermizx chronographum face- 
ret:sed nec copidermum, vel nomine tenus, us- 
piam vigere voluit. Edicti autem verba sic se 
habent : Quoniam nobis in votis est, uti omnes a 
jugo servitutis essent liberi: quonam igitur pacto 
liberos homines in conditionem servilem induci 
patiamur? Idem vero imperator, divino suo edicto 
sancivit, ne quis, absque litteris imperaloriis quos- 
cunque, sive mares sive feminas, in liberos sibi 
adoptaret : ex eo quod liberi adoptitil legitimorum 
jus habeant, in bonis adoptantis, et ex. intestato, 
succedendi. 


Eodem imperii ejus tempore, tumultu in po- 
pulo Alexandrino, ob olei defectum, concitato, 
Theodosius augustalis eorum, ex Antiochia oriun- 


VARLE LECTIONIS. 


5 )apyezióvov Ox. V. p. 41 A. " πρρχωρόν. Fort. 


προχωροῦν. 3 χίων Ch., xlov Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


Ἁπα) τὴν τῶν φόρων εἴσπραξιν ἐκ τῶν βουλευτη- 
Pn, τοὺς χαλουμένους Blvbixaq ἐφ᾽ ἑκάστῃ πόλει 
όμενος, ἐσηγήσει φασι Μαρίνου τοῦ Züpou, 
χορυφαίαν διέποντος τὸν ἀρχῶν, ὃν οἱ πάλαι 
pyov τῆς αὐλῆς ἑχάλουν * ὅθεν χατὰ πολὺ of τε 
wp διεῤῥύησαν, τά τε ἄνθη τῶν πόλεων διέ- 
Yt, etc. Vide etiam  Nicephorum, lib. xvi, 


e. 4. . 

(I6) Προεχειρίσατο χόµητα λαργιτιόνων. Comitum D 
la imperio Orientali multiplex erat dignitas : vox 
Wes primarium quemdam in re unaquaque si- 
[ure videtur. Ου vero λαργιτίωνες sint. supra 
üximus. 

(4T) Ἐποίησε φολλερὰ προχωρεῖν. De hoc Mar- 
tllinas, ad Anastasii. imp. annum. vi: Nummis, 
«tes Romani Terentianos (leg. Teruntianos), Graci 
Piellerates vocant, Anastasius princeps suo nomine 
frais. placabilem plebi commutationem disirazit. 

ες autein, sive φόλλις, uti infra, lib. xvin, scribi- 
Wr, idem esi, quod ὀδολός. Suidas : "OfoAol εἰσιν 
ὃς ταλοῦσι Φφόλλεις. Procop. etiam Arcan. Hist: 

À δὶ καὶ ἐς τὰ χέρµατα τοῖς βασιλεῦσιν εἴργασται, 

Wat πχριτέον οἶομαι εἶναι. "l'ov γὰρ ἀργυραμοι- 

»πράτερον δέχα xai διχχοσίους ὁδολοὺς, οὓς φόλ- 

Ἶεις χαλοῦσιν, ὑπὲρ ἑνὸς ατατῆρος χρυσοῦ προῖεσθαι 

wh ζυμδάλλουσιν εἰωθότων, αὐτοὶ ἐπιτεχνώμενοι 
* αἴρδῃ οἰχεῖα, ὀγδοήχοντα καὶ ἑχατὸν μόνους ὑπὲρ 


τοῦ στατῆρος δίδοσθαι τοὺς ὁθδολοὺς διεπράξάντο. 
Erat autem follis xit. pars siliqua; siliqua vero 
nnmismatis, sive aurei solidi pars est xxiv. Vide 
scholiasten Basilic. eclog. 25, apud Meurs. in voce 
μιλιαρίσιον. 

(48) ΜΗ ποιεῖν τινα ἔγγραφον χοπιδερµίἀὰς. Et in 
proximis, μήτε δὲ αὑτὸ τὸ ὄνομα τοῦ χοπιδέρµου 
ὀνομάζεσθαι. Νονα prorsus mihique inaudita sunt 
lizc vocabula : a δέρµα tamen, quod cutem signat, 
et xomfj, sectio, incisio, composita videntur : adeo 
ut κοπιδερµία, cuticidium, reddi posse videatur. 
Quoniam vero lege hac. cautum fuit, ne quis liber 
homo servus fleret, Judzos praecipue eam respicere 
existimo. Hos enim servos emere, eosque circum- 
cidere consuevisse, colligimus ex lege quadam de 
hac re a Constantio et Constante impp. lata, quam 
nobis exbhihet Cedrenus, his verbis : Κωνστάντιος 
δὲ xa Κώνστας ἑνομοθέτησαν, "loubatoy ph ὠνεῖό 
σθαι δοῦλον ἐπεὶ ἀφαιρεῖσθαι αὐτὸν εἰς τὸν δηµό» 
σιον λόγον. El δὲ xal περιτεμεῖν τολμήσει ὄουλον, 
ξέφει τιµωρεῖσθαι, χαὶ τὴν τούτου δηµιεύεσθαι οὐ» 
cav: (00Η5ἱαΠΗ εἰ Constans. legem. tulerunt , ne 
quisJudeus servum emeret : emptum publicari jws- 
serunt. Siquis circumcidere servum ausus esset, gla - 
dio feriri, et bona ejus publicari. Lex itaque ista, 
a Constantio et Constante impp. primitus lata, ab 
kuastasio tandem denuo forte proposita fuerit. 
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dus, Calliopii patricii fllius, interfectus est, anno A µατι, τὸν χαταγόµενον ἀπὸ Αντιοχείας, : 


gre Antiochene pLxiv, indict, ix. 4409 Quo Αἱε- 
xandrinorum facto commotus imperator, a multis 
eorum, ob vim praefecto suo illatam, poenas ex- 
egit. 


Ejusdem sub imperio Vitalianus Thrax, vindi- 
ciam prztexens episcoporum exsulantium, arma 
sumpsit ; et collecto sibi Hunnorum et Bulgarorum 
numeroso exercitu, Thraciam, Scythiam, Mysiaw- 
que, Odyssum usque et Anchialum occupavit. 
Adversus hunc imperatur Hypatium, Thraci:e mi- 
litum magistrum, emisit : qui, praelio cum eo 
commisso, proditione quadain captus, In Vitaliani 
manus devenit : numeratoque pecuniarum ingenti 
pondere, Romanis iterum restitutus est. Constan- 
tinopolim vero post. reversum , I:nperator magi- 
giratu abdicavit ; subrogato in loco ejus Cyrillo Illy- 
riciano ; qui et ipse cum Vitaliano armis decertabat, 
prelio autem conimisso, plurimi utrinque cecide- 
runt : Cyrillus autein fortior factus, Odyssum ur- 
bem se recepit; Vitalio etiam ex regionibus illis 
recedente, Vitalianus interim, missis per cognatos 
eorum qui ad portas urbis excubias agebant, 
pecuniis, fsctisque etiam  pollicitationibus aliis 
quibusdam, custodes corruperat. Proditione itaque 
facta, Vitalianus urbem noctu ingreditur, captum- 
que ibi Thracie militum magistrum, Cyrillum in- 
terfecit. 409 Tum vero Thraciam rursus omnem et 


Καλλιοπίου τοῦ πατριχίου, διὰ λεῖψφιν bal 
χρηματίζοντος χατὰ τοὺς ᾿Αντιοχεῖς qu, 
διχτιῶνος 0'. Καὶ ἀγαναχτήῆσας ὁ αὐτὸς 
πολλους ἑτιμωρήσατο ἐξ αὐτῶν τῶν 
δρέων, ὡς τυραννέσαντας τὸν ἄρχοντα αὖτ 
Ἐπὶ δὲ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἑτυράννη 
λ.ανὸς ὁ θρὰξ (49) διὰ πράφασἰν τινα, que 
ὅτι διὰ τοὺς ἑξορισθέντας ἐπισχόπους. Ka. 
τὴν Opáxnv χαὶ Σχυθίαν xol" Μνσίαν 
"Oónssou καὶ ᾽Αγχιάλον, ἔχων μεθ) ἔαυτο 
Οὕννων xal Βουλγάρων. Καὶ ἔπεμψεν ὁ αὖ' 
λεὺς Ὑπάτιον τὸν στρατηλάτην θράκης * 
ετάζατο αὐτῷ, xal προδοθεὶς παρελήφθη 
αὐτοῦ Βιταλιανοῦ καὶ δοθέντων χρηµάτω 
ἀνεδόθη ᾿Βωμαίοις. Καὶ διαδεχθέντος το 
ὙἨπατίου, μετὰ τὴν ἐν Κωνσταντινουπόλ 
0δον αὐτοῦ προήχθη ἀντ᾽ αὐτοῦ στρατηλάτη 
Κύριλλος 55 Ἰλλυριχιανός (51). Καὶ εὐθέως 
παρετάξατο τῷ αὑτῷ Βιταλιανῷ * xal συνἰ 
xai ἔπεσαν πολλοὶ ἐξ ἀμφοτέρων τῶν µει 
περιγενόµενος ὁ Κύριλλος εἰσῆῃλθεν ἐν ο 
τῇ πόλει, καὶ διηγεν ἐχεῖ, Βιταλιανοῦ ἆνα 
τος ἐκ τῶν μερῶν ἐχείνων. Διὰ δόσεως δὲ Ἱ 
ἐξηγόρασεν ὁ αὐτὸς Βιταλιανὸς τοὺς qui 
τῆς [120] αὐτῖς ᾿ὁδησσοῦ πόλεως τὰς πόρ! 
φας διά τινων συγγενῶν τῶν αὐτῶν πορτα 
χρήματα xal τινας ἑπαγγελίας. Ἡροδοσίας 
µένης, εἰσηλθε νυχτὸς εἰς τὴν ᾿Οδησσὸν «t 


Europam deprzdabatur, ad Sycas etiam ipsas per- c τὸς Βιταλιανὺς, xai παρέλαθε τὸν στρατηλά 


veniens trajectumque Constantinopo/itanum ; urbein 
eliam ipsam invadere in animo habens. ltaque in 
trajectu ipso, ad sancti Michaelis archangeli, qua 
in Sosthenio est, z:dem oratoriam, cum suis con- 
sedit. Imperator autem, accersito prius per Mari- 
num Proclo, philosopho Atheniensi, magni nominis 
viro : Dic, philosophe, inquit ei Anastasius impe- 
rator, quid de cane hoe sfacturus sum, qui sic me 
rempublicamque perturbat ? Respondet ei Proclus : 
Animum ne despondeas, imperator ; quamprimum 
enim armatos aliquot in illum emiseris, fugam 
sine mora capessurus est. Edixit itaque imperator 
Marino Syro, exprefecto, qui ei cum Proclo verba 


χης Κύριλλον xai ἀνεῖεν αὐτόν (55). ] 
πραιδεύων πάλιν πᾶσαν τὴν θράχην xal τ 
qv, ἕως οὗ ἦλθεν ἐν Σύχαις xai ἐπὶ τὸν 
πέραν Κωνσταντινουπόλεως, βουλόμενος : 
Κωνσταντινούπολιν λαθεῖν. Καὶ ἐχάθητο 6 
πλῳ ἐπὶ τὸ λεγόμενον Σωσθένην (54) ἓν ' 
ρίῳ τοῦ ἀρχαγγέλου Μιχαήλ. 'O δὲ βασιλ 
στάτιος πρώην μὲν fjv µεταστειλάμενος Bu 
τὸν φιλόσοφον Πρόχλον τὸν ᾿Αθηναῖον, &vl 
6όητον, xal εἶπεν αὐτῷ ὁ βασιλεὺς Αν 
Τί ἔχω ποιῆσαι τῷ κυνὶ τούτῳ, ὅτι οὕτως 
µε xai «hv πολιτείαν, φιλόσοφε; 'O δὲ 
εἶπεν αὐτῷ * Mt ἀθυμήσεις **, βασιλεῦ - q 


VARLE LECTIONES. 


*' Μυσίαν Ch., Μυσσίαν Ox. Tum ᾿Οδύσσου Ox. frequenti vitio. Apud Hieroclem p. 656, veram s 
servavit liber Wesselingii Proleg. p. 650. ** "DOupuxtavóg Ch. Ἰουλλιρυχιανός Ox. Fort. add 


1** Ὁδύσῳ et 18, 20. Ὁδύσσου et "Όδυσσον Ox. 


0 ἀθυμήσεις. Malim ἀθυμήσῃς. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ. 
(49) Ἐτυράννησε Βιταλιανὺς ὁ θράξ. Thracem D cian militie ductor, ete. 


hunc faciunt etiam Evagr. lib. ας Nicephor. 
lib. xvi, cap. 58, et Zonaras. Marcellinus tamen in 
Clironico, et Jornandes De regn. success. Scytbam 
eum fuisse volunt. 

(50) Καὶ Μυσσίαν. Scr. Μυσίαν Evagrius interim 
corrigendus lib. i, cap. 45, ubi legitur xat Μυ- 

av. 

($1) Κύριλλος Ἰουλλιρυχιανός. Forte scribendum, 
ὁ "DÀvptxtavbe, lHlyricus, vel Hlyricianus, quomodo 
recentiores locuti sunt. [ta labeuus apud Marcel- 
linum in Chron. ad annum 499. Aristus Illyri- 
Cigne auctor militie ; etad an. 550 ; Mundo, lilyri- 


(52) Πορταρίων. Πόρτα, Porta ; ind 
ριος, Portarius, qui portam custodit. 

(53) Καὶ παρέλαθεν τὸν στρατηλάτην 8e 
ριλλον, καὶ ἀνεῖλεν αὐτόν. Marcellinus in ! 
Cyrillum loquacem magis, quam strenuus 
ductorem, inter duas pellices Vitalianus t 
mienlem, eumque mos. abstractum. cultro 
gulavit, Vide tamen Evagrium etiam, 
cap. 93, et Nicephorum lib. xvi, cap. o8 
aliter narrant. 

(34) Σωσθένην. Scr. Euc0évtov* de loco 
qua supra adnot, ad lib. 1v. 
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xdi ἀπέρχεται, ἡ µόνον πέμψεις xav! αὐτοῦ τινας. A facienti astabat, uti ipse Vitalianum, qui e regione 
Ks! εὐθέως 6 βασιλεὺς ᾿Αναστάσιος εἶπε Μαρίνῳ τῷ 
Zijpp τῷ ἀπὸ ἑπάρχων, ἑστῶτι πλησίον ὅτε διελέ- 
T€ ὁ βασιλεὺς τῷ φιλοσόφῳ Πρόχλῳ, ὁπλίσασθαι 
χατὰ τοῦ αὐτοῦ Βιταλιανοῦ, ὄντι εἰς τὸ πέραν Κων- 
εταντινουπόλεως. Καὶ λέγει Πρόχλος ὁ «φιλόσο- 
φ [121] ἕμπροσθεν τοῦ βασιλέως Μαρίνῳ τῷ Σύρψ’ 


Νδίόωμί σοι λάδε, χαὶ ἔξελθε χα-ὰ co: 


9 αὐτοῦ Βιτα- 


bevor). Καὶ ἐχέλευσεν ὁ αὐτὸς φιλόσοφας ἐνεχθΏναι 
ὁ λεγόμενον θεῖον ἄπυρον πολὺ, εἰπὼν τριθῆναι 
eb ὡς tig μῖγμα λεπτὸν, xai δέδωχε τῷ αὑτῷ 


Ἡερίνψ, εἰρηχὼς αὐτῷ, ὅτι Ὅπου ài 
ctt εἰς οἶχον εἴτε ἐν πλοίῳ, μετὰ τὸ 


vite ἐξ αὐτοῦ 
ἀνατεῖλαι τὸν 


Bev, εὐθέως ἅπτεται ὁ οἶχος ἡ τὸ πλοῖον xai ὑπὸ 
tuf; ἀναλίσχεται. Ὁ δὲ Maplvo; παρεχάλεσε τὸν 


lacia ἵνα ἕνα τῶν στρατηλατῶν 
Ἱεμθάνοντα τὸ βοήθηµα * xal εὐθέως 
ἑβασλεὺς Πατρίχιον τὸν Φρύγα, «5v 


αὐτοῦ πέμψῃ 
μετεστείλατο 
στρατηλάτην, 


x Ἰωάννην τὸν Βαλεριανῆς, καὶ εἶπεν αὐτοῖς ὁπλί- 
We χατὰ τοῦ αὑτοῦ Βιταλιανοῦ εἰς τὸ πέραν, 
lgléwvtag πλοῖα δροµώνων)! xal στρατιώτας. 
Kd ἔκιεν ἐπὶ τοὺς πόδας τοῦ βασιλέως, λέγοντες 
bn Ke! αὐτοῦ xal τοῦ πατρὸς αὐτοῦ οἱ δύο ἡμεῖς 
fs ἆμεθα * xal μὴ συμθῇ τινα ἀποτυχίαν γενέ- 


ein, xal ὑπονοηθῶμεν ὡς προδόται. 


Καὶ ἀγαναχ- 


flex; χατ) αὐτῶν ὁ βασιλεὺς ἔδαλεν αὐτοὺς ἔξω τοῦ 


εελετίου, xal χελεύσας Μαρίνῳ τῷ 


Σύρῳ λαθεῖν 


fk ὁρόμιυνας καὶ τὸ θεῖον ἄπνυρον xat τὴν στρα- 
τωτιχὴν βοήθειαν ὁπλισαμέντν, χαὶ ἐξελθεῖν χατὰ 
οὗ αὐτοῦ Βιταλιανοῦ. ᾽Αχούσας δὲ Βιταλιανὸς ὅτι 
Μι πυλλης βοηθεἰίας ἐξέρχεται ὁ Μαρῖνος χατ' 
ai), ὅσα εὗρε πλοῖα ἐχράτησε xat ἐγόμωσεν αὐτὰ 


θὐηικὴν xai Γοτθιχὴν χεῖρα [122] 


ὡπλισμένους. 


Kol ρμησεν εἰσελθεῖν εἰς Κωνσταντινούπολιν, θαῤ- 
ῥώζτι πάντως αὐτὴν λαμθάνει, καὶ Maplvov δὲ 
ἀτανιῶντα ἀναλίσχει μεθ ἧς ἔχει βοηθείας. ’0 δὲ 
Μερῖνος ἑῤῥόγευσε ** τὸ Ὀεῖον ἄπυρον, ὃ ἔδωκεν 
εὐτῷ ὁ φιλόσοφος, εἰς ὅλα τὰ πλοῖα τῶν δροµώνων, 
Ερηχὼς τοῖς ναύταις xal τοῖς στρατιώταις ὅτι OD 
Jptía ὅπλων, ἀλλ ἵνα ῥίπτετε (DO) Ex τούτου elg τὰ 


ἐρχόμενα χατέναντι ὑμῶν TÀola καὶ 


χαίονται, El 


ἃ πίραν ἀπέλθωμεν εἰς τοὺς οἴχους, ἔνθα εἰσὶν οἱ 
ἔγρὰ τοῦ βασιλέως, Excel ῥίφατε, Ὁ δὲ Μαρῖνος, 
Wc εἶπεν αὐτῷ ὁ φιλόσορος ὅτι ἀνάπτονται ὑπὸ 
*Àj πυρὸς τὰ πλοῖα χαὶ ποντίξονται αὕτανδρα (56), 
αρήγχειλεν αὐτοῖς ῥίπτει) ΄ xal ὥρμησεν εἰς τὸ 
ἃέραν χατὰ Βιταλιανοῦ xal τῶν ἀνθρώπων αὐτοῦ. 

l χατήντησαν καὶ τὰ πλοΐα Β,ταλ,ανοῦ, xal εὖ- 


Constantinopolis cum copiis suis consederat, adori- 
retur. Proclus autem philosophus Marinum Sy- 
rum, coram imperatore, in hunc modum allocu- 
tus : Tu, inquit, Vitalianum adorturus, quod tibi 
dabo, modo sumas velim. Jussit itaque philosophus 
iugens vivi sulphuris pondus adduci ; quod in par- 
tes minutissimas contritum, Marino dedit : Hoc, 
inquiens, quibuscunque tu tectis aut navigiis su- 
perinjeceris, ea statim ab exortu solis accensa 
conflagrase videbis, adeoque ab ignibus absumi. 
Sed Marinus quoque imperatorem adhortatus est, 
uti aliquem ex magistris militum, armata 404 
manu instructum, belli socium sibi daret. Accer- 
sitis itaque Patricio Phryge, militum magistro, et 
Joanne, Valerianz filio, edixit illis imperator, uti 
cuin militum et navigiorum apparatu trajicientes, 
Vitalianum adorirentur. Ad pedes itaque ejus hi 
procidentes : Nos, inquiunt, tui ipsius patrisque 
tui amicissimi semper fuimus : [ veremur autem ] 
ne, si quid secius acciderit, nos proditionis postu- 
lemur. Sed movebant hse imperatori stowma- 
chum : itaque duobus illis ex palatio ejectis, Ma- 
rino Syro negotium dedit, uti dromonibus et 
armata mapu acceptis, et assumpto secum vivo 
sulphure, Vitalianum ipse aggrederetur. Vitalianus 
autem ubi audierat Marioum , copiis magnis in- 
siruetum, slbi imminere adverearium ; navigiorum 
quodcunque potuit corrasit : quibus Gotliicis Hun- 


6 nicisque copiis onustis, Constantinopolim ipsant 


aggredi in. animo habuit ; inani scilicet spe fretus 
ipsam occupandi, Marinumque obviam sibi prod- 
euntem , cuin copiis ejus omnibus, opprimendi. 
Mariuus autem de vivo illo sulphure, quod a 
philosopho acceperat, navigiis undique distribuit ; 
nautis insuper indicans et militibus, nil armis opus 
esse; modo ut de vivo illo sulphure accipereut 
jussit, navibusque in adversum occurrentibus im- 
mitterent ; qug exinde statim conflagraturz essent. 
Quod si ulteriorem etiam ripam occupare potuerint, 
hoc ipsum tectis hostium imperatoris uli injice- 
rent, in mandatis dedit. Marinus itaque, ubi ριᾶ- 
ceptum, 405 quod a philosopho acceperat, de 
navigiis hoc modo comburendis, vectoribusque 
D submergendis, militibus suis tradidisset, ulterio- 
rem trajectus ripam petit, Vitalianum aggressurus. 
Sed et Vitalianus quoque Marino sese obviam de- 
dit; propiusque jam a se invicem classes abfue- 


VARI/E LECTIONES. 
* δρομώνων. δροµόνων Ox. Sic et v. 17. ** ἑῤῥόγευσε Ch., ἑρόγευσε Ox. 


ED. CHILMEADI NOT £. ' 


Καὶ ποντίζονται αὕτανδρα. Hesychius : Δζ- 
, Gov αὐτοῖς τοῖς ἀνδράσιν. Scr. Βυθάριον. 
E-vgrius de hac navali pugna verba habens, lib. i1, 


ὃν Ῥίπτετε, Ser. ῥίπτητε. 
τ 





Ἔοις ἔχπλους χαὶ τοὺς ἀκροδοιισμοὺς 
dv στρατοπέδοιν, ναυμαχίας Χαρτε 
Ef)! τὰ χαλούμενα Βνθάρια, φεύγει 
]Y πρύμναν χρουσάµενος ὁ Βιταλια 


v 


49. Καὶ πρῶτα μὲν ἀνεχώχενεν, εἶτα pesti 


εταξὺ τοῖν 
(ὃς συστάσης 
προτροπά- 


, etc. Bythias 


etiam dictus est locus iste, ut ex Dionysii Anaple 
nos docet Petr. Gyllius De Bosp. Thrac. lib. wu, 
eap. 9 : Deiude est Culamus, et Dythias : ille a cala- 
morum multitudine, hic ab αἰία protectione pro- 
montoriorum  circumsurgentiun | nominatur. ldem 
tamen sui oblitus, De topograph. Constanti; 
lib. 1v, cap. 10, Vitharia locum bunc vorat, Vua. 
liani profligati historiam ex Evagrio recitaus. 
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runt, e regione templi Sanctz Thecle, quod Sycis A ρέθησαν ** ἔγγιστα ἀλλήλων xazivavo τη 


est, juxta sinus locum qui Bytharium dicitur. Ubi 
ad lioram diei tertiam, navali przelio commisso, de- 
repente tyranni Vitaliani classis conflagrans, una 
cum Gothorum, Hunnorum et Scytharum quos sibi 
asciverat, copiis profundo mari demersa est. Vita- 
lianus autem ipse, quique in reliquis erant navibus, 
classem ab iguibus sic absumptam videntes , in 
fugam versi, trajectui repetierunt. Marinus ita- 
que copiis trajeclis, quotquot eoruin qui a Vitaliani 
partibus steterant, Sycarum in suburbils vel do- 
mibus invenit, omnes e medio sustulit, iusectatus 
eos usque ad Sancti Mamantis templum : ubi nocte 
jam ingruente, ipse cum copiis suis consedens 
excubias agebat. Vitalianus interim cum suis, qui 
ex clade superfuerunt, omnibus noctu ex trajectu 
fugit, milliaria per eam noctem Lx emensus : adeo 
ut mane proximo Vitaliani ex militibus, ad ulte- 
riorem ripam, nec unus quidem inventus esset. 
Hanc vero imperio victoriam conciliavit Salvator 
Christus et fortuna imperatoris. Anastasius itaque 
imperator, ad Sosthenium processum faciens, in 
templo Sancti Michaelis Archangeli, gratias Deo, 
per plures dies, solemnes Labuit. Proclus autem 
philosophus A&OQG Atheniensis, discedendi facul- 
tate ab imperatore impetrata, dimissus est, quatuor 
centenaria accipere ab ipso jussus. Quibus tamen 
non acceptis, vacuus in urbem suam discedere ma- 
luit; ubi paulo post diem obiit. Dixerunt autem ex 
Constantinopolitanis nonnulli, sulphur hoc vivum, 
in aerem projectum, subtilissimum cum sit, radiis 
solaribus accendi; et nature etiam viribus hac 
perlici potuisse. Caterum Vitalianus, in Anchia- 
lum secedens, illic demum acquievit. 

Ejusdem Anastasii sub imperio Hunni Sabiri, 
gens bellieosissima, portis Caspiis trajectis, Cap- 
padociam ad usque penetraruut : quam, una cum 


θέχλης τῆς ἐν Σύχαις εἰς τὸν τόπον τοῦ ὁ 
ὅπου λέγεται τὸ  Buüópw. Καὶ γίνεται 
ναυμαχία ὥραν τρίτην τῆς ημέρας  χαὶ ἂν 
ἑξαίφνης ὑπὸ [125] πυρὸς τὰ vota ἅπαντα 
νοῦ τοῦ τυράννου καὶ ἐποντίσθησαν εἰς εὶ 
τοῦ ῥεύματος μεθ) ὧν εἶχον Γότθων xal OO: 
Σχυθῶν στρατιωτῶν συνεποµένων αὐτῷ. "i 
ταλιανὺς xai οἱ εἰς τὰ ἄλλα πλοῖα πι 
χότες τὸ γεχονὺς, ὅτι ὑπὸ πυρ)ς αἱφνίδιαν ( 
ται τὰ ἑαυτῶν πλοῖα (51), ἔφυγον xal ὑπέστ 
σὺν ἀνάπλουν. Μαρῖνος δὲ ὁ ἀπὸ ἑπάρχων 
£v Σύχαις, ὅσους εὗρε τῶν Βιταλιανοῦ εἰς ' 
άστεια f] εἰς οἴκους, ἀνεῖλε, χαταδιώχων αὐ 
τοῦ ἁγίου Μάµαντος * xal γενομένης ἑσπέρ 


B νε Μαρῖνος χαὶ tj βοήθεια αὐτοῦ φυλάττουσα 


Ὁ δὲ Βιταλιανὺς Έφυγε νυχτὸς μετὰ τῶι 
φθέντων αὐτῷ Ex τοῦ ἀνάπλου, ὁδεύσας Ev 
νυκτὶ µίλια ξ’' xaX πρωῖας γενομένης οὐδεὶ 
εἰς τὸ πέραν ἐκ τοῦ αὐτοῦ [1214] Ἐιταλια 
ἑνίχησεν 6 Σωτὴρ Χριστὸς καὶ fj τοῦ βασιλέ 
Καὶ ἑποίησε πρόκεσσον ὁ βασιλεὺς Αναστ 
46 Σωσθένιν, £v τῷ ἀρχαγγέλῳ Moya c0; 
ἐπὶ ἡμέρας πολλάς. 'O δὲ φιλόσοφος I 
Αθηναῖος αἰτήσας τὸν βασιλέα ἀπελύθη, μ' 
σγόµενος λαθεῖν παρὰ τοῦ αὐτοῦ βασιλέως 
χελεύσας αὐτὸν λαθεῖν κεντηνάρια τέσσαρι 
φιλόσοφος ἀπελθὼν ἐν ᾿Αθήναις εἰς τὴν ἰδ 
εὐθέως ἑτελεύτησεν. Ἔλεγον δέ τινες iv P 
τινουπόλει ὅτι ἀπὸ cz; θέρµης τοῦ fiov 
πτότατον ὄντα, τὸ θεῖον ἅπυρον ῥ.πτόμενοι 
ἀέρα ἅπτεται xal φυσικόν ἐστι τοῦτο. Ὁ 
λιανὸς ἀπελθὼν ἓν ᾽Αγχιάλῳ ἑχάθητο έχε 
ζων. 

Ἐν δὲ τοῖς χρόνοις τοῦ αὐτοῦ ᾿Αναστασί 
λέως οἱ Οὗννοι Σάδειροι περάσαντες τὰς 
πύλας, ἔθνος ** πολεμιχώτατον (59), Έλθον 1 


VARUE LECTIONES. 


*! εὑρέθεσαν Ox. 


δὲ πολεμικώτατον Cli., πολεµιχότατον Ox. 


. ED. CHILMEADI NOTE. 


(57) "Οτι ὑπὸ πυρὸς αἰφνίδιον ἀνάπτονται τὰ Bav- 
«ὼν πλοῖα. Navalis hujus vietorixe, quam Anasta- 
sius imp. Procli mathematici ope adversus Vilalia- 
num adeptus est, meminit etiam Zonaras : qui 
tamen non sulphure vivo navibus injecto, sed spe- 
culis ustoriis eam effectam tradit : Κάτοπτρα và 
ἄδεται χαλχεῦσαι πνυροφόρα ὁ Πρόχλος, xaX Ex του 
τείχους ταῦτα ἁπαιωρῆσαι κατέναντι τῶν πολεµίων 
ναών * τούτοις τῶν Αλιαχῶν ἀχτίνων προσθαλουσῶν, 
πῦρ ἐκεῖθεν ἐχχεραυνοῦσθαι, χαταφλέγον τὸν νηῖτην 
τῶν ἑναντίων στρατόν' Nam specula ex. cre [αὐτί- 
casse ustoria fertur Proclus, eaque de muro e regione 
hostilium navium suspendisse; in qu& cum solares 
radii impegissent, ignem inde (ulminis instar erumpen- 
tem classiarios, ipsasque naves hostium combussisse. 
Veruui non $atís video, quo pacto fidem istis ad- 
hibere possimus, Marcellinum legentes, hujusce 
zvi scriptorem ; Justiniani enim adhuc patricii can- 
cellos se egisse, testalur ipse. lic itaque, de hac 
Vitaliani invasione verba faciens, hic habet : 
Missi sunt ad Vitalianum senatores, qui pacis cum 
eo leges componerent  : nonaginia auri pondera, 
exceptis regalibus muneribus, pro pretio tunc acce- 


pit Hypatii. Ει paulo post : Magister mil: 
talianus per Thraciam factus, Hypatium qu 
vum. catenatumque apud. Ácres castellum 


p reversus suo remisit avunculo. Victor etiar 


nensis, bujus zequalis, licel non. pretio Vi 
amotum dicat, armis tamen propulsatum 
negat : Vitalianus Comescum manu. valid 
rorum Constantinopolim. veniens, in Sosthe 
qui non aliter postulatus. pacem Anastasit 
tori promittit, nisi prius de[ensores synod: 
donensis relegatos — exsilio sedibus propi 
dat,etc. Verum cum Victor h:ec. Anast 
an. xxiv gesta narret, Marcellinus ad. an 
quentem, Anthemio et Florentio coss. ea T 

(88) "Ovza. Ser. 5v. 

(50) Ἔθνος πολεμιχώτατον. Ser. πολεμι 
de hac vero llunnorum Sabirorum irrupti: 
Marcellinum, Victorem Tunonens., Evagriu 
cap. 45 ; Nicephor. lib xvi, cap. 58, et C 
Munificenti& tamen hujus imperatoris in Ἱ 
spoliatos, de qua auctor paulo infra, a 
ne verbum quideni. 
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ες, xai πραιδεύσαντες αὐτὴν xal ὅσας παρ- A iis etiam omnibus, quas preteribant, regionibus 


χώρας Ῥωμαίων, xai ἑφόνευσαν πολλοὺς , 
νάαν τὰ κτήματα, xai λαθόντες αἰχγμαλωσίαν 
ἀνεχώρησαν. "Hi0ov δὲ οἱ ἀπὸ τῆς αἰχμ- 
€ πραιδευθέντες, καὶ πολλὰ παρέσχεν ὁ βασι- 
125] τοῖς πραιδευθεῖσιν ἑκάστης πόλεως. 
£ δὲ xal τείχη ταῖς µεγάλαις χώμαις Καπ- 
ας xai ἠσφαλίσατη τὰς δύο Καππαδοχίας * xal 
(not πάσαις ταῖς πραιδευθείσαις ἐπαρχίαις 
πτελείας εἰς τέλειον ἐπὶ ἔτη y. 


(δὲ τῆς αὑτοῦ βασιλείας ἔπαθεν ὑπὸ θεομηνίας 
ὃς νῆσος τὸ τρίτον αὐτῆς πάθος νυκτός: καὶ 
αὐτοῖς τοῖς περ.λειφθεῖσιν ἐχαρίσατο καὶ τῇ 
όγῳ κτισμάτων. | 

M τῇ αὐτοῦ βασιλεία ἐγένετο δημοτιχὴ ἐπ- 
δις περὶ τοῦ Χριστια»ικοῦ δόγματος παρὰ τῶν 
luv ἐν Κωνσταντινουπόλει, ὡς βουληθέντος 
tw) βασιλέως προσθεῖναι εἰς τὸ Τριτάγιος τὸ, 
ευρωθεὶς δι ἡμᾶς (00), 'EJ4éncor ἡμᾶς, 
ls tol; ἀνατολιχαῖς πόλεσι λέγουσι. Καὶ συν- 
used πληθος τῆς πόλεως ἑστασίασαν δυνα- 
€ Stvoc παραξένου προστιθεµένου τῇ πίστει 
ματιανῶν. Καὶ θρύλος ** ἐγένετο ἐν [136] τῷ 
p, ὥστε τὸν ἔπαρχον vr. πόλεως ** Πλάτωνα 
όντα φυγεῖν xal ἀποκρυθῆναι τὴν τοῦ δήμου 
Ἔχραζον vàp στασιάζοντες, "Αλλον βασιλέα 
αανίᾳ | χαὶ ἀπελθόντες εἰς τὰ Μαρίνου τοῦ 
του ἀπὸ ἑπάρχων ἔκαυσαν τὸν οἶχον αὑτοῦ 


αἴδευσαν τὰ αὐτοῦ πάντα ' αὐτὸν γὰρ οὐχ C 


Αχούσας γὰρ ὅτι εἰς τὸν αὐτοῦ τὸ πολὺ 
τοῦ δήµου ἔρχεται, ἔφυγεν * ἔλεγον γὰρ ὅτι 
mug αὐτὸς τῷ βασιλεῖ ὑπέθαλε λέγεσθαι 
Καὶ πραιδεύσαντες τὰ αὐτοῦ δηµόσια (61) 
υρον αὐτοῦ εἰς ἀξίνας ἔχοπτον xai ἐμερί- 
[ὕρον δὲ εἰς τὸν οἴχον αὐτοῦ µωνάζοντα &va- 
xai τοῦτον '' συλλαθόντες ἑφόνευσαν, xal 
αλὴν αὐτοῦ εἰς χοντὸν βαστάζοντες ἔχραξον, 
τιν ὁ ἐπίέουλος τῆς Τριάδος. Καὶ ἑλθόντες 
Ἰουλιανῆης τες ἐπιφανεστάτης πατρικίας 
διὰ τὸν ἄνδρα αὐτῆς ᾿Λρεόθινδον βασιλέα 
μανία ' xaX ἔφυγεν ᾿Αρεόδινδος Ev περάµατι 


Romanorum depredantes, quamplurimos occisioni 
dederunt : et possessionibus eorum ignibus deva, 
statis, cum prz:eda ingenti recesserunt. Accedenti- 
bus itaque ad imperatorem a singulis suis urbibus 
qui bonis suis exuti fuerant, abunde eis suppedita- 
tmn est. Quin. εἰ grandiores Cappadociz pagos 
imperator menibus cinxit; Cappadociam quoque 
utramque propugnaculis munivit, spoliatas etiam 
provincias a tributis quibuscunque pendendis per 
triennium immunes esse jussit. 

Eodem imperante, tertiam calestis irs vicissl- 
tudinem nocturno tempore passa est. Rhodus in- 
ula : ad quam resarciendam, superstitibus incolis 
imperator plurima largitus est. 


B — Ejusdem suh imperio, tumultus in. populo Py- 


zantino, religionis causa, 407 inde coortus est, 
quod imperator hymno Trisagio adjici voluit clau- 
sulam hanc : Qui crucifixus es pro nobis, miserere 
nostri, in ecclesiis Orientalibus recitari solitam. 
Coacta itaque'in uuum inultitudine, perturbatio 
rerum ingens facta est, ac si novitium aliquod Chri- 
sLian:e fidei assutum esset, In palatio etiam tumul- 
tus erat adeo gravis, ut Plato, urbis praefectus, fuga 
sibi consulens, latebras quasierit, ubi a furore 
populi tutus delitesceret. Populus enim tumultuans 
imperatorem alium Romania poscebat, Quin et in 
ades Marini. Syri, expraffecti, irruentes, ignem te- 
ctis injiciebant, bonàque ejus diripiebant omnia. 
Sed et sraria quoque ejus expilabant, argentum- 
que inibi inventum, securibus dissecautes distri- 
buebant. Marinum vero ipsum non invenerunt ; 
quippe hic, fama turhz» numerosioris aes suas 
adorlurs accepta, subduxerat sese. Existimabat 
enim popellus Marinum, quod Orientalis esset, 
clausule hujus Trisagio adjiciendz, imperatori 
auctorem fuisse. Monachum vero Orientalem, zedi- 
bus Marinifrepertum, comprehendentes intereme- 
runt; contoque affixum caput circumferentes, ex- 
clamabant : Ecce | Trinitatis insidiatorem. Tum 
vero Julians nobilissime patriciz cedes advenien- 
tes, virum ejus Areobindum imperatorem Roma- 


VARI. LECTIONES . 


λλος Oz. **xóuog Ox. ** αόντον Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
0 σταυρωθεὶς δι’ ἡμᾶς, ἑλέησον ἡμᾶς, Ίρισ. D Passianos eos vocat. Marcellinus : Die Dominico, 


ymnus est, Greca Ecclesia decautari solita. 
utem erant hzc : Άγιος ὁ 255, ἅγιος loyv- 
t$ ἀθάνατος, ἐλέησον ἡμᾶς, his Petrus 
Eeclesi:& Antiechenz sub Leone imp. anti- 
insulam banc post ἅγιος ἀθάνατος, addidit : 
γασιλεῦ, ὁ σταυρωθεὶς δι ἡμᾶς, postea vero 
him pulsus, cum taudein denuo a Zevone 
atii suo restitutus fuisset, his omissis, Xpt- 
À:9, reliqua retinuit, ueuipe ὁ σταυρωθεὶς 
. Cedrenus : Πρότερην δὲ προσέθγκε [Πέτρος 
ὃς] τῷ Τρ:σαγ/ίῳ, Χριστὲ BactAev, ὁ ecav- 
Oi ἡμᾶς. ὕστερον δὲ ἐλθὼν, περιεῖλε τὸ, 
βασιεῦ. Deinceps itaque elausulie hujus 
.pad Antiocheuses, Ecclesiasque Orientales 
30; unde 4 Constantimopolitanis, et Occi- 
bus, Theopaschiie, dici sunt Orientales. 


dum jubente Anastasio Cesare per Platonem in Ec- 
clesia pulpito insistentem in hymnum Trinitatis Dei 
Passianorum quaternitas additur, multi orthodozxo- 
rum pristina voce psallentes, perfidosque precones 
clamoribus objurgautes, in ejusdem ecclesie gremio 
cesi sunt. Vide Evagrium, lib. 11, cap. 44 ; Nice- 
phorum lib. xvi, cap. 45; Victorem et Cedrenuim. 

(61) Πραιδεύσαντες τὰ αὐτοῦ δημόσια. Δημόσια 
hic erariu νε! τοακτευτῆς enim, et λογο- 
θέτης, id est, publicarum rationum minister, sive 
vectigalium curator, erat Marinus, uti. auctor no- 
ster supra : Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς χουφίσας Ἰωάνς 
vry τὸν []αρλαγόνα ἐχ τοῦ τραχτεύειν τὰ δηιώσια 
χαρτία τοῦ πραιτωρίου τῶν ἑπάρ/ίων ἐποίησεν αὖ- 
τὸν ἀπὸ ὑπάτων, ἀντ) αὑτου ποιῆσας τραχτευτὴν 
xaX λογοθέτιν Mapitvov τὸν Σύρον. 
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num exclamantes deposcebant. Areobindus itaque A χρυθείς. Καὶ ἀνελθὼν (63) ὁ αὐτὸς βασιλευς Ava- 


fuga evadens, in trajectu latuit. G:eterum imperator 
Anastasius in circum veniens, in regiam sedem 
A08 sine diademate ascendit. Quod ubi populo 
notum fuit, in Hippodromum omnes sec contuie- 
runt : turbamque tandem totam, divinis suis ser- 
monibus, imperator sibi conciliavil : eos insuper 
hortatus , ne sic temere in quosvis irruentes, ultra 
c:edes patrarent. Tum vero tumultus omnis ac- 
quievit; obtestante etiam ipsum popello, uti re- 
sumptum diadema rursus gestaret. Ubi primum 
autem tumuli sedato populus domum suam quis- 
que se receperat, seditijosos comprehendi jussit 
imperator; quorum nonnullos suppliciis subjecit, 
alios vero urbi prxfecto in custodiam tradidit. 
Πνεο autem cum per plures dies perpessi fuissent, 


στάσιος ἐν τῷ ἱπποδρομίῳ εἰς τὸ [197] κάθισμα δίχα 
διαδήµατος ' xaX τοῦτο γνοὺς ὁ δήμος εἰσῆλθεν iv 
τῷ ἱππικῷ * xal διὰ θείας προσφωνῄσεως αὐτοῦ 
μετεχειρίσατο τὰ πλήθη τῆς πόλεως, παραγχεῖας 
αὐτοῖό μὴ ὡς ἔτυχε φονεύειν T] ἑπέρχεσθαί τισι * χα] 
ἠσύχασεν ἅπαν τὸ πλΏθος, αἰτήσαντες αὐτὸν φορέααι 
τὸ στέµµα. Καὶ ἑξότε ἠσύχασαν xal ἀνεχώρτοιν 
τοὺ συναθροίζεσθαι, ἐχέλευσε κατοχην γενέσθαι. 
xai πολλῶν χρατηθέντων, τοὺς μὲν ἐτιμωρήσεν, 
τοὺς 05 ** ἐρευμάτισε (05) διὰ τοῦ Emápyou τῆς ml- 
λεως. Ταῦτα δὲ ἔπασχον ἐπὶ πολλὰς ἡμέρας, wi 
πλήθους ἀπείρου φονευθέντος εὐταξία ἐγένετο μὲ» . 
γάλη καὶ φόδος οὐχ ὀλίγος ἐν Μωνσταντινουκῶν 
xaX tv ἑχάστῃ πόλει τῆς Ῥωμανίας. — ' 


infinita hominum multitudine neci data, secuta est inde tranquilla maxime rerum facies; meta 
que ingens Constantinopoli, omnibusque adeo Romaniz urbibus, liominum animis incussus est, 
Imperator autem Anastasius, non multo post B. Mexà δὲ ὀλίγον xatpbv εἶδεν ἐν ὁράματι 6 alte 


teinpore, per somnum vidil, e regione sibi astan- 
tem, virum quemdam adultum ornatumque; qui 
codicem scriptum ferens, legebat: foliis autem 
quinque pervolutis, lectoque imperatoris nomine: 
Ecce (inquit) ob insatielatem tuam, [annos] qua- 
tuordecim deleo; simulque eos digito expunxit. 
À somno vero experrectus imperator el perterre- 
factus, Amantium cubicularium et prepositum ad 
se vocavit, cui quod per somnum viderat aperuit. 
&09 Amantius ei : In :ternum, inquit, vivas im- 
perator. lnsomnium et ego quoque hac ipsa nocte 
habui. Dum enim Majestate Vestra coram starem, 
porcus quidam, ingentis apri speciem pr: se fe- 
rens, a tergo mili venire visus est ; qui extremam 


chlamydis oram in os arripiens, vellicabat mordi- C 


cus ; meque ipsum deorsum agens, dentibus lace- 
rabat et. proculcatum pedibus totum devorabat. 
Accersitus igitur ab imperatore Proclus, Asianus 
philosophus, sagacissimus somnioruffi conjector, 


βασιλεὺς ᾽Αναστάσιος ὅτι ἕστη ἐναντίον αὐτοῦ &vig 
τις τέλειος, εὐσχήμων (64), βαστάζων χώδιχα Ἱ» 
γραμµένον, xal ἀναγινώσχων, καὶ ἀναπτύξας οὗ 
χώδικος φύλλα πέντε, xal ἀναγνοὺς τὸ τοῦ βασιλέως 
ὄνομα εἶπεν αὐτῷ, "Ióe **, διὰ τὴν ἁπληστίω 
σου (65) ἁπαλείφω [128] δεχατέσσαρα (06) * xal 9 
ἰδίῳ δακτύλῳ αὐτοῦ ἀπλλειψε, φησί. Καὶ δινπνίση 
ταραχθεὶς (67) ὁ αὐτὸς Αναστάσιος βασιλεὺς, nl 
προσκαλεσάµενος ᾽Αμάντιον τὸν χουθιχουλάρ:ον wi 
πραιπόσιτον, διηγἠσατο αὐτῷ τὴν τοῦ ὀράμαις 
ὁπτασίαν. "Όστις ᾽Αμάντιος εἶπεν αὑτῷ, Εἰς ww 
αἰῶνα ζτθι, βασιλεῦ * ἐνύπνιον γὰρ εἶδον χἀγὼ by 
ταύτῃ τῇ νυχτὶ, ὅτι ὡς ἑστηχὼς κἀγὼ ἑναντίον πό 
ὑμετέρου κράτους ὄπισθέν µου ἐλθὼν χοῖρος (68) 
ὥσπερ σύαγρος μέγας, χαὶ ὁραξάµενος τῷ στόµει 
τὴν ἀρχὴν τῆς χλαμύδος xal τινάξας κατἠγαγέ M 
εἰς τὸ ἔδαφος τῆς γῆς, xal ἀνρλωσέ µε χατεσθίω 
xai χαταπατῶν. Καὶ προσκαλεσάµενος ὁ βασιλἠς 
Πρόχλον τὸν ᾽Ασιανὺν φιλόσοφον, τὸν ὀνειροχρί 


VARLE 1 ΕΟΤΙΟΝΕΡ. ἱ 


6 ἐρευμάτισε. Conferendus videtur Tzetzes ad Lycophr. v. 1985, indicatus ab Docangio v. feüpa, b. 
Λυχόφρων φαίνεται μεταξὺ τὰς Συμπληγάδας εἶναι λέγων Καλχηδόνος xaX Βυζαντίου. ὣς εἶναι τὸ As égait. 


Tap 


(ώταις βαρθάροις ῥεῦμα. Quibus addendus Malalas supra p. 44 A. 


** Ἰδὲ Os. . 


* 


ED. CHILMEADI ΝΟΓΑΕ. 


à (62) Καὶ ἀνελθών. Scr. ἀντλθεν, uti habet Chr. 
lex. 

(65) Τοὺς δὲ ἐρευμάτισε. Ser. hpupázios , ἐρύο” 
pat, et ἔρυμαι, custodio ; unde ἔρυμα, custodia 
salva, sive carcer. llesychius : ἔρυμα, ὀγύρωμα, 
φρυλαχὴ, κάχυμμα, φύλαγμα * ab ἔρυμα vero auctor 
noster verbum ἐρυματίξω formavit. 

(61) Εὐσχήμων. Chr. Alex. a. Radero editum ha- 
let λευσχήµων corrupte : Chr. idein ex Jos, Scali- 
geri editione legit. λευχείμων * ad quam. lectionem 
nostram emendanda. censeo. 

(65) Απληστίαν σου. Cedrenus habet, χαχοπι- 
στίαν σου. 

(00) Απαλείφω δεκατέσσαρα. [ία etiam Chr. 
Alexandr. Cedrenus legit, τεσσαρεσχκαίδεχα ἔτη. 
Constantinus Manasses : 

Zhr δὲ καχίαν μισαχθεὶς xal 866nAorpoz(ay 


Ἐκχχόπτεων ὑπεξέχοψε τοὺς χρόνους πο ioi 


Kal χρόνους &£xoA060086 céccapac xpóc τοὺς δὲν 
Kal ταῦτ) εἰπὼν, ἀπή.ὶειψε τούτους ἀπὸ τοῦ μα 
t 


(67) Καὶ διυπνίσθη ταραχθείς. Chr. Alez. babel 
καταῤῥαγείς * mendose. 

(08) "Οπισθέν µου ἐλθὼν χοῖρος. Justinum, Ant 
stasii in imperio successorem, ista notant : 
συφορθόν, subulcuim, fuisse vull Zonaras : 'À 
ῥήθη δὲ βασιλεὺς ἸΙουστῖνος ὁ θρὰξ , γονέων 
ἐχφὺς ἀσίμων xol ἀφανῶν, αὐτὸς τὸ πρύτ 
αὑτουργῶν, ἢ βουχόλος ευγχάνων xai cue 
Certe loco humili, imo sordido natum, agrisqué 
exercendis tantum assuetum fuisse euin 
l'rocopius, Arcan. Ilistor. 


Il0DIl NOTA. 
(9) Ἰουλιανῆς. Cum hae voec incipit Narratio apud C. p. 550, in princip. mutila. 
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ἠπιτήδειον, εἶπεν αὐτῷ [ τὸ ὅραμα, A visionis vim Imperatori exposuit ; brevi scilicet 


| ᾽Αμάντιος * ὁ δὲ ἐσαφήνισεν αὐτοῖς ] 
ατος δύναμιν χαὶ ὅτι μετὰ χρόνον τε- 


βασιλεὺς ᾿Αναστάσιος μετὰ τὰς πρώ- 
xà πάλιν ἄλλας χατέπεµφε πᾶσι τοῖς 
; αὑτοῦ πολιτείας. Ἔκτισε δὲ χαὶ εἰς 
τῆς Ῥωμανίας διάφορα κτίσματα xal 
Ποὺς, xat λιμένας ἀνακαθάρας xal δη- 
ουτρὰ ἐχ θεμελίων οἰκοδομήσας, xal 
ἑκάστῃ παρέσχε πὀλει *. 

χον χρόνον ἀῤῥωστήσας ἀνέχειτο, xal 
. βροντῆς γενομένης μεγάλης πάνυ, 
ες βασιλεὺς ᾽Αναστάσιος ἀπέδωχκε τὸ 
μαυτῶν 2 ἑνενήχοντα (69) xat μηνῶν 


eos interituros esse. 


Imperator sutem Anastasius, prster ea qus 
supra memoravimus; etiam alia vectigalibus suis 
omnibus munera distribuit. Quin οἱ per singulas 
etiam Romanise urbes varia erexit aedificia, mcenia, 
ei aquzductus; portus etiam repurgavit; et bal- 
nea publiea ab ipsis etiam fundameutis excitavit ; 
plurimaque per urbes alia passim donavit. 

laud longo autem post tempore, ex morbo de- 
cubuit ; tonitruque ingenti facto fulimineque, con- 
sternatus inde imperator Anastasius spiritum 
efflavit, annos natus xc et menses v. 


VARLE LECTIONES. 
Ig addidi ex Chron. p. 551 Α. * πόλει ΟΗ.,πόλιν Ος. * ἑννενήχοντα Ox. 
ED. CHILMEADI NOTE. 


καυτῶν ἑννενήχοντα. Zonaras dicit 
^oginta oclo tantum annos vixisse : 
τος Tunonens. Anastasius imperator 
suum tonitruorum terrore fugatus , 
8 jaculo percussus, in cubiculo, quo 





absconsus fuerat, moritur, et cum ignominia absque 
consuelis exsequiis ad tumulum ducitur, anno eite 
sug xxcux. Marcellus vita ejus annorum numerum 
incertum relinquit; octogenario tamen majorem 
obiisse testatur. 





[5ο ΛΟΓΟΣ IZ 


ΧΡΟΝΩΝ IOYZTINOY ΒΑΣΙΛΕΩΣ. 


410 LIBER XVII 


DE TEMPORIBUS JUSTINI IMPERATORIS. 


|! βασιλείαν ᾿Αναστασίου ἐδασίλευσεν C — Anastasii post exitum imperium suscepit sacra- 


στῖνος, ἀπὸ Βεδεριάνας ὢν θρὰξ (u), 
ες Μάγνου, μηνὶ ἰουλίῳ θ’, ἱνδικτιῶνι 
κι ὁ στρατὺς, τῶν φυλαττόντων τὸ 
ἴσει θεοῦ ἐξχουθιτόρων (70) ἅμα τῷ 
ς ἐποίησαν βασιλέα * ἣν γὰρ χόµης 
Ἐδασίλευσε [151] δὲ ἔτη 09 χαὶ ἡμέ- 
(71). Tà 55 ἡλικίᾳ ἣν διμοιριαῖος, 
€*, ὁλοπόλιος, εὕρινος, ὑπόπυῤῥος, 


tissimus Justinus, et Bederiana Thracum oriundus, 
sub Magni consulatu, Julii 1x, indictione undeci- 
ma : quem exercitus excubitorum palatium custo- 
dientium, una cum populo, nutu divino, díade- 
mate insignitum , imperatorem creavere : erat 
enim Comes excubitorum. Imperavit autem annos 
jx et dies xxn, Erat hic statura. mediocrem exce- 
dente, pectore firmo, crine crispo canoque, naso 


YARLE LECTIONES. 


ED. CHILMEADI NOT. M 


6 στρατὸς τῶν φυλαττόντων τὸ πα- 
t θεοῦὺ, ἑξχουθιτόρων. Ita etiam Chr. 
ουδίτορες, excubttores, milites erant 
latio atque imperatori tutando de- 
leo 6 ox01tbe τῶν ἐξκουθιτόρων, etc., 
itur. Grecis σωματοφύλακες vocans 
o prafectus erat Justinus. Evagrius 


HODII 


δεριάνας 6 θράξ. C. 6 Βενδαρίτης ὁ 
bs! Bederina b Bederiana i limi- 


lib. iv, cap. 1, de Justino Imp. hzc habet : Ὑπὸ 
τῶν βασιλιχῶν σωµατο-υλάχων ἀναῤῥηθεὶς, ὤνπερ 
καὶ Ίρχεν, ἡγεμὼν τῶν ἓν τῇ αὐλῇ τάξεων κχαθ- 
tota infra etiain nostro χόµης ἐξχουθιτόρων dici- 


tur. 
(71) Ἐδασίλευσε δὲ Ec 0, καὶ ημέρας slxost- 
δύο. Victor Tunonens. annos vin, et menses ix 


NOTE. 


taneis Illyrie Thracieque agris sita, hinc dieitur 
Justinus ab aliis Thraz, ab aliis ex Ilyria fuisse. 


$01 


JOANNIS MAEAL AR 


68 


decoro, facie rubicunda et formosa, in bellis exer- A εὔμορφος, Ev πολέµοις ποπωθεὶς, φιλότιμος, ἀγράμ. 


citatus, magniflcus, caeterum litterarum rudis. 
Quamprimum autem imperare cepit, e medio sus- 
tulit Amantium prepositum, et Ándreani Lausia- 
cum, cubicularium ; Theocritum etiam comitem, 
Amantiii familiarem, quem Amantius imperatorem 
ereare s!atuerat; qui ctiam Juáatino ipsi pecunias 
dedit erogandas, ut Theocritus fieret. imperator. 
Quin et Justinus eas erogavit : 411 quibus acce- 
ptis, exercitus populusque non Theocritum, sed 
Justinum, Deo ita volente, imperatorem dixere. 
Imperio itaque potitus, eos qui imperio suo insi- 
diati fuissent, intra palatium occidit. 

Idem imperator Áppionem patricium, Diogenia- 
num et Philoxenum, senatores, ab Anastosio im- 


peratore in exsilium missos, revocavit. Atque B συγκλητικοὺς, tv ἑξορίᾳ πεµφθέντας * παρὰ τοῦ wl 


Appionem constituit prietorio praefectum, Dioge- 
nianum vero militum in Oriente mayistrum, et 
Philoxenum, haud longe post, consulem desi- 
gnavit. 

Hujus imperii sub initio tremendum in Oriente 
astrum apparuit, cometa vocatum, radium deor- 
sum emittens, barbatum quem vocant; cujus ad 
conspectum trepidarunt homines. 


µατος δέ (72). Ἡ µόνον δὲ ἐδασίλευσεν, &velity 
᾽Αμάντιον τὸν πραιπόσιτον αὐτοῦ xal ᾿Ανδρέαν "οὐ 
χουθικουλάριον αὑτοῦ τὸν Λαυσιαχὸν xal θεόχρι- 
τον (t) τὸν χόµητα τὸν τοῦ αὐτοῦ ᾽Αμαντίου δοµέστι. 
xov (75). Ὄντινα ἑδουλεύετο ποιῆσαι βασιλέα ἡ 
αὐτὸς ᾽Αμάντιος, δοὺς τῷ αὐτῷ Ἰουστίνῳ χρήμα 
ῥογεῦσαι, ἵνα γένηται θεόχριτος βασιλεύς ' μὴ 
ἑῤῥόγευσεν [152]. Ὁ στρατὸς οὖν xat 6 δήµος afin 
οὐχ * εἴλατο (74) θεόχριτον ποιῆσαι βασιλέα, ἀλλὰ 
θελήσει θεοῦ ἐποίησαν Ἰουστῖνον βασιλέα. Μετὰ ἃ 
τὸ βασιλεῦσαι αὐτὸν τοὺς βουληθέντας ἐπιθδουλεῦαει 
τῇ αὐτοῦ βασιλείᾳ ἐφόνευσεν ἔσω kv τῷ παλατίψ. 
'O δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἀνεχαλέσατο τὸν πατρίειη 
Ἁππίωνα * (4) καὶ Διογενιανὸν καὶ Φιλόξενον, bro; 


αὑτοῦ βασιλέως ' xai ἐποίησεν ᾽Αππίωνα ἔπαρχα 
πραιτωρίων xal Διυγενιανὺν στρατηλάτην ἼἌναιν 
λῆς (y), xai Φιλόξενον δὲ μετὰ χρόνον ἑποίψαν 
ὕπατον. 

Ἐν δὲ τῇ ἀρχῇ τῆς αὐτοῦ βασιλείας ἀνῆλθεν tod] 
᾽Ανατολῇ φοθερὸς ἀστὴρ, ὀνόματι χοµήτης, ὃς ati 
ἀχτῖνα πέµπουσαν ἐπὶ τὰ χάτω, ὃν ἔλεγον εἶναι αν’ 
γωνίαν καὶ ἐφοθοῦντο. 


ρνωώνώ νο η σσ οσον σωμα —— 


σπα dam UN, ba πωσα 


VARIA LECTIONES 
5 "Avbp£ay Chron. p. 531 C, Ανδρέα Ox. * οὐχ. οὐκ Ox. " ᾽Αππίονα. Απίωνα Chron. p. $51 D. elit 


Ducang. Scripsi ᾽Αππίωνα, ut infra p. 82 B. 


* xai πεμρθέντας Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


Justinum regnasse asserit : forte de annorum nu- 
mero quibus solus imperavit intelligendus est : 
cum enim Justinus annos octo, menses noven, οἱ 
dies tres regnasset, Justinianum sororis filium in 
imperii societatem ascivit : ut. Evagrius testatur, 
lib. 1v, cap. 9. Post quod tempus menses ctiam 
quatuor superfnil, ut ex codem Evagrio discimus, 
loco citato; ubi etiam eum annos ΙΧ integros, cum 
tribus tantum diebus, regnasse affirmat ; sibi sci- 
licet hac in re parum constans. Julii enim die 1x, 
ara Antiochen:z pLxvi anno, indictione scilicet xt, 
secundum Evagrium ipsum imperator renuntiatus 
est Justinus : Kalendis autem Augusti αγ Antio- 
clieng pLAxv, id est, indictione v, secundum euin- 
dem, diem obiit. Totum itaque regni ejus tem- 
pus ix annos, diesque insuper xxn, uti Noster 
recte, complexum est. Marcellinus tamen ad noveu 
imperii ejus annos, menses etiam duos addit. 

72) Αγράμματος δὲ. Hujus rei testem locupletem 
habemus Procopiuim, Justini cozvum, Arcan. Hist. 
Ἐπειδή τε 6 βασιλεὺς [Αναστάσιος] ἓξ ἀνθρώπων 
ἡφάνιστο, αὐτὺς [Ιουστίνος] τῇ τῆς ἀρχῆς δυνάµει 


IHODII 


(v) Θεόχριτον, etc. Apud C. mutilate habetur hic 
locus : ᾿Ανεῖλεν ᾽Αμάντιον τὸν πραιπ/σιτον αὐτοῦ 
xai ᾿Αδρέαν τὸν χουθιχουλάριων, τὸν τοῦ ῥηθέντος 
᾽Αμαντίου δοµέστικον ὃν ἡβούλετο (cod. Vat. ἐθού - 
λετο) ποιησαι βἀχαιλέα ὁ αὐτὸ; Αμάντιος. Ubi non 
pro ὃν substituendum ὅτε, quod Dufresnio placi- 
Lum, scd post vocem χουθικονλάριον inserenda 
sunt liec. verba, xal θεόχρ:τον τὸν χόµητα. 

(x) Αππίονα. C. ᾽Απίωνα. 

(y) Διογενιανὸν στρατηλάτην ᾿Ανατολῆς. lla apud 
Theophanem : et sic legendum apud C. pro eo 
quod inibi habelur ἀπὸ στρατηλατῶν ᾽Ανατολῆς * 
vel locus saltem sic interpungendus : Καὶ ἐποίησεν 
Απίωνα μὲν ἔπαρχον πραιτωρίω», Διογενιανὸν δὲ 


τὶν βασιλείαν παρέλαθε, τυμδογέρων μὲν γεγοὺς 
fn, ἁμάθητος δὲ γραμμάτων ἁπάντων, χαὶ ὁ Ἡ 
λεγόμενον ἀναλφάδιτος (v. LI 
(73) Tóv τοῦ αὐτοῦ ᾽Αμαντίου δοµέστιχον. Aephe" 
στιχος, domesticus : licet vero vocabulum hoc db i 
guitatis etiam erat, hoc tamen loco οἰχεῖον οπή ἡ 
uto, uti habet. Zonaras : μετὰ δέ γε τὴν τελεντ 
Αναστασίου, βουλῆς γενομένης περὶ προχειρίσεως 
βασιλέως ὁ εὐνοῦχος ᾽Αμάντιος etc. θέλων θεοχριτ’ 
νόν τινα [Θεόχριτον alii] οἰκεῖον αὐτῷ ὄντα βασιλεν» 
σαι, χρήµατα τῷ Ἰουστίνῳ παρέσχε διανέµειν vc 
στρατιώταις, elc. Constantinus Manasses Theott 
tum Amantii consanguineum fuisse vult, de JustP 
no ista przferens : ! 
Λαέὼν γὰρ. ὥς φασι, πολὺν χρυσὸν ἐξ ᾽Αμαντίοί 
Ἰ πῆρχε δὲ πραιπόσιος A toc ἐκεῖνος. — 
Καὶ κε. τευσθεὶς τοῖς τἀγμασιτοῦτον' xatax 
'üc ἂν περιποιἠσαιντο τὸ κράτος θεοκρίτῳ, : 
TQ χοινωγοῦντι τῶν αὐτῶν αἱμάτων Ἁμαντφ 
Ἐκ τῶν ὀθνείων ἑαυτῷ κτᾶται tiv βασωλεία. 
Vide etiam Evagrium, lib. iv, cap. 2. 
(74) Εἴλατο. Lego, εἴλοντο, uti babet Cbr. Ales. | 


NOTAE. 


D ἀπὸ στρατηλατῶν ᾽Ανατολῆς ' atque ita reddendts 2 


Et [ecit quidem. Apionem pre[ectum pretorio ; Die- 
genianum vero ex-magistrum militum (sive qii fiera 
magister militum). pre(ectum Orientis, non ut τα. 
tit. Dufresuius :. Diogenianum ex-magisirum 
tum per Ürientem dixit, Noa enim ab ἱπιροαθ 
dicitur seu creatur aliquis ez-magister milia, 
sei ita is appellatur qui magister militum aliquandé 
fuerat. Sic antea sane de eo in exsilium misso, 6ἱ8 
ustino revocato, loquens, ex-magisirum militem 
eut appellat. Ανεχαλέσατο τὸν πατρίχιον Απίωνα, 
καὶ Διογενιανὸν ἀπὸ στρατηλατῶν, xai φιλόξενο» 
καὶ αὐτὸν ἀπὸ στρατηλατῶν. 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. XVII. 


Wmbc βασιλεὺς εὐθέως προετρέφατο xal A 


τὸν τυραννήσαντα ᾿Αναστασίῳ τῷ βασι- 
ολιτείᾳ, xai ἐποίησεν αὐτὸν στρατηλάτην 


pé ἔτει τῆς βασιλείας αὐτοῦ ἔφυγε 
)) ó πατριάρχης Αντιοχείας εἰς Αἴγυπτον, 
Ιταλιανόν ' xal ἐγένετο [155] ἀντ᾽ αὐτοῦ 
εριάρχης ὁ ἀπὸ ξεν,δόχων τῶν ἘΕὐθούλου. 
€ τῆς συνόδου Χαλκηδόνος ἐξαχοσίους 
ἐπισχόπους ἑνέταξε τοῖς διπτύχοις τῶν 
ἱχάστης πόλεως xai διὰ τοῦτο ἐγένετο 
ᾱ, xai οὐχ ἑχοινώνουν αὐτῷ πολλοὶ, λέ- 
V τῆς συνόδου * ἀκολουθοῦντες *à Νεστο- 
gtv. 
τῆς αὐτοῦ βασιλείας τὰ ἱπποδρόμια παρ- 
ig Σελευχέσι !* xal Ἰσαύροις. Καὶ ἐν 
βόνῳ ἀνεφάνη γυνή τις Ex τῆς χώρας τῆς 
εγαντογενὴς ὑπάρχουσα τὴν ἡλιχίαν, εἰς 
παὶ πλάτος ἄνθρωπον ὑπερτέλειον 11-33 
(16) - ἠτις προσαιτοῦσα περιῖλθε πᾶσαν 
ων πολιτείαν * εὑρέθη δὲ ἡ αὐτὴ χαὶ ἐν 
«d µεγά)ῃ ΄ Ἶτις ἑκομίνετο ἀπὺ ἑχάστου 
m φόλλιν µίαν. 
Bebe Ἰουστῖνος βασιλεὺς ἐδισιγνάτευσεν 
l) στρατηλάτην πραισέντου ΕΒιταλιανὸν, 
λθεν ὕπατος Ῥωμαίων [154]: xat ἐν τῷ 
αὐτὸν (78) μετὰ τὴν πρώὠτην αὐτοῦ µάπ- 
Ιᾳάγη ὁ αὐτὸς Βιταλιανὸς ἐν τῷ παλατίῳ, 
ᾖσας Ῥωμαίους xaX πολλὰς πόλεις καὶ 
Ῥωμανίας πραιδεύσας. 


τῆς αὐτοῦ βασιλείας Ζτάθιος (80) ὁ τῶν 
τλεὺς µηνιάσας xal ἀναχωρήσας ἀπὸ τῶν 
μερῶν βασ.λεύοντος Περσῶν Κωάδου καὶ 
€ τοῦ αὐτοῦ Ζτᾶθίου, βασιλέως Λαξζῶν, 
εοχειµένου τῇ βασιλείᾳ τοῦ αὐτοῦ Κωάδου 
| συνέδη τινὰ τελευτῆσαι τῶν βασιλέων 


619 

ldem imperator sine mora Vitaliapum, qui contra 
Anastasium rempublicamque  rebellia moverat 
arma, sibi conciliavit; prasentisque militie ma- 
gistrum constituit. 

Ejusdem imperantis anno primo, Severus pa- 
triarcha Antiochenus,  Vitalianum fugiens, in 
JEgyptum se recepit; cujus in locum patriarcha 
creatus est Paulus, qui bospitii Eubuliani pre- 
fectus fuerat. Hic pcxxx synodi Chalcedonensis 
episcoporum nomina in ecclesiarum diptychas 
per singulas urbes retulit ; schisma inde magnum 
factum est, multis ab 414 eo secedentibus, qui- 
bus synodi illius fautores Nestorianismum sapere 
videbantur. 

Hujus sub imperio circensia certamina Seleu- 
censibus et laauris exhibita sunt : quo tempore 
eliam innotescere cepit inulier quaedam a Cilicia, 
Statura plane gigantea, quz et proceritate et ma- 
gnitudiue justam Lhominis slaturam cubito uno 
superavit, Hzc universum per imperium vaga- 
bunda, stipem petebat : Antiochiàm quoque ma- 
gnam veniens, ex officina quoque erogatum sibi 
habuit follem unum. 

ldem imperator Justinus Vitalianum, prazsen- 
tis militi magistrum, ad dignitatem quoque 
consularem evexit. Consul itaque Romanis datus 
Vitalianus, dum populo hypatiam facit, post pri- 
mam ase mappam emissam, occisus est in pala- 
tio; ut qui in imperium arma moverat rebellia, 


C plurimasque Romanis urbes ac regiones devasta . 


verat. 

Eodem imperante Ztathius, Lazorum rex, Per- 
sarum imperium cum diutius non ferret, e regio- 
nibus Persicis discessit. Persis imperavit eo tem- 
pore Coades, Ziathii etiam ipsius "olim amicus. 
Nempe Persarum imperio paruit Lazorum rex : 
cui, quandocunque eum mori contigerit, in regno 


Y ARLE LECTIONES 
συνόδου. « Forte scribendum, τῇ συνόδῳ. » Ch. !* Σελευχέσι. Redit hzc forma p. 61 B. Conf. 


κο. Vat. p. 119, 2 ed. nostri. 


11413 ὑπερτέλειον. ὑπερέχουσα τέλειον Ch. Fort. ὑπὲρ c£). 


ED . CHILMEADI NOTAE. 


δὲ πρώτῳ ἔτει τῆς βασιλείας αὐτοῦ ἔφυγε 
Ποιο}. Tun. Severum Justini. imper. an- 
B vi, Justino et Appione coss. asserit : 
9g Ecclesie Severus, Chalcedonensis synodi 
r, cum a Justino imperatore quereretur 
fugit : et in ejus locuni. substituitur Pau- 
rius tamen, ei post eum Nicephorus, Se- 
Bini anno 1, penas dedisse, lingua ejus 
testantur Evagr. lib. ijv, cap. 4; Nice- 
xvn, cap 2. Vide etiam Cedrenum, et 


νθρωπον ὑπερτέλειον πῆχυν ἕνα. Locus 
ibio mendosus : forte legendum, ἄνθρω- 
ἴχουσα τέλειον πῆχυν ἕνα. Cedrenus : To 
E. [Ju-tini vi] ἐφάνη γυνή τις Ex τῆς 
[ιγαντογενὶς,ὑπερέχουσα τῇ ἡλιχίᾳ πάντα 
τέλειον πΏχυν ἕνα, xai πλατεῖα σφόδρα. 
bujus gigautez meminerunt etiam Nice- 
ib. xvii, cap. 5, et Zonaras in Justino. 
τευσεν Ὁπατον. Δισιγνατεύω, εἰ 
ύω, Designo, apud recentiores. 
y τῷ ὑπατεύειν αὐτόν. Hypatize hee, sive 


D 


inunera consularia initio consulatus cujusque po- 
pulo exbibebantur ; verum Vitalianus septiuio con- 
sulatus sui mense interfectus est; cujus rei testem 
babemus, bujusce temporis lomiueim, Marcelli- 
num, in Chronico : Indictione xm, Vitaliano et 
Rustico coss. Vitaliauus hiscoss. vu mense, consu- 
latus sui xvi, vulneribus confossus in palatio, cum 
Cleriano et Paulo satellitibus. interemptus est. Fa- 
ctuin hoc Justiniani patricii factione; ut ex Procopio 
discimns. Arcan. Histor., Victore etiam Tunonens., 
qui tamen sub Maximi consulatu, anuo nempe Ju- 
stini imp. v, hoc factum vult, quod omnino falsuin 
esl : consulatu enim 6110, quem una cum Rusiico, 
Justini imp. anno 14, gessit, interemptus est Vita- 
lianus. 

(79) Μάππαν. Μάππα, mappa, ci µαππάοιος, 
mapparius, qui mappam πι; sive signum in 
circo dat aurigantibus. De mappa vide, inter alios, 
doctissimum Jo. Vossium De vitiis sermon. lib. 1, 


cap. 4. 
(80) Ζτάθιος. Cedreno εἰ Zonare Τζάδος, Chro- 
nico Alex. Τζάθιος dicitur. 


cat 


JOANNIS MALALJ/R 


successor 4 Persarum rege, sed Lazis oriundus, A Λαξῶν, ὑπὸ τοῦ Περοῶν βασιλέως προεχειρί 


designabatur. Lazorum itaque rex iste, paganismi 
perüesus, cavensque ne si a Cosde 19 Persa- 
rum diademate  insigniretur, sacriflcia ritusque 
alios omnes more Persico peragere necesse ha- 
beret; statim ac pater. Damnazes e vivis exces- 
serat, Byzantium venit ad Justinum imperatorein, 
suique deditione facta, Lazorum rex ab eo inau- 
gurari petivit. Receptus itaque a Juslino, et sacro 
fonte lustratus, Christianus factus est; femina 
etiam Romana in uxorem ducta, Nomi patricii 
filia, nomine Valeriana ; quai etiam in regionem 
suam secum abduxit. Α Justino autem imperatore 
Romano diademate regio more Romano insignitus 
est, chlamydeque alba holoserica pro purpureo 
clavum aureum regium babente, cujus in medio 
sigillum (uit, imperatoris Justini expressam refe- 
rens efligiem. Tunicam quoque albam poragau- 
diam gestabat, aureis pro more regio clavis ador- 
natam, et ipsis etiam imperatoris effigiem prz se 
ferentibus : quas autem ferebat tzangas, ex re- 
gione sua secum adductas, more Persico marga- 
ritis, uti et zonam, distinctas habuit. Sed et aliis 
etiam muneribus plurimis οἱ ipse οἱ uxor Vale- 
riana ab imperatore Justino donati sunt. 
αὐτοῦ ὑπῆρχε διὰ μαργαριτῶν !", Καὶ ἄλλα δὲ ἔλαθε 
αὐτὺς χαὶ ἡ γυνἡ αὐτοῦ Οὐάλεριανή. 
Quamprimum vero bac Coadi Persarum regi 
innotuerant, per legatum 414 Justino litteras 
misit, in hec verba scriptas : Tu, amicitia et 


ἑστέφετο, Ex τοῦ γένους μέντοι "3 τῶν αὐτῶν 
6 b αὐτὸς βασιλεὺς Λαζῶν φυγὼν τὸ τῶν * 
δόγµα διὰ τὸ μὴ προχειρισθέντα αὐτὸ» ἀπὸ Κα 
βασιλέως Περσῶν, ποιῆσαι χαὶ θυσίας xal 2 
ἤθη τὰ Ἱερσικὰ, !| µόνον ἑτελεύτησεν - 
πατ]ρ (81) Δαμνάζης (a), εὐθέως àv fs 
βασιλέα Ἰουστῖνον ἐν τῷ Βυξαντίῳ, xat αὐτὸ 
παρεχάλεσεν αὐτὸν ἀναγορευθῆναι βασιλέα 
Καὶ δεχθεὶς παρὰ τοῦ βασιλέως ἑφωτίσθη, : 
στιανὸς Υενόμενος Ἠγάγετο γυναῖχα δωμα 
ἐχγόνην Νόμου (82) (b) τοῦ πατριχίου, [155] 
Οὐαλεριανήν. Καὶ ἔλαδεν αὐτὴν μεθ) ἑαυτοί 
ἰδίαν αὑτοῦ χώραν, στεφθεὶς παρὰ Ἰουστίνοι 
λέως Ῥωμαίων, χαὶ φορέσας στεφάνιον Ἑ 
βασιλιχὸν χαὶ χλαμύδα (c) ἄσπρον ὁλοσήριιο 
ἀντὶ πορφυροῦ ταθλίου (83) χρναοῦν βασιλ 
6λίον, àv ᾧ ὑπῆρχεν iv play στηθάριον ἃλι 
ἔχοντα τὸν χαρακτηρα (84) τοῦ αὐτοῦ | 
Ἰουστίνονυ, xai στιχάριον δὲ ἄσπρον (85) 1 
διον (80), xat αὐτὸ ἔχον χρυσᾶ πλουμία ( 
λικὰ (87), ὡσαύτως ἔχοντα τὸν χαραχτῆρα * 
βασιλέως ' τὰ γὰρ ἑταγχία (88), ἃ ἑφόρει, 
γὼν (89) [156] ἀπὸ τῆς ἰδίας αὐτοῦ χώρας, 

µαργαρίτας Περσιχῷ σχἠήµατι ' ὁμοίως δὲ x 


δῶρα πολλὰ παρὰ τοῦ αὐτοῦ βασιλέως Ἴουοτ 


Καὶ γνοὺς τοῦτο Κωάδης ὁ βασιλεὺς Περ 
λωσε τῷ βασιλεῖ Ἰουστίνῳ διὰ πρεσδευτοὶ 
ὅτι Φιλίας xa εἰρήνης ἀναμεταξὺ ἡμῶν λα 


VARLE LECTIONES. 


15 μὲν Qx., µέντο: Chron. p. 552 Β. !* ἔχον. ἔχων Chron. male, sed recte χλαμύδην pro χλαμύδα. 
θινὸν sequentibus jungit Ox. Est purpureum, ut vol. 1, p. 13 C. "9 εἶχον Ox., ἔχοντα Chron... ** papyag 


ED. CHILMEADI NOTAE. 
(81) 'O αὐτοῦ machp Δαμνάζης. Chr. Alex. Tza- C Parthica erat hg. vestis. Hesychius : Ila 


thium facit «bv υἱὸν £apváZoo, Xamnazxi filium. 

(82) Th» &xyóvny Νόμου. Chr. Alex. habet ἔχγο- 
«ov Ὀνίνου. 

(85) Ἔχον ἀντὶ πορφυροῦ ταθλίου. Chr. Alex. 
habet ἔχων, ac si regem spectaret : si vero ad 
chlamydem referatur, legendum, ἔχουσαν. Ταθλία 
2utem clavi sunt : voce supra usus est auctor, 
lib. 11 : Τὰς μὲν βασιλιχὰς πορφύρας, ἑχούσας 
ταθλία χρυσᾶ, τὰς δὲ τῶν συγχλητικῶν, elc. χλαμύ- 
όας ἐχούσας σήμαντρον τῆς lascaxi φορεσίας 
ταθλία πο pupa. 

(81) Αληθινὸν ἔχοντα τὸν χαραχτῆρα. Scr. 
ἔχον. Cxeterum ος nostro corrigendum Ghr. Alex. 
ubi habetur, ἀληθειδιν, reponendum, ἁληθινόν. 

(85) Καὶ στιχἀρ.ον δὲ ἄσπρον. Στιχάριον proprie 
erat vestis s4cerdotalis albi coloris : uti nos do- 
cel Symeon. archiep. Thessaloniceus. de Tem- 
plo, etc. Τὸ δὲ στιχάριον τὴν φωτεινὴν τῶν ἁγ- 
γέλων ἐμφαίνει περιδολήν ^ οὕτω γὰρ πολλάχις 
φωτεινὴν ἐσθῆτα περιδεθληµένοι ὤφθησαν ἄγγε- 
Àot, ὡς xat ὁ &v τῷ µνήματι V euxky ἑσθῆτα ἐνδεδυ- 
μένος. Hoc loco tunicam simpliciter sonat. 

(86) Παραγαύδιον. Trebell. Pollio in D. Claudio : 
Albam subsericam  paragaudem triuncem | unam. 


[corrupte hodie editur παραγωγάς, uti no 
doctissimus Salmasius,] χιτὼν παρὰ . 
paragaude , lora sunt; paragaudie ver 
quae loris auratis circumtexebantur. Vide 
simi viri Cl. Salmasii notas in Trebell. P 
Flav. Vopisc. 

(87) "Eyov χρυσᾶ πλουμία βασιλικά. IT 
et πλοῦμμιν pluma : clavus hic est. Proc 
edific. Justiniani, lib. i1 : Χιτὼν àx µετ 
χαλλωπίσματι [Scr. Erxadoniopa: ] χρυα 
ταχόθεν ὡραϊσμένος, ἃ 6h νενοµίχασι πλου! 
λεῖν. Sed vide eiiam Salinas. loc. citatis. 

(88) Τὰ γὰρ ζταγγία. Scr. τζαγγία, u 
Uhr. Alex. addita littera T, verbie pleris 
incipientibus, more recentiorum barbarie 
χούριον, securis; τζαχχίζειν, quod ltali 
giare dicunt. Τζάγχαι vero, sive τζαγγία, 
menta erant regia : Latiuis zanche dici 
Trebellius Poll. in D. Claudio : Zanchasd 
Parihicis paria duo : id est, calceus ex . 
pelle confectos. 

(89) "A ἑφόρει, fv ἀγαγών. Lego, ἃ 
10v, etc. Sensus aliter mutilus est. 


Που! NOTE. 


(3) Κωάδου. Sic C. pag. 535, quamvis pag. 332. 
Καυάδης. l'rocopio, Theophani, aliis, Καδάλης, 
(a) Δαμνάζης. Chr. cod. Vat. et editio Scalig. 
Lo YARD O- 

(Pj Νόμου Theoph. Ὁμοῦ: Chr. editio Rader. 


Ὀνίνου, cod. Vat. Νομοῦ. Symeon Logot 
tante Dufresnio, Ῥώμο». 
(c) XAapóóa. C. χλαμύδην vel χλαμύδυ 
cal. yAaviótv * Theophani χλανύδιν. 
(d) ΠΠλουμία. C. noun pla. 
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ἵνης τὰ ἐχθρῶν πράττεις. Ἰδοὺ γὰρ τὸν A pace inter nos facta, hostilia tamen agis. Ecce 


ὃν µοι βασιλέα λαςῶν αὐτὸς προεχειρίσω, 
b την Ῥωμαίων διοίκτσιν, ἀλλ᾽ ὑπὸ τὴν 
δλιτείαν ἐξ αἰῶνος. Καὶ πρὸς ταῦτα ἀντεδή- 
εσιλεὺς Ῥωμαίων Ἰουστῖνος διὰ πρε΄δευ- 
€ τινα τῶν ὑποχειμένων τῇ ὑμετέρᾳ βασι- 
κροσελαδόµεθα, οὔτε προετρεφάµεθα, ἀλλ' 
€ ἡμᾶς τις ὀνόματι Ζ-:άθιος εἷς τὰ ἡμέτερα 
90) ἐδεβθη προσπίπτων ἡμῖν ῥυσθῆναι τοῦ 
Uu δόγματος xaX θυσιῶν ἀσεθῶν xaX δαιµό- 
je xaX γενέσθαι Χριστιανὸς, ἀξιούμενος 8 
εως τοῦ αἰωνίου θεοῦ χαὶ [127] δημιουργοῦ 
ων. Καὶ χωλῦσαι τὸν βουλόμµενον εἰς βελ- 
.ἐλθεῖν καὶ γνῶναι θεὸν (91) ἀληθινὸν ἡμεῖς 
μεθα !*, ὥστε Χριστιανὸν αὐτὸν γενόµενον 


enim Lazorum regem, mihi subditum, inaugura- 
sti; cum sub Romanorum nunquam, sub Persa- 
rum vero imperio semper fuerit. Ad hzc Justinus 
ltomanorum imperator per legatum ei rescripsit, 
hisce verbis: Nos subditorum tuorum imperio 
nostro ascripsimus neminem, vel in partes no- 
stras pelleximus : verum ín ditiones nostras ve- 
nit Ztathius quidam, suppliciter nos precatus, uti 
ab ethnica religione, sacrificiis impuris et errore 
diabolico liberatus, in Christianum fleret, eterni- 
que Dei, rerum omnium opificis, gratia dignus 
censeretur. Ad meliorem itaque vitae conditionem 
venire volentem prohibere nostrum non erat; 
quin et Dei cognitionem ut amplecteretur, eum 


ἔντα τῶν ἑπουρανίων μυστηρίων εἰς τὴν B hortati sumus. Christianum denique factum, cc- 


ieapusv χώραν. Καὶ ἐγένετο Ex τούτου 
αξὺ Ῥωμαίων χαὶ Περσῶν. 


ετρέφατο ὁ βασιλεὺς Περσῶν ἐν τῷ αὑτῷ 
[€ τῶν Οὕννων ὀνόματι Ζιλγιθὶ (e), περὶ οὗ 
ωστῖνος ὁ βασιλεὺς, ὅτι πρώην μὲν αὐτὸς 
ᾷάμενος αὐτὸν πρὸς βοήθειαν Ῥωμαίων 
ip fjv αὐτῷ xal δῶρα πολλὰ χαὶ σύνταξιν 
Ιλαδὼν μεθ) ὄρχου, ἀχούσας ὅτι προσεῤῥύη 
[ Περσῶν, ἑλυπήθη σφόδρα. Ὁ δὲ αὐτὸς 
βοτραπεὶς ὑπὸ Κωάδου βασιλέως ΠἩερσῶν 
Ῥωμαίων μετά εἴχοσι χιλιάδων 39, ὀφείλων 
Ῥωμαίοις. Ὁ δὲ θειότατος Ἰουστῖνος 
νὰ πρεσθευτοῦ τῷ βασιλεῖ Κωάδῃ μετὰ 
τοῦ ἀποχρίσεως ἕνεχεν elpfivng, ὡς ἐπ 
γράψας, qnot, thv τοῦ αὐτοῦ Ζιλγιθὶ 
αθασίαν xa ἐπιορχίαν, xaX ὅτι παρὰ Ῥω- 
Ιµίσατο χρήματα κατὰ Περσῶν, ὀφείλων 
'δοῦναι xal τῷ χαιρῷ τῆς [158] συµθολῆς 
uev συμμαχεῖν, καὶ ὅτι δεῖ ἡμᾶς ἁδελ- 
€ εἰς φιλίαν λαλεῖν καὶ pt ὑπὸ τῶν χυ- 
Ὀύτων παἰζεσθαι. Καὶ ἐπιγνοὺς ταῦτα ὁ 
[ερσῶν, ἑπηρώτησε τὸν Ζιλγιθὶν 3', εἰρη- 
ει Δῶρα (92) ἔλαδες παρὰ Ῥωμαίων προ- 


lestibusque mysteriis initiatum, in regionem suam 
remisimus. Ceterum exinde Persis cum Romanis 
inimicitie intercesserunt. 

Eodem tempore rex Persarum Zilgibim, Hun- 
norum regem, in partes suas sollicitavit. Quod 
cum Justinus] imperator audisset (eum scilicet, 
quem ípse prius ad Romanorum societatem missis 
donis quamplurimis invitaverat, foedusque jura- 
mento firmaverat, ad Persarum regem nunc de- 
scivisse) , ingenti ira correptus est. Ceterum Hun- 
nus iste, a Coade 415 rege sollicitatus, exercitu 
viginti millium armatorum instructus, adversus 
lKomanos arma movit. Sacratissimus autem Justi- 
nus, pacis conditiones amica interpellatione con- 
ciliaturus, quasi de alia quapiam re scribens, per 
legatum suam missis ad Coadem regem litteris, de 
perfidia et perjurio regis Hunnorum certiorem fe- 
cit; nempe eum a Romanis pecunias accepisse, 
uti Persas eis proderet; ipsoque in congressu Ro- 
manorum partes suscepturum. Quin et nos, inquit, 
fratres cum simus, amicitiam invicem colere offor- 
tet, neque committere, ut canibus istis in ludibrium 
cedamus. His auditis, Persarum rex Zilgibim 
amice interrogavit, an a Romanis ipse pecunias . 


VARLE LECTIONES. 


µενος Ch.. Chron. p. 333 A, ἀξιούμενον Ox. 
itium est in Malala. 


19 εἴχοσι χιλιάδων Ch., εἰχοσιχιλ 


!* dust; προτρεπόµεθα. οὐκ εἰσεδέχετο ponit Chron., 


vOx. ᾗ3ἱ εἰρηχὼς Chron., εἰρηνιχὼς Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


τὰ ἡμέτερα βασίλεια. Βασίλειον proprie 
: apud nostrum, regnum ubique signi- 
lib. » de OEdipode : Καὶ ἀχούσας ὁ Οἱ- 
26€» Ώλους, xal mxh&ag τοῖς ἰδίοις αὑτοῦ 
τελευτᾷ, ἑάσας τὸ βασἰλειον τοῖς δυσὶν 
le, etc. Et lib. avin de Auxumitarum 
neritensem de injuriis regno suo ab eo 
iulante, νο habemus : Ὁ δὲ τῶν Αὐξου- 
μλεὺς ἑδήλωσε τῷ βασιλεῖ ᾽Αμεριτῶν, ὅτι 
οίησας, φονεύσας Ῥωμαίους ΧἈριστιανοὺς 
υτάς, xai ἔθλαψας τὰ ἐμὰ βασίλεια. 


ΠΟΡΗ 


n6t. C. Z0.y6:. Edit. Scal. Ξιλγδί. Infra 
ιάγδιρος. Ubi eadeni editio Scal. Έζιάγ- 
eophan. et alii Ζιλίγδης. 

wv. Sic Theoph. at C. χοινῶν ' quod cor- 
l'heophane Dufresnius. llolstenius Οὔν- 


(9) Kat χωλῦσαι τὸν βουλόμενον εἰς βελτίονα τά- 
ξιν ἐλθεῖν, xal γνῶναι θεόν. Locum mutilum ος 
Chr. Alex. ita restituimus : Καὶ χωλῦσαι τὸν βου- 
λόμενον εἰς de tova τάξιν ἑλθεῖν οὐκ ἐνεδέχετο * 
xai γνῶναι θεὸν, etc.^ 

(92) ᾿Ἐπτρώτησε τὸν Ζιλγιθὶμ [sic ed. Ox. εἰρη- 
νιχῶς, ὅτι δώρα οἱο.] Chr. Alex. habet , ἑπηρώτη- 
σεν τὸν Ζιλγιθὶμ εἰρηχὼς αὐτῷ ὅτι δῶρα, etc. Verum 
cum alterutro modo locum hunc legere possimus, 
nihil omnino mutare statui. Hunc vero Anastasius 
Bibliothec. Zelicben vocat. 


NOT E. 


νων substitui voluit. Sed nibil mutandum : notum 
enin militare convicium, Canis. Adi Dufresnium 
pag. 391. . 

tn Εἰρηνικώς. C. εἰρηχώς, dicens. 
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JOANNIS MALALAE 


accepisset, contra Persas sollicitatus. Imo, inquit A τραπεὶς κατὰ Περσῶν; Καὶ εἶπεν à ἆ, 


Zilgibis, me accepisse fateor. Ad hzc iratus Persa- 
rum rex, credensque lluanum per dolum venisse, 
occidit illum; multos etiam ex exercitu ejus per no- 
clem interfecit, plane nescientibus Hunnis hoc a 
Persarum rege provenire, sed tanquam ab alia 
quapiam regione in se regemque suum impelum 
factum fuisae existimantibus. Qui vero a czde re- 
liqui fuerunt Hunni, profugerunt. Tum demum 
Coadi regi visum est de pacis conditionibus tra- 
ctare, missis bac de re litteris per legatum, La- 
broium nomine, ad Justinura Romanum impera- 
torem. 

Circa hoc tempus Paulus, patriarcha Antiuclie- 
nus, e vivis excessit : A16 cujus in locum Ει- 
phrasius Hierosolymitanus suffectus est : qui et 
orthodoxos, quos vocant, graviter persecutus est, 
plurimis eorum etiam neci traditis. 

lisdem temporibus Veneta factio. commotiones 
ubique per urbes excitabat, lapidationibus, tumul- 
tibus, cz:edibusque, omnia miscens.-Quin et adversus 
urbium etiam praefectos ubique insurgebant | Ve- 
neli,] initium rebellionis a Constantinopoli su- 
mentes. Nec desierunt tumultuantes, usque dum 
Theodotus, excomes Orientis, urbi praefectus con- 
stitutus fuerit, quod factum est indictione prima. 
Hic itaque insurrectionem populi Byzantini compe- 
Scuit, seditiosorum permultis, imperatoris ipsius 
ex jussu, in supplicium adactis. Inter quos cum 


Theodosium quemdam, cognomine Zticcam, virum C 


locupletissimum et dignitate illustrem, a se com- 
prehensum, non exspectato imperatoris mandato, 
ipse auctoritate propria fretus , neci dedisset, hoc 
in eo non ferens imperator, magistratu eum abdi- 
cavit, et honoribus exutum, in Orientem ablega- 
vit. Quo cum advenisset, de salute sua necdum 
satis securus, fugam inde capessit, indictione in, 
et Hierosolymam veniens, ibi delituit. In. locum 
vero istius, Theodorus exconsul, cognomento Te- 
ganistes, urbi praefectus constitutus est. Antio- 
chie vero praefectus est. Ephrzeinius, Amidenus : 
qui Venetarum partium tumultibus obviam eundo, 
usque adeo coercuit eos, ut acquiescentes demum 
&17 Veneti commotionibus omnino abstinerent. 
Sed et tum quoque spectacula prohibita fuerunt ; 
et saltatores ex Oriente toto, excepta Alexandria 
magna in /Egypto, ejecti sunt. 

ldem imperator etiam certamina Olympica pro- 
hibuit ne deinceps Antiochix, ab indictione xiv, 


05; xol ὡμολόγησε. Καὶ ὠργίσθη ὁ Ba 
Κωάδης, xat ἐφόνευσεν αὐτὸν, ὑπονο 
ἦλθε πρὸς αὑτὸν, καὶ πολλοὺς τοῦ ὄχλο 
ἀνεῖλε, πέµγας xav αὑτῶν πλῆθος ποὶ 
τι ἀπὸ τοῦ βασιλέως Περσῶν ἑπέμφί 
τὸ πλῆθος, ἀλλὰ ὡς ἀπὸ ἄλλης χώρας 
θόντων τοῖς Οὔννοις χαὶ τῷ ῥηγὶ αὐτᾶ 
τῶν Οὕννων οἱ περισωθέντες ἔφυγον. 
vv ὁ βασιλεὺς Κωάδης λαλεῖν περὶ vd 
δηλώσας διὰ Λαθροῖου (h) πρεσθευτο 
σιλεῖί Ῥωμαίων Ἰουστίνῳ. 


Ἐν ᾧ χρόνῳ τελευτᾷ Παῦλος ὁ πι 
τιοχείας, xa ἐγένετο ἀντ' αὐτοῦ Εὐφι 
σολυµίτης, ὅστις μέγαν ἐποίησε διωγ 
λεγομένων ὀρθοδόξων, πολλοὺς φονεύσι 

Ἐν δὲ τοῖς αὐτοῖς χρόνοις «b Βέ 
πάσαις ταῖς πόλεσιν [159] ἠτάκτεε , : 
τὰς πόλεις λιθασμοϊῖς xaX χαταθασία 
ἐπήρχοντο Υὰρ xaX τοῖς χατὰ πόλιν ἅι 
µενοι ἀπὸ τοῦ Βυζαντίου. Ταῦτα δὲ à 
τῆς γενομένης προαγωγῆς τῆς £v Κων 
γενοµένου 33 Θεοδότου ὑπάρχου * πό 


— ἀπὸ χκομήτων 1) τῆς ᾽Ανατολῆς: ὅστις' 


τῆς πρώτης ἱνδικτιῶνος, xal χατεδ 
δημοκρατίας τῶν Βυζαντίων, τιµωρησ: 
τῶν ἀτάχτων κατὰ χέλευσιν τοῦ βασιλἰ 
Ἐν ofc συνελάθετο θεοδόσιόν τινα, τὸν 
xàv, ὅστις ἓν πολλᾖ εὐπορίᾳ ὑπῆρχε, : 
ἑλλούστριος, xal τοῦτον αὐθεντίσας | 
αγαγὼν τῷ βασιλεῖ. Καὶ ἀγανακτηθεὶς 
λέως ἐπαύθη τῆς ἀρχτς xal ἀπεζώσ 
χελευσθεὶς ἐξελθεῖν ἐπὶ τὴν ᾽Ανατολήν 
τὸ καταλαθδεῖν αὐτὸν τὴν ᾿Ανατολὴν E 
ἐν τῇ τρίτῃ ἱνδικτιῶνι, προσφυγὼν ἐν 
χαὶ ἀπεκρύθη Exsi* χαὶ ἀντ᾽ αὐτοῦ πρι 
πόλεως Θεόδωρος ὁ ἀπὸ ὑπάτων, ὁ i 
νιστής. Προήχθη δὲ ἐν ᾽Αντιοχείᾳ Ἐφι 
δηνός ΄ ὅστις Ἱγωνίσατο χατὰ τῶν δη 
Βενέτων  χαὶ λοιπὸν ἠσύχασεν ἡ 51 
Βενέτου µέρους [140] τοῦ ποιεῖν &v τα 
ἐπήρθησαν τὰ θεώρια, xai οἱ ὀρχησ' 
Ανατολῆς, xaX πάντες ἑξωρίσθτσαν, ὃ 
μεγάλης Αλεξανδρείας τῆς πρὸς Αἴγυ 


Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἑχώλυσε αἱ 
Ολυμπίων πρὸς τὸ μὴ ἐπιτελείσθαι 


VARLUE LECTIONES, 
* yevopévou delendum videtur. 33 ὑπάρχου. Erápyou Ch. — ** χοµήτων. κομητῶν Ox. * 


ED. CIILMEADI NOTA. 


(95) Δηλώσας διὰ Aa6potou πρεσθευτοῦ. Chr. 
Alex. Raderianum habet, διὰ Bplou* Scal. διὰ 
Bpoíou --ubi etiam πρεσθυτέρου corrupte legitur, 
pro πρεσθύτου. 

(94) θεοδότου ὑπάρχου πόλεως. Mallem ἑπάρ- 


(^) Λαδροίου. C. Ἡροίου. 


ου * De Ἰφιοοάοιο vero hoc. urbis I 
rocopium, Arcan. Histor. pag. 43. 
(95) Κελευσθεὶς ἐξελθεῖν ἐπὶ τὴν 'A 
copius eum Hierosolymam relegatum 
citato. 


HO0blI NOT.£. 


--^ 
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&e) ἱνδιχτιῶνος ιδ. Άλυτάρχησαν δὲ (96) ἀπὸ ** A celebrarentur. Ab Afranio autem ad usque pLxvuit 


Αορανίου (91) ἕως ὀγδόου ἐξηχοστοῦ πενταχοσιοστοῦ, 
&g' οὗ (98) ἐχωλύνη τὰ Ὀλύμπια, ἀλύταρχοι ος’. 
To δὲ αὐτῷ χρὀόνῳ, Ανατολίου τοῦ Kaplvou ὄντος 
χόµητος Ἀνατολῆς, συνέθη ἓν ᾽Αντιοχείᾳ ἐμπρησμὸν 
μέγαν γενέσθαι ὑπ} θεῖκῆς ὀργῆς ' ὅστις ἐμπρησμὸς 
«ροεµένυσε tbv τοῦ θεοῦ µέλλουσαν ἔσεσθαι ἀγα- 
γάχτησιν. ᾿Εκαύθη γὰρ ἀπὸ τοῦ μαρτυρίου τοῦ ἁγίου 
Στεφάνου ἕως τοῦ πραιτωρίορυ τοῦ στρατηλάτου. 
Ἐγένουτο δὲ xal μετὰ ταῦτα ἐμπρτσμοὶ πολλοὶ εἰς 
ἑαγόρους γειτονίας τῖς αὐτῆς πόλεως, χαὶ ἐχαύθι- 
δαν φολλοὶ οἴχοι, xaX ἀπώλοντο πολλαὶ Φυχαὶ, xal 
exl; ἑγίνωσχκα πόθεν τὸ mop ἀνήπτετο. Kai!" 
[IM] πρεσθείαν ἘΕφραϊμίου 35 τοῦ πατριάρχου (99) 
Ἰντωχείας ἐφ.λοτιμήσατο ὁ αὐτὸς βασιλεὺς διὰ τοὺς 
χαυθέντας τόπους χρυσοῦ χενττνάρια δύο. 


Ἑν à τῷ αὐτῷ χρόνῳ συνέβη παθεῖν ὑπὸ θεοµ- 
Ws; ο) λεγόμενον Δοῤῥάχιον (1), πόλιν τῆς νέας 
Ἠπιίρυ ἑπαρχίας, ἐξ T. ὑπῆργχεν Αναστάσιος ὁ 
αολεύς; ὅστις xa πολλὰ ἔχτισεν ἐχεῖ, παρεσχηχὼς 
gil; ελ τὸ ἑπολρόμιον, Ὁ δὲ βασιλεὺς Ἰουστῖνος 
mi παρέσχεν εἰς ἀνανέωσιν τῇ αὑτῃ Δοῤῥαγηνῶν 
sün, τις πρώην μὲν ἑλέγετο *? Ἐπίδαμνος (2), 
ἑροίως δι χαὶ τοῖς περιλειφθεῖσιν ἐφιλοτιμήσατο. 
Ἐν δὲ τῷ αὑτῷ χρόνῳ καὶ ἡ Κόρινθος τῆς Ἑλλάδος 
ἔπεθε' χαὶ τολλὰ γἀχεῖ ἐχαρίσατο ὁ αὐτὸς βασιλεύς. 
Ἐν ἃ τῷ μεταξὺ χρόνῳ ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνίας Ανά- 
ζαρθος, πόλις της Κιλικίας τὸ τέταρτον αὐτῖς πάθος 
ἑήγειρε δὲ αὑτῆν ὁ αὐτὸς βασιλεύς. Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ 
quw» χατεπόθη ὑπὸ θεοµηνίας ὑδάτων ποτα- 
Μαίων (3) Ἔδεσα, πόλις µεγάλη τῆς Ὀσδροννῆς 50 
, ἑκαρχίας. ἓν ἑσπέραᾳ, τοῦ αὐτοῦ ποταμοῦ χατὰ µέ- 
0» τῆς πόλεως παρερχοµένου τοῦ λεγομένου Σχίρ- 
*w, αὔτανδροι [142] σὺν τοῖ; οἴχοις ἀπώλοντο (4). 
Ἔλιγον δὲ οἱ περισωθέντες χαὶ οἰχοῦντες τὴν αὐτὴν 
Suy ὅτι xaX ἐν ἄλλῳ καιρῷ χατέχλυσε τὴν αὐτὴν 
τῶιν ὁ αὐτὸς ποταμὸς, ἀλλ' οὐχ οὕτως ἀπώλεσεν ' 
ἰχὶ µεμαθήχαμεν ὅτι χαὶ £v ἄλλοις χρόνοις ἐγένετο 


[annum Ότο Antiochenz], quo tempore ludis illis 
interdictum est, alytarchze Lxxvi numerantur. 
Eodem tempore, Anatolio, Carini filio, Orientis 
tum comite, Antiochia celesti ex ira tremendo 
more conflagravit; qure quidem conflagratio cer- 
tum. futurze ultionis divine erat. indicium. ln- 
cendia enim a sancti Stephani martyrio usque ad 
magistri militum prztorium grassabantur. Acci- 
derunt etiam post hzc, diversos Antiochiz per 
vicos, incendia varia; a quibus quam plurimz 
absumpte gunt edes , animzeque permulta perie- 
runt : sed nec sciri unquam potuit, undenam 
ignes isti accendebantur. Imperator autem, Ephrz- 
mii patriarcha Antiochensis precibus ad lioc inci- 


B tatus, ad locos exustos reficiendos, auri centenaria 


duo largitus est. 

Contigit autem eodem tempore divinam subire 
vindielam Dyrrachium, Epiri nov» urbem ; unde 
ortum suum habuit Anastasius imperator : qui, 
A18 preter olia que ibi exstruxit plurima, circum 
quoque excitavit. Justinus vero imperator, urli 
Dyrrachio (qux Epidamnus olim | vocabatur), in- 
stauranda, incolisque superstitibus, plurima largi- 
tus est. Eodem tempore divinam quoque irai 
perpessa est.Corinthus, Gracie urbs : cui item 
instaurandx:& imperator plurima dedit. Inter. liec 
eliam quartam ire divinze vicissitudinem experta 
est Anazarbus, Cilicite urbs : quam et ipsam quo- 
que imperator de integro excitavit. Eodem tempore 
Osdroenz proviuci: urbs magna, Edessa, exun- 
dationibus Seirti fluminis, quod utbem | me- 
diam perfluit cum domibus incolisque suis, tem- 
pore vesperlino, tota absorpta est. Dixerunt au- 
tem, qui superstites adhuc urbem incoluerunt , 
hujusmodi aliquid olim temporibus urbi accidisse, 
seque a majoribus accepisse, alias etiam urbem 
suam, ab exundante fluvio, licet non ut nune 
totam, aquis ininersam fuisse : cessante au- 


VARLE LECTIONES. 


5 'Aopavlov. ᾽Αϕρόνιος vol. 1, p. 192 C. 


*! χατὰ δὲ Ch. !* Ἐφραϊμίου. Εὐφρασίου Ch., Theophanes 


P147 B. ** Ἐπίδαυρος Ox. Ἑπίδαμνος Ch. — ** Ὀσδροῖνης Ox. 


ED. CHILMEADI NOT £. 


᾽Αλοτάρχηαν δὲ. Scr. ἠλυτάρχησαν. 


"Ew; ὀγδόου ἐξηκοστοῦ πενταχοσιοστοῦ, ἀφ' 
€, etc. Annus hic desideratur; suspicor legendum, 
ἵως ὁγ. ἔξη. πεντ. ἔτους κατὰ τοὺς αὐτοὺς Αντιο- 

lc |nti vulgo loquitur auctor noster], ἀφ᾽ οὗ ἐχω. 

δη, etc. Incidit boc in Justini imp. annum iri, qni 

t4 indictio xin ; ita ul a sequente iudictioue xiv, 
»ympicorum inhibitio ista deinceps locum labue- 
TW: uli auctor supra. 

(99) Κατὰ πρεσθείαν Ἐφραϊμίου τοῦ πατριάρχον. 
particula, 2ut quid tale deesse videtur. Cx:eterum 
ramius, licet postea, Euphrasio ruinis Antio- 

sibus obruto, patriarcha creatus fuerit, adhuc 

Antiochie prafectus tantum. erat. ltaque 

; Eügpacíou zoU πατριάρχου ; nisi quis maluerit, 
ῥαῖμίον, xal τοῦ πατριάρχου Αντιοχείας. 


Ρλκταοι. Ga. XCVII. 


96) D M To λεγόμενον Δοῤῥάχιον. Scr. Δυῤῥάχιον. 
97) 'Avb Αϕρανίου. Lib. xit ᾽Αϕρόνιυς iste dicitur, . 
) 


3) Ἠτις πρώην μὲν ἐλέγετο Επίδαυρος. Scribo, 
ἜἘπίδαμνος. Stephanus de Urb. Δυῤῥάχιον, πόλις 
Ἰλλυριχὴ, Ἐπίδαμνης χληθεῖσα. Patria hec erat 
Anastasii imp. uti testatur Evagrius, lib. i, cap. 
29, οὗτος ὁ 'Avacsástog πατρίδα τὸν Ἐπίδαμνον 
ἔχων, Δυῤῥάχιον vov προσαγορεύεται, εἰς. Epidaurus 
quidem vrbs est, sed alia. De hisce vero cladibus, 
vide Evagrium, lib. iv, cap. 5 et 8; Nicephorum, 
lib. xvi, cap. 5; Cedrenum etiam, et Zonaram ; 
apud quem tamen, pro ᾿Ανάζαρβος, mendose scri- 
bitur, ᾿Ανάθαρζος, sive ᾿Ανάδαρνα. 

(8) ᾿Γδάτων ποταµιαίων. Forte scribendum, πο- 
ταμείων. 

(4) Αὔτανδροι σὺν τοῖς οἴχοις ἀπώλοντο. Nova 
plane hzc locutionis forina. 
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τιν 


JOANNIS MALAL,E 


4em post ira caelesti, juxta aedes quasdam specio- A τὸ αὐτὸ σχῖµα, μετὰ δὲ b παυθῆναι τὴν ópy 


sas, ad fluminis ripam positas, Tabulam magnam 
lapideam repertam esse, cui hzec iusculpta fuerunt : 
Scirtus fluvius male omnino civibus sa(tabit. Crete- 
ru: urbs Edessa a Seleuco Nicatore, Macedone, 
exstructa primum, et moenibus cincta, nomen ha- 
luit, a conditore inditum, Autiochiam mizobarba- 
ram. l'ost vero 419 quam primam ejus perpessa 
est ruinam, Edessa vocabatur. Plurima vero impe- 
rator urbibus singulis instaurandis ornandisque 
largitus est ; uti et iucolis superstitibus : Edessam 
vero Justinopolim vocavit. 


Ejusdem autem imperatoris anno septimo, mense 
Maio, Olybrio tum consule, quintam divine irz 


πλτσίον τῶν θεμελίων τοῦ αὐτοῦ ποταμοῦ οἱ 
φιλοκαλίας τυγχάνοντα εὑρέθη ITAXE λιθίνη 
ἐν ᾗ ἐπεγέγραπτο Ev γλυγῇ τα τα Σχίρτος! 
μὲς σκιμτήσει xaxà σχ,ρτήµατα xoicat 
αὑτῆ Ἔδεσα πόλις ἐἑκτίσθη ὑπὸ Σ:λεύχου το 
τορος, λαθοῦσα τείχη * ἤντινα ὠνόμασεν ὁ αἱ 
Ἰευκος 6 Μαχεδὼν ᾽Αντιόχειαν cv μιξοθἀρί 
καὶ ὅτε ἔπαθε τὸ πρῶτον αὐτῆς πάθος, µε 
Ἔδεσα. Πολλὰ δὲ παρέσχεν ὁ αὐτὸς ac! 
ἑχάστῃ πόλει, ἀνακαινίσας kv πολλαῖς £T. 
za τοῖς σωθεῖσι πυλλὰ yapisáptvoz* τὲν δὲ 
µετωνόμασεν Ἱουστινούπολιν (5). 

Τῷ δὲ ἑθδόμῳ ἔτει τῆς αὐτοῦ βασιλείας 
ὑπὸ θεοµηνίας Αντ:όχεια fj Μεγάλη τὸ Tip: 


vicissitudinem perpessa est Antiochia Magna. D τῆς πάθος Ev μηνὶ Matto, [145] ὑπατξείας "OXu€ 


Tanta enim per id tempus ab irato Numine con- 
sternatio mortalibus incessit, ut οἱ aedium ruinis 
obruti ab igne ex terra exsiliente absumerentur : 
ex zre etiam ignis, scintillarum instar decidens, 
obvios quosque, fulininis in morem, combussit. Sed 
ει ipsis etiam pavimentis ebullientibus, zedificiorum 
fundamina sdbtus concussa, et fulminibua tacta, 
conflagrarunt. Prorumpentibus vero, ut $c eripe- 
vent, ominibus obversatze sunt undique occursitan- 
tes flamma. Imo spectaculum videre erat plane tre- 
mendum, et preter hominum fidem ignes imbrem 
eruciantes, imbres eaminorum lhorrescentium, igues 
in imbrem solutos, imbresque,flammarun instar ac- 
censos, wiseros sub terra cjulantes. absumentes. 
Exinde Antinchia desolatio facta est : nec enim :zedes 
oratoria ulla, nec monasterium nec sacer aliquis lo- 
eus, sed nec domus, prieterquam «quai ad montem 
fnerunt, ulla nou disrupta supererat ; cetera quidem 
omnia teta -absumebantur. Magua autem Ecelesia 
Antiechensis, quam ibi olim exstruxit Constanti- 
nus M. imperator, corruentilus aliis omnibus, sola 
aliquandiu 490 stetit, Numinisque emendam 
iram per dies duos sustinuit : tandem vero et ipsa 
flaminis correpta, tota absumpJa est. Quique alia 
terree treimoribus supererant axificia, ignibus ab- 
sumpta funditus ruebant : pereuntibus ab excidio 
hoc cct circiter mortalium millibus. Ob niagui 
cnim festi Assumptionis Christi Dei nostri celebra- 


πολὺς ** γὰρ Ev 6 qó6o; ὁ τοῦ θεοῦ γενόµε 
ἐχεῖνον τὸν χαιρὸν, ὥστε τοὺς συλληφθέντας 
οἰχημάτων ἐν τῇ Υῇ καὶ πυρικαύστους Υενέο 
ἐχ τοῦ ἀέρος δὲ σπινθῆρας * πυρὸς φαίΐνεσ 
ἔχαιον ὡς ἀπὸ ἀστραπῆς τὸν εὑρισχόμενον, 
χγλανε τὸ ἔδαφος τῆς γῆς, xui ἐχερανυνοῦν 
µέλιοι, κουφιζόµενοι ὑπὸ τῶν σεισμῶν καὶ 
πυρὸς τεφρούµενοι, ὥστε xal τοῖς φξύγουσι 
τὸ «up. Καὶ ἂν Ιδεῖν θαῦμα φοθερὸν xal πο 
πὺρ ἐρευγόμενον ὄμθρον, ὄμθρος χαμίνων « 
φλὸξ εἰς ὑετὸν λυοµένη 3, χαὶ ὑετὸς ὡς « 
απτόµενος καὶ τοὺς ῥοῶντας ἐν τῇ YT] xac 
Καὶ £x τούτου Αντιόχεια ἄγρτστος ἐγέν 
ἔμεινε γὰρ, εἰ μὴ τὰ πρὸς ὄρος µόνον παρο 
οἰχήματα. Oóx ἔμεινε δὲ οὔτε ἅγιος οἴχος t 
ἢ µοναστηρίου ἢ ἄλλου ἁγίου τόπου ἀδιάῤῥη 
γὰρ ἄλλα συνετελέσθησαν εἰς $5 παντελές »' 
γάλη Ἐκκλησία Αντιοχείας ἡ χτισθεῖσα ὁ 
σταντίνου τοῦ Μεγάλου βασιλέως τῆς Όεομι 
νοµέντς καὶ πάντων πεπτωχκότων εἰς τὸ) ἔδα 
ἐπὶ Ἠμέρας ῥ' μετὰ cb γενέσθαι τὴν τοῦ θεοῦ 
ἀπει]ῆν ' xal αὐτὴ ὑπὸ τυρὺς ληφθεῖσα x 
ἕως ἐδάφους. [144] Καὶ ἕτεροι δὲ οἴχοι μὴ 
χότες ὑπὸ τοῦ πάὔους τοῦ 0εἴγου ὑπὸ τοῦ * 
ελύθησαν ἕως θεμελίων. Καὶ ἁπώλοντο ἐν 

φόθωῳ ἄχρι χιλιάδων διακοσίων πεντήχοντα 
t μεγάλη ἑορτὴ Χριστοῦ τοῦ θεοὺ ἡμῶν ἡ 

Aie; (1) ' xaX πολὺ σλτθος ἦν τῶν ξένων 


VARLE LECTIONES 


ἓ κά. χατὰ τὰ Ch. — * Σχιρτὸς Ox. 


*5 σπινθΏρας Cl., σπ'νθτρος Ox. "* λουοµένη Ox. 


9? μιξοθάρβαρον Ch., µιξοξάρθαρος ΟΧχ. ** πολὺς Ch., v 


ED. CIIILMEADI NOTE. 
(9) Th» οἳ "Ἔδεσαν µετωνόμασεν Ἱουστινούπολιν. D nus enim imperator renuntiatus est Jul 


Tam Anazarbum, quam Edessam hoc nomine insi- 
gnivit : Evagrius lib. iv, cap. 8 : Μετεχλήθησαν 
Σοίνων ὑπὸ τοῦ αὐτνοῦ Ἰουστίνου ἡ Ἐδέσσα, xal τού- 
των ἑχατέρα τῇ αὐτοῦ προσηγορἰχ χατεχοσμήθησαν, 

(0) Ἐν μην, Mato ὑπατιίας Ὀλυδρίος, A cendi 
Ireimendus iste terramotus Justini imp. anno vi, et 
mense decimo, id est, vii ejusdem auno currente ; 
quo consulatum solus gessit OlyUrius, ut ex Mar- 
cehino discimus. ltaque apud. auctorem nostrum, 
post τῷ δὲ £606 pup ἔτει τῖς αὐτοῦ βασιλείας, adden- 
duin, xal μηνὶ ὀξχάτῳ , uti habet Evagrius, lib. τν, 
tap. 5; Nicephorus etiam, lib. xvii, cap. 5. Justi- 


ere Antiochenz anni pLYvi, id est, ani 
vulgaris pxviit : decimus autem mensis, rx 
uim Justini annum vi, erat Maius, ου An 
anni pLxxiv, anni Christi vulgaris bXxvl, : 
Olybrius consulatum solus gessit. 

(7) "Hv γὰρ à µεγάλη ἑορτὴ Ἀριστοῦ 
ἡμῶν dj τῆς ἀναλήψεως. Non erat. ipsa As 
nis dies ; hzc enim perpetuo feria quinta 
postridie accidit treuicudus iste Lerraemotu 
Maii die XXIX, qui tum feria sexta erat, 
Veneris : cujus rei testem habemus Évagr 
Iv, Cap. o». 


CHRONOGRATHIA. -— LIB. XVIT. 
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& της αὐτῆς θεομηνίας ἐδείχθη καὶ τὸ τῶν A tionem, frequentia ibidem erat advenarum ma- 


Anüo; ὁπόσον ὑπῆρχε. Πολλοι Gk τῶν χω- 
ἠσαντες μετὰ τὸ ἀνενξχθῆναι αὑτοὺς ζῶν- 
νον. Τινὲς δὲ Ex τῶν πολιτῶν τῶν σιωθέν- 
ἠδυνήθησαν, ἀφείλαντο χαὶ ἔφευγον * καὶ 
*! αὑτοῖς γειυργοὶ (8), καὶ ἀπέσπων παρ᾽ 
εὔοντες αὐτοὺς. Ἐδείχθη 65 xai ἓν τούτῳ f 
φιλανθρωπία . ὅσοι γὰρ ἀπέσπων 39, ἁπ- 
βιαίως, οἱ μὲν σηπόµενοι, οἱ δὲ τυφλούµε- 
µρουργίαις χοπτόµενοι, καὶὁμολογοῦντες τὰ 
µατα ἑαυτῶν παρεδίδουν τὰς ψυχάς. Ἑν οἷς 
ip cip χαιρῷ ἁρπαγῇ χρησάµενος θωμᾶς τις 
ος, ὅστις ἐξηλθε φεύγων Ex τῆς θεοµηνίας, 
ῆς πόλεως ὡς ἀπὸ μιλίων τριῶν ἐπὶ τὴν 
Jv λεγομένην τοῦ ἁγίου Ἰουλιανοῦ [145] οἵ- 
| ἀπέσπα πάντα Ex τῶν φευγόντων διὰ τῶν 
ὑτοῦ. Τοῦτο δὲ διεπράξατο ἐπὶ ἡμέρας τἐσ- 
ἡ ὡς λυµαίνεται πάντα, ἐξαίφνης ὑγιῆς ὢν 
ε» χαὶ πάντες ἑλόξαζον τὸν Osóv. Ἡ δὲ 
mugia ἁρπαγεῖσα ἀπώλετο * χαὶ ἓν ᾧ τόπῳ 
M3, ἐχεῖ χαὶ ἑτάφπ. Ἐδείχθη γὰρ καὶ ἅλλα 
"ge τοῦ φιλανθρώπου θεοῦ ἔγχυοι γὰρ 
BÍ εἴχοσιν 9 ἡμερῶν f| καὶ τριάκοντα ἀνηλ- 
V χωσθέντων ὑγιεῖς ' πολλαὶ δὲ γεννίσασαι 
v x&t0 ὑπὸ τὰ χώματα ἀνῆηλθον σὺν νηπίἰοις 
καὶ ἔξησαν μετὰ τῶν τεχθέντων ἓξ αὐτῶν. 
lk παιδία ὡσαύτως διεσώθησαν μεθ᾽ ἡμέ- 
3 πολλά φοθερώτερα τούτων ἐγένετο. TT 
ἡμέρᾳ μετὰ τὴν πτῶσιν ἑφάνη ἐν τῷ οὗ- 
µιος σταυρὸς διὰ νεφέλης χατὰ τὸ ἀρχτφον 


; αὗτης πόλεως ΄ xal πάντες θεασάµενοι C 


ειναν Χλαίοντες xai εὐχόμενοι ἐπὶ µίαν 
ένοντο δὲ μετὰ τὴν πτῶσιν τῆς πόλεως xal 
nat πολλοὶ ὡς ἐπὶ χρόνον ἐνιαυτοῦ xal µῃη- 
ελευχείας δὲ χαὶ Δάφνης ὡς ἐπὶ μίλια εἷ- 
R& ἐγένετο" πολλὰ δὲ χρήματα παρέσχε ταῖς 
; πόλεσιν ὁ αὐτὸς βασιλεύς. ᾿Αχούσας γὰρ 
µένην ὑπὸ [146] τοῦ θεοῦ φιλανθρωπίαν, 
χεθεὶς οὐ μικρᾷ, θεωριῶν μὴ ἀγομένων ἐν 
, xai ἁγίας Πεντηχοστῆς χαταλαθούσης, 
pato; εἰσῆλθεν Ev τῇ ἐκχλησίᾳ μετὰ πορ- 
εντίου χλαίων, σὺν αὐτῷ δὲ xal πάντες οἱ 
xol xa πορφυρᾶ ἑφόρουν (9). 

distabant, «dilicia 


concussa corruebant. 


xima. Ex hac autem Numinis ira conjicere licet, 
quam numerosus erat populus Antiochensis. Sed 
et complures etiam, qui ruderibus obruti, vivi effo- 
diebantur, derepente spiritum efflabant. Quin et 
civium quoque qui eripuerant sese, nonnulli, bo- 
norum suorum, si quid poterant, corradentes, fuga 
rebus suis consuluerunt : sed a rusticis, in quos 
per viam inciderant, expilati bonis, etiam vita 
spoliabantur. Ceterum inde Dei erga homines mi- 
sericordia apparuit. Korum enim, qui rapinas 
hasce exercuerant, nonnulli in putredinem soluti, 
occ:zecati alii, sub chirurgorum incisionibus alii, 
infeliciter omnes, interierunt; et facinora sua de- 
precantes, reddiderunt animas. Ex quorum numero 


D eodem tempore erat Thomas quidam, silentiarius. 


Hic a Nuninis ira cavens sibi, aufugerat; et ad 
tertium, vel eo circiter, ab urbe lapidem, juxta 
sancti Jullani quam vocant portam sedibus positis, 
per ministros ibi suos, bona eorum qui evaserant 
A291 omnia diripuit. Uhi vero per dies qua- 
luor rapinas hasce exercuisset, omnia deprzdans, 
morte obiit, nullo etiam interveniente morbo, re- 
pentina. Laus inde Deo ab omuibus tributa est. 
Quoque in loco nortuus, eodem et sepultus est; 
direptis etiam, qux: corraserat, bonis ejus omni- 
bus. Sed et verenda magis adhuc divin: erga ho- 
mines misericordi» exstiterunt indicia ; mulieres 
etenim pregnanies, xx post, vel eliam xxx dies, 
illaes:e ex ruderibus effodiebantur : quarum pluri- 
m:e quoque, so'utis corruentium zdifieiorum sub 
ruinis puerperii doloribus, una cum infantibus suis 
illasem emergentes, Numinis ire supervixerunt. 
Quin et pueruli quoque alii, tricesimum post diem, 
incolumes reperiebantur . multaque his stupendiora 
contigerunt. Tertio autem post. cladem Ίναιιο die, 
venerand:e erucis imago de ccelo comparuit in nnu- 
bibus, urbi ad septentriones imminens : qua visa, 
in lacrymas soluti omnes, preces unius hor: per 
spatium effundebant. Acciderunt autem, post urbis 
casum, plures etiam alii terre molus, per spa- 
tium anni unius οἱ vi mensium : quibus etiam 
Seleucie Daphnesque, quaque ad vicesimum fere 
Urbibus autem, calamitates hasce perpessis, 


or abunde pecuniarum suppeditavit, Dei enim quanta erga homines misericordia fuisset, 


, €t ipse clades las aceibissime 


tulit ; 


nec Byzantii pro more edita sunt spectacula. 


sles etiam sacro festo luin exsistente, diademate posito, ipse, senatoresque oinnes, vestibus 


nduti, templum lacrymautes petebant. 


ΥΑΒΙΑ: LECTIONES. 


ἠντουν. Ἠπήντουν Ox. 


55 ἀπέσπων Ch., ἀπέσπον Ox. 


39 οἴκει. (oxst Ch..— ** εἴκοσι Ox. 


ED. CHILMEADI NOTZE. 


8& $xfvxoov αὐτοῖς γεωργοί. Scribo, ἁτήν- 


X πάντες ol συγχλητικοὶ καὶ τορφυρᾶ ἑἐφό- 
wod noster πορφυρᾶ φοροῦντες, Cedrenus 
"dày στολΏν ἑνδυσάμενοι, pullati, sive vesti- 
piantibus induti. Purpura quidem regum, 


et magistratumm insigne est, etiam οἱ luctui appro- 
priatus color: nempe quod ad nigrum colorem 
propius accedat : sed et quibusdam πορρύρεον, ni- 
grum est. Ilesychius: Πορφύρεον πορφυροῦν, μέλαν, 
Πορρύοει, µελανίζει. 


02] 


eo cenlenariis v insirucium misit, eumque co 
Phocam pairicium et Aelerium, viros prudentes : 
tradito cliam illis peeuyuiarum ingenti pondere, 
quoi urbi esset, Aquaductibus, fluyiique pontibus 
instaurandis. Agnovif enim urbem hanc, ex quo una 
cum ducibus jn bellum Persicum et. ipse descen- 
dens, ibidem per tempus aliquod commoratus est. 
Patricios autem dictos, urbis curam suscipere, fre- 
quentibus suis litteris hortatus est. 

JusTiNiANUS iyP. — Exacto autem imperantis Ju- 
stini anno virt, menseque insuper ix, imperii socium 
sibi sumpsit divinissimum Justinianum, una cum 
Theodora Augusta; quem sacratissimus avunculus 
ejus, Mavortio cog. diademate insignivit. Hic vero 
Justinianus. imperator urbem Antiochiam magno 
pecuniarum pondere donavit : res eiiam ftonianas, 
ubique per imperium, egregie composuit. Per sa- 
cras enim, quas singulis in urbibus promulgandas 
emiserat, cavit, czedjs vel seditionum auctores, qui- 
Luscunque demum a partibus steterint, uli poenas 
darent. Metus inde provincialibus undique incus- 
sus, nec deinceps erat, qui ounino tumultus ex- 
citare ausus est. 

Quin etiam populus Antiochenus, per aliquantil- 
lum temporis, inter se conveniebant. 

A93 Exstruxit etiam Antiochiz zdem orato- 
viam, a regione basilica, Rufini dicte, sancie Ματίς 
Deiparae semper virgini sacram : cuieliam in pro- 
pinquo alieram dem sanclis Cosme οἱ Damiauo 
excitavit. Consimiliter quoque hospitium, balnea et 
-cisternas exstruxit.Quin et religiosissima Theodora 
urbem eamdem multis donavit : zedem etiam splen- 
didissimam exstruxit, Michaeli archangelo sacram ; 
Anatolii etiam quam vocant, basilicam condidit, 
columnis co ex Constantinopoli transmissis. Eadem 
Theodora Augusta, pretiosissimam crucis effigiem, 
ex margaritis elaboratam, llierosolymas misit. 
ldem Justinianus vectigalibus per imperium Ro- 
manum omnibus dona transmisit. 


lidem imperatores militum in Oriente magistrum 
direxerunt Hlypatium patricium, qui partes Orienta- 
les a Saracenorum incursiopibus tueretur. 

Cxterum per id tempus Manichii passim per 


JOANNIS MALAL.E£ 
A99. Eodem etiam teupore, Carinum comitom A 


'Ev αὐτῷ 6k τῷ χρόνῳ ἀπέστειλεν à αὐτὸς 
λεὺς Kaplvov χόµητα μετὰ χεντηναρίων πέντε 
απέστειλε δὲ χα) Φωχᾶν τὸ» πατρίχιον xal 'Àa: 
&vóoa; σοφοὺς, δοὺς χαὶ αὐτοῖς χρήματα mo) 
ἐπανόρθωσιν τῆς πόλεως xal τῶν ἀγωγῶν x 
γεφυρῶν τοῦ ποταμοῦ, ὡς ἐπιστάμενος την αὖτ 
à:v * ἣν γὰρ οἰχήσας ἓν αὑτῇ χρόνον τινᾶ, ὅτε x 
μετὰ τῶν ατρατηλατῶν ἐν τῷ Περσιχῷ πολέμι 
πυχνῶς ἔγραφε τοῖς αὐτοῖς πατριχίοις τοῦ q 
σθῖναι τὴν πόλιν. 

Μετὰ [441] δὲ «à ὄγδοον ἔτος τῆς αὐτοῦ "lou 
βασιλείας καὶ μηνῶν 0' (10) συνεθασίλευσεν | 
θειότατος Ἱουστινιανὸς μετὰ τῆς Αὐγούστας | 
pac, στεφθεὶς ὑπὸ τοῦ θειοτάτου αὗτου θείου à 
ὑπατείας Μαθορτίου. "Όστις βασιλεὺς Ἰωστι 
πολλὰ ἐχαρίσατο τῇ αὐτῆ τῶν Αντιοχέων πόλε 
εἰς πᾶσαν πόλιν τῖς Ῥωμαϊκῆς πολιτείας s 
μεγάλην χατάστασιν' χαὶ ἓν ἑχάσττῃ δὲ πόλε 
έπεμφε θείας σάκρας, ὥστε τιµωρτθῆναι co) 
ξίας 1) φόνους ποιοῦντας , ἁποίου à' ἂν ὑπάρχι 
ρους (11), ὥστε (i) μὴ τολμᾷν τινα τοῦ λοι1 
οἰανδήποτε ἀταξίαν ποιῆσαι, φέθον ἑνδειξάμε 
πάσας τὰς ἑπαρχίας. 


"Ev δὲ ἸΑντιοχείᾳ fj Μεγάλῃ πρὸς ὀλίγον 
ἑγόνοντο ἐν φιλίᾳ οἱ δήμοι. 

Ἔπτισε [148] δὲ ἐν τῇ αὐτῇ ᾽Αντιοχείᾳ ad 
οἶχον τῆς ἁγίας θΘεοτόχου xai ἀειπαρθένου N 
ἄντιχρυς τῆς λεγοµένης Ῥουφίνου βασιλικῆς, 
πλγσίον xal ἕτερον οἶχον τῶν ἁγίων Κοσμᾶ 
Δαμιανοῦ. Ὡσαύτως δὲ ἔχτισε χαὶ ξενῶνα χαὶ 
xai *! χινστέρνας (13) * ὁμοίως δὲ xal fj εὐσεδ 
θεοδύρα καὶ αὐτὴ πολλὰ τῇ πόλει παρέσχεν 
ὃξ καὶ οἴχον τοῦ ἀρχαγγέλου Μιχαὴλ εὑπρεπτί 
πάνν * ἕχτισε δὲ καὶ τὴν λεγομένην ᾿Ανατολίοι 
λιχὴν, πέµψας τοὺς χίονας ἀπὸ Κωναταντι 
λεως. Ἡ ὃξ αὐτὴ Αὔγουστα 3" θεοδώρα, « 
σταυρὸν πολύτιμον διὰ μαργαριτῶν ἔπεμψεν 
pocolunoyw. 'O δὲ αὐτὸς Ἱουστινιανὸς δυιρεὶ 
έπεµψε πᾶσι τοῖς ὑποτελέσι τῆς "Popgolxiy 
τείας. 

Οἱ δὲ αὐτοὶ βασιλεῖς προεχειρίσαντο τὸν qa 
Ὑπάτιον στρατηλάτην 'Avazo)ng εἰς τὸ φυλά 
ἀπιδρομὰς τῶν Σαραχινῶν διὰ τὰ ἀνατολιχὰ 

Ἐν δὲ τῷ αὐτῷ xatpip χατὰ πόλιν πολλοὶ 


ΥΑΠΙΑ: LECTIONES. 


*! Κοσμὰ Ox. V. vol. 1, p. 150 €. 
Ladem µαργαρίτων. 


*3 χινστέρνας. 


χιγστέρνας Ox. Conf. .5b7 E. ᾖὉ Αὐγούα 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑ.. 
(10) Καὶ μηνῶν 0'. Justinus imperator salutatus D cap. 9; Nicephor. lib. xvii, cap. 7, et Ch 


est Julii die ix, uti supra diximus : Aprili itaque 
Justinianus in imperii socielatem a Justino ascitus 
est; is enim a Julio mensis erat nonus. Alque 
hujus rei testem habemus Marcellinum : Anno re- 
gie urbis condite οχον!!, Justinus. imperator, Justi- 
nianum ex sorore sua nepotem, jamdudum a se no- 
bilissimum designalum, reqni quoque sui successo- 
rem creavit, Kot. Aprilis. Evagrium etiam tib. iv, 


xandr. 

(11) Ὁποίου δ᾽ ἂν ὑπάρχωσι µέρους. Imoi 
simum ei fuisse Venetorum studium, . luc 
satis testatur Evagrius, lib. iv, cap. 21; Pr 
eliam, in Árcana hist. : quos vide. 

(12) Καὶ κιγστέρνας. Κιγστέρνα, χινστέ 
ul [lesyehius babet, χιστέρνα, εἰδίέγηῃ est: Κι 
λάκκος φρέατος, βάραθρα, ἢ β»θό;. 


ΠΟΡΙΙ NOT.E. 


(4) "Doce. C. εἴστε, sed edit. Scal. (512 
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Μανιχαῖοι, ἓν οἷς ἐτιμωρήθη xal ἡ vov A urhes plurimi poenas dederunt : ex quorum numero 


υ τοῦ συγχλητικοῦ xal ἄλλαι ἅμα αὐτῇ. 


& θεοµηνίας συµθάσης χόκης ᾿Ανατολῆς 

Ἑφραῖμιος [149]: ὅστις μετ) ὀλίγον χρόνον 
θεὶς προεχειρίσθη πατριάρχης (15) ἸΑντιο- 
) γὰρ πρὸ αὐτοῦ γεγονὼς Εὐφράαιως iv τῇ 
t πυρίχαυστος ἐγένετο, Γνόντες δὲ o! εὐσε- 
Det ὅτι ὁ χόµης τῆς ᾿Ανατολῆς Ἐφραϊμ.ος)" 
χλήρου χανονικῶς ἐχειροτονήθη πατριάρχης, 
Όντο ἀντ᾽ αὐτοῦ χόµητα ᾽Ανατολῆς Ζαχαρίαν, 
εΏρχε Τύριος. Ὁ δὲ αὐτὸς Ζαχαρίας, ἰδὼν 
ένην ἅλωσιν τῆς πόλεως (14). ἠτήσατη τοὺς 
ὐσεθεῖς βασιλεῖς δ.ὰ μηνύσεως αὐτοῦ ἆνελ- 
Μξαντίῳ χαὶ πρεσθεῦσαι ὑπὲρ τῆς ᾿Αντιοχέων 


Kei ἔλαδε μεθ) ἑαυτοῦ τὸν ἑπίσχοπον ᾽Αμη- B 


!, ἄνδρα εὑλαδη, καὶ ἄλλους xXrptxoüg* xal 
ἓν Κωνσταντινουπόλει, xaX πολλὰ κατορθώ- 
ὑπέστρεφαν bv ᾿Αντιοχείχ τῇ µεγάλη μετὰ 
"Μειλκῶν, λαθόντες χρυσοῦ χεντηνάρια λ’ 
Wit περὶ διαφόρων κεφαλαίων τοῦ ἄγεσθαι ἐν 
Ελ τὰ πάτρια. Οἱ δὲ αὐτοὶ βασιλεῖς μετ 
"i ἑδωρήσαντο τῇ αὑτῇ πόλει καὶ ἄλλα 
έμέ δἑχα. 


ἕ 159] τῷ µεταξὺ συνέπη ἀσθενῆσαι τὸν 
9 Ἱουστῖνον &x τοῦ ἕλχους οὗ εἶχεν ἐν τῷ 
»T&p λαθὼν ἐν τῷ τόπῳ σαγίτταν ἓν πολέμῳ, 
αὐτοῦ ὁ κίνδυνο: τῆς ζωῆς αὐτοῦ ἐγένετο " 
Ηούστῳ α’, ἱνδικτιῶνος πέμπτης τελευτᾷ 
τῶν oc' (15). Ὡς εἶναι τὸν πάντα χρόνον τῆς 
αἰλείας ἔτη ϐ’ καὶ ἡμέρας εἰκοσιδύο μετὰ 
«εασάρων μηνῶν τοῦ αὐτοῦ ἀνεφιοῦ. 


erat. Erythrii senatoris uxor, unaque cum illa 
plures alia. 

Quo tempore autem terrsmotus acciderat, comes 
erat Orientis Ephrzemius ; qui paulo post patriarclia- 
tum Antiochensém suscipere coactus est. Euphrasius 
eienim predecessor ejus. conflagratione ccelesti ab- 
sumptus perierat. Imperatores autem religiosissini, 
aadito Ephremium Orientis 4944 comitem a clero 
canonice patriarcham institutum fuisse, Zacharium 
queindam, Tyrium, in ejus locum Orientis comi- 
tem. suffecerunt. Qui quidem Zacharius, ubi tan- 
tam lianc. Antiochize desolationem vidisset, per 
literas ab imperatoribus religiosissimis petivit, 
uti ipse Byzantium vocatus Antiochensiuim causam 
legatus ibi ageret. [taque oscitis sibi in hoc epi- 
scopo Amidensi, viro pio, aliisque ex clero, Con- 
stantinopulim veniunt. Ubi 'cum felici successu 
negotium egissent, Antiochiam magnam reversi 
sunt, donis instructi regiis, et ferentes secum auri 
centenaria xxx, cum sancitis etiam imperatoriis 
de variis capiiulis, eo facientibus, ut in Ántio- 
chensium urbe pristine consuetudines observa- 
rentur. Quin etiam paulo post temporis iidem im- 
peratores urbi etiam alia centenaria x dederunt. 

Contigit autem inter hzc, divinissimum Justi- 
num ex ulcere pedis, in quo a sagitta in przelio 
vulnus olm acceperat, decumbenten, e vivis ex- 
cedere, Augusti 1, indict. v, setatis anno Lxxv. In 
universum itaque imperavit annos ix et dies xxii, 
annumeratis etiam mensibus illis iv, quibus nepo- 
tem habuit imperii socium 


VARUE LECTIONES. 


ῥραίµιος Ος. 3" ᾽Αμηδεία:. Conf. p. 60 D. 


ED. CIHLMEADI NOTE. 


Αναγχασθεὶς προεχειρίσθη πατρ,άρχυς. Eva- 
ige aliter, lib. iv, cap. 6: Ὃν | Eegatuem] 
εν ἀγασάμενοι ᾽Αντιοχέων παϊδες, ἐς ἱερέα 
[αι * xal τὸν ἀποστολιχὸν λαγχάνει θρόνον, 
μσθὸν xai γέρας τῆς τοσαύτης προνοίας τοῦ- 
κυσάµενος : nempe ob summain ejus in urbe 
ada curam, patriarcbatum, tanquam bene- 
| providentieque sux mercedem, ab Antio- 


chensibus episcopus delectus, reportavit. Vide εἰ 
Nicephor. lib. xvii, cap. 5, et Cedrenum., 
(14) Τὴν γενοµένην ἄἅλωσιν τῆς πόλεως. Forte 
scribendum, πτῶσιν, uli supra habet. 
(15) Τελευτᾷ δὲ ἐνιαυτῶν οε’. Chr. Alex. duos 
preterea vit» ejus addit annos : τελεντᾷ δὲ ἑτῶν 


, 


ov, Moritur anno etatis suce Lxxvi. 
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435 LIBER. XVIII 


DE TEMPORIBUS JUSTINIANI IMPERATORIS. 


tll" 


Post Justinum | mortuum imperium tenuit divi- A 


nissimus Justinianus, annos xxxvi, menses vii el 
dies xin, inauguratus Aprilis die i, indictione v, 
Mavortio tum cos. anno auteni αγ Antiochensis 
puxxv. Erat hic statura curta, pectore firmo, naso 
justo, candidus, capillo crispo, facie rotunda, for- 
mosus, recalvaster, vultu florido, capite mentoque 
subcanescentihus et Cliristianze religionis strenuus 
propugnator. Factioni autem Prasinz studebat ; ex 
Bederiama vero Thracum et ipse ortum suum 
habuit. 


]lem imperator mense Octobri, indict. vi, co- 
mitem Orientis Antiochiz designavit, Patricium 
Armenium nomine : traditaque ci pecuniarum vi 
magna, mandavit uti profectus ipse urbem Phani- 
cie, Palmyram 496 vocatam, ad imperii fines 
sitaim, et collapsas inibi ecclesias et zedificia publica 
de novo excitaret : numerum etiam militum limi- 
taneis adjici jussit, qui sub duce Emisseno ibi 
considerent, in Hierosolymorum Romanique impe- 
rii finium custodiam. Erat autem Palinyra olim 
urbs magna : hoc enim in loco, ante jacta ibi ur- 
bis fundamina, Davidus Goliam armatum singulari 
aggressus certamine lapillo prostravit, accurrens- 
que caput Golix* sui ipsius gladio amputavit. Quod 
sibi sumens, per aliquod tempus secum babuit : 
econtoque deinde affixum, in victori signum, 
fierosolymis, sibi praeferri voluit. Rex itaque 
Salomon, in memoriam victori» liujus, a Davide 
vatre reporlata, speciosam ibi urbem condidit : 


Μετὰ δὲ την βασιλείαν Ἰουστίνου ἔθασ 
θειότατος Ἰουστινιανὸς ἔτη λη’ καὶ μῆνας C 
pas cr ἓν μηνὶ Απριλλίῳ πρώτῃ, ἑνδιχκτιῶνι 

τους χρηµατίδοντας xa:à Αντιόχειαν πι 
στον ἑθδομηχοστοῦ πέµστου, ἐπὶ τῖς ὑπα 
6ορτίου (j). "Hv δὲ τῇ ἰδέᾳ ** χονδοειδὴς (1! 
θος, εὗρινος, λευχὸς, οὐλόθρις, στρογγύλοψ 
qoc, ἀναφάλας, ἀνθηροπρόσωπος [152], | 
την χάραν καὶ τὸ γένειον, µἐγαλόφυχος X 
Ἔχαιρε δὲ τῷ Βενέτῳ μέρει, καὶ αὐτὸς δὲ ἱ 
ἀπὸ Βεδεριάνας (11). 

'O δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἐπὶ τῆς ἕχτης πι 
τῷ Ὀχκτωθρίῳ μηνὶ προηγάγετο χόµητα Ἆ' 
ἸΑντιοχείᾳ ὀνόματι Πατρίχιον, ᾽Αρμένιον' 
δωχε χρήματα πολλὰ, κελξεύσας αὐτῷ dms 
ἀνανεῶσαι πόλιν τῆς Φοινίχης εἰς τὸ λίµις 
γοµένην Παλμύραν "5 χαὶ τὰς ἐχχλησίας x 
µόσια, χελεύσας xal ἀριθμὸν στρατιωτῶν 
λιµιτανέων χαθέζεσθαι ἐχεῖ xat τὸν δοῦχα 
πρὸς τὸ φωλάττεσθαι τὰ ᾿Ῥωμαϊκά καὶ "Is, 
Ἡ δὲ Παλμύρα πρώην μὲν µεγάλη ὑπτρχε 
6 Δαβὶδ ἐν αὐτῷ τῷ τόπῳ τρὸ τοῦ χτισθὶ 
ἐμονημάχησε μετὰ τοῦ Γολιὰθ ὡπλισμέν 
"Octig Γολιὰθ λίθῳ λαθὼν (18) ἔπεσε, καὶ 
Δαθὶὸδ ἀπεχεφάλισεν αὐτὸν εἰς ὃ ἐἑπεφέρετο 
ξίφος, καὶ τὴν χεφαλὴν αὐτοῦ λαθὼν xat 
ἡμέρας, xaX εἶθ᾽ οὕτως ἐν Ἱεροσολύμοις : 
αὐτὴν μετὰ νίχης ἔμτρασθεν αὗὑτοῦ εἰς xov 

ταζοµένην. Διὰ τοῦτο Σολομὼν ὁ βασιλεὺς 
νέχης τοῦ αὑτοῦ πατρὸς Δαθὶδ ἐποίησεν ai 


nomenque ei, a Goliz fato, Palmyram dedit, Ante- C μεγάλην, ἐπιθεὶς [155] αὐτῇ 3") τὸ ὄνομα T] 


hae enim urbs ista llierosolyinis cedebat in pro- 


ὡς γενοµένην μοῖραν 9! τῷ Γολιάθ (19). Τὸ 


ΥΑΠΙωΩΡ LECTIONES. 


δὸ κοντοειδῆ; Ox. Ὁἳ 853; Ox. Eadem Πεδεριανᾶ;. "5 Παλμυρὰν Ox. hic et infra. 


«9 xj 


5ο αὐτῇ. αὐτῆς Ox. 9! potoav. Consulto hic omisit πάλαι, quod. posuit vol. 1, p. 60 E. 
ED. CHILMEADI ΝΟΤΗ. 


(15) "Hv δὲ τῇ ἰδέᾳ ποντοξιδῆς. Fasti Alexandrini 
a Scaligero. editi. liabeut. xovootórjz. Scr. xovóoz:- 
6^; : nempe χοντὸς, vel zovóbg , curlus est receu- 
tioribus : Fasti dicti a Radero edili χωνοξιδης ha- 
beat, mendose :: quomodo enim τῇ ἰδέα χωνοξ:δῆς 
quis esse possit? statura quidem erat curta, ut No - 
ster ; νο ut Procopius, non procera. nec pusilla 
nimis, Τὸ μὲν οὖν σῶμα [Justinianus]obte μαχρὸς, 
οὔτε χολυθὺς ἄγαν, ἀλλὰ μέτριος ἓν ' Corpore ueque 
procero [ui*, ueque. pusillo niiss, sed quo. staturam 


justam non excederet. 

(17) Καὶ αὐτὸς δὲ ὢν θρὰξ ἀπὸ Bebs 
sinus enim imp. avunculus ejus, Thi 
erat, ab urbe Bederiana ortum suum duce 

(18) "στις Γολιὰῦ λίθῳ λαθών. Subat 


TV. 

(19) '0; γενομένην μοῖραν τῷ Γολ.άθ. Di 
ου. commento, vide qua supra nmota' 
L.b. v, ubi E:ec etiam liabentur. 


i: O0DII NOT... 


U) Ma?osptioi. Sic €. uti porgperaa del vit foisteuius. 


SQ AT 
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ν d$ αὑτὴ πόλις καὶ τὰ Ἱεροσόλυμα, ὅθεν A pugnaculum : unde rex Persarum Nabuulodonoso- 


υυχοδονόσορ. ὁ βασιλεὺς Περσῶν δι αὐτῆς 
! πρώτην αὐτὴν .παρέλχθε πολλῷ xóm 
Υὰρ ὄπισθεν αὑτῆν ἐᾶσαι: πλῆθος γὰρ στρα- 
Ινυδαίων ἐχάθητο Excel: ὄντινα παραλαθὼν 
στρετε, καὶ οὕτως τὴν Ἱερθυσαλῆμ παρ- 


αὐτὸς Ἱουστινιανὸς δέδωχεν ὑπατείαν τῷ 
νεμήσει (20) τῷ Ἰανουρίῳ 53 µηνἰ. 

| v» αὐτῷ χρόνῳ ὁ Πέρσης ἐπολέμησε τῷ 
ασιλεῖ Ζταθίῳ, ὡς προσρνέντι (k) Ῥωμαίοις. 
ιζὼν βασιλεὺς πέμµψας ἐδεήθη τοῦ βασιλέως 
", airov βλήθειαν παρ) αὐτοῦ λαθεῖν' xal 
αὐτῷ ὁ βασιλεὺς Ἰουστινιανὸς στρατηλάτας 
λδέριχ xaX Κήρυχον xo Εἱρηναῖον (21), µε- 
fe βοηθείας ᾿Ρωμαϊκῆς, καὶ συγχρούσαντες 
, ἔπεσον ἐξ. ἀἁμφοτέρων πολλοί. Καὶ ἀχού- 
εαιλεὺς Ῥωμαίων ἠγανάκτησε κατὰ τῶν 
ετών, ὅτι φθόνῳ φερόμενοι πρὸς ἑαυτοὺς οἱ 
ἔκαι ᾿Ῥωμαίων προδεδώκασιν ἀλλήλους. Καὶ 
μες ὁ βασιλεὺς κατ’ αὐτῶν διεδέξατο αὐ- 
ἡματελθόντος [154] Πέτρου στρατηλάτου xal 
"ντος αὐτοὺς τῆς ἐξαρχίας xai λαθόντος 


bg βᾳσιλεὺς ἀνενέωσε πόλιν τῖς Άρμε- 
1ατι Μαρτυρόπολιν, µετονοµάσας αὐτὴν Ἰου- 
κολιν, ποιῆσας τὰ τείχη αὐτῆς xa τοὺς 
» σαν γὰρ τῷ χρόνῳ φθαρέντες, µετενέγχας 
ἀνατολικὸν ἀριθμόν. Ἐν δὲ τῷ αὐτῷ χρόνψ 


η Ῥωμαίοις ὁ ῥῆξ τῶν Ἐρούλων ** ὀνόματι C 


(25): χαὶ ᾖλθεν ἐν Βυξαντίῳ μετὰ ἰδικῆς 
, χαὶ προσεχύνησε τὸν βασιλέα Ἰουστινια- 
τησεν ἑαυτὸν γενέσθαι Χριστιανόν (94). Καὶ 
Me tv ἁγίοις θεοφανίοις ἀνάδοχος αὐτοῦ 
ροῦ ἀχράντου βαπτίσματος ὁ αὑτὺς βασιλεὺς 
ανός' ἑφωτίσθησαν δὲ σὺν αὐτῷ χα) οἱ συγ- 
αὗτοῦ xa! συγγενεῖς αὐτοῦ δώδενα. Καὶ 
ρισάµενος αὐτῷ ἀπέλυσεν αὐτὸν, xat ὤλευ- 
"hw ἰδίαν χώραν μετὰ τῆς ἑαυτοῦ βηηθείας, 
αὐτῷ τοῦ βασιλέως Ῥωμαίων ὅτι Ὅταν βου- 
jM» σοι. 


rus, llierosolymam bello petens, urbemque hanc, 
numeroso Judzorum prasidio instructam, a tergo 
relinquere haud tutum existimans, ipsam prius, 
multo licet labore, cepit, captamque incendiis 
vastavit : Hierosolymas vero ipsas deinde occupavit 


Justinianus autem mense Januario, indict, vi, 
nunimos consulares in populum spargebat. 

[4277 Eodem tempore Perso Lazorum regi Zia- 
thio, quod Romanorum in partes discessisset, bc!.- 
lum intulit. Auxilium.itaque Lazorum rex petit a 
Justiniano, Romanorum imperatore; qui etiam 
votis ejus anuuens, tres duces, Gilder ichum, Ce- 
rycum et Irenzum, magnis instructos copiis Ro- 
Tmaanis, ei in auxilium mittit. Prelio deinde 
commisso, multi utrinque ceciderunt. linperator 
autem edoctus duces hosce, mutuo flagrantes odio, 
sese invicem hosli prodidisse, ira commotus. 
magistratibus eos abdicavit ; Petrumque misit, qui 
profectus, dignitate eos amovit; et copiarum ipse 
dux factus abinde recessit. 


τὰ 53 ἐξπέδιτα (23) παρ) αὐτῶν, ἀνεχώρησεν — ixei- 


ldem imperator Martyropolim, Armeniz urbem, 
instauravit, murisque ejus el porticibus vetustate 
cullapsis de integro excitatis, collocatoque ibi niu 
mero Orientali, nomen utbi Justinianopolim delit. 
Sub id tempus Ilerulorum rex Grepes, societatem 
cum Romanis initurus, exercitu proprio stipatus, 
Byzanüum venit, supplexque ab imperatore petit, 
uti Christianus ipse fieret, Sanctis itaque Tlieo- 
phaniis ipse, cum proceribus suis et cognatis 
duodecim, sacro baptismatis lavacro illuminatus 
est, imperatore ipso Justiniano eum ex immaculato 
fonte suscipiente. Tum vero imperatore abumde 
muneribus donatum eum in patriam suam cum 
A98 exercitu suo remisit. Discessuro autem  iin- 
perator dixit : Sicubi te velim, per litteras certio- 
rem te faciam. 


VARLE LECTIONES. 


νουαρίφ Ox. 
9 Ἑρούλων Ch., Ἐρούλλων Ox. 


9 ἐξπεδίτα Ch;, ἐχρεδίτα Ox., ἐεπαιδίτα Chron, p. 335 D. Scriptum fuerat . 


ED. CIIILMEADI ΝΟΤΑ.. . 


lousttviavó; δέδυκεν ὑπατείαν τῇ ἔχτῃ ἔπι- D uti. Procopius hahet, Gothic. lib. u : 
Secundus hic erat Justiniani consulatus : . 


enim cum Valerio gesserat, Justini imp. 


*M£piy, xal Κήρυχον, xa Εἱρηναῖον. Du- 
0€ bello missos fuisse Delisarium, Cerycum 
"sm asserit Clir. Alex. auctor. Cedrenus 
lisarium, Cerycum et Petruin :. Gilderichi 
sjus ibidem mentio nulla. 

αλ λαθόντος τὰ ἐχρεδίτα. Chr. Alex. habet, 
δία: scribendum, ἐξπέδιτα: ἐξπέδιτον, 
8 : exercitus. 

D ῥῆξ τῶν Ἑρούλλων, ὀνόματ, Γρέπης. V oi- 
jreno dicitur. 'E2o220» vero seribeudui, 


Of «ts; 6i 
ἀνθρώπων slav Ἔρουλοι, xal ὅθεν Ῥωμαίοις ἐς 
ξυμμαχίαν κατέστησαν, ἐρῶν ἔρχομαι, ctc. 

(24) τησεν ἑαυτὸν γενέσθαι Ἀριστιανόν. ἴππο 
maximis muneribus a Justiniano ad id allecti, Chri- 
stianismum | susceperunt :. ut ex. eodem Procopio 
discimus, Goth. lib. n : "Exe δὲ Ἰουστινιανὸς τὸν 
βασιλείαν παρέλαδε, y0pz τε ἀγαθῃ. καὶ ἄλλοις 
χρήµασιν αὐτοὺς [ Ἐρούλους] δωρησόµενος, ἑταιρίαν 
restat τε παντελῶς ἴσχυσξ xal Ἀριστιανοὺς YEvE- 
oat ἅπχντας. ἔπεισξ. ιο etiam Evagriun, lib. lv. 
cap. 19 ; Nicephoruni, lib. xvi, eap. 19, et Gedre- 
nui. 


HODIL NOT.F.. 


?3p2f£v71. C. προσρυέντ'. 


C31 


Ejuslem sub imperio hzresibus variis inter- A 


dietum est, ademptis etiam liereticgrum templis, 
Exocionitis Arianis solis exceptis. 


Caterum ab Augusti Octaviani imperii initio, ad 
secundum usque Justiniani consulatum, indict. vii, 
absolutum, anni numerantur δισ. liaque ab Adamo 
eamdem indictionem vit, in universum intercesse- 
runt anni MMMMMMCCCCXCVILI, juxta annorum com- 
putum, quem in Clementis, Theophili, ac Timothei, 
chronographorum inler se concordium, scriptis 
inveni. Eusebii enim Pamphili si ratiocinia sequa- 
nur, ab Adamo ad secundum Justiuiani consula- 
tum, indict. vii, anni habentur MMMMMMCCCCXXXIU., 
Sed longe accuratior is est, quem Theophilus, ac 
Timotheus instituerunt, rationum calculus. Ut ut 
in eo omnes conveniunt, exitum suum habuisse 
sextum mundi Millenarium, ab urbe autein condita, 
ad secundum usque sacratissimi Justiniani consu- 
latum, anni plus minus intercesserunt MCCLXXX. 
A condita autem Constantinopoli, ad eumdem 
Justiniani consulatum et indictionis vu 499 exi- 
tum, enumerantur anui cxcix. limperatoruu porro 
antecedentium 1tenipora non cest ut conlicias tibi 
ex antedictis, per qua singuli regnarunt interval- 
lis, ex eo quod nonnulli sceptrum bini tenuerint, 
fiiosque, ab infantia prima diademate insignitos, 
in imperii societatem parentes asciverint. Et qui- 
dem chronograplhum docet quot quisque imperator 
annos regnavit exponere. At interim chronica 
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Ἐν δὲ τῇ αὐτοῦ βασιλεία ἑκωλύθτοαν ( 
διάφοροι, xal ἀπεσπάσθησαν (155) ai ix 
παρ αὐτῶν δίχα τῶν (l) λεγομένων ἘἜδαν 
'Asstavov (23). 

livzat οὖν 6 πᾶς χρόνος ἀπὸ της ἀρχης 
στου τοῦ xal Ὀκταθιανου ἱμπεράτορος 
συμπληρώσεως t5; δδυτέρας Ὁπατείας τοῦ 9 
Ἰουστινανοῦ ἱνδικτιῶνος e ἔτη φνθ' (30), ἆ 
τὰ πάντα ἔτη ἀπὸ τοῦ 'AóXu ἕως τῆς αὑτῖ 
τιῶνος Ern ου» (27), καθὼς εὗρον τὸν i 
τῶν ἐνιαυτῶν ἐν τοῖς συντάγµασι Κλήμενι 
θεοφίλου καὶ Τιμοθέου τῶν χρονογράφων ὁμ 
σάντω». Ἐν Gb τοῖς χρόνοις ** Εὐσεθίου Σ7 το 
φίλου εὗρον τὸν ἀριθμὸν τῶν ἑτῶν ἀπὸ "AL 
«fe ὑπατείας [136] Ἰουστινιανοῦ (28) βασιλ 
ἐέδόμτς ἱνδιχτιῶνος ἔτη ,zUÀB'. ἸΑκριθέσι 
μᾶλιον οἱ περὶ Θεό,ιλον χαὶ Τιμόθεον τς 
τοὺς χρόνους ἐξέθεντο. Πάντων οὖν τὰ σι 
pata φέρει Exzr,v χιλιάδα ἐνιαυτῶν (29) πει 
σαν. Ἔστι ὃξ xal ἀπὸ x:üs:e ᾿Ῥώμης ἕω 
δευτέρας ὑτατείας τοῦ θειοτάτου Ἰουστινια 
στό, μιχρῷ πλέον 7 ἔλασσον, ἀπὸ δὲ τῆς 
Κωνσταντινουπόλεως ἕως τῆς προγενραμμέν 
τείας Ἱουστινιανοῦ καὶ tW; cup mr pute 
δόµης ἱνδιχτιῶνος ἔτη p40' (50) * τῶν ἀρχαίω 
σ,κέων τοὺς χρόνους οὗ Ozl φηφίνειν xazà tb 
ρπἐνον ἀριθμὸν τᾶς βασιλείας αὐτῶν διὰ τὸ 
&:a βασιλεῦσαι. Ὡσαύτως ὃδ xai τὰ τἔχνα 
by παιδόθεν ἕστεφον οἱ πατἑρᾶς καὶ μετ aic 
afAzuov. Ὁ οὖν χρονογράφος ἀνάγχην ἔχει ( 


VARLE LECTIONES, 


55 τοῦ addidit Ch. 
Α. Conf. Schurzfleisch. 


5$ γρόνοις. € Forte. scribendum 422vtxoi;. » Ch. 
ot. Bibl. Vinar. p. 56 s. 


58! Εὐσεθίου. V. ad vol. 
*9 ἕως addidit Ch. 


ED. CHILMEADI NOLE. 


(25) Tov λεγομένων Ἐξακιονιτῶν ᾿Αρειανῶν. Ia C talitia instituto : a quo tempore reliquus 3 


eliau Cedrenus, 'E&oxtov:zov vere scribendum, uti 
supra notavimus, ad lib. xiu. 

(25) "Ex φνθ’. Annus prix a. Justiniani consu- 
J]atu n, retrorsum numerando, coincidit cum anno 
post J. Casarem interfectum decimo tertio : qui 
tamen anni. Augusto imperanti a nonnullis attri- 
buuntur ; licet quidam ab Actiaca victoria, qua xu 
pos! J. Cies. mortuum anno accidit imperium ejus 
juitium sumunt, e quorum muinero auctor noster 
esse videtur. 

(21) Ἔτη ,cu4-'. Numerus iste pessime corru- 
ptis est : auctorem enim adeo sui oblitum esse po- 
tuisse vix credibile est. Supra enim, libro x, dicit 
Christum natum fuisse Augusti imp. auno xxii 
sive auno mundi 190, D, quomodo Graci vulgo con- 
putant : quibus annis si pxxix, alios a Christo nato 
ad lunc Justiniani consulatum n — elapsos addas, 
colliges tautum 122 οἱ XXIX : adeo. ut CcccrN viu 
annos plus justo lie poni ivanifestuim sit. 

(38) "Κως τῆς ὑπατείας Ἰουστινιανοῦ. Supplen- 
duiu δευτέρας. Veruui quomodo Eusebius compu- 
uun anuorum αἱ Justiniani consulatum deduxisse 
dicitur, cum dueentis. circiter anuis Justinianum 
praecesserit? liaque puto auctorem. intelligendum 
esse de caicu'o ab Eusebio ad Clir.sti iantuin. na- 


numerus a quoquam nullo negotio deduci 
SeJ in istis nihil omnino sani est. Eusebi 
ab Abraliamo ad Christum natum annos 

MMXxV, ab Ádamo veio ad. Abraliamum, se 
LXX seniorum, quv omnium maxime sum 
nes, MMMCLxXx31Iv quibus si addae ΒΧΣΙΣ, 

Christi annum incidit Justiniani consulatus 
tantum colligitur 192, bccxxviit,. Atque ἐς 
rus calculus Eusebianus; qui tamen DCCIV i 
auctoris nostri Eusehiano superatur. 

(39) Πάντων οὗ, τὰ συγγοἁαµατα φέρει E 
λιάδα ἔνιαυτόν. Scribo, ἐνιαυτῶν. Auctu 
suos Supra prodidit, nempe Clementem, Ἱ 
lum et Tunotheum. Catterum non. est, qu 
«orum ab orbe condito annorum compul 
moretur. 

(9U) Ἔτη p40'. Enczenia urbis Constan! 
tani, secundum nostrum, celebrata sunt i 


p tiochenas auno cecrxvvit, id. est, anno Gli 


gari CCCNXx, nempe Constautini inip. auno 
quo tempore ad hune. secundum Justinian 
latum anna excurrent cxcix, uti auctor ret 
quie supra notavimus ad librum xit. 

(51) Ὁ οὖν χρονογράφος ἀνάγχην Eye. À 
T4p z 09" 0T ρα τος. 


HODII NOZ.E. 
(l) A£;x τῶν, etc. Constitutio fort isse, qui habetur Cod. l. 1, tit. v, num. 12, qua. Gothi, q 


fuere Airiavi, excipiunur. 


CHRONOGRAPHIA. — 185. XVIII. 
| Χρέναυς ὅσους ἐδασίλευσεν ἕχαστος Bact- A linjusumo.li legentes, solis decurrentium aunorum 


P οὖν τοὺς ἀναγινώσχοντας χρονικὰ συγ- 
4& τῇ ποσότητι προσέχειν τῶν διαδραµὀν- 
ων xal µόνον ἐπὶ τῆς τῶν προγεγραµµένων 
ἁασιλείας. 
Ἑν δὲ τοῖς χρόνοις τούτοις, ὡς προεῖπον, 
σεν ὁ θειότα-ος Ἰουστινιανὸς, τῶν δὲ Περτῶν 
Κωάδη; ὁ Αχράσθενος, ὁ ub; ΠἩξερότου, iv 
$» ᾽Αλλάριχος 9, ἔχγονος τοῦ Οὐαλεμερια- 
, τῆς δὲ Αοϕρικῆς ῥῆς Γιλδξέριχ 6 ἔκγονος 
x (60), τῶν ἐξ Ἰνδῶν Λὐὑξουμιτῶν ἐδασί- 
ἰνδας *9 ὁ γεγονὼς X ριατιανὸς, τῶν δὲ 'I6t pov 
όσοι, 
τῷ προγεγραμμένῳ ἔτει τῆς βασιλείας Ἰου- 
) χατεπέµφθη στρατηλάτης ᾽Αρμενίας ὁὀνό- 
ττας (34). Ev γὰρ τοῖς προλαθοῦσι χρόνοις 
! & αὐτὴ Αρμενία στρατγλάτην, ἀλλὰ δοῦχας 
Ἆτας χα) χόμητας. Δέδωχε 6: ὁ αὐτὸς βασι- 
αὑτῷ στρατιγλάτη ἁἀρ,θμοὺς στρατιωτῶν ἐκ 
αραισέντων xat ᾽Ανατολῆς. Καὶ στρατεύσας 
ςσχρινιαρίους (35) ἐποίησεν ἑαυτῷ αχρινια” 
Μετηλατιανοὺς ἀπὸ θείας σάκρας, αἰτγσάμε- 
Αεο.λέα αὑτόχθονας στοατεῦσαι, ὡς εἰξότας 
| τῆς Αρμενίας. Kai παρέσγεν αὐτῷ τοῦτο 
ἄχαια τῶν Αρμενίων τῶν δουκῶν xal τῶν 
Ιχαὶ τοὺς [108] ὑπάτους αὐτῶν (30), πρώην 
€ χαστρ,σιανοὺς στρατιώτας ' ἦσαν γὰρ κα- 
αι αἱ πρύην οὖσαι ἀρχαί. Ελαθε ὃξ xal ἀπὸ 
τηλάτου ᾽Ανατολῆς ἀριθμοὺς τέσσαρας (57) 


νεν ἔκτοτε µεγάλη παραφυλαχὴ Ῥωμαίοις. ϱ 


xal ὁ ἀνῆρ πολεμικός * ὅστις καὶ τὴν ἁδελ- 
ώρας τῆς Λὐγούστας Ἰγάγετο πρὸς Yápov, 
3 Κομιτὼ (58), νυμφευθεῖσαν ἐν τοῖς "Av- 
ελησίον τοῦ Ἱππιχοῦ Κωνσταντινουπόλεως. 


τῷ αὐτῷ χρόνῳ ἐξεφώνησεν ὁ αὐτὸς βασι- 
ν τύπον περὶ ἐπισκόπων xal ὀρφανοτρόφων 
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intervallis, per singula. antecedentium | imperato- 
rum regna attendere oportet. 


Quo autem tempore sacratissimus Justinianus 
imperium renuit, Persarum rex fuit Coades Da- 
rasthenus, Perozi filius. Romanum vero. regnum 
habuit Alarichus, Africanum, Gilderichus ; ille 
Valemeriaci, hie Gensirici nepos. Indis auiem 
Auxurnitis regnavit. Andas, qui Christianus factus 
est, lberis vero Zamanazus. 


Supradicto autem anuo imperii Justiniani Ziit- 
las, in Armenia milituui magister constitutus est ; 
quippe qui antehac ducibus, prafectis et comiti- 
bus paruit ; militum vero magistrum non habuit. 
Quin ctiam ei dedit imperator militum numeros, 
quos duobus prassentibus militiis  Orientalique 
subtraxit. Ztittas autem, magistratu Suseepto, scri- 
niarios 30 indigenas sibi accepit : imperatorem 
euam exoratum habuit, uti diviuo suo ex edieto, 
scriniarii μα inservientes, ex. indigenis (ul 
qui Armeni» regiones penitius callerent), dein- 
cep$ deligerentur. Et quidem imperator ei non 
hoc solum, sed. Armeniorum quoque ducum, co- 
mitumque jura, sicuti et consulum, qui prius ca- 
swenses fuerant milites, dicendoruu couceseit : qui 
olim enim ibi obtinuerunt, principatus in poste- 
rum exoluerunt, Sed et a militum et Orientis ima- 
gistro numeros cliam quatuor accepit : cessitque 
deinceps magnum [tomanis in. przsidium. Erat 
hie vir in bello strenuus ; in uxorem autem duxit 
Theodorz August:e sororem, nomine Comitonam, 
quam in zdibus Antiochi, prope circum Constan- 
tinopolitanum sitis, sibi desponsatam habuit. 

Sub idem tempus imperator sacro suo edicto 
de episcopis, orphanotrophis economis et xe- 


VARUE LECTIONES. 


&ptyoz. ᾽Αταλάριχος Ch. V. ad p. 55 Λ. 9 "λνδας. V. p. 87 B. ᾿Αδὰδ est Cedreno p. 214 B. 
ιαναζός. Σαδαναρξὸς Cedrenus p. 5971 B. *! Νομιτὼ €h., Κομητῶ Ox. 


ED. CHILMEADI NOTAE. 


Αλλάριχος., ἔχγονος τοῦ Οὐαλεμεριαχοῦ. 
jum, ᾿Αταλάριχης. Athalaricus vero Eutha - 
. filius, ex Amalasuounthba, Theoderici filia : 
| monui us, ad lib. xv. Vide Jornandem 
Get. cap. 59. 

Ἱλδέρικ, ὁ Exvovog Τινξιρίγχου: "Έκγονος, 
Mirum, quandoque filium, αφ αδράυ etian 
| significat. Gilderichus enim sive. [deri- 
babet Procopius, Honorici filius erat, Gen- 
ero, sive Gizerichi Nepos. Vide Procopium, 
Vandal. lib. 1. 

Ονόματι Ζτίττας. Σίττας Procopio dicitur. 
(dt στρατεύσας ἑντοπίους σχρινιαρίους. 
40€, sCiiniarius. Suidas: Σχρινιάριος , ὁ 
ριος τοῦ ἐπάρχου, ὁ αἴρων τὸ σχρίνιον, fitot 
30V. 

4l τοὺς ὑπάτους αὐτῶν. Forte legendum 
ους. Ármenia enim a proconsulibus admini- 
fuit; ut apparet ex Justiniani constitu- 
; banc habente inscriptionem : Ὦ αὐτὸς 
; CAxaxi τῷ μειαλοπρεστάτω dw 5ziv2 


D 


Αρμενίας, Ejusdem etiam constitutione hac le- 
guntur : "Qoze τεσσάρων ᾽Αρμενιῶν οὐσῶν, δύο μὲν 
εἶναι σπεχταθιλίἰας τὴν τᾶ τοῦ ἀνθυπάτου, τὴν τε τοῦ 
κόμητος ' xai ἀνθύπατον μὲν εἶναι τὸν τῆς πρώτης 
Ἀγούμενον ᾽Αρμενίας, Ἱόμητα δὲ τὸν τῆς τρίτης " 
τὸν δὲ τῆς δευτέρας, καὶ τετάρτης, ὁρδιναρίους 
χαθεστάναι, 

(97) ᾿Λριθμοὺς τέσσαρας. Quod Nostro ἀριθμὸς 
aliis recentioribus plerumque νούμερον dicitur, vo- 
cabulo Latino. Suidas : Ἀπείραι, πλῆνη στρατει- 
µάτων, φάλαγγες, νούμερα, λεγεών: quod vero mi- 
litibus constabat, numerus non docet. Mille in so 
habuisse colligimus ex Cedreuo: quod euim auctor 
noster ἀριθμοὺς vio3apag , Cedrenus χιλιάλας τέα- 
σαρας, vocat de Sitta duce. verba babens : Δξεόωχε 
δὲ αὐτῷ καὶ ἀπὺ Ανατολής στρατὸν χιλιάδας 55303035, 
χαὶ γέγονξ μεγάλη φυλακὴ καὶ βοήθεια ᾿Ρωμαίω». 

(38) Ὀνόματι Νυμητῷ. Scr. Κομιτὸ : Theodora 
Auguste soror crat natu major. De utriusque vero 
ortu, atque. edücatione qui certior fieri ναι con- 
sulat Piocopium, im Arcan. histor. 
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nodochiariis cavit, ne nisi de iis qux ante munus A xat οἰκονόμων xaX. δενοδόχων, εἰ μὴ ὅσα mpl 


susceptum habuerint bonis, testamentum emitte- 
rent ; a munere vero suscepto statim ut. bonorum 
suorum tabulz producerentur. 


Eodem tempore imperator Sycarum ruinas ex- 
citavit ; et instauratis ibi theatro monibusque, 
Justinianopolim vocavit. 

Circa id etiam tempus Romanis adjunxit sese 
vidua quaedam mulier ; Ilunnorum Sabirorum re- 
gina, nomine Boa, viribus prudentiaque ρεφρο]- 
lens. 431 Mater erat hzc filiorum duorum parvu- 
Jorum ; qux exercitum ccci922 militum sub se ha- 
bens, regionibus lunnicis, post Dlacli. conjugis 
sui obitum imperabat. Hec,quam Justinianus 
imperator amplissimis ornatus regii muneribus, 
vasisque ex argento diversis, nec non pecunia- 
rum vi niaxima, sibi conceiliaverat, alios duos 
liunnorum reges, quos l'ersarum rex Coades in 
belli societatem adversus ftomanos  asciverat, ca- 
ptivos babuit,nempe eos in Persidem proflciscentes, 
ad Coadem Persarum regeu, cum xx armatorum 
millibus, ipsa adorta est ; pralioque commisso, 
copias eorum totas delevit ; unumque etiam ex 
regibus, cui Tyranx nomen, in vincula conjectum, 
Constantinopolim Justiniano imperatori  trans- 
misit : qui etiam eum, in ripa ulteriore, juxta 
sauetum Cononemn, infurcam cgit. Alter enim Ilun- 
uorum rex, nomine Glom, iu przlioab reginz co- 
piis occisus est. 

Eodein. tempore societatem. etiam cum. Roma- 


νέσθαι ἕναστος (59) τῶν προειρηµένων εἶχεν 
στάσει περιουσίας, ἓὶς ταῦτα xal μόνα ἵνα . 
ται, [199] χαὶ εὐθέως, ἣ µόνον προεχειρίσί 
λοῦτο ἡ αὐτοῦ περιουσία. ' 

'Ev δὲ τῷ αὐτῷ χρόνῳ ἀνενεώθη ** τὰ p 
xiv (m), xai τὸ θέατρον xai τὰ τείχη, µετο 
αὐτὴν Ἱουστινιανούπολιν (40). 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ προσεῤῥύη δῬδωμα 
γισσα ἓχ τῶν Σαθείρων Οὕννων, γυνή τις 
xai πλήθει xaX φρονἡήσει, ὀνόματι Bu, χήρα, 
δὲ μιχροὺς υἱοὺς δύο χαὶ ὑπ' αὑτὴν χιλιάδας 
τόν (41): Ἶτις ἑδυνάστευσε τῶν Οὐννικῶν psp 
τὴν τοῦ ἰδίου ἀνδρὸς Βλὰχ ἀποθίωσιν. Kat: 
πεῖσα ὑπὸ τοῦ βασ,λέως ἸΙουστινιανοῦ ξενίοις 
βασιλιχΏς φορεσίας χαὶ σχευῶν διαφόρων ἐν 
xai χρημάτων οὐκ ὀλίγων, συνελάδετο δορυι 
xai ἄλλους ῥζγας δύο Οὕννους, οὔστινας ἣν 
Ψάµενος Κωάδης ὁ τῶν Περσῶν βασιλεὺς εἰς 
μαχησαι αὐτῷ χατὰ Ῥωμαίων. Καὶ παρα) 
αὐτοὺς fj αὑτὴ Boa ῥήγισσα παριόντας ἐπὶ « 
c:xà πρὸς Κωάδην, βασιλέα Περσῶν, μετὰ « 
βοπθείας χιλιάδων κ’. Ὥντινων τὰ πλήθη χαι 
ἐν τῇ συµδολῇ ' τὸν δὲ ἕνα ῥῆγα αὐτῶν ὀνόμ 
βαγξ συλλαθομµένη δέσµιον ἔπεμφεν £v. Κων 
νουπόλει [160] τῷ βασιλεῖ Ἰουστινιανῷ , xal 
χισεν αὐτὸν (42) πέραν ἐν τῷ ἁγίῳ Κόνωνι. 
Γλὼμ ὁ ἄλλος ῥῆξ τῶν αὐτῶν Οὕννων ἑσφά] 
συμθολῇ ὑπὸ τῶν πολεµίων τῆς ῥηγίσσης. 


Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ xaX ὁ πλησίον Βοσπὲ 


VALE LECTION* S 


* ἀνενεώσθη Ox. (uod. potest etiain àvzvévas sevibi. €957:23:3602; Ch., χιλιάδες Ox. 


ED. CUILMEADI NOT X. 
(359) Ei uà ὅσα ποὺ τοῦ γενέσθαι Έκαστος. Sensus C ret? [io potius in opposito ubi littore 


imperfectus videtur : supplendum censeo ὥστε μὴ 
κληβρονομεῖσθαι. εἰ μὴ ὅσα πρὸ τοῦ γενέσθαι ἔχα- 
στος : 611089 verba apud. Cedrenum Παυουίας, atque 
lioc loco omnino desiderantur. 

(40) Μετονοµάσα; αὐτὴν Ἰουστινιανούπολιν. Chr. 
Alex. Stephanus, sive potius ejus breviator ller- 
molaus, Justinianas, vocat. Συχαὶ, πόλις ἀντικοῦ 
t5e νέας Ῥώμης, ἡ καθ) ἡμᾶς Ἰουστινιαναὶ mpos- 
αγορευθεῖσα. 

(41) Κοὶ ὑπ' αὐτὴν χιλιάδες ἑχατόν. Ser. χιλιά- 
δας. De historia vero hac convenit satis inter 
auctorem. nostrum οἱ Cedrenum : de. nominibus 
non item. Hegina enim νο vidua Cedreno Βαρὴς, 
maritus vero ejus Μαλάχ, dieuntur. Éx regibus 
vero lHunnicis ab. eadem. profligatis alterum X:95- 
ραχα, alterum Γλώην vocat. 

(42) Καὶ ἐφούλχισεν αὐτόν. Infra etiam lib. xvii, 
habemus τοὺς μὲν ἐφούλκισε, ἑτέρας δὲ ἀπεχεφά- 
212, Φουρκίδειν, Sive φουλχίσειν, uiroque enim 
modo legitur, in. furcam agere, significat, Nec enim 
doetissimo Meursio accedere possum, qui vocabula 
h:c distinguit, οἱ goopxisstv quidem iu furcum 
ugere, φουλκίζτιν vero, strangulare, signiliciie con- 
teudit. Qua enim de causa Hunnus iste. ad Sycas 
mitteretur, ut ibi tain. privato mortis genere peri- 
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in furcam agebantur ; ut ibi iu. omnium oc 
siti, si cives erant seditiosi, vel flagitii cu, 
que alius rei, ezteris in terrorem, si liostes 
capti, eisdem jucundum essent in specti 
Exempla passim occurrunt, tum apud ui 
tum apud. alios. Cedrenus, in Constant, Pog 
ἁτοστείλας, Exoátnos τοὺς πρώτους Goth 
ἑφούλχ;σεν Ev Xoxalz* sed nec toti. tantum 

loc iu loco furcie. subjiciebantur, veruim οἱ 
eliam eorum contis affixa populo in spe 
proponebantur. Exemplum habemus ex I 
de Longiuo et. Theodoro in Anastasium i 
bellantibus : Τῶν δὲ χεφαλῶν Λογγίνου, xd 
ρου πρὸς Ἰωάννου τοῦ Σχκύθου σταλεισῶν 

βασιλέως πόλιν, ἃς xal ἐν γχόντοις περιαρ 
βασιλεὺς ἐν xal; χαλουµέναις Συχαῖς, ἀντιπέ 
Κωνσταντίνου χξιμένης ἐπῃώρησεν, ἡδὺ θέα 
Βυζαντίοις, ἀνθ) ὧν χακῶς mph; Ζήνωνος 
Ἰσαύρων ἐπεπόνθεσαν. Longimi vero, et Ἰ 
capita, a «αμα Segytla | Constantinopolin 
imperator palis alligata, in loco cui Syca 
est, e regione Constantinopolis in wlterio: 
litore sito suspendit : gratum. sane spec 
propterea. Consiantinopolitanis, quod. ipsi a 
el Isauris gravibus ante affecti [uissent inco 


HODIE NOT;E. 


(m? $ xGv. V. Dufresn.. CP. Christ. 


lib. à, sect. 23. 


e 


faciet: χαὶ ᾖλθεν £v Κωνσταντινουπόλει καὶ Eguzt- 

di: ὄντινα ὁ αὐτὸς βασιλεὺς ἐδέξατο εἰς φώτισμα, 

καὶ πολλὰ γαρισάµενος αὐτῷ ἀπέλυσεν αὐτὸν εἰς τὴν 
ἰάαν χώραν εἰς τὸ φυλάττειν τὰ Ῥωμαϊκὰ καὶ «ty ** 

Penopov, $va πόλιν Ἡρακλῆς ὁ ἀπὸ Ἱσπανιῶ» 
ἔκτισε (44) [161] καὶ ἐποίησε συντελεῖν Ῥωμαίοις 
ἐνὶ χρημάτων βόας κατ ἔτος, δεδωχὼς αὑτῇ τῇ πή- 
Ἶι ὄνομα Βοῶν φόρος (40), ὅπερ Ἱ καὶ συντελεῖν 
εὐτν ἐχέλευσεν. Ἐν αὐτῇ δὲ τῇ πόλει ἐχάθισεν ἀριθ- 
py στρατιωτῶν Ῥωμαίων, ἤτοι Ἰταλῶν, λεγοµέ- 
wv Ἰσπανῶν (46), δοὺς αὐτοῖς xal τριθοῦνον σὺν 
aito; φυλάττοντα. "Hv δὲ ἐν τῇ πόλει 55 αυναλλα- 
qui 47) Ῥωμαίων tz καὶ Obvvov. 


Ὁ ἓ αὐτὸς ῥῆξ ὁ γενόμενος Χριστιανὸς ἀπελθὼν 
bx τὲν ἰδίαν χώραν πλησίον Βοσπόρου εὗρε τὸν ἴδιον 
ép: xal ἑάσας αὐτὸν μετὰ βοπθείας Οὐννιχῆς 
ἀκχώρησεν. Ἔσεθον δὲ οἱ αὐτοὶ Οὗννοι ἀγάλματα | 
ταὶ Ἰαθόντες αὐτὰ ἐχώνευσαν ΄ σαν [103] γὰρ ἀρ- 
qul αἱ ἠλέχτρινα (48)... καὶ κατήλλαξαν αὐτὰ ἓν 
Berzioy, λαθόντες ἂν: αὐτῶν µιλιαρίσια (49). Καὶ 
μείνεις οἱ ἱερεῖς τῶν αὐτῶν (Οὕννων καὶ ἔσφαξαν 
9 ya xax ἐποίησαν ἀντ᾽ αὐτοῦ τὸν αὐτοῦ ἁδελφὸν 
Bip. (50). Καὶ πτοηθέντες Ῥωμαίους (51) 300v 


CIIRONOGRAPHIA. — 115. XVIIT. . 
«iv Οὕννων ὀνόματι Γρὼδ (45, πρσεῤῥύη τῷ αὐτῷ 4 nis iniit Hunnorum rex quidam, qui prope Dospo- 
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rum regnavit, nomine Grod. llic Constan'inopo- 
lim. veniens. illuminatus cst imperatore ipso euw 
suscipiente : a quo muneribus etiam abuude  do- 
natus, in patriam suam remissus est ; ut res iti 
Romanas Bosporumque custodiret. Urbem hauc Her- . 
cules ille Hispanus olim condidit ; imposito et, pecu- 
ni loco, Boum tributo, Romanis quotannis 432 
pendendo : unde et nomeu urbi, α tributo Boario, 
Bosporum dedit. In hac. autein urhe militum {ο 
manoruim, nempe Italorum, qui Hispani vocantur, 
numerum collocavit ; cui tribunum quoque pra:fe- 
cit, qui cuin illis una [urbem ] custodiret. Itaque 
iu cadem urbe BÉoinanis cum. Hunnis. commercia 
intercesserunt. 

l'rdictus. autem llunsorum τος, Christianus 
factus, in patriam suam  Bosporo vicinam remea- 
vit: ubi cum in fratrem suum incidisset copiis 
llunnicis ei counmissis, inde discessit ipse. Erant 
autem llunni idolorum cultores ; ο itaque sibi 
sumentes ( ex argento cum fuerint. et electro), re- 
fundunt : massasque eorum Bospori pro miliarisiis 
permutarunt. Sacerdotes interim ob hoc iu. furo- 
rem conversi, regem suum e medio tollunt : et in 
ejus locum, Mugel , fratrem ejus sufficiunt. Sed 


VARLE LECTIONES. 


9 τὴν Ch., τὸν Ox. V. p. 56 D. *' ὅπερ. Malim ὄνπερ. 


Tieophanes p. 150 A. 


** auvaA)ayal. συναλλαγὴ Ch., συναλλάγµατα 


ED. CIILMEADI NOTAE. 


(I5) Ὀνόματι Γρώδ. 


Kai τὸν βόσπορον' Άντινα πόλιν Ἡραχλῆς 
ῥἀχὺ Ἰσπανίων ἕχτισε. Seribo, χαὶ την Βόσπο- 
i urbis enim nomen est hoc loco; est etiam et 
rei, Stephanus, de urb. Πόσποσης, πόλις Πόντου, 
1rà τὺν Κιμμµέριον κόλπον, ὡς Φίλων ᾿ καὶ πορθμὶς 
ὁ ὁμώνυμος. Bosporus vero duplex est, Thracius, 
ei Cimmerins. . 
(43) Δεδωχὼ; a5:3) τῇ πὀλε, ὄνομα, βοῶν φόρο:. 
ἰουίαπι hoc. cominentum nobis obtrudit etiam 
renus; nisi quod  suavissimam urbis hujus 
Cenditoris, eamdemque Homano imperio (quod 
lamen nondum erot in rerum natura), tributariam 
ientis fabulam, przterinittat. 
(46) "Ητοι Ἰταλῶν λεγομένων Ἰσπανῶν. lialos, 
"d auctorem nostrum, pro Europee partium Qc- 
dentaliorum incolis frequenter usurpari, supra 
Roftavimus, ad lib. i. 
(4&1) "Hv δὲ £v τῇ πόλει συναλλαγα[. Lego, συν- 
ᾱλλαγὴ, ut cum verbo ἣν congruat. 
(48) Καὶ ἠλέχτρινα. Electrum. metalli species 
Quedam est, ex argenti cum auro mistione, con- 
fecto ; λεχτρος, et ἤλεκτρον dixerunt : Hesychius. 
χτρον, ἀλλότυπον χρυσίον :et deinde; "Ηλε- 
Ἄτρος, µέταλλον γρυσίζον. Electrum vero proprie 
elicebatur, quod auri partibus tribus argenti quar- 
Vom adimistam habuit ; ut. inquit Isidorus : vel ut 
"inins Nat. bist. lib. xxxii, cap. 4, quod auri por- 
Uonibus quatuor argenti quintam additam habuit. 
lli hujus apud veteres copia magna erat ; eo 
Qd eis (uti doctis vidctur) argenti ab auro sepa- 
Faadi modus saltem absque argenti jactura, quic 
ülique nimis magna fuisset, penitus ignotus fuerit. 
* vero quarratur, unde igitur illis tantum auri puri 
frat quautum. sufliceret ad nummos conticiendos ; 
Fegpondemus tum fodinas, tum flumina aurilera id 
3 suppeditasse ; «ideoque puri auri quam impuri 
*jorem copiam inde eos hausisse Atqie on bac 
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Cedrenus habet, Γορδᾶς C etiam sententia est Georg. Agricola, De natura 


fossilium lib. 1, cap. 2: Certe quoties animum re- 
fero ad eorum scripta (de veteribus loquitur) ad- 
ducor, ut. credam plus puri auri. semper repertum 
esse, quam con[ectum e terrarum, vel lapidum ge- 
neribus, cum quibus solet esse permistum, etc. Sed 
vide auctorem ipsum. Vel si hoc. satis ad nuimnnios 
feriendos liaud fuisset, aurum habebant. metallis 
vilioribus, sre, plumbo, ete., permistum, quodin 
hunc usum purgare potuissent. Ubicunque vero in 
eam metallorum inisturam, quod. electrum  diceba- 
tur inciderunt, impurgatam omnino usui suo. ac- 
commodarunt. Sed et virtutes quasdam peculiares, 
easque eleetro genuino quam auro puro ipso ma- 
Jores attribuerunt. Ex eo enim, quod. naturaliter 
lale est, venena. deprehendi testatur — Plinius, 
lb. xxxi, cap. 4, cui etiam concidit Isi!orus De 
origin. De[vcatius. est. (inquit ille) hoc metalliun 
oninibus metallis; οἱ paulo. post : Si ei. infundas 
venenum, stridorem edit, etcolores varios iu modum 
arcus celestis emiltit. 

(49) Λαθόντες àvt' αὐτῶν µιλιαρίσια. Μιλιαρί - 
σιον miliarisiui nummi genus est. a. militia sic 
dictum, uti vult Cedrenus, p. 168 : Μιλιαρίσια δὲ 
ἀπὸ τῆς µιλιτίὰς, νουν στρατείας. Argenteum erat, 
atque duas siliquas, id est, partem duodecim am va- 
lebat. Scholiastes Basilie, Eclog. 299 : Χρὴ γινώ- 
σχειν, ὅτι τὸ ἓν κεράτιων φόλλεις cial δώδεκα, ficot 
µιλιαρισίου τὸ ἥμισυ, τὰ οὖν ιῷ’, χεράτ.ἀ ela νομἰ- 
σµατος ἥμισυ. 1ὸ γὰρ ἁτέραιον νόμισμα ἔχει µιλιαρί- 
ota τῷ, Tiens χεράτ'α, x$'. Sciendum est siliqua 
unam folles xv valere, sire. miliarisii dimidiam par- 
tem : siliqua igitur xu. solidi aurei. dimidia pars 
sunt, Solidug. euim justus. wiliarisia xn, sive si.i- 
quas xxiv, valet. κ 

00). Toó, αὑτοῦ ὁδελφὸν Move». lunc. Moay:- 
924, vocal Cedrenus. 

(51) IHIz0502,77:; "Prosío,z. Inauditum hoc locu 

Πο deus. 


6:9 JOANNIS MALAL.E 


et a Romanis sibi metuentes, Bosporum veniunt; Α ἓν Ῥοσπόρῳ xal ἑφόνευσαν τοὺς φυλάττον 
urbisque ibi custodes interliciunt. πόλιν. 

[Imperator vero. de his certior factus comitem Καὶ ἀχούσας ταῦτα ὁ αὐτὸς βασιλεὺς imo 
Angustiarum Pontici saris Joannem exconsulem — 45:3 στενῶν τῆς Ποντικῆς θαλάσσης, ὃν d 
creavit; quein Gothica inauu instructum, ad llie- καθῆσθαι ἓν τῷ λεγομένῳ Ἱερῷ (52) εἰς ael 
juu quod vocant, in. ipsis Ponti faucibus conse- — piov. τῆς Πόντου, Ἰωάννην τὸν ἀπὸ ὑπάτο 
dere jussit. Quiu etam imperator, adversus Hun- — στείλας αὐτὸν μετὰ βοπθείας Γοτθικῆς 9. | 
nos hosce arma wuioturus, per. mare Pontieum na-.— &5*0á:c09s. κατὰ τῶν αὐτῶν Οὕννων 6 αὐτὶ 
ves milibus instructas, classisque praefectum Ἀλεὺς πέµψας διὰ [100] τῆς αὐτῆς Ποντιχῆς 
emitüt lerrestrem quoque exercitum ingentem, σης πλοῖα γέµοντα στρατιωτῶν xal ἔξαρχον. 
Baduarii sub ductu expedit. Ceterum Barbari, his — 6$ καὶ διὰ γῆς πέµψας πολλὴν βοήθειαν xat: 
433 auditis, fugam  capessuut ; Bosporumque — 15v Βαδουάριον. Καὶ ἀχούσαντες οἱ ῥάρδαροι, 


Momani tranquille deinceps incoluerunt. xii νέγονεν iv εἰρένη ἡ Bóazopoc , ὑπὸ 'P 
oixouuf.t. 

Contigit autem eodem tempore bellum Auxunmi- Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ συνέθη Ἰνδοὺς πο 
tis cum llomeritis Indis mutuum intercedere, ex ^ πρὸς ἑαυτοὺς (53) οἱ ὀνομαζόμενοι Αὐξουμ: 
causa scilicet ista. χαὶ οἱ 'Ounpizat 19: fj δὲ αἱτία τοῦ πολέμου 

lomeritarum rex cum propius ab ZEgypto absit *Ü τῶν Αὐξουμιτῶν βασιλεὺς ἑνδότερός ἐσι 


quam qui interiora occupat rex. Auxumitarum,  Αμεριτῶν (543), ὁ δὲ τῶν Ὁμηριτῶν πλησ 
negotiatores Romani Auxumam interioraque Indo-— «7; Αἰγύπτου. Οἱ 5E πραγµατευταὶ Ῥωμα. 
rum regua petentes , iter suum per. lHomeritas fa- τῶν Ὁμηριτῶν εἰσέρχονται εἰς τὴν Αὐξοῦι 
ciunt. Indorum enim οἱ ZEthiopum septem δι ἐπὶ τὰ ἑνδότερα βασίλεια τῶν Ἱνδῶν. Εἱοἳ 1 
regna, quorum tria Indorum sunt, quatuor vero, δῶν χαὶ Ἀἰθιόπων βασίλεια "* ἑπτὰ (05), τι 
que Oceano contermina in Orienteg vergunt, Ἰνξῶν, τέσσαρα δὲ .Αἰθιόπων, τὰ πλησίον δν 
JEthiopicze sunt ditionis. Negotiatores itaque Βυ- ἈὨκεανοῦ ἐπὶ τὰ ᾽Ανατολικὰ µέρη. TOv οὖν T 
manos ob mercaturam exercendam partes IHlome- τευτῶν εἰσελθόντων εἰς τὴν χώραν τῶν "À, 
riarum  periranseuntes. Dimnus, lfomeritarum ἐπὶ τὸ ποιῄσασθαι πραγματεία», ἑγνωκὼς À 
rex, aggressus, bonts eos omuibus, vitaque spo- βασιλεὺς τῶν ᾽Αμεριτῶν, ἐφόνευσεν αὐτοὺς κο 
lavit. Quippe, dicebat, Judzi a Romanis Chri- τὰ αὑτῶν ἀφείλετο, λέγων ὅτι οἱ ᾿Ρωμαῖοι 
Mianis, proprios etiam intra fines, male habiti C στισνοὶ xaxüg ποιοῦσι τοῖς Ἰουδαίοις [164] 
sunt, plurimis eorum quotannis occeisioni datis: µέρεσιν αὐτῶν xal πολλοὺς xaz' ἔτος φονεύοι 
exinle igitur negotiatoribus interdictum est. Rex ἐκ τούτου ἐχωλύθη f; πραγματεία. Ὁ δὲ τῶν 
vero Auxumitarum Homeritensem regem per lit-  μιτῶν βασιλεὺς ἑδήλωσε τῷ βασιλεῖ τῶν Αι 
teras interpellans : Male, inquit, egisti, quod Βο- ὅτι Κακῶς ἐποίησας Φονεύσας Ῥωμαίους 3 
manorum Christianorum negoliatores occideris : —vobg πραγματευτὰς xai ἔθλαγας τὰ ἐμὰ p 
quod et meo pariter regno detrimentum cessurum Καὶ ἐκ τούτου εἰς ἔχθραν ἑτράπησαν μµεγά 
est. Exinde vero odium inter eos ortum est : quod συνέδαλον πρὸς d1Xfoue πόλεμον. Ἐν τῷ δὲ 
in hellum tandem mutuum prorupit. Ceterum rex τὸν βασιλέα τῶν Αὐξουμιτῶν πολεμεῖν συν 
Auxumitarum in bellum profecturus vovebat, si λέγων ὅτι Ἐὰν νικήσω Δέμνον τὸν βασιλέα τῶ 
Dimnum llomeritensem regem bello superaverit, ριτῶν, Χριστιανὸς γίνομαι (96) * ὑπὲρ γὰρ τί 


VARLE LECTIONES. 


, 9? Γοττικης ΟΧ., ut aliquoties scriptum apud Cedrenum. Το V. ad vol. I, p. 54 ΑΔ. "' s. "Ag 
Conf. p. 67. Nonnosuim Photii cod. S. 7* βασίλεια Ch., βασιλεία. Os. 


ED. CIIILMEADI NOT Y. 


(39) Ἐν τῷ λεχομκένῳ Ἱερῷ. Ἱερὸν, Hierum, D Auxumitze vero ZEthiopiz ; qui etiam ab Hi 
fanum est antiquissimum, Jovi Urio sacrum ad — sinu Arabico disterminabantur. Vide. Proi 
fauces Ponti Euxini in lerra Asiatica positum. De — Persicor. lib. 1; et Nicephor. Eccles. hist. 
hoc vide P. Gyllium de Bosporo Thracio lib. 1, — cap. 48, et lib. xvir, cap. 22. 


cap. 2; et lib. ui, cap. 19. (53) Βασιλεία, ἑπτά, Scr. βασίλεια : B 
(99) "Ev αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ συνέθη Ἴνδοὺς πολε- — vero, pro regno, ubique ponit auctor mosier 
p*,2at πρὸ): £29:55;. Bellum hoc Indorum Cedrenus (b6) Ἐὰλν νικήσω ἀίμνον, elc. Χριστιανὶ 


refert ad Justiniani. imp. an. xv; Anastasius vero — gat. lta etiam Nicephorus lib. xvi, cap. 
ad ejusdem annum xvi: qui etiam. regum horum — Cedrenus. Rex tamen, Auxumitensis, etia 
alterum: lamianum, — Homeritarum, alterum vero, — hoe bellum, Christianus fuit, idque ferventi 
Adadum, Auxumitarum regem, vocant; quem {- Χριστιανός ce v, καὶ δύξης τῆσὸ: ὡς μάλισ 
iuen. Procopius Persicor. lib. i, Ἑλλησθσαῖον vocal. — peAo3gsvos, uti testatur hujusee xvi script 
(54) Ῥνδύτερως ἐστι τῶν ᾽Αιεριτῶν. Ser. Ὅμη- — copius, Persicor. lib. i. 
vy, Ποιον Arabie felicis. incole — erant, 


Που! NOT.E. 
(n) Αὐξουμῖτα. ναὶ οἱ Ὀμτρίτα:, De illis videndus omnino Gothofredus ad cod. Theod. to 
p. 532, etc. 
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ssp αὐτζ. Καὶ νικήσας ὁ φασιλεὺς τῶν A C'ris!ianum se futurum. Ότο 59z Christianis 


ν xaX παρα)αέὼν αὐτὸν αἰγαάλωτου, 
ὑτὸν xal τᾶσαν τὸν βοίθειαν αὐτοῦ, xal 
| xai τὰ βασίλεια αὗτου ἔλαῦξ, 


τὰ τὴν νίχτν ἔτεμφε συ κχλητικοὺς αὐτοῦ 
ετ) αὐτῶν διαχοσίους ἐν ᾽Αλεξανδοσίᾳ, δεό- 
βασιλέως Ἴουστιν.ανοῦ ὥστε λαθεῖν αὐτὸν 
' χαὶ κλτριχοὺς χαὶ χαττχηθῆναι xaX διδα- 
Χριστιανῶν μυστήρια χαὶ ςωτισθΏναι [165] 
y τὴν Ἰνδιχὴν χώραν ὑπὸ ᾿Ρωμαίους γενέ- 
ἐμηνύθη τῷ βασιλεῖ Ἱουστινιανῷ πάντα διὰ 
αὐγουσταλίου Αλεξανδρείας ' χαὶ ἐθέσπισεν 
ασιλεὺς ὄντινα ῥούλονται ἐπίσχοπον λαθεῖν 
Qi ἐπελέξαντο οἱ αὐτοὶ πρεσθευταὶ Ἰνδοὶ 
αονάριον τοῦ ἁγίου Ἰωάννου τοῦ ἐν ΄Αλεξαν- 
[ρα εὐλαβῃ, παρθένου, ὀνόματι Ἰωάννην, 
υτῶν ὡς ἑξ[χοντα δύο, Καὶ λαθόντες τὸν 
) xai τοὺς χληριχοὺς, οὓς αὐτὸς ἑπελέξατο, 
εἰς τὴν Ἰνδιχῆὴν γώραν πρὸς ᾿"Άνδαν τὸν 
isi». 
ᾧ 6k τῷ χρόνῳ cov£Cr, ἔχθραν γενέσθαι τοῦ 
αλαιστίντς Διομήδου 13 αιλεντιαρίου μετὰ 
ρχου Αρέθα. 0 δὲ ᾿Αρέθας φοθηθεὶς εἰσῆλ-' 
b ἑνδότερον λίµιτον ἐπὶ τὰ Ἰνδικά. Καὶ µα- 
) ὁ ᾽Αλαμούνδαρος ὁ Σαραχηνὸς τῶν Περ- 
, ἐπιῤῥίνας αὑτῷ τῷ φυλάρχῳ ἵν Ῥω- 
), Παραλαέὼν ἐφόνευσεν αὐτόν ἣν γὰρ 
άδων τριάχοντα. Καὶ μαθὼν ταῦτα ὁ βασι- 
στιν.ανὸς γράφει τοῖς δουξὶ Φοινίχης [166] 
lag xaX Μεσοποταμίας χα) τοῖς τῶν ἔπαρ- 
ἑρχοις ἀπελθεῖν xav' αὑτοῦ καὶ χαταδιῶσξαι 
| τὸ πλήθος αὐτοῦ. Καὶ εὐθέως ἀπελθόντες 
5 ὁ φύλαρχος (09) καὶ Γνούγας xal Νααμὰν 
σιος ὁ δ0ὺξ Φοινίχης xaX Ιωάννης '* ó τῆς 
σίας xoi Σεθαστιανὸς 7 ὁ χιλίαρχος μετὰ 
τιωτιχκῆς βοιθείας' xal μαθὼν ᾽Αλαμοῦνδσ- 
ραχηνὸς ἔφυγεν εἰς «X ἸἼνδ.κὰ µέρη μεθ) 5; 
Εείας Σαραχηνικῆς. Καὶ εἰσελθόντες οἱ δ05- 
ραίων xai οἱ Φύλαρχοι μετὰ βοηθείας cuv- 
.. Χαὶ μγδαμοὺ αὐτὸν χαταλαθόντες, ὤρμῃ- 
rà Περτικὰ µέρη, καὶ παρέλαθον τὰς σχηνὰς 
αἱ αἰχμαλώτους δὲ ἔλαδον πληθος ἀνδρῶν 
εκῶν καὶ παιδίων καὶ ὅσας εὗρον χαμήλους 13 
βίας (60) χαὶ ἄλλα διάφορα χτήνη. Ἔχαυσαν 


B 


enim, inquit, adversus eum artaa sumo. Auxumi- 
tarum vero rex victoria tandem potitus, Homcrita- 
rum rezecm bello captum occidit, deleto exercitu 
ejus toto. regionibus etiam regnisque cjus occu- 
patis. 

Post partam vero victoriam duos ex proceribus 
suis ducentis aliis stipatos, Alexandriam nuiisi! ; 
per quos Justinianum imperatorem rogatum hz- 
buit, uti episcopus sibi clericique darentur, a qui- 
bus Christiana religionis rudimentis et mysteriis 
imbutus, sacro baptisma'!is lavacro intingeretur : 
insuper etiam petens, uti tota Indorum regio sub 
f'omano esset imperio. Imperator autem a Lici- 
nio, augustali Alexandriz, per litteras de his cer— 
tior factus, rescripto suo jussit, episcopum quem- 
cunque vellent sibi acciperent. Deligebant itaque In- 
dorum legati Joannem, sancti Joannis in Alexandria 
paramonarium, virum pium, et czlibem, annosqne 
rirciter Lxit natum, Huncigitur, una eum clericis 
episcopum legati sumentes secum, in Indiam sd 
regem suuin Ándam abduxerunt, 

Contigit autem per id tempus Diomedi silentia- 
rio, Palzestiu:ze duci, cum Aretha phylarcho inimi- 
citias intercedere. Aretlias autem sibi metuens, in 
interiores Indiz fines se recepit, quod ubi Ala- 
mundaro Saraceno, Persarum duci, nuntiatuin 
fuit, phylarchum ipse Romanorum adortus est, 
A35 capiuumque trucidavit : numerabat enim in 
exercitu suo xxx millia militum : imperator vero 
Justinianus ubi hxc audisset, Phanicie, Arabiz 
et Mesopotamiz «ducibus, provinciarum ctiam 
phylarchis, per litteras imperavit, uti egressi om- 
nes Alamuidarum exercitumque ejus insequeren- 
tur. Sine mora igitur Arethas phylarclia, Gnuphas, 
cum Naamane, Dionysius etiam Phoniciz dnx, et 
Joannes dux Euphratesiz, cum Sebastiano chiliar- 
clo, copiis suis junctis omnibus exierunt. Quod 
ubi audivisset Alamundarus Saracenus, in regiones 
Indicas, una. cum copiis quas babuit Saracenicis, 
se recepit : quem duces et phylarch:e Romani cum 
copiis suis insecuti eum prehendere non poterant, 
iter inde suum in Persidem ducunt : ubi Alamun- 


p dari tentoriis direptis, ingentem etiam virorum, 


mulierum puerorumque turbam captivam inde ab- 
duxerunt : camelos etiam, dromades jumentaque 


VARUE LECTIONES. 
λᾖδου. Sic Διομήδη vol. ], p. 46 C, Παλαμίδῃ ibid. p. 45 D, omnia, ut arhitror, mendose. 


ye €Chb., φιλάρχῳ Οκ. 
$ Ox. "'*8popovaplas Ox. 


15 Αρέθας. ldem fortasse qui redit p. 70 A. 


το χαὶ 'L 6 "I. Ox. 


" Yz- 


ED. CIIILMEADI NOT £. 


λαμούνδαρος ὁ Σαραχηνὸς τῶν Περσῶν. 
lamundarum vocat βασιλίσχκον Σαραχη” 
mpe Saracenicarum copiarum, quz a l'er- 
artibus steterunt, dux. erat. Alamundarus 
le Pro«vopium, Peresic. lib. 1. 

Επιῤῥίγας αὐτῷ τῷ φ.)άογῳ Ῥωμαίων. Scr. 
 Ἰμίκα etiam ἀρχίφυλος dicitur. Φύλαρχοι 
ovipnciarum confaederatarum praleeti ev. : 
us Peisic. lib. 1: Οὐδεὶς ὃξ οὔτε ἙῬωμαίων 
τῶν ἄρχων, οὓς δοῦχας χαλοῦσιν, οὔτε Σαρα- 


x1ve τῶν Ῥωμαίοις ἑνσπόνδων ἠγούμενος, ol. φύλ- 
αρχοι ἐπικαλοῦνται, Gov τοῖς ἔπομένοις ᾽Αλμουνδάρῳ 
ἀντιτάξασθαι, ixavax εἶχεν. In. sequentibus etiam 
habemus xai τοῖς τῶν ἐἑπαρχιῶν φυλάρχοις ; item, 
τὸν φύλαρχον Παλαιστίνης. 

(59) Εὐὐέως ἀπελθόντες ᾿Αρέθας ὁ φύλαρχος, etc. 
Ana mortuis. revixit? modo enim ab. Alamundaio 
interfegum Aretlham Phylarchum tradidit. 

(60) KapfXoug δροµοναρἰας, Δρομοναρίας vocat 
suctor, quos alii δροµάδας. 
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alia diversa, quotquot inveniri poterant, pro A δὲ καὶ κάστρα Περσιχὰ τέσσαρα παραλαθόντες wol 


preda habuerunt, Quin etiam castellis. Persarum 
quatuor incendio datis, captisque qui in eis erant 
l'ersis et Saracenis, victores domum revertuntur. 

Porro imperator Dagisthei quod vocant balneum 
publicum , Constantinopoli olim ab Anastasio in- 
choatum, exzdificavit, Exstruxit etiam. mesaulum 
36 cisterne basilice, Adriani aquas in eam 
immittere volens. Urbis etiam aquaxductum reno- 
vavit. 


lisdem temporibus. diversarum provinciarum 
episcopi libidinis nefandz? cumque masculis impu 
rissimi concubitus rei peragebantur : inter quos 
Isaias Rhodi, Constantinopolitanus olim nyctepar- 
chus, et Alexander Diospolis in Thracia. episcopi 
fuerunt. Hi itaque divino imperatoris ex edicto 
Constantinopolim adducti, post examen initum, a 
Victore urbis pr:efecto gradu suo deturbati, paenz& 
dederunt. Et Isaias quidem, graves. cruciatus per- 
pessus, in exsilium missus cst. Alexander vero, 
veretro. ampultato, lectieze. impo-itus, populo :n 
spectaculum datus est. Quin et le;em quoque dein 
imperator tulit, libidinis mascula reos quosctinque 
viribus mutilari. Multique eodem tempore tveasculi 
concubitus rei deprensi sunt, qui virilibus exsereti 
perierunt, Metus linc malo lioc laborantibus incus- 
sus est. 

Circa hzc tempora divinam iram perpessa est 
Pompeiopolis, urbs Mysiz. Εν tremorihus euim 
terra subito dehiscente, dimidia civitas una. cum 
incolis absorpta est : obrutorum | interim clawmori- 
bus ad superstitum A37 aures pervenieniibus. 
Imperator autem effodieudis, qui sub terra. erant, 


VARLE LECTIONES. 
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9 Δαγισθέου. Δαγισθαίου recte Cliron. p. 258 C. 
στέρνας. *' 'Póbeu xa 6 Ox. 33 ὁ ἁπό. Imo ὁ. 


(61) ἸΑνεπλήρωσε xa τὸ δηµότιον. Chr. Alex. 
hahet τὸ δηµόσιον λουτρόν.Δημόσιον tamen absolute, 
pro balneo publico, apud nostrum frequentissime 
occurrit. 

(62) Τὸ µεσίανλον τῆς asüsxng χινστέρνας. 
λ[εσίαυλον etiam. habet Clir,. Alex. et nostrum ite- 


rm infra. ALUlib. xn, µέσαν]ον scribitur ; rectius ; D 


Νἱχρμαρώτας δὲ ἑπάνω τὼν εἰλημάτων τοῦ χειµάρ- 
ῥου πᾶν τὸ μέσανλον, ἑἐπλίρωσξ τὸν φόρον αὐτον. 
Μέσαυλον vero. proprie lecum quemdam in media 
casa es.e volunt; aut. etiam januam, inter duas 
donus : ex hisce. tamen locis inier se collatis ab 
auctore poni videtur pro fornicatione quadam, sive 
opere fotuicario aquarum caualiculis, vel cisternis 
superinducto, μεσίχωλον habet Sealigeri edi:iio 
Fastorum Alexandrinorum mendose. 

(03) Απὸ Διὸς πόλεως. Leg. conjunctim, Διοσπό- 
(εως. 

(64) Ἑπόμπευσεν εἰς κραθαταρίαν. Cedrenus ha- 
bei, προσέτσςς xat ze ἀγορὰν θριαµβευθηνα!.. Quod 
vero Theophanes in Justiniano Il dicit, πομπεῦσαι 
«izoinzev, Auastasius reddit, Pompis fecit deho- 


τοὺς £v αὐτοῖς ὄντας Σαραχηνοὺς τε χαὶ Πέρσας, xal 
ὑπέστρεφαν εἰς τὰ Ῥωμαϊχὰ μετὰ νίχης. 


Ὁ δὲ αὐτὸς [107] βασιλεὺς ἀνετλήρωσε καὶ ὁ 
δημόσιου (04) τὸ ἓν Κωνσταντινουπόλει ὃ ἤρξατο xsl- 
ζειν Αναστάσιος ὁ βασιλεὺς, τὸ ἐπίχλην "* Aag 
σθέου (o). Ἔκτισε δὲ χαὶ τὸ ** μεσίανλον (p) τῆς βα- 
σιλιχης (62) χινστέρνας (ᾳ), βονλόμενος εἰσαγαγεῖν 
ἐν αὐτῇ τὸ ὕδωρ τὸ ᾿Αδριάνιον. ᾽Ανενέωσε δὲ καὶ τὸν 
ἀγωγὸν (r) τῆς πόλεως. 

'Ev αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ διεθλἠθησάν τινες τῶν ἔπι- 
σχόπων ἀπὸ διαφόρων ἑπαρχιῶν, ὡς χαχῶς β'οῦντες 
περὶ τὰ σωματικὰ xal ἀρσενοκοιτοῦντες. Ἐν οἷς ἦν 
Ησαΐας ὁ τῆς Ρόδον 5', ὁ ἀπὸ νυχτεπάρχων Κω» 


n σταντινουπόλεως, Αμο[ως δὲ xal ὁ ἀπὸ ** Διὸς πό» 


λεως (63) της Gpáxnc, ὀνόματι ᾽Ἀλέξανδρος. Οἶτινες 
χατὰ θείαν πρὀσταξιν Ἀνήχθησαν tv Κωνσταντινο» | 
πόλεῖ, xal ἐξετασθέντες καθρρέθγσαν ὑπὸ Ὠέχτωρος 
ἐπάρχον πόλεως, ὅστις ἐτιμωρήσατο αὐτοὺς, xal os ἑ 
μὲν 'Heatav πιχρῶς βασανίσας ἑἐξώρίσε, τν ü 
"AxX£Gavópov xavoropf;sag ἐπόμπευσεν εἰς κραδατα» ; 
ρίαν (64) * καὶ εὐθέως προσέταξεν [163] ὁ αὐτὸς βα-. 
σιλεὺς τοὺς ἓν παιδεραστίαις εὑρισχομένους χαυλοτο- | 
µεῖσθαι. Καὶ συνεσχέθησαν ἐν αὐτῷ τῷ xatpi πολλὰ 
ἀνδρηκοῖται, xai χαυλοτοµηθέντες ἀπέθανον. Kel 
ἐγένετο ἕχτωτε φόθος κατὰ τῶν οσούντων τὴν τῶν 
ἀἁλῤῥένων ἑἐπιθυμίαν. 
Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἔπαθεν ὑπὸ θεοµηνἰας lv τῇ 
Μυσία Πομπη'ούπολις 9. Τῆς γὰρ χινῄσεως Ίενο» 
µένης ἑξαίονης ἐσχίσθη ἡ vt) xa ἐχαώθη τὸ μιαν 
tfe πόλεως (03) μετὰ τῶν οἰχούντων, xal ἦσαν ὑπὸ, 
την γῆν, καὶ τὸ Ίχος αὐτῶν ἐφέρετο τοῖς περιοω" 
θεῖσι. Καὶ πολλὰ ἐφιλοτιμήσατο ὁ αὑτὸς βασιλεὺς εἷς 











nestari, Nempe mos iste maleficos populo per Iudi- 
cerium spectaudos per urbem circumferendi Justi- 
niani temporibus, et deinceps [requentissimus erat. 
Caterum vox et varie a nostro effertur : infraenim 
uno loco habemus, χειροχοπηθέντες περιεδωμόθέ- 
Ürsav ἐν xaufoi: altero, xai περιβωµισθέντων 
αὐτῶν ἀνὰ πᾶσαν τὴν πόλιν; οἱ iterum, συσχεθέν- 
τες Ἕλληνες περιεθωµίσθησαν : ubi περιθωμίζομαι, 
οἱ περιθωμθέοµαι, pro περιπομπεύομαι corrupte 
poni nullus dubito. [ο vero severitate. non ἵα | 
oiines ἀῤῥενοχοίτας, sed Prasinos tantum, et diri- 
(96, eosque quicunque apud. euim in. offensa erant, 
in:tio usus est Justinianus : ut Procopius in Arcan. 
lis. Τοὺς δὲ οὕτως ἀλισχομένους, τὰ αἱδοῖα περι» 
τρηµένους ἑπόμπενον * οὐχ ὃς πάντας μέντοι τὸ xa- 
χὸν xat*' ἀρχὰς fivevo* ἀλλ' ὅσοι ἡ Πράσινοι εἶναι f 
μεγάλα περ!βεθλτσθαι χρήματα ἕδοξαν. 

(65) Καὶ ἐχαώθη τὸ μισυ τῆς πόλεως. À ydo, | 
hiatus, verbum format yaóo, hisco; uude aor. 1. | 
passe ἐχαώθην, Cedrenus hunc terre motum ad . 
Justini imp. annum ultimum refert. 


lHODII NOT. 


(ο) Δζγιαθξου. C. Ααγισθαίου. De eo vide Dultresn. 
ο. Christ, 4. secti x7, u. 15. 

(p) Μεσία.λον. S.c C. ubi perperam pe3!xtácv 
edi. Scaiig. intra p. 51, pi32v40v. 


(q) Πασιλικῖς χιγστέρνης. V. Dufresn. CP. Christ. 
lib. 1, sect. 28, num. 11, et lib. n, sect. 7, n. 44. 
(2) Tóv ἀγωγόν. Vid. ibid, lib, 1, sect. 25, n. 9. 
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τιν ** τοῦ περ'σωθῆνα: τοὺς ὄντας ὑπὸ τὴν A urbique instaurand:e, eju-que incolis plurima lar- 


Feo; δὲ xal τοῖς ζήσασι xal τῇ τόλει εἰς 


9 


ὐτὸς βασιλεὺς ἀνενέωσε τοὺς νόμους τοὺς 
Ῥολαθόντων βασιλέων θεσπισθέντας , xal 
ἱεαροὺς Νόμους ἔπεμψε χατὰ πόλιν, ὥστε 
τα ἓν ᾧ τὴν ἀρχὴν ἔχει μὴ κτίζειν οἶχον fj 
'χτῆμα, el μὴ τις συγγενὴς αὐτοῦ ὑπάρ- 
διὰ τὸ μὴ βιάσεσθαι τοὺς συγχεχτηµένους 
᾿εσθαί τινα διὰ την ἀρχιχὴν προστασίαν εἰς 
είθεσθαι. 


ς δὲ χαὶ περὶ τῶν φυσ:χῶν παΐδων, ὥστε 
ilv χατὰ τὸν Αναστασίου τοῦ βασιλέος νό- 


gitus est. 


ldem Justinianus, renovatis antecedentium im- 
peratorum legibus, Novellas etiam Constitutiones 
ipse edidit : quas in urbes emisit : quibus etiam 
cavit : Ne praefectorum aliquis, intra prefecturam 
suam, vel domum exstrueret, vel agrum nisi a 
cognatis suis, sibi acquireret : scilicet ne quo 
modo violarentur agrorum possessores ; vel coge- 
retur aliquis invitus, prefectum, ob praefectoriom 
ejus auctoritatem hzxredem scribere. 

Similiter etiam jus hxreditarium liberis natura- 
libus concessit ; juxta legem ab Anastasio impera- 
tore latam. 


* 
pÀ τοῦ χληρονομοῦντος, ὥστε ἐξεῖναι αἎ- B  Siatuit etiam, hzredi licere sortem suam quan- 


πεῖσθαι τὴν χληρονοµίαν ὅτε δ᾽ ἂν βούλη- 
bh ἀποχλείεσθα: ** χρόνῳ. 

εῶν μαρτύρων (s) ὥστε ἀναγχάζεσθαι τοὺς 
ἡ ἄχοντας μαρτυρεϊῖν. 
inl βασιλεὺς ἐδωρῄσατο τὸ Γοτθιχὸν ξυλ- 
Ώιπυφίσας τοὺς ὐποτελεῖς Ex τοῦ βάρους. 
| οὓς αὑτοῦ βασ.λείας δύο στρατηγοὶ Οὔν- 
φαντες μετὰ πλήθους (67) εἰς τὴν Exvütav 
luefev, ὄντος ἐχεῖ στρατηλάτου Ρωμαίων 
vu xai Ιουστίνου, xaY ἐξελθόντων αὐτῶν 
| Οὕννων , xai συμθολῆς γενομένης, 
70] Ἰουστῖνος £v τῷ πολέμῳ * xaX ἐγένετο 
Κωνσταντίολος ὁ Φλωρεντίου στρατηλάτης 


ις. Καὶ ἦλθον οἱ Οὗννοι πραιδεύοντες ἕως ϱ 


€^ χαὶ ἐξελθὼν χατ αὐτῶν ὁ στρατηλάτης 
[δλος xa Γοδιλᾶς χαὶ ὁτοῦ Ἰλλυρικοῦστρατ- 
σχοὺμ ὁ Οὗννος, ὃν ἑδέξατο ὁ βασιλεὺς "Iov- 
lv ἁγίῳ βαπτίσµατι, χαὶ µεσολαθηθέντων 
tov ἐν τῷ πολέμῳ, xal πολλῶν ἐξ αὐτῶν 
, ἀπέφυγεν ἡ πραΐδα πᾶσα, xaX ἑγένοντο 
ἐπιχρατέστεροι, φονεύσαντες καὶ τοὺς δύο 
αἱ ὡς ὑποστρέφουσιν, ὑπῃντήθησαν ὑπὸ 
Ψνων * xal συµβαλόντες ἀπὸ χόπου, xal 
pot ὄντες οἱ Ῥωμαίων στρατηγοὶ, δέδω- 
sa * xoi χαταδιώξαντες ot Οὗννοι ἐσόχευ- 
Ἀύγοντας τοὺς ἐξάρχους Ῥωμαίων. Καὶ ὁ 
Eg ἁποσπάσας τὸ ἴδιον ξίφος ἔχοψε τὸν 


docunque vellet deposcere ; nec tempore ullo excludi 
debere. 

Ad testimonium autem ferendum privatos, 
etiam invitos, cogi voluit. 

ldem etiam imperator donavit Xylelzzum Go- 
thicum, tributariis suis hoc onere levatis. 

Eodem imperante, duo Hunnorum duces, cum 
magno exercitu, Scythiam Mysiamque invaserunt : 
quibus occursum iverunt Baduarius, militum ma- 
gister et Justinus : przlioque commisso, Justinus 
occisus est. Itaque 438 in ejus locum magister 
militum in Mysia suffectus est Constantiolus, Flo- 
rentii filius. Ceterum grassantes interim Ilunni, 
regiones undique ad usque Thraciam deprzdati 
sunt : adversus quos egressi sunt Constantiolus 
militum magister οἱ Godilas, lllyricique magister 
militum Áscum, Hunuus, quem Justinianus iipe- 
rator e sacro baptismatis lavacro susceperat. lHumn- 
norum itaque ab his undique cinctorum, plurimi 
in prelio ceciderunt ; predaque omnis dilapsa est : 
ducemque eorum utrumque Romani, superiores 
facti, interfecerunt. Reversuris autem cum nova 
vis Hunnorum supervenisset , Romani duces, jam- 
jim viribus lassati, nec alterius pralii impetum 
qui essent. sustinendo, terga dederunt. Hunni ita- 
que fugientes insecuti, Romanorum duces laqueis 
implicantes ceperunt, Ex quibus Godilas, stricto 
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ED. CHILMEADI NOTAE. 
σατο τὸ Γοτθιχὸν ξυλέλαιον. Quid hoc D τί οἱ Γότθοι τοσαῦτα ypfiuaca παρ) ὑμῶν λαμβάνοι,- 


t, doctioribus inquirendum relinqui- 
; in hoc scrutinio frustra adhuc sumus : 
& quoddam fuisse videtur Gothis peudi 
eerte Justinianum imp. imperitim lRoma- 
iaris tributarium fecisse, testem locuple- 
µας Procopium , Arcan. list. idque Go- 
pue, ut apparet ex Petro patric. Excerpt. 
n. ubi Carporum legatus apud Monophi- 
5 ducem, introducit de hac. re queren- 
ue sibi lieri postulantes, his verbis : Διὰ 


αιν, καὶ ἡμεῖς οὐ λαμθάνοµεν ; cic. et paulo post ; 
xai δότω ἡμῖν τοσαυτα * ἡμεῖς γὰρ χρείττονες ἐχεί- 
νων ἐσμέν. Quid autem, δὶ συνέλεον legeremus ? 
£ pro q. 

(07) "E«tbglyaws; μετὰ τλήθους. Sensus hoc 
loco: imperfectus est : forte legendum ἐπέῤῥιψαν * 
ἐπιῤδίφαντες enim non liabet verbum cum quo co- 
havreat. Ceterum. hujusmodi ἀσννταξία apud hunc 
Auctorein frequenter. occurrit. 


ΠΟΟΗ NOTE. 
δὲ τῶν gaps. Exstat hoc. decretum Cod. tit. 90, et in Basilicis lib. xxt, tit. f, 1. 39, 
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gladio laqueum discindens, ex maaibus eorum A σόχον xai ἑξείλτσεν, Ó δὲ Κωνσταντίολος di 


evasit; Constantiolum vero , equo exeussutn, Λ9- 
eumaie captivos. habuerunt : quorum. illum Ro- 
manus imperator x millibus nummorum redemit. 
Ascum vero Hunnum, cum pluribus aliis manci- 
piis. m regionem suam captivum abduxerunt, Pax 
deinde erat Thracum ditionibus. 


Eodem ipso tempore delatio in Probum patri- 
cium, imperatoris Anastasii cognatum,  institula 
est; eo quod Justinianum imperatorem conviciis 
A39 incessisset. Facto igitur super hac re silen- 
tio conventuali, quaque hinc inde in causa agita- 
bantur in scripta relatis, et coram imperatore per- 
lectis; Probus communi concilii suffrayio, reus 
peragebatur. Cieterum imperator, decreta in ma- 
nus sumens rescidit, Ego, inquiens, Probe, quod 
in me commissum est, ignosco tibi : Deum itaque 
precare, ut ipse etiam tibi condonet. Quod. impe- 
ratoris actum totus consessus magnopere pradi- 
cavit. ' 

Eodem tempore Eulalius quidam, comes dome- 
sticorum, de divite pauper factus, ab incendio in 
habitatione ejus facto, unde ipse cum tribus libe- 
ris snis nudus evaserat; cumque multus esset in 
*re alieno, moritirus. imperatorem ipsum lhare- 
dem sibi, in. hzc verba conscripsit : Testamento 
hoc meo volo, religiosissimum Justiniaunum singu- 
1 s filiabus meis, singulos per dies, xv folles annu: 
merare : ubi vero justam in azlatem. adoleverint, 
virisque maturz fuerint, auri libras x pro dote 
singul.e ut accipiant. Insuper volo hzredem meum 
debita mea omnia creditoribus persolvere. Deinde 
vero diem suum obiit Eulalius, llujus itaque te- 
stamentum imperatori detulit curator; cui etiam 
imperator mandavit, hzreditatem. ut adiret. Cura- 
tor itaque Eulalii «ιο petens, et inito facultatum 
ejus catalogo, invenit eum in bonis esse ad valorem 
pnuxiv A4 nummorum. Beversus itaque, Justi- 
nianum de facultatum ejus *stitnatioue, sicut etiam 
de iis quie testamento legaverat Eulalius, certio- 
rem fecit, Jubenti autem autem rursus imperatori, 
haireditatem ut adiret, respondit. Macedonius cu- 
rator tenuiores esse demortui opes, quam qua 


ἀπὸ τοῦ ἵππου ἐπὶ τὸ ἔδαφος  χαὶ ὁ ᾿Ασχοὶ 
4,42, 0n. Καὶ λαβόντες τοὺς δύο αἰχμαλώτου 
μὲν Κωνσταντίολον ἀνέδωχαν, λαθόντες παρ 
φασιλέως Ρωμαίων νομίσματα μύρια, καὶ à. 
ἐν Κωνσταντινουπόλει * τὸν Oi ᾽Ασκοὺμ τὸν 0 
χρατήσαντες ἀνεχώρησαν ἐπὶ την γωραν | 
μετὰ καὶ ἄλλων πολλών αἰχμαλώτων * xal εἰρί 
Aor, v τὰ Opzx:xi µέρη. * 

Ἐν | 171] αὑτῷ δὲ τῷ χρόνῳ Πγανακτίθη 6 « 
χιος Ἰρόθος, ὅστις συΥγενῆς ἣν ᾿Αναστασία 
βασιλέως, ὡς λοιδορῄίσας τὸν αὐτὸν βασιλέα Ἱ 
νιανόν. Καὶ γενομένου σιλεντίου χομθέντου (6 
πράξεως ὑπομνημάτων ἐγγράφως, xal τῶν ci 
µένων πάντων ὑπα»αγνωσθέντων τῷ βασιλεῖ 
τὸ ἐλευχθῆναι τὸν αὐτὸν Πρόέον ἐπὶ xotw 
συγχλήτου, λαθὼν ὁ αὐτὸς βασιλεὺς τὰ πεπρ: 
ἔσχισεν, εἰπὼν τῷ αὐτῷ Πρόδῳ ὅτι Ἐγὼ τὸ 
τηµα συγχωρῶ σοι, ὃ κατ᾽ ἐμοῦ ἔπραξας * εὖ 
ἵνα xai ὁ θεὺς συγχωρήσῃ σοι. Καὶ ἀνυμνήθη: 
βασιλεὺς ὑπὸ τῆς συγκλήτου. 


'Ev αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ Εὐλάλιός τις, κόμ 
µεστίχων , ἀπὸ εὐπύρων πένης γενόμενος τῷ 
τούτῳ Ἐμπρησμοῦ γενομένου ἔνθα ἔμενε, 
ἔφυγε μετὰ xai τῶν τριῶν αὐτοῦ τέχνων "9 
γοις δὲ δανείοις ὑποχείμενος, xai µέλλων τε 
διαθήκας συνεστήσατο εἰς τὸν αὐτὸν βασιλέα 
ἐν τῇ διαθίκῃ, ὥστε τὸν εὐσεθόστατον Ἴουσι 
παρασχεῖν ταῖς ἐμαῖς θυγατράσιν ἡμερησίας 
φόλεις τε’ (09) [172] καὶ γινοµένης αὐτῶν 
ἡλιχίας καὶ ἐρχομένας ἐπὶ γάμον λαμθάνειν 
ἑχάστην δέχα χρυσίου λιτρὼν. Αποπληρω 
χαὶ τοὺς ἐμοὺς δανειστὰς παρὰ τοῦ ἐμοῦ χλτρ 
Καὶ ἐπὶ τούτοις ἑτελεύτα ὁ αὐτὸς Εὐλάλιος 
πνέχθη 1, 0:307, x7, τῷ 2231260 διὰ τοῦ χουράτωρ 
Καὶ ἐχέλευσεν αὐτὸν ὑπεισελθεῖν τῷ χληρι 
ἔστις ἀπελθὼν εἰς τὺν oTxov ἕνθα κατέµεινεν 
Εὐλάλιος, καὶ ποιέσας ἀναγραφὴν τῖς ὑπου 
αὐτοῦ, εὐρέθη ἢ περιονσἰα αὐτοῦ ἄχρι vo 
των φξῦ, Καὶ ἀπελθὼν ἀνέγαγε τῷ ῥασιλεῖτ 
τέμχσιν τῆς ὑποστάσεως xal τὰ ὑπ' αὐτοῦ w 
φθέντα ληγᾶτα. Καὶ ταῦτα ἀχούσας ὁ αὑτὸ 
λεὺς ἐπιτρέτπει τῷ κουράτωρι Μαχεδονίῳ Ort 
τῇ χληρονοµίᾳ. Καὶ 6f τοῦ χουράτωρος ἀντί 


VADUAE LECTIONES. 


** ἡμερησίας Cl, ἡμερισίας Ox. 


ED. CHILMEADI NOT.F. 
(68) Καὶ γενοµένου σιλεντίου χομθέντου. Utra- D genera; ater, cui juniorum educandorv 


que vox Latina est : κύμθεντες est Conventus ? cui 
τὸ Σιλέντιον additum , innuit conventum huuc fa- 
ctum esse in. palatio, in imperatoris anteriore cu- 
biculo, ob cujus reverentiam maguum ibi serva- 
batur silentium.  Culicularii quibus. hac cura 
vomtissa eral, Σιλεντιάσιοι, οἱ ἠσνχοποιοὶ, dicti 
sunt. Vide Jo. Meurs, Glossaw. et Alemann. in 
Procop. Arean. p. 105. 

(09) ᾽Ημερισίας ἀνὰ φόλεις τε’. Scr. tuepsoia:. 
Θείος Cedrenus factum hoc Justino ερ. ti- 
buit. ' 

(70) Διὰ τοῦ χουράτωρος. Curatorum duo crant 


commissa erat; llesych, Κουράτωρ, τροφεὺ 
Δοχράτωρ * aller erat, qui. regiarum domo 
que possess?onum przfecturam babuit: Ue 
legunis p. 906. Μτνὶ Mali. ἀπεζώσθη Zt 
anh ἑπάρχων, καὶ xovoátup τοῦ δεσποτιχ 
τῶν Πλαχιδίας. Mense Muio Zemarchus erpt 
et curator demus Auguste. ['lacidia exam 
el. Κρυράτωρ τοῦ ῥασιέως, hic dictus e 
postea etiam τὸν λογοθέτην vocarunt ; ut 
imenepulo notant viri docti. Atque hic es! 
lioc loco Auctor noster. 
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βασιλεῖ μὴ αὐταρχεῖν ** τὰ τῶν ληγάτων A legatariis sufficiant. Cui imperator : Quorsum, in- 


Ὡς διαθίχης, ἐπέτρεφεν ὁ αὐτὸς βασιλεὺς, 

µε χωλύεις ὑπεισελθεῖν τῇ κληρονοµίᾳ, εὖ- 
Ὄντα ποιῃσαι ; ἄπελθε, ἁποπλ[ρωσον πάντας 
Gà; αὐτοῦ χαὶ τὰ ληνᾶτα τὰ ov [173] αὐτοῦ 
ἑντα * τὰς δὲ τρεῖς θυγατέρας αὐτοῦ ἀχθῆναι 
αρὰ τὴ Λὐγούστα θΞ2δώρᾳ τοῦ φυλάττεσθαι 
ᾠῷδεσποτιχῷ χουθιχλείῳ κελεύσας τοῦ δοθῆναι 
χάριν προικὸς ἀνὰ χρυσἰίο» λιτρῶν εἴκοσι, xal 
ν ὑπόστασιν ἣν εἴασεν αὐταῖς ὁ αὐτῶν πατήρ. 
τῷ δὲ τῷ χαιρῷ ἡ εὐσεθῆς θεοδώρα μετὰ 
ἄλλων αὐτῆς ἀγαθῶν ἑποίησε καὶ τοῦτο. Οἱ 
ιαζόμενοι πορνοβοσχοὶ περιῆγον ἐν ἑχάστῳ 
εριθλετόµενοι πένητας ἔχοντας ** θυγατέ- 
xa διδόντες αὐτοῖς, φησὶν, ὄρχους καὶ ὀλίγα 
c ἑλάμθανον αὑτὰς, ὡς ἐπὶ συγκροτήσει, 
στων αὐτὰς δηµοσίᾳ, χαταχοσμοῦντες Ex 
ὑν ἀτυχίας, χημιζόμενοι παρ) αὐτῶν τὸ τοῦ 
:αὐτῶν δυστυχὲς κέρδος, xal Ἰνάγχαζον αὖ- 
᾿προϊστασθαι. Καὶ τοὺς τοιούτους πορνοθο- 
πέλευσε σ’) σχεθτναι μετὰ πάσης ἀνάγχης * 
iva αὐτῶν μετὰ τῶν κορασίων, ἐχέλευσεν 
ἤπουτον αὑτὼν ps0 60x02 δόσεως τὶ παρέσχον 
lw γονεῦσι καὶ εἶπον δεδωχέναι àvà 
άσματα. Καὶ πάντων ἐπιδεδωχότων γνῶσιν 
(ον, δεδωκυῖα τὰ χρήματα ἡ αὐτὴ εὑσεθῆς 
à ἠλευθέρωσεν αὐτὰς τοῦ ζυγοῦ τῆς ὄνστυ- 
4] δουλείας, χελεύσασα τοῦ λοιποῦ μὴ εἶναι 


σκοὺς, ἀλλὰ χαρισαµένη ταῖς αὐταῖς χόραις 


σώματος ἔνδυσιν xal ἀπὸ νομίσματος ἑνὸς 
y» αὐτάς. . 
ὶ τῇ συμπληρώσει τῆς αὐτῆς ἱνδιχτιῶνος 
r&v ἡ αὐτὴ Αὕγουστα 3 θεοδώρα εἰς τὸ λεγό- 
Πύθιον (12) μετὰ πατριχίων xaY κουθικου- 
οὖσα σὺν χιλιάσι τέτρασι. Καὶ πολλὰ χαρι- 
ταῖς χατὰ τόπον ἐχχλησίαις ὑπέστρεφεν ἐν 
ντινουπό)ει. 
τῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἀπηγγέλθη Ἰουστινιανῷ 
λεῖ ὅτι συμθο)ῆς γενομένης μεταξὺ Περσῶν 
µαίων ἐπὶ τὴν Μεσοποταμίαν ἐπιῤῥιφάντων 
σῶν μετὰ χιλ.άδων λ’ xai Eip&ou τοῦ υἱοῦ 
πλέως Κωάδου ΄ ὁ γὰρ Περόξτς ὁ μείζων 
ὑτοῦ (13) ἐπὶ την Λαζικῆν καὶ την Περσαρ- 
(πολέμει μετὰ βοηθείας πολλῆς  ὁ γὰρ πα- 
x» Κωάδης tv αὐτῷ τῷ χαιρῷ οὐκ Ίλθεν 


quit, tu mc impedis quominus pium hoc hzredis 
officium perficiam ? Age vero, creditoribus ejus 
onibus satisfacias ; legataque etiam omnia per- 
solvas. Tres autem filie ejus jubeo ad Theodoram 
Augustam ut deducantur, Augustali cubiculo cu- 
stodiendz», quibus etiam singulis, dotis nomine, 
libras auri xx dari volo; et praterea, quodcunque 
est facultatum quas moriens illis legavit. 


Eodem tempore religiosissima Theodora, aliis 
egregie a se factis etiam hoc adjecit. Per id tem- 
pus lenones qui vocantur passim per urbes agebant 
circumforanei, perquirentes undique pauperum 
filias; quas a parentibus, stipulatione cum eis {α- 


B cta nummulisque paucis datis, acceptas, secum ab- 


ducebant; ornatasque publice prostituebant, etiam 
invitas; Lurpissimum hoc lucrum, ex illarum in. 
fortuniis, sibi comparantes. IHlujusimodi vero leno- 
nes imperatrix jussit omnino omnes comprehendi; 
comprensosque, cum puellis ana coram adduci; 
adductosque,, juramento adhibito, A441 profiteri, 
quanti puellas a parentibus acceperant. Nummos- 
que quinque pro singulis eis dedisse se juramento 
fidem facientibus, pecunias reddidit piéntissima 
imperatrix, ipsasque a servitutis turpissimz jugo 
liberavit; prohibitis etiam in posterum lenocie 
niis quibuscunque. Quin et vestitu illis integro 
de propriis sumptibus suppeditato, puellas demum 
dimisit. 


Csterum indictionis hujus sub exitum, Theo- 
dora Augusta, patriciis, cubiculariis et iv millibus 
virorum stipata, Pytbium profecta e-t : cunctis- 
que in quas inciderat, ecclesíis magnifice donatis, 
Constantinopolim reversa est. 


Eodem tempore ad Justinianum imperatorem 
nuntium allatum est de przlio inter Romanos et 
Persas commisso; qui xxx millibus armatorum 
instructi , Xerxis, Coadis Persarum regis filii, sub 
auspiciis, Mesopotamiam  invaserant.  Perozes 
enim, Coadls filius natu major, eodem tempore 
Lazicam et Persaormeniam numeroso cum exer- 
citu petebat ; nec. pater ipse Coades hoe tempore 


VARLE LECTIONES. 


rapxetv. Imo ἀνταρχεῖν. Sic et 


p. 78 C. 
ύστα Ox. 


*! αὐταῖς Ch., αὐτὰς Ος. ** ἔχοντας  Chi., ἐχούσας Ox. 
** Πύθιον. Conf. Theophanes p. 158 C. 


*5 ὁ υἱὸς Ox., νυἱὸς Cli. 


ED. CIHLMEADI NOTAE, 
Ἰένητας ἔχοντας θυγατέρας. De lioc Justi- D :edific. lib. v: Πηγαὶ δὲ θερμῶν φύσει ἓν Βιθυνοῖς 


LTheedorze imp. facto copiose Procopius, 
in. wdific. lib. 1, cap. 5. Sed. et. Novellam 
didil Justinianus, περὶ τοῦ ph εἶναι πορνο- 
iv μηδενὶ τόπῳ τᾶῖς Ρωμαίων πολιτείας. 
'! Novella decima quarta. 
δὲ τὸ λεγύμενον IH29tov. Pytlium. quidem 
mid oppidum est; ut ex Stephano .disci- 
ie"nne ει auctor. lioe. loco thiermas illas 
t potius, quas supra lib. t1 vocat, τὰ IIo- 
Therme vero hie in Dithynia, a Byzan- 
| procu! site. erant : 


PATROL. GR. XCVII. 


Procop. De Jusün. 


ὑδάτων ἀναθλνστά»ουσιν, ἐν χώρῳ ὄνπερ ἐπονομά- 
ζουσι Πύθια * ταύτας ἔχουσι παραφυχὴν ἄλλοι τε 
πολλοὶ, xai διαφερόντως Bos ávzto:. 

(73) Περύξης, ὁ μείζων ὁ vibz αὐτοῦ. Secundum 
ὁ redundat. Ceterum intec Coadis, sive. Caliadis fi- 
lios, quos Procopius tres euumnerat , neuter horum 
apparet. Hic enim natu inajorem. Κάρσιν vocal, fi- 
lium secundum. Zápnv* minimum Χοσρόην * qui 
etiam regno Persico patri successit. Procop. De 
bel. Pers. 1. ». 
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ia Romanas prodiit ditiones, Xerxi autem et Me- A ἐπὶ τὰ "Papalxá * ἐξῆλθον δὲ χατὰ τοῦ Mi 


ran in occursum iverunt Damasci exdux Cuztis, 
Vitaliani filius vir bellicosissimus, et Sebastianus, 
copiis Isauricis instructi ; Phoeniciz etiam dux, 
Procliauus, cum Basilio comite : prater hos etiam 
aderat Belisarius et /4/$9& Tapharas phylarcha. 
Tapharas vero equo impingente excussus inter- 
feclus est: simili etiam modo periit εἰ Proclia- 
nus. Sebastianus et Basilius ab hostibus capti 
sunt: Cuztis etjam, vulnere accepto, in manus 
hostium devenit : ceterum Belisarius fuga evasit. 
Imperator autem Justinianus, ubi h:ec audisset , 
ingenti ira commotus est. Sed etiam ex Persarum 
quoque ducibus et exercitu, ceciderunt quamplu- 
rimi ; cz:eteris regionem suam repetentibus. 


Porro imperator ex proceribus suis a Constan- B 


tinopoli in Orientem emisit quosdam , qui urbibus 
ibi prospicerent : ex quibus Aimida Platoni, Edessa 
Theodoro patriciis ; Alexandro autem, IHlierii filio, 
Beroa, ceterisque aliis, Surorum urbs et Con- 
stantina tuendz cesserunt. Eodem tempore Ροπι- 
pius etiam patricius, cum ingenti Illyriorum, 
Scytharum , lsaurorum Thracumque exercitu 
emissus est, sed ob gravissimas qus ingruebant 
hiemes, ex pacto Romanos inter Persasque inito, 
induciz facte sunt. 


Contigit autem per id tempus Antiochiam irati 
Numinis vicissitudinem sextam subire, per unius 
horae spatium terr: tremoribus concussam : quos 
eliam rugitus ingens insecutus est ; corruentibus 
interin, qux a prioribus terrze motibus dc novo 
excitata fuerant, :edificiis, moeniis, 4/49 eccle- 
siisque nonnullis. IHlujus vero cladis fama per 
urbes sese spargente, Ingentes omnes litaniis 
Deum propitiabant. Divinam etiam iram experte 
sunt partes urbem circumjacentes : perierunt vero 
ab excidio hoc animarum v millia recipientibus 
sese, qui supererant, in alias urbes : sed et plu- 
rimi etiam niontes incoluerunt. Quo quidem om- 
nia, ab Eplirzemio patriarcha imperatori nuntiata, 
Byzantini quamprimum accepissent , supplicatio- 
nes Deo multos per dies fundebant. 

Contigit autem eodem tempore Laodiceam 
eliam terre motibus tum primum trepidare, di- 
midia urbis parte collabente, una cum Judxorum 
synagogis. In hac clade perierunt vu mortalium 
millia cum semisse : inter quos llebr:eorum plu- 
rimi, Christianorum quoque nonnulli iuterierunt. 
Christianorum vero ecclesie , nutu divino, in- 


Ξέρξου ὁ ἀπὸ δουχῶν Δαμασχοῦ Κουζτὶς [11: 
ταλιανοῦ, ἀνἣρ μµαχιμώτατος, xai Σεθαστιαν 
τῆς Ἰσαυρικῆς χειρὺς καὶ Ἡροχληῖανὸς 5 
Φοινίχης xal Βασίλειος ὁ χόµης. "Hv. δὲ χαὶ | 
prog μετ αὐτῶν xal Ταφαρὰς ó φύλαρχος. 
ἵππου Ταφαρᾶ προσχόφαντος χατενεχθεὶς *! 
γην ἑσφάγη, ὁμοίως δὲ χαὶ Προκληῖανός **- 
στιανὸς δὲ καὶ Βασίλειος ἐλήφθησαν alyp 
Κουζτὶς δὲ πληγᾶτος Υενόµενος παρελἠφθη, 
ριος δὲ guy? χρησάµενος διεσώθη. Καὶ às 
τὰ Ὑενόμενα τῷ βασιλεῖ Ἰουστινιανῷ, χαὶ i 
σφόδρα. Ἔπεσον δὲ καὶ Ex τῶν Περσῶν ax 
μετὰ βοηθείας αὑτῶν πολλῆς» xa ὑπέστρι 
τὴν ἰδίαν αὐτῶν χώραν. 

Ἔτεμψε δὲ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς συγχλητα 
Κωνσταντινουπόλεως φυλάττειν τὰς πόλεις t 
τολῆς μετὰ τῆς αὐτῶν βοπθείας, τὸν μὲν αι 
Πλάτωνα £v ᾽Αμηδίᾳ **, τὸν δὲ θεόδωρον τν 
χιον ἐν Ἐδέσῃ, ᾽Αλέξανδρον δὲ τὸν Ἱερίου ἂν 
χαὶ ἄλλους δὲ συγχλητιχοὺς ἐπὶ τὸ Σοῦρον ! 
Κωνσταντῖναν εἰς τὸ φυλάττειν τὰς πόλεις. 
φθη δὲ Ev αὐτῷ τῷ χαιρῷ xai ὁ πατρίχιος B 
μετὰ πολλῆς βοηθείας, ἔχων μεθ) ἑαυτοῦ 
χιανοὺς χαὶ Σκύθας xa Ἰσαύρους καὶ [176]. 
xaX ἔνδοσις ἐγένετο τοῦ πολέμου κατὰ σύνταί 
µαίων τε xat Περσῶν διὰ τὸ γενέσθαι χ 
βαρεῖς. 

Συνέδη δὲ £v αὐτῷ τῷ χαιρῷ ὑπὸ θεοµην 


, θεῖν ᾿Αντιόχειαν τὸ ἔχτον αὐτῆς πάθος. "O1 


yos σεισμὸς κατέσχεν ἐπὶ µίαν ὥραν, xal µ 
του βρυγμὸς φοθερὸς ὥστε τὰ ἀνανεωθέντα x 
ὑπὸ τῶν πρώην Ὑενομένων φόδων καταπεα 
τὰ τείχη xal τινας ἐκχλησίας *. Τὰ 5b σι 
ἠχούσθη χαὶ ἓν ταῖς ἅλλαις πόλεσι, xal xd 
θοῦσαι ἑλιτάνενον. "Ἔπαθε δὲ xol µέρη τῶ 
τᾶς πόλεως * τελευτῶσι δὲ Ev αὑτῷ τῷ atus] 
Φυχῶν πενταχισχιλίων. Οἱ δὲ περισωθέντες 
εἰς τὰς ἄλλας Άπόλεις, φανεροὶ δὲ ἓν «ol 
Qxovv. Ὁ δὲ πατριάρχης Ἐφραῖμιος αύ 
γενόµενα ἀνίγαγε τῷ βασιλεῖ’ xal ἀχούσαντ 
τῷ Βυζαντίῳ τὰ συµθάντα ἑλιτάνευον ἐπὶ 
ἑκανάς. 


'Ev δὲ τῷ αὑτῷ χρόνῳ συνέδη παθεῖν ὑπὸ 
Λαοδίχειαν τὸ πρῶτον αὑτῆς πάθος ' χατι 
δὲ ὑπὸ τοῦ φόδου τὸ μισυ τῆς αὐτΏς πόλεως 
συναγωγαὶ τῶν Ἰουδαίων. ᾽Απώλοντο δὲ iv a 
φόδῳ χιλιάδες ἑπτὰ ficco [177] Ἑδραίων ! 
θος xai Χριστιανῶν ὀλίγοι * αἱ δὲ ἐχχλησίαι 
τῆς πόλεως ἔμειναν ἀβῤῥαγεῖς, περισωθεξ 


VARLE LECTIONES. 


** Προχλειανὸς Ox. *' κατενεχθεὶς Ch., χατενεγχεὶς Οχ. ?* Προχλειανὸς Ox. ** "Auria. Conf. | 
! Zoupov. Σούρων Ch. * Πόμπιος. imo Πομπήϊῖος, 3 τινας ἐχχλησίας Ch., τινες ἐχχλησίαι Ox. * 


χθη Ch., χατηνέχθε Ox. 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΗ. 


(14) "Eri τὸ Σοῦρον. Scr. τὸ Zoópov nempe πὀ- 
λισμα subauditur, ut ex Procopio discimus, qui 
urbem hanc semper vocat τὸ Σούρων mxólwpa, vel 


πόλιν Σούρων, Σύρων sive Σουρηνῶν nullo 
nomine eidem adhibito. 
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δὲ αὐτὸς βασιλεὺς ἐχαρίσατο τοῖς Aacbi A concussm steterunt. Caeterum imperator Laodi- 


«ἐχχόϊῖσιν *. τῆς αὑτῶν πόλεως χεντηνάρια 


Vip δὲ τῷ χρόνῳ μετεκλίέθη ᾿Αντώχεια 
: (19) χατὰ χέλευσ.ν τοῦ ἁγίου Συμεὼν τοῦ 
rou * (76). Εὐρέθη δὲ xoi ἐν τῇ αὐτῇ 
Σ χρλσμὸς ἀναγεγραμμένος, περιέχων ob- 
| αὑ, τάλαινα πόλις, Αντιόχου οὐ χληθήσῃ. 
δὲ xai à» τοῖς χαρτίοις εὑρέθη τῶν τὰ 
φόντων τῆς αὐτῖς πόλεως Ot: ἔχραξζου κλη- 
ὕντες εἰς τὸ μεταχληθῖῆναι τὴν αὐτὴν πό- 
ἀνηνέχθη ταῦτα τῷ αὐτῷ βασιλεῖ Ἱουστι- 
αἱ ἐδωρῄήσατο θείαν φιλοτιμίαν τοῖς Άντιο- 
V Aaobixsugt χαὶ Σελευχέσιν Ἱ, ὥστε χου- 
thv αὐτῶν συντέλειαν ἐπὶ ἔτη τρία, χαρι- 


censes, in urbem a ruderibus repurgandam , cen- 
tenariis duobus donavit. 

lisdem temporibus Antiochia, mutato nomine, 
Theopolis vocata est ; imponente hoc eidem sancto 
Symeone Thaumaturgo: nempe ob repertum ibi 
oraculum, quod sic se habuit. Erit, cum tu in- 
felix urbs, Antiochi non vocaberis. Ad novum 
vero nomen, urbi inditum, acclamarunt incole, 
bene eidem ominantes : uti proditum est ab iis qui 
acta publica hujus A/& urbis conscripserunt. 
Justinianus autem de his omnibus certior factus, 
pro divina sua munificentia, Antiochensibus , 
Laodicenis, et Seleucensibus tributa omnia in 
triennium remisit : concessis etiam, in urbium 


val; αὐταῖς πόλεσι λίτρας διαχοσίας καὶ D harum [singularum] instaurationem , libris ducen- 


εορσιν ἀξίας ἱλλουστρίων. 


dip αὐτῷ χρόνῳ ἀνεφάνη ἓν τοῖς Περσικοῖς 
όγμα [178] Μανιχαϊκόν * καὶ μαθὼν ὁ τῶν 
βασιλεὺς ἠγανάκτησεν ' ὡσαύτως δὲ χαὶ οἱ 
w τῶν Περσῶν ' σαν γὰρ ποιήσαντες οἱ 
εηχαῖοι καὶ ἐπίσχοπον, ὀνόματι Ἰνδαράξαρ. 
Ιλεὺς Περσῶν σιλέντιον ποιῄσας, xai πάν - 
ὃς χατεσχηχὼς xai τὸν ἀπίσκοπον τῶν Ma- 
πελεύει τῇ παρεστώσῃ αὐτῷ ἑνόπλῳ στρα- 
κατέχοψαν ζίφεσι πάντας τοὺς Μανιχαίους 
ἠπίσχοπον αὐτῶν σὺν τῷ χλήρῳ αὐτοῦ * xal 
GG» πάντες bm ἕφεσι τοῦ αὐτοῦ βασιλέως 
ἰπισχόπου τῶν Χριστιανῶν (77). Ἐδημεύ- 


καὶ αἱ ὑποστάσεις αὐτῶν, χαὶ τὰς Exx)m- C 


uv δέδωχε τοῖς Χρ:στιανοῖς, ἑκπέμφας θεἰας 
χρας kv τῇ ὑπ αὐτοῦ διοιχουµένῃ πολιτείᾳ, 
ν εὑρισχόμενον Μανιχαῖον πυρίχανστον 
* xaX τὰς βίόλους ὃξ αὐτῶν πάσας χατέχαν- 
να διηγήσατο Βασταγάριος Περσῶν (768), 
πτισθεὶς μετεχλίθη Τιμόθεος. 

τῷ δὲ τῷ χρόνῳ ὁ Ῥωμαίων βασιλεὺς τὸ 
cb λεγόμενον ᾿Ανάσαρθον µετεχάλεσε Θεοδω- 
: τὸ ὄνομα τῆς Αὐγούστας [179] παρεσχη» 
δίχαια πόλεως. Ὁμοίως ὃξ τὸ ἐν Σούσοις 
µετωνόμασεν Ἱουστινιανούπολιν. 

αὐτῷ χρόνῳ ᾽Αλαμούνδαρος ὁ τῶν Περσῶν 
ὃς ἐλθὼν μετὰ Περσιχῆς xal Σαραχτνιχῆς 
ἑπραίδευσε τὴν πρώτην Συρίαν ἕως τῶν 


tis; primoribus etiam urbium singularum illu- 
strium dignitate auctis. 

Eodem tempore Manichzorum dogma, in Per- 
sicis regionibus repullulans, radices eo usque 
egerat, ut episcopum etiam sibi, nomine Indara- 
zar, constituerent. Quod rex Persarum ubi resci- 
visset, et ipse Archimagique ejus ira commoti 
sunt. Tex itaque, silentio convocato , Mauichzos 
Omnes, una cum episcopo suo comprehendi jus- 
sit: quibus coram adductis , exercitui , in procin- 
ctu astanti in mandatis dedit, uti eos neci darent. 
Milites itaque Manichz2os omnes cum episcopo 
cleroque ejus gladio peremerunt; rege ipso et 
Christianorum episcopo spectantibus. Quin et pu- 
blicatis etiam facultatibus eorum, librisque igni 
traditis, ecclesias quoque Christianis addixit : 
sacris insuper undique promulgatis; si quis, per 
imperium Persicum, Manichzus inveniretur, uti 
igne absumeretur : sicuti hzc narravit Persarum 
Bastagarius, qui post susceptum Baptismum, 
Timotheus dictus est. 

Eodem tempore Romanus imperator castrum 
Anasarthum , civitatis jure donatum, ab August» 
nomine, Theodoriadem vocavit. Consimiliter quo- 
que Susianum castrum Justinianopolim vocavit. 


AA Eisdem temporibus, Alamundarus Sara- 
cenus , Persarum [socius], copiis Persicis et Sara- 
cenieis instructus, Syriam Primam depradatus 


| VARIA LECTIONES. 
ἰσιν. V. ad p. 58 B. 9 θαυματούργου Ox.  " Σελευχέσιν. V. ad p. 47 B. 
ED. CHILMEADI NOTAE. 
ἱετεχλίθη ᾽Αντιόχεια θεούπολις. Accidit ter- D traditis, idque przesente Christianorum episcopo ; 


s iste Justiniani jmp. anno i, nli testatur 
b, lib iv, cap. 7. Cedrenus etiam in Justi- 
quorum ulerque de nominis etiam urbis 
ie mentionem fecit. 

ατὰ χέλευσιν τοῦ ἁγίου Συμεὼν τοῦ θαυματ- 
Symeones miraculis clari duo fuerunt ; 
Aime ille, qui Leonis M. anno iv. diem 
Iter suh Justiniano floruit: quem auctor 
ος loco indicare videtur. Vide Evagr. l. 1v, 


αἱ τοῦ ἐπισχόπου τῶν Χριστιανῶν. Mi- 
rofecto est Ίιπο Bastagarii Persici, quam 
auctor, Narratiuncula de Manichzeis igui 


sed nec fide omnino ulla digna videtur. Persae 
enim jamdudum, Theodosii lf imp. tempore, 
Christiang religionis hostes sese professi fuerant ; 
quin et hoc ipso tempore cum Manichzis in qui- 
busdam eos convenisse testatur Agathias, istius 
evi scriptor, quique ex archivis Persicis plurima 
se desumnpsisse affirmat. Agath. lib. u et 1v. Vide 
eriam Nicephor. llist, eccl. lib. xiv, cap. 19 
el 21. 

(78) Ἑασταγάριος Περσῶν. Βασταγὴ., Onus est : 
Hesychius, Βασταγὴ, βάρος. Wine βαστανάριος, βα- 
σταγάρης sive βασταγιάριος, bastagarius, baju- 
us. 
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est, ad usque ÁAntiochiz fines omnia vastans. Hac A ὅρων ᾽Αντιοχείας, χαόσας καὶ τόπους τῆς ate 


ubi audivissent Romanorum duces, contra eum 
egressi sunt: quo cognito, Saraceni, arrepta 
preda , per limitem exteriorem evaserunt. 


Eorum tempore Justinianus imperator aque. 
ductum Alexandrie magnae instauravit. 


Imperator vero certior factus de Saracenorum 
incursionibus, pedestribus copiis ingentibus col- 
lectis ex Phrygum Lycocranitarum regione dicta, 
in Persarum et Saracenorum partes eas emittit. 
Eodem tempore , Hypatio patricio, militum magi- 
stro, dignitate exuto, Belisarius ab imperatore 
in locum ejus suffectus est, qui exercitus Roma- 
nos, ducesque et totum belli Persici negotium 
sibi commissum habuit. Eodem etiam tempore in 
Persidem missus est Hermogenes Scytha , exina- 
gister, vir prudentissimus. Mense autem Junio, 
indictionis vit, tumultus gentilis exortus est : Sa- 
maritanis enim Judsisque, cuin Christianis confli- 
ctantibus, quamplurima in. Scythopoli edificia a 
Samaritanis combusta sunt. Imperator autem de his 
certior factus, Basso praefecto iratus, officio eum ab- 
dicavit : caputque etiam ei, eadem ipsa in regione, 
amputavit. Samarite 4/568 interiin, ubi intellexis- 
sent imperatorem sibi inufensum esse, res novas 
moliti sunt; et Julianum quemdam, Samaritam , 
latronum principem, corona adornantes, pradiis 
passim et ecclesiis ignes injecerunt , quampluri- 


B 


mis etiam Christianis e medio sublatis. Qu:n οἱ C 


Neapolim ingressus Julianus numerosa Samarita- 
rum turba süpatus, circensia etiam spectabat : 
uhi Niceas quidam , Christianus auriga, palmam 
primam tulit, qui czeteris etiam qui ibi aderant 
omnibus, tam Samaritis, quam Judais aurigis , 
superior facius est. Tyranaum itaque adeuntem, 
victoria prx:mium ab eo ut acciperet, tyranuus, 
cujus sect esset, eum interrogavit. Cumque 
Christianum esse intellexisset (pro malo in se 
omine habens Christianos primam statim pal- 
mam suis preripere; quod et factum est) : misso 
carnifice , aurig:z in ipso circo caput amputavit, 
sed et episcopum quoque ejusdem urbis pessime 
habuit. Palassins autem przfecti, cum Theodoro 
Simo duce, de his certiores facti , tyranni hujus 
jmpudentem audaciam Justiniano imperatori Ρίο: 
tinus per litteras repraesentant. Contra euim vero, 
ingenti cum exercitu, egreditur Theodorus dux ; 
qui phylarcham etiam Palestinz sibi socium ad- 
j'uxit. Quo audito, Julianus Samarita , tyrannus, 
Neapoli relicta , fugam capessit : quem Palazstinz 


pac. Καὶ ἀχούσαντες τὰ Ὑεγενότα ol ἔξαρχο 
µαίων ἐξπλθον χατ αὐτῶν» καὶ γνόντες οἱ X: 
οἱ, λαθόντες πᾶσαν τὴν πραϊδαν,διὰ τοῦ b 
λιµίτου ἔφυγον. 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χαιρῷ χοὶ ὁ ἀγωγὸς Άλεξαι 
τῆς μεγάλης ἀνενεώθη ὑπὸ τοῦ βασιλέως Ίου: 
νοῦ. 

᾿Αχούσας δὲ ὁ αὐτὸς βατιλεὺς τὰ γενόµενα ὃ 
Σαρακινῶν, πέµψας οὐκ ὀλίγην βοήθειαν 1 
ix της Φρυγῶν χώρας. τοὺς λεγοµένους Aux 
τας (19), ἀπῃλθεν ἐπὶ τὰ Σᾳραχηνιχὰ xot τὰ nl 
µέρη. Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χαιρῷ προεῦλήθη ἔξαρχ 
µαίων Βελισσάριος ὑπὸ τοῦ αὑτοῦ βασιλέως" 
διαδεχθεὶς Ὑπάτιος ὁ πατρίχιος, ὁ πρὸ ab 
στρατηλάτης, χαταπιστευθεὶς δὲ Βελισσάριος 
έρχετα xal τοὺς δοῦχας εἰς τὴν χατὰ Π:ρσῶν 
Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἐπέμψγθη εἰς τὰ [180] E 
Ἑρμογένης ὁ ἀπὸ µαγίστρων, ὁ Σχύθης, &vhyi 
Tà δὲ Ἱουνίῳ pr τῆς ἑθδόμης ἱνδικτιῶνοςτ 
γενομένης ἐθνιχῆς' συµθαλόντων Yàp* τῶν 
ρειτῶν μεταξὺ Χριστιανῶν χαὶ Ἰουδαίων, πο 
mot ἐνεπρήσθησαν Ev Σχυθοπόλει Ex τῶν aii 
μαρειτῶν. Καὶ τοῦτ» ἀχούσας ὁ αὑτὸς ῥασιλεὺ 
άχτησςε χατὰ τοῦ ἄρχοντος Βάσσου ΄ ὄντινα ὃ 
µενος ἀπεχεφάλισεν Ev αὐτῇ τῇ χώρα. Ol 6 
ρεῖται γνόντες τὴν χαθ ἑαυτῶν ἁγανάχτης 
ράννησαν x 3X ἕστεφαν λῄσταρχον ὀνόματι "lot 
Σαμαρείττν, χαὶ ἔκαυσαν χτήῆµατα xax ἐχχλη: 
ἐφόνευσαν πολλοὺς Χοιστιανούς. Καὶ εἰσελ 
Νεαπόλει ἐθεώρησεν ἱπποδρόμιον μετὰ T2160 
μαρτιτῶν * xaX τὸ πρῶτον Batov ἑνίχγσε Nux 
ἠνίοχος Χριστιανός. σαν δὲ xai ἄλλοι iv^ 
Νεαπόλει ἠνίοχοι, Xauapsizat καὶ Ιουδαῖοι, o 
ἑνίκησεν ὁ αὐτὸς Νιχέας ἑνίοχος. Καὶ ἐλθὼν 4 
τύραννον, ὀφρείλων τιμηθῆναι, ἑπηρώτησε! ὃ 
ποίας ὑπᾶρχει θρησχείας. Kai μαθὼν ὅτι X 
νός ἐστι, χαὶ εἰς σύμβολον δεξάµενος τὴν τὸ 
στιανῶν εὐθέως πρὠτην νίχην κατ αὑτοῦ, b 
γέγονεν, εὐθέως πέµφας ἀπεχεφάλισε τὸν ἣν 
τῷ ἰπποδρομίῳφ. Ἐχρήσατο χαχὺς καὶ τῷ ἐπ 
τῆς αὐτῆς πόλεως. Γοῦτο δὲ γνόντες οἱ [181] &, 
Ἱ[αλαιστίνης xai ὁ δοὺξ Θεόδωρος ὁ σιμὸς 
τυραννίδος τὀλµηµα ἐμήνυσεν '» εὐθέως τῷ 
Ἰουστινιανῷ * xal ἀπελθὼν ὁ δοὺξ χατ᾽ αὖτι 
πολλῆς βοηθείας, λαθὼν μεθ᾽ ἑαυτοῦ xal τὸν 
yov Παλαιστίνης χαὶ γνοὺς τοῦτο ὁ τὺραννι 
λιανὸς ὁ Σαµαορείτης, φυγὼν ἐξηλθεν ἀπὸ Νεα! 
Καὶ χατεδίωςεν αὐτὸν ὁ δο.ς μετὰ τῖΏς ἑαυτι 
θείας. xal συνέχρουσαν πόλεμον xa ἔχοψει 
ix τῶν Σαμαρειτῶν πληθος, xal πσρέλαθε 
Σαμαρείτην Ἰουλιανὸν, τοῦ Θεοῦ παραδόντος 


VARLE LECTIONES. 
5 γὰρ expunctum malim. *&z7poznse Ch., ἐπερώτησε Ox. !* ἐμήνυσεν. « Forte scribend. ἐμήνυσε 


ED. CHILMEADI NOT.E. 


(19) Τοὺς λεγομένους Λυχρκρανίτας. Non Phry- 
gie, sed Pisidi:e populus iste erat, a monte quo- 
dam, cui A9xoo Κράνος nomen, ita appellatus, uti 
testatur. Precopius, De reb. Goth. |. 1 : Αλὰ 


Λυχοχρανίτας καλοῦσι τῶν Πισιξῶν τινας * 
λύχων γεφαλὰς ἔχουσιν, à)À ὅτι Λύχον K 
bo, ἐχλήθη, ὃ ταύτῃ ἀνέχει. 
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εφαλίσας αὐτὸν ἔπεμψε τὴν χεφαλὴν αὑτοῦ A dux cum copiis suis insecutus , cumque eo praelio 


διαδήµατος τῷ βασιλεῖ Ἱουστινιανῷ. Καὶ 
Άη τῷ αὐτῷ βασιλεῖ τὰ γενόµενα, τὸ τῆς 
ς τῶν Σαμαρειτῶν xal τοῦ δυστυχοὺς 'lou- 
παρὰ τῶν ἀρχόντων µένυσις εὐθέως xat- 
Κωνσταντινουπόλει χαὶ ἡ τοῦ τυράννου χε- 
εσον δὲ £x τῶν Σαμαρειτῶν ἐν τῷ πολέμῳ 
ixoct* [182] χαὶ οἱ μὲν ἔφυγον εἰς τὸ ὄρος 
vov ᾽Αρπαρίζιν !! (80), ἄλλο, δὲ εἰς τὸν Τρα- 
τὸ λεγόμενον σιδηροῦν ὄρος. Ἔλαδε δὲ xai 
ος Σαραχηνὸς ὁ τῶν Ῥωμαίων πραΐδαν it 
µάδας εἴχοσι παίδων xaX χορασίων * οὖστι- 
ν αἰχμαλώτους ἐπώλησεν Ev τοῖς Περσικοῖς 
οἷς µέρεσιν. 
alriusque sexus ex eis pro prada cepit ; 
ie vendidit. 
2195; βασ.λεὺς γνοὺς ὅτι πολλὰ χτήµατα τῆς 
νης ἔχαυσαν οἱ Σαμαρεῖται τὴν ἀρχὴῆν ὅτε 
pev, Ἰγανάχτησε χατὰ τοῦ δουχὸς Παλαι” 
Mm «pb τοῦ ἐπιῤῥίφωσιν !* (81) εἰς τὰ χτί- 
ὡς τὸν πόλιν, f) µόνον Ίχουσεν ὅτι συνάγον- 
'ὤὥμχησε χατ΄ αὐτῶν xai ἑσχορπίζοντο. Καὶ 
V6; τὸν αὐτὸν δουχα ἀσχήμως (83) ἐχέλευ- 
9 ἀσφαλισθέντα φυλάττεσθαι, Καὶ ἐπέμφθη 
6 leu Εἱρηναῖος, Αντιοχεύς" ὅστις ὁρμήσας 
! ἀπομεινάντων Σαμαρειτῶ» Ev τοῖς ὄρεσι, 
Ιπώλλεσε πιχρῶς τιµωρησάµενος. 


τῶν Περσῶν βασιλεὺς Κωάδης δεξάμενος 
v9 (82) µάχιστρον, ἓν φιλίᾳ πρεσθεἰας πεµ- 
ετὰ χαὶ δώρων τῆς ἀναγορεύσεως τοῦ βα- 
υαστινιανοῦ Ey μην] Ἰουλίῳ. 

Ρυνέδη δὲ xav' ἐχεῖνο καιροῦ παθεῖν ὑπὸ 
; Αμάσειαν ἐν τῇ Ποντιχῇ χαὶ αὐτῆς τῆς 
v µέρη. Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς τῇ αὑτῇ πὀλει 
ερίαατο. 

τῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἀναχωδίχευσις ἐγένετο τῶν 
νόμων * χαὶ ποιῄσας ἱδίους νόµους κατέπεµ- 
gat; ταῖς πύλεσ: πρὸς τὸ τοὺς διχαζοµένους 
ἔπτειν θλίψεσι xal ζημίαις , ἀλλὰ ταχεῖαν 


 ἁπολλαγήν, ὅπερ μονόθιθλον χατασχευά- ᾿ 


dev ἐν Αθήναις καὶ ἓν Βηρυτῷ. 


αὐτὸς βασιλεὺς ἀπεμέρισεν ἀπὸ ᾽Αντιοχείας 
της Συρίας Λαοδίχειαν, xat Γάθαλα !5, xoi 
de πόλεις, χαὶ ἀπὸ ᾽Απαμείας τῆς δευτέρας 


congressus , Samaritas late prosternit; compre. 
hensum quoque Julianum ipsum, Deo tradente 
eum, /A4/'7 capite truncat; caputque ejus, una 
cum diademate, Justiniano imperatori mittit. Quo 
tempore vero miseri Julíani Samaritarumque tv- 
rannidis fama prima innotuerat ; continuo etiam 
rerum a ducibus in illos gestarum nuntium, tyran- 
nique caput , Constantinopolim perlata sunt. 
Ceciderunt autem ex Samaritis in hoc Ρε] xx 
millia bominum : czteri nonnulli in montem &r- 
parizim vocatum , alii in. Trachonitidenr, ad Fe- 
reum montem recipientes sese, evaserunt. Sara- 
cenus etiam Romanorum phylarcha xx millia ju- 


quos captivos abducens in regionibus  Porsicis 


D  Caterum imperator, audito Samaritas sub ipsis 


agitata: tyrannidis initiis plurima per Palzstinam 
pradiola ignibus,absumpsisse, illud in Palzstinz 
duce indigne tulit; eo quod non eos, antequam 
predia hec urbemque occupassent, quamque pri- 
mum in unum coactos subintellexerat, sine mora 
aggressus dissipasset. Ducem itaque liunc munere 
suo turpiter abdicatum, arcte custodiri Jussit ; 
suffecto in locum ejus Iren:xo, Antiochensi : qui 
Samaritarum reliquias, montibus incubantes, 
acrius insecutus, late exitio dedit, graviter in eos 
animadvertens. 

Mense autem Julio Coades, Persarum rex, Ποι- 
mogenem magistrum, 4/8 ab imperatore Justi- 
niano cum legatione donisque salutatoriis missum, 


C peramice excepit. 


Contigit autem per id tempus, Amasiam, Pon- 
tice ditionis urbem, una cum regionibus circum- 
vicinis, divinam iram subire: ου] etiam urbt 
imperator plurima largitus est. 

Eodem tempore leges omnes veteres in codicem 
unum coacta» sunt : quin ct leges a se latas, per 
singulas imperii urbes Justinianus emisit, nenipe, 
ut in jus vocati, celerius et minori cum. dispendio, 
causidicis sese expedirent. Leges vero has, in vo- 
lumen unum. digestas, Athenas et Berytum 
transmisit, 

ldem imperator Laodiczam, Gabalam, Paltum- 
que urbes ab Antiochia Syri:e priue, ah Apamea 
auteni Syrie secund:e Balaneas urbem dirimens, 


VARLE LECTIONES. 


e ιν. ᾽Αργαρίζιν Ch. Carizin autem dicit. V. ad p. 54 A. 


e, T ἆδαλα supra p. 52 B. 


!* ἐπιῤῥίφωσιν Ch., ἐπιρίόωτιν Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
b λεγόμενον "Apnaplzu. Suspicor auctorem D tani Abraham sacrificium. obtulisse, etc. Utroque 


e ᾽Αργαρίνι) , nempe pro. Ταρίζιν * hunc 
iontem hic intelligere eum non est quod 
38$. Oceurrit eadem vocis hujus corruptio 
otium 564, 19 : "Occ ὁ διάδοχος Πρόχλον, 

Μαρῖνος γένος tv ἀπὸ της ἐν Παλαιστίνη 
εως πρὸς bos: χατῳχισµένης τῷ ᾽Αργαρίζῳ 
πρ’ bv ᾧ Διὸς ὑψίστου ἁγιώτατον ἱερὸν, ᾧ 
'0 ᾿Λθραμὸς ὁ τῶν πάλαι ᾿Εθραίων πρὀγο- 
inerario Burdegalensi scribitur, Agaresen. 
i^ lbi est mons Agarisen, Ibi dicuni Samari- 


corruptio manifesta est a. voce Garizim. 

(81) Πρὺὸ τοῦ ἐπιρίφωσιν. Scr. ἐπιῤῥίφωσιν. Cre- 
terum nova prorsus est liec loquendi forma : magis 
Grace dixisset πρὸ τοῦ ἐπιῤῥίφασθαι αὐτοὺς, etc. 

(82) Διαδεξάμενος τὸν αὑτὸν δοῦχα ἀσχήμως. Ser. 
ἁἀσχημόνως. 

(85) Δεξάμενος Ἑρμογένην. Sensus imperfectus 
est : verbum ἦν deesse videtur. Vel potius legendum 
ἐδέξατο. 
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in. provincie formam redegit; quam etiam jure A Συρίας Βαλανέας πόλιν, xa ἐποίησεν ἑπαρχί 


metropolitico donatam , Thbeodoriadem nominavit. 
Episcopum tamen Laodicensem Autiocheno patriar- 
cha nihilo secius, uti antea, subésse voluit. 


Eodem tempore divinam iram perpessa est 
Myra, Lyci: metropolis ; cui instaurandie, ut etiam 
civibus superstitibus, imperator plurima suppedi- 
tavit. 

Sub id ipsum tempus Antiochiz magne tumul- 
tus ingens in theatro obortus est ; de quo certior 
factus imperator, exiude in iram commotus, 
09 ludi theatrici deinceps Antiochiz ne amplius 
ederentur prohibuit. 


Eodem tempore Grzcz religionis homines per- B 


secutionem gravem perpessi sunt, publicatis etiam 
quamplurimorum facultatibus; inter quos Mace- 
donius, Ásclepiodotus , Phocas etiam, Crateri 
filius, cum Thoma Quzstore, diem suum interea 
obierunt : exinde vero metus ingens omnibus in- 
cessit. Quin et edicto imperatorio cautum est, 
graecissantes in posterum ne publicum aliquod in re- 
publica munus obirent. Reliquarum vero hxresium 
sectatores quoscunque Romani imperii finibus 
excedere jussit imperator ; indulta tamen eis per 


τινα ἐπωνόμασε θεοδωριάδα, δοὺς abf] xal 
πολιτιχὸν δίκαιον. Τὸν δὲ ἐπίσχοπον Λαοδιχε 
Ἠλευθέρωσε !! τοῦ ὑποκεῖσθαι τῷ πατριάρχη! 
τιοχέων πόλεως. 

Ἐν δὲ τῷ αὐτῷ χρόνῳ ἔπαθεν ὑπὸ θεοµη 
τρόπολις τῆς Λυχίας τὰ Μύρα ΄ καὶ πολλά b 
τοῖς ὑπολειφθεῖσι xal τῇ πόλει εἰς χτίσµατα 
βασιλεύς. 

Ἐν δὲ τῷ αὑτῷ χρόνῳ ἐγένετο ταραχὴ ἓ 
χείᾳ τῇ µεγάλῃ àv τῷ θεάτρῳ. Καὶ τὰ τῆς 
ἀνηνέχθη τῷ αὐτῷ βασιλεῖ. Καὶ &vavaxt 
ἐχείνου ἐκώλυσε τὴν θέαν τοῦ θεάτρου πρ 
ἐπιτελεῖσθα: τοῦ λοιποῦ ἓν τῇ τῶν ᾽Αντιοχ 
λει. 

"Ev αὐτῷ δὲ [184] τῷ χρόνῳ διωγμὸς γΥέχι 
λήνων μέγας, xa πολλοὶ ἐδημεύθησαν, ἓν 
λεύτησαν Μακεδόνιος, ᾿Ασχληπιόδοτος, Φωχᾶ 
τεροῦ, xai θωμᾶς ὁ Κοιαίστωρ * xal ἐχ τούτ 
φόδος vévovzv. Ἐθέσπισε δὲ ὁ αὐτὸς βασιλ 
μὴ πολιτεύεσθαι τοὺς Ε.1ληνίζοντας, τοὺ 
ἄλλων .αἱρέσεων ὄντας ἀφανεῖς Ὑενέσθαι « 
μαϊκἢς πολιτείας, προθεσµἰαν τριῶν μηνᾶ 
τας ' εἰς τὸ γενέσθαι αὐτοὺς χοινωνοὺς τῆς 
ξου πίστεως. Ὅστις θεῖος τὔπος (1) ἑνεφανίαί 
σαις ταῖς ἐξωτιχαῖς πόὀλεσιν, 


tres menses licentia, si qui per id tempus fidem orthodoxam amplecterentur. Quod  quidt 


ctum in omnibus extraneis promulgatum est. 


Eodem tempore Priscus quidam , exconsul, et C 


imperatoris hujus olim notarius; qui in impera- 
toris iram inciderat, bonis publicatis, diaconus 
factus est, Cyzicumque relegatus. 

lisdem temporibus Hermogenes magister, ex 
Perside redux, munera secum, et Coadis Persa- 
rum regis Justiniano imperatori responsum retu- 
lit, his verhis conscriptum : 


« Coades, rex regum, solis Orientis, Flavio Jus- 
tiniano, Casari, lun: Occidentis. Priscis archi- 
vorum regni nostri ex monumentis compertum 
habuimus nos fratres esse : et quod, si cuivis 
nostrum vel hominibus vel 5) pecuniis opus 
fuerit, ab altero subministrandos esse. Quam qui- 
dem nos fidem, in praesentem hunc usque diem, 
vobis integram prestitimus. Caterum ab hostibus 
quandoque impetiti, in praelium cum nonnullis 
eorum descendere coacti fuimus : reliqui vero, 
datis pecuniis, imperium nostrum ut admitterent 
ellecinus. Unde fiscum nostrum penitus exhau- 
rlum esse, sat liquido constat. Super his vero 


Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χαιρῷ ἠγαναχτήθη ὁ ἀπ 
Πρίσκος (84), ὁ ἀπὸ νοταρίων τοῦ αὑτοῦ β 
καὶ δημευθεὶς ἐγένετο διάχονος καὶ ἑπέμφθι 
Cx. 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ καιρῷ Ἑρμογένης 6 qd 
ὑποστρέψας £x τῶν Περσιχῶν, δοὺς «à δῶρα 
γεν ἀποχρίσεις παρὰ Κωάδου, βασιλέως 
πρὸς Ἰουστινιανὸν, βασιλέα Ῥωμαίων, ἔπιφ 
σάκρας περιεχούσας οὕτως ' 

«[18ῦ]Κωάδης βασιλεὺς βασιλενόντων, ἡλ 
τολῆς, Φλαθ/ίῳ Ἰουστινιανῷ Καΐσαρι, σελἠνης 
« Ηὕὔραμεν ἐν τοῖ; ἡμετέροις ἀρχαίοις àw 
μένα ἁδελφοὺς ἡμᾶς ἀλλήλων εἶναι, καὶ t& 
δεηθῇ σωμάτων f χρημάτων, παρέχειν τὸν 
Καὶ µεμενήχαμεν ἓξ ἐχείνου xal µέχρι τοῦ 
οὕτως διατελοῦντες  χαὶ ποτε μὲν ἐθνῶν 
ανισταµένων, τοῖς μὲν παρατάξασθαι Ίναγκ 
τοὺς δὲ καὶ διὰ δόσεως χρημάτων ὑποταγῆνε 
μεν, ὡς δηλον εἶναι πάντα τὰ Ev τοῖς tust 
σαυροῖς ἀναλωθῖναι. Ταῦτα δὲ καὶ "Avaat 
Ἱουστίνῳ τοῖς βασιλεῦσι γεγραφίχαμεν. χι 
μεν πλέον obbév* ὅθεν ἠναγχάσθημεν παρ: 


VARLE LECTIONES. 


!'* ἐλευθέρωσε Ux. 


15 λαθόντας Ch., λαθόντες Ox. 


ED. CHILMEADI NOT.£. 
BH Ἠγανακτήθη ὁ ἀπὸ ὑπάτων Πρίσχος.Ὀε Prisco hoc vide quid Procopius habet, Arca 
p. 4. 


ΠΟΡΗ NOT.E, 


(1) θεῖος τύπος. Decretum, ni fallor, deperditum. 
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κριν, xal πλησίον τῶν Ῥωμαϊκῶν Ὑενό- A cum ad imperatores Anastasium ac Justinum refe- 


; tv µέσῳ μηδὲν ἁμαρτήσαντας προφάσει 
uy !* ἀπειθείας (85) ἀπολέσαι 37. Αλλ), ὡς 
V καὶ εὐσεδεῖς, φείσασθε !* Ψυχῶν xat σω- 
αἱ µετάδοτε ἡμῖν ypualou* εἰ δὲ μὴ τοῦτο 
ὀτρεπίσατε ἑαυτοὺς mob; πόλεµον, προθε- 
ντες ὅλου τοῦ ἐνιαυτοῦ, ἵνα μὴ [186] νοµι- 
λέπτειν τὴν νίχην καὶ δόλἸῳ περιγίνεσθαι 
wu. ) 


αὐτῷ χρόνῳ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Ἰουστινιανὸς 
οτοῖς ᾽Αντιοχεῦσί τὴν ἰδίαν τόγαν, ἔχουσαν 
ς βασιλιχούς: καὶ ἡπλώθη ἐν τῇ ἐχχληαίᾳ 
Iyg Κασσιανοῦ !*. 

τῆς ὑπατείας Δεκίου προσεῤῥύη Ῥωμαίοις 
B Ex γένους τῶν Γηπέδων ** χαταγόµενος, 
Pari, μετὰ τὴν τελευτὴν τοῦ ἱδίου αὐτοῦ 
thc θραυστίλαν, θεῖον αὐτοῦ, γεγονὼς 33, 
lp dv τῷ Σιρµίῳ. Καὶ γνοὺς τοῦτο ὁ ῥὴξ 
ΆΦβῥελεμερ:αχὸς ὁ xai θευδερἰχος, πέµψας 
jet τὸν αὐτὸν Μοῦνδον * καὶ πεισθεὶς ἀ πῆλθε 
Bv (86) μετὰ τῶν ἀνθρώπων αὐτοῦ. xaX δι- 
plc αὐτὸν , ὑπερμαχῶν ** ὑπὲρ τοῦ Ούαλεμε- 
Ν καὶ Θευδερίχου. ᾽Αναχωρήσας δὲ Μοῦνδος 
µης ἀνῆλθεν ἐπὶ τὸν Δανούδιον ποταµόν' 
κας πρὸς τὸν βασιλέα Ἰουστινιανὸν πρεσδευ- 
εν αὐτὸν ὑπὸ τὴν βασιλείαν αὐτοῦ γενέσθαι. 
ετο αὐτὸν σὺν τοῖς ἀνθρώποις αὐτοῦ, ποιήσας 


rentes nihil ita profecerimus, arma deindc sumere 
necesse habuimus. Propius itaquea GQnibus vestris 
cum abfuerimus, intermedios quosque, licet in- 
noxios, e medio sustulimus, violat: a vobis fidei 
sub praetextu. Vos vero, Christiani, cum satis el 
pietatem colatis ; parcite potius hominibus vestris 
et pecunias date. Sin aliter, ad bellum vos accin- 
gite: cujus tamen inducias vobis in annum inte- 
grum permittimus, ne suffurari victoriam, vel ea 
per dolum potiri videremur. » | 

Eodem tempore Justinianus imperator togam 
suam, regiis lapillis insignitam, Antiochenis dono 
transmisit ; quam Antiocheni Sancti Cassiani in ec- 
clesia suspenderunt explicatam. 

C:eterum Decii sub consulatu Romanis sese ad- 
junxit Mundus quidam, Gepidjs oriundus, et regio 
sanguine prognatus. llic patris sui post obitum, 
apud Thraustilam, avunculum suum, Sirmii de- 
gebat : quo Romz A451 rex, Valemeriacus, qui 
et Theuderichus, ubi intellexisset, per litteras 
eum hortatus est ad se uti veniret. Persuasus ila- 
que Mundus, ad Theuderichum cum suis profectus 
est; ubi diutius degens propugnatorem se ei in 
omnibus exhibuit. Tandem vero inde discedens, 
Danubium fluvium accessit, imperatorem Justinia - 
num exoratum habens uti sibi liceret ejus subesse 
imperio. Imperator Mundum excepit ; militumque 
in lllyrio magistrum factum, in demandatum ei 


ῥατηλάτην τοῦ Ἰλλυριῶν 35 ἔθνους, xai ἁπ- ( munus cum suis demisit. Quainprimum autem 


rtby ἓν τῇ ἰδίᾳ στρατηλασίᾳ. Καὶ καταλα- 
87] αὐτοῦ τὴν χώραν τοῦ Ἰλλυρικοῦ, ἐπέρ- 
τῷ Οὗννοι μετὰ πολλοῦ πλήθους διαφόρων 
v* xal Σξελθὼν ὥρμησε κατ) αὐτῶν, xal 
ατανήλωσε * xat ἔπεμψε πραΐδαν ἐξ αὐτῶν 
ῥῆγα αὐτῶν. καὶ ἐγένετο εἰρήνη iv τῇ 
καὶ ix τούτου φόδος κατεῖχε τὰ Báp6apa 


b τῆς ὑπατείας τοῦ αὐτοῦ Δεχίου 6 αὐτὸς 
θεσπίσας πρόσταξιν ἔπεμψεν tv Ἀθήναις, 
᾿µηδένα διδάσχειν φιλοσοφίαν (87), μήτε νό- 
Τεῖσθαι, μήτε χόττον ἓν μιᾷ τῶν πόλεων γί- 
ἐπειδῇ ἐν Ἑυζαντίῳ εὑρεθέντες τινὲς τῶν 
ν χαὶ βλασφημίαις δειναῖς ἑαυτοὺς περιθα- 


µεροχοπηθέντες περιεθωμθήθησαν ** ἐν xa- D 


τῷ δὲ τῷ χρόνῳ παρεσχέθη Στησία πρόσοδος 


Illyricam regionem occupasset Mundus, ab Hunnis, 
numerosum diversorum Barbarorum exercituin 
ducentibus, bello petitus est. Hos vero Mundus 
bello aggressus, ad unum omnes delevit; quin et 
predam quoque, comprebensumqQue ex regulis 
unum, Constantinopolim] transmisit. Exinde pax 
Thraci:e reddita, timorque magnus Barbaris gen- 
tibus incussus est. 

Ejusdem Decii sub consulatu, edicto Athenas 
misso, imperator sancivit, ne cui liceret pliloso- 
phiam publice profiteri, aut leges interpretari. Sed 
οἱ aleatoriam etiam exerceri, universum per im- 
perium, prohibuit. Quin et aleatores quidam By- 
zantii comprehensi, qui diris blasphemiis seso 
immerserant, manibus truncati, camelis impone- 
bantur, et per urbem quasi in triumpho ferehaa- 
tur. 

A59, Eodem tempore pius imperator hospitiuin 


VARLE LECTIONES. 


νων Ch., ἐχείνου Ox. 


* 17 ἀπολέσθαι Ox. 
t&v Ox. 


γεγονότα Ox., γεγονώς Ch. 


!* φείσασθε Ch. , φείσασθαι Ox. 
5) ὑπερμαχῶν Ch., ὑπερμαχὴν Ox. 
ζωμθήθησαν. « Lego, περιεπομπεύθησαν Ch. V. Ch. ad p. ed. Bonn. 426, 9. 


15 Κασιανοῦ Ox. 
1? Ἰλλυρίων Ox. 


ED. CHILMEADI NOTA. 


ipopáctt τῆς ἐχείνου ἀπειθείας. Lego, &xc!- 
ad Anastasium et Justinianum impp. refe- 


αὶ πεισθεὶς ἁπῆῃλθς πρὸς αὐτόν. Mundi, 
indonis hLujus historiam aliter omnino 
lornandes, De reb. Get. cap. 58, quem vi-" 


Κελεύσας μµηδένα διδάσχειν φιλοσοφ:ἀ». 


Ejusdem omnino sensus sunt, qu: ex Chronographo 
quodam anonymo profert Alemannus, in Not. . 
suis in Hist. Arcan. Procop. his. verbis : 'O βα- 
σιλεὺς Ἱουστινιανὸς πέµψας εἰς ᾿Αθήνας ἐχέλευσε 
µηδένα τολμᾷν διδάσχειν φιλοσοφίαν xal ἆστρονο- 
µίαν. Sed vide que habet Scaliger. in Euseb, 
p. 121, 
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Antiochenum reditu annuo iv nummorum millibus Α ἐν τῷ ξενῶνι Αντιοχείας νομισμάτων τετρα 


donavit. t" n 

Eisdem etiam temporibus venerandz sancti Marini 
martyris reliquie ( cujus sepulturz lócus regionis 
istius circitori, seepiuscule per somnium obversa- 
tus est), extra Gindaropolim Syriz Primz urbem 
repert:e sunt, Excisuim huic erat. in petra sepul- 
crum, ubi totus super asserem explicatus jacebat, 
clavis ei ferreis per totum corpus ejus actis affi- 
xus. Sublatas autem inde martyris hujus reli- 
quias ad Sanctum Julianum, extra Antiochiam 
urbem reposuertunt. 


Eodem tempore, Lampadio et Oreste coss. 
Romanorum legati, llermogenes et Rufinus, mili- 


ὑπὸ τοῦ αὐτοῦ εὐσεθοῦς βασιλέως. 

Εὐρέθη δὲ iv αὐτῷ τῷ χρόνῳ χαὶ τὸ «lt 
yov τοῦ ἁγίου μάρτυρος Ἀαρίνου εἰς τὴν τι 
plav ἔξω τῆς λεγομέντς [185] Γινδάρου : 
τοῦ περιοδευτοῦ τῆς χώρας (88) £v ὁπτασίο 
xig ἑωραχότος τὸν τόπον ἔνθα ἔχειτο ὁ By 
ἀπὺ τῆς κεφαλῖς χατὰ παντὺς τοῦ. σώμα! 
fous σ.δηροῦς, εἰς σανίδα παραπλωθεὶς 
θη (89), καὶ ἑτέθη εἰς πἐτραν γλυφεῖσαν αἱ 
Καὶ ἐπήρθη τὸ λείφανον αὐτοῦ , καὶ Ἠ)έχθι 
ετέθη ἔξω τῖς ᾿Αντιοχέων πόλεως ἓν τῷ 
λιανῷ. 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνω κατεπέαφθησαν 1 
Ῥωμαίων ἓν τοῖς Περσικοῖς µέρεσιν 'Epp 


tum magister, in Perside missi sunt. [li itaque D Ῥουφῖνος ὁ στρατηλάτης, lv τὴς ὑπατείᾳ 


Doras olim, Anastasiopolim nunc vocatam. urbem 
advenientes, adventum suum Coadi Persarum 
reyi notum fecerunt : quorum tamen admissionem 
rex procrastinavit. luterim vero dum legati ad 
Doras, una cum Belisario militnm magistro, cate- 
risque Romanorum exarchis et exercitu, qui castra 
sua extra urbem posuerant, commorantes, respon- 
sa regis Persarum exspectarent), Meram, prima- 
rius Persarum filius, ducesque qui, ad Nisibim 
concedentes, Romanos extra Doras castrametatos 
esse intellexerant ; 453 cum septuaginta Persa- 
rum millibus, in tres partes divisis, in illos 
egressi sunt, 


Quod ubi Romanis ducibus notum fuit, et. ipsi 
iu impetum Persarum suscipiendum sese parant , 
prelioque commisso, et exercitibus Romano Per- 
sicoque inter se confusis, Romani Persas penitus 
fuderunt, vexillo etiam Persico ablato. Caterum 
Meram regisque fllius paucis admodum stipati, 
fuga sibi consulentes, ad Nisibim evaserunt. [lac 
autem pugna cecidit. Sagus quidam, Persarum 
exircehus, quem Sunica, dux Romanus, singulare 
ad certamen provocatum prostravit. Atque diffu- 
sis ibi per terram undique cadaveribus, videre 
erat con(identiz Persicze triumphum. 

Certior autem de bis factus Persarum rex Coa- 
des, Rufinum patricium, comitemque Alexandrum, 
legationem suam obire jussit. 

lisdem temporibus ltalus quidam circumfora- 
heus innotuit; qui canem fulvum circumduxit 


δίου καὶ Ὀρέστου. Καὶ φθασάντων αὐτῶν 
τὸ μεταχκληθὲν ᾿Αναστασιούπολις (90), μὴ 
έπεμφαν τῷ βασιλεῖ Περσῶν Κωάδῃ χαὶ 

ὁ αὐτὸς βασιλεὺς τοῦ δέξασθαι αὐτούς. | 
διάχειν αὐτοὺς εἰς τὸ Δόρας ἅμα Βελισαρίῳ 
ηλάτῃ σὺν τοῖς ἄλλοις ἐξάρχοις χαὶ τῇ σ' 
βοηθείᾳ, xai ἀπληχευόντων αὑτῶν tfo 

τὴν ἀπόχρισιν τοῦ βασιλέως Περσῶν (€ 
vot, [189] ὁ Μηρὰμ ὁ πρῶτος ἔξαρχος Πε 
vig τοῦ Βασιλέως Περσῶὼν σὺν ἄλλοις ἓξά 
σῶν ναθήµενοι el; τὸ Ἀίσιβι, xa Ὑνόντ 
τοῦ Δόρας ἁπληκεύοναιν οἱ Ῥωμαῖοι, ἐπέρ 
σαι μετὰ ἐθδομήχοντα χιλιάδων, διελόντες 


C τρεῖς ἀρχάς. 


Καὶ γνόντες οἱ ἔξαρχοι Ῥωμαίων, ὁρμήε 
Περσῶν συνέκρ2υσαν * καὶ συ μβολΏς Ὑενι 
γησαν τὰ Περαῶν xal Ῥωμαίων στρατ. 
ἔχοναν ᾿Ῥωμαῖ»: Πέρσας κατὰ χράτος. À 
σίγνον Περσικόν. 'O δὲ Μτρὰμ μετὰ ὁλί 
σὺν τῷ υἱῷ τοῦ βασιλέως διεσώθη εἷς { 
Ἐν αὐτῃ δὲ τῇ συμθολῇ xal ἔξαρχος Tl 
εσφάγη ὀνόματι Σάγοςέ Σουνίκα τοῦ 
ἐξάρχου Ῥωμαίων εἰς μονομαχίαν αὐτὸν 
µένου * xaX ἣν ἰδεῖν νίχην Περσιχῆς ἆπ 
ἔδαφος ἡπλωμένων νεκρῶν. 


Καὶ γνοὺς τοῦτο Κωάδης ὁ Περσῶν β 
έτρεψεν εἰσελθεῖν τὸν πατρἰχιον Ῥουφῖ 
χόµητι ᾽Αλεξάνδρῳ εἰς τὴν πρεσθείαν. 

Ἐν αὑτῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἀνεφάνη τις Ex 
χώρας χωμοδρομῶν, ἔχων μεθ ἑανυτοῦ 


VARLE LECTIOSES. 


15 Γινδαρουπόλεως Ox. — ** πρεσθεῖς Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(88) Τοῦ περιοδευτοῦ τῆς χώρας. Περιοδευτῆς, 
ei ἔξαρχος postea vocabatur, is erat, cui Ecclesia- 
rum Omnium regionis, uniuscujusque visitauda- 
rum cura ac munus committebatur. Auctorem in- 
ter alios habeo. Alexium  Aristenum | (quem apud 
me habeo ineditum), in. comment. suis Canon. 
Gr:ecor. Ubi ad synodi Laodic. can. 5, hzec habet : 
Ἐν xópp twi, f xai βραχείᾳ πόλει, ἓν ᾗ καὶ εἷς 
πρεσθύτερος ὁπαρχεῖ, οὖχκ ἀναγχαῖων ἐπίσχοπον γί- 
γξεθαι, ἵνα μὴ τὸ τοῦ ἐπ,σχόπου κατευτελίσηται 


ὄνομα * ἀλλὰ περιοδευτὰς, οὓς καὶ ἑξάι 
pov ὀνομάζουσιν, εἰς διόρθωσιν τῶν qu 
ἀτων στέλλεσθαι ἐν αὑταῖς. 

(89) Εἰς σανίδα παραπλωθεὶς προσηλ 
cula xat hoc loco deesse videtur. 

(90) Τὸ μετακληθὲν ᾿Αναστασιούπολι: 
στασιούπολιν. Caeterum omnia bai 
su. 

(9!) T&v ἀπόκρισιν τοῦ βασιλέως Tli 
pivot. Ümnino scribendum δεχοµένωγ. 
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ὅστις χελευόµενος ὑπὺ τοῦ ἀναθρεφαμένου A qui domini ad nutum miranda quaedam perficc- 


ρὰ θαύματος ἄξια. [190] Ὁ γὰρ αὐτὸν àva- 
κος ἑστὼς ἓν τῇ ἀγορᾷ, καὶ ὄχλου περιεστῶ- 
b θεάσασθαι, λάθρα τοῦ χυνὸς ἑκομίζετο 
Ww ἑστώτων δαχτυλίδια, xal ἑτίθει εἰς τὸ 
Ἐρισχέπων αὐτὰ £v χώµατι. Καὶ ἐπέτρεπε 


&ndpat xai δοῦναι ἑκάστῳ τὸ ἴδιον * καὶ ᾿ 


ὁ χύων τῷ στόµατι ἐπεδίδου ἑκάστῳ τὸ 
εενον. Ὁ δὲ αὐτὸς χύων καὶ δ.χ;όρων βασι- 
ἵσματα µυρία ἳ ἐπεδίδου κατ' ὄνομα. Παρ- 
δὲ ὄχλου ἀνδρῶν τε χαὶ γυναιχῶν, ἑπερω- 
ἑδείχνυε τὰς i» γαστρὶ ἐχούσας xal τοὺς 
ορνοθρσχοὺς xal. μοιχοὺς καὶ χνιποὺς xal 
ἔχους * xai ἀπεδείχυνε πάντα μετὰ ἁλη- 
δεν ἔλεγον πολλοὶ ὅτι πνεῦμα Πύθωνος 


& τῆς αὐτῆς ῥασιλείας ἐφάνη ἁστῆρ μέγας | 


ρὸς xavà τὸ δυτικὸν 3 µέρος (95), πέµπων 
5 Kw ἀχτῖνα λευχῆν, 6 δὲ yapaxthp αὐτοῦ 
φἀπέπεμπεν ' ὃν ἔλεγόν τινες εἶναι λαμπα- 
µινε δὲ ἐπὶ ἡμέρας εἴχοσιν 39 ἐχλάμπτων, 
Eo ἀνυδρίαι xal χατὰ πόλιν δημοτικοὶ 
Ia πολλὰ ἀπειλῖς πεπληρωμένα. 
Φυμπλτρώσει τοῦ Σεπτεµθρίου μηνὸς οἱ 
᾿Ῥωμαίων [1*1] οἱ πεμφθέντες àv τοῖς 
$ ὑπέστρεφαν πλιῄσαντες πάκτα. Καὶ γνοὺς 
ασιλεὺς Ἱουστινιανὺς, ὅτι εἰρήνην ἔχει πρὸς 
X9, χαρᾶς ἐπλήσθη. Δεξάμενος γὰρ τὰ 
α τῶν πάχτων xal ἀναγνοὺς εὗρε περι- 
γτως * 


ἰθόντες πρὺς ἡμᾶς οἱ ἡμέτεροι πρεσθευταὶ C 


rhv σἣν σταλέντες ἡμερότητα ἀπήγγευαν 
| ἀγαθὴν προαἰρεσιν τῆς πατρικῖς ὑμῶν 
€. Καὶ ἐπὶ πᾶσιν εὐχαρ'στήσαμεν τῷ Δεσπό- 
τι πρέπον τῇ αὐτοῦ ἀγαθότητι πρᾶγμα γέ- 
προέβη σὺν θεῷ εἱἰρήνη εἰς ὠφέλειαν τῶν 
τειῶν. "Occ δὲ µεγάλη δύξα xol?! ἔπαινός 
πάση τῇ Υῇ παρὰ θεῷ χαὶ ἀνθρώποις τὸ 
ἵενέσθαι μεταξυ τῶν δύο χόσµων ἐπὶ τῆς 
ιος xai ἡμῶν τῶν γνησίως ὑμᾶς ἀγαπώντων 
ἐστι ΄ xal οἱ ἐχθροὶ δὲ ἑχατέρας πολιτείας 
οὗνται ταύτης σὺν θεῷ γενομένης 15. Διά 
olvov ἐπιχαταλήφονται οἱ ἡμέτεροι πρεσθε»- 
àovteg ἀναπληρῶσαι τὰ πρὺς ἀσφάλειαν τῆς 


ret. Douinus enim in foro stans, οἱ circumstante 
undique speciaculum populo clam cane, astantium 
annulos accipiebat, quos in solo depositos, terra 
aggesta tegebat: canem deinde eos tollere, et 
suum cuique reddere jubebat. Canis itaque inda- 
gatos annulos ore prehendens, cuique suum red- 
hibuit. Idem etiam canis diversorum quoque im- 
peratorum numismata ἄ οί, quotquot. prolucta, 
ad cujusque nomen reddidit : quinimo turba viro- 
rum mulierumque 2aslante, interrogatus de ea 
gravidas, lenones, scortateres, sordidos, magnani- 
mosque demonstrabat. Sed et. hzc omnia pro rci 
veritate canis iste prodelat : multis ideo, Pythonis 
eum spiritu praditum affirmintibus. 


Eodem imperante stella ingens et tremenda in 
occidente comparuit , radium album sursum enmit- 
tens; quam, quod fulguris emissionem pra se 
ferebat, facem ardentem, nonnulli vocitabant. Per 
dies autem Xx refulsit; unde siccitates, οἱ utique 
per imperium in populo c:des, aliaque plurima 
mortalibus infausta insecuta sunt. 

Mensis autem Septembris sub exitum , legati 
Romanorum, qui in Persidem missi fuerant, pace 
facta reversi sunt. Quo audito imperator Justinia- 
nus summo gaudio affectus est. Acceptis enim de 
pace liiteris perlectisque, eas in hiec verba con- 
scriptas invenit. 


« Propensum paterni vestri in nos animi stu- 
dium reduces nostri, quos ad. clementiam vestram 
misimus, legati nobis renuntiarunt. Domino autem 
Deo gratias ubique agimus, quod bonitate ejus 
consentaneum opus effectum est; paxque mutua qe 
in utriusque reipublice emolumentum et nostram 
utriusque laudem cessura est, stabilitur, lem 
enimvero summe gloriosam esse et apud Deum 
hominesque universos laude diguam, 455 quod 
clementiz vestrze nostrique (qui vos unice diligi- 
mus), temporibus, inter orbem utrumque pax fa- 
cta fuerit, omnibus manifestum est. Quo! οἱ fa- 
vente Deo utriusque nostrum inimicis exitium 
futurum est. Legati itaque nostri primo quoque 


Εὐχόμεθα γοῦν Ev πολλοῖς χρόνοις τὴν πα- p tempore aderunt, quo ad pacis confirmationem , 
|μῶν διάθεσιν Te ptau coOat. » quodcunque necessarium erit, effectum dent. No- 
bis vero uti paterna vestra affectione quam diutis- 
sime frui liceat precamur. » 

Missus autem secundis cum litteris imperatoriis 


χπεμφθεὶς ὑπὸ Ῥωμαίων πάλιν Ῥουφῖνος, | 
in Persidem Rufinus regem invenit circa pacis 


:ἀποχρίσεως [192] χαταπεμφθέίσης ἐν τοῖς 


VARUE LECTIONES. 


ipla. µιγνύµενα Theophanes p. 190 A, Cedrenus 375 A. ** δυτιχὸν Ch., δυσικὸν Ox. — !* «fiv. 
phanes p. 154 Β. 30 εἴχοσι Ox. ?! Ῥωμαίους. « Ounino scribendum Πέρσας. » Ch. ** Addidi 
γινοµένής Ox. 

ED. CIHILMEADI NOTE. 
Eyov μεθ) ἑαυτοῦ xóva δανθόν. Καὶ τυ- secundum Cedrenum : vel ut Zonaras vult, v ; sed 


ddit Cedrenus. Canis hujus mirandi mentio- 
am facit Zonaras. 

Κατὰ τὸ δ,σιχὸὺν µέρος. Scr. Outtxóv. Co- 
"o hic apparuit Justiniani imp. anno iv, 


Procopius, cui fides hac in re potius est adhi- 
benda, ad ejusdem annum xui eum pouit. De bell. 
Pers. lib. i1. 


C61 JOANNIS MALAL/E 
illas conditiones invicem ineundas longe aliter A Περσιχοῖς µέρεσιν, εὗρε τὸν βασιλέα Ἡ 
se habentem. Inter hzc enim Samaritz, quibus δυέντα πρὸς τὰ δόξαντα μεταξὺ αὐτῶι 
imperator, uti superius dictum est, infensus erat, εἰρήνης. Φημισθέντος γὰρ τούτου, ὡς €ü 
ad Persas transfugz ( eorum autem numerabantur τῶν Ῥωμαίων ἁγαναχτηθέντων ὑπὸ το 
L millia), auxilia sua adversus Romanos Coadi ἍἸουστινιανοῦ, ὡς προγέγρατται, qu 
regi obtulerunt; in se insuper recipientes Palzg- ἀπελθόντων πρὺς Κωάδην, βασιλέα Περα 
slinz totius proditionem Locorumque ibi sanceto- ἑαυτῶν χώρας Παλαιστίνης, xai ἔπαγ 
rum faciendam ; in qua urbe diversorum regum αὐτῷ συμμαχεῖν ' τὸ δὲ πλῆθος αὐτῶν 
recondita erant anathemata; ubi etiam auri et πεντήχκοντα * ἐπηγγείλαντο δὲ τῷ Περι 
argenti vis maxima, lapillorunque pretiosorun  — µπροδιδόναι thv ἑαυτῶν χώραν, τὴν ] 
infinita erat congeries. Hc ubi audisset Persa- πᾶσαν xai τοὺς ἁγίους τόπους, πόλιν ἔχι 
rum rex , illorum dictis fidem habens pacem con- — pov βασιλέων χαρίσματα * χρυσοῦ τε 
firmare detrectavit, arrepta etiam de aurifodinis πολὺ xal λίθων τιµίων ἀναρίθμητος Te 
occasiuncula, quz Anastasii olim temporibus in- ἀχούσας ταῦτα ὁ βασιλεὺς Περσῶν, xai * 
vente, exinde Romano cesserant imperio; cum Ἅµπαρ᾽ αὐτῶν λεγοµένοις, ἀνεδύη περὶ τὸ 
prius montes isti Juris Persici fuissent. Montes D πάχτα. ᾽Αφορμὴν δὲ λαθὼν περὶ τῶν χ 
autem hi auriferi, Armenie Romanzx Persarme-  «üv εὑρεθέντων πρώην ἐπὶ ᾿Αναστασίο 
nieque in 4569 (nibus siti sunt : uti tradunt ii XA£uc, ὄντων ὑπὸ "Popatou; * ἣν γὰρ πρι 
quibus Ίου compertum est. Qui quidem montes — 5pm ὑπὸ τὴν Περσῶν πολιτείαν ' τὰ δὲ 
magnam ferunt auri copiam : ex pluviis enim — 5or ὑπάρχει μεταξὺ τῶν ὅρων Ἁρμενίω 
imbribusque cadentibus terra de montibus deor- xa Περσαρμενίων, ὡς ** εἰδότες λέγε 
sum acia, auri quasi laminz scaturiunt. Οἱ — 5pm φέρουσι χρυσὺν πολύν. ὅτε Υὰρ 
rum montes hosce antea temporis, zque a Persis Όὅμθροι γίνονται, κατασύρεται ἡ Υη τῶν ai 
ac Homanis, quidam cc auri libris conduxerunt.  AXemz(óag ? ἀναθλύξδουσα yxpucou * τὰ | 
Ex quo vero in potestatem sacratissimi Anastasii ἐμισθοῦντο «b πρύτερόν τινες ἀπὸ Ὅι 
devenerunt mercedem condictam exinde Romani Περσῶν χρυσοῦ λιτρῶν διακοσίων; [195] 
soli perceperunt. Catterum hinc pactis rumpendis ελήφθησαν τὰ αὐτὰ ὄρη ὑπὸ τοῦ θειοτάτ 
oblata occasio. σίο, Ῥωμαῖοι μόνοι χοµίζονται (94) τὴ 
σχν συντέλειαν. Καὶ ix τούτου ἐγένετι 
. περὶ τὰ πάχτα. 

In proditionis vero , quam Samaritze molieban- — , Ἡ δὲ τῶν Σαμαρειτῶν προδοσία ày 
tur, notitiam Romani hoe modo pervenerunt. µαΐοις, ὥς τινων ἐξ αὐτῶν εὐπόρων gue 
Quinque enim ex illorum primariis viris (qui, τῷ ὑποστρέφειν αὐτοὺς ἀπὸ τῶν Ἡς 
paulo post iter susceptum supradicti: proditio- —püv, καὶ Ὑνωρισβέντων μετὰ τὸ ἀπελ 
nis cum Coade Persa ineundz causa, innotuerant), πρὸς Κωάδην, βασιλέα Περσῶν, καὶ - 
in reditu suo ex Perside comprehensi, coram αὐτῷ ποιεῖν τὴν προδοσίαν τῆς ἰδίας 
militum in Oriente magistro adducti sunt; quos —mposípn:at* σαν δὲ οἱ Υνωριαθέντες 
proditionis agitatte ubi postulasset, con(llentes ὀνόματα πέντε xai συσχεθέντες ἀπηνέ] 
habuit statim reos. Qus vero de his acta sunt — «bv στρατηλάτην τῆς ᾿Ανατολῆς, xol i 
Justiniano imperatori legenda mittebantur. map' αὐτῷ, καὶ ὡμολόγησαν τὴν προδοσἰ 

λέτων. Τά δὲ πεπραγμένα αὐτὼν ἀνε' 
τῷ βασιλεῖ Ἰουστινιανῷ. 


Eodem tempore terrz motus ubique grassaban- Ἑν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ ἐγένοντο ceto] 
tur; hominibus interim litaniis ubique urbium πον, xal λιταῖς ἑσχόλαζον ἓν ἑχάστῃ πόλ 
vacantibus. D τῷ δὲ αὐτῷ καιρῷ xat πρεσθευτὴῆς ἑ 


Eodem enim tempore Persarum rex legatum τοῦ βασιλέως Περσῶν πρὸς τὸν βασιλέα 
misit ad imperatorem Romanum ; qui traditis Πί- καὶ ἐπιδοὺς ἃς ἐπεφέρετο σάχρας ἀπελύθ 
teris et muneribus donatus dimissus est. vog δρα. 

Sed interim imperator de Coadis Persarum re- Ὁ δὲ βασιλεὺς Ῥωμαίων ἀχούσας πο 
gis prevaricatione /55/7 certior a Rufino patricio — «p:xlou Ῥουφίνου τὴν παρὰ  Κωάδου, 
factus ; Auxumitarum regem super his per sacras Ἅλέως Περσῶν, παράβασιν, ποιῄσας θείο 


VARLE LECTIONES. 
* (c. Adde οἱ. 3" λεπτίδας. Fort. λεπίδας. 3 παρὰ fortasse expungendum. 


ED. CIHILMEADI NOTE. 


(94) 'Popalot µήνοι κοµίζονται, etc. Procopius Τὰ πεπραγμένα sunt acta, vel decreta 
rem aliter narrat, De bel. Pers. |. 1, ubi reditus ex — qualibet in. conventu agitata. ltaque 
aurifodinis hisce non Romanorum, sed Persarum — etiam habuimus, p. 171: Λαθὼν ὁ αὓτ 
fuisse plane testatur. τὰ πεπραγμένα ἔσχισεν, etc. 

(05) Τὰ δὲ πεπραγένα αὐτῶν ἀεγνώσθτ, etc. 
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; tpbc τὸν βασιλέα τῶν Αὐξουμιτῶν * ὅστις A interpellavit. Regem hic Homeritarum Indorum, 


νδῶν συμθολὴν ποιῄσας μετὰ τοῦ fao:- 
Αμεριτῶν Ἰνδῶν, χατὰ κράτος νιχήσας 
τὰ βασίλεια αὐτοῦ καὶ τὴν χώραν αὐτοῦ 
| ἐποίησεν ἁντ᾽ αὐτοῦ βασιλέα τῶν Ἂμε- 
ὧν &x τοῦ ἱδίου γένους ᾽Αγγάνην διὰ τὸ 
€b τῶν ᾽Αμεριτῶν Ἱνδῶν βασίλειον ὑπ 
λ ἀποπλεύσας ὁ πρεσθευτῆς Ῥωμαίων ἐπὶ 
ειαν διὰ τοῦ Νείλου ποταμοῦ χαὶ τῆς Ἰν- 
ἀσστς χατέφθασε τὰ Ἰνδιχὰ µέἐρη. Καὶ 
ταρὰ τῷ βασιλεῖ τῶν Ἰνδῶν, μετὰ χαρᾶς 
ενίσθη ὁ βασιλεὺς Ἰνδῶν, ὅτι διὰ πολλῶν 
34907, 31 (96) μετὰ τοῦ βασ.λέως Ῥωμαίων 
Φιλία». Ὡς δὲ ἐξηγήσατο ὁ αὐτὸς πρεσθευ- 
έξατο αὐτὸν ὁ τῶν Ἰνδῶν βασιλεὺς, ὑφ- 
ὃ σχηµα τῆς βασιλικῆς τῶν Ἰνδῶν χατα- 
τι γυμνὸς ὑπήρχε καὶ κατὰ τοῦ ζώσματος 
c αὖ -οῦ λινόχρυσα 38 .μάτια, κατὰ δὲ τῆς 
αἱ τῶν ὤμων φορῶν σχιαστὰς 3) διὰ µαρ- 
1) xat χλαθἰα ** ἀνὰ πέντε, χαὶ χρυσᾶ (98) 
ἣ εἰς τὰς χεῖρας αὐτοῦ, ἐν δὲ τῇ χεφαλῇ 
Ψχρυσον φαχιόλιν (99) ἑσφενδονισμένον, 
Ιφοτέρων τῶν μερῶν σειρὰς τέσσαρας, xal 
(ρυσοῦν ἐν τῷ τραχήλῳ αὐτοῦ, καὶ ἵστατο 
εεσσάρων ἐλεφάντων ἑχόντων ζυγὸν xol 
, xat ἑπάνω, ὡς ὄχημα ὑφηλὸν ἡμφιεσμέ- 
9t πετάλοις, ὥσπερ ἑστὶ τὰ τῶν ἀρχόντων 
χιῶν ὀχήματα ἀργύρῳ ἠμφιεσμένα. Καὶ 
ivo ὁ βασιλεὺς τῶν Ἰνδῶν βαστάζων σχου- 


prelio cum eo commisso, penitus debellaverat ; 

et regno ejus regioneque occupatis, regem ibi 

ex genere suo Anganem constituerat ; eo quod Ho- 
meritarum Indorum etiam regnum jam sibi sub- 
jectum haberet. Caeterum legatus Romanorum, 

nave conscensa, Alexandriam versus cursum di- 

rigit: Niloque flumine et mari Indico tra'ectis, 

Indorum ad regiones pervenit. Cujus ad ingres- 
sum, rex lndorum, summo ex gaudio, obstu- 
puit: Diu (inquiens) est, quod societatem cum 
Romanis ineundi me tenuit desiderium. Habitus 
autem regis Indici, pompaque solemnis , quibus 
legatum Romanum, uti ex ipsius ore didicimus , 
excepit erant hujusmodi. Nudus erat ; a zona vero 
circa lumbos vestis linea auro intertexta demitte- 
batur; ab humeris autem ad ventrem pendebat 
tunica soluta, margaritis et. οἰαπεῖς, per quinio- 
nes distributis insignita : manibusque armillas 
aureas gestabat. Caput ejus pileo lineo, auro in- 
tertlexto et contortuplicato, 1v catenulas utrinque 
demittente, collum vero monili aureo ornabantur. 

Currui vero insedebat alto , quatuor rotis suffulfo, 

quatuorque elephantis tracto , qui petalis quatuor 
aureis (qualibus argenteis provinciarum praefecti 
utuutur), circumdabatur : 456 Huic insidens Indo- 
yum rex, scutum parvum deauratum, lanceolasque. 
duas et ipsas deauratas, manibus gestabot. Sti- 
patus autem erat a primoribus suis et ipsis simi- 


ερὸν χεχρυσωµένον xai δύο λαγχίδια xa ϱ liter armatis, choroque ad tibias carmina musica 


)υσωµένα χατέχων ἐν ταῖς χερσὶν αὑτοῦ. 
ις ἵστατο πᾶσα ἡ σύγχλητος αὐτοῦ μεθ’ 
, αὐλοὶ ἄλοντες µέλη µουσιχά. 

Σενεχθεὶς ὁ πρεσθευτῆς Ῥωμαίων, χλίνας 
προσεχύνησε: xal ἐχέλευσεν ὁ βασιλεὺς 
αστῆναί µε ** (1) χαὶ ἀναχθῆναι πρὸς αὖ- 
δεξάµενος τὴν τοῦ βασιλέως Ῥωμαίων 
ατεφίλησε τὴν agpavióx. Δεξάμενος δὲ καὶ 
& πεμ.θέντα ὑπὸ τοῦ βασιλέως ἐξεπλάχη. 
χαὶ ἀναγνοὺς δι ἑρμηνέως τὰ γράµµατα, 
µέχοντα ὥστε ὁπλίσασθαι αὐτὸν κατὰ Κωά- 
σιλέως Πε ρσῶν, καὶ τὴν [196] πλισιάζουσαν 
iav ἀπολέσαι xal τοῦ λοιποῦ µηχέτι συνάλ- 
ιῆσαι μετ) αὑτοῦ, ἀλλὰ δι’ ἧς ὑπέταξε χώρας 


modulante. 


introductus autem legatus Romanus , in genua 
procidens, regem veneratus est; sed me[dixit 
legatus ] rex. surgere jussit et propius accedere. 
Acceptis autem Romani imperatoris litteris, si- 
gillum deosculatus est : donis etiam ab  impera- 
tore missis acceptis; scilicet obstupuit. Apertis 
deinde litteris imperatoriis , perque interpretem 
lectis, id imperatorem Romanum 4a se poscere 
intellexit, uti Coadem bello aggrederetur ; disper- 
ditisque Persarum vicinis regionibus, commercia 
cum illis non amplius baberet, sed per lHomerita- 


ottüjy Ἰνδῶν διὰ τοῦ Νείλου ἐπὶ τὴν Αἴγυπτον D vum. quam. sibi subjugaverat regionem, perque 


ινδρείᾳ τὴν πραγµατείαν πο,εῖσθαι. Καὶ 


Nilum ZEgyptum petens, Alexandrie potius mer- 


VARLE LECTIONES. 


M Ox. 


35 λινόχρυσα Ch., Theophanes p. 207 A, λινὰ χρυσᾶ Ox. 


39 σχιαστάς. σχιστὰ Tlheo- 


χλανία Ox. Scripsi κλαδία, quod potest etiam χλαυῖα scribi. V. Theophanes |. c. 3) pe. 1e? 


v. Κωάδους Ox. 


ED. CHILMEADI NOTA. 


à πολλῶν χρόνων ἠξιώθην, etc. Hzc Regis 
ba sunt; verum εἰπὼν, aut quid. simile 
detur. 

piov σχιαστὰς διὰ μαργαριτῶν. Puto legen- 
στούς. Nam σχιστὸς χιτὼν erat funica so- 
bumeris ad lumbos demissa, quam su- 
bula connectebat. Hesychius, : Σχιτὸς, 
χιστὸς] χιτώὠν τις ποιὸς Υυναιχεῖος, χατὰ 
& πόρπη συνεχόµενος. Jul. Poll. lib. vn, 
: "U GE σχιστὸς χιτὼν περύναις κατὰ τοὺς 


ὤμους διῆρτο: ἡ δὲ πόρπη χατὰ τὰ στέρνα ἓν- 
ἠπτετο. 
(98) Καὶ χρυσᾶ ψέλια. Ser. ψέλλια. 
(99) Λινόχρυσον φακιόλιν, pro φακιόλιον, uti et 
jn proxime sequentibus, µανιάχιν pro pgavtá- 
χιον, secundum scribendi morem recentioribus 
usitatum. Est vero Φφαχιόλιον pilei genus, Vide 
Meurs. Glossar. 

(4) Αναστῆναί µε. H.ec legati ipsius verba esse 
videntur. 
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eaturam exerceret. Sine. mora igitur Indorum rex A εὐθέως 6 βασιλεὺς Ἰνδῶν Ἐλεσδόας ** (2) tx 


Elesboas, legati ipsius in conspectu, adyersus 
Persas arma movet; przmissisque quos sub se 
habuit Saracenis Indis , Persidem statim, Itoma- 
norum causa, iuvasit ; simul regem Persarum per 
litteras monens, hostem uti sibi exspectaret [n- 
dorum regem, Komanorum partes. agentem , Per- 
sicique quedcunque esset imperii devastantem. 
Succedentibius. itaque ad. hunc modum omuibus, 
Indorum rex legatum Romanum, 4559 capite 
ejus prehenso, datoque ei pacis osculo , perquam 
honorifice dimisit; missis etiam imperatori Ro- 
mano, per legatum Indorum, litteris regis et mu- 
neribus. 

Eodem tempore supplex imperatorem suppetias 


rogavit Theuderichus, Afrorum rex ; patruelis sui B 


de tyrannide conquestus. Quippe Maurusii cum 
Afris bello cougredientes, bene multas eorum 
urbes occupaverant ; quas inter Tripolis (uti illis 
vocatur ), Leptoma, Sabatha et Byzacium fuere; 
sed οἱ per x dierum itineris spatium e regio::ibus 
undique captivos abduxerunt. Theudericus itaque, 
Afrorum rex, eos bello vicissim aggreditur, nu- 
meroso exercitu. instructus, que: Gelimer duce- 
bat: qui pr:elio cum  Maurusiis commisso, cos 
penitus profligavit, Cieterum | fadere deiude cum 
cis inito, belli socios eosdem sibi adjunxit, ty- 
rannidemque. capessens, in. Gilderichum | ipsum 
arma movit; Carthaginemque veniens, ipsum 
cum uxore liberisque comprehensum incarcera. 
vil; primoribus interim regni de imedio sublatis. 
D«inde Gelimer Justiniano imperatori, per legatum 
suum, munera ΜΗ ; de quibus ubi audivisset 
imperator, eis. offensus est Gilderici scilicet Afro- 
rum reris causa (de tyrannide eniin in. illum agi- 
tata jaijam  rescierat): legatum vero omni cum 
opprobrio A460 «dimisit. Quin. et magistrianum 
quoque. Komam. misit, qui regem Athalaricum , 
Alemeriaci filium, moneret ; ne legatos a Gelimere 


τοῦ πρεσθευτοῦ Ῥωμαίων ἐχίνησε πύλεμον 
Περσῶν, προπέµνας καὶ * τοὺς ὑπ αὐτὸν V" 
Σαρακηνοὺς, ἐπῃλθε τῇ Περσικῇ χώρα ὑπὶ 
µαίων, ὁγλώσας τῷ βασιλεῖ Περτῶν τοῦ δέξασί 
βασιλέα ἹΙνδῶν πολεμοῦντα αὐτῷ xol ixmo 
πᾶσαν (5) t&v ὑπ αὑτοῦ βαοιλευομένην y$ 
πάντων οὕτως προθάντων 6 βασιλεὺς Ἰνδῶν xp: 
τὴν κχεφαλὴν τοῦ πρεσθευτοῦ 'Ῥωμαίων, δι 
εἰρήνης φίληµα, ἀπέλυσεν Ev πολιῇ θεραπείᾳ 
ἐπειγε γὰρ καὶ σάχρας διὰ νδοῦ πρεσδευ! 
δῶρα τῷ βασιλεῖ Ῥωμαίων. 


Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρὀνῳ κατεπέµφθη δέησι 
Γιλδερίχου ** (4), ῥηγὸς τῶν "Αφρων. ὡς τυρα 
τος τοῦ ἰδίου ἑξαδέλφου xat' αὐτοῦ, καὶ πόλεμ 
Μαυρουσίων κατὰ τῶν "Αφρων [197] σοι 
των (5), παρέλαθον πο)λὴν αὐτοῦ χώραν. tv o 
ελήφθη ἡ παρ᾽ αὐτοῖς λεγομένη Τρίπολις, x 
πτωμὰ V, καὶ Σαβαθὰ "3, καὶ τὸ "’ Βυζάχιν (6 
αλωτίσαντες ἐπὶ μ.ονὰς δέχα. Καὶ ἑπεστράτευσε 
τῶν ὁ αὐτὸς ῥὴξ τῶν "Αφρων Γιλδερίχος vn 
ποὺ σὺν στρατηγῷ ὀνόματι Γε)ίμερ' ὅστις Gu 
μετὰ 50 Μαυρουσίων περιεγένετο χατὰ χράτ 
συνάψας φιλίαν μετ) αὑτῶν ἔλαθεν αὑτοὺς el 
payíav, xaX τυραννῆσας εἰσηλθε χατὰ τοῦ 
Γιλδερίγου ἐν Καρταγένῃ, xal συνέλαθεν aj 
ἁποχλείσας 5' αὐτὸν Ev οἴχῳ μετὰ τῆς Ύνναι 


6 τοῦ καὶ τῶν τέχνων αὐτοῦ. φονεύσας xa toi 


χλττικούς. Καὶ ἔπεμφεν ὁ αὐτὸς Γελίμερ. 
ἰδίου ττρεσθευτοῦ δῶρα τῷ ῥατιλεῖ Ἱουστινιαν 
μηνυθέντων τῷ Φασιλεῖ Ῥωυαίων ἡγανάχτη 
αὐτῶν ἔἕνεχεν τοῦ ὀτγὸς τῶν "Ἄφρων " Tiv γὰρ 
τὴν γενομέντην τυραννίδα κατὰ Γιωδερίχου»: 
έλυσεν αὐτοὺς μεθ) ὕθρεως (T) πολλῆς. Καὶ ix 
μαγιστριανὸν ἐν Ῥώμῃ πρὸς τν Pr v2 198] Al 
y^» (8), ἔκγονον τοῦ Οὐαλεμερ:αχοῦ **, ὃ 
αὐτῷ τοῦ μὴ δἐξασθαι πρεαθευτὰς παρὰ Τελ 


VARLE LECTIONES. 
5 Ἐλεσβόας. Ἐλεσθαᾶς. Nonnosus Photii cod. 5, Theophanes p. 144 Ὀ.  xaf. Imo δὲ. *5 aix 


αὐτῶν Οκ. 
magnam dicit : ιο Ch. 


el Wessel, ** Ε.ζάχιν Ch.. Β.ζάγι Ox. 


** θευδερίχου οἱ infra θευδερίγος, Ox. Γιδερίχου vt Γιλδερίχος Ch. 


Á Λεπτιωμά. 


*^ Σαθαθά. Xa6a0px Procopio et Ptolemco. V. interpretes Antonin 
585 χατὰ Ox. 


δι ἀποχλείταντες ÜOx., ἁποχλείσας Ch, *! 


μεριαχοῦ Scripsi repetitis proximis litteris. V. p. 64 C. Αλεμεριακοῦ Ox. 3 Γελίμερ. 1 ελίμαρ 
ED. CHILMEADI NOT,E. 
(2) Ὁ βασιλεὺς Ἰνδὼν Ἐλεσθόας. Supra "Avóa; D γόντες ἀπὸ προσώπηυ Ἰησοῦ τοῦ Ἀλῄῃατε 


vocatur rex iste Auxumitarum, 

(5) Καὶ ἐχπορθΏσαι zd32v, etc. ᾿Ασύνταχτα sunt 
ista. Forte scribendum, ἐχπορθοῦντα. 

(4) Κατεπέμφθη δέηῃησις παρὰ θευδερίχου. Scri- 
bendum: Το δερίχουν uti ex. sequentibus patet: vel 
potus "5:piyou, uti Procopius habet, De bell. 
Vandal. lib. 1. 

(b) Καὶ πόλεμου τῶν Μαυρουσίων xazà τῶν 
Ἔλρρων συμθαλόντων. Quos anctor. Afros. voca, 
Vandali sunt ; qui Africam hoc tempore in. pote- 
etate sua habuerunt, Maurusii vero, qui et Mauri 
dicti sunt, ortum duxerunt a Phoenicibus illis, qui, 
Israelitico Palzestinam invadeute, sedibus propriis 
relictis, in Africam se contulerunt ; ubi arce con- 
structà columnas duas crexerunt, quibus lingua 
Phoenicia bec iuscripserunt. 'Hauzig ἐσμεν οἱ qv- 


Nav. Nos sumus qui fugimus a facie Jesu 
nis fiii Navie. F. Procop. de bell. Vaudal. 

(61 Λεπτωμὰ, καὶ Σαθαθὰ, καὶ τὸ Βινάκιν. 
Ώ.ζάλιον, ex Procopio, De Justin. ο). lib. 
etiam Azzztuayvàv, et Σαβαθρὰν inter Afric: 
receusel; quas easdem esse pulo cuin. nos 
πτωμὰ et Σαθαθά. 

(7) Καὶ ἀπέλυσεν αὐτοὺς μεθ) ὕδρεως. F 
gendum, αὐτὸν, ut. legato, qui unicus erat 
conveniat. 

(8) Πρὸς τὸν ῥῆγα ᾿Αθαλάριχον. Procopii 
vocat Αταλάριχον. Erat hic Theuderici. (qi 
ctor noster supra Valemeriacum hic Aleme 
nescio qua causa, vocat), ex Amalasuent 
nepos. 
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ένους πρὸς αὐτὸν, μήτε δὲ τὴν ὀνομασίαν Α niissos omnino exciperet : sed nec regem eum, ut 


ῥηγα, διότι ἑστὶ τύραννος. Καὶ δεξάµενος 
ῥθέντα γράμματα παρὰ τοῦ βασιλέως xal 
, Οὖχ ἐδέξατο πρεσθευτὰς παρὰ Γελίµερ 
3. 

ip δὲ τῷ χοόνῳ ὁ αὐτὸς βασιλεὺς ἀγωνίσα- 
ὄμενος χατὰ Περσῶν διὰ γῆς τε χα) θα- 
επέµπει στράτευµα τοῦ φυλάξαι ἀτάραχον 
αν Ῥωμαίων. 

ὠτῷ χρόνῳ δέησις χατεπέµφθη 'Eopatplo 
| παρά τῶν ἀπομεινάντων ἓν αἰχμαλωσίᾳ 
υυνδάρου Σαραχτνοῦ, ὡς πικραῖς τ'µωρίαις 
αὐτούς. Τινὰς γὰρ xal ἀπεχεράλισεν ἐξ 
θούμενος μήπως xai προδοσία ἐξ αὐτῶν 
Lal τινες προσπεσόντες αὑτῷ παρεχάλεσαν 


μερῶν ἔνδοσιν γενέσθαι αὑτοῖς πρὺς τὸ D 


δέησιν £v τῇ Ῥωμαίων πολιτεία τοῦ Ex- 
ιχρήµατα εἰς ἀνάῤῥυσιν αὐτῶν. Καὶ ταῦτα 
λαμούνδαρος, γσίρων, φησὶ, παρεχλήθη ᾽ 
ὡς προθεσµίαν ἡμερῶν ἑἐξήχοντα, ἀντι- 
ς ὑπὲρ αὐτῶν Ταϊζάνου τοῦ ἀρχιφύλου 
9, xai τῆς ὀεῄσεως ἐχπεμφθείσης, ἀν- 
Ρ Αντιοχεί1, χαὶ μετὰ δαχρύων πάντες εἰς 
κι γαζοφυλάχια ἐν ἑχάστῃ [199] ἐχχλησίᾳ 
ptt τις µετέδίδου. Ἐν οἷς πρῶτος xaza- 
κατρ!άρχτς σὺν τοῖς κλτριγηῖς καὶ τοῖς 
ἐξ οἰκείας προαιρέσεως µετέδωχαν. Καὶ 
ίσης τῆς ὑξίσεως .τῆς παρὰ τῶν alyu- 
μφθείσης, ἵτησε 55 πᾶς ὁ δἥμος τοῦ ἀχθῆναι 


xai τοῦ πανδίµου ἀχθέντος καὶ τάπητος C 


€, ἕχαστος χαθ᾽ ὃ πὑπόρει ἔῤῥιπτεν ἓν τῷ 
αὶ συναχθέντων πάντων καὶ ἐχπεμφθέντων 
σαν οἱ αἰχμάλωτοι. 


ὑτῷ χρόνῳ κατεπἐμφθη ὁ μάγιστρος Ἑρ- 
) τοῖς 'Avatoltxoig µέρεσιν ἕνεχεν τοῦ 
πολέμου ἣν yàp ὁ βασιλεὺς Ῥωμαίων 
στρατηλάτης Περσῶν  Ἐξαράθ ὀνόματι 
nxfjc βοηθείας, ἔχων μεθ’ ἑαυτοῦ xal βάν- 
xbv (9), ὥρμησεν ἐπὶ τὰ "Popatxá. Καὶ 
ago; δὲ, βασιλίσχος Σαραχκηνῶν , μετὰ 
όπλου βοηθείας ; διὰ τοῦ Κιρχησίου 56 
) ἀνεφάνη εἰς Καλλίνιχον, πόλιν τῆς 
LJ 


ὺς ταῦτα Ἑελισάριος ὁ στρατηλάτης, 


qui tyrannus essel. appellaret. Cni ctiam Atbalari- 
chus, acceptis ejus litteris οἱ perlectis, morem 
gessit ; nec Gelimeris Afri legatos excipere digna- 
Qus est. 

lisdem ten:poribus imperator Persas terra ma- 
rique bello aggressurus, exercitum amisit, qui res 
interim imperii ubique prestaret integras. 


Eodem tempore, qui supererant in bello capto- 
rum ab Alamundaro Saraceno, supplices. ad 
Ephrezmium patriarcham: referebant ;; utpote. in 
quos Alamundarus graviter. animadverterat : eo- 
rum enim nonnullis capita, cavens sibi a. prodi- 
tionibus amptntaverat, Caeteri. precidentes οἱ ad 
pedes, paucorum dierum inducias sibi dari pete- 
bant, interim dum ad Romanos suos mittere po- 
terant , qui pecunias sibi redimendis impetratum 
irent. Exoratus Alamundarus (ut cui ista. satis 
ariiderent ), licentiam illis in 1x dies conces- 
sit, expromissorem pro eis se prestante Taizaue, 
Saracenorum archiphylo, Libellus itaque supplex 
Antiochiam delatus, uli coram populo perlectus 
est, illacrymantes omnes, pro re quisque sua , 
singnlas per ecclesias, in Gazopliyiacia stipem 
conjecerunt. Preibat 461 aliis, misertus eorum, 
patriareha ; qui cuim clero suo, magistratilusque, 
pecunis»s libera manu. impertivit. Quinetiam ubi 
captivorum libellum supplicem lectum audivisset 
populus Antiochenus, singulis id efflagitantibus ; 
publicus populi universi conventus indictus est : 
ad dieu itaque constitutum tapete explicato, sym- 
bolum süum quisque pro facultatum suarum ra- 
tione porrigebat. Collectis demum pecuniis, et 
Alamundaro transmissis, csptivi liberati sunt. 

Eodem tempore missus est in Orientem Ilermo- 
genes magister, belli Persici curam suscepturus. 
Quippe imperatori nuntiatum fuerat, Exarathi, 
Persarum ducem, Persica manu simul δὲ vexillo 
regio instructum, Romanas invasisse ditiones. 
Quin et Alamundarus, Saracenorum regulus, co- 
pis quamplurimis instructus , Circesiun  prz- 
tergressus, Callinicum ad usque, Osdroinz urbem 
pervenerat. 


Certior autem de his factus Delisarius , octo 


le cuppaylav (11) τῶν δουχῶν μετὰ χι- “ουπι millibas armatorum ducibus in suppetias 


ὦ, ἓν οἷς εὑρέθη χα) ᾿Αρέθας ὁ φύλαρχος 
ἕων πέντε. [200] Ὁρμίσαντες δὲ οἱ Ι1έρ- 
&y ἰδίων Σαραχηνῶν νυχκτὸς χατεσχήνω- 


exit : quos inter Arethas fuit phylarchus; eujus in 
exercitu quinque millia numerabantur, Egressi vero 
cum Saracenis suis per noctem Pers:e, juxta Gab- 


VARUE LECTIONES. 


ιι πέµγας Ox. 
X. 


55 f1nsc Ch., αἴτησε Ox. 


** Κιρχησίου. Ἐιρχισίου Ox. *' "Ocbporvrc. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


uw μεθ) ἑαυτοῦ καὶ βάνδον βασιλιχκόν. 
illum est, ut. ογυ τι ubique nos mo- 


τοῦ Κιρχισίου ἐλθών. Kipxtatov, scribit 
: erat autem castellum. lomanorum mu- 


nitissimum, in extremis finibus, altera Euphratis 
parte situm. 

(11) Απελθὼν εἰς συμμαγία», Forte legendum, 
ἀπηῃηλθεν 5. 0.* sensus enim aliter imperfectus 
est. 
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bülerum castellum, quod fluviolus prseterfluebat, A σαν πλησίον τοῦ χάστρου Γαθθουλῶν, ἔχον 4 


castra posuerunt; fossatoque ibi facto, murices 
ferreos undique ad oram ejus, magno satis inter- 
vallo, dispergebant , unico loco, per quem exi- 
rent 4692 ipsi, vacuo relicto. Interim a tergo 
superveniens illis Sunica dux, rv millibus arma- 
torum stipatus, in Persas quosdam incidit, qui 
villas cireumjacentes deprzedabantur : quos inse- 
cutus, eorum nonnullis occisioni traditis, ab aliis 
quos comprehendi jussit, consilia Peraarum ex- 
plorata babuit. 

Romanorum autero militum magister, Hiera- 
polim veniens, edoctusque Persas intra Romani: 
fines castra posuisse; rv millibus militum stipa- 
tus, urbem Barbasissum ad Belisarium accessit ; 
qui ibi una cum Stephano et Ápscal exarchis et 
Simma duce, non procul a Persis, consederat. 
Quinetiam mogister, Belisario ( qui Sunicze, quod 
Persas injussus adortus fuisset irascebatur ), in 
causa fuit, ut in gratiam cum eo rediret ; Persas 
simul omnes aggredi hortatus. Coterum Pers: 
jam Saracenis suis vicum inter, quem Beselathon 
vocant et. Datnas, quisque circumjacent urbes, 
medii a Romanis occupati, machinis, quas fabri- 
carunt sibi, ligneis, perfossos Gabbulorun muros 
everlerunt : tum vero irrumpentes, obvios ibi 
quosque interfecerunt , vel captivos habuerunt. 
Quin et ex subito factis incursionibus, loca etiam 
alia occuparunt. 

llis auditis, Antiochenses in maritimam Syriam 
se recipiebant. Duces 4693 interim Romani suos 
hortantur, in praelium se parent: ut qui, per 
nuntios a Persis missos, eos quoque pugnz aleam 
tentaturos intellexissent. Caterum  Pers:e, abdu- 
cta secum preda ommi, noctu fugam capessunut. 
Qus Belisarius et exarchd Romanorum ubi rescie- 
runt, insecuti pr:terverterunt eos. Conversi itaque 
Pers» restiterunt; copiisque in ordinem coactis, 
ad ulteriorem Euphratis ripam juxta limites, ca- 
stra posuerunt, qux ad bellum referebant consilia 
inituri. Consimiliter etiam Romani duces, exer- 
citum suum recolligentes, Persis in opposito stete- 
runt, ordinatis ita agminibus, ut a tergo Euphrate 


µενον (12) xat μικρὸν ποταμὸν, xat voví ou 
φοσσᾶτον ἑσχόρπισαν πέριξ τοῦ φοσσάτου ει 
σιδηροῦς (15) ἐπὶ πολὺ διάστηµα, μίαν 
ἑάσαντες εἴσοδον. Καὶ ἑλθόντος ὄπισθεν ab 
νίκα τοῦ δουχὸς μετὰ χιλιάδων τεσσάρων, x 
χώς τινας Ex τῶν Περσῶν χαὶ Σαραχηνῶν πρ 
τας τὰ παρακείμενα χωρία, καὶ χαταδιώξ 
νευσεν ἐξ αὐτῶν ὀλίγους, συλλαθόµενος xal 
αὐτῶν * οὔστινας ἐξετάσας 33" ἔμαθε περὶ τῶ 
λευμένων. 

Ὁ δὲ μάγιστρος Ῥωμαίων χαταλαθὼν «i 
πολιν, xal μαθὼν ὅτι εἰς τὰ Ῥωμαϊκὰ ἐς 
οἱ Πέρσαι. ἐξελθὼν πρὸς [204 ]Βελισάριον (14 
ὄντα τῶν Περσῶν μετὰ Στεφάνου καὶ "Αφχαλ 
καὶ Xippa τοῦ δουχὸς μετὰ χιλιάδων τεσσὀ 
Βαρθαισισοὺν τὴν πόλιν 55. xai ἀἆγαναχ 
Βε)ισαρίου κατὰ Σουνίχα, διότι αὐθεντῆσα 
τῷ Περσιχῷ στρατῷ, xaX φθάσαντος τοῦ p 
ἐποίησεν αὐτοὺς Ὑενέσθαι φίλους, προτρ 
ὀρμῆσαι χατὰ Περσῶν. Καὶ µεσολαθηθέι 
Περσῶν σὺν τοῖς Σαραχηνοῖς ἐπὶ ef» ww 
λεγομένην Βεσελαθώὼν, xai Βατνὼν, χαὶ τ 
πόλεων, χαὶ ποι/σαντες οἱ Πέρσαι διὰι ξύλ 
νήματα καὶ διορύξαντες, ξστρεφαν τὸ τεῖχο 
λῶν, xal εἰσελθόντες ὅτους πηὗρον ἑφόνευσαι 
τες 95 xal αἰχμαλώτους. Καὶ ἄλλους δὲ τό 
ἐλαθον ποιῄσαντες αἰφνιδίους χαταδροµάς. 


Οἱ δὲ ᾽Αντιοχεῖς ἀχούσαντες τὰ γενόµενι 
ἐπὶ τὴν πάραλον τῆς Συρίας. Tov δὲ σι 
Ῥωμαίων δτλωσάντων ἑανυτοῖς τοῦ ἑτοίμ 
συγκροῦσαι μετ αὐτῶν" ἣν γὰρ δηλωθὲ 
Περσῶν τοῦ συναφθῆναι τὸν πόλεμον, xal 
θόντες πᾶσαν τὴν πραΐῖδαν, νυχτὸς Ego 
μαθὼν ταῦτα Βελισάριος χαὶ οἱ ἔξαρχοι Ἱ 
ἐπιδιώξαντες χατέλαθον αὐτούς ' xal σι 
[9032] ot Πέρσαι ἕστησαν , xal τάξαντες 
ἑσχήνωσαν ἐπὶ τὸ λίμιτον πέραν τοῦ Epp 
λευόμενοι. Ὁμοίως δὲ χαὶ οἱ ἔξαρχοι Ῥωμαι 
τολογ ἤσαντες ἔστησαν χατέναντι τῶν Περι 
νώτου ἑαυτῶν τάξαντες τὸν Εὐφράτην, B 
ἐπιτρέψαντος τὰ πλοία παρὰ τὰς ὄχθας τοῦ 


VARL£E LECTIONES. 


* ἐξετάσας Ch., ἐβαιτάσας Οχ. * Βαρθαισιασὺν τὴν πὀλιν. « Τοῦ Βαρθαλισσοῦ φρουρίου int 
tibus meminit. Procopius, De bell. Pers. lib. n, et de Justin. JEdific. lib. n. Forte hoc. castel 


sit cum auctoris nostri Βαρθαισισσῷ urbecula. » Ch. 


*9 ἑπάροντες Ox. Vid. ad Chron. p. 295 


ED. CHILMEADI NOTE. 


1 Ἔχον παραχείµενον. Scr. ἔχοντος. 

15) Πέριξ τοῦ φοσσάτου τριθόλους σιδηροῦς. De 
Fossato supra diximus, ad lib. xii. Tribolus vero 
erat machina quzdam figura triangularis, ex qua- 
tuor acutis clavis ferreis constans, ita compositis, 
ul quacunque projiceretur, erectam semper cus- 
pidem unain haberet, atque hoc modo impedimento 
erat tum peditum, tum equitum incursionibus. 
Horum descriptionem accuratam habemus apud 
Procopium. Gothic. lib. i1, his verbis : Οἱ δὲ 
*pl6oXot τοιοίδε elalv* αχολόπων τεττάρων ἰσωμή- 
Χων μάλιστα τὰ ὄπισθε πρὸς ἄλληλα ἑναρμοσάμενοι 


D τριγώνου σχΏῆμα τὰς αὐτῶν εὐθείας 4 


ἑργάζονται ’ xal αὐτοὺς εἰς thv Υην ὅπου : 
ῥίπτουσι. Ταύτῃ τε τῶν σχολόπων οἱ μὲν 
τὸ ἔδαφος ἰσχυρότατα ἑστήχασι πάντες, Ó 
ενος ἀνέχων μόνος, ἐμπόδιον ἀνδράσι τς : 
casi γ/γνεται. Ὁσάνις δὲ τις τοῦτον 6l 
τὸν τρίθολον, ὁ μὲν τέως Ex τῶν σχολόπαω' 
τοῦ ἀέρος ὅρθιον χληρωσάμενος χώραν, ἐς 
ἕστηχεν ' ἄλλος δὲ ἀντ᾽ αὐτοῦ γιγνόµενος 
ἐπιέναι βουλομένοις ἐμπόδιόν ὲστιν. 
(14) Ἐξελθὼν πρὸς Βελισάριον. Forte | 
ἐξηλθον. 
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Εἰς 6k τὸ κατὰ µεσημόρίαν µέρος ἑσχήνωσεν A relicto (cujus ad ripas navigiorum stationem 


μετὰ Δωροθέου καὶ Μάμαντος, ἐξάρχων Ἰσαύ- 
δὲ «5 ἀρχτῷον Σουνίχας xat Σίµμµας ἔχοντες 
Καὶ τῇ (0' τοῦ Απριλλίου ἐν ἁγίῳ Σαθθάτῳ 
γα ἐγένετο fj συμθολὴ τοῦ πολέμου. Ὅρμη- 
(ὰρ τῶν Περσῶν χατὰ Σουνίχα xat Σίμμα, 
ισιάντων *! Ῥωμαίων, 65). δέδωχαν 53 οἱ 
νῶτα ix: τοὺς ἰδίους ἑαυτῶν. Καὶ ὑφ Ev 
x Πέρσαι, προσεσχηχότες ὅτι Ῥωμαῖοι χατά 
(ουσι τὸν Εὐφράτην, ὁρμήσαντες σὺν τοῖς 
fig συνέχρουσαν τὸν πόλεμον, xai πολλῶν 
y ἐξ ἀμφοτέρων τῶν μερῶν, Ev οἷς ἔπεσον 
Περσῶν ᾿Ανδράζης, χιλίαρχος, xaX Νααμὰν, 
ἰαµουνδάρου, Ex δὲ Ῥωμαίων Σαραχηνῶν 
Ἄθρος ὀνόματι δούξ" xal Στεφανάχιος δὲ 
ἔπεσε. Τής γὰρ ἁμιξίας 5 γενομένης (15), 
À εἰς µέσον [205] Περσῶν ὀρμήσας, καὶ τοῦ 
ποῦ πατῄσαντος λείψανον, εἰς μέσον αὐτῶν 
* οἱ δὲ Φρύγες ἑωραχότες τὸν ἔξδαρχον 
κεσόντα xal τὸ βάνδον αὑτοῦ ὑπὸ Περσῶν 
ἔντα εἰς φυγὴν ἐτράπησαν, cov αὐτοῖς δὲ 
ἠμμαχηνοὶ Ρωμαίων. "Άλλοι δὲ ἐπέμειναν 
Mg μαχόμενοι. Ὑπέλαθον δέ τινες ὅτι κατὰ 
I9 τῶν φυλάρχων αὐτῶν δέδωκαν νῶτα (16) 
τῶν Σαρακηνῶν. Ἴσαυροι δὲ πλησίον αὐτῶν 
χαὶ εἰδότες 5) τοὺς Σαρακηνοὺς φεύγοντας, 
ἑαυτοὺς ἐν τῷ Εὐφράτῃ, νοµἰζοντες περᾶν. 
og 6k ἑωραχὼς τὸ γενόµενον, λαθὼν μεθ᾽ 
ὁ ἴδιον βάνδον ἀντΏλθεν &v πλοίῳ ' xaX περά- 
Εὐφράτην Ίλθεν εἰς Καλλίνιχον. Συνηχολού- 
αὐτῷ xaló στρατὸς αὐτοῦ: xal οἱ μὲν εἰς 
θάντες, οἱ δὲ μετὰ τῶν ἵππων ἐκκολυμθῆ- 
όµενοι, ἐπλήρωσαν τὸν ποταμὸν λειψάνων. 
| δὲ χαὶ Σίµμµας ἐπέμειναν μετὰ Περσῶν 
ρε” xai οἱ δύο ἔξαρχοι ἐπιμείναντες ** μετὰ 
λειφθέντος στρατοῦ ἀποθάντες τῶν ἵππων 
µάχην ἐμάχοντο γενναίως, xaX τακτικῶς 
vot πολλοὺς ἀπώλεσαν Ex τῶν Περσῶν. Οὐ 
ησαν δὲ αὐτοῖς [204] χαταδιῶξαι τοὺς φεύ- 
ἀλλὰ xal µεσολαθήσαντες τρεῖς ἐχ τῶν 
δύο μὲν ἐφόνευσαν, ἕνα δὲ ζῶντα συνέλαθον 
ετι ᾽Αμερδὰχ, ἄνδρα πολεμιχκὸν, τῆς δεξιᾶς 
γχῶνος τµηθείσης ὑπὸ Σουνίχα. Καὶ ἐπ- 
μαχόμενοι μετὰ τοῦ ἰδίου στρατοῦ ᾿ καὶ ἐπι- 
ὶς ἑτπέρας, τῶν Ἱ[ερσῶν διωχθέντων ἐπὶ 
ο, οἱ ἔξαρχοι Ρωμαίων σὺν τῷ στρατῷ 
εἰς Καλλίνιχον πόλιν. Καὶ τῇ ἑξῆς ἡμέρᾳ, 
ατε[λαντος, ἐξῆλθον ἀπὸ Καλλινίχου πόλεως, 
τες τὸν Ἑὐφράτην μετὰ τοῦ ἱδίου στρατοῦ 
! πολιτῶν * xal ἐσχύλευσαν τὰ λείψανα τῶν 
(Καὶ μαθὼν πάντα τὰ vevópeva Ev τῷ πο- 


Belisarius constituerat ), meridiem versus Arethag 
cum Dorotheo et Mamante, ducibus Isauris, castra 
poneret; a septentrione vero Sunicas et Simmas 
suum ducerent exercitum. Sabbato autem sancto 
Paschali, quod in Aprilis xix incidit, acies invicem 
committebantur. Persis igitur. in Sunicam et Sim- 
mam irruentibus, Romani ubi restitissent, Pers, 
per dolum terga dantes, ad 6105 recesserunt. Tum 
vero in unum redacti ubi advertissent Romanos 
Euphratem a tergo habere, Saracenis suis irruen- 
tes, manus rursum conseruerunt, pluribus utrin- 
que praelio cadentibus : ex quibus erant a Persis 
Andrazes chiliarchus, Naaman , Alamundari filius ; 
a Romanis vero Saracenís dux Abrus captus est, 


B Stephanacius ζμθᾷ, vero ex vulnere cecidit. Czete- 


rum Ápscal, exercitibus mistim pugnantibus, in 
Persarum medium delatus, equo suo cadaver 
offendente deturbatus, in mediis hostibus periit. 
Phryges autem, ducis sui easum spectantes, ve- 
xillumque ejus a Persis ablatum, in fugam ipsi 
unaque Saraceni Romani sese dederunt: ceteri 
cum Aretha consistentes pugnarunt. Saracenorum 
vero plurimi quod in fugam se dederint, phylar- 
chorum suorum proditionibus deberi id, nonnulli 
suspicati sunt. Qui autem illis proxime astiterunt, 
Isauri, Saracenos videntes in fugam conversos, 
in Euphratem se conjecerunt, tranandi spe freti. 
Hec vero ubi vidit Belisarius, arrepto vexillo suo, 
navem conscendit; trajectoque flumine, Callini- 
cum accessit. Hunc secutus exercitus ejus; quo- 
rum nonnullis intempestive in navigia irruentibus, 
alis vero equorum ope flumen trajicere frustra 
tentantibus, Euphrates cadaveribus impletus est. 
Interim Sunicas et Simmas, exarchi, Persis oppu- 
gnandis non destiterunt: quin equis etiam desi- 
lientes, exercituique superstiti sese immiscentes ; 
pedes uterque fortiter dimicarunt : agminibusque 
perite ordinatis, complures Persarum disperdide- 
runt, nec eos Romanos fugientes ulterius insequi 
siverunt. Quinimo tres ipsorum quoque duces 
intercipientes, duos eorum interfecerunt; tertium 
vero, virum bellicosissimum, Amerdactum ncmine, 
cui dextram cubito tenus przciderat Sunicas, 


D vivum comprehenderunt. Exarchi autem 465 


Romani cum exercitu suo dimicantes perstiterunt ; 
Persarum vestigiis insistentes ad milliaria duo : 
verum ingruente demum vespera, Callinicum ur- 
bem concesserunt. Luce autem proxima, solis sub 
ortum cum exercitu civibusque, ex urbe egressi 
sunt; Fuphrateque trajecto, cadaveribus Persaruin 
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hotávtov Ox. 


t! δέδωκαν. V. p. seq. v. 7, supra p. 58 E. 


65 ἁμιξίας. Redit vocabulum p. 78 E. 


€. Imo ἰδόντες. 5 ἐπιμείναντες Ch., ἐπεμείναντες Ox. 
ED. CHILMEADI NOTE. 


Της γὰρ ἁμιξίας γενομένης. Forte scriben- 
Ημξίας. Legiinus enim ἄμμιγα, pro ἀνάμιγα, 


pro ἀναμίδας * atque hinc ἀμμιξία, pro 


ἀναμιξία, quod Commiztiionem, sive. Confwsioren 
sonat, formari potest. 
(16) Δέδωχαν νῶτα. Scr. ἔδωχαν. 
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— 


JOANNIS MALALJ/E 


exuvias detraxerunt, Αἱ vero magister, belli eventu A λέμῳ ὁ μάγιστρος, ἑδήλωσε t βασιλεῖ "Pu 


audito, imperatorem de eo per litteras certiorem 
fecit. Justinianus autem. imperator, litteris acce- 
ptis perlectisque, Tzittie, priesentis militi: magi- 
Siro, iu. Armenia degenti, per. litteras imperat, in 
Orientem: profectus, belli se socium ut adjungeret : 
qui et. regiones Persicas. occupavit; Armeniaque 
montibus superatis, ad Samosata. pervenit, Quin- 
etiam imperator Constautiolum expedivit in Orien- 
tein; qui. rerum. in beilo gestarum seriem certius 
exploravev, Hic itaqueAntiocliam veniens, Romano- 
ruin exarchos. versus inde ducit 4er ; rem onnem 
uli gesta. fuerit, pro veritate ejus investigaturus. 

Eodem tempore. Julianus, pratorio pr:efectus, 
dignitate διὰ exatus est : et Joannes. Cappadox {η 
lucum ejus suffectus. 

Caterumi. Persarum duces, copiis Persicis et 
Saracenicis instructi, Os.roena:n. invaserunt ; ca- 
stelloque ibi Abgersato ( quod exstruxerat olim 
Abgarus, Osdroenorum urbis toparcha, muroque 
ciuxerat Jatericio ^, incubantes fossatum duxerunt. 
Qui autem intra. castellum agebant, telis desuper 
406 ^issis, ville Persarum neci dederunt : spi« 
culis vero demum deficientibus, fundis. usi, vel 
Sic etiain. bene multos. confecerunt, In angustias 
igitur Persi redacti, varias capessunt machinas ; 
sullossoque latericio. castri muro, jamjam subin- 
traturi. erant, Resciscentes. autem qui de muro 
fuerunt. Barbarorum cuniculos, de muro descen- 
dunt ; Persisque, subtus. irrepentes, gladiis confi- 
ciunt. Quod Persie videntes, arrepta. occasione, 
interim. dum. Romauí suffossionibus tutanis toti 
incumbebant, scalis. adhibitis murum per noctem 
aggressi sunt ingressique castrum occuparunt, cun- 
ctis e immedio sublatis prater paucos, qui evadentes, 
quae acciderant enarrabant, Tum vero Persa, rc- 
cedentes illinc regiones suas repctierunt. 


De horpm autem omnium veritate Constantiolus 
a magistro celerisque ducibus edoctus, ad By- 
zantium redux, imperatori nuntiavit. Dnperator 
autem de rcbus priore pr:elio gestis a Constantiolo 
certior redditus, Belisarium magistratu abdicavit ; 
Munduimque in ejus locum sulfectum, militum in 
Oriente magistrum designavit. Meise autem Junio, 
duces Romani dum ad belli Persici prosecutionem 
sese pararent, Saracenorum regulus Alamundarus 
per litteras ab. eis postulavit, ut ad se mitteretur 
Sergius quidam, diaconus, per quem pacis condi- 
tiones imperatori nuntiaret, Expeditus A67 itaque 
Sergius Romano imperatori litteras ab Alamundaro 
tradidil ; quibus imperator acceptis, ab incepto suo 
de Persis. aggrediendis nihilo desistebat minus. 
Quin ltufino quoque, quem legatum iu Persidem 


Καὶ ἐντυχὼν τοῖς γράµµασιν ὁ βασιλεὺς 

γιανὸς, κελεύσας διὰ Ὑραμµμάτων Τζίΐττ ( 
στρατηλάτη πραισέντου, ἐν ᾽Αρμενίᾳ διάγον 
ταλαθεῖν τὴν ΑνατολΏν πρὸς συμμαχίαν' ὅστι 
τας xai παρέλαθε. Παρελθὼν δὲ διὰ τῶν Αι 
ὁρέων εἰσῖλθεν εἰς Σαµόσατα. ἐχελεύαθη 
Κωνσταντίολος χαταλαθεῖν τὴν ᾿Ανατολὴν, 

τὴν ἀλήθειαν τοῦ πολέμου. Καὶ καταλαδθόντο 
Αντιόχεια», ἑξώρμησε πρὸς τοὺς ἑξάρχηυ 
µαίων, ὀφείλων τὴν πᾶσαν [205] ἀλίθειι 
θεῖν. 


Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χαιρῷ διεδἐχθη Ἰουλιαν». 


p ος πραιτωρίω», xa ἐγένετο üvv' αὐτοῦ "Io 


Καππάδοξ. 

Ἐγνώσθη δὲ Ῥωμαίοις ὅτι ἔξαρχοι Περσι 
ΠερσιχΏς βοτθείας xaX Σαρακτνῶν ἆλθαν 
ΟὉαδροηνὲν *5, φοσσεύσαντες τὸ χάστρον τὸ λι 
Αθγερσᾶτον, τὸ γχτισθὲεν ὑπὸ ᾿Λλθγάρου, τ 
τῆς Ὀσδροτνῶν πόλεως» εἶχε δὲ παλαιδ' 
πλἰνθινον. Οἱ δὲ ἔνδοθεν φύλακες βέλεσι xa 
σαντες ἐθανάτωσαν ix τῶν Πξςρσῶν ἄνδρας 
xa ἁπορήσαντες βε)λῶν, σφενδόναις χρησάμι 
λοὺς ἐξ αὐτῶν ἐθανάτωσαν. "0θεν οἱ Πέρσαι 
µενοι καὶ δια,όροις χρησάμενοι μτχαναῖς, 9, 
τὸ πλίνθινον τεῖχος τοῦ κάστρου ὑπεισὴρ 
Γνόντες δὲ οἱ Ex τοῦ τείχους τὴν γενοµέ 
Βαρθάρων διορυγὴν [imo διωρυγέν, sic infi 
ελθόντες Ex τοῦ τείχους τοὺς ὑπεισερχομένο 
σας ξίφεσι χατανελισχον. Καὶ γνόντες οἱ 
ἐν τῷ ἀσχολεῖσθαι τοὺς στρατιώτας Ῥωπι 
τὸν διορυγΏν λαθόντες σχἆάλας προσέχγι 
τείχει νυκτός" καὶ εἰσελθόντες παρέλαθον 
στρον 9 καὶ πάντας ἀνεῖλον ' τινὲς δὲ ἔχφυ 
νηθέντες ἀπίγγειλαν τὰ Ὑενόµενα ' xàx 
Πέρσαι ἐξορμήσαντες ἀνεχώρησαν εἰς * 
σιχά. E 

1206] Ka! μαθὼν Κωνσταντίολος τὰ σι 
παρὰ τοῦ µαγίστρου γαὶ τῶν λοιπῶν ἐξάρχα 
μησεν ἓν Βυζαντίῳ, χαὶ ἀνβγαγε τὰ συµθ: 
ῥασ.λεῖ. ᾽Ακχτηχοὼς δὲ παρὰ Κωνςταντιόλω 
τῆς συµέολής τοῦ πολέμου, διεδέξατο μὲν Be 
της στρατηλασίας, προαγαγὼν δὲ Μοῦνδον i 
abii» στραττλάτην ᾽Ανατολῆ:. Τῷ δὲ Dow 
τῶν στρατηλατῶν ᾿Ῥωμαίων χατὰ Περσῶν t 
ζομένων, ᾽Αλαμούνδαρος ὁ τῶν Σαραχηνῶ 
λίσχος γράνας Ῥωμαίοις διὰ Σέρχιόν τινα i 
ὥστε πεμφθηναι αὐτὸν πρὸς αὐτὸν, ἵνα ὃ 
μηνύσῃ τῷ βασιλεῖ Ῥωμαίων πάχτα clpiy 
Σεργίἰίου χαταπεμφθέντος πρλς τὸν βασιλι 
µαίων μετὰ xax τῶν γραμμάτων τῶν ὑπὸ "À 
δάρου πεμφθέντων, xal ἐντυχὼν τοῖς Υράμ 
αὐτὸς βασιλεὺς, οὐκ ἐπαύσατο ἐπιστρατεύέ 


ΥΔΗ ΕΣ LECTIOANES. 
** Οροι. ἣν Ox. ct inox Οσδροϊνῶν. ϱ ὑπεισήρχοντο Ch., ὑπεισέρχοντο Ox. 8 καστρὺν ί 


ED. CIHLMEADI NOTA. . 
(17) Κελεύσας διὰ γραμμάτων Τζίττα. Forte scribendum ἐχέλενσε. 
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Καὶ πέµφας Ῥουφῖνον ἐν Περσίδι πρε- A miserat, per litteras innuebat, concordiam efficere 


γράφας αὐτῷ τοῦ ἀγατῆσαι Φφιλίαν ' τιμὴ 
. χαὶ bóga ποιΏσαι τὰς δύο πολιτείας ἐν 
άγειν * εἰ δὲ μὴ τοῦτο ποιῆσει, τὴν Περ- 
jv δι) ἐμαντοῦ χαταλ{φομαι. 

ιὑτῷ δὲ χατεπέµφθη χαὶ Σέργιος διάκονος 
αμούνδαρον βασιλέα μετὰ δώρων βασιλ.κῶν. 
ῥ δὲ τῷ χρόνῳ κατεπέμφθησαν δῶρα παρὰ 
Mox; Ῥωμαίων τῷ βασιλεῖ Περσῶν ' ὁμοίως 
Λύγουστα *? χατέπεµψε τῇ βασιλίσσῃ Περ- 
], τῇ οὕσῃ αὐτοῦ ἁδελφῃ. Καὶ χαταλαθόντες 
 χαὶ Ἀτρατήγιος τὴν Ἐδεσηνῶν πόλιν 
) Κωάδη, βασιλεῖ Ιερσῶν. Καὶ ἀνεθάλετο 
cüax αὐτοὺς, ὅτι ἣν πέµνας χατὰ Ῥωμαίων 
» 70 κ 

fip δὲ τῷ χρύνῳ καὶ ἑμπρησμὸς ἐγένετο ἓν 
Ig * τινὸς Υὰρ ὑφάψαντο: χηροὺς ἐν τῷ θεά- 
400 χηροῦ στάξαντος ἑπάνω τῶν ξύλων, 

τὰ ξύλα (18): xaX συνδρομΏς γενομένης 


hip δὲ τῷ χρόνῳ κατεπέµ.2θη εἰς τὰ Άνατο- 
ασθένης, ἐπιφερόμενος χαὶ χρήματα οὐκ 
τὸ εὐτρεπίσαι κατὰ πόλιν ἀπόθετα σίτου 
le μετὰ "!* Περσῶν ovp6otz* xat καταλα- 
Ko9 ᾿Αντιόχειαν ἐξηλθεν ἐπὶ την "Qo8por- 


ἔμφθτσαν δὲ Σάχραι ἓν ταῖς πόλεσιν, ὥστε 

χοινωνούῦντας ταῖς ἁγίαις Ἐχχλησίαις ἐν 
χαταπέµπεσθαι, ὡς προφασιζομένους τοῦ 
θα. τὴν σύνοδον Χαλκηδόνος τῶν ἑξαχοσίων 
t Καὶ γενομένης ταραχΏς ἓν Αντιοχείᾳ, 
οἱ δῆμοι ἐν τῷ ἐπισχοπείῳ (19) λιθοδο- 
tai φωνὰς ὑθριστικὰς χαταχράζοντες. Καὶ 
ς οἱ παραμένοντες ἐν τῷ [208] πατριαρχείῳ 
χόµητι τῆς ᾿Ανατολῆς, βέλεσι xal λίθοις 
τες 1» πολλοὺς τῶν στασιαζόντων ἀνεῖλον. 
αχθέντα ἀνηνέχθη τῷ βασιλεῖ * χαὶ ἐχέλευσε 
jvat πολλούς. 


τῷ δὲ τῷ χρόνῳ καὶ µήνυσις κατεπἐμφθη 
μογένους ἔἕνεχεν τῆς συµθολῆς τοῦ πολέμου 
τε χαὶ Περσῶν. Στρατηγοὶ γὰρ Περσῶν 
ὄόντες μετὰ βοηθείας χιλιάδων ἓξ, ὡς ὀφεί- 
αραλαβεῖν Μαρτυρόπολιν * σαν γὰρ σχη- 
tl; τὰ µέρη ᾽Αμίδης παρὰ τῷ λεγομένῳ 
ποταμφ. ᾿Αντικαταστάντες δὲ ᾿Ρωμαῖοι 
Xx ἐδυνήθτσαν τρέφαι αὐτούς. Καὶ δευτέ- 
ρουσιν συµθαλόντες, καὶ τρακτάτῳ φυγῆς 
οι Ῥωμαῖοι, ἐδόχουν φεύχειν. Οἱ δὲ Πέρσαι 
όντες, νοµίσαντες αὐτοὺς διώχεσθαι, ἕλυ- 
ωτὼν τάγματα * στραφέντες δὲ Ῥωμαῖοι 


| poteris. Sin hoc aversabitur Persa, 


studeret : Gloriosum (dicens) hoc est et laude 
digniun, si rebuspublicis duabus pacem przstare 
in regiones 
ejus ipse descendam. . 

Porro Sergius etiain diaconus, eodem tempore 
Alamundaro inissus, munera ei imperatoria detulit : 
quo tempore etiam imperator Romanorum regi 
Persarum, sicut et reginz sorori ejus Augusta, 
munera transmiserunt. Citerum Rufinus et Stra- 
tegius Edessam venientes adveutum suum Coadi 
Persarum regi notum fecerunt. [lic vero eorum 
admissionem comperendinavit : quippe qui adver- 
sum lomanos evercitum clanculo expediverat. 


D Eisdem temporibus ineendium Antiochiz conti- 


git : iu theatro enim cereis a quodam accensis, et 
alicubi in ligna desuper siillantibus, ligna confla- 
£rabant; sed concurrente statim populo ignis 
exstinguebatur. 

Eodem teinpore in Orientem missus est Demo- 
slbenes, vim auri magnam apportans, unde sin- 
gulas per urbes repositoria frumento in bellum 
Persicum | iustrueret. ller itaque ejus per Autio- 
chiam instituens, Osdroenam pervenit. 


A68 Porro etiam Sacrz per urbes emittebantur, 
id exigentes, uti sanctarum Ecclesiarum a commu- 
nione qui abstinerent exterminarentur; quippc qui 
subtrahebant sese, przetexentes sibi synodum Chalce- 
donensem ncxxx episcoporum, quani nec nominari 
voluerunt. Obortus inde Antiochiz tumultus ,irrum- 
pentibus inepiscopium popelli turbis, saxa etia 
vibrantibus et convicia evomentibus. Una autem 
exeuntes,cum Orientis comite, qui in patriarchalibus 
edibus conmmorabantur, turbamque telis et saxis 
impetentes!, seditiosorum quanmplurimos e medio 
sustulerunt. Quz? ubi imperatori delata fuerant, 
a plurimis seditiosorum poenas exegit. | 

Eodem tempore przlii alius Persas inter Πονια- 
nosque conmissi relatio ab llermogene [ Constan- 
tinopolim] missa est. Persarum enim duces, sex 
armatorum millibus instructi, imminebant, quasi 
Martyropolim adorturi : castra enim in regione 


D Amidensi, juxta Nymphium fluvium, posuerant, 


Romani itaque in eos inoventes, Persas primo im- 
petu propellere non potuerunt : iterato autem 
congressu, fugam ipsi siiulantes, terga dederunt ; 
quos, tanquam in fugam actos, confertim Persa 
insecuti, ordines suos solvebant. Tum vero con- 
vertentes sese Bomani, duo Persarum inillia exci- 


VARLE LECTIONES. 


ύστα Os. 


7 λαθραίων Ox. 
Üx. 


µετά. κατὰ Ox. V. ad p. 68 D. 


"* Ὀσδροϊνήν Ox.  ** ἀνθ- 


ED. CHILMEADI ΝΟΤΑΕ. 


Scr. 


Φῆφαν τὰ ξύλα. 


y τῷ ἐπισχοπείῳ. Ἐπισκοπεῖον dictum 
»i palatium ; quod in proxinie sequen- 


PatrROL. Gn. XCVII, 


4 


ὑφήφαντο, sive 


tibus πατριαρχεῖον eliam vocatur; scilicet. quia 
episcopus Antiochenus etiam Patriarcliz titulo in» 
signitus erat. 
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derunt, exarchorum nonnullis etiam manu captis : A ἔχογαν ἐκ τῶν Περσῶν χιλιάδας δύο, y 


q:05, ablatis eorum vexillis, captivos habuerunt. 
Cieteri vero. qui fngam  capesscbant, Nymphium 
fuvium tranaturj, vestigia eorum  prementibus 
vomanis, fluctibus 469 obruti suut. Ceterum 
lomani Martyropolim  víctores repetierunt : dux 
autem ltomanorum, unà cum primoribus urbis 
egressus, spolia cadsveribus detraxit, exarchig 
l'ersarum custodi: trad.tis. | 
Eodem tempore Dorotleus, militum in Armenia 
magister, belliea. Romanorum manu instructus, 
Persas aggressus est : superiorque factus, Persar« 
nienios Persasque devictos pessime tractavit. Sed e& 
castellá quoque Persarum plurima cepit : in quibus 
crat unum munitissimum; ad quod, in monte situm, 
ascensus patebat anicus, οἱ singulari hoinini tan- 
μα. persius; per quem castellani descendebant 
aquas de flumine prseterflucnte liaustari,.. Persaram 
quoque mercatores, quicquid mercantes | lucrifece- 
ran! sibi, id omne in lioc castello, tanquam in loco 
munitissimo reposuerant. Quod ubi Dorotheo nuntia- 
tum est, castel obsidione cinxit, ascensu illo 
nngusto per custodes intereluso. Obsessi itaque 
l'erse inediis exhausti, salutis cautione sub jura- 
menti fide illis coneessa castellum dederunt. Impe- 
rator autem Justinianus, a Dorotheo per litteras 
certior factus de repertis iu castello thesauris, Nar- 
setem cubicularium, qui eos deportandos curaret 
expedivit; cui advenienti quzcunque in castello re- 
coudebantur tradita sunt omnia. 
Duces autem. Persarum, qua acciderant, regi 
$tt0 deferebant : qui numeroso exercitu emisso, due 
cibus insuper imperavit, ue. Persidem — repeterent 
{70 unquam, nisi eastellum illud prius reeape- 
rassent. Martyropolim it:ique prope acceden'es, lo- 
cum appetebant : castelloque incubantes, quod. po- 
terant armis, aut cuniculis, experti sunt, scalas 
etiam fabricantes, muroque adhibentes, Quin de- 
muni quoque turrim excelsam, ex lignis fabricata, 
excitabant : sed friüstra. hiec omnia; ex. obsessis 
enim erat quidam, mechanic:ze etiam artis peritus, 
qui Persarum technis contra 1061139 opponendo, 
turrim exeelsiorem intus exstruxerat. Interim vero, 
dum e turribus nirique suis νο invicem impetc- 
hant, Persz quidem foris, intus autem Romani, ex 
machina quadam emissa est columna, quie adver- 
sam turrim funditus subvertens, ruina etia Per- 
sarum quamplurimos oppressit. Ceteri. igitur, ubi 
qiiod faetum est vidissent et viribus etiam ipsi fra- 
cti; audientes praeterea Zittam, Romanorum ducem, 
castellanis suppetias advenire, recesseruut inde 


χαί τινας ἔξάρχους αὐτῶν αἰκχμαλώτους, 
ἐξ αὐτῶν καὶ βάνδα. Τῶν δὲ λοιπῶν ixi 
περᾷν τὸν Νυμφίον ποϊαμὸν ἓν τοῖς ῥεύ 
ταμοῦ ἁπώλοντο διωχόµενοι Ῥωμαῖοι 6 
εἰς Μαρτυρόπολιν. Ὁ δὲ δοὺξ Ῥωμαίων': 
τορσιν ἐξελθὼν ἐσκύλευσε τὰ λείψανα 
τοὺς ἐξάρχους αὐτῶν 6v φρουρᾷ ἀποθέμ 


Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ [209] χρόνῳ xal Ae 
Αρμενίας στρατλλάτης ἔχων Ῥωμαϊαὴ 
λεμιχὴν ὥρμησε χατὰ Περσῶν: καὶ τ 
ἀπώλεσε ΠερΖαρμενίους χαὶ Πέρσας, n 
χρησάµενος. Παρέλαθς δὲ xai πολλὰ xa 
auxá* ἐν ol; παρέλαθε καστέλλιον ὄχι 


B ἑκάνω ὄρους, µίαν ὁδὸν ἔχον µονοπατίε 


ιόντες οἱ ἐχεῖσε ὑδρεύοντο ἐκ τοῦ παρ» 
ταμοῦ, Οἱ δὲ πραγματευταὶ τῶν Περσέ 
ἐπερέροντο ἐν τῇ πραγµατείᾳ ἑκεῖσε d 
ἀσφαλοῦς τοῦ τόπου ὕντος. Καὶ µηνυ 
Δωροθέῳ (20), παρεφόσευσε τῷ κάστρα 
των τὴν ἄνοδον αὐτοῦ  χαὶ λικώξαντι 
Πέρσαι, ὄρχοις πειασθέντες προέδωχαν 
σεμ»θείσης μηνύσεως ὑπὸ Δωροθέον cq 
στινιανῷ περὶ τῶν εὑρεθέντων ἐν τῷ xc 
ἐπεμφὼξ Νάρσην χουθικουλάριον Τν ἐπὶ «i 
«à ἀποχείμενα bv τῷ χαστελλίῳ. Καὶ 
Νάρσου παρέδωχαν πάντα. 


C οἱ δὲ ἔξαρχοι Περσῶν ἀνίγαγον τὰ 


αὐτῶν 15 βασιλεῖ; [210] καὶ ἐχπεμφθέν] 
στρατοῦ Ηερσικοῦ, ἆλθον πλησίον Μαρ’ 
ἣν ΙΤ γὰρ λαθόντες ἀπόχρισιν ὑπὺ τοῦ 
λέως μὴ ὑποττρέφαι ἐν Περσίδε, ἕως οἱ 
στέλλιον ἀντ,παραλάθωσι. Καὶ ἐπιστάν' 
παρεκάθισαν πολεμοῦντες xal χατοβύσ 
paxá; τε ποιοῦντες καὶ τῷ τείχει ὁτ 
Ὕστερον o5 πύργον ὑψπλὸν διὰ ξύλων 
vot οὐὸδν ᾖδυνγθησαν ὠφελΏσαι' ἣν và 
σευθεὶς ἀνὴῆρ σοφὸς, ὅστις ἀντιμηχαντ 
τῶν Πεοσῶν ἐπιθουλαῖς, ποιῄσας ἔσωθε 
T0 0759, καὶ τῶν Περσῶν £x τοῦ πύργο 
χοκένων, τῶν δὲ Ῥωμαίων ἔσωθεν ἐκ 


D ἀντιμαχομένων, χίων ἀπελύθη ὑπὸ µηχ 


πάντα κατέστρεφεν ἕως ἐδάφους, vat Il 
λοὺς συναπώλεσεν. Ὡς οὖν cWov τὸ γεγι 
Πέρσαι, φθειρόµενοι xal ἀκγχοότες ὡς 
τηλάτου Ῥωμαίων κατερχοµένου πρὸς 
ὄντων ἐν τῷ καστελλίῳ, ἀνεχώρησαν « 
σαι, φοθούμενοι μήπως xai χυχλευθῶ 


VARIA LECTIONES. 


Ἰν ἐξέπεμψεν "Άρσην κουδιχουλάριον. ε lta liabet cod. ms. Forte tamen legendum, ἐξέπεμι 
Narses enim eunuchus et. cubicularius, xat τῶν βασιλικῶν χοηµάτων ταµίας, et quaestor 


teste Procopio, De bell. Goth. lib. i1. » Ch. 
pro σαν est et p. 56 B. 


| " αὐτῶν. αὐτῷ Ox. 7* πλήθους Ch., πληθος 
Ἰδ χατορύσσοντες Cli, Χατορύσσαντες Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


(20) Καὶ μηνυθὲν τῷ αὐτῷ Aupoffo. Foite scri- 
benduin xat τούτου µηνυθέντος τῷ αὐτῷ 5. 


(21) Παρεφόσευσε τῷ χῴστρῳ. Sc 


σευσε. 
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[gi] δὲ ταῦτα ὁ βασιλεὺς Ἰουστινιανὸς διεχώλυσε A metuentes sibi ne ab hostibus cireumdarentur. De 


«ὡς ἑαυτοῦ πρεσθευτὰς τοῦ εἰσελθεῖν ἐν Περσίδι 
ἄχρι δευτέρας αὐτοῦ µηνύσεως, ἁλλ᾽ ἔμειναν εἰς τὰ 
Ῥωμαῖχά (22) σὺν τοῖς δώροις. 


'0 6 αὐτὸς βασιλεὺς χατέπεμψεν ἓν πάσαις ταῖς 
vem νόμους ἕνεχεν τῶν διχαζοµένων περὶ τῶν 
παριγομένων δαπανηµάτων iv ταῖς διαγνώσεσιν, 
iut; 0b καὶ περὶ τῶν παρεχοµένων '* σπαρτού- 
lev (30), θεσπίσας (1) µηδένα τολμᾷν λαμθάνειν 
φιραιτέρω tnc παρ᾽ αὐτοῦ τυπωθείσης ποσότητος. 
Ἐν ἃ τῇ Αντιοχέων πόλει Ev τίτλοις σανίδων ἐπ- 
εγράφη δι’ Ἑλληνιχῶν γραμμάτων. "Ev ταὐτῷ δὲ xai 
«b θέατρον (34) της πόλεως ἐχρημάτισε. 


Tj & ὀγδόῃ τοῦ Σεπτεµθρίου μηνὸς ὁ βασιλεὺς 
Περοῦν Κωάδης, ἀχγχοὼς τὰ συµθάντα Πέρσαις χαχὰ 
δ1ὺ Ῥυμαίων, καὶ αἰφνίδιον παρεθεὶς τὰ δεξιὰ µέρη, 
"müb ἁγαγὼν τὸν δεύτερον αὐτοῦ υἱ)»ν Χοσδρόην, àv- 
πόμιε βασιλέα , ἐπιθεὶς αὐτῷ στέφανον τῇ χορυ- 

vM πὶ ἀῤῥωστήσας ἡμέρας πέντε ὁ τῶν Περσῶν 
facii; Κωάδης τελευτᾷ, ὢν ἐνιαυτῶν zQ' xat µη- 
οὖν εμῶν' ἑδασίλευσε δὲ ἔτη µγ’ καὶ μῆνας δύο. 


LU 
Ὅτε δὲ (219] ἀνηγορεύθη βασιλεὺς Περσῶν Χοσ- 
"Μάης, ἑδήλωσε τοῖς πρεσθευταῖς Ῥωμαίων διὰ Πέρ- 
€") μαγιστριανοῦ εἰσελθεῖν iv τοῖς Περσιχοῖς xat 
αιῆσει εἰρήνης πάγτα μεταξὺ Ῥωμαίων τε xal 
Πιροῶν * τῶν δὲ πρεσθευτῶν ᾿Ῥωμαίων μὴ &vacyc- 
;,, ὅέντων εἰσελθεῖν εἰς τὰ Περσικὰ δίχα χελεύσεως βα- 
L αλαῆς, ἀπολογούμενοι, 00 τολμῶμεν τὰ πρὸς ὑμᾶς 
. πατερθάσαι, xal γνοὺς ταῦτα ὁ Περσῶν βασιλεὺς, 
Tila, ἐπιστολὴν ἔπεμφε πρὸς τὸν βασιλέα Ἰουστι- 
νανὺν, αἰτῶν ἐπιτραπῆναι 5ὸ τοὺς πρεσθευτὰς Ῥω- 
µάίων εἰσελθεῖν ἐν Περσίδι xaY πάχκτα ποιῆσαι. Καὶ 
Ἰμψας φιλικῶν ἐπιστολὴν ὁ βασιλεὺς Περαῶν, ἁπ- 
έστειλε διὰ Ἐρμογένους µαγίστρου * ἤντινα μήνυσιν 
ἑξάμενος ὁ βασιλεὺς Ῥωμαίων ἀντέγραφεν, Ἠμεῖς 


οὖχ ἐπιτρέπομεν τοῖς ἡμετέροις πρεσθευταῖς πρὺς . 


V; χαταλαξεῖν * οὔτε Υὰρ ἐπιστάμεθά σε βασιλέα 
ο. Περοῶν. 


Καὶ αὐτῷ τῷ χρόνῳ ὁ βασιλεὺς Περσῶν τοὺς ὄντας 


his autem certior factus Justinianus imperator, ic- 
gatis suis edixit, ne ante in Persidem proficisceren- 
tur, quain secundo hoc illis innueret ipse , sed cum 
muneribus suis intra fiues l'omanos sese contine- 
rent. 

Idem imperator, in gratiam corum qui in jus vo- 
cati sunt, leges ου sumptibus in dijudicationes 
litium faciendis, modum pr:scriberent, singulas 
imperii per urbes emisit. Consinmiliter quoque de 
sportulis solvendis edicto cavit, ne quis ultra diinen- 
sum suum, legibus sibi przefinitum sumere 471 au- 
deret. Edielum vero lioc Antiocheni, Graecis inscri- 
ptum litteris, in tabularum titulos relatum habue- 
runt. Eodem etiam tempore urbis theatro nomen 
impositum est. 

Mensis autem Septembris vin. Coades, Persarum 
rex, quz Persis suis a Romanis obveneraut, cladi- 
bus auditis, de repente paralysi dextra corporis 
parte correptus est. Convocato itaque ad se Cho- 
sroe, filio suo secundo genito, diademateque ca- 
piti ejus imposito, regem eum renuntiavit. Quinto 
autem post die quam deculuerat Coades, 'ersa- 
rum rex, diem suum obiit, cum vixissel. annos 
LXxxu el imenses 111, regnassel vero annos XLI 
mensesque ΙΙ. . 

Chosroes vero Persarum rex factus, Romanorum 
legatos per Magistrianum Persam monet, uti in Per- 
sidein venirent, de pace Romanos inter. Persasque 
ineunda agendi causa. Legati vero. ftomani, quo- 
rum id arbitrii non erat, pro libitu suo Persiiem 
petere, Persarum regi renuntiantes, mandatum 
imperatoris causati sunt. Quod Persarum rex ubi 
rescieral, imperatorem Justinianum per litteras, 
quas magistro llermogeni defereudas tradidit, 
amicitiz plenas, adhortabatur, legatis suis impedi- 
mento ncesset, quominus in Persidem venirent, pa- 
cis fadera percussuri. Quibus litteris acceptis, im- 
perator Persarum regi rescripsit, hunc in modum :- 
799 Legatos nostros ad te venire non perimitti- 
mus : nec eniin Pergarum regem te agnoscimus. 


Per id tempus Persarum rex Manichzis, per 


τὴν αὐτοῦ πολιτείαν Μανιχαίους ἐκέλευσε θρη- D imperium ejus degentibus, hzresim suam indul- 


€xt5tiv ὡς βούλονται. Οἱ δξ μάγοι 5 Περσῶν, λυπη- 
Δέτες ἐπὶ τῷ συµθάντι, βουλευσάµενοι μετὰ τῶν 
θγχλητιχκῶν ἠδουλήθησαν ἐχθαλεῖν αὐτὸν τῆς past- 


gebat: quod non ferentes in eo. magi, cum pro- 
ceribus regni consilium inierunt, regem imperio 
suo deturbandi, fratremque in locum ejus sulli- 


ΤΑΠΙΑ) LECTIONES. 


o» απορτούλλων Ox. '* ἐπιτραπῆσαι Ος. 3' τῶν Ox. 


ED. CIHLMEADI NOTAE. 


8 "AJ? ἔμειναν εἰς τὰ Ῥωμαϊχά. Forte scri- 
bendum ἀλλὰ pévetv. 
(5) Περὶ; τῶν παρεχοµένων σπορτούλλων. De 


dicamus; auctoris nostri sportule crant premium 
a clientibus advocatis suis dari solitum. 
(34) T' αὐτῷ δὲ xal τὸ θέατρον, etc. Quid hzc 


Striui; Komanorum non est quod bic aliquod sibi velint hoc in loco, non video, 
' HODII NOT £. 


(ε) θιστίσας. Forte designatur Novella 83, c. 7, 
dne data est aliquot annis post tempus ab auctore 
*Iguatui, v:del. Apione Cos. Ceterum et alia fuit 


ante super re eadem Constitutio, qua ibid. et in 
Institut. |. 1v, tit. 6, 8 94, memoratur, sed que 
jam deperdita. 
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οσμή! : hoc ubi intellexisset Persarum rex, fratri A λείας καὶ ποιῆσαι ἀντ αὐτοῦ τὸν ἀδελφὸν 
$uo caput. amputavit ; et inagis etiam, quique sce- Ὑγνοὺς ταῦτα ὁ βασιλεὺς Περσών, τὸν µ 
leris couscii fuerunt. proceribus neci traditis, in- αὐτοῦ ἀπεχεφάλισε, συγχλετικοὺς δὲ x 
ducias per tres menses imperatori ltomnano per — qoviusa; γράφει τῷ βασιλε ᾿Ῥωμαίων 
litteras. ultro concessit. Jmperator vero magistro περιέχουσαν τριῶν μηνῶν ἔνδοσιν πολέμο 
resciibens jussit, obsidibus invicem datis accep is-— £ypadqev [215] 6 Ῥωμαίων βασιλεὺς τῷ µα' 
que, trium. mensium | inducias acciperent. Quin δέξασθαι «ttv τῶν τριῶν μηνῶν ἔνδοσιν 
legatos quoque, Strategium. et Rufinum, Byzau-.— όρους xat λαβεῖν ἀπὸ Περσῶν, xeXAEuot 


tium revocavit. γίῳ καὶ Ῥουφίνῳ τοῖς πρεσβευταῖς ἀνελθ 
ζαντίω. 
lisdem temporibus IIunni Sabiri, portis Caspiis Καὶ αὐτῷ τῷ χρόνῳ Οὗννοι Σάθηρες (25 


trajeciis, in ditiones Romanas irruperunt, regiones τες διὰ τῶν Κασπίων πυλῶν ἀνεφάνησι 
undique, Armenian usquedeprzedantes, Quinetlon-  Ῥωμαϊχοῖς µέρεσ., πρα!δεύοντες ἐπὶ τὴν 
ge lateque exeurrentes, per Euphratesiam quoque, γχώραν" xai ἁπλώσαντες ἑαυτοὺς Χατέσχι 
Ciliciam secundam et Cyrresticam grassati sunt. Quo. Εὐφρατησίας xaX τῆς δευτέρας Μιλιχίαι 
audito, imperator. Romanus. Rufinum patricium in Κυρτστικῶν 5 (26). Kat Υγνοὺς τοῦτο ἑ 
Orientem exped;vit. exploratum an a Persarum rege  Ῥωμαίων, μεταστειλάμενος τὸν πατρἰχιον 
xdversus Romanos. missi fuerant, necne. Ὀυο[-  ἐκέλευτεν αὐτῷ ἐξελθεῖν ἐπὶ τὰ ᾿Ανατολιχ) 
cus ilaque Rufinus, cumque Persarum rege per μαθεῖν εἰ ἀπὸ τοῦ βασιλέως Περσῶν 3 
litteras de his azens, omnino. hujus prxter 738 Ρωμαίων. KzY ἐξελθὼν Ῥουφῖνος καὶ y 
consilium advenisse liunnos, compertum liabuit. ῥασιλεῖ Περτῶν, εὗρεν ὅτι οὐ xazà vvtop 
Protinus. igitur Dorotheo, anlitum in. Armenia — cuius Πσρτῶν οἱ αὐτοὶ Oovyot παρηλθον 
inagistro, per literas innuit, llunnosaggredereturz — ag Δωροθέῳ τῷ στραττλάτῃ ᾽Δομενίας i 
quod Huuni ubi intellexissent, abducta secuti xaziX τῶν αὐτῶν Οὕννων, χαὶ ἁκούσαντες 
praJa owni, per quam ingressi sunt, eadem via λαθόντες τὸν rgzlóav πᾶσαν ὑπέστρεφαν 
revertuntur. Caeterum. insecutus. eos. Dorotheus — a7200vy τόπων. Καὶ χαταδιώξας αὐτοὺς ὁ 
magister militum, detractum illis pred;:e non μωί- της Δωρύθεος ἀφείλατο παρ) αὐτῶν οὐχ ὁλ 
nimuni reportavit. 62v. 

Contigit autem per id tempus, indict. x, tumwl- Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρόνῳ τῆς δεχάτης | 
tum Constantinopoli (perniciosis nescio quibus |, συνέδη ὑπό τινων ἁλαστόρων δαιμόνων 
die:oniis eum promoventibus ), concitari. Euda- C γενέσθαι ταραχΏς Ev Βυναντίῳ, 314] | 
mon enim, urbis prefectus, factionis utriusque — &xápygovo πόλεως ὄντος καὶ ἔχοντος ἁτάχτο 
seditiosos quosdam incarceratos habuit; multis- — pi ἐξ ἀμφοτέρων τῶν μερῶν, καὶ iie 
que examini subjectis, seplem pracipue eorum διάφορα πρόσωπα εὗρεν ἐξ αὐτῶν ὀνόματ 
ezdium patratarum rei deprensi sunt, E quibus — cíoug φόνων * xal ψγφισάμενος τῶν μὲν 
quatuor capite plecti, tres vero patibulo affigi καρατόµησιν, τῶν δὲ τριῶν ἀνασχολοπι 
decrevit. Per urbem itaque omnem ubi in. pompa περιδθωμισθέντων ** αὐτῶν (27) ἀνὰ πᾶσα' 
cireumdueti fuissent, sinu trajecto, in. ulteriore — xai περασάντων αὐτῶν, xat τῶν μὲν xpe| 
ripa morti traduntur. Quorum qui suspendio ad- ἐξέπεσαν δύο τῶν ξύλων ῥαγέντων, ἑνὸς µ 
judiesti sunt duo, effractis patibulis, in terram καὶ ἑτέρου Πρασίνου. Καὶ ἑωραχὼς ὁ 
delapsi sunt; ex quibus unus Venet, alter Pra-.— Aab; τὸ συμθὰν εὐφήμτσαν *5 τὸν βασιλέι 
sinz fuerat factionis. Quo viso, circumfusa tur-— «e; δὲ οἱ πλησίον τοῦ ἁγίου Kóvevog p 
ba imperatori protinus omnia fausta precari. ἑἐπελθόντες, εὗρον &x τῶν χρεµασθέντων 
Exeuntes autem, qui de his acceperant, prope  xetévoug εἰς τὸ ἔδαφος. Καὶ χαταγαγόν 
ΒΙΟΙ Cononem degentes monachi, eorum qui p πλησίον θαλάσσης, xoi ἐμθαλόντες ἓν πλ 
patibulo destinatí. sunt duos. vivos adhue, humi φαν αὐτοὺς ἓν τῷ ἁγίῳ Λαυρεντίῳ ἓν &a 
jacentes iuvenerunt. [los monachi, ad mare inde Ἅποις, Καὶ γνοὺς ταῦτα ὁ τῆς πόλεως ἔπο 
d:duetos, navigioque impositos Sancti Laurentii — az στρατιωτικὴν βοῄθειαν ἐφύλαττεν a 
ad asylum deportarunt. Certior autein de his factus — &;xa;. Καὶ μετὰ τρεῖς ἡμέρας Ίχθη τὸ d 
profectus, armatam eo marum expedivit. quie. «b ὀνομαζόμενον τῶν εἰδῶν ' εἰδοὶ δὲ & 
sontes ibi arcte custodiret. Tertio autem post die διότι (28) πάντας τοὺς mpoxóztovtag Ev 


VARLE LECTIONES. 


5’ Κηρυστικῶν Οι. f ἐξαιτάσαντες ΟΧ. 3 περιθωµισθέντων. V. Ch. adnot. ad p. ed. Bo: 
5! ἐφημήσαν 0χ. ** ἀσύλοις Ch., ἀξύλοις Ox. 


ED. CIIII.MEADI NOTA. 
(25) Όυννοι Σ4βηρες. Σάβέιροι Procopio, Aga- πενθέντων, uti de loc vocabulo sui 


thiz, aliis vocantur. nius, 
(26) Καὶ τῶν Κυρηστικῶν. Seribendum Κυῤῥε- (28) Εἰδοὶ δὲ ὀνομάζονται, διότι, etc. 
οτιών, uli supra monuim:is aid lib. xin. ' — viter hic ineptit auctor. Quin et socios 


(27) Καὶ περιθωµισθέντων αὐτῶν. Scr. περ.ποµ- — habet Jo. Tzetrzem, Griculuu illum nu 
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«sias ὁ βασιλεὺς 'Ῥωμαίων ἓν ἀριστοδείπνοις [215] A certamina equestrla, Iduum voza!a, celebrata sunt. 
τρέφει ἐν τῷ αὑτοῦ παλατίῳ, χαριζόµενος ἑχάστῳ 


τὰ τοῦ πριμιχηράτου (29). Τοῦ δὲ ἱπποδρομίου &vo- 
you τῇ τρεισχαιδεχάτῃ τοῦ Ἱανουαρίου 1 (50) µη- 
ve, τὰ ἁμφότερα µέρη παρεχάλουν τὸν βασιλέα φιλ- 


ευθρωπευθῆναι. Ἐπέμενον δὲ χράζοντες ἕως τοῦ cl- 
χηστοῦ δευτέρου patou, xat ἀποχρίσεως οὐκ ἠξιώθη- 
6αν. Tou. δὲ διαθόλου ἐμδαλόντος αὐτοῖς λογισμὸν 
τονηρὸν, ἔχραζον πρὸς ἀλλήλους . Φιλανθρώπων 
Πρισίνων καὶ Βενέτων πολλὰ τὰ ἔτη | Καὶ τοῦ ἱππι- 
x ἀπολύσαντες κατῆλθον τὰ πλέθη φιλιάσαντα, 
Μδωχύτες ἑαυτοῖς μανδᾶτα Ex τοῦ λέγειν Νίκα (51), 
bà τὸ μὴ ἀναμιγῆναι αὐτοῖς στρατιώτας f| ἐξχουθί- 
ας) xal οὕτως εἰσήλαυνον 88, ΠὩραδείας δὲ γενοµέ- 
ης ὥρας Ἴλθον ἐν τῷ πραιτωρίῳ τοῦ ἐπάρχου τῆς 
sex, αἰτοῦντες ἀπόχρισιν περὶ τῶν προφύγων *? 
τῶν ὄντων ἐν τῷ ἁγίῳ Λαυρεντίῳ. Καὶ pt τυχόντες 
ἐπαρίεως ὀφῆψαν πῦρ ἐν τῷ αὐτῷ πραιτωρίῳ.:. 
zi, δὲ τὸ πραιτώριον xat ἡ χαλχῇ29 τοῦ παλα- 
ἄν (3) ἕως τῶν σχολῶν καὶ ἡ Μεγάλη ἐκκλησία 
Ηῇ κ ὁ δημόσιος ἔμθολος: καὶ ἐπί µεινεν ὁ ὅημος 
εἰπλεύνων ἀτάκτως. Καὶ πρωῖας γενομένης, τοῦ βα- 
Qi, χελεύσαντος ἀχθῆναι ἱπποδρόμιον, καὶ χρε- 
Μεήέντος τοῦ ἐξ ἔθους βήλου, ὑφῖψαν πάλιν οἱ αὐ- 
πλ ἐγμόται ἐν τῇ ἀναθάθραᾳ τοῦ ἱππιχοῦ- xal ἐχαύθη 
b; xal τοῦ δημοσίου ἐμθόλου ἕως τοῦ Ζευξίππου. 
La ἐξελθόντες οἱ περὶ Μοῦνδον χαὶ Κωνσταντίολον 
αἱ βασιλίδην μετὰ βοηθείας χατὰ χέλευσιν τοῦ βα- 


1 α 
θλέως, βουλόμενοι κατατιγῆσαι τὰ στασιά”οντα πλί-- 


ὃν" χατέχραζε Y«p τὸ πλῆβος Ἰωάννου τοῦ ἐπίκλην 
lazzatoxo; xai Τριθουνιανοῦ τοῦ Κοιαΐστωρος xai 
Το ἐπάρχου zT; πόλεως Εὐξαίμονος” καὶ ταῦτα παρ΄ 
εὐτῶν ἀχτχούτες 
frayoy τῷ Bassi" καὶ εὐθέως δ.εδἐχΌησαν τῆς 
ἐρῆς 6 τε Ἰωάννης χαὶ Τριθουν:ανὸς καὶ Εὐδαίμων. 
lal ἐξελθόντος Βελισαρίου μετὰ πλίθους Γοτθικοῦ, 
XÀ συμθολῆς γενομέῦτς, πολλοὶ ἐκ τῶν δημοτῶν 
Ἡτεσφάγησαν. θυμωθὲν δὲ τὸ πλῖθος xal ἐν ἄλλοις 
Mind ἔθαλον «3p xal τινας ἁτάχτως ἐφόνευον. T1 
8 ἀτωχαιδεκάτῃ τοῦ αὐτοῦ μηνὺς ἀντλθεν ὁ 9ασι- 
I5, ἓν τῷ ἱππικῷ βαστάζων τὸ ἅγιον µεγαλεῖον (20): 
X µαθόντες οἱ ὄχλο, ἀνθλβου, καὶ προσεφώνητεν 
εὐτῖς μεθ) ὄρχων μανδᾶτα ' xai πολλοὶ μὲν τοῦ δή- 
Μον [217] ἔκραζον αὐτὸν βασιλέα, ἕτεροι ὃν ἑστασία- 


οἱ ἐκπεμρθέντες συγχλητικοὶ ἀν- 


Idus autem 57 dicte sunt. eo quod àd supremiin 
in militia sua gradum  provecios quoscunque 
imperator Romanus in palatio conviviis excipit, 
primicerii etiam — diguitate singulis conce:sa. 
Januarii autem xin, inter circensia, utraque factio 
imperatorem, propitius ul esset , obtestata"* est. 
Exclamantes autem. perstilerunt, ad usque xxi 
certamen finitum ; nec responsione interim digui- 
labiti sunt. Verum diabolo scelestos auimorum 
impetus illis suggerente, sibi ipsis acclamabant 
invicem : Prasinoruu et Venetorum misericordium 
plurimi sint anni. Finitis autem circensibus, con- 
spiratione invicem facta, descendunt turbie; vo- 
ceque, Vince, pro tessera data, ne quis forte mí. 


B litum, aut excubitorum se illis immisceret, per 


urbem in hunc. modum discursitarunt. Cumque 
jam serum diei esset, in praefecti urbis protorium 
irruentes, eum de profugis ad Sanctum Lauren- 
tium postulant. Sed responsum ab eo uullum fe- 
rentes, prztorio Tlammas injiciunt, quod una cum 
clhalca scholas ad usque, inagna insuper ecclesia, 
porticuque publica conflagravit, seditiosis adhuc 
sursum omnia ac deorsum ferentibus. L.uce au- 
tem. sequente. imperator circensia agi jussit ; pro- 
que more suspenso velo, seditiosis interim hip- 
podromi gradibus iguem  injicientibus, porticus 
publica, usque ad ' Zeuxipou », in cineres.versa 
est,  Exclamavit 475 autem. (γα adversus 
Joannem Cappadocem, Tiibonianum, quaestorem, 
prefectumque urbis Eudemonem. Quod ubi audis- 
sent, qui jussu imperatoria cuin armata manu ad 
tumuliuantein. populum. coercendum egressi fuc- 
rant, Munus, Constantiolus ct. Basilides rem 
imperatori detulerunt. [taque e vestigio Joaunes, 
Triboninnus εἰ Eudiemnon,  digiitatibus quisque 
suis abJicati sunt. £gressus. autem Belisarius, Go- 
lica manu stipatus, seditiosos adortus est, pluri- 
mis eorum Ooceisis. Sed in furorem acta plebs, 
adiliciis pa-suin gues injiciebat , nonnullis etiam 
per fas ct nefas interfectis. Die autem xvii, cjus- 
dem mensis, imperatur ingressus est sacrosau- 
celum manu sua gestans Evangzelii codicem ;. popel- 
lu.i.que, qui lioc reseierat, concursitantea,. dictis 


VARI LECTIONES. 


α * , 9 »- 
Ιαννουχρίου Ox. — ** εἰτέλαννην Ox. 


χαλχὴ Ox. 


$2 προρύγων. Fort. προσφύγων. Conf. p. 79 D, 85 D. 


: ED. CHILMEADI NOTAE. 
simil et confidentissimum (nti recte monet doctiss. D vocabulo scilicet hoc a seditiosis, pro tessera, sibi 


$. Casaubonus) et Dalsaumonein etiim. Certe mira 
n Lainarum rerum iuperiia, qua scriptores 
'éci, praesertim recentiores,laboravunt; uti cui- 
1t observare obvium est. 

" ) Τὰ τοῦ πριµικηράτου. Πριμμιχέριος dictus 
| » Cujusque ordinis primus, cujus scilicet nomen 
: 9 primo in tabulis ceratis scriptum erat. Inde 
Puuxfoncog apud Nostrum, Primicerutus, sive 
Tatius , uti. supra notavimus ad lib. xiv. 
t UJ) T& τρεισκα!δεχάτῃ τοῦ Ἰαννοναρίου. Scrib. 
VT dex cr). 

P 'Ex τοῦ λέγειν, Νίκα. De vieloriatorum se- 
"Iene hac, quae $ τοῦ έκα στάσεις vocata est, a 


invicem. dato, abunde Procopius, De. bell. Ρως. 
lib. 1, et ex eo Evagrius, lib. 1v, cap. 15. 

(33) Καὶ ἡ χαλκῆ τοῦ παλατίου. Cha!ca liec Re- 
gie vestibulum erat, sic dictum, quod. tegulis 
&reis et. inauratis tectum erat. llujus descriptio- 
nem accuratam habes apud Procop. De Justin. 
Adi. lib. s. 

(55) Βαστάζων τὸ ἅγιον μεγαλεῖον. Ita etiam pag. 
ultima babemus Ἐὐτνχίου τοῦ πατριάρχου χατέχον- 
τος τὸ ἅγιον µεγαλεῖον. Quod Noster μεγαλεῖον. 
Chr. Alex. auctor vocat τὸ Ἠὐαγγέλιον, sacrosau- 
ctim Evangelii codicem. 
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JOANNIS MALAL/E 


et fide sua interpos'ta, demulcere studebat. Magna A ζον, χράτοντες Ὑπάτιον. Καὶ λαθόντες οἱ 8 


itague (τρ pars ipsum dicebant imperatorem : 
tumultuantes autem alii Hypatium  poscebant : 
quem etiam arreptum, in Constantini forum de- 
duxerunt; sublimeque in gradibus locatum, insi 
gnibus imperatoriis, ex palatio ablatis, torqueque 
aureo ipsum ornarunt. Sed etiam, ornatu indu- 
tum  imperatorio, quem ex palatio maturantes 
exportaverant, in circum deduxerunt, sede eum 
imperatoria collocaturi. Hypatius itaque qui reces- 
sisse imperatorem rescierat,-throno ejus occupato, 
im perium fidenter suscepit. 

{76 Ceterum Mundus, Constantiolus οἱ De- 
lisarius , quique procerum alii cum armata manu 
in procinctu stabant , clam circum ingressi, se- 


αὐτὸν Ὑπάτιον ἀπήγαγον αὐτὸν ἓν τῷ X 
φόρῳ Κωνσταντίνου ΄ χαὶ στῄσαντες αὐτὸν 
εἰς τοὺς βαθμοὺς καὶ ἀφειλάμενοι ἐχ τοῦ 4 
σίγνα καὶ µανιάκιον χρνσοῦν, περιέθηχαν ι 
τῇ χεφαλῇ. Καὶ λαζόντες αὑτὸν ἀπίήγαγον E 
πικῷ, βουλόμενοι ἀναγάγαι αὐτὸν Ev τῷ | 
χαθίσματι. Ἔσπευξε γὰρ τὸ πλῆθος φορεσαἰ 
λιχὴν ἐχθδάλαι αὑτῷ Ex τοῦ παλατίου ' ἣν và 
ὁ Ὑπάτιος ὅτι 6 βασιλεὺς ἀνεχώρησε * χαὶ χ 
ἐν τῷ χαθίσµατι μετὰ θράσους ἑτυράννει. 


Ανελθόντων δὲ διά τοῦ χαθίσµατος ὄπισθι 
δου xal Κωνσταντιόλου xa Βελισαρίου x 
συγχλητικῶν καὶ βοηθείας ἑνόπλου , λαθραί 


dis imperatoris a parte posteriore delituerunt : B θὼν Ναρσὴς χουθιχουλάριος xaX σπαθάριος ( 


cum interim Narses cubicularius et spatharius, 
Vencte factionis nonnullos imperatoris in partes 
pecuniarum interventu perduxerat. Nonnulli ita- 
que seditiosorum exclamautes, Justinianum urbi 
reddi imperatorem  deposcebant. Divisa itaque 
turba se invicem impetebat. Militum vero magi- 
stri cum àatellitio interim suo armato circum in- 
»rantes, ad. utrumque ejus. ingressum turbam ex- 
sciudere ceperunt, hos gladiis, illos spiculis pe- 
tentes. Delisacius autem clam egressus, Hypatium, 
Pompeiunque prehensos ad imperatorem Justi- 
nianum perduxit: cui ad pedes  procidentes, 
factique excusationem — aggredientes : Tandem, 
inquiunt, domine, imperii tui hostes, nec nullo 
adeo labore in theatrum. coegiimus. Quibus impe- 
vator : Dene fecistis, inquit; sed si eos dictis 
vestris audientes habuistis , quare non lioc feci- 
sis prius quam urbs tota flamnis absumeretur? 
Tun vero spatharii, itiperatore jubente, Ηγρᾶ- 
tium ct Pompeium in carcerem cogebant: ubi 
psstridie. interfecti sunt, cadaveraque eorum in 
marce deturbata. Ceciderunt autem. in 4777 circo 
hoc Lempore xxxv circiter hominum millia. Porro 
inperator suam de seditiosis victoriam tyranno- 
rumque occisionem, per imperium universum 
nolam fecit. Quin et vastata ignibus zdificia de 
integro excitare occappit, horreo etiam οἱ aqua- 
rum cisteruis prope palatium exstructis , ut , ubi 
yes postularet , repositoria li:ec. haberet. 

Eodein tempore Rufinus , inandatis imperatoriis 
acceptis, Persidem profectus est pacem cum Per- 
sis incundi causa. 

Eodem etiam 1empore Indorum legatus cuim 
»uneribus Constautiuopelim — missus est; quo 
tempore etiam Joannes Cappadox prztorio przfe- 
ctus factus est. 

Eodem tempore stellarum. discursus, a vespera 
ad auroram usque, horrendi apparuerunt; quos 
qui conspexerunt, aüoniti omncs, nil tale antea 
unquam vidisse se  aBirmarunt. 


τινας τοὺς! τοῦ Βενέτου µέρους, ῥογεύσα 
χοήµατα. Καὶ στασιάσαντὲς τινες ἓκ τοῦ 
ἔχραζον Ἱουστινιανὺν βασιλέα τῇ πόλει » δι 
δὲ τὸ πλῖθος ὤρμησαν xat! ἀλλήλων. Tov 
τηλατῶν εἰσελθόντων μετὰ βοηθείας ἓν τῷ 

µίῳ, 1$ ἀμφοτέρων τῶν εἰσόδων Ἡρεαντο χί 
πλύθη ΄ γα) ἅλλοι μὲν ἑτόξευον, ἕτεροι δὲ » 
ζουν. Κρυφῇ δὲ ἐξελθὼν Βελισάριος τὸν μὲν 

xaX Πομπίιον χειρὶ συνελάδετο, καὶ εἰσῆγι 
τοὺς τῷ βασιλεῖ ᾿Ιουστινιανῷ. [218] Καὶ πρι 
ὑπὸ τοὺς πόδας τοῦ αὐτοῦ βασιλέως ἆπολο 
xai λέγοντες ^ Δέσποτα, mol), ἡμῖν χόπος 
ὥστε συναγάγαι τοὺς ἑἐχθροὺς τοῦ κράτους 
τῷ ἱπποδρομίῳ. Καὶ ἀπονριθεὶς πρὸς αὑτι 
σιλεὺς εἶπε ?! * Καλῶς μὲν πεποιήχατε' εἰ 
0ov:0?* ὑμῖν προστατοῦσι, διὰ τί pd τοῦ’ 
σατεν πρ) τοῦ xauÜnvat πᾶσαν τὴν πόλιν; 
τραπέντες οἱ σπαθάριοι ὑπὸ τοῦ βασιλέως π 
xai ἀπέχλεισαν 1 πάτιον καὶ Πομπίιον. Οἱ 
ἱπποδρομίω σφαγέντες ἔσαν χιλιάδες τριάκο 
µιχρῷ πλέον ἡ ἔλασσον. Καὶ τῇ ἑπαύριον ἐι 
Ὑπάτιος καὶ Πομπήιος, xai ἑῤῥίφησαν τί 
αὐτῶν ἓν θαλάσσῃ. Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς kei 
ἑαντοῦ νίχην ἐν πάσαις ταῖς πόλεσι xal τὴ 
σιν τῶν τυράννων, ἐπιθαλλόμενος κατίδειν ’ 
θέντας 35 τόπους. Ἔκτισε δὲ πλησίον tou πα) 
ὡρεῖον καὶ κιστέρνας ὑδάτων διὰ τὸ ἐν περ 
ἔχειν ἀπόθετα. 


Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ χρύνῳ ἐξῆλθε "Pougive 
Περσιχοῖς µέρεσι μετὰ θείων ὕπομνησατ 
ποιῆσαι μετὰ Περσῶν πάχτα εἰρήνης. 

Ἐν αὑτῷ δὲ τῷ χρόνῳ xal πρεσθευτὴς Ἰ 
δώρων χατεπέµφθη [219] ἐν Κωνσταντινου! 
αὐτῷ τῷ χρόνῳ Ἰωάννης ὁ Καππάδοξ ἐγέν 
χος πραιτωρίων. 

Καὶ ἓν αὐτῷ τῷ χρόνῳ ἐγένετο δρόμος 
πολὺς ἀπὸ ἑσπέρας ἕως αὖγους, ὥστε πι 
πλήττεσθαι καὶ λέγειν ὅτι θΟὐδέποτε οἴδαμε 
τ, γεγονός. 


VARLE LECTIONEs. 


9?! τοὺς. Scribe τῶν cum Chron Pasch. p. $29 C. 
*^ ἐποιῄσατε Ch., &rovfixate ΟΣ. 9! «22072za5. 


θέντο Ox. 


ο: εἶπε, εἰ Ox.  " ἰπείθεντο C 


χκχυσθέντας Ch. 


CHRONOGRAPHIA. — LH. XVIII. 


694 


9 8 c) χράνῳ énéespsqav kx τῶν Περσι Α Eodem. tempore. Mermogeaes οἱ Bufinus, ex 


qívns καὶ Ῥουφΐνος, ἀπιφερόμενοι pel" 
À Ttg εἰρήνης τῶν δύα πολιτειῶν Ῥω- 
ga Περσῶν τῶν δύο πολιτειῶν 55 ἄχρι τῆς 
βέρων ζωῆς, ἀγαδοθέντω» μὲν Πέρσαις τὸ 
Φαραγγίων (34) μετὰ πάντων τῶν αἰχμαλώ- 
αίοις Φὲ τὰ κάστρα τὰ περ.ληφθέντα *7 ὑπὸ 
W Seis παραληρθεῖσι, συνθξεµένων τῶν δύο 
καὶ ἀνομασάντων ἐν τοῖς πάχτοις ἑαυτοὺς 
ναι κατὰ τὸ ἀρχαῖον ὅθος, καὶ ἵνα ei τις 
τῶν 7) χρημάτων f) σωμάτων elg συµµα- 
| ἀφιλονείχως παράσχωτι. Καὶ τούτων προ- 
ἱνεχώρησαν τὰ ἁμράτερα ἐξπέδιτα, Ῥω- 
καὶ Περσῶν, τοῦ πολέαορυ κατασχόντας À 
ιναυτὸν à οὗ ἣν ἀνξμθὼν ἐν τοῖς Ῥωμαῖ- 
s ὁ Πξερσῶν βασιλεὺς πολεμῶν, ὡς προ- 
T ἐπὶ τῆς βασιλείας Ἀναστασίωυ, xal τὸν 
^ Αμίδης, ὡς προγέγραπται, καὶ τὴν πρὸς 
i ἀποκατάστασιν τῆς αὐτῆς πόλεως Αμίδης 
μερικοὺς πολέμους τῶν Σαραχηνῶν imt- 


ᾧ δὲ τῷ χρόνωῳ γέγονε σεισμὸς ἐν Β.ζαντίῳ 
αθξίας, ὥστε πᾶσαν τὴν πόλιν συναχθΏναι 
ἁμάνῳ φόρῳ Κωνσταντίνου, ἐν λιταῖς xai 
A ἀγρυπνίαις .συναγόµενοι. 
αἷς δὲ ταῖς ἡμέραις ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Ἰου- 
ἐν ἑχάστῃ πόλει κατέπεµςε θξίας προστά- 
περιεχούσας οὕτως ' ᾿ΗἨδικζον περιέχον 
ὀρθοδόξου πίστεως xal κατὰ ἀσεέῶν ai- 


Καὶ προξτέθη ἂν ἑκάστῃη πόλει ὃν ταῖς ἑκ- C 


οὐ πολὺ σεισμὸς ἐγένετο φοθερὸς &y 'Av- 
| Μεγάλη ἀθλαθής. 


ᾧ δὲ τῷ χρὀνῳ ἔῤῥιφς xaX τὴν τρίτεν ὑπα- 
t βασιλεὺς, ἀναχαλεσάμενος τοὺς πατρι- 
6ριον xaY Πρόθον, ὄντας ἐν ἑξορία, δεδω- 
ς πάντα τὰ ὑπάρχοντα αὐτῶν. 

ὤνος ιβ’ παρελήφθη ὁ ῥὴξ Αϕριχῆς μετὰ 
γυναιχὸς (55) ὑπὸ [221]Βελισαρίου * χαὶ εἰσ- 
! ἐν Κωνσταντινουπόλε.. Καὶ ἱπποδρομίου 
εἰσηνέ(θησαν αἰχκάλωτοι μετὰ xal τῶν 


Perside reduces , pacis conduioges inter Roma- 
nam Persicamque resp. initas, durante ctiam 
regum ipsorum vita observandas retulerunt. Pa- 
cium autem est, uti Persis Pharaugiorum pars, 
eum captivis omnibus, Homanis autem castell3 
sua 3 Persis occupata cum castellanis redderen- 
tur. Quin etiam reges, pro 47& vetusto more, 
fratres se^ invicem in pactis appellabant, zque 
ipsuper in se utrisque recipientibus, sicubi co- 
piis ad bellum , vel pecuniis alterutri opus fuerit, 


ultro ci suppeditaturum alterum. Il sce autem ex- 


peditis, recesseruul 4 se invicem utriusque iin; 
perii exercitus, totis jaw xxxi anzis belli hujus 
exhaustis, imde ab Anastasii temporibus, quo 


B regnante , uti supra dictuin, Coa:es rex Persarum 


res lomanas adoriri copperit : capta interim a Per- 
sis et Romanis iteruu restituta Amida ; Saracenis 
etiam hic illic per imperium subinde grassantibus. 


Eodem tempore nocte intempesta , adeo intre- 
muit Byzantium, ut universa civitas Constantini 
forum concurreret, supplicationibus et vigiliis 
noctem ibidem terentes, 

lisdem temporibus Justinianus imperator consti- 
(utiones sacras ubique per imperium emisit, ti- 
tulum hunc ferentes : Edictum de orthodosa fide, 
adversus impia hereticorum dogmata. Quod qui- 
dem cdictum singularum urbium | in ecclesiis ap- 
pendebatur. —— 

Non mulio autem post temporis terr: motus 
Antiochiam Maguam  treinendus, sed  innocers 
iuvasit. 

Eodem etiam tempore imperator tertii consula- 
tus sui congiarium in populo spargebat ; Olybrio 
etiam Proboque patriciis ab exsilio revocatis, 
restitutis etiam facultatibus eorum omnibus. . 

ludictione xz, Belisarius regeu Africae ct regi- 
nàw , bello captos, 479 Constantinopoliun ad- 
duxit : circensibusque celebratis, captivi, cuim 
spoliis , ia circum producti. sunt. 


VARLE LECTIONES. 
ijo πολιτδιῶν X. t. À. ἄχρι. « Locus iste manifesto mutilus est. Forte scripsit auctor , τῶν 


ων τὰ zàxta ἐμθεθαιούντων, ἄχρ', etc. aut quid tale. » 


p. 79 D. 


51’ προγέγραπτα!. PP. 41. 


51 περιληφθέντα. Malim παραληφθέντα. 


ED. CHILMEADI NOTE. 
µέρος τῶν Φαραγγίων. Φαράγγιον erat D µένην εἰρήνην ἑσπείσαντο, ἔκτον ἤδη ἔτος tij» βασι- 


ruptus, Persarmenie montibus conter- 
ἡ aurifodin:z orant, ezterum Persis subdi- 
is etiam pace hac inita a. Rom. restitutus 
Procop.. De reb. Pers. lib. 1 :Tózs καὶ Περ- 
ιὲν Περσαρμτνίοις Ῥωικαῖοι ἔσχον, 2000(152 
ον, χχὶ τὸ φαράγγιον χαλοῦμένον, ο0εν Oi 
v» Πέρται ὁρἼσσοντες βασιλεῖ ἔφερον. E! 
à : Όὐτω τοίνυν τῆν τε ἀπέραντον κα)λου- 


εἶἰαν Ἱ]ουστιν,ανοῦ ἔχοντος * χαὶ Ῥωμαῖο: μὲν τότε 

φαράγγιον, καὶ Boov τὸ φρούριον, σὺν τοῖς χρήµασι 
Πέρσαις ἔδοσαν ' Ιέρσαι δὲ ᾿Ῥωμαίοις τὰ Λαζιχῖς 
φροῦρ:2, etc. 

(50) Μετὰ «rg αὐτοῦ γυναικός. Gelimerem dicit 
Yandalorum regem : de cujus tamen uxore, Coa- 
stantiuopolim captiva missa, apud alios mentio 
nulla. 


HODIE NOTA. 


ας προστάξεις. Edietum 6, lib. 1, Codi- 
sub ip«o tertio Jus'iniani consulatu ewiis- 
non paolo ante, quod auctor videtur μι- 
ποια τας anlea Justiuriuus ο ΙΟ ΙΕ 


aliud ejusdem tenoris, quod in Codice proxime 
preeedit, sed editum id. evat sub ipsis. imper! 
primordiis, uti. ipse in edicto praedicto testatur. 


JOANNIS MALALJE 


Eodem tempore Juliani Apostatz statua que A TQ αὐτῷ δὲ χρόνῳ ἔπεσεν fj στήλη "loviu 


Juliani portus in medio stetit, ad terram collapsa 
est : in cujus locum crux defixa est. 

Exacto autem Belisarii consulatu , synodus Con- 
stantinopoli habita est, ab Agapeto, episcopo 
Romano, convocata : a qua Anthemius, patriar- 
cla Constantinopolitanus dignitate sua exutus est. 
Eodem etiam anno episcopus Romanus Constanti- 
nopoli diem suum obiit : patriarchatum autem 
Constantinopolitanum suscepit Menas , qui hospi- 
dii Sampsonis prxfectus fuerat. 

Joannis autem Cappadocis sub consulatu eccle- 
sie sux ab Arianis adempta sunt. 

Eodem anno chalca palatii Constantinopolitani 
marmoreis statuis variis, e£ musivo opere ornata, 
absoluta est. llorologium etiam quod Augusteum 
juxta et basilicam steterat, illuc translatum est. 
Abrogata est eodem tempore nycteparchi potestas; 
jw cujus locum praetor creatus est. Quo ctiam 
anno qu:estor institutus est. 

Eodem consule, Magna ecclesie encznia cele- 
brata sunt. 

Mense Juuio, indictionis 111, Antiochia Magna 
a Chosroe, Persarum A480 rege, capta est. Con- 
tra quem Germanus militum magister faclus , una 
cum Justino filio, cum «exercitu missus est: 
qui, nibil efficiens, Antiochiam se recepit; ubi 
 desidens, argentum ab Antiochenis, pro libris 
singulis, nummis u aut in datis ruercatus est. 


l'ersarum autem rex Apamiam , aliasque Oriez- 
4 


tis urbes occupavit. 

Einissus eodem tempore felisarius,, Romam, 
Siciliam , quasque in circuitu. jacentes urbes Go- 
ühorum 1ex Vitiges occupaverat, hello. recepit. 
Quiü οἱ regem ipsum, cum uxore filioque com- 
prehensum, Delis:rius Constantinopolim abduxit. 


.Non multo autem post tempore, Narses cubi- 
eularius, ingenti. instrucjus exercitu Romam ad- 
versus eosdem Gotlios, ab imperatore missus 
es. 

Mense Augusto Joannes cognomento Cappadox 


qui secunda iam vice prafecturze munus obiisset, 


exauctoratus est, bonisque publicatis, in. Cyzi- 


Παραθάτου ἡ σταθεῖσα μέσον τοῦ Ἰουλιανοῦ. 
καὶ ἔπηξαν ἀντὶ τῆς αὐτῆς στήλης ataupóv. 

Καὶ μετὰ τὴν ὑπατείαν Βελισαρίου ἐγένετι 
ἐν Κωνσταντινουπόλει ὑπὴ τοῦ ἐπισχόπου 
᾽Αγαπητοῦ * xat xa0rpev** ᾿Ανθέμιον τὸν κε 
Κωνσταντινουπόλεως. Καὶ ἓν τῷ αὐτῷ ἔτει 
ἐν Βυζαντίῳ ὁ ἐπίσχοπος Ῥώμης ΄ xal vé 
τριάρχης ἐν Κωνσταντινουπόλει Μηνᾶς ὁ ἆπ 
yov *? τῶν Σαμψών. 


Ἑν δὲ τῇ ὑπατείᾳ Ἰωάννου τοῦ Καππάδο; 
θησαν al ἐχχλησίαι τῶν Αρειανῶν. 

Καὶ τῷ αὐτῷ 4póv ἐπληρώθη fj yaAxi, * 
«lou Κωνσταντινουπόλεως, κχοσμηθεῖσα : 
µαρμάροις χαὶ µουσίῳ. Μετηνέχθη δὲ καὶ 
γεῖον τὸ πλησίον τοῦ Αὐγουστίου * καὶ τῆς B 
Περιῃρέθη δὲ τῷ αὐτῷ χρόνῳφ ἡ «τοῦ vux 
ἀρχὴ (36), καὶ ἐγένετο ἀντ᾽ αὐτοῦ πραΐτωρ 
αὐτῷ ἔτει προεθλ{θη κοιαίστωρ. 

Ἐν αὐὑτῇ [223] δὲ τῇ ὑπατείᾳ γέγονε τὰ 
τής Μεγάλης ἐκκλησίας. ἱ 

Μηνὶ Ἰουνίῳ ἱνδικτιῶνος Y παρελήφθη * 
ἡ Μεγάλη ὑπὸ Χοσρόου, βασιλέως Περσῶν.] 
φθη εἰς τὸ πολεμῆσαι Γερμανὸς ζωσθεὶς στρ 
μετὰ xal τοῦ ἰδίου αὐτοῦ υἱοῦ Ἰουστίνου. K 
ὠφελῆσας 5 Σκάθητο ἐν ᾽Αντιοχείᾳ, ἀγοράξω 
γυρον νομισμάτων B' f) τριῶν τὴν λίτραν b 
τῶν ᾽Αντιοχέων. 

'O δὲ βασιλεὺς Περσῶν εἰσῆλθε xai iv 
xal ἐν ἑτέραις πήλεσι τῆς Ανατολῆς. 

Καὶ τῷ αὐτῷ χρύνω χατεπέαφθη Βελι 
"Pour: καὶ πολεμῆσας παρἑ]αθε τήν τε 'P 
Σιχελίαν καὶ τὰς πὲρις πόλεις Χρατουμ 
Q3: * ῥηγὸς τῶν Γότθων. Καὶ πολεμ’ 
παρχλαθὼν τὸν αὐτὸν Οδιττιγην καὶ τὴν Yu 


τοῦ καὶ τὸν υἱὸν αὐτοῦ, Ώγαγεν £v Bugavsli 


Καὶ μετ) ὀλίγον καιρὸν ὁ αὑτὸς βασιλεὶ 
Ναρσὴν τὸν κουθιχουλάριον μετὰ πολλῆς Bc 
Ῥώμῃ χατὰ τῶν αὐτῶν Γότθων. 


Μηνὶ Αὐγούστῳ ἀπεκώσθη Ἰωάννης ὁ 
Κατπάδοξ, δὶς διανύσας τὶν τῶν ἐπάρχυ 
Καὶ ὃημευθεὶς ἐπέμφθη [225] £v Κυξδίχῳ,} 


cum relegatus est. et Artace diaconus factus. D διάκονος ἓν Αρτάκῃ' κάκεῖσε φοατριάσας µ 


Mic vero cum quibusdam civibus inita conspira- 
ticne, Eusebium , episcopum Cyziceunum, de 


κτητόρων (97) ἀνεῖλον * Εὐσέθιον τὸν imis: 
αὐτῆς Κυζιχηνῶν πόλεως. Μαθὼν δὲ ὁ Bac 


VARLE LECTIONES. 


** χαθηρεν. Scr. χαθῄρει vel potius καθεῖλεν. 


5 ξενοδοχῶν Ox. 


 χαλκὴ Ox. ᾗ Αὐγουστίοι 


Λὐγουστείου. 3 ὠφελήσας Ch., ὠφειλήσας Οχ. * Οὐιττιγί Ox. 5 ἀνεῖλον. ἀνεῖλεν Ch. Idem K« 


. Κυζινηνῶν Ox. 


ED. CIULMEADI NOTJE 


(50) Περιηρέθη δὲ τῷ αὐτῷ ypóvo dj τοῦ Nox*- 
επάρχου ἀρχὴ. Nycteparchi potestas abrogata est, 
ct pro eo pr:elor creatus, Belisario Cons. ul appa- 
rel ex Justin. Novell. 15. Ergo faetum est, lioc 
triennio ante Joannis Cappadocis consulatum. Κοι- 
αἴστωρ, vero, sive Κοιαισίτωρ, uti euin vocat Pro- 
ropius, list, arc. non codem anno, ut Noster. vult 

ii Scqueutibus, scd triennio post, xu scilicct Just:- 


niani imp. anno institutus cst: uti vi 
Novell. 50. . 
(37) Φρατρ.άσας μετὰ τινῶν κτητόρων. 
nibus quibusdam conjuratis czedes hiec p 
cst, sceleris etiam nescio (ut hominum op 
Joanne Cappadoce. [μας historiam ta 
exhibet Procopius ad calccin lib. 1, Dc b 
ας vero Justiniani imp. anno xiv acta | 
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ας χατὰ τοῦ αὐτοῦ Ἰωάννου, πέμψας &E- A medio sustulit. Quo audito indignatus imperator 


ὃν ἐχεῖ διὰ τὸν γενόµενον φόνον. Kal χατὰ 
οῦ αὐτοῦ βασιλέως ἐχεῖθεν ἐξωρίσθη ἐν * 
8). Καὶ μετὰ χρόνον ἀναχληθεὶς τελευτᾷ ἐν 


ὄνος &' συνέδη γενέσθαι (59) τοιοῦτον πρᾶ- 
τις χαταµένουσα πλησίον τῆς λεγοµένης 
ἔρτας χρεμασθεῖσα Ev pid. νυχτὶ Ἱ ἐφλυά- 
à, ὥστε συνδραμεῖν τὰ πλήθη Κωνσταντι- 
χαὶ ἀπελθεῖν λιτανεύοντα εἰς τὸν ἅγιον 
εἰς Ἱερουσαλὴμ xai χκαταγαγεῖν τὴν vu- 
οὗ οἴχου αὐτῆς xal εἰσαγαγεῖν εἰς τὴν ἐχ- 
X9 ἁγίου Διομήδους ' ἔλεγε γὰρ ὅτι μετὰ 
-ας ἀνέρχεται ἡ θάλασσα χαὶ πάντας λαμ- 
| πάντων λιτανευόντων xai χραζόντων τὸ 


[ησον ᾿ Ἠκούετο |324] γὰρ ὅτι χαὶ πόλεις B 


µεπόθησαν. Τότε δὲ xal ἐν Αἰγύπτῳ xal tv 
ilg θνῆσις ἀνθρώπὼν γέγονεν. Ὁ δὲ αὐτὸς 
τέμγας Napohv τὸν χουθιχουλάριον μετὰ 
xai ἄλλους τινὰς μαθεῖν τὰ γενόµενα, χαὶ 
ν τῶν παίδων Ναρσοῦ χατ’ 8 ἐπιτροπὴν 
τὸν ἅγιον Διομίδην xol µαθόντων παρὰ 
ντος ὄχλου τὰ λεγόμενα ὑπὸ τῆς γυναι- 
ες ἀπήγγειλαν Napa τὰ γενόµενα ἓν τῇ 
χαὶ ὅτι Ίχουσαν ἀπὸ» τῆς Υυναικὸς τῆς 
me ὅτι μετὰ τρεῖς ἡμέρας ἀνέρχεται 1) 
αὶ καταχλύζει πάντας. Καὶ ἀχούσαντες οἱ 
λεγομένων παρ᾽ αὑτῆς ἀνεχώρουν πτοού- 
n 


αὐτῷ ypówp Λογγῖνος ἔπχαρχος πόλεως 
' ὅστις ἔστρωσε τὸ µεσίαυλον τῆς βασι- 
έρνης. Ἔκτισε δὲ καὶ τοὺς ἐμθόλους τῆς 
Aux; εὐπρεπῶς. 

Kup:o; ὁ θεὸς ὅτι ἐπληθύνθησαν αἱ àvo- 
γθρώπων, ἐπήναγς πτῶσιν ἀνθρώπων ἐπὶ 
ς-ἐξάχειψιν ἐν πᾶσαις ταῖς πόλεσι xai iy 
4. Ἐπεχρά-ησε Υὰρ ἡ θνῆσις ἐπὶ χρόνον, 
ὑταρχεῖν !? τοὺς θάπτοντας. Τινὲς γὰρ καὶ 
V οἴκων Ev ξυλίνοις χραθάτοις 1! ἐξέρερον, 
zu ἑςέρχουν. Ἔμενον γὸρ καί τινα τῶν 
uy ἐπὶ ἐμέρας ἄταφα [995]: τινὲς γὰρ xal 
προσγενῶν τὴν ταφΏν οὐκ ἔθλεπον. Ἐπ- 
à fj εὐσπλαγχνία τοῦ θεοῦ (40) £v Βυζαντίῳ 
δύο. 


mittit qui Joannem Cappadocein istius czdís po- 
Stularent : qui deinde, jussu imperatoris, in 
Á&S1 Antinoem ablegatus est; unde postea revo- 
catus , Byzantii diem suum obiit. 

Indictione v, novum quid accidit bujusmodi. - 
Muliereula quedam , qux: ad portam Auream, 
quam vocant, agebat, nocte quadam afflatu quasi 
fatidico correpta , nescio qua nugarum przsa- 
giebat : mare scilicet, postriduum erumpens, 
universos absorpturum. levera per id ipsum tem- 
pus, multe urbes aquis obrute sunt : quin 
Alexandri; quoque, cieteramque per /Egyptum, 
lues hominum late grassata est. Popellus itaque 
Constantinopolitanus qui hzc audierat, coneur- 
sitans exclamavit : Miserere, Domine ; extractam- 
que :zdibus suis mulierculam Hierosolymam, 
Sancti Diomedis ad templum deduxerunt , litanias 
ibi una agitaturi. Imperator itaque Narseti cubt 
culario , aliisque emissis negotium dedit , uti dro- 
monibus conscensis exirent, an hzc ila se habe- 
rent exploratum. Ex Narselis itaque pedissequis 
ad h:»c emissi quidam', ubi ad Sancti Diumedis 
templum advenissent, et qua, mulier effutierat a 
congregato ibi populo edocti fuissent, reversi 
Narseti renuntiabant. Quin seipsos quoque a fati- 
dica illa audivisse perhibebant futurum esse, 
post tres. dies, ut mare superveniens cunctos 
obrueret. Turba autem adventautium ad liec mu- 


C lieris dicta consternata rccedebat. 


{82 Eodem tem pore Longinus, urbis praefectus 
coustitulus, basilic:e cisterna jnesianlum pavie 
mento atravit : porticibus etiam ejusdem basilica 
magnilice instauratis. 

Viens autem Dominus Deus multiplicatas esse: 
hominuum | iniquitates, pestem inimisit, qua per 
singulas orbis regiones urbesque, ad extremam 
pene humani generis deletionem invaluit; usque 
adeo ingravescens, ut nec. sepulturze mortuocum 
satis essent sandapilarii. Quin. aliqui etiaui :egro- 
tos suos grabbatis ligueis οκ cedibus suis elferc- 
baut, tabernaculis includendos. Sed neque sic 
pares mortuis sepeliendis exstitere ; quorum satis 
multi, per dies aliquot, insepulti jacuerunt: plu- - 


: D rimis etiam nec cognatis suis suprema solventi- 


bus. Dyzantii autein per menses duos obtinuit 
misericordia divina. 


VARLE LECTIONES, . 
y. V. vol. I, p. 119 B. 7 κρεμασθεῖσα £v μιᾶ νυκτί. « fta etiam infra lrabemus.— iterum χρεµα” 


erum χρηματισθεῖσα, οἱ χγρηµατισθείσης legendum esse, cand dubitari μα » Ch. 
Χραθάτοις Cli., χκραθάττοις Ox. 


5 ὑπὸ Ox. 


19 αὐταρκεῖν, Imo ἀνταρχεῖν. 


9 χατ. 


ED. CIILMEADI NOTE. 


ωρίσθη ἐν "Avzív, Procopius, loco ci- 
Sq την ᾽Αντινόρυ κοµίζεται. 

Ικτιῶνος e', συνέβη Υενέαθαι. Ilic annus 
niani xvi ; οσο μι de muliereula. hac 
juairn memorat auctor: noster, nihil om- 
quod sciam, occurrit. 

εὐσπλαγχνία τὸ 0:52. Mibi etiam dlvi- 
gatione την τον Οτοῦ φιλανθρωπίαν 


vocat. Quod auctoris nostri locutioniB genus imi- 
tatus est etiam Chr. Alex. Auctor. ad Justiniani 
imp. annum 1 : Τούτῳ τῷ ἔτει κατὰ 6εον φιλαν- 
θρωπίαν γέγονε τὸ μέγα Oavartwóv. Ubi interpres 
lccum hune suspectum habens, pro φιλανθριυπέανν 
0Ξοηνίαν legi vult; sed. frustra. Cedrenus. etiam 
eodem loquendi genere usus est, ad Justiniani imp. 
an. ΧΧΣΙ, ubi liec habet; zal ἑσείετο 3j Y", u$: 
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JOANNIS ΜΑΙ ΛΕΡ 


Mense Septembri, indict. vii, urbis Cyzicl dimi- A Μην) Σεπτεμβρἰῳ Ινδικτιῶνος ᾧν ἔχένετο 


dia pars, terrz motibus agitata , corruit. 

Eodem ctiam tempore equestris statua Justiniani 
Imperatoris (qu:& Arcadii imperatoris olim fue- 
rat ), a Tauri Bomisco tralata , in Augusteo prope 
palatium excitata est. 

Eodem tempore vini etiam erat penuria. 

Monse autem. Noveuibri, imperator carnis-pri- 
vii tempus. inversurus, per alleram adhuc septi- 
manam carnes venum exponi jussit. Laniones 
ilaque omnes maclavere el venum carnes propo- 
suere: nemo vero vescebatur. A83 Coeierum 
Cliristi Dei nostá Passionis sancta. solemuitas , 
juxta quod imperator edixerat , celebrata est. 

Mense Februario, indict. x, Vigilius episcopus 
Romanus Constantinopolim venit ; quo etiam tem- 
pore Roma a Gothis capta est . 


Eod 3nno Menas, patriarcha. Coustantinopo- 
Hianus, canonicis quibusdam de causis, a lomano 
papa exco"municatus est. 

Eadem indictione, Thouma praefecturam. urbis 
gerente, duin. Constantinopolitanz urbis. Natalitia 
celebrabantur, tumultus inter duas factiones exor- 
fus est. Quo viso, excubitores imperator in tur- 
bau irruere jussit; quorum alii fugientes suffocati 
sunt,'alii vero gladio perierunt. 


Eadem indictione Menas, archiepiscopus Con- 
stantinopolitanus, episcopatui suo restitutus est: 
qui protinus ad Sanctorum. Apostolorum mona- 
sterium in muro se recepit. 

Eodem teurpore Dipundiaristo comite prietoris 
munus obheunte, de Cyziceni episcopi «ade pro 
tribunali postulati sunt Andreas et Joannes, cogno- 
niine Dandax : qui criminis rei ex inquisitione de- 
preusi manu uterque dextra truncati sunt. Eodein 
tempore terr: tremores perpetim grassabantur. 


B 


C 


ἐν Κυζίχῳ, καὶ τὸ Άμισυ τῖς αὑτῆς πόλεως l 

Καὶ τῷ αὐτῷ χρόνῳ ἀνηνέχθη Έλιππος σι 
βασιλέως Ἰουστινιανοῦ πλησίον τοῦ παλατίο 
λεγομένῳ Αὐγουστεών * Ἆτις στήλη ἣν 'Agu 
σιλέως, πρώπν οὖσα iy τῷ ΤῬαύρῳ (40) ἓν ῥ 

Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ γρόνῳ xax σπάνις οἴνου Ey 

To δὲ Νοεμθρίῳ μην} διαστροφῇ ἐγένετο 
ἀπογρεωσίμου (49) * ὁ δὲ αὑτὸς βασιλεὺς πρ 
ἑτέραν ἑθδοιμάδα τραθΏναι χρέα * xal πάντι 
Χρεωπῶλα:, ἔσφαξαν xai προέθηκαν, οὐδεὶς 
ᾖσθιεν * ἐγένετο δὰ χαὶ πάθος Χριστοῦ τοῦ 8t: 
καθὼς ὁ αὐτὸς βασιλεὺς Ιδουλήθη. 


Μτνὶ Φεθρουαρίῳ ἑνδικτιῶνος δεχάτης (6 
σχοπος 'Ῥώμης Βιγίλιος παρεγάνετο £v Κω 
νουπόλει * xal τῷ αὐτῷ χρόνῳ παρελἠφθ 
ὑπὸ Γότθων. 

Ἐν αὐτῷ 85 τῷ ἔτει Mrv3; ὁ “ατριάρχι 
σταντινουπόλεως καθῃρέθη ὑπὸ τοῦ πά] 
pns (44) διά τινας αἰτίας xavov:xás. 

Καὶ τῇ αὐτῃ ἰνδιχτιῶνι γενεθλέου  &ye 
Βυζαντίῳ, ὄντος ἐπάρχου πόλεως Θωμᾶ, 
ἐγένκτο (40) E£'*. ἀμφοτέρων τῶν μερῶν ( 
θεωρίήσας ὁ βασιλεὺς τὸ γεγονὸς, χελεύσας 
κουθίτορσιν * ἐπέθησαν χατὰ τοῦ πλλθονι 
μὲν φεύγοντες * ἁπδπνίγησαν, ἕτεροι 8b i 
γλσαν. 

Tf δὲ αὐτῇ ἱνδθτιῶνι ἐδέχθη Μηνᾶς ὁ 
σχοπος Κωνσταντινουπόλεως , εἰς τὴν b 
αὐτοῦ ' xal ἀπῆῃλθεν εἰς τὴν ἄθλιησιν τῷ 
ἁποστόλων (47) ἓν τῷ περιτειχίσµατι. 

Καὶ τῷ [227] αὐτῷ χρόνῳ ὄντος κόμη! 
τωρος τοῦ ἑἐπίχλην Διπουνδιαρίστου Or pool 
σθησαν !ἵ5 οἱ εὑρεθέντες ἓν τῷ φόνῳ τοῦ ἑ 
Κυζίχον, ᾿Ανδρέας xat Ἰωάννης ὁ ἐπίχλην 
xal μετὰ τὴν ἐξέτασιν '* ἐπίρθησαν τῶ 
δεξιαί. Καὶ τῷ αὐτῷ χρόνῳ ἑγέναντο σδισ 
εχεῖς. 


VARLE LECTIONES. 


! ἀμίξια, V. p. 7B. — '* ἐξ Ch., ἐν Ox. 
10 ἐξέτασιν Ch., ἐξαίτασιν Ox. 


ὸ φευγόντες Ox. 


15 ἐξητάσθησαν Ch., ἐξαιτάσθ 


ED. CHILMEADI NOTA. 


φιλανίας ἓν νυχτὶ xal ἡμέρᾳ ἐπὶ ἡμέρας δέχα, ubi D bruarii, sive Januarii die xxv, Constant 
φιλανίας contracte scribitur pro φιλανθρωπίας, ut 


ἄνος ubique itidem oceurrit pro ἄνθρωπος in codi- 
£ibus mss. reeentioribus. Hic tamen,ut videtur, 
Xylandro in mentem non venerunt ; ideoque voca- 
bulum hoc in tralatione sua prielevimisit. Locum 
illum fortasse respexerunt Apostoli ad. Hebr. c. 12, 
ver, 6 : "Uv γὰρ ἀγαπᾷ Κύριος παιδεύει. Quem enim 
diligit Dominus, castigat. 

(41) Πρώην οὖσα ἐν τῷ Ταύὐρῳ. Taurus, locus 
erat quidam. Constantinopoli. Zonaras, in. Nice- 
phoro Deton, xai ἕως τοῦ Ταύρου γενόµενοι προ2. 
ωτέρω ἀπιέναι οὐχ ἀπεθάρῥουν. Locus hic erat. in 
undecima urbis regione : de quo vide Pet. Gyllium, 
Pe Topograph. Constanti-.op. lib. 1v, cap. 9. 

(42) Ma3:0995 Σγένστο τῆς ἀποχρεωσί ou. 
Factum hoc auno Justiniani Imp. X18, uti testantur 

leophanues, et Cedrenus. 

(15) Μην) Φεθρουαρίω, ἱνδιχτιῶ ος Ἀξχάττς, ele. 
ΛΟΠ η Februario mense, sed vin Kalend. Fe. 


T 2 


ingressus cst papa Vigilius ; uti testatur Ma 
iu Chronico, idemque istiusce xvi scripto 

(44) Καθηρέθη ὑπὸ τοῦ πάπα 'Pupn;. 
Bibliothec. inquit :. Excommunicationem 
dedit | Vigilius] Menna Constantiuopolitauo 
in. Epitimium. Addit Theophanes : Καὶ A 
αὑτῷ τὸ αὐτὸ ἐπιτίειου δέδω»εν. Menas νε 
eamdeis poenam inflixit. Vide υ de lac i 
prodidit Nicepliorus Callisti, Eccles. Hist. 


. Scio. ἀμμιξία, 
pra. 

(46) "Ev ἀμφοτέρων τῶν μερῶν. Forte 
dum, ἐξ &ug. *. u. vel iv ἀμφοτέροις 

:9*. 

AT) E!; την ἄθλησιν τῶν ἁνίων ᾿Αποστέ 
Γρ] iste. milii. valde. obscurus videl 
o:nnino conjectari possuev, quid. ἄθλτσις | 
licet. Quia tamen aliquid utcunque diveng 


CHRONOGRAPHIA. — LIB. XVIII. 
υνίψ ἱνδιχτιῶνι τῇ αὑτῇ ἐγένοντο βρονταὶ A 


παὶ φοθεραὶ πάνυ, ὥστε καὶ ἀνθρώπους 
ις ix τῶν ἁστραπῶν βλαθῆναι. Ἐν αὐτοῖς 
βοις xaX τοῦ xlovog τοῦ àv τῷ Ἀηρολόφῳ 
1" μέρος (48). 
η΄ τοῦ αὐτοῦ μηνὸς ἱνδικτιῶνος δεχάτης 
Λὔγουστα '' * θεοδώρα (49). 
y] τῷ Ἰουλίῳ μηνὶ συμέολῆς γενομένης 
ων τῶν μερῶν ἐἑμπρησμὸς γέχονεν ἐν τῇ 
Ὑομένῃ τὰ Πάρδου * xci ἐχαύθησαν πολ- 
σαν Φήνοι πολλοί, | 
Os tY' πρεσθευτῆς Ἰνδῶν χατετέμφθη 
λέφαντος by Κωνσταντινουπόλει, 
αὑτῷ χρόνῳ περ!ηρέθη τὸ ὄνομα Μη- 
ἀρχιξεπισχόπου Ex τῶν ἁγίων διπτύχων 
α Βιγιλίου τοῦ πάπα ᾿Ρώμης. 
πριλλίῳ ἐγένετο συμθολὴ δημοτικὴ 19 ἐν 
uio ph ἀγομένου τοῦ ἱππιχοῦ' (51) xal 
θανον ἐξ ἀμφοτέρων. 
υνίρ κτ’, ἱνδικτιῶνι τῇ αὑτῇ, ἐγένετο 
| τῶν ᾽Αγίων ᾿Αποστόλων χαὶ fj χατάθε- 
ἵμίων Ἀλειγάνων ᾿Ανδρέου, Λουχᾶ, xal 
» Κωνσταντιναυπόλει * 
Μηνᾶς μετὰ τῶν αὐτῶν ἁγίων λειψάνων 
ἐν ὀχέματι βασιλιχῷ. 
p δὲ τῷ χρόνῳ κατεπέµφθη καὶ Ναρσὴς ὁ 
30g ἐν Ῥώμῃ ἐπὶ τὸ πολεμῆσαι τοῖς 
' μετά τὸ περιλαθεῖν |299] Βελισσάριον '* 
uy παρελή2θη ὑπὸ τῶν Γότθων. 
iip. xc', ἱνδικτιῶνι τῇ αὐτῇ, ἑδέχθη ὁ 
Ρώμης Ειγίλιος ὑπὸ τοῦ βασ'λέως" ἣν 
Χττθεὶς καὶ προσφυγίῳ χρησάµενος (52) 
ον Σέργιον τοῖς ἑἐπίχλην τῶν Ὁρμίσ- 


νος ιδ’ ἐγένετο σεισμὸς μέγας xal qo6:- 
τῇ χώρα τῆς Παλαιστίνης Ev τε 'Apa6t3 
ὧρᾷ τῆς Μεσοποταμίας xai Αντιοχείας 


YAIUJE LECTIONES. 


ιλώθη. ἀπεπτιλώθη Ch. V. Toup. Emend. vol, Ill, p. 545. . 
19 μετὰ τὸ περιλαθεῖν Βελισσάριον. « Forte ecribendum, παρελαθεῖν. » Gh. Conf. 


ii Cb. 


καὶ διηλθεν ὁ . 
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Mense Junio, indictionis ejusdem, fulgura cum 
tonitruis adeo tremenda 48A exstiterunt, ut eti«m 
dormientes homines a coruseationibus lxderentur. 
Terroribus autem hisce column:ze etiam ejus pars, 
qui in Xerolopho stetit, abrupta corruit. 

Ejusdem mensis xxviu, indict. x, Tl«odora 
Augusta e vivis excessit. 

Mense autem Julio, factionis utriusque partibus 
invicem concertantibus, ignes zlibus Pardi dictis 
injecti sunt , plurimis 2ifiviis incendio absumptis, 
hominibusque internecioni traditis. 

Indictione xin, Indorum legatus, elephantem secum 
ducens, Constantinopolim venit. 

Eodem etiam tempore, Menx archiepiscopi, Vi- 
giliique, pape Romani, nomina sacris diptychis 
expungebantur. 

Mfuse Aprili conflictabantur in circo seditiosi, 
nullis interim circensibus habitis; multique utrin- 
que occisi sunt. 

Junii xxvin, indictionis ejusdem, Sanctorum 
Apostolorum adis dedicatio Constantinopoli pera- 
gebatur ; venerandis Andres, Luca ac Tiniothei 
repositis ibi reliquiis ; quas episcopus Menas, curru 
vectus imperatorio, jlluc deportav:t. 


Eodem tempore Narses cubicularius. Romam 
versus missus est, ad 4&5 bellum Gothis infe- 
rendum ; qui post urbem a Belisario recuperatam, 
eam rursus occupaverant. 

Mensis Junii xxvi, indictionis ejusdem, impe- 
rator in gratiam cum Vigilio, episccpo Romanu, 
rediit : qui, quod imperatorem sibi infensum habue- 
rit, ad Sanctum Sergium confugerat, Ormodiorum . 
ibi in edibus latitans. 

Indictione xiv, terrz:? motus ingens, planeque 
tremendus, per Pakestinam omnem, Arabiam, 
Mesopotamiam, Antiochiam, Phoeniciam utram- 


11 Αὐγούστα Ος. |" ónpotoxf) 


** Ὁρμίσδου. Theophanes p. 191 A, Ορμοδίου Ox. — 
ED. CHILMEADI NOT. 


u, meo licet periculo, reddidi. Fortasse 
σς pro ἄσχησις hie ponitur, uti fre- 
, ἄσχησις pro ἀσχητήριον, quod | mona- 
n3t. Certe apostolorum templum ma- 
Constantino M. exstructum fuisse testes 
1ultos, ex quibus Pet. Gyllius, De To- 
lant. lib. 1v, cap. 2, de eodein hzc ha- 

templum (hoc auctoris nostri περιτεί- 
Suspicor) aula illustris erat in. aerem 
apertum palens, cujus porticus dispositg 
circumdabant aream sub dio expositam. 
"us distendebantur regie edes et balnea, 
:fpta, aliaque permulta domicilia editi- 
iorumque ministrorum templi commode 


πτελώθχ µέρος. Vocabuli hujus ἀπεπτε- 
m capere ex precedentibus haud est dif- 
in^u) uon item. Anne ἀπεπτιλώθη scri- 
ior? πτίλωσις est, Defluvium pilorum e 
uw itaque mctaphoraui hic, duriuscu- 
halemus. Nisi quis, &zenzor , legere 


(49) Ῥελευτή Λὐγούστα θεοδώρα. Vicesiius . 
primus erat hic Justiniani annus , ut etiam tesla- 

tur Procop. De bel. Goth. lib. 11: Ἡ δὲ βασιλὶς. 
Θεοδώρα νοσήσασα, ££ ἀνθρώπων typáviato, ἐνιαντοὺς. 
ἕνα τε xal εἴχοσι τῇ βασι)είᾳ ἐπιθιώσασα. Viclor 

tamen Turunensis asserjt eam obiisse post consu- 

latum Basilii anno ix, id est, Justiniani anno xxiv. 

Cedrenus tamen, Theodoram non Juuio mense,. 
sed Julii die χι mortuaui esse (radit. 

(50) Περιῃρέθη τὸ ὄνομα Μηνᾶ, etc. Hec à Theo- - 
hane aliter narrantur Ins verbis : Κατεθιθάσθη τὸ 
voua Μηνᾶ matp:ápyoo KwvativoumóAs to; * χαὶ προ- 

εθιθάσθη τὸ ὄνομα του|Βιγιλίου σεροτασσοµένου ἐν xol; 
διπτύχοις. Quz sic vertit Anastosius : Supposiuun 
est nomen Menng patriarche | Constuntinopolitani: 
el proposilum est nomen. Vigilii pra:cellens in Di- 
ptychis. ] . 

(54) Mà ἀγομένου τοῦ ἱππ'κοῦ. Cedrenus babet, 

ἰππικοῦ γενομένον. 

(52) Καὶ προσφυγίῳ χρησάµενος. De hoe vide qug 

Nicephorus hahet Mist. cceles. lib. xyn, cap. 25. 
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JOANNIS MALAL/É 


que, Maritimam et Libanesiam, grassatus est: A xal Φοινίκης παράἆλου καὶ Λιδανησίας *! 


cujus ab horrore Tyrus cum Sidone, Berytus, 
"TIripolis, Byblus etiam, Botrysque, aliarum quoque 
urbium partes succussatze corruerunt ; compluribus 
insuper hominibus ruinarum molibus oppressis. 
Ad urbem vero Dotrym, montis mari imuinentis, 
Lithoprosopi dicti, divulsa pars et in mare detur- 
bata, portum "effecit, navibus maximis recipiendis 
idoneum, cum antea urbs ea portu caruisset. Cz- 
terum imperator pecuniis in provincias singulas 
transmissis, plurimas ex his urbes instauravit. 
Durante autem hoc terre motu, mare etiam in al- 
tum, ad mille passus, recessit; navibus interim 
multis exinde pereuntibus ; rursumque, jussu di- 
vino, in pristinum alveuin reversum est. 


A86 Mense Septembri, indictionis xv, Sancte 
kenes templum ad ulteriorem ripam in Justinianis 
positum, dedicatum est. Sanctas autem reliquias 
exportabant Magna ex ecclesia, patriarchae. duo, 
Menas Constantinopolitanus et Apollinarius Alexan- 
drinus ; qui currui imperatorio devecti, reliquias 
genibus suis compositas gestabant. 


Eodem tempore portus, Secundianorum palatio 
vicinus, aquis exliaustis, repurgatus est. 
Mense Augusto, indict. xv. Menas, archiepi- 


αὐτῷ τῷ φόθῳ ἔπαθον αἱ πόλεις, τοῦτ' ἔα 


"Σιδὼν, Βηρυτὸς, Τρίπολις, Βύδλος!", Bi 


scopus Constantinopolitanus, diem suum obiit; re- - 


liquiis ejus Magna ecclesi: juxta sacrum altare 
repositis : cujus in locum Eutychius, Amasi» apo- 
ciisiarius, suffectus est. 

Mense eodem Narses cubicularius, 'Roimanorum 
exarclius, de victoria sua nuntium ltoma misit. Pr:e- 
lio enim cum Totila Gotho commisso, Narses supe- 
rior factus eum occidit, vestesque cjus cruentatas 
Constantinopolim transniisit. 


Mense Martio, indictionis 1, commotio ab in(imaz 
sortis hominibus, ob nummum diminutum, coorta 
est: qua re ad imperatorem delata, nummum να- 
lorem suum pristinum obtinere jussit. 


Mense Angusto, indictionis rt, terrze motus hbor- 
rendus exstitit, a quo 44877 xdificia quamplurima, 
balnea ctiam et ecclesie, Byzantini quoque muri pars, 
concussa corruerunt : cujus etiam vi lancea illa, 
quam statua in foro Constantini posita gestabat, 


C 


D 


ἄλλων πόλεων µέρη. Κατελήφθησάν δὲ | 
xai πλήθη ἀνθρώπων. Ἑν δὲ τῇ πόλει 
ἁἀπεσπάσθη ἀπὸ τοῦ παραχειμένου τῇ θαλά 
τοῦ ἐπίχλην Λιθοπροσώπον (55) µέρος xa 
χθη εἰς τὴν θάλασσαν, xaX ἀπετέλεσε } 
δύνασθαι ὁρμεῖν 33 ἓν τῷ λιµένι τοῦ ἆποσ 
ὅρους πλοῖα παμμµεχέθη’ οὐκ εἶχε γὰρ f) d 
τὸ πάλαι λιμένα. Ὁ δὲ αὐτὺς βασιλεὺς 

χρήματα àv πάσαις ταῖς ἐπαρχίαις xal 
φανερὰ [250] τῶν αὐτῶν πόλεων. Ἑν δὲ 
τοῦ σεισμοῦ ἔφυγε θάλασσα εἰς τὸ πέλαγ 
λιον ἓν, xal ἀπώλοντο πλοῖα πολλά; xal 
τοῦ Θεοῦ χελεύσει ἀπεχατέστη fj θάλασσ 
ἀρχαίαν xoltnv. ' 

Μηνὶ Σεπτεµμθρίῳ ἱνδικτιῶνος τε’ γέγοὶ 
Χαίνια τῆς ἁγίας Εἰρήνης τῆς οὔσης πέρα 
στινιαναῖς (54): χαὶ ἐζξῆλθον τὰ ἅγια λείψι 
Μεγάλης ἐχχλησίας μετὰ χαὶ τῶν 600 πα 
λέγω 06$ Μηνᾶ τοῦ πατριάρχου Κωνσταντι 
καὶ ᾽Απολλιναρίου 3 τοῦ πάπα Αλεζανδ 
ἐχάθισαν ἁμφότεροι £v τῷ βασιλιχῷ ὀχήμ 
έχοντες ἐν τοῖς γόνασιν αὐτῶν τὰ τίμια λε 

Καὶ τῷ αὑτῷ χρόνῳ ἐξηντλήθη xa ἑχι 
λιμὴν ὁ πλησίον τοῦ παλατίου Σεχοννδιαν 

Μτνὶ Αὐγούστῳ ἱνδικτιῶνος ιε’ τελευτι 
ἀρχιεπίσκοπος Κωνσταντινουπόλεως ' χα 
τοῦ λειψάνου st; τὸ ἅγιον θυσιαστήριον τῇ 
ἐχχλησίας γἐγονὲ πατριάρχης Εὐτύχ.ος 
σιάρ'ος ᾽Αμασείας. 

Καὶ τῷ αὐτῷ μηνὶ ἐπινίκια ἦλθον à; 
ἀπὸ Ναρσοῦ .τοῦ κουθιχουλαρίου καὶ ἓξάι 
µαΐων. Συµθαλόντος γὰρ αὐτοῦ [351] πόλ 
Τοτίλα *, ῥηγὸς τῶν Γότθων, χατὰ xpá 
σας Ἰ τὸν πόλεμον καὶ αὐτὸν χατέσφαξι 
έμφθη τὰ ἱμάτια αὑτοῦ ἡμανμένα tv K 
νουπόλει. 


Μηνὶ Μαρτίῳ ᾿νδικτιῶνος a' ἐγένετο 
τοῦ χέρµατος ' καὶ i» τῶν πτωχῶν στάσει 
vni xai θ2ρύσωυ ἀνηνέχθη τῷ αὑτῷ a 
ἐκέλευσε την κατάστασιν τὸ κέρματος 
χατὰ τὸ ἀρχαῖον EU. ΄ 

Ἐν ὃΣ τῷ Λὑγούστῳ μηνὶ τῆς δευτέρας 
vog ἐγένετο σεισμὸς φοβερὸς, ὥστε παί 
πολλοὺς χαὶ λουτρὰ καὶ ἐκχλησίας καὶ 
τειχέων παθεῖν £v Ώυκαντίῳ. "Ev αὑτῷ δὶ 
ἔπεσεν ἡ λόγχη, ἣν ἑἐχράτει τὸ ἄγαλμα 


VARLE LECTIONES. 


1 Λιδανισίας Ox... ** Εύθλος Ch., Bi62oz; Ox. 
Avaptou.Ox. — ** Τότιλα Ox. 


6 *" ópusiv Ch., ὁρμῖν Ox. 
** 3p νιχήσας. « γὰρ redundat. » Ch. 
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(35) Τοῦ ἐπίχλην Λιθοποοσώπου. Eadem omnino 
habes apud Cedrenum. Verum Pomponius Mela 
promontorium hoc, Éuprosopon , vocare videtur, 
De situ orb. lib. 1, eap. 12: Ab ca ad. promon- 
torium Euprosopon duo sunt oppida, Dyblos eit Bo- 
Ur, 

(94) Tz; οὕσης πέραν ἐν Ἱευστινιαναῖς. Suburkia 
hae littore Constantinopoli adverso δίία, Xoxal 


olim dicta sunt. Stephan. de Urb. Συχαὶ, 
τικοῦ τηΏς νέας Ῥώμτς, f$ γ.θ) ἡμᾶς Ἱο 
προσαγομξευθεῖσα. P'rocopio tameu "louxovó 
cantur, De Edif. Justiu. lib. 1, nisi err 
sit. Hodie | Gulata vocatur hoc oppidum 
vide Pet. Gyllium De. Topogr. Constant 
cap. 10. 


CHRONOGRAPIIIA, — LID. XVIIT. € 


τατίνου. xol χατεπάρη Ev τῇ Υῇ (55) A 


τρεῖς. Ἐν δὲ τοῖς συμπτώµασι πολλοὶ 
εν, Ἐν αὐτῷ 0i τῷ Φφόθῳ xai ἄλλαι 
jov, ἓν οἷς xat Νικομηδείας µέρος xaza- 
"Ex δὲ τῶν συμπτωμάτων Ν.κομτδείας 
κέρας τινὲς ζῶντες ἀνηνέχνησαν. Ἔπ- 
ὁ αὐτὸς σεισμὸς ἡμέρας μ'. 
Alp. ἑνδικτιῶνος 0 στασ,άσαντες οἱ Σα- 
t οἱ Ἰουδαῖο: ἐν Καισαρείᾳα Παλαιστίνης, 
τὸ ἓν εἰς ἀλλήλους [252] ὡς ἐν τάξει 
ἱλθον τοῖς Χριστιανοῖς τῆς αὐτῆς πόλεως 
χατέσ-αξαν τῶν Ἀριστιανῶν. Ἐπήηλθον 
Ἰησαν τὰς ἐχχλησίας. Καὶ τοῦ ἄρχον- 
τς πόλεως ἐξελθόντος πρὸς βοήθειαν 
ινῶν ἐπῆ)θον οἱ αὑτοὶ Σαμαρεῖται, xà- 
ἰαφαξαν ἐν τῷ πραιτωρ/ῳ, xaY τὰ πράγ- 
) πάντα χαθήρπχσαν. boi γυνη τοῦ 
τος Στεφάνου, ἀνελθοῦσα ἐν Κωνσταν- 
προσῖτλθε τῷ αὑτῷ ρασιλεῖ. Καὶ ἀκοῦσας 
à γεγονότα ὑπὸ τῶν Σαμαρειτῶν, καὶ 
Χέλευσε τῷ ὄντι τότε ἄρχοντι τῆς "Ava- 
Alp ἐκεητήσαι τὰ γενύµενα καὶ τὸν 
ιὐτοῦ Στεφάνου. "0στις ᾽Αμάντιος δεξά- 
ρίσεις βασιλικὰς καὶ ἀπελθὼν £v Καισα- 
αξητήσας τοὺς πεπο!ηχότας τοὺς φόνους 
τοὺς μὲν ἐφούρχισεν (9T), ἑτέρους δὲ 
|; xai ἄλλους ἑδεξιοκόπησε xal τινας 
xai ἓν τοῖς ᾽Ανατολιχοῖς µέρεσι. 
ιεµθρίῳ, ἰἱνδιχτιῶνι τῇ αὑὐτῇ, ἐγένετο 
χύπων ἓν διαφόροις πόλεσι. 
ἵῳ * τῆς αὐτῆς Ινδικτιῶνος ἐγένετο 
) iv Κωνσταντινουπόλει, xal πρὸς μὲν 5 
ώθησαν οἱ ἄνθρωποι [223], xaX ἔχραξαν 
σιλεῖ ἐν γενεθλίῳ (58) συνθεωροῦντος τῷ 
ἵ πρεσθευτοῦ Περσῶν ' xal ἀγαναχτήσας 
λεὺς χελεύει Μουσωνίῳ *? τῷ ὄντι ἐπ- 
ὃς, xai χατεσχέθησαν ἓκ τοῦ Βενέτου 
ἐχολάσθησάν τινες τῶν ἑνδόξων ἀνδρῶν. 
ἡ αὐτὴ σπάνις τοῦ ἄρτου ἐπὶ μῆνας 
μετ) ὀλίγας ἡμέρας ἐγένοντο ἀστραπαὶ 
φοθεραὶ ἐν διαφόροις πόλξσιν, ὥστε xal 


θῆναι. 


06 
deturbata, ad tres. cubitos in terram penetravit. 
Corruentium autem zdificiorum a ruinis mortalium 
plurimi perieruit. Eamdem consternatione : sen- 
serunt urbes insuper ali; ; quas: inter Nicome- 
dix quoque pars delapsa est: cujus etiam ruderibus 
obruti nonnulli, diebus aliquot, vivi effodiebantur. 
Inyaluit autem terrze inotus iste per xL dies. 
Mense Julio, indictionis iv, Samaritze Judzique 
in Czesarea Paliestinze , inter se conspirati, seditio- 
nem moliti sunt; οἱ factionum eouflictus prz se 
ferentes, Christianos Czsarienses una adorti sunt, 
plurimosque interfecerunt, ecclesiis etiam eorum 
direptis. Quin Stephanum quoque, urbis przfe- 
cium, qui Christianis advenerat suppetias, adorti, 
in pratorio occiderunt, bonis eliam ejus ereptis 


p omnibus. Uxor itaque ejus Constantinopolim pe- 


tens, quod a Samaritis patratum fuerat, imperatori 
detulit : qui super his indignatus, Amantio, Orien- 
tis comiti, negotium dedil, utire certius explo- 
rata, Stephani cxdem ab iis exigeret. Amantius 
itaque mandatis imperatoriis acceptis, Cxesaream 
profectus est; et perquisitos ibi cxdis auctores 
ubi invenerat, hos in furcaim egit,.his capita, il- 
lis 488 dextras amputavit; quosdam etiam bo- 
norum publicatione multavit. Metus inde ingeus 
Cxsariensibus, totique adeo Orienti incussus est, 
ἑδῆμευσε. xal ἐγένετο φόθος μέγας .ἐν τῇ πόλει 


. Mense Decembri, iudictionis ejusdem, pestis 


C diversas imperii per urbes grassata est. 


Mense Maio, indictionis ejusdem, panis penuria 
laboravit Constantinopolis; et ad dimensum mo- 
dicum reducebantur homines, Natalitiis autem 
agitatis, interim dum circensia , una cum Persa- 
run legato, spectaret imperator, eum de his in. 
terpellavit populus Qnod indigne ferens impe- 
rator Musoníum urbis prafectum jussit, uti 
murmurantes compesceret ; qui primariis Venetae 
factionis nonnullis comprensis, ab iis poeuas exe- 
git. Ceterum ista panis penuria per tres menses 
ingravescebat. Paucis vero post diebus fulgura to- 
nitruaque horrenda, diversis in locis contigerunt ; 
a quibus etiam multi Iledebantur. 


µθρίῳ ἰνδικτιῶνος ε’ ἐφάνη πῦρὲν v p — Mense Novembri, indictionis v, ignis in coelo 


ἴδος λόγχης ἀπὸ τῶν ᾽Ανατολικῶν μερῶν 
"ἕως Δυσμῶν. 

ριλλίῳ, ἱνδικτιῶνι τῇ αὐτῇ, γέγονε σει- 
ὶς χαὶ ἀθλαθής. 

«μθρίῳ ἰἱνδικτιῶνος c' Υέἐγονεν ἕτερος 
αεσονυχτίῳ φοθερὸς πἀνυ, ὥστε παθεῖν 


apparuit, qui hast: ad instar, ab Oriente ad Occi- 
dentem porrectus, elongabatur. 
Mense Aprili, indictionis ejusdem, terre motus 
horrendas, sed innoxius ezxstitil. 
Mense Decembri, indictionis vi, terre motus - 
alter, plane tremendus, nocte media ingruebat ; 


VARLE LECTIONES. 


Ox. ** Dele μέν. Conf.p. seq. v. 8. 


** Μουσονίῳ Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


χατεπάρη ἐν τῇ yf. Κατεπάρη aor. 2 
is est a verbo πείρω * ideoque huic loco 
) convenire potest. Forte itaque legen- 
πειρε, penetravit : hoc enim auctor di- 


Ἀμηδείας µέρος χαταπεσεῖν. Σωνέδη. aul 
eesse videtur. 


(57) Τοὺς μὲν ἐφούρχισε. Cedren. habet, ἐφύλκ.- 
σε. Vide quz? de hoc vocabulo supra notavimus, 
ad pag. 497. 

(58) Ἐν Γενεθλίῳ. Ρο urbis Natalitiis loquitur, 
quae quotannis Maii xi, jain olim a. Constantini M, 
temporibus, celebrari solita sunt. Vide supra 
lib. xiu. 
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JOANNIS MALAL/E 


quem utraque Constantinopolis monia senserunt, A τὰ δύο τείχη Κωνσταντινουπόλεως, τότε 1 


tam vetera Constantini, quam quz a Theodosio 
exstructa sunt. Quin 489 ecclesiaruin. quoque 
partes disjectze sunt : cum primis vero, qua ultra 
Hebdomum sita erant zdillcia, corruerunt. Co- 
lumna etiam in Secundianis posita una cum sta- 
tua superimposita, regii item pars magna cecide- 
runt. llomines etiam plurimi ruinis obruti sunt ; 
quorum tamen nonnulli, aliquot post diebus, vivi 
extracti sunt. Quiu et ab eodem terrz motu alia- 
rum quoque remotarum urbium zdificia quamplu- 
rima corruerunt. Invaluit autem tremenda illa 
consternatio diebus x ; hominibusinterim, quorum 
hec animos aliquandiu pupugerunt, litaniis et 


supplicationibus in ecclesia invigilantibus; Ceete- B 


rum imperator Justinianus diadema suum per xxx 
dies non gestavit. 

lisdem temporibus Abares, fIunnorum gens quz- 
dam peregrina, Constantinopolim venerunt. 


Hoc tempore etiam episcopus Caesariensis in 
Cappadocia Dyzantii obiit; cnjus in locum suf- 
fectus est Theocritus. 

Mense Februario, indictionis vi, lues Constan- 
tinopoli grassata est, hominibus a bubonibus 
pereuntibus. Vigente vero hac calamitate confinia 
o:mnia sandapilas vacantes fecerunt. Invaluit autem 
wemenda liec Dei minitatio per menses sex. 

Eoicm tempore, cum Magua ccelesi» trulla, 
qu: ex prioribus a Deo misericordi immissis ter- 
roribus pluribus in locis perrupta fuerat, in- 
stauraretur, A490 fornicis pars orientalis, intevim 
dum Isauri in hoc opere essent, derepente coliapsa 
est, et casu suo ciborium sanctamque mensain 
contrivit. Carterum parte ejus superstite tectoque 


γενόμενον ὑπὸ Κωνσταντίνου, καὶ τὸ xv 
Θεοδοσίου, xal ἐκχλησιῶν δὲ µέρη χατέπτσυ 
τως δὲ τὰ ἐπέχεινα τοῦ Ἑθδόμου (59) * xa) 
ὢν ἓν Σεχουνδιαναϊῖς σὺν τῇ στήλῃ κατηνἑχι 
Ῥτγίου ** πάνυ πολλὰ (60) χατέπεσον [23 
ἀπέθανον ἓν τοῖς συμπτώμασι ΄ τινὲς δὲ 
ἡμέρας Ex τῶν καταληφθέντων ὑπὸ τῶν 6 
των διεσώθησαν. Ἐν αὐτῷ δὲ τῷ «όδῳ x 
ἔξω πόλεσι πολλοὶ τόποι πεπτὠκασιν. 'l 
φοθερὰ ἀπειλὴ ἐπεχράτησεν ἐπὶ ἡμέρας 
πρὸς ὀλίγον κατενύγησαν *! οἱ ἄνθρωποι 

δεήσεσι προσχαρτεροῦντνες iv τῇ ἐχχληι 
αὐτὸς βασιλεὺς Ἱουστινιανὸς οὑχ ἑφόρεσο 
ἐπὶ ἡμέρας τριάχοντα. 


Καὶ τῷ αὐτῷ χρόνῳ εἰσηλθεν ἓν Kov 
πόλει ἔθνος Οὕννων παράξενον τῶν λεγομέ 
pov (61). ) 

Ἐν αὑταῖς δὲ ταῖς ἡμέραις τελευτᾷ ὁ 
Καισαρείας Καππαδοχίας ἐν Βυναντίψ' x 
ἀντ᾽ αὐτοῦ θεόκοιτος. 

Mr Φεθρουαρίῳ ἱνδιχτιῶνος c' Υέγονε 
Κωνσταντινουπόλει ἀπὸ 32 βουθώνων (62). 
δὲ τῷ φύθῳ τὰ µεθόδια ** πάντα [955] x. 
ἀργυροῦς ἑἐποίησαν (65) Ἐπεχράτησε δὲ { 
θερὰ τοῦ θεοῦ ἀπειλὴ ἐπὶ µτνας EE. 

'Ev aj: δὲ τῷ χρόνῳ φιλοκαλουμέ' 
τρούλλου (04) τῆς Μεγάλης ἐχχλησία 
γὰρ ἣν (65) εἰς φανεροὺς τόπους ix τῶν ' 
χατὰ φιλανθρωπίαν θεοῦ φόξων, αἰφνιδίω 
µένων τῶν Ἰσαύρων (00) ἔπεσε τὸ Ανατολι 
τῆς προῦποστολῆς, xal συνέτριψε τὸ χιδο 
τῇ ἁγίᾳ τραπέδῃ. Κατηνέχθη δὲ χαὶ τὸ λοι 


VARIA LECTIONES., 


3 Ῥηχίου Ch., Ῥιγίου Ox. 
— ἀργοὺς Cli. 


3 κατηνύγτσαν Ox. ** βουθόνων Ox. ** µεθόδια — ἀργυρούς 
** φιλοχαλουμένου Ch., φιλοχαλλουμένου Ox. " Props 


ED. CIHILMEADI NOTAE. 


(89) Τὰ ἐπέχεινα τοῦ Ἑθδόμου, Ἔθδομον Subur- 
bium erat. Constantinopolitanum, septimo ab urbe 
lapide dissitum : uti jamjam monuerunt viri docti, 
ex Procopio, aliisque. 

(60) Too δὰ ᾿Ῥινίου πάνυ πολλά. Scr. Ῥηνίου, uti 
habet Cedrenus. Procop. De Adific.Justin. l. 1v : Τοῦ 
δὲ '"Ρηγίου ἐπέχεινα πόλις E»ti που, ᾽Αθύρας ὄνομα. 
Stephan. De Urb. Ῥέγιον πόλις Ἑλληνίς. 

(61) Τῶν λεγομένων ᾿Αθάρων. De Abaribus hisce, 
eorumque origine, vide Nicephor. list. eccles. 
lib. xvii, cap. a0. 

(62) Θνίήσις ἐν Κωνσταντινουπόλει ἀπὸ βουθό- 
vy. De morbo hoc pestilente, qui per Lu aunorum 
spatium per orbem universum grassatus est, vide 
Evagrium, lib. iv, cap. 25; et Procop. De. beli. 
Persic. lib. :1 quorum uterque exactissimam — ejus 
descriptionem tibi exhibet. 

(050) Τὰ µεθόδια πάντα χκραθθἀτους ἀργυροὺς 
ἐποίησαν. Locus iste pessime corruptus est : ne- 
que, ut nunc se habet, sensus. exinde commodus 
ullus elici potest. Pro µεθόδια itaque µεθόρια, et 
pro ἀργυροὺς, ἀργοὺς, legendum omnino judico. 
zrte durante hac lue adeo numerosa erat morien- 
«uim multitudo, ut ad cadavera efferenda sanda- 
piis non sufficientibus, imperator mitle alias tieri 


D 


curaverit. Neque lx: tamen mortuis st 
satis fuerunt, uli testatur Cedrenus in Ju: 
Τῷ δὲ Φεθρουαρίῳ ur, véyove θνῆσις ἂν 
καὶ μάλιστα τῶν νέων, £v Κωνσταντινουπό 
pev ἀτάφους τοὺς ἀποθνήσχοντὰς ἐπὶ ἡμέι 
τὰ τὸ ph ἐδαρχεῖν τοὺς χραθθάτους τῶν 'Ea 
καὶ τῶν εὔαγων οἴχκων, πρὸς τὸ ἐχφέρειν το 
τῶντας , ὅθεν ποιῄσας ὁ βασιλεὺς ἕτερα x 
χίλια, μτδ' οὕτως ἐξαρχούντων, ἁμάξας 1 
πλείστας εὐτρεπισθῆναι, χαὶ ἄλογα δέδω 
πρὸς τὸ ἐχφέρειν τοὺς νεχροὺς, elc. 

(S4) Φιλοχαλλουμένου τοῦ τραύλλου. Ser 
λουμένου, uli habel Cedrenus. De Trullo 
Ciborio, vide qux doctissimus Jac. Goar. 
locum apud Cedreium adnotavit. 

(65) Ῥήξας γὰρ Tv. Omnino legendom, 
μόνος, uti habet Cedrenus. 

(606) Ἐργατομένων τῶν Ἰσαύρων. Isauros 
tionibus exercitatissimos fuisse colligere 
Procopio De bell. Goth. |. 1 : Ἑν τούτῳ δὲ 
ριος Ἰσαύρους πέντε, τοὺς ἐς τὰς οἰχοδομία 
ρους, SUV τε πελέχεσι xat ἄλλοις ὀργάνοις t 
ἐκτομὰς ἐπιτηδείους, εἰς τὴν δεξαμενὶν 
πλήθει κρυπτοµένους ἐσήγα]εο. 


19) 
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ϱ ἐκομεῖναν καὶ αὐτὰ τὰ εἰλήματα ' ἐκτίσθη δὲ 6 A toto demolitis, Jastinianus eam de integro eacita- 


ade τροῦλλος ὑφωθεὶς ἐπὶ πόδας cixost. 

My Mapzi ἱνδικτιῶνος ζ’ ἐπανέστησαν οἱ Οὗννοι 
χαὶ οἱ Σχλᾶδοι τῇ θράΧῃ (07) : xai πολεμήσαντες 
πολλοὺς ἀπέχτειναν xal τινας ἐπραίΐδευσαν * τὸν δὲ 
vy Βέχχου Σέρχιον τὸν στρατηλάτην [256] xoi 
Ἑλέρμαν µειζότερον Καλοφοδίου ἑπραίδευσαν, Aa- 
Gv; αὐτοὺς αἰχμαλώτους, Εὖρον ὃξ τοῦ τείχους 
Κωνσταυτινουπόλεως τόπους (068) χαταπεπτωχότας, 
χἀχεῖθεν εἰσελθόντες κατέδραμον ἕως τοῦ 'AYlou 
Στρατονίχου 38 ctt oh ὀρθόδοξον πίστιν. 7 

Μηνὶ Μεῖῳ ἀπεζώσθη Ζήμαρχος (69) ὁ ἁπὸ ἑπάρχων 
χαϊχουράτωρ τοῦ δεσποτιχοῦ οἵχου τῶν Πλαχιδίας: καὶ 
qq: ἀντ᾽ αὐτοῦ θεόδωρος ὁ ἐπίχλην Νικομτδεύς. 

My τῷ αὐτῷ οὖκ ᾖχθη τὸ Γενέθλιον τὸ ἐξ ἔθους 
ἐπιτειύμενον, ἀλλ' ἤχθη τῇ τρισκαιδεκάτῃ τοῦ αὐτοῦ 
μηνός. Καὶ μετὰ τὴν ἀπόλυσιν τοῦ ἱπποδρομίου 
ἐνσμιρούντων τῶν Πρασίνων, xeV κατερχοµένων 
ὧν [60307 τῶν 36 Μοσχιανοῦ μετὰ παραφυλακῖς, 

Vales ὐ6ρ.σθέντες οἱ αὐτοὶ Πράσινοι ἔχ τινων τῶν 

fie tli; τῆς λεγοµένης τῶν ᾽Αππίωνος 31, ἐπέθησαν 

fi; Πρεσίνοις οἱ τοῦ Ώενέτου μέρους, καὶ ἐγένετο 
ουµίαἡ ἐν δ.αφόροις τόποις. Καὶ πεῤῥάσαντες οἱ B£- 
ww ἀχὺ Συχῶν Ἡρξαντο βάλλειν πῦρ xal χαίειν τὰς 
| ειραθελασσίους ἀποθήχας ' xai εἰ ἐπεχείρησέ 38 τις 
S9 οδέσαι, ἑτοξεύετο Ex τῶν τοῦ Βενέτου µέρους " 
£p" γὰρ τῶν αὐτῶν ἑἐργαστηριαχῶν διαφόρους 
ἐμιθάς. Καὶ τῇ ἔριδι συσχεθέντες, ἔκαυσαν [251] 
ἡν οἰχέαν τῶν λεγοµένην τῶν Ανδρέου τὴν οὖσαν ἐν 


αἀχεῖσε ἔδθαλον πὺρ εἰς τὴν olwav τὴν λεγομέντν 
qn Βαρσυμίο», τότε διανύωντος τὴν τῶν ἐπάρχων 
 ἐρήν' καὶ ἐχαύθη ἕως τοῦ γαλκοῦ Τετραπύλου καὶ 
ἑάνειχρυς ἔμθολος * καὶ ἑπεκράτητεν ἡ μάχη ἡμέρας 
K^. Kal ἐξελθόντος τοῦ χόμττος τῶν ἐξχουδιτόρων 
Mipluos μετὰ πολλῖς βοτθείας στρατιωτικΏς xal 
» Ἰυστίνου τοῦ 3) ἑνδοξωτάτου (11) Κουροκαλάτου, 
μόλις {ῥυνήθησαν χαταπαῦσαι τὰ ἀμφότερα µέρη. 
, IW δὲ αὐτῷ χρόνῳ ἐπάρχου πόλεως ὄντος l'epov- 
i Wo ἐμτρτσμοὶ πολλοὶ γεγόνασιν bv διαφόροις u£- 
σι Κωνσταντινουπόλεως. Καὶ γενομένης χατοχῖς 
& M ἀμφοτέρων τῶν μερῶν πολλοὶ μὲν ἐσωφρονίσθη- 
καν, εινὲς δὲ xal ἁτετμήθησαν ' καὶ ἐπεκράτησεν fi 
κ xaxoyh ἐπὶ ἡμέρας ἑεδομήκχοντα. 
" P: ατονί Ox. Conf. 
ἱνδοζοτάτου Ch., ἐνδοξ 





Theophanes p. 198 A. 
τάτου Οκ. 


vil, el xx pedibus altiorem fecit. 

Mense Martio, indictionis vii, Hunni. Sclavique 
Thraciam invaserbpt :. belloque. incolas petentes, 
plurimos neci dederunt; nonmullos etiam expila- 
runt. Quin Sergium quoque, Bacchi filium, militum 
magistrum, Edermamque, Calopodii filium natu 
majorem, spoliotos, eliam captivos abduxerunt, 
Constantinopolim quoque, per disripia murorum 
in quxe inciderant loca, iutrantes, ad usque sancti 
Stratoni * penetrarunt. ****** orthodoxan fidem. 

Mense Maio Zemarclius, exprzfectus et curator 
domus Augusta Placidix, exauctoratus est, Theo- 
doro Nicomediensi in locum ejus suffecto. ^ 

Mensis ejusdem xit, non autem die solito, Ge- 
nethlia celebrata sunt : quibus peractis, receden- 
tibus Prasinis, porticumque Moschiauorum p»r- 
transeuntibus, cum Appianorum ex domesticis 
nonnulli ex improviso contumeliis eos allicerent, 
Veneti protinus et ipsi rasinos adorti sunt; pluri- 
busque etiam in locis a partibus couflictum vest. 
Veneti autem, a A491 Sycis trajecto sinu, rcpo- 
sitoriis maritimis igues injicere ca perunt, eadcm 
comburendi animo : quos s) quis exstinguere tenta- 
bat, a Venetis spiculis petebatur : quibus et. ipsi 
ollicinatores opem etiam suam subinde suppedita- 
runt. Quin et ad concertatiunem usque proruentes, 
Audrese quas vocant edes ad Navale sitas, com- 
busserunt. In foro etiam pugha commissa, flamn- 


' )vteplt * ὁμορίως δὲ συνέβαλον καὶ ἓν τῇ Μέση (70): C mas ibi in Barsumii, tunc temporis prozfecti, donum 


conjecerunt : qui wm» eum opposita porticu, 
gereum ad usque Tetrapyium  conflagravit,.. Con- 
flictatione autem ο per. biduum. invalescente, 
"Marinus, Excubitorum. comes, Justinusque,.illu- 
etrissimus Curepalata, numeroso militum satetlitio 
stipati, universas factiones emissi, vix àiuudemr 
compescere potuerunt. 

* Eodem tempore, Gerontio urbis preefecturam ge- 
rente, diversa per Constantiuopolim loca confla- 
grarunt. Ex utraque autem faetioue seditiosis 
comprehensis, plurimi eorum ponas dederunt, 
nonnullis etiam capite multatis. Duravit autem in- 


quisitio σος per dies septuaginta, 


VARLE LECTIONES. 


35 τῶν. τοῦ Ox. 


9 ᾽Απτιῶνος Ox. 3 ἐπεχείρισε Ox. 


ED. CHILMEADI NOTA. 


(67) Ἐπανέστησαν οἱ Οὔννοι, καὶ οἱ Σχλᾶδο, τῇ D 


pix». Cedrenus habet, οἱ Οὗννοι, οἱ χαὶ ExXá- 
wi, etc., ac si eadem geus essel. Ώρ5 tamen distin- 
(it Procopius De bell. Goth. 1. 1: Καὶ αὐτῶν οἱ 
ἶστοι Qo vvol τε σαν , καὶ Σχλαθηνοὶ, καὶ Άντα:, 
υπὶρ ποταμὸν ἜἼστρον οὐ μµαχρᾶὰν τῆς ἑκείνης 
T$ ίδρυντα:. De hac Barbarorum in. Türaciam 
Mropione vide qua Agathias litteris prodidit lib. v. 
(64) Εὗρον δὲ τοῦ τείχους Κωντταντινουπόλεως 
*. Cedrenus halel, τοῦ Αναστασιανοῦ τεί- 
ὃν cecus : per umuri longi enim, ab Anastasio 
le. ετοιμο, ruiras  veteslate neglgentiaque 
làs, viam invenerunt. 
9) Απεζώσθη Ζήµαργχος. Ztuspyhs hie Procopio 
us est ; IHist. Arcau. Fuit autem Justini senioris 
Olümilito, 


(70) Συνέθαλον να) kv τῇ Μέση. Μέση. forum est ut 
ex Glossis Graeco-harbaris notat Jo. Meursius. &y«- 
p, ἡ fon, et deinde, ci; τὴν µέσην, T ἀγορὰν, fj o6- 
pov. Va autem dictum vult ille, quia plerumque τη 
medio urbium situm erat. Verum cum plura. Con- 
stautinopoli fora luerint , quodnam ex illis hic in- 
tellig.t auctor? Anne. Theodosii, sive "Tauri fo- 
rom ? Πίο enim vicinum ορ zereum Tetrapylum. 
De his vide Pet. Gyllium, De Topogr. Constanti- 
nop. lib. ni, cap. 6. 

(71) Τοῦ ἐνδοξατάτου. Κουροπαλάτης erat, qui 
Palatii euram sibi conminissam habuit. A Latinis, 
Cura Palatii, dictus est : unde factum, Koupoxza- 
λάττς. Justinus vero íste Curopalata, Justiniani inp. 
a Sorore nepos erat ; qui eau. eidew Y. Wes 
$ucCcssil, | 


7il 


cx Grecis nonnulli per urbem publice circunfere- 
bantur : quinet libri eorum dcorumque scelesto- 
rum simulacra, et imagunculz? in Cynegio concre- 
mabantur. 

Mense eodem papsx Uomani Synodica allata 
sunt. 

Eodem mense, commisso partium in Cyzico cer- 
tamine, plurimi utrinque 499 ceciderunt ; zdifi- 
ciis quoque nonnullis inter velitationem illam 
demolitis. 

Mense Augusto, iudictionis x, dedicatum est 
templum Sancte. Tlieodorze. martyris, prope pon- 
tein. sitim, Ex. jussu. autem. ipsius imperatoris, 
argentarii oflicinas aperientes, vasa sua exposue- 
runt, 
sutit. 

Octobri mense, indict. σι, inter Venetos Constan- 
tinopoli orta est commotio : qui in partes distra- 
eti, in. Pittaciis inter se conflictabantur : distri- 
eisque. gladiis, clericus: quidam, Joannis com- 
mentariensis, cognomine Gyli, (ilius, manibus inter 
puguandum truncatus est, 

Mense Novetubri ingenti inibrium. defectu labo- 
yavit Constantinopolis, adeo ut sa'piuscule pugna- 
tum esset ad fontes ab iis qui aquatum convene- 
iant. Quin venti quoque boreales cerebri, australes 
vero, Augusti mensis ab initio, nulli spiraverunt; 
adeo ut nec tertia classis in portum advenire po- 
tuerit. Itaque etiam Eutycsius patriarclia litanias 
Ilierosolymis habendas instituit. 

Eodem mense Constantinopolim all:tus est nun- 
tius, de Narsetis patricii victoriis; qui Beream 
Brincasque, muniti$ Gothorum urbes, oeccupave- 
Tal: quarum una cum spolüs, et ipsas quoque 
urbium claves transmisit. 


luminaque per urbem plurima accensa D 
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Mense Junio, indictionis ejusdem, comprehensi A 


Mn Ἰουνίῳ, ἱνδικτιῶνι τῇ αὑτῇ, συσχι 
Ἕλληνες " περιεθωµίσθησαν (72) xal τὰ 
αὐτῶν γατεκαύθη [258] ἐν τῷ Κυνηγίῳ χαὶ ι 
τῶν μυσερῶν θεῶν (73) αὐτῶν καὶ ἀ γάλµατα 


Καὶ τῷ αὑτῷ μηνὶ ἠνέχθήσαν τὰ Συνοδι 
πάπα Ῥώμης (74). 

Καὶ τῷ αὐτῷ μηνὶ συνήφθη δημοτιχὴ | 
Κυςίχῳ, ὥστε πολλοὺς πεσεῖν ἐξ ἀμφοτέρ 
μερῶν. Ἐν αὐτῇ δὲ τῇ µάχῃ xal τινα «qv 
χατεστράφη. 

Μτνὶ Αὐγούστῳ ἱνδικτιῶνος δεχάτης byh 
ἐγχαίνια τὶς ἁγίας μάρτυρος θεοδώρας τῇ 
πλησίον τῆς γεφύρης.(Τὅ). Κατὰ χέλευσιν δὲ 
τοῦ βασιλέως xaX πρὀθλησις Ex τῶν άργυρο 
χαὶ gota πάμπολλα ἐγένετο (70). 


Μην Ὀχτωβρίῳ ἰνδικτιῶνος τα’ διμερὲς 
ix τών Πενέτων ἐν Βυζαντίῳ * καὶ γενομένης 
λῆς «pb; ἀλλήλους ἐν τοῖς ἐπίκλτν [239] 
χίοις (77), διρῶν συρέντων, ἀπεχξιρίσθη x 
ὡς µάχετα:, υἱὸς ὢν Ἰωάννου Κομενταριτί: 
ἐπίκλτν Τύλου. 

Μτνὶ Νοξεμθρίω πολλὴ ἀθροχία ἐγένετο d 
σταντινουπόλει, ὡς καὶ πολλὰς µάχας Υενι 
τοῖς ὑδρείαις V. Καὶ βορεῖς δὲ πολλοὺς 9 
ἁπὸ γὰρ της ἀρχῆς τοῦ Λὐγούστου μηνὸς ο 
σησε νότος, χαὶ ὁ τρίτος δὲ στόλος τῶν πλο 
εἰσηλθεν (78), ὥστε xai λιτανείας ** Εὐτύ 
πατριάρχην ἐπιτρέφαι γενέσθαι εἰς Ἵερουσα 


Καὶ τῷ αὐτῷ μηνὶ ἐπινίχια Ἠλθον ἀπὸ "Po 
Ναρσοῦ τοῦ πατρικίου, ὡς ὄτιπερ παρέλαθι 
ὀχυρὰς τῶν Γότθων, τοῦτ ἔστι Βεροῖαν ** χι 


ἴχας (19). Ἔπεμψς xoi τὰς τῶν αὐτῶν πόλε 


μετὰ χαὶ τῶν λαφύρων. 


ΥΛΗ Α LECTIONES. 


"νο περιεθωµίσθησαν. Conf. ad p. 64 E. 
νείόυς Ox. 
Theophanes et Cedrenus. 


64 *! τοῦ Ch., τὸ Ox. 
** Bepotav. Veronam dicit et Briziam, ut docet Anastasius : vitiosa nomina ponui 


** ὑδρίοις Ox. — ** λιτανείας CI 


ED. CIHLMEADI NOTE. 


(79) Συσχεθέντες Ἕλληνες περιεθωµἰσθησαν. Lc- 
go, περιεπομπεύθησαν. Vide qua de liac voce su- 
ra notavimus, haud procul hujus libri xvin 
mitio. 
(12) Εἰχόνες τῶν μυσερῶν θεῶν. Scr. μυσαρῶν. 


"Ay Τὰ συνοδικὰ τοῦ πάπα Ῥώμης. De synodi- - 


eis, &ive synodalibus epistolis, vide Bernardum 
Fetrarium , De antiquo ecclesiasticar. epistolar. 
enere. 

15) Πλησίον τῆς γεφύρης. Scr. γεφύρας. 

16) Καὶ πρόθλησις ἐκ τῶν ἀργυροπρατῶν χαὶ 
φῶτα πάμπολλα ἐγένετο. Hujus rei occasionem 
narrat Cedrenus ad annuum | Justiniani imp. xxxiv, 
his verbis : Ἐφημίσθη ἐν τῇ πόλει, ὅτι 6 βασιλεὺς 
ἑτελεύτησς, διὰ τὸ κεφαλαλγεῖν, καὶ µηδένα Όεω- 
ρεῖν ' xaX ἣν ταραχἣ, χαὶ ἁρπαγαὶ εἰς τὰς προθολάς, 
xai τὰ μαγκιπεῖα. Καὶ περὶ ὥραν ϐ’, προσέταξε 
τῷ ἐπάρχῳ, xa ἀνηψε φῶτα εἰς ὅλην τὴν πόλιν, 
ὅτι ὑγίανεν ὁ βασιλεὺς, xal συνεστάλη τὰ τῆς τα- 


ραχῆς. 

δὴ Ἐν τοῖς ἐπίχλην Πιττακίοις, Locus quidam 
erat Constantinopoleos, cujus semel atque iterum 
Aeminit eliam Cedrenus : ita fortassis diclus, 


quod Tabul» scriptoris ibi venum expos 
rint. Πιττάχιον eniti tabula est, e fusili 
exarandum confecta. Pro tabula etiam sin 
quandoque sumitur. Auctor Lexici Greco 
Brevem interpretatur : Πιττάχιον, Pittacium 

(78) Καὶ ὁ τρίτος δὲ στόλος τῶν πλοί 
εἰσῆλθεν. Τὸν σιταγωγὸν στόλον, Classem ha: 
Profdbpius que frumenti ab Alexandria 
tandi causa quotannis emissa est, quaqtt 
coutrariis ventis impediretur , secundu 
etiam tertium per zstlatem reditum perfict 
sueverat. Vide Procopium, Ue ZEditic, Jui 
v, haud procul ab initio. 

(79) Bspotav, xai Ηρίνχας. Cedrenus εἰ 
bet Βιρίαν xaX Βρίγκας. Corrupte uterqu 
enim urbes tales ltalia. habuit. ullas. Cactet 
his Anastasius Bibliothecarius habet, Ver 
Brixiam. Tricesimo sexto imperii Jistinia 
tropea venerunt a Ronia Narsis. patricii : 
cantia. comprehendisse illum urbes muni 
thorum duas, Veronam scilicet, et Brixiam 
hauc genuinam hujus loci lectionem est 
crediderim. 


CHRONOGRAPHIA. - LID. XVIIT. 1:4 
µθρίῳ ἰνδιχτιῶνος τα’, ἐμελέτησαν δόλον A Meuse Noveiubri indictionis xi, conscii nonnul!i 
«00 αὐτοῦ βασιλέως Ἰουστινιανοῦ τοῦ — consilium inierunt, ut Justinianum, jn palatio se- 
αὺν, ὡς χάθηται [240] bv τῷ παλατίῳφ. Ἐν — dentem, insidiis preoccupatum, e medio tollerent. 
tbv σχέψιν τῆς ἐπιθουλῆς µελετήσαντες — Conjurationem vero sub vesperam agilabant ; et de 
'A6A&6to; Μελτιάδου ** καὶ Μάρχελλος ὁ nomine fuerunt, Ablabius Miltiadis filius et Marcel- 
xe xai Σέργιος ὁ ἀνεφιὸς Alüepiou τοῦ — lusargentarius, et Sergius, /Etherii curatorisnepos; 
. Ἡ δὲ µελέτη αὐτῶν ἣν αὕτη, (va, ὡς — suscepti autem facinoris hzec metliodus crat, ut, 
€ τριχλίνῳ ἑσπέρας, εἰσέλθωσι xal — trabente vespera, imperatorem, in triclinio suo 
iv αὐτὸν βασιλέα. "Hoav yàp xai ἱδίυς — pro more considentem , adorti conficerent : collo- 
στήσαντες χατὰ τόπον, (va, Ὑενοµένης catis insuper in locis opportunis quibusdam ex 
πιδουλῆς, ταραχΏν ποιῄσωσιν. "O δὲ aó- suis, qui post perpelratum facinus, plebem e 
ος tv λαδὼν xal χρυσίον παρὰ Μαρχέλ- vestigio concitarent. Ablabius autem dictus in 
ác πεντῄχοντα τοῦ χρυσίου λίτρας, el; —conjuralionis sociela2tem 4 Marcello, :, circiter 
jvat. Καὶ δὴ, τοῦ Θεοῦ οὕτως εὐδοχήσαν- — auri libris datis, conductus fuerat. Ceterum, Deo 
αὐτῶν τῶν τὴν ἐπιδονλὴν µελετησάντων, — ita volente, Ablabius Miltiadis filius, unus ex con- 
| Μελτιάδου, ἐθάῤῥησεν Εὐσεδίῳ τῷ xó- D juratis, consilium suum Eusebio, coiniti faderato- 
ροιδερά-ων xai Ἰωάννῃ τῷ Δομετιόλου — rum, et Joanni Domitioli filio communicavit , Hac 
, ὅτι V Ἐν τῇ ἑσπέρᾳ, βουλόμεθα ἐπιδῆ- — ipsa vespera, inquiens, religiosum imperatorem, 
εδεῖ βασιλεῖ, ὡς χάθηται ἐν cil τρικλίνῳ. — dum sedet in triclinio, adoriri in animo habemus. 
ὀθείσης τῆς ἐπιβουλῆς, εὑρέθη Μάρχελλας — Conjuratione itaque patefacta, Marcellus argenta- 
Μάτης τῇ αὐτῇ ἑσπέρᾳ ἓν ᾗ τὴν σχέψιν τῆς vius, eadem ipsa vespera, qua perduellionem per- 
ἵμελλε ποιεῖν εἰσερχόμενος ἐν τῷ παλατίῳ — ficere decreverat, pugione armatus; Ablabius 
fisv (80) , καὶ ὁ τὴν ἐπιθουλὴν φανερώσας — eliam, qui conjurationem  patefecerat , gladio 
ἡμοῖως ἁπὺ σπαθίου. Καὶ ὡς προγνωσθέν- — cinctus, palatium intrare visi sunt. Caeterum cum 
η μὲν Μάρχελλος, [241] xat ἀστοχῆσας — jam notum esset consilium eorum, Marcellus sta- 
χωµένου σύρας τὸ βοῦγλιν ὃ ἐφόρει ἑαυτῷ — tim comprensus est, qui, cum frustra se esse per- 
ηγὰς τρεῖς, xal οὕτως ἑτελεύτησε ' Σέργιος — cepisset, striclo quem ferebat pugione, vulnera 
€ Αἰθερίου προσφυγίῳ Éyofijsato ἓν ^j) — tria sibi intulit, atque ita mortuus est. Sergius 
ἡμῶν τῇ θεοτόχῳ ἓν Βλαχέρναις. Καὶ — 94$ vero, Etherii nepos, fuga sibi consulens, in 
x τῶν ὄρων, ὡς ofa χατὰ βασιλέως σχεφά- S. Deiparz Domine nostre zdes in Blachernis se 
ἐξετασθεὶς *5, χατέθετο ὅτι xal ]σάχιος ὁ C recepit. Veruin asyli hujus finibus ejectus (ut qui 
της ὁ κατὰ Βελισσάριον τὸν mazpixiov xav — lesse majestatis reus essel), examinique subjectus, af- 
iie V «3 aja] ἐπιδουλῇ, xai Βῖτος δὲ ὁ firmavitlsacium etiam argentarium, Belisarii patricii 
της xai Παῦλος ὁ ὑποπτίων Βελισσα- — familiarem, conjurationis hujus copscium esse : uti 
ζαὶ ἀμφοτέρων συσζεθέντων xal ἐχδοθέν- — eliam et Vitum argentarium, et Paulum, Belisarii 
κίῳ, Enápy πόλεως, συγχαθηµένων αὐτῷ — snboptionem. lli vero ambo comprehensi, Proco- 
ιαζόντων Κωνσταντίνου χοιαίστωρος χαὶ — pio, urbi prefecto, traditi sunt : a quo et Con- 
ἀντιγραφέως xal Ζτηνοδώφου ἀσεχρῆ-  stantino quaestore, οἱ Juliano antigraphario, asses- 
ἱλαμδάνοντος τὰς αὐτῶν ἀποχρίσεις, xaz- — soribus ejus, et Zenodoro asecreta, responsa 
σοαρἰου τοῦ πατριχίου * xai &x τούτου — eorum notante, examinati, Belisarium patricium 
ετησιν Yé£vovev. Αλλοι δέ τινες τῶν E£ovo- — accusarunt : qui exinde imperatorem sibi infensum 
quif; ἐχρήσαντο. Καὶ τῇ πέµπτῃ τοῦ — habuit. Alii vero nonnulli, ab his indicati fuga se 
| μηνὸς ὁ αὐτὸς βασιλεὺς ποιῄσας σιλέν- — subduxerunt. Decembris autem die v, silentio ab 
(τον χελεύει πάντας τοὺς ἄρχοντας εἰσελ- — imperatore indicto, primores omnes, Eutychium- 


VARLE LECTIONES. 


? Cb. ἑσπέρας Ox. — Ser'be ἐν τῷ παλατίῳ £v ἑσπέρᾳ. αἱ δὲ τὴν σχέψιν. — ** Μελτιάδ.». Μιλ. 
ὅτι. ἔτι Οχ. "^ ἐξετασθεὶς Cli, ἑἐξαιτασθεὶς OS. c et X, p. seq. v. 3... ** συνοὶδε Ox. 


ED. CHILMEADI NOTE. 


ρῶν βοῦγλιν. Et deinde, σύρας τὸ βοῦ- D τῆς περὶ τὴν Óxlav (ita legendum contendit Jc 
χει, eic. Vocabulum hoc nullibi mihi oc- — Meursius, non olxíav) δαπάνης ὁπτίωνα τοῦτον 
igiuwém tamen verto; unde etiam forte µκαλοῦσι Ῥωμαῖοι. Curatorem  Belisarii eum vocat 
ιοχ est, Anastasius Bibliothec. reddit, — Anastasius Dibliothecar. 

Qt Marcellus quidem argenti venditor spe (82, Καὶ Ζηνοδώρου ἀσεχρῆτις, ete. Ασεχρτεις, 
eL exempto gladio quem portabat, dedit — sive ἀσηχρῆητις, et ἀσηνρήτη:, a Latino a. secretis 
(us, in triclinio comprehensus , εἰ moritur, — facta sunt, Pro quo Latini recentiores etiam | ase- 
ὑποπτίον Βελ,σσαοἰου. Ὁπτίωνες dicli — creta, unico vocabulo, quandoque dixerunt. Carc- 
40. militibus erogand:e cura commissa — Ius M. de cultu *mag. lib. iv, cap. 9 : Mor ut 
eopius De bel. Vaudal. lib. 1 : Tov δ — Leontius asecreta conspexit, magnum se sui erroris 
Ww τριαχοσίους ἀπολέξας ἄνδρας, ἀγαθοὺς — emolumentum invenisse putavit. 

€, ςάννη παρέδωκεν, ὃς οἱ ἐπεμελεῖτο 
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que patriarcham, nonnullos etiam ex scholis adesse A θεῖν xat τὸν πατριάρχην (242] Ebütóyiw x 


jussit : quibus in triclinium convocatis , designa- 
tam in se conjurationem palam fleri , Sergiique 
AEtherii ποροί!δ, et Eusebii argentarii, Pauli item 
suboptionis , Vitique confessiones coram omnibus 
legi mandavit. Quibus perlectis, imperatoris aui- 
mus in. Belisarium patricium coiminotus est : sta- 
timque missi sunt, qui ab eo satellites amoverent 
omnes : nec omnino ad hac renixus est Belisavius. 
Caeterum cum Constantinus quzstor, et Julianus 
A95 antigrapharius, Atherio, quem etiam cunju- 
rationis conscium fuisse suspicio erat, favere ni- 
ιπίς putarentur ; conjuratores rursus post sex 
dies, a Marino comite excubitorum , et Constan- 
tiano, militum magistro, ad examen vocati sunt, 
Veruin Belisarius imperatorem sibi offensum usque 
habuit. 


Mense eodem imperator, edicto suo in ecclesiis 
variis proposito, decrevit , liaud licere post unio- 
nem unam naturam dicere, sed duas conliteri. 


Indictione eadem festum Dedicatione sanctissi- 
m: Magne ecclesie secumdo celebratum est. 
Trullo autem xxx pedibus, secundum formam 
veterem, superadditie, ex additione hac camerz 
dus, septentrionalis et meridionalis, effecta sunt. 
Tecto autem ad exitum jam perducto, Eutychius 
patriarcha, sanctum Evangelii codicem manu te- 


nens, populo circumstante cecinit : Attollite portas, (; 


principes, vestras, et atiollimini, porie sempiterna, 
el intrabit Bex gloria, etc. 


Mense Januario, indictionis χι, equestri certa- 
mine celebrato, Julianicus auriga [curru detur- 
batus el ] per circum raptatus interiit. 

Mense eodem Africze quadam regiones a Mauri- 
tanis occupat. sunt : Cutzines euin, gentis ejus 
exarchus, ex quo Maurorum dominium susceperat, 
auri quantitatem quamdam a lomahorum pro 
tempore praefecto accipere 4946 solitus fuerat. 
Cateruni, Joanne, cognomine Rogathino [ in Afri- 
cam] adveniente, nec pecuniam ei pro more sol- 
vente, quin e contra dolo illum interficiente, 


ἐχ τῶν cyolov* καὶ δεξάµενος αὐτοὺς iy 
χλίνῳ, χελεύει τὰς τούτων χαταθέσεις ἄναγι 
καὶ φανερωθῆναι πᾶσι τὰ τῆς ἐπιθδουλῆς, 
Σεργίου τοῦ ἀνεφιοῦ Α]θερίου xai Ἐὐσεθίοι 
γωροπράτου xai Παύλου τοῦ ὑποπτίωνος x 
Καὶ ἀνεγνώσθησαν al χαταθέσεις αὐτῶν, x 
τῶν τῶν χαταθέσεων Ἠγανακτ/θη ὃ πατρ 
λισσάριος * χαὶ πἐµψας ὁ αὑτὸς βασιλεὺς i: 
τας τοὺς ἀνθρώπους Βελισσαρίωυ, χαὶ kv οὐ 
έστη ὁ αὐτὸς àvi. p. Καὶ ὑπονοηθεὶς Κωνστ 
χοιαΐστωρ χαὶ Ἰουλιανὸς ὁ ἀντιγραφεὺς, à 
ὑπὲρ Αἰθερίου ποιῄσαντες, ὡς ola xat αὐτοῦ 
αυνειδότος τῇ ἐπιδουλῇ * xat μεθ) ἡμέρας 
ἐξητάσθησαν οἱ τὴν αὐτὴν ἐπιδουλῆν guru 
ὑπὸ Μαρίνου τοῦ χόµητος τῶν ἐξχουδιι 
Κωνσταντιανοῦ τοῦ στρατηλάτου, xal ἔμεινι 
Βελισσάριος ὑπὸ ἀγανάχτησιν. 

Καὶ τῷ αὐτῷ μηνὶ προεπέθη Ίδιχτον ** 
δἹαχρινομένων (4) tv. δ.αφόροις ἐχχλησίαι 
αὐτοῦ βασιλέως, ὅτι Οὐ χρὴ μετὰ τὴν ἓν 
λέγειν μίαν φύσιν, ἀλλὰ δύο ὁμολοχεῖν. 

Καὶ τῇ αὐτῇ ἰνδ.χτιῶνι ἐγένοντο τὰ byx 
ἁγιωτάτης Μεγάλης [245] ἐκχλησίας τὸ 
Προσετέθη δὲ τῷ τρούλλῳ χατὰ τὸ παλαι 
τήδες 9! Y (84), xot τὰς δύο χαµάρας (85) 
θήχης ποιῄσαντες, τὴν τε ἀρχτῴαν καὶ «i 
θρινἠν. Ἐν δὲ τῇ συμπληρώσει τοῦ εἰλήι 
τυγίου τοῦ πατριάρχου κατέχοντος τὸ ἅγι 
λεῖον xa τοῦ ὄχλου παρισταµένου ἑφάλλει 
50Jac, οἱ ἄρχογτες, ὑμῶν, καὶ ἐπάρθηι 
αἰώνιοι, xal εἰσελεύσεται ὁ BaciAsie τί 
xai τὰ λοιπά. 

Μηνι Ἰανουαρίῳ 53" ἱνδιχτιῶνος ια’, bm 
ἀγομένου συρεὶς Ἰουλιανιχὸς ὁ ἠνίοχος ἐν 
δροµίῳ τελευτᾷ, 

Καὶ τῷ αὐτῷ μηνὶ παρελήἠφθη µέρη 
Αφριχῆς ózb τῶν Μανριτανῶν * Κουτζίν 
ἔδαρχος τοῦ αὐτοῦ ἔθνους ἔθος εἶχε λαμδά 
Ῥωμαίων διὰ τοῦ χατὰ χαιρὸν ἄρχοντος 
χρυσίον, ἐπειδὴ Ίρχε τοῦ ἔθνους τῶν Maji 
χατελθό,τος Ἰωάννου τοῦ ἐπίκλην ἛῬογαθι 
μηδὲν αὑτῷ δεδωχότος κατὰ τὸ πρώην ἔβι 
τοὐναντίον xal δολοφονήσαντος αὐτὸν, ἀνές 
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(85) Οὐ yph ust τὴν ἔνωσιν, etc. [ec Justiniani D de quo auctor noster hic loquitur, 


Confessio lidei, be naturarum in Christo. distine- 
tione, non loc tempore, sed sub synodo v Con- 
stantinepolitana edicto imperatorio pro:eulgata 
est. Scilicet sub extrema vite suz tempora in 
Aphthartodocitarum haresin delapsus est Justinia- 
nus : uti lestautur. Evagrius lib. iv, cap. 58 : 
Nicephorus Call. lib. xxvii, cap. 29; Glycas An- 
ial. part. 1v, et Cedrenus ; qui etiam eodem anno, 


impt 
edietam suum De corruptibili et incorruptil 
posuisse asserit : cui astipulatur Glycas, 
lato, 

(84) Ilóbec X. Πόδας εἴχοσι, dicit supra; 
Cedrenus hahet, 

(85) Τὰς δύο χαµάρας. Κάμαρα, sive - 
camera est recentioribus ; εἰ χαµεράριος cam 
priefectus cubiculi. 


IlODi] NOTAE. 


(r) Περὶ τῶν διαχκρινοµένων. Ivc omisit Inter- 
pree, nec videtur intellexisse, verte: De Diacri- 
romenis sivc. Eutychianis : sic enim oppellari so- 


lebant sectari Eutychiani, tanquam ab! 
communione segregati, vel, ut alii volui 
quam Aesitantes cum Ecclesia coninunici 


1 


- αἷμα, Καὶ ἑπαναστάντες τοῖς µέρεσι τῆς Αφριχῆς, 

: παρέλαδὀν τινας τόπους φονεύσαντες xol πραιδεύ- 

, αντε. Ὁ δὲ αὐτὸς βασιλεὺς Ἰουστεινιανὸς ἔπεμφε 
ο Κερχιανὺν τὸν ἴδιον αὐτοῦ ἀνεφιὸν "t. 
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εέχνα t0) αὑτοῦ Κουδτίνη, ἑἐχδικοῦντες τὸ πατρῷῴον A Cutzin ipsius 111, paternam ciedem ulturi, arma 
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sumpserunt : Afrieeque regiones quasdam inva- 
dentes, loca nonnulla occuparunt, incolis iuterfe- 
ctis expilatisque. Imperator itaque Justinianus ne- 
potem suum Marcianum expedivit''**'*. 


APPENDIX. 


Rea incommodum erit. subjungere hic  Synopsin Chronographie  Malaliane de Vita et rebus gestis 
Justiniani, ut dignoscat Lector ad quem. annum illius. imperii que in singulis paginis conscribun- 


tur pertineant. 


Λη. 1 Pag. ed. Oz. 151 
— 3 Indict. 6 mens. Oct. 152 


— — — — ]jan. 155 
Indictionis sub exitu 114 

-- ]ndict. 7 inens. Jun. 180 
— 99 — — Jul. 182 
— Decio Cos. 186 
— 4 Lampadio et Oreste Coss. 188 
— -— Meus Sept. 490 
- -- — Apr. 199 
— B Mensis Sept. 211 
"-] 6 Judictio 10 mensis Jan. 913 
— "1 Justin. 3 Cos. 920 
.^^ B indict. 12. ibid. 
" e» — Post Consul. Belisarii 9931 
— — Jo. Cappadoce Cos. ibid. 

* -- 4& lndict. 5 inens. Jun. 923 
-——— -- Aug. ibid. 
— 16 Ind. 5. 9935 
— 48 lud. 7 mens. Sept. 225 
— — N ibid. 
— 91 296 


— -- Ov. 
Ind. 10 inens. Feb. 


--] 


-- — - 1ῇ6ῃ8. Jun. , 997 
— — — -— Jj. 228 
— 94 lud. 15 mens. Apr. ibid. 
—— — — Jun. ibid. 
— 95 |[nd. 14 939 
-— 96 ind. 15 mens. Sept. 250 
— — — — Aug. ibid. 
— 97 lud. 1 mens. Mari. ibid. 
— 28 . Ind. 2 mens. Aug. 951 
— $0 nd. 4 mens. Jul. 952 
— — — — υου. 253 
— 91 Ind. 5 mens Nov. ibid. 
— — — — Apr. ibid. 
— 59 Ind. 6 mens. Dec. ibid. 
——— ο — — Feb. 954 
— 93 dnd. 7 mens. Mart. 235 
— — —. — Να. 9356 
— — — — Jun, 958 
— $6 nd. 10 mens. Aug. ibid. 
— 94 |nd. 44 mens. Oct. ibid. 
— — — — Nov. 959 
— — — — . Jan. 943 





- RICHARDI BENTLEII EPISTOLA. 


[1] CL. VIRO JOANNI MILLIO S. T. P. RICHARDUS BENTLEIUS S. 


Memini equidem, Milli doctissime, cum abhinc (; quid faciam? data est fides : promissa flagitantur. 


dies complusculos deambularemus una, strenue- 
«se de litterulis nostris. sermones caderemus ; 
WA forte fortuna de Joanne Antiochensi mentionem 
faisse injectam : cumque me desiderium cepisset 
δεν adhuc musteum videndi, priusquam in lu- 
€8m publicam, te curante, exiret ; ea ine lege id 
&bs te impetravisse, ut si qua in tam depravato 
striptore emendationem nostran accipere possent, 
64 in schedulas conjecta ad. te. mitterem. Duram 
profeto conditionem, quamque adeo multis de 
causis nollem acceptam. Nam ut omittam, quod ex 
illo fere tempore a tneliori librorum et chartula- 
f$ mearum parte, et (quoJ acerbius mili acci- 
dil) a jucundissima tua corsuetudine longe dis- 


Video, quod mihi egomet intrivi, exedeudum esse. 
Liceat modo, si quando in hae ἀναγχοφαγίᾳ fasti- 
dium mihi suborietur, aliunde petere quod fluen- 
tem nauseam coerceat. Dabitur itaque potestas et 
venia evagandi identidem longiuscule; dummodo 
ne plane ἔξω τῶν ἐλαιῶν, neque levibus de causis. 
lloc autem scias velim in primis, non mihi con- 
silium esse de Joanne isto qui cujasvo fuerit, quan- 
do vixerit, aut a quibus laudatus sit, omnino ver- 
bum facere : cum diu sit quod omnem istam 
controversiam suscepit amicissimus noster atque 
eruditissimus Hodius. Quippe aliud est, inquam, [2] 
scriptionis hujus institutum : qua vereor equi- 
dem ut satis ex voto et feliciter mihi vertat. 


je&cius sin; quodque semel duntaxat hunc Mala- D lta sane. przsagit animus, ita in ipso limine con- 


properans percurrerim, nec ut.secundas, quas 
fipieuliores esse aiunt, curas et cogitalioues adli- 
berem, ullo adhuc pacto potuerim aniinum indu- 
9t: ut illa, inquam, atque alia. priteream ; 
Piet hercle, ut verum fatear, pigetque bonas ho- 
"44, que haud paulo melius collocari possent, in 
ingrato et ignobili labore consumere. Sed 


spicio, quod ctiam fortissimo terrorem incutiat. 
Siquidem recte narrat Malalas pag. 90, edixisse 
nimirum atque inlerininatum esse Orphea, ne 


quisquam mortalium palam fecerit τὰ Ἐριχεπεώ. 


O6, ait, ὄνομα ὁ αὐτὸς Ὀρφεὺς ἀχούσας ἐκ τῆς µαν- 
τείας ἐξεῖπε, Μήτινα φάναι τὰ Ἐρικεπεὼὸ, ὅπερ 
ἑρμηνεύεται τῇ χοινῇ γλὠσση, Βου,λἡ, Φῶς, Ζωεδο- 
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tp. Ego vero emi haud. sim nescius, quam acer- A τοῦτον θεὸν ἀνευφήσαιμι τὸν σπέρμα eípo 


bos olim vindices eos hominesque habuerit, qui αν- 
στήρ.α ἐξορχίσασθαι οἱ Eleusinze matris occulta 
proferre ausus sit; qui sciam, annon ipse similem 
in me noxam admittam, si inysterium hoc Orphi- 
cum sacro hactenus silentio celatum evulgavero 7 
Neque adeo clam me est, o Milli suavissime, 
quam audax impulsu tuo in me meosque facinus 
consciscam : 

Sed (ua me virius tamen, et sperata voluptas 

Suaris amtcilie quodvis discrimen adire 

Suadet, et inducit dias in luminis oras 
horribile illud arcanum protraliere. Bono vero ani- 
mo eris, capitique et ztali mez parces metuere; 
ubi μορμολυχείῳ isto detracto, putidisque illis μὴ 


τινα φάνχ: τὰ Ἐριχεπαιὼ in malam rem ablegatis n 


aliquo, veterem illuc et veram lectionem quasi 
postliminio reduxero. Ea h:zec est : OO (θεοῦ) ὄνομα 
6 αὑτὺς Ὀρφεὺς ἀχούσας Ex τῆς µαντείας ἐξεῖπε 
Maury, Φάνητα, Ἡρικεπαῖον. Orpheus, ait, per 
oraculum edoctus est Dei nomina Μῆτιν esse et 
Φάνητα, θἱ Ἠριχεπαῖον, quai communi sermone in- 
terpretata hanc habent. vim et sententiam, Boua?, 
φῶς, Zun00:7, p. 

Porro hisce nominibus deum Orphicum vocari 
non desunt mihi locupletes certissimique saue 
auctores. Damascius περὶ τῶν πρώτων ἀρχῶν ws. 
in bibliotheca Coll. Corporis Christi Oxonii p. 190: 
'Ev μὲν τοίνυν ταῖς φεροµέναις ταύταις ῥαψῳδίαις 
Ὀρφικαῖς fj θεολογία δἡ τίς ἐστιν ἡ περὶ τὸν νοητὸν 
(δ,ἀχοσμον) fjv xat οἱ φιλόσοφοι διερμηνεύουσιν, ἀντὶ 
μὲν τῆς μιᾶς τῶν ἕλων ἀρχῆς τὸν Χρόνον τιθέντες, 
ἀντὶ δὲ ταῖν δυοῖν Λἰθέρα xaX Χάος, ἀντὶ δὲ τοῦ ὃν- 
τος ἁπλῶς τὸ Ὠὺν ἀπολογιζόμενοι, xaX τριάδα ταῦ- 
την [5] πρώτην ποιοῦντες. Eiq δὲ τὴν δευτέραν τελεῖν 
τοι t χυνύμενον xaX τὸ χύον "(by τὸν θεὸν, ἡ τὸν 
Αργῆτα χιτῶνα f] τὴν Νεφέλην, ὅτι Ex τούτων Ex- 
θρώσχει ὁ Φάνης. "Άλλοτε γὰρ ἄλλα περὶ τοῦ µέσου 
φιλοσοφοῦσι, τοῦτο μὲν ὁποῖον ἂν T) ὡς τὸν νοῦν, ὦ; 
δὲ πατέρα καὶ δύναμι» ἄλλα τινὰ προσεπινοοῦντες 
οὐδὲν τῷ Ὀρφεῖ προσήχοντα" τὴν δὲ τρίτην τὸν Μῆ- 
civ τὸν Ἡριχεπαῖον ὣς δύναμιν, τὸν Φάνητα αὐτὸν 
ὡς πατἐρα. ldem ibidem p. 106: "O0sv πηγὴν μὲν 
«vov αὑτὸ (τὸ "Er) Χαλδαίων παῖδες ἀνευφτμοῦ- 
otv, Ὀρφεὺς δὲ μικτιῃ σπέρµα φέροντα θεῶ», Φοί- 
Ὄινες δὲ αἰῶνα χοσμικὸὺν, ὡς πάντα £v. ἑαυτῷ συν- 
Ἠρηχότα. Locus corruptus. Lego : ὈΩρφεὺς δὲ 
Μῆτι οπέρμα φέροντα θεῶν --- — Et pag. 125: 
Οὐγὶ δὲ καὶ Ὀρφεὺς ἀπὸ τοῦ ᾿Ωοῦ παράγει. Καὶ τῆς 
Νεφέλης ῥαγείσης (hac modo occasione cogila, an 
in loco superiore pro ὀἐργῆτα reponi placeat 
τὸν ῥαγέντα χιτῶνα 7| νεφέλην) τὸν πολυτίµητον φά- 
νηται, πρὀοδον. Καὶ ἐχεῖνος ἐν τῷ νῷ ὑποστησάμε- 
ος. "H ῥητέον ποὺς ταῦτα, et quae sequuntur. Lege 
eb distingue : τὸν πολυτίµητον Φάνητα, πρόοδον 
καὶ ἐχεῖνος, etc. Et praeterea p. 124: 

"Ev0ev. ἀποθρώσχει γέγεσις πο.λυπιδάκου OAnc, 
xai ὅσα τοϊαῦτα περὶ τῆς τάξεως ἐχείνης οἱ θεοὶ 
χργσμῳξδοῦσιν. ἁλ)ὰ καὶ Ὀρφεὺς τὸν πολυτίµττον 


D 


x' αὐτὸν Ἠρικεπαῖον, xat ἐξ αὐτοῦ ποιεῖ 4 

ἅπασαν tty τῶν θεῶν γενεάν, Enimvero ne 

mendis aspersa est lxec ῥῆσις, quam ita eoi 

xai Ὀρφεὺς τὸν πολυτίµπτον τοῦτον Ürby 

μεῖ 

Mar σπέρμα φέροντα θεῶν ud 
a 


Pagina denique 164: Τοῖον ἀπέστιλθε χρόνο 
τοιο Φάνητος, ubi legendum χροός, ut qui 
slat apud Procluin : 

θαύμαζον καθορῶντες ἐν αἱθέρι φέγγος d 
Totor ἀπέστι.Ίδε χροὸς ἀθανάτοιο Φάνητι 
Idem Proclus in Parmenidem ms. haec babe 
γὰρ Ὄρφεὺς μετά τὴν χατάποσιν τοῦ ddr nt 
Διὶ τὰ πάντα γεγονέναι φησἰν. Ἐπειδὴ πρόι 
xat ἠνωμένως ἐν ἐχείνῳ, δευτέρως δὲ χαὶ ὃ 
μένως ἓν τῷ Δημιουργῷ τὰ πάντα ἀνεφάνι 
ἑνχοσμημάτων αἴτια. Et in Alcibiadem 
mis. sic scribit : Kat µοι δοχεῖ xal ὁ Πλάτο 
παρ Ορφεῖ τὸν αὐτὸν τοῦτον xai Ἔρωτα : 
µονα µέγαν ἀποχαλούμενον, ἀγαπῆσαι καὶ ο 
τοῦ Ἔρωτος τὸν τοιοῦτον Üpvov- περὶ plv: 
τοῦ νοῦ λέγων ὁ θεολόγος" 

[4] ᾿Αδρὸς "Epoc xal Μῆτις ἀτάσθαλος... 
Καὶ πάλιν. 

Οἶσιν ἐπεμδεδαὼς Δαίμων µέγας αἰδν ἐπ 
Περὶ δὲ τοῦ νοεροῦ νοῦ xai ἀμεθέχτον, ' 
hal Μητις πρῶτος γενέτωρ καὶ Ἔρως πολυ 
Καὶ πάλιν’ 


"Ev κράτος, slc Δαίμων γένετο κ 
x 


Mulia prudens et sciens prztereo, quas « 
nagora, Macrobio, Orpbicis Hymnis, tun 
precipue e Proclo in Platonis Timzum 
possem : ne forte qui me minus norunt, | 
Leopardi scrinia compilare existiment. Ind 
possunt, vel a Theodoro Cantero, qui ptur 
rehus scire desiderent. Nam quid ego cent 
illorum sententia, qui significationem | 
verbi Ἐριχεπεὼ ex. anilibus Cabbalistaru 
conantur exsculpere? sed nolo aliquid incl 
dicere. Non nostrum esl κχειµένοις ἔπεμ 
Veniain etiam libenter dedero, si minus 
spexerint, quz a multis s:eculis homines la 
caligine et tenebris cireumfusa. Nam ut co 
li:ec, quomodo a me emendata sunt, ita. a 
fuisse concepta; quod equidem haud fae 
diderim ; Suidae tamen οἱ Cedreni ten 
depravatum esse hunc Malalz locum illu 
mento est, quod hi interpretamenta dunt 
nostro afferant, de verbis Orphei οὐδὲ ΥΓ 
autem mihi videor satis cer!o scire, non t 
ctare, ut vim verbi ἩἨριχεπαῖος et naturai 
cem : tune ut ineptas plerumque et 035994 
logias consectari me velis? Dabitur jusjur 
ne ab Orpheo quidem ipso hoc fleri potuis: 
prius aveo, unde illa. vulgaria, Διόνυσος, 
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σος, Ποσειδῶν. Διόνυσος, ait Orpheus apud Macro- Α. Baroccianus. Scilicet ab auctoribus multo plus ido- 


bium, ἀπὸ τοῦ δινεῖσθαι originem ducit : 

Πρύτος δ' εἰς φάος (1408, Διώνυσος δ᾽ ἐπεκ.λήθη, 
θὕγεκα διγεἴεαι κατ ἀπείρονα uaxpóv "Ουμιπο». 
Ride, εἰ ad hoc exemplum crede alia fuisse dictu- 
run, Νεο quidem de significatione τοῦ Ἠριχε- 
καίο belle convenit scriptoribus. Secundum Mala- 
lam, Suidam et Cedrenum est ζωυδοτήρ. Nosti hos 
tres|5], quam ad unum redeant denique. At Nonno 
in Συναγωγῇ ἱστοριῶν Phanes est ζωοδοτήρ. Eri- 
eepeus aliam. vim habet nescio quam. Λέγουσι δὲ 
αὐὐντὸν Φάνητα ἔφορον εἶναι τῆς ζωογόνου δυνά- 
µεως, ὁμοίως xaX τὸν Ηριχεπαῖον λέγουσιν ἑτέρας 
ἔρορον εἶναι δυνάµεως. Quamobrem, si sapiam, non 
eperam perdam in etymologia hac inquirenda : ma- 
gser usu fuerit, in quibus primum institi vesti- 
fiis pergere ; eL si qua restent Orphica apud Mala- 
hm, que correctione opus habeant, pro virili re- 
Vere. 

S igitur refingo locum, quem habes p. 89 : 
'Üdrs, λητοῦς vU, ἐκωτηδό λε Φοῖδε κραταιὰ, 
larhpxàc, 0v ητοῖσι καὶ ἀθανάτοισιν ἀνάσσων, 

, χρυσέαισιν ἀειρόμενε πτερύγεσσυ», 
ἑωδμάτην δὴ τήνδε παραὶ σέο ἔχ.υον ὁὀμφὴν., 
In ραµέγου, σὲ 06 4" αὐτὺν, ἐκηδόλε, μάρτυρα 

[βείη». 

Tertio autem versui simillimus el maxime gemi- 

δ ejusdem scriptoris est alius in Hymno ad 


Proogonum : 
llputoyóror xa Aéw διρ»ῆ µέγαν alüepózAavxzcv, 


j, χρυσέαισιν dra AAópsvov πτερὐγεσσιν. C 


Átvir bonus Joannes, atque item Cedrenus, ine 
in libraries. culpam hanc transferas, τὴν πτέρυ- 
Yairbiürabantur esse generis virilis, En cor Zeno- 
 enjecur Cratetis ! 
Multo vero. gravius affectus est locus, pag. 92 ; 
poet verba non. modo cum interpretamentis 
confusa sunt atque commista , sed et insu- 
Ρα mendis obsita et cooperta. Illa quidem certe μὴ 
μηδὲν veritus est Cedrenus describere, quippe 
qe nullo prorsus modo intellexerit; At memini 
YMisse Excerpta quedam manu Patricii Junii ex 
ronico quodam penes Cl. Seldenum manuscri- 
Plo : ubi inter alia. ejusdem farine hzc Orphica 
."e»antur, corrupta ea quidein et mutila ; nihilo- 
inus in quibus exsiarent vestigia verz lectio- 
15 : siquidem ibi scriptum erat ph διἁ μάἀ µη- 
V. Proinde de boc loco mihi nulla dubitatio est, 
Tin in versiculos reponi debeat ad hoc exem- 
Μαη : 
"disk t οἷωνοί t& βροτῶν c' ἁλιτήρια cv4a 
Τῆς εἶδωα τετυγµένα, μηδαμὰ μηδὲν' 
[5] τες, οὔτε xaxoio προσερχοµόένοιο νοησαι 


ὀράδµονες, οὔς' ἄποθεν μά 1’ ἀποστρέγαι κα- 

"Io; ἀταθοῦ παρεύντος imo rpg xal Ép£ai 
ς, d1à µάτην ἀδαήμονες, ἀπρογόητοι. 

hunc Orphicorum numerum non dubito ascri- 

sto qua exstant p. 50, etsi ea Mercurio Trisuegi- 

S, tribuant Malalas, Suidas, Cedrenus, auctor 

" ΠΙΟ l'aschalis et de quo postmodum plura ms. 


neis, sancto Justino in Parenetica ad Gr:ecos, οἱ 
sancto Cyrillo adversus Julianum ad Orphea ἐν 
τοῖς ὄρχοις referuntur : ubi etiam veram hujus 
λέξεως scripturam offendes. Malalas enim cum suo 
grege antiquam adeo hic consuetudinem obtinent, 
ut niliil sentiant. Proxime autem ad Joannis verba 
accedes, si ita legeris : . 
Ovparórv ὀρκίζω σε 650b uevdAov σοφὸν Épyor, 
"Opxito c" αὐδὴν πατρὸς, ἣν ἐφθέγξατο πρῶτον, 
Ἡγίκα κόσμον ἅπαντα ἑῇ στηρἰξατο BovAm 
"Εἰσία illa et commentitia oracula quz habes, 
p. 49, 79, et 172, adeo misere ac fa de accepta sunt, 
ita verba poetica in quotidianum sermonem immu- 
tata, ul vix invenias. disjecti membra poete. Quai - 


B obrem in iis recolligendis redintegrandisque fru- 


stra operam conterere non libet; praesertim cum 
Joannes ipse salis aperte fateatur, se qua διά 
στίχων scripta fuerant, εἰς τὴν κχοινην δ.άλε- 
χτον immultasse. Verum, ut beem aliquos tam opta- 
bili nuntio, est liber Oxonii annos abhinc puto pc 
calamo exaratus ; in quo non pauca exstant oracula 
Malalaunis his germanissima : qux si omnia hic in 
lucem proferam, quando bella occasio est, sane 
(quod in Graecorum proverbio est) patella videatur 
operculum invenisse. Spero etiam ine gratis ali- 
quantulum initurum ab hominibus iilis perelegan- 
tis judicii, qui oracula qux vulgo feruntur Sibylli- 
na lanquam ab anu fatidica Noachi filia fusa vene- 
rautur. Adesteigitur,o vere σιθυλλιῶντες, lotisque 
manibus saera hzc tangite. 


[7] XPHZMOI KAI ΘΕΟΛΟΓΙΑΙ ΕΛΛΗΝΩΝ 9I- 
ΛΟΣΟΦΩΝ. 


Ι. Ερμοῦ μεγίστου περὶ Παντοκράτορος. 

Αχοιμήτου πυρὸς ὄμματι γρήγορε, 6pópov αἱθέ- 
poc ζωργονῶν, ἡλίου θέρµην χρατύνων. λαίλαπι µεθ- 
ιστῶν νέφη, τοὔνομα μὴ χωρῶν ἐν χόσµῳ, ἄφθιτον 
ἀένναον πανεπίσχοπον ὄμμα' πατέρα τῶν ὅλων θεὸν 
ὄντα µόνον, ἀπ οὐδενὸς ἔχοντα ἀρχὴν ἔγνωχα. ἕνα 
μετὰ ok ὄντα µόνον Ex σοῦ γεραίρω Yibv, ὃν ῥώνῃ 
ἀποῤῥήτῳ xoi ὀξυτέρᾳ φωνῇ ἴδιον εὐθὼς ἁρθόνως 
xal ἀπαθῶς ἁἀπογεννέτως Λόγον ἐγέννησεν (leg. 
ἐγέννησας) θεὸν ὄντα, τὴν οὐσίαν Ex τῆς οὐσίας, ὃ: 
σου τοῦ Πατρὸς τὴν εἰχόνα xai (leg. χατὰ) rà» 


D ὁμοίαν φέρει, ὥστε &xelvo; Ev aot, σὺ δὲ ἐν Exselvo. 


χάλλος ἔσοπτρον. ἀλληλεύφραντον πρόσωπον (leg. 
ἀλληλευφράντων προσώπων). 
Ill. Τοῦ αὐτοῦ περὶ Τριάδος. 
"Hv φῶς νοερόν ἓκ φωτὸς, ut apud. Malelam. ha- 
bentur p. 99. 
Ill. Tov αὐτοῦ Προσευχή. 
'Opxlsc ce, Οὐρανὲ, θεοῦ μεγάλου, etc. Vide Mal. 
p. oU. 
IV. Ἀριστοτέ.ους. 
Ακχάματος φύσις θεοῦ, γενέσεως οὐχ ἔχουσα ἁρ- 
χην, ἐξ αὐτῆς δ᾽ ὁ πανσθενῆς οὐσίωται λόγος. 
V. ΣόἼωνος Ἀθηναίου. 
02x. ἐφικτόν μοί ἔτι ταῦτα πρὸς Brat τους ελτ δν, 
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n9z& 6b φαερῶς παρα/ ἐσθαι' πλὴν τοῦ νοςῖν ἀχούξ- A bene multi. Illuc. autem Antimaclho vit equidem 


ται (leg. τῷ vosly ἀχούετε) ὅτι οὗτός ἐστιν Ó xa 
οὐ ρανὸν μεγάλου * φλογὸς ὑπερθάλλων, ὃν τρέμου- 
ο’ οὐρανοὶ γαῖά τε xal θάλαττα, αὑτοπάτωρ, ἀπτφ- 
τωρ, τρισόλξιος. Confer hzec cum Malalanis p. 79. 


VI. 6cvxvOi6ov. 
Τὸ ἓν «pla χαὶ τὰ «pla ἓν, ἄσαρχον προσωπισόν. 
1 η τέτοχε τὸν οὐρανοῦ γεννήτορα. 


[8] VM. Χίήωνος. 

Γόνος ἐχ γόνου κατελθὼν ὙΥόνιμον ὕδωρ ἑποίησε. 
Τὸ ὑπέρτατον τῶν ὅλων αἴτιον ἐπινοεῖται οὗ φωτὶ 
καὶ πνεύµατ., ἁλλ᾽ ὡς πάντων θεὸς xal Κύριος xal 
Πατήρ. 

VIII. Π.1ουτάρχου. 

'O παλαιὸς νέος, χαὶ ὁ νέος ἀρχαῖος, ^ πατ]ρ yó- 

νος, χαὶ ὁ γόνος πατἠηρ 


IX. Αντιόχου Κο.οφρῶγος περὶ Τριάδος. 
"Ην νοὺῦς εἷς πάντων νοερώτερος " εἰ δέ γε ἔστιν 
ToU ἅπο παγγενέτης νοερὸς Λόγος ἄφθιτος αἰεὶ 
Yib; ἀπανγασμὸς νοεροῦ Πατρὸς, εἷς ἅμα Πατρὶ, 
"Ey μὲν ἐπωνυμίῃ * εἰ δέ ve ἔστιν ὡς ἀπὸ Πατρὺς, 
Ες δὲ πέλων σὺν Πατρὶ xai ἐξ ἑνὺς εἷς, µία «a£, 
Πατρὸς..... ὁμοούσιος ἄφθιτος alst 
Πνεύματι οὖν πρὠτῳ ἁγίῳ καὶ σπέρματος ἀρχ]. 

Uno verbo, ne nescias, te monitum velim in li- 
bro ms. sic legi : Τοῦ ἁἀποπαγγενέτης νοερώτερος 
λόγος ἄφθιτος υἱὸς ἁπαύγασμαᾳ. Sed nihil erat fa- 
cilius, quam in versus concinnare. Quivis etiam 
emendare possit Κολοφωνίου vel Ex Κολοφῶνος. 
lllud fortasse plusculum habet difficultatis, quis- 
nam st ille Antiochus conjectura assequi. Et pro- 
fecto nimis velim exstaret Nicandri Colopbonii 
liber περὶ τῶν £x Κολοφῶνος ποιητῶν ' mirum enim, 
ni ex animi sententia hoc negotium couticeremus. 
Nunc vero, quandoquidem iste liber, ut alia omnia 
καλά, vel flammis, vel humore, vel inertibus ti- 
neis consumptus est; cum optimum vatem arbitre- 
mur, qui illud in το tam ancipili protulerit. quod 
sit veri simillimum. Opportune autem venit in men- 
tem Xenophani illi Colophonio filium fuisse nomine 
Antiochum, quem res Siculas et Italicas scripsisse 
multi commemorant. Verum accidit perincom- 
mode, quod is etsi patre natus Colophonio, ta- 
meu nescio qui Syracusius vocetur. Alius proinde 
quatiendus est funis. Placetne ut pro Antiocho 
reponatur Antiphanes? (9] Athenaeus, lib. vi1: Mvr- 
μονεύει αὐτοῦ ᾽Αντιϕάνης ὁ Κολοφώνιος ἓν τῇ 87- 
θαῖδι λέγων οὕτως, 

Ἠ Oxxnr, 7) ἵππον, ἢ δν xiy.1ny xa.léovcivr. 

Sed mihi crede, nusquam fuit gentium Anti- 
phanes ille Colophonius : quippe, quod a doctis- 
simo Casaubono non animadversum esse demiror, 
pro eommentitio isto Antiphane repon: ndus est 
Antimachus, notissimus auctior Thebaidos ct Ly- 
des, uti memorant ipse Athenzus alibi, Etymolo- 
gicon, Hesychius, Suidas, Quintil anus , aliique 


dubito quin putidos hos versus a(fingere voluerint, 
Q:o quidem consilio nihil inconsultius esse potui 
aut demeptius. Proclus in Commentario Timgi 
distinguens poeticam ἔνθουν ἀπὸ τῆς τεχν'χῆς, illias 
exemplum τοὺς χρησμούς, hujus τὸ ᾿Αντιμάχειο 
ponit. A4co ut Antimacbum χρησμῳδοῦντα (gere, 
sit. prorsus ἄνω ποταμῶν. Totus erat. Antimacbus 
in aite et. opeta. : nihil habuit ἐξ ἆἔνθουσα 
σμοῦ, nihil ex afflatu furoris, et ecelesti illu mentis 
iustinetu, aine quo nullum poema sani coloris, n- 
dun oracula nasci possint. 

X. Ερώτησις Ἰάσονος βασι.λέως τῶν Ἄργοναυ- 

τῶν εἰς τὸ Πύθιον τοῦ 'AxóAAovoc. 

Προφίέτευσον ἡμῖν, προφῆτα Τιτάν, ei qui se. 

quuntur ; ut babet Malalas, p. 94. |] 
XI. IlAdcovoc. 

Γενετὸς οὐδεὶς ἰχανὸς γνώμης ἀφανοῦς ἰδεῖν el 
σθητήριον. Φύσις Υὰρ μόνου Θεοῦ ὡς αἰτίου wi 
παντὸς γυμνὴν ψυγἣν δυναµένου (leg. δυναμένη] 
ἰδεῖν : εἷς yàp αἴτιος τοῦ παντὸς, εἷς xoi ἐξ atom 
ἀλλ᾽ οἷος (leg. ἄλλος) ὁ tlc, xal ποτε οὗτος ὁ εἷς olx 
ἐν χρόνῳ’ ἀῑδιος yàp ὁ εἷς χαὶ συναῖΐδιος. 

|10] XII. Τοῦ αὐτοῦ περὶ Χριστου. 

Ὁψέ ποτέ τις ἐπὶ τὴν πολυσχεδῆ (’) ταύτην ἑλάσα 
γῆν, καὶ δίχα σφάλματος σὰρᾶ γενήσεται, ἀχαμάτας 
θεότητος ὅροις ἀνιάτων παθῶν λύσει φθορὰν, xil 
τοῦτο φθόνος γενήσεται ἐξ ἀπίστου λαοῦ xal £p 
ὕῦψος χρεµασθῄήσεται ὡς θανάτοι καταδίκως (leg. δε: 
νάτῳ κατάδικος) πάντα πράσας (leg. πράξαν 
sive δράσας) πείσεται. 

ΧΙΙ. Χρησμὸς τοῦ Απόλ.ἔωνος δοθεὶς à Δελφοῖς 
περὶ Χριστοῦ. 

Ef; µε βιάγεται οὐράνιον φῶς, καὶ ὃ παθὼν θεές 
«ἐστιν, καὶ οὗ θεότης ἔπαθεν αὐτὴ ἄμφω γὰρ Bp 

σωµος xat ἄθροτος αὑτὸς θεὸς ἤδη καὶ ávkp, πάντα 

φέρων παρὰ Πατρὸς ἔχων τε τῆς Μητρὸς ἅπαντε, 

Πατρὸς μὲν ἔχων ζώων ἄλχει, Μητρὸς δὲ vei 

σταυρὺν, τάφον, ὕδριν ἀνιῆτου xat ἀπὸ βλεφάρω 

ποτεχευᾶ τὰ δάχρυα θερμὰ ὁ πέντε χιλιάδας ix είνα 
πυρῶν καρέσαι (ἱ.σας)' τὸ γὰρ θέλεν ἄθροτος ἄλκε, 

Χριστὸς ὁ ἐμὸς θεός ἐστιν £v ξύλῳ τανυθῇ ὃς (4. 

τανυσθεὶς) θάνεν ' ὃς ἐκ ταφῆς εἰς πολλῶν Ore. 

Miris modis ο perturbata sunt ; magnam u- 
D men partem in versus auos nullo negotio relifi 
possunt in hune modum : 


Elc µε βιάζεται οὐράνιον 9o 
Kal , παθὼν θεός ἐστι, xal οὐ θεότης πάθεν αὐτόν. 
"Ajgu γὰρ βροτόσωµος ξην ἡδ' ἄδροτος αὐτὸς 

— — — — 66óc ἠδὲ καὶ ἀν ἣρ, 
llárca φέρων παρὰ Πατρὺς, 


Ἑκ Πατρὸς μὲν ἔχων ζώην ἄνῑκει — —— 


ΝΜητρὸς δὲ θνητῆς σταυρὸν, εάφον, oper, E 
θερμά. 


ἔχων tnc Μητρὸς 
(ἄπαντα 


Ίοῦ καὶ ἀπὸ β.εφάρων ποτὲ χεύατο 


XIV. ᾽Αστάνου περὶ τῆς Θεοτόκου. 
Τιμέσωμεν τὴν Μαριὰμ, ὡς καλῶς xpojasr 2 
μυστ/ριον. 


NOT A. 
() πολνσχιδῆ Toupius Emend, vol. VW, y. οἱ 
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ibio loco ᾿Λοτάνου emendandum est A ἀληθείας εἶναι. E; ἐστιν 6 8:5; ὃς τὸν οὗρανόν, etc. 


Ostanes magus et. Zoroastres etiam in- 
dmitissimi. Theodoro Meliteuiotz:e Prz- 
Astronomiam non Osianes dicitur, 
ης [11]. Que fortasse vera scriptura 
et apud Herodotum non. unus. est 
rs3 : et vero nrgus ille natione fuit 
Theodori locum describam, quod ibi 
n magorum nomina videas, quos alibi 
uesieris. "Ev οἷς (Χαλδαίοις) ἄλλοι τε 
Ἐγόνασιν ἀξιόλογοι ἄνδρες χαὶ μάλιστα 
6 xai pev! ἐχεῖνον Ὁτάνης, 6 τε Κιδη- 
ἰαθουριανὸς, χαὶ σὺν αὐτοῖς ὁ Σουδῖνος, 
Σέλευχος ἀπὸ Σελευχείας Χαλδαῖος xa 
. 
ις ὁ Alyvaciov βασιλεὺς ἐπαρθεὶς τοῖς 
ὠμασιν ἠρώτησεν εἰς τὸ μαντεῖον tov 
eu περὶ αὑτου οὕτως 
μοι πυρισθεγές, etc. ut Malalas p. 30. 
sane festivum, qui Euripidem χρησµο: 
obis exhibuit. Quidni autem? inquies, 
ιαντείῳ lioc editum est, 
€ δ' ἄριστος ὅστις εἰκάζει xa Aoc, 
quidem, quo nihil verius ac sapientius ; 
juam aut Bacis fudit, aut comicus iste 
| 
' tripode ex Phobi lauroque profata est. 
jecum : sine controversia corrigendum 
βάπιδος * cui Canobi templa dicata sunt ; 
andrie et Memphi. Narrat Strabo miris 
udibus efferre τὰς ἀρετὰς τῶν τοῦ Zapá- 
νώθῳ λογίων. Hec scripseram, cum sero 
üi apud Suidam in voce θοῦλις ita legi 
uti prius ex conjectura emendaveram. 
em me et quo proxime me vertam cir- 
ptem ad se vocat Sophocles, indignis 
a Joanne acceptis, p. 47 : '0 γὰρ σοφώ- 
κλης 6p3pa ἐξέθετο xal ποιητιχῷς εἶπεν 
ἰσίας «tv Παλλάδα εἶλε λονομέντν καὶ 
το. Ego vero quovis pignore contenderim 
m de fabella ista prolectum a Sopliocle, 
ab aliis passim memoretur. Cum enim 
titulos Sophocleorum Dramatum bene- 
maticorum vcterum habeamus, nullum 
esix persona locum habere possit, prz- 
ια Trilogia, OEdipus Tyrannus, Anti- 
Edipus in Colono : sic enim sentio : 
giam malis, accedo; ut fabula [12] sa- 
& omnes omnium przter Cyclopem Eu- 
iisse videatur. Quanquam enim affirmet 
εὁ Σοφοχλῆς Ίρξε τοῦ δρᾶμα πρὸς ὁρᾶμα 
t, ἀλλὰ μὴ τετραλογίαν ' scimus tamen 
liis non ex omni parte verum hoc essc. 
. Aristophanem Grammaticum in. Argu- 
eg Euripidis. Atqni baud. coumemini 
tam de Tiresia in trinis illis narrari, 
reperiri posse arbitror. Prima hec est 
clem contumelia, Deinceps , "OUev, ait, 
OX ἐν τοῖς αὐτοῦ συγγράµµασ! ταῦτα 


O hominis stuporem, οἱ ἰδιωτείαν meram! Apud 
auctorem, unde liac habuit Antiochensis, sine 
688 dubio scriptum erat ad hoc exemplum : Ka- 
θὼς ὁ Σοφοχλῆς εἶπεν ἐν ταῖς ἀληθείαισιν εἷς ἐστι 
Θεός. Homo stolidus interpunctione falsa jugulavit 
versum, misereque disperdidit. Nimirum ab ἆλη- 
θείαισιν distinctionem posuit, cum oratio post 
εἶπε sustineri debuerit, Sed efficiam ut posthac hi 
versiculi sano saltem pede possint incedere. Sic 
igitur emendo : 

Ἐν ταῖς ἀληθείαισιν εἷς ἑστι' θεὸς 

*Oc οὐρανόν τ) ἔτευξε καὶ γαῖαν μακρὰν 

Πόντου τε yapozóv οἶδμα κἀνέμων βίας. 

ϐνητοί τε zoAAóv. καρδἰᾳ πλαν ώμενοι 

Ἱδρυσάμεσθα πηµάεων xapayrvytr, 

θεών ἁγάνμιατ ἐκ AlBov 7) χα ]κέων 

"Il χρυσοτεύκτων 7) 'Asgartirory τύπους. 

Ovcíac τε τούτοις xal κενὰς πανητύρεις. 

Τεύχοντες οὕτως εὐσεθεῖν vogltoger. 
Ita fere leguntur apud Justinum, Clementem, Eu- 
sebium, Theodoritum, el partim Athenagoram ; 
adeo ut demirer interpretem Chilmeadum, liomi- 
nem sane pereruditum, ip luce tam clara minus 
solitó perspexisse. Sed non te celabo, quod pace 
sanctoram virorum dictum velim , vehementer mie 
suspicari non esse hac a Sophocle. Id adeo cur in 
animum inducam, si me interroges, dico: permi- 
rum mihi preter alia videri, tam illustrem locum 
Ecclesiasticis solis incurrisse in oculos, aliorum 
omnium aciem effugisse [15]. Qui faetum, uti dor- 
mitaret hic. Plutarchi diligentia ? Qui Porphyrium 
praeterire potuil περὶ ἀποχῆς ἐμφύχων tam insigne 
testimouium adversus τῶν θυσιῶν τὰς παρανόµους 
σφαγάς, ut ad hunc locum ait Theodoritus ? Ubi tu, 
Stobzxe, cessasti, litterarum oblivio? tu, qui tot 
forulos bibliothecarum excussisti, Sophoclis autem 
el Euripidis monumenta studiose prater cetera 
leetitasti. Adeone paucos e Patribus, quid Patres 
autem dico? unumne aliquem tenebrionem, qui 
supposita persona librum ediderit (ut et olim et 
liodie nonnullorum opinio est, neque adeo injuria) 
czeleris omnibus perspicaciorem et diligentiorem 
fuisse? Clemens enim aperte et ingenue fatetur 
Hecatzi se fidem secutum, apud ipsum Sophoclem 


D omnino non legisse. 'O μὲν Σοφοχλῆς, ait Strom. V, 


ὣς φησιν ᾿Εχαταῖος ὁ τὰς ἱστορίας συνταξάμενος ἓν 
τῷ χατ) "Αθρα μον xaX τοὺς Αἰγυπτίους. lllud autem 
exploratum babeo tam a Justino et Clemente Pa- 
tres alios accepisse, quam Justinum et Clementem 
conumnentitii ejus flecatzi auctoritate tradidisse. 
Quem ad hominem deinuim, et quam nulla fide res 
redierit, vides. Illlene ut Sophocli versiculos ali- 
quo! vereretur affingere, qui illum ipsum, qto eos 
adduxit, librum ediderit simulata persona Heca- 
tati? Ipsa przeterea oratio de se facit indicium. Non 
agnosco illud χαλκέων, et πολλὸν sumptum, ut aiunt, 
adverbialiter, esse hominis Attici, aut in trago- 
dia ferri posse. Qualis enim hac foret confu. 
sio dialectorum, ct ut ait. ille. saitago luquendi? 
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᾽αλκεὺς Altice dixeris ; minime gentium a χαλχοῦὺς, 
non wagis mehercule quam ἀγαπάει vel ᾿Αριστοτέ- 
^:0;. Χρύσεα, ait Phryuichus,&pyópza, xoávsa, yá- 
x:3 ταύτα "laxà διαιρούµενα χρὴ οὖν λέγειν χρυσᾶ, 
ἀργυρᾶ, χυανᾶ τὸν ᾽Αττιχίζοντα. Χρυσοῦς λέγε" τὸ γὰρ 
χρύσεος 'laxbv, ὡδαύτως χαὶ ἀργυροὺς , χαλκοῦς, 
χυανοῦς, xal τὰ ὅμοια. Rogo deuique, cui person: 
"mc oratio conveniat ? Quave Sophocles fiducia 
die festo ludorum (nou alias enim iu scena quam 
Panathenzis ac triuis Liberalibus Tragodiz doce- 
bantur) illos ipsos dies festos et ludos solemnes 
in contemptionem adduceret? lstuccine se impune 
Jaturum &peraret? Nonne Aschvli periculum cautio- 
rem eum faceret, [14] qui, quod in Sisvpho opinor 
πετροχυλιστῇ ad Cereris mysteria curiosius videre- 
tur allulere, nisi ad aram Bacchi confugisse! , 
Mico trucidatus esset in scena : postea etiam in 
Areopago de capite suo causam dixit? ilabes, 
amice, suspiciones nostras : tu tuique similes rem 
cognoscite, el sententiam ferte ; non Bexxsot)nvot 
quidam, πολυμαθεῖς sine pectore et mente, 
'Avépsc ὧν τὸ xéap 
IIaAo σέσακται xal δυσεχνἰκτῳ τρυγός. 

Praclare vero. actum est cum Sophocle, quod 
a χρονοῤῥάφῳ nostro non nisi semel ad falsum tc- 
stimonium dicendum citatus sit : Euripides autem, 
qui Malale erat paulo familiarior, gravissimas 
istius consuetudinis poenas sustinuit ; adeo quidem 
ut non minus incommodo hospite boc Antiochensi, 


quam olim Promeri canibus usus esse videatur. C 


Non erit, opinor, ab instituto nostro alienum, si 
locos omnes accuratius aliquantum examinem, in 
quibus Euripidis mentio fit : et quoad ejus facere 
potero, fabularum titulos, quo singuli quique loci 
referuntur , ostendam. Dabitur fortasse occasio ex 
interioribus litteris aspergendi aliquid : memores 
tamen erimus, ut spondeo, verhi veteris, quo ad- 
monemur 
Τῇ xe« σπείρειν, μηδ' 64g. τῷ 0vAdxq 

Qui igitur habes pag. 39: Περὶ ἧς (Δανάης) 
ἐμυθολόγησεν Εὐριπίδης ὁ σοφώτατος £v τῇ συντάξει 
τοῦ αὑτοῦ δράµατος et qua sequuntur, e fabula 
Danae desumpta sunt. Laudat hauc Pollux lib. iv, 
cap. 16, Stobz»us autem nou semel, ut οἱ aliam 
Sophoclis similiter inscriptam. llarum aHerttram, 
mayis tameu Euripideam, Latine convertit Nzevius, 
cujus Danae Nonio Marcello citatur. Plutarchus 
Gonsolatoria ad Apollonium : 'O δὲ παραμυθούµε- 
νος thv Δανάην δυσπενθοῦσαν Δίκτυς φησί - 

Δοχεῖς τὸν δην σῶν τι φροντίζει γόων 

Kal aai0' ἀνήσει τὴν σὀν, εἰ θέ.ίοις στένειν ; 

Παῦσαι ' β..έπουσα δ᾽ sic tà τῶν aélac καχὰ 

'Ράων γένοι ἂν, εἰ .Ίογ/ζεσθαι θέ.Ίοις 

"Όσοι τε δεσμοῖς ἐκμεμόχθη»ται βρυτῶ» 

[19]΄Ο0σοιτεγἨράσκχουσιν ἑρρανοὶ τέκνω». 

Τους t' ἐκ µε]έστης ὀ.ϊδίας τυα»γίδος 

Τὸ μηδὲν ὄντας " ταῦτά σε σκωπεῖν χρεών». 

Erravit eruditissimus Grotius in Excerptis, cum 
ἣν versu quario reposuit 'Páov φέροις ἄν. Nibil 
enün magis usu tritum, quam ῥάων εἶναι, melius 
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Oportuit enim πολὺ οἱ χαλχῶν. Χιλκέων qnidem 4 A h 'here, 


hilariore animo esse, convalescere, 
pueri hoe sciunt. Erravit, cum in versiculo 
emendare conatus est ἐμμεμόχθηνται, Noi 
mazis μοχθοῦμαι dixeris, cum μοχθῶ sit ι 
neutrum, quam πἆάσχομαι aut χάµνοµαι. Sim 
scriptum oportuit, 

"Occo τε Ósc'uoic ἐμμεμόχΊευνται βροτά 
vel 

"Όσοι τε δεσμοῖσι μεμέχ.Ίευνται βΓοτῶν. 
Erravit denique, cum locum huue ad ba 
qua agimus, Danaen referendum putavit, q 
nino ex Euripidis Dictye accersitus est, 

consule Stobzeum et alios. Aristophanes Gra 
cus in argumento Medez. Ἐδιδάχθη ἐπὶ I1u8 


p ἄρχοντος κατὰ τὴν πῷ Ὀλυμπιάδα. Πρῶτος 


ῥρίων, δεύτερος Σοφοκλῆς, τρίτος Εὑριπίδη 
δεια, Φιλοχτήτης, Δίχτης, θερισταἰ. Σάτι 
σώνεται. Scribe Δίκτυς, θερισταὶ σάτυβοι ob 
ται. i. e. θερισταὶ δρᾶμα σατνρικόν. Ita lo 
lent. Cave enim credas τὸ σάτυροι esse par 
scriptionis. Ita Sophoclis fabula Κωφοὶ α 
Scholiastes Nicandri simpliciter Σοφοκλῖς 
φοῖς. Sic ejusdem Ἰχνενταὶ σάτυροι, quemad: 
apud Pollucem est legendum pro Ἰχνευταὶ Σο 
Athenzus non apposito fabulze discrimine . 
Ἰχνευταῖς. Sic Ἰοφῶν £v Αὐλῳδοῖς σατύρο 
Clementem : sic /Eschylus ἐν Κῄήρυξι a 
apud Pollucem : ita enim emendo pro xfjg 
τυρικοῖς. Photius in Lexico manu scripto : 
xópaou λέοντος, Αἰσχύλος iv Kfpu&t αατύρ: 
quo restituendus llesychii locus : Ilupaoxo 
οντος πυῤῥοχεφάλου, ξανθοτρίχου., lege, ul 
l'hotium. Cum autem nomeu fabulz cujuspi 
numero singulari; tunc σατυριχὴ dicunt e 
ριχός. Potuit autem Grotius erratum suum 
scere ex Fragmento illo Danae, quod μη 
lucem edidit de litteris optime meritus Hiero 
Comninelinus. lbi dramatis personz sunt ] 
rius | 16], Davae, Nutrix, Acrisius, Minerva, Ni 
Chorus : Dictys autem minime comparet. [t 
51acgatlo illo sic vulgo legitur non longes 
cipio : 

— — — xdtád πως κείνη πετὲ 

Εὐνὴν xpvgalav γνοῦσα xal μὴ Trovca 

"Yzxóxetpor Aéorca τέξεται πατρἰ. 


Cun metri ratio, tum res ipsa flagitat ut à: 
pov scribamus, uon ὑπόπετρον. Quis non 1 
Perseum et in libris legit, et in pictis tabulis 
At interpres homo sane festivus ita conw 
sub saxo matum leomem. Nempe huic 66 
las, si quid recte curatum velis. Et tamen i 
cat ni fallor, qui bonam «setatis partem con 
ut Suidam foras extruderet mendis macu 
usquequaque obsitum, ut aliquando fortasse : 
demus. 

Pag. 51. Διὰ τοῦτο δὲ ὁ Εὐριπίδης τῶν B 
ἐξέθετο δρᾶμα, ὡς ἀπὸ Πενθέως εἰπὼν ταῦτ 
µέλη δὲ λοχευθεῖσα ἐκ βροτοῦ τινος, εἰς Ζῆναι 
σα thv ἁμαρτίαν λέγει. Dacche Euripidis 
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ως. Non Pentheus enim, verum Semel 
ὦ x' Αὐτονόα, y' ἆ µαλοπάρῃος Αγαύα 
i$ bas ei dixerunt. Bacchus in prologo : 
'ddeAzal μητρὸς dc ἤκιστ éxprr 
οὐκ ἔφασκον εἶναι τοῦ Διὸς 

Ρ δὲ »υμϕευθεῖσαν» éx θνητοὺ τινος 

" ἀναρέρει τὴν ἁμαρτίαν «Ἰέχους. 


. '0 γὰρ σοφώτατος Εὐριπίδης ποιητικῶς - 


lua, ὡς ὅτι ὁ Ζεὺς εἰς σάτυρον ἔφθειρε 
Ey. Censeo διρρἰοηάμιμ esse, εἰς σάτν- 
ς ἔφθειρε. Propter similitudinem duo- 
»rum accidit, ut fieri solet, ut librarius 
uUeret. Porro fabula Antiopa memoratur 
io, Stobazo, aliis. Photius patriarcha in 
. EUxpa« εὔκρατος εὑρυθροτοῖσιν. E0x pa; 
ἂν ἠδέως, £v Αντιόπη. Lege, Εὔχρας εἴ- 
δριπ. ἓν ᾽Αντιόπῃ ' Βροτοῖσιν εὔχρας οὐ 
ἠδέως. Suidas : εὐχραὴς, ἀντὶ τοῦ εὔχρα- 
e Εὐχράς, uti recte apud Etymologicon 
Antiopam Latine docuit Pacuvius, de 
ipidis conversam [17] citantibus Chari- 
de, Servio et Marcello. fn quo admiror, 
De finibus, cur in gravissimis rebus non 
p patrius sermo, cum iidem fabellas La- 
erbum de Graecis expressas non inviti 
8 eniin tam. inimicus pene nomini Ro- 
qui Ennii Medeam, aut Antiopam Pacu- 
,aut rejiciat? qui se iisdem Euripidis 
xtarí dicat, Latinas oderit ? Nosti illud 


s Pacuviusque et verrucosa moretur 
erumnis cor luctificabile fulta. 


."0 γὰρ σοφώτατος Εὐριπίδης ποιητικῶς 
μα περ) τοῦ Οἰδίποδος xai τῆς Ἰοχάστης 
γός. OEdipus et Jocasta in Phoenissis 
vocantur : quin et ibidem de Sphiuge 
ion semel. Potuit igilur Antiochensis ad 
respicere, potuit ad fabulam OEdipum, 
ir ab Hesychio, a Stobzo aliquoties, ab 


Καὶ μετὰ Αἰσχύλον ἐθασίλευσεν αὐτῶν 
ων) ᾽Αχμαίων ἔτη δύο, περὶ οὗ Εὐριπί- 
ατος ὁρᾶμα ἐξέθετο’ xal μετὰ ᾽Αχμαίον- 
σαν αὐτῶν ἅλλοι «v. Amabo te, Syrisce, 
c an joco ?quis te enim larvx atque 
agitabant, cum lizec —scriberes? ποῦ 
ἐχπεπότανται; ᾽Ακμαίων et ᾽Αχμαίοντα 
ων et )Αλχμαίωνα ? Muli sunt illa, 
s. Simile peccatum est, quod de AI- 
ieniensi. trageediam faciam existimes. 
» egt Àlcmzo Argivus, Amphiarai filius, 
"iphylen matrem occidisset, furiis agi- 
ide scena:s argumentum est accersituim. 
micus : 

rpapyoóovc πρῶτο», εἰ Bov.ler, σκόπει, 
vct πάντως ' ὁ μὲν γὰρ àv a£vnc 

ον αὑτοῦ χαταμαθὼν τὸν Trj.lepor 

e, δη τὴν πεγίαν ῥᾷον φέρει 

δὲ μαγιχῶς Α.ἰκμαίων) ἐσκέιατ.. 
Maxápiór ἑστι ἡ τρ αγῳξία 
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Ποίημα κατὰ πάντ . .. ἂν zd.ür 

Εἴπῃτις Ἀ.χμαίωγα, καὶ τὰ παιδία 

Πάντ' εὐθὺς εἴρηχ' ὅτι μαν εἰς ἁπέκτονγα 

Ti μητέρα. 
Cicero [18] Academ. 2. Quid? ipse Alcmzo tuus, 
qui negat cor sibi cum oculis consentire, nonne 
ibidem incitato furore : Unde hec flamma oritur? 
et illa deinceps, Incede, incede; adsunt, adsunt ; me, 
me expetunt, Quid, cum virginis fidem implorat? 
Fer mi auzilium ; pestem abige a me; flammiferam 
hanc vim que me excruciat. Ceruleo. incincte angui 
incedunt ; circumstant cum. ardentibus (edis. Sed 
piget profecto in re certissima testibus usum esse 
non necessariis. lllud opinor auribus tuis, Milli, 
novum accedet, integram hujus dramatis inscri- 


B ptionem esse ᾽Αλχμαίων 6 διὰ Φωφῖδας. Nisi fortasse 


geminum Alcmzonem Euripides ediderit, aut jte- 
rum eumdem, correctum scilicet et διεσχευασµένον. 
Quidquid est hujus, solus adeo me docuit Hesy- 
cliius noster, et fortasse solum : alios, qui depra- 
vata ejus verba non poterant intelligere, non item. 
Ἀργαίνειν, λευχαίνειν. Εὐριπίδης ᾽Αλχμαίωνι, διὰ 
ψΦηφῖδος ἀργαίνουσα, λευχαίνουσα, φοιτῶσα. Censeo 
corrigendum esse : Εὐριπίδης ᾽Αλχμαίωνι τῷ διὰ 
Ῥωφῖδος. tum notam distinctionis ponendam i 
Ἀργαίνουσα, λευχαίνουσα, φοιθῶσα. Παρὰ δὲ τὸ ἀρ- 
15v, ait Eustathius ad Odyssez secundum, καὶ ἁρ- 
γάντες ταῦροι παρὰ Πινδάρῳ, xat ἀργαίνειν τὸ λευ- 
χα[νειν παρ Εὐριπίδῃ ἐν ᾽Αλχμαίωνι. Sive hac 
Eustathius ab Hesychio, sive ab alio quopiam uter- 
que transtulit, apparet hunc locum a multis jan 
seculis fuisse depravatum. Qui factum alioquin, 
ut Eustathius trageedie nomen mutilum protulerit, 
nisi quod in verbis sequentibus cerneret οὐδὲν 
ὑχιές. Idem Hesychius : ᾽Ατενής. "Hx«o δ' ἀτενῆς 
&r' οἴχων. Εὐριπίδης ᾽Αλχμαίωνι τῷ διὰ ψφοφίδος 
συντείνασα. Corrige sodes iu liunc modum : Βὺρ.- 
πίδης ᾽Αλκμαίωνι τῷ διὰ Ὑωφῖδος, συντείνασα. 
Ατενὴς, ait, est συντείνασα, festinans sunima cuni 
virium contentione. Cujus significationis exempla 
quod liaud temere reperiantur, propterea verbi se- 
des a grammaticis indicata est ᾽Αλχμαίων ὁ διὰ 
Ψωφίδος. Rationem porro hujus inscriptionis non 
diu neque frustra quzasiverit , qui iu memoria 


D liabuerit. Alemionem, quem antea contortorum 


anguium οἱ ardentium tzedarum verbera nusquam 
consistere paterentur, aliquando tandem ad sanam 
mentem in Psophide Arcadiz rediisse. Videatur in 
Arcadicis Pausanias. |19] Apollodorus, lib. 11. 
Αλκμαίωνα δὲ μετῆλθεν Ἐριννὺς τοῦ µητρῴου φό- 
νου, xal μεμηνὼς πρῶτον μὲν εἰς ᾽Αρχαδίαν πρὸ; 
Οἰχλέα παραγίνεται, ἐχεῖθεν δὲ πρὸς Ψωφίδα πρὸς 
Φηγέα᾽ χαθαρθεὶς δὲ ὑπ αὐτοῦ ᾿Αρσινόην Υαμεὶ 
τὴν τούτου θυγατέρᾳ. Jam monui emendandum esse 
Ψωφῖδα syllaba secunda producta. Ovidius : 

Usque sub Orchomenon, Psophidaque, Cyllenenque. 
l'ercommode autem hic locus Apollodori in memo- 
riam mihi alium redigit, in libro primo: qui viros 
doctos in errorem hactenus. induxit : deinceps ta- 
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men, uli spero, non faciet. Τυδεὺς δὲ ὥς φησιν ὁ A ita corrigendum esse, cum ex hoc loco Ph 


τὴν ᾽Αλκμαιονίδα γεγραφὼς κχτείνας τοὺς Μέλανος 
παῖδας ἐπιθουλεύοντας Οἰνεῖ, Φηνέα, etc. Qui sic 
Latine expressit interpres : ls qui Alemaonidem 
tragediam scripsit. ITominem sane liberalem, qui 
vocem illam Tragediam benigne nobis de suo lar- 
gitus est. Atqui, o bone, ᾽Αλχμαίων ea tragcediae 
non ᾽Αλχμαιονὶς inscribitur, ut Erotianus, Stobzus, 
Priscianus, aliique testantur. Sicuti autem Philo- 
clis tragici tetralogia de Pandione Πανδιονὶς, »tque 
4Eschyli de Oreste Ὀρεστεία nominata est; ita fieri 
potest ut Euripides tria drainata de Alcmazone pu- 
blicaverit, una cum quarto Satyrico argumenti 
omnino alieni : quam integram tetralogiam — 'AX- 
Χμαιωνίδα vocareut. Sed oporlet Epicharmi illud 
semper habeas in promptu, 

Nàgs καὶ µέμνασ᾽ ἀπιστεῖν: ἄρθρα ταῦτα τᾶν 

|gpevam. 
Quicunque enim humaniores bas musas colit, a2- 
penumero solet usu venire ut 
Ἴσκῃ γεύδεα zoAAà Aéyor ἑεύμοισι ὅμοια. 

Siquidem lie de Alcm:eonide suspiciones, zgri sunt 
so;inia; cum is scriptor , quicunque tandem fuerit 
(neque enim de ztate, neque dé patria viri, aut 
nomine quidquam habeo compertum), historicus 
sit, non tragicus. 'O δὲ «nv ᾽Αλκμαιωνίδα γράψας 
(verba sunt Strabonis lib. x) Ἰκαρίου τοῦ IInveAó- 
πὴς πατρὺς νἱοὺς γενέσθαι δύο, ᾽Αλυσέα καὶ Acuxá- 
διο» ' δυναστεῦσαι δ' ἓν ᾽Ακαρνανίᾳ τούτους μετὰ 


toU πατρός. El quidem Furipide vetustior. Scholia- C 


stes ad Orestem v. 1000 : ᾿Ακολουθεῖν δοκεῖ ὁ Εὺρι- 
πίδης τῷ τὶν ᾿Αλκμαιωνίδα (o scribe etiam apud 
Apollodorum, non οἱ) mezotrxózt εἰς τὰ περὶ τὴν 
ἄρνα, ὡς καὶ Διονύσιος ὁ χυχλογράφος φηπ[. Φερε- 
κὖδης δὲ οὗ xa0' Ἑρμοῦ μηνίν φησι τὴν ἄρνα ὑπο- 
ϱληθΏναι, [20] Ὁ δὲ τὴν ᾽Αλκμαιωνίδα γράφας xiv 
ποιμένα προσχγαγόντα τὸ ποἰμνιον τῷ Ατρεϊ ἀντ- 
απυκαλεῖ, Quid tibi dicam depravatum mihi videri 
verbum illud postremum ? Xpot enim δῆλον, τὸ τοῦ 
Τερεκύδου. leg. ᾽Ανταῖον ἀποκαλεῖ vel "Αντανδρον 
χαλεῖ vel "Άντιρον, vel simile quippiam ; cum sine 
controversia desit nomen Pastoris. lac habui, Milli 
jucundissime, qux de Alemzone et Alcinonide 
ore, ut opinor, alio indicta dicerem : non eniin 
placet eoruin. ratio, qui cum merz corniculie sint, 
emendicatis hine inde plumis germanos pavones se 
pollicentur. 

Pag. 104. Multa narrat Malalas de Proto, Sthe- 
μερα et Bellerophoute, καθὼς συνεγράφατο Εὐρι- 
πίδης ὁ τραχικὸς ποιητὺς πληρώσας τὸ δρᾶμα. ln- 
tellige de fabula Sthenebaa, cujus mentio fit apud 
Atlenzum, Stobieum, alios. Julius Pollux, lib. iui, 
cap. 4: Εἴρηται δὲ ζεναπάτη παρ Εὐριπίδῃ. Nomen 
Irageedize non commemurat ; aliunde tamen scimus 
lianc esse de qua agimus, Stheneboeam. Ῥεναπάτας, 
ait Pliotiu» ms., ἰδίως ἐπὶ «àv. . . ὅταν μὴ τοιοῦτοι 
πνέωσιν ἄνεμοι ἓν τοῖς πελάγεσιν, ὁποῖοι ἐν τοῖς 
λυιέσιν Βὐριπίδης Σθενεθοἰαχ. Ti; ἄνδρα τινὰ ζεν- 
3 záz2v, Scrile autem in Polluce ξεναπάτης., Apparet 


ex Euripidis Medea, qus in extrema ! 
Jasoni convitium facit, T!; δὲ χλύει σου 0 
pov τοῦ dsubópxou xai ξειναπάτα:, Arii 
Vespis : 
Εἴτις ὑμῶν, ὦ θεαταὶ, τὴν ἐμὴν ἰδὼν 
Εἶτα θαυμάζει μ᾿ ὁρῶν μέσον διεσφηκ 
τις ἡμῶν ἡ Ἰπίνοια τησδε τῆς ἐγχεν 
Ῥᾳξίως ἐγὼ διδάξω, κἂν ἅμονσος jj 1 
Scholiastes adnotat ad versum novissin 
στίχος ἓχ Σθενεθοίας Εὐριπίδου. Bene po 
quod nos docuerit, unde tralatus sit hi 
quod quidem alias nesciremus. Atque 
non leve peccatum ei condonabitur. Enim 
(Kotus versus, ut ille existimavil, sed pars 


B modo posterior ex Euripide est. Nam in 


verba mihi dari haud facile patior, qui, 
Fragmenta omniuin poetarum Graecorum 
emendationibus et notis grande opus ede 
tueram : nunc, ut aiunt, "Άλλος βίος, &1X 
Plutarchus Συμποσιαχῶν 1, 5. 

Πῶς εἴρηται τὸ ..... Μουσικὴν à" 

Ἔρως διδάσχει, xüv ἄμουσος ᾗ τὸ xpl: 
Quem ego locum admiror, cum sine dubi 
vatus sit, nemini unquam in suspicionem 
lta exhibent, ut vulgo legitur, Erasmus et. 
liger in Proverbiis ; ita Grotius in Excerpt 
tamen est, ut nunc jam dehinc tam turpe 
ex libris ei memoria hominum auferatur 
enim qui sapient, μουσιχὸν, non µονσιχἠν 
xbv διδάσχει, i. e. ποιητὴν ἀποδείχνυσι, poi 
dii : quasi hoc senario Latine dixeris : An 
tam vel facit vel invenit. Ars musica οἱ 
musicum est poetica. Terentius : Is sibi ει 
hoc habeat; in medio omnibus palmam esse 
qui artem tractant musicam. ΕΝ autem ! 
lio τοῦ διδάσχειν elegantior paulo est οἱ 
proptereaque fraudi fuit librariis : attar 
desunt exempla. Aristoph. Ranis : 
Kal σὺ τί δὴ δράσας αὐτοὺς obtoc ἂν δρ 


Sed et hic locus in vitio est; et legendum 
ms. Oxoniensi : 


Kal σὺ τί δράσας οὕτως αὐτοὺς Ó 
t 


D Yilgata lectio cum propter alia minus pla 


ob hoc precipue, quod τὸ τετραπόδιον 
priorum pedum mensura non debet in dim 
verbum desinere. ldem Plutarchus Περὶ 
χρᾷν ἔμμετρα vov τὴν Πυθίαν. 0 δ' Εὑριπίϊ 
εἰπὼν, ὡς δ.δάσχει ποιητὴν ἔρως, xiv ἅμου 
πρὶν, ἑνόησεν zt, cb quie sequuntur. Niciasi 
apud Scliol. Theocriti l1yll. xi : 

"Hy. dip! dle τοῦτο, Θεύκριτε' οἱ γὰρ à 
Πο.Ίλάκι ποιητὰς ἑδίδαξαν τοὺς aglv duc 
Sed quo me cuuque recipio, omnia conspici 
dis et maculis inquinata. Ecceenpim et buic 
medicina adhibenda est. Scribendum est, ij 
[32]. .. ...  . καὶ vàp Ἔρωτες 
HcAAdst ποιητὴς ἐξίδαξιο τεὺς aplr dpet 
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U6. Περὶ δὲ τῆς Πασιφάης ἐξέθετο δρᾶμα A ducuntur, scene ponuntur in locis disjunctiss: 


ς 6 ποιητής. [Inaneum, mihi crede, operam 
t, qui Euripidis Pasiplaen instituerit 
Non temere dico atque equideui certe scio 
ex scriptoribus vetusjis hodie superesge, 
uidquam memori: tradiderit. Hesychius 
155, ait, àv Πασιφάῃ τὸ σαρλόνιον ἡ σφρα- 
ει, quem $i ad Euripideam fabulam re- 
quispiam existimet, | caveat. moneo, et 
ioni sus insidias parari cogitet. Alc:i 
omaia Pasipliae inscripta est, ut sci- 
édascalia Pluti Aristophanis : Ἐδιδάχθη 
τος Αντιπάτρου, ἀνταγωνιζομένου αὑτῷ 
ὃς μὲν Λάχωσιν, ᾿Αριστομένους δὲ ᾽Αδμήτῳ, 
ος δὲ Αδώνιδι, ᾿Αλχαίου δὲ Πασιφάῃ. 


Wdis Pasiphaen nusquam cuiquam lau- D 


res. Quid igitur fiet? Num nam Antio- 
tum hsec scriberet, memoriola vacillavit 
e. an mendacio conatus est fallere? Utruni- 
& fecerit, haud arbitrario vapulabit : 
i$ dudum est, quod homunculum video 
lenv. Verum hercle quanquam admodum 
& iater nos notitia ; me tamen et preca- 
bebit οἱ defensorem paratum : cum et 
MB esse in amicitiis fidelis. Dico igitur 
|! tragaediam quidem de Pasiplhae publi- 
aime tamen Pasiphaen iuscripsisse, sed 
Nee tu mihi de Κρῄήσσαις hoc perpe- 
igas, quie ex Athenaeo, Stobxo οἱ aliunde 
notitiam venerunt : sed de quibus hodie 
rimum inaudivisti, Kgncí(* quandoquidem 
s Meursii, qui de trium tragicorum fa- 
srate. studioseque scripsit, diligentiam 
. In. Aristophanis Ranis his verbis com- 
ipidem /Eschylus : 

Ittxác μὲν cv AAéror µονφξίας , 

c 9 ἀγοσίους εἰσρέρων εἰς τὴν τέχνη». 
to hzc adnotat scholiastes : Ἐν γὰρ 
lv "Ixapoy μονῳδοῦντα ἐποίησε, xal οἱ 
» Ἰχάρου µονῳδίαν [350] ἐν τοῖς Kpnct 
v γὰρ δοχεῖ τὸ πρόσωπον. Απολλώνιος δὲ 
' xal εἰς την ᾿Λερόπην τὴν ἐν τοῖς Κρή- 
Sat, fv εἰσήγαγε πορνεύουσαν. Οἶμαι δὲ 
Xp Αἱόλῳ. Τιμαχίδας δὲ διὰ τὴν ἐν τοῖς 


simis maximeque diversis. Illic lcarum cernis ct 
Pasiphaen : in Cressis Aeropen, Atrea, Tliyestem. 
Hic Argis Peloponnesi, illic in Creta insula res 
aguntur. Aristophanes Vespis : 
TP Τοῦτο δὲ 
"Aónc διακρινεῖ πρότερον ἡ 4€ πείσοµαι. 

Ubi scholiastes, Ἐν Κρήσσαις, ait, ΒΕὑριπίδου, ó 
Ατρεὺς πρὸς τὴν ᾿Λερόπην κχοινεῖ ταῦτα. Unde 
perspieuum est, in superiore loco corrigendum 
esse, ᾿Αερόπην τὴν iv ταῖς Κρήσσαις. Porphyrius 
lib. τν, De abstinentia : Μικροῦ µε παρῆλθε xaY τὸ 
Εὐρ.πίδειον παραθέσθαι, ὃς τοὺς ἐν Κρήτη τοῦ Διὸς 
Ἱτροφήτας ἀπέχεσθαίΥ φησι διὰ τούὐτων. Mou δὲ 
ol κατὰ τὸν χορὸν πρὺς τὸν Μίνω * 

Φοινικογενοῦς zai τῆς Τυρίας 

Τέχνον Εὑρώπης xal τοῦ ueyáAov 

Ζηνὸς, ἀνάσσων 

Κρήτης ἑκατομπτο-ιέθρου * 

Ἡλχω ζαθέους ναοὺς προ.ιπὼν, 

οὓς αὐθιγενὴς τμηθεῖσα δρῦς 

Στεγανοὺς παρέχει χα.λὐέφ πελέκεε, 

Καὶ ταυροδέτρῳ κραθεῖ 

Σ ἀτρεχοῦς ἁρμοὺς κυπαρίσσον, 
et que sequuntur. lta locum hunc emendare conatus 
est Grotius in [24] Excerptis ex comoediis et tra- 
gediis Graecis. Cujus auctoritatem Cantabrigienses 
in novissima Porphyrii editione secuti sunt. « Hoc 
fragmentum Euripidis (verba sunt Grotii) ἐν Κλεισὶ 
exstare dicit Erotion, ut quidem nunc legitur. ΑΙ 
ex Cressis esse lacile intelligitur, quod verba sunt 
chori ad Minoa. » Sed erravit in re levi graviori- 
bus, opinor, studiis intentus vir supra compara- 
tionem atque sniuiationem nostram longissimo 
positus, Cum enim in Cressis, ut jam docui, 
Atreus et Aerope loquantur; scena aulem sine 
controversia sit Argos: vix aut nullo modo est, 
ut hec Porphyriana ex eodem dramate petita vi- 
deantur. Quod si sint, demiror equidem cur in 
Creta Minos cum his sacerdotibus serinonem in- 
sStituat. Quz enim hz prastigiz ? quibusnam ma- 
chinis haec ἄνω xaX κάτω 3 Eademne in fabula tam 
alienz historiz: ? duplexne scena, et geminus cho- - 
rus? Modo Cretam spectemus, modo regiam Atrei ? 
modo chorus. virilis, Mystz, inquam, ldzi Jovis, 
modo grex feminarum ad partes veniat? lude enim 


tv Πασιφάης πρὸς τὸν ταῦρον. Absolvi- D fabula Κρῆσσαι nomen accepit, quod in ea chorus 


or, Joanuem ab omni suspicione pec- 
; et huie scholiasti patrocinari oportet. 
deerunt qui, pervulgata via quorumdam, 
208 se putant esse Áristarclios, extemplo 
| Κρησὶ contendent esse. reponenduin 
Pe:etentin tamen, et aliquantisper, 
m abstiueant ; dum tribunos adeau qui 
| tantz temeritati. Ecce iterum sclio- 
hzec verba Aristophanis : 
AA, ὦ ΕΚρῆτες, Ἴδης τέκνα 

τόξα Aa6óvtec ἐπαμύνατε. 

παρὰ τὰ ἐκ Ερητῶν Βὐριπίδου. Bina 
int dramata. Κρῆτες οἱ Kprooat, argu- 
pe dissimili, Person: omnino alix in- 


sit mulierum Cretensium, videlicet. que Aeropem 
e Creta comitatz: sunt. Similem ob causam Φοί- 
νισσαι, Τρωάδες, Τραχίνιαι, alis bene mullze suis 
vocabulis nominantur. Nec tamen, quod cliorus 
sit Cretensium, ideirco necesse est, ut in Creta 
scena sit posita : quando et in Phaenissis res Tlie- 
bis aguntur ; chorum tamen constituunt mulieres 
Tyrie : Τύριον οἶδμα λιποῦσ᾽ ἔθαν ᾿Ακροθίνια Λοξίᾳ 
Φοινίσσας ἀπὺ νάσου. Sed quid tergiversamur ? 
Scimus Aeropen Catrei (nisse filiam, Minois neptem ; 
el quo tempore res hz transacte sunt, jam diu li- 
beros suscepisse. Siquidem Agamemnonem et Me- 
nelaum patri fuissc conscios commemorant, cun 
coenam illam. feralem  Thyeste apponeret. Non 
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ergo de Minoe proavo longa dubitatio est, quin e A Latinis quidem legitimi sunt nuweri ? in 


numero vivorum pridem ante excesserit. Imo vero 
a filiabus Cocali trucidatus est, si Eusebio fides, 
prius circiter triennio; sed, secundum exactissi- 
mam rationem Gulielmi Lloidii episcopi Asa- 
phensis, 
[25] Ἆνδρὸς, ὃν obc' αἰνεῖν τοῖσι κακοῖσιθέμις, 
ante annis solidis quatuor et viginti, quam Atreus 
regnum capesseret. Quam ob rem haud facile pa- 
tior, ut corrupta illa verba Erotiani Εὐριπίδης ἐν 
Κλειαὶ inagis magisque a Grotio deprsventur: 
sed, quod ad vulgatam lectionem proxime acce- 
dit, auctor esse ausini, ut posthac ἐν Κρησὶ corri- 
gatur. lta totum erit simplex et unum, omnia sibi 
constabunt, belleque convenient : Minos, chorus 
mystarum, Pasiphae, lcarus. Non opus erit χλώ- 
θειν τὰ ἀσύγχλωστα. Restat, ut. deloci hujus Por- 
phyriani miris quidem modis mendosi lectione ac- 
curate, quantum in nobis est, et exquisite dispu- 
temus : 

"Ἠχω ζαθέους ναοὺς προλιπὼν, 

Οὓς αὐθιγενὴς τμηθεῖσα δρῦς (a) 

Στεγανοὺς παρέχει Χαλύθῳ πελέχει, 

Καὶ ταυροδέτρῳ (b) χραθεῖ- 

Z' ἀτρεχοὺς (c) ἁρμοὺς χυπαρίσσου. 


Quse ila vertit Cl. Grotius : 


Sacra advenio templa relinquens : 
Quos prisca domos dedit indigena 
Quercus Chalyba secta bipenni, 
Taurique sibi glutine jungens 

De vera tigna cupressu. 


versu quas prisca domos dedit indigena tri 
est loco anapssti vel cujuscunque pedis 
teinporum. Quod vitium commune Grotio . 
Jog, Scaligero, Flor. Christiano, aliisque, 
omnibus qui szculo hoc et superiore vel 
dias Grzcas Latine verterunt, vel ipsi ser 
novas : quibus solemne est anapzestos suos 
ubi nulla clausula est neque interpunctum, 
ehi vel trochzeo vel cretico terminare; τι 
vocali, aut littera M finire, versu proximo 
vocali vel ll incipiente. Scilicet etiam hie 
postremam in versu svilabam commune 
arbitrabantur. Να isti, si olim stante re Gi 
Romana suas fabulas edidissent, sibilig 
γμοῖς escena explosi fuissent. Non enim 
ea licentia permissa, 

Nec, data Romanis venia esi indigna 
Fas erat duntaxat versum illum, qui parv 
dicitur, trocheo claudere. Eo usque M 
continuar! debebant anapesti vel pares αἱ 
pedes, ac si unicus esset versus. Quin et 
tragicus, ut scias eum de industria tempe 
semel tantum atque iterum troehseo as 
clausit, nec nisi finita sententia : qui scilres 
miaci locus esset, nisi js scriptor nescio « 
sum illum repudiasset. Veteres tamen 
minime aspernatos esse Parcmiacum, se 
Graxcorum vestigiis institisse scire dabiter 
reliquis, iisque, ni fallor, solis. 


Πασά ita facere debet qui interpretis munere fun- C αι s Phiuidis : 


gitur. Nolim eum in ceteris scriptis eodem modo 
iudiligentem. Unde enim ἁρμοὶ sunt. £igna ? quid 
ista sibi vult vera cupressus? Cur spreta est vulgata 
Porphyrii lectio ἀτρεχεῖς ? Cur Erotiani auctoritas 
repudiata, qui locum hunc ideo citavit, ut osten- 
deret ἀτρεχεῖς ἁρμὰς non significare ἀληθεῖς veras, 
sed ἀχριθεῖς, arctas' nempe εἰ exaclas compages. 
Ejus verba' sunt hxc: Καὶ Εὐριπίδης ἐν Κλεισί 
(leg. Κρησί) φησιν, "Hxc ζαθέους, etc., xoAAnOslc 
ἀτρεκεῖς ἁρμάς οὐχ εἶπεν "AJn0eic dpuác, ἀλλ 
ἀχριδεῖς. Sic corrigendum esse facile videbit, cui 
ad manum est. Erotianus : vulgo enim perperam, 
ἀλλ' ἀτρεχεῖς. Apagesis autem barbarum illud et 
soloaecum [26] ταυροδέτρῳ, quo verbo nullus un- 
quam scriptor est usus, aut per analogiam uti 
poterit. Quin. etiam et versui consultum  opor- 
tuit. Quis enim, qui non negligenter in his lit- 
teris versatus est, illud omnino probare possit 
Καὶ ταυροδέτρῳ κραθεῖ --- dimetrum scilicet. bra- 
chycataleetum , ut proxime ante paroemiacum 
veniat. Affirmo tibi neminem unum tragicum 
comicumve in eo loco hoc metrum adlibere ; 
multo etiam minus, quod Erotiani scriptura con- 
stituit Καὶ ταυροδέτῳ κολληθείς. Quid quod ne in 


Simul et circum magna sonantibus: 
[27] Ezcita saxis seva sonando 
Crepitu clangente cachinnant. 


Locus est apud Nonium in cachinnare. Se 
a me impetrabit, ut verba Attii sana esse 
dam. Quorsum enim pertinent. magna | 
sonantibus sonando? Peccaturus sum, ut 
intra veniam, si parun: prospere medicina: 
rior. Ex ipso fabul:te nomine magna susj 
de Harpyiis verba fieri. Fallor itaque an si 
dum est 


Simul el circum slagna sonantibus 
Excita saxis sa va Celeno 
Crepitu clangente cachinnat. 


p lllud clangente proprie et apte dictum eet 


pyiis. 
Virgilius : 
At subite horrifico lapsu de montibus 
Harpyice, et magnis quatiunt clangorib 
Quin eb stagna beue reposui, approbante 
Virgilio : 
Obscenas pelagi (erro [αάαγε v:.wcrea 
Attius Telepho : 


Jamjam stupido Thessala somno 
Pectora lanquentque senentqne. 


NOTE. 


(a) Erotianus δοκούς, vetus editio Porphyrii δορός. 
(P) Porph. ταυρηδέτω γρηθεῖα', Erot. τορολέτῳ 


χολληθείς. 
(ο) Porph. Ατρεχκεῖς, Erot. ἀτρεχεῖς àáopd 


EPISTOLA RICH. BENTLEIT. 
A quens quam in Creta nascebatcr ? Eyo vero, ut 


Ice : 

Oceani stagna alta patris 
"wm an([racta revisam. 

nis : 

Operite, abscedite, jamjam 
P: nam attrectatu el quassu 
κ emplificaii? dolorem. 9 
ecta : 

uis salsis fluctibu' mandet 

| sublimi vertice saxi ? 

ms absumor : conficit animum 
olucris, ulceris cstus. 


ie. n Tuscul. τε Unde ignis lucet mor- 
| divisus? eum doctus Prometheus 
lo peenasque Jovi fato expendisse su- 
ii Jocus sic ad anapastos suos est re- 


igneis cluet immortalibus 

is nimis doctus (d) Prometheus 
Mepsisse dolo, pynasque Jovi 
expendisse supremo. 


phyrium revertar; illud utique scire 
paetore vir illustriss. ταυροδέτρῳ xpa- 
waglutinatione acceperit. Nam Χρα- 
Minia me fallunt, est permista et tem- 
|. eonjuncta et compacta : ταυρόδε- 
ut principio dixi, plane barbarum. Quin 
€ non alibi reperio ; neque vero intel- 
nmode dici poterit. Ut. ἁλυσίδετος esl 
2» κηρόδετος χηρῷ, el si qua sunt alia : 
δετος fuerit ταύρῳ δεδεµένος [tauro 


mon glutine taurino]. Nam quis, obse- C 


usurpavit ἀντὶ τῆς ταυροχόλλας ? Demi- 
nde illa in Porphyrii et Erotiani codi- 
nt. Haud sane temere id factum vi- 
ie haret bac res; neque prompte ex- 
um. Ne tamen ἀσύμθολος huc veniam , 
lid melius succurrit, censeo ut ταυρο- 
dio auferatur (cum sine eo plena sit 
ip χολληθεῖσα ἅρμας, ex Homerico isto, 
adumbrata : 

P ἐπέθηκα θύρας πυχινῶς ἁραρυίας. 
pacto βάσις ista ἀναπαιστιχὴ, veraus 
Í pareimniacum antecedit, monometrum 
etum ; ut profecto plerumque est, et in 
Jidem loco plus semel). Caolera auteni 
egantur : 

ω ζαθέους ναοὺς προλιπὼν 

αὐθιγενὴς τμηθεῖσα δοχοὺς 

[ανὰς παρέχει Χαλύδων πελέχει, 
χολληθεῖσ᾽ 

put; ἅρμας κυπάρισσος. - 

um α fanctis templis, validas 

ins indigena esi sueta cupressus 

Pere trabes, cesa securi 


lybum, atque arctas 
M9ages glutine vincta. 


i$ occupatum habuit animum 6 πάνυ, 
lox; comminisceretur. Cur enim quer- 
"ur αὐθιγενής ? quid ? non alibi tam fre- 
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primum oculis verbum illud agnovi, continuo de- 
prehendi χυπάρισσος 4 poela scriptum esse, non 
χυπαρίσσου. Eam enim illic memineram esse vere 
αὐθιγενῆ, et Creticam propterea appellari a Plu- 
tarcho : Ἡ Ἰσθμιχκὴν. πίτυν ἣ Κρητικὴν χυπάρισ- 
σον’ sicut et Idieam [29] a Nicaudro et Virgilio : 


Σπέρµατα βουπλεύρου τε xa Ἱδαίης χυπαρίσσου», 
Nec salici lotoque neque ld«ís cyparissis. 


Plinius xvi, 95, de cupresso loquens , Huic, ait, 
patria insula Creta : cum Cato  Tarentinam. eam 
appellet, credo quod primum eo venerit : et in 4-πα- 
ria succisa regerminal. Simili sane tralatione, quam 
Euripides Cretz indigenam vocat, ei patriam esse 


B Cretam. Plinius commemorat. Sed in ejus verbis 


macula inest fodissima, quanquam haud valde 
δυσέχπλυτος. Quippe pro earia non magna multa- 
tione legendum est Tarra. Siquidem interpretatur 
hzc Theophrasti lib. n Hist. cap. 2 : Κυπάριττος 
δὲ παρὰ μὲν τοῖς ἄλλοις ἀπὸ σπέρματος, bv Κρήτῃ 
δὲ xai ἀπὺ στελέχους , olov xal ἀπὸ τῆς χουρᾶς ἐν 
Τάῤῥᾳ ᾿ παρὰ τούτοις γάρ ἔστιν dj χουριζοµένη χν- 
πάριττος. Mihi quidem hoc certius est, quani illa 
qu: apud Sagram. Sed quia difficulter hoc nonnul- 
lis atque zegre persuaderi video, agedum ex Solino 
πειθανάγχην admoveamus θΘετταλικὴν, ut contra 
si quis sentiat, nihil sentiat. Ejus verba sunt cap. 
17 : Mira soli Creiici indulgentia :. arborarii pro- 
ventus abundantes : παπι in. hujus tantum insule 
parte repullulant cese cupressi. Profecto aut Tarra 
in Plinio suo legit Solinus, aut /Enariam arbitratus 
est partem esse Crete. Quamne antea cap. 7 in 
insulis Italicis numeravit ? Oris essc ferrei oportet 
qui hoc dixerit. Quis autem. credat cupressos in 
JEnaria sponte nasci ? Ecquisnam isthuc wmemoriz 
prodidit? non magis mehercule quam Batti Silphion 
aut aurifecas malos Hesperidum. Verum ut ulterius 
progrediamur, etiam Solinum non. ab omni parte 
sanum esse existimo. Valde enim suspicor ita scri- 
ptum esse antiquitus : Nam in Tarra hujus insule 
parte repullulant ο vel, in liujus tantum insule Tarra 
repullulant. Ncc enia» a vulgata lectione longe ni- 
mis abscedo: nec probabilem «causam reperire 
possum, cur abstineret eam partem insule auo vo- 
cabulo nominare. Dicerem etiam, si auimus csset 
hariolari conjectura, similitudinem verborum Ca- 
toni imposuisse, cum cupressum Tarentinam ap- 
pellaret. Siquidem urbs Crete Τάῤῥα, Tarentum 
autem Τάρας vocatur. Lanam quidem, et purpurau, 
mel, salem [50], oleam, ceram, porrum, pectuncu- 
los, ostreas, nuce, castaneas, ficus Tarentinas 
animadverti fuisse in pretio : cupressum Tarenti- 
nam cedo mihi unum, qui supra c:zeteras laudave- 
rit, preter Catonem. Verum hoc obiter, et magis 
joco dictum existima, quam quod in ea sim sen- 
tentia, Jam quod Euripides istam arborem dicit 


NOTA. 


falus, doctus. 
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firmnissimas trabes templis przebuisse; firmat id A Hippolytus secundus qui hodie superest, 


adeo emendationeimn nostram : cum cupressuum 
omnes Uno ore testentur χρονιωτάτην esse atque 
ἀσαπεστάτην * el quod caput cst, egregie praeter 
ceteras in deorum aedibus locum et honorem inve- 
nisse. llermippus apud Athenzeum : 

0... 2x Ó Alyozrov τὰ κρεμαστὰ 

Ιστία καὶ βύδ.ους, ἀπὸ 6 αὖ Συρίας «λιθάλωτον. 

Ἡ δὲ xaAR Ερήτη κυπάρισσον τοῖσι θεοῖσι. 
Theophrastus, Hist. v, 5 : Τούτων δὲ χρονιώτατα 
δοχεῖ τὰ χυπαοίττ.να εἶναι. Τὸ γοῦν ἐν Ἐφέσῳ, 
ἐξ ὧν αἱ θὐραι τοῦ veto τεθησαυρισμέναι , τέσσα- 
pas; ἔχειτο γενεάς. Μόνα 6x xal στ.λθηδόνα δέχεται’ 
Fallor, an oratio haec. σολοιχίσει] Quo enim illud 
τὸ referri. possit? lego : τὰ γοῦν ἐν Ἐφέσῳ, ἐξ ὧν 


sive Στεφαντφόρος inscribitur : prior K 
vo;. Pollux, ix, c. 5 : Εὐριπίδης ἐν "Lax 
λυπτομένῳ " .. . . πρὸς ἵππων εὐθὺς ὁρμ 
σιν. Nec tamen omnino diverse eran 
sicut lphigenia in Aulide ct in Tauri 
Tyrannus et in Colono, Prometlieus 

el Λυόμενος. Vix ,imo ne vix quidem 
potest, cum drama posterius rem omnem 
est, complectatur; ab eo tempore quo 
θεήλατον privigni amorem Phadra co 
usque ad Hippolyti mortem : quaedam 

priore citentur, qua et in altero repe! 
mihi persuasissimuim est eam ob causam: 
µενον esse inscriptum , quod in extrema 


αἱ θύραι τοῦ νεὼ, τεθησαυρισµένα τέσσαρας ἔχειτο B Joquatur Hippolytus moribundus : 


γενεάς. Dicit materiem istam cupressinam per 4 
$:ecula sive CCCC. annos, ex quo primum casa est, 
reconditain. faisse priusquam ad valvas Ephesini 
teu. pli adhiberetur : et tamen incorruptam dura- 
visse. Ea Theophrasti sententia est. Profecto nihil 
hac emendatioue certius et evidentius. Áusim equi- 
dem dejerare non aliter legisse Plinium, siquidem 
ad hac Tüeophrastea respexit, cum Ephesizx dicat 
Dianz templum, tota Asia. exstruente quadringentis 
annis peractum esse, et, valvas esse e cupresso , et 
jam quadringentis prope annis durare materiem om- 
uem nove similem. Scilicet tuuc fere materia czdi 
solet, cum ΠΟ fundamenta jaciuntur : valve 
autem tum demum fieri, cum cxtera omnia perfe- 
cta sunt atque absoluta. Hac quidem argumenta- 
tione Plinius videtur usus : rectene an perperam, 
nulla milii quistio est in presentia. lMlud adeo 
admiror, eruditis viris, qui tantopere locum hunc 
exagitaverunt, nihil hujus omnino suboluisse. Sed 
εἷς ἀνὴρ οὐ πἀνθ᾽ ὁρᾷ. Porro [51] etiam nostra 
κἰαίο, ut referunt, qui ea loca viserunt, tanta cu- 
pressorum vis est in Creta, ut domorum omnium 
wrabes contignationesque atque adeo navigia ex ea 
inaterja construantur. 

Pag. 109. Περὶ ἧς Φαίδρας 6 σοφώτατος Βὐριπί- 
δης μετὰ ταῦτα συνεγράφατο ορᾶμα ποιητιχῶς. 
Sine controversia respexit Malalas ad Euripidis 
lippolytum : prioremne an posteriorem nec pos- 
Sumus resciscere, nec sane multum refert. Sciinus 
utrumque salvum exstitisse per diversa tempora 
Erotiani, Pollucis οἱ Stobzi. Qu: Stobzus ex Ilip- 
polyto citat, eorum ne dimidiam quidem partem 
hodie invenias. Frustra itidem quaeras quz Ero- 
tianus affert et Pollux. Aristophanes BHanis : 

Tíc οἶδεν εἰ τὸ ζῇν μέν ἐστι κατθανεἴν, 

Τὺ πγεἴν δὲ δειπνεἴν xal τὸ καθεύδειν χώδιον; 
Tao:2, ait scholiastes, ἐξ Ἱππολύτου δράματος. 
Age quxral hoc, qui velit in. investigando operai 
perdere. Verum aut librarii peccatum est, aut au- 
tloris ἁμάρτημα μνημονικόν. Aliunde enim cogno- 
Scimus Iralata esse &x Πολυῖδου δράµατος. 


Tic Ó' οἶδεν εἰ có Civ μέ» ἐστι xacOaretr, 
Τὸ χατθαγεῖν δὲ Cir. 


Κεκαρτέρηται cáp! ' δλω.ῖα γὰρ, πάτε 
Κῤύγον δέ µου πρόσωπο», ὡς cáxoc, 
Proinde [52] in utraque fabula comperie 
versiculi. Similiter ei alteri: Στεφανηφόρ 
est inditum, propter hzc verba Hippolytl i 
a principio : 
Zol τόνδε zJAsxtür στέφανον ἐξ 
Λειμῶγος, ὦ δέσποινα, κοσµήσας 
Non igitur δρᾶμα novum erat Hippolytus Z 
sed correctum duntaxat, atque interpola 
cx&ut) τοῦ προτέρου. Vetus grammaticus 4 
Hippolyti : Ἔστι δὲ οὗτος ὁ Ἱππόλυτος δεί 
τεφανίας προσαχορευόµενος. Ἐμφαίνετα 


C po; γεγραμµένος * τὸ γὰρ ἀπρεπὲς xol αι 


ἄξιον ἓν τούτῳ διώρθωται τῷ δνράµατι. ( 
quid sit διασκευἣ et διεσχευασµένον ὁδρᾶμ 
lere poterit Casaubonum ad Athenzum. | 
scrinia non compilo; sed Hesychii locam 
tum curabo, quem nec ille nec alius qui 
tellexisse videtur. Λυδίζων, χορεύων διὰ 
boue, o! σώξονται μὲν, διεσχευασµένοι B 
lege locum, cujus hxc est sententia : Maj 
ris comedia scriptor drama docuit. Άι 
tunc superfuerunt, quo tempore grammi 
primus hzc dixit, in vivis fuit ; sed sub 
revocati, novaque lima perpoliti. Photiut 
cha : Λυδιάξων, Λυδοὶ Μάγνητος τοῦ χωι 
εσχευάσθησαν, lege ut apud llesychium, 


D Castigandus etiam Suidas, qui Λιδιάζ 


absque interpretatione. Idem Hesychius : 
τοὺς Φῆνας λέγει τοὺς τοῦ Μάγνητος, οί 
Ἡ ἦνας τοῦ Μάγνητος. Siquidem ille etlam 
Ἓῆνας publicavit. Aristophanes Equitibu: 
Tai ta μὲν εἰδὼς d" xa0s Máyrnc ἅμα cai 
2. [xat 

"0c π.εῖστα χορῶν τῶν ürctiaáduy νίκη 
τ 

Πάσας δ ὑμῖν φωνὰς lec, καὶ άλλον 


Καὶ Λυδίζων καὶ Ψηνγίζων καὶ ῥαπτόο» 


Mis verbis Maguetis [αυ] Ὡαρθιτίδες si 


τισταὶ, Ὄρνιθες , Auo, Ἓῆνες, οἱ Βάτρι 
cantur. Cogita autem, qui pax. inter Hl 
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mque etanonymum περὶ χωµφῴδας conci- A 10:597, χάλυφον , ut ipse litterarum ordo testimo- 


sit : hic enim omnia Maguetis scripta de- 
8 dicit, οὐδὲν σώζεσθαι. Μάγνης ᾿Αθηναϊῖος 
άμενος ᾿Αθήνῃτι νίχας ἔσχεν τα’, τῶν δὲ δρα- 
αὐτοῦ οὐδὲν σώζεται’ τὰ δὲ ἐπιφερόμενά 
νέα. 

mosirum inter eos (antas componere lites. 
, 1448. |55] Ὁ γὰρ σοφὸς Εὐριπίδης νρᾶμα 
9 περὶ τοῦ Κύκχλωπος, ὅτι τρεῖς εἶχεν ὀφθαλ- 
σηµαίνων τοὺς τρεῖς ἁδελςούς, el qu: de- 
. sequuntur, Os hominis! Hoccine ut Euri- 
vel in somniis dixerit? Bene factum, quod 
»une Cyclops supersit. Quod si ita rem, 
narrat Joannes, se habere comperias : non 
» quin, quod gravissimz poenz loco fore pu- 
eromne vite tempus noctes diesque versandi 
sint et ediscendi adeo Annales hi Volusiani, 
agi volui dicere. 
/:2210. Ὡς 6 σοφὸς Εὐριπίδης δρᾶμα περὶ τοῦ 
Ἡελεάγρου ἐξέθετο. Meleagri fabulie mentio- 
ient Macrobius, Stobzus, scholiastes Pin- 
Wem aliis. Latine convertit. Attius. llesy- 


B 


ᾳΚαθωσίωσε , χατέλυσε, χατεύθυσεν. Ebpt- 


Μιλεάγρῳ. Lego, χαθωσίωσε, χατέθυσε. Vox 
mon aliter. quam litura sananda est. Nempe 
mendose scriptum est xàzé^ucs* postea li- 
6 aliquis paulo doctior vel lector quispiam 
sus, in libri margine vel medio fortassis in- 
rsieulos spatio veram emendationem dederat 
it. Tandem evenit, ut utrumque vocabulum 
icte. in. versu contexteque scriberetur. Hac 
atione cum in aliis scriptoribus, tum in Lexi- 
Whis precipue non raro peccatum est. Qus 
R peccata cum haud cujusvis sit odorari; 
νο opus est, ut exemplis aliquot confirme- 
»ptentiam nostram, no temere quidquam et 
mite loco movisse videamur. Ἔζελεν, ἔδαλεν, 
. Ejiciendum est verbum posterius : ζέλλειν 
4idem Hesychio est βάλλειν. Εὐηρότατον , &b- 
αλ] γη, εὐήροτον, εὔγειον. Postrema ista ab 
atore quodam profecta sunt ; qui priina vitio- 
3 inepte quidem correxerat. Totus itaque 
Hc constituendus est : Εὐήροτον, εὔγειον, xaJ 
Ρυρτοΐσιν , εἰκαίοις, συμπεφυραμένοις' οἱ δὲ 
; efwp δεδευµένα συµπεφυρμµένοις. Tam scio 
n ultimum a correctore quodau esse, quam 
vere. Nulla dubitatio est, quin ita scripserit 
bius : Φυρτοΐσιν, εἰχαίοις, συμπεφυρμένοις ' 
Άφιτα o[vtp. δεδευµένα. T Άντιδι. ἄν sivi ἑνέ- 
, ἀναντιώμεθα. [54 Cum vocabulum hoe ve- 
»ne Αντιμίσθωτος, scire licet ex litterarum 
εἰς auctorem scripsisse. ἸΑντινιξενέγμεθα, 
ώμεθα. Postea quidam, qui deprehendit erra 
snendavit, ἀντιδι - supra. ἀντινιενέγμεθα im- 
. Seimus omues ita fieri solere. Tandem autem 
squispiam librarius eam utriusque vocis con- 
iomem fecit, quam hodie videmus. Ἰχλύτρι- 
ἑλύρισον, χάλυφον. lllud ἐχλύρισον ex eadein 
cina correctorum. Scripsit llesychius '"Ex^5- 


nio est. Media enim incedunt inter ἝἜκλντος ct 
ἙἘχλωπίσει. Moc non intelligens pusillus quidam 
criticus (qui enim id intellexerit, quod ne fando 
quidem unquam auditum est?), emendare conatus 
est. ἐχλύρισον, a. verbo λυρίζω. Ὄνος mehercule 
πρὸς λύραν. Tantum enim τὸ ἐχλυρίξειν οἱ τὸ 
καλύπτειν significatione differunt, 

Quantum Hypanis Veneto distat ab Eridano. 
Alte profecto latet ulcus tetrum et xaxonÜécca- 
τον’ quod nisi lancinata prius Hesychii existima- 
tione, negat ad sanitatem perduci posse. Siquidem 
erübescendo prorsus errore posuit Ἐχλύτρισον pro 
Ἐλύτρωσον: quod rectissime quidem interpreteris. 
χάλυψον. lpse Hesycliius: Ἐλύτροις καύμμασι, 
σχεπάσµασιν. Ἔλυτρα κυρίως τὰ ἐνειλήματα 7) 
καλύμματα. Έλυτρον, δέρµα, θἠχη, λέπυρον, ἑνεί- 
λημα, κάλυμμα, σχέπασµα. Inde ἑἐλυτρῶσθαι apud 
Hippocratem, et προσελυτροῦν apud Athenzum, 
involucro tegere : similiter ἐξελυτρῶσαι, nudare, 
ex integumentis solvere. flesych. Ἐξδελύτρωσας, 
ἐγύμνωσας. Satin' hoc certum et exploratum est, 
ὦ φίλη χεφαλὴ Milli jueundissime ? Αι enimvero 
exclamet hic aliquis : O juvenem confidentem et 
temerarium! tune illum Hesychium, doctissimum 
grammaticorum Ilesychium tanta inscitie affinem 
esse suspicari ausis, ut 'Ἐχλύτρισον scriberet ; nisi 
verbum illud alicubi legisset, apud auctores forte 
quos longa dies et nimia vetustas subtraxerunt 
notitia nostre? | jam et .frontem nega de rebus 
periisse. Placide tamen amabo, o quisquis es : et 
reprime te tantisper, dum alia nonnulla profero, 
que te quoque ipsum velis nolis in sententiam 
nostram cogent transire. Dun enim ex antiquis 
scholiastis, grammaticis, lexicis, qua non conte- 
xebantur χατὰ στοιχεῖον [55], omni ex parte voca- 
bula corradit, quibus hanc suam συναγωγὴν locu- 
pletet οἱ referciat : szepe usu venit ut ab imperitis 
librariis, qui parum accurate seripserant, vel a 
sui similibus ὀνοματοθῆραις in errorem inductus 
sit : quaque nusquam gentium vel lecta vel audita 
sunt, lectoribus suis obtrudat. lllud sis vide. 
T Δελεδώνη, ὁ μυλαῖος ἰχθύς. Suo loco hoc leges 
in littera A. Ego vero nugas has esse meras tibi 


p denuntio : seriptum enim oportuit Ἐλεδώνη, ὁσμύ- 


λος ἰχθύς. Piscis est de polypodum genere; quem 
memorant Aristoteles, Athenzus, alii. Idem llesy- 
chius : Ὀσμύλια τῶν πολυπόδων αἱ ὄξαιναι λεγό- 
µεναι, xaX ἰχθύδια ποιὰ ἅττα εὐτελη. Ὀσμύλαι βολ- 
θιτῖναι θαλάσσιοι. Sic emendandi sunt hi loci, 
Videor autem mihi videre, quid errationis ansam 
Hesychio dederit, Nimirum in auctore suo scriptum 
erat ἡ δ &AXeb6ovr, vel μιαρὰ 8 ἑλεδώνη vel. sin;ile 
quippiam : ille miser, cum sua tate libri carerent 
signis accentus, δελεδώνην piscem effinxit, qualem 
neque Nereus, neque Neptunus, nec ipse pater 
Occanus agnoverit. Ecce aliud huie genuinum et 
germanum.  θολχκάζει γαλιναγωχεῖ. Nemo, ut opi- 
nor, inficias iverit, quin ita scriptum fuerit, absque 
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tamen nolis accentus : ΄Ίππους θ) ὀλχάζει, vel Νπάς A Τ Ατρεμὴη, ὑγεία. Pace quod tua dicatur 


ϱ) ὀλχάξει. ipse lHesychius : Ὀλκάσει, ἕλχει, χαλιν- 
αγωγεῖ. lllud autem θολκάζει cedo quemquam 
umorialium qui legerit. T Ἐνδεχάτευσα, τήνδε xo- 
πην ἐπαρξάμην. Recta serie hoc scriptum offen- 
des, ut et alia qua deinceps a me proferentur : 
quod certo indicie est non a librario, sed ab Hesy- 
chio ipso peccatum esse. Alqui ad hunc. inoduimn 
edidisse debuit : Ἐδεχάτευσα, την δεχάτην ἐπρα- 
ξάμην. T Διατεύονται, µερίζονται, οἱ Διατεύοντο, 
ἐμερίζοντο. Ea similitudo est à et δι in libris ca- 
lamo notatis, ut haud facile sit dignoscere. Inde 
est quod mendosa ea posuerit pro Δατέονται οἱ 
Δατέοντο. qu.e. legas apud Homerum. T Σιχυλλιᾷν, 
τὸ τοὺς χροσσοὺς ἁποσείεσθαι. Verbum hoc reperies 


in his verbis οὐδὲν ὑγιές. Imposuit tibi d 
aliquis codex : oportuit enira. Αρτεμῆ, 
ipsum arbitrum capio, qui hac alibi: 
σῶον, ὑγιᾶ, σώφρονα. ᾿Αρτεμέα, ὐγεία ( 
ovt. ᾽Αρτελὲς (corrige ᾽Αρτεμὲς), ὑγιές. 
dum peccandi finis : ecce enim de integr 
τηνεστέραν, ὑγιεστέραν, ἐντιμοτέραν. Du 
Lum est, hoc librarii, illud auctoris. Ap 
cum ex ordine, tum ex interpretatione, 
scripsisse Hesychium quam ᾿Αρτιμεστέρι 
vel scripture mendum, vel minute fi 
litterz, vel nimia festinatio in causa fui 
exhiberet pro Αρτεμεστέραν. Cum au 
µεστέραν non multum absimile sit τῷ 


inter Σίθολε et Σιθύνη. lpse litterarum ordo satis B pav, ille secundam interpretationem lil 


argumento est ab Hesychio positum esse Σιθνλλιᾷν, 
idque errore manifesto pro Σιλλυθίᾷν. Hesychius 
Σίλλυδα, κροσσοί’ οἱ δὲ τὰ ἀνθέμια xai χοροχόσμια. 
Pollux vii, cap. 16 : Τοὺς δὲ θυσάνους xaX σίλλυθα 
οἱ παλαιοὶ χαλοῦσι ποιητα! [26]. Sic locus iste 
legendus est ex codice nis. qui fuit Is. Vossii. θύ- 
cavo: autem cum  Polluci tum Ποδγομίο sunt 
χροσσοί. 1 Ἐρεθέντα, £v ὕδατι ἀποπνιγέντα. "Epa- 
θέντι, ληφθέντι. Portentosi errores. Primo, opor- 
tuit scriptum Ἐρχθέντα. Ipse enim alibi ; Ἐρχθέν- 
τα, ὃν ὕδατι πνιγέντα. lta Photius patriarcha in 
Lexico ms. lta Suidas. Locus est in 9 lliadis : 
Nvv δέ us AevyaAéq πόὀτμῳ εἴμαρτο ἆ 1ῶναι 
'Epx0évc' àv ueyá o ποζταμµῳ, ὡς zaida Φυφορθὸν, 
"Ov £d t' EravAoc ἀποέρσει χειμῶρι xe orca. 
Iterum, illud Ἐραθέντι librarii peccatum est pro 
Ἐρεθέντι. Constat hoc ex elementorum ordine. Qui 
quidem est error auctoris, pro Αἱρεθέντι. Αι et E 
apuu Graecos non differunt pronuntiatione; de 
qua re postea plura dicemus. Ecce alia inonstra : 
T Ἐπαλογῆς, σπουδῆς, ἀνταποδόσεως. Quam turpiter 
aulem hic se dedit ! adeo quidem ut. hominis imme 
pudeat pigeatque. Siquidem ᾿Ανταποδύσεως est 
ἐπα)λαγῆς, εἰ Σπουδῆς est ἐπειγωλῆς» putidum 
autem ,suum ἑπαλογῆς ipse habeat secum servetque 
sepulcro. T Agtváov, τῶν ἁχιδάων. Hercules, tuam 
fidem ! euimvero non ab omnibus portentis Graeciam 
liberasti. Erat. hominis eruditi sic edidisse : Ἐχι- 
νάων, τῶν 'Egwábov. Verbi sedes in Homeri 
Boeotia est : 

Οἱ &' ἐκ AovAuylow Ἐχιω ἆων 0 ἱεράων. 
t Ἠθέσει, ἀνθεῖ, ἀγνοεῖ, παρορᾷ. Adeste liuc, con- 
j^ctores et interpretes portentorum. Negant usquain 
quidquam monstrosius vidisse. Scilicet hzc vera 
scriptura est, ᾽Αηθέσσει, ἀπθεῖ Etymologicon ma- 
gnum. Δηθέσσειν, ἀγνοεῖν, ἀπείρως ἔχειν. ᾿Αηθεῖν, 
λανθάνειν, ἀνεπιστημονεῖν. Hesychius ipse : ᾿Αήθειν, 
μὴ Ἰθεῖσθαι, μὴ νοεῖν' lege, ἀηθεῖν, μὴ εἰθίσθαι. 
Ἀήθεσχον (lege ἀήθεσσον), ἀσννήθεις σαν. T Ἐλεν- 
tiv, ἔλαιων. Mira vero grammatici eruditio! Poteras 
liaud paulo melius, Ἐλεητὺν, ἔλεον * si quidem Ho- 
merict illius meminisses : 
οὐκ ὅπιδα Φρογέοντες ἐνὶ φρεσὶν οὐδ' ἐλεητύν. 


C 
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donavit de suo ; prout error errorem ge 
let. T ᾽Ατισιλινοῖς, περὶ τὰ λινὰ ἑξαμμό 
ctv. Dic sodes, annon znigma tibi vide 
Equidem non sum (Edipus : ausim tamer 
polliceri, rectam scripturam esse 'Ad 
Hesychius alibi : 'Adic: λίνου, ἄμμασιν 
συναφῆς. Homerus quinto lliadis: 

Μήπως ὡς ἀγψίσι Alvov ἁ λόντε παν άγρ' 
Ἀγδράσι δυσµενέεσσιν ἔλωρ καὶ κύρμα 
Quid ego de istis dicam, quz pagella pro 
in oculos incurrunt? 1 Αριστῆραι, δο 
ceptus est similitudine litterarum A et A. 
oportuit ΔριστΏῆραι. Ipse alio loco : Δρηα! 
xovot, θεράπαιναι, lege Δρηστηραι. Verb 
dum esi t, ει el η in Lexicis, praesertim : 
Nostrum,promiscue usurpari: vera enim & 
quirit ut 6pfiacecpacscribamus. Locus est 


Τάων al τοι δῶμα κάτα δρήστειραι ἃ 


Vide tamen, ut magnifice de se loquatur 
liarem suum Eulogium. Οὐ γὰρ, ait, ὁχν 
παῤῥησίας εἰπεῖν, ὅτι τῶν ᾿Αριστάρχου xa 
καὶ Ἡλιοδώρου λέξεων εὐπορήσας, xal 
προσθεὶς Διογενιανοῦ, ὃ πρῶτον χαὶ pvc 
χει πλεονέχτηµα, ταῦτα δ᾽ αὐτὸς ἰδίᾳ χει 
ἐγὼ μετὰ πάσης ὀρθότητος xal ἀχριθεσι 
φῆς χατὰ τὸν γραμματιχὸν Ἠρωδιανόν. 
qui Théodosii ms. ἐπιτομὴν τῆς Καθόλου 
lectitavi, testificor parum huic promisso 
modo satisfactum esse. t ᾿Αρήσθορεν, 
Vitiosius hoc quidem, quam illud alterun 
pev, ἐπῄδησεν. Sed ex utraque parte ost 
lautissimam doctrinz supellectilem sibi dt 
Qus enim hzc conglutinatio [28] verbo 
dissolvi denuo divellique desiderant? | 
dis M. . 
.... ὁ δ dp ἔσθορε φαίδι " 
Νυκτὶ 007 ϱ άλατος ut En 
᾿Αρενοθοσχὺς, προθατοθοσκός. Mirifice q 
nihil supra. Atqui ἀρὴν ἀρῆνος, puto, di 
&pévoc* unde πολύῤῥηνες, et δῖς ὑπόβῥι 
quin iambei principium fuerit apud ! 
'Apnvof'saxbg. .. .. ne dubitandum es 
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»6 -alibi : ρην:Όοσχὸς, προθατοθοσχὸς, A Κάλυξιν΄ 5 pro δ΄ quem errorem miilies erravisse 


Ἐυροῖ. Καὶ γράφεται δὲ ἑἐῤῥηνοδοσχὸς 
[5 E xal τῶν βόρων. Verum hic qui- 
p 4 librario pessime acceptus est : ipse 
ια] abest a noxa. Lege Σοφοχλῆς Tv- 
ἵφεται δὲ καὶ ἐῤῥηνοβοσχὸς διά τε τοῦ ε 
ῥῶν. Scribitur, ait, ἐῤῥηνοθοσχὸς per 
οἱ duplicem p. Etymologicum magnum : 
σχὸς, 6 προθατοθοσχὸς tv Τυροῖ B' Σοφο- 
µπέρους et Ἔμπηροι vitium exemplaris 
ἱμμήρους ct Ἔμμτροι. Ipse alibi emen- 
ιμἠρους, ἐν ὁμηρείᾳ ὄντας, παρὰ τοὺς 
ὺς ἐπὶ συµέάσει διδοµένους. Totus au- 
ad hunc modum consiituendus est : 
povc, Δη/άᾗτριος ér. ZixsAiq. 

"usó iol 0' ἡμῶν τὰ τείχη xacéta.tov, 

c εριήρεις ἔ-ιδον Εμμήρους, ὅπως 

t θα Aaccoxpacoirco IleAozxory ἠσιοι. 

, iste comicus fuit; et illa fabula in- 
ι Sicilia. Qusre perperam hactenus judi- 
i docti ; qui scriptorem eum bistoricuin, 
autem prosaicam esse censuerunt. Athe- 
i : Δημήτριος ὁ χωμῳδοποιὸς £y τῷ Ezt- 
p ὁράµατι Xoxekig. Etymologici auctor 
uscribit, nón Σιχελίαν * cum vide in Ἐ- 
'Χωρονομεῖν, ὀργί/ζεσθαι. Oportet ut con- 
p oculis hxc legerit llesychius. Ego qui- 
τὶς fidem habeo, cum ista lego. Procul 
scriptum esLa prima manu : χειρονομεῖν, 
. Ipse alibi: χειρονόμος, ὀρχηστῆς. Ma- 
& motum cuin certa lege et numero bo- 
em saltauonis olim constituebat. Plena 
iplorum omnia. Lucretius : —- 


! superest, non est mirum simulacra moveri 
ο in nwinerum juciare et cetera membra, 


0, in numerum procedere cum simulacra 
in somnis, et mollia membra movere, 
Wiliter cum alternis brachia mittunt, 

V, Χάλυχα ἀντιστρόφως. Medium hoc ver- 
inter Καλυδώνιον εἰ Κάλυχας. Agnosco 
4 ἱωρομίπιη correctoris : qui videlicet, 
Hesychio suo legerat Κάλυψιν χάλυχα, 
imadverterat extra seeviem el. priepostere 
'ipserat in margine e regione loci, 'Avt:- 
nempe tice versa legi oportere Κάλυχα, 
Postea illud ἀντιστρόφως per inscitiam 
m insinuavit se in versum. Quis hujus 
nos suspicionem habuit? Quin et alibi 
m Προσθάλλοιντο, quz et ipsa vitiosa est, 
|: Προσελθὼν, προσδαλὼν ἐξ ἀντιστρό- 
» hoc novissimum , quod nimirum ab 
re est, qui annolaverat legendum esse 
Προσθαλὼν προσελθών. Quo nihil verius 
isse censco : sed in altero, quicunque 
issime a vero abfuit, Profecto plus toto 
ant Kaiog el Κάλννι. Ego vero pro 
prorsus habco sie scriptum esse ab Hc- 
ιάλυζιν, χάλυχα”. nempe depravate loco 
Parnor. Ca. XCVIIL. 


eum, si hic locus esset, nunc. possem ostendere. 
Quam recte autem Κάλυξιν interpretetur χάλυχα, 
melius est ut ipsum ad testimonium vocemus : Ka- 
λύσεις, ῥόδων καλύχια. Ἑάλυξις, χόσµος τις Ex ῥό- 
δων. flabco alia sexcenta, quie lhàc vice condona- 
bitur. Verum hercle si unquam usus fuerit, ut nova 
llesychii editio procuretur; qui, ut in pudendos 
errores crebro. inciderit, utilissimus nihilominus 
et pene necessarius est omnibus, qui ad veram 
eruditionem viam affectant :. 
1d tibi de plano possum promittere, Milli, 

quinque plus minus millia mendgrum | me corre- 
clurum esse, si libuerit; qua aliorum εὐ στοχίαν et 
laboriosam diligentiam hactenus; eluserunt,.— Ut, 
illuc unde abii, redeam : multos ubique Lexicorum 
locos contaminaveruut correctiones ille in [40] li- 
brorum margiuibus : quod ex illo tempore quo νοΓ- 
bum mendosum cum altero junctintcontinuaretur 
iu versu, non uti factum oportuit, litura to:!leretur. 
Luculentum hujus rei exetnplum exstat spud Julium 
Pulluccm lib. vit, cap. 55, ubi inter. varía nomina 
jactuum in lido talaro nominantur ἄρτια el ἁρμα- 
τίαι, ἀντίτενχος «4 ἀντίτυπος, ἐπιφένων ct. ἐπι- 
ρέρων. Sed ex liisce binis noun:si singula quazque 
s l'olluce profecta sunt, czterà qua dixi via insi- 
nuarunt se in orat:onem. Cui quidem sententie 
non invitus accedet, qui jam primum ame didice- 
rit iainbicos esse trimetros ex Eubuli faLula Alca- 
toribus. Locus hoc exemplo constituendus.— est. 
Ὁ μέντοι Μίδας xai τῶν µέσων βόλων Tv. Καὶ 
ἄλλοι δὲ πολλοί εἰσι, οὓς ὀνομάνει Εὔδονλος ἓν τοῖς 
Κυθευταῖς ' 


Μεν τρωτὺς, lepéc, áp! ὑπερδά11ον πόδας, 


"Κήρυνος, εὐδαίμων, xvrcococ, ἄρτιας- 


Λάκωνες, ἀγτίτευχος, ὀργεῖος, Óáxrov, 
Τιμόκριτος, éAAglXwr, zvaitnc, ἐπίθετος, 


Σωά.1λων, ἀγύρτηςι οἶστρος, ἀγιικάμιπτων, Co- 
"i, debes 
Λάμπων, κύκλωπες, ἐπιφόρω», σό.ων, σίµω». 
Horum autem versuum ignoratione tota via erravit 
Joannes Meursius, qui eos omnes inter jactus. me- 
dios recenset. Nempe mon Eubuli esse verba, 
sed Pollucis : et quia Midas esset τῶν µέσων 
βόλων, itidem et sequentes esse aibitratus est. S «d 


D parum cst dubitationis, quin boni fuerint Εὐδαί- 


pov et ἅρμ᾽ ὑπερθάλλον πόδας, qui nimirum aliis 
jactibus tanto anleiret, quanto qui pedibus iter 
faceret, a curru vinceretur ; πεζὸς, ut aiunt, ὁδεύω» 
παρὰ Λύδιον ἅρμα. Δάχνων autem et σφάλλων ct 
ἐκλείπων merito opinor suo pro iufelicibus baberi 
possunt. Sed ad Antiochensem redeo : nam sero 
sensi.longe longeque declinasse me a proposito, 

Singula dum capti circumvectamur amore. 

Pag. 172 Καθὼς ὁ σορώτατος Εὐριπίδης ἐξέ- 
0:9 δρᾶμα ποιητικῶς, ὧν µέρος ὀλίγον ἑστὶ 
ταῦτα. Multa quidem transcripsit Malalas ex /phi- 
oenia in Tauris; qux» ος usu fuerit ad Euripidea 
esigere, quo (le ejus doctrina et fide cognoscamus ; 
si quis [41] ilia lam dura habeat, vct eam πο» 
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stíam devorare possit. Mihi enim , qui jam lentus A ΄Πχουσιν elc γῆν, xvavéar συµπΛη]ε 


et fastidiosus esse copi, dabis veniam ; si plura 
rejiciens et aspernans, unumquidquid quod erit 
bellissimum carpsero. Velut illud p. 172, in oracu- 
lo : El uà περάσας Πόντου χύµατα Σχυθίης «e vola 
χαταλάδοις, Αὐλίδος τε χώραν; οἱ 173. χατέφθασεν 
ἐπὶ vt,» Λὑλίδα χώραν τῆς Σχυθίας. Male vero sit vo- 
his quantum est geographorum. Rogo vos, an Seythi- 
cam illam Aulidem silentio pratermissam oportuit? 
quid ? an ultra Cimmeriorum fines latitabit ἀέρι xat 
yz9f2* χεκαλυμµένη, adeo ut nemo vestrum usque 
co potuerit oculis contendere? Euge vero, o'luav- 
νίδιον * profecto aptus natus es ad omnia abita et 
retrusa. contemplanda : tam acri es acie et meutis 
ct oculorum. 

Sed Lumen amoto quaeramus seria [udo. 
Geminam lphigeuiam etiam pueri sciunt. Evripi- 
. dem docuisse, την ἐν Ταύροις el τὴν ἐν Αὐλίδι, 
Joannes, cum Tauros esse Scythas ab aliquo didi- 
cisset, etiam Aulidem, qux Dootie oppidum est, 
regionem jis finitimam csse arbitratus est. P. 115: 
Τούλους δὲ ἑωραχότες βουχύλοι ἕδραμον πρὸς τὴν 
Ἰφιγένειαν λέγοντες αὐτῇ' ᾽Αγαμέμνονος xal Κλυ- 
ταιμνίστρας Κόρη, ἤχασι δύο vsavioxot παρὰ τὴν 
χυανέαν * qux ex his Euripideis expressa sunt. 
Boox. Ἁγαμόάμνογος aai, xal Kur Ἵσαρας 

: XCp:' 
"Axove χαινῶν ἐξ ἐμοῦ κηρυγμάτων, " 
Ἰφ'. Τί δ' ἔστι τοῦ παρόντος λα Aó- 


Doux. "Hxovciuv εἰς j"* Κυαγεᾶν cvgaAn]yá- 
ἴδων' 


ΠΑάτῃ gvyórcec δίπευχοι γεαγίαι. 

Vides Antochensem hune ita ἑπαριστέρως acce- 
pisse sententiam Euripidis ; tanquam si εἰς γην 
Κυανέαν conjunctim dixisset. Vos iterum appello 
de terra hac. Cyanea ; vos qui geograplize inagi- 
stros vos pollicemini. Quid autem inussilatis ? nam 
Joannem ea loca convisisse Cedrenus aflirmat, 
prorsus οἴχοθεν ὁ μάρτυς. Damno itaque stultitiam 
meam, qui Kuav:dv cum συμπληγάδων compone- 
bam hactenus. Atque hercle vero serio, ne quid 
dissimulem, non placet iste locus : neque cnim 
video cur ii bubulci [42| sermone Dorico uteren- 
tur. Quid, malum, an Siculos se esse somniabant, 
non Tauro-Scythas? 


Δωρίσδεν δ' ἔξεστι, δοκῶ, τοῖς Δωριέεσσιν. 


Atqui quantumvis οεφοπί Dorienses, si πλατειάσ- 
ὄρισαν suam dialecton extra chorum adhibuissent, 
rus continuo vel in uttimas terras mandati essent 
non sine infortunie. Sciunt id qui harum littera- 
rum gustum aliquem habent. Adde oraliódnem 
solocam esse ; ut. quidem munc habetur : sed 
certe, si pro sano locutus cst, sic. scripsit Euripi- 
des : 
Ἡκουσιν εἰς Tiv, xvaréac συμπ.]ηγάδας 
Π.1άτῃ ῥυγόντες δίπτυχοι γεανίαι. 
aul, si. illuc Κυανέαν antiquitatis causa servare 
velis, quandoquidem qua vixit Malalas tempestate 


jam in libris inveteraverat ; in hunc imedym : 


Πέτραν φυγόντες Olatvyct νεανίαι. 
velut postea loquitur, ΚΑΥώ σε σώσω 9 
πέτρας. Eleganter autem χυανέαν πέτρ» 
γάδων, ut nibil supra, Sic Virgilius: 
Quales Threicia cum flumina Thermodoi 
et Lueretius : 

Pulverulenta Ceres, εἰ Etesia labra Aquii 
et iterum : 

Ut. Dabylonica Chaldeum doctrina τε[αι 
et tertium : 

Impellaut ut eam Magnesia flamina sax. 
Sic legendi sunt duo loci novissimi; in 
gatis minus einendati feruntur. P. 116, 
v&lou Ὑένους σήµαντρον ἔχει, ἑλαίαν ἱ 


B Jam hoc pro explorato habeo, ἑλαίαν 


cude positam esse pro ἑλέφαντα. Cui ( 
auditum est, olcagiuum humerum fuisse 
Cui non dictus Ilylas puer et Latonia Di 
llippodameque hwmeroque Pelops insignis 

Ἐπεί vtr καθαροῦ A£€nrcc ἔξε.ε 

Κ.ωθὼ &lézarti φαίδιμιον 

"por κεχαδµέγογν. 
Alia multa [45] sunt apud Malalam cx ead 
tralata, qux 1nissa facio. Cur enim m 
pium faciam παραφρονοῦντος 6:arótov 
fuerit et voluptatis et fructus. cognost 
sumnus poela. Ennius de priore lphigeni: 
Lit. Julius Rulinianus de figuris sentei 
elocutionis : Aganactesis, indignatio, qi 
zime pronuntiatione. Ennius in Iphigenia ; 
me objurgat, id meis rebus regimen resia 
lavit hie vir sumimus Ger. Vossius. Nam. 
syllabam addideris, trochaicus erit cai 
Menelaus me objurgat : id meis rebus r 


quod genus versus coumodissime inservi 
νακτήσει ᾿ ut diu. est. quod ipse in tragi: 
observavi; priusquam id de scho'iasie Il. 
Cidicissem. Idem Rufinianus postea : Syn 
anlithesis comparatio rerum atque persona 
se conirariürum : ut, ego plector, quod tu 
delinquis, ego arguor pro mal»factis : Hele 
virgo pereal. innocens : tua reconcilieturi 
necetur filia. lunc. ctiam locum ad Enni 
niam refert Italorum doctissimus Hieron 
lumna : invito tamen et repugnante Vossi 
quia auctor non laudatur, partim quia n 
sed pedestris oratio est ; ad quod mirum 
attendisse Columnam.  Peccet Columna, 
quidem, in versibus ; ego vero, cuim ceri 
hune Ennii fetum cognoscam, non cc 
wt alium, quam quo natus est, paren 
inveniat. Versus cnim sumi Trochaici, 
puto scena petiti, qua superior est: 
Ut ego plectar, quod tu peccas ; iw. deli 
. | 


Pro ma'efaciis ? Ilelena redeat, tirgo pere 


Tua reconcilietur uxor, mea necetur filia ? 
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Non amplius, quo: sciam, Euripides a Malala ci- Α σίλευσς ll:::23t0t5; ὁ z0)5t005; Dapzo, Quid rides? 


taut. preterquam, p. 55 : Ὁ Ταῦρος ἑχ τῆς Εὺ- 
putt ἔσχεν υἱὸν zbv Μένω, xau; xxx Εὐριγπίδης 
 ουλύτατος ποιητικῶς συνἐγράφαχτο ' ὣς Φη2., 
Σὺς μεταθληθεὶς εἰς ταῦρον τὴν Εὐρώπην ἅρτα- 
ew. [χο quidem unde accersita sint, non. certo 
sio: παπι credibile est eum [44] in non una tra- 
pedi hic obiter attigisse; ut in Cretensibus for. 
Ussis, ubi Chorus ad Minoem : Φοινικογενοῦς, παῖ, 
τῆς Ἱυρίας τέχνον Εὐρώπης καὶ τοῦ μεγάλου Ζη- 
vs. Veri tamen simileest ex Euripidis Phirizo tra- 
lata esse. Eratosthenes in Καταστερισμοῖς. Ταῦρος 
ἀένιται iv. τοῖς ἄστρρις τεθῆναι διὰ τὸ Εὐρώσπτν 
ἐγινεἵν ἐκ Φοινίχης εἰς Ἐρῆτην διὰ τοῦ πελάγους, 
ὡς Εὐριπίδης ἓν τῷ Φρίξω. Profecto qui Europam 
Trgediam esse volunt, narrant nobis insomniuim 
ez eburnea porta, ! 

Psg. 181. Ἐν τοῖς χρόνοις τοῖς μετὰ την ἅλωσ,» 

Τρίας παρ) Ἕλλησιν ἐθαυμάςετο πρῶτος θέµις 
(gas. Ἐξεῦρε Υὰρ οὗτος τραγικὰς µελῳδίας, 
wi ἐξέθετο πρῶτος ὀράματα, xal μετὰ τοῦτο MI- 
Wk, χ1 µετὰ Μίνωα Λὑλέας τραγικηὺς γορ.ὺς 
ὑρμάουν συνεγράνατο. Utinam vero Malake. cum 
prtersore suo. melius conveniret ! nam Juba, si 
drtedinus, diu ante. Troje exeidium tragaedias 
Μάλι. Verba, ne te ludere videar, sunt, p. 5: 
Ὁ ἃ Ἰονδὰλ κιθαρῳδίας xav τραγῳδίας τοῖς ὅαι - 
Μπχοῖς ἐπιττδξεύμασι «προσεπενόησεν. Quid. quod 
&soceum haud minus (ídoneus ογαί, si inter- 
Κείδι aulis, quam ad cothurnum. Nam χιθα- 
(lia Chilmeado est. comadia ; qui, cum ad alios 
i,geuii cultas etiam musice studium adjunzerit ; 
€t adeo ab artificio suo recederet, miror : clemen- 
. Vr lamen, propter alia merita, suasque. quasi. lyra 
*« increpandus. Vix equidem «rediderim in bi- 
Miolieea vestra Oxonii, quantacurque est, Jublia- 
«3 Dramata reperiri, Scilicet ea omnia. perierunt 
vla ; 

(nando cx diluvio magno exivcre rapaces 

Per terras amnes, atque oppida cooperuerc. 

Quarum fabularum una cum ipsis etiam memoria 
€eidisset ; absque ilio lJamartolo fuisset, qui o: 
Bia emnino meminit, Qua fuerunt, οἱ quae eullo 
Sint tempore nata. Habeo tamen, quo desiderium 


Quasi vero novum nunc proferatur, regem πι] 
fabulas scribendas animum appulisse, Etiam Dio- 
nvsius Tyrannus. poeta fuit tragicus, et Augusti 
Ajax in spongiam incubuit. Quanquam, si emendate 
loqui velimus , χωμφδὸς ΠΟΠ comicus est, sel 
comedia actor. lJistrioniam igitur fecit Pharao ; 
Thrasonis, opinor, vel Pyrgopolinicis partes ageus; 
ut Nero postea Oblipodis vel Creontis. Verum liec 
ipsius Malal« stultitiam superant ; ut ea qui dixe- 
rit, non pro homine sano loqui, sed ad agnatos 
et gentiles deducendus esse videatur. Sine. dubio 
vitium est exemplaris ; quo tamen modo tollenda 
sit, minus id possum conjectura assequi. Quid si 
legamus, Πετισσώνιος, ὁ τῷ Μωσεῖ Φαραώ Ρὸ- 
Lissonius, qui a Mose Pharao vocatur? Si caput sca. 
berem, foriasse aliud melius possem exsculpere : se 
indignus est Joaunes, cujus causa commentari 
velim quidquam, nisi si quid ex facili nascatur. 
Itaque ut ad. Themin νεα propius. accedamus, 
Esdeih cum. Antiochensi narrat, ect in eodem  (to- 
clus. est Iido. scholiasties vetus. nescio quis aped 
Stanleium in Vita ZEschyli : "Ev τοῖς χρόνοι; Ὀρέ- 
στου ἐθαυμιάςξτο παρ Ἕλλησι θεόµις, ὃς πρῶτος 
égsvos τοαγῳδικὰς µελῳδίας, καὶ ἐξέθετο πρῶτος: 
ὁδράἀματα. KaY µε: αὐτὸν Μίνως, xai µετὰ λΙίνωα 
Λύλέας χοροὺς τραγ.κοὺς συνεστήσατο. llc habet 
doctissimus noster Stanleius ex Bullengeri Theatro. 
Et tamen. neuter de Themide, de Μίιιος vel. Antea, 


C quod quam. diligentissime factum oportuit, certio- 


res nos facit. Concurrant jam omnes, quantum est 
ΒΕιθλιοτάφων, et capita inter se conferant : nun- 
quam se expedient, neque quidquam de tergeimninis 
lisce tragicis resciscent. Narrat Clemens Στρωμα- 
τέων primo τὸ ἡρῶον τὸ ἑξάμξτρον θέμιν µίαν τῶν 
Τιτανίδων εὑρηκέναι , ΜΙΠΟΦΙΝ autem τοὺς νύ- 
µους ' sed quod ad prwsens negotium attinet, va- 
cuum a se lectorem et lhiantem dimittit. Quid enim 
νόκοι Minois ad nomos musicos? Τί πρὸς τὸν Διό- 
ννσον» neque lieroes in iragewiis heroos (4| 


" hex:imnetros. dicebant. ltaqne. quantum video, per- 


peiua jam eriticís sollicitudo οἱ quasi crux consti- 
tuta. est : nisi Callimachi Πίνακας οἱ Aristophanis 
Grammatici Commentarium longa nocle sepultos 


Nenm et dolorem. consoler ; nam in mentem. op- D protrahere possunt in lucem. Verum hei, vos | 


Μίμης venit. fieri posse, uL locus iste vitiosus 
8i, e in hune mo.lu.n emendandus : Ὁ e£ Ἰουθὰλ 
χΦαρφδίας x3 λυρῳδίας τοῖς ἁρμον,κοῖς Eztzrb:5- 
άσι προσεπενύησεν. FA profectio qnam magis 
RiMisque cogito, nimirum acu rem teligi; sin 
Wen, nolim mibi quemquam posthac ne ju- 
"Mo quilem credere. Tandem igitur aliquando 
We hae composita, quantulum est tamen quotl pro- 
fetimvs, si Joannes ipse pugnantia loquatur? Non 
*im junabllio capto primus mortalium Themis 
Dramata fecit : |45] siquidem ante istam memoriam 

yp rex Pharao, ubi a negotiis et turbis requie 
Vett velebat, solitus e«t comedias scriptilare. 

tbà sunt Joannis, p.760 : Τῶν δὲ Λἰγυπτίων :6a- 


ecquid. erit. pretii, si nodum hunc solvero Υ qund 
quidem ea lege et conditione faciam ; ut dehinc 
mihi eum vestra natione nullum omnine commer- 
cium intercedat. Enimvero ab Antiochensi et ficul- 
no illo, quicunque est , scholiaste gravissime 
peccatum est, cum in nominibus, ium in rebus 
ipsis. Prorsus quot verba, tot errata. Neque enim 
agnosco cominentitios istos Theomin , Minoem 
Auleam; quoram ego loco von dubia conjectura 
repono Thespin, lonem, AEschylum : neque Thc-: 
pis ea, qua rentur, tempestate vixit ; nam Solonis 
equalis a Troicis. temporibus longissime abfuit : 
neque lon JEschylo prior fuit : neque primus 
A;schylus choros tragivos institnit ; guod. contia 
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chorum, qui perpetua aute oratione totam fabulam A libitum fuerit, Clemens hanc. appellat e 


decantabat, primus diverbiis οἱ personis distinxit. 
,Sed opere pretium fuerit accuratius liec. omnia 
tractare. Ac de Thespide quidem minor est dubita- 
tio, quia in discipulorum  cathedris quotidie ista 
jictantur : 
, Jgnotum tragice genus invenisse Camene 
|; Dicitur, et plaustris vexisse poemata Thespis. 
Suidas: Θέσπις ἑδίδαξεν ἐπὶ τῆς πρώτης xoi E' 
(lou 7:áóo0;. Μνημονεύεται δὲ τῶν δραµάτων αὐτοῦ, 
* Aa. Πελίου ἡ Φορβὰς, Ἱερεῖς, Ἠϊθεοι, Πενθεύς. 
Penlheus fabula a Polluce laudatur lib. vin,c. 19 : 
Τὸ ὄνομα ἱπενδύτιτς ληπτέον ix τῶν Σοφοχλέους 
Ηλυντριῶν, Πέπλους τενίσαι λινοπλυνεῖς τ' ἐπενδύ- 
τας "xal θέσπις δὲ πού φησιν &v τῷ Πενθεῖ 
"Epyq 2όμιζε vevplóac ἔχειν ἐπενδύτη». 
De quo versu cum nihil in presentia succurrat, 
quod mihi satisfaciat, ejus emendationem in aliud 
tempus. differam : Sophocleum illum sine mo- 
τα exzpediun. Neque enim cum  Casaubono , 
Meursio et Gatakero χτενίσαι substituerim ; cujus 
media syllaba est brevis : versumque redderet 
una syllaba breviorem, Non enim diiambus est λινο- 
πλννεῖς, sed pieon quartus, Neque Gatakeri νεοπλύν- 
τους [47] ἐπενδύτας prebaseria ; uam sedes quarta 
spondzum nen adiuittit ; poterat paulo rectius νεο- 
πλύτους. Sed aliud quiddam pritulerim, de quo 
ausim tibi firmissime asscverare : 
HézAove τε vcac «1 οπ.1υγεῖς c ἐπενδύτας. 
Diversa ab illis, quas Suidas recenset, fabula 
habetur in veteri marmore Arundeliano ; quod 
nunc est Oxonii : ΑΦ OY ΘΕΣΗΠΙΣ O IIOIHTHZ ... 
AXI ... 0Σ EAIAASEN ΑΛ... ETIN Supple AA- 
ΚΗΣΤΙΝ, ἄλχηστιν * non. ἀλχέστιν, ut minus recte 
editores. Lecus est illustris apud Clementem in 
Στρωματέων quinto, quem nefas quidem fuerit 
silentio prxttermittere. θέσπις μέντοι ὁ τραγιχὸς 
διὰ τούτων ἄλλο τι σηµαίνεσθαί φησιν ὧδέ πως Υρά- 
φων" 
"δε σοι σπένδω κ» αξζβὶ τὸ Acexór 
᾽Απὸ θη.Ίαμόνων θ.1ίγας χγαχκῶν' 
’Ιδε σοι χθύπτην τυρὸγ µίξας 
᾿Ερυθρῳ (ό,τι, κατὰ τῶν cor, Πὰν 
Διχέρως, τίθεµαι θωμῶν dylor. 
"I6s coi Βρομίου αἴθοπα oAsypuó? 
Λείδω. 
Πιο narrat. Clemens ex. Thespide: ex aliis alio, 
qua ad eamdem rem spectant. Persuasum cest 
hactenus. viris eruditia, magnam symbolicez οἱ 
vnigmaticz veterum theologi: vim in barbaris illis 
vocabulis contineri. Rem igitur liaud ingratam fa- 
cturum me spero, si refreyero liec olanstra, quz a 
multis szeulis omnem ad hic sacra. aditum prz. 
clusernnt, (uod autem llerculem ferunt dixisse, 
cum in delubro quodam conspexisset simulacrum 
Adonidis, Οὐδὲν ἱερὸν ὑπάρχειν' idem mihi jam usu 
venit, hoc adyto recluso. Videlicet efat olitn vidi- 
cula et puerilis ratio ; ut ex quatuor et viginti 
Jltteris, semel duntaxat positis singulis, barbara 
quadam et infaceta verba conficerent, prout cuique 


xh» τῶν παίδων διδασκαλία». Postea certai 
ingenio, ut sententiam istorum verborum 
omnibus vestigiis indagarent ; non eaw 
omnino alienam eLabsunam, sed a prop 
fieri potuit, et. verisimili petitam. Tria [4 
Clemens exempla eorum ὑπογραμμῶν 
quorum unum hoc est : 

Μάρατε, σφὶγξ, xAoyr, ζδυχθηδέν. 
Ita scribi oportere res ipsa clamat ; non 
tis, µάρπτες et. ζυνχθηδόν. Calculum jam 
onines omnino litteras Cadwi, Palamedis, 
dis, in quatuor istia vocabulis invenies. 
secundum : 

Βέδυ, tà, x0, xAnxctpor, σφὶγξ 


B [ia legendum, non ut in vulgatis, ζὰψ δὲ χ 


eo pacto et. µ littera. deesset, et v bis p 
Tamen ut Λάμθδα λάδδα, sic illud Zàyd 
Grxci ζὰψ scripsisse et pronuntiasse vid 
χάνα dicunt el xáyua- sic Mpscat in apti 
mss. λημψεται, et multa similia, Tertiun 
est illud Thespidis : 

Κγαξζεὶ, x05ztnc, pAsrpó, δρύγ. 
Male apud Clementem est editum, φλεγμὶ 
ut liquido constabit, si digitis computansl 
numerum velis inire. Quam mirifice autem 
h:zec omnia, quantumvis inepta et ludicra, 
tetur; malim ex ipso quam ex me audi 
paulo hzc ultima ab llesychio proferunt 
pro χναξς6ὶ χθύπτης, χνὰξ habet et (t 


* πτης. Κνὰξ autem interpretatur γαλὰ λευ 


(ita lege, non ζαθὶχ) λευκὸν, ct θύπτ 
pé. Atque bujus auctoritate inductus * 
verba Thespidis ad hunc modum immuta! 
: "]óe σοι σπένδω κνὰξ ζθὶχ λευχόν, 
el: 
Ἶδε σοι θύπτην τυρὸν µίξας. 

Sed profecto non ea est Hesychii auctoril, 
plus liabet momenti, quam Clementis et | 
liominum multis partibus illo doctiorum. | 
librarii culpa est apud Clementem : nequ 
militudo veri est x litteram a verbo xvo 
tuito disjunctam fuisse, et tertio pot 
repositam. Porphyrii autem hoc &à* 
τιον esl ex. libro inss. Oxonii. 


[49] ΠΟΡΦΥΡΙΟΥ ΦΙΛΟΣΟΦΟΥ, 
Περὶ τοῦ Βναξζδὶ, χθύπτης, φλεγμὼ, 6ph 
vela. 


Ἐν Δελφοῖς εἰς τὸν ναὺν ἐπιγέγραπται «pd 
ἐπὶ δελφῖνος ἐπιχείμενος. Kvà£ μὲν γάρ ie: 
Υος χατὰ ἀποχοπῆν τῶν στοιχείων τοῦ x 
xov) xai πάλιν ἀφαίρεσιν (imo πρόσθεσιν 
χνάχον γὰρ χαλεῖται, ὡς καὶ θεόχριτος ἓν | 
Afvev οἷον τράγος καὶ ἰχθὺς, ὁ μὲν φλεγόµι 
δρὺψ Ὅφον. Λέγει δὲ ὅτι ὁ τράγος φλεγόμε 
πάντοτε ὑπὸ λαγνίας, ὅτι ἐάν τις τὰς ῥῖνο 
ἀποσφαλίσει (leg. ἁπασφαλίσῃ), διὰ τῶν 
ἀναπνεῖ. Ἔχει δὲ χαὶ ἑτέραν ἑρμηνείαν 
Τὸ χναξ,θὶ γάλα ἐστὶν, τὸ δὲ χθύπτης τνρ 
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ες γὰρ ol ἄνθρωποι λέγονται. Καὶ A rii et. Menagii : 


Ριαῦτα διὰ τῶν xl στοιχείων ἆπαρ- 
ὃν εὕρομεν, olov: Βέδυ, ζἀψ, χθὼ, 
6 ἐστιν οὕτως" Βέδυ ἐστὶν ἡ ὑγρὰ 
δης οὐσία, χθὼ ἡ γή, πλῆκτρον δὲ 
ὥτων φιλία διὰ τὸ σνυνεσφίγχθαι, 
πολίτης οὕτως ἡρμήίνευσε τὸ προ» 
λασσα, Υη, ἤλιος. Καὶ ἑτεροί τινες 
ποιητα) τοῦτον τὸν σχοπὸν ἡρμῃ- 


'rincipio sic scribe : Κνάχων Υὰρ 
εόχριτος ἐν Βουχολιχοῖς λέγει. Lo- 
rio : 

. xal τὸν ἐνόρχαν 
χωγα ου.]άσσεο, μὴ τὺ χορύνψῃ. 
i$ festivum est, quod aliquanto 
oapras scilicet, si quis iis nares 
| Spirare. Sed pro χεράτων certis- 
m est οὑάτων vcl (zov. Varro, De 
ibus admirandum illud, quod etiam 
; capras non, ul reliqua animalia, 
ibus spiritum ducere solere. 1dew 
X. /Elianus. Clodius iste Neapoli- 
mposuit adversus eos qui carne 
testis. est ipse Porphyrius Περὶ 
; neque alius quisquam illius me- 
m. Fidem id facit, minime Φευδε- 
ise, sed ex Porphyrio bona fide 


ιτὰ τοῦτο Μίνως, xal μετὰ Μίνωας 


im sententiam : nimirum aut vitio 
ori: falsum cesse Joannem ; et ad 
)rima mauu scriptum videri, Kat 
^ xai μετὰ "Iova Λἰσχύλος. Porro 
la fuit tragicus, natione Chius : de 
licemus, quia Thespide et ZEschy- 
L ignolior; tum autem ut. quasi 
istius operis, cujus antea fecimus 
Reliquias ommis Grece poeseos, 
ies, elegiac, dramaticze, lyricz- 
oluimus. Sed hc fuerunt. Prin- 
n iujuria Chius noster una cum 
'atur, cui olim amicitia et familia- 
$ fuit; ut ex Plutarcho constat in 
ibitur Πῶς ἄν τις αἴσθοιτο ἑαυτοῦ 
' ἀρετῇ. Λἰσχύλος, ait, Ἰσθμοῖ θεώ- 
(τῶν, ἐπεὶ πληγέντος ἑτέρου τὸ θέα- 
νύξας Ίωνα τὸν Xiov, Ορᾶς, ἔφη, 
τιν. ὁ πεπληγὼς σ'ωπᾶ, οἱ δὲ θεώ- 


uis tamen cum sene versatus est ; 


non leviter peccatum est a Joan- 
fEschylo vetustiorem faciat. Utinam 
; hodie Batonis Sinopensis liber ! 
selate el evidentiora dici possent, 
)bscuro Mubricoque tramite magis 
| pedetentim ingredimur. Platonis 
0 Socrates sermonein instituit cum 
phesio ; quem 4 Chio non esse di- 
st Lilii Gyralii, Julii Sealigeri, Del- 


754 
qui si vera est sententia, nou 
opus est ut multa dicamus. Statim enim constabit ' 
lonem ZEschylo fuisse natu minorem. Quippe So- 
crates natus Olymp. xxvii. anno iv, tantuinmorio 
xin talis annum agebat, cuin. Aischylus ex vita 
excessit, videlicet Olymp. txxx. an. 1t, Callia Athe- 
nisarchonte. Sed de Ephesio isto pugnant adver- 
sus Gyraldum et Scaligerum eruditissimi quidem 
homines Leo Allatius et Joannes Jonsius : ille con- 
tiineliis fretus, οἱ eo quod nullo auctore primus 
id dixerit Gyraldus, quodque Ephesius rliapsodus 
fuerit; non tragicus; hic autem acerrimo telo ar- 
matus, quia ratio temporum reclamzt : seilicet 
Ionem Cbjum Olymp. xxn trageedias docuisse non 
minus annos viginti priusquam Socrates nascere - 
tir, Olymp. demum Lxxvit, iv. Mibi quidem ideu 
est animus, non unum οἱ eumdem fuisse Chium ct 
Ephesium; Chius enim et genere et opibus fuit 
clarus: qui cum Athenis [51] quondam tragoedia 
simul et diuyrambo vicisset, Chii vini cadum viri- 
tim cuique civium dedit; ut memoraut Atlenzus 
e! Cumici enarrator ad Pacem. Luculentze vero di- 
viti, qua lam eximi liberalitati sufficere p.tuc- 
runt. Ephesius homo mendicus et. circumforaneus 
cantitando et gesticulando victum inopem quazri- 
tans, ut mos erat rhapsodis; quos Homerus suus 
misella stipe et esuritione pascebat. Ipse de se lo- 
quitur apud Platonem : Ast. γάρ µε xal σφὀδρ᾽ αὖ. 
τοῖς (τοῖς θεαταῖ-) «bv νοῦν προσέχειν, ὡς ἐὰν μὲν 
κλαίοντας αὐτοὺς χαθίζω, αὐτὸς Υελάσομαι ἀργὺ- 
ριον λαμβάνων' ἂλν δὲ γελῶντας, αὐτὸς χλαύσομαι 
ἀργύριον ἀπολλύς. Chius in onui litterarum genere 
magnum noinen est consecutus : Ephesius pizeter 
Homerum nihil doctus cantare : sicut de se f.te- 
tur; cum a Socrate interrogatus utrum llowerum 
solum calleret, an etiam llesiodum et Archilochum ; 
respondit, minime quidem istos, sed Homerum so- 
lum : atque hoc salis esse. Et aliquanto post: Όταν 
p.£v tt, ait, περὶ τοῦ ἄλλου ποιητοῦ διαλέγηται, οὐδὲ 
προσέχω νοῦν, ἀδυνατῶ το xal ὁτιοῦν συµθαλέσθαι 
λόγου ἄξιον, ἀλλ ἀτεχνῶς νυστάζω, οἱ alia p'uria 
in hanc senlentiam. Sic igitur persuasum ha- 
beo, Chio illi et Ephesio patriam, genus, fortunas, 
ingenium, studia, mores, omnia denique przler 


D nemen et statem disparia fuisse. EL zetatem quidem 


cum dico, cave cum Jonsio et Gerardo Vossio οἱ 
Menagio ad Olymp. txxi lonem Chium rejicias, 
qui in erubescendum errorem inciderunt inscii, 
Et graviter magni magno cecidere ibi casu : 

ab hominum futilissimo milio Porto decepti, qui 
Suida verba, Ηρξατο τὰς τραγῳδίας διδάσχειν ἐπὶ 
τῆς πβ’ Ὀλυμπιάδος, ία Latina fecit, tanquam si 
lon Olymp. σσ scribere coepisset. Atqui, o bone, 
πβ’ sunt Lxxxu : et scholiastes comici non nume- 
rorum notas, verum integra verba exhibet, ἐπὶ 
ὀγδρηχοστῆς xat δευτέρας Ὀλυμπιάδος. Facile igitur 
per ztatem licitum est, usum et consuetudinem 
loni Chio cum Socrate fuisse. Quia Vos Ww ΑΝ 
scriptis Socratis menionem (ec, Wyogewes Vaesv. 


To : DE JOANNIS MALAL.E CHRONOGRAPIHA 


"ων δὲ ὁ Xo; χαὶ νέου ὄντα τὸν Σωκράτην εἰς Xá- Α scholiastem et Suidam : male in utroqu 


pov σὺν ᾿Λρχελάω ἐπιδημῖσαί φησι. Quid Allatius, 
malevolentia οἱ livor, non. homo? quam falsus est 
aaimi, cum. Gyraldum credidit primum in ea [52] 
 epinione fuisse? Ecce tibi e transverso Suidas : 
Jamprideim is in Διθυραμθοξδιδάσκαλοι idem cum 
Gyra!do senserat. Καὶ Σωκράτους τοῦ φιλοσόφου ist 
λόγος εἰς αὐτόν. Portus haud preter selitum per- 
verse ; ut nibil mag s : Exstat Socratis philosophi 
oratio in ipsum scripta. Sed de dialogo 'atonis in- 
tellexit Lilius ; et recte quidem : eo solum nomine 
eulpandus, quod errantem ducen secutus est. Jam 
vero, cum illud exploratum sit de Olympiade Lxxxti, 
quis dubitet quin lonem /Éschylus anteierit actate ? 
siquidem obiit fere scptuagenarius, triennio prius 
ad minimum quam lon ad studium tragicum sc 
applicaret. Prieterea, norrat lon (apud Athenzun:) 
vonvenisse ae in insula Chio Sophoclem poetam, 
«um prztor factus navigaret in Leshum : et (apud 
Piutarelium) memorat solitum esse Pericleu jactare 
se imagnificeutissime, quod Samios vicisset. Ea vero 
cesta sunt. Olymp. Lxxxiv, iw, a morte. /Eschyli 
wnnis qu'ndecim, Didascali:e veteres in Argumento 
Wippolyti :' H σχηνἡ τοῦ δράματος ὑπόχειται £v θίδαις 
(11109 Τροιζηνι) ἐπὶ 'Apelvovoz ἄρχοντος ὉὈλυμπιάδι 
πο’ ἔτει δ'. Πρῶτος Βὐριπίδης, δεύτερος Ἰοφῶν, τρί- 
τος "Ίων. Haque Olymp. txxxvit, iv, lon fabula 
certavit. annis septem et viginti posteaquam  4E- 
schvlus mortuus. est. Denique hxc, sodes, vide ex 
Aristophar.is Pace : 
0:. 05x ἦν Cp' οὐδ' d Aéyovca περὶ τὸν ἀέρα, 

Q. àcrépec Τι}όμιεθ᾽, ὅταν τις ἁποθάνῃ; 
To. Mica, 
0:. Kal elo ἐστι ἀστὴρ vov ἐχεῖ; 
To. "Iur ó X oz. 
Scliofiastes notat Ionem jam wortem obiisse : "Ot 
6 μὲν "Lov £855 τέθντχε 6rAov. Addo, etiam. eodem 
inno quo actas ea. fabula, xiu. videlicet. belli 
Pe'oponnesiaci, Olynip. xc, n, uti constat ex ipsa 
comadia, ubi Tryz:us sie Pacem alloquitur : 

Mà AC, dA áxózuror An» σαυτὴν 

I'£&rvawzpexoc τοῖσι» ἑἐρασταῖς 

᾿Ημῖν, ol σον τρυχ/µευ) ἤδη 

Τρία καὶ δὲ κ᾽ ἔτη. 
laut nusquam habet Malalas, quo abdat illud ρε. 
dum et inhonestum caput. Tantum [55] abest ut 
lon. Zischylo natu fuerit grandior, ut superstes οἱ 
fuerit annos solidos xxxvi. Nunc tempus est ut de 
lonis seriptis fidem liberemus. Ét profecto non 
inmerito propter muitiplicem doctrinam a Calii- 
maclio laudatus est lon. Καὶ Καλλίμαχος, ait Sui- 
das , ἓν χωλιάµθοις µέμνηται αὐτοῦ, ὅτι πολλὰ ἔγρα- 
viv. Nam ut. poemala prius recenseamus ; deiude 
quae oratione prosa composuit : Melica lonis lau- 
dantur οἱ Dithyrambica. Schol. Aristophanis, et 
Suidas : Ίων διθυράµδων vat μελῶν ποιητής. Har- 
pocration : Ἔγραφε ó5 µέλη πολλά. Et dithyrambo 
q.iidem vicit, cum Atheniensibus viritim Chii cadum 
wdiatribuit : ex Melicis. carminibus exstat. Odie 
principium, ᾿Αοΐιν ἁμεροφοίταν. Αστέρα µείναµεν, 
ἄελίου Αευκοττέρυγα πρ'δροµο». Sic Ἰ989 apud 


C Peloponnesiaci xiu. 


ταν, el in allero. Xeux]j πτέρυχι. Poeane 
Scolia sive carmina convivalia. Schol. 
Elegiaca. ldem et Suidas. Ex Elegis n 
versus adducit Athenzus : ut lib. xi,!: 
Ἴων $' ὁ X16; φησι, 

Xuipéro ἡμέτερος βασιεὺς σωτήρ τα: 
uv δὲ κρητηρ clvroxóoc θέραπες 
KipryártwY προχύταισιν ἐν ἀργυρέοις' δι 

Olror ἔχωρ' χειρῶ» γιζέτω εἰς ἔδαρος" 
οἱ quie sequuntur : ubi Casaubonum ne 
wstuantem - videas, ut eliciat ex istis ϱ 
commodam ; nam prius correctionis indig 
à quoquam intelligi possint. Non longe 
mus à scopo, si sic legerimus : 

02... 0 0 éÉxactoc 

Olrvor ἔχωνλ χειροῖν ἱζξτω elc ἔδαρο 
(ωρμιααία ut co:ici schol. Comedia ut δε 
grammata. lem schol. et Anthologia 


. lib. uit, c. 96 : 


4 
”ωλος εἰς Εὐριπίδηγ. 
Ναΐρε με. αμπέπ.ίοις, Εὐριπίδη, ἐν vod 
Πιερίας τὸν ἀεὶ ruxtóc ἔχων θά.Ίαμο 
"Ic0. δ ὑπὸ χθονὺς ὢν, ὅτι σοι xAÉéo 


"Icov. Ὁμηρείαις ἀενάοις χἀρισυ". 
Sed omnino [51] falsa cst et ementita ii 
quam ratio temporum refutat et rejicit. 
vero poetam lonem, qui Euripidem moti 
granmmate celebraverit, ipse jam anno 
exstinctus !. Decessit lon. Olymp. xc, 3, 
Euripiles autem 
cles ejus belli x3vi anno, Olymp. xc 
constat ex Aristophanis Ranis, qua acl 
anuo Dionysiis τοῖς κατ àvooj2;* ut alia 
nittam ab eruditis viris occupata. Itaqui 
vo; Scribendum est fortassis Ἰωάννου, 
vel Δίωνος, ut cuique libitum fuerit. Tra 
mero xi, ut. alii volunt. xxx, ut alii 3 
Suidas. Tituli quidem undecim a veteri 
maticis adhuc servantur. Αγαμέμνων, i 
ct Athenzeus. Hesychius : Πεδανῷ Όπνῳ, 
κούφῳ, "lov, ᾿Αγαμέμνονε, τινὲς δὲ οὗ β 
ὑπεδανῷ, χούφῳ. Ἀ.χμήνη. Hesych. Po 
Ἐν δὲ τῇ Ίωνος Αλχμίνη, ὃ εἰς τὴν 
παρασχευὴν ἣν, θνλαχίσχη ὠνόμασται. | 
cod. Vossiano, ὁ slg; τὴν τῆς τροφῆς 1 
θυλαχίσχος ὠνόμασται. Αργεῖοι Πες 
ἑρᾶμα. Pollux x, 45. Hesych. in. Ὄνοτι 
Μελάγχετον, µεγάλῳ 6páuatt ἀπὸ τῶν 
οἷον ἀχμάζουσαν. Lego : Μελαγχαίταν, "T 
δράµατι. Ηοιμίηθς ἀχμάζοντες etate flon 
litio fere nigro sunt, provecti canescun 
bui id inversum est ab lone, et ad ali 
qu;e sunt annis el viribus integris : qua: 
exempli gratia ἵππος µελαγχαίτας εφι 
eate juvencus. Φρουροί. Schol. Ατὶσίος 
Atliengus : Φοίνιξ. Julius Pollux : "Io 
vixt σαφέαστερον * "AJÀ* ὦ θυρέτρων τῶν 
θεοί. Enarrator Comici ad Ranas : Τοῦ 
«4s ἕττιν Ex Φοινίχης f καὶ Οἰνέως. Et δ 


"o 


conjectura ix Φοίνιχος ἡ Καινέως * et versus iste 
lleroicus est, non alienus a tragedia. 

Ei δ' ἐγὼ ὀρθὸς ἰδεῖν' βίον dvépoc, ὦ πολιῆται. 
git Albenseus lib. 1 et 1v : Ίων ἐν Φοίνιχι, f| Και- 
wl. taque est Φοίνιξ 7) Καινεύς et Φοίνιξ δεύτε- 
poc. Yide Hesychium in Τιμµαλφής. Athenzus fine 
lib. 1v : "Ev δὲ τῷ δευτέρῳ Φοίνικι 6 "Ίων φησιν, 
Ἔχτυπον ἄγων βαρὺν αὐλὸν τρέχοντι ῥυθαῷ, [55] 
dtu λέγων τῷ Φρυγίῳ. Non de nihilo est quod 
eodd. mss. constanter exhibent τρέχοντα: ad quo- 
ram indicium sic legerim : 

es. ἐκτύπουν, ἅγων βαρὺν 
Λὐ.Ιὸν, τρέχοντα ῥυθμό».. 
ut in Euripidis Rheso. 
llolleict cir κώδωσιν ἑκτύπει «όδον. 
Γεύχρος. Mesychius *. 'Atàp6!, ἀΐδριες, Ίων Τεύχρῳ 
C Ἀδοφῶντι, ἀἹδρίων ἀναιρετ'κῷ, scribe "lov, οἱ 

id alterum Hesychii peccatum est scutica dignum. 

(ieunque. fuerit interfector iste stultorum, homo 

8$ metuendus, sine dubio trucidasset Hesychium 

d eeasionem hanc nactus fuisset. Vera scriptura 

αἱ Ἀνδρειρόντη, ἀνδρῶν ἀναιρετικῷ, ex llomerico 


Κηριόγης ἁτά Ίαντος 'Ervaio ἁνδρειρόντῃ. 
Ἀρφιδώτης, περιθόητος ' Ίων Τεύκρῳ. Lego περι- 
(t. Βώσας, βεδωμένος Merodot. inde &ugt- 
έωος, Idem alibi, ᾽Αμϕιρῶτις, περιδόητος. lic- 
πα libi, mi Hesychi, a stulticida illo cavendum 
6; nam cur non ego par pari referam, et barba- 
Fàm tuam uleiscar nunc demum mato vocabulo? 
ÜOnzdin. Schol. Aristoph. Harpocration. Hesy- 
Chius : Ἐῤῥωπίζομεν, Ἴων Ὁμφάλῃ: τινὲς ῥωπί- 
ty ἀπέδοσαν τὸ ἀτεχνεύεσθαι, xal ἁμαθεύεσθαι 
(fo ἁμαβαίνειν) καχῶς. Ἔστι γὰρ ῥῶπος ὁ λεπτὸς 
χαὶ πηιχίλος φόρτος, xai βέδαιος, xai τὰ ἔσω τῶν 
ῥωτῶν πλέγματα χανᾶ καὶ σεῖστρα κυρίως. Lego : 
ἀτεχνιτεύτσθαι: Et : Ἔστι γὰρ ῥῶπος ὁ λεπτὸς χαὶ 
TOxoc φόρτος, xai γέλγαι, καὶ τὰ Ex τῶν ῥωπῶν 

ἵματα κανᾶ καὶ αῆστρα χυρίως. Quanto hzc 

meliora quaw illa Palmerii ! [Iesychius alibi, Ἔριω- 
πιόµην d τεχνητευόµην, 3 σύμμικτα σχήµατα εἷ- 
Y. leram a librariis deceptus est. Sana lectio 

, Ἑῥῥωπίνομεν, ἠτεχνιτεύομεν, f| σύμμιχτα 
χρώμαιτα εἴχομεν. Etymolog. magnum : Ἑῤῥωπίζο- 

5 πα Όμιχτα xal συμπεφορηµένα ἐποιοῦμεν * quod 

fer Quidem potest ; sed emendatius fortasse pro- 
t ab Eustathio : Φέρεται δὲ xai ῥῆμα τὸ ῥωπί- 
h » ὃ δηλοῖ τὸ σύμμικτα xal συμπεφυρµένα ποιεῖν. 
OR a] βέδαιος attinet, termirfütio ος in lihris 
. '- minuto apice signatur : illa vero noa oppido 
x  anilia γέλγαι vel γέλγια et βέδαι. Aliis est potius 
"Y^ w numero singulari. Eustathius : ᾿Ρῶπος, λε- 
"e χεὶ ἀτελὴς (leg. εὐτελῆς) φόρτος, ὡς δὲ Αἴλιος 
Ow 151; λέγει, xal ποιχέλος γέλγην.δὲ, Qro, 
a» ἔλεγον οἱ παλαιοί. Hesych. ΤΕ έλγη, 6 ῥῶτος, 
& βάμματα, xal ἄτρακτοι καὶ χτένες, Photius pa- 
* vela [50]: Ρῶπος, μηδενὺς ἄξ.ου, Ῥώπος χι) 
"pn. ὁ ποικζ.ος. λεπτὸς φόρτος. Jam σῖ,στρα cer- 
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ty βίον ἀνέρος, πολιῆται. Repone. ex certissima A tissima emendatio; ea sunt canistra virgul!is aut 
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juncis contexta. llesychius: Σῆστρα χόσκινα f xóp.- 
6αλα, duo verba confundit σΏστρα et σεῖστρα, quo- 
rum hoc ἀπὸ τοῦ σείειν formatur, illud ἆ τὸ τοῦ 
σήθειν. Ach:eus vetustus. tragicus docuit Omphalen 
satyricamn : quo de genere persuasum prorsus habeo 
etiam hauc Tonis fuisse. llercules servivit Ompha- 
]w, Genio et Veneri assidue litavit : jussus et inter 
ancillarum greges pensa carpere, sicubi duro et 
indocto pollice βία rumpehat, e vestigio hominis 
caput sandalium  commitigabat. Nihil hic triste 
neque tragicum : ludus jocusque omnia. Favent 
huie sententie fragmenta , quotquot supersunt, 
quz nihil nisi convivia, comessationes et symplio- 
nias pollicentur. Hesych. Μεσόμ-ραλοι, φιάλαι. Etym. 


D ni Πακτωλοῦ ῥηᾶς. Pollux : Καὶ τὴν µέλαιναν 


αήμμιν ὁμματογράφον. Athenaus : 
.... Οἶνος οὐκ Ert 
Ἐν τῷ σχύφεει...ε.. 
Ἐγιαυσίαν γὰρ δεῖ µε τὴν ἑορτὴν dem. 
Λυδός τε µαγάδις αὐ.λὺς ἡγείσθω onc. 
Et lib. x: 
'A..U ela Λυδαὶ νά. τριαι, xadaiécor 
"Ὕμγων ἁοιδοὶ, tóv £érov κοσµήσατε. 


]ta lege, non ᾽Αλλ' αἱ Λυδαὶ, quod versus recusat. 
Et eodem libro : "Ίων δ' £v Ὀμφάλῃ ἑμφανίσας τὴν 
Ἡρακλέους ἁδδηφαγίαν ἐπιφέρει * 

'Ὑπὸ δὲ τῆς Εὑὐφημίας 

Κατέπινε xal τὰ xàAa xal τοὺς ἄνθρακας. 
Casaubonus corrigere conatus est, τῆς εὐφαγίας. 
Nollem factum. Neque enim quisquam ita locutus 
est; neque, si fuerit locutus, eo magis conveniret 
huic loco; quia syllaba secunda foret brevis. Nihil 
aptius excogitari potest τῆς BouXtu(a;*.adeo qua- 

. drant omnia, similitudo, mensura, sententia. Libet 
illud afferre cum probationis tum boni hominis 
causa, 

"E£o τὰν βού.ιμον, ἔσω tàv π.Ίουθυγίεια». 
Atque hzc quidem de Omphale scripseram ; cum 
Surabo mili ad manum non esset. Postea quam 
copia facta est eum adeundi, delectatus sum cjus 
suffragio confirmari sententiam meam. Verba sunt 
[57 | lib. 1 De iusulis, quze continenti quondam adhz- 
rentes, postea interfuso mari avulse sunt. Ίων δὲ 
περὶ) τῆς Εὐθοίας φησὶν £v Ὀμφάλῃ Σατυρεῖς. 


D | Ev60olóa μὲν γῆν Asztóc Εὐὑρίπου κ.λὐδων 


Βοιωτίας ἑχώρισ᾽ ἁκτῆς, ἐχτεμὼν 

Πρὸς Kpnca πορθµόν. 
Locum hunc, ait Casaubonus, depravatum esse mo- 
nere possum : emendare non possum sine ope codi- 
cum, Ego vero nullis adjutus codicibus, nisi tamen 
in integrum restituero ; nihil deprecor, ne dentatis 
criticorum chartis et canina eloquentia conscindar. 
Lego autem sic : 


Εὐδοῖδα uà. ην Aexcóc Εὐρίπου x.lÓor 
Βοιωτίας ἐχώρισ'᾽, ἀκτὴν ἐκτερὼν' 
Προθ.1ῆτα πορθµφ': 

Homerus Od. «. 

AAA' ἀκταὶ προδ.ητες ἔσαν, σπκιΊάδες ce, ad- 


(Tot t6. 
ct hymno in Dacchum : 


15 
"ίων δὲ ὁ Xtoz xot νέου ὄντα 
pov σὺν ᾿ΛΑργελάω ἐπιδημῆσαί φησι. Quid Allatius, 
malevolentia οἱ livor, ron. homo? quam falsus est 
aaimi, cum. Gyraldum credidit primum in ca [52] 
opinione fuisse? Ecce tibi e transverso Suidas : 
jampridem is in Διθυσαμθρδιδάσχκαλοι idem cuim 
Gyra!do senserat. Καὶ Σωκράτους τοῦ φιλοσόφου ἐστ 
λόγος εἰς αὐτόν. Portus haud praeter selitum per- 
verse ; ut nibil mag s : Exstat Socratis philosophi 
oratio in ipsum scripta. Sed de dialogo P?atonis in- 
wellexit Lilius ; et recte quidem : eo solum nomine 
eulpandus, quod errantem ducem secutus est. Jiu 
vero, cum illud exploratum sit de Olympiade rxxxi, 
quis dubitet quin lonem /Éschylus anteierit a:tate ? 
siquidem obiit fere scptuagenarius, triennio prius 
ad minimum quam lon ad studium tragicum se 
applicaret. Proterea, norrat lon (apud Atheuzuu) 
vonvenisse ae in insula Chio Sophoclem poetaim, 
«um prztor factus navigaret in Leshum : et (apud 
Piutarelium) memorat solitum esse l'ericlem jactare 
se magnificeutissime, quod Samios vicisset. Ea vero 
gesta. sunt. Olymp. rxxxiv, iv, a morie. ZEscliyli 
annis qu'ndecim, Didascali:e veteres in Argumento 
Wippolyti :' H σχηνἡ τοῦ δράματος ὑπόχειται ἑνθί6αις 
(m0 Τροιζτνι) ἐπὶ "'Apelvovoz ἄρχοντος Ὀλυμπιάδι 

v; ἔτε, 0. Πρῶτος Βὐριπίδης, δεύτερος Ἱορῶν, τρί- 
«oe "Ίων. Haque Olymp. txxsvit, iv, lon fabula 
certavit. annis septem et viginti posteaquam ᾱ- 
schvlus mortuus. est. Denique lic, sodes, vide ex 
Aristopharis Pace : 
6:. Οὐκ ἡ ir Cp o0" d Aéyovci περὶ τὸν ἀέρα, 

. ἀστέρες Τιόμεῦ», ὅταν τις ἁ τοθάν]!, 

T». Miicca, 


θε. Kal τἰς ἐστιν ἀστῇρ vov exei; 
To. "Iur ó κος. 


Schlotiastes notat Ionem jam wortem obiisse : Ὅτι 
6 μὲν "ov £55 τέθνηχς δΏλον. Addo, etiam. eodctu 

anno quo acta»est ea. fabula, xin. videlicet belli 
Peloponnesiaei, Olymp. xc, t», uti constat ex ipsa 
coniadia, ubi Trys:eus sic Pacem alloquitur : 

Μὰ AC, d LU ἀπόφ]γον &Inx σαυτὴν 

FerratoSpesic toig d aeri 

Τνία καὶ G2 ἔτη, μη Vn 
laum nusquam habet Malalas, quo abdat illud ρυ. 
dum et inhonestum caput. Tantum [55] abest ut 
lon Zschylo natu fuerit grandior, ut superstes ei 
fuerit anuos solidos xxxvi. Nunc tempus est ut de 
lonis scriptis fidem liberemus. Et profecto non 
iminerito propter. muitiplicem doctrinam a Calii- 
maclio laudatus est lon. Καὶ Καλλίμαχος, ait Sui- 
da8 , &v χωλιάµδοις µέμνηται αὐτοῦ, ὅτι πολλὰ ἔγρα- 
div. Nam ut. poemata prius recenseamus ; deinde 
qua oratione prosa couinposuit : Melica lonis lau- 
dantur οἱ Dithyrambica. Schol. Aristophanis, et 
Suidas : Ίων διθυράµόων χαὶ μελῶν ποιητής. Har- 
pocration : Ἔγραφε ó$ µέλη πολλά. Et dithyrambo 
qiidem vicit, cum Atlieniensibus viritim Chii cadum 
ειδε : ex Melicis carmiuibus exstat. Odie 
principium, Αοΐιν ἁμεροφοίταν. ᾿Αστέρα µείναμεν, 
ἁιλίου Αευκοπτέρυγα πρ΄δροµον. Sic lege apud 


C Peloponuesiaci xit. 
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τὸν Σωκράτην εἰς Xá- A scholiastem et Suidam : 


male iu utroq 
ταν, οἱ in altero. 2eux]j πτέρυχι. ῦωαα 
Scolia sive carmina convivalia. Schol. 
Elegiaca- ldem et Suidas. Ex Elegis | 
versus adducit Atbenzus : ut lib. xi, 
Ἴων δ' ó Xió; φησι, 

Χαιρέτζω ἡμέτερες Guattsbe σωτήρ τε 

Tuv ξὲ xni clroyóot θέραπες 


Kiprárcor προχύταισιν ἓν ἀργυρέοις" ὁ 
Oi vor ἔχων y£&por 2ιζέτω εἰς ἔδαρος 


el quie. sequuntur : ubi Casaubonum m 
a'stuantem videas, ut eliciat ex istis 
commodam ; naim prius correctionis indi 
à quoquam intelligi possint. Non long 
inus à scopo, si sic legerimus : 


.060 ἕκαστος 
Οἴ νου" ἔχωγ χγειροιν ἱὅτω elc ἔδαν. 


Comuadig ut co:nici schol. Comedia ut 5 
grammata. lem. schol. οἱ Anthologia 


- lib. in, c. 26 : 


4 
"loroc εἰς Εὑριπίδην. 
Ναΐρε µε. Ἰαμπέπ. Ίοις, Εὑριπίδη, ér yo 
Πιερίας ccv ἀεὶ rvxtóc ἔχων 0ddap 
"Ισθι 6' ὑπὸ χθονὸς ὢν, ὅτι σοι xA 


"Ico. Ὁμηρείαις ἀενάοις χάρισε’. 
Sed omnino [51] falsa est et ementita 
quam ratio temporum refutat et rejicit 
vero poetam lonem, qui Euripidem mi 
gramimnate  celebraverit , ipse jam ann 
exstinctus !. Decessit lon, Olymp. xc, 2 
Euripiles autem 
cles ejus belli x3vi auno, Olymp. x 
constat ex Aristophanis Ranis, que a: 
anno Dionysiis τοῖς χατ᾽ àyoo2; * ut alia 
mittam ab eruditis viris occupata. Itaqi 
νος Scribendum est fortassis Ἰωάννου, 
vel Δίωνος, ut cuique libitum fuerit. Tr 
mero xu, ut alii volunt. xxx, υἱ alii 
Suidas. Tituli quidem undecim a vete 
maticis adhuc servantur. 'Aray£yoror, 
et Athenzeus. Hesychius : Πεδανῷ ὕπνυ 
κούφῳ, "lov, ᾿Αγαμέμνονι, τινὲς δὲ οὗ 
Ἀπεδανῷ, χούφῳ. Ἀνχιιήνη. Mesych. P 
Ἑν δὲ τῇ Ἴωνος Αλχμίνη, ὃ εἰς τὴν 
παρασκευὴν ἣν, θυλαχίσχη ὠνόμασται. 
cod. Vossiano, ὁ εἰς *hv τῆς τροφῆς 
θυλαχίσχος ὠνόμασται. Ἀργεῖοι Hes 
δρᾶμα. Pollux x, 45. Hesych. in. Ὄνο 
Μελάγχετον, μεγάλῳ ὁνράµατι ἀπὸ τῶν 
οἷον ἀχμάζουσαν. Lego : Μελαγχαίταν, " 
δράµατι. Homines ἀχμάζοντες ztate flo 
litio fere nigro sunt, provecti canescu 
bum id inversum est ab lone, et ad a! 
quie aunt annis et viribus integris : qu: 
exempli gratia ἵππος µελαγχαίτας οι 
eiate jucencus. Φρουροί. Schol. Ariste 
Athenaus : Φοίνιξ. Julius Pollux : τι 
v:xt σαφέστερον * ἸΆλλ' ὦ θυρέτρων τῷ 
θεοί. Enarrator Comici ad Ranas : Το 
v6; ἔστιν Ex Φοινίχης ἃ καὶ Olv£oz* E! 
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ikv βίον ἀνέρος, πολιῆται. Repone ex certissima Α tissima emendatio; ea sunt canistra virgultis aut 


conjectura ix Φοίνιχος ἢἡ Καινέως * et versus iste 
lleroicus est, non alienus a tragedia. 

ΕΙ δ' ἑγὼ ὀρθὸς ἰδεῖν βίον ἀγέρος, ὦ ποΛιῆται. 
gie Albenzus lib. 11 et iv : Ίων ἓν Φοίνιχι, f Και- 
wl. taque est Φοίνιξ ἢ Καινεύς et dolri£ δεύτε- 
poc. Vide Hesychium in Τιµαλφῆς. Athenzus fine 
lib. iv : Ἐν δὲ τῷ δευτέρῳ Φοίνιχι 6 "Ίων φησίν. 
Ἔχτυπον ἄγων βαρὺν αὐλὸν τρἐχοντι ῥυθαῷ, [55] 
τω λέγων τῷ Φρυγίῳ. Non de nihilo est quod 
codd. mss. constanter exhibent τρέχοντα ad quo- 
rum indicium sic legerim : 

. ἐκτύπουν, ἄγων αρὺν 
Ab. lv, τρέχοντα ῥυθμό». 
ul in Euripidis Rheso. 
llo.Lloict σὺν χὠδωσιν ἐκτύπει φόδον. 

Γεύχρος. Ιεδγε[ήας: ᾿Αϊδροϊ, ἀἲδριες, "Iv Τεύχρῳ 
T Ἀδροφῶντι, ἀἹδρίων ἀναιρετ'κῷ, scribe "Iov, et 

illud alerum Hesychii peccatum est scutica dignum. 

Quieunque fuerit interfector iste stultorum, homo 

sie metuendus, sine dubio trucidasset Hesychium 

8 eecasionem hanc nactus fuissct. Vera scriptura 

μἱ Ἀνδρειφόντη, ἀνδρῶν &va:pezixo, ex Homerico 

ile : . 

Κηριόνης ἁτά.Ίαγτος 'Ervadto ἀνδρειρόντῃ. 
Ἀμιδώτης, περιδόητος * "lov Τεύκρῳ. Lego περι- 
fois. Βώσας, βεθωμένος Merodot. iude ἀμφὸ- 
όωτος. Idem alibi, ᾽Ααϕιρῶτις, περιδθύητος. Ἰιο- 
rem libi, mi Hesychi, a stulticida illo cavendum 
6; nam cur non ego par pari referam, et bairba- 
Tiam tuam ulciscar nunc demum nato vocabulo? 
'Ongdin. Schol. Aristoph. llarpocration. Hesy- 
Chius : Ἑῤῥωπίζομεν, Ἴων Ὀμφάλῃ: τινὲς ῥωπί- 
(ty ἀπέδοσαν τὸ ἀτεχνεύεσθαι, xoi ἁμαθεύεσθαι 
(pro ἀμαθαίνειν) χαχῶς. "Es: γὰρ ῥῶπος ὁ λεπτὺς 
ααὶ πηιχίλος φόρτος, xxi βέθαιος, xaX τὰ ἔσω τῶν 
ῥυτῶν πλέγματα κανᾶ καὶ σεῖστρα χυρίως. Lego : 
ἀτεχνιτεύταθαι Et : Ἔστι γὰρ ῥῶπος ὁ λεπτὸς χαὶ 
TXXÜoc φόρτος, xai Τέλγαι, καὶ τὰ ix τῶν ῥωπῶν 

γματα χανᾶ καὶ σῆστρα χυρἰως. Quanto hzc 
Reliora quam illa Palmerii | llesychius alibi. Ἐριω- 
Ἠνόμην, ἢ τεχνητευόµην, ἡ σύμμιχτα σχήματα εἷ- 

T". lerum a librariis deceptus est. Sana lectio 
ut Ἐῤῥωπίνομεν, ἠτεχνιτεύομεν, ἡ σύμμιχτα 

tara εἴχομεν. Etymolog. magnum : Ἑῤῥωπίζο- 
μεν, εὔμικτα xal αυμπεφορηµένα Enotoüpey * quod 

i quidem potest ; sed emendatius fortasse pro- 
tur ab Eustathio : Φέρεται δὲ xal ῥῆμα τὸ ῥωπί- 

ttv, ὃ δηλοῖ τὸ σύμμιχτα καὶ συμπεφυρµένα ποιεῖν, 

"lod ad βέδαιος attinet, termirfitio oc in lihris 
"133. minuto apice signatur : illa vero non oppido 
ο ση γέλγαι vel γέλγια et βέδαι. Aliis est potius 
Ὑέλγη numero singulari. Eustathius : Ῥῶπος, λε- 
Tu xal ἀτελὴς (leg. εὐτελῆς) φόρτος, ὡς δὲ Αἴλιος 
Διωνύσιος λέγει, xal ποικίλος" γέλγην.δὲ, qnoi, 
αὐτὴν ἔλεγον οἱ παλαιοί. Hesych. Ι έλγη, ὁ ῥῶτος, 
χαὶ ῥάμματα, xal ἄτραχτοι καὶ χτένες. Pliotius pa- 
Ιήαγοίια [56]: ᾿Ῥῶπος, μηδενὸς ἅξ.ον, "Pozo; x3 
Ἱέλγη, ὁ ποικίος. λεπτὸς φόρτος. Jam σῆττρα ccr- 


juncis contexta. llesychius: Σῆστρα xósxtva f| χύμ- 
6αλα, duo verba confundit σῃστρα el σεῖστρα, quo- 


rum hoc ἀπὸ του σείειν formatur, illud àzb τοῦ 
σήθειν. Ach:eus vetustus. tragicus docuit Omphalen 
satyricam : quo de genere persuasum prorsus habeo 
etiam hauc Tonis fuisse. llercules servivit Ompha- 
]e, Genio et Veneri assidue litavit : jussus et inter 
ancillarum greges pensa carpere, sicubi duro et 
indocto pollice βία rumpehat, e vestigio hominis 
caput sandalium commitigabat. Nihil hic triste 
ncque tragicum : ludus jocusque omnia. Favent 
huie sententie fragmenta , quotquot supersunt, 
quz nihil nisi convivia, comessaliones et symplio- 
nias pollicentur. Hesych. Μεσόμραλοι, φιάλαι. Etym. 


D ni Πακτωλοῦ ῥᾳάς. Pollux : Καὶ τὴν µέλαιναν 
α-ήμμιν ὁμματογράφον. Atlienazus : 
on s. Οἶνος οὐκ ἔγι 


'Év τῷ σχύφει 
Ἑγιαυσίαν Ti δεῖ με τὴν ἑορτὴν ἄγειν. 
Λυδός τε µα]άδις αὐ.λὸς ἡγείσθω onc. 


Ει lib. x: 


'A4' ela Λυδαὶ νά. ῖτριαι, xa daiuécor 
"ὝὙμγων ἁἀοιδοὲ, tóv ξένον xoc cate. 


lta lege, non Αλλ' αἱ Λυδαὶ, quod versus recusat. 
Et eodein libro : "Ίων 8' ἓν Ὀμφάλῃ ἐμφανίσας τὴν 
Ἡρακλέους àbbnga lav ἐπιφέρει * 
Ὑπὸ 08 τῆς Εὐφημίας 
Κατέπινε xal τὰ κᾶ.ἰα καὶ τοὺς ἄνθρακας. 

Casaubonus corrigere conatus est, τῆς εὐφαγίας, 
Nollem factum. Neque enim quisquam ita locutus 
est; neque, si fuerit locutus, eo magis conveniret 
huic loeo; quia syllaba secunda foret brevis. Nihil 
aptius excogitari potest τῆς βουλιµίας *. adeo qua- 


. drant omnia, similitudo, mensura, sententia. Libet 


illud afferre cum probationis tum boni hominis 
causa, 

"Εξω τὰν βούάιμον, ἔσω τὰν π.Ἰουθυγίεια». 
Atque hzc quidem de Ompliale scripseram ; cum 
Strabo mihi ad manum non esset. Postea quam 
copia facta est eum adeundi, delectatus sum ojus 
suffragio confirmari sententiam nieam. Verba sunt 
[97 | lib. 1 De insulis, quze continenti quondam adhz- 
renles, postea interfuso mari avulse suut, "Ίων δὲ 
περὶ τῆς Εὐθοίας φησὶν £v Ὀμφάλῃ Σατυρεῖς. 


D ἨΕὐθοῖδα μὲν Την Aeztóc Εὐρίπου κ.1ύδων' 


Βοιωτίας ἐχώρισ᾽ ἀκτῆς, ἐχτεμὼν 

Πρὸς Kpnta πορθµόν. 
Locum hunc, oit Casaubonus, depravatum esse mo- 
nere possum : emendare nou possum sine ope codi- 
cum, Ego vero nullis adjutus codicibus, nisi tamen 
in integrum restituero ; nihil deprecor, ne dentatis 
criticorum chartis et canina eloquentia conscindar. 
Lego autem sic : 


Εὐδοῖδα μὲν γην Aexcóc Εὐρίπου x.l0tor 
Βοιωτίας ἐχώρισ, ἀκτὴν ἐχτεμὼν —— 
Προθ.ῆτα πορθμῷ' 


Homerus Od. ε. 
AAA' ἀκταὶ προθ.ήτες ἔσαν, σπιΛάδες ce, ad- 


(Tot t6. 
et hywuno in Baechum : 


159 
.... Ὡς épárn παρὰ θῖν' ἆ Ἰὸς ἀτρυγέτοιο 
Ακτῇ ἐπὶ προό.]ῆτι. 

Nec minus recte illud πορθμῷ Pomp. Mela : Sici- 

lia aliquando ,contiuens, et agro Brutio annexa, 

post freto maris Siculi abscíssa cst. ldem Casaubo- 
nus legit Ὀμφάλῃ: Σατυριχῇ, vel Σατυρικῷ videlicet 
6pápazi* nam lonis Omphalam, ut. Aclizi , satyri- 
cam fuisse putat.: Postea tamen oblitus est hujus 


loci, cum aureolum illum libellum De satyrica com-.; 


po-uit. Sic enim parrat p. 186 : Scripserat et lon 
Chius poeta tragicus Omphalam : sed id drama 
fuisse satyricum nusquam lego. Tu revoca in me- 
moriam quae scripsinius supra paulo in hac Episto- 


la, et sine cunctatione lege ἐν Ὀμφάλῃ Σατύροις.. 


Illud etiam notandum, cum numeru singulari con- 
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Α versibus se ipse imitatus est : nam bae habet in 


760. 


Prometheo vincto de Gris sive Phorcidibus : 


Μονόδοντες, dc o0" Tj4toc προσδέρχεται 
. Axtict*, οὔθ' ἡ »ύκτερος µήνγη xoté.) 


Ἐπὶ δὲ τῆς ῥαγίτιδος [59] (lege ῥανίδος) ὁ αὐτός φη- 
ei £v Προμηθεῖ; 
'EtsvAa6ov δὲ, ui] σε xpoc6dA4g στόμα 
Πέμφιξ * zixpà γὰρ xov διὰ ζωῆς ἀτμοί. 
Καὶ ἐν Πενθεῖ: Μηδ᾽ αἵματος πέμφιχα πρὸς πἐδψ 
βάλῃς. "Emi δὲ τοῦ νέφους δοχεῖ τετάχθαι κατὰ τόδε 
τὸ ἔπος ἐν Σαλαµμήνῃ Σατήροις παρὰ Σοφοχλεῖ” 
Πέμριγι πᾶσαν ὁψιαγέλων πυρός. (Scrib. Πέμφιγι 
πᾶσαν ὅψιν ἀγγέλῳ πυρός.) Καὶ παρ᾽ Ἰδύκῳ * Πνχι. 
νὰς πἐμφιγας πιόµενοι. Λέλεχται δὲ οὗτος ὁ λόγος 
αὐτῷ χατά τινα παραθολὴν ἐπιχειμαζομένων (lege 


jungi Σατύρους : cujus rei exemplum tunc non ha- Ὦ ἐπὶ χειμ.) εἰρημένην, διὸ καὶ τῶν προγνωστικῶν ol 


Luimus. Sic Lycophronis Μενέδημον Σατύρους lan- 
dant Athenzus et Laertius. Janique etiam in niemo- 
riain redeo luculenti loci apud. Galenum Comm. 4 
alvi Ἐπιδημιῶν, ubi Sophocles citatur in. Σαλα- 
pi Σατύροις. [s iia se hahet. Νυνὶ δὲ ἀρχέσει 
τοῖς γραμματιχοῖς ἁκωλουθήσαντα, κατὰ τῖν ἐχείνων 
διάταξιν εἰπεῖν τι περὶ τῶν κατὰ τὴν miugtya ση- 
µαινόμενων. Δοχεῖ μὲν γὰρ αὐτὴν ἐπὶ τῆς πνοῆς 
Σοφοχλῆς tv Κολγοῖς λέγει}. 'Az Es πέμφ.ξ.ν οὗ πέ- 
Aag φόρου (lege ᾽Απῆξε πέμφιξ Ἱονίου πέ.ας 
πέρον. | 

Sic /Eschylus [ὅ8] Prometheo : 

Ἀρόνον δὲ τὸν (ιέ..Ίοντα πόὀντιος ιυχὸς, 

Xagoc ἐπίστασ᾽, Ἱένιος κ.ηθήσεται, 

Τῆς σῆς πορείας µνῆμα τοῖς πᾶσι βροτοῖς. 
Apo'lonius Rhodius lib. τν, loquens de Colchis : 
Ἰῷ καὶ ὑπέρθη τούς ys Balór ὑπὲρ αὐὑχένα γαίης 
Κό.ίπον ἔσω πὀντοιο πὰνέσχατον Ιυγίοιο. 

Vel ad hnuue modum, si id minus placet, 894116 com- 
moda mutalione ; 
Ἀπῆξε πέμοιξ ἐξ ἕω σε.ασ-όρου.) 


Καὶ αὐτὸς £v. Σαλαμἰνῃ Σατύροις ' xai τἀχ) ἂν χε- | 


ραύνια πἐμφιξι βροντῆς καὶ δυσοσµίας λάδοι. (Lege 
— καὶ τἀχ ἂν Κεραύνια Πέμφιξι βροντῆς χαὶ ὃυσ- 
οαµίας βάλο:.) Λἰσκύλος δὲ iv Προμηθεῖ Δεσμώτη 
(immo vero Λυομένῳ.) 

Κὐθεῖαν ἔρπε τή»δε' xal πρώτιστα μὲν 

Βορεάδας fi£&c πρὸς πγοὰς. Tr' εὐὑ.αζοῦ 

Πρόιιον καταιγίζοντα, μή c ἀναρπάσῃ 

Δυσχειιιέρῳ πέµφιγι ξυστρέψας ágvo. 
Ἔτὶ δὲ τῶν ἀκτίνων αὐτῶν δοχεῖ χρῆσθα: τῷ τῆς 
Γἔαφιγος ὀνόματι Σοφοχλῆς by Κολχοῖς χατὰ τὰδς τὰ 
£z" xiv ἐθαύμασα τῇδε ακοπῶν πἐμφιγα χρυσέαν 
ἰδών. (Lege — Κἀπεθαύμασα Τηλέσκοπον πέμφιγα 
χρυσε[αν ἰδών.) Οὕτω χαὶ Αἰσχύλος. Ἐξαντιαίας οὔτς 
πέμφιξ ἡλίου προσδέρχεται, oUv' ἄστερον στόµα λη- 
τώας x^pn;. (Lege Αἰσχύλος ἐν Ξαντρίαις.) ^ 

"Ac οὔτε πόμφιξ ἡάίου προσδόρκεται, 

Οὔτ' ἁστερωπὸν ὄμμα Ληζώας κόρης. 
Ka fabula citatur iu Catalogo dramatum et Scholiis 
Euwenidum. Pollux, x, e. 920: Τὰς μέντοι λαμπάδας 
x2: Kápaxa; εἴρηκεν Efauzoiag Alzg2Xoz. Ms. codex 
Is. Vossii habet ἓν £avzpíaiz , ut et antea viri. docti 
ex conjectura eaendarunt, l'o.ro 4Eschvius in ls 


mislatot ἐπὶ τῶν κατὰ τοὺς ὄμδρους σταγόνων εἰρη» 
σθαΐ φασι τὰς πέμφιγας. Ὁ δὲ Καλλίμαχος qos * Mh 
διὰ πεμφίγων * ἐνάγρυσιν ἔα. Ὁ δὲ Εὐφορίων οὕτως" 
εἶπε δ᾽ ἄνθη πέµφιγες ἑἐπιτρύζουσι θανόντα. Versus 
est hnexametrus, El πεδαναλ, vel. Ἠπεδαναὶ πέμφι- 
γὲς ἐπιτρύζουσι θανόντα. Í. e. murmure suo. quasi 
lamentari videntur. Possis etiam legere, ἐπιχλύ- 
ζουσι. Quod ad. Σαλαμῖνα Σατύρονς attinet, cujus 
grátia cetera emendavimus, nemo me adduxerit, 
ut verbum mendo esse vacuum existimem. AZEschy- 
ius quidem fecit Σαλαμῖνα, sive Σαλαμινίας * Sopho- 
cle fabula, quz eo titulo inscripta sit, nemo alius 
meminit, Ausim pro certo dicere lectionem rectam 
esse Σαλμωνςῖ Σατύροις. Hesychius bis : Σοφαχλῆς 


C Σαλμωνεῖ. 


Quatuor hic. invectus equis, et lampada κασεακεν 

Per Graium populos, medieque per Elidis urbem 

Ibat ovans, divumque sibi poscebat honorem, 

Demens ! qui nimbos et non imitabile fulmen 

4Ere, εἰ cornipedum pulsu simularet equorum. 
Hactenus quidem argumentum est satyris aptum, 
et conveniens ad hilarem et festum diem. Iluc quo- 
que fragmenta illa videntur pertinere; quae verba 
sunt cujuspiam qui facete et urbane irridet jocula- 
rem illam simiam Tonantis : 

Καὶ τἀχ) ἂν Κεραύνια 
Πέμφιξ, βροντῆς χαὶ δυνσοσμίας βά:9:. 
Forsan et petet Ceraunia 
Odore tetro et vi corusca [ulminis. 


Et [60] illud alterum : 
Πέμφιγι πᾶσαν ὄψιν ἀγγέλῳ πυρός. 
Nimbo ora velans nuntio tonitrui. 
Atque hucusque Sophocles in eo dramate processit ; 
nam qus sequuntur, plane tragica sunt, et lamen- 
tabili carmine deploranda. 
At pater omnipotens densa inter nubila telum 


Contorsit (non i'le faces, nec fumea te: dis 
Lumina), precipitemque immani (urbine adegit. 


Et hzc quidein conjectura probabili nituntur : sed 
extra controversiam rem statuit Athen:eus lib. xi: 
Καλεῖται δὲ µάνης xat τὸ ἐπὶ κοττάθου ἐφεστηχὰὸς, 
ἀφ οὗ (leg. ἐφ᾽ οὗ ) τὰς λάταγας ἓν παιδιᾷ ἕπεμπον, 
ὕπερ ὁ Σοφοκ)ῆς àv Σαλμωνεῖ χάλχειον ἔφη xápa, 
λέγων οὕτως * 

Τὰ δ' ἔστι κγισιιὸς xal ϱι. η(ιάτων φόφος, 


EPISTOLA RICH. ΒΕΝΤΙΕΙΙ. 
A Κρεώφυλος Πολιτείας v. 'O γὰρ. Κρεώφυλος, ὦ 


4.1ιχοτταθοῦντι γικητήρια 
ε, xal βα.Ίόντι χἀΊκειογ xdpa. 


yes, dubita, an drama satyricum fuerit 
TrOofecto qui potest animum inducere, ut 
roximos autumet in trageedia posse dici: 
[fo sum, ut prius quid sit tragedia, quid 
icat, quam de rebus aliquantum a vulgari 
motis sententiam ferat. 

ma lonis fabula Εὐρυτίδαι. Athenieus, 
'sych. "I£to; θρῆνον σηµαίνει, ὡς Zoyo- 
fup xa "Iov Ἐρυτίδαις. Lege Εὐρντίδαις. 
ες, ἀνεπάφους παρθένους, οἷον Εὐρύτιδες. 
lecisse sibi visus est, qui emendavit, οἷου 
c. Tu vero meo periculo repone, ᾿Αθίχτους 
επάφους παρθένους, Ίων Εὐρυτίδαις. Eu- 


Mem, nequis forte nesciat, sunt. Euryti B 


isis filii, quos Hercules occidit. Habes 
/ argumentum. Non pratermittendus est 
pens ap:id schol. Soph. ad Trachinias, ια” 
ὃ τῶν Εὐρυτιδῶν ἀριθμός. Ἡσίοδος μὲν 
Ηρίαις, ut puto, vel. Ἡρωικῇ γενεαλογί5) 
«φησιν ἐξ Εὐρύτου καὶ ᾿Αντιόχης παῖδας 


Ὁπυσσαμένη κα.].1{ζωνος Στρατονίκη 
veor ἐν μεγάροισι ἐγείγατο φἰ.ΊτατοΥ 
| υἱόγ. 


ἀγένοντο Δηΐων τε, Κ.λὐτιὸς τε, 
” ίθεος, ἠδ᾽ "Igicoc ὄξος "Apnoc. 
péO' ὁπλοτάτην τέχετο ξανδὴν Ἰόλειαν 
| πρείουσα, πα.]αιὸν γένος Αὐδο.λδαο. 


€ 6k δύο. ᾿Αριστοκράτης δὲ τρεῖς, Τοδέα, 
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Σώκρατες, ἴσως ὁ Ὁμήρου ἑταῖρος ' τοῦτόν τινες 
xal διδάσχαλον ᾿Οµήρου λέγουσι Ὑεγονέναι, xo 
ἔστιν αὐτοῦ ποίηµα Οἰχαλίας ἅλωσις. "'Apyalo; μὲν 
οὖν ἐστι, νεώτερος δὲ ἰχανῶς Ομήρου. Pausanias 
Messenicis : Θεσσαλοὶ δὲ καὶ Εὐθοεῖς λέγουσιν, el 
μὲν ὡς τὸ Εὐρύτιον πόλις τὸ ἀρχαῖον fjv, xai ἑχα- 
λεῖτο Οἰχαλία * τῷ δὲ Εὐθοέων λόγῳ Κρεώφυλος ἐν 
Ἡραν) είᾳ πεποίηχεν ὁμολογοῦντα. Heracleam hanc 
diversam [62] esse totam ab Οἰχαλίας ἁλώσει sen- 
tentia est Ger. Vossii. Agidius vero Menagius 48 
severanter affirmat pro àv Ἡραχλείᾳ scribendum 
esse ἐν Οἰχαλίᾳ. Demiror equidem viros excellentes 
ingenio et doctrina morbo minime desperato medi- 
cinam non reperisse : qua, nisi me omnia fallunt, 
liec est : Tip δὲ Εὐδοέων λόγῳ Κρεώφυλος Ἡραχλέα 
πεποίηχεν ὁμολογοῦντα. Eubgensium amtem sem- 
tente Creophylus Herculem. induxit convenienter 
loquestem. Euimvero pars wagna illius poematis 
fuit Hercules; ut. propemodum jam illud audire 
mihi videar : 

Tov δ᾽ αὖτε προσέειπε Bin 'HpaxAnsin. 
Similis locutio est in istis , qu: occasione alia su- 
pra adduximus : Ἐν τοῖς Κρησὶν Εὐριπίδης Ἴκα- 
pov μονῳδοῦντα ἐποίησεν, et * Ἑν ταῖς Κρῄσσοις 
Ἰλερόπην εἰσήγαγε mopusüoucav* neque opus est, 
ut plures testes excitemus. Sunt qui Οἰχαλίας ἅλω- 
σιν ad Homerum referunt ; sicut auctor est. Calli- 
machus apud Strabonem et Sextum : 


Δηΐονα. Satis jam pernosti, qui sint lonis (; Tov Zaglov.zóvoc εἰμὶ, δὀμφ ποτὲ θεῖον "Ojnpor 


.» Sed haud plene satisfactum esset pro- 
Miro; si versus eos dimitteremus ex ma- 
mendum teterrimum silentio dissimula- 
incipio legendum Αντιόπη: Schol. Apol- 
Κλύτιος καὶ Ἴφιτος οἱ τῖς ᾿Αντιόπης 
Iyginus : Clytius et Iphitus Euryti εἰ An- 
gionis filie filius. Quxe quasi manu nos 
ad catera corrigenda. Jam enim Hygini 
we scribo Πύλωνος pro παλαιὸν γένος * at- 
», ut pompam et prommia missa faciam, 
buncintegrum przstabo, sicut ab Hesiodo 
s est, 

id xm κρείουσα Πύ.ωνος Nav6o.t0ao. 

do mihi unum, qui Auboli vel Aubolid:e 
. Naubolus vero nemini ignotus esse possil, 
is primoribus gustavit litteras humaniores. 
ius Rhodius : 

ἑαὶ δὴ Ocloto κἰεν Aavdoio yevé0An 

"Aoc, 3 γὰρ Env. KAvcorrov Νανυδο.ίδαο, 
οος αὖ Λέργου. 

iunt :etas, locus : ut, quanquam de hac re 
verbum faciant alii scriptores, nibil tamen 
it, quo minus Pylon. Nauboli filius esse po- 
Denique pro Κρεόφιλος lege Κρεώφυλος” 
»«na composuit Ο)/χαλίας ἅλωσιν * ad quod 
t seholiastes. De Creophylo consulantur 
is, Porphyrius, Straho, Sextus Enmpiri- 
tidas, Scriptor certaminis Hesiodi et llao- 
Pilato Πο)λιτειῶν x. Photius in Lexico ms. 


Δεξαμένου * x.lalo δ' Εὔὕρυτον ὅσσ᾽ ἔπαθε 
᾿Ομήρειον δὲ καεῦμα» 


Καὶ ἔανθὴν Ιόλειαν * 
τοῦτο μέγα. 


Γράμμα Κρεωφύ-φ, Ζευ ylJs, 
Suidas in Όμηρος. ᾿Αναφέρεται δὲ εἰς αὐτὸν xat 
ἄλλα τινὰ ποιήµατα, ᾽Αμαζόνια, Ἰλιὰς μικρὰ, Nó- 

τοι, Ἐπικιχλίδες, Ἠθιέπακτος ἧτοι Ἴαμθοι, Σιχελίας 
ἅλωσις. Sed pro. Σιχελίας sine ulla. dubitatione le- 
geudum est Οἰχαλίας. Addam illud: quoque , quod, 
si bene Millium neum novi, preteriuissum esse 
graviter tulisses : nimirum Ἠθιέπαχτος esse ver- 
bum nihili, et aliquanto inferius sic scribi, Ἔπτα- 
πάκτιος. Καὶ Ἑπταπάκτιον, ait, xal Ἐπιχιχλίδας 
ἐποίησεν, Et prima quidem specie ea conjectura 
vera videbatur, ἑπτὰ scilicet Ἐπίγονοι, Meminc- 
fam enim et septem esse Epigonos, el ad [loweri- 
corum poematum nunierum ascribi. lferodotus iv : 
'AXX Ἡσιόδῳ μέν ἐστι περὶ Ὑπερθορέων εἰρημένα, 
ἑστὶ δὲ καὶ Ὁμήρῳ ἐν Ἐπιγόνοισιν, si δῷ τῷ ὄντι Υα 
ἝὍμηρος ταῦτα τὰ ἔπεα ἐποίησε. Sed repudiavi 
continuo illam sententiam, ubi animadverti Epigo- 
uos esse ἔπη xat οὐκ Ἰάμόους, non senarios, sed 
hexametros. Scriptor certaminis Ilomeri et lle. 
siodi : '065 Ὅμηρος ἀποτυχὼν τῆς vixng, περ:ερ- 
χόμενος ἔλεγε τὰ ποιήματα’ πρῶτον μὲν vh» θηδαῖδα . 
Ern C, fied) ἀρχὴ, 

[65] Ἄργος ἄειδε, 0st, no.tvOryrov £v0a ἄνακτες. 
Εἶτα ἐπτιγομένου (lege non dubitanter Ἐτιγόνους) 
ἔπη ζ ὧν fj ἀρχὴ, 

Nér αὖθ' ὁπ.ἱοτέρων árdpo ἀρχόμόθε, Movcat. 
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Alii οἱ Thebaidem et Epigonos attribuunt An- A χαταλογάδην xai πρεσθευτιχὸν λεγόμε' 


timacho Colophonio. De illa quidem res est vul- 
garis : de liis testem habeo Scholiastem Aristoph. 
ad Pacem : Παι. Nov a20! ὁπλοτέρων ἀνδρῶν 
ἁρχώμεθα — σχολ. &pyh τῶν Ἐπιγόνων 'Avttpá- 
χου. Verum extra omnem controversiam rem pao- 
suit Joannes Tzetzes , qui utriusque scripti simul 
mentionem facit, in Iliade interpretata allegorice, 
qua nondum edita est : 


Τρία κα) δέκα γέγραφε uvnuócvrov Bi6Aia, 
Mapritnr τε, xal Α]γά τε, καὶ τῶν Μυῶν τὴν μά- 


|xn* 
Τὴν Ἐπιγόνων uáynv τε ypdzet, καὶ θηδαῖΐδα. 
Τὴν Οἰχαίίαν, Képxuzac εἰς τοὺς θεούς τε "Yp- 


νους, 

Καὶ τοὺς ᾿Επτὰ ἑπάκτιον καὶ τὰς ᾿Επικιγκ.]ίδας., 

Kal ᾿Επιγράμματα zoAAà σὺν Νυμφικοῖς τοῖς 
[ Ὕμνοις, 

Iial τὴν ᾿Οδύσσειαν αὐτὴν μείὰ τῆς ]ιάδος. 


]n bis etiam OEchaliam habes : sed aliud exem- 
plar non τοὺς habet, verum τὴν ἑπτὰ ἑπάχτιον. Aut 
ego plane desipio, aut legendum est, 

Kal tijv Ἑπταεπάκτιον xal τὰς Ἐπικιχ.]ίδας: 
postremam enim vocem non Suidas tantum, sed et 
llerodotus ita exhibet, et Athenzus lib. 1 et xiv. 
Quin etiam apud Suidam illud ἑπταπάκτιον ad hoc 
exemplum corrigendum est : οἱ pro ἠθιέπαχτος 
scribendum videtur ἡ ζεπάχτιος, i. e. ἡ ἕπταε- 
πάκτιος. Nam ζ’ notat ἑπτά. Sic apud Ilesychium : 
᾿Εννεωρὸς θέτης ' lege 0' ἔτης, i. e. ἑνναέτης, quia 
0' significat ἑννέα * et verbo unointerjecto, Ἐνντὴς, 


σώφρων, ἁληθῆς, ἀγαθὸς, πατρῷος. Librarii, ut σ 


compendium opere faciant, πηρ scribunt pro 
T1110, el pro πατρῷος, πρῴος quod in hoc loco 
depravatum est ex πρᾶος. vide Hes. in Ἐντής. 
Cieterum de notione τῆς Ἑτταεπακτίου, ut et illud 
attingam, facillimum est multa comminisci : pro- 
xime tamen, opinor [64], ad verum accedent, qui 
Homerum putaverint.in opusculo illo lusisse de 
hominibus quibusdam numero septem , qui ἐπ 
ἀκτης, in littore, cibo vel somno curabant corpora, 
vel aliud quid jocosi et ridiculi faciebant. lTomerus 
ipse in Certamine cum Hesiodo : ᾿Ανδράσι ληϊστῖρ. 
ew ἐπ᾽ ἀχτῆς δόρπον ἑλέσθαι, et Odyss. Y 
Τὸν δ᾽ áp' ἐπ᾽ ἁκτῆς εὗρε καθήµεγον. 

Et Herodotus in vita llomeri : Καὶ οὕτως ἄναλα- 
θόντες αὐτὸν ἀνήχθησαν, xai ἴσχουσιν ἐπ᾽ ἀκτῆς * 
οἱ μὲν 6h ἁλιεῖς πρὸς ἔργον ἑτράπησαν, ὁ 55 "Ὅμη- 
p^s τὴν νύκτα ἐπὶ τοῦ αἰγιαλοῦ χατέµεινεν. Et 
aliquanto inferius : Καὶ ἀναχθεὶς µετά τινων ἐγχω- 
piov ἀπηνέχθη εἰς τὴν "Iov καὶ ὡρμίσθησαν οὐ 
κατὰ πόλιν, ἀλλ ἐπ᾿ ἀχτῆς. Atque hanc vel illam 
rem verisimile est argumentum et occasionem poe- 
mali dedisse. Venio ad ea quz oratione prosa 
len composuit. Nam in eo genere libros edidisse 
testis. est Plutarehbus, De fortuna. Ropanorum : 
"Inv μὲν οὖν 6 ποιητῆς ἓν τοῖς δίχα μέτρου xal κα- 
ταλογάδην αὐτῷ γεγραμμµένοις qrolv, ἀνομοιότα- 
των πρᾶγμα τῇ σοφίἰᾳ τὴν τύχην οὖσαν ὁμοιοτάτων 
πραγμ. των Ὑίνεσθαι δηµιουργόν. EA Suidas in 
Διθυρ. Έγραφε 6i χωμφδίαν καὶ ἐπιγράμματα 


vertit barbare, Et Epigrammaia oratit 
Libenter vero videre vellem nobilia iu 
mata pedestri sermone facta. Vah! a 
ruerat penitus benigna illa veua ingenii: 
cla erat prorsus ea. mentis inflaminatk 
nemo fit bonus poeta? Quid? unane et | 
Ariusium in cellis evanuerat, quo memor 
bene libenter plerumque esse usum? 
verissimum esse comperit, quod oli 
Epicharmus ; 

Οὐκ ἔντι διθύραμόος, ὃκχ' ὕδωρ απ 
Sed bene est, quod commoda mutatiou 
sare possumus hoc dedecus a summo 
enim Suidam emendo: Ἔγραφε δέ x. xo 


D µατα, xal χαταλογάδην πρεσθευτιχὸν 


Schol. Aristophanis: Ἔγραφε σχόλια, ὰ 
γαὶ καταλογάδην τὸν πρεσθευτικὸν Os 
νό]ον ἀξιοῦσί τινες εἶναι, οὐχὶ αὐτοῦ. ] 
liastes : Φαίνεται δὲ αὐτοῦ xaY Κτίσις, : 
λογιχὸς, xa ὑπομνήματα, xai ἄλλα τι 
vatum hunc locum sic corrige : Φαΐνετι 
Χίου κτίσις. Etymologicon magnum : . 
ρίδας Ἴωνες λέγουσιν, Ίων ἐν Χίου 2 
τῆς Τέω λόγχης λόγχας πο͵εῖν. Certissin 
gendum est Ίων ἐν Χίου Κτίσει, Ion in 
Chii. Videlicet ipse fuit Chius natione 
Teos Chio propinqua est, non Cio. Athen 
Περὶ δε ταύτης τῆς Κράσεως "Iov ó xo 
περὶ Χίου φησὶν, ὅτι εὑρὼν ὁ µάντις 

ἐμαντεύσατο πλοῦν ἔσεσθαι τοῖς "EX 
τρεῖς πρὸς ἕνα χυάθους. Unum idemqi 
plum; sed rideo cos qui hzc perinde 
quasi essent versus iambiei, non orati 
de mendo autem, quo contaminatus es 
hil suspicati sunt. Quorsum enim pertia 
ρών ? Quid reperit ? quod pueri clamitan 
reperisse? Ego vero ausim asseverare 9 
simo !graminaticorum fuisse scriptum 
οἰωνόμαντις Παλαμῄδης, etc. Pausanias | 
lonis quadam citat, ex hoc Originum 
quidem conjicio : non tamen usquequi 
vit verba auctoris. lon enim, ut homir 
facere par erat, in prosaicis scriptis Ioni 


D est usus. Constat hoe ex superiore le 


logici, et llarpocrationis alio, et fragn 
operis, quod ᾿Επιδημίαι inscribitur. Aub 
Ἴων οὖν ὁ ποιητὴς ἐν ταῖς ἐπιγραφομένα 


platz Υράφει οὕτως" Σοφοχλεῖ τῷ 


Χίῳ συνῄντησα, ὅτε ἔπλει εἰς Λέσθον στ 
qua sequuntur. Quanquam enim ma 
tem perturbata ibi sunt verba, et in { 
scrmonem imtimulata : non obscura tan 
vestigia lonismi : ut χάρτα δοχέον, à 
ἀσσοτέρα, ἔπρησσε, ῥεχτβριος , ἑνωπὴῦ 
ῥαπίσει. ls. Casaubonus ad locum; "B 
ail, οἱ ita scripsit auctor, nove usurpaei 
ὠπεῖσθαι, Nempe, quod mireris, existim 
Athenwi esse, non lonis, Aujui ἑνωπ 
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Σ ἑνωπήθη vero lonica, et a νωπεῖσθα, A dalibus et. coagmentatis utuntur. Demetrius Περὶ 


Hesychius : Ἐνώπητα:, τεταπείνωται. Λι - 
i:btinuit, cum depravatum illud protulit ex 
&de, nibil ipse suspicans vel sollicitus. 
ο integre νενώνηται, loco mutili istius. 
Xi Νενώνηται, τεταπείνωται, καταπέπλη- 
hic quoque νενώπηται. Patriarcha Photius 
0 ms. Νενώπηται, χαταπέπληκται xal xat- 
ttv. Rectissime quidem Photius, ut ex hoc 
to perspicuum est. Quid ego de Athenzi 
ie dicam, qui Ἐπιδημίας Peregrinationes 
latur : perinde ac si ᾽Αποδγμίαι inscribe- 
06]? Verum alibi quoque ἐπιδημιῶν — me- 
henseus, ut ]. 11: Tovéb χημῶν μνημονεύει 
loc ἐν Ἐπιδημίαις. Intellige De adventibus 
& sirorum in Chium, sive De iis qui in 
μία commorati sunt. Similiter ac Polemo 
didit De Eratosthenis adventu. ad Athenas. 
t Comici ad Aves : Πολέμων ἐν τῷ δευτέρυρ 
ς ᾽Αθήνησιν Ἐρατοαθένους ἐπιδημίας. Ex 
is petita. videntur vel Ὑπομνήμασι, qui 
Metarchus in Vita Periclis: et Cimonis 
ia longe a principio : "Hv δὲ χαὶ τὴν ἰδέαν 
τὺς. ὥς φησιν "lov ὁ ποιητῆς, ἀλλὰ μέγας 
πλλλή τριχὶ χομῶν τὴν χεφαλήν. Qu: sine 
Μ oratio pedestris, εἰ magis Plutarchi 
" suspicor, quam lonis. Maguus tamen 
ad iainbos tragicos redigere conatus est : 
ἰδέαν cb μεμπτὺς, àAA' Env μέγας. 

g τε xoA.ln τε τριχὶ τὴν xega.liy κομῶν. 
; autem oratio, (aui leves nuineri. tragicuim 
Pant, et cothurno dignum? Haud vidi ma- 
dild ibidem, bene multis interjectis? 
sy ἀἁπομντμονεύει xal τὸν λόγον, ᾧ μάλιστα 
ηναίους ἐχίνησε (Κ/{µων) zapoxalov μήτε 
4δα yov, μήτε τὴν πόλιν ἑτερόνυγα περιῖ- 
ενημένην. Grotius perinde bzec accepit, Layi- 
ex tragadizm choro desumpta fuissent : 
(ήτε τὴν ᾿Ε.11άδα χω1ὴν, 
(ήτε τὴν πὀ.ιν ἑτερόζυγα 
leputsir γεγενημένην. 
illí homunculi vix possumus càrere venia ; 
am maximi heroes labuntur identidem et 
iaptur turpissiine. Scripsit lon οἱ Philoso- 
& Κοσμο.ογικόν * Schol. Aristoph. et, si 


'redimus, De meteoris, et compositas sive or- [) 


'ationes : Οὗτος, ait, ἔγραφς περὶ Μετεώρων 
Δέτους λόγους. Quo nibil ineptius vel fal- 
ei potuit. Imo neque magis contumeliose, 
ἑπαριστέρως el perverse interpretari velit 
ionibus ad fraudem et fallaciam coimpositis, 
1m. illud ZEschyli in Prometheo. 


. 


. . Μηδέ gu οἰχτίσας 
ξύὐνθα.Ίπε μύθοις ψευδέσι, vóecnya yàp 
µστχιστον εἶναί gyu συγθέτους Adyove. 


87| autem ortus est ex perperam intellecto 
boliastz: Aristoph. ad Pacein, Poeta scili- 
iyrambici verborum amant tralationes ix 
P3e0ptv, ος astris, nubibus, aliisque qua in 
. fiunt; libenter. etiain. vocabulis sesquipe- 


Ἑρμηνείας. Ληπτέον δὲ καὶ σύνθετα ὀνόματα οὐ τὰ 
διθυραμθιχῶς συγχείµενα, olov θεοπεράτους πλάνας, 
οὐδξ "Λστρων δορύπυρον στρατὸν, ἀλλ ἑοιχότα τοῖς 
ὑπὸ τῆς ἀἁληθείας συγχειµένοις. Et. Horatii illud : 
Seu per audaces nova dilliyrambos 
Verba devolvit. 

Ipse Suidas alibi : Δυθυραμθοδιδάσχαλοι περὶ τῶν 
μετεώρων xal τῶν νεφε)ῶν λέἐγουσι πολλὰ, χαὶ συν- 
θέτους δὲ λέξεις ἐποίουν xal ἔλεγον ἑνδιαεριανερι- 
νηχέτους» olo; ἣν "lov ὁ Xio; ποιητής. Omnino 
vide Aristophanen: in Pace, ejusque enarratorein. 
ltaque jam manifesto compertum et. deprehensum 
est Suid:e mendacium. Τριαγµόν. Locus est. illu- 
stris apud Harpoerationem ; quem ex usu fucrit 
integrum describere. "Ίων. ἸἹσοχράτης ἓν τῷ περ 

τῆς ἸΑντιδόσεως. Ἴωνος τοῦ τῆς τραγῳδίας ποιητοῦ 
μνημονεύοι ἂν νῦν ὁ ῥήτωρ (atqui nec in ea ora- 
tione nec in reliquis que nunc exstant, est ulla men- 
tio lonis, quod sciam) ὃς ἦν Χῖος μὲν γένος, υἱὸς 
6: Ὀρθομένους, ἐπίχλησιν δὲ Ξούθον. Ἔγραψε δὲ 
χαὶ µέλη πολλὰ χαν τραγῳδίας, xai φιλόσοφόν ν, 
σύγγραμμα τὸν Τριαγμὸν ἐπιγραφόμενον, ὄπερ Καλ- 
λίµαχος ἀντιλέγεσθαί φησιν, ὡς Ἐπιχένους. Ἐν. 
ἐνίοις δὲ xal πληθυντικῶς ἐπιγράφεται Τριαγμοὶ, 
χαθὰ Δημήτριος 6 Σχήψιος xaX ᾿Απολλωνίδης ὁ 
Νέκαεύς. ᾿Αναγράφουσι δὲ bv αὑτῷ τάδε" ᾿Αρχὴ δὲ 
pot τοῦ λόγου πάντα τρία, καὶ πλέον τοῦδε, πλέον 
ἑλάσσων τούτων τριῶν ἑνὸς, ἑκάστου ἀρετὴ τριὰς, 
σύνεσις, χαὶ χράτος, xal τύχη. Male ista percepit 
interpres; qui ita vertit : Velut ex *eo Dem. Sc. et 
Ap. N. ista commemorant. Ego vero sic. interpun- 


'gendum esse censeo : χαθὰ A. ὁ X, καὶ Α. ὁ Νι- 


γαξύς. ᾽Αναγράφουσ: δὲ, nimirum aut Eratosthenes 
in Descriptionibus lemporum, aut potius Callimna- 
chus in Tabulis omuis generis librorum. Nam &va- 
γράφειν est in tabulas recensere el mittere, in ca- 
talogum referre. Ipse Harpocration alibi : Εὔηνος. 
Δύο ἀναγράφουσιν Εὐήνους ἐλεχείων ποιητὰς, ὁμω- 
νόμους ἀλλήλοις * χαθάπερ Ἑρατοσθένης Ev τῷ περὶ 
Χρονογραφιῶν. Athenzus xv : Καὶ τὸν λόγον τοῦτο) 
ἀνέγραφε Καλλίμαχος ἐν τῇ τῶν Ῥητοριχῶν àva- 
γραφῇ, in Catalogo librorum Rhetoricorum. Hunc 
autem morem in Tabulis istis tenebat Callimachus, 
ut cujusque libri prima verba describeret; sicut 
hic fit apud Harpocrationem. Unum tantummodo 
exemplum afferam, [68] quia pridem hzc ab erudi- 
His sunt. occupata. Athen. lib. vi : Too. Χαιρεφ- 
Gvvo; καὶ σύγγραμμα ἀναγράφει Καλλίμαχος ἐν 
τῷ τῶν παντυδαπῶν συγγραμμάτων πίναχι, Υρά» 
qt οὕτως” Δεΐπνα ὅσοι ἔγραψφαν. λαιρεφῶν Kupn- 
θίωνι. Et0' ἑξῆς τὴν ἀρχὴν ὑπέθηχεν" 'Επειδή pot 
πολλάχις ἐπέστειλας. Στίχων τος’ * Καὶ ὁ Κυριδίων 
δὲ ὅτι παμάσιτος, προεΐρηται. lta locus iste corri- 
gendus est. Chavephon parasitus. ad. ὁμύτεχνον 
suum Cyrebiouem epistolam misit, iu qua descri- 
bit cenam quondam sine dubio opipare apparatam 

Χα :ρεφῶν Κυρτβίωνι’ Ἐπειδή uot. πηλλάχις Ex- 
ἑστειγας, ele. Quod si. vulgatam lectionem servare 
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velis , Χαιρεφῶν, Kupn6lov, jam non Chzrephon- A tur Αὐλέας ὁ σοφώτατος de Endymlone, | 


tis verba forent, quee Athenzi sententia est ; sed 
Cyrebionis. lllud autem exordium Τριαγμοῦ non- 
dum a viris doctis emendatum esse demiror; qi, 
cisi dissimulant et mussant, juxta id intelligunt, 
ac si in Ovidii Getica incidissent. Me auctore sic 
lege : ᾿᾽Αρχὴ δέ µοι τοῦ λόγου Πάντα τρία, χαὶ οὔτε 
πλέον οὔτε ἕλασσον τούτων τριῶν Ἑνὸὺς ἑχάστου 
ἀρετὴ, τριάς ΄ σύνεσις, χράτος, χαὶ τύχη. Ubi sin- 
gula quidem verba sunt communia : qui tamen ex 
ipso charactere et forma dicendi non sentit Ioni- 
smum, nihil sentit. De Epigene vero, quo me ver- 
tam nescio, ita res et hinc el inde magnam habet 
difficultatem. Nam ecce tibi Suidas : qui non Epi- 
genem, sed Orpheum auctorem faciat Τριαγμῶν. 
Ὀρφεὺς, inquit, ἔγραφε Τριαγμοὺς, λέγεται δὲ εἶναι 
"lovog τοῦ Τραγιχοῦ. Cumque Epigenem video 
enarrationem Orphei fecisse, Clementi memoratam 
Στρωμ. :p. ἸἘπιγένης iv τοῖς περὶ τῆς εἰς Ορφέα 
ποιῄσεως Κέρχωπος εἶναι λέγει τοῦ Πυθαγορείου τὴν 
εἰς "Αδου Κατάδασιν χαὶ τὸν Ἱερὸν λόγον. (Proclus 
tamen in Timeum lib. v, ipsum Pythagoram hujus 
auctorem laudat. “Α γὰρ, ait, 'Op:peu; δι ἀποῤῥη- 
των λόγων μυστικῶς παραδέδωχε, ταῦτα Πυθαγόρας 
ἐξέμαθεν, ὀργιασθεὶς ἐν Λειδήθροις τοῖς 8oaxlot; 
᾽Αγλαοφάμω Ὥτελεστὰ µεταδιδόντος, ἣν περὶ θεῷ 
Ὀρφεὺς σοφίαν παρὰ Καλλιόπης τῆς µητέρος ἐπινύς 
c0»: Ταῦτα yáp φησιν ὁ Πνθαγόρας ἓν τῷ λόγῳ. 
Unde constat Ἱερὸν, ut alia scripta Pythagorica, 
&:alecto Dorica fuisse compositum) et v. Ἐπιγένης 
ἐν τῷ περὶ τῆς Ὀρφέως ποιήσεως τὰ ἰδιάζοντα παρ) 


. 1 Ὀρφεῖ ἐχτιθέμενός φησι, Κερχίσι χαμπυλόχρωσι, 


τοῖς ἁρότροις μηνύεσθαι, etc. Cum hac, inquam, 
lego, propemodum adducor in eam opinionem, ut 
llarpocration hioc exemplo. scripserit : ὅπερ Καλλί- 
µαχος ἀντιλέγεσθαί φησιν, ὡς xat Ἐπιγένης. [69] E 
diverso ubi illud venit in mentem, Orphei ipsius 
οἱ Pytlhagore quoque mentionem factam esse in 
illis Τριαγμοῖς, continuo sententiam eai abjicio, et 
manifesti erroris Suidam arguo. Clemens Στρ. 1. 
Ἴων δὲ ὁ Χῖος &v τοῖς Τριαγμοῖς καὶ Πυθαγόραν εἰς 
Ὀρφέα ἀνενεγχεῖν τινα Ἱστορεῖ. οἱ Diogenes Laert. 
Ἴων δὲ ὁ Χῖος ἐν τοῖς Τριαγμοῖς φησιν αὐτὸν (τὸν ITu- 
θαγόραν) ἔνια ποιῄσαντα ἀνενεγχεῖν εἰς Ὀρφέα. Ita- 
que constat Suidam alterutrius verba perperam 06. 
pisse : el prestabilius est receptam llarpocrationis 
lectionem sartam et tectam tueri. Nempe ut suspi- 
corlibri Epigenis cum lonis scriptis conjuncti fe- 
rebantur : is enim. commentarium fecerat in Ionis 
Tragoedias; quod scias jin Athenzo lib. xi, cap. 5, 
ut nihil miri sit, si librariorum, qui omnia pertur- 
bant et miscent, alii tanquam Tonis Τριαγμοὺς in- 
scripserint, alii ut Epigenis. 

Pag. 481. Καὶ μετὰ Μίνωα Λὐλέας τραγιοὺς 
χοροὺς ὁραµάτων συνεγράφατο. Permirum fortasse 
videatur, Milli doctissime, tenebrionem illum Au- 
leam pfo ZEschylo a Joanne dici. Quid autem ad- 
mirationis babet, cum in memoria quis teneat tct 
alias hallucinationes hominis? Etiam p. 73, c'ta- 


monte Cariz luna consopivit, ut eum dori 
oscularetur. Suspicor et hic quoque si 
JEschylum, qui in fabula Caribus sive 
non potuit non eam historiam attingere. Illu 


quam longe abest a. vero, quod /"Eschylum 


primum instituisse choros tragicos? E 
partes chori, antea quam /Eschylus trago 
ceret, erant altero tanto longiores, quai 
Sed ea res nisi pluribus verbis explicari nos 
tota fere scen:z ratío et bistoria est illust 
complures auctorum loci qua corrigendi, q 
modo interpretandi : multi errores amovet 
ipsa vetustate caniet venerabiles. Nemo eni 
ex cohorte eruditorum, qui in eo argumen 
topere laborarunt, scire adbuc potuit, quid Ἱ 
quid AEschylus et Sophocles inventis addi 
Itaque tam odiosa disceptatione patienter 
possis in prasentia : imo vereor ut citra fa 
epistolam perlegas, [70] etiam absque ista: 
tatione niniium loquacem. Me quidem et mo 
tesum est et ineptiarum. 

Pag. 214. Στησίχορος καὶ Βαχχυλίδης, ot $ 
χήσεως εὑρεταὶ xal ποιηταί. Quid narras? n 
nostra nos opinio fefellit, qui credidimus te 
chim esse natum. Siquidem auctor est Li 
Antiochenses de saltatoribus optime omniui 
care potuisse : te autem cum aliarum omniu 
hujus artis imperitissimum videmus. Rogo te 
hominum ignavissiie, nunquamne sacras S 
ras lectitasti ? nonne ili frequens saltationk 
tio diu diuque, antequam Stesichorus naset 
quid? ne Homerum quidem per transennam 
xisti ? jam ergo eum audias licet : 
Ὀρχηστὺς, uoAz: ce, τάπερ τ) ἀγαθήμαι 


"AA.Ao μὲν γὰρ ἔδωκχε θεὺς ποεμήϊα ἔργα, 
"AAAq Ó' ὀρχηστὺν, ἑτέρῳ κἰθαριν' καὶ dos) 
Scio tamen quid in fraudem te impulit, 

nomen Stesichori, tanquam si primus ἐς 
χορούς’ el poemata quaedam Bacchylidis, 
Ὑπορχήματα inscripta sunt, et a Stobseo cit 
et Atbenzo lib. xiv. Ἡ δὲ ὑπορχηματιχὴ 
ἐν ᾗ ἅδων 6 yopb; ópyetzat* φησί γοῦν ὁ ] 
Anc: Οὑχ ἕδρος ἔργον οὐδ' ἀμθολᾶς. Loei 


D quanto integrior est apud Dionysium Halic: 


sensem : Οὐχ ἔδρας ἔργον, οὐδ' ἀμθολᾶς, ἀλλὰ 
αἴγιδος Ἰτωνίας χρὴ παρ εὐδαίδαλον vaby D 
ἀθρόν τι δεῖξαι. Omnes Cretici praeter unum | 
qui in p:xonem solutus est ; adeo ut, cum 
locum lego, coram oculis videre videar ὑπι 
pévous el subsultantes. Nec tamen princeps 
ventot hyporchematum  Bacchylides; sed, v 
busdam videtur, Pindarus; ut alii volunt, . 
damus. Vide Clementem, Athenzum, et Plutar 
περὶ Μουσικῆς, 

Pag. 153. Γλαῦχος, ἰσχυρὸς, φρόνιµος, 
θὓς. M qui, ο Malala, tautum abest, ut & 
fuerit. iste. Giíaueus, ut. ejus. noinen in pro 
consuetudinem venerit, dc homine qualis 
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quid sit in rem suam; qui permutal A ποιητῆς, οὐχό ῥῥτωρ 


αΛχείων, ἑκατόμόθοι ἐν γεαέδίω». 
| potius ut librarii hoc esse facinus 
(presertim si που idem istud loyv- 
p), et orationem esse continuandam ad 
im : Αἰνείας εὐπώγων, γλαυχὸς (cxesius) 
39s 6fc. Agnosco pium JEucawm; et ita 
ius Porphyrogenetus. 
99, Ka χατηνέχθη ó Σίμων ἐπὶ τὴν πλα- 
ἑφόφησε, satis quidem congruenter ad 
B vertit interpres, sed non apposite ad 
Quid si interpreteinur τὸ ἑφόφτσε, ut, 
7T. de Juda Iscariota dictum est, ἑλά- 
, erepuit. medius? Hesychius : Ἔλακεν, 
et Λαχεῖν, φοφῆσαι. Pagina autem 16 
lavit interpres, ut in opere longo οἱ in- 
queat somnus obrepere. Αχαΐα, Πεληνὴ, 
η Πελοπόννησος * Achea, Pelena, que et 
i$ dicta est. Obsecro quisistud vel fando 
Nibe 'Ayata, Πελλήνη et verte. Achea, 
juae Peloponnesus vocatur. Πελλήνη est 
vs. Vide geographos. Apollonius Ar- 


c δὲ xal 'Auglor 'Yzepaciov vite, 

Ic ἀφίχανον Αχαιίδος. 

putidum sit adnotare, Βούττιος, Bóttto; 
vitiose dici apud Malalam pro Βρούττιος, 
ος. Hoà quidem exploratum est; cum 
ine narrationem ex Drutio afferant Geor- 
ronymus. Ita. p. 200, θάλης καὶ Κάστωρ 
i depravate pro θάλλος. Siniliter eniin 
Thallum et Polybium de rebus Assyria- 
εἰ Syncellus. Et adhuc p. 121. Callima- 
ησίοις, pro Αἱτίοις. Neque enim Αἱτίαι 
ir, ne quis erret, sed Αἴτια ut in. Epi- 
lib. 1 Anthol., cap. 67: 

ιαχος τὸ κάθαρμα, τὸ zalTriov, 0 £0À- 


[ος vovc, 
| 3pdyrac Αἴτια Κα 1ιμάχον. 


elegantiorum hominum judicia, annon 
juanto sit lectio ex conjectura nostra: 
ὁ Ίράψας Αἴτια, Καλ.λίµαχος. 

72] homo Milale germanissimus Ful- 
anciades, Jentaculum, inquit, gustatio 
llinachus Intesia : Jentaculum proferre 
res hunc a Joanne Ἐτήσια illa mutua 


ud vero incredibile videatur, Cyrenzum - 


ne loqui et quidem versu : nam sic lego. 
proferre Jovi..... Sed minuit adimira- 
ied Fulgentius et Mnasew Εὐρωπιαχὰ et 
is Philippica viderit Latino sermoue 
. Sicut Ovidian: lJbidis vetus enarrator 
08 versus eosque Latinos Eupolidi et 

hominis con(identiam!) Democrito 


'-lerea pag. 52, Καθὼς Δήμαρχος ὁ co- 
υνεγράγατο Τερὶ τοῦ αὐτεῦ Διονύσου, cor- 
ibetur. loco. Δείναργος. Nam Georgius 
üstoriam memorans, Azivaoy^;, ait, ὁ 


0 


οἱ Hieronymus : Dinarchus 
poeta,. non rheior. De quo in diversas sententias 
ierunt viri docti, Verba Demetrii Maguetis in opere 
Περὶ τῶν Ὁμωνύμων apud Dionysium Halic. : Δειν- 
ápyot; δὲ. ἐνετύχομεν τέτταρσιν, ὧν ἐστιν ὁ μὲν ἐκ 
τῶν ῥητόρων τῶν Αττικῶν * ὁ δὲ τὰς περὶ Κρήτην 
συναγήοχε μυθολογίας’ ὁ δὲ πρεσθύτερος μὲν ἀμφοῖν 
τούτοιν, Δήλιος δὲ τὸ Ὑένος, πεπραγματευμένος τοῦτο 
μὲν ἔπος, τοῦτο δὲ πρᾶγμα τέταρτος δὲ ὁ περὶ Ὁμή- 
ρου λόγον ανντεθεικώς. Et Gerardus. quidem Vos- 
siusin preclaro opere De Historicis : Dinarchus, 
ait, Delius Cretenses fabulas collegit, ut cognosci- 
mus ex Dionysio Hal. Videtur. idem signari ab Eu- 
sebio, ubi de Bacchi gestis loquens, ait, Ὡς crat 
Δείναρχος 6 ποιητὴῆς, οὐχ ὁ ῥήτωρ. Condonauus qui- 


D dem ei ἁμάρτημα pvnpovixóv* neque enim Delius 


fuit Cretensium fabularum collector, sed secun- 
dus iste nescio quis; quem vix «est ut existimem 
eas versibus edidisse, saltem hoc non exploratu;n 
est. Scaliger in Greca Euscbii p. 51. Viderint, ait, 
eru.liti, απ tertius Dinarchorum Δβλισς τὸ Ὑένος, 
πεπραγµατενµόνος τοῦτο μὲν ἔπος, τοῦτο bà 
πρᾶγμα, sit iste ροεία, quem innuit. Eusebius. Nau 
sane mihi ignotus est. lHlactenus quidem accedo, ut 
aut iste sit poeta, de quo Eusebius, aut nullus ex 
quatuor. Sed amabo, quid sibi vult illud πρᾶγμα ἳ 
nam, quantum ego video, nulla ei subest sentcn- 
tia neque scientia. Latine sic vertas : Dinarchus 
genere Delius, qui aliquid dizit, et aliquid fecit [75]; 
sive, qui aliquid versu dizit, aliquid re ipsa. Pro- 
fecto non multum in Demetiio perdidimus, si omnia 
sic dixit. Sed opinor neminem inflcias iturum, quin 
niutatione commoda et illi suus honos, οἱ orationi 
sua sententia restitui possil, si legamus : πεπραγµα- 
τευµένος τοῦτο μὲν ἔπος, τοῦτο Cb γράμμα, iid 
est, qui quedam heroico carmine conscripsit, alia 
oratione prosa : vel (quia $5 γράµµα quodvis 
scripti genus nonnunquam significat), τοῦτο 6&3 
ὁρᾶμα, qui et poemata heroica εἰ dramata edidit. 

Domninus iste χρονογράφος non aliunde quan a 
Malala cognosci potest, a quo s:epissime ad partes 
vocatur. Antiochensem fuisse certissimis signis 
deprehendes, ubi per otium Jicebit locos istus 
consulere : probabiliter etiam dixeris, deduxisse 


p eum historiam ab exordio mundi usque ad Justi- 


niani tempora. Itaque inclinat animus, ut hunc 
fuisse Domuinuin. illum existimem, qui ca tenm- 
pestate fuit Ecclesi: Antiochensis episcopus. N.un 
sane sicut hic a Joanne p. 265 Domnus vocatur : 
ita istum patriarcliam lii Domnum, illi Domninum, 
appellant. Accedit huc, quod plerique omnes, qui 
aggressi sunt tempora describere, fuerunt. epi- 
scopi ; Victor, Prosper, Theophilus, Euscbius, .ct 
Georgius episcopus designatus. 

Equidem nescio, utra res majorem admiratio- 
rem attulerit, tot nomina hominum propria a 
Joanne corrupta esse, an ea menda a doctissimo 
uterprete dissimulata fuisse et silentio prirter- 
missa: verbi gratia p. 101 et 171 Tu.5áp:o; pro 
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Τυνδόρεως. Ανδρόγπος 107 pro ᾿Ανδρόγεως. Πλη- A Πολυπήτης, scribe Πολυποίτης. 'Apgtysv 


σιώνης 121 pro Πληϊόνης, atque ea quidem non 
mater erat Atlantis, verum uxor. Ἰωθάτης 105 pro 
Ἰοδάτης. Μηδίαν τὴν τοῦ ᾽Αετοῦ 97 pro Mfó:txv 
τὴν τοῦ ᾽Αιῆτου. Πέλωγ et Πέλωπος 99 et 104 pro 
Πέλον et Πέλοπος. ᾽Αμϕίωνα 55 pro Αμϕίονα, 
Αἰνειάδες pro Αἰνειάδαι. Ἰωκάστη 59 pro Ἱοχάστη. 
Ἐτεωκλέους 65 ΡΓο ΕἘτεοχλέου»ς. ᾽Αμϕίαρος 65 pro 
᾽Αμϕιάραος. Δευκαλίων ὁ υἱὸς Ἔλενος τοῦ Πήκου, 
84 pro Ἓλληνος. Nec tamen Deucalionis pater crat 
llellen, sed filius. ᾽Αντιφάντην 145 pro ᾿Αντιφάτην. 
Τηλέφου regis Latinorum 205 pro Τηλεμάχον, 
quorum hic U'vssis οἱ Penelopes filius, ille ller- 
culis et Auges. Duorum verborum similitudine 
tota historix ratio est perturbata, Sed propemo- 
dum omni fide majora suni [71] errata p. 155, ubi 
Grecorum duces recenset, qui contra Trojanos 
arma ceperunt. Nam ut de numero navium, etsi ca 
ratio longe vitiosissima est, nihil dicam; ecce tibi 
Mevélaog xai Λήἠϊσ-ος, pro Πηνέλαος xat Aftvo;. 
Homerus : 

Ροιωτῶν μὲν Πηνέ.εως, καὶ λήϊτος fpyor, 

᾿Αρχκεσί.αός τε, Προθυήγωρ τε Π.Ίόνιός τε. 
Μέγης ix Δολίχης τῆς Ἑλλάδος, ex Doliche Π]είία- 
dica, pro &x Δουλιχίου ἑξεναντίας τῆς Πλιδος. 

Οἱ δ᾽ ἐκ Δου.]ιχίοιο, Ἐχυάων 0) ἱεράων 


Νήσων, al γαίουσι πέρην à.lóc Ἠ.ἰιδος ἄκτα, 
Των αὖθ' ἡγεμόνευε Μέγης ἀτά.Ίαντος "Apnt. 


Ἁγήνωρ καὶ Τευθίδης. Euge vero, Malala, qui de 


Ἰλίου σὺν νηυσὶν p. V. Profecto si Troicis te 
bus M.alalas vixissct, non decem annos toto 
cousumpsissent in unius urbis obsidione s 
terr2 filios misisset auxilio. ᾽Αμϕιγενείας e 
^iou oppidorum meminit llomerus : 
Ul re Πύ.ῖον c' ἑνέμεντο καὶ Ἀρήνην ἑρατει 
Kal Κυπαρισσήεγτα xal Ἁμοιγένειαν ἔναι 
Kol Πτέεον xal" EAoc καὶ Δώριον. 
Ἁγιλλεὺς ἐκ τοῦ "Apyoue τῆς Ἑλλάδος, ei 
Helladis. Et Argos et llellas Tliessalize sunt 
ut puefi sciunt : sed hic locus fatalis est a4 
[1ο hallucinationes. 
Νῦν δ' αὐτοὺς (leg. αὖ τοὺς) ὅσσοι τὸ IIeJa 
LIO * t , | Άργος In 
Οἵ € εἶχον Φθίην $6 'EAAd6a κα. λιγύναικι 
Tov ab πεντήκορτα r&or ἦν ἀρχὸς χιλ 
Φιλοκτήτης £x Μοθόντς, vitiose pro Μηθά 
Σώρθης, Φίλιππος, "Αντιρος σὺν vmudlv ot 
autem porro mirabitur e cerebello Jovis Mii 
esse natam ; cum Antiochensis liic ex insu 
capite progeneret absque ope Vulcani 
Duclores Danaum delectos, prima virorum 
Surtliem heroem nominat pro insula Carpatá 
Philippum pro Phidippo. 


0i & ἄρα Νἰσύρόν v elyov Κράπαθόν τε Κό 
Tov δ᾽ a0 Φείδιππός c& xal" Arrigoc ἠγησ 


Notum est jam a multis sxculis. morem 


oppidi nomine heroem confinxisti. Siquidem in C Iisse apud Graecos, ut eodem. sono efferr 


Hi »nero legimus ᾽Αγαπήνωρ &x Τεγέης. 

Ol τ) ἔχον ᾽Αρκαδίην xal Κυ. λ1ήνης 6poc αἶπυ, 
Καὶ Τεγέην εἶχον καὶ Μαντιγέην ἐρατειν]]ν, 

Tov ἠρχ' ᾽Αγκαίοιο παῖς κρείωνγ Αγαπήνωρ. 

Ex Tegea eum profectum esse Epitaphium satis 
indicat : 

Αρλὸς ὅδ ἐκ Τεγέης 'A γαπήνωρ ᾿Α]χαίου υἱὸς 
Κεῖθ ὑπ ἐμοῦ, Ταφίων πε.Ίτοφόρων βασιεύς. 
Πρόθωος xa Μαγνίτωρ. Enimvero apud Malalam fa- 
cilius heroes nascuntur quam fungi post pluviam. 
O fortunatam Antiochiam tanto alumno! Ineptus 
adeo llomerus, qui pro isto Magnitore gregarios 
quosdam milites vilissima capita e Magnesia 
duxit : | 

ΜΙαγνήτων δ᾽ ἦρχε Πρόθοος Τενθρηδόγος υἱὸς. 
Ebpevo; σὺν νηυσὶν τα’, pro Εὔμηλος, 

Tov (px Ἀδμήτοιο plAoc xdtc ἔνδεχα νηὼν 
Εὔμη-ίος. 

Ντρεὺς &x Μυχήνης, pro Νιρεὺς ἓκ Σύμης. 

Νιρεὺς 0 ab Σύμηθεν ἄγε τρεῖς vrac &cac 
Ἁαλίας ix Τρίχχης σὺν νηνσαὶν p'. Ecce tibi jam 
tértius. heros Chalias, qui a cerrupto vocabulo 
Οἰχαλίας prodit, non aliter ac vermes in pu- 
tresceuti cadavere nascuntur. 

[79] οἵ δ' εἶχον Τρίκκην xal ]θώμην xAopaxd- 


[re cu, 
Οἵ «' ἔχον Οἰχα {ην πό.ιν Εὐρύτου Οἰχα.](ῆος, 


eos ducebant Podalirius et Machaon. Λεοντεὺς xal 


et c, ot el υ. Tam captiosa pronuntiatio mel 
finitis libros opplevit : ut Mal. p. 47 et 49. 
τοῦ Αἰχίουος τῷ Πενθεῖ, pro Ἐχίονος, ete 
49 et 55. Ὄρος Κιθερώνιον pro Κιθαιρώνειον 
'Avzzovt pro 'ÀAvza'o, et alia non pauca οτε 
eo genere, sic 214 et 171. Τοῦ "Yaxo; νἱοῦ τι 
πλίου, pro Οἴαχος, et Σχυνέως 169, pro Zj 
[i codicibus manu notatis promiscuus fere 
calium horum [76] usus. Που diligenter a 
verso, deploratissimos locos emendabit nu 
gotio, qui ingenium et judicium in numer 
buerit. Plutarchus de lsidect Osiride : Ἐμει 
δὲ τὴν μὲν ἀγαθουργὸν ἀρχὴν φιλότητα xal 
πολλάχις δὲ ἁρμονίαν καλεῖσθαι µέροπι * 


D χείρονα, νεῖχος οὐλόμενον xal δξριν αἷμαν 


Frustra hic Plutarchus per annos ducentot 
corum auxilium imploravit. Tu verte at i 
lege 'Appovíav- καλεῖ θεμερῶπιν. Possum € 
ipsum Empedoclem testem bujus correctioni 
Plutarchum Περὶ εὐθυμίας. 

Ἔνθ᾽ ἦσαν Χθονίητε, καὶ 'HAuóxn tavam 
Αηρίς 0' αἱματόεσσα, καὶ Ἁρμονίη ἱμερῶσ 
Κα λιστώ «', Αἰσχρή τε, θόωσά τε Δευφίι 
Νημερτής «€ ἐρόεσσα, ueAdyxapxóc τ᾽ "Acá 
Ubi libenter legerim Δηναίη τε, ut contrari 
se comparentur. Scio nunc quid in anim 
tecum volutes : sed illud tibi confirmare p 


syl'abam primam verbi ἐμερῶπις esse pri 


alque longam. Primus id reposuit lenrict 
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x conjectura, quantum ego ex re ipsa con- 4 — Constitueram hic Epistolz finem imponere : sed 


facio. Veteres editiones reprasentant xaY 
ft μερῶπις. Itaque hic quoque legendum 
wvín θεμερῶπις. Tlesych. θΘεμερῶπις, 
ἁγχόνη. Lego ἐἑρασμία ἁρμονίη, auctori- 
iedoclis : nisi si mavis ἑρασμία αἰσχύνη 
li Prometheo : "Ex δ ἔπληξέ µου τὸν θεμε- 
δῶ. Αἰδὼς esl αἰσχύνη. Perperam huic 
icholiastes, et Etymologici auctor θερµῖ- 
ocem nihili auteponunt, tanquam 05ρ- 
ν thv ὧπα. Atqui eo pacto θερμῶπις esset 
1: neque enim vel fando auditum est 6£o- 
JMux tamen lib. vi, c. 40 : Τὸ δὲ θερμερύ- 
i χιχλιδιᾷᾶν xoguixá: ms. χλιδιᾶν vel κν- 
lege θεµερύνεσθαι καὶ χλιδᾷν, vel χλοιδᾶν, 


intervenit amicus meus, aurium convicio rationem 
efflagitans, cur Joannes Malelas mihi dicatur, qui 
a Vossiorum utroque, Usserio, aliisque omnibus 
qui in hunc usque diem ejus mentionem fecerunt, 
Malela nominatur. Ego vero, inquam, ne in viro- 
rum quidem maximorum [78] verba juraverim : 
sed in aliam sententiam, ubi commodum est, quan- 
quam invitus, meo jure discedo. Roget igitur 
quispiam, cur Malela potius sit vocitandus ? hoc 
scilicet ab iis responsum ferret ; apud Constaunti- 
num sic appellari, Ἰωάννου τοῦ ἐπίχλην Μαλέλα, 
et apud Damascenuin, Ἰωάννου τοῦ χαὶ Μαλάλα 
nusquam alibi commemorari, pricterquam οριις 
Tzelzem Ἰωάννης τις Μελέλης. Atqui, si ita res se 


διῷν. WNHesychius : Θέμερον, σεμνὸν, ἀφ' οὗ D habet, vulgo εἰ passim reperias τοῦ Σουίΐδα, τοῦ 


(Ἀνύνεσθαι, θεμερύνεσθαι. θεµέρη, βεδαία, 
ἰὑαταθῆς. θεµερόφρρνας, συνετοὺς, σώφρο- 
ut planissime constet , opus est ut strophen 
'ephen inter se couferamus : in quibus hi 
ispondent ex adverso 

ἕκ.1ηξέ µου τὰν θεμερῶπιν αἰδῶ. 

oic δὲ vduoic Ζεὺς ἀθέσμως xgaciret 

[77] ἀθέσμως ex necessitale metri conjeci 
) esse ἀθετῶς. Quam conjecturam. firmia- 
'chius. ᾽Αθετῶς, ἀθέσμως, f| συγκατατε- 
» Αἰσχύλος. Προμηθεῖ δξσμώτῃ” lege, οὗ 
πό conseniu ei approbatione reliquorum 
Respexit ad hunc locum : neque enim 
ea fabula occurrit. Plane jam imperitus 
"i, aut ab invidentia laboret, qui de θεµε- 
πίγα veniat. Experiamur, quid in alteram 
ossit haec observatio. llesychius : "Eva- 
ὡὠστεμένας, ᾿Αχαιὸς ᾿᾽Αλφεσίδοιαι ἀντὶ τοῦ 
kp βάχχας ὑάδας ἔλεγον. Prodigiosa plaue 
lunc vicissim e muta in αι, et Ίορε: "Eva- 
τε Μαινάς * Αχαιὸς ΑἈλφεσιθοίᾳ. Αντὶ τοῦ 
i$ Υὰρ Βάχχας Ὑάδας ἔλεγον. Aguoscis, 
cincipium senarii ex Aclizei fabula Alphe- 
imiliter οι passim loco v. Hesych. Κοίτμα, 
pro Κύημα, εἰ vice versa Στυχιοῦσι, δια- 
pro Στοιχειοῦσι. Idem : Στοιχείωσις, δια- 
ἡ πρώτη µάθησις. lt'aque Suidas in Lexico 
gos αι et οι alieno loco proxime ante e et v 


L, Exstat in Bibliotheca publica Oxonii liber [y 


manu notatus, continens mille regulas de 
ibendi ratione : quarum xL docent quando 
T6 Oporileat, et quando e : totidemque 
& ubi v. Eum codicem, cuim ante. inter 
υς ferretur, deprehendi ex procamio ver- 
nariis scripto litteris pr vetustate pene 
ibus obtutum oculorum, Theognoti esse 
iei quem laudat aliquoties Etymologici 
"Et quidem omnia ibi reperi, quie iste 
lo accepla retulit. De tate. ho:inis 
ex praefatione, cujus initium cst, 

ισπότῃ µου. καὶ σορῷ eregngcpo 


ζι, tQ χρατοῖῦ τι πάντων ἐν «Ίσγοις, 
γωτος εὔ]λωτός τις ὡς ὢν οἱ-έτιης. 


C 


Θωμᾶ, τοῦ Αριστέα, τοῦ Φιλητᾶ, τοῦ Τρ.όπα, τοῦ 
Σχόπα, τοῦ Κρατεύα ' nec tamen propterea vel 
Suida gramimnaticus dicitur, vel Thoma apostolus, 
vel Áristea de LXXII interpretibus. Ratio videlicet 
linguz Greca vix aut nullo modo patiatur, ut in 
À litteram virilia nomina casu recto terminentur. 
Atque ea causa esl, cur peregrina virorum nouwina, 
que in À exeunt, a. Gracis inflectaptur in ας, 
Γάλδας, Σύλλας, Νουμᾶς, Σενέχας, 'Ayplzmaz. Quod 
sj adeo jam exploratum est, nominativum Graecum 
esse Μαλέλας * nolim ego Latine vertens posti emam 
litteram abjicere preter morem et consuetudineut 
corum temporum, quibus maxime viguit honos οἱ 
gratia Latini sermonis. Vetustiores quidem, ut 
auctor est Quintilianus lib. 1, c. 5, non iu a et s 
litteras exire temere masculina Greca nomina recto 
casu paliebantur. 1deoque et apud Calium legimus, 
Pelia Cincinnatus; et apud. Messallam , Denefecit 
Euthia; et apud Ciceronem, lermagora : ne mire- 
mur, quod ab antiquorum plerisque nea et Àucliisa 
sit dictus. Priscianus lib. v : Apvd Cracos in ας 
desinentia, apud nos in a lerminantur ; ut Μαρσύας, 
Σωσίας, Βυῤῥίας Χαιρέας, Τουρίας, Βαγράδας; 
Marsya, Sosia, Byrrhia, Cherea, Turia, Βαθγασα. 
Libri autem vi, p. 681 et 701, plerunque ait et 
(requenter hoc fieri solere. Et his fortassis aucta- 
ribus tueri se posse arbitrentur, qui e contraria 
parte dicunt. Mihi vero longe videtur secus : sed 
oportet haud jejune de hac causa, et tanquam iu 
transitu, sed plene copioseque disputare. Principio 
nulla controversia est, quin indigena Latinorum 
sermo nullum habuerit nominativum in as cum 
genitivo ἰσοσυλλάδῳ. Quapropter antiquitus, sive 
Graecus quispiam in Latina civitate viveret, sive 
Grzca scripta in Latinum conyerterentur, ejusce- - 
modi nomina per a plerumque scribere et pronun- 
tiare placuit [79j. Atque hoc quidem ex ingenio οἱ 
consueludine lingua vernacula ab iis est factita- 
tim. Gomici igitur in Graecis interpretandis eom 
rationem — tenuerunt; Cherea, | Sosia, Byrrhia, 
Plunia, Clitia, Demea, Phadria, proferentes. Ni- 
mirum auribus vigi" ista. dabantur. Nec tamea 
deerant etian antiqua illa memoria (pace Qiu. 
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liani dixerim), qui ad Grzcorum exemplum insti- A Lysias, et siqua similia. Nam de Hers 


tuerent loqui : quantum ex eorum reliquiis con- 
jectura consequi possum. Apud Gellium lib. wu, 
c. 7, verba sunt. Catonis Censoris, qui, ea tein- 
pestate in Rep. floruit, qua Plautus in scena: 
Leonidas L'«cedamonius laudatur ; Plauto tamen iu 
Asinaria servus dicitur Leonida. Claudius Quadri- 
garius apud Gellium 1l. 11, c. 8: Ad nos venit. Ni- 
cias familiaris (uus. Lucilius apud Donatum : 
Aute [ores autem et triclini limina quidam 
Perdiiu' Tiresia iussi grandevu' gemebat. 
Ubi legendum est Tiresias : nisi si syllabam natura 
brevem propter cesuram produci existimas. Priscia- 
nus lib. vi: Hic Calchas, Calchantis j quamvis hic 
Calchas, hujus Calche , antiquissimi declinabaut, 
Sed in his locis fortasse fides exeinplarium suspecta 
esse possit : in illo Plinii lib. xxxv, c. 10, nullus 
datur suspicioni locus : Decet non sileri et Ardeutis 
templi pictorem, prasertim. civitate donatum ibi εἰ 
carmine, quod est in ipsa pictura his versibus : 
Dignis digna loca picturis coudecoravit 
Rteging Junoni" Supremi conjugi" templiin 
Murcus Ludius Elotas /Etolia oriundus, 
Quem nunc et post semper ob artem hanc Ardea laudat; 
Ea suut. scripta antiquis litteris Latinis, Elotas est 
Et»otag, εἰλώτης. Gruterus Epigramma που pro- 
fert, lanquam a Boissardo visum in hortis Julii lll, 
Pontif, Romzui : 
Digne doctiloqueis piclureis, ct qux sequuntur. 
Sine dubio falsarius aliquis in lapide inscribeudum 


ronis, vercor ne vitioso codice usus $ 
nus. Profecto enim omnes omnino, qt 
persunt, mss. constanter hahent Herm 
melius est ex ipsis locis experimen 
capere, libro. primo De inventione ? Πιν] 
tionis Hermagoras | inventor "esse. exist 
ibidem : Quod si magnam in his Heri 
Luisset. (aculiatem. Repone hic paulisp 
gora inventor, ct lHlermagora habnisset ; 
vocalium concursum vaste hiantem ? E 
ceronem ita scripsisse ne ipsi quide 
affirmanti crediderim. Quid dicam de | 
«vi Augustsi? quid de insequentiui 
nempe eadem tum consuetudo invalu 


p caderent Grieca nomina. Spero mihi fid 


esse; ne necesse habeam infinita h 
enumerare. Quod tamen cum excepti 
velim ; ut, quanquam eruditi homines 
dixi, morem servaverunt, nomina ta 
rum, aut quicunque, ut principio d 
tina civitate vixere, [81] vulgaris usus, 
jus est loquendi, plerumque immutave 
nam consuetudinem. Inde est apud 
Phania Appil libertus. Frustrà enim 
dominus, cum ab oummnibus conservi 
sine c littera P/lania is vocabatur. S« 
memoratur Planias physicus : nempe i: 
vitam egerat, nullum habuerat Ronia 
aut patronum. Inde illud Horatii, Cre 


curaverat, a Plinio id mutuatus, Profecto ale C Apella, id est, quivis Judzus : ut locui 


operam lusit in versu primo corrigendo. Editio 
Veneta anni MccécLxxxin habet Dignis digna loco. 
Lego igitur : 

i80] 
Lucilius : 


Dignis dignu' loco picturis condecoravit. 


Sainnis spurcus homo vita illa dignw' lo- 
|roque. 


Digr.us loco est Tov µέσων ’ et in bonam vel malam 


partem capi potest. Nibil verius hac emendatione. . 


In eadem. est editione /tolia »riundus, longe qui- 

dem i1uelius, quam quod in indice Scaligeri est, 

4L tiola oriundus. Lucretius lib. u: ἳ 
Denique celesti sumus omnes semine orundi. 

Sive mavis cum vulgatis libris, oriundi : certe 

trisyllabou sit necesse est. Sic igitur vetustis illis 

iios erat, uL interdum quidem in AS, frequentius 


in Α Graeca nomina vellent. exire. Postea. vero, ut. 


ait Quintilianus, receniiores. instituerunt. Graecis 
nominibus Graecas declinationes potius dare, Proinde 
hoc institutum tenuerunt 


Lucretius, Id quod Anaxagoras sibi sumit : 


. Varro De. R. R. antiqui tamen. ut. qui inaxime, 
aiiator sermonis : ÁArchytas, legesius, Atlicuagoras, 
Àuaseas, et apud. Nonium in Scaturex. ]smenias, 
Thebogenes fluit Scaturez , lege Thebagenes, θηδα- 
γενής. Et similiter Cicero, apud quem vu'go occur- 
runt. Archias, Gorgias, Phidias, Cineas, Prusias, 
Arcesilas, Charmadas, Critias, Diagords, llippias, 


parum hac memoria intellectum. Judaei 
trans Tiberim, et multo maximam ρᾶ 
libertini, ut fatetur Philo in Legatione 
Apella autem libertinorum est nomen 
quens in inscriptionibus vetustis. Cic. 
lib. vin : Ne Apellie quidem liberto | 
ltaque Credat Judeus Apella, quasi tu di 
. superstitlosus aliqlhis Judaus Transtibe 
illud alterum, Obeundus Marsya : quo 1 
loquuntur Ovidius, Silius, Lucanus. Mai 
in foro collocatus et donatus quasi civita 
non potuil non in ore vulgi quotidie 

preterea eo nomine fuerunt servi Phrygi 
Miarmore, M. HELVIUS M. L. MARsYA. Vi 


D auctoritatem libenter hic secuti sunt p 


secundum Griecam pronuntiationem . 
hexametro non staret. Sic Cassius Char, 
plebis, notissimus ob Caii Casaris ca 
apud Plinium statuarius, qui nunquam, 
liam viderat; et apud Varronem te 
niensis, qui de re rustica scripsit, C. 
Persius (priusquam Cornutus Stoicus : 
mulaverat metu Neronis), Auriculas asi. 
habei; ct ad id exempluim Justinus : m 
ob causam, praeterquam quod id nomen 
wancipiis est inditum, presertim ex Phry 
Terentius Pliormione : Puer ad me occi 
Vetus laps apud Sponium p. 289, πιο 
R:LS, Neguco tamen conjectura augurar 
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κα nominetur. Siquidem apud utrumque 
da Greco more proferuntur, Amyntas, 
ilotas, Ophellas, Jollas, Gobryas, Alcetas 
dicc». [82] Nullus memini Perdiccas 
um servos aut libertos : neque quidquam 
P invenire possum. Nam cognomenta 
im (ea ipsis nomina fuerunt, priusquam 
wentur), si Grzce in Ας caderent, Lati- 
inationem plerumque ceperunt. Non 
gequaque increbuisse eam consuetudi- 
liquis inscriptionibus animadverti. Nam 
sc nomina ex Grulero, Reinesio, Spo- 
lie. M. Cornelius Achillas. L. Pontius 
ιλεξᾶς, ὑποχοριστιχὸν ab Αλέξανδρος. 


Μητρόδωρος. C. Fyrmius Metras. Νιχίας. M. Annius 
Nicia. Cluvius A. L. Nicia. A. Plautius Nicia. 
Νικήτας. Aur. Niceta. Ὠνησᾶς ab Ὀνησίφερος. 
Q. Virius Onesas. Παπίας. C. Marcius C. F. Papia. 
Munatius Papa (an depravatam loco Papia, an a 
Πάπας). M. Plutius M. L. Papia. C. Purellius Pa- 
pia. L. Valerius Papia. Φιλώτας. A. Annius Philo- 
tas. Φιλᾶς a Φιλόδημος. M. Hirrius, Phila. Φιλέας. 
L. Magius Phileas. Φανίας. Phania apud Terentium 
et Ciceronem : ΕΙ. Phaneas. M. Tillius M. L. Phanias. 
θευδᾶς vel θεοδᾶς a Θεόδωρος. À. Fesonius Thuda. 
Q. Veionius Teuda. θεωνᾶς. Alexandrie episco- 
pus, Theonas apud S. WMieron. Livius Theona 
Aug. L. οἱ Livius Theona ab Episiulis Grac. Ζάθδας. 


ias. Q. L. Alexa. Suavettius Alexa. "Av- Bi llierosol. episcopus, Zabdas S. Mieron. et Zabdie 


Quinctius Andrea. Απελλᾶς (Απολλᾶς 
"usxum) ab ᾿Απολλόδωρος. T. Clau- 
.'Apzoxpi; ab 'Apmoxpáàtng vel Apzo- 
[. Lollius Árphocrus. C. Herennius Har- 
αμᾶς ab Λρτεμίδωρος. C. Caecilius Ar- 
lius. Dexter et Ariimas | fratres. 4. Fl. 
Laberius Ariemas. ᾿Αθηνχγόρας. Vircius 
s. Κλεόπας, in Nov. Test. vel fortasse 
Κλεόπατρος, vel KAeóxixoz. Ti. Cleuphas. 
4 Κλινίας. Juli. Clinias. Q. Pomp. Cli- 
lag. M. Aur. Ctesias, Sic Dama apud 
i Graecum est 4 Δαμᾶς vel Δημᾶς quod 
ativum a Δημέτριος. Mettius Damas. 
ab Ἑπαφρέόδιτος. G. Avillius Epaphra. 
us Epaphra. C. Curtius Epaphra. C. Ju- 
ra. P. Nonius Epaphra. C. Pricilius Epa- 
Propertius Epaphra. €. Veiacus. C. L. 
* ediverso, Epaphras postremum ρτα- 
sm. Γλαυχίας. Glaucias Lib. Γοργίας. 
b. L. Abuccius Gorgia. Spon. 988. Ἡρᾶς 
ος, L. Abuccius llera. M. Petronius 
Sulpicius Hera. P. Valerius Hera. Ἡρα- 
ραχλεόδωρος Clem. Stromat. v. L. /Emi- 
la. C^ Annius Heracla. C. Camelius He- 
lodius Heracla. L. Cornificius Heracla. 
us Heracla. L. Creperius Heracla. L. Li- 
acla. F. Longinus Heracla. C. Stiminius 
. Petinius. Q. L. Heraclas. Ἑρμᾶς ab 
e. Herma accommodator. L. ;£milius 
P. Annius Herma. C. Cassius llerma. 
Mernia (vitiose pro IHerma). M. Junius 
ge Herma). Q. Lollius Herma. M. Mag. 
etavius | Herma. C. Quinctius Herma, 
Herma. P. Turannius Herma. ϱ. Vibius 
Ulpius Aug. Pib. Herma. [85] Ἑρμαγόρας 
. L. F. Hermagoras. Ἑρμείας. Aurelius 
ug. Lib. T. Didius Jlermias. M. Helvius 
;». Julius Hernia. Sez. Pompeius. Sex. 
pon. 221, leg. Sex. L. Her. Λεοντᾶς 
coxopuavixhv a. Λεόντιος. L. Arcius Leon- 
ius Leontas. M. Herennius. M. L. Leonta. 
rteiidorus p. 249. Λεωνᾶς 6 Σύρης πα- 
'abins Leonas. C. Oppius. C. L. Leonas. 
PATROL. Gn. XCVII. 


in monumento L. Valerii : Saufcius Sabda. Ζηνᾶς 
a Ζηνόδωρος. L. Calpurnius Zena. Enimvero jam 
percontari eos velim, qui sine S. littera Malela 
pronuntiant, quo auctore didicerint Joannem hunc 
Autiochensem captivum in Italiam abductum ser- 
vitutem ibi serviisse ; tandem autem, postea quam 
libertatem receperat, ad historiam scribendam se 
contulisse? Sin autem; cur obsecro, cum Evandri 
maire et cascis illis allium obolentibus, aut cum 
faece Romuli loqui malunt ; quam cuni Cicerone, 
et bonis auctoribus Latinitatis ? Mihi quidem non 
longa deliberatio est, utros imitari velim. Sed hzc 
nimium fortasse studiose atque anxie : nisi quod 
omriino respondendum fuit iis, a quibus sum pro- 
vocatus. Siquidem Gerardus Vossius, qui nescio 
an ab interprete Damasceni in errorem ipse in- 
ductus sit, certe aliis exemplo suo ect auctoritate 
viam ad errationém munivit, non certo judicio, 
sed inconsiderate preterque morem videtur egisse. 
Quippe qui nunquam ali»s [84] abjecerit S : ne tum 
quidem cum auclores haberet, quos elsi perverse, 
saltem aliquatenus imitaretur. Apud quem Chareas 
vocatur Historicus et Clinias, Marsyas Macedonica- 
rum rerum seriptor et l'elphicarum Apellas : nec 
tamen Cherea et Clinia in Comuedia, neque Iloratii 
Marsya et Apella tenacissimam ejus memoriam - 
fugere potuerunt. 

Tantum quod hec scripseram, Milli jucundis- 


D sime : cum ecce mibi nova res atque improvisa 


nunliatur, qux: de sententizc me mez statu prope- 
modum dejecit. Enimvero, quod in superiore causa 
probanda tantopere desudarem, nihil fuisse; meque 
in ea disceplatione prorsus ἄσχοπα τετοξευχέναι. 
Nam apud. Constantinum et Damascenum τοῦ Ma- 
λέλα posse nomen indeclinabile esse : neque abhorrere 
ab usu Grecorum, ut nomina barbara sine varia- 
tione casuum proferantur, τοῦ ᾽Αμμοῦν, τὸν "ÁAvoU6, 
τῷ Ἀσχοὺμ. τοῦ Βλὰχ, τοῦ "Adxa, etc., sexcenta 
dari masculina in A, ut ὁ Σισάρα. ὁ Ῥάλα, ὁ Φονὰ, ὁ 
Σιθὰ in Vet. Test. 6 Ζαρὰ, ὁ ᾿Αθία in Novo : Syro- 
rum nationem ( Syrum autem. esse hunc. Malalam ) 
amare nomina in Α litteram exeuntiia, Maruta, Dar- 
soma, et pleraque omnia : sic et Arabas quoque 
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Abdalia, Mashalla, Taphala, et si qua sunt alia: 4 στρατηλάτου Ῥωμαίων ' et 203, xavá Xo. 


occurrere denique apud Cantacuzenum Ἰωάννης Πε- 
ράλτα, el apud Theophanem "Ioávvm; 6 ἐπίκλην 
Ἡμοῦλα, Joaunem. cognomento Hemula, secundum 
Victorem Tununensem. Ego vero, quanquam for- 
tasse prastabilius csset, ut ex amicorum consilio 
supersederem labore respondendi, libera esse ju- 
dicia sinerem : consiltui tamen devorare eain mo- 
lestiam ; et eo quidem aniio, nullum ut ecertamen 
instituam, neque enim temperato calamo res age- 
tur; sed ut seizel defungar, nec tacendo com- 
mittam', ut odiose mihi de lana caprina lites 
succrescant in posterum. Dico itaque neque esse 
illud, de quo viri docti asseverant, neque posse. 
Nam ecce tibi Joanues Tzetzes qui eum Ἰωνι- 
χωτέρως πως protulerit Μελέλτς, cerle secun- 
dum me judicasse videatur. Crebro enim e 
syllabae permutantur inter se, Λεωνίδας Λεωνίδης, 
Ἑρμᾶς 'Ερμῖς, ᾽Απελλᾶς ᾽Απελλῆς, Μαλέλας Ma- 
λέλης. Eodem accedit, quod in syllaba secunda 
statuitur accentus, τοῦ λ]αλέλα tanquam ab ὁ Ma- 
λέλας non Μάλελα neque Μαλελὰ, ut plerumque 
assolet in vocabulis peregrinis [85]. Verum illud 
in primis est admiratione dignum, quod ut de 
Grx»co nomine cognitio habeatur, ἐπ᾽ ἀλλοθρόους 
ἀνθρώπους et ad Barbaras nationes provocaut. 
Siquidem ex lMunnorum gente sunt ᾿Ασχοὺμ et 
Β)άχ, de quibus vide ipsum Malalam p. 159 et 170. 
Verum age quandoquidem sic agi placet, cedo quos 
volent arbitros. Stabimus eiiam flunnorum judi- 
cio: neque homines plebeii, sed reges et regibus 
proximi pronuntiabunt, Verba sunt Malalie p. 59 : 
Καὶ ἤνεγχεν ἅμα αὐτοῦ κατὰ Αττιλᾶ. Maxime re- 
gum, bona tua venia libenter γορβνετίι, qui Grece 
vocaris casu recto. Cur autem occupato molesti 
sumus? lespondebil pro eo Malalas ibidem : 'Qc- 
αὐτως δὲ xaX ᾽Αττιλᾶς ἑτελεύτισε. Sic omnes uno 
ore. Apud Priscum Thracem in Collectaneis Con- 
stantini Porphyrogeniti ; corrigendus obiter Sui- 
das, qui Πρίσχος ait Πανίττς ἔγραψεν ἱστορίαν 
Βυζαντικὴν xaX χατὰ "Ατταλον, lege haud cunctan- 
ter, Βυζαντιαχὴν xal χατὰ ᾽Αττήλαν vel ᾽Αττίλα ; 
apud Priscum, inquam, aliquoties legas ᾽Αττήλας 
καὶ Βλήδας. ls Attil:ze frater erat, a Jornande Dleta 


D 


Xíuua* et 114, μετὰ τοῦ ἠνιόχου Καλλιόπη 
μετὰ τοῦ «υλάρχου Αρέθα” plane ut ap 
stantinum est τοῦ ἐπίχλην Μαλέλα. Place 
ul Joannem ipsum nmobis arbitrum οἱ 
equa, opinor, οἱ honesta postulatio est. 
tiam vero is suam ostendit p. 204 : "Ozzt; 
903, Zouvixa; δὲ xai Elupa;: 110, Καλλ 
fvloyoc* 166, ᾿Αρέθας τις ὁ φύλαρχος x 
φας. Et adliuc duhitent, si possunt, utru 
hxc [86] seripserit, ullo modo est ut ὁ 
vocatus fuerit. Jam Σισάρα εἰ Φουὰ quam 
recusantes in argumentum ducuntur ! R 
dem factum a LXXII viris; quod cuin vel 
οἱ Ozyzia nomina litteris Grxcis ma 
ad syllabam de sermone barbaro expr 
Nam qui annis ante permultis excesserat 
nulla, credo, iis futura' erat consuetudo € 
cis. Quod si alii juniores, quibus eadem 
teribus illis. nomina, usum et. couimerci 
Graecis habuerunt, sine dubio eorum no 
clinata sunt ad normam Graeci serm 
] Paralip. cap. vini, est quidam 'Avavía, e 
Βερχία, vel, υἱ in ms. Ktegio est, Bapayli 
occurrunt. nomina in Test, Novo (Svr 
interpres et hic et illic Hhananio, Brach 
Graca tamen. terminatione, ἸΑνανίας, 1 
Similiter antiqui illi Ἰακὼδ, "Iv3ho, Σο 
petuo nominzntur : juniores vero, qui cui 
rem habuerunt, Ἰάχωθος, Ἱώσηππος, Xai 
exemplo etiam. Σ.,σάρας et Σάλας et dou 
dicti; si Antiochi vixisseut vcl in alii 
civitate Graeca, el. memoriam rerum gest 
teri$ consignassent. Neque vero inficior ! 


: atque Arabum nomina frequenter in A lit 


minari : servatam esse a. Grecis eam tel 
nem pernego. Abdalla, Musalla, Taphala. 
dem Arabes. Quomodo autem Graci? The 
p. 294: Μοναμὲδ ὁ τοῦ 'A€6:2d. Perii eq 
Α hocexit, et contra me facit. Sed no 
laetitiam frustra conjicere. lllud enim p 
node intervenit ibidem ὁ ᾿λθδελᾶς vló; 
Zonaram Μασάλμας ὁ τῶν ᾿Ἀράθων py 
Malalam Ταφαρᾶς ὁ Φφύλαρχος. Eadem 


dictus, a Prospero depravate Dleba, a Theophaue D Syriacis nominibus sententia est. Porphyi 


Βδέλας * ᾽Αττιλᾶς, inquit, 'Opvoublou παῖς ἁποθαλὼν 
Ὡδέλαν τὸν «“ρεσθύτερον ἁδελφόν. Verbum illud di- 
viduum facito, et scribe ὁ Μνουδίου maig vel for- 
tasse Μουνδζίου. Jornandes enim Mundzuccumn 
nominat, et Sigebertus Mundzuch, perperam vero 
Nicephorus Callistus Noupiótov. Quid Attilz pa- 
truus, Ῥούα ne declinabile an 'Poja;? De hoc 
statuet idem ille Priscus ; cujus verba sunt, Ῥούα 
βασιλεύοντος τῶν Οὕννων et παρὰ τὸν 'Ῥούαν àg- 
ιχνεῖσθαι. fta Βάλας dux llunnorum apud Proco- 
pium, Vandalorum ᾽Αμμάτας, Gotthorum Γρίππας 
el Βέσσας, et Μόῤῥας et Μαρχίας, et ᾽Αλδίλας et 
Οὑσδρίλας. Eant nunc et. ab llunnis malum sibi 


mendicent. Apud Malalam reperio p. 210: Τξίττα 


— 


Eusebium Scaligeri : Πτολεμαῖος δὲ &yav 
ὅτι τῷ Πηλουσίῳ προσέδαλεν ὁ Δημήτριος, 
xav Αἴγυπτον πραγμάτων ἐχόμενος, πέμ. 
λέα τῆς ᾿Ασίας ᾿Αλέξανδρον, ὡς υἱὸν Αλεξ 
διὰ τὸ ὡς ἁγοραστὸς εἶναι τοῦ Πτολεμαίοι 
ἐπεγλήθη πρὸς τῶν Σύρων, οἱ Josepbus : 
ὃρον τὸν Ζεθινᾶν ἐπιλεγόμενον. Et. eodem 
Antiochensis episcopus Ζεβῖνος Nicephor 
voc Zebennus Eusebio et llieronymo vocat 
ἀγοραστός, emptus, Syriace est Zbino vel 2 
Grece dixeris [87], Ἰωάννης ὁ ᾿Αντιοχςὺ 
τὸ φιλολόγος εἶναι Μαλέλας ἐπεχλήθη mpl 
pov, vel, ut. propius Syrorum .pronunt 
subsequitur Damascenus ipse Syrus, | 
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vel Malala est orator, eloquens, lo- A dac εἰ Βάρχας sunt dicti, qui a Latinis Juba, Mi« 


Mücile est conjectura assequi, utram 
egnomento illo auctus fuerit Joannes, 
ὃς, ἀδυνατώτατος λέγειν. Ipse Porphy- 
irihus suis Syris Malcho sive Malcha. 
»race vero non Μάλχα, sed Μάλχος. 
tum Κηφᾶς, Thoma gemellus θωμᾶς, 
t alia. Mal. p. 41. ᾽Αντίοχον τὸν ἐπίχλην 
rum ni ex illorum sententia cogno- 
tieehi fuit Clhuzona casu recto , ut 
& ambo sint Autiochenses. Quid ergo 
&a p. 65. 'Avzloyov τὸν Xoo;ova τὸν 
ιιόχου τοῦ Χούξωνος ) Quoi si. usque- 
rica nomina imitari et exprimere 
ur, obsecro, Ἰωάννης dicitur, non 


cipsa, Barca. Nec tamen lie que proxime nomi- 
navi, de Graecia petita sunt; sed ex Africa recto 
itinere deportata sunt in Italiam. Quid enim, cum 
illi ᾽Αμίλχας, Αννίδας proferunt, hi Hamilcar et 
Hannibal; non signi hoc satis est, unde utraque 
sunt accersita ? Nempe hi masculina nomina Afri- 
cana in A libenter rctinebant ; Graecorum aures 
tanquam absona et inconcinna repudiabant. Sed 
ut concedam illud 'Ἡμοῦλα a Theopbane profectum 
esse : non ego monachum aliquem adversus om- 
nium autoritatem magistrum dicendi capere velim ; 
sed illum ipsum ad natlonis ει exemplum, 
addo etiam suum, componere. Vir muluplici 
doctrine copia praeditus Eustathius Thessaloni« 


AdAa? nam Syris est Julhanon, ut B censis episc. accurate disputans de Hoemericis 


Ἱωανάν. Sed ecce tibi Cantactizenus, 

Λατίνων τις, ait, Ἰωάννης Περάλτα 
µενος. Scias autem in. quantas angu- 
.sunt, cum lhomines χθὲς καὶ πρὠτν 
eculo demum xiv, post Christum natum 
jam barbaria, causm sua potronos 
»m sane lepida et jocossm. Joannes 
ensis bene Grzce Μαλέλα diei potest, 
uidam nomen erat Giovanni Peralta; 
3tacuzeuus p. 174, Μάλιστα δὲ Ντζιουὰν 
οὕτων Ἀγεμών. Griecus iste est sermo 
ita giostra τοοῦστρα. gingiva τζιντζίδᾳ, 
ἔριον. Vali! quam velim progrediantur 
ue una opera probent Ντζιουάν Ma- 
am esse : facinus pol magnum et me- 
cerint. lllud vero durum, quod apud 
1 est Ἰωάννης 6 ἐπίχλην Ἡμοῦλα. Nec 
olum vocatur Hemula, sed Anastasio 

Tlheophanem in Latinum conver- 
rato Diacono Joaunes Mela; nisi 
pravati sunt codices. Ex Graecis ver» 
| $0lus "Theophanes et seinel duntaxat 
ejus mentionem facil : cxteris simpli- 
e8 vocatur, Nicephoro [88] Patriarchze, 
Callisto; sicut οἱ Leontio Byzantio, 
e Orientali. Quo magis adducor, ut 
κο illud verbum existimem; et istum 
i in libris mss. terminationem ας si- 


ilis ἱππήλατα Πηλεὺς et Ἑρμείας ἀκάχητα, etc., 
non Σισάρα οἱ Σάλα, non Ἡμοῦλα ad partes vocat ; 
nam Giovanni Peralta qui potuit, priusquam is na- 
sceretur ? quod contra ex omni memoria duo dun- 
taxat memorat inasculina. Greca in A, eaque mi- 
nime a se lecta, sed Eudxmonis fide Pelusiote ; 
ejus opinor, cujus librum de Orthographia Stephia- 
nus Byzantius, et Suidas et Etymologici scriptor 
citant.Horum unum Illyricum esse nomen, ος cpi- 
grammate quodam, Πατὲρ δ᾽ Ev" (89] Ecuse χόπαινα, 
fto: Konalvnz* Syracusanum alterum ος So. 
phrone, ὁ Μύριλλα. Democopum videlicet. archi- 
tectum, cum theatrum ex:edificasset. Syracusis, 
populo viritim unguentuin distribuisse, et cx ea το 
cognomento vocatum esse Myrillam : nempe &z5 
τοῦ μύρου Μύριλλαν. Ego vero. Eudzemonem illum 
jubeo χρόμμν) ἐσθίειν, ut hnomiuem infortunio ma- 
ctem : siquidem religio erat Pelusiotis cepas 
gustare. Nam profecto de Syracusiorum dialecto 
cras credo, hodie nihil. Theocritus Syracusanus, 
qui idiomate vernaculo perpetuo est usus (Μοῦσαν 
&' ὀθνείην οὔποτ) ἐφειλκυσάμην) annon Σ litteram 
ubique servat, Δαμοίτας, Μενάλκας, Αμύντας, Διο- 
χλείδας Ἱ Non Apollo Δσφνίτας Syracusis coleba- 
tur? Non. Hicetas Syracusius philosophus a Cice- 
rone laudatur in Academicis ? non eorum sermone 
γαφάγας lumbricus apud Etgmologicon ? non dissi- 
mulo apud flesychium scriptum esse Γαφάτα, 


, ab indiligenti librario mutatum esse p) σχώληξ: sed vero duplici errore. Nam excidit X 


issura. Priesertim cum cuncta id genus 
ter boe unum ab ipso Theophane per ας 
m ; Αρέθας, Αττίλας, Μασάλμας, 'A6ou- 
tt[vec, alia quamplurima. Itaque hoc 
mea fert opinio, facta est Theophani 
€, quod Anastasius et Victor Hemula 
rgpant, non Hemulas ; magis id quem: 
9e debet, quam qued Atiila a Latinis di- 
meis est Αττίλας, Nam peregrina ejus- 
)ina Graci Latinique neutri ab alteris, 


, Barbaris utrique acceperunt. foto igi-- 


ravit Priscianus, cum Turía et Bagrada 
s íeta flumina) declinari putat a Του- 
[βάδας. Α Gracis quidem Ἰόδας, Miux!- 


tmt ———- - 


litera, ut usu venire solet, cum proxime subse- 
quatur altera : T autem facillime mutatur in T', ut 
alibi Στένυτρον, εὑρυπωδέστερον, συριγγῶδες, pro 

τενυγρὸν, εὑριπῶδες, στενὸν, αυριγγῶδες. Ne ipso 
quidem Sophron aliter locutus est. Athenzus 
lib. γη: Καὶ παρὰ Σώφρονι 6 θυννοθήρας, et xap- 
χαρίας aliquanto inferius, p. 506, Σώφρων, ϐύννο- 
θηραία δὲ γαστ]ρ καρχαρίας 6 χάτινος 0550s. Priora 
verba qus Casaubono molestiam creabant, sic 
lege : Σώφρων θυννοθήραι. 'A δὲ γαστὴρ, id est, 
θυννοθ{ρᾳ. Nimirum iste liber θυννοθήρας inscri- 
ptus est. Etymol. in "Hia. Ἔς φησι Σώφρων ἓν 8uv- 
vof,o2. Male alibi tv θυννοθήραις. Quod si verum 


est illud de Democopo, vulgi joco eognoimen suum 
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adeptus esse videatur, quia forlassis ea tempestate A tanquam si ὁ Κάτο dicens et ὁ Klxepo, 


Syracusis scorto cuipiam mon ignobili nomen 
fuerit Myrilla. Nam mulieris id quidem nomen 
esse proprium certiores nos facit poeta nescio 
quis inter Lyricos H. Stepbani. Στρατόχλεις φίλος 
Κυθήρης, Στρατόχλεις φίλος Μυρίλλης. δε τὴν 
φίλην γυναῖκα, Kopást, τέθηλε, λάμπει. 'Ρόδον 
ἀνθέων ἀνάσσει, Ῥόδον ἓν χόραις Μυρίλλα. Quod 
ad Κόπαινα attinet, etsi non facile fidem habeam, 
viderit de eo verbo epigrammatis auctor ; qui for- 
tasse, cum barbarum lliyrium βαρθαρίζοντα indu- 
xerit, bene moratum carmen fecisse videatur. 
Quod $i quis [90] lilyriorum exemplo Ἰωάννης ὁ 
Μαλέλα proferre velit; id quidem perinde est, 





μίο loqui Graece contendat ; quia apud 
phanem Caris Cantilena est, θρεττανελὸ 
χλωπα” el Scyilize istius Attica elegantia 
Ὡς ἑ 1απρὺς ὥσπερ Seo Ao χατὰ τὸ κά 
* γράδι) ὡς καρίεγτό σοι τὸ τυγάτριι 
Κοὺ δύσκο.ὺ dAAà πρᾶο" xov τὸ Tpé 
Sed nimium diu, mi Milli, in litigiosa b: 
latione te. deimmoratus sum. Dabis auten 
necessitati; naui postea, per me licet, alii 
loquentur, non equidem invideo, neque ii 
Imo enimvero invitissimus hzc scripsi, 


Ὡς ovx ὑπάρχων, àAAÓ tuuopobpero 





ADDENDA. 


Ecce iterum Crispinus. Cum enim adhuc supersit B mor Arundel. OEdipus vero tyrannus sccur 


chariz aliquantulum, ut narrat typographus ; ni- 
miruim ei parcere stulta, ut ait ille, foret clementia. 
Percurram igitur Epistolam totam, adnotaturus 
identidein, si qua vel retractari diligentius vel cor- 
rigi debeant. 

Principio, bere quidem factum quod (pag. 4) de 
etymologia τοῦ Ἠρικεπαίου supersedi inquirere. 
Quamvis enim "Hg: iu Grecorum verborum com- 
positione non infrequens sit, Ἡριπόλη, Πριγένεια, 
horyégov, Ἱριθαλές' nihilo tamen minus pere- 
grinam esse vocem mihi videur ccrto comperisse. 
Siquidem χε syllaba, quod jure mireris, plane 
aliena est atque abso:a a censuetudine cum Graci 
tum Latini sermonis. Σχεπ. quidem in σχέπω, 


περισχεπῆς, σχέπαρνον, elc., xev. autem nusquam C 


occurrit, quod sciam, preterquam in Κέπφος. Eam 
ego vocem, cum solitaria sit atque unica, vix 
dubito, quin olim pronuntiaverint Keffos non Kep- 
[os : prout hodie Σαπφὼ Saffo dicimus, non Sapfo. 
Apud Latinos autem χεπ syllabam brevem frustra 
quasiveris. Conceptio, perceptio et similia, xm 
habent productam a percepi, concepi. — Anceps, 
auceps, princeps xs in scriptura exhibent, non 
χεπ : neque vero casibus obliquis faciunt aucepis 
aut princepis. 

Ep. p. 12. [91] Ut egomet vineta mea czedam, 
falso credidi tres istas Sophoclis fabulas ex una 
tetralogia fuisse, continuatione serieque histo- 
rie in eam opinionem adductus. 'A22' οὐ πεσών 
q5 ἐχείμην. Culpa enim postridie deprehensa etiam 
amoveri facile potuit, si pertypothetam licuisset.'AA- 
λὰ τὸ piv προτετύχθαι ἑάσομεν ἀχνύμενοί περ. Cer- 
tum est eas tragoedias longo interjecto intervallo 
fuisse editas. Antigonen ita placuisse ferunt, ut ca 
gratia pretura Sophocli decerneretur in bello ad- 
versus Samios. Ergo acta esse videlur anno ui, 
Jlymp. LXxxiv, alatis Soph. Lvi, secundum Mar- 


tum obtinuit, οἱ victus est a Philocle : qui 
dipum Coloneum, quein extrema seneci 
omnium novissimaro, editionis tempore an 
Argumento OEd. Tvr. EicY δὲ xoi οἱ Ipó: 
τὸν, οὗ Τύραννον ἐπιγοάφοντες, διὰ τοὺς 
τῶν διδασχαλιῶν χαὶ διὰ τὰ πράγματα. lta 
dus est iste locus, quem minus intellexit 
Camerarius. Sunt qui hanc fabulam ( 
Priorem inscribunt, non (νά, Tyrannu: 
prior erat cuui teinpore actionis, tum seri 
gestarum. Ea hujus loci sententia est, 

Ep. p. 14, vers. 5. Auget vehementer sus| 
nostram ipse Clemens in Protreptico, qu 
quam versus eos tanquam Sopliocleos prot 
τοσ μὲν, ait, for xal παραχεχκινδυνευµένο 
σκηνΏης τὴν ἀλίθειαν τοῖς θεαταῖς παρει 
Ergo et Cleinenitis judicio in capitis veni. 
crimen, quicunque eos olim in scenam dt 
li alibi citantur hoc exemplo : 


Θ/ητοὶ δε zovAvxepéclg π.Ίανώμεγνοι 
Ἱδρυσάμεσθα πηµάτω» παραψφυχὴν, 
θεών ἁγά..ματ' ἐκ «Ἰίθων τε καὶ £04. 

. "H χρυσοτεύκτων ἢ 'Acgarcirov tis 
Quamobrem, quia nullus jam locus est cent 
sig in πολλὸν et χαλχέων, alia afferam ar, 
oportet, cur subdiiitii sint. Multis sane m 
non placet illud πουλνχερδείᾳ. Nam quid, : 
facit πονλὺ in tragadi:e diverbio ? est enim 
lecto lonica. Neque vero δεια spondseus 
[92] quarta ferri potest contra morem con 
nemque Tragicorum. Theocritus: Καὶ φιλ 


βεδλαμμένον ἄνδρα παρελθεῖν. Neque porn 


χερδεία de avaritia possis accipere cum ir 

lementis : verum ea sententia nimium, 
inepta atque inficeta, quasi.si prudentia sim 
homines in errorem inciderint. Πολυχέρδι 
egt πολνῖδρεια" ut Ulysses Homericus : 
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Α parativum, 


uai, πτο.λυϊδρείῃσι όοιο, 

lv &Aoxov πο.υκερδείῃσιν ἄνωγε. 
ertur scriptura nihilo melior : θνητοὶ 
Bia πλανώµενο.. Mihi quidem, salvo 
eio, nos multi mortales, parum or- 
detur pro elegantia Αττικῆς μµελίτ- 
iquede ca re visum fueriteruditis: ro- 
m,qui luculenter Grzce sciunt, utrum 
ὦμενοι domeslicus sii sincerusque 
I$, an potius peregrinus, el πονηροῦ 
mirum suo 5ο indicio prodidit Judzeus 
ieque. cnim [lellenismus est, verum 
)urus putus ex sacra Scriptura tra- 
expressus. Psal. xciv, (et Epist. ad 
LmAavüovta: τῇ xapóila: xal αὐτοὶ οὐχ 
ὁδούς µου. lsa/as xxi: Ἡ xapóa 
'. Ino enimvero negamus ἱεία, 

(των ἢ Aegarciror τύπους 

veco nedum a Sophocle proficisci pos- 
' in loco est ipsa statua, αὐτὸ τὸ ἅγαλ- 
τοῦ ἀ- άλματος, ut apud Isocratem in 
: τοὺς μὲν τύπους üvayxaloy παρὰ τού- 
» οἷς ἂν σταθῶσι. Dicerent vero Graci 
τους ἢ λεφαντίνους τύπους θεῶν, non 
. Velut εἰκόνας dicunt. γαλκᾶς Ὅλυμ- 
| χαλχῶν. Artemidorus : χάλκεαι γὰρ 
ἐλευθέρων ἀνατίθεντα:. lta passim ct 
dem testimoniis uti putidissimum fo» 
ero aliter Latini. Lucretius : Si nori 
renum simulacra per ades, non aureo- 
Χλσχιν, 7: Lignea potius aut. fictilia 
acra. Juvenalis : Effigies sacri nitet 
Mheci. Horatius : Quid referam, quo 
ne cerea largior arseritigais. ltaque τύ- 
ἵνων θεῶν nihil minus est quam Graz- 
tamen utitur Sibylla lib. Πε; ξυλίνων 
licens pro ξύλινα. 

ἱπάτῃσι xevaic, ovÓ. ἔρι' ἀνθρώπων», 
ἀ.λχεια, καὶ ἀργύρου ἠδὶ ἐλέφαντος, 
Λιθίνων' τε θεών εἴδω-ῖα xapuórtor, 


"όχριστα, ζωγραφίας τυποειδεῖς, 
ικέν τε βροτοὶ χενεόφρονι βου.ϊῃ. 


. Protrepticus Clementis. Quis porro 

eodeui doctos esse ludo subjectorem 
orum, et commentitium illum Heca- 
si vicero de versibus falso Sophocli 
am illud evidentissime constabit, quod 
rennius et patrum memoria Jos. Sca- 
à sunt : nempe librum illum De Ju- 
|. Hecatzi nomine ferebatur, a Σάο 
enista fuisse confictum : velut Ari- 
ari facinore, quem supposititium esse 
Ss eumdem Scaligerum alii bene multi, 
iium doctissime et copiosissime llum- 


D 


j, cui multum olim debebit Blistoria - 


Εὐηρότατον. Suidas in Lexico : Εὐ- 
aXhy ἔχον γΏν, τὸ χάλλιστον τῆς Υῆς. 
ελῶς Προτριωλμένον. Vides eum utrum- 
η agnoscere, εὐτρύτατον quidem com- 
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absolutum vero s&^5fpotov, Quid igitur 
[οι] An supplex ad Hesychium adeam, pacem ejus 
oratum οἱ peccati veniam? Imo enim satis osten- 
duul ea verba et inendi. vetustatem, et. cemenda- 
tionis mei: pfasstantiam. Quippe nisi ego plane ᾖθ” 
sipio , sic in comparatione dicendum — esset, 
Εὐήροτον, εὐηροτώτερον, εὑὐγροτώτατον. Quod si 
reponere velis εὐπροτώτατον apud Suidam : jam 
ea vox inverso ordine post Eófpotoy colloeanda 
esset. £rgo quocunque te vertas, lhiallucinatio Sui- 
d:e est, qui sino dubio sua male confiuxit ex Hlesy- 
chianis, vel ex illis unde sua transtulit Ilesychius. 

Ibidem. 'Avztvt, ἀντιδιενέγμεθα. Liquido possis 
dejerare, Hesychium scripsisse &vttvt, id enim se- 
ries litterarum efflagitat; et illud àvztóc ex. corre- 
ctore natum esse, qui xaxà xaxby ἱάσατο. Scriptura 
a prima manu fuit in hunc modum : Αντιηνέγμεθα, 
Ἱναντιώμεθα. Wesycbius autem, qui, ut videtur, non 
leviter tum lippiebat, sic legit et scripsit : 'Avttvt- 
νέγµεθα, νι et η paulum oppido inter se differunt, 
et [94] facillima sane erratio est. Niliil hac conje- 
ctura probabilius dici potest. ᾽Αντιηνέγμεθα ab &v- 
τιφέροµα:, ἠναντιώμεθα. Ipse Hesych.'Avttgép:tat, 
ἐναντ'οῦται, et ᾽Αντιφέρεσθαι ἐναντιοῦσθαι, et. Sui- 
das : ᾽Αντιϕέρονται, ἐναντιοῦνται. Sed ᾽Αντιδιαφέ- 
ροµαι nusquam lego. 

Ep. p. 47,,vy. 4. Πέπλους τε νῆσαι λινοπλ. υνεῖς τ 
ἐπενδύτας. Vox ea bifariam accipi potest. Aut νῆσαι 
eiit ὑρᾶναι' quemadmodum πέπλοι £vnzox ab Tlo- 
mero vocantur, "Ev0* ἑνὶ πέπλοι Λεπτοὶ ἐθνττοι βε- 
θλέατο, ἔργα γυναιχῶν. Qui a Sophocle εὐθφεῖς vo- 
cantur in Trachiniis : "Ozug φέρεις pot τόνδε Y 
εὐὈφῃῆ πἐπλον. Aul eril νῆσαι, σωρεῦσαι, accumulare 
vestem, in arci$ reponere, ut mos erat antiquorum. 
Homerus : 

Ὡς gác* ὁ ὃὑψόροφον θάλαμον κατεθήσατο 
.πατρὸς 

Εὐρὺῦν, ὅθι »ητὸς χρυσὸς val χα.]κὸς ἔχειτζο 

'Ec Oc τ év gndoiiw, üAtc c εὐῶδες EAacor. 


Et alibi : 


. Ελένη δὲ παρίστατο φωριαμοῖσιν, 
"Evü ἔσαν οἱ πέπ.Ίοι παμποίκιλοι' οὓς κἀάμεν 
|a c1. 


Possis etiam, et magis quidem apposite ad nomeu 
Tragodisx Πλυντρίας, νίψφαι reponere, Lavato, etc. 


D Πέπ.Ίους τε vlyat AwoaAvrsic c ἐπεγδύτας. 


Epist. p. 60, v. 29, adde: Idem l[lesychius : 
Κυδρὸς, ἔνδυξος, xat τὰ ópotz, γανυρ:ῶν, πεποιθῶν | 
εὑρίτιδις συγκοπὸν δὲ τοῦ χύδρος Ἱαλλίστρατος πε- 
ποιθώς. Nunquam quidquam vidi inquinatius. Lege 
γαυριῶν, πεποιθὼς, "Inv Εὐριτίδαις' συγχοτῇ δὲ του 
p κῦδος. Καλλίστρατος. verbum enim novissimum 
πεποιθὼς est emendatio τοῦ πεποιθῶν. Vide Epist. 
pag. 53, 51, 39. Et Callistratus quidem χῦδας a 
χυδρὺς deducit συγχοπῇ τοῦ p, alii vieissim χυδρὸς 
4 χῦδος derivant ἐπενθέσει τοῦ p. Etym. magn. Ku- 
δος, χυδότερος, χυδύτατος, πλεονασμῷ δὲ τοῦ p vlvs-- 
ται χυδρύς. 

Kp. p. 78, v. 
lib. 11, cap. de Analogia : 


90, adde : Martianus Capella 
A:neas, Pythagoras 
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Lycas faciunt. ές, Pythagore, Lyce. Quando 
nostra ratione nomina, que geuitlvo in £ exeunt, 
nominativo Α finiuntur ; ut Catiline Catilina. Sed 
liz»c Grxca sunt, ideo in nominativo S litteram re- 
tinent, Quadam tamen perdunt S litterain. in no- 
minativo, ut Λίεσα, Medea, Ergo in his nomina- 
t.vis consuetudo servanda est. Ubi legeudum est, 
Nicia et Demea. Vide Epist. pag. 83. 

Ep. p. 75, v. $5. Sed nusquam alibi tam frequens 
earum vocalium [95] inter se permutatio est, quam 
in 9 codd. inss. longe antiquissimis, Alexandrino 
uno in bibliotheca Regia, qui integra exhibet Diblia 
et Epistolas S. Clementis ad Corinthios : Canta- 
hfigiensi autem altero, mutilo quidem et decur- 
tato; quippe qui Acta duntaxat habeat et evange- 
listas; verum idem e regione ostentat interpreta- 
tionem veterem Latinam ad verbum de Grzco et- 
pressam, dignissimam sane qu:e ex oblivione atque 
tenebris tandem aliquando in luce edatur. Ser- 
vantur etiam Oxonii Acta apostolorum, vetustate 
quidem pari, sed versione multum diversa ; et in 
Gallia denique Epistole sancti Pauli, qui codex et 
antiquitate et Latina versione atque adeo Scriptu- 
r2 et voluminis forma Cantabrigiensi nostro simil- 
limus est et germanissiimus. Atque hzc quidem 
talia exemplaria, cum aliis omnibus ubivis gentium, 
quod sciamus, longe longeque et dignitate et tem- 
pore antecedant, neque quidquam hodie supersit 
simile aut secundum, cum tineis (prohdolor !) atque 
muribus luctantur, et utut iis incendia pepercerint, 
ipso senio intra annos paucos non dubie peritura 
sunt. Tu vero, Milli doctissime, qui omnium mor- 
lalium maxime in eo studio versatus es, non pa- 
tieris hanc laudem tibi praripi, sed maturabis ve- 
neranda illa pignora et monumenta vétustatis a 
situ el interitu vindicare. Scimus enim te borum 
omnium editionem instituere,| que una pagina et 
iun uno conspectu codicem Alex. qui familiam du- 
cet, et Cantabrigiensem cum versione sua, atque 
ubi hic deficit, Oxoniensem deinceps atque Galli- 
cum repraesentet : quz singulas litteras atque api- 
ces exemplarium, etiam ubi a librariis peccatum 
est, accurate et religlose subsequatur. Nihil illi pur- 
pura assuetur discolor aut diversum ; nullze inter- 
punctiones, null? notze accentum, quorum omnis 
hodie ratio przepostera est atque perversa : adeo ut 
qui tuam editionem sibi eomparaverit, ipsa illa 
propemodum archetypa versare manibus atque 
oculis usurpare videatur. Ea res olim, ut certum 
est augurium, et Britannis nostre splendori erit, 
et Ecclesie praesidio : tuos vero utique labores 
amplissimis praemiis [96] atque immortali gloria 
compensabit. Macte ista pietate οἱ diligentia esto. 
In teomnes ora atque oculos convertimus, te unum 
in hoc curriculum vocamus : ipsi codices celerem 
tuam opem implorant et flagitant : quid cessas per 
medias laudes et faventium plausus secundo 
rumore ingredi? Tu vero, ut polliceri de te pos- 
enm, facies id. sedulo; simul atque exibit Novum 
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tuum Testamentum, jam fere ad umbilleu 
perductum : quo in opere, hisi vererer.e 
os te laudare, dicerem quam longo tintert: 
rum omnium in eo genere làbores post {9 
ris. Ea typorüuim elegantia est et. magpifet 
in adnótationibus eruditio elueet, in variis 
bus industria : quippe etenim ad eam ορ] 
parandam omnia 8. Patrum scripta, omi 
quas versiones, et infinitam vim codd. | 
riose excussisti. Enitpvero mihi etomach: 
inde movent imperiti quidam bomines et n 
bonarum litterarum praditi, qui omnem 

qua in variis lectionibus colligendis imf 
aut inutilem esse existimant aut Ecclegise | 
sam. Eorum ego sermones, quanquam ind 


B quorum ulla ratio habeatur, απο in p 


D 


exemplo retundam : quo perspichuni 6Η 
quedam et prima utique specie levissiir 
magnas difficultates expedire. Locus est ci 
Epist. ad Galatas, qui ab ineunte fere Cli 
$mo usque ad lianc memoriam doctissin 
exercuit : 92. Γέγραπται γὰρ ὅτι Αθραὰμ.. 
ἔσχεν ἕνα Ex τῆς πα!.δίσχης, xaX ἕνα Ex τῇ 
ρας. 30. 'AXX 6 μὲν Ex τῆς πα!δίσχης, xa 
γεγέννηται’ ὁ δὲ ἐκ τῆς ἐλευθέρας, διὰ τῆς 
λίας. 94. "Ατινά ἐστιν ἀλληγαρούμενα' & 
εἶσιν αἱ δύο διαθηχαι’ µία μὲν ἀπὸ ὄρους 
δουλείαν γεννῶσα, ήτις ἐστὶν' Avap. 95. Τὸ | 
Σινᾶ ὄρος ἐστὶν ἓν τῇ Αραθία, συστοιχεῖ ( 


ο Ἱερουσαλὴμ, δουλεύει δὲ μετὰ τῶν τέχνιν 


30. Ἡ δὲ ἄνω Ἱερουσαλὴμ ἐλευθέρα ἐστὶν, 
μήτηρ πάντων ἡμῶν. Memini equidem, 

non ita pridem a te rogatum, ut de perdi 
loco judicium meum  interponerem, ve 
3pprobasse sententiam tuam, quam in ill: 
tione posuisti. Neque enim eumdem ni 
Agarem vocatum esse et Sinaui, neque ve 
usquam gentium eo nomiue notalum ess 
porro Agaren: servam (si de serva malit [! 
piam, quam deimonte accipere) in eadem 
el monti respondere posse, et legi qme : 
promulgata est : atque his de causis in div 
silia itum esse ab antiquis, quorum alii 

plures Τὸ γὰρ "Αγαρ e libris sustulerunt 

tem nostra et Patrum memoria viri magni 
tati sunt, tantum abesse ut locum facian! 
tiorem, ut novis etiam obscuritatibus i 
Qua quidem occasione, ne omnino ἀσύμ 
sem, conjecturam, ul scis, extemporalet 
dium attuli, quxe ctiam tum visa est ad 

prosime accedere. Scilicet e regione Y 
adnotasse olim quempiam enarrationis ci 
boo; ἐστὶν ἐν τῇ 'Apa6la, Sina iste, quem 
Apostolus, mons Arabie est ; ea autem τι 
inulto post, ut szepe usu venit, de libri 
imn orationem ipsam irrepsisse : nam 
quidem ea non esse, sed παρεμδεθλὴμέν 
statim vultu et colure totiusque adeo coi 
cognosci pósse : et. proimde mé paratum 
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λίζεν hanc locum, nisi quid tibi secus videretur. A bo, Apostolus tali ususest constructione verborum, 


Cum autem tibi valde placere conjecturam n:eam 


pre te ferres ; atqui, inquam, ut vera ista sit sive: 


opinio sive adeo suspicio nostra, necesse est illud δὲ 
qud vocem συστοιχεῖ protime subsequitur, pro su- 
pervacaneo auferatur. Dictum ac factum editionem 
igam inspicinius, ibique quatuor ad minimum mss. 
libros comperimus conjunctionem istam non agno- 

| Kee: quod saue non de nihilo est, neque ulla 
commode ratio reddi potest cur abfuerit; si verba, 
dequibus hzec quzstio est, nunquam non in codi- 
| ebhsexstitissent. Tanta rem tam pertenui indicio 
| piefacta satis refellit voculas imperitorum aut 
| mailevolorem hominum, qui diligentiam istam mi- 
; Wiss Scripture varietates sectantem, tanquam ob- 
Μετα οἱ sollieitam et nimiam in vituperationem 
sidacunt. Quis enim dubitet quin melior multo οἱ 
bertior (ist sententia, ai auctoritate manuscripto- 
, Wa espuugatur 6£- tum. autem Σινᾶ ὄρος ἐστὶν ἓν 
t] Ἄραθίᾳ de medio discedant ; et totus deinde lo- 
σι ὡς legatur. "Ατινά ἐστιν ἀλληγορούμενα, αὖ-αι 
εἶσιν αἱ δύο διαθΏκαι" µία μὲν ἀπὸ ὄρους Σ:»3. 
ῥουλείαν γεννῶσα, Ἶτις ἐατὶιν "Avap. Τὸ ἓὲ Αν χο 
θοστοιχεῖ τῇ νῦν Ἱερουσαλήμ δουλεύει γὰρ μετὰ τῶν 
είχνων αὐτῖς. lloc est, Agar autem respondet IHlie- 
TMolymis, serviunt enim cum progenie sua. Γὰρ ctl 
& lecum. inter se. permutare jussi fide ms. Ale- 
αργή, et aliorum : quinetiam dedita opera Πίέ- 
folysua dixi non Jerusalem ; ut ος ipsa dictione 
feret perspicuum, quorsum illnd δουλεύει pertine- 
fe. lpsa enim flagitat sententia ut. δουλεύει refe- 
- hürad Ἱερουσαλὴμ. Quod cum ita sit; cur, ama- 





qua δουλεύςι cum "Avap necessario convenire vi- 
deatur? aut quamobrem τὸ "Ayap gcnere neutro 
posuit ; quasi vero "Ayap materialiter ac pro voce, 
non pro ancilla hic usurpetur? Hactenus opinor 
prospere mihi conjectura processit, u& mons iste 
Arabi:z omnibus machinis loco movendus esse vi- 
deatur : sed male vero me habent hi scrupuli, nc- 
que aliud habeo quod dicam aut conjectem ; przeter- 
quam ex quo tempore verba ista de margine in. 
orationis textum ascita sunt, sicuti mox conjun- 
clionem δὲ quosdam homines intrusisse, ita alia 
nonnulla mutavisse leviter eta] cominentitiam eam 
sententiam accomniodasse. Nam profecto facile ani- 
mum induco, ut crelam hoc modo scripsisse san- 


B etumPaulum: T1 δὲ "Ayap συστοιχεῖ fj νῦν Ἱερουσα- 


)fu δουλεύει γὰρ μετὰ τέκνων αὐτῖς. Ἡ δὲ ἄνω, elc. 
Agari autem respondet Jerusalem, servit enim. cum 
liberis suis. Quee vero supra est Jerusalem libera κεί, 
quie mater est omnium nostrum : postea. vero adul- 
terina jsta scse insinuasse hoc exemplo, Τῇ δὲ 
"Avap Σινᾶ ὄρος ἐστὶν ἐν τῇ 'Apafla συστοιχεῖ ἡ vov 
Ἱερουσαλήμ. Cum autem bac oratio, ut cernis, 
in manifestum solecismum cadat, simile san» 
vero est, ne dicam necessarium, verba ista τῇ ct 
1j sic brevi a scribis immutatum iri, quemsdmodum 
hodie vulgo feruntur. Quis enim non incuset im- 
peritiam notariorum librariorumque incuriam, ut 
sancti [Hlieronymi verbis ular, qui scribunt, non 


C quod inveniunt, sed quod intelligunt , et dum alienos 


errores emendare nituntur, ostendunt suos ? Vale. 
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ANNO DOMINI DCLXXV. 


— & ANDREAS HIEROSOLYHITANUS - 


CRETENSIS ARCHTEPISCOPUS. 


NOTITIA. 


(Gattawp. Vet. Patrum. Biblioth., t. XIII, p. vi, 95.) 


,Netus est Andreas Damasci, quantum quidem erudimur a Synaxariis, magno Canone ac Trio- 


Graecorum. Monachum, 


non episcopum, Hierosolymis egit. Quare in Catenis et alibi ali- 


- undo etiam Hierosolymitani nomine censetur n: Deinde Constantinopolim accitus, diaco- 


tus factus. est, orphanotrophii curam gessit. Su 
liit. Videnda qui de eo scripsit Combetisius 


inde archiepiscopus Cretensis designatus 


(2)..De ejus state inter eruditos non convenit. 


eus ait, circa annum Christi 653 ac diu postea floruisse : propterea quod in Synaxario 


Trodiove suppar dicatur Sophronio 


patriarche, qui diem obiit supremam anno 639. Hoc 


limen nec Papebrochio (3), nec Casimiro Oudino placuit, qui contendit eum vitam produxisse 


1) Magnus Can. pag. 201. 
8 Bi. cone, (S 


(5) April. t. I, p. 69. 
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ad dimidium usque anni 724. Ut ut se res habeat, illud certum videtur, sanctum Andream 
scripsisse longe ante auctorem Dialogi Christiani cum Saraceno, quem vulgo Joanni Dama- 
sceno ferunt acceptum. In hane sententiam inducor ex eo quod, ut suo loco adnotavimus, 
illius hic videatur verba usurpare, et quidem tanquam palam et publice jamdudum aucto- 
ritatem abtinentia. Cum porro sanclus Joannes Damascenus obierit circa annum 730, omnium, 
ininimam probabilitatem Oudini sententiam pra se ferre arbitramur. ' 

Deinde cum probe constet ex Synaxariis Andream a Theodoro Hierosol. ad vt synoduty 
missum fuisse Constantinopoli, ubi et diaconus et orphanotrophus creatus est ; illaque Syr. 
olus habita fuerit anno 630 ipseque Andreas 1η [ambis ad Agathonem de codicibus Actuug 
illius concilii agat, tanquam de Collectaneis recentibus atque utilibus; nisi vitam ei tribuamwy, 
supra hominum fidem longissimam, ad annum usque 724 superfuisse cum Casimiro dicere 
nullo modo possumus. 

Varie ejus exstant homilia et alii fetus. Nos selectissimas tantum exhibendas censuimus, 
Quam vero primus edidit De publicano et Phariseo Fabricius (4), nos hic cum nostra versione 
representandam censuimus, ne quem forte hominis τοῦ ἔξω interpretatio offenderet. Quanta 
porro ejus sit γνησιότης et sinceritas ( ut et ejus quam damus ab Angelo Maria Riccio publici 
Juris factam ), nos hanc litem dirimere non avemus. Certe recentior videatur divisio Biblioe — 
rum in capila, qualem citat: preter quam quod sextum appellat caput Proverbiorum x. * 
Quod si Caveus suspecta habet nonnulla Opuscula, qua jampridem sub Andree Cretensis 
nomine circuinferuntur ; dissidium facile componi poterit, si dicamus vel plures fuisse Ye 
riis temporibus Cretenses" Andreas, vel ab aliis contextas orationes ex verbis illius, illius 
quoque nomine fuisse inseriptas. Postremo hujus conjecture infinita suppetunt exempla 
eliam in aliis sanctis Patibus ; priori vero probabilitatem conciliare valeat, quod fortasse, 
ut Andreas noster ab aliis distingueretur, factum fuerit, quod a Grecis veteribus vel Hiero- 
soymitani appellatione, vel κατ ἐξοχὴν archiepiscopi Cretensis vocabulo indicatus sepe 
uerit. ' | | j 

NOT.E. 

(4) Bibl. Gr. tom. X, pag. 144. 








NOTITIA ALTERA. 


(Fapnicius, Bibliotheca Greca, tom. XI, p. 62,edit. Harless.) 


Andreas, natus Damasci (1), aliquandiu antequam CPolim proficisceretur , Hierosolymis monachi 0 
vitam vixit, unde Hierosolymitanus (2) in quibusdam codicibus dicitur ; sed a Marco Hoppero (4), Se 
rio, Laur. Cumdio et Sixto Senensi (5) perperam venditatur pro episcopo Hierosolymitano. Utrum 99. : 
plironio patriarch;e, llierosol. a. C. 639 defuncto fuerit σύγχρονος, quod in Synaxario traditur. viderint 
alii (6) : certe a Theodoro (7) patriarcha Hierosol. ad sextam synodum a 680 celebratam CPolim sub- 
sidio adversus Monotheletas missum esse, Grzci ipsi in Synaxario affirmant, constitutumque in iHa urbe 
diaconum et orphanotrophum (8-9), ubi describenda acta synodi illius adversus hxreticos istos labitze coe 
jpso coumunicavit Agatho archidiaconus et chartophylax , cui pro loc beneficio gratias egit in ianbit, 
quos Grzce et Latine exhibet Franciseus Combelflsius Auctarii novi tom. Hl, in historia Monothele: 


NOTE. 


(4) Synaxarium Triodio adjunctum et magno (5) Sixtus Senensis in Bibl. sancta, lib. ἴι 
canoni p. 285 edit. Combefisianze, atque ex eodein — pag. 245. 
'friodio Grecorum Aub. Mirgus Auctario de script. (6) Affirmatur in. Synaxario, p. 286. Negat P 
eccles. cap. 183. pebrochius in Actis S. tom. I, April. p. 69. 

(2) Combefisius notis ad Andream Cretensem (7) In. Actis synodi sext, tom. lll, edit. far- 
p. 509 et in. Bibl. concionatoria, tom. 1. duin. p. 1441. Hic Theodorus tantum dicitur óns 

(2) Τοῦ µαχαρίου Ανδρέου τοῦ Ἱεροσολυμίτου, τατος πρεσθύτερος καὶ τοποτηρητὴς τοῦ áo tou 
Αρχιεπισκόπου Κρήτης. Etiam in Catenis et alibi, θρόνου Ἱεροσολύμων, edit. Labbei p. 1057, Burt 


ὁ Ἱεροφολύμων, Andreas hic innuitur. Vide Com- 
befisii notas ad Manuelis Calecz De essentia. et 
operatione, tom. Il Auctarii novissimi p. 171, ubi 
apud Calecam, p. 26, pro χατὰ τὸν θεῖον ᾿Αναστά- 
σιον Ἱεροσολύμων legit "Avüpéav "IepogoAóptov. In 
magno canone, p. 201 : Ποίημα τοῦ ἁγίου Πατρὸς 
Κυρίου Κρήτης, τοῦ Ἱεροσολυμίτου. 

(4) Marcus Hopperus in editione Homilize An- 
drez ia B. Maris salutationem. Surius, ad 15 Au- 
gus; Laur. Cumdius, tom. IV /lomiliar. Patrum, 
ρ' , ) 


solymorum vicarius. . 
(8-9) Cave Hist. litterar. ad. a. 635. A μήλα 
Cauisio et aliis male refertur ad a. 550. À 
Kliesium du Pin autem tom. Vl Bibl. eccles. P 
99, videtur esse érror typographi, ubi trà 
Andream venisse Hierosolymas a. 750. Leg 
enin 630 vel 650, quia subjungitur deinde, esf 
adfuisse concilio sexto (a. 680). Fasn. Cave gt 
lib. cit. I, p. 582; ex iambis a Fabricio quoque 9* 
moratis colligit, Andream ultra a. 680 vitam por 
traxisse. Avquc a Saxio in Onomast. part. 1 p 9 


ΝΟΤΙΤΙΛ TM 
peg. 255-940. Ab eo tempore arcliiepi: copum Cretensem factum ex mult's constat. N«.n eque 
oratum, quod a Casimiro Oudino (10) adjungitur , ad cathedram Ca»sarez Cappadociz tar.dein 
um fuisse, vitamque produxisse ad a. 794, 14 Junii. Grecorum quidem  menologia (11) inemoriam 
indrez { Julil cclebrant : Audream vero Casariensem ab hoc Cretensi cominunis eruditorum 
a distinguit. [Vita Andrez, ex conjectura lIceschelii, Cretensis,in cod. August. Vindel. V. Εαὶ- 
it. bibl, August. p. 50. Hanr]. 

Andree Cretensis scripta edita, 

mis recensere juvat ea, quz junctim cum SS. Amphilochii et Methodi] lucubrationibus Gr»ce 
e, notis etiam ad calcem voluminis subjunctis οἱ Onomastico peculiarium Andree vocum, vulga- 
παίδες Combefisius Paris. 1644, fol. (12) [Selectiores Andrez Orationes undecim leguntur in 
. Bibl. PP. tom. XIIl, pag. 95 seqq. Βεοκ.] Sunt autem hzc : ) 
(χώμιον εἰς τὸ Γενέθλιον τῆς ὑπεραγίας θεοτόχου. In B. Marie natalem. Incipit : Αρχὴ μὲν ἡμῖν 
p. 5, e ms. regis Gallie n. 275. Emendatiorem déinde hanc homiliam dedit Combefisius ex 
lazariniano in Auctario novo Bibl. Patrum tom. l, p. 1289, Paris. 1648. fol. FABR. V. supra iu 
pag. 277, de hac homilia, quz incip. &p7h uv, et de alia ; a Riccio edita, cujus initium : "Άλλοι 
t$ ἑορτῶν ὑποθέσεις. liec est quoque in cod. Coislin. mox laudando. Prior autem Gr. recusa est 
we Encyclopedia philologica, Venet. 1110, 8, vol. ll, pag. 541 seqq. Tres diverse in cod. Gali 58, 
6 Caa. — Ms. Florent. in cod. Laurent. 45, n. 1, plut. 11; et in cod, 4, n. 1, plut. 4. V. Bandini 
H Gr. Laur. ], pag. 5:0 et 519. — Paris. in bibl. publ. codicibus septemdecim, in cod. Ccislin, 
μάγος Cret.. quatuor diverse homilize in Marix nativitatem, V. Monfauc. Bibl. Coisl. p 3588. — 
gp. 422, in col. 506, n. 5, ad d. 5 Sept. homilia; incipit : Ei μετρεῖται yn, etc. Oudin. |. c. 
Andrez Cret. posse orat. de Mariz Virg. Nativitate οἱ Assumptione attribui negat, quia festi 
e dies teuipore ejus fiondum exstitissent. Ilanr. Apud Galland. p. 95 seqq. 


NOTAE. 


refertur ejus :etas ad a. 680 quo synodo 
a Monotheletaruni causa interfuisse dici- 
din. in Comment. de SS. eccl. tom. 1l, 
498, ad a. 850, multus de hoc Andrea, in 
de Magno canone, cujus ille auctor fuit, 
uobus capitibus de vita οἱ seriptis Ándreie 
disserit, contra Caveum acerbe disputans, 
is Andrez scriptis, illum a. 810, vel 850, 
' antiquioreus, ostendere studet his arzu- 
ductus, festivitates, in quas — homilias 
e legitar, neuipe in sancte Marte Natalem, 
sionem et in Basilimn, in. crucis exalta- 
in Marie dorimitionem, ejiis canones prie- 
| triodia, seu canones ix, festivitates igitur 
ines α Grecis demum instilutas 
n a. 842 decreto solemni: post. Theophili, 
iris mortem, a Michaele imp. ac Theodora 
ire atque. Methodio, αρα στα CPolit. 
waginum sancitus. fuissent, (11.) illa opu- 
"pore Νίο synodi, cwus Patres alio- 
; citare haud omisissent, nondum exstitisse; 
Orat. in circumcisionem et in sauctum 
| n. p. 585, quam putat Oudinus pronuntia- 
se 4. 812, vel 845; et (IV.) ex howilia in 
m Titum p. 175, patere Andream. vixisse 
atas ab insula Creteusi imagines, et. sub 
Porphyrogenneto, uagno imaginum ου|- 
3. 855 watrem oc. idisse dicitur, οἱ Com- 
(qui in notis ad edit, opp. Λάγος», a. 1644 
ejus alligarat a. 702 et 710, atque pag 
'onium ad a. 702, secutus, impp. Justinia- 
ac Philippicum ejus lilium intellexerat), 
efutat : V.) ex Audrez canonibus, caut- 
9 et tropariis, que medio seculo nono 
invaluissent ; ( VI.) denique opinatur 
età non eum fuisse, qui A«ta. concilii 
iei a. 680, tanquam notarius scripsit ; 
n ejusdein nominis et serioris aatis esse 
adum. Enimvero plura argutenta infirmis 
5 non est, quod fusius demonstremus. 
idin. quosdam codd. pricipue Vindobo- 
ex Lambecii commentariis recenset, οἱ 
| VV. DD. qui de scriptis Andrez Creten- 
unt, nominat. — Schroeekh in. Historia 


* 


esse, 


eccl. Christia:a , Germanice scripta, tom. XX, 
p. 4155, ubi Andre orat, 2 in diem Mariz nata- 
lem, flosculis i»veptis tumidisque rep!etas, excitat, 
iis accedit, qui vitam illius intra a. 655 et 050 
colloeant. Secundum Dandinium in. inlice ad 
Catal. codd. Gv. Laurent. 5, p. 448 (sed nullo 
adducto teste), obiit Audreas Cret. a 720. vel 725, 
— Vita ejus legitur in cod. Coislin. 93. V. Mont- 
fauc, Bibl. Coislin. pag. 115. (Add. supra in lioc 
vel. pag. 194 et 195. de eo aliisque SS. Andreis) ; 
atque Ánt. Eparchus in. Indice. infra. in. h. vol, 
pag. 481 ed. vet. ὃ 29, pauca d: Andrea Cret. tra- 
didit, Plura leges in Flamini Gornari Creta. sacra, 
Venet. 1755, fol. ubi quoque Acta Andre:e .Creten- 
sis, Grzce, primum edita sunt. HanL. ln Proleyg. 
ad Galland. B. PP. XI, p. vi, breviter de co 
disseritir, moneltur, vel. piures fuisse Andreas 
Cretenses, vel ab aliis contextas οκ verbis ar- 
chicp. Cretensis orationes, illius nomine inscriptas 
esse. BECK. 

(10) Ouuinus Supplemento de scriptoribus eccles. 
Ρ. . 
(11) Menologium in Typico S. Sabze, etc. 
(12) Conf. supra, vol. Vll, p. 2645, not. 1. — 
Plures autem sermones, interdum nullo singulo- 
rum indice addito, conjuncti reperiuntur, n. 1, 7, 
41, et Sermo in. D. ' Virginem iu. Sabbato τῆς 
ἀχαθίστου * Σήµερον εὑφροσύνη, Oxon. in bibl. Bod- 
lei. in cod. Barocc. 197; ibid. n. 2, 5, 6, 9, 10, 
11, 12 et 21; ibid. in cod. 199; — ibid. n. 1, 9 
et 21, in cod. 9534; — ibid. n. 1, 7, 2, 6, 9, in 
cod. Oliv. Cromwell. 104; s. n. 283, Cat. codd. 


- Guil. Laud. 8414, sive n. 723 dicti. οἱ in. 84. s. 


n. 726 decem sermones. — Ibid. quatuor diverse 
lhomilie in Nativit. D. Marize. Item n. 7 οἱ 8, ac 
2, in cod. 5 Bodlei., s. n. 2500 Catal. — Sermo in 
nativitatein. Virginis Mari: in cod. Selden. 53, 
s. n. 5983 dicti catal. — lbid. bomiliz: quadaui 
Audrez et aliorum de D. Virgine, Arabice, in cod. 
Μου. Hluntington. 72, s. n. 5518 ejusd. Catal, — 
Venet. in codd. Marcian. 359, 360, 562, 363. — In 
codd. bibl. Escorial. Pluer. πετ. per Hispan. 
p. 150 seq. JaAnL. 


191 S. ANDREAS CRETENSIS. πα 


ad dimidium us.ue anni 724. Ut ut se res habeat, illud certum videtur, sanctum Andream 
scripsisse longe ante auctorem Dialogi Christiani cum Saraceno, quem vulgo Joanni Dama- 
sceno ferunt acceptum. In hanc sententiam inducor ex eo quod, ut suo loco adnotavimus, 
illius hic videatur verba usurpare, et quidem tanquam palam et publice jamdudum aucto- 
ritatem aptinentia. Cum porro sanctus Joannes Damascenus obierit eirca annum 750, omnium 
ininimam probabilitatem Oudini sententiam pra se ferre arbitramur. 

Deinde cum probe constet ex Synaxariis Andream a Theodoro Hierosol. ad vi synodum, 
missum fuisse Constantinopoli, ubi et diaconus et orphanotrophus creatus est ; illaque syn- 
olus habita fuerit anno 630 ipseque Andreas 1n [ambis ad Agallonem de codicibus Actuum 
illius concilii agat, tanquam de Collectaneis recentibus atque utilibus; nisi vitam ei tribuamug 
supra hominum fidem longissimam, ad annum usque 724 superfuisse cum Casimiro dicere 
nullo modo possumus. 

Varie ejus exstant homilii et alii fetus. Nos selectissimas tantum exhibendas censuimus, 
Quam vero primus edidit De publicano et Phariseo Fabricius (4), nos hic cum nostra versione . 
representandam censuimus, ne quem forte hominis τοῦ ἔξω interpretatio offenderet. Quanta 
porro cjus sit Yvns:éz»; et sinceritas ( ut et ejus quam damus ab Aagelo Maria Riccio publici 
Juris factam ), nos hanc litem dirimere non avemus. Certe recentior videatur divisio Biblio» 
rum in capita, qualem citat: preter quam quod sextum appellat caput Proverbiorum xr | 
. Quod si Caveus suspecta habet nonnulla Opuseula, qua jampridem sub Andree Cretensis 

nomine circumferuntur; dissidium facile componi poterit, si dicamus vel plures fuisse Ye 
ris temporibus Cretenses ' Andreas, vel ab aliis contextas orationes ex verbis illius, illius 
quoque nomine fuisse inscriptas. Postremw hujus conjecture infinita suppetunt exempla 
eliam in aliis sanctis Patribus ; priori vero probabilitatem conciliare valeat, quod fortisse, 
ut Andreas noster ab aliis distingueretur, factum fuerit, quod a Grecis veteribus vel Hiero- 
solymitani appellatione, vel κατ’ ἐξοχὴν archiepiscopi Cretensis vocabulo indicatus sepe 
uerit. 

: ΝνΝοΤ.Ε. 

(4) Bibl. Gr. tom. X, pag. 144. 








NOTITIA ALTERA. 


(Fapnicius, Bibliotheca Greca, tom. XI, p. 62, edit. Harless.) 


Andreas, natus Damasci (1), aliquandiu antequam CPolim proficisceretur , Hierosolymis monachi (9j 
vitam vixit, unde Hierosolymitanus (3) in quibusdam codicibus dicitur ; sed a Marco Ἠορρότο (4), Se 
rio, Laur. Cumdio et Sixto Senensi (6) perperam venditatur pro episcopo Hierosolymitano. Utrum Se 
plironio patriarch:e. lierosol. a. C. 639 defuncto fuerit σύγχρονος, quod in Synaxario traditur, viderint 
alii (6) : certe a Theodoro (7) patriarcha Hierosol. ad sextam synodum a 680 celebratam CPolim su 
sidio adversus Monotheletas missum esse, Grzci ipsi in Synaxario affirmant, constitutumque in illa urbe 
diaconut et orplianotrophum (8-9), ubi describenda acta synodi illius adversus haereticos istos habite cue 
ipso communicavit Agatho archidiaconus et chartophylax , cui pro hoc beneficio gratias egit in iambif, 
quos Grzce et Latine exhibet Franciseus Combeflsius Auctarii novi tom. It, in historia Monothelt- 


NOT,E. 


(4) Synaxarium Triodio adjunctum et magno 
canoni p. 285 edit. Combefisianz, atque ex eodem 
'friodio Grecorum Aub. Mireus Auctario de script. 
eccles. cap. 183. 

(2) Combefisins notis ad Andream Cretensem 
p. 259 ct in Bibl. concionatoria, tom. 1. 

(3) Too µαχαρίου ᾿Ανδρέου τοῦ Ἱεροσολυμίτου, 
Αρχιεπισκόπου Κρήτης. Etiam in Cotenis et alibi, 
5 Ἱεροσπολύμων, Andreas hie innuitur. Vide Com- 
befisii notas ad Manuelis Calece De essentia. et 
operatione, tom. Ἡ Auctlarii novissimi p. 171, ubi 
apud Calecaum, p. 26, pro κατὰ τὸν θεῖον ᾿Αναστά- 
σιον Ἱεροσολύμων legit. ᾿Ανδρέαν Ἱεροσολύμων, In 
magno canone, p. 3201 : Ποίημα τοῦ ἁγίου Πατρὸς 
Κυρίου Κρήτης, τοῦ Ἱεροσολυμίτου. 

(4) Marcus Hopperus in editione Homiliz An- 
drez ia B. Mariz salutationem. Surius, ad 15 Au- 
gust; Laur. Cumdius, tom. IV llomiliar. Patrum, 
|" Pe 


(5) Sixtus Senensis in Bibl. sancta, lib. 
pag. 245. 

(6) Affirmator in Synaxario, p. 286. Negat Pe 
pebrochius in Actis S. tom. l, April. p. 69. 

(7) In. Actis synodi sextz, tom. lil, edit. Rar 
duin. p. 1441. Hic Theodorus s dicitnr 6007 
τατος πρεσθύτερος καὶ τοποτηρητὴς τοῦ ἀ ποζτολ! 
θρόνου ΓΠεροσολύμων, edit. Labbei p. 1057, Burt 
solymorum vicarius. . 

(8-9) Cave Hist. litterar. ad. a. 655. A Pol 
Canisio et aliis male refertur ad a. 550. À 
Eliesium du Pin autem tow. Vl. Dibl. eccles. y 
99, videtur esse ércor typographi, ubi t 
Andream venisse llierosoclymas a. 730. Leges 
eniin 620 vel 650, quia subjungitur deinde, 
adfuisse concilio sexto (a. 630). Fan. Case ig 
lib. cit. I, p. 582; ex iambis a Fabricio quoque 
moratis colligit, Andream ultra a. 680 vitam pv 
traxisse. Atque a Saxio in Onomast. part, in, p. 9 


NOTITIA TM 


pag. 255-940. Ab eo teiupore arcluepi- copum Cretensem factum ex mults constat. Ncn eque 
Wwatum, qued a Casimiro Oudino (10) adjungitur, ad cathedram Casarez Cappadocie taidein 
im fuisse, vitamque produxisse ad a. 724, 14 Junii. Grecorum quidem  menologia (14) inemoriam 
üdreze { Julil celebrant : Andream vero Cxsariensem ab hoc Cretensi coumunis eruditorum 
! distinguit. [Vita Andrez, ex conjectura lloeschelii, Cretensis,in cod. August. Vindel. V. Hei- 
it. bibl, August. p. 50. Han]. 
Andream Cretensis scripta edita, 

nis recensere juvat ea, que junctim cum SS. Amphilochii et Methodil lucubrationibus Gro»ce 
', notis etiam ad calcem voluminis subjunctis eL Onomastico peculiarium Andres vocum, vulga- 
ciseus Combefisius Paris. 1644, fol. (12) [Selectiores Andrez Orationes undecim leguntur in 
Bibl. PP..tom. XIII, pag. 95 seqq. Βεοκ.] Sunt autem hac : 
χώµιον εἰς τὸ Γενέθλιον τῆς ὑπεραγίας θεοτόχου. 1n DB. Marie natalem. Incipit : Αρχὴ μὲν ἡμῖν 
Ἐν € ms. regis Gallie n. 275. Emendatiorem deinde hanc homiliam dedit Combefisius ex 
azariniano in Auctario novo Bibl. Patrum tom. 1, p. 1289, Paris. 1648. fol. FAsn. V. supra in 
ag. 271, de hac homilia , quz incip. ἀρχὴ μέν, et de alia ; a Riccio edita, cujus initium : "Άλλοι 
6 ξορτῶν ὑποθέσεις. Hiec est quoque in cod. Coislin. mox laudaudo. Prior autem Gr. recusa est 
€ Encyclopedia philologica, Venet. A710, 8, vol. ll, pag. 341 seqq. Tres diverse in cod. Gali 22, 
ὁ Caa. — Ms. Florent. in cod. Laurent. 15, n. 1, plut, 11; et in cod, 4, n. 1, plut. 4. V. Bandini 
| Gr. Laur. l, pag. 510 et 519. — Paris. in bibl. publ. codicibus septemdecim, in cod. Ccislin, 
drez Cret. quatuor diverse homili;e in Marix nativitatem. V. Monfauc. Dibl. Coisl. p. 588. — 
» 422, in col. 506, n. 5, ad d. $ Sept. homilia; incipit : Ei μετρεῖται yn, etc. Oudin. l. c. 
indrez Cret. posse orat. de Mari: Virg. Nativitate et Assumptione attribui negat, quia festi 
? dies teuipore ejus fiondum exstitissent. llanr. Apud Galland. p. 95 seqq. 


NOTA. 


'efertur ejus :tas ad a. 680 quo synodo 
e Monotheletaruui causa interfuisse dici- 
In. in Comment. de SS. eccl. tom. Il, 
188, ad a. 850, multus de hoc Andrea, in 
le Magno canone , cujus ille auctor. fuit, 
10bus capitibus de vita οἱ scriptis Andrea 
liisserit, contra Caveum acerbe disputans, 
i$ Andrez scriptis, illum a. 819, vel 850, 
antiquiorem, ostendere studet his arzu- 
ductus, festivitates, in quas homilias 
? legitar, neinpe in sancte Marie Natalem, 
ionem et in. Dasilium, in. crucis exalta- 
n Marie dormitionem, ejus canones pra- 
triodia, seu canones ix, festivitates igitur 
nes a Graecis demum. institulas 
| 8. 842 decreto solemni: post. Theophili, 
ris inortem, a. Michaele imp. ac Theodora 
(re atque Methodio, patriareha ΟΡΟΙ. 
iaginum  sanciius. fuissent, (Il.) illa opu- 
mpore Nice synodi, cwus Patres alio- 
citare haud omisissent, nondum exstitisse; 
Orat. in circumcisionem et in sanctum 
n. p. 585, quam putat Oudinus prenuntia- 
i* 4. 812, vel 845; et (IV.) ex houilia in 
n Titum p. 175, patere Andream. vixisse 
Mas. ab insula Creteusi imagines, et. sub 
Porphyrogenueto, magno imaginum cul- 
8. 855 matrem oc: idisse dicitur, et Com- 
(qui ip notis ad edit. opp. Audre:, a. 1644 
jus alligarat a. 702 οἱ 710, atque pag 
unium ad a. 702, secutus, inmipp. Justinia- 
ιο Philippicum ejus filium iutellexerat), 
futat : (V.) ex Audrez canonibus, canu- 
y et tropariis, que medio seculo nono 
invaluissent ; ( VI.) denique opinatur 
"m nou eum fuisse, qui Acta. concilii 
οἱ 3. 680, tanquam notarius. scripsit ; 
! ejusdein nomiuis et serioris ztatis esse 
dum. Enimvero plura argumenta infirmis 
. non est, quod fusius demonstremus. 
din. quosdam codd. pracipue Vindobo- 
»X Laimbecii commentariis recenset, οἱ 
VV. DD. qui de scriptis Andrez Creten- 
int, nominat. — Schro«kh in. Historia 


* 


esse, 


eccl. Christia:a , Germanice scripta, tom. XX , 
p. 4155, ubi Andree orat. 2 in diem Mariz nata- 
lem, flosculis ineptis tumidisque repletas, excitat, 
iis accedit, qui vitam illius intra a. 655 et 680 
collocant. Secuudum Dandinium | in inlice ad 
Catal. codd. Gv. Laurent. 3, p. 448 (sed nulio 
adducto teste), obiit Audreas Cret. a 720. vel 725, 
— Vita ejus legitur in cod. Coislin. 33. V. Mont- 
fauc, Dibl. Coislin. pag. 1435. (Add. supra in hoc 
vol. pig. 194 ei 195 de eo aliisque SS. Andreis) ; 
atque Ant. Eparchus in. Indice. infra. in h. vol, 
pag. 481 ed. vet. 8 29. pauca d: Andrea Cret. tra- 
didit, Plura leges 1n l'lamini Gornari Creta. sacra, 
Venet. 1755, fol. ubi quoque Acta Andre;e Creten- 
sis, Griice, primum edita sunt. HanL. 1n Prolegg. 
ad Galland. B. PP. ΗΕ, p. vi, breviter de co 
disseritir, monetur, vel. piures. fuisse. Andreas 
Cretenses, vel ab aliis contextas ος verbis ar- 
chicp. Cretensis orationes, illius nomine inscriptas 
esse, BECK. 

(10) Ouuinus Supplemento de scriptoribus eccles. 
p. 190. 

(11) Menologium in Typico S. Sabz, etc. 

(12) Conf. supra, vol. VII, p. 264, not. 1. — 
Plures autem sermones, interdum nullo singulo- 
rum indice addito, conjuncti reperiuntur, n. 1, 7, 
414, et Sermo in. D. ' Virginem in. Sabbato τῆς 
ἀχαθίστου * Σήµερον εὐφροσύνη, Oxon. in bibl. Bod- 
lei. in cod. Barocc. 197; ibid. n. 9, 5, 6, 9, 10, 
11, 12 ei 21; ibid. in cod. 199; — ibid. n. 1, 9 
et 21, in cod. 254; — ibid. n. 1, 7, 2, 6, 9, in 
cod. Oliv. Cromwell. 104; s. n. 286, Cat. eodd. 


- Guil. Laud. 81, sive n. 723 dicti. οἱ in 84, s. 


n. 726 decem sermones. — lbid. quatuor divers:e 
homilie in Nativit, B. Marie. Item n. 7 et 8, ac 
2, in cod. 5 Bodlei., s. n. 2500 Catal. — Sermo iu 
nativitatein. Virginis Mariz in cod. Selden. 53, 
$. n. 5983 dicti catal. — lbid. νου quadam 
Audrez et aliorum de D. Virgine, Arabice, in cod. 
Kob. tiuntington. 72, s. n. 5518 ejusd. Catal. — 
Venet. in codd. Marcian. 359, 360, 562, 363. — ln 
codd. bibl. Escorial. Pluer. Ziiuer. per Hispan. 
p. 156 seq. HARL. 
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3. Εἰς τὸν Εὐαγγελισμὸν τῆς ὑπεραγίας δεσποίνης ἡμῶν θεοτόχου. In Annuntiationém. Ineipit : 
σήμερον ἡ πάντων χαρά, p. 14. αρῖυς prodierat Grece et Latine cum alia versione Marci Hopperi, αἱ iy 
Micropresbytico Basil, 1250, fol. et in Orthodoxographis utriusque editionis 1555 et 1569, οἱο., nec nes 
in tomo secundo Auctarii Bibl. patrum Duczeani, Paris. 1624, et in Bibl. Petrum, Paris. 1054, ἴδιιο Yi, 
Ne dicam de editionibus Latinis in Bibl. Patrum, Paris. et Colon. Fapa. Conf. supra, vol. X, p. 289, « 
alia ejusdem argumenti homilia, ib. p. 931. — Ms. iu cod. August. Vind. V. Reifet. notit, p. 8. -- 
Coislin. 274. V. Montfauc. l. c. p. 389, in decem codd. bibl, pubi. Paris. — Florent. in cod. Laurent, 
91, n. 10, plut. 9. V. Dandin. Cat. codd. Gr. Laur. I. p. 442. Πλαι. Ap. Galland. p. 98. 

$. Elg τὴν περιτομὴν τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ, xat εἰς τὸν ἅγιον Βασίλειον, Im circumcisionem Ομ, 
εἰ S.. Basilium. Vncipit : Πάντα τὰ ὑπὲο ἡμῶν θεανδρικῶς, pag. 38. Ex mss duobus, Regio alteroque w- 
tusto imeinbranaceo codice. FApn. V. supra, vol. X, p. 140. — Ms in cod. Coislin. 191, n. 94. V. Ment 
fauc. Bibl. Coisl. pag. 196. In cod. Paris. bibl. publ. 1175, n. 24. IlanL. Ap. Galland. |. |. p. 108. 

4. Ei; τὴν uszapópquoi τοῦ Κυρίου ἡμῶν Χριστοῦ. In Domini nostri Transfigurationem. Incipii : 
"Uaot τῇ χενώσει τοῦ Λόγου, pag. 57. Fasn. V. supra, vol. X, pag. 241; add. cod. Coislin. 107, n. 38, 
V. Monutfauc. Bibl. cit. p. 185. — Paris. in novem codd. bibl. Publ. — Taurin. in codd. 70 et && 


V. Cat. codd. Gr. Taur. p. 166 οἱ 175. — in. cod. Laur. 33, n. 26, plut. 9. V. Bandin. Cat. cit. l, 
p. 455 Hanr. Gall l. |. p. 114. 


5. El; «bv τετραήµερον Λάζαρον. In Lazarum quatriduanwum. Incipit : Λάζαρος τὸν παρόντα ovt 
κρότηχε a2Àxoyov, pag. 56. FaBR. Conf. supra volum. X, pag. 268. — Paris. in quatuordecim codd. bib 
publ. — Hiec et sequens οἱ secunda homil. in codd. Coislin. 107, n. 1 et 29; et 285, 504. V. Monifase, 
Bibl. Coisl. pag. 481, 182,401, 402, 419. — Taurin. in codd. 70, 115 et 540. V. Cat. cit. pag. 165, 91] 
εἰ 999. — Mosqux ἵπ cod. synod. 5, hzc et seq. hom. V. Mattlizi Cat. codd. Gr. Mosquens. p. (4, | 
n. 9 et 15. — In cod. Ge. Wheler. 16, s. n. 9087, Cat. mss. Angl. 1l, 1. ως οἱ sequens how. in eod 
Thom. Itoe 23, s. n. 274, Cat. J, 1. IHanr. Galland. p. 195. 


^. EH; τὰ Bata. In ramos Palmarum. Incipit : X05; ἡμᾶς μετὰ τοῦ Δεσπότου Λάζαρος. p. 735. Πιν] ser- 
monis in Triodio mentio. In hac oratione ad Pseudevangelium Jacobi auctor alludit p. 77 C. Fassa. Vids 
supra, vol. X, p. 502, et ad n. 1 ac ὃ. — 1n codd. Taurin. 115, 146, atque 220. V. Cat. codd. Gr, 
Taur. p. 217 seq. 255 οἱ 599. Paris, in tredecim codd. bibl, publ. HanL. Galland. p. 133. 

7. 8. Λόγος αχεδιααθεὶς el; τὴν παγχήσµιον ὕψωσιν τοῦ τιµίου xal ζωοποιοῦ σταυροῦ. In exaliatiesem - 
S. Crucis. Oratio prior. lucipit : Σταυροῦ πανῄηγυριν ἄγομεν, pag. 90. Oratio posterior. lnripit: 
Ἱζινήσωμεν, ἀγαπητοὶ, σήμερον ὡς κινύραν τὰ χείλη. pag. 105. Utramque hane orationem dedit Coube- — 
fisius cum recognita paucis in locis versione Jacobi Gretseri S. I. qui eas Grzce et Latine. vnlgaverst 
tomo ll, de Cruce pag. 94 et 108, Ingulstad. 1600, 4. Opus Gretseri deiude recusuim Ingolstad. 1616, fel. 
IH: dus orationes (sive potius una in duas male distincta. Vide La:nbecium, VIII, p. 238) (pag. 612. sj. 
Kollar.] : etiam ex Gretseri versione plus simplici vice recusz sunt Latine in Bibliothecis Patrum, Paris. 
et Colon. FasR. Conf. supra, vol. X, p. 217, ibique not. d. d. et pag. 248. — Florent. in cod. Ls 
rent. 51, n. 2, plut, 10 d. 14 Sept. V. Bandin. Cat. codd. Gr. Laur. 1, pag. 495. — Paris. In duodecià 
cold. bibl. publ. — In cod. Coislin. 121, n. et 5041; n. 2 cet 306. ad d. 17 Sept. V. Montfae. . 
bibl. Coisl. p. 195, 418 et 423, — Ven"t. in cod. Naniano 65, n. 414. V. Cat. codd. Gr. Nan. gag. 10. 
— Mosqus in cod. synod. 39, n. 1. V. Matthei Notit. codd. Gr. Mosq. p. 50. — Taurin. in codd. 7$ 
et 296. Vid. Cat. codd. Gr. Taur. p. 172 et 405, — In cod. August. Vindelic. V. Reiseri Notit. msi. 
August. p. 53. HAnr. 


9. Ei; τὴν κοίµησιν τῆς ὑπεραγίας δεσποίνης ἡμῶν θεοτόχου. In dormitionem B. Marice, WHoulla 
prima. Ineipit : "Όσοι τὸ σεπτὸν τοῦτο τῆς Θεοτόκου, p. 105. Hac secunda est in codice ms. (2944160, d 
quo Lambecius VIII, p. 120, et in Sacro itinere Cellensi p. 152. FagR. V.supra, in vol. X ; p. 285 bisd 
584 bis, ubi init. prioris, Οἱ τὴν Ev πνεύµατι θεωρίαν, posterioris, "Όσοι «b σεπτὸν τοῦτο. Sunt igitarqst 
tuor Andrez homiliz in dormitionem Marie. — In cod. Coislin. 34, dux homilize ; — in cod. 408, homi. 
quae inc. μυστβριον: in cod. 507, hom. cujus init, "Όσοι, etc. V. Montfauc. Bibl. Coisl. p. 84, 18 
et 495. — Paris. in septemdecim codd. bibl. publ. — Florentix in cod. Laurent. 51, n. n, inc. M» 
στήριον, etc!, ac 12, sive quarta liom. qua inc. Οἱ «hv ἓν πνεύματι θεωρίαν τῷ ἀθλῳ. — in cod. S, 
n. 56, 51 et 58, tres liomil. — In cod. 11.n. 1., plut. 60, inc. Όσοι τὸ σεπτὸν τοῦτο. V. Bandini 64. 
codd. Gr. 1, p. 442, 456 ; οἱ ll, p. 600. ITAnL. Ap. Galland. l. !. p. 147. 

10. Secunda incipit : µυστήριον ἡ παροῦσα πανήγυρις pag. 151. Ex duobus Regiis codd. (Antes t1 
tummodo legebatar. Latine apud Surium 45 Augusti οἱ Laur. Cumdium, tom. 1V Bibl. homiliaram Pt 
trum, p. 051). Iac prima est in codice Caesareo. | 

411. Tertia incipit : Καλεῖ πάλιν ἡμᾶς τὸ συνεχὲς, pag. 143. Hc quoque, sed Latine tantum apud Se 
rium loco citato et Cumdium, p. 655. Andrez Cretensis De dormitione B. Virginis ex versiane Ambro 
Camaldulensis lucem viderat Venet. 1530, 8. 


12. Eig τὸν ἅγιον xaX µαχάριον καὶ πανεύφημον τοῦ Χριστοῦ ἁπόστολον Τΐτον, In sanctum ο, 
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Wn. Incipit : ᾽Αποστολιχκῶν ἐγχωμίων ἑἐφάπτεσθαι, pag. 155. Fasn. Conf. supfa, vol. X, p, δὲ1. — 
uat. is cod. Laurent. 52, n. 4l, plut. 9. V. Bandin. l. c. 1. p. 457. — Paris, in quatuor cedd. 
il. pobl. Haar. Galland. p. 15:6. 


B. Ἐγιώμιον εἰς τὸν ἅγιον µεγαλομάρτυρα Γεώρχίον. In sanctum  tfhartyrem mhagitih  Grorjium. 
Beipit : "Act μὲν λαμπρὰ xat πανεύφημα, pag. 175. Legitur etiam in Actis sanctorum tom. Ill, Aprilis 
pp rr, e is. Vaticano, Sed extrema pars hujus homiliz, tantut Latine exstat apud Lipomannum et 
harium 25 April. In plerisque, inquit Combefisius p. 358, Regio codice usus, corrigimus Lipomanni inter- 
win, sen potius nováth versionem adornamsus, ut est illé revera minus accaratus, etc. Fabn. V. supra, 
nh X, p. 230. — Ir cód. Nanian. 220 (qui continet canones, troparia, hymnos, lect. et narrationes, 
wdtisndas die festo S. Georgii), n. 6, Andree Encomium in Georgium; sed incipit : "Hotc μὲν 
iier; ἀνίσχων ἡμέρας. V. Cat. Codd. Gr. Nanian. p. 419. — Paris. in cod. 1197, n. f, bibl. publ. Hant. 

ΙΙ. Ἐγκώμιόν εἰς τὸν ὅσιον πατέρα ἡμῶν Νιχκόλαόν, τὸν τῆς ἐν Λυχίᾳ Μύρης. In S. Nicolaum, Myten- 
wiih Lycia episcopum. Incipit: ΄Άνθρωπε τοῦ Θεοῦ xal θεράπων, p. 188. Fasn. V. supra, vol. X, 
y. 998 seq. — Paris. in quinque codd. bibl. publ. — in cod. Coislin. 105, n. i. V. Montfauc. Bibl. 
Dil.. p. 179. — Taurini in cod. 320, fol. 44. V. Catal. codd. Gr. Taur. p. 599. Han. 


15, 16, 17. El; τὸν µαχάριον Πατάπιον καὶ peptxt) τῶν θαυμάτων αὐτοῦ διήγησις. In B. Patapivm, cujua 

weoriam recolunt Grzci 8 Decembr. Incipit : Ὡς λαμπρὰν xal πνευματιχὴν ὁρῷ τὴν πάνήγυριν 
ag. 190, Ejusque miraculorum particularis narratio. Incipit : Τὴν τῶν ἐγκωμίων τοῦδε τοῦ Πατρὺς 
Μιλόσαντες εὑφημίαν, pag. 206. Aliud encomium ejusdem Patapii, ἀπὸ φωνῆς ᾿Ανδρέου ἀρχιεπισκόπου 
lirec, incipit : Πάντα πιστεύειν ἄξιον τὰ ὄντως θεῖα, pag. 216. Fapn. V. supra, in vol, X, pag. 504 
ip. Paris. in cod. bibl. publ. 1458, n. 15 et 14. Hant. 


M. Λόγος εἰς τὸν ἀνθρώπινον βίον, καὶ εἰς τοὺς κοιµηθέντας. In vitam humanam et de[unctos. Incipit : 
liis ὡς 11500; τῶν ἐν ἀνθρώποις ἔχει τὸ στάσικον, pag. 229. Hanc homiliam pri:nus Graee vulgave- 
WJ. Meursius in Variis divinis, Lugd. Batav. 1619, 4, p. 39. Legunt Grxce Sabbato τῆς 
Φίερεω, quod Quinquagesimam proxime antecedit, ΕλΡΕ. Conf. supra, vol. X, pag. 218. Paris. in octo . 
sil. bibl. publ. In bibl. Bodlei. in cod. Th. Roe, 33 sive n. 274, cat. codd. Anglize, cte. — Venetiis, 
tesd. 562. V. cel. Morelli bibl. ms. Gr. et. Lat. I, p. 355 seq. — Monac. in cod. Bavar. 66. V. cl. 
lait, in Aretini Beytragen, etc. a. 1804, part. in, p. 54. Hant. 

84. Canones sive lyymni sacri, Triodia ac Troparia Audrex Cretensis ex variis Graecorum lilris eccle- 
iasicis eruta. 


Π Dec. Canon in. conceptionem sancig. ac Dei avic (θεοπροµμήτορος) Anne, pag. 252. FabR. V. supra, 
M. X, p. 196. "και. 


Vl Sept. In Natalem sanctissime Deipare, p. 958. 

Maguus. (15) Canon, 250, tropariis constans, qui feria quinta quintze jejuniorum  hebdomad: a ρωπὶ- 
mübus recitatur, pag. 265. Inserto canone in Mariam /Egyptiacam, cujus ἀχροστιχὶς hec est: Σὺ, ὦ 
Κα Μαρία, βοήθει, idque disertis verbis notavit Combefisius pag. 268, licet in Actis SS. tom. I, April. 
M. 70, a P.pebrochio notetur veluti qui hoc. neglexisset. Observabis autem ab aliis Grzcis juniori- 
W post Andrei Λίο passim esse addita, quibus Andrez ipsius auxilium atque inlercessio precibus 
Mpeditur. Ut pag. 263 : 'Ixssíasq σου ἡμᾶ», ᾿Ανδρέα, ῥῶσαι παθῶν ἀτίμων, xa τῆς βασιλείας vov Χριστοῦ 
Ννωνοὺς τοὺς πίστει xal πόθῳ ἀνυμνοῦντάς σε, χλεινὲ, ἀνάδειξον δεόµεθα. Pag. 272: Ανδρέου ταῖς 
εαῖς, Σῶτερ, ἐλέησον ἡμᾶς, Pag. 975 : Tai; σαῖς λιταῖς δώρησαι xágot τὴν λύσιν τῶν ὀφλημάτων, η] 
λνδρέα Κρήτης πρόεδρε, µετανοίας σὺ μυσταγωγὸς γὰρ ἄριστος. Et pag. 280 : Ανδρέα, Πατρῶν χλέος. 
ὑχαῖς σου μὴ ἐπιλάθῃ καθικετεύων παρεστὼς Τριάδα τὴν ὑπέρθεον, ὅπως λυτρωθῶμεν τῆς κολάσεως ol 
We πρηστάτην ss θεῖον, πάμμαχαρ, ἐπικαλοῦντες, τὸ Κρήτης ἐγχαλλώπισμα. Pag. 232: Ὡς ποιμένων 
tto, Ανδρέα σοφὲ, πρόκριτον ὕντα σε, πὀθῳ δέοµαι πολλῷ καὶ φόδῳ, σαῖς πρεσθείαις τῆς σωτηρίας 
"ytiy καὶ ζωῆς αἰωνίου. Pag. 93& : Τῆς Κρήτης σε ποιμένα xal πρόεδρο» xal οἰκουμένης πρεσθευτὴν 
Two; προστρέχω, Ανδρέα, vat fou σοι’ Ἐξελοῦ, Πάτερ, βυθοῦ τῆς ἁμαρτίας. Et pag. 202: Της πίστεως 
Y tl πέτρᾳ ταῖς πρεαθείαις σου στήριξον, Πάτερ, φόδῳ µε τῷ ἐν θεῷ τειχίζων, xaX µετάνοιαν, Ανδρέα, 
περάσχου pot, δυσωπῶ σε, xal ῥῦσαί µε παγίδος ἐχθρῶν, τῶν ἑκεητούντων µε. Pag. 206 : Ὡς παβῤῥησίαν 
χων πρὸς Κύριον, Ανδρέα Κρήτης σεπτὸν κλέος, δυσωπῶ, πρέσθευε τοῦ δεσμοῦ µε τῖς ἀνομίας λύσιν νῦν 
ὁρῖν εὐχαῖς σου, ὡς τῆς µετανοίας διδάσκαλος, ὁτίων δόξα. Novam editionem hujus Canonis magui 
elemus Chevillierio, bibliotheeario Sorbonico, Paris. 1699. 13. Fapn. Gallice scriptus est liber : Le 
"etd canon, ou lhymue de l'Eglise grecque qui contient la priére de l'Office Grec, οὗ l'àme sollicite le 
erlon de ses péchés εἰ s'anine à la veriu, avec. le canon du pécheur qui a. recours à la S. Vierge ; version 
raphrasée sur le Grec, par André Chevillier, Paris. 1699. 12. — Andre Cret. Orationes, selecti. Ca- 
0065 et Triodia, in Dibl. max. Patrum. — Canon in agentes animam, Floreut. in cod. Laurent. 17, 
«15, plut. 5. Inc. Δεῦτε, συνάχθητε. V. Bandin. Cat. codd. Laur. l, p. 40. — lbid. in cod. 6, n. 8, 
M, 86, inter 5. S. et Patrum auctoritates de prdeterminatione οἱ przscientia Dei est locus εκ Ane 
πο Cretens. Triodio τῆς μεγάλης δευτέρας, s. in feriam secundam majoris hebdomadis. V. Bandin, 


(48) Confer. Acta SS. tom. V, April. p. 69, 70; Cangium in Glossarie Greco, p. 583. 
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libr. ex. vol. Ill, p. 295. — Mosquz in cod. synod. n, magnus canon cum interpretatione satis ampla 
et copiosa : desinit in interpretatione troparii 255, Post hoc legitur aliud troparium. V. Matibai Notit, 


mss. Mosq. p. 12 seq. ed. in 8. 
Canon in Lazarum, ad vesperas Parasceves, ante ramos Palmarum, p. 301. 
Triodium in Dominica in ramis Palmarum, p. 511... 
Magna secunda feria, p. 515 ; teria, p. 518; quarta, p. 522. 
In dien festum medie Pentecostes, p. 516. [V. cod. Florent. Laur. cit.] 
Idiomela in Christi nativitatem, p, 534; In occursum Domini, ibid. In exaltationem S. crucis {4 Sept, 


p. 993. In Natalem Joannis Preecursoris, ibid. Sticharium idiomelon In apostolos Petrum et Paulum, 
p. 930. In S. Ignatium 20 Dec. Fanpn. | 


In sonam B. Maria. V. supra, vol. X, p. 285. HARL. 

]:x: omnes hactenus enumerat Andree homiliz una cum hymnis Latine recusz sunt. ex Combefisii 
versione in tomo decimo Dibliothece Patrum edit. Lugd. a 1677. Pleraque etiam meliora edidit ipse 
Conibelisius partim interpretationis su:e receusione, partim collatione mss. exemplarium, in Biblioteca 
coucionatoria, quam Parisiis 1562, fol. octo voluminibus Latine vulgavit. 

Quie praterea lucem viderunt Andrei lucubrationes, ha: sunt : 

20 Ei; τὴν ἁγίαν Γέννησιν τῖς ὑπεραγίας Δεσποίνης ἡμῶν Θεοτόκου xal Αειπαρθένου Μαρίας, Sermo ia 
nalivitatem J. Marie. lneip:t : Ei μετρεῖται y, σπιθαμῇ.ἰΐο, sub Germani patriarche CPolitani nomine 
Griece et Latine. exstat cum Audrez Schotti S. 1. versione iu. Auttario Dibl. Patrum. Ducmano, Paris, 
1624, fol. tom. I1, pag. 450, et in. Dibl. Patrum Paris. Morelliana a. 1614, tom. XII. Eumdem Allatius 
yag. 512, de Geoigiis tribuit Georgio Nicomediensi. Et codex regis Gallize ms. num. 273 refert ad Joan. 
nem Dam.scenum, Bis omnibus sententiis profert Combefisius testimonium codicis Mazariniani, a quo 
Aurea Cretensi vindicatur, itaque sub bujus nomine eum nova versione sua cdidit, p. 1250 Auctarii 
noti Bibl. Patrum, Paris. 1648, fol. Andree etiam tribuitur in codicibus Cesareis, de quibus Lambe- 
cius, IV, p. 88 [p. 204, seq. Kollar.]; Vlll, 579, 580 [p. 513 Kollar.], et in. codice bibl. Coisliniang, 
p. 588. Fawn. Conf. supra in vol. X, p. 278; ct infra, vol. X, vet. ed. p. 210, n. 7. de Germano. — 
Florent. in cod. Laurent. X, n. 92, plut. 5. — Cod. 51, n. 3, plut. 9; et cod. 41, n. i, plut. 10. 
V. Bandin. Cat. codd. Grec. Laurent. ], pag. 5», 441 (ubi ex cod. finem homili cdidit), et 493. 
lant. 

21. Elg ἀποτομῆν Ἰωάννου τοῦ Προδρόμου. In Joannis Precursoris decollationem, Incipit : Πτδᾷ i 
Yhoug ὡς τὰ πολλά. Ediderat Latine Lipomannus interprete imninzs accurato ; itaque Coubefisius. cum 
iiova versione su3 Greece et Latiue in lucem extulit in eodem Auctario novo, tom. T, p. 1527. Hunc, quent 
admodum et alia Andreze hujus pleraque, miss, servat. etiam bibl. Cusarea, vide Lawubecium, viii, 
p. 550. Fan. [s. p. 465, ed. Kollar. de cod. 44, n. 52, in quo cod. n. 19, 50, 51, 22, 65, sunt plures 


ΑΦ τὰς 


Andres Cret. orationgs, et aliz in aliis haud paucis codd. in cod. volumine, V Jnd. p. 1108 seq. d | 


indices ad reliqua volumina, que notitiam. muliorum Andrez homiliarum in codd. Vindob. suppedita- 
πε. — Florenti in cod. Laurent. 33, n. 43. V. Bandin. l. c. l, p. 457.— ln cod. Barocc. bibl. Budlei. 
174, 199, cum multis aliis Andre:e Cret. homiliis, et 9514, fin. — In cod. Coislin. 107, n. 52, et 305 u. 
quo plures aix: Andrex sunt honiliz), n. 40. V. Montfaucon. Bibl. Coislin. p. 185 et 419. — Paris.ia 
cod. bibl. publ. 772, n. 59, in quo plures alia Andrezx Cret. exstani howilig. conf. supra, vol. b 
p. 260. Πε. 

22. ldiomelon in annuntiationem D. Marice. In eodem Auctario novo, tom. I, p. 1565. 

95. Carmen iambicum eucharisticum 198 versuum ad Agathonem, archidiaconum et chartophylaces 
ecclesiasticum ΟΡΟΙ. pro communicatis ad describendum Actis sext: synodi, editum Grace οἱ Lal. 3 
Cembefisio in. Auciarii novi. Bibl. Patrum, tom. Il, sive Πἱειοτία Monotheletarum, Paris. 1645 fol. 
p. 955-240. Llem carmen etiam in tomis conciliorum editionis Labbeanz exstare scribit Oudinus, pag. 19! 
De Script. eccles. (14). Sed illud in tom. ΥΕ Labbei, ubi acta sextz? synodi habentur, perinde ut in terti 
edit, Harduinian: tonio incassum quzsivi. De codice mss. Cassareo, in quo hi iambi continenter, vide - 
$is Lambecinm, Vili, p. 500. Fasz. sive p. 1042 seqq. ed. Kollar. de cod. 59, ibique Kollarii 
not. conferes. lant. Leguntur hi iambi cum nova et planiore versione Lat. In Galland. Bibl. PP. xl, 
107 seqq. ' 

94. Computus sive μέθοδος πῶς δεῖ εὑρεῖν τὸν κύκλον τοῦ ἡλίου, φιλοπονηθεῖσα ἀκριθῶς χάριν τῶν qUs- 
μαθῶν. Methodus investigandi cycli solaris (et lunaris, nec non Paschatis) in studiosorum gratiam accu 
rate elaborata. Grace et Lat. edita a Dionysio Petavio ex apographo Audrez Schotti, qui ές codic$ 
bibl. Vaticanz» desceripserat, Uranologium Pelavii (15), in quo plura Graeca scripta astronomica vt 


ΝΟΤΑ.. 
14) In ed. Lips. 1712. fol. tom. 1l, p. 182, non commemorantur. HanL. ] . 
"el hoe. carmen exstare in tom. concilior. ed. (15) Alia scripta in Uronologio Petatii obra 


Labbeanz; sed alia tria opuscula Andrez sive —recensuilib. ni, cap. 5, p. 69 seq. [c. 18, vol. If. 
Cretensis s. Casar, inedita ex Labbei nova bibl. — p. 29 not. fff, nov. cdit.] 
niss. librorum, etc. Paris. 4655, 4, part. 1, p. 82, 
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exstant, lucem vidit Paris. 1650, foi, et Antwerp. (sive Amstelodami potius), 1702, fol. in qua 
eriore editione computus Ándrez Cretensis pag. 211 et 212 implet. . 
y In Catena Grzca Patrum ad Lucam, quam Niceta collectore ms. evolvit in codice Mazariniano 
ibefisius, praeclara nonnulla referuntur sub nomine τοῦ Ἱεροσολωμίτου, qux: ad Andream nostrum 
rre non dubitat, et earum pleraque Latinc dedit in. Bibl. concionatoria. FAsn. In Niceue Cat. Patr. in 
4. Luc: in cod. Coislin. 201. ex Audres Cretensi Excerpta reperiri, testatur Montfauc. in. Bibl. 
lis. p. 251. — Praterea loca Andree Cret.. citantur a Jo. Cantacuzeno contra Palamam, 
t Thesauro. orthodoz. fid. iu codd. Laurent. V. Baudini Cat, codd, Gr. Laur. 4, p. 247 οἱ 422. 
l. 
miabrig. in cod. Coll. S. Benedicti 144, sive n. 1421, Cat. mss. Anglis, etc. I, 5. Est historica 
Witio Andrei (liujusue Cretensis? an potius presbyteri, supra me.sorati?) super Peutatieuchum, 
. Regum, Paralipoin. Parabolas, et Ecclesiasten. — lbid. in cod. 175, sive n. 1450, Cat. Cit. An- 
ssuper Libr. Regum, Machabzoruim et Danielis. IlARL. 

eod. Taurin. 520, tribuitur Andrez Cretensi sermo in B. Marice ingressum, cujus initium : Καλός 
ἀπαρχὰς Ὀπεθέσεως  φιἱ Gr. ac Lat. Sub nomine Georgii, metropo!it:e Nicomediensis edi- 
est a Combefisio in tomo I Auctarii novi, p. 1091. V. Cat. codd. Gr. Taurin. pag. 998 seq. 
. 
icomium SS. martyrum Cretensium, Ine. : Ἐποθεῖτε τάχα τὴν ἡμετέραν ἐπάνοδον * in cod. Tau- 
9, V. Cat. cit. p. 174. Ilanr. 
wperin codd. bibl. publ, Paris. secund. cat. mss. bibl. Regiz, vol. Il, sunt. Andrez Cretensis 
ilie. — In laudem Sergii martyris, iu cod. 771, n. 56, cum nonnullis aliis ejusdem hormiliis. — In 
enne Baptistum in septem cod. 
nen in secuudum Ohristi adventum, in cod. 596, n. 96. 
imaginum sanctar. adoratione, iu col. 1650. n. 55. 
teco,in quem anime post mortem abeunt, in cod. 2515, n. 17., inc.: Καθώς φησιν ὁ paxáproz, Add. 
ia. Cummentarior. citt. tom. 1l, p. 182, qui etiam es Caroli du Fresne Glossario media et inf. Cre- 
is, ad calcei in Indice auctor. iueditoruim, col. 24. vefert Euse. ium Reuaudotuim haLuisse Gr. ins. 
ήτο Cretensis Ἑ γχώμιον εἰς τοὺς áylou; xat Χα)λινίκους δέχα uápxupaz, ὅτε ὑπὸ τῖς TOU χειμῶνος 
ἐξ ὑποστροφΏῆς τοῦ π]οὸς ἐπιστὰς, τὸν παρόντα ἑσχεδίασε λόγον. 

usdem Hom. in silentium Zachariw et nativitatem Joannis, iu. cod. Cois'in. 504 (qui praterea sex 
Andrez Cretens. homilias continet), n. 40 iuit. Ἐν γενητοῖς Yuva:xaov οὐδένα Ἰωάνν. — V. Montfauc. 
Coislin. p. 419. 

bric. infra vol. Xlll, p. 806, not. memoravit Andree Creteusis Homiliam in nativitatem Christi, quae 
iL : Χριστοῦ 1óxo; ἀποτέλεσμα τῆς ἀφάτου τοῦ θὲοῦ φιλανθρωτίας. 

libro ms. De musica ecclesiastica. V. supra, vol. I, p. 654 fin. Inr. 

Mio εἰς τὸ γενέσιον τῆς ὑπεραγίας Δεσποίνης ἡμῶν Θεοτόκου, μετὰ ἀποδείξεως, ὅτι Ex απέρµατος 
[etat τοῦ Aa6là- In Natalem diem sanctissime Domine nostre Deipare , que ostenditur, quod ez 
€ Davidis deducitur (inc. "AX)ot μὲν ἅ,λας ἑορτῶν ὑποθέσεις — ab Angelo Maria liecio primum 
, eum ejus versione Lat., in notis subjectis passim emendata, in Gallaud. Bibl. PP. XIlI, p. 175 
esl repetita. Βεοκ. - 

ique Andreas plane floridus scriptor magna loquitur (16), ac si quis adverteret, Dionysianis, Metho- 
, Gregorianis, Amphilochianis, aliorumque veterum in[ercita, qua verbis, qua senientiis : excepta Scri- 
, quam Lotus, vere Christianus orator, spirat. Nihif rhetoricis (17) flosculis suavique compositione deli- 
», Sihil scnsis plenius, nihil theologia solidius, nihil mystico volalu sublimius. 

n vero inter hymnorum auctores, quibus Ecclesia Greca utitur, jam a longo tempore illustre in 
s Andree bujus nomen exsistat, cujus καλλιέπειαν laudat Theophanes Cerameus, p. 207, placet hoc 
Indicem melodorum paulo pleniorem subjungere, quam olim dedi ad calceim Allatii de libris eccele- 
tis Grecorum , atque publico simul nomine rogare rev. Urbanum Got(ridum Siberum , ecclesiastem 
efessorem Lipsiensem eruditissimum, ut historiam Melodorum Ecclesie Grzcx, eorumque theo- 
poetice , quam e Menzis librisque Grzcorum liturgicis se expositurum recepit in Schediasmato 
Lips. 1744, 4, diutius nobis ne invideat. Num a promissis steterit Siberus, equidem ignoro. 


Index homiliarum Andree Cretensis XXI editarum et ineditarum XIX. - 
(Majores numeri editas, de quibus supra, minores ineditarum, in Ms. ordinem denotant.) 
Y μὲν λαμπρά. In S. Georgium, XIII. ] 
Άρωπε τοῦ θεοῦ. In S. Nicolaum. XIV. 


ΝΟΤΑ.. 


| Combefis. Notis ad Andream, p. 3540. rale, el ne manquent pas d'éloquence εἰ de noblesse. 

ldem in Praf. et Ellies du Pin. tom. Vl, — Son discours est plein de mots composés et hardis, 
. Les sermons de cet auteur ne sont pas si fort — ses narralions sont libres, ses réflexions justes, ses 
viser que la plupart de ceux des wouveaur. éloges éclatants, ses figures naturelles, et ses. in- 
ὁ ils sont pleins d'esprit, de doctrine et de Ίπο- structions solides. ,ü 
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Αποστολιχῶν ἐγχωμίων. In apostolum Titum, VH. 

᾽Αοχὴ μὲν ἡμῖν ἑορτῶν. In S. Mariz natalem, I. . uu 

Ἔδος ἐστὶ τοῖς τῶν στρατευμάτων καθηγεµόσιν. De pradictione Passionis Dominicae ms. 12. 

El μετρεῖται y, σπιθαμῇ. In nativitatem Mariz, XX. 

El οἱ ἀγλαόφωτοι τοῦ αἱσθητοῦ. In Marie praesentotionem in templo ms. 8. 

Ἑπέστη σήμερον ἡ πάντων χαρά. ln Marie Anununtiationen, MH. . 

Ἡ διὰ τοῦ Τελώνου χαὶ τοῦ Φαρισαίου Όλη. In Publicanum et Phariszeum ms. 1. Hanc infra Grac 
Latine integram exhibeo. 

Βάλαττα ὄντως τριχυμιῶν. In paralyticum, ms. 9. 

Ἰωάννης ὁ εὐαγγελιστῆς ἡμᾶς τήµερον συνἠγαγεν. In Joannem evangelistam, ms. 14. 

Καλεῖ πάλιν ἡμᾶς. ln Marie Dormitionem, tertia, XI. 

Kiv^scusv, ἀγαπητοί In erucis Exaltationem, sccunda, VI, 

Κλίμαξ ἡ φυχή. ln Presentationem Mariz trimulze in teuplo, ms. 6. . . 

Κρίσις ἡ ιῶν τῇ προθέτει τηµερον προσθάλλει. In Dominiea τῆς &zoxpé£ou sive Carnis privii. ms. 3 

P] Λάζαρος τὸν παρόντα συνεχρότησε. ln Lazarum quatriduanum, V. 

λαμπρὸν ἔαρ ἡμῖν προτείνεται. In Mariam templo redditam, ms. 95. 

Μνυστέριον ἡ παροῦσα πανῄήγυρις. In Ματ Dorimitionem secunda, X. 

Ναὸς ὄντως τῆς Τριάδος fj δυὰς τήµερον. In SS. Anargyros (Cosmam et Damianum), ms. 16. 

Νηστείας ἡμῖν ἡ πρόθεσις. In Dominicam τῆς τυροφάχου (Quinquages.), qua caseo et ovis comede 
finis imponitur, ms. 4. 

*O tox ἀρχ'τέχτων τῶν δεινῶν ἁπάντων. De lunatico, ms. 11. 

Όντως Épyov ὑπάργει Θεοῦ τὸ ἔλεος. In. Dominicam de filio prodigo, ms. 2. Multa communia : 
homilia Cürysostomi p:', p. 720, Gr. edit. Savil. tom.V. 

"Όντως εὐφημία θεολογίας χαὶ οἰχονομίας. In Lucam evangelistam. ms. 15. - 

"Ὄντως στενή ἔστι xai τεθλιμμένη ἡ ὁδός. In crucem a Christiano in se suscipiendam, ms. 10. 

"Ὅσοι τῇ κενώσει τοῦ λόγον. In Trans(igurationem Christi IV. 

"0321 τὸ σεπτὸν τοῦτο. ln. Marize Dorimitionem prima, VII. 

038b» ὡς àAr0o«. De vita humana et defunctis, XVIII. | : 

Πάντα πιστεύειν ἄξιον. ln. S. Patapium, XVII. 

Πάντα τὰ ὑπὲρ ἡμῶν. In cireumcisionem et S. Basilium, ΠΠ. 

Πηδᾷ xa* γΏρας ὡς τὰ πολλά. ln Pricursoris decollationem, XXI. | 

Zíuzpov τὸ ἱερὸν τοῦ Θεοῦ εἰς τὸ ἱερὸν εἰσέρχεται. In Maris ingressum in templum. ms. 47. 

ταυροῦ πανῆγυριν ἄγομεν. In crucis Exaltatiouem prima, VI. 

Tv σύλλτφιν σήμερον. In conceptionem S. Annz. 

Την τῶν ἐγκωιίων. In S. Paapiiin, XVI. 

Τράπεζα βασιλική. In concepiionem S. Maris, ms. T. 

X0b; ἡμᾶς τοῦ Δεσπότου. In fawos Palinarum, VI.. 

Χορευέτω πᾶσα κχτίσις. In Marie Nativitatem, ms. 18. 

Χριστοῦ τόκος ἁἀποτέλεσμα. In Christi Nativitatem in tempore, ms, 19. 

Ὦ; λαμτρὰν καὶ nvevuatuxt,v. In S. Patapium, XV. 

ὍὭσπερ ol τῆς τῶν ἀγώνων ἥττας. In Joannem theologum, ms. 15. 


Ex undeviginü hisce ineditis Andre: homiliis, quas ex ms. codice Bodleiano descripsit et mecum 
sua in me benevolentia communicavit amicus noster eruditione et ingenio pr«stans Jo. ChristianueW 
fius, placet primam speciminis causa cum lectore loc loco communicare adjuncta iuea versios 
cgleras vero servare alii tempori et alii occasioni, qua vel a me vel ab laudato Wolfio ipso, quod 
iu lucem, qua non sunt indigna, proferantur. Num edita sint, nescio, et fere dubito. Hinc, diu q 
incertus, quid faciam, seq. orat. b. 1. retinere malui, quam omittere aut conjicere in totum Suppleui 
torum, quie quando prodeant in lucem, decernere nequeo, HanL. Repetita est hec homilia in Gali 
Bibl. PP. Xlll, p. 170 scq. Addita tamen nova versione Latina, ne quem forte hominis τοῦ ἔξω inuipl 
tatio offenderet ut in Prolegg. dicitur. Scilicet ὁ ἔσω verba magis annumeravit. Βεοκ. | 


(') Hanc bomiliam videsis infra. Gallandii versionem secuti sumus. EniT; 
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ORATIONES. 


AOTUOZ A'. 


Ἅμιον εἰς τὸ DevéOioy. εῆς ὑπεραγίας 
Θεοτόκου. 


μὲν ἡμῖν ἑορτῶν, ἡ παρρῦσα πανήγυρις * 
&, τῶν πρὸς τὸν vópoy xal τὰς σχιάς * καὶ 
καὶ τῶν πρὸς τὴν χάριν xai την ἀλίθειαν 
"E31: δὲ αὐτὴ, xat µέση καὶ τελευταία * ἀρ- 

ἔχουσα, την τοῦ νόµου περαίωσιν μµεσό- 
τὴν πρὸς τὰ ἄχρα συνάφειαν’ τέλος δὲ, τὴν 
λείας φανέρωσιν. TéAoc γὰρ όμου, Χριστός" 
y» ἡμᾶς ἁπάγων τοῦ γράµµατος, ὅσον. ἕπ- 
ἐπὶ τὸ πνεῦμα. Τοῦτο yàp ἡ τελείωσις, χαθὰ 
τοῦ νόµου δοτ]ηρ ἅπαντα συµπεράνας, ἐπὶ 
κα τὸ γράμμα µετήνεγχεν, ἀναγεφαλαιώσας 
by τὰ πάντα. καὶ διαιτήσας vou τῇ χάριτι. 
μὲν ὑποζεύσας, τὴν Σξὲ συνάνας ἐναρμονίως; 
ς τὰ θατέρον» πρὸς θάτερον ἴδια, μετοχετεύ- 
αἱ λίαν θεοπρεπῶς, ἐπὶ τὸ χοὺφόν τε xal 
ον ὅσον δυσαχθές τε χαὶ δοῦλον, xal ὑπο- 
"ἵνα µηχέτι ὤμεν ὑπὸ τὰ στοιχεῖα τοῦ χό- 
Ἰθυλωμένοι, χαθώς φησιν ὁ Απόστολος, μηδὲ 
uela; τοῦ νομικοῦ γράµµατος ἑνεχώμεθα. 
&p τῶν περὶ ἡμᾶς εὑεργετημάτων Χριστοῦ 
λαιον. Τοῦτο f τοῦ μυστηρίου qavépuots * 


n. x, 4. 


rior quidem illa, iis que ad legem et um- 
ectant. Sic reddidimus, τὸ πρὸς νόµον xal 
Jiritur vero prior, ordine finis : ut et in- 
eb janua, eorum qua spectant ad gratiain 
Jem, ordine exsecutionis ; quo etiam modo 
lur amborum media, ac legalium exitus : 
8, sit veritatis manifestatio, quz Christus 


ege gratia viveus , διαιτῆσας νόμῳ τῇ χά- 
positive : ut lex qua vixit el est conversa- 


ORATIO PRIM4. 
Encomium. in nativitatem sanc'issime Deipara *, 
(Interprete Combef(si».) 

Est nobis praesens soleinnitas festorum initium : 
prior quidem illa, iis αυ ad legeu et uubram 
spectant (1): sed et eorum janua, quis ad gra- 
tiam et veritatem. Quin ipsa et media est οἱ po- 
strema : cui cuidein. initium. sit, legis exitus : 
medium autem, coh rentia cum extremis ; ac de- 
nique finis, veritatis maaifestatio. Finis enim 
legis, Christus * : qui non minus abiucat a lge, 
quam ad spiritum provehat. In eo enim consum- 
maltio posita est, juxta quod legislator ipse con- 
fectis omnibus ac terminatis, in spiritum litteram 
transtulit : in seipso recapitulans omnia : ac tege 
gratia (2) vivens : atque illa quidem subiugata, 
h:ec autem concinne coaptata et juncta : non per- 
mistis confusisque, qua alterius propria erant 
cun alterius propriis , sed divine adinodum com- 
mutato, si quid grave erat et servum et captivum, 
in id quod est leve et liberum: ut non simus 
jam sub elementis mundi in servitutem adacti, 
quemadniodum ait Apostolus : nec jugo servitutis 
litterz legis simus obnoxii. Hiec enim Christi in 


COMBEFISII NOTE. 


Qus, sit gratia, quam subjegatam , adjunctione 
grati: temperaverit, commutatis,.gus illius gra- 
via erant el serva, in id quod leve est et liberum : 
nempe caremonialibus et judicialibus, in evange- 
lica, qua praecepta, qua eousilia. Subtilis metapho- 
ra bige, in qua alterum jugalium, alterius vitia 
corrigat, substitutis suis bonis, alterius non bo- 
nis, aut non ita bonis ; interim integro, quod illud 
bonum habet ; ut moralibus in lege. - 
* GALL. Vet. Patr. Bibl. Xlil, 95. 
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nos benefleiorum suinma est: hic sacramenti Α τοῦτο fj χενωθεῖσα ! φύσις, θεὺς xal ἄνθι 


manifestatio : hec naturse exinanitio, Deus ct 
homo, assumptique hominis deiflcatio. Enimvero 
ita et splendidi et quam inaxime conspicui Dei ad 
homines adventus, omnino etiam gaudii introdu- 
ctorium (3) aliquid, quo magnum in nos salutis 
' donum procederet, esse oportuit. ld porro prz- 
sens est celebritas : cui exordium deiparz nativi- 
tas est ; conclusio autem οἱ terminus, Verbi cum 
carne desiinata compactio (4): qua, prz miracu- 
lis omnibus, nova maxime expetita semper audi- 
tio (5), diflieilis comprehensu occultaque manet : 
eo se promens ac innotescens, quo celatur: co- 
que delitescens, quo innotescit ac promitur. 
Hinc sane, divine gravissima primaque h:ec fe- 
sta dies, virginitatis lumen ferens in cajite, si- 
bique, velut ex illibatis spiritualium Scripturae 
pratorum floribus, collecto serlo, communern 
creatis letitiam proponit, ita dicens: Confidi:e; 
Natalitia celebritas est, ac reformatio generis. 
Modo enim Virgo nascitur, et lactatur, ct fingitur 
ac omnium seculorum Regi Deo maler aptatur. 
Quz nobis res, ex David cum Davide spiritualem 
indixit. conventum : illam quidem, tanquam Dei 
malre, suam ipsius divinitus concessam profereute 
nativitatem : hoc autem, generis ostendente feli- 
citatem, ac Dei cum hominibus jucundissime 
novam cognationem. Pap: miraculum! Illa quidem 
mediam agit sublimitatis Del, et abjectionis car- 
nis, ac fictoris efficitur mater : hic autem, futu- 
rum vaticinatur tanquam prasens, jureque τι» 
rando, inclitam a Deo generis ex lumbis peren- 
Hitatem ac conservationem accipit. Merito igitur 
festive celebrandum diei sacramentum , Verbique 
Matri (6) dono offerenda ipsa verba quod przter 
Verbum, et quem verbis exhibemus honorem, 
nihil babeat acceptum. Quando etiam duplex no- 


ἡ τοῦ προσλήµµατος θέωδιςσι ΑἈλλὰ τῆς 
πρᾶς τε xal περιφανεστάτης Θεοῦ πρὸς 
ἐπιδημίας, ἔδει τι πάντως εἶναι xai yay 
διον, δι) οὗ τὸ μέγα τῆς σωτηρίας εἰς dp 
δῶρον. Τὸ δέ ἐστιν d) παροῦσὰ πανἠγυρις, 
ἔχουσα τΏς Θεοτόχου τὴν γέννησιν᾽ avum 
τῆς τοῦ Λόγου πρὸς σάρχα augu mf seu τὴ) 
χαθ᾽ ἣν τὸ καινότατον ἁπάντων ἓν θαύμασ 
διαπαντὸς ἐχχαλούμενον, δύσληττον pávi 
θεώρητον’ ὅσῳ χρύπτεται φανερούµενον 
φανεροῦται χρυπτόµενον., 


Ἐντεῦθεν ἄρα τῆς παρθενίας τὸ φῶς ὐ 


n λῆς φέρουσα, xa οἷον ἓξ ἀκηράτων ἀνθέω" 


C 


ματικῶν τῆς l'oacr; λειμώνων ἑρανιζομι 
φανον fj θεοχαρίτωτος αὕτη καὶ πρώτη - 
ἡμέρα, χοινὴν τῇ χτίσει τὴν εὐφροσύνην 
θαρσεῖτε, λέγουσα, Γενέθλιος ἡ πανήγυρ 
γένους ἀνάτλασις. Παρθένος γὰρ ἄρτι v 
τιθηνεῖται χαὶ πλάττεται, χαὶ τῷ θεῷ τι 
λεῖ τῶν αἰώνων ἑτοιμάσεται µέττρ. Kal 
ἐχ Aa615 σὺν Δαθὶὸ τὸ πνενματικὺὸν συ 
θέατρον΄ ἡ μὲν, ὡς θεοµήτωρ sr,» ἑαυτὶ 
0εύδοτον γέννησιν * ὁ δὲ, τοῦ Ὑένους τὴν 
παραδεικνὺς, xal "ἣν θΞοῦ ποὺς ἀνθρώι 
πρεπεστάτην συγγέἑνειαν. Βαθαὶ τοῦ θα 
μὲν µεσιτεύει θεότητος Dyer xal σαρχὸς 1 
καὶ γίνεται µέττρ τοῦ πλάσαντος: ὁ δὲ, 
τὸ μέλλον, ὡς ἤδη παρὀν χαὶ ὄρχῳ λαρ 
8:09 τὴν εὐχλεᾶ τοῦ γένους ἐξ 637250; δι 
cuvt prov. Πανηγυριστέον οὖν εἰχότως 
pas μυστ/ριον, καὶ δωροφορητέον τῇ toi 
τρὶ τοὺς λόγους αὐτοὺς, ὅτι μὴ φίλον abi 
οὐδὲν, πλὴν λόγου χαὶ τῆς ἐκ λόγων t 
καὶ διπλοῦν ἐντεῦθεν ἡμῖν προσέσται πο 


ΥΛΗ LECTIONES. 


* Mallem χαινωθεῖσα, inmovata. 


COMBEFISII NOTE. 


(5) Gaudii introductorium, χαρᾶς ἐπεισόδιαν. So- 
let exponi, aliquid extra. argumentum assumptum 
ac praambulum, quale fuit illi adventui, Matris 
nativitas, nou ita abipso extranea etl inconsequens, 
sed divina ordinatione, plane consequens, eique 
velut. conserta. 

(4) Verbi cum carne destinata compactio, συ πή- 
ξεως τὴν ἁπόταξιν ea. significatione : qua Budzus 
ex Polyb. τοὺς εἰς φυλαχὴν ἁἀποταχθεντας, bene 
exponit, ἀφωρισμένους, ad custodias secielos εἰ 
seorsim destinatos. Nulla enim hic alia congruit 
illiua vocis significatio : cum hzc congruentissi- 
ma sit. Eadem voce utitur Georgius Nicom. et 
ipse disertissimus orat. 3, in Mariz Conceptio- 
nem; sive ut loquuntur et celebrant Grzci, Con- 
ceptionem S. Anna; nempe activam: quanquam 
alius codex habet. ἀντὶ ἁποτάξεως, ἀποτέξεως, nec 
forte hic ali'er legendum sit : quomodo esset red- 
dendum : Verbi Incarnati partus. Vide Onom. n, 
Θ:οφανεία. . | 

(5) Pre miraculis omnibus mazime nona, ex- 
petita semper auditio, ἐχχαλούμενον ἄχουσμα δια- 


παντός. Quasi, narratio quz assidue p 
provoceiur , id est, quz» semper fuit a 
tissima ; sic enim dicitur Dominus 
ratus. gentium : sponsaque desideric 
Quis det te fratrem meum, inquit, sage 
matris mec ? ete. 

(6) Verbique Matri. Scitus lusus in v 
γος * eo porro seusu, sola verba accep 
Verhi, quod. Verbum. ipsum, solam |. 
verbis est, videtur exigere: non quii 
opera, sed quia is maxime cultus ut spi 
ipsum deceat, et colentem : unde ποι 
babilitate, nullum talem futurum in sta 
tim, qualem aut Judzi olim, aut nos ip 
positiva inductum lege, in rebus sensi! 
siue aliqua servitute, aliquando toli 
libertatem perfectam filiorum Dei €0o 
Sic noster Franciscus Victoria, theologi 
nia instaurator et velut prinarium lu 
docet de sacrificiis, relect. 9, De tempi 
non gravate amplectuntur. de sacranw 
illis sit communis sententia. 
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προς * τὸ μέν τι πρὸς τὴν ἀλήθειαν ἡμᾶς ἐπανάγον. A bis ες eo lucrum accesserit : ea. quidem prove- 


«M ει τῆς νομιχῆς v. γράμμµατι δυυλείας xa* πο- 
Ἡπίας ἁπάγον. 

Ii;, xai τίνα τρόπον: ᾿} ποχωρούσης δηλαδὶ τῆς 
end; τῇ τοῦ φωτὸς παρουσία, χαὶ τὴν ἑλευθερίαν 
«γμμματος ἀντειΦφερούσης τῆς χάριτος": ὧν ἡ 
παμῦσα πανῄγυρις µεθόριος ἵσταται, τὴν ἀλήθειαν 
εν τυπιχῶν συµθόλων ἀντιπαραζευγνυσα, xa τὰ 
via τῶν παλαιῶν ἀντεισφέρουσα. Τοῦτο καὶ ὁ Παὺ- 

λος, ἠθεία τοῦ Πνεύματος σάλπιγς, ἀνέχραγε λέγων’ 

E! τις ὃν Χριστῷ καινἡ χτίσις, ἀνακαινίκεσθε. 

| Τὰ ἀρχαῖα παρῆ.1θεν,.ἰδοὺ }έγονε τὰ πάντα και- 
' rá, Ἐπειδὴ γὰρ Μηδὲν ἐτε1είωσεν ὁ νόμος, ἐπεισ- 
ah δὲ κρείστονος ἐλπίδος, δι ἧς ἐγγίζυμεν 
tà θεῷ, τῆς χάριτος ἐξεφάνθη τοανῶς dj ἀλήθσια - 
ex); ἑαυτὸν χαθξτὶς ὁ τοῦ νόµου δοτηρ ἀφράστως 
εἰς χένωσιν, οἰχονομιχῶς ἄνθρωπΏς προελήλυβεν, ἵνα 
Vinos τὸ λεῖπον, xai ἀντιδῷ τῶν χειούνων τὰ 
πμείττονα xal τελειύτερα. "0 65 καὶ ὁ OU Λού- 
ler ἂν Ἰωάννης, fj θεολόγος τοῦ Λόγου Boovth, 
"ἰωημαίνειν σαφέστατα’ Ἐκ τοῦ π.Ἰηρώματος ac- 
t, λέγων, ἡμεῖς πάντες ἑ.]άέομεν, καὶ χάριν 
«Φτὶ χάριτος. Αὐτοῦ YÀXo χενωθέντος, εἶτα xz 
Μρρωβέντος ὑπερρνῶς ἐξ ἡμῶν τὸ Σμέτερον, ἡμεῖς 
ϱὁ κἰῆρες ἑλάβομεν, xaY τὴν ἀντιλοθεῖσαν τοῦ λη- 
φλέντοςρυράματος κατεπλουτίσθημενθέωτσιν. Οὐχοῦν 
ἐγαλλιάσθω τὰ σύμπαντα σήμερον, παὶ fj φύσις σγιρ- 
Sie: Εὐφραιγέσθω ὁ οὗρανὸς ἄνωθεν καὶ αἱ 
γευέ]αι ῥαν ἀεωσαν δικαιοσύνη» στα.ἰαξάεω τὴ 


Ux rTivxacpór , καὶ ol βουνοὶ ἀγαλλίασιν: ὅτι C 


ἠλέησε Κύριος τὸν λαὺν αὐτοῦ, "Eyeípac xépac σω- 
ἩὩρίας ἡμῖν ἐν οἴκῳ Δαδθὶδ τοῦ απᾳιδὸς αὐτοῦ, 
ην ὑπεράμωμον ταύτην πχρθένον xal ἄνανδρον, ἐξ 
fé Χριστὸς ἡ σωτηρία τῶν ἐθνῶν, καὶ fj προσδο- 
1la. Χορευέτω πᾶτα vOv εὐγνώμων duy, xaX συνχα- 
hit «hv χτίσιν ἡ φύσις, πρὸς καινισμὸν ἑαυτῆς 
τὴ ἀνάπλασιν. Στεῖραι συντόνως τρεχέτωσαν" fj γὰρ 
ἔτεις xal στεῖρα. τὴν θεόπαιδα Παρθένον ἐπαιδο- 
"σήτσε, Ἀητέρες σκιρτάτωσαν ' ἡ γὰρ ἄγονος µέτηρ, 
τὴν ἄφθορον μητέρα καὶ παρθένον ἀπέτεχε. Παρ- 
ναι χαιρέτωσαν * ἡ Tp ἄσπορος ΥΠ, τὸν Ex Πατρὸς 
ἀρεύστως, ἀφράστως ἀπέτεχε. Γυναῖχες χρατεἰτω- 
ν΄ γυνὴ γὰρ ἡ πᾶλαι τῆς ἁμαρτίας τὴν ἀφορμὴν 
εχδιάσασα, τῆς σωτηρίας ἄρτι τὴν ἀπαρχὴν εἰσχε- 


hens ad veritatem, ca. autem. à. legali in litera. 
servitute ac conversatione abducens. 

Quo id modo, q«quave ratione ? Nimirum, ce- 
dente umbra adventui Incis, gratiaque libertatem 
inferente pro littera : quorum solemnitas hzc 011” 
finium est, figuralibus symbolis veritatem succe- 
daneam jungens, novaque veleribus substituens. 
ld quoque divina Spiritus tuba Paulus. clamavit 
dicens : Si qua in Christo nora creatura , renova- 
mini. Vetera transierunt : ecce facla sunt. omnia 
nova b. Quia enim Nihil ad perfectum | adduzit 
lex ; introductio vero melioris spei, per quam prozi- 
mamus ad Deum c, ideo gratig veritas. palam 
eluxit: legis ipse conditor seipsum, qua nemo 
ratione possit dicere, exinaniendo demittens, . 
dispensatione processit homo, impleturus quo.! 
defectus erat, deteriorumque loco meliora illatu- 
rus et perfectiora. Quod sane οἱ sublimis Joan- 
nes, Verbi illud diviniverbiwm tonitru , apertis- 
sime significare voluerit, dicens : De plenitudine 
ejus nos omnes accepimus, et. gratiam pro gratia d. 
]pso enim exinanito, tumque nostram cx nobis 
mirabiliter induto. formam, plenitudinem ipsi 
aecepimus, proque assumpta conspersione, divi- 
nitatis divitias adepti sumus. Omnia igitur exsul- 
tent hodie, saliatque natura : Letetur. colum 
desuper, et nubes. spargant justitiam : Montes stil- 
lent du'cedinem, et colles exsultationem: quoniam 
misertus est Dominus populi sui, erecto nobis 
cornu salutis in domo David pueri sui , immacula- 
tissima ac viri nescia Virgine hac, ex qua geu- 
tium. salus et exspectatio. Ducat nunc. choreas 
grata omnis ac benevola anima : naturaque ad 
suse ipsius renovationis reformationisque l:etitiam, 
creaturam. convocet, Steriles, concite aeccurrant : 
nam que sine filiis et sterilis erat, Dei filiain 
virginem suscepit filiam. Saliant matres : mater 
enim prole carens, matrem intactam et. virginem 
peperit. Gaudeant virgines: terra enim non sata 
eum peperit, qui est sine fInxione a Patre, ra- 
tione stpra quam dici potest mirabili. Plaudant | 
mulieres: mulier enim quz olim ansam peccati 
incousultius przxbuit, salutis nunc primitias in- 


Wiux:* χαὶ ἡ πάλαι χατάχριτος, ἐδείχθη θεόχριτος - D tulit: quseque aliquando reà fuit, nunc.ostensa 


Piitnp &vavbpoz , ἐχλελεγμένη τῷ Πλάσαντι, καὶ τοῦ 
Tiv; ἀνόρθωσις. 

Ildoa τοίνυν fj χτίσις ὑμνείτω xoi χορευέτω, χαὶ 
Βνκισφερέτω τι τῶν τῆς ἡμέρας ἑπάξιον. Γενέσθω 
ple xocvh σήµερον οὐρανίων καὶ ἐπιγείων πανῄήνν- 
F6 xal συνεορ-αζέτω πᾶν ὅσον ἑγχόσμιόν τε xai 
ἐπερχόσμιον GO xps. Σήµερον γὰρ τοῦ Παντοχτ/- 
ετου «) χτιστὺὸν ᾠχοδόμηται τέµενος ΄ xoi τὸ χτίσμα, 
tp Κτίστῃ θεῖον ἐναύλισμα καινοπρεπῶς ἑτοιμάφε- 
tm Σήµερον ἡ πρὶν ἀπογαιωθεῖσα φύσις. ἀρχὴν 
λαμόάνει θεώσεως 7 χαὶ πρὸς δ/ξαν ὁ γνοὺς τὴν ἀνω- 
fév, µετάρσιος ἀνατρέχειν ἐπείγεται. Σήμµέρον EQ 

bf Cor. v, 17. ε Πουν, «i, 19. 4 Joan. 1, 16. 
Parnor. Gs. Χο. 


est divino probata judicio: mater viri nescia, 
Fictori electa , ac restauratio generis. 

Omnia ergo creata decantent, tripudientque, 
ac aliquid diei letiti& congruum conferant. Una 
hodie celestium  terrestriumque sit commun:s 
celebritas, simulque agat festum quidquid in 
mundo et supra mundum coalitionis est. llodie 
enim omnium Creatoris creatum delubrum exstru- 
ctum est : ac creatura, ΠΟΥ decentique 1atione , 
novum auctori paratur hospitium. lHodie, prius 
terra exsul facta. natura, divinitatem primo ac- 
cipit : pulvisque ad supremuni glorie apicem 
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sublimis festivo gradu excuriit. llodie ex nobis A ἡμῶν ἀνθ᾽ ἡμῶν ἀπαρχὴν 6 Ἰλδὰμ τῷ 6p 


pro nobis Deo Adamus prinitias offerens, Μι: 
riam primitias facit (7), iisque qua de totu con- 
spersione nihil inquinamenti. senserunt, in panem 
formatur (8), ad recreationem generis. llodie 
sinus magnus virginitatis retegitur : inviolatum- 
que vere incorruptionis margaritum, pro conju- 
gii legibus, Ecclesia induit (9). Hodie pura hoini- 
num ingenuitas, prima a Deo creationis munus 
recipit , οἱ ad scipsam revertitur : quemque spe- 
ciei decorem obscuravit vitiosa ignobilitas, hunc 
natura nate matri ejus qui speciosus est adli:e- 
rens, optirbam  divinissimamque fictionem susci - 
pit : efliciturque fictio reparatio absoluta (10) : re- 
paratio autem, deificatio: illaque, in antiquum 
efformatio. llodie sterilis, prater spem invenitur 
mater: prolisque sine paire parens,ex non ge- 
nitalibus lumbis germinans, nature genituras sa- 
cravit. Hodie divine purpurae imbutus est color, 
pauperculaque natura hominum divinam induit 
dignitatem. llodie juxta prophetiam geruinavit 
Davidis surculus, qui virga Aaron semper virens, 
nobis virgam virtutis Cliristum floruit. Hodie ex 
Juda Davideque puella virgo procedit : regni sacet- 
dotiique ejue prz se speciem ferens, qui secun- 
dum ordinem Melehisedec Áaron sacerdotium ges- 
eit (41). Hodie gratia, mysticum divini sacerdo- 
4ii dealbaus ephod, Levitico typice pratexuit 
semini (12) ac Deus regiam purpuram Davidico 


ρων, ^t» Maplay ἀπάοχεται, xal τοῦ ὅλους 
τος ἡ µη φυραθεῖσα. δι αὐτῆς ἁἀρτοποιεῖτο 
τὴν τοῦ γένους ἀνάπλασιν. Σήµερον ^ μέγας 
τῆς παρθενίας ἀναχαλύπτεται, xai τὸν ἄσυλι 
Υαρίτην τῆς ἀφθορίας τῆς ἀληθοῦς fj Έκκλη 
φιχώς περιτίθεται. Σίµερον td) χαθαρὰ τῶν àv 
εὐγένεια, τῆς πρώττς θεμπλαστίας ἆπολαμ 
χάρισμα, xai πρὸς ἑαυτῖν ἀντεπάνειαι " 
ἀπημαύρωσε τοῦ χάλους εὐπρέπειαν fj τῆς 
δυσγένεια, ταύτην fj coat; τεχθείσῃ τῇ ur, 
ὡραίου προσέχουσα, πλάσιν ἀρίστην τε χαὶ 
πεστάτην εἰσδέχεται. Καὶ γίνεται χυρίως f 
ἀνάχλησις ' χαὶ ἡ ἀνάχλησις, θέωσις; ἡ δὲ, 
ἁρχαῖον ἑξομοίωσις. Σήµερον fj στεῖρα, uf 
ἑλπίδας εὑρίσκετα:' καὶ τόχου μήτηρ ἅπαι 
ἀγόνων λαγό/ων βλαστάνουσα, τὰς γονὰς ἅγι 
φύσεως. Σήµερον ἡ εὐπρεπὴῆς τῆς θείας ἆλ 
χατεχρώσθη βαφή . xai τὴν βασιλιχὴν ἀξία 
yip τῶν ἀναρώπων ἀμφιέννυται φύσις. 2f 
Δαυϊτικὴ π/οφητικῶς ὁδεθλάττησεν ὅρπιξ. 
λα ὧν ἀειθαλλῆς χρηµατίσασσ, xai ῥάθδι 
µεως ἡμῖν, τὸν Ἀριστὸν ἐξανθῆσασα. Σήµ 
Ἰούδα καὶ Δαθὶδ παρθένος χόρη προέρχεται 
λείας xal ἱερατείας ὑπογράφουσα πρόσωπ 
κατὰ τὴν τάξιν Μελχισεδὲχ, ᾽᾿Λαρὼν ἱερατεί 
Xfuspoy τὸ μυστικὸν τῆς θείας ἱερατείας 
χάρις λευχάνασα, Λενϊτικῷ τυπικῶς Άπρο 
σπέρµατι’ xai την ῥασίλειον ἁλουργίδα, Aq: 


sanguine purpuravit, Dtque summa dicam : Hodie ϱ 8:5; ἐπορφύρωσεν αἵματι. Καὶ συνελόντι 


reformari incipit natura, mundusque veleratus 
deifermem  omniuo reforinationem accipiens, se- 
.cuudi a Deo (ictionis initia suscipit. 

Quia enim prima hominum formatio ex terra 
ainunda incontaminalaque , auctore Deo, ezxstite- 


σήμερον ἡ τῆς φύσεως ἡμῶν ἀναμόρφωσις ἑ 
ναὶ ὁ γηράσας χόσμος θεοειδεστάτην λαμδάνι 
χείωσιν, δευτέρας θεοπλαστίας προοἰµια δέχι 

Ἐπειδὴ γὰρ ἡ πρώτη τῶν ἀνθρώπων διάπὶ 
καθαρᾶς γῆς καὶ ἀσπίλου ὁξδημιούργητο, tig 


COMBEFISII NOTAE. * 


(7) Nota Mariam sine labe conceptam. Gar. 

(8) lisque, que de tota conspersione, nihil inqui- 
namenti senserunt, in panem [ormatur. lis, nempe 
primitiis. Multum deperit Grzeci leporis: non so- 
lum quia non possumus paronomyam illam φυρά- 
µατος καὶ φυραθείσης reddere, sed quia etiam sin- 
gulare àragyf, nescio quid gratius auribus sonat, 
et. pürasim puriorem facit, quam nostrum, primi- 
tie. Porro, prinmitiz ill: quas de tota conspersione, 
.ex nostris his primitiis, et Maria in panes forma- 
(as, ait non inquinatas, Christus Jesus sunt, panis 
je viatorum in ejus utero factus, quem solum 
SNeripturz phrasi, aliis quoque Patribus receptissi- 
nia, abomni peccati contagio eximit. Utrum autem 
ctiam Maria, quanguaimn privilegio fuerit exempta, 
debito 1antum peccati orig. contracto, ul jn 
multi opinantur ; quandiu mater Ecclesia non. de- 
lini, nec ego del(inio : οι per omnia Sixti IV, 
|i V, Pauli V, Urban. Vill ac ipsius Tridentini, 
Christiana modestia, decreta suscipio. Quid autem 
Grzci celebrent 9 Decembris, sub nomine Cornce- 
plionis sancte Àune canon Andrez; in eam. festi* 
vitatem editus, necnon synaxarium, ac nostras in 
ea notv, clare decebunt, 

(9) Jnviclatumque vere incorruptionis margari- 
ium, pro conjugii legibus, Ecclesia induit. Ννμοι- 
xu :. Velut. sponsa ; Quasi jam celebrari invi- 
piant uuptiz ille Verbi cum carne, ex qua ilia, 


ceu sponsi munus, incorruptionis decus 
Sunt plane emnia hic leetissima. 

(40) E[ficiturque fictio reparatio absolu 
reddidinus τὸ, ἀνάχλτσις, cujus signifk 
exempla exstant. apud Budaum., Pulchra 
quam hie auclor habet, gradatio. dMiud : 
Souat vere, absolute, perfecte : ut sign 
perfecta et in integrum insiauratio, seu po 
melius aliquid provectio. 

(41) Qui secundum ordinem Melchisedec , 
sacerdotium gessit. Sic construo illud, Aa: 
sit seusus : Qui oflicio Aarou, seu Summus 
dos, non tamen. ἱεράτευσε, functus est sat 
secundum ordinem Aaron, sed secundum | 
sedec, cujus sacerdotium augustius fuit, i 
junctum regno, quam etiam ejus prarog 
Paulus ad llebr. expressit. Forte vero dee 
yatio. 

(12) Levitico typice pratexit. semini. Pau 
scurius, quid illud epliod typice pratextum,: 
ipsum τυπικῶς. quod retinuimus, ne m 
forte aliquid daremus, non auctoris. Videl: 
sus planus, ul illud epliod sit humanitas C 
in qua idem ministravit, seipsum hostiam 0 
Deo : quie jam preintexta. dicatur. Davidi 
mini, in matre. sua τυπιχῶς, velut in exe 
ei forma, quain ut liomo, ortus ος ipsa, 
debet. . 


JN NATIVITATEM D. ΜΑΠΙ.Ε. I. 


iua, συλπθεῖσα την χάριν A rat: 


εὖπις ἃξ 
i$ ὀλισθήματι, δι ἧς ἐδεῤῥίφημεν του 
xat τῆς ἐν παραδείσῳ τρυφῆς t] φύ- 
y ζωὴ» ἀντηλλάξατο, χλΏρον ὥσπερ 
ls ἡμᾶς χαταν- Ὥσασαν, ἐς ὃς ὁ θάνα- 
θεν τοῦ γένους χατα-θορά’ εἶτα την 
ςἄνω πάντων ἀνθελομένων, πᾶσα μὲν 
las ἐλπὶς, 
Νόμος δὲ ἂν οὐδεὶς πρὸς ἰατρείχν τοῦ 
οὐχ ὁ ἔμφυτος. οὐγ ὁ γραπτὸς. οὐχ 
| πυρίπνν: καὶ ὃ-αλλακτήριος λόγος, 
κυπίνην οἶδεν Σπανορθοῦν φύσιν, καὶ 
lo; ἀνεχομίσθη coh; τὴν προτέραν 
χησεν ἄρτ. τῶν ὅλων ὁ ἀριστοτέχνης 
παναρµόνιον καὶ νεοπαςἡ κόσμον ἅλ- 
ἐπιδείξασθα:, xat τὴν ἐγκατασχήψφα- 
ἁμαρτίας ἐπιφηρὰν, δι) ἧς ὁ θάνατος, 
υς. Εἶθ οὕτως ξένην τινὰ καὶ ἁδούλω- 
ἁπαθεστάτην ἡμῖν παραδεῖσαι ζωὶν, 
ἔνοις ἡμῖν ὃἔπουθεν τῷ τῆς θεοἵεν- 
utt 


ι ταύτην εἰς iud; xoo:10:0t) την εὖ- 
λην τε οὖσαν xal παραδοξοτάτην, xal 
επρέπουσαν ; 1] οὐγὶ Θεοῦ διὰ σαρχὸς 
:0g, Χαὶ νόοις φύσέως Ίκχοντος, καὶ 
, ὡς οἵδς, λόγοις ἐμπολιτεύεσθαι χχιν.- 
οντος ; Tíva δὲ τρύπ 

αρθένου καθαρᾶς x: χα 


ον τοῦτο εἰς πέρας 
ἀνεπάφου διαχο- 
εωστηρίῳ τρότερο», εἶτα χυωρορούατς 
Νόμῳ τοὺς νόμους ὑπερνιχῶντι τῖς 
δὲ τίς ἂν νομῖτο, πλὴν µόνης 
| γενεῦν ἐχλελεγμένης τῷ ἀαγγενέτῃ 
On ἐστιν fj Θεοτόκος Μαρία, τὸ θΣόκλη- 
| ἐχ νηδύηος μετά σχρχὸς ὁ ὑπέρθεος 
lv αὐτὸς ἑαυτῷ ναοποιήσας ὑπερουσίως 
d διέφθορε τὴν νηδυν fj τεχοῦσα, μηδὲ 
kv ἑδεδέητο. θεὸς γὰρ ἣν, εἰ xav axp- 
ναι προείλετο. λοχξίας ἄνευ, xav ὡδί- 
€ ἂν, καὶ τὰ µητέρων ἢ µήτηρ ἑκρύ- 
ug ἑχτρέφουσα γάλακτι ὃν ἀνάνδρως 
xai Ἡ Παρθένος ἄσπορον ἀποκύουσα 
it παρθένος ἀγνεύουσα, σῶα xz: μετὰ 
παρθενἰας τὰ σήμαντρα φέρουσα” ᾧ 
Βεοτόχος εἰχότως χηρύττεται, xal παρ- 
ται, xal Ὑέννησις προσχυνεῖται, χα) 
ig ἐνούμενος, εἶτα σαρχὶ φανερούμενος, 
ξης χαρίἰνεται τὸ ἀξίωμα. Τῆς γέ τοι 
js ἀρᾶς, εὐθὺς fj γυναικεία φύσις την 
ιἔται, ὥστερ ἑνήρξατο τῆς ἁμαρτίας, 
^e σωττρίας. 


ἐκείντς, 


' ἡμῖν ὁ λόγος ἐπ᾽ αὐτὸ λοιπὸν τὸ κξ- 
εὖθεν ἐγὼ σήμερον πανηγυριστῆς καὶ 
ιτωρ τῆς ἱερᾶς ταύτης πανδαισίας ὑμῖν 
τὴν εὐφρασίαν χοινην προτιθέμενης. 


ην, τοῦ γένους ὁ λυτρωτῆς, νέαν ἄντεπι- 


ἐδεῖτο δὲ βοηθείας d) φῦσις. 


D quem sine viro filium procreasset : 
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natura vero, inohedicnti:e lapsu, qua ex 
loco vitali fucramus ejecti, spoliata gratia, cogna- 
lam dignitatem obliteraverat ; paradisique deli- 
ciis, vitam corruptibilei, velut patergam quam- 
dam in nos devectam hareditatem, ex qua mors, 
et quae morti comes est corruptio generis , conr. 
nmultaverat: cumque insuper terram omnes prz- 
opiassent coelo , sublata erat omnis spes salutis, 
supremoque natura indigebat auxilio. Porro nulla 
lex erat sanandze zgritudini, non innala, non 
scripla, non ignem spirzus sequesterque prophe- 
làrum sermo, non si quis conducere novit instau- 
rationi humanze. natur, eorumque aliquid , qui- 
bus forte ad pristinam nobilitatem facile posset 
postliminio reverti. Optimo tandem visum est 
universorum artifici, ut velut. concinnissimurmt 
quemdam recensque compactum mundum alium 
de novo exhiberet : lhactenusque grassatam olim 
peccati luem, ex qua mors est, comprimeret : 
tumque novam quamdam, nec obnoxiam servi- 
tuti, vereque affectionibus et vitiis vacuissimam 
vitam , nobis utique divinz regenerationis bapti- 
s$mate regeneratis, monstraret. 

Quo igitur modo par erat, ut magnum illud, et 
maxime novum ac tuirabile, Deique legibus con- 
gruentissimum beneficium in nos procederet, nisi 
Deo nobis per carnem apparente, ac nature 
obsequente legibus, nostrisque, ut novit, rationi - 
bus, nova decentique ratione annuente vivere? 
Qui vero ea res ad finem deduceretur, nisi prius 
munda intactaque Virgo ministraret. mysterio , 
tumque, lege supra naturs leges, eum qui sub- 
stantia superior est, in utero gestaret ? Quznain 
autem alia virgo hzc possit intelligi , nisi qua 
ante omnes generationes nature totius creator 
elegit? I:ec porro Maria Dei genitrix est, a Deo 
illud vocatum nomen, ex cujus processit utero 
divinissimus ille indutus carnem , quam sibi ipse 
in templum novum, admirabili plane modo com- 
pegit. Neque enim illa uterum corrupit partu, 
meque ef, ut pareretur, semine opus fuit. Nam 
erat Deus, quanquam modo carnali, sine tamen 
coit doloribusque nasci voluit. Ut plane mater, 
qua sunt matrum nesciret, mirabiliter lactans , 
virgoque, 
partu edita prole sine semine, virgo cdsla mdáné- 
ret, post etiam partum integra ferens virginitat/s 
signacula. Quo utique modo, et merito pradicd- 
tur Deipara, et virginitas honestatur, et adoratuv 
partus: Deusque. hominibus unitus, adeoque ma- 
nifestatus carne , suam ipse gloriam tribuit. Si- 
quidem siatim muliebris sexus maledictionem pr- — 
mam corrigit, salutis faetus initium, qui initium 
fuerat peccati. | 

Jam deinceps ad id quod caput cst. nobis deve- 
nit oratio : liineque ego hodie celehrator, splen- 
didusque sacri. hujus !autissinii epuli. convivator, 
communem vobis apponens lztitiam prodii. Cum 
enim, ut dixi, generis Redemptor, novam priori 
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exhibere, quemadmodum illic luto accepto ος 
illibata virgine terra primum formavit Adam, sic 
et lic modo, suam ipse incarnationem operatus, 
pro alia terrà, ut ita dicam, munda hac pror- 
susque immaculata, de natura tota electa Virgine, 
novoque modo, quod est nostrum ex nobis in ca 
ficto, novus Adam Ada fictor evasit ; ut. recens 
jlle et antiquior seculis, veteri, saluti essct. Qu:e 
autem, et quibus esset orla parentibus, age, di- 
camus succincte , decursa ut licuerit historia. 


Nata igitur est universorum gloriatio hxc, Da- 
vidis quidem (filia, Joacim autem semen: et Εν'θ 
quidem gentilis , Anna vero proles. Joacim enim 
vir mitis, inodestus, ac divinis innutritus legi- 
bus, cum sobrie vixisset Deoque constans adlivre- 
ret, ac sic perseveraret, consenuerat orbus fi- 
lis, natura quidem vegeta, cujus tamen vigori 
nou responderet donum generis. Sed et Anna 
Dei amans, sobria quidem et continens, sed ste- 
rilis: viri amans, sed carens liberis : nec aliud 
quam ut legi Domini honorem haberet, animo 
cogitans, stimulantibus per dies sterilitatis acu- 
leis, et, ut par est affici quibus non sunt proles, 
moleste ferebat, tristabatur, dolebat, non ferens 
füliorum orbitatem. Cum sic autem Juacim uxor-. 
que tristarentur, quod filius deesset, qui familie 
adesset, nondum tamen scintillam spei exstinxe- 
raut: utrinque vero, ut. ad suscitandum semen 
Glius pr:eberetur, orabaut. Ambo itaque Annam 
illam imitati, factam voti compotem et exauditam, 
assidui im templo erant, Deumque votis suppli- 
vibus, ut erbitatem solveret, fructumque sterili- 
titi concederet, provocabant. Nee prius conten- 
onem remiserunt, quam sint facti compotes 
vali, Ét vero evaserunt voti compotes. Non enim 
spei neglexit donum ipsius doni auctor. Sie nam- 
que quiritantibus, ac Deo supplicantibus, ocius 
adfuit non tarda virtus : illique ad fructus editio- 
nein, buic ad prolem suscipiendam vires addidit : 
hactenusque siccatis genilalium organorum mea- 
tibus, infuso fecunditatis humore, ex non genita- 
libus, genitales ac fetificos reddidit: ac jam ex 
infecundis arentibusque, ceu irriguis arboribus, 
generosus nobis fructus Virgo hzc immaculatis- 
»sima germinavit. Suut soluta sterilitatis vin- 


EN 


ὥσπερ ἐχεῖ πρέτερον ix παρθενικῆς ἆνες 
πηλὸν ἀνελόμενος, τὸν πρῶτον ἸΑδὰμ b 
σεν, οὕτω xal vov» ἐνταῦθα τὴν οἰχείαν σά( 
τουργῶν, ἀντ ἄλλης. ὡς ἂν εἴποιμεν, vi 


Δαράν τε χα) ὑπεράμωμον ταύτην 7:200£vo 


φύσεως ἐγλεξάμενος, τὸ χαθ) ἡμᾶς ἐξ fua 
Χαινοποι/σας, νέης ᾿Αδὰμ ὁ πλαστουργὸς 
ἐχρημάτισεν, ἵνα τὸν παλαι»ν ὁ πρόσφατος 
, 9 * s , * hd 
ypovog ἀνχσώσηται. "AXAR τίς 0202, καὶ * 
γονέων, φέρε λέγωμεν ἐπιτοοκάδην, tv Ux 
δραµόντες εἰς δύναχ κιν. 
Αὕτη τοίνυν, τὸ πάντων αὔχγμα, θυωγάτι 
τοῦ Δαθἰδ, σπέρμα δὲ τοῦ Ἰωαχείμ” ἀπι 
τῆς Εὔας. Ὑένντυα δὲ τῖς "Αννης. "lua 


D ἀνλρ πρᾶος, ἐπιειχῆς , xal νόµοις vtt! 


θ:οὔῦ, σωφρόνως μὲν ῥιοὺς, Θθεῷ δξ προσ 
οὕτω δὲ διατελῶν, ἅπαις χατεγ{ρα τὸν Bi 
ζούσης τῆς φύσεως, ἁλλ᾽ οὐκ Σχούσης t 
ἀντἱἰδωρην. Άννα xaY αὐτὴ φιλόβεος, Gt 
ἀλλὰ στεῖρα ᾿ Φίλανδρος, ἀλλ᾽ ἄτεχνος * : 
ὅτι Th» τὸν vóuov Κυρίου τιμᾶν, ἑμμελ 
ρουσα. Αὔτη τῆς στειρώσεως περινυττοµέι 
«pog ὀσημέραι, xol οἷα πάσχειν τὰς ( 
εἰκὸς, ἑδυσφόρει, Τνιᾶτο, Ίσχαλλε, tip 
οὐ φέρουσα. Οὕτω δὲ λύπῃ χατεσχημἐἑνο 
χαὶ σύνο:χκος, ὅτι μὴ mal; ὑπῆν ἐχείνοις 
ἐπίχουρος, τέως μὲν τῆς ἑλπίδος αὐτοῖς o! 
σθη τελείως dj θρυαλλίς" εὐχὴ δὲ ἣν ἆμς 
παρασχεθῆναι τέχνον αὐτοῖς εἰς ἀνάστασι' 
τος. Καὶ 6h τὴν ἐξάχουστον "Avvav map 
ἑχάτεροι, τῷ ἱερῷ προσανεῖχον΄ λιταῖς τι 
ἐξεμείλισσον, δοῦναι λύσιν τῇ ἀτεχνίᾳ, xal 
στειρώσει, οἳ οὐ πρότερον ἀνῆχαν, πρὶν 
μένουν τύχωσι. Καὶ óh xal τετυχἠχασιν. 0 
Τχξ τής ἐλπίδος τὸ δῶρον ὁ τοῦ δώρου δο 
γὰρ ποτνιωµένοις xal λιπαροῦσι τὸ θεῖ 
θἅττον αὐτοῖς * μὴ βραδύνουσα δύναμις * : 
εἰς καρπογονίαν, τὴν δὲ εἰς παϊδοποιίαν 
καὶ τοὺς ἐξηραμμένους τέως τῶν γεννητικί 
πόρους, ἱκμάσι σπερµοχονίας ἐπινοτίσας, 
γονίµους εἰργάσατο. Kal δ] λοιπὸν ἐξ à 
καὶ ξηρῶν, ὡς ἐξ ἐνύγρων ξύλων χαρπὸς i 
πανάµωμµος αὕτη Παρθένος ἡμῖν ἐξεθλάα 


D λέλυτο 6h τὰ δεσμὰ -Ώς στειρώσεως, xal 


εὐχῆ παρ) ἑλπίδας ἐδείκνυτο, καὶ τεαιδοτό 
voc, xai χαλλίπαις t) ἄτεχνος. 


cula, ae pr:ter spem oratio gefítalis apparuit: infecundaque, prolis parens, ac filiis o 


lei habens. 

Quoniam autem ex. infecunda. matre prodierat, 
ex cujus vulva immortalitatis spica prodiit, cam 
pirentes cum. primum floreret :tatis florem, in 
Ie; phum ductam Deo donarium fecerunt. Is autem 
«ui id temporis sacerdotii peragebat vicem, ut 
inm prieuntium tum. pone sequentium virginum 
vidit tripudia, gavisus est, ac plurimum exsulta- 
vit, velut. qui eornm quie essent in. spe, divinos 
jim eventus manifestos aspiceret : nec aliter divi- 
nuu Deo donarium, ac acceptissimam dignani- 


Ἐπειδὴ δὲ προτλθεν ix τῆς ἀγόνου p 
μήτρας τὸν στάχυν τῆς ἀφθαρσίας Ext 
va) ταύτην, τῖς ἡλιχίας τὸ πρῶτον K 
θυς, οἱ τεχόντες προσαγαγόντες ἀνξθι 
τὸν ἑφημερίαν τότε τῆς ἱερατείας ἔπιτε 
à; παρθενικὰς ὡς εἶδε χορείας imlmp 
ορενοµένας τε καὶ συνερετοµένας, fic 
vef st, ὡς τῶν ἐν ἑλπίὃ: fon τὰς | 
ἐγθάσεις ταῦτα «ένας ' χαὶ οἵόν τι 6 
téen ua, 35 θεῖον ἀνάθτμα τῷ Θεῷ χκαθι 
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τς IN NATIVITATEM B. MARE. I. 


δΙΝ 


ρῶν ἁγίων ἄδντα τοῦτο τὸ µέγα τῆς σω- A que veneratione hostiam litavit, magno hoc salutis 


Ιάαύρισμα χαταθέµενος * Ev ofc τὴν παῖδα, 
ἰονεὶ θαλάμοις νυμφιχοῖς ἐμθατεύουσαν, 
ν σιτεῖσθαι τροφὴν, ἕως ὁ τῆς νηστείας 
πιρὸς, ὃς πρὺ παντὸς αἰῶνος διώριστο 
τῷ ἐξ αὐτῆς φῦντι δι’ εὐοπλαγχνίαν ἄῤῥη- 
τῷ πρὸ πάσης κτίσεως xal χρόνου xai 
996, θεῖχῶς αὐτόν φύσαντι, καὶ τῷ συμονεῖ 
ρόνῳ καὶ προσχυνητῷ αὐτοῦ Πνεύματι * 
εθεότης, οὕτως xal φύσις xa βατιλεία μὴ 
"m, μτδὲ ἁπαλλοτριουμένη, μηδέ vivi που 
την διαλλάττουσα, πλὴν τῇ τῶν ἀρχικῶν 
wv ἰδιότητι. A.X. τοῦτο χορεύων παντγ»ρί- 
ένδοµα: ^ xal τῇ Μητρὶ τοῦ Λόγου προσ- 
v ἑόρτιων , ὅτι µοι τῆς εἰς Τριάδα πίστεως 


thes»uro in ipsis sanctorum penetralibus dcpo- 
sito , ubi puella sermonibus, ceu sponsalibus in- 
ambulans thalamis, ambrosia pasceretur esca,. 
usque dum venisset definitum ante seculum omne 
conjugii tempus ; tum ipsi, qui ex ea, misericor- 
dia inenarrabili natus est, tum ei qui divine ante: 
creatum omne et tempus et spatium, ipsum genuit,. 
tum cognato eademque sede censidente ac adoran- 
do ejus Spiritui; quorum sicut una divinitas, ita 
et natura et regnum; nolla divisione, neque aba- 
lienatione aliave differentia, excepta quam prin- 
cipum hypostaseon proprietas facit. Propterea 
tripudio festum ago atque delibor, Verbique matri 
offero festivum munus, utpote cujus mihi proles, 


αιον ὁ τόχος taj:ng &yvópis. Τοῦ γὰρ B quod fidei Trinitatis caput est notuin fecerit, Verbo 


λόχου xal Yioo τὴν οἰχείαν σάρχωσιν αὖ- 
0$, χαὶ ὁ γεννήσας Πατὴρ συνευδοχῶν φαί- 
ἡ τὸ Πνεῦμα τὸ ἄνιον προοπτδοῦν, xol 
ιν ἁγιάζον τῆς συλλαθούσης «b ἀχατά)η- 


pa νῦν τὸν Δαθὶδ ἐρωτῆσαι * τί πρὸς αὐτὸν 
τῶν ὅλων διομνὺς ἔφη θεός ; "Λγε δὴ οὖν 
& * ἴθι προφΏτα * τίνασσε τὴν κιννύραν, 
à χρούσματα * λέγε τρανῶς, τί σοι ὤμοσε 
Εί pot ὤμοσε Κύριος; Ἑκ κχαρποὺ τῆς 
(ου θήσειν' ἐπὶ τὸν θρόνον µου. Τοῦτό pot 
αἱ οὐχ Ἰθέτησεν. Ὥμοσε, καὶ τοῖς ἔργοις 
ος ἑσφράγισεν. "Απαξ ὤμεσα, φησὶν, ἐν τῷ 
^, αἱ τῷ Aa618 ψεύσομµαι ; τὸ σπέρμα αὖὐ- 
εἰς τὲν αἰῶνα, xal ὁ θρόνος αὐτοῦ, ὡς 
᾽αγτίον µου, xal ὡς ἡ σε ήνη κατηρτι- 
c τὸν αἰῶνα” xai ó µάρτυς ἐν οὐρανῷ πι- 
Uta ὁμωμοχὼς, ἐξεπλέρωσεν, ἀξύνατον γὰρ 
4 θ:όν. Ἴδου δὴ οὖν ὁρᾶτε, χατὰ σάρχα Ἆρι- 
; Τἰὸς κηρυττόµενος” καὶ Κύριος ἐμὸς xal 
εχυνούµενος ἄδετα:, καὶ πάντα τὰ ἔθνη αὐτῷ 
l* ἑρῶσι γὰρ αὐτὸν παρθενιχοῖς ἐνθρονιςκό- 
νοις. Ἰδοὺ καὶ fj Παρθένος αὕτη, τῶν ἡμών 
Uv ἐξέῳν ' ἧς ix νηδύος ὁ πρὸ αἰώνων, πρὸς 
τῶν αἰώνων σαρχωθεὶς προελήλυθε, xaX τὸ 
ων ἀνεχαίνισε σύγχριμα. Καὶ ταῦτα μὲν 
ἱμεῖς δὲ, ὁ τοῦ θεοῦ λαὸς, ὅτμος ἅγιος, 
ἱερὸν, χορεύσωμεν πάτρια, τιμήσωμεν τοῦ 
2 τὴν δύναμιν ' ἕκαστος χατὰ τὸ δοθὲν α)- 
4d, συνξισφερέτω τῇ πανηγύρει ἐπάδιον 
πατέρες, την ξὐχληρίαν τοῦ γένους al μη- 
| εὐτεχνίαν * αἱ στεῖρα:, τῆς ἁμαρτίας τὸ 
αἱ παρθένο, τὸν διπλην ἁ θορίαν, ψυγΏς 
. σώματος ' αἱ ὑπὸ ζυγὸν, τὶν ἐπαινετὴῆν 
αν. E! τις παττρ bv ὑμῖν, utusis0o τὸν 
ένου πατἑρα. Κῑν ἅπαις n, τρυγότω γό- 
Sylv, ix φιλοδέου ῥίου ταύτην γαρπού- 
Γ τις µύέττρ θτλάτουσα, σογγχιρέτω τῇ 


Lxxxvitt, 56-58. , οἱ Hebr, vi, 18. 


t Spiritus sanctus st affectans, elc. Sic. ex 
00z7292/, Vwieudo z202210959 * pro qui- 
ie sil. ασ ο z20357602v, Spiii:us 


enim zterno et Filio suam sibi formante et assu- 
mente carnem, etiam Pater qui genit manifesta-- 
tur, ut una complacens el probaus, οἱ Spiritus 
sanctus ut assectans (15) comesque, ac ejus quz in- 
comprehensibilem utero habuit, sanctificans uterum. 

Verum tempus modo est ut Davidem percon- 
tentur, quid ad ipsuin cum juramento Deus om- 
nium dixerit. Age igitur, canticorum scriptor : 
θείο, proplieta : agita pulsaque citharam : move 
musica instrumenta : dic palam, quid tibi juravit 
Dominus? Quid mihi juravit Dominus? Ut ponat 
de [ructu lumbi mei super sedem meam. Hoc mihi 
juravit,. nec fecit irritum. Juravit. sermonesque 
operibus obsignavit firmavitque : Semel, inquit, 
juravi in santo. meo, si David. mentiar? Semen 
ejus in a'ternum manebit : et thronus. ejus sicut. sol 
in conspectu meo, οἱ sicut luna per[ecta in eter- 
num ; ei testisin celo* fidelis. Juramenta hzc opere 
adimplevit, oracula hzec confirmavit : Impossibile 
enim est. mentiri Deum ο”. Ecce ergo videte; qui 
secundum carnem Christus meus pradicatur 
fllius, meus, Dominus et Filius canitur adoratus, 
ewnque alorant omnes geutes : vident enim vir- 
ginalibus collocatum sedibus. Ecce et virgo hic 
ex meo jam prodiit nata femore, ex cujus alvo 
processit indutus in. fine seculorum carnem, qui 
es! ante. secula, szeculorumque renovavit coalitio« 
nein, Et. h;ec quidem ita. Nos autem Dei populus, 


D plebs sancta, sacer conventus, tripudio celebremus 


paterna : vim mysterii honoremus : quisque pro 
concessa gratia congruum  solemnitali munus 
conferat. Pawres generis felicitatem : matres, libe- 
rorum fecundam probitatem : steriles, peccati 
infecunditatem ; virgines, duplicem incorruptio- 
nem, animi, iuquam, et corporis : conjugatas, mo- 
derationem laudabilem. Si quis in vobis pater, 
Virginis sibi patrem. imitandum proponat. Quan- 
quam prole careat, viue Dei amantis fructum, 


COMBEFISII NOT.E.. 


sanctis. iusiliens, ac ejus, ete. Plana enim allusio 
est et expressto illius ον ore Gabrielis ; Spiritus. 
4anctus superveniet ὡς le, elc. 


t15 


S. ANDRE.E CRETENSIS 


Tativitatem et fictionem succedaneam voluisset A 5:/235021 «m; προτέρας v6vvmGiV καὶ ἂν 


exhibere ,. quemadmodum illie luto accepto ex 
illibata virgine terra primum formavit Adam, sic 
et hic modo, suam ipse incarnationem operatus, 
pro alia terra, ut ita dicam, munda hac pror- 
susque immaculata, de natura tota electa Virgine, 
novoque modo, quod est nostrum ex nobis in ca 
ficto, novus Adam Adz fictor evasit ; ut. recens 
ille et antiquior seculis, veteri, saluti essct. Que 
autem, et quibus esset orta parentibus, age, di- 
camug succincte , decursa ut licuerit historia. 


Nata igitur est universorum gloriatio h:c , Da- 
vidis quidem fllia, Joacim autem semen: οἱ Ενιο 
quidem gentilis , Anna vero proles. Joacim enim 
vir mitis, inodestus, ac divinis innutritus legi- 
bus, cuim sobrie vixisset Deoque constans adhzre- 
ret, ac sic perseveraret, consenuerat orbus fi- 
lis, natura quidem vegeta, cujus tamen vigori 
non responderet donum generis. Sed et Ànna 
Dei amans, sobria quidem et continens , sed ste- 
rilis: viri amans, scd carens liberis : ncc aliud 
quam ut legi Domini honorem haberet, animo 
cogitans, stimulantibus per dies sterilitatis acu- 
leis, et, ut par est affici quibus non sunt proles, 
moleste ferebat, tristabatur, dolebat, non ferens 


fliorum orbitatem. Cum sic autem Juacim uxor-. 


que tristarentur, quod filius deesset, qui familize 
adesset, nondum tamen scintillam spei exstinxe- 
raut : utrinque vero, ut. ad suscitandum semen 
lius pr:sberetur, orabant. Ambo itaque Annam 
illam imHati, factam voti compotem et exauditam, 
assidui in. templo erant, Deumque votis suppli- 
cibus, ut orbitatem solveret, Ífructumque sterili- 
titi coucederet, provocabant. Nec prius conten- 
onem remiserunt, quam sint facti. compotes 
voli, Et vero evaserunt voti. compotes. Non enim 
spei neglexit donum ipsius doni auctor. Sic naim- 
que quiritantibus, ac Deo supplicantibus, ocius 
adfuit non tarda virtus: illique ad fructus editio- 
nein, buie ad prolem suscipiendam vires addidit: 
hactenusque siccatis genitaliun| organorum mea- 
tibus, infuso fecunditatis humore, ex non genita- 
libus, genitales ac fetificos reddidit: ac jam ex 
infecundis arentibusque, ceu irriguis arboribus, 
generosus nobis fructus Virgo hoc immaculatis- 
»ima germinavit. Suut soluta. sterilitatis  vin- 


ὥσπερ ἐχεῖ πρέτερον ix παρθενικῆς ἀνετὰ 
πηλὸν ἀνελόμενηος, τὸν πρῶτον Αδὰμ ἑτσλα 
σεν, οὕτω xal νὺ» ἐνταῦθα τὴν οἰχείαν σάρ' 
τουργῶν, &àvv' ἄλλης. ὡς ἂν εἴποιμεν, γῆς 


ΛΔαρᾶν τε xaX ὑπεράμωμον ταύτην ταρθένον 


φύσεως ἐχλεζάμενος, 55 χαθ) ἡμᾶς ἐξ ἡμῶ' 
Χαινοποιίσας, νέης ἸΑδὰμ ὁ πλαστουργὸς t 
ἐχρημάτ.σεν, ἵνα τὸ) παλαιὸν ὁ πρόσφατος) 
, * * s , Ld 
χρονος ἀνχσώσηται. ᾽Αλλὰ τίς 0992, καὶ τι 
γονέων, ips λέγωμεν ἐπιτροχάδην, τὴν lat 
δραυόντες εἰς δύναιν. 
iT v" Y 

Αὕτη τοίνυν, τὸ πάντων αΌχταα, 0υγάτη, 
τοῦ Δαθ:δ, σπέρμα 6b τοῦ Ἰωακείμ ' ἀπό 
τῖς Εὔας, Ὑένντμα 05 «T; "Άννης. "loas 


D ἀνλρ πρᾶος, ἐπιειχῆς, xat νόµοις ἑντεθ 


0:02, σωφρόνως μὲν βῥιοὺς, Θεῷ 65 προσλ 
οὕτω δὲ διατελῶν, ἅπαις χατεγήρα τὸν βίο 
ζούσης τῆς φύσεως, ἁλλ᾽ οὐχ Σγούσης το 
ἀντίδωρον. "Άννα χαὶ αὑτὴ φιλόβρεος, σώς 
ἀλλὰ στεῖρα ' φίλανδρος, ἁλλ᾽ ἄτεχνος ' x 
ὅτι πλὴν τὸν νόμον Κυρίου τιμᾶν, ἑμμελέ 
ρουσα. Αὔτη τῆς στειρώσεως περινυττοµένι 
τροις ὁὀσημέραι, καὶ οἷα πάσχειν τὰς à 
εἰχὸς, ἑδυσφόρει, 1νιᾶτο, ἤσχαλλε, τὴν 
o) φέρουσα. Οὕτω δὲ λύπῃ κχατεσχηµένοι 
χαὶ σύνοιχος, ὅτι μὴ mal; ὑπῆν ἑἐχείνοις ! 
ἐπίχουρος, τέως μὲν τῆς ἐλπίδος αὐτοῖς οὐ: 
σθη τελείως dj OpuaAM coy δὲ ἣν ἀμφ' 
παρασχεθῆναι τέχνον αὗτοῖς εἰς ἀνάστασιν 
τος. Καὶ δὴ τὴν ἐξάχουστον "Avvav παρα 
ἑχάτεροι, τῷ ἱερῷ προσανεῖχον᾽ λιταῖς τε 
ἐξεμείλισσον, δοῦναι λύσιν τῇ ἀτεχνίᾳ, xal: 
στειρώσει, οἳ οὗ πρότερον ἀνῆχαν, πρὶν τ 
pévou τύχωσι. Καὶ oh xal τετυχἠχασιν. O0 
fxs v; ἐλπίδος τὸ δῶρον ὁ τοῦ δώρου δοτ 
γὰρ ποτνιωµἐνοις xal λιπα;οῦσι τὸ Ocio 
θἄττον αὐτοῖς * uit) βοαδύνουσα δύναμµιςχ 
εἰς καρπηγονίαν͵, τὲν δὲ εἰς παιδοποιίαν | 
καὶ τοὺς ἐξηραμμένους τέως τῶν γεννητικῶ 
πόρους, ἱχμάσι σπερµοχονίας ἐπινοτίσας, 1 
γονίµους εἰργάσατο. Καὶ δὴ λοιπὸν ἐξ b 
xa ξηρῶν, ὡς ἐξ ἐνύγρων ξύλων χαρπὸς εἰ 
πανάµωμµος αὕτη Παρθένος ἡμῖν ἑξεθλάσι 


D λέλυτο 6h τὰ δεσμὰ τῆς στειρώσεως, xal 


εὐχὴ παρ ἑλπίδας ἐδείκνυτο, καὶ παιδοτόχ 
voc, xat χαλλίπαις ἡ ἄτεχνος. 


cula, ae proter spem oratio gefitalis apparuit : infecundaque, prolis parens, ac filiis or 


lein. habens. 

Quoniam autem ex. infecunda. matre prodierat, 
ex cujus vulva immortalitatis spica prodiit, cam 
pirentes cum. primum floreret :etatis florem, in 
Ie:np'ium ductam Deo donarium fecerunt. Ts autem 
«ui id temporis sacerdotii peragebat vicem, ut 
iun proeuntium tum. pone sequentium virginum 
vidit tripudia, gavisus est, ac. plurimum exsulta- 
vi, velut. qui eorum qu: essent iu. spe, divinos 
jim eventus manifestos aspiceret : nec aliter divi- 
gnum Deo doparium, auc acceptissimam diguani- 


Ἐπειδὴ δὲ προηλθεν Ex τῆς ἀγόνου yi 
μήτρας τὸν στάχυν της ἀφθαρσίας ἔχφ' 
ναῷ ταύτην, τῆς ἡλικίας τὸ πρῶτον y 
θυς, οἱ τεχόντες προσανγαγόντες ἀνέθει 
zh» ἑἐφημερίαν τότε τῆς ἱερατείας ἐπιτελ 
τὰς παρθενικὰς ὡς εἶδε χορείας ἑπίπρο 
πορενοµένας τε xal συνξφεποµένας, fol 
λίαν ἐγεἼθει, ὡς τῶν Ev Exi: ἤδη τὰς 0. 
γεῖς ἐκδάσεις τεθτααένας ' καὶ οἷόν τι σε 
Σιέρρα, τὸ θεῖον ἀνάθτμα τῷ Θεῷ χαθιέ 


: ,. IN NATIVITATEM B. ΜΑΗ: ΑΕ. I. 


δΙΝ 


"ev ἁγίων ἅἄδυτα τοῦτο τὸ µέγα τῆς σω- A que veneratione hostiam litavit, magno hoc salutis 


Ιδαύρισµα χαταθέµενος * Ev οἷς τὴν παῖδα, 
ἰωνεὶ θαλάμοις νυμφικοῖς ἐμθατεύουσαν, 
9 σιτεῖσθαι τροφἩν», ἕως ὁ τῆς µνηστείας 
αιρδς, ὃς πρὺ παντὸς αἰῶνος διώριστο 
τῷ ἐξ αὐτῆς φύντι δι’ εὐσπλαγχνίαν ἄῤῥη- 
τῷ πρὸ πάστς κτίσεως xal χρόνου καὶ 
ος, θεῖχῶς αὐτὸν φύσαντι, καὶ τῷ cup ouet 
βόνῳ xai πρησχυνητῷ αὐτοῦ Πνεύματι * 
εθεότης, οὕτως xal φύσις xai βασιλεία μὴ 
η, μηδὲ ἁπαλλοτριουμένη, μηδέ τινέ που 
τὴν διαλλάττουσα, πλὴν τῇ τῶν ἀρχικῶν 
wv ἰδιότητ'. Διὰχ τοῦτο χορεύων παντγ»ρί- 
τένδοµα.: xal τῇ Μητρὶ τοῦ Λόγου προσ- 
y ἑόρτιον , ὅτι pot τῆς eic Τριάδα πἰστεως 


thes»uro in ipsis sanctorum penetralibus dcpo-- 
sito , ubi puella sermonibus, ceu sponsalibus in- 
ambulans thalamis, ambrosia pasceretur escn,. 
usque dum venisset. definitum ante seculum omne 
conjugii tempus ; tum ipsi, qui ex ea, misericor- 
dia inenarrabili natus est, tum ei qui divine ante: 
creatum omne et tempus et spatium, ipsum genuit, 
tum cognato eademque sede considente ac adoran- 
do ejus Spiritui; quorum sicut una divinitas, ita 
et natura et regnum ; nolla divisione, neque aba- 
lienatione aliave differentia, excepta quam prin- 
cipum hypostaseon proprietas facit. Propterea 
tripudio festum ago atque delibor, Verbique nitri 
offero festivum munus, utpote cujus mihi proles, 


10v ὁ τόχος ἑαύτης ἑγνώρισε. Τοῦ γὰρ B quod (idei Trinitatis caput est notum fecerit, Verbo 


λόγου xaY Υἱοῦ τὴν οἰχείαν σάρχωσιν αὖ- 
ος, χαὶ ὁ γεννήσας Πατὴρ συνευδοχῶν φα[- 
ἡ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγνιον προοπτδοῦν, xal 
ν ἁγιάζον τῆς συλλαθούσης τὸ ἀχατά)η- 


pa νῦν τὸν 3a6:6 Σρωτῆσαι * τί mph; αὐτὸν 
τῶν ὅλων διομνὺς ἔφη θεός ; "Ave δὴ οὖν 
& * ἴθι προφῆτα * τίνασσε τὴν χιννύραν, 
& χρούσματα * λέγε τρανῶς, τί σοι ὤμοσε 
Γί pot ὤμοσε Κύριος; 'Ex κχαρποῦ τῆς 
iov θήσειν' ἐπὶ τὸν θρόνον µου. Τοῦτό µοι 
αὶ οὐκ Ἱθέτησεν. Ὥμοσε, χαὶ τοῖς ἔργοις 
ος ἑσρράγισεν. "Απαξ ὤμεσα, φησὶν, ἐν τῷ 
^, αἱ τῷ Aa610 ψεύσοµαι ; τὸ σπέρμα ab- 
! εἰς τὸν αἰῶνα, xal à θρόνος αὐτοῦ, ὡς 
αντίον µου, καὶ ὡς ἡ σελήνη κατηρτι- 
ρτὸν αἰῶνα” xai ὁ μάρτυς ἐν οὐρανῷ πι- 
Uca ἑμωμογὼς, ἐξεπλέρωσεν ἀξύνατον γὰρ 
t θ:όν. "1002 81; οὖν ἐρᾶτε, κατὰ σάρχα Χρι- 
; Y; χηρυττόµενος ΄ καὶ Κύριος ἐμὸς xal 
ικυνούµενος ἄδεται, καὶ πάντα τὰ ἔθνη αὐτῷ 
[» ἑρῶσι γὰρ αὐτὸν παρθενιχοῖς ἐνθρονιξό- 
νοις. Ἰδοὺ καὶ ἢ Παρθένος αὕτη, τῶν ἡ ών 
v ἐξέφν ' ἧς Ex νηδύος ὁ πρὸ αἰώνων, πρὸς 
τῶν αἰώνων σαρχωθεὶς προελήλυθε, xaX «b 
ον ἀνεκαίνισε σύγχριμα. Καὶ ταῦτα μὲν 
ἱμεῖς δὲ, ὁ τοῦ θεοῦ λαὸς, ὄημος ἅγιος, 
ἱερὸν, χορεύσωμεν πάτρια, τιμῆσωμεν τοῦ 
» τὴν δύναμιν ἕκαστος χατὰ τὸ δοθὲν α)- 
μα, συνεισφερέτω τῇ πανηγύρει ἑπάξιον 
πατέρες, τὴν εὐχληρίαν τοῦ γένους) αἱμη- 
| εὐτεχνίαν * αἱ στεῖρα., τῆς ἁμαρτίας τὸ 
αἱ παρἈένοι, τὸν διπλην ἁςθορίαν, ψυχΏς 
. σώματος * αἱ ὑπὸ ζυγὸν, τὴν ἐπαινετην 
αν. E! τις πατὶρ bv ὑμῖν, µιμείσθω τὸν 
ένου πατέρα. K3v ἅπαις T, τρυγάτω γό- 
εὐγὴν, ix φιλο2έου ῥίου ταύτην γαρπού- 
[ τις uáeno θτλάσουσα, συγχαιρέτω τῇ 


Lxxxvit, 56-58. ,.— ο Hebr, vi, 18. 


t! Spirittts. sanctus st affeztaus, elc. Sie. ex 
porzn2os, Vwiendo z402zT70629 * pro qui- 
ie οἱ resbitueasun z263z71607V, Spiiri:us 


enim zterno et Filio suam sibi formante et assu- 
mente carnem, etiam Pater qui genuit manifesta-. 
tur, ut una complacens et probans, et Spiritus 
sauctus ut assectans (15) ccmesque, ac ejus quie in- 
comprehensibilem utero habuit, sanctificans uterum. 

Verum tempus modo est ut Davidem percon- 
teur, quid ad ipsuin cum juramento Deus om- 
nium dixerit. Age igitur, canticorum scriptor : 
adesto, propheta : agita pulsaque citharam : move 
musica instrumenta : dic palam, quid tibi juravit 
Dominus? Quid mihi juravit Dominus? Ut ponat 
de [ructu lumbi mei super sedem meam. Hoc wihi 
juravit,. nec fecit irritum. Juravit. sermonesque 
operibus obsignavit firmavitque : Semel, inquit, 
juravi in. santo. meo, si David. mentiar? Semen 
ejus in a'ternum manebit : et thronus. ejus sicut. sol 
in conspeclu meo, et. sicut luna per[ecta in eter- 
num ; el testis in celo* fidelis. Juramenta hec opere 
adimplevit, oracula hzee confirinavit : Impossibile 
enim est. mentiri Deum ο”. Ecce ergo videte; qui 
secundum carnem Christus meus praedicatur 
fllius, meus, Dominus et Filius canitur adoratus, 
eumque alorant omnes geutes : videut enim vir- 
ginalibus collocatum sedibus. Ecce et virgo hzc 
ex meo jam prodiit nata femore, ex cujus alvo 
processit indutus in fine seculorum carnem, qui 
es! ante secula, szeculorumque renovavit coalitio« 
nem. Et. h.ec quidem ita. Nos autem Dei populus, 


D plebs sancta, sacer conventus, tripudio celebremus 


paterna : vim mysterii honuremus : quisque pro 
concessa gratia congruum  solemnitati munus 
conferat. Patres generis felicitatem : matres, libe- 
rorum fecundam probitatem :. steriles, peccati 
infecunditatem ; virgines, duplicem incorruptio- 
nem, animi, inquam, et corporis : coujngata, mo- 
derationem laudabilem. Si quis in vobis pater, 
Virginis sibi patrem. imitandum proponat. Quan- 
quam prole careat, vits Dei amantis fructum, 


COMBEFISII NOT.E. 


s«ncins. iusiliens, ac. ejus, ete, Plana enim allusio. 
est eb expressio illius. ex ore Gabrielis :: Spiritus 
4anctus superveniet àà te, eic. 
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S. ANDRE/E CRZTENSIS 


orationem nempe, ceu fetum semenque vindemiet. A "Avvr ÜrXatodorpzatüloy xaz' εὐχὰς μετὰ σ 


.. $i qua water. lactans, Aun | post sterilitatem la- 
ctanti pro voto puellam congaudeat. Si qua ste- 
εἰς et infecuada fructum benedictionis non. ha- 
- bet, concessum divinitus Anne germen conveniat 
et sterilitatem deponat. Si qua virgo casta, elílicia- 
tur Verbi mater, verbo anim: statui ornatum con- 
lerenas. Si qua sub jugo, rationale sacrificium offe- 
rat de iis quae per preces abundant. Simul in 
unum dires et pauper, juvenes et virgines, senes 
cum junioribus *'*, sacerdotes et Levilze, regine et 
feminz principes, universi simul universeque fe- 
siive przluceauius javencula, et Dei matri ac pro- 
phetissze, ex qua a.lvenit quein Moses scripsit pro- 
.pheta, Christus, Deus Veritas. Veniamus ad templi 
vestibuia, uua curranuus cum virginibus procur- 
rentibus, ipsa simul adeamus Sancta sanctorum. 
Πιο enim post nativitatem, post ubera, post in- 
fantiam, panni in floris speciein decoremque pu- 
beseuit. £t Deus instar thalami educatorium para- 
vit, sibi ipsi servato quod venerabile est et au- 
gustum. llinc ducunt cboreas quz illi proximize 
virgines, futurisque przsstruunt. llinc. filie Sion 
reginam  pracurreutes, in odorem unguentorum 
ejus przeunt, Hinc et illud templum sacras revol- 
vit fores, ut regalem universi susciperet gloriam. 
Tunc sane, tunc temporis patuerunt. Sancta san- 
ctorum, Sancti matre sanctissima intra adyta sinu 
recepta. Porro recens illi alimonia est, lactenus- 
que alit sine manu alentem, is qui brevi post lacte 


ejus alendus est. Fitque Spiritus sanctus. nutrititus - 


Virginis usque ad ostensionem ejus in I[sracl. 
Quando scilicet apparuit conjugii tempus, ac 
Joseph Davidis filius ex Davide ortam in uxorem 
duxit, eaque seminis loco, verbum Gabrielis sus - 
cepit : concubitusque expers gestavit in utero, 
ac filium genuit non satum patre : mansitque casta 
non violato utero, post etiam partum servante ci 
quem peperit virginitatis signacula, Christo nimi— 
rum Jesu Nazareno, qui in mundum venit. Is est 
Deus verus et vita Φίδιπα, cui cum Patre οἱ &ancto 
Spiritu, gloria, honor, et adoratio, nunc οἱ sem- 
per, et iu secula sziculorum. Αη, 


ORATIO Il (*). 


In Natalem diem sanctissime Domina nostre Dei- 
pare. Oitendiiur quod. ex semine Davidis dedu- 
citur. 


El τις στεῖρα xai ἄγονος καρπὸν εὐλογίας ι 
σα, προσίτω πιστῶς τῷ θεοδότῳ τῆς "Àvim 
xal ἀποχειοάσθω τὴν στείρωσιν. EE τις 
ἀγνεύουσα, γενέσθω µήτηρ τοῦ Λόγου, λόγψ 
τῆς ψυχῆς τὴν γατάστασιν. EU τις ὑπὸ Qo 
αγέτω χάρπωµα λογιχὸν, ἐξ ὧν δι) εὐχῆς εὖ 
ἘΕπιτοαυτὸ π.1ούσιος καὶ πόγηςν vea. 
παρθένοι, πρεσθύται μετὰ νγεωτέρων, ἳ 
Λευῖται, βασιλίδες xal ἄρχουσα:, πάντες 
πᾶσαι λαμπροφορήσωμεν τῇ νεάνιδι xat y 
Θεοῦ xal προφἠτιδι, 6 ἧς ὁπροφήτης, ὃν Ey 
σῆς ἐπεδήμησε, Χριστὸς ὁ Gelbe, ἡ ἀλήθεια 
μεν ταῖς προτρεχούσαις παρθένοις ᾿ εἰς ai 
ἁγίων συ»ἐλθωμεν "Άγια. Ἐχεῖ γὰρ τὰ ο 


B μετὰ γέννησιν, μετὰ μαζὸν, μετὰ νηπίαι 


θους ὥραν ἡδῶσ.. Παστάδος δίχην ἠτοίμα: 
θεὺς τὸ θρεπτήριον, φυλάξας ἑαυτῷ τὸ 6 
Δ.ὰ τοῦτο παρθένοι χορεύουσιν, αἱ πληαί 
προοδοποιοῦσα!: τὰ μέλλοντα. Ἔνθεν, αἱ 1 
θυγατέρες ὡς βασιλίδης προτρέχουσαι, εἰς 
μύρων αὐτῆς προεξάρχουσιν. Αὐτόθεν καὶ ὁ 
τὰς ἱερὰς διαπετάσας ἀνῆρπισε πύλας, ἵνα 
λειον τοῦ παντὸς ὑποδέξηται δόξαν. Τότε ὃ 
τῶν ἁγίων ἀνεῴγνυντο ἅγια, την πανάγιον 1 
µττέρα εἴσω τῶν ἀδύτων ἐγκολπωσάμενα. 
ταύτῃ πρόσφατος, xal τρέφε: τέως άχειρο 
τρέφουσαν, ὁ µετ᾽ ὀλίγον τῷ ταύτης tpe 
λαχτι. Καὶ γίνεται τιθηνὸς τῆς παρθένου : 
τὸ ἅγιον, μέχρις ἀναδείξεως αὑτῆς ἐν τῇ 
Ὅτε 0h xaX τῆς µνηστείας ὁ χαιρὸς ἐπεφάν 
ἐκ Δαθὶδ, 6 τοῦ Δαθὶδ Ἰωσὴφ ἑμνηστεύι 
τοῦ Γαθριηλ τὴν quit», ἀντὶ σπορᾶς el 
καὶ Υέγονε χνοφόρος, o9 πειρασθεῖσα xo! 
γεγέννηκεν vov, bv οὐχ ἔσπειρε mact p: χα 
χεν ἁγνὴ, ut] συληθεῖσα τὴν νηδύν * sua 
τὸν τόκον φυλάξαντος αὐτῇ τοῦ τεχθέντος t 
νίας τὰ σήµαντρα. Οὗτός ἐστι Χριστὸς Ἱ 
ζωραῖος, ὁ εἰς τὸν χόχµον ἐρχόμενος. Οὗτό 
ἀλτθινὸς θεὸς καὶ ζωὴ αἰώνιος ' αὐτῷ ἡ δό 
«tad, καὶ ἡ προσχύνησις, σὺν τῷ Πατρὶ 
ἁγίῳ Πνεύματι, vov xal ἀεὶ, χαὶ εἰς το 
τῶν αἰώνων. Αμήν. 


AUTOS P. 


Εἰς τὸ Γενέσιον τῆς ὑπερατίας Aso xoli 
θεοτόχου. Μετὰ ἁποδείξεως, ὅτι éx σ 
κατάγεζαι τοῦ Δαθίδ. 


(Angelo Maria Riccio interprete.) 


Alii quidem festorum. dierum argumenta. alia 
apud eos qui audire volunt, pertractent. Nobis 
vero, ut diem hune Letis acclamationibus escipia- 
mus, hoc in priesentia propositum esto (14), cujus 
capul est frequentissimus hic consessus vester, 


ο)” Psal. ΟΧΙ νι, 42. 


CU) Galland. Vet. Patr. Biblioth. t. XUI, p. 115.” 
(14) Porius verte : Nobis vero ad bletam festam- 
que acclamationem illud impriesentiarum argu. 
mentum propositum esto, cujus quaai summarium 
cst hodierna solemnitas, qua potissimam babet 


"AX2ot μὲν ἄλλας ἑορτῶν ὑποθέσεις τοῖς 
νοις ἐξιέτωσαν. "Ilgtv ὃξ πρὸς εὐφημίαν o 
χείτθω τανῦν, ὃς xegáxatov dj πσροῦσα : 
προάρχουσαν ἔχουσα τοῦ λόγου τὴν µητέρι 
τὸ Πνεῦμα πᾶσι ἐπιφοιτᾷ, καὶ τοῦ λέχειν | 

' 


causam sui Genitricem Verbi, a quo Spi 
nibus supervenit, dicend&que — oratiot 
veluti a carceribus diinissioneu accipit 
etc. Gat. 
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σιν. Ἐντεῦθεν ἐγὼ τοῦ λόγου τὰς fjvla; A qui priorem consessum alium urationís hujusce 


zv ἑπανάγων, ἐχόμενα τῶν πρόσθεν cl- 
ειµι, φόδῳ μὲν τοῦ μὴ nap! ἀξίαν εἰ- 
ερυκειµένου σχ,ποῦ συστελλόμενος, πό- 
δύναμιν xaz' ἀξίαν εἰσαγαχεῖν προθυ- 
Mv ὅποι δ) ἂν καὶ τετράφοµαι, θαῤ- 
ῥῆσω τὸν λόγον, καλῆν ἐπαγόμενος τῆς 
» fj παῤῥησίας ἐπίχουρον τὴν ἡμέραν. 
! kv τῷ προλαθόντι λόγῳ τῇ γενέσει τῆς 
; εἰχότα συνεωρτάσαµεν, ἐγώ τε ὁ τῆς 
ος, Χαὶ ὑμεῖς, χαὶ πᾶν ὅσον ἐγκώμιον τὸ 
. Μετὰ Ἰωαχεὶμ ὑπεσχέφθημεν, μετὰ 
' v ἑδράμομεν, μετὰ Δαυῖδ συνελλάµφθη- 
τριάρχου λέγω, καὶ βασιλέως, xai xaz' 
τορος, χαὶ μετὰ Μαρίας τῆς θεοµήτορος 
πηνέχθηµεν * xat τοῖς ἁδύτοι- τῶν ἁγίων 
τες, τῶν αὐτομυστηρίων µετέσγομεν. 
p τοὺς ἰδίους δοξάσαντι, ἵνα τούς ποτε 


àv συναγάγῃ πρὸς ἑαυτόν. Nov δὲ οὐδὲν - 


péAxov ἡγοῦμαι, μιχρὸν. tv παρεχθδάσει 
᾽αὐτὴν τοῦ γένους εὐχκληρίαν, fic fj παρ- 
ται, µεταθιθάσαι τὸν λόγον, x&xelva 
καὶ λέγειν εἰχὸς, καὶ οἷς ἂν ἡ παροῦσα 
δεται. "Ἠδεται δὲ τοῖς, δι ὧν fj παρθέ- 
περουσίως ἦχεν εἰς ὕπαρξιν χρονιχῆν ὁ 
t απέρµατος οὖσα Δαυῖδ ἀναφαίνεται, 
fa π:ρὶ αὐτῆς ὁ διὰ νόµου xat προφη- 
ᾖσας θεὺς, διὰ πάσης ὁμοῦ τῆς Γρα”-ῆς 
οαναπεφώνηχεν. 


veluti patrem agnoscit. Uude igitur spiritus om- 
nibus advenit, facultatemque dicendi oratio acci- 
pit, inde ego orationis habenis veluti ad repagu- 
lum reductis, ea qui cuin iis que antea diximus 
conjunctionem habent, vobis exponam. In quo ti- 
mnor sane prater dignitatem dicam, hujusmodi 
presertim scopo prefixo, animum contrahit ; 
voluntas vero pro viribus dignam orationem affe- 


. rendi, alacrem facit. Verumtamen quocunque me 


vertam, fidentissime orationem tractabo, cum 
bonus mihi adsit mei sive timoris sive alacritatis 
patronus presens hic dies. Jam vero alia quam 
habuimus oratione ortum Deipare, ut par erat, 
celebravimus, atque ego dux celebritatis exstitit, 
deinde vero vos, et quzecurique ad coelum usque 


evecta laudationes. Una cum Joachimo contem- 


platores fuimus; cum virginibus cucurrimus, cum 
Davide emicuimus, illo, inquam, Davide, qui patriar- 
cha atque rex fuit, quique utroque nomine Dei 
atavus est ; denique cum Maria Dei matre templo 
excepti fuimus ; et sanctorum penetralibus immo- 
rati, eorum qua ibidem sunt, mysteriorum parti- 
cipes exstitimus. Deo itaque agantur gratis, qui 
suos gloriosos effecit, ut eos qui olim fuerunt e 
lorge, ' adduceret ad seipsum. Nunc autem. neque 
dissonam, neque a proposito dissidentem rem fac- 
turum me esse arbitror, si, parva interjecta digrea- 
sione, ad ipsam faustam generis originem, ex qua 


itur, sermonem revocem, atque illa explanem quz et dicere convenit, quibusque vester con- 
me gaudet. Gaudet vero iis quibus, Virgo, ex qua divinissimus Filius naturam vincente 
ac temporariam vitam prodiit, Davidico exorta esse semine demonstratur; atque íis. oinni- 
aunque sint, qux qui nobis per legem et prophetas locutus est Deus, de ipsa toto diviuz 


ecursu manifeste prznuutiavit. 


ὃν ὡς οἷόν τε btaoxejápvot, ὑπ' αὑτοὺςα — Statim igitur quoad fleri potest nosmetipsos ob- 


'γώνας, xai ταῖς ἐπιφνομέναις γλὠώσσαις 
εἰ νῦν ἐκπαροινούντων εἰς Χριστὺν Ἰου- 
έλυµνον thv τομὴν συνεπαγάγωμεν, ὡς 
ζα πιχρίας ἀναφύουσα ἑνοχλῇ τῆς 'Ex- 
θρέαµασι. Τοῦτο δὲ πῶς ἂν ῥᾷστα ἡμῖν 
, πλὴν ἀκριθοῦς ἑξετάσεως, ἢ συζητή- 
ἁρ, οἶμαι, πρότερον Ex τῶν Μωσαϊκῶν 
θλίων τὸν Χρ.στὸν τοῦ Θεοῦ Υἱὸν, xal 
, ἐξ Ἰούδα μὲν ἀνατετάλθαι, κατὰ τὸν 
Υἱὸν δὲ τὶς Παρθένου πεφηνέναι xazà τὸ 
τάς τε προφητιχκὰς εἰς μέσον ἀγαγόντα 
οὕτω τῶν ἄχρων, καὶ τῶν καιρίων ἐφ- 
ύτη γὰρ 6c ἀχριθείας ἡμῖν ὁ Λόγος πάν: 
ξέλεγχτον ἕξει xal πάγιον, xal μὴν xal 
ἀρχαιότητος ὁ χαραχτῆρ διασώνοιτ ἂν 
᾿Αγέσθω τοίνυν εἰς μέσον ἡμῖν Ἰακὼθ 
€ χλίμαχος διορᾶτικώτατος θεατῆς, xal 
᾽Αθραὰμ ὁ πατριάρ/Ώς, εἰς ὃν καὶ πρὺς 
λίαι. Τοῦτου γὰρ χοὶ Ματθαῖος τῆς xac 
ελικῆς συγγραφΏς ἕνα μχόμενος προῦπ- 
Δαυῖδ τοαναθεὶς τῷ συγγράµµατι. Ἐφ' 


servantes in arenam ad ceriawen descendataus, 
Judaeorum invadentes linguas, qui tàm olim tum 
inodo contumeliis in. Christum debacehantur, ab- 
scissione crebra eas amputarndo, ne amplius radix 
amara renasceus Ecclesia ovibus molestiai pariat. 
Hoc autem quonain modo expeditissime prastart 
possit nequaquam video, nisi diligentlioris exami- 
nis. atque conquisitionis subsidio. Puto eniin opus 
esse ul prius ex Mosis libris ostendamus, Cnhri- 
stum Dei Filium, qui et ipse Deus est, ex Juda 
quidem, testante apostolo, effloruisse, Filium autem 
prodiisse Virginis, testante Evangelio; deinde 
vero propbelarum vocibus in medium adductis 
longinqua simul et proximiora (19) bac rationc 


D contingamus. Hujusmodi enim. cautione atque di-- 


ligentia illud undecunque obtinebit oratio nostra, 
ut et firinitatem babeat, et a nemine refelli possit, 
necuon vetustatis, qua in lege est, figure atque 
signa serveutur integra. Age itaque, in medium 
nobis afferatur Jacobus excelsz illius scale accr- 
vimus contemplator; imo ante illum Abrahamus 


45, quie potissima sunt, et. urgertia inagis. GAL, 
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patriazcha, in quem οἱ 9 quem prorissiones fa- A ὃν xot t,» γενεαλοὶ av. κατάγων, ὡς ἔχει γι 


cte sunt. liunc. enim et Matthaeus, cum evangeli- 
cam enarrationem suam ordiretur, ordine prwepo- 
suit, Davide tamen ante omnes in corscriptione 
comunemorato. Δά quem et generis originem 
referens, ut uniuscujusque generatio sese liabeat, 
vicissim descripsit, atque illinc rursus usque ad 
Josephut Davidis pronepotem generationis histo- 


ἕχαστος, ἁμοιθαδὸν ὑπεστόμισεν, ἐχεῖθεν al 
µοδίως ἐπὶ τὸν Ἰωσ1φ ὑπολαθὼν τοῦ Δαυ]δ : 
yovov. Οὕτω τὴν ix Δαυῖδ ἀνατείλασαν, « 
προετοιμασθεῖσαν ἐπικαίρως παρέδειξε µνη 
σαν τῷ ἓχ Δαυῖδ Ἰωσὴφ ὡς ὀμόφυλον, ὅτι | 
τὸ παλαιὸν ἀναμίγνυσθαι quM φυλὴν, ἢ « 
σχΏπτρον ἐπιφυλλίξεσθαι. 


riam concimne subtexens, virginem e Davidica stirpe exortam, atque gignendo Deo pre 
Josepho ex Davide oriundo, utpote ejus contribulem , fuisse nuptam opportune, deinonstravil 
doqnidem nefas fuit antiquitus tribum tribui comnmisceri, et. unius tribus sceptrum  sceptr 


rius inseri. 

Magnus igitur patriarcha e terra, cui nomen 
Charrau, a Deo exire jussus, ad promissiones as- 
sequendas ducebatur, quarum nondum signa ulla 
quantulaeunque ante. acceperat. (16); signa enim 
futurorum ea sunt, qua inulto ante tempore 
primonstranter (17). Neque tainen. testamentorum 
spe decidit, sed terre quz sibi in sortem data est, 
nulla deceptione conipos est facetus. Tibi enim, et 
semini (xo (ad eum inquit universorum Deus) 
dabo terram hanc ; nam in semine (uo benedicentur 
omnes tribus terre !. Rcvera enim, ut divino etiaui 
Paulo videtur : Abrahae promittens: Deus, quoniam 
neminem habuit, per quem juraret, majorem, jura- 
οἱ! per semetipsum dicens : Nisi benedicens benedicam 
tibi , et multiplicans multiplicubo te. Et sic, inqui!, 
longanimiter ferens adeptus est. repromissionem 5, 
Quomodo yero, et qua via quz ipsi promissa sunt, 
reipsa evenerint, hinc cognosces, si rem ut vere 
sese hahet consideres. Postquam enim ad cum 


dixit, qui olim responsa dabat Deus ; In Jsaac QC, 


vocabitur tibi semen , certissime sciens quod que 
promisit, potens est adimplere, quanquam cogno- 
sceret corpus suum jam viribus esse effetis (centum 
^iquidem annos natus erat), et pene emortuam vulvam 
Sare ^ , de divina tamen premissione nequaquaui 
ambegit, sed dans gloriam Deo fide roboratus est. 

Quapropter jure optiino proniissionem est asse- 
cutus. Nam promissum possedit filium, qui quae 
promissa fuerant, recepit; cumque sibi gemini 
nali essent filii, testamentorum haredi, qui dolo 
promissionem suffuratus est suppositione 1uatris, 
benedictionem impertivit, ex quo duodecim tribus 
€ diversis ramis feraciter pullularunt ; harumque 
duo sceptra honore addito bene adinoduin protu- 
lit Deus, sceptrum, inquam, Levi, sceptrumque 
Juda. Quorum uni longe antea. sacerdotii poderem, 
et divinum ephod, et tiaram, et sanctam laminam, 
el inanifestorum rationale (18) in manus dedit ; 
quie omuia majoris sacerdotii typus. essent atque 
figura ; alteri vero tlronus regius, et decoris 
diadema, eaque dignitas cum chrismatis unctione 
delata cet, ul exzteris tribubus prasideret, populi- 


|l Gen, 7; xxi, 48. 8 ους, vi, 15-15. 
(16) Verte omnino : paululum antc s'gra nrroc- 
cupa πο! GAL. 


IJ Eian , quai pridian fieban:. Gar. 


Οὕτως 55 volvov. ὁ μέγας iv πατριάρχαις 
Χαῤῥὰν ὑπὸ θΘερῦ μετανάστης χαλούμενο 
τευςόµενος τῶν ἐπαγγελιῶν, ὧν οὕπω Μιχ 
προειλ{φθη τὰ σύμόδολα * σύμδολα γὰρ τῶν 


p Των τὰ πάλαι τελούμενα. Καὶ τῆς μὲν ἐλπ 


διαθηκῶν οὐ δ.εφε’σθη , τῆς χληροδοσίας δὲ 
μὴ δ.αµαρτήσας τετύγτχε. Σοὶ γὰρ, xal ει 
µατί σου δώσω, φπαὶ, cl γῆν ταύτην a 
τὸν ὁ τῶν Ó.lur Θεός * ér γὰρ τῷ σπέρ 
εὐογηθήσονται πᾶσαι αἱ gvAal τῆς γῆς 
γὰρ, ὡς xai τῷ θεσπεσίῳ Παύλῳ δοχεῖ, Ti 
ἐπαγγειλάμενος ὁ sóc, ἐπεὶ xac οὐδωνὲ 
voc εἶχεν ἁμόσαι, ὤμοσε καθ ἑαυτυῦ, «δὲ 
μὴ südoyor εὑ.]ογήσω σε, xal π.ιηθύνο 
θυνῶ σε. Kal οὕτω, φησὶ, µαχροθυμήσας 
τῆς éxazyteAiac. Πῶς δὲ, καὶ τίνα τρόπον 
αὐτὸν ἐπαγγελίαι πρὸς πέρας δ.ἐθησαν, ἕνθς 
θοις, μετὰ τῆς ἁληθείας σχοπούμενος, Ἔπι 
ἔφη πιὸς αὐτὸν ὁ πάλαι χρηµατίσας Gsbs, 
Ἰσαὰκ κ.ηθήσετωί σοι σπέρμα’ xal xAmn 
θεὶς ὅτι ὃ ἑπήγγε-ται δυνατός ἐστι a.i 
καὶ xatsróncs μὲν τὸ ἑαυτοῦ copa t4 
xpunévor, ἑκατογταέτης που ὑπάρχων, 
γέχρωσι» τῆς μήτρας Σάῤῥας ' εἰς δὲ τὶ 
γελίαν τοῦ θεοῦ οὗ διεχρίθη, ἁλλ' ἕνεδυναι 
πίστει δοὺς δόξαν τῷ θΞῷ. 

Εἰκότως ἅρα χαὶ τῆς ἐπαγγελίας τετύὺχ' 
τὸν ἐπαγγελθέντα προσεχτήαατο malba, τὸ 
ηγγελµένα δεξάµενον ΄ ὃς χαίτοι διδύμων a 
παιδίων συσπαρέντων, τὸν κληρονόμον τῶν ἱ 
δύλῳ χεχλοφότα τὴν ἑπαγγελίαν ὑποθέχῃτῆς' 
ηὐλόγησεν, E& οὗ {ὸ δωδεχάφυλον ἐκ διαφόρυ 
χων ἐεὐφόρως ἐθλάστησε  χαὶ τούτων €) μάλ 
σχῆπτρα θεὸς ὑπερτιμήῆσας προέχρινε * λέγ 


D Asut xat τοῦ Ἰούδα. "Qv τῷ μὲν, ὀγὲ πρὀτι 


τῆς ἱερατείας ποδήρη, xat τὸ θεῖον ἐφοῦδ, τὴ 
τε χα) thc ἁγιστείαχς τὸ πέταλον, xal τὸ τῷ 
ἐγχεχείρ:στη λογεῖον, πρὸς µείςλνος ἱερᾶτεί 
τόπωσιν * τῷ δὲ, τὸν βασίλειον θρόνον, xal 
χάλλους διάδη,α. χαὶ τὸ πασῶν ὑπερκαθη: 
φυλῶν ΄ mph; δὲ, χαὶ τὸ ὄπμαγωγὸς εἶναι 
γρίαµατ' δέδεικτα. 07: ὁ τοῦ O:o2 παῖς ὁ τς 


à Που v, 19. 


(18) Refer ad doc!r/nam et. veritatem, si 
οἱ Gumi (Ex d. ΧΝν αν «0j. Gar. 
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αἰώνων ἁπάντων παραγωχεὺς. ἐπιφανεις A que insuper esset dux. Quibus Dei Filius, qui est 


» διὰ σαρχδςνχαινοπρεπῶς, d.lA' οὗ χατὰ 


"Oc σαρκέρης, ὣς φησιν ὁ ᾿Απόστολος, ^ 


πο) ἀμφίδοξον μὲν τὴν ἀξίαν λαχὼν, οὗ 
νθρώπινον δὲ, ὡς ἄν τις φαίη, λέγω δὲ χατὰ 
.ἱερεὺς xal βσσιλεὺς νοµιζόμενες"' ἁα λὰ 
rapi ζωῆς ἀκατα.λύτου την ἑκατέρωθεν 
ιν ἐκ φύσεως µαρτυρούμενος, ἑερωσύνης 
.βασιλείας. Μέγων yàp ἀρχιερεὺς εἰς τὸ 
. ὡς pier ἱερεὺς, ἀπαράέατον τὴν ἱερωσύ- 
διὰ τὸ μένειν αὐτὸν εἰς τὸν αἰῶνα. Ο0εν 
ιν οἷς τὸ παντε.ὲς δύναται τοὺς προς- 
"c δι αὐτοῦ τῷ Θθεῷ' πάντοτε ζῶν εἰς 
χάνειν ὑπὲρ αὐτῶν. Ὡς δὲ βασιλεὺς, xai 
vro, καὶ fjvojusvo; ἐν Ἰσραὴλ, o9 κατὰ 

ἐπὶ τὸν θρόνον χεχαθιχέναι Aavtà τοῦ 
ὠτοῦ δείχνυται" κατὰ δὲ τὸ νοητὸν θχσι- 
Ἱ τὸν οἶχον Ἰαχὼθ εἰς τοὺς αἰῶνας, xal πὲ- 
s τῆς βασιλείας δξξάμενος. Ὡν οὕτως ἐχόν- 
οὐχ ἂν ἐχπλαγςπ, τοὺς ὁμοῦ μὲν ταῦτα 
)3 γεγραφότας, ὁμοῦ δὲ τἀναντία τούτοις 
1x6:a; ; Οὔτε γὰρ δ.άδοχον αὐτὸν τῆς τοῦ 
Ἠείας ἄγουσιν, οὔτε ἐπὶ τὸν (ρόνον x:xa- 
tuto ἱστοροῦσεν * ἁλλ᾽ οὐδὲ τὴν ἴσην Ἡρώδη, 
Ἱοντίῳ Π.λάτῳ τῆς ἀρχῖς ἑἐξδουσίαν ἑπαν- 
"πλὴν εἰ ut, κατὰ τὸν τῆς ἀναγωγῆς µυστι- 
ώγον ταῦτ) ἐχλαμθάνειν πειρῷτό τις" ὡς 
σι]εία ἡ ἐμὴ οὐκ ἔστιν ἐκ τοῦ κόσμου 


; παρίτω vov Ἰακὰδ ὁ μέγας ἐν πατριάρ- 
χαιροῦ τὰ περὶ Χριστοῦ διξεξιών. "Ev ot; 
τα τοῖς υἱέσι προγράφων, τὸν Ἰουδαν εἰσ- 
προανανωΥραφεῖ πως ἐν αὐτῷ μυστικωτέρα 
azo0py$2 τὸ Χριστοῦ τὴν εἰκόνα * ὡς ὁρᾶ- 
Vo» «t σῶμα τὸν Ἰούδαν κατὰ τὸ αἰσθτητὸν 
ενον, τὸν δὲ Δαυῖὸ, ofóv τι χρῶμα χατὰ θεω- 
κενον. Προέσται γὰρ ἐντεῦθεν ἡμῖν εἰχὸς 
9 περιέπεσθαι, της μὲν Ἰούδα φυλῆς τὸν 
ορίσχουσι», Ex. Δανῖὸ δὲ τὸν Χριστὸν κατ- 
Τούτου 6$ ὀξικνυμένου σαφῶς, χαὶ τῆν Παρ. 
σομεν £X γένους οὗσαν A210 τοῦ ἐξ Ἴούδα 


του, εἴτερ Υξννῷτο τὸ Υέννηµα ὁμογενὲς, 
dud Ἡ τοίνυν διέξιθι, πατρια»χῶν 


τίς Ἡ ἓν εὐλογίαις κλήη- 
; τίς ἣ τούτων 
v αὐτοῖς ἀπεκλρρῳ- 


9 ὑπελσίνὼ τοῖς τέχνοις σου; 
ipis; X ὃξ xai τελευ 
καὶ οἵα ; Na, 2017 ὁ 

τὰ cixóza τὸ πνευμα διένειμε, 
χε φυσεώς t: xal τάξεως ἕχαστος, xa) 
κοπ.Ὀ τῆς πάντα ὃ-εςαγοῦστς προνοίχς, 
i nov meh &uo) πεφιλοτόφητα:.' ἁλλ ὡς 
προλιώσιστα!, προῦλεπτικὼς τὰ καθ ἔγα- 
76; ευσα. Kat Υουν ἐξέστω τῷ ῥηνλοιένῳ 


τῶν 
TA τριάρχης χαταλλκή- 
M" ἑχά2τι) 


vM, 24, 95. 1 Joan. vui, 96. 


£llige dupiicem. Gat. 


aute. secula , quique omnia sacula adduxit , 
mundo per carnefu apparens decenti uovilzte , 
sed non. sectudum  legein. mandati carnalis, ut ait 
Apostolus, suo munere functus est; atque ancis 
pitein (19) quidem diguitatem obtinuit, non tamen 
quemadmodum sunt res humanz (ut ita. dieam) : 
videlicet! non sccundum id quod visu percipitur, 
sed secundum virtutem vita indissolubilis utramque 
sese liabere dignitatem, sacerdotii, inquam, et re- 
gni, ex nature evincit testiinonio. Manens enim 
ponlifez in perpeiuum , wt sacerdos sempileruum 
sacerdotium habet , eo quod. ipse manent in. eer - 
num. Unde et salvare in. perpetuum potest acceden - 
tes per ipsum ad. Deui ; semper viveus ad. interpel- 
landum pro nobis i. Quatenus vero rex est, οἱ 
princeps pacis, et dux in Israel, non super hujusz 
eemodi Davidis thronum, qui sub aspectum ca- 
deret, sedisse quispiam poterit. demonstrare, sed 
spiritale regnum in domum Jacobi usque in sazcula 
obtinuisse, suique regni nullum unquam acce- 
p.sse finem. Qui cum ita se habeant, quis ion 
miüre.ur eos qui simul hac de ipso scripserunt, 
simul etiam adversantia hisce téetatos esse? Neque 
enim ipsum regni Davidici successorem | ffaciunt, 


' neque super thronum sedisse Davidis commeino- 


b d 


rant; sed neque principatus potestate Herodis in- 
star, aut. Pontii Pilati. potitum esse : nisi quis 
altiori, quadam recondita deductionis siguifica- 
tione ista perpendere aggrediatur, juxta. Μις : 
BRieguuim meum non est de hoc mundo 1. 

Jain vero accedat modo Jacobas. patiiarclarum 
et ipse maguus, ut opportiime quie ad Cliristum re- 
feruntur nobis edisser2t, Ubi quae filiis suis even- 
lura essent praiscribens, Judam inducit, atque ip 
ipso mysticis quibusdam, coloribus Christi imagi- 
Dem reprassentat. alque depingit, ila ut inde ap- 
pareat, Judam quidem veluti corpus juxta. id quod 
sensu attingitur accipi ; Davidem vero, veluti co- 
lorem quemdam juxta menlis speculationem intel- 
ligi. Hine siquidem | nobis licebit convenienti ra- 
tione scopuui ipsum affectari ; dui Davidem ex 
tribu Juda exsistere reperiemus, ex Davide vero 
Christum deduci. Cumque hoc perspicue demorr- 
siraverinus, Virginem quoqueex progenie Davidis, 
qui ex Juda germinavit, devenisse cOguoscemus , 
siquidem ex eadeni stirpe, eademque. tribu. gene- 
rationear nacti sim, Are. itaque, patriareliarum 
opti:ue, multiplicique filiorum sobole przedives, quae 
sortium distributio sit in benedictionibus edissere, 
quam filiis tuis reliqueris ; qux pars. singulis olx 
ligerit; quit et qualia. sint quie morti proximus 
ipsis allegaveris. Νίο, inquit patriarclia, unicui- 
que eorum, medo uni, modo alteri , qua: singulos 
decebant Spiritus distribuit, pront cujusque. r,atu- 
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ra εἰ ordo sese haberet. Neque eniia. quidquam A παντὶ τὰς Μωσαϊκὰς ἀνὰ γεῖρας Δναλαθόντι 


alienum 23 divinx Providenti: scopo untversa mo- 
ventis atque imoderaniis, ipsemet a. meipso coin- 
wentus. sum, sed tantumniodo quie ab illa. circa 


ἐξ αὐτῆς δἠ τοι τῆς χοσμογενσίας τῶν φυλῶν 
τοὺς χλήρους καταμαθεῖν, οὓς à» εὐλογίαις 
παισὶ λαλοῦντος &v ἐμοὶ τοῦ Θεοῦ διετύπωσα 


singulos praefinita sunt, przvidendo sum  vaticinatus. Liceat sane cuicunque volenti Mosi 
bros manibus evolvere, atque ex ipsa singularum tribuum constitutione sortes cognoscere, 41 


gillatim (iliis benediceudo afflanje Deo designavi. 


Jam vero nobis deinceps de una tantummodo 
tribu missis czeteris verba facere propositum erit, 
uude facili negotio ostendi possit, Christum secun- 
diii carnem e Virgine natum, e tribu Juda oriun- 
duin esse, atque temerarium. quodvis os obstrua- 
tur, quod fateri nolit, Christum e semine Davidis 
profluxisse. Quid igitur inquit videns , quaudoqui- 
, dem diving Litterz hoc noraine eos appellare con- 
sueverunt, quibus mente atque spiritu res futuras 
pervidere datum est ? Juda, te laudabunt fratres 
(ni ; tanus tue in. cervicibus inimicorum tuorum ; 
, adorabunt te filii patris twi . Catulus leonis Juda ; 
ez germine, fili mi, ascendisti : requiescens accubui- 
sti ut leo, et quasi leena ; quis suscitabit eum * Non 
quferetur. sceptrum de Juda, ei dux de femore ejus, 
donec venial qui mittendus est, et ipse erit exspectatio 
gentiun. Ligans ad vineam pullum. suum , et ad 
vitem , o fili mi , asinam suam.  Lavabit in vino 
stolam suam , et in sanguine uve pallium suum. Pul- 
cliriores sunt. oculi ejus vino, et dentes ejus la- 
cte candidiores. Enitendum itaque nobis est ,ut vi- 
deamus in qua persona, quove tempore, qua vati- 
cinio comprehenduntur, impleta fuerint. Nonne 
plaue perspicimus in Christo ipso, qui omnium 
nostrum Servator est, per legem et prophetas ad 
exitum tune fuisse perducta , cum scilicel extremis 
temporibus nobiscum, qui ferrestres sumus, at- 
que in hisce imis terris degimus ipse qui altissi- 
niu8 Deus est, humana indutus carne conversare- 
uir ?-Nam consilium illud quod sibi ante secula ex 
arcano Genitoris, Spiritusque congeniti beneplacito 
prefinitum fuerat, reipsa exsequi volens, ex Juda 
veluti flos gerininavit, atque. ex Virgine Davidicze 
slirpis secundum carnem natus est. Tunc. enim 
itin Jaudaruat oimues. fratres sui ; quotquot. sci- 
licet cum eo affinitate conjuncti, divine simul 
nature participes facti sunt. Immensa autem , 
omnemque numerum supergrediens, eorum multi- 
tudo est. qui in Cliristum crediderunt. Quos etiam 
sublimis ille Joannes visus est innuere, ubi ait: 
Quotqupt autem receperunt eum, dedit eis potestatem 
filios Dei fieri, qui non ex sanguinibus, neque ex 
voluntate carnis, sed ez Deo nati sunt κ. Quapro- 
pter fratres suos vocare eos jure optimo non con- 
funditur, cum :eque atque ipsi sanguinem οἱ 
caruem  participaverit ,— quemadmodiun — Paulus 
exeiamat, atque. David. [Πίο siquidem spiritales 


* Joan. 1, 12, 15. 


υ 


pulsando 


" 'Hyly δὲ δὴ τῆς μιᾶς ἄρτι µελήσει φυλῆι 
ἁ ποδειχνύναι ῥάδιον τὸν χατὰ σάρχα ix [ 
φύντα Χριστὸ», τῆς Ἰούδα χατηνέχθαι φυλὶ 
εἰχαῖον ἅπαν ἐμφραγῇ στόµα μὴ ὁμολογοῦν i 
µατος Δανῖδ τὸν Χριστὸν ἐληλυθέναι. Ti ads 
βλέπων; οὕτω γὰρ ἡ Γραφὴ καλεῖν οἶδε τοὺς 
xoig thv διάνοιαν. Ιούδα, σὲ αἱνέσουσιν 
gol σου " al χεῖρές σου, ἐπὶ γώτου τῶν 
σου’ προσκυνἠσουσἰί σε οἱ viol τοῦ xat, 
Σκύμνος A£ovcoc Ἰούδα, àx β.αστοῦ, : 
ἀνέδης ' ἀν απεσὼν ἐκοιμήθης ὡς «έων 
σχύμνος' τίς ἐγερεῖ αὐτόν ; Οὐκ ἑχάείψι 
ἐξ Ιούδα, καὶ ἡγούμενος ἐκ τῶν μηρᾶ 
ἕως ἂν Σ.16ῃ ὃ ἀπόχειται, καὶ αὐτὸς πι 
ἐθνγῶν. Δεσμεύων πρὸς ἅμπε.ἰον τὸν πό 
τοῦ, xal τῇ ἔ.ικι τὸν zoJor τῆς ὄνοι 
π.λυνεῖ ày οἵνῳ τὴν στοὴν αὐτοῦ, καὶ i 
σταρυ.ῖῆς τὴν περιθο.ὶ)ὴν αὑτοῦ. Χαρι 
ὀφθα.μιοὶ αὐτοῦ ἁπὸ οἵνου, καὶ Aevxol o 
αὑτοῦ ἢ pda ("). Σκοπητέον τοίνυν, ἐπὶ : 
πότε τὰ τῆς προφητείας ἑχπεπλήρωται νο 
650v ἐπ᾽ αὐτὸν ὁρῶ τὸν τῶν ἁπάντων ἡμῶ) 
Χριστὸν ἐκθεθηχότα, διά τε νόµου xai m 
ἡνίχα δῆ πρὸς τῷ πέρατι τῶν χαιρῶν τοῖ 
ἡμῖν 6:à σαρχὺς ἐπεχωρίαζεν ὁ ὑπέρθεος, 
ωρισμένην αὐτῷ πρὺ αἰώνων βουλὴν xaz' εὖδ 
ῥητον τοῦ Γεννήσαντος, xai τοῦ συγγενοὺς 
τος, εἰς πέρας ἄγειν βουλόμενος, ἐξ Ἰούδα 
τέταλχεν, ἐκ Παρθένου δὲ τῆς Ex Aavtó 
προελἠλυθε. Τηνικαῦτα γὰρ αὑτὸν fivecav c 
αὐτοῦ πάντες ' ὅσλον δὲ, ὅσοι ^T] πρὺς αὑτὸν 
τῆς αὐτοῦ µετειλήφασι Χοινωνίας. "Άπειρ 
ἀριθμοῦ δύναμιν ὑπερθαίνοντα, τὰ εἰς Xp 
πιστευχότα πλήθη ' οὓς καὶ ὁ ὑγμηλὸς Ἰωάν 
τόµενος, ἔφασκεν' Ὅσοι δὲ ξὰαδον αὐτὰ 
αὑτοῖς ἑξουσίαν τέκνα Θεοῦ γεγέσθαι; | 
αἱμάτων, οὐδὲ ἐκ θε.Ἱήματος σαρκὸς, à-L. 
ἐγεννήθησαν. Ἐπεὶ xoi ἁδελφους αὑτοῦ ) 
χότως οὑκ ἐπαι.σχύνεται, παραπλησίως αὖ 
εσχηκὼς αἵματος xa σαρχὸς, ὡς Bod Πο 
Δανῖδ, τοὺς πνευματικοὺς ἀναχρουόμενοι δί 
μὲν, ᾽Απαγγεῶ, ψάλλων, τὸ ὄνομάσουτ 
φοῖς, ἐν µέσῳ ἐκκλησίας ὑ[ινἠσω σε 
Boy * "Ο0εν perle κατὰ πάντα τοῖς 
ὁμοιωθῆναι, ἵνα ἑλεήμων έγηται, κα 
Αρχιερεὺς τὰ αρὸς τὸν Θεόν. 

lides : Narrabo, inquit , non 
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meis ; in medio Ecclesie laudabo te !. lle vero magnis vocibus ait :. Unde debuit per omnia 


similari, ut. misericors fierel 


el fidelis pontifex ad. Deum 7 


L] 


Wb χατὰ νώτου ποτὲ τῶν ἐχθρῶν ai χεῖρε Α — Cujus autem. manus in cervicibus inimicorum 


tatío; ἐξετάθησαν. ὡς μόνου Χριστοῦ». Ka- 
νεύματι πάλιν ὁμένας Φάλλει Δανῖδ' Ἐπά- 
γων, τοὺς ἐχβροὺς αὐτοῦ εἰς τὰ ὁπίσω, 
Ww διὰ τῶν ὀπισθίων δηλῶν, Ὅπερ ἀλλαχοῦ 
εν, Ἡ δεξιἁ σου, λέγων, εὗροι πάντας τοὺς 
dc σε. Οτι βήσεις αὐτοὺς νῶτον. Καὶ αὖθις 
γποιούμενος ὡ; παρᾶτοῦ Πατρὸς ἓν of; μετὰ 
μα, xat την χατὰ τὸ ἀνθρώπινον αὐτοῦ tl; 
v Όγωσιν χαὶ ἀνάῤῥησιν' Ἡ χείρ µου, qnot, 
Ἰήψφεται αὐτῷ, καὶ ὁ βραχίων µου κατ- 
αὐτόν. Obx ὠφε.ήσει ἐχθρὲς ἐν αὐτῷ, 
᾿ἀνομίας οὗ προσθήσει τοῦ κακῶσαι αἎὑ- 
| αὖθις * Συγκόγω ἀπὺ προσώπου αὐτοῦ 
βροὺς avtov, xal τοὺς μισοῦντας αὐτὸν 
μαι. Καὶ πάλιν ' ᾽Εγώπιον αὐτοῦ προπε- 
Alólozsc , καὶ οἱ ἐχθροὶ αὐτοῦ χοῦν «λεί- 
fà δὲ, Kal τοῖς ἐχθροῖς µου ἔδωκάς pot 
zal τοὺς μισοὺγτάς µε ἑξω.ύθρευσας, 
τὴν ἀναφορὰν σχοίη ἂν εἰκότως, f] µόνον ἐπὶ 
; ὃς πρὸς τὸν ἐν οὐρανοῖς φησι’ Καταδιώξω 
Ιρούς µου, καὶ κατα.1ἡνοιιαι αὐτοὺς, xal 
Wurca. στῆναι' πεσοῦγται ὑπὺ τοὺς πό- 
, καὶ τὰ ἑξης. 
t προσεκύνγησαν ol viol τοῦ πατρὸς ab- 
μόνῳ Χριστῷ ἐχ γυναιχὸς προελθόντι; Τὸ 
k «bv Ἰωσὴφ, πέρας εἰλέφει λοιπὸν, ἐκθάν- 
ῷ τῶν ὀνείρων, ὡς τὸ εἰκός. Τὸ 6t γατὰ 
ἔμελλε προτύπωσις ὃν τῆς ἐξ ἐθνῶν Ἑκκλι- 
ᾗ πάντες ὅσοι τῷ 8:0 δι’ adit; ἑτεχνώθη- 
μὶ προσκυνοῦμεν αὐτῷ, πρὸς ὃν ἡμῖν f] συ- 
διὰ τῆς μυστικΏς ἀναγεννβσεως Ὑέγονεν, 
4: αὑτηῦ χατὰ τὴν ἐν yápizt θέωσιν , xal 
τον τῆς περὶ ἡμᾶς αὐτοῦ φ'λανθρωτίας xe- 
(αμεν, 030v ὁηλαδῆ λαθόντες αὐτοῦ ἆλον, ὡς 
ἡχισάμεθα' μήπω τε τῶν αὑτοῦ ὅ,γαιωτι- 
λῶ, παραφθείραν Κα óv δη τρόπον καὶ 
ὧν ἡμετέρων μεταλαθὼν, ὁμορυῆς ἡμῖν 
iv, ὅλην ὁμοίως ἡαῖν ὑποδὺς την ἀνθρωπί- 
ατιὰν, xal ὅσα τῆς φύσεως τῆς ἡμετέρας 
1:3, χα προδῄλως τῆς ἁμαρτίας 
'$, Καὶ τοῦ πρώτου πτώματος τῖν κατάχοι- 
t€ δὲ προσεχύνησαν, καὶ vuv προσχυνοῦσι 
πάντα τὰ ἔθνη, τίς οὕτω θρασὺς ἀντειπεῖν, 
Nov τὴν Ox! Ttov , xa* πάντα τῆς οἰκουμέ- 
πέρατα προσκυνοῦντα τοῦτον, xal σεθαζό- 
τῇ τοῦ ἱτροσκυνουμένου προσηγορία χρι- 
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"Cuyo 


τν pono 5 


U; σεινυνόμινα, τῷ Ἆριστ.ανοὶ εἶναι, χα 
fav; T 9 3, xai πρ τιχὰς ἂντ- 
MX; δ.αῤῥίδιν ἀναφωνουσας, mh μὲν, 
à ἔύνη ov. ἱεύσοι-σιν αὐτῷ v2, []οςσ- 
ωσα» ucc πάντες ci £uccleie ες γῆς " 
Πάσα "n yn προσκυγησάτωσάν σοι, xal 
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unquam adeo fortiter. extens;e sunt, ut unius Chri- 
sti ? Quemadmodum divino Spiritu percitus rursus 
cecinit maguus. David : Percussit, inquit, inimicos 
suos in posleriora ^. Cum enim posteriora dixit, 
cervices significare voluit. Quod etiam alibi planum 
[vccit, ubi ait : Dextera lua. inveniel. omnes qui te 
oderunt. (Juoniam pones eos dorsum 9. Et rursus 
personam  Pairis.coufingens, Filii, ut. liomo e, 
cliarisinata, et ad. regnum evectionem εἰ ciionem- 
que pra-licantis : Manus mea, inquit, auziliabitur 
ei, et brachium meum coufortabit eun. — Nihil prof- 
ciet inimicus iu eo, el. filius inqu'lalis non. appouet 
nocere ei. Ei concidum a [acie ipsius inimicos ejus, 
el odientes eum in fugam convertam P. Atque .| ite- 
rum : Coram illo procident ;Etlhiopes, et. inimici 
ejus terram lingent 4. Mlud vero similiter : ]nimicis 
meis dedisli mihi dor.um, et odieutes ime. disyerdi- 
disti *, ad quem potius referamus, quai ad. uuum 
tantuminodo. Cliristum ?. qui ad. Panem in. cado 
degeutem ail : Persequar. inimicos meos, et compre- 
hendam illos, ei non converiar, donec deficiant. 
Con[ringam illos, nec poterunt stare, cadent sub.us 
pedes meus *, et quie deinde consequuntur. 
Quemnam adoraverunt filii patris sui , wisi 
solum Caristum, «qui ex muliere. in. Μάι 
prodiit? Quod vero euim ad Josephum pertinuit, 
(inem deinceps accepit, ubi ipsi somnia, ut pac 
erat, exitu comprobata sunt. Quod vero respicit 
hiristum, Ecclesiz figura esse debuit ex gentibus 
conflata; in qua onines ngs, quotquot. Dei lilii 
per eam facti sumus, in perpetuum ipsum adora- 
müs, cum quo propter mysticam regenerationeut 
affinitatem. conjunximus, | Fratres enim ipsius ob 
divinitatis ex gratia communionem, et divitias 
misericordie ejus in nos, nuncupati sumus. Oui- 
nia nimirum recipientes qu;e illus sunt, in ar- 
clissimam cum eo societatem, cognationem, eame 
demque domum recepti, toti sumus in toto, dum- 
modo tamen. nullum mandatorum ipsius, quie ju- 
slos tios faciunt, contempseriuius, Queimadinodum 
et ipse eorum quie nostra. suut particeps. factus, 
caimdem nobiscum sese habere natura: ostendit : 
quandoquidem omnem prorsus a'que ac nos liu- 
manam conditionem subiit, omnesque natura 
nostrae proprietates, nililo tamen secius peccati 
reprehensionem certissime effugit, primique pa- 
rentis ruine condemnationem. Quod autem adora- 
verint, et adliuc Cliristum adorent omnes gentes , 
quis adeo perfricta. fronte sit ut. inficietur , cum 
omnem, que sub caxo est, regionem videat usque 
ad extremos Lerrarum. orbis. terminos, eultum 
ips atque obsequium. deferentem,. preclaraque 


rdr σοι * xa, Πάτα τὰ ἔθνη ὅσα — ejus, quem. eulit, appellatione gioriauten, Chri- 
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81310 nomine censeri ? Ecquid prophieticas voces A ἐποίησας, ἤξουσι, καὶ προσκυκήσονυσι 


παρ τὸ possit palam clamantes, tum illud : 
Omnes geuies servient. ei, et adorabunt eum omnes 
reges Lerroe 5-9, tum illud : Omnis terra. adoret. te, 
ei psallat tibi v. Et: Omnes gentes quascunque {ε- 
cisti venient, et adorabunt coram te, Doinine *, el quie 


vov, Κύριε, καὶ xà ἑξῆς. Καὶ αὖθις, Ki 
ἔθνη μετὰ τοῦ Auc αὐτοῦ ᾽ xai, Προσ 
cav αὐτῷ πάντες υἱοὶ θεοῦ. 'Opác πῶς 
πατρὸς αὐτοῦ προσχεχυνἠχασι Χριστῷ, 
υἱοθεσίας δῆλον χαταπλοντήσαντες χάρισ! 


sequuntur. Et rursus : Gaudete, gentes, cum populo Deiy. Et : Adorent eum omnes filii Dei *. Vk 
quomodo filii patris sui. Cüristum adoraverint, ii videlicet qui adoptionis filiorum dono divites | 


Sed ad reliquas vaticinii partes. deveniamus. 
Cutulus leonis Juda, ex germine, fili mi, ascendisti ; 
requiescens. accubuisti ut. leo, el quasi leena : quis 
suscitabit eum ? O praeclaram sane przsagitionem! 
Catulum dixit leonis. Quem itaque leonis nouine 
nisi Christum luculenter innuit, qui ex regio se- 
mine, videlicet Davidico deducitur? Neque etiam 
alisurdun est, si leonem Davidem iutelligas, quan- 
doquidein dignitatis regie typus est leo. Catuluin 
Iconis Christum accipe, ex ipso secundum carnem 
exortum ; quemaduiodum etiam consequentia va- 
ticinii verba plane declarant. Ex germine enim, 
inquit, fli mi, ascendisti. Germen vero quem alium 
proprie esse ex eo quod consentaneum est, dile- 
ctissimi, reputabitis, nisi nimirum 80lam hauc 
sanctam — Virginem,  sanetisque omnibus longe 
sanctiorem, qu: tota pulchra, tota munda visa 
est ei qui totus in illa et córpore et spiritu ha- 
biüavit? Mariam, inquam, inagnum profecto, 


Πρὸς δὲ τὰ ἑξῆς τῆς προφητείας yupé 
proc Aéorcoc,qratw, Ἰούδα, ἐκ β.λαστοὶ 
ἀγέδης' ἀναπεσὼν ἑκοιμήθης ὡς «έω 
σχύμνος τἰς ἐγερεῖ αὐτόν; Εὖγε τῆς κ 
Σχύμνον φησὶ «2έοντος. Tiva τοῦτον, 
προδἠλως τὸν Ex βασιλιχοῦ χαταγόµενον« 
λέγω δὴ τοῦ Axvtb ; Kal ἀπειχὸς οὐδὲν 
νοῆσαι τὸν Δαυῖδ, ὡς χαραχττριστικὸν τ 
χΟὈ ἀξιώματος, σκύμνον δὲ λέοντος, τὸ 
φύντα χατὰ σάρκα Χριστὸν, ὡς δηλοῖ καὶ 1 
προφητείας. Ἐκ β.αστοῦ γὰρ φησὶν. 
ἀνέδης. Βλαστὸν δὲ, viva ἂν χυρίως ἐκ τοῦ 
ναῄήσῃης, ἀγαπητὲ, ἡ δῆλον µόνην αὐτὴν via 
τῶν ἁγίων ἁπάντων ἁγιωτέραν, τὴν ὅλην 
σαν χαθαρὰν τῷ σχηνώσαντι σώματί τε χο 
τι; Μαρίαν λέγω, τὸ µέγα χαὶ σεθάσµιον 
πρᾶγμα xa ὄνομα, τὴν Δαυνϊλιχὴν δρπηκ 
6δον τοῦ ἸἹεσσαὶ, τὸν ἀειθαληῃ τοῦ Ἰούδα £f 
ὃς 6 τοῦ θεοῦ Παῖς, ὁ ὑπερκόσμιος, ὁ π 


omnique veneratione dignissimum et nomen, et C συναΐδιος τῷ Υεννῄσαντι, σαρχιχῶς ἐδεθλι 
reu, l'avidicuin ramum, virgam Jesse, germen Juda, sewmpéc viride, semperque floriduin, ex q 
mus Dei Filius, qui ante mundum erat, :equalique cuin eo qui ipsum genuit, aeternitate 


secundum carnem germinavit, 

Jure autem iniretur. quispiam przdictionis hu- 
j'sce  diligentiau singularem. Ubi enim generis 
propinquitatem leonis, et catuli appellationem 
perspicue demonstravit, illud addidit : Ex ger- 
mine, fili mi, asceudisti, ut illud idem plane dice- 
rt, quod pulchre Isaias dixit: Egredietur virga 
de rudice Jesse, el flos de radice ejus ascendet b, 
qvod sane. Christum. atque. Virginem manifeste 
respicit. Radix enim proprie David; virga procul 
dsbio Maria est; flos vero Christus. Quemadmo- 
dum ipsemet in quadam Canticorum página suam 
ipsius nuncupat:'onem quibusdam veluti adora- 
wientis iu quibus arcano significatio lateret, con- 
spargens : Ego, inquit, flos campi, et lilium con- 
vllum €, legem vero, regumque omnium poten- 
tissimum esse Cliristum, neque ipse Jacob, qui 
prassagium effatus est, ignoravit. Nam requiesceus, 
sil, accubuisti ul leo, et quasi leena; quis suscita- 
6t eum ? Quibus verbis regalem simul, terribilem- 
" queatque inaccessibilem divini iaiperii potestatem, 
contra quam vires suas nemini experiri licet, 
rizuificare visus est. Quod ut ipse Christus con- 
livinaret, in Evangelio clamabat : Potestatem habeo 
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Y Psal. Lx v, 4. 
b isa. a1, 4. 


ε οἱ. 1, 4. 


X Psal. i xxv. 9, 


Θαυμάσειε 8 ἄν τις τὸ ἀχριθὲς τῆς me 
Ἐπειδὴ Υὰρ τὴν ἀγγιστείαν τοῦ γένους τῇ 
τος xal τοῦ σχύμνου προσηγορἰᾳ σαφῶς & 
προστέθειχε τὸ, Ἐκ β.αστοῦ, vié µου, d 
εἴπη τὸ παρὰ τοῦ Ἡσαΐου χαλῶς εἱρημένον 
σεται, λέγοντος, ῥάδδος ἐκ τῆς ῥίζης "Rh 
ἄγθος àx τῆς ῥίζης αὐτοῦ ἀναδήσεται" 
νῶς εἰς Χριστὸν χαὶ τὴν Παρθένον àváy 
στὸς γὰρ χυρίὼς μὲν ὁ Δαυῖδ, ῥάθδος δὶ 
αὕτη, ἄνθος δὲ Χριστὸς ἐχλαμθάνεται. Ka 
τὸς Ev τῇ τῶν ᾿Ασμάτων πυκτῇ τὴν ἑαυτο 
χῶς ἀρωματίξων εὐώδη προσηγορίαν. *. 
φησὶν, ἄγθος τοῦ πεδίου, καὶ κρίνον tà 
δων. Οτιδὲ βασιλεὺς, καὶ βασιλέων ἀπάντι 
τέστατος ὁλρριστὸς, οὐδ᾽ αὐτὸς ὁ προφητεύω’ 
᾽Α)απεσὼ» γὰρ, φησὶν, ἐχοιμήθης ὡς «δι 
σχύμγος, τἰς ἐγερεῖ αὑτόν ; Τὸ βασιλικδ) 
φοθερὸν, χαὶ ἁπρόσιτον &v τούτοις παραδ 
τῆς θεῖχῆς ἐξουσίας τὸ ἀπειροδύναμον. "O : 
αὑτὸς ἐν Εὐαγγελίοις βοᾷ ' Εξουσίαν E 
τὴν γυχήν µου , καὶ ἑξουσίαν ἔχω xd. 
αὑτήν. To ὄντι γὰρ χατ ἐξουσίαν ἅπαντα 
τῷ Σωτῆρι, ὅσα δηλαδη τΏς οἰχουμενικχ' 


Y Rom. xv, 10. Psal. xcvi, Ἱ. ο Ger 
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ιστροφῆς, ἔχχριτα xal ἐξαίρετα. Διά φησιν A povendi animam meam, οἱ potestatem Ecbeo iterum 


aee τὸν vaóv τοῦτον», καὶ ἐν τρισὶν ἡμιέ- 
αὑτόν. O5 γὰρ ἂν αὐτοῦ μὴ βουλομένον, 
τχελεύοντος Ἑδθραίοις, τοῦτον λύειν ὴδύ- 
y λέγων τὸ» τῆς ὑπερᾳμώμου σαρχκὺς αὖ- 
μήτρας αὐτὺς ἑαυτῷ τς ἁμιάντου ταύ- 
)αρᾶς ἀειπαρθένου ἀχειροτεύχτως τερι- 
V. " Ex ὃν xaX τὴν ζωοποιὸν αὐτοῦ xol mat 
ὅτε τὸν ἐχούσ.ον ὑπὲρ ἡμῶν τιὸ θανά- 
ξατο Όπνον, διὰ τοῦ Δαυῖὸ ὡς ἄνθρωπης 
"Ἐγὼ, λέγων, ἐκομιήθη»ν, καὶ ὕπγωσα 
, ὅτι Κύριος ἁντι {ή ψεταί µου. TU δὲ, 
αὐτόν ; σαφῶς τὸν Πατέρα δηλοῖ, τὸν 
naso; τῷ Yio συνεξχνιστῶντα, xot συν- 
κατὰ τὸ tv Ὑαλμοῖς εἰρημένον ix προσ- 
Υιοῦ rphg τὸν Πατέρα: Obx ἑγκατα.εί- 
ῥυχήν gov εἷς δου, οὐδὲ δώσεις τὸν 

ἰδεῖν διαφθοράν. Καὶ αὖθις, Ripe, 
€ ᾖδου τὴν νυχήν µου, ἔσωσάς µε ἁπὸ 
αιν όντων tic JAáxxov. Ἔδει γὰρ τοῦ 
οῦ οἰχείου σώματος αὑτονργοῦντος ἑνά- 
τὸν Πατέρα συνεργὸν ἐκφαντνδ., ὡς τῆς 
) Τεφηνότα xal φύσεως xal βουλήσεως , 
οδυνάµῳ ταύτῃ κατ’ ἑνέργειαν ὁμοπρα- 
pulo πάντοθεν δ.ασώκητα.. 


5 


sumendieam d, Revera euim pro arbitrio. nüteque 
suo omnia peregit Servator, quazcrinque. videli- 
cet, dum terras inceleret, et cum [νου τις con- 
versaretur, egregia atque prieclava edidit facinora. 
Quamobrem, Solrite, ait, templum hoc, et in tri- 
bus diebus excitabo illud *. ^ eque cnim uisi vo- 
lente ipso, et veluti Hebrais :nandaute, illud 
$o0lvere potuissent ; templum, inquam, integeriimi 
corporis ejus, quo ex alvo incorruptie hujusce, 
mundissim:eque. nulloque. non. tempore virgitis 
alsque manuum labore ipsemet sibi ipsi :edificavit. 
Atque ad illud mortis quoque somnum referens, 
quem pro nobis sponte sua subiit, ut roLis inde 
vita proflueret, per os David, ut homo, disseril : 
Ego. inquiens, dormivi, ct sopora:'us sum, el exaur- 
rexi, quin Dominus suscepit me f. lllud vero, (i68. 
suscitabit eum ? Pauem aperte declarat, qui. tetu- 
pliim corporis cum ipso Filio afflictum erexit atque 
excitavit, juxta ea. qui in. psalinis e. persotia 
Filii Patre alloquentis dicta sunt : Non dercliu- 
ques animam meuin in inferno, nec dubis Sauctum 
(uui videre corruptiosem 8, Et- rursus : Eduzi: ti 
ab inferno animam meam, salvasti me α desceudcnu- 
libus in. lacum, Oportebat euim, dum Filius, ut 


um ad vitam rcverteretur virtute sua efficiebat, Patrem. quoque, qui eaindein. cum ip : 


| et voluntatem habe!, operis esse sociunr : ut. eju-dem — potentias usu, 


omnimoda! 


i8 przizstandis communione, unius ejusdemque nalur.e societas servaretur incoluinis 


τὰ ἑξης ix£ov* Οὐκ ἑκ.]είψει ἄρχων ἐξ 6 Sed jam ad ea qu» supersunt, est procedendum, 


i ἡγούμεγος éx τῶν μηρῶν αὐτοῦ, ἕως 
ἐπόκειται, xal αὐτὸς προσδοκία ἐθνῶν. 
προγνώσεως | Οὐ διεφεύσθη τῶν περασµέ- 
Δέδειχται γὰρ ἐν τοῖς ἔμπροσθεν, ὡς. xu- 
αυϊδικῆς ὀσφύος ἡ Ἱαρθένως ἐξέφυ. "Hz 
[ριστὸς, ἡγούμενός τε a2 χαὶ ἄργων, καὶ 
ἁργόντων ἀφα'ρούμενος. Efn ἂν αὐτὸς 
ων ἑπὶ τὸν οἶχον Ἰαχὼδ εἰς τοὺς αἰῶνας, 
Σιλείας πέρας οὐκ εἰσδεξάμενος. Tlooxa- 
Υὰρ fj τῶν Ἰουδαίων βασιλεία, καὶ πρὸ 
παρουσίας" vat, προδήλως περιγραφεῖσα 
Ἱεχονίου χρόνων, χαὶ τῆς εἰς Βαθυλῶνα 
ἀπαγωγῆς. 02 μὴν δὲ ἑνέλιπε τὸ Υένος, 
ὃ τιμώμενόν τε xai περιδεχόµξνον, xal 
fe εὐγενείας διασῶζον τὰ ἀπομόργματα. 
' οὖν νοεῖν τὸ, "Ecc ἂν £10n ὃ ἀπόκχει- 
tóc προσδοκία ἐθνῶν, τὸν Χοιστὺν τοῦ 
ὑτόθεον, χαὶ αὐτοχύριον. "Ov ἡμῖν παν- 
Παρθένος , τὸ Δαυϊδικὸν στέλεχης. παρθε- 
ενικαῖς ὠδῖσιν ἀπέτεχεν. "Aq! οὗ γὰρ εἰς 
ὑρησεν ἡ τῶν Ἰουδαίων pg, οὐχέτι ἐπὶ 
»» τοῦ Δαυ]ὸ θρόνον, βασιλεὺς χατὰ σύρνα 
ἕτερος, εἰς ἔσχατον καταφορᾶς τῆς pa3:- 
ῦ συγκλεισθείσις. χατὰ τὴν Ἱερεμίου 
οὕτως: ΠΗτιμώθη Ἱεχογίας ὡς σχενὸς, 
.» αὐτοῦ χρεία. Τί ὅτι ἐξεῤῥίφη αὐτοῦ 
8n εἰς γῆν, "v οὐκ δει; Γῆ, ΥΠ, ἄχους 


x, 1δ.  *Joan. n, 19. 


Non auferetur sceptrum de Juda, εἰ dux de [emc- 
re ejus, donec vcniat. qui millendus est ;. et ipse 
erit exspectatio gentium i. Pioh ins/'gne atque im- 
mort»le presagium! Nuliam non partem eorum 
qua vates praedixit, comprobavit eventus. Demon- 
stravimus enim hucusque dictis e Davidicis lumbis 
Virginem enatam esse. Cujus germen Christus 
est, dux simul et princeps, et. epiritwn principum 
au[erens. Alque ipsi sane in domo Jacobi in ater- 
num regnare contigit, regnumque nancisci, quad 
owni fine careret, Jamdiu | enim ante Christi ad- 
ventum de medio sublatum fuerat. Judzorum re- 
gnum; quod stare debuisse clare constat usque ad 
Jechoniz tempora, acerbissimzque in Dalbyloni- 


D cam captivitatem deductionis. Verumtamen usque 


! Psal. ni, 9. 


ad Christum nequaquam genus defecit, cui hc- 
horis nonnihil atque observantiwe semper deia- 
tum est, regizque nobilitatis sigillum, ut assei- 
varelur, commendatum. Restat. igitur. ut. illud 
interpretemur, Donec veniat. qui. mittendus est, et 
ipse erit. exspectatio gentium ; Christus nempe Dei 
Filius hic est, et ipse Dominus. Quem omnibus 
sanctitatis numeris absoluta Virgo hzec e Davidico 
emissa stipite virgineum in modum, virgineoque 
peperii puerperio. Ex quo siquidem Jud:rorum 
imperium. evanuit, nemo alius super Davidicum 
tironum , qui sub. oculos caderet rex secundum ^ 
i Gen. xrix. 10. 


$ Όσα]. xv, 10. b Psal. xxix, d, 
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carnem sedit, regno illo estrema. clade penitus A «1όγοι Κυρίου. Τάδε «λέγει Kópioc* Γράψ 
deleto; quemadiniodum Jeremias propheta hisce — éró(a τοῦτον ἐχκήρυκτον ἄνθρωπεν. "Ori 
verbis praedixerat. : Nunquid vas [ictile atque — c6] éx tcv &aéppatoc αὐτοῦ àrlyp καθ 
contritum vir isle Jechonias ? nunquid vas absque ἐπὶ θρόνο» Δαυῖδ, ἄρχων ἔσται ἓν τῷ IoWt 
omni voluptate 2 Quare abjecti. sunt ipse, et sewn των εἰρημένων Ev τῷ προφήτῃ, τὸ λοιπὸν 
ejus, et. projecti in. terram, quam. ignoraverunt ?.— τῶν ἐθνῶν προσδοκία νοοῖτο, πλην póvou À 
Teria, terra, audi. sermonem. Domini. Hec dicit ὃν ὁ προφήτης, xai πρεσθύτης ὁ θεοδόχος 
Dominus : Scribe virum. istum. sterilem virum qui Χχεχρημάτιστο, μὴ πρύτερο» ὄψεσθαι 6i 
in diebus suis non prosperabitur ; nec enim erit de — zt(lv ἂν ἴδοι σαρχιχῶς ἐλευσόμενον. Καὶ πε 
semine ejus vir qui sedeat super threnum. David , — 6f, τὸ χρησµῴδημα, διὰ τῶν ἔργων ἑκξάντι 
el polestatem habeat ultra in Juda ("). llis autema /— tv χρησμῶν. Elós γὰρ ὡς βρέφης, xat mpsol 
propheta enuuntiatis, quem ceinde alium geutium ἀγχάλαις £x. μητριχῶν ὠλενῶν ἐδέξατο τὸν 1 
exspectationem — fuisse dicamus, preter unum — vov, καὶ τίς μητρὸς προγενέστερον, xol vi 
Christum, quem propheta , Deique receptor se- — £202; ἐξανέθορεν ἄλμασι '(πτδᾶ γὰρ xaX γῆ 
nex Simeon nom tisurtüm se mortem responsum περ'χαρείας νευβούμενον), xai Φφωναῖς & 
acceperat, nisi prius videret humaua indutum carne l ἀνύμνει τὸν νητιάσαντα Κύριον , δεσπότην t 
in has terras advenisse? Et sane oraculi respon- λε, κδὶ Xetra διωμολόγχει, xal φῶς ἐθνῶ] 
sio. finem τα, cum que sibi promissa fuerant, — p:93s, xai δόξαν τοῦ Ἴσραλλ ἀνεχήρυτταν 
reipsa ad exitum sunt. perducta. Vidit enim par- δηλαδη τὸν ἐπὶ προσδοχίᾳ «n; τῶν ἐθνῶν à 
vulum, senilibusque ulnis e maternis manibus — tsiog ἐπιδημίσαντα Κώύριον. Τούτοις ὁ lla 
illum ac epit, qui ante s:ecula exsistebat, et ante Υὲν &zexásvtyiv ὡς ἔστι καὶ map! ἄλλου pat 
Genitricem ipsam erat. genilus, statimque senili — 7,709, σαφέστατα λέγοντος * Ἰδοὺ μαρτύριο 
φιλι τοι emicuit; nam exsilit etiam senectus, δέδωχα αὐτὸν, ἄρχοντα xai προστάσσι 
vires οἱ hervos addente gaudio; letisque vocibus ᾖἔύνεσι. Καὶ αὖθε;, "I60. ἔθνῃ. d οὐκ oh 
divinum puerum collaudavit, Dominum appellavit, ἐπικαλέσονταί σε" καὶ JAaot, οἳ cox. ἐπί 
Servatorem confessus est, lucem gentium annun- σε, ἐπὶ σὲ καταφεύξονται. Καὶ παρ) ἑτέρι 
tiavit, gloriauque Israel deprzdicavit : illum  Τέδειχκά σε, λέγοντος, εἰς cac ἐθνῶν'. K 
nimirum affirmavit esse, qui ad exspectationem ἄλλου, Δώσω σοι ἔθνη τὴν xJnporog/av c 
revelationis gentium in. mundum prodiit, Genti- Πάντα tà ἔθνη paxapiobcir αὐτόν * xo 
bus enim Pater. Filium. suum manifestum prz- C Aorijcorzat ἐν αὐτῷ πάντα τὰ ἔθνη. 
buit, ut apud alium prophetam videre esl üisertissime dicentem : Ecce testem populis de 
ducem ac proeceplorem. gentibus ). Et rursus : Ecce gentem quam  nesciebas vocabis, et genes 
non cognoverunt, ad le current k.. Alibi item dicil: Dedi te iu lucem gentium !. Ev alius : | 
genles hereditatem. tuam . δι: Benedicentur in ipso omnes gentes *. 


w^ 


Ligans ad viueam pullum suum, et ad vitem, Δεσμεύων. qno πρὺς dpz&lor *ró 
filii mi, asiuam suam. Quis lizec vitis tibi esse vi- τῆς ὄνου αὐτοῦ. Tic ἡ ἄμπελος ; τοιγαροῦ 
deatur ? lile profecto qui in. Evangelio ait: Ego — £v Εὐαγγελίοις βοῶν, Εγώ εἰμι ἡ ἄμιπελος 
sut vitis vera, εἰ Pater meus agricola est 9. Βιὶ- θινἠ, ὁ Πατὴρ γεωργός ἐστι. Ὀῶλος i 
lus vero ejus sumus nos cum eo conjuncti, εἰ εἵημεν ἂν ἡμεῖς, οἱ ἑνωθέντες αὐτῷ, xa oft 
veluti insolubili quodam vinculo colligati ex eo — ttvt δεσμῷ συναφθέντες διὰ τοῦ προσλήμμ: 
quod bumaoam conditionem assumpserit; quod ᾧ τὸ καθ ἡμᾶς πτωχεύσας ὁ πλούσιος, τὶ 
cum faceret, ipse qui ditissimus esl, quae nostra τοῖς πενεστάτοις ἡμῖν ἐχαρίσατο. Καθ᾽ ὃν ὃ 
sunt emendicans, uobis qui sumus pauperrimi, — 0col μὲν ἡμεῖς δι αὐτὸν yeyévauev, αὐτὶ 
qua sua sunt est elargitus. Qua plane ratione nos ἡμᾶς χεχοηµάτιχεν ἄνθρωπος. Πῶλος δὲ « 
per ipsum dii facti sumus, ipse vero per nos αὐτοῦ νοηθείη ἂν μυστικώτερον fj πάνσεµνος 
appellatus est homo. Asiuam autem ejus peniliore — cla * καθ ἣν ἡ τῶν ἐθνῶν τυπιχῶς ἔκλαι 
sensu Ecclesiam. omni veneratione. colendam in- D χλῆσις, ἐφ᾽ fjv ávayóps0a * fustz γὰρ ἧμεν 
terpretari poterimus; quo loquendi modo gen- οἱ κτηνώδεις, χαὶ ἁλογίᾳ χατεσχηµένοι, µ 
tium vocatio, cujus nos participes sumus, cou- αὐτὸς ἐπιδημήσας ὁ Λόγος, καὶ fj σοφία, 1 


| Isa. uv, 4. k ibid, 5. ! Isa. arix, 6..." Psal. 14,8... ^. Psal. txxt, 017... * Joan. xv, d. 


VARLE LECTIONES.. 
1 Decst aliquid, forte vitio Lypogranhico, ut aiias. infra in textibus Seriptura. 


(*) Jerem. xxi, 98, 99, 50, ex Vulgato. Greca -. Hoc dicit Dominus : Scribe virum istum, 
Andree sic sonant : Dehonestatus. est. Jeclionias — tium hominem. Quoniam non succvescet ex 
lanquam vas quo nemo uli velit. Quid est. quod .— illius vir qui sedent super Uirono David, t 
projectus fuit ibi, et evocatus. fuit in terram quam que sit in Juda. Gat. 
non noverat? Terra, terra, audi: sermonem Domini, 


IN NATIVITATEM B. MARLE, IT. 


ἁλογίας τὸ κάλυμμα, xoi περιστείλας A venienti figura desienatur; nos enim 


ἔμως τὸν Ἱύμνωσιν, τῖς ἀμρ αὐτοῦ 
τὴν )ογιχὴν ἡμῖν στολὲν περιεύτχε, την 
crt διό.ου καὶ ἄῤῥττον δεσμεύσας 
y περ πῦλον τῇ ἔλιχι τοῦ σωτηρίου αὐ- 
υνάχας τοῖς οὐρανοῖς τὰ ἐπίχεια. Aà 
αἴδες ἀχαγχία συντεθρχμμένοι, ὡ; ἑώρων» 
Imi Ἱερουσαλὴμ πορείαν πριούμενον, xat 
moy xal µαχάοιον ἐχεῖνο πάθος, xal 
κόσμου Gttfo:0) ἐθελουτὶ προῖξμενον, 
ὡς θρόνον Δασιλικῶς ἐποχούμενον, ὁμο- 
xpaiyov ' Ὥσαν νὰ τῷ Δαυῖδ, εὖὐ.1:7η- 
χόµενος βασ͵.1εὺς τοῦ Ἱσραή.. 70 66 
tg πρότερον διηγόρασε ' Χαΐρε, λέγων, 
Ἱγατερ Σιών. 'I6ov ὁ 8ασι«εύς σου ἔρ- 
ερσοῦς, xal σώζων», καθήµεγος ἐπὶ πῶ- 
ὑποζυγίου. Καὶ xt ἂν τῶν Ἀξγομένων 
εἰς ἁπήδειξιν τῆς ἀληθείας εὑρήσἒι τις 
Εἶτα ἑξτς " 


516, filia Sion; jubila, filia Jerusalem. 


858 
profecto 
eramus pecudis»us similes, et. veluti rationis 
careutia laborzntes, usquedum ratio. ipsa. atque 
sapientia ad nos de. ccelo. delaberetur, nostraque 
cum perudibus similitudini velamen obtenderet, 
uudititemque nostram. utiliter cooperiens, ratio- 
nalem divine sapientiz:s suz stolam desuper con- 
lexriam per totum nobis cireumponeret , nosque ad 
vineam , tanquam asina pullum , salutaris vitis 
capreoiis arcanum in modum ligaret, cael. qite 
terrestri conjungeret,. Jdcirco. οἱ pueri. quos 
aluerat insocentia , dum in altum sublatus ad Je- 
rusiMem iter ficeret, οἱ ad. mortem illam, qu;e 
nobis vitam et felicitatem. attulit, totique mundo 
salutem, voluntarie procederet , asinzeque pul'o 


p insidens, veluti regali throno gestaretur, conso- 


nis illis vocibus ei acclamabant : Hosanna. Filio 
Daiid, benediciws qui venit Rex lsrael P. Quod 
ctiam | Zacharias ante. promulgaverat: Exsulta 
Ecce lex tuus veuiet tibi. justus et Salvator : ipse 


iscendens super asinam, et super pullum f.lium asiue 4, Ecquid unquam verbis istis ad ve- 
isionem clarius quispiam deinceps inveniat? Deinde, 


ν οἵνῳ, qni, τὴν στοἡ αὐτοῦ 
I ὀφθα.ὶμοὶ αὐτοῦ ὑπὲρ οἶνον. Καὶ Asv- 
ντες αὐτοῦ 1) γα. Ποίῳ τοιγαροῦν 
τὴν στολὴν αὐτοῦ ὁ τῆς ἁμαρτίας τὸν 
θαίρων, ὁ ἀληθινὸς γαὶ πέπειρος τῆς 
Ρότρυς, f] ὅηλον τῷ αἴματι τῆς παναμύ- 
; αὐτοῦ ἡμᾶς ἐχχαθαίρων, xai οἷόν τι 
αένο» ἑχπλύνων ἱμάτιον; Ἡ μῶν γὰρ ἆλη- 
r&to, δι οὓς xat ἐγένετο ἄνθρωπος, ὅλην 
Ρυῶς τὴν φύσιν ἀμφιασάμενος, Πρίας 
 αἵματι «ἣν περιθολῆν πλυνεῖ ὁ ἀἁμόλυν- 
ζωηρῷ xo παναμώμῳ τῆς θεοπλεύρου 
 ῥεύματι; Αὐτὸ γὰρ ἦν ὁ μυστιχώτατος 
fe ἀμπέλου βότρυς, ἐν τῇ λτνῷ τῆς 
(θλιθεὶς Ἐκγλησίας, ὅτι τῷ ἱχρίῳ τοῦ 
παρῴνητο, ἵνα τὸν ῥύπον ἡμῶν ἐχκαθά- 
λὴν γὰρ ἀληθῶς 0Ξοὔφαντον, τὴν x30" 
ὧν ἑστολίαατο σάρχα, ἣν ἐξ ἀχράντων 
ιχῶν αἱμάτων ῥβαφεῖσαν iv. πνεύµατι 
κογχύλωσε, xaX oiovet πορρύραν βατίλειον 
ρ'έθετο τὸ) ἡμέτερον φύραμα, χαὶ τοῦτο 
(ην αἱματωθὲν ἐθάρη , ἑἔπιστάξαντος 
κίθρου τότε τοῦ αἵματος τῆς ζιωοδώρου 
39. Καὶ μάρτυς Ἡσαῖας, τὰς περὶ 
ισάγων δυνάµεις πρὸς αὑτῷ τῷ πάθει 
. xai τοιάδε λεγούσας Τίς οὗτος ὁ 
ενος ἐξ Εδὼμ, ἐρύθημα ἱματίων αὑτιῦ 
xai αὖθις. Διὰ cl σου ἑρυθρὰ τὰ ἑτ- 
, ἀπὸ πατητοῦ «1ηγοῦ ; Ὅπερ, οἶμαι, 
εἐν τῷ ἄσματι, Ἐξεδισάμιην, qnot, ccv 
v, πῶς ἐνδύσομαι αὐτόν; ὀνιώάμην 
"μου, πῶς μο.λυνῶ αὐτούς; à μέρους 


xxt, 0. a Zach. ix, 9. 


τ [sa. rxint, 4. 


Lavabit in vino, ait, s:0'am suam, et in sangnine 
uvm ρα suum. Pulchriores sunt. oculi ejus 
vino, el deutes ejus lacte candidiores. Quo nimirum 
vino lavabit stolam suam is qui mundi crimina 
expiavit, verusque est etl. maturrimus Ecclesi: 
racemus ? nonne sanguine integerrima carnis sue 
purgare nos voluit, et veluti inquinat:e vestis sor- 
des abluere? Nostram siquidem: vestem verissime 
induit, totauque — naturam nostram. arctissime 
complexus est. Cujus autem uva sanguine pal- 
lium suum lavabit ille qui nullis maculis asper- 
sus est? Nonne vitali, purissimoque e divino 
latere manante rivo? Ipse enim  arcanissimus 
vitis verze racemus erat, Ecclesi: absque ulla 
macula toreulari pressus, cuin ligno crucis affixus 
ignominiam atque dolores pertulit, ut sores 
uostras lavaret. Vestem enim divinitus contextam, 
nostram scilicet ex nolis vere proprieque in- 
duit carnem, quam  incorrupto  virgineoque 
sanguine, tanquam regali conchylio in spiritu 
tinxit, regiamque veluti purpuram. sulfiens πο” 
sire circumdedit masse. Atque ea quidem gan- ^ 
guine imbuta amictus. instar colorata. est: eam 
siquidem sanguis tunc irroravit, qui e vitam 
largiente latere ejus profluxit. Cujus rei testis est 
Iuculeutissimus 1saias, qui virtutes Christum 
cireumstantes loquentes. facit, atque haec, dum 
pendens ο eruce gravissimos eruciatus perferret, 
sciscilantes : Quis est. iste qxi venit de Edom, 
tinctix vestibus de Γοσγα τὸ Et rursus: Quare ετ-- 
go rubrum e.4 indumentum tuum, et vestimenti (ua 
sicut calcantiuis in torculari * * Quod puto ipsum- 


ο ibid. 3. 


VADE LECTIONES, 


», viderunt : est ab ἑράω, iinperf. [linc verti debebat, iter facientem νο. orccedentem, ete, 
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met in. Cantico. declarasse, ubi, Exspoliaei me, A τὸ ὅλον δηλῶν. Τΐνος δὲ ot ὀφθαλμοὶ yapom 
mquit, ruuica mea, quomodo induar illa? lavi pedes οἵνον, πλῖν µύνου Χριστοῦ; Περὶ οὗ πάλ 
ticos, quomodo inquinabo illos * ? ex parte scilicel "Ασμασιν dj θεῷ νυμφευθεῖσα quyh , Elo 
totum. significans. Cujus autem oculi pulehriores µε εἰς οἶκον tov ofrov, ὡς ἂν εἰ ἔλεγεν 
vino? nonue Christi ? de quo. rursus in. Cantico — yez£ µε εἰς οἶχον τῆς "ExxArolaz, ἓν f «b : 
anima que Deo nupsit, Introduxit. me, inquit, τῆς εὑὐφροσύνης εἰς cwtnpiav Bv αἴματι € 
én cellam vinariam ?, perinde ac si diceret, Τη!Γὸ-  χιρνώµενον πρόχειται. "H Ἐπτειδὰν claw 
duxit me in cellam Feeles'e, in. qua calix ketitie— Aer£ór µοι, qnot, τὴν Óyur σου” xai, da 
ad salutem in sanguine Agni mistus propositus μοι ci». curi σου. ὅτι φωνή cov ἠδελ 
eX. Atque. ubi intro. recepta est : Ostende mihi, δις σου ὡραία. Ὃν ὡς εἶδεν εὖθὺς, "Ibo 
at, faciem tuam , sonet. vox ἵνα in auribus meis; — Ó dós.lzóc µου .1ευκὸς, xal zvf óc, καί γε 
vox enim tua dulcis, et facies (ua decora Y. Quem | KepaAi] abcoU χρυσίον xeyát, βόσερυχε 
simul ac vidit : Ecce, inquit, dilectus seus candi-— &lárat ὡς κόραξ. Πτρὶ οὗ χαὶ ὁ pdya 
dus ct rubicundus, electus ex millibus. Caput ejus Axvtó* Ἐξηγέρθη ὡς ὁ ὑτνῶν Κύριος, 6 
eurum optimum ; come ejus sicat elatee palmarum, téc κεκραιπα.ληκὼς ἐξ cfrov. ὋὉς μετὰ 
uigre quasi corvus τ. De illo. similiter magnus ce- D νεκρῶν ἀναθίωσιν ταῖς τότε µυροπωλρυμίἰ 
cinit Βανίά: Excitattts est tanquam dormiens Ώο- ναι, Χαίρετε, προσεφθέγξα-ο, χαροποιὸι 
minws, lanquam. potens crapulatus a viuoY. lpse Ἅπροζσχόμενος πρόσρημα, λύων τῆς πρώτη 
post suum ex nrortuis ad. vitam reditum; mulieri-.— 7t» σχυθρωπότητα, xolóh καὶ τοῖς ἑ9όχ 
bus qux venerant emptis aromatibus ut ungerent— μαθητῶν , χαρᾶς ἐπίφθεγμα Ἱρόεισι, ϐ 
eum. obviam factus, Avete, inquit, jucundo exci- λέγων, ἐγὼ verílxuxa τὸν κόσμο». Καὶ 
piens alloquio, tristitiaeque nubem vultus earum Εἰρήνη ὑμῖν, ὁγώ εἰμι; μὴ go6cicOe. 
obtegentem dissolvens. Siwiliter electis discipulis letum | verbum. annuntiavit : Confidite, ἵ 
ego vici mundum. El rursus :. Paz vobis, ego sum, nolite tinere. 

Cujus autein dentes lacte candidiores ? Ejus cer- ευχοὶ δὲ τίνος οἱ ὁδόντες f) γάλα; To 
te qui ait: Dala est. mihi omnis potestas in celo εἰπόντης, Ἐδόθη κει πᾶσα ἑξουσία ἓν οὗρι 
οἱ in terra, Revera. enim candidiora lacte, οἱ ἐπὶ 4mc. Τῷ ὄντι γὰρ λευχότενα γάλακτος, 
quacuuque nive splendidiera Christi suut verba. — voz ἁπάσης λαμπρότερα τοῦ Χριστοῦ τὰ 
Nisi quis fortasse velit Christi dentes. accipere Πλην εἰ jT, πού τις ὀδύντας Χριστοῦ νοεῖν 
dispersas in divinis Litteris, in lege nimirum, ἂν τὰς iv Γραφαῖς ἁγίαις, νόμῳ τε xal πρ 
prophetis, et psalmis de ipso voces , quibus Dei καὶ φαλμοῖς περὶ αὐτοῦ xavi3z20]v2Q qu 
Ecclesia doctrine ab omni errore immunis sevr- — 4$ τοῦ θεοῦ Ἐχκλησία τῆς ἁπλανοὺς διδασκᾶ 
monem, tanquam solidum cibum maudens, arca- C λόγον, ὡς δτεῤῥεὰν διαμασσωµένη τροφὴ 
narum intelligentiam. speculationum comminuit, λεπτύνει τῶν µυστικωτέρων θεωρηµάτων τὴ 
et per cam, qui per parles lit, ruminationet καὶ πρὺς πέφιν ἄγει διὰ 202 νατὰ μέρος νο 
concoquit. Quomodo euim pielalis. sermo, qui  µμηρυχισμοῦ. Ἡ πῶς ὁ τῆς εὐσεθείας λόγας | 
φοὐπία meditatione digeritur, alenda suaviter — feia; πεπτόμενος εὔφρων ὥσπερ χαὶ διαρχ 
animi sufficiat, nisi cibum cjus ila. servet, υἱ ei μὴ ἆδ.άπνευστον τὸν τροφΏν διασώσοι, qc 
non facile evaporetue et diffluat ; aut sermo ipse µδιαλελυμένος ὁ λόγος, xal ἄνετος, καὶ a 
Ma animam ingrediatur, ut niliil certe relinquens ἐμποιῶν τὴν ἀνάδοσιν; "Au£zet καὶ τῶν | 
utilitatis statim elabatur atque. evanescat ? Saue. dj 8:640; ὡς ix προαώτου τῆς ££ &üvov "Exi 
Canticorum liber, tanquam ex Ecclesi: persona, πρὸς δὲ, καὶ τῆς θεῷ συναφθείσης Φυχῆι 
quam gentes componunt, insuper et cum Deo µέλος ἐπιθαλάμιον ἄδουσα, πρὸς τὸν νυμφὲ 
conjuncte anime, perinde^quasi quodpiam cane- — Tí ὡμοιώθησαν σιαγένες σου; ὁὀδόντας : 
ret nuptiale carmen, inquit ad. sponsum : feutes— dyéAat τῶν χεκσρµένων, at ἀνέδησαν 4 
fui sicul greges tonsarum, qua ascenderunt de la-.— Movryov, αἱ πᾶσαι διδυμεύουσαι. Καὶ 
vacro; omnes gemellis fetibus ^. VA rursus: Dilectus || A8&tzi6cc µου ἐμοὶ, κἀγὼ αὑτῷ. Σιαγέ 
iieus mihi, et ego illi. Gen illius sicut areolee aro- " τοῦ cc cuidar ἀρώματος' τοὺς ὁδόντας 


eigium * ; ubi per genas dentes, ut puto, innuit. σιαγόνων, oi uat, ὅτλοῦσα. 
Et vaticinii quidem explanatio, quam pucis ab- Καὶ 55: μὲν προφητείας ἡμῖν ἡ ἑξάπλ 


solvimus, hujuscemodi est, atque ita sese μοι.  ὁλίγῳ τοσαύτη καὶ οὕτως ἔχουσα. Zu δέ uot, à 
Vos igitur, dilectissimi, qui Dominum divina τὸν ἐξ Ἰούδα xol Azvió ἀκούων προφητενθ 
predicüone ex Juda atque Davide descensurum Κύριον ὃν ὁ µέγας οὗτος ἐν πατριάρχαις 
audistis, quem magnus ille patriarcha-cunclis αὐτοῦ τῆς εὐ)ογίας, ὡς ἓν πυξίδι σχιαγρα»ᾶ 
benedictionis swe verbis tanquam in tabella adum- — Ἰούδα τεθηλότος Aavtó YUv προσηγόρευας' 
bratum. Filium. Davidis ex Juda egressi depriedi-  σύμρωνήι διόλου πεφήνασιν ol προφῆται" 6 
cavit, c:eleris omnibus prophetis consentientibus,  ἐνδοιάσεις, 922 ἀδιστάκτῳ τῇ γνώμῃ, λέγε 


Dant, v, 3, t 7n, gn, 45 v ibid. 1. x Conr. 10,11, 7 Psal. veu, 65. * Can 
* Caut. v, 15. 
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γένους ὄντα Aavtó. Ἡροσέσται γάρ σοι δήλον A nulloque intercedente digsidio in. unam eamdeimn- 


»xei αὐτὴν ὑπολαμδάνειν ἐκ γένους οὖσαν 
jv ἀῤῥήτῳ  xvozopía γενοµένην αὐτοῦ χατὰ 
βητέρα. El c μὴ παρέργως νοεῖται τὸ, Ἐκ 
ποῦ τὸ δένδρον ἐπιγινώσχεται, 


liene ipsius secundum carnem mater exstitit, 
cum arbor ex fructu optime dignoscatur ? 


me evinci 


bi τὴν Υενέθλιον αὖθις ἀναδράμωμεν kop- 
τῇ "Avv μικρὺν ὥσπερ ἐπιθαλάμιον ἀνα- 
µεθα µέλος. Nov μὲν χυοφορούσῃ παῖδα 
w, ἑπαγχελίας ἑνέχυρον, νῦν δὲ τιχτούσῃ 
εὐχὴν μετὰ στείρωσιν τῆς ὑπὲρ νοῦν ἔχφα- 
€ θεοῦ πρὸς ἀνθρώπους ἐπιδημίας. "Άξιον 
ὥτον ἁποτεχνοῦσαν βλαστὸν ἀνευφημεῖσθαι, 
ic ὄντως ἐπιφωνήσεως ἀξιοῦσθαι. Πρόχειται 
W τις νυμφὼν ὁ τῆς "Άννης γοιτών ^ παιδο- 
χαὶ παρθενίας ὑπογραφόμενος πρόσωπον, τὸ 
εεχούσης, τὸ δὲ τῆς τεχθείσης * ὧν ἡ μὲν ἄρτι 
y τῆς ἀπαιδίας ἑδέξατο, ἡ δὲ μικρὸν ὕστερον, 
"ἡμᾶς Ἰησοῦ θεοπλαστίας τὸν τοχετὸν ὑπερ- 
ροστήσεται. Ἑἰχότως οὖν fj θεύληπτος "Άννα 
καὶ Ὑεγαννυµένη τῇ τῆς φυχῆς χαταστάσει 
[uc Bod* Συγχάρητέ pot, λέχουσα, βλαστὸν 
lag ὃξ ἀχάρπου τεχούση γαστρὺὸς, xal χαρπὺν 
.κατ εὐχὰς ἐκτρεφούσῃ μαξῷ. Ἐξεδυσάμην 
ώσεως, xai τῆς εὐτεχνίας τὸ φαιδρὸν ἣμ- 
Iw προχάλυµµα. Συγχαιρέτω µοι σήµερον f) 
τος Άννα, dj τῆς Φενένας ἀντίθετος, καὶ τῷ 
εἣν ὑποδείγματι τὸ περὶ ἐμὲ παράδοξον ἐπι- 
 θαῦμα. Χορευέτω xal Σάῤῥα πρεσθυτιχῶς 


que mentem conspirantibus, Christum ex genere 
Davidis prodiisse fateamini. Hinc enim manife 
stissimo licebit argumento deducere, eam quo- 
que ex genere Davidis effluxisse, qu: ineffabili 
Quis enim  inficiari unquam possit, id 


Jam vero ad natalitiam diei celebritatem rever- 
tamur; et Áunam | aliquantisper tanquam nuptiali 
carmine proludentes collaudemus. Nam el filiam 
a Deo datam, promissionis arrlhabonem utero 
gestavit, eamque obtentam precibus post sterili - 
tatem peperit, qua& Deum supra humanz mentis 
captum manifestissimum hominibus factum, cuui- 
que illis conversantem gignere valuit. Par siqui» 
dem est eam, qua tale edidit germen, suminis 
laudibus evehi divinisque excipi acclamationibus. 
Videtur igitur veluti thalamus esse Anna cubi- 
culum duarum insignium feminarum nominibus 
inscriptum, videlicet genitricis οἱ genite, quae 
rum altera sterilitatis dedecore modo liberaía est, 
altera vero paulo post Jesum similem nobis divi- 
nitus factum inenarrabili ratione pariet. Jure 
itaque divino accepto munere Anna, lzti- 
tia gestiente animo, magnis vocibus, ut ab omni- 
bus audiatur, exclamat, : Congratulamini iwihi, 
inquiens, quz promissionis germen ex alvo sterili 
procereavi, et benedictionis fructum, utin votis 
erat, papillis meis enutrivi. Tristem exui sterili- 
tatis vestem, lztumque accepi fecunditatis indu- 


τῶσα, xai τὴν ἐμὴν ὑπογράφουσα μετὰ ϱ mentum. Congratuletur mihi hodie celebris illa 


tv χύησιν. Ὑποφωνείτωσαν ἅμα οτεῖραι 
κι τὴν Ex! ἐμοὶ θαυμαστωθεῖσαν οὑρανόθεν 
εν. Εἰπάτω δὴ καὶ πᾶσα µήτηρ, καὶ γόνι- 
ιοχητὸς 6 δοὺς εὐχὴν τοῖς εὐχομένοις, καὶ 
& πόρους ἀγόνου μήτρας, xal βλαστὸν ἐξ 
) Ὑονῆς χαρισάµενος τὴν ὑπερθαύμαστον 
ztà σάρχα μητέρα. "Ho ἡ νηδὺς οὑρανὸς, 
[ῆνωσεν 5 μηδαμοῦ χωρητός. 


Anna,Pbenenna mula; οἱ incredibile miraculum 
quod mihi quoque exemplo consiwili obtigit, 
plausibus prosequatur. Choreas ducat et Sara 
seniliter exsiliens, meoque conceptui amota steri- 
litate subscribat. Adsint simul et relique steri- 
les quie liberos non pepererunt, mecumque divi- 
me beneficentie munus exaltent ; quo mirum in 
modurm visitare nie Dominus dignatus est. Dicat et 


wanis, quz filios peperit; benedictus, qui petita dedit petentibus, sterilisque ventris aperuit 
, (ructumque ex infecundo semine largitus est, suam scilicet ipsius secundum carnem przcel- 


mam matrem, cujus profecto uterus colum 


otest, is in eo contubernium habuit. 


μὰ δὲ τούτοις xoi ἡμεῖς αὐτῇ τῇ xaAoupévy D 


κοτὲ, νῦν δὲ μητρὶ γενοµένῃ τοῦ παρθενιχοῦ 
», τὴν εὐφημίαν προσάξωµεν, Εἴπωμεν pec 
ιφῆς πρὸς αὐτὴν, εἴπωμεν ' Ὡς µαχάριος ὁ 
ευῖδ, ἐξ οὗ προελήλυθας 1 xaY fj ντδὺς, ἓν ᾗ 
' ἁγιάσματος Orb, «ἑτεχτόνευσε! τὴν αὐτὸν 
ς χυῄσασαν. Οὕτως σὺ µακαρία, χαὶ τρισµα- 
) θεομαχάριστον βρέφος ἐγχυμονῄσασα, Ma- 
πολυτίμητον ὄνομα, ἐξ fi; ὁ Χριστὸς τὸ τῆς 
ρηµάτισεν ἄνθος, fj; xai fj πρόοδος ἔνδοξος, 
Rv ὑπερχόσμιος. Συγχαἰρομέν σοι καὶ ἡμεῖς, 
δία ΄ τὴν γὰρ πάντων ἡμῶν Erba θεοξώ- 
(αγγελίας ἀπεχύησας γέννημα. Μαχαρία et 

καὶ µανάριος ὁ χαρπὸς τῆς χοιλίας gov. 


PaATROL. Gn. XCVII. 


factus est, quandoquidem qui nullo loco 


Consonas itaque hisce laudes et nos persolva- 
mus ei, qu:e sterilis olim vocabatur, nunc auten 
virginei thalami mater effecta. est. Dicamus ad 
eam una cuim sacris paginis, dicamus : Quam fe- 
lix domus Davidis, ex qua provenisti |! Quam fe- 
lix venter tuus, in quo sanctificationis arcam fa- 
brieatus est Deus ! illam videlicet, quae sine se- 
mine ipsum conciperet. Vere quidem beata es, 
40 ter. beata, qua divinis muneribus cuuulatam 
puellam genuisti, Mariam, inquam, magnum  il- 
lud nomen, omni laude omnique honore prosc- 
quendum ; ex qua Christus vitz flos erupit: cujus 
et incrementum gloriosum, et  przeclarissimum 
puerperium, Gratulauiur tibi et no«. ο beatissima: 


. E 
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nostram siqvidem omnium spem divinitus datam, A Μακαρίἰκονται διὰ σοῦ xal γυναῖχες ἆποθδο 


promíssamque prolem edidisti. Beata profecto es, 
venirisque tui beatus fructus. Per te mulieres, 
quae nunquam genuerunt, prolem concipiunt, fe- 
cundzaque post diuturnam sterilitatem flunt. Fide- 
lium lingua germen tuum estollit, omnisque ser- 
mo exsultantibus animis partum tuum collaudat. 
Nain dignum est, maximeque dignum faustis eam 
vocibus celebrare, qu:e divin: Providentiz consi- 
lio digna habita est ccelestis oraculi responsione ; 
qui talem tantumque nobis protulit fructum, ex 
quo dulcis Jesus exortus est, omni dulcedine dul- 
cior, totus desiderabilis, omniumque desiderabi- 
liun ultimum desiderabile. Sub ejus umbra nos 
fore victuros, ejusque sub alis mortem obituros 


ἄγονον, xai Ὑενόμεναι μετὰ στείρωσιν 
Γλῶσσα δξ πιστῶν µεγαλύνει σου τὸν βλαστ 
γος ἅπας εὐφρόσννος alvel σου τὸν τοχετόν,' 
ὄντως, xal διαφερόντως ἐπάξ.ον εὐφημεῖσθ 
θείας ἑπιφροσύνης ἀξιωθεῖσαν χρησμοῦ, xa 
χαὶ τοσοῦτον ἡμῖν ἁποτεχοῦσαν καρπὸν, 66 ο 
Ἰηαοῦς προελήλυθεν, ὅλος ὢν γλυχασμὸς 
ἐπιθυμία, xaX τῶν ὀρεχτῶν ἁπάντων ἔσχατο 
Οὗ εἴπωμεν, ὑπὸ τὴν σχιὰν αὐτοῦ ζησόμεθε 
ταῖς αὐτοῦ διαναπαυσόµεθα ατέρυξιν. OC 
ἀληθῶς ὁ διὰ νόµου, χαὶ προφητῶν χηρυ 
Χριστὸς Ἰησοῦς ὁ θεὸς, ἡ Χάρις, καὶ ἡ "A) 
ᾖλθεν ἁμαρτωλοὺς σῶσαι, xal πάντας 

σασθαι πρὺς τὴν ἀρχαίαν εὐγένειαν. Ain 


statuamus. Ipse procul dubio est, quem lex et B χαὶ ἡ τιμῆ, καὶ ἡ προσκύνησις παρὰ πάν 


prophete pradicarunt, Christus Jesus, qui Deus 
est, Gratia est, Veritas est; quique peccatores 
salvos facere venit, omnesque ad pristinam gene- 
ris nobilitatem. revocare. ]psi gloria, et honor, et 
principium non. novit, ejusque Spiritu, qui vitam 


: ORATIO Ill. 


De immaculate Domine nostre Dei Genitricis ac 
semper virginis Marie  Nutivitate. Ostenditur 
etiam, tum ex Veteri historia, tum exvariis. testi- 
moniis, eam ex Davidis seine descendere (19). 


Rursam festum, et rursum celebritas, rursum- 
que ego commodus convivator, salutis mez festum 
agitans, atque omnes ad spirituales epulas invi- 
tans, quarum. auspex Dei Genitrix. convivas suos 


ἀναφέρεται, αὺν τῷ ἀνάρχῳ Πατρὶ, καὶ τῷ 
αὐτοῦ Πνεύματι, ἀπὸ τοῦ νῦν, xai εἰς coi 
τῶν αἰώνων. ᾽Αμίν. 


cultus a nobis omnibus defertur, cum Pi 
elargitur, nunc, et in secula seculorum. A 


AOTOZTI"*. 


Εἰς τὴν Γενέθ.ιο» ἡμέραν τῆς zarap 
σποίνης ἡμῶν Θεοτόκου xal ἀε,ιπαρθ 
p/ac, καὶ ἁπόδειξις ἐκ Παἰαιᾶας loto 
διαφόρων» μαρτυριῶν, ὅτι ἐκ σπέρµα 
άγεται τοῦ Δαδίδ. 


Πάλιν ἑορτῇ, καὶ πάλιν πανἠγνρις, xai 
δεξιὸς ἑστιάτωρ, πανηγνρίζξων τὴν ἕμαυι 
ρίαν, καὶ συγκαλῶν ἅπαντας πρὸς τὴν πνε 
ἑστίασιν, fj; ἡ Θεοτόχος ἐξάρχουσα, τῆς τί 


voluptatis torrente pascit *. In quo vos, o Christi C χειµάῤῥουν, τοὺς ἑαυτῆς ἐστιᾷ δαιτυµόν 


apicule, divine circumvolantes, velut ex qui- 
busdam alvearibus dulcedinem stillantes, tanquam 
favo quodam mellis domi collecto liuc acceditis. Et 
quis tandem est, qui ab his deliciis abesse susti- 
necat, ex his potissimum qui jam earum bonum 
degustarunt? Nam cum nonnulli sint, qui a mensa 
exquisitis cibis referta non prius abscedant, quam 
ultra etiam satietatem iis sese ingurgitarint , quid 
afferri potest, quin perquam ridieulum videatur, 
ante degustala h:ee mysteria, e regia mensa exce- 
dere? Regium enim, ac reging ex regio semine 
descendentis est istud epulum. Agedum igitur, ο 
charissimi, orationem nostram rursum exeipite, quae 
ad eumdem illum vos scopuui reducit, quem supe- 
riore oratione quam maxime sternens, Christum 
ex Davidica radice ortum traxisse perspicue vobis 
ostendi. Hoc autem. demonstrato, lianc quoque, ex 
qua ille juxta carnem in lucem editus est, ex ea- 
dem. radice fluxisse, certo argumento constabit. Ac 
nihi sane supervacaneum esse videlur secundain 
solutliunem, ea, quam conmmemoravimus, aper- 
tiorem et eflieaciorem afferre, ad veritatis, curio- 
' sius jam quodammodo fusiusque a uobis expositz, 


* Psal. xxxv, 0. 


ὑμεῖς, ὁ Χριστοῦ μελισσὼν, ἐνθέως περῖῖ 
χαθάπερ Ex τινων σίµθλων, ἀποστάζων v) 
οἷα χηρία μέλιτος οἴχαδε συλλεξάμενοι χω 
τίς ἂν ἕλοιτο τοιαύτης ἀπολειφθῆναι τρι 
μάλιστα γευσαµένων Ίδη τῶν ταύτης x 
γὰρ τραπέζης ὄψοις πολυτελῶς εὔθηνου 
πρὶν ἀφεστᾶσί τινες, εἰ μὴ χαὶ πέρα τοῦ » 
τρυφῆς ἀπολαύσειεν, πῶς οὐ λίαν δοχεῖ x 
στον, πρὶν γενσθῆναι τῶν τῇδε μυστηρίων | 
ἀποπηδῆσαι τραπέζξης; Βασίλειος γὰρ xal 
&x βασιλικοῦ χαταγοµένης σπέρματος id) 
Δεῦρο γοῦν αὖθις, ἀγαπητοὶ, τὸν ἡμέτερο 
ξασθε λόγον, πρὸς ἐχεῖνον ὑμᾶς τὸν σχοἸ 
άγοντα, ὃν kv τοῖς φθάσασιν εὖ µάλα χατε 
τῆς Δαθιτιχῆς ῥίζης σαφῶς ὑμῖν τὸν Xp 
Ὡηγόρευσα. Τούτου δὲ δειχνυµένου, xal ἡ χα 
τοῦτον τεχοῦσα, τῆς αὐτῆς οὖσα ῥίζης qu 
τως ἀναφανήσεται. Καΐ pot λίαν παρέλι 
δοχεῖ, δευτέραν λύσιν ἐπαγαγεῖν, τῆς ῥᾳθ 
φαντικωτέρας, πρὺς ἔνδειξιν τῆς ἁἀληθείας, 
γότερόν πως καὶ πλατύτερον πρὸς ἡμῶν ix 
'AXX ὡς ἂν τὴν ἐριστιχὴν τῶν ἐπιλνσσώ 
δαίων ἕνατασιν τῇ ἀληθείᾳ ταῖς τοῦ φεύδε 


(19) Joanni Daimasceno sscriLitur a Jacobo Billio in ejus editione J. Damasceni Operum, p. 5 
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ιν αΌραις, φὲρε δῇ καὶ αὐτὴν el; δύναμιν A confirmationem. Verum ut pervicacem Judaeorum 


Mvov ἐξ αὐτῆς οὖσαν τῆς ῥίζης Δαθὶδ ἆπο- 
» µάρτυσι τοῖς εὐαγγελισταῖς χρώµενοι, "xal 
ραφῆς ἰδιώματι. Χρῆναι δ᾽ οὖν οἶμαι τὰς 
Δαδιδ γενεὰς διαφηλαφήσαντα, xaxà τὴν 
ιά χαὶ τοῦ Ματθαίου Ὑενεαλογίαν, τὴν μὲν 
ουσαν, τὸν δὲ, καθεξής ὀδεύουσαν, διὰ τῶν 
ασυνάψφαι τὸν νοῦν; εἶθ᾽ οὕτως τὴν σύγχυσιν, 
ᾗ περὶ τοὺς τεκόντας τὸν ᾿Ἰωσὴφ συνεχύθη 
2, xa0' εἱρμὸν ἐχθέσθαι, xai τὸν τόπον, 
αἱ ἢἡ Παρθένος àx γένους κατάγεται τοῦ 
αργὼῶς ἀποδεῖξαι ' χαὶ μηδὲν τῶν χατ᾽ αὐτῆν 
χτον εἴη. Τοῦτον γὰρ οἶδα παντὺς ἐγκωμίου 
ατον ἔπαινον, “ὃ ταῖς θεοµάχοις ἀνθοπλισθῆ- 
ἴδαις, xal πᾶν ἀποφράξα:ι στόμα, χατὰ 
Ιρυατσόμενον. "ApEopat γοῦν ἑντεῦθξν. 


veritati oblatrantium contentionem ad mendacii 
auras ablegemus, age ipsam hanc quoque Virginem 
pro virili nostra ex ipsa Davidis radice ortum 
duxisse demonstremus, evangelistas ipsos testes 
adhibentes, atque ipsam Scripture sacra peculia- 
rem loquendi rationem. Opere pretium autem esse 
arbitror, consideratis ac velut contrectatis Davidis 
generationibus, juxta Luce ac Matthzi genealo- 
giam, quarum altera inverso, altera recto ordine 
progreditur, per extrema mentem ac sensum co- 
pulare, atque ita deinde confusionem eam, per 
quam parentum Josephi cognatio permista est, 
serie quadam exponere, ac modurn, quo ipsa quo- 
que Virgo ex Davide fluxit, aperte declarare : quo 


B nihil eorum, que ad ipsam attinent, probatione 
st, Hauc demum enim laudem omni encomii genere praclariorem 


luculentioremque esse 


susdeo, nempe adversum impias linguas arma induere, osque omne adversus eam fremens 


M συγγινωσχέτω τῶν τῇδε παρόντων, xal 
τεθραµµένων ἕκαστος, ἀπείρῳ τε ὄντι τῶν 
υμνασµάτων, χαὶ τοῦ δὴ χάριν ἀσχάλλοντιε, 
'ἐπίτομον μὴ εὑρίσχοντι τοῦ δέοντος mpóc- 
Ἰμως τῷ διδάσκοντι Π,εὐματι πάντα ἄνθρω- 
ny τεθαῤῥηχκὣὼς, πρὸς τὸ προχείµενον ἆπο- 
νόμος τοιγαροῦν ἐκράτει τὸ παλαιὸν, μὴ ἂν 
τῶν φυλῶν ἑχάστην γυναῖνα πρὸς γάμον 
βὐνασθαι, μὴ τῆς αὐτῷ χοινωνοῦσαν φυλῆς. 
τοὺτό ἐστιν ἁἀληθὲς, αὐτῶν ἄχουε τῶν τοῦ 


Mihi vero ignóscat velim quilibet eorum, qui hic 
adsunt, ac litterarum studia coluerunt, ut qui 
profanorum exercitamentorum imperitus sim , 
proptereaque angar et discrucier, utpote compen- 
diariam viam alque instituto arguinento accouir- 
modatam minime nanciscens. Nihilominus tamen, 
Spiritus saucti, qui docet omnem hominem scien- 
tiam, ope atque auxilio fretus, propositam ma- 
teriaim aggredior. Ergo hoc olim lege comparatum 
erat, ut nemo ex ulla tribu uxorem aliunde quam 


τῶν, ἑχόντων ἑτὶ λέξεως οὕτω ' Καὶ ἑνετεί. CQ ex sua accipere posset. Quod autem hoc verum 


305; τοῖς υἱοῖς Ἱσραὴλ διὰ προστάγµατος 
λέγων Οὐ περιστραφίσεται τοῖς υἱοῖς 
ἀπὸ φυλής εἰς φυλὴν», ὅτι ἕκαστος &v τῇ 
£a τῆς φυλῆς τῆς πατριχῆς αὐτοῦ προσ- 
Όνται οἱ vio, xal πᾶσα θυγάτηρ ἀγχι- 
χληρονοµίαν &x τῶν φυλῶν vlov Ἰσραὴλ, 
X τοῦ δἠµου tf; φυλῆς τοῦ πατρὸς αὑτῆς 
Γυναῖχες, ἵνα ἀγχιστεύωσιν οἱ υἱοὶ Ἱσραὴλ, 
τὴν χληρονομίαν τὴν πατριχὴν αὐτοῦ, ὃν 
υνέταξε Κύριος τῷ Μωῦσῇ. Καὶ μέντοι xal 
Βη τοῦτο µέχρι: xatpov. Ἔως γὰρ Ίνθει τὰ 
» xx τὰ Μωσαϊχὰ διατάγματα. Άχμαζον, 
τῶν παρ) αὐτοῖς ἐθῶν, ὃ μὴ κατὰ θεσμὸν 
Αφ) οὗ δὲ πρὺς ἀφανισμὸν ἐχώρει, καὶ 
μαντίον ἅπαν ἁπηντομόλει, κατὰ µέρος ἐλατ- 
οὐχέτι λόγος αὑτοῖς πατρῴας εὐδαιμονίας 
στο. ἐθνιχώτερόν πως διαχειµένοις τὸν βίον, 
πδὲν ὅτι µέγα τιθεµένοις τὸ χρΏμα, χαϊτοι 
) θεσπίζοντος, τῶν προφητῶν ἐμθοώντων, 
άσης σχεδὸν τῆς ΓραφΏς αὑτοῦ διαµαρτυ- 
τοῦ θεοῦ, μὴ διαχεῖσθαι, μὴ διαφθεῖρα, τὰ 


οὖν παροινίας τῆς εἰς Θεὸν δίκην οὐ τὴν 
ἔδδσαν οἱ Ἰουδαῖοι, ὧν τε πολλάχις παροί- 
καὶ τῆς πατρῴας ἐξεστγχύ-ες θεοσεθείας 


| XSX V3, 7 seqq. 


sit, ipsa legis verha audi, quz ad hunc prorsus 
modum babent : Et mandavit Moyses filiis Israel 
per praecepti. Doinini, dicens : Non convertemini 
de tribu in tribum : quoniam unusquisque in 
hzreditate tribus 8 paterne adhzrebunt d: et 
omnis filia propinqua h:ereditatem habeus ex tri- 
bubus (filiorum Israel, uni eorum qui sunt ex domo 
tribus patris sui, erit uxor, et per sanguinis pro- 
pinquitatem unusquisque ex filiis Israel paternam 
sut hereditatem percipiet, quemadmodum con- 
stituit Dominus Moysi. Ac sane hoc aliquantisper 
quidem observatum est. Quandiu enim Judaorum 
res florebant, ac Mosaica precepta vigebant, nullus 
apud eos ritus erat, qui non juxia legem vim 
suam obtinerel. At posteaquam in exitium tendere, 
atque in contrarium prorsus desciscere, sensim- 
que minui ca»perunt, non jam ipsis patria felicitas 
curz fuit, ut qui gentilium quodammodo ritu. vi- 
tam instituerent, neque admodum magni rem hu- 
jusmodi penderent, tametsi alioqui lege sanciente, 
prophetis inclamantibus, atque adeo ipsomet Deo 
per totam Scripturam testilicante atque admonente, 
ue animis effunderentur, ac legitimas sanctiones 
co:runmperent. 

Posteaquam igitur δι οἱ sux in Deum contune- 
lie non vulgarei. poenam. pependerunt, ac pro eo 
quod sepe lanquam. cstro quodam perciti, atque 


δὲ 


S. ANDRE/S CRETENSIS 


a paterna religione deflcientes ad extremam super- Α el; ἄκρον δυσειδαιµονίας ἐπεληλάκεσαν, καί 


stitionem proruerant, variis modis a Deo (20) 
cxcruciati fuerunt ( nam et urbs obsidione cincta 
est, et sacra profanum in modum direpta, et 
sancta iupuris ac scelestis pedibus protrita, et gens 
ipsa populationibus oppressa, patriumque solum 
eversum, ipsique in exteram regionem extorres 
acti miserandum videntibus spectaculum, atque 
audientibus acroama praebuerunt, omnique ex 
parte cincti in gravissimis et immedicabilibus cala- 
mitatibus versati sunt), nec jam diligentia adhiberi 
poterat, qua genera ijnternosci possent, utpote 
universa natione adversarum rerum, atque in- 
gruentium quotidie malorum mole oppressa, tum 
vero singulz tribus nobilitatis sug praestantiam ac 


λυτρόπως αὐτοὺς χολάσαντος τοῦ θεοῦ, xh p 
λιορχουμένου τοῦ ἅστεος, xal τῶν ἱερῶν kx 
µένων, τῶν τε ἁγίων τοῖς ἑναγέσι καὶ f 
συμπατουμένων ποσαί * zh δὲ, δηώσει καὶ λ 
τοῦ ἔθνους, καταστροφῇ τε τοῦ πατρφου 
χαθ) ἣν πρὸς ἀλλοδαπὴν ἐξελαυνόμενοι ᾗεσαν 
viv τοῖς ὁρῶσι θέαμα, xal τοῖς ἀχούουσιν ὤ 
χύκλῳ τε περιεστοιχισµένοι ἀνηχέστοις y 
µηχέτι φιλοχρινεῖσθαι τοῦ ἩὙένους ἰσχύον 
ἄχθει πεξοµένου τῶν συμφορῶν, τῷ πλήθει 4 
ιόντων ὀσημέραι δυστυχηµάτων, τότε δὴ avv) 
τῶν φυλῶν ἑχάστη, τὸ τῆς εὐγενείας ἑἐξαίρι 
εσυλήθησαν. 'AXA' οὐχ εἰς ἅπαν Ἀφάνιστο € 
ώνυμον τοῦτο τοῦ γένους ἀξίωμα. Διέμεινε γὰς 


singulare decus amiserunt. Nec lamen prorsus B τι λείφανον ἐχ διαδοχῆς ἐπικρατοῦν ἔτι τῆς : 


deleta est celebris bxc generis dignitas. Etenim 
hujusce tribus auctoritas, velut reliquie quedam, 
per successionem adhuc opibus atque imperio 
pollens perstitit usque ad clarissimaim hanc 
Virginem, hanc, inquain, solam inter mulieres Deo 
desponsam matrem ac virginem, quam nunc ex 
Daiidica tribu ortam esse probare aggrediens, 
orationis (21) jsctum ad Scripture scopum dire- 
ctum emitto, si modo Deus hoc mihi concedot, ut 
pro rei dignitate sermonem habere queam. Al 
enim, o heate Matthiee , velim mihi explices, quid- 
nam caus: sit, quod tu in iis, quorum genus re- 
censes, 4 sancto Luca dissentias, Minime vero, in- 
quit, mente ad divinas res conscribendas eximia 
praeditus Matthaeus, prius publicanus, nunc autem 
grcanorum mysteriorum interpres, minime,inquam, 
ulla est inter nos dissensio. Nam ílle, velut ser- 
monem retrorsum flectens, naturales patreg prz- 
termisit, legales duntaxat commemorans; ego 
autem naturalium patrum mentionem aperte feci : 
non temere id quidem, neque aliter quam Spiritu 
dignum esset. Uterque enim nostrum, tanquam 


χίας ταύτης τὸ ἀξιόλογον, µέχρι τῆς ἀοιδίμι 
θένου, ταύτης δὴ λέγω τῆς µόνης ἐν γυναιξὶ( 
φεύτου μητρὸς xai ἀείπαιδος, ἣν ἄρτι τῆς Ae 
οὖσαν ἀποδειχνύναι φυλῆς παρορμώμενος, «t 
τὴν βουλὴν πρὸς τὸν τῆς Γραφῆς σνντείνας 
ἑπαφίημι, θεοῦ μάλιστά pot τὰ χατ ἀξία' 
παρεχοµένου. ᾽Αλλά pot δεῶρο φράσον, & | 
Ματθαϊῖε, τίς ὁ τῶν ὑπὸ coU γενεαλογουμέν 
τὸν ἱεροφάντην Λουχᾶν διαφωνούμενος λό] 
φησὶν ὁ θεογραφιχώτατος νοὺς Ματθαῖος, 
τελώνης, vov δὲ τῶν ἀποῤῥήτιυν ὑφηγητὴς, οἱ 
ἐν ἡμῖν, οὐκ ἔστιν οὐδεμία διαφωνίας ἔμφι 
μὲν γὰρ ὥσπερ ἀναποδίζων τὸν λόγον, napi 
χατὰ φύσιν πατέρας, τῶν χατὰ νόρον ἔσθ᾽ ὃτ 
ἐπιμνησθείς : ἐγὼ δὲ τῶν χατὰ φύσιν πατέι 
φῶς τὴν μνήμην πεποίηµαι, οὐκ ἁλόγως, οὗ 
ξίως τοῦ Πνεύματος. Ἑκάτερος γὰρ ὑφ) ἓνὺς 
αὐτοῦ Πνεύματος ἐμπνεόμενος, τὰ θατέἑρου 
εἰς μηδὲν διαλάττων ἁποσεμνύνει. Σχοπεῖν ὃ 
ἀχριθείας, ἀγαπητοὶ, τὰς ὑπ ἀμφοῖν Ext 
γενεαλογίας, χἀχεῖθεν θηράσαι τοῦ ζητουµί 
εΌρεσιν. | 


uno eodemque Spiritu afflatus, alter alterius scripta sive ulla iimmutatione commendat et. atLollit. 
rate autem, o charissimi, generis seriem ab utroque expositam considerare, atque hinc qui 


solutionem aucupari convenit. 

Quandoquidem igitur, juxta evangelistae vocem, 
ex utroque genere, lioc est ex naturali ac legali, 
generationis certitudo demonstratur, Matthzeus 
proinde epus suum inchoans, Liber generationis, 
inquit, Jesu Christi filii David, filii Abraham 9. 
Etquidem ad id, quod quzriinus, percipiendum, prin- 
cipium ipsum , vel solum, sufficiebat. Verum hic non 


e Matth. 1, 1. 


ἸΑμέλει τοίνυν κατὰ τὴν τοῦ ἱεροφάντου qx 
ἑκατέρων τῶν γενῶν, λέγω δὲ τῶν χατὰ gi 
νόµον, τὸ ἀκριθὲς τῆς Υενεαλογίας ἡμῖν δεί 
Ματθαῖος γοῦν τῆς xa*' αὐτὸν συγγραφἢς i 
μενος, Bl6Aoc νεγέσεως, Φφησὶν, Ἰησοῦ 23 
υἱοῦ Δαθὶδ, υἱοῦ ᾿Αδραάμ. Καὶ Ίρχει πρὸς 
ζητουµμένου κατάληψιν αὐτὸ xa0' αὑτὸ τὸ πρ 


COMBEFISII NOT E. 


(20) A Deo éxcruciati fuerunt. Si hic locus con- 
jecture sit pro χολάσαντος, χαλέσαντος fortasse 
non incommode legi posse existimein. 1ο enim 
particula. χαίτοι lane lectionem postulare vide- 
tu7. Exaggerat enim Judeorum perltidiam Andreas, 
qui Deum per tot supplici» eos ab idolorum cultu 
revocantem audire neglexerint. lloc. autem loco 
Naziunzenum imitatur, qui 2 orat, de Da&ch. 
eodem sermonis genere utitur, cum generis hu- 
mani in sceleribus pertinaciam insectatur, quod 


permultis cruciatuum | generibus eruditu 
meliorem propterea mentem ninime rt 
cum tamen id esset, quod Deus in huj 
suppliciis inferendis sibi proponeret. Y 
antem hac verba, Χαίτοι Wmolucpórte, uU 
illas μηχέτι φιλοκρινεῖσθαι, per parenihi 
enda. 

δ (21) Orationis jactum. Pro βουλὴν hoe | 
)&v lego, ut sagitiawm significet. lta et 
gendu:m esse aperte indicat verbum ἐπαφί 
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pt τούτου ἔστη. Προύδη γὰρ ὁ λόγος αὐτῷ, A subsistit, Etenim ipsius sermo elíam usque ad 


εοῦ τῆς Παρθένου µνηστῆρος. Aouxdg δὲ 
ατὰ «b βάπτισμα τοῦ Σωτῆρος ἀνάδειξιν, 
οῦ που τὸν λόγον μετοχετεύων, τοιάδε 
iv οἷς, qnot, καὶ αὐτὸς ἦν Ἰησοῦς, ὡς 
κοντα, ἀρχόμενος àv, ὡς ἑνομίζετο, 
9 τοῦ He), τοῦ Ματθὰν, τοῦ Aevt, 
|, xai ἕξης χατὰ ἀναφορὰν, ἕως τοῦ Σῇθ, 
, τοῦ θεοῦ. Οὐκ ἀγνοεῖ ὃ οὖν ὄγε φιλόπο- 
$y ἑξητασμένων, ὡς τοὺς μὲν χατὰ νόµον 
είνους τῇ Πραφῇ καλεῖν σύνηθες, τοὺς 
t μὲν ἄπαιδας, πλὴν παιδοθετηθέντας, 
πόρου γονῆς μετὰ κοίµησιν’ τοὺς δέ τοι 
^. &x£ivouc, ot μάλιστα μὲν ἑαυτοῖς πρὺς 
o9 γένους οἰχείῳ απόρῳ ἑπαιδοποιῄσαντο, 
| χαὶ εἰ τεθνάσιν αὐτοῖς ἄπαιδες ἀδελφοὶ, 
ευ σπορᾶς, τὴν εὐχληρίαν τῷ ἁδελφῷ συν- 
'Τῶν γέτοι εὐαγγελιστῶν, ὁ μὲν τῶν χατὰ 
ἴρων µόνων ἐπιμνησθεὶς τοὺς xatà νόµον 
ὁ δὲ τοὔμπαλιν τοὺς χατὰ φύσιν παρα- 
ὃν χατὰ νόµον ἰδικῶς ἐπεμνήσθη᾽ οὐδ 
οὗ εἰχότος ἀποσφαλείς. KaAby δ᾽ οἶμαι xol 
ὃς τοὔτομαρτυρίας ἐπιμνησθῆναι, fjv παρ᾽ 
€ πολυΐῖστορος παρειλήφαμεν, ἔχουσαν ἐπὶ 
Mas. Ἐπείπερ οἱ τῆς γενεαλογίας τῶν εὖαγ- 
ἐμφερόμενοι, οἱ μὲν διεδέξαντο παΐδες 
Υνησίους, οἱ δὲ, ἑτέροις μὲν ἐγεννήθησαν, 
Υεγόνασι χλήσει, ἀμφοτέρων δὲ γέγονεν fj 
ντε γεγεννηχότων, xal τῶν ὡς γεγεννηχό- 
X9 οὐδέτερον τῶν Εὐαγγελίων φεύδεται, 
ἀριθμοῦν, χαὶ vópov* ἐπεπλάχη yàp àX- 
γένη τότε ἀπὸ τοῦ Σολομῶντος, χαὶ τὸ ἀπὸ 
^, ἀναστάσεσι τέχνων, xat δευτερογαµίαις. 
gie f] τὸ λεγόμενον, τὴν ἐπιπλοχὴν τῶν 
(Ἴσομαι. 


dum et naturam et legem πιυπυγαί, 
suscitationem ac repetita matrimonia 


ico, generum permistionemn exponam. 

9 Δαδὶδ διὰ Σολομῶντος τὰς γενεὰς xat- 
ἴνοις, τρίτος ἀπὸ τέλους εὑρίσχεται Ματθᾶν, 
πα τὸν Ιαχὼθ, τοῦ Ἰωσὴφ τὸν πατέρα. 
láóav τοῦ Δαθὶδ χατὰ Λουχᾶν, ὁμοίως 
b τέλους Μαλχί΄ Σχοποῦ τοίνυν ἡμῖν χει- 
ῦ Ἰωσὴφ, ἁποδειχτέον, πῶς ἑκάτερος αὐ- 
| ἱστόρηται, ó τε Ἰακὼδ ἀπὸ Σολομῶντος, 


Virginis sponsum progressus est. Lucas autem, 
post Salvatoris in baptismo declarationem, oratio- 
nem suam nonnihil derivans, ad hunc modum 
scribit : Inter quos, inquit, eiiam Jesus erat, anno- 
rum quasi triginta | incipiens esse, ut putabatur, 
filius Joseph, qui fuit Heli, qui fuit Mathan, qui 
fuit Levi, qui fuit Melchi, et sic deinceps in altum 
sscendendo usque ad Seth, qui fuit Ade, qui fuit 
Dei t. lllud porro minime ignorat, quisquis sedula 
et exquisita mente praeditus est, ex usu Scripture | 
esse, legales patres eos demum appellare, qui, 
quamvis sine liberis e vita decesserint, tamen per 
sobolem, ex fraterno semine post mortem suam 
ortam, filios babuerunt : naturales contra, eos qui 


B presertim quidem sibi ipsis ad generis propa- 


gationem ex suomet semine liberos procrearunt, 
interdum autem etiain. (22), si ipsorum fratres 
nullis liberis relictis vitam cum morte commutas- 
sent, per vicarium semen hzreditatem ipsis colle- 
gerunt, Ergo alter evangelistarum , naturales 
duntaxat paires commemorans, legales silentio 
praeteriit; aller rursum prztermissís naturalibus, 
legalium privatim mentionem fecit. 1n quo neuter 
ab eo quod par erat aberravit. Nec vero inconimo- 
dum [fuerit (quo planius istud ostendatur) velc- 
ris quoque testimonii meininisse, quod a viro 
quodam (23) multarum rerum cognitione instructo 
accepiinus. ld autem sic ad verbum habet. Quan: 
doquidem qui in Christi genealogia ab evangelistis 
referuntur, partim filii veris patribus successerunt, 
partim cum ab aliis geniti essent, aliorum tamen 
filii dicti sunt, atque utrorumque mentio facta est, 
hoc egt et eorum qui genuerunt, et eorum qui 
velut genuerunt, idcirco neutrum Evangeliorum 
Nam tum familia Salomonis, et Nathan, per 
inter se connexg erant. Ut. autem perspicuuui 


A Davide per Salomonem generationes recersei- 
tibus, tertius a fine Matlian reperitur, qui Jacobum 
Josephi patrem genuit, À Nathan autem David's 
filio juxta Lucam, eodem modo tertius a fine Mel- 
chi. Quocirca cum Joseph nobís pro scopo propo- 
patur, denionstrandum est quonam pacto uterque 
ipsius pater esse divinis Litteris prodatur, nimirutu 


ἀπὸ τοῦ Νάθαν, ἑκάτερον γένος xazá&yov- D et Joseph qui a Salomone ortum traxit, et. Heli 


δὴ οὖνδ τε Ματθὰν xal ó Μελχὶ, ἐν µέρει 

ἀγόμενοι γυναῖχα, ὁμομητρίους ἁδελφοὺς 
ῄσαντο, τοῦ νόµου μὴ χωλύοντος χηρεύου- 
| ἀπολελυμένην, ἅλλῳ γαμεῖσθαι. Παρα- 
lvov, ὅτι πρῶτος Ματθὰν ὁ ἀπὸ Σολομῶντος 
τὸ γένος, τὸν "laxo γεννᾷ' xa τελευτή- 


nit, 95 seqq. 


qui a Nathan. Érgo et Mathan et Melchi eamdem 
uxorem vicissim ducentes , uterinos [raires pro- 
crearunt. Neque enim lex prohibebat, ne ea, qux 
maritum morte amiserat, aut ab eo repudiata fue- 
rat, alteri nuberet. Memoriz itaque proditum est 
Matlian primum, qui à Salomone originem duce- 


COMBEFISII NOTE. 


ipsorum fratres. Legendum hic in Gre- 
κεθνᾶσιν. ut sensus aperte ostendit. 

tod a viro quodam. Africanum innuere 
'wjus de hac re verba in medium profert 
lib. 1. Eccles. hist. cap. 7. Hanc porro 


ipsius rationem, quibus argumentis convellere ni- 
tatur Osiander, vide apud Melcbiorem Canum, 
lib. : De locis theolog., cap. 5, ubi etiam ipsis 

eruditissime respondet. 
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bat, Jacobum genuisse, ipsoqane Mathan extremo A σαντος τοῦ Ματθᾶν, Μελχὶ 6 ἐπὶ τὸν Náfa 


vite die functo, Melchi, qui ad'Nathan genus suum - 


referebat, viduam, quod ex eadem tribu ipse, 
quanquam ex alia familia, ut jam dietum est, 
foret, in matrimonium accepisse, ex eaque filium 
Πο suscepisse. Ad hunc modum ex diversis duo- 
bus generibus Jacobum et Heli utlerinos fratres 
reperiemus : quorum alter, hoc est Jacob, fratre 
lleli sine liberis e vita sublato, uxorem illius in 
matrimonium accipiens, tertium Joseph et ipsa 
sustulit, natura quidem ac juxta rationem , sui 
ipsius filium (unde ctiam scriptum est, Jacob ge- 
nuit Joseph) ; legis autem respectu, «filium Ileli; 
Jacob eteuim, utpote frater, semen ipsi suscitavit. 
Ob eamque causat ipsius eliam genealogia obscu- 
ritate minime obruetur : quam Matthzeus quidem 
evangelista recensens, Jacob, iuquit, geuuit Joseph, 
Lucas autem converso ordine : Qui erat, ut puta- 
batur (nam hoc etiam adjunxit) filius Joseph, qui 
[ust leli, qui fuit Melclt. Si quidem nulla ratione 
significantius atque illustrius legalis nativitas 
commeinorari poterat. Atque hoc verbum, genuit, 
in hac liberorum procreatione ad extremum usque 
subticuit, per analysim sursum ascendens usque ad 
Adam, qui fuit Dei. — Etpaucis interjectis. Uterini 
ergo fratres Heli et Jacob. Etenim mortuo.Heli sine 


γένος ἀναφερόμενος, χηρεύουσαν, Ex μὲν ti 
φυλῆς, ἐξ ἄλλου δὲ γένους ὧν, ὡς προεῖπον, & 
αὑτῆν, ἔσχεν υἱὸν τὸν Ἠλεί. Οὕτως ix δι 
δύο γενῶν εὑρήσομεν, τόντε Ἰαχὼδ xai τὸλ 
ὁμομητρίους ἁἀδελφοὺς, ὧν θάτερος 6 Ἰαχὼθ, 
ότι, ἀτέχνου τοῦ ἀδελφοῦ τελευτήσαντος "H. 
γυναῖχα παραλαθὼν, ἐγέννησεν ἐξ αὐτῆς 
τὸν Ἰωσὴφ κατὰ φύσιν μὲν ἑαυτῷ, xal xai 
δι» γέγραπται, ἸΙακὼό ἐγέννησε τὸν Ἰ 
κατὰ νόμον δὲ, τοῦ Ἠλεὶ υἱὸς fjv. "Exelw 
Ἰαχὼδ ἁδελφὸς iv, ἀνέστησε σπέρμα. At: 
ἁμαυρωθήσεται χαὶ ἡ χατ᾽ αὐτὸν ἩΥενεαλογ 
Ματθαϊος μὲν ὁ εὐαγγελιστὴς ἑξαριθμούμεν 
xà6 66, φησὶν, ἐγένγησε τὸν Ἰωσήφ * ὁ δὲ 


Β ἀνάπαλιν, Ὃς ἦν, ὡς ἐνομίζετο (καὶ γὰ 


προστίθησι) τοῦ ᾿]ωσὴφ, τοῦ 'HAel, τοῦ Μελ 
Υὰρ κατὰ νόμον γέννησιν , ἐπ',σηµότερον 
ἐξειπεῖν. Καὶ τὸ, ἐγέόννησεν, ἐπὶ τῆς τοιᾶσ 
ἁοποιίας ἄχρι τέλους ἀπεσιώπησε, τὴν & 
ποιησάµενος, ἕως τοῦ Αδάμ, εοῦ θεοῦ, χε 
λυσιν. — Καὶ μετὰ βραχέα. Ὁμομήτριοι i 
Ἠλεὶ xa Ἰαχὼθ ἁδελφοί. ᾽Ατέχνου γὰρ τι 
τεθνηκότος, Ἰαχὼθδ ἀνέστησεν αὐτῷ σπέρμα, Ἱ 
τὸν Ἰωσὴφ χατὰ φύσιν μὲν abt, χατὰ v 
Ἠλεί. Οὕτως ἀμφοτέρων $i» υἱὸς Ἰωσήφ. 


liberis, Jacab semen ipsi excitavit, progenito scilicet Josepho, qui, ut natura ipsius erat, ita, si | 
tionem habeamus, patrem Heli habebat. lta utriusque filius Joseph erat. 


Άιηιιθ hzc ille. Proiude cum Josephi genus 
ad hune modum recenseatur, certe Virgo quo- 


Τοσαῦτα 5h οὗτης. Καὶ δὴ τοῦ "Iocty? οὕτω 
λογουμένου, δυνάµει xax ἡ Παρθένος αὕτη χε 


que ipsa ae Dei Genitrix Maria ejusdem cum (; χος Μαρία, τῆς αὐτῆς οὖσα φυλῆς Guva tol 


eo tribus esse simul demonstratur, siquidem 
Mosis lege non licebat ulli tribui cum altera vribu 
perimisceri. Sanciebat enim ea, ut quzque tribus 
cum uno qui ος exdem tribu. esset, matrimonio 
jungeretur «πο fortasse generis hereditas ab una 
tribu ad aliam laberetur. Quod si quis ipsius quo- 
que sanctissima Virginis genus proprie ac peculia- 
riter recenseri postulet, non recte mihi quidem 
facere videtur : cum lex nusquam hoc permittat 
aut imperet, Quonam enim loco apud veteres mu- 
fieris genus. commemoratum fuisse ostenditur, 
emm in recensendis generibus praestantior pars 
ante'eratur?. Przstantius. siquidem. est, υἱ ge- 
neris nobilitas a patre quam à matre cognosca- 
tur. Nos autem istud nibil ounino morabitur. Ne- 
que enim nostrum est antiquas regulas adulterare, 
aut noves ritus invehere, Neque enim fas est anti- 
quos terminos immovere, quos patres uostri 
posuerunt 5. 


Caterum ab lis quas aliquanto ante exposita 
sunt, minime ahscedamus,. Nam si vera dicit Mo- 
$es, ea sauciens, qui litterarum monumentis 
consiguala sunt (non est autem dubium quin vera 
dicat, wtpote os ad. os Deo, qui veritas est, remo- 
. tis. arbitris loquens) ejusdem proinde. tribus esse 


€ Prov, xxii, 38. 


τούτῳ, εἴγε χατὰ τὸν Μωσέως vópov, οὐχ d 
φυλὴν ἐπιμίγνυσθαι. "Ew γὰρ τῶν Ex τοῦ δί 
πατριᾶς τῆς αὐτῆς ὁρωμένων, πρὸς γάµου x 
ἥχειν θεσπίζει,ἂν ph τυχὸν περιστρέφοιτο το 
ὁ χλῆρας ἀπὸ φυλῆς εἰς φυλήν. Ei δέ τις χνυ| 
αὐτὴν ἁπαιτοίη γενεαλογεῖσθαι τὴν ἀπεραγί 
θένον χαὶ ἄνανδρον, οὐκ ὀρθά vé pov ποιῶνς 
τοῦ νόµου τοῦτο μηδαμοῦ συγχωροῦντος,' 
τραφότος δήπουθνν. Ποῦ γὰρ ἐν τοῖς παλα! 
ποτε δείχνυται γενἑαλογηθεῖσα , τοῦ τι 
μέρους προχριθέντος εἰς ἨὙενεογραφίαν ! 
Πατρόθεν γὰρ, ἁλλ᾽ οὗ μητρόθεν τοῦ γένους 
χληρίαν γνωρίνεσθαι προτιµότερον. 'Ημῖν i 
µελήσει μὲν παντελῶς οὐδὲν, ὅτε μὴ πρ 
ἀρχαίους παραχαράττειν. ὄρους , ἣ κενοὺς b 
θεσμούς. O9 γὰρ ὅρια µεταίρειν θέµις alü 
πατέρες ἡμῶν ἔθεντα. 


Τῶν éd ye μικρῶν πρόσθεν ἐκτεθειμέν 
ἀποσταίημεν. El γὰρ ἀλτθεῦει Μωῦση 
θεσπίζων, ἃ xal γέγραπται (ἀληθεύσει δὲ 
ὡς στόµα πρὸς στόµα θεῷ τῇ ἀληθείᾳ pd 
χὼν), τῆς αὐτῆς ἄρα φυλῖς δε,χθἠσεται, ? 
χλητος αὕτη Μττρόθεος τοῦ κατ᾽ cixovopix 


ο» ------ -'-- ^ -- νε - το -- - 


IN NATIVITATEM B. MARIE.IIT. 
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πεµένου ταύτῃ ἀνδρὸς, λέγω δὲ, τοῦ ἐκ A demonstrabitnr bec. divinitus vocata Dei Mater, 


εφηνότος Ἰωσήφ * ὃν εἰ ix σπέρματος τοῦ 
ετάγεσθαι δοίηµεν, πρὸς ἀνάγχης ἔσται, 
σὺτῷ μνηστευθεῖσαν, τῆς αὐτῆς οὖσαν φά- 
ἵς. Ἰωσὴφ γὰρ, υἱὸς Δαθὶδ, μὴ φοδηθῇς 
eir Μαριὰμ τὴν γυγαϊκά cov, ὁ ἐπιστὰς 
ὁράματος προσεφώνησεν ἄγγελος, ἐπὶ τῷ 
p τῆς ἀφράστου  xuogoplag ἀσχάλλοντι. 
Y) διεφεύσθη Μωσῆς, οὗ διηµάρτηται Δαθὶδ, ὁ 
συγχεῖσθαι τὰ γένη πρὸς ἑαυτὰ θεσπίζων, ὁ 
ιχοµοσίας EG ὀσφύος αὐτοῦ τὸν Χριστὸν ἀνα- 
3t χρησµωδούµενος. Οὕτω μὲν οὖν χατὰ 
δραμὼν ὁ λόγος, σαφῶς ἡμῖν ἐξ Ιούδα xal 
ν Χριστὸν παρεστήσατο. Πειράσομαι δὲ xat 
ὃν περὶ τούτου χαταθέσθαι λόγον ἡμῖν Ex 


cujus vir ille, qui per dispensationem ὁπιπὶ 
sermone przestantiorem eam despondit , hoc est 
Josephi, quem ex Davidica tribu ortum esse 
constat. Qui si a nobis ex Davidis seroine descen - 
dere concedatur, necessarium profecto nobis erit 
confiteri, eam quoque, quz ipsi desponsata est, 
ejusdem tribus esse. Joseph enim, flli David (ut 
eum allocutus est angelus ille, qui per visum ipsi 
apparuit, ob graviditatis, orationem omnem &upc- 
rantis, novitatem animi maestitia laboranti), ne 
limeas accipere Mariam uxorem tuam b. ltaque 
nec falsus est Moses, nec a vero aberravit David, 
ille nimirum tribus inter se misceri velans , hic ^ 
interposito jurejurando de lumbis suis Christu:n 


συγγραµµάτων, τοῖς ὅσοι δῆλον τὸ τῆς "Ex- B excitatum iri vaticinans. Ad hunc igitur modum 


ἆδολον ἐχπεπώχατε Ὑάλα. Περὶ Υὰρ τῶν 
Mel; uot λόγος τῆς προφητείας οὕτω χαθ- 
ge αὐτῶν τῆς πωρώσεως  Ἑη.ἰαφήσουσι 
ww. ὣς tvj.lol τοῖχον, καὶ ὡς οὐχ ὑπαρχόν- 
&lpov, η αφήσουσιν. Ἡμῖν δὲ ὁ θεῖος 
Bc ἀρχέσει λέγων’ Σοφίαν δὲ..Ίαλοῦμεν ἐν 
elo«- σοφίαν δὲ οὐ τοῦ αἰῶνος τούτου, 
Ρἀρχόντων τοῦ αἰῶγος τούτου τῶν καταρ- 
m, d.1.1à .Ία.1οῦμεν 650v σοφἰαν, ἓν μυσ- 
vdxoxsxpvppérny Tiv δὴ Ψυχικὸς ἄνθρω- 
ύναται γγῶναι. Μωρία γὰρ αὐτῷ &ctl, xal 
ra Trovati, ὅτι πγευματικὸς ἀνακρίνεται. 


oratio nostra ex animi sententia decurrens, per- 
spicue nobis Christum ex Juda et Davide ortum 
esse con(ürmavit. Conabor aulem etiam aliunde 
rationem hujusce rei vobis, qui Ecelesie lac. doli 
expers ebibistis i, ex veteribus lucubrationibus 
afferre. Nam de aliis, nulla milii cura est, quippe 
cum propheta eorum czeitatem ac stupiditateu ad 
hunc modum insectelur, Palpabunt , iuquit, (an- 
quam caeci parietem , et tanquam oculis coepti con- 
trectabunti. Nos autem hoc Apostoli dicto contenti 
erimus : Sapientiam loquimur inter per[ectos, sa- 
pientiam porro non hujus seculi , nec. principum 


eeuli qui destruuntur, sed. loquimur Dei sapientiam in. mysterio. abscondilam, quam, quidsn 


Iur k. 


Μνυν τῷ Χριστῷ πεπραγμένων, ἐστὶν & χαὶ C 


ἐοὺς διέφυγεν, ὅσα τε χρησίµως ἐσιωπᾶτο 
. ὡς φἐρε εἰπεῖν, τὰ πρὸ τοῦ βαπτίσματος 
mpayuéva, xai) χαθ᾽ ὃν ἐθίου τρόπον δια- 
πὸς ὅλων ἑτῶν τριάκοντα, μηδεμιᾶς που 
ΓΠραφῃς ἰἱστορούσης. "Ev οὖν τῶν μάλιστα 
ἴνων, xai τὸ χατὰ τὴν γέννησιν αὐτοῦ θαῦ- 
Mou δεῖν πάντας λαθὸν, xa0' ὃν ἔνηνθρω- 
όνον, ὀλίγον ἑἐχτὸς, ὥς φησί που ἅγιας ἀνὴρ, 
ὁ ὄνομα αὐτῷ' Καὶ ἔλαθε τὸν ἄρχοντα τοῦ 
µούτου 1j παρθενεία Μαρίας, καὶ ὁ τόχος 
ερίως xat ὁ θάνατος Χριστοῦ. Τρία μυστήρια 
, ἅτινα ἓν ἡσυχίᾳ θεοῦ ἐπράχθη. Εἰκότως 
χατ ἐχεῖνο καιροῦ, ἡ μὲν ἐξ ἁγίοῦ Πνεύματος 
τοῦ παρὰ τοῖς πολλοῖς ἐσιωπᾶτο γένεσις. Ὁ 


)ἐἓν χώρᾳ πατρὸς παρελαμδάνετο. Κάντεῦθεν D 


€, ὡς πατὴρ τοῦ παιδὸς ἐγενεαλογεῖτο, El 


h.:, 90. { 1 Ροαίγ. n,2. i ἴδα. ως, 10, 


homo percipere non potest. Siultitia enim est illi, et non potest intelligere; quia spiritualiter 


lgitur ex his qux 23 Christo gesta sunt, non- 
nulla vulgi cognitionem fugerunt, hoc est. omnia 
ea qua iis, qui tum temporis erant, utilite: 
silentio premebanijur, verbi gratia, qu:e ante bi» 
ptismum ab eo facta sunt, et ea vite ratio, quam 
ad tricesimum usque ztatis annum tenuit. Neque 
enim eam usquam Scriptura commemorat. Unu:u 
itaque ex iis, quae quam maxime silebantur, ortu; 
ipsius miraculum erat : quod quidem, quo lemn- 
pore humanam naturam suscipiebat, paucis exce- 
ptis, omnibus incognitum erat, ut quodam loco, 
inquit, vir sanctus Ignatius : Et principem hujus 
seculi latuit Marie virginitas, ipsiusque partus, 
itenque Christi mors. Nam (24) tria clamoris 
mysteria in quiete ac silentio acta sunt. Non abs 
re igitur Christi ex Spiritu sancto nativitas apud 
vulgus silebatur, ac Joseph. loco patris assumeba- 


k | Cor. n, 6, 7,44. 


COMDBEFISII NOTAE. 


"ria hec clamoris mysteria. Ko loco do- 
4 interpres Vairlenius, annot. 29, clanio- 
m ab lgnatio siznificari existimat, quet 
, jam spiritum in cruce emittens edidit. 
en opinioni vix assentiri possum, Neque 

Christi clamorem D. Marix virginitas et 
illo pacto referri posse videntur, quie ta- 
er «ραυγῆς μυστήρια recenset Jgnatius. 


Itaque simpliciter idem esse puto clamoris myste- 
ria, ac si dixisset, alta voce pradicauda. Haec 
enim velut per admirationem dicit vir sanctissi- 
mus, nempe Lria mysteria, altissima praedicatione 
digna, ita peracta fuisse, ut diabolum prorsus 
laterent. Éxpungeuda autem lioc loco est vox Θεοῦ 
ante ἐπράχθη. Hanc enim nec Gi.ecr dgnatii co- 
dices, nec vetus etiam interpres ΑΚΟΑ. 
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tir, Atque iude, ut vero consentaneum est, taàn- A yàp μὴ τοῦτο ἐγεγόνει, ἁπάτωρ ἂν ὁ mal; 


quam pueri pater recensebatur. Nain nisi hoc 


ph ix πατρὸς Υενεαλοχούµενος. 


exstitisset , pauco carere puer ezistimatus fuisset, quod a paterno latere genus ipelut 


referretur. 

Quamobrem ab eximiis evangelistis necessario 
tunc factum est, ut Josephi genus recengerent : 
quod. ille apud omnes pater filii preedicaretur. Nam 
el, hoc pretermisso, a materno latere generis 
ipsius seriem texuissent, preterquam quod istud 
indecorum fuisset, a divinarum quoque Sceriptura- 
rum consuetudine abhorruisset : quod nimirum 
nunquam ante cujusquam geuus a materno latere 
duetum fuisset. Commode igitur evangelistze Jose- 
phi genus 4 Davide, ob eam quam attulimus 
vausam ducentes, simul quoque Virginem Mariam 
ex Davide ortam esse confirmant, per sponsum 
seilicet uxoris genus una inferentes, juxta eam, 
quam aliquanto ante. protillimus , Mosis legem, ita 
ad lsraelitas inqnientis : Non convertimini de tribu 
ín tribum, quia unusquisque in hereditate tribus 
sue palerng adherebit !, etc. Qus cum ita se 
habeant, quod quidem justitia praeditus Joseph 
esset, ac vitam legi consentaneam duceret, nemini 
obscurum est. Ex legis porro prascripto vivens, 
profecto non aliunde quam ex sua tribu ortam 
uxorem despondebat. Erat autem hzc ex Juda, 
populoque eodem ac familia, hoc est ex Davide. lta 
enim leglg edicto comparatum erat. Quocirea si 


Οἱ τοίνυν θαυµάσιοι εὐαγγελισταὶ, ἄναγι 
τὸν Ἰωσὴφ ἐγενεαλόχουν, αὐτὸν ἐχεῖνον 4 
τοῦ υἱοῦ βεθοημένον πατέρα. El. γὰρ τοὺν 
τες µητρόθεν αὐτὸν ἐγενεαλόγουν, πρὸς τῷ 
πὲς εἶναι τοῦτο, καὶ τῆς τῶν θείων Γραφῶν 
ὑπῆρχεν ἁλλότριον, ὡς οὔτις πρότερον ἐκ yu 
γεαλογηθεὶς ἱστόρηται.Ἀρησίμως οὖν ἄρα οἱ 
σταὶ τὸν Ἰωσὴφ ἀπὸ Δαθὶδ, δ.ὰ τὴν ἁποδοί 
τίαν γΣνεαλογοῦντες, Ev ταὐτῷ xai τὴν παρ! 
ρίαν ἀπὸ Δαθὶδ γεγονέναι συνιστῶαε, διὰ 
στῆρος Ὑένος, τὸ τῆς γαμετῆς συνεισφέρον 
τὴν μικρῷ πρόσθεν ἡμῖν προαχθεῖσαν τοῦ 
νοµοθεσίαν' OD περισεραφρήσετεα, λέγο 
υἱοῖς Ἴσραλλ, ἀπὸ φυ.ῖῆς εἰς gv.tiiv, δει 
ἐν τῇ xAnporopíg τῆς gvAüc τῆς xatp 
τοῦ προσχο..1ηθήσονται οἱ υἱοὶ Ἱσραὴ. 
ἑξῆής. Οὕτως δὲ τούτων ἑχόντων, ὅτι μὲν ὃ 
Ἰωσὴφ, xai κατὰ νόµον ἔζη, πρόδηλον. IK 
βιοὺς, οὐχ ἄλλοθεν οὖσαν ἐμνᾶτο γυναῖχα , 
ὡὠρμᾶτο φυλῆς. Ἡ δὲ ἣν τοῦ Ἰούδα, δὴμε 
αὑτοῦ xal πατριᾶς, ἥτις ἣν Δαθίδ. Τοιαῦτό 
τὰ τοῦ νόµου παραγγέλµατα. El τοίνυν Ἰω: 
δα, χλήρου τε χαὶ πατριᾶς Δαθὶδ, πῶς οὐχ] 
Μαρίαν &x τῶν αὐτῶν ὀρμᾶσθαι δίχαιον. ti 


Joseph ex tribe Juda, atque ex Davidis sorte ac { οὖσαν µάλιστα τοῦ Ἰούδα φυλῆς, δήµον δὲ 


familia erat, annou copsentaneum est Mariam 
quoque ab iisdem proficisci, presertim cum ex 
eadem tribu Juda et Davidis populo esset, ex qui- 
bus Joseph quoque ortum trahebat?  Perspicue 
siquidem lex ea, quz prius recitata est, matrimonii 
eowminercia cum aliis tribubus inire prohibebat, 
contraque plane sanciebat, ex sorte ac populo trl- 
bus suz? cantubernia vitaque consuetudinei inire. 
Non enim convercimini, inquiebat flliis Israel, de 
tribu in tribum ? quoniam unusquisque filiorum Israel 
in paterne tribus sue hereditate adharebit. Hac 
proinde ratione illustris etiam hac Virgo ex Davidis 
semine erat. Ες quo factum est. ut sponsi genus 
recenseretur. Nam cum, de Apostoli sententia, . 


615, ἐξ ὧν καὶ Ἰωοὴφ ὠρμᾶτο, σαφῶς τοῦ 

γνωσθέντος νόµου, τῆς μὲν πρὸς τὰς ἅλλ 
ἐπιμιξίας ἀνείργοντος, διοριζοµένου δὲ ἄντι 
soU χλήρου καὶ τοῦ δήμου τῆς οἰχείας φι 
συµθιώσεις ποιεῖσθαι; Οὐ γὰρ πέριστρό 
φησὶ τοῖς υἱοῖς Ἰσραὴλ, ἁπὸ φυῆς elc pu 
ἕχαστος ἐν τῇ κ.Ἱηρονομίᾳ τῆς φυ.λῆς : 
τρικῆς αὐτοῦ προσχο--ληθήσονται οἱ vlol 
Κατὰ ταῦτα δὲ οὖν xai fj περιώνυµος αὖτι 
νος, ix. σπέρματος Ev τοῦ Δαθὶδ, ὅθεν val 
στὴρ ἐγενεαλογεῖτο. El γὰρ χεφαλὴ τῆς Tu 
&vhp χατὰ τὸν µέγαν ᾽Απόστολον, xai ἔσον 
εἰς σάρχα plav κατὰ «by Μωῦσέως νόμ: 
μεμνηστευμένη ἀνδρὶ διαμαρτοῦσα, potyt 


caput mulieris vir sit *, ac juxta legis przescri- D έχει τιµωρίαν κατὰ τὸν νόµον, ὡς τοῦ µνηστ 


ptum duo iu carne una futuri sint ^, atque mulier 
ea, qua matrimonio copulata est, si a pudica 
conjugis officio aberraverit, adulterii poena,quemad- 
madum lex jubet, mulietur, ut qua mariti sui 
corpus jam facta git, cumque pro capite suo 
scripserit, quid tandem afferri potest, quin, cum 
capitis genus recensetur, corpus quoque una cum 
r3pite recenseri consequatur? Ac proinde hic quo- 
que Virginem, utpote Joseplio conjunctam, opor- 
lebat in generis commemoratione simul assumi, 
quoujam ejusdem cum eo tribus, atque adco ex 
Davidis populo ac fauiilia eam fuisse demonstratum 
rit. Quandoquidem in eo etiam oraculo, quod ad 
" Gen. i, 


| Aum. AA, 7 4 Cor, x13, 


σῶμα γεγενηµένη, xal χεφαλὴν τὸν ἄνδρα 
Φαμένη, πῶς οὐχὶ τῆς κεφαλῆς Υενεαλο' 
ἔπεται χαὶ τὸ σῶμα τῇ χεφαλῇ συναριθμεῖσί 
στε χἀνταῦθα τὴν Παρθένον ἔδει συνημμµένηι 
eo εἰχότως τῇ Ὑενεαλογία συναναλαμθάν 
6h τῆς αὐτῷ μάλιστα φυλῆς, val μὴν ἀλλὰ κ 
καὶ πατριᾶς Δαθὶδ ἀποδέδειχται γενοµένη. | 
ἐν τῷ πρὸς αὐτὴν χρηματισμῷ θεσπίζων ὁ 
μετὰ τῶν ἄλλων ἔφησε' Kal δώσει αὐτῷ | 
θεὺς τὸν Opóror Δαθὶδ τοῦ πατρὸς αὐτοὶ 
δάσχων ἐντεῦθεν; "Οτι τοῦ ἐξ αὐτῆς Ύενη 
προπάτωρ ἣν ὁ Δαθίδ. Καὶ πῶς γὰρ ἂν ἄλλι 
εἰκὺς τῇ Παρθένῳ φάναι τὸν ἄγγελον ἃ ο 


24. 
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Kov αὑτὴν εἶναι ix Δαδίδ; Οὐ γὰρ ἂν μὴ A eam editum est, vaticinans Gabriel , preter alia 


MÀ «νγχανούσῃ, τὸ Δώσει αὐτῷ ὁ θεὸς, 
, τὸν θρόνον Aa610 τοῦ πατρὸς αὐτοῦ. 
Ιὰρ πατρὺς ἂν εἰχότως ἡ Παρθένος Πρώτα, 
σα μὲν ὅτι ἄνδρα οὐ γινώσχει, μαθοῦσα δὲ 
Πεύματος ἁγίου συλλήψεται, εἰ μὴ σαφὴς ὁ 
ν πρὸς θυγατέρα Δαδὶδ λεγόμενος; Ἔνθεν 
εἰκότως ὁ Aouxdo: 'Avé6n δὲ καὶ ᾿ΙἸωσὴφ ἐκ 
Malalucéx τῆς πό.Ίεως Ναζαρὲθ εἰς τὴν 
ar ἀπογράνασθαι εἰς πόλιν Δαθὶδ, ἦτις 
αι Βη0.εὲμ, διὰ τὸ εἶναι αὐτὸν ἐξ οἵκου 
εριᾶς Aa610, σὺ» Μαριὰν τῇ µεμγηστευ- 
mte οὔσῃ ἐγχύφ. Οὐκέτι γὰρ τὴν παροῦ- 
ῥιδόλως ἀναγνωσόμεθα λέξιν , ὡς τῆς Μαρίας 
ήασθαι µόνον συνελθούσης, ἀλλ ὡς καὶ αὖ- 


hoc quoque dixit : E: dabit εἰ Dominus sedem Da- 
vid palris ejus ^. Quidnam hinc docens? Nen:pe 
quod David ejus, qui ex ea nasciturus erat, pareus 
esset, Et qui tandem alioqui consentaneum erat 
angelum his ad Virginem verbis uti, nisi quia simul 
quoque eam ex Davide ortam esse coufite5atur? 
Neque-enim ad eam, nisi ex Davide promanasset, 
ipse dixisset : Dabit ei Deus sedem David patris 
&wi, Cujusnam enim patris, merito iuterrogasset 
Virgo, que confitebatur quidem quod virum non 
cognosceret (intellexerat autem fore ut ex Spiritu 
sancto conciperet ) , nisi perspicue ipse ad Da- 
vidis filiam loqueretur? Unde non immerito à Luca 
dictum est : Ascendit autem et Joseph a Galilea ex 


tip "Iuchy ££ οἴχου xai πατριᾶς Δαθὶδ, τῆς B civitate Nazareth in dudeam, € profiteretur. in 


κ ἑρμηνείας τοὺς λόγους &x τῶν ἀποδεδομέ- 
ντες. Δεδεῖχθαι τοιγαροῦν caque ἡγοῦμαι, 
""μµάτην Ἰωσὴφ Ὑγενεαλογεῖται παρὰ τοῖς 
εὐαγγελισταῖς, ᾧ πρὸς ἀνάγχης xai fj Παρ- 
κόγονος οὖσα ^a615, ἑφεπομένως γνωρίζεται, 
κθ᾽ ὑπεροχὴν θαύματος ἐξ αὐτῆς Υεγεννηµέ- 
εοτὸς Ἰησοῦς, ὁ τοῦ θεοῦ προχιώνιος IIa. 
Ἀύτοις ἀντιλέγειν πειρώμενος, χαθ᾽ ἑαυτοῦ 
µ μᾶλλον τοῦ ἑαυτοῦ γλώττης παραθῆξαι τὸ 
καὶ ἱερῶν ἔξω €f, ἡμετέρας αὑλῆς ἑῤῥίφθω 
Ἡμῖν δὲ olg ὁ τοῦ Θεοῦ Λόγος ἑξαπεστάλη, 
: zal ἡ ἀλήθεια, μηδὸν ὅτι πλέον τῶν clpn- 
ἴξέστω διερευνᾶσθαι, τῆς θείας ἡμῖν Γραφῆς 
ττούσης τῶν βαθυτέρων τὴν ἔρευναν. "A γὰρ, 
ἱροσετάγη σοι, ταῦτα διανοοῦ, καὶ ὑψη.Ίό- 
»j μὴ ζήτει. 


civitate David, que vocatur Bethleem, eo quod ipse 
esset de domo et familia David, cum Maria despon- 
sata sibi, pregnante P. Non enim praseutem liunc 
locum ancipiti sensu legemus, tanquam Maria co 
duntaxat nomine una cum eo profecta esset, ut 
nomen suum profiteretur, verum ut quie etiain ipsa 
una cum Josepho de Davidis dowo ac familia 
esset. Hujusce quippe interpretationis rationem, 
ex his que in superiori textu subsequuntur, habe- 
mus. Manifeste igitur ostensum esse arbitror, 
Josephi geuus apud evangelistas non frustra recen- 
seri, ex quo necessario Virgo quoque a Davide 
oriunda esse per cousecutionem intelligitur, et qui 
precellenti miraculo ex ipsa genitus est Christus, 
anteszecularis Dei Filius. Ac quisquis his adversari 
nititur, adversus seipsum potius lingu:e mucronem 


eonatur. Atque a 6acrosanctis nostrz caule portis foras projiciatur. Nobis autem, ad quos Dei 
» missum est, gratiaque et veritas, nihil ultra ea, que a nobis dicta sunt, perscrutari 
Scriptura nimirum altiorum rerum indagationem nobisobstruente. Que enim tibi precepta 
inqui, ea cogita : et altiora te ne quasiverisa. 


ὃν, ὦ Ἰουδαῖε, σύνες τῶν εἰρημένων τὴν δύ- 
καὶ μὴ ζυγοµάχει πρὸς τὴν ἀλήθειαν. ᾿Από- 
! ἀμφίθολον γνώµην, xai διχονοίας ἁπάσης 
vf χάριτι στοιχειώθητι, δι ἧς λυθήσῃ τῶν 
| ποῦ Υραμματοχύφου ζυγοῦ. Περιελοῦ τὸ 
&* χαθαρὸν δέξαι τῶν γεγραμµένων τὸ 
πράδραµε τὰς σχιὰς, xal τοὺς τύπους xatá- 
Ὀυμνὴν δέχου τὴν χάριν. ᾿Αδισιάχτως τῇ 
| πρόσιθι. Δόξασον, ὕμνησον τὸν οὕτω ταῦ- 
Μσαντα. Ἐἶπε Μωσαϊκῶς ' Οὗτός µου θεὸς, 
ξάσω αὐτὸν, θεὸς τοῦ πατρός µου, xal 
ιαὐτόν. Σοὶ μὲν οὖν ἀθὶ, xal παντὶ τῷ Bov- 
, ταῦτα ἑξέστω χαὶ φρονεῖν, καὶ διδάσχειν 
. 'Ἡμῖν δὲ, ol; παγίως ἐνεσημάνθη τῆς ἁλη- 
b φῶς, οὗ σχολή Υε τὰ πλείω διερευνᾶσθαι, 
& ἄπειρον διεξαγαγεῖν τὸν λόγον, εὐχρινῶς 
tai ὡς εὐπετὲς ἦν τῆς ἀληθείας παραδειχθεί- 
πι μὴ πανηγυρίξειν ἐθέλοντας, εἰς συξητή- 
ατατείνειν τοὺς λόγους εἰχὺς, ἀναχόλουθον 
Mà" ἐπὶ τὴν νύσσαν ὁ λόγος !xo, xal τὰ τῆς 
ἐξίτω µυστήρ.α, εἴσω μάλιστα θυρῶν ἑστώ- 


C4, 99. P Luc. v, 4, 5. a Eccli. iu, 23, 


Quamobrem, o Judze, eorum qux comiemoravi- 
mus, vim intellige : nec adversus veritatem certa. 
Ancipitem qentem abjice, ae citra ullam dubita- 
tionen) gratia ambula, per quam fiet, ut jugi illius, 
quo litter: cortex te curvat, vinculis eximaris. 
Excute velamen : puram eorum qua scripta sunt 
lucem excipe. Uunibras preteri, ac figuras relinque. 
Nudam gratiam accipe. Sine ulla animi ambiguitate 
ad veritatem accede. Eum , qui hsc ita sanxit, 


D lauda et praedica. Dic Mosaicum in modum : Hic 


Deus meus , et glorificabo eun, Deus patris mei, el 
exaltabo illum Σ. Tibi igitur et cuivis alii li:ec et 
genlire, et eodem inodo docere liceat. Nobis au- 
tem, in. quibus veritatis lumen firme cousignatum 
est, plura perscrutari non vácat, serinonemque in 
infinitum producere, ac prsesertim luculenter et 
quain facillime fleri poterat, demonstrata veritate. 
Neque enim convenit, ut qui concionari ac fes:a 
celebrare volunt, orationes suas in quaestiones 
compellant. Id enim minime consentaneum est. 
Verumenimvero ad curriculum sese referat ora- 


* Exod. xv, 9. 
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tio, ac diei hujusee mysteria commemoret, pra- A σης xal τι πρὸς ἡμᾶς χαροποιὺν προσφων 


seitim intra fores stantis, atque leto quodam ser- 
mone ad nos in bunc modum utentis. Gaudete, et 
exsultate; adest enim quod exspectabatur. Pro 
foribus est in pristinum statum revocatio, pro fo- 
ribus redemptio, iu manibus salus. Quonam autem 
modo. Davidem dicentem audiamus : Deus mani- 
[este / veniet *. Unde tandem veniet, et quonam 
modo? E celo, et instar nostri. E coelo quidem, 
incorporeo modo : instar autem nostri, hoc est 
in habitu et natura ac forma nostre simili. Hoc 
autem qui tandem fleri queat, nisi incarnato Deo? 
Neque enim fieri poterat, ut Deus pura οἱ nuda 
divinitote cerneretur, nisi nostr» mass:e adnexus, 
per humanitatis unionem instar nostri fleret, dun- 
taxat excepto peccato. Itaque figmenti Dominus, 
totius figmenti causa cum figmento copula- 
tur, ut figmento salutem. comparet. Übinam hoc, 
et quo tempore? In virginea regione, et ad extre- 
iuum temporum, tum scilicet cui eum venturum 
esse przedixit David. Atque lioc est, quod hodierno 
die latis animis celebramus, nempe Virginis na- 
tivitas, festorum anteambulo, mysterii Christi pr:e- 
ludium. Oportebat (25) enim prius palatium parari : 
atque ita regem adesse. Oportebat prius regiorum 
jncuuabulorum fascias contexi : atque ita demum 
regium infantem in lucem edi. Denique prius opor- 
tebat. argillam misceri : 4ο tum figulum priesto 
esse. Merito proinde vir divinus Joachim, et Anna 
ipsius uxor, divina P.ovidentia vocati , precationis 
fructum pereeperunt, hanc, inquam, natur:z regi- 
ham, 3c mostra niassa primitias, cujus na!alein 
diem agimus, atque incunabula honore complecti- 
mur, eamque, quoi hinc profecta est, collapsi 
nostri generis excilationem eL in integrum  resti- 
tutionem veneramur. Jam enim id quod nobis 
cognatum est, deiflcationis initium sumit. Jam 
pristinz sterilitatis vincula solvuntur; et, qua 
liberis carebat , water efficitur, et pulchre 
prolis parens ea, quz filiorum expers erat, inve- 
nitur, gaudetque Ánna virginem infantem lactans. 
Jam sterilitatis meatus obstruuntur, et fecun- 
ditatis vende tument, οἱ sterilis partus virginis mi- 
racu'um antecedit. Nam si magnum est sterilem 


ἐπίφθεγμα. Χάρητε δὴ xol σκιρτήσατε΄ πι 
γὰρ τὸ προσδοχώμενον. Πρὸ πυλῶν fj àvéx 
πρὸς ταῖς θύραις fj λύτρωσις, Ev χεροῖν f$ our 
Πῶς, xai τίνα τρόπον, ἀχούσωμεν τοῦ Δαθὶ 
γοντος" Ὁ θεὸς ἐμφανῶς ἢξει. Πόθεν f 
πῶς; Ἐξ οὐρανοῦ τε, xa xa0' ἡμᾶς. ἘἜς οἱ 
μὲν, ἀσωμάτως. xa0' ἡμᾶς δὲ, σχήµατι, xal 
xa εἴδει τῷ χαθ) ἡμᾶς. Τοῦτο δὲ πῶς ἂν T 
μὴ σεσαρχωµένου Θεοῦ ; O0 Ὑὰρ Tow 
θεότητε δυνατὸν ὁρᾶσθαι θεὸν, εἰ μὴ τῷ 
τέρῳ φυράσµατι συμπλαχεὶς ἑνώσει «f 
ἡμᾶς ᾖὙενόμενος καθ ἡμᾶς , τῆς ἆμ 
6lya. "H ὃδηῆλον ὑπὶρ ὅλου τοῦ πλάσι 
ὁ Δεσπότης τοῦ πλάσματος, ἑνοῦται τῷ πλά 


B ἵνα σώσῃ τὸ πλάσμα. Doo, καὶ πότε; Ἐν τὶ 


θενιχῷ χωρίῳ, χαὶ πρὸς τῷ τέλει τῶν xaip 
ἤξειν αὐτὸν ὁ Δαθὶδ προηγόρευσε. Καὶ touc 
ὃ πανηγυρἰζοµεν σήµερον, τὸ τῆς Παρθένοι 
θλιον, τὸ τῶν ἑορτῶν προειάόδιον, καὶ vo 
Χριστὸν μυστηρίου προοίµιον. Ἔδει γὰρ π 
μασθῆναι τῷ βασιλεῖ τὸ παλάτιον. εἴθ᾽ οὕτω 
ναι τὸν βασιλέα. Ἔδει προυφανθηναι τὰ B 
σπάργανα, εἶθ᾽ οὕτω γεννηθηναι τὸ βασίλει 
φος. Καὶ τέλος ἔδει προρυραθῆναι τὸν vm) 
τό τε παρεῖναι xbv κεραµέα. Εἰχότως οὖν "l 
ὁ θαυμάσιος, καὶ dj σύνοιχος Αννα, θείαις ἱ 
σύναις θεοχλυτούµενο,, χαρπὺν εὐχῆς ἔπορ 
ταύτην On λέγω τὴν βασιλίδα τῆς φύσεω 


6 ἀπαρχὴν τοῦ ἡμετέρου φυράματος, ἧς τὸ 1 


ἄγομεν, xaY τιιῶμεν τὰ σπάργανα, xal τὴν 
θεν προσχυνοῦμεν τοῦ γένους ἀνάχλησιν. "À 
τὸ καθ) ἡμᾶς συγγενὲς ἀρχὴν λαμδάνει Oi 
"Apst δεσμὰ τῆς πρὶν ἀγόνου πηρώσεως } 
xai µήτηρ fj ἄτεχνος Ὑίνεται, xal xa 
ἄπαις εὑρίσχεται, xaX χαίρει Παρθένον βρέφο 
θηλάξουσα. "Αρτι πόροι στειρώσεως ἀποφράι 
χαὶ Φλέδες τεχνογονίας ἀνασειράζουσι, xal 4 
νει τὸ τῆς ἀτέχνου χύημα, τῆς Παρθένου τὸ 
Ei γὰρ μέγα τὸ στεῖραν γεννᾶν, πῶς οὗ qw 
παρθένον τεχεῖν ; xal τοι ἡ μὲν ἀποδειχθεῖσα 
οὐχέτι ἔμεινε στεῖρα * ἡ δὲ, ἀνάνδρως τεχοῦσ 
θένος ἔμεινε πάλιν, µήτε φθαρεῖσα τὴν vrl 
τὰ µητέρων φυγοῦσα * ἀλλὰ τὸ μὲν ὕστεροι 


gignere, annon multo majus censendum est virgi- D πρότερον. Ὑπόδειγμα γὰρ ἣν τοῦ δευτέρου 


nein parere? Et quidem illa, ut mater effecta est, 
nun jam sterilis mansit; at ea, quae sine virili 
opera peperit, virgo rursus mansit : quippe qux που 
ventre corrupta fuerit, οἱ ea quain matres cadunt, 
effugerit. Verum alterum post, alterum ante con- 
tigit. Posterioris enim exemplum prius erat. Con- 
veniebat enim ut is per quem omnia etin quo 
omnia f*, utpote nature Dominus, in avia sua 
novum miraculum designaret, eamque, quz sterili- 


5 Γρ]. xpix, 9... t! Bom.  »1, 26. 


τερον. Ἔπρεπε γὰρ τῷ δι οὗ τὰ πάντα, Xi 
τὰ πάντα, ὡς τῆς φύσεως Δεσπότῃ, ἐπὶ τῇ 
τορι νεουργΏσαι τὸ θαῦμα, χαὶ στεῖραν οὖσι 
δεῖδαι μητέρα * e10' οὕτως ἐπὶ μητρὶ τὰ τῆς 
χαινοτομῆσαι θεσμὰ, χαὶ παρθένον ἁποδεῖξα 
ρα, xaX παρθενίας ἐπισφραγίσαι τὰ adj 
Τοιοῦτον τὸ τῖς Παρθένου γενέσιον, τοῦτο tf 
τὸ χεφάλαιον, ἡ τῶν διαθηκῶν τοῦ Θεοῦ 4 
θρώπους ἀνάμνησις, fj τῶν προφητευθέντο 


COMBEFISII NOTA. 
(25) Oportebat euim palatium. Eandem causam affert Gregorius Theologus, cur hac omni 


riora aute lionminem condita fuerint. 


IN NATIVITATEM B. MARI. fV. 


FoU ἀποχεχρυμμένου μυστηρίου φανέρωσις A tate laborabat, matrem redderct, atque ita deinde 


e ἡ παντὸς τοῦ Ὑένους ἐπίσχεψις, ἐν f 
Ίμεν, xoi δι ἧς κατευγάσθηµεν, οἱ πρὶν 
xaY σχιᾷ θανάτου χαθήµενοι, τῷ ἁδύτῳ 
ισεραφθέντες, τοῦ ἐξ ὕψους ἡμὶ ἀνατεί- 
κστοῦ Ἰησοῦ τοῦ πάντων ἡμῶν Δεσπότου, 
ος Θεοῦ. Αὐτῷ ἡ δόξα καὶ fj τιμὴ, xai 
σὺν Πατρὶ τῷ ἀνάρχῳ καὶ τῷ ζωοποιῷ 


εύματι, νῦν xai ἀεὶ, xal εἰς τοὺς αἰῶνας - 


ov; Αμήν. 


in matre leges naturz immularet, ac virginem ma- 
trem efficeret, et virginitatis signacula obsignaret. 
Hujusmodi scilicet est Virginis Nativitas, hoc 
festi hujusce caput, nempe Dei federum cum 
hominibus initorum refricta memoria, earum 
rerum qua przdicta fuerant, demonstratio, abscon- 
diti mysterii patefactio ac finis, totius humani ge- 
neris visitatio, in qua nos, qui prius in 1enebris 
et mortis umbra sedebamus, visitati, per eamque 


| sumus, inaccesso videlicet ejus lumine perfusi, qui ex alto nobis ortus est, lioc est Christi 


yum nostrum Domini ac Salvatoris Dei. 


Ipsi gloria, honor et imperium cum sempiterno 


ἠνίβοο Spiritu, nunc et semper, et in szecula szceulorum. Amen. 


ΛΟΓΟΣ A''. 


av γένγησιν τῆς ὑπεραγίας Asc xol- 
Kk Θεοτόκου, καὶ ἀειπαρθέγου Μα- 


elvat ΥΠ σπιθαμῇ, xal σπαρτίῳ περιγρά- 
&gga * el πἠχεσιν οὐρανὸς ἀπειχάζεται, 
wav πλῆθος ἀπαριθμεῖται εἰ σταγόνες 
Y βώλαχες qc, καὶ ἀνέμων ὄγχος, xai 
υσότης χαταλαμόθάνεται, τάχα ἂν xaX τῆς 
ας ἡμῖν ὑποθέσεως ἔσται κατάληψις δἠ- 
toU δὲ Μητρὺς ἡ πανήγυρις, xat γενέσιος 
υ παιδὸς τὸ τελούμενον ' παιδὸς ἀειπαρ- 
εδὺς ἀπειρογάμου" βασιλίδος * προφίτιδος, 
"Det σπάργανα Δαξὶδ ὁ μέγας Ev προφή- 
λασιλεῦσι, βασιλείῳ τῷ βλέμματι ἐξειχονί- 
payve* «Πᾶσα dj δόξα τῆς θυγατρὸς τοῦ 
ἔσωθεν, Ev χροσσωτοῖς χρυσοῖς περιθεθλη- 


9x1) pévr* » πόῤῥωθεν, οἶμαι, τὴν Ex σπαρ- C 


e περιτεθεῖσαν αὐτῇ θεόθεν τοῦ χάλλους 


sLw, 14. 


ORATIO IV. 


[n sanctam Nativitatem prasancte Domine nostra 
Dei Genitricis, semperque virginis Marise (20). 


Ut palmo liceat metiri terram, ac funiculo mare 
circumscribere : ut celum : comparetur. cubi- 
tis (27) ac stellarum copia possit mimerari : ut 
guttz pluvie, ac glebz terra, ventorumque pon- 
dus (28), ac arenz quantitas comprelendatur ; 
facile utique, quod in manibus argumentum est, 
comprehendi queat. Porro Dei Matris est festus 
dies; adimnirandeque puellz natalitiorum cele- 
britas quam agimus; puelle, inquam, semper 
virginis; puelle nuptiarum expertis; regine, 
prophetisse, cujus regales fascias magnus il'e 
inter reges propletasque David, regali effingens 
obtutu, ac regio prebendens sensu, exclamavit : 
« Omnis gloria filie regis ab intus, in fiwbriis 
aureis circumamicta, variegata " ; » a longe puto, 


jli Nicomediensis, sive potius Andrez Cretensis, sub cujus nomine Grzce et Latine edidit Coin- 
"n. Í[ Auctarii novi, p. 1505. Illi tribuitur in Ms. Lambec. IV, p. 88; VIII p. 379, $80. Diblio:h. 


B p. 388. Fastuc. Bibl. Gr. t. X, p. 278. 


COMBEFISII NOT E. 


nc edidit Andreas Schottus, sub nomine 
archiepiscopi Constantinopolitani, sicque 
it tom. Hl. Bibl. PP. Graco- Lat. pag. 450. 
bunt nostro Georgio; qua de re Leo 
n sua de Georgiis dissertatione : Et Ni- 
is Oratio, in Deipare Nativitatem, que 

τρεῖται γη σπιθαμῇ. x. τ. E. edita est 


(37) Comparetur cubitis, ἀπειχάζεται. Eam vo. 
cem submovel Schott. notans marg. fort. ἐμπερι- 
έχεται, redditque, si cubitis celum continetur. Verum 
cubiti haud mensura sint, quz rem contineat, sed 
cui res comparetur, ac. exa:equetur, qua. ratione 
dicatur tot aut. tot. cubitorum, qu: nobis ratio 
mensure in colis impossibilis est, ob eorum 


lina sub nomine Germani archiepiscopi Con- D immensam molem. Exorditur auctor allusione ad 


litani, etc. Prater hos auctores Regius 
n, 975, terlium alium statuit, nempe 
loannem Damascenum, cujus orationum 
Nativitatem, hanc secundam ponit. Ego 
' etiam vis"vm eininentissimi cardinalis 
licem, tribuentem Andre: Cretensi ejus- 
in eamdem sancte Mari: Nativitatem 
gio codice inihi edit: subnectentem, li- 
agcribebam ; sicque fere mecum argue- 
uliaria illa verba composita Andres, 
majori copia occurrant : qui sita illa 
atque nominum congestio ex Scriptura, 
f, Ándrez familiarissima, uti liquet ex 
4 de cruce, ex 3 in Ματίς Dormitionew,, 
Mione in Decollationem sancti Przecur- 
Latiue a Lipomano edita : erebri quoque 
lusione ad Scripturam, ejusque voces, 
haud ulli magis quam Andres» con- 


verba [sa. σι, 12: Ει caelos palmo pouderarit ? 
Pag. mernsuravit. Arias direrit. lebr. cst 15Ώ ἃ 


voce 15. cujus vocis amplissima est significatio. 


LXX non reddunt eam vocem, ut saltem. habent 
Syxt. Videtur ea. verbi ἀπειχάνομαι signilicatio 
ad eam accedere, qua vulgari idiomate τὸ, ἀπει- 
χάζω. Στοχάζοµαι  εοπ)ἰείο, assequor, capio : ac 
quadrat optime, quod mensura notificet rei quan- 
titatem, euque fine illa ei comparetur. 

(28) Veniorum pondus. Sic Vulg. Job. xxvi, 95, 
quo auctor respicit. Ubi LXX, ἀνέμων σταθµόν - 
ventorum ponderationem. Ad. eumdem locum Job 
spectat, quod de maris circumscriptione przcedit, 
cum scienti: divin: ail, τὸ, ὑδάτων µέτρα ' men- 
suras aquarum : nbi Sym. Ὕδωρ δὲ ἐξίσωσε µέ- 
tp aquam. exequavit. mensura. Αι]. Xxafa- 
aato Ey χαταμετρήῆτει aquam appendit in. commen- 
suratione. 


863 


S. ANDREE CRETENSIS 


ei statim a cunabulis divinitus adjectum pulchri- Α εὐπρέπειαν, διὰ τῶν moxDaov τοῦ θείου Tiv 


tudinis decorein, per varia divini Spiritus dona, 
obscurius designans; sic enim, mea sententia, 
vestem auream ac fimbrias aureas, sed et rega- 
les puto fascias, exponent, qui nulla affectione (29) 
candide judicaverint lectores ; quorum ille inter- 
num decorem, eamque venustatein, qua ex externa 
pulchritudine circeumfulgebat Virginem, previdens, 
libera acclamavit voce: « Audi, inquit, filia, et 
inclina aurem tuam ; et obliviscere populum tuum, 
et doiuu patris tui ; et concupiscet Rex decorem 
tuum : » qua quidem, etsi aperte Ecclesiam gen- 
tium referant, haud tamen difficile deilla intelligi 
queant, quae tota (oti Ecclesiz sponso per ceeco- 
nomia miraculum intemplum effecta est. Age 
igitur, qui in unum collecti sumus, cum Davide, 
Davidis fllie, ceu Dei matris encomia, plausu 
celebremus. Veneratione colamus festa lucis 
splendorem; offeramus Virgini praclaros virgi- 
nitatis titulos. Nostri regiuz generis, ceu dona (30) 
pretiosaque unguenta, prophetarum oracula dono 
adhibeamus. Gabrielis ei acclamemus salutationem. 
Dicamus gaudii parezuti: «Gaude, aveque, gra- 
tiosa, » gaude, illusiri splendore magnifica, per 
quam pulsis tenebris, lumen vicissim inductum 


est. Gaude, grutiosa, per quam cessavit lex, et 


gratia illuxit. Gaude, initium gaudii ac maledi- 
ctionis finis, « Gaude, vere gratiosa; Dominus 
tecum : » Qui ex te postea (51), antea tecum : 
illud virtute, loc actu ; nunc quidem, tuum sibi 
uterum in hospitium aptans ; tunc autem, carnali 
ex le ratione magnum incarnationis mysterium 
adornans. Gaude quz sola benedictionem, nempe 
Donum, sinu complexa es, ut primam proavia 
maledictionem exueret. Gaude, divinum virginita- 
tis complexa thesaurum, unde incorruptus pro- 
diit partus, manseruntque nihilominus inviolatz 
virginitatis divitiz. Gaude, casta mater, ac virgo 
lactans. Gaude, diadema pulchritudinis, generis- 
que ac hominum Regina, regalibus undique ma- 
gnilice decorata  prarogativis. Gaude, sacrum 
Cliristi delubrum, qui solus singulariter in sanctis 
colorum secundum ordinem Melchisedec sacer- 


χαρισµάτων, ὑποσημαίνων * τούτοις Ὑὰρ ὁ 

σος ἱματισμὸς, καὶ οἱ χρυσοῖ χροσσωτοὶ, xg 
ἐπιστήμην * οἶμαι δὲ xai τὰ βασίλεια στ 
πρὸς τῶν εὐγνωμόνων ἀπροσπαθῶς ἐχλαμέ 
ὧν τὴν ἔνδον εὐπρέπειαν, xal τὴν ἐκ τοῦ 

ἔξωθεν περιλαμποµένην τῇ Παρθένῳ xp 
ὡραιότητα, πεπαῤῥησιασμένῃ τῇ φωνῇ προσ 
γεν  «"Axougov, λέγων, θύγατερ, καὶ | 
κλῖνον τὸ οὓς σου, xal ἐπιλάδου τοῦ λαοῦ 

τοῦ οἴχου τοῦ πατρός σου, xai ἐπιθυμήσει 
λεὺς τοῦ χάλλους σου’ » ἅπερ εἰ xat προδ' 
τὴν ἐξ ἐθνῶν Ἐκχκλησίαν τὴν ἀναφορὰν Dy 
ob χαλεπὸν xai ἐπ αὐτῆς ἑκλαμθάνεσθαι, : 
ὅλῳ τῷ τῆς Ἐχχλησίας νυμφίῳ ναοποιηθεἰ 
τῆς ἐνσαρκώσεως θαύματι. ΄Αγε δὴ οὖν εἰς 
συνελθόντες μετὰ τοῦ Δαθὶδ, τῇ Ex Δαθὶδ ἓ1 
σωµεν ola Μητρὶ θεοῦ ἑγχώμια. Σεδασθᾶ 
ἑορτῆς τὴν λαμπρότητα, προσάξωμεν τῇ ] 
τὰ τῆς παρθενίας σεμνολογ{µατα. Δωροφοι 
τῇ βασιλίδι τοῦ γένους, ὡς 6092, xal μύρα πι 
τὰ τῶν προφητῶν χρησµῳδήµατα. Ἡροσφω 
αὐτῇ τὸτοῦ Γαδρι]λ προσφώνημα. Εἴπωμεν' 
τῆς χαρᾶς: «Χαῖρε, κεχαριτωμένη΄}χαῖρε, λα 
σµένη, δι ἧς τὸ σχότος ἠλάθη, καὶ τὸ φῶς ἄντ 
εΧαῖρε, χεχαριτωµένη.» δι f, ὁ νόµος pip 
ἡ χάρις ἐξέλαμφε. Χαῖρε τῆς χαρᾶς τὸ προο 
τῆς ἀρᾶς τὸ συμπέρασμα. « Xatpe, ἁληθῶς 
τωµένη * ὁ Κύριος μετὰ σοῦ» » ὁ ix cob 
πρότερον μετά coU * δυνάµει τὸ πρότερον, : 
τὸ δεύτερον * νῦν μὲν, ἑτοιμάξων σου τὴν v 
τῷ χαταγώγιον τότε δὲ, οἰχοδομῶν ix opi 
κῶς τὸ µέγα τῆς οἰχονομίας μυστήριον. Xa 
µόνη τὴν εὐλογίαν ἐγχολπωσαμένη «iv 

ἵνα τὴν πρώτην xatápav dj προµήτωρ ixi 
Χαίροις, τὸ Θεοδόχον τῆς παρθενίἰας θησα 
ἐξ οὗ τοχετὸς προελήλυθεν ἄφθορος, xal 1 
τος τῆς παρθενίας µεμένηχεν ἄσνλος. 
poc, µήτηρ ἀγνεύουσα, xol Παρθένες O9) 
Χαίροις, κάλλους διάδη-α, καὶ τοῦ [ivo 
λισσα βασιλικοῖς ἑπωραϊζομένη πάντοθεν s 
µασι. Χα[ροις ἱερόβεον τέµενος Χριστοῦ, το 
µόνως εἰς τὰ τῶν οὐρανῶν ἅγια χατὰ τὴν τὰ! 


VARIAE LECTIONES. 


5 Maz. προανἑἐχρ. 


COMBEFISII NOTE. 
(29) Qui nulla affectione, ἁπροσπαθῶς' id est, D siquidem, ac ante incarnationem erat D 


non carnali ratione, ac prout vitiosa alfectio sug- 
gesserit, quomodo pravi homines, ac carnales, 
dicta in spoesam mysticam, ac spiritali ratione, 
male ad carnem ac turpia detorquent. Conatur 
Schott. movcre vocem, quam non capiat, unde sic 
marg. fort. ἁἀπροσθάτως vel προσπαθῶς. Sic autem 
reddit : Puto et regia. incunabula pro benignis et 
candidis et affectu accipi ; αι non: constant, 

(50) Ceu dona, ὡς δῶρα. Nihil clarius. Vult 
Mariam reginam hominum, pro donis aliis ac 
unguentis, propheticis ornari oraculis, verbisque, 
quihus eum prophet: celebrarunt. 

ο ($1) Qui ex te postea, prius tecum. 'O ἐκ σοῦ 
90:822», π/ότερον μετὰ σοῦ. Plana lic. Prius 


cum Maria, sanctificaus, ac. przepurgans, 
in ea corpus formaus. Schoit.. Qui prius 
postea tecum ; qui etiam non reddit. sequee 
νάµει τὸ πρότερον, ἑνεργείᾳ τὸ δεύτερον’ 
se auctor explicat. Erat prius virtute ac p 
ut spectes modum, quo factus est in actu 
per incarnationem; nedum jam in ejus € 
mente ac corde, verum etiam in ventre, ! 
ibi Bernardus. Tedio essem ut omnia [ 
vellem. Pulchri sunt isti in Mariam tituli, 
bus non paucos invenies orat. t in Exaltat. 
in eamdem usurpatos, ut vel hinc eumdem 
auctorem ; Andream, inquam, Cretens. : 
lubens usus sit. 
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απεύσαντος. Χαΐροις, fj ῥάδδος Ααρίυν ' fj A dotio defunctus sit, Gaude, virga Aaron, radix 


εσσαί * «b oxrxtpov Δαδίδ' τὸ βασιλιχὸν 
ὺν χαρίτων ὁ στέφανος * τῆς παρθενίας ὁ 
βαφος ^ τῆς ἁγιαστίας τὸ πέταλον * τὸ τῶν 
ον. Χαίροις, f) νόµου µεσίτις χαὶ χάριτος" 
xal νέας τῶν διαθηχῶν ἐπισφράχισμα” 
προφητείας ἑἐχφανέστατον πλήρωμα ' d 
τῆς θβοπνεύστου τῶν Γραρῶν ἁληθείας 
| wat Aóyou ἔμψυχός τε χαὶ καθαρύτατος 
p ἀφθέγγως, ἀγράφως, αὐτὸς ἐγγραφεὺς ὁ 
Λόγος xa0' ἡμέραν ἀναγινώσχεται, Xal- 
αρχ] τῆς ἡμῶν ἀναπλάσεως, xai πέρας 
ἡμᾶς τοῦ θεοῦ ἑπαγγελιῶν, χαὶ προῤῥί- 
εροχεχηρυγµένον τῆς θείας δόξης ἁγιαστή- 
κροσαδόχητος τῶν ἐθνῶν σωτηρία. Χαίροις, 


Jesse, sceptrum David, regale indumentum, co- 
rona gratiarum, non scriptus virginitatis cypus (32), 
sanctitatis bractea , rationale manifestationum. 
Salve, legis ac gratiz mediatrix, veteris novique 
teslamenti obsignatio, totius prophetiz perspicua 
plenitudo , inspirata a Deo veritatis Scripturarum 
acrostichis (35), Dei ac Verbi animatus ac mun- 
dissimus 1omus, in quo, sine voce ac scripto, 
inscriptor ipse Deus ac Verbum quotidie legitur. 
Salvesis, reformationis nostre primitiz, Deique 
ad nos promissionum ac prazdictionum limes : 
predictum olim divinz glorie sanctuarium, er- 
spectata gentium salus (34). Salve, vera scala 
Jacob, mons fumigans, arca sanctificationis ; illa, 


ελίµαξ τοῦ Ἰαχώ6 * «b καπνιζύμενον ὄρος B inquam, undique circumtecta auro, nimirum illu- 


τοῦ ἁγιάσματος * dj πάντοθεν χεχαλυμµένη 
p διανγάζοντι πνεύµατι’ ἡ χρνσήλατος 
ξριστὺν τὸ μάννα τὸ οὐράνιον φέρουσα, 
hy τοῦ παντὸς ἀχήρατον. Χαῖρε, δι $: 
ύπαις τέξῃ τέχνα, » χώραν οὐκ ἔχον ἔτι, 
! ἀγαλλιάσει τίχτειν µεταπεποίηται. « Eo- 
SU ἐν γυναιξὶν, » δι) ἧς ἐν ἐπιγνώσει χρά- 
η πιστεύοντα΄ « Εὐλογημένος ὁ ἐρχόμενος 
Κυρίου * θεὸ; Κύριος, xat ἐπέφανεν ἡμῖν. 
m cb ἐν γυναιξὶν, » dj μυστιχὴ xal Gco- 
ἔμπελος * fj £v τοῖς χλήτεσι τοῖς "Exxàn- 
ἱματοῦσα, xai τὸν πέπειρον βότρυν ἡμῖν 
σίας Ex µέτρας χυπρίζουσα. « Εὐλογημένη 
ναιξὶν, » dj θεογεώρχητος ἄρουρα, 1j τὸν 
αἱ ἁπότιστον, τῆς ζωης ἡμῶν ἄσταχυν ὡς 
p τῇ χοιλίᾳ βαστάσασα. «Εὐλογημένη σὺ 
ν, 2 fj ὄντως ἐπιθυμητὴ γῆ, ἐξ ἧς τὸν πη- 
ιμεὺς τοῦ χώματος ἡμῶν ἀνελόμενος τὸ 


im, 16. x Paal. cxvir, 96. 


strante Spiritu sancto; urna ex auro ducta; 
Christum, coeleste illud manna, portans, orbisque 
universi immortalem escam. Salve,. per quam 
illud, «In tristitiis paries filios Y,» non habens ani- 
plius locum, in partum in exsultatione mutatum 
est. « Benedicta tu in inulieribus  : » per quam 
credentes gentes in agnitione clamant :  « Bene- 
dictus qui venit in. nomine Domini; Deus Domi- 
nus et illuxit nobis*. «Denedicia tu in mulieribus,» 
mystica ac sata a Deo vitis, in Ecclesiz collectis 
catibus eluxurians, maturumque nobis botrum 
incorruptionis e vulva efflorens ac germinans 7. 
« Benedicta tu in mulieribus, » arvus ille a Deo 
cultus, quie vitze nobis spicam, nullo satam se- 
mine, partuque . nihilominus editam (56), velut in 
aree cumulo in utero gestasti. « Benedicta tu ip 
mulieribus, » terra vere desiderabilis, de qus 
figulus, nostri aggeris lutum tollens, vas peccato 


Y Eccli. xxiv, 13. 


VARI/E LECTIONES. 


ιπότιχτον. 


COMBEFISII NOTE. 


m scriptus virginitatis typus. Τῆς παρθε- 
πος ὁ &ypagoc* Cilata orat. de cruce, 
ραφος᾽ ubi exposui legem, ac telut re- 
:tionem ac decretum. Vide illic notata. 
pugnante gramm. τὸ, ó áypago;, cum 
ἁγιαστίας πέταλον jungens, ila reddit, 
tum sanctitatis folium; ubi etiam jeju- 
[olium, pro bractea, lamina aurea : quee 
pne summi sacerdotis, juxta quod de 
ciiur : Eccli. xxv: Corona aurea super 
js, erpressa signo sanctitatis. Sequitur : 
λων λόγιον de quo passim in Scriptura, 
expositorihbus; fereque singule voces, 
gregium illius spiritali segsu in Mariam 


crostichis. Ut sicut acrostichide, totius 
iis argumentum ex suimnumis statim litteris 
ur, ita etiam Scriptura tota. in Maria 
nma intelligatur. Nihil ejusmodi epithetis 
j ac subtilius. Quod statim sequilur, ὁ τοῦ 
Λόγου ἔμψυχός τε xal χαθαρώτατος τό- 
& Ιδαίληι, quem infra citat : Accipe tibi 
ιωνί magni, supra quam absone Schot. 
'erbi syirans ac purissima pars. Sic. Pai- 
; loqui possit, haud Andreas Cret. Ger- 
, aut Georgius Nicom. 


D 


(64) Exspectata gentium salus. Ἡ εὐπροσδόχητος 
τῶν ἐθνῶν σωτηρία. juxta quod dicitur Gen. xvix : 
Et ipse erit exspectatio gentium. At neque liic bene 

chott. 

(95) In Ecclesie collectis catibus. "Ev τοῖς κλή- 
τεσι τῆς Ἐκκλησίας. Videtur respicere illud Eccli. 
xxiv : £t in electis meis mitte radices, quod modo 
Grzca desiderant, ubi olim interpres legerit : ᾽Αντὶ 
τοῦ, χλήτεσι ’ τὸ, χλητοῖς, ἀπὸ τοῦ, xaAoguat* τὸ, 
χλητος, a Suida exponitur gloria : ab Etym. συν- 
έλευσις, συνάθροισις' Lexicogr. multitudo, τὸ, πέπν- | 
pov, quod erat editis, emend. ex ms. πέπειρον’ quod 
unum epithetum congruit, non illud ἔμπνρον, quod 
Schott. conjectat, ac reddit. Vide illud ipsum orat. 
Andree in Annunt. ac notata illic, n. 34, et. in 
Onomastico, ut undique Andream sua mutuautem 
aguoscas. 

(56) Pariuqxue nihilominus editam. Lego ἀἁπότι- 
πτος' sicque congruit optime intenta in ejusmodi 
auctori autitliesis : non in conjectura ac leciione 
Sehott. forte ἁπόχτιστον * sine. semine, nec. creatam 
nobis vite spicam. Imo cerle. creatam, qua. ejus- 
moii spica est, fuitque sic edita in Marire utero, 
ac ex utero. Ádde τὸ, ἀπόκτιστος, ea siguificaiiong 
barbarum esse. 
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contritum reparavit. « Benedicta tu. in mülieri- A συντρῖρὲν σχεῦος ὑπὸ τῆς ἁμαρτίας ἂν 


bus,» nova illa Selon, in qua spiritalis area in- 
carnationis Dei ac Verbi requievit ; sed et « pleni- 
tudo omnis divinitatis corporaliter inhabitavit *.» 
— « Benedicta tu in mulieribus, » divinum revera 
Dabir, in quo deiferi sanct: Eeclesiz? doctores 
divinarum revelationum oraculum habentes, fu- 
turorum responsa accipiebant. « Benedicta tu. in 
inulieribus, » spiritalis illa Bethleem, qua vo- 
luntate pariter ac natura. (58), spiritalis omnino 
domus panis vitz effecta sis ac nuncupata. In te 
enim, qua ipse novit ratione inbabitans, ac in- 
confuse nostra commistus masse, totum sibi 
Adan fermentavit, ut. panis vivus ac ccelestis 
fieret. « Benedicta tu. in mulieribus, » quz legali 
atque umbratili figur:e  emines, ex qua inagnus 
ille Beseleel *, Christus, inquam, Deus; ille, 
gratia, templum sibi nulla manuum opera condi- 
dit; animatum scilicet. corpus suum, principali 
arte. Spiritus sancli. Nec vero, quidquid tandeim 
. dicamus, cbarissime , nüptiale pro meritis canti- 
cum ei absolvemus, donec etiam ex Scripture 
pratis mystice ei flores corrogantes, encomiorum 
coronam texamus, — 

Nusquam enim est; musquam est, inquam, ubi 
Scripturam divinitus inspiratam lustrans, non 
varie perspersa ejus nomina quis videat : utque 
apud te ipse studiosa exercitatione disculias, cla- 
rius expressum inveneris, quantam donante Deo 
g'oriam sit complexa. Vide itaque multimodis eam 
lonestatam nominibus, multisque Scripturz locis 
perspicue declaratam : ut eum v. gr. nominat 
virginem, juvenculam, propbetissam : tum  nu- 
ptialem thalamum, domum Déli, templum sanctum, 
secuuduim tabernaculum, mensam sanctam, altare, 
propitiatorium, thuribulum aureum, Sancta san- 
ctorum, Cherubim glorias, urnam auream ; tabulas 
Testamenti, virgam sacerdotalem, sceptrum regni, 
diadema pulchritudinis, cornu olei unctionis, ala- 
bastrum, candelabrum, vaporem, lucernulam , 
ellychnium, vehiculum, dumum, petram, terrau, 


z Coloss. n, 9. * Exod. xxx», 9. 


« Εὐλογημένη σὺ ἐν γυναιξιν, » ἡ νέα Ση 
ἀνεπαύσατο dj νοερὰ χιδωτὸς τῆς ἑνσαρχέά 
Θεοῦ καὶ Λόγου: xai μὴν, « xai xdv «à 
σωματικῶς χατῴχησε τῆς sócntoc.» — «E. 
σὺ ἐν γνναιξὶ, » τὸ θεῖον ὄντως Δαθὶρ, Ev à 
po τῆς ἱερᾶς Ἐχκλησίας µυσταγωγοὶ τὸ 
ef piov ἔχοντες, τῶν θείων ἁπσκαλύψεων, 
δοῦντο τὰ μέλλοντα. « Εὐλογτμένη σὺ Ev 4 
ἡ νοητὴ Βηθλεὲμ, fj θέσει xai φύσει τοῦ 
ἄρτου νοερώτατος οἶχος, xaX Yevopávr xal 
Ἐνοιχήσας ὙΥὰρ ὡς οἶδεν iv ao), xal τῷ 
συμφυραθεὶς ἀφύρτως φυράµατι, ὅλον | 
Αδὰμ ἀνεζύμωσεν, ἵνα ἄρτος γένηται Qe 
οὑράνιος. « Εὐλογημένη σὺ ἐν γυναιβὶν, » 
μιχῆς xal σχιώδους ὑπερχειμένης Ἱ σχή 
μέγας Βεσελεῆλ Χριστὸς ὁ θεὺς, ἡ χάριι 
τεύχτως ἑαυτῷ vaby ἑτεχτήνατο, τὴν Eyjup 
αὐτοῦ σάρχα, τῇ ἀρχιτεχτονίᾳ Πνεύματος 
ἂν, cU τι χαὶ φῶμεν, ἀγαπητὰ, τὸν ἐπιθαλά 
χατ᾽ ἀξίαν συμπληρώσομεν ὕμνον, εἰ μὴ xo 
Γραφῆς λειμώνων abt? τὰ ἄνθη μυστικῶ 
µενοι, τὸν τῶν ἐγχωμίων ἀναπλέξωμεν στ 


Ox ἔστι γὰρ, οὐχ ἔστιν, ὅτου uh διὰ m 
τῆς εοπνεύστου Γραφῆς περιεοχόµενος T 
αὐτῆ:; κἀτεσπαρµένας ποικίλως τὰς ἔπισηι 
εἰ κατὰ σαυτὸν τῷ φιλοπόνῳ τῶν λόγων πα 
σειας, εὑρήσεις ἂν ἐγτνπώτερον ὅσην παρὲ 
δόξαν ἐνεχολπώσατο. θέα γὰρ αὐτὶν πολυσ 
pact " χαλλυνομµένην, xal πολλαχου τῆς ΓΙ 
φαντικῶς δγλουµένην, ὡς, ὅταν φὲἐρε εἰπεῖ 
vov αὐτὴν ὀνομάζῃ) νεάνιδα, προφἠτιδα, 
στάδα , oixow θεοῦ, ναὺν ἅγιον, δευτέρα" 
τράπεξαν ἁγίαν, θυσιαστήριον, ἱλαστίριων 
θυμιατῄήριον, Άγια ἁγίων, Χερουθὶμ δόξτς 
χρυσην, πλάχας τῆς Διαθήχτς, ἱερατιχὴ 
σχῆπτρον βασιλείας, διάδηµα κάλλους, χι 
τὸ μύρον τῆς χρίσεως, ἀλάδαστρον, λυχνία) 
λαμπάδιον, θρυαλλίδα, ὄχημα, θάµνον, πέτ 
παράδεισον, χώραν, ἄρουραν, πηγὴν, ἁμνι 


ΥΑΒΙΑ: LECTIONES. 
7 Leg. ὑπερχειμένη. Ἡ Maz. πολυσηµείοις, ὅσρις ὀνόμασι χαλεῖται f; avo vta Θεοτόχος. 


COMBEFISII NOT4E. 
(97) Vas peccato contritum. reparavit , àveveco-- D culum. VI Reg. vi: Μέλαθρα χυχλόθεν τῷ 


σατο. Male Schott. : Vas nobis simile induit. Sic 
statim τὸ, νέα EZrnov: marg. notatur velut ex 
num, xxvt, 49, quod ibi mentio sit viri Sellem de 
tribu. Nephtali, a. quo. familia Sellemitarum, τῷ 
Ῥελλήμ. Quid vir ille, ejusque familia, ad arce 
requietionem * Bene Selon, ac Silo, ut passim Vulg. 
ubi primo requievit, eratque tempore lleli, ac 
Santelis, ut. liquet 1 Reg., etc. Haud absinulis 
ἁμαθεία, ac oscilantia, qua paulo post ad vocem 
Dabir, aduolat, Jos. xv, velut essct sermo de 
urbe Pabir, αυ nominatur, Judicum, non xv, 
sed 1, 14, ac male in Concord. Bibl. vers. 15, quod 
priori &umero omisso, male exscripsit Scholt. sea 
quisquis tam bella ejus marg. ascripsit : non ad 
Dcbir Voties apud LXX inculcatum, ubi Vulg. ora- 


. t0 Δαδίρ. Ubi Nobil. Theodoretus inte 


Sancla sanctorum, alii Oraculum, ut Vulg 
que ea vox ilio capite repetitur. 

(38) Voluntate pariter ac natura. θέσει 
cet. * Ubique opponuntur ex voces, uti eti: 
Dionys. οἱ alios. Velit ergo Mariam. θέσει 
ac Matrem Dei, qua fuit facium divina g 
Dei sola voluntate, ut in. ea Christus p: 
vit:e lormaretur, ac. fieret : φύσει vero, 
ex illa fllius formats ac natus est. Lt ali 
retexere ac indicare, qua emendata, qua 
multus essem : cumque collatio indica! 
quid sit praestitum, nolim prolixitate | 
esse. 
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E ταύτην ol χλεινοὶ τοῦ Πνεύματος ύπο- A hortum, locum, arvum, fontem; agnam, guttam, 


Shy ἓν συµθόλοις μυστιχὴν ἑποπτείαν 
«€ ὀνομάξουσιν * olov, βάτον μὲν, ὡς ὅταν 
€^ « Διαθὰς ὄψομαι τὸ ὅραμα τὸ µέγα 
χα[εται ἡ βάτος, καὶ οὗ χαταχαίεται; » 
ὡς ὅταν 'Ἡσαῖας φησίν’ « ᾿Εξελεύσεται 
Ie ῥίζης Ἰεσσαὶ, xoi ἄνθος Ex τῆς ῥίζης 
» Ῥίζξα κχαλεῖται" « Καὶ ἔσται ἡ ῥίζα 
χαὶ ὁ ἀνιστάμενος ἄρχειν ἐθνῶν, ἐπ᾽ 
ἐλπιοῦσι. » Γη ἁγία' « Moo, Μωση, 
ὅημα Ex τῶν ποδῶν σου ' fj γὰρ 11, ἐφ᾽ 
ας, ΥΠ ἁγία ἐστί.» Γη ἐπιθυμητή ' «Kal 
γῆν ἐπιθυμητήν. » Γή ἀνατέλλουσα 
€ Αλήθεια £x τῆς γῆς ἀνέτειλε. » θαι- 
ὃς ἀπὸ θαιμὰν ἥξει.» "Opoz* « Kat ὁ 


ac si qua alia inelvti. Spiritus sancti interpretes, 
pro mysticz: in symbolis inspectionis ratione, eain 
prophetice nominant : Puta, rubum, ut cum Moy- 
ses ait: « Vadaumn, et videbo visionem hanc magnam; 
quàmobrem ardeat rubus, nec comburatur 5?» 
Virgam autem, ut cum [Isaias dicit : « Egredietur 
virga de radice Jesse, et flos de radice ascendet *.» 
Appellatur radix : « £t erit radix Jesse, et qui ex- 
surgel regere gentes, in eum gentes sperabunt d.» 
Terra saucta : « Moses, Moses, solve calceamen- 
tum de pedibus tuis : terra enim in qua stas, terra 
sancta est *. » Terra desiderabilis : « Et pro nihilo 
habuerunt terram desiderabilem f. » Terra veri- 
tatem. producens': « Veritas de terra orta est 5. » 


39€ χατασχίου, δασέος. Ἐτμήθη λίθος B Thomam : « Deus a Tliegmam veniet hb. » Mons: 


ευ χειρῶν. "Όρος ὃ ηὐδόχησεν ὁ θεὸς 
! αὐτῷ. » Ἐλαία. « Ἐγὼ δὲ, ὡσεὶ 
αρπος ἓν τῷ οἴχῳ τοῦ Θεοῦ.» Κιδωτός * 
ν Κύριε, εἰς τὴν ἀνάπαυσίν σου: ab, 
€ τοῦ ἁγιάσματός σου. » θρόνος’ « Εἶδον 
αθήµενον ἐπὶ θρόνου ὑψηλοῦ xai ἔπηρ- 
πλήρης ὁ οἶχος τῆς δόξης αὐτοῦ. » 
| εἶπε Κύριος πρός µε" Ἡ πύλη αὕτη 
ἔσται, οὐχ ἀνοιχθήσεται’ χαὶ οὐδεὶς οὗ 
αὐτῆς, ὅτι Κύριος ὁ θεὸς τοῦ Ἰσραὴλ 
xai ἐξελεύσεται δι) αὐτῆς ' xal ἔσται ἡ 
Εμένη.» Σιών’ « ξει ἐκ Σιὼν ὁ ῥυό- 
τρέφει ἀσεθείας ἀπὸ Ἰαχώδ. Ἐξελέξατο 
Σιών Πρετίσατο αὐτὴν εἰς κατοικίαν 
τηρ χαλεῖται΄ « Μήτηρ Σιὼν £pst * "Av- 
ἄνθρωπος ἐγενήθη iv αὐτῇ, xat αὐτὸς 
αὐτὴν ὁ Ὕψιστος. » Καὶ. « Πόθεν pot 
(9n ἡ Μήτηρ τοῦ Κυρίου µου πρός us ;» 
'opetoy ἐποίησεν ἑαυτῷ ὁ βασιλεὺς XaXo- 
ων τοῦ Λιβάνου. » Κλίνη: « Ἰδοὺ fj κλίνη 
rog * ἑξήχοντα δυνατοὶ κύχκλῳ αὑτῆς 
' Ἱσραήλ. » Κεφαλίς: « Καὶ ἴδον, καὶ 
τεταµένη πρός µε, xaX Ev αὐτῇ χεφαλὶς 
ἀνείλησεν αὐτὴν ἑνώπ'ον ἐμοῦ, xa ἐν 
ιµένα τὰ ἔμτροσθεν χαὶ τὰ ὄπισθεν * xal 
t* Yib ἀνθρώπου, χατάφαγε τὴν χεφα- 
» Βιθλίον * « Καὶ ἕσται ὑμῖν τὰ ῥήματα 
ι. ὁ θεὺς, ὡς οἱ λόγοι τοῦ βιθλίου τοῦ 
ου, ὃ &£àv δώσουσιν αὐτὸ ἀνθρώπω ἔπι- 
ἆμματα, λέγοντες αὐτῷ, ᾿Ανάγνωθι ταῦ- 
t, Οὐ δύναμαι ἀναυνῶναι' ἑσρράγισται 
ς' « Καὶ εἶπε Κύριος πρός µε" Λάθε 
IV χαινοῦ μεγάλου, xal γράφον εἰς αὐτὸν 
Ζώπου, τοῦ ὀξέως πρηνομὴν ποιῆσαι σχύ- 
ει γάρ. » Λαθίς. « Καὶ ἀπεστάλη πρός 


εραφὶμ, καὶ ἓν τῇ χειρὶ εἶχεν ἄνθραχα, 


W,9. ϐ ρα. ΧΙ, 1. ἆ ibid. xi, 10. 
€. i Όλη. n, 45. i| 
iv, 2. * δα. rix, 20. 


u Ezech. i, 9. v1lsa. xxi, 41. 


e Exod. n1, 5. 
) Psal. rxvn, 17. 
P Psal. cxxxi, 12. 
X|sa. vit, 1, 


« Et. Sauctus de monte umbroso, ac condenso. 
Abscissus est lapis de monte sine manibus 1. 
Mons in quo beneplacitum est Deo habitare in 
eo j. » Oliva : « Ego autem quasi oliva fructi- 
fera in domo Dei k. » Arca : « Surge, Domine, iu 
requiem (uam , tu et arca sanctificationis tus 1. » 
Thronus : « Vidi Dominum sedentem super thro- 
num excelsum et elevatum ; et plena omnis domus 
gloria ejus *. » Porta »«.Et dixit Dominus ad me: 
Porta hac clausa erit; non aperietur, et vir non 
transibit per eam; quoniam Dominus Deus Israel 
ingredietur et egredielur per eam : Et erit elausa 
porta 5». » Sion : « Veniet ex Sion qui liberet, et 
avertat impietates a Jacobo 9. Elegit Dominus 


* Sion ; elegit eam in habitationem sibi P. » Mater: 


« Mater Sion dicet : Homo, et homo- natos est 
in ea, et ipse fundavit eam Altissimus 4. » Et : 
« Unde hoc mihi, ut veniat Mater Domini mei ad 
me *? » Ferculum : « Fecit sibi rex Salomon 
ferculum de lignis Libani *. » Lectulum : « Lectus 
Salomonis sexaginta fortes ambiunt ex fortibus ls- 
rael *. » Capitulum: « Et vidi, et ecce imanus ex- 
tenta ad me, et in ea capitulum libri; et expandit 
illud coram me, et erant scripta in eo anteriora 
et posteriora; (et dixit ad me: Fili hominis, co- 
mede capitulum istud *. » Liber : « Et erunt vobis 
verba hac, ait Deus, ut verha libri signati; quem 
si dederint ipsum tiomini scienti lilteras, dicentes : 


D Lege lec; et dicet, Non possum legere : signatus 


est enim *. » Tomus : « Et dixit Dominus ad ine: 
Sume tibi volumen novi magni, et. scribe in eo 
hominis stylo, ut velociter depredationem "faciat 
Spoliorum ::prope est enim x.» Forceps : « Et missus 
est ad me unus de Seraphim, et in manu habebat 
carbonem, quem forcipe sumpsit de altari, et teti- 
git os meum, et dixit : Ecce tetigit hoc labia tua, 


6 Psal. txxxiv, 149. 
ρα, vi, 4. 
5 Cant. m, 9. 


f Psal, cv, 24. 
k Psal. τι, 10. ! Psal. cxxxwu, 8. 
4 Psal. uxxxvi, δ. * Luc. 1, 45, 
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et peccata tua. circumpurgabit 7. » Virgo : « Ecce A ὃν τῇ λαδίδι ἔλαδεν ἀπὸ coU Óucractnpioo, x 


virgo in utero accipiet, et pariet fllium, et voca- 
bunt nomen ejus Emmanuel 5. » Prophetissa : 
« Et accessi 3d prophetissam, et in utero conce- 
pit, ac peperit filium : et dixit Dominus ad me: 
Voca nomen ejus, Cito spolia; velociter deprz- 
dare : quia anteqnam sciat puer vocare patrem 
aut matrem, accipiet virtutem Damasci, et spolia 
Samarie *. » Regina : « Astitit Regina a dextris 
tuis in vestitu deaurato, circumamicta, variega- 
ta b. » Proxima : « Tota pulchra es, proxima 
mea, tota pulchra, et macula non est in te. Surge, 
veni, proxima mea sponsa : veui de Lihano: Ve- 
nies, veniesque a principio fldei. Favum distillant 
labia tua, sponsa, mel et lac sub lingua tua; et 
odor vestimentorum tuorum sicut odor thuris c. » 
Soror : « Quam pulchri facti sunt oculi tui, soror 
mea sponsa 4. » Hortus : « Hortus conclusus, fons 
signatus *. » Filia : « Audi, filia, et vide, et inclina 
aurem tuam, et obliviscere populum tuum et 
domum patris tui; et concnpiscel rex pulchritu- 
dinem tuam f. » — « Multa filiz acquisierunt divi- 
tis; multe fecerunt virtutem : tu autem emines ; 
supergressa es universas 5. » Desponsata : « Mis- 
sus est angelus Gabriel a Deo in civitatem Galilaez 
cui nomen Nazareth, ad virginem desponsatam 
viro cui nomen Joseph, de domo ac familia Da- 
vid : et nomen virginis Maria bh. » Nubes : « Ecce 
Dominus sedebit super nubem levem, et veniet 


τοῦ στόματός µου, xalsiUnev* Ἰδοὺ Ίφατο « 
χειλέων σου, χαὶ τὰς ἁμαρτίας σου περιχα 
Παρθένος * « "Ibo ἡ παρθένος ἐν γαστρὶ 

xa τέξεται υἱὸν, xal χαλέσουσι τὸ ὄνομα ad 
μανουἡλ. » Προφῆτις. « Καὶ προσῆλθον 

προφῆτιν, xat ἓν γαστρὶ ἔλαδε, xal ἔτεχεν 
εἶπε Κύριος πρός ps: Κάλεσον τὸ ὄνομα a 
χέως σχύλευσον  ὀξέως προνόµευσον * διό 
γνῶναι τὸ παιδἰον χαλεῖν πατέρα ἣ μητέρα, 
δύναμιν Δαμασκοῦ, xal τὰ σχύλη Zapaplac 
λισσα ᾿ « Παρέστη ἡ βασίλισσα ἐχ δεξιῶν ου 
τισμῷ διαχρύσῳ περιδεθληµένη, Άεποιχι 
Πλησίον” « Ὅλη xaàh ἡ πλησίον µου’ ὃ 
καὶ μῶμος οὐχ ἔστιν ἐν σοί.Ανάστα, ἑλθὲ, : 
µου νύμφη * δεῦρο ἀπὸ Λιδάνου * ἑλεύσῃι κ 
ἀπ ἀρχΏης πίστεως. Κηρίον ἀποστάξουσι χ 
νύμφη, μέλι xa γάλα ὑπὸ τὴν γλῶσσάν 

ὁσμὴ ἱματίων σου, ὡς ὀσμὴ τοῦ Ac6ávov. » 
ε Τί ἐχαλλιώθησαν ὀφθαλμοί σου, ἁδελφὴ | 
Qn. » Κήπος: « Κῆπος χεχλεισμένος ᾽ πηγΥ 
γισµένη. » θυγάτηρ « "Axoucov, θύγατερ 
xai xaAlvov τὸ οὓς σου, xal ἐπιλάθου τοῦ . 
καὶ τοῦ οἴχου τοῦ πατρός σου, xai ἐπιθ 
βασιλεὺς τοῦ χάλλους σου.) --« Πολλαὶ ( 
ἐχτήσαντο πλοῦτον ' πολλαὶ ἑποίησαν OU 
δὲ, ὑπέρχεισαι, xaX ὑπερΏξας πάσας. » Μι 
µένη” « Απεστάλη ἄγγελος Γαδριηλ ἀπὶ 
πόλιν τῆς Γαλιλαίας, ᾗ ὄνομα Ναζαρὲτ, πρὶ 


in Αεργρίυπι, et concutientur manufacta ΑΡΕΥ: c voy μεμνηστευμένην ἀνδρὶ, ᾧ ὄνομα Ἰωσὴφ 


pti 1. » Visio : Vidi visionem ignis : et splendor 
ejus in circuitu, velut visio arcus, cum fuerit in 
nube in diebus pluviz; sic statio splendoris per 
gyrum. Hec visio similitudiuis glorie Domini i. » 
Electrum : «Et vidi quasi. speciem electri, velut 
aspectum ignis, intrinsecus ejus per circuitum ; a 
visione lumbi, et usque deorsum k. » Dies, nox : 
« Dies diei eructat verbum, et nox nocti indicat 
scientiamk* .»Coelum : « De coelo respexit Dominus, 
vidit omnes filios hominum!, Celum coeli Doini- 
no 9. » Oriens: « Regna terre; cantate Deo; 
psallite Domino, qui ascendit super celum coeli 
ad Orientem ?, » Occasus : « lter facite Doinino, qui 
ascendit super Occasum : Dominus nomen illi ». » 
Sol : « In sole posuit tabernaculum suum, et ipse 
tanquam sponsus procedens dethalamo suo P. » 
Civitas : « Gloriosa dicta sunt de te, civitas Dei. 
Fluminis impetus laztiflcant civitatem Dei: Deus 
in medio ejus, et non. commovebitur 4. » Later: 
« Et tu, fili hominis, sume tibi laterem : et pones 
eum ante faciem tuam, et describes in eo civitatem 
Jerusalem; οἱ dabis super eam obsidionem *. » 
Locus : « Quam terribilis est locus iste : non est 
hoc aliud, nisi domus Dei ; et hec porta celi*.» — 
« Ει assumpsit me spiritus; et audivi post me 


χαὶ πατριᾶς Aa6l5 - xaX τὸ ὄνομα τῆς παρθι 
pla. » Νεφέλη” « Ἰδοὺ Κύριος χάθηται ἐπ 
κούφης, xaX Ίξει εἰς Αἴγυπτον, xal σεισθή 
χειροποίητα Αἰγύπτου. » "ρασις ' « δι 
πυρὸς, καὶ τὸ φέγγος αὑτοῦ χύχλῳ, ὡς Opa. 
ὅταν ᾗ ἐν τῇ νεφέλῃ ἓν ἡμέρᾳ ὑετοῦ * οὕτως 
τοῦ φέγγους χύχλωθεν ' αὕτη fj ὅρασις óp 
δόξης Κυρίου. » "Hàexzpoc* « Kat ἴδον ὡς 

*pou* ὅρασις πυρὸς, ἔσωθεν αὑτοῦ xU 
ὁράσεως ὀσφύος, xal ἕως χάτω. » Ἡμι 
€ Ἡμέρα τῇ ἡμέρᾳ ἐρεύχεται ῥῆμα ' xai 
ἀναγγέλλει γνῶσιν.» Οὐρανός * «Ἑς οὗρανο 
Ψεν ὁ Κύριος * óc πάντας τοὺς υἱοὺς τῶν ἆ 
ἵ) οὐρανὸς τοῦ οὐρανοῦ τῷ Kuplt. » "Ave 


U βασιλεῖαι τῆς γῆς, ἄσατε τῷ θεῷ, φάλατε 


τῷ ἐπιδεθηχότι ἐπὶ τὸν οὐρανὸὺν τοῦ οὐρ 
ἀνατολάς. » Δύσι,᾽ « Οδοποιήσατε τῷ ] 
ἐπιθεθηχότι ἐπὶ Δυσμῶν' Κύριος ὄνομε 
Ἅλιος, € "Ev τῷ tli ἔθετο τὸ σχήνωµα t 
αὐτὸς ὡς νυµφίος ἑκπορενόμενος ἐχ παστο 
Πόλις: « Δεδοξασμένα ἐλαλήθη περὶ σοὶ 
τοῦ Θεοῦ. Tou ποταμοῦ τὰ ὁρμήματα εἰ 
τὴν πόλιν τοῦ θεοῦ ᾿ ὁ θεὸς kv µέσῳ αὐτῖ 
δαλευθῄσεται. » Πλίνθος ' «Καὶ σὺ, vll : 
λάδε σεαυτῷ πλίνθον " καὶ ποιήσεις αὐτὴν 


J isa. vi, 7. αρα. vu, 14. α Fa. vin, $.. b Psal. xpiv, 10. ε Cant. iv. 7, 11. ἆ ibid. 1( 


men est ubera pact. 
) Ezech. {. 38. 
9 ibid. 5. 


4. *ibhid. 19. f Psal. 
κ ibid. $7. ** Psal. xvin, 3. 
P Psal. xvin, 6. « Psal. xtv, 6. 


χιιν. 11. 
| Psal. ΣΧ, 12. 
* Ezech. iv, 1. 


hb Luc. 1, 96. i Iss 
» Psal. 1 


xxxi, 99. 
m Psal. cxi, 16. 
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Bh 


Γράψεις !* ἓν αὐτῇ πόλιν [ Ἱερουσα- A vocem commotionis magne : Denedicta gloria Do- 


$ ἓπ' αὑτὴν περιοχἠν. » Τόπος" «Ὡς 
ς οὗτος * οὖκ ἔστι τοῦτο, ἀλλ᾽ ᾗ οἶχος 
$ πύλη τοῦ οὐρανοῦ * καὶ ἀνέλαδέ µε 
κουσα χατόπισθἐν «µου φωνὴν σει- 
Εὐλογημένη fj δόξα Κυρίου Ex τοῦ 
— « Bi. δώσω ὕπνον τοῖς ὀφθαλμοῖς 
Ἱλεφάροις µου νυσταγμὸν, xol ἀνά- 
άφοις µου, ἕως οὗ εὕρω τόπον τῷ Κυ» 
τῷ θεῷ Ἰαχώθδ. » Πόχος * « Κατα- 
bg ἐπὶ πὀχον, καὶ ὡσεὶ σταγὼν f 
ν γῆν ovt? «Εὐλογημένη σὺ Ev γυ- 
μένος 6 χαρπὸς τῖς χοιλίας σου. }--- 
ὁ θεὸς τὸν Υἰὸν αὐτοῦ, γενόµενον ix 
voy ὑπὸ vóp.ov. 2 Μαχαρία «Maoxapla. 
τε ἔσται τελείωσις τοῖς λελαλημµένοις 
ου.) Kai* ::Μαχαρία' ἡ κοιλία f) βα- 
μαστοὶοῦς ἑθήλασας. » Μαρία) « Mh 
εὗρες γὰρ χάριν παρὰ τῷ θεῷ' » xat, 
lv γαστρὶ, xat τέξῃ Y lóv, καὶ καλέσεις 
Γησοῦν * αὐτὸς γὰρ σώσει τὸν λαὸν αὐ - 
αρτιῶν αὐτοῦ. Οὗτος ἔσται μέγας, 
ου χληθήσεται' Καὶ δώσει αὐτῷ Κύ- 
ρόνον Δαθὶδ τοῦ πατρὸς αὐτοῦ, xal 
τὸν οἶχον Ἰαχὼδ εἰς τοὺς αἰῶναξδ, 
ς αὐτοῦ οὐκ ἔσται τέλος. Καὶ εἶπε 
τὸν ἄγγελον' Πῶς ἔσται pot τοῦτο; 


mii, de loco suo *. » -- « Si dedero somnum 
oculis meis, et palpebris meis dormitationem : 
et requiem temporibus meis, donec inveniam lo- 
cüm Domino, tabernaculum Deo Jacob v. » Vellus: 
« Descendet sicut pluvia in vellus, οἱ sicut. gutta 
stillans super terram Y. » Mulier : « Benedicta tu 
in mulieribus, et benedictus fructus ventris tui x.» 
— « Misit Deus Filium suum, factum ex muliere, 
factum sub lege *. » Beata : « Deata que credi- 
disti, quia perficientur in te, qux dicta sunt. tibi 
a Domino *. » Et : « Beatus venter qui te porta- 
vit, et ubera quse suxisti α. » Maria : « Ne timeas, 
Maria; invenisti enim gratiam apud Dominum. » 
Et : « Ecce concipies in utero, et paries Filium, 
et vocabis nomen ejus Jesum : ipse enim salvum 
laciet populum suum a peccatis eorum. Hie erit 
magnus, et Filius Altissimi vocabitur : et dabit 
illi Dominus Deus sedem David patris ejus, et re- 
gnabit in domo Jacob in slernum, et regni ejus 
non erit finis; Et ait Maria ad angelum : Quomodo 
erit mihi istud, quoniani virum non cognosco ? Et 
ait angelus ad cam : Spiritus sanctus superveniet 
in te, et virtus Altissimi obumbrabit tibi : et ideo 
quod orietur Sanctum, vocabitur Filius Dei. Ait 
autem Maria: Magnificat anima mea Dominum : 
et exsultavit spiritus meus in Deo salutari meo 5.» 


ινώσχω; Καὶ εἶπεν ὁ ἄγγελος πρὸς abcfjv. Πνεῦμα ἅγιον ἐπελεύσεται ἐπὶ σὲ, xa δύναµις 


(ιάσει σοι * 


δ.ὸ xal τὸ qsvópsvoy "Άγιον κληθήσεται Υἱὸς θεοῦ. Καὶ sine. Μαριάμ᾿ 


χἠ µου τὸν Κύριον, xal ἠγαλλίασε τὸ Πνεῦμά µου ἐπὶ τῷ θεῷ τῷ Σωτηρί µου. » 
lv ἀγάσαιτο τὴν εἰς τοσοῦτον Όψος C — Quis vero non miretur eo celsitudinis provee 


ὶ Μητέρα γενἐσθαι θεοῦ * τὸ παρα- 
xai πρᾶγμα xol ἄχουσμα; Καὶ pot 
αὐτὴν ἀναδράμωμεν τῆς ἑορτῆς 
» lv ὅθεν ὁ λόγος μικρὺν ἀποθὰς, 

Jw. Φέρε τοίνυν, τῶν τῆς ἡμέρας 

Ἰὦμεθα, χαὶ μικρὰ τοῖς συνειλεγµέ- 

θέντες, τὴν ὁρμῆν τοῦ λόγου διανα- 

to τοιγαροῦν ἡ τῶν ἀνθρώπων φύ- 
προολισθήµατι συντριθεῖσα, τοῦ δια- 
νορθώσαντος ''* xai φωνῇῃ σιγώσῃ 
Κτίστην ἐθόα * « "Iva τί, Κύριε, 
ρόθεν; » Τεγονῴτερον δὲ διὰ τῶν 
ιεχῶς ἐποτνιᾶτο * « [Too εἶσι, λέγουσα, 
ιρχαῖα, Κύριε, ἃ ὤμοσας τῷ Δαθὶδ 
σου; » Τί οὖν « ὁ θελητῆς τοῦ 
ὑπερεῖδεν, οὐχ ἀνεθάλετο ᾿ οὐχ εἰς 

Υγγέλµατα παρέτεινε. Ποῖα δὲ ταῦτα; 
, οὐδ) οὗ pj σε ἑγχαταλείπω. » ὸ 

Mg ὕστερον ἀπὺ γῆς εἰς οὐραγοὺς 
Kov οὐ διέστηχεν, ἔφασχεν * « Οὐκ 


12. 
b Luc. 1, 50 seqq. 


" Psal. ΟΣΧΣΙ, 4, 5. 


Y Psal. Lxxi, 6. 
ο Psal. ix, 22. 


ctam , ut. etiam Dei Mater elliceretur ; quxe plane 
summe adinirabilis, novaque res est, ac auditio? 
Ac mihi credite, ad lpsam  recurramus feste dici 
antistitam, ut unde sermo paululum abscessit, 
eodem denuo revertatur. Age igitur, aggredia- 
mur diei hymnodiam, ac ubi modicum quid ad- 
huc colfectam turbam fuerimus affati, orationis 
cursum sistamus. Egebat itaque natura humana, 
antiquo primi parentis collisa lapsu, eo qui re- 
formaturus ac instauratus esset; ac silente voce, 
altum ad Creatorem clamabat : « Ut quid, Domine, 
recessisti longe *? » Penetrabilius vero per pro- 
phetas lugubrem in modum quiritabatur : « Uli 
sunt misericordie (ue antiquz, Domine, sicut 


D jurasti. David in veritate tua d? » Quid igilur 


ille « qui vult misericordiam *? » Non contem- 
psit, non distulit, non in longum promissiones 
remisit. Quas illas? « Non te deseram, neque de- 
relinquam f. » (Quod etiam postea discipulis 
dixit, cum 4 terra in colum reverteretur, unde 


X Luc. 1, 42. 
d Psal. Lxxxviti, 50. * Osee. 


*Luc. 45. 


Y Galat. iv, 4. 
f Josue 1, 5 ; 


vi, 6. 


VARLE LECTIONES. 


| θήσεις διαγράψεις. 
t. Ga. XCVII. 


" Leg. ἀνατιλάσοντος * ἀνορθώσοντος. 


285 


875 


S. ANDRE/E CRETENSIS 


non discesserat : « Non relinquam vos orphanos: A ἀφίσω ὑμᾶς ὀρφανούς ' ἔρχομαι πρὸς i 


veniam ad vos 5. » Hoc quoque ante ineffabilem 
suam incarnalionem per prophetas pollicitus est. 
€um hzc ergo sic haberent, jamque vocaret op- 
portunum fempus ut promissioni finem impene- 
ret, vide quid agat, nostre ipse solutis, massa, 
inquam, nostre, negotium agens. Non aliunde 
invexit instrumentum ; non ex substantia alia 
vas reformavit ; sed ex eodem ipso luto, atque, 
ut ila dicam, ex eadem massa, ceu quisquilias ac 
pergamenta attrahens, pretiosum sibi, adeoque 
supra modum arcane ac mirabilis compactionis 
templum, zdificavit : in quo primus ipse ac solus 
lontifex, Rexque, dispensatione, nostram cum 
Patre suo reconciliationem pro more sacerdotii 
peragens, totam nostram substantiam, altiori 
supra substantiam modo, substantiali nihilomi- 
nus, ex hominum substantia accepil. Itaque re- 
cordatus est Deus creatorum αἱ ipso. Quippe 
&fentes omnes ejus sunt creatura : « Recordatüs 
est miserationuni suarum, qua a sreculo sunt b, » 
Dominus ipse szculorum : recordatus est testa- 
menti quod cum hominibus pepigit. Recordatus 
€st ; nec recordatus distulit, sed mox beneficium 
induxit. Recordatus enim Davidis i, ac eoruim 
quajurejurando olim promisisset, forc ut Christus 
ex ejus semine exsurgeret, in quo collapsuimn 


xai πρὸ τῆς ἀφράστου ἑνανθρωπίσει 
προφητῶν ἀριδήλως ὑπέσχετο. "Esa 
ταῦτα, xal Ίδη xatpb; ἐχάλει πέρας 
ἑπαγγάλματι ’ ὅρα τί ποιεῖ, ὁ τὴν ἡμι 
ρίαν , τοῦ ἡμῶν φυράματος, πραγµατ 
θύραθεν εἰδχεχόμικεν, ὄργανον» οὐκ à 


'σίας ἀνεμόρφωσε σχεῦος: ἀλλ᾽ ἐκ τοῦ 


καὶ τῆς αὐτῆς ὡς ἄν τις φαίη ζύμη 
συρµάδα !*, τίμιον ἑαυτῷ, xal τῆς το 
ὑπεραῤῥήτου συµπήξεως, vabv ἑτεχτῆνα 
αὐτὸς ὁ πρῶτος xal μόνος Αρχιερεύς 
λεὺς, οἰχονομιχῶς τὴν xa0* ἡμᾶς ispou 
τὸν ἑαυτοῦ Πατέρα χαταλλαγὴν, ὅλην i 
σίαν ὑπερουσίω:, xal xav' οὐσίαν &x τ 
οὐσίας ἀνέλαδεν. Ἐμνήσθη τοιγαροῦν 
χτισµάτων ὁ θεός ᾽ κτίσμα γὰρ αὖτ 
E0vn* « Ἐμνίσθη τῶν οἰχτιρμῶν αἱ 
αἰῶνος , » ὁ τῶν αἰώνων Κύριος , ἑμνῆ 
θήχης ἧς πρὸς ἀνθρώπους διέἐθετο. "Kk 
μνησθεὶς οὐχ ὑπερέθετο. ἁλλ' αὑτίχα 
σίαν ἐπήγαγε. Μνησῆεὶς yàp τοῦ Δαθὶδ, 
διωµόχει πρότερον, ix τοῦ σπέρµατι 
Χριστὸν ἀναστίσειν, bv ᾧ τὸ πεπτωκχὶ 
τέρου Ὑένους σχηνῆς δίχην ἀνῳκοδόι 
παρᾶδοξον ἐπὶ παραδόξῳ θαύματι, συ 
θαῦμα. 


nostri geueris opus, tabernaculi instar rezdiücaret 1, novum insolensque miraculu 


insolentis miraculi coues invexit. 


Cum itaque sobria ac casta Anna, gravi me- C Καὶ δὴ τῆς σώφρονο: 


roris angore teneretur; cum primis autem, quod 
eliam conjux, ob prolis carentiam amare vexare- 
tur ; amborum Deus sterilitatem solvit, eorumque 
supplicibus inllexus votis, sterili quidem fetum 
tribuit, quem ante precatio sevisset; marito au- 
tem tribuit fructum, quem &8pes germinasset ; ac 
demum, infecunditatis aestu exustis  aridisque, 
sempilerni viroris florem concedit: fltque de:n- 
ceps fecunda parens, que prius erat infecunda ; 
vitisque semper virens, quz» germen non edidis- 
set. Quid porro ea prolis susceptione venerabi- 
lius ? Quid vero ampliorem habens admirationem, 
quam ut Dei Matrem, ab experte seminis utero, 
aperto quidem, sed non corrupto, castitatis fru- 


"Àvvrs πη 
ἀνίας 13 ἄχθει κατησχηµένης * µάλα δὲ, x 
εύνου πικρῶς πιεζοµένου τῆς ἀτεχνίας ) 
τέρων ἕλυσε τὴν στέρησιν ὁ θΣός «λιταὶ 
ἐπικαμφθεὶς, δίδωσι τῇ στεἰρᾳ γονὴν, 1 
pev εὐχή ' χαὶ τῷ συνεύνῳ καρπὸὺν, ὃ 
ἐλπὶς, xal ἄνθος ἀειθαλὲς τοῖς ἄποξι 
ἀπαιδίας t χαύσωνι ’ xai γίνεται γό 
τερον ἄγονος, χαὶ χληματὶς ἀναθάλλουσ 


"οὐκ ἐχφύουσα. Καὶ τἰ ταύτης ἔσται τῆς 
αἰδεσιμώτερον ; Τί δὲ παραδοξότερον, 


Μητέρα θεοῦ, διανοιγείσης μὲν, οὗ δια: 
την νηδὺν, Ex νεοσπόρον !* vaacpbz, xat 
ἐχφύουσαν, xal παρθένον ἐκ cctlpag &y 
νουσᾶν ; "Iva τί vévnza: ; "Iva τῷ χατ αἱ 


ctum proferre videamus, ac virginem ex Infe- D ροντι θαύματι τὸ τῆς τεχούσης πισι 


cunda ac sterili femina germinantem? Quorsum 
hzc? Nimirum, ut excellenti ejus miraculo, Ma- 
tris miraculum confirmaret. Altera quidem, quod 
necdum humano generi innotuerat, partum sine 
patre, cui nullus coitus prxivisset, natura prater 
naturam invelerns, ipsum nature Auctorem altiori 
supra naturam ratione in vulva concepit, estque 
effecta mater, cum ea que sunt matrum vitas- 
set ; nec infans habebat patrem. vocare super ter- 
ram, qui nulla semente media conceptus fuisset, 


μὲν, ὃ uh πρότερον τῇ φύσει τῶν ἀνθρώ 
στο, ἁπάτορα τὀχον ἐξ ἀλοχεύτων ὡδίν 
παρὰ τὴν φύσιν εἰσήγαχεν, ὑπερφνεῖ 
τῆς φύσεως αὑτουργὸν ἓν µήτρᾳ παιδοπο 
γέγονε µήτηρ, τὰ µητέρων φυγοῦσα x 
οὐχ εἶχε πατέρα χαλεῖν ἐπὶ γῆς, ὅτι pd 
σιτευούσης σνυνείληπτο, μηδὲ φθορᾶς à: 
1 τεχοῦσα γεγέννηχεν * fj δὲ, xalmep 4 
στειρώσει προλαθδόντων ἔχουσα τὰ ὃ 
κατὰ πασῶν ὑπερνικῶσαν ἔσχε τὴν dA 


$Joan. xiv, 18. ^ Psal. xxiv, 6, i Psal. cxxxi, 11. { Amos 1x, 14; — Act. xv, 9. 
VAIUJE LECTIONES. 
"Ic. eóppat — '" ed. perperam ἀνοίας. — '* le. ἀσπόρον. "t 


ή 
150 κἀτράρχαις συνφχουν ὡς αύνευνοι, τῆς μὲν Α 


] είς εἰκότως θαυματοποιίας ἠξίωνται λῦσαι xal 


gira τῶν δεσμῶν τῆς στειρώσεως * val vp, τῆς 
ἱερεγενοῦς ταύτης παιδὸς προειλήχεσαν εἶναι προ- 
μήτορες " ἀλλ᾽ αἱ μὲν ποῤῥωτάτω που Xol λίαν ἄπο- 
μυ v) χατὰ τὴν θείαν οἰχονομίαν θαύματος τὸ 
ουγγενὲς Εχουσίν ' ἡ δὲ, ὕστερον μὲν, ἐπὶ καιροῦ δὲ, 
xol πρὸς αὐτῷ vs τῷ πἐρατι τῶν καιρῶν, ὅτε δη καὶ 
εὐταῖς ἐφέστ;χε θύρὰις, ὁ τὴν δραχμἢν τὴν βασιλι- 
hv: Mo δὲ τὴν καθ) ἡμᾶς ἐπιζητῶν εἰχόνα * ἵνα 
«ὺν χοῦν ἐν ᾧ πρότερον ἀποχέχρυπτο, τῇ ἀναχαθάρ- 
σειτοῦ θεοτελοῦς ἑναποσμήξῃ Πνεύματος * κἀχεῖθεν 
ὥσπερ tv ἑαυτῷ φιλανθρώπως τὴν ἀνθρωπίνην ἆνα- 
Βορφώστται φύσιν. 

Wuaginem, ut pulverem, in quo primum 
aique ut inde in se ipse naturam humanam benigne 
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ac quem parens, ut nulla subiisset cortuptio, ge- 
nuisset ; allera autem, quanquam olim $terilium 
plurium exempla habens, in omnes thmen singu- ' 
laris przrogativi calculum reportavit. Quanquam 
enim etjam cum patriarchis conjugii jure habita- 
runt, similique et ipse miraculo ab ejusmodi 
sterilitatis vinculis absolvi non incongrue merue- 
runt: eteniin. fuerunt. sacre hujus puelle olim 
avis: remotissime tamen, ac valde procul co. 
gnatione ad divin: otvonomiz miraculum habue- 
runt: hec aulem, postea quidem, at opportune, 
subque ipso termino temporum: cum scilicet 
ipsis prope instaret januis, qui regiam drachmam 
quaerere!; humano, inquam, generi impressam 


illo delituisset, deifici Spiritus emundatione detergeret: 


instauraret. 


Τίς οὖν ὁ χοὺς ἐν ᾧ τὸ καθ ἡμᾶς εὐγενὲς ἀποχέ- 8 Quisniám ergo pulvis ille in quo ingenuitas no- 


190110 ; Ἡ δῦλον αὐτόθεν τάχα, xàv ἡμεῖς μηλέγω- 
pav, ct tbv χοῦν ἐχεῖνον ἐξ οὗ διεπλάσθηµεν Πρότερον, 


wh ἀνεπλάσθημεν ὕστερον, ἀνερευνήόας ὁ πλάσας 


ἡμᾶς, τὸ ζητούμενον εὗρε ; Τί τοῦτο; Τὸ τῆς εἰκόνος 
μέτυπον, ὅπερ συγκεχωµένον ἴδε τοῖς πάθεσιν ὁ 
ast ojoíav ἀπαθίς. Tov χοῦν τὸν ἓν ᾿Αδὰμ ἀνερεύνα. 
"(P Β χοὺς ἓν ᾧ τὸ ζητηθὲν εὑρέθη, γή μὲν ἦν τοῦ 


A ἡμᾶς ὁμοιόμοβφος σώματος, ἔχούσα χώραν τὴν 


Δαμινιχὴν ὑπεράγιον µήτραν. Τάύτην γὰρ οὗρεν 
ἔρυραν ὁ ζωαρχιχὸς ὑμῶν στάχυς, ἐν fj σπορᾶς ἄνευ 
παὶ γεωργίας χωρὶς , ἐχφύσας ὑπερφυῶς ἀνεθλά- 
ετησεν. Οὗτος ὁ χοῦς οὗτος ὁ στάχυς ' τοῦτο ἡ 
Ίδρα τῆς γῆς, Ev Ti καινοπρεπῶς ἀνεπλάσθημεν, xol 
V Kk. ὁ χοῦς ὁ ἡμέτερος ἀναμορφωθεὶς, «ἐπὶ τὸ ἀρ- C 


Jer ἐπανῆλθεν ἀξίωμα. 


δες ὅσα τῆς "Άννης ὁ τοχετὸς ἐμπεριέχει µυστή- 
Αα: ὅπως τε τῷ καθ) ὑπεροχὴν θαύματι, τῆς κατ 
τὴν ἑνδόξου παιδοποιίας, τὰς πρώην στείρας 
ὑπιρηχόντίσεν; Οἶας τε Παρθένος χόρη Ὀεόχλητος, 
ἡ ἑπεράβμωμος αὐτὴ Μαρία, χυοφορίας Ἰξίωται. 
Κεὶ τίς γυναιχῶν ἄλλη, Μοιούτοις xal τοσούτοις ἐν- 
Mio; ἁπωθαυμάζεται πώποτε; Οὐχοῦν ἐπειδὴ πρὸς 
wewroy Όψος ὑπεραρθῆναι περιωπῆς ὁ ἡμέτερος 
. δενελόγος, xai προσωτέρω χωρεῖν o0x ἔχει, μικρὰ 
kis τῇ Μητρὶ τῆς χαρᾶς αὖθις ἐπιχαιρετίζοντες, εἷ- 
Yupty. Καλὸν γὰρ αὐτῇ, τὸ τῆς χαρᾶς προσεπιλέγειν 


ἐχίφθεγμα. Χαῖρε, χεχαριτωµένη * xatpe, δεδοξασµέ- D 


Y1' γαῖρε, χαροποιὺν τῆς πάντων σωτηρίας ἀνάθημα. 
Σεῖρε, 5b χρυσοῦν ἀληθῶς τῶν νοητῶν ἀρωμάτων 
ἠρμιατήριον, kv ᾧ τὸ νοερὸν θυμίαμα συντεθὲν ὁ 
Σρισὼς àx θεὀτητός τε xal ἀνθρωπότητος, ἓν πυρὶ 
*dL Scott, τῆς ἐμψνχωμένης αὐτῷ xat νοερᾶς σαρ- 
Me ὁὶ εὐῶδες, ἀσυγχύτως, ἁμερίστως, ὑπέδειξε ᾿ 


. Ἱέροις ἡ ἀχειρότευχτος σχηνη, xai Θεότευχτος , 


εἰς ήν ηπαξ ἐπὶ συντελείᾳ τῶν αἰώνων μόνος ὁ θεὸς 
χαὶ πρῶτος ἀρχιερεὺς εἰσελήλυθεν, τὴν ὑπὲρ πάντων 
99 χρυφιομύστως ἱερουργήσων λατρείαν τὸ τῶν 
ων δεύτερον χαταπέτασµα, ἓν ᾧ τὸ χοσμιχὸν 
Βαστήριον, χαὶ τὸ τῶν Χεραυδιμ ὑπέρτιμον ἆπο- 


stra delituisset? Nonne ex dictis perspicuum ha- 
beti$, tametsi non dicamus ipsi, ut plastes noster, - 
illum pulverem, ex quo prius formati fuimus, ac 
postmodum reformati, scrutans, quod quarebatur 
invenerit ? Quid illud? Utique imaginis exemplar, 
quod vidit passionibus obrutum, his qui per na- 
turam ab omui immunis passiouné agit. Scrutabatur 
illum Adami pulverem. Porro pulvis ille, in quo 
inventum est quod quzrebatur, terra quidem erat 
nostro similis corpori, cujus locus, virginalis 
sanctissima vulva est. Huuc enim invenit arvum 
vivifica nostra spica, in quó sine semente, ullave 
cultura, eximia quadam ratione enascens germi- 
navit. Hic pulvis: hiec $pica; hzc terre regio, 
in qua nova quadam ac decenti ratione fuimus 
reformati; ac per quam noster reformatus pulvis, 
antiquam dignitatem postliininio recopit. 


Vides quam multa Ann: partus complectatur 
mysteria? ut excellenti miraculo edit€ ab ipsa 
gloriose prolis, omnes olim steriles superave- 
rit? Qualem vero puella Virgo, a Deo vocatum 
nomen, perquam inmaculata heec. Maria, prolem 
ulero meruerit suscipere? Quznam autem alia 
mulier, talibus totque unquam glorie insigniis 
admirationem babuit? Postquam ergo nostra 
oratio imbecillior est, quam ut ad tantum consi- 
deralionis culmen attolli queat," nec habet quo 
ulterius progrediatur, pauca rursus avere juben- 
tes gaudii Matrem, ac gaudio salutantes, dica- 
mus. Praestat. enim ut gaudii ei acclamationen 
orationis epilogo adhibeamus, Gaude, aveque 
gratiosa : gaude, glori(icata ; gaude, salutis univer- 
sorum gaudere przesians anatbema. Salve, aurea 
vere spiritalium aromatum acerra, in qua spiri- 
tale thymiama Christus, ex divina pariter ac 
huroana natura compositum, (in igne, deitate, 
inquam, animat: sux ας intellectu przeditze carnis 
fragrantiam, inconfuse, indivise ostendit.Salve,uon 
manu factum, ac factum a Deo tabernaculum, in 
quod semel in consummatione szculorum, solus 
Deus ac primus Pontifex ingressus est, ut in le , 
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Sacra 30 arcana ratione, munus sacrum pro uni- A ἀχίασμα, ἄσῳ xal αὐτὸν τὸν αὐτῶν ἄδυτον "3 


versis obiret ; sanctorum alterum velamen, in quo 
mundiale pfopitiatorium, ac preclara Cherubino- 
rum obumbratio k-!, quanto etiam ipsum adytorum 
Dominum, intra uterum, gestans wtero in vela- 
mento operuisti : candelabrum ellychniorum ac lu- 
cernarum septem", nempe donorum septem, in fu- 
soriis illustratum Spiritus sancti; lucerna inex- 
stinguibilis, luminis omnia collustrantis, quam alit 
mystice oleum unctionis. Salvesis, altare in quo 
Agnus Christus, vivum sacrificium spiritaliter 
offertar, divin mensa initiationis, mentem om- 
nem superantis sacri ministerii, super quam pa- 
nis ille ccelestis Cbristus, Agnus ille pro omni- 
bustanquam hostia victimaque vivus mactatus, 
immolatur: vivificans omues qui percipiunt ac 
sumunt; mystici tolius cultus cimelium, quo 
Deus carne mactiatur, ac universa sanctificat, 
spiritalique ratione cum hominibus conversans, 
in eis inhabitat, ac percipitur, sustinetque, uf 
versetur peccatorum manibus: alque ut labris 
luteis admoveatur, et in nosira carnis pulverem 
refundatur, commistus, non vaporatione eva- 
nescens, O ineffabilem exinanitionem! 0 bonita- 
tem! quando nobis hzc Deus per contribulem, 
ac ejusdem generis feminam, supra naturam ac 
gratiam concessit: per feminam, inquam, cujus 
animi quidem decor usque adeo immensum pro- 
vexit, ut Christus ipse immensus ille decor, in 


ἔνδον νηδύος ἐπὶ παραπετάσµατι συνεχάλυ 
γάστριον φέρουσα" fj ἑπτάλυχνος xa imt 
τῶν ἑπτὰ χαρισµάτων Ἀυχνία, ἑπτὰ Lima, 
καταστραπτοµένη τοῦ Πνεύματος ἡ ἀχατέ 
θρυαλλὶς τοῦ φωτὸς τοῦ πάντα φωτίσαντος. 
ηρέφει μυστικῶς τὸ τῆς χρίσεως ἔλαιον. 
θυσιαστλριον, iv d μυστικχῶς ὁ ᾽Αμνὸς sl 
δλοχάρπωµα Χριστὺς ἀναφέρεται ' dj θεόµυσ 
πεζα τῆς ὑπὲρ νοῦν ἱερουργίας, ἐφ᾽ fiv ὁ ἐξ 
ἄρτος Χριατὸς, ὁ ὑπὲρ πάντων Αμνὸς ὡς Ov 
xai ἱερεῖον ζωοθυτούμενον τέθυται, ζωοπον 
μετέχοντας ' τὸ πάσης µύστου !! λατρείας xs 
ἐν ᾧ Θεὸς σαρχὶ σφαγιάζεται, xaX ἁγιάζει 
παντα, καὶ μυστικῶς ἀνθρώποις ἐπιδημῶ' 


B ζεται, xal µετέχεται, xal ἀνέχεται χερσὶν : 


λῶν ἀνελίττεσθαι ’ χεἰλεσί τε πηλίνοις προσ 
καὶ εἰς τὸν χοῦν τῆς σαρχὸς ἡμῶν ἀναχεῖσί 
νώμενος, οὗ διαπνεόµενος. Ὢ τῆς ἀφράστι 
σεως] Ὢ τῆς χρηστότητος ! ὅτι διὰ γυναιχὸς 
λου ταῦτα, xal συγγενοῦς, ὑπὲρ φύσιν xat 04 
ἡμῖν ἐχαρίσατο" γυναιχὸς, ἧς τὸ μὲν τῇ 
χάλλος ἀπειράχις ἀπείρως εἰς τοῦτον ἑξῆρτ 
καὶ Χριστὺν αὐτὸν τὸ ἀμῄχανον χάλλος εἰ 
µίαν τοῦ ταύτης χάλλους ἐλθεῖν, xal τὴν ἱ 
ἑλέσθαι δευτἐραν γέννησιν, καὶ ἁπατορίαν 
δὲ xai τοῦ σώματος εὑπρεπὴῆς d) χατάστα: 
πρὸς τοσοῦτον χαθαρότητος φθάνουσα, ὅσῳ x 
χωρῇῆσαιτὴν ἀσώματόν τε χαλἀπερίληπτον τ 


cjus decoris desiderium actus sit, secundamque (C, ουσίου φύσεως µεγαλειότητα, δι ἑνὸς τὰ 


ex ea nativitatem elegerit, eamque adeo sine pa- 


αὐτῆς ὑποστάσεων. 


ire: sed et corporis in tantum formosa species, tantaque przstons puritate, ul ipsam 


incorpoream, ac incomprehensibilem superessentialis natura majestatein, per unam 


personarum capere licuerit. ' 

[ο Maria Dei Genitrix est, commune Christia- 
norum omnium perfugium; prima primi lapsus 
primorum parentum reparatio; vitiati hominum 
generis ad tranquillum, ac vitio expertem, immor- 
lalemque statum revocatio ; mystice olim .adum- 
brata rubi Moysi visio 5; Gedeonis vellus ο, quod 
ille symbolo humectatum e coelo exili pluvia sine 
strepitu videns, quod gerebatur in miraculum ver - 
tens, ac pluviam iusignum, certam rei conjecturam 
sacrificio fecit : divino opere varia Davidis purpura, 


triuE 


Αὕτη ἑἐστὶν ἡ θεοτόχος Mapla, τὸ χοινὸν | 
τῶν Χριστιανῶν καταφύχιον' ἡ πρώτη τοῦ 
πτώματος τῶν προγόνων ἀνάχλησις ' dj m 
θειαν τοῦ πεπονθότος Ὑένους kmávoboc * τὸ 3 
βάτον Μωσέως πρόπαλαν μυστικῶς σχιογρας 
ὅραμα * ὁ πόχος τοῦ Γεδεών, ὃν ἐχεῖνος συµ 
νοτισθέντα ταῖς ἐξ οὐρανοῦ ψεχάσιν ἄφοφητ 
µενος, εἰς θαῦμα τρέφας τὸ ὁρᾶμα, τὸν ὁ 
σημεῖον, τῷ ἱερείῳ συνετεχµήρατο". dj θεοη 
τοῦ Δαθὶδάἁλουργὶς, ἡ τὸ τῆς σαρχὸς πρόσλημµ 


assumplam carnem purpure instar Deo Davidis D πορφυρῖδα τῷ θεῷ τοῦ Δαθὶδ σαρχωθέντι πρι 


incarnato tribuens : thronus Cherubicus, przeema- 
gnus ille, igneus, sublimis, quae Regem Dominum 
Sabaoth sinu gestet P : superliminarecoelestium ady- 
torum, ubi Seraphim alis tecta, qua faciem, qua 
pedes, aliisque volantia, magnum illud ac terribile 
canticum stando clamant, quod importabilis gloriz 
aspectum non ferant. Celorum porta, per quam 
solus transivit caelorum Dominus 4 , nemini ante 
postre pervium concedens ingressum. Lzetare, 


k-Mlebr. ix, 1 seqq. 


m Zach.tv,9. 
XLiv, 2, 


2 Exod. 11, 9$. 


ὁ Χερουθιχὸς θρόνος, 6 ὑπερμεγέθης, ὁ v) 
µετέωρος, τὸν Βασιλέα Κύριον Σαθαὼθ bh 
φέρουσα ' τὸ ὑπέρθυρον τῶν iv οὐρανοῖς 
οὗ τὰ Σεραφὶμ εἰστίχει σννεπτυγµένα ταῖς ! 
ταῖς μὲν τὰς Όψεις, ταῖς δὲ touc πόδας, 
ἱπτάμενα, μέγα κέχραγε τὸν φυθερὸν ἐχεῖνο 
τῆς ἀστέκτου δόξης τὶν θέαν οὗ φέροντα. 
τῶν οὐρανῶν, δι’ ἧς µόνος ὁ τῶν οὐρανῶν à 
διώδευσε, μηδενὶ μετ αὐτὸν ἡ πρὸ αὐτοὶ 


ο Judice. v1, 58. P ἴδα. τι, θ. 4 


VARLE LECTIONES. 


* Leg. αὐτῶν ἁδύτων. ο Leg. 05pa. 


' Leg. μυστικοῦ. 


!5 Maz. εὐπάτορα. 


IN ANNUNTIATIONEM B. MARIAE. 


82 


ἂν εἴσοδον. Εὐφραίνου ἐπ᾽ αὐτῇ, οὗ- A coelum, super illa : teenim imitata, Dominum quem 


εµησαµένη, τὸν ἐν σοὶ μὴ χωρούμε- 
τενοχώρητος ἐχωρήσε. Χόρευσον ἐπ᾽ 
) αὐτῆς xuoqgopla τὴν cv οὐρανώσασα 
; τοὺς ἐπιγείους εἰργάσατο. Kpo- 
1σα τῆς Παρθένου τὸ θαῦμα. ΧἎρι- 
Ν τὸν ἑαυτῆς ὑπελθὼν μετά σώμα- 
άτων ὑγρὰν οὐσίαν ἡγίασε βαπτι- 
ὅααι, Πᾶσα τοίνυν fj χτίσις χαιρέτω 
καὶ χεῖρας ἑπικροτείτω. Ἐγεννήθη 
lv νεανὶς, ἐξ fic ἡ σωτηρία, xoi δι) 
$ λύτρωσις Χριστὸς Ἰησοῦς ὁ θεὺς 
^, Xal ὃς ἦν, καὶ ὁ ἐρχόμονος, καὶ 
αἰῶνας - παρ᾽ ᾧ καὶ τὸν ἡμέτερον 
νυ τοῦ παρθενιχοῦ λόγου πελάγους 


απαύσωμεν λόγον. Θεῷ, τῇ Τριάδι, B 


ιαὐτῷ τῷ Υἱῷ, σὺν τῷ ἁγίῳ Πνεύματι 
, μίαν ἐν τρισὶν ἁγιαστείαις προσ- 
iv xai τιμὴν xal προσκύνησιν νῦν 
λευτήτυυς ἅπαντας αἰῶνας τῶν αἱώ- 


ΛΟΓΟΣ E. 


}ισμὸν τῆς ὑπεραγίας Δεσποίνης 
ἡμῶν θεοτόκον., 


non capis, nihil in arctum cogens capere meruit. 
Gesti, tellus, super ea ; ejus enim conceptus, co:'e- 
stem tuum locum ac situm reddens, eos qui erant 
terreni coelestes effecit. Mare etiam miraculum 
Virginis plausu celebret: Christus enim ejus partum 
corpore subieng, udam aquarum substantiain 
aquis ipse intinctus sanctificavit. Universa itaque 
creatura gaudeat, ac ducat choros, plaudatque ma- 
nibus : quippe hodie nata nobis est juvencula, cx 
qua est salus, ac perquam mundi totius redemptio, 
Christus Jesus, Deus et Verbum, qui est, et qui erat, 
quique venturus esi * , et manet in. sacula; in quo 
eUam, tanquam e magno, virginalis sermonis ma:i 
appulsum sermonem nostrum (finiamus : Deo, qui 
Trinitas est, atque in Patre, ipsoque Filio, cum 
Spiritu sancto adoratur, unam in trina sanctitate 
offerentes gloriam, honoremque, ac adoratic- 


. nem, nunc et in infinita omnia szcula szculoruim. 


Ámen. 


ORATIO Y (39). 


In sanctissime Deipare Domine nostre Aununtia- 
tionem ('). 


(Interprete Combefisio.) 


£pov | πάντων yapà, λύουσα τὴν 
Επέστη 6 πανταχοῦ, ἵνα τὰ πάντα 
.. Ἐπέστη δὲ πῶς; Οὐ δορυφόρους 
τιὰς ἀγγέλων συνεπαγόµενος, οὐ 
τρόοδον, ἀλλ᾽ ἡσυχῆ καὶ ἠρέμα" τοῦτο 
| τὸν ἄρχοντα τοῦ σχότους, ἵνα τέ- 


Advenit hodie gaudium universorum, pristinas 
nobis diras diluens. Advenit qui ubique est, ut gau- 
dio omnia impleat. Qua porro ratione advenit? 
Nullo certe satellitio stipatus : non secum ducenz 
angelorum exercitum : non suam jactans expedi- 
tionem, sed quiete ac submisse : ita agens, quo 


(ιδεύσας τὸν ὄφιν, καὶ τὸν δράχοντα (; lateat principem tenebrarum; quo prudenti arte 


νοῦν, τὸν ᾿Ασσύριον, τὸν πᾶσαν ὑφ᾽ 


Vet. Patrum Diblioth., t. ΧΙΙ, p. 98. 


illaqueato serpente Assyrioque dracone (40), illa 


COMBEFISII NOTA. 


tissimam banc orationem lubens 
a, qualis jam semel et. iterum, sz- 
Frmania et Gallia, Marco Hoppero 
liit, uihil moratus molitusve novam 
liis sibi operam vindicantibus et 
dibus sine invidia liceat laborare, 
Jus adhuc miserit manum ; nisi me 
um titulus ipse, tunm alia offendis- 
| pauca, ex quibus facile fuit minus 
ie reliquis oratione sic fusa, tantique 
itus. ubique floret οἱ ludit noster 
'à sat sana, ut non visa sit collatio 
Marium necessaria. Titulo est, Tou 
ρέου τοῦ 'Izposolupízou* quo fere 
ique notatur, solum adjecto in aliis 
, Renipe ἀρχιεπισκόπου Κρήτης, ut 
ninimum in Grxcis versato, non eo 
nitam, vclut fuerit illius urbis epi- 
que quod eam patriam sortitus sit : 
ortum docent Graci in 'friodio; sed 
pachatu Hierosolymis, unde subsidio 
2 synodo a '"lleodoro patriarcha, 
Doptatus sit in Ecclesiam Constan- 
, 8€ subinde creatus. Cretensis ar- 
Levius ergo Hopperus : D. Andree 
"i archiepiscopi, a quo et noster 
passus, sic et ipse; ÁAndrcas Hiero- 


solymitanus episcopus, elc. Sic reddat aliquis : 
[ωάννης Δαμασχηνὸς Joannes, Damascenus episco- 
pus. Fuerunt. quoque, vel Patavinus in Antonio, 
vel Tolentinus in Nicolao, etc., episcopatuum 
tituli. Belli certe. Nihil bellius aut magis scite 
Schottus apud. Phot. n. 951, ubi de epistola So- 
phronii, quam is ait missam ἐν 'Popm Ὀνωρίῳ τῷ 
ταύτης ἐπάρχοντι. Honorio, inquit, Homano impe- 
ratori : quis in titulo Papam et Romanum Autisti- 
tem , quomodo bene reddit interpres Baronii, vel 
corrigit ipse Baronius, intellexerit? Vel quem 
Roma id temporis [lonorium imperatorem vidit ? 
Sicne lieet specie interpretis , sanis auctorum, 
supina sua substituere ac ingerere ? ἐπάρχων ergo 
'Póunc* ipse est quem Leontius Neapoleos Orat. 
in Mediampent. πρόεδρον Ῥώμης vocat : quomodo 
etiain Amphilochius πρόεδρος Ικονίου inscribitur 
hoin. de paenit. Velut, pra'[ectus, prutces , ac magis 
ex usu ecclesiastico, antisies, presul. 

(40) Assyrioque dracone, illa astutia, Τὸν δρά- 
χηντα φεναχκίσας τὸν νοῦν τὸν ᾿Ασσυριον. Subtilis 
allusio, ut duplici typo velut. coeunte, autiquam 
illam diaboli astutiam exprimat, cui tamen Donmi- 
nus Jesus suo adventu illusit. Assyrius ergo, cujus 
fuit prima monarchia, populo Dei ab. autiquo in- 
lensissimus, ac sibi eum inrumPris mancipans 
artibus, draco est τὸν vojv, Serpens antiquus 
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nempe astutia ac genio, qui humanam omnem in- Α ἑαυτὸν δουλωσάμµενον τὴν ἀνθρωπίνην si 


genuitlatem suz subjecerat servituti, decepto, spo- 
lia rapiat. Nimirum, non ferente immensa ejus in 
nos misericordia, tantum opus, hominem dico 
deperire cujus gratia celos testudinario velut ope- 
re inflexisset, terram fundasset, aerem diffudisset, 
explicasset inare, ac naturam omnem obtutui ob- 
jectam fabricatus esset. Propterea Deus in terra, 
Dcus e colo, Deus inter homines, gestatus Deus 
Virginia utero, quem nullus usquam locus caperet. 
llinc humana natura gaudii preludia percipit, ac 
prima capit deitatis consortia. Hine inani specie 
plurimum ludentibus ac fallacibus (41) resectis ab- 
dicatisque suis ilis peccati divitiis, Creatori ut 
sponsa ornatur. Hinc prima illa nostra creatio fi- 


ctioque, flctione nova'recreatur, nundusque vete- B 
ratus contractam peccato vetustatem exuit. Enim - 


vero, « Letetur ccelum desuper, et nubes spar- 
gaut justitiam. Stillent montes dulcedinem, et. col- 
les exsultationem ; » quoniam misertus est Dominus 
yopuli sui. Hodie enim manifestum efficitur « sa- 
cràmentum à &eculis absconditum ; omniaque 
pariter in Christo velut capite repetuntur ac in- 
staurantur. » Hodie creatrix universorum, supre- 
ma auctoritate decernens potentia (42) , preconce- 
ptum olim creationis rerum consilium ad flnem per- 
ducit, illud in nos a principio excogitatum malo- 
rum auctori subinotura. consilium, (Quamobrem 
wipudiant angeli, congaudent homines, universus- 
que simul mundus instauratus, ad seipsum redit. 


ἁρπάσῃ τὸ λάφυρον. Οὐχ ἁἀνασχομένης a 
ἀπειρομεχέθους περὶ ἡμᾶς εὐσπλαγχνίας 
ἔργον ζημιωθῖναι, τὸν ἄνθρωπον, δι) ὃν 
ἑκαμάρωσε, γῆν ἑστερέωσεν, ἀέρα ἐξέχεε 
σαν ἥπλωσε, xai τὴν φαινομένην ἅπασαν it 
χτίσιν, Διὰ τοῦτο Θεὺς ἐπὶ γῆς, θεὺς ἐς 
θεὺς ἐν ἀνθρώποις, θεὺὸς iv γαστρὶ Παρθέν 
µενος, ὁ πανταχοῦ μὴ χωρούµενος. "Evreut 
θρώπου φύσις χαρᾶς προοίµια δέχεται, x 
λαμθάνει θεώσεως. Ἐντεῦθεν τὸν ἑαυτῆς à 
µένη τῆς ἁμαρτίας πολυφάνταστον πλοῦτ 
φοστολεῖται τῷ Κτίσαντι. Ἐντεῦθεν ἡμῶν ! 
διάπλασις, νέαν ἀνάπλασιν δέχεται’ χαὶ 6 
κόσμος τὴν ἐς ἁμαρτίας παλαίωσιν ἀποτίθει 
« Εὐφβαινέσθω ὁ οὐρανὸς ἄνωθεν, xal ver 
νάτωσαν δικαιοσύνην. Σταλαξάτω τὰ ὄρη Υλ 
xai οἱ βουνοὶ ἀγαλλίασιν, » ὅτι ἑλέησεν ὁ 
λαὺν αὑτοῦ. Σήµερον γὰρ « τὸ ἀποχεχρυμμ 
τῶν αἰώνων μυστήρ:ον » φανεροῦται, « x9 
φα)αίωσιν ἐν Χρίστῳ τὰ σύμπαντα δέχετ 
µερον ἡ δημιουργὸς τῶν ὅλων ἑξουσιαρ 
προδεδουλευµέντν αὑτῇ τῆς τῶν ὄντων 1 
πρὸς πέρας ἄγει βουλῆν, ἵνα τὴν καθ᾽ ἡμῶν 
προεπινογηθεῖσαν τῷ ἀρχηγῷ τῆς χαχίας Be 
κρούσηται. Διὰ τοῦτο χορεύουσιν ἄγγελοι 
ρουσιν ἄνθρωποι, xal ὁ σύμπας ἀνανεούμι 
ἑαυτὸν ἑπανέρχεται χόσµος. Τές νοῦς, mola 
χωρέσει γλῶττα; μήτε Ys λόγος ἐχφράσαι ὃ' 
3 &xoh δέξασθα: ; m 


Quz mens, vel lingua hzc possit capere? Tantum abest ut potuerit sermo eloqui, vel aur 


cipere. — ' : 


Merito igitur lieta nobis ac exsultans przssens ο ἍµΕἰχότως οὖν fj παροῦσα mavlropte φαιδρ 


hodierna die solemnitas indicta est, agiturque fe- 
stus conventus, humans conspersionis universa- 
lissimam assumptionem gaudio celebrans ( 45 ). 


γαννυµένη συγχεχρότηται σήµθρον, τὴν qa 
την τοῦ ἡμετέρου φυράµατος ἑορτάζουσα πι 
Tig οὖσα xaY ποταπἠ; Τῆς μὲν κτίσεως án 


COMDEFISII NOTAE. 


plenus dolo, moribus ac genio, qualis est in ser- 
véntibus draco; eoque draconis infernalis et d:e- 
monis expressissima figura. llopp.minus exprimit; 
Captogue Assyrio illo dracone : in. aliis etiam libe- 
rior, ubi etiam auctor ludit in verbis sacris, suo 
et Patrum. more. Sic τὸ οὐρανοὺς ἑχαμάρωσε ex 
Isa. xt, 20, ubi LXX : Ὁ στῄσας ὡς xapápav tbv 
οὐρανὸν, reddit : Celos condidit. — 


antecedente solum, fore, ac se facturum 
in quibus potest intelligi humaua sal 
absolute, οἱ in aliquibus futura quasi va 
eliam decretam  incarnationein, ut Christ 
velut nostri amore, quanquaw alioqui 
pradestingtorum, ac ne homo periret, qu 
creasset salvandum, przdestinatus sit; e 
in nos Dei dilectione, non Christi prob 


: (4) Inani. specie plurimum udentibus ac falla- D Sic enim Deus dilexit mundum, wt, eto., 


cibus, elc., τὸν ἑαυτῆς ἀποχειραμένη. τῆς ἁμαρτίας - 


Ξολυφάνταστον πλοῦτον, χόσμον νυμφοστολεῖται τῷ 
πτίσαντι. [Πμδιγῖ plane sententia. Τὸ, πολυφάντα- 
άτον, vox aptissima exprimendie fallaci illi divi- 
tiarum speciei, qua movent phantasian, et appa- 
rent magnum aliquid, eoque incautos ludunt ; nain 
distiuguuntur φανταστὰ contra vera. Porro videtur 
respicere ad fallacias illas divitiarum, quas Do- 
miuus ponit Matth, xin, 92, suffocare. verbum : 
sic ubique scite alludit. Nihitad rem interpres : 
llinc a suo purgata peccato, cum immensarum diri- 
liarum. sponso nuptias celebrat. ' 

(42) Creairiz universorum, aucloritate decernens 
suprema polentia. Δημιουργὸς ἑξουσιαρχία. Velut 
que per auctoritatem , liberoque imperio creet 
quod velit, et quem velit in. finem, ut. impediri 
ejus consilium nulla creaturze machinatione possit : 
quod nimirum spectat ad. ea quie. absoluto. cun- 
silio, el voluntate, ut. vocant, consequonte, non 


ni part. cum D. Thom. adversus Scotum. 
est ad propositum signantissima, ubi pri 
divini consilii exsecutio, hominis in Ch 
stauratione, describitur. Sic et noster M 
de resurr. ostendit eo egregie per Christu 
perductum hominem ad quod fuerat cm 
velut vi prioris illius consilii, quod tandi 
novum, sed novis tantum ac divinioribus 
mediis, pro divina illa absolutissima " 
obtinuerit. Ubique Andreas magua loqi 
οἱ quis adverterit, Dionysianis, Metliodiai 


7 *gorianis, Ampbilochianis, aliorumque vei 


iercita, qua verbis, qua senyis, excepta S 
quam totus vere Christianus orator, spirs 

(43) Humane conspersionis universalissi 
sumplionem gaudio celebrans. Τὴν παγτι 
τοῦ ἡμετέρου φυράµατος πρόσληγψιν. SiC 
gendum patet, non πρόλτφιν. Velut. nim 
sumptionem, qua nos ei nostra sibi Deus 
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, τοῦ δὲ vévou; ἀνόρθωσις, Οὐχοῦν χαρᾶς A Quz vero ejusmodi ac quanta. festivitas? Plane 


ι efjuspov * θεοῦ φιλανθρωπίας μηνύματα : 
ου σωτηρίας χαρµόσυνα. Πόθεν, xat παρὰ 
αρὸς είνα Ίχοντα; ἐξ οὐρανοῦ, χαὶ « παρὰ 
phe παρθένον μεμνηστευμένην ávbpl. » 
θένος; Τίς 6 ἀνήρ; τίνα 6b τούτοις ὀνόματα ; 
[αρία * τῷ δὲ, ᾿]ωσήφ. ᾽Αμϕότεροι δὲ ἦσαν 
uc Δαθίδ. ν Τίνος ταῦτα διαχονοῦντος, xal 
τος; τοῦ ἀρχαγγέλου Γαθρι]λ ἐξ ὑψίστου 
ντος εἰς διαχονίαν τοῦ θαύματος. Ἔδει 
Ὑψίστου τὸν λειτουργὸν, ix τῶν ὑψίστων 
χαταπτάντα, παράδοξον ἐπὶ παραδόξοις 
ἵμασι διαχοσρµίσαι μυστήριο. Τί τοῦ- 
Κνρίου συγκατάδασιν, τὴν ἄῤῥητον 

' ἡμᾶς οἰχονομίας φανέρωσιν, τὴν ἀπ' 


εκαλυμμµένην τῆς θείας βουλῆς χαὶ προ- B 


ἔχφασιν καὶ βεθαίωσιν. 'AXAX ποῦ ταῦτα, 
καὶ ὅτου χάριν; « Eig Ναζαρὲτ πόλιν τῆς 
» τῷ μηνὶ τῷ ἔχτῳ, xaü' ὃν Ἰωάννης αυν- 
» ἵνα τὸν ἐρχόμενον χηρύξη ἑἐγγάστριον. 
Γαθρι]λ πρὸς τὴν ἐπίγειον παστάδα, τῶν 
χαταπτὰς ὑπερφων, ἐπέστη τῇ Ναζαρὲς, 
αρθένῳ προσελθὼν, τῆς ἀφράστου οἰχονο- 
φητὶ διηχόνει τὸ μήνυμα. Τοῦτο τῆς πρὸς 
(e θείας χαταλλαγΏς τὸ µυστήριον. Τοῦτο 
ζομεν σήμερον, τὴν τοῦ Θεοῦ πρὸς ἀνθρώ- 
ἔφεια», τὴν τοῦ προσλήµµατης θέωσιν, τὴν 
υς ἡμῶν ἀναμόργωσιν, τὴν εἰς τὸ χρεῖττον 
^, thv εἰς οὐρανοὺς ὕψωσιν καὶ ἀνάδασιν. 


totius creature latitia, ac generis emendatio. 
Sunt ergo faustz hodie nuntiationes, divina beni- 
gnitatis propensiorisque in hominum genus studii 
sighificationes, mundi totius salutis festa gaudia. 
Undeuam vero, eta quo illa veniunt, et ad quem 
diriguntur? Nimirum ecolo atque « a Deo, et αἱ 
virginem  desponsatam viro *. » Quz illa virgo? 
Quis ilie vir? Quzve hisce nomina? llli quidem, 
Maria; huic vero, Joseph, Ac erant ambo « ex 
stirpe David. » Quonam liec peraguntur ministro, 
et unde is venit? Nimirum, archangelo Cabriele in 
stupendz rei ministerium de altissimis misso. 
Decebat enim ministrum Altissimi, de alliss mia in 
terram devolantem, inauditum illud, atque sui ad- 
miratione res admirandas cunctos longe superans, 
perferre sacramentum, Quodnam illud? Quo se 
nobis Dominus inclinavit : arcanam illam divinz 
in nos dispensationis manifestationem (44), Oivini 
consilii ae prescientizx occultam a szculo declaratio- 
nem ac confirmationem. Ubi autem hizec, et quando, 
ac cujus gratia? « In Nazareth civitate Galilaz, 
mense sexto a concepto Joonne; » ut venturum 
in utero exsistentem predicaret, ltaque Gabriel 
ab caestibus ad terrenum cubiculum  devolans, 
supervenit Nazareth, accedensque ad Virginem, ine- 
narrabilis dispensationis nuntio, pro sui iinisterii 
ratione, sine strepitu defunctus est. IIoc illud est 
divine cum hominibus reconciliationis sacramen - 


? illud est divine eum. hominibus reconciliatiosis sacramentu:n. Hoc illud, quod festis hodie 

limus : Dei, inquam, cum hominibus affinitatem, assumplee naturz deiflcationem (44), nostr;e 
reforma:iouem, demutatiouem in. melius, exaltationem in celos ac ascensionem. 

Ίτο χαρᾷ χαίρει τὰ σύ µπαντα σήμερον, καὶ C Ουαρτορίοῦ cuncta hodie pariter gaudent gau- 


) ὑπερχοσμίων δυνάµεων fj νοητὴ διαχόσ- 
ale θείαις περὶ ἡμᾶς χαταλλαγαϊς ἐπισπέν- 
λο) Yàp αὐταῖς πρὸς θεὸν ἡμῶν ἐπανόρ- 
αἱ ἡ πρὸς την ἁμείνω κατάστασιν πρόοδος 
εσις. Καὶ γάρ ciat λίαν συμπαθεῖς zal φι- 
9t, ἅτε « εἰς διαχονίαν ἀποστελλόμεναι τῶν 
V Χληρονομεῖν σωτηρίαν. » Τοιγαροῦν &vaX- 
τὰ σύμπαντα σήμερον, χαὶ ἡ φύσις σχιρ- 

οὐρανὸς γὰρ ἐξανοίγεται, ἡ ΥΠ τὸν Βασιλέα 
ὃς ἀφανῶς ὑποδέχεται. Ναζαρὲτ τὴν Ἐδὲμ 
nj, τὸν τῆς Ἐδὲμ φυτουργὸν ἐγχολπάζεται. 
P τῶν οἰκτιρμῶν, τὴν ἀνθρωπίνην ἑσχατιὰν, 
| πόνος ἐξ αὐτοῦ γεννηθέντι μνηστεύεται ' 


. 3, 26, 27. 


dio, ac uuiversi celestium virtutum — spiritales 
ordines, Dei ad nos conciliationi et ipsi conciliati 
accedunt(45). Jucundissima enim ipsis est nostra ad 
Deum cum emendatione reversio, progressioque 
ad meliorem statum atque provectio. Valde quippe 
misericordes sunt, propensiorique studio in ho- 
minum genus, velut « missi in eorum ministerium, 
qui sunt futuri hxredes salutis. » Cuncti itaque 
pari exsultent gaudio, ac saliat natura. Quippe 
celum totum panditur, terra universi legem clan- 
culum suscipit : Nazaret, Edem illam imitata, 
ipsum qui Edem plantavit sinu complectitur. Pater 
ille misericordiarum, solus.ipse soli nato ex ipso, 


COMBEFISI] NOT ££, 


li vinculo devinxit, ut totum in seipso D festationem, εἰο. 


»minem, totum salvaturus, ut Patres ubi- 
'TSUS & pollinarium, etc., ipseque Andreas 
"Transfig. Interpres culo toto aberrans : 
mam coinquinationis nostre  expiatiojem 
rat. ' 

Ircanam divina in nos dispensationis mani- 
iem. Thv ἄῤῥητον φανέρωσιν. Scitum sa- 
Á incarnationis velut epithetum, ut et se- 
rhv χεχαλυμμµένην ἔμφασιν ' ludente Andrea 
besi; quare minus apte Hopperus velut 
i3, illius | incredibilis dispensationis manui- 


(M^) Assumptam nature deiflcationem. Τὴν τοῦ 
προσλήμματος δέωσιν, Potest tum {ρδαιη in seipsa 
individue assumptam naturam referrc, tum naturam 
universe; qua et ipsa, in suis illis primitiis, suo 
modo, assumpta fuit, ac deitatis consortio donata. 
Hopper , adoptionis nostre dignitatem. 

(43) Dei ad nos conciliationi, et ipsi. conciliati 


accedunt. Ταΐς θείαις περὶ ἡμᾶς καταλλαγαϊς ἐπι- 


σπένδεται. Velut. una libant, ac se in eadem pacis 
fera convenire ostendunt, plane elegantis- 
sima. 
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τὸν ἑαυτοῦ μονογενῆ Yibv ἐπιφανέντα, xa- A nempe prolata in eum qui primos parentes deceptor 


οὖν ἀντιχείμενον. Εἰρήνη δὲ, ἣν ἐξαίφνης 
[έλων χοροστασία, τῇ τοῦ Βἱρηνάρχου Υἱοῦ 
κ Ὑεννῆσει ὁμοφώνως ἀνύμνησεν ' « Δόξα 
κς Oc λέγουσα, καὶ ἐπὶ γῆς εἰρήνη, iv 
€ εὐδοχία. » Δόξα, ἣν ἑδοξάσθη παρὰ 
ὃ ἀνθρώπινον, τῶν οὐρανίων ἀφίδων ὑπερ- 


μενον, καὶ πάσης ὑπεραρθὲν ἀρχῆς xal. 


καὶ δυνάμεως, χατὰ τὸν µέγαν Απόστυλον, 
t» fjv αὐτὸς ἐμεσίτευσε συνάφας τοῖς ἐπὶ γῆς 
α, xai ξένην τρίδον τῆς εἰς οὐρανοὺς ἀνόδου 
γῆς ἑἐχαρίσατο. Εὐδοχία δὲ, ἣν αὐτὸς εὖ- 
Βατὴρ, τὸν ΥὮν αὐτὸν ἀγαπητὺν ἀποστεί- 
τοὺς χαταχρίτους ἡμᾶς, ἵνα τὴν εὔδοχη- 
αὐτῷ παρὰ τοῦ Πατρὺς σωτηρίαν, ὡς ópo- 
ῦ Πατρὸς, εἰς ἡμᾶς ἐχπληρώσῃ. Τοῦτο ὃ 
Πυρίζομεν ' τοῦτο σήμερον xal Γαδρι]λ 
[αι τὸ ἐπίταγμα, xal μεσιτεύει θξότητι xal 
"us. xal πάσης χαταλλαγῆς ὅμηρα τῇ 
αρῶτος εὐαγγελίξεται. 


lzsisset, sententia. Quando, et a quonam ? Ilodie, 
et a Patre altissimo. Juxta quam, qui natura beni- 
gnus est οἱ misericors juste decrevit ut Filius 
suus unigenitus, in eadem nobiscum mnaturaz forma 
apparens, alversarium condemnaret. Pax autem , 
quam subito chorus angelorum pro Filii Principis 
pacis nativitate in carne, una de ccelo celebravit 
voce, diceus : « Gloria in altissimis Deo, et in 
terra pax , in hominibus bona voluntas Y. » Gloria 
quan a Christo genus humanum est consecutum, 
quod evecium sit supra coelorum orbes, ac supra 
omuem principatum, οἱ potestatem, εἰ virtutem, 
ut habet magnus Apostolus, elatum. Pax , quam 
ipse sequester et medius conciliavit, arcta quadam 
necessitudine terrenis jungens coelestia, quaque 
novam quamdam viam redeundi in coelos, positis 
in terra hominibus donavit. Bona demum volun- 
15. qua Pater ipse dilectum Filium suum ad nos 
reos beneplacito misit; quo is, velut una Patris 


,quam Pater salutem beneplacitam in eo hbahuisset, probagsetque, in nobisexpleret. lloc illud 
mnc diei festo conventu celebramus. Hoc et Gabriel hodie creditum mandatuin exsequitur (50; ; 
6 Dei et hominum, totius reconciliationis pignora primus Virgini fauste aununtiat. 


e οἰχτιρμῶν ὁ πατὴρ , οἰχτείρας τὸ γένος 
l| τῷ ες ἁμαρτίας χαταφθαρὲν ὁλισθή- 
νήσθη τῶν ἔργων τῶν χειρῶν αὑτοῦ, xol 
SK τέλος ἡμᾶς ἀπολλυμένους ὁρᾷν, πρῶ- 
bv iv γράµµατι νόμον πλαξὶ λιθίναις ἐγ- 
"ev ταῖς Μωσέως χερσὶν ἐνεχείρισεν. Ὡς 
t6 νόμος ὁ γραπτὸς ἑτελείωσε, » πνευµατο- 
6ὥρας ἀπέστειλε , τοὺς διορατιχοὺς λέγω 
». πάσας παραδειχννοντας τὰς ὁδοὺς Θεοῦ 
ες. Ὡς δὲ βύοντες τὰς αἰσθήσεις οἱ πρὸς 
εάλησαν, οὐδὲν ἧττον ὁμοίως διέχειντο, 
ὃν ἡμῶν εὺ πλάσμα περιεῖὸεν ὁ Πλάστης 
by ὑπεραγάθων αὐτοῦ χαὶ παναμώμων.χόλ- 
Όμόθρονον αὐτοῦ xal ἰσοσθενῆ xai ἰσά- 
πναστάντα Υἱὸν, ἑξαπέστειλεν εἰς τοὺς 
ἡμᾶς, «εἰς οὓς τὰ τέλη τῶν αἰώνων χατήν- 
ερίνας μᾶλλον τὴν τῶν προσχεχρουχότων 
ἑργάσασθαι, f) τοιοῦτον xal τοσοῦτον t7; 
άσμα περιῖρεῖν ἐργασίας χατόρθωµα. "EV 
ὦν πρωτίστων ἀγγέλων διαχονησαι τῷ 
ΓΔεσπίσας, τοιάδε, οἶμαι, τῷ τῆς οἰχείας 
mto; διεχελεύσατο νεύµατι. Δεῦρο, λέγων, 
6ριλ, εἰς Ναταρὲτ, πόλιν τῆς Γαλιλαίας, 
παρθένος οἰχίζεται, μεμνηστευμένη ἀνδρλ, 
ἹἸωσήφ. Μαρία τῇ παρθένῳ τὸ ὄνομα. Ei; 
, quel. Ad τί; "Iva. τὸ τῆς παρθενίας 
στον κάλλος, χαθάπερ ῥόδον ἐξ Ἰχανθωμέ- 
ι 6 Παντοχράτωρ ἑχλέξηται ’ χαὶ διὰ τὴν 


1t, 14. 


Pater siquidem misericordiarum misertus huma - 
ni generis, quod jam prolapsione in peccatum 
periissel, recordatus operum manuum suarum, 
nec ferens ut in finem pereuntes videret; primum 
quidem tabulis lapideis inscriptam legem in ma- 
nus Moysi tradidit. Postquam vero «lex scripta 
nibil ad perfectum deduxisset (51) ac consummas- 


; $el, » viros misit divino Spiritu afflatos : perspi- 


caces, inquau, ac videntes prophetas, qui Dei vias 
rectas omues docerent. Verum cum illis ad quos 
missi erant, obturatis sensibus suis, nilil melius 
affecti essent, nec sic tamen ficlionem nostram 
plastes ille despexit ; sed ex benignissimo sanclissi- 
inoque sinu suo, ejusdem secum majestatis et poten- 
liz εἰ bonitatis Filium suum suscitans, ad indignos 
nog misit, « in quos fines seculorum devenerunt : » 
satius fore existimans ut eorum qui offendissent 
operaretur salutem, quam ut tale ac tantum crea- 
tionis specimen, opusque suum despicerel. Uni 
ergo ex praecipuis angelis, quem sacramenti hujus 
ministerio prafecisset, talia, ut puto, majestatis 
sue nutu mandavit, lleus, iuquiens, vade Gabriel 


D Nazareth in civitatem Galilaexe, in qua puella virgo 


babitat desponsata viro cui nomen est Joseph : 
virgini autem nomen est, Maria. Nazareth ? iuquit, 
Curnam ? Quo gratissimum Deo virginitatis decus, 
velut rosam e spinoso loco sibi Omnipolens deli- 
geret : ob etiam prophetiam, « Quoniam Nazaraza 


COMDBEFISII NOTE. 


odia ereditum mandatum ezsequitur.. Σή- 
χειρίζετα:.. Τὸ, σήμερον, huc retulimus, 
fessa referrent. ad superiora, quibus ta- 
Μεγ sullicere τὸ, νῦν, sed res est levior. 

ex scripta nihil ad per[ectum deduzisset. 
ant Pauli, glossante adjecta. illa voce, 


scripla : ac distinguente a lege Spiritus, quam ct 
prophete velut missi in subsidium magnitice prauli- 
carunt, paulatim transferentes ad cultum imelio- 
rei», ut subinde Andreas noster. exprimit. Male 
llopperus : Postquam lex. scripta. nihil proficeret : 
nist fortc scripsit, perficeret. 
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μόδέ τι τῶν χρατούντων ἢ κρατουμένων A gressus puelle judicabor. Pulsabone igitur fores ? 


ύναται τὸ ἀσώματον. Προανοίξω τὴν πύλην ; 
ἡ συγχεχλεισµένης εἴσω γίνεσθαίἰ µε δυνα- 
Mew ταύτην ἐξ ὀνόματος: Αλλά ταράξω τὴν 
Τοῦτο οὖν δράσω. Πρὸς τὸ τοῦ πέμψφαντος 
τὴν ὁρμὴν ἀπευθυνῶ * σχοπὸὺς γὰρ αὐτῷ τὸ 
vov σῶσαι, Τὸ δέ γε βούλημα εἰ καὶ παρά- 
ες, ἀλλ εὐσπλαγχνίας μεστὸν, χαταλλαγῆς 
v. Πῶς᾽ οὖν ἄρα προσέλθω τῇ Παρθένῳ: Τί 
αὐτῇ διαλέξωμαι; Τὸ τῆς χαρᾶς εὐαγγέλιον, 
»plou µου τὴν ἐνοίχησιν ; Too Πνεύματος ctv 
v, 3 τοῦ Ὑψίστου τὴν ἐπισχίατιν; Χαιρετίσω 
ιν τὴν Παρθένον, καταμηνύσω τὸ θαῦμα, 
Ισιάσω, ἁσπάσομαι, ὑποφωνήσω τὸ Xarpe. 
κεισόδιον πρὸς παῤῥησίαν ὁ ἀσπασμός. Ὅμη- 


Nec enim illud angelis consuetui est, nec quid- 
quam eorum qu:e vel tenent (54) vel tenentur, pro- 
hibere potest quod. incorporeum est, Portawmne 
prius aperiam ? Sed et illa clausa ingredi possum. 
Vocabo ex nomine? At juvenculae terrorem inji- 
ciam. Hoc ergo faciam : ad mittentis cofisiiium 
impetum moderabor, quippe habet propositum ut 
salvet humanum genus. Quod sane consilium, etsi 
novum quodammodo videri possit, plenum tamey 
misericordia est, reconciliationis syimboluin. Quo 
igitur modo adibu Virginein ? Quid primum sermo- 
nis cum ea conferam ? Dicam faustum gaudii nun- 
tium, an inhbabitationem Domini mei? Spiritum 
sanctum supervenientem, an obumbrantem Altis- 


act τῆς πρὸς αὐτὴν ὁμιλίας τὸ Xaips. Αὐτὴ B siuum ? Salvere igitur jubebo Virgineni (55), au- 


iq» ἡ vou. xaips φωνῆ, πρὸς τῷ unbéva 
pxousat τῇ xópr, xal προδιομαλίσει αὐτῇ 
ψυχΏς κατάστασιν. ᾿Απὸ χαρᾶς οὖν ἄρξομαι, 
tapa; αὐτῇ προαγγέλλων μηνύματα. Πρέπει 
m» τὴν βασιλίδα χαρᾶς εὐαγγελίοις ἁσπά- 
ἐαροποιὸς γὰρ ὁ τρόπος, εὐφρόσυνος ὁ χαιρὸς, 
p τὸ χέλευσµα, σωτηρίας τὸ βούλημα, xal 
metalf rou προοίμιον. 


nuntiabo miraculum, accedam propius, salulabo, 
subinurmurabo Ave*. Commodus mihi liberioris 
sermonis ingressus fuerit salutatio. Prxeat Ave, 
ceu obses et pignus quoddam futuri colloquii. 
H:c quippe una vox, non modo nihil puelle in- 
cusserit metus, sed et animum ejus prauolliverit 
Incipiai itaque a gaudio ei annuntians gaudii 
insijynija. Decet enim sic letis preconiis reginam 


, Quippe Iztus est animus, jucundum tempus, mandatum delectabile, salutis. consilium , ac . 


| gaudii initium. 

t0 τότε στήσας χαθ᾽ ἑαυτὸν 6 ἀρχάγγελος, 
€f παστάδι, xal προφθάσας τὸν θάλαμον 
| Παρθένος ᾠφκίζετο, ἡσυχῆ τῇ θύρᾳ προσἠγ- 


Ubi archangelus hzc secum animo statuisset, 
cubiculo institit. Cumque ad thalamui Virginis 
pervenisset, tacite ad portam accessit, ingressus- 


αἱ γενόμενος Évbov, πραείᾳ τῇ φωνῇ τῇ c que leni blandaque voce Virginem compellavit , 


p €pocsine * « Xalps, χεχαριτωµένη, ó Κύριος 
D. » 'O πρὸ co), μετὰ σοῦ σήμερον, xax μετ 
&x coj: τὸ μὲν ἀῑδίως, τὸ δὲ χρονιχῶς. 
ῆς ἀμετρήτου φιλανθρωπίας ! Βαθαὶ τῆς 
Ὥτος! Οὐχ ἠρχέσθη τῆς χαρᾶς τῷ μηνύματι, 
qi τὸν τῆς χαρᾶς αὐτουργὸν ἀνηγόρενε, τῷ 
νθένου χυήµατι. Τὸ yàp* Ὁ Κύριο μετὰ 
ὑτὸν παρεῖναι τὸν βασιλέα προδῄλως μηνύει, 
abt] σωματούμενον, καὶ τῆς οἰχείας δόξης 
ιάµενον. 


ε, Χχεχαριτωµέγη ὁ Κύριο μετὰ cov. 
» τὸ τῆς χαρᾶς ὄργανον, δι οὗ τὸ τῆς ἀρᾶς 
κατάχριµα, xa τὸ τῆς χαρᾶς ἀντεισήχθη 
ια. Xaipe, ἀληθῶς εὐλογημένη * χαῖρε, λε- 
καμένη * χαῖρε, χεχαλλωπιαμένον τῆς θείας 


e. 1, 29. * ibid. 


Necquidquam eorum qua vel tenent, etc. 
rlarius signilicat se, qui sit spirilus non 
eorpore prohiberi. Interpres oscitat : Nec 
Wpore vacat, agere quidquam eorum polest, 
l apprehendunt vel. appreheuduntur. Dignane 
i Andrea nostro, vel sano homine? Valde 
Ha virtus, nisi nulla, si qua hujusmodi vir- 
áritus est. ! 

Salvere igitur jubebo Virginem. Χαιρετίσω 
vOv. Bene Thesaur : Plus est quan! προσαγο- 
, Φφιλοφρονῄήσεως significationem — habens : 
smica salutatione lxte compellare ; quod 
ie habuit illud Ave augelicum. Nihil bene iu- 


dicens : « Ave, gratiosa, Dominus tecum *. » Qui 
te antiquior es, tecum hodie est, paulo post fu- 
turus ex te : alterum quiderm, zeternitate ; alterum, 
tempore. Pape, immensam humanitatem et cle- 
mentiam ! Pape, bonitatem illam! Non habuit 
satis ut gaudii significationem ederet, nisi el vir- 
ginis partu. ipsum gaudii auctorem praedicaret. 
lilud siquidem, Dominus tecum, ipsum adesse 
Regem clare significat; qui totus in ea corpus ín- 
duerit (56), nec propria gloria quidquam excede- 
ret. 

Ave, gratiosa, Dominus tecum. Avesis, gaudii 
organum, per quod soluta est dirarum condemna- 
tio, ejusque loco inducta gaudii justificatio. -Ave, 
vere benedicta, ave, illustris, ave, magnificum di- 


vine glorie templum : avesis, molitionis sacra 


COMBEFISH NOT £. 


teryr.: Sic etenim Virginem ezhilarabo. Multa sub- 
inde yatpezizev* multis inclamat Ave : quo ettam 
modo auctor 2 orat, in Simeonem et Annam Am- 
pliilochii nomine. 

5€) Qui totus in ea corpus indueret. Ὅλον σωμα; 
τούµενον. Totus corporaretur : qua ipsa vox ex usu 
ecclesiastico est; Corporari passum est carne suim- 
pia, Prosa, ut vocant, in Natali Domini. Hopper. : 
Totum esse in ea in corpus coactum ; quod minus 
placet, velut videatur quamdam demutationem Dei 
iu Corpus indicare. Sacre in istis quam Ciceronia- 
nz voces probatiores. 
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ltegis palatium (57) : ave, thalame, in quo Chri- Α δόξης ἀνάκτορον ' yalpow , ἱερότευχκτυν τοῦ 


sius humanam sibi naturam desponsavit-: ave, Deo 
clecta antequam aliqua nascerentur (58) : avesis, 
divina cum hominibus reconciliatio : avesis, the- 
saure vit:e Immortalis : avesis, coelum. coelo altius 
Sulis gloriz domicilium : avesis, Dei qui nusquam 
eapi possit, 5t possit in te sola, bene capax locus : 
avesis, sancta virginalis terra, ex qua novus ille 
Adan, ineffabili a Deo fictione, veteri recuperando 
novus Adam factus est : avesis, fermentum sacrum 
Deo perfectum, quo tota massa humani generis 
conspersa, ac quo ex uno Christi corpore iu pa- 
nes formata, in unam coivit novam concretionem. 
« Ave, gratiosa, Dominus tecum. » Ille, inquam, qui 
dixit : « Fiat lux ; fiat. firmamentum, » ac reliqua 
deinceps creantis maguilicentix€ ejusopera. Avesis, 
incomprehensibilis gaudii parens : avesis, nova 
glorie arca, in. qua Dei Spiritus descendeus re- 
quievit, Arca, inquam, in qua is qui per naturam 
sanctus cst, novi? gloriz sanctificationem (59) sibi 
ipse in virginali naturz officina, sacramento in- 
carnationis, admirabili ratione compegit : nou 
mutato abjectoque quod esset, ut qui immutabilis 
sit; sed assumpto quod non erat, tanquam studio 
in humanum genus propensiori. Ανθ, aurea urna 
' eum ferens, qui manna dulce fecit, quique mel e 
petra ingrato Israeli subitario velut apparatu eli- 
cuit. Avesis, Seraphica forceps carbonis my- 
stici (60) : avesis, perspicacis acutiorisquepr:escien- 


παλάτιον * χαῖρε, νυμφὼν, ἓν ᾧ Χριστὸς 
σατο τὴν ἀνθρωπότητα * χαῖροις, ἔχλεγοι 
πρὸ γεννήσεων * χαίροις, τὸ θεῖον πρὸς à 
διαλλαχτήριον ᾿ χαίΐροις, θησαυρὲ τῆς ἀχηρόά 
χαίροις, οὐρανὲ, τοῦ Ἠλίου τῆς δόξης ὑπι 
οἴχημα * χαίροις, θεοῦ τοῦ μηδαμοῦ χωρη! 
δὲ μόνῃ χωρητοῦ, χωρίον εὐρύχωρον ΄ χ 
ἁγία παρθενιχὴ, ἐξ ἧς ὁ νέος ᾿Αδὰμ apt 
πλαστίᾳ ἐχρημάτισε, ἵνα τὸν παλαιὸν áva 
χαίροις ζύμη ἁγία θεοτελἠῆς, E& fic ὅλον τ 
πίνου γένους ἀνεξυμώθη τὸ φύραμα, at 
σώματος Χριστοῦ ἁρτοποιηθὲν, el; Ev c 
παράδοξον σύγχριµα. « Χαῖρε, χεχαριτωµἠ 
ριος μετὰ σοῦ. » 'O εἰπών * εΓενηθήτω ei 
θήτω στερέωμα, » xal τὰ χαθεξῆς ἅπαντα 
δημιουργικῆς µεγαλειότητος ἔργα. Χαΐροις, 
ταλήπτου χαρᾶς γεννήτρια ᾿ χαίροις ἡ νέα 
χιθωτὸς, ἐν T, ἀναπέπαυται τὸ Πνεῦμα co 
ταπτάν, Κιθωτὸς , àv fj τὸ ἀγίασμα τῆς 
ποῦς δόξης, ὁ χατὰ φύσιν ἅγιος, ἓν τῷ ! 
τῆς φύσεως ἐργαστηρίῳ, τῷ τῆς ἐνσαρχώ 
παραδόξως ἑαυτῷ συνέπηξεν ' οὐχ ὅπερ fi 
λών; ἄτρεπτος Υάρ ᾿ ἀλλ ὃ οὐχ jv προσλαδι 
θρωπος γάρ. Xalps, στάµνος χρυσῆ, τὸν 
γλυχάναντα φέρουσα, xal μέλι Ex. πέἑτρί 
τῷ ἀγνώμονι σχεδιάσαντα. Χαίροις, fj Eep 
μυστικοῦ ἄνθραχος λαθίς ' χαίροις τὸ v 
διορατικῆς προγνώσεως χάτοπτρον, Or οὗ 


Ue speculum, quo inelyti spiritu prophete ac (C ἡμᾶς ἀπειροδύναμον τοῦ θεοῦ συγχατό 


interpretes, Dei ad nos infinite virtutis demissio- 
nem (61) mystice secretiusque ceu imaginati per- 
ceperunt. Avesis, dioptra perspectiva, qua ii qui in 
tristi peccatorum umbra tenebris obsiti essent, 
venientem oi1tum de colo cum gloria suscipientes 
justitige Solem, inirabiliter illustrati sunt. Ave, pro- 
phetarum omuium patríiarcharuaque gloriatio, nec 
non impervestigahil ium Dei przscientiarum ac de- 
cretorum (62) verissima przdicatio. 


χλεινοὶ τοῦ Πνεύματος ὑποφῆται μυστικὰ 
τάσθησαν. Χαίροις, διόπτρα προθλεπτικὴ, 
ἐρχόμενον ἄνωθεν μετὰ δόξης ἀνίσχοντα T 
διχαιοσύνης, οἱ τῷ ἀμειδεῖ σχιαζόµενοι τῆς 
σχότει δεξάµενοι, χατακράτως περιελά 
Χαῖρε, τὸ πάντων προφητῶν καὶ πατριαρχὶ 
λώπισμα, xa τῶν ἐξιχνιάστων !* τοῦ θεοῦ 
σεων ἀφευδέστατον χήρυγμα. 


VARLE ΙΕΟΤΙΟΝΕΣ, e e 


!* Lege ἀνεξιχ. 


COMBEFISII NOT. 


(97) Molitionis sacre Regis palatium. Ἱερότευ- 
κτον. Velut quod in usum sacrum, et Regis illius, 
qui sacer sit, εἰ Princeps sacrorum, ac Pontifex 
uester, Rex et Sacerdos, qualis Melchisedecli typo 
praivit, desiguatus sit. Consecratum llopperi mi- 
nus exprimit. 

(58) Antequam. aliqua. nascerentur. Πρὸ Ὑεννί- 
σεων. Velut prima a. Filio pra«lestinata : si vera 
scriptio est, nere sit potius πρὸ γεννήσεως, quomodo 
reddit Hopperus, velut alludat ad Jerem., Pauli, 
ete., electionem ex utero. | 

(59) Nowe gloria sanctificationem sibi ipse com- 
pegit. Τὸ ἁνίασμα τῆς xa:vozpsnoUg δόξης ἑαυτῷ 
συνέπηςξε. Sie paiaimn legendum ac reddendum, moto 
puneto, qued. [loppe rum in absona impulit, 'Avta- 
epa illud, est humana. natura, quam. sibi ipse Dei 
Filius, virginali illa. naturz officina, 4ο Virgiuis 
ulero, vclut tabernaculi compegit ac coagmenta- 
vit. Vix usquam luculentius in Mariam oratum sit. 
Alludit ad Psal. cxxxi, 9 : Tu et arca τοῦ ἁγιάσμα- 
τός σου, sanctificationis Lu. 


(€) Carbonts mystici. Liculcntissime Metliodius 


Orat. de occur. in visionem hanc et € 
Hieronymus : Calculus iste qui a solis LXX 
id est carbunculus, est interpretatus, | 
carbonem significare, vel prunam, ut pleri 
mant, sed carbunculum lapidem, θἰο. 
(61) Infinite virtutis demissionem. "Am 
μον συγχατάδασιν. Pulchra antithesis, u 
modi demissioue, et eo quod se Deus fecit 
ct mortalem, iufinita ejus virtus et potenti 
eluxerit. Sic egregie Amplilochius noste! 
Christi Natalem : Τές fj παντοδύναµος χαὶ 
ποιὸς τῖς θείας Προυοίας εὐμένεια, Οπικὶ 
faciens mortalem. Mopperus incredibilem 6 
nem. Plaue ipse iucredibilis, vixque ullius 
in sua hac versione, fidei. mu 
(62) Impervestigabilium Dei prescientian 
cretorum, etc. lloc. enim προγνώσεις illa 
quibus Deus prasciepdo decernit : nam 
süno predestinatio est. praescientia. αἱ p. 
beneficiorum Dei, etc. Est illa scientia 
Paulus : Q altitudo divitiarum ! etc. Plane 
rabiles ac inpervestigabiles via iae 


IN ANNUNTIATIONEM DB. MARLE. 
µένη οὗ iv γυναιξὶ, χαὶ εὐλογημένος 6 A 


κοιλίας σου. » Καὶ εἰχότως εὐλογημένη. 
&p σε ὁ θεὸς τὸ αὐτοῦ σχήνωµα, ὅτε τὸν 
«ῆς πατριχῆς δόξης ἄνθρωπον Χριστὸν 
v αὐ tbv xal θεὸν, ἐν τελειότητι εῶν ἐξ ὧν 
υγέστηχε φύσεων, ἀπεριλήπτως ἐχυοφό- 
λογημένη σὺ ἐν γυναιξὶν, » fj τὸν οὐράνιον 
; &v ᾧ πάντες εἰσὶν οἱ θησαυροὶ τῆς σοφίας 
ώσεως ἁπύχρυφοι, » ἐν τῷ ἀσύλῳ τῆς 
σου ταµιείῳ, ἁστενοχωρβτως χωρήῄήσασα. 
εὐλογημένη, « ἧς f) χοιλία θηµονία ἅλω- 
χαρπὺν εὐλογίας, τὸν στάχυν τῆς ἆφθαρ- 
ὃν, ἀσπερμάντως, ἁγεωργήτως ἑτελεσφό- 
yovv ἄμητον, µυριοπλάσιον, χίλιάδας 
νων τῷ γεωργῷ τῆς ἡμῶν σωτηρίας προσ- 
) ἁληθῶς εὐλογημένη, fj µόνη πασών µη- 
πτιμασθεῖσα µήτηρ τοῦ Κτίστου σου, xal 
 λαθοῦσα. "Ότι μὴ τῆς παρθενίας τῆς 
ερετον µητρῴαις ὡδίσι διέφθορε, τοῦ παρ- 
9 βλεστοῦ τὰ τῆς ἀγνείας σου σῶα συντη- 
εήµαντρα. EU ὄντως εὐλογημένη, ἡ µόνη 
'πνοφορῄσασα τὸν τοὺς οὐρανοὺς ἑκτανύ- 
ἐπὴν γῆν τῆς παρθενίας σου ξενοπρεπῶς 
πι. « Εὐλογημένη σὺ ἓν γυναιῶν, » ἡ 
Εὐλογίαν χληρωσαμένη, ἣν εἰς τὰ ἔθνη διὰ 
ἂμ ὁ θεὺς ἐπηγγείλατο. Σὺ ἀληθῶς εὖ- 
» ὡς µόνη τοῦ εὐλογητοῦ παιδὸς Ἰησοῦ 
Gl Σωτῆρος ἡμῶν χρηµατίσασα µήτηρ' 
Mt τὰ ἔθνη: « Εὐλογημένος ὁ ἐρχόμενος 


Κυρίου. » Kat* «Εὐλογητὸν τὸ ὄνομα τῆς C 


B slc τὸν αἰῶνα ' xai πληρωθήσεται τῆς 
9 κᾶσα ἡ vn γένοιτο, γένοιτο. » 


ἱμένη σὺ ἓν γυναιξὶν, » ἣν « µακαρίζουσι 
v δοξάζουσι βασιλεῖς * ἣν προσκυνοῦσι δυ- 
le πρόσωπον λιτανεύουσιν [οἱ πλούσιοι] 
xai παρθένοι ὀπίσω αὐτῆς » ἑπόμεναί τε 
Ρχουσαι ** , «el; ναὺν βασιλέως » συν- 
. « Εὐλογημένη σὺ £v γυνα.ξίν.; ἣν Ἡσαῖςς 
[τιχοῖς ὄμμασι, « Προφήτιδα xat Παρθέ- 
ασε, &AivÜor τε αὖ, xaX « τόπον *!, xai 


, 49. ὃ Cant. vi, 2. 
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« Denedicta tu inter mulieres, et benedictus 
fructus ventris tui *. » Ac vere quidem benedicta. 
Nam benedixit te Deus suum tabernaculum, 
quando paterna gloria eximie plenum , hominem 
Christum Jesum eumdemque Deum , ex quibus 
ac in quibus perfectus constat naturis, incom- 
prehensa ratione utero gestasti. « Benedicta tu 
inter mulieres, » que coelestem thesaurum, « in 
quo sunt omnes thesauri sapientim et scientize 
absconditi, » in tux virginitatis inviolato velut 
promptuario libere complexa es. Vere tu bene- 
dicta , cuju8 « venter acervus arez b, » quoniam 
fructum benedictionis Christum immortalitatis 
spicam, sine semine ac nullo hominum excolente, 
messe copiosa et innumerahili ac multis lztan- 
tium millibus human: salutis colono adductis, 
absolutum fructum produxisti. Tu vere benedi- 
cta, quie sola matrum Creatori tuo mater przepa- 
rata, que sunt matrum nescivisti. Haud enim 
eximia illa tua virginitas materno partu violata 
est, virginali germine tuo integra conservante 
tus castitatis signacula. Revera benedieta tu, 
quz sola sine viro eum utero concepisi, qui ex- 
pandit ceelos, ae mirabili ratione tug virginitatis 
terram colum fecit. « Benedicta tu in mulieri- 
bus, » quas sola benedictionem velut hzreditate 
es consecuta, quam Deus per Abraham gentibus 
promiserat. Vere tu benedicta, ut quz sola bene- 
dicti pueri Jesu Christi ac Salvatoris nostri fueris 
mater, per quain gentes clamant: « Benedictus 
qui venit in nomine Domini ; » et : « Benedictum 
nomen glorie ejus in seternum: et replebitur 
gloria ejus omnis terra : fiat, fiat. » 

« Benedicta tu. in. mulieribus : » quam « gene- 
rationes beatam » dicunt, quam reges glorificant, 
quam adorant principes : « cujus vultum divites 
plebis deprecantur : virginesque post eam (06), » 
qua sequentes, qua praeunles, « jn templum re- 
gis » una contendunt. « Benedicta tu in mulieri- 
bus, » quam Isaias videns propheticis oculis, « Pro- 
phetiasam et Virginem » appellavit; « laterem » (64). 


VARUE LECTIONES. 


ἱρχόμεναι. *! Lege χήπον. Comb. 


COMBEFISII NOT E. 


» maxime incarnationis, a eujus decreto D (68) Laterem. Πλίνθον, Videtur respicere illud 


stia, omnium aliorum salutis przescientia 

i pendet, ut Maria Jesu incarnati Mater, 

ieatio sit totius nostrae, ac conse- 

llam Jesu pridestinationem, preedesti- 

)! gratuite providentiz : sic ubique An- 
gr grandis est. 


ginesque post eam, eic. Verba sunt. psal. 
. paraphrasi exposita. Post eam ergo, 
5 comites, eique honoris causa in tem- 
s contendenti itineris sociz, quarum alie 
alis sequantur , "ut fit maguatum satel- 


sa. 16, ΠΟ Tp: Murum-cocti lateris; quam 
urbem Moabitarum munitissimam communiter ex- 
ponunt, et nomen proprium, quod interpres expo- 
suerit, velut esset commune, exponatque Andreas 
noster, et. in Mariam allegorice translerai, vere 
illam munitissimam nobis civitatem et perfugiuny 
ultimum, nt non raro, Muri. tantum fictiles rema- 
neant (1V Reg. m, 25), Kirchareseih. Maria, in. 
quam, cujus nusquam non valeat ad patrocinium, 
etiam aliis velut. amittentibus fiduciam , materna 
przrogativa ; quod el devotissimus Germanus, Orat, 
in Assumpt. Murie, oplime perpendit. 
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ltem, ε et hortum. (65), visionemque (66), et li- A ὅρασιν, καὶ κεφαλίδα βιδλίου, » xdi ταύτην «i 


bri capitulum (67), » idque « sigillo consigna- 
tum » perspicue vocavit. Vere benedicta tu, 
quam Ezechiel Orientem (68) prenuntiavit, « elt 
portam clausam, per quam Deus solus transeat, 
οἱ que iterum clausa maneat. » Sola tu vere be- 
nedicta : quam t€ montem magnum vir desiderio- 
rum » Daniel vidit, Habacucque ille admirabilis 
« montem umbrosum : » quam pratereà avus 
tuus David, « Montem Dei, montem pinguem, 
montem coagulatum, montem in quo beneplacitum 
sit Deo habitare in eo, » prophetice decantavit. 
« Benedicta tu in. mulieribus : » quam Zacharias 
in divinis perspicacissimus vidit « aureum cande- 
l:brum, lucernis septem (69), et septem infuso- 
riis » splendidum, nempe septem divini Spiritus 
charismatibus undique collustratum, Vere tu 
benedicta, vitalis ligni salutis paradise spiritalis, 
quae ipsum Edenis satorem Christum in te velut 
liguratum expressumque (70) intus habeas ; Chri- 
stum, inquam, qui ineffabili virtute, instar flumi- 
nis, ex fecunda vulva tua egressus, quatuor velut 
initiis orbis terr faciem fluentis Evangelii irri- 
gel. « Benedicta tu in mulieribus, et benedictus 
fructus ventris Qui. » Fructus, inquam, de quo 
comedens Αάαπι protoplastus /74), veterem illam 
sorbitionem qua deceptionis escam admisisset, 
evomuil. Fructus, unde amari gustus ligni illius 
dulcoratio depurgandze humana nalurz ceu fonte 
manat. Fructus, inquam, | qui fontes in flumina 
stagnantes erranti Israel in deserto eduxit, aquas- 
que Mara dulces reddidit, 3c panes, novum ali- 
menli genus, nec terra aratro scissa paratum pluit, 
Benedictus fructus ille, qui steriles et amaras aquas 
per Elissum potabiles et fecundas salis insper- 
sione effecit. Benedictus fructus, qui ex incorru- 


13 Scribe τῆς. 


γισµμένην » ἀναφανδὸν ἐχάλει. Εὐλογημένη σὺ á 
ἣν Ἰενεχι]λ ,....... dvatoATv προηγόρευσε, 
λην τε συγχεχλεισµένην, ὑπὸ μόνου δὲ διοδευ 
θεοῦ, xat πάλιν συγκεχλεισµένην. » Eo μόνη à 
εὐλογημένη * ἣν « ὄρος ἑώρα μέγα » Δαι 
τῶν ἐπιθυμιῶν ἀνῆρ * χαὶ « ὄρος χατάσχιον 
θακοὺμ ὁ θαυμάσιος * «ὄρος τε toU, χαὶ δρι 
ὄρος τετυβωμένον, ὄρος ὃ εὐδόχησεν ὁ θεὰς xs 
ἐν αὐτῷ, » ὁ προφάτωρ σου xaX βασιλεὺς Άι 
κῶς ἐμελῴδησεν. t Εὐλογημένη σὺ iv Ύυνα 
ἣν Ζαχαρίας ó θεοπτιχώτατος, t λυχνίαν y 
ἑώρα [« ἑπτὰ λύχνοις, χαλ], ἑπτὰ ἔπαρυε 
καταχα)λννοµένην, εἴτ' οὖν τοῖς ἑπτὰ τοῦ θείο 
µατος περιλαμπομένην χαρίαµασι. Eo ἁληθά 
γηµένη, ὁ νοητὺς τοῦ ζωηροῦ ξύλου τῆς σι 
παράδεισος, ἡ αὐτὸν τῆς Ἐδὲμ τὸν φυτουργὸ 
ἔχουσα Χριστὸν, τυπιχῶς iv cot θεωρούμε 
ἀῤῥήτῳ δυνάµει ποταμού δίχην, τοῦ ** ζωοτί 
μήτρας ἐχπορευόμενος, τέταρσιν ἀρχαῖς | 
Εὐαγγελίου τῆς οἰχουμέάνης χαταρδεύει τὸ πρι 
« Εὐλογῆμένη σὺ ἓν γυναιξὶ, xal εὐλογημένα 
πὸς τῆς χοιλίας σου. » Καρπὸς, ἓξ οὗ φαγὰ 
ὁ πρωτόπλαστος, ἔμεσε τὴν ἀρχαίαν xaváz 
ἧς τὸ τῆς ἁπάτης εἰσεδέξατο δέλεαρ. Kapmi 
πηγάξει γλυχασμὸς τῆς πικρᾶς τοῦ ξύλου Y 
ἀποχαθαίρων τὴν ἀνθρωπότητα. Ὁ πηχὰς 1 
φόρους ἐν ἐρήμῳ λιµνάσας τῷ Ἱσραὴλ ἆλη 
καὶ τὴν Μεῤῥἁν γλυχάνας, xai ἄρτον ἐπομί 


C ξένην τροφὴν καὶ ἀν[ροτον. Εὐλογγμένος 6: 


ὁ τὰ ἀτεχνοῦντα ὕδατα xal πικρὰ, δι E) 
πότιµα δείξας xat γόνιμα τῇ προσχύσει se 
Εὐλογημένος ὁ χαρτὸς, ὁ ἐξ ἀχηράτου βλασ 
παρθενιχῆς νηδύος, οἷα πέπειρος ὑπερφυῶς 
σας ἐξεχύπρισε βότρυς. Εὐλογημένος ὁ xap 
οὗ πηγαὶ βρύουσιν » ὕδατος ἀλλομένου εἰ 


VARLE LECTIONES. 
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(65) Et hortum. Καὶ xt;rov. Sic Mane legendum 
constat; quid enim singulare, ut Maria dicatur τό, 
πος, locus ? Fuerit ergo ὁ χηπος µεθύων. [οτί 
ebrius et bene irriguus (Isa. νι, 11), inundante in 
ipsam plenitudine gratiarum, ut ex ipsa plena, in 
omnes nos redundet. Est ille, hortus conclusus 
(Cant. ιν), quod, τὸ xfj zog maxime habet. Slc enim 
etiam ibi, xTjxoq χεχλεισµένος fj ἁδελφῆή pov. Petit 
jardin à fleurs; quem et clausum, et ebrium, affa- 
timque irriguum oporteat, ac peculiarius delica- 
tioribus plantis cultum. . 

(66) Visionemque. Καὶ ὅρασιν. Sic Vulg. |sa. 
xxix, 11 : Ει erit vobis visio omnium, sicut verba 
libri signati, etc., qyo palam auctor respicit; quan- 
quam LXX ibi modo habeant : Καὶ ἔσται ὑμῖν τὰ 
ῥήματα πάντα ταῦτα, ὡς οἱ λόγοι τοῦ βιθλίου του 
ἑσρραγισμένου, Et erunt. vobis omnia verba hac, 
οἱο., ῥήματα, ἀντὶ τοῦ, ὁράματα. 

(67) [3 libri capitulum. Κεφαλίδα βιθλίου. Ia. 
vin, 1, ubi. Vulg., librum grandem; LXX, modo, 
tópov χαινοῦ μεγάλου , tomum novi magni , ceu de- 
signationis magna: : Euseb.: Ἡ τεῦχος, $ διφθέρωμα, 
ἡ χεφαλίδα, vel volumen, vel pellem , vel capitulum. 

(68) Orientem. Liquet satis esse lacunam, quales 
creberrime sunt ubi Scripture vel Patrum aliorum 


verba citantur ; illud enim, πύλην τε, indica 
cess:sse eamdem vocem, ut fuerit vel πύλην 
Àtxhy, vel πύλην βλέπουσαν πρὸς ἀνατολὰς, 
habent Ezechielis verba ; uam alioqui di 
niatur Maria, vel ab Ezechiele, vel ab alio pr 
dicta ἀνατολή, quod dicitur a Zacharia ejus 

(69) Lucernis septem. Ἑπτὰ λύχνοις. Fuit 
asciscendum ex LXX ; non enim Exaguatpll 
ficiunt ad figuram, a quibus non est splest 
delabri, nisi remote tantum ; sive intelligai 
fusoria, ut hic exponuntur, sive οπιυηοῖς 
Exod. xxv. Suid. ἑπαρυστρίδες, ἀντλητίδε 
haustra : Hesych. ἐλαιοχύται, ἀντλητῆρες. 

(10) In te velut figuratum expressumque. 1 
£v gol θεωρούμενον. Eodem moo (rar. in 
Natalem. Prateztum , ait in Maria, ephod il 
cerdotale, τυπικῶς, Levitico semini : velut i 
et expressa quadam imagine, quam Maria g 
sic ibi exponimus, n. 11, libensque acesg 
quis aliquid melius inveniat. 

(71) De quo comedens Adam protoplastus. 
pressum habemus Sap. x, ut sit fide certae 
nitentia et reconciliatio, nec minima ss 
siquideni eductus a. delicto suo, vim atce 
pientia donante, continendi omnia. . 
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» Kapzb;, t£ οὗ ζωηρὸς ἄρτος, τὸ Κυρια- A pto virginalis uter! germine, ceu jam niaturus, 


έρεται σῶμα ' xal ἀθανασίας κρατ]ρ, σω- 
αδείχνυται πόµα. Εὐλογημένος ὁ χαρπὸς, ὃν 
πᾶσα γλῶσσα « ἑπουρανίων, xal ἑπιγείων, 
χδονίων, » τῷ τριπλασιασμῷ τῆς Ev Τριάδι 
fic θεότητος, ἓν τῷ ταὐτῷ τῆς οὐσίας αὐτὸν 
ρουσα, τῇ δὲ τῶν ἐναρχιχῶν ὑποστάσεων 
προσωπιχῶς ἀφορίζουσα. « Εὐλογημένη σὺ 
2, xai εὐλογημένος ὁ χαρπὺς τῆς χοιλίας 


ΠΠ uno imperio dominantium proprietate, personaliter distinguendo : 


eximie nigricans (72) botrus effloruit;.Benedictus, 
ex quo scaturiunt fontes « aqua salientis in vitam 
slernam., » Fructus ex quo vitalis ille panis, cor- 
pus, inquam, Dominicum producitur, immortalita- 
tisque calix, salutaris potio exhibetur. Benedictus 
fructus, quem sanctum omnis lingua celebrat 
« celestium, terrestrium. οἱ infernorum, » trina 
unitate sanctificantis in Trinitate Deitatis (7$) 
una ei tribuendo identitatem essentiz, hyposta- 
« Benedicta tu 


eribus, et benedictus fructus ventris tui. » - 


b, φησὶν, ἐπὶ τῷ λόγῳ διεταράχθη, καὶ διε- 
kv ἑαυτῇ λέγονσα, ποταπὸς εἴη ὁ ἀσπασμὸς 
Διεταράχθη, φησὶν, οὐχ ἀπιστίᾳ τινὶ βλη- 


« llla autem; inquit, turbata est. in sermone, οί 
cogitabat qualis tandem essct illa salutatio *. » 
Turbata est, inquit: non incredulitate aliqua ani- 


9 VoUv* ἅπαγε" εὐλαθείᾳ δὲ μᾶλλον τῇ πρὸς D mum feriente atque pulsante, ahsit ; sed cautione 


τοῦ ἐπιφθέγματος ’ δόξασα ὅτθεν κλῇδο- 
) φαινόμενον * nob ὅπερ πρότερον Ζαχαρίας 
αδύτοις ἀπιστήσας, ὑπέστη ’ δι’ ἣν ἐκ τῶν 
ὧν ἐπὶ τὰ φωνητιχὰ ὕὄργανα ἐπιτιμίαν 
χαὶ ἀφωνίᾳ τὴν ἀτεχνίαν Ἱλλάξατο. "AX 
ὃς χαθαρεύουσα μώμου, xai τῆς οἱἰασοῦν 
pa ἐπιμιξίας, εἴτουν συνηθείἰας ἐλευθεριά- 
ἡ τῇ τῶν οὑρανίων ἀγλινεῖ θεωρίᾳ τὸν νοῦν 
κροσηλοῦν, τὸν Ex τοῦ ἀσπασμοῦ γενόμενον 
ὰ φυχὴν εἰσεδέξατο τἆραχον. Καὶ γὰρ ἣν, 
€ τὸ elc ἁπαῤῥησίαστον οὖσαν, ἐνδο:άσαι 
εχρῆμα, λογισμῷ δὲ πρότερον βεθηχότι τὸ 
ναχρίνασαν, ph πρὸς τὸ τυχὸὺν ὡς ἄν τις 
ηδ ἀπερισχέπτως τὴν ἀχοὴν ὑποσχεῖν τῷ 


magis ob novitatem acclamationis (74), tanquam 
visio malum utique videretur omen : ac neque ei 
quod Zacharie accideret , ubi prius in templi 
penetralibus incredulus fuisset, cum pcena a ge- 
nitalibus translata organis ad vocalia, elingui silentio 
sterilitatem pristinam commutavit. Imo velut omni 
culpa vacans, atque ab omni viri congressione con- 
snetudine libera, ac colestiüm rerum immotz 
conteniplationi solita defigere animum, incussam 
a salutatione turbationem ejusmodi mente susce- 
pit. Par enim erat, decebatque ut. velut meticu- 
losior ac quasi responsionis inops confestim qui- 
dem dubia hzereret ; tumque accedente prius ratione, 
sermonem discernens ac judicans, non temere, 


."Oüev σοφῶς ἄγαν ὁ εὐαγγελιστῆς ἔπεση- C ut sic dicam, leviusque ac inconsideratius aures 


COMBEFISII NOTJ£. 


eu jam maturus eximie nigricans. Otia mé- 
περφυῶς περχάσας. Fuit is nostri illius bo» 
e desiderabilis, color maturus, ac ceu ma- 
index, et impensioris charitatis, qua suos 
n finem, quando rubricatus totus, velut e 
:ruce pependit, ac inde mustum illud, quo 
, et quo pleni discipuli, sensibili Spiritus 
tia velut disruptis lagunculis, sapientissi- 
uerunt ; ebrii quidem, sed non ut vos ezisti- 
nusto illo jejuni Judei : quando, inquain, 
is. Jesu mei color, sanguinis concreti η» 
aspectu; ut alia occasione Plin. |. ix, c. 98, 
qui sponsus sanguinis, et lincto ephod 
in sanguine, non alieni uvae, s^d proprio, 
| et rubicundus, eoque prz millibus, sponsa 
esset. * 
'rina unitate sanctificantis in Trinitate dei- 
t» TQ τριπλασιασμῳῷ τῆς ἓν Τριάδι ἁγιαστι- 
toc. Quod Method. Ofat. de occursu dixit, 
ιασμὸν τῆς ἁγιότητος. Trinam sanctitatem : 
ασμῷ τῆς ᾠδῆς εἰσαχθέντα: quam iriplez 
Micum angelicum doceat : Gloria in alttssi- 
, eL in terra paz ; in hominibus bona volun- 
| etiam quadam est allusio ad canticum 
"Um, quo expressus est τριπλασιασμὸς ille 
€, ut ibi exponimus, videturque Andreas 
um locum Methlodii imitatus. Porro, ut nec 
vimus Pantinum | interpretem ; ita nec hic 
is probare llopperum : In triplicitate sacro- 
we in Trinitate est, deitatis, ec. Male certe 
iplicitas Latinis auribus in divinis, τὸ, &vap- 
estituimus ἐναρχιχῶν. Quod optime perso- 
oprietatibus adjungitur, ut ὃν eis unitas 


D 


dominationis et imperii przdicetur, quemadmodum 
in essentia et deitate praedicatur Τριπλασιασμὸς, ct 
Trinitas; qua de re egregie Amphiloehius in Ex- 
cerpto quod ex cardinalis Rupifucal. Damasceno 
edidimus. Interpres, nescio quid suum substituit, 
oninino inconsonum, ut severiori abstinean nota, 
nec hzreticum dicam, ac ne minimum, altum An- 
drez sensum exprimit. 

(74) Sed cautione magis ob novitatem acclamatio- 
nis. Ἐὐλαθείᾳ τῇ πρὸς τὸ ξένον τοῦ ἐπιφθέγµατος. 
Ut statim timuerit, timoratissima Virgo, nequid : 
tam magnifica acclamatione insidiarum esset ser- 

ntis antiqui, ac ejus qui simili olim congressione 
Imposuisset primas mulieri, ut statim auctor prosc- 
quitur, id ípsum merito laudi tribuens prudenti ac 
erudite Virgini : ut vere, in eo maxime sexu, non 
vacat laude, circumspecta cautio, cui leviori ad 
fidem, itá facile imponi soleat. Quam ergo pecea- 
vit Zacharias tardiore fide, ac humana objiciendo 
ubi de suscipienda prole divinitus cognovisset , 
tam meruit Maria, non nisi satis proposita sacra- 
menti ut a Deo, veritate, fidem accommodando, sed 
interim dum cogitaret, ac rem mature disquirere!, 
ascensum cohibendo. Perperam ergo interpres τὸ, 
δήθεν κληδονισμὸν τὸ φαινόµενον. Magni proc«ut da- 
bio faciens vaticinium hoc, ctc. Potius, existimans 
malui omen, ac prastigias subverita : velut ewen- 
tiente angelo Satan:e angelum lucis, ut sape sokt: 
qua de re egregie noster Vincent. nobili illo suc 
opnsc. De vita spirit. Suid. χληδονισλοὶ, αἱ διὰ zo 
λόγων παρατηρήσεις, quibus etiamnum Graci non 
parum student. 
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οὔ iv doi μυστηρίου μηνύσω. Κεχαριτωµέ- A in te sacramenti gaudium significarem. Gratiosam 


εἶπον, ὡς αὐτὴν ὅλτν τὴν χαρὰν δεξαµένην 
Ig σου, xal στολἣν ὄντως χαριτωθεῖσαν τῇ 
wy χαρισμάτων λαμπρότητι. € Ὁ Κύρις 
IU, » προσεφώνησα, ἵνα τὴν ἐξρυσίαν τοῦ προ- 
Ὡς iv σοὶ χαταμηνύσω, «Κύριος Υὰρ xol 
ρυσιαστὶς, ἄρχων εἰρήνης » αὐτός ἐστι, «xal 
λοντος αἰώνος πατῆρ, » καὶ σοῦ τῆς Παρθέ- 
*, καὶ πάντων Σιυτήρ. « Ὁ Κύριος μετὰ σοῦ *» 
xai dj ἁἀλήθξια μετὰ coo" Νύριος μὲν τοῦ 
τῆς δὲ χάριτος πατὴρ, καὶ τῆς ἀληθείαᾳς πηγΥ{. 
6οῦ, Mapiáp * ὁ Κύριος μετὰ aov. ». 'O πάσης 
ἐξουσιάρχης ΄ ὁ τοῦ Πατρὸς τῶν φώτων Yl5, 
ως ἐξ αὑτοῦ γεννηθεὶς, καὶ ἓν χρόνῳ Ex σοῦ 
µς ὁ ἄνω ὅλος σὺν αὐτῷ ἑγχόλπιος, χάτω 
τὰ coU ἐγγάστριος. Αὐτός ἐστι μετὰ σοῦ, χαὶ 
Προφθάσας γὰρ εἰσεπήδησε, xoi τὴν civ 
ηδὺν, καὶ véyovev ἐν σοὶ χωρητὸς, ὁ χατὰ 
χώρητος. « Mij φοθοῦ, Μαριάμ ' εὖοες γὰρ 
ιρὰ τῷ θεῷ. Χάριν, ἣν οὐκ ἐδέξατο Σάῤῥα, 
ἵγνω Ῥεθέχκα, xai 'Payh οὖχ ἐγνώρισεν. 
χάριν,» fc fj ἐξάχουστος oóx Ἰξίωται 
Des Φενάννα, ἡ ταύτης ἀντίθετος. "Όσον, αἱ 
εέχνων μητέρες πεφήνασι, συναποθαλοῦσαι 
ενίφ τὴν στείρωσιν᾽ σὺ δὲ μετὰ τοῦ εἶναι 
egi τὸ παρθενεύειν ἀναφαίρετον Έξεις. « Mf 
υδοῦ ' εὗοες Υὰρ χάριν παρὰ τῷ θεῷ. 1 Χά- 
ρὐδεὶς εὗρε τῶν ἀπ᾿ αἰῶνος, ὡς σύ. Καὶ τίς 
το χάρις τοιαύτη παρὰ θ0ῦ τὸ ἐξαίρετον 


ις τοίνυν χάριν παρὰ τῷ 8:p^ Καὶ ἰδοὺ συλ- 
γαστρὶ, καὶ τέξῃ υἱὸν, xal χαλέσεις τὸ ὄνομα 
ἠσοῦν. » Βαθαὶ τοῦ θαύματος | Πρῶτον αὑτῇ 
Γπορίας ἑπελύσατο πρόθληµα, εἶθ᾽ οὕτως τὸν 
ἱνείας συνεισήγαχε λόγον. Καὶ ὅρα πόσα ἓν 
κε]. Καταστέλλει τὸν φόθον, προμηνύει τὴν 
λμηνεύει την χύησιν, προφητεύει τὸν τόχον, 
ραφεῖ τοῦ τιχτοµένου τὴν κλῆσιν. Οὐχ ἴστα- 
ἄχρι τούτων ὁ λόγος αὐτῷ ' ἀλλ' ἵνα xal τὸ 
tic ἀξουσίας παραδειχθῇ τοῦ κυήµατος, 
, abtixa * « 0Οὗτος ἔσται μέγας, καὶ Yi; 
| χληθήσεται, χαὶ δώσει αὐτῷ Κύριος ὁ 
θρόνον Δαθὶδ τοῦ πατρὸς αὐτοῦ, xai βασι- 


ι, 91, 


te dixi, velut qua ipsam totam gratiam utero sus- 
ceperis , stolamque divinorum splendore charis- 
matum vere gratiosam (75). Acclamavi, « Domi- 
nus tecum, » ut ejus potentiam significarem, qui 
in te prxcueurrit (76), Is enim Dominus cst et 
« Deus potens, princeps pacis, et sseculi futuri 
pater, » tuusque Virginis Filius, et universorum 
Salvator. « Dominus tecum : » gratia et veritas 
tecum : legis quidem Dominus ; gratie vero Pater, 
ac fons veritatis, « Ne timeas, Maria ; Dominus te- 
cum. » ls, inquam, qui omnis dominationis pote- 
statem habet : Patris luminum Filius, ex ipso ah 
eterno genitus, ac in tempore ex te carne natus. 
Qui totus superne in sinu Patris, totusque inferne 
in tuo utero est. lile ipse fecum et in te est. 
Praoccupans enim insiliit, ac ingressus tuum 
uterum, in te locum qui caperet invenit, qui per 
naturam Joco capi non potest. « Ne timeas, Maria, 
invenisti enim gratiam apud Deum. » Gratia, iu- 
quam, quam Sara non accepit, quam non cogno- 
vit Rebecca, quam Rachel nescivit. « Invenisti 
gratiam, » quam nec celebris illa Anna, nee ejus 
adversaria Phenenna consequi meruit. Nam lie 
quidem, ex sterilibus fact: sunt matres, virgini- 
tate una cum orbitate amissa : tu 3utem, ut mater 
sis, virgiujtate tamen frueris semper illzesa. « Ne 
timeas ergo, invenisti enim gratiam apud Deum, » 
Gratiam invenisti, quam nullus a sxculo, sicut 
tt, invenit. Que enim ejusmodi a Deo eximia gra- 
Lia sit ? 

« Invenisti itaque gratiam apud Deum ; Et ecce 
concipies:in utero, et paries filium, et vocabis 
nomen ejus Jesum f. » Papas miraculum! Prinz 
ei questionis dubium solvit, tum vero sermonis 
eipositionem adjecit. Ac vide quanja brevi per- 
agat. Pellit. timorem,  prenuntiat gratiam, de- 
clarat conceptum, partum vaticinatur, nascitur: 
prolis nomen praescribit, Nec vero finem hic ver- 
borum facit ; sed ut magnitudo quoque potenti:e 
infantis ostendatur, statim addidit : « Hic erit 
magnus, et Filius Altissimi vocabitur. Et dabit 
ei Dominus Deus sedem David patris ejus, et re- 
güabit super domum Jacob in. zternum, et regni 
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tolamque vere. gratiosam, etc. Καὶ στολὴν D gratiose nomen habeat, significatur Mari corgus ; 


ριτωθεῖσαν. Videtur subintelligi repetitum 
κένην, ut significetur Christi humanitas, 
illud universum , quam stolam vere gra- 
| plenam gratia eximio donorum splendore, 
Maria et plena gratia, utero suscepit. Sic 
etor, Cliristi humanam naturam passim, 
phrasi, vestis nomine designat. Interpres 
suo exponit, εἰ restringit ad alium et ab- 
»suim, ut stola illa sitipsa τῆς δεξαµένης 
ην τὴν χαράν, εἰ Maria stola : Et quod 
were sit iratiosa, etc. Sic. enim stola illa 
tum splendore gratiosa, et a qua Maria, 


PATROL. GR. XCVIJ. 


quod solum ipsi, id est animae ejus, ac potiori 
ipsius parti, fuerit stola et vestis: qui certe sensus 
absonus est; cum nec eharismata proprie sint cor- 
poris, nec a charismatis corporis, velut ὄντως χα- 
ριτωθέντος, et iis excellenter gratiosi, ipsa Maria 
ejusque anima, id trahat nominis, sed potius 
e contra, ut in sequentibus ipse auctor deducit. 

(76) Qui in te precucurrit. Tou προδραµόντος &v 
cot. Signiticalur Verbi in Maria, aute salutationeu 
angelicau, et ejus in ipsa incarnatione, pratsentia | 
ut Dei Filius, sibi ipse in ea fuerit precursor. J9e 
junius interpres : (ui in te est. 

29 
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S. ANDAE.E CIUETENSIS 


ejus non erit fiuis ὃν 1 Vides qua'iter Virgini ade- A λεύσει $c τὸν olov. "laxiob εἰς τοὺς αἰώνας, 


merit metum? Vides quanta ejus animum | filucia 
auxerit? Vocans eni:n. Altissimi Filium, ac Davi- 
dem nominans pueri patrem, statim totam cjus 
mentem erexit, quemadmodum declaratur sequen- 
tibus. Vide autem Virgiuis prudentiam. Ut enim 
hic audivit, summamque. divine voluntatis ac 
decreti. immobilitatem cognovit, « Ait ad ange- 
lum : Quomo.lo (iet istud, quoniam virum non 
cognosco h? » Rem mihi novam, inquit, polliceris. 
Ea iihi annuntias, qua superant naturam, Nu- 
ptias ego nullas experta sum : desponsata enim 
sum, at minime viro collata (77). Sponsum tan- 
tum, non virum Josephum cognosco. Contuber- 
nalis procus, at non eodem mecum cubili, Uterus 
genitale semen nescit, sed est incultus ('). « Quo- 
modo erit istud, quoniam virum non cognosco? » 
Num enim, inquit, me solam natura matrem sine 
nuptiis exhibebit? An sola ego prater naturam, 
incognitum nature portus modum inducain? Non 
sunt peractx:: nuptie : non sunm experta virum ; 
nec enim cognovi Josephum. Custodem cognovi, 
non virum τε Quomodo ergo flet istud ? » 
Respondet protinus Gabriel, οἱ interrogationis 
crassitiem, contrari» responsionis subtilitate ex- 
tenuat, dicens : Quid, o beatissima, haec dicis ? 
Quid talia fundis verba? Coelitus ego adveni, no- 
vum tibi conceptionis modum annunti:ns. Non 
terrezus tibi loquor. Dixi, « Dominus tecum : » 
tu. vero : « Quomodo fiet. istud, » ceu ambigendo 
opponis? Hunc tibi οσο annuntio, qui meam prze- 
sentiam suoin tuum uterum illapsu occupavit, 
Tu vero mihi de viro, ac ceu terreno partu disse- 
ris, àisque ; « Quomodo (iet istud? » Qaomodo 
liet ? Cogita quomodo virga floruit : quomodo 
petra, et quo feta ceu partu, aquam edidit : quo- 
utodo ignis rubi arbusta pervasit, nec tamen ru- 
bum combussit. Qux illis habeas fidem, ne mihi 
eain abrogaveris. Qui enim hzc illaque facit, uius 
ipse est, quei Lu utero gestatura sis. Nova itaque 
preter naturam lege conuceptze prolis mater eris. 
Non sient Elisabeth nec ut Anna qua te peperit. 
Πο. enim virili perfuse seminc matres facte sunt, 
tu autem sine viri opera eum es editura, qui nullo 
prejacto semine in te habitavit. Sin vero etiam 
modum ambigis, hunc quoque tibi aperte dicam. 
« Spirilus sanctus superveniet in te, et virtus 
Alüssimi obumbrabit tibi i, » Non enim ex volun- 
Late viri, nec ex voluntale carnis, quem annuntio 
nasciturus est. Nulla carnalis voluptas partui illi 


& Lue. 1, 92, 55... b ibid. 54... i ibid. 55. 


2391 ξίας αὐτοῦ οὐχ ἔσται τέλος. » Εἶδες 6T 
Παρθένου παρυφεΏετο τὸν φόδον; Εἰδες εἰς i 
της thv ψυχὴν παρεθἀῤῥυνεν; Yibv γὰρ εἰπὰ 
στου, xal πατέρα τοῦ τεχθησοµένου τὸν Aa 
µάσας, ἑπτέρωσεν αὐτῆς ὅλον παραχρῆμα 1 
ὡς δηλοῖ τὰ Ἑπόμενα. Καὶ ὅρα τῆς Παρθὶ 
σύνξσιν. Ὡς γὰρ ταῦτα ἐπύθετο, χαὶ τῆς xal 
οχην τοῦ θείου θελζµατος ἑξουσίας ἕγνω { 
πτον, ("Egon πρὸς τὸν ἄγγελον᾽ Πῶς ἴι 
τοῦτο, ἐπεὶ ἄνδρα οὗ γινώσχως » θένα µοι 
ὑπισχνῇ, ὑπερ' αίνοντα τὴν φύσιν ἑπαγγέλλή. 
pos τυγχάνω γάμου µεμνῄήστευμαι γὰρ, ἀλ 
νύμφευμαι., Μνηστῆρα µόνον, ἀλλ' οὐκ ih 
Ἰωστφ ἐπίσταμαι. Σύνθδιχος ὁ µνῄστωρ, ἁλλ 


B iso; ”Ασπορος t; ya0:tp, ἁλλ' οὐκ ἀρόσιμο 


C 


D 


ἔσται µοι τοῦτο, ἐπεὶ &vbpa οὗ γιώσκωςν 
tpi µόντν $ φύσις, φτσὶ, μητέρα δείξει Ὑά 
ρίς; Mt μόνη παρὰ τὴν φύσιν» ἐγὼ ξένην ' 
γέννησιν συνεισάξω; Οὐ προέθη γάμος, ο 
ἔσχον ἀνδρής. O2 γὰρ ἔγνων τὸν Ἰωσὴῆφ 
οὐχ &vho ἑγνωρίσθη uot, «Καὶ πῶς ἔσται 
τος» 

Απόκρίνεται ταχὺ Γαδρι}λ, καὶ τὸ παχὺ 
σεως τῷ Όψει τῆς ἀντιφράσεως ἀπολεπτύ 
φησι Τί τοιαῦτα λέγεις, à πανολδία- Τί 
τεροθάλ)ῃ ῥήματα; Ἐγὼ οὐρανόθεν Ίλθον, 
cot t) χαινοπρετὲς τῆς συλλέδεως. Οὐκ 
φωνῶ σοι, € Ὁ Κύριος μετὰ σοῦ,ν εἰπών' 
C Ilo; ἔσται pot. τοῦτο; » δ.απορεῖς; Ἐγὼ 
ἐμὴν προφθάσαντα παρουσίαν εἰς τὲν oin 
εὐαγγελίνομαί σοι, xat σὺ περὶ ἀνδρὸς διαλ 
καὶ τῆς χάτω Ὑγεννβσεως, xai λέχεις, πᾶ 
30: ; Ἐννόησον, πῶς ἡ 4620; ἐξίνθησε" m 
τρα τὸ Όδωρ ἀπέτεχε, πόθεν ἐγκυμονῆσασα: 
τη; βάτου πὂρ ὑπεισΏλθεν Ev τῇ θάµμνῳ, μὲ 
αὐτῆν. Εἰ τούτοις uh ἀπιστεῖς, μηδὲ ἐμοὶ : 
Ὁ γὰρ ταῦτα xXxcelva ποιῶν, εἷς ἐστιν, ὁ b 
σου φερόµενος. Ξένῳ τοίνυν παρὰ τὴν φύσιν 
τοῦ ἐν σοὶ κυηθέντος γενῄσῃ τροφός. Οὐχ ὡς 
δει, οὐχ ὡς Άννα f; cb τεχοῦσα. Ἐχεῖναι γὰρ 
μαθεῖσαι γεγόνασι µητἑρες, σὺ δὲ ἄνανδρο 
ποιῆσεις τὸν ἄσπορον εἰσο,χισθέντα σοι. Ka 
τρόπον ἑπινητοίης, xa τοῦτόν σοι λέξω agi 


4 
€ Πνεῦμα ἅγιον ἐπελεύσεται ἐπὶ σὲ, xat 
Ὑπίστου ἐπισχιάσει σε. » Οὐ γὰρ ἐκ θελέµατ 
xb; ὁ τικτόµενος ἔσται' Οὐ μεσιτεύσει σαρχὶ 
Μητρὸς Θεοῦ τοχετῷ' τῶν γὰρ τῆς «ὗσεα 


(*) Clarius sic: Infecundus qui.lem mihi uterus, sed eni non cultus, 


COMBEF!SII NOTAE. 


/71) Desponsata enim. sum, at minime viro colla- 
rc ^. Μεμνίστευμαι, ἀλλ᾽ οὐ νενυμφρευµαιε. Sie eliam 
Hisroavinus Matti. αν negat. tixorem, et. coniugem 
pro sponsa expónit, Num autem vere uup:iz sine 


consensu in copulam, quem vota castitas vi 
excludere. in. Maria, stare possint, alterig: 
oper: fuerit. 


IN ANNUNTIATIONEM B. MARIAE. 
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mxs. Καὶ εἰ τοῦ κατὰ φύσιν παντελῶς A Deiparx intermedia futura est : nature quippe ter- 


, τὸν γοῦν ὑπερφυᾶ λόγον ἑπ,κρατέστερον 
φύσιν σχόντα **. Οὐχ οὖν πάθος περὶ τὴν 
gw, ὃ τι ἔχει συναεὶ, μτδὲ περὶ τὴν ἄνω 
ἐπηχυλούθησε. « Πνεῦμα Άγιον ἐπελεύσεται 
ἡ δύναµις Ὑψίστου ἐπισχιάσει σε. » Ὅρα 
5 Τριάδος φανεροῦτα; μυστέριον. Πνεῦμα 
εἰπὼν, οὐχ ἄλλο f] τὸν παράχλητον ἔφη. 
ὰ τοῦ Ὑψίστου, προφανῶς τὸν Υἱὸν ὑπ)- 
4 yàp τοῦ ᾿Υψίστου φωνῇ, τὸ τοῦ Πατρὸς 
«vat πρόσωπον. Τὸ δὲ, « Ἐπισχιάσει a6, » 
εἶ µοι λέγειν ὅπερ, οἶμαι, πρότερον Άμδα- 
ατιχοῖς ὄμμασιν ἐν.δῶν, « ἄρος κατάσχιον » 
lvoy ἐχάλει΄ μονονουχὶ τὴν ἐπ,σχιάσασαν 
Πνεύματος δύναμιν ὑπογράφων»ν, σχηνοπη- 
τον αὑτουργοῦσαν Ev. αὐτῇ τῷ τῆς ἑνσαρ- 
Wt, χαθ᾽ ὃν ἁχειροτμήτως τὸν ναὺν τοῦ 
v τῇ χατὰ τὴν ἔρημον τῶν παθῶν τῆς παρ- 
IL πάσης προσύλου χαθαρευούσης 35 µετᾳ- 
ἱροσπαθείας, ὡς δηλον Ex τῶν ἑξῆς. 

idus in deserto quodam affectionum , 

ctione virginis utero, non manufactuin 


ρ . 

p* « Διὸ xal τὸ γενόμενον ἅγιον, χληθήσε- 
οὗ.» Τὸ γὰρ ἓδ ἁγίου Πνεύματος δι ἁγίου 
ερινοῄτως διαπλασθὲν προαιώνιον βρέφος, 
prov. ἔσται, χαὶ υἱὸς Ὑψίστου χληθήσεται, 
{στου πεφηνὼς συναΐδιος λόγος. Δέδεικταν, 
Mog τῇ Παρθένῳ, τί καὶ πᾖθεν, καὶ οἷον τὸ 
πηῦὲν, xai ἐς αὐτῆς, καὶ ** Υἱὸς θεοῦ ἔσται 


minos superat. Quod si naturali prorsus ratiopo 
est destitutus, fil sane consequens, ut eximiam 
quamdam et naturali potiorem rationem obtineat. 
Nulla ergo temporali partu corruptio futura est, 
qualis semper humano partui comes exsistit, nec 
vero aliqua zternam nativitatem consecuta est. ; 


« Spiritus sanctus superveniet in te, et virtus Al- : 


tissimi obumbrabit tibi. » Vide qualiter manifeste- 
tur Trinitatis mysterium! Dicendo enim Spiritum 
sanctum, non alium dixit quam Paracletum. Per 
virtutem autem Altissimi, aperte Filium innuit. 
Nam voce hac, Altissimi, Patris pariter persona 
inferlur. Mlud autem, « obumbrabit tibi, » id 
mihi videtur dicere, quod olim puto perspicacibus 
oculis intuitus llabacuc, « montem uinbrosum i » 
virginem appellavit : vix non suis coloribus pictam 
exhibens ipsam obumbrantis Spiritus virtutem , 
quas ipsa admirabile quodam jn ea velut tabermacu- 
lum, pro incarnationis ratione ezcitaverit : juxta 


mundo illo alienaque (78) ab omui vitiosa terre- 
templum illud corporis exstruxit, ut ex sequenti- 


- 


Ait enim : « Ideoque et quod nascetur sanctum» 
vocabitur filius Dei κ, » Nam qui ος Spiritu sancto 
per sanctum Patrem iucogitabili ratione przzter- 
nus exsistens formatus est infans, merito sanctus 
erit, οἱ Filius Altissimi vocabitur, velut liquido 
Altissimi cozeternum Verbum exsistens (79). Clare 
igitur Virgini ostensum est quidnam, et unde, ac 


igu&vov. "Iv' οὖν ἐχτυπώτερον αὐτῇ καὶ τρα- C quale esset quod in ipsaet ex ipsa conceptum fuis- 


ιασαφηνίση τοῦ λόγου τῆν δύναμιν, τῆς 

συνεισάχει τὴν χύησιν. Ὡσανεὶι λέγων, 
ερον παρ) ἑλπίδᾳ γόνιμον Ev γήρᾳ δεῖξαι 
καὶ παρθένον χνοφόρον ὑπὲρ λόγον δείξει 
Ap) ináyei: 


set (80), quodque nasciturus, Dei Filius esset. Quo 
aulem etiamnum manifestius certiusque sermonis 
ei vim declararet, Elisabeth: quoque conceptio- 
nem inducit. Ac si dicat : Qui provecta senectute 
preter spem omnem, matricem prolificam reddere 


que virginem quoque altiori supra rationem modo gravidam cffecturus est. Unde sub- 


jx ἀδυνατήσει τῷ θεῷ πᾶν ῥῆμα.» Τού- 
ρθένος ἀχούσασα, μᾶλλον δὲ τῷ τοῦ bvot- 
gti διανγασθεῖσα τὸν νοῦν, ἆσμένως τε δια- 
] θυμηδίᾳ τοῦ ἐπαγγέλματος, ὅλη θυµήρης 


m, 9, sec, LXX. k Luc, 1, 55. 


« Quia non erit. impossibile apud Deum omne 
verbum !. » Übi virgo ista audisset, seu potius 
inhabitantis Spiritus i/lustirante lumine animo 
perspsxisset nuntiique jucunditate velut avida 


! ibid. 5T. , 


VARLE LECTIONES. 


e ἔχει. ?' Locus corruptus. 


*6 Forte deest ὅτι. 


COMBEFISI] NOTZE. 


ando illo, alienoque, etc. Littera nonnihil 
. deficiente verbo, quod tameu non ita 
it supplere. Τὸ, µετασίας * visum ἀντὶ 
εἰας, vide melius explicatum in Onomast. 
w liquido Aliissimi cowternum. Verbum 
es. à; τοῦ 'Yd[oxou πεφηνὼς συναῖδιος 
Jut qui revera sit co:eternum Verbum, οἱ 
catur. Interpres : Veluti Aljissimi prola- 
ceevus. Verum non admittit sana tlieolo- 
οφοριχὸν in Verbo isto : quod ἐνδιάθετον, 
re excedens processione ab illo, fide certa 
:d crebra. sunt. Hoppero ejusmodi σφάλ- 
: paucis aute lineis, quod ait auctor di- 


D eam. Virginem ab Habacuc ὄρος e32x:ov, montem 


winbrosum, sic reddit : montem obumbrantem Vir- 
gini nuncupapit. Quasi vero Spiritus sanctus dicatur 
ille mons qui obumbret, non Maria, cui ipse, refri- 
geraute gratia sua, umbrain faciat, eoque velul 
montem umbrosum et opacum efficiat. 
(50) Quod in ipsa et ex ipsa conceptum fuisset. Τὸ 
ἐν αὐτῇ χυηδὲν καὶ ἐξ αὐτῆς, velut carne vere sum. 
ta er ipsius substantia, non aliunde apportata. 
juxta Valentini insanum dogma, quod dogmatis ac- 
curatissimus Andreas perstringit. Hopperus obscu- 
rai : Quod in ipsa conceptum et ex ipsa prodiiurum 
esset, 


ο! 


S. ANDREE CRETENSIS 


aique. alaeris. facta. essot, jucunda t0ta, ipsaque A γένονξ. Καὶ οἵου t Toay5 τὸν A610 ὑπου ρά 


specie gratiosissima (81) reddita est. Ac quemad- 
modum Scriptura Davideni commemorat, gratiosa 
animo jucundaque, venusto quoque obtutu. appa- 
ruit : velut nimirum impeusius delectata miraculo, 
et salutatione placite accepta. ltevera enim gaudii 
inenarrabilis plenus sermo erat. Adinodum | facile 
ac plaue perspicue Gabriel virgini persuasit ut 
libeas miraculum amplecteretur, subjuncto illo : 
c Non erit impossibile apud Deum omne verbum.» 
Quid igitur ait evangcelicus sermo? « Dixit autem 
Maria : Ecce ancilla Domini, fiat mit! secunduin 
verbum tuum ?.» Vidistin' prudentiam? Vidistin' 
gravis modestiz. exceilentiam. (82)? Posteaquam 
enim de prolis conceptione, deque lilii nativitate 
edoeta cognovisset, quisnam, inquam, et cujus 
filius futurus esset, quove esset nomine appellan- 
dus, et cujus successurus throno, ac in quo re- 
gnaturus, ac denique fore ei assertum regnum, 
gaudii plenam vocem vicissim respondit : « Ecce 
ancilla Domini, fiat mihi secundum verbum 
tuum. » Velut nimirum palam dicat : Parata sum, 
nec est quidquam quod impediat. Est animus ala- 
cris, venter opportunus, quippe intaclus est, suo 
integer servatus Cond.4ori. « Ecce ancilla Domini :» 
ad ebediendum facilis, ac obsequium sedula, ad 
susceptionem parata. « Fiat mihi secundum ver- 
hum ΗΕ. » Postquam enim omnia, inquit, bene 
hactenus quantum poterat fleri. nuntiasti, totum 
quod geritur, gaudio plenum est ac suprema glo- 
ria. « Ecce aucilla Domini, flat mihi secundum 


verbum tuum. » Euge dispensationem admirabilem! Euge gratiam tantam! 


pízoaa την yuyghv μετὰ κάλλους ὀφθαλμῶν à 
τε ἡσθεῖσα τῷ θαύματι. καὶ τὸν ἀσπασμὶ 
γίσασα. Καὶ Υὰρ fjv χαρᾶς ἀφράστου μεσιὺ 
Ἰλοῦμενο». Εὐμαρῶς μάλα xai λίαν σαφῶς ὁ 
τὴν Παρθένου παρέπεισεν ἀσμενίσαι «b Oa 
αναγὼν τὸ, « Οὐκ ἀδυνατήῆσει παρὰ τῷ θιῷ 
μα.» Τί οὖν φησι τὸ Εὐαγγέλιον; « Etre δὲ. 
Ἰδου ἡ δούλη Κυρίου, vévottó por χατὰ ' 
σου.» Εϊΐδες σύνεσιν; Eg χαταστολῆς 
ὑπερθολέν; Ἐπειδὰν ἔγνω μαθοῦσα τοῦ τό 
σύλληψιν, τοῦ τοχετοῦ τὴν γέννησιν, τίς } 
ἔστχι υἱὸς, xai ὅστις χληθήσεται, καὶ τίνος 
διάδοχος, τίνων τε βασιλεύσεε, τέλος, οὐχ EE 
λείας ὁ τεχθησόµενος, ἀντιχαροποιὸν ἀφῆχε 
« Ἰδου fj δούλη Κυρίου, Ὑγένοιτό µοι χατὰ 
σου.» Ἐχεῖνο σαρῶς Aéqouca* Ἰδοὺ, ἔτοί 
χειµαι, καὶ χωλύσον οὐδέν. Ἡ φυχἠ πρὀθ 
γαστῖρ εὔκαιρος' ἀνέπαφος Υὰρ, µόνῳ ττ 
τῷ Πλάσαντι. « Ἰδοῦ fj δούλη Κυρίου.» 4 
αχοὴν εὐπειθῆς, πρὸς δουλείαν εὐτρυνὴς *', 4 
δοχην ἑτοίμῃ. «Tévo:ó pot κατὰ τὸ ῥὴμ 
Ἐπειδὴ Υὰρ πάντα, era), ὡς οἷόν τε ἂν, 
τέως ἀπήγγειλας, ὅλον τὸ τελούμενον χαρᾶς 
£r; τῆς ἀνωτάτω πεπλήρωται. € "looo ἡ δι 
ρίου, γένοιτό pot χατὰ τὸ ῥῆμά σον. » E 
ἀφράστου οἰχονομία-! Εύγε τῆς χάριτος! Ἱ 
τὶς ἀνάρχου xaX βουλῆς χαὶ προγνώσεως. 
Πνεύμα ἅγιον ἐνῴχησε τῇ Παρθένῳ, καὶ 
ψίστου ἐπεσχίασεν αὐτὴν, κατὰ τὸν προω( 
βουλΏν τοῦ θΞοῦ, χαὶ πρόγνωσιν. 
Sapra modu 


ilerum illud consilium, ae prascientiam ! Vere Spiritus sauctus in Virgine habitavit, a 
Altis i:zni, justa. praetinitum Dei consilium, prasscientiamque ei obumbravit, 


« Et digcessit argetus ab. ea, ». inquit n. Ubi 
nimirum injunctum ministerium implevisset. Dis- 
cessi ab ea angelus, Dominus tamen ab ea non 
recessit. Hie enim qua:nvis vacet corpore, atta- 
men circumnseriptus est ac. definitus : hic vero, 
quanquam. in corpore, et Virginis inclusus utero, 
incirceumscriptus est. A« ille quidem, eum qui 
essel venturus, conceptum ex. Virgine propter hu- 
manam viri salutem  prinntiavit; hie vero no- 
stram assumptam substutiam in seipso reforma- 


mfuc. 1, oS. Pibid. 


« Καὶ ἀπῆηλθςν ἀπ᾿ αὐτῆς 6 ἄγγελος,» q 
χελευσηὲν αὐτῷ ὅτλον ἀποπληρώσας λε:τοί 
Ἁπῆηλβεν ἀπ abt ὁ ἄγγελος, ἀλλ᾽ οὖκ à 
Κύριος. 'O μὲν γὰρ ἐμπερίγραπτος, κἂν ἀσὶ 
ὁ δὲ ἀπερίγραπτος, xÀv tv σώματι xal vast 
θένου χωρούµενος. Καὶ ὁ μὲν, τὺν Epyópuw 
κατήγγειλεν ἐπὶ σωτηρία τῶν ἀνθρώπων E 
0ivou κυοφορούμενον΄ ὁ δὲ, τὴν ἡμετέραν 
ἀναλαθὼν, el; ἑαυτὸν ἀνεμόρφωσεν, ἀποδοὺς 
σ:τ τὸ κατ εἰχόνα, χα) τὸ πρῶτον ἀξίωμα, ὅδι' 


VYARLE LELTIONES. 


* Forte éz29vf. 


COXMBETISII NOT... 
(81) Jucunda tota, ipsaque specie gratiosissima. D cta mater. ancillam. se dicat, nec.tanto pt 


"Qr, θυήρης. Liberius cireumloquimur, ut reprz- 
senteimaüs. amplitudinem , qua videtur auctor acci- 
pere. Fuerit enim θυµήρης et χαρίεσσα quod sequi- 
lur, non. tantum. qua. plaeeat et sit. gratiosa, sed 
etiam quie sit perfusa jucunditate. et equo. animo, 
unde et morum suavitas est, et gratia quzdam ad 
ipsum corpus manans, velut imago interioris gratia 
οἱ venustatis animi, ut in Davide, quem refert. — 
(82) Cravis modestie | excellentiam. Καταστολης 
νοτ-ας ὑπερθολὴν. Sic et Auhrosius alique Mariae 
huunlititen, e3 respon ione degradicant : quie ele- 


elata sit. Ridiculus certe Hopperus : Vides « 
modesli excellentiam ? Quanquam enim τὸ, 
στολή, et llesychio et Suidi amictus expt 
haud tamen ea hic expositio congruit, set 
juxta quam χαταστέλλεσθαι, est velut sese le 
contrahere, atque adeo ad modestiam se« 
nerc, ac modeste sapere, seu humiliari , Chr 
Magis el ecclesiastica voce, quam Ciceronit 
οἱ res plane. Christiana est, nec satis nol 
Chiistiano et Cliristi discipulo. 


IN CIRCUMCISIONEM DOMINI ET IN S. DASILIUM. 
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Bw πρωτογόνων ἀπώλεσε. Καὶ ἀναγαγὼν, A vit (85), restituta naturie. imagine, ac quim pri- 


ἰθισεν ἐν τοῖς ἑπουρανίοις, ὑπεράνω πᾶσης 
καὶ ἐξονσίας, χαὶ δυνάμεως, xai παντὸς ὀνό- 
νοµαζοµένου Év τε τῷ νῦν αἰῶνι, καὶ ἐν τῷ 
t. » Αὐτῷ ἡ δόξα, xal τὸ χράτος, xaX ἡ τιμὴ, 
εροσχύνησις, σὺν τῷ ἀνάρχῳ Πατρὶ, xai 
εχίῳ xal ζωοπλιῷ Πνεύματι, vov καὶ àat, καὶ 
᾿αἰῶνας τῶν αἰώνων. "Aut. 


ΛΟΓΟΣ σα’. 
d» περιτομὴ» τοῦ Κυρίου ἡμῶν "Incob 
ριστοῦ, καὶ εἰς τὸν ἅγιον Βασἰ.1ειον. 


norum  parentu:n 
diguitate 


segniüie amisisset, — pristina 
subvehensque, « consedere.— fecit. in 
coestibus, supia. omnem principatum, et. pote- 
statem, et virtutem, ac omne nomen quod noni- 
natur in hoc scu!o, et. in futuro 9. » lysi gloria, 
el potestas, οἱ honor, οἱ adoratio, cum | :terno 
Patre, sanctissimoque ac vivilico Spiritu, nunc et 
seiiper, et in. saecula seculorum. Απο. 


ORATIO VI. 


lu circumcisionem Domini nostri Jeru. Chrizti, 
el in sanctum Basium.* 


(Interprete Combefisio.) 


x τὰ ὑπὲρ ἡμῶν θεανδοικῶς παρὰ τοῦ Σω- B Donum est ac jucundum, ut pro no'^is gcsta 


μῶν Χριοτοῦ πεπραγμένα, δοξάνειν ἀγαθὸν 
βεστον. θαύματος [γὰρ] καὶ ἐκπλήξεως γέ- 
Y πῶς γὰρ οὐχί ; θεὸς ἀνθρώποις μιγνύμενός 
(νωριζόµενος, xaX πάντα ὑπείχων ὡς ἄνθρω- 
τὰ νόµου τελῶν προστάγµατα, xal πληροῦν 
ἱλόμενος, ἵνα τὰ παρ) αὐτοῦ ἀντιδώσειεν, τὰ 
Μάριτης xal ἀληθείας. *O δὲ θαυμάνειν ὁ πα- 
We δείχνυσι, τοῦτό bati τὴν μετὰ γέννησιν 
αυτον τόχου Χριστοῦ πρὀοδον, τῆς σαρχὸς 
κταημερον περ:τοµήν. EL γὰρ καὶ αὕτη θαν- 
[έμει, χαὶ δοξαξέσθω. Καὶ πῶς οὐχ ἔχεται 
0 ὅσου ye γαὶ μεγίστου θαυµματος, μὴ ὅτι νό- 
προῖ µόνον, ἁλλ' ὅτι γε χαὶ ἐμοὶ σωτήριον ; 
'Gst Θεός. Ὁ ἄποσος xal ἀσυνείχαστας, ἂν- 
mtÓ; τε χαὶ ἀνώνυμος, τὸ χατ᾽ ἐμὲ γενόμενος, 
ὀνομασίας πάλιν φανερῶς γνωρίζεται. Οὐκ 
yov }ἱὸς τῷ ἰδιχωτάτῳ ὀνόματι λεγόμενος * 
xai Πατὴρ δ.ὰ «b γεννῆσαι, Πατήρ ' χαὶ 
1,0tX τὸ ἐχπορευτῶς ἔχειν, χαλτῖται Πνεύμα" 
V τὰ τρία, εἷς θεός’ τὰ ἐν οἷς θεότης. Αλλά 
ie προσηγόρευται, ὁ Υἱὸς Παρθένου ἀψευδῶς 
εστευόµενος * χάντεῦθεν τὸ πλεῖστον ληπτὸς 
ρσηνὴς χαταφαϊίνετα.. Καὶ ὁ δραπέτης ἐγὼ, 
σωτηρίας ἀνεωγμένην εὑρὼν», τῷ Δεσπότη xal 
Ιθαρσαλέως προσέρχοµαι. Καὶ τοῦτο ὁ Λουχᾶς 
ΓΥελιχῷ χαθιστορῶν ῥητῷ, οὕτω φησί’ 


Β6 cgo, salutis portam apertam inveniens, ad Domiuum et Creatorem audenter accedo. 


Lucas evangelico sermone enarraus sic ail: 


ἡ ἐγένετο, ὡς ἀπῆλθον ἀπ᾿ αὐτῶν εἰς οὑρανὺν D 


Jot, οἱ ποιμένες ἐλάλουν mob; ἀλλήλους ' Διέλ- 
δὴ ἕως Γηθλεὲμ, xav ἴδωμεν τὸ ῥῆμα τοῦτο τὸ 
e, à 5 Κύρ:α; ἐγνώρισεν ἡμῖν. Καὶ 00v σπεώ- 


bes. 1, 91. 


omnia divina virili ratione a Salvatore. nostro 
Christo, laudibus celebreicus. Quippe sunt. inira- 
raculi ac stuporis plena. Qui enim minime fuc- 
rint * Deus coinmistus factusque notus hominibus, 
ac omnia systinens qua homo, legisque cons:nu- 
mans mandata, acimpletionem ejus scitorun pro- 
fiteus (84), ut sua vicissim plena illa gratia οἱ 
veritate tribuat. Quod porro praesens oratio adui- 
rationi babeudum proponit, lioc est : nempe post 
Christi nativitatem partumque sine viri semine 
ac virginalem, carnis ejus die octava circumcisio. 
Nam cum et ipsa miraculo plena sit, piane etiam 
fuerit preeconio celebranda. Qui vero non multa 
masximaque dignum admiratione videatur, ut no 
tantum | impleat legem, sed ut. ct mihi impleat a 
salutem ? Cognomen Deus accipit. Qui est imolis 
expers el incomparabilis, qui imperscerutabilis 
iunominabilisque, homo factus, palam iterum in- 
dito nomine declaratur. Non tautum  propriissimo 
nomine dicitur Filius, quemadmodum et Pater, 
eo quod genuit, Pater dicitur : et Spiritus, quod 
sit processione, Spiritus appellatur; quippe sunt 
illa tria unus Deus; tria inquam, in quibus est 
deitas. Sed et Filius nuncupatur, velut qui vere 
credatur Virginis Filius. Q:o (it ut maximam par- 
tem compreliensibilis appareat ac mitis. Porro 
lloc 


« Et. factum est, ut discesserunt ab eis angeh 
in colum, pastores loquehantur ad invicem : 
Transeamus usque Detlleem, et videamus hoc 
verbum quod faetum est, quod Dominus ostendit 


GaLtAxp. Vet. Patrum. Biblioth. t. XIII, p. 108. 
COMBEFISII NOTAE. 


In seipso re[orimavit. El; ἑαυτὸν ἀνενέωσεν. 
in sua ipse persona, et in natura individue 
pis, in qua ceu primitiis, massa tota et as- 
'nsetur et reformari, Reformat vero, resti- 
Hagine: Αποδοὺς τὸ xav εἰχόνα. ltestitueus 
2 illam imaginem, quam absolvit divina filia- 

tia. Absone IHopperus : Restitueus nature 
aum imaginem ; nisi minus. Latine scripsit. 
iam imaginem ; quod ininus grave esset, 


(84) Ac impletionem ejus scitorum profitens. ἕ αἱ 
πληροῦν ἐπαγγελλόμενος. Erat hzec. piiiia. Judaici 
cultus initiatio; velut Christianis, baptisma : ul ea 
assump!a, esset homo legis tolius servandae reus, 
ut etiam Paulus egregie incuicat Galat. v : Testfi- 
cor omni homini qui circumciditur, quoniam debitor 
est. unieerse legis jacieudiwe. Grande ergo in Ghristo 
ejusniodi sacramentum, unrabilisque diguauo 


- 
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— iobis. Et venerunt festinantes, el invenerunt Ma- A o2avzz;* xat εὗρον τὴν Μαρίαν καὶ τὸν Ἰωαὶ 


tiam ct Joseph et infantem positum in praesepio. 
Videntes autem cognoverunt de verbo, quod di- 
ctum era! illis de puero hoc. Et omnes qui audie- 
runt, mirati sunt, de his qux dicta erant a pasto- 
ribus ad ipsos. Maria autem conservabat omuia 
verba h:ec, conferens in corde suo. Et reversi sunt 
postores glorificautes, et laudantes Deum in omni- 
bus qua$ audierant, et viderant, sicut dictum cst 
ad illos. Et postquam consummati sunt dies octo 
ut circumcideretur ipse, vocatum est nomen cjus, 
jesus, quod vocatum est ab angelo priusquam in 
utero concipefetur P. » Magnus est Lucas, οἱ ma- 
gna nobis sacramehta enarrat. Vere Paeli cst, 
quod couscripsit Evangelium. lloc enim et ipse 
glorians declarat, dicens : « Secundum Evange- 
lium meum 4. » Nisi enim Evangelium hoc dili- 
genter essemus doeti, qua certa ratione scivis- 
semus, ut Virgo faustum nuntium angelo salutante 
accepisset ?* ut Joannes sit partu editus? ut Salva- 
tor accensitus? ut natus in spelunca? ut pastores 
evangelizati? utque dictum sit ab angelis, « G'oria 
in altissimis, et in terra pax? » Cujus pacis si- 
gnum, facta illa sub Augusto descriptio ac census 
fuit. Item ut Simeon evangelizaverit, Annaque 
vicissim confessa sit? ut is etiam ex Joseph (85), 
sponso nimirum Marie, propter consanguinitatis 
mnecessitulinem , tanquam ex duohus fratribus 
nempe Melchi et Pantheris descenderit, ex qui- 
bus Karpauther, pater Joacim, ex quo Deipara? 
Rursus enim ex Melchi nascitur Heli, ex uxore 
Mathani, que vidua nupsit Melchi. llabuit autem 
filium Jacob, de quo ortus est Joseph Mariz 
sponsus : matura quidem filius Jacob, juxta 
autem legem, lleli. Cum enim is sine prole diem 
clausisset, ejus germanus ex matre, fratri susci- 
tavil semen : ut qui inde aJ usque Adamum pu- 
ram ejus deducens cognationem (86), etiara. illud 


PLuc. it, 15-91. a Bom. xvi, 25. 


τὸ βρέφος χείµενον Ev τῇ φάτνμ. "I6óvzse à 
σαν [περὶ τοῦ ῥήματος τοῦ λαληθέντος αὐτοὶ) 
τοῦ παιδίου [τούτου]. Καὶ Φάντες οἱ ἀχούσαντε 
µασαν περὶ τῶν λαληθέντων ὑπὸ τῶν ποιμένα 
αὗτους. Ἡ δὲ Μαρία, πάντα συνετῄήρει τὰ 

ταῦτα, συµμθάλλουσα iv τῇ χαρδίᾳ αὑτῆς. B 
ἐστρεφαν οἱ ποιμένες δοξάζοντες xal alvouy 
θεὸν ἐπὶ πᾶσιν, οἷς Έχουσαν χαὶ εἶδον, καθ 
λήθη πρὺς αὐτούς. Καὶ ὅτε ἐπλήσθησαν ἡμέρ 
τοῦ περιτεμεῖν αὑτὸν, ἐχλήθη τὸ ὄνομα αὖι 
σοῦς ’ τὸ χληθὲν ὑπὺ τοῦ ἀγγέλου πρὸ τοῦ 

φθῆναι αὐτὸν ἓν τῇ κοιλίᾳ. » Ἀδέγας ὁ Aouxi 
μεγάλων ἡμῖν μυστηρίων ἑξηγητής. ᾽Αληθᾶ 
λου τὸ παρ) αὐτοῦ Εὐαγγέλιον. Touzo yàp s» 
χώµενος ἀπεμφαίνει, λέγων ᾿ « Κατὰ τὸ Εὖα 
μου. » Et γὰρ ἂν μὴ τὸ παρὺὸν Εὐαγγέλιον * 
6ολογούµεθα, πῶς ἂν διὲδεθαιώθηµεν τὸ, ὅπω 
θένος εὐπγγελίσθη; xol Ἰωάννης ἐτέχθη ; 

απόγραφος ὁ Σωτ;ρ γέγονε; χαὶ ἓν σβηλαίἡ 
vrtat; xal ποιμένες εὐηγγελίσθησαν; χαὶ 4 
γέλοις τὸ, « Δόξα ἐν ὑψίστοις, » ἑῤῥέθη, « καὶ 
εἰρήνη; » "He εἰρήντς σημεῖον ἡ ἐπὶ Αὐγούι 
γονεν ἀπογραφή. Πῶς τε Συμεὼν εὔηγγελί6ο 
Ἴλννα ἀνθωμολογήσατο; xai ἀπὸ Ἰωσὴφ ' 
µνέστορος Μαρίας, διὰ τὸ ἁγχιστεῦον τῆς gut 
ὡς £x δύο ἀδελσφῶν χαταγόµενον, τοῦ τε Mi 
τοῦ Πάνθηρος, ἐξ ὧν Καρπανθὴρ, πατῃρ "b 
ἐξ οὗ ἡ θεοτ/χος. Απὺ γὰρ Μελχὶ, πάλιν 1 
Ἡλὶ, ἐκ τῆς Ματθὰν γυναιχὸς, μετὰ χηρείαι 
στς τῷ ΜΕλχἰ. Προεῖχεν δὲ υἱὸν τὸν Ἰαχὼθ, 
Ἰωσὴφ ὁ μνήστωρ. Ὁ μὲν χατὰ φύσιν vii; 
κὼθ, χατὰ νόμον δὲ τοῦ "HA. ΄Απαις vip 1 
σ2ς, νόµου ἀνάγχη Ex τῆς αὑτοῦ γαμετῆς, 

αὑτοῦ ἀδελφὸς ἀπὸ μητρὸς, ἀνέστησεν σπέρ 
ἐντεῦθεν µέχρι τῆς Αδὰμ χαθαρευόµενος avr 
καὶ φησι χατὰ τὺ ἄχρονον αὑτοῦ τῆς Υεννήαι 
8:6» * «τοῦ Θεοῦ. » Άλλα τε πλεῖστα τὰ µέ 


VARUE LECTIONES. 


*! Scribe Ἑμμανονήλ. 


COMBEFISII NOTE. 


(85) Ut is etiam ex Joseph, etc. Melius reddi 


possit ac sanius : Deduciam item genealogiam a Jo- D 


seplio sp. n. M. pr.c. n. t. ex d. (r. M. et Panthere; 
cx quibus. Habet eadem Daiasc. ιν Fid. c. 15; 
nonnihil tamen esplicattora ; ut. videantur ambo 
eamdem Ecclesie Hierosolymitang traditionem 
exponere ; seu. potius. Africana. apud Euseb. l. 
V, ο. 7, exscribere. Sic autem dicendum erit, fuisse 
Nathan illum fratrem Salomonis, non filium Uri:e 
sacerdotis , quod multis. contendit "Tornielius, ut 
ne cogamur admittere Dominum Jesum de alia tribu 
quim Juda, et vera. fainilia. Davidis, roclamante 
Neriptura ;. sed ipsius Davidis, alium a Nathan 
piopheta, si is filius foit dicti Uri, non nisi ad- 
optione (iius David ; quomodo Cligtou Damascenum 
defendit : quanquam in Audrea possit. aliter dici , 
ut nimirum Melchi geu potius Mathat (ubique enim 
in eo errant post Africanum, ut. etium Tolet. et 
Torn. notarunt ; velut sumptis descendendo gene- 
rationibus apud Lucam , quas ο prosequitur 
bsccndendo) et Panther fratres, à quibus Maria οἱ 


Joscph, fuerint tantum legaliter filii Levi 
than ; revera autem nali sint ex Davide 
monem, ut non semel Lucas trausierH a 
alios parentes. In. nostro Andrez codice 
Joachim patris Marize, scribitur Καρπανθή 
Damasceni codices habeant. Βαρπάνθηρ, { 
alterum oportet esse niendosum, confusis c 
bus litteris, quod facile potuit fieri ob earu 
natem. lllud Damasceni sonat, Filius Pai 
hoc autem Andrez deducendo a radice τῷ 
Pantheris possessio, pretium, eic., qua me 
agnomini ac mori I[ebraico congruunt. 

(80) Ad usque Adamum puram ejus dedi 
quationem, Μέχρι τῆς ᾿Αδὰμ καθαρενόµενος 
νείας. Vox est rarior: Vet. Lex. reddit, 1 
ρεύεσθα: purum esse. Vu!t Audreas Ίμας 
Deum tandem ascendendo, divinam Jesu n 
tem indicasse, cujts texebat. humanam 8 
gixm, deducendo usque ad Adam. Est fort 
Ininus integra el sana : prius esset : χαθαι 
y1:, Seu χαβαρ:υηρένης. 
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περὶ Ἡρώδου xai Πιλάτου, xai τῶν £5o A juxta :eternam nativitatem addit. Deum : « qui fuit 


καὶ μεθ) ἕτερα, ἃ τοῖς λοιποῖς σεσίγηντα: 
αταῖς. 


εὐτὸ βούλεται λέγειν’ « Τὸ κληθὲν ὑπὸ τοῦ 
πρὺ τοῦ συλληφθῆναι αὐτὸν Ev τῇ κοιλία; » 
μοσαποδώσει, λέγοντα τὸν ἄγγελον παριστῶν 
! Maplaw: « Τέξῃ υἱὸν, xa καλέσεις τὸ ὄνο- 
Y Ἰησοῦν. Οὗτος ἔσται μέγας, xai Υἱὸς 
à χληθήσεται. » Τὸ δὲ αὐτὸ τοῦτο χαὶ ὁ Μα-- 
τὰ περὶ τῆς ἀπιστίας Ἰωσὴφ, τοῦ ἀγγε- 
µείρατος ὕψει πισταύμενον διαθεδαιοῦται, 
|. * Μνηστευθείσης γὰρ] τῆς μητρὸς αὐτοῦ 
τῷ Ἰωσὴφ, πρὶν εἰσελθεῖν αὐτοὺς, εὑρέθη 
& ἔχουσα ix Πνεύματος ἁγίου. Ἰωσὴφ δὲ 6 
τῆς, δίχαιος Qv, xal μὴ θέλων αὐτὴν παρα- 
σαι, ἠδουλήθη λάθρα ἀπολύσαι αὐτὴν. Ταῦ- 
τοῦ ἐνθυμηθέντος, ἰδοὺ ἄγγελος Κυρίου κατ 
Φάνη αὐτῷ, λέγων. Ἰωσὴφ vic Δαθὶδ, μὴ 
παραλαθεῖν Μαριὰμ. τὴν γυναϊχά σου: τὸ 
αὐτῇ γεννηθὲν, ix Πνεύματός ἐστιν ἁγίου. 
δὲ υἱὸν, χαὶ χαλέσεις τὸ ὄνομα αὐτοῦ Ἱη- 
οὓς Υὰρ σώσει τὸν λαὺν αὑτοῦ ἀπὸ τῶν ἁ 1αρ- 
μῷν. » "Oc xai ἐπιφέρει λέγων. « Toozo £t 
Tovtv, ἵνα πληρωθῇ τὸ ῥηθὲν ὑπὸ τοῦ Kv- 
& τοῦ προφήτου].λέγοντος: » δηλονότι Ἡ- 
'Web ἡ παρθένος iv γαστρὶ ἕξει, καὶ τέ- 
ἂν, χαὶ χαλέσουσι τὸ ὄνομα αὐτοῦ Ἰησοῦν 34, 


Dei 7» Alia item plurima usque ad passionem, 
Süniliter quxe ad Herodem οἱ Pilatum, ac latrones 
spectant, ac. deinceps alia ab evanpelistis aliis si- 
lentio pratermissa. 

Quid vero illud significat : « Quod vocatum est 
ab angelo priusquam in utero conciperetur ? » 
Ipse abunde exponit, angelum representans in 
l:c verba Mariam alloquentem : « Paries filium, 
et vocabis nomen ejus Jesum. llic erit magnus, 
et Filius Altissimi vocabiturs.» oc porro ipsum 
etiam Matthzus, ubi diflidentiam Joseph enarrat, 
angelo in somnis apparente confirmatum astruit, 
scribens : « Cum esset desponsata mater ejus Maria 
Josepho, antequam convenirent, inventa est iu 
utero babens de Spiritus sancto. Joseph autem 
vir ejus cum esset justus, et nollet eam traducere, 
voluit occulte dimittere eam. Hzc autem eo cogi- 
tante, ecce angelus Domini apparuit in somnis 
ei, dicens : Joseph (ili David, noli timere accipere 
Mariam conjugem. tuam : quod enim in ea natum 
est, de Spiritu sancto est. l'ariet autem filium, 
et vocabis nomen ejus Jesum: ipse enim salvum 
faciel populum suum a peccatis eorum *. » Qui 
et subdit dicens : « Hoc autem totum factum est, 
ut adimpleretur quod dictum est a Domino per 
prophetam dicentem, nempe per ]saiam : Eccc 
virgo in utero habebit, et vocabunt nomen ejus 
Emmanuel : quod interpreteris, Nobiseum Deus v.» 


εθερμηνευόμενον, Μεθ᾽ ἡμῶν ὁ θεός. » Βλέ- (c Vides , ut evangeliste prophet:eque sententia pa- 


ερίθµους εὐαγγελιστοῦ xa προφίτου ῥήσεις: 
Ἰγευόµενον yàp, τὸ Me0" dor ὁ θεὺς, 6 
rela λαοῦ. τὸ, μετὰ δούλων Δεσπότην ἓμ- 
ην. Συνεπάδεται τῇ ἀγγελιχῇ τὸ Ἰησοὺς 
Ἰησοὺς yàp ἑρμηνεύεται, ὡς σωτηριωδῶς 
&' οἰκονομίαν συμπαθῶς ἐργασάμειος. Τοῦτό 
iplc δίδωσι, καὶ ἡ τῆς ἡμέρας δύναµις ἑρ- 
» χάριν pot προσανατέλλουσα χάριτι, καὶ 
Συνάπτουσα, xal λαµεότητι συναναστράπτου. 
βιστήριον ἕλλαμψιν. Καὶ ὅτι μὲν ἐτέχθη, 
aca: xal τὸ τεχθὲν ἀποῤῥήτως ἐπίσταμαι; 
τεχοῦσαν ἁσπόρως γινώσχω. 


| τῷ τεχθέντι, ἐμοὶ προσιτέον;, Φοδοῦμαι xal 
Ap ἀνεξερευνήτως προαχθέντι εὐπρ.,στγόρως 
Vivat. Ἔτι εἰμὶ ἐν ἁπορίᾳ, καὶ ὁ πλανέτης 
πότην ὡς φοθερὸν ἀπὸ quit, ἔχων, ἀποχρύ- 
Καὶ πόθεν τοῦ τοιούτου φόβου λυβήσομαι»; Ἡ 
ipa; δηλώσει ἐνέργεια, τὸν xaz' ἐμὲ χλήσει 
λούμενον διαγράφονσα. Καὶ εἰς ἡ χλῆσις; 
' 8 ἑρμηνεύεται σωητρία, γαθὰ τὸ 'Eppa- 
Ms0' ἡμῶν ὁ θεός. "0 ἐστι θεοῦ πρὸς ἀν- 
€ χαταλλαγἡ καὶ οἰκείωτις, χαθὼς ᾿Ιητοὺς 
χέχληται. Τοῦτο xaX π]ιμένες εὐτγγελίσθη- 
ὑτερον. Καὶ οὐκ ἂν τῷ Bpigs: προσέφα»σαν, 
ᾗ χλήσει προλυσωπτθέντες, τῷ ὁιιοίῳ θαῤ- 
. Hn, 958. 


"Luc. 1, 54, 523. .!' Matth. à 


18 zl. 


ribus velut numeris decurrat ? lllud. enim quod 
Nobiscum Deus interpreteris, que est populi salus , 
Domini est cum servis amica inbhabitatio. Voci 
augelicze consonat nomen illud Jesus. Quippe 
Jesum interpreteris, qui misericordi dispensatione 
ad salutem. omnia operetur. Hie mihi opportuni 
temporis largitio est, et quod diei opergjur 
virtus, gratie accessionem late ad gratiam afle- 
ens, ac scientiam scienti? connectens, junctanique 
eplendori claritatem ad grati animi exhibitionem 
illucere faciens. Ac natuin quidem jam celebravi : 
quodque arcano. modo partu editum fuit, novi ; 
nee eun» qu:e nullo suscepto seu.ine, ac virgo 
peperit, ignoro. 


p Enimvero, ad eum accedam qui est natus? 


Timeo paveoque velut amicioris colloquii. specie 
eum adire, qui imperscrutabili modo in lucem 
editus est. Adhuc consilii anceps liereo, ac ceu 
erro cui a fuga dominus terrorem incutiat, abs- 
eondor. Qua vero ratione timore ejusmodi ab- 
solvar? Diei hodiernze declarabit virtus, eum qui 
hominis mecum  iuduit naturam, pro hominis 
mecum. ratione nominis appellatione auctum de- 
scribens, Quinam vero vocatur ? Jesus : quod 
silutem | interpreteris, quemadmodum illud. Em- 
manuel, Nobiscum Deus. Maec Dei cum hominilis 
reconciliatio est et inita. societas, uli Jesus Sat 


u jhid, 22, 25. 
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vator vocatus est. lloc et pastores fausti nuntii A ῥοῦντες εὐφύχως npostbpapov. Καὶ τί fáp o 


antea acceperunt: ac neque ausi essent propius 
ad infantem accedere et ;contrectare, nisi pro- 
vocante nomine, concepta a similitudine fidu- 
cia,ad accessum animos addidisset. Quid enim 
ad eos angelus ? « Nolite timere *. » Quantus 
vero hic timor? Mox ut angelus stetit juxta illos, 
« claritas Dei circumfulsit illos, et timuerunt tinio- 
re magno *. » Unde et confortans eos, ut nc 
timeaut adjungit, editique pucri nuncupatione 
metum solvit, « Ecce enim, inquit, evangelize vo- 
bia gaudium iragnum, quod erit. omni populo | 
quia Datus est vobis hodie Salvator, ; qui est 
Christus Dominus, in civitate David Y. « Quid ais, 
angele ? Vimnue tantam jlla Jesu appellatio habet ? 
Plane, inquit. Jesus Salvatorem significat, Qui 
est Christus. Dominus; Deus et homo; ipse idein 
potens et misericors. ldcirco etiam pastores ad 
filuciam hortatus suni, jubensque Joseph ut die 
octava nomen inderet, feci ut ad eum facilis 
omnibus accessus s:t. Jussit puer natus, ut cum 
uslnngeute natura inductis verbis inducerem 2. 
Nau neque Joseph sine metu amanterque infan- 
tis inatri comes adbhzsissct, nisi jussissem ut 
tanquam vir uxori curam haberet. Sic et pasto- 
ribus ut ad Dominium, velut beneficum  beruinque 
accederent, auctor fui; Jesumque diei octavae 
circuincisione, iis quorum juris est natus (87), 


αὑτοὺς ὁ ἄγγελος; «€ Mh φοθεῖσθε. » Καὶ 
volo; ; "Apa τῇ πρὸς αὐτοὺς ἐπιστασίᾳ τοῦ 
« δόξα θεοῦ περιέλαµψεν αὐτοὺς, xal bk 
σφόδρα. » "Όδεν θαῤῥύνων αὐτοὺς, τὸ gk 
ἐπάχει, xaV τῇ προσηγορία τοῦ τεχθέντος 
φόβον. « Ἰδοὺ γὰρ, φησὶν, εὐαγγελίζόμαι 6, 
μεγάλην, ἣτις ἔσται παντὶ τῷ λαῷ; ὅτι ixl 
σήμερον Σωτὴὶρ, ὃς ἐστι Χριστὸς Κύρος, 
Δαθίδ. » Τί λέχεις, ἄγγελε; τοσαύτης τὸ 
προσαγάρευµα περιέχεται δυνάμεως» Να], | 
γὰρ Ἰπαοῦς, Σωεἡρ ἑρμηνεύσται, "Oc ἐστι 
Εύριες cb; καὶ ἄνθρωπος ὁ αὐτὸς ἑξο 
xai οἰχτίρμων. Διὰ τοῦτο soi ποιµέσι c) 
παρεγγύησα" καὶ χληθῆναι τῇ ὀγδόῃ fip 
cip χελεύσας, πᾶσιν ἀνθρώκοις προσιτὸν 
νξσθαι πεποίηχα. Φύσει παρὰ τοῦ τ'ατομέ 
λεύσθην ὡς σὺν ἑπαγομένοις ἐπάχειν τοῖς 
Ἐτεὶ οὐχ ἂν Ἰωσὴφ ἀφέθως xat ποθεινῶς : 
τοῦ βρέφους παρείπετο, εἰ μὴ ὡς ἄνδρα 
προσέχειν ἐχέλενον' οὕτω xal ποιµέσι, Δε 
εὑεργέτῃ καὶ Κυρίῳ προσᾶραμεῖσθαι πες 
και Ἰησοῦν τῇ ὀγδοάδ. περιτομῇ, οἷς τελῶν 
θεὶς, εὐδοχίᾳ προσχληθῆναι ἐπιστωσάμην. " 
ὡς πρὸς ὑμᾶς συνουσιωμένψ θαῤῥοῦντες, ' 
χειν χατατολµήσητε. Τοσαύτην τε πρὸς i 
συγχατάδασιν αὐτοῦ γνωριούµενοι, τὴν «5 
χάριν δοξάζεσθε. 


libenter appellari plene astruxi : quo velut ad meuin. qui vestram veritate substantiam 
concepia fiducia, nibil aceurrere verea:niui. Tantam porro ejus ad vos inclinationem e 


diei gloria: laudibus celebrate. 


Porro discamns, quienam atia diei octave cir- C Ti βούλεται dj ὀγδοάδος περιτομὴ xai i 


cuucisio siguificare habeat. Octava tum  liebdo- 
μια completio, tum sequentis initium est. 
lMebdomas | infantetn. complet, euuidein. octava ad 
perfectum provehit, nominisque accessione acceuset 
perfectis (88). Octava initium est mutandie ala- 
tis (89), infansque septenni spatio suis numeris ab- 
solutus, adjecto disciplinis animo inter pueros 
nuimerabitur. Octava infantilia mutat omnia, et 
dentes el strigmenta : solidatque in esu, el voce, 
et meniis acumine, Hebdomas cremeutum indu- 
x ibid. 9. 


Y Luc. 11,10. Y ibid. 10, 11. 


λοῦν, xai δὴ γνωριοὺμεν. Καὶ ἡ ὀγδοὰς, L 
συμπλήρωσις, xax ἀρχὴ μέλλοντος. Ἡ &60o; 
πληροϊ τὸ βρέφος, xat ἡ ὀγδοὰς τελειοῖ, xdi 
µατος τοῖς τελείοις χαταλογίζεται. "1 ὀγδε 
μεθγλιχιώσεως, καὶ τὸ δι ἑθῥοματικοῦ χρό 
αρτισθὲν βρέφος, εἰς παῖδας διὰ µάθηµάτι 
λογιεῖται' Ἡ ὀγδοὰς πάντα τὰ νηπιώδη διο 
xai ὀδόντας, xai ῥύμη καὶ στερεοῖ ἐν ἔδα 
φωνῇ, xai νοερότητι. Ἡ ἑβδομὰς αὔξησιν 
ᾗ δὲ ὀγξοὰς τελειότητα. Ἡ περιτυμῇ πῴλη 


VARLE LECTIONES. 


19 Forte πἐπο:θᾳ. 


U) Clarius : Naturallter a nato. puero jussus sum, ut verbis cum consequentibus reprae 


lloc est, verhis ejusmodi 


ac nominibus qua Salvatorem proderent, benignum, acecssu facilem 


CONBEFISII NOT,E. 


(87) lis quorum juris est natus. Οἷς τελῶν, ὁ Υδν- 
νηθείς. Velut nobis, et in nostrum usum, nobisque 
natus, nobis etiam dietus Jesus et Salvator, nobis 
eircumcisus : nihil horum angelis, habentibus sa- 
lutem antiquani, uon uova et lRedeuiptoris, indigen- 
uibus. 

(88) Nominisque accessione accensel perfectis. ΔΑ. 
ὀνόματος τοῖς τελείος χαταλογίζετα!,. Velut autea 
infans; pene n:hil fiat, vixque rebus accenseatur. 
Sic quidam exponunt illud propb. iv, 2: Unigenitus 
coram maire mea : ut quia [rater ex Davide, ante 
ociava:u diem, atque adeo non cireumcisus obis- 
Bel, S.lomehn 5ο Unigenitum, ac οἱ is non fuisset 


D natus, cx Beilisabee haberet. Sed est tori 


tio, nonnihil ea verosimilior, si se patris el 
dixisset uuigenitum, non coram matre, $ 
stat edidisse alias proles, vel ex Uria. Ut 
ergo, qnod ipsa phrasis iudicat, nihil eo k 
est quam singulariter charus et acceptus: 
inde conlici possit pro unica illa pro!e Da 
Bethsabee ; eoque sit hac in parte incerti 
tio Hebrieorum. 
(89) Mutande mtatis. M-OnAcxusto;. T 
nis a0 uno ad alia]. sept μυ, quibus n 
tur zates. Dasil. μευηκικίωσις ἐπ' τὸν . 


- 


6.95: o2 S) ἐτῳν. 
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Yévovs μετὰ τῆς πρότερον ὀνομασίας, τῇ A cit, octava perfectionem. Circumcisionis religio 


fb βρέφους ἐπιδοθεῖσα. Καὶ οὐχ ἀσχόπως. 
ις γὰρ ἀπὸ θαρὰ πατρὸς ᾿Αδραὰμ μελλούσης 
σεως καταφύρεσθαι, ἔδει ἀπ ᾿Αδραὰμ διὰ 
Bo; τῷ Κτίστῃ λαὺν ἁγορίζεσθα:, μέχρις αὖ- 
ρουσίας, $c ἀνάγκη mph; ἀναχαινισμὸν ὅση- 
ὃν ἄνδρωπον. Ἡ περιτομ}] περίττωµα σαρχὸς 
1st, xat δίδωσι σφραγίδα ὀγδοάδος τῆς εἷς τὰ 
ια. Ἡ περιτομὴ δηλοῖ, ὅτι Χριστοῦ παρουσία 
ἁπωθεῖται, καὶ τὴν διὰ Πνεύματος ἀναγέννη- 
ει. Δι εἰδωλολατρείαν fj τῆς περιτομΏς σφρα» 
ὺς διορισμὸν λαοῦ θείου δίδύταε, xat δι εἴδω- 
te χατάλυσιν πάλιν πέπαυται. Τὰ παλαιὰ τοῖς 
ὑμδολον. Ὅγδους yàp ἀπὸ ᾿Αδὰμ ὁ Χριστὸς 
ης. Ἐπειδὴ ᾿Αδὰλμ αὐτὸς νόμον ἑδέξατο πρῶ- 
ἡ Νῶς δεύτερος * καὶ Αόραὰμ τρίτος * xal 
; τέταρτος * χαὶ Δαθὶδ εἰ; τὰς περὶ ' Βασιλέων 
ἱνοπήχίων δοξολογίας, πέμπτος νομοθέτης. 
ὅρας μετὰ thv αἰχμαλωσίαν τὴν Ex Βαθυλῶ- 
ιερωτ]ς τοῦ νόµου xai ἐθῶν τινὼν παραδό- 
χτος ἀναφαάίνεται Ἰωάννης ὁ Βαπτιστῆς, 
s» βάπτισμα µετανοίας τῷ λαῷ, χαὶ Όδατι 
νν, ἕδδομος νομοθέτης. Ἰησοῦς Χριστὸς, ὃγ- 
ερὶ οὗ μεγάλου νοµυθέτου Μωῦσῆς λέγει 
ἔτην ὑμῖν ἀνακιῆσέι Κύριος ὁ θεὺς ix τῶν 
; ὑμῶν ὡς tub, αὑτοῦ ἀκούδεσθε * πᾶσα δὲ 
τις οὐχ ἀχούσει προφήτου ἐχείνου, ἆξολο- 
εται. 2 Δυνατὸς μόνος (v, χαὶ τὰ δι ἐμοῦ 
ἠηθέντα παρ αὐτοῦ πληροῦν, πολλοῦ πνεύμα- 


ἀθήσεται χρισθεὶς, xat νοµοθετήσει ofa Kó- (c 


; Δημιουργὸς, εἰ χαὶ ἐξ ὑμῶν, θεῖά τε xal 
t. xviii, 15,19. 


introducta est cum prima nominis impositione, 
octava die infanti indicta. Nec immerito. Nam 
quia futurum érat ut a temporibus Tharz patris 
AÁbrahz, geuus humanum idolis contaminaretur, 
debuit ab ipso Abraham (90) populus Crca- 
tori peculiaris per ejusmodi signaculum ad usque 
ejus adventum, quem honto necessarium haberet 
ad sui instaurationem, secerni. Circumcisio car- 
nis superfluum amputat ac futur: in posterum 
octave signaculum tribuit. Circuicisio Christi se 
adventu submovendam, regenerationemque per 
Spiritum concedendam ostendit. Datur Cireumci- 
sionis signaculam propter idololatriam ad discre- 
tionem populi Dei, rursumque ad idolorum de- 
struendum insanum cultum, eadem  aboletur. 
Vetera novis symbolo sunt. Quippe octavus ab 
Adamo Christus legislator surgit, Nam Adam ipse 
primus legem accepit : tum Noe secundus : 
tertius vero Abraliam : ac Moyses quartus. Quin- 
tus legislator David, quod spectat ad Regum et 
Scenopegiarum laudationes (91). Esdras, post 
Babylonicam captivitatem, secundo ordine legem 
moresque nonnullos tradens, sextus venit. Joannes 
Baptista predieans populo baptismum poeniten- 
ti, et aqua mundans, septimus palam legislator 
ostenditur. Jesus Christus octavus. De quo magno le- 
gislatore (92) ait. Moyses : « Prophetam suscitabit 
vobis Dominus Deus de fratribus vestris sicut me; 
ipsum audietis. Omnis autem anima qux nom 
audierit prophetam illum, exterminabitur 5.2 la 80- 


efer ad Psal. Liv, 1, et adl Paral. xvi5ct 11. Paral. vit, 6; et vun, 14. 
COMBEFISU NOTE. 


VMbuit ab ipso Abraham, etc. flanc ego post 
t. hom. 40 in Gen. aliisque locis, maximain 
am, ac fere unicam, rationem arbitror late 
eunmcisionis ; adeo ut ea in deserto cessan- 
lei populo ipsa deserti mora a reliquis po- 
is discreto, nulla culpa Israelitarum, iuter- 
t 40 annuis. Quod enim incertum esset pro- 
y tempus, haud satis excusasset , cum pos- 
*umcisi pueri, molliuscule ac nullo fere 
periculo, in plaustris deferri. Nec enim 
anis generis hominum pecorumque multi- 
η matarabat iter;quam Jacob excusationem 
it, ut ne fratri Esau comes accederet. Gen. 
Jnde sanctius doctor, 1i p. q. 70, c. 4, non 
in ila ratione, velut. ολο sufficienti, 
* statim ceu ex Damasc, lib, ιν Fidei ad- 
fta ergo Clirysost.. hom. illa 40 ín Gen. : 
Ἔρον ἐχ tn; περιτομΏς ὄφελος ἣν, f| τοῦτο 
b διὰ τοῦ σημείου τούτου γνωρίμους αὐτοὺς 
εἰ τῶν λοιπῶν ἐθνῶν χεχωρίσθαι. Quae plura 
equitur. Viden lus Atian.. in Syuopsi. Qui 
eret ad peccatum originale, bene idem D. 
"1. illa 10, solam signi rationem tribuens, 
remissionem ascribens soli fidei, cujus illa 
um esset : ut ad summum esset conditio, 
Deus in familia Abrahz, et Israelitis, par- 
ipoesent circumcidi, nisi cireumcidereutur, 
em profiterentur cujus illa signaculum 
rig. peccatum non remitteret ; sacramento 
iurae jam illis inutili, velut in. poenam in- 
ja parentum, quomodo sententia Augustini 


et Innoc. !Il, cum Patrum aliorum sententia, ut 
magnus est in conciliandis Patribus meus Tliomas , 
conciliari potest : dando totum ac nibil, sacramento 
illi in ejusmodi negotio, sed slia et alia ratione : 
qua de re illic 9eholastici, hobis hac obiter, et a 
Audrez aliquam elucid.tioneu. 

(91) Ad Regum εἰ Sceropegiarum | laudatioues. 
Explicamus interjectis verbis : Profanas sacrasque. 
Nilil enim aliud videtur velle Andreas, quam com- 
posuisse Davidem utriusque generis cantica, ac 
velut lege tradidisse frequentanda : e sacris liabe- 
mus clare II P3ral. vui, 6: Sacerdotes autem sta- 
bant in officiis. suis : Levite in organis carminum 
Domini que fecit David rez ad laudandum Doni- 
num ; clariusque vi, 14: Et constituit juxia dispo- 
sitiorem David patris sui officia sacerdotum in miui- 
sleriis, ctc. De profanis, et quibus regium οι ους 
sic viro sancto, vel in Saule jam reprobo, veueta- 
tioni. babituin ;. regiaque facia, prosecutus sit el 
aliis prosequeuda tradiderit, res est oliscurior, si 
presertim alia velimus quam quz id generis insi- 
nuat Scriptura, in eanticis illis quibus deliniehat 
furorem Saulis; nonnunquam forte maritata voce 
organis, ac priora Saulis gesta nobilia, personante, 
el qua liabeinus in libris psalmorum seripta, de 
ipsius presertim victor.is : qua tamen, ut maxime 
in Christum relata, maxime sacra. sunt, et sacro 
usui, divina in eis laudata, qua misericordia, qua 
justitia, etc. 

(92; De quo magno legislatore. Formalissime An- 
dieas : ut enim legislator, et in. ipsa legislatione, 
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S. ANDRE.E CRETENSIS 


lus potens, ut que. etian 4 me sancita sunt, a se A νοερά. Καὶ yàp σαθδατίσας ἐν τῇ αὐτοῦ q 


ipse iinpleat. Multo spiritu ab unctione iimplen- 
dus est; ac. tanquam. Dominus et. Creator, quan- 
quam est ex gente. vestra, divina εἰ spiritalia 
prascripturus. Etenim ubi qui sunt legis in car- 
ne ejus sabbatizaverint fuerihtque evacuata, octa- 
và fesurrectionis die, mundi totius, ut qui Deus 
sit, ac nou. Jud:orum tantum sed οἱ gentium, fu- 
wirus legislator est, qui omnes ungat. initielque 
Spiritu sancto, exque proprio nomine unctos de- 
nominet. Carnales item ac vitiosas affectiones 


τοῦ νόµου, τῇ ὀγδοάτῃ ἀναστασίμῳ fiuépa, w 
ὅλου τοῦ χόσµου, ola θεὺς, xal οὗ µόνον ᾿ 
ἀλλὰ xaY ἐθνῶν, γενῄσεται, χρίων καὶ τελειέ 
τας ἐν Πνεύµατι ἁγίῳ, χαὶ οἰχείω ὀνόματι ᾿ 
ἁποχαλῶν. Καὶ περιτεμεῖ capxixà qpovfj 
ἐμπαθῆ, καὶ προσαναξωπυρήσει ἐπ᾽ ἔργοις 
xai πράξεσι βασιλείας οὐρανῶν ' ὡς ἀληθῶς 
Ane βουλῆς τῆς τοῦ Πατρὸς "Αγγελος, θεὺς 
ἐξουσιαστῆς, ἄρχων εἰρήνης, Πατὴρ τοῦ | 


αἰῶνος. ) 


circumcisurus est, ac velut recreaturus ad bona ΟΡΕΓΑ, et actiones regni coelorum, tanqu 
« magni consilii Patris angelus, Deus fortis, potens, princeps pacis, pater futuri seculi 8, 
Λο 8i bzc bene habent, diei festo gratulemur, Β Kat εἰ ταῦτα ἔχει χαλῶς, δεῦτε, τῇ 4 


majoremque ejus lztitiz claritatem ostendamus, 
solemnitatem solemnitati conferentes, 4ο Dei ma- 
nifestantes servum : quando, ut ait Scriptura, 
« Justorum anima in manu Dei: » quippe ctiam 
sunt Dei omnes. Alii nihilominus aliis sunt propin» 
quiores, quod divinam imaginem, majori simili. 
tudine, quautum est creature concessum, pure 
expresserint. Quis igitur est przeclarus ille ? Basi- 
lius. Basis illa et sedimentum virtutum (95), ful- 
cimentum  Cappadocum, orbisque universi illu- 
suis gloriatio : qui Ecclesi» (9) deceutssimum 
docuit statum et ordinen, quo hactenus nostrae 
lidelium Ecclesi: confirmantur. Quanquam vero 
multis aliis sive prius, sive post ipsum canonice 


προσχαριούµεθα, xa μεῖνον αὐτῆς τὸ φαι 
δείξωµεν, πανηγυριν τῇ πανηγύρει πρθσι 
xai Θεοῦ τὸν δοῦλον γνωρίζοντες * εἴπερι ! 
γιόν φησι, Ἑυχαὶ δικαίων ἐν χειρὶ Θεοῦ * : 
θεοῦ πάντες. Καὶ οἱ μὲν, τῶν ἄλλων ἐΥγύ’ 
τὸ χαθαρῶς τῇ θείᾳ ὁμοιωθῆναι εἰχόνι, € 
ἔχον. Τίς οὖν ὁ εὐφημούμενος; Βασίλειός 

τῶν ἀρεῖῶν βάσις' τὸ τῶν Καππαδοκῶν 
καὶ πάσης τῆς οἰκουμένης τὸ περιφανὲς 

Ὁ παιδεύσας Ἐχχλησίας στάσιν xai τάζ 
πεστάτην, δι ὃν αἱ µέχρι vov Ἐκκλησίαι 
ἡμᾶς πιστῶν χρατύνονται. El xal πολλο 
νοµίµοις πρότερον xai ὕστερον µυσταγι 
γνωρίκονται, ὅμως τῆς ἁπ᾿ αὐτοῦ χαταστα 


instituentibus edoctas constet, nihilominus ta- C χαιγόν τι θαῦμα, ἅπασαι τὴν τάζξιν Σπίση 


ien, que is constitulione disposuit, ceu novum 
quid ad iniraculum universe ex xquo sibi con- 
gruum asciverunt. [Ioc sibi ct quam hodierna die 
colimus cclebritatem deposcit ; ut viro eximio as- 
sumpto comite, ejus quem honore prosequitur, 
videri possit honore digna. Ac vero dicamus, non 
si qua sunt. nostra, sed. quie antecessorum ac vi- 
rorum cum primis theologorum, iisdemque viro 
inclyto moribus, quorum etiam sermones, ejus 
qui laudatur imerita exzquent; atque ubi modi- 
cum, solemnis diei delicias sermone captantes, 
geminz celebritati expenderimus debitum, sermo- 
nis cursum sistamus, divina nos in omnibus ro- 
borante bonitate, verbis ejuscemodi sancto con- 
» gressi : Homo Dei, et fidelis famule, ac sacramen- 
torum Dei et dispensator, « virque desideriorum 
spiritus. » Ita eniin vocat Scriptura viros subli- 
mes, et qui res oculis subjectas illis effectí supe- 
riores transgressi sint. Sed οἱ deum Pharaonis 


4 [sa. ix, 6. 


σαντο, Τοῦτο δὲ xal ἡ ἑορτῃ τῇ ταύτῃ Bot 
συνέχδηµον τὸν ἄνδρα λαθοµένη, τῆς παρ d 
τιµηθέντος τῆς τιμῆς εἴη ἀξία. Καὶ 6h λι 
ὅσα οὐκ ἐξ ἡμῶν, τῶν πρὸ ἡμῶν δὲ, xal 
συνηΏεστάτων μάλα θεολόγων ἀνδρῶν, ὧν 
ἀξίαν τῷ ἑπαινουμένῳ οἱ λόγοι παρισοῦ 
μιχρὸν τῷ λόγῳ τῇ ἑορτῇ συνεντρυφᾗσα) 
κατ) ἀμφοῖν ἑορταῖς τὸ χρέος ἁποδώσωμε' 
τοῦ λόγου δρύµον λήξωμεν, θεοῦ τὰ πάντα 
θότητι ἑνισχύοντος, Ev τούτοις τῷ προσι 
"Ανθρωπε τοῦ θεοῦ καὶ πιστὲ θεράπων, 
νόµε τῶν τοῦ Θεοῦ μυστηρίων, « xat &b 
μ.ῶν τῶν τοῦ πνεύματος. » Οὕτω γὰρ f, ] 
Aet τοὺς διαθεθηχότας χαὶ ὑψπλοὺς xaX ὑπ 
ὁρωμένων * χαλῶ δὲ σε γαὺ θεὸν Φαραν, : 
ΑἰγυπτιαχΏς xal ἀντιχειμένης δυνάµεως | 
λον, xa ἑδραίωμα τῆς Ἐκκλησίας. xa 6i 
ρου, καὶ φωστῆρα E» χόσµῳ Ἰόγον ζωῆς 
χαὶ πίστεως ἔρεισμα, xaY Πνεύματος χι 


COMBEFISII ΝΟΤΗ. 


ac populo non ferente Dei in majestate pluribus 
audire vocem, ei deprecante loquentem, novus hic 
legislator, qui esset legis scita absolutius publica- 
turus, novamque anioris et libertatis, pro severiori 
illa et timoris, sanciturus legei, promissus est, ut 
Scite noster Cai. ad cum locum Deuter. xvi. 

. (93) Basis illa et sedimentum virtutum. 'H τῶν 
ἀρετῶν βάσις. Accepit a sancto Ephirzin in encomio 
Basilii, ubi Vossius aliter reddit, juxta aliam hujus 
vocis significationem, nempe : Gressus virtutum ; ct 


sie reddendum «eolligit ex iis qua illie s 
Qui in carne gradiens , spiritu. íncedebi 
planior expositio inagis Ándrez videlu 
quenti statim elogio. Τὸ τῶν Καππαδόχω 
Ut significetur virtutis, in eo, et per eum 
tia, metaphora illa a structurits. 

(95) Qui Ecclesie. Videtur precipue | 
canones ad. Amphilochium respicere, qui 
plurimum semper detulere. 


IX CIRCUMCISÍONEM DOMINI ΕΤ IN S. BASILIUM. 


ἂν πάσας ἁπαριθμοίμην τὰς προσηγορίας, A appellabo, totiusque JEgyptiatz ac adverss vir» 


ἱρετή σοι πεποίηχε, ἄλλη τις ἄλλην οἰχειοῦ- 
i προσάγουσαν; Πλὴν ἡγοῦ, « κατευοδοῦ, 
Ώευε, » xol ποίµαινε ἡμᾶς ' οὗ «d; fxev 
πτέρυγας ἀναπαύεται, xal οὗ διφῶμεν tfc 
μᾶλλον ἢἡ πηγῆς τῆς χαθαρωτάτης οἱ δίψει 
ες, ὦ θεία καὶ ἱερὰ χεφαλή | Τὸν ἐπὶ τῶν 
ζυρίου ἐζωγραφημένον, τὸν ἄξυγα, τὸν &x- 
«bv ἄδαρκον, μικροῦ δεῖ, xal ἀναίμονα * τὸν 
; μετὰ τὸν λόγον * τὸν ἐν φιλοσόφοις σοφὸν, 
δσμιχοῖς ὑπερκόσμιον. Σιωπᾶται τὰ παλαιὰ, 
€ τοῖς θείοις Λόγοις ἑνίδρυσαν. Βοᾶται τὰ 
,οὕτος ἄριστος ἡμῖν ἓν λόγοις, ὃς ἂν tà ἐχεί» 
Ίστα τυγχάνει γινώσχων, xat διὰ γλώόσης 
al συνἑτίζων τὰς ἀχοάς. "Hpeos fàp elc ἀντὶ 


tutis : columnam item, et firmamentum Ecclesiz, 
atque voluntatem Domini, luminareque in mundo 
quod contineat atque proferat verbum vite, ac 
fldei fulerum, et hospitium Spiritus. Quorsum 
vero omnes litulos recenseam quos tibi virtus, 
alio alium conciliante ae inducente, adjecit? Cae- 
terum prai, « prospere procede, et regna : » tu 
nos pasce, sub cujus alis requieseit quisquis ac- 
cedit; et cujus ipsi vocem, qui siti laboramus, 
supra foniis limpidissimas aquas sitimus. O divi- 
num sacrumque caput! Dicam depictum in mani- 
bus Domini, cslibem, inopem; parum abest ut 
ne carnis expertem (95) et. sanguinis. Qui scri- 
ptis eloquioque proximus ab Scriptura et divirio 


οῖς σπονδαιοτέἑροις εἰς παίδευσιν, ᾧ τὰ δευ- B eloquio sis; sapientem inter eos qui philosophi 
ετὰ τοὺς ἁποστόλους ὁ χρόνος δίδωσι µόνον. — studium sapientie profitentur, celestem ihter 
t. Traduntur silentio vetera, si qua illustrandis Scripturis ab aliis scripta sunt; nova 
) Celebrantur, isque nobis optimus videtur et scriptor et orator, si quis mazime que 
| novit, et liagua przfert, instillatque erudiendis auribus. Ünus enim vice omnium, velut 
is forma, seria magis sectantibus placuit; cui umi post apostolos, secundas partes temptts 


πάντα διὰ μέσου καταλιπὼ», τοῦ τέλους 
Ὀσέα χαὶ Βασιλείου ἐπιμνησθήσομαι µόνον. 
μὲν tbv βίον éxázepoc* μνημόσυνον δὲ τῆς 
A τὴν σάρχα σχέσεως, οὐθάτερος αὐτῶν τῷ 
λεπε. Οὔτε γὰρ Μωῦσέως τάφος εὑρίσχεται, 
ος περιουσίᾳ τινὶ ὑλικῇ ὑπεχώσθη. ἸΑλλ' 
)ῆλθε τὸν βίον, συμπαρἢλθεν αὐτῷ τὰ πάντα, 
lec τῶν ἀνθρώπων ἔχει τὴν στάσιν. Ὡς μτδὲ 
ο ἀνδρὸς ὑλικὸν μνηµόσυνον Ex τῆς τῶν ἆπο- 


Verum intermedils omnibus omissis, solius 
Basilii finis meminero, quam Moysi similis ha- 
buit (96). Equidem ambo reliquerunt vitam : neu- 
ter tamen, su: ad carnem affectionis monumen- 
tum vitz reliquit. Nam neque Moysis sepulcrum 
invenitur, neque hic substantia ulla terrena obru- 
tus est. Quippe vita excedente una excesseruut 
transieruntque omnia quibus humana vita consi- 
slit. Quare minime inventum est terrenum viri 


wv περιουσίας, χαταχωννύον αὐτοῦ τὴν πρὸς C de substantia relicta monumentum, quod ejus ad 


Ὃν ὑπόληψιν, ὥσπερ ἐπὶ τοῦ Μωῦσέως ἡ ἰσ- 
Ιρτυρεῖ λέγουσα, ὅτι « Οὐχ εὑρέθη ἀὐτοῦ τά- 
ς τῆς σήµερον ἡμέρας. » Ei o2» τοιοῦτὸς 
| τοῦ λόγου ἀναδέδειχται ὁ μέγας Πκτίλειος, 
τόῤῥω τῶν ἁγίων εἶναι αὐτὸν, δια τοῦ βίου 
ιότον τῶν μεγάλων παρατιθέµενον ' χαλῶς 
ἴπολουθία τῶν ἑορτῶν ἐπὶ τοῦτον ἄγειν νῦν 
τῶσαν πανήγυριν, Αλλά διὰ τῶν ἐχεῖ χεχα- 


It. xtyiv, 6. 


id quod melius est, propositum obrueret, quemad- 
modum in Moyse historia his verbis testatum ha- 
bet : « Et non est inventum sepulcrum-ejus usque 
in przsentem diem 5. » Ubi ergo magnum Basi- 
lium oratione talem ostendimus, qui collata cum 
magnis quibusque vita, haud procul a sanctis 
absit; bene nobis festivitatum series instantem 
hodierna die celebritatem ad eum reducit. Enim- 


COMDEFISI] NOTA. | 
erum abest, ut ne carnis expertem et. san- D iufoderetur, reliquit; de quo Possidius in cjus 


ὃν ἄσαρχον, μιχροῦ δεῖ, xai ἀναίμονα. Ex- 
ex Greg. Orat. 20 : 05 πολὺ δὲ εἰπεῖν, xal 
* ex quo et nostri, in multis malam puncta- 
€orreximus. Sunt certe hzc. aliaque viri 
isÁria, ac in primis quz statim addit de 
xima a sacra eloquentia, ac vere vix divi- 
iagetenus babuerit Ecclesia, quibus saltem 
situr; haud enim perinde fuerit, in ejus 
Merpreiibus, »udiro. : 

πο Moysi similis habuit. Tou τέλους χατὰ 
Egregia in Moysis ignoratum sepulcrum; 
jue jn episcopatu, paupert:tis Basilii, re 
e , allegorica celebratio. Videtur respicere 
gorii citat), quo Basilii ἀχτησίαν et ipse 
5, wnum ei corpus, et necessaria indumen- 
wit. Fuit no» absimilis magnus et ipse 
m doctor Augustinus, cui abjecla. omnis 
la, testanienti condendi facultatem ademit; 
wv sepulcrum, quo. magnus. ille animus 


Vita. Ac neque nostrum Joan. Baptistam de la 
Nuza, ct ipsum inter zvi nostri episcopos, verbi 
Dei preconum ac Praicatorum, vere magnum 
magistrum, dono sapientia et intellectus, in sacris 
precipue Scripturis exponendis, sancti Ludorici 
Bertrandi ejus. magistri. testimonio, eximie predi- 
tum ; vere et ipsum, non relicto sepulcro, aita illa 
paupcriate qua ad proprium usque lectum, sancto- 
rum episcoporum «emulator in pauperes  erogavit., 
ut nupera obitus cjus relatio in capitulo nostro 
gener. Rom. 1629 defunctum; pro mea in utrunique 
illum, quem vtrumque vir tantus illustravit : pri- 
mum, inquam, augustissimum, etcetui sub Deo omnia 
subjiciantur, suecessorum apostolici culminis epi- 
seoporum, ac quem profiteor humilem, peculiari 
ter el ipsum ; sed tamen subsidio, ordinem Prz- 
dicatorum, observantia, tacere omnino debucriin, 
sin minus, quid omnis retro. alas. faciet," dignis 
elogiis eclebrare possim 


- - 
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vero fucr:t congruum tit memori coimuiendeinus, A 


per ea qui illic ac in caelis donata. sunt. Ut ne 
aulem pr: oralionis exilitate miraculum in con- 
temptum abeat, laudantiumque conatibus illius 
apud omnes obtinenti opinioni nonnihil decedat, 
prestat υἱ ipsi in nobis admirationem silentio 
augeamus, quam ut laudem sermone minuamus. 
Qui enim pluribus imprzseutiarum — beatum te 
dixerimus, o pater Basili? Te, inquam, qui ser- 
monis aculeo errorem vulneres abigasque ; qui 
velut apis prudenter incedas, morerisque in prato 
Scripturarum divinitus  inspiratarum, ac inde 
propheticos flores et apostolicum rorem colligas ; 
qui virtutum symbolis assiduus insideas, divinam- 
que ex eis con(ic as propolim (97); qui mel iucul- 
pate fidei in Spiritu sancto s»pienter effeceris ; 
qui malas vespas contemptui habere, ac volatu in 
celum contendere doceas ; qui sicut David clama- 
veris:«Quam dulcia faucibus meis eloquia (ua *,» 
Domine! 

Una tecum, o fi:cls  Basili, desiderium acuen- 
tes, leli pariter plausimus , nihil tibi a nobis af- 
ferentes ; quippe temerarium est : sed laudatio- 
nem à dulcissimis tuarum laudum praconibus 
collectam, hacce vitam ferenti celebritate octavae 
diei Ci:cumcisionis congessimus, congrua ad can- 
ticum eum omnibus celebrantes inemoria, Etenim 
octava Cireumcisionis die vitam solvis emigras- 
que, ubi anuos omnes Deo servisses : in eis vero, 


octo duntaxat tu: sedis thronum moderatus es- ϱ 


ses, Hoc magnus docet Gregorius, ubi desideratum 
versibus proscribit (98) cogitandum. Gregorius, 
inquam, cujus studiis irrigata nobis theologia 
iMustrius splendescit; teque theologi nota, velut 
qui ambo idem spiretis et ad idem respiciatis, 
insignit. Sane una in utroque anima duobus cor- 
poribus ferendis dicebatur. Post hunc quoque 
Gregorius Nyssenus, et ipse divinorum interpres, 
ac vix quidquam tibi gloria impar, ut neque deest 
aliquid ad propinquitatem natura. Ad hos accedit 
Kphrem, qui Spiritu divino arcana judiciorum 
Dei fidelium cordibus ceu potandis infundit. lluic 
revelatione innotescis, isque te nescientibus prz- 
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ρισµένων ἐκχείνῳ, προσάγειν πρέτον ἂν etr, τῇ | 
Ὡς ἂν οὐ τῇ μιχροφνῖᾳ τοῦ λόγου σνγχαθαι 
τὸ θαῦμα, xal τῆς bv ἑχάστῳ νῦν περὶ αὐτοὶ 
γένο:τό τις, διὰ τῶν ἐπαινεῖν ἐπιχειρούντων, à 
Gig, κρεΐῖττον ἂν ἐπὶ τῆς σιωπῆς μᾶλλον αὖ 
ἑανυτοῖς τὸ θαῦμα, f» διὰ τοῦ λόγου χατασµι 
τὸν ἔπαινον. Πῶς γὰρ ἐπειπύντες καὶ νῦν σε | 
σωµεν, πάτερ Βασίλειε: 'O τῷ χέντρῳ τοῦ A 
πλάνην νύττων χαὶ ἀπελαύνων * ὁ ἁπαίρων 6 
ἅμα ταῖς µελίτταις, xal σχηνῶν εἰς λειμῶ 
θεοπνεύστων Γραφῶν, χἀκεῖθεν ἀνθολογῶν ἄν 
φητιχὰ, δρόσον ἀποστολιχήν. 'O ἀεὶ ἑνινάνι 
συµθόλοις τῶν ἀρετῶν, xat ἐδ αὐτῶν τὴν θείαι 
µενος πρόπολιν. 'O τὸ μέλι τῆς ἁμωμήτου 4 
σοφῶς ἑργασάμενος ἐν Πνεύματι ἁγίῳ, ὁ τῷ 
ρῶν σφηχῶν χαταφρονεῖν διδάσχων, καὶ tfc 
εἶσθαι cl; αὑτὸν τὸν οὐρανόν. 'O βοῄσας ὡς 
ε Ὡς γλυχέα τῷ λάρυγγί µου τὰ λόχιά σου, » 


Sol, πιστὲ Βασίλεια, τὸν πόθον συμπαραθή 
τὸν ἡδὺν συνεκρουσάµεθα” οὐχ ἐξ ἡμῶν τι aol 
οίσαντες * τολμηρὸν γάρ ἁλλ Ex τῶν ' 
ἐπαινετῶν τοῦτον ἑρανισάμενοει, ἓν ταύτῃ Gv 
σαµεν τῇ φερεσθίῳφ πανηγύρει τῆς ὀχταημέρο 
τομῆς τὰ ἑοιχότα πρὺς Όμνον τῇ μνήμη ου 
ζοντες' ὀχταημέρῳ Υὰρ περιτομῇ καταλύεις 1 
ὅπλοις 55 μὲν χρόνοις δουλεύσας Ocip, ὀχτὰ 
ὅλοις ἔτεσι τὸν τῆς ἱερᾶς σου χαθέδρας ἰθύν 
vov. Οὗτος τοῖς ἔπασιν ὁ μέγας Γρηγόριος 
ἡμᾶς, τῇ ἐπιθυμίῳ σον προγραφῇ ἑἐκχδιδάσχει 
οὗ ἡ θεολογία ἡμῖν ἑπαρδομένη καταστράπτει, 
ὡς Osolóyov διασηµαίνεται, ὡς τὸ ἓν πνέοντ 
πρὸς τὸ ἓν βλέποντες. Μία μὲν ἐν ἀμφοτέροι 
jux, δύο σώματα φέρουσα. Συναῦθις καὶ Ερ 
ὁ Νυσσαέων, καὶ αὐτὸς τῶν θείων ἐξηγητής * 
οὔτον τῆς παρὰ σοῦ δόξης ἀπολειπόμενος, : 
τῇ πρὸς φύσιν ἑγγύτητι. Σὺν ol; χαὶ Ἔφρα]μ, 
Πνεύματι τὰ ἀπόῤῥητα τῶν θείων χριµάτων 
δεύσας ταῖς χαρδίχι; τῶν πιστῶν. ὋὉς σε xali 
χαλύψεως γνωρίζει, καὶ τοῖς ἀγνοουμένοις xr, 
Ὡς váp σε θεῖα νοήματα προχείµενον, τῇ τι 
Ἐχχλησίᾳ φανῆναι προτρέπεται. 


conio ostendit. Velut enim exponendis divinis sensi$ propositum (99), Dei tc Ecclesiz 


cuum (leri adhbortatur, 


€ P.a!. cxvii, 100. 


YARLE LECTIONES, 


3* Forte ὅ)οις. 


COMDEFISII NOTE. 
(97) Propolim. 1n apum | operibus dicitur ter- D — Octonis annis populi es moderaius haben 


tium cerz fundamentum, ex crassiore Lenacioreque 
constans materia frigori injurieeque omnes aditus 
obstruens, favosque stabiliens. Pliu. n, c. 7; idem, 
|. xxiv, c. 8 : Populi ferunt. in foliis guttam, ex qua 
apes propolim faciunt. 

(88)Ubi desideratum proscribit. T3, ἐπιθυμίῳ σου 
προγραφῇ. Nempe epitaphio illo, quo velut in ima- 
gine, ob oculos desideratum ponit ; ubi est ille ver- 
$08, αι) quem auctor audit. 

κταστῖ λαεῖο Δε/ : poyaq ἡνία τείνας 


Christicola. 
Pro vocis illius explicatione videndi i 
Gal. à. 

(99) Velut enim exponendis divinis sensis | 
(tum. Mendosa littera aut. mutila, nec nob 
mus satis. Fueriut forsan haec Basiliiin E 
quem nimia humilitate sub monachi habi 
tescentem , ad Ecclesi magisterium vir 
impulerit; si presertim , ut habet. Amph 
ct Menolngium, ad sacerdotium adegit: qu 
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b σὺν αὐτοῖς τοῖς θείοις ἑπαινέταις, πάτερ — Enimvero, Dasili pater, qui cum ipsis divinis 


ε, lv πατριαρχῶν συναπολαύων σχηναϊς &ro- 
τε xai προφητῶν μυσταγωγίαις, χαὶ µαρ- 
πεφηφορίαις, xai μοναχῶν χορείαις, θείων 
2χῶν xai πάντων διχαίων ἀγαθοτρυφίαις, τὰ 
ιῶν µνήσθητι, συνεπαγείρων εἰς πρεσθεἰαν 
ὁμοσχήνους σου, τ.ῦ χαθικετεῦσαι πάντοτε 
| νῦν δὲ τὸν χοινὸν Δεσπότην ὑπὲρ τῆς πάν- 
τηρίας Χριστιανῶν ΄ βασιλέα χαταρτίζων Ev 
ivt xai θεοσεθείᾳ͵, ἵν ἔχοι θεὸν σύμμαχον 
olg νοήµασι , τὸν ἁδιάδοχον βασιλέα, παρ) οὗ 
ται ἄνωθεν ^ ἄρχοντάς τε χαὶ ἠἡγεμόνας 6v 
p διέποιτο ὑπηχόους, στρατῷ συμμαχόµενος, 
λοιπὸν λαὸν ἓν ὁμονοία τῇ πρὸς τὴν θείαν 
καὶ τῇ πρὸς ἀλλήλους εἰρήνῃ διακρατῶν * χρίων 
Ic ἐν θεολογίᾳ, χαλῶς χυδερνᾶν τὴν ἐκ Θεοῦ 
& coU σοφῶς πεπαιδευμένην, xal αὐτοῖς 
υθεῖσαν Ἐκκλησίαν. Ἱερεῖς ἐν εὑὐλαδείᾳ 
M, ὅπως θεαρέστως βιοῦντες, xai τὸν ὕμνον 
tQ σε vuvl τε προσλαδομένῳ xal στέφαντι 
wv τῷ πιστῷ δἠµμῳ περιφανη δείξαντι͵, 
, καὶ δὴ πλέξωμεν. "Og δι ἡμᾶς ἑπτώχευσε 
; ὧν, ix ὙΥαστρὸς προελθὼν σαρχοφόρος, ὡς 
c. 'O ἄνω τῷ Πατρὶ συγχαθεζόµενος, καὶ 
ap τε τιχκτόµενος, xal iy. φάτνῃ σπαργα- 
. Ὁ ὑπὸ ἀγγέλων ἀνυμνούμενος, χαὶ ὑπὸ 
* θαυμαζόµενος. Ὁ τῇ παρούσῃ ὀγδόῃ fjuipa 
νόµενος, xat Ἰησοῦ προσηγορίαν δεχόμενος. 
pav προαφἐρων , χαὶ ὑπ) Συμεὼν καὶ "Αν- 


μολογούμενος, xaX ὑπὸ Μάγων δορυφορούµε- C 


δεύγων εἰς Αἴγυπτον, xal « σείων τὰ χειρο- 
μγύπτον. » 'O τὴν τελείαν ἀνδρὺς ἡλικίαν 
, xai ὑπὺ δούλου βαπτιξόμενος , xol τῷ 
θίξων τὴν τοῦ χόσµου ἁμαρτίαν. 'O χόσµωῳ 
ενος, χαὶ ὑπὸ Ἱουδαίων µισούμεγνος, οἷς 
ξένα ἐθαυματούργει. Τέλος, παραδιδόµενος 
υρούµενος, εἶτα xal θαπτόμµενος, ἵνα τὸν 
µαλωτίσας, τὸ τῆς ἁἀναστάσεως τοῖς ἓν ἅδῃ 
pn ὁπάγγελμα. "O0; xal ἀνέστη τριηµερος, 
την δευτέραν ὀγδοάδα τιμᾶσθαι τῆς ὄντως 
εως, εἰς hv μέλλουσαν ὀγδοάδα τῆς τε]λείας 
ιου ἀπολυτρώσεως ἄγουσαν. "O0sv καὶ µαθη- 
ανίνει, x2V βλεπόντων αὐτῶν εἰς οὐρανοὺς 
τὸ xa: ἐμλ ταπεινὸν ἀνυφῶν ' καὶ ef; Κύ- 


preconibus patriarcharum delicieris tabernaculis, 
apostolorumque et prophetarum sacris initiatio- 
nibus, martyrumque coronis, et choris monacho- 
rum, divinorumque prazsulun, atque omnium 
justorum voluptatibus, nostri recordare, omnes 
iisdem tecum tabernaculis congregans, ut sem- 
per ae modo in primis, communi Domino pro 
salute Christianorum — universorum supplicenl : 
imperatorem in justitia ct religiosa pietate dispo- 
nens, ut Deum habeat, imperatorem illum οἱ 
regem, cui nullus succedit, a quo coelo regitur, 
ejus adjutorem consiliis, principesque ac duces 
el subjectos pietate regat ; exercitui auxilians, ac 
populum reliquum in divina concordem fide, ac 


B pace mutua continens : ungens pontifices in theo- 


logia, ut Ecclesiam ex Deo tuisque przceptionibus 
sapienter institutam, eisque creditam, probe gu- 
bernent. Sacerdotes in pie'ate rcverentes custo- 
diens, ut placite Deo viventes, etiam ei qui te 
nunc assumpsit coronavitque, ac toti fidelium 
populo praeclarum pastorem exhibuit, digne on- 
nes canticum concinnemus, ki, inquam, qui cum 
esset dives, propter nos factus est pauper, ex 
utero cum carne progressus, qua ipse novit ra- 
tione. Qui in. ccelis considet Patri, et nascitur in 
spelunca, atque in prasepi pannis involvitur. Cui 
angeli concinunt, et quem pastores admiratione 
prosequuntur. Qui hacce octava die circumvisus 
est, et Jesu appellationem accepit. Qui offert pia- 
culares hostias, et cui. Simeon et Anna vicissim 
confitentur, ac Magi ποιο obsequuntur.. Qui 
fugit in Egyptum, et « concutit manufacta /Egy- 
pti. » Qui assumpta ztate. perfecta, baptizatur a 
servo, mundique peccatum submergit aqua. Qui 
mundo marnifestatus, odio ab Judels habetur, 
quibus el nova miracula operabatur. Quique tan- 
dem traditus et cruci affixus, postmodum etisn 
sepultus est, ut. captivato inferno, resurrectionis 
annuntiatio inferno illucesceret. Qui etiam resur. 
rexit die tertia, data mihi altera, vere illa requie- 
tionis octava, quam honore prosequerer, ducente 
ad futuram consumimate redemptionis immundi 
octavam, Quamobrem etiam manifestius apparet 


ύο φύσεσι γνωρίζεται, τῷ Πατρὶ xal τῷ θξίῳ D discipulis, et ipsis cernentibus in ccelum elatus, 


 συμπροσχυνούµενος. 'O τὰς δύο θελήσεις 
καὶ Σνεργείας φέρω», 'O χἀντεῦθεν ληπτὸς 
ρἴληττος, Υραπτὸς xal ἁπερίγραπτος: τό- 
χαὶ εἰχονίσμασιν ἡμῖν προγραφόµενος, xaY 
6, ὡς διὰ μέσου σαρχὸς xai πνεύματος, mpos- 
vog. Τοῖς οἰχείοις θεολόγοις χαὶ πᾶσιν 
ἰχτυπούμενος. Κοινωνῶν ἡμῖν ἐφ᾽ ἅπασιν 

xat γὰρ τῇ ἐντεῦθεν προσχυνήσει τῷ áp- 


humilem naturam hominis sursum subvehit, 
unusque Dominus in duabus cognitus naturis, 
cum Patre οἱ Spiritu saneto pariter adoratur. Qui 
duas »que voluntates atque operationes habeat, 
eoque comprehensibilis sit et. incomprehensus. 
Quique pingi ac describi possit, sitque nihilomi- 
nus incircumscriptus : quem figuris imaginibusque 
proscribamus, atque in eis, ut velut media carne 
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6 τύποις, 


- 


COMBEFISII NOT.£. 


8, velut ος officio , et secundas a primis 
azicatoribus el episcopis partes gerens, 
am nella propria subjecta plebe, qua de re 


ad Amphilochium, praedicaret : nam Basilio, qui 
assiduus populum | pontifex doecret, ubique cla- 
rissimus, tninus quadrat exhortatio hzc. 


«κ ὔνσθωος fas c 
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et spiritu, adoremus. Quem ipsius theologi pro- A χετύπῳ ἡ δόξα προσάχεται, ὡς παρὰ co, ϐ 


pii, swnctique. omnes simi'iter nobis in omnibus 
communicantem figuris exprimant. Quippe exhi- 
bita (αἱ δις adoratione, honor exemplari defeitur, 
quemadmodum nos ipse, admirabilissime Pater 
Basili, docuisti bzxc verba scribens (*): «IIonor enim 
imaginis ad prototypuin transit. » Sic recti in flde, 
 effugerimus gentium timorem, atque insulz: redem- 
ptionem susceperint; insule, iuquam, illze Eccle- 
sim, ablatis (*) abolitisque per pestes quasdam 
imaginibus, deturpat& (1), parique ab Agarenis 
pericu'o jactatie,. Siquidem insule typum prife- 
runt Ecclesie, Isaia dicente : « Innovaiini ad 


Πάτερ ΠΒασίλειε, δεδιδάγµεθα γράφοντι" « 
τιμὴ τῆς εἰχόνος ἐπὶ τὸ πρωτότυπον διαθι 
Οὕτω δὲ ὁρθοδοξοῦντες, ἐθνῶν φόέον ἀποδρά 
xai νῆσοι λύτρωσιν εἰσδέξονται αἱ τῆς "Ex 
διὰ λοιμῶν ἀνδρῶν ἁχοσμίαν ἀφαιρέσεις εἰχόν 
θοῦσαι, ὑπὸ ᾿Αγαρηνῶν συγχινδυνεύόσασαι. 
νῆσοι Ἐκκλησίας τύπον ἐπέγουσε, ὥς φησιν "t 
« Ἀναχαινίζεσθε, νῆσοι, πρὸς Θεόν.» Ὅτια 
Χριστῷ τῷ θεῷ ἡμῶν πρέπει tup, δόξα, 1 
νησις, σὺν τῷ παναγάθῳ Πατρὶ, χαὶ τῷ πανα 
ζωοποιῷ Πνεύματι, νῦν χαὶ ἀεὶ, xal εἰς τοὺς | 
τήτους αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾽Αμήν. 


Deum, insule 4. ν΄ Ipsum euim Christum Deum nostrum decet bonor, gloria, adoratio, cum 
p^rquam optimo, cplimoque pariter εἰ vivifico Spiritu, nunc et semper, et per infiuita : 


ει s:cula. Amen. 


ORAT:;O VII, 
]; Doniini nostri tran»figurationem ('*"), 


AOTOX Z. 


El; tlx µεταμόρφωσιν τοῦ Κυρίου ! 
Χριστοῦ. 


(Interprete Combefis:o.) 


Quotquot. vos Verbi (2) exinanitione alienum a 
ralione velamen excussistis, mentemque a teria 
sustulistis, ac ea « quie sursum sunt sapere ο) docti 
estis, suidente me, atque spiritale verborum con- 
vivium pralteudente, adeste, Verboque sublimem 
—ransfigurationis montem  conscendente, pariter 
ascendamus : ac crassam quidem et tenebrosam 
exuanius vite rationem, « stolam autem desuper 
contextam per totum, » ac virtutem radiis cum 
ratione conspicuam, splendideque ornatam undi- 
que indluamus. Plane enim voluerit Christus ipse, 
munda illa initiatio, Verbum illud Genitoris quod 


substantiam superat: is, inquam, qui propter nos C 


descendit de ccelo, iinpensiorique in genus hbuma- 
num studio, carnis humanas paupertatem assum- 
psit; ut jam vita sermoneque et ralione, albis 
induti, intemeratisque Spiritus cogitationibus ceu 
alis subvecti, huncce ei comites conliciamus 
ascensum, ld vero inde liquet, quod assumens 
secum przcipuos apostolos, ut. jam necessitudiue 
ad ipsum propinquiores, in montem excelsum du- 


8 Isa. xLt, 1 sec. LXX. ο Coloss. 11,9. 


(^) Lib. De Spiritu sancio. 


(^) Consule vir synodi act. 4, et epistolam 


"Όσοι τῇ x:vto:t τοῦ Λόγου, τῆς ἁλογίας 
ρεθέντες τὸ χάλυµµα, τήν τε ἆ-άνοιαν ἀπὸ | 
θητε, xaY τὰ ἄνω φρονεῖν ἐδιδάχθητε, δεῦρο 
σθέντες ἐμοὶ, τὴν πνευματιχὴν τῶν λόγων OL 
ὠχίαν προτείνοντι, xat ἀνιόντι τῷ Λόγῳ σήµε 
τὸ ὑψηλὸν τῆς μεταμοοφώσεως συνανέλθωµε 
τὸν μὲν ὑλώδη xai σκοτεινὸν ἐχδυσάμενο 
« τὴν δὲ ἄνωθεν ὑφανθεῖσαν δ.᾽ ὅλου στολὴν 
ταῖς ἀχτῖσι τῶν ἀρετῶν λογικῶν ἑφωραῖς 
πάντοθεν ἑνδυσάμενοι. Λευχειμονοῦντας Ti 
καὶ βίῳ χαὶ λόγῳ, χαὶ ταῖς ἀχηράτοις kvvola: 
πτερουµένους τοῦ πνεύματος, xai X piat ας 
καθαρὰ τελετ]. ὁ ὑπερούσιος τοῦ Γεννήτορος 
ὁ δι ἡμᾶς χατελθὼν ἄνωθεν, xoi τὴν dn 
σάρχα πτωχεύσας διὰ φιλανθρωπίαν, Bou 
ἡμᾶς ταύτην σὺν αὐτῷ ποιεῖσθαι τὴν ἄνοδο 
τοῦτο δῆλον, ἐξ ὧν τοὺς ἑγακρίτους τῶν ἆποα 
ὡς ἑγγυτέρους ἤδη τῇ πρὸς αὐτὸν οἰχειότητι ( 
ραλαμθάνων, ἐπὶ τὸ ὄρος ἀνάγει τὸ ὑψηλ 
ποιῄσων, f) τί διδάξων; Τὴν ὑπεραστράπτουός 
δείξων τῆς οἰχείας θεότητος δόξαν τε xal M 


Symeonis Stylita, apud Baronium ad annus 
(3) Gavraxp., Vet. Patr. t. XIIl, 114. 


COMBEFISiI NOTA. 
(1) Ablatis abolitisque per pestes quasdam ima- D pro hzreticorum more, novumque in sacras 


inibus, deturpatg. Nihil hzec offuerint, ut videatur 

ujus encomii auctor junior Andrea, quique post 
Leonem et alios Iconoclastas vixerit, quibus ma- 
xime spoliata sunt ecclesie suo illo ornatu. Jam 
enim antea et sub Justino Juniore deszvierant 
Samaritz in imagines, in partibus Orientis, adver- 
sus quos exstat expostulatoria epistola B. Symeo- 
nis Stylite ad eumdem imperatorem, qua refertur 
in vii syn. act. 1, et quam Baron. recitat ad an. 574. 
Porro videtur verosimile, ut Loties repressi hiaere- 
lici, Agarenis Syriam invadentibus ac suz ditioni 
$ubjicientibus, quo tempore Andreas scripsit. vixit- 
qe, iisdem socii accesserint vexandis orthodoxis, 


giues grassati sint. Quare merito vir & 
ambas lues conjungit, ac utraque, Basilii 
ctorumque reliquoruin precibus, Ecclesiam li 
etit. 

(3) Ubique florens Andreas noster, hot 
primis loco, florenti encomio florens corona 
sacramentum, totus in floribus ipso exordk 
mire ludit in voce λόγος, et conjugatis : sed 
cescunt flosculi illi, et plurimum leporem am 
trausvecti in Latiuum, nulla satis. ampla L 
voce, ut efferat. quidquid Gracis τὸ, λόγος, ! 
venustate. 
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fjv μικρῷ πρόσθεν μυστιχώτερον, xal νῦν A cat 1; Enimvero, quid — facturus ducti, quidve 


ερον διὰ τῆς μεταμορφώσεως αὐτοῦ, µετ- 
σε τὴν ἀχούσασαν φύσιν, c T7, εἴ, καὶ εἰς 
ιύσῃ. » Τοῦτο τοίνυν ἑορτάζομεν σήμερον, 
νσεως θέωσιν, τὴν εἰς τὸ χρεῖττον ἀλλοίυ- 
ιπὶ τὰ ὑπὲρ φύσιν τῶν κατὰ φύσιν ἔχστασιν 
ἰσιν. Πῶς χαὶ πόθεν τῆς οὕτω μεγάλης καὶ 
s χάριτος εἰς ἡμᾶς προϊούσης; Ὑπερνι- 
) λόγῳ ὁπλαδὴ τὸ ἀνθρώπινον τῆς πάντα 
λόγον ἀσυγκρίτως ὑπεραναθεθηχνίας θεό- 
Ἱχυρίως τοῦτο ποιούσης τὸ χριόµενον, xac 
vf, xal ἀναπόδεικτον τοῦ μυστηρίου παρά- 
p αὑτὸ τὸ χρίον ἐστὶ xal ὀνομάζεται ’ pó- 


ιχινῆτου διαφορᾶς, ἀχινήτου φυλαττομένης. 


pu, διὰ τν ἀσύγχνυτον ἔνωσιν, καθ᾽ fv xal 
τονος ἡ ἐχνίχησις. "H τό γε χυριώτερον 
ἀνεχλάλητος θέωσις, ἀπόδειδιν ταύτην 
πηθεστάτην παρεχοµένη, την ὑποστατιχὴν 
θόντων ' ἑνότητα xal ταυτότητα, ἣν ύπερ- 
jV γεγενημένην ἐξ aon; ἄκρας συµπέξεω-ς 
ἱρίου * λέγω δὴ ὅσον πρὸς ἡμᾶς τείνει ' xal 
xai δ. ἡμᾶς ἀχραιφνεστάτην τοῦ Λόγου 
εαὶ οὐσίωσιν, καὶ τὴν δευτέραν γέννησιν 
ερθένου Μητρὸς, καὶ ἁπάτορα. "0θεν κατὰ 
$ τῶν θεολόγων μυσταγωγίαν, ὥσπερ ἐξ 
"176, xa*' ἀπειρόδωρον χάριν τῆς ἀχηρά- 
u$, €i, ἡμᾶς τὸ μέγα πρόεισι δῶρον. 


docturus ? Nempe, ut supra fulgur micantem divi- 
nilatis sux gloriam ct splendorem ostendat : in 
quam paulo superius arcana magis ratione, 
modo autem sua manifestius trans(iguratione na- 
turam .trausmutavit, qua audierat. quondam: 
« Terra. es, eb in terram reverterís 5. » Hoc igi- 
tur hodierna die festis gaudiis celebramus. Nimi- 
rum naturz deificetionem, mutationem in melius, 
naturalium in id quod natura superius est, exces- 
sum et ascensum. Qui vero ac unde tam magna 
et mirabilis excellensque in nos gratia processit ? 
Plane divinitate, que mentem omnem sermonem- 
que, ac rationem incomparabili excessu super- 
greditur : Sermone illo et Verbo, quod humanum 


D est immensum vincente; ac faciente ut proprie, 


secundum veram et indemonstrabilem sacramenti 
ralionem (3), id. quod ungitur, idipsum quod un- 
git sit ac dicatur: ut sola imuiobilis differentia, 
immobilig ac salva constet sacramento, propter 
inconfusam unionem. Pro cujus etiam ratione, 
est potioris victoria, vel, ut proprie magis loquar, 
deificatio ineffabilis: quam verissimam concur- 
rentium unio lypostatica ac. identitas, quam sta- 
tim a prima sacramenti coalitione novimus mira- 
biliter factam, exhibeat probetque ; quod, inquam, 
ad nos attinet; illaque humilis sincerissimaque 


opter nos compositio, ac substantiatio, secundaque ex Matre Virgine, et sine patre nati 
de, ut babet vera theologorum doctrina, velut ex jugi fonte, magnum illud donum jn nos 
affine immense illi gratiz perfecta deiflcationis. 


δαυμάζουσιν Éyysiot* τοῦτο δοξολονοῦσιν C 


κ΄ τούτῳ πᾶσα τῶν ὑπερχοσμίων fj νοητὴ 
πς ἁθλως ἑστιωμένη, τεχμήριον ἑναργέ- 
χαὶ ἀφευδέστατον τίθεται τῆς ὑπὲρ ἡμᾶς 
υ φιλανθρωπίας: ἧς τὸ ἄπειρον xal τὸ 
πέλαγος ἑλεῖν ἀἁδυνατοῦσα τῇ θεωρίᾳ, τὶν 
lav τῆς θεότητος, ἀρχὴν ποιεῖται μείζονος 
καὶ ἀναθάσεως. Τοῦτο xai αὐτοὶ vov ἑἐξ- 
υλόμεθα μὲν, οὗ δυνάµεθα δὲ ὅσον ἄξιον. 
ὅπου γε τὸ πᾶν τῆς ὑμνέσεως xai ἀγγέ- 
κτον, τοῖς θεωροῖς τῆς πρώτης λαμπρότη- 
zpi αὐτὴν ἁδιαλείπτως χορεύουσι vt)» βασι- 
ὅλων θεότητα. Mh ὅτι γε τοῖς δεσµίοις 
ὅ φησιν ὁ Octo; Ἱερεμίας, xat οἷς ὁ ζόφος 
ιπροσθῇ τοῦ μοχθηροῦ xal ταπεινοῦ xal 


xvi, 2. 8$ Gen. τι, 19. 


lloc angeli admirantur: hoc glorificant archan-: 
geli : hoc velut epulo universi supercaelestium spi 
ritales ordines spiritaliter deliciantes, perspicuissi« 
mum ac verissimum divinz in nos "Verbi propen- 
sionis argumentum ponunt, cujus immensum 
nullisque clausum spatiis pelagus, cum nequeant 
contemplando capere, divinitatis incomprcehensio» 
nem majoris contemplationis ascensusque initium 
faciunt, Hoc et ipsi impresentiarnm volumus 
quidem hymnis prosequi ac celebrare, at non pos- 
sumus quántum res petit, Qui enim ? quando neo 
angelis, primi illius splendoris speculatoribus,qui- 
que jugiter circum ipsam reginam omnium Deita- 
tem choros agunt, concessum est ut ex toto 
celebrarint. Tantum abest ut sit concessum vinctis 


COMBEFISII NOTAE. 
»roprie, secundum veram et indemonsirabi- D dogma sequentibus perstringit; acutissime expli-, 


Αναπόδεικτον παράδοσιν. Plane indemon- 
&scramenti traditio, in quo tota facti 
potentia facientis ; ex qua excellens illa 
Ρ victoria, non demutantis a sua proprie- 
ram cui in Verbo unitur, sed immensum 
sua trahentis, Verboque appropriantis, 
on sua sit, sed Verbi, eoque ipsum idem 
quod ipsa, quanquam in conereto : Deus, 
substantia et nalura, non. tautum habi- 
, σχέσ.., qua et ipsi dicimur. dii per 
quod tantum nititur. Andreas. asiruere, 
[uam Eutychianis favere, quorum insanum 


cata catholica veritate, ut in eo habeamus, non 
solum flosculos qui recreent, sed et inaturissimos 
divinioris theologi: fructus, qui pascunt : vix certe 
prodierint meditatoria περὶ οἰκονομίας, ut paucis 
lineis totum fere grande illud sacramentuu, efle- 
ctumque ejus in nobis, vir apprime thcologus 
expresserit : ipse satis expressus et clarus , quan- 
quam profuude Theologus, modo versio nostra, 
nihil cjus clazitau offecerit. Longior commentatio, 
quam fere voces singulie peterent, al!erius videtur, 
instituti. 
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S. ANDRE.£ CRETENSIS 


terra, quod vocat Jeremias ; ct quibus caligo l;:ec A κάτω βρίθοντος σώματος ἀφ᾽ οὗ πολλάκις, ο 


miseri vilisque, atque deorsum pondere trahentis 
corporis sit imposita : ratione cujus haud raro nec 
obscuram beatorum illarum et spiritualium rerum 
speciem adinillere possumus ac percipere, vitiosa 
ad res oculis subjectas affectione 1aeuti dominante 
2c tenente ; quique ideo vel ad supremum desi- 
derabile simus appetitu defecti. Ceterum quia et 
Dco acceptum est, quod pro virtutis facultate est, 
quanquam omsuino necesse sil ul propter sacra- 
men& inenarrabilem imperspectamque excelien. 
tiam, longis post intervallis sequatur, haudquaquam 
fucrit Ελα (τις detrectanda azgressio ; nec cunctan- 
dam, ut ne pro viribus sermounc honorcuitis, quod 
sermones vimque omnem dicendi exsuperat. Plane 
enim nec eralione fucrit, neque sanclum. Nam 
et ipsa rei bujus probatio, propositus est orationi 
dicendi superare. Quamobreimn ubi suain ipsa. oratio 
ostender.t, intentum [που obtinuit, ineritaque 
do, rem legitime debitaque fortitudine gosserit. 
Yerum procedamus ad id quod fuit propositum, 
seu potius alacres in montem ascendamus. Quan- 
diu epim in sermonis vclut pede et ima parte 
morati, przeuntem ascensui. decorem admiramur, 
quibus liceat una cum iis ascendere, quos Sermo 
subvexit (4), ac majora consequi nubeque illustrari, 
eaque luce visum obtundere, atque tum a. rebus 
oculis, tum menti subjectis czcessum pati, insu- 
perque exsuperanti lumine, qua hominem supe- 
rant, ubi nimirum ab omni rerum jn materia 
cantagione fuerimus emundati, dicere? Quin etiam 
ad hzc liceat εἰ beatam illam missam de coo 
deinceps audire vocem, cujus veraci testimonio 
Deitas unigenito afferatur, dilucideque reprzsen- 
tetur ac nobi£ declaretur. substantizx identitas cum 
generante. Ut itaque hoc fuerit , age, quantum res 
patitur, sacratius edocente Spiritu, quo solo utique 
majora sense, monte perspicimus, qu: multis in- 
£spectabilia sunt contemplemur, ejusque affulgea- 
tia luminis, iis quse mysticein Dominica gesta 
transfilguratione ponuntur contemplandis dclicie- 
μι. Eo. enim, ut arbitror, et ipse transfiguratio- 
nis scopus respicit, nec alia sacramentum ratione 
nostris exigit. laudibus celebrari. Petit. enin. ut 
gestorum in eo profunditate intellecta (5), scientia- 


que dictorum, effieariorem gratiam, quaet ipsa D 


in nobis mirabile hoc novumque sacramentum 
operetur, ejus qui transfiguratus cst imitatione 
atirahanits, 

Quid ergo ait evangelica narratio? Nam puto 


δράν τινα φαντασίαν τῶν paxzplov xal vog: 
µάτων εἰσδέξασθαι συγχωρούµεθα, τῇ πρι 
τῶν ὁρωμένων κρατούμενοι τὴν δ.άνοια», x 
περὶ τὸ ἔσχατον ὀρεχτὸν, δυσόρεχτον xal € 
ἔχοντες. Πλὴν ἀλλ᾽ ἐπειδὴ χαὶ 6:0 φ/λον τὸ 
γαμιν, 6l xal τῆς ἀξίας ἀνάγχη fdca xq 
0εἶν, διὰ τὸ ἀνέκφραστον τοῦ μυστηρίου xal 
τον, οὐχ ἀποδειλιατέον ἂν εἴη πρὸς τὴν Eyy 
οὐδὲ τοῦ πρὸς δύναμιν sto dv to λόγψ τὸ ὁ 
τῶν λόγων, ἀποχνητέου. OS y»p εὔλογον οὗ 
Ἐπεὶ xal τοῦτο δεῖξαι τῷ λόγῳ σχοπὸς, 64 
εἶναι τὸ εὐφπμούμενον. Ὥστε τὴν ἀσθένειαν 
την ἑαντοῦ, τῇ πρὸς τὸ τιμώμενον συγαι 
κνὺς, τὸ ζητούμενον ἔχει. Καὶ ἠτττθεὶς, | 


B θείη διχαίως, ἀριστεύσας νομίμως δι) ὧν ἐν 
scopus ; nempe, id cujus pr:edicatio assumit 
imbecillitatem, collatione "ad τοπ quz b 
superata, coronari habuerit. Tauquam ita 


C 


"AX ἐπὶ τὸ προχείμενον ἵωμεν, μᾶλλο 
θύμως ἐπὶ τὸ ὄρος ἀνίωμεν. Μέχρι Υὰρ τί 
τρίδοντες τῇ ὃπωρείᾳ τοῦ λόχου, τὸ πρὸ «i 
χάλλος θαυμάξοµεν, £&bv xaX cuvavtivat το 
βεῖσι τῷ λόγῳ, καὶ τῶν µειζόνων ἀξιωθῆναι 
νεφέλῃ χαταυγασθῆναι, χἀντεὔθενθάμανρωθ 
ὄψεις, xal τῶν ὁρωμένων ἑκστῆναι καὶ νο 
xaX ἔτι τῷ ὑπερέχοντι τοῦ φωτὸς μυτθῖναι 
ἄνθρωπον, τῶν ὑλικῶν ἁπάντων δηλονότε. 
χααρεύσαντας; ὮἘξὺν δὲ λοιπὸν ἐπὶ τοῖς 
νοις, καὶ τῆς µαγαρίας ἑἐχείνης φωνῆς, τῆς 
παρὰ τοῦ Πατρὸς φερομένης ἑπαλειν, µαρι 
ἀφευδῶς τῷ Μονογενεῖ τὴν θεότητα, xal xag 
ἡμῖν ἑναργῶς πρὸς τὸν γεννέσαντα τὴν τῆ 
Ταυτότητα. "Iv! οὖν τοῦτο γένηται, φέρε : 
ἐνδέχεται, τῇ µυσταγωγίᾳ τοῦ Πνεύματος σ 
μεν τὰ τοῖς πολλοῖς ἀθεώρητα ' ᾧ δὴ καὶ 
ὑπὲρ τὴν αἴσθησιν ἡ διάνοια βλέπει’ χαὶ «ot 
φῄσωμεν τῶν χα-ὰ τὴν µεταµόργωσιν τοῦ 
γεγενηµένων τὰ μνστιχὰ θεωρήματα. Ὡς yi 
οἶμαι, πρὸς τοῦτο βλέπει xal τῆς µεταμορφ 
σχοπὺς, χαὶ τοῦτον ἡμνεῖσθαι nap" ἡμῶν τὸ 
τὸ µυστήριον βούλεται. Βούλεται γὰρ σ 
ἡμᾶς τοῦ βάθους τῶν κατ αὐτὸ πεπραγμέν 
εἰρημένων τῇ γνώσε!, ὁραστικωτέραν ἔπισα 
τῖν χάρ.ν, µιµέσει τοῦ µεταµορφωθέντος, 
ἡμῖν αὐτοῖς ἐνεργοῦσαν τὸ θανμαστὸν 65 τι 
ξένον µυστέριον. 


Τί οὖν τὸ Εὐαγγέλιον; Καλὶν γὰρ, οἶμαι, τ 


COMBEFISII NOT. 


(4) Quos Sermo subj»cit. Graeca angustiora. Xovav- 
ιέναι τοῖς ὑπεραρθεῖοι τῷ Aóvqi ^ amplissima iilius 
vocis significatione ; polest enim. «tiam de ipsa 
eorum ra'iune qui sublimes οἱ dicuntur, acci- 
pi, etc. 

(5) Petit enim ut, ete, Vix puto alius majori 
doctrinaet felicitate prose:utus fuerit el exsecutus, 
quod bic designat Andreas, quam noster in Atha- 
nasio, vere Maxiuris ; suis illis θΣωρίαις in Dowi- 


A 


nicam Transfigurationem omni:que adjun 
non possint pene σύγχρονοι viri mystica ul 
admirabiles non sibi πιο esse mags 
totique. gratius, geiniuato. fulgore, quam : 
possent, affulgere Ecclesie : quanquam i 
el ac pauculos menses, Audrcez faz, velut 
lumen Maximi, pauloque tardius, exspeetal 
gnat2que editione, oriri sinat, M 


-—- 


IN TRANSFIGURATIONEM DOMINI. 


bzortelag ἡ εὐωχίας, 1j οὐκ οἶδα ὅ τι καὶ A prsestiterit,ut inde hujus sive inspectionis sive οοι:- 


tV, τῷ µεγέθει τῆς χάριτος, xat γλὠῶσταν χαὶ 
ἐπνιχώμενος, ἑνθένδς ποιἠσὰσθαι, Ὁ μὲν 
θαῖος «hv Κύρίον εἰσάγει τοῖς patat; φά- 
ὕτως' « Αμὴν λέγω ὑμῖν, εἰσί τινες τῶν 
των, οἵτινες 05 μὴ γεύσονται θανάτου, ἕως 
τὸν ὙΥϊὸν τοῦ ἀνθρώπου ἐρχόμενον ἓν τῇ 
αὐτοῦ. Καὶ μεθ) ἡμέρας ἓξ παραλαμόθάἀνει 
5 τὸν Πέτρον, χαὶ Ἰάχωδον , xai Ἰωάννην 
δὺν αὑτοῦ, xal ἀναφέρει αὐτοὺς εἰς ὄρος 
ματ ἰδίαν, xat μετεμορφώθη ἔμπροσθεν αὖ- 
νἄλαμψεν τὸ πρόσωπον αὐτοῦ ὡς 6 «oc, τὰ 
ε αὐτοῦ ἐγένετο λευχὰ, ὡς τὸ φῶς. » Καὶ ὁ 
διὰ τῶν αὐτῶν [ησιν ὡς τὰ πολλὰ τῷ Ματ- 
3 ῥήμασι xal νοήµασι τὴν πρὸς ἐχεῖνον 
οἰχείωσιν, ὡς xai τῷ αὐτῷ Πνεύματι τὴν 
Ηπνεόµενος, xal τυπούµενος τὴν διάνοιαν. 
b μικρόν τι διαλλάττειν χαθ) ἓν 6h «ούτων ἢ 
φότερα δόξειεν, ἁλλ᾽ οὐχ ἑναντιότης, οὐδὲ 
το πρὸς ἐχεῖνον, ἤ τοὺς ἄλλους ἑστίν' f] 
«p ερόπῳ χατὰ τὴν φράσιν ἀφευδῶς «X πε- 
& δηλοῦντες (ἵνα συνελὼν φιλοσοφῄσω τι 
&uy) ἡ τὰ παρειμένα πρὺς τοῦδε τυχὸν ἢ 
v εὐαγγελιστῶν, ἐχεῖνος f| οὗτος, ἢ καὶ τού- 
κ παραδιδόντες, διαφωνεῖν δοκοῦσι», οὐδὲ 
ιρὸν ἀλλήλοι; ἀντεπεξάγοντες. Ὡς οὔτε χοι- 
ἅπαντες, οὔτε ἰδίᾳ τῶν τεσσάρων οὐδὲ εἷς 
πάντα, ὅσα χατὰ την ἄφραστον οἰχονομίαν 
ns 6 Λόγος πεποίηκεν, ὁ λεγόμενος σὰρξ, 
λιπὼν τὸ εἶναι Θεός * χαΐτοι Ye σχοπὸν ἕνα 
ειαν οἱ τέσσαρᾶς ἔχοντες, xaX τὸ ὅλον δυνά- 
τοῦ pépou; περιληπτικῶς συνεχφαίνοντες. 
ἄχις γίνεται διὰ τὴν z poc ἄλληλα τῶν λογίων 
ἵματος συμφωνἰαν xat ἁρμονίαν, xal ofa ὡς 
ματι μελῶν δίχην, ἐφ ἁρμογήν τε χα) σὺν- 
συνεχὲς ἁδιάλυτον φέρουσαν. Μαρτυρεῖ δὲ 
[a τῶν λεγομένων, οὐ τὰ ἰδίως παρ) αὐτοῖς, 
Mot αὐτῶν εὑριδχόμενα µόνον, ἀλλὰ xal ὁ 
Ἰωάννης, κατ αὐτὸ 6h τοῦ Εὐαγγελίου τὸ 
νόµενος * « Ἔστι δὲ xai ἄλλα πολλὰ, qna, 
εν ὁ Ἰησοῦς, ἅἄτινα ἐὰν γράφηται καθ dy, 
ὃν οἶμαι τὸν κόσμον χωρῆσαι τὰ γραφόμενα 
Τὰ αὐτὰ δὲ xai περὶ τοῦ Λουχᾶ λέξετα:, 
τῆς μεταμορφώσεως τὴν χάριν ἐχδιηγούμε- 
ν΄ « Ἐγένετο δὲ μετὰ τοὺς λόγους τούτους 
pat ὀχτώ * xal παραλαθὼν ὁ Ἰησοὺῦς Πέ- 
| Ἰάχωθδον, καὶ Ιωάννην, ἀνέδη εἰς τὸ ὄρος 
σθαι.»--- « Ἠγένετο, qnot, μετὰ τοὺς λόγους 
οσεὶ ἡμέραι ὀχτώ. » Tí ποτε δρᾶᾷς, ὦ µύστα 
Ἰῥήτων; Τί λέχεις, » Ἐγένετο μετὰ τοὺς 1ó- 
οὓς ὡσεὶ ἡμέραι ὀχτώ ; » Καὶ τί ἂν ποιῆσαι- 
Μάρχου xai τοῦ Ματθαί[ου δι’ ἑνὸς στόματος 
Ίλοις συμφθεγγοµένων xaX τοιαῦτα λεγόν- 
αἱ μεθ) ἡμέρας ἔς, παραλαμθάνει ὁ Ἰτσοὺς 
ww, καὶ Ἱάχωδον, xai Ἰωάννην τὸν ἁδελφὸν 
αἱ ἀναφέρει αὐτοὺς εἰς δρος ὑψηλὸν xaz' 
ὶ μετεμορφώθη ἔμπροσθεν αὐτῶν ; * αν, 


th. xvi, 98: xvii, 1,2. 1 Joan. 1n, 95. 
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vivii, aut nescio quo debeam nomine appéllark 
(sic et linguam et mentem superat. grati. Inagni- 
tudo), crepidinem ac fundamentum jacianius. Mat- 
üxeus ergo sic Dominum loquentem discipulis 
inducit : « Amen dico vobis, sunt quidam de hic 
stantibus, qui non gustabunt mortem , donec vi- 
deant Filium hominis venientem in regno su». 
Et post dies sex assumit Jesus Petrum, et Jaco- 
bum, et Joannem fratrem ejus, et ducit illos in mon- 
tera excelsum seorsum : et transfiguratus est aute 
eos . Et resplenduit facies ejus sicut sol : vestimen- 
ta autem ejus facta sunt candida, sicut. lumen 5. » 
Sed et Marcus iisdem fere atque Matihseus vestigiis 
graditur, quamdam cum eo et verbis et sensis velut 


B affectans necessitudinem, velut eodem Spiritu 


afflante animum, ac mentem formante. Quod vero 
nonnihil in uno ex dictis vel utroque differre vidca- 
tur, haud tamen ea contrarietas, ut pugnare cuum 
illo aut aliis putanda sit. 1deo enim, ut paucis de 
his aliquid philosopher, videntur dissonare, quan- 
quam ne minimum quid. sibi repugnent, . vel quia 
3lio mode, quod spectat ad plrasim et elocutio- 
nem, qua vere gesta sunt explicent ; vel quia hic 
illeve, aut etiam aliqui huic ferte illive evangelistae 
emissa tradant. Quasi neque Qna omnes, ncque 
peculiariter aliquis eorum quatuor scripserit omnia 
quaecunque fecit Verbum, quo tempore huma- 
nam salutem ineffabili sacramente in carne dis- 
pensavit. Verbum, inquam, quod dictum est caro, 
quanquam esse Deus minime desit : tametsi uma 
ipsis quatuor verias, scopus proposita sit, et ut 
summa totum, virtute ex parte simul decla- 
reni; quod non raro ex mutua eloquiorum Spin- 
tus consensione atque harnionia, οἱ qua, instar 
membrorum in corpore, insolubilem compagem 
compositienemque continui faciat, accidit, Porro, 
eorum qua dicia sunt veritati su(fragantur, non 
tantuin quie peculiaria apud eos, vel corum aliquos 
eccurrunt, sed etiam sublimis ille Joannes, ubi 
ad ipsum Evangelii finem ait: « Sunt. autem e 
alia multa quz fecit Jesus, qux si scribantur. per 
singula, nec ipsum arbitror mundum capere possc 
eos, qui scribendi sunt, libros i .» ldipsum de 
Luca dixerimus, qui sane enarrans gratiam trauns- 
figurationis, ita ait : « Factum est autem post hxc 
verba, fere dies octo : assumptisque Jesus Petro, οἱ 
Jacobo, et Juanne, ascendit in montem ut orareij. 
Factum est, inquit, post hac verba, [fere dives 
octo. » Quidnam vero agis, o mysta arcanorum ? 
Quid ais, « Factum est post verba hac, fere dies 
octo? » Quid enimvero fecerimus? cum Marcus ct 
Matthzus, velut. uno ore pariter pronuntient, ac 
verba ejusmodi dicant ; « Et post sex dies assumil 
Jesus Petrum, οἱ Jacobum, et Joannem fratre 
cjus : et ducit illos in montem excelsum scorsum, 
et transfiguratus est coram ipsis. » lta plane ait 


| Luc. ix, 28, 29. 
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beatus Lucas. Nibil magis unum, magisve cogna- A 97,9!v ὁ µαχάριος λουκᾶς. Οὐκ ἔστιν οὐδὲ 


tum οἱ ad idem fuerit, quai quod mihi illisque 
fuit dictum. Plane enim consonant, eamdeinque 
vim οί nobis et illis dicta habuerint. Etenim illi, 
omissa die qua Verbum rem brevi futuram apo 
stolorum collegio predixisset, itemque diem qua 
idem ipsum praenarratum opus mirabiliter effecisset : 
dies interniedios a primo, inquam, ad ultimura, at- 
que adeo ab uno ad octavum sex palam erxsisten- 
tes numerant, lis porro si duos illos adjunxeris, 
initiumque et finem medio conserueris, eitra con- 
troversiam | quaesitum — habueris, nostrorumque 
scrmonum muluam consensionem perspexeris, sole 
splendidius puriusque emicante veritate decorem 
unitatis. 


Quia enimvero Seripturz vobis majestatem ac 
concinnitatem, juxta [μον doctrinam, oratione 
descripsi : age plane penetratis audentius adytis, 
ctiam retegam abditam in Scriptura spiritualium 
sensorum venustatem ; eam perinde utique quod 
paret luminis splendore superantem, atque res 
spiritalis rem subjectam oculis, latente sinceritate 
et gufficientia vincit (6). Caeterum vos mihi prius, o 
amici sermonum mnystae, quique mecuni quz bona 
sunt pulchraque adamatis, Spiritu illo qui mundat 
ac illuminut omnia, audituque εἰ intelligentia 
mundamini : quo Sermo ille vobis cognatus, tan- 
quam necessariis suis colloquatur, ac initiationibus 


quas nemo docuerit (7), perfectiora exhibeat. Quid C 


ergo sUümus dicturi, fratres? Quod vero illud spi- 
ritale instructissimum sermonum convivium ac 
spectaculum, ad qux vos hodie invitamus, qua- 
que adjutore Spiritu incessere ac adire volumus? 

Senarium dicunt artis periti, inler numeros 
denario. coniprehensos, solum perfectum ;. velut 
nimirum qui ex suis ipse partibus cons'ituatur et 
eonipleatur. Atque. « Christus, Dei sapientia ος vir- 
tus k, » Verbum illud bonitate majus, « Filius ille 
unigenitus qui est in sinu Patris ! ; » sex quidem 
dierum spatio fabricatur et creat quidquid rerum 
est oculis subjectum : ad. hzc vero ct homin.sm, 
qui immateriata. anima materiaque, hoc est, cor- 
pore consistat. Sed et charitatis qua bonum nullum 
»ublimius adeove pretiosum, sex perspicue species 
recensentur, i» quibus exhibitam in egenos huina- 
nitatem, ut in seipsum Dominus recipit ac probat. 
lis enim qui misericordes fuerunt, misericordiam 
pro misericordia justa lance reponens, prze- 


k | Cor. 1, 24. ! Joan. 1, 18. 


τε χἀχείνοις elpnu£vuv πρός τι τῶν váy 
δέστερον 7| συγγενἑστερον. Σύµφωνα và 
ἀληθῶς, καὶ ταυτοδύναµα τὰ παρ) ἡμῶντ 
λεγόμενα. Καὶ γὰρ ἐχεῖνοι «bv ἡμέραν 
καθ fv τὸ μέλλον οὐχ εἰς μαχρὰν ὑπὸ 

τελεσθήσεσθαι τοῖς ἀποστόλοις xoti) προ 
κἀχείνην αὖθις, ἐν f] τὸ προῤῥηθὲν ὁ λόγος 
ἐδείργασται, τὰς μεταξὺ τῶν δύο, τῆς mpi 
καὶ τῆς τελευταίας, μᾶλλον δὲ τῆς μιᾶς o 
ἀριθμοῦσι προδήλως ἓξ τυγχανούσας. AK 
συνάψειας, τὴν ἀρχὴν καὶ τὸ τέλος τῇ µει 
αρμόζων, τὸ ζητούμενον ἀναντί2ῤητον ἕξε 
πρὸς ἄλληλα τῶν ἡμετέρων λόγων συµφι 
ίδοις, τοῦ ἡλίου λαμπρότερὀν τε xal xa 


D τῆς ἀληθείας τὸ ἐνιαῖον ἀποστίλδονσαν x& 


Άλλ' ἐπειδη τοῦ Λόγου τὴν φαινομέν 
πειαν xal εὐαρμηστίαν ὑμῖν τῷ λόγῳ διέγ 
την τοῦ Aouxi διδασχαλίαν ' φὲρε δὴ καὶ 
των Χατατολµήσας, τῶν ἐγκεχρυμμένων 
μυστικῶν θεαµάτων ἐχκαλύψω τὴν ἀγλαῖα) 
ὑπερλάμπουσαν τοῦ φαινομένου, ὅσον τὸ 
τοῦ ῥαινομένου χρυφιωδέστερὀν τε xa! διαι 
Kal po: καθέρασθε πρότερον, ὦ φίλοι p 
Λόγου xal συνερασιαὶ τῶν χαλῶν, xai 
διάνοιαν, τῷ πάντα χαθαΐοοντι xai φωτίσε 
ματι’ ἴν' ὡς οἰχείοις ὑμῖν ὁ Λόγος συμφνῦ,. 
χα) ταῖς ἀδιδάντοις μυσταγωγίαις ἀναδείζῃ 
τερα. Τί οὖν φαµεν, ἀδελφοί; Καὶ τίς d) : 
λόγων πανδαισἰα xal θεωρία, ἐφ᾽ οἷς ὑμᾶ 
λούµεθα σήµερον, xal οἷς ἐπιθχίνειν ἀξιο 
τοῦ Πνεύματος; 


Τὸν ἓξ ἀριθμόν φασιν οἱ περὶ ταῦτα σοι 
τῶν ἐντὸς δεχάδος τέλειον εἶναι, ἅτε 6h Ex ci 
συν.στἀμενόν τε xal συμπληρούμενον. « X 
ὁ τοῦ 0:05 σοφία χαὶ δύναµ.ς, » ὁ ὑπερά 
19: * ὁ μονογενῆς Yihg ὁ ὧν εἰς «v x» 
Πσατρὸς, » £& μὲν ἡμέραις δημιουργεῖ πᾶν 
μενον, ἔτι ὃΣ καὶ τὸν ἄνθρωπον, τὸν ἐξ ἀθλ 
καὶ τῆς ὕΌλης τοῦ σώματος συν.στἆάµενον. * 
τῆς ἀγάπης, f; οὐδὲν τῶν χαλῶν ἔστιν Ui 
οὐδὲ ἰσοστάσιον, ἁπαριθμεῖτα: τὰ εἴδη σα 


D o; ἐν ἑαυτῷ ἀναδέχεται τὴν εἰς τοὺς δεοµέ 


ανθρωπίαν. Tot; γὰρ ἑλεήμοσιν ἀντιταλαν 
ἑλέῳ τὸν ἔλεον, χαὶ τὸ vépa νέµων ὡς με] 
τῆς ἐχεῖθε µαχαριότητος, φησὶ πρὸς αὐτοὺ 
δεξιᾶς στάσεως Ἠξιωμένους ' εδεῦτε, οἱ tJ; 


COMBEFISII NOTA. 


(6) Latente. sinceritate ei sufficientia vincit. Kpo- 
φιωδέστερόν τε xal διαρχέστερον, Primum illud, 
vox est! theologica, ut ei Dionysii τὸ, χρύφιον. Ut 
non solum significat rei velut, obscuritatem, sed 
etiam. cjus eminentiam. indicet, qua habeat esse 
ità obscuram elevatione ae perf:ctione : quare illi 
altera, velut expli-ationis gratia, seite adjengitnr : 
m ditatissimum Andream in Dionysio et Gregor:o, 


quivis facile adverterit. 

(7) Initiationibus quas nemo docuerit. "ki 
"2G0:aüvoYvíaz. Seitum ^ epithetum. Velu 
Disciplinis quas non homo, scd Deus, : 
doceat ac vere est qui minimun) quod hom 
rit : Deus. ipse est qui docct hominem οἱ 
ac in primis iHam sanctorum. 


IN TRANSFIGURATIONEM DOMINI. ' '9D 
ρός µου, χληρονομµήσατε τὴν ἠτοιμασμένην A miaque 


σιλείαν ἀπὸ χαταθολῆς κόχμου. Ἐπείνασα 
ιἑδώχατέ µο. φαγεῖν: ἑδίφησα, καὶ ἑποτί- 
"ξένος μην, xa συνηγάχετέ ue. Ὑυμνὸς, 
κεδάλετέ µ: ' Ἰσθένησα, xa ἑπεσχέφασθέ 
νλαχῇ μην, χαὶ ἤλθετε πρός µε. Ἐτεὶ 
Uta καὶ τοιαῦτα τῆς ἀγάπες τὰ εἴδη, χαθά- 
ῥαγγελίοις αὐτὶ βοᾷ καθαρῶς ἡ ᾿λλήθεια, 
ie εἰς τὸν πλησίον ἀγάπης, ἡ εἰς θεὸν ἀγάπ 

ται’ δε fii xot τῆς ἑλπιρομένης µαχαριότητος 
αδείχνυται, ὁ πρὸς αὐτῆν Ὑνησίως συντετα- 
(ων τὴν δρεξιν « Ἐν δὲ ταῖς δυσὶ ταύταις 
ὅλος ὁ νόμος χαὶ οἱ προφῆται, » χαθάπερ 
γελίοις 6 λόγος συντίθεται, χρέµατα: ' &v- 
ῆλον, ὡς ἡ ἀγάπη πρᾶγμά ἐστιν ἀγαθῶν 


) περιεχτιχώτατον , xal ἀχρότατον τῶν διὰ D 


ις ΓραρΏς φανερηυμένων, καὶ οὐδὲν ἐστιν 
ἶδος , δι ἧς ἄνθρωπος οἰγειμῦται τῷ θεῷ 
ἁπτεται, χαὶ της ἄνω δύξης καὶ βασιλείας 
ust, ὃ μὴ τῆς ἀγάπης ἑξήρτηται, καὶ ὑτε 
εριείληπται, ἀῤῥήτῳ λόγῳ συνεχόμενον xat 
µενον. "0θεν καὶ τὴν ἄχραν, ὡς ἐν ἀνθρώ- 
λειότητά τε χαὶ χαθαρότητα τῆς κατὰ τῖν 
φιλοσοφίας, ὃς τέλος εἶναί φασ. τὸ ἀγαθὸν, 
d αὐτὸς ὁ O:b;, μόνη τελέως ἢ ἀγάπη δ.ὰ 
Mg τῶν οἰχείων μερῶν χατορθωθεῖσα συν- 
μεθ) fiv χαὶ διαφερό»τως θεῷ συνάτπτε: τὸν 
Y, τῆς 0ερλογίας τὸ πρ ἀναφλέγουσα- 


ὅτιυ χάριν εἴρηται ταῦτα, Φημὶ, ὅτι εἰ μὲλ- C 


ἐπὶ τοῦ ὄρους τῆς ὑφηλῆς θεωρίας, ὡς µαθη- 
λόγῳ συνεπαρθήσεσθαι, τῆς τε βασιλείας 
τὴν ἀπρόσιτον ὄψεσθα: δόξαν, καὶ τῆς ὁρατῆς 
aX vortiij; θεοφανείας ἀξ.ωθήσεσθαι ' ἐπειδὰν 
Χριστοῦ προαναφωνοῦντος, οὐχ εἰς μαχρὰν 
kv βασιλείαν ἑλεύσέσθαι (τοῦτο γὰρ ἡ µετα. 
τς, καθ ἣν ὁ ἀναλλοίωτος, ὑπὲρ τὸν ἥλιον 
τὸ ὑπὲρ ἡμᾶς xat ἡμέτερον ), θρέφει μὲν xal 
Χριστὺν πεινῶντα xai δ.φῶντα τὴν πάντων 
ιν. Ἡ καὶ ἄλλως διὰ τῶν δεοµένων, τὸν 
ἰσοιχισθέντα τοῖς λαθοῦσιν αὐτὸν διὰ τῆς v.L- 

συναγἀγοί δὲ 33 ξενιτεύοντα, ἑνδύσει δὲ 
εύοντα, θεραπεύσει δὲ ἀσθενοῦντα, καὶ ἐν φυ- 
ΔειρΥμένον οὐ παρόψεται, πόθῳ τοῦ εὐέργε- 
οδρῶς ἐπειγόμενος' xal διὰ τὴν ἐπαινετῆν 
λῶν ἁπληστίαν, οὗ µέχρι τῶν φαινομένων 
it * οὐδὲ τῇ περὶ τὰ ἔξω φιλοφροσύνῃ mep:- 
ι την εἰς τὸν φιλάνθρωπον Αεσπότην φιλαν- 
)* οὕτω γὰρ θαὐῥῷὼ λέγειν, ἁποσκοπῶν εἰς 
Φ) ὅσον ἑνὶ τούτων τῶν ἑλαχίστων ἐποιήσατε, 
ριήσατς΄ » ἀλλὰ xai ἔνδοτέρω χωρήσει τοῦ 
νου, xai τῶν Φυγιχῶν παθημάτων φροντίδα 
αι, xal ἱἰατρείαν ἐτινοῆσει την πρέπουσαν " 
ετασχηνώσει μὲν εἰς τόπον χλόης » θρέµµατα 
καὶ ἀρτιπαγη πρὸς εὐσ-θξιαν, « ἐπὶ δὲ ὕδατος 


Mh. xxv, 324-50. » Matth. xxii, 40. 


ccelestis illius beatitudinis tanquam 
magnificus in donis distribuens sic jam dignis 
habitis qui starent à dextris, ait : « Venite, 
benedicti Patris mei, possidete paratum vobis re- 
gnum a constitutione mundi. Esurivi cnim, ct 
dedistis mihi nanducare ; sitivi, et dedistis mili 
bibere; hospes eram, et collegistis me ; nudus, ct 
cooperuistis me; in carcere eram, et venistis ad 
me 7. » Cum igitur tot sint ac tales charitatis velut 
species, quemadmodum ipsa in Evangeliis Veritas 
manifeste clamat, charitate autem in proximum 
charitas in Deum (firmetur , qua etiam vere ac 
sincere contentum in eam desiderium liabens, 
sperat» beatitudinis dignus ostenditur; cumque 
« In duobus his mandatis universa lex pendeat οἱ 
prophetze, ^ » quemadmodum Scriptura in Evange- 
liis statuit : binc palam conficitur, esse charitatem 
pre omnibus in Scriptura expressis bonis, rci 
maxima complexionis atque supremam, nec esse 
ullum virtutis genus quo homo concilietur ac colize- 
reat. Deo, gloriamque caelestem εἰ regnum. possi- 
deat, quod mon pendeat a charitate, atque ab ca 
arcana quadam ratione comprehensum, ac velut 
presidio custoditum habeatur. Quare etiam charitas 
$0la, suarum partium senario perfecte gesta, sum- 
manm illam, qualis potest esse hominis, perfectio- 
nem ac munditiem constituit philosophi: posite in 
aclione, cujus (inem dicunt esse bonum, quod 
Deus ipse est : post quam etiam, accendens nempe 
theologix ignem, egregie hominem conjungit Deo. 

Enimvere quorsum hzc dieta sunt? Nimirum, 
quia si quis una cum Verbo tanquam discipulus 
in montem sublimis contemplationis subvehendus 
est, regnique illius inaccessibilem aspeclurus glo- 
riam, atque visibili imelligibilique Dei apparitio- 
ne lionestandus; postquam Christum praloquen- 
tem audierit, fore ut non multo post veniat regnum 
ipsius; id enim est transliguratio, quo is qui in- 
variabilis est, quam pro nobis nostramque naturam 
induit, illustrius sole illuminavit : ejusmodi , 
inquam, Christum esurientem, sitientem salutem 
omnium, — paverit et potaverit. Áut etiam alio 
intellectu, ita Christum iu omnibus habitautem 
qui ipsum fide susceperunt, per egenos habuerit , 


p collegerit vero hospitem , nudum induerit, infiv- 


mum curaverit, detentum in carcere non spreve- 
rii, vehementius instigante desiderio faciendi 
bene; ac neque iu iis απ aspectabilia sunt, pro- 
pter laudabilem bonorum insatietatem | steterit , 
neque suam in. beuiguum Dominum totaque homi- 
num genus propensione amantem, humanitatem 
benignitate et benevolentia in id quod externum 
paret , di(finierit ac aretaveriL : plane enim sic 
audens dico, ad illud respiciens quod dictum es! : 
« Quandiu fecistis uni ex his minimis, milii feci- 
$tis ? : » quim. penetrabit ad. interiora ejus qued 


ο Matth. xxv, 40. 


ΥΑΒΙ.5 LECTIONES, 


orte μέν. 
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videlur, morborumque ac affectionum animarum A ἀναπαύσεως » αὑτὰ διαθρέφειε" xal τὸν | 


'habiturus est curam, ac congruam eis medelam 
excogitaturus : ac pecora quidem ratione pr:edita, 
-ecensque compacta  formataque ad pietatem, 
« in loco pascuz collocabit ; educabit — vero super 
aquam refectionis P.3; » atque peregrinum et exsu- 
lantem a patria, ac in aliena terra demorantem, 
factumque vagum, ejus a patria. velut absentiam 
el peregrinationem  reveritus, qui nostri causa 
peregre demoratus est ac factus hospes, in suam 
ipse domum, quzxcunque tandem illa sit, libens 
inducel; a lerrena quidem ac dividua vita abdu- 
cens (8), ad illum vero individue unum ac coele- 
stem sanctorum Ixtum conventum migrare faciens 
ac transferens, ubi Paulus, et qui timent Dominum 
conversantur * : sed et alium videns paterna nu- 
datum substantia, ac incorruptionis tunica quie est 
in voluntate exutum *, nuditatis misertus induet 
iterum, docens beatam vivendi rationem et secun- 
dum Deum. Quid vero infirmum in fide * dicam 
atque. adhuc puerilem animum ferentem, quod 
spectat ad agendorum discernentem prudentiam ? 
Num vero est silentio preteriturus ? lIaudquaquam 
plane : sed. ad desideratam sanitatem finemque 
proprium quam citissi:e revocaturus est : partis 
alien: a ratione vitiis ac perturbationibus sermone 
veritatis fugatis, rationeque insita ad suum ipsius 
instaurata principium : ac biga partis anima pa- 
tibilis, ira, inquam, et cupiditate, ex ratione ra- 
tioni composita, subnexisque pennis ad ea que 


µήσαντα τῆς οἰχείας πατρίδος, xav ἐπὶ E 
διατρίδοντα, καὶ ἀλήτην γενόµενον τὴν tv 
αἰδεσθέντα τοῦ δι ἡμᾶς ζξενιτεύσαντος, ἐπὶ 
ἑστίαν, ἥτις ποτέ ἐστιν, ἀσμένως χειραγ 
τῆς μὲν Υηῖνης xal μεριστῆς ἁἀποστήσας i 
65 τὴν ἐνιαίαν καὶ οὑράνιον µετοιχίσας «i 
πανήγυριν, ἔνθα Παύλου xa τῶν φοδου! 
Κύριον ἐστὶ τὸ πολίτευμα” ἀλλὰ xa ἄλλον &: 
θέντα τῆς πατριχῖς οὐσίας θεώµενος, tf 
προαίρεσιν ἀφθαρσίας τὴν στολὶν ἐχδυι 
ἑλεῆσας τὴν γύμνωσιν, ἐνδύσει πάλιν, τὸν 5 
καὶ µαχάριον εἰσηγούμενος βίον. Τί δὲ 4 
νοῦντα τῇ πίστει, xal περὶ τὴν δ.ἀχρισιν : 
Χτέων νηπ:άζουσαν ἔτι «hv διάνοιαν φἑρον: 


B παραδραμεῖτα: σιγῇ; οὐμενοῦν * ἀλλ' ἐπὶ τὴ 


µένην ὑγίειαν , χαὶ τὸ οἰχεῖον τέλος &va: 
τάχιστα, τῷ λόγῳ τῆς ἀληθείας τὰ πάθη qu 
τῆς ἁλογίας, χαὶ τὸν ἔμφυτον λόγον ἐπὶ’ 
ἀποχατασσήσας ἀρχήν ' θυμὸν xal ἔπιθυμ 
παθητιχοὺ τῆς ψυχῆς μέρους τὴν ἔννωρ 
λόγον ὑποδείξας τῷ λόγῳ, καὶ io ἃ δεῖ 4 
xal ἀνακαινίτας τῷ πνεύμµατι. Ἐπὶ δὲ τού: 
τὸν χαθειργµένον μὲν τῷ ζόφῳ τῆς ἀγνοί 
δὲ τὸ φῶς τῖς ἁπλανοῦς Υνώσεως χωλυόμ 
σχοπε!ινῷ χωρίῳ κατὰ πρόνοιαν ἐπιστὰς, ἅ 
τινος ἀγγέλου τοῦ φωτίζοντος τὴν διάνοιαν : 
τῆς ἀγνοίας διαῤῥίδας δεσμὰ, ἐπὶ τὸ φῶς π 
ἂν τῆς χατὰ Χριστὸν ἐλευθερίας χαὶ πολιτεἰ 
ζυγῷ δουλείας λοιπὸν ἐνεχόμενον, µήτε mob 


oportet, ac spiritu renovala *. Αά hzc autem, c ράνια χάλλη βαδίζειν τῇ διανοίᾳ χατ) ἔξου: 


eiiam quem velut carcere ignorantiz caligo deti- 


γόµενον. 


nei, ac ncc vere scientie lumen videre sinitur, tenebricoso per providentiam ac curam. 


wünens, sermone qui illuminet animum, velut angelo quodam infringente, 
viue provereriL; ut is neque jan. teneat 


vinculis ad [umen verae in Chlristo libertatis ac 


disruptis ig 


servitmtis, ac neque arccatur, ut ne liber ac pro a&ibitrii facultate pulchra. coeli inccsserit 


strarit. 

Plane vero, congrua ratione et modo universa 
hxc, ac οἱ qua ejusmodi suut, cbaritate lucernz 
instar animo illucente, duplici exhibeat oportet 
ralione. Quod enim duplices simus, ex anima 
constituti οἱ corpore, duplex etiam fuerit curz 
ratio : qua et ipsi omnes indigemus, velut homi- 
ues ; quanquam nihilominus ille amplius, hic 


r2 Psal. xxi, 25 12a τι. 


r Philipp. nt, 20. 


Καὶ πάντα ταῦτα xal τὰ τοιαῦτα κατὰ τὶ 
λόγον καὶ τρόπον, ὑπὸ tfe ἀγάπης τὴν qv; 
χτωρούµενος, διττῶς ἐπιδείξεται. Καὶ γὰρ 
ὄντων ἡμῶν, &x. ψυχῆς τε xal σώματος, διπ 
τῆς ἐπιμελείας τὸ εἶδος, fi; καὶ αὐτοὶ πάντει 
πο. χρῄζοµεν, cl χαὶ ὁ μὲν ἐπὶ πλεῖον, 
ἔλαττον, ἕως ὑπὸ τροπὴν ἡμῖν fj προαἰρει 


. Ίο. xv, 92. '! Rom. xiv 1. ἃ Ephes. 


VARLE LECTIONES. 


? Forte αἰδεσθείς. 


COMBEFISII NOTE. 


(8) Ac dividua vita abducens. Καὶ μεριστῆς &ro- D superius ἀντὶ τοῦ αἰδεσθέντα legimus albec 


στῆσας ζωῆς. Vitam dividuam, seu separabilein, 
opponit τῇ ἑνιαίῳ  favnyopsc, 10 illi sanctorum 
conventui, velut individue uni ac inseparabili : 
nusquam scisso, vel ipsoa scipso, dissideutibus 
tibus, quas una charitas in idipsum inviolabi- 
Iter astringit, nec a Deo, qui ipsum illud idipsum 
sitin quo tam feliciter astringantur. Potest haberi 
5X hac autithesi. quid vere sit τὸ, ἑνιαῖος, quod 
Lex. minus apte reddunt, aliquis. Melius Suid., τὸ 
lataiov * τὸ uovab:xóv. Mabuit forte vet. Lex. ex 
quo alia, unus aliquis : quo: est satis aptum, Paulo 


referat colligentem, qui ex Christi pro nc 
spitis reverentia, hospitem fratrem in doma 
cat : illam, inquam, in colis. qua vere 
hospites sumus, nisi quantum conversali 
velut undo excessimus : quo etiam modo 

reliqua sensu mystico, non excluso litter 
etiam doceamur curam habere corporum / 
non tantum animorum : qua, inquit, dupli 
qui ex anima constituti simus et corpore, x 
πάντες ἄνθρωποι χρῄξομεν᾽ Ipsi etiam-om: 
ἠοπήπεε egemus : quanquam plus alii, alii 


e 


IN TRANSFIGURATIONEM DOMINI. 
τῆς $. Όλη φὲρε, τὸ ἄταχτον xal àv- A minus; quandiu 


| zat ταῖς ἔξωθεν ἑπηρείαις καὶ δυσχερείαις 
, Ad). xal μάλιστα φιλανθρώπως ἀλλήλοις 
ἵνα xai ἄλλως μᾶλλον ἑαυτοὺς εὑεργετῷ- 
'àp εὐεργέτημα μεῖζὸν ἑαυτοῦ παρὰ τῷ εὖ 
ενόµενον, ἐπὶ τὸν εὐεργέτην δαφιλέστερον 
σι. xal οὕτως iv τῷ εὐεργετεῖσθαι τὸ 
ὁ ἀντιπεριίσταται. Τούτῳ δὲ. προδήλως xal 
Βεὸν ἄνθρωπο; * ἡ δὲ µίµτσις, οἰχείωσις " 
gto, ἐξομοίωσις : ἡ 6b, τῶν ἀγαθῶν ἀχρό- 
pde τῆς Φφιλανθρωπίας πήηλίχος ἐστὶν ὁ 
Οὕτω δὲ xal διὰ της αὐτοτελοὺς ἑξάδος 
àv, φόδον ἅπαντα δουλοπρεπῃ παρωσάµε- 
ι τὴν χαχῆς τῶν παθῶν ἀχθηδόνος, καὶ 
αχαθήρας ὡς οἷόν τε, xal ἓν τῇ ἀγάπῃ τε- 


ἆθλον ἀρετῆς xopieitat, [xai] τῆς tv B 


φυσιχῆς θεωρίας τὴν ἅπ.χιστον γνῶσιν 
^ χρόνον χαὶ φύσιν, καὶ τὸν ἓν EG ἡμέραις 
1 χόσμον, τὸν ὑλιχὸν xal ὁρώμενον, τύπον 
ἀναθεθηχότος τὴν αἴσθησιν, ὄψεται χαλῶς 
pegévou τὸν μὴ ὀρώμενον, µεταῤῥυθμίζων 
υς ἐπὶ τὴν νοητην xat πολύφωτον ὡραιότη- 


λη τῶν φαινομένων. Καὶ οὕτω τὴν χτίσιν͵ ᾿ 


μαυτῆς αἴτιο) ἕξει χειραγωγοῦσαν αὐτοῦ 
αν. Ὥστε δι’ ἀμφοτέρων, πράξεως 65 λέγω 
ας, μετὰ τὴν iv ἀμφοῖν τελειότητα, τὴν 
ξάδος τῶν θείων ἐντολῶν, xaX μέντοι xal 
uy δηλουµένην, ἓν of; ὁ ὀρώμενος ὑπέστη 
Ἰυνήσεται χαθαρῶς σωνιέναι, xl τὸ τῆς 


046 


nimirum voluntas mutatione 
subditur, ipsaque a se materia inordinationem 
ac inconstuntiam adducit (9) vel etiam externis 
injuriis molestiisque intereipitur. Quare pristat 
omnino ut tota humanitate invicem coutamur, 
quo et alioqui ipsi nobis beneficium majus coufe- 
ramus. Beneflcium quippe seipso auctius redit a 
beneliciato ad beneficum : atque adeg in beneficii 
acceptione. quz:edam reciproca heneficii collatio 
est. Eo enim perspicue homo Deum imitatur. 
Imitatio autem, conciliatio est ; conciliatio autem, 
assimilatio et expressio : eaque supremum bonum, 
Viden' quantus sit humanilatis et misericordia 
fructus? Sic vero eliam, seipso perfecto manda- 
torum senario, metu oinni servili una cum vitiosa 
perturbationum molestia depulso, suique quam 
potest haberi maxima, emundatione ac consumma- 
ta charitste , virtutis ac naturalis in spiritu con- 
templationis (10) inoffensam rerum supra tempus 
naturamque positaruin scientiam, pramiuiu re- 
portaverit : vidensque mundum diebus senis con- 
ditum , illum, inquam, in materia, ct oculis sub- 
jectum; mundi supra sensum  elcvati figuram 
probe, quod fugit oculos nec aspectari potest ; 
rerum visibilium ornatjs in spiritalem multoque 
lumine illustrem decorem concinna: accomnioda- 
tione transferens, eo quod corporeum subjacet 
oculis, perspiciet. Sicque futurum est ut. creatura 
animum ejus in suum ipsius velut manuducat 


)στήριον. "O διὰ τῆς τοῦ Aouxd µυσταγω- C principium. Quamobrem utroque, actione, inquam, 


Υέ pot qalvesat, παραγυμνούμενον, ἴδοι 
ν θεωρητικῶν τε καὶ ἄνω βεθηχότων τὴν 

T6 δὲ λεγόμενον καὶ γνώσεως ἀληθοῦς, 
ὡς xai xócuou γενόµενοι, xa0' ὅσον ἑφ- 
ανθα, τὰ τῆς µελλούσης καταστάσεως εἴδη, 
πειράθησαν, διδαχθἠσον]αι. ᾽Αλλὰ ταῦτα 
προοδοποιήσασθαι τῇ μελλούσῃ τοῖς διορα- 
& ἐπὶ τοῦ ὄρους φανερωθήσεσθαι δόξη xal 
ὧτε δὲ τῷ Ἰησοῦ συνανελθόντες, εἴσω τῆς 
ἑνοιντο, τότε πολλῷ τρανώὠτερόν τε καὶ ὑψη- 
δὰ τῶν λευχανθέντων (atl χιὼν, καὶ λαµ- 
0$ τὸ φῶς ἱματίων τυῦ Λόγου, τῆς µυ- 
ὢῶν προειρηµένων θέας ἀξιωθήσονται, 
ἤδη τῶν συµθόλων τῇ ἀληθείᾳ. 


et contemplatione, post adeptam in ei« positam 
perfectionem , iliam nimirum tum quz senario 
divinorum mandatorum, tum qua nihilominus 
diebus senis, quibus mundus fuit conditus, signi- 
ficatur, quodnam sit Octave sacramen!um, per- 
spicue intellexerit. Atque id, mea quidem senten- 
tia, spiritali Lucz doctrina viderit declaratum, 
qui sic contemplalivus ac sensu superior evaserit. 
Dico autem, verusque est sermonis sensus, fore 
ut, quantum ποια vita lieri potest, corpore 
mundoque excedentes, jam ea qus futuri illius 
siatus sunt, ex jis quorum fecere periculum gi- 
stumque perceperunt, doceantur, Verum liec 
quidem υἱ tantum przeeant, ac velut. muniant 


inifestze in monte perspicacioribus oculis glori: οἱ grotiz.. Ubi autem una cum Jesu  ascen- 
αγ nubem constiterint , tunc longe clarius sublimiusque vestium Verbi fulgore instar luminis, 
| prefatorum visionem accepturi sunt, cum jam symbola veritali concesserint. 


VARUE LECTIONES. 


e ὑπέρ. 


COMBEFISII NOTZ. 


&gque u se maleria inordinationem ac incon- 
adducit. Φέρει παρ) ἑαυτῆης τὸ ἄταχτον 
ιαλον. Verba sunt. Gregorii, in qu etiam 
atur Maximus, orat., πὶ fallor, 16, De 
perum, in qua noster Andreas, in prz- 
αγ] virtutibus aliis, ejusque in pro- 
ignatissima. utraque misericordia, spiritali 
rali, quarum illa potior sit, eoque magis 
jon parum, quanquam alio scopo suisque 
ac iis illustribus adjectis, eumdein Gre- 
uitatus vidciiur. 


(10) Virtutis, ac naturalis iu spiritu conteupla- 
tionis, ete. Nonnulla fuit punctorum mutatio, ad- 
jecta etiam particula xat. Τὸ, ὑπό, inutandum duxi 
in ὑπέρ, quod margini ascripsi , ut velit, virtute, 
qu: operibus charitatis et. misericordiz explicatis 
prizcipue exercetur, rerumque naturalium spirita- 
liori contemplatione, ceu duplici senario prapa- 
rante ad montis accessum, inoffensam comparari 
divinorum et spiritalium cognitionem, longc tamea 
ea inferiorem, quas liabetur in ipso monte, Verbo 
pceuliarius illuminaute, etc. 
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Porro fuerint spiritalis contemplationis Verhi ve- A 


«tes, quibus et obtegitur, et detegitur ac revela- 
tur. Quod οἱ videatur mirabile. Una quidem ratione 
anagogiz ac sensus spiritalis, ut quidem mihi 
videtur, dicta factave Salvatoris per vites hoc s»- 
culo. institute currieulum, Vitas, inquam, illius 
intemeratze ac. immaculate ; vitz, carnis dispen- 
satione mundo palam exhibitae, c:eterum non com- 
prehens:e ; vitz ab omni omnino et citra ullam com- 
parationem malitia liberze, quique totius munditiei 
et sancUlatis causa fuit, et exemplar humano generi. 
Quam is qui supra substantiam est, vero ad substan- 
tiam accessu, supra substantiam substantia(us ac 
substantiam indutus, nohis nostrzque salutis causa 
iu carue- vixit : qus el ipsa eximie in monte re 
splenduit, Non velut id temporis clarior sublimior- 
quese ipsa evaserit : absit hoc ; sed quam perfecti 
ac sublimiora docti discipuli, quid οἱ prius essat 
veritate sint contemplati. Dicta ergo gestaque, 
quibus vita illa constitissct, quibuscum etiam 
immensa Verbi in nos dispensationis profunditas 
ostenditur, non immerito velut Salvatoris vestes 
habuerint accipit. Seu vestibus ejusmodi utraque 
illa Spiritus emundatione instar luminis fulgentia, 
ob omnimodam munditiam summamque claritatem 
velut typo repreesentari. 

Alio autem modo potuerint vestimenta Verbi 
intelligi, nee puto inligna Spiritu expositione : 
tum eorum qua procreavit deduxitque ut essent, 
magnificentia ac velut sumptuositas ; tum etiam 
Scriptura sacra. lila quidem, quz invisibilem il- 
lum et quem nihil capiat, in ipsa ineommiste ac 
iutlemerate, qua ratione Creator esteet causa, velut 
abditum ac delitescentem palam faciat : liec autem, 
ut quz:e Verbum arcana quadam ratione in ipsa velut 
habitans ac libenter manens, iis qui digni sint Spi- 
ritu demonstret. Anibo enim Spiritu depurantur ac 
illustrantur : taliaque sua illa munditia, divinorum 
ac contemplandi amantibus parent, « qualia non po- 
test fuo super terram candida facere Y. » —« Nam 
"piritus, inquit, omnia scrutatur, etiam profunda 
Dei *. » Sic igitur vestium adminiculo latens in 
cis Verbum seipsum prodit, ac cognitionis suz 
lumen emittit; iis ninirum qui, sicut Petrus, et 


S. ANDRE CRETENSIS 


Ἱμάτια δὲ τοῦ Λόγου xatà thv ἓν πνεύμι 
ρίαν εἶεν ἂν, ὑφ᾽ ὧν περιστέλλεται καὶ δι ἑ 
λύπτεται. "O χαὶ παράδοξόν πως. Καθ lv 
δυς ἀναγωγῆς, ὥς v6 µοι δοχεῖ, τὰ κατὰ 
ἐχεῖνον εἱρημένα τῷ Σωτῆρι xai πεπραγµ 
ἄχραντόν τε xal ἀχηλίδωτον * τὸν τῷ χόσµη 
κατὰ τὴν σάρχα οἰχονομίας προφαινόµενον 
χαταλαμθανόµμενον δέ ' τὸν πάσης μὲν ! 
ἀσυγχρίτως ἐλεύθερον, πάσης δὲ καθαρό! 
xal ἁγιότητος αἴτιον ἡμῶν καὶ ὑπογραμμδι 
σει yevóp.evov. "Ov ὁ ὑπερούσιος εἰς οὐσίαν 
ἑλθὼν, χαὶ ὑπὲρ οὐσίαν οὐσιωθεὶς, διὰ 
duty πεπολίτευται. "Oc δὴ xal ὑπερδαλλόν 
τοῦ ὅρους ἑξήστραψδεν. Οὐ τότε γενόμενος 
δ.αυγέστερος f) ὑψηλότερος ΄ ἅπαχε - ἀλλ d 
πρότερον ἣν, τοῖς τελουµένοις τῶν µαθη 
μυουμένοις τὰ ὑψηλότερα χατὰ ἀλήθειαν θε 
νοις. Τὰ δι ὧν οὖν 6 βίος ἐχεῖνος συνέστηχε 
τε χαὶ πράγματα, ol; xai ἀπέραντος 6 Bx 
περὶ ἡμᾶς οἰκονομίας τοῦ Λόγου συνακοδι 
o)x ἀπειχότως ἂν εἰς τὰ ἱμάτια τοῦ Σωτη! 
θάνοιτο. Ἡ &xetva δι αὐτῶν σημµαϊίνοιτο «f 
θάρσει τοῦ Πνεύματος ἀμφότερα λάμποντ 
φῶς, διὰ τὴν παντελή χαθαρότητα xai τᾶνε 
φανότηῖα. 


Καθ) ἕτερον δὲ τρόπον ἱμάτια τοῦ Λόγι 
ἂν, χαὶ οὐχ ἀναξίως, οἶμαι, τοῦ Πνεύματος * 
αὐτοῦ 6b τοῦ Λόγου προθεθληµένων τε xal « 


C ων πρὸς ὕπαρξιν ἡ µεγαλοπρέπειά τε xa 


λεια, χαὶ μέντοι xai «b Γράμμα «cb ispóv. 
ὡς κτίστην χαὶ αἴτιον ἐγχρυπτόμενον ἀχράντ 
φανεροῦσα τὸν ἀόρατον xal ἀχώρητον * τὸ 
Λόγου μυστιχῶς ἐμφιλοχωροῦντα xai Lvavk: 
αὑτῷ, προφαϊνον ἀῤῥήτως τοῖς ἀξίοις τοῦ | 
τος. ᾽Αμϕότερα γὰρ διὰ τοῦ Πνεύματος d 
ρεται xal λαμπρύνεται, καὶ τοιαῦτα τῇ xal 
διαδείχνυνται τοῖς ἐρασταῖς τῶν θείων, XI 
θεάµοσιν, «ola γναφεὺς ἐπὶ τῆς Υῆς Mw 
δύναται. » — « Τὸ γὰρ Πνεῦμα πάντα ἑἐρευν 
xai τὰ βάθη τοῦ θεοῦ.  Οὕτως μὲν οὗν ’ 
ἱματίων ὁ εἴσω τούτων ἐγχρυπτόμενος Λόγο. 
φανεροῖ, xal τῆς Υνώσεως αὐτοῦ τὸ φῶς πο 
ἐχείνοις δηλονότι, τοῖς χατὰ Πέτρον, καὶ Ἱ 


Jacobus, ei Joannes sunt spiritu perfecti. E qui- p καὶ Ἰωάννην τετελεσμένοις τῷ πνεύματι. ὰ 


bus, hic quidem instar Petri, firmiter nixus petra, 
tam fidei fundamentum, tum virtutibus assurgens 
:edificium Ecclesi; in se recipit : his autem, velut 
« liliis tonitrui 7, » sublimioris theologie mystica 
inspectio visioque a Verbo creditur, quibus petra 
immobilis, basis firma sit et inconcussa. Arbitror 
vero, illo quidem designari fidei profunditatem ; 
hoc autem, latitudinem et sublimitatem : quibus 
sacramenti incomprebhensibilitate, omnis undique 
infinitas equalibus modis exceditur. 

Enimvero ejusipodi quidem, ac eo sunt splendo- 
rc Salvatoris vestimenta. Quid autem facies supra 


"Μα. τσ. * DL Cor. ii, 10. 


ὡς Πέτρος, ἐπὶ τῇ πέτρᾳ παγίως ἐρηρεισμέ 
τε πἰστεως τὸν θεµέλιον, καὶ τὴν διὰ τῶν 
οἰχοδομίαν τῆς Ἐκχλησίας ἐφ᾽ ἑαυτὸν δέχι 
δὲ τῆς ὑψπηλῆς θεολογίας, ὡς «viol βροντῆι 
μυστιχὴν ἐποφίαν παρὰ τοῦ Λόγου πιστ 
βάσιν στερέµνιον καὶ ἀχράδαντον ἔχοντε 
ἀχίνητον πέτραν. Καὶ ὁ piv τὸ βάθος, : 
πλάτος, οἶμαι, xaY Όψος παραδηλοῦαι ! 
στεως, τῷ ἀπεριλήπτῳ τοῦ μυστηρίου 3 
σον πᾶσαν ἀπειρίαν Ex6alvovta πάντοθεν. 
Αλλὰ τοιαῦτα μὲν τὰ τοῦ Σωτῆρος ἱμάτ 
οὕτως ἐχλάμποντα. Τί δὲ τὸ πρόσωπον 1 


Marc. ini, 17. 
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rto$; Τὸ χάλλος «b ἀμήχανον, τὸ τῶν ἐρα- À fulgur effulgens? Quid .pulcbritudo illa.incompa- 


ἁπάντων ὑφψηλότατόν τα xal τιµμιώτατον, ὃ 


ὧσιν εὐφροσύνης ἀχαταπαύστου χαβίσταται 


ov, ὅσῳ χαταλαμθάνεσθα: δοκεῖ φἀνερούμε- 
ὁ δὲ χκρύφιον χαὶ θειότερον, xaX πάντων xat- 
4, τίς νοὺς ἢ λόγος ἡ ὄψεται, Ἡ ἑκφράσαι 
tat ; El γὰρ τὰ ἱμάτια τοιαῦτα, διὰ τὴν Evbo- 
βλυζοµένην αὐγίῖν, ποταπὺν ἄρα τὸ ὑπὸ τῶν 
ων περιστελλόμενόν τε χαὶ καλυπτόµενον, 
ip ὅρασιν χαὶ γνῶσιν; El οὖν αὐτὸ ἐφ᾽ £av- 
οιτο, πᾶσαν περιθολην ἐχδυσάμενον΄ τί τοῦ- 
9; ἀλλά διὰ µόνης τῆς ἁγίας αὐτου στολῆς, 
παρθενιχῶν αἱμάτων χατασχευασάµενος, διὰ 
πύματος μυστικῶς ἑαυτῷ περιέπηξεν, ὅπερ 
ὡς εἶδον αὐτὸ φανερούμενον, τίς ὁ ὀγόμενος,; 
[τιν οὐδὲν, οὐχ ἔστι, τῶν Ev τῇ κτίσει θεωρου- 
.& χωρήσει τούτου τὴν ὑπερθολὴν τῆς λαμ- 
Ὁς. El γὰρ καὶ μηδενὶ τῶν πάντων ἀχοινώ- 
ἐστι τὸ ἀγαθὸν, ἁλλ᾽ οὐχὶ ὅλον, ὅ xl ποτ᾽ 
ἀλλ’ ὅσον καὶ ὅπως τοῖς µετέχουσιν ἐφικτὸν, 
jv γίνεται * xal τοῦτο δι’ ἄχραν ἀγαθότητα 
Ιπειροδώροις ἑλ)άμφεσιν, ὁδεῦον ἐπὶ πάντα 
Οχεόµενον. ᾿Απόδειξις δὲ τῶν λεγομένων αὐτὸ 
τὸ µαχάριον πάθος ἐχεῖνο καὶ πολυύµνττον, 
Kl τοῦ ὅρους πεπόνθασιν οἱ ἁπόστολοι, ἑνίχα 
βόσιτον xal ἄχρονον φῶς τὴν οἰχείαν σάρχα 
υρφῶσαν, τῷ ὑπερθάλλοντι τῆς οἰχείας φωτο- 
ς ὑπερουσίως ἑλάμπρυνε. 


rabilis, inter oninia quz Ρροββδμηί .adamarij, celsis- 
sima illa ac pretiosissima, qua jugem quamdatu 
lztitiam aspicieutibus afferat, quantum manifesta- 
tione comprehendi videtur ? Occultum vero illud ae 
divinius maximeque novum, quis vel intellectus vel 
oratio, vel videre possit vel enarrare? Nam si ve- 
stimenta talia sunt ex splendore intus emanante, 
quale, rogo, quantumve .fuerit quod, velut visum 
superang οἱ scientiam, sub vestimentis obtegitur 
οἱ celatur? Si ergo ipsum nullo contectum ainictu 
in seipso constiterit : quid 1ου dico? imo si per 
solam suam illam sanctain tunicam, quam ex virgi- 
neis sanguinibus per Spiritum contextam sibi ipsi 
arcana ratione adjunxit, id quod est, quale ii vide- 
runt, sese videndum prabuerit, quis aspexeril? 
Nihil sane, nihil fuerit in creatis, quod excel- 
lentem illius splendorem capere possit. Quanquam 
enim nulla penitus res exsors sit boni communione, 
haudquaquam tamen totum quod est capi potest ; 
sed quantuni el quomodo iis qui participes sunt, 
concessum sit: idque cum ex ipsa sua summi 
boni ratione, immense largitionis illustrationibus 
per omnia eat, ac se diffundat. Probarit autem qua 
dicimus ipsa illa beata multumque. laudabilis apo- 
stolorum in monte affectio, quando lux illa inaeces- 
sibilis οι antiquior tempore, suam ipsius transfi- 
guratam — carnem, cxsuperanli proprii luminis 
diffusione ac velut scaturigine, eximie illustravit. 


Y&p ἀκτῖνα τῆς ἀμώμου ca0xb; ἐχείνης qé- C — Cum enim incontaminale carnis illius radium, 


) δυνηθέντες, fj £x τῆς τοῦ Λόγου θεότητος, ὃς 
ΡΧὶ χαθ᾽ ὑπόστασιν Ίνωτο, διὰ ταύτης ὑπὲρ 
ἐπήγαζε, πίπτουσιν ἐπὶ πρόσωπον. Ὢ τοῦ 
τος! χατ ἔχστασιν τελεωτάτην tf; φύσεως, 
βαρεῖ χαὶ φόθῳ χρατούμενο:, μύσαντες τὰς 
τες, πᾶσαν νοερὰν xÍvnoty xal ἀντίληψιν παν» 
ἑαυτῶν ἀποπαύσαντες, οὕτω χατὰ τὸν θεῖον 
y καὶ ὑπέρφωτον χα) ἁόρατον γνόφον, τῷ cip 
[νοντο τῷ μηδ ὅλως ὁρᾷν, τὸ ὄντως ὁἑρᾷν εἰσ- 
ivot, xai τῷ πάσχειν ἀγνώστως, τὴν καθ) ὑπερ- 
νῶσιν ποριζόµενοι, xal τὴν πάστς νοερᾶς Emt- 
ας ὀψηλοτέραν ἐγρήγορσιν ὑπομυσταγωγούμε- 
αἳ γίνεται παραδόξως ἐπὶ παραδόξου τοῦ πρά- 
e, ὕπνος ? ἐγρήγορσις' μᾶλλον 6b ὁ ὕπνος 
Όρσις, τῇδε pr uia τῶν γνωστικῶν ἀντιλήφεων 
πὲρ Φύσιν τὴν γνῶσιν πιστούµενος. Ὢ τίς ἄν 
η λόγον τοσοῦτον, ὁπόσον καὶ βούλομαι!{ τίς 
ἀξίαν συνεπαρθῆναι τῷ μυστηρίῳ δυνάµενος: 
Οερὰ χίνησις πρὸς τοῦτο βλέφασα µόνον, τέ- 
ιὐθὺς οὐχ ἀποσθέννυται, παραχωροῦσα τῷ &y- 
p του θαύματος; τοῦτο xal Δαθὶδ πόῤῥωθεν, 
προχατανοήσας τῷ πνεύµατι, τὸ βασιλικὺν xal 
ἱτιχὸν ὄργανον, ἐνθέῳ στόµατι πρὺς τὸν τῶν 
δεὺν ἐξεθόησε λέγων’ «Θαθὼρ καὶ Ἑρμὼν ἓν τῷ 
τί σου ἀγαλλιάσονται. » Kal ὅτι μὲν ἀγαλλιά- 
| προηγόρευσε. Tí 65, xai οἶον, xat ὅσον δι 
tag ἔσται τῆς µεταμορφώσεως τὸ uostf;ptov, 


ath. xvi, 0. ἃ Psal. Lxxxviu, 13 


ex Verbi hypostatice eidem uniti divinitate per 
ipsam admirabiliter manantem ferre nqn possent, — 
«cadunt in faciem 7. » O miraculum! Nimirum per- 
fectissimo a natura excessu, somno gravi el metu 
occupante claudenles sensus, atque ab omni pror- 
sus intellectuali motu ac perceptione cessantes, ita 
in divina illa et luminosissima ac invisibili caligine 
cum Deo congressi sunt, qui nibil jam penitus 
videntes, id quod vere videre est, admitterent ; 
patientesque ignota quadom ratione , excellen- 
tem adipiscerentur scientiam , omnique intelle- 
cluali inspectione sublimiorem vigiliam arcane 
addiscerent. Ac mirabiliter accidil in rei miraculo, 
ut vigilia somnus fieret ; atque adeo, ut somnus 
vigilia, cui cessatione a sciendi perceptionibus , 
scientia supra naturam ac divinior crederetur. O 
quis dederit vim tantam orationis, quantam εἰ 
cupio! Quis digue satis. valeat coassurgerc sacra- 
mento? Quis intelligenti& 1notus vel eo tantum 
aspiciens, non omnino statim exstinguatur , cc- 
dens miraculo quod nequeat satis percipi ? Που 
puto et David jam olim spiritu pmrzcogitans , rega- 
le illud ac propheticum organum , Deo afflato 
ore, ad universorum Deum exclamavit dicens : 
« Thabor et Hermon in nomine tuo exsultabunt *. » 
Sane vero, pr:edixit fore ut exsultent. : quid vero, 
el quale, et quantum accurate omnino futurum 
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esset transfigurationis sacramentum, cujus causa Α δι’ ὅ xal ἀγαλλιάσονται 0109 θαθώρ xoi 


esset futura ejusmodi montium exsultatio, velut αγ. 
canum εἰ incogitabile silentio honoravit, quod 
opportuno tempore ipso experimento iis qui. di- 
gui forent, si ita liceat dieere, eseet cognoscen- 
duim., 

Hucusque vero provecta oratione, opere pre- 
tium duxi ut et Petro. prolata. verba, quanquam 
ts abundantiori gaudio tentus spiritu, non haberet 
quid diceret, velut palpando explicarem. Illa enim 
luminis apparitione Deique visione supra modum 
gavisus Petrus ac delinitus, totusque numine af- 
flatus, nec valens sermone explicare animi affe- 
cionem , ac neque. rursum ut silentio gratia dif- 
flueret sustinens , non stulta stolidaque, ut quis 
forte fuerit suspicatus , protulit verba : quin vero 
talia loquitur, quz arcanz | illius initiationis divi- 
neque operationis proles essent atque germina. 
Quidnam autem pronuntiat? « Domine , inquit , 
bonum est nos hic esse b. » Quorsum, Petre? Nem- 
pe ut plena turbatione hominum  interpellatione 
acjmolestia liberati, animuinqueet sensum, separa- 
tione a turbis, quorumcunque motuum verborum- 
que colluvie mundati, ineffabili tua illa divina ap- 
pariüione, hic loci irremisse fruamur, o Domine. 
Hoc autem quid melius sit? Quid vero, dum 
quis sensum habeat, desiderabilius aut amabilius? 
Quamobrem :  « Domine, si vis, faciamus hic tria 
tahernacula, tibi unum, et Mosi unum, et Eli:e 
unuin *. » Praestat enitn ut et mortua legis littera, 
qua per Mosem designatur, atque viva lex naturz 
quam vivens propheta significat, hic tecum sedem 
habeant, qui Verbum es facium homo, et quod in 
hotninibus habitavit 4 : qui vere refectio, qui Do- 
winus vite et mortis, cui vivunt sancti. omnes, 
quanquam partibus, quibus humana completur ac 
constituitur coalitio, mutuum discretis, naturalem 
obierint mortem : qui Rex es universerum, oninia- 
que conlines, et efficis. Ut et ipsi inaecesso tuo 
illu fuso lumine illustrati, te, Verbum, quod iin eis 
lhabites et inambules, mundo faciant notum, sua 
ipsorum priori vita deposita, tua autem sola cra- 
tia illa, in tuo posita Spiritu divinoque igui, juxta 
quod Evangelio decernitur, admissa. Vita, inquam, 
sublimi et aliena a materia, vita , immortali, 
vita non senescente aul defectibili , sed qus 
semper, spiritus fervore ad ampliora diviniora- 
que, ex immensitate gratia promoveal atque as- 
surgat. 

Sed et intra nubem  procedamus, videainusque 
quídnam illa sensi babeat ; ut eos qui apparuerunt 
in nube, οἱ colloquebantür cum Jesu, juxta imo 
latentem profundo intelligentiam, quautum licuerit 
vestigio inquirentes, non longe simus a veritate 
ilis significata. Est itaque meo sensu nubes luci- 
da,ex qua procedit vox illa paterna, clare prz- 
cicans quisnam ac unde sit qui transfiguratur, co- 

» Matth. ε ibid. 


xvi, 4. ὁ Joan. 1, 14. 


ἄῤῥητόν τε xaX ἀνεπινόητον σιγῇ τετίµηκι 
ρὸν τεῖς ἀξίοις διὰ τῆς πείρας αὑτῆς, εἰ θι 
γνωσθησόµεναν. 


Ἐνταῦθα δὲ τοῦ λόγου γενοµένου, xal: 
να τῷ Πέτρῳ καλῶς ἔχειν δοχεῖ µοι διαφη 
φανερῶσαι τῷ λόγῳ, & χαὶ μὴ ἔχων ὅ τι 
τῷ πνεύματι Ὑενόμενος χάτοχος, ὑπὸ πι 
ἐφθέγξατο. Tfj vàp Ὑεγενημένῃ φωτοφι 
θεοπτίᾳ τὴν φυχὴν ὑπὲρ φύσιν ὁ Πέτρο, 
καὶ θελγόµενος, xai Glo; ἔνθους γενόµεν 
μηνεύειν δὲ τῷ λόγῳ τὸ πάθος ἀδυνατῶν, 
διαῤῥυνῆηναι σιγῇ τὴν χάριν οὗ χαρτερῶν, | 
σύνης οὐδὲ ἠλιθιότητος, ὡς ἄν τινες ὃ: 


᾿ἀποφθέγγεται ῥύματα: ἀλλὰ τῆς ἀῤῥήτου 


γίας ἑχείνης χαὶ θεουργίας γεννήµατα χα 
pata , ποιεῖται τὰ ῥήματα. Τί δὲ xal φθέγγε 
pue, χαλὸν ἡμᾶς, φησὶν, ὧδε εἶναι.» Τίένος f 
τρε; "Iva τῆς πολυταράχον διοχλήσεως τῶνι 
ἀπηλλαγμένοι, καὶ ψυχἣν xal αἴσθησιν τῇ 
τῶν ὄχλων, τῶν ὅπως ποτὸ χινουµένων 1) 
χξχαθαρµένοι, τῆς GT, ἀφράστου θεοφανε 
ὅστον ἐνταῦθα τῆν ἀπόλανσιν ἔχοιμεν, Δέστ 
του δὲ τί ἂν βέλτιον εἴης τί δὲ ποθεινότερι 
σµιώτερον τοῖς ys νοῦν ἔχουσιν; "᾿Ωστεοῦνε 
Κύριε, ποιῄσωμεν ὧδε τρεῖς σχηνᾶς, aol 
Μωσεϊῖ μίαν, xat ἨΗλίᾳ μίαν.» Καλὸν γὰρ ; 


^ λευτῆσαν γράμμα τοῦ νόμου, ὃ δ.ὰ τοῦ Μι 


μαίνεται’ xai τὸν ζῶντα νόµον τῆς φύσεως 
τοῦ ζῶντος προφίήτου δηλούμενον, ἐνταῦθα 
χατασχηνῶσαι, τὺν ἑνανθρωπήσαντα Λόγο 
ἀνθρώποις σχηνώσαντα, τὴν ὄντως ἀνάπαι 
ζωῆς xal θανάτου Κύριον, ᾧ πάντες Qty 
xày τῇ διαχρἰσει τῶν συμπληρούντων pep 
θρώπινον σύγχριµα, τὸν φυσιχὸν πεπόνθασι 
τὸν Βασιλέα τῶν ὅλων, χαὶ συνοχέα, xal at 
τῷ ἀπροσίτῳ τῆς σῆς φωτοχυσίας Χαταλα 
xai αὐτοὶ, σὲ τὸν Ey αὐτοῖς χατοιχάσαντα : 
ριπατῄσαντα Λόγον, φανερὸν τῷ xóapup * 
τὴν μὲν προτέραν ἑαυτῶν ζωὴν ἀποθέμενε 
δὲ «hv otv τὴν τῷ Πνεύματι τῷ σῷ, καὶ 
πυρὶ συνισταμένην χατὰ τὴν εὐαγγελιχὴν à 


D εἰσδεζάμενοι χάριν», τὴν ὑψηλήν τε χαὶ &0Xo 


τελευτῶσαν, οὔτε γηρῶσαν, ἢ «φθίνουσαν' 
«5 ζέσει τοῦ πνεύματος, ἐπὶ τὸ μεῖζόν τε 
τερον προϊοῦσαν xal ὑψουμένην, διὰ τὴν 
τῆς χάριτος. 

Αλλὰ xcl τῆς νεφέλης εἴσω χωρήσωμµεν, 
οὓς νεφέλης λόγος σχοπῄσωμεν’ ἵνα xal oi 
τας by τῇ νεφέλῃ χαὶ συλλαλοῦντας τῷ "Int 
τὸν &y βάθει χρυπτόµενον νοῦν, ὅση δύναμις 
σαντες, p.f] πόῤῥω τῆς δι’ αὐτῶν δηλουµένη: 
γενώµεθα. Νεφέλη τοιγαροῦν ἐστι φωτεινὴ 
ἡμέτερον λόγον, ἐξ ἕς xo τοῦ Πατρὸς ἡ φ 
£.3:1, τίς καὶ πόθεν ὁ μεταμορφούμενος Ou 
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Όσα, fj ἐπὶ τὸν Ἱορδάνην μικεὸν ἔμάροσθεν A lumba illa liaud ita pridem advolans ad Jordanem : 


loa περιστερά᾽ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, τὸ χατιὸν 
ἐν εἴδει περιστερᾶς, καὶ µένον ἐπ αὐτὸν 
τὸν βαπτιζόµενον, xal « βαπτίζοντα, κατὰ 
τυρίαν Ἰωάννου, ἓν πνεύµατι xoY πυρί: » iv 
ἣν μονὴν, εἰ οὕτω χρὴ φάναι, χατὰ τὴν àv 
$ τῶν ὑποσ-άσεων ἵδρυσιν, ἆδ,άστατον ἔχει, 
b περὶ τῆς νεφέλης νοεῖν ἐναγόμεθα, τὸν µέ- 
όστολον xal περὶ ταῦτα διδάσχαλον ἔχοντες, 
Αίοις ἐπιστέλλων, « Οὐ θέλω, φησὶν, ὑμᾶς 
ἀδελφοὶ, ὅτι οἱ πατέρες ἡμῶν πάντες ὑπὸ 
Any ἦσαν, xat πάντες διὰ τῆς θαλάσσης διηλ- 
πάντες εἰς τὸν Μωῦσῆν ἑδαπτίσθησαν ἓν τῇ 
ial ἐν τῇ θαλάσσῃ.» Τῇ μὲν νεφέλῃ τὸ πνεῦ- 
& θαλάσσῃ τὸ ὕδωρ τυπῶν, ἐξ ὧν καὶ 6v ὧν 
βαπτίσματος * μᾶλλον δὲ τῆς θεογενεσἰας «b 
00v xa χάλλιστον. Καὶ γὰρ οὐκ ἔστιν ἄλλως, 
Yl τὸν Πατέρα, ἢ ἐν τῷ Πατρὶ τὸν Υἱὸν 
εσθαι, ὅτι μὴ ἐν τῷ Πνεύματι τῷ ἁγίῳ: 9 
| Πατρὸς ἐχπορεύεται μὲν, Υἱῷ δὲ κατ o5- 
ἑλοχωρεῖ xat ἀναπαύεται, ὡς ὁμοούσιον, καὶ 
V, xai ὁμότιμον. 
ὕθα τοίνυν, καὶ ἓν τῷ Ἰορδάνη τὸ αὐτὸ τῆς 
βανεροῦται µυστήριον, τῷ ὑπερηνωμένῳ xal 
οναδικῷ τῆς ὑπερανάρχου θεότητος συνεχό- 
καὶ ἐχφαινόμενον διὰ τῶν αὐτῶν ῥημάτων. 
t0 δὲ, ὅτι xal πραγμάτων, τῷ γε θείως oxo- 
αἱ πᾶσαν ὑπεραναθεδηχότι τὴν χτίσιν, τῇ 
9j Πνεύματος. Τοῦτό ἐστι δι ὃ τῇ νεφέλῃ 


nempe Spiritus 5αποίις, Spiritus quide ccelo descen- 
dit columbz specie, manetque super illum ipsum 
qui baptizatur e, « baptizatque, juxta Joannisftesti- 
monium, in spiritu et igui :» in quoet continua, 
si ita liceat loqui, mansionem habet, pro itla 
personarum in se invicem velut firma sede et in. 
cessione. Ad hunc autem de nube sensum, ma- 
gni Apostoli doctrina subvehit, ita de his scribeu- 
tis ad Corinthios : « Nolo vos ignorare, fratres, 
quoniam paires nostri omnes sub nube fuerunt, et 
omnes mare transierunt, et omnes in Moyse bapti- 
zali suut, in. nube, et in mari t. » Nube quidem 
ceu typo repraesentans Spiritum , mari autem 
aquam, ex quibus et a quibus fons est baptismatis, 
vel poiius divinz nativitatis magnum illud et pul— 
cherrimum donum. Neque enim alia ratione 
potest, vel Pater in Filio, vel Filius in Patre velut 
in speculo elucere, quam qua in Spiritu sancto, 
qui a Patre procedit, libensquein Filio manet et 
requiescit, tanquam ejusdem  essentiz , alque 
«quali sede et honore. 

Tum hic ergo, tum in Jordane idem declara- 
tur VTrinitatis. mysterium, quod maxima omnino- 
que singularissima unitate intemeratissimze deitatis 
consistit, iisdemque verhis manifestatur. Addide- 
rim vero et rebus iisdem, si quis divina quadam 
ratione consideret, omnemque transcendat creatu- 
ram, Spiritu duce. Eam ob rem eximii przcipui- 


ῥθέντες, xai τῷ qutt τοῦ προσώπου Κυρίου c 416 apostoli, ii digni babiti, qui transtigurationis 


ττιχὴν ἐνέργειαν ἀφαιρεθέντες οἱ προκριθέἑν- 
ἁποστόλων, τῆς ἐπὶ τοῦ ὄρους µεταμορφώ- 
πται τε γενέσθα. xal μάρτυρες ἀξιωθέντες, 
ων ἐγένοντο τῶν ὀρυμένων, ἔτι δὲ xal Eav- 
| τὸ πάσης θειόσεώς 35 τε xal ἀφαιρέσεως 
κ xa0' ὑπεροχὴν ὑπερούσιον, τῇ ἐχφάνσει 
U, χαὶ τῇ ἐπισχιάσει τοῦ πνεύματος, xat τῇ 
X της νερέλης φεροµένῃ φωνῇ τοῦ γεννήτο- 
θλεφίας xaY ἀγνωσίας παιδευθῶσι µνστή- 
κὸ ταύτῃ Ὑίνονται τῇ νεφέλῃ Μωσῆς xal 
cat τῷ Ἰησοῦ συλλα)οῦντες ὡρῶντο, καὶ τὴν 
ὑτοῦ τὴν διὰ σταυροῦ προμηνύουσι. "fy. ὁ 
[ραπτὸν, ὡς ἔφθην εἰπὼν, ὁ δὲ τὸν φυσιχὸν 
ol. "Iv ὁ δι’ ἀμφοτέρων « πολυμερῶς xal 


in monte inspectores essent οἱ testes, interci- 
piénte nube, ae luce a Dominico vultu micante 
visum omnem adimeute, omnibus sub aspectum 
cadentibus excesseruut : ad hzc vero et seipsis , ut 
Verbi occultiore doctrina, et obumbratione Spiri- 
tus, ac Genitoris voce de coelo missa, velut czx- 
citate et ignoratione, id tanti sacramentum disce- 
rent, quod totius positionis οἱ negationis (11) emi- 
nenlem substantiz perfectionem supra modum οχ- 
cederet, Sub hac. nube veniunt Moses ct Elias, ac 
visi sunt colloquentes cum Jesu, pranuntiantque 
ejusfuturum excessum per crucem. Quorum, ut dixi, 
ille quidem scriptam legem, hic autem naturalem 
indicat. Adeo ut Verbum, quod « multifariam 


πως, » ἀποστολικῶς εἰπεῖν, ἀναγινωσχόμενος p multisque modis 5 » legitur, ut Apostoli verbis 


oU μὲν ποιητὴς, τοῦ δὲ πλη pubs γνωρισθῇ; 
kv τέλος ἑαυτὸν ἐπιθῇ τὸ µαχάριον, τὸν δὲ 
Ίντα ἤδη xai διαῤῥυέντα τοῖς λογικοῖς ὑπὸ 


. Hh 93. 


loquar, alterius quidem cognosceretur auctor, al- 
terius vere consummator : atque alteri quidein, 
beatum se ipsum finem adjungeret, alteram jam 


t imo Matth. 11, 11.6 | Cor.'x, 4, 2. ἃ Hebr. 1, 4. 


VARUE LECTIONES. 


(8 θέσεως. 


COMBEFISH NOT E. 


potius positionis et negationis, etc. Τὸ πάσης 
t xal ἀφαιρέσεως Duo suni nodi cogno- 
ivina, quorum hic alter altior est ; quan- 
ipse delicientissimus : ut quo nec Deum 
. Dovinus. Mysterium ergo ἐχθεθηχὸς 
ιροχὴν, ὑπερούσιον πάσης θέσεώς τε xa 
ως, révelandum in monte, Trinitas est, 


qui seipsam doceat : omnino excedens quidquid 
de Deo concipimus supra substantiam, ac substan- 
tie eminens, tum affirmando, tum | negando. Sunt 
hic omnia valde mystica et devola , potius serlo 
meditanda et trahenda ad mores, quam longioribus 
commentis oneranda. 
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veteratam et diffliuuentem appetitu alieno a ratione A τῆς ἁλογίας, χαινοποιῇσῃ τῷ πνεύµαιτι. K 


honinibus ratione praditis, spiritu renovaret ac 
iustauraret : ambasque in seipso cogens, nihil 
plane differre a. se mutuo in sua ipsius persona 
ostenderet. Et vero disparent occultante sole Evan- 
gclii : seu potius ipso illuin:nanite in sublime as- 
surgunt; atque, ut dicam quod est amplius, in 
ipsomet illo sole.in unum collecte, potiori velut 
immeant, ac omnino vincuntur. Plane vero beatus 
qui contactu Verbi carne crassati, ac propter nos 
id facti quod sensibus subjiceretur, percepta 
sensu Spirilali visorum scientia non liabuecit 
contumeliae gratiam, quo seipsum Spirit« indi- 
gnum reddat. Imo legem se maxime unam ptuta- 
verit : nec tantum putaverit, sed οἱ illucente Spi- 
ritu eum sese reddiderit, qui nova decentique 
ratione, divino humanoque jure nobis vixit. Nobis 
siquidem, quibus et factus est homo, vitain insti- 
tuit : qui etiam singulari dono colestem vitae 
rationem in vitam invexit. Qua suscepta, deposita 
qux: ex peccato inolevisset sterilitate in iis quze 
spiritus sunt, humana vita fecunda evasit. Quo- 
circa jam deinceps choros ducunt homines cum 
angelis, Deum pariter laudantes, atque dicentes : 
« Gloria in altissimis Deo; et in terra pax; in 
hominibus bona voluntas i. » 


Habes erg^, dilecte, sacramenti rationem ac 
sensum expositum. Quanquam vero ea longe ab 


τέρους ἐφ᾽ ἑαυτὸν avvay ayiov, δείξδειεν ἓν ἓο 
ἓὲν καθ) ὁτιοῦν ἀλλήλους ἑαυτοὺς διαφέρο 
xat ἀφανεῖς γίνονται, τῷ ἡλίῳ τοῦ Εὔαγγελ 
πτόµενοι, μᾶλλον δὲ φωτιζόμενοι xal πρὺς 


óusvov καὶ ἵν εἴπω τὸ μείζον, πρὸς αὐτὸ 


τὸν Ttov εἰς Ev ἀθρο:ζόμενοι. περιχωροὶ 
χρείττονι, ὁλικῶς ἑκνικώμενοι. Καὶ µαχάρι 
ἀφῇ τοῦ Λόγου τοῦ σαρκὶ παχυνθέντος, xd 
xa0' ἡμᾶς αἴσθησιν 57 ἡμᾶς γενοµένου, τω 
χῶς φανέντων τὴν γνῶσιν δεξάκενος, μῆ κ 
τὴν χάριν, ἀνάξιον ἑαυτὸν ἀποφῆνας τοῦ lh 
ἀλλ αὐτὸν δὴ μονώτατον váuov fjyotce" wi 
voy ἡγοῖτο, ἀλλά xai ἑαυτὸν ποιοῖτο τῇ EAM 
Πνεύματος, τὸν νόμῳ Oslo καὶ ἀνθρωπάνῳ ! 
πῶς ἡμῖν π,λιτευσάµενον. "Hylv γὰρ. os ' 
νεν ἄνθρωπος, πεπολίτευται' ὃς xai εἰς 
ἑῶρον, τὴν ὑπεργόσμιον πολιτείαν celat 
καὶ δεξάµενος τῶν ἀνθρώπων ὁ βίας, «ol 
τοῖς τοῦ πνεύματος ἀναδέδειχται, τὴν ἐξ 
ἐγγενομέντν αὑτῷ στείρωσιν ἀποθέμενος. ἃ 
πὸν καὶ pev. ἀγγέλων χορεύουσιν οἱ ἄνθρω' 
τὸν θεὺν ὑμνοῦντες xat λέγοντες « Δόξα & 
θεῷ, xat ἐπὶ γῆς εἰρήνη, Ev ἀνθρώποις εὖ 


Ἔχεις οὖν, ἀγαπητὲ, τοῦ μυστηρίου τὸ 
καὶ πολὺ τῆς ἑλπίδος λειπόμενον, ἀλλά γε 


exspeclatione deficiat, nihil tamen wminus habet (C, µεως τῆς ἡμετέρας οὐκ ἑνδεέστερον. Tov 


facultate nostra. Sublimiorem ac magis spiritalem, 
ab ipso Verbo et divina ratione, qux tui etiam 
causa carnem induit, ac sustinuit mortem, requi - 
sieris : atque acceptam, velut ineffabilem et arca- 
nam omni studio apud te custodieris,. morem ge- 
rens Verbo, donec ipse Dominus carne passus, ac 
in te superata morte, resurrexerit a mortuis, te- 
que suscitaturg qui mortificatus fueras peccato, 
in spiritu divinitate induat. Ut enim videtur Sa- 
lomoni οἱ veritati pacet, « Omnia tempus bha- 
bent i. » Ne vero, homo, qui bzc noveris, ipse te 
gratia indignum ostenderis : neque ila segniter 
institueris vitam, ut coelestia illa et pacata ami- 
seris. Quin omni ab animo depulsa ignavia, vitiosa- 
que affectione ad terrena deciussa, totum te ex toto 
pure melioribus dedas atqge coelestibus, vilzeque 
cum Verbo in spiriu rationem ineas; mundam 
illam et beatam, cujus opus deificatio sit, inenar- 
rabiliumque bonorum perceptio. Quo et in te vir- 
tutum studio vera illa virtus formata atque ex- 
pressa perspiciatur : vera autem rerum coutem- 
platione perspicue monstretur revelata veritas : 
ex sapientia vero illa innotescat Sapientia, in qua 
üt omnium causa, « constant omuia k ; » laudan- 
da illa et bonoranda, ut qus creanda conservet et 
contineat. Atque, ut verbo dicam,in te Deus utroque 
elorificetur, actione, inquam, οἱ centemplalione, 


1! Luc. τν 44... Eccle. in, |. 


M Coloss. v, 17. 


τερόν τε xal μυστιχώτερον, παρ) αὐτοῦ 
τοίης τοῦ Λόγου, τοῦ διὰ σὲ xal σάρχα 9 
xoi σταυρὸν ὑπομείναντος᾽ ὃν xat λαθδὼν, 

τῷ τηροίης κατὰ πᾶσαν σπουδὴν, ἀνέχφρα: 
ἄῤῥητον, τῷ Λόγῳ πειθόµενος, ἕως ἂν ait 
παθὼν Κύριος £v aot νιχήσας τὸν θάνατον, 
ἀναστῇ" xal ἀναστήσας τε τὸν νεχρωθένι 
ἁμαρτίας, θεουργήστῃ τῷ πνεύματι. « Kat, 
ὡς Σολομῶντι καὶ τῇ ἀληθείᾳ δοχεῖ, ε4 
γµατι. 2 Ταῦτα κοίνυν εἰδὼς, ἄνθρωπε, 
σαυτὸν ἀνάξιον ἀπελέγξῃς τῆς χάριτος, Be 
κατὰ τὸν βίον ῥᾳστώνης ζημιωθῇῆς τὰ o: 
καὶ ἁστασίαστα. Αλλὰ ῥᾳθυμίαν ἅπασαν 

παρωσάµενος, καὶ τὴν πρὸς τὰ Aix π 


D ἁἀποτιναξάμενος, Υενοῦ καθαρῶς ὅλος ὃ 


κρειττόνων xai οὐρανίων' καὶ τὴν ἓν πνεύ 
τὸν Λόγον δέχου συµδίωσιν τὴν χαθαρὰν 
plav, καὶ fj; ἔργον 1j θέωσις, xai vv ài 
θῶν ἁπόλαυσις. Ἵνα δειχθῇ καὶ ἐγ σοὶ, ὃ 
ἀρετῶν ἡ ὄντως ἀρετὴ μορφουμένη xaY: 
τῇ δὲ ἁπλανεῖ θεωρίᾳ τῶν ὄντων, ἡ ἀλήθι 
ἁποχαλυπτομένη΄ xai διὰ σοφίας t Σοφία 
ᾗ «τὰ πάντα συνέστηκεν, 9 ὡς αἰτία tU 
ὡς συνοχὴ τῶν γεγονότων ὑμνουμένη χαὶ 
Καὶ ἁπλῶς εἰπεῖν, δοξασθῃ θεὸς ὃν σοὶ,' 
ρων, ἀρετῆς τε καὶ θεωρίας᾽ ὁ Ev Τριάδι 
νός τε xai προσκυνούµενας, 5b ἀρετῃης X 


IN TRANSFIGURATIONEM DOMINI. 
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τατόν τε xal ἀχραιρνέστατον τέλος, οὗ εἵνεχα A quem nimirum in Trinitate contemplamur et adora- 


τὰ ἄλλα, αὐτὸ δὲ οὐδενὺς εἴνεχα. 


dAa τοίνυν ἐστὶν, ἄνθρωπε, τὰ δεδωρηµένα 
d τὰ ἔτι δοθήσεσθαι μέλλοντα πρὸς θεὸν àva- 
js xai πάντα νοῦν xai λόγον vixi τὰ περὶ cb 
τοῦ μυστήρια. Διὸ μὴ ἀναπέσῃς τῇ ῥᾳθυμίᾳ 
ενος, μηδὲ σεαυτὸν ἀγνοήσῃς, μηδὲ τὴν ἕω- 
ἠατήσῃς. ᾽Αλλὰ τὴν κλῆσιν αἰδέσθητι, xoi μὴ 
ἀγνώμων εὐεργετούμενος, μηδὲ δυσχεράνῃς 
τὴν αωτηρίαν εὑράμενος. Κατάλιπε τῇ vi] 
| Ὑῆς. Τί γὰρ co xai τῇ γῇ:; « "Ea τοὺς 
; Ὀάπτειν τοὺς ἑαυτῶν νεχροὺς, » ὁ λόγος 
Vera. Νεκρὸν δὲ προδήλως ἅπαν τὸ φθειρό- 
χαὶ λνόμενον, xal vexpoi τοὺς περιέτον- 
5 χαὶ νεκροὶ νεχροὺς θάπτουσιν, οἱ διὰ τὴν 
à φθειρόµενα σχέσιν τῆς ὄντως ζωῆς στε- 
M, καὶ μισθὸν τοῦτον τῆς πρὸς τὰ λυόµενα 
ως χομιζόμενοι, τὸ νεκροὶ γενέσθαι ὀνομάζε- 
) τί ἂν ἁθλιώτερον γένοιτο; Πάντων οὖν ἆπο- 
εἰς τῶν ὅσα fei xai παρέρχεται, μᾶλλον 
γνώµην αὐτὸς ἅπαντα παρωσάµενος, ὅσα τῷ 
* xe τῷ capi. αυναποσδέννυται, άμετα- 
“παρομάρτει τῷ Λόγῳ, τῷ διὰ σὲ χενωθέντι, 
«φωθέντι τὸ ἀλλότριον, καὶ ὅλον σε φέροντι 
V σῶν, ἵν᾽ ἐν ἑαυτῷ δαπανήσῃ τὰ ἓν cai χεί- 
αί σε τελείως; ἐλευθερώσῃ τῆς ἁμαρτίας. 
τον τῷ Χριστῷ διὰ σὲ τὸν χόσμον ὁδτύοντι. 
ἀπολειφθῆς, μηδὲ στῆς τοῦ δρόμου τινὲ που 
Ἱς τὴν διάνοιαν. ᾽Αλλὰ zal εἰς οὐρανοὺς 
συνάνελθε᾽ ἐχεῖ σου τὴν φυχὴν καὶ τὸν βίον 
9v. Καλόν σοι τὸ μετὰ Θεοῦ γενέσθαι. ἔνθα 
ων ἐστὶν ἡ πανήγυρις, ἔνθα τῶν ἑορταζόντων 
p^apzpoc. Ἐπὶ πᾶσι δὲ τὴν καλῆν ἅμιλλαν 
ενος, $660 ἔχε καὶ πόθου" ἵνα τῷ μὲν βοηθῇ, 
καταπίπτοις πρὸς ἔπαρσιν, τῷ µεγέθει καὶ 
ὧν ἀρετῶν φιλοτιμούμενος" τῷ δὲ πυρπολού- 
ἀγῃ. xat μὴ καθυδρίζοις κόρῳ τινὶ τὴν πρὸς 
'χαλὺν τιρόηδόν τε xal ἄνοδον: ἀλλ ἀνένδο- 
αἱ ἀκτλίδωτον εἰς ἀεὶ τηροίης τὸν θεῖον 6t 
αἱ ὑπερχόσμιον ἔρωτα. Τὸ γὰρ ἑραστὸν ἐφ᾽ 
όθος σοι τείνεται, ἄναρχόν τε val ἀτελεύτη- 
τοῦτο ὄρος αὐτῷ, τὸ πάντη ἀόριστόν τε καὶ 
Ob xai νῦν τῆς αὖρας à ἐπιτεινομένης 
μεν. Καὶ ἠνίκα τῶν ἐντεῦθεν µεταδαίτµεν, 
ιθαρῶς τῷ ποθουμένψ συναναχραθείηµεν' 
& φιλανθρωπίᾳ τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ 
δι οὗ καὶ μεθ᾽ οὗ τῷ Πατρὶ, καὶ τῷ ἁγίῳ 
| δόξα. «tp, κράτος, νῦν xal ἀεὶ, καὶ εἰς 
va τῶν αἰώνων. ᾽Αμὴν. 


mus : finis ille virtutis contemplationisque absolu- 
tissimus ac verissimus, cujus gratia sunt omnia 
alia, ipse autem nullius gratia. 


Sunt itaque magua, o homo, qu: accepisti col- 
lata dona, quzque adlinc recurrenti ad Deum sunt 
conferenda : ac plane superant omnem sensum 
et rationem Dei cirea te sacramenta. Quare ne 
ignavia superante concideris, neve teipsum igno- 
raveris, aut donum spreveris, heverere vocatio- 
nem, neque beneficio affectus ingratus videaris : 
vel gratis inventa salute, moleste habueris. Dere- 
linque terr: qu: sunt terrena. : quid enim tibi et 
terre? Jubet Verbum : « Sinas mortuos. sepelire 
mortuos suos 1, » Palam vero est mortuum esse 


D quidquid est corruptioni obnoxium et dissolvitur, 


quodque eos occidat qui fovent ac curant. Atque 
ideo mortui sepeliunt mortuos, qui affectione ad 
res obnoxias corruptioui illius verz vite jacturam 
faciunt, idque mercedis ex ejusmodi affectione ad 
peritura reportant, ut. nominentur facti mortui : 
quo quid infelicius esse possit ? Omuibus ergo 
nudatus, quotquot diffluunt et transeunt, imo de- 
pulsis rejectisque animi proposito iis omnibus 
qua simul cum seculo hoc, carnisque vasculo 
exstinguuntur, Verbo te. comitem indivisum, ut 
neque aspicias retro, adjungas ; Verbo, inquam , 
qued tui causa se exinanivit, ace alienam induit 
foranam ; quodque totum te cum tuis gestat, ut in 


( seipsum (ua vitia malaque absumat, ac perfecte 
a peccato absolvat et liberet. Christo tui causa 


iter in mundo facienti , esto itineris comes : ac nc 
defeceris, neve aliquo delinente animum, a cursu 
destiteris. Quin et una cum ascendente in caelos, 
illuc animam tuam vitzeque rationem transferens, 
pariter ascende. Bonum tihi est esse cum Deo, et 
ut celum tibi sit domicilium : ubi sanctorum 
omnium letus conventus; ubi &onus epulantium 
praiagnificus. Postremo autem, honum certamen 
cerlans, nietum labe eL desiderium : ut altero 
quidem juveris, ut ne virtutum magnitudine et de- 
core glorians, in elationem corrueris : altero au- 
tem velut incendente, subveharis ; nulloque tzedio 
victus, processum ascensumque in illud vere bo- 


D num, probro affeceris ; sed semper irremissum et 


sine macula amorem hunc divinum et ccolestem 
servaveris. Res quippe amata, in quam desiderio 
ferris, sine principio est et imanortalis. Cui ea 
delinitio est, ut omnino indefinita ct immensa sit : 
cujus el modo jugem seuwper mereamur auram 
ac suavem spiritum. Ας ubi migraverimus ab hu- 


psi pure pleneque desiderato  commisceamur : gratia et benignitato Dowini nostri Jesu 
per quem, et cum quo sit. Patri 4ο Spiritui sancto gloria, honor, potestas, nunc et sempcr; et 


1 seculorum. Amen. 


h. vin, 99. 
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In Luzarum quatriduanum * (*). 
(Interprete 


Lazarus pr:sentem indixit conventum : ac suz 
ipsius resurrectionis cenam, dignam iis qui res 
pulchras et spectacula amant, vult instruere. Po- 
tius vero jam instruxit : omnesque ad convivium 
evocat, quotquot suas ipsi passiones Christi 
passionibus imitatione adjungunt. Qua id porro 
ratione facit? Nempe quod inipso gestum est singu- 
lare miraculum, in epulum proponens. Quam 
porro illud sit magnum, statim dicetur. Age igi- 
tur, nunc accepto prz manibus libro Evangelio- 
rum, sermonisque inspectione , ven: in imo po- 
sitae laxato operosius ore, miraculum attingamus, 
atque inde largius manantia doctrinz fluenta, ut 
qui velint. affatim hauriant, deducamus. In me- 
dium ergo divine oculatissimus Jonnnes procedat: 
nimirum, qui ipse occultorum inspector fuit et 
arcana enarravit : qui supra pectus ejus qui om- 
nium est vita recubuit ; quique cor suum ad in- 
δίας spongie vitali admovit fonti, ac ultronea 
quadam derivatione reconditorum in Domini pc- 
ctore vitalium sacramentorum replevit. Is solus 
ubi ad initium Dominicrze passionis venit, gestum 
in Lazaro mysterium peculiariter conscribit , ait- 
que : « Erat quidam langueus Lazarus a Bethania, 
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ΛΟΓΟΣ Η’. 
Ele τὸν τετραήμερον Adtapor. 


Combefisio.) 


Aálapog τὸν παρόντα συγχεχρότηχε 6 
xoi βούλεται τῆς αὐτοῦ ἀναθιώσεως Lvoty 
πνον, ἐπάξιον τοῖς ἐρασταῖς τῶν χαλῶν 
θεάμοσι. Μᾶλλον δὲ ἤδη προητοίµασται' 
εὐωχίαν πάντας καλεῖ, τοὺς ὅσοι πάθη 4 
τοῖς Χριστοῦ πάθεσι μιμητικῶς παρελαύνε 
δὲ τοῦτο πῶς: τὸ παραδόξως ἓπ αὑτῷ πρα; 
Ἰσχόμενος εἰς ἑστίασιν θαῦμα. Τοῦτο δὲ ἡλ 
κατὰ πόδας λέξεται. Φὲρε τοίνυν τῆς «b 
ἄρτι πνυχτΏς μετὰ χεῖρας λαθόµενοι, χαὶ τῇ 
τοῦ λόγου τὴν ἐν βάθει χειµένην φλέδα : 
ἀναστομώσαντες, τοῦ θαύματος ἐφαφώμεθ. 
τεῦθεν ποταμηδὸν προχεοµένης διδασχα 
ῥύαχας τοῖς βουλομένοις ἀφθόνως ἑνδιδόν 
σθαι. Παρίτω τοίνυν εἰς μέσον ἡμῶν ὁ Os 
τος Ἰωάννης, ὁ τῶν ἀποχρύφων αὑτόπτη 
ἁῤῥήτων ὑφηγητῆς, ὁ ἐπὶ τοῦ στήθους 
τῆς πάντων ζωῆς , καὶ τὴν ἑαυτοῦ χαρὰ 
σπόγγον τῇ ζωηῤῥύότῳ πηγῇ παραθεὶς, x 
Éx τινος αὐτοῤῥύτου γενόμενος διαδόσεως * 
µένων τῇ τοῦ Κυρίου καρδίἰᾳ ζωηρῶν p 
οὓς κατ αὐτὴν τοῦ Δεσποτικοῦ πάθους γενι 
ἀρχὴν, µόνος τῶν ἄλλων ἰδίως συγγράφι 
τὸν Λάζαρον θαῦμα, xal φησιν’ « "Hy τ 


de castello Marie et Marthze sororis ejus. Mise- C Λάζαρος ἀπὸ Βηθανίας, Ex τῆς χώμης ! 


runt ergo sorores ejus ad eum, dicentes : Domine, 
ecce quem amas, infirmatur. Audiens autem Je- 
sus, dixit: Inlirmitas hace non est ad mortem, 
sed pro gloria Dei, ut glorificetur Filius Dei per 
eam. » Equidem quod Lazarus infrmaretur, 
communis nature humame sgritudo fuit. Cuim 
enim quod hominis subjectum oculis est, ος luto 
terraque constitutum sit, multis ipse suapte na- 
tura exeipitur easibus morbisque, quibus et 
animi pertorbelur status, οἱ degravetur navicula 
corporis. Quod vero dicatur ea infirmitas non ad 
mortem, sed pro gloria Dei, wt Dei Filius glorifi- 
cetur per eam : quidpiam forte habuerit arcanum, 
ac tale, ut consequenti conquisitione fuerit de- 
clarandum, ut processu videre licet. 


Quam enim sibi inde Christus ait accessisse 
gloriam, preter eam quz est crucis? Christi eniin 
gloria erux est: eratque is ei ante szcula praco- 
gitatus scopus ac finis. Nam erat futurum ut Ju- 
(ei tanti miraculi patratorem cruci aflfigerent, 
qui, ut divine ait Apostolus, propter gloriam qua 
ex ea est, contempturus esset confusionem 5. Num 
lors enim , quos crebra ejus miracula edita non 
flexissent, visum istud miraculi flexurum erat? 
Quanquam enim etiam inortui quatriduani susci- 


" Joan. xi, 1, 44. v Hebr. xu, 92. 


() Gata, t. XIII, p. 125. 


Mápgüeg; τῆς ἁδελφῃς αὐτῆς. Απέστειλί 
ἀδελφα) αὐτοῦ πρὸς τὸν Ἰησοῦν, λέγουσο 
ἴδε ὃν φιλεῖς, ἁσθενεῖ. ᾿Αχούσας δὲ ὁ "Inc 
Αὕτη fj ἀσθένεια o9x ἔστι πρὸς θάνατον, 
τῆς δόξης τοῦ Θεοῦ, ἵνα δοξασθῇ ὁ Υἱὸς « 
αὐτῆς. » Τὸ μὲν οὖν ἀσθενῆσαι Λάζαρον, 

ἀνθρωπίνης ἁῤῥώστημα φύσεως. Ἐκ yàp 
γῆς συνεστῶσα, κατὰ «b ὁρατὸν αὐτῆς ud 
τὰ χατὰ φύσιν ἔχει συμπτώματα τήν τε 

ἐπιθολοῦντα χατάστασιν, xai τῷ ἑφολχί 
µατος ἐπιθρίθοντα. Τὸ δὲ μὴ πρὸς θάνατοι 
φάναι ταύτην αὐτῷ, ἁλλ᾽ ὑπὲρ τῆς δόξηι 
ὡς ἂν ὁ Υἱὸς τοῦ θεοῦ δοξασθῇ δι᾽ αὐτί 
τάχα τῶν ἁποῤῥήτων, xal πρὸς τὸ ἐμφαν 


D δεδεηµένων, διά της ἀχολούθου συνεξετ 


ἔστιν ὁρᾷν ἐν τοῖς προάγουσιν. 

Ὁποίαν γὰρ ἐντεῦθεν ἑαυτῷ προσγενι 
φησὶν à Χριστὸς, πλὴν τοῦ σταυροῦ ; Δόξι 
στοῦ ὁ σταυρὸς, χαὶ τοῦτο σχοπὸς fv ab 
νοηθεὶς τῶν αἰώνων. Ἔμελλον Y&p οἱ "lov 
µατος αὐτουργὸν γεγονότα τοιούτου , στα 
Πλοῦν, αἰσχύνης καταφρονήῄσαντα, ὥς qi 
φάντωρ, διὰ τὴν ἐξ αὑτοῦ δόξαν. Ok γὰ 
τῶν θαυμάτων μµεγαλουργἰᾳ μµείναντες & 
f£ που ἂν μαλαχθεῖεν τὸ (cov θαῦμα θε 
γὰρ xa τὸ νεκρὸν ἀναθιῶναι τετραήμµερ 


| IN LAZARUM QUATRIDUANUM 
οϊέναι τοῦ μνήµατος, οὐ τὸ τυχὸν ἣν θαῦμα, A tatio, taboque defluentis e monumento processio 


ἄλλων ἔλαττον, ὧν ἑωράκεισαν * ἀλλ ἐχεί- 
ἰδυσώπει τὸ µεΓαλούργημα, ἢ ὅτι µόνον 
àv βασχανίᾳ παρεἰχετο. Δόξαν οὖν ταύτην 
0c, τὴν διὰ σταυροῦ προσγινοµένην αὐτῷ, 
Ιμῶν ἑλομένῳ θάνατον ὑπελθεῖν. El γάρ 
ὁ πἀντὸς αἰῶνος τν πατριχἣν εἶχεν δόξαν 
αἱ θεοῦ Yib; συνουσιωµένος αὐτῷ, ἀλλὰ 
Ἀναγίας αὑτοῦ capxb; τὸ µακάριον πά- 
ἠἡγεῖται, παγκοσμίου σωτηρίας γενόµενον 


πὶ τὴν ὁδὺν ἔλθωμεν, ἣν ἡ ἁληθινῆ τῆς 
παρέδειξεν ὁ Χριστὸς, εἰπών " « Μείζονα 
άπης οὐδεὶς ἔχει, ἵνα τις τὴν ψυχὴν αὑτοῦ 
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non vulgare miraculum erat, nec quidquam visis 
aliis habebat minus. At non flectebat operis ma- 
gnitudo, nec aliud quam materiam fomitemque 
invidim ministrabat. Hanc ergo. clare gloriam di- 
cit, quz? ei ex cruce, quam pro nobis voluit sub- 
ire, accessit. Nam licet ante omne szculum pa- 
ternam, ut. Deus ac Filius Dei, communi cum eo 
substantia, haberet gloriam, su: tamen etiam 
sacratissimze carnis beatam passionem gloriam 
ducit, velut mundi totius salutis causam. 


Verum ad viam redeamus, quam nobis vera 
vite via Christus monstravit, dicens : « Majorem 
hac charitatem nemo habet, quam ut animam suam 


mày φίλων αὑτοῦ. » Ἴμδει γὰρ προϊόντος p ponat quis pro amicis suis *. » Noverat enim 


τος, Ἰουδαίους μὲν ἀνασείειν τοὺς ὄχλους, 
iv µέλλοντας, Καϊάφαν δὲ µανησόμενον, 
τὸν διὰ σταυρ»ῦ πεισόµενον θάνατον. "Οτι 
6 Λάζαρος, τὸ πρᾶγμα δηλοί. « Ἠγάπα 
y», 6 Ἰησοῦς την Μάρθαν xat τὴν ἁδελφἣν 
ιτὸν Λάζαρον. » Καὶ τίς οὕτω µαχάριος, 
Ιῆναι ὑπὸ Χριστοῦ τῆς αὐτοαγάπης; lj 
στὸν, εἰ xal γυναῖκες ἀῤῥενωθεῖσαι τὸ 
παρὰ τοῦ πάντας χαλέσαι πρὸς ἑαυτὸν 
γαπῶντο; Τοσοῦτον δὲ τὸ περιὸν τῆς πρὺς 
irre, ὡς καὶ τὸ θαύμα τὸ εἰς τὸν σύγγο- 
λων ὑπερεξᾶραι θαυμάτων τῇ μεγαλοφυῖᾳ 
tog. € Ὡς οὖν Ίχουσεν ὅτι ἀσθενεῖ, τότε 
” ἔμεινεν ἐν ᾧ ἦν τόπῳ δύο ἡμέρας. » 


a; Προῄδει γὰρ ὡς πάντως τεθνῄξεται : C 


εἷν θέλων τῶν θηρευτῶν τὰς ὑποψίας, 
ρμὴν ἀναθάλλεται, ἵν ἀποπνεύσας ταφῇ, 
ειροχαλία τις νομισθῇ τὸ μετὰ τὴν ἀχοὴν 
ιῆσαι πρὸς τὴν τοῦ θαύματος ἔνδειξιν. 
μετὰ τοῦτο, λέγει τοῖς μαθηταϊῖς ' "Αγω- 
ἣν Ἰουδαίαν πάλιν. » Εὐτολμία δὲ τοῦτο 
» xai τὸ παθεῖν ἑλέσθαι προθυμουµένης 
, πρὸς πέρας ἄγειν τὸ τῆς οἰχονομίας µυ- 
ιέχυυσιν αὐτῷ οἱ µαθηταί * 'Pa66Y,vov ἐςσφ- 
ουδαῖοι λιθάσαι, xa πάλιν ὑπάγεις ἐχεῖ 5) 
ας τὰ ῥήματα, xat μᾶλλον ἀγνοίας) οὗ γὰρ 
ραγµατευόμενον, ἐπεὶ οὐχ ἂν ἐδυσχέραινον. 
ύταις ἐχρῶντο φωναῖς, τὸ ἄναλχι τοῦ vou 


xai ἄνανδρον. "Άμα δὲ xal περὶ τὴν πἰ- py 


tb ἀπαγὲς ἕἔχοντες , εἰχότως ἑδεδίεσαν. 
[γα λέγειν ἐδόχουν' « Νῦν ἐζήτουν σε Ἴου- 
αι, καὶ πάλιν ὑπάχεις ἐχεῖ; ᾽Απεχρίθη ὁ 
Ιὐχὶ δώδεχα pal εἰσι τῆς ἡμέρας; 'Eáv 
τῇ ἐν τῇ ἡμέρᾳ οὗ προσχόπτει, ὅτι τὸ QU; 

τούτου βλέπει. Ἐάν δέ τις περιπατῇ τῇ 
χόπτει, ὅτι τὸ φῶς οὐκ ἔστιν ἐν αὐτῷ. » 


xv, 15. 


fore ut miraeuli progressu Judaei quidem conci- 
tarent εἰ conturbarent. plebem, Caiplias autem 
insania ferretur (12), utque ipse cruce sustineret 
mortem. Porro, quod Lazarus amicus esset, res 
palam facit. « Diligebat enim, inquit, Jesus Mar- 
tham, et sororem ejus, et Lazarum. » Quis vero 
usque adeo beatus, ut a Christo diligatur, qui. 
ipsa et subsistens dilectio est ? Quid autem mi- 
rum, ut mulieres virili proposito et sensu απ] 
is diligeret, qui venerat ut ad seomnes vocaret ? 
Tanta vero ejus in eos dilectionis excellenia fuit, 
ut etiam exhibitum in fratrem miraculum operis 
magnitudine et przxstantia reliquis miraculis su- 
perextulerit. « Ut ergo audivit quia infirmabatur, 
tunc quidem, inquit, mansit in eodem loco duobus 
diebus. » Quamobrem maniit ? Nempe moriturum 
omnino previderat; volensque venantibus et ca- 
ptantibus suspiciones auferre, se interim cobibet 
et cunctatur, quoille exhalato spiritu tradatur se- 
pulturz,, ntque ne prater decorum rusticiusve 
haberetur, quod ad priwam statim auditionem aid 
miraculi exhibitionem proruisset. « Deinde post 
hac, dicit discipulis suis : Eamus in Jud:eam 
iterum. » Divina hee audentia est, et animi ad 
obeundam passionem, et sacramentum salutis 
humane ad finem deducenduim alacris. « Dicunt 
ei discipuli : Rabbi, nunc quizrebant te Judi 
lapidare, et iterum vadis illuc? » Sunt verba hzc 
pusilli animi, ac pr:ecipue nescii. Non enim nove- 
rant quid rei ageretur. Haud quippe moleste tulis- 
sent : haudquaquam tales usurpassent voces, quibus 
imbellem animum effeininatumque ostenderent. Ad 
hac vero, fide nondum (irma, non immerito ti- 
muerunt. Unde sibi congrue, videbantur dicere : 
« Nunc quaerebant. te Judzei lapidare, et iterum 
vadis illuc? Respondit Jesus : Nonne duodeciin 


COMBEFISII NOT E. 


has autem insania. ferretur. Μανησόμε- 
imum est τῷ pavzroógevoy, quo haud 
tor. respexit : fuitque vere ut. ab. ipso 
ietia. μανία el furor quidem. impotentis 


ab invidia animi ; prophetia tantum, ut a Spiritu 
sancto, ut ipse Joaunes insinuavit. Deperit in τει» 
sione ille lepos. 
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S. ANDRE.E CRETENSIS 


sunt hor: diei? Si quis ambulaverit in die, non A Αἴνιγμα τοῦτο τῆς χατὰ τὸ πάθος ὥραη 


offendit, quia lucem hujus mundi videt. Si au- 
tem ambulaverit in nocte, offendit , quia lux non 
quod modicum aliquantulum debebat ingruere. 

Diem porro, gratiam cogitaveris el veritatem, 
quibus collustratus qui evangelicum tenet iter, 
non offendit lapide Judaiez offensionis, « Quia 
lucem hujus mundi videl ». » Lux autem mundi, 
Christus est, qui ait : « Ego lux in mundum 
veniq. » Et : « Ego sum lux mundi *. » Etiam 
praedicationem evangelicam, lucem acceperis, nec 
non que est ex baptismo regenerationem, ac 
etiam honestis moribus decoram conversationem, 
ut est illud : « Sic luceat lux vestra coram ho- 
m'nibus τσ. » Noctem autem, legalem czcitatem 
intellige, qua qui flgurarum graditur via, solique 
attendit. litterze, in Christum »effendit, positum 
petran offensionis ei qui per infidelitatem c:ecu- 
tit, At qui offendit? velut. qui non habeat in 
seipso lucem grati:x, qua pulsis disjectisque den- 
sis tenebris, spiritus splendore littera illustratur. 
Forte vero dies etiam videatur miraculi evidentia, 
quod statim solis instar tenebrosa corda, totam- 
que penitus Judzam circumfulsit. Non enim sic- 
ut in aliis, ne cui miraculum referretur injunxit; 
nam neque in occulto patraverat. Noctem autem 
etiam Judzis offusam caliginein consequenter ac- 
ceperis, qua cacate sunt pupillae animi duplici 
hoc laborantes morbo, ignorantia et czcitate : 
« Nescierunt enim, inquit, neque iutellexerunt, 
in tenebris ambulant *. » Qui non modo non vel- 
lent videre lucem in tenebris lucentem *, sed ne- 
que, sin minus aliud quidquam, multitudinem 
signorum revererentur: ideoque jure nocti assi- 
milati sunt, et quibus incredulis merito Christus 
lapis offensionis et petra scandali factus sit v. 

€ lloc, inquit, ait, et post hzec dixit discipulis 
suis : Lazarus noster dormit.» Videtur quidem 
quod dictum est, obscurius dietum : clara tamen 
est expositio et doctrina rei qux significatur. Un- 
de etiam causam eundi ad eum ex adverso infe- 
rens, ait : « Sed vado ut a somno excitein eum. » 
lloc porro ait non jactabundus. Num enim ita 
obscure locutus esset, ut neque ipsi discipuli ser- 
monem intelligerent? Nam non dixit : Vade ut 
ad vitam revoceim, vel ut a mortuis resuscitem : 
sed, « Ut excitein a somno », quod adhuc erat ru- 
dius ad suspicionem. « Dicunt ergo discipuli : 
Domine, si dormit, salvus erit : » exspectantes 
excitationem a somno. « Dixerat autem Jesus, de 
morte ejus : illi autem putaverunt quod de dor- 
mitione somni diceret. » Vides doctrinz aliena a 
fastu vocem, ut neque qui »udirent, prz locutio- 
nis humilitate possent percipere ? Uude nec incrce- 
pavit, ut non raro visus est facere, cum dicta ad 
ipsos minus perciperent, ac corrigens castigans- 
que eorum tarditatem, Verum excusso obscuri- 


PJosh. xi, 9. a Joan. xi 46; * Joan. vini, 02. 
ΣΧΝΗΙ, 16 ; Kom. ix, 55, N 


οὕπω μελλρύσες ἐφίστασθαι. 


estin eo. » Obscure significat tempus p 


Νοήσεις δὲ ἡμέραν, τὴν χάριν xaV τὴν ἑ 
al; ὁ τὴν εὐαγγελικῖν ὁδεύων ὁδὸν ἀἄλλαμ' 
o) προσχόπτει τῷ λίθῳ τοῦ Ἰουδαϊκοῦ πρι 
τος, € "Ott τὸ φῶς τοῦ χόαμον τούτου DAE 
σμου δὲ φῶς, ὁ Χριστὸδς, ὁ εἰπών « Ἐγὲ 
τὸν κόσμον ἐλήλυθα. » Κα « Ἐγώ εἰμι «t 
χόσμου. » Νοῄσεις δὲ φῶς, καὶ τὸ εὐαγγε 
Ρρύυγµα, xaX τὴν διὰ τοῦ βαπτίσματος ἄνα 
xai τὴν v ἠθει σεμνῷ διαγωγἠν * ὡς τό. 
λαμφάτω τὸ φῶς ὑμῶν ἔμπροσθεν τῶν ἀνθ 


B Νύχτα δὲ, τὴν νομιχὴν ἀθλεφίαν xa8* ἣν 


C 


τύποις ὁδεύων 600v, xai µόνῃ τῇ τοῦ Yi 
προσανέχων σχιᾷ, προσπταίει τῷ Ἆρισι 
σκανδάλου τῷ δι ἀπιστίαν ἁμθλνωποῦντι 
Προσχρούει δὲ πῶς; ὡς τὸ φῶς οὔὖχκ ἔχων 
τῆς χάριτος * ᾧ τὸ σχιῶδες ἠλάθη σχότος, fi 
τῇ λαμπηδόνι τοῦ πνεύματος διαυγασθέ 
γράμματος. Ἡμέρας δὲ νοήσεις τάχα χι 
θαύματος ἐναργὲς, ἡλίου δίχην τὰς ἆλαμι 
δίας, xal πᾶσαν ἄρδην αὐτίχα thv "loul 
ριαυγάσαν. O5 γὰρ ὡς iv τοῖς ἄλλοις, w 
ειπεῖν τὸ θαῦμα παρήγγειλεν, ὅτι μὴ χρύδὸ 
γάσατο. Νύχτα δὲ καὶ τὴν τῶν Ἱουδαίω 
ἀχολούθως ἀχ)ὺν, xa0' ἣν τῆς ψΨυχῆς τὰς χι 
ετυφλώθησαν, δύο ταῦτα νοσῄσαντες, ἆγνι 
πέρωσιν * € 0ὐ γὰρ ἔγνωσαν, φησὶν, οὐδὲ 

ἐν σχότει διαπορεύονται. » Mh ὅτι τὸ poc 
tía φαῖγογ βλέπειν οὐ βουληθέντες, ἀλλ᾽ οἱ 
τι ἆλλο, τῶν Ye σηαείων αἰδεσθέντες τὰ m 
διχσίως νυχτὶ ὡὠμοιώθησαν, xal ofc λίθος : 
pato; καὶ πέτρα σχανδάλου εἰχότως γίνετα 
ἀπειθήσασι. 

« Ταῦτα εἶτε, φησὶ, xal μετὰ ταῦτα 
Λάζαρος 6 φίλος ἡμῶν κεχοίμηται. » Μετ 
Get; μὲν δοχεῖ πως εἰρῆσθαι τοῖς pat 
λεχθέν * ἔκφανσις δὲ τοῦ σημµαινομένου τούτο 
Διὸ χαὶ τὴν αἰτίαν τῆς ἐπ αὑτὺν πορείας à 
po», φησίν"ε ᾽Αλλὰ πορεύομαι, ἵνα ἑξυπ' 
τόν. » Οὐὺ χομπάζων δὲ τοῦτό φησιν. O0 
οὕτως ἁμιυδρὰν Ἀφίει φωνὴν, ὡς μηδ᾽ αὐτοὺς 
τοὺς μαθητὰς τὸν λόχο». O9 γὰρ ἔφη, Di 
ζωώσων ἡ ἀναστήσων αὐτὸν Ex νεχρῶν * ἀλλ 
υπνίσων, » ὅπερ ἣν ἄγριον τέως εἲς ὑποφίαν. 
οὖν οἱ µαθηταί’ Κύριε, εἰ χεκοίµηται, σωθή 
την ix τοῦ ὕπνου χαραδοχούῦντες ἐγρήγορα 
ρίχει δὲ ὁ Ἰησοῦς περὶ τοῦ θανάτου αὐτοῦ 
δὲ ἕλοξαν , ὅτι περὶ κοιµήσεως λέχει τοῦ | 
ὉΟρᾶς, ἀφ.λοχύμπου δ,δασχαλίας φωνὴν, ὡς 
πυθοµένους μὴ δυντθῖνα! συνιδεῖν τὸ λεχθὲ 
το!ολοχίᾳα τῆς φράσεὼως; Όθενυ, οὐδὲ ἐπέπλι 
πολλάχις ἑφάνη ποιῶν, μὴ συνιέντας ἃ D. 
τοῖς, xal την αὐτῶν νωθρίαν ἑπανορθούμενος 
ἀνάῤῥιπίσας tb τῆς ἀσαφείας προκάλυμμα 
" [sa. 1 


* Psal. Lxxxi, 5... 1 oan. 1, b 
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| πρᾶγμα δηλοϊ 6 Χριστὸς, xal « Prat παῤ- A tatis velaminegzrem Christus clare aperit, et « Ait 


ιάζξαρος ἀπέθανεν. » Οὕτως ἠγνόουν τὸ λεγό- 
αἱ τοσούτῳ πλέον, ὅσῳ χαὶ παρηλλαγμένως 
ιποφορὰν ἑἐποιοῦντο τοῦ λόγου. Μάλα γοῦν 
ςὁ Κύριος θριαμδεύων τὸ πρᾶγμα, παρευθὺ 
* « Λάξδαρος ἀπέθανεν. » Ὡσλνεὶ τοῦτο 
Ὑῶτε, φησὶ, διὰ τῆς ἐχφάνσεως τὸ γενησό- 
Πορεύομαι γὰρ ἵνα ἐξυπνίσω αὑτόν. » Καὶ 
)λοχόμπως * οὗ Υὰρ φιλοτιμούμενος, ὡς ἄν 
, οὖτε ἀδυναμίας, ἣ ἀγνοίας ἀποφαινόμενος 
ἀλλ᾽ ὁμοῦ πάντα, τὸ σοφὸν, xal προγνωστι- 
δυνατὸν ὑποφαίνων, ἃ καὶ προσῆν αὑτῷ 
hv. Ὡς yàp ἤδη παρόντων τῶν ἑσομένων, 
ι τὰς ἐχθάσεις. 


προς ἀπέθανς΄ χαὶ χαΐρω δι’ ὑμᾶς , ὅτι οὖκ B 


t * ἀλλ ἄγωμεν πρὸς αὐτόν. » ᾿Ορᾶς, πῶς 
Ι τῷ λόγῳ; χαὶ τῇ χατὰ µέρος ἐχφάνσει 
ειµένου σχοποῦ, τὴν ὁρμὴν ἐπιτείνει πρὸς 
θαύματος ἔνδειξιν» O0. γὰρ παρένευξεν ὡς 
εποίµηται, χάνταῦθα, « Πορεύομαι ἵνα ἆνα- 
ὑτόν * » ἀλλὰ σιωπήσας, « Χαίρω, φησὶ, c 
& αιστεύσητς, ὅτι 09X ἦν ἐχεῖ. » Οὐ γὰρ ἂν 
{ἐμοῦ τυχὸν χατὰ τὸ ἀνθρώπινον δηλονότι 
v 6 θάνατος ᾽ « Αλλ' ἄγωμεν πρὸς αὑτόν, , 
306v; Ἵνα πιστεύσητα xai νεχροὺς δύνασθαί 
τικῶς ἀνιστᾷν. « Λάξαρος ἀπέθανεν.» "Occ 
φῶς κεκοιμῆσθαι προῦλεγε, τοῦτον φίλον 
Πωναχιάκων τῇ τοῦ φίλου προσηγορίᾳ τὸν θά- 


«& δὲ παῤῥησίᾳ τεθνᾶναί φησιν αὐτὸν, τὸ 


ποσιωπᾷ * τῷ pt νομισθῆναι περιπαθῶς ab- 
έχεσθαι. 85 γὰρ οἰχονομίας µόνον, ἀλλὰ καὶ 
€ ἔνδειξις ἣν τῆς μὲν τὰ ἀνθρώπινα, xal 
φυσιχῆς ἀσθενείας τῷ προσλήµµατι παραχω- 
τῆς δὲ τὰ θεῖα, χαὶ ὅσα τῆς θΣῖχῆς ἐξουσίας 
fugati περικοπτούσης ?*.« Χαίρω οὖν, qnot, 
, ἵνα πιστεύσητε, ὅτι οὐκ μην Excel. » 


πανταχοῦ τὴν πίστιν αὐτοῖς χατασπείροντα; 


δόξαι τᾶχα προσποιητῶς ἐσχηματίσθαι τὸν 
τοι μὴ δοῦναι χώραν τυχὸν τῷ θανάτῳ 
σθα: τοῦ Φίλου, j| ἑξελάσαι τὴν νόσυν, 1| 
αι τὸν χείµενον. Ταῦτα γὰρ ἂν συνέθη, 
βόντος ἐμοῦ. 

υπινώτερον δὲ πως εἶναι δοχεῖ τὸ, ε Οὐκ 


manifeste : Lazarus mortuus est. » Ita quod dice- 
batur nesciebant : ac. eo amplius, quo etiam ab- 
sone ac peregrine per objectionem sermonis exci- 
piebant. Admodum ergo congrue rem Christus 
traduceis infert, dicens: « Lazarus mortuus est. » 
Quasi dicat : Scitote, inquit, ex interpretatione et 
doctrina quod est. futurum : « Vado enim uta 
somno excitem eum. » Et hoc sine jactantia ct 
fastu ; non enim glorians, ut ita. dicam, ac sibi 
placens, neque impotentie verba locutus aut 
ignoranti: ; sed in. omnibus simul et. sapientiam 
et przzscientiam et potentiam ostendens, quz etiam 
per naturam illi aderant. Velut futura prasentia 
jam essent, eventus przedicebat. 

« Lazarus mortuus est : et gaudeo propter vos 
quoniam non eram ibi : sed eamus ad eum. » Vi- 
des ut modeste loquatur, ac particulari exposi- 
tione propositi finis, ad miraculi exhibitionem dc- 
siderium velementius intendat? Non enim sicut 
cum ait, dormire, ita hoc loco adjunxit : « Vado 
ut excilem eum : ? sed co suppresso, « Gaudeo, 
inquit, propter vos , ut credatis quoniam non 
eram ibi. » Forsan euim me przsente, qua scili- 
cet sum homo, mors non przavaluisset : « Sed 
eamus ad eum. » Quare ? Ut credatis, quod etiam 
mortuos pro arbitratu et ex imperio excitare pos- 
sim. « Lazarus mortuus est. » Cum quidem ob- 
scurius dormire prx:diceret, amicum illum vocabat: 
cum autem ait manifes!e mortuum, tacet eam vo- 
cem : ut πο putoretur, vehementiori affectu illi 
implicatus. Non enim sola dispensatio(13) erat οχ- 
hibenda, sed et auctoritas : illa quidquid huma- 
num est infirmitatis permittente carni, ista eidem 
tribuente divina et quidquid est potestatis divinz. 
« Gaudeo, itaque inquit, propter vos, ut creda- 
tis, quoniam non eram ibi. » Vides, ui ubique in 
eis fidei jaciat semina? Ut ne forte mors videretur 
simulate conficta. Ne scilicet forsan non daret lo- 
cum morii ut amieum incesseret : aut. expelleret 
morbum : aet pristinum robur jacenti assereret. 
Utique enim, inquit, me przsente hiec accidissent. 


Porro videtur illud : « Non eram ibi, sed eamus 


if, ἁλλ ἄγωμεν πρὸς αὐτόν.» Κατὰ γὰρ τὸ D ad eum ; » paulo humilius et secundum hominem, 


(ov, οὗ ra grv. Σῶμα γὰρ”τὸ τριχΏ διαστατὸν, 
prof πέφυχε, xal τὴν εἰς τόπον kx τόπου 
εν δέχεται. Τοῦτο γὰρ quat; αὑτῷ' χᾶν ὅτι τῇ 
θεῖον ἑνώσει τὸ ὑπερφυὲς κατεπλούτησε, της 
ἁπώλεσεν οὐδὲν ἰδιότητος. Κατὰ δὲ τὸ νοού- 
[ίς αὐτοῦ παντελῶς ἀπολέλειπται τόπος; 


Quod enim erat oculis subjectum, praesens uon 
erat. Corpus enim tripliciter divisibile et disten- 
tum, circumseriptui est, suscipitque ut a loco in 
locum migret. Ilec enim illi natura est, ut etiam 
unione ad Deum, quod naturam superat diviti ac- 
cessione adeptum, nibil ejus amiserit quod ei 3 


VARLE LECTIONES. 


«e περιποιούστς. 


CURBEFISII NOTE. 


Von enim so!a. dispensatio. Posset reddi ín- 
i, οἰχονομία. Vox theologica, cujus signiti- 
cis amplissima ea significat, quae Ver- 
uiione accesserunt liumana: eaque ait 


auctor non tanium fuisse exhibenda, verum etiam 
qu» ipsum Verbum carni tribuit divina, ut npni- 
rum idem utrunique agnosceretur, Deus et homo; 
quie est tanti sacramenti con:essio absoluta. 
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natura proprium cst. Quod autem ad id spectat A f| ποῖος οὐκ ἔχει τόπος αὐτόν; f| τίνι χωρητ 


quod intellectu percipitur, quis locus omnino cui 
ille desit? aut qualis eum non habet locus ? quove 
loco capi potest ? « Gaudeo igitur propter vos, ut 
credatis, quoniam non eram ibi. » Quid dicis? 
Non erasibi, qui ubique ades, el. imples omnia 
deitate 1 Non eras ibi? Maxime, inquil, eram : at 
non quod spectat ad corpus, sed quod ad majesta- 
tis divinze gloriam. « Sed eamus ad eum.» Tempus 
est ut impleamus leges amicitiz : tempus ut domi- 
nii auctoritatrem probemus : tempus ut mortem 
mus fascias. 

« Dixit ergo. Thomas, qui dicitur Didymus, ad 
condiscipulos : Eamus et nos, ut moriamur eum eo. » 
Prompta voz, ac duos quosdam affectus nata si- 
gnificare, tum nimirum accensam vim amoris, 
velut que eliam alios, ut cursu concito ad mo- 
riendum cum magistro properarent, excitaret : 
tum mollem iguaviam ac effeminatum timorem, ut 
quod non adhuc imminebat  conjectaret. Verum 
absit, ut qui sua nos infidelitate fidei carbonibus 
duravit (irmavitque (14), ad tantam timiditatem igna- 
viamque devenerit. Demus ergo fuisse, non ignaviz 
verba, sed audeutiz. Par enim est, excitato fer- 
vore propensiorique affectu contorlis visceribus, 
dignum aliquid sua illa benevolentia in magistrum 
sensisse. Nam, inquit, qui ab eo signorum gratiam 
accepimus, qua pr:ecellimus multos, quid non 
debuerinius ferre, si properantem ad passionein 
deseruerimus ? Eum, inquam, qui ad tantum nos 
glorie provexit apicem, ut montes etiam possimus 


τόπω; « Χαίρω τοῖννν OV ὑμᾶς, ἵνα mx 
ὅτι οὖν ἥμην ἐκεῖ. » Τί λέχεις; Οὐκ ἃς ixi 
ταχοῦ παρὼν, xal τὰ πάντα πληρῶν τῇ 
Οὐκ ὃς ἑἐχεῖ; Nol, φησὶ, ημην. Αλλ’ οἱ 
συµα, κατὰ δὲ τὸ θεῖχὸν τῆς δόξης ἀξίωμα. 
ἄγωμεν πρὸς αὐτόν. » Καιρός ἔστι πλτ 
θεσμὰ τῆς φιλίας ' χαιρὸς δτῖδα. τὴν αὖθι 
κράτους, xatphe πεδῆσαι λόγῳ τὸν θάνα! 
δὲ λῦσα: τοῦ τεθνεῶτος τὰ σπἀργανα. 


sermone compediamus, utque voce  defunc 


ε Εἶπεν οὖν θωμᾶς 6 λεγόμενος Δίδυμα 
θηταῖς ' "Αγωμεν xal ἡμεῖς., ἵνα ἀποθάν 
αὐτοῦ. » Πρόθυμος à φωνἣ, xat δύο τινῶν | 
διαθέσεων ' διαπύρου τε φίλτρου, ἅτε xal 
λους ἐπὶ τὸν σὺν τῷ διδασχάλῳ θάνατον ye 
τροπάδην διανιστῶσα δειλίας τε ἀνάνδρ 
pfjmo παρὸν ὑποτοπάζεσθαι. Αλλ᾽ οὖκ d 
σοῦτον ἀνανδρίας Έλασεν , Kaye, ὁ διὰ τῇ 
«bv ἀπιστίας ἡμᾶς στοµώσας τοῖς τῆς xl 
θραξιν. Εὐτολμίας οὖν, oóx ἀνανδρίας 8 
ῥήματα. Εἰχὸς γὰρ αὐτὸν ἀναζέσαντα καὶ ' 
στερον συστραφέντα, παθεῖν c: τῆς πρὸς τὸ 
λον εὐνοίας ἅτιον. El Υὰρ τῶν σημείων 
ριν, qnoi, xal τἄλλα, ofc τῶν πολλῶν δι 
εἰλήφαμεν παρ αὐτοῦ, τί ἂν πεισόµεθα, 
παθεῖν ἔπε:γόμενον καταλείφαιµεν τὸν 
δόξης ἡμᾶς ἀναγαγόντα, ὡς xaX ὄρη δύναι 
στᾷν, καὶ ἃ τούτων µείζυνα ὁδρᾷν; Οὐκοῦν Gv 
ὡς ἂν xai ζήσαιμεν ζῶντι, xat θνῄσχο 


transferre, ac majora his facere. Ergo eamus ϱ0- C θναίηµεν, Προθυμίας ὁ λόγος | εὐτολμίας 


mites, ut vel convivamus viventi, vel inorienti com- 
moriamur. Serino alacer, animus audax et bene 
fidens! « Eamus ct nos, ut. moriamur cuin eo. » 
Quid ais ? Non vidisti traditum, et mortem an- 
nuntias ? Quero conam. Ubi pelvis? Ubi vero 
cohors cum qua proditor, simulato amiei habitu, 
benelicum traditurus accedit ? Ubi vero turbae, fa- 
ces, ligna, gladii, cum quibus velut ad latronem 
exierunt? Non. est adliuc. osculum, comprehensio, 
adductio ad Annam, damnatio apud Caipbam, 
presentatio pro tribunali Pilati, ludibria, cocci- 
neum indumentum, corona spinea, calamus, co- 
laphi, sputa,  flagellationes, verbera. Nondum 
Pilatus abluitur aqua, et cruore polluitur. Non- 
dum est crux, nondum clavi, aisque : « Eamuset 
nos, ut moriamur cum eo ? » Sane, inquit. Futu- 
ra quasi jam essent, prospicio, Nam scio, resus- 
citabit Lazarum : Judeorum 2accendet invidiam, 
eaque interim evenient : « Eamus et nos, ut moria- 
mur cum eo. » Non solum explicat quid ipse lia- 
beat animi, sed idem etiam in sociis provocat. 


€ "ATopevy καὶ ἡμεῖς, ἵνα ἀποθάνωμεν µε] 
Ti λέχεις; Οὕπω προδιδόµενον εἶδες, a 
ἀπαγγέλλῃ; Ζητῷ τὸ δεῖπνον. » Ποῦ ὁ via 
δὲ fj σπεῖρα, μεθ) fc à προδότης ἐπέρχετ 
τῷ προσχήµατι προδώσων τὸν εὑεργέτην; 
65 ποῦ ; αἱ δᾷδες, τὰ ξύλα, αἱ μάχαιραι, p 
ἐπὶ λῃστὴν ἐξῄεσαν; οὕπω τὸ φίληµα, ἡ ἐπὶ 
κατάχρισις, ἡ ἐπὶ βήματος Πιλάτου παρό 
ἐμπαιγμοὶ, τὸ χόκχινον ἕνδυμα, 6 ἀκάνθιν 
voc, ὁ κάλαµος, τὰ ῥαπίσματα, τὰ ἐμπτύ 
φραγελλώσεις, αἱ µάστιγες. Οὕπω Πιλᾶτο 
vog ὕδατι xal µολυνόμενος αἵματι. Οὕπω 
οὕπω Ίλοι xal λέχεις, € "Ayo psv xal: 
ἀποθάνωμεν μετ αὐτοῦ; » Na, φησίν. 'Q 
προθλέπω τὰ μέλλοντα. ᾿Αναστήσει Υὰρ, 
Aé.apov* ἀνάψει τῶν Ἰουδαίων τὸν φθ 
τηνιχάδε ταῦτα συµθῄσεται. « "Αγωμεν 1 
ἵνα ἁποθάνωμεν μετ αὐτοῦ. » Οὐ τὸ ἑαυ 
µόνον, ἀλλὰ χαὶ τῶν συννόµων διεγείρι 
pa. 


COMBEFISIH] NOTAE. 


(14) Qui sua nos infidelitate, fidei carbonibus 
duravit, firmavitque. Στομώσας, donner la trempe; 
concepta vox, egregiaque metaphora. ld porro 
prestitit Thomas sua illa accensa confessione, 
Dominus meus, et Deus meus : cx qua auctor non 
male colligit, fuisse Thomam forts audentisque 


animi. Quanquam enim sic loqui gratiz fuit ia - 


tamen, quia suavis, consentanee matu 
imprimit, agitque, illum etiam animum 
ostendit ad extremas orbis portes, οἱ 
barbaras illata praedicatio, ut vix quisqt 
stolus majora pro dileclo Donuno ges 
deatur. 


IN LAZARUM QUATHIDUANUM. 
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ja μὲν οὕτως. Νεχρὸς δὲ ἤδη ὅζων 6 Λά- Α Et haec quidem ita. Jam autem mortuus Lazarus 


' καὶ Ἰησοῦς παρῆν ὁ Χριστὸς xai θεὸς, 
| παρεχόµενος. "Εδει γὰρ συντριθῆναι τὸ 
0 οὕτω παρεῖναι τὸν χεραµέα. ᾿Ἐχρῆν τὸν 
ωθῆνα:, καὶ τηνικαῦτα παρεῖναι τὸν οἰχοδύ- 
δὴ τοιγαροῦν τῷ Χριστῷ, xal θξῷ xat Aó- 
ον ἐπὶ τὴν Βηθα»ίαν ἀνάγοντε, τὸν ἡμέτε- 
μεῖς συνανάξωμεν λόγον. Τί Yáp φησι τὸ 
v5 « Ἐλθὼν οὖν ὁ Ἰηοοῦς' » Ποῦ xal πόθεν 
ιενος; Ei; Βηθανίαν:' οὗ καὶ τὴν ὁρμὴν 
j δ.ἐτριδε τόπου πἐραν τοῦ Ἰορδάνου. Καὶ 
τει Χριστός; f] τἰς ἀπολείψεται τόπος αὖ- 
ὰ χατὰ τὸ ἀνθρώπινον τοῦτο ληπτέον, οὐ 
εἴχόν. θεὺς γὰρ ἀόριστόν τι π(ᾶγμα xal 
τον, περιγραφῇῃ μηδεμιᾷ συγχλειόµενον. 


fetebat : aderatque Jesus, Christus εἰ Deus, qui 
ctiam vitam praeberet. Prius enim vas conterendun 
erat, ac tum figulus praesto esse debebat. Oportc- 
bat ut. domus dejiceretur, ac tum adesset sedifica- 
lor. Age igitur, Cliristo ascendente hodie in 
Bethaniam, et ipsi pariter sermonem provehamus. 
Quid enim habct Evangelium? « Venit itaque 
Jesus. » Quo aut unde profectus ? In Bethauiam : 
quo etiam contendebat, ab eo loco ubi morabatur 
trans Jordanem. At ubinam gentium Christus 
abest? quisve locus eo carebit? Verum est id ac- 
cipiendum juxta id quod est humanum : non juxta 
quod divinum est. Deus siquidem res quaedam 
est indefinita, quam mon possumus complecti, 


ὧν ὁ Ἰησοῦς , εὗρεν αὐτὸν τέσσαρας ἡμέ- B quaeque nulla claudatur circumscriptione. « Ve- 


ἔχοντα ἓν τῷ pvnpelo* » Καὶ τοῦτο λίαν 
a γὰρ δ.αλυθέντων ὡσανεὶ τῶν στοιχείων, 
τρεπεστέρα τις νομισθῇ τοῦ θαύματος ἡ 
Ἀνέσχε τὴν ὁρμίέν. Καὶ γὰρ ἣν ἓν τοσαύ- 
εις διαφθαρΏναι τὸν iv σοροῖς γενόμενον 
Εὖρε τοίνυν αὐτὸν τέσσαρας ἡμέρας δη 
3p μνημµείῳφ. » "Iv ὁ τριῆµερος ἀνιστάμε- 
"elg τὸν τέτραήµερον  χαὶ µάθωσιν ol 
- "Joubaiot, τὸν ἤδη μυδῶντα θεώµενοι καὶ 
ρύοντα λόγῳ τοῦ µνήµατος ἐξαλλόμενον. 


ytbv τέσσαρας ἡμέρας ἤδη ἔχοντα iv τῷ. 


! Ὅσῳ γὰρτῆς ταφρῖς ὁ χρόνος παρέτρεχε, 
Kov fj τοῦ Χριστοῦ ἐπεθαυμάζετο δύναμις. 
i Βηθανία ἐγγὺς Ἱεροσολύμων, ὡς ἀπὸ 
ικαπέντε. » Διὰ τοῦτο πλεῖστοι πρὸς πα- 
ξῄεσαν Μαρίας χαὶ λάρθας. « Πολλοὶ γὰρ, 
Ἰουδαίων ἑἐληλύθεσαν πρὸς Μάρθαν καὶ 
ν, ἵνα παραμυθήσωνται αὐτὰς περι τοῦ 
rv. » Καὶ εἰκότως. Ἐγγὺς yàp οὔσης 
jj, eb, ἦν πλείους πρὸς αὐτὰς ἐξιέναι, 
pov * f) τῇ περὶ τὸν βίου σεµνότητ. τοῖν 
φηδοµένους ΄ xai γὰρ ἣν ὁ βίος αὐτῶν 
xdi xat ἀρετὴν ἐξέχων ' j| διὰ τὸ τῆς 
γωγὸν, ὀδύνης ὑπάρχον µεστόν. Πλὴν ὅτι 
τῶν συνειλεγμένων προσεμαρτύρει τῷ 
xal οὐχ ἁλυσιτελὴς ἣν ἡ τούτων συν- 


Μάρθα ὡς ἤχουσεν ὅτι Ἰησοὺς ἔρχετα,, 
αὐτῷ * ἡ δὲ Μαρία ἐν τῷ οἵχῳ ἐκαθέξετο.) 
vo Μαρία ὅτι Ἰησοῦς fixsi* οὗ γὰρ ἂν 
"νοῦσα. Καὶ γνοῦσαν δὲ, εἰχὸς ἣν αὐτὴν 
αν οἴκοι καθῆσθαι, τὰς τῶν παρχτυχόντων 
ψυχαγωγίας. θερµοτέἑρα δέ πως ἡ Μάρθα 
31503, τὸ ἔθος ἀνεπίπλαστον ἔχουσα * διὸ 
πήντησεν αὑτῷ, ἵνα καὶ της οὐσίας δείξῃ 
ν Χαὶ τοῦ φίλου προαπαγγείλη τὺν θάνα- 
ἁγνοοῦντι δὲ δη0εν ἀπήγγειλεν' εἰ xal 
δονατὸν εἶναι τὸ μὴ τεθνᾶναι Λάςαρον 
αὐτοῦ. « Ei f; γὰρ (0s, φπσὶν, οὖν ἂν 
5 ἁδελφός µον. ἸΚαὶ νῦν οἶδα, ὅτι ὅσα ἂν 
ιθεὸν, δώσει σοι 6 θεός. ιν Είδες πίστιν; 
iaxvoy γνώμην; Δυσὶ τρὀποις θεὸν αὐτὸν 
vov παρίἰστησιν. εἰ xai σφἀλλεταί πως 


Ῥντποι, Gn. XCVII, 


nit itaque Jesus : et invenit gum quatuor dies jun 
in monumento habentem. » Et lioc. sapienti ail- 
modum consilio. Ut euim velut jam dissolutis ele- 
mentis, insolentior haberetur miraculi exhibitio, 
profectionem 1ardavit. Eteuim poterat. compu- 
wuisse tanto dierum spatio, qui inter cadaverum 
cumulos detentus fuerat in conditorio. «Invenit ergo 
quatuor jam dies habentemeum in monumento.» Ut 
nimirum qui triduanus esset resurrecturus, ante 
suscitaret quatriduanum : nossentque scelesti Ju- 


, diei, qui jam tabo defluentem et sanie scaturientem 


verbo viderent exsilire de monumento. « [nvenit 
eum jam quatuor dies habentem in monumento. » 
Quo enim tempus sepulture productius fucrat, eo 
virtus Christi majorem admirationem habcbat. 
« Erat autem Bethania juxta. Jerosolymam, quasi 
stadiis quindecim. » ldcirco plures nt Mariam οἱ 
Martliam consolarentur exierant. « Multi enin, in- 
quit, ex Judeis, venerant ad Martliam et. Mariam, 
ut consolarentur eas de [ratre suo. » ld quidein 
merito. Nain. cum civitas prope esset, par erat ut 
ad eas plures exirent, alterutro ex his fine : aut 
quia honesta utriusque feminw vita delectaren- 
tur; erat enim illa clara, et viilute. priecellens ; 
vel propter tristem. casum plenumque dolore, Ad 
lioc : collecta multitudo attestabatur. miraculo, nec 
tautus conventus frustra erat. 

« Martha ergo, ut audivit quia Jesus venit, oc- 


p currit illi : Maria autem domi sedebut. » Non 


euim Maria sciverat adventum Jesu : nec utique 
mansisset, eo cognito. Erat vero congruum, ut 
reverenti.e causa, etiam coguito illo, adventan- 
tium salutationes. verbaque consolationis suscep- 
tura domi sederet. Martha autem velut calentior 
erat ae simplicior, nihilque fucatis moribus, 
ideoque « Occurrit iili : » ut et. substantie osten- 
taret magnitudinem, et imortem amici annuntia- 
ret. Annuntiabat utique, velut ei qui nesciret, 
quanquam fatebatur potuisse non. mori Lazarum, 
eo praesente. « Si enim, inquit, fuisses hic, frater 
meus non fuisset mortuus. Sed et nunc scio, quia 
quxcunque poposceris a Deo, dabit tibi Deus. » 
Vidisin' tidem ? Vidistin' animum non hizsitantem t 
. J1 
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Duobus modis Deum ipsum et auctorem vite A δι ἁπλότητα φύσεως. « El ἧς yàp ὧδε, 


astruit, Quanquam  nemnuihil natura simplicior 
erret. « Si enim, inquit, fuisses hic. » Quid dicis, 
Martha fallitur sermo. Erat etenim, et przisens 
erat : nec deest usquam. Sed ad miraculi amplitu- 
dinem, paululum spectavit, morti concedens 
locum, qui divinitate omnia replet. « Si fuisses 
hic, frater meus non fuisset mortuus. » Viden' ut 
eiiam Deum crediderit, qui et compescere mortem, 
et mortuos per auctoritatem excitare posset ? Scio 
enim, inquit, foreut, si fuisses presens, haudqua- 
quam mors pravaluis:et , haudquaquam esset 
exstincta lucerna generis. Plane ctiam vite 
' termini otiosi fuissent, modo tu affuisses qui 
vitz terminos univcreis constituis. « Sed et nunc 
scio, inquit, quia quacunque poposceris a Deo, 
dabit tibl Deus. Ad id enim respiciebat quod erat 


oculis subjectum. Czeterum hoc etiam loco vide 


veritatis non nesciam. Erat enim mulier quanquam 
imbecillo et hbebeti, philosophico tamen aniio. 
Cum ergo haberet persuasum fore, ut Lazarus non 
moreretur si ipse affuisset , neque de futuro dubia 
fuit. Propterea quoque occurrit, et alteram ad- 
junxit vocem, dicens: « Et nunc scio, quia quz- 
cunque poposceris a Deo, dabit tibi Deus. Si 


fuisses hic, non fuisset mortuus frater meus. » 


Non enim, inquit, ea est causa ut sit mortuus, quia 


λέγεις Μάρθα; ἱσφαλμάνος ὁ λόχος. K 
xal παρΏνι xai πάρεστι πανταχοῦ. "i 
θαῦμα παραταθῇ, μιχρὸν ἀνέσχε, τῷ ϐ 
pav διδοὺς ὁ πάντα πληρῶν τῇ θεύτη' 
ὧδε, οὐκ ἂν ἀπέθανέ µου ὁ ἁδελφός. » " 
κχὶ θεὸν αὐτὸν πεπίστευχεν ὄντα, χαὶ ϐ. 
σχεῖν, καὶ νεκροὺς xav' ἐξουσίαν ἑγείρ 
vov ; Οἶδα γὰρ ὡς εἰ παρὼν $3502, qna 
ἴσχνσε θάνατος * οὐκ ἂν ἀπέσθη τοῦ γένοι 
λίς. Αργοὶ δ' ἂν χαὶ οἱ τῆς ζωῆς ὅροι ὃ 
σύ ye Ἴσθα παρὼν, ὁ ζωῆς µέτρα πᾶσι 
Καὶ νῦν οἶδα, φησὶν, ὅτι ὅσα àv αἰτῆσὶ 
δώσει σοι ὁ θεός.) Πρὸς γὰρ τὸ φαινόµι 
Πλὴν, ὅρα xàvvas0a μὴ ἀγνοοῦσαν a0: 
Ἐμφιλόσοφος γὰρ ἡ γυνη, xàv ἁδρανὴ 
Πεπεισμένη Υοῦν ὡς εἰ παρῆν οὐκ à 
Λάζαρος, οὐδὲ πρὸς τὸ µέλλον ἀμφέδαλλι 
καὶ προὐπήντα, xal τὴν δευτέραν bif 
εἰποῦσα εΚαὶ νῦν οἵδα, ὅτι ὅσα ἂν αἱτῆς 
δώσει σοι ὁ θεός. El ἧς ὧδε, οὐχ ἂν ἀπι 
ἀδελφός. » Οὐ γὰρ ἐπεὶ τῷ θανάτῳ ὑπ 
θρωποι, διὰ τοῦτο τέθνηχε, φησὲν * à 
οὐκ Ίσθα παρὼν, ὁ τοῦ θανάτου νιχητ' 
μὲν ἡ πίστις, χὰν ἀσθενὴς ὁ λόγος. "Bpi 
καὶ ὑπεμέμφετο, ὅτι μὴ παρῖν, ὅτε ai 
νυσαν λέγουσαι ' « δε ὃν quist; άσθενε 


bomines morti subjaceant, sed quia victor ipse mortis non affuisti. Μοδιδία quidem fid 
ratio debilis. Quin et sensim accusare videtur, quod nuntiantibus ipsis, « Ecce quem 1 


matur, » non statim advenerit. . 


« Dicit ei Jesus : Resurget -frater tuus. » Ju- C 


cundus sermo, et duplex ad curam : qui non tan- 
tuin errorem corrigat, verum eliam acriorem tri- 
stitiam sedet et leniat. 
Ad jactautie fugiendam speciem non dixit : Ego 
fratrem tuum suscitabo : sed, « Resurget frater 
tuus. » Indefinite verbo resurget , seu suscitabitur, 
usus : exercens, quod ejus fldei probatum erat. 
Unde et illa ait: « Scio quia resurget in novis- 
simo die. » Si credis fore, ut in illo resurgat, 
neque de isto dubia fueris: qui enim hunc facio 
illumque, idem ipse sum. « l'esurget frater tuus. » 
Simul etiam hoc dixit, ad illud ejus coarguendum : 
« Scio quecunque peposceris a Deo, dabit tibi Deus. 
Hesurget frater tuus. » Domini dignitatem per au- 


ctoritatem significans, ut noverit non esset in iis. 


que dicimus de Deo precipitandam sententiam. 

Ait ergo : « Qui credit in me, etiamsi mortuus 
fuerit, vivet : et omnis qui vivit, et credit in me, 
non videbit mortem in zternum. Credis hoc? » 
Quo ait bnjusmodi est : Tametsi, inquit, qui credit 
in me omnino mortuus fuerit, quod nimirum 
epectat ad mortem naturalem : non sic tamen ut 
illa teneatur sub ditione, et dominetur ut par est in 
incredulis. « Credis hoc? » Sic sapienter, el tanta 
suasione, in fidem quz est de ipso, transfert mu- 
lieris animum, queuadmodum responsio ostendit. 
Quid enim illa? « U&que, Domine: ego credidi 
quia tu es Christus Filius Dei, qui in mundum 


« Resurget frater tuus. » 


« Λέγει αὐτῇ 6 Ἰησοῦς * Avascfoese 
σου. » Περιχαρείας 6 λόγος, xai διπλη 
θεραπείαν οὐ µόνον «b σφάλμα διορθού 
xii τὸ σφοδρὺν τῆς λύπης χαταχοιµίν 
στήσεται ὁ ἁδελφός σου. » Διὰ τὸ φιλι 
εἶπεν, Ἐγὼ ἐγερῶ τὸν ἀδελφόν σου, &ÀX 
σεται ὁ ἁδελφός σου. » ᾿Αορίστως τὸ, dy 
φήσας᾽ γυµνάζων αὑτης τὸ τῆς πίστει 
Δ.ὸ χἀχείνη φησίν « Οἶδα, ὅτι ἀναστήι 
ἑσχάτῃ ἡμέρᾳ. » El ἐχείνῃ πιστεύεις, 
περὶ ταύτης ἀμφίθαλλε᾽ ὁ γὰρ ταύτι 
ποιῶν, ἐγώ εἰμι. € ΑἈναστήσεται ὁ ἀδι 
Τοῦτο ἅμα χαὶ διελέγχων αὐτὴν ἔφασχε 
« Οἶδα ὅτι ὅσα ἂν αἰτῆσῃ τὸν Θεὺν, δώσε 


D ᾿Αναστήσεται ὁ ἁδελφός σου. » Τὸ Asa 


δξιχνὺς κατ ἐξουσίαν ἀξίωμα, ὡς à 
προπετῶς bv τοῖς περὶ θεὸν λόγοις ἐχφέ 

Φησὶν οὖν: « Ὁ πιστεύων εἰς ἐμὲ, x 
ζήσεται . xal πᾶς ὁ ζῶν xal πιστεύων t 
νατον οὗ ph ἵδῃ εἰς τὸν αἰῶνα. Πιστεύι 
Τοῦτο δὲ, τοιοῦτόν ἐστιν. El. γὰρ xo 
0valn, φηοὶν, ὁ πιστεύων εἰς ἐμὲ, τὸν 
λονότι θάνατον, ἁλλ᾽ οὐ χατ ἐπιχράτει 
ἀπειθοῦντας εἰχός. « Πιστεύεις τούτῳ; 
φῶς ἄγαν xal πιθανῶς πρὺς την ἀμφ' 
ἀγει πίστιν τοῦ Tovolou τὴν διάνοιαν, : 
ἡ ἀπόχρισις, Τί γάρ φησιν ἐχείνη; « 
᾿Εγὼ πεπίστευχα, ὅτι o0. el ὁ Χρισατὸς 
Θεοῦ, ὁ εἰς τὸν χόσµο, ἐρχόμενος. » EU 


ME 
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«b ἰσχυρόν ; Εϊδες, εἰς otav αὐτὴν ἐπεσπάσατο πί- A venis. » Vidistin' sermonis ellicacizm ? Vidistiu' in 


ον; ὡς καὶ δογμάτων ἀχριθείας ἐφάψασθαι, τὴν 
τὸ μικροῦ σφαλλομένην δι ἁπλότητα. "Osa γὰρ 
ἐπὶ Χριστοῦ δ.ομολογεῖν ἔδει, περιφραστικῶς ἐν 
βραχεῖ δ.ηγόρευςς. « Nai yáp* ἐγὼ πεπίστευχα, 
ρτοὶν, ὅτι σὺ εἶ à Χριστὸς ὁ Υἱὸς τοῦ θεοῦ, ὁ el; 
εὺν χόσµον ἐρχόμενος, » ἀριδήλως χηρύξασα͵ κατὰ 
εαυτόν τε ἅμα τὸν τῆς θεολογίας, xai τῆς olxovo- 
μίας περιληπτικῶς guvezipays λόγον. 


( Καὶ τοῦτο, φησὶν, εἰποῦσα, ἁπῆλθε xai ἐφώνη- 
σε τὴν ἁδελφὴν αὑτῆς, λάθρα εἰποῦσα" Ὁ διδάσχα- 
is; πάρεστι, xal φωνεῖ σε. Ἐχείνη, ὡς Άχουσεν, 
iip ταχὺ, xaX fjpysto πρὸς αὐτόν.» Κατὰ τὸ 
[τον τῆς λύπης τοῦ ἁδελφοῦ τὴν χαρὰν ὃτδαμένη. 
'0; γὰρ µόνον ἤχουσεν ὅτι Ἰησοῦς ἦχει, αὑτίχα τὸ 
piv πένθος ἀπέθετό, τῆς δὲ πίστεως τὸ ζέων map- 
Be. Πρεπύντως οὖν καὶ d Μάρθα χρῆται, οὐ 
ἑημηγοροῦσα Χριστοῦ τὴν ὑπόσχεσιν. Ἑώρα γὰρ 

* seo; παρόντας ὄχλους, οἳ παρεχκάθηντο την Μαρίαν 
περαμυθούµενοι, ἐξ ὧν σαν ol διεφθόνουν θαυμα- 
' πορχοῦντι Χριστῷ' « Ὁ διδάσκαλος πάρεστι, xal 
! Wl oc. 0. "Ex τοῦ παρεῖναι, φησὶ, τὸ τελούμενον 
ετόπει. Οὐ παραμυθούμενος fixet, ob Φυχαγωγήσων. 
"Hào ἂν xal πρὸ τούτου ἀφῖκτο. Ζωώσων κει, 
ἁνεστήσων τὸν σύγγονον. « Ἡ δὲ µόνον ὡς ἤχουσεν, 
Ἠ]έρθη ταχὺ, καὶ Ίρχετο πρὸς αὐτόν. » Οὐκ ἐρωτή- 
6ασᾳ, | πρὸς μιχρὸν ἀναμείνασα " ἀλλ ὡς ἄνπερ 
"bv ἀδελφὸν ἓν χερσὶν ἔχουσα ζῶντα, δροµαίως 


. ἑνίπατο, χαὶ πρὺς τὴν ζωὴν ἀνεπήδα, μικρὰ Ἡ 
οὖλν τῶν συµπαρόντων φροντίσασα"' « θὔπω δὲ 


Ἰησῶὺς ἐληλύθει εἰς τὴν χώµην, ἀλλ’ ἔτι fv ἐν τῷ 
τόπῳ, ὅπου ὑπήντησεν αὐτῷ ἡ Μάρθα. » Τοσοῦτον 
ἴσπιυσεν, ὡς ἐπ αὐτοῦ φθάσαι τοῦ τόπου τὸν Κύ- 
μον. Σχολαιότερον γὰρ ἑπορεύετο διὰ τῆν δύσεριν 
ty Ἰωδαίων ὑπόνοιαν, τοῦ μὴ δόξαι κατεπιτρέ- 
Juv τῷ θαύματι, ἀλλ ὡς ix προτροπῆς τῶν γυ- 
Wiley καλούμενος. Ἐπεὶ μηδὲ παρεῖναι βεθούλητο, 
& pl κροτραπεὶς ἐχλήθη, τῷ μὴ προσποίησιν νοµι- 
diy «b πρᾶνμα. 'Q; οὖν εἶδον τὴν Μαρίαν οἱ 
St εὐτὶν Ἰωβαῖοι ταχέως μὲν ἀναστᾶσαν, δρο- 
pelu; δὲ τῆς ὀϊχίας ἐχθᾶσαν, δόξαντες ὡσανεὶ πρὸς 
9 μνημεῖον σπεύδειν αὐτὴν, ἵνα τυχὸν σπαράξῃη, 
χαὶ χωχντοῖς τὸν σύγγονον ἀποδύρηται, συνεξηλθον 
εὐτ], χωλύειν ὥσπερ βουλόμενοι τῆς ἐπὶ τῷ ἁδελφῷ 
ὀμινῳδίας. Τὸ δὲ fv ἔργον οἰχονομίας συμπαρεῖναι 
χάχείνους, ἵν᾽ ἐπ᾽ ὄψεσιν αὐτῶν τὸ θαῦμα πραχθὲν, 
Pl ἐμάρτυρον Tj. 

v'H οὖν Μαρία, ὡς $X0ev ὅπου ἣν 6 Ἰησοῦς, 
ὑδοῦσα αὐτὸν, ἔπεσεν αὐτοῦ πρὸς τοὺς πόδας, λέ- 
Ίσα. Κύριε, εἰ fic ὧδε, οὐχ ἂν ἀπέθανέ µου ὁ 
ἀλφός. » Ἴσον ἔχουσα τῇ ἁδελφῆ τὸ φρόνημα, τοῖς 
ὁμοθις αὐτῆς συµφέρεται ῥήμασι. Σκόπει οὖν ὅσα 
b μιχρῷ τότε ἡ Μαρία ποιεῖ. ΠἩροστρέχει ὡς θεῷ, 
αροσπίπτει, παῤῥησιάζεται, δείχνυσιν ὅτι τέθνηχε 
λάζαρος: οὐ ταῦτα δὲ µόνον, ἁλλ᾽ ὅτι xai πρόωρος 

«θάνατος vévovev, ἁπόντος αὑτοῦ. Τότε Υὸρ τυχὸν 
ἀέχει παραγεχονέναι, ὅτε μὴ τὴν θεραπεία» ὁ κχιρὸς 
ἐκιδέχετο, συγχλεισθεῖσαν ὡσανεὶ τῷ θανάτῳ. Καὶ 


- 


C 


quam eam pertraait fidem? Sic nimirum, ut. quie 
paulo superius cx simplicitate errabat, accurata 
etiam dogmata attigerit. Quigquid enim de Christo 
oportebat confiteri, brevi cireumlocutione disseruit. 
Nam dicendo : « Utique, ego credidi, quia tu es 
Christus Filius Dei qui in inundum venis : » clare 
in unum pariter et theologis ac Trinitatis, et 
econuomix ac incarnationis doctrinam complexione 
conclusit. 

« Et cui, inquit, hoc dixisset, abiit, ct voca- 
vit sororem suam silentio, dicens: Magi-ter 
adest, et vocat te. Illa ut audivit, surrexit cito, 
et veuit ad eum. » Gaudio perfunditur pro modo 
concepta de morte fratris tristitioe. UL enim tan- 
tin audivit venisse Jesum, confestim quidem de- 
posuit luctum, fidei vero fervorem exbibuit. Sed 
οἱ Martha decenter agit, non publicata Christi 
promissione. Videbat enim circunmassidentem Ma- 
τί consolanteum turbam, in qua essent qui Cliristo 
miracula edenti inviderent. « Magister adest, et 
vocat te. » Ex presentia, inquit, pensa. quod p^r- 
agitur. Non. venit ut consoletur ; non ut deliniat 
animos. Alioqui prius etiam advenisset. Veni ut 
vitam restituat, ut fratrem resuscitel, « li/a autem 
ut solum audivit, surrexit cito, et venit *ad eum.» 
Nihil iuterrogat, nec vcl minimum cunetatur : sed 
quasi vivum fratrem haberet in manibus, surgit 
concite, et ad vitam prosilit, parum aut nihil pa- 
riter collectos curans : « Nondum enim venerat 
Jesus in castellum.: sed erat adhuc in illo loco, 
ubi oecurrerat ei Martha. » Usque adeo festinave- 
rat, ut in ipso loco anteverterit Dominum. Moro- 
sius enim incedebat ob Judzorum contentiosam 
astimationem : ut ne videretur ipse ad miraculum 
procurrere, sed quasi mulierum rogatu accedere. 
Nam neque venire voluerat, nisi earum accitus 
obsecratione, ut ne res simulatio putaretur. Ut 
autem Judici, qui erant cum Maria, viderunt cito 
surrexisse, ac domo concitam exisse, existimantes 
velut ad mouumentum properare, ut se forsan un- 
guibus laceraret, ululatuque deploraret fratrem, 
unà egressi sunt, velut ab co fratris luctu prohi- 
bituri, Divina vero providentia res gerebatur, ut 


D et illi adessent, quo sub eorum obtutibus editum 


miraculum haudquaquam testes desideraret. 


« Maria ergo cui venisset ubi erat Jesus, videns 
eum, cecidit ad pedes ejus, εἰ dicit ei : Domine, 
οἱ fuisses hic, non esset. mortuus frater meus. » 
Eodem cum sorore sensu, iisdem ac ipsa verbis 
coungreditur. Vide igitur quam "tunc. in modico 
multa fecerit. Occurr.t ut. Deo, accidit, agit. fidu- 
cia, ostendit. mo:tuum Lazarum : nec. id solum, 
verum eliam quod mors immatura absente co con- 
ligerit. Tunc enim forte ait alvenisse, cum jam 
tempus, velut morte jracludente, curationem non 
reciperet, Ex iis namque conjectura est, agnovisse 
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ut Deum, ac velut Deo locutan esse tametsi oratio A γὰρ ὑπολαδεῖν ἔστιν ἐντεῦθεν, ὡς χαϊθιὸν 


iun eo claudicaret, quod dicebat : « Si fuisses bic.» — 
« Jesus ergo ut vidiLeam plorantem, et Judzos qui 
veneraut cum δα, infremuit spiritu, et turbavit 
seipsum, et dixit : Ubi posuistis eum? » Non dixil : 
Eamus ubi est scpulcrum, ut ne se miraculo festi- 
nantius putaretur ingerere. { Ubi posuistis eum ? » 
Vos, inquit, percontor, quos volo testes miraculi. 
Vos ipsi accurgentes sepulcrum ostendite. Simulo 
ignorantiam, ut coarguam vestram inscitiam. « Ubi 
posuistis eum? « Non quia nesciret sSciscitabatur, 
sed ut presentes intentos miraculo faceret. Quo- 
inodo enim nesciebat ubi Lazarus fuisset sepultus, 
qui Patrem ita novit, sicut Pater novit seipsum : 
« in quo sunt omnes thesauri sapientize et scientize 
absconditi Y , » nisi quia exhibebat quod est homi- 
nis, in seipso nostra repraesentans ? Nostra enim 
est ignorantia et qui ab ea sunt. motus, non ejus 
qui novit omnia priusquam flant. Quanquam enim 
omnes nostre nature affectiones (15), si quz ta- 
men palam peccati noxam fugerunt, in seipso 
ostenderit, haud tamen ipse in quem non cadit 
macula, quique superior est quam ut possit vinci 
offectionibus, adventitias nature sordes ex appetitu 
alieno a ratione, seu ex pravitate animi et. de- 
fectioue, admisit : absit ! is, inquam, qui nullo ab 
immutabili deitate excessu, totam naturam nostram 
assumpsit. Nisi quia forte ea dixerit accipi, qua 
sibi ratione nostra asciscit, Verbo quod spectat ad 
substantiam, seorsim longius posito. « Ubi posui- 
etis eum? » Non est nescientis percontatio, ut 
plane ostensum fuit. Aut qua ratione sic spatiis 
locorum divisus, potuisset dicere, « Lazarus 
dormit? Ubi posuistis eum? » Propterea, inquit, 
percontor, ut. miraculum  astruain. Par enim est 
plures ex abundanti laetitia festinos accurrisse, ut 
locum ostenderent, 

« Dicunt ei : Veni, ct vide. Lacrymatus est 
Jesus. » Ut homo lacrymatus est, non Lazarum sed 
Judeos. Advenerat siquidem ut illum suscitaret : 
ac erat supervacaneum, ut cum lacrymis prose- 
queretur, qui debehat resurgere. Merito autem 
Judaos lacrymis prosecutus est, quorum etiam 
post miraculum futuram infidelitatem prospiceret. 


xai ὡς cip διελέγετο, εἰ χαὶ ὁ λόγος 

εἰπεῖν, « El cfc ὧδε.» — « Ὁ οὖν Ἴπαο 
αὐτὴν χλάίουσαν,. καὶ τοὺς συνεληλυί 
Ἰουδαίους χλαίοντας, ἑνεθριμίσατο τῷ 
xai ἑσπάραξεν 37 ἑαυτὸν, xai εἶπε' Πο 
αὑτόν; » Οὐκ εἶπεν, "ΑΆγωμεν ὅπου τὸ uy 
ἵνα uh νομισθῇ κατεπισπεύδων τῷ θαύι 
τεθείχατε αὐτόν» » ᾿Υμᾶς, φησὶν, ἑρωτῶ 
τυρας ἔχειν τοῦ θαύματος βούλομαι. Α 
ὁραµόντες τὸν τάφον ὑποδείξατε. « Ποί 
αὐτόν; » Προσποιυῦμαι viv ἄγνοιαν ἵνα ὑι 
τὴν ἄνοιαν. « Ποῦ τεθείχατε αὑτόν; » Oi 
ἀλλ' ἐπιτείνων πρὸς τὸ θαῦμα τοὺς παρόν 
Ι]ῶς γὰρ Ἠγνόει ποῦ τέθαπτο Λάζαρος, ὁ 

οὕτως εἰδὼς, ὡς αὐτὸς οἶδεν ἑαυτὸν ὁ Ila 
ᾧ πάντες εἰσὶν θησαυροὶ «nc σοφίας xa 
σεως ἀπόχρυφοι” » πλὴν εἰ μὴ τὸ ἀνθρώ 
εδείχνντο͵, τυ πῶν ἓν ἑαύτῷ τὸ ἡμέτερον » 
ἡ ἄγνοια, xaX τὰ &x ταύτης χινήµατα, οὗ 
εἰδότος πρὶν γενέσεως αὐτῶν. El γὰρ x 
φύσεως ἅπαντα τῆς ἡμετέρας ἑἐφ᾽ ἑαυτὸν 
πάθη, ὅσα προδήλως τῆς ἁμαρτίας τὸν μᾶ 
φευγεν' ἁλλ᾽ οὐχὶ xai τὰς ix πσραλόγου ὁ 
παρατροπῆς , ἐπεισαχθείσας αὐτῇῃ xml 
Ίχατο, ἄπαχε, ὁ ἀκηλίδωτος χαὶ ἀνάλωτοι 
ὁ uh χατ ἔχστασιν τῆς ἀτρέπτου θεότ 


ἡμῶν τὴν φύσιν ἀναλαθών. El pf τις d 


σ 


χατ οἰχείωσιν λόγῳ ταῦτα εἱληφθαι, τοῦ x 
πόῤῥω διῳφχισµένου λό-ου. « Ποῦ τεθείχαι 
οὐκ ἀγνοοῦντος 3j πεῦσις, ὡς δέδειχται ἑ 
Tug ἂν ix πολλοῦ διαστήματος ἔφη, εκ 
Λάζαρος; Ποῦ τεθεἰχατε αὑτόν; » Διὰ τοῦ 
νοµαι, φησὶν, ἵνα τὸ θαῦμα πιστώσωµαι 
γὰρ εἰχὸς fjv ὑπὸ περιχαρείας προτρέχο 
χνύναι που τέθειται. 


« Λέγουσιν αὐτῷ' Ἔρχον, xal tóc. "EO 
Ἰησοῦς. » Ἐδάχρυσεν ὡς ἄνθρωπος " οὐ « 
pov, ἀλλὰ τοὺς "loubalou;. Τὸν μὲν γὰρ d 
&qixto, χαὶ περιττὸν ἣν δαχρύσαι τὸν àva 
μέλλοντα. Ἰουδαίους δὲ εἰχότως ἐδάχρυσε, 
στίαν αὐτῶν καὶ μετὰ τὸ θαῦμα προθεωρᾶ 
χρυσεν ὁ Ἰησοῦς.» Ὑπογραμμὸν ἡμῖν : 


, 4 Lacrymatus est Jesus.» Exemplum nobis formam- D xa µέτρα διδοὺς, εἰς ὅσον δέοι τοῖς οἶχομ 


que tradens ac modum, ad cujus rationem illacry- 
mandum sit mortuis. Lacrymatus est natura corru- 
ptionem 46 videns quam imago deformetur morte. 
- 4 DixeruntergoJudzi: Ecce quomodo amabat ουι | 
Kt hic videinvidiam, et pervicacem animum. « Ecco 


Y Coloss. n, 9. 


δαχρύειν. Ἑδάχκρυσε τὴν τῆς φύσεως ἡμῶ 
χαὶ τῆς εἰχόνος τὸ ἄκαλλον εἴδος, ὁποῖον t 
χαθἰσταται. « Ἔλεγον οὖν οἱ ᾿Ιουδαῖοι : 

ἐφίλει αὐτόν. » "Upa κἀνταῦθα τὸν φθόνι 
τΏς Ὑνώμης µάχιμον. «€ Ἴδε πῶς ἔφθει 


VARLE LECTIONES. 


9 Lege ἑτάραξεν. 


COMDEFISII NOTAE. 


(45) Quanquam enim omnes nostre affectiones. 
De ibus istis et affectionibus innoxlis as- 
sumptis a Verbo plura Damascenus, ac subinde 


erat. 4 de theologia, quem hic auctor 
]onit niodum exponendi dicta de Christe, 
icet sibi asciscat et sua facial, qua sunt 


nositi scholastici. Gregorius ctiam multisexplicat, — mystici. De quo etiam Aug. οἱ alii, 
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µενος ἐφίλει, xot εἰχότως. « Ἐγὼ yàp, qns, A quomodo amabat eum ! » (jui amabatur, amabat. 


μὲ φιλοῦντας, ἀγαπῶ. Ὢ --ε Ἴδε πῶς ἑφίλει 
. » Ἔστι πως xal θαυμαζόντων ὁ λόγος, ἀλλὰ 
ισχαινόντων * ὥς τινας λέγειν: « Οὐκ Ἠδύνατο 
ῥἀνοίξας τοὺς ὀφθαλμοὺς τοῦ τυφλοῦ, ποιῆσαι 
h καὶ οὗτος ἀποθάνῃ;» Καὶ εἰ ἤνοιξε τοὺς 
μοὺς τοῦ τυφλοῦ, τί ποτε αὐτῷ διαπιστοῦντες 
ἱλασφήμοις Ἀόγοις ἐθάλλετε; Τί τοσαύταις 
τε *bv εὖ παθόντα πλοχαῖς, χρίνοντες, áva- 
τες, τίς xai πόθεν, καὶ ποταπὸς, καὶ t. ποι{- 
Νῳξέ σου τοὺς ὀφθαλμούς; τέἐως μὲν ὁμολο- 
Vv, εἰ καὶ ἄχοντες, ἀνεῳγότα τοὺς ὀφθαλμοὺς 
φλοῦ. Δέον ἀπ᾿ ἐχείνου καὶ τοῦτο θαυμάζειν; 
δὲ χἀχεῖνο xal τοῦτο χαχίζετε. Ἔργον γὰρ 
Ιοὐδαϊχῆς προαιρέσεως. Πότε Υὰρ οὐ παρ- 
τε- Χριστόν; πότε οὐκ Ἠπειθήσατς τοιαῦτα 
αὔτα τεθεαµένοι τεράστια; 


Ἰησοῦς οὖν πάλιν ἐμθριμησάμενος ἔρχεται 
ινημεῖον' ἣν δὲ σπήλαιον’ » σχατεινὴ τῶν 
ὑν xapóla* « Καὶ λίθος ἑπέχειτο ἑπάνω. » 
wtlac τὸ σχληρὸν xai ἀντίτυπον. « Λέχει ὁ 
“Ἄρατε τὸν λίθον. » Tbv βαρὺν τῆς ἄπει- 
κοχυλίσατε λίθον, ἵνα τὸ θνησιμαῖον ἀναγάγω 
ἵμματος. «€ "Apate τὸν λίθον» » τὸν δυσδά- 
! τοῦ νόµου ζυγὸν, ἵνα τὸν ζωοποιὸν τῆς χά- 
ναλάδητε λόχον. « "Αρατε τὸν λίθον’ » τὸν 
Jppz χείµενον xal βαροῦντα τὸν νοῦν. Ἐξυ- 
εὐτὸς ἐγὼ τὸν λίθον ἁποχυλίσαι, ἀλλ᾽ ἵνα xal 


Plane merito: « Ego enim, inquit, diligentes me 
diligo *.» — « Ecce quomodo amabat eum 1 «Videtur 
et admirantium sermo, sed et invidorum : ita ut 
aliqui dicerent: «Non poterat hic, qui aperuit oculos 
ceci, facere ut hic non moreretur? » Atqui si czeci 
aperuit oculos, car tunc ei negata fide blasphemis 
eum impetistis sermonibus? Cur eum qui accepe- 
rat lheneficium tam multis inseruistis questionum 
nexibus, semel etiterum judicantes et exquirentes, 
quis, et cujas, et qualis, et quid faciens aperuit 
tibi oculos? Nunc interim, quanquam inviti, 
agnoscitis aperuisse oculos οδοί. Ceterum cum 
illud miraculum buic deberet admirationem conci- 
liare, vos potius utrumque vituperatis. Hoc Ju- 


B daicus animus habet operis. Quando enim non 


exacerbastis Christum? quando tot tantisque visis 
prodigiis non inobsequentes fuistis? 


« Jesus ergo rursum fremens, venit ad monu- 
mentum, Erat autem spelunca : » nempe cor tene- 
bricosum Judzorum : « Et lapis superpositus erat 
ei. » Infidelitatis durities et resistentia. « Ait Jesus : 
Tollite lapidem. » Revolvite gravem inobedientize 
lapidem, ut quod dittera babetlethale subvebam, ac 
faciam spirituale. « Tollite lapidem : » jugum legis 
portatu difficile, ut recipiatis vivificum verbum 
gratie. « Tollite lapideni : » eum utique qui velut 
impositum velamen gravat animum. Pctuissem 
ego revolvere lapidem : verum ut ipsi quoque 


ωδίας ἀντιλάδοιτε * οὗ δῃ χάριν ὑμῖν &mt- C percipiatis fetorem , idcirco jubeo, ut vos tollatis. 


tbv λίθον ἐξᾶραι τοῦ µνήµατος. « "Apase τὸν 
ἵνα ὑμεῖς µαρτυρήσητε, ὅτι χαὶ τοῦ τάφου 
v ἐξεχυλίσατε. « "Apats τὸν λίθον. » Ὑμεῖς 
οι, οὐχ ol µαθηταί µου, ἵνα μὴ αὔριον 
ὡς ἐπὶ τοῦ τυφλοῦ * "Apa οὗτός ἐστιν; ápa 
' ἵνα pij εἴπητε ὅτι ἄλλον ἀντ᾽ ἄλλου Άγειρα. 
€ τὸν λίθον, » εἰ τοῦ θαύματος ἰδεῖν τὸ µέ- 
θύλεσθε, « Ade: αὐτῷ ἡ ἁδελφῆ τοῦ τετε- 
τος Μάρθα᾿ Κύριε, ἤδη ὅσει' τεταρταῖος γάρ 
Ἡμέρας γὰρ εἶχε τέσσαρας ἓν τῷ µνήµατι, 
9 διαφθαρθΏναι τὸν τεθνεῶτα. « Μδη ὅζει, 
fog γάρ ἐστιν. » ᾿Απιστίας χαὶ δισταγμοῦ τὸ 
hv ἓν τοῖς µεγίστοις θαύμασιν ἀπιστία 
ειν εἴθισται. «Ηδη ὄξει. ν Ἐπαρθέντος τοῦ 


« Tollite lapidem : » ut ipsi testes sitis vestra ipsa 
opeia revoluti lapidis sepulcri. « Tollite lapidem :» 
vos Judei, non discipuli mei, ut ne velut in caeco 
postri.lie dixeritis : Nunquid hic, nunquid ille? ut 
nealium pro alio suscitatum causemini. « Tollite 
lapidem : » si miraculi magnitudinem "spectare 
vultis. « Dicit ei Martba soror ejus qui mortuus 
fuerat : Domine, jam fetet ; quatriduanus est enim.» 
Habebat enim quatuor. dies in -nonumento, in qui- 
bus poterat mortuus computruisse. « Jau fetet ; 
quatriduanus est enim. » Yerbum est nou credentis 
et dubitantis. Caeterum consuevit infidelitas maxi- 
mis przecurrere miraculis. « Jam fetet. » lloc 
dixit Martha, cum sublato lapide odorem sensis- 


ς ὀσμῆς αἰσθομένη, τοῦτο εἶπεν ἡ Μάρθα. D set. Et quidem quod dicebat. non credentis erat : 


piv ῥῆμα διαπιστούσης ἣν. συνεθάλλετο 
ως τῷ θαύματι, ὅσῳ xal μᾶλλον ἔφαίνετο 
τὸ σῶμα. «Κύριε, ἤδη boss.» Mh. πλησιά- 
ἂν, ἵνα μὴ ἀηδισθῇς. « "Ηδη ὅζει, » Μθρον 
' εὐῶδες, μὴ προσεγγἰσῃς τῷ ὄζοντι. εΚύ- 
bist, » ᾿Επιτείνει τὸ θαῦμα τοῦ γυναίου τὸ 
έχει αὑτῇῃ ὁ Ἰησοῦς: « O2x εἶπόν σοι, ὅτι 
εύσῃς, ὄψει τὴν δόξαν τοῦ θεοῦ; » Τοῦτο, 
υς ὀνειδίζων αὐτὴν ἔφη. Εὔδηλον γὰρ ὡς οὐ 
ἀμφιβολίας- ἀπήλ)λακτο, δι ὧν ἐσφαλμένας 
τὰς ἀποχρίσεις. 


. vili, 17. 


conferebat tamen ad miraculum, quanto etiam 
corporis resolutio magis innotescebat. « Domine, 
jam fetet. » Ne propius, inquit, accesseris, ne 
molestiam sentias, ac stomacho movearis. « Jam 
fetet. » Ne qui suaveolens unguentum es, fetenti 
appropinquaveris. « Domine, jam fetet. » Magnilicat - 
miraculum verbum mulieris. Dicitei Jesus : « Nonne 
dixi "tibi, quoniam si credideris , videbis gloriam 
Dei? » Hoc dixit, velut ei quodammodo οχριο- 
bhrans,. Clarum enim est, ex falsis quas dabat 
responsionibus , non fuisse ab ommni wdubietato 
liberam. 


$ 


πι) 
« Jesus autem elevatis in coelum oculis, dixit : 
Pater, gradas ago tibi quoniam audisti me. Ego 
autem sciebam quia semper me audis : sed propter 
populum qui circeumstat dixi, ut. eredant quia tu 
iie misisti. ». Elevavit sursum oculos, unde ad 
ros descendit : agit vero Patri gratias, non quasi 
aliquid acceperit ab ipso (16). Nam non popo- 
scit. « Gratias enim tibi ago, inquit, quonia au- 


À 


d.sti me. » Atqui nusquam petiit, nusquam roga-- 


vit. Consequenter ergo videtur illud, « Quoniam 
audisti me, » supervacaneum. Enimvero ea loquitur 
propter Judzeos, ostendens venisse de ccelo, ac Dei 
se Filium et Deum, omniaque ex sententia Pa- 
tris, velut cui una cum eo et sententia sit et na- 
tura, peragere : ac demum, velut qui homo esset, 
paulo se locutum bumilius et seeundum bomi- 
nem, ut ne incarnatio inani specie constare 
videretur. « Hzc cum dixisset, voce magna οἶα- 
mavit : Lazare, veni foras. Et statim prodiit qui 
fucrat mortuus, ligatus pedes et manus institis : 
et facies illius sudario erat ligata. » Non hic pre- 
catur, nec dicit : Pater, suscita eum. Haec enim 
sunt subditorum, et eorum qui secundi sunt. (17): 
sed clamat : nec clamat solum,, sed magna voce. 
Cujus gratia? Ut etiam dJesiguet futuram tubam; 
cujus magna vox convocatura est positos in moru- 
mentis. « Lazare, veni foras. » Vox Doinini est, 
regia jussio, potestatis imperium. « Veni foras. » 
Corruptione deposita pellem resume per incorru- 
ptieuem. « Lazare, veni foras. » Sciant Judi 
« vertisse jam horam, quando mortui, qui sunt in 
monumentis, audient vocem Filii Dei : et qui audic- 
tint, vivent Y. » — « Veni foras. » Sublatus est 
lapis offensionis : ad me perge qui te voco. « Veni 
foris. » Ut quidem amicus, ad mg advoco; ut au- 
tem Dominus, precipio. « Veni foras. » Noverint 
Judzxi fore, ut qui suscito quatriduanum e monu- 
mento, potiori jure resurgam ipse tridnanus, si- 
quidem mortem gustavero. « Lazare, veni foras. » 
Exi fasciis involutus, ac indutus sepulcralia, ut ne 
te Judei tictum mortuum existimsverint. Videant 
ligatas manus, et pedes, ac faciem obtectam, nec 
miraculo fidem detrahant. « Veni foras. » Astruet 
tuam resurrectionem corporis malcolentia. Solve- 


* Joan. v, 25. 


C 


S. ANDAE.E CRETENSIS 


« Ὁ δὲ Ἰησοῦς Tot τους ὀφθαλμοὺς tk 
χαὶ εἶτε Πάτερ, εὐχαριστῷῶ σοι ὅτι Ίχου. 
ἐγὼ δὲ ᾖδειν ὅτι πἀντοτέ µου ἀχοῦσεις * 
τὸν ὄχλον τὸν περιεστῶτα εἴπον " ἵνα πι 
ὅτι σύ µε ἀπέστειλας. "Άνω Ἶρε τὸ ὄμμα, 
ἡμᾶς κχαταθέθηκεν ' εὐχαριστεῖ 05 τῷ Ik 
ὡς λαθών τι παρ) αὑτοῦ. θὺ γὰρ Ίτησε 
ριστῶ σοι γὰρ, η5ὺν, ὅτι Εχουσάς µου. » 
οὐδαμοῦ Ίτησεν , οὐδαμοῦ ἐδείθη. Περ 
ὥσπερ κατὰ τὸ ἀκόλουθον εἶναι δοχεῖ 
Ἠχουσάς µου. » λλλὰ διὰ τοὺς Ἰουδαίς 
λαλεῖ, δειχνὺς ὅτι ἄνωθεν $302, xal ὅτι 
τοῦ Θεοῦ, χαὶ θεὸς, xal ὅτι πάντα T 
Πατρὸς ποιεῖ, ὡς της αὐτῆς ὑπάρχων 
γνώμης xai φύσεως * xal ὅτι ἄνθρωπος à 
πινώτερόν πως ἑλάλει, τῷ μὴ φαντάσαι τ 
μίαν. « Ταῦτα εἰπὼν, φωνῇ µεγάλη ἐκ 
Λάζαρε δεῦρο ἔξω. Καὶ εὐθέως ἐξηλθεν ὁ 
δεδεµένος τὰς χεῖρας xal τοὺς πόδας χειρἱ 
ὄψις αὑτοῦ, σουδαρίῳ περιεδέἐδετο.ν 0ὐχ εὖ 
οὐδὲ λέγει’ Πάτερ, ἔχειρον αὐτόν. Tiv và, 
ρα ταῦτα, xai τῶν δευτέρων ' ἀλλὰ xf 
οὐχ ἁπλῶς χράδει, ἀλλὰ φωνῇ µεγάλη. 
ριν ; Ἵνα xai τὶν μέλλουσαν δείξη σἀλ 
γάλη συγχαλοῦταν φωνῇ τοὺς Ev μνημασι. 
δεῦρο ἕἔξω. » Δεσποτικὴ ἡ covh, βασιλιχ 
λευσμα, ἐξουσίας τὸ πρόσταγμα. «δεῦ 
Αποθέμενος τὴν φθορὰν, ἀνάλαθε τὴν δι { 
δορἀν. « Λάζαρε δεῦρο É2o. » Γνώτωσαν οἱ 
ὅτι ἔρχεται ὥρα, ὅτε τῆς φωνῆς τοῦ Υἱοῦ t 
που οἱ ἐν τοῖς µντημµείοις ἀχούσονται * xà 
σουτὲς, ζήσονται. 3— « Δεῦρο ἔξω. » Πρται 
mpóaxoupa* ῥάδιχε πρὀς µε τὸν χαλαῦντά 
po ἔπω. » Ὡς μὲν φίλος σοι προσφωνῶ, ὡς 
της ἑπ'.τάσσω. « Δεῦρο Eco. , Μάθωσιν "Io 
τεταρταϊῖων ἐγείρων ix µνήµατος πολλῷ 
αὐτὸς τριήµερος ἀναστήσομα:, et γε θαν 
σοµαι. « Λάζαρε, ὃεῦρο ἔξω.» Περιθεθλ 
σπάργανα ἔξελθε, καὶ τὰ ἑντάφια περικεί 
μὴ προσποιητὀν σε vex pov Ἰουδαῖοι νοµίσωα 
χεῖρας δεδεµένας καὶ πόδας, καὶ ὄψεις χεχα 
καὶ μὲ ἀπιστῆσειαν Ἰουδαῖοι τῷ.θαύματ 
ἔξω.» Πιστώσεταί σου τὴν ἀναθίωσιν ἡ ὃν 
σώματος. Λύσωσιν αὐτοὶ τὰ πἐρικείµενα | 


COMBEFISII NOTE. 
(19) Agil vero gratias non quasi aliquid acceperit D gorius, oral. in Natalem. ct 2 in Pas 


4 Patre, Habet similia Chrysostomus in caput istud 
sit Joannis qua debent intelligi ut tantum in Aria- 
nos dicta, non ut ín iis omnino exeludatur a Chri- 
$10 el orauo, et gratiarum actio, pro vere acceptis, 
ron natura, sed voluntate et gratia. Ut Deus, a«- 
ccpit natura, totum quod. est Pater, excepta. pro- 
pr:etate. paterna ; nibilque eo est inferior, quo 
proinde modo. nuilus manet locus propriae gratia- 
rum actioni : ut homo, quauquam dona omnia ha- 
bucrit, ut velut ex quadam conuaturalitate debita ; 
revera tàmen. gratia. accepit, οἱ divina libera vo- 
luniate ut pro iis et Patri, et ipse sibi ut Deo, gra- 
tias agere deluerit. 

(47) Et eorum aui secundi. sunt. Sic etiam Gre- 


angelos, δευτέρας λαμπρότητας, secundo 
res : nonnihil id Platonice, sed sane tat 
tholice. Revera enim solum ens divinur 
primum illud est, quod sibi sufficiat : re 
nia secunda sunt, οἱ quibus, ut. nihil es 
rivatum gratia a. primo illo, sie neque € 
quod non suo modo abeo petere deb 
quod tertia el quarta aliqua dicantur, est 
tione inter ipsa securída eL participantia 
aliud alio magis participat, cum tamen u 
non alterum altero. participet. Ludit e! 
auctor οπου! Αυτα no:sine  Chryso 
io primo, cui ait Abelem de primis 
fecisse primitias, etc. 
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νῶσιν ὃν ἓν τῷ τἆφῳ κατέκλεισαν. « Asopo A rint ipsi pannos cireumpositos, noverintque euin 


«t, καὶ φυχώθητι, xax βηματίσας τῆςλάρ- 
$t. Δίδαξον πῶς bv ῥιπῇ πᾶν τὸ πλάσμα 
, την χοινὴν τῶν νεκρῶν ἀνάστασιν τῆς 
κοτελούσης τῆς σάλπ,γγος. «Δεῦρο ἔξω.» Ἡ 
ῥιαίν * αἱ φλέδες αἴματος πλήρεις ' d) φωνὴ 
Ύγος  ἓν ὡσὶν ὁ λόγος ' ἐν ὀφθαλμοῖς 
* ἱπὶ χώρας ἡ ὕσφρησις *. dj βάδισις χατὰ 
aX πᾶν τ) σκῆνος ἐμφυχωθὲν ἑξωργάνωτο. 


ζω. » ᾽Απόθου τὰ σπάργανα, xaY ἀνύμνει τὰ . 


᾿ἀπόθου τῆς δυσωδίας τὴν ἀηδίαν, xav τροσ- 
ἑκουσίας τὴν αὐθεντίαν. Ἑνώ σοι ἐπιτάσσω, 
ζω,» ὁ εἰπὼν, «Γενηθήτω φῶς, Γενηθήτω 
1.» Ἐγώ σοι παρακελεύοµαι, «Δεῦρο ἔξω.» 
µε ὑπὸ μαθητοῦ προδ,δόµενον, χα) Ἰουδαίοις 
Ἰὖμενον, ἨΠιλάτου χρινόµενον βήµατι, xat 
táüo; ἐθελοντὶ ἁπαγόμενον. "Iva ἵδῃς Ἰου- 
παύτητα, χά μοῦ τὴν πραότητα. εΔεῦρο ἔξω.ν 
μετὰ λῃστῶν µε σταυρούµενον, ὄξος xat χο- 
όμενον, xal λόγχῃ τὴν πλευρὰν τυπτόµενον" 
iv ἡμέρᾳ µέσῃ τὸ φῶς τραννούµενον, xal 
yv fiov. συσχιάζουσαν, Ἰουδαίους βλασφη- 
xal χῃστὴν θεολογοῦντα. « Λάζαρε, Σεῦρο 
Y εὐθέως ἐξτλθεν ὁ τεθνηχὼς, δσδε μένος τὰς 
αἱ νοὺς πήδας χειρίαις, xat 1j ὄψις αὐτοῦ 
| περιεδέδετο. » Διὰ τὸ ἄπιστον τῶν Ἰου- 
| yàp μὴ περιέχειτο τὰ ἐπιτάφια omápyava, 
ἰχείνους εἰπεῖν. OO τεθνῄχει, ἀλλ᾽ ἐν σχή- 
εροῦ δῆθεν ὑπεισῆλθε τῷ µνήματι. Auk 


εμένος χειρίαις, xaX 650v, xax συγχεχαλυµ- C 


5 ὄψεις σὺν τοῖς ποσὶν, ἐξήλλατο, ἵνα un- 
2p: τρόπος δοθῇ. 


Ἰησοῦς εἶπεν αὐτοῖς. Λύσατε αὐτὸν xal 
τάγειν.» Πρὸς τὸ μὴ ἔχειν τι τοὺς ἀγνώμο- 
ιν, αὐτοὺς ἐκείνους λῦσαι προστάττει τὸν 
, Ὡσανεὶ λέγων Χεραὶν οἰχείαις ὑμεῖς αὐτὸν 
να μάρτυρες ἥτε τοῦ θαύματος. « Λύσατε 
d ἂφετε ὑπάχειν.) 'Επειδὴ τοῦ ἀναστῆναι, 
ένον ἐξελθεῖν οὐκ ἔλαττον. "Iva. μὴ φαντασία 
0f τὸ τελούμενην. εΛλύσατε, φησὶν αὐτόν. v 
ὄψει χχὶ ἁρῇ δι ἀχριθείας Υνοίητε, ὅτι αἎ- 
Καὶ ἄφετε ὑπάγειν.» Ἴδωμεν εἰ κατισχύει 
μὴ ῥουληθέντος ἐμοῦ. «"Αφετε ὑπάγειν.) 
ται χξιραγωγοῦ νεαρὰν ἄρτι την ζωὴν 
Xa βαδίζειν ὀρθὰ διδαχθεὶς, ὁ πρὸ ὀλίγου 


ελύσατε αὐτὸν, xal ἄφετε ὑπάγειν.» Actq- 


ν, Υενέσθω τῆς χοινῆς ἀναστάτεως, ὅτε τῖς 
lg ἀφθαρσίαν χωρούσης,. ἅπαντες ἐκ γῆς 
ἀναστίσονται. 

ϱἱ οὖν ἑλῆόντες πρὸς τὴν Μαρίαν, xa θεα- 
ὰ ἐποίησεν ὁ Ἰησοὺῦς, ἑπίστευσαν εἰς αἎ- 
 µαχάριος, ὃς 75v χαλὴν ταύτην ἔμπο- 
Jw πίστιν ἑπραγματεύσατο * ὃς μὴ ἑξηλθε 
ανίας χενὸς, ἀπραγμάτευτος * λέγω On τῆς 
* ὃς τὰ λαμπρὰ xaX τίμια ταύτης δι’ ἐγχρα- 
V ἀτυφίας ἐἑκτήσατο" ὃς τῷ Χριστῷ πιστεύ- 
3e, τοὺς καλοὺς µαργαρίτας τῶν αὐτοῦ 
ων ὠνίσατο, πίστιν δεδωκὼς, καὶ λαθὼν 


quem in tumulo clauserant. « Veni foras, » Vivifi- 
care, animare : ac gradiens exi feretro. Doce 
quomodo figmentum totum in ictu oculi sit animan- 
dum, communem mortuorum resurrecltionen con- 
ficiente voee tuba. « Veni foras. » Est spiritus in 
naribus; ven: plena: sunt sanguine; vox in gut- 
ture, in auribus sermo, in oculis visio, olfactus iu 
concep!aculis, gressus secundum naturam : to- 
tumque tabernaculum vivificante anima, in sua 
organa formatum est. « Veni foras. » Depone 
fascias, et decanta miracula: depone «maleolentiz 
iusuavitatem, et adora potestatis aueteritatem. Ego 
tibi przecipio, « Veni foras, » qui dixi : « Fiatlux ; 
Fiat (irmamentum. » Ego tibijubeo, « Veni foras. » 


B Ut πιο a discipulo videris traditum, et Judzeis ven- 


ditum : ut pro tribunali Pilati judieatum, sponte- 
que ad passionem abJuctum. Ut videris Judaeorum 
effrenem audaciam , ei mea«a mansuetudinem. 
« Veni foras. » Ut videris cum latronibus aífizum 
cruci : felle et aceto potatum, ac lancea, latus per- 
cussum : ut lucem videris vim meridie passam, 
nocturnisque solem offusum tenebris, Judaeos 
blasphemantes, et latronem edisserentem divina. 
« Lazare, veni foras. Et statim prodiit qui fuerat 
mortuus, ligatus manus institis : et facies. illius 
sudario erat ligata. » Ob infidelitatem Judcorum. 
Nisi enim fuisset obvolutus sepulcralibus pannis, 
verisimile est dicturoa non fuisse mortuum, sed 
quod ementito mortui habita subingressus eseet in 
monumentum. Propterea exsilivit vinctus institis, 
οἱ fetens, facieque ac pedibus tectis , ut. ne qua 
prorsus daretur occasio. . | 

ε Dixit autem eis Jesus : Solvite eum, et sinite 
abire. » Ut ne quid maligni possint opponere, 
jubet ut ipsi solvant Lazarum. Quasi dicat : Vestris 
ipsi manibus solvite, ut sitis testes iniraculi. 
« Solvite eum, et sinite abire. » Quando non mi- 
nus est, ligatum exiisse, quam resurrexisse, Ut ne 
qua illusio et inanis species existimaretur quod 
fuit factum, « Eum, inquit, solvite. » Ut et visu 
εἰ tacta, cerlo eum fuisse noveritis. « Et shuite 
abire.» Videamus, num quidquam mors prevaleat mc 
nolente. « Sinite abire. » Non enim qui non ifa 


D pridem corruptus erat, habet opus duce, accepta 


modo vita juvene, et doctus recte incedere. « Sol- 
vite eum, el sinite abire. » Communem, inquit, 
resurrectionem exemplo exhibeat, quando trans- 
eunte corruptione in corruptioucm, omnes resur- 
gent de terrze pulvere. 

« Multi ergo ex Judzis qui venerant ad Mariarn, 
el viderant quz fecit Jesus , crediderunt in eum. » 
Porro beatus qui bonas has merces, fidem, inquam, 
mercatus est. Qui non vacuus, uihilque negotia- 
tus Betliania, dico autem jejunio exivit. Qui sibi 
per continentiam et modestiam comparavit qua 
jejunii splendida sunt et pretiosa. Qui Christo bene 
credens, bonas doctrinze ipsius margaritas coemit, 
data fidc et agnitione-accepta. Beatus qui nuptiis 
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quibus copulamur Deo, congruam sibi stolam A ἐπίγνωσιω. Μαχάριος ὃς ἀξίαν ἑαυτῷ το vip ab 


affectionum vacuitate contexuit, ut munde immo- 
latum pascha possit edere, ac cum gloria rever- 
tenti 4 Detliania. Domino occurrere , ejusque 
vestigiis candida conscientize vestimenta explicata 
substernere, ut. dícere possit : In me, Domine, in 
me gressum ponat pes jumeuti cui insedisti, 
nempe sanctissima caro, quam pro nobis Dei Filius 
supra naturam induit. Quis ita prudens solersque 


negotiator, ut suam ipsius salutem, «uomodo: : 


dictum fuit, sit negotiatus? Qua vos utinam ra- 
tione, poplilus Cliristi, nova hzreditas, actis jam 
diebus jejuniorum , exm negotiati sitis! Optima 
cnim ex illis negotiatio, si quis probe moverit 
conversari. Aurum illic probe sonans (18), conti- 
nentia : margariLe, lacrymae : pellucidi lapilli, 
s'udiosee actiones : argentum , castitas : munda 
vestis, morum honestas : aromata, verba Domi- 
nica. [llic mundus collaris, humilitas quz obedien- 
tiam przscribat ac doceat : inaures autem et vittze 
crinium ac plicaturz aureaque monilia, splendida 
virtutum facinora. 

Quid vero sigillatim describo magnifica jejunii 
munera, cum ipsa doccamini natura, quidquid οὗ 
co est in ejus cedere bonum, qui possidet ? Quis 
ergo hanc solemnitatem congrua celebravit? Quis 
se velut Martlia gessit? Quis Mariam est :mula- 
tus, sorores illas Lazari? Quis sicut ία, bonas 
margaritas, lacrymas emit ac obtulit Christo, sic 
deplorata sua anima, quemadmodum illi» Lazarum 
deplorarunt? Quis prctiosu:m illum lapidem an- 
gularem Christum, qui Lazarum suscitaturus lapi- 
dem jussit revolvi, pretio comparavit? Qux anima 
sic Dei amans, optima quaque "emit aromata, 
iridem, et amomum, et cinamomum ungulan:que 
et nardum, et calamum, ut inde suavcoleuti. un- 
guento parato, canantem ungat Dominum? Quis 
ità stans secus illius pedes, intacto  adeffudit 
'eapiti, ac tam pedes unguento et lacrymis riga- 
vit? Quis clementem illam et blandam vocem: 
« BRemittuntur. tibi peccata, » suis ipse auribus 
audivit? Quis adeo unguentarius animus, et lacry- 
mabilis, ut Christum, unguentum illud inexlau- 
stum, unxerit?.— 7 


cem imitor: οἱ quanquam von unguentum, al 
Inerymas offero. Cedo tu, ubi cena? ubi Christus? 
"hi quibus est comndonatio criminum? — Ubi? 
Adesdum, tibi celare ostendo, [In Ecclesia. In tuo 
cubiculo. Quid dico in Ecclesia? In ipso tuo 


COMDEFISII NOT E. 


(18) Hlic aurum probe sonans. EZ2po:tov. Velut 
stridulum et quud ex sonitu. agnoscitur probatum, 
nisi fuite istud vitio scriptoris positum est ἀντὶ τοῦ, 
ὀδρύνου * quod etiam Latinis est. aurum quod in 
coctione non minuitur tanquam  purgatissimum : 
sicque habet aller codex TFiegius qni postmodum 
occurrit, ex quo prior ille corrigendus. Hieronymus 
IQ Jerem. vu:t dictum abOphir, quasi. ophyrisum, 


C Άγαγε ταῦτα Χριστῷ, τὶν οἰκείαν ἆἁττοχλαυσὰμε- 


D ρου; 
At diect foric. ad hac quispiam : Ecce meretri- | 


στολὴν τῆς πρὸς θΘεὸν συναφείας bU ἁταθεας a 
ἐξύφηνεν, ἵνα καθαρῶς δυνηθῇ τὸ θυόμενον Πάσχα 
φαγεῖν, χαὶ μετὰ δύξης ὑπαντῆσαι τῷ Δεσπότῃ la: 
Βγθανίας ἐπανιόντι, xal ὑφαπλῶσαι αὑτου vols ἴχνεαι 
τὰ λευχὰ τοῦ συνειδότος ἱμάτια, ἵν εἰπεῖν bove e 
Ἐν ἐμο), Κύριε. ἓν ἐμοι βηµατίσει ὁ mou; τῷ 
γτάνους. οὗ ἐπιθέδηχας, αὕτη iol) dj πανάχις 
σχρξ, fjv ὑπὲρ ἡμῶν ὑπερουσίως ἁμπέσχετο. τς 
οὕτω φρόνιµος ποριστῆς, ὃς την αυτου σωτηρίαγ! 
ἑπραγματεύσχτο καθ ὃν εἴρηται τρόπον ; Ὢ; ὄφελον 
xai ὑμεῖς ὁ Χριστοῦ λαὺς, 1j νέα χληροδοσία, ταύτην 
ἐνεπορεύσασθε ταῖς προαγούσαις τῶν ντηστειῶν ἡμέ» 
pats. Ἀρίστη vXo ἡ ἐξ αὐτῶν πραγματεία τοῖς εἰ- 
δόσι χαλῶς ἀναστρέφετθα.. Ἐχεῖ χρυσὸς εὕροίος 
íi ἐγκράτεια * μαργαρῖται, τὰ δάκρυα  Ἀΐθοι διαν- 
χεῖς, τῶν ἀρετῶν αἱ πράξεις ἄργυρος ἡ ἀγνεία | 
Ecühz χαθαρὰ, τῶν ἠθῶν fj σεµνότης ' ἀρώματι 
τοῦ χυρίου τὰ ῥήματα ' ἐχεῖ χόσµος πξριαυχένιος κα 
ἡ ταπείνωσις τὴν ὑποταγὴν ὑπγράφουσα ἑνώτι- ἃ 
xal ἐμπλόχια καὶ διάχρυσα περιδέῤῥα:α, τὰ nolui: 
τῶν ἐντολῶν χατορθώ ατα. 

Καὶ τί ἂν ὑμῖν τὰ καθέχαστον ὑπογράφοιμι τῶν 
τῆς νηστείας πολωτελῶν χαρισµάτων, αὐτῆς ἡμᾶς 
διδασχούσης τῖς «όστως, τᾶν τὸ ἐξ αὐτῆς προϊέ» 
µενον, εἰς χαλὸν τῷ κεκτηµένῳ Υινόμµενον; TG ὧν 
ἐστιν ὃς ἐξελθε ταύτην γαλῶς τὴν πανήγυρυ; Ti 
ὡμοιώθη τῇ Μάρθα ; Ti; την Μαρίαν blam 
τὰς ἁδελφὰς Λασάρους Ti; τοὺς καλοὺς xat' ἐχεῖ- 
va; Ἰγόρασε µαργαρίτας, τὰ δάχρυα, xai ze 


























vo; Φυχτῖν νεχρωθεῖσαν, ὧς ἐχεῖναι τὸν Λάναρο; 
Τίς τδν τίμιον ἐνεπορεύσατο λίθον ἄριστὸν civ 
ἀχρογωνιαῖον, τὸν ἀποκολισθῆναι χελεύσαντα τὸν 
Σίθον, ἵν ἐγείρῃ τὸν Λάξαρον ; Τίς οὕτω Φνχὲ θευ- 
cU, τὰ χάλλ.στα τῶν ἀρωμάτων ὠνῄσατο, ἴρον 
καὶ ἅμωμον xal χινάµωμον, ἵνα τὸ εὐῶδες ἐπισχευά- 
σασα μῦρον, δειπνοῦντα μυρίσχῃ τὸν Κύριον, Tf 
οὕτω στᾶτα παρὰ τοὺς πόδας αὐτοῦ τῆς ἀγαύσιν 
χε;αλῆς χατεχένωσεν ' εἶτα τοὺς πόδας τῷ μύρῳ α 
τοῖς δάχκρυσιν ἕθρεξε; Τίς ἐχείνου τῆς προσηνός 
αὐτήχοος γέγονε φωνῆς, € Αφέωνται, λευούσης, εἰ 
ἁμαρτίαι o9 ; » Τίς οὕτω duyh μοροπῶλος xi 
σύνδαχρ»ς, ὡς poploxt Χριστὸν τὸ ἀχένωτον μῦ- 


'AXX ἐρεῖ τις τάχα τούτων ἀχούων, Ἰδου pipe 
pat th) πόρνην, «καὶ προσφέρω, el καὶ μὴ gupe 
ἀλλὰ δάνρυα. Ποῦ τὸ δεῖπνον;, ποὺ 6 Χριστός: 9 
τὰ δι ὧν dj ἄφεσις τῶν ἐγκλημάτων δίδοται; Doo; - 
Δεῦμο, σοὶ δείξω σαφῶς' Ev τῇ ἔχχλησίᾳ' iv " 
ταµείῳ σου. Τί λέγω &v τῇ ἐχχλησίᾳς ἐν τῇ xa 


quod inde adveheretur aurum —laudatissinum; 
Ophir autem exponunt non. pauci regionem Perat- 
nam, quibus prater. affinitatem nominis etiam 2h 
videntur astipulari ; etiam prophetica, jam i85 
impleta. Qua de re vir amicus haud ita pride — : 
mecum verbo contulit commentatiunculam qus | 
meditatur. Interim. potest videri Pined. lib qe — . 
rebus Salomon.,2ccuratus satis. . 


IN RAMOS PALMARUM. 
"Exit ὁ Χριστός ἔστιν. Ἐχεῖ αὐτοῦ xata- A corde. Est illic Christus. Tu illic ei ungucntum 


rb μῦρον. Ἐχεῖ τὰ δάχρυα. ᾽Αλλ' οὐχ ἔχω 
jotv, οὐχ ἀλάθαστρον. Οὐχ ἔχεις μῦρον; 
μῦρον, τὴν χάριν, ἁλάδαστρον την καρ- 
iux thv ἐξομολόγησ:ν, τρίχας τοὺς λεπτοὺς 
ic. Ταῦτα προσένεγχε, ταῦτα χχθιέρωσον, 
; τὴν ἄφεσιν. Πανταχοῦ ἐστιν ὁ Χριστός. 
χαλούμενος πάρεστι. Μόνον ph παρίτω 
μόνον ὀρθῶς χαλείσθω΄ µόνον ἄδολον τὸ 
πω. Γενου Xíuuv, εἰ βούλει’ χέλευσον τὸν 
, Ἁλλὰ μὴ δ,στόσῃς ὡς Φαρισαῖος. Κάλει 
you παρόντα * ἀλλὰ ui] συγκα)ἐσῃς τὸν 
ενοῦ Λάζαρος, εἰ βούλει, τῷ χόσµῳ νεχρώ- 
ὧν τοῖς μώλωφψι, τὴν σιωπὴν ὡς λίθον ἐπὶ 
ἔχων. Μᾶλλον δὲ φίλος γενοῦ πρότερον τοῦ 
, Ἔχεις χαὶ αὐτὸς àbs)o xz, τὴν ψυχῆν, εἶτα 
z. Φιλιώθητι τῷ Χριστῷ, Cv' ὅταν. χοι- 
µφωσε πρὸς Ἰησοῦν, ὡς Μαρία καὶ Μάρθα, 
λόγῳ, ἡ δὲ τῇ πράξει λέγουσαι’ ε«Κύρ:ε, 
Mig ἀσθενεῖ. » "[ν ὅταν τελέως ἀπονεκρω- 
p, xai τοῖς iv γόσμῳ, φθάσας ὁ Χριστὸς 
σε, λέξῃ τε πρὸς τοὺς ἀγγέλους αὐτοῦ ' 
αὐτὸν, xai ἄφετς ὑπάνειν. » Λύσατε. Π΄- 
τῶν δεσμῶν τῆς ἁλαρτίας. Υπάγειν 0i 
τοὺς χόλπους τοῦ ᾿Αθραὰμ, εἰς τὰς σχηνὰς 
ους, Elg thv τῆς θείας λύξεως àvfpo µα- 
"Hg Ὑένοιτο πάντας ἡμᾶς ἐπιτυχεῖν, 
A φιλανθρωπία τοῦ πάντας ἡμᾶς εἰς τὴν 
οῦντος ἐπίγνωσιν, Χρ:στοῦ τοῦ ἀληθινοῦ 
v * μεθ) οὗ τῷ Πατρὶ ἡ δόξα, ἅμα τῷ ἁγίῳ 
el; τὸν αἰῶνα ᾽Αμίν. 


ΛΟΓΟΣ €. 


Eic τὰ Baía. 


ἱμᾶ- μετὰ τοῦ Δεσπότου Λάζαρος ἑστιά- 
χαθ) ἑαυτὸν ἡμῖν προθεὶς ei; ἑστίασιν 
ἦμερον αὐτὸς ὁ Θεὺς xaX Λόγος τὸν ἡμέ- 
μιᾷ λόγον ὑμῖν τοῖς φιλεόρτοις χαὶ φιλοχά- 
: &g' ἱκανοῦ μὲν ἠγωνιχήσι τῷ ἄχθει τῶν 
 ἐπιῤῥωσθεῖσ, δὲ af): pov ὑπὸ περιχαρείας 
χτικῆς πανηγύρεως. Καὶ µάλα εἰκύτως. Ei 
€ ofa θεὸς ἐπιστὰς, τὸν ἤδη μυδῶντα xal 
τῶν 49009 μυχῶν ἀνξεζώγρησεν, fj που xol 
Υηράσαντος Ev ἡμῖν λόγου νευρώσας τὸ 
Σρριγῶντα δείξει mph. τὴν ἑγηγερμένην 
Προσέσται γὰρ εἰχότως αὑτῷ νεαν,κόν τι 
αλέον. ἀνασχιρτήσαντα 99 τῶν φωνπτινῶν 
ἀχοπτδῆσαι, πρὸς αὐτοῦ τοῦ Θεοῦ xai Λό- 
ύμενον, ὡς ix τάφου τὸν Λάζαρον' (v ὁ 
ς θοέφας τῷ κατ’ ἐχεῖνον θαύματι, Open 
pov ὁ αὑτὸς ἁθρότερον xaY δαφιλέστε- 
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effunde. Sint illic laeryinz. At, inquit, unguentum 
non habeo, non alabastrum. Non habes unguen- 
tum? Plane habes unguentum : nempe gratiam, 
cor alabastrum ; lacrymas, confessionem; capillos, 
minuta suspiria. Hzc offer, hxc sacrifica, et acci- 
pies veniam. Gbristus ubique est. Adest ubique 
vocatus : modo non adsit Judas: modo recte 
vocetur: modo àit coma absque dolo. Si lubet, 
esto Simon. Invita Dominum. Ne tamen duhita- 
veris sicut Phariszus. Voca eum, qui adest uhi- 
que: at ne simul Judam vocaveris. Esto si vis 
Lazarus, qui mundo sis mortificatus; qui tabo fe- 
teas; qui in. ore ailentium, ceu lapidem habeas. 
Masis autem prius Domini amicus csto. Habes et 


D tu sorores, primum animam, ac tum carnem. Fac 


Christo amicas, ut cum mortuus fueris, mittant 
ad Jesum, sicut Maria et Martha, iila sermone, 
hic opere dicentes : « Domine, ccce quem amas 
infirmatur. » Ut cum fueris perfecte mortificatus 
mundo, οἱ iis qui sunt in mundo, adveniens 
Chris(us resuscitet te, dicat vero ad angelos suos: 
ε Solvite, et sinite abire. » Solrite. Unde? Α pec- 
eati vinculis. Quo autem abire ? Ad Abrahz sinus: 
3d esterna tabernacula ; ad divine quietis ne- 
sciam senii beattudinem. Quam «nos omnes uti- 
nam consequamur, ejus gratia et humanitate, qui 
omnes nos ad suam ipsius vocat agnitionem, Chri- 
sti veri Dei nostri: cum quo Patri ^gloria, una 
cum Spiritu sancto in s:eculum. Amen. 


ORATIO ΙΧ. 
In ramos Palmarum (19). 


Nos heri cum Domino Lazarus, miraculi in ipso 
exhibiti dapibus propositis, laute habuit , vobis 
hodie festi honestique amantibus, Deus ipse ac 


. Sermo sermonem nostrum quo epulemini apponit. 


Vobis inquam, qui a sat muito tempore, cum 
molestia calamitatum certamen habuistis, nuuc 
autem Dominice festivitatis abundantiori gaudio 
vires. resumpsistis. Ac plane merito. Nam cum 
ipse, velut nimirum Deus, fetentem jam putrem- 
que ilum ex inferni penetralibus ceu praedam 
adventu revocaverit, forte et inodo senilis in no- 


p his sermonis remissam vim roborans, luxurian- 


tem vegelumque, ut excitatus alacrisque ceu con- 
vivio excipiat, fecerit, Sane utique juveuile ali- 
quid audaciusculumque habuerit, ut Deo ipso et 
Sermone vocante, quomodo vocavit e tumulo 
Lazarum, a vocalibus organis velut saliens pro- 


VARLE LECTIONES. 


rte ἀνασχιρτήσαντι, 


plurimis Patrum celebrata. encomiasticis 
IUS ; vix tamen alia loculontiori, quam sit 
Ires. llabuit alius Regius codex, forte 
lior eo quo utimur, sed crat wutilus. 


COMBEFISII NOTAE. 
elebris admodum dies est inter Δεσποτικὰς 


Stylus, ut ii. precedenti de Lazaro est familiarior- 
Indicat auctor statiui in exordio, cam se habuisse; 
cun jam esset senior; quo tempore nonnihil flos- 
culis rhetoricis, phrasique comptiori, ac subti!io- 
ribus allusionibus decedit. 

» 


IN RAMOS PALMARUM. 


t δὲ, ὦ φ.λότης, πῶς cuyysv xal xa:3)- Α Perspice vero, o dilecte, ut res modo aseimili 


[τε τὰ πράγµατα. Ἐχεῖ Γηθλεὲα, ἐνταῦθα 
. Tó:s Μαρία xaX Xa)oan, vov δὲ Mapla 
Be. "Exsi Χριστὸς ἑσπαργανωμένος, ἐνταῦθα 
χειρίαις ἐνειλημμένος. Ἐχεῖ φάτνη, xol 
i. Ἐΐδες τόπων. χαὶ προσώπων ἐμφέρειαν; 
τος Χριστοῦ, Ἡρώδης ἑἐθρυλλεῖτο — za 
λὴμ. συνεχεῖτο ^ ἓν Βηθανίᾳ δὲ, θαυματουρ- 
αὐτοῦ καὶ Λάναρον ἐγείραντος, Ἱερουσαλὴμ 
το, χαὶ Φαρισαῖοι τοὺς ὄχλους ἀνέσειον. 
ιμένες ἐθαύμασον, ὧδε ἱερεῖς ἐπετύνθαξον 13. 
άγοι δορυφοροῦντες προσέπιπτον, ἐνταῦθα 
ϱομαχοῦντες προσέχρουον. Ἐκχεῖ Χριστοῦ 
rwot παΐδες Ἰλάλασον οἱονεὶ ἑπιτάφια χλαίον- 
παῖδες Χριστοῦ προεξάρχοντες. πλὴν ἑπεισ- 
Ευντες, οὐ μέλος Σειρήν!ον, ἀλλ᾽ ᾠδὴν ἐπι- 
Ὡραννὰ τῷ Yip Δαθὶδ, » ἀνακράζοντες, 
γνητῇ τῷ Πνεύματι διδασχόµενοι. Καὶ ἀπό- 
κπαταλλήλων συγχρίσεων, εἰς δἐον ἑληλεγ- 
4€ Ιουδαίων φρενοβλαθείας * τότε μὲν ἠνίκα 
ἐφανεροῦτο σαρχυύµενος, vov δὲ ὅταν εὑφη- 
πυρούμενος. Ἡμῖν δὲ καιρὸς Ίδη τῶν τῆς 
νστηρίων ἐφάφασθαι:, xai τῆς γείτονος ἡμέ- 
ευστιχὸν ἀναχαλύθαι πλοῦτον ὑμῖν, εἴ πως 
Tip χρυπτόµενον 0πσαυρὸν χαταθραχὺ φᾳα- 
ον, αὖν δαφψιλεία πορίξοισθςε. 
η quomodo latentem in eis thesaurum 


pot δεΌρο, συναναράντες ἐπὶ τὸ ὄρος τῶν 
Χριστῷ συναντήσωμεν ἐκ Βιθανίας ἐπανιόν- 
ον, xal πρὸς τὸ σεπτὸν ἐκεῖνο vai pa- 
Ἰελουσίως χωροῦντι πά]Ίος, ἵνα πέρας ἐπιθῇ 
πρίῳ τῆς ἡμῶν σωττρίας. Ἔργεται τηΐνων 
την Ἱερουσαλὴῆμ πορείαν στελλόμενος ἐθ. 
δι’ ἡμᾶς κατελθὼν ὄνωθεν, ἵνα ἡμᾶς ἑαυτῷ 
κάτω χειµένους, ὡς f] ἐχφαντορία, « ὑπε- 
me ἀρχῆς, xat ἐδουσίας, χαὶ δυνάμεως, xal 
νόµατος ὀνομαξομένου, » Ἔρχεται δὲ, οὐ 
οὐδὲ χομπάτων ' « Οόὐκ ἑἐρίσει, φτσὶν, οὐδὲ 
t, οὐδὲ ἀχούσει τις την φωνὴν αὐτοῦ » 
le; xai ταπεινὸς εὐτελη την εἴσολον ἐν- 
ὃς. Ti γὰρ εὐτελέστερον ὄνου, τί δὲ τα- 
ν ὑποξυγίου, αὐτὸς δὲ οὐκ ἀτῃσκύνθη 
vw, xal νώτοις Χερουθιχοῖς ἐποχούμενος, 
θρόνον ἐπιχαθίσαι. Προφητικὴν γὰρ ἐπλέ- 


9. 1, 91. à [ρα. σι], 2. 


habeant, Hllie Bethleem, hic Beihaula. Id temporis 
Maria et Salome (21), nuuc Maria et Martha. Illic 
Christus pannis involutus, bic Lazarus involutus 
institis. Illic przsepe, hic autem sepulerum. Vi- 
distin" locorum personarumque exactam similitu- 
dinem? Vidistin' concursum rerum? Ceterum 
Christo in Bethleem nato, turbatus cst Heroes, 
et confusa Jerusalem : eodem autem ipso in Be- 
thania miracula edente ac suscitato Lazaro, Jeru- 
salem turbata est, Pharismique concitarunt tur- 
bas. Πίο mirabantur pastores, hic sacerdotes 
irrident. Πίο Magi stipantes aecedebant, liic po- 
puli Deum oppugnantes offendebant. lllic pueri 
ante Christum occisi ejulabant, velut flerent fer2lia ; 


hic pueri pr:eeunt Christo, sic tamen ut pro ingres- 


sus triumpho modulate canant: non Sirenarum 
illud melos, sed carmen pro victoria, clamantes: 
« Hosanna filio David ; » ipso nimirum Spiritu 
precepioris partes implenute. Porro sufficiunt 
congru ejusmodi comparationes, convicta abunde 
Judieorum vesania, tunc quidem cum Christus 
manifestus fieret, ac modo cum cruci af(ligendus 
faustis illis ominibus exciperetur. Ceterum opera 
preiium est ut jam festi sacramenta  attigerimus, 
proximzque diei spirituales divitias vobis reve- 


seisim manifestandum large affluenterque compa- 


C Enimvero ad me venite, pariterque ascenden- 


tes ad montem Olivarum, Christo hodie ex Betha- 
n:a revertenti, atque ad venerabilem illam bea- 
tamque passionem, sua ipsi sponte, ut nostre 
salutis sacramento finem. imponat,  procedenti 
occurroamus. Veuit itaque itcr sponle versus Je- 
rusalem faciens, qui e colis nostri causa descen- 
dit, ut nos in infiinis jacentes una secum exalta- 
ret, ut Scriptura exponit, « supra omnem princi- 
patum, et potestatem, et. virtutem, et. omne no- 
men quod nominatur *. » Venit autem, non velut 
gloriam occupaus, fastuque et pompa. « Non 
contendet, inquit, neque clamabit, neque aliquis 
audiet. vocem ejus d; » sed erit mansuetus et 
humilis, vili habitu et apparatu adornato ingressu. 
Quid enim vi:ius asino? quid vero humilius sub- 
jugali? Enimvero, qui dives erat, quique dorsis 


VARLE LECTIOCNES. 


te ἐπετύντλαζον, obloquebantur. 


COMPEFISIL NOTAE. 


men lIlerodes, in eis, et similibus regi illi 
$, δορυφορίαν, qua tandem regno ipse 
e, meltuebat : quod. pzzsertim essent po- 
ri, ac regio clari nomine, siquidem pie cre- 
ditioni. 

£ Salome. Καὶ Σαλώμη. Destituimus Σα- 
ri Σσλὺμ, ex spoervpho Ετος Jacobi 


o9 nomine, ad que: Andreas al!udit, Ha-. 


Miud eius exemp!ar, ctiam regium, cujus 


margini erat. ascriptum, manu salis antiqua, non 
recipere Ecclesiam eum tractatum, ut. vere Gela- 
sius cap. Sancta Romana, eum proscripsit : sed non 
videntur Grieci adhliesisse omnino illi censurz, seu 
prorsus repudiasse libros quos ille iu apoecirypho- 
rum classem  rejecisse!, ut. non etiam postea in 
Ecclesiis retinuerint legevintque, ac Patres expo- 
sueiint, iisque sua illustrarint, ut prie!er Andreain, 
eliam Germanus, Georgius Nivoueg., etc. 
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Cherubicis inequitat, pullo ceu throno insidere Α ρου quvkv, πολλῷ πρότερον προῤῥηθεῖσαν ἓ 
non erubuit. Quippe implebat propheticam vocem — pozt* « Εἴπατε, φησὶ, τῇ θυγατρὶ Ew * 


longe prius in spiritu predictam : « Dicite, ἵπ- 
quit, filie Sion : Ecce Rex tuus venit tibi man- 
suetus, et sedens super pullum filium subjuga- 
lis e. » Num, rogo, hac unquam major visa est 
liumanitas, corum qui pr:& gloria. admirationi ha- 
bentur? Ullane apud homines hac humilitate ab- 
jectior? Non horruisti audiens, quisquis sis, ut 
qui sedet super Seraphim, pullo veheretur? Enim- 
vero ades sis, ct interpretationem docere, certam- 
que dispensationis accipe fidem, ut sacramenti 
virtute perspecta, Domini preescientiai adores. 
Futurum erat, ut « qui tollit peccatum  mun- 
di f, » qui inquam neque preisepi brutorum recli- 
nari dedignatus est, brutam a nobis affectionem 
auferret. Apte vero figurabat etiam gentium vo- 
cationem, qua jam ipsum exspectarent : ut qui 
nimirum jam apparuisset « consolatio Israel, » 
exspectatumque salutis « lumen ad revelationem 
gentium $5, » E quibus quotquot suam incurvave- 
runt cervicem, venientemque susceperunt, totum- 
que sibi ipsis Do:ninum imposuerunt, ij palam 
veritatem hactenus occultam in seipsis manife- 
stare ambitiosius contenderunt, si quo modo cis 
Verbum insidens, antiqua. bruta affectione libera- 
verit. Porro vestes, dilecte, acceperis, quasquidem 
(urbe substraverunt Verbo, velamina illa quz 
mentem per ignorantiam offuscarent. Quibus me- 
rito figuratur Judieorum illud velamen, quod im- 
positum eorum cordibus ron revelatur, eo quod 
in Christo sil evacuandum: nam inquit adimira- 
bilis Paulus: « Cum legitur Moyses, velamen po- 
situm est super cor eorum. Cum autem fuerit 
conversus ad Dominuin, auferetur velamen bh. » 
Quod et illos tunc merito arbitror a seipsis abla- 
tmn subsiravisse Verbo, symboliea jumeiui con- 
scensione, brutam ac velut jumeuti ab cis igno- 
rantiam auferenti. Quas autem vestes discipuli 
pullo imposuerunt, aperte existimo eas signifftare 
virtutes, qua per Spiritum ab illis. accedunt ; 
quotquot. nimirum nostram, qui sumus ex genti- 
bus, turpitudinis nuditatem  contcgentes, cogni- 


tionem nobis in Christum texunt, ut. Deum velut 


in imagine gestemus, totumque portemus in no- 


C 


D 


bis, quem prorsus induerimus. Quod sane haud- / 


quaquam iu. nobis fucrit opere impletum, quandiu 
non sit animo constitutum, ut omnia pro Christo 
patiamur atque feramus, quiecuuque. et Christus 
pro nobis ac vice nostrum ab iis passus est, qui 


"Sacramenti ejus majestatem nescierunt, 


Age itaque, una etiam cum festiuantead passionen: 
curramius, eosque imitemur qui obviam proces- 
seruut. Non ἵνα ut ramos olivà auleaque et sup- 
pellectilia, utve spatulas e palmis ei sternamus in 


ο Zach. 1x, 0. f Joan. 1, 290. 


F Luc. n, 95, 23. 


βασιλεύς σου ἔρχεταί cot πραῦς, xai ἑπιί 
ἐπὶ πῶλον vibv ὑποκυγίου. » Αρά σοι ταύτ 
μείζων ἐφανερώθη ταπείνωσις, τῶν ἐπὶ aL 
µαζοµένων ; Ἔστι δὲ ταύτης dpa τῆς ταπε 
£y ἀνθρώποις εὑτελεστέρα, ov. ἔφριφας àx 
τις ἂν εἴη 9, τὸν ἐπὶ τοῖς Σεραγὶμ. ἕνθρονή 
ἐπὶ πῶλον ὀχούμενου;, Ἁλιὰ δεῦρο xad: 
µηνείαν διξάχθητι, xaX την οἰχονομίαν sis 
ἵνα συνεὶς τοῦ μυστηρίου τὴν δύναμιν προσ 
τοῦ Κυρίου τὴν πρ; Ύωσυ. 


Ἔμελλε τὴν ἡμῶν ἁλογίαν περιελεῖν, 
χ-σµου τὴν ἁμαρτίαν ἄρας ' » ὁ μηδὲ φάτνης 
thv iv σπαργάνοις ἀπαξιώσας κατάχλησ.ν. 
ὃξ χρησίµως xa τῶν ἐθνῶν tr,» χκλΏσιν. ἄρι 
δεχοµένων αὐτὸν, ἅτε Ch « τοῦ "Ispari » α 
« παράκλησιν, καὶ φῶς σωτηρίας » xapal 
vov € εἰς ἐθνῶν ἀποχάλυνιν. » ΑΡ ὧν ὅσαι ' 
τῶν ὑπέχυψαν αὐχένα, xai τὸν ἑλθόντα δε 
καὶ ὅλον ἑαυτοῖς τὸν Ἀεσπότην ἐπιθ,θάσαντε 
προδήλως την τέως χρυπτομένην dif Ost, 
100, ἐκφαίνειν Φιλοτ'µότερον ἕσπενδον, eT qm 
γος ajTol; ἐπιθας, τῆς κτηνωδείας ἁπαλλὲ 
ἔμπροσθεν. μάτια δὲ νοῄσεις ἁἀγαπητὲ, 
διὰ τῶν ὄχλων ὑποστρωθέντα τῷ Λόγῳ, τὰ 
ἀγνοίας ἐπισχοτοῦντα τὸν νοῦν προκαλύμμι 
τὸ Ἰουδαῖκὸν εἰκότως χαραχτηρίνεται χι 
ὃ ἐπὶ την χαρδίαν αὐτῶν χεῖται μὴ ἀναι 
µενον, ὅτι ἐν Χρ.στῷ χαταργεἴἵται. « 'Hyl 
φησὶν, ὁ θεσπέσιος Παῦλος, Μωῦστς ἀναχιν 
xàlouua ἐπὶ τῆν χαρδίαν αὐτῶν κχεῖται. 
οὖν ἐπιστρέφη πρὸς Ἡόριον, περιαιρεῖτα 
λυμμα. » Ὅπερ, οἶμαι, χἀχείνους τότε εἰχὸ. 
περιελόντας ὑποστρῶσα: τῷ Λόγῳ, διὰ τῆι 

τῖνουςι συαθολιχῆς ἑπ.θάσεως, τῆς X 
αὐτῶν ἁλογίας την ἄγνοιαν περιάραντι. T 
τῶν μαθττῶν ἔπιτε έντα τῷ Tcv. ἱμάτια 
τοῦ Πνεύματος ὑπ αὐτῶν ἐναργῶς, οἴμαι, rg 
δυνάμεις ἐπισημαίνονται’ ὅσαι δῆλον τῆς . 
την γύµνωσιν ἡμῶν τῶν ἑξ ἐθνῶν περιστὶ 
τὴν εἰς Χρ.στὺν ἡμῖν ἐξυφβαίνουσι γνῶσιν 
αὐτὸν ἡμᾶς ἐνδιδύσχουσιν, Cv ὤμεν θεὸν & 
φοροῦντες, καὶ ὅλον Ev ἡμῖν αὐτὸν φέροντες, 
φ2ρ.,ὐμενόν τε γαλ στολιζόµενον. Ὅπερ οὐ 
ἡμᾶς Ez ἔργον ἀχθείη, μὴ οὐχὶ πάντα προ 
ὑπὲρ Ἀριστοῦ xal πεἰσξσθαι xal φέρε, 
Χριστὸὶς ὑπὲρ Ἱμῶν ἀνθ) ἡμῶν ὑπὸ τῶν tjm 
αὐτοῦ τὺ μεγαλεῖον τοῦ μυστηρίου πἐπονθει 


"Ays 6h καὶ πρὺς τὸ παθεῖν ἔπε.γομένα 
χωµεν, xal τοὺς ἁπηντηκότας μιμώμεθᾳ, 
δους ἑλαίας f| ἔτιπλα, μὴ Bata κχαταστρ 
αὐτοῦ τῇ ὁδῷ, ἀλλ ἡμᾶς αὐτοὺς ὑποστρωνν 


b fl Cor. in, {δ, 0. 


YARLE LECTIONES. 


90 l'orte εἰς, vcl es. e 


IN RAMOS PALMARUM. 
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, Quxtis ταπεινότητι xol γνώμης ὀρθότητι, A via : sed ut nos ipsi quantum possumus humiliato 


ra τὸν Λόγου δξξύμεθα, xax χωρηθῇ θεὺς ἐν 
ιηδαμοῦ χωρούμενος. Χαΐρει γὰρ οὕτω πρᾶος 
ενόµενος, ὁ πρᾶος xai « ἐπιθεθηχὼς ἐπὶ 
» τῖς ἡμειέρας ἐσχατιᾶς, few τε xal ὁμι- 


| πρὺς ἑαυτὸν ἀνάγειν ἣ ἐπανάγειν, τῷ λόγῳ | 


φυῖας. ὋὉς εἰ χαὶ τῇ ἀπαρχῃ τοῦ ἡμετέρου 
fog « ἐπιθεθηχὼς ἐπὶ bv οὐρανὸν τοῦ οὖρα- 
 ἀνατολὰς » λέγεται, τῆς οἰχείας, οἶμαι, 
zi θεότητος ' ἀλλ οὐχ ἀνῆσει φιλάνθρωπος 
y ἀπὺ δόξης εἰς δόξαν την ἀνθρώπου φύσιν 
ἄρας, ἑαυτῷ συναποδξίξῃ µετάρσιον. Οὕτως 
ιτέον ἡμᾶς ἑαυτυὺς τῷ Χριστῷ, μὴ χιτῶνας 
3$ ἀφύχους, χαὶ φυτῶν ὅὄρπηχας, Όλην µα- 
Ἡν, xai εἰς ὥρας ὀλίγας τὸ τερπνὺν τῆς 
(ουσαν * ἀλλ᾽ αὐτοῦ τὴν χάριν, f| ὅλον αὐτὸν 
tvyot * « Ὅσοι γὰρ εἰς Χριστὸν βεθαπτίσµεθα 
y ἑνεδύσασθε, » ] χιτώνων δίχην ἑαυτοὺς ὑφ- 
μεν. Ὦ, δὲ φοινικοὶ τὴν ἁμαρτίαν πρότερον, 
, Uk τοῦ σωτηρίου βαπτίσματος ὕστερον εἰς 
Ἱκότητα φθάσαντες, μὴ τὰ Ex φοινίχων Bata, 
Me νίχης βραθεῖα τῷ νιχητῇ τοῦ θανάτου 
ψεν. Εἴπωμεν xai hast; σήμερον μετὰ τῶν 
εν ἱερὰν ἐχείνην φωνὴν, τοὺς νοητοὺς τῖς 
κισείοντες χλάδους * « Εὐλογημένος ὁ ἑρχύ- 
! ὀνόματι Κυρίου, Βασιλεὺς τοῦ Ἰσραήλ. » 


animo, rectaque mente et proposito substernamus, 
ut suscipiamus Verbum illud veniens, capiaturque 
nobis Deus, qui nusquam capi potest. Gaudet 
enim, quod se ita nobis exhibuerit mansuetum, . 
qui est mansuetus, « ascenditque super occasumt » 
infimae nostre vilitatis, ut veniret ac nobiscum con- 
suetudinem haberet , suaque ad nos coznatione ad 
se ipse subveleret et reduceret. Qui licet con- 
Spersionis nostra primitiis ac  delibatione illa, 
«super ccelum celi ad orientem asceudisse » 
dicitur j, proprie arbitror glori: ac deitatis: 
haud tamen  dimissurus est, qua est in humanum 
genus propensione, donec humanam naturam a 
gloria in gloriam ab infimis terre elevans, uva 


D secum sublimem effecerit. Sic ipsi nos Christo 


substraverimus, non tunicas aut ramos inanimes, 
frulieumque stramina, cito virorem amittentem 
materiam, et ad paucas horas oculos recreantem ; 
verum ejus gratiam, seu ipsum totum induti : 
« Quotquot enim in Christo baptizati estis, Cbri- 
stum induistis k;» ejus nos pedibus tunicarum 
instar strati, explicemus. Velut autem qui prius 
peccato coccinei (22), detergente salutari ba- 
ptismo, postinodum ad lan: candorem perveneri- 
mus, ne jam spatulas e palmis, sed victoriae 


vietori mortis offeramus. Dicamus ct nos in dies singulos sacram illam vocem cum pueris, 


P$ spiritales anima ramos : « Benedictus qui venit in nomine Domini, Rex lsracl. » 


μὶ πόθεν ἑρχόμενος;: Πρὺς ἡμᾶς , xaX παρὰ 


Quonam et unde. veniens ? Λά nos, atque a l"a- 


póc- πρὺς τοὺς Υηϊΐνους, Ex τῶν Uplssov* ᾳ tre : ab altissimis, ad terrenos: ad crucem, a La- 


σταυρὸν, ix τοῦ κατὰ τὸν Aá,apov θαύμα- 
τα τῆς εὐδοχίας, Exsiva τῆς ἑξουσίας. Πη- 
διὰ τί; "Ev τῷ πληρώματι τῶν χαιρῶν, 
ἣν ἡμῶν σωτηρίαν. « Άπαξ γὰρ ἐπὶ συντε- 
, αἰώνων, » τὸν ὑπὲρ ἀνθρώπων ἐχουσίως 
watov, ἵνα σώσῃ τὸν ἄνθρωπον, ὁ δ.᾽ ύπερ- 
λανθρωπίας γενόμενος ἄνθρωπος. Ἔσχατον 
ἐπὶ γῆς αὐτοῦ διατριθῶν γέγονεν ὁ σταυρός. 
) οὕτως, χαθὼς ὁ λόγος τρέχων ἀπέδειδε, 
πῷ σήμερον ὑπαντήσαντες, ἑαυτοὺς ὑφ- 
ιεν, δυνησόµεθα xal αὐτοὶ δ.απαντὸς ὑπὲρ 
ὕτως θυόµενον (θύεται γὰρ ἐν ἀντιτύποις 
j ibid. 34. 


l. ειστε, 5. κ Galat. i1, 27. 


zari miraculo. Sunt. hzec. beneplaciti et bonz vo- 
Inntatis, illa potentiz. Quando venit, et cujus 
gratia? In temporum plenitudine, et propter no- 
stram salutem. « Semel enim in consumn:atione sz- 
culorum ! ultro inortem pro hominibus elegit, ut 
lominem salvum faceret, qui exsuperanti cle- 
mentia esset factus homo. Crux siquidem ejus in 
terra stadiorum supremun fuit. Dum sic ergo, 
qua ratione cursim sermo ostendit, Christo hodie 
occurrentes nos ipsi substraverimus ; totum ipsum 
qui jugiter nostri causa sine immolatione immo- 
latur (23) : ( immolatur enim pro nobis in figu- 


l Hebr. ix, 96. 


COMBEFISII NOTE. 
Peccato coccinei. Φοινιχοι τὴν ἁμαρτίαν. D tllud ἐν ἀντιτύποις συµθόλοις, velut expositio faerit 


autitbesis, ut non amplius pecea!o φοι- 
xta quod sa. 1, dicitur, sed lanz instar 
» dealbati, non jam offeramus, τὰ ἐκ φοι- 
Yta, spatulas ex palmis, sed, eic. Verum 
ijo ille flosculus. 

ugiter nostri causa sine immolatione immo- 
ιθύτως θυόµενον. Velut sacrificio incruento, 
ratio relativa sit; ipsa hostia, suam in 
pimutationem sub figuralibus symbolis in 
jacrificatur, ἱεροθυτούμενος ἐν ἀντιτύποις 
ig, TCprzsentaute, non item patiente. Jaiu 
ristus non moritur : sed symbolica tautum 
juse expressione, quo is ritu sacro instituit, 
ως; θύεται, idqueóianavtóc * velut juge il- 
riücium et oblatio munda, quam przdnit 
1s omni loco offerenzam (Malach. 1, 11). 


ἀντιτύπων, qua Graci ita habent familiaria iu hoc 
sacramento, ut. nimirum respiciant externa sym- 
bola, quz? sunt vere figura | Dominici corporis et 
sanguinis, ut eorum omni rigore signa, re etiam 
alia assignato, et non. tantum modo. Qua ratione 
vel ipsum Dominicum corpus et sanguis, sui ipsorum 
uL in propria specie signa dici possunt atque ἀντί- 
τυπα * ul non sit cur sectarii nostri in ο) 15 odi 
voculis, sive in l'acundo Sirmundi, sive in Tertul- 
liano, Augustino, etc., praesidium punant.Circaávtt- 
τυπα ditlicilis est Damasc. lib. iv; ac nisi est tex- 
tus corruptus, videtur et ipse versari in errore mo- 
derno Grecorum, ut ciiam preces Ecclesiz spectent 
ad substautiam consecrationis, qua de re esset ad 
illum nounulla opus disputatione ; quanquam Saiun- 
tes, Árcud. et alii occupaverunt. 


995 


ac substantialiter ceu. domo locare poterimus : 
ipsum inquam, qui tanquam panis quidem man- 
ducatur, sed intelligitur ut agnus. Idemque nobis, 


atque iis quorum in Evangeliis meminit theologiae 


illud tonitru, acciderit. - 

Ait enim : « In crastinum ( plane a narrato ab 
. ipso divipo illo in suscitatione Lazari opere ) turba 
" multa, quie venerat ad diem festum, cum audis- 
sent quia venit Jesus Jerosolymam, acceperunt 
ramos palmarum, οἱ processerunt. obviam ei, et 
clamabant dicentes: llosanna in altissimis, bene- 
dictus qui venit in nomine Domini, Rex Israel *.» 
Pap:z laudationem! Papx» symphoniam ! Hzc τος, 
vox Spiritus est. Doctrina est supernz sapientis, 
non humana eruditionis rudimentum. Nam etsi 
alioqui dissonantia quedam videbatur, concinna 
illa voce in tautam scissa multitudinem; haud {- 
inen aliud est quam proplietze, non effrenis omnine 
oris, aut conspirationis (24). Ad unum enim coim- 
plendum sermonem divino Spiritu acte turbz, 
unum theologiae canticum voce consona pralu- 
serunt ; non alio aliam emittente vocem, sed ut 
omnes pariter aqualibus vocibus fauste acclama- 
rent, dicentes : « llosanuna ; benedictus qui venit 
in nomiue Domini, Rex Israel. » Velut dicerent, 
quod prius Nathanael Philippo, ubi ei ostendisset 
Christum non proplietans, sed vera enuntiaus : 
« Rabbi, tu es Filius Dei , tu es Rex Israel 5, » 

Vidistin' quanta Sypiritus— tribuat ?  Vidistiu' 
«quanta largiatur pueris, legislatorem ageus ac 
docens quz non didicisseut? Vide ct idiotas viros 
majori, quaui oratoria possit parari, scientia do- 
- natos; senes autem, qui pra sapientia multaque 
eruditione altum sapiebant, insipien'es derepente 
ostensos οἱ qui legis Mosaic «xpertes essent. 
Eum itaque ipsum iuterrogaturi adierunt. Quor- 
sum ad tantam devenerunt cacitatlem, ut. neque 
Sicut pueri saperent, neque velut viri rudes litte- 
rarum, veritatis lumen dispicerent? Nam dicite, 
o hebetes et tardi, unde tanta liec sapientia con- 
cessa infantibus necdum scientibus in verba for- 
nrare linguam? Unde turbis insita theologis sa- 
cramenta? Cum angelis decantarunt. angelorum 


S. ANDRE.E CRETENSIS 
ralibus symbolis sacrificatus ) in nobis suscipere, Α ὑπὲο ἡμῶν συµθόλοις ἱεροθυτούμενος), 6ào 


ἡμῖν ὑποδέξασθαε, χαὶ οὐσιωδῶς εἰσοιχίαι 
ἄρτον μὲν ἐσθιόμενον, ὡς ἁμνὸν δὲ νοούμ 
χείνων τὰ ἴσα παθεῖν, ὧν iv Εὐαγγελίοις d 
ἐπεμνήσθη βροντή. 


Φηοὶ γάρ". « Tjj ἐπαύριον (δηλον ἃ | 
ἐπὶ Λαζάρῳ παραδειχθεῖσαν ὑπ αὐτοῦ δι 
ὄχλος πολὺς ὁ ἐλθὼν εἰς τὴν ἑορτὴν, d 
ὅτι Ἰηαοῦς ἔρχεται εἰς Ἱεροσόλυμα, ἕλαδοι 
τῶν φοινίχων, xat ἐξηλθον εἰς ἁπάντησιν α 
ἔχραζον λέγοντες * « Ὡσαννὰ Ev τοῖς ὑψέατα 
Ὑηµένος ὁ ἐρχόμενος ἐν ὀνόματι Κυρίω, 
Ἱσραήλ. » Βαδαὶ τῆς ὑμνήσεως ! Ba6at τῆς 
νίας | αὕτη τοῦ Πνεύματος ἡ φωνή ΄ αὕτη' 


B σοφίας διδαχὴ, οὗ τῆς χάτω παιδείας 6: 


Ἠ '*! γὰρ ἂν xoX διαφωνία τις ἑνομίζετα, s 
µονίου πρὸς τησαύτης πληθύος ἁποσχιζομι 
νης, οὐχ ἔστιν αὔτχ, ἁλλ᾽ f) προφητείαςν | 
ροστοµίας * f) συμφωνίας. El; γὰρ ἐν 
συμτλίρωσιν πνευματωθέν-ες οἱ ὄχλοι, y 
φωώνον τῆς θεολογίας ᾧδῖν ἀνεχρούσαντο, ϐ 
ἄλλην ἐπαφιέντες φωνγν, ἀλλ) ἴσην ἴσοις τοῖς 
τὴν εὐφημίαν ἐπιθοώμενοι, « Ὡσαννὰ, λέγο 
λογημένος ὁ ἑρχόμενος ἓν ὀνόματι Κυρίου, 
τοῦ Ἱσραήλ. » Ὡσανεὶ ἔλεγον, ὅπερ Ναθαν 
τερον Φιλίππῳ τὸν Χριστὸν αὐτῷ δείξανο 
προφητξύων, ἀλλὰ ἀληθεύων, 'Ραόδι, aui: 
τοῦ θεοῦ ' σὺ cl ὁ Βασιλεὺς τοῦ Ἱσραήλ. » 
Εἰδες ὅσα τὸ Πνεῦμα δίδωσιν ; Είδες olg 
χαρίνεται νομοθετῶν xal διδάσκων ἃ μὴ µε 
"Opa xai ἰδιώτας ἄνδρας χρείττονος f) χατὰ 
ἀξιουμένους γνώσεως, Ὑέροντας δὲ τοῖς b 
καὶ πολυµαθίᾳ μεγάλα φρονοῦντας, ἀπείρου 
ἐλεγχομένους, xai νόμων ἁμοιροῦντας M 
"μλθον τοίνυν αὐτὸν ἐχεῖνον διερωτᾷν. 'À 
«pog τοσοῦτον τυφλώσεως ἤλασαν, ὅσῳ μηᾶ 
ἴσα σωφρονεῖν δύναδθαι, μηδὲ ἀνδρῶν 
ὁμοίως διαθλέψαι τῆς ἀληθείας τὸ cic; Ἐν 
ὦ νωθεῖς, πόθεν d το:αύτη σοφἰα βρέψεαι 
διαρθροῦν τὴν γλῶσσαν δεδιδαγµένοις κεχ 
Πόθεν τοῖς ὄχλοις τὰ τῆς θεολογίας ἑνεσπό 
στίρια; μετὰ τῶν ἀγγέλων τὰ τῶν ἁγγέλων 
σαν ' μετὰ τῶν Χερουθὶμ ἑδόξασαν ^ μετὰ à 


cantica, glorificaverunt cum Cherubim, cum Se- p φὶμ fjvesav, οὐ πυρίνοι, πηλίνοις δὲ χεί 


raphim 'audaverunt, non igneis, sed luteis labiis 
terribile illud canticum ei submittentes, qui ad 
nos de celis pro nobis ac nostri loco mortem 
subiturus venit. Quid enimvero loquebantur ? 
« lHos;nna in altissimis : benedictus qui,venit iu 


m joan. -x11,19,15. ^ Joan. 1, 49. 


co6cphv ἐχεῖνον ὕμνον προσανατείναντες 
ἡμᾶς ἄνωθεν πρὺς ἡμᾶς ἑλθόντι, τὸν ὑπ 
ἀνθ) ἡμῶν ὑποστήσεσθαι θάνατον. Τί δὲ καὶ 
€ Ὡσαννὰ ἐν τοῖς ὑψίστοις  εὐλογημένος 6 
vo; Ev ὀνόματι Κυρίου. » ἉἙλέπεις οὖραα 


VARLE LECTIONES. 


* Forleet.— ** Forte ἀκχρατοστομίας. 


*3 Forte 6:l£avc:, 


ΟΟΝΜΒΕΕΙΡΗ NOTE. 


(24) Non effrenis emnino oris aut conspirationis. 
0» χαθαροστομίας ἡ συμφωνίας. Prima vox est in- 
tolentior.. Videtur. velie, non. fuisse. eain. voccen, 
corum qui non. vossent continere linguam, essent- 
que omnino eífrenes οὐ loquendum, cum nec per 


ziatem loqui possent : ac neque eorum qui 
conspirassent, necdum maluro ad cjusmo 
silium judicio. Videndus Method. εἰς «à βα 
lioc arguinent. 
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Eg xai τὰ ἴσα τοῖς Σεραφὶμ θεολογοῦν- Α nomine. Domini ο,» Vides ut terrigens celestes 


εἰ γὰρ παραδοξότερον τοῦ τὴν ἔμφριχτον 
εφάντορίαν ἐπὶ γῆς σαι τοὺς ἁμαθεῖς μετὰ 
Γορείας, ἵνα xal ἀγγέλοις ἐπὶ γῆς περιχο- 
ἵνθρωποι Ti δὲ σχετλιώτερον τοῦ χωφεὺ- 
ταῦτα, xal πρὸς τὸ μὴ µεταθέσθαι τὴν 
. προσλαθεῖν xai την τύφλωσιν, xai ὃ 
αλεπώτερον, πρὸς τοσοῦτον ἀναισχυντίας 
ὡς xai ἁποστομίζειν τολμᾶν τοὺς οὕτω 
ως xal Σεραφικῶς ἐξυμνήσαντας; « Ἰδόν- 
φησὶν, οἱ ἀρχιερεῖς καὶ οἱ ΓΕ ραμματεῖς, τὰ 
; & ἐποίει ὁ Ἰησοῦς, χαὶ τοὺς παῖδας χρά- 
Ὡσαννὰ τῷ Υἱῷ Δαθὶδ, Ἱγανάκτησαν, 
v αὐτῷ * Αχούεις τί οὗτοι λέγουσιν; Ὁ 
ς λέχει αὐτοῖς * Ναί. Οὐδέποτε ἀνέγνω- 


ετόµατος νηπίων xal θηλαζόντων χατηρ- LL 


Ww; 5» Ὑμεῖς 65 οὐδὲ νηπίων, φησὶν, cb- 
δείξασθε, μήτιγε ἀνδρῶν ἐχεφρόνων. Οὐ- 
| τι ἄλλο, τὴν ys πολιὰν αἰδεσθέντες τὴν 
ποὺς ἐν Πνεύματι λαλοῦντας Ἱσχύν- 


ἠαταλικὼν αὐτοὺς, φησὶν, ἐξῆλθεν ἔξω της 
lg Βηθανίαν, καὶ ηὐλίσθη ἐχεῖ. » Ἐπειδὴ 
οντες νηπέων στόµασιν, ὡς tv ὑφίστοις, ἐπὶ 
Ὕψιστον ἀνυμνούμενον, τὰ ὥτα xol τὴν 
ἔδυσαν τοῦ μὴ ἀχοῦσαι μιδὲ σωνιέναι τὰ 
τοῦ γεγραμµένα * διὰ τοῦτο « καταλιπὼν 
εν ἔξω τῆς πόλεως » ἵνα Ὑένηται 
mta; φησί ' «Kal ἐπλήσθη ὁ οἶχος αὐτῶν 
) Οἶχον λέγει αὐτῶν ἁληθῶς τὴν Συναγω- 
, Aq οὗπερ τὸ φῶς ὁ Χριστὸς χαταλιπὼν 
ἑελήλνθεν, ἀπεσθέσθη μὲν τὸ φῶς, ἐπλήσθη 
), τοῦ ἐπιπροσθοῦντος τῷ τῆς ψυχῆς ὁπτι- 
ς. Τοῦτο γὰρ χαπνὸς τοῖς κατὰ νοῦν τνυ- 
nm Ὑίνεται. Καπνὸς δὲ, ὀργῆς ἁμυντήριον 
ὃ Φάλλων. « Ανέθη χαπνὸς iv ὀργῇ αὖ- 
ζῆλθε δὲ ποὺ; « El; τὴν Βηθανίαν » Ἶτις 
: οἶχος ὑπαχοῆς ἐχλαμδάνεται, Ἐπειδὴ γὰρ 
φηρωθέντες τὸν νοῦν, ἀπετυφλώθησαν, 
ov αὐτοὺς, εἰς τὸν τῆς ὑπαχοῆς ἐξελήλυθεν 
ᾧὗπερ ἡμεῖς τὰ ἔθνη τέως ἐπιχωριάζοντες, 
ἁστικῶν τῆς ἀληθοῦς γνώσεως νοημάτων, 
πνες τότε xal ἁπόλιδες Tfusv, µήπω τῖς 


evaserint, nec impares Seraphim, divina etoquan- 
tur? Nam quid. magis novum et mirabile, quam ut 
literarum rudes una cum coelesti choro, hanc in 


. terra terribilem enuntiationem ac sententiam ca- 


nant, ut et homines mixtim angelis tripudient? 
Quid autem miserabilins, quam ut ad ista velut 
sinc sensu manserint (25), ac nedum aperuerint 
oculos ad videndum, sed οἱ czcitatem asciverint ? 
quodque adhuc gravius est, eo proruperint impu- 
dentiz, ut vel sic divine ac seraphice laudantibus 
os obstruere przssumpseriut ? Ait enim : « Vider- 
tes autem principes sacerdotum et Scribz, mira- 
bilia qux» faciebat Jesus, et pueros clamantes : 
Hosanna Filio David, indignati sunt, οἱ dixerunt 
ei : Audis quid isti dicunt? Jesus autem dixit eis : 
Utique, Nunquam legistis, quia Ex ore infantium 
et lactentium  perfecisti laudem P? » Vos autem, 
inquit, neque infantium, tantum abest ut sensa- 
lorum virorum exhibueritis benevolentiam : ac ne- 
que vel ipsam vestram reveriti canitiem, iis qui 
loquerentur in Spiritu, habuistis reverentiam. 


« Et relictis illis, inquit, abiit foras extra civi- 
tatem in Bethaniam, ibique mansit 4. » Quia enim 
audientes ex infantium ore, velut in altissimis, 
celebrari cantico in terra Altissimum, aures cor- 
que obturaverunt, ut ne audirent vel intelligerent 
qui scripta de eo essent, idcirco « relictis illis, 
abiit foras extra civitatem : » ut quod ait Isaias, 
accideret : « Et. dumus eorum (26) repleta est 
fumo *. » Vere domum eorum Synagogam dicit : 
cujus quidem lumen, ex quo lumen illud Christus 
iis relictis abiit, exstinctum est, et est repleta 
fumo; qui nimirum obducat tenebras animi oculo. 
lloc enim est fumus czcis mente. Porro fumus 
est velut [πο presidium, dicente Psalte : « Ascen- 
dit fumus in ira eis.*» Quo autem abiit? « In 
Bethaniam ; » quz moraliter exponitur obedientis 
domus. Quia enim Judaei mentis sensibus lzsis 
czcati erant, illis relictis abiit in demum obedien- 
ti? ; in qua liactenus nos gentes, foris extra vere 
scienti: velut civica sensa morantes, tanquam 
errones quidain et sine civitate id temporis era- 
mus, necdum sancta illius et divini tramitis ter- 


X θεοστιδοῦς γῆς πολῖται vevópsvot *. λέγω p rz (27) cives effecti; nov inquam illius Jerusa- 


iac Ἱερουσαλὴμ Ἶς ὅρασις εἰρήνης ἡ εἴσ- 
᾿εἰσπορευομένοις διὰ τοῦ βαπτίσματος Υίνε- 
αιρόµενοι γὰρ τῷ λουτρῷ τῆς ἀναγεννήσεως 
xàe χηλίδας, οὐχέτ: τὰς ἐξ αὐτῶν ἁμαρτίας 
Ιµένας ἡμῖν ἔχομεν. ᾽Αλλὰ τῇ χατὰ νοῦν 


b. xxi, 9. P ibid.15,16. a ibid. 17. 


r. Isa. τι, 4. 


lem, cujus introitus pacis visio est iis, qui per 
sacrum baptisma in eain ingrediuntur. Mundatis 
enim lavacro regenerationis anim:e sordibus, 
haudquaquam ultra inde nobis infesta peccata 
habemus. Quiu mentis contemplatione in Christum, 


5 Psal. xvu, 9. 


ο COMBEFISH NOTE. 


'elut sine. sensu. manserint. Too χωφεῦσαι. 
mit Besych.xupsUsat, ἀναισθητῆσαι. Velut 
to corde, ut dicitur, Isa. vi. 

t domus eorum. Ὁ οἶχος αὐτῶν. Facit vim 
8 ea voce, eorum : sed non habent Vulg. 
1,26 ncque Hebrzea ubi tantum est mnzm : 


quod reddideris, Et domus illa, propler 51 eamplia- 
licum. , 

(27) Divini tramitis terre. θεοστιθοῦς γῆς. Velut 
quam Deus calcet et incedat. Sic etiam Gregor. in 
sanctuni baptiema. 


- 
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Pacificum illum (28), respicientes, Hierosolymitze A θεωρία πρὸς ttv τῆς slpf,vm; ἀποδλέπε 


proprie et eíliciuur et dicimur. 


At Judi quidem, quotquot Christi lumine illu- 
strari aniio noluerunt, lugeant ac lamententur, 
fumo et lacrymis pleni. Sic enim iis solet accidere, 
qui fumo sensibili propiores accedunt. Nos autem, 
quotquot eo luinine irradiante, inductum peccato 
wgri visus depulimus vitium, alacres in occursum 
eamus. Exeamus Sodomis, Gomorrhe nefanda 
fugiamus, saluti ia monte consulamus. Sole occi- 
dente una in Segor occidainus. Sit nobis Segor 
humilitas Domini ; qua immensum magnus deitate 
nostrae particeps humanz nature, minimus elffe- 
ctus est, atque Cherubico insidens throno, ipse 
Seraphim inaspectabilis, super pullum sedit fiium 
subjugalis. Ne quid ergo eorum qua furantur ac 
subtralunt sensum, alacritatein nostrain minuerit : 
Bon uxor quam nuper duxerimus, nonager emptus 
de novo, non metus Phariszeorum, non Scribarum 
reverentia, non ira Caiphx. Ne quid parvum ma- 
gnumve exeitztiorem hunc pietatis cursum hebe- 
taverit : sed ut Christi amici, discipulique ac 
sectatores, Cliristo pariter occurramus. DBonura 
est ut iisdein de Christo studiis oecurramus, atque 
ad passionem properanti simul comites simus. 
Jucundum, videre legem marsuetum velut exiguo 
ferculo, sic pullo insideuteim, suaque ipsum sponte 
pro iis qui morem gerunt, mori eligentem. Couci- 
dat fastus omnisque elationis tumor, ubi Deus 
carne humilis factus, festinusque ad passionem 
conspicitur. Vidit infernus perconiantem, « Ubi 
posuistis » Lazarum *? putansque hominem nudum 
qui percontaretur, in Deitatem offendit, jubentis- 
que consternatus voce, quem paulo ante vi tyran- 
nica fuerat depredatus, ipsa hora jussus iuvitus 
evomiit, Non enim resistere poterat voci Donini- 
es. Mox enim ut ejus clamorem emisit qui ipsius 
diripuit spolia, relicta ille preda, ad ultimum pe- 


taurum (20) secessi!, non habens ubi tiniore per-. 


cussus latebras quiereret. 
Vidisti quantum bumilitatis sublimitas valeat? 
£rgo humilitatem seetemur, amplectamur pauper- 


στὸν, Ἱεροσολυμῖται κυρίως xat γινόμεθ: 
μεθα. . 
Καὶ Ἱουδαίων μὲν παῖδες, ὅσει τῷ qu 
στοῦ διαυγασθῖτναι τὸν vouv μη τεθελήκ 
ζέτωσαν xal θρηνείτωσαν, πληρούαενοι : 
δαχρύων. Ταῦτα γὰρ συµθαίνειν φιλεῖ τ 
τῶς τῷ καπνῷ πλησιάνουσιν' ἡμεῖς ὃ 
ςωτὶ χαταυγασθέντες τὴν EG ἁμαρτίας 1 
σαν ἀμθλυωπίαν ἀποθεθλήχαμξν, ἵωμεν 
ἐπὶ την συνάντησιν, Ἐξέλθωμεν Σῤδοµα 
τὰ Γομιμόῤῥας ἀπόῤῥῥητα, εἰς τὸ ὄρος au 
Σηγὼρ τῷ ἡλίῳ δνομένῳ συγκαταδύσωµεν 
ἡμῖν Σηγὼρ fj τοῦ Κυσίου ταπείνωσις, xa 
ροµεγέθης cov τῇ θεότητι, σµιχρότατοι 


B ἡμᾶς ἐν µεθέξει γέγονεν ἀνθρωπότητος, 


ἔχων τὰ Χερουθὶμ, ἐπὶ πῶλον υἱὸν ὑποξυ 
θιχεν, ὁ τοῖς X:pagip ἀθεώρητος. Mh 
προθυµίας ἡμᾶς ἐπιστῇῃ, τῶν ὅσα x) 
αἴσθτησιν μὴ νύμφη νεόνυµφος, μὴ &y| 
τος, μη Φαρισαίων qót6oc, pt. Γραμμαι 
pf Καϊάφα θυμός. Μή τι’ μ.ικρὸν f μέγα 
την ἡμῖν ἐπικοπτέτω τῆς εὐσεθείας Sppi 
Χρ.στοῦ φίλοι xat μύσται xal ὁπαδοὶ, X. 
αντήσωμεν. Καλὺν τῷ Χριστῷ συνανι 
πρὸς τῷ παθεῖν ἐπειγομένῳ συνέφεσθα 
ἰδεῖν βασιλέα πρᾶον, ὡς ἐπὶ μικρᾶς στιδι 
ἐνθρονινόμενου, καὶ τῶν ὑπηχόων ὑπερθα' 
Ρ2ῦμενον. Πιπτέτω τύφος xal πᾶς ἑτάρ 
Θεὸν σαρχὶ ταπεινούµενον βλέπων, χαὶ 4 
θεῖν ἐπειγόμενον. Εἶδεν ἄδης ἐρωτῶντα' 
θείκατε Λάδαρον; » χαὶ νοµίσας ἄνθρωπι 
ἐρωτῶντα φιλὸν, προσέχοφε τῇ θεότητι 
ξας τὶν φωνὴν τοῦ χελεύσαντος, ὃν 1 
τυραννιχῶς ἀπεσύλησεν, αὐθωρὸὂν χελευ 
σίως ἐξέμεσεν. Οὐὺ γὰρ ἔσθενε πρὺς 
ἀντιστῆναι φωνίν. Ὡς γὰρ μόνον kx, 
δ.αρπάσας αὑτοῦ τὰ σχὺλα , Χχαταλιπὶ 
τὸ λάφυρον, πρὸς τὸ ἔσκατον ἑχώ( 
pov **, οὐκ ἔχων ὅποι τῷ φύδῳ βληθεὶς 
πτοιτο. 

Εἰδες οἷα δύναται τὸ Ὄψος τῖς τα! 
θὐχοῦν ταπεινωθῶμεν, πτωχεύσωμεν, ἴνα 


tatem ut efficiamur divites. Gustemus erucem ut D μεν. Γευσώμεθα σταυροῦ, ἵνα ζωῆς YXux: 


* Joan. x1, 54. 


. VARIE LECTIONES. 


* Πέταυρον, imum, ultimus recessus. 


COMDEFISII NOT.F. 


(28) In Christum pacificum illum. Ῥὸν τῆς εἰρή- 
νης. Álludit ad verba. Dei in Salomonem referente 
Davide, | Par. xxu, 9, ubi Vulg. Et ob hanc causam 
pacificus vocabitur; LXX autem rctenta lHlebraica 
voce : Ὅτι Σαλωμὼν ὄνομα αὐτῷ. 

(29) Ad ultimum petaurum. Ποὺς τὸ ἔσχατον ἑχώρε: 
πέτα»ρον. Utitur ea voce etiam Naucratius egregia 
illa epistola consolatoria de obitu sancti Theodori 
Studie, quam ex lvegia gaza habeo exspectautem 
prelium. Mt ἁλῷς εἰς r£-nvprv ἆλου, ubi. potest ac- 


cipi vel laqueus, vel etiam locus instar : 
mali velut aviculz tenti, ad omnem paw 
sum, vclut Cain ille, cujus ibi axempl 
quo etiam modo hic accipi potest, ut : 
diabolus, instar paventis gallinz, stati 
tam Domini vocem, velut gallinarii fe 
mos, ima inferni petiis«e : sic ex conte 
illo captivorum spirituum infelici loco. | 
saurus 2ppend. 


1001 


iN RAMOS PALMARUM. 


1005 


λαύσωμεν. Εἴπωμεν xax ἡμεῖς τῷ Χριστῷ, εἴπωμεν Α vitie consequamur dulcedinem . Dicamus οἱ nus 


« Εὐλογημένος ὁ ἐρχόμενος ἓν ὀνόματι Kuplou, Ba- 
σιλεὺς τοῦ Ἱσραδλ. ». ἐπισείόωμεν αὐτῷ xa0áz: 

βαῖα τὰ ἐπὶ τὸν στανρὸν iEitfipia 5. Εὐφημήσωμεν 
ed χλάδοις αὐτὸν ἑλαιῶν, ἀλλά τοῖς τῆς ἑλεημοσύ- 
νης τῆς εἰς ἀλλήλους αὐχήμασιν. Ὑποστρώσωμεν 
αὐτοῦ τοῖς ποσὶν ὡς ἱμάτια, τὰ τῆς καρδίας ἐνθύμια, 
fv ἓν ἡμῖν βηµατίσας, ὅλος ἑντὸὺς ἡμῶν Υένητα:, 
δείξη τε ὅλους ἡμᾶς ἓν αὑτῷ, χαὶ ὅλον αὐτὸν ἐν 
ἡμῖν. Εἴπωμεν τῇ Σιὼν τὸ προφητιχὸν ἐπιρώνημα ᾽ 
Θάρσει, θύγατερ Σιὼν, μὴ φοθοῦ" « Ἰδοὺ 6 Βασιλεύς 
σου ἔρχεταί σοι πραῦς, χαὶ ἐπιθεδηχὼς ἐπὶ πῶλον 
ἔπου vibv ὑποζυγίου. » Ἔρχεται ὁ πανταχοῦ παυὼν 
«αλ τὰ πάντα πληρῶν, ἵνα «hv διὰ πάντων ἐν σοὶ 
Φφωτηρίαν ἐργάσηται. Ἔρχετα: «ὁ μὴ δικαίους ἑλ- 


Giro χαλέσαι, ἀλλὰ ἁμαρτωλοὺς εἰς µετάνοιαν, » ἵνα D 


40g τῆς ἁμαρτίας ἁλήτας ἀναχαλέσηται. Mi) φοθοῦ 
«elvov. Ὁ θεὸς ἐν µέσῳ σου, καὶ οὗ σαλευθήσῃ. 
"Δίχου χεραὶν ὑπτίοις τὸν ἐπὶ τῶν χειρῶν αὐτοῦ τὰ 
| Sab σου διαζωγραφἠσαντα. Δέχου τὸν ἐπὶ τὰς πα- 
ς αὐτοῦ τοὺς θεµελίους σου χρηπιδώσαντα. 
τὸν πάντα ἐφ᾽ ἑαυτὸν ἀναδεξάμενον τὰ ἡμέ- 
the ἁμαρτίας χωρὶς, ἵνα ἑνδαπανήσῃ τοῖς 
ὃ τὰ ἡμέτερα. Εὐφραίνου, μῆτερ πόλις Σιών; 
gh φοδοῦ. « Ἑδρταςε τὰς ἑορτάς σου. » Ὑπτὲρ 
Εέους ὄδξα-ε τὸν Ev σοὶ πρὸς ἡμᾶς ἑληλυθότα. Χαῖρε 
3i αὐτὴ σφόδρα, θύγατερ Ἱερουσαλήμ * ἀνύμνησον, 
«είρτησον. ε«Φωτίζου, φωτίζου * » μετὰ 'Haatou τῆς 
Agde ἐκιφωνοῦμέν σοι σάλπιγχος * « χει γάρ σοι 
ὃ φῶς, xat ἡ 626x τοῦ Κυρίου ἐπὶ σὲ ἀνατέταλχε. » 

Ποῖον φῶς; «Ὅ φωτίζει πάντα ἄνθρωπον ἐρχόμε- 
wv εἰς τὸν χόσµον. » Φῶς τὸ ἁῑδιον, φῶς τὸ ἄχρονον 
χρόνῳ παραδειχθὲν, φῶς τὸ σαρχὶ φανερούµε- 
χαὶ φύσει χρυκτόµενον * φῶς τοὺς ποιμένας 
Διρικστράφαν, xai Μάγου; ἐδηγῆσαν. Φῶς ὃ ἓν τῷ 
Soy fjv ἀπ᾿ ἀρχῆς, χαὶ ὁ χόσµος 567 αὐτοῦ Ev£ve- 
Άν, xal ὁ χόσμος αὐτὸ οὐκ ἔγνω: φῶς τὸ εἰς τὰ ἴδια 
fov, καὶ οἱ ἴδ.οι αὐτὸ οὗ παρέλαθον. Δόξα Κυρίου’ 
ela; Ὁ σταυρὸς δηλονότι, ἓν ᾧπερ ἑδοξάσθη ὁ 
χροτὸς, τὸ τῆς πατρικῆς δόξης ἁπαύγασμα, xafióg 
αὐτὸς πρὸς τῷ πάθει γεγονὼς, φησί: « Nov ἐδοξά- 
6θη ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπου, xal ὁ θεὸς ἐδοξάσθη Ev 
αὐτῷ, xal εὐθέως δοξάσει αὐτόν. ». Δόξαν ἐνταῦθα 
λέγων, τὴν ἐπὶ τὸν σταυρὸν ὕψωσιν. Δόξα γὰρ Χρι- 
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ε Ὅταν ἐγὼ ὑφωθῶ, τότε "* πάντας ἑλκύσω πρὸς 
ἃμαυ:όν. » Οὐχοῦν ὀχνείτω μτδεὶς, μηδὲ ἀναδυέτιο 
συνοδεῦσαι Xpiotip, τὴν προφητοχτόνον Ἱερουσαλὴμ 


* Zach. ix, 9. 
Yi, ο]. 


erum p. 1140. 


($0) Omues traham. la textu Grzeco. Joannis est 
iro, omnia. Verum illa omnia, nibil aliud sunt 
uam jslud ones; nempe bomines, quos nulla 
differentia sexuum., zetatum, nationum, etc., cruce 
suatrahendos siguifleavit Dominus. Nec aliud in- 


PaTROt£. G&. NCVII, 


«toU ὁ σταυρὸς, xal Oo; αὐτοῦ δηλαδή. noi γάρ: D 


Y Luc. v, 98. x Psal. xiv, 6... » Nalium; 1, 15; 7 δα, 1, 1. 


Christo, dicamus : « BDjenedictus qui venit in 
noinine Domini, Kex Israel . » Intendamus in eum 
ceu ramos palmarum, supremos iri cruce sermo- 
nes. Fauste prosequamur non olivarum ramis, 
sed eleemosynz in nos invicem gloriatioriibus. 
Substernamus véstimentorüm instar ejus pedibus 
cordis desideria, ut gressum 1n nobis ponens (6- 
tus intra nos flat, totosque nos in se ipse, seque 
in nobis totum exhibeat. Dicamus Sioni eam pró- 
phetz acclamationem : Οσπβάε, filia Sion, ne ti- 
mueris : « Ecce Rex tuus venit tibi mansuetus, ac 
sedeus supra pullum, filium subjugalis*. » Venit, 
qui est in omni loco przsens, ct implet omnia, ut 
omuium in te operetur salutem . Venit is; « qui noh 
venit vocare justos, sed peccatores ad poniteit- 
tiam ", » ut peccato erroues revocct. Ne ergo ti- 
mueris. Est « Deus in medio tui, nec commove- 
beris x . » Suscipe eum supinis inanibus qui tua 
nienia in suis ipse manibus depinxit . Eum suscipe 
«ui fundamenta tua in suis pahnis fundavit: 
Eum suscipe, qui in se nostra omnia, uno deinto 
peccato, suis ipse nostra absunpturus recepit. Lx- 


tare, mater civitas Sion: ne timeas : « Celebrá 


festivitates tuas *. » Eum glojrifica super miscri- 
cordía, qui ad nos veuit in te. Sed et ipsa gaedé 
velementer, filia Jerusalem, decanta, tripudia. 
« llluminare, illuminare (in. hunc. acclamamus 
modum cum 1saia, sacra illa tuba), quia venit tibi 


C lumen, et gloria.Domini super te orla est ? . » 


Quodnam illud lumen? Nempe, « quod illuminal 
omnem liominem venientem in muudum *. » Lu- 
nien, inquam, sempiternum, lumen sine tempore et 
in tempore exhibllum, lumeh carre manifestatum 
et natura occultum, lumen qiiod circumfulsit pa- 
stores, et Magis dux viz fuit. Lumen quod erat in 
muodo a priucipio, per quod factus est mundus, 
nec mundus ipsum cognovit. Lumen quod venit 
in propria, et sui illud non receperunt. Gloria 
Domini, quaenam illa? Utique crux, in qua Chri- 
stus glorificatus est : ille, inquam; paterire glorie 
splendor, quemadmodum ipse, cum passio imiwi- 
neret, dixit :« Nunc glorificatus est Filius hominis : 
εἰ Deus glorificatus est in eo : et continuo glorifi- 
cabit eum 5. : Gloriam hoc loco appelians suam ip- 
sius in cruce exaltationem. Crux enim Christi 
gloriaest, ejusque utique exaltatio . Quippe ait : 
« Ego cum exaltatus fuero, omnes traham (00) ad 


*Joan. 1,9, Joan, 


VARLE LECTIONES. 


ου Ἐξιτέριος λόγο:. Suide sunt extrema. verba ad expeditionem vel mortein abeuntium. — Vid. δις. 
*^ Sic et alii codd. leguut. Vide Wetstenium. 
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nuit Matthei ult; cum, velut. in exsecutionem pro- 
phetiz ill'us, mittit, discipulos pradicaturos omni 
creature, Plenus enim sensus est, non quen D. Grc- 
gorius ait, ut praedicetur onui creature, quia pra-- 
dicatur eoli homini, qui est aliqua. ratione omnis 
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meipsum €. » Nemo itaque negligat, nemo profec- A εἰσοδεύοντ.. Οὐ ταύτην λέγω τὸν νέαν χαὶ καθ 


tionem una cum Christo detrectet ingrediente in 
Jerusalem illam occidente.n prophetas. Non lianc 


novam οἱ nostram, qua caolesis deimorationis fi- 


guram praeferat, sed eau civitatem, qux? imma- 
nibus consenuisset sccleribus. Altera rea est 
samguinis prophetarum, altera administra inira- 
culorum Domini . Altera profanis pedibus calcatir, 


ἡμᾶς, xai τῖς ἄνω χατοιχίας ἀντίτυπον ἀλλὰ city 
ἐχτόπο:ς ἀνοσιουργίαις χαταγηράφασαν πύλιν, λύτη 
προφητιχῶν αἱμάτων ὀφειλέτης, ἐχείνη δεσποτιχῶν 
ὑπηρέτης θανμάτων. Αὕτη βεθήλοις ποσὶ συµπ.. 
τουµένη, ἑκχείνη ποσὶ Δεσποτικοῖς προσχυνουµέν. 
Λύτη θυσιῶν ἑναίμων ἀπόσουσα, ἐχείνη Δεσποτιχες 
θνσίας µυρίζουσα. 


ailera propter Dominicos pedes adoratur (51). Altera redolet cruenta sacrificia, altera Dominici sacrif- 


cii fragrantiam spirat. 

Cum Christo igitur ad illam ascendente pariter 
iugrediamue. Pricurramus cum turbis, cum iis 
qui fauste acclamant acclamemus .. Laudemus 
cantico cum infantibus . Tanquam ramis arborum, 
obviam  procedamus bonis operibus. Tanquam 
palmarum spatulis, vitae rationibus suscipiamus 
honeste compositis. Judaei insaniant : Annas οἱ 
Caiphas ruenpantur : Pharisei dissecentur; ac si 
velint, etiam dirumpant, non vestimenta, sed ipsos 
corporis sensus, Iu quos nimirum canit. admira- 
bilis David : « Pecrupti sunt, nec compuncti 4 (52).» 
Dicant illi ad suos, videntes gloriam Domini, nec 
turbarum in eum acclamationes ferentes :«. Vide- 
tis quia mihil proficitis? Eece mundus totus post 
eum abiit *.» Dicant ipsimet! suam stultitiam ; ipsi 
publicent ut spe sua et opinione frustrentur, dicen. 
do * « Videtis quia nibil proficitis ? » Pro vesa- 
n'am ! Pro stoliditatem ! Pro czcitatem! Vident di- 
vinis przconiis instinctu celebratum, claudentesque 
erulos sporte cacantur, ε Videtis, inquit, quia 
nibil proficitis ? » Non lioc dicit ad turbas, ad cos, 
inquam, qui agnoscentes suscepissent, cjusque 
filci per gratiam participes effecti fuissent ; sed ad 
semetipsos, eosque qui pariter saperent, seducto- 
res plebis pontifices, qui turbas sollicitarent, eis- 
que. velut os obstruere impudenter tentarent. Jain 
enim comminali fucrant, ut si quis eum vocaret 
Christum extra synagogau fieret.c Videtis, inquit, 
«quia uihil proficitis?» Estea vox velut vituperantium 
poubfiecs, quod. non diu antea occidissent, prius- 


c Joan. xir, $93.. d Psal. xxxiv, 10. 


Ταύτῃ τοίνυν ἐπιθαίνοντι τῷ Χριστῷ ovveuti- 
θωμεν. Μετὰ τῶν ὄχλων προδράµωµεν μετὰ τὸν 
εὐφημούντων ἀνευφημίήσωμεν * μετὰ oy vase 
ὑμνήσωμεν. Ὡς χλάδοις, τοῖς καλοῖς ὑπαντίσωμει 
ἔργοις. Ὡς βαῖοις, τοῖς σεμνοῖς εἰσδεξίμεθα βίας, 


B. Πουδαῖοι µαινέσθωσαν ' "Άννας καὶ Καϊάφας [s- 


γνύσθωσαν * Φαρισαῖοι διαπριέτωσαν, el δὲ βούλου- 
το, xal διαῤῥηγνύτωσαν, μὴ τὰ ἱμάτια, τὰ Gb i 
σώματος αἱσ]ητήρια, περὶ ὧν ὁ θεῖος ψάλλει Δαδίδ' 
€ Διεσχίσθησαν, xao) χατενύγησαν. » Eizwet ab 
τοὶ πρὸς τοὺς οἰκείους «tv δόξαν Κυρίου θεώµενι, 
xai τὴν περὶ αὑτοῦ παρὰ τῶν ὄχλων εὐφημία ὁ 
φέροντες ’ «Θεωρεῖτε, ὅτι οὐχ ὠφελεῖτε οὐδέν; "T 
ὁ χόσµος ὅλος ὀπίσω αὑτοῦ ἀπΏλθεν.» Αὐτο dp 
ἑαυτῶν ἀθελτηρίαν εἰπάτωσαν ' αὐτον τὴν οἰχεία 
ἀστοχίαν θρυλλείτωσαν, « θεωρεῖτε, λέγοντες, ln 
oUx ὠφελεῖτε οὐδέν; » Φεῦ τῆς ἀναλγησίας | qi 
τῆς πωρώσεως 1 ᾿Αδιδάχτοις θεολογίαις ὁρῶειν αὐ- 
τὸν εὐφημούμενον, xal μύοντες τοὺς ὀφθαλμέὺς, 
ἐχουσίως τυφλώττουσι. « θεωρεῖτε, φτσὶν, ἔτι ei 
ὠφελεῖτε οὐδέν;» Οὐ πρὺς τοὺς ὄχλους τοῦτό φησι, 
τοὺς ὅσοι δι ἑἐπιγνώσεως ἔλαθον αὐτὸν, χαὶ τρ 


. αὐτοῦ χατὰ χἀάριν ἓν µετουσίᾳ Ὑεγόνασι πίστως 


ἀλλὰ πρὸς ἑαυτοὺς xal τοὺς ὁμοίως ἔχοντας εὐσῖς 
τὸ φρόνημα λαοπάνους ἀρχιερεῖς, ot. τοὺς ὄχλους 
ἀνέπειθον, καὶ o*ov ἐπιστομίζειν ἀναιδῶς ἐπεχείραν. 
Καὶ γὰρ δη προσαπειλοῦντες παβήγγειλαν, ἵνα ὅστη 
αὐτὸν καλέσει Χρισιὸν, ἁἀποσυνάγωγος τένη-ε. 
t θεωρεῖτε, φησὶν, ὅτι οὐκ ὠφελεῖτε οὐδέν; » Τά” 
το ὥσπερ µεμφομένων ἐστὶ τοὺς ἀρχιερεῖ;, ὅτι Hl 


e Juan. xii, 19. 
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creatura ; propter scilicet. continentiam. graduum D singulis symbolis integre contineatur, ac velut it 


emníum creatorum. Quid enim hzc physiologica 
sublililas, ad intentum Domini, et formandos id 
teiiporis novos praedicatores? sed quem iusinua- 
"uar ab Andrea hic tradimus : ut. nimirum nulli 
subtrahereut gratiam Evangelii, ncc intra Jude 
fliues areenduim putarent. 

(51) Propter Dofinicos pedes adoratur. Ποσὶ Δε- 
azozuxol; προωσχυνουµένη. Velut Domini vestigiis, 
et quod Dominus iu ea inambulet ; quomodo sancti- 
tatem. quamdani habet nova nostra Jerusalem, 
ralione cujus possit adorari, eo modo quo sacra 
ιά, peculiarius ad Deum. habentia. Vere enim in 
nobis inambulat. Dominus Jesus, non tantum qua 
in nobis et Ecclesia sua, nova illa Jerusalem, invi- 
sibili gratia, ad usque $&zeculi consummationem de- 
moratur: sed qua etiam, a consecratione habet τοῖς 
ἀντιτύποις ἐντιθέμενον, corpus suum et sanguinem, 
qualia a resurrectione : ut. totus nimirum ipse iu 


rlusus habeatur. Quoniodo intelligi debent τοῦ 
hzc Eutychii relata in. ápytsp., quanquam puits 
legendum, Euthymii. Sic enim vere, et subslantit, 
οὐσιωδῶς” quomodo paulo superius dixit Andress 
eo sacramento, ἐν ἡμῖν εἰσοιχίσασθαι et est nobi 
cum, εἰ velut medius nostrum  peculiarissint 
inambulat ; cum praecipue solemni pompa in ejt 
modi symbolis et ἀντιτύποις 56 ut Andreas cit? 
tus dixit: ἀντιτύποις συµθόλοις, deducitur, ac velt 
circumit castra Ecclesi: ; quomodo hesterna. ἐν, 
octava solemnissim:e tanti. sacramenti memori 
ubique fere Christiani orbis procedentem, lice 
adorare. - 

(52) Perrupti sunt, nec. compuncti. Vulg. Div* 
pati sunt : sed. fuit ita consequenter ad André 
mentem reddendum : Aquila, "Εβότξαν, xal € 
ἐσιώπησαν. Sym., καὶ ἀποῤῥΆσουτες ιζ.]νδ. ἀποῤῥα, 
ζαντες) οὐχ Ἱρέμουν. 


---α 
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ῥότερον ἀπεχτείνασιν, f) ὅτε τὸν Λάζαρον A quam Lazarum suscitasset. Si cnim ita factum ei- 


. El γὰρ τοῦτ᾽ ἐγεγόνει coy^v, οὐκ ἂν εἰς 
άξτως Ἰουδαίας Ίχθη τὰ πράγματα. Καὶ 
' ἐπληροῦντο αἱ φωναὶ τῶν προφητῶν; Καὶ 
λλάχις βουληθέντες βάλλειν ἐπ αὐτὸν τὰς 
οὐ τετολμήκατε. « θὕπω γὰρ ἦχει d ὥρα 
θεωρεῖσε, φτσὶν, ὅτι οὐκ ὠκφελεῖτε οὐδέν ; 
χόσµος ὅλος ὁπίσω αὐτοῦ ἀπῆλθε. » Καὶ εἰ 
» ὅλος ὀπίσω τοῦ φωτὸς ἀπῆλθε, τί μὴ xal 
b σχότος τῆς ἀγνοίας ἀφέμενοι, ὀπίσω τοῦ 
ἱποτρέχετε; Τί μὴ τῷ φαίνοντι τῆς δικαιρσύ- 
Up συντρέχετε, zt,» ἐν γράμµατι xal τύποις 
αρατρέχοντες; Τί μὴ τὸ χάλυµµα τῆς ἆθλε- 
άραντες, πρὸ; τὸ τῆς ἀληθείας ἐπείγεσθε 
ι Ἴδε, φησὶν, ὁ κόσμος ὅλος ὀπίσω αὐτοῦ 
9 Τί δὲ; οὐχ ἐκ τοῦ χόσµου ὑμεῖς; Καὶ τί 
οῦ χόσµον παντὸς ἑαυτοὺς ἁποῤῥηγνύντες, 
σθε τῆς ζάλης, καὶ τῷ χόσμῳ συντρέχετε 
τοῦ κόσμου Σωτήρ:ον, ἵνα μὴ σὺν τῷ χόσμῳ 
0:6; Κόσμῳ zoío; Ti pi ἐπιγνόντι τὸν 
τα αὐτὸν, μηδὲ συνιέντι τὸν ὑπὸ τῶν προ-- 
αἱ πάσης ἁπλῶς θεοπνεύστου Γραφῆς προ- 
vov, ὃς ἐστιν ἡ πρυσδοχία τῶν εθνών, 
Ἱσραῦλ i, παράκλτσις. ε«θεω,ρεῖτε ὅτι οὐχ 
ε 020i»; ᾿δε, ὁ χόσµος ὅλος ὀπίσω αὐτοῦ 
» Καὶ εἰ οὐχ ὠφελοῦσιν οὐδὲν, µάτην ὑμῖν 
ἀπονοίας, εἰς χενὸν ὁ (yog, ἀσυντελὴς ἡ 
] δὲ ὁ χόσµος ὅλος ὁπίσω αὐτοῦ ἀπῇᾶλθε, τί 
ὑμεῖς τῷ κόσμῳ στοιχοῦντες συντρέχετε; 


B 


που μὴ ix τοῦ χόσµου thv γένεσιν ἔχειν C 


rok τῆς περὶ τὸν xóspov εἱλτχέναι προνοίας, 
ἄλλης τυχὸν αἰτίας χαὶ φύσεως, λεληθότως 
(ραφούσης τὸ αὐτόματογ, φανερῶς δὲ συνε:α- 
"τὸ ἄθεαν; | 

οὗτοι μὲν µαινέσθωσαν, vol; ξαυτῶν βλασ- 
ἰόγοις λιθολευστοὔµενοι, xal τῆς σφῶν χα- 
Άλοντες xal βαλλόμενοι. Τοιαντα γὰρ τὰ 
οὕτων ἐπίχειρα. Ἡμεῖς δὲ τὸ τοῦ Χριστοῦ 
, οὓς ὁ Πατῖρ ἡγίασε, καὶ ὁ YU αυνεχά- 
ὶ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἔπεσρράγισε δ.ὰ τοῦ 
τροῦ τοῦ βαπτίσματος, δεῦρο τὰς Ἰουδαῖ- 
2σε!σάµενοι πλάνας καὶ δόξας, πρὸς τῶν po- 
The Ἐκχλισίας ἁπλανῶς ἀναδράμωμεν 
hy ὄντως ἀσφαλη χαὶ δραστῆοιον * πιστεύο)- 
ὃν ἐρχόμενον, ὃς ἐστι Χριστὸ;ς, ἡ χάρι; καὶ 
ια, δι οὗ τε τὸν Πατέρα ἐγνώχαμεν, καὶ 
yy αὐτὸν προσαγωγην ἐσχέχαμεν, xai τὸ 
τὸ By:ov. Οὕτω Υὰρ πεφωτισιένο; τὸν νοῦν, 
πόθον ἀεὶ τὸν πρὸς αὐτὸν ἐπιτείνοντες, ὃν - 
1 πανταχου xal ἀεὶ συνεῖνα: αὐτῷ καὶ συν- 
. καὶ ὅτο, χωρεῖν ὁ ἀχώρττος βούλοιτο, τὸ 
tby ἁλιάστατον ἔχειν, πεἰσεσθαί τε σὺν αὐτῷ 
9g, X21 OU αὖ τὸν, ὅσα καὶ Giov παθεῖν. ἄν 
ὑν ἀναστῇ. συναναστῖναι καὶ συνδοξασθῖναι 
βασιλεῦσαι βατ'λείαν την ἁσάλευτον xai àzs- 
), Οὗτος à µ:σθός ' οὗτος ὁ τλοῦτος. ὃν μετὰ 
συναυλία χαοίσετα,. Αὔτη παρὰ Χριστοῦ 
4p χολλωμένοις f, ἁμο:θη. Τοιαῦτα τοῖς αὸ- 
μτευσαένοις 6 X2t2:5; ςεοτ. εἴσθσι 2voxs- 


D 


sel, non eo forsan res Juda» essent redactis. 
Quei enimvero ita implerentur prophetarum voces ? 
Atqui cum spe voluisselis uittere iu eutn manus, 
non estis ausi : « Nondum cnim venerat. hora 
cjus. Videtis, inquit, quia. vihil proflcitis ? Ecco 
mundus lotus post eum abiit. » Atqui si mundus 
lotus abiit post lucem, quidni et ipsi, abjectis 
iguorantiz teuebris, post lucem abire, conteuditis. 
Quidni, omissa umbra, iu Ser.ptura et figuris posi- 
la, una curritis cum illucente sole justitiae ? Quid- 
ni,amoto cscitatis. velamine, ad lumen veritatis 
properatis ? « Ecce, inquit, mundus totus post eum 
abiit. » Quid ita? Nunquid οἱ vos non estis de 
mudo? Quorsum vero, toto vos mundo abzum- 
pentes, non desiuitis zstu jactari? Vel cum munde 
currite ad mundi Salu:are illud, ut ne cum munde 
damnemini . Cum quo mundo ? Utique cum eo qui 
non agnovit auctorem suum, nec eum intellexit, 
qui ante a prophelis, omnique prorsus divinitus 
inspirata Scriptura pr.edicatus fuit ; eum, inquam, 
qui est exspectatio gentium, et consolatio Israel. 
« Videlis quia nibil proficitis ? Ecce inundus totus 
post eum abiit. » Enimvero, siquidem nibil prof&- 
ciunt, frustra cedit vobis insauia, inanis est aeniu- 
latio, inutilis impetus. Quod si mundus totus post 
cum abiit, quidni et ipsi qui mundi vestigiis in- 
gredimini, pariter cucurreritis? Nisi vos utique ne- 
gatis ex mundo ortos, ac providenti» qua mundus 
regitur subjectos, forsque vero aliain vobis causam 
naturamque asciscilis, qua quidem clanculuze ceu 
prima delineatione adumbretur casus, palam vero 
alstruatur impietas ? 


Verum insaniant illi suis ipserum blasplcmis 
verbis ceu lapidibus csi, ac malitia sua et vulne- 
rantes et vulnerati. Ejusmodi enim sunt talium 
conamina,. Nos autem Christi grex, quos Pater 
sanctificavit, Filiusque pariter vocavit, ac Spiriuus 
sanctus divino lavacro boptüismi signavit ; agite, 
Judaicis erreribus opinionibusque depulsis, ad 
unigenam Ecclesiz fidem veritate curramus, plane 
illaun tutam. ac efficacem ; credentes in. eum qui 
venturus est, nempe in Christum, qui est gratia et 
veritas : per quem cognovimus Patrem, et ad euin 
liabuimus accessum, recepimusque Spiritum sanc- 
tum. Sie enim animo illuminati, nostrum semper 
ad cu desiderium intendentes, poterimus ubique 
αι semper cunr co esse οἱ assectari, ei quc quem nul- 
lus capiat locus, quocumque locorum veiit conce- 
dere, indivise adbarere, alacrique constantia cum 
ipso pati οἱ prop:er ipsum, si qua sit. patiendum. 
Ac vel si a inortuis resurrexerit, wa resurgere, 
ct conglorificari, ct conregnare, immobili illo regno 
et iinmortali. Est ea. merces, ba divitizg, quas 
Christi consuetudo praebet . Ita Christus retribuit 
sibi adherentibus . Tali ip discipulos maguiflcenlia 
utitur . Nihilne vero et ipsi, condimenti instar ad- 
jicere peterimus dictis ad simplieiorum cautelam? 
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Furte enim licuerit aliquom a bonis utilitatem con- A ται. 0ὐδὲν δὲ οἷον xai ἡμᾶς f2usuá τι * 


sequi, aniinoque acriori charitatis in Christum 
desiderio subvehi . 

κῶν καλῶν, xal πρὸς 
σεως. 

Ades igitur mihi, dilecte, intenta eommodata 
aure, vimque moralem sermonis edocere. Qu:ppe 
Jicet studio cupienti, ut Christi passiones imitotus 
suscipias, omnesque Christi sacras institutiones 
οἱ actiones, quibus nimirum nostras deformitates 
mundavit, atque a peccato nobis adnatas maculas 
suis ipse pro nobis passionibus absumpsit, per- 
curras. Vis itaque, dilecte, diem festum letus 
celebrare, splendideque splendidis moribus Chri- 
&i0 ad passionem contendenti obviam procedere, 
eique adlizerere? Tibi in teipso intelligibilem ima- 
ginein assume, nempe deformatam niystica ratione 
in corde contemplationem, mihique rerum tunc 
gestarum speciem depinge. Tibi fimge animo una 
adesse Christum qui Detlraniam versus iter agát. 
Adjungere discipulorum populo. Cogita ut ad de- 
functi monumentum advenerit. Existima oculis 
ipsis videre Lazarum, flentesque sorores Lazari, 
ac deinum gesta illie omnia coram aspicere. Tum 
inde Clristum sequere, estoque vietori comes, 
unà cum turba  pretendens victori: symbola. 
Esto unus eorum qui honore ducunt, parique cursu 
cum iis contende qui comites sequuntur. Palma- 
rum spatulas, vitam e ratione virtutis institutam 
osteudas. Ra:nous tibi olivarum, extentas manus 


ad miscrendum efficias. Ne ei carnalia vestimenta, C 


ceu operimenta substraveris, « qui coelum nubibus 
operit : » sed totum teipsum toti propter te incar- 
nato fide aptans, totum ipsum vestis iustar indue, 
totumque ad te propter te venientem, atque ad 
passionem festinantem suscipe. Si vis, efficere 
pullus, juvenilem pulli alacritatem in senili sensu 
exhibens. Porta Christum euntem in Jerusalem. 

"Fortasse vero quzsieris : Quei fiam pullus, qui 
sim rationalis? Plane efficieris, modo volueris. 
Non audisti canentem Davidem : « Ut jumentum 
factus. sum apud te f? » Imitare pullum : quin 
efficere pullus mentis simplicitate. Ac quemadmo- 
dum ille missos in Dethphage qui sec solvercnt et 
adducerent, sccutus es!, nec contradixit omnino, 
sed tantum ductoribus inclinavit : ita et ta eru- 
dienti ut Christi bumilitatem amplectaris, teipsum 
subjice, in. nullo resistens, erisque revera pullus 
Christi, àb omni bruta jumenti affectione liber. 
Non super terram sensus terreni gradiens : non 
incurvus onere, velit icrationalium affectionum 
yravante onere; sed qui super vestes moralium 
operum inambules, ac supra carnis voluptates 
feraris, ad hi:»cque, inanis glori: inanem fastum 
conculces. Sic quis Cliristi pullus. evadit. Sic quis 
illius vehiculum est efficiendus, cui sedes sunt 
Cherubim. Similis esto pueris Hebrzorum. Par- 


f Psal. Lxxu, 25 (m . 


πόθον δριμύτερον .ἑνάγειν αὐτῶν τὴν διάνοιαν τῆς ci; 


τοῖς εἰρημένοις, πρὺς τὴν τῶν ἁπλουστέρ 
^::av; Ἡροσέσται γὰρ ἴσως αὐτοῖς ἁπώ 
Χριστὺν 


Δεῦρο οὖν po: τὴν ἀχοὴν ἐπιτείνας, γα 
ηθικὴν τοῦ λόγου διδάχθητι δύναμιν. Ἔξες 
φιλοπόνως ἐπ.θυμοῦντι, τὰ Χριστοῦ µιµητ 
δέξασθαι πάθη, καὶ διὰ πασῶν ὀδεῦσαι τῷ 
μυγσεών τε xal πράξεων, αἷς δηλαδὴ τὰ ἑ 
εχάθηρεν aam, xà τοὺς προσγινοµένους σπι 
ἐχ τῆς ἁμαρτίας, τοῖς ὑπὲρ ἡμῶν αὑτοῦ χο 
πάθεαι. Βούλει τοίνυν, ἀγαπητὲ, φαιδρῶς 
xal λαμπροϊῖς τοῖς ἤθεσι συναντῆσαι xal et 
Χριστῷ, πρὸς τὸ πάθος ἐπειγομένψ; Aat 


D νοητὴν εἰχόνα, τὴν iv χαρδίᾳ τυπουµένην 


θεωρίαν, χαὶ ἀναζωγράφει pov τῶν τότε πι 
ἀνατύπωσιν. ᾿Ηγοῦ συμπταρῆΏναι Χριστῷ, 
Βκθανίαν τρίδον ὁδεύοντι. Σννάφθητι τῷ: 
μαθητῶὼν. Ἐννόησον ὅπως ἐπέστη τοῦ olyo 
μνήματι. Δόξον xol τὸν Λάζαρον ópdv, χα 
ζάρου ποτνιωµένας ἁδελφάς ' χἀχεῖνα πάν 
Όδην ὁρᾷν, ἃ χαὶ πέπρακται. Εἶτα τοὐντεῖῦ 
Χριστῷ, καὶ παροµάρτει τῷ νιχητῇ, τὰ 
πισείων αὐτῷ μετὰ τοῦ πλήθους σὐμθο) 
τῶν ἁγόντων εἷς, xaX τῶν ἀχολουθούντων 6 
Αντὶ βαῖων τὸν xas' ἀρετὴν ἐπιδείχνυσο B 
δους ἑλαιῶν τὰς σὰς ἀπέργασαι χεῖρας Ext 
πρὸς ἔλεον. Ἱμάτια, μὴ τὰ τῆς σαρχὺς Uf 
ὡσανεὶ περιθόλαια, « τῷ τὸν οὑρανὸν .το 
αυγχαλύπτοντι *w ἁλλ᾽ ὅλον σεαυτὸν ὅλῳ δι 
χωθέντι χατὰ πίστιν ἑνείρας, ὅλον σαυτὸ 
ἔνδυσαι τρόπον, καὶ ὅλον ὑποδέχου πρὸς 
fixovva, xal παθεῖν ἐπειγόμενον,. Γενοῦ 1 
βούλει, τὸ πωλιχὸν Ev γηραιῷ τῷ φρονήμι 
χνύμµενος πρόθυµον. Ἡάστασον Χριστὸν ἐπὶ 
ρουσαλὴμ ἀφιχόμενον. 


Αλλ' ἐρεῖς τάχα [log γένωµαι πῶλος 
γεγονώς; Ναί" γενήσῃ βουλόμενος. Οὐκ fix 
Δαθὶδ φάλλοντος * ε«Κτηνώδης ἐγενίθην va 
Μίμησαι τὸν πῶλον * μᾶλλον δὲ, πῶλος γενο 
γνώμην ἁπλότητι. Καὶ καθ) ὃν τρόπον kxi 
ἀπεσταλμένοις εἰς Βεθφαγῃῆ λῦσαί τε χα 
αὑτὸν εἴπετο, μηδὲν μηδαμῶς ἀντειπὼν, | 
κχιθηναι τοῖς ἄγουσιν, οὕτω xat αὐτὸς ! 
τριθοῦντί σε τὶν χατὰ Χριστὸν ἑλέσθαι τι 
ὑποτάγτθι, πρὸς μηδὲν ἀνθιστάμενος, x 
ὄντως ἔσῃ Χριστοῦ, πάσης χτηνώδους ἆλογ 
λαγμένος. Οὐκ ἐπὶ γῆς βαδίζων τοῦ γηϊνι 
µατος ᾿ οὗ φόρτῳ καμπτόµενος, τῷ ἄχθει 
λόγων παθῶν ὡσανεὶ βαρυνόµενος * ἀλλ ἐπὶ 
τῶν πρακτιχῶν ἔργων ἐπιπορενόμενος, xa 
σαρχὸς Ἱδονῶν ἑπάνω φερόµενος ' πρὸς δὲ 
χενῆς ἁπάσης δόξης συυ πατῶν τὸ διάχενον 
Οὕτω τις πῶλος Ὑένεται Χριστοῦ. Οὕτως ὃ 
θρόνον ἔχοντος τὰ Χερουθὶμ τελεσθέσεται. 
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; xaX τῶν» Ἑδραίων. Nn«iasov τῇ xaxiz. A vulusesto malitia. Muta canitiem in infantis πηδιι» 


'τῆς τριχὸς τὴν λευχότητα εἰς νηπἰου πραύ- 
ὑδὲν ὄφελος πολιᾶς, μὴ προσούσης. ἀπλότη- 
όραμε τῷ πλήθει ' μετὰ τῶν ὄχλων πρὸ τῶν. 
p Δεσπότῃ συνόδευαον. ᾿Ανάλαδε στόµα προ- 
'χόρευσον, Όμνησον, δόξασον τὸν ἀπὸ δόξης 
ν ἀναγαγόντα σε. Γενοῦ Σιὼν, τοῦ θεωρητι- 
o σχοπευτἠριον βίου. Γενοῦ Ἱεροσολυμαία 
κόλις ὄντως Θεοῦ, πόλις δεδοξασµένη, ἵνα 
Χριστὸν ἑνδημοῦντά σοι. ε "1605 γὰρ ἔρχε- 
κραῦς xai σώσων, » ἁλλ᾽ οὐ χοµπάζων τὴν 
lav. Αναπέτασον τῶν χειλέων τὰς πύλας. 
àv παίδων ὕμνησον, « Ὡσαννὰ, λέγων, 
νος ὁ ἑρχόμενος ἐν ὀνόματι Κυρίου, βα- 
οὗ Ἱσραήλ. » Ποίησον τὴν καρδίαν σου ἀνώ- 
ερωμένον, ἵνα ὑποδέξῃ Χριστὸν παρὰ aol τὸ 
ἐχεῖνον φαγεῖν' οὗ τὸ ἐπὶ Λαζάρου, ἀλλά τὸ 
ν, καὶ τοῦ νοητοῦ θυ”µατος ἐχτυποῦν τὶν 
Τοῦτο µυστήριον, ἐχεῖνο δαχρύων γέμει. 
Wh µυρίζουσᾶ, ὧδε Χριστὸς ὑπὲρ ἡμῶν &av- 
ijv. 'Ex:l γυνὴ µεγάλας ἁμαρτίας μιχροῖς 
είρουσα δάχρυσιν, ἐνθάδε Χριστὸς τῶν µαθη- 
wÜxtuov τοὺς πόδας, πρὸς ἔνδειξιν τῆς ύψη- 
εινώσεως. Ὃδε Χριστὸς τοῦ ἄρτου xal τοῦ 
µοτηρίου τὴν ἀχένωτον χαριζόµενο; µέθεξι», 
9a; ἀναπείθων τοῦ µύρου τὴν πρόσχυσιν, 
ἀμνοῦ "ἣν πρᾶσιν ταμιουλχῶν *, | 
ὅρα μὴ τῷ Χριστῷ συνδειπνῶν, τῷ Ἰούδᾳ 
(θᾖς, ἐπὶ τὴν τοῦ μύρου σε τιμὴν ἐπισύροντι. 


suetudinem. Nihil juvat canities, si desit simpli- 
citas. Simul accurre cum multitudine. Cum turbis, 
turbis priens Dominum comitare. Resume os pre- 
pheticum, tripudia, decanta, glorifica eum qui: te 
subvehit a gloria in gloriam. Efficere Sion; viL:e 
inquam contemplativa specula (35). Efficere anima 
Hierosolymitana, vere Dei civitas, civitas glorifi- 
cata, ut. Deum tibi advcnientem suscipias. « Ecce 
enim venit tibi mansuetus et salvans, » non bene- 
ficium traducens. Expaude laborum tuorum portas. 
Decanta cum pueris, dicens : « Benedictus. qui 
venit in nomine Domini, Rex Israel. » Fac cor 
tuum comnaculum stratum, ut Christum apud te 
ecnam manducantem suscipias : non illam Lazari, 
sed myslicam, quasque spiritalis victim: exprimat 
imaginem. Cona hec sacramentum cst ; illa la- 
crymis plena (54). Illic mulier unguento perun- 
git; hic Ghristus seipsum pro nobis sanetificat. 
Illic mulier paucis lacrymis magna peccata eluit ; 
hic Christus discipulorum pedes ablnit, ad exem- 
plum celsa humilitatis. Hic Christus panis novi- 
que poculi inexhaustam tribuit participationem ; 
illic Judas dissuadens unguenti effusionem, agni- 
que. venditionem exulcerato animo (35) condens. 


At vide ne coenans cum Christo, traliente Juda 
abducaris ut unguenti pretium zestimes. Àe neque 


ὧν πτωχῶν δῆθεν φροντίζει» τέως οὗ καλῶς (* acquiescas non bene hactenus suadenti pauperem 


λεύοντι συμπεισθῇς ' οὗ Υὰρ µέλει τούτων 
Ψεύστης ἐστὶ xal φιλάργυρος, χαὶ χλέπτειν 
; thv τῶν ὁρώντων ὑπόνοιαν, ὡς τὰ Ey τῷ 
κόμῳ βαλλόμενα. Διὰ τοῦτο τὴν περὶ τοὺς 
6 προσποιεῖται συµπάθειαν, πλεονεξίας ἓν 
ὑχείας προσχήµατι ὑποχρινόμενος πρόσωπον. 
D» € Τίς ἡ τοσαύτη τοῦ μύρου ἀπώλεια; Ἰδύ- 
e τοῦτο πραθῆναι πολλοῦ καὶ δοθΏναι πτω- 
ἀποπῇδησον, μᾶλλον δὲ χαταγέλασον αὐτοῦ, 
| τοῦ δι’ ἡμᾶς πτωχεύσαντος ἐνταφιασμὸν 
ῆσας σου τὴν διάνοιαν. Ei δὲ τὸ δεῖπνον τὸ 
iw ἐἰσθίει, uh σὺν Χριστῷ χαλάσης Ev τῷ 
| τὴν χεῖρα, μηδὲ προπετῆς Υένῃ, τοῦ ξιδα- 
καταφρονῶν. "Av ἀχούσῃς' « Εἰς ἐξ ὑμῶν 


curam, Non enim pauperes sunt οἱ curze. Mendax 
est et avarus : putatque forte ut ita videntium se 
suspicionem furti lateat, quemadmodum furatur 
ea quz mittuntur in loculos. Idcirco simulat affe- 
ctionem in pauperes, ut specie amantis pauperum, 
raptoris ac juste fraudantis mentiatur personam. 
Si dixerit : « Utquid perditio hzc tanta unguenti ? 
potuit enim venundari multo, et dari pauperi- 
bus €: » resili, seu potius risu excipe, mentem 
erigens ad ejus sepulturam, qui pauper pro nobis 
factus est. Quod si manducas mysticam coenam, 
ne cum Christo manum extenderis in paropsideu, 
neque fueris praeceps, velut preeceptorem spernas. 
Si dixerit : « Unus vestrum est me traditurus; » 


δει µε’ » uh ἐπιπηδήσῃης, μὴ συνθρατυνθῇς. D πο insilieris, ne fueris audacior. Humiliare ctum hiu- 


rc. xiv, 4. 


VARLE LECTIONES, 
Je τιμιουλχῶν, affectans ad acquirendum pretium. 


COMBEFISII NOTE. 


Wn, vita contemplative specula. Sie etiam 
"3Us Sionem exponit : quanquam videatur 
significare, sitientem. ΤΟΝ ου] sola puncto- 


rielate diversum, sitis est, ipso flieronymo 
"e. 

lila lacrymis plena. Nempe, lacrymis pecca- 
e quibus statim clarius. Quare tenet clare, 
L Amphilochius in peceatricem, et. auctor 
n Judam proditorem, Chrysostomi nomine, 
ut [nissc cgeuam ipsam Lozari, qua. mulier 


peccatrix, Luc. vn, Dominum unxit in domo Si- 
nonis : quz tamen videntur pati aliquam diflicul- 
tatem. 

(95) Ezulcerato | aximo  condens. Ταμιουλκῶν. 
Nova vox esi, qua signilicatur. Judas venditionis 
propositum velut in quoddam intulisse animi penu; 
arrepta ejus occasione ab effuso unguento, ul ue 
sihi separatum ex eo lucrum deperiret. Non dissi- 
milis omnino forma est τὸ, τιμιονλκῶν dc quo 
nom. 


fori 
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inta 


milibus, cum silentibus silentium observa. Si deni- A Μετὰ τῶν ταπεινῶν ταπεινώθητι. Μετὰ τῶν σιγών. 


«ue fueris interrogatus, leniter responde scienti on:- 
nia, ac neque altuni supra quam deceat pra. aliis 
sapias, ut ne οἱ ipse audieris : « Tu dixisti ^ : » 
quoique item ait Seriptura : « Arguit te os tuum 
(t non ego: et labià tua adversum te testimonium 
dixerunt i. » Verum oratio ad reliqua proeedat. 


Coena itaque altera quidem ibi Phariísaica, 
altera mystica. Hic pelvis est humilitatis subli- 
mitem symbolo referens ; illie lacrymze ablu- 
61108 maculas anima.  Tlllie crines Dominicos 
extergunt pedes, quibus proculcatus infernus una 
cwn  ostiaria morte vulneratus est : hic linteum 
pedes detergit, quos in praeparationem Evangelii 
pac's gratia: recepit. Illic Pharis:us , hic « homo 
quidam amphoram aque portans j. » Qnis hic 
e liomo quidam? » Uniuscujusque utique anima. 
Quid vero amphora ? Putre peccati vasculum; nempe 
cprpus. Quid aqua? Emupndatio quz est per fidem. 
Quid cénaculum ? Sensus celestis. Quid stratum 
iud ? Externarum perturbationum sedatio : man- 
sueli spiritus requies. Quid Pascha ? Transitus a 
rebus sensim subjectis ad spiritalia. Quisnam mi- 
sià 9 Christus. Quinam sunt missi ? Duo ex disci- 
pulis. Quinam vero illi? Vetus οἱ novum Testa- 
mentum : ac nec gravate dixerim , contemplationis 
perfectio e& actionis, iu quibus , et quarum officio 
Christus paseha celebrat. Ubi, et apud quem? In 
anima eum im modum parata, Quod illud Pascha? 
Leghle, ac si vis, mystieum. Alterum contempla- 
tope, altetum actione. lllud manducamus ut 
evem : istud ut panem (56), et victimam et mundi 
totius piacularem hostiam percipimus. 

Quis porro ita beatus, ut talis efficiatur, qualem 
sermo descripsit? Quis cor suum coinaculi instar 
paravit, ut Christum $usceperit rccumbentem, 
)^agnumque hoc saeramentum discipulis commen- 
dentem ? Qois Christi cena inveniatur, suam 
ipsis vitam eiin epulum proponens, qui dixit : 
e Meus cibus est, ut faciàm voluntatem Patris inei 
qui est in casia k? » Qui ejusmodi est, illum quem- 
dam imitatur, et suscipit Christum, sublimiorum- 
que sacramentorum rationes veluti sensu ipso 
percepturus est. Quis ita fide accensus, ut alacri 
animo velit cum Christo pati. desiderabilem illain 
bheatamque passionem, ut cum audierit predicen- 
tem discipulis : « Ecce ascendimus llierosolymam, 
et Filius hnominis.tradetur principibus sacerdotum 
et scribis, et condemnabunt cum morte ; et tra- 
dent eum gentibus, et. illudent ei, et occident eum ; 
et tertia. die resurget ! : » mox quidem omnem 
netró mandi affectionem abjecerit, suumque ipsius 

Dominum fucrit sinulatus, omnia libens ipsius 


b Matth. xvi, 25... Jeren u, 19. 


1 Luc, xvi, 102. 


των, σιωπἣν ἄσχει. Αν δὲ ἑρωττθῆς, πράως ἀπο- 
xplvou τῷ πάντα γινώσχοντι, xal μτὸδὲν τλέον 1 
γαλῶς ἔχει τῶν ἄλλων ὑπερφρονίσῃς, μὴ χαὶ αὐτὸς 
ἀχούτῃς, « Σὺ εἶπας᾽ » καὶ ὅ φησιν di Εραφή: 
:* Ἔλεγξέ σε τὸ σὺν στόµα, χαὶ μὴ ἐγώ" τὰ δὲ χεθη 
σου, κατεμαρτύρησάν σου. » Πρὸς Cb τὰ i ὁ 
λόγος ἴτω. 

Δεῖπνον τοίνυν, τὸ μὲν Exs? Φαρισαῖχ»δν, b ἑντα δα 
δΣ μυστ:κόν. "Dàs νιπτὴρ τὸ 57; ταπεινώσεως Ulo; 
ὑπογραφόμενος, ἐχεῖ δάχρυα χτγλίδας φυχῖς ἀπον- 
πτοντα. Ἐκεῖ τρίχες Δεσποτιχοὺς ἁπομάτσσουσαι si. 
δας, οἷς ἄδης συμπατηθεὶς τῷ πυλωροῦντι θανάψ 
συγκαταθέέληται' ὧδε λέντιον πύδας ἑκμάσοον, dic 
ἐν ἑτοιμασίᾳ τοῦ Εὐαγγελίου τῆς ε)ρήνης f χάρις 
προσῄχατο. Ἐχεῖ Φαρισαῖος, ἐνταῦθα « ὁ δεῖνα, ὁ οὗ 
χεράαιον βαστάσων τοῦ ὕδατος. » Τίς ἐστιν « à ἁζ- 
va 5,» Ἡ ἑχάστου quyt. Ti x5 χεράμιον ; Τὸ σαθρὶν 
τῆς ἁμαρτίας σχεῦος, τὸ σῶμα λέγω, Τί τὸ ὕδωρ, 
Ἡ διὰ πίστεως κάθαραις. Ti τὸ ἀνώγεω» ; Τὸ οὐρὰ- 
ν.ον φρόνημα. Ti τὸ ἑστρωμένον, Ἡ £x τῶν ἔξωθεν 
θορύθων ἀνάπανσις . ἡ τοῦ πράου χατάπαυσις ewd- 
µατος. Ti τὸ Πάσχα; Ἡ ἐκ τῶν αἰσθητῶν πρὸς sk 
νοητὰ διάθασις. Τίς ὁ ἀποστείλας; Χριστός. Τίνες οἱ 
ἀποστειλάμενοι :, Δύο τῶν μαθητῶν. Οὗτοι δὲ sw; 
οἱ δύο; Ἡ Παλαιὰ xai Καινὴ Διαθήκη "οὗ χαλεὶν 
δὲ εἰπεῖν, ἡ γνωστιχὴ xal πρακτιχὴ ταλειότες, ἓν 
al; καὶ 6i ὧν τελεῖ τὸ Πάσχα Χριστός. Ποῦ καὶ καρὶ 
τίνι» Ἐν τῇ οὕτως ἑτοιμασθείσῃ φΦυχΏ. Ποῖον Πά- 
σχα; Τὸ νομιχὸν, xai τὸ μυστ,χὸν, εἰ βούλει, Τὸ μὲν 
τῇ γνώσει, τὸ δὲ τῇ πράξει. Τὸ μὲν ὡς πρόδατο 
ἑσθίομεν, τὸ δὲ ὡς ἄρτον, xol θῦΌμα, xal παντὺς τὸ 
χόσμου χαθάρσιον µεταλαμθάνομοεν. 


Καὶ τίς οὕτω µαχάριος, ὡς γενέσθαι τοιοῦτος olei 
ὁ λόγος ὑπέγραφψε; Τίς ἀνώγεων τὴν ἑαυτοῦ χαρδίαν- 


 ἠτοίμασεν, ἵνα Χριστὸν ἀναπίπτοντα δέξτται, ui 


τελοῦντα τοξς μαθτταῖς τὸ μέγα τοῦτο uuctipu; 
Τίς δεῖπνον εὑρέθη Χρισ:ο”, τὸν ἑχυτοῦ βίον προ 
θεὶς εἰς ἑστίασιν τῷ εἰτόντι» « Ἐμὸν βρῶμά tot 
ἵνα ποιῶ τὸ θέλτµα τοῦ Πατρός µου τοῦ ἐν οὐρανοῖςϱ) 
'O τοιοῦτος μιμεῖται τὸ, δεῖνα, xal τὸν Χρισὸ 
ὑποδέχεται, καὶ τῶν ὑψη)λο-έρων αἰσθίσεται poat: 
ρίων τοὺς λόγους. Ti οὕτω περὶ «tv πίστιν bine 
ρος, ὡς προθυμηθῆναι παθεῖν σὺν Χριστῷ τὸ ἐπιλν' 
μητὸν ἐχεῖνο χαὶ µαχάριον πάθος, tva, ὅταν ἀχούσὲ 
τοῖς μαθηταῖς προαναφωνοῦντος αὑτοῦ ' « "lioy dw 
θαίνοµεν εἰς Ἱεροσόλυμα, καὶ ὁ Yibg τοῦ ἀνθρώσν 
παραδίδοται τοῖς ἀρχιερεῦαι καὶ Γραμματεῦσι, αἱ 
χαταχρινοῦσιν αὐτὸν θανάτῳ, xal παραδὠσουσιν ἄν’ 
τὸν τοῖς ἔθνέαι, xaX ἐμπαίξουσιν αὐτῷ, xal ἁποκτ- 
νοῦσιν αὐτὸν, xal τῇ τρίτῃ ἡμέρᾳ ἀναστίσετα,) 
ῥίφῃ μὲν αὐτίκα πᾶσαν ὀπίσω τὴν τοῦ χόσμου προῦ’ 
πάθειαν, ζηλώσῃ δὲ τὸν ἐχυτοῦ Αεσπότην, τῷ πάν 


k Joan. ix, 54. ! Matth. xx, 17. 


COMOBLFISII NOT. 


(36) Ut ronem. Externis scilicct symbolis. οἱ specie. sensibili : cum. reipsa sit et inteiliz tur vl ? 


quemadayodum dixit superius. 


gut 


IN RAMOS PALMARUM. 


1U14 


᾿ αὐτὸν ἑλέσθαι, ὅσα αὐτὸς δι ἡμᾶς προ- Α gratia pati eligens, si qua. ille bominum causa cu- 


ας; ὅτι μὴ δι ἑαυτὸν ἔπαθεν, ἀλλ' ὑπο- 
καὶ ὄρους τιθεὶς ἀνδρείας xal ταπεινώσξως, 
£V τῶν ἀνιαρῶν χαταπίπτωµεν. 


ὦπον; Δότε uoi τὴν ἀχοὴν, ἵνα συνῶΏτε τῶν 
y την δύναμιν. Ἔλοιδορήθης πρός τινος; 
xvtt. Καὶ γὰρ καὶ ὁ Κριστὰς Δεσπότης ὧν 
, Χάλ τοῦ παθεῖν ὑψηλότερος, οὐκ ἑλοιδο- 
ey, ἀλλὰ xaX ἑμαστίχθη. Ὑδρίσθης ὑπὸ τοῦ 
à xal ὁ Χοιστὸς ἑῤῥαπίσθη, ἈὩνειδίσθης, 
ς καὶ ἀνεπτύσθη, xal χλεῦῃ γλαῖναν ἓφό- 
y τριχῶν χατεσχέθης; ἀλλὰ Χριστὸς ἀχάν- 
εφανώθη. ἩἨτιμάσθης: ἀλλα καὶ Ἆριστὸς 
η» χαὶ ὃ φησιν Ἡσαΐας' ε ΠἨτιμάσθη καὶ 


pienti animo passus est? Non enim est passus propter 
seipsum, sed exemplum nobis formaimnqoe adhibens 
fortitudinis ac humilitatis, ut quidquid molestu:n 
acciderit, non animis concidamus. 

Qua id ratione? Mili aurem accommodate, "it 
eorum qua dicuntur vim perspexeritis. Tibi ali- 
quis est convitiatus? ne indigneris. Nam et Chri- 
stus; qui Dominus et Deus esset, 96 passione 
superior, non lantum convicia pertulit, sed οἱ 
virgis ezesus est, Gravem injuriam a vicino acce- 
pisti? sed et Christus alapas tulit. Probro affectus 
es? ille vero eliam consputus est, chlamydem- 
que illusorio babitu gestavit. Tcntus es capillis? 
sed et Clrristus spinis est coronatus. lgnominiose 


505. » Ἑτυπτήθης ὑπὸ χειρός: ἀλλὰ x3V B pabitus es? sed et Christus illusus est : quodque 


ἱῥῥαπίσθη, xxi χαλάμῳ τὴν χξφαλὴν ἔτν- 
ἔμαστιγώθης ; ἆλλὰ xat Χριστὸς ἑφραγελ- 
πολαφίσθης; 'O δὲ Χριστὸς καὶ ἑσταυρώθη, 
ων αὐτοῦ τῶν χειρῶν xal τῶν ποδῶν τοῖς 
ἑ οὗ τοῦτο µόνον’ ἁλ)ὰ καὶ σταυρωθεὶς, 
σταυρούντων ηῦχετο. Πόσον ἑχείνων ταῦτα 
t1 Πόσον τὰ τοῦ Χριστοῦ τῶν Ἱμετέρων 
tpa χαὶ δριμύτερα 1 O2x ἔστι τῶν γεγονό- 
4, 09x ἔστιν, ὃ τοῖς Χριστοῦ συγχρίνηται 
[ὰ μὲν γὰρ ἡμέτερα, ὡς λίαν εὐτελῆ, xal 
ι μη πλὴν ἀνθρώπων ἁμαρτωλῶν καὶ θνη- 
ὑπὸ τροπὴν ὄντων, καὶ γένεσιν, xal πρταί- 
'τὰ δὲ Χριστοῦ ἡλίκου ἀσυγκρίτως ὑπερέχει 
τέρων οὐδεὶς ἄν τις ἀφ/χοιτο λόγος. Δεσπό- 
ἁθασιλεύτου, θεοῦ ἀναμαοτήτου, θεοῦ ἀτρέ- 
ανάτου, « παρ) ᾧ ο)χ ἔστι παραλλαγὴ οὐδὲ 
ἰποσχίασµα. Καὶ μὲν, el xax « τὰς ἁμαρ- 
ὃν αἴρει, xal περὶ ἡμῶν ὁδυνᾶται ΄ κ» ἀλλ 
[αν μὲν αὐτὸς οὐχ ἐποίησεν, οὐδὲ δύλος εὖ- 
τῷ στόµατι αὐτοῦ. » — εΔικα:μσύνη » γὰρ 
l, « xat ἁγιασμὸς, xai ἁπολύτρωσις, » xal 
ἰατῖρ ἁμαρτίας. 


ait Isaias : « lgnominiose habitus est, et non re- 
putatus 9, » Manu vapulasti? sed et Christus in 
faciem c:esus est, ejusque caput calamo fuit per- 
cussum. Fl'lagellis «δις es? sed οἱ Christus fuit 
ftagellatus. Colaphis exceptus es? Christus vero 
eiiam cruciflxus, clavis ejus manibus et pedibus 
fossis : nec id tantum; sed et aflixus cruci, pro affi- 
gentibus oravit.Quam hzc illis graviora ! Quam Chri- 
οἱ eruciatus, nostris importabiliores acerbioresque! 
Nihil plane eorum qua gravia unquam acciderunt, 
Christi passionibus comparari potest. Nostra» pas- 
siones ut quid valde exigui momenti, resque nihii 
liabendae sunt, quando tantummodo eint hominum 
peceatorum — atque inortalium, — corunique. qui 
mutationi  subjaceant, generenturque et inter- 
eant (57); quam vero Christi passiones citra com- 
parationem nostras superent, nulla possit oratio 
assequi. Quippe Domini sunt liberrimi, Dei in 
quem peccatum non cadit, Dei immutabilis, in- 
mortalis, « apud quem non est transmutatio, 
nec vicissitudinis obumbratio 5. » Sane vero quain- 
quam « tollit peccata nostra, et pro nobis dolet ; » 


bailominus « peccatum non feeit, neque dolus inventus es! in ore ejus?.» "Totus siquidem 
t, sanctificatio, et redemptio P, » omniaque peccati depulsor est. 


τοίνυν τὰ τοῦ Χριστοῦ, τῶν ἡμετέρων ὅσον 
 ὑπεροχὴην τὸ διάφορον ' xai p σκόπει τοῦ 
τὸ μέγεθος, ἁλλὰ «φοθοῦ τὸ τοῦ παθάντυος 
"Exsi σου παράπεμφον την διάνοιαν. Ἐννόη- 
! ἐστι φιλὸν ἄνθρωπον ὁρᾷν ἱχρίῳ κρεµάμε- 
8«5v σταυρούμένον ῥλέπειν, xal τοῦτο μετὰ 
Ἐννόησον τίς ἀνθρώπων εἴλετό ποτ) ἂν ὑτο. 
ota τότε Χριστὸς ἐθελουτὶ χε δεῦρο παθεῖν. 
τα, πότε; Μετὰ τὰς θεοσηµείας, μετὰ τὰς 
μετὰ τὰς ἀῤῥήτους ἐχείνας τῶν ν/σων ἆπο- 
, μετὰ τὴν τῶν μυστηρίων πχράδοσιν, μετὰ 
.» 17. 


9 Isa. Lit, 4-9. ο ] Cor. l. a0. 


Vide itaque quam mala Christi nostra exsuperent : 
ac ne passionis magnitudinem specta, sed patientis 
time dignitatem. Transfer illo animum. Cogita 
quantum referat videre hominem purum penden- 


p eme patibulo, et Deum aspicere cruei οχι, 


idque medium latronum. Cogita quis unquain 
talia sustinere voluerit, qualia Christus sponte 
passurus in mundum venit. Quando autem pass:- 
rus? Post divina signa, post sanitates, post iii- 
auditas illas morborum depulsioues, post sacra- 
menta tradita , post beneficia quibus mnunqua.: 


VARLE LECTIONES. 


ege φθίσιν. 


COVMBEFISH. NOT.E. 


Ει intereant.. Lezimus velut. esset ςδίσιν. 
im antitlhesis patur. τὸ, z5652:6:3:v. Forte 
aliqua, ut. νου a2ctor utram prre natas 


hilitztem exprimere, et nature et propositi, in qa 
ἐν ση distamus a Christo et Deo. 
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eos qui adirent meliores facere desineret, dimis- A τὰς εὑεργεσίας, αἷς τοὺς προσιόντας ἀμείνους ποιῶν 


sorias peecatorum litteras debitoribus actutum 
scribens, aliis prascribens remissionem , alios 
damnatione eximens. Quidni vero etiam mala, 
quorum deinceps periculum fecit, adducam? Nem- 
pe quas ante crucem sustinuit tentationes, vendi- 
tionem, proditionem, dolosum osculum, discipuli 
quidem,sed contemptoris , ovis quidem, sed lupi : 
invasionem cum gladiis οἱ armis, adventum ad 
Caipham, falsa testimonia, examen pro tribunali, 
clamorem quem Judami turbas excitantes altum 
emittebant : «Crucifige, crucifige eum P; » flagella, 
il'usienes, sputa, alapas, coronam spineam, chla- 
mydem coccineam, abduetionem ad Calvariz |ο- 
cum. In cruce autem qualia facta. dicam? clavos, 
vincula, ctuci affixionem , acetum, fel, lanceam, 
missam sortem supcr vestes, earum divisionem, 
exprobrationes in cruce, aliis illic irridentibus ac 
moventibus capita, verbaque cjusmodi dicenti- 
bus : « Alios salvos fecit, seipsum non potest sal- 
vum lacere 1? » aliis autem : « Si Rex Israel est, 
salvum faciat seipsum *; »aliis, « Val, qui de- 
struit. templum [Dei] et iu triduo zdificat illud, 
seipsum non potest salvum facere*? » aliis: «Si- 
nite, videamus an veniat Elias salvare eum * ; » 
aliis : « Si Filius Dei est, descendat de cruce, et 
credemus ei". » 

Tibine hzc videntur parva ad specimen humilita- 
tis? Num vel unius omnino tantum Christi passio- 
num modum assocutus siluisti * Haudquaquam, 
inquam. At Christus tot tantaque passus, siluit.Quam 
porro terribilia ac mirabilia, quae crucem secuta 
sunt? Puta. celum superius obscuratum, tristis 
f.icies aeris, sol obtenebratus, luna-in pullum colo- 
rem versa, terra concussa, imus gurges infernusque 
compressus, scissi montes, monumenta submitten- 
ta mortuos, ac. quotquot. sub id tempus grandia 
acciderunt. Quibus convicti, doctique esse Deum 
qui pateretür, cuim mutata sententia ex rebus ita 
insolitis, quod ere esset debuissent agnoscere ; 
nibil melius a. malitia habentes, haudquaquam 
miserabiles cesserunt ; imo in pejus promoverunt. 
Alitto dicere malos eorum conatus a sepulto Christo, 
custodiam jn monumento, lapidis obsignationem, 
fraudulentam machinationem a resurrectione, di- 
vulgatam seductionem : « Recordati sumus, quia 
seductor ille dixit adliuc vivens : Post. tres dies 
resurgam. Jube ergo obsignari sepulcrum usque 
in diem tertium Y. » Et iterum : « Dicite quia 
discipuli ejus nobis dormientibus nocie furati 
gunt eum *. » 

Cogita, homo, quam mult sint. Christi mel et 
Pei passiones, quihus meas passiones et vitia ab- 
sumpsit. Quot mihi inde stagnent bene(iciorum fon- 
8$, quot salutaria rcinedia. Quanta biduo a Judzis 
^U stinuit « pastor ille bonus qui animam suam 
Iro nobis ovibus posuit *, » ante passioneu, post 


PMattb,. sxvit, 95. 8 ibid. 42. 
yxvit, 15. Y Joan. x, 15. 


rojóbid. 


5 ihid. 40, — ! ibid. 49. 


οὐχ ἐνέλειπε * τὰς ἀφεσίμους τῶν ἁμαρτιῶν συγγρα- 
φὰς σχεδιάνων τοῖς γρήδουσι, τοῖς μὲν νομοθετῶν 
την ἄφεσιν, τῶν δὲ ὑπεξαίρων τὴν χατάχριαιν, Τί 
ἂν μὴ ἄγοιμι τὰ ἑξῆς ὧν ἐπειράθη xaxiov; Τὰ τρ 
τοῦ σταυροῦ φημι πειρατήρια, τὴν πρᾶσιν, τὴν προ» 
δοσίαν, τὸ μετὰ δόλου φίλημα μαθητοῦ μὲν, ἀλλ 
ἀθετητοῦ, προθάτου μὲν, ἀλλὰ λύχου * τὴν μετὰ µε 
χαιρῶν xat ξύλων ἐπίδασιν, τὴν ἐπὶ Καϊάφαν ἄφιξα 
τὰς ψευδοµαρτυρίας, τὸν ἐπὶ βήματος ἑτασμὸν, th 
χραυγὴν ἣν ἀνασείοντες ἔχραζον οἱ Ἰουδαῖοι *« Στεύ- 
ρωσον, σταύρωσον αὐτόν * » τὰς φραγελλώσεις, τς 
ἑμπαιγμοὺς, τὰ ἑχκπτύσματα, τὰ ῥαπίσματα, τὸν ἐξ 
ἀχανθῶν στέφανον, τὴν ἐχ χοχχίνου χλαμύδα, tip 
ἐπὶ τὸν Κρανίου τόπον ἀπαγωγήν. Τὰ δὲ ἐπὶ s 


B σταυροῦ ofa; τοὺς Ίλους, τὰ δεσμὰ, τὴν ἐπὶ ξύλου 


σταύρωσιν, τὸ ὄξος, τὴν χολὴν, τὴν λόγχην, τὸν i 
τῶν χιτώνων χλῆρον, τὸν διαμεριαμὸν, τὰ ἐπὶ τὰ 
σταυροῦ ὀνείδη, τῶν μὲν αὐτόθεν ἑμπαροινούντων 
xal τὰς Χχεφαλὰς χινούντων, xai τάδε λεγόντων’ 

« Άλλους ἔσωσεν, ἑαντὸν οὐ δύναται σῶσαι; » τῶν 
δέ: « El βασιλεὺς ἸἹσραὴλ ἐστι, σωσάτω kavtóv* ν 
ἄλλων * « O0d 1 ὁ χαταλύων τὸν ναὺν, xat ἓν tps — 
ἡμέραις οἰχοδομῶν, ἑαυτὸν οὐ δύναται σῶσαν: s «| 
ἑτέρων' « "Agsze, ἴδωμεν εἰ ἔρχεται Ἠλίας oüom d 
αὐτόν * » ἄλλων; « El Υἱός ἐστι τοῦ Θεοῦ, xazaléte 
δὴ ἀπὸ τοῦ σταυροῦ, χαὶ πιστεύσομεν αὐτῷ. » 

Ἶλρά σοι μικρὰ ταῦτα πρὸς ὑποτύπωσιν τεση- 
νώσεως» Αφίχου δὲ πρὸς μµέτρον ὅλως Ev; µόῳ 
τῶν ἐπὶ Χριστῷ γεγενηµένων παθῶν, xal σεσίγηκες, 
Οὐμενοῦν, εἴποιμι ἄν. Ὁ δὲ Χριστὸς τοιαῦτα xal τῇ» 
λιχαῦτα πεπονθὼς, ἑσιώπα. Τὰ δὲ μετὰ τὸν σταυν, - 
ὡς φοθερὰ καὶ παράδοξα; Ulov, οὐρανὸς ἄνωϊυ 
ἁμανυρούμενος, ἀἡρ ἐπιστυγνάζων, Ίλιος σκοτιζόμ» | 
voc, σελένη µελαίνουσα, γῆ σειοµένη, βυθὸς ουσ» « 
λόμενος, ὄρη σχιζόµενα, τάφοι νεχροὺς ἀναπίμπο» ' 
τε, xai ὅσα τοῦ τότε χαιροῦ τὰ ἐξαίσια. Ὑφ in 
ἑλεγχόμενοι, xa Geby εἶναι τὸν πάσχοντα ὀιδασκέ- 
p.£vot, δέον µεταπκεισξῆνα., χαὶ τοῖς τελουµένοις 72- 
ραδόξοις ἐπιγνῶναι «b δέον, οὗ ῥᾷον ἐγίνοντο τῆς 
σφῶν κακίας, μὴ ὑπενδ.δόντες οἱ τάλανες, ἁλλ' iz 
τὸ χεῖρον προέχοπτον. "Ed λέγειν τὰς μετὰ τὴν 
ταφὶν καχουργίας, αἷς χατεχρῄζοντο, τὴν ἐπὶ οὗ 
µνήµατος χουστωδίαν, τὴν τοῦ λίθου σφραγίδα, vip 


D μετὰ τὴν ἀνάστασιν σχευωρίαν, τὴν διαφημισθεῖσεν 


πλάνην ' « Ἐμνήσθημεν ὅτι ὁ πλάνος ἐκεῖνος εἴπαι 
ἔτι ζῶν, ὅτι Μετὰ τρεῖς ἡμέρας ἑἐγείρομαι. Κέλευσφ 
οὖν σφραγισθῆναι τὸν λίθον ἕως τῆς τρίττς ἡμέρας.! 
Καὶ αὖθις: « Εἴπατεδτι ἡμῶν χοιµωµένων, οἱ pte 
θγταὶ αὐτοῦ ννχτὸς ἔκλεφαν αὐτόν. » 


Ἐννόησον, ἄνθρωπε, ὅσα τοῦ ἐμοῦ Χριστοῦ xi! 
θεοῦ τὰ πάθη, οἷς τὰ ἐμὰ καττνάλωαε πάθη. "μαι 
μοι τῶν ἐντεῦθε» εὐεργεσιῶν λιμνάτουσιν αἱ zh 
"Oca τὰ σωτέρια φάρμακα. "Oca ὑπὸ ξυσὶν fpipth 
παρὰ Ἰουδπίων ὑπέστη « ὁ loti καλὸς, ὁ τῶν ? 
4x9 αὐτοῦ θεὶς ὑπὲρ ἡμῶν τῶν προθάτων ' ιτ 59 


"ibid. 10, — Y ibid. G3. ενα 
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μετὰ τὸ πάθος, ἀφ᾿ ἡμέρας ἀναδείξεως a$- A passionem, a die ostensionis suz in Israel 1 Modo 


€ τὸν Ἰσραήλ ; πῆ μὲν, « Δαιμόνιον ἔχεις,ν 
ὃν πη δὲ « Φάγος xal οἱνοπόττς, τελωνῶν 
Ιρτωλῶν φίλος" » ὁτὲ δὲ, « Παραλύων τὸν 
31 τὰ Σάδδατα βεθηλῶν * » ἄλλοτε, « Σαμα- 
3X του τέχτονος υἱὸς, » καὶ ὅσα ταῖς εὐαγ- 
περιέχεται βίθλοις. Ποῦ θήσωμεν τὴν ἐπ 
oU ὄρους ἑνέδραν, τὰς εἰρωνείας, τὰ πειρα- 
Ae μετ ἐπιχρύψεως ἑρωτέσεις; Ἔνθεν τὸ, 
στι χῆνσον Καΐσαρι δοῦναι; » ἐχεῖθεν τὸ τῆς 
αιχὸς ἐπὶ ἑπτὰ ἀνδράσιν ἁλούσης ἐρώτημα, 
στὸν παγιδεύσωσιν' ἐχεῖ 5b, « "Ev mola 
ταῦτα motel; ;  ὧδε, « T! σημεῖον δειχνύεις 
t πιστεύσωμέν σοι; » ἑτέρωθεν, « Ἔως 
Ψυχὴν ἡμῶν αἴρεις; El Υἱὸς et τοῦ θεοῦ, 
ν παῤῥησίᾳ. » Πόσα κατὰ τοῦ πρἆου, xal 
καὶ νομοθετοῦντος τὴν ἐπιείχειαν, οἱ θρα- 
χριστοµάχοι σοδαρῶς συνεσχεύασαν, τὸ 
οἷς εἰς οἵνον μεταποιοῦντος, συναυλινοµένου, 
τος, παρακαλοῦντος, Σαμαρείτας µεταχα- 


τελώνας δικαιοῦντος, πόρνας εἰς παρθενίαν᾿ 


ος, ῥύσεις αἱμάτων ξηραΐνοντος, δαίμονας 
ντος, λεπροὺς χκαθαρίζοντος, χωλοὺς ἐχεῖ- 
mb. αὐτόθεν, xal τὴν χαμαὶ συγκύπτουσαν 
$c, παραλύτους σφίγγοντος, χεῖρα ξηρὰν 
25. Χωφοῖς ἀχούειν, τυφλοῖς τὸ βλέπειν, 
ιαλεῖν παρεχοµένου, τὰ μὲν δι ἑαυτοῦ, τὰ 
ὑν μαθητῶν ' χατὰ πελάγους πεζεύοντος, 
ίγοις τρέφοντος µυριάδας, νεχροὺς ἐγείρον- 


τι. Ὡς ὥρειλον xat ἡμᾶς νεχροὺς ὕντας 6 


επτώµασ:. xai ταῖς ἐπιθυμίαις τῆς ἁπάτης 
fett ἓν ἑαυτῷ , χάριτι χαὶ οἰκτιρμοῖς τῆς 
€ αὐτοῦ φιλανθρωπίας ! Δι’ οὗ, καὶ μεθ᾽ οὗ 
ἡ δόξα, χαὶ ἡ τιμὴ, xal ἡ πρυσχύνησις, σὺν 
tp, xol ἁγαθῷ, καὶ ζωοποιῷ αὐτοῦ Πνεύματι, 
εἰ, χαὶ εἰς τοὺς σύµπαντας xat ἀτελευτήτους 
ὧν φἰώνων. ᾽Αμήν, 


ΛύΓΟΣ l'. 


παγκόσµιον Υγψωσιν τοῦ τιµίου καὶ 
ζωοποιοῦ σταυροῦ. 


quidem dicentibus : « Demonium liabes , » modo 
autem,« Vorax est, et vini potator, publicanorum et 
peccatorum amicus * : » quandoque νότο: « Solvit 
legem, et Sabbata violat ας » interdum, « Samari- *: 
lanus est, et fabri filiusb, » ac si qua continentur. 
in Evangeliis. Quo loco ponemus insidias in mon- 
tis supercilio, irrisiones, tentationes, interrogationes 
captiosas ? Hinc illa quistio :« Si licel dare censum 
Casari*?»lnde et ea, de una muliere qux habuis- 
$e septem viros, ut. eum caperent. lilic : « In qua 
potestate hzc facis 4?» hic : « Quod signum ostendis 
nolis, ut credamus tibi *?» Alio loco :: « Quousque 
animam nostram tollis? Si es Filius Dei, dic nobis 
palam. » Quam multa superbe petulantes εἰ Chri- 
sti hostes inoliti sunt adversus mansuetuin et 
humilem, ac eum qui modestiam sanciret ! Ad- 
versus, inquam, euin, qui eis aquam in vinum 
mutaret, qui simul conversaretur, qui convesce- 
retur, qni consolaretur, qui Samaritas revocaret, 
publicanos justiflcaret, meretrices ad virginitatem 
transferret, fluxus sanguinum siccoret, dzemones 
expelleret, leprosos mundaret, hic claudos illic 
curvos, mulieremque toto corpore humi depressani 
erigeret, paralyticis menibra astringeret, manum 
aridam 'sanaret, surdis auditum, cacis visum, 
mutis loquelam, qua ipse per se, qua per discipulos 
praestaret: per mare ambularet, inulta hominum 
millia paucis panibus aleret, mortuos t£ermone 
suscitaret. Alque utinam etiam nos peccatis, er- 
rorisque cupiditatibus mortuos, in se ipse convivi- 
ficet, pro sua illius in genus humanum propensio- 
ris amoris gratia el miserationibus : per quem 
εἰ cum quo, gloria et honor et adoratio Patri, 
sanctissimoque, et bono, et vivifico ejus Spiritui, 
nunc et. semper, et per omnia ac infinita szecula 
seculorum. Ámen. 


ORATIO X. 


In venerabilem pretiosm εἰ vivifica crucis Exalia- 
lionem f (58). 


(Combef. p. 96.) 


U πανήγυριν ἄγομεν, xaX τὸ τες Ἐκχλη- 
 χαταστράπτεται mf pupa, Σταυροῦ παν- 
(οµεν, xat χαρᾶς μαρμαρυγαῖς τὸ τῆς οἶκου - 
ιαλάμπεται πρόσωπον. Στανροῦ πανῆγυριν 
͵ οὗ τὸ σχότος ἠλάθη, χαὶ τὸ φῶς ἀντεισ- 


i. xi, 19. α Joan. 1χ. 16. b Matth. xin, 56. ο Mattb, xxi, 17. ἆ Matth. xxi 23. 


Crucis festum agitamus , ei fulgore collucet tota 
Ecclesi: multitudo, Crucis festum celebramus, et !x- 
titize splendore orbis facies refulget. Crucis festum 
celebramus, per quam tenebre pulsz sunt, et lu- 
men redditum. Crucis festum celebramus, et una 


* Joan. 


Ex. edit. Ingolst. 1600, Greiz. S. J. interpretatione recognita. 


COMBEFISII NOT £. 


'ationes in. exaltationem crucis reprzssen- 
iales Jacobus Gretserus, vir doctus S. J. 
? eruce edidit, et ipso interprete, paucu- 
is aut correctis, quz ferc lectori indicanda 
, ως sciat vix noncons!are in reliquis, αὗτο- 
yam Gretsero versionem et. editionem. 
TO spectat ad ipsas oratioues sive oratio- 
stylus conimatis incultior, quam soleat in 
? Andree nÁostri; nec. sane ea. Imajestate 


iisque floribus, cum gravitate delectare videtur. 
atque in reliquis suis orationibus ; ut, si quidem 


Sunt ejus, videri possit temperaliori arie usus, 


ac σχεδιάσαι potius λόγον, quod titulus praefert, 
quam accuratius elaborasse : quod poluit oixo- 
νοµέα facere ; vel etiam minus. adhuc maturo Judi- 
cio οἱ exeulto ingenio, cum in minoribus adhuc 
Hierosolymis agcret, ubi videtur has. orationes, 
sive orationem bauc. declamasse, 
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eum Cructfixo in. sublime Lollimur, ut. terra eum Α $705. Σταυροῦ zavfjtoptv ἄγομεν, x3 τῷ X 


peccato. iufra relicta, superna comparemus. Crux 
erigitur, et secum erigit humi abjectam hominum 
naturam. Crux erigitur, οἱ dzmonum ferociam 
terret, Crux exaltatur, et fractze adversavciz Satan.e 
vires decidunt et enervantur. Crux. exaltatur, et 
Ecclesia conventus celebrat. Crux exallatur, ct 
civitates festum diem peragunt, populique letitia 
pestinnt, Crucis siquidem meminisse, insiguis gau- 
dii urateria, moerorisque imminutio est. 


Se) quantum cst crucis figuram aspicere? Nam 
eam intuenteim, fortem efficit atque a timore liberat. 
Talis est tantaque crucis possessjo : et qui hanc 
possidet , possidet thesaurum. De auri me forsitan 
putatis loqui tiesauro, aut margaritarum, ac lapidum 
pretiosorum Indicorum, quibus corporis sui stu- 
diosi,eL nihil excelsi cogitantes, scse oblectant. Ego 
vero id quod omnium bonorum pulcherrimum est re 
ac nomine, thesaurum jure appellaverim ; in quo, et 
per quein, ei in quem salutis nostrze summa reposita, 
et pristino statui restituta est. Si enim. crux non 
foret, Christus crucifixus non esset, Si crux non 
esset, vita ligno clavis suffixa non esset. Si ea 
clavis sulfixa non esset, ex latere fontes immorta- 
litatis, sanguinem et aquam, qua mundum expiant, 
non fudisseat : peccati chirographum disruptum 
non foret, in libertatem asserti non essemus, li- 
gno vitz non frueremur, paradisus non pateret, 
versatilis romphzea e via Edem non recessisset, la- 
iro paradisum non incolerct. 


Et quid his immoror? Si crux non esset, Chri- 
stus in terra ron fuisset; et si Christus in terris 
non fuisset, non Virgo, non secunda Christi gene- 
ralio fuisset ; non humanitatein induisset Deus ; non 
fuisset partus, non praesepe, non fascie, non oc- 
tavo die circumcisio, non exhibita parentibus obe- 
dientia, non atis progressus, non corporis in- 
crementum , non apparitio, non baptismi usus, 
non patrata miracula, non Judas proditor, non Pi- 
jatus judicans, non Judzorum audacia in crucein 
agi indemnatum clamore. postulans. Si crux non 
essct, mors prostrata non esset, iufernus non spo- 
liatus, non enectus noxius serpens. Magna igitur 
οἱ pretiosa res crux est. Magna quidem, quia multa 
per jpsaui bona effecta sunt ; et Lanto plura, quanto 
magis Christi miraculis et cruciatibus potiores 
partes tribuendz?. suut, Pretiosa vero, quia Dei 
passio el Ltropaum, crux est : passio quidem, ob 
spontaneam in ipsa passionis mortem; tropeum 
autem, quia in ipsa diabolus sauciatus, et cum eo 
mors devicta est; alque. inferorum claustra con- 
trita, οἱ communis universi orbis salus erux facta 
est. 

Crux Chiristianorum spes, desperatorum serva- 
tix, tempestate jactatis portus , infirmorum inedi- 


θέντι συνεπα!ρὀμεθα. την γην ἁκέντες κάτ 
της ἁμαρτίας, ἵνα τὰ dv κ«κττσώμµεθα. 1 
ὕφορύται, καὶ συνυφοὶ χαμαὶ χειμέντν τὴν 
πύτττα, χαὶ τὰ δαιμόνων κατατλέσσει τὶ 
γμµατα. Ὀτανρὸς ὑψοῦται, καὶ τοῦ Σατᾶν f) ἂν 
καταπίπτουσα δύναμις ὑποχωρεῖ xal σνστι 
Σταυρὸς ὑφοῦται, καὶ συντρέχει τῖς Ἐσχλτ 
πλήρωμα. Σταυρὸς ὑψοῦται, xai σύλεις πα 
ζουσ:, xat λαοὶ χαρµόσυνα σπἑνδουσαε. Kal: 
σθῆνα: γὰρ σταυροῦ, χαρᾶς ὑπόθεσις πρόδη) 
συστολῇ σχυθρωπότητος. 

Τὸ δὲ xaX τύπον ὀρᾶσθαι σταυροῦ Λλίχον » "A 
γὰρ πρόςενον καὶ δειλίας ἁπαλλαγὴ τῷ T 
ποντι Ὑίνεται. Το'οῦτόν τι μέγα τοῦ στα 

vua χαθέστηχε᾽ χαὶ ὁτοῦτον κτησάµενος, b 
θησαυρόν. Χρυσοῦ µε τάχα οἴἵεσθε τοῦτον 
τὸν Οησαυρὸν, f| µἀργαρίτου καὶ λίθων ' 
βαρυτίµων, ot; οἱ φιλοσώματοι χαΐρουσι, 4 
μτδενὺς ἅξια σμιχρολογούμενοι. "Evo δὲ 
χαλῶν κἀλλιστόντε xal πολυτελέστατον xal 
καὶ ὄνομα, 0ησαὐρ»ν ἂν εἰχότως ἐχεῖνον d: 
µην, ἐν à, καὶ δι οὗ, xa εἰς ὃν, ἅπαν 
τῆς σωτηρίας ἀποτεθὲν ἑπανωρθώθη κεφἀλ 
μὴ γὰρ σταυρὸς, οὐκ ἂν ὁ Χριστὸς bot 
E! ui σταυρὸς, οὐχ ἂν ἡ ζωὴ τῷ ξύλῳ προσή 
μὴ προσῄλωτο, οὐχ ἂν ix πλευρᾶς ol χροι 
ἆ 2θαρσίας ἐπήγανον, αἷμα xaX ὕδωρ, τὰ τοῦ 
χαθάρσια, οὐχ ἂν τῆς ἁμαρτίας χειρόγραφο 
xto, οὐχ ἂν τῆς ἐλενθερίας ἐτύχομεν, obx 
ξύλου τῖς ζωῆς ἀπηλαύσαμεν, οὐχ ἂν maj 
ἄνυιχτ», οὐκ ἂν f; στρεφοµένη ῥομφαία «i 
τὴν ὁδὺν παρεχώρει, οὐχ ἂν ὁ ληστὴς τὸν ται 
ᾧῴχει. 

T ταῦτα λέγω; El pi σταυρ»ς, o9x ἂν ὁ ' 
ἐπὶ γῆς καὶ εἰ μὴ Χριστὸς ἐπὶ γῆς, οὑχ 
θένος, οὐκ ἂν γέννησις Χριστοῦ δευτέρα" 
ἐν ἀνθρώπῳ Ocóz* οὐδ' ἂν τόχος, οὗ φἀάι 
σπάργανα, o) πξριτομῦ ὀχταίμερος, οὗχ 0 
γονέων, οὗ µεθηλικίωσις * οὐκ αὕξτῃσις co 
οὐχ ἀνάδειξις, οὐ βαπτίσματος µέθεξις, οὗ θά 
ἐπίδειξις, οὐχ Ἰούδας προδότης, οὗ Πιλάτος ὃ 
οὐκ Ιουδαίων τόλµα σταυροῦσθαι τὸν ἂν 
χράζουσα. Καὶ εἰ μὴ σταυρὶλς, οὐκ ἂν im 


p θάνατος, oix ἑἐσκύλεντο ἅδης, οὐχ ὁ πικρ 


ἑνενέχρωτο. Διὰ τοῦτο μέγα τι χρημα xol 
6 σταυρός. Μέγα μὲν, ὅτι πολλὰ bU αὐτὸν οἱ 
θῶν χατωρθώθη, χαὶ τοσούτῳ πολλὰ, Doo 
Χριστοῦ θαύματα xal παθήματα χατὰ πανι 
λόγου τὰ νιχητήρια. Τίμιον δὲ, ὅτι Θεοῦ πάθ 
τοόπαιον ὁ σταυρός" πάθημα μὲν, ὅτι διὰ τὸν d 
ἐν αὐτῷ τοῦ πάθους θάνατον" τρόπαιον δὲ, 
τετραυματίσθα, £v αὐτῷ τὸν δ.άθολον, νε 
δὲ σὺν αὐτῷ τὸν θάνατον: συντετρίφθαι δὲ 
ἄδου τὰ χλεῖθρα, χαὶ χοινὸν παντὸς Υεγενη: 
χόσμον σωτΆριον τὸν σταυρὀν. 


Στααρὸς Xo:2::20y ἑλπὶς, ἑπευνωσ 
4 [] b 
τι απο ἔνον (tube , ἁσθενούντων lanphk, 


IN EXALTATIONEM S. CRUCIS. TI. 
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Υγείας Botho, νενξχ;ωμένων Sor, s95:6:lag A eatrix, perlurbationum expultrix, sani^atis restitu- 


κα, βλασφηµίας clpovpov. Σταυρὸς ὅτλον 
ὤν, σχῆπρον βασιλείας, διάδτµµα χάλλλυς, 
ναφης, ῥάθδος δυνάμεως, ἔρεισμα πίστεως, 
γξρους, ὅδηγὸς τυφλῶν, 20 τῶν ἐν σχύτεε, 
) ἀφρόνων, διδάσχαλος νηπίων, &uapzlas 
» µετανοίας ἕἔνδειξις, δικαιοσύνης ὑπογρα- 
αυρὺς χλίμας εἰς οὐρανὸν ἄνουσα, 655; 
τὴν ὁδηγοῦσα, ζωῆς πρόξενος, θανάτου 
κορᾶς ἁλλοτρίωσις, πυρὸς σθετήριον, πρὸς 
ἠῥησίᾳ, χλεὶς υὐρανῶν βασιλείας. Σταυρὸς 
νυχτὶ, £v ἡμέρᾳ πύργος, bv σχότει χειρ- 
lv εὐθυμίᾳ χαλινὸς, ἐν ἀθυμίᾳ Φυχαγωγὸς, 
ἄρως, ἰχέσιοςς φίλιως, συνήγορος, προασπι- 
κίχουρος. Σταυρὺς ἓν πειρασμοῖς βοπθὸς, 


οις σωτὴρ, ἐν ἀθυμίαις παρήγορος, ἐν B 


βοηθὸς, ἐν θαλάσσῃ χνδερνήτης, bv συµ- 
γάφυξις. Σταυρὺς νυχτορυλαχεῖ τοὺς χαθεύ- 
υναγρυπνεῖ τοῖς ἀγρυτνοῦσι, τοῖς wsxtm- 
παμύνει. Σταυρὸς ἀτονούντων νεύρωτις, 
ὑν ἀνάπανσις, πεινούντων τροφὴ, νηατευόν- 
$, ἀγωνιστῶν ἀλείπτης, γυμνῶν σχέπη, 
Mos τῶν ἐπιξενουμένων. Σταυρὸς πλουσίων 
the, πενητῶν προνοητῆς, χηρῶν προστά- 
ενῶν ἀντίληψις καὶ τρορεύς. Σταυρὸς ἁρ- 
αμ], βασιλέων χρᾶτος, στρατηγῶν νίχος, 
σφραγὶς , συςυγίας σύνδξσμος. Σταυρὸς 
ὅλαξ, οἴχων ἀσφάλεια, φιλίας συναρμοστῆς, 
ὤν ἀμυντήριον, zolsuloy ἀντίπαλος, ἐθνῶν 
δν, βαρθάρων σχόλον, εἰρήνης βραθευτής. 
ἀγάπης πρυ-ανευτῆς, χόσµου χαταλλαγὴ, 
διαγραρὴ, ὄψος οὐ ρανοῦ, γῆς 95907, χτίσεως 
 μῆχος τῆς Φφαινομένης, εὖρος τῖς οἱ- 
καὶ συνελόντα εἰπεῖν, στα» ρὺς τῶν Χριστοῦ 
b κεφάλαιο», τῶν εἰς ἡμᾶς θαυμάτων f 


καὶ δόξα Χριστοῦ καλεῖται, καὶ Όφος 
προσαγορξύξταις Τοῦτο καὶ ποτήριον ἔπι- 
νθεῖτχι, xal τῶν ὑπὲρ ἡμῶν Χριστοῦ παθη- 
υὑμπέρασμα. "Ος. ὃὲ δόξα Χρ. στοῦ ὁ σταυρὸς, 
αὑτοῦ Aéyovvo;* « Nov ἐδοξάσθη ὁ Yib; τοῦ 
υ, xai ὁ 8:5; ἐδοξάσθη £v αὐτῷ, χαὶ εὖθέως 
9167.» Kai πάλιν" € Aóza0v µε c5, Πάτερ, 


v - b 
ἂν εἴχον πρὸ τοῦ τὸν κόσμον εἶναι παρὰ ῃ 


LA , * . 
x αὖθις' « Πάτερ, 6522260» σου τὸ bona. 
* 9 9 ^ . hd L2 9 5 
οὖν φωνῖ Ex τῶν οὐραυῶὼν * Καὶ ἑδόξασα, 
y δοξἀάσω.» Δόξαν ἐὔταθθα λέγων τὸν ἐπὶ 
Mp προσγ.νοµ.Σντν τότε τῶν στοιγτίων ἑναλ- 
Y συμπάθειχν. δει γὰρ τῷ Κτ'στῇ συατ1- 
τὰ χτίσμχτα. Ὠτι δὲ καὶ yo; Χριστοῦ ὁ 


nome, 21. 5 Joan. xvii, 5. 


trix, interemptorum vila, lex pietatis, blasphemia 
refrenatio.- Crux contra hostes arma, regni sce- 
pirum, diade:na pulchritudinis, typus et. exemplar 
non scriptum (29), virga potentie, firmamentum 
filei, baculus senectutis, dux eecorum, lumen co- 
rum qui sunt in tenebris, insipientium institutrix, 
infantium magistra, peccati ruina, paenitentize in- 
dex, justitize forma. Crux scala in cadum deducens, 
via ad virtutem adducens, vite conciliatrix, mortis 
solutio, corruptionis abalienatio, ignis exs!inctio, 
in Deum fiducia, clavis regni covorum. — Crux 
custos in nocte, in die turris, in terris manuda- 
etrix, lztitize frenum, tristitiae oblectimentum, rc- 
conciliatrix, supplicatrix, amicitiarum conciliatriv, 
patróna, propugnatrix, adjutrix. Crux in tentatio- 
nibus auxiliatrix, in periculis dans salutem, ín 
masstitia solaus, in necessitatibus opitulans, in 
mari gubernatriv , in. calamitatibus refrigerium, 
Crux noctu. servat. dormientes, vigilat. cum vigi- 
lantibus, laborantes adjuvat. Crux languidorum 
vires, laborantium quies, esurientium alimentum, 
jojinantium. robur, pugilum aliptes, nudorum te- 
gwmentum, comes peregrinorum ; crux divites 
medestos retinet, pauperibus  prospfcit, viduas 
protegit, orphanorum auxilium εἰ nutrix est. Crux 
principum honor, regum potentia, belli ducum vi- 
ctoria, castitatis signaculum, conjugii vinculum ; 
crux Civitates custodit, domos tuetur, amicitias 
conglutinat, ab ivimicorum injuria vindicat, hosti - 
bus resistit, gentes persequitur, barbarorum sti- 
mulus; pacis arbitra est. Crux charitatis guberwa- 
trix, mundi reconciliatio, finium descriptio, alti- 
tudo coeli, terrze profunditas, creatur: coagmen- 
tatio, orbis appareutis longitudo , latitudo mundi : 
et ut. paucis complectar, crux Christi passionum 
summa, miraculorum nobis factorum eoronis. 
lee οἱ Christi gioria appeliatur, ct' CLristi 
exaltatio dicitur. II:ec οἱ calix desiderabilis intell;- 
gitur, et cruciatuum, quos pro nobis Clristus 
perpessus est, conclusio. Quod vero Christi gloria. 
sit crnx, audi ipsum dicentem : « Nunc clarificat:s 
est Filius hominis, οἱ Deus clarificatus est in. eo, 
et continuo clarificabit eum 8S. » Et rursus τε C'a- 
rifica me, tu, Pater, claritate quam habui, ante- 
quam mundus esset, apud te b. » Et iterum : 
c Pater, clarifica nomen. tuum. Venit ergo vox dc- 
colo : Et clarificavi, et. iterum clarificatio 1, » 
illam significans, quie tunc in cruce consecuta est, 
elementorum scilicel immutationém et. coma ise- 
rationem. Oportebat enim cum Creatore e creatu- 


i Joan. xu, 928. 


COMBEFISIE NOTE. 


δρυ et exemplar non scriptum. Τύπης 3vpa- 
sverem. ego τὸ, el exemplar, Tozo; eiim 
gia «auctio est, ac decrelinm nostiie a Peo 
enis, quod acjecta illa vox petris videtiir 
re. Hoc essi Aviphilechius noster, eap. 2, 


cag o: o .α--. ο. ὁ "Ue. ^». . 
i Basit.i: Mito yip uv Buieny. naunU 


τύπος ἐλενησρῶν αὐτὸ) ἀγωγῶν, Venit, seu. 9er'a- 
(us ed eum estegpus, ele. Sont. regnm tvpi fias - 
νε τρ ηφοε ο (Literis ὁ formati ; at Dei te pus 
hie Ev5x$9,, 0b werilate. constans, epit vere 
pinea absedant sadisfactione, non veibis. 


1022 


S. ANDRE.E CRETENSIS 


ras condolere. Quod autem exaltatio quoque Α σταυρὸς, &xousov τί φησιν αὗτός' «Όταν 


Christi, crux sit, accipe quid ipsemet ait : 
« Quando ego exaltatus fuero, tunc omnes traham 
ad meipsum i , » ut et alibi dicit : « Sicut Moyses 
exaltavit serpentem in deserto, ita exaltari opor- 
tet Filium hominis. » Quare? « Ut omnis qui credit 
in ipsum, non pereat, sed libeat vitam :eter- 
nam k. » Vides quod gloria et exaltatio Christi , 
crux sit? 

Cognoscere vis, quod hic exaltatio, ibi autem 
gloria consequalur ? audi Davidem dicentem : 
« Exaltare super coelos, Deus, et super omnem ter- 
ram gloria tua !. » Et iterum lsaiam, quasi ex 
persona Christi, « Nunc exsurgam, dicit Dominus, 
nunc exaltabor, nunc glorificabor *, » Quoniam 
igitur exaltatio gloria est, exallatur autem crux 
hodie, glorilicatue utique et Christus. Cum enim 
crux Christi gloria sit (40), liodie exaltatur crux, 
ul glorificetur Christus. Nou exaltatur Christus, 
ut crux. glorificelur, sed exaltatur crux, ut Clhri- 
sius glorificetur. Glorificatur autem Christus, ut 
noà secum exaltet. Exaltatur ergo crux, οἱ simul 
ju allum — piorum sensa  surrigit, Glorificatur 
Christus, et simul glorificat glorificantes eum. 
Exaltatur crux, et daemonum deprimit supercilium; 
glorilicatur Cliristus, et confundit mali auctorem, 
serpentem, "Exaltatur crux, et lapsos surrigit; 
glorificatur Christus, et eorum, qui per peccatum 
ceciderunt, emaculat ignominiam, Exaltatur crux, 


ὑψωθῶ, τότε πᾶντας ἑλχύσω πρὸς ἐἑμαυτόν 
xai ày ἑτέρῳ λέχει’ εΚαθὼς Μωῦσῖτς Όψως 
ὄφιν ἐν τῇ ἑρήμῳ, οὕτως ὑψωθῆναι δεῖ τὸν Yi 
ἀνθρώπου. »Διὰ τί; «Ἵνα md; 6 πιστεύων εἰς | 
μὴ ἀπόληται, ἁλλ' Εχῃ ζωὴν αἰώνιον. » Βλέπι 
δόξα χαὶ ὕψος Χριστοῦ, σταυρός ; 


Βούλει γνῶνχι ὅτι ἐνταῦθα Όψος, ἑχεῖ δ 
παρέπεται., ἄχουε τοῦ Δαθὶδ λέγοντος * « "Yd 
ἐπὶ τοὺς οὐρανοὺς, ὁ θεὸς, xat ἐπὶ πᾶσαν τὴν 
δόξα σου.ν Καὶ τοῦ Ἡσαΐῖου πάλιν, ὡς ix 
ώπου Χριστοῦ. « Nüv ἀναστήσομαι. λέχει ὁ B 
νῦν ὑψωθήσομα: , νῦν δοξασθήσοµαι.» "En 
ὕψος ἡ δόξα, ὑψοῦται δὲ σήµερον ὁ αταυρὸς 
ζεται δῆΏλον καὶ ὁ Χριστός. E! Υὰρ δόξα X 
ὁ σταυρὸς, σήμερον [ὑψοῦται ὁ σταυρ)ς.}] ἵνα 
σθῇ ὁ Χριστός. Οὐχ ὑψοῦται Χριστὸς ἵνα ὃ 
ὁ σταυρὸς, ἀλλ᾽ ὑψοῦται ὁ σταυρὸς ἵνα 6 3 
δοξασθῇ. Δοξάνεται δὲ Χριστὸς ἵνα ἡμᾶς 
συνανυψώσῃ. ᾿Υψλῦται οὖν 6 σταυρὸς, χαὶ t 
τῶν εὐσεθούντων τὸ φρόνημα. Δοξάξεται X 
χαὶ συνδοξάζει τοὺς δοξάζοντας αὑτόν. Ὑφοῦτα 
ρὸς, xaX χατασπᾷ τὴν ὀφρὺν τῶν δαιµόνωι 
ζεται Χριστὸς, xai χαταισχύνει τὸν ápyé£xam 
Ὑψοῦται σταυρὺὸς, xai ἀνορθοῖ τοὺς χατακία 
Δοξάζεται Χριστὸς, xal τῶν δι ἁμαρτίαν τι 
ἁμαυροῖ τὴν αἰσχύνην. Ὑψοῦται ὁ σταυρὸ 


et ruunt idola ; glorificatur Christus, et terrore  πίπτουσιν εἴδωλα. Δοξάζεται Χριστὸς, xat ὃ 


percellitur diabolus. Exaltatur crux, non solum 
propterea quod in ea Christus exaltatus fuerit, sed 
quod manifesta facta, Judaorum stoliditatem re- 
darguerit. Undenam vero et qui fuit manifesta- 
ta (41)? Nempe sub imperatoribus in Christum 
credentibus ; non ut quidam illic olim finxerunt, 
multis ob sermonis phaleras in errorem inductis ; 
sed divina et sincera virtute, οἱ omnino flJei vi- 
ribus et soliditate : Dei siquidein repositus thesau- 
rus erat. Postquam enim a morte in cruce, vit:e 
οἱ mortis Dominus, tribus post diebus revixit, 
invidi: stimulis agitati Judzi et timore perculsi 
erant, ne quid ex venerabilibus et sacris passionis 


πλήττεται. Ὑψοῦται σταυρὸς, οὐχ ὅτι µόνον 
Χριστὸς ἐν αὐτῷ, ἀλλ' ὅτι φανερωθεὶς si 
Ἰουδαίων παράνοιαν ΆἨλεγξε. Πόθεν φανερ 
Ἐπὶ βασιλέων τῶν εἰς Χριστὸν πιστευσάντα 
ὥς τινες τῶν δῆθεν προανεπλάσαντο , χλέ 
τοὺς πολλοὺς πιθανότητι, ἀλλὰ θείᾳ χαὶ πε 
δυνάµει, χαὶ ὄντως πίστεως μηχανῇ xat στεῤ 
θιοῦ γὰρ fv τὸ χειμήλιον. Ἐπειδὴ γὰρ qu 
διὰ σταυροῦ θάνατον, ὁ τῆς ζωῆς καὶ θανάτου 
τρισὶν ἡμέραις ἀνεδίω * φθόνου δὲ κέντροις Ἱ 
νυττόµενοι, xai δὲει κατεσχηµένοι, μή τι τὰ 
πάθος ἐχεῖνο τὸ σεπτὸν xal µαχάριον διασωθὶ 
στηρίων, Ἰουδαίοις μὲν ἀμυντήριον γένητάι, 


illius instrumentis, Judzis quidem in vindictam, D Χριστὸν δεσποτεύουσι φνλακτῆριον Ὑένητα 


| Joan. xui, 52. € Juan. n, 14. ! Psal. ον, 6. 


m δα, xxxun, 10. 


COMBEFISIU NOT.£. 


(40) Cum enim crux Christi gloria sit. Fuit hic 
nounibil mntanda. versio, sanata littera. modica 
illa a-jectione 905, ὑψοῦται ὁ σταυρός, quam clare 
exigit Lola series. Minus certe. congruit aut est 
consequens illud Grets. : Si enim Chriiti gloria eruz, 
Christus ergo ext. altitudo crucis, preelerquam quod 
levius movet. τὸ, cfuzpov, quod retinent sua illa 
6r:xc3; ut non videatur supplementum necessarium 
committere, sed novum aliquid pro suo capite af- 
fingere. 

(41) Underam vero et qui fuit manifestata? πόθεν 
Φανερωθείς. Legit Grets. πότε, velut solum tempus 
declarctur invente crucis. Quando fuit manifestata. 
Wub, etc. Sed videlur nodus magis. intentus. Fuit 
borte, πῶς καὶ πότε; cui ntrique. quesito respou- 


deat Andreas, ut dicat contigisse id quic 
gnantibus Christianis principibus, sed ϱθι 
eorum favore, sed Dei instinctu, cujus 
χειµήλιον, el repositus ille thesaurus ; Deo s 
Helenam piissimam matrouam sanctamque 
ratricem instigante ad perquirendam crucet 
optime depellit calumniam, et. quod olim e 
gent, τινὲς τῶν δηθεν. Quelques je ne scgay q 
ut ironice; quod habere τὸ δηθεν aliquandt 
vit auctor Thesauri. Quid si est. τῇδε, qut 
adverbium temporis accip atur, et denota 
illa tempora quando aliqui vel Judzi vel st 
daico, qualis fuit Dormnitantius ille Mie 
historiis apocrvphis conati sint imovum aftu 
obscurare gloriam crucis ? 
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(ατορωρύχεσαν yT;, ἀποθέμενοι τὸ θησαύ- A Christianis autem in tutelam reservaretuz, depo- 


έγω δη τὸν σταυρὸν, xaY τὰ περὶ τὸν ctav- 
rta* τοὺς ἦλους φημὶ, καὶ τὴν λόγχην, καὶ ὃν 
σταυροῦ Πιλάτος Éqpays, [χαὶ] προσέπηξε 


δεοῦ Χριστιανοῖς τὰ βασίλεια σχῆπτρα, xoi 
| ὑπὸ Ῥωμαίους ἀρχην ἐγχειρίσαντος, ηὺ- 
ἄρτι τότε δ.ὰ γυναιχὸς εὐσεθοῦς, γυναιχὸς 
5, Yuvatxb; βασιλικὸν ἐχούσης τὸ φρόνημα, 
τηνιχάδε Χριστιανῶν βασιλεύοντος, ἆμογι- 
ον εἰπεῖν, θείαις εὑφροσύναις περισοφῆσαι 


oy" xal πῆ μὲν ἀρχ,χαῖς ἑμθριθείαις, ἔστι 


καὶ χοιναῖς χολαχείαις, πάντα δὲ βασιλικῶς 
πθαι, ὅσα τὴν ἀχαμπῆ τῶν Ἰουδαίων ἐπι- 
καρδίαν Ἠδύνατο. Καὶ δη θᾶττον ἐπιζητούσῃ 


situm thesaurum in ima lerra defoderunt , crucem 
intelligo, et omnia quz ad crucem pertiuent , cla- 
vos, lanceam, et titulum a Pilato scriptum, cruci- 
que affixum. 

D-inde cum Dens Christianis regia sceptra et 
universum Thomanorum imperium tradidisset , 
eidem tuue placitum est, crucem pandere per 
piam mulieren, mulierem regiam, mulierem regali 
animo, filio tuuc Chiistianis imperante : sine diffi 
cultate (42), ac divino, ut ita dicam, instinctu, 
eam sapientia instruere; ut partim quidem regia 
severitate, partim vulgari persuadendi ratione in- 
Slaret, et omnia quzcuuque inflexibilem Judzoruimn 
mentem inflectere poterant, ut regiam personam 


ἔδι, τὸ χοινὸν ἐπέστη θησαύρισμα’ θεοῦ τὸ B decebat, afferret. Ceterum celerius. quaritanti 


ς τάχος τῷ γυναίῳ xgotelvavto;: τοῦταν 5t 
v εἰς πάντα σήμερον τὸν χήσµον ὑψούμενον 
[ου σταυρὀν' μεθ) οὗ xal πάντα οἷς τὸ paxá- 
[wo, xai τοῦ χόσµου σιτήριον ᾠχονόμητο 
Διὰ τοῦτο xolvuv ἑορτάξομεν σήμερον, διὰ 
ενηγυρίζοµεν, ὅτι τὸ πάλαι χρυπτόµενον 
εφανέρωται σήμερον’ ὅτι ὁ Ev χρυφῇ θησαν- 
μετάλλων γῆς ἐξέλαμφεν ὡς χρνσός' ὅτι τὸ 
ἂν τῆς Χριστιανῶν βασιλείας ἐπισημότατον 
Ρθη λάδορον’ ὅτι ὁ τυφὼν τῶν δσιμόνων Ἶρέ- 
ανερωθέντος σταυροῦ ὅτι τὸ xatv' ἐχθρῶν 
εεντον ξίφος ἀπὸ γῆς πεφανέρωται ὅτι τὸν 
πέλαθε κόσμον fj Εχκλησία, ὅτι ἣν ἀπώλεσε 
ν ἡ βασιλέως εὗρεν ἀρχή. Οὗτός ἔστιν ὁ τοῦ 


imperatrici communis obvenit thesaurus, Deo 
feminz: donum illud spe citius offerente, hanc, 
inquam, tanto hodie honore mundo toto exaltatam 
Domini crucem : et cum hac, omnia quibus sa- 
crosanectia illa mundoque salutaris passio peracta 
est. Ob hoc igitur ferias hodie et festum agimus, 
quia olim occultatum sanctum, manifestum hodie 
factum est : quia in abscondito positus thesau- 
rus e trerrz fodinis auri instar refulsit; quia terra 
obrutum nobilissimum Christiani imperii labarum 
retectum est; quia cessavit. diemonum procella, 
cruce apparente; quia gladius velut sponte adver- 
sus inimicos cusus (43), ex terra conspicuus factus 
est; quia suum ipsius ornatum hodie resumpsit 


evavphe, τὸ Δεσποτιχὸν στμεῖον, τὸ σωτή- C Ecclesi» ; quia quam perdiderat drachmam, regale 


ον, τὸ βασιλιχὸν χράτος, τὸ τῆς νίκης τρό- 
b τῶν ἄνω xal χάτω µεταίχμιον, τῶν βε- 
ων τὸ σύνταγμα, fj ἀποστολιχὴ κορυφὴ xal 


xh διόπτρα, τῶν μαρτύρων ὁ στἐφανος, τῶν 


τὸν προσχυνούντων ἡ ἀῤῥαθών, 


οὗ γὰρ σταυρὸς, ὁ Χριστὸς προσχυνεῖται" ἀφ᾽ 
phe, ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ ἐπεγνώσθη' ἀφ᾿ οὗ 
; σὺν Πατρὶ τὸν Υἱὸν προσχυνοῦμεν. ἀφ᾽ οὗ 
» τὰ Ἱουδαίων Ίργησε, τὰ Ἑλλήνων ἀπεσθέ- 

Χρ.στιανῶν ἀνέσχεν, ὁ ἀΠρ Ἡγιάσθη, τῶν 
uv αἱμάτων Ὠλευθερώμεθα, τῆς ἀναιμάκτου 


invenit imperium. Hxc Christi crux. est, Doiniri 
siguum, salutis armatura, regia potentia, victoriae 
tropeeum, inter superna et inferna medium, in fide 
constantium classis et ordo, fastigium apostolicum, 
dioptra prophetica (44), martyrum corona, Chri- 
stum adorantium arrba. 

Ex quo enim crux, Christus adoratur; ex quo 
crux, Dei Filius agnitus est; ex quo crux, cum Pa- 
tre Filium adoramus : ex quo crux, Judaica cessa- 
runt (45), Grecorum religio exstincta est, Chlri- 
stianorum przvaluit ; aer expiatus est, abaliarium 
ei victimarum sanguine liberati sumus (46), cul- 


COMBEFISII NOT. 
ine difficultate. "Auoynxt. Velut ultro, ac Deo D in Mariam, cum Hoppero reddidimus, seu. potius 


.: quod ipsum paulo superius expressum 
,Απεριέργῳ δυνάμει. Sans recherche, et par 
, Minus dicit Grets. sincera. virtute: quan- 
'^línuimus. 

Velut sponte adversus inimicos cusus. Λὐτο- 
«v ξίφος, Grets. Gladius a Christo [abricatus. 
1d vult illa vox, sigtificatque, velut ipsam 
ucem, et prater id quod ponentes presume- 
onentibusipsis, modo tamen maluerint per- 
e inimici, nec ea reconciliari velint, in gla- 
itam. Sic Suidee αὐτουργὸν, αὐτηφυές. 
Dioptra prophetica, Διόπτρα. Etiam Latinis 
vOX, pro instrumento geometrico ipser- 
parti astrologi, quam dioptricem vocaut ; 
mirum solis, ινα", czterorumque locorum 
as per instrumenta investigat, Vuly. per- 
. Sic Orat... in salut. angel. ejusdem nostri 
«τὸ, Xafooig, 9:07:22. ToefÀiziizh, cáctum 


ex ipso retinuimus : Dioptra perspectiva. Gretserus 
liberius, διόπτρα προφητική» Specula prophetica. 
Apte vero id instrumenti prophetis tribuitur, ut 
dispicientibus, affulgeniia illa divini luminis, rcs 
procul positas. 

- (49) Judaica cessarunt. Τὰ Ἰουδαίων Ίργησε. 
Simplicius veriusque quam reddiderat Grets.. Ju- 
deorum res pessum ierunt. De ritu cnim est 
sermo; qui sacer et institutus a Deo tanquam 
figaralis adventu figurati, eique cedens, noi tam 
pessum ivit, quam est consummatus, et desidera- 
tam 3bsolutionem liabuit, eo etiam ab apostolis et 
primis fidelibus ex circumcisione, sepultus cum 
honore, nec statim abjectus. 

(46) Ab altarium et victimarum sanguine liberati 
sumus, Tov ἐπιδωμίων αἱμάτων Ἱλευθερώμεθα, 
À sanguine super aras fundi solito, maxime humano 
in sacrificiis d:inoniorum, ut. ne amplius effuderi- 
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tum seu sacrificium ineruentum | gustavimus, Ex A λατρείας γεγεύµεθα. 'Aq' οὗ σταυρὺς, τῆς 


quo crus, a dimonum nidore liberati, spiritalem 
odoris suavitatem. unguenti effusinp^rcipimus; ex 
quo crux, fabutosz?. deorum. ϱροποβ]ορίῶ evanue- 
runt; ex quo crux, Jesu secundum humanam na- 
turam generationis mysterium cognovimus : ex 
quo crux, summum illud principium, ex principio, 
ante principium omne, principii experte (17). 
procedere didicimus. Ex quo crux, tidem in Pa- 
trem, et Filjum, et Spiritum sanctum edocti su- 
iius, et Grecorum inanes ac perniciosas fabulas de 
deorum multitudine exclusimus. Ex quo crux, 
typicorum signorum umbras dispulimus, et in lu- 
cem  ver.tatis, qu.e est in gratia, restituti suinus. 
Ex quo crux, contemptui est mors, obstupuere 
damones, confracta simulacra, animalium sacri- 
ficia sublata sunt, idolorum templa eversa. Dbique 
Ecclesie altaría, psalinodize, stationes totis nocti- 
hus, sermones de divinis rebus, baptismata, fide: 
lium concentug , Scripturarum cognitio, terra 
despicientia, coli acquisitio, Dei communicatio. 
Quid neccsse mu!ta dicere? Ex quo crux , angelo- 


xn; Χνίσστς ἀπηλλάγμεθα, τῆς τνευμστικχῆς 
τοῦ κεγωθέντος µύρου µετέχομει ἀφ « 
ρὸς, αἱ μυῦθ.χκαὶ üzovovíat εἰς φροῦδον ἑχώρτ 
οὗ σταυρὸς, ^f; χαθ ἡμᾶς Ἰησοῦ θεοχενν 
μυστήριον ἔγνωμεν' ἀφ' οὗ σ-αυρὸς, τὴν ὑτ 
ἀργτν τῆς προανάρχου ἀρχης προςλθουσανὶ 
ἀ οὗ στανρὺὸς, τὴν εἷς Πατέρα, xax τὸν, κ 
μα ἅγιον ἐδιδάχθημεν πίστιν, xal τὸν πολύ 
Ἑλληνικῆς εἰχαιομνθίας ἀπετιναξάμεβα λύ 
οὗ σταυρὸς, τῶν τυπικῶν συμβόλων τὰς σκ 
ὠσάμεθα, καὶ τῷ τῆς ἀληθείας ἐν χάριτι e 
πλλάγμεθα. Αφϕ' οὗ σταυρὸὺς, χαταπεφρόνι 
νατο;, τεθήπασι δαίµονες, χατεάνησαν ja 
θυσίαι πέπαυνται, τὰ εἰδωλεῖα χατέστρατ] 


B χλησίαι πανταχοῦ, θυσιαστἠρια, Φαλμωδίαι, 


πάννυχοι, θεολογίαι, βσπτίαµατα. πιστῶν 
νίαι, Γραγῶν ἐπ.γνώσεις, γῆς καταφράνηαι 
νοῦ κτήσεις, θεοῦ µετουσία. Τί δεῖ τὰ πολλὸ 
Ἀφ' οὗ σταυρὸς, ἀγγέλρις συμπολιτεύονται 
ποι, καὶ αὐτὸς ὁ οὐρανὸς τοῖς ἐπιγείοις Ba 
Οεὺς ἀθθρώποις χωρούμενος xai συµφερό! 


rum cives sunt. homines, et. ipsum colum (ο γὶσομίδ patet, fitque Deus comprehensus 
bus (48), ac ceu unus ex eis, hominibus adcensetur. 


Sed ο crux , Christi et nostra eumina. gloria! 0 
ligaum που], in quo Christis. extensus. est! 
Stirps immortalitatis, ex qua Cliristus botrus 
viialem nobis effudit potum. O crux, per quam, 
d.srupto peccati chirographo, libertatis contractus 
descriptus est! O crux, plurimorum bonorum 
thesaure! paradisi conciliatrix. (48), assiguatrix 
regni, expiatrix peccatorum, ineritorum largitrix. 
Te Christus in te crucifixus, lignum immortalis 
declaravit. Te Christus in tc aflivus, viz ad co- 
jum ducentis scalam compegit. Te Cliristus in te 
pendens, bencdictiunis auctricem fecit. Te Cliristus 
jm lc expansus, eorum qui catenis constricti 
essent, vinculis relaxandis praffecit. In te Cliristus 
voluntarie exaltatus, mundum secum exaltavit. 
In 1e Christus pro. nobis exaltatus, exaltatum 


η Cant. 1, 92. 


Αλ)’, ᾧ σταυρὲ, τὸ τοῦ Χριστοῦ καὶ ἡμᾶ 
τίμητον abnual "f ξύλον ἐπίτημον, ἓν ᾧ 
ἐξετανύσθη! Φυτὸν ἀθανασίας, ἐξ οὗ Ἆριοτ 
τρυς, τὸ ζωτρὸν ἡμῖν ἔθλυσε mópa. "D στ; 
οὗ τῆς ἁμαρ.ἶας ἐκρανὲν τὸ χειρόγραφο, 
ἐλευθερίας ἐχε:ρογραφίθη συμθόλαιονΙ Ὦ 
µυρίων ἀγαθῶν θησαυρέἐ! παραδείσου πρόξι 
σελείας xArpouy:, ἁμαρτημάτων »utho, xatt 
των 60710. Σὲ Χριστὸς Ev ooi σταυρωθεὶ: 
ἀθανασίας παρέδειςε. Xi Χριατὸς ἓν σοὶ προ. 
τῆς εἰς οὐρανοὺς ἀγούσης ὑδοῦ παρέπτξε x 
Σὲ Ἀριστὸς ἐν co χρεμασθεὶς, εὐλογίας i 
πρ΄ξενον. Xi Χριστὸς ἓν σοὶ -ανυσθεὶς, τῶν 
pal; ἀνεῖναι «X ξεσμὰ προξστήσατο. Ev eoi: 
ἑχὼν ὑψωθεὶς, τὸν κόσμον ἑαυτῷ συνανύόω 
co! Χριστὸς ὑπὲρ ἡμῶν ὑψωθεὶς, τὸν ὑφωθέι 


COMDEFISIL NOTAE. 


mus, quà nos magna tvrannide absolvit erux. Mi- 


nus expressum illud. Grels. À sanguine in aris e(- D 


[uso liberati sumus : quod s$ouat liberationem a 
erimisne effusi. ejusmodi sanguinis, multumque a 
vero sensu auctoris zbest. 

(47) Ante principium omne principii experte : 'Ap- 
4*5» τῖς προχνόρχον ἀρχΏης προελθυοῦσαν. Scitum 
ftris epitlieturm, praeleznam do eo rationem prin- 
cpi, et ante omnem. durationem, nulla ad Fi- 
lini, aiterum illud summum Principium, ὑπάρχιον 
Gà6477,1n ratione. prioris, quam nec theologia ad- 
niit, comparatione , significans, Grets. Summum 
illud principium ez principio priore, principii ex- 
perle, ete. cujus non viueo sanum sevsum, nisi 
repetatur τὸ principio, ac ila legatur : Principium 
ex principio ,. principio. priore ac. principii e.c- 
porto, ete, quoinedo potuit vir. eoctus. scribere, 
codem sensu. ae ipsi reddidimus , prclo ορ] 
vitiante, Sie paulo. inferius. $^, πιστῶν 090 ga 
ναι, Ubi is, Fice'iusi conseusus, redáidimus, con- 
cen us, ut ου ος οταν ονομα instar 


chori harmoniei. 
(48) Fitque Deus comprehensus hominibu 
Καὶ 60:0; ἀνθρώποις χωρούμενός τε xal ον 
μένος. Greis. Et Deus. inter. homines versati 
106 Suum polius quam Andres. Priori vo 
gorium imitatur. ita. loquentem de. Christo, 
ait factum. hominem, Ἵνα χωρηθῇ διὰ ο 
σώμααιν, ἄλλως οὐκ ἂν γωρηθείς. δι μεν corp 
prehendatur ac percipiatur a corporibus, qui 
non polest compreheudi et percipi. Alieraum € 
mus eo modo quo Bud. illud Plutarch. Guy 
τοῖς moALoi;* Sum unus er multis: οι pl 
gua sunt grandi Andrez eloquio οἱ doctrin: 
(45) Paradisi conciliatrix, etc. Pauca hic 
vimus expressius reddenda. Τὸ, κλτροῦχε, 9 
est, ut et apud Philon. De vita M. lib. 1 A 
τὸ, χληροῦ/ον Ocóv* Aspiciebant in Deum di 
tore: cc velut assignatorem. In Deum qui cet 
nts ferram cuique in. sorie:m cessurau) divi 
al'ri! uerct, 


- 
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ιαττλίτευσεν ὄφιν. Οὐκέτι δάχνων ὄφρις, Eq' A vneum serpentem publice notavit (49). Non. am- 


τέρναν τηρεῖ. Οὐχέτι χαλχοὺς ὄφις, τὰ τῶν 
ttov ὄφεων ἁποπαύει προσθλεπόμενος δήγμα- 
ἠχέτι « ἑπικατάρατος πᾶς ὁ γρεµάµενος ἐπὶ 
. » Πῶς, xai xiva τρόπον; Too εὐλογητοῦ παι- 
ησοῦ. τοῦ Ylou τοῦ θεοῦ, τὴν κατάραν ciq εὖ- 
'ἡμϊν ὑπαλλάξαντος. Οὐχέτιχατάρατος ὁ σταυ- 
He χατἆρας τῷ σταυρῷ προσπαγείσης, xal 
οὗ τὴν χατάραν ἑξάραντος, xal τὴν εὐλογίαν 
ἀντεισάξαντος. 
Ὁς ὁ τοῦ Χριστοῦ σταυρὸς πάντων ἡμῖν γέγο- 
σαγωγεὺς τῶν xaXov. Οὗτος ὁ τοῦ Δεσπότου 
ὃς πολλοῖς ὀνόμασι κέχληται. Σταυρὸς χαλεῖται, 
e εὐθύτητος, βασιλείας, δυνάμεως, χληρονο- 
ε Ὁ θρόνος σου, ὁ Ozb;, εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ 
5 ῥάδδος 
— « Ἑλυτρώσω ῥάέ6δῳ κληρονοµίαν σου. » 
Ράδδον δυνἀµεως ἐξαποστελεῖ σοι Κύριος ix 
» Βαχττρία « Ἡ βακτγρία καὶ ἡ ῥάδδος σου, 
µε παρεχάλεσαν. » Ξύλου ζωής" «Ζωῆς ξύλον 
ἃσι τοῖς ἀντεχομένοις αὐτοῦ, χαὶ τοῖς ἕπερει- 
ες ἐπ αὐτὸν ὡς ἐπὶ Κύριον ἀσφαλίές. » E22ov 
ἔσται ὡς τὸ ξύλον τὸ τερυτευµένον. » Ποῦ; 
Myev € Παρὰ τὰς δ.εξ/δους τῶν ὑδάτων. 
ὑδάτων ; Τῶν θεωπνεύστων Γραφῶν. Ὑποπό- 
Ὑψοῦτε Κύριον τὸν θΕεὸν ἡμῶν, xa προσ- 
p τῷ ὑποποδίῳ τῶν πεδῶν αὐτοῦ, ὅτι ἅγιός 
Τόπος « Εἰσελευσώμεθα εἰς τὰ σχηνώματα 
προσχυνήσωµεν el; τὸν τόπον, οὗ ἕσττσαν ci 


αὐτοῦ. El δώσω ὕπνον τοῖς ὀφθαλμοῖς pov, (C 


* βλεφάροις µου νυσταγµὀν' ἕως οὗ εὕρω τό- 
P Κυρίψ, σχήἠνωµα τῷ θεῷ Ἰακώθδ. » Τοῦτον 


ἔμενος τὸν σταυρ»ν, Ἰακὼδ ὁ πατριάρχης, 


ξ ποτε τὰς χεῖρας τοῖς ἐγγόνοις ὑποθεὶς, 
μχῶς προεµήνυσε. Τοῦτον ὁ αὐτὸς προτυπού- 
« ἐπὶ τὸ) ἄκρον τῆς ῥάδδου τῷ "luct προσ- 
κ. 2 Ῥταυροῦ τύπον ἔπεῖχεν ἡ ῥάξδος τοῦ αἳ- 
* Num. xxi, 8. 


Prov. in, 8. 
b ibid. 15. 


m. xLix,. 17. 
l. xxi, 4. 8 
. XLVIM, 14. 


Y Psal. 1, 3. 


εὐθύτητος, Ἡ ῥάθδος τῆς βασιλείας B 


P Deut. xxi, 25, 
x ibid. 


plius serpeus mordens, in via calcaneum obser- 


' vat πό ΟΠ amplius znueus serpens ο mordentium 


serpentium morsibus aspectu medetur; non am- 
plius « Maledictus omnis qui pendet in ligno P.» 
Quomodo et qua ratione? Benedicto puero Jesu, 
Dei Filio, maledictionem in benedictionem com- 
mutante. Non amplius exsecranda crux, cum ma- 
ledicetum cruci a2ffixum et a Christo sublatum 
fuerit, substituta in ejus locum benedictione. 

Hxc crux omnium nobis bonorum auspicatio et 
insinuatio(50) fuit. Hc crux. Domini multis appel- 
lata est nominibus. Crux dicitur, virga directionis, 
rcgni, virtutis, hzredilatis.« Thronus tuus, Deus €, 
iu s:eculum saeculi : virga directionis, virga regni 
lui τσ, — Redemisti virga h:reditatem tuam (51). 
— Virgam virtutis tux cemittet tibi Dominus ex 
Sion *. » DBaculus : « Virga tua, et baculus tuus, 
ipsa me consolata sunt !. » Lignum vilze : « Lignum 
vite est omnibus qui complectuntur eam, et iis 
qui incumbunt in eam (52) sicut in Dominum, 
secura *. » Lignum : « Et erit tanquam. lignum, 
quod plantatum est Y. » Übinam plantatum ? David 
edocet: « Secus. decursus aquarum*x, » Qualium 
aquarum? Α Deo inspiratarum  Scriplurarum. 
Sca*ellum : « Exaltate Dominum Deum nostrum, 
et adorate scabellum pedum ejus, quoniam sanctus 
est Y 453). » Locus : « lutremus, in tabernacula 
ejus, adoremus in loco , ubi steterunt pedes ejus. 
Si dedero somnum oculis meis, et palpebris meis 
dormitatione: ; donec inveniam locum Domini, 
tabernaculum Deo Jacob *. » Hanc crucem pa- 
triarcha Jacob *, cum permutatas olim manus. ne- 
potibus imponeret, symbolice prasignificavit. Hu- 
jus idem figuram exprimens, « adoravit super 
summitatem virg:e b, » Joseph. Crucia lypus fuit 
ejusdem patriarchze Jacob virga, cum transivit 


Y Psal. vit, 5. * Psal. cix, 4. 


q sal. xtiv, 7. 
* Psal. οχσσι, 4, 5, 7. 


Y Psal. xcvi, 5. 


COMBEFISII NOTE. 


Publice nolavit. Ἐστηλίτευσεν. Ita ex Grets. 
iMUS, quanquain obscurius est, nec satis ex- 
quid hic Andreas illa voce velit. Ipse autem 
8$, orat. 2, clare explicat, ut τὸ, ἑσττλί- 
i& , palam traduxit et iguominiosce habuit, ut 
, Bon ipsius Cliristi, sed typi autitypum, et 
peccati sua illa rubigine ; quem proinde sua 
ice elevatione, εἰ crucis exaltatione, jpse 
verit : qua sane explicatio singularis et nova 
pessit; juxta eam vero recte intelligitur, 
e? regis in ejus confractione religio, non 
? ét honores quosut Deo et idolo Judzxi adbi- 
, amoliretur ; verum etiam, ut quos tanquam 
: imeagini, velut etiam arceet aliis ; si quidem 
e 8 Deo, penes quem jus ciat instituendi, 
3 lege, institutus erat. 
Omnium nobis bouorum auspicatio et insi- 
, Εἰσαγωγεύς. Velut fons omnium benedictio- 
et introductio totius boni. Minus expriniit 
Omnibus nos bonis cumwularit. 
Rrdemisti cirga hereditatem tiam, Sic. etiam 
vr. aliis legentibus, Virgam lhreditatis tuc : 


Sym. Xxfjzvpov κληρουχίας σον ΄ Sceptrum hare- 
ditatis (πιο. 

(92) Et iis qui incumbunt in eam, etc. Jta Syxt. 
Clarius vero : Qui illi innituntur, sicut. Domino : 
nempe, Sapientim, de qua ibi ut qua ipsa subsi- 
stens, sit ipse l'ominus. Pie vero detorquet An- 
dreas ad crucem, cui εἰ ipsi inniti, sit Domino, 
non ligno materiali, inniti. Absit enim, ut velut 
ipsi seorsim cruci, qu:e res inanimis sit, innitamur, 
spemque in ca ponamus, qu:igadwodum olini gen- 
tiles in suis idolis; sed innitimur in ea, Domino 
Jesu, quem vel ut imago nobis exhibeat, vel ut sa- 
erum quid et. quedam ejus reliquie, conjunctum 
moraliter habeat, Gretserus truncatam | auctorita- 
lem non potuit bene reddere. . 

(53) Quoniam sanclus. est. Ὅτι ἅγιός ἐστι. Sic 
etiain Syst. et Hieronymus : ncc debuit facile mu- 
tari, reddente Gretsero, ut hahent. Lativa : Quo- 
niam sanctum est. Dllunc. defectum. notarunt viri 
amici doctique, in. novella unius Patrum editione, 
cuius auctoreu, reverentie causa, non nomino. 
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S. ANDRE.E CRETENSIS 


16:2 


Jordanem ; ait enim : « In virga mea transivi Jor- A τοῦ πατριάρχου Ἰαχὼδ, ὡς διέδθη τὺν "logoivny 


danem 9, » Et paulo ante, crucis signum ostensum 
est Abrahamo, inter media arietis 4 cornua expres- 
suin. (54), quando typicum sacrificium, crucifixi 
reprzsentationem, per ovem mystice peragebat. 


΄ 


Crucis figuram gessit et Isaac 9, assumptis sa- 
crificii lignis, sequens celeri pede patrem, qui ad 
eum ipsum sacrificandum properabat. Crucis vir- 
tutem babuit virga Mosis { in serpentem conversa, 
et transformans JEgyptiorum virgas, has quidem 
devoraus, illis autem flumen cruentans ne biberent : 
et aliquando quidem ranas ex aquis ex improviso 
cducens, aliquando vero locustas, et cyniphes, et 
tenebras palpabiles, et quecunque ad /Egyptiorum 
plagas pertinent, efficiens. Crucis typum gessit 
eadem Mosis virga 6, quando mare Rubrum liuc et 
illuc divisit, ita ut aqux, tum ipsi, tum populo, 
muri instar velut concrete essent. Crucis signuni 
exhibuit columna ignis et nubis b, quibus deduce- 
Dat Deus errantem lsraelem, ex /Egypto profugum. 
Crucis figuram formabat et Moses in monte i, 
manus in altum extendens, cum oppugnante Josue 
alienigenam Amalec, ille quidem ab Aarone et Hur 
suflulciretur, Israel vero prevalens vinceret. Cru- 
cis typum continebat et virga j, que in deserto 
percussit petram, fecitque ut velut feta flumen 
pareret. Quid vero ]saias, serra lignea sectus me- 
dius (55), an non crucis exprimebat typum? 
Oniitto dicere Agagitem k crucifixum (56), et Sisa- 
ram clavo suffisum !, perspicue crucem pramon- 
strasse,. Sed et Elie melotem ausim dicere crucis 
virtutem significare, quando Jordanis aquas in 
duas partes divisas sicco pede transivit m. Eliszi 
miraculum quo loco ponemus, cum ligno aqua 
immisso, ex fluminis profundo securis ferrum 
sustulit, levi, id quod grave erat, attollens »? 
Quid virga qua nuces progenuit 9, nonne clare 
crucem depingit? 


c Gen. xxxi, 10. ἆ Gen. xz. 
Exod. xum, 9!. 3 Exod. iv, 11. 


1, 8. 5» IV Beg. vi, 6.. * Num. xvii, 9. 


COMBEFISI] NOTE. 
(54) Inter media arietis cornua expressum. Velut D mus Hierosolymis cecinerit Allelmia : ut Epiph 


nimirum ipse totus, cornibus, quibus victima futu- 
rus bzrebat, signum — crucis praeferret. Videndum 
schol. adcap. illud xxn Gen. in voce Sabec. 

(05) Serra lignea. secius medius. Traditione He- 
γα ο quam /— SS. PP. οἱ Ecclesia admittit, ba- 
bemus bane Isai serrationem ; nec enim ita cum 
llieronywo tinuerim exprimere, cum ad llebr. n, 
ubi Vulg. secti suut : legit, serrati sunt : quod 
omnino videtur respicere Isaiam jta a Manasse oc- 
visum. Plures locos affert Corn. Procem. in [δα., ac 
vere ita constans traditio est, ut temerarium sit 
ei contraire, quidquid Abul. IV Reg. xxi, q. 17. 

(56) Agagitem. crucifixun. Τοῦ ᾽ΑΥΥὲ σταύρω- 
σιν, Malui sie ponere, quam retinere quod Gretse- 
rus posuerat, Aggzeum , quasi de Aggieo propheta 
esset sermo. Nain nihil ejusmodi hahent historiz 
desancto viro, scd. Izta omnia, velut co qui pri- 


e Gen. xxit, 6. 
| Exod. xvri, 6. 


qnot yáp: «€ Ἑν τῇ ῥάξὲῳ poo. διέδην τὸν "loci. 
νην.» Καὶ μικρῷ πρὸ τούτων, GTZUpoU σημεῖο 
παρεδείχνυτο τῷ ᾿Αδραὰμ, μέσον τῶν τοῦ αρωῦ 
χεράτων τυπούμενον' ὅτε τ]ν Ev. τύπῳ θυσίαν, τρ- 
δειγµα τοῦ σταυρωθέντος, διἁ τοῦ προβάτου µυστι- 
χῶς ἐπετέλει. 

Σταυροῦ τύπον ἐπλήρου xai 'lcaxx, τὰ ξύλα τῆς 
θυσίας ἀναλαθὼν, κα) τῷ πατρὶ θυσίαν ἑαυτὸν (xt 
γοµένῳ προτροπἆδην ἑπόμενος. Σταυροῦ δύναμυ d 
ῥάδδος εἶχε Μωσέως cl; ὄφιν μεταθλτθεῖσα, xni 
μεταμορφοῦσα τὰς Αἰγυπτίων ῥάδδους, xal τὰς p 
καταπιοῦσα , τοῖς δὲ τὸ ποτάµειον ἐξαιμάττουκε 
ῥεῖθρον, ὅπως μὴ πίωσι’ χαὶ πὴ μὲν βατράχως τῶν 
ὑδάτων ἑξέρπειν, πὴ δὲ ἀχρίδας, xal σχνίτας, xdi . 
σχότος ψΨηλαφητὸν σχεδιάζουσα, χαὶ ὅσα τὰς Áiyv- 
πτίων συμφορὰς περιίστησι. Σταυροῦ τύπον f αὐὴ 
τοῦ Μωσέως εἶχε ῥάδδος, ὅτε τὸ ᾿Ερυθραῖον [vlc vd 
ἔνθα διασχίζοντι πέλαγος, τεῖχος αὐτῷ τε xd ἡ 
λαῷ αυνεπάγη τὰ ὕδατα. Σταυροῦ σημεῖον ἐπεῖχι. 
6 στύλος τοῦ πυρὸς χαὶ τῆς νεφέλης, ol; ὡὠδύχει 67 
θεὺς τὸν ἁλήτην Ἱσραλλ, ἐξ Αἰγύπτου φυγαδυή» 
vov. Σταυροῦ σχΏμα διέσωζε xai Μωσῆς abii 
τοῦ ὄρους ὑγοῦ τὰς χεῖρας ἀνέγων, ὅτε πολεμοῦνας 
τοῦ Ἰησοῦ τὸν ἀλλόφυλον Αμαλὴκ, ὁ μὲν 07^ 
καὶ "Ωρ ἑστηρίκετο, Ἰσραὴλ δὲ ὄννα µούμενος ὑπ 
ίσχνε. Σταυροῦ τύπον ἐπλήρου χαὶ πατάξασα ῥάδὰς 
ἐν ἐρήμῳ τΏν πέτραν, xal χυοφόρον τὴν ἐγχύμψε 
δείξασα. Τί δὲ xat Ἡσαῖας ξυλίνῳ πρίονι Gi; bae 
ῥούμενος, οὐ σταυριχὸν ἐσχημάτισε τύπον; sib 
γειν τοῦ ᾽Αγγὲ τὴν σταύρωσιν, xa Σισάρα sky Wi 
πασσάλῳ καθῄλωσιν, τὸν αταυρὸὺν φανερῶς Ursi» 
σας. Άλλὰ xa τὴν µηλωτὴν Ἡλίου qain, ἂν Iw 
σταυροῦ δύναμιν ὑποφαίνουσαν, ὅτε τὸ Ἱορδάνα 
ῥεῖθρον διχῆ διαστήσας, ὡς ἐπὶ ξηρᾶς Dur 
γῆς. Τὸ δὲ Ἑλισσαίου θαῦμα ποὺ θἠσομεν, ὅτι ub 
ὕδατι τὸ ξύλον ὑποθεὶς, τῆς ἀξίνης Ex βάθους ἀνεῖχε 
ποταμοῦ τὸ σιδήριον, τῷ EXappip, τὸ βαρὺ ἀνελόμ 
voc ; Tl δὲ fj ῥάδδος, fj ἐχφύσασα xápua, οὗ pol 
λως τὸν σταυρὺν ὑπογράφει; 





















f Exod. vi, 5; τις 42. 


6 Exod. xiv, 91. 
X Esther, vir, 10. 


! Judic. iv, 291. * IV 


nempe primus a reversique a captivitate, sus 
tus a Deo laetus nuntius zdificand: domus Dx 
socio Zacharia, strenue exsequentibus Zoreb 
el Jesu pontifice. Hic ergo 'Ayyt, Aman estt 
et ipse crucifixi ; non Christi, sed diaboli, € 
Christi affixi, et in ea triumphati traductiquis 
quemad:iaoodum et Sisara suffixus clavo tem 
cuj proinde merito ab Andrea conjungitur. Paesi: 
legimus in libro Esther, Aman illum de stirpe MM: 
et Agagitem : ubi Greca semel tantum, quod ο” 
ligere licuit, Ῥουγαίου habent, magna vocis udi 
flectione 4ο depravatione. Potuit codex Asst: 
habere suum illud 'Ayyi, quod Latinis proximies ; 
cst; vel certe. voluerit exprunere Hebraicam z2fl 
quoddeinpto 71 empbatico, ipsum ejus ΑΠ 
Aliter scribitur Aggzus propheta nempe 111. 
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Μέγα ἁληθῶς ὁ σταυρὺς, xai πολλαχοῦ τῆς Γρα- A 


φῆς μαρτυρούµενος f| προτυπούµενος, xal τῶν δι 

αὐτοῦ τελουμένων ὁσημέραι θαυμάτων προδ,αγρά- 

φων τὰ ὑποδείγματα. Προσχυνεῖτε τὸν σταυρὸ», Ott 

δ:᾽ αὐτοῦ τὸν Κύριον ἔγνωμεν, Προσχυνττὸς ὁ στα»- 

phe, ὅτι Ev αὐτῷ τὸν σταυρούμενον εὐλογοῦμεν. 

Προσχυνητὸς ὁ σταυρὸς, ὅτι OU αὐτοῦ τὴν εὐλογίαν 
, ἑλάθομεν, χαὶ τῆς χατάρας ἠλευθερώμεθα. Προσχν- 
Ὦ νητὸς ὁ σταυρὸς, ὅτι δ'᾽ αὐτοῦ τὴν πικρὰν τοῦ ξύλου 
της παραχοῆς ἐξεμέσαντες γεῦσιν, τοῦ γλυκασμοῦ 
τῆς σωτηρίας ΥεγεύμεθΏα. Πὁλόγηται τὸ ξύλον, δι’ 
οὗπερ ηὐλογήθη τὰ ἔθνη. Πὐλόγηται τὸ ξύλον, ἐν ᾧ 
855; σωματ,χῶς ἐξετάθη. Καὶ τί τούτου παραδοξότε- 
gov, Θεὸν σταυρούμενον βλέπειν, χαὶ τοῦτο μετὰ 
ἁῃστάς ; Ηὐλόγηται τὸ ξύλον, δι’ οὗ λῃηστῆς τὸν πα- 
ῥάδεισον ᾧχησἒ, καὶ ἡ τοῦ ξύλου γεῦσις τὴν πικρὰν 
ἐξεχρούσατο γεῦσιν' οὗ x θαυμασιώτερον; Ὅτι ὃν 
ἔχλεισεν ἁλοὺς ὁ ᾿Αδὰμ, τοῦτον Ίνοιξε ληῃηστῆς ἐπι- 
χνούς. xal οὗ ἐχεῖνος ἐξόριστος γέγονεν, οὗτος κλη- 
"be ἐνεγράφη πολίτης. Εὖγε τῆς καταλλήλου παρ- 
αλλαγῆς | Ἐξῆλθε χλέπτης. καὶ ἀντεισῆλθε χλέπτης' 
ὁ μὲν διὰ παράθασιν 6 δὲ, δι ἐπίγνωσιν. 'U piv 
ὑπαχθεὶς τῷ πτερνίσαντι' ὁ δὲ, συσταυρωθεὶς τῷ 
ποιήσαντι. 


PEE! 


HóXóyrn12t τὸ ξύλον, ἐξ οὗ κιθωτὸς χατεσχευάσθη, 
χόσμον χαταχλυσμοῦ συμθολικῶς διασώζουσα. Πὐ- 
λόγηται τὸ ξύλον, ἐξ οὗ πατηρ ᾿Αδὰμ μὴ γευσάµενος 
πρότερον, τῆς ζωῆς τὸν θάνατον ἀντηλλάξατο' προ- 
πετείᾳ γεύσεως, τοῦ ξύλου τῆς γνώτεως γαθανάµξ- 
νος. Εἶτα μεταλαθὼν ὕστερον, vg ποιότητος ἤσθετο, 
xa τὴν ἀνάχλησιν ηῦρατο. Ηὐλόγηται τὸ ξύλον, δι 
οὗ βραχίων ὑπερήφανος κάμπτεται, καὶ αὐχένες 
ἐχθρῶν ὑποχύπτουσι, xal νῶτα δίδωτι βάρθαρος, 
καὶ φεύγει Σχύθης μηδενὸς διώκοντος. Τοιγαροῦν 


ὑφώσατε τὴν φωνὴν σὺν ἐμοὶ σήμερον, καὶ μετὰ 9- "e 


τῆς Γραφῆς τῷ τοῦ σταυροῦ θησαυρῷ προσκυνήσω- 
μεν 9! λόγια. Θησαυρὸν 66 φημι τοῦ σταυροῦ, τὸν 
ΥἸὸν τοῦ θεοῦ τὸν Χριστὸν, ᾧ καὶ πρέπε, μᾶλλον τὰ 


IN EXALTATIONEM S. CRUCIS. T. 
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Magua profeeto res crux est, tat Seripturz locis 
testata. et przefigurata, et ea quz virtute illius quo- 
tidie patrantur iniracula, prius describere, et prz- 
deliueare consueta. Adorate crucem, quia per eam 
Dominum cognovimus. Adoranda crux, quia in 
ipsa crucifixum bencdicimus, Adoranda crux, quo- 
niam per ipsam benedictionem aeccpimus, et a 
maledicto liberati sumus. Adoranda crux, quoniain 
per ipsam, eum amarum liaui inobedientiz evo- 
muissem:s cibum, suavitatem salutis degustavi- 
mus. Benedictum lignum, per quod gentes bene- 
dicte sunt. Benedictum liznum, in quo Deus 
corpore extensus cst. Quid autem hoc adimnirabis 
lius? Cernere Deum in cruce peullentem, οἱ qui- 
dem inter latrones ? Benedictum. gnum, per quod 
l! |3tro paradisum inhabitavit ; et ligniesus, amarum 
expulit edulium; quo quid admirandum magis? 
Nam quem locum clausit deceptus Adam, hunc 
aperuit latro, ad veri Dei agnitionem evectus, οἱ a 
quo ille loco extorris factus est, hujus ille, invita- 
tus, ascriptus est civis. O congruam permutatio- 
nem ] Egressus est. fur, et loco ejus ingressus est 
fur : ille quidem ob przvaricationem, hic vero ob 
agnitionem. llle seductus ab co qui illum supplan- 
taverat, hic vero simul crucifixus cum eo, qui 
ipsum crearat. 

Benedictum est lignum, ex quo arca fabricata 
est, mundum in diluvio symbolice conservans. Bene- 
dictum est fi;num, ex quo cum latro comedisset, 
deliciis. cumulatus est. Benedictum lignum, ex 
quo cum Adam communis parens non prius co- 
nic.lissel (27), mortem cum vita commutavit, velut 
qui nimia przcipitantia, lignum scientiz gustas- 
set. Tum demum, ligni ejusmodi factus particeps, 
qualitatem sensit, atque in pristinum revocatio- 
nem invenit. Denedictum cst lignum, per quod cur- 
vatur brachium superbum, et cervices inimicorum 
inflectuntur, datque terga barbarus, et Scytha fugit 
nemine  persequente, Quapropter hodie vocem 
mecum attollite, crucisque thesauro inferamus (58) 


VAIUAE LECTIONES. 


5! Leg. vpogolotouev. 


19.50 Leg. κά. 


COMBEFISII NOTAE. 


(67) Ez quo cum Adam non prius comedisset. Mi 
:Πευσάμενος πρότερον. Ut peccatum fuerit in. pra 
" postero usu rei non mala, et bene congruo tem- 

re, juxta quod expouit Gregorius Theologus, 

r Drac in Christi Natalem, p. 619; quem liie. asse- 
tatur Andreas noster, ut οἱ ipse palam satis Mc- 
'fhodius, in iis quie de liac arbore, ac. paena inor- 
talitatis ex ejus usu, in qua imisericordia sit, in 
Excerptis ejus qux dauius ex lib. De resur. scri- 

V . sit. rius ergo gustandum lignum crucis quam 
. peientiz, quia θεωρίας, quie est illa. scientie ar- 
' bor, Ἰάόνοις ἐπιθαίνειν ἀσραλὲς τοῖς τὴν EZ τὲ- 
* λειοτέροις : οὗ χαλὸν 0i τοῖς ἀπλουστέροις ἔτι, xal 
«fv ἔφέσιν λιχνοτέρρις. fis solis, inquit, tutus est ad 
contemplationem ascensus qui habitu perfectiori sunt : 
haudquaquam autem bona est, simplicioribus adhuc 
animis, atque appetitu. avidiori pra«ditis. Qux alle- 
gorica, non offecerint sensui pure historico. Male 


PATROL. Gn. XCVII. 


— — 


D Gretzerus τὸ, πρότερον, sequentibus annectit, ac 
clarum satis explicatum Andrei sensum totun 
destruit. Sequentia etiam. μεταλαθὼν ὕστερον. 
ποιότητα f302:0, simplicius reddidimus, qualitatem 
sensit : non. ul ipse, pinguedinem, velut esset πιό- 
τητα, quod nec ipsum displicet : nam et ea gla- 
riatur oiiva Judic. ix, 9. Sensit ergo qualitatem 
arboris crucis, hoc est, quid illa, quanquam 
auslerior videatur, habeat boni; vere bonorum 
coneciliatrix. ubi etiam ea aliquis peceato amisit, 
quemadmodum ipse Adam amiserat, postmodum 
per eam, el poenitentiam ἀνάκλησιν εὑρών, instau- 
γα ac in inlegrum restitutus. 

(38) Crucisque thesauro inferamus, etc. Vitiosum 
textum. correximus, notatis in margiue. Significat 
autem ea ex divin:z Scripture oraculis elogia, non 
Làm in crucem, quasi propter ipsam, quam in eum 
quem ipsa thesauruin suu: habet et quo est pre-, 
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18 


Scripturae oracula. Thesaurum vero appello cru- A πρὺς ἡμῶν ἀνατείνεσθαι λόγια, « Πάντα τὰ ἴθη, 


cis, Christum Filium Dei, ad quem nostra prazsti- 
terit referre ceu ex divinis eloquiis elogia, di- 
«endo : « Omnes gentes quascunque fecisti, venient 
εἰ adorabunt coram te, Domine, et glorilicabunt 
uomen iuum; quoniam magnus es tu, et faciens 
mirabilia, tu es Deus solus Ρ.) 


ORATIO XI. 


In exaltationem venerande crucis. 
Moveainus hodie, charissimi, labia, ut cinyram 
. (59). ε Assumamus psalterium et citharam 4. » — 
« Psallamus Deo, psallamus sapienter 7.» Canamus 
ea qux ad exaltationis gloriam pertinent. Ostenda- 
mus in quot Scriptura locis, res et vot exaltatio- 
nis reperiatur, videaimusque, $i quo modo intelli- 
gere valeamus inde crucis exaltationem, magnam 
οἱ culestem , ejusque inventionem non temere 
celebrari in Dei Ecclesiis, quz sunt jn univegsa 
terra. Exaltatur ergo crux ex terre recessibus 
educta, qux paulo ante propter invidiam celabatur. 
Exaliatur crux, non ut gloriam accipiat ( quam 
enim majorem consequi posset gloriam, quam 
quod Christus ín ea fuerit fixus? ), sed ut glorifi- 
cetur Deus, qui in ea adoratur, et per eam pradi- 
catur. Exaltatur crux, ut cornu nostrum secum 
attollat. Exaltatur crux, ut humiliet superbum. 
Exaltatur crux, ut alliget forlem, el per nos vasa 
ejus diripiat. Exaltatur. crux, ut ostendat inanem 
esse Judisorum invidiam, ne thesaurus vite in 
lerra defossus maneat, ut nos margaritam reci- 
piamus, quam qui Dominum crucifixerunt, vel 
inviti patefecerunt. 

Quoniam enim fieri nequibat, ut perpetuo late- 
ret vite. thesaurus, multifariam vero miseri exa- 
minati, et a sua ipsorum convicti malitia, non 
poteraut perpetuo latere oculum, qui nunquam 


P Psal. Lxxxv, 9, 10. a4 Psal. 1xxx,9. 5 Psal. 


λεγόντων, ὅσα ἑποίησας, Ίξουσι xat vpooxuvtitway 
ἑνώπιόν σου, Κύριε, xat δοξάσουσι ὄνομά σου’ ὅτι 
μέγας εἶ σὺ, xal ποιῶν θαυμάσια’ σὺ εἴ ὁ θεὺς μὲ. 
vog. ) , 


ΛΟΓΟΣ Ιλ’, 
Elc εὴν ὄγψωσι τοῦ ειµίου σεαυροῦ. 

Κινήσωμεν, ἀγαπητοὶ, σήμερον, ὡς χινύραν d 
χείλη. « Αναλάδωμεν ψαλτήριον xaX χιθάραν.) — 
c Ῥάλλωμεν τῷ θεῷ, φάλλωμεν συνετῶς. » "Mun 
τὰ τῆς ὑφώσεως ἕἔνδοξα. Δείξωμεν ποσαχοῦ τῆς [ρε- 
φῆς τὸ τῆς ὑψώσεως ἀναφαίνεται σχΏμα, «E πως, 
ἐντεῦθεν, xal τοῦ σταυροῦ τὴν ὄψωσιν µάθωμεν, gt- 
γάλην οὖσαν xai ὑπερχόσμιον, καὶ τὴν τούτου εὗρι- 
ctv μὴ μµάτην ἐν ταῖς ἀνὰ πᾶσαν τὶν γην "Exige 
σίαις τοῦ 8:03 τελουµένην. Ὑψοῦται τοίνυν στεν- 
px, ἀπὸ Υῆς Φφανερούμενος, ὁ πρὸ βραχέως δὴ 
Φθόνον πρυπτόµενος. Ὑψοῦται σταυρὸς. οὐχ fw 
δόξαν λάδοι (τίνος Ὑὰρ ἂν τύχοι μείζονος Un 
Χριστοῦ τοῦ ἓν αὐτῷ προσπαγέντος ; ), ἀλλ᾽ ἵνα δοᾷς- 
σθῇ θεὸς, ὁ &v αὐτῷ προσχννούµενος, xat δι αὐτοῦ 
χηρυττόµενος. Ὑψφοῦται αταυρὸς, ἵνα τὸ χέρας ἡμῶν 
ἑαυτῷ συνυψώσῃ. Ὑψοῦται σταυρὸς, ἵνα ταπεινκῃ 
τὺν ὑπερέφανον. Ὑψοῦται σταυρὸς, ἵνα Oy τὸν 
ἰσχυρὸν, καὶ δι ἡμῶν αὐτοῦ διαρπάσῃ τὰ σύ. 
Ὑψοῦται σταυρὺς, ἵνα xevbv δξίξη τῶν Ἰουδαίων 
τὸν φθόνον' ἵνα μὴ λάθῃ κατὰ γῆς à θησανρὸς tis 
C ζωῆς τεθαμμένος᾽ ἵνα τὸν µαργαρίτην ἡμεῖν às 

λάδωµεν, ὃν οἱ σταυρωταὶ, xal ἄχοντες ign 

pocav. 

Ἐπειδὴ γὰρ οὐκ fv εἰς τέλος λαθεῖν τὸν 8nosupb 
τῆς ζωᾶς, πολνειδῶς δὲ οἱ τάλανες ἐξεταζόμενν, 
xai ὑπὸ τῆς σφῶν ἐλεγχόμενοι κακίας, λήσευν εἰ 
τέλος οὐκ ἔμελλον τὸν ἄπληστον 5" ὀφθαλμόν ' 4 


xLvi, 8. 


VARIJE LECTIONES. 


9, 14, ἄληστον. 


COMBEFISII NOTAE. 


tiosa ; Christum, inquam, mundi in ea talentuin et 
pretium esse conferenda, ut vere non sistunt ea 
jn cruce, qua non possit, velut. res inanimis, ab- 
solutum honorem : et quo se ei creatura rationa- 
lis propter ipsam, propriamque ejus excellentiam 
subjiciat, terminare, «qua. de re Theologi «m p. 
Porro oportet. vel hic terminatam primam Orat. 
de cruce, ut sit istud modicum cum sulijuncto loco 
psal. ἀντι ἐπιφωνήματος, εἰ quasi vice moralis 
reflexionis, vel desiderari imulta ; quibus id obiter 
propositum  Andress. evsequatur, ac vel finiat 
oratjounem, vel sequenti conserat. Credideriin ego 
esse allerum, et sequentem vere alleram, ac qua- 
Jem dividunt aliqu! codices, edidimusque cum 
Gretz., sed. ita tamen, ut posterior cujusdam po- 
tius continuationis rationem habeat, quam novi 
prorsus traciatus, eo niodo quo alii aliique ser- 
mones Bernardi eodem argumeuto, quibus titulus : 
Sermo secundus uude supra; Sermo tertius, etc. 
ul τὸ, ὡς µικρῷ πρόσθεν * initio secundie, sit ἀντὶ, 
πρώην, ll n'y a guére, velut superiori oratione, 
et paulo ante habita; forte eodem die. Quo nihil 
veiat eumdem iterum apud eosdem et eadem con- 
Clune, ac ceu diviso sermone orare, quo veget;or 


auditoris animus brevitate maneat, avidiorqut 
singula velut pauca arripiat. 

(59) Ut cinyram. Volunt lexicographi esse intt- 
mentum musicum, sed querulum ;. przecipue coll 
gentes ab etymo et nominis derivatioue, neqpe €7 
τοῦ xtvüpogat* quod est, lamenior querulis ve 
bus. Veruim Andreas, ut Evtitia organum assunto 
sicut etiam sumitur 1l Mach. 1v. ubi deseribilst 
altaris dedicatio, postquam: gentes. profana 
facta ἐν dal; xai χιθάραις xal χινύραις. Et 1i 
post contritum | inimicum, et. captam tandiu Ir 
fensam arcem Jerusalem, describitur triumpht 
lis letissimusque ingressus μετὰ αἰνέδεως, 
Batey, xai ἂν χινύραις xal ἓν χυµθάλοις, x4 
vá6Aa:g* velut cinyre primum liabereni lost 
in ejusmodi instrumentis musicis. Num vero" 
luerint saucti, si vere querulum organum esi, ** 
significare, quidquid justo lieti accedit, iu 
hac vita, ton effusioris gaudii argumentum opt 
tere. accipi, quodque vel pro inculstus t " 
sponsique absentis tristitia secundum Desm, q 
rulusque ad ipsum planctus, non castiget et cor 
diat? Haud certe innoxium mel, si multum ind 
tius editur. 
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θεὺς, ὁ ἐν αὐτῷ χαὶ oU αὐτοῦ τὴν παγχό- A clauditur, quid facit Deus, qui in cruce, et per 


gutrpíav τῆς γῆς ἐν µέσῳ χατεργασάµε- 
Tfj μὲν βασιλίδι, ὡς μιχρῷ πρόσθεν ἔφαμεν, 
νέησι ζέοντα τοῖς δὲ, φόδον ἐμδάλλει, ὅλην 
ἰκταράσσοντα τὴν ζωήν. Οἱ δ᾽ ἐπειδὰν τῆς 
; ^b ἁπαραίτητον εἶδον, ἐχούσιον τὸ ἁδού- 
είξαντες, πεφανερώχασι τὸ πολυτίµητον τοῦ 
ϱυ σημµεῖον. 'O δὲ προΏλθεν, ὥσπερ ἐξ ἄλλου 
τερεώµατος τῶν τῆς γῆς ὑποχθονίων ἡλίου 
τὰς Δεσποτιχὰς ἑξαστράπτων ἀχτῖνας. Ἡρο- 
γίνυν ix τῆς γῆς ἁδύτων, τὸ τοῦ Δεσπότου 
4, δι οὗ χευθμῶνες bou χατασεισθέντες, 


τὰς αὐτόσε χατεχοµένας ἀπολελύχασι. Ἡρο- ᾿ 


X; ix παστάδος νυµφίος, τῶν χοϊχῶν θαλά- 
τοῦ Κυρίου σταυρὸς, δι’ οὗ τῷ Χριστῷ νυµ- 
m ἡ ἐξ ἐθνῶν Ἐκκλησία, τὴν πολύγονον 
ων ἀθεῖαν ἀπέθετο. Ἡροῆλθεν ὁ νοητὸς τῶν 
µαργαρίτης, τῷ στεφάνῳ τοῦ Χριστοῦ, λυ- 
δίχην ἐμπεπορπημένος, ἵνα χαταστράφῃ τὴν 
sav οἰχουμένην. Προῇλθεν ὁ χόσµος τῆς Ἐκ- 
ς, 6 τοῦ Κυρίου σταυρὺς, ὅλην αὐτὴν χοσµή- 
y περίγειον χτίσιν. Προῆλθεν ὡς ἐκ φρουρᾶς 
luvos, ἵνα τοὺς ὑπευθύνους ἀναχαλέσηται ' Ex 
σμῶν, ὁ ἀχράτητος, ἵνα τοὺς δεσµίους λυτοὺς 
Ισηται’ Ex. τῶν σχοτεινῶν χωρίων, τοῦ φωτὸς 


ία, ἵνα τὴν νύχτα λύσασα τῆς ἀγνωσίας, τὸ 


λάμφῃ τῆς ἐπιγνώσεως. 


τως οὖν ἡ Ἐχχλησία τῷ σταυρῷ τοῦ Κυρίου 
ρουσα, τὸν ἑαυτῆς χιτῶνα στολίζεται, χαὶ τὸ 
tv ἐχχαλύπτουσα χάλλος, ἀποσεμνύνει τῆς 
5 τὸ πρόσωπον. Εἰχότως xal ὁ πολὺς οὗτος 
πναγήγερται σήµερον, ἵνα xai τὸν σταυρὺν 
ὑθέντα θεάσηται σµερον, καὶ τὸν Χριστὸν 
ip συνυψούµενον προσχκυνἠσῃ θεώµενος. Ἔφα- 
j ràp, ἵνα ὑψωθῇ. ὑψφοῦται δὲ, ἵνα φανε- 


Τίς; Ὁ πρὸ μικροῦ μὲν iv τόπῳ χρανίου : 


ὄμενος, πανταχοῦ δὲ νῦν προσχυνούµενος. 
» ἑορτάζομεν σήμερον» τοῦτον πανηγυρίζο- 
τοῦτο τῆς παρούσης ἑορτῆς τὸ κεφάλαιον. 
ἡ τοῦ μυστηρίου φανέρωαις. Αλλ’ ipa λοιπὸν, 
v ψωσιν αὐτοῦ τοῦ σταυροῦ Γραφιχαῖς µαρ- 
€ πιστώσασθαι, Τοῦτο γὰρ μικρῷ πρότερον 
Ἴμεθα, κχἂν ὅτι προδραμὼν ὁ λόχος, τὰ Ev 


crucein universi mundi « salutem in imedio terra 
operatus est *? » lmperatrici quidem, ut paulo 
ante diximus, ardens immittit desiderium : illis 
autem timorem incutit, qui totam illorum vitai 
conturbaret. llli vero, cum viderent fleri non posse | 
ut ab inquisitione [ crucis latentis] desisteretur, 
ostendentes se sua sponte facere, quod faciebant 
inviti, imprlmis venerandum Domini signui ma- 
nifestarunt. llla autem, tanquam ex alio quodam 
processit. firmamento: nempe ex lerr:e penetra- 
libus, instar solis Dominicos radios emittens. 
Processit itaque e terra adytis Domiai signum, 
per quod inferorum concusse caverna, absolve- 
runt animas, quo» illic detinebantur. lrocessit 


B tanquam ex cubili sponsus, e terrenis thalamis 


crux Domini, per quam Christo desponsata, quz 
ex gentibus Ecclesia est, deposuit multiplicem 
gentilium impietatem. Processit intelligibilis illa 
fidelium margarita, coron: Christi instar lychni : 
tis gemms 4ο carbunculi (60) infixa, ut univer- 
sum terrarum orbem irradiet. Processit orua- 
mentum Ecclesie, crux Domini, ut universam 
lerrestrem naturam condecoret. Processit tan- 
quam ex custodia insons, ut sontes revocaret ex 
vinculis, que teneri nequit et vinciri, ut vinctos 
vinculis exsolveret ; ex tenebricosis locis lucerna 
Jucis, ut disjecta ignoranti nocte, lux cognitio- 
nis affulgeret. 

Jure igitur Ecclesia, cruci Domini gratulans, 
veste sua. amicitur, et sponsa ostentans pu'chri- 
tudinem, diei hujus colionestat presentiam. Merito 
etiam ingens hzc multitudo-hodie congregata est, 
ut et crucem patefactam hodie contempletur, Chri- 
stumque simul in illa exaltatum videns adoret (61). 
Patefacta enim est, ut exaltetur : exaltatur vero 
wt. manifestetur. Qusnam? llla videlicet, qu: 
paulo ante in loco Calvarie abscondebatur, nunc 
autem ubique adoratur. Huic hodie festutn diem 
dedicamus; hujus gratia in unum convenimus. 
Hoc presentis festi caput est; hzc mysterii de- 
cfaratio. Sed jam t»smpus monet ut exaltationem 
ipsius crucis Scripturz testimoniis confirmemus. 
Hoc enim paulo superius polliciti sumus, etiamsi 
proecurrens oratio, ea qux» in medio erant, przter- 


ταρῆκεν. Ἔδει γὰρ, ἔδει φανερὸν γενέσθαι τὸ D ijt, Oportebat enim, oportebat absconditum et 


sal. Lxxin, 19. 


COMBEFISII ΝΟΤΑΕ, 


Instar [ychnitis gemme εἰ carbunculi. Δίχην 
ου. Sic apte cohwret priori illi quod 
at προῆλθεν ὁ τῶν πιστῶν νοητὸς papya- 
Minus vero ut reddiderat Greizerus : Inetar 
dis. inaudita certe metaphora, ui dicatur 
s infigi regie coronz, seu etiam aliquid in 
n lampadis; ac non magis lapis pretiosus, 
18 carbunculus, totus emicans fulgorem 
n, qualem Graeca vox exprimit, 

Videns adoret. Προσχυνήσῃ θεώµενος. Ita 
rg. quie. lectio visa est probatior. Videns ni- 
) crucem exaltatam, ei palam expositam 


adorationis causa, in ea fidei oculis Christum vi- 
deat, et una adoret; quze est ratio festi Exaltatio- 
nis crucis, ante ejus etiam reductionem a Perside, . 
eo nomine celebris; ut velut ἐγχαινισμὸς et trium-. . 
lis dies, ab ipsa inventa, semper Ecclesiis 
uerit; aucta tamen plurimun religione, a secunda 
illa ejus positione per Heraclium [lierosolymis. 
Refert Andreas ad ipsa Constantini tempora hunc 
ritum elevandze crucis, et. exhibendz populo ad 
adorationem ; quo modo etiamnum Taurini εἰ- 
crum sudarium, aliisque locis sacra.alia pignora, 
manibus pontificum quandoque monsirantur. 
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έντος Χριστοῦ, xai τοῦ νῦν ὑψωμένου σταν- A in figuram crucifixi Christi, et ejus, qua nuuc 


Στήτω Ίλιος χατὰ la6aóv, xa | σελήνη 
άραγγα AD v, » χαταναλίσχκων Ἰησοῦς ποτε 
ιαλὴκ ηὕχετο, οὐχ ἵνα µόνον τοῦ σταυροῦ τὴν 
^ Χαθ᾽ fiv τὸ σχότος ἐφ᾽ ὅλην τὴν 17,» ἐξετάθη 
5, 000" ἵνα τὸ τῆς δυνάµεως ὕψος τοῦ θεοῦ, 
' x&v ἐχθρῶν ὑψωθέντα βραχίονα κατ) ἑχεί- 
στώσηται τὴν ἡμέραν, ἀλλ᾽ ἵνα xal τοῦ σταν- 
[v Ὀψωσιν προμηνύσῃ, xat τὴν ἐν αὐτῷ τοῦ 
τῆς δόξης ἄνοδον προτυπώσῃ. ἩΠροσάγει xai 
αμ εἰς τύπον τοῦ μυστιχοῦ θύματος τὴν θυ- 
ἕλλὰ τῇ ἐξ ῦψους φωνῇ παραχρῆμα πεισθεὶς, 
Qut: Σα6ὲχ ὁραθέντα χριὸν, Ev ὑφηλῇ τοῦ 
περιωπῇ συμθολικῶς ἔθυσε, τὴν ἐφ᾽ ὕψους 
αυβοῦ προτνυπούµενος ἔπαρσιν. 


exaltatur crucis. « Stet sol ceuiira Gabaon, et luna 
contra vallem Ailon 5, » precatus est quondam 
Jesus eonsumens Amalec : non tantum ut crucis 
diem, qua tenebre super universam terram dif- 
fusa sunt ^, prznotaret, neque ut die illo conftir- 
maret altitudinem potentiz Dei, et braelium ad- 
versus hostes elevatum, sed ut et crucis exalla— 
tionem przsignificaret, et in ea cjus qui sol gloria 
est, ascensum prafiguraret. Offert et Abraham i 
in figuram mystiez victima sacrificium : sed con- 
tinuo voci ex alto demissx obtemperans, arietera, 
quem in planta Sabec (65) viderat, in excelso 


montis fastigio symbolice sacrificavit, prefigurans 


crucis in altum elationem. 


kv ποτε εἰς Doc τὰς χεῖρας οἱ περὶ Ακαρίαν D — Sustulerunt. olim manus in altum, Azarias οἱ 


"c Βαθυλωνίας χαμίνου πυρὶ, προσευχόµενοι, 
ν εἰς ὕψος ἀρθεῖσαν φλόγα τοῦ πυρὸς τῆς 
y κατέσθεσαν, τῇ τῶν χειρῶν ἑχτάσει, τὸν 
ενον σταυρὸν σχτµατίζοντες. "ψωσέ mute 
' την φωνὴν, σταυροειδῶς ὑψώσας τὰς χεῖρας, 
v ἐξ ὕψφους αὐτίκα δύναμιν ἐπεσπάσατο, t£- 
€ τοῦ θηρίου ἁλωθήτως. "Ὑψωσέ ποτε τὸν 
mv "louó*0 f, περιθόητος κατὰ τῆς Ὁλοφέρ- 
φαλῆς χαθεύδοντος, τοῦ σταυροῦ προτυποῦσα 
ῥωσιν, xal τὴν σωτηρίαν τῷ Ἰσραὴλ κατειρ- 
). Ὕφωσεν Ey λάχχῳ λεόντων ποτὲ Δανι]λ τὴν 
πρὸς τὸν Ὕψιστον, τοῦ σταυροῦ τὴν ὕψωσιν 
πῶν, ὅτε τὸ ἄριστον ὁ προφήτης ᾿ΑἈμθακοὺμ 
προσηγάἀγετο διαρπασθεὶς ἐν ῥοπῇ. Τί o5 τῷ 
ζᾳ δοχεῖ, λάγοντι ἐκ προσώπου Κυριοκτόνων, 
ε xal ἐμθάλωμεν», λεγόντων, ξύλον εἰς τὸν 
αὐτοῦ, καὶ ἐκτρίφωμεν ἀπὸ γῆς την ζωὴν 
; » Τί δὲ τοῦ Ἡσαῖου 802):xat τὰ παραπλήσια, 
Ὁς, πῆ μέν ε Ὡς πρόθατον ἐπὶ σραγὴν Ίχθη, 
᾽ἁμνὺς ἑναντίον τοῦ χείραντος αὐτὸν, ipo ios" » 
Ἐν τῇ ταπεινώσει αὐτοῦ ἡ χρίσις αὐτοῦ Ἡρθτ, 
ita: ἀπὺ γῆς ἡ ζωὴ αὐτοῦ" » 77 δὲ, « Καὶ αὐτὸς 
(aq πολλῶν ἀνήνεγχξ.» Ποῦ, εἰ μὴ ἓν τῷ 
᾽αυροῦ ξύλῳ; εἰς ὃν καὶ τὸν ἄρτον ἐμπερονή- 
5, Οὗ µεθῖῆναν, εἰ μη καὶ εἰς ὕψος ἀνέθεσαν, 
ρτύριον τῶν ὁρώντων, xal τήπον τῆς προχει- 
ὑφώσεως. Τοῦτο δὲ τί ποτ ἂν εἴποιμεν εἶναι, 
σταυροῦ τὴν Όγωσιν καὶ ἀνάδειξιν; ὥσπερ xal 
Ὁ προθάτου σφαγὴν, ἀνε[νε]χθέντος ἐπὶ τοῦ 
JU, xai προσπήξαντος τοῦ χύσμου τὰς ἆμαρ- 
» xa αὐτῷ τοῦ σταυροῦ τὴν ὕφωσιν χατα- 
'παραδείχνυσι. Καὶ ἅλις τὰς Γραφιχὰς pap- 
; ἐπάχειν, τοῦ σταυρον προαναφωνησάσας τὴν 
ν, ὡς ἂν μη ποοσχορῆς ὁ λόγος Ὑένοιτο τοῖς 
ς. 
ig ὁδ, τὸν Χριστὸν ἐν αὐτῷ πρησχυνοῦντες, 
οῶμεν τῖς αὐτοῦ δυνάμεως τὸ μέγεθος, χα) 
' αὐτοῦ περὶ ἡμᾶς ὠχονόμπται θαύματα, καθά 
08., x. 195. | ^ Matth. xxvii, 4ο. 
ib, xin, 9. "Dan. xiv, 50. 


C 


socii in Bahylonie:ze fornacis i,ue precantes 1, 
et elatain in altum ignis flammam exstinxerunt, ma- 
nuum extensione crucem exaltat: adumbrantes. 
Elevavit aliquando Jonas vocem k, manibus in 
crucis formam sublatis, et statim virtutem ex 
alio attraxit, sine noxa ex bellua ejectua. Ele- 
vavit aliquando celeberrima illa Judith ! acina- 
cem in Holophernis dorinientis caput, crucis pr:e- 
figurans exaltationem, salutemque Israeli peperit. 
Elevavit aliquando in lacu leonum Daniel voccm 
ad Altissiinum, crucis exaltationem — predeli- 
neans ?, quando prandium propheta llabacuc at- 
tulit, in momento temporis raptus. Et. αν 
sententia Jeremiw, ex persona eorum qui Domi- 
num occiderunt, dicentis : «. Venite, mittamus 
lignum in. pinem ejus, οἱ deleamus de terra vi- 
tam ejus 5^. » Quid autem illa lIsaiz sibi volunt 
his similia, dicentis, alicubi quidem : « Tanquam 
ovis ad occisionem duclus est, et quasi agnus 
coram toudente se, mutus *. » Et, « In humilitate 
ejus judicium ejus sublatum est, quoniam tol-: 
litur de terra vita cjus P:» alicubi vero: « Et ipse 
peccata multorum tulit 4. » Ubi, nisi in. crucis 
ligno? in qua et panem cum offixissent, non prius 
dimiserunt quam in altum erexissent, in testimo- 


nium spectatorum οἱ in. figuram hodiernz exal- 


i Gen. 
"? Jerem. xi, 19. 


tation's. lloc vero quid aliud esse cenusebimus, 
quam crucis exaltatiouem et ostensionem : sicut 
εἰ occisionem ovis in crucem sublatie, et affigen- 
lis peccata mundi quo. ipso €rucis exaltationem 
perspicue demonstrat. Et satis quidem fuerit hac - 
tenus adduxisse Seripturze testimonia, quie crucis 
exaltationem praxnuntiarunt, nc forte inultis ora- 
to Ledium et satietatem afferat. 


Nos vero Christum iu illa adorantes, iutelliga- 
mus potentie ejus magnitudinem, el quanta. per 
illam circa nos, divina dispensatione, sint perpce- 


j Dan. iu, 21. n, 9. 
r ibid. 8. 


xxit, Τὸ seqq. 
? [sa. 141, 7. 


κ Jon 
3 ibid. 12. 


COMBEFISII NOTE. 


| dn planta δυο, ta E.NN, ubi Vulg. Dnuter 
ha rentem, eei, ἵπ quom vocem «d eum lo- 


cum. Gen. xxu Nobilius 


et alii, ipseque Andrcas 
prici orat. ut n. 17. 
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trata miracula, sleut dicit divinissimus David : À 97,9: Δαθὶδ ὁ θειότατος᾽ « 'O. θεὸς ἡμῶν βασιλεὺς 


« Deus noster Rex ante gzcula, operatus est salu- 
tem in medio terra 5, » Quod autem in medio 
terra Calvarize locus situs sit, nemo dubitet. Ne- 
cesse erat, ut quasi in plani circuli descriptione, 
infigeretur in medio universa terra salutaresignum 
ut velut alter e coelo resplendens sol, justitize ille 
medio colo Sol invectus tanquam ex quodam 
crucis firmamento, lucifluos suos radios, occidens 
in cruce, vibrarel illis qui in terre pulvere (66) de- 
tinebantur *, Crux hac et lignum aspectabile est, 
et signum crebro in: Scriptura appellatur. Quid 
enim est, quod David ait? « Fac mecum siguum 
in bonum *.» Et : « Signetur super nos lumen vultus 
tui, Domine v, » Et: « Dedisti metuentibus te signill- 
cationem, ut fugiant a facie arcus Y ; » vel quod ipse 
Dominus in Evangelio clamat : «Et tunc. videbunt 
signum Filii Dei x. » Et ante bzec : « Signum qusze- 
rit generatio ista; et signum non dab:tur eis, nisi 
signum Jonz proplietz 7 ; » quod et ipsum per 
crucem demonstratur. Symeon autem, qui Deum 
ulnis tulit, Virginem benedicens, quando Deum 
sub imagine infantis excepit, quid sibi vult bis 
verbis : « Hic positus est in ruinain et in resurre- 
cionem multorum in lsrael, et in signum, cui 
contradicetur *? » Nonne crucem (67) signi nomi- 
ne perspicue significavit ? . 

Quin et virtus crux nominatur. Quid enim dicit 
David? « Notam fecisti in populis virtutem tuam 2. » 
Sed et brachium : « Redemisti in brachio tuo po- 
pulum tuum b, » Quod autem Christi virtus sit crux, 
audi Paulum dicentem : « Verhum crucis, pereunti- 
bus quidem stultitia est, nobis autem qui salva- 
mur, virtus Dei est 6. » Audi vero et ipsum Chri- 
stuin dicentem ad Moysem : « Indurans indurabo 
cor Pharaonis, uL ostendam inillo omnem virtu- 
tem meam 4, » virtutem hic significans eam, que 
per virga n Moysis, non sine crucis typo , demon- 
strata fuil, imultorum utique mirabilium effectri- 
cem, per quam admiranda sua illa prodigia exhi- 
beliat, Sic nos de cruce sentireet existimare edocti 
sumus; sic populum fidelem perpetuo adhortamur 
colere et venerari crucem, Per illam enim quasi 
per sagenam capi» sunt gentes, ac fides ubique 


πρὸ αἰώνων, εἰργάσατο σωτηρίαν kv µέσῳ τῆς γῆς.» 
Ὅτι δὲ ἐν µέσῳ τῆς γῆς ὁ Κρανίου χατεστήριχται 
τόπος, ἀμφιδαλλέτω µηδείς. 'Ἔδει γὰρ ὥσπερ iv 
ἐπιπέδῳ χύχλου διαγραφῃ χατὰ µέσης τῆς Ὑῆς 
ἁπάσης ἐμπαγῆναι τὸ σωτήριον ξύλον, ἵν ὡς ἄλλες 
τις οὐρανοφεγγὴῆς ἥλιος, ὁ τῆς διχαιοσύνης µεσου- 
ρανῶν "Ἠλιος, otov Éx τινος τοῦ σταυροῦ στερεώ- 
µατος, τὰς ἑαυτοῦ φωτοειδεῖς ἀχεῖνας, καὶ τοῖς «dv 
γῇ χώματος 9! » κατεχοµένοις, δύνας, bv τῷ ovavpa 
χαταλάμψειεν. Οὗτος ὁ σταυρὺς xai ξύλον ἐστιν 
ὁρατὺν, xal σημεῖον παρὰ τῇ Γραφῇ πολλαχοῦ και. 
λεῖται. Τί γάρ ἐστιν ὃὅ φησιν 6 Δαθίδ. « Ποίησαν 
pst. ἐμοῦ σημεῖον εἰς ἀγαθόν. » Καὶ, « Σηµειωθότα, 
ἐφ᾽ ἡμᾶς τὸ φῶς τοῦ προσώπου σου, Κύριε. Καὶ 
« Ἔδωκας τοῖς φοδουµένοις σηµείωσιν τοῦ φνγιῇ 
ἀπὺ προσώπου τόξου, » fj ὅπερ xat αὐτὸς Κύριος ἐν 
Εύαγγελίοις Bod: εΚαὶ τότε ὄψονται τὸ σηµίο 
τοῦ θεοῦ.» Καὶ πρὸ τούτου ' « Σημεῖον ἐπιζηαί 
ἡ yeve& αὕτη, καὶ σημεῖον οὐ δοθήσεται abre, 
εἰ μὴ τὸ σημεῖον Ἰωνᾶ τοῦ προφήτου,ν ὃ xw. 
αὐτὸ διὰ τοῦ σταυροῦ παραδείχνυται; Συμεὼν ἃ 
τὴν Παρθένον εὐλογῶν, ὁ θεοδόχος, ὅτε τὸν νηπιν 
φανῃ Κύριον ὑπεδέξατο, τί βούλεται λέγων * «Οὗτακ 
χεῖται εἰς πτῶσιν xal ἀνάστασιν πολλῶν ἐν tj 
Ἰσραὴλ, καὶ εἰς σημεῖον τὸ ἀντιλεγόμενον ; » 00 cw 
σταυρὸν διὰ τοῦ σημείου τρανῶς παρυπέφηνεν; 
Αλλὰ xai δύναμις ὁ σταυρὸς κχαλεῖται. Τί yàg 
φησιν ὁ Δαθίδ: « Ἐγνώρισας ἓν τοῖς λαοῖς τὴν b 
ναμίν σου. » Αλλὰ xat Bpaylov* « Ἐλυτρώσω ἐν τῷ 
Bpaylovl σου «bv λαόν σου. » "Oct δὲ καὶ δύναμς 
Χριστοῦ ὁ σταυρὸς, üxous Παύλου λέγοντος « Ὁ 
λόγος τοῦ σταυροῦ, τοῖς μὲν ἀπολλυμένοις μωρά 
ἐστίν * τοῖς δὲ σωζοµένοις ἡμῖν, δύναµις θεοῦ ἔστυ.) 
”Αχουσον δὲ xat αὐτοῦ τοῦ Χριστοῦ πρὸς Μωσῖν H- 
Ύοντος * «Σχληρύνων σχληρυνῶ τὴν καρδίαν Φαραὺ, 
ἵν ἑνδείξωμαι ἐν αὐτῷ πᾶσαν τὴν δύναμίν yov) 
ναµιν ἐνταῦθα λέγων, τὴν διὰ τῆς ῥάδδου Μωσέως εν 
τύπον τοῦ σταυροῦ προδειχθεῖσαν, παντοδύναμαν Iv 
δειξιν, δι’ ὃς τὰ παράδοξα τῶν τεραστίων αὐτοῦ Ef" 


- αδείχνν.Οὕτως ἡμεῖς περὶ τοῦ σταυροῦ, xal νοεῖν xil 


φρονεῖν δεδιδάγµεθα. υὕτω τὸν πιστὸν λαὺν τοῦ 6&9) 
τιμᾷν τὸν σταυρὸν, καὶ σεδάζεσθαι δι’ ὅλου προτρέπ- 
μεν. Δι' αὐτοῦ γὰρ ἐσαγηνεύθη τὰ ἔθνη᾽ fj πίστι πάν 


disseminata est. Hac cum Christi discipuli, tan- p ταχοῦ χατεσπάρη. Τούτῳ yàp ol Χριστοῦ µα 


* Dan. xii, 2. 
5 Luc. nmd,24. 


* Psal. Lxxiun, 19. 
50. y Mauh. xn, 29. 
iv, 21 ; vn, $5; 1x, 19. 


* Psal. rxxxv, 17. * Psal. iv, 7. "Psal. Lix, 6. 
* Psal. Lxxvi, 15. 


, Yi, 
arr 


b ibid. 16. εἰ Cor. 1, 18. 


VARLE LECTIONES. 


P "I6. γῆς yo paci, ut apud Duud. 


COMBEFISII ΝοτΑ». 


(66) In terre pulcere. "Ev 45 χώματος. Verba 
sunt Danielis paululum commutata. Velut dicat, 
in terra aggesta, et tumulis terre, quomodo Gretz. 
reddiderat. Sic porro detentis et. dornieutibus il- 
luxit Sol ille occidens in cruce, cum animas 
exspeclantes ejus redempilonem, claustris in- 
lerni dicruptis, ac vectibus coufraciis victor 
)pse per crucem , Dominus Jesus, carccre eduxit. 
. (81) Nomus crucem, etc. Sic plane legendum 
Interrogative series tota exigit, coque mutavimus 


τὸ, οὗ, in οὐ * adjecta nota interrogationis. Grebt- 
rus vero : Cujus signum, etc.,sed nulla cobsresii. 
Paulo etiam superius τὸ, fj, quod Ipse compersi" 
vum /acceperat, accepimus ipsi disjunctiveP 
quomodo accipiendum vidisset ipse Greizerus. 
locos inter quos medium ponitur, et quibus &* 
dem modo crux, signi nomine non nibil obit 
rius et. symbolice designatur, tantillum auepii 
set. Sic sane interpretes, innumera contra je! 
cium peccant. 


. IN DORMITIONEM 5. MARLE. I. 
ἁβότρῳ τὴν ἀνθρωπίνην φύσιν τὴν ἄγονον A quam 


ἵνεες, ἀειθαλῆ τε τῆς Ἐκκλησίας τὰ Afta 
, πολύχουν τῶν εἰς Χριστὸν πεπιστευχότων 
wv ἐχομίσαντο. Τούτῳ ῥωννύμενοι µάρτυ- 
είκτοντες, τοὺς βάλλοντας ἔτυκτον. Δι αὐ- 
εὓς ἐπεγνώσθη, xal τῶν πιστῶν ἡ Ἐκχλη- 
µαντὺς «hv Γραφὴν ἀναπτύξασα, τὸν αὐτὸν 
[ριστὸν τὸν τοῦ θεοῦ YTibv, xal αὐτόθεον 
κύριον, µεγαλοφώνως ἐμδοῶντα" « EU τις 
δω µου ἐλθεῖν, ἁπαρνησάσθω ἑαυτὸν, xot 
ν σταυρὸν αὐτοῦ, καὶ ἀχολουθείτω µοι. » 
τὰ τῶν Χριστιανῶν ἀνθεῖ, χαὶ πανταχοῦ 
ται. Δι αὐτοῦ βασιλεία χρατύνεται, πολι- 
ἴζεται, πολέμιοι πίπτουσι. ὀφρὺς Βαρδάρων 
» ἹσραἨλ κατασφάττεται, χεραυνοῦνται 
' ὅτι ἐν αὐτῷ xal δι αὐτοῦ πιστεύοµεν 
, Χάὶ αὑτός στι τὸ « σημεῖον τοῦ Υιοῦ τοῦ 
* » xài, «Ἐν αὐτῷ πᾶσα σὰρξ, » χατὰ τὸ 
ἴνον, € ὄψεται τὸ σωτήριον τοῦ Θεοῦ fj; ῶν. 
Μονται οἱ Ἰουδαῖοι [χαὶ χόψονται] εἰς ὃν 
κιν. Ἡμεῖς δὲ, ὅσοι τῷ φωτὶ αὐτοῦ ἐπορεύ- 
J9 αὑτῷ δοξασθησόµεθα, καὶ συμθασιλεύ- 
θεῷ. τῇ Τριάδι σὺν ἀγγέλοις περιχορεύον- 
iv Πατρὶ, καὶ Υἱῷ, καὶ ἁγίῳ Πνεύματι 
υµένῃ. νῦν καὶ ἀεὶ, xal εἰς τοὺς αἰῶνας 
ων. Αμήν. 


ΛΟΓΟΣ ID'. 


v κοἰμησιν τῆς ὑπεραγίας Δεσποίνης c 


ἡμῶν θεοτόχου. 


΄ 


(Interprete 
à σεπτὸν τοῦτο τῖς θεωτόχου κατε'λήφατε 
δεῦρό µο:, λ.παρῶ, συνεπαμύνασθαι σήµε- 
τὸν λόγον χάµνοντι, xal πρὸς τὸ Όψος val 
Ἠχανοῦντι τοῦ θαύματος. Εἶθ᾽ οὕτως συν- 
$4 ἐπὶ τὸ ἄχρον τῆς κεφαλίδος, τὸ 65 λεγόμε- 
Θεοῦ μυστήρια παραχύψωμεν, χαὶ λόγων 
Y ἀχούσωμεν. 


ix, 925. 


f Matth. xxiv, 30. 8 Isa. x1, 5. ν 
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aratro, infecundam hominum naturam 
coluissent, et uberem virentewque Eeclesic sege- 
tem effecissent, eorum, qui in Christum crediderunt 
magnam messem reportsrunt. Hac contirmati 
martyres, cum etiam caderent ac occiderentur (68) 
incessentes ferientesque, verberabant. Per illam 
Christus aguitus est, fideliumque Ecclesia Scri- 
pturam perpetuo evolvens, eumdem inducit Cliri- 
stum Dei Filium, et ipsum per se Deum, ipsum- 
que per se Dominum, magna voce clamantem * 
ε Si quis vult post me venire, abncget semetipsum, 
et tollat crucem suam, et sequatur ine 9, » Per 
ipsam forent res Christianorum, et in omnem 
partem propagantur. Per ipsam regum imperium 
firmatur, respublica stabilitur, cadunt hostes, su- 
percilium Barbarorum deprimitur, Ismael interfi- 
citur, demones fulmine percelluntur , quoniam in 
ipsa et per ipsam nos salvos fore credimus ; est- 
que ipsa «Signum Filii hominis f ; » atque in ea, 
sicut scriptum est : « Videbit omnis earo salutare 
Dei nostri 8; » et: « Vilebunt Judzi, ct plan- 
gent, in quem confixerunt b 1» Nos vere, qui in 
lumine ejus ambula«mus, cu: ipsa glorificabimur, 
et regnabimus simul cum Deo, circa Trinitatem 
cum angelis choreas ducentes : qvi aloratur in 
Patre, et Filio εἰ Spiritu sancto, nunc et semper, 
el in secula seculorum Amen. 


ORATIO XII. 


In dormitionem sanctissine Deipare Domina no- 
sire. (69 


Combefisio. ) 

Quotquot in venerabile hoc Dei Genitricis tem- 
plum concessistis, adeste, rogo, hodie auxilio. la- 
boranti in. serinonis agone, nec miraculi altitudi- 
nem profunditatemque valenti satis assequi. Tuin 
vero pariter ad summum rei. caput, quod dicitur, 
ascendentes, in Dei sacramenta velut incuinbendo 
oculos inferamus ( 70), ac sermones funebres au- 
diamus. 


h Zachar. xn, 10. 


COMBEFISII NOT £. 


um eliam caderent et . occiderentur. Καὶ 
$. Nihil clarius, et in martyres, morte 
in Christi przlio prosternente hoste, vi- 
ptius. Nam est proprium eorum qui occisi 
n bello «5, πίπτειν ' quomodo statim se- 
πολέμιοι πίπτουσι. Ubi Gretz. Cadunt ini- 
ius, fostes. Hic autem plane perperam : 
procidentes :. velut. crucis adorationein, 
tem mariyrum victoriosam auctor dice- 
nuper fucum fecit in eadem pene materia 
nis sacrarum rerum, non nibil ampullata 
JMerici cujusdam unius veterum Patrum 
ut inde petitum adversus Calvinistam ar- 
Im, collato textu, nonnullo certe arguentis, 
inam non Ecclesie Christi, contemptu, 
n sit, Non desunt vera, ut debeamus cor- 
"entila presidia * quanquam nec Gretz. 
, quem kLkonor.s causa sileo, piis utique 
religiosis, quidquam studio iis in. rebus 
mmissum putandum sit. 

'riplivi encomio egregie Andreas festivis- 
Dei. Geniteicis Dorimitionem, longe mazi- 


mam ejus solemnitztem, devotissimus cliens cele- 
brat : totaque modestia, quid pia traditione jam 
oliin Ecclesia pie teneat : quod et szeculo fere poste- 
riore Damascenus Germaniusque postinodum  In- 
culenter fecere ,  enfrrat atque exornat, — Vix 
alio titulo inveniatur apud etiam medii zvi, nec 
jta antiquos scriptores sacros, ea Dominz nostra 
solemnitas, sic ctiam Martyrologio Romano anti- 
quo, Adone, et aliis vocitantibus : velut non satis 
fiducia; esset, ut quod Deus nonnihil obscuruni 
voluisset , praematurum , inquam, Assumptionis 
Marie in corpore glorioso triumphum, ipso festi 
alam nomine preflteri et asserere viderentur. Qua 
n re indulgentior fuit posterorum pietas ; quam 
et ego. indulgentiam, duin et ipsa modesta sil, ac 
intra limites pi» credulitatis, quam solam Deus, 
non tantum. veneraund:e illi antiquitati, sed et po- 
tiori jure secutis nobis, permisisse videtur, con- 
stiterit : qui velim sobrius esse, ac pietate quauv 
sensu abundare, laud gravate probaverim ac lau- 
daverim. 

(70) Velut incumbendo oculos. inferamus, Παρα- 


D 
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Salutaris ergo Sermo ille ac. optimus, Sermo, A 


inquam, subsistens, ac major substantia, ubi to- 
tam pro nobis in terra carnis dispensationem ges- 
sisset, ac olim de ipso predicta implesset, nosque 
in seipso ac se in nobis totum ipse exhihyisset , 
coeluni deinceps ac terram gloria implevit, suaque 
sanciimonia creata universa ditavit. At vero per 
€rucem congressus, mali superavit auctorem ; lu- 
ctatusque cum morte, quam ca in nos tyrannidem 
exercebat labefactavit, atque inferni obscuram re- 
gionem infernalemque regiam, omnium voraci ejus 
ventre occluso, ut ne deinceps deiformes sancto- 
rum animas ceu potentia mancipante susciperet, 
evertit, Par porro quod existimo erat, ul ne pror- 
sus antique maledictionis jura abolerentur. Quip- 
pe divina voce decretum  manarat, ut. qui semel 
e lerra educti essent, in lerram reverterentur, non- 
dum notura quz fuisset tracta e terra, libertatem 
a servitute in ortu interituque posita, consecuta. 
Plane autem par erat, ut « qui per omnia factus 
csset fratribus similis i » absque peccato, omnia 
nature velut insignia, in sc ipse ostenderet : qui 
ea de re, Ueus exsistens, impensiori in humanum 
genus studio factus «cesset homo, guslassetque 
affectiones liumanas, ut suam in nos homines ne- 
cessitudinem proderet, si quando cjus affectioni- 
bus, qui ab affectionibus esset immunis, inumunes 
ipsi et liberi ab affectionibus redderemur. fPro- 
pierea etiam interitionis periculum sustinuit facere, 
ac subire mortem, atque ad tristem inferni regio- 


nem venire, ut ipsi infernalibus exempti vinculis, C τὸ εἶναι λαθόντες, ἀθάνατοι διετλἀσθτµεν. 
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'O τοίνυν σωτήριος xal ὑπεράγαθος Λόγος , ὃ iv- 
υπόστατός τε xai ὑπερούσιος, πᾶσαν τὴν ὑπὲρ ἡμῶν 
οἰχονομίαν ἐπὶ γῆς μετὰ σαρχὸς ἐμπολιτευσάμε- 
vog, xal τὰ πάλαι περὶ αὐτοῦ χεχρησμῳδηµένα 
πληρώσας, δείξας τε ἡμᾶς ἐν αὑτῷ, xa ὅλον abd 
ἐν ἡμῖν, πεπλήρωχε τὸν οὐρανὺν καὶ τὴν Yr» δόξης, 
xai τῆς ἁγιστείας αὐτοῦ τὴν σύµπασαν χατεπλούτισε 
χτίσιν. Νενίχηχε δὲ, διὰ σταυροῦ συμπλαχεὶς τὸν 
ἀρχέκακον, χαὶ τῷ θαιάτῳ προσπαλαίσας, τὴν χαθ' 
ἡμῶν ἕἔλυσε τυραννίδα. ὤδου τε τὸν ἀφεγγὴ χῶροι, 
xal τὰ ἐχεῖ καθεῖλε βασίλεια, τὴν παμφάγον αὐτοῦ 
συγχλείσας γαστέρα, πρὺς τὸ μὴ τὰς θεοειδεῖς τῶν 
ἁγίων Ψυχὰς ἔτι xav! ἐπικράτειαν δέχεσθαι. Ἐχρῆν 
δὲ, οἶμαι, μὴ πάντη τῆς ἀρχαίας ἀρᾶς ἀποπαυθη-. 
ναι τὰ ὀροθέσια. θεοῦ γὰρ fjv φωνὴ, τοὺς ἅπαξ às) 


B γῆς παραχθέντας. εἰς γΏν ἐπανάγεσθαι * ὅτι μὴ τῆς 


Ev γενέσει χαὶ φθορᾶ δουλείας f) πρὶν ἀπογαιωθεῖσα 
φύσις τέως ἀπιλευθέρωτο. "Έδει δὲ « τὸν κατὰ 
πάντα τοῖς ἀδελφοῖς ὁμοιωθέντα χωρὶς ἁμαρτίας, i 
πάντα ἓν αὑτῷ τὰ τῆς φύσεως παραδεῖξαι γνωρί- 
σµατα ' ὃς διὰ τοῦτο, θεὸς ὧν, ὑπὲρ φιλανθρωπίας 
ἐγένετο ἄνθρωπος: xai παθῶν ἀπεγεύσατο mpi, lv- 
δειξ.ν τῆς πρὸς ἡμᾶς οἰχειώσεως, εἴ πως τοῖς τοῦ 
ἁπαθοῦς πάθεσιν ἔξω παθῶν χατασταίηµεν. Ταύτη- 
τοι καὶ φθορᾶς πεῖραν λαθεῖν χατεδέξατο, xa θα” 
νάτῳ προσομι)λῆσαι, καὶ τὴν ἀμειδὴῆ τοῦ ᾷδου χώραν 
καταλαθεῖν, ἵν ἡμεῖς τῶν ἐντεῦθεν ἁποδραμόντε 
δεσμῶν, εἰς ἀφθαρσίαν µεταχωρέσαιµεν. 'AX οὗ 
παρὰ τοῦτο τὸν φυσικὸν ἐχφενξόμεθα θάνατον 
εἴγε χατὰ µόνην τὴν χάριν, ἁλλ᾽ οὐ κατὰ τὴν φύσιν, 


in incorruptionem transferremur. Verum enimvero haudquaquam ideo sumus vitaturi mortem nt 
turalem, siquidem gratia tantum, non autem per naturam suscepto esse, iminorlales sumus recon 


cinnati (71). 

Quorsum vero hzc loquor, fratres, ac. qua de 
causa huc sermonis provectus sum? Quod si nimi- 
rum, siquidem debeamus praeclari illius transitus 
&acramenta altj»gere , necesse sit, ut. aliquantu- 
lum sermonem reducamus ad omnium nostrum 
Dominum herumque ac Deum Jesum Christum, 
tumque ordine. subjecto argumento orationem ap- 
temius ac conseramus. Quoniam ergo necessarium 
hominibus incumbebat ut semel] morerentur, res- 
que omniro. [ii mano generi indeprecabilis erat, 
quod maxime id a principio, ferente Fictore, in- 
obedientiz crimen et transgressiu seutenti.e acec- 
pisset , idcirco etiam Dominus semel mortuus est, 
unius illius communis mortis pretium  faetus, ut 
omnes plane ab amara. mortis servitute. eximeret, 


i [lebr. v, 17. 


Πρὸς οὖν τί ταῦτά φημι, ἀδελφοὶ, καὶ ὅτου yápy 
εἰς τούτους νῦν προἠχῆην τοὺς λόγους»; Ὅτι εἰ μὲ» 
λοιμεν τῶν γχατὰ τὴν ὑπ:ρφνᾶ µετάστασιν µυστ΄ 
ρίων ἑάπτεσθα:, &vá xr, μικρὸν αὐτοῦ που «bv M- 
γον ἀναγαγεῖν, ἐπὶ τὺν πάντων ἡμῶν Δεσπότην κ 
Κύρ.ον καὶ θεὸν Ἱτσοῦν Νριστὸ»ν, εἶθ᾽ οὕτως δι àxe- 
λούθου τάξεως συναναζεῦξαι πρὸς τὸ προχείµενν. 
Ἐπειδὴ γὰρ ἐξ ἀνάγχης ἀπέκειτο τοῖς ἀνθρώπας 
ἅπαξ ἀποθανεῖν, καὶ fv τοῦτο πάντη τῇ καθ ἡμᾶί 


D ἀπαραίτητον φύσει, τῷ μάλιστα διὰ τῆς παραχοῆς 


ἄνωθτν τοῦτον δέξασθαι τ2ρὰ τοῦ πλάστου τὸν Df 
διὰ τοῦτο δὴ, καὶ ὁ Κύριος ἅπαξ ἀπέθανεν, lix 
γενόμενος Üzvázou ἀντίλυτρον, ἵνα πάντας àv 
ἁπαλλάξη τῖς τικρᾶς τοῦ θανάτου δουλείας, xt j 
φησιν ὁ Ἱεροφάνττς, « Τοὺς ὅσοι φόδῳ θανάτου δια” 


COMBEFISII NOTE. 


xo'tuusv. Vox signantissima, ad modum exprimen- 
dum, quo velut levius oculorum jactu, ac quadam 
ex adverso protfensione, divina in corpore positi, 
vix medicum. bispectames, Τό, φύσις πρὶν ἁπο- 
υσμυθτῖσχ. D. 7, ma'e redditum est : nam est, ve- 
lut olim in teirati. versa, seu addicta. quie in ter- 
yan: verteretur. 

(71) Inmortales sumus reconcinnali. Aie T).3307, cv. 
Secunda per Christum formatione, et reformatione 


ad esse immortale, quod absolute per gratiam ed, 
eoque par est differri. velut indebitum. Potest e5$ 
metaphora a membris luxatis et quassatis, 12 
subinde mgdica arte reconcinnantur, quo sensu Cl 
tatur ex Galeno. Paulo post 1. C. corrigendum vt 
errat. mota interrogatione. D. 4, d. τὸ, temporale: 
ul quod auctoris sententiam nimis restringal, et 59 
niortem, de qua forte non loquitur. 
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Aw ἔνοχοι σαν δουλείας,» Τί νῦν οὐ τεθνη- A et , u! divinus ait inferpres , « Omnes qui 


θάνατον ἐχεῖνον; ἀντιφήσαιεν ἄν τινες 
ιθνηξόμεθα 5’. Πλὴν οὐ μενοῦμεν ἐν αὑτῷ 
t χαθὰ χαἱ πρότερον, ὅτε τῷ θανάτῳ χατει- 
Att. τῷ τῆς ἁμαρτίας Υραμματείῳφ. Καὶ 
18 ἀποθανεῖν εἰχότως τοῦτο λέἐχοιτ ἄν. 
SL τινες, οἳ χαὶ τοῦτον διαφεύξονται μὲν, 
αι δὲ, κατὰ τὴν ἱερὰν ἐχφαντορίαν. 8a- 
βαννὶς χαὶ θάνατος ἐχεῖνος ὄντως ἐστὶν, 
συγχωρηθῶμεν ἀποθανόντες ἐπανελθεῖν 
Ὁπόταν δὲ xai τεθναίηµεν, xai μετὰ τὸ 
υθις ζήσωμεν, χαὶ ζωὴν τὴν &ápelvo * οὐ 
οδήλως τοῦτό ἐστιν, ἀλλὰ χοίµησις, xat 
υτέραν ζωὴν ἐπάνοδος, διὰ τῆς τῶν γηῖ- 
ρῦς ἁποπαύσεως, τοὺς µετιόντας ἐντεῦθεν 
Όσα xal προπέµπουσα. "Hv 6h σαφέἑστε- 
μιαστὴς ἐνδειχνύμενος, « θάνατος, φησὶν, 
αυσις. » Συνέχλεισε γὰρ ὁ θεὸς χατ᾽ αὐ- 
χέτι τυχὸν.ἐνεργεῖν ὅ τι xal méguxe. θά- 
ποτ ἂν ἄλλο νοοῖτο, f] ψυχῆς χωρισμὸς 
ὃς, τὴν μὲν ἐλπίδα τῆς ἀναστάσεως διὰ 
,τῶν μερῶν διαζεύξεως, εἶτα συµπήξεως 
µενος * τὴν 6k εἰς ἀφθαρσίαν xaX εἰς λῆξιν 
μετάδασιν, διὰ τῆς ἑλτίδος πιστούµενος, 
δουλεύειν ἡμᾶς τῇ ἁμαρτίᾳ, χατὰ τὴν ἓν 
; τὰ αἰσθητὰ δηλονότι ἐμπαθεστάτην 


timore mortis per totam vitam obnoxii erant ser- 
vituti 3. » Num enim, objecerint forte aliqui, non 
sumus mortem illam morituri? Sic plane sumus 
morituri. Haudquaquam tamen velut olim, in ea 
servituli addicti, cum peceati libello teneremur 
vineti : atque adeo sit qui nec morituros merito 
dixerit. Plane enim sunt, qui et hanc quidem tem- 
poralem mortem sint evasuri, quanquam et ii, 
juxta sacram Pauli doctrinam, sunt immutandi. 
Ea perro mortis tyrannis ac vera mors est, quanes 
do.semel mortuis non sit concessa ad vitam re- 
gressio. Quando autem et moriamur, iterumque 
a morte vivamus, ac vitam meliorem, palam est 
non id mortem esse, sed dormitionem, atque ad 
vitam alteram reversionem, qux omni modo a 
terrenis quiete, hinc migrantes illo provehat at- 
que premittat. Quam sane requiem clarius signi- 
ficans Proverbiorum scriptor (72) , « Mors, in- 
quit, viro requies est Κ. » Eo enim adegit Deus 
(76), ut ne quid forte operetur eorum, qua nata 
sit operari. Quid autem mors aliud habeat intel- 
ligi, quam separatio anima ac corporis, ut ea 
partium disjunctione, ac postmodum commissione, 
spem quidem resurrectionis provocet, speque tran- 
situm in incorruptionem ae meliorem sorlem, ut 
ne amplius serviamus peccato, pro vite nimirum 
carnalis rebus sensui subjectis addictissima ralio- 
ne, astruat? 


ὑτὸς ὁ ζωῆς καὶ θανάτου Κύριος, fj ζωὴς Cum igitur ipse vit? mortisque Dominus, vita 


nv, 1j ἀνάστασις τῶν νενεχρωµένων, « τὸ 
σµου, ὁ τῷ οἰχείῳ θανάτῳ χαταργήσας 
τος ἔχοντα τοῦ θανάτου, » οὐχ (pzxo δεῖν, 
)ρωπίας χαμπτόµενος, οὐδὲΣ τόνδε τὸν 
ἑδραμεῖν ἀλειτούργητον * ἀλλ ὡς ἂν κατὰ 
ὁμοιωθῇ, δείξη τε ταύῦττν ἀναγχαίως εἰς 
σθαι τὴν χάθοδον, χαὶ αὐτὸς fitv τὸν ἴσον 
v, « πορευθεὶς ἐν µέσῳ σχιᾶς θανάτου, 
ἵραμμένον, ἐπὶ τρισί τὲ ἡμέραις ἔνδια- 
τὰ χατώτατα µέρη τῆς γῆς, ἕνθα τῶν 
ων ai Ψψυχαὶ προχατείχοντο σειραῖς ἀφύ- 
ἵόμεναι, af; xal εὐηγγελίσνη κατὰ τὸν 
évpou* « Καὶ τοῖς £v φυλαχῆ γὰρ πνεύ- 
οθεὶς ἐχήρυξε”» πῶς οὐχ ἂν cir τοῦτο 
ταντελῶς ἀναντίῤῥητον, ὡς χαὶ voy ἁπάν- 
Ινθρώπων, καὶ µέντο: χαὶ τῶν ἁγίων αἱ 
ἀειδῃ τόπον ἐχεῖνον διέρχονται μὲν, οὐ 


11, 19. 
it, 19. 


κ Eccii. xxxvut, 24. 


| Joan. vin, 12. 


universorum, dormientium resurrectio, « Lumen 
illud mundi !, »is « Qui morte sua, eum destru- 
xissel, qui mortis imperium  liabebat 7? infle- 
clente sua illa clementia ac in hominum genus pro- 
pensiori studio, nec sibi ipse cominiLtendum pula- 
veri uL ne ea non defungeretur lege, sed ut nobis 
per omnia assimilatus huncce sibi in terram de- 
$censum, necessarium ostenderet, et camdem sibi 
nobiseum — salvam  voluerit-legis districtionem, 
c ambulans in medio umbra mortis ^, » sicut 
scriplum est, dies tres moratus in infimis lerra 
partibus, quo loco pradefunctorum animz ineno- 
dabilibus tenebantur constiictz: catenis, quibus 
etiam evangelizavit, juxta quod scribit beatus Ῥο- 
Uus : « Et his qui iu. carcere eraut, spiritibus ve- 
niens pradicavit ο. » Cum, inquam, Wa in Christo 
liabeat, qui non. perspicuum sit ac. extra omnem 
3 Psal. 


^ [|lebr, αν 141. xxu, 4. 


VARLE LECTIONES. 


θάνατον. 


COMBEFISII ΝΟΤΑ. 


vterbiorum scriptor. 'O Πσροιμιαστής. 
iun locum οκ Proverbiis aut. Ecclesiaste 
t variaut in illis plurimz lectiones. Locus 
ipsimus margini ex Jesu Sirach, 58, om- 
is C$: "Ev ἀναπχύσει v:4002 κατάπαυσον 
3uv99 αὐτοῦ In requie moriui, nempe 
siescere [ac memoriam ejus : nee. forte 
'as Fespezit. Nihil enim novi ut velut Sa- 


lomonis eitentur libri omnes sapientiales, velut ma- 
gnam partem ex iis quie ipse scripsisset, quanquam 
alio digerente confecti. MEM 

(70) Eo enim adegit, ctc. Συνέχλεισε xav αθτοῦ, 
τοῦ. Velut conclusit adversum eam, ut, elc., 1n con - 
trarinia. versis ejus machinamentis, quod iu sc- 
quentibus deducit. 
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plane controversiam, nec modo ullas esse hominuin A χατέχονται δὲ, πλὴν τῶν ὅσαι *fj χατὰ τὸν βίο 


23nimas, tametsi justorum, qua tristem illum locum 
nona permeent (74), quanquam non detineantur, 
excepto si. qua vita molliori, mortem sibi quse est 
ex peccato consciverint? Quz enim divinis se legibus 
manucipantes, colestem carne in spiritu exhibue- 
punt. virg rationem, ad lucida plane loca sacro illi 
sanctorum ststui congrua, transmittuntur ; ad loca, 
inquam, qua Domiuus. inspectat, ejusque oculi ac 
oraculum semper aspiciunt. Quorum pülchritudi- 
nem, fusaque spatia stque immensum beatam 
positionem, addiderim vero et speciem quam nec 
intellectus satis assequatur , clarius merito ac su» 
blimius viderint, qui nobis propinquiores Deo, 
presentis vitze exacto cursu, quielem acceperunt, 


atque adeo, quibus gubernante sapienter omnia p αγούσης Ἡρονοίας. Ὥστε διελεύσονται μὲν al 9l. 


providentia, fuit paratum. Quamobrem, sunt qui- 
dem anim» sanctorum transiturz inferni portas, 
sicut probatum est : « Non enim est discipulus 
supra magistrum P. » Haud tamen puto, velut olim 
detinendas fore, quum juxta. quod scriptum est, 
« peccatum regnabat cum. morte 4, » Porro sunt 
periransitur:ie ( audi cordate εἰ intelligenter ) non 
ita ut interitioni tradantur, sed ut et illic novum 
scrulentur doceanturque sacramentum divine 
dispensationis; Christi, inquam, in infernum de- 
scensum, quem Jesus vitz? auctor, sua ipse sponte, 
Wubi a passione οἱ interitu. immunis crucis susti- 
nuisset mortem, nostri causa molitus est. Ad haec 
vero ul. eorum quz illic fuere consummata mira- 


Dilem rationem accuratius didicerint, quanta ni- C µεμνήµεθα, xal οὐκ ἀπὸ σχοποῦ τῶν ῥηθησομέαὴ : 


mirum et qualis parta sit. Christo, confractis zeter- 


nalibus vecübus, congressione, victoria. Hzc igitur ex sacris docti sumus oraculis, nec aliena 1d 


cendorum ratione examinata prxmisimus. 

futo autem valde consequens ac commodum, 
nt et vestigando, quiz ad sacra hujus semper Vir- 
ginis occultam gloriosamque dormitionem spe- 
€tant, bonorum ac contemplationis divinorum 
awantibus apponam. Quippe ut quod est vere 
fateri oporteat, et ad hanc usque progressa est 
mors naturalis, non tanquam velut carcere cohi- 
buerit, quemadmodum accidit in nobis, autve sibi 
subjecerit, apage, nisi quantum oportuit, ut 
somnum illum ceu exstaticum quemdam, ut ita 
dicam, impetum experiretur, quo a terrenis ad 
bona illa in spe posita, in deiformem quemdam 
siatum immutati transmittimur : ac qualis evem- 
pli causa fuit primus ille somnus, quer primus 
dormivit homo, cum costa 3d humana spcciei 
coipletionem subtracta, quod deesset abstracts 


» Matth. x, 24. 4 Rom. v, 21. 


COMBEFISII NOT E. 


(14) Que tristem illum locum non permeent. Est, 
àc:on* Tenebrorum, obscurum. Videtur nonnihil 
nova et singularis doctrina, quanquam, ut ipsemet 
auctor exponit, nibil. absonum habeat ; ut scilicet 
magis specie triumphi quam poeni, eo deducantur 
justorum animze, non illic detinendze, sed Christi 
tantum magnalia in. iuferno inspeclura, ac velut 
eurr secuturz, ejusque afl inferos descensum imi- 


momento esse potest ; tauetsi Andreas minas coe 


ῥᾳστώνῃ τὸν δι ἁμαρτίας θάνατον ἑαυταῖς Ltenb. 
σαντο; "Όσαι γὰρ δήπου τυχὸν τοῖς θείοις νόµας 
ἑαυτὰς ὑπκοζεύξασαι, thv ἓν οὐρανοῖς πολιτείαν ἐν 
πνεύματι διὰ σαρχὺς ἐπεδείξαντο, πρὸς τόπους m 
φωτοειδεῖς πρέποντας τῇ τοιᾷδε τῶν ἁγίων kel 
χαταστάσει µετατιθέµεναι, παραπέμπονται, ei 
ἐπισκοπεῖ Κύριος, xai ol ὀφθαλμοὶ αὐτοῦ xai cs - 
γιον διαπαντὸς ἑπιθλέπουσιν. "Qv «b χάλλος παὶ ἡ 
μέγεθος, xal τὴν εἰς ἄπειρον µαχαριότητος,θέσα — 
προσθήσω δ' ὅτι καὶ τῆς ὑπὲρ νοῦν ὡραιόπις, - 
ἴδοιεν ἂν εἰχότως αὐτοὶ τρανώτερόν τε xal ὑψηλέω» | 
pov, οἳ μᾶλλον ἡμῶν θεῷ πλησιάζοντες, κἀνταθὲ : 
τοῦ δρόµου λήξαντες, τὴν ἐκχεχειρίαν ἑδέξαντο, dip 
καὶ μᾶλλον ἠτοίμασται παρὰ τῆς πάντα οοφῶς δή» : 


a 


ALL 














ἁγίων ψυχαὶ, καθὰ δέδειχται, διὰ τῶν τοῦ €Mev ο 
λῶν. « OO γάρ ἐστι μαθητὴς ὑπὲρ τὸν διδάσκαλοι, $ 
02 μὴν, οἶμαι, χατασχεθῄσονται χαθὰ xal πρώην, δις 
χατὰ τὸ γεγραμμένον , « ἑδασίλευσε σὺν τῷ 
1| ἁμαρτία. » Διελεύσονται δὲ (ἄχουε συνετῶ;) Mf 
ὥστε διολεσθῆναι, ἀλλ᾽ ὥστε διερευνῆσαι xal 
θῆναι χἀχεῖ tb ξένον τῆς θείας οἰχονομίας µ 
(λέγω δὲ τὴν εἰς (bou χατάθασιν, fiv ὑπὲρ 
ἑχὼν ὁ ζωαρχιχὸς Ἰησοῦς ἑποιήσατο, τὸν διὰ 
ροῦ θάνατον ὑπομείνας, ὁ ἁπαθὴς xai ἀνώλε 
προσέτι xat τῶν ἐχεῖσε τελεσθέντων τὸν ὑπερφα' 
λόγον ἑχδιδαχθῆναι, ὅση τε xal oa διὰ τῆς συµδοω]ς. 
ἡ νίχη γέγονε τῷ Σωτῆρι, τοὺς αἰωνίους xaÜacpem 
μοχλούς. Ταῦτα τοίνυν πρὸς τῶν ἱερῶν λογω 


ἡμῖν προξεξέτασται. 


Ὡς οἶμαι, λίαν ἀχόλουθόν τε xat πρόσφορον, uil 
τὰ ἐπὶ τῇ χρυφίᾳ xal περιδόξῳ τῆς ἱερογενοὺς τεὐ- 
της ᾽Αειπαρθένου χοιµήσει διαψηλαφήσαντα, κο. . 
θεῖναι τοῖς ἑρασταῖς τῶν χαλῶν xal φιλοθεάµαμ, 
Καὶ γὰρ εἰ χρὴ λέγειν τἀληθῆ, χαὶ μέχρις oit 
ὁ φυσιχὸς τῶν ἀνθρώπων ἐχώρησε θάνατος’ οὐ gl 
χαθείρξας, ὡς ἓν ἡμῖν, f) χειρωσάμενος: ἄπαγ d 
ὅσον αὑτοῦ ὕπνου πεῖραν λαθεῖν, ἑχείνου τοῦ πρὶς di 
ἐλπιζόμενα τῶν τῇδε ἡμᾶς, ὥσπερ τινὸς ἑκστατιχής, 
ἵν) οὕτως εἴπω, φορᾶς. πρὸς θεοειδῆ pecamoovpl- 
νους χατάατασιν παραπέµποντος' ὡς, φέρε εἰπεῖν, 
τὰ χατὰ τὸν πρῶτον Όπνον ἐχεῖνον, ὃν ὁ xpi 
ὕπνωσεν ἄνθρωπος, καὶ τὴν πλευρὰν ἀφηρέθη ερ 
τὴν τοῦ καθ) ἡμᾶς εἴδους συμπλήρωσιν, καὶ οὗ 
ἀφαιρεθέντος µέρους τὸ λεῖπον ἀπείληφε. Τούνῳ, d» 
pat, τῷ τρόπῳ xal αὕτη φυσιχῶς ἀφυπνώσασα, fe 


taturze ; quod non probibet, ne vel tanc, si digas 
sunt, et nihil expiandum babeant, fruantar diritt 
visione : preterquam quod descensus iste veli 


sentire videlur, cui totum tempus, quo Marise apis 
fuit extra corpus , ad tertium circiter diem, ejt$- 
dew apud inferos velut necessaria peregrinatio M 
lustrandis, esl. 
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v ἀπεγεύσατο, οὗ μὴν δὲ ἔμεινεν κάτοχος, 1] A partis recepit. In. bunc arbitror modum soporsta 


; Φυσιχοῖς εἶξαι θεσμοῖς, χαὶ τὴν οἰχονομίαν 
w, fv ἐξ ἀρχῆς dj πάντων δ.ήχουσα περὶ 
ᾖξατο Πρόνοια καὶ 65 xat τὸν τρόπον δεῖξαι 
ἔπως τὴν ix τῶν φθαρτῶν πρὸς τὰ ἄφθαρ- 
ατικὴν ὑπηλλάξατο χίνησιν  ἐπεὶ μηδὲ ἅλ- 
Μεμιτὸν, ἢ τῆς τοιᾶσδε τῶν μερῶν διαζεύ- 
ροφυῶς γενομένης, τὴν ῥέονααν ζωὴν µετα- 
Ααι. El Υὰρ οὐχ ἔστι, χατὰ «b λόγιον, 
κ ὃς ζήσεται χαὶ οὐχ ὄψεται θάνατον" &y- 
ἃ χεὶ ἀνθρώπων ἐπέχεινα καὶ dj νῦν ópvou- 
ἄέδειχται δήπον τρανῶς, ὡς xal αὕτη τὸν 
y ἑππεπλήρωχε νόµον τῆς φύσεως, el χαὶ μὴ 
M; ἴσως, ἀλλ᾽ ὑπὲρ ἡμᾶς. xat τὴν αἰτίαν ὑπὲρ 
)αάντως παθεῖν ἑναγόμεθα. Οὕτω uot νοῄσεις 
ig ἆδου χατάδασιν * 1; τοσαύτη γἐγονεν ἐπ' 
επτά ye τὸν ἐμὸν ὅρον καὶ λόγον, τῇ διαστά- 
μερῶν ἡ τοῦ χαιροῦ ἐπιχράτεια, ὅσης ἐδεῖτο 
tic χινήσεως ἡ περίοδος, kv τοῖς ἀγνώστοις 
πείρα τὴν γνῶσιν λαδεῖν, πρώτως τούτοις 
isucav, xat ota δι) ἀλλοδαπῆς xal ἀτριδοῦς 
ιήχουσαν. Ἴλεως δὲ εἴης ἡμῖν αὐτὴ, θεηδό- 
ζωυτόχε Παρθένε, τῶν ἀνεφίχτων χατατολ- 
s τῶν περὶ σὲ χρυφίων διερευνωµένοις pu- 
' €b βάθος, xal τὰς τῷ ἀκαταλήπτῳ τῶν τοῦ 
Γμάτων βυθῷ περὶ ok πεπηγυίας ἐγχειροῦσι 
Iv θεουργίας ’ al; χαὶ τὸ µόνον προσατενίσαι 
! νοὺν θεωρίᾳ, δέος ἐμποιεῖ xat αὑτοῖς Ys τοῖς 
τὴν διάνοιαν, µή τί γε τοῖς σαρχωδεστέροις 
Wl τῷ χωδίῳ τὸν θῃρα περιχαλύπτουσι.’ 


et ipsa equidem gustavit mortem, haud tamen 
detenta mansit, nisi tantum ut nature cederet 
legibus, ac dispensationem impleret, quam a 
principio in hominum genus, omnia pervadens 
Providentia fixisset, ac voluisset immotam : atque 
adeo, ut et palam modum proderet, quo tenden- 
tem a rebus corruptioni obnoxiis «d res incor- 
ruptas motum identidem mutasset : quando nefas 
alioqui erat, ut nisi ilia partium velut a natura 
disjunctione, fluxam vitam mutando depelleret. 
Cum euim, juxia divinum oraculum 7r, non sit 
homo qui vivat, et mon sit visurus mortem: 
fuerit autem etiam homo quam celebramus, 96 
major homine; probatum utique perspicue ma- 
net, eamdem et ipsem nobiscum nature legem 
implesse; quanquam forte non ea qua ipsi, sed 
altiori et supra hominem ratione, ac prseter eain 
qua id ipsi omnino cogimur sustinere, Sic tu 
mihi, ejus ad inferos descensum cogita, cujus in 
ea tanta, quod sentio οἱ loquor, parijum disjun- 
ctione temporis mora obtinuit, quantam motus 
naturalis ambitus exigebat, ut qua primum ignota 
illa loca incederet, ac velut peregrinum invium- 
que iter conficeret, expcerinento in eis quid ea 
haberent cognosceret. lgnoscas vero, o Dei susce- 
ptrix Virgo et mater vite, qui inaccessa praesu- 
mamus, tuorumque sacramentorum arcanam scru- 
temur profunditatem, ac Dei judiciorum incom- 
prehensa abysso, in te firmata dispicienda assu- 


divina opera: quibus vel sola mentis contemplatione intentio etiam  sublimiori intclli- 
prediis, metum injicit, nedum nobis magis carnalibus, quique ovina pelle belluam con- 


. 


ὅσον δεῖξαι χοινωνήσασαν ἡμῖν τῶν χατὰ φύ- C Caterum, ea hactenus, quo tantum easdem no- 


μῶν, ταῦτα πρὸς ἡμῶν Ofct πολλῷ προδιείλη- 
[ὰ δὲ ὑφηλότερα τῶν ἐπὶ col τελεσθέντων 
2ργηµάτων, ἅτε τῇ πείρᾳ τὴν πρὸς αὐτὰ 
εν παθοῦσα, αὐτὴ ἂν εἰδείης μᾶλλον, ὦ παν- 
θειότερὀν τε xal χαθαρώτερον, fj ὡς ὁ ἡμέ- 
εξέρχεται λόγος. Καὶ πρὀ γε πάντων, αὐτὸς 
ενής σου Υἱὸς, ὁ τοὺς αἰῶνας συστησάµενος, 
Τε δόξαν εὐπρεπῆῃ περιθεὶς xat λαμπρότητα, 
ἐχδανεισθεῖσαν αὐτῷ τῆς σαρχὸς πρόσληψιν 
ἥωσιν. χαὶ τοσαύτην, ὅσην οὐχ ἄν τις τῶν 
ᾱς, οὐδ' αὐτῶν τάχα τῶν ὑπερεχόντων ἀγ- 
wp διαλαθεῖν ἐξισχύσειεν. ᾽Αλλ) ἔστω ταῦτα 
ὡς τῇ θείᾳ μυστικῶς χρυφιότητι τιμώμενά 
συντηρούµενα, xai τὸν οἰχεῖον τῆς ἀληθείας 
κράδαντον ἔχοντα, µέχρι τῆς τελευταίας τῶν 
ποχαταστάσεως. Ὡς ἂν δὲ ἡμᾶς τῶν σῶν ἐν- 
µοίρους διηγημάτων μὴ ἀποπέμψειας, δίδου 
piv, ὣς Λόγου Μήτηρ, xai τῆς ἐπὶ σοὶ τελε - 
: ἁποιχίας τὸν τρόπον γνώρισον ἡμῖν. Ἔστη- 
εἰσέτι πᾶς ὁ τῶν θείων ἀκροατῆς, τὰ ὥτα 
Χλιχώς σοι,φωνῆςτε τῆς σῆς ἑπατειν, καθὰ xal 
ον τῆς θείας ὁ 'Iopahà ἐφιέμενος. "Hv εἰς ὕψος 
2, xai πλέον fj σάλπιγγος γεγωνότερον, Ἐγὼ, 


al. Lxxxviri, i9. 


biscum subiisse nature leges conficeremus, nec 
nisi multo timore praeunte disputavimus. Subli- 
miora autem in te effecta magualia, ut quoruimn 
ipsa communionem experimento senseris, tunmel 
melius noveris, o beatissima, diviniusque ac pu- 
rius quam nostra oratio enarrare possit, praque 
universis, ipse unigenitus Filius tuus. Ipse, in- 
quam, qui constituit sacula, congruamque tibi 
gloriam et splendorem, pre. eommedata carnis 
assumptione substantia, adhibuit ; idque ea'ex*- 
cellentia, qua non tantum humanus aninius, sed : 
nec forte eminentium angelorum intellectus ullug.. 
complecti possit, Enimvero maneant hzc divina. 
semper obscuritate mystice occultiusque honorata- 
pariter et conservata, veramque propriam ratio-- 
nem jnconcussam, ad usque supremam rerum im. 
integrum restitutionem, retineant. Ut ne nes ta-- 
men divinarum tuarum rerum expertes dimiseris,.. 
verbum largire ceu Verbi Mater, modumque edo- 
ceas, quo tua illa migratio habuit. Hactenus.enim 
stat omnis divinorum auditor, auribus in te accli- 
nis vocemque tuam, qua olim lsrael ratione divi- 
nam, audire. cupit. Qua in altum, . ac tuE8 penc- 
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wabilius elata : Ego inquit, nihil immutavi eorum A φησὶν, οὐδὲν τῶν ἀνθρωπένων παραμείψασα 


quae essent juris naturz; omnibus vero decore 
ac cognata ratione patratis, « anima quidem ma- 
gnifico Dominum, et spiritu exsulto *, » corpore 
autem transmulor, principium ac finem eam fa- 
ciens deitatis gratiam, quam divinissimus ille in 
mco arcane utero incarnatus ostendit, cum sci- 
licet in se ipse divinitatein. indutum hominem 
reformavit, nobisque participatione spiritus a 
terra in cedclos corpore rediens, quos nunquam 
reliquisset, concessit. Qui paterna qua prosequi- 
tur hominem, cura movente, « respexit quidem 
humilitatem απο] suz *, » statim decernens ut 
primam Ένα maledictionem auferret :. visitavit 
autem sua in carne apparitione eos qui in έουης- 
bris et umbra inortis sedereut, Oriens ipse ex 
alto orientis, pedesque nostros direxit in viain 
pacis ". Nam cum Deus veritate esset, nova naturz 
conceptione εἰ nativitate inducta, mirabili qua- 
dam ratione cx virginalibus meis sanguinibus 
homo factus est, ut. innovatis naturis vetera qui- 
dem tollerentur, eorumque loco inducerentur nova 
et qui non velerascunt, efficerenturque omnia 
nova, novaque revera ereatura nova hac Jaudatis- 
eimaqué Verbi incarnatione. 


Quando enim prioribus seculis auditum est, ut 
femina Dei Mater effecta. sit? Vel quando Deus 
femins filius dietus est? Aut. quando liuinana 
forma superior [ασια Cherubinis, divina se editione 
ac partu. inanifestavit, resque universas guberua- 
vit ? Quis coelestes ac terrestres adoratores docuit, 
ut lutum deitatem indutum, ac pulverem sublime 
elatum, uuum ambo proprium Numen indivise 
adorarent? Quis humilem humique depressam in- 
fiiam hominum vilitatem, natur: terininos — deifi- 
cationis gratia supergressam, ad culos subvexit, 
novataque via terrenis ignota, coetos — pervios, quo 
et homines angelis concives fiereut, ostendit? Ilxc 
itaque in me palam pricessere magnalia, hisque 
ego tantam gloriam et splendorem sum consecuta. 
Quocirca merito « beatam ex hioc me dicent onines 
generationes : fecit (enim) mihi magna qui potens 
est, οἱ sanctum nomenoejus Y.» Quid enimad maje- 
stetem majus, quaur ut vocer simque Dei mater ? 
Mes autem ab humanis in alias et ecelestes. sedes 
migrationis, clariorem certa conjectura | notitiam 
habueritis a loco unde translata terreni hujus ta- 
bernaculi, virginalis, inquam, ct assuipti: a Deo 
corpuseuli, conspersio migravit, ex qua. simplex 
Jesus eompositionem ascivit. Nam quisquis velit 
dicta omnia certo conjecerit ex. visis. Prostant 
ergo ob eorum oculos qui fideli animo divina coa- 
teoplantur, aperte. quiedam imagines, vivique ac 
l5 nentes elaraeteres. translationis mieg : nempe 
ko: ipsum sepulcrum, in petra. excisum, quod 


FLuc. p 4C, t djbid. 44 


φύσιν θεσμῶν, πάντα δὲ καινοπρεπῶς τε χαὶ 
φυῶς διανύσασα, «τῇ μὲν duy, µεγαλύνωτ{ 
piov, » καὶ ἀγαλλιῶμαι τῷ πνεύματι, τῷ σώμ 
µεταλλάττομαι xal μορφοῦμαι τὴν Ey χάριτε! 
ἀρχὴν ἐχείνην καὶ πέρας ποιουµένη τὴν θέωι 
ἀποῤῥήτως τῇ µήτρᾳ τῇ ἐμοὶ σαρχωθεὶς 6 02 
ἐπεδείξατο, ἠνίχα δηλαδη τὸ ἀνθρώπινον Eb 
θεούµενον ἀνέπλαττε, καὶ fjv Ἁμῖν κατὰ 
Πνεύματος ἐχαρίσατο, τῶν ἀπὸ γῆς χωρίων 
ρανοὺς ἀνιὼν μετὰ σώματος, οὓς οὕποτε xa 
πεν. "Og τῇ περὶ τὸν ἄνθρωπον χηδεµονίᾳ a 
µενος, «ἐπέθλεφε μὲν ἐπὶ τὴν ταπείνωσιν της 
αὑτοῦ, » τὴν πρώτην εὐθὺς Εὔας ἀρὰν ἐξᾶρ 
θέµενος, ἑπεσχέψατο δὲ τῇ διὰ σαρχὸς ix 
τοὺς ἐν σχότει xal σχιᾷ θανάτου χαθηµένους 
τολὴ ἀφ᾽ ὄψους ἀνατολῶν, xai κατεύθυνε coU 
ἡμῶν εἰς ὁδὸν εἰρήνης. θεὸς iv γὰρ ἀληθῶς, 
Tog ἐκ παρθενιχῶν αἱμάτων ὑπερφνῶς ἐς E 
χρηµάτιχε, ξένην τῇ φύσει σύλληψιν xol 1 
εἰσαγαγών * ἵνα τῇ καινοτομίᾳ τῶν φύσεων, à 
τὰ παλαιὰ, ἀντεισαχθῇ, δὲ τὰ νέα, χαὶ μὴ παλ 
να, xal γένηται πάντα χαινὰ, xal χαινὴ πρ 
θειαν χτίσις, διὰ τῆς χχινῆς ταύτης xal ag 
τωτάτης τοῦ Λόγου σαρχώσεως. 


Ποῦ γὰρ ἐν τοῖς πρὺ ἡμῶν ἤχουσται vv 
Mftnp γενοµένη ποτέ; f; θεὸς γυναιχὸς υἱὸς 
τίσας; f| ἀνθρωπεία μορφῇ τῶν Χερουθι 
άνω, θεῖχοῖς ἑμφανίζουσα τόχοις, xaY τὸ m 
ávouga ; Tl; τὸν πηλὸν θεωθέντα, καὶ τὸν χο 


C θέντα, τοὺς ἄνω xal τοὺς χάτω προσχυνι 


ἅμρω Κύριον σέθας ἁδιαιρέτως προσχυνεῖν 
6:95:; Τίς τῶν ταπεινὴν καὶ χαμαίζτλον ἂν 
ἐσχατιὰν, τῇ θεώδει τοὺς ὅρους ὑπερνηξαμί 
φύσεως, El; οὐρανοὺς ἀνεθίθασε, xal Bato 
ἁθάτους παρέδειξε, τρίρον καινίσας τοῖς ET 
ἀγνώριστον, ἵνα καὶ ἀγγέλοις συμπολῖται ἅ 
ἀναδς.χθῶσι; Ταῦτα τοίνυν ἐπ ἐμοὶ τὰ | 
κατα ρανῶς προξλέλυθε, χαὶ τούτοις ἐγὼ τηλ 
ἀπεχληρωσάμην δύξδαν τε xal λαμπρότητα 
εἰχότως « ἀπὸ τοῦ νῦν μακαριοῦσί ps πᾶσαι 
viai: mizoinxs [γάρ] pot μεγαλεῖα ὁ ὄννα 
ἅγιον τὸ ὄνομα αὐτοῦ. » Καὶ c! γὰρ μεγαλ 
τοῦ μητέρα κεχ)λησθαι xa εἶναι Θεοῦ»: Τῆς 
ἀποιχίας 9» ἐξ ἀνθρώπων πεποΐημαι, σας 
τὴν γνῶσιν αὐτόθεν τεχµα{ροισθε, ὅθεν τοῦ 
μου σχίνους µετατεθὲν ἀπῳχίσθη τὸ φύρα 
σαρθενικοῦ λέγω καὶ θεολήπτου σώματος b 
ὁ ἁπλοῦς Ἰητοὺῦς συνετέθη. "Ἔξεστι γὰρ τὶ 
μῖνῳ παντὰ, τὰ εἷρη μένα διὰ τῶν ὁρωμένων α 
χάσασθαι, ἩΠρόχεινται γοῦν xav' ὀφθαλμι 
θεωµένων τὰ Οεῖα πιστῶς, εἰχόνες τινὲς b 
xal γαρχνττρες λάλοι της ἐμτς μεταστᾶι 
τάφος 0910; ἐχεῖνος, ὁ Ev τῇ πέτρα Υγλνφεὶς, t 
v9« ἕστηχεν ctv he, τῆς ἐντυμθίου περ 


v αμίά, 78,19. * ibid, 48, 49. 
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τρ 3 φωνῇ διασηµαίνων τὰ σύμθολα. A etiamnum consistensincolume, irrequieta voce (18) 


(οῦν αωματιχῆς Ev αὐτῷ χατακλίσεως άφευ- 
| μάρτυρες, τὰ Ev τῇ πέτρᾳ χηιλώµατα, τὰς 
λῶν ἱερογραφοῦντες εὐπρεπεῖς ἐχτυπώσεις. 
ὥτος ὁ χειµάῤῥους ἐχεῖνος τῶν Κεδρῶν, ᾧ 
ιαμπὰξ ἐμπεριείληπται, σαλπἰζειδιαπρνσίως 
ιατα. Ἡ xoà, cnp, τοῦ Κλαυθμῶνος 55, 
à ὁ τάφος ἵδρυται τοῦ Ἰωσαφὰ. βασιλέως 
ἐν ᾧ τὸ µαχάρ.ον ἐχεῖνο 15 πάθος τοῦ ἆπα- 
άμθανε τὰ προοἰµια. "Exst γὰρ θαμ.νὰ τοῖς 
ie 6 Σωτὴρ συνηυλίζετο, Ἐχεῖ προσηύξατο 

τα πρὸς τὸν ἓν οὑρανοῖς Πατέρα, τοῦ 
τοῦ ποτηρίου xas' οἰκονομίαν ἄῤῥητον ποιού- 
ἣν παραίτησιν. Ἐχεὶ τῷ τροδότῃ φιλωθεὶς, 


τοῖς θέοκτόνοις γεγένηται. Kay ταῦτα διὰ D 


µάθοιεν ἀληθέστερον οἱ ἐπὶ χώρας γινόμενοι. 
ἔπιστος ἀπίτω, χαὶ µανθανέτω δι) αὑτοψίας 
οµένων τὴν δύναμιν ᾿ ὁ πιστὸς ἀρκείσθω τοῖς 
οις, xal κατανοείτω διά τῶν φαινομένων τὰ 
μενα, xat θαυμαζέτω τὰ θαύματος ἄξια. λλ' 
αφὴ τοιαύτη καὶ οὕτως ἔχουσα. 'O δὲ τῆς 
ἴσεως τρόπος, εἰ xai κοινὸς πρὸς ἅπαντας, 
1» αὐτῷ xal ἰδ.άζον ἀξίωμα, τὸ περιὸν ἔχον 
v χαθ ἕκαστον. Ἡ δέ τοι µετάθεσις χρείττων 
ου xai ἀχοῆς, πλὴν Ex παλαιῶν ἔχουσα παρα- 
ων τὴν µίµησιν. Τίς δὲ 0 τῆς χγαταπαύσξεως 
"Ap' αἰσθήσει ληπτὸὺς, j| διανοίᾳ χωρητός ; 
jv. Πῶς γὰρ ἂν ὀρῷτο, xaX παρὰ τίσι νοοῖτο, 


υχώς, πλὴν εἰ μὴ δι ἀπαθείας κατ ἀπειρό- (c 


Ιάριν τὸν τῇδε φθάσασι χῶρον, xa τῆς ἐν» 
βεοειδοῦς χαταστάσεως τρυφῆς 1ξιωμένοις ; 
ν ὁ ἐμὸς πρηπάτωρ Δαθίδ᾽ « Ἐν τόπῳ oxn- 
ιμαστῆς, ἕως τοῦ οἴχου τοῦ Θεοῦ. Ἐν φωνῇ 
ἴσεως xal ἐξομολογήσεως Ίχου ἑορταξζόν- 


ὕτα μὲν ij θεοτόχος, ἧς ἀπὸ Υλὠώσσης ὁ Υλυ- 
ἀποστάζει τοῦ πνεύματος, € xal fj χάρις ἓν 
χἐχνται.» Ἡμᾶς δὲ τί δεῖ πρὸς ταῦτα εἰπεῖν, 
31] θαυμάσαι τὴν ἀπειρομεγέθη χαὶ τὰ ὅλα 
ὡς διέπουσαν Πρόνοιαν, « "(1 βάθος πλούτου, 
i, xai σοφίας, καὶ γνώσεως θεοῦ ! Ὡς àvs$- 
ια τὰ χρίµατα αὐτοῦ, καὶ ἀνεξιχνίαστοι αἱ 


tumulationis mex symbola commonstrat, 

Quod sane in eo corpore decubuerim, verissimi 
testes sunt cavitates illze, quz decoras sacrorum 
membrorum deformationes in petra reprzsentant, 
Primusque torrens ille Cedron, quo hec undique 
gyro clauduntur, clara ceu tub: voce miracula 
pradicat. Quo, inquam, vallis Clauthmonis (76), 
in qua situm est sepulcrum Josaphat regis Juda, 
ubi beata illius passio, qui a passiome immunis 
est, sumpsit exordia. Illic enim Salvator frequens 
versabatur cum discipulis suis x. Illic positis ge- 
nibus Patrem precatus qui est in colis, ineffabili 
dispensatione deprecabatur desideratum calicem 7. 
llic proditore specie amicitiz osculum infigeute 
deicidis traditus est *. Ας rem certius experimento 
noverint, qui fuerint in ea regione. Qui itaque in- 
credulus est, abeat, ipsoque coram visu corum 
qui: dicimus vim agnoscat: fidelia autem dictis 
contlenlus, ex iis qua conspicua sunt, αἱ non 
videntur perspiciat, resque plenas miraculo admi- 
rationi habeat. Euimvero talis quidem sepultura 
est, eumque modum habens. At ratio transitus, 
quanquam ad omnes communis, babet nihilomi- 
nus przcellentia singulorum propriam dignitatem. 
Porro superat quidein transitus iste vim sermonis 
auditusque, sic tamen ut exempla vetera imitetur 
ac referat. Verum quis locus requietionis ? Sen- . 
sune possit coniprehendi, an mente capi? Minime 
sane. Qui enim videatur, aut a quibus animo con- 
cipiatur? Qui nisi iis, qui immensa quadam gratia 
affectionibus vacui, ad eum locum pervenerunt, 
quique deiformis illius status deliciis frui merue- 
runt, animo conspici haudquaquam possit. Quem- 
admodum ait avus meus David : « In loco taber- 
naesli admirabilis usque ad domum Dei. In voce 
exsultationis et confessionis sonus epulantium 8.) 

Sic quidem Dei Genitrix, et cujus lingua distil- 
lat dulcedo spiritus : et « in cujus labiis gratia 
diffusa est 5. » Nos autem, fratres, quid dicere ad 
haoc oportet, nisi ut admiratione veneremur im- 
mensum magnam universaque sapientissime dispo- 
nen&em providentiam dicentes : « O altitudo divitia- 
rum sapienti: el scientie Dei ! quam inscrutabilia 


τοῦ!» χαὶ ὅσα ἑξῆς τοῦ λόγου, θείας vp D sunt judicia cjus, el impervestigabiles vic ejus e 1» 


in. xvui, 2. 7 Matth. xxvi, 29. * ibid. 49. — * Psal. χα, 5, 6. Psal. xttv, 5. * Rom. 


Αχηρύχτῳ, tacita, secrela. 


VARLE LECTIONES. 
55 Κλαυθμών, fletus. 


COMBEFISII NOTE, 


Irrequieta voce. Αγπρύχτῳ qovf. Velut du- 
laphora a bello, quod ἀχήρυχτον, uon indi- 
ae preeconis voce et solemni ritu ex gentium 
nuntiatum ,  truculentissimum esse solet, 
lacabile, velut ad internecionem. Vel etiain 
dem atque. τὸ, ἀλαλῆτως. 
Quo, inquam, vallis Clauthmonis. Retinuimis 
illud cum interprete LXX, in Judic. n, el 
v. Posset cum  llieronymo psal. rxxari, 
allis fletus. Nou omnes consentiunt, esse 


hane vallem, vallem Josaphat, qua de re plura 
disputat. Bonfret Judic. n. De valle item Josaphat 
plura Adrich. Theatro lerrzesancta. Quaresm. etin 
tom, H Elucidat. terre sancte. Ubi etiam de sepul- 
cro Josaphat in ea valle, quod auctor hic memo- 
rat : ac bene ostendit non fuisse in eo tumulatuim 
regem Josaphat, reclamante Scriptura ; atque adeo 
aliunde nomen sortitam eam vallem, quam ab ejus 
sepultura; forte, ab. :dificio aliquo, 'vel a judicio 
quod illic in idololatras exercuit, ctc. 
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et qux Scriptura deinceps habet. Plane enim di- A ὄντως ἔργα ταῦτα χειρὸς, xal ἀνθρωπίνης 


vinee sunt. manus opera hzc, et quz liumani in- 
tellectus captum superent 4. Ut. vel tantum iis 
mentem defigere, valde etiam sublimi ae depur- 
gato viris animo injieiat metum e; quanto potins 
terreno mihi ac humi repenti, quique nihil preter 
lutum msteriamque, ac res fluxas et caducas, 
cogitare sufficiam, eoque nutem ac dubius zstuem, 
ne quid feste diei majestas, sordenti mez teme- 
ritatis imbecillitatisque imminutum sermone per 
injuriam vilescat ? 

Ceterum non defuerit, qui sciendi cupidus me- 
rito dubitet quaratque curnam nemo, quod scia- 
mus, theologorum doetorunque sacrorum, quae 
sd Dei Genitricis intemceratum venerabilissimum- 
que transitum spectant, conscripserit, aut aliquam 
nobis de ea re scripturam reliquerit : eo modo 
quo ii divina Evangeliorum composuerunt volu- 
ina, theologicasque expositiones tradiderunt. Id 
vero cause respondemus, quod longo postea tem- 
pore Deo afflate (77) dormitio illa acciderit. Fe- 
ruunt enim ubi ad extremam devenisset senectu- 
tem, migrasse ab humanis. Vel quia necdum ea 
tempora larum rerum explicationem permitterent. 
Nam neque congruum erat, ut cum primam con- 
scribi coepit Evangelium, mox seminatus oecono- 
miz ac incarnationis sermo hac sibi disquirenda 
&c exponenda assumeret, qui ulique peculiari 
alio quam pro temporis ratione, et otio et opera 
indigerent. Verum si quidem ob eas rationes, nec 
seimus quid loquamur. Sin autem quia divino 
Spiritu afflati viri, ad usque tantum Verbi in 
carne nobiscum commorationein sermonem Φ00- 
nomie et spectantem ad sacramentum assumpti 
hominis produxerunt, nec aliud ulterius quam 
ascensionem a terra docuerunt, eo illis silentium 
indictum sit; etiam ipse morem gero. Enimvero, 
ut ne qui, dum interim multa loquimur, existi- 
maverint omnino traditum silentio diel sacramen- 


χαταλήψεως. Οἷς xal «b µόνον ἑπερεῖσαι 
δέος ἐμποιεῖ καὶ τῷ λίαν ὑψηλὸν καὶ xix 
ἔχοντι τὸν νοῦν, fj πού γε πλέον ἐμοὶ τῷ 
χαμερπεῖ, xoi μηδὲν ὅτι πλην τοῦ πηλι 
Όλης, xat τῶν ὅσα ῥεῖ χαὶ παρέρχεται νοεῖν ἱ 
xai διὰ τοῦτο χραδαινομένῳ xai ἰλιγγωῶ 
χαθυθρισθείη τῆς ἡμέρας τὸ µέχεθος , οἱ 
τῆς tpfi αὐθαδείας καὶ ἀσθενείας σµο 
λόγῳ. 


Διαπορήσῃ δ' ἄν τις εἰχότως τῶν λίαν φ 
ὅτου δὴ χάριν τὰ κατὰ τὴν ἄχραντον xai ὑπ 
τῆς Θεοτόχου µετάστασιν οὐκ ἵσμεν τῶι 
τινὰ συγγεγραφότα, ἢ ὁπωσοῦν ἡμῖν xat 


B σύνταγμα, ὥσπερ οὖν αὐτοὶ τὴν θείαν τὰ 


λίων πτυκτὴν συνέταξαν, καὶ τὰς θεολογια 
τορίἰας παρέδοσαν. Καὶ λέγομεν ὡς διὰ « 
ὕστερον χρόνοις τῆς θεολήπτου 54 συμθῆναι! 
σιν. Λόγος Υὰρ αὐτὴν πρὸς ἔσχατον κατι 
γῆρας, µεταστῆναι τῶν τῇδε. Ἡ τὸ, μὴ «ol 
thv τούτων τέως ἐπιτρέπειν διάληφιν’ δει | 
fjxov ἣν, κατ αὐτὴν γε τοῦ Εὐαγγελίου 
γραφἣν, τὸν τῆς οἰχονομίας σπαρέντα λό] 
περὶ τούτων διαλαθεῖν, ἄλλης, ὡς εἰχὸς, 
εἰδιχῆς, f| κατ ἐχεῖνον τὸν χαιρὸν, σχολῖ 
πραγµατείας. 'AXX εἰ μὲν διὰ ταῦτα, οὐκ | 
χαὶ φῶμεν. El δὲ διὰ 35 µέχρι µόνον τῆς! 
ἐν σαρχὶ τοῦ Λόγου διατριθῆς παρατεῖναι 4 
µατοφόρους ἄνδρας τῆς οἰχονομίας τὸν à 
πέρα μηδὲν τῆς ἀπὸ γῆς ἀνόδου χαθυποφἲ 
τοις τὴν σιωπὴν ἐποίησε, χἀγὼ πείθομαι. | 
ἵνα μὴ τὰ πολλὰ λεγόντων ἡμῶν, οἰηθεῖέν 1 
τελεῖ παραδεδόσθαι σιγῇ τὸ τῆς ἡμέρας p 
καλὸν οἶμαι προσθεῖναι τῷ λόγῳ τὸ κατὶ 
εὑρημένον, πρὸς τὴν τοῦ προχειµένου ext 
ληψιν xax βεδαίωσιν. Οὐ γὰρ εἰς τέλος µεμέ 
τοῖς ἱεροῖς λογίοις ἀνέχδοτον, εἰ καὶ àp 
πως τεθεώρηται. 


tum, operz pretium judicavi, ut ad proposiiz rei intelligentiam et confrmationem, quod li 
venire deinceps dicam, Quanquam enim res obscurius cognita sit, haudquaquam tame 


ihil omnino tradita sacris Eloquiis. 

Dictum itaque est a quodam theologo et do- 
«tore, eoque saplenter ac scite in divinarum re- 
rum scientiam exculto, cui etiam occultioris sa- 
cratiorisque superceelestium mentium formationis 
Angelicas informationes revelatas aiunt : insuper 
etiam coelestis doctrine, quam admirabilis Paulus 
excelleuti puritate doceri ccelitus meruit, expo- 


4 Prov. νι, 9. sec. LXX. ο IV Reg. τι, 11. 


Εἴρηται γοῦν πρός τινι τῶν θεολόγων b 
σοφῶς τε χαὶ ἐπιστημονικῶς ἐξησκημένψ 
ὥς φησι 5ἳ, xol τῆς: μυστικῆς ἱεροπλας 
ὑπερουρανίων νόων τὰς ἀγγελοπρεπεῖς ὑπι 


) Ικκεχαλύφθαι, Πρὸς δὲ, καὶ τὰς ἀποῤῥήτα 


σεις, τὰς Παύλῳ τῷ θεαπεσίῳ 50 ὑπερθολᾶι 
τητος ἐχφανθείσας ὑπηγορεῦσθαι, ὧν «ἡν ὃ 


ΥΛΗΙΑ LECTIONES. 
35 θερλήπτου proprie est a Deo assumptee,— 57 Φησί, ait, hocest, aiunt, dicitur, vulgo; vel m 


ge qaot. 


ΟΟΜΡΕΕΙΡΗ NOTAE. 


(T7) Deo offlate, Τῆς θεολήπτου. Vox Dionysiana 
in apostojos et primos illos discipulos et ἱεράρχας 
nustros ;: quam Andreas hic transfert in Mariam, 
et orat, 5 jn animas sanctorum, οἱ juvenculas illas 


Canticorum 1 et vi, vere θεοειδεῖς, τι idet 
Deo jam, quo beate [ruuntur, perquim 
|! Joan. itt, 2. Paulo. ante dixit de ipso 9: 
pore, eoque reddidimus, 4 Deo assumptus 
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μίαν τὸν χόσμον ἔχειν οὐ δυνατὸν, ὡς πάσης A sila suggesiaque arcana; quorum luce elariora 


tqt« χαὶ ἀφθεγξίας ἐπέχεινα. Τίς οὗτος, εἴπω 

le; ἡ παρεὶς τὴν προσηγορίαν, x τῶν προσόν- 

νδρὶ δειγμάτων γνωρίσω τοῦτον ὑμῖν, ὡς ἐξ 

) φὰν λέοντα; οἶμαι δὲ μὴ λίαν ἀγνοεῖν τὸν 
τοὺς οὐκ ἀπείρως ἔχοντας τῆς ἀμφ) αὐτὸν εὐ- 
Ῥητέον οὖν τὴν προσηγορίαν τἀνδρὸς, sU πως 
αὐτῆς ὁ λόγος τὸ ἀξιόπιστον ἔχοι. 


divina nomina mundus nequit habere, ot qua om- 
nen obscuritatem el vim sermonis plane excedant. - 
Vulis dicam quisnam iste sit, an pretermissa 
nominis appellatione, bunc vobis virum ex iis qua 
insunt notis, tanquam er ungue leonem, cogni- 
tum faciam? Porro arbitror non sdmodum igno- 
(tum virum, si qui ejus ingenii dexteritatem οι 


P non penitus rudes ignorant. Dicendum itaque viri nomen, si quo modo inde serino fi- 


ibeat. 

ύσιος οὗτός ἐστιν 6 πολὺς τὰ θεῖα, καὶ µέγας 
 οὐρανὺν ἀχούσματα, χαὶ ὅσα τῆς ἀχατονο- 
Ιθεωνυµίας ἑἐστὶν ἱνδάλματα xal εἰκάσματα. 


τῇ Περὶ θείων ὀνομάτων ἱαερωτάτῃ πτνυκτῇ, ᾿ 


p τρίτῳ κεφαλαίῳ τῷ περὶ ταύτης, fj "* τῆς 
Μναμις, xal περὶ τοῦ µαχαρίου Ἱεροθέου, xal 
Ιλαθείας xat συγγραφῆς θεολογιχῆς, αὐτοῦ που 
ου γενόμενος, xal τὰ χατὰ τὸν θεῖον ἐχεῖνον 
παρεχθατιχώτερον διεξιὼν, τάδε qnoi πρὸς 
ww γράφων εΚαίτοι καὶ τοῦτο ἡμῖν ἑπιτετή- 
Μαν ἐμμελῶς, ὥστε τοῖς αὐτῷ τῷ θείῳ καθ- 
| xiv Εχφασιν σαφῃ διηυκρινηµένοις, uno 
πεχειρηκέναι πρὸς ταυτολογίαν, εἰς τὴν αὐτὴν 
µατεθέντος αὐτῷ λογίου διασάφησιν. Ἐπεὶ καὶ 
eel; τοῖς θεολήπτοις ἡμῶν ἱεράρχαις, ἠνίκα 
Hg, ὡς οἶσθα, xai αὐτὸς, xal πολλοὶ τῶν ἱερῶν 
δελφῶν, ἐπὶ τὴν θἐαν τοῦ ζωαρχικοῦ xat θεο- 
ώματος σννεληλύθαμεν. παρῆν δὲ xal ὁ ἁδελ- 
Ἰάκωθδος, xat Πέτρος ἡ κορυφαία καὶ πρεσθυ- 


Vir isie Dionysius est divina doctissimus, ma- 
gnusque celestium rerum auditione, sc eorum 
quotquot ad innomiuabilium Dei nominum species 
tenuesque reprzsentationes, quales mens humana 
ferre potest, pertinent. ls sacratissimo libro De 
divinis nominibus, cum ad tertium capui, ubi de 
virtute orationis, deque beato Hierotlieo, ac de 
niodesta cautione, nec non de divinarum rerum 
conscriptione disserit, ad certum ejus locum ve- 
hissel, atque ea quz speclant ad virum illum 
admirabilem, nonnulla digvessione enarrassel, haec 
ait ad Timotheum scribens: « Quauquam hoc a 
nobis diligenter observatum est, ut quie diviuus 
idem praeceptor aperta expositione distinxissel, ea 
nullo modo tractaremus, iisdem repetendis ad 
eamdem sententie, qua ab eo proposita essel, 
explanationem. Nam eliam apud ipsos numine 
afflatos antistites nostros, cum et nos, ut scis, et 
tu, et multi ex sanctis fratribus nostris, ad cor- 


My θεολόγων &xpótnc^ εἶτα ἑδόχει μετὰ τὴν C. pus quod vita principium (78) Deum suscepisset, 


αενῆσαι τοὺς ἱεράρχας ἅπαντας, ὡς ἕκαστος 
be, τὴν ἀπειροδύναμον ἀγαθότητα τῆς θεαρ- 
σθενείας * πάντων ἐχράτει μετὰ τοὺς θεολό- 
ς οἶσθα, τῶν ἄλλων ἱερομυστῶν. "Όλος ἐχδη- 
λος ἐξιστάμενος ἑαυτοῦ, xal τὴν πρὺς τὰ 
ἵνα χοινωνίαν πάσχων. Καὶ πρὸς πάντων ὧν 
ιπαὶ ἑωρᾶτο, xal ἐγινώσκχετο χαὶ οὐχ ἐγινώ- 
θεόληπτος εἶναι xat θεῖος ὑμνολόγος χρινόµε- 
} µακαρίας ὄντως xai ψυχῆς xal γλώττης, 
t& µυηθείσης xaX φθεγξαµένης | ὢ τίς ἄν pot 


intuendum convenissemus ( porro etiam aderat 
Dei frater Jacobus, et Petrus summus ac prze- 
stantissimus theologorum vertex ), placuissetque 
ut post spectaculum, sacri omnes autistiles, pro 
suis quisque viribus, infinite virtutis bonitatem 
matris Dei imbecillitatis (79) laudibus efferrent, 
theologis, id est Apostolis, exceptis, sacros om- 
nes alios precones, ut te non fugit, superabat. 
Totus videlicet excedens, totus extra se raptus 
atque eorum quas laudaret communiene affectus , 


VARLE LECTIONES. 


irte vov, τίς ἡ. Cows. 


COMBEFISII NOTE. 


)uod vita principiun. Tou δωαρχικοῦ σώμα- D ru 


sd edidisse! viram. Perion. cum sequenti 
Φόχου confundens. Quod auctorem vile 
e fecepisset. Bill. 2 Orat. Doinasc. De As- 
qui ipse eumdem bionysii locum affert : 
lam ἱπεβοαυεγαί. Vitam utique gratize, ejus 
concepto et edito : vel etiam, vitam, Chri- 
sem per se vitam ; is enim vere ex Maria, 
wn ut Marie solum Filius, sive ut lioino, 
arie corpusculo, initium babuit. 

mbecillitatis Matris Dei. Tr; θεαρχιχῆς 
&. |Mallem, infinitam bonitatem divine im- 
is. GaLLAND.] Exponimus ut Andreas no- 
sequentibus eruditissime exponiL; vixque 
m etiam legissem, adduci poteram, vt tor- 
tet velut uno ore exporentiuim post D. Ma- 
eoncederem : ut nimirum, aliud acciperem 
reeillitatem, quam ipsam Mariam exanie 
1a visa, sacer ille coetus, in ejusdem pro- 


rit laudes, infnitse in ea virtutis bonitatem 
celebrans, qua Deo vicina et major homine, velut 
Deo hoiini principium ei mater, ipsa sic pro hu- 
mana fragilitate, morti concessissel, ac corpore 
exstincta Jaceret. Alii ergo, τὸ, θεαρχιχῆς ἀσθενείας, 
ad Christum referunt, qui ipse θεαρχιχός, ac su- 
premus Deus, factus sit συγχαταθδάσει, εἰ se nobis 
Inclinando, imbecillitas : vernm id minus coheret, 
cum solius Mafis, et visi ejus corpusculi exanimis, { 
cui sanctus ille conventus parentaret, mentio pr:e-- 
cessissel, ac plane insistat Dionysius in sua illa 
phrasi, qua idem corpus ζωαρχιχόν paulo superius 
dixit : plane enim ntroque nomine idem voluit. 
Codex Sirl, quo usus est Bill. in 2 Orat. Damasc. 
de Ássumpt. ἀντὶ, ἀσθενείας, habet ἐξουσίας. Re- 
gius tamen ex quo prodierint nova ez orationes, 
3c recognita Dillii versio, exspectata Damasceni 
editione, ciun. Dionysii universis codicibus et An- 
drea nostro, liabet ἀσθενείας. 
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tum qui agnoscerent, tum qui non agnoscerent, 
divino numine correptus, ac divinus plane lauda- 
tor esse censeretur. » O beatum plane et animum 
et lingiam! animum inquam his eruditum, lin- 
guamque verba ejusmodi proloeutam. O quis de- 
derit, ut eorum qui divina quadam ratione cele- 
brata sunt, extremos sonos auribus hauriam! 
Nam viris illis quanquam vita adeo sublimi, men- 


tisque contemplatione sie a terrenis. elevata, ita 


laudantem demirantibus , quanta putandum fuisse 
ab eo laudibus celebrata, ipsumque adeo quod 
Jaudibus celebrabat? Czeterum procedat oratio. ad 
ea qui reliqua sunt. « Sed quid tibi, inquit, de 


enim memet ipsius oblivio cepit, nonnullas etiam a Deo afflatorum illorum cantuum partes, perszp 


* . *. . . . . 
abs te audivisse me novi : tanto tibi studio est, 


men, qua illic gesta sunt. sacramenti plena, tum velnt multis obscura, tum ut tibi nota, .prztermite 


teinus. » 


In hunc nobis modum Dionysius loquitur ; Dio- B. ΌΤαῦτα ἡμῖν Διονύσιος, ὁ ὑψτλὸς τῆς θεολογίε 


nysius, inquam, sublimis illedivinorum interpres, 
sublime volans €oelorum aquila (80), sacris divi- 
norum imaginibus plenissinius animus. Opere 
autem pretium arbitror, ut ne levius dicta pr:eter- 
eamus, sed quantum licuerit assequi, cis immo- 
remur, ac sensorum profunda pcenetremus, unde 
et modo expressius declaretur clariusque quod vo- 
lumus. Tu porro mihi - venerabilis auditorum 
egetus, eorum quie dicenda suut vim considera, ul 
sacramentorum eventum perspexeris, noverisque, 
quis et quantes conventus congrezatus sit; ac 
raculo przeunte. 

Age itaque velut a gradibus sempiterna memoria 
habendae Sion descendentes; illuc enim haud ita 
pridem sermo subvexit (quippe illic Dei Mater 
agens in tevris, domicilium habuit) : inde jam 
opportune virginale corpus illud pomps funcbri 
comites prmiitamus. Dei siquidem Mater, in ejus 
manus deposita anima, in cujus manu nostrum 
omnium anims posilz sunt, vitam in carne fini- 
vit. Tum vero, ubi ordine elatum funus erimus 
prosecuti, secuto a pompa cantico carmen funebre 
adjungamus. Sic enim nobis secundo cursu decur. 


rel oratio, et ea qux dicta sunt liquido exponen- 


tur. Ut ergo νο fucrint, veni, dilecte, vade et 
procede, lxtissima ac maxime alacri animi per- 
&picacitlate, ad honorabile Gethsemani, tibique 
ipse, viva expressaque deformala imagine, iis quae 
evenerunt dicta compone. Ubi enim gestis intende- 
vis animum, haudquaquam prolixos sermones ceu 
subsidio necessarios ad veri cognitionem habueris. 
« Oinnia enim presentia intelligentibus, οἱ recta 
juvenientibus scientiam. » 

Illic igitur pulchrum quoddam ornatumque tem- 
plum, magnifico splendidoque cultu decorum oc- 


COMBEFISII NOTE. 


(80) Sublime volans celorum aquila. 'O τῶν οὖρα- 
viv Ὀψηλοπετῆς ἀετός, Simili epitlieto exornat 
Chrysost. hom. de falsis prophetis edita a Vossio 
latine, ac Graco adjecto a Duceo : quanquam 


S. ANDRE.E CRETENSIS 


ut ab oanibus qui ipsum audiebant et cernebant A δοίη πρὸς τὰ ὥτα τῶν Οεοειδῶς ὑύμντθέντων τὰ 


1984 


ἀπηγχήματα; Ei γὰρ ἐχεῖνοι xalzep οὕτω µετάρσιη 
εἰληχόσι τὸν βίον, xa ἁμιγῆῃ τῶν χάτω τὴν χτὴ 
νοῦν θεωρίαν, οὕτως ὁ ὑμνῶν ἐθαυμάσετο" cr 
fv τὰ ὑμνούμενα, μᾶλλον δὲ τὸ ὑμνοῦμενον; Tip; 
τὰ EST: ὁ λόγος χωρείτω’ « Kay τί ἄν σοι, grat, πεβ 
τῶν ἐχεῖ θεολογηθέντων λένοιαι; Καὶ γὰρ εἰ pb xal 
ἐμαυτοῦ ἐπιλέλγσμαι, mox xs οἴδα παρὰ ow xi 
µέρη τινὰ τῶν ἐνθεαστικῦν Exzivtov ὑμνφξιῶν Et 
αχούσας ' οὕτως σοι σπουδὺ μὴ ἐκ παρέργο» τὰ θε: 
µεταδιώχειν. Πλην ἀλλὰ τὰ ἐκεῖ μυστήρια, χὰὶ ὡς 
τοῖς πολλοῖς ἄῤῥητα, xal ὡς ἑγνωσμένα σοι, παρα 
λείφοµεν. » 
iis dicam, qui illic divina enarrata sunt? Ni 


ut ne divina negligeutius persequaris. Veram. 


Ügninths* ὁ τῶν οὐρανῶν ὑψιπετὴς ἀξτὸς, ὁ lepe- 
γραφιχώτατος νοῦς. "Άξιον δὲ οἶμαι μὴ παρἑργω: di 
εἰρημένα παραδραμεῖν, ἀλλ ὡς ἐφιχτὸν ἑμμεῖνα 
τούτοις, xai εἰσδῦναι τῷ βάθει τῶν νοηµάτω»ν, ἐξ 
xa τὸ ποθούμενον ἐχτυπώτερον, xai vuv Eugaviste 
po» παραδείχνντα:. Σὺ δὲ pov σεμνὸν ἀχροατήμη 
σχόπει τῶν ῥτθησομένων τὴν δύναμιν, ἵνα συνΏς τῶν 
μυστηρίων τὴν ἔχόασιν, xal γνῷς τίς xal rots 
τῶν συνειλεγµένων ἡ συνάθροισις, καὶ προχρῖμετΕ 
σαντος τοῦ ἱεροφάντου τὸ θαῦμα. 

53cro doctore ceu ex oraculo referente, atque mie - 





Φέρε τοίνυν ἐκ σταθμῶν ἀποθάντες τῆς ἀειμνίσιας 
Σιὼν (αὐτοῦ γὰρ ὑπὸ τοῦ λόγου μιχρῷ πρόσθε i» 
c f40nusv" ταύτην γὰρ εἶχεν fj θεομήτωρ ἐπὶ Πέ. 
διαἰτημα), ἐπικαίρως αὐτόθεν ἄρτι τοῦ παρθεαο 
προπομπεύσωμεν σώματος. Αὐτοῦ γὰρ εἰς yrlpto e 
οὗ ἐν χειρὶ πάντων ἡμῶν αἱ ψυχαὶ, τὴν ἑαυτῆς παρα | 
καταθεµένη duyhv fj Μητρόθεος, τὴν Ev σαρχὶ quie 
συνεπέρανεν. Εἶθ) οὕτως τὴν ἑξόδιον ἀχολούθως sug" 
σάµενοι πρόοξον, τῇ ἐφυμνίῳ προπομπῇ τὸν ird) 
δειον ἐπισυνάψωμεν ἔπαινον. Οὕτω γὰρ xat χατὰ ῥῶν 
ἡμῖν ὁ λόγος δραμεῖται, καὶ τὰ εἰρημένα, τρανήῃ δὲ 
εται τὴν ἑξάπλωσιν. "Iv' οὖν τοῦτο γέντται, δεῦβθ 
ἄπιθι xal πρόθαινε φαιδροτάτῃ καὶ θυμηρεσάτβ. 
ὀξυωπίᾳ τῆς διανοίας, ἀγαπητὲ, ἐπὶ τὴ» εὐλαθεστὲ 
την Γεθσημανὴ, xal ἀνατύπωσαι σεαυτῷ εἰχόνα le 
φανῆ, τῇ ἐχθάσει τῶν πραγμάτων τὰ εἰρημένα συ’ 
κρίνω». O0 γὰρ δεήἠσῃ μακρῶν λόγων εἰς igi 
γνώσεως, τοῖς ἔργοις ἐνατενίζων * « Πάντα γὰρ ὃν 
ώπια τοῖς συνιοῦσι, xal ὀρθὰ τοῖς εὑρίσκουαι γνῶσα! 


D 


Λὐτοῦ δη τοίνυν εὐρῆσεις περιχαλλές τι xdi ze 
κοσμηµένον ἀνάκτορον, πολυτελή τε καὶ Apri 


minus sapiat Chrysostomum, nec Grzca edita 4” 
minent Árcopagitam ; forte tamen habuit Vosi 
codex. 
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1&voy χόσµον. Ὑπὸ τοῦτον τὸν ὑπερφερῃ τε A Curret. Sub ea precellenti sacraque domo, tu mihi 


Vcguxtov οἶχον, χατανότσον τὸν νυμφοδόχον 
θενιχὸν τῆς Θεοτόχηυ σηχόν. Περίθλεγα: δὲ 
«πίστεως ὄμμασι τῶν ἱερογράπτων τῆς ῥα- 
μελῶν τὴν κατάχλισιν. "Ivy οὐκ εἰς μακρὰ» 
εἰας, µεταθέντος αὐτῆς τοῦ ἱεροῦ σχῄνους, 
ιὐτῃῆς κοιλανθεῖσαι τῆς πέτρας ὑπογλυφίδες, 
εύχτως ἐνετυπώσαντο. Εὐρήσεις αὐτόθι xol 
αντήσασαν χρησίµως τῶν ἱερομυστῶὼν ἄθροι- 
χατὰ νοῦν θεωρία μυστιχῶς ἐρευνώμενος * 
slvat γὰρ τότε φησὶν ὁ ἱεροφάντης, xat εὖ- 
ἔφραστον, οὐχ εὐαρ,θµήτων ἱεροφόρων àv- 
υρμα. Ὡς ἂν (ὧν τῆς δ:ανοίας τῶν εἰρημένων 
2, φέρε τῇ μυσταγωγίᾳ τοῦ θείου χειραγω- 
t Πνεύματος, συλλήπτορα τοῦ λόγου την Mr,- 
j Λόγου ποιώµεθα. Παρέσται γὰρ ἀγαθοδύτις 
ιδάξουσά τε xal συνετιοῦσα πλέον, T) ἔσον 
αρα:τούµεθα. Αλλά pot χαὶ αὐτὸς παρείης, 
ὰ, pocta xai θειυρὲ τῶν ἁλήπτων, χα) τῆς 
τῆς ἁληθινῆς ἱεροθύτα, xaX τοῖς cot; ἐμφ'λο- 
ἐθέλοντι χειραγω΄ὃς εἴης, καὶ πρὸς τὴν τοῦ 
νου δύναμιν ἁπλανῶς χκαθοδηγοίης μου την 
τῇ ἑποπτίᾳ τῆς μυστιχῆς ἀντιλῆφεως. Δεί- 
ἔνυν διὰ τῶν ἐχυτοῦ λόγων ἡμῖν ὁ θεσπέσιος, 
$ σχεδὸν τῶν ἱερῶν ἁποστόλων ὁ θίασος, περὶ 
bv ἐχεῖνο χαὶ µέγα τῆς θεομήτορος συνεγἠ- 
έατρο», καὶ τοὺς ἀνὰ πᾶσαν διεσπαρµένους 
ιµαθητὰς, ἅμα τότε συνειλεγµένους, ὧν el; 
αὐτὸς σὺν Τιμοθέῳ xai Ἱεροθέῳ τοῖς θεοσό- 
Ἠνίχα γὰρ, qnot, xal ἡμεῖς, ὡς οἴσθα, καὶ 
καὶ πολλοὶ τῶν ἱερῶν ἡμῶν ἀδελφῶν, ἐπὶ τῖν 
) ζωαρχικοῦ xai θεοδόχου σώματος συνεληλύ- 
) Ζωαρχιχὸν δὲ σῶμα οὐδ' ἂν ἅκλο νοήσοιµεν, 
ὢ θεοδόχου xaX παρθενικοῦ σχήνους, ἐξ οὗ 
πρόσληµµα θεώσας ὁ ὑπεροῦσιος, καὶ εἷς οὗ - 
ηθῶς ἐλθὼν , ὑπὲρ οὐσίαν οὐσιώθη. Οὁ γὰρ τὸ 
κάν * ὅτι μὴ πρ) τοῦ πάθους παρῆσαν οἱ μετὰ 
€ πιστεύσαντες, € θΞεολήπτους δὲ ἱεράρχας, » 
ισώτας οἶμαι τῶν μαθητῶν, ὡς προέδρους τοῦ 
σαφῶς ἐνταῦθα παραδηλοϊ. Καὶ θαυμαστὸν 
τὸ ἑξᾶραν Ἠλίαν πνεῦμά ποτε, xat διφρ- 
ὑρανοὺυ πυρφόρον ἀναλαθὺν ἄρτι, τότε χἀχεί- 
Ἀπίνης συνἠγαγε διὰ νεφέλης ἐν πνεύµατι. 
γὰρ πάντα θεῷ, χαθὼς £v τῷ ᾽Αμθαχοὺμ xal 
ἡλ ἔγνωμεν. 


quod sponsam recepit, ac virginale Dei Genitricis 
considera adytuin. Circumspice veto lidei lumini- 
bus. decubantis reginze depicta membra (brevi a 
funere sacro cjus translato tabernaculo) nulla ma- 
nüum opera cavante ipsa, exlaturis petra delor- 
mata. Sacrorum item doctorum coetum opportune 
occurrentem mentis contemplatione spiritaliter 
scrutatus, illic loci inveneris. Ait enim sacer in- 
terpres, ineffabili Dei beneplacito ac providentia, 
nuinerosam Deo aíflatorum virorum multitudinem, 
unà tunc adfuisse. Ut igitur sensum dictorum 
apprehendamus, age, ductrice divini Spiritus 
doctrina sacra, Sermonis Matrem, sermoni pa- 
tronam et adjutricem asciscaimnus. Plane enim ad- 


B erit velut boni largitrix, ac supra quam petimus 


docebit. Sed et ipse interpres sacer, doctorque et 
spectator rerum comprehensione majorum, veri- 
que tabernaculi sacerdos, mihi ausis, nec tuis 
libenter immoranti, ceu manu ductorem tete ab- 
nueris, mentemque meam ul vim quzsili sina 
errore perspexerit, inspectione ac tutela sp:ritalis 
auxilii direxeris. Signilicat itaque verbis suis vir 
admirabilis, totum fere apostolorum sacratum 
chorum, ad venerabile illud magnumque Dei Ma- 
tris coactum spectaculum, discipulosque per uni- 
versam terram dispersos, una tunc fuisse congre- 
gatos. De quorum ipse nuinero fuit, cum divine 
sapientibus l'imotheo atque Hierotheo : « Cum et 
nos, inquit, ut nosti, el tu, et inulti ex. sanctis 
fratribus nostris, ad corpus quod vitze principium 
dedisset, Deumque suscepisset, contuendum ους 
venissemus. » Ceterum nullum aliud cogitaveri- 
mus dictum zoarchicum corpus, preter illud quod 
vitam edidisset, ac virginale tabernaculum ; ex quo 
eliam assumptam carnem, is qui major substantia 
est, divinitate donavit , totaque veritate ad sub- 
stantiam veniens , altiori supra substantiam modo 
substantiam induit, Non enim ejusmodi corpus 
illud Dominicum fuerit. Nam non adfuissent ante 
passionem, qui post passionem  credidissent. 
« Deo autem afflatos sacrorum antistites, » eos 
puto clare hoc loce significatos, qui essent e 
discipulorum cloro, tanquam verbi praz'fectos. Nec 


D quidquam mirum, ut Spiritus qui quondam extu- 


liam, aurigamque cceli iguiferum assumpsisset, eos etiam per nubei in spiritu id temporis 


ιο congregaverit. Nam sunt omnia Deo 
& f. 

ως Gà ὅσους ἂν οἵε, τότε, ἀγαπιητὰ, ἄλλους 
ὁπαδοὺς αὐτόθι συνενεχθέντας; τοῦτο γὰρ 
»* « KaY πολλο τῶν ἱερῶν ἡμῶν ἀδελφῶν. » 
ον εἶναι μτδὲ τῶν ἑπτᾶχις δέχα, τῶν ὕστερον 
'Υμένων Χριστοῦ μαθητῶν, ἡμοιρηχέναι τὸ 
ον ἐκεῖνο συνέδριων. Εἰκότως γὰρ τοὺς μὲν 
τουργοὺς toU μυστηρίου xal φιλοθεάμονας, 
& xal μετ αὐτοὺς εὐθὺς, ὡς τὰ δεύτερα τῆς 
ις φέροντας, llveouav: θείω συνελασθέντας 


i, Xv, 95. seqq. 
Ρατιοί.. Cn. NCVIL 


facilia, quemadmodum jin llabacuc et 


Daniele 


Tu vero, dilecte, quam multos putas cx aliis 
partibus illie societate congressos? ld enim sigui- 
licat quoJ ait: « Et multi ex sanctis fratribus 
nostris. » Ut palam sit neque septuaginta postre- 
mum creatos Christi discipulos defuisse electo 
illi a Deo cetui atque concilio. Par enim erat ut 
tum illi, velut qui primarii in mysterio essent ac 
spectaculi amantes, tum alii post cos quida 
eisque proximi, ut qui secundas in theologia fer- 


AJ 
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θεὺν ἐνελάμφθημεν ' αὕτη ἐστὶν ὁ θρόνος A splendoris. Ejus nos claritate, Dei qui ante lucife- 


cal ἐπηρμένος, Ev Κύριο; Σαθαὼθ xa0- 
τῷ διορατιχκωτάτῳ τῶν προφητῶν 'Hoeata 
Αὕτη τὸ βασιλιχὸν ὑπάρχει τοῦ οὑρανίου 
ῖωμα, τὸ πάσης ἱεροθύτου λατρείας ἁγια- 
ὁ νοερὸν τῶν θείων ὁλοχαυτωμάτων θυµία- 
We τοῦ καθαρτικοῦ ἄνθραχος, f Λευϊτιχὴ 
ῥίζα τοῦ Ἰεσσαὶ, τὸ Δαυϊτιχὸν σχήπτρον, 
τοῦ πλάσαντος, fj τίτθη τοῦ τρέφοντος, ἡ 
᾽Ανάτολῆς Χριστοῦ, τοῦ ££ ὕψφους ἆνατο- 
εἴλαντος , 6 βραχὺς κόλπος τοῦ τὸ πᾶν 
ού, τὸ ἄσπιλον ἕνδυμα τοῦ ἀμνοῦ xal 
ἡ ἀπειρόζνχος δάµαλις τοῦ µόσχου τοῦ 
ὁ χαθαρώτατος πὀκος τῆς οὑρανίου δρόσου, 
ς Υῆ τοῦ «bv ᾽Αδὰμ ἀναπλάσαντος, ὁ οὐ. 
) τὴν γῆν οὐρανώσαντος, τὸ μέγα τῶν 
| 6papa , ὃ πολυμερῶς xai πολυτρόπως 
rec ol Rytot, τὰς μυστιχὰς θεοπλαστίας 
jg ἐδιδάσχοντο, xal τὸ µέγα τὴς olxovo- 
οὔντο µυστήριον. 'O µέγας Ev. μικρῷ κά- 
*bv χόσμον οὐχ ὄντα παραγαγόντος πρὸς 
ny τῆς αὐτοῦ µεγαλειότητος ἄγγελον. 
«hv οὕτω τετιμηµένην xat Άλελαμπρυ- 
μῷ, vip πάντων γενεσιάρχῃ καὶ συνοχεῖ τῶν 
'οὐκ ἣν ἀποθαυμάζειν ἐπὶ χλίνης κειµένην 
τῶν σωματικῶν ἀποπανθεισῶν αὐὑτῇῃ τότε 
ς Τοῦτο γὰρ, οἴἶμαι, δηλοῖ φάσχων ὁ ἱερο- 
ιΤὴν ἀπειροδύναμον ἀγαθότητα τῆς θεαρ- 
Ἰενείας. » Καὶ γὰρ ἣν δέους μεστὸν τὸ 
* ἡ ζωηφόρος, νεχρόφορος᾽ 1| θεόμιλος, 
| 6; ἐν χιδωτῷ τῇ µήτρᾳ τὴν ζωὴν δεξα- 
»X xal ἄπνους ἐπὶ χλίνης χειµένη. περ 
8 τῆς φύσεως, ἁλλ' οὐχ ἀθαύμαστα. Mv- 
p ἣν ἐχεῖ νοητὰ, τῷ ye νοητῶς ὁρᾷν δυνα- 
εἴα * τόχος xai παρθενία, λόγοι προνοῖας 


4$, ὑπεροχῆς χαὶ ὑφέσεως, μεγέθους καὶ - 


ως. "Exe σωματοειδὲς ἁμαυροῦν τοῦ ἡλίου 
ἠδόνας. Ἐκεῖ θνητότης ἀείζωος, τὰς τῶν 
Wes; περιαυγάνουσα. Πλουτος ἑχεῖ τὸν 
hoy πληρῶν καὶ τὰ ἐπίχεια,. θέαµα χαι- 
ἵντων θεαµάτων ἀξιολογώτατον. Ti τοῦτο 
[ων σχῆνος ἐπὶ στιδάδος χείµενον, ἓξ οὗ 
ματοφορῶν τὸ ἡμέτερον ἀνδρικῶς προελἠ- 
| τὸ χεφάλαιον, ἐν ᾧ τῆς ἀπογαιωθείσης 


Εναμορφωθὲν ἐθεώθη τὸ φύραμα; Kat ἡ p 


τοιαύτη xat οὕτως ἔχουσα  χαὶ τάχα γε 
ἡ ὡς αὐτοὶ μετρίως συνδιεξήλθομεν. Ὁ 
"c ; χαὶ τὰ ὑμνούμενα ofa , Χριστὸς παρ- 
δότω λόγον ἡμῖν, ὡς Λόγος xaX σοφία xal 
MV τὸν ἡμέτερον ὁδηγείτω νοῦν, ἐπὶ τὰ 
θείων ὑμνῳδιῶν ἀπαυγάσματα ' οἷς τρα- 


ασ, S... i ἴδα. τι, 4. 


rum est claritate sumus illustrati 1. ἤλοο sublime 
illud solium est et elevatum, in quo sedens Domi- 
nus Sabaoth, prophetarum acutissimo Isaiw visus 
est ). Hxc, coelestis generis regalis dignitas , 
totius sacri cultus et sacrificii sauctuarium, spi- 
ritalis divinorum  holocautomatum — thymiama , 
forceps carbonis expiatorii, virga Levitica, radix . 
Jesse, sceptrum Davidicum, Fictoris mater, alen- 
tis nutrix, porta Orientis Christi, Orientis ex alto 
orientis (81), angustus sinus oinnia complecten- 
tis, vestis sine macula Agni pariter et Pastoris, 
vitula. jugi expers saginati vituli, mundissimum 
vellus celestis roris, terra virgo iustauratoiis 
Adz, ejus ccelum qui terram etceelos fecit ; magna 


B illa prophetarum visio, quam multifarie multisque 


modis sancti imaginantes, sacratiores divinas 
imagines . symbolice docebantur , magnumque 
dispensationis sacramentum flguraliter intcellige- 
bant. Magnus ille in parvo mundus, ejus qui 
mundum ex nililo crcavit, suz ipsius magnificen- 
tie nuntium. 

Enimvero qui non mirarentur, qui sic Deo om- 
nium auctori omniaque continenti, honoribus prz- 
latam, lecto jacentem. aspicerent, exstinctis plane 
viribus corporis? Hoc enim doctorem saerum iis 
verbis signiflceare arbitroik: « Infinite. virtutis 
bonitatem imbecillitatis thearchicze , » hoc est 
divin;, ac Dei matris, et velut principii. Plane 
enim erat timore plenum spectaculum. Vitz mater 
exporlata mortua (82); ut assueta Dei colloquio 
mata esset, et quz velut in arcam Vitam in vulva 
suscepisset, mortua et sinc spiritu jaceret in lecto. 
Aelicet essent res ejusmodi preter naturz modum, 
haud tamen minus admirationem liabebant. Quippe 
jHie sacramenta erant mentis oculo aspectabilia, 
si quis mentalibus oculis divina videre potis erat. 
Nempe partus atque virginitas, Providentiz ratio- 
nes atque jadicii, excellentiz et dejectionis, n.a- 
gnitudinis εἰ bumilitatis. Solis illic fulgores 
obseurabat corporea species. lllic immortalis mor- 
talitas intuentium collustrabat facies. Diviiiz illie 
totnm celum ac terram replebaut. Era! specta- 
culum novum, atque inter spectacula omnia 
maximi babendum. Quantum illud ut Dei matris 
tabernaculum, ex quo Deus humanam indutus 
imaginem virique processisset specie, caputque 
illud, in quo sumpte e terra nature reformata 
conspersio divinitatem induisset, eapulo deposituu 
prostaret ? Àc quidem ejusmodi fuit spectaculum, 
eL ita labens, aut forte etiam augustius, quam no- 


κ S, Greg. Orat. in Christi Nativ. 


COMBEFISII NOTE. 


ientia Christi, orientis, etc. &hest ejusmodi 
ie. iB Graco ; ubi proprium Oriens aliter 
Ff, quam vel cceli pars, vel participium. 
hbristus ᾽Ανατολὴ et Oriens, Zach. 11, 9; 
Luc. 1, 78 

portata moriua.. Νεγχθήφορος. |ta series 


petit legendum, ut stet antithesis, quam activum 
νεκροφόρος (sive capulus dicatur, sive ipse maud:ns 
funeri et libitinarius ) non ita servat, variato sub- 
jecto in quo contraria admirationem habeant ; q:tod 
jin reliquis auctor observat. 
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bis modice enarrare licuerit. Cixterum quale et A νοῦσθαι ἡμῶν εἴη διαπαντὸς τὴν διάνοιαν, 


quantum fuit canticum? qualiave cantico celebrata? 
Adsit Christus, ac nobis sermonem przbeat, tan- 
quam ipse Sermo et sapientia el virtus, seque 
nostris mentibus ducem ad praclaros divinorum 
canticorum splendores exhibeat : quibus se uti- 


ὧν ἐλλαμφθείημέν τε xax συγχρατηθείηµεν i 


“Ἀριστῷ τῷ Kuplp ἡμῶν. ᾧ ἡ £a καὶ τὸ 


σὺν τῷ παντοχράτορι Πατρὶ καὶ τῷ ζωοποιά 
ματι, νῦν χαὶ ἀεὶ, χαὶ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶι 
Αμήν. 


nam semper explicet noster animus et cogitatio, quibus eliam illustremur ipsi ac conser 
in ipso Christo Domino nostro, cui cum.Patre omnipotenti, ac vivifico Spiritu gloria sit et P 


nunc et semper, οὐ in sxcula seculorum. Amen. 


ORATIO XIII. 


In dormitionem sanctissime Deipare Domind 
nosire. 


ΛΟΡΟΣ ΙΓ’. 


Εἰς τὴν κοἰµησιν τῆς ὑπεραγίας Δεσποίνη 
Θεοτόχου. 


(0οµ8ΕΡ. p. 131.) 
sacramentum est hodierna celebritas, cui ratio B ἩΜυστήριον ἡ παροῦσα πανήγυρις, ὑπόθεσυ 


et argumentum Dei Genitricis dormitio, vimque 
totam sermonis superat. Sacramentum est, hac- 
tenus quidem paucis celebratum (85), quod tamen 
omnes lionori ac desiderio habeant. Nostra porro 
solemnitas et celebris conventus, sacramenti de- 
claratio, sive explicatio est : ac quamvis libens 
silentium verbis anteponat, vim tamen faciente 
desiderio, etiam modicum aliquantulum cedens, 
quanquam non habentibus fiduciam, ac nec pro- 
priam ignorantibus infirmitatem, aut quam modice 
longe taciturnitatis arcano defuncturi simus, 
Joqui permittit. Festo ergo conventu ac letitia 
publica celebrandum donum, non tenebris obruen- 
dum : non obruendum, inquam, velut recens in- 


ventum, θεά quo: ad suum illum decorem redie- C 


rit, celebrandum. Nun enim quo nonnulli majorum 
perspectum minus babuerint, etiam modo sileri 
debuerit, imo quod uon prorsus effugerit, sancte 
fucrit celebrandum. Sit ergo unus hodie coelestium 
terrestriumque communis festus conventus, pari- 
que Letilia cum angelis homines gaudeant, ac 
" lingua omnis saliat, Aveque illud Deipara accinat. 
lloc enim etiam Gabriel olim sacramenti fecit 
exordium , cum dispensatione ineffabili , quod 
theologie totius et divinorum clarissimum est !, 
divina Jesu in liominem fictio (84), novum decora 
ratione formaretur, in virginali natura officina. 
Ας omnino opera prelium est, ut nunc iterum, 


σα τῆς Θεοτόκου τὴν χοίµησιν, xa λόγων 
αἱρουσα δύναμιν. Μυστήριον, οὗ παρὰ πολλ 
Ίδη τελούμενον, παρὰ πᾶτι δὲ νῦν xa tw 
xaX στεργόµενον. Καὶ τοῦτο ἡμῶν ἐστιν dj 1 
ρις, ἡ τοῦ μυστηρίου φανέρωσις, fjv' οὖν ἐξά 
El xai προχρίνειν ἐθέλουσα τῶν λόγων τὴν au 
ὑπὸ τοῦ πόθου βιάζεται, καὶ μιχρὸν coy 
ὑπενδίδωσι τοῦ λέγειν παραχωροῦσα * xaín 
ἔχουσι τὸ θαῤῥεῖν, οὐδὲ την ἑαυτῶν ἀγνοοῦσι 
γειαν, f| ὅπως ἂν μετρίως ἀφοσιώσωνται tf: 
σ'ωπῆς τὸ ἀπόῥόῥητον. Πανηγυρ:στέον οὖν 5t 
ἀλλὰ uh συγχωστέον * μὴ ὅτι πρόσφατον E; 
εὕρεσιν, ἀλλ ὅτι πρὸς τὴν οἰκείαν ἑπανῆλθει 
πειαν. Οὐ γὰρ ἐπείτοι τιοὶ τῶν πρὸ ἡμῶν οὗ 
στο, Ίδη xai σιωπᾶσθαι ἄξιον. ἁλλ᾽ ὅτι yc 
διέφυγε, χηρύττεσθαι ὅσιον. Οὐχκοῦν vevit 
xotvh σήμερον οὑρανίων καὶ ἐπιγείων παν 
χαὶἀγγέλοις συνευρραινέσθωσαν ἄνθρωποι, x 
γλῶσσα χορευέτυ xai προσᾳδέτω τῇ Oto 
χαϊρε. Τοῦτο γὰρ xaX ΓαθριΏλ πρότερον km 
τοῦ μυστηρίου προοίµιον, ὅτε τὸ πάσης θ: 
ἐχφανέστατον, ἡ καθ’ ἡμᾶς Ἰησοῦ θεοπλαστ 


᾿οἰχονομίαν ἄῤῥητον, ἓν τῷ παρθενιχῷ τῆς 


ἑργαστηρίῳ κχαινοπρεπῶς διεπλάττετο. Καὶ 
πάλιν ἡμᾶς ὥσπερ τι γάρας ἐξαίρετον τοῦτο 
σιλίδι τοῦ γένους προσαγαγεῖν χαριστήρων 
πρέπει xol µεταστάσῃ λέχειν abc] τὸ χαῖρι 
Y&p ἡμῖν τὴν χαρὰν εἰσοιχίσασα, τὴν λύπην i 


ceu Drecipuum honorarium, munus hoc offeramus D τῆς προµήτορος, «εΣαλπίσωμεν οὖν σάλπιγξιν! 


ο Regine. hominum. Plane enim congruit, ut vel 
migranti dicamus Ave: quippe sola conciliato 
gaudio parentis prima fugavit tristitiam. — « Clan- 
gamus tubainSion», assumamus psalterium et ci- 


ἀναλάθωμεν φαλτήριον xo χιθάραν. » "Aa 
Μητρὶ τοῦ θεοῦ, ἄσωμεν οὐκ ἐπιθαλάμιον, ἆ 
τάφιον ἀνακρονόμενοι µέλος. Φιλοπευστήσι 
τις εἰχότως τῶν λίαν ἐπεσχεμμένων' "Ocoul 


1 Dionys. div. De div. nom.,cap. 4. * Joel, n, 9. 


VARLE LECTIONES. 


Ml. ἀρετήν. 9 dA. ἑποιῄσατο. 


Dormitionem encomium, cujus staliin exordio, sa- 
cramenti obscuritatem queritur, dum ait: Οὐ παρὰ 
πολλοῖς Ίδη τελούμενον, paucis olim celebratum, et 

uo pauci majorum fuerint initiati, quanquam neé 
il defucriut, ut 4 orat. 


: COMBEFISII NOT.E. 
(85) Aggreditur Andreas alterum in sancte Marie ^ 


(84) Divina Jesu in hominem fictio, "H χα 
Ἰησοῦ θεοπλαστία. Sunt. Dionysians, n ὃ 
ubi Perion : Divina Jesu ex natura nostri 
quibus materiam explicat loco finis, quem : 

μᾶς, ceu terminum ad quem fictionis illiu! 
icat, οἱ ipsi expressimus. 
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ἱπεμνήσθης, ὥ τῆς παρούσης ἱερᾶς ópvo- Α tharam ? ; » canamus Dei Genitrici, canamas, non 


26t7106 ; Αλλ’ οὐχ ἀσχόπως 9, φαίην ἂν 
ν΄ οὗτος, τῆς παναγεστάτης ἐμνίσθην 
ταύτῃ γὰρ τὸ µέγα τοῦτο μυσταγώγηται 
xou μυστγριον. Ἐν ταύτῃ τὰς κατακλίσεις 
Υανάτων τοῦ raviyvou σώματος, αἱ πρὸς 
(ατεστρωμέναι πλάκες Oui (tov ἀνακρά- 
εἰ καὶ ταύτην εἶχε τεχρ᾽ ὅλον αὐτῆς τὸν τῆς 
χαιρὺν ἐνδιχίτημα * κἀχεῖσε τοῖς φυσιχοῖς 
σασχ νόµοις, τοῦ βίου τὸ πέρας ἐδέξατο, 
χἀνταῦθα τὸν ἄρχοντα τοῦ σχότους, ὣς ἐν 
! ἀπέδρα τὰ µητέρων * ἡ ἁγιώνυμος, fj θεό- 
ὑπεράμωμος, ἡ δόξης καὶ χάριιος τὸν 
αἱ τὴν γῆν ἀναπιπλᾶσα, τῷ μµεγαλείῳ τῆς 
jy αὐτῆς µεταστάσεως: f; εἰ χαθεξης &- 
ληθείην ἐπεξελθεῖν τῷ διηγήµατι, ὕπαρξιν, 


V, fi Υέννησιν οὐχ ἂν εὕροιμ: χαιρὸν τῷ λό-. 


µετρον, 1| λόγου δύναμιν παρισουμἐντν τοῖς 
ν. "Oct μὴ πάντα συντεμεῖν εἰς ἅπαξ οἷόν 
γης σεμνολογήματα" λέγω δὲ τὴν εὐχλη plav 
υς, τὸ xav' ἀμφότερα τῶν τεχόντων ἐπίση- 
sy τὸ ἱερχτικὸν, τὸ βασιλικ»ν ἐντεῦθεν 
ἔντων ἀξίωμα, τὴν ἀπαιδίαν, τὴν στείρωσιν, 
αὑτῆς ἐντεύξεις, τὰς ἐπισύχνους θυσίας, 
bv ἑλιπάρουν, ἱκέτευον, ἠντ.6όλουν, τὰ 
ώσεως ὑπαλλάξαι δεσμά’ γονίµους ES ἀγόνων 
.τοὺς ἄπαιδας" δοτὸν ἐξ ἀχαρπίας ἐχφύσαι 
Εἶτα στειρώσεως ἕἔχστασιν, ἐἑπαγγελίας 
ὡσιν, χαὶ μικρῷ πρὸ τούτων, τὰ δι ὀνείρων 


nuptiale sed funebre pulsantes melos. Fuerit νοτο,. 
qui admodum perspicax et accuratus dicere aveat,. 
quxratque, Cujusnam vero gratia, sacrs hujus. 
letitie sacer orator, meministi Sion? Cui ego 
ad rem haudque ab scopo responderim : Ileus tu, 
memiui sanctissima Sion, quod. in ea docti simus. 
magnum hoc Dei Genitricis sacramentum. In ea 
slrat:e ad pavimentum tabula, sacrorum castissimi 
corporis genuum recubitus, clara constantique 
voce clamant, Toto enim incolatus sui tempore (85) 
eam habuit domicilium, illieque naturz obscecuta 
legibus, flnem vitz accepit : vel hic tenebrarum 
latens principem, quemadmodum in partu evitarat 
quie sunt matrum propria : illa, inquain, sacra no- 
mine, illa a Deo vocata, immaculatissima ffla, illa 
denique, qux augusti sui transitus magniflceutia, 
coelum terramque gloria et gratia replevit; cujus 
res omnes si narrando velim ordine prosequi , ni- 
mirum esse, conceptionem, nativitatem, haudqua- 
quam occurrat tempus quod sermoni sufficiat, aut 
sermonis vis, qua res exzquare possit. Non enim 
omnia ejus preconia velut compendio in unum 
contrahi possunt : nempe claritudo generis, paren- 
tum utrinque nobilitas, hinc sacerdotalem, illinc 
regiam pari gloria retinentium diguitatem ; orbitas 
prolium, sterilitas, supplices ad Deum .pro ea. 
preces, crebra sacrificia, quibus  flagitabant 
Deum,  supplicabant, obsecrabant, wt steri- 


, τὰ xa0' b-ap ἀχούσματα, ὅσα χοινῶς ἅμ- α litatis mutaret vincula, ut ex infecundis, qui prole 


δίως, κρεἰττοσιν Bleu; ἐπιφροσύναις Ozo- 
vot, xav' ἕλλαμψιν θείαν ἐχρησμῳδοῦντο οἱ 
ae ἐπὶ τούτοις, τὸ γόνιµον, thv εἰς γένεσιν 
τὰ σπάργανα, τὴν εἰς τὸ θεῖον ἀνάκτορον 
ὡς ἀνετέθη θεῷ τὸ καλλιέρηµα, ὡς Ev. τοῖς 
Xa χρυσοῖς θαλάμοις ἐποιχομένη, τροφῖς 


; XXE, 9. 


destituti essent, fecundos pr:staret, ut concessum 
a sterilitate fructum liceret procreare. Tum vero, 
sterilitatis excessus atque mutatio, impleta pro- 
missio pauloque anteriores visiones per somnia, 
audite vigilantibus voces, quotquot Sancti, tum 
communiter ambo, tun quisque privatim ecu Nu- 


VAR LE LECTIONES. 


ἀπὸ σχοποὺ. 3 4. τοῦ λόγου. 


COMBEFISII ΝΟΤΑ.. 


oto enim incolatus sui tempore, etc. Vide- 
r docere concilium Eohes. p. it, act. 1, ut 
. cum Joanne Theologo quondam habita- 
hesi : sic sibi videtur Binius colligere, ex 
is synodi epist. ad Clerum populumque 
1 "00v καὶ Νεστόριος, φθάσας ἐν τῇ Ἑφε- 
ήα ὁ θεολόγος Ἰωάννης, καὶ ἡ Θεοτόχος 
5, ἡ ἁγία Μαρία. Quare et Nestorius, cum 
dorum civitatem pervenisset, in qua Joannes 
is, et. Deipara Virgo, sancta Maria : unde 
ni ascripsit : « Aliqui subintelligunt : ali- 
iabitaverunt ; »verum est ea auctoritas infir- 
laniusque intelligatur , vel edes habent, 

aliis ait subintelligi ; vel, celebri honore 
, et. patroni sunt. ac tutelares; quod ego 
kistimo, et est planius, velut alludat sancta 

ad ipsos Constautinopolitanos quibus 
i£, eorumque civitatem Virgini sacram, et 
πολεν, innuatque. nibil ipsi in ea parte ce- 
etropolim Ephesinam, quam Joannes, qui 
uscepisset Mariam, Jesu e cruce commen- 
| ea Mari observantia instituisset : eoque 
gat haresiarchz putentissimi procaciam, 


qui necdum sua illa, seu potus Marice Constanti- 
nopoli, in Mariam putidum os blasphemus ape- 
ruisset, sed et Ephesi, vere Mariana item civitate, 


D ultro seipsum a sanctorum Patrum et episcoporuin 


cetu abalienasset : quoil statim sequitur in ea epi- 
stola, velut nimirum in blasphemia in Mariam obsti- 


. natior, et qui Patrum monitis obsequi nollet. Magis 


certe videtur, quam tradit Andreas noster, Hiero- 
solymis Maria constantia, e tante 1atris gravi de- 
core : ut sicut dispersis omnibus fidelibus, in per- 
secutione, qua fuit a morte Stephani, constantes 
stationem Hierosolymis tenuerunt Apostoli, qui sua 
illa constantia, novella Ecclesiz nutanti firmamento. 
essent; ita iisdem ad verbum Dei disseminandum. 
in orbem dispersis, illic item Maria, cui ea pradi- 
candi provincia, sexu minus congruo, non essct 
credita, ad fidelium pariter et solatium et firma- 
mentum, ad usqué dormitionem consisterel ; sive 
ante illam, Joannes pro apostolico munere sit pro« 
fectus Ephesum, sive, quod verius apparet, non nisl 
ab illa, ubi jam Paulus Timotlieusque prima (ide 
fundamenta in ea jecissent. 
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Πίο familiari afflatu, prze. visu certiora. (807, il- A ἀμθροσίας, οὗ κοινῆς µετελάμδανεν. Elsa οὖν ἐντεῦ- 


Justranite Deo, responsa referebant. Ad liec item 
fecunditas, processus ad ortum, panni, adventus 
in Dei templum, ut Deo ceu hostia consecrata sit, 
ut sacris adytis tanquam aureis invecta thala- 
mis (87), ambrosiam et divinam escam sumeret, 
»on communeni perciperet : tuum. vero. sublimis 
hine contempiztio (88) , ab statu pucrili provectio, 
elatis mutatio, ac si qua sunt consummate per- 
[ου οί indicia, quibus quantum liceret velut 
pubescens, ad ea quai superant naturam, congrua 
ratione ac proportione contenderit. Mitto dicere 
sacramienta in conceptionis ignolissimaz occulta 
raiione, post item divina Jesu apparitionis eximiam 
ielfabilemque editionem, puta, incorruptionem, 
partum, absque — muliebribus , incontaminatum 
inviolabilemque virginalem thesaurum, lactis novo 
miraculo copiam, expiationem legalem, editas in 
templo prophetias, quibus proplieta, legis Deique 
gusceptore Symeone vaticinante, futurarum reruin 
oracula susciperet. Tum deinceps toleratas per- 
sccutiones, fugam in Zgypto, ex ZEgypto regres- 
sionem, via circuitus, moras in terra, probra 
priceuntia cruci, molestias sub ipsum crucis tempus, 
seeuta a cruce signa, acei demum, per vitam ejus- 
niodi gesta diciaque; vitam, inquam, sine macula 
et impollutam, omnique inmensum purissima san- 
clitate. plenissimam : quam muri.dus lhaudquaquam 
valens capere, ac neque sermone sustineus expli- 
care velut « sacramentut regis ?, » ad extremum 
inevulgatam servavit, iis tantum, ceu quxlam ex- 
pressa signa εἰ cliaracteres sacramenti aperiens, 
qui divina quadam ratione novissent. comparare 
divina : quibus, velut accessu ad Deum valde pur- 
galis, sanctissima illa, tacite ignotoque modo spi- 
ritalibus revelatis exuviis, partem aliquam occulti 
intus sacri splendoris, velut obiter ostendit . Uti- 
nam vero etjam ipsis, quotquot prasentis diei 
splendida luce illustrati sumus, lucentissima lumi- 
nis illius apparitione dignis habitis, mystice in- 
spectionis illius radium, mundo obtutu videre 


e Tub. xii, 7. 


VARLE LECTIONES. 


8* (A. τὸ ἀσύλητον. 


COMBEFISII NOTE. 
(80) Ceu Numinis familiari affatu, pre visu cer- D et ministerio angelico 


tiora, etc. Κρείττασιν ὄψεως ἐπιφροσύναις θεοχλν- 
τούµενοι ἐχρησμῳδοῦντο. Velut potiorem gradum 
propheti;e alteri. subjungat : altius quippe, et ad 
ἐπιφροσύνην mentemque prophete erudieudam, ac 
velut ad prudentiam componendam, potius, ut quis 
in vigilia, auditu divina percipiat, quam ut in so- 
inis imaginarie videat, ut scite D. Thom. 92-2, q. 
414, art. 2. Vel etiam χρείττοσιν ὄψεως ἐπιφροσύ- 
vat, OcovXutoUpevor* quod prophetia, quanquam 
obscurior, ipsam visionem, qua certior sensibus 
aliis existimatur, certitudiue superet, juxta quod 
Petrua ait, Hl Petr. 1, 19 : l/abentes firmiorem pro- 
p'elicum sermonem, etc. 


(87) Ut sacris adytis, tanquam aureis invecta tha- 


2uinis, etc. lisdem fera verbis οί Marie de coelo, 


θεν τὴν ἀναγωγὴν, τὴν Ex παιδὸς αὔξησιν, την gef 
ηλιχίωσιν, xal ὅσα τῆς ἐντελοῦς ὁλοχληρίας ὑπάρ- 
χει μηνύματα, οἷς ὡς θεμιτὸν ἡθῶσα , τοῖς ὑπὲρ 
φύσιν ἀναλόγως ἐπανετείνετο. Εῶ λέγειν τὰ ἐν τῇ 
χρυφίᾳ τῆς ὑπεραγνώστου κνοφορίας μυστίβια, 
τὰ μετὰ τὴν ὑπερφυᾶ xai ἄῤῥητον τῆς Ἰησου ϐεο- 
ζανείας ἁπότεξιν, ὡς φέρε εἰπεῖν, την ἁφθορίαν, τὴν 
ἄνευ λοχείας ὠδῖνα, τὸ ἄσπιλον, τὴν ἀσυλίαν ** τν 
παρθενικοῦ θησαυρίσµατος, την ξένην bv θαύμασι 
γαλουχίαν, τὴν νομικὴν κάθαρσ.ν, τὰς iv τῷ ἱερῷ. 
προφητείας, αἷς ὑπὸ προφἠτῃ νοµοδέχῳ καὶ θειδόχψ 
τῷ Συμεὼν, ἐχρησμῳδεῖτο τὰ μέλλοντα. Εἶτα ig, 
τὰς διώξεις, τὴν ἐπ Αἴγυπτον φυ]αδείαν, τὴν ü 
Αἱγύπτου παλινοδίαν, τὰς περιφορὰς, τὰς bw Ti 


B διατριδὰς, τὰ πρὸ τοῦ σταυροῦ ὀνείδη, τὰς ἐπὶ τῷ 


σταυρῷ ἀνίας, τὰ μετὰ τὸν σταυρὸν δείγµατα, xal 
τέλος, τὰ κατ ἐχεῖνον αὐτῇ τὸν βίον πεπραγµένε 
καὶ πεφασμένα, τὸν ἀχτλίδωτόν τε καὶ ἄχραντον, xal 
πάσης ἀπείρως ὑπερπλήρη χαθαρωτάτης ἁγνότητο, 
ὃν ὁ χήσµος χωρεῖν μὴ δυνάµενος, ἀφερμηνεύευ τε 
τῷ λόγῳ uh καρτερῶν, ἀνέχφορον ὡς ἄνπερ « βᾳσι- 
λέως μυστήριον » διὰ τέλους τετήρηχε΄ µόνοις γνωρί 
σας τοῦ μυστηρίου τούτου τὰ ἀπομόργματα, τοῖς si 
θεῖα θείως συγχρίνειν δεδιδαγµένοις, olg ὡς pis 
κεχαθαρµένοις τῇ πρὸς τὸ θεῖον ἐγγύτητι, δε ἀφθει- 
ξίας καὶ ἀγνωσίας ὑτεραφθέγχτως, d ὑπεράγως 
τὸ νοερὸν ἀναχαλύφασα δέρος, µέρος τι παρέδεξε 
τῆς ἔνδον κρυφιομύστου λαµπρότητος. Εἴη δὲ xil 


σ ἡμᾶς τοὺς ὅσοι τῇ παρούσῃ λαμπροφορίᾳ περιελάμ» 


φθηµεν, τῆς ὑπερφαοῦς ἐχείνης φωτοφανείας üpun 
θέντας, χαθαρῶς ἰδεῖν' ἡ µετρίω; Υοῦν δέξασθαι cy 
ἀχτῖνα τῆς μυστικῆς ἐποπτείας, καὶ ταῦτα puntt- 
ναι σαφῶς, εἰ xal μὴ τὰ κατ ἐχεῖνον τὸν ὑπεν 
άφραστον βίον. ἄγνωστα γάρ * ἀλλὰ τῶν olg προχαῖ-- 
εζόμεθα σέμµερον,τοὺς λόγους ἐχδιδαχθῖναι xal ὅσα 
οἷόν τε. Δεῦρο γοῦν, ὦ φίλοι μύσται τοῦ λόγω, κεὶ 
συνερασταὶ τῶν καλῶν xai φιλοθεάµονες. Kali Τὰ 
ὑμᾶς µεγάλῳ καὶ ὑψηλῷ χηρύγματι’ τοῦ λόγου την . 
ἐποψίαν ἀναπετάσαντες, συμθολιχοῖς ἔτι xxii 
µένην ὑφάσμασι, τὴν ἔνδον εὐπρέπειαν ὑμῖν δαδεξ- 





administratam ΑΠΟ 
describit Orat. in Marix Natalem, ac pluribus pr? 
sequuntur German. et Georgius Nicom. orat. Ei 
tà εἰσόδια et Ματίς Przsentationem, ut posin Τό" 
cant. Sed etin majori Sancte Mariz templo Piri- 
siis ea res ad cborum sculpta visitur, antiquo 9486 
schemate. 

(88) Sublimis hinc contemplatio. 'Evceutey iy 
ἀναγωγύν. Videtue τὸ, ἐντεῦθεν respicere qt 
proxime przecedit: ut ex ea alimonia miram utrius 

ue hominis in Maria perfectionem colligat ac d* 

ucat : eo exposuimus τὸ, ἀναγωγὴν  ϱυ0 
Bud:eus apud Dionysium exponit. Posset forte pli" 
nius reddi, reductio, relatio ; nempe a templo, U' 
Josepho, annis et ztate gradiuscula, tradenda fe 
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ῦ ἡλίου τὰς λαμπιδόνας ὑπερπηδοῦσαν τῷ A liceat, aut cerle vel modicum capere, atque hac 


€ ἁγλαῖας. Ἐνταῦθα δὲ τοῦ λόγου vevópe- 
v οἶμαι πρότερον ἑνίους τῶν τῇδε προ- 
σθαι, ὡς ἂν μὴ τυχὸν ἀνίπτοις, τὸ 55 λεγό- 
ινάγνοις ποσὶ τοῖς ἁγίοις προσθάλλοιµεν 95" 
σιν ἐπίσης εἰσιτητὸς f| βατὸς ὁ τῶν ἁγίων 
ἰλὴν τοῖς διὰ χαθαρότητα νοῦ τῶν ὑλικῶν 
περαναθᾶσι, χαὶ πάντα περάσασιν ὅσα ὑπὸ 
σ.ν’ ofc ἂν μάλιστα καὶ 1) παναγεστάτη τοῦ 
vh τὰς διεξόδους ἀναῤῥιπίζουσα, παραχω- 
ίμως τὴν εἴσοδον, χαὶ τῆς νοητῆς πανδαι- 
ἣν ἑστιάθημεν, φιλορρόνως ἐπιδαψιλεύεται 
t. El γὰρ τοῖς πρὸς τῷ Σινᾶ μὴ xax ἀξίαν 
Ιθῆναι τολμηρῶς αὑτομολοῦσιν, ἀστραπαὶ 
αἱ, καὶ δείµατα, xal σαλπίγγων Ίχοι , xol 
ῥριχώδεις ἑνέσχηπτον; ὡς δὲ χαὶ τοῦ ἱεροῦ 
oy ἐφάπτεσθαι τοῖς πολλοῖς οὐκ fjv ἀσφαλὲς, 
outo δεῖσθαι δευτέρων τοίχων τῶν ἔξωθεν - 
b: σπουδῆς xal μέγα τὸ προχαθαίρεσθαι τῆς 
V ἑπαφῆς, χαὶ τῶν ἱερῶς τελουµένων προ- 
σθαι * xal ταῦτα τῇ σχιᾷ λατρεύουσιν ἔτι, 
τυπιχῶν παραπετασµάτων ἐξηρτημένοις * 
? μάλιστα δέον, τοὺς τῆς ἀληθείας τὸ φῶς 
χοντας, σπουδὴν ἐπιδείχνυσθαι, τῇ µεγα- 
ταύτῃ xal ὑπερμεγέθει τῶν τοῦ θεοῦ χα- 
! σχηνῇ προσφοιτᾷν ἐπειγομένους' πρὸς ἣν 
ὑύστως, ὑπὲρ νοῦν, ὑπεραῤῥήτως, εἰς χένω- 
y χαθεὶς ἐπεδήμησε, καὶ µήτραν παρθενι- 
δαμοῦ χωρητὺς ἁστενοχωρήτως ἑσχήνωσεν, 
ὅλου τὴν Ev γενέσει φύσιν ὑπερθᾶσαν τῇ 
τι, χἀντεῦθεν ὥσπερ Ex τινων ἱερῶν ἁδύ- 
| ἑαυτοῦ μεμυσταγώγηχε σάρχα. Tig; Ὁ 
je, καὶ ὅλην πρὸς ἑαυτὸν ἀνατεθεὶς τὴν &v- 
i ἑσχατιάν. Ἐπὶ ταύτῃ τῇ θεοτυπώτῳ σκη- 
ιος ἅπας, xai οἱ προφῆται, πραγματιωδῶς 
βωνται" καὶ ταύτῃ, τὰ σκιώδη τῶν τυπιχῶν 
γμάτων ἡμαυρώθη μορφώματα, λυθέντων 
τρων τῇ ἀληθείᾳ. Τούτων δὲ ἐκανῶς τῷ Xov 
σχευασµένων, ἄγε δὴ τῶν τύπων ἀφέμενοι, 
y ἀναδράμωμεν τὴν ἀλήθειαν΄ μᾶλλον δὲ τοῖς 
προσθάλωμεν. 


palam discere ; ac sin minus, qua^ àpectant ad 
ineffabilissimam illam vitam ; sunt enim ea ignota : 
at saltem eorum, quibus prasidemus hodie, quan 
tum res sinit, doceri rationes. Adeste ergo, amiei 
auditores, unaque bonorum 4ο spectaeuli spirita- 
lis amantes. Vos enim magno sublimique voco 
praeconio; sermonis explicata facie, symbolicis 
hactenus obtecta involucris, positum intus deco- 
rem, solis fulgores venustate gratiae exsuperantem 
ostendam . Cum porro hucce oratio provecta sit, 
opere pretium arbitror, ut ante omnia premo- 
neam, ut ne qui forte illotis, quod dicitur, profa- 
nisve pedibus, sacra invaserimus. Non enim que 
omnibus accessus perviusque est sanctorum locus ; 
sed iis tantum, qui mentis puritate, concreta nia- 
terie omnia supergressi sunt, trausieruntque si . 
qua cadunt sub sensum : quibus maxime sanctissi- 
mum Dei tabernaculum transeuntibus suram fa- 
ciens, magniflce ingressum concedit, ac spiritalis, 
onini dapum genere, in quo epulaturi invitamur, 
instructi convivii cibos, larga manu perbenigue 
largitur. Nam si iis, qui ausu temerario, minus 
digni montem Sina P adire presumerent, fulgura 
ingruebant, fulminaque, ac terrores, sonitusque 
tubarum, et voces terribiles ; ut nec plerisque, 
murorum templi accessus tutus erat, eoque fuerit 
opus, externo alio murorum ambitu 4 : eratque 


" $anctum magnumque, ut priusquam sacra contin- 


gerent, mundarentur, sibique sacris operaturi 
praevia cautione prospicerent, idque, cum umbrae 
adhuc servirent, atque a figuralibus velamentis 
penderent : quam rogo maximo studio eniti debue- 
rint, apud quos veritatis lumen inhabitat, qui ad 
magnificum boc ac przegrande donorum Dei taber- 
naculum accedere festinent : ad. quod nimirum 
occultissima ratione, supra quam vel ceperit animus, 
vel lingua enarraverit, sese demissione evacuans 
peregrinatus sit, ac Virginis uterum, qui nusquam 
potest capi, ut capiente non arctaretur, taberna- 
culi instar inhabitaverit : uterum, inquam, oineimn 


in orlu positam, eximia sua munditia superantem naturam : ac inde ceu ex sacris quibus- 
etralibus, suam ipsius initiavit docuitque carnem. Quis ille? Qui nimirum nullo indiget, 
nihilominus sibi ascivit extremam humanam vilitatem. In hoc designato fictoque a Deo 


ulo, lex ἰοία et prophet re ipsa completa sunt, 


eaque uinbratiles figuralium  designa- 


lorm:e, speculis veritate solutis, obscuratz sunt. His porro ita velut. ad sermonis przlu- 


enarratis, age modo, missis figuris, ad 


verilatem ipsam accurramus, atque adeo adyta 


γὰρ τίνος, τοῦ λόγου τοῖς προαυλίοις ἑνδια- D — Quandiu enim velut in sermonis vestibulis hz- 


;, T0 πρὸ τῆς εἰσόδου χάλλος θαυμάζομεν, 
συνεισιέναι τῇ Μητρὶ τοῦ Λόγου, xat τὸ xá- 
ασχόντας εἰς τὰ τῶν ἁγίων "Άγια παρακύ- 
μυηθῆναι τὰ µείζω xal τελεώτερα; Ei γὰρ 
na [τῶν ἁγίων τοιαῦτα, καὶ τὰ προπύλαια] 


1. xix, 12. a Ezech. 11, 11; xLu, 7 seqq. 


προσδάλοις, 


rentes, przzambulum ingressui decorem miramur, 
quibus liceat cum Sermonis Matre una ingredi, 
disjectoque velo in Sancta sanctorum paulispet 
intueri, ac majora doceri et perfectiora? Cum enin 
tanta sint sanogjorum atria, tantoque decore el 


- 
α. 
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mole templi vestibula, ut mentis oculos, excellenti Α τοῦ νααῦ οὕτω σεμνὰ xal ὑπέρογχα, ὡς τῇ ὑπερδο)ῇ 


perstringant pulchritudine, quanta, rogo, fucrit 
majestate adytorum locus, Íntimaque inaspecta- 
bilium inaccessibiliumque penetralia, iis solis et 
ocnlis conspecta, et labiis efferenda, qui ceu in 
speculo Domini gloriam clarissime contemplantur r, 
quaeque  Seraphica forcipis carbone mundata 
sunt * : ac. iis demum qui summam affectionum 
vacuitatem attigerunt. Quare si quo modo recte 
consulenti morem geritis, carnis quidem affectio- 
nibus vale remittentes, mundique, quam potest 
maxiine, a carnali omni amicitia, iufimaque confu- 
sione, divinz deinceps beatzque procedentis illu- 
strationis desuper affulgente lumine, cum Deipara 
cucurrerilis. Jam enim et actione claros et ser- 
mone, omnique parte virtutum decore fulgentes, 
etiam. Christus ipse, munda illa initiatio, lumen 
Mlud semper vivum, ipse, inquam, a Patre Sole, 
1anquam radius a luce, Sol absque principio egres- 
suque refulgens, in unum congregatos, mystice 
epulari velit. Ac palam ostendit eo quod Matrem 
suam semper virginem, e cujus utero, ipse Deus 
exsistens, humanam induit formam, hodierna die 
ceu Reginam. humani generis, a terrenis sedibus 
wransfert, sacramenti virtute, velut quidem obscu- 
riori, ut tamen nou omnino inconimunicabilis reli- 
cta sit. Nihil enim hic, preter terminos nobis 
a principio constitutos; nec sanctissima, nova ct 
pri:er naturam , aul nata est aut vixit lego, 
quandíu inter homines super terram versata est, 
quanquam ut in aliis (89), in boc quoque mira- 
bilem rationem velut diversam, habuit, vita par- 
tique, ac demum transitu ab humanis, supra liu- 
mana, universisque revera ortum habentibus na- 
tura? magnificentia stiperatis, Enimvero, jam tem- 
pori congrua pariter celebraturi procedamus. 
Q'ippe fausta omnia diei festo occurrunt, pari- 
que LFetitia exsultant, Vide enim quisquis mcos au- 
dis sermones, quanta sint qux videntur : tribuum 
regina, Ecclesia, inquam, fidelium, ho:lierna die, 
WKeginam humani generis, omnium Πυρθ ac przside 
Deo, regio apparatu in coelorum regiam assumente, 
triumpho deducit, ac si quid pulcherrimum, et 
letissimum habet, dono offert. Hodie, qua pulvis 
calesti gloria elatus est, pulverem exuit, inditum- 
que ab ortu. velamen. deponit, ae terre, quod 
terre cognatum est, reddit. Vitze auctrix ad novam 
migratione excurrit vitam, locumque vitze immor- 
talis, a. carnali omui et vitiosa affectione sejun- 
ctum, ingreditur : ac demum, quod oculis con- 
spicuum est corporalibus abstractum, una cum 
spiritu, velut spiritaliter abit, quibus novit ratio- 


7 [[Cor. 11,18. *15a. vi, 6. 


* 44. ἄλλοις x. τ. διἀφ2ρόν πι'ς. 


τοῦ χάλλους, τοὺς τῆς διανοίας ὀφθαλμοὺς περιαστρὰ- 
πτειν, πηλίχος ἂν εἴη τῶν ἁδύτων ὁ χῶρος. xal τῶν 
ἀθεάτων xoi ἀνεμδάτων τὰ ἑνδότατα, ἃ µόνοις τοῖς 
ὄμμασιν ἐχείνοις καὶ χεζλεσίν εἰσι θεατὰ val dri, 
τοῖς τὴν δόξαν Κυρίου χατοπτριξομένοις ἐκφαντιχώ- 
τατα, καὶ τῷ ἄνθραχι τῆς Σεραφιχκῖς λαθίδης χεχ1- 
θαρμένο:ς, καὶ εἰς ἄγρον ἁπαθείας ἑλάσασιν. Ew 
οὖν ἐμοὶ πείθεσθε, χαλῷ συµθούλῳ, τοῖς μὲν τῆ; 
σαρχὺς πάθεσι χαίρειν εἰπόντες, πάσης τε προσ] 
φιλίας xal τῆς χάτω συγχύσεως ὡς οἷόν τε xafa- 
ρεύσαντες, εἶτα τῆς ἄνωθεν προϊούσης θείας χαὶ 
µακαρίας ἑλλάμψεως τὸ φῶς περιθέµενοι, τῇ θεοτέ- 
χῳ συντρἐχοιτε. Λελαμπρυσμένους γὰρ f» xd 
πράξει, χαὶ λόγῳ, καὶ τῷ κάλλει τῶν ἀρετῶν πἀνιν 


B ϱεν ἀποστίλδοντας, καὶ Χριστὸς αὐτὸς ἡ κχαθαὰ 


τελετὴ, τὸ ἀείζωον φῶς' ὁ ἐξ Ἡλίου τοῦ Πατρὶ 
ἀναρχῶς xai ἀνεχφοιτήτως, ὡς Ex quib bul 
ἁπαστράπτων fjMo;, βούλοιτ' ἂν ἡμᾶς εἷς cavi" 
ἀχθέντας μυστιχῶς ἑστιᾶσαι. Καὶ δείχνυσι tout 
σαφῶς, ἐξ ὧν την αὐτοῦ μητέρα ἀειπάρθενον, f; 
ἐν ντδύος ὑπεραῤῥήτως ἐμορφώθη θεὸς ὧν τὸ ful- 
τερον, σήμερον τῶν ἀπὸ γῆς χωρίων ὡς βασιλίδα τς 
ἀνθρωπείου µεθίστητι φύσεως' ἀχήρυχτον ὥσπερ 
οὗ μὴν ἀχοινώνητον καθόλου καταλείψας τοῦ µυστ; 
ρίω τὴν δύναμιν. Ἐπεὶ μηδὲ παρὰ τοὺς ὄρους d 
περὶ ἡμᾶς πεπἠγασιν ἄνωθεν, µήτε δένῳ παρὰ τὴν 
φύσιν θεσμῷ πρὸς γένεσιν κτο ἡ ἐδίω, παρ bom 
ἡμῖν ἐν τοῖς ὑπὲρ ΥΏν χωρίοις ἐπεχωρίαζεν fj rav 
άγιος. Fi xaX τὸν ὑπερφυᾶ Ἰόγον ὡς Ev τοῖς Go; 
κὰν τούτῳ διάφορόν πως 9* ἔσχηχε. Κρεῖττον 1] xf 
ἡμᾶς καὶ βιώσασα χαὶ χυήσασα᾿ xa τέλος, τῶν τῖδε 
μεταστᾶσα" xa ὄντως ὅλους ὑπερνικίσασα τοὺς b 
γενέσει, τῷ μεγαλείῳ τῆς φύσεως. 'AXX ἑπίωμεν 
£r, τῷ καιρῷ τὰ εἱχότα συνεορτάζοντες" πάντα re 
εἰς καλὸν τῇ πανηγύρει συντρέχει καὶ συναγάλλεται, 
Ἴδε γὰρ, πᾶς ὁ τῶν ἐμῶν λόγων ἀκροάτης, οἷα " 
τὰ ὀρώμενα * ἡ βασίλισσα τῶν φυλῶν, 1j τῶν πιστών 
ἐκκλησία" τῇ βασιλίἰδι τοῦ γένους, ὑπὸ Bast θεψ 
τῷ πανηγέµονι πρὸς τὰ τῶν οὐρανῶν βασίλεια, μα” 
σιλικῶς ἀναλαμθανομένῃ, σ[περον πομπεύει, xa 
δωροφορεῖ παρ᾽ ἑαυτῆς πᾶν ὅτι χάἀλλιατον xal ttf 
πυότατον. Ἡ τὸν χοῦν οὐὑρανώσασα, τὸν χοῦν ἀπν- 
δύεται, καὶ τὸ ἀπὸ Υενέσεως ἁποτίθεται κάλυμββ, 
p χαὶ τῇ rf τὸ συγγενὲς ἀποδίδωσιν. Ἡ τὸ ζῆν πρ 
ξενήσασα, πρὶς παλίνζωον ἀνατρέχει μετάστασὺι 
xaX τόπον εἰσοικίζεται ζωαρχικὸν ἀνάλωτον, πάπες 
προσύλου xa ἐμπαθοῦς διῳχισμένον θέσεώς τε xi 
σχέσξως * xal τέλος τῶν φαινομένων αὐτὸ τὸ gat 
vóp.evoy ἑπανίσταται, xal τῷ νοητῷ νοητῶς goppi 
έρχεται, λόγοις οἷς οἶδεν ὁ προσυνδῄῆσας * καὶ iot 
εἴτα συνδήσας * εἰ μὴ τολμηρὸς ἐγὼ xal τῶν bo 
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(89) Ut in aliis. Plana est lectio quam sums 
ἑισφερόντως Esyvxe* sed patet esse iuinus sazaim, 


secuti : habet alia. ὡς ἐν τοῖς ἁδύτου, xàv τοῦ) 
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ὀμενος. Οἷς ἀπιστείτω μηδεὶς, τὸν Ἠλίαν, A nibus, is qui olim ambo devinxerat, quique iterum 


νὼχ ἐνθυμούμενος * o? ἐπειδὰν τῶν ὁρω- 
ῥράνω πεφἠνασι, μύσαντες τὰς αἱσθήσεις, 
ρχὸς xal κόσμου γενόµενοι, ὁ μὲν ἐπιδί- 
| µετάρσιος ἀνηρπάσῦησαν, οὐ διαζευ- 
τοῖς τῶν μερῶν᾽ οὐ διαλυθέντων’ ἀλλ᾽ elg 
ὅρων παραθέντων 5 αὐτοῖς τῆς ζωῆς, οὓς 
ύλα Got; διορίζουσα περιέπηξε Πρόνοια" 
αἱ τὰ πάλαι χαὶ νῦν ἐμφερῶς ἅμα xal 
ς τυποῦται xol διεξάγεται. Καὶ εἰ μικρά 
pb; παράδειγµα τῆς 0 ἡμῶν ὑμνουμένης, 
Uv αὐτὴ ἑαυτῇ τὰ οἰχεῖα συγκρἰνουσά τε 
κάζουσα. Σκοπητέον δὲ εἰ μεῖζον ἐν θαύ- 
θήσεται, τοῦ παραδόξως ἐν αὐτῇ τελεσθέν- 
ς fo φυσιχὸς ἀτονήσας ὀφὲ xai μόλις 


εται πρὸς ἀργίαν ὁλοσχερῃ xal άνατρο- B 


ιρὰ τοῦ θανάτου καταδίχη. Λέλυται τῆς 
αµις. Αλλ' οὐκ ἂν ἑνίχησέ τις τὰ πάλαι 
t παρὰ cou: pij οὐχὶ θεοῦ χατὰ φύσιν 
5, τοῦ μεταποιοῦντος πάντα xal µετα- 
» τῷ οἰχείῳ τῆς ἀγαθότητος νεύματι. Πρέ- 
ἱραρότως αὑτῷ, xai τὰ νῦν ἐπὶ Μητρὶ 
Mt. Δείξει γὰρ οὕτω ph µόνον Μητέρα 
,οὖσαν αὐτοῦ, ἀλλὰ xai τὴν ἐξ αὐτῆς ol- 
ιιστώσεται, χαθ᾽ ἣν μάλιστα τοὺς ἑαυτῶν 
ρους λόγους. τῷ xa0' ὑπεροχὴν ὑπεραίρο- 
* xa0' ἓν ὁ ζωαρχ:χὸς εἰσπηδὴσας Λόγος 
ἀπερίλγπτον ὑπέδη νηδὺν, xai τὴν àv- 
σιν ἀναλαθὼν ὑπερουσίως ἡμῖν ὑπέσχετο. 
tà πάλαι μὲν ἐπ᾽ αὐτῦ τε)εσθέντα, πρὸς 
v εὐφημούμενα, χἂν πχράδοξά πως εἶναι 
τῶν ἐμφύτων ἀνῳχισμένα δεσμῶν, χκάτὰ 
περφυᾶ τῆς ἀφράστου Χυηφορίας λόγο», 
Ex αὐτῆς, τὴν ἀναφορὰν εὐεπίδατον ἔτι. 
fjv ἄρα xai τηνικάδς παρὼν ὁ Λόγος, xal 


ας τὸν ἀπλεονέχτητον τοῦ θανάτου νόµου. * 


αμα χαινὸν ἀληθῶς γαὶ λογ.σμοῖς ἀνεπτί- 
vh τῶν οὐρανῶν ὑπερρᾶσα τὶν qua: τῇ 
t, τῶν ἓν οὐρανοῖς ἀδύτων σχηνοθατοῦσα 
αρθένος, αὐτΏ) ὑπερνικῶσα τῶν Σεραφὶ». 
τῷ τῆς θεογονίας θχύματι, τῇ πρώτῃ φύ- 
τῷ πάντων» ενετιουργῷ, πλησιάςουσα" 
cb τεχοῦσα τὸ ζῇν, ἐφάμιλλον. τῷ τόχῳ τοῦ 
προΐσχουσα, χαὶ τὸ θαῦμα θ:οῦ γαὶ πί- 


a solutione, devinxit : nisi ego, inconcessa prz- 
sumens, temerarius sum. ΑΟ nemo fidem abnuat, 
qui Eliam et Enoch cogitet. li, quod rebus sub- 
jectis oculis superiores visi essent, ubi sensus 
clausissent, ac carne et mundo excessissent, alter 
quidem curru subvectus, alter sublime elatus ra- 
pti sunt * : non partium invicem disjunctione re- 
soluti, sed vite terminis, quos nobis fixit Dei 
providentia, qux sapienter diffinit omnia, vetera- 
que et nova accurate pariter congrueque designat 
atque gubernat, ad hanc usque diem prolatis. Sin 
vero hzc modicá videantur, ad ejus exemplum 
cujus celebramus nomen, ipsa sane sibi sat erit, 
sua ipsius comparans ac assimilans. Vide enim an 
inajus miraculum possit inveniri, quam quod mira- 
bili ratione in ea consummatum fuit. Viribus tan« 
dem minuta nature lex superata est, vixque ali- 
quando concidit. Abit omnino cassa versaque in 
contrarium, amara mortis damnatio. Soluta est 
vis maledictionis. Enimvero nullus superaverit 
Dei olim decreto statuta, ne ipse quidem qui esset ; 
Deus natura, quique suz ipsius bonitatis nutu, om- 
nia immutat atque transformat. Congruit autem 
ut res Matris, qua. suas ratione, molitus sit. Sic 
enim non tantum suam probavevit Matrem, verum 
eliam Gconomízs ex ea veritatem astruxerit : qua 
maxime spiritaliores sermones nostros, modi 
excellentia superextollimus; qua vite auctor Ver- 


C bum insiliens, amplissimum ejus uterum subivit, 


assumptamque bumanam naturam, altiori nobis 
supra naturam modo sustentavit, Quamobrem, 
elsi olim in ea consummata ac claraa nobis im- 
presentiarum fama celebrata nova videantur, ac 
nature legibus superiora, merito tamen, nulloque 
negotio, spectata mirabili partus ratione, licuerit 
in ea: referre, Ipsum itaque Verbum et przsens 
per id tempus fuit, ac lege mortis legem violari 
nesciam. abolevit Erat ergo plane novum specta- 
culum, quodque rationis vii excederet, ut nimi- 
rum mulier, quz ccelorum naturam puritate super- 
gressa esset, coelestium adytorum sancta, taber- 
naculum devehens, accorpore penetraret ; ut virgo, ' 
Dei partus miraculo Seraphicau vincens naturam, 


ν. Ὡς yxp τ.χτούσης fj νηδὺς οὐ διέφθαρ- p prim: illi nature, Deo, inquam, universorum 


χνούσης ἡ σὰρς οὗ διόλωλεν. Ὢ τῶν θαυ- 
1640; διέφυγε τὴν φθορὰν, καὶ ὁ τἆρος 
ορὰν οὗ προσήχατο' τῶν γὰρ ὁσίων οὐχ 
"gg ἡ ἁπόδειςεις, εἴπω βούλεσθε; xai μή 
ερόντων ἐπισχωπτέτω τίς πως τὸ μυνημα 
σερῄσομαι γὰρ ὑμᾶς' Πῶς ὁ νεχρὸς ἀφα- 
»ὺχ ἓν σοροῖς τὰ ἑντάφια; εἰ p. τὴν δια- 
7. 11, 11; Gen. v, 24. 


auctori, se propius adjungeret; ut Mater quz 
vitam peperisset, aequalem partui vitze (inem, mira- 
culumque Deo ct fide dignum protenderet. Ut 
enim minime corruptus est parientis uterus, ita 
nec interiit defunctze caro. O mirandas res! Partus 
omnino corruptionem effugit ; nec sepulcrum 
illam a morte extremam corruptionem (90) admi- 


VARUE LECTIONES. 


αραπεμφθέντων. 


COMBEFISII NOT;E. 


m a morte extremam corruptionem. Sic 
ümur τὸ, διαφθορὰν, quod sancti nen 
in Christi et Marie «arne, juxta verba 


Psal. xv relata in Christum a D. Petro Act. u, in 
qua tamen, non est negandum τὸ φθορά ' et corru- 


ptio aliqua, qualis et morte et passione fuil; nuila 
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sit. Haud enim ea Sancta attigerit. Vultis ut ejus A φθορὰν ἀπέδρα τὸ τυµδευθέν' εἰ p µετετέθη 6 {η- 


rei probationein. edicam 7 Ac, quaso, astantium 
nemo monumentum vacuuin ullo modo irrideat. 
Quzraimn enim, Quomodo defunctae corpus obscu- 
rum? Quomodo sepulcralia absunt loculis? nisi 
quod fuit tumulatum, corruptionem effugit; nisi 
thesaurus translatus est. Sin autem sic habet, qui 
non vera translatio, quando etiam concurrerunt 
alia; nimirum anima a corpore divisio, carnis 
depositio, compositionis solutio, disjunctio par- 
tium, resolutio, conjunctio, compactio, ac deni- 
que in obscurum  subductio ? Quippe hactenus 
sepulerum vacuum manet, ipsum testimonium 
labens, quodque translate testimonio sit. Ilaud 
novi satis, an partibus in unam compositionis 
concretionem iterum coeuntibus ; nam et in istis 
nonnihil philosophabor, ut ita forte arcano suz 
voluntatis consilio cogitarit opifex Deus parentem 
honorare : aut certe altera alteri eminente, at- 
que ita ut a mutua illa disjunctione, altera vel- 
' ut extrariam et ultra fines, altera confinem sedein 
sortita siL: aut denique novo aliquo ae imnutato 
ordine, mirabiliter in ea concurrente, ut revera 
ejus res omnes novitatem haberent, ac velut pro- 
priam a natura, rationem supra naturam eximiam- 
que, tanquam rationem omnem et scientiam supe- 
rantes, reciperent. Ad illud nos instructissimum 
sermonum epulum, Sermonis illa carne Mater 
invitat ; ipsaque nunc regalis mensa et sermonum 
inateria, perfectorum a Deo sacramentorum uber- 
tate exuberans, proposita est. Tanta porro illa 
splendoris claritas, οἱ quze etiam vim sermonis 
longe superet, festi amantium vultus collustrans, 
*diei hodiern:e faciem recreat. Sum ego hujus ho- 
die convivii, peregrinus ille et hospes, susceptor : 
resque sublimes supra quam dignus sim, habeo 
enarrare. Ne quis tamen nostram exilitatem respi- 
ciens, .convivium fastidiosus respuat : non eniin 
n0$, sed ipsa Dei Genitrix, barum utique divinarum 
rerum mysticas euarrationes, ceu convivii lege in- 
struxit : quibus plena mensa, spiritales convivas 
provocante, eamus juxta quod Spiritum decet, 
ad spiritus profunda. Jam enim qu: Sapientiam 
carne genuit ", Sapientiam ceu domestice imitata, 
totam se, velut instructam mysticam coelestemque, 
divina initiatis, mensam, ad lautas epulas perbenigne 
proponit : non mactando hostias, aut etiam calice 
proffuendo pocula : quales quondam erant beatz 
ill: nostiz, ac. calix ille quo illud divine consum- 
matum nectar susceptum — est (91) : sed ipsa pa- 


u Prov, ix, 4. 


COMBEFISII 


vero eliam ejusmodi ac velut prima corruptio, in 
Marie fuit utero, Christique ex ea partu; quod An- 
dreas scite. distinguit. Quod sequitur : τῶν γὰ 
ὁσίων οὐχ ἅπτετα:, allusio est ad illud : Non dabis 
Sanctum tuum ; τὸν ὅσιόν σου qui. est singulariter 
Ipse Jesus : quadam vero aptatione, Jesu proxiuia, 
Jesu Mater, 
91) Quc. illud divine consuximatum nectar susce- 


^ 


σαυρός. El δὲ τοῦτο, πῶς οὐκ ἀψενδῆς f) βετάθεσις, 
ἐπεὶ xat τἆλλα συνέδραµε φυχῆς διάστασις ἀπὸ οὐ- 
µατος, σαρχὸς ἀπόθεσις, συνθέόεως λύσις, βερῶν 
διάζευξις, ἀνάλυσις, ἑπίζευξις, σύμπηᾶις, xal πρὶς 
τὸ ἆ ρανὲς ὑποχώρηάις» Ὁ γὰρ τάφος Ἑστῆχε μέχρι 
καὶ δεῦρο χενὸς, μαβτυρούμενοό καὶ μαρτυρῶν ch 
µετάθεσιν. Οὐκ οἶδα c «e τῶν μερῶν αὖθις συνενε- 
χθέντων εἰς ἓν ἀυνθέματος όύγχριμα * quiocovf su 
γάρ τι περὶ τούτων μικρόν, οὕτω τάχα τοῦ Δημιουρ- 
γοῦ κατ εὐδοκίαν ἄῤῥητόν ἐπινενοηχότος τιμῆσα — 
th» τεχοῦσαν * εἴτε τοῦτο θατἐρου θάτερον ὑπερ - 
χύφαντυς, xai τοῦ μὲν ὑπερόριον, τοῦ δὲ µεθόρων | 
μετὰ τὴν ἀπ᾿ ἀλλήλων διάζενξιν εἰληχότος σε» 
τάστασιν * f| ξένης τινὸς καὶ παρηλλαγμένης ἄχολου» 
D θίας, ὑπερφυῶς ἐπ᾽ αὑτῇ συνδραμούσης, tv. f αρὶς | 
ἀλήθειαν χαινὰ τὰ χατ᾽ αὐτὴν ἅπαντα, τὸν ὑπερφιξ 
προσφυῶς ἐπιδεχόμενα Λόχον, ὣς λόγου παντὸς xd 
γνώσεως ὑπερχείμενα. Ἐπὶ ταύτην ἡμᾶς τὴν zw 
ματιχὴν πανδαισίαν συγχαλεῖται τῶν λόγων, 1| χαὰ 
σάρχα Μήτηρ τοῦ Λόγου’ πρὀχειται δὲ αὕτη Bes 
λειος τράπεζα xai λόγων ὑπόθεσις όήμερον fy, 
θεωτελῶν μυστηρίων εὐθηνουμένη xal πλήθουσα. T 
δὲ τοσαύτη λαμπροφορία τῶν φιλεόρτων τὰς ὄφες 
περιαυγάζουσα , ὅση καὶ δύναμιν ὑπεριαχύουσε M- 
γου, τῆς ημέρας χαταχαλλύνει τὸ πρόσωπον. Ταύτφ 
χἀγὼ σήμερον ἑστιάτωρ ὁ ξένος xat ἔπηλυς, καὶ τῶν 
ὑψηλῶν θεαµάτων ὑπὲρ ἀξίαν ὑφηγητής. Καὶ µας 7 
πρὸς τὸ ταπεινὸν τῆς ἡμετέρας ἀπιδὼν ἐὐτελείας, C 
ἀνανεύσοι πρὸς τὴν ἑστίασιν, ὅτι μὴ πρὸς ἡμῶν, 
ἀλλ᾽ ὑπ αὐτῆς ἠτοίμασται τῆς θεοτόχου τῶν ἐνδο- 
στικῶν δη τούτων θεωρηµάτων τὰ μυστιχὰ ὀιή- 
pata ὧν ἐπειδῆ πλήρης ἡ τράπεζα, τοὺς πνευμεὴ-- 
κοὺς δαιτυµόνας προτρέπουσα, ἵωμεν κατ ἀξίαν wi 
Πνεύματος ἐπὶ τὰ βάθη τοῦ Πνεύματος. "Apo Ts 
τὴν Σοφίαν fj τὴν Σοφίαν αὐτὴν χατὰ σάρχα ἵνπῃ 
σαµένη προαφυῶς µιμουµένη, ὅλην ἑαυτὴν ola τρᾶ--. 
πεζαν ἠτοιμασμένην μυστικχὴν xal οὐράνιον τος τὰ 
θεῖα νοητῶς µυουµένοις, φιλοφρόνως εἰς εὐωχίαν 
προτίθεται οὗ θύματα σφάττουσα, ἣ κρατῆρι zpo- 
νάουσα πόµατα, οἷά πἐρ ποτε ἦσαν ἐχεῖνα τὰ uaxi 
ρια θύματα, xal ὁ χρατὴρ ἐχεῖνος, ὁ τοῦ θεοτελοῦς 
νέχταρος δοχεὺς , ἁλλ' αὐτὰ προδήλως τῶν κερὶ αὖ- 
τῆς μυστηρίων τὰ ὑπερφυῆ xal θεῖα τῷ ὄντι f 
D µατα” ἐφ᾽ à 65 μάλιστα τοὺς συνειλεγµένους προτΒ’ 
πουσα, τῆς ἑορτῆς fj ἐξάρχουσα, τὸν μὲν τῆς ΣοφίΜ 
olxov ἡλίχος ἐστὶν, αὐτόθεν ἡμῖν ἐξ αὐτῆς ὑποφαίνε' 
δείχνυσι δέ πως xal τράπεζαν ἑαυτὴν ὑπεράχιο, ὡ 
αὐτὸν ὅλον τὸν ζωοποιὸν ἄρτον, τὸν Κύριον ἡμῶν 13 
θεὺν Ἰησοῦν Χριστὸν, τὴν αἰώνιον ζωὴν , τὸν ow 


NOTE. 


plum esi. Ὁ τοῦ θεοτελοῦς νέχταρος δοχεύς. Nep 
sanguis Dominicus, quo nos sapientia divina, $t 
in nos, quos in finem et consummoate dilexisiel 
charitatis iusigni argumento, in Eucharistia, cejet 
hodierna die solemnis memoris προεόρτιον 
jugiter inebriat. Devotus ubique ac accuratus At 
dreas noster. 


IN DORMITIONEM S. MARLE. II. 
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ie Χτίσεως, ἓν ufjtpa οἰκονομικῶς, Ex ζύμης A lam, eximia plane divinaque, ejus sacramentorum 


patov φυράµατος ἁρτοποιηθέντα Bacvácaca * 
; ἱερὼς προσιόντας αὐτῷ, πρὺς χαινοτέραν 
πανάγΌντα xal θεοτελεῖς ἐργαζόμενον, ᾧ δὴ 
aX ἀναχαθαίρει τούτους xal ἀθανατίζει, τοὺς 
ἴθεξιν τῆς πρὸς αὐτὸν τῷ ὄντι καινοπρεποῦς 
a, οἰκειουμένους αὐτῷ. "A δὲ τοὺς ἐραστὰς 
ροδήλως ταῦτά ἐστι * τὰ δι ὧν ὁ βίος ἐχεῖνος 
xtv * Óó ὑπερφερής τε καὶ ἄῤῥητος" καὶ οὗ 
y Ev τῇ χτίσει θεωρουµένων ἐστὶν ὑψηλότε- 
ϱ) ὃν ὁ πάσης θεολογίας ἐπέχεινα, δι ἀποῤ- 
(ενώσεως, οἴκτῳ τῆς περὶ τὸν ἄνθρωπον χη- 
s; χαμπτόµενος, ἅτε τροαγωχεὺς τῶν ὅλων, 
δεύτερον µέχρι χαὶ τῆς ἡμῶν συγχαταθῆναι 
&* χαὶ τῷ ἡμετέρῳ συμπλαχκῆναι φυράµατι" 
ιῖασχεῖν τε παραπλησίως ἡμῖν αἴἵματος xal 
' » ὁ ἀπροσδεῆς, ὁ ὑπερπλήρης, ὁ πλούσιος, 
ατ᾿ ἔχστασιν τῆς ὑπερωυσίου θεότητος τὴν 
ip οἰχεῖν ἑλόμενος ὕπαρξιν , ἀλλ ἀκεραίους 
ρυλάξας χαὶ μετὰ τὴν ἄφραστον ἕνωσιν τοὺς 


τῶν συνελθόντων , μηδεμιᾶς δἠπουθεν ἐν : 


ωρηθείσης συγχύσεως f) διαιρέσεως * ὁ μτδ' 
ἀγγέλοις γνωρίσας, xat τοῖς ὑπερκοσμίοις 
οὐρανοῖς ταγμάτων στρατιάρχαις , ὃ τί ποτέ 
τὸ τὸ τελούµενον, πλὴν ἑνὶ τῶν πρωτίστων 
v, διακονησαµένῳ τῇ σωτηρίῳ προόδῳ τοῦ 
μυστηρίου. Ταὐτῃ Yàp ὁ ἀσώματος σωµατω- 
ὰ µέσου νοὺς ἡμῖν καὶ σαρχὸς προσωµίλησεν, 
ὅλῳ ἐγχραθεὶς τῷ ἡμετέρῳ φυράματι , ὅλον 


νανεώσηῃ τὸ πρόσληµµα. Abt, μὲν ὡς κατ) σ 


ιιστήµην χαὶ οἷον χατὰ τὸ πρόχειρον, ἡ νοερὰ 
μύστου σοφίας τράπεζα. Τοιαῦτα καὶ τὰ bm 
οστιχῶς ἱεροτελούμενα θεοπαράδοτα ὄργια **- 
τως ἐπισημήνασθαι χρὴ xal τὰ ἐπὶ τῆς παρ- 
ἡμέρας μυστήρια, xa0' ἣν ἡ θεοµήτωρ οὐ- 
|» χατὰ φύσιν θεσμῶν παραµείψασα, νόμῳ 
ἡμᾶς ἐλειτούργησε, xat ὑπὸ τοῖς αὐτοῖς 
iiy. τὴν ἓν σαρκὶ ζωὴν συνεπέρανε, θαύματος 
(αταλιποῦσα τῷ βίῳ xat γέννησιν xal µετά- 

Εἴ τι γοῦν xal τῶν ὑπὲρ ἡμᾶς ἐπ) αὐτῇ 
€ θείας ᾠκονόμηται φύσεως, θαυμαζέτω µη- 
o τὸ ἅἄφραστον ἀφορῶν τοῦ τελεσθέντος 
πῶς µυστγρίου, πάσης ἀπειρίας ἀπειράχις 
ςἐξηρημένου. Καὶ εἶεν δὴ ταῦτα δι᾽ ὅλου συν- 


apeciacula : ad quz maxime, ipsa festi initjum 
collectos adhortans, statim quidem ex seipsa 
quanta sit domus Sapientis, ostendit; seque vero 
ceu presanctam mensam exhibet : tanquam nimi- 
rum ipsum totum vitalem panem, Dominum Deum- 
que Jesum Christum, zternam illam vitam rerum 
conservatorem, ex Adami massa in panem forma- 
tum dispensatione mirabili in ventre portaverit : 
illum, inquam, qui sancte ad eum accedentes, ad 
novam quamdam vitam subvehat, ac divine con- 
summet : quo scilicet et emundet et faciat immor- 
tales, si qui nove eximieque ad ipsum commu- 
nionis participatione vere ei conciliantur. ILkec 
plane, quibus palam amantes convivartur, quibus 
nimirum consistit illa vita : vita, inquam, przecellei:s 
atque arcana; et qua nihil in creatis sublimius 
occurrat : qua, inquam, qui theologiam totam 
omnemque de Deo rationem superat. exinanitione 
ineffabili, qu: ejus in hominem cura est et miseri- 
cordia, velut universorum auctor (92), ad nostram 
usque paupertatem iterum inclinare se voluit, 
nostreque masse commisceri, ac simili nobis ra- 
tione, nobiscum « participare carne et sanguine Y ;» 
is, inquam, qui nullius eget, plenissimus ille ; ille 
dives, qui non excessu a supersubstantiali divi- 
nitate, quam intra ascivit. (95), voluit habitare 
substantiam, sed qui post etiam ineffabilem unio- 
nem, Concurrentium integras rationes sibi ipse 
retinuit : nimirum, nulla aut confusione aut di- 
visione intellecta media ; qui heque etiam angelis 
ccjestiumve ordinum mundo superiorum princi- 
pibus, uno duntaxat primate (94) angelorum exce- 
pto, quo miuistro novum salutis sacramentum 
processum habiturum esset, quid rei gereretur 
aperuit. Sic enim qui incorporeus est, indutus 
corpus, se nobis socium, mente carneque media 
adjunxit : ut. totus, nosirz toti masse immistus, 
assumptam naturam totam instauraret. Quod ca- 
pio, ac velut in promptu dixerim, ea est spiritalis 
initiate Deo (95) sapienti: mensa. Ejusmodi quo-! 
que sunt, et tradente Deo, mystice in ea celebrata 
sacra orgia ac caremonis, quibus etiam merito : 
diei hvjus sacramenta accesserint ; qua nimirum 


ένα xol ἄῤῥητα, xal τὸν olxsioy λόγον ἀχί- D Dei Mater, nihil mutatis paturz legibus, latze in 


y. u, 44. 


μυστήρια. 


VARLE LECTIONKS. 


COMBEFISII NOTE. 


Velut universorum auctor, Τῶν ὅλων. Allu- 
ad ea qux» habentur Sap. 1, ubi creatio, et 
lla dominium assignatur, universalis divina 
ordiz ratio seu argumentuin. lllud, ó πάσης 
ας ἐπέχεινα, ipsum est quod Dionysio et 
πέρθεος ' quod nimirum transcendat quid- 
"um intelligimus vel loquimur. 

Quam intra. ascivit. (Ttjv εἴσω περ. Signifi- 
actam in Verbo naturain assumptam, ut in 
1 salva omnino permanserit, Est autem facta 
ut solum in persona tanquam propriam ac 
iabente, eoque maxime intimam, ac. velut 
ie. inexsistentem, pro Dei tamen decentia, 


) 


ac ineffabili prorsusque arcana ratione, Suspectior 
nihilominus videtur littera. 

(94) Uno duntaxat primate, etc. Sie Bern. supra 
Missus est, etc., quod exponunt. theologi de sacra- 
menti peculiaribus circumstantiis ; existimaut eniui 
substantiam a principio angelis revelatam, qua nec 
homines prorsus latuerit. JL 

(95) Initiaue Deo. θεομύστου σοφίας. Amplissima 
τοῦ, μνεῖν et μυεῖσθαι, Graecis significatio. llic vi- 
detur derivata vox. sumi passive, υἱ significetur 
Maria, divinis a Deo rationibus instructa sapientia, 
eoque instar spiritalis ac mystici mensae, contem- 
plationi proposita. 
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nos legi obsecuta est, vitamque carnalem iisdem Α νητον Eyov:a. Ἡμεῖς δὲ τῆς παναγεστάτης τῷ 


atque ipsi terminis conclusit; nativitate pariter 
et morte, plenis miraculo, szculo relictis. Si quid 
itaque, etiam altius quam pro conditione humana, 
Deo dispensante in ea gestum fuit, nemo miretur, 
qui ad sacramenti, omnem  infinities infinite infi- 
nitudinem exsuperantis, magnifice novam consum- 
mationem respiciat, Ac vero fuerint. illa clausa 
omnino alque arcana, οἳ quibus propria ratio 
constet. immota. Nos. vero sauctissimze vivifici 
tabernaculi tumulationis — memoriam — toto leti 
celebremus splendore, magnificaque Ιστία: cui 
eclebranidae spiritalia omnia cum corporeis, si qua 
et coli habent et terra, pariter congregata, Πορὶ- 
nam honore prosequuntur, triumphoque, generi 


premittunt. (96): ex quo. eiiam. commune | illud B 


propitiatorium ; quod, inquam, ex ipsa sine manu 
in templum exstructum est Domiificum et salutare, 
ilius habuit corpus, qui totius a natura οἱ spi- 
ritalis. motus, uno duntaxat dempto peccato, no- 
biscum particeps fuit. O miraculum! Qux Deum 
infiuita imagnituz'iue incircumscriptum omnino 
modica uteri sui. capacitate. mirabiliter complexa 
capere potuit, sanctorum liodie manibus, circume 
scrip:o angustoque lectulo insidens, justa recipit. 
Qus suo ipsius sint Cherubinorum humeris ine- 
quitantem illum velut sede locavit, in cavat;e petrze 
sinu, tumulo ponitur : ac cujus partum angeli 
mirati sunt, hujus hodie tabernaculum apostolici 
chori pompa deducunt. atque efferunt. Quis porro 
eorum quie illic celebrata sunt. rationes, exposue- 
rit? Quis mente, velat pinnas assumpserit, ut su- 
blime peteus miraculum, volatu assectari conten- 
dat, ejusq:e communione vehementius afficiatur ? 
Quis demnm, ut quod minus est loquar, vel forte 
cliam ex secun lis illis (97), illam humana cozcre- 
tionis fluvionem. defluxionemque  descripserit ? 
Cui intelligenéze impar natura, stupensque sui 
status ipcomprehensam obscuritatem, conientione 
in miraculum versa, velut Numinis afflatu, Davi- 
dica illa rniversorum Deo proloquitur : « Mirabilis 
facta est scientia tua ex me; confortata est, et non 
potero ad eam * : » velut. non. tantum demiretur 
humanau concretionem seu compositionem, ejusve 
rursum in paries. disjunctionem : quin enim- 
vero, el jam ipsum, iu Regina hac immaculata 
illa illustrissimaque ipsius Matre, arduum miracu- 
lum oraculo celebret (98) : quod palam et nobis 


* Psalecxxxvinit, 6. 


ζωαρχιχοῦ σχήνους ἐντυμθεύσεως τὴν ἀνάμντσιν, 
λαμπροὶ λαμπρῶς ἑορτάσωμεν  ἐφ' fjv ἅμα τῷ φαι- 
νοµένῳ πᾶν τὸ νοούμενον, ὅσον τε οὑράνιον, καὶ ὅσοι 
ἐπίγειον ἐς ταυτὸν ἁθροιξόμενον, τὴν Βασιλίδα γεραί- 
ρει χαὶ προπομπεύει τοῦ γένους ἐτίπροσθεν; ἓξ di 
xaX χοινὸν ἱλαστήριον, τοῦτο Uh τὸ ἐξ αὑτῆς ἀχειρο- 
τµήτως ναοποιηθὲν δεσποτικὸν xaY σωτῆρ;ον προς- 
εχτήσατο σῶμα, τοῦ πάσης ἐμφύτου xal νοερᾶς χιν/- 
σέως συμμετασχόντος ἡμῖν, µόνης tr; ἁμαρτίας χω- 
ρίς. "Q τοῦ θαύματος! 'H θεὺν τὸν ἀπειρομεχέθη 
περιγραφΏῆς ἁπάσης διωρισµένον , ἐν μιχρῷ χωρω 
τῆς ἑαυτῆς νγδύος ὑπερουσίως χωρίέσᾶσα, σέµερον b 
περιγράπτῳ χλίνῃ διφρεύουσα, χερσὶν ὁσίων χτδεύν- 
ται. Ἡ χόλποις τοῖς ἑαυτΏς ἐνθρονίσασα τὸν vato; 
Χερουθιχκοῖς ἐπογούμενον, Ev χόλποις πέτρας ὑπογλν- 
φείσης τυμθεύεται ' χαὶ f; τὸν τόχον ἐθαύμαιαη 
ἄγγελοι, ταύτης τού σχῄνους ἐξάρχουσαι σήµερα 
ἁποστολικαὶ χορεῖχι προπἐµπουσι. Καὶ τίς ἂν τῶν 
ἐχεῖσε τελεσθέντων τοὺς λόγους διερμηνεύσειε; Tq 
xav' ἀξίαν τῷ μυστγρίῳ συνεπαρθείη; Τίς πτερώσα 
τὸν νοῦν ὡς συναναπτΏναι τῷ θαύματι, καὶ τὴν πρὸς 
αὐτὸ παθεῖν χοινωνίαν; Τίς, ἵνα τὸ μετριώτεα 
εἴπω , τάχα δὲ xaY τῶν δευτέρων, τὴν περὶ τοῦ χα 
ἡμᾶς συγχρίµατος ῥοὴν τε χαὶ ἀποῤῥοὴν διαγράφα» 
10; Πρὸς ἣν ἡ quot; ἀμηχανοῦσα, xaX τῷ ἁλήπᾳ 
τῆς περὶ αὐτὴν ἐχπληττομένη χυστάσεως, εἰς θαῦμε 
τρέφασα τὴν ὁρμὴν, τὰ τοῦ Δαθὶδ ἐνθεαστιχῶς πρὸς 
45» τῶν ὅλων θεὸν ἀποφθέγγεται' «e Ἐθαυμαστώθη}ἡ 
C Ὑνῶσίς σου ἐξ ἐμοῦ * ἑκραταιώθη , οὗ μὴ δύνωµαι 
πρὸς αὑτήν. » Μονονουχὶ τὴν περὶ ἡμᾶς ἁἀποθαυμά- 
ζουσα σύμπηξιν, f] σύνθεσιν, 3) ἔμπαλιν, τὴν εἰς τὰ 
µέρη διάνευξιν ' ἀλλ δη μέν τοι xaY τὸ περὶ eh 
Βασιλίδα ταύτην, τὴν ἄχραντόν τε καὶ wepuovopo 
αὐτοῦ Μητέρα δυστέχµαρτον ἀποθειάζουσα θαῦμᾶ 
ὃ κοινῶς τε ἡμῶν χαὶ ἰδίως αὐτῃς γνωριζόμενον' 
αὐτῷ póvp ὡς παντουργῷ xal τῶν τοιούτων ἔδερ- 
γαστῇ, πρὸ τῶν αἰώνων διέγνωσται. Τοῦτο ἡμῶν { 
διάπλασις " τοῦτο ἡμῶν ἡ σύμπηξις, ἡ λύσις, ὃ xil 
πανηγυρίζοµεν σήμερον. Ἔνθεν ἐγὼ συστελλόµενος 

φοθῷ τε τιμῶν τὸ µυστῄριον, τῷ µεγαλοφωνοτάτφ 

τῶν προφητὼν Ἡσαῖᾳ συμφθέἐγγοµαι ’ e Ὢ «dae 

λέγων, ἐγὼ, ὅτι κατανένυγµαι" ὅτι ἄνθρωπος ὧν xil 

ἀχάθαρτα χείλη ἔχων, » τολμῶ τι περὶ τῆς χαθαρᾶς 

xal ἁμιάντου, χαὶ πάσης ἁγιότητος ὑπερπλίροφ 

εἰπεῖν, xai λόγοις ταύτην ἐπιταφίοις ἑγχωμιόνῦ 

ἐπιχειρῶ, Tj; νεφέλπι μὲν περικυχ)λαῦσι τῶν κατὰ θεν’ 

ρίαν ἐπίθασιν,ὀμίχλη δέ τις νοερὰ κεριχέἐχυται ταν 


COMBEFISIT NOTA. 


(96) Generi premittunt ; Προπομπεύει τοῦ γένους 
ἔμπροσθεν. Velut alias. et secundas. primitias, a 
Douwinici corporis olim in ceetum recepti primitiis, 
quas easdem ipsa, ex ipso genere comparavit : eo 
[acta Dei Mater, quo homo: quod Andreas sequen- 
libus intendit, plane exquisitissimis. 

(97) Vel forte etiam ex secundis illis. Τάχα δὲ καὶ 
τῶν δευτέρων. Proximis nimirum a tlieologis οἱ 
apostolis, qualis erat ille Hierotheus D:onysii c. 111 


De divin. nom., quo auctor alludit, persiringers, 
explicata ex illo de Maria transitu, et exsequi 
precedenti oratione. 

(98) Arduum miraculum, oraculo celebre. But 
πέκµαρτον ἀποθειάζουσα θαῦμα. Velut consecrans d 
in religionem trahens, ac ceu divinum quid € 
rens : idem atque ἐπιθειάζουσα * nisi forte lege 
dum esset ἐπιθειάζουσα, Quod est etiam valicinefli 
εἰ Suid. ἑαρτάζειν. Dc 
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τὴν λογιχαῖς ἀνελίδεσιν, οὐχ ἑῶσα τρανῶς A commune eique proprium, soli illi ut univereorum 


ναι τὴν συνεπτυγµένην τοῦ μυστηρίου xatá- 
/Θεοῦ μόνου xaz' ἀξίαν ἐἑγχωμιάζειν ἐστὶ, τοῦ 
ςοἶδεν αὐτὸς τὰ Em αὐτῆ δεδραχότος µεγαλουρ- 
* µή τι οὖν ἐμοὶ τῷ χαμαὶ χειµένῳ, xal τὰ 
᾿οὐδὲν ὅτι πλέον εἰδότι, δι) ἔνδειαν τῆς περὶ 
ι προαιρέσεως ο) δἠ ποτε οὖν τὰ παρ' 
ἱπεῖν αἰσχυνθήσομαι, xai εἰ μὴ τὰ xav 
γειν οὐχ ἔχω; λλ)’ ἐπειδῆ χαὶ τὸ χατὰ δύ- 
x ἀπόθλητον, τῷ λαλεῖν τὴν atr Tv διαχρούσο- 
ip τὴν διάλεξιν ἀναθέμενος * αὐτῷ ἡ δόξα, καὶ 
o; εἰς τοὺς σύµπαντας αἰῶνας τῶν αἰώνων. 


auctori, rerumque ejusmodi artifici, ante sxcula 
cognitum est. llc nostra formatio est, li»c eom- 
pactio, hiec. solmtio, quam et celebri hodie con- 
ventu colimus. [finc ego spiritus eontrahens, ac 
timore honorem sacramento labens, cum voca- 
lissimo proplietarum Isaia pronuntio : « O miser 
ego, quia compunctus sum * quia homo cum siin, 
et immundi labia habens, » de munda illa et iin- 
maculata, ac totius sanctitatis plenissima, audeo 
aliquid loqui, eamque presumo epitaphio posito 
celebrare, cujus quidem centemplandz ascensum, 
nubes in circuitu prohibent, quadam autem ne- 


ritalis rationalibus ejus circumfusa gyris, baudquaquam sinit ut involuta sacramenti com- 
io clarius explicetur. Potest solus Deus pro meritis laudare, qui iis quibus novit ipse 
us, mira illa opera in ea effecit: tantum vero. abest. ut. id mihi humi dejecto, vixque ea 
iMt in pedibus, bonz voluntatis defectu, perspecta habenti, conveniat. Num  erz0 qui iwe- 
superant, erubuero dicere, qui neque ea possim dicere qua pro merito videntur? Enimn- 
mneque sit respuendum, quod sit ex facultate, Deo  consecrons dissertatiogem, sermone 


repellam : ipsi gloria ^et potestas, per 9:nia secula szeculorum. À ucn, 


AOTOZ IA'. 


xoluncir τῆς ὑπεραγίὰς Δεσποίνης ἡμῶν 
εοτόχου. 

[ πάλιν ἡμᾶς τὸ συνεχὲς τοῦ λόγου πρὺς 

rvoptv* καὶ δεῖ γε πάντως ἡμᾶς τοῖς ἑξῆς 

ἴραι τὰ λείποντα, ὡς ἂν ἄρτιος εἴη ὁ λόγος 

ος, του διεζευγµένου πάντοθεν ἁμοιρῶν. 


γοῦν ἐν τοῖς φθάσασιν ὡς οἷόν τε ἣν, διὰ . 


y, τὰ περὶ τῆς θέας τοῦ ζωαρχιχοῦ σώματος, 
| τοῦ παρθενιχοῦ τῆς θ:ομῆτορος σκήνους, 
μῶν διηγόρευται’ λείπεται δὲ τίς ὁ ὄμνος 
xal τὰ ὑμνούμενα ofa. Kaí *' pot νῦν αὖθ- 
ἢ θράσους ἐπιῤῥίφοιτο μῶμον χατατολμῶντι 
ιρόγχων ΄ ὅτι ph χατὰ λόγου δύναμιν, κατ 


b µόνην ὑπόσχεσιν ὀρμηθεὶς, τὸν μετὰ χεῖρας C 


Ὡνεστησάµην, τοῦ ὑφειμένου καὶ μετρίου 
σα φροντίσας εἰς δύναμιν. ᾿Αλλ᾽ οὐ παρὰ 
σμιχρύνειν ὁ λόγος τὸ µυστήριον ἀούλεται, 
ἀτριθεῖ τούτῳ, καὶ τὸ ἀγύμναστο» ἔχοντι, 
; &m' αὑθαδείας ἐπέθαλεν. El δἑ τι τάχα xai 
πολλοῖς θεωρηθέντων ὁ νῦν ἕξει λόγος, θαυ-, 
'µηδείς. Εἰκαστικῶς γὰρ, xai ὡς ὁ νοὺς ἔπι- 
ἠδύνατο * τοῦ γὰρ ἀκριθοῦς μόλις ἂν xal 
τύχοιεν ταῦτα πρὺς ἡμῶν τεθεώρηται. 
ἓν οὖν ὁ μυρίανδρος ἐχεῖνος τῶν θεοφόρων 
χαθάπερ iv τοῖς πρόσθεν εἰρήχκαμεν, ἀθρόως 


το” xal πᾶσα τάχα τῶν ὑπερχοσμίων δυνά-. 


νοητη διαχόσµησις, ἄνωθεν ἀοράτως ἐφιπτᾶσα 
αδόξῳ συνείρξι θεάµατι " καὶ δῆ xal τῶν ἁγίων 


B 


ORATIO XIV. 


In sanctissime Domine nostre Dei;are Dormi- 
Honem (99). ) 

Vocat nos iterum sermonis continuitas ad lauda- 
tionem; ac plaue oportet. ut quz desunt ordine 
connectamus, ul sit sermo inleger nec solutus, 
quem nulla ex parte aliquid dividat. Paucis ergo 
in superioribus, quantum licuit, quie ad corporis, 
quod vitam geuuit, ad virginalis, inquam, Dei 
Genitricis tabernaculi spectaculum — pertinent, 
enarravimus; superest ut dicamus quodnam 
fuerit canticum, quaeve cantico celebrata. Nemo 
aulem velut temerarium audacioremque vitupe- 
raverit, qui majora me prezsumani ; quando non 
velut :qua virtute sermone certante, sed quasi 
tantum voti sponsione sollicitante, nusquam, quod 
licuit, submissione et modestia neglecta, quam 
verso, orationem composui. Enimvero, haud idco 
saeramentum extenuare oratio velit, quanquam 
velut non tritum, nec aliis disputatum, primuin 
explicare audacia contendit, Quod si forie aliquid 
etiam paucis animadversum presens oratio ha- 
biturà sit, nemo miretur. Velut enim conjectando, 
atque ut mens potuit assequi, sumus live conteni- 
plati: vix enim vel angeli rem accurate edixe- 
rint. Jam ergo, ut in superioribus diximus, clas- 
sis illa Deo afflatorum pene innumerabilis (1) 
congregata erat ; forsque omnes coelestium virtu- 
tum spiritales ordines, invisibili e celo volatu, 


1270. παρῆσαν, οἶμαι, φυχαὶ τῇ κλίνη περι- D ad novum illud spectaculum convenerant : sed et 


à, Vi, O. 


VARLE LECTIONES., 


ἵπ. µήτις. 


COMBEFISII ΝΟΤΑ.. 


Oratio hxc alterius proxime antecedentis 
nio est: quomodo videntur duz illie de 
sive ab Andrea sive ab alio edita. 

Classis illa pene innumerabilis, Mooíavbpo; 


ἐχεῖνος στόλος. Velut decem willium virorum ; £ed 
est certus numerus pro incerto : nec enim tot 
priecise auctor voluit, aut dicere potuit. 


1091 


S. ANDREA CRETENSIS 


arbitror, Deo afflate sanctorum anima, quas apiri- A χορεύουσαι: &c dj τῶν 'Acpátov πυχτὴ ν 


tali sensu. liber Canticorum juvenculas nominat; 
choros circum lectum agentes, identidem  ad- 
erant *. Par enim erat, ut deiformes vita functo- 
rum animi pariter sdessent, migranti Regine 
praitirz: utque comites pompa deducerent, ac 
laudum cantica pro ejusmodi a corpore excessu 
accinerent. Coram ergo jacebat tres longuin cu- 
bitos ac luminosum illud Deipara corpus, quod 
totam divinissimi Verbi plenitudinem capere po- 
tuisse; alque in. lecto conspectui, suavi un- 
genti sanctitatis fragrantia, creata universa per- 
fundebat. Qux mens, quaeve lingua. eorum qua 
illic aspectabantur rationes aperiat ? Omnia siqui- 
dem obscuritatem omnem οἱ caliginem ijmmen- 


sum superabant. Quare etiain qui. inter Deo affla- B 


tos illos eximii erant, divino perciti Spiritu, ex 
jucunditstis a Deo inject; abundantiori gaudio, 
Wlusirationis excessum in exstasim  vertentes, 
cantica illa velut fanatica, f"nebrem, inquam, 
tropologiam, ut quisque poterat, alio alium exci- 
piente, eosperunt depromere. Erant porro ejus- 
modi cantíca, non qualia ipsi possumus cogitare, 
vel qualia forte descripserit aliquis: sed qualia 
Spiritus informabat dicenda, et audire permitte- 
bat. Quod canticum, et cantico celebrata, et di- 
cebant et audiebant cantico celebrantes, nostram 
omnem et terrenam concinnitatem et sympho- 
niain, immensum excedebant; parum vero aut 
nihil a sono epulantium in coelis angelorum  ab- 


erant : quorum sublimitatem δὲ profunditatem, C 


immensumque decorem, haud nostrum fuerit vel- 
ui levius explicare, qui ne minimum quidem ejus- 
modi dulcedinis gustum percepimus : potius vero 
debuerimus, tanquam comprehensione majora et 
que vulgari nequeant, silentio honorare. Tantum 
autem iis tuto adjecerimus animum ac conabiinur 
declarare, in quibus et rem assequi jucundum 
'est, mec error periculum habet; quae, inquam, 
nec ingeniosum ac perspicacem contristent, nec 
rustico molesta sint. Scd enim canticum ac cele- 
brata cantico, quanquam à nobis comprehendi 
nequeant, quantum nihilominus velut in. figura 
licet aecipere, hoc modo liabeant. Hic testamento- 
rum conditorum a Deo terminus; hzc coronis 
oraculorum divinorum; hoc arcanum  ignotissi- 
munque, przaternze Dei in hominum genus con- 
silium ; hie primiti:? communionis necessitudi- 
nisque omnium conditoris Dei ad proprium fig- 
mentum ; hxc divinorum contractuum subsistens 
veraque sponsio, eximia pulchritudo, : sculpta a 
Deo síatua, divini archetypi egregie expressa 
imago, totfus contemplationis alque ascensus ad 
divina fulcimentum, Creatoris omnium taberna- 
culum sanctissimum, inevacuabilis sapientiz cra- 
ter, Deum conceptaculi instar suscipiens : invio- 
labile vite penu, divinorum splendorum fons 


* Cant, 1, et vi, 


κατὰ μυστιχῆν ἀποχαλεῖ θεωρίαν. Ἂπρεπε 
βασιλίδι τῆς φύσεως τὰς θεοειδεῖς τῶν βεθ 
συμπαρεῖναι ψυχὰς, προοδοποιούσας thy 
ἡγεῖσθαί τε αὐτῆς καὶ προποαπεύςιν, xal « 
προσεπάδειν ὑμνολογήματα. Προῦκειτο γοῦν 
το τρίπηχυ xai φωτοειδὲς ἐχεῖνο τῆς Θθεοτόκ: 
τὸ χωρητικὸν τῆς ὅλης τοῦ θεαρχικοὺ Λόγου 
σεως * ὅπερ ἐπὶ κλίντς ὀρώμενον, τῷ τῆς ἆ] 
μύρῳ, τὴν σύμπασαν εὐωδίασε χτίσιν. T 
mola δὲ. γλῶσσα τῶν ἑἐχεῖ θξαθέντων τοὺ 
ἐξιχνιάσειεξ; πάντα γὰρ ἀγνωσίας ἁπάσης x 
ψίας ὑπεραπείρως ἐξήρητο. Ἔνθεν &pa 
θεοσόφων οἱ πρόχριτοι, τῷ θείῳ Πνεύματι 1 
χάτοχοι, Ex περιχαρείας τότε τῆς θΞοτερποῦς 
τὸ περιὸν τῆς ἑλλάμψεως εἰς ἔκστασιν µετι 
τῶν ἐνθεαστιχῶν ἑἐχείνων ὑμνῳδιῶν, Am 
ἑφυπνίου τραπολογίας, ὡς ἕχαστος T,» δυναι 
ἄλλον ἀμείόων ἐφήπτετο. Τὰ δὲ Ἶν οὗ) 
αὐτοὶ νοεῖν ἐναγόμεθα, ἡ ὡς,ᾶν τις τυχὸν 
ᾧοιτο, ἁλλ' ὡς ἄν ἐχείνους ἑτύπου λέγειν τὸ 
χαὶ ἀχούειν ἐπέτρεπεν. θὗτός «s αὐτὸς ὁ D, 
τὰ ὑμνούμενα, πρὸς τῶν ὑμνολόγων ἑλέγει 
ἐξηχούετο, τῆς χάτω μὲν καὶ xa0' ἡμᾶς 
στίας xai συμφωνίας ἀπειρημένως ἐξ 
βραχὺ δὲ f| οὐδὲν, τοῦ ἤχου τῶν ἑορταζόνι 
λων ἐν οὐρανοῖς ἀποδέοντα * ὧν τό τε | 
βάθος, χαὶ τὴν εἰς ἄπειρον ὡραιότητα, οὗ m 
σχεδιάζεσθαι, τῶν μηδ ὁπωσοῦν τῆς το 
γευµένων Ἠδύτητος, σιγῇ δὲ τιμᾶσθαι p 
ἅληπτα xaX ávéxqopa. Μόνοις δὲ τούτοις b 
ἡμᾶς ἀσφαλὲς, ἐφ᾽ οἷς καὶ τὸ ἐπιτυγχάνε 
στον, xal τὸ διαµαρτάνειν ἀχίνδυνον - ἃ 

γνωστιχὸν λυπεῖ, μήτε τὸν ἀγροῖχον ἀνιᾷ. 
ὕμνος χα) τὰ ὑμνούμενα, εἰ χαὶ vt,» ἡμει 
φεύγει χατάληψιν, χατὰ γοῦν τὸ fuiv igo 
τύπῳ διαλαθεῖν ἔστωσαν οὕτως. Τοῦτο τὸ 
πρὸς ἡμᾶς διαθηχῶν ἔθετο ὁ θεός’ τοῦτο 1 
Gig τῶν ἀποχρύφων τῆς θείας ἁκαταληψία 
Οὗτος ὁ αχοπὺς ὁ προεπινοηθεὶς τῶν αἰών 
τῶν θείων χρησμῶν fj χορωνἰίς * τοῦτο ἡ ἄῤ 
ὑπεράγνωστος τῆς προανάρχου περὶ τὸν 

χ]δεμονίας βουλή τοῦτο ἡ ἀπαρχὴ τῆς πι 
χεῖον πλάσμα τοῦ παγγενέτου Θεοῦ χοιν 


D συμφνῖας * αὕτη τῶν θείων καταλλαγῶν $i 


τος Ev qom, * τὸ περιούσιον χάλλος * ὁ θεόγλ 
δριάς * dj εὐδιάγραπτος τῆς θείας ἀρχετυπί: 
τὸ πάσης θεωρίας χαὶ ἀναθάσεως ἔρεισμα 
αγεστάτη τοῦ παντοχτίστου σκηνἡ ' ὁ Ou 
ἀχενώτου σοφίας χρατήρ * τὸ ἀσύλωτον tfj 
uetov * dj ἀνεξάντλητος τῶν θείων ἆπαυ 
πηγή ᾿ τὸ ἀσάλευτον κράτος ' ὅσω τοῖς πι 
ἐχρατεῖτυ πάντων ὑπεραρθεῖσα τῇ χαθαρ 
ταύτης ἡμῖν ὡὠμπρεύθη τὰ τῆς σωτηρίας 
xai τὸ µέχρι μέτρου τοῦ καθ) ἡμᾶς προ 
οὕτω τεθαυμασμένην, χαὶ τὸ κοινὸν ἀποτί 
τῆς φύσεως ἴδιον * τὸ Oi μῆ οὕτως ἔχευ 
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αθ ὃν ἐδίου τρόπον ὥσπερ xa ἐφ᾽ ἡμῶν A inexbaustus, Inconcessuni robur, quanto puritate 


, olxstov τῆς πρὸς τὸ θεῖον ἐγγύτητος. 


», Per eam nobis obstricta sunt salutis piguora : ac quidem ut ita miranda — ad 


rcbus omnibus clevatior, nullis vincebatur affe- 
humanum 


i'odum  precesserit, solveritque commune debitum, naturz proprium fuit: quod autem illis 
pria, non eumdem omnino atque in nobis modum habuerint, proprium fuit propinquitati, 


le 

Ὡς εἰς ἄχρον ἁπαθείας ἁἀπόδειξις εὔδηλο». 
&o τῶν ἄγαν µεγίστων οὗ σὺν πολιῷ τῷ 
τῆς ἀρετῆς ἐπ᾽ αὐτῇ προσελἠλυθε ; Τί δὲ 
ἴνδειξιν θαυμάτων οὐ προήχθη παράδοξον ; 
Qva. πάντων αὐτὴν θαυμάτων τῶν ὅπως 
νῦν προαχθέντων f| τελουµένων ἐναύλισμα’ 
᾿ ἔσχατον καὶ τὸ νῦν γε παρὸν, εἰ xat πρὸ 
προδιώριστο χρόνου ' τῆς θείας οὕτω τάχα 
νυθεν τὴν περὶ ἕκαστον ἡμῶν διορισαµένης 
"περαίωσιν. Καὶ ὢ τῆς προνοίας fi; οὐδεὶς 
γεννητῶν εἰς τὰ ἔσχατα , ἢ ἴχνος ἐξευρεῖν 
t1 ὃς Épyov xaX τὸ νῦν τελούμενον τῆς 
|! µνστήριον. Μυστήριον γὰρ, xat el περὶ 
pow ἑνθεωρεῖται τέλος * xal τοῦτό ἐστιν ἡ 
; ἀποχληρωθεῖσα φύσει τῇ τοῦ ἀνθρώπου 
MO ὢ πῶς διεχόπη φραγμὸς, συνδεθεὶς 
, Hà διεσπάσθη χαὶ δεσμὸς συμπλαχεὶς 
4s: Ti ὅτι χαταπεφρόνηταἰ θάνατος ὡς 
ἱνύπνιον» Οἴχεται φόδος, 0) μορμολύττων 
6 iv Χριστῷ νηπιάζοντας. Ἡ οὐκ ἂν el 
Ἡ τάχα τοῦ Θεοῦ τὸ χωρίον, ἡ φθορὰ δι- 
ραχοῇ σπερμανθεῖσα ; NaY διελύθη Χριστοῦ 
Btoc. Αὐτὴ γὰρ ἢ φύσις ἐξεκχαλέσατο τῆς 


Ceterum non deest quo summa in ca osten- 
datur affectionum — vacuitas. Quid enim inter 
maxima computandum, non multo virtutis cre- 
mento ei accessit ? Quid vero novi ad miraculorum 
exhibitionem non evasit? ut omnium miraculorum 
si quze usquam modoque evaserunt aut. fuerunt 
consummata, velut sedes facta sit: quoruin pars 
extrema, istud est. quod nunc celebramus. quan- 
quam ante tempus omne definitum; sic utique 
vite cujusque finem divino olim decernente con- 
silio. Sed, o providentiam, quam nemo tandem 
usquam natorum potuit assequi, aut cjus inve- 
nire vestigia! cujus molitio est, quod nunc etiam 
peragitur Virginis sacramentum. Piane enim 
sacramen:um est, quanquam circa finem huima- 
num consideratur : quam natura humana partem 
a principio velut sorte accepit. Enimvero, quo- 
modo disjecta est maceries peccato colligata ? Sed 
et quomodo disruptum vinculum pravaricationi 
complexum? Quid causz est. ut. mors velut som- 
nus diurnus spreta sit? Abscessit. metus, nec jam 
ceu objecta larva parvulos in Christo territat. 
Num vero nisi Dei locus ille moreretur, corruptio 


| καταδίχης, τὴν 0v ἀφθαρσίας ἀνελομένη C pravaricatione sata non destrueretur? Plane, ante 


ιν. "D χαινῶν ἀμοιθῶν | ὢ θείων συναλλαγ- 
Εξέφυσεν f φύσις Ἱκανθωμένην προαίρε- 
ὀέφυσιν αὕτη τὸν πληρωτὴν τοῦ πατρῴου 
€. "ftev ἡ φύσις Ex παραχκοῆς αὐθαίρετον 
αντώδινεν αὕτη τὸν δι᾽ ὑπαχοΏῦς ἀνῃρηχότα 
'oy. Μόνη γὰρ µόνη 'παβὰ τὴν φύσιν πρὸς 
Γἐχλελεγμένη τῆς φύσεως, µόνη τῷ πλα- 
τῆς ὅλης ὑπηρετήσατο φύσεως. Ἐπεὶ οὖν 
| νῦν fj θεοχρηµάτιστος αὕτη coph; τοῦ 
) σχήνους, οἷά τις ἄφθονος ἀγαθοδότις τοὺς 
e προτρέπουσα, uf, tt; ὑστερείτω τῆς Ἐκ- 
Οὐ γὰρ δεῖται πόνου τὸ χάρισμα, πλὴν µό- 
ροαιρέσεως. Οὐχοῦν ἵτω πρόθυμος ἅπας ὃς 
ιν ἀδίσταχτον' ἴτω πρὸς τὸ τῆς Παρθένου 


mortuo Christo destrueretur. Ipsa quippe natura 
damnationem corruptionis exemit (2), corruptionis 
statu illo incorruptione suhlato. O novas alterna- 
tiones! o divina commercia! Produxit natura fa- 
ctam in spinas voluntatem (3); eadem e diverso 
eum produxit, qui paternam voluntatem imple- 
vit. Peperit natura spontaneam a pravaricatione 
mortem ; eadem ipsa e contrario eum peperit, qui 
obedientia mortem destruxit. Sola quippe, sola 
prater naturam ad novum nature opus electa, 
sola naturz totius Fictori ministravit. Jam ergo 
Deo afflati tabernaculi illius, velut bonorum mtu- 
nifica largitione boni amantes provocante, oraculi 
instar proposito bocce loculo (4) Deo divite, ne 


COMBEFISII NOTE. 
enalione corruptionis exempta, receperat D velut oraculum. Sic paulo inferius, Ἴτω ποὺς τ 


lonis statum. S:c componenda versio, sensu 
lano. Ἐξεχαλέσατο, velut fuerat evocata ae 
Dei gratia, liberata. 
ctam in spinas voluntatem. Ἠκανθωμένην 
v. Allusio est ad illud Isa. v, ubi Dominus 
queritur; humana utique voluntate quam 
ja: Ezspectavi ut faceret uvam, fecit 
ines; sic LXX : Ἐποίησε δὲ ἀχάνθας. Sic 
nus parens inobedientia babuit ; sed ma- 
Marix Christique obedientia depulit. 
tuli instar proposito hocce loculo. Ἐπεὶ 
vat vov fj θεοχρηµάτιστος αὕτη αορός. 
arior, ut pluresaliz nostri Andrez, quan- 
gantisama: Videtur significari ipsum 
s Numine afflatum, σορὸς θεολήπτου 
instar arcz et propitiatorii, cui locus sit 


τῆς Παρθένου χρηματιστήριον quod reddimus : 
Veniat ad oraculum Virginis : quod ita suasit ex- 
ponendum quod sequitur, xal γνώτω πείρᾳ τῶν 
ἑαυτοῦ χαταθυµίων «tv εὕρεσιν. Videtur enim esse 
allusio ad illud T'Reg. ix, [o. quo Samuel promittit 
se Souli annuntiaturum πάντα τὰ iv τῇ χαρδίᾳ 
cou. Omnia quce in corde tuo : quod est τὸ, χατα- 
θύμια, Andrez. Ut sicut Saul accessu ad Samuelem 
reipsa cognovit inventas esse asinas, ita mos ac- 
cedentes ad Mariam cognoscamus inventa τὰ ἑαυτῶν 
καταθύμια" qu: nobis debent esse animo : uL nimi- 
rum certi efficiamur nostrae salutis, quanta nobis 
moralis certitudo illius esse potest. Sunt alia hujrs 
vocis significationes in Thesauro, sed minus Lui 
loco congrua. 
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quis conventui desit. Non enim ejusmodi gratia A χρηµατιστήριον, καὶ γνώτω πείρᾳ τῶν lx:102 x27- 


est ut indigeat labore, sola voluntate et proposito 
: opus habet. Alacris ergo accedat, quisquis fide 
est minime dubia. Veniat ad oraculum Virginis, 
atque ea qua sunt. in anüno desiderataque expe- 
rimento invenisse noverit. Conminunis hxc recon- 
ciliationis officina proponitur ; omnes Deo recon- 
ciliauini. Ecce inexhaustus fons immortalitatis : 
venite, qui inorli traditi estis, haurite. Ecce juges 
vitxe fluvii : venite, omnes immortalitatem conse- 
quimini. 0 Adz filia et Dei Mater! 0 Mater sine 
viro, Virgoque prolis parens! O figmentum ejus 
qui in te temporan«e lictus liaudquaquam propria 
zeiernitate excessit ! Dete cecinerunt Spiritus omnes 
interpreles. Primus Moyses te Εαν videns, o:in 
ait : « Transiens videbo visionem lianc. ma- 
guam. » Prote Dei parens David Christo. sup- 
plicabat, dicens : « Surge, Domine, tu et arca san- 
ctificationis tux b,» D. te idem tuum prazfiguraus 
exitum, quondam | psallebat : « Vultuin tuum de- 
precabuntur omncs divites plebis c. » — « Ecce 
enim, inquit, omnis gloria fili:e regis ab intus : in 
fünbriis aureis circumamicia, variegata 4. » Te 
sacer Canticorum liber pr:edescribens, occultius 
indicavit : « Quz est ista qux ascendit ὁ deserio, 
tanquain truncus fumis incensus, mvrrliam et thus 
ex omnibus pulveribus pigmentarii €? » De. te 
rursum idem ipse liber olim scripsit dicens : « Ecce 
lectulus Salomonis ; columnas ejus fecit argentum, 
ct acclinatorium ejus aureum ; ascensus ejus pur- 
pura ; initium ejus lapidibus constratum, charita- 
tem a filiabus Jerusalem f. » Et rursum : « Egredi- 
mini, filie Sion [el intuemini] in regein Salomo- 
nem; in corona quà coronavit eum mater cjus in 
die sponsalium ejus, et in. die jucunditatis cordis 
ejus 6, » — « Videte eam, filie Sion, et beatifi- 
cate eam ; reginze et concubina, laudate eain, quia 
odor vestimentorum ejus super omnia aromata b.5 
Te przevideus Isaias divino instinctu clamavit : 
« Ecce ergo virgo in utero habebit i, » Et: 
ε Erit radix Jesse i. » Et: « Deata radix Jesse 5, » 
Et : « Egredietur virga de radice Jesse, et flos de 
radice ascendet !. » Tui gratia. pronuntiavit ma- 
gius Ezechiel, dicens : 1 Ecce porta orientalis ; el 
erit porta clausa; et nemo transibit per eain. Et 
Dominus solus ipse ingredietur et egredietur; et 
erit porta clausa m. » Sed et vir. desideriorum te 
prophetans montem — appellavit ; dicens etiam 
« lapidem ex te sine manibus ? » &cissuim, non 
sectiin. (5) ; ablatum, non divisum ; liunanse scili- 


- Exod. wu, 9. b Psal. cxxxi, 
8 ibid. 11. 5 Cant. vi, 8 ; iv, 10. 
η Dan. i1, 24. 


8. ε Psal. 
! Ίνα, vti, 14. 


XALYV, 


θυµίων τὴν εὕρεσιν,. Κοινὸν τοῦτο δ:αλλακτήριων 
πρόκειται, καταλλάγητε πάντες Os. Eo) ἡ ἀχί- 
νωτος τῆς ἀθανασίας πτγὴ, δεῦτε ol νεχρωθέντε., 
ἀῤῥύσασθε, Ἰδοὺ οἱ τῆς ζωῆς ἀένναοι τοταμοὶ, δευτ 
πάντες ἀθανατίσθητε. "D θύγατερ Αδὰμ xai Mizto 
8:05! "f ἄνανδρε Μῆτερ, xai παιδοτόχε Παρθένε! 
Ὦ ποίηµα τοῦ ποιηθέντος ἐν σοὶ χρονιχῶς, xal μὴ 
ἑκστάντος τῆς οἰχείας ἁῑδιότητος 1 Περὶ coU πάντες 
οἱ τοῦ Πνεύματος ὑποφῆται προὐκελάδησαν. Mosi 
πρῶτος βάτον ἰξών σε προξλεγξ" ε ΔιΙθὰς bun 
τὸ) ὄραμα τὸ μέγα τοῦτο. » Περὶ ooo ὁ θεοπότωρ ΔΣ» 
616 τὸν Χριστὸν ἐλιτάνευσεν  ε Ανάτ-ηθ:, Κύριε, 

σὺ καὶ ἡ χιζωτὺς τοῦ ἁγιάσματός σου. 9 
Περι σοῦ ὁ αὐτὸς τὶῖν σὴν πρ,τυπούμενο; ἕ- 
cbo;, « Ἰὸ πρόσωτόν σου λιτανεύσουσιν οἱ πλθύ» 
σιοι οἱ τοῦ λαοῦ, ? προὺπέφαλλεν. ε loo) γὰρ zb 
σα, φησὶν, ἡ δόξα τῆς θυγατρὸὺς τοῦ ῥασιλέως ἔσω- 
θεν’' ἐν κροσσωτοῖς γρυσοῖς περ:'θΞβληµένη, πετ» 
χιλμάέντ. » Σὲ dj τῶν Ασμάτων ἁγιόγραφος βίδλας 
προδιαγράφουσα, μυστικώτερον παρτνίξα-ο «TR 
αὕτη dj ἀναθδαίνουσα ἀπὸ τῆς ἐρήμου ὡς στελέχη 
χαπνοῦ τἐθυµιαµέντ, σμόρναν xat λίδανον ἀπὸ κάν. 
των χονιορτῶν μυρεφοῦ ; » Περὶ coo πάλιν ἡ ad) 
προῦπέγραγε βίθλος, « Ἰδοὺ ἡ κλίνη, λέγουσα, τοῦ 
Σαλομῶν ' στύλους αὑτοῦ ἐποίησεν ἀργύρ'ον, xe 
ἀνάκλιτον αὐτοῦ χρύσεον’ ἐπιθάσεις αὐτοῦ 5- 
φύ γα 58" ἐντὸς αὐτοῦ λιθόστρωτον. ἀγάπην ἀπὸ bv- 
γατέρων Ἱερουσαλήμ. » Καὶ αὖθις: ε 'Efüb, 


λένων, 


C θωνατέρὲς Σ.ὼν [ καὶ ἴδετε 55 | £v. τῷ βασιλεῖ Zae- 


μῶν * ἐν τῷ στεφἀνῳ ᾧ ἑστεφάνωσεν αὐτὸν ἡ μήηρ 
αὐτοῦ, iv ἡμέρᾳ νυμφεύσεως αὐτοῦ, bv ἡμέρᾳ ὢ- 
φροσύνης καρδίας αὑτοῦ. "Ίδετε αὐτὴν, θυγατέρς 
Ev, xai µαχαρίσατε αὐτὴν ᾿ βασίλισσαι χαὶ αλ» 
λαχαὶ, αἱνέσατε αὐτὴν, ὃτι ὀσμὴ ἱματίων αὖτῃς 
ὑπὲρ πάντα τὰ ἀρώματα. » Σὲ πριορῶν 'Hests; 
ἐνθέως ἀνέχραγεν " ε«Ἰδου dj παρθένος iv ασ 
ἕξει.» Καὶ, « Ἔσται d ῥίζα τοῦ Ἰεσσαί.» Kel 

«Μαχαρία ἡ ῥίζα τοῦ Ἰεσσαί.» Καὶ, « Ἐξελεύσεα 

ῥάθδος Ex τῆς ῥίζης Ἰεσσαὶ, καὶ ἄνθος ἐχ τῆς s 

ἀναθήσεται. » Σοῦ εἴνεχεν ὁ μέγας Ἰεζεχιλὰ tit 

ηγόρευσεν, « Ιδοὺ ἡ πύλη, λέγων, κατ ἀνατολάς tl 

ἔσται ἡ πύλη χεχλεισµένη, xol οὐδεὶς οὐ μὴ bh 

δι αὐτῆς. Καὶ Κύρ.ος ὁ θεὸς μόνος αὐτὸς εἰσελὴ- 

σεται xal ἐξελεύσεται, χα) ἔσται ἡ πύλη χεχλειτμὲ 

vr.» Σὲ καὶ ὁ τῶν ἐπιθυμιῶν drip προφητε:ν" 

ὄρος ἐχάλει' λέγων γαὶ « λίθον ἄνευ χειρὼν àv 

Ex σοῦ » ἁάτομούμενον, οὗ τεμνόμενον ᾿ ἀφαιρούμ’ 

vov, οὗ διαιρούμενον τῇ προσλήψει τῆς xa πα 

ἀνθρωπόσητος. XU el τὸ μεγαλεῖον τῆς φρικτῆς € 


f ibid; 7, αἱ {8 
m Ezech.  x* 


D 


d ibid, 
M, 10. 


414. ε Cant, ini, 6. 
k ibid. ! ibid. 1. 


05. 
) isa. 


VARLE LECTIONES. 


t Septuag. πορφυρᾶ. 3 Ex Septuag. 


COMBEFISII NOT... 


(3) Scissum, non secium. Aaxoyoupevov, οὗ τεμνό- 
με ,9v. Velut, ita ex Maria ceu lapicidina abscissum 


et incisum, ut ipse nihilominus, in se vill sectus, 


ant a se divisus, ab liumanitatis assumptione, i^ 
qua inteliigitur illa a monte sinc manu abscissit; 
peruàzseri:. 
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» t£ ὃ ἐπιθυμοῦσιν οἱ ἄγγελοι παρακύ- A cet. nature  nostrz?. assumptione. Tu horrend.e 


ὺ εἶ τὸ περιχαλλὲς ττς θείας cuyxacaóá- 
διαίτηµά ' d) ὄντως ἐπιθυμητὴ v5. « Ἐπ- 
γὰρ 6 Βασιλεὺς τῆς δόξης τοῦ κάλλους σου’ 
σθη » τοῦ πλούτου τῆς παρθενίας σου". xo 
lv coi, « χαὶ ἑσχήνωσεν ἐν ἡμῖν, » χαὶ χατ- 
ἡμᾶς διὰ σοῦ τῷ θεῷ xa Πατρί. Σὺ ε τοῦ 
υμµένου μυστηρίου πρὸ τῶν αἰώνων » 
5 θησαυρός. Zu el ἀληθῶς, ἡ ζῶσα βίθλος 
βραφομένου ἀφθέγχτως Ev σοὶ πνευματικοῦ 
τῷ ζωηρῷ χαλάμῳ τοῦ Πνεύματος. Σὺ µόνη 
τῆς νέας διαθήκης ὁ θεόγραφος τόμος, ἧς 
Ἱρώπους διέθετο ὁ θΘεὸς mplv. Σὺ « pupto- 
ἅρμα τοῦ θεοῦ, » χιλιάδας εὐθυνουμένων 
ῥχωθέντι προσάξασα. Σὺ sí τὸ Σιὼν ὄρος " 
Ἶρος * τὸ τετυρωμένον ὄρος, &v ᾧ εὐδόχησεν 
ατοιχεῖν, » ἐξ οὗ 19 σάρχα παγεὶς, ἑτυρώθη 
ἡμᾶς νοερῶς ἐμψυχωμένην ὁ ὑπερούσιος. 
θεῖκὰ, καὶ ἄνθρωπε yotx£! "Q στήλη νεχρὰ 
£ ζωοποιέ * οὗ τὸν σαρχιχὸν Ἰσραῦλ φωτ- 
€ φνγαδενόµενον, ἀλλὰ τὸν πνευματιχὸν 
τῆς γνώσεως ἁπλανὲς ὁδηγούμενον, (ge 
καταπυρσεύουσα. "(b νεφέλη ὁλόφωτε, xal 
ατάσχιον * » οὗ τὸν ἀγνώμονα τῶν Ἰουδαίων 
ιτασχιάτουσα, ἁλλὰ τὸν ἐκ.λεκτὸν τοῦ θεοῦ 
b ἔθνος τὸ ἅγιον, ταῖς col, φρυχτωροῦσα 
ἴς δᾳδουχίαις. "D χρυσοῦ παντὸς xal πάσης 
; xai ἁἆθλου κτίσεως χαθαρωτέρα! ὦ γῆ 
c ἐξ f$; ὁ δεύτερος καὶ τοῦ παλαιοῦ áp- 
€ Αδὰμ προελ{λυθε { Ποῖός σε τάρος καλύ- 
6k ποία σε δέξεται, τὸν οὐρανὸν χαὶ τοῦ 
τὴν φύσιν ὑπερθᾶσαν τῇ ἁγιότητι, Τίνα 
ντάφια; Τίνα τὰ σπάργανα; Τίνες οἱ στολι- 
ύρα δὲ ποῖα τὸ σὸν χατασµυρνίσουσ. σῶμα; 
ες, τὸ ἄχραντον, τὸ πλῆρες ἀγαθοῦ, τὸ 
ἣν ἄφεσιν, τὸ πηγάκον τὴν ἀφθαρσίαν, ἐξ 
υσις * Ev ᾧ ἡ τελείωσις, δι) οὗ ἡ σωτηρία * 
εἴ ἁληθῶς fj ὄντως « χαλὴ, xai μῶμος οὐχ 
got. » Προσᾳδέτω τί σοι μιχρὸν αὖθις xai 
| ὁ θειότατος΄ Ὡραία ὡς Ἱερουσαλὴμ, xal 
ατίων aou ὡς ὀσμῆ λιδάνο». » Σὺ τοῦ άχε- 
ρου ἡ νέα µυροθήχη * oo τοῦ ἑλαίου τῆς 
ἡ ἀγαλλίασις. Σὺ τὸ τῶν νοητῶν ἀρωμάτων 
dr. 1. 13. P Sap. vini, 2, 5. 
απ Habac. 11, 5... Y E Petr. ui, 9. 


q Joan. 1, 14. 
x Cant. 1v, 7. 


dispensationis magnificum illud opus, « in quod 
angeli desiderant prospicere * (6). » Tu Dei se nobig, 
inclinantis ornatissimum domicilium; terra illa 
vere desiderabilis : « Concupivit enim Rex glori:m 
decoris tui; et amator factus est P » divitiarum tuae 
virginitatis ; atque in te habitavit, et apud nos 
moratus est α (7), nosque per ie D'eo et Patri re- 
conciliavit, Tu «hesaurus « sacranieuti 4 seculis 
absconditi *. » Tu vere vivens ille liber, scripti in 
le sine voce spiritalis Sermonis, vivifico calamo 
Spiritus sancti. Tu sola vere, scriptus a Deo tomus 
testamenti novi, quod is olim ad homines est 
testatus, Tu « currus ille Dei decem nillibus mul- 
tiplex *, » multis millibus adductis eorum quos 


D ipse incarnatus ad meliora composuit. Tu « mons 


ille Sion, mons pinguis, mons coagulatus, in quo 
beneplacitum est Dco habitare * ; » ex quo in car- 
nem compactus, nosirz illi, anima. intellectuali 
animatz, similem, qui substantia wajor est, coagu- 
latus est. O divinum templum , homaque terrene! 
O columna mortua, et columna vivifica (8); non 
qua extorreio carnalem l1sraelem illuminet, scd 
qui spiritalem illum , ceu accenso ex specula 
igne divinitus prxlucens , ad scientie veritatein 
deducat. O nubes tota lucida, et. « mons umbro- 
Sus" ! » non quz improbum ingratumque Judaicum 
populum obumbres, sed quze Dei electo illi populo, 
genti illi sa:cte *, maternis tuis prelatis facibus 
illuceas. O purior omni auro, et materia 
omni sensibus subjecta! O virginalis terra, ex 
qua novus Ádam et secundo illo vetustior pro- 
diit. Qued te sepulcrum tecturum est, que (9 
susceptura lerra, qua colum ac οί nataram 
puritatle supergressa es ? Quanaim tua illa se- 
puleralia? Quonam fasci»s? Qul amictus? Quz- 
nam vero tuum corpus delibutura sunt unguenta? 
Corpus, inquam, illud suave fragrans : corpus in- 
lemeratum ; corpus illud boni plenum; reinissie- 
nem scaturiens; ceu fonte manans incorruptiouem : 
corpus ex quo divinitatis conciliatio; corpus in 
quo sit consummatio ; per quod est salus. Tu enim 
es illa vere « pulchra, et macula non est iu le x.» 
* Ephes. nig 9. * Psal. tavi, δε * δεί txvus, 


VARI LECTIONES. 


κ. εἰς. 


COMDEFISII NOTAE. 


quod ongeli desiderant! prospicere. Sic et D leporem in illa levi velut conjugatione, av£v, xat 


«ca I Petr. 1: Εἰς ἃ ἐπιθυμοῦσω ἄγγελοι 
at, referendo οἰχονομίαν οἱ οἰχονομη- 
uin. Latina. referant. Christum : In quei 
ίο., sensu haud ita diverso. 

que in te habitavit. et «pud nos moratus est. 
ἐν σοὶ, xal ἐσχήνωτεν ἐν ἡμῖν. Velut. ali- 
uliarius Mari, quam nobis Joannes, Do- 
incarnatione tribuat : ipsa ei facta velut 
douio ; cum apud. nos, quasi in taberua- 
| hospes imor2tus Sit. Non ita facile Gra- 
& polest expruni. 

columua mortua et. columna vivifica! "0 
εχρὰ, xal στύλε ζωοποιέ! Habent G:zca 


PaTROL. G8. XCVII. 


στύλε, primo proprie significante cippum, ac pilam 
et titulum erectum in monumentis; altero autem 
columnam proprie sive quae emineat, sive qua ful- 
cimentum prebeat; quomodo Paulus ad Gal. wu, 
Petruin et Jacobum Joannem στύλους vocat :: Ol δο: 
χοῦντες στύλοι εἶναι. Qui videbantur esse columna: 
ut eminentes reliquis discipulis, et in quos moles 
Ecclesie velut reclinata recumberet. Sie etiam 
Chrysost. Petrum et Paulum Ecclesie στύλους 
appellat : sed Maria s.ngularissime στύλος ΄ toti 
prata creatura, totamque Ecclesiam peculiaris- 
sima protectione ful«ieus. 
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Tibi rursum modicum aliquid accinat et Salomon A θυμίαμα. Σὺ ef τὸ ἄνθος τῆς ἀφθαρσίας' ἡ ἄρωμα- 


ille divinissimus : « Decora $icut Jerusalem , et 
odor ves'imentorum tuorum, sicut odor thuris X. » 
Tu inexhausti unguenti nova pixis unguentaria ; tu 
olei unctionis exsultatio; tu spiritalium aromatum 
tiymiama; tu flos ille incorruptionis; terra aro- 
matum ferax; theca vitam ferens; lucerna splen- 
dida; purpura divinitus texta ; vestis regia; stola 
divino opcre varia ; diplois aurca; spiritalis pur- 
pure Verbi iunominabilis connexio; manu ponti- 
ficia plenum regni diadema (9); solium illud 
excelsum * ; porta colis coelorum elevatior ; regina 
totius humani gencris; nuncupationem cum usu 
sinceram retinens (10); quz, uno excepto Deo, 
rebus omnibus excelsior es. Quznam te manus 
sunt tumulaturz? Quibus cam ulnis gestaturi 
sumus, quie gestavit eum qui capi non potest? 
Quas in te fusuri sumus preces funebres? Qualibus 
te canticis deducemus? Quibus vero labiis tuum 
exitum celebrabimus? Quali voce, quibus sermo- 
nibus tua illa magnalia exornabiius ? Quare hasce 
tibi vice omnium voces offerimus. « Beata tu inter 
mulieres €, et in generationibus generationum. » 
Benedicta in coelis, et glorificata in terra. Te eniin 
grato animi affectu ac devote, lingua omnis vitz 
Mawem glorificans przdicat. Impleta est. omnis 
creatura gloria tua. Universas unguento fragran- 
tig tuae sanctificata sunt; per te abolita est peccati 
occasio ; mutat:e sunt in gaudium prima parentis 
dire. Per te omnes (angeli) nobiscum canunt : 
« Gloria in colo; pax in terra b. » Non potest 
sepulcrum habere te; non enim qux corrumpuntur 
et intereunt , obscurant Dominicum corpus. Non 
potest infernus te tenere ; non enim conserva re- 
galem animam attingunt. Vade itaque, vade in pace. 
Transmigra a creatis mansionibus; Deum [αυ 
communi figmento propitium. llactenus quidem dum 
a3geres in humanis, inodica te terre portio habebat : 
ex quo autem fuisti ex humanis translata, mundus 
ιο totus propitiatorium commune amplectitur. 
Majori quam Enoch magrificare letitia, in gaudio 
inenarrabili, in lumine sempiterno : ubi est vera 
vita, regnum totum luminis, angelorum tripudium 
incomprehensibile. Ad hzc, fruere decore Filii 


τοφόρος ΥΠ’ fj δωτφόρος θήκη, 1j φωτοειδὴς Xuyyis, 
Ἡ θεοῦφαντος πορφύρα, τὸ βασιλιχὸν ἔνδυμα, { Δο- 
ποίχιατος στολὴ, fj χρυσοειδὴς διπλοῖς * ἡ ἀχατον- 
µαστος τῆς ν;ητῆς ἁλουργίδος τοῦ λόγω συναφἠ» 
τὸ ἀρχ.ερόπλοχον τῆς βασιλείας διάδηµα * ὁ Opóroe 
ὁ ὑνη.ὲς, fj ἑπτρμένη τῶν οὐρανῶν τοῦ οὐρανῦ 
πύλη, 1j ῥασΏισσα πάσης τῆς ἀνθρωπίνης φύσεως, 
à ἀνό]ευτον τὴν χλῆσιν μετὰ τῆς χρῄσεως ἔχουεα» 
à χωρὶς Θεοῦ μόνου, πάντων ἀνωτέρα ὑπάρχουφο. 
Ποῖαί σε χεῖρες ἑνταφιάσουσιν; Οῖαις ἀγχάλαις Δε- 
στάσοµεν τὴν βαστάσασαν τὸν ἀγώρητον; Ποίαν tri 
col ποιγσόµεθα προσευχὴν ἐπιτύμδιον; Ποίοις cs 
προπέµψοµεν ᾖσμασι; Χείλεσι δὲ ποίοις τὴν. οὖν 
ἐξυμνήσομεν ἔξιδον; Ἠλίχῃ φωνῇ; Tis λόγοις cà 


B ἐπὶ σοὶ μεγαλεῖα χαλλιεπήσομεν; Aib ἀντὶ κντων 


C 


ταύτας σοι προσαγ|άγ]ομεν τὰς gevác* « Maxepia 
σὺ Ev Υυναιςὶ, » χαὶ ἐν γενεαῖς γενεᾶν. Εὐλογημέη 
ἐν οὐρανοῖς xa ἐπὶ γῆς δεδοξασµέντ. Ek γὰρ εὖγνν» 
µόνως πᾶσα γλῶσσα δοξολογεῖ, Μητέρα τῆς ζωῆς 
ἀνακηρύττουσα. Πεπλήρωτα: πᾶσα fj χτίσις τῆς W- 
ἕτς σου” ἡγίασται τὸ πᾶν τῷ μύρῳ τῖς εὐωδας 
σου Ἠφάνισται διὰ σοῦ τῆς ἁμαρτίας ἡ ἀφορμὴ" 
µεταπεπο:ηται εἰς χαρὰν ἡ ἀρὰ τῆς προµέτορας, 
Πάντες '! ᾷδουσι διὰ σοῦ σὺν ἡμῖν. « Δόξα tv οὗρο- 
vtp, εἰρήνη ἐπὶ γῆς. » Σὲ τάφος ἔχειν οὐ δύναται’ 
σώμα Υὰρ Δεσποτιχὸν οὖκ ἁμαυροῖ τὰ φθειρόµενε, 
"Άδης χρατεῖν οὐκ ἰσχύει σου’ ψυχῆς γὰρ Basi 
xi; οὐχ ἄπτεται τὰ ὁμόδουλα. "Απιθι τοίνυν, Ext 
σὺν εἰρήνῃ. Μεταναστεύου τῶν ἓν τῇ κτίσει μονών 
ἐξιλάσχου τὸν Κύριον ὑπὲρ τοῦ χοινοῦ πλάσματα, 
"Eus μὲν γὰρ τοῖς ἐπιγείοις ἐπεχωρίαζες, μιχρένα 
µέρος εἶχε τῆς γῆς: ἐξ οὗ δε µετετέθης ix γῆς, d 
σύμπας περιέχει σε χόσμος κοινὸν ἑλαστήριον. "Tulg 
τὸν Ἑνὼχ µεγαλύνθητι ἓν εὐφροσύνῃ, bv χαρᾷ iw» 
λαλήτῳ, bv ἀῑδίῳ φωτέ ^ ἔνθα τὸ ἀλτθινῶς (dr 
ἡ ὁλόφωτος βασιλεία - fj ἀχατάληπτος τῶν ἁγγθω 
χορεία. Πρὸς τούτοις, ἁπόλαυε τοῦ κάλλσις οὐ 
Yloo σου’ χατατρύφα tfc ἀχενώτου χαρᾶς, ααὶ ig 
ἀγήρω µακαριότητος * ἐχεῖ οὗ ὁ yexpéppou; d 
αἰωνίου τρυφῆς' ἕνθα οἱ λειμῶνες τῆς ἀφθαραίαι' 
αἱ πηγαὶ τῆς ἀεννάου ζωῆς, τὰ βῥεῖθρα φοῦ Ordi» 
στου φωτός οἱ ποταμοὶ τῆς ἀειζώου φωτοχνείη. 
"Exei τὸ πέρας πάντων τῶν ἐλπισθέντων xai vrl 


tui: impensius deliciare inexhausto gaudio, ac D πιζοµένων  ἡ περιοχἩ πάντων τῶν ἀγαθῶν, ἡ ρε» 


felicitate senii nescia: illic nimirum ubi :teruarum 
deliciarum flumina sunt, ubi prata incorruptionis, 


Y Cant. 1v, n ; 1,3. :Ίρα. vi, 14. 


α Luc. 1, 42. 


ρωσις τῶν χεχρυµµένων, xaX τότε µόνον Ütopospl- 
νων * τὸ ἔσχατον τέλος, οὗ ἐπέχεινα παντελῶς οὐδὲν . 


b Luc. n, 14. 


VARLE LECTIONES. 


" Jsíz. ἄγγελοι. 


COMBEFISII NOTE. 


ο(9) Manu pontificia plexum regni diadema. Τὸ 
αρχιερόπλοχον τῆς βασιλείας διάδηµα, videtur allu- 
dere, non tam ad ritum iuungendi reges per pon- 
tiflcem, qui mos, etiam modo, Christianis sanctua 
est, maxime genülibus nostris, Deo etiam singu- 
lariter, ac miraculo, necessarium ad unctiionein 
regum (Gallix: oleum sacrum suggerente, qua de re 
multis Hubertus Morus Rhemens. ecclesiastes de 
$3c4is unctionibus : »uam ad Mariz prosapiam ex 


pontilicum stemate, cui Elisabeth cognata ess 
de filiabus Aaron et uxor Zacharis pouricis, € 
Chrysost. ct fere Graci liabent, quanquam i$pote 
(catus minus certus est. Male mihi praelum, 
τοῦ plexum, edidit plenum. 

(10) Nuncupationem cum usu sinceram Ρε. 
Ἡ ἀνόθευτον τὴν χλῆσιν μετὰ τῆς χρῄσεως Ut 
σα. Ut sit revera usu, qualis dicitur; nec 280 
nomen ferat, ut pleraque ereata. 


- atii ον AUI ma. 
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lathp προσχυνεῖται, xaX Yibz δυξάσετα:, καὶ A fontes jugis vite, fluenta manantis a Deo lucis, 


Άγιο» ἀνυμνείται o ἡ ἑνιχία τῆς μιᾶς ἐν 
Μεότητος φύσις. Τοιαῦτα- δοχῶ uot τότε τοὺς 
ους ἐχείνους ἄνδρας χα) φάναι: xaY ὑμνῖσαι, 
τούτοις ὑπερανέστηχεν οὐ vào οἵδ' ὅ τι xal 
ἴπω, ΥΠ xai σποδὺς ὑπάρχων, καὶ τὸ ὅλον 
καὶ (ca τοῖς ὄφεσιν ἐπὶ κοιλίαν ἕρπων. Ka 
λόγου χρέος εἰς δύναμιν ἱχανῶς ἀφωσίωτα:, 
, οἶμαι, παρεωραµένου τῶν εἰς τὴν παροῦσαν 
ντων ἑορτήν. Καὶ sU τι τούτοις συνεισφέροι 
ἱότερον, καὶ ἡμῖν τοῦτο συναγηοχὼς ἔσται, 
πανηγύρει συνοίσων. Μικρὰ δὲ εἰπὼν, αὐτοῦ 
εἰρεσίαν τοῦ λόγου διαναπαύσω. Τοῦ μὲν οὖν 
jav, ὁμοίως πάντες ἀπολειπόμεθα. τοῦ δὲ 
τῶν ἐπιδεδειχέναι δύναμιν, ἴσον ἑκάστου τὸ 
ιν. Δέξεται δὲ ἡμῶν xal τοῦτον, εὖ οἴδα, τὸν 
τον λόγον fj τεχοἼσα τὸν λόγον * χα) ἀντιδώ» 
ὅσα μὲν ἴσως αἰτοῦμεν, ὅσα δὲ πάντως λα- 
uv ἄξιοι. Φιλεῖ γὰρ dj πανάγιος ὡς πολύδω- 
ὶ τῶν βραχυτάτων ἀντιδιδόναι τὰ µείτονα. 
p μὲν ταῦτα ἑχέτω ἡμεῖς δὲ, ὦ λαμπρὰ 
ριφανεστάτη πανέγυρις (xao γὰρ αὖθις 
ρὸς τὸ τοῦ λόγου συμπέρασμα), δεῦρο, τῆς 
ῥοπομπῆς τοῦ παρθενικοῦ σώματος προεξέρ- 
ᾷδωμεν ἐπιχίδεια, xol ταῖς εἰς δύναμιν τι- 
εφανώσωμεν τῆς ἑορτῆς τὴν ἐξάρχουσαν. 
Gb τοῦτο περιφανέστερον Ὑένοιτο, παρήτω 
ἦμερον οὐρανίων xai ἐπιχείων πανῄήγυρις, 
πληρούτω µοι τὴν ἐξόδ.ον ὕμνγσιν, ἐν τού- 
χειμένην τοῖς ῥήμασιν. 

venile, ac sacrz virginalis corporis pompae 


fiuvii vivo semper fonte affluentis luminis. [llic 
fiiis est omnium olim in spe positorum , et quas 
modo sperantur, complexio enuium bonorum, 
eorum 1nanifestatio qua; occulta, nec nisi id teu- 
poris conspicienda suut: finis ultimus, ultra quem 
nihil omnino sit. Illic adoratur Pater, et Filius 
glorilicatur, ac canticis celebratur Spiritus sauctus, 
individua illa natura unius in Trinitate deitatis. 
llujusimodi puto, dicebant celebrabantque viri illi 
Deo afflati, atque iis sublimiora : non enim scio 
quid amplius dicam, qui sim terra et ciuis, mera- 
que putredo, ac velut serpens ventre repam. Satis 
vero pro virili sermonis debito defunctus sum, 
nullo, ut arbitror, omisso, eorum qua spectant ad 


B praesentis diei festum. Sin aliquis sublimius ali- 


quid ad hzc contulerit, et nobis illud collegerit, οἱ 
quod conventui ac celebritati utile sit. Ubi porro 
pauca dixero, a sermonis velut remigio et concione 
cessabo. Equidem simili omnes defectu laboranius, 
ut ne pro dignitate, quod rei ext. celebraverimus : 
ut auteui quid quisque possit ostenderimus, aque 
prompta cuique voluntas. Porro bene novi; hunc 
quoque brevissimum sermonem, Serinonis Mater 
illa susceptura est, dabitque haud quidem forte οἱ 
qua pelimus; omnino autem si quze digni sumus 
accipere. Libens enim, sanctissima cum munifica 
sit, pro minutissimis majora retribuit. Et hecqui- 
dem ita habeant ; tu autem, o przeclara. illustrissi- 
maque concio : vos enim rursus ad perorationem 
praeuntes, funeritia canamus, totisque viribus 


ioribus coronemus, quz festum diem initiavit. Ut autem, hoc splendidius flat, presto  hedie 
ersa coelestium ac terrestrium concio, uieeumque exodium cantieum ac  funebrem laudatio- 


wee conceptam verbis, impleat. 


pev, ἀπῆρεν ἡ παρεμθολὴ τοῦ Θεοῦ ἀπὸ σχη- 6 Discesserunt, discesserunt castra Dei , à laber- 


v Κηδὰρ, πρὸς τὰς άθλους καὶ παλινζώους 
Απέλαδεν ἡ axnvh, τῆς νομιχκΏς J| ápyéto- 
| ὑπερχόσμιον κιθωτὸν, fic τύπος fj νοµιχἡ. 
| τῶν ἄνω θυρῶν τὸ ὑπέρθυρον, »^ ἵνα τῆν 
» τοῦ θεοῦ πύλην τῶν οὑρανίων τὰ βασίλεια 
ὺς ἐγχολπώσηται. Ὑποδέξασθε abit, λευ» 
Ίντες ἄγγελοι' ὑμνέσατε, obpavol: δοξάσατε, 
;* ὀφώσατε « τἣν πόλιν τοῦ θεοῦ τοῦ ῥασι- 
5 μεγάλου. » Γη, ἐπιχρότησον, ἀνευφήμτσον, 
t τῆς Παρθένου τὰ ἔνδοξα, τοῦ τόχου τὰ, 
μα, ζοῦ τάφου τὰ θαύματα πῶς ἐτάφη, πῶς 
η πῶς ὁ τάφος ὁρᾶται χενὺς προσκυνοῦμε- 
δαία, σύναγε τοὺς υἱούς σου * χήρυττε τὴν 
& βασίλισσαν, θάρσει, μη φοδοῦ ' ἑόρταζε 
rág σου, Ἱερουσαλὴυ * ἀναθόησον, ὀλόλνξον, 
yov τοῦ θεοῦ τὴν µητρόπολιν, Ψάλλε Δανῖτι- 
[t τρανῶς' « Ἐν ἑξόδῳ Ἰσραὴλ ἐξ Alv3- 


4 Hebr. vit, 5. * ἴδα. νι, 4. 


ο CYIX, 5. 


f Psal, σεν, 3. 


naculis Cedar *, ad incorporea et nov:e vitae taber- 
nacula. Recepit tabernaculum illud, legalis illius 
exemplar 4, Coelesteim arcam : eujus arca. legalis 
figura est : « Elevatum est superljininare * » co- 
lestium portarum, ut Dei eupercolesteia. portam, 
celorum regia, regali magnilicentia sinu suscipiat. 
Voseam, angeli, candido vestitu suscipite ; laudate, 
cali ; tertigene, glorificate; et « Dei, Regis illius 
magni civitatem f » exaltate. Salias , terra , celebra 
clara fama, Virginis gloriam enarra, pannos, in- 
quam, puerperii, sepulcri miracula : quomodo 
sepulta sit, quomodo translata, ut vacuum sepul- 
crum honori habeatur. Judza, congrega tuos filios; 
predica ortam ex Juda Reginain ; confide, ne ti- 
mueris; age festa tua, Jerusalem; succlawma, plau- 
de, deduc Dei illam metropolim. Psaile justa Davi- 
dem ; Jic clare : « In exitu Israel de Egypto € (11).» 


8 Psal. cxttt, |. 


COMBEFISII NOT.E. 


In exitu. Israel de. Egypto. Plane accom- 
sinus psalmus, mundo boc exeuntibus 
Smimabus; submerso jam peritus Pha- 
ie perfecta libertate paria ; quas sane nob.s 
st, quandiu in bumanis agimus. Nec enim 


interim , etiam sanctissimis desunt ἀναγχαιο- 
πάθη ila, soallem corporis. Habet etiam liegius 
codex, n. 955, nomine sancti Joanuis Thessalo- 
nicensis fusam admodum orationem, ejusdem ar- 
gumenti, in qua equ ex historia inducitur Pelrus 
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Mater Sion, in qua Deus sibi placuit. (12), quam A 202. » Mfzr,p Σιὼν £v ῥρετίσατο Κύριος, fjv ἑξελί- 


elegit, voca (ilias tuas, nempe gentium eccle- 
sias. Canta lugubre aliquid , at non tragicuimn 
(19). ac velut dirius ejulans, non miserabilius 
quiritans ac lamentans. L:eta enim est diei przsen- 
tis solemnitas, non lamenutabilis. Getliseimani, 
suscipe noyam reginam, para sepulcrum, profer 
sepuleralia, loculum unguentis perorna. Sit tibi 
uzna thesauri custos; sanctum secure custodia- 
tur. Siquidem enim servatum manserit in. sepul- 
cro, communis angelis hominibusque possessio, 
venerationi habebitar : sin autem acciderit aliquid 
novi, transiatumque  intemeratum illud corpuscu- 
Jum fuerit, tu manc pra dicans miraculum ; enarra 
translationem faturis posunodum generationibus ; 
sp.ritum quidem Deipara supernis cedens spiriti- 
bus; nobis autem, ceu ex perenui fonte, corpusculo 

Omnes pariter ad Deiparam aecurramus, Patrum 
chori ac patriarcharum, spiritus prophetarum et 
sacerdotum coetus , apostolorum senatus, populi 
martyrua, conventus doctorum, animze justorum, 
sanctorum ordines, dignitas omuis ac «etas, reges 
εἰ dynaste, principes et subditi : « Juvenes οἱ 
virgines, senes eum junioribus , Jaudate ^, » sup- 
plicate. Dicite Deipare, dicite : Quam beata 
domus David, ex cujus lumbis, Dei Mater, gerini- 
nasti. Matres οἱ virgines, eau glorificate, qux sola 
water ac virgo perpetua est: vosque spons:, 
innuptam incorruptamque ,- atque canr quise sola 
dolorum expers , Incomprehensibilem illum pepe- 
rit, prevenite. Steriles viduzque, eam plausu 
excipile, qux virum non experta, infecunditatis 
mutavit legss. Puellie, choros ducite, preeuntes in- 
corruptioni fecunda, Benedicite, gentes ; liugui, 
beatam pradicate; cantate Dei Genitrici, univers: 
tribus terra, cantate; auspicamini cum cantico et 
cymbalis; jubilate, imagniflcate, psallite. Tolle, 
Maria, tolle tyuipanum, ac virgines ducirix pre- 
cede, Tu, David, lyram move, cffer vocem, cantico 
celebra tuam Reginam ; ducito choros, alium ciny- 

hb Psal. cxpviit, 12. 


ξα:ο ᾿ χάλξι σου τὰς θυγατέρας, τὰς ἓς ἐθνῶν Ἐχ- 
Χλησίας. "Ασόν tt γοερὸὺν, ἀλλὰ μὴ τραγιχὀν ' ἆλα- 
λάνουσα, Uf] σχετλιάσωσα. θὐµήρης Υὰρ οὐ τε. 
prs ἡ παροῦσα πανήγυρις. Γεθσημανὴ, ὑποδέχω 
την νέαν βασίλισσαν ' εὐτρέπιζε τὸν τάφον ' προξαλοῦ 
τὰ ἐντάφια pópot; thv σορὺν κσταχόσμησον. 'H 
λάρναξ ἕστω σοι φύλαξ τοῦ θησαυρίσµατος" opm- 
ῥείσθω σὺν ἀσφαλείᾳ τὸ ἅγιον. Αν μέντοι τηοπθείη 
μένον àv αὐτῷ , ἔσται χοινὸν ἀγγέλοις xul ἀνθρώ- 
mot;, Χτημα προσχυνοὐµενον. Αν δέ τι παρ:δοξων 
τύχοι, xal µετασταίη τὸ ἄχραντον, µένε τὸ θαῦμα 
κηρύττουσα. Διηγοῦ ταῖς μετέπειτα γενεαῖς dy 
µετάθςσιν * τοῖς μὲν ἄνω πνεύµασι, τὸ πνεῦμα παρ» 
χωροῦσα τῆς θξεοµήτορος᾽ ἡμῖν δὲ τὸν ἁγιασμὺε, 


D οἷον ἐκ πηγῆς ἀεννάου, μυροδοτοῦσα τοῦ σώματος, 
illo, suavi qvadan: fragrantia, sanctimoniam tribuens. 


Πάντες ὁμοῦ τῇ θεοτόχῳ συνδράµωνεν * χοροὶ τε» 
τέρων xal πατο:αρχῶν. πνεύματα προφητῶν xe 
ἱερέων συστήµατα * ἀποστόλων ὁμίγυρις μαρτύρων 
δι μοι" διδασκάλων σύλλογοι δικαίων φυχαί * ὁσίωι 
τάξεις ' ἀξία πᾶσα καὶ ἠλιχία' βασιλεῖς xai bos» 
σται' ἄρχοντες καὶ ἀρχόμενοι ' « νεανίσχοι xal περ» 
0£vot* πρξσθύτεροι μετὰ νεωτέρων , alvécau. » 
Λιτανεύσατε"' εἴπατε τῇ Μητρὶ τοῦ Θεοῦ, εἴπατε' 
Ὡς µαχάριος ὁ οἶχος Δαθὶδ, οὗ ἐξ ὀσφύος, θεομᾶτια, 
ἐθλάστησας. Μητέρες καὶ παρθένοι, δοξάσατε τὴν 
µόνην μητέρα καὶ ἀειπαρθένον ' xaY νύμφαι τπροφθό» 
σατε thv ἀνύμφρευτον ἓν νεάνισι xal ἄφβορον, zii 
µόνην ὠδίνων χωρὶς λοχευπαμένην τὸν ἀχατάλη- 
πτον. Στεῖραι καὶ χΏρα:, xpotf,gats τὴν πεῖραν 4 
γνοῦσαν ἀνδρὸς, xal τῆς ἁπαιδίας τοὺς θεσμος 
ὑπαλλάξασαν. Θυγατέρες, σχιρτίσατε, τὴν rade 
ποιὸν . ἀφθορίαν προπέµπουσαι. Εὐλογέσατε, [δν 
µαχαρίσατε, γλῶσσαι" ἆσατε τῇ Μητρὶ τοῦ θεού, εὖ- 
σαι αἱ φυλαὶ τῆς γῆς, ἄσατε' ἑξάρξατε pus gi 
xai χυμθάλων, ἀλαλάξατε, µεγαλύνατε, Qi 
"Apovy, ἆρον, Μαριὰμ, τὸ τύμπανον, χαὶ τῶν m 
θένων Ἀροέξιθι, Κίνει τῖν .λύραν Δαθίδ» ἄρο 
φωνήν * ὄμνησόν σου sf,» βασιλίδα * χόρεντον, e 


COMBEFISII!. NOTAE. 


velut. precentor, in ea verba prosequens Mariz 
eorpusculum sacri illius senatus liumeris efferen- 
dum : Ἐξήλθεν Ἱσραὴἡλ && Αἰγύπτου ἐν στύλῳ π»- 
p^; νεφέλης, ἀλληλούῖα , x. v. ES. Quidquid tamen 
sil de ea oratione, in qua videntur non pauca apo- 
eryplia, quod spectat ad Andream, ab apocryphis 
remoliorem, ae parcius et majori judicio illis 
ntentem; ut non sunt ea omnino spernenda, qui- 
bus et auctores canonici nonnunquam vsi sint; 
iis verbis Davidicis, vel indicat quod pie creditur 
ab apostolis, ceu ἑἐξόδιον Marie decantatum ; vel 
quod pia traditione, in fidelium, praesertim homi- 
uum peculiarius Deo sacrorum, obitu decontan- 
dum, id temporis, utique a primis illis nostris 
ἱεράρχαις. ac sacrorum antistitibus, derivatum, 
obtineret. Sic cerle etiamnum meus ille Proedica- 
torum ordo, sanctum babet, ut statim ab obitu 
, fratris paucis quibusdam precibus przemissis, psal- 
motdiam ab eo psalmo inchoet : hacce devota anti- 
phona ut vocant, subjuncta : ὀκεείρίαι te Christus 
vui vocavit te : et in sinum Abrale angeli deducant 
κε; quibus devo'os alios psalmos : Dilexi ; Credidi; 


Laudate Dominttm ; Confitemini ; Beati immaculell 
stubnecl imus : Graci tantum in Euchologio babel 


D T^v, ὁ xatotxov, xai τὸν ἅμωμον ' nempe: ( 


habitat ; e& Beati immaculati ; nec non civ: 
clamavi ad te, οἱο.; sed vi:entur vel preecipue, vd 
solam in eo tradere voluisse ἀχολουθίαν τῆς t 
φῆς , velut ritum et ordinem sepeliendi, cui illa 
vere ἑειτήρια praeeunt, xol μυστικώτερον ixttt- 
λοῦνται, velut oceultius, εἰ ad lectam migraaii 
celebrantur. Refert llugo Menardus ad D. 6re 
gorii sacram officium defunctorum ex codice Rhe 
mensi, inchoans a uostro illo psalmo, In οσί!α, eit. 

(12) In qua Deus sibi placuit. "Hy ἠρετίσετε 
Apud LXX subsequitur τὸ, ἐξελέξατο, ut sil eat 
phaticuu, et ei aliquid addat, quod. sumus cosilt 
exprimere. Vulg. utrumque reddit verbo εφ. 
Videtur vitiosa illa seriptio editorum, tosclauto. 

(13) Lugubre aliquid, at non tragicum, etc. ! 
Yonpbv, ἀλλὰ μὴ τραγικόν. Velut Pauli cousilt 
concesso luctu castigato pro humana consu 
quanquam festo die et leto : Ut καν contrisuemim 
sicut et ceteri, elc. " 
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χιννύρας τὰ κρούσματα "κάλεσον τὰς παρ- À Tam pulsa, voca virgines, congrega cantorum cho- 


συνάγαγε τοὺς χοροὺς τῶν ἁδόντων' yo- 
áta£at, ὀπίσω τῆς χλίνης τρεχέτωσαν, πρὸ 
(ης, μετὰ τὴν χλίνην fysícüncav* πύκλῳ' 
«9 χορευέτωσαν. Ἰδοὺ γὰρ ἡ νέα τῆς δόξης 
τοῦ θεοῦ, iv f, « fj στάµνος ἡ πάγχρυσης, 
$600; ᾽Ααρὼν ἡ ῥλαστίσασρα, xal al πλάχες 
θήχης. 2 "1605 τὸ χεφάλα:ον περὶ οὗ οἱ χρη- 
τῶν προφητὠν ἐχεχράγεσαν. Ἰδοὺ ἡ χλίμαξ, 
sla μυούμενος ὁ Ἰαχὼό ἐθεάσατο, περὶ fi» 
|o; ἀγγέλους τοῦ θεοῦ ἀναθαίνο.τας χαὶ χατα- 
16, ficte ποτὲ ἣν ἡ τοιάδε χατάθασις f] ἀνά- 
αΌτη τῶν οὐρανῶν ἡ πύλη , περὶ ἧς εἶπεν 
* € Ὡς φυθερὸς ὁ τόπος οὗτος ! οὖκ ἔστι 
AX fj οἶχος 8:007 xat αὕτη ἡ πύλη τοῦ οὐρα- 
ἰδοὺ τὸ ἱλαστήριον xb ἐπὶ τῶν ἁγίων Άγιον 73 
ν τῆς θεομύστου οχηνῆς xat τῶν ἁδύτων, 

ταῖς Σεραφιχαῖς 13 κατασχιαζόμενον Ώτέ- 
)v δὲ τὰς ἡμῶν ἁμαρτίας διὰ τῖς Ἰησοῦ μυ- 
ἑκοττείας ἐξιλασχόμενον: οὐκέτι νομικῖς 
᾿ξυγὸς τῷ ἀληθινῷ Ἰσραὴλ ἐπιτίθεται, Χρι-. 
? ἐλευθερίαν ἡμῖν διὰ τῆς ἐν πνεύµατ: λα- 
b; ἓν γάριτι 1? τῷ σώματι ἐκ τῆς Θεοτόκου 
αφῄσαντος. Οὐχέτι ἀρχιερέων ἐνιαυσιαῖος 
οῖς ἁγίοις προστρίβεται " αὐτὸς γὰρ ὁ μέγας 
Vc Χρ.στὸς Ιησοῦς. ὁ 6ieAnAv0Oc τοὺς 
bc τῇ προσληφθείσῃ σαρχὶ φυχὴν ἐχούσῃ τὴν 

τε χα; νοερὰν, ὡς ἓν ναῷ τῷ παρθενικῷ 
yg ἁγιάσματι διαπαντὸς ἡμῖν ἐμθατεύων, 
xa 05zt, καὶ θύεται' χαὶ τὰς ὁλοχαρπώσεις 
9€, προσάγετα:.' xal ὑπὲρ ἡμῶν ἁγιάζων 
ἁγιάζει τοὺς αὐτὺν ἁγιάζοντας. Τοιαῦτά 
οτόχε, τῆς ὑπερχοσμίου κοιµμήσεως τὰ µυστή- 
Ὅτα τῆς ἱερᾶς προπομπῆς τοῦ θεοχηδεύτου 
νους τὰ ἐπιτάφια. ἡ ἐξόδιος ὄὕμνησις. τὰ 
; ταφῆς, τὰ μετὰ τὴν ταφὴν ὑπομνήματα: 
Ιραγνώστου µεταθέσεως τὰ προπεμπτίοια. 
"àv περὶ σὲ θείων μυστηρίων xat µσκαρίων 
ἵων τὰ δι αἰνιγμάτων εἰκάσματα. “Οὐ γὰρ 
fal τι πλέον ὁ νοῦς ὁ ἡμέτερος τῶν εἰρημέ- 
ιταστοχἀάσασθαι. Οὗτος à βραχάς σοι παρ) 
μεσπούδασται λόγος" χσριστήριος ὁ αὐτὸς xal 
| El μὲν τι τῆς σῆς µεγαλειότητος ἔχων 
V τούτου χάρις, τῇ xal διδούσῃ xal ἁσμενι- 


τὸ πρόθυµον ’ εἰ δὲ, ὃ πᾶσα παθεῖν ἀνάγκη D promptum animum, gratias : 


pi σοῦ τι λέγειν ἐπιχειροῦσι, κατόπιν φα[- 
ἣς ἀξίας, συγγνώσῃ πάντως αὐτὴ, τὸ aua za- 


ros, dispone clioreas, currant retro pariter, ac 
ante lectum; ad lectum ducant, circa loculum 
agaut choreas. Ecee enim nova glorie arca Dei, 
in « qua urna (ofa aurea, et virga Aaron qua 
fronduerat, et tabule testamenti i. » Ecce caput 
illud, quod Prophetz vaticinando , clamore pradi- 
carunt ). Ecce scala illa, quam Jacob divina doctis 
vidit; atquead eam angelus ascendentes et descenden- 
tes*; quisquis tandem eju-modi descensus aut ascen- 
sus sit. Tu ccelorum porta, de qua ait ille : « Quam 
terribilis est locus iste ! non est lioc ahud. quam 
domus Dei, et ipsa vocabitur porta culi !. » Ecce 
propitiatorium illud ad Sanéta sanctorum. ct. in 


n penetralibusdivin: mysticseue arcs depositum m; 


C 


quod modo quidem Seraphinorum pennis (14) 
obumbretur; modo autem, mystico Jesu adventu, 
peccata nostra expiet. Haud ultra vero lsraeli 
imponitur legolis servitutis. jugum ; quod niuiru:n 
assertx* nobis libertatis litteras servi;ute illa et 
cultu in spiritu ^, tanquam ir charta, in Deipara 
corpusceulo, sua Cliristus manu descripserit. laud 
ultra pontifices annuo cursu habent sancta ter- 
Fere ? : ipse enim magnus ille Pontifex Jesus Chri- 
stus, qui assumpta carne, illa, inquam, ani- 
mam habente rationis et intellectus. praditamn, 
« coelos penetravit 4, » tauquam in templum, vir- 
giuale illud sanctuarium mystice semper pro no- 
bis incedens, adolet ; sacrificatque, etsacrificatur; 
atque holocausta offerens, ipse offertur; ac se 
pro nobis sanctificaus, sanctificat ipsum sanctill- 
cantes. Ejusmodi sunt, o Deipara, altissime tuae 
Dorimitionis sacramenta. Hzc pomp:e sacre taber- 
naculi tui. cui parentavit Deus epitoapliia ; baec pro 
exitu laudatio ; bxc ante, postque sepulturam mo- 
numenta; ο ignotissimz tuz translationis. ceu 
deductionis officia. liz: tuorum saoramentorunr 
beatarumque illustrationum illarum, tenues per 
enigmala representaliones. Niliil enim ampiius 
habet animus prater ea quz dixi conjicere. Ilic 
est brevis ille sermo, quem tibi studio elaboravi- 
mus; cumdem grati animi monimentum, et suppli- 
cem. Quod si is tua aliquid majestate dignum 
babeat , tibi et datrici, el quae habueris acceptum 
siu aulem, quod 
plane cuivis tuas res enarrare tentanti aceidat, 
oinnino necesse sit, miuus pro dignitate videatur, 


φύσεως ἔχουσα, τῇ πρὸς τὸν cbv Ὑἱὸν xai ipsa utique indulgebis, cui omnino, illa ad Filium 


br. ix, d. 1 Too. vií, 8 seq." k Gen. xxvin, 13. ! ibid. 17. ” Ἡ Paral, v, 7. » Joan. iv, 24. 


l. xxx, 10. P Hebr. v, 7. a llebr. iv, 14. 


VARLE LECTIONES. 


ι, Ἁγίων. ᾖ5 yp. Χερουθιχαῖς. 7* vo. κάρτῃ. 


COMDBEFISII NOT.F. 


Quod modo quidem Seraphinorum pennis. 
ιραφιχαῖς πτέρυξ.. Vel est error antiquarii, 
yus memoriz auctoris, qui σεραρικαῖς, ἀντὶ 
ερουθιχαῖς scripserit quorum alis pala:n 
ise οι ναί  propitiatorium. I Paral. v, 
T. 1X. Ántecedentia niinus feliciter reddita 


satis confuso textu, etsi sana, conati Sumus eumen- 
dare in. errat. eoque d. m. τὸ, Υρ. Ἁγίου. Quod 
ilem paulo inferius sequitur, in. Deipare «018: 
culo; corrige : sumpto ex Deipara, quod Gixca 
liabent, et. niateria exigit. 
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el provisorem necessitudinis vicinitate, commise- A κηδεμόνα πάντως οἰχείως ἐγγύτητι. Aden δὲ τοῦτον 


ratio velut a natura sit. Porro, novi, donum pul- 
cherriinum, ex egenis laboribus meis compositum, 
acceptum habueris. Non enim 2liud omnibus emi- 
nenti Sermonis Matri, quam sermonem, ex spon- 
taneis tux gratix fontibus, o gratiosa Deo, pro- 
fisentem, offerendum habui. Ceterum tua illius 
divine conversationis in senii nescia beatitudine, 
horrendus sane omnemque superans obscuritatem 
tuus ille statas, velut qui pgullo modo aut cognosci 
possit aut enarrari, silentio honoretur. Plane enim 
juris est. Non enim est nostrum, ut quz nostram 
superant facultatem, quxque incomprehensa, om- 
nino indagari nequeunt, explicare velimus. ILxc 
sane tibi, o ter regina Dci Genitrix, a te tuisque 


οἵδ' ὅτι δῶρον χκάλλιστον, ix πενιχρῶν συνταγέντα 
pov πόνων. Οὁ γὰρ εἶχον 6 τι προσοίσω Mor τῇ 
πάντων ὑπερεχούσῃ μητρὶ τοῦ λόγου, πλὴν ὅτι λόγον 
ἐξ αὐτοῤῥύτων πηγῶν τῆς ἓν σοὶ, θεοχαρίτωτε, πρθ- 
χεόμενον χάριτος. Τῆς Υέ τοι θείας àv &yfipip µαχα- 
ριότητι δαγωγῆς ἡ ἔμφριχτος xax ὑπεράγνωστός qui 
χατάστααις, ὡς ἁδιάγνωστος πάντη xa ἄλεχτκ, 
πιυπῇ τιµάσθω. Δίχαιον γὰρ ὅτι μὴ πρὸς ἡμῶν ἔπι- 
θάλλειν τοῖς χρεῖττον f| xa0* ἡμᾶς ἔχουσι, xal τῷ 
&) f tto πᾶσαν διατειχίζουσιν ἔρευναν. Xo μὲν οὗ, 
ὦ πανολθία τρ'σσάνασσα θεογεννέτρια, ἃ τρὲς 


. ἡμῶν ἐπωφείλετο, τῶν ὑπὸ σοὶ xal ταῖς σαῖς αρὶς 


τὸ θεῖον εὐπαῤῥησιάστοις λιταῖς, τοὺς περὶ σὲ xpgo- 
φίους στοιχειωθέντων λόγους, τάδε νῦν μετρίως εἰς 


ad Deum efficacissimis precibus, occultos rerum D δύναμιν ἐσχεδίασται. Ἡμῖϊν δὲ τίς ἀναλογοῦσαν τῷ 


tuarum, quanquam rudius, docti sermones, pro 
modica nune facultate, vel minus accurate diges- 
simus. Quis vero congruam sublimitati ac. magui- 
tudini eorum quz imagnifice gloriosa de te cogita- 
mus vocein prabeat, ac vim dicendi. Sed, o Regina 
universorum hominum, ipsiusque per se Sapientiae 
et Verbi subsistentis, capax: primz, inquam, il- 
lius, et principis, ac omnium causa ! 0 vite sub- 
ministratrix, vitaque viventium, ac auctrix vii! 
O sanrta, et sanctior sanctis, sanctissimeque to- 
tius sanctitatis thesaure! O dividuum, non quz 
dividue, sed qus insolubili vinculo, bumanum 
genus unieris Deo! O terrenorum regnum, insu- 


perabili a superna gloria, potestate preditum! ϐ) C 


Christianz fidei propugnaculum, eorumque pro- 
pugnatrix, qui in te spem posuerunt! Suscipe a 
nobis, qui per te suscepimus veritatis lumen, quae 
Qua, ut licuit, preconia, ex obscuris imaginibus 
mystice contemplati sumus. Tu porro, in te glo- 
riantibus nobis, o Deipara, id modici hujus labo- 
ris praemium retribueris; ut nimirum, thesauris 
emnibus pretiosisque opibus splendidiorem pre- 
tiosioremque, tuam ad Filium tuum, Dominumque 
nostrum ac Regem, Deumque et Dominum oratio- 
nem supplicem prebucris ; qua et peccantes, 
Dcum placaturi simus ; et ex virtutis ratione agen- 
tes, benignius conciliaturi : qua barbarorum ar- 
K3, sSagillas parvulorum simus existimaturi : et 


ὄψει xa µεγέθει τῶν ὑπερενδόξων περὶ σοῦ νοτμᾶ» 
των ἐμπαρέξει φωνὴν σύμμετρον, xal τοῦ λέχευ 
ἐσχύν; Αλλ', ὦ Δέσποινα πάντων ἀνθρώπων, καὶ τῆς 
αὐτοσορίας xoi ἐνυποστάτου Λόγου χωρητιχὴ * τοῦ 
πρώτου xal ἀρχικοῦ καὶ πάντων αἰτίου. Ὢ ζωῆς 
χορηγὲ xa τῶν ζώντων ζωὴ xal ζωῆς πχραιτίε] 
*Q ἁγία, καὶ τῶν ἁγίων ἁνιωτέρα καὶ πάσης ἆγια» 
στεἰας ὑπεράγιε θησαυρέ! "D µερὶς, fj ἁλύτως e 
μεριστῶς ἑνώσασα Oed) τὸ ἀνθρώπινον ! "D βασιλεία 
τῶν ἀπὸ γῆς χοϊκῶν, Ex τῆς ἀνωτάτω δόξης τὸ κράτες 
ἔχουσα ἁπροσμάχττον ! "D τῆς Χριστιανῶν προπύρ- 
q:0v πίστεως, xal τῶν εἰς σὲ τὰς ἑλπίδας θεµένων 
ὑπέρμαχε] Δέχου πρὸς ἡμῶν τῶν τῆς ἀληθείας ὁ 
φῶς διὰ σοῦ δεξαµένων , τὰ ἐξ ἀμυδρῶν εἰχόνων al 
ὡς ἐφιχτὸν μυστιχῶς θεωρηθέντα σεμνολυγήµατε. 
'Huiv δὲ τοῖς εἰς σὲ, θεομῶτορ, καλλυνοµένοις, οαὐ- 
την ἀντιδίδως τοῦ μικροῦ τούτου τὴν ἁμοιθί», ir" 
ἔχοιμεν θησαυρῶν πάντων xal πλούτου πολυτελοῖς 
τιµαλφεστέραν καὶ λαμπροτέραν, τὴν σην xpo slt 
σὺν Yibv καὶ ἡμέτερον Δεσπότην, καὶ Βασιλέα, ael 
θεὸν, καὶ Κύριον, ἰχέσιον δέησιν "δι ἧς ἁμαρτάνον" 
τες, τὸ θεῖον ἐξιλεούμεθα * xaX κατορθοῦντες, 11’ 

στότερον ἑαυτοῖς ἐπισπώμεθα” δι fiv ὅπλα βαρδάρν 

βέη νηπίων ἡγαύμεθα καὶ δόρυ, xal κράνος » 

τόξου θολὶς, ἀνένυτα μένει καὶ ἄπρακτα' καὶ τῶκ, 

δι f; ἅπαν Χριστιανοῖς ἀγαθὸν κατορβοῦται, xal i 

πρὸς τὸ Gslov ὁμοίωσις. Ἔχεις, ἀγαπητὲ, τοῦ guttt' 

ρίου τὸν λόγον, εἰ xat παρὰ πολὺ τῆς ἑλκίδος λεν 


qua sit futurum, ut hasta, galea, ac missa tela, D utvov* τῆς Y' οὖν προθυµίας τῆς ἡμετέρας οὐκ έν 


inutilia ac inefficacia maneant : qua denique bo- 
uum omne Christianis recte geratur, et concilietur 
Dei similitudo. Babes, dilecte, sacramenti rationem, 
ἃς quanquam p'urimum ab ipso deficiat, haud ta- 
men minus habet quam pro alacris animi facultate. 
- Abstrusiorem autem ac sublimiorem rationem ser- 
monemque, ab ipso illo Sermone quzsieris, qui se 
I"i causa exinanivit, et carne incrassavit, totum- 
quese tibi, impensiori illo amore in hominum 
genus, univit : nec niinus apte dicatur, hominem 
fecit; quo te totum spiritu Demn faceret, ac , quod 
deterius est, meliori absumeret, teque. humi abje- 
cim, una secum exaltaret, ac in paternis sedibus 
constitueret : ad quem. semper vita et contempla- 


δεέστερον. Τὸν δὲ μυστικώτερον xai ψηλότερο, Ur 
τέσειας ἂν παρ αὐτοῦ τοῦ διὰ σὲ χενωθέντος AUT» 
xai σαρχὶ παχυνθέντος, xqi ὅλον ἑαυτῷ σε διὰ qi 
αὐθρωπίαν ἐἑνώσαντος. OU χεῖρον δὲ εἰπεῖν, xal Mh 
θρωπισθέντος" ἵν) ὅλον σε θεοπ,ιήσῃ τῷ πνεύμα 
xal ἑνδαπανέσῃ τὸ χεῖρον τῷ χρείττονι, xal yaoi 
ἑαυτῷ συνυφώσῃ σε, xat τοῖς πατρικοῖς Eyxatpe 
σῃ σε θώκοις' πρὸς ὃν ἀεὶ διὰ βίου χαὶ θεωρ 
καθρρᾶς ἀνάγου, θείοις ἐμπολιτευόμενος xal MT 
καὶ Ίθεσι' Θεόν τε ὁρῶν ὅσον ἐφικτὸν, καὶ ὀρώμεας 
ὄν xai τρανοῦσθαί aot ἀεὶ ταῖς χατὰ θεωρίαν iip 
Φεσι Exslyou, xal ταῖς κατ ἀρετὴν ἀναθάσισηι Ἡ 
ἁαφοτέρωθεν Ex πράξεως δη λέγω xal θεωρία, 
ἄρτιος εἴτς καὶ πάχιος" εἰς ἄνδοα τελῶν πληρέσα΄ 
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εἰς µέτρον ἡλιχίας τοῦ Χριστοῦ. » "Q ἡ δόξα A tione munda subvehere, in divinis et sermonibus 
κράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾽Αμήν. οἱ moribus versans; ac Deum, quantum liceat vi- 
eique vicissim visus, quem et tibi continuas contemplationis fulgoribus, virtutisque ascensibus 
Mri contendas; ut utrinque, ab actione, inquam, et contemplatione, perfectus el (firmus sis, 
im plenissimum provectus, « in mensuram alatis Christi r. » Cui gloria et potestas ἵπ secula 


rum. Amen. 
. ΛΟΓΟΣ ΙΕ’. 
€ ἁποτομὴν Ιωάννου τοῦ Προδρόμου. 


ORATIO XV. 
In precursoris Decollationem (15). 


(υνδεε, Auclar. nov. t. 1, p. 1521.) 


} καὶ γτρας ὡς τὰ πολλὰ προθυµἰας τόνοις 
µενον, καὶ λόγος ἀσθενῆς ἐπιῤῥώννυται τῇ πα 
4 τῶν ἀχροατῶν δυναμούμενος. Τοῦτο , ὅπερ 
Ἱμέτερος λόγος παρυφίσταται’ πρὸς μὲν ὑπό- 
Υχωµίων, ὑπὸ τῶν συνειλεγµένων ὁρμώμενος: 
δὲ τὴν τοῦ ἑγκωμιαζομένου περιωτὴν, τὴν 
ἄντεπεξάγειν συστελλόμενος δύναμιν, Καὶ «6 
Ίος, ἀποστολιχῶς εἰπεῖν, ἀσθενὴς, » χαὶ ἐξ 
τηκότων ὀργάνων ὑποφωνούμενος * ἡ δὲ τῶν 
ων ὑπόθεσις , τοσούτῳ πλεῖον ἔχει κατὰ παν- 
(ου τὰ νιχητήρια, ὅσῳ καὶ τὴν ὑπεροχὴν τῇ 
Πάγχρισιν παραθέσει, τὸν 75 ἐν γεννητοῖς γυ- 
Ρ.προσεκτήσατο΄ ὡς µόνης xai πρώτης ἑχεί- 
Usa: τῆς φωνῆς, τοῦ καὶ πρώτου xal μόνου 
φύσιν αὑτολόγου , καὶ σοφίας Θεοῦ, χαὶ δυνά- 

Καὶ ἡ piv ὑπόθεσις τοιαύτη, χαὶ οὕτως 
L* τὸ δὲ τοῦ ἡμετέρου λόγου ἀσθενὲς ὁπότον 
δέδειχται Of mov: ὧν i] μὲν τὸν µέγαν iv γεννη- 
οναικῶν Ἰωάννην ἡμῖν ὑποτίθεται, οὗ μείζονα 
X αἰῶνος οὐδένα πατριαρχῶν, fj προρητῶν, fi 
Ν, 6 σιτήριος ἀπεφήνατο λόγος ' ὁ δὲ, τοῦ 
ἰώνων Λόγου τὴν φωνὴν ἐγκωμιάζειν ἔπιχει- 
Ἶρὸς δὲ ttv ἑαυτοῦ δύναμιν ἀφορῶν , μικροῦ 
ωπὴν ἐχείνην ἀσπάζεται, ἣν Ζαχαρίας ἐν τοῖς 
4 δι ἀπιστίαν ὑφέστηχεν , ἕως αὐτὴ προφθά- 
τοῦ ἡμετέρου λόγου λύσῃ τὴν σιωπὴν, ὡς 5v- 
ὕκα τοῦ xarà φύσιν Λόγου φωνή. Δώσει δὲ 
πάντως ὡς Λόγου φωνή ' οὐχ ἵνα αὐτὸς πλέον 
Ἰασθῇ (ποία γὰρ ἂν καὶ προστεθείη δόξα , τῷ 
(v πλεδαμένῳ παρὰ Κυρίου τὸν στέφανον, 
Ιοὐδεὶς γηγενῶν ἀνεδήσατο), ἀλλ ἵνα ἐχείνου 
Υχωµίοις, ἡμεῖς πρὸς µίµησιν ἑναγώμεθα. 
γὰρ βούλεται , ὁ τοὺς δοξάξοντας αὐτὸν δυξά- 
tbc, xai τοὺς αὐτὸν ὑψοῦντας ὑφῶν. 


l]psa etiam senectugtist plurimum exsilit, prow- 
pto ac alacri roborante animi studio; sermoque 
imbecillus ab auditorum incitatione , vires accipit 
ac roboratur. Hoc ipsum nunc quoque nostro usu 
venit sermoni ; quem collecta quidem corona pro 


B studio suo ad laudationum argumentum impella&; 


quique nibilominus, ejus qui laudandus incumbit 
speculationi, suam ex adverso virtutem objicere 
vereatur. ΑΦ sermo quidem, ut Apostoli * more lo: 
quar , infirmus est (16), fractaque voce ex debilibus 
subinissus organis : enconiiorum autem argumen- 
tum tanto amplius vim: omnem sermonis superat, 
quanto qui in illud proponitur, majorem prz natis 
mulierum, comparationis ergo, excellentiam est 
asseculus : ut is plane, sola primaque illa egeat voce, 
ejus qui primus solusque ipsum est natura per se 
Verbum, Deique sapientia, ac virtus. Atque ejius- 
modi quidem est argumentum, ac sic babens : no- 
stri autem sermonis imbecillitas quanta sit, fuit 
utique ostensum. Ác argumentum quidem, ma- 
guum illum inter natos mulierum Joannem proponit *; 
quo nullum majorem a szxculu vel patriarcharum, vel 


.prophetarun aut justorum, salutaris sermo pronun- 


Liavyit; sermo autem,przzeterni Sermonis illius vocem 
laudare aggrediens, atque ad suas respiciens vires,il- 
lud propemodum silentium amplectitur, quo Zacha- 
rias in adytis exsistens propter incredulitatem multa- 
tus est, donec eadem nostrum occupans sermonem, 
nostri ipsa sermonibus silentium solvat, qua Verbi 
per naturam reipsa vox exsistat ". Hoc porro 
Joannes tanquam Verbi vox omnino prsestabit : won 
ut majorem ipse gloriam consequatur, (qucnamn 
enim ei gloria accesserit, cui a Domino talis con- 
texta sit. corona, quali neme unquam terrigeua 


itus fuit?) sed ut ejus nos laudibus ad imitationem inducamur. Hoc enim vult Deus, qui se 
eames glorilicat; ac eos exaltat, qui ipsum exaltant. 


phes. iv, 15. " Il Cor. x, 10, 


* Matth. xi, 11. 


" Luc, 1, 20. 


ΥΑΠΙ ΑΕ LECTIONES. 


D. τῶν, 


COMBEFISII NOTE. 


Latuit tanta spica collizentem nuper oratio- 
indrez manipulum, digna plane quz potio- 
accensealur. Ediderat jam Lipomanus, in- 
te !2:men minus accurato, ut nova versio 
πάν fuerit, qua sibi Andream conarer red- 
ac magis exprimere. 

| Sermo imbecillus. 1d Paulus de presentia 
rás ; dle sermone, non ἀσθενὴς. ait, sed ἑξου- 
ένος. Vult contemptibilis. Sunt crebri Patri- 


hus leves hi paralogi&mi. Male interpres in sequen- 
tibus expressit. metaphoram : Ἐκ τῶν ἡῤῥωστι- 
κύτων ὀργάνων ὑποφωνοῦμενος * contexta ex in- 
strumentis, que sunt plane debilia ; aliud certe in 
organis, ὑποφωνεῖν sermonen, quam conlexere : 
nimirum, submurmurare ,. suÜmissa voce edere : 
quod optime in senectutem congruit, de qua hic. 


. Nolim singula prosequi. 
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que omnes purgat ín spiritu, ac igni 5 baptisma- A ἐχείνῳ μεγάλων τε καὶ ὑπερφυῶν γνωρισμάτων, οἷόν 


tis? Habet quidem, dilectissimi, oratio, multam 
egregie gestorum Joannis, qu: in argumentum 
assumat, segetem; sed non vacat, ut nostro hoc 
relicto argumento, ad alia jam excurramus : nam 
neque ea encomiorum lex est. Equidem vero 
magnarum ejus ac eximiarum dotum insignium- 
que prestantie, qua totam dicendi vim superat, 


τι μικρὸν Ίδυσμα προσθεῖναι δεῖν ἔχρινα τοῖς φι- 
λεόρτοις ὑιεῖν, τὴν τῆς προαναγνωσθείσης ἱστορίας 
ἑξόπλωσιν. ᾿Αρχεῖΐται yàp τοῖς ἑαυτοῦ χόσμοις ὁ 
Βαπτιστῆς χαλλωπίζεσθαι. Φέρε 6h τοΐνυν ἔπιδρα- 
µόντες, ὡς ἐπὶ πίναχι διαλείξωμεν τὴν πολυύµνητο 
τοῦ Προδρόμου ἄθλησιν, fiv ὑπὲρ τοῦ ἁγαθοῦ τολµ{. 
σας διἠνυσεν. 


cedens, opera pretium duxi, ut diei festze studiosis vobis, ceu modicum quoddam condimentum, prz- 


lect. narrationis explicationem apponerem. 


Satis enim 


labet Baptista ut suis honestetur ornamen- 


tis. Age igitur inbz»rente argumento sententia, ceu in tabella, summis celebrandum laudibus [a 
ptistae certamen, quod strenue, magnoque animo buni causa confecit, monstremus. 


ε In illo, inquit, tempore, audivit Herodes te- 
trarcha famam Jesu, et. dixit pueris suis : Hic est 
Joannes Daptista: lpse surrexit a mortuis, et 
propterea virtutes operantur in eo ο.» Hzc qui- 
deni postea : qua autem antecedunt, qualia sunt? 
Herodes quidem moechabatur uxorem fratris sui 
Philippi; at Joannes arguens, a scelere prohibe- 
bat. Quo id modo ac quanam ratione? Quod dice- 
ret : « Non licet tibi habere uxorem fratris tui c.» 
Ea res Herodem in furorem vertit: hoc czdem 
spirare fecit, Haud tamen vir ille praeclarus, ac 
magnus propheta, vel timore compressus est, vel 
α reprehensione cessavit. Sciebat enim eam libi- 
dinem lege prohiberi. « Non licet tibi babere uxo- 
rem Philippi fratris tui. » Legi, inquit, Dei resi- 
stis, tabulis a Deo exaratis, repugnas Moysis 
scitis. « Non licet tibi habere uxorem Philippi 


« "Ev ἐκείνῳ, qnot, τῷ xatpip, fjxouctv “Πρώδης 
6 τετράρχης τὴν ἀχοὴν Ἰησοῦ, xa εἶπεν τοῖς παιαῖν 
αὐτοῦ. Οὗτός ἐστιν Ἰωάννης ὁ Βαπτιστής ' οὗτος 


᾿γέρθη ἐκ τῶν vexpüv, καὶ διὰ τοῦτο αἱ δυνάµεις 


ἐνεργοῦσιν by αὐτῷ.» Ταῦτα μὲν ὕστερον' τὰ ἃ 
πρὸ τούτου, ὁποῖα; ᾿Πρώδης μὲν τὴν γνναῖχα τοῦ 
ἁἀδελφοῦ ἐμοιχᾶτο Φιλίππου * 6 δὲ Ἰωάννης τὺν 'Hpe- 
δην ἑλέγχων, παρανομεῖν διεχώλνεν. Πῶς, xai sive 
τρόπον; « Ὀὐκ ἔξεστί σοι, λέγων, ἔχειν τὴν γυναῖχαε 
Φιλίππου τοῦ ἁἀδελφοῦ σου.» Τοεῦτο τὸν ἩΠρώέψ 
ἐξέμηνεν τοῦτο φονᾷν αὐτὸν παρεσχεύαξεν. "AX 
οὐχ ὁ πολὺς ἐχεῖνος xai μέγας ἓν προφήταις, 1 
συνεστάλη δείσας, f| διελέγχων ἐἑπαύσατο. "δει yàg 
τὸν νόµον τῆς τοιαύτης ἆνα,ρετῆν λαγνείας. « 0ὐχ 
ἔξεστίν σοι ἔχειν τὴν γυναΐχα Φιλίππου τοῦ ἁδελφὸ 
σου.» Πρὸς νόµον, φησὶν, ἀντιτάασῃ θεοῦ, πρὸς 
πλάχας θεοχαράκτους ' ἐξ ἑναντίας τῶν Μωσέως ἐν 


fratris tui d. » Ac Ilerodes quidem, alienze a ratione C επεξάγῃ θεσμῶν. « Οὐκ ἔξεστίν σοι ἔχειν τν qve 


voluptarie congressionis obrutus deliciis, haud 
emergere potuit, nec ad veritatis lumen aspexit, 
sed mansit gravatuscrapulalibidinis. Joannes au- 
tem perseverabat corrigens, docens, admonens, 
uti Dei prophetiam decebat. At. ille, quanquam, 
ut sacrum Evongelium ait, « virum justum ac 


ναῖκα Φιλίππου τοῦ ἁδελφοῦ aou. » Καὶ ὁ piv, sf pa- 

τώνη τῆς παραλόγου τῶν ἡδονῶν ἐπιμιξίας χατε- 
χωννύμενος, οὐδ' ἀνανεύειν Ἰδύνατο, οὐδὲ xpi; τὸ 
τῆς ἀληθείας ἀπέθλεπεν φῶς' ἀλλ᾽ ἔμενεν τῷ Mon 
τῆς φιληδονίας χαρηθαρῶν. 'O δὲ, ἐπέμενεν νουθε- 
τῶν διδάσχων, ὑποτιθέμενος, ola τὸν τοῦ θεοῦ xpo- 


sanctum sciret, ac eo audito, multa faceret, lu-* φήτην eixó;. Ὁ 65, χαίπερ,ῶς φησιν τὸ Εὐαγτέλώνν 


benique ipsum audiret ; » nihil tamen eorum tunc 
in animum induxit, aut intelligere voluit. Non 
prophetam, quibus par erat, affecit honoribus: 
nec vel minimum legis gravitatem est reveritus : 
alque, ut ne aliud quidquam, ne poemas quidem 
adversus eos qui ejusmodi sunt, ea decretas cura- 
vit. Dicam quod est majus, ac magis perspicuum: 
ne illuin quidem Achab, quiu et uxoris mauci- 
pium, imitatus est; qui nimirum superstitionis 
deorum doctricem Jezabelem habuerit, uti nunc 
iste Herodiadem magistram libidinis. Nam ille 
quidem, cum audisset ab Elia Thesbite , iram, 
qua adversus eum accensa esset a Domino, ac 
mala qua certo ei ac. suis essent. eventura, ac 


palam reprehensionibus fuisset appetitus, propter 


impia ac nefaria facinora qua perpetrarat, non 


b Matth. 11, 11. ο Matth. xiv,1,9.. 4 ibid. 4. 


« Εἰδὼς αὐτὸν ἄνδρα δίχαιον xaX ἅγιον, xal ἀχούων 
αὐτοῦ, πολλὰ ἑἐποίει xal ἡδέως αὐτοῦ Ίχουεν, ? 
οὐδὲν τούτων συνῆκχεν τότε, ἢ συνιδεῖν προῄρητο. 00 
τὸν προφήτην ταῖς προσηχούσαις χαταγεραίρειν εἰ” 
μαῖς ' οὐ τὸ βαρὺ τοῦ νόµου x&v. ὡς τὸ τυχὸν ἑνετρό- 
πη ᾿ οὐδὲ εἰ µή τι ἄλλο, τὴν ys χατὰ τῶν τοιούτω 
ἐπαγομένην ἐχεῖθεν ᾖδέσθη ποινην. Εἴπω τι peli 
καὶ γνωριμώτερον; οὐδὲ τὸν ᾿Αχαὰδ ἐχεῖνον ' ἁλλὲ 
καὶ γυναιχεῖον ἀνδράποδον ἐμιμήσατο" ὃς τὴν Ia 
6ελ εἶχε τότε τῆς πολυθεῖας, ὡς νῦν τῆς Arpwih 
οὗτος τὴν Ἡρωδιάδα, διδάσκαλον. 'O μὲν γὰρ ἀχν' 
σας παρὰ Ἠλιοῦ τοῦ θεσθίτου τὸν θυμὸν ὃς dvi? 
κατ αὐτοῦ παρὰ Κυρίου, καὶ τὰ μέλλοντα προπο) 
αὐτῷ τε xal τοῖς αὐτοῦ ἐπιέναι χαχὰ, xai φανερῶν 
τοῖς ἑλέγχοις βληθεὶς, δι’ ἃς ἐξεεργάσατο movrpits 
καὶ ἀθεμίτους ἀνοσιουργίας, οὐχ ἠγανάκτησεν 09 


COMBEFISH ΝΟΤΑ. 


facerdotes? Summé vero sacerdotis nostri, sacer- 
dotem fuisse, ac in eum, lierarchicum aliquid 
divina peculiari ordinatione exercuisse, lioc plane 


Joanncs incommunicabile liabuit, cum ipso jubente 


vix tandem cedens, sacrum ejus verticem solemn 
ritu baptisnratis tinxit. Quam ipsi quaerendi fot 
(es, ut quis auctores videre velit! 
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' οὐχ ὕδριν ἠγήσατο τοῦ προφήτου τὸν A est indiynatus ; non egit insolenter; non duxit in- 


ÀÀ' ὡς θεοῦ προφήτην, xai và θεῖα φθεγ- 
ὃν μὲν διὰ τιμῆς γε τὰ δὲ, ofa Θεοῦ 
ατα, αἶδοῖ xal φόδῳ περιεπτύασετο. Τί 

«ῶν Βασιλειῶν ἄχουσον" « Καὶ εἶπεν, 
tec πρὸς Ἠλιοῦ τὸν θεσθίτην, λέγων’ 
xai χατάθηθι εἰς ἁπάντησιν 'AyaX6 βα- 
pa, χαὶ λάλησον πρὸς αὐτὸν, λέγων ' 
Κύριος * Ὡς σὺ ἑφόνευσας Na6ou0k, xal 
σας αὑτὸν, διὰ τοῦτο, λέχει Κύριος, ἑπάξω 
t, xai ἐἑχχαύσω ὁπίσω σου, καὶ ἑξολοθρεύ- 
'&à6 οὐροῦντα πρὸς τοῖχον * » xat τὰ ἄλλα, 
ελὴν pst! ὀργῆς ἀπέτεινεν ' οὐχ &x' αὐτὸν 
0v, ἀλλὰ ἐπὶ τὴν Ἰεζάθελ'ε Ὡς ἐπειράθηῖ1, 
σαι τὸ πονηρὸν ἐνώπιον Κυρίου, καὶ ὡς 
αὐτὸν fj Ἰεζάθελ d γυνὴ αὐτοῦ.» Elta 
ἀχούσας, ποιεῖ; Οὐ φονᾷ * οὐ πρὸς θυμὸν 
ἀλλὰ χατηφὴς γεγονὼς, ἐπὶ τὸ σκυθρωπὸν 
ει σχῆμα, xai γίνεται τῆς ἑαυταῦ μᾶλλον 
χαχίας, οὐκ ἀφηνιαστῆς τῶν προφητι- 
V. € Υπὸ γὰρ τοῦ λόγου χατενύγη, φη- 
ἀπὸ προσώπου Κυρίου, xal ἑπορεύετο 
V διέῤῥηξεν τὸν χιτῶνα αὐτοῦ, γαὶ ἑνή- 
ἡ περιεθάλετο cáxxov. » Τί οὖν ὁ πάντων 
πιστροφὴν ἀναμένων θεός’ ὁ βραδὺς εἰς 
χαὶ ταχὺς εἰς τὸ σῶσαι; Τῆς Γραφῖς 
ιΚαὶ εἶπεν Κύριος.  φησίν’ Ἑώραχας, 
€ χατενύγη 'Ayaà6 ἀπὸ προσώπου µου; 
| ἑπάξω τὴν xaxíav ἓν ταῖς ἡμέραις a5- 
ς ὀργῆς ὑπερθολήν; Είδες ὀξεῖαν µεταθο- 
δει ταῦτα τὸν ΠΗρώδην εἱδότα, τὸν ἴσον 
ελθεῖν; Οὑχ, εἰ μὴ τοῦτο, τήν γε µαρτυ- 
Έναι τὴν ἑαντοῦ, ἣν ἐμαρτύρησεν wp 
(at, τοῦτον οὗ μετηλθεν τὸν τρόπον, Τί 
 µιαιφονίαν τὴν φιληδονίαν µετήνεγχε, 
ιμιχῶν, ἐπὶ τὰ φονιχὰ µεταθιθάσας ὃρ- 
zxóvotav. Πονηρὺς ὁ τρόπος. ἀσωρρύνι- 
tdg. "Ebct γὰρ, εἰ χαὶ μὴ χαθυφεῖναι τοῦ 
ύλετο, τοῦ γε προφήτου μὴ ἄφασθαι, εἰ- 
ἄνδρα δίχαιον xai ἅγιον, χαὶ πολλάκις ab- 
4, xa πολλὰ ποιῶν δι’ αὐτὸν, χαὶ ἡδέως 
διδασχόµενος. ᾽Αλλ' olov. αὐτῷ τὸ πέρας 
µάτων , xai πρὸς ποίαν τῆς ἀθηυλίας ὁρ- 
τρατηγοῦτα φιλήδονος αὑτὸν µιαιφονία 
v; τῶν εὐαγγελιστῶν ἄχουσον. 


ενοµένης, φησὶν, ἡμέρας εὐκαίρου, ὅτε 
οἷς Ὑενεσίοις αὐτοῦ, δεῖπνον ἑποίει τοῖς 


αὐτοῦ, καὶ χιλ.άρχοις, καὶ τοῖς πρώτοις 


r. xxt, 18, 19. ! ibid. 20. 


€ ibid. 97. 


jurie propheticam reprehensionem: sed ut Dei 
prophetam ac divina loquentem, illum quidem in 
honore habuit, lic autem ceu Dei priecepta, re- 
verentia prosecutus est. Quid ergo facit ? Audi 
Regnorum historiam : « Et dixit Dominus, inquit, 
ad Eliam Thesbitem, dicens: Surge et descende in 
occursum Achab regis Israel, et loquere ad eum 
dicens : Il:*c dicit Dominus : Quomodo tu occidi- 
sti, et vineam possedisti * Propter hoc, hsc dicit 
Dominus : Inducam super te mala, et succendam 
post te, et. disperdam de Achab mingentem ad 
parietem *; » ac reliqua, quibus minas intendit 


' eum ira, non tantum in eum, verum etiam in Je- 


zabelem : « Quomodo venumdatus est (20), inquit, 
ut (faceret malum coram Domino; εἰ quomodo 
eum evertit Jezabel uxor sua !. » Tum ergo ille, 
cum hzc audisset, quid fecit? Non in esedem an- 
helat, non excitatur ad iram, sed moerore alfectus 
habitum ad tristitiam componit: suumque rmeags 
agnoscit scelus, non insolenter adversus prophe- 
ticam reprehensionem agit. « A sermone enim, 
inqhit, compunctus est Achab a facie Domini, et 
ibat plorens, et conseidil tunicam suam, et je- 


junavit, et indutus est saccum 5. » Quid ergo. qui 


omnium: nostrum conversionem exspectat Deus; 
qui tardus est ad. percutiendum, el velox ad sal- 
vandum ? Audi Scripturam τε Et dixit Dominus, in- 
quit : Vidisti, Elia, quomodo compunctus est Achab 
a facie mea? Nec ego inducam malum in diehus 
ejus b. ». Vidisti summam iram? Vidisti celerem 
mutationem? Non oportebat Herodem, qui hac 
sciret, ita se gerere? Sin autem nec hoc volebat, 
at par saltem erat. ut suum ipsius de Joanne re- 
vererelur testimonium ? Haud certe ita se gessit, 
Quid ergo? Ad czdem luxuriam transtulit, ad ca- 
dis instrumenta malignum traduxit animum. Mali 
mores : incastigabile propositum. Par enim erat, 
ut siquidem nolebat temperare $ vitio, vel saltem 
non attingeret prophetam , quem virum justum 
ac sanctum sciret; quem spe audiret ; ob cujus. 
quoque reverentiam multa faceret ; ac eujus do- 
cirinam lubens exciperet. Qualis vero ei obtigerit 
consiliorum finis, et ad quem amentie impelutu, 


D voluptaria eum crudelitas egerit, qua duce mili- 


taret, audi sacros evangelistas. 

« Et cum dies, inquit, opportunus accidisset, 
llerodes natalis sui ceenam fecit. principibus snis, 
et tribunis, οἱ primis Galilez. Cumque introisset 


h ibid. 29. 
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ἐπράθη ex Septuag. 


COMBEFISII NOTAE. 


tomodo tentatus est. Επειράθη. llabet 
, babuitque codex Lipomani, cujus inter- 
omodo tentavit, sicque forte scripserit 
tametsi liquet. esse pleonasmum illius 
lj, ac legendum &zpá05* quod vox He- 


braica liquido habet, redduntque omnes interpre- 
tes, "zer. Venumdatus est. Crasse nimis post- 
nodum typographus τὸ, Propheticam reprehensio- 
nem, expressit prohibitam. 
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ιόγου πεπραγµάτευται γνώμης. Tícyàp A Lia, alterius cuin altero. comparationem justiti:e 


ῥμόσαι  mposava(xicag; Τί δὲ χοινὸν 
fast παιδὺς, xal προφήτου σφαγῇ; Τίς 
Ιυμοῦ μετ) εὑφροσύνης ; EL δὲ διὰ τοὺς 
αὐτὸς οἴει' ἀλλ οὐδ οὕτως ἐχρῆν τὴν 
dat τῇ µέθῃ. Εὐφρασίας Y&p, οὐκ àv- 
ὁ 6 χαιρός. Καὶ τό γε πρᾶγμα ἐπιεικῶς 
ταρά-ορον. ἹΝήφοντος γὰρ ἑδεῖτο χαι- 
]μοῦ βεσηχότος. O2 γὰρ περὶ τοῦ τυ- 
my. Πλην, ἀλλ᾽ εἴ τι xal χέχρυπτο λαν- 
ὧν Lv gol χαχῶν, τοῦτο σὺ χατὰ σαυτοῦ 
» piatgovía, τῆς παρανοµίας ἀπογυμνώ- 
ον. Tí, Υὰρ ἀνάγχη, τὸν ἐν τῷ παρα- 
κιν ἀπείργοντα, ἐπὶ θριάµθου φέρειν 
9 δὲ φιληδονῶν ἑλέγχῃ, μιαιφονῶν. 


Lrutina expenderes, ac a meliori parte stares ; 
quod secus omnino ex aliena a ratione voluntate 
molitus es. Quis enim te ab initio coegit jurare ? 
Quid Mainadis puella saltatio commune habet 
cum nece propliete ? Quznam irz societas cum 
letitia? Sin. vero. propter jusjurandum, utipse ^ 
opinaris : ac ne sic quidem sententiz calculus 
ebrietate permittendus erat. Quippe erat σι 
tempus, non cadis. Ac plane res ejusmodi, absurda 
ac precipitis consilii erat. Erat siquidem opus 
tempore sobrio, ac sedata ratione. Non enim levis 
jactura. futura erat. Sed enimvero, ut quid etiam 
e tuis mali hactenus occultum lateret, id ipse ad- 
versum te manifestum reddidisti, czede aperiens 


jus arguebaris. Quid enim necessc erat ut eum , qui in. occulto iochari prohibebat, 
em triumpho traduceres? Tu igitur, dum czedem patras, argueris libidinis. . 
rhv τάξιν τῆς ἑστιάσεως, ἄνθρωπε. B — Ordinem convivii confudisti, o homo. Nam cum 


ελόμενος, ἀνιᾷν τοὺς δαιτυµόνας προ- 
οιεῖς, ἄθλιε; Αντ) ἐδέσματος, ταύτην 
Ισάχεις, τὴν χεφαλὴν τοῦ Βαπτίζοντος; 
ος, totoutoy οἰνοχοεῖς τοῖς συµπόταις 
Τοιοῦτον χίρνησι βασιλεὺς πόµα τοῖς 
"H οὐχ ὁρᾶς ὅσον xaxóv ἐστιν ἀχρασία, 
πρᾶξις; Ανάνηφον, εἰ βούλει, μιχρὸν, 
ὺς οὐδὲν οὕτως ἑἐπιλωθᾶται τὸν ἑντὸς 
τὸν ἐχτὺς ἐπιθόσχεται, ὡς θυμὸς ταύ- 
τοὖμενος. Σὺ δὲ, τούτοις Ex περιουσίας 
by νοῦν, tb τῆς Ψυχῆς κχατεδούλωσας 
τοι δύρ γενιχώτατα πάθη τῶν Ev ἡμῖν 
θῶν, οἱ περὶ ταῦτα σοφοὶ, διορίζονται * 
πιθυµίαν * ὧν ἑχάτερον ἐν σοὶ ἐπικρατῆ- 


4p, οὐκ ἱδ.ωτικῷ τῷ ἑρμήματι δνστυ- C 


σεν ' d) μὲν, xal ἄνευ μηχανημάτων 
τὰς ἑλοῦσα τῶν σῶν φρενῶν την ἀχρό- 
0νεὶ πολιοῦχος τῆς Gh; ἀπρυτανεύτου 
μέχρι τοῦδὲ σε δουλωσάµενος, ἕως ἂν 
tupov, χαὶ εἰς τὸν ἐσχάτην τῶν καχῶν 
Χάρνυθδιν. Ἡ οὐχὶ αὖτγ ἡ ὁδὸς τῶν 
tà ἄνομα; Ἡ ἑτέρως οἴει τοὺς οὕτως 
ης δίχτς, χολασθησοµένους ἑτάζεσθαι; 
Εὐαγγελίων φωνῆς αὖθις ἀκονσώ- 


Υὰρ, φησὶν, ἀγομένων τοῦ Ἡρώδου, 
θυγάτηρ τῆς ᾿ΗἩρωδ.άδος &v τῷ µέσῳ, 
ᾧ "Ηρώδη. » Ba62Y τῆς ἀνοίας ὶ "Op- 
ος, τὴν ῥαχτιλέως ἑθήρασεν φρόνησιν. 
λάσεις, καὶ ποδῶν Ἀυγισμοὶ, xal μελῶν 
στεῤῥὸν τοῦ βασιλέως ἑἐξέλυσαν φρό- 
κουσας τὸν Φιλίππου Ἀλέξανδρον, ἐπὶ 
θυγατράσιν προσενεχθἑἰσαις αὐτῷ πρὸς 


statuisses convivio excipere, maluistl convivis 
molestiam facere. Quid facis, 0 miser ? Pro cibone, 
caput Daptist:e ad esum inducis? Pro cratere, tale 
merum affundis convivis? Talem rex potum suis 
temperat consiliariis ? An non vides quantum ina- 
lum sit intemperantia, et actio libidinosa? Ad te 
parum redi, si vis, οἱ intellige, ut nihil sit quod 
internum adeo lxdat liominum, ac sic externum 
depascat, uti iis obsequens. ira (21). Tu autem ex 
abundanti mentem illis subjugans, animi sensum 
captivum effecisti. Atqui omnium earum quz sunt 
in nobis, affectionum, lias duas maxime generales 
definiunt morales philosophi, iram scilícet et cu- 
piditatem, quarum utraque in te dominatum obti- 
neus, Ltyrannico, non privato impetu, infeliciter 
regnavit. Cupiditas quidem, ne ullis quidem adhi- 
bitis machinis, mentis έως arcem obsidionis lege 


capiens, ac ceu przses nescii regi animi Lui, ex- 


sistens : ira autem tandiu captivans, donec in in- 
ferni laqueum, ac supremam malorum charybdim, 
dedit prxscipitem. An non hec via illorum est. qui 
scelesta patrant? Num aliter, divinz obnoxios 
ultioni, ad pa nam examinandos putas? Rursus 
vero evangelicam vocem audiamus. 


« Cum Herodis, inquit, natalitia agerentur, sal- 
tavit Hlerodiadis filia in medio, et placuit Herodi. » 
Aimnentiam! Saltatio adolescentule, regis pruden- 


D tiam cepit. Fraeti inanuum motus, pedumque im- 


pudici flexus, ac menibra. ad luxuriam soluta, fir- 
mum ac solidam regis sensum enervarunt. Non 
audivisti Alexandrum Philippi filium oblatis ad 
concubitum Darii filiabus (22), regali animi praz- 


COMBEFISII NOT. 


ra iis obsequens. Ὡς θυμὸς ταύταις 
ενος ^ nimirum τῇ &xoasla x*i φιλ- 
t, Male interpres Lipouani, pro obse- 
jdistrans, redáidit, domincns ; quod est 
| 4 philosophia, tum a textu Ándrex. 

apud cuim τὸ, τὸν ἑντὸς ἄνθρωπον ' 
) restituendum ex Reg. 


(29) Oblatis ad concubitum Darii filiabus. Ἰ πὶ 
ταῖς Δαρείου θυγατράσι προσενεχθείσαις. Interpres 
Lipomani : Septem. Darii filias, ec. Putem legisse 
ἔπτα, ἀντὶ τοῦ, ἐπί quod satis crassum ae ridicu- 
lum est. Duas ego sic oblatas lego, castas virgines, 
ac forima decuras, quarum Alexander pudor. εοι- 
suluerit : qua de re inultis iu eo Plutarchus, 
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ὕτως ἀφύλακτος si; οὕτως εὐχερῆς, ὡς μὴ A prolapsa sit absurditatem, jurisjurandi voce tenus 


leBa« σοῖς λονισμοῖς: μτδὲ, ὅπερ οὐχ ἐχρῆν 
[ως αροσήχασθαι συνιδεῖν; Σχόπει πρὸς 
δλίας ἐξηνέχθη σοι, τὸ προπετῶς ὁμόσαι' Τὸ 
πάσθαι, o0 φηµι βασιλικὸν εἶναι γνώρισμα, 
afa δὲ πάθος ἀχρατές: ὅπερ αὐτὸς ὑποστὰς, 
εεχριµένον ἑδέξω ὡς χεχριµένον. Ἰοιοῦτος 
t$ νοῦς ἀχαλίνωτος, καὶ λόγος ἀφύλακτος ' 
ποῦ χαλοῦ χρίσεως ἐπιστατούσης τοῖς Aoyc- 
A t&vavtla δρᾷν τοῦ νοῦ μὴ χωλύοντος, προ- 
μένου τοῦ χατὰ φύσιν φρονήµατος. "AAA ὁ μὲν 

οὕτω χούφως ἐνεχθεὶς xa ἁθλίως, ἀθλίαν 
μνήμην διαπευτὸ» ἀπηνέγχατο. 


prolatio ? Magua insania, inentis czecitas, sensuum- 
que hebetudo, hanc tibi stultitiam pepererunt. 
€ Pete 4 me quod volueris, et dabo tibi, usque ad 
dimidium regni mei. » Adeo incautus es, adeo 
levis et facilis, ut non posueris modum raticnibus 
tuis, neque te, quod rion oporteret, sine probatio- 
ne ac judicio admittere intellexeris. Considera quo 
Tes cesserit, 6ἱ quam parum in te consilii argue- 
rit, quod temere juraveris. Sic autem facile αγηρῖ, 
non regi mentis indicium dixerim, sed profusio- 
ris impotens vitium ; cui ipse subjectus, quod non 
erat judicio probatum suscepisti, tanquam esset 


wobatum. Ejusmodi enim est mens omnis effrenis, et incautus sermo , ut non boni judicio 
mes moderante, sed mentis judicio nihil prohibente, contraria faciat, sublato sensu naturse 
aeo. Sic vero Herodes leviter ac misere arreptus, miserum nomen in perpetuum retulit, 


ὃ τῆς ἀνομίας xopástov; τῆς µοιχείας τὸ Ώ — Quid vero scelesta puella ? adulterii esca illa, 


Pb τοῦ Ἡρώδου ἄγχιστρον’ fj παγὶς ἐφ᾽ fjv 
παρολισθήσας Ἠπροσέχοψε, xai θηραθεὶς 
υγεν; « Εἶπεν, φησὶν, τῇ μητρὶ αὐτῆς: Τί 
4; Ἡ δὲ προθιθασθεῖσα , Δός µοι ὧδε, 
αὐτῆς τὴν χεφαλὴν Ἰωάννου τοῦ Βαπτιι- 
Ὀρᾷς τὸν εὐαγγελιαστην τἀληθῆ πανταχοῦ 
ένον; Τί γάρ φησιν; ε Ἡ δὲ Ἡρωδιὰς ày- 
τῷ, xal ἤθελεν αὐτὸν ἀποχτεῖναι, καὶ οὐκ 
'O γὰρ ἨἩρώδης ἐφοθεῖτο τὸν Ἰωάννην, 
tbv ἄνδρα δίχαιον xai ἅγιον ' χαὶ ἀχούων 
Ολλὰ ἐποίει, xal Ἡδέως αὐτοῦ Ίχουεν. » 
xai πρὺ τῶν ὄρχων Ίδη προσξγχειµένην 
pd, τὴν χατὰ τοῦ προφήτου φιλαπεχθήμονα 
Καὶ τί ταύτης ἐναργέστερον τῆς µαρτυ- 
ott' ἄν: Tfjv τε γὰρ παῤῥησίαν, καὶ τὸν 
k τὸν πρὺς "᾿Ηρώδην ἔλεγχον τοῦ Ἰωάννου 
m, xai τὴν ἀπὺ χρόνου κατὰ βάθους ὑπο- 
ην αὑτῃ wnvtv, ὑπ' ὄψιν ἄγει τῶν ἀχουόν- 
1078 γὰρ τὸ, ἐγεῖχεν, ὑπάρχει προστατι- 
χαὶ δειχτιχόν * ἐπεὶ χαὶ τὸ, οὐχ ἠδύνατο, 
| Έχει τὴς Ηρώδου πρὺς Ἰωάννην μετ) 
; τιμῆς ΄ ὅτι τε ἅγιον xol δίχαιον αὐτὸν 
εἰ ἀχούων αὐτοῦ πολλὰ ἐποίει, καὶ ἡδέως 
(ουεν. El καὶ δε τῶν ἄνω πρὸς τὰ χάτω 
s, πολὺ πρὸς ἑαυτὴν τὸ διάφορον ἔχει’ xat 
à πράγματα, τὴν ἄλλως "* αὐτὰ τοῦ xpa- 
ἄγοντος. Τὰ μὲν γὰρ πρῶτα ' παῤῥησία 
€* xat ἔλεγχοι, τὴν τοῦ βασ.λέως ἑπέπλητ- 
ιν ἀνομοῦντά τε αὐτόν * xav! ἁδελςοῦ 
τὴν κοίτην ἐπιθουλεύοντα, προῦργου 
M 'Ogo2 τὸ δι αἰδοὺς ἔχειν τοῦ Θεοῦ τὸν 
(, ἅτε δίκαιον καὶ ἅγιον χώραν εἶχεν 
δὲ ἑξῆς, ἀνόμοια πάντη xal ἀπεμφαί- 


αἱ τῶν προτέρων οὐδὲν χατ᾽ οὐδένα τρό- . 


4ÀÀov ἔχοντα. Ὅτου δὴ χάριν, καὶ διατί; 
3) γὰρ οἰνωθεὶς πρὸς τὸ τῆς µέθης χοῦφόν τε 
νέµιον ἔρυμα, ὅθεν Φυχρᾶς εἴνεχεν εὖορ- 


. v 19, 30. 


Herodis hamus, laqueus in quem ille prolapsus 
offendit, et quo captus minime effugit? « Dixit, 
inquit, matri suz : Quid petam? Illa autem prae- 
monita : Da mihi hic, inquit, statim in disco 
caput Joannis Baptiste. » Vides evangelistam ea 
semper qua vera sunt adducentem? Quid enim 
ait? « Herodias autem ei insidiabatur, et volebat 
eum occidere, nec poterat. Herodes enim metue- 
bat Joannem, sciens eum virum justum et sanctum; 
et audito eo multa faciebat, et libenter eum audie- 
bat *. » Vides ante etiam jusjurandum fuisse sce- 
leratam feminam infenso animo in prophetam? 
Quid autem testimonio hoc evidentius esse queat ? 
Cum enim libertatem loquendi ac zelum Joannis 
ostendit, eo quod ille Herodem reprehenderet : 
tum olim imo pectore satam, ac inveteratam mu- 
lierculze iram, in auditorum aapectum producit. 
Hoc enim significat pariter atque ostendit vox 
illa, insidiabatur. Nam et illud, non poterat, ostendit 
Herodis in Joannem honorem οἱ reverentiam : 
quod nimirum is sanctum ac justum eum babe- 
ret, eoque audito multa faceret, ac libenter euin 
audiret. Quanquam ut priora cum sequentibus 
comparaveris, magnum discrimen est, nec res 
sunt zquales, in quibus rex leviter haberet. Nam 
prima quidem, nempe loquendi libertas ac zelus, 
reprehensionesque, regis increpabant amentiam, 
ipsumque palam adversus fratrem inique agere, 
cujus cubili insidiaretur, commode arguebant. 
llactenus tamen habebat locum, ut Dei prophetam 
revereretur tanquam justum ac sanctum : at qua 
sequuntur dissimilia oinnino ac discrepantia sunt, 
nec quidquam prorsus habent quod prioribus re- 
$pondeat. Quorsum vero, ac quanam ex causa? 
Temulentus enim, ad leve ac frivolum propugna- 
culum ebrietatis sese convertit : quo factum est 
ut propter frigidum jusjurandum, et convivarum 


VARLE LECTIONES. 


τούτου. '}ρ, τὴν ἄλλως. 
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Ἡ τῆς Μωσέως νομοθεσίας. Oóx fjxoucac A occiduntur redime *? » Si dicas: Nescio loc ; 


potpia3tou λέγοντος * « Ῥῦσαι ἀπαγομέ- 
θάνατον, xai ἑἐχπρίου Χτεινοµένους ; » 
"ye  Οὐκ οἴδα τοῦτο * γίνωσχε ὅτι Κύ- 
ιρδίας πάντων γινώσχει, ὃς ε ἀποδώσει 
κατὰ τὰ ἔργα αὐτοῦ.» Tl. σαυτῷ συνάχεις 
ὃς χαῦσιν αἰωνίου πυρός; ἸΑλλὰ, « Διὰ τοὺς 
, Φησὶν , xal τοὺς συναναχειµένους τοῦτο 

Καλῶς. Καὶ tl; ὁ βιασάµενος ἐξ ἀρχῆς 
δὲ χαθυποσχέσθαι; Τίς 0 ἄν σε xàv ὅπωσ- 
δέξαιτο, f) ὡς τὸ τυχὸν ἐπαινέσειεν δήπου- 
προόρατον γὰρ ἐπὶ τῶν ἁδήλων f) μεθ) óp- 
Ίσχεσις, ὅταν ἀκρίτως ἑἐχφρέρηται τοῦ λογι- 
ν ἐπὶ θάτερα βάσανον οὗ λαθόντος, πρὸς 
ασιν τοῦ χαλοῦ xal τοῦ χείρονος. Ὁ δὴ πρό- 


scias quod Dominus novit corda omnium t, οἱ 
« reddet unicuique secundum opera ejus." » Quid 
tibi materiam congeris, ad :t?rni ignis conflagra- 
tionem? Verum, « Propter jusjurandum, inquit, ct 
simul recumbentes, » hoc facio. Benc. Quis enim- 
vero ab initio coegit hoc polliceri? Quis te autem 
ulla ratione admiserit, aut leviter laudaverit? 
Improvisa enim res est, in incertis obscurisque 
cum jurejurando prestita promissio, si quando 
judicio non discernente proferas, quod ratio non 
utrinque examen, ad boni ac mali probationem 


acceperit. Iloc prius quoqueusu venit Jephtz», ma- 


gno illi ac celebri inter Judices, inconsiderate 
voventi ac illud pollicenti Deo quod defectu con- 


αἱ Ἰεφθάε πέἐπονθεν, ὁ μέγας iv Κριταῖς f silii, ac absentia judicatze rationis, discretionisque 


xai δ.αθόητος , ἀσυλλογίστως εὐξάμενος, 
«p χαθυποσχόµενος, à μὴ προϊδεῖν δι 
ς δεδύνηται, δι ἐρημίαν τοῦ χεκριµένου λό- 
ἡ τῆς περὶ τὰ πρακτέα τοῦ vou διαχρίσεως. 
bv σε τῇ χὀρῃ ὁμομωκότα, Ἱπροδιορίσαι τι 
(Ἴσεως ἄξιον' μὴ Υὰρ τὴν τοῦ Προδρόμου 
; τὴν gr: παρισουµένην πλούτῳ, µισθαρ” 
µίτου θέας προέσθαι. Τί γάρ σοι βασιλεῖ 
vtt, τῶν τιµίων, f) χομφοτέρων ἑλείπξτο 
σαι τῇ ὀρχηστρίδι τὸν μισθὸν τῆς ὀρχήσεως: 
ιρόπον ἕτερον σεαυτοῦ τὸν ἔλεγχον, τῆς ἆθξ- 
ἔξεως ἀποσχυθαλίζειν ἑθέλων, ἀνεῖναι τῇ 
xéxptva; ἐχεῖνον αἱτίσχσθα, τὸν μισβὸν , 
σὺ δοχκεῖς, ἀναιροῦντα τὸν ἔλεγχον * τὸ δὲ 
9 Βαπτιστοῦ χεφαλή " οὗ σὺ προφητοχτόνος 
, ἀπροσδοχήτως μὲν, οὐχ ἀθουλήτως δδ, 
ἱλοὺς ἁτοπίμασιν, µοιχείᾳ xal µιαιφονίᾷ, 
χείρονι συναντεισάξας τὸ χείριστον. Τίς ἡ 
παραφορά; Τίς σοι ὁ τὸ οὕτως προσχε- 
αι Ocip, καὶ φονᾷν kv ὥρᾳ τρυφῆς ὑποθέ- 


ὺ μὲν (ou τὸν Βαπτιστὴν ἀναιρῶν συναν- 
j αὑίῷ καὶ τὸν ἔλεγχον: 6 δὲ, καὶ τάφον 
(ἂν ὑπὸ γῆν χρύπτηται, οὐδὲν ἧττον ὑποφω- 
ὃν ἔλεγχον. Διττῶς ἐπὶ διττοῖς τοῖς ἐγκλή- 
αταθοῶν σου τῆς µαταιότητος. "Qou δὲ, xol 
ς ἀνάπτειν σφοδρότερον τῇ ἐχείνου σφαγῇ, 
στρον ἐπαύξειν, xai την ἡδονὴν ἀναφλέγειν 
0v, 


εούτου δεῖξις ἀληθῆς , τὸ ph αὑτίκα μὲν 
ει τὰ (Ora πρὸς τὴν ἀπευκτὴν ἑκείνην 
ιν, xa θἄττον ἀποπηδῆσαι, σχετλιάσαι τε 
ρδαμύκτῳ τῆς ὀρχηστρίδος ὁρμήματι δυσ- 
πα: μέγα τε προσανοιμῶξαι, "loo , lou, 
sl τοιαύτης ἐγὼ βραχείας xal οὑτιδανῆς 
:μισθὸν τηλικοῦτον προῄσομαι * οὗ μτδὲν 
"Rom. , 6. 


xxiv, 11. * Act. 1, 24. 


animi circa ageuda, przvidere nequivisset. Opor- 
tebat ergo te, jurando puelle, dignum aliquid 
saltatione przefinire, ac ante animo constituere; 
nedum Przecursoris caput, nullis exequandum 
divilis, nefarii spectaculi mercedem proderc. 
Quid enim tibi, qui rex esses, pretiosum aut ma- 
gnificum deerat, quod saltatrici in mercedem sal- ' 
iationis rependeres? Verum cum alio modo a te 
velles projicere nefarii concubitus criminationem , 
maluisti permittere puella ut eam mercedem pete- 
το, quie tuo judicio reprehensionem ablatura 
esset : caput. nimirum Joannis Baptiste, cujus tu 
prophetz óccisor fuisti ; przeter quidem exspecta- 
tionem ; at non incousulto (24), duplicis sceleris 


C effectus reus, adulterii scilicet ae homicidii; ac 


una cum malo, id inducens quod longe pessimum 
esset. Quaenam tanta ο dementia? Quis te in.- 
duxit ut sic Deum offenderes, czedemque patrarcs 
terapore lzetitize ? 


Àc tu quidem arbitrabaris, tollendo de medio 
Baptistam, una cum eo reprehensionem quoque te 
sublaturum esse : at ille tametsi sepulcrum habi- 
tans; tametsi latet sub terra, nihil te minus re- 
prehendit; duplici titulo pro duplici crimine 
adversus tuam conclamans vanitatem. Existimabas 
vero illius te czde, vehementius accensurum vi- 
tiosi affectus flammam, «strumque amoris auctu- 
rum, ac voluptatem acrius inflammaturum. 

Hujus autem rei apertum indiciutn est quod non 
statim ad abominandam illam petitionem aures 
ohstruxeris, neque cito resilieris, deploraverisque, 
gre ferens impudentem saltatricis appelitionem, 
nec valde ejulaveris, dicens : Heu, eheu me, si 
tam brevis, tamque nullius momenti delectationis, 
tantam tradidero mercedem; cui nuilius in regia 
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i£. non inconsulto. Οὐχ ἁβονλήτως δέ. Ut 
| prowissione ignoratio quam nostri theo- 
comilantem vocant. Volebat siquidem, ac 
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modum quaerebat interficiendi Joannem ; haud ta- 
men ea occasione interflciendum putabat. 


36 


: tuendum duxerit? Qualis autem esset. ejus zelus, quamque velemens ac accensus, 


I 


Consequenter autem procmmio, equum arbitror A 


ut przseniis diei scopum pro virili nostra expli- 
cemus , ut ne ullo commodo ac fructu hinc do- 
mum revertamur. [s autem est, illa Baptistze ad 
Herodem loquendi libertas, quam hodie exponeng 
liber evangelicus clare loquitur. lllam dico lo- 
quendi libertatem, in quam nulla cadat reprehen- 
sio, ut qua pura tota, nihilque mundanz liberta- 
tis commistum habens, prodita sit: tanto illa 
mundanz libertati przstaus, ut nullum is, priva- 
tum inter-ac regem posuit discrimen ( est enim 
utrisque communis redargutio, quando actio si- 
milem exigit reprehensionem ) : quinimo ut. Dei 
propheta, ejusque :xmulator mandatorum, cum 
purpuram, ac regie majestatis thronum, et dia- 
fleua ac quotquot mundanis hominibus inanis 
inflationis tumorem augere habent, spreverit, tum 
libere veritatem protulerit, nulloque metu, aucto- 
ritatem legis, cujus vellet libertatem nihil vanam 
ostendere, declaraverit. Qua enim ratione, qui 
legem inter ac gratiam medius esset, legis cxi- 
stens propugnator, gloriam legis despiceret? (Quod 
autem Domini Baptista egerit propngnatoreim Ι6- 
gis, quis stultus adeo, ut. ne hoc, rerum ab eo 
praclare gestarum primum omnino caput, sta- 


deinceps narratio declarabit. 

« la illo tempore, cum audisset Herodes Tetrar- 
clia famam Jesu, ait. pueris suis : Hic est Joannes 
Baptista; ipse surrexit à. mortuis: et propterea 
virtutes operantur in eo. Ipse enim llerodes te- 
nuit Joannem, et misit in carcerem, propter Ile- 
rodiadem uxorem Philippi fratris sui. Dicebat 
enim ei Joannes : Non licet tibi habere eam. Et 
cum vellet eum occidere, timebat turbam, quia 
sicut prophetam eum liabebant. Cum auteni age- 
retur dies natalis Herodis, saltavit (ilia llerodiadis 
in medio, et placuit llerodi. Quamobrein cum ju- 
ramento pollicitus est se ei daturum quidquid 
postulasset. At illa inducta.a matre sua: Da 
mihi, inquit, hic in disco caput Joannis Baptist». 
Et contristatus est rex : propter jusjurandum au- 
tem, et simul recumbentes, jussit dari : mittens- 
que, decollavit Joannem in carcere. Et allatum 
est capul. ejus in disco, οἱ datum est^puellz : illa 
vero tradidit matri sua Y. » An non tibi videtar hic 
zelo incitatus, ac prz omnibus quos zelo incita- 
Los scimus, longe incitatissimus; adeo ut ne usque 
ad necem quidem prodiderit veritatem, nec quid- 
quam remiserit de zelo, atque id cum eontra re- 
gem contenderet ? Cogita enim quanta res erat, 
hominem videre pilis cameli indutum ac zona 
pellicea succinctum : regem autem. superbum, 
supercilia attollentem, sublimi elatum sede; quem 
teneret voluptatum tyrannis; quique pleno auda- 


cia furore (17), neci tradere festinaret. Cogita ' 
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Y Matth. xiv, 4 seqq. 


(17) Quique pleno audacia furore. Desiderantuc 


ii Lipomano, apud quem vicissim illud est post πο 
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Ἐχόμενα δὲ τοῦ προοιµίου, δίχαιον ἡγουμαι ze 
τῆς παρούσης ἡμέρας εἰς δύναμιν ἐξαπλῶσαι oro 
πὸν, ὡς ἂν μὴ ἀσυντελεῖς , μηδὲ ἄκαρποι τῶν «fk 
ὑποχωρῶμεν olxabs. Ὁ δὲ ἐστιν, ἡ πρὸς Ἡρώδιν 
τοῦ Βαπτιστοῦ παῤῥησία, fjv ἡ εὐαγγελικὴ σήμερον 
ἀνα πτύσσηυσα ῥίθλος. διαπρνσίως ὑποφωνεῖ. Dlap- 
ῥησίαν ἐχείνην λέγω ἧς οὐδεὶς ἄφαιτο μῶμος, χαθα- 
pi; ὅλης καὶ ἁμιγοῦς τῆς ávà τὴν χτίσιν ἆποφαν- 
θείσης παῤῥτοίας, Tj; τοσοῦτον ἔσχε τὸ περιὸν, ὡς 
μτδὸν θέσθαι µέτον ἰδιωτείας καὶ βασιλείας. Κουής 
γὰρ ἐπ ἀμφοτέροις ὁ ἔλεγχος, ὅταν ἡ πρᾶξις ὁμοίτν 
ἔχη τὴν εἴσπραξιν' ἀλλ᾽ ofa θεοῦ προφήτην ᾿ χαὶ εἰ 
. γάρ; ζτλωτὴν τῶν αὑτοῦ προσταγµάτων, ὑπεριδεῖν 

μὲν ἁλουργίδος, xaX θρόνου, xat διαδήµατος, xal τῶν 

ὅσα τὸν ὄγχον αἴρει τοῖς φιλοχόμποις τοῦ b:axiwe 
φυσήματος παῤῥησιάσασθαι δὲ τὴν ἀλήθειαν, xà 
συστολᾶς ἁπάσης δίχα, τοῦ νόµου τὴν αὐθεντίεν 
ἀποχαλύψαι, ὅτι μὴ φαύλην ἀποφῆναι τοῦ νόμου τῖν 
ἑλευθερίαν ἐβούλετο. Πῶς Υὰρ ὁ νόµου μεσίτης xal 
χάριτος, περιορῷτο τοῦ νόµου τὴν εὔχλειαν, npoaczi- 
ζων τοῦ νόµου»; "Ότι δὲ νόµου προασπιστὴς ὁ τοῦ 

Δεσπότου Βαπτιστὴς, τίς οὕτως ἡλίθιος, ὥς μὲ corn 

mpoUpvou τῶν αὑτῷ χατωρθωµένων, πρῶτον bici 

χεράλαιον; Τόν vé τοι ζηλον ómolo; ἣν αὐτῷ, xH 
εἰς ὅσον ἑξῆπτο, δηλώσει τὸ Εὐαγγέλιον. 
εναηρεῖα 


€ Ἐν ἑἐχείνφῳ τῷ χαιρῷ, ῆχουσεν Ηρώδης 5 «e 
εράρχης τὴν ἀχοὴν Ἰησοῦ, xai εἶπεν τοῖς maus 
αὐτοῦ ' θὗτός ἐστιν Ἰωάννης ὁ Βαπτιστής: αὐτὶς 
Ἰγέρθη ἀπὸ τῶν νεκρῶν,. καὶ διὰ τοῦτο bvepyovew 
αἱ δυνάµεις ἐν αὐτῷ. Ὁ γὰρ Ἡρώδης χρατήσας sb 
Ἰωάννην, ἔθετο εἰς φυλαχὴν διὰ Ἡρωδιάδε ch 
γυναῖχα Φιλίππου τοῦ ἀδελφοῦ αὐτοῦ. "Έλεγιν vàp 
αὐτῷ ὁ Ἰωάννης, Οὐχ ἔξεστί σοι ἔχειν αὐτὴν. Kal 
θέλων αὑτὸν ἀποκτεῖναι, ἐφοθεῖτο τὸν ὄχλον, ὅτι ὡς 
προφήτην αὐτὸν elyov. Γευεσίων δὲ γενρµένων 3€) 
ἹἩρώλου, ὠρχήσατο ἡ θυγάτηρ της ἩΗρωδιάδος ες 
τὸ µέσον, xal Ώρεσεν τῷ Ἡρώδῃ ΄ ὅθεν μεθ ὅρν 
ὡμολόγησεν αὐτῇ δοῦναι, ὃ ἐὰν αἰτήσηται. Ἡ ἃ 
προθιθασθεῖσα ὑπὸ τῆς μητρὸς αὐτῆς , Δός pet, gi 
civ, ὧδε ἐπὶ πίναχι τὴν χεφαλὴν Ἰωάννου 58$ 
Βαπτιστοῦ. Καὶ ἐλυπήθη ὁ βασιλεύς. Διὰ δὲ te 
ὄρχους, καὶ τοὺς συνανακειµένους, ἐκέλευσεν bit- 

D ναι. Καὶ πέµψας ἀπεκεφάλισε τὸν Ἰωάννην ἐν τῇ 
φυλαχῇ. Καὶ ἠνέχθη fj κεφαλὴ αὐτοῦ ἐπὶ πίναχι. κ 
ἐδύθη τῷ χορασίῳ * καὶ τὸ χοράσιον ἔδωχεν αὐτὴν vj 
μητρὶ αὐτῆς. » "Apá σοι δοχεῖ ζηλωτὴς οὗτος εἶναι 
καὶ ζηλωτῶν ἁπάντων ζηλωτικώτατος, ὡς μηδὲ perf 
σραίῆς προέσθαι τὴν ἀλήθειαν, μηδὲ χαθυφεῖνι 
τοῦ ζέλου τι, καὶ ταῦτα mob; βασιλέα ὃ-ατεινόμενν, 
Ἐννόησον γὰρ ὁπόσον ἣν ἄνθρωπον ἰδεῖν, xagfüm 
τρίχας ἡμφιεσμένον, xal ζώνην δερµατίνην V 
εζωσμένον’ βασιλέα «s γαῦρον, ἄνω τὰς ὀφρῦς Eph. 
καθήμενον ὑπερθάθμιον, xal κράτει μὲν ἡδονῶν 57 
ρᾳυνούμενον, θράσει δὲ θυμοῦ φονᾷν ἐπειτόμεπ" 


λεστοῦ, quod oppouitur τῷ, δηµαγωγοῦντος ze 
pro πολιστοῦ * interpres. Lipumani legit πο 
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ον ὅσον τὸ μέσον ἰδιώτου xal βασιλέως Epr- A quantum intersit inter regem et privatum ; intet 


xal πολιστοῦ, xal πόλεις xai χώρας δηµαγω- 
€ 7e. 


οὖλει τινὰ τῶν Ίδη προδιαλαμφάντων ἓν νόµῳ, 
ph; ἐπὶ «fup. προχαθηγεῖσθαι λέγειν θερµό- 
Ἑς, φέρε εἰπεῖν, τὸν μέγαν ἐχεῖνον ἓν ζηλω- 
ινεὰς, ὃς τῷ σειροµάστῃ τὴν Μαδιανῖτιν τῷ 
λίτῃ συνεξεχέντησεν; Αλλ' οὖκ ἴσα τὰ πρά- 
, οὐδὲ ἐπὶ τοῖς ὁμοίοις fj ἕνστασις. Tov μὲν 
xaX εἰς πολλοὺς tb μῦσος διέδαινεν. ἀλλ᾽ οὐ 
τεξοχήν τις ἣν, Eg' ὃν ἐχεῖνος τὸν ζῆλον ἐπαν- 
0* ἐνταῦθα δὲ, βασιλεύς. Καὶ τί γὰρ ἄλλο, 1 
ὦσαης φέρων τοῦ θανάτου τὴν ψῆφον, xai 6c 
Ne πνευστιῶν τῶν ὑπὸ χεῖρα τὸν φόνον; Τί δὲ 
τῆς ^ µέγας ἐχεῖνος "Hilaz, φησὶν, ὁ τέτρω- 
μα πυρὸς ἑλάσας, xai ὑπὲρ γῆν ἀρθεὶς ἐπι. 
:* obpav'» μὲν χαλινὺν ἐπιθεὶς ἀνομθρίας ἑἐπ[- 
15 δὲ, λιμὸν τριξτίδωντα, χαὶ χράξων ἁεί" 
ὃν ἑξδήλωσα τῷ Kuplo ; » χαὶ πῶς θυμὸν γυ- 
οὖχ ἑνεγχὼν, τὴν φυγαδείαν ὡς ἰδίαν ἑστίαν, 
ὁ ἔρημον ὡς πόλιν ἰσπάςετο; Γωναικὸς ὁποίας ; 
σης * θυτομανούσης ' ἧς τὸ σέδας, εἴδωλα * θεοί 
δαίμονες, τὸ προσχυνούµενον ἣν ' ὅσα τε xal 
ε τὸν Ἱσρχὴλ ἐξήμαρτεν ἡ τρ'τάλαινα. ᾽Αλλὰ 
τοῦδε καλῶς ἡμῖν ὁ λόγος τρέχων, ζηλωτὴν τὸν 
ην παρέδειξεν, χρεῖττον f] τοὺς πρρειληφότας" 
UI μὶν ἀπροόρατον" ὁ δὲ προφανῆ, καὶ χατ 
ob; εἶχε τὸν θάνατον. 'AXX ἐρήσουται τάχα 


eremitam οἱ civitatis principem; inter eum qui 
urbibus ac provinciis demerendis studeret, eum- 
que qui in solitudinibus ageret. 

Num quem, rogo, eorum qui antiquiores in lege 
claruerunt, primas viro partes, zelo ferventiori, 
preripuisse dixeris? Ut nimirum magnim illum 


- gemulatorem Phinees x, qui Madianitidem, una 


cum Israelita, siromaste confixit? Verum res im- 
pares sunt, nec contentio in similibus fuit. Nam 
illic quidem, etsi ad multos scelus pervenerat, 
laud tamen, in quem ille suum zelum intendit, 
eximius aliquis, ac, przecellens erat. Hic autem, 
rex : quid vero aliud nisi in lingua mortis ferens 


B sententiam, atque minima occasione, cxdem in 


subditos spirans? At magnus ille zelator Elias 7 
quid ait? qui igneam quadrigam egerit, ac curru 
sublimis a lerra sublatus sit; qui ccelo quidem 
ut ne diuturno tempore pluerel,' frenum injecis- 
καὶ *; terre vero, trium annorum famem immí- 
sisset ; qui illud semper clamaret : « Zelans zela- 
tus sum Domino *?» et qui ille tantus, non fe- 
rens mulieris iram , exsilium ac fugam, tanquam 
proprios lares, solitudinemque, haud secus ac 
civitatem amplectebatur? Cujusnam vero mulieris? 
Ejus nimirum quz libidinosa esset; quz sacrifi- 
ciorum superstitione effusa insaniret (18); qu: idola 
coleret, deosque ac. dzemones adoraret: in quibus 
eti:im fecit infelicissima mulier, ut Israel peccaret. 


Ἱεόρτων τινές' Τί βούλεται τῷ λόγῳ παῤῥησία C Verum hactenus quidem bene decurrens oratio 


(06, οἷόν τις χόσµος πολυτελής τε xal εὕπρε- 
jw πανίερον ἐπιστεφανοῦν τοῦ Βαπτιστοῦ xs- 
, ὡς ἐπιλειπούσης τύχον ἐπιδοξοτέρας τινὸς 
 Ἡ πράξεως ἁἀποσεμνύνειν δυναµένης τοῦ 
| τὸν Πρόδροµον: Καὶ τίς οὕτως ὑπερπλίέρης 
E ὡς Ἰωάννης ofjuspov ὁ péya;, ὃς μόνος 
! ἓν γεννητοῖς γυναιχῶν, ἱερεύς τε xaY Βαπτι- 
ροεχρίΏη, τοῦ μόνου xal πρὠτου ᾿Αρχιερέως, 
ἔντας καθαίΐροντος πνεύματι xal πυρὶ τοῦ 
µατος; Εϊΐχεν μὲν, ἀγαπητοὶ, πολλὰς τῶν 
99 χατορθω»άτων τὰς ὑποθέσεις ὁ λόγος * ἀλλ 
M] γε την ἡμετέραν ἀφέντας ὑπόθεσιν, πρὸς 
ὧν ἑκδρα.ιεῖν ^ ὅτι p νόμος ἐγχωμίων οὗτος. 
£, τῷ ἀνεφίκτῳ παραχωρῄσας τῶν προσόντων 


m. xxv, 7. Y IV Reg. uit, 44. 


(x. ἴσ. τοῦ ἐν ἐρῆμοις διάγοντος. 


: [ll Reg. xvii 1, 
VARIA LECTIONES. 


Joannem ostendit meliorem zmulatorem iis qui 
precesserunt, quod illi quidem improvisam, hie 
vero manifestam et ante oculos. mortem haberet. 
Ceterum rogent forte devoto aliqni in festorum 
cultum labentes animo, quid id velit sermo; ut 
loquendi illa libertate ac zelo, ceu magnifico quo- 
dam, ac perpulchro ornamento, coronetur sacrosan- 
cium Baptist. caput, velut. forsan desit virtus 
alia, actiove gloriosior, qux Domini Precursorem 
possit honestare? Ecquis vero zque virtutibus 


supra modum plenus, atque magnus hodie cele- 


brandus Joannes, qui solus inter omnes natos 
mulierum ejus sacerdos 3ο Daptista electus 
fuit (19), qui sulus ac primus Pontifex est, qui- 


8 ΤΠ] Heg. xix, 14. 
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hier. bellatorem : erat Herodes. utrumque. 
μαγωγοῦντας, optime quadrat in. IIerodem 
am, qui fuit. populi sui ae Jud:eorum stu- 
nnus, vere πολιστής. qi lubentissimus Ilie- 
"is ageret, nbi frequentiori hominum con- 
. 106 demereretur. populares, nti. pluribus 
hus, et alii : lee tamen. Andreas. non. de 
ied de Herode Αρη decessore dieit, a quo 
I$ libere repreheusionis pramium, capitis 
tatione accepit. 
| Que sacrificiorum superstitione effusa. insa- 
v:0j2v0)37;* interpres Lipowmani videtur 


legisse θυµομανοῦσης, cum reddit, furore percita. 
Sed jejunius hoc, ut. et alia plura. Nostrum hoe 
optimum ae consequens, historieque, consenta- 
neum, Siquidem Jezabel tanta ira in Eliam exarse- 
rat, ob necatos prophetas suos, ac sacriliculos 
Baal ; ea vere sacrificiorum superstitione insana. 
(19) £jus sacerdos ac Baptista electus.Perperam 
interpres Lipomani : Ab. eo electus [uit sacerdos. 
Hd certe. lioe. Joannis singulare privilegium ; 
falsumque eum solum a Deo electum sacerdotein. 
Nunquid enim Aaron non 4 Deo electus est sacer- 
dos ? Nunquid non aposteli fucrunt a Christo electi 
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que omnes pufgat in spiritu, ac igni 5 baptisma- A ἐχείνῳ μεγάλων τε xal ὑπερφυῶν Ὑνωρισµάτων, oiv 


tis? Habet quidem, dilectissimi, oratio, multam 
egregie gestorum Joannis, qu: in argumentum 
assumat, segetem; sed non vacat, ut nostro hoc 
relicto argumento, ad alia jam excurramus : nam 
neque ea encomiorum lex est. Equidem vero 
magnarum ejus ac eximiarum "dotum insignium- 
que praestantieg, qua totam dicendi vim superat, 


τι μικρὸν Ίδυσμα προσθεῖναι δεῖν ἔχρινα τοῖς φι- 
λεόρτοις ὑμῖν, τὴν τῆς προαναγνωσθείσης ἱστερίας 
ἑξόπλωσιν. ᾿Αρκεΐται γὰρ τοῖς ἑαυτοῦ κχόσμοις ὁ 
Βαπτιστῆς χαλλωπίζεσθαι. Φέρε Ót τοΐνυν ἐπιδρα» 
µόντες, ὡς ἐπὶ πίναχι διαδείξωµεν τὴν πολυύµνητον 
τοῦ Προδρόμου ἄθλησιν, fjv ὑπὲρ τοῦ ἁγαθοῦ τολµή. 
σας διήνυσεν. 


cedens, opera pretium duxi, ut diei festa» studiosis vobis, ceu modicum quoddam condimentum, prz- 


lectz. narrationis explicationem apponerem. 


Satis enim habet Baptista ut suis honestetur ornamep- 


tis. Age igitur inhzrente argumento sententia, ceu in tabella, summis celebrandum laudibus fh. 
plistze certamen, quod strenue, magnoque animo buni causa confecit, monstremus. 


c In illo, inquit, tempore, audivit Herodes te- 
trarcha famam Jesu, et dixit pueris suis : Hic est 
Joannes Baptista: lpse surrexit a mortuis, et 
propterea virtules operantur in eo *. » Πως qui- 
denm postea : quze autem antecedunt, qualia sunt? 
Herodes quidem mochabatur uxorem fratris sui 
Philippi; at Joannes arguens, a scelere prohibe- 
bat. Quo id modo ac quanam ratione? Quod dice- 
rel : « Non licet tibi habere uxorem fratris tui €.» 
Ea res Herodem in furorem vertit: hoc czedem 
spirare fecit, Haud tamen vir ille praeclarus, ac 
magnus propheta, vel timore compressus est, vel 
a reprehensione cessavit, Sciebat enim eam libi- 
dinem lege prohiberi. « Non licet tibi habere uxo- 
rem Philippi fratris tni. » Legi, inquit, Dei resi- 
stis, tabulis a Deo exaratis, repugnas Moysis 
scitis. « Non licet. tibi habere uxorem Philippi 


fratris tui d, » Ac IIerodes quidem, alienze a ratione C 


voluptarix€ congressionis obrutus deliciis, haud 
emergere potuit, nec ad veritatis lumen aspexit, 
sed mansit gravatus crapulalibidinis. Joannes au- 
tem perseverabat corrigens, docens, admonens, 
uli Dei prophetam decebat. At ille, quanquam, 
ut sacrum Evangelium ait, « virum justum ac 


sanctum sciret, ac eo audito, multa faceret, lu-" 


bensque ipsum audiret ; » nihil tamen eorum tunc 
in animum induxit, aut intelligere voluit. Non 
prophetam, quibus par erat, affecit honoribus: 
nec vel minimum legis gravitatem est reveritus : 
alque, ut ne aliud quidquam, ne penas quidem 
8dversus eos qui ejusmodi sunt, ea decretas cura- 
vit. Dicam quod est majus, ac magis perspicuum: 
ne illum quidem Achab, quin et uxoris manci- 
pium, imitatus est; qui nimirum superstitionis 
deorum doctricem Jezabelem habuerit, uti nunc 
ιδιο Herodiadem magistram libidinis. Nam ille 
quidem, cum audisset ab Elia Tlhiesbite , iram, 
quia adversus eum aecensa esset a. Domino, ac 
mala qua certo ei ac suis cessent eventura, ac 
palam repreheusionibus fuisset appetitus, propter 
impia ac nefaria facinora qua perpetrarat, non 


b Matth. 11, 11. ο Matth. xiv,1,2.. 3 ibid. 4. 


« Ἐν ἐκείνῳ, φησὶ, τῷ χαιρῷ, Ίχουσεν ᾿Πρώξδης 
ὁ τετράρχης τὴν ἀχοὴν Ἰησοῦ, καὶ εἶπεν τοῖς παιοὶν 
αὐτοῦ. Οὗτός ἐστιν Ἰωάννης ὁ Βαπτιστής" ovt 


᾿γέρθη ix τῶν νεκρῶν, καὶ διὰ τοῦτο αἱ δυνάμεις 


ἐνεργοῦσιν ἓν αὑτῷ.» Ταῦτα μὲν ὕστερον ’ τὰ ἃ 
πρὸ τούτου, ὁποῖα; Πρώδης μὲν τὴν γυναῖχα το 
ἁδελφοῦ ἑμοιχᾶτο Φιλίππου * 6 δὲ Ἰωάννης τὺν 'Hpe- 
δην ἑλέγχων, παρανομεῖν διεκώλυεν. Πῶς, xal sive 
τρόπον; « Ὁὐκ ἔξεστί σοι, λέγων, ἔχειν τὴν γνναῖκε 
Φιλίππου τοῦ ἁδελφοῦ σου.» Τ.ῦτο τὸν 'Hootw 
ἑξέμηνεν ΄ τοῦτο φονᾷν αὐτὸν παρεσχεύαδεν. Αλ 
οὐχ ὁ πολὺς ἐχεῖνος xai µέγας bv προφήταις, 1 
συνεστάλη δείσας, ἢ διελἐγκων ἐπαύσατο. "δει pip 
τὸν νόμον τῆς τοιαύτης ἀναιρετὴν λαγνείας. « Ox 
ἔξεστίν σοι ἔχειν τὴν γυναῖχαᾳ Φιλίππου τοῦ ἁδελφώ 
σου. » Πρὸς νόµον, φησὶν, ἀντιτάσσῃ θεοῦ, £pk 
πλάκας θεοχαράχτους : ἐξ ἑναντίας τῶν Μωσέως ἐν. 
επεξάγῃ θεσμῶν. « Οὺκ ἔξεστίν σοι ἔχειν τὴν qe 
valxa Φιλίππου τοῦ ἀδελφοῦ σου. » Καὶ ὁ μὲν, τῇ p 
στώνῃ τῆς παραλόγου τῶν ἡδονῶν ἐπιμιξίας κατα’ 
χωννύμενος, οὐδ' ἀνανεύειν ἠδύνατο, οὐδὲ πρὺς ὁ 
τῆς ἀληθείας ἀπέθλεπεν quc; ἁλλ᾽ ἔμενεν τῷ Mpn 
τῆς φιληδονίας χαρηθαρῶν. "0 δὲ, ἐπέμενεν νουθε- 
τῶν διδάσχων, ὑποτιθέμενος, oa τὸν τοῦ θεοῦ προ: 
φήτην εἰκός. 'O δὲ, χαίπερ,ῶς φησιν τὸ Εὐαγέλωνο 
« Εἰδὼς αὐτὸν ἄνδρα δίκαιον καὶ ἅγιον, xal ἀχούων 
αὐτοῦ, πολλὰ ἑποίει xal ἡδέως αὐτοῦ ἔχουεν, P 
οὐδὲν τούτων συνῆχεν τότε, f) συνιδεῖν προῄρητο. OD 
τὸν προφήτην ταῖς προσηχούσαις χαταχεραίρειν τε” 
μαῖς ' οὐ τὸ βαρὺ τοῦ νόµου xàv ὡς τὸ τυχὸν ἐνετρώ” 
πη ᾿ οὐδὲ εἰ µή τι ἄλλο, τήν γε χατὰ τῶν τοιούτονν 
ἑπαγομένην ἐχεῖθεν ἠδέσθη ποινἠν. Εἴπω τι μείζον 
xa γνωριμώτερον; οὐδὲ τὸν Αχαὰδ ἐχεῖνον' ἀλλά 
xai γυναιχεῖον ἀνδράποδον ἐμιμήσατο" ὃς τὴν Ἱεζά- 
6ελ εἶχε τότε τῆς πολυθεῖας, ὡς νῦν τῆς λαγνίαο 
οὗτος τὴν Ἠρωδιάδα, διδάσχαλον. Ὁ μὲν γὰρ ἀχοῦ- 
σας παρὰ Ἠλιοῦ τοῦ Θεαθίτου τὸν θυμὸν ὃς ἀνήκτετο 
κατ αὐτοῦ παρὰ Κυρίου, xai τὰ μέλλοντα προύκτον 
αὐτῷ τε xal τοῖς αὑτοῦ ἐπιέναι χαχὰ, xai φανερή 
τοῖς ὀλέγχοις βληθεὶς, δι) ἃς ἐξειργάσατο ποντρίσ’ 
καὶ ἀθεμίτους ἀνοσιουργίας, οὐκ Ἠγανάχτησεν οὗ 


COMBEFISII NOTE. 


facerdotes? Summi vero sacerdotis nostri, sacer- 
dotem fuisse, ac in eum, hierarchicum aliquid 
divina peculiari ordinatione exercuisse, hoc plane 
Joanncs incommunicabile liabuit, cum ipso jubente 


vix tandem cedens, sacrum ejus verticem solem v9! 
ritu baptismatis tinxit. Quam ipsi quzrendi fos9 
les, ut quis auctores vidcre velit ! 
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ισεν’ οὐχ ὕδριν ἠγήσατο τοῦ προφήτου τὸν A est indignatus ; non egit insolenter; non duxit in- 


v* ἀλλ᾽ ὡς θεοῦ προφήτην, xat τὰ θεῖα φθεγ- 
w, τὸν μὲν διὰ τιμῆς γε. τὰ δὲ, ofa θεοῦ 
γέλµατα, αἰἱδοί καὶ φόδθῳ περιεπτύσσετο. Τί 
xsi; τῶν Βασιλειῶν ἄκουσον: « Καὶ εἶπεν, 
. Κύριος πρὸς Ἠλιοῦ τὸν θεσθίτην, λέγων; 
mt, xai χατάθηθι εἰς ἀπάντησιν "Ayax6 βα- 

Ἱσραὴλ, xai λάλησον πρὸς αὐτὸν, λέγων ’ 
έχει Κύριος Ὡς σὺ ἑφόνευσας Ναθουθὲ, χαὶ 
νόµησας αὐτὸν, διὰ τοῦτο, λέγει Κύριος, ἑπάξω 
χαχὰ, χαὶ ἐχχαύσω ὁπίσω σου, καὶ ἐξολοθρεύ- 
! Αχαὰβ οὐροῦντα πρὸς τοῖχον ’ » xai τὰ ἅλλα, 
ρἀπειλὴν μετ) ὀργῆς ἀπέτεινεν ΄ οὐχ Ex αὐτὸν 
.μήνον, ἀλλὰ ἐπὶ τὴν Ἰεζάθελ'ε Ὡς ἐπειράθηῖ], 
ποιῆσαι τὸ πονηρὸν ἑνώπιον Κυρίου, καὶ ὡς 
xsv αὐτὸν fj Ἰεζάδελ dj vov αὐτοῦ. » Εἶτα 
των ἀχούσας, ποιεῖ, OD φονᾷ * οὗ πρὸς θυμὸν 
ται’ ἀλλὰ κατηφῆς γεγονὼς, ἐπὶ τὸ σχυθρωπὸν 
χεῖται σχῆμα, xai γίνεται τῆς ἑαυτοῦ μᾶλλον 
pev χαχίας, οὐκ ἀφηνιαστῆς τῶν προφητι- 
ἔγχων. « "Y πὸ γὰρ τοῦ λόγου χατενύγη, φη- 
χαὰθ ἀπὸ προσώπου Κυρίου, xai ἐπορεύετο 
 Χαὶ διέῤῥηξεν τὸν χιτῶνα αὐτοῦ, xa ἑνή- 
v, xal περιεθάλετο cáxxov. » Τί οὖν ὁ πάντων 
thv ἐπιστροφὴν ἀναμένων θεός. ὁ βραδὺς εἰς 
ἴδαι, xal ταχὺς εἰς τὸ σῶσαι, Της Γραφῆς 
w* «Kai εἶπεν Κύριος, φησίν' Ἑώραχας, 
πῶς χατενύγη ᾿Αχαὰθ ἀπὺ προσώπου µου; 
μὴ ἑπάξω τὴ» χαχίαν ἐν xat; ἡμέραις αὖ- 
Εἶδες ὀργῆς ὑπερθολήν; Etósc ὀξεῖαν µεταθο- 
}ὺκ ἔδει ταῦτα τὸν Ηρώδην εἱδότα, τὸν ἴσον 
y ὑπελθεῖν; Οὐκ, εἰ μὴ τοῦτο, τήν Ye µαρτυ- 
ἸδεσθΏναι τὴν ἑαυτοῦ, fv ἑμαρτύρησεν τῷ 
vp; Nai, τοῦτον οὐ μετηλθεν τὸν τρόπον. Τί 
πρὸς µιαιφονίαν τὴν φιληδον-αν µετήνεγχς, 
ὢν γαμιχῶν, ἐπὶ τὰ φονιχὰ µεταθιθάσας bp- 
thv χαχόνοιαν. Πονηρὸς ὁ τρόπος: ἀσωρρύνι- 
| σκοπός. "Eàct γὰρ, si καὶ μὴ χαθυφεῖναι τοῦ 
ις ἰθούλετο, τοῦ γε προφήτου μὴ ἄνασθαι, cl- 
ὑτὸν ἄνδρα δίχαιον xax ἅγιον, χαὶ πολλάκις αὖ- 
πούων, xal πολλὰ ποιῶν δι αὐτὸν, xa ἡδέως 
ὠτοῦ διδασχόµενος. 'AXA' olov αὐτῷ τὸ πέρας 
ουλευµάτων , xaY πρὸς ποίαν τῆς ἀθουλίας ὁρ- 
ἡ στρατηγοῦσα φιλίδουνος αὐτὸν µιαιφονία 
πρυνεν; τῶν εὐαγγελιστῶν ἄχουσον. 


Καὶ γενομένης, φησὶν, ἡμέρας εὐχαίρου, ὅτε 
ὕδης τοῖς γενεσίοις αὐτοῦ, δεῖπνον ἑποίει τοῖς 
ατᾶσιν αὐτοῦ, καὶ χιλιάρχοις, καὶ τοῖς πρὠτοις 


Ἡ Reg. xxi, 18, 19. f ibid. 20. €5ibid. 27. 


jurie propheticam reprehensionem: sed ut Dei 
prophetam ac divina loquentem, illum quidem in 
honore habuit, lic autem ceu Dei priecepta, re- 
verentia prosecutus est. Quid ergo facit ? Audi 
Regnorum historiam : « Et dixit Dominus, inquit, 
ad Eliam Thesbitem, dicens: Surge et descende in 
occursum Achab regis Israel, et loquere ad eum 
dicens : Il:ec dicit Dominus : Quomodo tu occidi- 
sti, et vineam possedisti ?* Propter hoc, hzc dicit 
Dominus : Inducam super te mala, ei succendam 
post te, et. disperdam de Achab mingentem ad 
parietem *; » ac reliqua, quibus minas intendit 


' eum ira, non tantum in eum, verum etiam in Je- 


zabelem : « Quomodo venumdatus est (20), inquit, 
ut faceret malum coram Domino; et quomodo 
eum evertit Jezabel uxor sua f. » Tum ergo ille, 
cum hxc audisset, quid fecit? Non in ezsdem an- 
helat, non excitatur ad iram, sed mcrore affectus 
habitum ad tristitiam componit : suumque mags 
agnoscit scelus, non insolenter adversus prophe- 
ticam reprehensionem agit. « À sermone enim, 
inquit, compunctus est Achab a facie Domini, et 
ibat plorens, et conseidit tunicam suam, el je- 
junavit, et indutus est saccum 5. » Quid ergo. qui 
omnium- nostrum conversionem exspectat Deus; 
qui tardus est ad percutiendum, et velox ad sal- 
vandum ? Audi Seripturam : « Et dixit Dominus, in- 
quit : Vidisti, Elia, quomodo compunctus est Achab 
a facie mea? Nec ego inducam malum in diebus 
ejus b. » Vidisti summam iram? Vidisti celerem 
mutationem? Non oportebat Herodem, qui hzc 
sciret, ita se gerere? Sin autem nec hoc volebat, 
at par saltem erat. ut suum ipsius de Joanne re- 
vererelur testimonium ? Haud certe ita se gessit.- 
Quid ergo? Ad czdem luxuriam transtulit, ad cz- 
dis instrumenta malignum traduxit animum. Mali 
mores : incastigabile propositum. Par enim erat, 
ut siquidem nolebat temperare 4 vitio, vel saltem 
non attingeret prophetam , quem virum justum 
2c sanctum sciret ; quem szpe audiret ; ob cujus. 
quoque reverentiam multa faceret ; ac eujus do- 
ctrinam lubens exciperet. Qualis vero ei obtigerit 
consiliorum finis, et ad quem amentie impetum, 


D voluptaria eum crudelitas egerit, qua duce mili- 


taret , audi sacros evangelistag. 

« Et cum dies, inquit, opportunus accidisset, 
Herodes natalis sui ceenamn fecit. principibus suis, 
et tribunis, et primis Galilzeze. Cumque introisset 


h ibid. 29. 


ΤΑΝΙΑ  LECTIONES. 


Leg. ἐπράθη ex Septuag. 
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0) Quomodo tentatus est. Ἐπειράθη. Habet 
er €od. habuitque codex Lipomani, cujus inter- 
* Quomodo tentavit, sicque forte scripserit 
"a8, tametsi liquet. esse. pleonasmum illius 
"nfi, ac lesendum &£zpáün* quod vov He- 


braic& liquido habet, redduntque omnes interpre- 
tes, "cnn. Venumdatus. est. Crasse uimis post- 
nodum typographus τὸ, Propheticam  reprchensio- 
nein, expressit prohibitam. 
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13] 


filia ipsius Herodiadis, el «altasset, et placuisset A τῆς Γαλιλαίας. Καὶ εἰσελθούσης της θυγατρὺς αὐτῆς 


Herodi, simulque recumbentibus, rex ait puelle: 
Peie a me quod vis, et dabo tibi, usque ad dimi- 
dium regni mei. Unde cum juramento pollicitus 
est ei dare quidquid postulasset. Qua» cum exisset, 
dixit matri δε: Quid petam? At illa dixit : Caput 
Joannis Baptistz»*. Cumque introisset statim cum fe- 
stinatione ad regem, petiit dicens : Volo ut protinus 
des mihi in disco caput Joannis Baptistae. Et con- 
tristatus est rex : propter jusjurandum et propter 
simul discumbentes, nolit eam rejicere : missoque 
statim spiculatore, praecepit afferri caput ejus in 
disco. llleque abiens decollavit eum in carcere, 
et attulit caput ejus in disco; et dedit il!'ud puelle : 
et puella dedit matri su: i. » 0 acerbos natales 
ac comam cede plenam! Hunc tibi ipse servasti 
honorem? Has tuo natali intulisti delicias? Tale 
tibi parasti convivium? lisne fluentis sanguinis, 
cenam convivis temperare liabuisti ? Sic lionora- 
sti tribunos, tamque benigne excepisti amicos? 
Neque Davidem reveritus es ), qui reprehensus a 
Nathan, peccatum 3 se, non arrogantia, sed pae- 
nitentia depulit? Neque te Saulis puduit k, qui a 
magno Samuele, coram ipsa lsraelitici populi 
multitudine severius perstrictus ac objurgatus, 
nibil tamen in eum, pro sua in prophetam revc- 
rentia, gravius perpetrarit. Non animadvertisti, o 
miser! Achab te scelus in Naboth duplicasse : 
quod ille quidem depreliensus sit. victus cupiditate 


vinea, acterre inanimis plantarumque vinifera- C 


rum :tu autem mulieris adulterio [αἱ reus, 
insidiarumque cubili fraterno positarum ; ac quod 
malorum omniu:n supremum est, necis prophetze 
atque Baptiste, idque in die deliciarum, et cum 
natalitiorum ageretur dies. 


τῆς Ἡρωδιάδος, xal ὀρχησαμένης, xai ἀρεσάσης 
τῷ Ἡρώδῃ, xai τοῖς συναναχειµένοις, εἶπεν ὁ ao 
λεὺς τῷ χορασἰῳ' Αἴτησόν µε ὃ ἐὰν θέλῃς, xat δώσω 
σοι, ἕως ἡμίσους τῆς βασιλείας pov. "Οθεν μεθ ἔρχο 
ὡμολόγησεν αὑτῃ δοῦναι ὃ ἑάν αἰτήσηται. Ἡ ὃὶ 
ἐξελθοῦσα, εἶπεν τῇ μητρὶ αὑὐτῖς. Τί αἱτήσομαις 
Ἡ δὲ εἶπεν * Τὴν χεφαλὴν Ἰωάννου τοῦ Βαπτιστοῦ, 
Καὶ εἰσελθοῦσα εὐθέως μετὰ σπουδῃς πρὸς «bv βα- 
σιλέα, ἠτήσατο λέγουσα" θέλω ἵνα ot δῷς ἓξ αὐτῆς 
ἐπὶ πίναχι τὴν χεφαλην Ἰωάννου τοῦ Βαπτ.στοῦ. 
Καὶ περίλυπος Ὑενόμενος ὁ βασιλεὺς, διὰ τοὺς ὃρ- 
χους xal τοὺς συνανακειµένους, οὐκ 1ῶθέλησεν ἀῑι- 
τῆσαι αὐτὴν ' χαὶ εὐθέως ἁποστείλας σπεχουλά- 
τωρα, ἑἐπέταξεν ἑνεχθῆναι τὴν χεφαλὴν αὐτοῦ. Ὁ 


B δὲ ἀπελθὼν ἀπεχεφάλισεν αὐτὴν Ev. τῇ φυλαχῇ, καὶ 


Ένεγχεν τὴν κεφαλὴν αὐτοῦ ἐπὶ πίναχε, xaX ἔδωχεν 
αὐτὴν τῷ χορασ/ῳ * xai τὸ κοράσιον ἐπέδωχεν αὐτὴν 
τῇ μητρὶ αὐτῆς. » Ὢ γενεσίων πιχρῶν, xa δείπνου 
φόνου μεστοῦ | Ταύτην σεαυτῷ τετήρηκας τὸν tupty, 
ταύτην τοῖς σοῖς Ὑενεσίοις προσήγαγες τὴν τρι- 
cf, ; Τοιοῦτον σεαυτῷ παρεσκεύασας τὸ cup mógtov; 
ύὗῦτως αἵματος ὀχξτοῖς ἔδει κεράσαι τοῖς συµπόταις 
τὸ δεῖπνον; Οὕτω τοὺς χιλιάργους τετίµηκχας, xal 
τοὺς φίλους πεφιλορρόντχας; 0ὐδὲ τὸν Δαθὶδ iv. 
ετράπης ὑπὸ τοῦ Νάθαν ἑἐλεγχθέντα, χαὶ µετανοίᾳ 


μᾶλλον, οὐκ ἀπονοίᾳα, τὴν ἁμαρτίαν ἁποσκευασάμε- — 


vov ; Ωὐδὲ τὸν Σαοὺλ ἠδέσθης ὑπὸ τοῦ μεγάλου Le- 
μουἡλ, ἐπὶ πάσης ὁμοῦ τῆς Ἱσραηλιτιχῆς πληθύες 
τοῖς ἑλέγχοις, ἐπιπληχθέντα μὲν, πλὴν αἰδοί τῇ 
πρὸς τὸν προφέτην, μηδὲν πλέον διαπραξάµενοι; 
Λέληθας σεαυτὸν, ἆθλιε, τὴν ᾿ΑἈχαὰθ ἐπὶ Ναδουθὲ 
mapavoulav διπλασιάσας, ὅσον ὁ μὲν ἀμπελώνος 
ἐπιθυμίᾳ, γῆς τε ἀφύχου, χαὶ φυτῶν οἱνηςόρων 1t- 
τηθεὶς ἐφωράθη ' σὺ δὲ, γυναιχὸς µοιχείᾳ, xat ὁδελ- 


, φικῆς κοίτης ἐπιθουλῇ ' xal, τὸ πάντων χακῶν ἔσχατον, προφήτου xat Βαπτιστοῦ µιαιφονίᾷ. καὶ 


ταῦτα, kv τρυφῆς ἡμέρᾳ, xal γενεσίων τελετῇ. 
Utinam nec esses natus, neque in lucem venisses 
super terram ! Utinam periissel semen ex quo 
germinasti, ac uterus ex quo prodiisti! Nam, rogo, 
quanam ex causa propletam, qua vera essent 
predicantem, nefandaque tua arguentem, inter- 
fecisti? Cum esset in promptu, ut scelus tecuni 
animo cogitans, ab eo declinares, ac resipisceres ; 
ulve ad liberam reprehensionem animum dirigens, 
sobria cogitalione assumpta, id quod prastantius 
esset, obtineres ; in contrarium plane prolapsus 
es, malum utique malo addens, uon uti oportuit, 
depellens : ac siquidem zgre repreheudi ferens, 
co deductus es; hinc plane alienum a disciplina 
ostendis. Diligendus enim, non occidendus erat, 
qui argueret, uti Salomonis sententia est ! ; ut ne 
et ipse esset auditurus : « Oderunt. arguentem in 
portis, et sermonem sanctum abominati sunt m, » 
Sin autem cum jusjurandum servare velles, cedem 
preposuisti, tanquam qui perjurii barathrum 
fugeres : enimvero par erat ut. proregali pruden- 


! Mire. vi, 21-28. ο 1i Reg. xu, 1. & E Reg. 


(CEN εἴθε uh γεγέννησο, μηδὲ el; co; $10: d 
ὑπὲρ γῆν. Ὡς ἁπόλοιτο fj σπορὰ, fi; αὐτὸς ἐξεθὶ}- 
στησας, xaY fj νηδὺς, ἐξ ἧς προελήλυθας. 'Ανθ' ὅτα 
γὰρ, εἰπὲ, τὸν προφήτην ἀνεῖλες τἀληθῆη διαγορύ” 
σαντα, χαὶ περὶ τῶν o9 πρακτέων ἑλέγξαντα ; map 
πρὸς τὴν ἐχ τοῦ ἄγους συστραφέντα μνήμην, ἀπλ- 
χλῖναι τοῦ µύσους;' J| πρὺς τὴν τῶν ἑλέγχων tt 


D ῥητίαν τὸν νοῦν ἀπευθύναντα, σώφρονι λογισμᾷ 


τοῦ κρείττονος περιέσεσθαι, πρὸς τοὺναντίον ἑξώχει» 
Aag: χακῷ τὸ xaxbv προσχτησάµενος, οὐχ ὡς ἐχρῆν ΄ 
παρωσάµενος * xal εἰ μὲν πρὸς τοὺς ἑλέγχους 00039 
ρῶν εἰς τοῦτο τάξεως Ἠλασας. ἀπαιδενσία «0/10 
σχφἠς. yandv γὰρ, οὗ φονῷν ἔδει, ὡς τῷ Σρλομῶντ' 
δοκεῖ, ἑλέγχοντα" ὡς ἂν pd] καὶ αὐτὸς ἀχοῦσι᾽ 
€ Ἐμίστισαν by πύλαις ἑλέγχοντα, καὶ λόγον 0nt! 
ἐθδελύξαντο. » Ei δΣ τοῦ εὐορχεῖν περιεχόµενος, Ὦ 
μιαιφονεῖν προετίµησας, ὡς τῆς ἐπιορχίας φεύῖω’ 
τὸ θάραθρον: àÀX ἔδει βασιλείῳ φρονήµατι, 6nd 
τοῦ νοῦ στάθµῃ ἀντιταλαντεῦσαι τὴν σύγχρισινι v2) 
τῆς ἀμείνω γενέσθαι μοίρας * ὅπερ σοὶ πρὸς τον 


xv, 21.- ) Prov. ix, δ. ^ 1sa. xxix, 31. 


bl 
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ῥαλόγου πεπραγµάτευτα! γνώμης. Τίςγὰρ A Lia, alterius cuim altero comparationem justiti:e 


iV ὁὀμόσαι mposava(xàcag; Ti δὲ xotvbv 
ὑρχήσει παιδὺς, xal προφήτου σφαγῇ; Τίς 
ᾱ θυμοῦ μετ) εὐφροσύνης ; EL δὲ διὰ τοὺς 
(€ αὐτὸς οἴει' ἀλλ οὐδ' οὕτως ἐχρῆῃν τὴν 
τρέψαι τῇ µέθῃ. Εὐφρασίας γὰρ, οὐχ àv- 
; dv ὁ καιρός. Καὶ τὀ γε πρᾶγμα ἐπιεικῶς 
X παρά ορον. ἹΝήφοντος γὰρ ἑδεῖτο xat- 
ργισμοῦ βεσηκότος. OO γὰρ περὶ τοῦ τυ- 
ιλάδη. Πλὴ», ἀλλ᾽ et τι xat χέχρυπτο λαν- 
e τῶν ἐν gol χαχῶν, τοῦτο σὺ κατὰ σαυτοῦ 
χας, µ;αιφονίᾳ, τῆς παρανοµίας ἀπογυμνώ- 
εγχον. Τίς γὰρ ἀνάγχη, τὸν Ev τῷ παρα- 
ιχεύειν ἀπείργοντα, ἐπὶ θριάµθου φέρειν 
; Σὺ δὲ φιληδονῶν ἑλέγχῃ, μ.αιφονῶν. 


(rutina. expenderes, ac a meliori parte stares ; 
quod secus omnino ex aliena a ratione voluntzte 
molitus es. Quis enim te ab initio coegit jurare ? 
Quid Mainadis puelle saltatio commune habet 
eum nece prophetz ? Quanam ire societas cum 
letitia? Sin. vero propter jusjurandum, ut ipse 
opinaris : ac ne sic quidem sententie calculus 
ebrietate permittendus erat. Quippe erat lLetitiz 
tempus, non czdis. Ac plane res ejusmodi, absurda 
ac precipitis consilii erat. Erat siquidem opus 
tempore sobrio, ac sedata ratione. Non enim levis 
jactura futura erat. Sed enimvero, ut quid etiam 
e tuis mali hactenus occultum lateret, id ipse ad- 
versum te manifestum reddidisti, czde aperiens 


cujus arguebaris. Quid enim necesse erat ut eum , qui in. occulto meochari prohibebat, 
lentem triumpho traduceres? Tu igitur, dum ezedem patras, argueris libidinis. . 
thv τάξιν τῆς ἑστιάσεως, ἄνθρωπε. B — Ordinem convivii confudisti, o homo. Nam cum 


προελόμενος, ἀνιᾷν τοὺς δαιτυµόνας προ- 
lí ποιεῖς, ἅθλιε, "Avv! ἑδέσματος, ταύτην 
ἣν εἰσάγεις, τὴν κεφαλὴν τοῦ Βαπτ/ζοντος; 
τῆρος. τοιοῦτον οἰνοχοεῖς τοῖς συµπόταις 
ον; Τοιοῦτον κίρνησι βασιλεὺς πόµα τοῖς 
€; H οὐχ ὁρᾶς ὅσον καχόν ἐστιν ἀκρασία, 
νος πρᾶξις; ᾿Ανάνηψον, εἰ βούλει, μιχρὸν, 
. ὡς οὐδὲν οὕτως ἑἐπιλωθᾶται τὸν ἑντὸς 
, 1] τὸν ἑχκτὸς ἐπιθόσχεται, ὡς θυμὸς ταύ- 
ηρετούμενος. Xy δὲ, τούτοις ἐκ περιουσίας 
: τὸν νοῦν, τὺ τῆς Ψυχῆς κχατεδούλωσας 
Καΐτοι δύρ γενιχώτατα πάθη τῶν ἓν ἡμῖν 
παθῶν, ol περὶ ταύτα gogo, διορίζονται * 
X ἐπιθυμίαν * ὧν ἑκάτέρον ἐν σοὶ ἐπικρατῆ- 


ννιχῷ, οὐκ ἰδιωτινῷ τῷ ὁρμήματι δυστν- C 


λευσεν * ἡ μὲν, xal ἄνευ μηχανημάτων 
ιορχίἃς ἑλοῦσα τῶν σῶν φρενῶν vt,» ἀχρό- 
ι οἱονεὶ πρλιοῦχος τῆς σῆς ἀπρυτανεύτου 
δὲ, μέχρι τοῦδὲ σε δουλωσάµενος, ἕως dv 
πέταυρον, χαὶ εἰς τὴν ἐσχάτην τῶν καχῶν 
εν Χάρυέδιν. Ἡ οὐχὶ αὕτη dj ὁδὸς τῶν 
ων τὰ ἄνομα;, "Il ἑτέρως olet τοὺς οὕτως 
πὸ vc δίκης, κολασθησοµένους ἑτάζεσθαι; 
τῶν Εὐαγγελίων» φωνῆς αὖθις ἀχονσώ- 


ίων Υὰρ, φποὶν, ἀγομένων τοῦ Ἡρώδου, 
) ἡ θυγάτηρ τῆς Ηρωδ.άδος ἐν τῷ µέσῳ, 
ιν τῷ “Ηρώδη. » Ba6ai τῆς ἀνοίας ὶ "Op- 


άνιδος, τὴν ῥατιλέως ἐθήρασεν φρόνησιν. D 


ναχλάσεις, xal ποδῶν λυγισμοὶ, xal μελῶν 

τὸ στεῤῥὸν τοῦ βασιλέως ἐξέλυσαν φρό- 
κ Έχουσας τὸν Φιλίππου ᾿Αλέξανδρον, ἐτὶ 
{ου θυγατράσιν προσενεχθείσαις αὑτῷ πρὸς 


statuisses convivio excipere, maluisti convivis 
molestiam facere. Quid facis, o miser ? Pro cibone, 
caput Baptist: ad esum inducis? Pro cratere, tale 
merum affundis convivis? Talem rex potum suis 
temperat consiliariis ? An non vides quantum ina- 
lum sit intemperantia, et actio libidinosa? Ad te 
parum redi, si vis, et intellige, ut nihil sit quod 
internum adeo lzdat liominum, ac sic externum 
depascat, uti iis obsequens | ira (21). Tu autem ex 
abundanti mentem illis subjugans, animi sensum 
captivum effecisti. Atqui omnium earum quas sunt 
in nobis, affectionum, lias duas maxime generales 
definiunt morales philosophi, iram scilicet et cu- 
piditatem, quarum utraque in te dominatum obti- 
neus, tyrannico, non privato impetu, infeliciter 
regnavit. Cupiditas quidem, ne ullis quidem adhi- 
bitis maelinis, mentis tuz arcem obsidionis lege 


capiens, ac ceu prases nescii regi animi tui, ex- 


sistens : ira autem tandiu captivans, donec in in- 
ferni laqueum, ac supremam malorum charybdim, 
dedit precipitem. An non hzc via illorum est qui 
scelesta patrant? Num aliter, divine obnoxios 
ultioni, ad ponam examinandos putas? Rursus 
vero evangelicam vocem audiamus. 


« Cum Herodis, inquit, natalitia agerentur, sal- 


. tavit Ilerodiadis filia in medio, et placuit Herodi. » 


Amentiam! Saltatio adolescentule, regis pruden- 
tiam cepit. Fracti inanuum motus, pedumque im- 
pudici flexus, ac membra ad luxuriam soluta, fir- 
mum ac solidam regis sensum enervarunt. Non 
audivisti Alexandrum Philippi filium oblatis ad 
concubitum Darii filiabus (22), regali animi prz- 


COMBEFISII NOTE. 


li ira iis obsequens. Ὡς θυμὸς ταύταις 
ούμενος * nimirum τῇ ἀχρασίᾳ xol οιλ- 
ράδει. Male interpres Lipomani, pro obse- 
: ministrans, redüidit, dominans ; quod est 
cum a philosophia, tum a textu Andrez. 
Aian apud cum τὸ, τὺν ἑντὸς üvÜpumov: 
naino restituendum ex Reg. 


(22) Oblatis ad. concubitum Darii filiabus. "rA 
ταῖς Δαρείου θυγατράσι προσενεχθείσαις. Interpres 
Lipomani : Septem. Darii filias, etc. Putem legisse 
ἕπτα, ἀντὶ τοῦ, ἐπί quod salis crassum ac ridicu- 
lui est. Duas ego sic oblatas lego, castas virgines, 
ac forma decoras, quarum Alexander pudor. c2u- 
suluerit : qua de τὸ multis in eo Plutarchus, 
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stantia, indigne tulisse, ac magnuin quid, plenum- A cvvoucíav, βασιλικῶς Suspoptsavia, xal 


que sobrietate, istud prolocutuin esse : « Turpe est, 
ut qui viros vicimus, a mulieribus superemur? » 
Adeo es incautus? Adeo inteimnperans ? Non audi- 
visti divinam vocem, quz dicit : « Videte ne mors 
ascendat per fenestras ?? » dico autem sensus, per 
quos internus homo ijaqueatur. Quid volupta- 
tis (25) habet saltatio Corybantica, aut musica 
instrumenta ad demulcendum comparata, sambuca, 
et cithara , et nabla, et tibia? Qua autem non ple- 
num exsistit. turpitudine corpus, quod libidinose 
motibus agitur, inque eum niodum contorta mem- 
bra, quz plaue obsessorum a dazmone simulacra 
quidam signaque videantur? Tu autem, his tan- 
quam cervi binuulus confossus, ac ceu volucris 
visco implicatus , neque ut caprea ex retibus ser- 
valus es 9, neque ut avis a laqueo liberatus Ρ. 
Quiuimo faeta tibi est laqueus puella saltatrix 
meretricis femine, foveaque profunda amoris 
illud in eum estrum. « Et saltavit, inquit, filia 
Herodiadis, et placuit Ilerodi, et dixit : Pete a ine 
quod volueris, et dabo tibi. Et cum juramento 
pollicitus est οἱ dare quidquid postulasset, usque 
ad dimidium regni sui.» Esto, placuerit tuuc 
saltans puelia, forsque etiam aliquid muneris 
puellae donare debucris : at certe eoruin quz pos- 
sent dari, non qui? niniia 40 exsuperantia essent ; 
eorum qua convivas voluptate afficerent, non qux 
molesta forent : num enim sancti caput atque pro- 
phete? : Sed propter. jusjurandum, inquit, et si- 
mul recumbentes, noluit ei abnuere. » O amentiam ! 
O cecitatem, pratextumque alienum a ratione! 
Ut enim petiisset ut a regno excederes, quomodo 
eras exsecuturus quod ei juraveras ? Ut auteui etiain 
petiisset ut effoderentur matris oculi, vel ut jus- 
sisset ut ab ejus omnino consuetudine recederes, 
jmplevissesue qnod petiisset ? « Sed propter jusju- 
raudum, inquit, οἱ simul recumbentes, noluit ei 
abnuere. » Quod enim dicitur, ejusmodi inevita- 
bilem necessitatem refert. Quid ergo facturus eras, 
ut illa unum quid praedictorum proposuisset ? Sed, 
ut videtur, « Omuis qui facit peccatum, servus 
est peccati 4. ». Nain qui suam voluptati subjecit 
rationem , fit quidem occulte vitiorum ac animi 


καὶ σωφροσύνης μεστὸν ἐπιφθεγξάμενον πρ 
« Αἱσχρὸν ἡμᾶς ἄνδρας νιχλσαντας, ὑπὸ - 
ἠττηθῆναι;,»,Οὕὔτως ἀφύλαντος εἶ ; Οὕτως d 
Οὐκ ἤκουσας τῆς θείας Γραφῆς λεγούσης * « 
μὴ θάνατος ἀναδθῇ διὰ τῶν θυρίδων ; » Aim 
αἰσθήσεων, αἷς ὁ ἑντὸς ἄνθρωπος maple 
τῶν πρὸς ἡδονην ἔχει Κορυδαντιασμὸς, fj | 
ὀργάνων θέλγητρα" συμθύχη τε καὶ χιθ' 
νάδλα xaY αὐλός ; Τί δὲ τῶν αἰσχρῶν οὐ vip. 
Ἀνγιζόμενον, xal µέλη στρεθλούµενα, ἃ τὰ 
νώντων εἰσὶν ἀληθῶς εἰκάσματα χαὶ µη 
Σὺ δὲ τούτοις ola νεθρὺς τοξευθεὶς Edge 
πτηνὸν ἰξευθεὶς, οὔτε ὡς δορχκὰς διεσώθης ἓχ 
οὔτε ὡς ὄρνεον ἐκ παγίδος ἐῤῥύσθης * ἆλ) 


B σοι γέγονεν τῆς μοιχαλίδος ἡ ὀρχηστρίς: x: 


6 


ἐπίχρημνος, ὁ πρὸς ἐχείνην οἵστρος. « Kc 
cato, Φησὶν, fj θυγάτηρ τῆς Ἡρωδιάδος, xa 
τῷ Ἡρώδῃ, xaX εἶπεν Αἴτησόν µε ὃ ἑὰνθι 
δώσω σοι. Καὶ μεθ) ὄρχου ὡμολόγησεν ab 
ὃ ἐὰν αἰτήσηται, ἕως ἡμίσους τῆς βασιλεία. 
"Ἔστω Ίρεσεν τότε ὀρχησαμένη ἡ maig, | 
χαὶ δωρηθῆναι τάχα παρὰ goo τῇ παιδί». 
ἑνδεχομένων, οὐ τῶν ὑπερεχόντων * τῶν ἠδόι 
δα.τυµόνας, οὗ τῶν ἀνιώντων * µήτι γὰρ τὴν' 
χαὶ προφήτου χεφαλήν; «᾽Αλλὰ διὰ τοὺς pue 
xai τοὺς συνανακειµένους, οὐχ ἠθέλησεν al 
τΏῆσαι. » Φεῦ τῆς ἀνίας ! φεῦ τῆς τωρώσεως 
ἀνευλόγου προφάσεως ! El γὰρ καὶ τῆς [| 
ἐξεσταχέναι σε ᾖττγσεν, πῶς ἂν τοὺς ὄρχουςπι 
ἐμεθώδευσας ; Βἰ δξ χαὶ τῆς μττρὸς ἕχχορα 
τοὺς ὀφθαλμοὺς ἑἐξητήσατο, Ἡ χαὶ τῆς κα 
ἀφεστάναι πρὸς αὐτὴν συνουσίας ἑπέταττε 
poo, ἄρα τὸ αἰτηθέν ; « Αλλά διὰ τοὺς ὄρχ 
σὶν, καὶ τοὺς συνανακειµένους, οὐκ Ἠθέλησι 
ἀθετῆσαι. » Τὸ γὰρ λεγόμενον πρὸς τοῦτο 
ἀνάγκης τὸ ἁπαραίτητον. Τί οὖν ἂν ἕπρ 
τῶν εἱρημένων µίαν προΐσχετο πρόταση 
ὡς ἔοιχεν, « Πᾶς ὁ ποιῶν τὴν ἁμαρτίαν, δοῦ 
τῆς ἁμαρτίας.ι 'O γἀὰρτῇ f6ov?, τὸν ἑαυτοῦ : 
ὑποζεύξας , δοῦλος μὲν ἀφανῶς Ὑίνεται * 
θῶν) τῷ θυμιχκῷ δὲ πρὸς ὑπουργίαν ὁρμήματι 
νος προφαίνει προφανῶς εἰς τοὺμφρανὲς τὴν ὁ 
ἐχεῖνο τῇ ἐχθάσει τοῦ τρόπου φαινόμενος 


perturbationum servus : ubi autem postmodum irz |) δουλώσασα πρὸ τῆς πείρας ἐδούψετο οὗ : 


motu administro utitur, suam aperte in publicuin 
producit affectionem ; illud sese morui eventu 
prodens, quod captivans voluptas ante rei peri- 
culum exigebat; non prius desinente ira, quam 
voluptatis laqueus, ea affectione laborantem homi- 
nem, reum demonstrarit. Vides in quantam tibi 


τοῦ θυμοῦ Ἀέξαντος, ἕως ἂν της fbovre fj m 
ἐμπαθῃ κατεδἰκασεν. Ορᾶς εἰς ἣν ἀἁτοπίας 
)tv ἁπώλιαθέν σοι τῶν ὄρχων dj προφορά 
πολλή ' πώρωσις νοῦ, χαὶ φρενῶν ἐξάμδλι 
τοιαύτην ἀθελτηρίᾳαν ἀπέτεχεν. « Αἴτησόν 
θέλῃης, xai δώσω σοι, ἕως ἡμίσους τῆς β 


* Jerem, ix, 21. ο Eccli. xxvii, 22. Psal. cx1vi, 1. 83Joan. vini, 54. 


COMBEFISII NOT.E. 


(33) Quid voluptatis. Iuterpres Lipomani nega- 
tivam habet, sed videatur vacare ; ut velit Andreas 
nullum veram voluptatem hahere ἴδια Corybsn- 
tica sed merum probrum; sin eutem carnalem 
voluptatem ac libi-inem in'elligit , tunc probanda 


sit Lipomani negativa ; nec duplex be 
aliunde prodierit, quam ex duplici illa ve 
modi acceptione, ac forte illa Liporani deb 
erri. 


IN S. JOANNIS DECOLLATIONEM. 
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ἵτως ἀφύλακτος sl; οὕτως εὐχερῆς, ὡς pij A prolapsa sit absurditatem, jurisjurandi voce tenus 


σθαι col; λογισμοῖς * μτδὲ, ὅπερ οὐκ ἐχρῆν 
τως προσήἠκασθαι συνιδεῖν; Σχόπει πρὸς 
Ιλίας ἐξηνέχθη σοι, τὸ προπετῶς ὁμόσαι’ TO 
κάσθαι, o0 φημµι βασιλιχὸν εἶναι γνώρισμα, 
μίας δὲ πάθος ἀχρατές: ὅπερ αὐτὸς ὑποστὰς, 
χριµένον ἑδέξω ὡς χεχριµένον. Τοιοῦτος 
€ vou, ἀχαλίνωτος, xal λόγος ἀφύλαχτος ᾽ 


ροῦ χαλοῦ χρίσεως ἐπιστατούσης τοῖς λογι- 


λὰ τἀναντ ία δρᾷν τοῦ νοῦ uid χωλύοντος, προ- 
ἐνου τοῦ χατὰ φύσιν φρονήµατος. "AAA ὁ μὲν 
οὕτω χκούφως ἐνεχθεὶς καὶ ἁθλίως, ἁθλίαν 
Avi mv bua mc stone ἀπηνέγχατο. 


prolatio ? Magna insania, mentis caecitas, sensuum - 
que hebetudo, hanc tibi stultitiam pepererunt. 
« Pete 4 me quod volueris, et dabo tibi, usque ad 
dimidium regni mei. » Adeo incautus es, adeo 
levis et facilis, ut non posueris modum raticuibus 
tuis, neque te, quod rton oporteret, sine probatio- 
ne ac judicio admittere intellexeris. Considera quo 
res cesserit, et quam parum in te consilii argue- 
rit, quod temere juraveris. Sic autem facile arripi, 
non regia? mentis indicium dixerim, sed profusio- 
ris impotens vitium ; cui ipse subjectus, quod non 
erat judicio probatum suscepisti, tanquam esset 


robatum. Ejuamodi cnim est mens omnis effrenis, et incautus sermo , ut non boni judicio 
és moderante, sed mentis judicio nihil prohibente, contraria faciat, sublato sensu naturse 
veo. Sic vero Herodes leviter ac misere arreptus, miserum nomen in perpetuum retulit, 


ὑ τῆς ἀνομίας xopáctov; τῆς µοιχείας τὸ Ὦ Quid vero scelesta puella ? adulterii esca illa, 


ὃ του Ἡρώδου ἄγχιστρον:. ἡ παγὶς ἐφ᾽ flv 
παρολισθήἠσας Ἠπροσέχοψε, xai θηραθεὶς 
γεν; «Εἶπεν, φησὶν, τῇ μητρὶ αὑτῆς; Τί 
5 Ἡ δὲ προθιθασθεῖσα , Δός por ὧδε, 
αὐτῆς τὴν χεφαλὴν Ἰωάννου τοῦ Βαπτι- 
Όρᾷς τὸν εὐαγγελιατὴν τἀληθῃη πανταχοῦ 
ινον; Τί γάρ φησιν; « Ἡ δὲ Ἡρωδιὰς ἑν- 
ᾧ, xai ἤθελεν αὐτὸν ἀποχτεῖναι, καὶ οὐκ 
'O γὰρ Ἡρώδης ἐφοθεῖτο τὸν Ἰωάννην, 
ὃν ἄνδρα δίχαιον χαὶ ἅγιον ' xal ἀκούων 
λλλὰ ἐποίει, xal ἡδέως αὐτοῦ Ἠχουεν.» 
xai πρὸ τῶν ὄρχων Ἠδη προσΣγχειµένην 
id, τὴν χατὰ τοῦ προφήτου φιλαπεχθήµονα 
Καὶ τί ταύτης ἑναργέστερον τῆς µαρτυ- 


μτ᾽ ἄν: Τὴν τε γὰρ παῤῥησίαν, xaY τὸν C 


ε τὸν πρὺς "᾿Ηρώδην ἔλεγχον τοῦ Ἰωάννου 
t, xa τὴν ἀπὸ χρόνου κατὰ βάθους ὑπο- 
ην αὐτῃ μῆνιν, ὑπ' ὄψιν ἄγει τῶν áxovóv- 
μο15 γὰρ τὸ, ἐνεῖχεν, ὑπάρχει προστατι- 
χαὶ δειχτιχόν  ἐπεὶ καὶ τὸ, οὐχ ἠδύγνατο, 
ἔχει τῆς ᾿Ηρώδου πρὸς Ἰωάννην μετ) 
τιμῆς ' ὅτι τε ἅγιον καὶ δίχαιον αὐτὸν 
X ἀχούων αὑτοῦ πολλὰ ἐποίει, xal ἡδέως 
ουεν. El xai δε τῶν ἄνω πρὸς τὰ χάτω 
» πολὺ πρὸς ἑαυτὴν τὸ διάφορον ἔχει: xal 
& πράγµατα, τὴν ἄλλως '"* αὑτὰ τοῦ xpa- 
ἄγοντος. Τὰ μὲν γὰρ πρῶτα ΄ παῤῥησία 
5᾿ xaX ἔλεγχοι, τὴν τοῦ βασ.λέως ἐπέπλητ- 
v* ἀνομοῦντά τε αὐτόν * κατ ἀδελφοῦ 

τὴν χοίτην ἐπιθουλεύοντα, προῦργον 
. Ὁμοῦ τὸ δι αἰδοῦς ἔχειν τοῦ θεοῦ τὸν 
!, ἅτε δίκαιον xai ἅγιον χώραν εἶχεν 
δὲ ἕξης, ἀνόμοια πάντη xai ἀπεμφαί- 


E τῶν προτέρων οὐδὲν κατ οὐδένα τρό- . 


λλον ἔχοντα. Ὅτου δὴ χάριν, xaY διατί; 
η γὰρ οἰνωθεὶς πρὸς τὸ τῆς µέθης χοὐφόν τε 
έµιον ἔρυμα, ὅθεν φυχρᾶς εἴνεχεν εὖορ- 


JA" 19, 20. 


Herodis hamus, laqueus in quem ille prolapsus 
offendit, et quo captus minime effugit? « Dixit, 
inquit, matri ου: Quid petam? Illa autem pra- 
monita : Da mihi hic, inquit, statim in disco 
caput Joannis Baptiste. » Vides evangelistam ea 
semper qua vera sunt adducentem? Quid enim 
ait? « Herodias autem ei insidiabatur, et volebat 
eum occidere, nec poterat. Herodes enim metue-- 
bat Joannem, sciens eum virum justum et sanctum; 
et audito eo multa faciebat, et libenter eum audie- 
bat 7. » Vides ante etiam jusjurandum fuisse sce- 
leratam feminam infenso animo in prophetam? 
Quid autem testimonio hoc evidentius esse queat ? 
Cum enim libertatem loquendi ac zelum Joannis 
ostendit , eo quod ille Herodem reprehenderet : 
tum olim imo pectore satam, ac inveteratam mue 
liercul:ze iram, in. auditorum aapectum producit. 
Hoc enim significat pariter atque ostendit vox 
illa, insidiabatur. Nam et illud, non poterat, ostendit 
llerodis in Joannem honorem θἱ reverentiam : 
quod nimirum is sanctum ac justum eum habe- 
ret, eoque audito multa faceret, ac libenter euin 
audiret. Quauquam ut priora cum sequentibus 
comparaveris, magnum discrimen est, nec res 
sunt equales, in quibus rex leviter haberet. Nam 
prima quidem, nempe loquendi liberias ac zelus, 
reprehensionesque, regis increpabant amentiam, 
ipsumque palam adversus fratrem inique agere, 
cujus cubili insidiaretur, commode arguebant. 
llactenus tamen habebat locum, ut Dei prophetam 
revereretur tanquam justum ac sanctum : at quae 
sequuntur dissimilia omnino ac discrepantia sunt, 
nec quidquam prorsus habent quod prioribus re- 
spondeat. Quorsum vero, ac quanam ex causa? 
Temulentus enim, ad leve ac frivolum propugna- 
culum ebrietatis sese convertit : quo factum est 
ul propter frigidum jusjurandum , et convivarum 


VARLE LECTIONES. 


pojtou. "rp, τὴν ἄλλως. 


1137 


S. ANDRE/£ CRETENSIS 


' reverentiam, majorem nefando concubitu nequi- A χίας, καὶ τῆς πρὸς τοὺς συµπότας αἰδοῦς, την µεί» 


tiam pareret ; tanquam in scena luderet simula- 
tionem, ratus fore ut oculum falleret, quem nihil 
potest latere. Qua id ratione? « Coniristatus enim, 
inquit, est rex : sed propter jusjurandum, et simul 
recumbentes, noluit ei abnuere. » Quid hac simu- 
latione magis abominandum ? Quid vero miserabi- 
lius juramenti illius religione? Nam cum liceret 
pio magis pratexiu, ac sensu regio jusjurandum 
depellere, malum malo confecit. « Misso enim spi- 
culatore jussit. amputari caput Joannis , et dari 
puelle. » Vidisti lebetudinem summam, ac levi- 
tatem ? Nonne przstabat bene pejerare, quam male 
jusjurandum servare? Aperte mentiri, nec in pro- 
phetam manum mittere? Delictài, ac imprudentis 
pollicitationis veniam petere, quam juste vera di- 
centem , injustum effici propheta occisorem , 
justumque sibi reponere judicium, ac effici filium 
- gehennz? Si quidem enim postulasset ut in Deum 
pecearet et idola erigeret, eisque subditorum san- 
guinem libaret ; filiosque, ac filias, matresque, et 
fratres, et uxores insuper mactaret : quomodo vir 
stultus jusjurandum super his depelleret ? Quomodo 
autem id auderet implere, eum Judza esset Roma- 
nis tributaria, cujus ipse tetrarchiam male rex 
administrabat? At ille quidem in hunc modum 
deceptus, puelle misere laqueo captus est. Illa 
autem cum esset instrumentum ad ialignitatem 
inventum, totamque in. se matris malitiosam ac 
sceleratam meniem expressisset, personam induit 
creditoris, ac tanquam |; indeprecabile debitum 
exigens, solvi petit a rege : « Da mihi hic statim 
in disco caput Joannis Baptiste. » Da mihi, in- 
quit, hic; idque statim, et in disco. Quid porro 
dabo? Non aurum, inquit, non gemmas pelluci- 
das ; non si quid regia sumptuosum habet'ac pre- 
tiosum; sed caput Joannis Daptiste. Quid. dicis? 
D.s caput, quod vel ipsi reverentur angeli? Das 
caput illud, super quod cum Verbum baptizaretur, 
Spiritus in specie columbz descendens volavii? 
Das pro parva voluptatis remuneratione caput 
jllud, cujus dextera euin baptizans qui sedet a 
dextris Patris, sauctificata est ? Caput illud uefarii 
ludi persolvis mercedem, cujus lingua in hodier- 


num usque diem stat clamans : « Non licet tibi p καθεζόµενον , ἡγιάσθη βαπτίζουσα; ἑχείνην τη 


habere uxorem Philippi fratris tui? » Hoc tucaput 
das in disco puelle, quod illa tuum amorem ad 
mechiam accenderit, et cor saltationibus saucia- 
verit? Quid facis, miser? Ejusmodine fers leges 
quas qui servat, inique, ac legis transgressor agit? 
Fane sancis qux separaut a. Deo, et quibus jus 
Ieditur? Unde tibi impium hoc ac nefariunr sci- 
tum? Quenanm impia lex Ίο suggessit? Apage, 
non sunt hzc Dei mei legis , aut Mosaicx. Non 
audivisti Proverbiorum scriptorem dicentem : « Li- 
bera eos qui abducuntur ad mortem, et eos qui 


VARIA LECTIONES. 


50 fg χεκωφωθ. 


“ἵπτατο ; ΤΓαύτην ἁμοιθὴν μικρᾶς ἡδονις Wi 


ζονα τῆς ἀθεμίτου µίξεως ἀνομίαν ὥδινεν * ὃς lv 
σχηνῃ παίΐδας τὸ ὃρᾶμα τῆς ὑποκρίσεως, λανθάνεν 
νοµίσας τὸν ἄληστον ὀφθαλμόν. T(va τρόπον; « Ἐν- 
πήθη γὰρ, φησὶν, ὁ βασιλεύς * ἀλλὰ διὰ τοὺς ὅρ- 
κους, χαὶ τοὺς συναναχειµένους, οὐκ Ίθελεν αὐτὴν 
ἀθετῆσαι.» Tí ταύτης της ὑποχρίσεως βδελυκτότε. 
pov; Τί δὲ τῆς εὐορχίας ἑχείνης ἀθλιώτερον :Ἑνὺν 
γὰρ αὐτῷ παρωθῆσαι τοὺς ὄρχους εὐσεθεστέρῳ προ- 
ὀλήματι, χαὶ βασιλείῳ φρονήµατι, χκακῷ τὸ χαχὺν 
συνεπέρανεν. c Αποσατείλας yàp σπεχουλάτωρα, 
ἐχέλευσεν ἀποτμηθῆναι τὴν χεφαλὴν Ἰωάννον, καὶ 
δοθῆναι τῷ χορασίῳ. » Εἶδες νωθείας xal χουφό- 
τητος ὑπερθολήν ; Οὐχ ἔδει μᾶλλον ἐπιορχῆσει 
χαλῶς, | χαχῶς εὐορχῆσαι, ψεύσασθαι προφανῶς, 
xai τοῦ προφήτου μὴ ἄφασθαι ; συγγνώµην αἱ. 
τῆσαι τοῦ παροράµατος, Ίπερ ἀληθεύσαντα διχαίας, 
ἄδιχον φονευτὴν ἀποδειχθῆναι προφῄτου, xal xpl- 
σιν ἔνδικον ἑαυτῷ ταμιεύσασθαι, xal γεέννης t 
σθαι υἱόν; EL γὰρ ᾖτησεν ἐξαμαρτεῖν elc θεὺν, 
xa εἴδωλα στῆσαι, χα) σπεῖσαι τούτοις αἵματα τῶν 
ὑπηχόων' υἱούς τε, xal θυγατέρας, xal μητέρας, 
xal ἁδελφοὺς, xai γυναῖχας προσεπ'θῦσαι, πῶς, 
ἂν τοὺς ἐπὶ τούτοις ὄρχους ὁ µάταιος ἐξεχκρούσατο, 
Πῶς δ ἂν καὶ πληροῦν αὐτοὺς κχατετόλµησεν, 
Ῥωμοίων οὔσης ὑποφόρου τῆς Ἰουδαίας, ἧς abt 
τετραρχῦῶν xaxüg ἑἐθασίλευεν; 'AXX ὁ μὲν οὕτω 
κεπφωθεὶς 1, ὑπὸ χόρης ἁθλίας ἐσαγηνεύθη. Ἐ 
δΣ, πρὸς χαχουργίαν ὄργανον ἐξτυρημένον ὑπάρ- 
χουσα, ὅλην τε τῆς μητρὲς ἐφ᾽ ἑαυτὴν ἀναμαί- 
µένη vhv κακότεχνον γνώµην, χρεωφειλέτου Oso 
ὑποχρίνεται πρόσωπον * xal ὥσπερ χρέος ἁπαραί» 
τητον, αἱτεῖ παρὰ βασιλέως τὴν ἕκτισιν * « AA pa 
ὧδε ἐξ αὐτῆς ἐπὶ πίναχι, τὴν χεφαλὶν Ἰωάννν. 
τοῦ Βαπτιστοῦ. Δός pot, Qvo, ὧδε, xax ἐξ αὐτῆς, 
xai ἐπὶ πίνακι. Τί δώσω; Οὐ χρυσὸὺν, qnot, 6 
λίθους διαφανεῖς ' οὐχ εἴ τι τῶν ἓν βασιλείοις d 
πολυτελὲς ἔχει, χαὶ τίµιον ' ἀλλά τὴν xsga.lir 
Ἰωάνγου τοῦ Βαατιστοῦ. Ti λέχεις; τὴν χεφε- 
Ἀὴν δίδως ἣν αἰδοῦνται xal ἄγγελοι; Ἐχείνην οὗ 
δίδως τὴν κεφαλὴν, fc ὑπεράνω βαπτιζοµένου we 
Λόχου, τὸ Πνεῦμα ἐν εἴδει περιστερᾶς κχαθιέµενον 





τὴν χεφαλὴν, fj; ἡ δεξιὰ, τὸν Ex δεξιῶν τοῦ Πατ 


χεφαλὴν μισθὸν ἀθεμίτου παιδιᾶς ἀποτιννύεις, f 
ἡ γλῶσσα µέχρι χαὶ νῦν ἕστηχε χράζουσα * « 7t 
Εξεστίν σοι ἔχειν τὴν Yovalxa Φιλίππου τοῦ ἁδε)φῦ 
σου; » Ταύτην δίδως σὺ τὴν χεφαλὴν ἐπὶ είνα 
τῷ κορασίῳ, ἐπειδή cou πρὸς µοιχείαν ixi 
τὸν ἔρωτα, καὶ «tv xapblav ἔτρωσε ταῖς ὀρχήσεση, 
ΤΙ ποιεῖς, ἆθλιε ; Τοιαῦτα νομοθετεῖς, ἅπερ ὁ chum 
ἀνομεῖ; το'αῦτα θεσπίἰγεις, ἃ τοῦ Θεοῦ χωρῦε; 
καὶ λωθᾶται τὸ δίχα:ον ; Πόθεν σοι «b doti. 
τοῦτο καὶ ἀθέμιτον πρόσταγμα ; Ποῖος ἀσεδὴς 12/58 
ὑπηγάρενσεν νόμος; "Απαγε. Οὐ τοῦ ipo) es 
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3 τῆς Μωσέως vopuoücciag. Οὐκ Ίχουσας A occiduntur redime *? » Si dicas: Nescio hoc; 


ῥοιμιαστοῦ Ἀλέγοντος * « Ῥῦσαι ἀπαγομέ- 
€ θάνατον, καὶ ἑκπρίου κτεινοµένους ; » 
ἴπῃς  Οὐκ οἶδα τοῦτο  γίνωσχε ὅτι Κύ- 
ερδίας πάντων Ὑινώσχει, ὃς « ἀποδώδει 
χατὰ τὰ ἔργα αὐτοῦ.» Tl. cauti συνάχεις 
be χαῦσιν αἰωνίου πυρός ; ᾽Αλλὰ, « Διὰ τοὺς 
, Φησὶν , xal τοὺς συναναχειµένους τοῦτο 

Καλῶς. Καὶ τίς ὁ βιασάμενος ἐξ ἀρχῆς 
σε χαθυποσχέσθαι, Τίς δ ἄν σε xàv ὁπωσ- 
δέξαιτο, ἢ ὡς τὸ τυχὸν ἐπαινέσειεν δήπου- 
ἱπροόρατον γὰρ ἐπὶ τῶν ἁδήλων f) μεθ’ ὅρ- 
όσχεσις, ὅταν ἀκρίτως ἑἐχφέρηται τοῦ λογι- 
Ἱν ἐπὶ θάτερα βάσανον οὗ λαθόντος, πρὸς 
ασιν τοῦ καλοῦ χαὶ τοῦ χείρονος. "O δὴ πρό- 
tai Ἰεφθάε πέπονθεν, ὁ µέγας 
, χαὶ διαθόητος , ἀσυλλογίστως εὐξάμενος, 
Θεῷ χαθυποσχόµενος, ὃ μὴ προϊδεῖν δι) 
€ δεδύνηται, δι ἐρημίαν τοῦ χξχριµένου λό- 
αἱ τῆς περὶ τὰ πραχτέα τοῦ νοῦ διαχρίσεως. 
ὦν σε τῇ χόρηῃ ὁμομωκότα, προδιορίσαι τι 
χήσεως ἄξιον ' μὴ Ύὰρ τὴν τοῦ Προδρόμου 
^ τὴν μτδεν) παρισουμένην πλούτῳ, µισθαρ- 
εμίτου θέας προέσθαι. Τί Υἀρ σοι βασιλεῖ 
ντι, τῶν τιµίων, f| χοµφοτέρων ἑλείπετο 
σαι τῇ ὀρχηστρίδι τὸν μισθὸν τῆς ὀρχήσεως, 
τρόπον ἕτερον σεαυ”-οῦ τὸν ἔλεγχον, τῆς ἀθε- 
ιέξεως ἀποσχυθαλίζειν ἑθέλων, ἀνεῖναι τῇ 
ροέχρινας ἐχεῖνον αἰτίσασθαι τὸν μισβὸν, 
σὺ δοχεῖς , ἀναιροῦντα τὸν ἔλεγχον * τὸ δὲ 
jo Βαπτιστοῦ χεφαλἠ " οὗ σὺ προφητοκτόνος 
., ἀπροσδοχήτως piv, οὐχ ἀθουλήτως δὲ, 
ἁλοὺς ἀτοπήμασιν, µλιχείᾳ xal µιαιφονίᾳ, 
χείρονι συναντεισάξας τὸ χείριστον. Τίς ἡ 
j παραφορά; Tig σοι ὁ τὸ οὕτως προσχε- 
αι θεῷ, xaX φονᾷν &v ὥρᾳ τρυφῆς ὑποῦέ- 


σὺ μὲν (jou τὸν Βαπτιστὴν ἀναιρῶν συναν- 
w αὐτῷ καὶ τὸν ἔλεγχον ' ὁ δὲ, καὶ τάφον 
χᾶν ὑπὸ γῆν κρύπτηται, οὐδὲν ἧττον ὑποφω- 
τὸν ἔλεγχον. Διττῶς ἐπὶ διττοῖς τοῖς ἐγκλή- 
αταθοῶν σου τῆς µαταιότητος. "Ώου δὲ, xal 
€ ἀνάπτειν σφοδρότερον τῇ ἐκείνου σφαγῇ, 
ἵστρον ἐπαύξειν, καὶ την ἡδονῆν ἀναφλέγειν 
oy. 


τούτου δεῖξις ἀληθὴς , τὸ ph αὐτίχα μὲν 
αι τὰ (ra πρὸς τὴν ἀπευκτὴν ἑκείνην 
ιν, καὶ θἄᾶττον ἀποπηδῆσαι, σχετλιάσαι τε 
ερδαμύκτῳ τῆς ὀρχηστρίδος ὁρμήματι δυσ- 
ντα" μέγα τε προπανοιμῶξαι, "loo , ἰοὺ , 
«εἰ τοιαύτης ἐγὼ βραχείας καὶ οὐτιδανῆς 
5, μισθὸν τηλικοῦτον προῄσομαι * οὗ μηδὲν 


xxiv, 11. * Act, 1, 94, " Rom. in, 6. 


scias quod Dominus novit corda omnium t, et 
« reddet unicuique secundum opera ejus." » Quid 
tibi materiam corngeris, ad zxt?rni ignis conflagra- 
tionem? Verum, « Propter jusjurandum, inquit, οἱ 
simul recumbentes, » hoc facio. Bene. Quis enim- 
vero ab initio coegit hoc polliceri ? Quis te autem 
ulla ratione admiserit, aut leviter laudaverii? 
Improvisa enim res est, in incertis obscurisque 
cum jurejurando praestita promissio, si quando 
judicio non discernente proferas, quod ratio non 
utrinque examen, ad boni ac mali probationem 
acceperit. Hoc prius quoqueusu venit Jephte, ma- 
gno illi ac celebri inter Judices, inconsiderate 


 voventi ac illud pollicenti Deo quod defectu con- 
ἐν Κριταῖς g silii, ac absentia judicatze rationis, discretionisque 


animi circa ageuda, przvidere nequivisset. Opor- - 
tebat ergo te, jurando puelle, dignuim. aliquid 
saltatione przefinire, ac ante animo constituere: 
nedum Przcursoris caput, nullis exequandum 
divitiis , nefarii spectaculi mercedem proderc. 
Quid enim tibi, qui rex esses, pretiosum aut ma- 
gnificum deerat, quod saltatrici in mercedem sal- | 
lationis rependeres? Verum cum alio modo a te 
velles projicere nefarii concubitus criminationem , 
maluisti permittere puellao ut eam mercedem pete- 
rct, quae tuo judicio reprehensionem ablatura 
esset : caput nimirum Joannis Baptiste , cujus tu 
prophet? óccisor fuisti ; prater quidem exspecta- 
tionem ; at non inconsulto (24), duplicis sceleris 


C effectus reus, adulterii scilicet ae homicidii; ac 


una cum malo, id inducens quod longe pessimum 
esset. Quaenam tanta hxc dementia? Quis te in- 
duxit ut sic Deum offenderes, cedemque patrarcs 
temnpore lztiliz ? 


Àc iu quidem arbitrabaris, tollendo de medio 
Baptistam, una cum eo reprehensionem quoque te 
sublaturum esse : at ille tametsi sepulcrum bhabi- 
tans; tametsi latet sub terra, nihil te minus re- 
prehendit; duplici titulo pro duplici crimine 
adversus tuam conclamans vanitatem. Existimabas 
vero illius te cz:de, vehementius accensurum vi- 
tiosi affectus flammam, «strumque amoris auctu- 
rum, ac voluptatem acrius inflammaturum. 

Hujus autem rei apertum indiciufn est quod non 
statim ad abominaudam illam petitionem aures 
ohbstruxeris, neque cito resilieris, deploraverisque, 
segre ferens impudentem saltatricis appetitionem, 
nec valde ejulaveris, dicens : Heu, eheu me, si 
tam brevis, tamque nullius momenti delectationis, 
tantam tradidero mercedem; ctii nullius in regia 
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At non inconsulto. Οὐκ ἁἀβουλήτως δὲ. Ut 
s promissione ignoratio quam nostri theo- 
ncomitantem vocant. Volebat siquidem, ac 
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modum quzrebat interficiendi Joannem ; haud ta- 
men ea occasione interficiendum putabat. 
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thesaurus contra appendi possit. Cur enim cum A ἀντιαοῦται τῶν ἐν βασιλείοις 95oauzGv Ἰσοστάδιον, 


oporteret in te reversum, assumptaque fiducia, 
per contrariam oppositionem negare pelitiunem, 
non regem agens puella flagitanti repugnasti, di- 
cens : Haud per Deum, qui loquitur in Mose, da- 
turus sum ; nec plane pro vili ac brevi spectaculo, 
talem mercedem commutabo. « Pretium enim 
meretricis tanquam et unius panis, » ul Parceinia 
habet Y. Quamobrem ne tantillum quidem renuisse, 
aut :gre tulisse, erant. signum animi sua sponte 
assentientis. Oportebat enim vocem statim emit- 
tendo, veliementer. deplorare, et flebiliter ejulare. 
Facillime enim jurisjurandi ρῶπαπι abjurasses, et 
illata negatione petjurii periculum  depulisses. 


Quonani id modo? Coutra jusjurandum jüsjuvan- p 


dum statuisses, et prius securido evertisses. Nolle 
porro ia sanguine Baptiste atque prophetze jusju- 
raudum ejusmodi admittere, nedum exsequi, fue- 
rit profecto viri sobrii, ac temperantis, ac ejus 
qui absque ira reprehensionem ferre novissel; 
quomodo rursus, non zazgre tulisse, nec vultus 
tristitiam prztendisse : aut, quod fuisset modera- 
tius , dere paruniper. deliberasse, arguit te cu- 
pide jusjurandum admisisse. Quod cum non posses, 
aut, ut verius dicam, nolles intelligere, protinus, 
pracepsque (25) immitem tulisti sententiam, ut 
caput illud amputaretur, quod in hodiernam usque 
diem tuam illam immensam arguit improbitatem. 
Nam cum οτί non jurare incaute , που 


jusjurandum  ebrietati permittere, sed torve etc 


aspere impudentem seductamque puellam aspi- 
cere, ut Lerrore vultus ei timorem . incutiens, eo 
contentiosam redigeres, ut ne ea quidem quao 
erant pro pedibus intueri posset, nedum impuden- 
ter nefanda exigere : e conira plane fecisti; tam 
faciles aures praebendo mxnadi, ae si eam omnino, 
non aliam  exspectares ab ea petendam sceleris 
mercedem. 

]ta captus fuit rex Judworum. Sic ejus animi 
debacchata est vecors amentia. In liunc cum stu- 
porem deducens ebrielatis demon, infeliciter dedit 
precipilem : suadens üt illud ampütaret caput, 
quod terrz latibula nón diu potuerunt sinu occul- 
tare ; quod calenti adliuc sanguine palpitans Herodes 
non est reveritug, cum cibi instar per id tempus in 
disco appositum cerneret. Sed illud quidem etiam 
ampiutatum clamat, nec sustinet tacere : sed te ad- 
huc adulterum arguens, altum profert : « Non licet 
tibi habere uxorem Philippi fratris tui. » Frustra 
ergo cst a te scelus perpetratum. Inanis fuit con- 
siliaria : vaua etiam fuit petitio saltatricis. Ac tu 
quidem servato juramento, taequam  pejerasses, 
&lerno reatui obnoxius es : « [niquitates enim ca- 


Y Prov. vi, 96. 


'ÀvO' óxou γὰρ δέον ἐχνήφαντα καὶ ἀναθαρσίσαντα, 
6: ἀνθυποφορᾶς ἁπαγορεῦσαι τὴν αἴτησιν, οὐχ ἁντ- 
επεξῆλθες ὡς βασι)εὺς τῷ τῆς κόρης αἰτήματι, λέ- 
(9v * Οὐ μὰ τὸν ἐν Μωσεῖ λαλοῦντα θεὸν, οὗ δώσω, 
οὗδ' ἐγὼ τοιοῦτον μισθὸν φαύλης τινὸς xal mpos- 
χαἰρου θεωρίας ἁἀμείφομαι. « Τιμη γὰρ wx 
vm, ὡσξὶ καὶ ἑνὸς ἄρτου, » xarà τὴν Παροιμίαν, 
"5:6, τὸ μγδξ πρὸς τὸ τυχὺν ἀνανεῦσαι, f] ὄνσχι- 
ρᾶναι, σημεῖον ἣν ἐθελουσίου γνώμης πρὸς ov. 

κατάθξσιν. Ἔδει γὰρ αὑτίχα φωνὴν ἑπαφένα, 

χαταφοριχῶς ὀδύρασθαι , xal ὙΥοερὺν ὀλολύξαι, 

Ῥᾷστα γὰρ ἂν xal τὴν τῶν ὄρχων ἐξωμόσω ποινὴν, 

καὶ τῆς ἐπ'ιορχίας τῇ ἀντεισφορᾷ, τῆς ἀβνήσιως, 

ἐξεχρούδω τὸν χίνδυνου. Τίνα Oh τρόπον; Ὄρχο 

ἀνθυπήνεγχκας ὄρχῳ, καὶ ἀνέτρεψας τῷ δεντἐρῳ 

τὸ πρότερον. Τὸ δὲ ἐφ᾽ αἴματι Παττιστοῦ xal προφή. 

του τοὺς τοιούσδε py, ῥούλεσθα:ι ὄρχους προϊεσθαι, 

µήτι γε συμπεραΐνειν, τεχμἑριον ἂν εἴη ἀνδρλς η. 

φοντος, καὶ φέρειν εἰδύτος ἔλεγχον ἄνευ θυμοῦ ' ὃς 

χαὶ τὸ ἕαπαλιν ' μὴ δυσανασχετήσαντα καττφὲς iv- 

δείξασθαι πρόσωτων, ἣ, τό γε μετρ.ώτερον πρὸς δ:4- 

σχεβιν παβαπέµφαι τὸ δρᾶμα, τεχμτριοῖτο τοὺς ὅρ- 

Χους ἐχθύμως προσἑκασθαι. Ὅ μὴ συν δεῖν δυνηθεὶς, 

ἡ οὗ βουληθεὶς εἰπεῖν ἁ ιηθέστερον, ajilxa xal τὸ- 

μῶς ἀπερήνω ξίφει τὴν κεφαλὲν ἐχείνην ἀποτμηβῇ» 

ναι, τὴν ἕως νῦν ἑλέγχουσάν σου τῆς παρανοµίας si 

ἅμαχον. Παρὸν γὰρ μὴ ἀφυλάχτως ὀμόσαι, μηδὲ τος 

ὄσχηυς ἐπιτρέψφαι τῇ μἐθῃ’ ἀλλά τι βλοσυρὸν 9) p 

νιχὸν ἀποθλέφαντα πρὸς τὸ ἀναιδὲς Exclvo xal xau- 

γοητευμµένον χοράσιον, ὡς τῇ ἐχπλήξει τοῦ ole 

τος δείσασαν συστἀληναι την δύσεριν, πρὸς τὸ qal 

τὰ iy ποσὶ χείµενα συνορᾷν δύνασθαι, µήτι γε üval- 

δην εἰσπράττειν τὰ δύσᾳημα τοὐναντίον εἰργάδω, 

φορούδην οὕτω τὴν ἀχοὴν παρασχὼν τῇ μµαινάδ, 
ὡσανεὶ ταύτην, οὐχ ἑτέραν ὑπ αὐτῆς ἐξαιτηθῆναι 
Ti μισθαρνίαν τοῦ μύσους χαραδοχῶν. 


Οὕτως ὁ βασιλεὺς ἑάλω τῶν Ἱουδαίων. 0Οὔταος 
ἐξεθαχχεύθη τῆς Exelvou φρενὸς d$ παράφορος &vout 
Ηρὺς ταύτην αὐτὸν τὴν ἁπόπληξιν ὁ δαίµων τῆς μέθη 
ἀποθουχολῆσας δυστυχῶς ἀπεχρήμνισεν, τὴν xege- 
Jv ἐχείνην ἀποτεμεῖν πείσας, fiv οὐκ Ίνεγχαν ifi 
πολὺ κευθμῶνες γῆς ἐπιχαλύπτειν ἑγχόλπιον' ἡν ἓπ 

D τῷ αἴματι σπαἰρουσαν Ηρώδης οὐκ ἑνετράπη, siti 
παρατεθεῖσαν ἔδεσμα κατιδὼν ἐπὶ πίναχι. "AXI 1 
μὲν χαὶ τμηθεῖσα χράζει, xal σιγᾷν οὐκ ἀνέχε' 
ἁλλ᾽ ἔτι μετὰ παῤῥησίας ἑλέγχουσά σε porn dert 
« Οὐκ Εξεστίν σοι ἔχειν, Bod, την γυναῖχα Φιλίκροῦ 
τοῦ ἀδελφοῦ σου. » El; µάτην οὖν σοι πεπόνττα 
πονήρευμα. Διάχενος καὶ ἡ σύμδουλος" pazala xil 
τᾶς ὀρχηστρίδος ἡ αἴτησις. Καὶ σὺ μὲν εὐορχ/δή! 
ὡς ἐπιορχήσας, εἰσαεὶ χαταλἐχρίσαι. « Dapzwgit 


COMBEFISII ΝΟΤΗ, 


(235) Pracepsque. Καὶ τομῶς. Videatur eadem: 


signilicatione aceipere, atque ἀποτόμως, quod. et 
celeritatem et severitatem. signiflcat, τὸ χαταγοη- 


τευμένον accipio passive, ut ipsa puella dicatur 


velut fascinata, 4ο prestigiis illusa a matre, id 
Baptiste caput peteidum. Τὸ, φορούδαΥ, rarius V" 
detur : est a φέρω" velut. patulas, et que fi 

[errentur. 
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κα ἀγρεύουσιν. » "Exsivm δὲ, πρὸς τῷ τῆς A piunt virum x. » Illa autem, preter flagitium adul- 


µιάσµατι, καὶ τὸ τῆς µιαιφονίας προσ- 
) Ἀύσος. « Γυνὴ γὰρ ἄφρων, φησὶν, οὐχ ἐπί- 
ἰσχύνην, ἀλλ᾽ ἐπὶ πέταυρον ᾷδου συναντᾷ. » 
ne µαχλώσης μαστρωπὸς ὀρχηστρὶς, µη- 
φυμπαροινῄσασα Φόνοις, οὐδὲν ἁπώνατο 
jig ἓν γεέννῃ φλογὸς, καθ fjv ἑνδίχως τὰς 
εἰαπράττεται. « Tf, ἀφροσύνης οἱ πόδες 
γι τοὺς χρωμµένους αὐτῇ μετὰ θανάτου εἰς 
ν τὰ δὲ ἴχνη αὑτῆς οὑκ ἐρείδεται. » Τοιαῦτα 
μούντων τὰ δράματα" ταύτην δίδωσι τὴν 
αν τοῖς αὐτῆς ἑρασταϊῖς d) λαγνεία * ταῦτα 
ιάστοις ἡ ἐμπαθὴς τῶν ἡδονῶν ἀχρασία χα- 
à ἐπίχειρα. 
y ἀχούετε, ὅσοι τε μιγάδες, xal οἱ τὸ ἄζυγον 
τες, χα) λόγοις Παροιμιαχκοῖς ἑστιαθῶμεν, 
3€ μᾶλλον thv ἀκοῆν κχαταυλήαωμεν. Τἰ δξ 
εἰδότας εἰπεῖν, ἃ ph πεφύχασιν ἀγνοεῖν, 
4p ἔσμεν διδαχτοὶ θεοῦ ἐν Χριστῷ, κατὰ τὸν 
lov. Ὡς ὤφελον χαὶ ἡμεῖς, 6 τῇδε συνειλεγ- 
βότευχτος σύλλογος, τῆς αὐτῆς ἠξιώμεθα γά- 
ς μὴ δεῖσθαι τοῦ διδάξοντος, f) ἐπιπλήξον- 
ὀρχεῖσθαι µόνῳ τῷ ὑποδείγματι, πρὺὸς τὸ 
εφυγεῖν τῆς ᾿Ηρώδου παραπληξίας τὴν µ- 
XX μήτε ῥᾳστώνῃ τινέ που ταῖς ἀχαθέχτοις 
αθῶν ὀρέξεων ὁρμαῖς ἐπαφεῖναι τὸν νοῦν, 
λείῳ τῶν ἡδονῷν συληθέντα τὸν λογισμὸν, 
ναι πρὸς συγχατάθεσιν * τις ὠδίνουσα τῆς 
; τὸ φάρµακον, συναποχύει τὸνθάνατον... 
α μὴ πἆάθωμεν ἡμεῖς, τηρήσωμεν ἑαυτοὺς, 
; δι) ὅλου γινόµενοι, νυσταγμῷ μηδενὶ συγ- 
0€, ἵνα ph λαθὼν ὁ δράχων, ὑποσυλήσῃ τὸν 
^. Λάδωμεν οὖν xoi) πάντες διδάσκαλον τὸν 
ιστὴην σήμερον, προφυλακτιχοῖς ἡμᾶς xat- 
Ίμενον:. λόγοις, καὶ διεξοδικώτερόν πως ὑπ- 
rà ἐξ ἐπιθουλτς γυναιχῶν ὑποτιθέμενα τοῖς 
έροις ἕνεδρα. Φησὶν γοῦν' « Mt πρόσεχε φαύ- 
xl. Μέλι γὰρ ἀποστάζει àzb χειλέων γυναι- 
ης, { πρὸς χα.ρὸν λιπαίνει σὺν φάρυγγα! 
μέντοι, πιχκρότερον χολῆς εὑρήσεις ^ xal 
ον μᾶλλον µαχα/ρας διατόμον. » 


ὡς ἂν ph προσχορῆς ὁ λόγος f| φορτιχὸς 
ν μικρὰ ἅττα προσθήσω τοῖς εἰρημένοις 
' εἰδόσιν ὑπόινησιν, τοῖς δὲ ἀγνουῦσιν ἆσ- 
ϱὐ τὴν τυχοῦσαν προσάγοντα. « Πίνε, φησὶν, 
πὸ σῶν ἀγγείων, καὶ ἀπὸ σῶν φρεάτων πη- 


(v, 32. y» Prov. 1x, 15, 18. 


* Prov. v, 5 


terij, cx dis quoque facinus adjecit. « Mulier enim 
insipiens, inquit, pudorem nescit, sed ad inferni 
profundum occurrit 7. » Libidinosze autem feminz 
lena saltatrix, una cum matre in. czde petulans, 
nihil hinc amplius commodi reportavit, quam ge- 
hennz2 flammam, in qua merito poenas luit : « Im- 
prudenti& pedes deducunt utentes ea cuin morte 
ad infernum : et vestigia ejus non firmantur 5.) 
Tales sunt sceleratorum fabule : hunc luxuria 
fructum suis tribuit amatoribus : hzc impudicis 
premia, vitiosa voluptatum intemperantia lar- 
gitur. 


Hec audite, quotquot s»culo aliis commistum 
vivilis, ac si qui vitam calibem agitis, sumptisque 
e Proverbiorum libro verbis epulemur, atque iis 
maxime aures mulceamus. Quid porro ad eos atti- 
net dicere, qui sciunt. Omnes enim didicimus a Deo 
in Christo, juxta Apostolum * (26). Utinam nos 
quoque, hic loci collectus sacer conventus, gratiam 
ejusmodi promeruissemus, ut non haberemus opus 
docente, aut increpante; sed nobis sufficeret exem- 
plum, ut omnem Herodis amentiz imitationem {ι- 
geremus, ac neque remissione ulla impotentibus 
vitiosarum cupiditatum motibus animum dederc- 
mus; neque voluptatum blanditiis inescatus ani- 
mus, in consensum sinistre ageretur: qui quidem 
dum peccati remedium parturit (27), una etiam 
mortem parit. Quod ne nobis acciderit, nos ipsi 
conservemus, facti omnino oculus, qui nulla dor- 
mitatione claudatur, ut ne clam nobis draco thce- 
saurum furetur. Communi ergo, omnes consp:ra- 
tione, doctorem hodie Paremiastem assumamus, 
qui nos vcrbis ad hoc compositis previe muniat, 
fusiusque enarret, quas ex mulierum insidiis sim- 
pliciores homines offensiones accipiunt. Dicit ita- 
que: « Noli attendere mulieri fallaci. Mel cnim 
distillat a labiis muliería meretricis, quze ad tem- 
pus impipguat fauces tuas : postea vero amario- 
rem felle invenies, et acutam magis gladio bici- 
piti 5. » 

Sed ne aut satietatem afferat, aut molesta videa- 
tur oratio, pauca quaedam adjiciam iis quae dicto 


D sunt; ipsa quidem, iis qui norunt, ad memoriam 


futura, iis autem qui nesciunt, non levem caulio- 
nem prazbitura. « Bibe, inquit, aquas de tuis vasis 


a l Thess. :v, 9. * Prov. v, 9-4, 


VARLE LECTIONES.: 


rp. Lipoin. θάνατον, non benc. 


COMBEFISII NOT £. 


urta Apostolum. luterpres Lipom. Joan- 
ingelistam : apud quet etiam reperitur 
torum a Deo doctrina : eoque non liquet 
Rndreas Paulum aut Joanuem citaverii. 

jum peccati remedium parturit. Ὡδίνουσα 
ρτίας τὸ φάρμαχον ' palam referens, τὸ, 
ιν, consensum. Velit dicere ejus esse 


peccati morlem, ac remedium peccati : sive, mor- 
tei ac vitam : quod sic plane babet, ac formaliter 
ut vocant, supposita semper excitatione divina. 
Interpres Lipom. aliter legit vel habuit: Peccati 
morlem cupiens, mortem ipsam parit, quod nen 
satis intelligo. | 
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et de puteorum tuorum fonte. Fons aqui sit tibi A γῆς. Ἡ πηγὴ τοῦ ὕδατος, ἔστω σοι ἰδία, χαὶ συνευ- 


proprius, et jucundare cuin uxore, qua a juventute 
tua : in ejus enim amicitia conversatus, diuturnus 
eris *. » Et iterum : « Ne multus sis ad alienam, 
neque te ulne complectantur non propria. Sunt 
enim coram Dei oculis viz viri. Ne dederis somnum 
oculis tuis, neque indormites palpebris tuis : ut 
salveris tauquam daimula e laqueis, ct tanquam 
avis e reti J. » Et iterum : « Nete vincat foruie 
coucupiscentia, neque capiaris oculis tuis, neque 
abripiaris ab ejus palpebris : Mulier enim virorum 
pretiosas venatur animas, Vix autem inferorum 
domus ejus, deducentes in secessus mortis. Tu au- 
tem, fili, audi me : neque declinel in vias ejus cor 
tuum; nec decipiaris in semitis ejus. Multos enim 
vulnerando dejicit, οἱ inuumerabiles sunt quos tru- 
cidavit e. » — « Tu autem ne injicios oculum 
tuum ad eam, sed resili, ne moreris in loco : ita 
enim transibis aquam alienam. Ab aqua autem 
aliena abstine te, et de fonte alieno ne biberis : ut 
longum vivas tempus; et adjicientur tibi anni vi- 
tz f. » Atque sufficiunt hec quidem ad castigan- 
dum eos, qui sunt segniores, quibus nos abunde 
coimmuniit depromptus sermo ex Proverbiis, s0- 
randi, inquam, Baptiste, qui hanc nobis apposuit 
mensam : non sanguine cruentam, recens jugulati 
caput apponentein ut escam, non crateribus cruo- 
rem mero commiscentem. liec lHerodiauz iniqui- 


tatis manupretia ; iis ille convivium instruit, talia C 


ille convivis miscet pocula. Sed non ita is qui 
nostro praeest convivio ; absit! Contra enim, for- 
titudinis ac sobrietatis, pudicitieque nobis instru- 
xit cenam, cujus ingurgitati obsoniis, meliores 
evasimus, | 


Quoniam autem magno Joannis adversus llero- 
dem convivii transmisso pelago, in portum tran- 
quillun, secundis ejus ad Deum precum auris 
pervenimus ; tempus est ut vela demittentes, ser- 
monis remigationem iutra portum sistamus. Equum 
autem arbitror ; nam οἱ naut:? id moris habent, ut 
nos quoque quod sanctum videatur facientes, par- 
vam epilogo orationem connectamus, lectisque 
Sceripturze flosculis virum coronemus : siquidem 
lamen virum nuncupare deceat eum qui omni ma- 
jor homine, inter natos mulierum apparuit. Hic 
enim est quem multis Scriptura locis varie desi- 
gratum invenerimus, modo ut apis argumentosa 
diligenter lustremus. Multas enim nobis ejus appel- 


{αἶνου μετὰ Ὑγυναιχὸς, τῆς Ex νεότητός σου. Ἐν 


γὰρ τῇ ταύτης qa συμπεριφερόµενος, πολλοστὸς 
Esp. ». Καὶ αὖθις: « Mh πολὺς ἴσθι πρὸς ἀλλατρίαν, 


μτδὲ συνέχου ἀγχάλαις ταῖς μὴ ἰδίαις. Ἑνώπιον γάρ. 


claw τῶν τοῦ Θεοῦ ὀφθαλμῶν, ὁδοὶ ἀνδρός. Μὴ 6i; 
ὕπνον σοῖς ὄμμασιν, μηδὲ ἐπινυστάξῃς σοῖς βλεφά. 
potc* ἵνα σώσῃ ὥσπερ δορχὰς ἐκ βρόχων, καὶ ὥσπερ 
ὄρνεον Ex παγίδος. 2 Καὶ αὖθις. « Mf) se νιχησάτω 
Χάλλους ἐπιθυμία, μηδὲ ἀγρευθῆς σοῖς ὀφθαλμοῖς, 
μηδὲ συναρπασθῆς ἀπὸ τῶν αὐτῆς βλεφάρων. Γυὴ 
Υὰρ, ἀνδρῶν τιµίας ψυχὰς ἀγρεύει. 'Οδοὶ δὲ iiw, 
ὁ οἶκος αὐτῆς, κατάγουσαι εἰς τὰ ταμιεῖα θανάτου. 
Ej δὲ, υἱὲ, ἄκονέμου, xal μὴ ἐχχλινάτω εἰς «à; ἐδὼς 
αὐτῆς ἡ xapbla σου, xai μὴ πλαντθῆς ἐν ἀτραποῖς 


Β αὐτῆς. Πολλοὺς τρὠσασα χαταθέθληχεν, καὶ &vapl- 


θµητοί εἰσιν, οὓς πεφόνευκεν. » — « Xy δὲ μὴ im- 
στήσῃς τὸ σὸν ὄμμα πρὺς αὐτήν' ἀλλὰ ἁποπῄδτουν' 
μὴ χρονίσῃς ἓν τῷ τόπῳ’ οὕτως γὰρ διαθἠση ὕδωρ 
ἀλλότριον. 'Amb δὲ ὕδατος ἀλλοτρίου ἁπόσχου, xel 
ἀπὺ πηγῆς ἀλλοτρίας μὴ minc, ἵνα πολὺν ήσῃς χρό» 
yov, χαὶ «προστεθήσεταί σοι ἔτη ζωῆς. » Ἴχαιὰ μὲν 
xai ταῦτα σωφρονίσαι τοὺς νωθεστέρους, οἷς àne- 
χρόντως ἡμᾶς ὁ Παροιμιαχὸς χατηαφαλίσατο λόγος" 
ὁ τῆς σώφρονος γλώσσης ἐχείνου τοῦ θεσπεσίου συν- 
Ίγορος' τοῦ σεθασµίων, φτμὶ, Βαπτιστοῦ" ὃς ταύτην 
ἡμῖν παρέθηχεν τὴν τράπεζαν σήμερον’ o5 πιφοι- 
νιγµένην αἵμασιν' o) νεοσφαγη κεφαλὴν προτιθεµέ- 
γην ὡς ἔδεσμα' οὗ συνεχχέουσαν τῷ λύθρῳ τοῖς xpt- 
τῆρσι τὸν ἄχρατον. Ταῦτα τῆς Ηρώδου παραν- 
μίας ** τὰ ἐπίχειρα' τούτοις ἐχεῖνος ἐστιᾷ τὸ eue 
πόσιον’ τοιαῦτα χίρνηαι τοῖς συµπόταις ἐχεῖνος tl 
πόµατα. Οὐχ ὁ ἡμέτερος συµποσιάρχτς ἅπαγεί 
Τοὐναντίον μὲν, ἀνδρείας xai σωφροσύνης ἡμῖν 
ἑστιάσατο δεῖπνον, οὗ τῶν jov ἐμφορηθέντες, 
τίους γεγόναµεν. 

Ἐπεὶ οὖν τὸ µέγα τῆς Ἰωάννου πρὸς Ἠρώδι 
ἑστιάσεως διαπορθμεύσαντες πέλαγος, ἓφ᾽ ὅρμον 15’ 
λήνιον ταῖς αὐτοῦ πρὸς θεὸν εὐκτιχαῖς κατηντία» 
μεν αὔραις, καιρὸς Ίδη τὰ ἱστία χαλάσαντας, εἶου 
λιμένων διαναπαῦσαι τοῦ λόγου τὴν εἰρεσίαν. Δίχειω 
δὲ οἶμαι (xal γὰρ τοὺς πλωτῆρας ἔθος τοῦτο ποιεῖν, 
καὶ ἡμᾶς ὅσιά γε πράττοντας, μικρὸν παρενεῖραι M 
vov τῷ ἐπιλόγῳ , καὶ Γραφιχοῖς ἄνθεσι στεφανῶδει 


D τὸν ἄνδρα" eU γε χαὶ ἄνδρα χρὴ λέγειν, τὸν πάντων 


ἀνθρώπων Bv γεγνητοῖς γυναικῶν ἀναφανέντα μή’ 
ζονα. Οὗτος Y&p ὲστιν, ὃν πολχαχοῦ τῆς Εραφῆς 9t 
póusvoy πολυσήµως εὑρήσομεν, τῷ φιλοπόνῳ fi 
µελίσσης ταύτην ἐμπεριερχόμενοι. Ηολλὰς Υὰρ εὖ- 
τοῦ τὰς προσηχορίας ἡμῖν ἑνεποίησεν ἡ τῶν sp 


γµάτων περιωπή" ὧν ἑχάστῃ τὴν προσῄχουσαν 
μαρτυρίαν παραθεὶς, τὸ ἀξιόλογον τῶν ὀνομάτω 
δείχνυµι. 

"Ec:t γοῦν αὐτοῦ ἡ πρώτη χλῖαις, Υἱός. «Mh 
φοθοῦ γὰρ, Ζαχαρία, φησίν’ ἰδου Ἑλισάθετ γυνή 


lationes rerum consideratio attulit, quarum sin- 
gulis congruum testimonium adhibens, quam fue- 
vint rationabiliter ascripta nomina, ostendo. 

Est itaque prima ejus appellatio, Filius. « Ne 
timeas cuim, inquit, Zacharia; ecce Elisabeth pa- 


€ Prov v, 15-17. ἆ Ργον. vi, 4, 5, 35, 20. * Prov. vu, 924-27. t Prov. 1x, 19, sec. LXX. 
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xai πολλοὶ bv τῇ γεννήσει αὐτοῦ χαρῄσον- A riet tibi. filium, et multi in nativitate ejus gaude- 


- € Τῇ δὲ Ἑλισάδετ ἐπλήσθη ὁ χρόνος τοῦ 
Yeh, καὶ ἐγέννησεν υἱόν. » Βρέφος: « Καὶ 
be Ίχουσεν ἡ Ἐλισάδετ τὸν ἀσπασμὸν τῆς 
ἐσχίρτησεν τὸ βρέφος ἐν τῇ κοιλίᾳ αὐτῆς, 
σθη Πνεύματος ἁγίου ἡ Ἐλισάθετ. Ἰδοὺ 
Υένετο ἡ φωνὴ τοῦ ἀσπασμοῦ σου εἰς τὰ ὦτά 
tw, ἑσχίρτησεν τὸ βρέφος ἐν ἀγαλλιάσει by τῇ 
v. Παιδίον’ « Kal σὺ δὲ, παιδίον [προφήτης] 
| χληθήση. Τὸ δὲ παιδίον ηὔξανε, xal ἔχρα- 
πνεύµατι, καὶ ἣν ἐν ταῖς ἑρήμοις, » χαὶ τὰ 
ας * « Οὗτος ἔσται μέγας ἑνώπιον Κυρίου, 
καὶ σίχερα οὐ μὴ πίῃ’ καὶ Πνεύματος ἁγίου 
ἴται, ἔτι Ex χοιλίας μητρὸς αὐτοῦ. » Ἰωάν- 
εἰ ἐγένετο τῇ ὀγδόῃ ἡμέρᾳ, 00v περιτεμεῖν 
I'M, xal Σχάλουν αὐτὸ ἐπὶ τῷ ὀνόματι τοῦ 
αὐτοῦ, Ζαχαρίαν. Καὶ ἀπεχρίθη ἡ µήτηρ 
αἱ εἶπεν, Οὐχί: ἀλλὰ κληθήσεται Ἰωάννης. 
[αρίας ὁ πατηρ αὑτοῦ αἰτήσας πιναχίδιον, 
Ἰωάννης ἔσται τὸ ὄνομα αὑτοῦ. » "Ανθρω- 
ένετο ἄνθρωπος ἀπεσταλμένος παρὰ θεοῦ, 
τῷ Ἰωάννης. » Προφήτης, «Τί ἐξήλθετε 
ἔρημον θεάσασθαι; προφήτη»; Ναὶ, λέγω 
| περισσότερον προφήτου. Πάντες γὰρ οἱ 
& xaX ὁ νόμος, ἕως Ἰωάννου προεφήτευσαν. 
Καὶ εἰ θέλετε δέξασθαι’ € Αὐτός ἐστιν Ἠλίας 
 ἔρχεσθαι. » --- «Καὶ αὐτὸς προε)εύσεται 
Κυρίου ἓν πνεύµατι xal δυνάμει Ἠλιοῦ. » 
ος « ΗἨλθον δὲ καὶ τελῶναι βαπτισθῆναι, 
) πρὸς αὐτόν 
ἓξ. Ἑτοιμαστής * « Προπορεύσῃ γὰρ πρὸ 
ν Κυρίου ἑτοιμάσαι ὁδοὺς αὐτοῦ. » Κἢρυξ' 
το Ἰωάννης βαπτίζων ἐν τῇ ἑρήμῳ, xoi 
v βάπτισμα µετανοίας εἰς ἄφεσιν ἁμαρτιῶν. 
ρυξεν λέγων Ἔρχεται ὁ ἰσχυρότερός µου 
39, ) xal τὰ ἐξ. Φωνή * « Τίς eT, ἵνα ἀπό- 
Ὅμεν τοῖς πέμψασιν ἡμᾶς; τί λέγεις περὶ 
| Ἔφη' Ἐγὼ quvh βοῶντος ἐν τῇ ἑρήμῳ. » 
he * « Παραγίνεται ὁ Ἰησοῦς ἀπὸ τῆς Γαλι- 
X τὸν Ἰορδάνην, τοῦ βαπτισθΏναι ὑπ' αὐ. 
| δὲ Ἰωάννης βαπτίζων, καὶ παρεγένοντο 
xai ἑθαπτίζοντο, » Ομολογητής, « Καὶ 
σεν, xal οὐχ ἠρνήσατο, καὶ ὡμολόγησεν, ὅτι 
'ἐγὼ Χριστός. » Μάρτυς: εθὐχ ἦν ἐχεῖνος 


bunt. » — « Elisabeth autem impletum est tempus 
pariendi, et peperit filiuin 8. » Infans : « Et factum 
est, postquam audivit salutationem Marie Elisa- 
beth, exsultavit infans. in utero ejus : et repleta 
est Spiritu sancto Elisabeth ^, » — « Ecce enim ut 
facta est vox salutationis tuz in auribus meis, in- 
quit, exsultavit in gaudio infans in utero meo 1. » 
Puer : « Et tu puer Propheta Altissimi vocaberis. 
Puer autem crescebat, et confortabatur spiritu, ct 
erat in desertis i, » etc. Magnus : « Hic erit ma- 
gnus coram Domino : et vinum et siceram non bi- 
bet, et Spiritu sancto replebitur, adhuc ex utero 
matris sus k. » Joannes : « Et factum est in die 
octavo, venerunt cireumcidere puerum, et voca- 
bant eum nomine patris sui, Zachariam. Et re- 
Spordens mater ejus, dixit : Nequaquam : sed 
vocabitur Joannes. Et Zacharias pater ejus, postu- 
lans pugillarem, scripsit : Joannes est nomen 
ejus !. » Homo : « Fuit homo missus a Deo, cui 
nomen erat Joannes *, » Propheta : « Quid ezistis 
in desertum videre? Prophetam ? Etiam dico vobis, 
el plus quam prophetam. Omnes enim proplietze et 
lex, usque ad Joannem prophetaverunt 5. » Elias: 
« Et si. vultis scire, ipse est Elias qui venturus 
est ^. » -- « Et ipse praecedet ante Dominum in 
spiritu et virtate Elie P. » Magister : « Venerunt 
autem οἱ Publicani ut baptizarentur, et dixerunt 
ad illum : Magister, quid faciemus 4, » etc. Pra:- 


Διδάσχαλε, τί ποιῄσωμεν»ν ϱ parator . « Przibis enim ante faciem Domini pa- 


rare vias ejus 7. » Przdicator : « Fuit Joannes 
baptizans in deserto, et predicans baptismum po- 
nitenti:e in remissionem peccatorum. Et prxedica- 
vit dicens : Venit fortior me post me *, » etc. Vox : - 
« Quis es, ut responsum demus iis, qui miserunt 
nos? Ait : Ego vox clamantis in deserto *. » Ba- 
ptista : « Venit Jesus a Galilea in Jordanem, ut 
baptizaretur ab eo 8. » — « Erat autem Joannes 
baptizans, et veniebant omnes, et baptizabantur. » 
Confessor : « Et confessus est, et non negavit : et 
confessus est, quia non sum ego Christus Y. » Mar- 
tyr ac testis : « Non erat ille lux ; sed ut testimo- 
nium perhiberet de lumine Σ, » etc. Trinitatis sub- 
scriptor : « Sed qui misit me, inquit, baptizare in 


ἁλλ᾽ ἵνα µαρτυρήσῃ περὶ τοῦ φωτός * » καὶ D aqua, ille mihi dixit : Super quem videris Spiritum 


ῥιάδος ὑπογραφεύς * « Αλλ 6 πέµψας µε, 
απτίζειν ἐν ὕδατι, ἐχεῖνός uot εἶπεν, Ἐφ' 
je τὸ Πνεῦμα καταθαϊνον, xal μένον ln αὖ- 
c ἔστιν ὁ βαπτίζων iv. Πνεύματι ἁγίῳ. 
)paxa, xai µεμαρτύρηχα, ὅτι οὗτός ἐστιν ὁ 
Θεοῦ. » Δίχαιος καὶ ἅγιος * ε Ὁ δὲ Ἡρώ- 
εἶτο τὸν Ἰωάννην, εἰδὼς αὐτὸν ἄνδρα δίχαιον 
^. 9 Απόστολος « Λὐτοὶ ὑμεῖς μαρτυρεῖτε, 
" 00x εἰμὶ ἐγὼ ὁ Χριστός ἀλλ) ὅτι Απεσταλ- 
ἱὰἔμπροσθεν Exelvou. » Εὐαγγελιστής:' εΠολ- 


4, 10, 14, 57. ^ ibid. 44. 
Yn 7, 10. ο Matth. x1, 14. 


i ibid, 44.. i ibid. 76. 
P Luc. r. 17. 


descendentem, et manentem super eum, ipse est 
qui baptizat in Spiritu sancto : Et ego vidi, οἱ 
testimonium perbibui, quia hic est Filius Dei 7. » 
Justus et sanctus : « Herodes autem metuebat 
Joannem, sciens eum virum justum et sanctum *.» 
Apostolus, id est, missus. « Ipsi vos mihi testimo- 
nium perhibetis, quod dixerim . Non sum ego 
Christus; sed quia missus sum ante illum *.» 
Evangelista : « Multa quidem et alia exhortans, 
evangelizabat populo 5. » Pronubus : « Qui habet 


k ibid. 15. ibid. 59-65.  * Joan. 1, 6. 
η Luc. mni 19. 7r Luv. 1, 76... 5 Marc. 1, 4, 7. 


1, 22." Matth. in, 15; Marc, 1, 4... * Joan. 1, 90. x ibid. 8. σ ibid. 25, 54. * Marc. vi, 90. 
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x σιγῶντος quvh, ὁ τῇ ἁφωνίᾳ τοῦ πατρὸς τὸ A tura; vox oria ex muto, qui silentio paterno ste- 


Ιφελὼν τῆς στειρώσεως, Ó τὸν ἁμνὸν ὑποδεί- 
λαλοῦντι δαχτύλῳ, τὸ μέγα τῆς ἐγχρατείας 
, 6 iv σώματ! ἄσαρχος, ὁ Ev πηλῷ papyapl- 
ν ὀστραχίνῳ σχεύει πολυτελὴς θγσαυρὸς , ὁ 
Ἱτὴν τομῆν προσεπάγων τῇ τῶν φυχῶν &xap- 
Ριλέρημος τῆς Ἐχκλησίας τουγὼν, τὸ ἀσίγη- 
μα, dj πανταχοῦ βροντῶσα ε«φωνὴῆ τοῦ βοῶν- 
3 ἱρήμῳ ' Ἑτοιμάσατε τὴν ὁδὸν τοῦ Κυρίου" 

ποιεῖτε τὰς τρίδους αὐτοῦ: » fj θεοῤῥήμων 
» Ὡς dj φωνὴ, xal μετὰ τὸ τέλος «bv. 'Πρώδην 
, xaX τὸν ἐρχόμενον χηρύττει * « Μετανοεῖτε, 
t» ΏΥΥιΙΧεν ἡ βασιλεία τῶν οὐρανῶν,» Αὐτῷ ἡ 
ua τὸ κράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. 


ΛΟΓυσ IG. 


* ἅγιον, καὶ µαλάριον, καὶ πανεύφημον τοῦ 
Χριστού ἁπόστο.ον Τίτο». 


rilitatis absiulit infecunditatem , qui loquente 
digito Agnum ostendit; magna illa continentize 
gloriatio, carnis expers in corpore, margarita.in 
cono, pretiosus in flctibili vase thesaurus, qui 
securi, animarum amputat sterilitatem ; solitudinis 
amans Ecclesiw€ turtur ; eos silere nescium : Vox 
ubique tonans clamantis in deserto : « Parate viam 
Domini : rectas facite semitas ejus !; » deiloqua 
lingua, cujus vox post etiam obitum Ilerodem re- 
prehendit, et eum predicat, qui est venturus, 
dicens : « Ponitentiam agite ; appropinquavit re- 
gnum eclorum 9. » Ipsi gloria et potestas [η szcula 
szculorum. Amen. 


OBATIO XVI. 


In sanctum et beatum , celebratissimumque Christi 
apostolum Titum. 


(Galland.,t. XIII, 156.) - 


στολιχῶν ἐγχωμίων ἑφάπτεσθαι μέλλοντί, 
) pot τὸ Πνεῦμα, χαὶ διδότω λόγον ὁπόσον va 
μι. Φιλεῖ γὰρ ἀεὶ συμπαρεῖναι τοῖς δι αὐτοῦ 
ἠρημένοις, ὥσπερ ἤδη πρότερον γλώσσαις 
Χχαθιεµέναις, ἐφ᾽ ἕνα ἕκαστον καταφοιτῆσαν 
εστοῦ μαθητῶν ἐπεχάθισε. Παρήτω δὲ, μὴ 
1v τῆς ἁμῆς ἐχμετροῦν ἀναθάσεως, ἀλλὰ τῷ 
; τῆς εἰς ἡμᾶς ἁγαθοπρεποῦς θεουργίας, «hv 
τλάσιον αὐτοῦ χάριν ἡμῖν ἐπιδαφιλεῦσον. Et 
ὑμῖν τοῖς αὐτόθεν ἀφθόνως ἑἐχθλυζομένης 


Aggressuro mihi encomia apostolica, adsit Spiri- 
tus sanctus, eamque sermonís vim íribuat, quam 
et opto. Libens quippe iis semper adest, qui afflante 
ipso cupiunt loqui : quemadmodum jam olim, lin- 
guis de ccelo missis, supra singulos Christi disci- 
pulos descendens sedit. Adsit vero, non pro mei 
ascensus ratione, sed pro divinz in nos bonze illius 
operationis magnitudine, immensum multiplicem 
gratiam suam large nobis exhibiturus. Opere vero 
pretium fueril, ut et vos, qui copiosum ab eo 


σίας τυχεῖν ἐφιεμένοις, τὰ αὐτά µοι συνεύ- ϱ fonte manans lumen assequi studeatis, eadem 


καὶ &ixsiv* Κύριε, γνώρισόν pot, xal γνώσο- 
9 γνῶναι ἠνίχα δεῖ εἰπεῖν λόγον ’ « Καὶ μὴ 
je £x τοῦ στόµατός µου λόγον ἀληθείας ἕως 
. 9 Οὕτω μὲν οὖν πρ)ς τὸ μέγεθος ἀφορῶντας 
ιχειµένου σχοποῦ, δεῖ πάντως ἡμᾶς εὐχτικῶς 
ἵνειν τῷ Πνεύματι, xal παρ) αὐτοῦ τὰ χατ᾽ 
έγειν ἓν τῷ ὑπὲρ ἁσίαν αἰτεῖν, ὡς ἂν μὴ λόγῳ 
ισθείη τὸ εὐφημούμενον. Ποθεῖτε δὲ πάντως 
, &l ποτέ ἐστιν ἄρα «b νῦν εὐφημούμενον. Τὸ 
jue ἐστὶν ὁ θεσπέσιος Τίτος ὁ πρῶτος τῆς 

y Ἐχχλησίας θεµέλιος, τῆς ἀληθείας ὁ στύ- 
p πίστεως ἔρεισμα τῶν ἀληθῶν δογμάτων 
λος. Τίτος τῶν εὐαγγελικχῶν χηρυγµάτων fj 
ς σάλπιγξ, τὸ ὑψηλὸν τῆς Παύλου γλώττης 
ια, τῆς ἁπλάνου γνώσεως ὁ κανών. Οὗτος 
| μέγας ἑστιάτωρ τὴν πνευματιχὴν πανδαι- 
yy λόγων συνεχάλεσε τήµερον * ὄψα μὲν προ: 
μυστικὰ τΏς ἀγράφου σοφίας ' εἴτε θαύματα 
(ειν, εἴτε δόγµατα * χρατῆρα δὲ ὑπερφερῇῃ xal 
ρνώμενον πόματι, τὸν συνεχτιχὸν τῆς θείας 
ἱλίας λόγον οἱονεὶ προχεόμενόν τε xat µετεχό» 
Λόγον δὲ τὸν ὀξὺν χαὶ τοµώτατον ὑπὲρ πᾶσαν 


an. n 93. * Matth. ri, 2. 


mecum precemini, ac dicatis : Doce me, Domine, 
et sciam (29); ut noverim quàndo oporteat me 
loqui verbum : « Et ne auferas verbum veritatis ex 
ore meo usque valde », » Sic sane animum inten- 
dentibus in subjecti argumenti przestantiam, fuerit 
omnino adeundus cum precibus divinus Spiritus, 
atque ab eo petendum, ut pro dignitate conces- 
serit dicere, in eo quod dignitatem superat, ut ne 
quod praeconio celebrandum assumiinus, sermone 
infametur vilescatque. Plane vero desideratis 
scire quidnam laetis preconiis celebrandum in- 
cumbat? Utique admirabilis ille et divinus Titus, 
primum illud Cretensis Ecclesie fundamentum, 
columna illa veritatis, fidei firmamentum, dogma- 


D tum veritatis presidium. Titus, inquam, Evangeli- 


carum przdicationum nescia silentii tuba, subli- 
mis Pauline lingu:z resonantia, verz scienti: re- 
gula. llic nos magnus conviva ad spiritale splen- 
didissimum hodierna die convocavit sermonum 
epulum : ceu quidem edulia mystica non scripts 
sapienti, sive miracula oportet dicere sive do- 
gmatica; ceu autem preclarum craterem, 86 di- 


2 Psal. ον, 49. 


COMBEFISII NOT E. 


Doce me, Domine, et sciam, etc. Videtur allu- 


d verba Pauli Ephes. 1v, 20. Forte vero 
t locum aliquem Proverbiorum juxta aliam 


lectionem illi affinem, Mala aurea in lectis argen- 
leis, sic qui loquitur verbum in tempore suo 
(xxv, 11). 


, 
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lid 


vino temperatum potu , divinam doctrinam velut A µάχαιραν δίστοµον, xaX διικνούμενον ἄχρι μερισμοῦ 


summa complexum sermonem, qui participandus 
proponetur, propinans. Sermonem, inquam, illum 
acutum, penetrabilissimumque supra omnem gla- 
dium ancipitem, et pertingentem usque ad divisio- 


σαρχὸς xaX πνεύματος, ὡς 6h μικρὸν ὕστερον, ὡς ἐν 


ἐπιλόγου τάξει τοῖς Φφιλοθέοις ἐχθβσομαι. Nuy δν, ἃ 


φίλον τέως ὑμῖν μὲν ἀχούειν, ἐμοὶ δὲ λέγειν εἰχὸς, 
ταῦτα λελέξεται. 


nem carnis οἱ spiritus, ut paulo inferius velut per orationis speciem Dei amantibus ac religioso ccetui 
sum expositurus. Interim vero, quz et vos amanter audieritis, et mihi dicere congruum est, hzc dicam. 


Maximi itaque patris dies festus advenit. Adeste 
vero, atque ut benevoli filii, patri filiorum amanti 
laudum cantica offeramus. lloc enim nostrum 
in ipsum debitum est. Sit nobis templum hoc com- 
munis ad submittenda divina cantica locus , ac 
velut organum. Caeterum det nobis sermonem Pater 
ille Sermonis, sermonem nostrum ad inveniendaim 
veritatem dirigens. Merito autem congruum fuerit, 
ut qui patris partes sustineam, apiculz instar 
operosius circumlustratis spiritalibus pratis, inde 
vobis sacro ab sacris eloquiis serto coronatum 
virum exhibeam. Vereor: autem ue a recti cursus 
carceribus clanculum excurreus sermo propositi 
certaminis metas excedat; ac ne tumultuarius 
spectatorum rumor, alio quam tendat cursus spe- 
ctaculum convertens, eadem spectatores spes 
coerceat edantque inanem et inefficacem sermo- 
nem, qui sermonis sessorem provocant. Enimvero 
quanquam necesse est, ut inultis retro spatiis viri 
dignitatem sequatur oratio (ita enim encomiorum 
exigit lex) ; sancti nihilominus ad Deum interces- 
sionibus, ceu quibusdam infrenatüm loris, ubi ad 


Μεγίστου τοίνυν πατρὺς ἐφέστηχεν topifj. Καὶ 
δεῦρο, χαθάπερ παῖδες εὐγνώμονες τῷ φιλόπαιδ 
πατρὶ τοὺς ὕμνους προσάξωµεν. Τοῦτο γὰρ αὐτῷ 
παρ ἡμῶν ἐποφείλεται χρέος. Γενέσθω κοινὸς οὗτος 
ἡμῖν ὁ νεὼς τῶν θείων Όμνων ἐπιδατέριος. Καὶ Ow 
λόγον ἡμῖν ὁ τοῦ Λόγου Πατὴρ, τὸν ἡμέτερον χειρ- 
αγωγῶν πρὸς τὴν τῆς ἀληθείας εὕρεσιν. Πρέποι 9 ἂν 
εἰχότως ἐμοὶ πατρὸς ἐπέχοντι τάξιν, τοὺς πνευµατι- 
χοὺς λειμῶνας µελίσσης δίχην ἐμπεριελθόντι φιλθ- 
πονώτερον, αὐτόθεν ὑμῖν ὑποστῆσαι τὸν ἄνδρα, πιὸς 
τῶν ἱερῶν λογίων ἱερῶς στεφανούµενον. Δέδοιχα δὲ, 
μὴ τοῦ κατ) εὐθὺ δρόμου τῆς βαλθῖδυς ὑπεχδραμὼν 
ὁ λόγος, ἐξαγώνιος γένηται’ καὶ ὁ παρὰ τῶν θεατῶν 
ἀπηχούμενος θροῦς, ἐπ ἄλλα τοῦ δρόμου τὴν θέαν 
µετάγων, τῆς ἐλπίδος τοὺς θεατὰς ἐπιχόπτοιτο τὴν 
τε χραυγὴν ἀργὴν ποιοῖντο xal ἄπραχτον, ol τοῦ 
λόγου τὸν ἐπιθάτην ἐρεθίζοντες. Πλὴν ἀλλ᾽ εἰ xol πολύ 
που τῆς τοῦ ἀνδρὺς ἀξίας χατόπιν ἀνάγχη τὸν λόγο 
ἐλθεῖν' τοῦτο γὰρ ὁ τῶν ἐγχωμίων βούλεται νόμος" 
ταῖς youv toU. ἁγίόυ πρὸς τὸ θεῖον ἐντεύξεσιν, οἱθ- 
vef τισι ῥυτῖρσι τοῦτον ἀναστομώσας, εἴτα πρὸς τὴν 
χατ εὐθὺ πορείαν ἅττειν σφοδρῶς mapaüfta; is 


recti itineris cursum vehementius instigavero, ad ϱ τὴν νύσσαν αὖθις µετάγοιµι. Φίλα γὰρ ἔστσι πάντως 


inetam deinceps reducam. Plane enim acceptum 
erit quod facultatis est. Nam et novit a natura 
modeste agere, « ac se humilibus accommodare 9,» 
in hoc quoque Paulum imitatus. Age igitur dica- 
mus, si quid nobis concessum est. Nec vero 
quisquam vituperandum putaverit, velut ex adverso 
excellentium viri encomiorum nostrum sermonem 
ingeramus. Non enim velut suppetat vis orationis; 
sed magis desiderio in sanctum, quz viin superant 
prasumimus. Ubi autem est desiderium, palam est 
sublatum esse timorem oumnnem : atque ubi libera 
est sermonum lihertas, ne minimz timiditatis re- 
liquize consistunt. Cavendum ergo ne nullo modo 
dicamus qua facultas concedit, ac ne sileamus 
que sanctum fuerit predicare, nolente Spiritu 
oblivionis profundo tegi. Vult siquidem ut modeste 
et vel aliqua parte nescientibus declarentur : quippe 
justum est, quo ad ainulanda imitandaque ceu ex 
commisso inducantur. Quamobrem haudquaquam 
silentium mihi in przsentiarum e re judico, Et- 


αὐτῷ τὰ χατὰ δύναμιν ' ὅτι t6. µετριάζειν οἵδεν i 
φύσεως, « χαὶ τοῖς ταπεινοῖς συναπάγεσθαι, 9 
Παῦλον κἀνταῦθα μ.µούμενος. Φέρε δὲ οὖν λέγωμεν, 
ὅσα λέγειν ἡμῖν ἐπιτέτραπται. Καὶ µή τις ἡμᾶς 
µωμήσοιτο τῷ περιόντι τῶν τοῦ ἀνδρὸς ἐγχωμίων 
τὸν ἡμέτερον ἀντεπεξάγοντας * ὅτι μὴ λόγου δύναμιν 
ἔχοντες, πόθῳ δὲ τῷ πρὸς τὸν ἅγιον, τῶν ὑπὲρ uv 
piv ἑφαπτόμεθα. "Ἔνθα δὲ πόθος, ἐχεῖ προδήλως 
φόδος ἅπας ἀφῄρηται, xal ὅπου λόγων ἐλενθερίε 
παῤδησιάζεται, δειλίας ob παρυφίσταται λείφανον, 
Παραιτητέον οὖν οὐδαμῶς εἰπεῖν τὰ εἰς δύναμιν, οὐδὲ 
σιωπητέον, ἃ χηρύττειν ὅσιον' ὅτι μὴ λήθης ταῦτα Pe 
θοῖς τὸ Πνεῦμα συγχαλύπτεσθαι βούλεται. Βούλεται 
γὰρ μετρίως Yé πως αὐτὰ τοῖς οὐχ εἶδόσιν ἔχφαν- 


D θῆνα: - δίκαιον γάρ: ὡς ἂν πρὸς ζῆλον καὶ μίμησυ 


αὐτοὺς προτροπάδην ἑἐνάγοιεν. Ὥστε por τὴν σιω- 
πὴν οὐκ ἀναγχαίαν εἶναι ἐν τῷ παρόντι δοχῶ. Καὶ 
γὰρ fxev 6 λόγος ἡμῖν ἐπ αὐτὸ τοῦ σχοποῦ τὸ xi- 
φάλαιον. ἐφ᾽ ὃ xal δι ὅπερ ἡμῖν ὁ πᾶς ὥρμηται 
πόθος. 


"enim jam venit oratio ad ipsum rei propositze caput, ad quod, et cujus gratia nostrum omne deii- 


derium est. 
Quis itaque magnus.hic et conspicuus Titus, 
quem nostra duodecim glorians sedibus (30), velut 


5 Rom. xi, 16. 


Τοιγαροῦν ὁ μέγας οὗτος xal περίδλεπτος Τίτος, 
ὃν dj xa0' ἡμᾶς ἠνέγχατο δωδεχάθρονος Αρήτη, 


COMBEFISII NOTE. 


(50) Duodecim glorians. sedibus. Δωδεκάθρονος. 


Pauciores nune habet, ut fuit valde minutus ur- 
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1146 


Dip secuumpévg συμδολιχῶς ἀριθμῷ. Τίς A apostolico symbolice, honestante numero, Creta 


ἐτύγχανε τὰ πρῶτα, xal οἵων ἔφυ Ὑονέων, 
ὁποιασοῦν ῥίζης ἐξεθλάστησε ὅρπηξ, λέγειν 
Γχαῖον ἐμοί ' ὅτι μὴ κατὰ βίου διἠγησιν, f| 
µορίας νόµον, ὁ παρὠν µου αυντέταχται 
Jdàv εἰ μὴ κατ ἑγχωμίου δύναμιν παροδι- 
εδίασται. Φιλεῖ γὰρ ὡς τὰ πολλὰ τῶν ἐγχω- 
ὢν ὁ λόχος, τοὺς πολυσχιδεῖς τῶν μακρῶν 
tv ἀφηγημάτων διαύλους, ὡς ἂν μὴ τῶν 
xv ἀποχναισθέντες τινὲς, προσκορὴῇ τὸν 
(οἶντο, τῇ ἁπδίᾳ τῆς µακρηγορίας βαρούμε- 
& δὲ ἃ συνοίσειν οἶδα τοῖς τε συνειλεγµέ- 
κοὶ τῷ τὴν πνευματιχὴν τῶν λόγων ὑμῖν παν- 
προτείνοντι, ταῦτά qnt, τοῦ λόγου τὴν ἀρχὴν 
ποιούµενος, ὅθεν αὐτὸν ἡμῖν fj χάρις ἑγνώ- 


κδὼν γὰρ οὗτος καὶ γένους καὶ πλούτου xal 


εἰας ἁπάσης, ὅση τε καθ) Ἕλληνας ἑχράτει. 


V ὅση παρὰ τῶν σεθόντων τὰ εἴδωλα περι- 
δόξα’ πάντων τε χαταφανῶς ἁλογήῆσας, μιᾶς 
εδόξης, τοῦ πᾶσαν μὲν ἀφεῖναι τὴν πάτριον 
εν καὶ δεισιδαίµονα πλάνην, µόνης δὲ τῆς 
ἃς Ἰησοῦ θεοσοφίας χατὰ µέθεξιν ἄῤῥητον 
wc ἑἐπιδράξασθαι, καὶ ὅλος ὅλου γενέσθαι 
τοῦ, xal τῆς Χριστιανικῆς µερίδος. Καὶ .6h 
Ὑῆτο , προσχεχληκότος αὐτὸν τοῦ Θεοῦ, xal 
α φωτίζοντι πνεύµατι τὰς τρίθους αὐτῷ τῆς 
; Ani τὸ εὐαγγελιχὸν διοµαλίσαντος χήρυγµα. 
εν τῷ φαεινῷ λαμπτῆρι τῆς ἀπηστολιχῆς 
ως, Παύλῳ 6h λέγω, τῷ χατὰ νόµον ἑννόμως, 
ὶ χάριν ἓν χάριτι διαπρέφαντι, συμπλαχεὶς, 
xat συνἐχδηµος γίνεται" xaY τὸν ἐχείνου 
P qu ζήλῳ μιµούμενος, ζηλωτὴς χαὶ αὐτὸς 
utat. Καὶ δη µεταστάτης τοῦ πατρῴου vó- 
µενος, xaX τῆς ἐθνιχῆς ἑννοίας τὴν διάχενον 
Ισχείαν ἁποσχευασάμενος , εἰς οὑρανὸν ὅλον 
µετέθηχε τὸ πολίτευμα. Ὁ δὲ μικροῦ µε 
παραδραμεῖν οὐχ ὅσιον. Ἔτυχε τουτονὶ τὸν 
τοῦ Χριστοῦ μαργαρίτην, τὸν πολυτελῆ λέγω 
X ἧττον f| τὸν τοῦ Ζοροθάθελ λίθον ἑπτὰ 
HN χοσμούμµενον, ὅσῳ καὶ τῶν χαρίτων χατ- 
τὸν στέφανον, συγγενέα τὸν τηνιχκάδε τῆς 
νλύπατον ἔχει», καὶ τοὺς χατὰ γένος προσ- 
, οἷς Μίνως χαὶ ᾿Ραδάµανθυς οἱ ix Διὸς 
φυτόγονοι. 
] τῷ χράτει τοῦ συγγενέος ἐπιθαρσήσας, 
| SÉ τι χα" δέοι παθεῖν δείσας, χαλην ἑαυτῷ 
[ριστὸν πίστεως, τὴν ἓν γράµµατι νοµοθε- 
βάθραν προὔθηκε. Περιτυχὼν γὰρ τῶν Μω- 
Μβλίων, καὶ τῆς Ἑδραίων ἁπάσης Γραφῆς, 
οις ὡς μάλιστα φιλομαθῶς ἑναπασχο)ῆσας 
, Xa ὅλος ὅλῳ στοιχειωθεὶς , οὕτως ἐν βρα- 


iar. 1, 9. 


tulit? Quis a prima ztate fuerit, quibusve natus 
parentibus, ac ex qua demum radice surculus ger- 
minaverit, haudquaquam habuerim opus dicere ; 
qui non velut enarrando vitam, ac juxla historiz 
legem, huncce sermonem composuerim, nec nisi 
pro encomii ratione obiter erudierim. Quippe sole 
plerumque encomiastica oratio magnarum narratio- 
num veluti reciprocos ac multiplices vitare circui- 
tus, ut ne qui auditores injucunda prolixitate 
offensi gravatique, tzediosum sermonem existima- 
verint. Equidem si qua novero conducibilia, tum 
collecto ecetui, tum mihi ipsi qui spiritale vobis 
sermonum convivium appono, hxc dicam, inde 
sermonis dicto exordio, unde eum nobis gratia 
notum fecit. 

Hic enim, et genere spreto et divitiis, omnique 
splendore, ac si qua id temporis apud Grecos 
obtineret (21),'si qua etiam ab idolorum cultoribus 
undique affusa gloria esset, omnibusque perspicue 
neglectis, hanc unam gloriam desiderabat : ut ni- 
mirum paternam omnem plurium deorum deceptio- 
nem, ac superstitiosum errorem relinqueret , 
nostram autem Jesu religionem ineffabili participio 
magnanimiter apprehendéret, totusque totius prz- 
cupide amati, ac Christianorum partium fieret. Ác 
plane ita evenit, vocante Deo, ac Spiritu omnia 
illustraute , veritatis ei semitas ad Evangelicam 
praedicationem complanante. Hinc splendido apo- 
stolici ceetus luminari, Paulo, inquam, qui in lege 
pro legis ratione, in gratia autem consentanee 
enituit gratie, adhzrens.eique implicatus, itineris 
socius efficitur ac peregrinationum comes : ejusque 
semulationem, pari àmulatione imitatus, etiam ipse 
emulator ostenditur. Atque a paterna commigrans 
lege, gentilitiique sensus inani superstitione able- 
gata, totam prorsus conversationem in colum 
transtulit, Verum haud zquum fuerit, ut quod 
fere effugerat, pretereatur. Contigit ut pellucida 
hec Christi margarita; pretiosus, inquam, lapis, 
non minus quam lapis ille Zorobabel oculis septem 
ornatus P, quo et gratiarum perornabat coronam ; 
regionis per id tempus proconsulem cognatione 
attingeret, haberetque genere propinquos quibus Mi- 


D nos et Rhadamantbus, Jovis filii, proavi exstitissent. 


Cognati itaque potestate (isus, nec sane veritus 
si quid etiam esset perferendum ; pulchre sibi ipse 
legem in littera positam, ad Christi fidem gradum 
substravit. Nactus enim libros Mosis, totamque 
Hebreorum Scripturam, atque in iis studiose ad- 
modum posita opera, totusque mente tola instru- 
clus, ita brevi didicit linguam Hebraicam, ut 


COMBEFISII NOTE. 


$ qua apud Gracos gloria obtineret. "Όση 

nvac ἐχράτει τότε ΄ nempe δόξα a Grze- 
lisciplinis et externa sapientia, qua illi 
n gloriabantur : quam sapientie soecu- 


laris, Christiane religionis causa, contemptam 
gloriam, merito deprzedicant in Dasilio et simi- 
libus, qui res eorum celebrant. 
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omnibus qui prius novissent, non is ipse videre- A yel καιροῦ διαστήµατι τὴν Ἑδραίων ἠσχήθη φωνὴν, 


tur qui esset nudius tertius, sed ei assimilis alius 
ex Hebreis probatus llebreus. Quippe enim acri 
vir ingenio, externaque abunde scientia eruditus, 
ac vi sermonis perfecia, etiam venusto eloquio 
erat, quique promptissime intelligeret. Cum sicergo, 
utrinque facto. periculo, valde admirationi esset, 
et apud omnes spectabilis, quid agit, quidve moli- 
tur? Adit cognatum, bonisque inflectens verbis 
suadet ul benigne annuat prolicisci llierosolymain : 
velut nimirum ad s»pientiz accessionem, quam ab 
iis qui exponendis Judieorum Seripturis prazes- 
gent, studiosa disciplina colligeret. Quid vero stre- 
nuus lic, ac vera scienti: amans? Venit citissime 
in Judieam, cum fere evangelica praedicatio ortum 
haberet : seu, ut verum dicaw, cum paulo ante di- 
viui spiritus gratia linguis iyneis adformata, supra 
Christi discipulos sedisset, qua nimirum, etiam 
novis linguis gentes alloquebantur, non patriis, 
" uL tota fere civitas stupore repleretur, ex specta- 
culi novitate, insolentiaque miraculi. Per id saue 
temporis, ac ipsa velut hora, supervenit ni:gnus 
ille ac homo Dei, seque collecte imultitudini iuse- 
«ΓΗ eis se admiscuit, de quibus liber Actorum: 
« Erat autein turba nominum simul, fere centum 
viginti 4; » et omues fuerant conversi ad Domi- 
num, 
ἐγχατέμιξε, περὶ ὧν φησι» ἡ 8:630; τῶν Πράξεων, 
εἴχοσι ᾿ » xal πάντες ἐπέστρεφαν ἐπὶ τὸν Κύριον. 
Unus itaque ac primus eorum efficitur, qui id 
temporis, magistro Spiritu sancto, crediderunt : 
evangeliczeque pradicationis primitias, ipse se co- 
rum primitias fecit, qui Christi baptismate conci- 
liati fuerunt. Ac vero consuetudine cum Christi 
discipulis inita, opportunaque sacramenti przdi- 
catione formatus, evadit et ipse discipulus, non 
minus dignitatis przrogativa, quam zelo honore 
iqualis. Haud diu post etiam Paulus magnus Ec- 
clesix€ accessit doctor. Ille inquam Paulus, qui 
orbem totum ab Judza per circuitum, ad usque 
lllyricum przdicatione percurrit. Is cuin necdum 
lumini appropinquasset, Damascum proficiscens, 
ipso meridie ccelesti lumine velut obruitur, audit- 
que vocem de celo ejus insonantem auribus, ac 
divina Jesu apparitione dignus efficitur : necdum- 
que baptizatus, baptismi docelur sacramenta, ac 
ante adoptionem et manuum impositionem (32), 
apo-tolice dignitatis gratiam recipit, vasque ele- 
conis designatur 7 , ac fore ut portet nomen Do- 


9 Act. 1, 45. τ Act. ix, 15. 


ὡς πάντας εἰκάσαι τοὺς πρὶν εἰδότας αὐτὸν, οὐκ εἶναι 
τοῦτον ἐκεῖνον τὸν πρὸ τῆς χθὲς, οὗ διὰ πείρας ὄντες 
ἐτύγχανον, ἄλλον δὲ τούτῳ προσόµοιον ἐξ Ἑβραίων 
Ἑθραϊον εὐδοχιμήσαντα. Καὶ γὰρ tv. ἀγχίνους, xal 
μετειληχὼς εἰς δέον παιδείας τῖς ἔξωθεν, xal λόγω 
δύναμιν ἀποτετελεσμένην ἔχων, xal φράτειν εἰς 
χάλλος εἰδὼς, καὶ νοεῖν προχειρότατα. Ὡς δὲ σεῖραν 
διδοὺς καὶ λαµθάνων, πολὺς ἣν ὁμοῦ θαυμάσιος καὶ 
παρὰ πᾶσιν ἀπόθλεπτο: , τί ποιεῖ, καὶ τί τεχνάνετα:; 
Πρόσειαι τῷ ἑαυτοῦ προογενεῖ, xai γχρηατοῖς iz- 
χάμψας λόγοις, πείθει τὸν ἐπὶ Ἱεροσόλυμα πρέως 
αὐτῷ ἀνεῖναι πορείαν, πρὸς ἀγερμὺν ὡσανεὶ σοφίας 
τῆς µείζοιος παρὰ τῶν προεχόντω» τῆς Ἰουδαίω 
Γραφῆς, συλλεγομένης αὐτῷ Ex φιλοπύνου µαθήσεως, 
B Tt οὖν ὁ γεννάδας οὗτος, xal τῆς ἀληθοῦς vue; 
ἐραστής; Τάχιστα τὴν Ἰουδαίαν κατειληφὼς, Va 
σχεδὲν ἀρχὴν εἶχε τοῦ Εὐαγγελίου τὸ χήρυγµα ' τὰ- 
λιθὶς δὲ εἰπεῖν, ὅτε μ.κρῷ πρόσθεν ἡ τοῦ θεὰρ 
Πνεύματος χάρις γλώσσαις πυρὸς ἐπιμορφωθεῖσε, 
vol; Χριστοῦ μαθηταῖς ἐπεχάθισε, χαθ' ἣν xai γλὠς- 
σαις ἑλάλουν ξέναις, ἀλλ οὐ πατρίοις τοῖς Evan, 
ὡς πᾶσαν ὁμοῦ συγχυθεῖσαν τὴν πόλιν πλησθηνα 
θά:μζους τῷ καινῷ τοῦ θεάµατος, xav τῷ δένφ οὐ 
θαύματος. Τηνιχαῦτα Oh, καὶ κατ αὐτὴν, ὡς eiat, 
τὸν ὥραν, ἐπιστὰς τῷ πλήθει τῶν συντιλεγμένη 
ἑαυτὸν ἑνείρας ὁ μέγας οὗτος xaX τοῦ θεοῦ ἄνθρωτα 


€ "Hy τε ἐπὶ τὸ αὐτὸ ὄχλος ὀνομάτων ὡσεὶ ixsch 


C ἍἨΤούτων εἷς καὶ πρῶτος τῶν τότε πεπιστευχόπΒ 
Ὑίνεται, τῷ ἁγίῳ μαθητευθεὶς Πνεύματι, xal eii 
ἀπαρχὴν τοῦ θείου κηρύγματος, ἀπαρχὴν be 
ποιγαάµενος τῶν οἰχειωθέντων Χριστοῦ τῷ Bert 
σµατι. Καὶ δη μὲν αὐτίχα τοῖς Χριστοῦ συγγινόµες 
καὶ τῷ χαιρἰῳ τοῦ μυστηρίου λόγῳ τυπούµις 
μαθητὴς γίνεται καὶ αὐτὸς, οὐχ ἧττον τὴν ἀξίεν, ᾗ 
τὸν ζῆλον ὁμότιμος. Ob πολὺ τὸ ἐν µέσῳ, wii. 
Παῦλος τῆς Ἐκκλησίας ὁ μέγας ἐπέστη διδάσκελ, 
Παῦλος ἐχεῖνος, ὁ χύχλῳ πᾶσαν ἀπὸ Ἱερουσελὴβ 
καὶ µέχρι τοῦ Ἰλλυρικοῦ τὴν οἰχουμένηι sy 
διαδραμὼν τῷ κηρύγµατι. "Oz τότε µή πω τῷ wt 
πλησιάσας, τὴν ἐπὶ Δαμασχὸν πορείαν ποιούµενῷ 
ἓν µεσημθδρίᾳ µέση τῷ οὑρανίω φωτὶ καταστράσνρ 
ται, xai φωνΏς ἄνωθεν ἀχούει περιηχούσης αὐτὸ i 
Ga, καὶ τῆς Ἰησοῦ θεοφανείας ἄξιος γίνεται, 13] 
πρὸ τοῦ βαπτίσματος, τὰ τοῦ βαπτίσματος purs 
μυστήρια, καὶ τῆς ἁποστολιχῆς ἀξίας apo 1M. 
υἱοθεσία; thv χάριν καὶ τῆς χειροθεσίας ὑφίστατν 
χαὶ σχεῦὺος ἑχλογῖΏς ἀναδείχνυται, xal βαστότιν ix 


D 


COMBEFISII NOT £. 


(532) Et manuum impositionem. Καὶ τῆς χειροθε- 
cíze. [n sacramento conlirmationis adolescit Chri - 
»lianus, et. adoptionem perfectam accipit; eoque 
fuerit. incongruum, ut. quis ante illam apostolus 
fi3t, aut. gradu sublimiori in Ecclesia evehatur, 
nisi Dco cui est. liberum dispensante, ac prater 
legem agente, quam ipse statuit; ac sine sacra- 
mentis efliciente, quod sacramentis addictum vo- 


luit. Vel etiam ac melius , inanuum illa. impos 
intelligatur, in sacramento ordinis, quod de Mf 
solis clericis, graduque in clero auctioribus, | 
sacra ordinatione in plebium velut Patres provetilt 
nimirum presbyteris horumque majoribus, vit 
nisi οἰχονομία, etiam diaconibus congruat apes 
licum praedicationis munus. 
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Κυρίου &voztov ἐθνῶν xal βασιλέων, δι’ "Ava- A mini coram gentibus et regibus, ceu divino Spi- 


JU távu χρησμῳδοῦται παρὰ τοῦ πνεύµατο;, 
η” ἀντὶ διώκτου, xal χῆρυξ ἀντὶ βλασφήμου 
νος. "Ov τότε τῇ ὀξυωπίᾳ τοῦ πνεύματος ἐν- 
θεσπέσιος Τίτος, καὶ τῆν περιχυθεῖσαν αὐτῷ 
lag χάριτος θεολαμπίαν χατανοῄήσας , 0o; 
| τοῦ χαλέσαντος, xal ὡς ἄν περ δι αὐτὸν 
ντι * «i χήρυχι. Αὐτίκα μάλιστα τῶν ἓν 
ἁπάντων ἀφέμενος, xal más: χαίρειν εἰπὼν 


μα χλέπτει τὴν αἴσθησιν, πρόσεισιν αὐτῷ μετὰ. 


τοῦ συστήµατος. 

γίνεται μὲν τὰ πρῶτα τῶν συνἠθων καὶ γνω- 
εἷς, μετ᾽ οὐ πολὺ δὲ σύσσιτος xal ὁμόσχηνος. 
τοῖς πρόσω χωρῶν ὁ θαυμάσιος ἐπεγνώσθη τῷ 
μαθέντι θΕῷ Φχαὶ τοῖς ὑπὲρ λίαν ἀποστόλοις 
Ἀέντι, τῷ ἀχραιφνεῖ τῆς θείας ἑλλάμψεως, τί 
| αυνόµιλος αὐτῷ λοιπὸν xal συνέκδηµος ἐν 
Εὐαγγελίου χηρύγματι. Τὰ δὲ ἑξῆς ὀχνεῖ μὲν 
5 λόγος. ἅτε τὴν ἡμετέραν διαφεύγοντα γνῶ- 
di χρείττονα τάχα τῆς πυλλῶν ὑπολήψεως 
Ἐφ' & δὲ δεῖ τὸν λόγον μετοχετεῦσαι, ἐπ᾽ αὐτὰ 
τρέψοµαι. Elys μὲν οὖν αὐτὸν οὕτως ἡ τοῦ 
| φροντὶς, πανταχόσε συμπεριαγόμενον xal 
νον, xat *** τὸ θήραμα ὡς λίαν ἐπίχαρι xat 
v µεστόν. Ὁ δὲ Tv εὐθὺς Ex πρώτης αὐτῷ 
€, πάνθ᾽ ὅσα χαταχοσμεῖν olós τὸν ἀρετῇ 
| xal χατὰ θεὺν ἀναγόμενον' ἐπιειχὴς, εὖ- 
, εὐκρόσιτος, ὑπήχοος, πρὺς ἀποστολὴν εὖ- 
, πρὸς διαχονίαν εὔχρηστος, πρὸς καταλλαγὰς 


09, ἀλείπτης τῶν κοπιώντων, τῶν ὑπὲρ C 


ῦ πονούντων ὑπερασπιστῆς, xal πρὸς ἁπάν- 
Mov ὀξύῤῥοπον τὴν µετάχλησιν ἔχων. Τί µοι 
ju λέγειν, παρὸν τὰς Παύλου φωνὰς εἰς 
ἀγαγόντα, ἓν αὐταῖς τοῦτον ὑμῖν ἐκτυπώτερον 
ει νῦν, ὡς ἐν πίναχι τῷ γράμµατι στηλογρα- 
ον; "Oc Κορινθίοις ἐπιστέλλων moth, xal τὴν 
(ρυγμα δελοµένην αὐτῷ χάριν ἐχδιηγούμε- 
τοῦ που τοῦ λόγου γενόμενος, τὸν ἱερὸν δὴ 
ὑποσεμνύνει Tívoy Ev. τούτοις δήπου τοῖς 
* «θύρας pot, φησὶν, ἀνεῳφγμένης ἐν Κυρίῳ 
Εὐαγγέλιον τοῦ Χριστοῦ οὐχ ἔσχηχα ἄνεσιν 
ὑματί µου, τοῦ μὴ εὑρεῖν µε Τίτον τὸν ἁδελ- 


ritus oraculo, per magnum illum Ananiam pro- 
nuniiatur : aliptes factus ex persecutore, et ex 
blasphemo praedicator. Eum tunc perspicaci spi- 
ritus oculo intuitus admirabilis Titus, affusamque 
ipsi divini splendoris gratiam diligentius atten- 
dens, totus fit illius qui vocasset, quique velut 
ipsius causa astiissel. predicatóvi (55). Ex templo 
maxime omnibus a se procul dimissis, atque iis 
penitus valere jussis αυ lenocinio furantur sen- 
sum, multo comitatu ipsum adit. 

Λο primum quidem unus eorum qui familiares 
et noti essent, postmodum vero etiam commen- 
salis et contubernalis efficitur. Ubi autem vir mi- 
rabilis ad uiteriora procedens, agnitus ei fuit, qui 
fuisset przaagnitus Deo, et iis qui supra modum 
apostoli erant exsquatus, sincera utique divini 
luminis illustratione, quid accidit? Fit tandem illi 
socius, ac peregrinationum comes in pradicatione 
Evangelii. Renuit autem eloqui oratio qua deinceps 
sequuntur, ut qux effugiant nostram cognitionem, 
ac forsan majora sint quam plures existimaverint. 
Ad ea vero convertam sermonem, ad qua is detor- 
quendus sit. Sic itaque eum Paulus curd habebat, 
ut omni loco una circumduceret, ac velut gratis- 
simam plenaraque divitiis przdam ferret. Ipse au- 
tem a primo statim germine, omnia ei erat quz 
solent esse ornamento viventi ex ratione virtutis, 
vitaque divine sublimi et Deo subvehente elata : 
modestus, suasibilis, accessu facilis, obediens, ad 
apostolatum expeditus, ad ministerium utilis, ad 
conciliationes felix, fatiscentium aliptes, defensor 
pro Christo laborantium, quem denique boni om- 
nes propensius accirent. Enimvero quid remo'tiora 
dico, cum prasto sit ut. in. medium adductis 
Pauli vocibus, eum vobis impr:esentiarum, velut in 
tabella, ac ceu in columna insculptum expressius 
ex Scriptura exlibeam? Is aliquando Corinthiis 
scribens, datamque ei ad praedicationem gratiam 
disserens, ubi ad certum quemdam locum deve- 
nit, verbis ejuscemodi honestat sacrum hunc Ti- 
tum : « Cum, inquit, ostium mihi ad Evaugclium 
Cliristi apertum esset, non habui requiem spiritui 
meo, eo quod non 'invenerin Titum fratrem 
meum *, » 


s ὅση xav τίς ὑπΏρχεν ἡ £x βάθρων αὐτῷ τῆς D vides quanta ei affusa esset gratia Spiritus, ab 


 περιχυθεῖσα χάρις τοῦ Πνεύματος, ὡς xai 
! ἐπιχληθῆναι Πάύλου, καὶ Φυχαγωγὸν xal 


or. n, 12. 


ge ἐπιστάντος. 53" Leg. ὡς. 


ipsis fidei fundamentis, ut et Pauli frater et sola- 
tium et refrigerium vocaretur? « Non habui enim 


" YARLE LECTIONES. 
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Quique velut ipsius causa astitisset. pre- 
i, Nempe, Paulo. Indicat Pauli conver- 
[nisse Tito occasionem  perfect:e. con- 
i$, εἰ arripiendi status sublimioris, quo 
ior fieret sacro illi ministerio, ad quod 
peculiarissime vocatus esset, tandemque 
| SOcium promoverel. Accepit velut sibi 
catum, ac ducem prafectum, sub quo, ct 


quo socio, pradicationi instaret. Non ita abest, 
quod de B. Reginaldo habetur apud Theodor. et 
alios, meditante statum apostolicum οἱ przedicato- 
ruin, cui Deus, vix non alterum Paulum, ac Pauli 
spiritu plenum, Dominicum quo przside et Patre 
socioque id muneris strenue obiret, suscitavit ; 
etiam miraculose sanans ejus precibus, ut ne 
tantus deesset nova η] dux. 
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ane6áonoa ὑμᾶς ἀλλ' ὑπάρχων πανοῦργος, Α « Sed esto, inquit, ego vos non gravavi, sed cum 


ἃς ἔλαθον. » Τί λέγεις; .Δόλῳ πανοῦργος ὑπ- 
Dec, οὓς διὰ Χριστὸν ἐσαγήνευσας; Nat, 
ἣν καλὴν ἁπάτην ἡπάτησα, µιµήσει Χριστοῦ 
μχθρὸν φεναχίέσαντος. Καὶ γὰρ ἐχεῖνον δελεά» 
τῆς capxbg προχαλύμματι, θεότητος ἁγχί- 
χαὶ 6 προθλήματι. Τὸ 65 παγοῦργος, ἀντὶ 


οὓς, ἑκλαμθάνομεν. « Ἔστω οὖν, qnot, ἐγὼ ^ 


ἰθάρησα ὑμᾶς' ἀλλ ὑπάρχων πανοῦργος, 
ἃς ἔλαθον. Mf, τινα ὃν ἀπέστειλα πρὺς ὑμᾶς 
(τησεν ὑμᾶς; Παρεχάλεσα Τίτον, χαὶ συναπ- 
εὺν ἀδελφόν. Mf) τι ἐπλεονέχττσεν ὑμᾶς Τίτος; 
ὑτῷ πνεύματι περιεπατῄσαµεν; 06 τοῖς αὖ- 
ισινς » Εὖγε τῆς ἀληθείας. Ὑπέρευγε τοῦ 
ος, οὕτω συναρµόσαντος ἄμφω τοὺς Χριστο- 
1" δη μὲν οὖν εὖ µάλα αὐτὸς ἡ δόξα Τίτου 
τὺν ἔπαινον προλαθὼν ἀπηχρίδωσε, τοῖς 
μὰ &xelvou συγχρίνας, ἄριστά τε τοῦτον ἑξει- 
εὐχρωματίστως διεξωγράφησεν, 


, ὦ µαχάριε Πάτερ, τὸ μέγα Κρήτης καύ. 
Ü χαλλώπισμα, xai τῆς σχηνΏς τῆς ἆληθι- 
, τῆς ἄνω µνστολατρείας, xai τῶν θείων 
t, δέχου πρὸς ἡμῶν οἷόν -τι Σειρήνειον µέλος 
ενιον λόγον, xaX τρανλίζειν ἐθέλοντι, φιλό- 
ὢν, Ἠδιστα παράθαλε σὺν οὓς ἐμοῖς λόγοις. 
p πατράσι τὰ τῶν τέχνων φελλίσματα, ὅταν 
ου γνώμης ἅπλαστον λόγον προῖενται. Λόγος 
ἂν χαὶ δοθείη τῷ μηδὲν εὔχρηστον ἔχοντι 
oboyhv τοῦ συντετµμηµένου xat συνεκτικωτά- 
99, πλὴν τοῦ εἰς δύναμιν ἤχοντος τῆς ἐν ἡμῖν 
(5. Li δὲ τίς ἂν χαὶ xav! ἀξίαν ἑπαινέσειε 
ἄνωθεν παρὰ Κυρίου λαδόντα τὸν ἔπαινον ; 
! ὑποφωνοῦντος αὐτοῦ διαπρυσἰίως ἀχούωμεν, 
" € "Y uet; ἔστε τὸ ἃλς τῆς γῆς. » —« Ὑμεῖς 
φῶς τοῦ χόσµου. » — « "Y μῖν δέδοτσι γνῶ- 
μυστήρια τῆς βασιλείας τοῦ θεοῦ' » πῆ δέ ’ 
y δὲ µαχάριοι οἱ ὀφθαλμοὶ ὅτι βλέπουσι, xal 
ὑμῶν ὅτι ἀκούουσι. Λέγω γὰρ ὑμῖν, ὅτι πολ- 
pntat xat βασιλεῖς ἐπεθύμησαν ἰδεῖν ἃ βλέ- 
αἱ οὐχ εἶδον, xal ἀχοῦσαι ἃ ἀχούετε, καὶ οὐχ 
« 3» Τίνα οὖν ἡμεῖς σοι τὸν στέφανον πλέξο- 
vtov δὲ λόγων τὰ ἄνθη συλλέξαντες, τῇ πανιέ- 
κορυφῇ περιθήσοµεν ; Τίς οὕτως troc, ὡς 
toU τῶν δξσποτικῶν ἀντεπεξάγειν πειρᾶσθαι 
ὧν xal µία µόνον ἀρχέσει φωνὴ, συµπλη- 
ου χατ ἀξίαν τὸν ἔπαινον. Τίς αὕτη xal ποία; 
| πρόσθεν ὑμᾶς φῶς τοῦ χόσµου χαλέσασά, 
ερώτῳ µαθητευθέντας φωτί. Οὕτω γὰρ ὑπο- 
τοὺς τῷ Εὐαγγελίῳ, δίχην ἡλιαχοῦ ἅρματος, 
χτίσιν περινοστήσαντας. Ὑ μεῖς bove τὸ ἅλς 
Χλησίας, δι οὗ τὰ πικρὰ xol ἀλμυρὰ τῆς 
$ χατεγλυχάνθησαν ὕδατα τῷ γονίμῳ τὴν 
y, xat τῷ ποτίµῳ τὸ ἁπότιμον διακρούσαντες. 
στε ἡ ἐπ᾽ ὅρους χξειµένη τῶν ἐκχλησιαστιχῶν 


^or. xri, 16. * ibid. 16.18. 


le εἷλε, vel quid simile. 


- 


» Matth. v, 15. 
VARUE LECTIONES. 


essem astutus dolo vos cepi *. » Quid ais? Cum 
esses astutus, eos dolo cepisti, quos propter Chri- 
stum piscatus es? lta, inquit : Bono vos erro:e 
decepi, Christi exeniplo qui hosti ilusit. Nam et 
illum carnis involucro ceu esca fallens, divinitatis 
hamo sive etiam przsidio cepit. lllud autem, 
astuius, pro eo exponimus, quod est, sapiens. 
« Sed esto, iuquit, ego vos non gravavi, sed cum 
essem astutus, dolo vos cepi. Nunquid aliquis eo- 
rum quos misi ad vos, expilavit vos? Roga:i Ti- 
tum, et misi cum illo fratrem. Nunquid Titus vos 
expilavit? Nonne eodem spiritu ambulavimus ? 
Nonne iisdem vestigiis *? » Euge veritatem ! Euge 
magis Spiritum, qui ita ambos Christi przecoues 


B coaptavit! Jam sane maxime ipse Titi gloria Pau- 


lus, ejus accurate laudationem oceupans exseculus 
est; suis ipsius res illius comparaus, ac ceu in 
imagine optime repraesentans, egregio colorum 
flore depinxit. 

Sed, o beate Pater! magna Creta gloriatio ae 
ornamentum, verique tabernaculi ac superni cul- 
tus, divinorumque interpres, suscipe a nobis ceu 
Sirenarum melos, laudationis sermonem : quique 
sis filiorum amans, volenti balbutire, aurem tuam 
meis libens sermonibus adhibe. Solent enim Pa- 
tres grata habere filiorum balbutimenta, cum iie 
simplici mente. sincerum sermonem depromunt. 
Quern enimvero, excepto si quis mez imbecillitati 
congruat, sermonem dederim, cui nibil ad com- 
pendiosi senusorumque complexione confertissimi 
sermonis susceptionem, comparatum suppetat! Te 
vero quisnam etiam sermo pro meritis laudaverit, 
qui olim a Domino laudem acceperis? Ut cum 
clare clamantem audimus, alio quidem loco : « Vos 
estis sal terra b. — Vos estis lumen mundi ο. --- 
Vobis datum est nosse nmiysteria regni Dei 4. » 
Alio autem : « Vestri autem beati oculi quia vi- 
dent, et aures vestre quia audiunt. Dico enim 
vobis, quia multi prophetz et reges voluerunt 
videre qux vos videtis, et non viderunt ; et audire 
qux auditis, et non audierunt *. » Quam tibi ergo 
sumus plexuri coronam? Quorumnam sermonum 
collectos flores tuo vertici imponemus? Quis ita 
stultus, ut suos sermones velut ex adverso Domi- 
nicis tentet ingerere, quorum vel una vox abunde 
fuerit, laudationi pro meritis complendz ? Quz- 
nam illa vox 'et quanta? non ita pridem, lumen 
mundi appellans. Ut nimirum discipulos priwi 
illius luminis. Sic enim ii existimandi sunt, qui 
Evangelio, velut solari curru, circumquaque mun- 
dum lustrarunt. Vos estis Ecclesise 3al, quo amare 
salszque infüdelitatis aquze dulcorantur : sterilita- 
tem depellentes concessa fecunditate, ineptamque 
ad potum qualitatem suavi ad potum gratia. Vos 


c ibid. 14. 4 Marc. iv, 11. * Luc. x, 25. 
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it x&: ὑμᾶς xat συνευφρανθήσεσθαι΄ εἘγ- A ritis ul et iterum orationem in^ eum convertam : 


ἔνου γὰρ διχαίου, εὖρρανθήσονται àao, » 
σοφώτατος Σαλομών. Δίχαιον οὖν ἡγοῦμαι 
y φωνὴν οἰχειώσασθαι, xal ὡς εἷς Ex πάν- 
µάντων τοῦτον ὑμῖν ἀναστηλῶσαι τῷ λόχῳ, 
w ἀνδριάντα τῶν λόγων, καὶ τῆς ἁπαντα- 
0v Ἐχχλησιῶν πεφηνότα διδάσκαλον. 


ac plane persuasum labeo fore, ut et vos conse- 
ctemini ac colletemini : « Laudibus siquidem ce- 
lebrato justo, letabuntur populii (27), » inquit 
sapientissimus Salomon. Justum itaque arbitror, 
ut omnium mihi asciverim vocem, ac velut unus 
et toto cctu, viceque universorum, hunc vobis 


instar cippi, coram statuam et erigam : qui nimirum, ceu rationalis sermonum statua, 


| positarumn Ecclesiarum 
ip, οὗτός ἐστιν ὁ μέγας Τίτος, τοῦ σχεύους 
je ὃ συνέχδηµος, ὁ θερμὸς ἐχείνου χοινωνὸς 

Εὐαγχελίου χηρύγματι. Τίτος ὁ πρῶτος 
μανίας ἀντίπαλος, xai τῆς Χριστοῦ θεο- 
ἑρμαχος ᾿ ὁ χατὰ τῶν προσκυνούντων τοὺς 


doctor claruerit. 


Hic enim plane, hic est magnus ille Titus, pc- - 
regrinationum comes vasis illius electionis, fervens 
ejus in przdicatione Evangelii socius. Titus, pri- 
mus insani idolorum cultus hostis, Christique di- 
vinge religionis vindex : iis qui lapides adorarent 


θος προσχόµµατος χείμενος, xal τὸν εἰς p offensionis positus lapis, quique positum in caput 


ωνίας τῆς 'ExxAnolas λίθον Χριστὸν αὐὑτοῖς 
€. Τΐτος, fj ἀχρότομος ἔδρα xal πέτρα τῆς 
) ἁποπετρωθέντας τὸν νοῦν Χριστῷ τῇ 
ἱρεμνίως ἑδράζουσα. Τίτος, τὸ θεόχτιστον 
)y Ἐκκλησίας προπύργιον, ἡ ἀφευδῆς τῶν 
€ αὐτῷ προσιόντων ἀντίληψις, τὸ εὑπρε- 
ιρὶ ἡμᾶς θείας χηδεµονίας προαύλιον, 8c 
Ίθειαν ἔγνωμεν, τὴν ζωὴν ἐσχήχαμεν, τὴν 
ἴδομεν, τὸ φῶς ἐνελάμφθημεν. Τίτος, ὁ 
δεχάδος τῶν τῇδε καθέδρας ἀρχίθρονος, ὁ 
; οὐρανὸς τῆς ἡμῶν ἀθλεφίας, ὁ φαιδρὸς 
μαστιχοῦ στερεώµατος Άλιος, ὁ λαμπαδοῦ- 
εΨύχων λαμπτήρων ἁστὴρ, ὁ τοὺς πλανή- 
τλάνης πρὸς ἁπλανεῖς ἑφόδους ἁπλανῶς 


iac τῆς πίστεως, χαὶ στηριγμοῖς ἀληθείας (C 


ύων την σύμπασαν. Τίτος, τῶν Χερουθὶμ 
"uy Σεραφὶμ τὸ στόμα, ὁ υρήγορος ὀφθαλ- 
λίμητον τῆς μυστικής ἀγρανλίας βλέφαρον, 
ἁπροσμάχητην ὅπλον, ἡ κατ’ ἐχθρῶν ἑστιλ- 
ήμφαία , τῶν οἰχείων τέχνων ὁ πρόµαχος, 
uv ὁ πόρος, τῶν πεινώντων f) τροφὴ, τῶν 
| ατέγη, ἡ τοὺς γυµνήτας περιστέλλουσα 
τοὺς ἐν ζάλη χυµάτων διασώζων λιμῆν, ὁ 
e εὐσεθείας, ὁ διαφανἠὴς τῶν θείων δυγµά- 
hp; ἡ ἔμφυχος τῆς Ἐκκλησίας λαμπὰς, ἡ 
v ἀρετῶν, ἡ ἔμπνους τῶν χατορθωµάτων 
Ιὔλαλος τῶν δογμάτων λύρα, ὁ λιγυρὸς τῶν 
tty ᾠδὸς, ἡ ἀσίγητος φόρμιγξ, ἡ τῷ πλἠ- 


xi, [0. 


anguli Ecclesix lapidem Christum eis substraverit. 
Titus, durissima basis petraque fidei, mentem in 
petram duratos, in Christo petra firmans ac stabi- 
liens. Titus, Cretensium Ecclesie a Deo condi- 
tum ceu turris propugnaculum ; vera sine dubita- 
tione ad eum accedentium defensio, decorum di- 
vine in nos cure preludium, quo cognovimus vc- 
ritatem, obtinuimus vitam, scientiam accepimus, 
celesti lumine perfusi sumus. Titus, duodenarum 
nostre insulz sedium sedem principem tenens, a 
Deo fulgens nostra czcitatis coelum, Iztus E£ccle- 
siastici firmamenti sol, animalis luminaribus prz- 
lucens astrum, erratica erroris sidera, ad indecli- 
nabilem fidei tramitem inerranter ducens, ac ceu 
sublatis ignibus universam terram veritatis fulci- 
mentis collustrans. Titus ille, Cherubicus oculus: 
os Seraphicum, vigil obtutus, inscporabilis mv- 
stica pernoctationis pro pastoris munere palpe- 
bra. Titus, inexpugnabilis protectio, gladius in 
hostes districtus, filiorum propugnator, inopum 
quaestus, cibus esurientium, vagorum et sine tecto 
tectum, nudorum operimentum, portus salutis 
marinis fluctibus jactatorum, religionis facula, 
emicans divinorum dogmatum scintilla, aniuia!a 
Eeclesie lampas, columna virtutum, spirans pra- 
clare gestorum imago, canora dogmatum lyra, 
vocalis divinorum carminum cantor, cithara si- 
lere nesciens, qui» animi affectiones compona , 


COMDBEFISII. ΔΟΤΑ.. 


m, quem statim dicit τῆς ἱερᾶς Τίτου D secundum 


ισφράγιστὀν σύστημα, velut ceetun quem 
i manus divino charactere consiguasset : 
immediate , sed in episcopis et. sacerdo- 
X Cret€ successores reliquisset. Nihil 
4t, ut ne dicat solos proprie sacerdotes, 
ve episcopos; in quorum corona videtur 
€opus orasse, ac celebrandum assum- 
imuni suae sedis archiepiscopum : quorum 
Im laudare pro concione viros justos, el 
Péctreare populos; quas sihi ille partes, 
ium vindicat, ut loquatur velut omnium 
'ripse przlatus. Quid si pro ἱερὸν, ir- 
έων ? 

"idibus celebrato justo, letabuntur populi. 
ler habent Vulg. εἰ .XX. Theodor. habet 


illud, εὑφρανθήσονται, ἀγαλλιάσον- 
ται. quod parum abest, ut et illud Vulg. Exsul- 
tabit civitas ; Tigur et Sant. Exaltabitar : quo forte 
modo etiam illa habuerunt, habentque Hebraica : 
DT; cui offine illud LXX : ειπε gessit. ci- 
vitas, ut genuinus sensus sit: 7» bonis jestorim, 
quod οἱ Vulg. et LXX habent. Ἠσο cst, premio 
affectis pro ratione justitiz et rectitudinis, quz est 
ipsa benedictio quam Hebr:ea, Sant, et Tigur. ha- 
bent, fore exaltandam civitatem, eique cessura 
omnia prospere. Felix certe civitas, in qua ea lex 
sanctaque distributio inviolata obtineret. Fuit 
sancto Hugoni multa hac in re, et iniqua, etiam iu 
Dei ecclesia, distributione, in Dei providentiam, 
quanquam ad agonem tantum et potiora in coelis 
premia, tentatio, ut habent ejus acta. 
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sacrorum pulsuum plectro ; mystica fidei dioptra, À χτρῳ τῶν ἱερῶν κρουσμάτων τὰ TOV qQugUOY χατα- 


repercussis radiorum fulgoribus adversariorum 
pupillas verberans. Titus, piorum plhalangis per- 
quam sirenuissimus miles, fidelium armatura, 
hostium pernicies, minus recte sapientium emen- 
datio, firma eorum qui convertuntur palinodia, 
sgrotantium medicus, fessorum requies, vincto- 
rum absolutio; in necessitatibus positorum re- 
creatio, in calamitatibus agentium refrigerium, 
pater orphanorum, defensor viduarum, captivo- 
rum liberatio, hospes peregrinorum, delentorum 
in carcere visitatio, eorum qui tentantur defensio. 
Titus ille, omnia factus omnibus ; qui se facilem 
adeuntibus praebeat, precantibus nou difficilis 
aures accommodet, sit omnibus supplex, amicabi- 
lis, urbanus, venerabilis, socialis, blandus, lenis, 
3nimarum amans, suavis, modestus, doctor, pla- 
cidus, castus, verus. Merito Paulus verum Chri- 
&ti exornaus sacerdotem, congrue honestat appel- 
lans sanctum, innocentem, et amplectentem ome 
nem veritatem. 

Talem se nobis exhibuit venerabilis Titus. To- 
tius enim divinz virtutis in se collectis symbolis, 
se totum omnino spiritui addixit spreto corpore, 
eoque salubris ei defluit sermo, arenaque copio- 
sior inundat sapientia ; unde modo, collectis ceu 
quibusdam pulcherrimis flosculis, iis sermonem 
coronatum absolvam. Jam enim deinceps operz 
pretium est, ut implcam promissionem, eique ser- 


σχευάζουσα πάθη, ἡ μνστιχὴ διόπτρα τῆς πίστεως 
ταῖς ἀντιπόμποις τῶν ἀχτίνων μαρμαρυγαϊῖς τῶν 
ἀντιπάλων τὰς χόρας ἀποῤῥαπίζουσα, Τίτος, ὁ µέγας 
ἀριστεὺς τῶν εὐσεθούντων, ἡ τῶν πιστῶν παντευχία, 
τῶν ἐχθρῶν ἡ πανωλεθρία, τῶν οὐχ ὀρθὰ φρονούν- 
tuv δ.όρθωσις, τῶν ἐπιστρεφόντων σταθηρὰ παλιν- 
ᾠδία, τῶν νοσούντων ἰατρὸς, τῶν χαµνόντων ἀνά- 
παυνσις, τῶν δεσμωτῶν ἄνεσις, τῶν ἐν ἀνάγχαις 
ἀνάχλησις, τῶν ἓν συμφοραῖς ἀνάψυξις, τῶν ὁρ- 
φανῶν ὁ πατῃρ, τῶν χηρῶν ὁ προστάτης, cuv αἰχμ- 
αλώτων ὁ ῥύστης, ὁ ξεναγὸς τῶν ἐπὶ ξένης, τῶν ἓν 
φυλαχαὶῖς ἡ ἐπίσχεψις, τῶν ἓν πειρασμοῖς t) ἀντΏι- 
jte. Τίτος, ὁ πᾶσι πάντα γινόµενος, τοῖς προαιοῦσυ 
εὑπρόσιτος, τοῖς εὐχομένοις εὐεπήχοος, τοῖς πᾶσιν 
ἐχέσιος;, φίλιος, χύσµιος, αἰδέσιμος, ζύγιος, προσην]», 
πρᾶος, φιλόψυχος, µειλίχιος, ἐπιειχῆς, διδαχτυὸς, 
Έπιος, σώφρων, ἀληθής. Διχαίως ὁ Παῦλος τὸν ἀληθῆ 
τοῦ Χριστοῦ χατακοσμῶν ἱερέα, πρεπόντως ἆποσι- 
μνύνει, ὅσιον ἀποχαλῶν, ἄκαχον, xal πάσης ἀρετῆς 
ἀντεχόμενον. 

Τοιοῦτός τις ἡμῖν ὁ σεπτὸς ἀναδείχνυται Τίτος 
"ὖλον γὰρ ἐν ἑαυτῷ συλλαθὼν τῶν θείων χατορθω- 
µάτων τὸν ἔρανον, ὅλος Ov ὅλου τοῦ πνεύματος rl- 
Tovev, ἀλογήσας τοῦ σώματος. Ὄθεν αὐτῷ xal λόφος 
πηγάζει σωτήριος, xai χύσις πλημμυρεῖ σοφίας, 
ψΨάµµου δαψιλεστέρα. Παρ) ὧν ἀρτίως ἐγὼ τὰ xd 
στα συλλεξάµενος, χαθάπερ ἄνθη τινὰ, στεφανώω 
τὸν λόγον. Καιρὸς yàp ἤδη πληρῶσαι λοιπὸν ti 


monis perorationem componam. Mutuam ergo ei C ὑπόσχεσιν, xat συναρµόσαι ταύτῃ τὸν τῶν λόπων 


trado vocem ; vicissimque sermonem mutuum ac- 
cipio ; ac modicus ego, rei majoris coinmutator 
factus, ejus vobis spiritaliter sermonem oppi- 
gnero : haud sane curiosa versutaque loquacitate, 
sed vera sola ac nihil ficta doctrina, sicque sta- 
tim et ex tempore altam eam distinguere vocem 
incipiam, 

Nam utitur hodie voce mea, ac nostris vos αἱ» 
loquitur.modis : « Filioli, inquieus, quos iterum 
parturio, donec formetur in vobis Christus 1, » 
morum scilicet perfectione. Nolite effici pueri 
sensibus, sed maiitia parvuli estote k. Ne qua 
ralix maliti:e impediat sursum germinans !, ac 
rectum sensum obscurans. Ne quis in vestris 
cordibus enascatur peccati surculus. Ne quis in 
vobis amaritudinis botrus nigrescat, ex quo furor 
draconum aspidumve, ceu vinum diflluat. Ne quis 
spreverit Dominica Christi mandala; neve instar 
aspidis obturaverit aures, ut ne audiat incantan- 
tis vocem. Ne quis malitiam et. vitium eligat, cui 
liberum sit ut eligat virtutem, colestemque vitae 
rationem in terra instituat; neve incorrupta im- 
mortalique vite, exitiosam sensibus humilium ac 
terre defixorum abundantiam, misera commuta- 
tione praeoptet. « Filii, novissima bora est * : » 
sunt ergo paranda ad exitum ac sepultüram op- 
portuna. Nobis ipsi augeamus funeris curam. 


j| Galat. iv, 10, k I Cor. xiv, 90. ! cbr, xu, 15. "IJoan. i, 18. 


D i, ταῖς καρδίαις ὑμῶν. Mf, τις περχάσῃ βότρυς 5’ 


ἐπίλογον. Δανείζω τοίνυν αὐτῷ τὴν φωνὴν, xal eb» 
λόγον χιχρῶ * xai γίνομαι διαλλακτὴς μιχρὸς µείζο- 
yog πράγματος, πνευματικῶς ὁμηρεύων τὸν ἐκείνον 
λόγον ὑμῖν ' οὐ μὲν οὖν περιέργῳ "tot χαὶ xexopdes- 
µένῃ στωμµυλίᾷ, ἀληθεῖ δὲ µόνῃ καὶ ἀνεπιπλάστῳ &- 
δἀσχαλἰᾳ' ἣν ἐπὶ χαιροῦ διᾶραι εἰς ὕψος τὴν qvi 
ἀναχκρούσομαι, 

Γλώσσῃ γὰρ χρῆται σήµερον τῇ ἁμῇ, xal φδόγιν 
τῷ ἡμετέρῳ προσφθέγχεται ' « Τεχνία, λέγων, οὓς 
πάλιν ὠδίνω, µέχρι οὗ μορφωθῇ Χριστὸς tv ὑμῖη ) 
διὰ τῆς πρακτικῆς τελειότητος. « Mh παιδία vive 
ταῖς φρεσὶν, ἀλλὰ τῇ καχίᾳ νηπιάζετε. Μή τις ir 
ἐνοχλείτω ῥίζα κακίας ἄνω φύουσα, » xal τὸν ép 
σχοτίζουσα νοῦν. Mi τις ἁμαρτίας ἐχφύῃ Blark 


1 
3 






κρίας ὑμῖν, ἓξ οὗ δραχόντων θυμὸς [καὶ &vak] 
ἀσπίδων οἰνίζεται. Mi] τις τῶν Χριστοῦ χαταφροκί. 
τω δεσποτικῶν ἐντολῶν, μηδὲ τὴν àxoby ἀστος 
δίχην µυέτω, τοῦ μὴ ἀκοῦσαι φωνΏς ἐπῴδοντος. Ni 
τις ἑνὸν τὴν ἀρετῆν ἑλέσθαι, καὶ πολιτείαν τὴν ὃν 
οὐρανοῖς ἐπὶ γῆς µετιέναι, την χαχίαν αἱροῖτο, pt 
δὲ τῆς φθοροποιοῦ τῶν χαμαιζήλων ῥᾳστώνης, 9 
ἐπίχηρον τῆς ἀχηράτου ζωῆς ἁθλίως βίον xpoul- 
νοιτο. « Παϊδία, ἑσχάτη ὥρα ἑστίν' » éxopamitn 
οὖν ἡμῖν τὰ ἀρὸς ἔξηδον, καὶ τὰ πρὸς ταφὴν ἐπ 
δεια. Αὐξήσωμεν ἡμεῖς αὑτοῖς τὴν ἐπιτύμδιον pit 
pyav, Μηδεὶς οὕτω χαῦνος ἔστω xat ταῖς 


d 


- 
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ἔχλυτος, ὡς τὴν εἰς τὸν Χρ.στὺν ἀνάλυσιν δευτέραν A Nemo sit usque adeo mollis, οἱ voluptatibus dis- 


θέσθαι τῆς μετὰ τοῦ πηλοῦ δ,αμονῖις καὶ συμπῄξεως. 
Ei; βασιλεἰαν ἡμᾶς ὁ Χριστὺὸς χαλεῖ τὴν οὐράνιον. 
Δεσποτικὸν τὸ ἑπίταγμα * γενναῖον ἀναλάδωμεν φρό- 
νηµα. Ἰσχυρὸς ὁ καλῶν ' μὴ ἀσθενῶμεν τῇ γνώµη 
πρὸς τὸν ὑπὲρ ἔννοιαν πλοῦτον, xal λογισμοῖς µι- 
χρολογῶμεν περὶ τὰ ὀρώμενα. Τί τοῖς ὁρωμένοις 
ἑγχαταμένομεν;, Ti τῆς πατρῴας ὑπερορῶμεν 
ἑστίας, Πόλις ἡμῶν xal πατρὶς, 4$ ἄνω Σιών; ἡ 
τῶν ἁγίων µητρόπολις, τὸ τῶν πατριαρχῶν οἰχητή- 
piov, οὗ οὐχ ἔστι δάχνων ὄφις ἐφ᾽ ὁδοῦ ἐγχαθήμενος 
πτέρναν, xal ἀπείργων τὴν εἴσοδον. Σιὼν, ἧς οἱ 
πύργοι ἐπὶ τῶν χειρῶν Κυρίου πεπήγασιν * ἧς αἱ 
πύλαι γλύμμα, πρὸς τὴν ἑἐχεῖθεν εἰσάγουσαι τοὺς 
εἰσιόντας µακαριότητα, fj; τό τε εἶδος xai χάλλος 
οἶδεν ὁ χατασχευάσας θεός. Περιουσία δὲ τῶν πι- 
στῶν, fj ἀγέρως ζωὴ, τὸ ἀνεχλάλητον φῶς, f) ἀθάνα- 
«ος βασιλεία, τῶν ἀποχε,μένων τοῖς ἀξίοις ἀγαθῶν 
ἡ ἀντίδοσις. ἃ µήτε ὀφθαλμοῖς ὁρατὰ, µήτε χαρ- 
Ka ληττὰ, ἃ τοῖς ἀγαπῶσιν αὑτὸν ἠτοίμασεν ὁ 
θεός. 


TWm, quz neque videri oculis. possunt, nec corde comprehendi qua Deus praeparavit 


gant ipsum ^. ο, 

Μηδὲ τούτων 'ἀφῶμεν τὴν εὐχληρίαν, ὅσοι τῷ 
θιοποιῷ τεχνωθέντες βαπτίσµατι, θΕοῦ πεφήναμεν 
εἔχνα. Θεοῦ τοῦ ἡμᾶς ἀγαπήσαντος xal δόντος 
ἀντίλνυτρον πάντων ἡμῶν, τὸν ἐαυτοῦ Παΐδα τὸν µο- 
οχενῆη, xaX συμφυῆ, xal ὁμόθρονον. Μη ἀθετῶμεν 


* τῆς υἱοθεσίας τὸ χάρισμα. ΜΗ γενώμεθα δοῦλοι τῆς 


* ἁμαρτίς, ἐλευθερωθέντες ἐν πνεύματι. Mh φανῶμεν 
| δούλοι γαστρὸς ἡδονῆς, κόρῳ τὴν ὕδριν ἀντιλαμθά- 
Ἅντις: μὴ τοῖς πάλεσι θύραν ἀνρίξωμεν, ἐξ ἧς ἡμῖν 
εἰ τοῦ θανάτου παλίῤῥοιαι βρύουσι, Mh στῶμεν τῆς 
"Ελλ τὰ πρόσω φορᾶς, ἀλλ᾽ ἀεὶ τρέχωμεν, e! πως χατα- 
λέδωμεν, ἐπὶ τὸ βραθεῖον τῖς ἄνω κλήσεως. Καλὸν 
τῶν ὄπισθεν ἐπιλα»θανομέναυς, τοῖς ἔμπροσθεν ἐπ- 
ἐχτείνεσθαι. Καλὸν ἀχούειν Χριστοῦ λέγοντος" « El 
! τή θέλει ὁιιίσω µου ἐλθεῖν, ἁπαρνησάσθω ἑαυτὸν, 
χαὶ ἁράτω τὸν σταυρὸν αὐτοῦ, καὶ ἀχολουθείτω 
Bw.» Καλὸν ἀχολουθεῖν τῷ Χριστῷ τὸν κόσμον 
Διύοντι: ι Δεῦτε πρός µε, πάντες οἱ χοπιῶντες xal 
πεφορτισμένοι, χἀγὼ ἀναπαύσω ὑμᾶς. » Ἀριστὸς 
χλεύει, μὴ ἀντι-είνωμεν. Χριστὺς ὁ καλῶν, xal τίς 
€x ἀχούεται», Θεοῦ φωνή ἐστι διβάσχουσα, « Ἐγώ 


solutus, nt reso:utionem | in Christum, secundo 
loco a demoratione et concretione cum luto ha- 
beat. Nos Christus vocat in regnum coelorum. 
Dominica jussio est : assumamus generosum ant- 
mum. Fortis est qui vocat : ne simus inibecilla 
mente ad divitias quz superant cogitationem, 
scrupulosiusque rerum oculis subjectarum ratio- 
nibus subducendis intenti simus. Ut quid rebus 
visibilibus iminoramur? Dtquid contemnimus pa- 
ternam domum? Civitas nostra patriaque est οα-- 
lestis Sion; sanctorumque illa melropolis, patriar- 
charum domicilium, ubi abest serpens; sedens in 
via, qui caleaneum mordeat et. ingressu prohibeat, 
Sion, inquam, cujus turres in manibus Domini 


B fis» sunt: cujus portz, czlatura; quzque ad 


beatitudinem illic loci sjtam, eos qui intrant in- 
ducant cujus speciem decoreinque novit ipse qui 
edilicavit Deus. | Substantia autem fidelium, vita 
est senescere nescia, lumen inenarrabile, immor- 
tale regnum, retributio bonorum diguis reposito- 
iis qui dili- 


Ne itaque corum dimitta'mus haereditatem , quot- 


' quot deilico baptismate filii ratiouem adepti, facti 


sumus Dei filii, Dei, inquam, qui nos dilexit, qui- 
que redemptionis pretium pro nobis omnibus Fi- 
lium suum unigenitum ejusdem secum substan- 
tie, eodemque sublimem throno dedit, Ne gratia 
adoptionis spernamus. Ne efficiamur servi peccati, 
qui simus liberati in spiritu. Ne servi voluptatis 
ventris, vicariam satietate contumeliam recipien- 
tes. Ne ostium vitiis perturbationibusque ΑΡΟΓΙΙΟ- 
rimus, unde nobis reciproca mors scaturiat. Ne a 
contentione ad anteriora sistamus, sed curraimnus 
semper, si quo modo compre'iendamus, ad bra- 
vium superna vocationis P. Prasial, ut ea qua 
sunt retro obliviscentes, ad anteriera nos ipsos 
extendamus. Praestat audire dicentem Christum : 
« Si quis vult venire post me, abneget seimet- 
ipsum, οἱ tollat crucem suam, et sequatur me 3.» 


, Prestat sequi Christum per mundum ambulantem, 


« Venite ad me, omnes qui laboratis et onerati 
estis, et ego rcficiam vos *. » Christus jubet ; nc 


tipi τὸ φῶς τοῦ xó3420* ὁ ἀχολουθῶν ἐμοὶ, οὗ μὴ p renitamur. Christus vocat, et quis non audierit ? 


πιριπατήσῃ iv τῇ σχοτίχ, ἀλλ ἕξει τὸ φῶς τῆς 
ὑνῆς. » Καὶ" « Ἐγὼ φῶς εἰς τὸν κόσμον ἑλήλυθα. » 


Τούτου δὲ τί ποτ ἂν τοῦ φωτός ἔατιν ἡμῖν oi- 
ιότερον; Τὸ γὰρ ἀφεῖναι τὸ σχότος xaX τῷ qul 
χολληθῆναι, υἱὸν φωτὸς ἀληθῶς rout τὸν φωτὶ προσ- 
χολλώµενον. Τοῦτο δὲ πῶς ἂν ἑτέρως γένοιτο, ph 
€»yi πάσης ὑπεροφθείσης ἡμῖν τῆς ἓν σχοτοµήνη 
Ὀξευούσης ἡμᾶς ζοφερᾶς ἁμαρτίας; Too δὲ τὸν 
σιαωρὺ» αἱρειν καὶ ἀκολουθεῖν τῷ Χριστῷ, τί ἂν 


ἱνεργέστερον Υένοιτο σύμθλλον τοῦ xaÜ' ἡμέραν 
P Philipp. ru, 15. 4 Matth, xvi, 91. * Matth. xt, 98. * Joan, viii, 12, 


* [sa. c xiv, 4, E Cor. ii, 9. 
! Joan. xii, 40. 


ParnoL, Gg. XCVII. 


at" 


Divina vox est quie doceat : « Egu sum lux inundi; 
qui sequitur me, non auibulabit in tenebris, sed 
habebit lumen vite *. » Et, « Ego lux in nundum 
veni t. » 

lloc autem quid magis a:vicimmn nobis contige. 
rit? Quippe relictis tenebris adherere luci, vere 
filium lucis facit eum qui luci adhzret. Που 
vero qua alia ralione contingat, nisi caliginoso 
omni peccato, alra nos nocte configeute, spreto? 
Ut autem tollamus crucem, et Christum sequa- 
mur, quodnam fuerit evidentius signum, quam nt 
quotidie moriamur, dua bonorum repositoruni spe 
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contento animo, qua minarum metu circumacto A ἀποθνῄσχειν, ἢ τῇ ἑἐλπίδι τῶν ἆ ποχειµένων νευρού- 


tortoque? Crucem autem absolute intelligas, dile- 
cte, mortem pro. Christo, Quam vel ipsa:n, si 
contingat Providentia divina accidere, ne detrecta- 
verimus. Cuni enim quotidie mente moriamur pec- 
εαίος quod misere morientes, vitam ducimus ; 
quei non simus beatiores prazoptantes pro Christo 
mori? Moriamur ergo, utl vivamus. Bonum est 
una cum Christo mori, ut et vivamus cuin ipso. 
Qua vero quis ratione commoriatur Christo? Pla- 
ne, factus vitiis et periurbationibus superior, nul- 
li timori pro.lens veritatem, aut amicitize humanz 
respecta -filuciam. ad Deum miserabiliter per- 
mittens. Sic aliquis ceriat. pro Cliristo. In hunc 
vtique u:0dum . ejus causa moritur, qui est inor- 
tuus pro nobis. Qua vero ratione in lireditatem 
caestia accipit ? Nimirum relinquens terrena, qua 
quidem ad modicum spectaculo recreant, diutur- 
niorem vero inde cruciatum ingenerant. Dimitta- 
mus ergo quie. vita. preesenti recreant, ut hzeredi- 
tate accipiamus futuram. gloriam, Demus Deo vel 
vita parlem. Accipiaumus eum vite nostro com- 
participem. Magnam jam partem. nobis vita. prze- 
terii. Viximus carni; etiam spiritui vivamus. 
Brevi temporis spatio, longa nobis s:ecula recon- 
damus. Pauca corum dimittimus, qua speramus 
accepluros. Nilil iis qua danda sunt, «quale in- 
Lulerimus. 

Il:ec nobis sacer hic interpres Spiritus. Il:c 
Titus clamat, magna Ecclegie tuba, quaque uni- 
versos per gvrum fines perstrepuit : divinitus pul- 
satin organum, vox ubique tonans, quz divina- 
runi nobis miserationum cataractas aperuit, quae 
quotidie diluvii instar. quotidianos hostium iusul- 
(«ts operiat, Hec nos Titus, nostra vilium opera e 
»Pjisicro quiritans, Spiritu doeet. Agnoscamus ergo 
'"Aagistri documenta. Efficiamur discipuli, non con- 
teniptores grati:e, Simus suasibiles, non doctori 
inmorigeri. Suscipiamus reverenter sermonem. 
Ne simulato imurmure labia sübinotemus, sed re- 
velata facie, nihilque clauso oculo, in ejus sernto- 
num lumen intendamus. Discamus sapientiam il- 
lam plane anie secula absconditam, quam nemo 
principum hujus seculi, contemplativie ascensio- 
nis participio cognovit. Atque ut verbo dicam, 
ejus omnino efliciainur qui ercavit, nulla veteris 
oleutisque fermenti: peccati relicta in. nobis con- 
so rsione. | 


ld vero qui flat? Si diligamus invicem. Si iis 
qui oderunt. bene faciamus, nou. curantes malum 
rependere, Si non. malo. sanaverimus malum. Si 
alterutrum dimiserimus delieta. Si doluni omnem 
e cordibus abstulerimus. Si fuerit occlusus omnis 
imnvidis meatus, ac livoris via. Si furoris fervor 
Lnisque iti nobis non maaserint. Si vitiose volu- 


µενον, T| τῷ φόθῳ τῶν ἀπειλουμένων περιστροδού- 
pevov; Σταυρὸν δὲ χνρίως νοῄσεις, ἀγαπητὶ, τὸν 
ὑπὲρ Χριστοῦ θάνατον, ὃν εἰ xal τύχῃ συ μθῆναι ἡμῖν 
χατὰ Πρόνοιαν, pit] ἀνανεύσωμεν. El γὰρ τῇ ἁμαρτίᾳ 
xa0' ἡμέραν γνωμικῶς ἀποθνήῆσχομεν, ζῆν Gorspt 
δκοῦμεν ἀποθανόντες ἁθλίως, πῶς οὖχ ἂν ἅμεν µα- 
καριώτεροι τὸν ὑπὲρ Χριστοῦ προαιρούµενοι θάνα- 
τον, Αποθάνωμεν τοίνυν, ἵνα ζήσωμεν. Καλὺν τῷ 
Χριστῷ συναποθανεῖν, ἵνα καὶ συζῄήσωμεν αὐτῷ. 
Πῶς δέ τις αυναποθνῄασχει τῷ Χριστῷ;: Tov παθῶν 
ὑπεράνω Ὑενόμενο», μὴ πρΏοδιδοὺς φόθῳ τινὶ τν 
ἀλέύθειαν, f| alóol τῆς πρὸς ἀνθρώπους φιλίας τὴν 
πρὸς θεὸν παῤῥησίαν οἰχτρῶς προϊέμενος. Od: τι; 
ὑπεραθλεῖ τοῦ Χριστοῦ. Οὕτως τις ἀποθνέσχε: τῷ 


n ὑπὲρ ἡμῶν ἀποθανόντι. KAr povopet δὲ πῶς τὰ c5os- 


C 


D 


via ; Tà τῆς γῆς χαταλιμπάνων τῇ γῇ, & μιχρὺν £xe- 
τέρπει thv θέαν, xat μαχροτέραν ἐχεῖθεν Euro 
την ὀδύνην. ᾽Αϕῶμεν τοίνυν τὰ ἐνταῦθα τερπνὰ, ἵνα 
ἐχσῖθεν δύξης κλτρονομῄσωμεν. Δὼμέν τι χαὶ 6:16 
τοῦ ἡμετέρου βίου. ΣνμμεριστΏν αὐτὸν τῆς ἡμετέ- 
ρας λάδωμεν ζωῆς. "Ηδη τοῦ ῥίου τὸ πλεῖστον tulv 
δ.:ελήλυθεν. Ἐζήσαμεν τῇ σαρχὶ, ζήσωμεν xoi τῷ 
πνεύματι. Μιχρῷ χαιροῦ διαστήµατι μαχροὺς αἰῶνας 
ἑαυτοῖς θησανρίσωµεν. Μικρὰ ὧν λαμθάνειν χαρα. 
ἑοχῶμεν ἀφίεμεν. Οὐδὲν ἱσοστάσιον τῶν διδοµένων 
εἰσρίτομεν. 


Ταῦτα ἡμῖν ὁ ἱερὸς o5:o; ὑποφήτης τοῦ Πνεύμα- 
τος. Ταῦτα Τίτος ἡ µεγάλη της Ἐχχλησίας σἀλτι»ς, 
καὶ πάντα χύὐχλῳ περιηχοῦσα τὰ τέρατα, τὸ Ora. 
νητον ὄργανον, ἡ χαθόλου ῥρουτῶστα tov, ἡ τον - 
χαταράχτας Ἠμῖν τῶν θείων οἰχτιρμῶν ὑπανοίξασ 
ἡ καθ) ἡμέραν τὰς χαθ' Ἱαόραν τῶν ἐχθρῶν ἑτανδ 
στάσε!ς, Χαταχλυσμοῦ δίκην, ἐπιχαλύττουσα. Τα 
Τίτο: ἡμῖν 6 ἡμῶν τῶν εὐτελὼῶν ὑποχινυρίχων Bx 
τάφου δ,δάσχει τῷ Πνεύματι. Γνωρίσωμεν οὖν τὰ $9 
ἐιδασχάλου μαθῆματα. Γευώμεθα μαθτταὶ, ui d 
τηταὶ τοῦ χαρίσµατος. Φανῶ μεν εὐπειθεῖς, μὴ ἀπει- 
θεῖς τῷ 6:630 xov zi. Av αἱδοῦς τὸν λόγον δεξώμεθά, 
ΜΗ ὑποχινῶμεν τὰ ye φιθνρισμῶν Onoxpistan 
ἀλλὰ νακεχα)υμμένῳ προσώπω ναὶ ἀπεριχαλύσιν 
ῥλέμματι, τῷ (SY τῶν ἐχείνου λόγων ἐνατενίνωμε. 
Μυτθῶμεν σοφἰαν την ὄντως ἁποκεχρυμμένην εὸ 
τῶν αἰώνων, ἓν οὐδεὶς τῶν ἀρχόντων τοῦ αἰῶνο 
τούτου χατὰ µέθεξιν γνωστιχῖς ἀναθάσεως ἔγνωκε, 
Καὶ συνειόντα φάναι, γενώµεθα χαθαρῶς τοῦ ποᾗ- 
σχντος, μτδὲν τῆς παλαιᾶς καὶ ὁκώδους ζύμτς ^i 
ἀμ spia: ἓν ἑαυτοῖς χαταλ.πόντες ςὐ-αμα. 

"Esta: ü τοῦτο πῶς; Ei ἀ- απῶμεν ἀλλήλνς. Εἰ 
tou. μισεῦντας ἡμᾶς εὐποιοῦμεν, τοῦ ΧάΧΟΠΟΞ 
ἀλογήσαντες. El μὴ χακῷ τὸ xaxov ἑατρεύθμεν. Li 
à) ἀλλῆλοις τὰ παραπτώματα. Eb Efaposgr 
πάντα δόλο) τῶν καρδιῶν ἡμῶν. El πᾶς &roxituti 
«Ώόνου πόρος xai βασχανἰας ὀλκός. Ei θυμοῦ (£5 
καὶ usos ὀργὴ μὴ £v ἡμῖν µείνῃ. Ei παθῶν fous 
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; παρἀλοχοι ἐξ ὧν ὁ θάνατος, μὴ ἀναθῇ Α ptates, alienwque a ratione cupiditates, quibus 


υρίδων ἡμῶν. El τὰς θύρας ἡμῶν παντὶ 
ιν ξένῳ. El πρὸς ἔλεον τὰς χεῖρας ἑχτεί- 
πεινῶαι τὸν ἄρτον ἡμῶν διαθρύπτομεν. 
$ ἀστέγους εἰς τοὺς ἑαυτῶν εἰσαγάγοιμεν 
ῥιγῶντας τοὺς ἀδελφοὺς περιθάλποιµεν. 
ρορῶμεν τὸν πένητα χράζοντα. El µη πα- 
μὲν τὺν τῆς παρ ἡμῶν εὐποιίας Osóuzvov. 
αἱ mó)u ταῖς ἐχκλησίαις προστρέχο:µεν. 
€ ἀπαρχὰς τῶν ἡμετέρων πόνων προσάγχαι- 
!3lag καὶ προσευχκὰς αἷς εὑαρεστεῖτα, Geb, 
ενέγχοιµεν. El μὴ διορύττοιµεν βόθρον 
x». E! μὴ ἀφῶμεν τὸν fov ὀργιζομένοις 
Ίεσθαι, ἀλλὰ διαλλαγῶμεν πρὺ τῆς ἑσπέρας 
μᾶς ἁμαρτάνουσιν. El ἀγαπῶμεν ἀλλέλυς, 
(ρ.στὸς ἠγάπησεν ἡμᾶς, xal ἑαυτὸν παρ: 
ρον ὑπὲρ ἡ μῶν τῷ θανάτῳ, αἰσ(ύνης xaza- 
, El σωφρονίσοµεν ἡμῶν τὸν βίον, χαὶ « τὰ 
κύομεν τὰ ἐπὶ τής γῆς, πορνείαν, àxaliao- 
ονεξίαν, » καὶ ἡδονὰς ἁπάσας, xoi την xa- 
ερηφανίαν. Ei ςιλαργυρίαν μισῆσομεν, τν 
ὧν ἁτάντων μαιεύτοιαν. € Ti; συφὸς καὶ 
0Ut0 ; » Tí; προσθέσει τοῦ φυλάκαι ταῦτα, 
ντεῦθεν ὁπ,χασπίαν ὀρέγασθαι, Μαχάριος 
ος ἐμοὶ zai «avs! τῷ ἀρτίφρον.. Tig Υὰρ 
χχώσων ἕσται, τῃ ἀτρεφίᾳ τοῦ καλοῦ τὸν 
µωμένον, xal δίκην π..λέως χατωχνρωμέ.ον 
εεἶ τῶν ἀρετῶν προτειχίσαλτι; 


) τῆς µαχαρίας Τίτου γαστρὺ; ἄρτι γεννη- 
να] Λὕτη γὰρ ἡμᾶς εὐαγγελικῶς ἀνεγέννη- 
: χατὰ πάντων ἁοράτων ἐχθρῶν, τὴν παν- 
jg αὐτοῦ διδασκαλίας ἑαυτοῖς περιθέµενοι. 
ime τῷ ὅ,αθόλῳ, xax φεύξεται ἀφ᾽ ὑμῶν.» 
σθε χατὰ τῖς βδελυρᾶς τοῦ Σατανᾶ παρα- 
xat ὡς βέλη νηπίων τὰς πληγὰς ἐχείνου 
t. Στῆτε περιεζωσμένοι την ὁσφὺν ἐν ἆλη- 
| τὰς πλευρὰς ἐνεικημένοι, xai τοῦ πνεύμα- 
µάχαιραν φέροντες, ὃ ἐστι ῥήμα 0:09, διὰ 
ie xat δεήσεως. Τόξα χα) βέλη καὶ φαρέτραν, 
ευστα τοῦ θεομύστοῦ xfjpuxog Τίτου θωρα- 
y λόγια. Κορύνη, καὶ opo, καὶ μάχαιρα, αἱ 
ν ὑπὲρ ἡμῶν ἐντεύξεις τοῦ ποιµένος ἡγεί- 
Λὐτὸς ἀνθ) ἡμῶν στήσεται. Λὐτὺς παρατά- 
V ὑπερασπιεῖ ἡμῶν. Λὐτὸς γὰρ 0ραύσει iv 
D) συγκινούμενον πόλεμον. Αὐτὸς λωφῆσει 
χθρῶν ὀρρυώματα. Λὐτὸς στήῄσεται καὶ ἐξ-- 
, xai τὸν θυμὸν ἀποστρέγει Κυρίου. Καὶ τὸ 
, VAS ὀργῆς τὸ iv τῇ χειρὶ αὐτοῦ, καὶ τὸ 
ζώσεως, χα) τοῦ θυμοῦ τὴν τρυγίαν ἀφ' ἡμῶν 
ες, ὁπὶ τοὺς ἐχθρὼς χαταχενώσειε. Καὶ πρὸς 
&v τρέφει τὴν ϱραῦσιν, πρὸς 65 γαλήνην ai- 


w. xu, 9. * Coloss. ii 5. 


COMBEFISII 


Cow[ractionem. converiet. in. auram, Οραῦ- 
, eadem vox. psal. x, 25 : Nisi Moyses ste- 
con[ractione, etc. Ἐν θραῦσει. Velut tem- 
furoris Douini, qui videretur Israclem to- 
ut comminuturus, nempc a vitulo 3dorato ; 


X Psal. cvi, 43. 


mors invehitur, non ascenderint per fenestras 
nostras. Si nostras portas peregrino omni operue- 
rimus. Si manus estenderimus ad eleemosynam. 
Si nostrum panem frangimus esurienti. Si nucos 
sine tecto, in nostras inducimus domos. Si fii- 
gore obrigentes fratres foverimus. Si non de- 
spexeriinus clamorem pauperis. Si indigentenm 
beneficentia non praeterierimus. Si ad ecclesias 
pari metu el desiderio acecsserimus. Si Deo labo- 
rum nostrorum prinitias obtulerimus. Si hostias 
el preecs quibus Deus sibi coinplacet, Deo exhi- 
budhimus. Si non fodimus foveam fratribus. Si 
non patimur ut nobis iratis sol occidat, sed recon. 
ciliamur anle vesperam iis qui iu nos peccant. 


U Si invicem diligimus, sicut Christus dilexit nos, 


el seipsum morti tradidit pro nobis, confusione 
contempta v . Si castigamus vitam nosirain, el 
« mortificamus membra qui sunt super terram, 
fornicationem, immunditiao, circumventionem Y,» 
omnesque voluptates, pessimamque superbiau. 
Si oderiinus avaritiam, quie malis omnibus obh- 
stetricem agit. « Quis sapiens, et hoc intelli- 
get * ? » Quis adjiciet ut h:ec custodiat, indeque 
fructum decerpat? Deatus plane mihi ac cuivis 
homini san:e mentis, qui ejusmodi est. Quis eniin 
ei molestiam fecerit, cujus animus inflexibilitate 
quadam a bono sit duratus, ac instar urbis, tuto 
virtutum propugnaculo munitus ? 

Sed, o Titi beato utero modo geniti pucri! 1s 
enim vos juxta Evangelium regeneravit. State οἱ. 
versus hostes omnes invisibiles, doctrinz cjus a:- 
maturam induti. « Resistite diabolo, οἱ fugiet a vo- 
bis *. » Virili animo consistite adversus cxsecra- 
bilem aciem Satan:, ejusque plagz velut sagitt;e 
parvulorum videbuntur. State succiuti lumbos in 
veritate, et latera oltecti, portantesque gladium 
Spiritus, qui est verbum Dei, per deprecatione: 
et orationem. Arcum et sagitlas el pharetram, a 
Deo inspirata Deo afflati praeconis Titi induamus? 
3rina. Galea nobis hastaque et gladius habeantur, 
pastoris ad Deum pro nobis supplicationes. Ip-e 
stabil pro nobis, ipse aciem instruet, et nos pro- 
teget, ipse hostiuin tumorem comprimet. Ipse sia- 


p bit placabitque, ac Domini furorem avertet, ir:c- 


que calicem quem manu habet, ct. vas ruini, fu- 
rorisque facem a nobis declinans, in hostes plane 
exhauriet : ac confractionem quidem convertct in 
auram (38), procellam autcm statuet in tranquil- 
lam serenitatem. Sed 53d magnum hoc navigium, 
Ecclesiam, inquam; in portum deducet divin 
voluntatis, :stu omni tempestateque liberatam, «t 


Y Jac. iv, 7. 


NOTE. 


quo videtur Anireas respicere, ut indicet fetirüam 
Titum. alteruin. Moysen Christiano populo, iy 
quem ita Deus desaviret. immissis Saraccnis, ut 
olim in. Judaos. 
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«us totam omnino vitam, pacem agat. « Quis A θρίαν τὴν καταιγίδα στήσει. Nai μὴν καὶ sb μέγα 


enim sciL, si convertatur Deus, οἱ eum paniteat 
super nalitiis nostris * ? » Non enim querit no- 
stram mortem, sicut ul convertamur οἱ vivamus 
Turundam adhibebit (59) et sanabit : nec erit aii- 
qui qui nos malis afliciat et c:dat, neque mos 
aliquia de manu cjus rapiets, Sed etsi hostis inva- 
serit, lapidabitur. Quod si arcum tendens gloria- 
lur, super ipso confringentur ejus ygloriationes. 
Quod si etiam vibrat arma, gladius quideni perva- 
det cor ejus, arcus autem io manu ejus contere- 
tur. lpse eniin. Dominus pugnabit pro ποὺῖ» : 
« ipse veniet et salvabit nos : veniel, et non ear- 
dabit b, » videbuntque ZEgvptii omnes manuum Do- 
mini fortem. οἱ magnam, dicentque : Fugiamus a 
facie Domini Christianorum ; nam Dowinus pu- 
gnal pro cis adversus /Egyptium Amalec (40), 
miatreque serva genus Agar penitus exterminabit: 
« lnimivos, inquam, crucis Christi, quorum: finis 
interitus est o : » quos maris profundo abyssus 
absorlbebit, teniantesque navali confligere praelio, 
suis fluctibus involvet. Hic est Deus noster : ipse, 
uno decem millia persequente, gladio cadentes in 
fugam vertet, atque in predam et spolia ltomanis 
dividet. llic Deus nosler: ipse corone ejusdem 
consortes imperatores (40), codemque sublimes 
trono, victoriis coronaverit, in longas annorum 
revolutiones eorum conscrvans imperium. lpse eis 
gentes omnes barbaras cruore gaudeutes captivas 
subjecerit. Stabit enim sequester propitius, verbi 
alumnus et defensor Titus : stabit vero et inclyta 
vestra martyrum decas (41), suisque illis passioni- 
bus Dominum qui potest silvare a morte propi- 
tium faciet, isjue omnia consummabit, qu» ad 
nostram videt opportuna salutem, οἱ ad gloriain 
majestatis sua. 


τοῦτο σκήφος, την Ἐχχλησίαν λέγω, πρὸς τὸν λιμένα 
τοῦ θείου θελήµατος χαθοδηγίέσει, πάντα σάλον ba- 
φ»γοῦσαν καὶ χλύδωνα, xai δι ὅλου τὸν ὅλον tlpr- 
νεύονσαν βίον. « Τίς γὰρ οἶδεν, εἰ ἑπιατρέψει 86; 
xal μεταμελτθῇ ἐπὶ ταῖς χαχίαις ἡμῶν», » Οὐ γὰρ 
ζητεῖ τὸν θάνατον ἡμῶν, ὡς τὸ ἐπιστρέφαι χαὶ Civ 
ἡμᾶς. Μοτώσει καὶ ὑγιάσει, χαὶ οὐκ ἔσται οὐδεὶς ὁ 
χαχώσων f. µατστ'“ώσων ἡμᾶς, οὐδ' ἁρπάσει τις ἡμᾶς 
Ex τῆς χειρὸς αὐτοῦ. Αλ’ εἰ καὶ ἐχθρὸς ἡμῖν zpos- 
θάλο., λιθοθολτθήσεται. Ei δὲ xal δρυ τείνας φρυά- 
ξεται, ἐν αὐτῷ συντριθἠσἒται αὐτοῦ τὰ φρυάγµατα. 
Ei δὲ xai ὅπλα τινάξοι, ἡ μὲν ῥομφαία διαπερανῖ 
καρδίαν αὐτοῦ, τὸ δὲ τόξον ἐν χειρὶ αὐτοῦ συντριθί; 
σεται. Αὐτὸς yàp Κύριος πολεμέσει ὑπὲρ ἡμῶν" 


B ( Αὐτὸς ἦξει χαὶ σώσει ἡμᾶς ' T 5:c xaX οὗ ypovul,s 


καὶ ὄψονται πάντες οἱ Αἰγύπτιοι τὴν χεῖρα τοῦ θεοῦ 
την χραταιὰν, τὴν μεγάλην , Φύγωμεν ἀπὸ προῦ- 
ώπου, λέγοντες, Κυρίου τῶν Χριστιανῶν, ὅτι Κύριος 
πολεμεῖ ὑπὲρ αὐτῶν τὸν Αἰγύπτιον 35 ᾽Αμαλὶχ, xal 
τὸ μητρόδουλον tX, "Ayap φῦλον ἀπολλύει Πανολέ» 
0pia* « Toug ἐχθροὺς λέγω τοῦ σταυροῦ τοῦ Χριστῶ, 
ὧν τὸ τέλος, ἀπώλεια, » οὓς βυθοῖς θαλάσσης ἄθυσοος 
ἐγχολπώσεται, xai ναυμαχεῖν πειρωμένους, τος 
ἑαυτῆς περιπτύξεται χύµασιν». Οὗτος ὁ θεὸς ἡμῶν 
αὑτὸς cei; µυριάδας ὑφ᾽ ἑνὸς διώχοντος τούτους tfe 
πώσεται πίπτοντας, xal διαμεριεῖ αὐτοὺς εἰς προν- 
μὴν καὶ σχῦλα Ῥωμαίοις καὶ λάφυρα. Οὗτος ὁ 8k 
ἡμῶν ' αὐτὸς ταῖς νίκαις τοὺς ὁμοστεφεῖς val ow 


C θρόνους Bao:Xctz ** στεφανώσειε, paxpat; τὸ xpi 


αὑτοῖς ἑτῶν δ,ατηρῶν ἀνελίξεαιν. Αὐτὸς ὑπὸ yep 
τούτοις καθυποτάξειε τὰ «ὔλα πάντα, τὰ βάρδαρα, 
τὰ τοῖς αἵμασι χαἰροντα. Στῆσεται γὰρ μεσίτης ob 
τόθεν ἴλεως, ὁ τρ΄φιμος τοῦ λόγου Τίτος καὶ mplpt- 
yos. Στήσεται δὲ xai ἡ παρ ὑμῖν ἀοίδιμος τῶν pee 
τύρων 99 δεχὰς, καὶ τοῖς ἑαυτῆς πάθεσιν ἐξιλάσεται 


σὺν σώσειν ἐκ θανάτου δυνἆμενον Κύριον, καὶ περανεῖ πάντα ὅσα πρὸς σωτηρίαν βλέπει τὴν ἡμετέάν, 


καὶ δόξαν τῆς αὐτοῦ μεγα)λειότητο:. 


rjone n, 9. ᾱ Ezech, xxxii. 10; Jerem. xxx, 17. b δα, xxxv, 4; Habac. i, ὂ. € Philipp. ut, [8 
VARIA LECTIONES. 
9 Deest xz, ete. "* Forte Justiuianum et Philippum. Vid. Baron. ad an. 702, Oudinum οἱ Cveum it 


loe Aadrea Cretensi. 


ο Vide Menolog. et Martyrol. ad diem 25 Decemb. 


COMDEFISIHI NOT £. 
(59) Turundam adhibebit. Μοτώσει. Jerem. xxx D Ahsim imperiali corona insignivit, de quo Bare. 


i7. Qua alludit, est. ἀνάξων velut. subducam. et 


subveham, quod et Hebrza habent rn5yw; fuerit- 
que ea vox Andrex, vel ad explicationem | illius 
eductionis, vel ut alia lectio. lndendo enim lina- 
mentum vulnevarium et turundaim, velut educitue 
ulcus, non obducitur; eo tamen fine ut quandoque 
minore incommodo obducatur; quo forte respexit 
Vulg. 

(40) 4Egyptium Amalec. Forte. quia velut /£gy- 
ptiorum vindex, et /"Egyptiaco animo persequebatur 
Israel, jam alioqui Zgypto egressum et nihil ul- 
tra ab ZEgyptiis timentem. Forte deest conjunctio. 

(4093) Corone ejusdem consortes inperatores. Ὅμο- 
στεφεῖς. Adjunctis iis qux habeot Graeci de Án- 
drca in triodio, ex quo damus, liquet esse serino- 
vem de Justiniano Il et Philippo Mio, quem is 
stalim ab imperio recuperato et. occiso Tiberio, 


3d au. 702. Fuerunt ea. tempora, turbantibus qui 
patriarchis, qua imperatoribus Constantinoptli- 
lanis, satis Gracie obscura, ut non mirum st 
atra nocte, velut latuisse Latinos nostri Andres 
sanctitatem, quam non consignarint, quod sciam, 
publicis Ecclesie tabulis. 


(41) Inclyta vestra marigrum decas. De bis de- 
cem martyribus Cretensibus agunt Greci 
Decembr., qua eadem consignatur in Martyre. 
Rom. Ad eos spectat quod Baron. ad Cvrillum, d 
ipsum Cretensem martyrem 9 Jul. παρέργως 38 
notat, ex epistola Martyrii Gortinz in Creta. eK 
scopi et collegarum ad Leonem Magn. imperatores 
de vindicata ab hzresibus patria, Deo martgribe 
passionis lempore deprecaniibus : qua de re, 
corum gestis apud Metaphrastem, quz Lipom. & 
Sur. referunt, liabentque Regii codices. 


IN S. GEORGIUM. 
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] Y& ταῦτα μηδενὶ μηδαμῶς ἐμθραδύνοντα A. — Utinam vero ad consummata bonitatis exitum 


π᾿ αὐτοτελὴ yeopnoat xpn7:ó6vn10; ἔχδασιν, 
6v ἔργων συµπλήρωσιν δἐξασθαι ! Ταύτῃ 
6 βίος ἡμῶν διοµαλισθήσεται, xal λόγος 
| πρᾶξις, χαὶ διανόηµα, τοῖς θείοις νόµοις 
µατος χαταχοσµηθήσεται, χαὶ δι ἁπραγμο- 
Ἰσύχιός τε xal ἤρεμος ἡμῖν διανυσθήσεται 
οὗ μικρὸν ὕστερον δι’ ἀρετῆς καὶ θεωρίας, 
ἴθεν δόξης χαὶ βασιλείας ἁποχληρωθήσετα, 
fuc οὕτω πολιτείας προχόφασι. Ταῦτά σοι 
V. ( πάτερ, ὢ δέσποτα τῶν GOV ἱκετῶν, 
(ων μὲν, ἀναξίων δέ * ταῦτά σοι τῆς μιχρᾶς 
ιπσης χα) διανοίας, τῆς Gol γε φίλης xal 
ντας τιµώσης G2, τὰ μιχρὰ προσενέγµατα, 
μιχρὸς ἐν ποιµέσιν ἐγὼ, xaY τοῦ ἱεροῦ τού- 
, 09x οἶδα, χαττζ.ωμένος χαλθρόνου xaX Bf,- 
2i εἰ μιχρὰ ταῦτα, xal τῆς ἀξίας παραπολὺ 
, τῆς Υοῦν θερμῆς πρὺς σὲ διαθέσεως οὐχ 
. Aden γὰρ, εὖ οἶδα, ταῦτα μετ εὐμενείας, 
χρὸν ἐπιτάφ:ον’ τὸν δὲ γε τελειότερον ἔπα,- 
αὐτο” ἂν ἐπιζητοίης ἐπιδοξότερον ὕστερον, 
ὃν ἀεὶ τὴν σπουδἠν xaX τὴν ἔφεσιν ἀεικίνη- 
ας. Νον δὲ ἄνωθεν ἡμᾶς ἑποπτεύοις, ὦ θεία 
χεφαλῃ, θεῷ τῇ Τριάδι περιχαρεύων ἐν 
, καὶ τῷ θρόνῳ τῆς χάριτος παριστάµενης 
αὶ τῷ θείῳ φωτὶ xazà ψυχὴν ἑλλαμπόμενος: 
ὃν ἑντυγχάνων, el πως ῥυσθείημεν διὰ σοῦ 
ημένης τοῖς xaT ἐμὲ ῥᾳθύμοις ὀργῆς, xat 
pat χαθ) ἡμῶν ἐξαπτομένων τῶν παθῶν 
σεων πρὸς δὲ καὶ ὁρατῶς τε xal ἀἁφανῶς 
των ἡμᾶς πολεμεῖν ἑἐθελοχάχων ἐχθρῶν, 
ίαις ἡμῖν πρὸς αὗραν τὴν καταιγίδα, xal 
τῆς αὐτόθεν µακαριότητος, ἵνα ὑπὸ ταῖς 
τότε περισχεπόµενοι πτέρυξιν, ἓν σχηναϊς 
; αὐλίζη, συναυλισθείηµεν, xal χαθαροὶ 
τὸ qui; τὸ £v cot τρανωθείηµεν, χάριτι τοῦ 
9$ ἡμᾶς χλήσει ἁγίᾳ εἰς τὸ θαυμαστὸν αὐτοῦ 
ιρέπει πᾶσα δόξα, τιμῆ xai χράτος, νῦν 
καὶ εἰς τοὺς αἰῶνας. ᾿λμήν. 


nulla temporis mora ista promoveanf, ipsisque 
rebus consummationem suscipiant! Sie enim οἱ 
vita nobis :xquior cesserit, sermoque omnis, et 
actio et cogitatio divinis Spiritus legibus peror- 
nabitur, otiique compendiis quieta nobis atque 
tranquilla exigetur vita: qua brevi post, iis qui 
virtute et contemplatione, sic vitz institutis pro- 
fecerint, futur: gloria et regni participatio tri- 
buenda sit. Ilec a nobis, o pater,a nobis, in- 
quam, o domine, tuis clientulis et supplicibus, 
alque successoribus tuis quanquam indignis : hzc 
tibi exiguz lingue mentisque officio; mentis, in- 
quam, tui amantis, et preomnibus honori baben- 
tis, angusla sunt munera. Hac modicus ego inter 
pastores, nescio qua ratione dignus habitus sacro 
hoc tlhirono et. solio. 'Quanquam vero modica illa, 
et qux a multis tuis longe absint, nihil tamen 
Sunt accensa in te mea voluntate minora, Plocide 
autem et humaniter, probe novi, velut tenue 
quoddam epitaphium suscepturus es. Absolutio- 
rem autem laudem majori ab eo gloria postmodum 
quisieris, ad quem semper immotum studium de- 
sideriumque habuisti. Nunc enimvero, o divinum 
et sacrum caput, de coelo nos inspexeris, qui cir- 
cum Deum trinum spiritu tripudies, gratiaque 
grali: assistas throno, sisque animo illustratus 
divino lumine ; supplicans pro nobis, si quo modo 
agente te liberemur ab ira iis impendente, qui 
mei instar sunt negligentes et pigri, atque ab ac- 
censa adversum nos quotidiana vitiorum rebel- 
lione. Ad hzc vero a malevolis hostibus, palam 
occulteque conantibus oppugnare : stataerisque 
nobis procellam in auram ; fueritque, ut illic po- 
sitam beatitudinem consequamur. Ut vel tunc, 
sub tois protecti alis, una tecum labitemus in 
tabernaculis, in quibus ipse habitas; purique 
quod est in te lumen pure perspicianus ejus gra- 
lia, qui nos vocavit vocatione sancta in admira- 


n Suum: quem decet omuis gloria, honor et potestas, munc et semper, et im saecula. 


AOTOZ IZ. 


9’ εἰς τὸν dyiov peya.lcpgápze(a. l'eop- 
21ΟΥ. 
4 


ORATIO XVII. 


Encomium in sauctum. martyrem. Georgium (&2). 


(Cownzr., p. 179.) 


ἓν λαμτρὰ, καὶ πανεύφημα τὰ τῶν ἁγίων D 


ν µντµέσοννα" ἀξ'επαινετώτερον δὲ xal 


Semper quidem splendida, ον omnium ote lau- 
data sanctorum martyrum monumenta : cuim pri- 


COMBEFISII NOTE. 


ncomium hoc, a Lipomano et Surio, ex 
ste editum ἁδέσποτον, ut sunt plurimi 
Im orationes, quarum ipse non tam au- 
eri dehet quam collector ; Andrex asser- 
o €odice reprasentamus, quanquam non 
ipso codice mutilo, in eo tantum enco- 
tamen ut nihil ei desil, eorum quibus 
ιδία et historia illorum temporum illu- 
Saint. Videtur magis niti. gestis Georgii 
Metaphraste, quam iis quie. habentur 
Pisicrate ejus famulo, qux etiam edidit 
15, et habent Regii codices. Nam refert, 


seu indicat historiam Athanasii magi conversi a 
Georgio, et martyris, quam illa Pisieratis gesta 
non habent. Mirum ut Baron. in notis severe in 
eam pronuniiet, velut in. assumentum  Arianicuin. 
Sed quo fundamento? Plane leviori, quam ut viri 
gravis animum nllo modo movere aut etiom pul- 
sare debuerit. (Quid enimvero, vir vere industrie 
ac studiose , in ea tibi historia displicet ? Athanasii 
nomen, quem magie insimulatum constat ab 
Arianis, velut Arianus, Georgius invasor sedis 
Alexandrinz, ct orthodoxus Athanasius ejusdem 
verus antistes, assumptis Georgli martyris, iagi-.. 


Wil S. 


NXDRE/E CRETENSIS 17 


niis vero laudabile et gloriosum est, quod hodierno A µάλα πάντων ἔπιοξότερον, xb οέµερην ἐμῖν Esprc- 


die celebretur. Presens cnim memoria martyris, 
non solum eorum quz Dominus passusest, imita- 
tionem continet, athletico. certamine decorata, et 
verni temporis splendore pulchrior facta ; veram 
ctiam hilaritatem, quas ex sublimioribus Domini 
diebus festis proficiscitur, abunde participat. Ilic 
enim inter hos dics, tanquam inter. duos soles, 
proprio motu in orbem actos ac mundum lustran- 
tes. (45), velut. luna quaedam interjectis utriusque 
splendoribus illustratur, et radiis Curistum imi- 
tantibus orbem terrarum illustrat. Prior quidem 
ordine lucet (4357), illustrissimoque speciei fulgore 
praoritar, ac vel statim conscquentem, aut con- 
tinuam potius, Georgii solemnitatem habet, dies 
ille festus ac toto mundo celebratus, omniumque 
splendidissimus ac pracipuus ; Salvatoris, inquam, 
Christi! veri Dei, et. nostri Domini, ac martyrum 
principis, crucem passi ac resurgentis ; qui pro- 
pter nos homo factus est, et propter nostram sa- 
lutem « Testimonium martyr reddidit sub Pontio 
Pilato d, » queiuadmodum ait Apostolus ; quique 
jis quae est passus, victoriam nobia contra mor- 
tem largitus est: eaque ipsa vigjssim apte con- 
sertam ac consequeniem liabet, ejusdem Christi ad 
colos assumptionem, quo die humanam nostram 


4 [ Tim. vi, 13. 


φόμενον. Ἡ γὰρ παρρῦσα τοῦ µόρτυρος uviur, oi 
μόνον τοῦ Kuptaxoü πάθους περιέχει τὴν µίμησιν, 
τοῖς ἀθλητικοῖς ἀγῶσι χαταχεχοσμηµένη, xai val; 
ἑαριναῖς ἐξαυγέίαις κατακαλλυνοµένη, ἀλλά γε xu 
αὐτῶν τῶν ὑπεράγαν ὑπερηρμένων Δεσποτιχὸν 
ἑορτῶν καταπλουτεῖ τὴν φαιδρότητα. Μέση τούτων 
ὥσπερ ἡλίων δυάδος, τῇ οἰκείᾳ χινῆσει περιπ- 
λούντων, ἑστηριγμένη σελήνη, ταῖς ἐξ ἀμφοῖν τε 
λαμπηδόσι χαταστραπτοµένη, Χριστομιμίέτοις àx- 
τἶσι χαταυγάξει thv οἰχουμένην. Προλάμπει μὲν 
οὖν αὐτῆς τῇ τάξει, xal προανίσχει τῇ ἐκφανεστάτὴ 
τῆς ὥρας αἴγ)ῃ, συνανατέλλουσαν xal παραχρῖΏμα 
ἑπομένην 7 χαὶ συνημμένην ἔχουσα, f) ταγχόσμυκ 
χαὶ ὑπερέχλαμπρος xal πασῶν προηγουµένη αν. 


b έορτος ἑορτῶν opti: λέγω €T] τοῦ σωττρίου τά. 


θους xai τῆς ἀναστάσεως Xptozou τοῦ ἀλτθινῦ 
θεοῦ καὶ Kopiou ἡμῶν Ἰησοῦ τοῦ Yiou τοῦ θεοῦ, 
χαὶ ἀρχηγοῦ τῶν μαρτύρων, τοῦ δι ἡμᾶς σαρχω» 
θέντος, καὶ διὰ τὴν ἡμετέραν σωττηρίαν « μαρτυρί: 
σχὐτος ἐπὶ Ποντίου Πιλάτου, » χατὰ τὸν Απόστοιον, 
xai τῷ οἰχείῳ πάθει, τὴν χατὰ τοῦ θανάτω νίχην 
ἡμῖν γαρισαμένου. Ἐφεπομένην ἔχουσα *' μετ) a 
την ἁρμοδίως, καὶ τὴν εἰς οὐρανοὺς ἀνάληψιν 12709, 
κα ὃν τὴν ἡμετέοαν οὐσίαν bv ἑαυτῷ τῷ Παιν 
c σννεχάθισεν.» Οὐ συντυχίαν δέ τινά rue τῶν, 


ΥΛΗΣ LECTIONES 


9 Log. ἔκουσαν 


COMBEF!SI! NOTA, 
que Athanasii nominibus , conferantur, victoria C bantur, ascribentes magixz Dei opera, ita Deor 


Ariauo concessa, Που tantum vationis allatuim. in- 
venio, ac vix inveuio utl dicas rationem, quam 
eliam suasionem οἱ eongruentiam vocant, et quae 
tantum. possil. esse. nomulli adminiculo. Quid 
enim istlime ὁμωνυμία ad. propositum ? ÜUndenam 
vere. Athanasianum — privilegium, vt ita suum 
illud consecraverit nomen, ut neque aatecessoruim 
neque posterorum aliquis, malus , magusve Atha- 
nasius esse potuerit ? Aut eerte non potuerit esse, 
eut quo Georgius martyr, infans. ipse Georzii 
nomine, esset psgnaturus? Si ita babet, sim et 
ego Athanasius, desinantque. Greci cum. primis 
Georgio devotissimi Georgii nomen prolibus indere 
et sibi asciscere, ne se co, non studiosos Georgii 
martyris, sed Ariomanitas, et. partium  scelesti 
ilius Georgii, vel ut. Metaphrastes in. Athanasio 
vocat, Gregorii, ostendant; aut certe desinant cen- 
sura ita frivoke, uec nobis soli videamur homi- 
nes aut spirituales , quibus sic liceat dijudicare 
ounmnia, 

Quod porro spectat ad Georgii. gesta, constat 
quxdam esse reprobata a Gelasio : contendit tamen 
Lipomanus esse illa alia quam quie ipse edidit, tum 
ex Metapliraste, tum DPisicratis, Grecis frequentata : 
cui lubens assentior, quanquam non ejus fundamento 
quod nimirum α Graecis recipiantur, et. legantur 
in Ecclesiis, quod constat minus castigatos.| in hi- 
^toriis, nec respuere omnino apocrypha : sed quia 
niti] peculiarius iu eis occurrat, quo meruerint 
ejusmodi: censuram. Solum enim babent. quidam 
miracula velut. duraudo tormentis Georgio, qui - 
his plura baud. ita dissimilia legimus in. probatis 
plurtum martyrum Actis : ac plaue constat plures 
» ajora supra hominem passos, quorum cons'an- 
Un, ut tyranni. inodis omnibus labefactare cona- 


D exprimimus τὸ, περιτ 


certabat. virium instauratione  invictam omnino 
r^Liere, Sic palam quisque viderit in Vincentio 
diacono, Clemente Ancyrauo , Catharina ΛΙΕΣΑΝ: 
dvina, Lucia Syracusana, etc., quorum gesta on 
veneratione merito. suscipit. Ecclesia. Putat Bare- 
uius invenisse se in sua taudeu bibliotheca, ve 
tustissimo codice ejusmodi acta reprobata, penes 
qteim stet fides : sed et talia quedam exstare per- 
libent in quibusdam Ecclesiis in Gallia, sed ΜΜ 
non visa. (Qua de re hactenus. In plerisque corri. 
giunus Lipomani interpretem, seu. potins novam 
versionem adornamus, ut est ille revera mines 
accuratis, apud quem. tamen. videri possunt 14” 
Una, que non possumus Graeca repraesentare 
defeetu codicis ; in quo perquirendo ininor fait sol- 
licitudo, quo res videretur minoris momenti, T2 
Lione jam initio insinuala. 

(49) In orbem actos ac mundum [ustrantes. Si« 
τολοῦντας, dictum de solibuss 
quod jejunius interp. Lipom. Se vertentes. Prec 
priissime in astra dicitur, quie circa polos δέ σα 
tur. Plutar. in. Symposio 7. sapientum : Keim. 
τὸν Tov ἅρμασι, λέγουσι περιπολεῖν, ἄλλοτξ 
ἑπινεμόμενον τοῦ οὐρανοῦ χώραν. 

(45) Prior quidem ordine lucet. Προλάμσίι 
της τάσει. Clara littera, ut. reddidimus, quà $—— 
licat. omnimodam  antecessionem festi. Ρομπ” 
resurrectionis, ad festum Georgii, quod ο — 2 
comes oriatur, aul proximum ab ipso ες 492 
Interpres nescio quam aurar.e. antecessionm e ο 
primit, sed ea nilil ad propositum, vel οὐ — 
mentem. Quod. paulo. inferius. sequitur ὁ 
σµιος, x, t. É., sic melius reddideris : Του — 
brata mundo. splendidissimaque ac μη δύο στ 
eulemnitatibzs, [cétivissima solemnitas. 


11:5 
et Magnentius f, tum corum per urbes singulas 
satellites, suuin instar ad impielatem proruentes, 
rebus pessimis studio intenti erant : « Nec erat 
declinatio (46) in morte eorum 5, » ambulabant 
enim ambulantes in lumjne ignis sui ; « Neque 
lirmamentum erat in plaga eorum 5, » sustinente 
Deo longanimitler, ut qui justi essent, manifesti 
fierent; ac ne imperfecta hominum natura, fru- 
mento una cum azizaniis exciso, vita decederet. 
Tunc, velut stella quedam, letum pietatis fulgo- 
rem interdiu emittens, illustris hic et omniuui 
voce decantatus Georgius illuxit : re ille, et no- 
miue duleis ; Georgius, inquam, qui οἱ nomire 
divinam actionem ; actioneque gratiam nomini 
respondentem in scipso ostendit. Qui Isachar in.i- 
latus, divina agricultura « bonum desidera- 
vit i. » Qui laboriosam culturam adamavit, ac 
juxta quod. scriptum est, ipse « a Deo creata ru- 
sticalio » effectus δι]. Οἱ a teneris unguibus, 
ut bonus agricola laboravit, fructumque ceatu; lo 
copiosiorem, suo tempore Domino reduidit. Qui 
aratro. virtutis, suavem pielalis sulcum recta via 
dusit, ob idque aptus regno coelorum probatis 
est. Qui cum lacrymis sementem jecit, et cum 
exsultatione messem collegit. Qui luctu semina 
sparsit, gaudensque manipulos reportavit. « Terra 
(Ucne culta) qui venientem in ipsam Spiritus 
saneti pluviam szpius ebibit, herbamque generat 
iis opportunam ἐν qui fide decerpunt. Pratum illud 
odoratissimum, in quo pietatis flores abunde flo- 
ruerunt, ex quibus favi mellis sponte procedunt, 
quorum dulcedo, animi sanitas est. Lignum utile, 
justa. Spiritus sancti fluvios plantatum, ac per- 
peluo virens; quodque semper maturum ferat 
virtutis fructum !, excolendis eorum animis, qui 
sincere percipiunt. Feracissimus palmes verz il- 
lius vitis, cujus Pater coelestis agricola m, spiri- 
talem nobis jucunditatem, ad affectiones ct vitia 
curanda, animaeque et corporis instauratioueim, 
per eum excolat. Divinorum fluentorum fous, quo, 
animus silvesceus irrigatus, excolitur; fidemque, 
spem, ct charitatem, ternarium virtutum Trini- 
tati amabilem, fructum profert. Divinarum cogi- 
tationum cultor, ac Dei ager, in quo pietatis gra- 
tia exculta fuit, ac miraculorum copia, in omuium 


! scr. Maximianus aut Maximinus. 8 Psal. uxx 
k Hebr, vi, 7... ! Psal. 5, 9... ^ Joan. xv, 4. 
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Α ἀσυντελῆς ἡ ἀνθρώπου φύτις ἀπέλθοι, τοῦ ol: 
τοῖς ζινανίοις συνεχχοπέντος, Τότε ἂν, τότε, ὥστερ 
ἡμεροφανὴς ἀστὴρ φαιδρὰν τὴν εὐσέδειαν διεχλάμ- 
πων, ὁ λαμπρὸς οὗτος xai περιθόητος ἀνεφάνη Γεώρ- 
γιος" τὸ γλυχὺ καὶ πρᾶγμα xa ὄνομα. Γεώργιος 
ὁ τῷ ὀνόματι τὴν ἔνθεον πρᾶξιν, καὶ τῇ πράξει ctv 
φερώνυμον χάριν ἐν ἑαυτῷ δειχνύς. Ὁ τὸν Ἰσάχαρ 
µιµησάµενος, καὶ «τὸ χαλὸν » τῆς θείας γεωργίας 
ἐρωτικχῶς « ἐπιθυμήσας.» Ὁ τὴν ἔπίπονον ἑργα- 
σίαν ἀγαπήσας, xal χατὰ τὸ γεγραμμένον, αὐτὸ, 
ἁἀπεδειχθεὶς «γεωργία ὑπὸ Ὑφίστου » ἑχτισμένη. 
Ὁ κοπιάσας γεωργὸς ἐξ ἁπαλῶν ὀνύχων, xai i» 
χαιρῷ τὸν χαρπὸν ἑχατοστεύοντα ἁποδοὺς τῷ ὃε- 
σπότῃη. 'O τῷ ἁρότρῳ τῆς ἀρετις ἀτρέπτως ον 
γλυχεῖαν tmc εὐσεθείας ὀρθοτομήσας αὔλαχα, xoi 
B διὰ τοῦτο εὔθετυς ἀναδειχθεὶς ἐν τῇ βασιλείᾳ τῶν 
οὐρανῶν. 'O σπείρας bv δάχρυσι, xal ἓν ἀγαλλιάσει 
θερίσας. 'O Ev χλαυνθμῷ βαλὼν τὰ απέρµατα, xol 
ἓν χαρᾷ φέρων τὰ δράγµαξλα. « Ἡ [εὐγεώργτοα] 
17, dj πολλάχις πιοῦσα tb) ἐπ᾽ αὑτην ἑλθόντα ὑετὺν 
τοῦ Πνεύματος, xai τίχτουσα σωτβριων βοτάνην à 
τοῖς Ev πίστει δρεποµένοις. Ὁ λειμὼν ὁ εὐωδέστα- 
τος, ἓν ᾧ τῆς εὐσεθείας τὰ ἄνθη πλουσίως ἑδλάστι- 
σεν, ἀφ᾽ ὧν γεωρχεῖται xnpla ἀνέροτα, ὧν τὸ TH- 
χασµα, ψυχῖς ἴασις. Τὸ εὔχρηστον δένδρον, τὸ cepi 
τοῖς ποταμοῖς τοῦ Πνεύματος πεφωτευµένον, καὶ 
τεθηλὸς διηνεχῶς, ἀεί «e τὸν xapmby τῆς ἀρετί 
ὥριμον φέρον, εἰς Φυχιχὴν γεωργίαν τῶν πιστᾶς 
µετεχόντων. Τὸ εὔφορον χλῆμα τῆς ἀλτθινοῦς lp - 
πέλου, οὗ γεωργὸς ὁ Πατὴρ ὁ οὐράνιος, γεωρτῶν 
ἡμῖν δι αὐτοῦ πνευματιχὴν εὐφροσύνην, εἰς lav 
παθῶν, xoi ἀναχαινισμὸν φυχῆς τε xal σώματα. 
Ἡ τῶν θείων ναµάτων πηγή ἀφ᾿ ἧς ἁρδευομέη 
χερσοµανήσασα ψυχὴ, γεωργεῖται καὶ xaprogot, 
πίστιν, ἐλπίδα, xal ἀγάπην" τριάδα ἀρετῶν, Ἡ 
Τριάδι ἐράσμιον. Ὁ τῶν θείων ἐννοιῶν γεωργὺ, κ 
τοῦ θεοῦ γεώργιον, ἐν ᾧ ἐγεωργήθη τῆς εὐσεθείες 
ἡ χάρις, xai γεωργεῖται πᾶσι τῶν θαυμάτων tk 
πλ{θη. Οἶδε γὰρ, οἶδε xoi ἡ προσηγορία δημοσιύν 
θεοῦ χάριν, xal ἀρετὴν ἀνθρώπων, ὡς ἐπὶ € 
᾽Αθραὰμ, xai Σάρας" Ἰσαάχ τε, xal Ἰαχὼθ, xs 
Μωσέως, xat ἑτέρων πολλῶν µεμαθήχαµεν. OU; 
ὁ τῷ ὀνόματι καὶ τῇ πράξει Γεώργιος: οὗτος X 
ῥήδιν ἐν µέσῳ ἀκανθῶν τὸ τηνικαῦτα ἀνέτειλε, s 
D ὡς χρῖνον εὐωδιάζον τὴν εὐσέδειαν, μεταξὺ qw 


«t 


u, 4. bibid. ' Gen. xix, 45... ji Ecc. ο vin dé. 


COMBEFISII NOTE. 


46) Declinatio. ᾽Ανάνευσις. Sic constanter LXX, 
ubi Vulg. llespectus : Conjivit. Genebr.. legendum 
àváócct;* quod satis llebreo congruit, winus ta- 
men probatur conjectura. Accipit. auctor sensu 
planiori, ut significetur felicitas mortis impiorum, 
deducta in bonis canitie ad annos maturos σ΄ quo- 
modo non habet ἀνάνευσιν : ut rejiciatur ac renua- 
tur ; sed. potius desiderium : sic precipue: videba- 
tur habere Diocletianus, vere non ita infelix in im- 
perio quantum. voluit diuturno, in quo tanta au- 
«toritate ac velut imperatorum et Casarum Puer 
docerncbat, nisi eum superstitio miserum effecis- 


sel. Ex ea enim, ut. hic auctor subtiliter indicil, 
liquetque ex. sancti Sebastiani et aliorum Acil& 
processit, quam exercuit immanis illa in Christia- 
nos carnificina : velut et ipse, non malis omniM 
moribus haberet. zelum, caecum illum tamen 450 
nihil in potente maxime ac rerum domino, penc 
losius. Qnod spectat ad Magnentium, non 
tyrannus, qui toro fere szeculo junior imperium δὲ 
breve tempus arripuit, est accipiendus, sed amicus 
quidam Diocletiani, in aula id temporis pracipous, 
ipscque Christianis eque infensus, ut indicant z^: 
Georgii a1 quie Andreas alludit. 
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oU βαορθόρου ἀνέθαλεν. Ὡς χυπάριασος ἓν A usum excolitur. Solet enim solet, e:iam nominis 


&ttov * ὡς ἑλαία χατάχαρπος ἐν ἑρήμῳ' xav 
"& Ὑλυχαίνων τοὺς ἐν πιχρίχ ὡς σελήνη 
αὓς ἓν στυγνοτάτῃ νυχτί " ὡς πυρσὸς Ev σχο- 
, τοῖς χατὰ τὸ πέλαγος tn; ἀσεθείας πλανω- 

ὡς φωστὴρ ἑωθινὸς, iv µέσῳ ζοφερῶν 
3 ὡς Ἆλιος Ev γνόφῳ συνεχεῖ φαιδρὸν ἐχλάμ- 
utc. El 68 xat ὅθεν ἔφυ, xal τὴν ἁπὸ γόνους 
Οχληρίαν ' τὰ πράγματα βοῦσ', Τέχνον αἎ- 
it θεοῦ, χα) τῆς ἄνω Ἱερονσαλὴμ τῆς ἔλευ- 
« Όσοι γὰρ ἔλαθον αὐτὸν, φἹσὶν ὁ μαθητὶς 
θένος, ἔδωκεν αὐτοῖς ἑἐξουσίαν τέχνα Θεοῦ 
t, τοῖς πιστεύουσι) εἰς τὸ ὄνομα αὐτοῦ.) 
|v Γεώργιος, ἔργῳ τὸ γένος πιστούµενος. 


ipsa appellatio, Dei gratiam, et hominum virtutem 
palam declarare : quod in Ábrabam et Sara, lsaac 
quoque et Jacob, ac Mose, aliisque pluribus, fa- 
cium didicimus. Fuit hic et nomine et re Geor- 
gius. Hic, tanquam rosa in mediis spinis id tem- 
poris exortus est, et tanquam lilium ?, suavem 
pietatis odorem efflaus, in medio idololatria caeno 
effloruit. Yelut cupressus, in campo rubis ac sen- 
tibus horrido, ut oliva fructifera in deserto, utque 
palma dulces reddens fructus olim amaros; ut 
luna plena, tristissima nocte ; ut facula, obscura 
caligine, iis preferens lucem qui in impietatis 
pelago errareni; ut stella matutina, in medio atra- 


bium; ut sol denique, letum, densa caligine, splendorem emittens. Quod si siam unde 


4, 346 generis nobilitatem quaris ; res ipse 


velut missa voce clamant, Dei Filium hunc esse 


eng ilius Jerusalem, quie libera est: « Quotquot enim receperunt eum, inquit discipu- 
virgo, dedit eis potestatem filios Dei fieri, his, qui credunt in nomine ejus 5, » cujusmodi 
wgius, qui generis sui nobilitatem factis comprobavit. 

δὲ ποθεῖς καὶ τὴν ἐπίγειον αὐτοῦ μαθεῖν ῃ Quoniam vero et terrenam ejus nobilitatem 


εν’ πατρὶς αὐτῷ, ἡ Καππαδοχῶν χώρα 
ἡ Παλαιστηνῶν ' Χριστιανὸς ἐκ προγόνων * 
τῇ ἡλικίᾳ' πολιὸς τὴν σοφίαν εὐθὺς τὴν 
ι"κατ᾽ ἁμφότερα σφριγῶν χατὰ τῆς ἀσεθείας, 
ως τῆς εὑσεθείας χαλὼῶς τοῖς ὁπλιτικοῖς 
X παιδὸς ἑνδιαπρέφας, χαὶ ἀχριθῶὼς τὴν ἐν 
ις ἐξησχημένος ἀνδρείαν, ὡς xaX τριθουνάτον 


ιυθῃναι στρατιωτιχοῦ xatalóyou, δεόντως τε — 


μοιχῆσαι, xal ἐν πολλοῖς πολλάκις ἀνδραγα- 
ἡμέλει πολλὴν ἀθροίσας ἐν ἑχυτῷ τὴν πολε- 
ἐμπειρίαν, xai μείζονος ὀρεγόμενος ἀξίας, 
€ xaX τυγγάνει. Λαθὼν Υὰρ τὰ ix πατέρων 
ιροαόντα χρήματα, ἀνέδραμε πρὺς τὸν xav 
(αιροῦ βασιλεύοντα, καὶ πάσχει τι, τῷ Κὶς 
ραπλήσιον. Ὁ μὲν γὰρ ὄνους ἀναδητῶν, βα- 
ἐπίγειον εὕρατο” ὁ δξ χοσμιχῆν ἀξίαν ἐπι- 
οὐρανῶν βασιλείας ἐπέτυχε, μεῖζον τοῦ ἔργου 
ργον ἐμπορευσάμενος. 


n sortitus est : majusque fuit, quod aecessionis loco inexspectatum accepit, quau quod ri 


aberet propositum. 

γενόμενος γὰρ. καὶ ἰδὼν θεὸν μὲν ὑθριό- 
alpovag δὲ θεραπευοµένους, oóx Ίνεγχεν ὁ 
; τῆς εὐσεδείας ἀλλ ivvofoag τὸν Δαθὶδ 
* « Εἶδον ἀσυνετοῦντας xal ἐξετηκόμην, b 
Εξέτηξέ µε ὁ ζηλός σου, ὅτι ἐπελάθοντο τῶν 
709 οἱ ἐχθροί μου” » καὶ μνιμονεύσας τοῦ 
φάσχοντος ᾽ « Πᾶς ὅστις ὁμολογήῆσει ἐν ἐμοὶ 
)z9 τῶν ἀνθρώπων, ὁμολργήσω κἀγὼ ἐν αὐτῷ 
)ev τοῦ Πατρός pou τοῦ ἐν τοῖς οὐρανοῖς) ν 
ις τῷ Ocio ζήλῳ, xal θήξας ᾗ βέλος τὸν 
λογισμὸν, ἔσπενδεν ἁρπάσαι τὴν ἑπανγελίαν' 
ομολογητήν ἑαυτοῦ τὸν θεὸν, διὰ τῆς εἰς αὖ- 
ιογίας χτήσασθαι. 


9 * 0) ^4 - 3 } "^ -— κ 4 
ς δὲ μέλλουτι την στενἠν εἰσ'έναι πύλτν, μὴ 
t αὐτῷ χώλυμα τῶν χργµάτων ὁ ὄγχος , ἀλλὰ 
Q ἰσχυρότερον ἑαυτῷ χατασχευάςτ τὸ µαρ- 


it Lipom. ex. fetida herba. 
(X, 92 
3 «a 


" Joan. 1, 12. 


scire cupis : patriam habuit Cappadocum regio. 
nem ; altricem vero, Palxstinam; a proavis Chri- 
stianus; juvenili zlate, sapientia canus, corde 
reclus, utroque adversus impietatem turgens ve- 
gelusque, pietalis martyr; ila armorum a puero 
certaminibus clarus, tantaque diligentia et. abso- 
lutione exercita bellica fortitudine, ut et militaris 
ordinis tribunatus ejus fidei commissus fuerit. 
Cunique digne. administrando id muneris, atque X 
in mult's spe strenue agendo, multam demum 
rei Lellic:e peritiam comparasset, majoremque 
gradum appeleret, majorem nimirum assecutus 
est. Quippe, acceptis opibus, si qu parentum 
successione obvenerant, accurrit ad eum qui id 


6 temporibus imperatorem agebat; eique, simile 


quidpiam accidit, atque olim filio Cis ». Ille enim 
cum asinas inquireret, terrestre regnum invenit : 
hie, nundani honoris gradum exquirens, regnun 


Cum enim illuc venisset, ac Deum contemni, 
dx»mones vero coli vidisset, non tulit eam ret, 
vir pietatis zelo flagrantissiinus : sed cum cogita- 
ret illud Davidis dictum : « Vidi insensatos, ctl 
tabescebam 4. » Et: « Tabescere me fecit. zelus 
tuus, quia obliti sunt. verba tua inimici mei T. » 
Recordatus etiam ejus, quod Dominus ait : « Qin - 
nis qui confitebitur me coram hominibus, confite- 
bor et ego eun coram Patre meo, qui in. ccelis 


D est *. » Divino zelo inflammatus, suamque cogita- 


tionem, velut telum quoddam, exacuens, festina- 
vit divina promissa preripere ; 30 Deum ipsum, 
per suam in eum confessionem, vicissim sui con- 
fessorem acquirere. 

At ne illi per angustam portam introire molienti 
terrenarum facultatum cumulus impedimento 
foret, seque adeo ad martyrium majori fortitudino 


PIfReg.i1x, 20. aPsal.cxvin, 258... ' ibid. 129. 
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obeundum instrueret, opera pretium putavit, uL A τύριον, ἀναγχαῖον ἔχρινε, τῇ θείᾳ κατὰ τάξιν Er] 
vite ac ordine (37), divino illo przecepto uteretur, χρῄσασθαι, ἣν ὁ τοῦ ἀγῶνος Κύριος, ἤδη p; t 
quod olim. certaminis Dominus ac arbiter, adole-  πλούσιον ἀπεφίνατο veaviaxov, φήσας « Ei (θε; 
eceoti diviti intimasset, dicens : « Si vis perfectus τέλειος εἶναι, πώληαέν σου TX ὑπάρχοντα, x3 ὃς 
csse, vende qux labes, ct da pauperibus, οἱ ha-.— zteyolz* xat ἕξεις θγσανρὸν £v οὐρανοῖς * xat Gv 
bebis thesaurum in colo: οἱ vcni sequere me *.» ἀχολούθει μοι, » Καὶ 6f τοῦτο ὑπὸ τοῦ πρώτου via- 
Sane, quod prior ille juvenis, auimi mollitie ct νίσχου ῥᾳθυίᾳ παραλειφθὲν, ὁ δεύτερος εὐθύμως 
ignavia omisit; alter hic avide animo:ue alacer ἀπεπλήριισεν  ἀποθέμενος την τῶν χρημάτων 5ερι- 
inplevit, divitiarum deposito ambitu, iisque, per θολὴν, κσ τούτοις διὰ χειρὸς τῶν πενήτων ávopiss; 
"anus pauperum inxstimabili coempto margarito τὸν ἀτίμγτον μαργαρίτην τῆς ῥασιλείας τῶν o)pa- 
regni coelorum, ac inviulabili thesauro, in eo sibi — vov, καὶ év αὐτῇ τὸν ἄσυλον [Ev] ἑαυτῷ προευτρε 
parato, cordeque caelestibus piene defixo. UL sic πίσας θησαυρὸν, κἀκεῖσε τὴν ἑαυτοῦ xapóiay τε- 
«utem, ατα, qua animo corruptela est, im- — Aziex; προσηλώσας. Οὕτω τε προανελὼν τὸν τῆς qv 
pulsorem. diabolum, ceu. veliari certamine ever- Χχοφθόρου πλεονεξίας εἰσηγητην, xal τὸν πρῶιν 
tisset, et. primam hanc coronam adversus illum κατ αὐτοῦ ἁρπάσας στέφανον, αὐτόν τε τοῦτον tii 
arripuisset, atque ad sublimioris victori: adju- I ἑφόδιον xal αὐύμόολον ὑψηλοτέρας νίχης weno 
mentum, ca capul spiritaliter velut. cinxissel, ἀναδησάμενος, εὐχαῖς τε πενῄτων ἑαυτὸν κατσό- 
seque precibus pauperum ceu aggere commuuis- σας, xai ταύταις νίχην νίχη προσθεῖναι χατατι- 
Sel, lis se, victoriam victorüe adjecturum fretus:  στεύσας, οὕτως πεποιθὼς ὡς λέων, ἄρας τὸν ἑαυτνὸ 
confidens ut leo , sublata sua cruce, ad bellum σταυρὸν, πρὸς τὸν χατὰ τῆς ἀσεθείας ἐξήλατο τή- 
contra impietatem, gerendum prosilit. Probe si- — Xzgov. Οὐ ** γὰρ ἠπίστατο ὁ σοφὸς, ὅτι 6h « Έλεη- 
quidem noverat vir sapiens, « eleemosynis et µμοτύναις μὲν καὶ πίστεσιν ἀἁποχαθαίρονται ἆμαρ- 
file (18) purgari, peccata "» qua sunt impedi- — ciat, » τὰ τῆς νίχης χωλύματα. « 'EXengosovg ἃ ἐκ 
menta vicloriz. Pri o«nibus vero, « eleemosy- θανάτου ὑπὲρ πάντα ῥύεται.» — « "Y πὲρ Υὰρ ἀσβε 


nam a morte liberare * : » — « Super enim scutum — xpávoug, xa ὑπὲρ δόρυ Glxrg κατέναντι ἐχθρώ - 


potentiz, et. super lanceum roboris (49) adversus πολεμήσει ὑπὲρ σοῦ, » φησὶν ὁ τοῦ Σιράχ. μη 
inimicum pugnabit pro te* , » inquit Jesus filius — «a9tnv ἔργῳ προαλειφάμενος ἀθλητικῶς, xal θερ- 
Sirach. Sic denique, re exhibita misericordia, σαλέως πρὸς την παράταξιν ἐξιὼν, οὐχ ὑλιχὴν «iw 
instar pugillis certamini przunctus, fiduciaque in περιέθετο πανοπλίαν, ἀλλὰ τὴν τοῦ ἁγίου Πνεύμε- 
aciem egressus, nullam preterea corpoream ar- ϱ τος, ἣν ὁ Παῦλος ὑπέδειξε. Περιξζώσατο γὰρ τῷ 
malurgm, sel Spiritus duntaxat, ut Paulus ἆο- ὀὁὀσφὺν ἐν ἀληθείᾳ, καὶ ἐνεδύσατο τὸν θώραχα ti; 
cet 7, iuduit. Nam succinxit lumbos in veritate, δικαιοσύνης * καὶ ὑπεδήσατο τοὺς πόδας, bv bug. 
ct induit loricam justitiae, calceavitque pedes in σἱχ τοῦ Εὐαγγελίου τῆς eipfjvme" xal περιεθάλετυ 
praeparatione Evangelii pacis : galeam item δα]ι- τὴν περικεφαλαίαν τοῦ σωτηρίου, ἐπὶ πᾶσιν àrlz- 
is assumpsit, in omnibus assumpto sculo fidei, — Giv τὸν θυρεὸν τῆς πίστεως, τὸν αθεννύντα πάν 
quo exstinguantur omnia tela ignea nequissimi : τὰ πεπυρωµένα βέλη τοῦ ποντροῦ * xal τὴν gájt 
ac gaudium spiritus, quod est verbum Dei. pav τοῦ πνεύματος, 6 ἐστι ῥῆμα θεοῦ. 

Hac igitur invisibili spiritalique armatura , Καὶ τὴν ἁόρατον xal πνευματικὴν ταύτην πεβ- 
Sipsum communivit, « Quoniam non adversus εφράξατο παντευχίαν, « Ἐπεὶ μὴ πρὸς αἷμα τε 
carnem οἱ sanguinem bellum susceperat, sed ad- — cápxa τὸν πόλεμον ἤρατο, ἀλλὰ πρὸς τὰς àptis, 
versus principatus et potestates, adversus mun- πρὸς τὰς ἐξουσίας, πρὸς τοὺς χοσµοχράτοραι 9 
di rectores tenebrarum, contra spiritualia nequi- σχότους, πρὺς τὰ πνευματικὰ τῖς Τοντρίας’ ) A 
li: ας spiritalibus armis instructus adversus µματιχοῖς πνευματικῶς ἀνθοπλικόμενος καὶ pt 
&piritalia : ac fere clamans apostolicum | illud : — vovouyt, τὸ ἀποστολιχὸν ἀναθνῶν λόγιον᾽ c 'Hpie 


" αν ux, 91. " Prov, sv, 97. * Tob. xi 9. x Eecli. xxix, 1, * Ephes. vi, ο. 
Συ, i2. 


VAHRLE ΤΕΟΤΙΟΝΕΣΟ. 


db de 5. 
COMOEFISU NOTE. 


(41) Ut vite ac ordine. Κατὰ τάξιν. A μον illo D sacrificii el communionis horam, diacono clamaae, 
procedendo ad majus. Praestat siquidem vita, tet-.— ὅσοι m:3x0*, ut est in Dasilii et Chrysostomi ΜΗ, 
renis. facultatibus ei. subsidio coucessis : ut nisi — sive 00991 πάντες. utin liturgia Jacobi, una «58 
Us spretis, haud facile pressumatur vita contemuen-.— catecliuimeais, si quis moribus a professione disce- 
da, qua de re Greg. hom. 14 in Evang. paus, saltem negata precum communione, 3 fé 

(48) Et fide. Ka* πίστετι. Deest quo plurale illud. — lium consortio, Ecclesiastica censura, precise 
exprimamus ; significantur illo settones vevaces οἳ esset ; qua de re in. Eucholozieis suis noster Goir. 
fideles, ut bene Nobilius. Addiderim ego, quie prze- (19) Lanccam roboris. Aópo ὀλκῖς. Altera ledio 
cipue sunt ον instinctu. fidei, et ordinis gratie, — notata in Sixt. pro àxxrz. Expori i us eum Hesych. 
quorum. exercitio ο Σπ nomen absolute mieren-— eui GAXT, esL ὀύναμις. ἰσγος. Quamvis e mihi gi 
Ur, qui Christiani itam Christiane transigunt, κο durum. Iuterpres Lipemani eai. vocem eia. 
digui qui pirticisecul, ejectis antiquo ritu subipsaui 
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λα, οὗ capxixà, ἀλλὰ δυνατὰ τῷ Oso, πρὺς 
ρεσιν ὀχυρωμάτων. » Λὐτίχα οὖν, ἄνωθεν 
αχον ἑαυτοῦ τὸν ἁ ωνοθέτην ἐπ.χαλεσάικενος * 
τε χινῄσας τὸν χατὰ φύσιν, xat ζηλον ἀναλα- 
τοῦ ἨἩἨλίου τοῦ προφήτου καὶ ὀργῇ κεγρηµέ- 
txaía, ε«Διὰ τῶν ὅπλων τῆς δ.καιοσύνης τῶν 
v xal ἀριστερῶν, » ἑχώρει χατὰ τῆς ἁδιχίας ' 
ὑρὼν αὐτοῦ που τοὺς ὀνόματι [βασιλεῖς, ὄντως 
βασιλευομένους ὑπὸ τῆς ἁσεδείας, κακῶς τῷ 
. χατὰ τοῦ τὸ χράτος χαρισαµένου χεχρημέ- 


καὶ ἄπειρον εἶδός τε xai πλῆθος βασανιστη-΄ 


οὗ χατὰ τῶν ἀδικούντων, ἀλλὰ χατὰ τῶν εἰ- 
ντων δηµ»σίᾳ προθεµένους. παντοίων τε ϱν- 
ἐθνῶν, xal γλωσσῶν ἐξωπλισμένων, χύχλῳ 
€ Ππεριεστηχότων , δημηγοροῦντας ἀθέμιτα, 
ἀπειλοῦντας * εἰ ὀνομάσοι τις τὸν Χριστὸν, 
ι αὐτὸν ἀνηλεὼς ἐκδαπανώμενον ἀποθνήσκειν΄ 
οὖν τῷ θείῳ Πνεύματι, « ἐτρόμησε τοὺς νε- 
'» χατὰ τὸν Μακχαθαϊον ἐχεῖνον, « xai àv- 
ε θυμὸν κατά «b χκρῖμα ' » καὶ ofa λέων βρύ- 
εχυρὸν xai βλοσυρὸν ὁρῶν, Exxólaz τὴν ἄπει- 
le μέσον αὐτῶν εἰσεπήδησε, Χριστιανὸν ἑαυτὸν 
ὑσίως ἀναγορεύων, καὶ φανερῶς τὴν τῆς εὓ- 
t$ ἐμφανίζων εὐγένειαν.  Φυχῖς 2500; 
pou, νενικηµένης τῷ Οείῳ ἔρωλι, καὶ ὅλης 
εηχυίας 8:0! » Ὢ µαχαρίας φωνῖς, fiv 6 
"υµος τοῦ Χριστοῦ Γεώργιος, θεόθεν τὰ στἑρ- 
λαθὼν, xal ἐν πολλῷ τῷ wpów» xag ἐν 
& Υεωργήσας, τελείαν εὐχαίρως΄ τῷ Δεσπότη 
xev ! *Hv àtp μὲν δεξάµενος, ἡγιάσθη - ἄγγε- 
οὐρανόθεν ἐπεχρότησαν, ἀρχάγγελοι δὲ ἔπευ- 
σαν’ xai Γᾶσαι τῶν οὐρανῶν al Δυνάμεις ὑπερ- 
ίδαν ὃν. Ὁ δὲ πάντων θεός τε χαὶ Δεσπότης 
ξάμενος, πρέπειν τῇ προθυµίᾳ τὴν συμμαχίαν 
ὡωσξ, xal τὸν ἁμάσαντον αὑτῷ τῆς νίχης ἡτοί- 
ατέφανον. Τὸ δὲ στῖφος τῶν ἀσεθῶν ἐξεπλάγη, 
τούτων στρατηγὸς διάθολος ἀγούσας, χαιρίαν 
iv ἐδέξατο. Ὁ μέντοι γενναῖος ἀθλητῖς, ἐπέμε - 
μπρᾶ χαὶ ἰσχυρᾶ τῇ ouv?) θεὸν ἑμολογῶν τὸν 
ὃν, δαίµονας δὲ τοὺς παρ᾽ αὑτῶν προσχυνου- 
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Α « Arma nostra, non. carnalia sunt, sed potentia 


Deo, id destructionem munitionum 5^.» Statii ergo, 
cum e «alo adjutorem sili eum evocasset, qui 
ipse agonotheta ac certaminum przeses esset , iram 
que à natura inditam provocasset : assumpto zelo 
Eli» prophetz, justeque excandescens : « Per ar- 
ma justitie a dextris ct sinistris b,» injustitiam ad- 
ortus ; ac loco quodam , imperatores illos nomine, 
re aulem vera impielatis imperio mancipatos ae 
servos, inveniens : quippe qui imperio abuteren- 


" tur adversus eum qui concessisset ; nec non infi- 


nita tormentorum genera, foro publico adversus 
cos proposita ; non qui rei essent, iniquive ali- 
quid admisissent, sed qui pietawm colerent : 
omnis alatis et generis tribubus, gentibusque, et 


B liuguis, circum, armis, impia concionantes stipan- 


tibus, ac fore comminantes, ut si quis Christum 
nominasset, iis dire absumptus periret : co, in- 
quam, spectaculo, divino effervens Spiritu, « contre: 
miscentibug renibus, » quemadmodum Machabzo 
illi, « affectusque furore secundum judicium * : » 
ac leonis instar, fortiter rugiens, terribilique 
aspectu; minans, infringens interpellansque, me- 
dius eorum insiliit ( 50) ; clarase voce Christianum 
renuntians, pietatisque ingenuitatem quanta esset 
manifeste ostendens. O vere Deo afflatum animum 
quem sibi divinus amor ira devicisset, quique to- 
tus « excessissel Deo d! » O beatam vocem, quam 
pronominis sui rationc (51) edidit ceu Christi arvum 
Georgius, accepta decoelo semente, multoquetempo- 
re bene in corde excultam, perfecta: congruo teimn- 
pore Domino reddidit | Vocem, inquam, quam susci- 
piens aer sanctificatus est , angeli e coelo intonue- 
runt, archangeli faustis ominibus sunt prosecuti, 
omnesque ccelorum Virtutes supra modum admira- 
ti sunt : quam et universorum Deus Dominusque 
probans, consentaneum censuit, ut tautie alacritati 
auxiliator accederet, ac cujus merito, immarce- 
scibilem victoris coronam athlet:e prepara vit. lIm- 
piorum autem caterva obstupuit, audiensque eo- 


4 |] Cor. v, 12. 
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djeeta ex conjectura, et Lipom. 


** Ισ. σθησαν 


COMBEFISH NOTE. 
| Medius eorum | insiliit, Εἰς μέσον αὐτῶν elo- D satque. antiquo, vix. sit quo. Πρός, quidquid 


σε. Nempe imperatorum, ad. certam utique 
i, Victima Christi. spontanea, quem fidei fer- 
| iaxiine exigebant deploratissima illa Chri- 
3 Lempora. Sic Rom Sebastianus, eidem se 
liano, cum primo allatam necem miraculo 
set, improperaturus crudelitatem, ultro ite- 
strata publica repr:esentavit. Sic Maximinum, 
sis sacrificiis et publica concione Catharina 
uil, etc, Vix vero fuerit, qui Georgio nostro, 
anto et inililari, iu. ea martyrii ullronea. in- 
ione, pri:viisque ad ipsum ab Andrca enarra- 
oriosius habuerit. Atque utinam, taut:e illi 
ninis luci, nullas apocrvpha. aspersissent te- 
8; mirum eerte quam auiusque Ecclesiz ejus 
is$imze, recrearet. faciem : quanquam in istis 
tis ab Andrea, acri viro ingenio, sanctoque, 


nohis obtrudat Baronius ; eui ut displicuit magia, 
in Athanasii nomine, debuit cadem ratione displi- 
cere sanctitas, in Georgii, idque Cappadocis ; quo 
Pseudo-Alexandrinum | illum Georgium ex patria 
etiam, propinquius referat : ut sit et ipse Geor- 
gius, si Baronio placet, persona quaw commentiti 
sint Ariani, non pr:ecipuus martyr. 

(51) Pro nominis sui ratione, ec. 'O φερώνυμος 
τοῦ Χριστοῦ Γεώργιος. Velut. idem sit atque yetop- 
Y:0^, cujus rationem habuerit, edenda magnilica 
illa confessionis voce, quam olim cordis gremio, 
divina satione mandatam, arvi instar. fovisset, 1n- 
terpres Lipom. Quam edidit Christi nomen. ferens 
Georgius : insulsa certe expositio. Quis enim vcl 
Christum, Georgium ,. vel. Georgium, Christum, 
quod itla sonant coutra Grecam fien, audivit ? 
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t; Πέπειτμαι γὰρ, ὅτι οὔτε θάνατος, οὔτε A an nuditas 7 an periculum ? an gladius ? Cerias 


τε ᾿Αγγελοι, οὔτε Αρχαὶ, οὔτε Ἐξουσία., 
νάµεις, οὔτε ἐνεστῶτα, οὔτε μέλλοντα, οὔτε 
ες ἑτέρα δυνἠσεται χωρίσα: µε ἀπὸ τῆς ἀγά- 

Χριστοῦ.) — « Ἐμοὶ γὰρ τὸ Qv, Χριστός 
Ιποθανεῖν, χέρδος, » 


ἔχρι δὲ λόγων ἐν αὐτῷ ἡ πρὸς τοὺς ἑναντίους 
κἡ, ἀλλὰ xal ἔργοις αὐτοῖς σοφῶς ἅμα καὶ 
ως ἀντιπαρετάττετο ' ofa χραταιὸς ἀγωνι- 
v ἰσχὺν χαὶ την ἀνδρείαν, οὗ µόνον ix τοῦ 
τοὺς ἀντιπάλους, ἀλλά χαὶ Ex τοῦ φέρειν 
; τὰς παρ᾽ αὑτῶν πληγὰς ἐπιδειχνύμενος σώ- 
Y πνεύματι, τῷ μὲν πόσχων, τῷ δὲ ἀντιπλήτ- 
μὲν γὰρ µάστιξ: χατῄχ!ζον τὸ σῶμα ’ ὁ δὲ 
ιονῇ Ὑενναίως τούτων ὑπερεχράτει, ὡς αὖ- 
ισανίζεσθαι μᾶλλον, o)x ἰσχύοντας ἀνῦσαι 
φύλοντο, 1| τὸν μαστιξόμενον. Αμέλει χοντῷ 
τον χρουσθΏηναι χελεύουσι ' τοῦ δὲ χοντοῦ 
à δίχην ἁποστραφέντος, εἰς ἔλεγχον τῆς αὖ- 
οχίας, τῆς ἑλπίδος ἁποτυχόντες, ἐφ᾽ ἑτέραν 
€) χόλασι», xai δεινοτέραις τιµωρίαις χαθ- 
ειν ἐπειρῶντο τὸν ἀθλητήν * λίθου παµµεγε- 
lv τῇ εἰρχτῇ παννύχῳ χατὰ γαστρὸς ἐπιθο- 
$ τῇ iv. ξύλῳ τῶν ποδῶν ἀσφαλείᾳ, ἅλλαις 
; χαὶ ὅπως δεινο-έραις. AT; ὑπερχαμόντι τῷ 
καὶ σχεδὸν ἐχλείποντι, τέλος τὸ σροδρότε- 
σῆγον * ἐπὶ τροχοῦ τοῦτον ἀναλαθόντες, οὔ- 
αλύσειν οἱἰόμενοι τοῦ γενναίου thv ἕνστασιν' 
τὴν ὁσφὼὺν σχορπίου ὀίχην χατακαμπτόμενός 
ατατεινόµενος ὁ µεγαλόρρων, χαὶ τῇ ἀντι- 
συνελίξει γενναίως τὸ πνεῦμα στενοχωρού- 
ξαρθρος μὲν ἐγίνετο' χατὰ πᾶν µέλος χλώ- 
περιλαχιζξομένων αὐτοῦ τῶν σαρκῶν * ἅμα 
αἷς ἀχμαῖς τῶν ὑφηρμοσμένων ὀργάνων, εἰς 
b σῶμα κατατμηθεὶς, xol ὀχετοῖς αἱμάτων 
τὰ χολαστέρια, fr νεχρὸς τοῖς τυφλοῖς vo- 
ἐπὶ σχήµατος ὑπ αὐτῶν κατελήφθη, πολλά 
τῶν ἀνυμνούντων ἐπὶ τούτοις θεούς τε xal 
e 
ἔτι μᾶλλον ἠσχύνθησαν, ὑγ:ῃ μετ οὐ πολὺ 
πες, τὸν ἐν νεχροῖς ἐλπισθέντα. Τῆς γὰρ 
) ζωῆς Χριστοῦ τοῦ ἀληθινοῦ Θεοῦ xal Σω- 
poU χα) τῶν τραυμάτων, xal τῶν κολαστη- 
vtov ἁπαλλάξαντος, xai τοὺς φύλαχας εἰς 
ιταπλἠξαντός τε xai ἁπελάσαντος * αὖθις 
έρων ἐφιέμενος ἄθλω», δρομαῖος ὁ νιχηγό- 
ἀσεθέσιν ἐνεφανίκετο, ἔργῳ χαὶ λόγῳ δη- 
ν τοῦ Χριστοῦ τὴν ἀνίχητον δύναμιν. "Hv 
ὡς ἰδεῖν θέαµα φοθερὺν xal ἔχπληχτον, ἑξ- 
πιστοὺςἑἐπιστηρίςου, καὶ ἀπίστους ἐπ'.στο- 
I| δὲ τῷ ἁδογήτῳ χα:απλαγέντες, χαὶ ὡς οὗ 


n. vit, 23-98. f Philipp. 1, 21. 
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sum enim, quia neque mors, neque vila, nequo 
Angeli, neque Principatus, neque Potestates, neque 
Virtutes, neque instantia, neque futura, neque 
creatura alia poterit me separare a charitate Cliri- 
Sti **. » — « Mihi (enim) vivere Christus est, et 
mori lucrum f. » 

Atqui non sermone tantum cum adversariis con- 
gressus est, sed οἱ re ipsa, pari prudentia ac elli- 
cacitate conflixit; instar nimirum fortis pugilis, 
corporis pariter spiritusque robur et fortitudinem 
non solum feriendis adversariis ostentans, verum 
eliam plagis illatis obfirmate ferendis; ut altero 
pateretur, altero repercuteret. llli sane, corpus dire 
virgis c:edebant; ipse patientia sic strenue superabat, 
ut caso ipso magis cruciaretur, cum minime vale- 
rent assequi quod volcbant. Denique jubent Sanc- 
tum vecte percuti : cumque victis plumbi instar, ad 
eorum inane propositum  arguendum, aversus 
deflexisset ; spe decepti, ad alia tormenta conversi 
sunt, ac conati gravioribus tormentis athletam 
subjicere, ingentis omuino molis lapidem, noctem 
totam, detenti in carcere, ventri imposucrunt ; 
excerpta lignea etiam compede, ac aliis complu- 
ribus dirioribusque tormentis adhibitis. Quibus 
cum athleta nimium laborasset ac fere defecisset, 
postremo quod immanissimum erat, adhibuerunt, 
nimirum sic rati fracturos generosi animi pugna- 
cem renitentiam : in. rotam extulerunt ; qua vir 


c magnanimis, in moduin scorpii deflexus lumbos 


atque distentus, vehementiusque adversa rotatione 

"spiritu angustiatus, totus quidem membris omni- 
bus confractis, circumquaque diruptis carnibus, 
luxatus est : simulque acutis subsertorum instru- 
mentorum cuspidibus in multas partes concisus 
corpus, ac carnificina rivis sanguinis cruentata, 
jam mortuus cacis hominibus creditus, ita wt 
erat (54), multis ea de re canticis dcos suos ac 
demones celebrantibus, fuit relictus. 


Caterum majori pudore suffusi sunt, cum brevi 
post sanum viderunt, quem credidissent mortuum. 
Cum enim Christus, ipse omnium vita, verus Deus 
et Salvator, et a vulneribus, et a tormentis pariter 
liberasset, custodesque extremum perterrefactos 
abegisset : iterum victor ille, validiora certamina 
subire cupiens, se festinus impiis coram sistit, 
invictam Christi potentiam factisque ac verbis os- 
tentans. Erat enim revera. spectaculum illud for- 
midolosum atque liorribile, quod pariter ct confir- 
maret fideles, et infidelibus ora obstrueret. llli 
porro re inopinata perculsi, οἱ perserutando cer. 


COMBEFISII ΝΟΤΑ. 


(a ut erat. Ἐπὶ ay? gato;. Velut eo, ac sic 
jabitu, quod Galli dicimus : En cette. po- 
eferunt ista, acta Sebastiani, non absimili 
», 3 morte quart tyrannus putaret irnflixis- 
itis. Nibil item majoris miraculi in hac 


oceurrit, quain Catbarinz rota, eadem facili'ate 
restituente Dco laceraium contusumque ac luxatum 
Georgii corpus, qua dissolvit Catharinz machiuam, 
ne ita afficeret. 
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Ὅσιν τΆ: ὑπο,ονῆς γινοιένχ; τῷ µάρτνρι, A bent tragaediam :; prieterca vero, divinas die nocte- 


ιφανείας τε χαὶ δ'αλέξεις * χρεῖττον δὲ :i- 
τὰ τὸν Δαθὶδ, ῥοηθείας, παραχλήσεις τε γαλ 
δι ὧν εὑρίσχων παραφυχην τῶν μὲν ἴδη 
ντων πόνων προθύµως ἐπελανθάνετο * τῶν 
€ ἱπειγομένων , εὐτόνως ἀντελαμθάνετο, 
ἁδαμάντινον ἔχων μειὰ τῆς ψυχῆς καὶ τὸ 


τι 6b τῷ ῥουλομένῳ μετὰ ἀχριθείας πάντα 
τῷ μαρτνρίῳ ἐντυχύντι, τοῦ σπουδακοέ- 
iv* ἐχεῖθέν τε παιδευθΏναι χαὶ ἐχπ)ανΏναι 
ὑνων τὸ ὑπέρογχον ' τοῦ ἀριστέως τὸ µεγα- 
* τῆς νίχης τὸ δικαιότατον, καὶ τῶν θείων 
| 4b ἀξιόχρεων. Γνῶναί τε σαφῶς xat θαυ- 
yt οἱ μὲν τῷ βυθῷ τῆς ἀσεθείας ἔσχοτω: 
ν δόλῳ, τῷ γλυχεῖ τὸ πιχρὸν ἓν τοῖς ῥήμα- 
»» χατεμίγνυον"' ὁ δὲ τῷ ἁπ]ῷ τῆς ἀληθείας 
i δεινὰς καὶ ὑπούλους αὐτῶν τεχνολογίας, 
ἐξέλυέ τε xal ἀνέτρεπα" xal τῶν ἐνεδρῶν 
αἱ λαθραίων παγῶν, τῷ στεῤῥῷ χαὶ ὑψη;ῷ 
οἷας πτερῷ ὑπερίπτατυ ' χαὶ τῶν ποικίλων 
απῶν ῥασάνων, τῷ χράτει τῆς ὑπομονῖς 
ἄτει χαρτερῶς, xai τὸν 3 χοηπίδων xal 
λέσας δρόµο», ἕως καὶ τῷ ξίφει παραδοθεὶς, 
ιῷ θανάτῳ τὸν Ψψυχικ»ν ἀπονεχρώσας, νιχη- 
^ αἵματος ἀναδειχβεὶς, χαὶ τὸν τῆς νίχης 
µενος στέφανον, ἔργῳ ἐπινίχιον τῷ νικοποιῷ 
:ἀνέπεμπεν ὕμνον * « Κὐλοιττὸς Κύριος, εἰ- 
οὐχ ἔδωχεν ἡμᾶς εἰς θἡραν τοῖς ὁδοῦσι αὖ- 


αι δὲ πρὸς τούτοις, Ó Υε «ᾠ:λόπονος, xai 
; ἐντυγχάνων τῷ τοιούτῳ διηγάµατι, ὡς 
τῷ μήύνῳ πεπόνηχεν ὁ μάρτυς, ἀλλὰ xal 
iq ἑτέροις τὴν σωττρίαν διὰ τῶν οἰχείων 
όνων * ὅσους τε τὸν ἴσον δρόµον τελέσαι τ.ε- 
θεῷ τὸ οἱκεῖον σπείσαντας αμα” ὡς "Ava- 
xai ] Πρωτολέοντα τοὺς στρατηλάτας, τὰ τῇ 
συνεχλάµποντα χαταπλαγέντας ἔργα, val 
ρείαν ζηλώσαντας ᾿ ἔτι δὲ καὶ Γλυχέριον τὸν 
^ τῃ περὶ τὸν µόσχον τερατουργίᾳ, τῆς 
τῶν εἰδώλων ἁπαλλαγέντα θρτσχείας ' ἐς 
ὡς εἰπεῖν, τῆς φάρυγγος τοῦ δράχοντος αὖ- 
Ισπάσας. καὶ θύματα τέλεια xal εὑπρόσοε- 
ἰδίῳ Δεσπότῃ προσαγαγών. "Exc δὲ καὶ θαύ- 
ἐγιστά xz χαὶ ἑξαίσια * πῆ μὲν, τοῖς πιστοῖς 
νιφάλων ὀίχην xeyaptauéva * mr δὲ, παρὰ 
ντίων οὗ πιστῶς αἰτηθέντα, ἔργῳ δι’ εὐχῆς 
'τυρος ἐκθεθτχύτα * ὡς val νεχρὸν Ex λάρ- 


l. οχν 90. 


D 


D 


que visiones collocutionesque saucto Martyri, a 
ejus remurerandam patientiain, concessas : vel ut 
melius juxta Davidem dicem, auxilia, consolatio- 
nes ct sanitates, ex quibus refrigerium capiens, 
p'ieteritorum laborum libenter obliviscebatur : 
si qui autem rursus instalant, forti constantique 
animo capescebat, velut. ctiam corpus una cum 
animo adamantinum haberet. 

Si quis porro omnia viri beati accurate cupit co- 
gnoscere, legat illius martyrii acta, fueritque voti 
compos; indeque exsupcrantem certaminum ma- 
gnitudinem — didicerit obstupueritque, | magnum 
egregii bellatoris animum, justissimam wietoriam, 
divinorumque  praniorum dignam — mercedem, 
perspicue, inquam, cognoverit : ac. admirationi 
liabuerit, ut illi quidem, profunda impietatis vora- 
gine obscurati, dulcibus amaros sermones dolo com- 
misecrent ; ipse autem simplici veritatis. sermouc 
subtiles callidasque corum artes facile dissolvcrit 
ac subverterit; utque corum insidias οἱ occultos 
laqueos solidis sublimibusque animi alis transvo- 
larit ; atque ut variis illis gravibusque tormentis, 
patienti:e su:e. robore fortiter superatis, cursuque 
crepidis clavis infixis confecto, laudem gladio ; 
traditus ας percussus securi, Jnorle corporali 
exstincta anina morte, victor sanguine. etfectits 
ac victorie cinctus corona, ei Izte, victoriie subi- 
miserit canticum, qui victoriam prabuisset ; ita 
dicens : « Denedictus Doininus, qui non dedit nos 
in predam dentibus eorum !. » 

Ad hzc studiosus, ac si quis cjusinodi historiam 
diligenter legat, noverit plane ut non sihi labora- 
verit martyr, sed et plurimis aliis suis ipsc labori- 
bus salutem conciliaverit : quam multis, inquam, 
fuerit. auctor ut ct ipsi parem certaminis cursum, 
proprium sanguineni libantes Deo, conficerent : 
puta Anatolio ct Proto'eoni belli ducibus qui ipsi, 
ubi ad miracula quie illo certamine. effulsere, ob- 
stupuissent, etiam fortitudinem martyris emulati 
sunt ; inclyto. item illi Glycerio (57), quem pro- 
digio vituli, ab irrationali idolorum observantia et 
superstitioso cultu absolvit : quos omncs ex ipsis, 
ut ita dicam, extractos. draconis faucibus, victi- 
mas perfectas εἰ acceptas, Domino suo obtulit. 
Preterea vero etiam maxime illa prodigiosaque 
miracula, qua petentibus fidelibus confertim instar- 
que imbris nivalis Dei largitate donata ; qua in 
credulo. animo ab adversariis petita, prec.bisque 


VARLE LUCTIONES. 


Aslz. ὃδ.ἀ. 


COMBEFISI] NOT.E. 
[nclyto illi Glycerio. Interpres. Lipomani, * 


nuiuo, bovis miraculum ad viri celebre no- 
fert, velut ipse illud patrarit, non ad libe- 
m ab idololatria, ejus occasione ; qua abso- 
κ fidei fervore martyrioque qwuivsito, vere 
ο, et celeberrimus cvasit, quauquam alioqui 
rivata fortuna et rusticus, ut est apud Me- 


πρίν, Quod. porro spectat ad id genus miracula 
circa pecora, qua praecipue tanta usui sunt, exstant 
creberiima exempla, nec. in iis inlima sunt. qiue 
ad miraculosam D. P. Dominici imaginem apud 
Sorianum in Calabria perhibentur fieri, et cuam 
aliis circumferuntur minori volumine edita. 
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martyris opere. exhibita : ut et mortuum hominem 
ο tumulo suscitaverit, ad eorum qui petiissent, 
redarguendam amentiam, ct veritatis cognitionem 
manifestiuá aperiendam : siquidem ii, qui eam 
rem postulaverunt, videre potuissent. Quippe non 
adhibita fide miraculorum eventui , ac inanibus 
spectris accommodata, iterum errori concedebont. 
Cum enim omnes tormentorum | machinas consum« 
psissent, viclique essent patientia miartyris, ad 
signa qua nusquam posse fieri existimabant, pe- 
tenda more Judaico confugerunt. Quoníau autein 
hoc ipsum illis probro cesserat, multis quippe 
miracula illa vel maxime saluti fuerunt, ut Deum 
Georgii per ea agnoverint : ceterum. cuim neque 
haberent quod. immensis a. martyre patratis op- 
ponerent, neca sua se supers'itione abduci pate- 
rentur, tanquam qui exeaecali. essent, haberentque 
obduratuim cor, auresque et oculos, quemadmodum 
Isaias ait *^ ; patriis erroribus necessario adlize- 
rentes, subversuros se veritatem | incantationibus 
putabant. Tandem igitur Atlianasium quemdam (56) 
arte magica celebrem, in medium producunt ; ma- 
jorique prastigiia existimatione, quam qui oliin 
Mosi, se /Egyp:o restituros putaverunt. Sed nec 
loc loco omnis illa magicae artis fallacia in lon- 
gum tempus producta obtinuit, victo, veritate vin- 
cente, mendacio : ac plane fuit, quam illic utilior 
magi nostri przesentia. flli enim, cum Dei digitum 
agnovissent, qui eorum arlem everteret, verbis 
duntaxat confessi sunt : hic autem — fidem 
cà capitis obtruncatione morlem subiit, co:grua 


Missos faeto singulos, quos Christi miles ac an- C 


L^signauus, ad ejusdem certaminis rationem addu- 

xit: in quibus et Alexandra imperatricem, ut 

Mosis οἱ ipsa virtutem osteaderet, induxit. 
Reliqua vide anud Lipom. et Surium. 


ORATIO XViil. 
Encomium (59) S. Nicolai episcopi Myrensis in Ly- 
cta. 

H0o:10 Dei, ejusque fidelis famule, ac sacramento- 
ru: Christi dispensator, virque desideriorum spi- 
ritus ^ ; suscipe quam tibi loco muueris orationem 
offerimus; gratiamque existima, pro tua illa in 
nos, mirabilis ferventiorisque protectionis gratia. 
Te porro compellamus columnam et fulcimentum 
Ecclesi, « luminare in mundo, qui verbuin. vite 


"]|.3. vi, 10. 2 Dan. x, 11. 


COMBEFI 


(58) Atlianasium quemdam. Lege, mi Lector, qui- D prianus : ea Grzecis fama, ut Cypriani alterius, stfi- 


bus Andreas meus oculis, hanc magi Athanasii 
historiam, de qua jam satis, viderisque in eo con- 
secratlum Athanasii nomen, et factum Ecclesiz 
Christi venerabile, non pollutum , siquidem ca 
nobis gloria est, quam Deo dignus exitus sanctaque 
consummatio, post etiam vite anterioris sordes, 
parit : alioqui blasphemetur Paulus, Augustinus, 
Maria poefitens ; ac, si magos cum Baronio quaris, 
mogus olim, ac. postmodum martyr inclytus, Cy- 
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Λ vaxo; ἀναστΏναι, εἰς ἔλεγχον τῆς τῶν αἰτισάντων 
ἀνοίας, ἐπίγνωσιν δὲ τῆς ἀλτθείας, εἴ γε τὸ βλέχεν 
οἱ αἰτέσαντες εἶχον. Αὐτοὶ γὰρ οἱ τῇ ἐχβάσει τῶν 
θαυμάτων ἀπιστήσαντες, οὗτοι φάσμασι πεποιθότες, 
αὖθις ἡλίσχοντο. ΄Απασαν γὰρ βασανιστέριον µτχα. 
vi ἑςσαναλώσαντες, xaX πρὺς τὴν ὑπομονῖν τοῦ 
μάρτυρος ἐξατονέσαντες, καὶ ἐπὶ τὸν τῶν ἁδυνά- 
«των, ὡς ἑἐδόχουν, σημείων, Ιουδαϊκῶς κατέφυγον 
αἴτησιν * ἐπεὶ δὲ χάκεῖθεν ἠσχύνθγσαν * πολλῶν vio 
μάλιστα γέγονε σωτηρία τὰ θαύματα, τὸν Γεωργίου 
Gsby διὰ τούτων ἐπεγνωχέναι * οὐχ οἷοί τε ὄντες 
ἀντεξάγειν ταῖς ἀφάτοις τοῦ µάρτνρος θαυματο)- 
γίαις, xai ἐπιστρέφειν οὖχ ἀνασχόμενοι, τῷ τε. 
φλῶσθαι αὐτοὺς xal πεπωρῶσθαι χαρδίαν, τά τε xx 
ὄμματα, καθώς φησιν ἩἨσαῖας, «fj προγονυῇ i£ 
D ἀνάγχτς προσεχώρουν àmátn, xot µαγγανείαις vt 
ἀλήθειαν ἀνατρέπειν ἑνόμιζον. Τοιγαροῦν ἀμέλε, 
Αθανάσιον εἰς µέσον παρῖγον, πολλὴν ἐπὶ τῇ µα- 
γινῇ τὴν οἵησιν ἔχοντα. Καὶ μᾶλλον f τοὺς ἐν Àl- 
γύπτῳ, τῷ Μωσεῖ ἀντιπράττειν δόξαντας. "AX οὐκ 
εἰς μαχρὰν κχάντανθα πᾶσα μαχιχὴ χατέχειτο τέχνρ, 
τοῦ Ψεύδους, τῇ ἀληθείᾳ νεν'κημένονυ ^ xai ciini 
ἐχεῖσξ Ἰωσιτελῆς Ἡ τοῦ μάγου Υέγονε παρουσία. Ul 
μὲν γὰρ δάχτυλον εἶναι θεοῦ τὸν ἐνεργοῦντα τὸν 
ἐχείνων ἀνατροπὴν ἐπεγνωχότὲς, μέχρι λόγων Gpe- 
Ἀόγουν * ὁ δὲ, τὴν διὰ τῶν ἔργων ἀποχαλυφθεῖου | 
αὐτῷ πίστιν ἁσ--ασάμενος, xaX τὸν διὰ ξίφους ὑπὶρ — 
αὐτῖς Πνέγκατο θάνατον, χατάλληλον τῷ ὀνύμει 
κληρονομῖσας ῥωήν. 


miraculorum paltratione Αρηϊίαπι, amplexus, etjam pr 


nomini vit illius immortalis Dreditate percepit. 
Ἐῶ γὰρ λέγειν xafüéva, 0509; xaX ἄλλονς b τὰ 
Χριστοῦ ἀθλοφόρος πρὸς τὴν αὐτὴν ἔναβλον xatuli- 
γησε λῆξιν, ἓν οἷς καὶ την βασίλισσαν Αλεξάνθραν, 
λ[ωσαϊχὴν ἀρετὴν ἐπιδείξασθαι minor xe, Xpila....- 
Λείπει. 


ΛΟΓΟΣ 1Η’. 


᾿Εγχώμιογ εἰς τὸν ὅσιον Πατέρα ἡμῶν Λιαόλασ, 
τὸν τῆς ἓν Λυκίᾳ Μύρης. 


νθρωπε τοῦ θεοῦ xal πιατὸ θεράπων, xal oi 
νόµε τῶν Χριστοῦ μυστηρίων ' xai ἄνερ éxiluglf 
τῶν τοῦ πνεύματος ' δέχου τὸν παρ) ἡμῶν σοι πρ’ 
αγόμενον λόγον ὡς δῶρον' καὶ χάριν ἀντὶ χάρις 
ἡγοῦ τῆς εἰς ἡμᾶς ἐπιδεδειγμένης σοι παραδον 
καὶ θερμῖΏς ἀντιλήψεως. Καλοῦμεν δέ as στύλον nti 
ἑδραίωμα τῆς Ἐκχλησίας, « xal φωστῆρα iv χόσ 


ptis ac sanctitate martyrioque clarissimi, nomes 
ab ipsa jam Theologi zeíate, velut exstinxerit, sot 
ipse ecclesiastico oflicio illis celebris. ] 
(39) Devotissimo enconio exornat virum ad 
rabilem ; videturque dixisse in ipsa Nicolai 
sia : quanquam nihil sit opus ut existimemu 
ctam Myrz. Quippe celebris est cum alibi, et ore 
toto Cliristiano Nicolaus, tum Creta, ubi et 
etiamnum cjus nomen retinent, ut apud Ortel. elc 
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ζωῆς ἐπέχοντα. » Πολλὰς vàp σοι xXstg ἡ A contineas (60) atque przteras ?. » Quippe tibi mul- 


φεποίηχε, xal οὐδέν σε τῶν καλῶν διέφυγε, 
ων ἄριστε, xal ἀρχιερέων πανεύφηµε Νικό- 
Ιάσας Υὰρ ὡς iv θησαυρῷ χρυσῷ τοὺς λίθους 
lg τ] µαχαρίᾳ σου duyfj, τὰς ὑπερτίμους 
ιρετῶν ἑναπέθου, περιθόητος ἐντεῦθεν πᾶσι 
| ποῖς ὑφ) ἡλίῳ γενόμενος. Οὐχ οὕτω γὰρ λύ- 
rt λυχνίᾳ τεθεὶς ὑψηλῇ καὶ διαχρύσῳ φωτίζει 
pata, ὡς σύ γε πρώην ἐπὶ τοῦ ἀρχιερατιχοῦ 
, ὑπὸ Χριστοῦ τοῦ ἀληθινοῦ φωτὸς ἀνατεθεὶς, 
ερ lv αὐχμηρῷ τόπῳ τῷ ἀφεγγεῖ τοῦ χόσµου 
, πάντας τοὺς ὑπὸ coU ποιµαινοµένους, πρὸς 
χτερον φῶς δᾳδουχῶν, διαυγάζεις ᾿ καὶ olov Éx 
εετεώρου.περιοπῆς, οὗ µόνον τοὺς ἐγγὺς, ἀλλὰ 
ὡς πόῤῥω διεστηχότας, τῷ ἁπλανεῖ τῆς iv 
τι γνώσεως, χαταπυρσεύεις αὐγάσματι. Σὲ 
γηλὸν ἀληθῶς fj ἀγγελιχὴ πολιτεία πεποίηχε. 
καθαρόν τε xat θεωρητικὸν τῆς πρὸς τὸ θεῖον 
ig ἀναχράσεως τὰς οὐρανίους ἁγίδας ὑπερπτη- 
εδὺν παρεσχεύασεν. Λὐτόθεν σοι δὴ χαὶ τὸ πολυ. 
rv ἀρετῶν, ᾧ τὰ τῆς πραχτιχῆς φιλοσοφίας 
εχται, δίχην µελίσσης, ἑκπεριελόντι τῶν ἁγίων 
ίους. χἀχεῖθεν ἐρανισαμένῳ τῶν ἀρετῶν ἆχρο- 
Tiva γὰρ τῶν ἀρετῶν τῶν ἁγίων οὐ παρεζἠ- 
, ὦ Πάτερ; Ἡ τίνος τῶν ὑπερλίαν οὗ κατ 
νώδησας, 1] χρεῖττον εἰπεῖν, τίνι τῶν xaz' áps- 
ἱσάντων, ἁμ.λληθεὶς, σὲ αὐτὸν οὐ παρίσωσας; 
ελ ὁ δίχαιος, ἐπὶ τοῖς δώροις αὐτοῦ ἐπῃνέθη, 
δὲ, διχαιότατε Πάτερ, δῶρον ὅλον σὲ αὐτὸν 


las fecit. virtus. claves; nec tete. quidquam boni 
fugit, pastorum optime, pontificumque celebratis- 
sime Nicolae. Pretiosissimas enim quasque virtu- 
tes, velut in pretioso thesáuro pellucidos lopides, 
in beata anima tua condidisti, inde. omnibus fere 
$ub sole positis factus- fama: cfarissimus. . Non sic 
enim lucerna excelso aureoque candelabro impo- 


sita, domus illustrat (ines omnes et angulos ; υἱ 


iu, statim. pontificali, a Christo vero illo lumine, 
locatus. throno, velut tenebroso loco, mundo hoc 
obscuro c:xcoque, subditas omnes oves, ceu pre- 
tensa face, ad lumen ducens noctis nescium, illu- 
stras : ac velut de excelsa specula, non iis solum 
qui sunt prope, sed etlonge positis, spiritalis 
Scientie vero radio, przeluces. Plane enim subli- 
menn fecit angelica vitz instituta ratio. Fecit, ve- 
re ad Deum velut temperationis puritas contem- 


platioque, ut pene celestes axes volatu transcen- 


deres. Inde et tibi multiformis illa virtus, qua, apis 
instar, sanctorum velut decerpens vitas, exque 
eis virtutum opima corrogans, positam in actione 
philosophiam collegit. Quam enim sanctorum vir- 
tutem non es zmulatus, o. Pater? Quemve mazxi- 
mum non e vestigio feliciter secutus es? Vel, ut 
melius loquar, quemnam eorum qui vixere e ra- 
tione virtutis, certamine non equasti? 

Abel ille justus propter munera laudem meruit P ; 
tu autem, Pater justissime, totum te, Deo qui nul- 


ᾧ ἀνενδεεῖ λογιχῶς ἀνχτέθειχας. Ἐνὼχ Ἠλπι- C lius eget, rationali munere consecrasti; Enocb in 


d Κύριον αὐτὸς δὲ xal τῶν προσαποχειµένων 
υν δεις τὰς ἀποδείξεις ἐἑναργεῖς. "Ext, Ἐνὼχ 
στήσας τῷ 8zip µετετέθη, αὑτὸς δὲ τὸ τῆς φυ- 
ῥόνηµα ὅλον ἀπὸ γῆς εἰς οὐρανὺν µεταστήσας, 
t ἐξέστης Θεῷ, τὰ ῥέοντα τῶν µελλόντων 
λαξάμενος. Νῶε δίχαιος iv, ἐπὶ ταῖς θυσίαις 
βεχτος Υέγονεν ΄ ἐπεὶ χαὶ τῇ λάρναχι ξυλίνῃ, 
ἁλόγων Υένη διέσωσε τοῦ καταχλνσμοῦ τὴν 11v 
λύφαντος * αὐτὸς δὲ θύματα χαὶ ἱερεῖα λογιχὰ, 
ρστικὰς λατρείας προσφἑρεις θεῷ, ἄλλην χιδω- 
ιχνὺς τὴν Χριστοῦ Ἐκχλησίαν, χαθάπερ Qoa 
δη”: τὰ τῆς αἱρέσεως διασώζουσαν τῇ ὀρθο- 
«ῶν λόγων σου. ᾿Αθραὰμ ἓν φιλοξενίᾳ xal φι- 
θαυμάζεται, χαὶ ἅμα θῦμα δεχτὸν ἀθύτως τὸν 
Υγελίας ulày προαάγων θεῷ, µακαρίζεται͵ αὖ- 
, Xptacby αὐτὸν ξενάχεις ἐσθίων χαθ) ἡμέραν, 
νευματιχῆς μεταδιδοὺς τραπέζης τοὺς ἑντυγ- 
ας * xai θύῃ, οὗ τὸν ἀγαπητὸν υἱὸν, f) πρόθα- 


ilipp. it, 15. P» Gen. iv, 4. a Gen. v, 24. 
xvin, 2. v Gen. xxt, 10. 


Domino speravit (51) 4 ; tu autemetiam eorum que 
in spe reposita essent exhibitiones perspicue nove- 
ras. Prseterea, Enoch cum Deo placuisset, transla- 
tus est * : tu autem toto aniini sensu e terra in 
coelum translato, fluxa hac futuris commutans, 
totus « excessisti Deo *.» Noo vel justus in oblatis 
victimis acceptus fuit * ; unde et brutarum animan- 
tiuin. species, diluvio terram inundante, arca li- 
gnea ab interitu eripuit : tu autem victimas 
rationales sacrificia spiritalia Deo offerens, velut 
arcam aliam exhibes Dei Ecclesiam ; qua, tuorum 
sermonum sana doctrina, ceu diversarum specie- 
rum animalia, haereticorum diversi coetus salvi 
flant. Abraham hospitalitatis nomine et pietatis in 


D Deum admirationem habet u, filiumque susceptum 


ex repromissione, victimam sine immolation? 
acceptam, Deo offerens, beatus praedicatur Y ; tu 
autem, manducans quotidie (62), atque eos qui 
* ]l Cor. v, 15. 


* Hebr. xi, 5. * Gen. vii, 91. 


VARLE LECTIONES 
COMBEFISII NOTAE. 


(x. τι. 


Qui verbum vite contineas, etc. Ut apud 
ἣν ita hic, potest purticipium referre, tum 
loquitur Nicolaum, tum φωστῆρα, cui ipsum 
"at. Referunt fere Pauli interpretes ad perso- 
Philippenses quos dilaudat, quem et nos 
| secuti sumus. 

Enoch in. Domino speravit. Apostolus, Hebr. 


PaTROL. GR. XCVII. 


xi, idei tribuit; verum non excludit spem, «quae 
et ipsa necessaria fuit ut placeret Deo, plurimum- 
que valuit ad ejus translationem, velut viri qui ea 
subvectus ac totus celestibus inhians, vix που hu- 
manis, adhuc corpore vivens, excessisse videretur. 
(62) Manducans quotidie. Ἐσθίων xa0' ἡμέραν. 
Pia admodum veraque consideratio. Ea pietate, 
ο 


38 
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adeunt, mystiea ac spiritali mensa imperliens, Α τον ἀντ αὐτοῦ συνεισφερόµενον, ἆλλ' ὅλον ck αὐτὴν 


Christum ipsum hospitio excipis ; sacrificasque, 
non dilectum filium, aut interim ejus loco in me- 
dium inductam ovem ; sed ipse, te, totum jugiter 
Deo holocaustum offerens, ac ceu Evangelio infor- 
mante, tuam ipsius animam pro ovibus tradens *. 
Isaac justiti:e titulo celebratur; tu autem, ceu 
quaedam justitia rezula ubique in spiritu discur- 
rens, mulia libertate volentes injuriam facere 
reprimis, ipsos etiam imperatores clara in somnis 
visione informans. Jacob, morum simplicitate ac 
numerosa prole inclytus, etiam scalam ad coelum 
pertingentem, majoris sacramenti imaginem Lypo 
exhibentem, vidit Y : tu autem, vero illi « Principi 
pastorum ^» Christo, a quo et ovile creditum 
'accepisses, palriarclias, pastoresque οἱ oves, gi- 
nere non cessasti, « ascensiones in tuo. corde 
ponens *, » ac velut a gradu in gradum, tauquam 
2 gloria transmutatus in gloriam; atque e terra 
contemplatione subvectus in éoelum. Job inno- 
"centia, furtique in malis constantia, illustrissi- 
mus est : tantum vero abest ut et ejus iinitatio- 
"uem neglexeris, ut neque hazreticorum machinis 
'commotus sis ac quassatus, qui malueris ut velut 
ad turrim feri fluctus. alliderentur, quam ut quid 
"thesauro, prada decederet. Joseph castitate 
annonaque provisa clarum ubique nomen habet : 
t autem totum te castitatis exhibsisti specimen ; 
ac mellite lingux schola, annone emporium fa- 
'€tus es provincie Lycio. Moyses lenitate populi- 
que legislatione, celebri preconio babetur; deus- 
que Pharaonis, et lsraelis ductor, describitur ; 
tu autem, beatissime Paler, quanquam terribilis 
peccantibus, omnibus fuisti lenis, abstinentiam 
a malis actibus populo universo prescribens, 
insurgentesque vitiosos motus, velut aliam Pha- 
raonis virtutem exercitumque, egregiorum tuorum 
operum pelago submergens. David strenuus su- 
perbum Goliath spiritus armatura occidit : sed 
et ipse fortissimus spiritalem illum animarum 
tvrannum quotidie fugans, luposque hereticos, 
rapaces illos, a rationali Christi grege arcens : 
ita te, justorum prophletarumquecatalogo insignem, 
vir sacratissime, virtute posita in actione, inseruisti, 
aliorum azemulatus libertatem, aliorum zelum : ho- 
rum mansuetudinem, illorum affectum ad misera- 
tionem animum, aliorum vitam sublimem. Nec hos 


X Joan. x, 411. y» Gen. xxvin, 12. 


9! ἴσ. λείπ. ἔδειξας. 


* ] Petr. v, 4. 
ΥΛΗ LECTIONES., 


τῷ 8: προσάγων διαπαντὸς ὁλοχάρπωμα, xal cy 
σἑαυτοῦ φυχἣν ὑπὶρ τῶν προξάτων εὐαγγελαῶς 
προϊέμενος. Ἰσαὰχ διχαιοσύνῃ δοξάζεται' a0; & 
καθάπερ τις χανὼν διχαιοσύνης πανταχοῦ διατρέχον 
ἐν πνεύµατι, σὺν παῤῥησίᾳ πολλὴ τοὺς ἀδιχεῖν ἐδ- 
λοντας ἐπέχεις, ὀνειρώττων χαταφανῶς xai βασιλέας 
καθεύδοντας. Ἰακὼδ ἁπλότητι τρόπων, xal κπολυκαι- 
δίᾷ τέχνων ἀοίδιµος * ᾧ καὶ χλίµαξδ ἑωρᾶτο εἰς οὖρα- 
νοὺς φθάνουσα, μυστηρίου µείφονος εἰχόνα προγρά» 
qouca. Αὐτὸς δὲ γεννῶν πατριάρχας. χαὶ ποιμένας, 
xai ποίµνια τῷ € ἀρχιποιμένι » Χριστῷ, παρ οὗ 
καὶ τὴν ποίµνην ἐπιστεύθης, οὐχ ἔλιπας, « ἀναδάσεις 
ἐν τῇ xapóla θέµενος, » xat ofov ἐχ βαθμοῦ εἰς Bad- 
μὸν, ὡς ἀπὸ δόξης εἰς δόξαν μεταποιούμενος * x3 
B àr γης εἰς οὐρανοὺς, θεωρητιχῶς ἀναγόμενος. "uf 
ἐπὶ ἀχαχίᾳχ, xaY περὶ τὰ δεινὰ χαρτερίᾳ περιφανί- 
στατος ᾿ αὑτὸς δὲ οὐχὶ χαὶ τοῦτον Ἠμελίάθης παραζγ 
λῶσαι, ταῖς προσθο)λαἴς δὲ μὴ χατεσείσθης τῶν αἱρέ» 
σέων, ἀνεῖναι μᾶλλον προθέµενος τῷ πύργῳ προσρΏξα 
τὰ χύματα, fj πού τι σνληθΏναι τοῦ θηταυρίσµα- 
τος. Ἰωσδλῳ ἐπὶ σωφροσύνῃ καὶ σιτοδοσίχ περιδόητας" 
αὐτὸς δὲ ὅλον σαυτὸν σωφροσύνης 57 εἰχόνισμα, wel 
σιτοδοσίας ἑαπόρευμα, τῇ ἐπαρχίᾳ Λυχίων, τῷ be 
δασχαλείῳ τῖς µελιχράτου φωνῆς ἐχρημάτιας, 
Μωῦσῆς ἐπὶ πραότητ. xat λαοῦ νοµοθεσίᾳ χηρύτα- 
ται, xai θεὸς Φαραὼ, χαὶ τοῦ Ἱσραὴλ ónuavwrk 
᾿ἀναγράφεται ' αὑτὸς δὲ, πανόλδιε Πάτερ, πρᾶος ph 
τοῖς πᾶσι, φοθερὸς δὲ τοῖς ἁμαρτάνουσι, νομοθεῶ 
παντὶ τῷ λαῷ τῶν φαύλων ἀπέχεσθαι πράξεων, τὰ 
τὰς τῶν παθῶν ἑπαναστάσεις, ὡς ἄλλην Φαραώνα 
δύναμιν, ὑποθρύχιον τῷ πελάχει τῶν σῶν χατορθω- 
µάτων πο!ο΄µενος. Δαθὶδ, γενναῖος, χαὶ τὸν περ» 
φανον Γολιάθ, τῇ τοῦ πνεύματος πανοσλίᾳ εν 
ρούμενος ΄ ἰσχυρότατος xal αὐτὸς, τὸν νοητὺν zd 
Ψυχοτύραννον xa0' ἡμέραν τροπούμενος, xal τῆς le 
γιχκῆς τοῦ Χριστοῦ ποίµνης τοὺς αἱρετιχοὺς λύχοκ 
ἁποδιώχων, τοὺς ἅρπαγας, οὕτω τῷ καταλόγῳ τὸ 
διχαίων εὔσημον, xal τῶν προφητῶν, σεαυτὸν διὰ vi; 
πραχτικῆς ἀρετῆς ἕνειρας, ὦ ἱερώτατε ' xal Off 
μὲν, τὴν παῤῥησίαν ' τῶν δὲ, τὸν ζζλον "τῶν 0 3 
πρᾶον : τῶν δὲ, τὸ συµπαθές * τῶν δὲ, τοῦ βίω 8 
ὑψηλὸν περιεζήλωσας. Οὐ µόνον δὲ τούτων, ἑλλέ 
xai Χριστοῦ μαθητῶν ' οἷς ἡ χάρις καὶ ἡ ἀλίδει 
τῶν νομικῶν σχιῶδες διαπετάσασα περιδέραιον, tis 
ἀληθοῦς bv πνεύματι λατρείας ἀνακαλύπτει τρωδς 


ἡμῖν τὰ μυστήρια. "Qv αὐτὸς ἀχολούθως ὁπαδνδ - 


*Psal.isxxin, ϐ. 


COMBEFISII NOTE. 


quotannis, magna illa virago Theresia, festo die 
Palmarum, velat. Dominum exceptura hospitio, 
quem a triumpbo illo, Hierosolymit:?e emnes ne- 
glexissent, devotissime manducabat, triumplique 
specie, cibum pariter et hospitem pradilectun, 
obsequentissima fovebat : nisi hoc minus conse- 
quens : fueritque. ἀντὶ τοῦ ἑσθίων, τὸ, ἐστιῶν, ut 
, significetur spiritalis sermonum οἱ ἀορίτίησὸ mensa, 


seu etiam exemplorum vitz, qua Nicolaus bste 
habens ac  impertiens, ἐντυγχάνοντας, eot qui 
adeunt seu conveniunt, vel etiam legentes, egi 
preclara gesta, Christum ipsum hospitio excipit. 
el denique τὸ, ἐστιῶν, ad Christum 

sit, qui laute habeatur hospitio exceptus , i»pt- 
tiis mensa spiritali explicata, iis qui adeunt 
laum : sicque redundarit τὸ, καὶ adjectitium. 


— - -- 
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νόµενος, ὀφθαλμὸς τῆς Ἐχχλησίας τῇ ρερί- A modo imitandos proposuisti, sed et Christi discipu- 


αἱ σἀλπιγξ εὔηχος ἐχρημάτισας. Nuv ** καὶ 
ἰληθῶς, τὸ γραφιχὸν ἐχεῖνο ῥητόν * «Μνήμη 
| [μετ ἐγχωμίων. »] Καὶ. « Eig μνημόσυνον 
ἔσται δίχαιος. » Καὶ µάλα εἰχότως. 'Eyxo- 
ένου γὰρ δικαίου, εὐφρανθήσονται λαοὶ πολλοἰ. 


los, quibus gratia et veritas tenebroso legalium νο- 
lut collari laxato (05), veri in spiritu cultus palam 
nobis sacramenta detegit. Illorum ipse sectator 
per omnia factus, Ecclesiae oculus sollicitudine 
ac tuba sonora fuisti. Fuerit. jam vere loqui illud 


; « Memoria justorum cum encomiis b. » Et: «In memoria zeterna erit justus δ΄,» Ac plane 
Justo enim encomiis celebrato, futurum est ut multi populi lztentur. 


εἰς ἂν ἑπαξίως ἀφίχοιτο τῶν σεμνῶν ἔγχω- 
.τῶν cv χατὰ τὸν βίον µεγαλουργηµάτων, 
σαι τὸ μέγεθος, πολυῦμνητε Πάτερ: Εἴ τι 
σε xaX εἴπομεν. ἀποδέδι πάντως τῆς ἀληθείας 
. Καὶ εἰ παρεικάζξεσθαι θελήσαιµεν τοῖς σοῖς 
ρων κατορθώματα, ἀνάγχη πᾶσα κατόπιν 
τῶν πραγμάτων τὰ παραδείγµατα. Tíva σε 
μπομεν; Γεωργόν; Αλλ’ ἀληθεύσει πάντως 
, θεωρητικῶς ἐχλαμθανόμενος. Πάσης γὰρ 


Quis vero, laudatissime Pater, venerabiles tuas 
laudes satis edicere, ac per vitam magnifice ge- 
storum magnitudinem, celebrare valeat? Quid- 
quid enim in te dixerimus, plane jejunus sermo 
a veritate defecerit. Prorsusque necesse est ut, si 
res aliorum przclaregestas tuis velimus conferre, 
haudquaquam exempla res :quaverint. Quem ergo 
te dicemus? Num agricolam? Plane verum habe- 
bit oratio, spiritali sensu intellecta. Totius enim 


ᾗς Λυχίων ἐπαρχίας, τὰ λογικὰ γεηπονήσας B provincie Lycie excultis rationalibus agris, in- 


αν τῆς μὲν ἀπιστίας τὰς ἀχάνθας ἐξέτεμες * 
σπεθείας δὲ τὸν ζῶντα λόγον χατέσπειρας, 
) ἀποθήχαις σιτιχοῖς, τοῖς φυχικόϊς ταµιείοις 
τιχκῶς ἑναπέθου τὸν ἄμητον. ᾿Αρχιτέχτονά 
μεν; Ob φευσόμεῦα * βωμοὺς γὰρ εἰδώλων, 
όνων μυσαρῶν ἐφιδρύσματα καθεῖλες τῇ 
| τῶν δογμάτων σου * Χριστῷ xatà τόπον 
σίας ἀνέστησας, τεμένη xaX ναοὺς μαρτύρων 
ivo; ἱεροὺς xal σεβασµίους. Καὶ ὡς μὲν 
€» τὰς νεοφύτους xal λογιχὰς ἀμπέλους καλ- 
 εὐφόρους ἀπέδειξας * 6; δὲ σοφὸς ἀρχιτέ- 
'χχλησίας, ἐπὶ τῷ θεµελίῳ τῆς πίστεως χατ- 
iae, tfj ἀρχιτεχτονίᾳ τοῦ πνεύματος. Τί οὖν 
σομεν; Στρατιωτήν; Nal. Καὶ γὰρ οἷόν τις 
; στρατιάρχος, χατὰ τῶν ἀρράτων ἐχθρῶν 
υσάμενος , « τὴν παντευχίαν τοῦ λόχου 
u* » περιζωσάµενος [ τὴν ὀσφύν σου ἐν ἆλη- 
αἱ ἑνδυσάμενος τὸν θώραχα δικαιοσύνης, xal 
άμενος τοὺς πόδας Ev ἑτοιμασίᾳ τοῦ Εὔαγγε- 
c εἰρήνης.» ] Διὸ τῷ μὲν xpávet τῆς [σωτη- 
τὰς προσθολὰς τῶν παθῶν ἀποχρουόμενος, 
δίχην ἀτρέμας χαὶ ἁχατάσειστος ἵστατο, 
ἑναντίων  ἀντιπλοχὴν διορθούµενος. ᾿Ασπίδι 


ἀσείστι χεχοηµένος ἐλπίδι, xal τοὺς βάλλειν — 


πας ὑπαντιάζων, ἀντιτοξεύεις * εἶτα γενναίως 


ον. x, Ἱ.  b' Psal. cxt, 7. 


fidelitatis quidem excidisti spinas viventem vero 
seminasti pietatis sermonem ; ac velut frumenta- 
riis horreis, animarum penubus, messem uberem 
spiritaliter condidisti. Dicemus  architectum ? 
Vera erit oratio; solerti enim dogmatum arte, 
idolorum aras, demonumque odibilium sedes, 
everlisti; ac Christi per loca ecclesias erigens, 
delubra aacraque et venerabilia martyrum templa 
exstruxisti. Ac more quidem viri agricolae, novum 
salas ct rationales vites pulchre ac arte co- 
lens (64), fructus plurimi fecisti feraces; velut au- 
tem sapiens architectus Ecclesi; supra fidei fun- 
damentum architectonica spiritus arte (firmiter 
stabilisti. Quem te ergo sumus vocaturi? An mi- 
litem ? Ita plane; velut enim dux quidam cataphra- 
clus, expeditione adversus hostes invisibiles 
suscepta, « armaturam verbi (65) induisti; suc- 
cinctus lumbos tuos in veritate, οἱ indutus lori- 
cam justiti:, calceatusque pedes in preparatio- 
nem Evangelii pacis b**. » Quamobrem, galea qui- 
dem illa salutis, affectionum incursiones repellens, 
instar pelrz;, adversariorum inimicos dolos om- 
nes (66) emendoaus dissolvensque, placide et in- 
concussus stetisti. Scuti autem loco, immota spe 
usus, impetere audentes, ex adverso occurrens, 


b** Ephes. vi, 15, 14. 


ΥΑΠΙΑ LECTIONES. 


, EÉvt. 


COMBEFISII NOT. 
Velut collari. Περιδέρα:ον διαπετάσασα. Ea- Ὦ cultura, sed Nicolao similium, quos utinam plures, 


laris similitudine utitur Method. de Symeo- 
nna, cum inducit sanctum senem rogantem : 
θΏναι τοῦ δουλικοῦ xal ἀχθοφόρου xAotou* 
et. ponderoso collario; quo plane, filiorum 
, amicorum explicatior divinorum cognitio, 
ebatur. Αντὶ τοῦ, xal μέριμνα reposuimus, 
ίμνη, ut sit adjectum τῷ, ὀφθαλμὸς Ἐκκλη- 


Pulchre ac arie colens. Καλλιεργῶν. Vox 
ma; sive vites materiales s&peclemus, sive 
iles. Quippe babent tum bz, tum illae, necesse 
i, ut fructum plurimum afferant : eoque non 
m est ejusmodi: (naxime vitium rationalium 


Christi vinea, Ecclesia liaberet. 

(65) Armaturam Verbi. Apud Paulum est, Dei : 
ex cujus textu supplevimus quas clausa sequuntur, 
post τὸ, περιξωσάμενος. Sicque passim opus ha- 
buimus codice satis mendoso et compendiario, 
quà supplere, qua corrigere; ubi statim apparebat 
inanifestus lapsus antiquarii. 

(66) Adversariorum inimicos dolos omnes, ctc. Πξ-- 
σσν ἑναντίων ἀντιπλοχὴν διανορθούµενος. lia expo- 
nit Bud. Τὸ, πλοκὰς apud Gregorium, afferens 
liunc ejus locum, Τὰς μὲν ix τῶν λογισμῶν στρο- 
φὰ; καὶ πλοκὰς διεσείσαµεν τῇ δυνάμει τοῦ πνεύ- 
μµατος. 


- - σος, 
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τῆς ᾿Ανδριαχῆς ὁ λιµήν. Τούτῳ γὰρ οὐκ ἔχον- Α portum, vir sacratissime, velut manu ducis : ac 
χείνους μὲν παραπλεῦσαι, παρέπεισας, ἵνα eo liquet quod ipse te vectoris specie nautis 
rex λαὺν διαθρέψῃς, xaX λιμοῦ θυμὸν χαλινώ- — quondam exhibueris conspicuum, fame nimirum 
Vov καὶ χρυσίνους τρεῖς, ὡς λόγος ἐκποδὼν — tuam illam metropolim premente. Novit haec por- 
νος, τῆς νηὸς χαταλέλυχας * xal λαθεῖν εἰς τέ- — tus Andriacze (70). Nam fuisti auctor ut, quod illi 
ε ἣν τὸν τοῦ ἔθνους τῶν Λυχίων μεριμνητὴν — minime meditabantur, eo adnavigarent, quo al. 
κέρµαχον, ἀγγελιχὸ τὸν τρ΄πον xa τὸ ἔργον Ἰαῖᾶ annona esurienteum populum pasceres, ac fa- 
w. "Ότι Υὰρ iv capxi περιὼν, xal πρὶν εἰς — mis furorem comprimeres: ita sane ut quod 
ν ἀναλῦσαί σε, πολυτρόπως ἐπιφοιτᾷς τοῖς — fama proeul diffusa habet, aureis tribus vecturau 
ένοις, xal βοηθεῖς μὲν, τοῖς tv ἀνάγχαις, ὡς — Velut obstrinxeris (71), nec tandem gentis ille Ly- 
a, ἐξαίρεις δὲ xal µιαιφόνου αφαγῆς τοὺς ἑμ- — Ciorüm.curator defensorque latere potuerit, o Ni- 
"ag * τί ἂν ἄλλο σε παραδείχνυσιν, $ ἀγγε-  colae, et moribus angele, et opere. Quod eniin in 
ἀσαρχίαν ἐνειλημμένον, χαὶ ταύτῃ ῥᾷον τὰς — Carue superstes, ac necdum ad Christum profc- 
είας ἑργαζόμενον; ᾽Αλλὰ «lg σου τὸ µακρό- ctus, variis modis afflictos inviseres, atque eis 
ph θαυμάσειςε; Tl; τὸ µειλίχιον σὺν τούτοις . qui in. necessitatibus posili essent, promptissime 
|*pdov μὴ ἐχπλαγῇ; τίς τὸ εἰρηνιχὸν xay ^ auxiliareris, eque crudeli nece eos eximeres, qui 
^; Ἐπεὶ γὰρ, ὥς φασιν, ἐπισχεπτόμενός ποτε — jam ejus aleam subirent, quid te aliud ostendunt, 
paca τῆς ἁληθινῆς ἀμπέλου, πρὸς τὸν iv quam velut angelicuur aine carne statum arri- 
(a τῇ µνήμῃ θεόγνιον συναντήσας, τόν ποτε — puisse, quo tanta facilitate prodigia faceres ? Cae- 
ερχιανιστῶν "Exx)nolag ἐπίσχοπον, διαλέξεως terum quis non miretur tuam illam longanimita- 
(ῆς προελθούσης διἠλεγξας, μέχρις ὅτου τὸν — tem? Quis ad. hzec suave eloquium moresque mi- 
ἐπιστρέψας πρὸς τὸ δοχοῦν ἐπανήγαγες. Ἴσως — tes non stupeat ? Quis pacificos ac supplices? Nam, 
παροξυσμοῦ τινος ἐλαχίστου παρεµπεσόντος ut ferunt, cum aliquando vera vitis palmites in- 
Ίσον΄ ὑψηλῇ τε φωνῇ τὸ ἀποστολικὸν ἐχεῖνο — visens, beatze memoriz Theognio (72), Marciani- 
v ἐπιφθεγξάμενος ῥῆμα" Δεῦρο, εἶπας, πρὸς siarum Ecclesi olim episcopo, obvius factus es- 
ιαγην, ἁδελφὰ, πρὶν fj e «bv. ἤλιον δῦναι ἐπὶ — ses, disputatione scriplo conserta, tandiu ho- 
ροργισμῷ ἡμῶν. » Αλλὰ, Πάτερ πατέρων, — minem arguisti, donec conversum ad id quod. 
ιστε λαμπτὴρ οἰχουμένης, Ἐκκλησίας ἑδραίω- videbatur reduceres. Cum fors autem minima. 
ἠριγμα πιστῶν καὶ ἀσφάλεια, ταχίστα τῶν — quidam exacerbatio disputationis calore media 
µένων ἀντίληψις, νῦν ποιµαίνεις μᾶλλον ἡμᾶς, C; interim incidisset, voce elata, melle dulcius apo- 
Ιραθάλπεις σφοδρότερον καθαρῶς προσεδρεύων — stolicum illud pronuntians : Veni, inquisti, frater; 
(fj τελείᾳ xa προσχυνητῇ Τριάδι. Περὶ Ἡν, reconciliemur, priusquam « sol occidat super 
; ταῖς ἀγγελιχαῖς συμπεριχορεύων τάξεσιν, — iracundiam nostram 4, » Ceterum, o Pater pa- 
! ἡμᾶς ἐποπτεύεις, ὦ θεία xal ἱερὰ χεφαλὴ, —Wum, orbi terrarum lumen mirabile, Ecclesiz 
Xuxf τα χαρίσµασι, καὶ τοὺς μὲν ἐπιστηρί- firmamentum, fidelium fulcimentum atque secu- 
εοὺς δὲ, χαθοπλίζων ἡμᾶς, μὴ xavoxvfjone, ritas, eorum qui injuriam patiuntur paratissima 
ερ ὑποφῆτα τοῦ λόγου, καὶ τῶν ἀῤῥήτων ὑφ- defensio, nunc quoque nos impensius pascis, fo- 
διδάσκαλε. Tbv δὲ ve ὁμότροπον xal διάδοχον — vesque intensius, cum Deo, consummatz illi ac 
ρᾶς σου ἀναστροφῆς: τὸν μακρῷ μὲν ypówp — adorandz Trinitati, pure adlieres : cujus circuitu 
σὲ, τῇ δὲ πολιᾷ 6000c* τοὺς δὲ υἱοὺς αὐτοῦ, spiritali ratione cum angelorum ordinibus ducens 
b ἐγγόνους, ἀνδροῦ τε καὶ λόγῳ ἀληθεῖ περι- — choros, nos e coelo intueris, o divinum sacrumque 
μον, x31 τούτου, ᾧ ἔνι µάλιστα πατρῴοις σπλάγ- — caput, ac charismatis apostolicum ! Nec vero tu, 
περιεχόµενος , τοὺς προσθαλεῖν τῇ λογικῇ — Pater, interpres verbi, ac arcanorum doctor, qua 
] τολμῶντας, ἀποδιώκῇς, τοῖς πνευματιχοῖς — confirmare, qua armis munire, neglexeris. Plane 
ηντίοις τῶν λόγων σου * ὡς ἀναπτόητον δια- D autem, iisdem tecum moribus virum, ac succes- 
τὸ µιχρόν σου ποἰµνιον, ὅπερ αὐτὸς ἔθρεφας' —sorem tus illius sacre conversationis ;. longe qui- 
τε ἱερατιχοὺς, χαὶ τὸν φιλόχριστον λαὸν, dem atuis remotum temporibus, tibi tamen cani- 
(cte καὶ ἀφευδέσι τῆς εὐσεδείας δόγµασι, tie proximum : ejusque nibilominus filios , tuos 
τῶν τεραστείων µεγαλειότητιἐπιῤῥωννύμενον, autem nepoles, roboraveris, verboque veritatis 
οχάµῃς, θεόπνευστε * xal τοσοῦτον ὅσον μᾶλ- circumquaque βοιπἰεσίδ: ac eos qui ejus, quem 
βρτι καθαρώτερον ἐγγίζεις  Ocip, κἀντεῦθεν precipue paternis visceribus complecteris, ratio- 
τῇ λαμπηδόνι χαταστραπτόµενος τῶν φωτι-  nalem gregem temerarii invadunt, spiritalibus 


phes. iv, 26. 
COMDEFISII NOTE. 


|- Portus Andriace. Navale est Myrzorum, ut δούς. Datis tribus aureis arrhabonem. 

apud Metaphrastem ; de quo Ortel., etc. (72) Theognio.  llabet Metaphrastes, complures 
| Vecturam velut obstrinreris. Τής νηὸς χατα- αἱ co conversos; sed nullum refert ex nomine, 
ας. Velut arrhabonis loco solvens, quod ait — Innuit Andreas Theogonium istum postmodum ce- 
hr.: Τρεῖς αὐτῷ πρὸς ἀῤῥαθῶνα πχρυσοὺς « lebreim sanctitate. vixisse, 
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ν δὲ χάλυξι xai μύροις εὐώδεσι, τοῖς αὐτοῦ * A nihil miserabilius sit. Magis vero ceu rosarum 


οις ἔργοις ῥοδήσαντες, πνευματικοῖς ἁσμάτων 
v τὸν ὅσιον στεφανώσωµεν. Τοιούτοις θεραπεύ- 
Μύροις φιλεῖ ὁ ἡμέτερος ἱεροπάτωρ Νικόλαος. 
ταις ἑορταῖς καὶ πανηγύρεσι απένδεται πλέον, 
€ πομπιχοῖς πόµποις, οἷς οἱ δημοτελεῖς τῶν 
νων χαχοδαίµονες τιμώμενοι γάννυνται. Καὶ f 
ἢ τῶν γενναιοτάτων ἀθλητῶν ὁμοφροσύνη καὶ 
(a, οἷς συναγελάζῃ, Νιχόλαε, ταῖς ἄνω συν- 
ig, οἷς συνεχλάµπεις, μεθ) ὧν χορεύεις àv 
ατι, Θεὺν ὅσον ἐφικτὸν ὁρῶν χαὶ ὀρώμενος, 
tpi αὐτοῦ ἀγλαῖζει λαμπρότησι. Τούτων τοι- 
v ταῖς πρὸς τὸ θεῖον ἐντεύξεσι, χαὶ ταῖς cats, 
sp, θεοδέχτοις δεῄσεσιν, αἱρετιχῆς ἁπάσης xal 
νικῆς ἐπιφρίξεως ' µαστίγων τε νοσοποιῶν, 
ὧν ἐν µέσῳ πάντων, καὶ ol; ἁδοχήτως ἡμᾶς 
λάχονται ἄνθρωποι, xaX πάντων ὁμοῦ τῶν χιν- 
ῥυσθείηµεν ἅπαντες ' χάριτι χαὶ οἰχτιρμοῖς 
λανθρωπίᾳ τοῦ ἐξαγοράσαντος ἡμᾶς, τῷ τιµίῳ 
φοδώρου .«λευρᾶς αὐτοῦ αἵματ., xal τῆς iv 
βασιλείας ἡμᾶς ἁπαλλάξαντος, Χριστοῦ Ἰησοῦ 
ἱυρίου ἡμῶν μεθ’ οὗ πρέπει πᾶσα cup], xal 
κράτος xai μεγαλοπρέπεια, τῷ Πατρὶ, καὶ τῷ 
Πνεύματι, νῦν xal ἀεὶ, καὶ εἰς τοὺς αἰῶνας 


Ιώνων. Αμήν. 


ΛΟΓΟΣ ie'. 


w µαχάριον Πατάπιον, καὶ μερικὴ τῶν θαυ- 
µάτων αὐτοῦ διήγησις. 


caliculis , unguentisque suaveolentibus, mutuis 
invicem operibus rosas referentes, spiritalibus 
canticorum floribus, sanctum coronemus. Talibus. 
unguentis gaudet foveri sacer Pater noster Nico- 
laus. Talibus magis conciliatur festis honoribus 
celebritatibusque, quam mundanis et fastu plenis 
pompis, quibus publico sumptu honorati gentilium. 
mali daemones superbe gloriantur. Triplex quo- 
que nubilissimorum  pugiium leta concorsque so- 
dalitas, quibuscum, Nicolae, coelestibus domiciliis. 
collectus versaris, quibuseum splendes, quibuscum 
in spiritu choros ducis, Deum videns quantum. 
licet, atque visus ab eo, ejus letis splendet fulgo- 
ribus. Horum itaque ad. Deum intercessionibus, 


B tuisque, ο Pater, Deo acceptis orationibus, ab. 


omni hzretico. demonumque liberemur affrictu, 
ac morborum plagis, tum communibus illis ac in 
medio velut positis, tum quibus preter spem ho- 
mines imphicant, omnibusque simul periculis : 
gratia et miserationibus, clementique bonitate 
ejus qui nos pretioso vivilici lateris sui sanguine 
redemit, atque ab erroris regno liberavit, Christi: 
Jesu Domini nostri : quem decet. omnis honor 
et gloria, potestas οἱ magnificentia, cum Patre et- 
sancto Spiritu, nunc et semper, et in. secula sz- 
culurum. Ámen. 


ORATIO XIX. 


]n B. Patapium ejusque miraculorum particularis 
narratio (15). 


λαμπρὰν xal πνευματικὴν ὁρῶ thv πανήγυριν, C Quam letum et spiritalem ceruo conventum, 


νον τὸ θέατρον σήμερον, xat θαυμάζειν µοι 
, τὴν τοσαύτην ὁρῶντι φαιδρότητα πῶς οὕτω 
Φύµως xai κατὰ ταὺτὸν, ἅπαν εἶδος ἀξίας 
αμεν. Κληριχῶν γὰρ οἱ λογάδες, καὶ μοναστῶν 
στήµατα, γυναικῶν τε ὅσον σεμνόν τε xal εὖ- 
», xat µιγάδων οἱ σωφρηνέστεροι, τὸν ἱερὺὸν 
ἡ χαταλαθόντες νεὼν, ἑορτὴν ὁμόσε φαιδρὰν 
ζειν προστρέχουσιν. ᾽Αλλ᾽ οὗ ye χάριν, τουτὶ 
θος ἐνθάδε συνείλεκται, xaX τίς ὁ τρόπος τῆς 
;, ἑρωτήσαιεν ἂν ἴσως τῶν φιλεόρτων τινές. 
ix εἰς μαχρὰν ὁ λόγος τῇ πεύσει συµπαροµα(- 
y ἑφάμιλλον τὴν λύσιν, εἰς δεῦρο xaX νῦν ἑπ- 
το. 


τῶν. 


novumque hodierna die spectaculum : subitque 
mirari tam lztam aspicienti rerum faciem, ut di- 
gnitas omnis et ordo tanta alacritate certatimque 
in unum concurrerit. Etenim nobiliores e clero, 
monachorumque turmae, acsiqua inulieres ho- 
πεδία sunt et clare, promiscusque multitudinis 
probiores populi, in sacrum hoc templum venien- 
tes, letam communibus studiis solemnitatem ce- 
lebraturi accurrunt. Fors vero non defuerint festi 
amantes, qui quaerant cujusnam gratia hic loci 
collecta sit tanta h:ec multitudo, ac cujusmodi 
celebritas sit. Quibus, proxime conitem percon- 
tationi. znulam responsionem, imprasentiarutn 


p sermo intulerit. 
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Est sancti hujus, utriusque Ecclesia tabu- 
8 Deceinb. consignata memoria; quem circa 
dre: tempora, aut non ita seniorem, col- 
9 ex revelatione qua fuit inductus ad con- 
nda ejus Acta, ac modo quo enarrat con- 
isse, velut recenti adhuc viri memoria; ni- 
? eorum relatu qui videantur convixisse Con- 
nopoli, quo is sibi, ab Egypti solitudine, me- 
be regia, singulari exemplo solitudinem de- 
'l. Sic Deo instituente ac permovente, qua ut 


patronus hospitii jure Constantinopoli ccde- 


ret, qua ut tantam civitatem, non sermonibus, 
sed egregio vit? exemplo ad pietatem moresque 
sanctos componeret ; velut. fere posiea Romz in 
Brigitta et Catharina Suecis, matre filiaque, gestum 
est : ut ne Genovefam nostram, aliosque id genus 
dicam, quorum Deus humilitate, curialium howi- 
num eastigat jactantiam, austera vita damnat deli- 
cias; ipsosque sacerdotes et clerum, taniis illis 
fulgoribus, largus ipse, ubi natura videantur pare, 
ad meliora, muto inenarrabilique przconio, pro- 
Vocat, 


, 
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Sanctus Patapius est, cujus memoriam bo- A ἍἩΠατάπιος ὁ ὅσιος, οὗ τὴν μνήμην γεραίρονας, 


nore prosequentes, huncce hodiernum conventum 
agimus. Ipse est, qui omnes hodie, sublimi quo- 
dam preconio huc convocavit ; seipsum quidem, 
velut splendidum omni daspum genere'instructum 
convivium ac mensam colestem proponens : sacram 
vero sui memoriam, esculenti instor ac spiritalis 
eondimenti loco, proferens: cui vos, dilecti, mo- 
rem gerentes, bene plane agentes, loco hoc col- 
Jecti estis. Quippe eam sapientissimi Pauli vocem, 
ita przcipientis: « Obedite przpositis vestris, et 
subjacete eis 5, » et : « Mementote praposito- 
rum vestrorum 5, » ac si quid ab iis pendet, me- 
moria retinentes, ejusque absolutum praemium, 
obedientium virtutem astimantes, impigre, una 
cum vocante venistis. 

Cum porro lic ita habeant, venite, virique 
encomium, ac vitze ejus et conversationis audituri 
historiam, bene suasi facilesque adeste. Mihi 
certe, ut sacro viro quantam facultas permittit, 
coronam plectendo nihil omnino eorum qua ad 
ejus spectant virtutem silentio involvam, res 
plane ardua est, atque in primis ut vobis festi sa- 
cramentorum auditoribus, tam magnifice letum 
conventum instruam, ingensque gaudium pro so- 
lemnis diei ratione faciam. 

Quis ergo et qualis est dictus Patapius, cui el 
nos exornativum sermonem adhibere studio niti- 
mur, quemque vos celebraturi, obsequentes hue 
loei convenistis? Nimirum eremi civis et orbis 
inspector, angelus terrenus, et cclestis homo: 
qui terram ut colum incoluit, columque velut 
terram mystice spiritu lustravit. Qui mundo hoc, 
familiari hominum consuetudine uteretur, interes- 
setque calestibus choris. Qui esset indutus mor- 
tale corpus, rationesque spiritalium actione san- 
ciret. Ille inter monachos ultimus ac virtutibus 
maximus : sermone idiota ac rudis, prudentiaque 
sapientissimus: velut « quem omnium artifex Sa- 
pientia, docuisset 3; » sapientissimus. Castitate 
praecipuus, animi sobrietate insignis, fide fervi- 
dus, formidabilis charitate : qui inhabitaret ur- 
bem, nec omnino a desertó abesset. Quippe ha- 
bebat intus animo acceusissimum fervensque so- 
litudinis desiderium, quo, velut igni, ejus viscera 
jugi incendio impotenter arderent: quando vir 
strenuus quz sunt congrua vite illi ad usque ϐ- 
nem indefessa prorsus constantia gessit. 

Verum qua ei ratione obtulero laudationum 
coronam? Etiamne vero conversationis splendo- 
rem exponam? Etenim anxius sum, dilecti, nec id 
minimum, ob laboris molestiam. Ab eo enim su- 
perna gratia, gesta prodigia, dictu prorsus mira- 
bilia sunt, rationem quatiunt, ac sede movent, 

5 Hebr. xi, 17. 


hjbid. 7 3Sap γι, 24. 


ταύτην ἄγομεν τὴν πανἠγυριν σήμερον. Αὐτὸς ἅκαν- 
τας ἑνθάδε νῦν συνεχάλεσε, μεθ᾽ ὑψηλοῦ τινος χη- 
ρύγματος ἑαυτὸν μὲν προθεὶς ἡμῖν ὥσπερ τοὰ 
πολυτελῃ πανδαισίἰαν χαὶ οὑράνιον εράπεζαν ' cin 
ὃξ ἱερὰν αὐτοῦ μνήμην ἀντ' ἐδωδής xal χαρυχείες 
πνευματιχῆς προθαλλόµενος, i πεισθέντες, ἀγαπητὰ, 
συνηθροίσθητε, εὖ Υε xal λίαν ποιῄσαντες. Tre váp* 
« Πείθεσθε τοῖς ἠγουμένοις ὑμῶν xai ὑπείχετε, » 
νομοθετούσης τοῦ πανσόφου Παύλου φωνῆς καὶ ' 
« Μνημονεύετε τῶν ἡγουμένων ὑμῶν. » xal τῶν 
ὅσα τούτοις ἑπῆρται, τὴν μνήμην χατὰ διάνοιαν el- 
ροντες, xal τέλειον ταύτης ἆθλον, τὴν τῶν ὑπηχόων 
ἀρετὴν ὁριζόμενοι, ἀόχνως τῷ κχαλοῦντι συν- 
Ίλθετε. 


Ἐπεὶ δὲ ταῦτα οὕτως ἔχει * δεῦρο πεισθέντες μοι, 
τὸ τοῦ ἀνδρὸς ἐγχώμιον ἀχούσατε, χαὶ τῆς xav εὖ- 
4bv τοῦ βίου διαγωγῆς, ἐχφαντιχὴν τὴν διήγησα. 
Ἐμοὶ μὲν εἰς δύναμιν ὀχείνῳ τῷ ἱερῷ τὸν στέφανον 
πλέχοντι, ἐπ᾽ οὐδενὶ χαθάπαξ τῶν εἰς ἀρετὴν bxsl- 
νου τεινόντων παρασιωπῶντι, πολλοῦ γε xal δεῖ’ 
ὑμῖν δὲ μᾶλλον τοῖς τῶν μυστηρίων τῆς ἑορτς 
ἀχροάμοσι, φαιδρὰν εἰς ὅσον κατασχευάζοντι τν 
πανῄηγνυριν, καὶ πολλὴν ἄγαν ἐμπαοιοῦντι cv εὖὐφρα- 
σίαν. . 

Τίς οὖν οὗτος xaX ποῖος Ó εἰρημένος Πατάπιος, ᾧ 
xai ἡμεῖς τοὺς τῶν ἑπαίνων λόγους προσάφαι στον» 
δάζοµεν, χαὶ ὑμεῖς πεισθέντες ἐνθάδε παντγυρίσον 
τες Έχατε; Ὁ τῆς ἑρήμου πολίτης, καὶ τῆς oie 
µένης ἐπισχεπτήτης * ὁ ἐπίγειος ἄγγελος, χαὶ οὐ: 
p&vtog ἄνθρωπος: ὁ γῆν ὣς οὑρανὸν οἰκῆσας, vl 
οὐρανὺν ὡς γῆν μυστικῶς περιπολέσας τῷ Vti 
patt* ὁ κάτω ἀνθρώποις συνομιλῶν, xal ταῖς be 
χοροστασίαις συναυλιζόµενος” ὁ σῶμα θνητὸν προ 
χείµενος, xai τῶν πνευματικῶν τοὺς ὄρους fi 
πράξει πιστούµενος * ὁ ἔσχατος ἐν ἀσκηταῖς, xil 
μέγιστος ἓν ἀρεταῖς * ὁ ἱδιώτης τῷ λόγῳ, xat τὰν 
σοφος τῇ φρονῄσει.ε Ἡ γὰρ, πάντων τεχνῖτις Ul 
δασχεν αὐτὸν Σο-ία. » Ὁ iv ἀγνείᾳ πολύς ’ ὁ ἓν σὺ” 
φρονῄσει ἐπίσημος * ὁ Ev πίστει θερμός : ὁ iv ἀγάτη 
φοθερός " ὁ πόλιν οἰκῶν, xal τῖς ἑρήμου παντελός 
μὴ λειπόµενος. Εἶχε yàp ταύτης Évbov ἑαυτοῦ τὴν 
σχἑσιν θερµοτάτην xal ζέουσαν, ἔτις ὡς πῦρ a 


p" ἔνδον ἀσχέτως οὐκ ἀνεδίδου φλογίζουσα, dv 


τὰ ἑχείνῃ προσήκοντα, µέχρι τέλους ὁ yewdles 
ἐχεῖνος δρῶν, παντελῶς οὐχ ἀπέχαμεν. 


'AXX ὢ πῶς μὲν αὐτῷ τῶν ἐγχωμίων π 
τὸν στέφανον; Πῶς δὲ xai τῆς πολιτείας ἑχφράσω 
τὸ λαμπρό»; λλλ' ὅμως ἐπίπονον ἀπορῶ, καὶ λίανν 
ἀγαπττοί. Τὰ γὰρ διὰ τῆς ἄνωῆεν χάριτος ὑπ' αὐτοῦ 
τελεσθέντα τεράστια, θαυμαστὴν ἔχοντα τὴν Git 
aw, χραδαἰνει µου τὸν λογισμὸν, xal ἑξέστησι, 13 


VARLE LECTIONES. 
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ων ὅρων ἀπελαύνειν βιάζεται. Πλὴν, elc A suisque ipsius terminis eeu vi depullunt. Cate- 


ottó µου ἡ διάνοια, οὐχ ὀχνήσω λέγειν. 00 
| κατ ἀξίαν ἑγχωμιάσαι χατάχρισις, ἀλλὰ 
δύναμιν Ίχον μὴ λέγειν, χατάγνωσις. Διὸ 
ν ἔχων τῷ λόγῳ τὶν ἔννοιαν, πάσῃ Pop 
ηΦυχῇ, τῶν ἑἐγχωμίων τὴν σπουδὴν ἔπι- 
τῆς μὲν τῶν θύραθεν τεχνολόγων χοµω- 
)θρείας τόνδε τὸν λόγον ἀποῤῥηγνὺς, τῆς 
ῆς δὲ χαὶ ἡμετέρας τῶν πιστῶν, εὐγενείας, 
ας, f] ἀληθείας, ἡ σοφίας, f| οὐκ οἵδ' ὅπως 
VG, ἀποδειχνὺς τὴν εὐπρέπειαν, xal τὴν 
ἑχτὸς τούτων, τοῦ ἀνδρὸς ἀρετὴν. Ἐπεὶ 
φίλον αὑτῷ, τὸ πεζὸν τοῦ λόχου, xal àxa- 
* ὅτι μηδὲ λόγοις τὴν ἀρετὴν ἑξήσχητο - 
xai πράξει τὰ ἑἐχείνης χατώρθωσεν οἵδη. 


Tut, nihil cunctatus, dicam quantum animus 
possit assequi. Nec enim in eo damnatio est, ut 
ne condigno encomio non celebraverim, sed ut ne 
pro modulo dixerim. Quamobrem, qui habeam 
mentem sermoni compositam, totis viribus, fer- 
ventique animo, laudandi studium ostendam : 
ita vero ut sermonem hunc a szcularium orato- 


.rum fucato verborum elocutionisque lenocinio 


abruptum velim, quique apostolice solius, no- 
streque, fidelium ingenuitatis, vel religiositatis, 
aut veritatis, aut sapientie aut nescio quid vo- 
cem, decorem exhibeat, summamque viri, absque 
talibus profanis, virtutem. Nam et ipse hoc amat 
velut pedestre, ac minus ex arte et elaboratum 


p αὐτῷ, xaX ἐξ αὐτῶν ἁπαλῶν ὀνύχων B dicendi genus: quippe eliam, non pro oratoris 


r6. Ὡς xat νῦν οὐ µέγα τὸν εἰς αὐτὸν ἕπαι- 
€ μᾶλλον,  λόγῳ διαχεομένῳ χαὶ ῥέοντι 
ἀθαι. Kal µοι συγνώσεσθε πάντως, ὦ φί- 
ελφοὶ, ὅσοι τε παρ᾽ ἡμῖν bv. λόγοις ἔχουαι 
τον, χαὶ ὅσοι τούτων ἁμοιρεῖν παντελῶς 
ὄνται * ὅτι μὴ πρὸς τάξιν ἴσως ὁρᾷ τοῦ 
ν ἐγχωμίων εἶδος : πρὸς δὲ τὴν ἀλήθειαν 
; &vbv, Ex τε τῶν φαινομένων καὶ λεγομέ- 
νδρὸς κατορθωµάτων πιστώσασθαι ὧν τὸ 
ἱαύμασι, τὸ δὲ ἐν διηγήµασιν, ἔστιν ὁρᾷν 
μενον. 


m quas referuatur viri facinoribus, astruxerit : 


s, quisque facile viderit. " 
ὑτοῦ γοῦν ἡμεῖς εὐχαῖς βοηθούμενοι, xal 
ὑσίαν ὄντως ὄντι xaX ὑπὲρ πᾶσαν φύσιν 
ιν ὑπερηνωμένῳ τῷ Πατρὶ καὶ τῷ Πνεύ- 
"t* τῷ lv ᾧ πάντες οἱ θησαυροὶ τῆς σοφίας 
ει στηριζόμενοι, τῶν ἐγχωμίων ἀρξόμεθα; 
ηφόμενοι δηλονότι περιεχτιχῷ λόγῳ, xal 
κατὰ σάρχα χαὶ γνωστικῶν χαταφάσεων. 
t χαὶ ὑμεῖς συναμιλλᾶσθε ταῖς ἐμετέραις 
We) τὸν θεόν pov ποιούμενοι, χαὶ « Λόγον 
' ἐν ἀνοίξει τοῦ στόµατος, 2 ὅπως ἂν μὴ 
ὡς τῶν ὑπὲρ ἀξίαν ἀφψάμενος, χαὶ μηδὲν 
ν εἰσενεγχὼν τῷ λόγῳ τῶν ἑγχωμίων. Ὅ 
€ τῇ ipf] χαθέστηχεν ἀσθενείᾳ * ὁπόταν 
€ ἀξίαν εἶδός τι συνεπήρτηται πρὸς δὲ τῇ 
άριτι, τῇ πάντα νεµούσῃ ἑκάστῳ τὰ πρόσ- 
lag! f; πᾶσα δόσις ἀγαθὴ, xaX πᾶν δώρηµα 


munere dicendo coluit virtutem, sed gessit opere 
et actione. In eo siquidem, vel a teneris unguibus 
siudium posuit. Atque adeo nihil etiam imprz- 
sentiarum magnum, ut ejus laudatio cogitatione 
»otius quam fusa ac decurrente oratione ador- 
nata sit. Vosque omnino, amici fratresque, tuim 
quotquot perspicaces estis in oratoria, tum quot- 
quot ejus vos omnino artis rudes prolitensni, 
ignoscetis, Furte enim non respicit modum ora- 
tionis laudationis genus, sed ut solum veritatem, 
quantum fleri potest, tum ex iis quz conspicua 
ac partiin in miraculis, partim in nar- 


Ejus itaque adjuvantibus precibus, Sermoneque 
illo conüirmante, qui vere per essentiam exsistens, 
supra naturam omnem scientiamque, eximie Pa- 
tri ac Spiritui saneto unitus est, laudationem 
aggrediar ; nimirum succinclo sermone ac paucis 
complexus tum nonnulla quz? spectant ad. carnis 
exercitia, tum qua ad scientiam el conteinplatio- 
nem pertinent. Sed et vos vestris precibus pari 
mecum aemulatione contendite, ut mihi Deus sit 
propitius, «Sermonem petentes in apertioneorisi*» 
ut ne in judicium vocer, quod me majora przsum- 
pserim, nihilque quod conducat, exornativo ser- 
moni intulerim. Et vero, haud penes meam imbe- 
cilitatem fuerit ut digne exornem, qui neque 
aliquid pro dignitate eloqui sufficiam, sed exspe- 
ctandum a superua gratia, distribuente omnibus 


νωθέν ἐστι χαταθαῖνον παρὰ τοῦ Πατρὸς p quod cuique congruum sit : « Α qua est omne da- 


ων, » ἐν τοῖς ἀξίοις τοῦ Πνεύματος. Ἐπ' 
930v, ὡς ἔφτμεν, τὴν ἀρχὴν τῶν ἑγχωμίων 
t' χαλὴν, ὅτι μάλιστα xo) ταχεῖαν εὑρά- 
Ίμμαχον τὴν ἑκατέροιν τοῖν μεροῖν τῶν εὖ- 
γἠν. Σὺ δέ pot, ὦ ἱερὰ xol µεγάλη πανη- 
ιοι τε τῆς χατὰ Χριστὸν ἀχροδαχτύλῳ φιλο- 
γεύσασθε, xaY ὅσοι ταύτης ἑρασταὶ γενέσθαι 


tum optimum, et donum perfectum descendens a 
Patre luminum i; » in iis qui Spiritu digni sunt. 
Ad ipsum ergo, ut prefatus sum veniam laudatio- 
nis principium, perquam optimo pronnptoque 
utriusque ordinis preeum, invento auxilio. Tu 
vero, 0 sacer magneque conventus, tum si qui 
Christianz philosophie vel levem gustum perce- 


τε, θερμῶς τὰ ὦτα τῆς διανοίας πετάσατε. e pislis (76), tum si qui ejus amatores fieri stude- 


38, Τι, 19. 1 Jac. 1. 17. 


COMBEFISII NOTJE. 


el levem. gustum  percepistis. ᾿Αχκροδαχτύλῳ 
Is, Afline illud Basilii in epistolis, Οἶδα xai 
καὶ ἄνρῳ 5axx2)t0 τοῦ γλυκυτάτου μέλιτος 


τῆς παρ ἡμῖν ἐχχλησίας ἀπελαυσάμεθα πέρυσιν, 
Velut summo digito attingeus gustans percepl. S:c 
ct Jonathas | Regum xiv, "Axooy 509 σχηπτρον 227 
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tis, mihi aures animi, desiderio expandite. Tncumbit A "Ev τοῖς παροῦσι yàp, πνεύματος, οὗ σαρχός ἔστη 


enim enarranda spiritus non carnis nobilitas, at- 
que profectus. Itaque Sermo ille salutis, Spiritus 
Sapientia οἱ Virtus, rerum auctrix, universi hujus 
gubernalrix causa atque directrix , communis 
omnium salutis, res, opusque et^consilium, unum 
nobis virtutis modum evangelicis vocibus in- 
Jicans, clare clamat : « Amen, amen dico 
vobis, qui audit verbum meuin, et facit illud (77), 
labet vitam sternam; et in judicium non 
venit, sed transiit a morte in vitam k. » Quod- 
nam vero est verbum, cujus nos Verbum il- 
Jud, non auditores tantum, sed et factores desi- 
derat? Ipsummet rursum exponit alio loco, di- 
cens : « Qui vult venire post me, abneget semet« 
ipsum, et tollat crucem suam, et sequatur ine, » 

Quid porro etiam crux indicare habet? Nimirum, 
carnis mortificationem, affectionum vacuitatem, 
oblivionem rerum praesentis svi, velocissimum 
ascensum ad supernam vitam : atque, ut compen- 
dio dicam, incontinentem cupiditatem in supre- 
imum desiderabilium. Quemadmodum enim ab 
humanis migraturus, sub ipsam partium disjun- 
ctionem omnem terrenorum curam abjicit : ita et 
qui Christi crucem portare studet, omni ad terrena 
affectione immunis esse debuerit. Enimvero, car- 
nis sensu mortificato, omnique in Christum capti- 
vata cogitatione, spiritali cursu ad vocantem cu- 
currerit; υἱ ne quid prohibeat ab ascensu, sed 
velut recta tritaque et regia via faciat iter, donec 


a! remissionem (78); Deum, inquam, qui primum C πορείαν ποιοῖντο, μέχρις ἂν πρὸς «hv ἄφεσιν * xu» 


jud semper solumque et vere bonum est, occurre- 
rit. Si qui igitur diclis suasi, eum se profitentur 
secuturos, comparata virtute, lxredes plane im- 
mortalis vitz» futuri sunt. Si qui autem non iis 
ohsequentes sed vitio, adversum  ierint iter, ii, a 
superna beatitudine facti alieni, incorruptibilia 
bona amisere. Quippe nequit fieri ut qui virtutem 
colit, non etiam referat operis retributionem : ut 
neque qui vitiose transigit vitam, fructibus quos 
commeretur, caruerit. Duabus ergo affectionibus 
propositis mediis, virtute, inquam, atque vitio, 
qua est potior prxferatur, οἱ qux in potioribus 
crescit ac inclarescit. Haud vero aliam, sani judi- 


& Joan. v, 294. ! Mauh. xvi, 94. 


VARLE LECTIONES. 


6[σ. ἑπανάστασιν. 


COMBEFISII ΝΟΤΑ.. 
τοῦ ἔθλανεν ἘἙὶς τὸ xnpíov τοῦ μέλιτος. Velut ad D E! πως χαταντῆσω εἰ; τὴν ἑπανάστασιν. Si quo κά | 


* Apud Joan. πιστεύων τῷ πἐμφαντί ps. 


levem gustum, virge summitatem favo πε in- 
tiuxit. 

(77) Et facit illud. Vel ità scripsit Andreas ex- 
ponendo verba Doininica : E! credit in eum qui 
misit me, Nam et credere, opus quoddam est, ita 
[»vei, ut etiam sit nostrum : nec enim nisi volentes 
et libertate credere possumus, juxta August. ; vel 
, cerle lapsus memoria; alia pro aliis, ul cre- 
brum est oratoribus, verba usurpavit, ac eodem 
Sensit. 

ο 98) Ad remissionem: occurrerit. Legendum forte, 
£54y3314619, ul sit allusio ad illud Philipp. ui, 11, 


εὐχλείας ἢ προχοπῆς ἡ διήγησις. Tolvuv ὁ σωτή- 
ριος Λόγος * ἡ τοῦ Πνεύματος Σοφία καὶ Δύναμις, ἡ 
τῶν ὄντων alc[a* fj τόδε τὸ πᾶν διεξάγουσα καὶ IK. 
νουσα, τὸ τῆς χοινῆς πάντων σωτηρίας χρῆμα, τὰ 
πρᾶγμα, καὶ βούλημα, ἕνα τὸν τῆς ἀρετῆς ἡμῖν 
τρόπον ὑποδεικνὺς, ἐν εὐαγγελιχαῖς φωναῖς διαχρι- 
σίως Boi * «᾽Αμὴν, ἁμὴν λέγω ὑμῖν, ὅτε ὁ τὸν λόγον 
µου ἀχούων xal ποιῶν αὑτὸν 5, ἔχει ζωὴν alvi, 
χαὶ εἰς xplaw οὐκ ἔρχεται * ἁλλὰ µεταθέθηκυ ix 
τοῦ θανάτου εἰς τὴν ζωήν.» Τίς δὲ ὁ λόγος, οὗτις 
οὐ µόνον ἀχροατὰς ἀλλὰ καὶ ποιητὰς ἡμᾶς ὁ Λόῑς 
εἶναι βούλεται, Αὐτὺς ἡμῖν αὖθις ἑρμηνεύων Ei. 
ρωθι, λέγει’ « Ὁ θέλων ὀπίσω µου ἀλθεῖν, ἁπαρνη, 
σάσθω ἑαυτὸν, xa ἁράτω τὸν σταυρὸὺν αὐτοῦ, χαὶ 
ἀχολουθείτω pot. » 

Ti δὲ χαὶ ὁ σταυρὸς αἰνίττεσθαι πέφυχε «by v 
χρωσιν τῆς capxóc* «hv ἀπάθειαν᾽ τὴν vp d 
παρόντα Afünv* τὴν πρὸς ἄνω ζωὴν ὀξυτάτην iz 
6ασιν " καὶ συντόμως εἰπεῖν, τὴν πρὸς τὸ ἔσχατον 
ὀρεχτῶν ἀκατάσχετον ἔφεσιν. Ὡς γὰρ τοῖς μέλλον 
τῶν ἐνθένδε µεθίσασθαι, κατ αὐτὴν τῶν μερῶν cip 
διάζευξιν, οὐδεμία τῶν ἐπὶ γῆς ὑπάρχει φρονής' 
οὕτω καὶ τοῖς τὸν σταυρὸν τοῦ Χριστοῦ βαστάνιν 
πειρωµένοις, οὐδεμίαν mpoat;xet τῶν Υπῖνων xe 
σθαι προσπάθειαν. Αλλὰ γὰρ τὸ τῆς σαρχὸς vexple 
σασι Φρόνημα, καὶ αἰχμαλωτήσασι rdv νόημα εἰς - 
Χριστὸν πνευματικῶς τῷ καλουντι προστρέχ», 
ὅπως μηδὲν εἴἶργον αὐτοὺς πρὸς τὴν ἄνοδον ch 
ἀλλ ὡς δι εὐθείας τινὸς χαὶ τετριµµένης Ui ly 


τήσωσιν, ἥτις ὁστὶν 6 θεὺς τὸ πρῶτον ἀεὶ καὶ μόνη — 
οὕτως Ἱ φύσει καλόν. Οὐχοῦν ὅσηι μὲν τοῖς δα 
εἰρημένοις πειθόµενοι, ἑχείνῳ ἀχολουθεῖν ἐπα τν» 
λονται, τὴν ἀρετὴν ἑσποριζόμενοι, τῆς ἀγῆρω ὀρλούτι 
ζωῆς ἔσονται κληρονόμοι. "Όσοι δὲ μὴ τούτοι:. ἑλλὰ 
τῇ χαχίᾳ πειθόµενοι ἐξ ἑναντίας βαδίσαιεν, τοι | 
τῶν ἀκηράτων ἀγαθῶν ἑστέρηνται, καὶ τῆς ἄνω ps" 

καριότητος Ἠλλοτρίωνται. ᾽Αμίῄχανον ὰρ, νου 
ἀρετὴν ἑἐργαζόμενον, μὴ τὰς  ἁμοιδὰς χομίσαοδαα 
τῆς ἐργασίας, ἡ τὸν τῇ κακἰᾳ συζῶντα, τῶν 187 . 
ἀξίαν ἁμοιρῆσαι χαρπῶν. Δύο οὖν kv µέσῳ χει 
ἡμῖν διαθέδεων, ἀρετῆς, φημὶ, xal καχίας spxet^ 
νέσθω τούτων fj χρείττων, καὶ fj, Eri τοῖς xptletot? 


7 lo. ὄντως. 


occurram ad resurrectionem ; velut. assurgendo, 96 
Christo obviam in aera procedendo, quod Latis 
minus exprimunt, Sic enim fuerit Christus nostr 
illa resurrectio seu magis assurrectio, velut Wf" 
minus illins. Vel etiam retenta voce ἄφεσιν, eni 
lusio ad annum illum ἀφέσεως, et annum jubiles 
toties commendatum iun lege, quo remissio el 
erat, veram illam quietem nostram el ἀπό 
(sic enim Hesych. exponit τὸ, ἄφεσιν), fruitionesb 
ac beatam possessionem, quie est Christus ci Deus, 
figurans. 
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» "Qv οὐχ ἑτέραν οἶμαι τούτων παρὰ τοῖς À cii viro przlatam iri arbitror, quam primam illam 


Όσι προχρίνεσθαι, τὴν πρὠτην, xaX µίαν, 
ην, xai kv πᾶσι τῶν ὅλων ὑπερανέχουσαν, ὄρψ 
όγῳ φύσεως xal δυνάµεως * ἣν ἀρετὴν ὁ πᾶς 
Ιθείας ἐπίσταται λόγος. ᾽Αρετὴν δὲ φαµεν, 
τα νοῦν ὑπερέχουσαν * τὴν οὑσίᾳ 8 xaX λόγῳ; 
τι, καὶ οὗ φαντασίᾳ τυγχάνουσαν ' τὴν τῶν 
xai μεγίστων δωρεῶν ταμιεύτριαν * τὴν τῶν 
ἱργασμένων ἠθῶν, xal τρόπων, xa! βίων ἀχρό- 
τὴν ἓν ᾗ πάντων τῶν ἐπαινετῶν ἀπόχειται τὸ 
ον’ τὴν ἀχήρατον ἐἑργασίαν, τὸ ἄσυλον κτῆμα 
lyua* *hv ἄφθονον bóZav: τὴν ἄπειρον εἴ- 
fic χωρὶς, τὸν θεὸν ἰδεῖν οὐδένα οἷόν τε παν- 
fc ἐχτὸς, στεφάνων οὐδεὶς f| δόξης ἠξίωται. 
tg ἄνω Δυνάμεις ἑδόξασεν, ἀγγέλους ἑκόσμη- 


ῥχαγγέλους ἐλάμπρυνεν, ἁποστάλους xal B 


ας ἐπύρσευσε, μάρτυρας ἑστεφάνωσε, xai 
τοὺς χτησαµένους αὐτὴν, θείων ἠξίωσε 
ἴτων, xal οὐρανῶν Ὑέχονε πρόξενος βασι- 


| μέχρι τίνος, xaX πότε τοὺς ταύτης διαγρά- 
ἐραστὰς, Πατάπιον τὸν σοφὸν παρατρέχοµεν, 
Fee ἀκραιφνέστατον ἑραστὴν ὄντα τε xal 
ον ; ᾧ καὶ ζῶντι, ἀρετὴῇ πᾶς ὁ βίος ὑπῆρχε * 
ὄντι, ἀρετῆς ἐμπλέχονται στἐφανοι. "Ov γὰρ 
τοῖς τῇ χαχίᾳ συζήσασι μένει τῶν ἥμαρτη- 
| Χόλασις, οὕτω xal μεταστᾶσι τοῖς τῆς ápe- 
σταῖς, τῶν καλῶν fj ἀντίδοσις: ὧν τὰ μὲν 
καρ᾽ οἷς ἂν ἔσται φίλον, ἡ μνήμη Ἱεραἰρεται 


unamque, el solam, quaque et ex definitione et 
ratione nature virtutisque, universis ubique emi- 
neat, quam verus omnis sermo virtutem novit. 
Virtutem autem dicimus, qux exsuperat omnem 
sensum : qus, inquam, essentia est et ratione; 
reipsa, non inani imagine, bonorum illa maximo- 
rumque donorum, proma conda : morum vitzeque 
praeclare gestze arx quaedam, in qua caput est lau- 
dabilium omnium : opus immortale, res possessio- 
que inviolabilis, abundans gloria, immensa clari- 
tas, extra quam nemo prorsus Deum viderit, sine 
qua nemo coronas gloriamve promeruit. Hzc 
supernas Virtutes auxit gloria, ornavit angelos, 
archangelos illustres fecit, apostolos prophetasque 
ceu faces mundo accendit, martyres coronavit, 
omnesque eam adeptos divinis charismatis dignos 
fecit, eisque regni coelorum conciliatrix fuit. 


Enimvero, quandiu describendo virtutis amato- 
res, sapientem Patapium praetereo, qui sit, fuerit- 
que virtutis amator sincerissimus? cui et agenti 
in vivis, vita iota virtus fuerit; ac cui mortuo, 
plectantur serta virtutis. Quo enim modo eos qui 
vitam vitiose egerunt, manet conunissorum puni- 
tio, ita et s:eculo migrantes amatores virtutis, bo» 
norum manet retributio ; ac aliorum quidem me- 
moria, apud eos qui habuerint gratum, perpetu» 


ἄζεται * τῶν δὲ, βυθῷ παραπέµπετα. λήθης, ϱ honori ac venerationi habetur ; aliorum autem 


y αὖθις πυρὸς διαιωνίζουσα παραδέχεται xó- 


:τοιγαροῦν ὁ μέγας Πατάπιος, ὁ θεοῦ θερά- 


Ίσιος, της Χατὰ xbv Blov ἀναγωγῆς τὴν ἀρε- 
έρα κτησάµενος, τροφόν τε ὁμοῦ xal διδά- 
εἰς ἄχραν ταύτης Ίλασεν ἐπιστήμην ' fj xal 
ρὸς ὡραῖσμόν τε χαὶ περιφανεστάτην εὖὑ- 
iw, τῆς χατὰ Χριστὸν αὑτοῦ πέφυχε γίνεσθαι 
ις, ὅπερ τοῖς ζωγράφοις τὰ χρώματα, δι ὧν 
ιείµενον ἁποσχίασμα τεχνικῶς γαταχρώ- 
στήλην ὥσπερ τινὰ λογικὴν τὴν διαγραφἣν 
νύντες, καὶ τῇ πολυειδεῖ τῶν χρωμάτων 
, τὰς μορφὰς τοῦ ζώου ποιχίλαντες, ἐναργεῖς 
ραχτῆρας ἑἐμφαίνουσι. Πρὸς δὲ τούτοις, ἔτι 


ρὸς ἐπ᾽ αὐτῷ τάξιν φυλάττει, µητρῴης αὖ- D 


αιδεύουσα νόµοις. Πνευματιχῇ γὰρ τοῦτον 
Ἐννήσασα, μυστιχὸν ὥσπερ Éx τινος θηλὴς 
γάλα ᾿ χἀντεῦθεν οἷα στερεὰν τροφὴν, τῶν 


oblivionis profundo traditur, illincque rursus zter- 
na ignis punitione excipitur. 

Magnus itaque noster hic. Patapius, verus famu- 
lus Dei, qui vita instituenda, virtutem habuerit 
malrem, nutricemque pariter εἰ magistram, a1 
summam ejus scientiam pervenit : nisi et idipsuni 
ad venustatem illustrissimumque decorem Cliri- 
sliane conversationis habet conferre, quod colo- 
res pictoribus, quibus subjectam delineationem ex 
arte perlinentes, velut stelem quamdam columnam- 
que inscriptis litteris. loquentem , picturam effi- 
ciunt (79), multimodisque colorum leporihus, ani- 
malis variantes formam, perspicuos illius chara- 
cteres et notas exprimunt, Przterea vero, adhuc 
etiam maternis erudiens legibus, matris in eo par- 
tes exhibet, Spiritali enim editum partu, ceu 
ubere quodam mystico lacte potavit; indeque ceu 
solidam escam, divinorum sensorum scientiam 


VARLE LECTIONES. 


λείπ. οὐ. 


COMBÉEFISII NOTA. 


Velut. stelem. quamdam  columnamque | in- 
literis loquentem, picturam. efficiant. Στὴ- 
mep τινὰ λοχγιχὴν τὴν διαγραφὴν àmoóe:- 
. Ut sit. pictura ad vivum expressa, velut 
literis deformatus, omnibusque ad legen- 
bjectus, eisque velut loquens, qua paraphrasi 
mus vim illius vocis λογιχή, cujus varius 
! usus, Est liec ratio potissima, cur imagines 


sacre fuerint recepte, eoque ita componend:z ut 
pietatem. tantum loquantur, et ad eam, ex Christi 
et sanctorum, rerumque sancte ab eis gestarum, 
seu eliam divinorum beneficiorum memoria pro- 
vocent : qua de re sanctissime Trid. synodus, 
sess. xiv, decr. De invocatione, veneratione, et rels- 
quiis sanctorum, et sacris imaginibus. 
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apposuit : quam iis, « quibus sunt exercitati sen- Α θείων ἐννοιῶν τὴν γνῶσιν προέθηκεν’ « fv οἱ si 


sus ad discretionem boni et mali », » concessum 
est manducare. 9ο illum, ut praefati sumus, ma- 
terno officio edidit, educavitque, atque ut divinis 
studiis invigilaret edocuit. Hxc ejus illustrans 
vitam, aniinum venustate ornavit, et ad celsitudi- 
nem subvexit. Hzc Dei amicum, rerumque szculi 
contemptorein fecit. Atque, ut paucis dicam, hac, 
in universum hoc, processione ex nihilo venien- 
tem, suscepit; eumdemque ipsa, ab humanis mi. 
grantem, ceu hospitio rursus recepit : qua et ex- 
speclat przclare gestorum futura testis, quando 
judex omnibus pro meritis retributiones decretu- 
rus est. 

Enimvero improvide in hos sermones digressus, 


reliqui quod prius incumbebat dicendum : ut id- B 


ipsum acciderit, atque iis qui ante fundamentum 
tecti structuram moliuntur. Caeterum, vestrarum 
precum indulgentia (80) fretus, parvi facio com- 
positum, et ex arte encomiorum modum : nam ne- 
que aliqua nobis talium peritia suppetit, qua 
exordiis aut probationibus conclusionibusque ae 
concertationibus, aliquove ejusmodi usi, orationem 
concludere possimus. Quod nihilominus imbecillis 
habet orationis facultas, haud gravate, quz sunt 
congrua ac par est sciri, descripserimus : quod, 
inquam, spectat ad patriam resque in vita przclare 
gestas, Christianamque viri accuratissime casti- 
gatam philosophiam, ac si quid ejusmodi penes 
nos est. Aliis quidem laudata sit parentum bhonc- 
stas (81) splendorque, fluxarumque divitiarum 
gloria, potentiz firmitas, generis excellentia et cla- 
ritas : quibus illi gloriantur, et quibus soli in- 
hiant, qui ab eis student laudari : unde et dam- 
num immensum, nullaque emergit utilitas. 


Viro autem isti strenuo nobilique, cujus patria, 
celestis illa Jerusalem Petri et Pauli mater , lau- 
dem habeant, vita, contemplatio divinorum, actio 
probatissima, certaminumque przemia non desitura. 
Imo et ea imprzsentiarum preetereantur, ac silen- 
tio honorentur, in opportunius tempus, ob digni- 
tutem reposita. Jam vero ut ne curiosi aliqui ac 
carnis amantes, contentiosiori impudentia virum 


αἰσθητήρια [γεγυμνασμένα *] πρὸς διάχρισιν ἔχοντες 
καλοῦ τε xat χαχοῦ, » ἐσθίέειν ἐτάχθησαν. Λὕτη «οῦ- 
τον, ὡς ἔφαμεν, ἀνηξε μητριχῶς xat ἑθρέφατο, καὶ 
ταῖς θείαις µελέταις ἐναγρυπνεῖν ἐξεπαίδευσεν. Uta 
τὸν τούτου χαταλαμπρύνουσα, τὴν duyhv ἑξωράῖσε, - 
xai πρὸς Όψος ἀνήγαγεν. ΑΌτη θεοῦ τοῦτον φΏον 
πεποίηχε, χαὶ τῶν παρόντων περωρᾷν παρεσχεύασε. 


«Καὶ συνελόντα φάναι * αὕτη τοῦτον εἰς τόδε τὸ xdv 


Ex μὴ ὄντων ἑλθόντα, ἑδέξατο  χαὶ αὕτη τὸν ἐνθένὸε 
µεταστάντα πάλιν ἐξένισεν * fj xal µάρτυς αὐτοῦ 
τῆς ἀριστείας ἀναμένει γενῄσεσθαι, ὅταν mat xav 
ἀξίαν τὰς ἁμοιθὰς 6 Κριτὴς ἀποφαίνηται. 


"AX γὰρ ἔλαθον ἐμαντὸν, εἰς τούσδε νῦν τοὺς M- 
γους παρεξελθὼν, χαὶ χαταλείφας τὰ πρότερον λει- 
θηναι ὀφείλοντα, ἥττον οὐδὲν xàv τούτῳ πεπονθὼς, 
τοῖς πρὸ «ftc ἔδρας τὴν ὀροφὴν καταρτίσαι μηχάνω» 
µένοις. Πλὴν τοῖς παρ᾽ ὑμῶν εὐχτικοῖς ἀφεσίμος 
θαρσήσας, οὗ περὶ πολλοῦ τὴν τῶν ἐγχωμίων «- 
θηµι τάξιν. Ἐπεὶ μηδέ τις ἐν ἡμῖν τῶν τουούων 
πρόσεστι τέχνη, δι fic, προοιµίοις τιαὶν, ἢ xate- 


. σχευαῖς, xai συµπεράσµασι xai ἁγῶσι χρησάµεναε, 


& τινι τῶν τοιούτων, τὸν λόγον συμπεραίνειν ἰσχό» 
ααιµεν. Ὅμως ὃ οὖν ὅσον τῇ περὶ ἡμᾶς ἀδθενίᾳ 
τῶν λόγων, ἀποχάμοιμεν οὐδαμῶς τὰ εἰχότα συγ» 
ράφοντες, mepl τε πατρίδος καὶ βίου χατορθωµό» 
των, xal τῆς slg ἄχρον τοῦ ἀνδρὸς χατὰ pun» 
φιλοσοφίας ἐπανορθώσεως * xal οὕτινος οὖν ὧν 
τοιούτων εἰς ἡμᾶς γεγονότος. "Αλλοις μὲν οὖν ἔπαι- 
νείσθω γονέων χοµφεία, xal πλούτου διαῤῥέοντο 
Χλέος, καὶ δυναστείας ἀνδρότης '», xaX γένους, Lori 
φαὶ περιφάνεια, οἷς ἐχεῖνοι σεμνύνονται, xal περὶ ἃ 
κεχῄνασι μόνοι, ot ἁπ᾿ ἐχείνων ἐπαινεῖσθαι σπουδά- 
ζοντες’ ἐξ ὧν xal τὸ βλάδος ἐξαίσιον, καὶ ἡ ὄνησις 
ἄχρηστος. 

Τούτῳ δὲ τῷ γεννάδᾳ, οὗ πατρὶς fj ἄνω. Ἱερουσα---- 
Ahi, fj Πέτρου xat Παύλου μήτηρ' εὐφημείσθω poc — 
ἀναγωγὴ διανοίας, πρᾶξις ἀρίστη, xal ἀγώνων Bae 
τέλος οὐκ ἔχοντες. Μᾶλλον δὲ παρήσθω ταῦτα νῦν». 
xat σιγῇ τιµάσθω τῷ λόγῳ τοῦ ἀξιώματος, εἰς xaiplm 
τὸν πρέποντα συντηρούµενα. Νῦν δὲ, ἵνα μὴ τα" 
περιέργων xal Φφιλοσάρχων τινὲς, &oxapbapuxt eg 
γνώµῃ ἀναισχυντοῦντες, ἅπολιν ἡμῖν τὸν ἄνδρα xai- 


nobis ob silentium nostrum, velut sine civitate D τασχευάσωσι, διὰ τὸν τρόπον τῆς σιωπῆς, πειραε-- 


" Hebr. v, 14. 


VARIJE LECTIONES. 


* Ex textu Pauli. !*Ic. ἀδρότης, 


COMBEFISI] NOTE. 


(80) Precum vestrarum indulgentia. Τοῖς παρ’ ὑμῶν 
εὐκτιχοῖς ἀφεσίμοις θαρσήσας. Alludit ad morem 
illum quo Graci etiam modo, vix aliud sibi in salu- 
tationibus el commendationibus quam συγχώρησιν 
el cuyyopnünva:, loquuntur, velut mutuis precibus 
veniain a Deo deprecentur ; ad quod etiam usui est 
vOX μετάνοια. Quid vero liabeant illa εὐχτικὰ ἀφέ- 
σιµα in euchologicis, numve ea sint quibus apud 
Graecos sacramentum ponitenti;e sacerdotali oflicio 
dispen$atur, an alia exsteut. peues πνευματικὸς εἰ 


confessionibus audiendis praefectos sacerdotes, If" 
dicantis (ormze, eique aflinis qua utuntur in sacre 
mento baptismi, docuerit exspectatus Eucholofi 
interpres, prolatis in eam rem non spernendis ae 
numentis ex codicibus Gracorum mss. 

(81) Parentum honestas. 'ovéov. κομψεία. Veit 
σεµνότης, quo inodo Ilesych. τὸ, κομφεύεται, eit 
σεμνύεται. Sumit passim. pro magnificentia, sptt* 
dore, cic. 
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καὶ πατρίδος ἐπιμνησθῆναι τῆς κάτω, τὰς A astruant, conabor etiam terrens patrie memi- 


y ἀναιρῶν ἐθελοχάχους ἐρεσχελίας, Ἐπιμεμ- 
δέ τις τούτοις μτδαμῶς, σχοπείτω δὲ μᾶλλον 
στις ἓν ὑμῖν φιλοῖστωρ χαθέστηχὲ, xal λίαν 
ὣς ἐπιστείτω !! τῇ διανοίᾳ τῶν λεγομένων, 
ἔσομαι γὰρ, ὅση δύναμις, δίχην τινὸς διαλλήλου 
€ τε xal ἀντιθέσεως, διττὴν αὑτοῦ τὴν πα- 
τοῖς φιλοχάλοις ὑμῖν ὑποδεῖξαι; τὸν μὲν ἐκ 
αἱ εἰς γην τῖν γένεσιν χαὶ τὴν διάλυσιν ἔχον- 
ἣν δὲ, ἐξ οὐρανοῦ, xat αἰώνιον, χαὶ τέλος οὖκ 
v. "v τὸν εἰς τὸ κρεῖττον ἐχνίχησιν ἐκ πε- 
t$ θατέρῳ πρυσάφοµεν τῶν μερῶν. Οὐ γὰρ 
σια ταύτα, οὐδὲ ὁμότιμα μετὰ τὴν ἀξίαν' ὅτι 
"e αὐτῆς ἑνεργείας xai χάριτος. "Eni δὲ -ὁὸ 
μενον ἐπανέλθωμεν. 
ον τοίνυν τὸν ἐν ἁγίοις Πατάπιον, θῆθαι μὲν 
X σάρχα τετόχασιν' dj 66 xowh πάντων pino 
κολυµθῄθρα, τὺ δεύτερον. "Qv, τὰς μὲν Αἴγυ- 
ὐχεῖ, καὶ Νεῖλον ἔχειν τὸν καρποτρόφον συνο- 
€ καὶ γείτόνας, δόξαν τε χαμαιπετῃ xai χα- 
ον’ τὴν δὲ τοῦ Θεοῦ τὰ βασίλεια, ζωῆς ἆθα- 
καὶ πλούτου παντὸς, xal δόξης ἐμπόρευμα" 
λα γε εἰχότως. Ἡ μὲν γὰρ, ταύτην άπολλυ- 
βρῶσιν πιαίνοντα εὐθύνει dj δὲ, τὴν εἰσαεὶ 
ένουσαν τῶν ἀγαθῶν χορηγίαν χαρποδοτεῖ. Ἡ 
Ροξίας δόξαν, xaX σαρκῶν ὑπισχνεῖται παχύ- 
f δὲ, δόξαν ἀνέκλειπτον, καὶ θεωρίαν μυστικἣν 
έλλεται. Ἡ μὲν, χρυσίου xal λίθων πολυτελῶν 
» πάροχος' ἡ δὲ, τῶν ἠτοιμασμένων ἀγαθῶν 
low τοῦ Πνεύματος, καθίσταται πρόξενος. 
δεῖ μαχρολογεῖν; Αἴγυπτος, ἡ μὲν ὑπάρχει 
&tat ἡ δὲ, χολυµθήθρα ἑστὶ καὶ ὀνομάξεται, 
κείνη, σχότους xai ζόφου γεννήτρια’ abcr δὲ, 
'Όλου λοχεύτρια. Ἐχείνη πταισµάτων τροφὸς, 
Χχιωμάτων χορηγός, ἐχείνη θανάτου ὁδηγὸς, 
wc ἀθανάτου χειραγωγός. Ἐκείνη παθῶν 
Υὸς, αὕτη ἁπαθείας παιδαγωχός. Ἐχείνη 
(ωρίον, αὕτη χαρᾶς ταμιεῖον. Ἐκείνη χαχίας 
ὃν οἰχητήριον, αὕτη φωτεινὸν ἀρετῆς οἰκητή- 
PE ἑχείνης οὖν, ὡς ἔφαμεν, ὁ µακάριος οὗτος 
k σάρχα xatíyeto: ix δὲ ταύτης τὸ χατὰ 
' πνευματικῶς ἐχρημάτισεν. 


nisse, quo maligna eorum irritamenta nugasque 
destruam. Ne quis vero ista vituperaverit : cogi- 
lel vero, si quis inter vos discendi cupidus est, 
sensumque dicendorum tota discretione animum 
intendat. Conabor enim, quanta fuerit facultas, 
ceu ex adverso contendendo, ac opposita compara- 
tione, duplicem ejus patriam studiosis vobis 
ostendere : alteram quidein cujus ortus e terra 
sit, dissolutioque in terram ; alteram autem e celo, 
zlernamque ac immortalem ; alterius. quoque prz 
allera in melius victoria, parti alteri, ex abun- 
danti annexa. Non enim ejusdem sunt rationis aut 
«quali dignitate, quando nec paris efficaci: arc gra- 
tie. Verum revertamur ad propositum. 


B Sanctum ergo, quem celebramus, Patapium, 


quod quidem spectat ad carnem Tliebe genue- 
runt (82); quod autem ad secundam illam nativi- 
ειδη, genuit piscina, communis omnium nostrum 
mater. lllas quidem Nili frugum altoris confluente 
habere gloriatur /Egyptus, eique vicinas, humili 
utique gloria abjectaque : hanc autem, coeli regia 
graulatur, immortalis plane vite, divitiarumque 
omnium et glorie, mercaturam. Ac sane. Quippe 
illa recta flumen in mare agit, quod bancce escam 
corruptibilem impinguaverit : hzc autem, in per- 
petuum manentem bonorum copiam fructu sugge- 
rit. Illa, ignominig gloriam , carniumque obesila- 
tem; hec, gloriam indefectibilem ac mysticam 
contemplationem promitut. Przebet illa aurum ac 
lapides pretiosos; h:xc bona, iis qui sunt digni 
Spiritu przeparata, conciliat. Quid vero opus pro- 
lixum esse? llla, et est. /Egyptus, /Egyptusque 
nuncupatur; hec autem, et cst piscina, el nomen 
piscinz habet ; verum illa, tenebras gignit et ca- 
liginem, hasc parit immateriatum lumen. Est illa 
peccatorum altrix ; hxc, justificationum largitrix : 
illa, dux vis mortis; hec, ad immortalem vitam 
manudacit : illa, vitiorum artifex ; hwc vacuitatis a 
vitiis doctrix : illa, tristitie regio; hsec gaudii 
penu : illa, tenebrosum vitiorum; hzc, virtutis 
luminosum domicilium. Ex illa ergo, ut prafati 


ν vir hic beatus , quod spectat ad carnem, descendit ; ex hac autem, quod spectat ad spiri- 


piritali ratione ortuin trahit. 


V δὲ ταῦτα χαλῶς ἔχειν δοχεῖ pot, ὁρῶ δέτινας Ώ Etsi vero hxc ita bene habere videantur , video 


pA τὰ παρόντα ἑπτοημένους, pij λίαν ἔπιμε- 
Iv λεγομένων ἀχούοντας, ἐπεὶ μηδὲν περὶ πα- 
τοῦ gaxaploo κομψὸν f| σοφῶδες εἰρήχαμεν. 
ι γὰρ οἱ φιλόζωοι τοῖς τῶν λόγων σοφιστικοῖς 
ἰσμασι την ἀχοὴν κατανυλίζεσθαι, ofc xoi τὰ 
à τῶν ἑσπερινῶν βαχχευµάτων παίγνια, xat 


nihilominus aliquos, qui, rebus sxculi desiderio 
affecti, non libenter adimnodum audiant, quod nibil 
magnificum scitumve de beati viri patria dixeri- 
mus. Àmant enim qui vitze commodis plus aquo 
student, ut sophisticze arguliz ac ceu crocitatio- 
nes aures obsepiant obtundantque : quibus οί 


VARLE LECTIONES. 


, inlotn so. 


COMBEFISII NOT &. 


Thebe genuerunt. Scripsere plures de ea 
uam Steph. Ἑχατόμπυλον vocat. Sed et plu- 
"unt eodem nomiue ; illa tamen Egypti, qux 
πολις Eusebio et Straboni, Patapii. patria, 


czteris illustrior : Διόσπολιν LXX, Ezech. xxx, ubi 
Mebr. est N23, llieronymus ^ Alexandriam εκ- 
ponit ; aliis interpr. retinentibus Hebraicum No. 
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bacchantium vesperi ludicra musica, fastuque A τὰ σοδαρὰ τῶν ἐπὶ σχηνῃ ἀθυρμάτων Ἰλογύδρα , 


plena scenicorum ludorum verbula, maximum 
quidpiam videantur, ac plane utile : idcirco, hucce 
sermonis provectus, opere pretium ut pauca quz- 
dam accuratius de Egypto edisscram, quod ma- 
xime non desipt cordati auditores, et qui studium 
rebus przclaris ponant, vestra nimirum dilectio : 
ut neque habeanius necessum, vel illos contristare, 
vel vos decipere. Quippe alteruin inhumanum, alte- 
rum stultum est. Omnes enim, przsens hic con- 
ventus ac celebritas convocot ; omnesque propter 
eum quem faustis ominibus 
patria. 


Eam JEgyptum nostis omnes, tum si qui illic 
fuistis, (um si qui auditu  percepistis. Qua- 
nam vero et quanta illa! Quam vero et Tlieba 
magnifice ! quarum parem novimus, unumque 
pompe splendorem. lllic pinguis terra, arva- 
que opima ac fertilia. Illic conferte civitates, 
herbaque copiosa, virentes agri. lllic equorum 
pascua pecorumque, tum caprarum, tum οι, 
suumque turmz; acsi quid in cibos delicias- 
que, ac vite hujus misere usum conducit. 
Fiuminum aqua maris instar, gyro ambiunt con. 
tinentem, totamque regionem irrigant. Nam Geon 
(85) unum illud magnumque inter quatuor (lu- 
men, quorum in mundi creati historia menlio esl, 
a locis Deo notis exiens, defluensque in mare 
magnum, illac pertransit. Flumen hoc , annuis 
slate fluentis tumescens ascendensque, in modum 
maris dilatatur ;ac terram aquis implet : queque 
non ita pridem f[rugibus copiosis virens erat, 
onerarias naves, innumerabilibus onustas mercibus 
ad iter provocat, sinitque ut arva, dum interim 
apta sunt, aratro exerceantur ; atque aquatilia ter- 
restriaque animalia, quorum alia herbis pascan- 
tur, alia sint carnivora, in unum velut gregem 
cogit. O rem mirandam! Heri tellus profunda 
aratro; hodie aquis profundum zquor. Ieri feren- 
dis oneribus jumentorum ac bestiarum domici- 
lium; hodie piscium belluarumque marinarum 
latibulum. Nimirum, ZEgyptus hunc nobis edidit, 
juvenili pectore ac animosum virum. AZEgyptus, 
inquam, larga illa terrenarum voluptatum suppedi- 
tatrix, splendidarum vestium operaria, vitiorum 
artifex, voluptatum ancilla, luti. conciliatrix ac 
figulinz,, carnium prabitrix ac lebetum. Hzc ita- 
que divinis Scripturz oraculis, dicta caligo (84), 
tenebrarum persecutorem effulsit. Officina illa 


prosequimur ac celebramus, 


μἐγιστόν τι χαθορᾶται xal χρῆσιμον᾽ τούτου Τε χ- 
ptv, ᾠήθην ἐνταῦθα τοῦ λόγου γενόμενος, µιχρά τινα 
περὶ τῆς Αἰγύπτου γῆς φιλολογῶσαι τὰ νῦν, εὐπορί. 
σας ὅτι μάλιστα νουνεχῶν ἀχροατῶν χαὶ σπουδαίων 
περὶ τὰ κάλλιστα, «hv ὑμετέραν ἀγάπην, ὥστε us 
ἐχείνους λυπῆσαι, μηδὲ ὑμᾶς παραλογίσασθαι’ ὅτι d 
μὲν ἁπάνθρωπον, τὸ δὲ ἡλίθιον. Πάντας γὰρ fj xe- 
ροῦσα συγχαλεῖται πανήγυρις, xai πάντας εὐφραί- 
νειν ἐπείγεται διὰ τὸν εὐφημούμενον. Ἐπὶ δὲ τὸν τῆς 
πατρίδος λόγον χωρῄσωμεν. 

recreare festinat. Loquamur ergo à 


Αἴγυπτον ταύτην ἴστε πάντες, ὅσοιπερ αὐτθι 
γεγόνατε’ ὅσοι ταύτην ἐξ ἀκοῆς παρειλήφατε. [lola 
τε ἣν καὶ ὅση: Οἶαι δὲ xai θῆδαι τυγχάνουσι; ὧν 
ἴσην καὶ µίαν ἴσμεν τοῦ χόµπου τὴν εὔχλεισν. "Exil 
ΥΠ λιπαρὰ, xai ἄρουραι παχεῖαι χαὶ εὔχαρπιι 
Ἐκεῖ πόλεις πυχάζουσαι, xai χῶραι ποάζουααι, 
Ἐκεῖ ἵππων ἀγέλαι, καὶ θρεµµάτων νομαὶ, αἰπόλιά 
τε xal βουχόλια καὶ συφόρθια" καὶ πᾶν ὅπερ ες 
ἑξωδὴν καὶ τρυφἣν τείνει, xal βίον τουτονὶ τὸν ἁδίω- 
τον. "Ύδατα ποτάμια θαλάσσης δίχην κυχλοῦντε τὴν 
Άπειρον, xai πάντα χῶρον ἁρδεύοντα. Γεὼν γὰρ i 
εἷς καὶ μέγας τῶν τεσσάρων ποταμῶν ἓν τῇ χοσµο- 
ποιίᾳ λεγόμενος, τὰς διεξόδους ὅθεν ὁ χτίσας oU) 
ποιούµενος, αὑτόθεν ἐπὶ τὴν μεγάλην χατιὼν, δεξ- 
έρχεται, θάλασσαν. Ὃς τοῖς ἑτησίοις ῥείθροις t» 
χτικῶς τὰς ἀναθάσεις ποιούμενος, θαλασσοειδῶς 
διευρύνεται, xal ὑδατώδη τὴν γην ἀπειργάζετει 
καὶ τὴν πρὸ μιχροῦ γεννηµάτων εὖφορίᾳ χλοάζουσαν, 
C Ηνυριοφόροις ὀλκάσι νανσὶ πορεῖσθαι προτρέτεται, 

xai μεταξὺ τῶν ἁρμένων ἐπιτρέπει τοῖς ἁρότροις 

ἐργάκεσθαι, xaX τῶν ζώων τὰ ἔνυδρα τοῖς χερσαίοις 
συναγελάζεσθαι παραχελεύεται, τὰ μὲν ποηθοροῦν- 
τα, τὰ δὲ χρεοθοροῦντα. Ὢ τοῦ θαύματος! Χθὶς 
βαθύγειος ἄρουρα, σήµερυν βαθύλιμνος θάλασσε, 

Χθὲς ἀχθοφόρων κτηνῶν xat θηρῶν ἑνδιαίτημα, ci 

µερον ἰχθύων χαὶ νηχκτῶν θηρίων ἐμφώλευμα. Λί. 

γυπτος δηλαδὴ τοῦτον ἡμῖν τὸν νεανίαν ἑδλάστησεν 

Αἴγυπτος, fj της ἐπιγείου τρυφῆς ἄφθονος χορηγία’ 

ἡ τῶν λαμπρῶν ἐσθημάτων ἑργάτις ἡ τῶν παθών 
᾿επεχνῖτις, τῶν ἡδονῶν fj θεράπαινα ἡ τοῦ πηλοῦ καὶ 

τῆς πλινθείας πρόξενος. ἡ τῶν χρεῶν xal λεδήτων 

πάροχος. Λὕτη τοίνυν ἡ σχοτασμὸς πρὸς τῇ l'pasl 
καλουµένη, τὸν τοῦ σχότους διώκτην ἑξήστραφο, 
D Αὕτη τὸ τῆς εἰδωλομανίας ἑργαστήριον, τὸν τῆς εὖ- 
σεθείας ἡμῖν εἰσεχόμισε χήρυχα. Αὕτη τὸ τῶν ὃν» 
µόνων σχοτεινὸν χαταγώγιον, τὸν τῶν ἀγγέλδν 


ΥΑΒΙΑ: LECTIONES. - 


13 fc, λογάρια f| λογίδια. 


COMBEFISII NOTE. 


(85) Nam Geon. Eumdem hunc atque Nilum etiam 
alii passim tradunt, ut fuerit multis modis appel- 
Jatus, pro locorum quz alluebat, diversitate ; in 
AEihiopia Geon; ir ypto, Nilus : quanquam 
et res difficilis, quain sacri interpretes, Gen. 1, elu- 
cicant. 


(84) Dicta caligo. 'H σχοτασμὸς πρὸς τῇ Γραφ 
xaloupívn. Non salis occurrit locus ubi ita et- 
presse dicta sit Jgyptus ; nisi forte alludit Andrest 
ad illas AEgvptiacas tenebras, Exod. x, 22," 
etiam Ezech. xxx, 18, ubi Dominus comminatil 
obtenebrandum diem in Taphnis Egypti urbe. 


. 
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«υγχορευτὴν ἀνεθλάστησεν, ὃ xal θαυμάζειν ἔπ- A insani idolorum cultus, pr»conem nobis pietas 


άξιον. 


Ei γὰρ βδέλυγµα παντὸς ἁἀσεθοῦς θεοσέθεια, πῶς 
αὕτη βδελυχκτή τις οὖσα, τοιούτου ἡμῖν σχεύους ἐκ- 
λογῆς Υέγονε πατρίς; Πῶς σχότος ὑπάρχουσα, φω- 
evnpa ζόφου διώχτην ἀνέτειλε; Καὶ µάλα εἰχότως 
« Ὅπου γὰρ ἐπλεόνασεν ἡ ἁμαρτία, ὑπερπεριέσ- 
σευσεν ἡ χάρις. » T$ γὰρ τοῦ μονογενοῦς Υἱοῦ τοῦ 
Θεοῦ πρὸς ἡμᾶς ἁῤῥήτῳ συγκαταθάσει, xai τῇ 
ἀφράστῳ χαὶ ὑπὲρ λόγον αὐτοῦ χενώσει, ἑληλαμένης 
μὲν πάσης ἁπάτης xaY πλάνης, εἰς φροῦδον δὲ τῶν 
βωμῶν xol τῶν ἐναγῶν εἰδώλων γενομένων Ίδη, 
ἐσαλεύθη μὲν Αἴγυπτος' ἐσείσθη δὲ αὐτῆς τὰ χειρο- 


invexit. Tenebrosum illud demonum stabulum, 
eum nobis produxit qui cum angelis choros ducat, 
quod plane mirandum sit. 

Nam cum impii omnis religiesa pietas abomi- 
natio sit, qui illa abominabilis exsistens, talis no- 
bis vasis electionis patria fuit? Quomodo que 
esset tenebrz, luminare submisit quod caliginem 


. haberet dispellere ? Sane id merito : « Ubi enim 


abundavit peccatum, superabundavit gratia ^. » 
Arcana enim unigeniti Filii Dei ad nos inclina. 
Lione, ineffabilique ac vim rationis superante ejus 
exinanitione, omni errore deceptioneque depulsa, 
arisque ac profanis idolis jam abolitis, concussa 
AEgypto, ejus concussa sunt manufacta, ac omni 


-ofntza, xal πάντα τῶν δαιμόνων τὰ μυσαρὰ veXé- B. daemonum exsecrabili cultu subverso, terra omnis 


Spata χαταλέλυται, καὶ ἡγιάσθη πᾶσα fj yz: ὁ δὲ 
-Aabe τῶν ἀνθρώπων, « ὁ Ev σχότει xal σχιᾷ θανά- 
«ου χαθήµενος, εἶδε φῶς μέγα » τοῦ ἡλίου λαμπρό- 
«φερον, τὸ « φωτίζον πάντα ἄνθρωπον εἰς τὸν χόαμον 
-Αρχόμενον, » Χρισιὸν τὸν θεὸν ἡμῶν. Αὑτῷ fj δόξα, 
«σὺν τῷ Πατρὶ καὶ τῷ ἁγίῳ Πνεύματι, vov xal à:t, 
«παλ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. Αμήν. 

| ΘΑΥΜΑΤΑ 

τοῦ ὁσίου Πατρὸς ἡμῶν Παταπίου. 

Tv τῶν ἐγχωμίων τοῦδε τοῦ Πατρὸς ἁποδώσαντες 
εὐφημίαν, καθόσον ἡμῖν ἐφικτὸν, τὴν τῶν θαυμάτων 
αὐτοῦ ᾠήθημεν ἐχθέσθαι ἀληθεστάτην διἠγησιν, ty" 
ἓν ταύτῃ τοῖς φιλοθέοις xal φιλεόρτοις συµπανηγυ- 
ῥίσαντες, εἴπωμεν' € Θαυμαστὸς ὄντως ἐν ἁγίοις 
ὑπάρχει ὁ Κύριος. » Καὶ μηδεὶς ἀπιστείτω, µάλιστα 
αὐτοῦ τοῦ Κυρίου λέγοντος’ ε 'O πιστεύων εἰς ἐμὲ, 
τὰ ἔργα X ἐγὼ ποιῶ, χκἀχεῖνος πο.ῄσει, καὶ μείζονα 
φούτων ποιῄσει. » Ob τῇ ἰδίᾳ δυνάμει τὴν εὐεργεσίαν 
φηγάζων, ἀλλὰ τῷ ἐμῷ ὀνόματι xal τῇ κλήσει τῇ 
ipf « Ἐγὼ γάρ εἰμι ὁ τὰ πάντα ἓν πᾶσιν ἐνεργῶν» 
τῇ Δεσποτιχῇ ἐξουσίᾳ. "Ev τούτῳ ὁ µέγας Πατάπιος, 
ὁ ἀληθῶς θΘέοῦ ἄνθρωπος, ὁ τὸ ζόφος ἀφεὶς τῆς Αἱ- 


γύπτου, xal τῷ φωτὶ πλησιάσας, καὶ Χριστῷ ον- 


σταυρωθεὶς, καὶ τῶν ἀσωμάτων δυνάμεων tv θνητῷ 
σώματι συµθδιωτεύσας βίον, Ὁ τίµιος τῇ ψυχῇ xot 
πῷ σώματι ὁ τὸν ἀχτήμονα βίον ποθῄσας, καὶ εἰς 
Θεόν πλουτήσας, xai τῆς πολυτελοῦς χαταξιωθεὶς 
χάριτος, οὗτος « λαδὼν παρὰ θεοῦ ἐξουσίσν του πα- 
πεῖν ἑπάνω ὄρεων χαὶ σχορπίων., xaX ἐπὶ πᾶσαν τὴν 
δύναμιν τοῦ ἐχθροῦ” » — εθΘεραπεύειν τε πᾶσαν 
νόσον xai πᾶσαν µαλαχίαν, » ἔδειξεν ἡμῖν κἀυτὸς ἐν 
αὐτῷ τὰ τοῦ παραδοξοποιοῦ θεοῦ θαυμάσια" τὴν 
ἄφθονον χάριν’ τὴν βρύουσαν πηγην᾽ τὰ µελλίῤῥυτα 
Ὑάματα. — 
Περὶ τῆς ἰάσεως τοῦ τυφ.λοῦ. 

Τούτφ Yváp ποτε τῷ µαχαρίῳ, τυφλὸς τις κατὰ 
τὸν ἐχ γεννητῆς τυφλὸν, προσέρχεται, χράζων χαὶ 
λέχων' Δοῦλε τοῦ θεοῦ τοῦ ὑψίστου, Πατάπιε, ἴασαί 
µου τοὺς ὀφθαλμούς' ἄνοιξόν µου τὴν πήρωσιν, xat 
φώτισόν µε τὸν ἑσχοτισμένον, e πως διὰ coU, τὴν 


*Rom. v, 20. ο ]σα. 1x, 2; Luc. 1, 79. 


P Joan. 1, 9. 


sanctificata est; viditque humanum genus « in 
tenebris et umbra mortissedens, lucem magnam 9» 
sole spleudidiorem, quas « illuminet omuem homi- 
nem in mundum venientem P, » Christum nimirum 
Deum nostrum. lili gloria, cum Patre et Spiritu 
sancto, nunc et semper, eLin szcula seculorum. 


Amen. 


MIRACULA 
sancli Patris nostri Patapii. 


Celebrato quihus licuit laudum przeconiis, Pa- 
tris hujus encomio, operz pretium visum est ut et 
verissimam ejus miraculorum narrationem ederem, 
quo eis, una cum Dei festique amantibus, nos oble- 


C ctantes, dicamus : « Mirabilis revera Deus in sanctis 


suis.» Nec se quisquam incredulumeshibeat, cum 
presertim Dominus ipse dicat : « Qui credit in me, 
opera quze ego facio, et ipse faciet et majora horum 
faciet 5. » Non vclut ipse a se beneficii velut fons 
exsistat, sed iu meo nomine, ac me invocato. « Ipse 
enim omnia in omnibus * » Dominica potestate 
« operor. » Jn illo, magnus Patapius, vere is liomo 
Dei, qui, relicta ZEgypti caligine, ad lumen acces- 
sit, ac Christo confixus cruci, vitam incorporea- 
yum virtutum vixerit in mortali corpore : ille, 
inquam, εἰ anima pretiosus honorabilisque, et 
corpore : qui dilexerit vitam inopem, ac in Deo 
dives, magnificas grati: opes adeptus sit; hoc, a 
Deo « accepta potestate calcandi supra serpentes, 
οἱ scorpiones, et omnem virtutem inimici t; ». — 
« eurandique onmuem morbum et omnein languo- 
rem ", » ostendit et ipse nobis in seipso, Dei mi- 
rabilium  patratoris mirabilia opera, gratiam 
uberem, manantem fontem, mellifluos latices. 


De ceco sanato. 

Cum ad eum quandoque czcus quidam, cisco 
illia nativitate similis ", accessisset clamans di- 
censque : Serve Dei altissimi, Patapi, saua oculos 
meos ; aperi meam czcitatem, ac me obtenebra- 


" tum illumina : si quomodo per te videns, eorum 


q Psal. Lxviz, 20. * Joan. xiv, 19. *[Cor. | 


xin,6. 'Luc.x, 19. Ὁ Matth. x, 1. * Joan. ix, 4. 
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qua oculis sunt subjecta, concinnissimam compo- Α τῶν ὀρωμένων Ücasápzvog παναρμὀνιων σύστασιν, 


silionem, miratusque eximiam rerum speciem, 4 
creatis, Creatorem auctoremque laudem : eum vir 
bcatus intuitus gravi laborantem caecitate, quique 
nihilominus fidem quz transfert montes, haberet, 
ei respondit : Quid ad me accedens, o juvenis, 
dari petis qux superant meam facultatem ? Quid 
vero in me aspexisti boni, o homo, ut eam a me 
roges accipere curationem quam solus universo- 
rum conditor Deus, ubi, et quomodo, et quibus 
vult. impertitur ? Quidni ad euni. recurristi? Quid, 
omisso Creature, ad creaturam venisti ? Quid, re- 
licto Domino, ad servum confugisti ? Nescis indi- 
gere nos universim illius auxilio? fguoras quod et 
ego sim homo sicut οἱ tu? Quid ergo exquiris 
quod nun licet przsstare? Quid tante me zgritu- 
d:nis medicum cupis, cujus tantum sauandz virtua- 
teni is largiri possit, qui olim auctoritate divina 
caecum sanavit? Cum verbis cjusmodi vir sanctus 
adolescentem lenius submovcret , ac velut bonis 
sermonibus expelleret, institit ille iterum , ac an- 
tiquum illum imitatus cxcum X, magna supplex 
clamavit voce, dicens: Miserere mei, vere Dei 
serve, Patapi. Tibi enim ille eam gratiam dona- 
vit, tuoque ministerio, verum illud lumcn, oculo- 
rum mihi splendorem domat. Enimvero, ne, vir 
beate, cunctatione fiduciam obtuderis, neve distu- 
leris donum, aut solem nube occultaveris : sed qui 
videas afflictionem , prabe sanitatem. Metiens 


xai θαυμάσας αὐτῶν τὸ ἐξαίρετον, ὑμνῄῆσω 5k τῶν 
χτισµάτων τὸν Κτίσαντα. Τοῦτον ὁ µαχάριος Ürasd- 
µενος, δεινῶς μὲν ὑπὸ τοῦ ζόφου εἰς ἀθλεφίαν ἆμαν- 
θωθέντα, πίστιν δὲ χεκτηµένον ctv ὄρη ποιοῦσαν 
µεθίστασθαε, πρὸς αὐτὸν ἀπεχρίνατο' Τί uot, νεανίε, 
προσιὼν, τὰ ὑπὲρ ἐμὲ δ.δόναι ζητεῖς;, Ti τῶν àd- 
στων ἐν ἐμοὶ θξασάµενος, ταύτην map ἐμοῦ λαθεῖν, 
ἄνθρωπε, τὴν θεραπείαν αἱτεῖς, ἣν μόνος ὁ Κτίτης 
κῶν ὅλων θεὸς, ἔνθα, χαὶ ὅποι, xat οἷς βούλεπα 
διανέµει; τί μὴ πρὸς ἐχεῖνον ἀνέδραμες; Τί, si 
Κτίστην ἀφεὶς, ἐπὶ τὸ χτίσµα ἑλήλυθας» Τί, τὸν Δε- 
σπότην καταλιπὼν, πρὸς τὸν δοῦλον χατέφυγες ; Ox 
οἶδας ὅτι χοινῆ πάντες τῆς ἐχείνου ἐσμὲν ἐπιδεαῖς 
συμμαχίας ; Οὐχ οἶδας ὅτι xat αὐτὸς ἐγὼ ἄνθρωκέκ 
εἰμι ὡς xat o0; Τί οὖν ζητεῖς ἃ παρέχειν οὗ δύνε- 
μαι. Τί τοιαύτης θέλεις µε νόσου γενέσθαι θερᾶ- 
πευτὴν, ἧς τὸ δύνασθαι μόνος ἐχεῖνος ἔχει δωρε- 
σθαι τὴν ἴασιν, 6 xal πρὶν τὸν τυφλὸν ὡς cb; ἰασό- 
µενος. Τούτοις uiv τοῦ ὁσίου τοῖς ῥήμασιν ἆπρον- 
θοῦντος ἠρέμα τὸν νεανίαν, καὶ χρηστοῖς ola λόγοις 
αὑτὸν ἑἐχδιώχοντος, ἐχεῖνος αὖθις ἑνίστατο, χαὶ ei» 
πρὶν τυφλὸν ἑκμιμούμενος, μεγάλα βοῶν χαθιχέ- 
τευε' Ἐλέησόν µε, λέγων, ὦ γνήσιε τοῦ θεοῦ θερά. 
πων Πατάπιε. Σοὶ γὰρ ταύτην ἐκεῖνος τὴν χάριν δε- 
ἑώρηται, χαὶ διὰ σοῦ, μοὶ τὸ φῶς τὸ ἀλτθινὸν τὴν 
αὑγὴν δωρεῖται τῶν ὀφθαλμῶν. Αλλά μὴ ὄχνῳ tiv 
παῤῥησίαν ἀμθλύνῃς, μαχαριστὲ, μηδὲ ἀναθολαῖς 
την δωρεὰν ὑπερτίθεσο, µήτε νεφέλῃ χαλύφης τὸν 


fidem, tribue gratiam. Lance exigens desiderium, C fjÀcov: ἀλλ' ἰδών µου τὴν χάχωσιν, παράσχου τν 


cnra zgritudinem. Quid igitur vir beatus? Habes, 
inquit, fidem ? Credis Deo qui habet potestatem? 
Credis illi qui sanat omnem morbum et omnem 
languorem? Ad ας iterum ille : Credo, Domine, 
ac credens accedo, At Patapius : In nomine Jesu 
Christi, qui curavit ezcum, in quem credens huc 
accessisti, eris videns solem, nullo usquam inipe- 
dimentum praebente. Confestim igitur ejus aperti 
sunt oculi, effectusque est sanus adolescens, ac si 
nunquam habuisset jesas pupillas, aut. morbum 
ejusmodi passus esset. Demum mirabili hac in 
cum facta sanitate, videntes quidem admiratione 
perciti Deum laudaverunt; qui vero fuerat sospes 
redditus abiit gaudens exsultansque, laudans ac 
glorificans Deum, qui gratias ejuscemodi ad. 
versus morbos sanctis suis przbet. Fuit hoc pri- 
mum à sancto editum miraculum. Sunt [ο ejus 
Jaborum primitiz : quarum nos largitorem Chri- 
stum, sanctumque condignis canticis celebrantes, 
ad aliud hinc miraculum , transeamus. 


De hydropico sanitati restituto. 


Procedat ergo, ac se orationi post generosum 
Mum inferat, homo ille ab hydro[isi sanitatem 
adeptus. Fuit is incolens urbein regiam. Cum au- 
tem casu in eum morbum incidisset, illo misere 


X Luc. xviii, 38. 


ἴασιν. Μετρήσας µου τὴν πίστιν, δίδου τὴν yápn. 
Ζνγοστατήσας µου τὸν πόθον, θεράπευσον τὸν xóvot. 
Τί οὖν ὁ µαχάριος; Ἔχεις πίστιν; φησί. Πιστεύεις 
τῷ τὴν ἐξουσίαν ἔχοντι θεῷ; Πιστεύεις τῷ θερε- 
πεύοντι πᾶσαν νόσον xal πᾶσαν µαλαχίαν» Κάχεῖνες 
αὖθίς φησι’ Πιστεύω, Κύριε, xal πιστεύων προσέρ- 
yopat. Ὁ δὲ πρὸς αὑτόν' Ἐν τῷ ὀνόματι ἸἼπουῦ 
Χριστοῦ τοῦ τὸν τυφλὸν θεραπεύσαντος, εἰς ὃν ἑνθά- 
δε πεπιστευχὼς παραγέχγονας, Ear βλέπων τὸν fou 
μηδαμόθεν εἱργόμενος,. Αὐτίχα γοῦν ἠνεῴχθτηες 
αὐτοῦ οἱ ὀφθαλμοὶ, xaX γέἐγονεν ὑγιὴς ὁ νεανίας, & 
µηδέπω πηρωθεὶς τὰς χόρας τῶν ὀφθαλμῶν, f ού. 
του πάθους ἓν πείρᾳ γενόμενος. ᾿Αμέλει, ταύτ 
εἰς αὐτὸν τῆς παραδόξου γενομένης ἰάσεως, οἱ μὲν 
ὁρῶντες, τὸν 8sbv ἀνύμνουν θαυμάζοντες. 'O δὲ c 
χὼν τῆς ἰάσεως, ἀπῄει γεγηθὼς χαὶ γαννύμενος, e 

νῶν τὸν Ocby.xaY δοξάζων τὸν τοιαῦτα τοῖς ἁγίας 

αὑτοῦ παρέχοντα κατὰ τῶν νοσημάτων χαρίσµας 

Τοῦτο πρῶτον τοῦ ὁασίου γέγονε θαυματούργημε’ 


᾿αὕτη αὑτοῦ τῶν πόνων ἡ ἀπαρχή. ς ἡμεῖς τὸν ὃν 


τῆηρα ΧἈριστὸν, xa τὸν ὅσιον ἑπαξίως ὑμνῄσαντε, 
ἐφ᾽ ἑτέραν ἐντεῦθεν θαυματουργίαν µετέἐλθωμεν. 
Περὶ τῆς ἱάσεως τοῦ ὑδεριῶντος. 
Εἰσίτω τοίνυν τῷ λόγῳ μετὰ τὸν γεννάδαν ἐχεῖνη 
ὁ ὑδερίῳ πάθει νενοσηχὼς, καὶ τῆς θεραπείας ἀπ 
λελαυχώς. T&v βασιλίδα κατοιχούντων ἐτύγχανεν k 
ἐν συµθεθηκότος εἰς ὕδρωπα μετελθὼν, δυστνχὸ 
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loug Ἰλγύνετο': καὶ óh πᾶσαν αὐτοῦ σχε- A cruciabatur : ac fere universa substantia insumpta 


ιουσίαν εἰς ἱατροὺς &xbazavtcas, τέλος 
ιράπαν οὐδέν. Εἶτα ἐπὶ τὴν ἄφατον xal 
ν τοῦ Χριστοῦ φιλανθρωπίαν ἐξώρμησε, 
έντοι τὸ πρότερον, xai τὴν πίστιν ἔργφ 
Y δὴ ἐπὶ τὸν µακάριον Πατάπιον ἔρχεται, 
ιν αὐτῷ τὴν τοῦ πάθους ἑπίστασιν, xal 
νῶν ἐξαγγέλλει δριμύτητα. "Ov ὁ µαχά- 
µενος, σφοδρῶς ὑπὸ τοῦ πάθους μὲν 
QV ὅλου δὲ τὸν ὕγχον διαδραµόντα τοῦ 
) χαταπλάσμασί τισιν 3) φαρμάχοις ἐχρή- 
ισχληπιάδης, καὶ Ἱτπηκράτης, καὶ Τα- 
[ρηνται, xat οἱ τούτων παῖδες, ψυχρὰς 
τὰς παρηγορίἰας τοῖς χάμνουσιν’ ἀλλὰ τῇ 
Ut χρησάµενος, ὀργάνῳ δὲ τῷ σταυρῷ, 


ἂν κοιλίαν ἑσφράχισε, xat δάχρνον ἑλαίῳ B In nomine Jesu Christi 


ιτ’ ἐμπλάστρου, ἐπέθηχεν οὕτως εἰπών' 
ατι τοῦ Ἰησοῦ Χριστοῦ, τοῦ τὸν ὕδρω- 
τεύσαντος, ἴσθι ὑγιὺς ἀπὸ τῆς µάστιγός 
Ότο εἰπόντος αὐτοῦ, παραχρῆμα διελύθη- 
ϱἱ τῶν ὑγρῶν τῆς χοιλίας ἑμφράξεων, xal 
οἱ πόροι τῶν φυσικῶν καταδύσεων xal 
sa τοῦ ἐπιπροσθοῦντος ὕδατος ἡ Emi- 
διεχύθη τὰ τῷ χρόνῳ κακῶς ἔπισυν- 
)g τοῖς σπλάγχνοις ἀπόξζοντα νάµατα, χαὶ 
6 ἄνθρωπος, xal ἀπέδρα τὸ νόσημα διὰ 
(Xv τοῦ ἁγίου ἐπιθέσεως' xal ἀπηλθεν 
ὑλογῶν τὸν θεὸν χαὶ Δεσπότην xa Σω- 
τάντων Χριστὺν, τὸν ἀεὶ παρέχοντα τοῖς 
) τῶν ἱαμάτων τὴν δύναμιν, xal δι’ ab- 


ein medicos, nihil tandem commodi retulit. Tum 


se ad Christi inenarrabilem lacteque manantem 
clementiam illam eonfert, ubi nimirum prius cre-  . 
didissct, fidemque opere confirmasset : adilque 
beatuin. Patapium, ac indicat urgentem morbum, 
et dolorum acerbitatem enuntiat. Is autem videns 
graviter, morbo pressum, tumoremque corpus to- 
tum pervadentem, nullis cataplasmatis medica- 
mentisque, qualia Asclepiades, ac Hippocrates, 
Galenusque, et medici alii, frigide consolantes 
egrotos, adhibuerint (85), sed oratione sola medi- 
camenlo usus, cruce autem, organo, intercute 
aqua &grum ventrem signavit, emplastrique loco, 
commiscens oleo lacrymas, superposuit ita dicens : 
» qui sanavit hydropicum, 
esto sanus ab hac plaga tua. Moxque ut lioc dixis- 
set, soluta sunt vincula, quibus obstruentibus 
aqu:e detinebantur in ventre, ac meatus naturalium 
excretionum aperti, pereffluxitque tota adject 
aqua illuvies, ac male lapsu temporis collecti in 
visceribus fetidi latices exhausti sunt, convaluitque 
bomo, ac morbus manuum sancti impositione 
evanuit. Demumque, abiit ille laudans benedicens- 
que Deum ac Dominum Salvatoremque universo- 
rum Christum, qui semper aanctis suis virtutem 
prabet sanationum, ac per eos zgrotantium mor- 
bis medewur. Nos porro pariter laudantes, ad 
tertium deinceps transeamus viri shncti prodi- 
gium. 


ους τῶν χαµνόντων ἰώμενον. Ἡμεῖς δὲ σὺν αὐτῷ τὸν θεὸν ἀνυμνήσωμεν, χαὶ ἐπὶ τρίτον ἓν- 


στιον τοῦ ὁσίου µετέλθωμεν. 


| τῆς Ιάἀσεως τοῦ δαιμογιῶντος. 


τις ὑπὸ σχαιοῦ δαίµονος ἐλαυνόμενος, 
ὀλίγον χρόνον ὑπ αὐτοῦ χατεχόµενος * 
γυμνός τις xal ῥακοδύτης πὑρίσχετο * 
µονοχίτων xazà χρημνῶν xal βοθύνων 
* ὁτὲ δὲ, εἰς ὄρη χαὶ ἑρημίας καὶ βάρα- 
ενος, δυστυχῶς ἐμαστίζετο * xat ἄλλοτε 
) xai θαλασσῶν ἑλχόμενος, θάνατον ὑπο- 
λει τὸν οἴχτιστον, εἰ μὴ προφθάσας ὁ 
πιος, thv Ὀεραπείαν παρέσχε τῷ xá- 
o0 Πνεύματος χάριτι. Τί γάρ; Ἐξ ἆδο- 
ιχαίῳ συναντήσας ὁ ἄνθρωπος, ὁ τὸ 
κτηµένος τοῦ δαίµονος, ἤρξατο πηδᾷν, 
ity εὐπεριδρόμοις ἐξάλμασι, xal ἀφρὸν 
Ιὦ στόματος, καὶ τοὺς ὀφθαλμοὺς ὑπο- 
3i χαταπλήττειν τὸν ὅσιον. Καὶ δη χατὰ 
σιάζων, αὐτῷ κατεπύρχετο ' ὡς xai δι 
εὔμα βοῖσαι χαὶ εἰπεῖν πρὸς τὸν ὅσιον * 
5 δίχαιε ! Τί, τὰς θίδας καταλιπὼν, ἓν- 
ραγέγονας:; Tt, την Λἴγυπτον ἑάσας, την 
ιτέλαθες ; Tí, τὴν ἔρημον ἀφεὶς, εἰς την 


De ἁαπιοπίαςο sanato. 


Quidam juvenis a svo actus daemone, perque 
tempus haud exiguum tentus, nunc quidem nudus 
pannisve obsitus inveniebatur : nunc autem uua 
indutus tunica, per loca praerupta foveasque prz- 
ceps agebatur : quandoque ad montes, desertaque 
et baratra pulsus, misere vapulabat : nonnunquam 
per aquas et maria tractus, miserabilis mortis pe- 
riculum ingerebat, nisi occupans magnus Pata- 
pius, gratia Spiritus sancti, :egrotanti curationem 
prastitisset. Quid enim? Cum ex improvisu homo 
ille habens daemonis spiritum justo occurrisset, 
mox exsilire ccpit, saltibusque gyro excurrens, 
territare, ac ore spumam despuere, et versarc 


D oculos, sanctumque percellere. Ac vero paulatim 


propinquans, ci infensus ingruebat, ut etiam  spi- 
ritus clamaret per hominem, diceretque ad virum 
sanctum : Ο juste Patapi, | utquid  relietis The- 
bis, huc modo advenisti? Utquid, Agypto valere 
jussa, in urbem te regiam contulisti? utquid, missa 
facta eremo, in mundum  prosiliisti? Aut me in 


COMBÉFISI NOTAE. 


medici alii adhibuevint. Κατάχρηνται. 
fuerint frigide consolandis :egrotis, 
levamine. Erat in Regio codice χατά- 


litura, ut videatur quod restituimus 4" manu scioli 
crasum esse excepto augmento xz. Fuit certeerzsa 
littera. aliqua animo restituenda, qua plane nulla 


interpolata dictione, hiatuque medio efalia fuerit. 
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µακαρίου ἀχούσασα, δροµαίως πρὸς αὐτὸν A ad eam viri beati fama percrebuisset, festina ad 


εται, χαὶ τοῖς ποσὶ τὴν χεφαλην ὑποχύ- 
τῶν Ὑγονάτων ἐφήπτετο, xai τοιάδε γοξρῶς 
Uca, ἐδυσφόρει xaX ἔλεγε ᾽ Δοῦλε τοῦ θεηῦ 
^, Πατάπιε, ἵασαί µε τὴν δύστηνον, την πά- 
pov βοηθείας. Δίδου δῶρον τὸ φάρμακον. 
& γὰρ ὑπολέλειπται. Πάντα εἰς ἰατροὺς xaz- 
» ἄλγος μᾶλλον f) φάρμλχχον ἐγχολπώσασα. 
ἔνος οὖν τοῦ Κυρίου λέγοντος" « Δωρεὰν ἑλά- 
ῥεὰν δότε, » ἴασαί µε, τὴν διττοῖς ὑποχει- 
ιχεσιν * ἀῤῥωστίᾳ xai πενίχ. Διὸ διπλην αἱ- 
ἀντίδοσιν * ἀλεδιφάρμαχον ἴασιν, xat δόσιν 
ον. Οὕτω Yáp σοι χελεύει διδόναι τὸ χάρι- 
ὶ οὕτω µε λαμθάνειν παραχελεύεται. 'O ὃδ 
e, ὥσπερ χατελείσας αὐτὴν, ἀπεχρίνατὸ * 
ύεις τῷ τὲν ἐξουσίαν ἔχοντι, ἕξεις τοῦ πὀό- 
έρας. El πίστιν ἔχεις εἱλικρινῃ καὶ διάθεσιν, 
je καὶ ἀνάλγητος. Ἡ δὲ ταυρηδὺν ἐδόα, xol 
Πίστει προσέρχοµαι, δέσποτα * πίστει τὴν 
Ιμίσοµαι' μὴ οὖν ἁποστραφείην ἡ τάλαινα 
ῦσα τοῦ ἕλχους τὴν ἴασιν * μῆ πάλιν οἴχαδε 
εἴνον χεχτηµένη πορεύσομαι ᾿ οὐ γὰρ φέρω 
ἛἨδόνας. Οὐ στέγω τοὺς αἰχισμούς' µέχρι 
εαρδίας σπαράττει pe * αὐτὴν uou τὴν ψυχὴν 
«5 νόσηµα * ἀλλά δέοµαί σου, ἑλέησόν µε τὴν 
Ὅ δὲ ῥαγδαίως αὐτῆν ὑπὸ τοῦ πάθους ἁλγυ- 

ἑωραχώς, ἐπέτρεπεν ἐπιδειχνύειν τὸν 16- 
νοσήµατος. Καὶ δη ctv ἁγίαν αὐτοῦ χεῖρα 
τῷ μαζῷ, xal thv σφραγίδα τοῦ σταυροῦ 
µενος, ἔνθα τοῦ χαρκίνου τὸ πάλος ἐτύγχανς, 
»s; αὑτήν ' "0 θεὸς, ὦ γῶναι, εἰς ὃν σὺ πι- 
3 πρὸς ἡμᾶς παραγέγονας, αὑτός σου τὴν 
δεξάµενος , ἀνταμείφεται τοῦ πάθους τὴν 
h μὲν γὰρ πίστις σου, “ολμηρά τε xat ζέου- 
b πάθος, χἀ)επόν τε xal δυσίατον. "AXI «Ἠ 
[ου σέσωχέ σε, πορεύου cig εἰρήνην.» Καὶ 
) ἡ γυνὴ, ὑγιῃη λαθυῦσα τὸν μαξὸν καὶ ἀνάλ- 
βοξάζουσα τὸν θεὸν, τὸν ἀεὶ παρέχοντα τοῖς 
&v ἱαμάτων τὴν δύναμιν. 


z τοῦ ἁγίου Παταπίου τὰ θαύματα. Ταῦτα 
ἔνου πόνων τὰ ἔπαθλα, αὕτη f) μερικἣ τῶν 
00 γενομένων τεραστίων διῄγησις. Τοιαύταις 
€ τοὺς ἑαυτοῦ θεράποντας ὁ Δεσπότης φ')ο- 
€ Ἑν γὰρ τῷ ὀνόματί µου, φησὶν, ὃ ἑὰν 
ια παρὰ τοῦ Πατρός µου, δώσει ὑμῖν.» Καὶ 
χατὰ τὴν παροῦσαν ζωὴν παρὰ θὲοῦ τῷ δι- 
δωρημένα, τοιαῦτα * τὰ δὲ μετὰ τὴν ἐνθένδε 
εσιν, οἷα χα) ὅσα * & xai µέχρι τοῦ vov ἆδε- 
γῳδυύµενα * ἃ διὰ τὴν τοῦ λόχου παράτασιν, 
ἐπιμνησθῆναι oóx ἔχρινα., μή πως τῷ πλή- 
θαυμάτων εἰς ἁπ.στίαν ἔλθοιέν τινες, ὅπερ 
εινον. 'AAX ἐχεῖνα στόµασι μὲν ἀνθρώπων 
᾿ἀδόμενα, Θεῷ δὲ µόνῳ, τῷ δι’ οὗ γεγόνασι 
ὀμενα, ἐνταῦθα τὸν λόγον καταπαύσωμεν, 
τρότερον περὶ τῆς αὐτοῦ διαλεχθέντες πρὺς 
ταστάσεως. 
uh. x, 8. 


z Luc, vit, 90. 8 Joan, xvi, 20. 


eum venit, caputque inclinaus ejus pedibus, genua 
apprehendit, ac lamentabiliter supplicans, in hunc 
modum quiritari capit, ac dicere : Dei universo- 
vum secve, Patapi, sana me miseram , omni. plane 
auxilio destitutam. Gratis pr::be remedium. Nihil! 
siquidem reliquum est. Omnia insumpsi in medi- 
cos, dolore potius sinu collecto , quam remedio. 
Memor igitur Domini dicentis: « Gratis accepi- 
etis, gratis date? ; » sana. duplici nlceri obnoxiam , 
agritudini, inquam, ct paupertati. Quamobrem 
rogo duplicem retributionem, nimirum medica- 
mentum quod imnorbum depellat, dationenque pre- 
tio liberam. Sic enim ille precipit ut des munus, 
hortaturque et monet ut eo modo ipsa accipiam. 


B At vir beatus, miserautis specie : Si credis, in- 


quit, ei qui habet potestatem, intentum desiderio 
linem consequeris. Si habueris sinceram fidem ac 
affectionem , sana eris et a dolore immunis. li!a 
vero velut tauri sublato mugitu altum clamans, 
ait : Credens accedo, domine; lide sanitatem re- 
portabo; ne efgo misera, non curato vulnere re- 
diero; ne iterum cancro laborans domum abiero ; 
non enim fero cruciatus; non sustineo poenam ; 
ad usque imum cor discerpit ; ipsam animam mor- 


bi vis tabefacit : sed rogo te ut miserearis mei 


misere. ls porro, ubi horribilius vidisset dolore 
eruciatam, jussit ut morbi locum ostenderet. Ac 
vero sacra mauu mamma imposita, crucisque si- 
gnaculo, qua parte cancer exedébat, expresso, 
ait ad eam : Deus, o mulier, in quem credens ad 
nos venisti, ipse Lua suscepta fide probataque, 
sauam sospitemque a morbo efficiet. Sane quidem, 
est files prastaus accensaque, at. morbus gravis, 
et difficilis curatu ; enimvero, « Fides tua te s:l- 
vam fecit; vade in pace *. » Abiitque mulier rc- 
cepto sano ubere ac dolore vacuo, Deui glorifi- 
cans, qui semper sanationum virtutem prabet 
sanctis suis. 


Ea sunt sancti Patapii miracula : hec laborum 
ejus premia. Ic ab eo patratorum prodigiorum 
particularis narratio. Sic Dominus servis suis 
magnifice retribuit. « Si quid enim, inquit, pe- 


D tieriis Patrem. in nomine meo, dabit vobis 5. » 


Ac quidem justo, dum esset in. humanis, a Deo 
donata, iia. liabent ; ubi autem migrasset con- 
cessa, atque hactenus omnium decantata ore, 
qualia sunt. ac. quanta? Porro visum est ut ne 
modo ecavendze prolixitatis gratia, eorum mentio- 
nem iuferam, ac ne miraculorum copia nounullos 
in incredulitatem impellat, quod non admodum 
expedit. Relinquentes ergo hominum celebrata ore, 
Deoque soli, cujus sunt patrata virtute , cognita, 
finem hic dicendi faciamus, ubi duntaxat pauca 
quedam de ejus ad Deum trawssitu. disscrue- 
rimus. 
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De viri justi ab humanis ad. Deum migratione. 


Mic itaque vir beatus, ubi sapienter omnia, 
aique ut Deo. placitum esset, in vita gessisset, 
seque prudentem patremfaiilias exhibuisset , to- 
tum se Dei vasculum atque ad euin transitum come- 
paratum | fecit. Quapropter, immarcescibili a Deo 
accepta corona, in :terna tabernacula, angelorum 
contubernalis effectus , apostolorumque consertus 
choris et sedibus, ac sanctorum comes, recipitur. 
liaud tamen ea prius contigere, quam vir admira- 
bilis, patribus qui monasterium illud colerent, 
fratribus pariter atque senibus, « meliora ac sa- 
lutaria » enarrasset. Quippe erant id temporis, 
masti omnes, vullu demisso, tristes cernui, ac 
quibus vita taedio esset. Qualia enim quantave lu- 
gubriter ab eis decantata? Cur enim, inquit, pa- 
ter, omnibus relictis, in alienam peregrinamque 
regionem migras? Quidni vero, prius ipsi migra- 
vimus, ac tu deinceps filiorum amans? Eniumvero 
furto nobis sublatus es, qua nescimus ratione. De- 


pradatione amisimus thesaurum pretiosum. Quis 


deinceps nos ditaturus est, morbosve nostros cu- 
raturus ? llac alii clamabant, alii se lacerantes 
iamentabantur, aliique modis aliis calamitatem 
(uneste deplorabant, omnisque consolationis locus 
submotus erat. 

Quid vero vir ille vere beatus? Cum se quidem 
ja defectum vidisset, proximeque ad Deum pro- 
lecturum, huc illucque blande intuens , ait : Ne, 
(ilii dulcissimi, super me f[leveritis, nec vestrum 
patrem. lamentis prauniseritis : imo precibus, 
quas eructetis ex imo corde, quo meorum deli- 
ctorum absolutionem inveniam, fiduciamque ad 
immensum luien illud decoris inaccessibilis, cum 
wremendo ejus tribunali sisti babuerim. Ne ergo, 
lilii, lugeatis. Plane enim ad eum migro, qui vo- 
cat: vos autem, fratres patresque, « vobis atten- 
dite et universo gregi vestro b. » Scitis ut sim 
vobiscum conversatus, utque vobiscum vixerim 
ac ministraverim. Omnes ut ineipsum dilexi ; 
oiunes palerne amavi fovique ; nemo est cui 
M'e Servum non addixerim , propter eum qui 
ila jussisset. Ubi vir beatus hc disseruisset 
ac iis similia , simulque singulos pro aetatis 
cujusque ac dignitatis modo, adhortatus esset, 
senes quidem ut patres (86), juvenes autem juxta 
quod eis conducibile erat , omnibusque quod cui- 
que esset congruum prascripsissel, ac preces ad 
Deum consumnasset, obdormivit in pace, tra- 
deus animam in manus angelurum, inejus gloriam 


b Act, Xx, 928. ΄ 


S. ΑΝΡΗΕΑ CRETENSIS 
Α Περὶ τῆς ἐκ τῶν ἔνθεν πρὸς Θεὸν τοῦ δικαίον 


- 


173 


ἑκδημίας. 

Οὗτος τοιγαροῦν ὁ µακάριος ἅπαντα σοφῶς χαὶ 
θεαρέστως χατὰ τὸν ἑαυτοῦ διαπραξάµενος βῶν, 
xal τις φρόνιµος οἰχοδεσπότης ἀναδειχθεὶς, ὅλον 
ἑαυτὸν θεοῦ δοχεῖον εἰργάσατο, χαὶ πρὸς τὴν ἔνθεν 
ἐχεῖ µετάδθασιν ἔτοιμον. Ἐντεῦθεν στέφανον ix 
θεοῦ δεξάµενος ἁμαράντινον, εἰς τὰς αἰωνίους σχη- 
νὰς εἰσοιχίζεται, χαὶ Ὑίνεται τῶν ἀγγέλων συνόµι- 
λος" τῶν ἁποστόλων συγχορευτῆς xal συγχάθεξἑρος, 
xa τῶν ἁγίων σωνέχδηµος. "AX οὐ πρότερον ixti- 
wp ταῦτα συνέθα.νε πρὶν ἂν ὁ θεστέσιος τοῖς thy 
μονΏν οἰχοῦσι Πατράσι, ἁδελφοῖς τε xai Ὑέρουσν 
ἐξτγήσατο τὰ « χρείττονα xal σωτηρίας ἐχόμενα, » 
"σαν γὰρ ἅπαντες τὸ τηνιχαῦτα σχυθρωτοὶ, χατ- 


5 τρεῖς, λελυπηµένοι, χάτω νεύοντες, xat τοῦ ζήν ba 


τοὺς ἀποστεροῦντες. Ola γὰρ xai ὅσα τὰ παρ) ἐχεί- 
vtov γοερῶς ἐπαδόμενα, "Iva τί γὰρ, Πάτερ, one, 
πάντας χαταλιπὼν, εἰς ἀλλοδαπὴν xai ξένην χώρεν 
µεθίστασαι:; Τί μὴ πρότερον ἡμεῖς µετῳχίσθηµεν, 
χαὶ εἶθ᾽ οὕτω c0, ὦ φιλότεχνε; 'AXX' ἐχλάκης dg 
ἡμῶν ὡς οὐκ ἔγνωμεν. Ἐσυλίβθης ὁ 0nsaup ὁ ce- 
λύτιμος. Τίς ἔσται λοιπὸν ὁ πλουτίσων ἡμᾶς, ἡ ὁ 
θεραπεύσων τὰς νόσους; Ταῦτα οἱ μὲν ἑἐδόων, οἱ ἃ 
ἐθρήνουν σφαδάζοντες, καὶ ἄλλοι ἄλλως τὴν συµφ” 
ρὰν ἑχτραγφδοῦντες Ἱλάλαζον, χαὶ τόπος ἅπας πα” 
ρηγορίας ἀπῴχιστο. 

Τί δὲ ὁ μαχάριος ἐχεῖνος ὄντως ἀνήρ; δη μὲν 
ἐχλελοιπότα ἑανυτ.ν θεασάµενος, τῆς δὲ πρὸς θεν 
ἔτοιμον ἐχδημίας, τῆδε χἀχεῖσε τὸ γλυκὺ ἐπανσαίν 
yas ὄμμα, ἔλεγεν Μὴ χλαίετε Ec ἐμοὶ, yAuxitstt 
τέχνα, μτδὲ θρῄνοις προπέµψητε τὸν ἡμέτερον Dl 
τἐρα. Ἁλλ' εὐχαῖς ἐκ βάθους ἐρευγομέναις χαρδίε, 
ἵνα εὕρω λύσιν τῶν ἑπταισμένων pow, καὶ capite 
clay τὴν πρὸς τὸ ἀμήχανον φῶς τοῦ ἀπροσίτου xi- 
λους, ἠνίκα µε παραστῆναι δεἠήσει τῷ φοθερῷ αὖτά 
βήµατι. Mh οὖν κλαίετε, τέχνα" ἐγὼ γὰρ πάνοκ 
πρὸς τὸν χαλοῦντα µεθίσταµαι. Ὑμεῖς δὲ, ἀδελρὰ 
καὶ πατέρες, « προσέχετε ἑαυτοῖς, xal σύμπαντι o 
ποιμνίῳ ὑμῶν.» Τὴν μεθ) ὑμῶν µου ἀναστροῦ 
µεμαθήχατε: πῶςτε ὑμῖν συνδιῆξα, καὶ πῶς be 


. voa. Πάντας ὡς ἐμαυτὸν ἠγάπησα * πάντας Ur 


ξα * παντὶ ἐμαυτὸν χατεδούλωσα, διὰ τὸν οὕτω toU 
τάξαντα. Ταῦτα xai τούτοις παραπλήσια Üuir- 
χθεὶς ὁ µακάριος,ἅμα δὲ καὶ παραινέσας αὑτᾶς T 
ἑχάστῳ χατὰ τὸ µέτρον τῆς τε ἡλικίας xal Ais 
αὐτοῦ * τοῖς μὲν πρεσθύταις, ὡς Yépouot "^ * τοῖς 8 
νέοις, ὡσαύτως πρόσφορα * xat πᾶσι κατὰ τὸν εἰχό- 
τα λόγον διαταξάµενος, xal τὴν πρὸς θεὺν eit 
πιτελέσας, ἐχοιμήθη £v εἰρήνῃ, παραδοὺς «ly Ue" 
hv εἰς χεῖρας ἀγγέλων, εἰς δόξαν καὶ ἔπαινον e 


VARLE LECTiONES 


1ο αὐτῷ. — !* πατρᾶσι. 


COMBEFISII NOTE. 


(86) Senes quidem uti patres, Manifesta. allusio 
est td Pauli doctrinam [E TVimoih. v, ex quo margini 
ascripsiimus, ἀντὶ τοῦ, Yépouot, τὸ, πατράσι. Plane 


vero, non eadeui omnibus congruunt; ac mars 
est tenere in his modum... — 
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IN S. PATAPIUM. 


1234 


προσλαθόντος αὐτὴν. Τὸ δὲ τίµιον αὐτοῦ χαὶ ἱερώτα- À et laudem qui eum assumpsisset. Ejus porro pre- 


τον λείφανον, οἱ τῆς ἁγίας μονῆς ἐς xautby ὁμόσε 
γενόμµενοι, χαὶ ἐν τιμῇ xal δόξῃ χηδεύσαντες, ἐν τῷ 
vat τοῦ ἁγίου προφήτου Προδρόμου καὶ Βαπτιστοῦ 
Ἰωάννου χατέθεντο" τοι ἐν τῇ αὑτῇ εὐαγεστάτῃ 
τῶν Αἰγυπτίων μονῇ, Φαλμοῖς καὶ Üpvotg xat ᾠδαῖς 
πνευματιχαῖς προπεμφάμενοι, δόξαν τε xal αἶνον 
ἀναπέμψαντες τῷ τῆς Qon. καὶ θανάτου τὴν ἔξου- 
alav ἔχοντι. 


Ἡμεῖς οὖν, ἀγαπητοὶ, ἐπὶ πᾶσι τοῖς λεχθεῖσι 
τὸν θεὺν ἀνυμνήσαντες, καὶ ταῖς ἄνω τῶν δικαίων 
μοναῖς τὺν ὅσιον τοῦτον οἰχῆσαι πιστεύσαντες, αὐτοὶ 
κατὰ τῶν παθῶν ἑνστησάμενοι τρόπαιον, εἰς τὸν τῆς 
ἁπαθείας χαταντγσωμεν λιμένα: ἐχεῖνα μεθ Eau- 
τῶν συνεισφέροντες, τὰ ἐφ᾽ of; τὸ θεῖον ἀγάλλεσθαι 
πέφυχεν * bv ᾧ xai γενόµενοι, τῆς μετὰ τῶν ἀξίων 
τελείας καταπαύσεως τύχοιμεν, xal τῶν ἐπηγγελ- 
pévov ἀγαθῶν, χάριτι χαὶ φιλανθρωπ!ᾳ τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, μεθ) οὗ τῷ Πατρὶ πᾶσα δόξα, 
τιμή, χράτις, µεγαλοσύνη τε xal μεγαλοπρέπεια, 
Bpa τῷ ἁγίῳ xaX ζωοποιῷ Πνεύματι, νῦν καὶ à, 
xai εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾽Αμίν. 

ΕΓΚΩΜΙΟΝ 
Tóv fíovr δη.οῦν τοῦ µακαρ/ου Παταπίου τέ- 

Jetov, ἀπὸ φωνῆς ᾿Αγδρέου ἀρχιεπισκόπου 

Κρήτης. 

Πάντα πιστεύειν ἄξιον τὰ ὄντως Octa xal ἀνθρώ- 
ποις συμφέροντα. Πιστεύεται δὲ 6v ἁγοῆς τὰ τοιαῦτα, 


ὥς ὁ θεῖος χρησμός" ἀχοὴ γὰρ, διὰ λόγου * λόγος δὲ C 


πάντως εἰπεῖν, 6G ἀγαθῆς προαιρέσεως προερχόµε- 
νος, δι’ ἧς ὁ μισθὸς τοῖς μὴ νωθροῖς εὑρισχκομένοις 
&v οὐρανοῖς ἀπόχειται. Οὐκοῦν ἐπειδ] χαὶ λόγος 
ἡμᾶς ἐν τῇ ἀγήρῳ προτρέπεται χώρᾳ, πρὸς ἁπόλαυ- 
σιν ἀγαθῶν xal δόξαν ἓν θεῷ !'", μετὰ πολλῆς ἀχρι- 
θείας τὰ χείλη χινήσαντες, τοῦτον ὡς χρέος προσθή- 
σωμεν ΄ ἵν' οὐ µόνον ἡμεῖς ἁμοιθὴν ὑπὲρ τοῦ (ate 
χατάσχωµεν, ἀλλὰ xai πλέον ὑπὲρ (y!*, Ἐπεὶ καὶ 
τούτου χάριν διαγράφονται πάντα" ὡς διὰ τῆς τοιαύ- 
476 λοιπὸν ἀχροάσεως, πολλάκις τινὲς τὸν ἴσον βίον 


tiosas sacratissimasque reliquias, convenientes 
pariter sacri illius monasterii viri, honorabili ac 
glorioso funere prosequentes, in sancti prophcetze 
Precursoris Baptisteque Joannis de sacra, hoc 
est, in eodem ipso sanctissimo /Egyptiorum mo- 
nasterio, psalmis et hymnis, canticisque spiritalibus 
preeuntibus, deposuerunt, gloriam et laudem ei 
submittentes , qui habet potestatem vite et 
mortis. 

Nos igitur, dilecti, in omnibus dictis laudantes 
Deum, dicta, sanctumque istum in coelestibus 
justorum mansionibus habitare credentes, erecto 
adversus vitia animique perturbationes tropao, in 
portum securum et a perturbationibus tutum 
Occurramus; ea conferentes nobiscum, quibus 
Deus delectari solet : in quo etiam consummatam, 
cum iis qui digni sunt, requiem consequamur, ac 
promissa bona : gratia clementiaque Domini nostri 
Jesu Christi , cum quo Patri omnis gloria , pote- 
stas, magnificentia, 3c decor, una cum sancto et 
vivifico Spiritu, nunc et semper, et in sxcula sz- 
culorum. Amen. 


ENCOMIUM (87) 


Quo declaratur vita beati Patapii, viva voce Andrec 
archiepiscopi Creta. 


Sunt fide digna, si qua revera divina sunt ac 
hominibus conducibilia. Ejusmodi autem res, ex 
auditu creduntur , quemadmodum habet. divisum 
oraculum : fide$ enim, per sermonem ; sermo au- 
tcm, ut ita omnino dicam, ex bona voluntate pro- 
cedit; qua, iis qui non fuerint deprehensi segnes 
reposita est merces in celis. Quoniam igitur 9t 
sermo ad regione: nos immortalem, bonorumque 
fruitionem, ac divinam gloriam impellit, omni 
diligentia moventes labia , hocce sermonis debiti 
partem adjiciamus : ut non solum ipsi zequam rvc- 
cipiamus mercedem, sed et plures majoris aliqui. 
emolumenti percipiant (88). Nam el ea de causa 


VARLE LECTIONES. 


55 ἔνθεοι. !* Leg. πλεῖον ὑπερώναντο, 


COMBEFISII ΝΟΤΗ. 
(87) Sonat. titulus, non Andream, sed ejus stu- D rint ; eo modo quo ille in laudem Georgii, ex fide 


diosum, velut ab ejus ore acceptum, edidisse ; quo- 
molo exstant. quiedam in Dibl. Gr. 'Azb φωνῆς 
Δαμασγχηνοῦ ' habeoque ex Regiis codicibus quz- 
dam ᾽Απὸ φωνῆς Θεοδώρου ἀθθᾶ, qui videntur 
Leontii Byzantini, cujus etiam fuerit luculenta illa 
oratio in Mediam Pentecostem, iisdem ftegiis co- 
dicibus nomine Leontii presbyteri Constant. Codex 
24116 mendosus, quanquam antiquus. Est non minus 
laudando Patapio, quam illustrando Andrez, quem 
jta Deus sollicitaverit ad sanctorum celebrandas 
laudes, velut olim Hieronymum nostrum ad Scri- 
pure lectionem, quem ejus maximum interpretem 
delegisset. Sic certe Andreas praecipuus fuit in 
declamandis maxime exornativis sermonibus, ut 
vel ipsi, quos paucos damus ex Regia gaza probant. 
Nec dubium exstare in Bibliothecis aliis, non pau- 
cos alios; maximamque partem, quos Metaphra- 
ρίος ἀδεσπύότους habet, nullique ascriptos, ejus fuc- 


Regii codicis ipsi vindicatus. Exordium magnam 
habet utilitatem : atque utinam sibi quisque scri- 
ptum editumque arripuerit, videritque quo possit 
exercere talentum, atque aliquid inferre in lucra 
Pomini! Magnum eerte et ego cum Andrea arbitror 
plerisque maxime clericis, hac in parte, creatuiu 
periculum , quibus sic infossa maneant obrutaque 
ominica talenta, ae neglecta fratrum salus rc- 
fectioque : qua de re ad Ámphil. adducto Chryso- 
$tomo, titulo melius fuerit, ut τῷ, τέλειον, referat 
βίον vitam perfectam Patapii, cujus sit laudatio 
ee. 

(88) Plures majoris aliquid emolumenti percipiant. 
Sic nobis formavimus litteram, non tamen omnino 
lit Satis, «b, ὑπὲρ τοῦ, fuerit ἀντὶ, ὑτὲρ αὐτοῦ. 
uempe λόγου. Ασο proindecrit in sequenti, ὑπὲρ. 
Qv, oratione hiatu abrupta. 
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προσλαθόντος αὑτόν. Τὸ δὲ τίµιον αὐτοῦ xat ἱερώτα- À et laudem qui eum assumpsisset. Ejus porro prc- 


τον λείφανον, οἱ τῆς ἁγίας μονῆς ἐς ταντὸν ὁμότε 
γενόµενοι, xaX ἐν τιμῇ xal δόξῃ χηδεύσαντες, ἐν τῷ 
ναῷ τοῦ ἁγίου προφήτου Προδρόμου καὶ Βαπτιστοῦ 
Ἰωάννου κατέθεντο" τοι ἐν τῇ αὑτῇ εὐαγεστάτῃ 
τῶν Αἰγυπτίων μονῇ, Φαλμοῖς καὶ ὄμνοις xat ᾠδαῖς 
πνευματικαῖς προπεμφάµενοι, δόξαν τε xat αἶνον 
ἀναπέμψαντες τῷ τῆς (urn; xal θανάτου τὴν ἔξου- 
αίαν ἔχοντι. 


Ἡμεῖς οὖν, ἀγαπητοὶ, ἐπὶ πᾶσι τοῖς λεχθεῖσι 
τὸν Θεὸν ἀνυμνήσαντες, xai ταῖς ἄνω τῶν δικαίων 
μοναῖς τὸν ὅσιον τοῦτον οἰχῆσαι πιστεύσαντες, αὑτοὶ 
κατὰ τῶν παθῶν ἐνστησάμενοι τρόπαιον, εἰς τὸν τῆς 
ἀπαθείας χαταντ/σωμεν λιμένα * ἐχεῖνα μεθ) £au- 
τῶν συνεισφέροντες, τὰ ἐφ᾽ ol; τὸ θεῖον ἀγάλλεσθαι 
πέφυχεν * ἐν ᾧ xat γενόµενοι, τῆς μετὰ τῶν ἀξίων 
τελείας καταπαύσεως τύχοιμεν, καὶ τῶν ἐπηγγελ- 
µένων ἀγαθῶν, χάριτι χαὶ φιλανθρωπίᾳ τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, μεθ) οὗ τῷ Πατρὶ πᾶσα δόξα, 
τιµῃ, χράτες, µεγαλοσύνη τε xal μεγαλοπρέπεια, 
ἅμα τῷ ἁγίῳ xaX ζωοποιῷ Πνεύματι, νῦν καὶ ἀεὶ, 
xai εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾽Αμήν. 

ΕΓΚΩΜΙΟΝ 
Τόν flor δη.Ίοῦν τοῦ gaxaplov Παταπίου τέ- 

«ἲ8ιο», ἀπὸ φωνῆς ᾿Αγδρέου ἀρχιεπισκόπου 

Κρήτης. 

Πάντα πιστεύειν ἄξιον τὰ ὄντως θεῖα καὶ ἀνθρώ- 
ποις συμφέροντα. Πιστεύεται δὲ δι ἁχοῖς τὰ τοιαῦτα, 


ὥς ὁ θεῖος χρησμός ' ἀχοὴ γὰρ, διὰ λόγου * λόγος δὲ C 


πάντως εἰπεῖν, ἓᾷ ἀγαθῆς προαιρέσεως προξρχόµε- 
νος, δι’ ἧς ὁ μισθὸς τοῖς μὴ νωθροῖς εὑρισχομένοις 
&v οὐρανοῖς ἀπόχειται. Οὐκοῦν ἐπειδὴ xal λόγος 
ἡμᾶς ἓν τῇ ἀἁγήρῳ προτρέπεται χώρᾳ, πρὸς ἁπόλαυ- 
σιν ἀγαθῶν καὶ δόξαν ἓν θεῷ '*, μετὰ πολλῆς ἀχρι- 
θείας τὰ χείλη κινῄήσαντες, τοῦτον ὡς χρέος προσθή- 
σωμεν * ἵν' οὐ µόνον ἡμεῖς ἁμοιθὴν ὑπὲρ τοῦ ἴσως 
χατάσχωµεν, ἀλλὰ xai πλέον ὑπὲρ (v!*, Ἐπεὶ καὶ 
τούτου χάριν διαγράφονται πάντα" ὡς διὰ τῆς τοιαύ- 
της λοιπὸν ἀχροάσεως, πολλάχις τινὲς τὸν ἴσον βίον 


tiosas sacratissimasque reliquias, convenientes 
pariter sacri illius monasterii viri, honorabili ae 
glorioso funere prosequentes, in sancti prophetze 
Precursoris Baptistiàque Joannis xde sacra, hoc 
est, in eodem ipso sanctissimo JEgyptiorum ma- 
nasterio, psalmis et hymnis, canticisque spiritalibus 
prieeuntibus, deposuerunt, gloriam et laudem ei 
submittentes , qui habet potestatem — vite οἱ 
mortis. 

Nos igitur, dilecti, in omnibus dictis laudantes 
Deum, dicta, sanctumque istum in coelestibus 
justorum mansionibus habitare credentes, erecto 
adversus vitia animique perturbationes tropao, in 
portum securum et a perturbationibus tutum 
occurramus; ea conferentes nobiscum, quibus 
Deus delectari solet : in quo etiam consummatam, 
cum iis qui digni sunt, requiem consequamur, ac 
promissa bona : gratia clementiaque Domini nostri 
Jesu Christi , cum quo Patri omnis gloria , pote- 
stas, magnificentia, 96 decor, una cum sancto el 
vivifico Spiritu, nunc et semper, et in szcula sz- 
culorum. Amen. 


ENCOMIUM (87) 


Quo declaratur vita beati Patapii, viva voce Andree 
archiepiscopi Creta. 


Suut fide digna, si qua revera divina sunt ac 
hominibus conducibilia. Ejusmodi autem res, ex 
auditu creduntur, quemadmodum habet. divinum 
oraculum : fide$ enim, per sermonem ; sermo au- 
lem, ut ita omnino dicam, ex bona voluntate pro- 
cedit ; qua, iis qui non fuerint deprehensi segnes 
reposita est merces in colis. Quoniam igitur et 
sermo ad regionem nos immortalem, bonorumque 
fruitionem, ac divinam gloriam impellit, omni 
diligentia moventes labia , hocce sermonis debiti 
partem adjiciamus : ut non solum ipsi zequam rc- 
cipiamus mercedem, sed et plures majoris aliqui.l 
emolumenti percipiant (88). Nam et ea de causa 


VARLE LECTIONES. 


15 Ey0cot,— !* Leg. πλεῖον ὑπερώναντο, 


COMBEFISII] NOT £. 
(87) Sonat. titulus, non Andream, sed ejus stu- D rint ; eo inodo quo ille in. laudem Georgii, ex fide 


diosum, velut ab ejus ore acceptum, edidisse ; quo- 
molo exstant. qu:edam in Bibl. Gr. Απὸ φωνῆς 
áapacvnvoo* haheoque ex Regiis codicibus quz- 
dam 'Az^ φωνῆς Θεοδώρου à66à, qui videntur 
Leontii Byzantini, cujus etiam fuerit luculenta illa 
oratio in Mediam Pentecostem, iisdem Regiis co- 
dieibus nomine Leontii presbyteri Constant. Codex 
3atis mendosus, quanquam antiquus, Est non minus 
laudando Patapio, quam illustrando Andrez, quem 
jta Deus sollicitaverit ad sanctorum celebrandas 
laudes, velut olim Hieronymum nostrum ad Scri- 
pture lectionem, quem ejus maximum interpretem 
delegisset. Sic certe Andreas praecipuus fuit in 
declamandis maxime exornativis sermonibus, ut 
vel ipsi, quos paucos damus ex Regia gaza probant. 
Nec dubium exstare in Bibliothecis aliis. non pau- 
cos alios; maximamque partem, quos Metaphra- 
ρίες ἀδεσπύτους habet, nullique ascriptos, ejus fuc- 


Regii codicis ipsi vindicatus. Exordium magnam 
habet utilitatem : atque utinam sibi quisque scri- 
ptum editumque arripuerit, videritque quo possit 
exercere talentum, atque aliquid inferre in lucra 
Pomini! Magnum certe et ego cum Andrea arbitror 
plerisque maxime clericis, hac in parte, creatuui 
periculum , quibus sic infossa maneant obrutaque 
ominica talenta, ae neglecta fratrum salus rc- 
fectioque : qua de re ad Ámphil. adducto Chryso- 
s$tomo, titulo melius fuerit, ul ti, τέλειον, referat 
βίον vitam perfectam Patapii, cujus sit laudatio 
«ee. 

(88) Plures majoris aliquid emolumenti percipiant. 
Sic nobis formavimus litteram, non tamen omnino 
lit $3lis, τὸ, ὑπὲρ τοῦ, fuerit ἀντὶ, ὑπὲρ αὐτοῦ, 
nempe λόγον. Ac proinde erit. in. sequenti, ὑπὲρ. 
Q7, oratione hiatu abrupta. 
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omnia perscribuntur : adeoque continget ut ex tali A ἐπιχτήσοντα,' ὥς που xal qnatv ὁ προφήτης, πρὸς 


auditione, sibi nonnulli »quali morum honestate 
vitam comparent, quemadmodum ait quodam loco 
propheta (89) datam a Deo in adjutorium ejusmodi 
rem, Nam cum vita nostra sit tanquam via, utrius- 
que vero ad eam gradiendam, ductor aliquis, 
ceu quis in propriis locis, itineris monstrandi ac 
ducatus peritus, eorum rudibus quaratur; quod 
seriptam spiritalem doctrinam przstare ad iler 
ejuscemodi ostensum est, bene desideratis. 

Quia igitur solus ipse via est Dominus noster 
Jesus Clristus ο, velut docti ab eo, quando et 
istud veritas est, siquidem etiam ab ipso habemus 
vitas, non gravabor ipso mihi sermonem hanc 
subministrante, viam vitze in veritate ostendere. 
Ego (quippe opere pretium est ut et deinceps 
quod mihi ex inobedientia commissum est, fatear 
crimen, seu potius, ut quod factum est, dicam 
oraculum mirabile) cum segnitiem velut mentis 
alumnam captassem, aperta increpatione fui ob- 
jurgatus, ut. servum nequam 4, qui male abscon- 
dissem talentum, audiverim. Nec me dico esse, 
velut non sim, aut jacto sermonis rudem : sed 
fore pronuntio, ut quantus quisque sit in bonis 
operibus sit, hoc est, sive videat in illis ac ipse 
perspicax sit, sive audiat et doctrina intelligat, 
velut qui occultaverit talentum, puniatur, si ta- 
cuerit : utque iterum, quisquis sermone provo- 
cando ad opus manifestaverit, a reatu liber justi- 


ficandus sit, eo quod justificationes Dei occultare ( 


noluerit. lta peccare mihi videtur, Sicut servus 
ille malignus, qui noluit vitam virtutibus illustrem 
predicare. « Quis loquetur potentias Domini, in- 
quit, auditas faciet omnes laudes ejus *? » Viden' 
ut laus ejus ex narratione perspiciatur ? « Audite 
hac, omnes gentes f. » Quorsum vero ? Quia « Do- 
minus regnavit, decorem indutus est 8. » Hoc 
est : Nos in seipso praclare disposuit, ac ceu ne- 
cessariumornatum gestavit. Idcirco in alio rursum 
propheta ait : « Exalta in fortitudine vocem 
tuam b (90).»Jubet exaltare vocem, velut non sit vox 
alia sublimior quam ut enarrentur divine artis 
epera : cujus rei propheta in psalmis testis est. 
Quanquam enim horrendum incarnationis ejus 
sacramentum singularem quamdam admirationem 
habeat, verum fuit exhibita tanta hzc misericor- 
dia, ut efficeremur digni omnes (91). Quippe rem 


* joan. xiv, 6. 4 Matth. xxv, 96. * Psal. cv, 


βοήθειαν το.οῦτον δεδύσθαι χρτµα εἰπὼν ix Oeo). 
Καὶ γὰρ inp! ὁδὺς 6 βίος μὲν ἡμῶν ἑνδείχνυται, 
χειραγωγὸς δὲ πρὸς ἀμφοτέρους mobs τοῦτον, χαθά- 
περ τις £v τόποις ἰδίοις, τοῖς πρὸς πορείαν αὐτοῦ ly 
τούτοις οὖσιν ἀπείροις, ζητεῖται πρὸς ὁδηγίαν ἔμ- 

ειρος, οὕτως ἡ Ὑραφομένη πνευματιχὴ θεωρία 
πρὺς τὺ τὴν πορείαν ἑἐδείχθη ποιεῖσθαι, xal 3ο- 
θεῖσθε. 


Ἐπεὶι οὖν µόνος αὐτὸς ὑπάρχει ὁδὸς ὁ Κύριος 
ἡμῶν Ἰησοῦς Χριστὸς, ὡς ὑπ αὐτοῦ διδαχθέντες" 
ἐπεὶ xal ἀλήθεια τὸ τοιοῦτον, ὑπὲρ ὧν καὶ τὸ ζὲν 
ἐξ αὐτοῦ ἑσχηχότες, τὴν 605v ὑποδεῖξαι ἓν ἀληβείᾳ 


B τῆς ζωῆς, μὴ ὀχνήσωμεν, αὐτοῦ τὸν λόγον ἡμῖν yop- 


9 


eso 


Πηγοῦντος τοῦτον. Ἐγώ ^ λοιπὸν γὰρ ὁμολονῖσαι 
χαλὸν καὶ τὸ διὰ παραχοῆς Υενηθέν por ἁμάρττμε, 
μᾶλλον δὲ εἰπεῖν θαυμ.αατὸν ἄχουσμα " τὸν ὄχνον ὡς 
σύντροφον γνώμης ἑπ'.λαθόμενος, φανερῶς ὠνειδί- 
σθτν, ὡς δοῦλος εἰπεῖν ὀχνηβὸς, τὸ τάλαντον ποντρᾶς 
ἀποχρύψαι. Καὶ οὐχ ὡς μὴ ὄντα µε εἶναι, ἢ ἰδιώτην 
λέγω τοῦ λάγου * ἁλλ᾽ ὅτι xaX md; ὃς ἐὰν γένται 
ἐν ἁγαθοῖς ἔργοις ' τουτέστιν εἴτε βλέπων Ev τούτος, 
εἴτε 6$ γαὶ ἀχούων, ὁμοίως ὡς ἀποχρύπτων τἆλαν- 
τον βλέπεται, εἰ σιγήτη ^. xaX ὃς πάλιν πρὸς ἔργα- 
σίαν διὰ τοῦ λόγου el φανερώσῃ, διχαιοῦται ὰντρω- 
θεὶς τῆς χατακρίσεως, δι ὧν τὰ τοῦ θεοῦ δικαιώµατα 
ἀποχρύψαι ὡς φθονερὸς οὐχ ἠθέλησξ δοῦλος. OU: 
μοι δοχεῖ xal μάλιστα βίον Evápetov γεγονότα᾽ ὁ μὲ 
τἣν θέλησιν εἶναι θελἠσας πρὸς τὸ ἀναγγεῖλαι. e TS 
λαλήσει τὰς δυναστείας τοῦ Κυρίου, φησὶ, ἀχουστὰς 
ποιῄσει πάσας τὰς αἰνέσεις αὐτοῦ ; » ὓρᾶς τῶς ἡ 
αἵνεσις αὐτοῦ &x διηγήσεως βλέπεται, «᾿Αχούσατ 
παῦτα, πάντα τὰ ἔθνη.» "Αρα τίνος Évexa ; ὅτι « Ks- 
ριος ἐδασίλευσε, χαὶ εὐπρέπειαν ἀνεδύσατο. » Τουτ- 
ἐστιν ' 'Ἡμᾶς εἰς ἑαυτὸν χατορθώσας, χαὶ ὥσπερ 
φορέσας ὡραϊσμὸν ἀναγχαῖον. Διὰ τοῦτο πἆλιν gri 
ἐν ἑτέρῳ προφήτῃ [ « Ὕφωσον ἰσχύϊ τὴν φωνίν 
σου.» ] 'Υψοῦν την φωνὴν ἐπιτρέπει, ὡς ox ἔστιν 
ἑπάνω ταύτης ἑτέρα, φησὶ, τὸ εἰπεῖν τὰ αὐτοῦ ὅτ- 
µιουργήµατα. Καὶ τούτου μάρτυς ὁ iv Ταλμοῖς 
προφητεύσας. Καὶ γὰρ εἰ καὶ τὸ φριχτὸν αὐτοῦ 555. 
οἰκονομίας μυστήριον παραδόξως θαυμάδεται, ài 
διὰ τὸ γενέσθαι πάντας !* ἀξίους ἡ τοιαύτη ἐδεῖχη 
φιλανθρωπία; καὶ γὰρ ἄνω xai κάτω, δι ὧν τὰ 
πάντα γεγόνασιν, ἡ ἡμετέρα δέδεικται φύσις. Ac 
τέρα μὲν ἐξ οὐρανοῦ: πρώτη δὲ πάλω ὡς ἐκ τὸν 
b [sa. σι, 9. 


f Psal. xvii, 3. 8 Psal. xcti, |. 


VARIJE LECTIONES. 


7 Leg.elmep. |» Ic. πάντως. 


COMBEFISI! NOTE. 


(89) Quodam loco propheta. Videtar respicere 
eum locum psal. cv, quem postmodum citat. 

(90) Exalia, eic. Verba hec prophetz adjunxi- 
mus, explendo sensui necessaria : quo etiam modo 
postmodum desiderari videntur verba Psalmista, 


Nisi respicit paulo superius posita. s 


(91) Ut efficeremur digni omnes. Aix τὸ γενέσθαι 
πάντας ἀξίους. Quodam divinitatis consortio; at- 
que ita οἱ idem quodammodo fit in nobis, atque 
factum est in Christo, quanquam analogia tar 
tum, ut ipsc Andreas Orat. de Transf. docte edis- 
serit. 
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xózw ἐπεὶ xai οὐκ ἄλλη ἑνδείχνυται εἰς δόξαν Α susdeque versatam , cujus gratia sint ombpia 


αὗτοῦ. 


- 


TL ἔτι xaX τὸ τοῦ προοιµίου αἴτ.ον, σαφηνίσω sv 
ἐν συντόµῳ, ἵνα μὴ καὶ τὸν λόγον ἡμῶν ὡς οὐδὲν 
ἀποδείξωμεν, διὰ τῆς λοιπὸν ἑνθάδε ἀπολογίας. 'O 
δοξάζων θεὸς τοὺς δοξάζοντας αὐτὸν ἓν ἀληθείᾳ, 
xai iv τούτῳ πάντως εὐδόχησε, δι οὗ τελεῖται τὸ 
σέδας δοξάζεσθαι, χαθὼς f) τῶν πραγμάτων ἀπέδειξε 
πεῖρα. Μνήμης λοιπὸν ἀναγράπτου μελλούσης τοῦ 
. ὁσίου ἀναφανῆναι ἀνδρὺς, τῇ αὐτοῦ !* εὐδοχίᾳ. Της 
γὰρ ἑἐμῆς εὐτελείας χαταντησάσης ποτὸ ἕνθα τὸ τί- 
µιον αὐτοῦ ἑναπόχειτα: copa ὡς ἐξ Αἰγύπτου, 
φησὶν, αὐτοῦ γεγονότος, φημὶ τὸν τόπον, τοῦτο χατα- 
λείφας "0 ὄνομα μέχρι τοῦ δεῦρο χκαλεῖσθαι ἐν τῇ 
εοιαύτῃ pov], τοῦ ἀληθῶς πάντα πιστεύσαντος τὰ 
φοῦ θεοῦ. Καὶ µνήµης αὐτοῦ ἐκ τῶν ἐχεῖσε οἰκούν- 
«ων εὐλαθεστάτων γυναιχῶν τελουµένης, ἠρζάμην 
ὥσπερ οὐδὲν τῷ τοῦ ἁγίου ἑλλογίζεσθαι ὄνομα ' ὅτι, 
τίς ἔστιν οὗτος ὁ ἐξ Αἰγύπτου φανεὶς ἡμῖν ἄνθρωπος, 
Πατάπιος τοὔνομα; Αὐτῶν δὲ xal ἐγχώμιά τινα 
προσφερόντων pot, τοὺς λόγους ἐκείνου ποιούµενα, 
ἐξιλεοῦντό µοι καὶ τὴν αὐτοῦ μνήμην λαμπροτέραν 
ἐπιτελεῖσθαι δι᾽ ἀναγράπτου αὑτοῦ. βίου, xal συν- 


ευφραίνεσθαι ' χα) μετὰ τὴν σύναξιν λέγοντες, ὅτι 


"Αξιός ἐστιν ᾧ παρέξεις τούτῳ. θαυμάτων γὰρ θεῖϊκῶν 
ἔνδειξις ἐν αὐτῷ ἐγεγόνει, καὶ φωστὴρ kv ἡμῖν ἀν- 
εδείχΌη τοῖς τῶν ἁγίων ποθοῦσι τὰς µνήµας. Ἑμοῦ 


δὲ τὰ τοιαῦτα αὐτῶν ῥήματα εἰς οὐδὲν λογισαμένου, ς 


xa! ἐπιμένοντος ληρώδη εἶναι *! ταῦτα τὰ ῥήματα, 
xaX πάλιν λἐγοντός µου" Τίς ἔστιν οὗτος ὁ ἐν ὑμῖν 
θαυμαζόμενος Πατάπιός τις Αἱἰγύπτιος: τῇ νυχτὶ 
ἐχείνῃ ὥόπερ εἰς ἕκστασιν ἐλθὼν, ὁρῶ ἄνδρα τινὰ 
ὡραῖον μὲν τῷ εἴδει, θεοπρεπεῖ δὲ τῷ σχήµατι ἣὰμ- 
Φιεσμένον, xal ἑἐξαστράπτοντα ἄγγελον συγχατα- 
σχήµατι μοναχιχῆς θεωρίας, μετὰ πλήθους λευχει- 
µονούντων ἀνδρῶν , £v ἱλαρότητι τὰ πρόσωπα πρὸς 
αὐτὸν ποιουµένους * καὶ ὡς ποθοῦντες προσεγγίζειν 
ἕχαστον αὐτῷ, τοῖς ὀφθαλμοῖς µου σαν φαινόµενοιᾳ, 
ὥστε χἀμὲ τοῦ χινεῖσθαι µένειν σὺν αὐτοῖς ἡ πρό- 
θεσις. Πάλιν δὲ, διὰ τὸ, φησὶ, μὴ elvat µε γνωστὸν 
αὐτῷ, ὥσπερ ἐς αἰδοῦς τινος κατεχόµενος, ἀχίνητος 
ἐν τῷ τόπῳ διέµενον. Εἶτα ἐμοῦ, φησὶ, µέσον αὐτῶν 


οὐχ οἶδα πῶς, Υεγονότος, ὑπεδείχνυε τῷ δαχκτύλῳ D 


τοῖς πᾶσί µε ἐπιδειχνύων, καθάπερ ἐχθρόν τινα, 
προθαλλόµενός τις ἐξουσιαστᾶς, καταχρίνων αὐτὸν 


creata, liquet humanam naturam : illam quidem a 
cclestibus secundam ; primm autem inferiorum, 
quande nec alia, ad Dei ostenditur gloriam (92). 
Porro ut ne etiam nostra vilescat oratio, fucrit 
adhuc, sequenti hic defensione, nonnihil compen- 
dio elucidandum procmii argumentum.Deus itaque 
eos glorificans, a quibus veritate glorificatur : et 
in hoc plane, in cujus memoriam Deo adlibemus 
cultum, voluntate, viri sancti voluit. gloriflcari, 
ut reium eventus palam fecit, quando scriptis 
deinceps mandata proditura est Dei memoria. 
Cum enim aliquando mea humilitas eo occurris- 
sé uoi ejus saerum corpus depositum est (quem 
locum, velut ejus qui patria /gypto exisset ad 
hunc usque diem, in eo monasterio ; ejus, inquit, 
vocatum dico, qui vere omnia qu: Dei suut, credi- 
disset), religiosissimzeque femine illic degentes (95) 
ejus memoriam celebrarent, cepi viri nomen tan- 
quam nihili facere. Nam, inquiebam, quis hie no- 
bis /Egyptius homo Patapius nomine? Cumque 
ille de eo disserentes, mihi etiam quidam illius 
encomia proferrent, obsecrabant tu litteris consi- 
gnata ipsius vita, illustriorem ejus memoriam 
facerem, ac communi Jztitie indulgerem : diceti- 
tibus post collectam, esse dignum cur id presta- 
rem : quippe divina in eo ostensa esse miracula, 
'ae velut luminare exhibitum, iis qui sanctorum 
inemoriis desiderio affecti essent. Cum ipse ejus- 
modi eorum verba non desinerem spernere, ac 
velut deliria hactenus reputans iterumque dicens : 
Quis hic in. vobis admirationem liabens Patapius 
Jgyptius? En tibi nocte illa, velut in exstasim 
factus, video quemdam virum formosum specie ; 
augusio et divinum aliquid praferente babitu in- 
dutuni, monachalis visionis specie emicantem an- 
gelum (94), stipante in albis virorum turba, gra- 
tiose lzteque in eum vultus tendentium : quique, 
velut singuli se ei adjungere desiderarent, sie ob 
oculos viderentur conspicui : ita ut mihi eliam 
insideret animo ut ad eum accederem. Iterum au- 
tem, inquit, tanquam qui ei ignotus essem, velut. 
retinente quadam verecundia, immotus eodem loco 
manebam. Deinde, inquit, cum nescio qua ratione 
medius eorum factus essem, me digito omnibus 
monstravit, velut si quis polestale pollens, sibi 
hostem justa ratione damnans, in medium produ- 
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COMBEFISII NOTAE. 


(92) Quando nec alia, ad Dei ostenditur gloriam. 
Velut nulla exsistente inferiori hatura, quz ipsa 
in se, possit Deum laudare, et in qua imago elu- 
ceat, solo homine id proprium habente ex rationis 
dominio. 

(95) Femina illic degentes. In monasterio quod 
esset ad inclusorium ubi ipse solitarius ; ac. media 
regia urbe eremita bhabitasset. Potuit ex viri de- 
votione novum exstrui, nisi prius exstructum erat. 
lusolens videtur ut huic feminino masculina omnia 


jungantur, sed noluimus mutare. Infra tanen quan- 
doque componit genera. 

(94) Monachalis visionis: specie. Zovxataoy fuat: 
μοναχιχῆς θεωρίας. Sic visum est corrigere ἀντὶ 
τοῦ, συγχαταστήµατι. Videtur dictum ad eximiam 
viri majestatein, in specie illa et assumpto mona- 
cli habitu, declarandam; ut et angelus videretur, 
et appareret monachus, quem olim egisset. AL noc 
συγγαστήµατι displicet. 
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cat. Justa porro damnationis causa eaerat : Ecce, A εὐλόγως. Τὸ δὲ της χαταχρίσεως ευλογοὺ τουτο Tv 


iuquit, fratres, vobis omnibus, sic plane Deo vo- 
Jente, factus sum amicus : huic autem homini, 
velut abortivus inventus sum, ita contumelia affi- 
cit : sive omnino ca se re vobis plane superiorem 
vult. ostendere, vosque calumniatur novum se 
Plhariseum exhibens, sive sane id ex invidia in se 
ipse peccat : non rcveritus quas mei studiosi pro 
me adhibent supplicationes, ut mihi scripto testi- 
monium deferat, Deoque offerat, juxta ejus viri- 
lem maxime sapientiam nominisque appellationem: 
tanquam, inquam, cui mens sit instructa, suppe- 
tatque orationis facultas ad accuratam laudatio- 
nem : quare etiam dignus Cretz? episcopus factus 
est, rationalium ei ovium spiritali pedo divinitus 
tradito atque aptato. Ceterum eam rem moliturus 
est sanctissimi Spiritus virtute. Eniinvero, o viri, 
sana hxc mente audiens, tremore ac timore multo 
a somno excilatus sum ; atque in me iterum re- 
versus, decusso somno, laudem obtuli Deo. Cogi- 
tàabam autem apud me quanam esset ista visio : 
pline siquidem habebat timorem comitem. Quid- 
nam vero viri in me vellet infensuim verbum , nisi 
omnino, quia ejus vit: rationem velut nihilum 
habuissem. Quippe erant me: aures plene incre- 
dulitate, existimantis deliria qua a feminis di- 
cenda forent. Cogitans ergo esse omnino a Deo 
visionem hanc spiritalem, ac esse celeste donum, 
me ipse desiderio provocavi, atque ad opus ac- 
«inxi, quo viri senis acta litterarum monumentis, 
fidelibus traderem : id apud me statuens, ut pri- 
mum meam dicerem incredulitatem , postmodum 
autem, qux» mihi inagna a Deo innotuissent. 
Adeoque accersita monasterii prefecta, omni- 
busque pariter sub regulari et monastica obser- 
vantia militantibus, diligenter ab eis quam vir 
sanctus vitae rationem tenuisset percontatus sui, 


Ἰδοῦ, φησὶν, ἁἀδελφοί µου, πᾶσιν ὑμῖν ἑραστῆς ἁπ- 
εδείχθην, θεοῦ πάντως εὐδοχήσαντος * τῷ δὲ ἀνθρώ- - 
πὠ τούτῳ, ὥσπερ ἕκτρωμα εὑρέθην λοιδοροῦµενο: 
ἐξ αὐτοῦ * εἴτε οὖν αὐτὸς πάντως, ὡς πάντως ὑμῶν 
ὑπάρχων ἀνώτερος τοῦτο σηµαίνει, xat ὑμᾶς διαθἀ)- 
luv, νέος φανεὶς Φαρισαῖος , εἴτε μὴ ὢν διὰ '' φθέ- 
νου, τοῦτο εἰς ἑαυτὸν. κατεργάζεται, μὴ ἐντραπεὶς 
τὰς ὑπὲρ ἐμοῦ αὐτῷ πρυσαγομένας ὑπὸ τῶν ipi 
ποθούντων ἱκεττρίας, πρὸς τὸ ἐγγράφως µοι µαρ- 
τυρῆσα:, xal Os προσενέγχαι, χατὰ την ato) 
ἀνδρειοτάτην φρόνησίν τε xal ἐπωνυμίαν' vou, enl 
ηὑτρεπισμένου £v αὐτῷ ἀμέμπτου αἰνέσεως * δὺ 
καὶ Κρήτης ἄξιος ἐπίσχοπος Υέγονε, παρὰ θεῷ 51; 
ποιμαντικχῆς βακττηρίας τῶν λογικῶν «προθάτων 


B καττρτισµένος. Ἐπιχειρήσει δὲ τουτο τῇ δυνάμει 


ut deinceps, quantum assequi licuisset, narrare' 


" jnciperem : hoc reputans fore ut universorum 
Deus in ccelo habitans, iis qui bonum operantur 
bona non deneget. Verum, monachalis ejus exer- 
citationis consideratione omissa tacitaque, ad ea 
statim alacres processerimus, quibus evaserit ma- 
gis conspicuus; ex novissimis, enarrantes priora. 
Quippe « melior est finis orationis, quain ejus 
initium i. » Id porro noverimus : nempe eos qui 
ex pietatis ratione vitam exigunt, in szculo con- 
versantibus nobis magis illustrare animum, quain 
«qui scripto enarrant. Et hoe vero animos nobis 
roburque ad eloquendum adjecit, quanquam forte 
minus sufficimus ut pleraque viri. justi facinora 
enarremus. Quando autem bonos ejus labores ser- 
mo precurrit, quemadmodum juxta Dominicam 
vocem ! nequit fieri, nec vero est rectum ut lu- 
cerna ardens sub lecto ponatur, sed ut ipsi basi 

i Eccle. vy, 9...) Matth. v, 15 seqq. 


D 


τοῦ παναγίου Πνεύματος. Ἐμοῦ δὲ, ὦ ἄνδρε:, ταῦτα 
σώῳ τῷ λογισμῷ ἀκροωμένου, σὺν ερόμῳ ἐδυπνησα 
ἐν φόθῳ πολλῷ ^ xal εἰς ἑαυτὸν ἐπανελθὼν, τὸν μεν 
ὕπνον ἀποτιναξάμενος, αἴνον τῷ Oz προσήνεγχα. 
Ἐνενόωυν δὲ τὶ τὺ ὅραμα τοῦτο" ὅτι μὲν καὶ f; ὁττα- 
σία αυνἐχφοθος; τὸδὲ τοῦ ἀνδρὸς πρὸς ἐμὲ ἀντιτεῖνον 
(Apa, τί ἄρα ἐστίν. El μὴ πάντως, ὅτι eh οὐδὲν 
ἑλογισάμην τὴν τοῦ ἀνδρὸς πολιτείαν. ᾿Απιστίας | 
γὰρ ἦσαν τὰ ὧτά µου γέµοντα, τὰ ῥηθησόμενα τῶν 
γυναικῶν ῥήματα.. . . Λογισάμενος οὖν ἐγὼ ὅτι 
ἐχ Θεοῦ πάντως ἑατὶν αὕτη ἡ πνευματιχὴ ὁπτασία, 
χαὶ ὅτι αὑτοῦ ἄνωθέν ἐστιτὸ δῶρον, ἀνεζωπύρησα 
τῷ πόθῳ, καὶ πρὸς τὸ δρᾶμα ἑξηυτρεπίσθην, ὅσως 
συγγραφῇ, τὰ τοῦ γέροντος τοῖς πιστοῖς παραδώσω᾿ 
τὰ παρ᾽ ἐμοὶ πρῶτον πρὸς ἀπιστίαν εἰπεῖν λελογν- 
σµένος, ὕστερον δὲ, τὰ διὰ θεοῦ αὐτῷ μεγάλα φα- 
νέντα. 

Τότε προσκαλεσάµενος σὺν τῇ πρώτῃ, πάσα; τὰς 
σὺν αὑτῇ οὔσας ἐν τῇ ἀσχήσει, ἐπυνθανόμην ἐν 
ἀχριθείᾳ παρ) αὐτῶν τὴν τοῦ ἀνδρὸς πολιτείαν' ὅπως 
λοιπὸν ἀρξάμενος διηγήσωµαι χαθὼς χατέλαθον, 
τοῦτο ἠγησάμξνος, ὅτι τοῖς ἐργαζομένοις τὸ ἀγαθὸν, 
οὐχ ὑστερήσει τὰ ἀγαθὰ , ὁ κατοιχῶν ἐν τῷ οὔρανῷ 
θεὺς τοῦ παντός. Αλλά, τὴν μὲν τῆς ἀσχίσεως αὗτου 
θεωρίαν δ.ὰ τοῦ λόγου ἀρέντες, ἐπὶ τὰ μᾶλλον εἰς 
ὄψιν φέροντα προθύµως χωρήσωμεν, ἐκ τῶν ἐσχά- 
των, τὰ πρῶτα διηγούµενοι. « ᾿Αγαθὴ yàp ἑσχάτη 
λόγου 3, ὑπὲρ ἀρχὴν αὐτοῦ. » Γνοίτμεν δὲ ὅτι βίου 
εὐσεθοῦς ἀναδειχνυμένο», πρὸ διηγήσεως ἔγγράφου, 
τοῖς ἓν τῷ Bl ἀναστρεφομένοις ἡμῖν, λάµπονσι xal 
φωτίζουσ, τὴν διάνοιαν. Συνέδη δὲ xai τοῦτο ἡμῖν 
γενέσθαι τοῦ λόγου «b εὔτονον, ἴσως ἁποροῦντες σὰ 
πλεῖστα τοῦ δικαίου ἀνδρὸς χατορθωµάτων διηγἠσα» 
σθαι. Kai ἐπειδὴ ὁ λόγος ἐπὶ τοῖς ἀγαθοῖς αὐτοῦ 
προτρέχει πόνοις, ὥσπερ λύχνον καιόµενον, ἀδύνατον 
καὶ οὐκ εὖθές ἐστι, κατὰ τὴν Δεασποτιχὴν φωνὴν, 
ὑποχάτω χλίνης τεθῆνα:, ἀλλ᾽ ἐπ᾽ αὐτὴν βάσιν τὸν 
Χριστὸν ἐπιτεθῆναι, ἵνα πᾶς ὁ πιστεύων εἰς αὐτὸν 
βλέπηῃ τὸ φῶς, οὕτω τὰ τοῦ βίου αὑτοῦ ἐστι πρώτον 
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αλιπεῖν !*, xal οὕτως ἐπὶ τὰ μαρτυροῦντα τὸν À Christo superimposita luceat, ut omnis qui credit 


ὐτοῦ ἐν εὑφροσύνῃ ἡμᾶς βαδίζειν, Πάντως γὰρ 
καὶ ταῦτα δειχθῄσονται, ὥσπερ ἐν ὄψει ἔμπροσ- 
ὑρισχόμενα. Οὐδεὶς váp ἐστιν, ὁ yu ἐπιστά- 
ἐχ τῶν µελλόντων ἀχούεσθαι τὸ, ποῦ ταῦτα, 
ὧθεν, xal πῶς προέρχονται πρὸς φανέρωσιν. 
p δύναται φῶς σχότει συγχοινωνεῖν * οὐδὸ má- 
{ρος πιστῷ μετὰ ἀπίστου * οὔτε συγχατάθεσις 
δεοῦ μετὰ εἰδώλων ' οὔτε συλλήδην εἰπεῖν, 
ώνησις] Θεῷ πρὸς Βελίαρ. Συντρίθεται γὰρ 
γραπται τὸ σαθρὸν, ὑπὸ τοῦ ἰσχυροῦ, καὶ εἰς 
Σμὸν τὸ τούτου τέλος ἀποδείχνυται. Καὶ γὰρ 
v ἀρετῶν βέθαια χαὶ πάγια χαὶ ἐρηρεισμένα 
t£ διαµένοντα, καθὼς ὁ θεῖος ἀποδειχνύει λό- 
κ τούτων μὴ συντριθόµενα, ἀναραίνονται ὑπὸ 
you φυλαττόμενα. Τὰ δὲ τῆς χαχίας ἴδια « ὡσεὶ 
; ἐχλείπουσι, » κατὰ τὸ γεγραμµένον, xoi 

ὁμοούσια τοῦ ἀσθέστου πυρὸς φανεροῦνται. 
ύεσθε » γὰρ, πρὸς τοὺς πράττοντας τὰ τοι- 
ετῷ φωτὶ, φησὶ, τοῦ πυρὺς ὑμῶν xat τῇ φλογὶ 
αὐσατε.» Ἐντεῦθεν λοιπὸν, ἁδελφοὶ, ὥσπερ 
phe λυτρωθῆναι βουλόμενοι διὰ τῆς ἀχροά- 
ἐπὶ τὰ τοῦ ἀνδρὸς ὑπέρλαμπρα ἔργα, τὰς 
τῆς διανοίας συντείναντες, καὶ εἰς φῶς γνώ- 
Ἀταντήσαντες, καθὼς xal ὁ Χριστὸς ἑἐχδιδά- 
ἀχουσώμεθα τί λαλήσει ἐν ὑμῖν τὸ Πνεῦμα τὸ 
Αὐτοῦ γὰρ χαὶ elol xal λαλοῦνται, xal πρὸς 
tty φαίνονται, ὡς τὸ ἀποστολιχὸὺν γράµµα ὃδι- 
, ὅπως δοξάζωµεν ἐκτενῶς τὸν δόντα καὶ πἀν- 


in eum lumen videat : sic primum fuerint omit- 
tenda per vitam ab eo gesta, tumque lzti ad ea 
processerimus qui vitam ejusmodi testimonio 
illustrant. Plane enim futurum est ut et illa hinc 
innotescant, ac velut ob oculos coram occurrant. 
Nemo enim est, qui non statim ex audiendis in- 
telligat quo res ejusmodi, et. unde ac qua ratione 
in lucem declarandze procedant. Nec enim com- 
munio aliqua esse potest luci ad tenebras, neque 
iterum pars aliqua fideli cum infideli, consensusve 
templo Dei cum idolis, aut denique conventio Dei 
ad Belial*. Quippe conteretur, juxta quod est 
scriptum !, quod est debile detritumque, a forti : 
ejusque finis abolitio est. Cum enim ea quas sunt 
virtutis, firma, solida stabiliaque perpetuo ma- 
neant, quemadmodum divinus ostendit sermo, iis 
non conterentibus ac perdentibus, liquet a ser- 
mone conservari. Quz: autem sunt vitiorum, « tan- 
quam fumus deficiunt, » juxta quod est scri- 
ptum ^; ac velut ejusdem rationis cum igni 
inexstinguibili ostenduntur. Ait enim ad eos qni 
talia agunt : « Ambulate in lumine ignis vestri, 
οἱ in flamma quam succendistis ^. » Quamobrem, 
dilecti, velut qui auditione studeamus ab igne li- 
berari, mentis aures pariter intendentes in prz- 
clara viri opera, ac occurrentes ad scientie lumen, 
juxta. quod Christus docet, audiamus quid loqua- 
tur in nobis Spiritus sanctus. Ipsius enim ea sunt 


ιδοῦντα ἐξουσίαν τοιαύτην, συνφθεγγόµενοι ϱ et vocantur atque ut habeant dici manifesta fiunt, 


εἷς τῷ Εὐαγγελίῳ σὺν θεῷ τοῖς ἀνθρώποις. 


velut docet Apostolus, ut eum jugiter laudibus 


nus, qui talem dedit potestatem, et est semper daturus, loquentes eL ipsi sermonibus 


licis cum hominibus. 


τας τοίνυν τῶν ἑγχωμίων συλλαθὰς 6 λεχθεὶς 


τος ἑπίσχοπος ὡς εὐπρεπείας λόγους ἐπήξατο, 
κ τὴν τάξιν ἐχούσας πρὸς διόρθωσιν τῶν 
ἐθελόντων τὸν ἀγγελιχὸν βίον τοῦ ὁσίου Tla- 
iv Παταπίου. ᾽Αλλ᾽ ὅτι δόξαν xa τιμὴν 
αι τοῦτον, ὁ διδάσχων Ὑνῶσιν τοῖς τῇ σοφίᾳ 
ρεύουσι µόνος ἠθέλησε. « Κράτος γὰρ τῆς 
σύνης αὐτοῦ τίς ἐξαριθμήσει; » Αὐτὸς ὄφη 
Iv λόγον ἓν ἀνοίξει τοῦ στόματος, ὁ ζῶν εἰς 
a, ὅπως χαὶ ἡμεῖς μετὰ πόθου τοῖς πιστοῖς 
ὔσωμεν τὰ μετὰ θάνατον αὐτοῦ γεγονότα χα- 
x. Λέγει οὖν ὁ Ἐκκλησιαστὴς Σολομών’ «δΔί- 
μὰν φθάσῃ τελευτῆσαι, ἓν ἀναπαύσει ἔσται. » 
Atv φησί’ «Δικαίων φυχαὶ ἐν χειρὶ Κυρίου.» 
t*' ὀλίγα * « Ἡ ἐλπὶς αὐτῶν ἀθανασίας πλἠ- 
Διό qnit, ἀγαπητοὶ, ὅτι ἡ τῶν ἐντεῦθεν πρὸς 
µεταφοίτησις, τοῖς ἁγίοις πλοῦτος xal δόξα 
ται. El γὰρ xat τὸ γεῶδες σχΏνος ἐξ ἧς γῆς 
θη ἑναποτίθεται, ἀλλ᾽ οὐχ ἀπεσχισμένον ἔχει 
τὸ ὀμόφυλον. Σώζοιτο γὰρ τὸ κατ᾽ εἰχόνα xal 


1 Matth. ix, 10. 
r Sap. iv, 7, 


or. vi, 16. 
δ. vi, 19. 


m Psal. Lxvit, 3, 
* Sap. 1t, 4. * ibid. 4. 


Has itaque sermonis laudatorii syllabas prafa- 
tus sanctissimus episcopus, velut decoris verba 
composuit, quarum est. terribilis ordo ad eorum 
emendationem, qui angelicam sancti Patris nostri 
Patapii vitam, cupiunt zemulari. Quia nihilominus 
voluit qui solus scientiam docet 9 sapientize studio 
assiduos, ut is gloriam et honorem indueret : 
Nam,« virtutem magnitudinis ejus quis enume- 
rabit P ? » lpse etiam sermonem nobis in oris aper- 
t'bne dederit 4, qui in zernum vivit ; ut et ipsi 
qui post ejus mortem exhibita sunt divina mu- 
nera, desiderio fidelibus tradamus. Ait igitur 
Ecclesiastes Salomon : « Justus autem, si morte 
praoccupatus fuerit, in refrigerio erit 5. » lterum- 
que ait : « Justorum animz in manu Dei suut *. » 
Et post pauca : « Spes eorum plena est jmmorta- 
litate *. » Quamobrein dico, dilecti, inigrationem 
ab liac ad alteram vitam, divitias satuctis inveniri 
et gratiam ; quanquam enim tabernaculum hoc 
terrenum in terram deponatur ex qua fictum est, 
P Eccli. x viti, 4. 


? δα. L, 11. ο Psal. xcii, 10, 
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haud tamen a suo illo contribule (95), mentis A συγγενὲς τῶν ἆθλων δυνάµεων, 67 ἀρετῆς xal τῶν 


intelligentia, separatum est. Manserit enim quod 
est ad imaginem cognalioque cum spiritalibus 
virtutibus, ratione virtutis similiumque quibus 
recte olim vita composita est, Eritque rei testis, 
El'sz;i corpus*?, — Qui enim vitales operationes 
potuit habere, quod Dei creantis virtute ex luto 
esset aptatum? Quid vero necesse est ut plures 
ejusmodi virtutes digne a Deo sanandis hominibus, 
velut inseparabili jure sanctis exhibitas dicam? 
Quamobrem, tu Sermo Patris qui mederis omni- 
bus, ne pauperis sapientiam despicatui habeas : 
verum mihi gratiam probe, « quia ego servus tuus 
sum, et filius ancilla tux Y; » da, inquam, gra- 


ὁμοίων πρὸς βίου διόρθωσιν. Καὶ ὅτι ταῦτα οὕτως 
ἔχει, μαρτυρήσει τὸ Ἑλισσαίου σῶμα., πῶς τὰς ἐν- 
εργείας ζώσας ἔχει τὸ ix «rou διηρτηµένον sj 
δυνάµει τοῦ Δημιουρχοῦ. Καὶ τί δεῖ pot λέγειν τὰ 
πλείονα τῶν τοιούτων ἐνεργειῶν, τῶν ἁδιασπάττωι 
ἐν τοῖς ἁγίοις ἀξίως πρὸς (aat τῶν ἀνθρώπων ὑπὶ 
Θεοῦ γινοµένων; Ac, Λόγε τοῦ Πατρὸς, ὃ πάνται 
ἰώμενος, μὴ ἐξουδενώσεις τὴν coplav τοῦ πένητος' 
ἀλλ᾽ αὐτός µοι δίδου χάριν, «ὅτι ἐγὼ δοῦλος οὓς, χα 
υἱὸς τῆς παιδίσχης σου,» ἑἐξηγὴσασθαι τὰ perat 
τὼν σῶν δωρηάτων. Φοθηθήσονται γὰρ ἀπὸ οοἱ 
ἀχούοντες δαίμονες, χαὶ εἰς χᾶος εἰσέλθωσιν ἀθύσοα 
ὑπ αὑτῶν ἑλαυνόμενοι. 


tiam enarrandi magnalia donorum tuorum : demones quippe terrendi sunt audita tua voce, aliqu 
lis exagitantibus, jn chaos abyssi sese sunt recepturi. 
Hic igitur inter sanctos admirandusPatapius, ubi Ώ Οὗτος τοίνυν ὁ ἐπαινετὸς ἐν ὁσίοις Ἡατάπιος, b 


diu in /Egyptioruin monasterio virtute ac labore 
claruisset, celorum tandem regnum adeptus est : 
gratiasque ejusmodi niiraculorum operatus, deposi- 
tus est sanctorum tabernaculis. lis porro temporibus 
cum puella quaedam, tumultibus seculi abrenun- 
lins, monasterium ingressa esset, atque in eo 
tempus modicum exegisset, quanquam miniine 
hactenus eum aliis monastici instituti. feminis 
perfecte religiosaque professione cooptari meruis- 
set. Hec igitur, malis adversarii suggestionibus 
infestantibus victa, furtim exivit e monasterio, 
merctricibusque adhzsit, ac se Dei hosti conjun- 
xit, turpiter operata libidinem sui corporis, tota 
animi contentione versa, in immundam 46 impo- 
tentein. voluptatem. Post longum niliilominus tem- 
pus, qui omnem alit spiritum Christus Jesus, et 
« vult. onines. salvos fleri X, » viros quosdam re- 
ligiosos πο feminas suscitat, qui ab eo fetore ac 
turpitudine recedendum  monerent, Atque ut pau- 
cis dicam, inducentes hortamentis, venerabili 
intemeratz Virginis ac Deipare templo, apud 
Petrum ceu deposito commendarunt : Dometius- 
que inter presbyteros illic agentes primus, vir 
religiosus honestisque moribus, ejus regendze ac 
iistituendze primam curam suscepit, ac si qui, 
quod spectat ad Deum, illi przerant. 

Cum lizc itaque sic gererentur, convertit Deus 
in frugem meliorem puelle animum, et. ut quz 
crant adversarii in faciem projiceret. Ubi igitur in 
5e (aeta esset, virtutum spoliata splendore, bonis- 
que omnibus luxuriosa vita abliguritis, ad mi« 
Bericordiarum Patrem revertitur. At illi, impigre 
urgent, quo in eis impleretur quod est scriptum : 


τῇ μονῇ τῶν Αἰγυπτίων πολλὰ διαλάµψας δι &ptri 
καὶ πόνου, τὴν τῶν οὐρανῶν βασιλείαν χατέἐλαδε, xai 
ταῖς τῶν ἁγίων ἑναπετέθη σχηναϊς, τὰς τοιάσδε τῶι 
θαυμάτων ἑργασάμενος χάριτας. Ἐν δὲ τοῖς χρόνος 
τούτοις χόρη τις, ἁποταξαμένη τῶν βιωτιχῶν θορ. 
6ων, εἰσῃηλθεν iv µοναστηρίῳ, xai ἑἐχεῖ διέτριθε 
χρόνον ὀλίγον * οὐ µέντοι τῷ τελείῳ σχήματι τῶν pe 
ναζουσῶν γυναιχῶν τέως Ἠξιωμένη. Αὕτη οὗν, ἐκ 
τῶν τοῦ ἐναντίου πονηρῶν ἐνθυμήσεων ἐνοχλουμένη, 
λάθρα ἐξῆλθεν Ex τοῦ µονασττρίου, καὶ ἐχολιέθη 
πόρναις, καὶ συνεζεύχθη τῷ ἀντιθέῳ, ἑργαζομέη 
αἰσχρῶς τὴν τοῦ σώματος τοῦ ἰδίου ἀσωτίαν, Ki 
λογισμὸς ὅλος, πρὸς ἑδηνὴν μυσαρὰν καὶ ἀχράτηων 
ἑτράπη. Χρόνου δὲ πολλοὺ προθεθηκότος, ὁ τάσες 
πνοῆς τροφεὺς ὶησοῦς Χριστὸς « ὁ πάντας θθων 
σωθῆναι,» ἐξεγείρει τινὰς θεοσεθεῖς ἄνδρας vs all 
γνναΐχας, xai ἁπαναχωρεῖν αὐτὴν ἔλεγον ἀπὸ τῆς 
δυσωδίας ταύτης. Καὶ ἵνα συνελὼν εἴπω, πα ραινοῦν- 
τες "| ya yov αὐτὴν, xal παρέθεντο τῷ σεδασμίῳ veg 
τῆς ἁμωμήτου Παρθένου χαὶ Θεοτόχου ἓν τοῖς Dé 
τρου. Καὶ ἑνάρχεται χειραγωγεῖν αὐτὴν Δομέτιος d 
τῶν ἐχεῖσε πρωτοπρεσθύτερος, ἀνὴῆρ θεόφρων xsl 
εὔσχημος, xai ὅσοι ἂν χατὰ Θεὸν ἡγοῦντο 6 
τῆς. 


Τούτων οὖν οὕτως Υινοµένων, µετάγει ὁ eb ες 
χόρης τὸν νοῦν πρὸς ἐπανόρθωσιν, καὶ προσρίκτεν 
D τὰ τοῦ ἑναντίου εἰς πρόσωπον. Ἐν ἑαυτῇ δὲ ree 
νη, ὑποστρέφει πρὸς τῶν εὐσπλάγχνων τὸν Πατέρα 
γεγυμνωμένη. τῶν ἀρετῶν τὴν λαμπρότητα, vivis 
κατασπαταλῄσασα τὰ ἀγαθὰ ἓν ἀσωτίφ. Μετ o0 er 
λὺ δὲ ἀόχνως αὐτῇ ἐπειγόμενοι * ὅπως mir pul iv 


"v [V neg. xut 21. v Psal. cxv, 10. * 1 Tim n 4. 
COMBEFISII. NOTE. . 


(95) Haud tamen a suo illo coniribule, etc. 03x 
ἀπεσχισμένον ἔχει νοητῶς τὸ ὁμόφυλον. Subtilis 
plane expositio unionis illius anim: ad corpus, 
etiam à separatione, ratione cujus non sint sper- 
nenda aut vacua virtute deposita terr:»» sanctorum 
corpuscula ; velut perseverante , νοητῶς tamen , et 
morali existimatione, prima illa unione et com- 
ΙΒΓΟΙΟ, non tantum ratioge mutui prioris obse- 


quii, sed et. maxitue ratione futurze. resurredio- 
nis, ob cujus exspectationem, anima beata, B8 
velut habet quod exuit tabernaculum, affecteqe 
inhabitat, ut in eo eJ colatur, et νοητῶς upereut. 
Sic docti Andrez plane eruditus quanquam àv 
νυµος discipulus. Eadem respicit D. Th. in p. q-9» 
a. 6, cum Aug. quem refert : sed est hic Nosf 
explicatior 
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5 τὸ γεγραμμένον * « Αδελφοί µου γὰρ, φησὶν, A Ait enim : «Fratres mei,si quis in vobis erraverit a 


ες ἓν ὑμῖν πλαντηυῇ ἀπὸ τῆς ὁδοῦ τῆς ἀληθείας, 
πιστρέψῃ τις αὑτὸν, γινωσχέτω ὅτι ἐπιστρέφας 
τωλὸν Ex πλάνης ὁδοῦ αὐτοῦ, σώσει ψυχὴν Ex 
ον, χαὶ χαλύψει πλῆθος ἁμαρτιῶν. » Τοῦτον 
ὃν kv οὐρανοῖς μισθὸν ἀποχείμενον λοιπὸν κλη- 
μενοι 95 οἱ προῤῥηθέντες θεοσεθεῖς, Ίγαγον 
) εἰς µοναστήριον χαταμιχρὸν, βουλόμενοι τῇ 
χλήσει, χατὰ τὸ πρέπον, εἰσαγαγεῖν αὐτὴν καὶ 
pica ἓν τῷ ἐχεῖσε ὄντι κελλίῳ" Ἶν Υὰρ ὁ τόπος 
χεῖσε ἀρχαίου ἐγχλειστηρίου ἡσυχαζούσης μιᾶς 
τῷ ' ὅπως μὴ δἵθεν πάλιν ἐἑχφύγῃ. Ἐπισχέφει 
είᾳ αὐτῇ συνερχόμενοι, οὗ διέλιπον νουθετοῦν- 
ῥυνέθη δὲ αὐτὴν µετ οὗ πολὺ ἀῤῥωστίᾳ περιπε- 
"Ett δὲ ὑπὸ τῆς νόσου πυχνῶς ** βαρυνοµένης, 
y ἀπογνώσει ὁρῶσα ἑαυτὴν, ἡτεῖτο τὰς ἆδελ- 
piv 3) ἀποδοῦναι τὸ πνεῦμα, ὅπως xal αὐτὴν 
κωσιν εἰς τὴν ἐγχλείστραν, xav ἐχεῖ τῆς τελευ- 
ξιωθῇ. Ἐπὶ πολὺ δὲ αὑτῆς ἱχετευούσης, ὅπως 
ντου ἀποσθτσθῇ f) ἀνχφθεῖσα φλὸς τοῦ ἐναντίου, 
ἀποστατικῶν δυνάμεων πρῳτοστάτης ἐχπέμ- 
ερὺς αὐτ]γ ταραχώδεις χα) ζοφεροὺς τῶν Éau- 
εγγέλων, ἐν ρανῶς αὑτῃ κράφοντας' Tí τοῦτο 
; ποιῆσα:, ὦ ἡμετέρα: Ἐπίστρεφς πρὸς ἡμᾶς: 
ὠφελεῖς. Ἐγένετο δὲ τοῦτο ἐφ᾽ ἰχανοῦ, ὥστε τὴν 
χα ἄφωνον χεῖσθαι. Τῶν οὖν εὐλαθῶν γυναικῶν 
v τῇ μονῇ ταῦτα θεωρουσῶν, xai ἐν ἀθυμίᾳ 
µένων, 60032: τὸ πτΏμκ δεινὸν, εἶπον ἐν ἔαυ- 
Πάν-ως ἀποδώσει την ψυχἣν £v συντοµίᾳ. "Ez 
δὲ σαγτνεύειν αὐτὴν ἐθέλων ὁ ἀντίθεος, καὶ 


veritate, et converterit quis eum, scire debet 
quoniam qui converti fecerit peccatorem ab errore 
vie su, salvabit animam a morte (96), et operiet 
multitudinem peccatorum 7.2 llauc igitur iu coelis 
repositam mercedem deinceps consecuturi, prae- 
fati religiosi viri, paulatim ad monasterium per- 
traxerunt, id agentes, ut juxta quod erat cousen- 
taneum inductam suasionibus, in loci illius cellula 
(erat enim locus veteris illic inclusorii, ubi mo- 
nacha una ageret quietam vitam, eo nimirum 
consilio ul ne rursum effugere posset ) includerent. 
Eam itaque admirabili inspectione ac cura con- 
venientes, non.cessabant cominonefacere. Porro 
contigit ut paulo post in morbum incideret, Cum- 


B que adhuc groviter morbo premeretur, ac se vi- 


deret desperataim, rogare ccepit sorores ut, prius- 
quam traderet spiritum, in. ejusmodi  injicerent 
inclusorium, dignaque haberetur quz illic loci vita 
defungeretur. Sic igitur ea. multum supplicante, 
quo domicilii illius asperitate succensaw — adver- 
sarii flammai exstingueret, emittit praeses aposta- 
tarum virtutum, turbulentos caliginososque an- 
gelos suos, qui ejus conspicui oculis, clamarent : 
Quid hoc vis facere, quz sis nostra? Ad nos 
reverlere; nihil proficis. Id vero per longum satis 
tempus adeo ut mulier, amissa voce, strata jaceret. 
Cum ita igitur habere perspexissent ejus mona- 
sterii sanctimoniales feminz, diri casus spectaculo 
consilii inopes, apud seipsas dixerunt : Plane, 


ιύων αὑτης τῖν γλὠσσαν, ὅπως atyov προσ- C brevi aget animam. At Dei ille hostis, plurimum 
Ἶς τιν Y p g 


ς δώσῃ τῷ θεῷ, εἶπον αἱ µονάκουσαι * Δεῦτε, 
κλαύσωμεν τῷ ἐξουσιάζοντι (συνάντηµα Ὑγὰρ 
ic πᾶσιν ἡμῖν), ὅπως δώσῃ τὴν ψυχὴἣν τῷ θεῷ. 
Tc δὲ ποιῄσωμεν τὸ αἴτημα αὐτῆς ᾿ xat εἰσήγα- 
ὐτὴν εἰς τὴν ἐγχλείστραν. 


ενυχτερ[ου δὲ γενομένης ἀπὸ ἑσπέρας ἕως put, 
Mtas ἑξέχοπτε τοῦ ἑναντίου f προσευχη τούτου 
έροντος, [xaX] πάσας αὐτοῦ τὰς μηγανὰς εἴργειν 
ιὐτῆς παρεσχεύαζεν' ᾗ καὶ φαινόμενος προσ- 
τετολέγων Πάντων τῶν συµθεθηχότων σοι τὴν 
στίαν 6 ἰατρὸς τῶν ψυχικῶν νοσημάτων λήθην 
Ίμενος, παραδόξως ἕξεις 17 λύσιν τῶν πονηρῶν 
ασμάτων. Διὸ Enlatpegs eig Χριστὸν, τὴν µόνην 
φυγὴν τῶν πεπλανηµένων, καὶ ἐχνήφασα καὶ 
y λαδοῦσα, µετάπεμψαι πρὺς τῷ μονῃ τῶν Ai- 
lov. Ἐγὼ γάρ εἰμι ὁ τοῦ θε2ῦ δοῦλος Πατά- 
ὃν σὺ νῦν ὁρᾷς συλλαλοῦντά σοι, xaX ζήτησον 
)9 ἐχεῖσε τοῖς ἀσθενοῦσι παρεχοµένου ἁγιάσμα- 


lac. v, 19, 20. * Eccle. ui, 19. 


cupiens sagena capere, cuin ejus linguam lig.sset, 
ut ne Deo daret congruam laudem, -dixerunt n:o- 
niales : Venite; ad eum lugeamus, qui potestatem 
liabet ( quippe unus est nobis omnibus interitus * ) 
ut animam Deo tradat. Nos porro, prai»stemus quod 
ipsa rogavit : atque in cellam illam solitariam 
clausamque induxerunt. . 

Porro, ubi illic noctem unam a vespera ad us- 
que mane egisset, adversarii malas radices senis 
liujus precatio exscidit, omnesque ab ea ejus ma- 
chinas submovit : cui etiam se conspicuum prae 
bens, prascripsit dicens : Medicus ille morborum 
animas, quis tibi accideruut universa, oblivieni 
tradens, a malis te illusionibus mirabiliter libera- 
turus est. Quamobrem convertere ad Christum, 
unicum illud suffugium eorum qui exerrarunt ; 
evigilansque, ac robore accepto, mitie in IEgy- 
ptioruim monasterium : sum siquidem, Dei ille 
servus Patapius, quem tecum loquentem vides , 
eque sanctificatione illic infirinis (97) praeberi solita, 


ΥΑΒΙΑ LECTIONES. 


Jo. κληρωσόμενοι. — ** ἴσ. δεινῶς. 


11 1σ. παρέξει. 


6ΟΜΡΕΕΙΡΙ NOTE. 


9) Φαἰυαδίί animam a morte. Sic Grazca, omisso 


v quod ipsum, et sua, el ejus, reddi potest. 


ultimum habeut Vulg. magisque probat Es- 
; lamelsi nec primum est speruendum, quod 


e! auctor sequitur : qua de re Beda et alii. 

(97) Eque sanctificatione illic infirmis prreberi 
sula, "Ex τοῦ ἐκεῖσε τοῖς ἀσθενοῦσι παρεχοµένου 
ἁγιάσματος. Forte e sacro oleo, ungendis infirmis 
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βθηθείας τετυχηχνῖα ἡ προλεχθεῖσα, Ev. pid. νυχτε- A que puella. prafata nacta. auxilium, noctis cujus- 


pii ἡσυχίᾳ ἐφάνη αὐτῇ ἠτοιμασμένῃ τράπεζα ἐξ 
ἐναντίας χειµένη * καὶ φησι πρὸς αὐτὴν εἷς τῶν ἀνά- 
κειμένων * Οὐκ ἔστιν ἀξία τοῦ γεύαασθαι. "Hv δὲ ἡ 
φωνὴ ἣν ἤχουσε γνωρισθεῖσα αὐτῇ, ta πρὶν ταύτῃ 
. συνελάλει αὐτῇ ὁ ἅγιος Πατάπιος. Ταύτης οὖν τῆς 
φωνῆς γενομένης, πάλιν φωνἣ ἐκ δευτέρου ἐγένετο, 
ἐχ τῶν ἑσθιουσῶν γυναικῶν μιᾶς τινος’ Nat, ἀξία 
γενήσεται Ex τῆς τραπέζης ταύτης γεύσασθαι * xal 
Ίχουσεν αὑτῆς τοῦτο εἰπούσης. Ἔξυπνος δὲ γενομέ- 
vr, χατενόησε τοῦ χαλοῦ διδασκάλου τὴν φωνὴν τὴν 
πρώτην εἶναι. Καὶ ἠτήσατο πάλιν ἑσώτερον ἐγχλει- 
σθῄναι xal χατωτάτω, ὥστε μὴ ἔχειν αὐτὴν ἄδειαν 


ἑτέρωθεν λαμθάνειν τὸ πρὸς «hv χρεἰαν, fj τινι 


ἑμφανίζειν, ἡ µόνον ὑπὸ τῆς ἐκεῖσα οἰκούσης σὺν 
αὑτῇ ἑἐγχλειστῆς, τοῦτο χαλῶς ὑπὸ τοῦ λόγου ἔαυ- 
«i» χαταχρίνασα. 

Διὰ τοῦτο ov, ἀγαπητοὶ, οἱ φοθούµενοι τὸν θεὸν, 
εὑρήσουσι χάριν, χαὶ ἓν ἁγίοις ὁ χλήρος αὐτῶν, xat 
ἐν Κυρίῳ ὁ μισθὲς αὐτῶν, παρ) ᾧ ἐν ὀφθαλμοῖς 
εὕρωσιν, οἱ ταῖς µνείαις αὐτῶν χοινωνοῦντες. Tre 
γὰρ νυνὶ τελουµένης τοῦ ὁσίου µνήµης ὑπὸ τῶν πἰ- 
στει ἐχδεξαμένων, xal τὸν φόθον 3) τῆς θείας λει- 
πουργίας ἓν χαθαρᾷ xapóía ἀναμενόντων, μετὰ τὴν 
' παννυχίδα τῇ νυχτὶ ἐχείνῃ, εἶδον αὐτοὶ 5 μεγαλεῖα 
δόξης Κυρίου. Αὐτῶν γὰρ ὕπνου μεταλαθεῖν γενο- 
µένων, ὡς πρὠτῳφ xal θείῳ δώρῳ Σ', φαίνεται δι 
ὁπτασίας τῷ Στοιχείῳ ἐχούσης 3" τὸ ὄνομα, xal 
προσομιλῶν τῇ σεμνῇ ταύτῃ χόρῃ, μειδιῶν τῷ προσ- 
ώπῳ Πρώτα ' Ποῦ ἐστιν d ol] μερὶς σήμερον μεθ᾽ 
ἡμῶν ἑναντίον Κυρίου; Αὐτῆς δὲ προσεχούσης, εἶδε 
μετ) αὑτοῦ xal ἕτερόν τινα": τοὺς δὲ ἀμφοτέρους τῷ 
μοναχιχῷ σχἡµατι κατεστεµµένους. Καὶ ὁ μὲν προ- 
6αδίζων, φωτὸς λαμπάδιον κατεῖχε, πρὸς τοῦ δευτέ- 
ρου ὑπηρεσίαν. Ἐρωτήσαντος δὲ τὴν προῤῥηθεϊῖσαν 
σεμνὴν xal ἁστεῖον χόρην, συνέσει πολλῇ εὔλαδου- 
µένη τὸν ἄνδρα, ἔξυπνος ἐγεγόνει' xol παραχρῆμα 
διανέστη τῆς χλίνης, xat ἃ εἶδεν, ἐδεῖπε τῇ ὑπὸ τοῦ 
ὁσίου Πατρὸς θεόφρονι γυναιχὶ ἐπιζητουμένῃ. Μα- 
θοῦσα δὲ ἑδόξασε τὸν θεὸν, xal ἐπὶ πλέον ἐπεχτάθη 
τὴ πίστει. Τί δὲ ρα φιλαχροάµονες, ὅτι Ev φωτὶ 
ἐπιφοιτῶσιν οἱ ἅγιοι; ε Ἐπειδῇ que, φησὶ, τοῖς δι- 
xaíotc διαπαντός. » θείας οὖν δωρεᾶς ὑπερθολὴν λο- 
ιστέον, xa εὐθηνίας, ἀγαπητοὶ, ὁδηγία ἐμφανίζου- 
σιν οἱ ἅχιοι τοῖς ἀξίοις, ἑνοιχίζειν αὐτοῖς, οἶμαι, 
ὥσπερ ὕδωρ εἰς οἶκον τὰ ἀγαθάὰ, πρὺς ἁπόλανυσιν 
; αἰωνίων ἀγαθῶν. 


a Prov. xii, 9. 


dam silentio, paratam mensam e regione positam 
videl ; aitque ad eam recumbentium unus : !udi- 
gna est qux? gustaverit, Porro habebat cognitam 
vocem quam audivit, velut ea sibi prius locuto 
sancto Patapio. llac igitur voce facta, secundo 
iterum vox facta est, quadam ex comedentibus 
feminis emittente : Utique digna efficietur, ϱ de 
mensa hac gustaverit. Atque in hunc modum di- 
centem audivit. À somno autem expergefacta, 
perspexit esse boni doctoris vocem quam primam 
audisset, rogavitque ut iterum penitius ac loco 
imo includeretur, ut non aliunde liceret quz es- 
sent ad usum accipere, autve ulli se conspicua 
praebere, nisi tantum ab ea quz illic loci degeret 
pariter inclusa : hac sibi merito a sermone, ceu 
poena ac cautione indicta. 

Idcirco, dilecti, qui timent Deum, gratiam in- 
venturi sunt ; eritque in sanctis sors illorum, et 
merces in Domino : in cujus oculis inveniantur, 
qui communicant eorum memoriis. Nam, celebri 
hodie sancti memoria , illis fide excipientibus 
tempusque peragenda rei diving, mundo corde 
exspectantibus, nocte illa, post sacras vigilias, Do- 
minicz glori: magnalia vidit. Cum enim sonino se 
dedissent, ceu primum illud admirabileque perce- 
pturz:: donum, apparet per visum, cuidam Sta- 
chi nomine (99), puellamque honestate morum 
gravem, vultu lene ridenti simili alloquens, per- 
contabatur : Ubi hedie tua nobiscum pars in con- 
spectu Domini? Porro attendens illa, etiam alium 
quempiam vidit comitem, ambosque monachali 
habitu ornatos; ut alter quidem preiret, secundi 
obsequio tenens ac praeferens accensam lampadem. 
Interim autem, dum is, praefatam honestate gra- 
vem gratiosamque puellam interrogaret ; illa, 
prudenter admodum virum reverita, a somno ex- 
citatur, confestimque e lecto surgens, omnia refert 
qua vidisset religiose feminz: quam Pater inter- 
rogans affatus esset. Illa autem ut cogmovit, 
glorificavit Deum, ac magis fide promovit. Quid 
vero, benigni auditores, id velit, ut sancii in 
lumine veniant ? Nimirum, « quia, inquit, lux ju- 
slis perpciua *. » Divini muneris exsuperantia 


D largitasque existimanda, dilecti, ut ceu duces san- 


cti digni appareant, ut apud illos, quod quidem 
existimo, velut aquam, affatim ad bonorum zter- 
norum conciliationem domi bona repouant ac affe- 
rant. 


VARLE LECTIONES. 
** leg. xa:póv, 3 lo. εἶδεν αὑτή. 3 ἵσ. πρώτου δὲ θείου δώρου. 33 Tg. ἐχούσῃ 
. COMBEFISII NOTAE. 


(99) Cuidam Stechia nomine. Τῷ Στοιχείῳ ἐχούσῃ 
τὸ ὄνομα. Accipio ut nomen proprium, cui illa, de 
uella penitente inclusa facta sit revelatio, Mo- 
esta isthiec generum confusio, aliaque sive aucto- 
ris, sive antiquarii, aut. menda, aut dialecti iuso- 
Jentes. Mala est marginalis conjectura, εἶδεν αὐτή. 
Fuerit εἶδον αὗταί, una nimirum illa memorata 


vidente, qua aliis retulit, ipsique adeo femin:ze, ad 
quam spectaret visio hac. Sic in aliis conati sunt 
emendare non tantum typographi, sed et nostra 
amplissimo ad finem cujusque libri, graviorum et 
que posseut lectorem morari, ascripto correctorio 
indice. 
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Ae nos quidem, viri studiosi, lete habuit, quid- A Καὶ ἡμεῖς μὲν, ὦ φιλομαθεῖς, εὐφράνθημεν ἐτὶ 


quid przfatus sanctissimus episcopus, etsi nolens, 
conscripsit. Quippe adh:esit scientize. thesaurorum 
in Scripturis positorum, vir Attici eloquii facili- 
tate ac venustate, exercitio omni instructissimus. 
Quamobrem qu:e exordio conscripsimus, ejuserant 
ad quamdam velut gloriationem ; ut nimirnm ma- 
gnus ei Pater Patapius in visione apparuisset. 
Ratus autem modesti:e esse (1) ut ea silerentur, 
ideo prietermisit, non velut minus meminisset, 
sed sciens volensque. Αἱ ego ad. divitias enitens 
divinze sapientiz, istud adjeci. Quippe, ad eum 
qui omnium dirigit mentem, ceu ejaculatus preces, 
ut preberetur digue dicere qua congrua essent, 
rogavi. Neque enim cultioria sermonis gratia, Pla- 
tonem adii, aut Pythagoram, vcl Homerum : sed 
sapientie. ducem, sapientumque moderatorem ; 
quod in ejus manibus simus ipsi, ac sermones 
nostri. Porro nequit a sua illa liumanitate, pro- 
pensiorique beneficentize studio in humanum ge- 
nus prohiberi, mundoque accedentes corde, senso- 
rum Scripturas thoracem induit. Quocirca sic de- 
crevit. ouwnium Dominus, tanquam « fecerit ipse 
pusillum et magnum, eique sit zequatiter cura de 
omnibus b, » ut et meo ministerio, futuris gene- 
rationibus auditum faciat, ut sit terribilis in sane 
ctorum consiliis, « Generatio enim οἱ generatio 
laudabit opera tua, et potentiam tuam annuntia- 
hunt ^; » tuamque adjutricem manum  glorifica- 
bunt, qui obsequuntur tuis preceptis. Quamobrem, 
tu Patris omtipotens Serino, doce nos quid sit 
acceptum in oculis tuis, et rectum in tuis manda- 
tis. Tu enim dux eris, atque nobis, quie ab initio 
ad salutem parasti, nota feceris. Tuum vero con- 
silium quis cognoverit , nisi tu dederis sapien- 
tiam? Quippe « mortalium cogitationes timidas, et 
incertas providentias nostras 4, » docuit amator 
ille sapientie. Quamobrem solus ipse de ccelo de- 
scendens, beneficio nos affecisti, nostrasque assum- 
psisti infirimitatea, et z»gritudines portasti : utque 
ne ullum maudatorum tuorum solveremus, indi- 
xisti, disceremusque non deficere ac animo con- 
cidere in malis. Quis vero dicat qux feceris, qui 
veneris in mundum, mundoque salutem contule- 


mist τοῖς ὑπὸ τοῦ εἰρημένου ἁγιωτάτου ἐπισχότον, 
καὶ μὴ θέλοντος, συγγραφεῖσι. Συνέζευχτο γὰρ 6 
&vko τῇ Ύνωσει τῶν Γραφικῶν θησαυρῶν, πάση 
πείρα ἉΑττιχζες διαλέκτου πεπαιξευµένος. Όθεν xai 
τὰ ἐν προοιµίῳ ὑφ᾽ ἡμῶν συγγραφέντα, αὐτοῦ ὑπῖρ- 
χε μὲν εἰς καύχησι», χαθὼς ὁ μέγας Πατὶρ αὐτῷ 
ὤφθη διὰ τῆς ὁπτασίας Πατάπιος. Εὐλαδείας ὃ 
οὖν τοῦτο ὁ λεχθεὶς λογισάµενος ἔργον, τούτου χάριν 
ταῦτα παρξδσαμεν * οὗ λανβανόντως, ἁλλ᾽ ἐχουσίως, 
Ἐγὼ δὲ, τῷ πλούτω τῆς θεῖχτς σοφίας ἐπεχτειν- 
µενος, τοῦτο προστέθειχα. Πρὺς γὰρ τὸν πάντων 
διορθωτὴν τὴν γνώμην Ἠχόντισα, ὅπως por xai 
σχῃ εἰπεῖν ἀξίως τὰ πρέποντα. OS γὰρ Πλάτων 
f Πυθαγόρα, ἡ Ὁμήρῳ προσείην μαθεῖν τὴν δ.ἀλε 


B χτον, ἀλλὰ τῷ τῆς σοφίας ὁδηγῷ, καὶ τῶν σοφῶν 


διορθωτῇ, ὅτι ἐν τῇ χειρὶ αὗτοῦ, xal ἡμεῖς xat οἱ 
λόγο: ἡμῶν. ᾿Αχώλυτον δὲ ἔχει ἑαυτοῦ τὸ φιλάνθρω- 
πον, χαὶ τοῖς προσερχοµένοις ἐν χαθαρᾷ καρδία, tv- 
διδύσχει θώραχα Γραφικῶν νοημάτων. A Exp 
τοῦτο ὁ πάντων Δεσπότης, ὅτι « μιχρὸν καὶ µέγαν 
αὐτὸς ἐπ,ίησεν, ὁμυίως τε προνοεῖτα: περὶ πάντων 
ὅπως xai δι ἐμοῦ τὴν φωνὴν ἀχουτίση ταῖς μεθ’ 
ἡμῶν γενεαῖς, ὡς φοθερὸς Ev βουλαῖς ἁγίων. εΓε- 
νεὰ γὰρ xai γενεὰ ἑπαινέσει τὰ ἔργα σο», xal by 
δύναμίν σου ἁπαγγελοῦσι, Σ.τήν τε ὑπέρμαχόν om 
χεῖρα δοξάσουσιν, οἱ τοῖς προστάγµασί σου ὀχολου- 
θοῦντες. Διὸ, παντοδύναµε Λόγε τοῦ Πατρὸς, δίδα- 
ξον ἡμᾶς τί ἀρεστὸν £v ὀφθαλμοῖς σου, xol εὖθὲς ty 
ταῖς ἐντολαῖς σου. Σὺ Υὰρ ὁδηγήσεις xal γνωρίτες, 
ἃ ἠτοίμασας εἰς σωτηρίαν ἡμῶν ἁπαρχῆς. Bou 
δέ σου τίς ἔγνω, εἰ μὴ σὺ ἔδωχας σοφίαν ; «Aor 
σμοὶ γὰρ Ονητῶν δξιλοὶ, χαὶ ἐπισφα)λεῖς αἱ ἑπίνοιαι 
ἡμῶν, ὁ τῆς σοφίας ἑραστὴς ἑδίδαξε. Διὰ τοῦτ 
εὐεργετουμένους ἡμᾶς, καταθὰς ἐξ οὐρανοῦ µόνο, 
ἀπέδειξας, xal τὰς ἀσθενείας ἡμῶν ἀνέλαθες, καὶ 
τὰς νόσους ἑθάστασας ' xol μὴ λύειν ἐπηγγείλω 
μίαν τῶν σῶν ἐντολῶν * xat διδάσχειν μὴ ἐχχαχεῖν, 
Καὶ τίς ἐρεῖ τἱ ἑποίησας, ὁ ἐλθὼν εἰς τὸν xócyov, 
xai σώσας τὸν χόσμον; "H τίς ἀντιστῇ τῷ χρίµατί 
σου ᾧ ἑποίησας μεγάλα καὶ ἀνεξιχνίαστα»; "Arb τού- 
των οὖν τῶν τοῦ Σωτῆρος Κριςοῦ τοῦ ἀλπθινοῦ 
Θεοῦ διδαγµάτων, ἀγαπητοὶ, ἀνοίξωμεν στόμα λόγψ 
θεηῦ, xaY τὴν δόξαν τῆς µεγαλοσύνης αὐτοῦ, μὴ 


ris? Vel quis resistat. illi tuo decreto, quo ma- [D ἀποχρύφωμεν xsvobo&a * ἀλλ' ἕχαστος, εἰ λόγω 


gna et imperscrutabilia fecisti Ἱ Ab liis ergo, 
dilecti, Salvatoris Christi veri Dei dogmatis, os 
aperiamus divino sermoni, ac ne inani glória, 
gloriam inaguificeuti: ejus occultemus. Imo, | si 
quis hahet Dei sermonem, offerat de bono cordis 
Lhesauro, quo proximum a mala cogitatione aver- 
tat: eaque re, ejus qui denuntiavit jussitque, di- 


b Sap. vi, ὃ, € Psal. cxiw, 4. d Sap. ix, 14. 


COMDETIS:I 


(1) Hantus. autem. modestie 6556. Εὐλαθείας οὖν 
τοῦτο ὁ λεχθσὶς λογισάμενος ἔρνον. Ipsam hanc *o- 
lutionem adhibuimus Daronie, ad Basilii Vitam 
nomine Amplilochii, eo elevanti concessain Eplir. 
Basilii precibus gratiain. Graeci sermonis, quod is 


ἔχει θΕοῦ, προσφερέτω Ex τοῦ ἀγαθοῦ Ürsavpe) 
της Χαρδίας, ἵνα τὸν πλησίον ἀναστρέφτ Ex χαχῆ 
πινοίας ' ὅπως δείξῃ ἐν τούτῳ τὴν τοῦ Eza reu 
µένου ἀγάπην. Οἱ γὰρ τοῦ Σωτῖρος ἡμῶν μαθιταὶ 
xaX ἁτόστολοι, διδαξάτωσαν ἡμᾶς πο:εῖν τὰ jou 
ὡσαύτως. Οἷα Ἰωάννης ἐκ ^f ἐρέμου καρδίας 5o" 
Φαρισαϊχῶν διδαγμάτων ἁταναχωρῶν, παρὰ Th 


NOT.LE. 

non meminerit, nbi describit eam cum Basilio 608” 
gressionem, Erat certe ea res magis ΕΟΝ 
quam. Basilii, atque ad χαὐχησιν αὐτοῦ, ul et ipse 
iierito εὐλαθείας ἔργον duxerit silentium 
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"o, ^ y. 4 -ᾱλ.. ο . V - - : ; 9 . 
| του Ἰορδόνου ἐτίλεσεν * ὃς xol παραγενόµε- A Icctionem exhibeat. Plane cnim s'nt documento, 


taiviv ἐντολὴν mpoxazatYiXuov, τὸν τῆς διχαιο- 
; Ἡλιου, τοῖς tt» ἐχ,δνόῶιν ἐγγόνοις ὐπεδείχνυα. 
αἱ ἔλεγον, οἱ μὲν τῷ βαπτίσµατι τούτῳ προσερ- 
οι τοῖς ὀμόμοις * Δεῦτε, ἴδετε διλασκαλίαν, οἴχν 
; τῶν προφητῶν ἐπηγγείλατο, οὐδὰ νομικὴ ἓν- 
κετείλατο. Εἶδες xal τοῦτον, ἀγαπητὰ, ofa βα- 
'w παραχαλῶν διελέγετο; Εἶδες Πέτρου σταυρῷ 
Ιλούμενον, ofa τερπνὰ προσεφθέγνετο;ς Εἶδες 
αὉλον, πῶς Τιμοθέῳ xai πάσαις ταῖς φυλαῖς 
ιύεσθαι παραινεῖς; Ἡμοίως xai Στέφανος, ὁ 
ωτΏρος Χριστοῦ μιμητῆς, διωχόµενος ἔλεχεν, 

zi τὴν τοῦ Παύλου διδαχην πάλιν ἡμῖν γενέ- 
b φρόνημα, πρὸς πλήρωμα τῶν ζητουµένων 

καταντήσασιν. Αὐτὸς γὰρ νουθετεῖν τοὺς 
ους οὐχ ἑσιώπησε * παραμυθεῖσθαι δὲ τοὺς ὁλι- 
υς οὐχ ὤχνησε, xal ἀντέχεσθαι τούτων ὡς 
ύντων, τοὺς αὑτοῦ μιμητὰς ὡς συµµετόχους 
δασκαλίας ὑπέδειξε, μακροθυμεῖν ὁμοῦ xol 
ἐαχεῖν τῇ ὑγιαινούσῃ πίστει. Αὕτη γάρ ἐστιν 
ἡ αἰώνιος, àv Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ ἡμῶν, 
δα καὶ τὸ χράτος, σὺν τῷ παναγίῳ Πατρὶ, 
) ζωοποιῷ αὐτοῦ Πνεύματι, νῦν xal del, xal 
€ alovac τῶν αἰώνων. Αμήν. 


Salvatoris nostri discipuli atque apostoli, ut. nos 
modo consimili geramus. Sic Joannes, recessu a 
cordis deserto *, nempe Pharis:ieorum doctrina, 
ad Jordanis ripas egit : ecque adveniens, novi 
mandati prenuntiator, justitie Solem prolibus vi- 
perarum ostendit. Unde et dicebant qui accedebant 
ad Joannis baptisma, vicinis suis * Venite, videte 
doctrinam quam nemo prophetarum edixit, quan- 
quam legale preceptum non sanxit. Vidistin', di- 
lecie, qualia et ipse baptizandos ionens dissere- 
ret? Vidistin! Petrum cruci affixum, ut. jucundos 
sermones habuerit (2), blandeque affatus sit? Vi- 
distin! ut Paulus, Timotheo tribubusque oinni- 
bus instituendas vite ratioges przscribens, admo- 
neat? Sic quoque dixit, persecutionem patiens, 
Christi Salvatoris zemulator Stephanus. Eninvero 
redeat animus ad Pauli doctrinam, quando ben) 
ad eorum qu:e erant in quzestione posita, comple- 
inentum occurrimus. Hic enim, baudquaquam ab 
inquietis arguendis liuguam, cohibuit : nec' vero 
gravate liabuit consolandis iis qui animo pusillo 
essent, quos etiam velut inlirmos sustinendos , 
suis ipse zemulis, velut qui doctrinam eamdem 


ássent, ostendit longanimes pariter esse, nec deesse sanz fidei f. lpsa enim est :eterna vita, in 


ὃ Jesu Domino nostro, cui gloria est et imperium, 


cum sanctissimo Paire, ac vivilico ejus 


!, nunc et semper, et in. saecula seculorum. Amen. 


c. uw, 2 seqq. f [I Thess. v, 14. 


COMBEFISII. NOTAE. 


JL jucundus sermones nabuerit, llandeque 
sil. Οἷα *epr;à c poseq0£yEaxo. Habent plura 
rem acia SS, Petri. et Pauli , noinine Lini 
joris ejusdem saucti Petri, t. Vll, Bibl. PP.; 
doctis habentur spuria. Solidiora forte an- 
Regius codex quo habetur eorundem 
acta e! passio, incerto .auctore. Sie ergo 
st deprecatam  crucitixionem inverso ca- 
Domini reverentiam, ac. pro votis illatam : 
t Gb ἀναρίθμητον xA700c, λοιδοροῦντες τὸν 
ᾱ, θυμοῦ πεπλγρωμένον , ὥστε αὐτὸν βουλό- 
αταχαῦσαι. 'O δὲ Πέτρος διεκέλευσεν αὐτοὺς 
Πρὸ ὀλίγων ἡμ;ρῶν παρακληθεὶς ὑπὸ τῶν 
v, ἀνεχώρουν * καὶ elóov* xai ἰδου ἐθεώρουν 
ριόν µου Ἰησοῦν Χριστόν. Καὶ ποοσεχύνησα 
καὶ εἶπον ' Βύριε, ποῦ πορεύῃ; χαὶ εἶπέ µοι 
Ρώμῃ ἀπέρχομαι πάλιν σταυρωθῆναι xal ἐν 
ιουθεῖν µε αὐτῷ, ὑπέστρεφα πάλιν ἐν "Pop 
ἑ pov* Mf «οθοῦ, ὅτι μετὰ coo εἰμι, ἕως οὗ 
σε εἰς τὸν οἴχον τοῦ Πατρός µου. Διὰ τοῦτο, 
κου, μῆ ἐμποδίσητε τὴν ὁδόν µου * Ίδη γὰρ οἱ 
ου, τὴν οὐράνιον ὁδεύουσιν ὁδόν * [Mt] οὖν λυ- 
ἀλλὰ συγχἀρητε uot μᾶλλον ὅτι σήμερον τῶν 
ὢν xa prov µου ἐπιτυγχάνω. Καὶ τοῦτο εἰπὼν 
$310 οὕτως ' Εὐχαριστω σοι, ἀγαθὲ motum, 
ηξίωσάς ps τῆς ὥρας ταύτης. ᾽Αλλὰ δέοµαί 
|! πρόδατα ἃ ἐπίστευσάς pot, μὴ αἰσθανθῶσι 
ισμοῦ µου, σὲ ἔχοντα, δι᾽ οὗ ἐγὼ τὴν ποίµνην 
Πδυνήθην ποιμᾶναι. Καὶ τοῦτο εἰπὼν Tap-. 
b πνεῦμα. Sunt plane lata lic προσφωνη: 
(uibus maximus ac πρωτοχορυφαῖος ámo- 
'1 amantem gregem, et ipsum Deum, verbis 


C 


omnino ipso dignis accuratissimisque, pre ea hora, 
jamque 44 coronam migraturus affatus. sit. Nos 
ita reddimus. Convenit autem multitudo innumera- 
bilis , improperans Cwsari, plenaque. ira, ut ipsum 
comburere vellent. At Petrus admonuit dicens : Ante 
non multos dies, rogantibus fratribus, recessi : vidi- 
que, et ecce aspíciebam Dominum meum Jesum Chri- 
stum, quem et adoravi ; dixique : Domine, quo vadis ? 
At. ille ; Venio Romam, iterum crucifigi, eunque 
scculus, iterum Romam redii : dixitque mihi : Ne 
limueris; ego enim lecum, usque dum introducam in 
domum Pairis mei; quamobrem , filioli mei, ne 
meum iter impedieritis : jam enim mei pedes versus 
celum iter arripiunt. Ne ilaque contristemini ; imo 
vero, mihi congratulamini, quod 'sim hodie consecu- 
lurus meorum [aborum [ructum. Atque his dictis, 
ila precatus est : Tibi gratias. ago, bone Pastor, 
quod me hora hac dignum duzeris. Verum rogo ut 
ne quas mili credidisti oves , meam senserint sepa- 
rationem , te pastorem habentes, per quem licuit, ut 
gregem huuc ipse pascerem. Cumque hoc dizissel, 
tradidit spiritum. Sapiunt liac revera quid aposto- 
licum, nec Lino, aut 8i quis alius magnus fuit a - 
Petro et apostolicus, indignum. Desunt ab illis Actis, 
illa de mulieribus conjugio prohibitis, ae maritis 
substractis, in. quibus tautum. Baronius, asper- 
sam Maniehzorum fuliginem, Actis Petri et Pauli, 
Lini nomine, agnoseit : ut proxima ratio necis 
Petri, fuerit. Simonis exstinctio, ad quam etiam 
Paulus coapostolo collaboravit. Astipulantur hic 
aseriptis Hegesip. lib. i, cap. 2; Ambr. Contra 
Auaenl. eic. 
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S. ANDRE;E CRETENSIS 


Ac nos quidém, viri studiosi, lzte habuit, quid- A Καὶ ἡμεῖς μὲν, ὦ o 


quid przfatus sanctissimus episcopus, etsi nolens, 
conscripsit, Quippe adh:esit scienti: thesaurorum 
in Scripturis positorum, vir Attici eloquii facili- 
tate ac venustate, exercitio omni instructissimus. 
Quawobrem qua exordio couscripsimus, ejus erant 
ad quamdam velut gloriationem ; ut nimirnm ma- 
gnus ei Pater Patapius in visione apparuisset. 
Ratus auteni. modesti:e esse (1) ut ea silerentur, 
ideo pritermisit, non velut minus meminisset, 
sed scieus volensque. At ego ad. divitias enitens 
diviuze sapientiz, istud adjeci. Quippe, ad eum 
qui omniuim dirigit mentem, ceu ejaculatus preces, 
ut praeberetur digne dieere qui congrua essent, 
rogavi. Neque enim cultioria sermonis gratia, Pla- 
tonem adii, aut Pythagoram, vel llomerum : sed 
sapientie ducem , sapientumque nioderatorem ; 
quod in ejus manibus simus ipsi, ac sermones 
nostri. Porro nequit a sua illa liumanitate, pro- 
pensiorique beneficenti:te studio in humanum ge- 
nus prohiberi, mundoque accedentes corde, senso- 
rum Scriptura tlioracem induit. Quocirca sic de- 
crevit. omniuin Dominus, tanquam « fecerit ipse 
pusillum et magnum, eique sit zquaiiter cura de 
omnibus b, » ut et meo ministerio, futuris gene- 
rationibus auditum faciat, ut sit terribilis in saue 
ctorum consiliis. « Generatio enim et generatio 
laudabit opera tua, et potentiam tuam annuntia- 
hunt ^; » tuamque adjutricem manum  glorifica- 
bunt, qui obsequuntur tuis preceptis. Quamobrem, 
tu Patris omnipotens Sermo, doce nos quid sit 
acceptum in oculis tuis, el rectum in tuis manda- 
tis. Tu enim dux eris, atque nobis, quie ab initio 
ad salutem parasti, nota feceris. Tuum vero con- 
silium quis cognoverit , nisi tu dederis sapien- 
tiain ? Quippe « mortalium cogitationes timidas, et 
incertas providentias nostras 4, » docuit amator 
ille sapientize. Quamobrem solus ipse de ccelo de- 
scendens, beneficio nos affecisti, nostrasque assum- 
psisti infirmitates, el zPgritudines portasti : utque 
ne ullum mandatorum tuorum solveremus, indi- 
xisti, disceremusque non deflcere ac animo con- 
cidere iu malis. Quis vero dicat quz feceris, qui 
veneris in mundum, mundoque salutem contule- 
ris? Vel quis resistat illi tuo decreto, quo ma- 
gna et imperscrutabilia fecisti ? Ab his ergo, 
dilecti, Salvatoris Christi veri Dei dogmatis, os 
aperiamus divino sermoni, ac ne inani gldria, 
gloriam. magnificenti:e ejus occultemus. Imo, si 
quis liabet Dei. sermonem, offerat de bono cordis 
tliesauro, quo proximum a mala cogitatione aver- 
tat : eaque re, ejus qui denuntiavit jussitque, di- 


b Sap vi, 8. * Psal. cxtiv, 4. d Sap. iv, 1. 


COMDBEFIS:I 


(1) Ratus. autem modestie 6956. Εὐλαθξίας οὖν 
τοῦτο ὁ λεχθσὶς λογισά ενος Epyov. Ipsum hanc «o- 
lutionem adhibuiimus DBaronie, ad Basilii Vitam 
nomine Amphilochii, eo elevanti concessam Ephr. 
Basilii precibus gratiam. Graeci sermonis, quod is 


πᾶσι τοῖς ὑπὸ τοῦ celer 
xai μὴ θέλοντος, συνΥΥ( 
&vto τῇ Ὑνώσει τῶν ] 
πείρα ἸΑττιχῖς διαλέκτς 
τὰ £v προοιµίῳ 072" ἡμῶν 
χε μὲν εἰς χαύχησ.ν, xa 
ὤφθη διὰ τῆς ὁπτασίᾳ 
οὖν τοῦτο ὁ λεχθεὶς λονει 
ταῦτα ταρξδραμεν * οὗ . 
Ἐγὼ δὲ, τῷ πλούτω t1 
µενος, τοῦτο προστέθει. 
διορθωτὴν τὴν γνόμιν 
σχη εἰπεῖν ἀξίως τὰ πι 
Ἡ Πνθαγόρᾳ, ἢ Ὁμέρῳ 


B χτον, ἀλλὰ τῷ τῆς σοφ 


διορθωτῇ, ὅτι iv τῇ χει 
λόγο: ἡμῶν. Αχώλυτον : 
πον, καὶ τοῖς προσερχοµ 
διδύσχει θώραχα Γραφ! 
τοῦτο ὁ πάντων Δεσπότ 
αὐτὸς &m^lnozv, ὁμοίως ^ 
ὅπως καὶ 6v ἐμοῦ τὴν 
ἡμῶν γενεαῖς, ὡς φοθε( 
νεὰ γὰρ καὶ γενεὰ ἔπαι 
δύναµίν σου ἁπαγγελοῦ 
χεῖρα δοξάσουσιν, οἱ το 
θοῦντες. Διὸ, παντοδύνα 
ξον ἡμᾶς τἰ ἀρεστὸν iv. 
ταῖς ἐντολαῖς σου. Σὺ γὰ 
ἃ ἠτοίμασας εἰς σωτηρί 
δέ σου τίς ἔγνω, εἰ μὴ 

σμοὶ γὰρ Ονητῶν δςιλοὶ, 
ἡμῶν, ὁ τῆς σοφίας | 
εὐεργετουμένους Ἱμᾶς, 

ἀπέδειξας, xal τὰς ἁἆσθ 
τὰς νόσους ἑθάστασας ' 
µία» τῶν cuv ἐντολῶν * 
Καὶ τίς ἐρεῖ τί ἑποίησας 
χα) σώσας τὸν χόσμον ; 
σου ᾧ ἑποίησας μεγάλα 1 
των οὖν τῶν τοῦ Σωττ 
8:09 διδαγµάτων, ἆγαπι 
Θεοῦ, χαὶ τὴν δόξαν ti 


D ἀποχούγωμεν κξνοδοξί3 


ἔχει θὲοῦ, προσφερέτω 
της Χαρδίας, ἵνα τὸν Ti 
ἐπινοίας ' ὅπως δείξη E 
pévoo ἀγάπιν. Οἱ γὰρ * 
xaX ἁτόστολοιι διδαξάτω 
ὡσαύτως. Οἷα Ἰωάνντς 
ᾧα ρισαϊχῶν διδαγμάτων 


NOT.,E. 

uon meminerit, ubi desc 
gressionem, Erat certi 
quam. Basilii, atque ad - 
iierito εὐλαθείας ἔργον ' 


IN S. PATAPIUM. ' 
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* - 7 M y^ * ei^ ^ - ; lí ^ -- - : . : ο . 
τοῦ Ἰηρδάνου kcPkzssv ^ B; xol παρχγενόµε- A lcctionem exhibeat. Plane cnim s'nt documento, 


tavi v ἐντολὴν προχατα γγέλλων, τὸν τῆς διχαιο- 
; Ἠλιον, τοῖς τῶν ἐχιδνὂιν ἐγγόνοις ὑπεδείχνυκ. 
αἱ ἔλεγον, οἱ μὲν τῷ βαπτίσµατι τούτῳ προσερ- 
οι τοῖς ὁμό,οις * Δεῦτε, ἴδετε διδασχαλίαν, οἶαν 
| τῶν προφητών ἐπηγγείλατο, οὐδὲ νομικὴ ἓν- 


πετείλατο. Εἶδες χαὶ τοῦτον, ἀγαπττὲ, ola βα- ' 


w παρακαλῶν διξλέγετο; Εΐδες Πέτρου σταυρῷ 
Ιλούμανον, ofa τερπνὰ προσεφθέγγετο; Εἰδες 
αὔλον, πῶς Τιμοθέῳ xal πάσαις ταῖς φυλαῖς 
ἰύεσθαι παραινεῖς; Ὁμοίως xai Στέφανος, ὁ 
ωτῆρος Χριστοῦ μιμττῆς, διωχόµενος ἔλεγεν. 
zi τὴν τοῦ Παύλου διδαχἠν πάλιν ἡμῖν γενέ- 
b φρόνημα, πρὸς πλήρωμα τῶν ζητουµένων 

καταντήσασιν. Λὐτὺς γὰρ νουθετεῖν τοὺς 


ους οὐκ ἑσιώπησε * παραμυθεῖσθαι δὲ τοὺς ὁλι- B 


ους οὐχ ὤχνησε, xal ἀντέχεσθαι τούτων ὡς 
ύντων, τοὺς αὑτοῦ μ.μητὰς ὡς συμµετόχους 
δασχαλίας ὑπέδειξε, μακροθυμεῖν ὁμοῦ καὶ 
εαχεῖν τῇ ὑγιαινούσῃ πίστει. Αὕτη γάρ ἐστιν 
1j αἰώνιος, ἓν Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρἰῳ ἡμῶν, 
δα καὶ τὸ χράτος, σὺν τῷ παναγίῳ Πατρὶ, 
) ῥωοποιῷ αὐτοῦ Πνεύματ., νῦν xai ἀεὶ, xol 
€ αἰώνας τῶν αἰώνων. Αμήν. 


Salvatoris nostri discipuli atque apostoli, ut nos 
nodo consimili geramus. Sic Joannes, recessu a 
cordis deserto *, nempe Pharis:eorum doctrina, 
ad Jordanis ripas egit : ecque adveniens, novi 
mandati prenuntiator, justitie Solem prolinus vi- 
perarum ostendit. Unde et dicebant qui accedebant 
ad Joannis baptisina, vicinis suis * Venite, videte 
docteinam quam nemo prophetarum edixit, quan- 
quam legale przceptum non sanxit. Vidistin', di- 
lecie, qualia οἱ ipse baptizandos monens dissere- 
ret? Vidistin! Petrum cruci affixum, ut jucundos 
sermones habuerit (2), blandeque affatus sii? Vi- 
distin ut. Paulus, Timotheo tribubusque omni- 
bus instituendas.vitze ratioges przscribeus, admo- 
neat? Sie quoque dixit, persecutionem patiens, 
Christi Salvatoris zemulator Stephanus. Enimvero 
redeat animus ad Pauli doctrinam, quando ben) 
ad eorum qu: erant in quzstione posita, coinple- 
mentum occurrimus, Hic enim, baudquaquam ab 
inquietis arguendis linguam, cohibuit : nec^ vero 
gravate labuit consolandis iis qui animo pusillo 
essent, quos etiam velut infirmos sustinendos , 
suis ipse zmulis, velut qui doctrinam eamdem 


issent, ostendit longanimes pariter esse, nec deesse sanz fidei f. lpsa enim est :elerna vita, in 


9 Jesu Domino nostro, cui gloria est et. imperium, 


cum  sanclissimo Patre, ac vivifico ejus 


t, nunc et semper, et in. szecula s:eculorum. Amen. 


Cc. 1, 2 seqq. f Il Thess. v, 14. 


COMBEFISHII NOTE. 


Ut jucundos sermones nabuerit, llandeque 
sil. 0:a *epr;à τροσεφθέγξατο. Habent plura 
rem acia SS, Petri. et Pauli , nomine Lini 
joris cjusdem saucti Petri, t. Vll, Bibl. PP.; 
doctis habentur spuria. Solidiora forte an- 
Regius codex quo habetur eorumdem 
acia e! passio, incerto .auclore. Sic ergo 
st deprecatam — crucitfixionem inverso. ca- 
Domini reverentiam, ac. pro votis illatam : 
ε δὲ ἀναρίθμητον πλΏθυς, λοιδοροῦντες τὸν 
ᾱ, θυμοῦ πεπλτρωμένον , ὥστε αὐτὸν BouAÓ- 
αταχαῦσαι. 'O δὲ Πέτρος διεκέλευσεν αὐτοὺς 
Πρὸ ὀλίγων ἡμ;ρῶν παρακληθεὶς ὑπὸ τῶν 
v, ἀνεχώρουν ' καὶ εἶδον * καὶ ἰδουὺ ἐθεώρουν 
ριόν µου Ἰησοῦν Χριστόν. Καὶ προσεχύνησα 
xat εἶπον ' Κύριε, ποὺ πορεύῃ; xal εἶπέ µοι 
Ρώμῃ ἁτέρχομαι πάλιν στᾳυρωθῆναι xal ἐν 
λουθεῖν µε αὐτῷ, ὑπέστρεφα πάλιν ἐν Ῥώμῃ 
i pov* ΜΗ «9603, ὅτι µετὰ σοῦ εἰμι, ἕως οὗ 
σε εἰς τὸν οἴκον τοῦ Πατρός µου. Διὰ τοῦτο, 
κου, μὴ ἐμποδίσητε τὴν ὁδόν µου * ἤδη γὰρ οἱ 
ου, τὴν οὐράνιον ὀδεύουσιν ὁβόν * [ΜΗ] οὖν λυ- 
ἀλλὰ συγχἀρττὲ µοι μᾶλλον ὅτι σήµερον τῶν 
'àv χαρπὠν µου ἐπιτυγχάνω. Καὶ τοῦτο εἰπὼν 
$110 οὕτως ' Εὐχαριστω σοι, ἀγαθὲ ποιμὴν, 
ηξίωσάς µε τῆς ὥρας ταύτης. ᾽Α)λὰ δέοµαί 
| πρόβατα ἃ ἑἐπίστευσάς pot, μὴ αἰσθανθῶσι 
ισμοῦ µου, σὲ ἔχοντα, δι οὗ ἐγὼ τὴν ποίµνην 
ἠδυνήθην ποιμᾶναι. Καὶ τοῦτο εἰπὼν ταρ- 
à πνεῦμα. Sunt plane lata lizec προσφωνπ. 
juibus maximus ac πρωτοχορυφαῖος &mo- 
?»| amantem gregem, et ipsum Deum, verbis 


C 


omnino ipso dignis accuratissimisque, pre ea hora, 
jamque ad / coronam migraturus affatus sit. Nos 
ita reddimus. Convenit autem multitudo innumera- 
bilis , improperans Cesari, plenaque. ira, ut ipsum 
comburere vellent. At Petrus admonuit dicens : Aute 
non multos dies, rogantibus fratribus, recessi : vidi- 
que, et ecce aspíciebam Dominum meum Jesum Chri- 
stum, quem et adoravi ; dixique : Domine, quo vadis ? 
At. ille : Venio Romum, iterum crucifigi, eumque 
scculus, iterum Romam redii : dixitque mihi : Ne 
timueris; ego enim lecum, usque dum introducam in 
domum Pairis mei; quamobrem , filioli mei, ne 
meum iter impedieritis : jam enim mei pedes versus 
celum iter arripiunt. Ne ilaque contrislemini ; imo 
vero, mihi cengratulamini, quod 'sim hodie consecu- 
turus meorum [aborum [ructum. Atque his. dictis, 
ila precatus est : Tibi gratias ago, bone Pastor, 
quod me hora hac dignum duxeris. Verum rogo wt 
ne quas mili credidisti oves , meam senserint sepa- 
ralionem , te pastorem habentes, per quem licuit, ut 
gregem hunc ipse pascerem. Cumque hoc dixisset, 
tradidit spiritum. Sapiunt haec revera quid aposto- 
licum, nec Lino, ant $i quis alius magnus fuit a 
Petro et apostolicus, indignum. Desunt abillis Actis, 
illa de mulieribus conjugio prohibitis, ae maritis 
substractis, in. quibus tautum Baronius, asper- 
sam Manichzorum  fuliginem, Actis Petri et Pauli, 
Lini nomine, aguoscit : ut. proxima ratio necis 
Petri, fuerit. Simonis exstinctio, ad quam etiam 
Paulus coapostolo collaboravit. Astipulantur hic 
ascriptis Hegesip. lib. 1 cap. 2; Ambr. Contra 
Auaenl. εἰς. 





ORATIO XX. 
De argumento Publicani et Pharisci. 


Publicani Pbarissique materia veluti preexer- 
citamentum quoddam εἰ preparatio proposila est 
iis, qui volunt adhzrere sancta humilitati, qui 
universas amplectitur virtutes, quibus comparatio 
regni celestis vere innititur, simulque a superbia 
que Deo invisa est declinare, qua hominem ab 
oninibus Christianis virtutibus avertit. Quis ergo 


haud zmulabitur Publicanum ejusdemque conver- ᾿ 


sionem atque poenitentiam, et Pharis:i fastum non 
aversabitur? siquidem humilitas quidem Christo 
conjungit, superbia vero tumenti d:emoni atque fa- 
stus pleno. 

Superbia principem angelorum, cui etiam Luci- 
fer nomen erat, diabolum prorsus effecit. II:»ec no- 
stri generis auctorem Adamurn paradiso expulit : 
« Deposuit potentes de tlironis, οἱ exaltavit liumi- 
les $.3 — « Dominus superbis resistit, humilibus vero 
dat gratiam 5.» Hzc Pharaonem deponit : « Dixit in- 
sipiens in corde suo, Non est Deus i. » Hzc Na- 
buchodonosorem dejicit : « Dominum enini Deum 
tuum adorabis, et ipsi soli serviesi. » Et: « Non 
facies ullam imaginem k. » Quamvis illi quidem 
morbus iste ablatus est, liuic vero in habitum affe- 
ctio transit. Vere febris est. superbia, qux& subja- 
ceat sensui febrientis ; furor est vehemens ad rui- 
nam hominem trahens ; hydrops est plena aeris et 
aqui, 

« Quis enim ascendit in montem Doniini ? luno- 
cens manibus et mundus corde, qui non accepit in 
vanoanimaim suam 1. » Hujusmodi crat Tyri. vani- 
tas atque elatio, quz liumoris gratize jacturam fecit, 
terra utique arescens. Scitis namque istuc qua Τὰ» 
tione, quave experientia, superbus non indigel per- 
ficiente Dei gratia : atque idcirco sine humore est 
aridus, caret vitali calore et vitali irroratione. 
In hoc quippe inani arbore nidum suum elaborat 
nycticorax diabolus. 


Atque ut paucis dicam, humilitas altrix est vir- 
tutum, pietatisque, in qua Christiana pulchritudo 
sita est, caput, origo et finis. Est passionum mor- 
tificatio, peccati ablatio, humoris in radice fidei 
conservatio. Humilitas est cum Dei timore qui 
extrudit iniquitatem, quemadmodum ait et Jere- 
mias et Salomon. Sane enim « Initium sapientis 
est timor Domini ^. » His concinit et beatus Pau- 
lus. Hzc Publicanum przconem Spiritus eflicit : 
at superbia Phariszum inane facit. tympanum fru- 
stra tinniens. Profecto pomum Sodomiticum est hy- 
pocrita, maturans quidem belle quie sunt externa , 
quos vero ad interna pertinet, putridus est atque 
ingratus. 

Ascendit. in templum Publicanus, ascenditque 


8 Luc. i, 52. ^ Jac. iv, 6. 
xxi, ὃς, 4. 5. * Prov. 1, 7. 


i Psal. Lm. 


j Matth. iv, 10: 


S. ANDRE/E CRETENSIS ] 


AU 
Περὶ τῆς ὑποθέσεως 
$a 
Ἡ διὰ τοῦ Τελώνου ? 
προγύµνασµα xal πρε 
βουλομένοις ἔχεσθαι τῇ 
πασῶν τῶν ἀρετῶν Aag 
βασιλείας τῶν οὐρανῶν 
μισοῦς ἁλαζονείας ἀπέχ' 
χρίστων ἀρετῶν mapas 
οὖν οὐ ζηλώσει τὸν Τε 
αὐτοῦ, καὶ τὴν µεταμέ. 
ἁποσείσεται τὸν ὄγχον 
συνάπτεται τῷ Χριστῷ, 


νηματισμένῳ καὶ fp 


Ἡ ἁλαζονεία τὸν pi 
καὶ Ἑωσφόρος fjv, πάν 
τὸν γενάρχην ᾿Αδὰμ τοῦ 
eie δυνάστας ἀπὸ θρόν 
εΚύριος ὑπερηφάνοις 
δίδωσι χάριν. » Abt» χα 
πεν ἄφρων Ev xapbia αἱ 
τὸν Ναθουχοδονόσορ χα: 
σου προσχυνἠσεις, xal 
Καὶ « Ub ποιήσεις οὐδὶ 
ἡ νόσος λύεται, τῷ δὲ £I 
πυρετός ἐστιν ἡ ὑπερηφ 
GEL τοῦ πυρέττοντος, φ/ 
ἄνθρωπον παροξύνουσα, 
ὕδατος. 

« Τίς γὰρ ἀναθήσετα 
χερσαὶ, xol χαθαρὸς τῇ 
µαταίῳ τὴν φυχὴν αὑτε 
µαταιότης xal ἀγερωχ 
μέν; τῆς χάριτος, Yi 
τοῦτο xai λόγῳ xai πεί 
τξλειωτικῆς τοῦ θεοῦ y 
ἄνιχμος χαὶ ξηρὸς, λε 
xal τῆς ζωούσης ὑγρό 
δἐνδρῳ τὴν καλιὰν ἐ[ 
θολος. 

Καὶ ἁπλὼς εἰπεῖν, ἡ 
τῶν ἀρετῶν, τοῦ Χρισι 
φάλαιον χαὶ ἀρχὴ καὶ τι 
συντήρησις ὑγρότητος 
ταπξινότης σύνεστι τῷ 
thv ἀνομίαν, ὡς ἔφη xa 
Ὄντως Yàp« ᾿Αρχὴ σα 
τὸν τελώνην χήρυχα πι 
ἁλαζονεία τὸν Φαρισαῖς 
µάτην ἁλαλάκον. "Όντω 
γριτῆς, πέπων τὰ μὲν 
θεν σαπρός τε xat ἄχαι 


Ἀνέθη εἰς τὸ ἱερὸν ὁ 


Deut. vi, { 


1251 


IN PUBLICANUM ET PIIARIS.EUM 


1253 


ματικῶς καὶ φυχικῶς. Ἀνίθη εἰς τὸ ἱερὸν ὁ Φαρι- A οἱ quoad. corpus οἱ quoad animai. Ascendit in 


cato; σωματ.χὼς xai Ψυχιχῶς. 'O. μὲν γὰρ ἀνέθη 
τὸ dug κατοθαίνων CX τῆς ταπεινύτητος * 6 δὲ χατ- 
έξη τῇ φυῆ ἀν)έαίνων διὰ τῆς ὑπερηφανεία;. Ὁ 
μὲν ἀνέθη ταῖς χατὰ τὸν Ααθὶδ ἀναβάσεσιν, ἓτ'ρας 
εἲς ὁδοῦ τῆς φερούσιης εἰς τὸν παράᾶδεισον ^ ὁ δὲ 
χατέθγ χαταθαίνων εἷς τὸν Ἑωσφόρον, τὸν à pyr 75v 


eth; ὑπερηφρανείας. Ὁ uiv ἀνέύτ διὰ τῇ: ἀναδᾶστως 


xai ἑπιδύσεως εἷς τὰς ἀρξτάς ' ὁ 0i ἁχτέδη ἀπὸ τῶν 
ἀρξτῶν, καὶ προσεπέλασεν ταῖς χαχίαις. 


Πολλοὶ εἰσέρχονται τῷ ἱερῷ, ἀλλ ὀλίγοι µετέχου- 


σι τοῦ ἱεροῦ. 05 γάρ εἶτιν ἄξιοι τοῦ οἴκου τοῦ θεοῦ. 'O 


Υὰ0 ὑπερήφανος οὗ μένει iv τῇ ἀγάπῃ . Ὁ δὲ μὴ 
µένων ἐν τῇ ἀγάπη. ἐν τῷ θεῷ οὗ μένει, χατὰ τὸν 
Ἰωάννην. Ὁ δὲ µένων £v τῇ ἀγάπῃ ἓν τῷ θ:ῷ µέ- 
vet xai ὁ Gebc ἐν αὐτῷ, χαὶ ἔστιν ναὺς θεοῦ, xatà 
Ηχῦλον. 'Exzlvot χυρίως εἰσέρχαωνται τῷ ἱερῷ καὶ 
τῷ vat τοῦ θεεῦ, οἷς ἰδικῶς ἐνεργεῖ ὁ Εξός. Φωτί- 
ζει δὲ µόνους τοὺς νηπίους xai μιχροὺς ó θεὺς, κατὰ 
τὸν µουσουργέτην Δαθίδ. « Ὅπου γὰρ ταπείνωσις, 
ἐχεῖ xai σοφία, » αστὰ tbv Σο)οιῶ,τα᾽ σοφία τί- 
ετεως xal σοὐρία πρόὀξέως. 


Ταύτιτς τὴς σο-ίας ἐλείπετα 6 Φαρισαῖος : ὅθεν 
i i Y n 

xai ὑποκρ.τῆς ὧν εὐχαριστεῖ χατὰ μόνα τὰ ESo0ev 
τῷ θεῷ, χατὰ 0i τὰ ἔνοοθεν ἁχάριστος γίνεται τῷ 
ci. Οὐ γὰρ τηρεῖ τν ἐντολὴν, « Αγαπήτεις τὸν 
πλησίον σου ὡς ἑχυτόν.» "Ilv. ἀγαθὸν τὸ (rua, 
εΕὐχαριστῶ σοι,» ἐπειδὴ οὐχ ἑχυτὼ ἀπεδίδου τὴν 


ἀρετῖν ὁ Φαρισαῖοςν ὡς ἐνόρινε, ὁ Ἀαθουγοδονόσορρς 


καὶ ὁ Σεμ.εῖας xai ὁ Πέτρος ' ἧτινι ὑπεργφανεία καὶ 


. ὁ ᾿Ἑωτφόρος xal ὁ ᾿Αδὰμ περιέπεσον. Ἵ)μως τῶχετο 


ὃ οὐκ εἶχεν ἔχειν  γαὶ εἰ γὰρ εἶχε, δ.ὰ τῆς ὑπερ- 
ηφανείας ἀπύώλεσεν. Ὀφείλει γὰρ xai ὁ ἔγων 
ὁμολονεῖν ui ἔχειν, καὶ λέγειν, Oz: € Αχρεῖος qo9- 
46; slut, » ἐπὲὶ e Οὐ ὃ.καιω! ἕτεται ἐνώπιόν σου πᾶς 
(ov. » 


Αποδάλλεται ὄντω: τὴν ἀγάπτν ὁ pd ταπεινού- 
µενος, χαταφρονεῖ δὲ ὁ pd ἀγαπῶν. "Όντως ápyh 
παν-ὸς εἴδους ἁμαρτίας f; ὑπερηφάνεια. Ταύτῃ ἔπε- 
tat φθόνος, τῷ φθόνῳ φύνος * δι ἣν ἐν ἐχθροῦ µοί- 
ez ὁρᾷ τὸν πατέρα ὁ ᾿Λλόεσαλὼμ, καὶ ατείνειν 
προάγεται. "Όντως ὁ χρύφιος χαχὺς τοῦ φα»ἐροὺ 
ἐστι χείρων, xai το διαθόλου οὐκ ἀπέοιχξ, ὃν ὄφέως 
τὸν πρωτόπλαστον φαινακίσαντος. Διὰ τοῦτο ὁ φα- 
μερὸς φαῦλος διχαιοῦται, χαὶ ὁ ἀφανῆς χαταδ'χὰτς» 
ται. Τῷ μὲν γὰρ μόνη «αυλότης, τῷ δὲ καὶ «ενδος 
xai διαπάτη παρέπετα: χαὶ διὰ τοῦτο της ὄχρας 
ἁληθείας ἁπο]ιώχεται. Δ'ὰ γὰρ τῆς ἀνόπης καὶ 


0 ἐχλεχτὸς προορίτεται, κατά τε τὸν [IE 


ν πλ 


[αν 
Π 
2^ 


eto^f, δευτέρα, καὶ τὸν [σῦλον πρώτῳ της Ezs- 
σίως, xa τρίτῳ πρὸς Ἱολασσεῖς, τὸ 0: ἔγεος ἅπο- 


ὀυχιάζε». 

Ἔγνω ὁ Τελόντς th) ἰδίαν ἁμαρτίαν. uai δ:δ.- 
καίωται, τῆς ἁλαρείας ποὀγωθεν γενόµζνο;. ᾿Ο0εν 
x2 41] κατὰ τὸν "is;:xtp. τις Dod x2: τῷ Δαςὃ 
5 Prov. x1, 2. ο Matth. xxii, 39, 

PATROL. Gn. Χο 


P Luc. xviit, 10. 


templum Pharisaeus quoa! corpus, baud vero quo- 
ad auiimam. Pile enim ascendit, aninio descendens 
per liumilitatem ; hic vero descendit, auimo ascen- 
dens p.r elationem. lile asceudit. secundum Dasi- 
dicos gradus, ingressus viam quad dacil in. paradi- 
sum ; hic descendit de.apsus ad Luciferum  super- 
μὲν duce.n. Hie. ascendit" per. ascensum et piole- 
clini 10 virtutes ; liic descendit a virtutibus, a«ces- 
δι. (ιό ad. vitia, 

Multi iugrediuntur templum, αἱ pauci de templo 
participant : neque enim digni sunt domo Dei. 
Superbus namque non manet in charilale; et qui 
non manet in charitate, in. Deo non manet, secun- 
dum Joannem. Qui vero manet in charitate, iu 
Deo manet, et Deus in. ipso, et. est templum Dei 
secundum Paulum. llli vere proprieque sanctua- 
rium et Dei templum ingrediuntur, quibus singu- 
lis operatur Deus. Αι ille illumir.ag solos infantes 
el parvulos, secundum modulatorem — Davidem. 
« Ubi enim humilitas est, ibi et sapientia ^, » se- 
cundum Salo:ncnem : sapieatia nempe fidei et sa- 
pientia operationis. 

[ας sapieutia. carebat Phiaris:ius : quamobrem 
el cum liypocrita esset, gratias agit Deo de rebus 
duntaxat exteruis, de. internis vero. Deo. ingratus 
est. Nee enim observat inandatum illud : « Diliges 
proximum tuum sicut. teipsum ο, » Belluu crat 
dictum illud : « Gratias tibi ago; » siquidem non 
sibi tribuebat virtutem Phariszeus, qualis fuit Na- 
buchodonosoris senteatia, Seimeia item et. Petri ; 
q:a etiam elatione Lucifer et Adam piolapsi sunt. 
Nihilominus gloriabatur se babere quod minime 
habebat : etsi enim habuisset, jam per superbiam 
amisisset. Debet enim vel is qui habet, se non ας 
bere confiteri ac dicere, quoniam « Servus iuuiilis 
sum P, » siquidem ς Non justilicabitur coram te 
omnis vivens 4. » 

Anittit enimvero charitatem qui non humilia- 
tur, et spernit is qui non diligit. Utique initium 
est omne geuus peccati superbia. Hanc sequitur 
invidia, invidiam homicidium. Per eam veluti lo- 
stem intuetur patrem Absalomus, et ad occidenduin 
Mum: contendit. Vere nialus occultus mani(e-to 


D pejor est, nec diaboli dissimilis est, qui per ser- 


pentem protoplastum decepit. Idcirco malus imani- 
[εδ justificatur, et occuitus condemnatur. Ilii 
enim sola malitia adest, huic vero et falsitas ad- 
est et deceptio, ideoque a suprema veritate repet- 
litur. Per charitatem enim etiam qui electus. est 
pridestinatur, juxta. Petrum in secunda Epistola, 
Paulum item. primo ad. Ephesios οἱ teitio ad. Co- 
lossenses (capite), inimieitia vcro reprobat. 


Agnovit Publicanus peecatuia suwim, €t. justifi- 
catus €st, procul a peccato factus : quare et vi- 
vit, secundum Ezechiclein. Qua vita. L'avidem 


4 Psal. οχι, 9. , 


AU 


1359 


S. ANDRE.£ CRETENSIS 


1263 


ο etiam excepit, ut Nathan testatur. Non novit pec- A παρηχολούθησεν, ὡς ἑμαρτύρει ὁ Ναθάν. OSx ἔγνω 


catum suum Εμαγίσωυ5, et a vita longe factus 
est. 

Et considera diligenter iterum. evangelicam lo- 
cutionein : « Duo viri ascenderunt in templum ut 
orarent, unus Phariszus et alter Publicanus *. » 
In exemplum et speciinen. hominum qui seipsos 
justilicant, contemnunt vero peccatores. Posuit 
Phariszeum Dominus in exemplar superbientium; 
Publicanum vero posuit. tanquam indicium homi- 
'" num peccantium, atque cum corde contrito ora- 
. tiones confessionesque facientium : quo univer- 
*0$ doceret superbiam odio prosequi, humilitatein- 
que diligere. ^ 


Et ostendit imanifeste ex hac parabola Christus, 
justitiam οἱ virtutem magnam esse, el hominem 
propius ad Deum sistere; quando vero superbiam 
deprehendit, in imum barathrum homiuem detru- 
dit. Hoc ipsum enim et Pharisso contigit : qua 
de causa etiam damnatus est, et in interitum la- 
psus. lnjustitia et peccatum abominaiioni et odio 
est, atque gravissimum vitiorum omnium, et lho- 
minem a. Deo quam longissime arcet. Sed humi- 
litas per poenitentiam et confessionem hunc justi- 
ficat atque salute efficit dignum, propius etiam 
adinovet et sistit Deo. lloc Publicanus invenit, et 
hac de causa justilicatus est, atque salute dignus 
effectus. 


ttv ἰδιαν ἁμαρτίαν ὁ Φαρισαῖος, καὶ t7; ζωῖν πόὸ- 
ῥωθεν γίγνεται. 

Καὶ σχόπει χαλῶς δεύτερον τὸν εὐαγγελιχὴν ῥῇ- 
σιν * «Ανθρωποι δύο ἀνέθτσαν εἰς τὸ ἱερὸν προσεύ- 
ξασθαι, ὁ εἷς Φαρισαῖος, xal ὁ δεύτερος Τελών:ς. » 
Εἰς παράδειγµα χαὶ τύπον τῶν ἀνθρώπων τῶν δι. 
καιούντων ἑαυτοὺς, ἑξουθενυύντων δὲ τοὺς ἁμαρτή- 
νοντας. Ἔθηχεν τὸν Φαρισαῖον Κύριος εἰς δεῖνμα 
τιν ὑπερηφάνων, τὸν δὲ Τελώνην ἔθηχεν εἰς παρά. 
ὃξιγμα τῶν ἁμαρτανόντων ἀνθρώτων, καὶ μετὰ 
συντετριµµένης Χαρδίας τὰς προσευχὸς xai ἑξ- 
οµολογήσεις ποιουµένων, ἵνα διδάξη πάντας τὴν 
μὲν ὑπερηφάνειαν μισεῖν, τὴν δὲ ταπείνωσιν àya- 


Tiv. 


B Kal δείχννσι χαθαρῶς ἀπὸ ταύτης τῆς παραθο- 


λῆς ὁ Χριστὸς, ὅτι fj μὲν διχαιοσύνη χαὶ ἀρετὴ µε» 
γάλη ἔστὶ, xal πλησίον τοῦ Θεοῦ τὸν ἄνθρωπον 
ἵστησιν ' ὅταν δὲ τὴν ὑπερηφάνειαν προσλάδηται, 
εἰς τὸν χατώτατον βυθὸν ἀποῤῥίπτει τὸν ἄνθρωπον. 
Τοῦτο γὰρ xal πἐπονθεν ὁ Φαρισαῖος, χαὶ ἀπὸ τα: 
της τῖς αἰτίας χατεχρίθη, χαὶ εἰς ἀπώλειαν ἐξώχει- 
λεν. Ἡ δὲ ἁδικία xal ἡ ἁμαρτία βδελυχτὴ ἐστι xal 
μισητὴ, xat πάσης καχίας βαρυτέρα, χαὶ μαχρύνει 
τὸν ἄνθρωπον ἀπὸ τοῦ θεοῦ. ᾽Αλλὰ d ταπείνωσις 
διὰ τῆς µετανοίας χαὶ ἐξομολογήῆσεως διχαιοῖ τοῦτον 
xaY σωτηρίας ἀξιοῖ, xal πλτσίον φέρει καὶ ἵστησι 
τοῦ θςοῦ. Τοῦτο εὗρεν ὁ Τελώντς, καὶ ἀπὸ ταύ- 
της τῆς αἰτίας ἑδιχαιώθη, χαὶ σωτηρίας tbe 
ται. 


« Phariszeus stans, apud semetipsum dicebat: C « Ὁ Φαρισαῖος σταθεὶς, πρὸς ἑαυτὸν εἶπεν Ὁ 


Deus, gratias ago tibi, quod non sum velut czteri 
hominum, rapaces, iniqui *. » Pape superbiam | 
quam Dominus et lsaias parvipendit veluti duceu- 
tem in /£gyptum, et fiduciam Pharaonis habentem 
umbrauque ZEgypti, juxtaque sacrum psaltem 
David, peceuntem memoriam cum sonitu, non vero 
memori; perennitatem. Papx os ad convicia pro- 
num)! juxta sextum proverbiorum *. « Non suin, 
inquit, velut czetleri" hominum, rapaces, iniqui et 
meechi, vel etiam tanquam jiste Publicanus ".» 
Principium superbi: contumeliam apparet esse. 
Qui enim  eazleros despuit, atque nihili hosce fa- 
cit, sed alios quidem pro pauperibus, alios pro 
ignobilibus, alios pro inscientibus et idiotis habet, 
quosdan vero pro injustis et peccatoribus; utique 
ab hujusmodi convicio abripitur, seque solum 
esse sapientein arbitratur, prudentem, nobilem, 
ditem, potentem, justum, atque czteris pr:stan- 
tiorem hominibus : estque convicium superbiz 
principium, superbia vero fetus convicii malus. 
Propterea celebris dies Domini vindictam faciet 
super omnem conviciatorem etl superbientem : 
cognata eniin. peccata pari, modo puniuntur. 
Ostendit Phariszeus et habitu suo et statu eia- 
tionem quam habebat atque. jactantiain. Et. ser- 
mones quidem ejus ab initio cqui erant. Dicebat 


" Luc. xviu, 10. * uc. σκι, 41. 


θεὸς, εὐχαριστῶ σοι, ὅτι ox εἰμὶ ὥσπερ οἱ λοιπαὶ 
τῶν ἀνθρώπων, ἅρπαγες, ἅἄδικοι.» Βαθαὶ την ὑπερ 
ηφανείας | Κύριος xai Ἡσαῖας ὁλιγωρεῖ ὡς χατ- 
αγούσης εἰς Αἴγυπτον, xal θάρσος ἐγοῦύσης τοῦ Φα: 
pac, xai σχιὰν τῆς Αιγύπτου, xai µνήµης ἀπώλειαν 
μετ) Ίχου, χατὰ τὸν ἱεροφάλτην Δαθὶδ, καὶ μὴ μνᾖ- 
µης ἀῑδιότητα. Βαθαὶ τοῦ φιλολοιδόρου στόματος. 
κατὰ τὸ ἔχτον τῶν Παροιμιῶν * εΟὐχ εἰμὶ, φηδὶν, 
ὥσπερ οἱ λοιποὶ τῶν ἀνθρώπων, ἅρπαγες, bue 
χαὶ potyot, 7| χαὶ ὡς οὗτος ὁ Τελώνης. » ᾿Αρχὴ τς 
ὑπερηφανίας tj ὕδρις φαίνεται. Ὁ γὰρ διαπτύων 
τοὺς ἄλλους, xal μηδὲν τούτους ἡγούμενος, dii 
τοὺς μὲν πτωχοὺς, τοὺς δὲ δυσγενεῖς, τοὺς δὲ ἆμα 
θεῖς xat ἱδιώτας ὑπολαμδάνων, τοὺς δὲ ἀδίχους καὶ 
ἁμαρτωλοὺς, ix τῆς ὕδρεως ταύτης παρασύρεται 

xai µόνον ἑαυτὸν οἴεται εἶναι σοφὸν, συνετον, εὐγε 

v, πλούσιον, δυνατὸν, δίκαιον, xal πάντων ἀνθρό- 


muy ὑπέρτερον' xoi ἔστιν dj ὕδρις ὑπερηφανία 


ἀρχὴ, καὶ fj ὑπερηφάνεια χαχὸν τῆς ὕδρεω: Iri 
vov. Διὰ τοῦτο xal ἡ διαδόητος ἡμέρα Κυρίω τήν 
ἐχδίκτσιν ποιἠσει ἐπὶ πάντα ὑθριστὴν καὶ ὑπερή- 
qavov* αἱ γὰρ συγγενεῖς ἁμαρτίαι ὁμοτρόπως χολά- 
ζονται. . 

Ἔδειξεν ὁ Φαρισαῖος xal τῷ σχήµατι αὐτοῦ κά 
τῇ στάσει τὴν ἔπαρσιν ἣν εἶχε, καὶ τὴν ἁἆλαζονείαν, 
Καὶ οἱ μὲν λόγοι αὐτοῦ ἐξ ἀρχῆς ἦσαν εὐγνώμή 


! Prov. xi, 13; juxta veterum divisiones, cap. vi. Ἡ ibid. 
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ἓὲ ὅσα εἶπε πάσης ἁλαζονείας καὶ ὑπερηφανίας 
σαν πιπληρωμένα. Οὐ γὰρ εἶπε' Xó µε ἑποίησας, 
Κύριε, xal διὰ τῆς βοηθείας τῆς σῆς ἑἐλευθεροῦμαι 
πάσης ἁδιχίας xal ἁρπαγῆς, χαὶ τῶν ἄλλων xaxov: 
e Τί γὰρ ἔχεις, φησὶν, ὃ οὐχ ἔλαδες; 2 ᾽Αλλὰ πάντα 
τὰ κατορθώματα ἐξ ἰδίας δυνάµεως ἑλογίζετο χατορ- 
θῶσχι. fld; δὲ ἄνθρωπος ἐχέτω πληροφορίαν, ὅτι 
χωρὶς τῆς τοῦ θξοῦ βοηθείας οὐ δύνατα:. οὐδὲ ἰσχύει 
χατορθῶσαί τι ἀγαθόν * «Χωρὶς γὰρ ἐμοῦ, φησὶν ὁ 
Χριστὸς, οὗ δύνασθε ποιεῖν οὐδέν.» Καὶ ὁ Προφή- 
της  «Ἐὰν μὴ Κύριος οἰχοδομήσῃ οἴχον, εἰς µάτην 
ἐχοπίασαν οἱ οἱχοδομοῦντες.» Καὶ ὁ ᾿Απόστολος * 
« Οὐ τοῦ θέλοντος, οὐδὲ τοῦ τρέχοντος, ἀλλὰ τοῦ 


ἑλεοῦντος θΞοῦ. » Καὶ, « Οὐχκ ἐγὼ δὲ, ἀλλ ἡ χά- [ 
ρις τοῦ θεοῦ, fj σὺν ἐμοί. » Καὶ, « 'O θεός ἐστιν B 


ὁ ἐνεογῶν ἐν hulv xal τὸ θέλειν 
γεῖν. » 

Καὶ διὰ τοῦτο ὁ μὲν Τελώνης χΏπος fv τοῖς πνενυ- 
ματιχοῖς ὕδασιν ὑποβρύχιος" ὁ δὲ Φαρισαῖος δρὺῦς 
qv ἄφυλλος, κατὰ τὸν 'Hoatav xai tbv Σαλομῶντα. 
El γὰρ χα) τῷ αὑτεξουσίῳ τετιµήµεθα τῆς προαιρέ- 
σεως, ἀλλ᾽ ὅμως, Ext) τῆς ἄνωθεν συμμαχίας οὐ- 
δὲν τῶν ἀνδραγαθημάτων £v τῇ ὁδῷ τοῦ βίου ἔπιτε- 
λέσαι δυνάµεθα. « Οἶδα γὰρ, φησὶν, ὅτι οὗ τοῦ ἀν- 
θρώπου. jj ὁδὸς αὑτοῦ, οὐδὲ πορεύεται ἀνῆρ xatop- 
θῶσαι πορείαν αὑτοῦ.; Mf, οὖν ἑαυτοῖς λογ,ζώμεθα 
τῶν ἀγώνων τὰ τρόπαια. Ἡμέτερον γὰρ τὸ προελέ- 
σθαι µόνον τὸ χρεἵττον χαὶ σπουδάσαι, θεοὺ δὲ τὸ 
εἰς ἔργον ἀγαγεῖν τὴν ἁγαθὴν ἀπιθυμίαν καὶ ἔφε- 
σιν, τῷ μηδὲ φύσει τὸ δύνασθαι ἔχοντι, ἀλλ᾽ ἀπὸ τῆς 
χάριτος λαµμθάνοντι λέγειν, ὅτι € Aóvapat. ». Τοῦτο 
χόμπος xai καύχησις * € TU γὰρ ἔχεις, φησὶν, ὃ οὐχ 
ἕαθες; εἰ 6b καὶ ἔλαδες, τί χαυχᾶσαι ὡς μὴ λα- 
60v ; » 

« Νηστεύω δ'ς τοῦ Σαθθάτου, ἀποδεχατῶ δὲ πάντα 
ὅσα χτῶμαι.» Ἐπειδὴ γὰρ κατηγόρησε τῶν λοι- 
πῶν ἀνθρώπων xaY τοῦ Τελώνου ὁ Φαρισαῖος, ὅτι 
poryol εἶσι xal ἅρπαχες ' αὑτὺς πρὸς μὲν τὸ τῆς 
µοιχείας πἆθος τὴν νηστείαν ἠλαζονεύσατο: ἐπειδὴ 
ἀπ) τῆς τρυφῆς Ὑίνεται ἡ πορνεία ' χόρος γὰρ πα: 
τΝρ Όβρεως, xal πορνεία Ex πλησμονῆς' ὁ Φαρι- 
σαῖος δὲ τὸ copa διὰ νηστείας χατατήχων, πολὺ 
ἀπέχειν ὀχαυχᾶτο τῶν τοιούτων παθῶν. Ἐνέστευον 
δξ οἱ Ψαρισαῖοι δύο ἡμέρας τῆς ἑθδομάδος, δευτέραν 
xoi πέμπτην. 


xai τὸ ἑνερ- 


Πρὸς 4X τὸ, « Άρπαγες καὶ ἄδιχοι, » ἔλεγεν ὁ 
Φα ρισαῖος, « ᾿Αποδεχατῶ πάντα ὅσα κτῶμαι. » Τοσ- 
οὖυτον γὰρ ἐνεχαυχήσατο ἑἐναντιοῦσθαι τῇ ἁρπαγῇ 
καὶ τῇ ἀδιχίᾳ, ὥστε xal τὰ ἑαυτοῦ ἑτέροις διδύναι. 
Οἱ γὰρ Ἑθραῖοι ἐδίδοσαν τῶν ὄντων ἁπάντων « ὃξ- 
χάτην μίαν, » xai μετὰ τὴν τρίτην ' χαὶ αἱ cosi; 
συντεθειµέναι διανύουσιν, ὅτι τὸ τρίτον τῆς οὐσίας 
αὐτῶν ἐδίδουν. ᾽Αλλὰ xal τὰς ἁπαρχὰς xal πρωτο- 
τόχια, καὶ ἕτερα πλείονα παρεῖχον τῶν ὄντων Orto 

* | Cor. 1v, 7. 


€ Eccli vi, 5; 
1Xvi, 10, 12. 


X Joan. xv, 5. 


Y Psal. cxvin, 14. 
τα, 1, 50. 


d Jeicm. x, 25. 


1N PUBLICANUM ET PHARIS/EUM. 
Ἔλεγε γὰρ, εὉ θεὸς, εὐχαριστῶ cot.» Μετὰ ταῦτα A enim 


* | Cor. iv, 7. 
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: « Deus, gratias ago tibi. » Postloc veio 
quecunque dixit, omni erant plena arregautia et 
superbia. Non enim ait : Τα me fecisti, Do.uine, ct 
propter bonitatem tuam immunis sum ab omni n- 
justitia et rapina, atque a czteris malis: « Qui 


enim habes, inquit, quod non acceperis Y? » Sed 
. universa recie facta ex. propria facultate se recte 


fecisse arbitrabatur. Oinis vero homo certissime - 
sibi persuadeat, quod absque divino auxilio nec 
potest nec valet aliquod bonum agere, ut par est : 
« Sine me enim, inquit Christus, non potestis 
facere quidquam *. » Et Propheta : « Nisi Domi- 
nus :edificaverit domum, in cassum laboraverunt 
zdificantes Y. » Et Apostolus : « Non volentis ne- 
que currentis, sed miserentis Dei 5. » Et : « Non 
ego autem, sed gratia Dei, qux mecum *. » Atque 
« Deus est qai operatur in nobis ipsummet velle 
ac ipsummet operari 5. » 

Idcirco Publicanus erat hortus spiritualibus aquis, 
irriguus ; at Phariseus erat quercus sine foliis, ut 
Isaias loquitur et Salomon *. Quauvis euim arbi- 
trio decorati simus libertatis, nihilominus, sine 
supremo auxilio nihil bonorum operum in via vitze 
perficere valemus. « Novi enim, inquit, quod non 
sit hominis via ejus, neque proficiscitur vir rectam 
eflicere profectionem suam 4. » Ne igitur nobis 
ipsis accepta feramus certaminum Wropma: no- 
Slruim est enim eligere duntaxat quod melius sit 
ad idque eniti; Dei vero est in actum deducere 


C bonum desiderium ac studium ei qui ne natura 


quidem habet ut possit, sed a gratia congequi:ur 
ut dicat, « Possum. » Hoc arrogautia foret et 
gloriatio : « Quid enim habes, inquit, quod non 
acceperis; et si accepisti, quid gloriaris tanquaiu 
qui non acceperis e?» 

« Jejuno bis in Sabbato, decimas do: omnium 
quaecunque possideo f. » Quandoquidem ineisa- 
verat reliquos homines ipsumque Publicanum Pha- 
riszus iste, quod mochi sint et rapaces , ipse 
quidem adversus mochiz vitium jejunium jactat , 
siquidem a luxuria exsistit fornicatio; satietas 
enim parens est incontinentig, οἱ fornieatio ex 
repletione contingit : at Phariszeus corpus per je- 
junium maceraus, longe abesse gloriabatur ab lu- 


D jusmodi affectionibus. Jejunabant porro Phariszi 


duas hebdomadze ferias, secundam nempe el quin- 
lam. 

Adversus autem illud: « Rapaces et injusti, » 
dicebat Phariszeus: « Decimas do omniunt quie- 
cunque possideo. » Adco enim gloriabatur se con- 
trarium esse rapinz el. injustitim, ut sua etiam 
aliis daret. lebrai enim dabant suarum omniuin 
facultatum « decimam unam $5, » subinde autem 
tertiam ; atque lie tres siinul compositz efficiunt, 
quod tertiam sux substantiz partem. darent. Sed 
enimwet primitias, et redemptorum prinogenito- 


b Philipp. tw, 13. 
6 Tob. 1, 7 ; l'eut, 


? Cor. ix, 16. * [ Cor, xv, 4. 


{ Luc. xvin, 12 
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rum prelia , aliaque plurima soYebant ex faculta- A ἁμαρττμάτων, τὰ ὑπὲρ χαθαρισμοῦὺ, τὰ iv ἑορταῖς 


tibu» pro peecalis ; alia pro purificatione, quiedam 
in festis, noanulla in debitorum decisionibus, in 
servorum  dimissionibus, atque in mutuis nullo 
fenore gravatis. ll«ec porro omnia universim si 
collecta el connumerata fuerint. dimidium sub- 
stanti: dans homo, niliil tamen magnum facit, 
dum gloriatur seseque effert, οἱ quidem. dicente 
Evangelio .:: « Nisi sbndaverit justitia vestra 
magis quam Seribaruin et Pharis:orum, non in- 
wrabitis iu regnum coloruin b. » 

« Pullicanus autem eminus stans, nolebat ne 
ocu:os quidem in ewlum tollere, sed plangebat 
pectus suum, dicens: Deus propitius esto mihi 
peccatori. Dico vobis, descendit iste judicatus in 
domum suam : quoniam quisquis exaliat seipsuni, 
liuamniliabitur, quisquis vero humiliat seipsum, ex- 
altabitur i. » Orans Publicanus, nee opera bona 
hahens, non ea enumerare valebat, quemadmodum 
Pharisaus : sed percutiebat pectus et cor flagel- 
labat, atque eum multa contritione et compuu- 
ctioue dicebat : « Deus propitius esto mihi pecca- 
tori. » Propterea etiam propitium invenit et mise- 
rentem [facilemque reconciliatu Dominum. Ο)- 
nium nauque peccatorum  purgatrix est humilis 
animi sententia; atl vero supeibia e medio tollit 
virtutes. universas, quippe qui quovis peccato οἱ 
vitio major sit atque gravior. Praslat peccan- 
tes converti. et humiliari, quam recta operantes 
superbire. Publicanus peccata exuit, excipiens 
Pharis:ei criminationem cum bonitate et. toleran- 
va : αἱ Phariseus ab gloriatione in ignominia 
baratlrum prolapsus est, se ipse justilicans, ac 
publicauum insimulans caterosque hoinines. Pu- 
blicanus a contumeliosa vita οἱ peccato, in bea- 
tan vitaur. ac statum rediit, Pliavisaeus vero cx 
tumore et elatione humiliatus est, 

Duo eniin ab universis nobis exiguntur, ut nem- 
pe propria condemmnemus peccata, et ut peccata 
exieris dimittamus. Si quis enim sua respiciat 
peccata, pronior ad citevi$ iguoscendum fit : at 
eoutra, is qui reliquos condemnat, se ipse con- 
demnat atque. in se sententiam fert, tametsi plu- 
res virtutes possideat. Enimvero magna res esl 
nou coudemnare reliquos, sed semetipsos, fra- 
tres | At nos quie nostra sunt omittentes peccata, 
alios potius condemnamus, alios excutimus, ne- 
scientes, quod quamvis omnium justissinii esse- 
mus, $i alios condemnamus, ipsimet obnoxii eva- 
dimus, eamdeinque promeremur ponam et anim- 
adversio:em , qua «qui judicatur dignus est : 
« Quo eiim judicio judicaveritis, ail, eo οἱ judica- 
bimini i. » Qui eniin fornicatur, et. qui fornican- 
lem judicat, praeceptum transgreditur. Adeo ut 
ambo divinum mand:tum pritergrediantur, et qui 
fornicatur et qui judicat. 

Δἱ cniin. traasferamus. censuram et negotiosam 


b Miua. v, 20. 


τὰ ἐν ταῖς τῶν χρεῶν ἀποχοταῖς, xav ταῖς τῶν δού- 
λων ἀφέσεσι, καὶ τοῖς δανείσµατσι τοῖς ἀπηλλαγμένοις 
τόχου. Ταῦτα δὲ πάντα συντεθειιιένα καὶ ταναςι- 
θμού ενα, τὸ fuso τῆς οὐσίας διδοὺς ἀνθρώττοι:, οὗ- 
δὲν μέγα ἐργάκεται ἑπαιρόμενος καὶ ἁλασονενό ενος, 
χαὶ ταῦτα τοῦ Εδαγγελίου λέγοντος"' « Ἐάν pi πε- 
ρ,σσε/σῃ 1j δ.χαιοσύνη ὑμῶν πλέον τῶν Γραμκατέων 
xai Φαρ.σχίων, οὐκ εἰσελεύσεσθς ci; «tv βασιλεία) 
τῶν οὐρανῶν. » 


ε 'O δὲ Τειώνης µαχρύθεν ἑστὼς, obx Έθε)λεν οὐδὲ 
τοὺς ὀφθαλμοὺς εἰς τὸν οὐρανὸν ἑπᾶραι, ἀλλ ἔτν- 
πτεν εἰς τὸ στῆθας αὗτοῦ, λέγων” Ὁ Θε»:, ἱλάσθητί 
pot τῷ ἁμαρτωλῷ. Λέγω ὑμῖν, κατέθτ, οὕτης δεδι- 
χασμένος εἰς τὸν οἶχον αὐτοῦ * ὅτι xz; ὁ ὑψῶν ἑἔαν- 
τὸν ταπεινωθῄστται, ὁ δὲ τατεινῶν ἑαυτὸν ὑψωθῖσε- 
ται. » Ενχόμενος ὁ Τελώνης, χαὶ ἔρνα μὴ ἔχων ào- 
θἁ, οὐδὲ ἁπαριθμῆσαι ταὺτα ἠδύνατο, ὥσπερ ὁ &z- 
pioalo;* ἀλλ' ἕτυπτε τὸ στῆθος, xal τὴν χαρδίαν 
ἑμάστιςε, xal μετὰ πολλτς αυντριβΏς xal χατανύ- 
ξεως ἔλεγεν * « 'O θεὸς, ἱλάσθητί pot τῷ ἁμαρτωλῷ.ν 
Διὰ τοῦτο χαὶ ἴλεων εὑρίσχει τὸν EXsfiuova, xal εὖ- 
διάλλαχτον Κύριον. Πάντων γὰρ τῶν ἁμαρτημάτων 
χαθαιρετικἠ ἐστιν d) ταπεινοφροσύνη. t δὲ ὑπερηφα- 
vla. ἀφανίζει πάσας τὰς ἀρετάς * ὅτι πάσης ἁμαρτίες 
xai καχίας μείζων ἐστὶ καὶ βαρυτέρα. Κρεῖσσον 
ἁμαρτάνοντας ἐπιστρέφειν καὶ ταπεινοὺσθαι, f χατ- 
ορθοῦντας ἑπαίρεσθαι. Ὅ Τελώνης τὰ ἁμαρτήματα 
ἀπεδύσατο, δεξάµενος τὴν τοῦ Φαρισαίου xaznvopizv 
μετὰ πραότητος xai ὑπομονῆς ' xal ὁ φΦαρισαῖος ἀπὸ 
δόξης εἰς τὸ τῆς ἀτιμίας κατέπεσε βάραθ-ον, διχαιώ- 
σας ἑαυτὸν, xai χατηγορῆσας τοῦ Τελώνου, xai τῶν 
λοιπῶν ἀνθρώπὼν. Ὁ Τελώνης ἀπὸ τῆς ἑπονξιδίστου 
ζωῆς xal τῆς ἁμαρτίας, εἰς την µαχαρίαν ἐπαντλθε 
ζωὴν καὶ χατάστασιν * ὁ δὲ Φαρισαῖος ἑταπεινώθη ἐς 
ὕγχου χαὶ τῆς ἑπάρσεως. 

Δύο γὰρ ἀπαιτούμεθα πάντες ἄνθρωποι, τὸ χατα- 
γινώσχειν τῶν οἰχείων ἁμαρτημάτων, xat «b τοῖς 
ἑτέροις ἀφιέναι ἁμαρτήματα. 'Ὁ γὰρ τὰ αὐτὰ (lege 
αὑτοῦ) βλέπων ἁμαρτήματα, συγγνωμικώτερος Υγίνε- 
τα" τοῖς ἑτέροις  ὁ δὲ χαταχρίνων ἑτέρους, ἑαυτὸν 
χαταχρίνει, xal καταδικάνει, χαὶ εἰ πολλὰς κέχττται 
ἀρετάς. Όντως μέγα ἐστὶ τὸ [ih χαταχρίνειν ἑτέ- 


D ρους, ἀλλ᾽ ἑαυτοὺς, ἀδελφοί. Ἠμεῖς δὲ, τὰ {αὐτῶν 


ἀφέντες ἁμαρτῖματα , ἑτέρους μᾶλλον xa:axpiv 
μεν, ἄλλους ἑξετάζομεν, οὐχ εἰδότες ὅτι, el xal zi- 
των (uev. δικαιότεροι, ἑτέρους δὲ χαταχρίνοµεν, 
ὑπεύθυνοι Υινόµεθα, καὶ «nc αὐτῆς ἑαμεν ἄξιο: τί 
µωρίας καὶ κολάσεως, fo καὶ 6 χρινόµενος ἄξις 
ἐστιν €" γὰρ χρίµατι χρίνετε, φτοὶ, τούτῳ xil 
κριθήσεσθε. 2 Ὁ γὰρ πορνεύων ἐντολὴν παραθαί- 
νε:, xat ὁ χρίνων τὸν πορνεύωντα. Ὥστε xal ἆμεύ 
τεροι [είαν ἐντολὴν παραθαίνουσιν, xal ὁ πορνενυν 
καὶ ὁ xolvov. 


Ἁλλὰ µεταθώμεῆα τὴν εἰς ἑτέρους ἐξέτασ.ν sd 


! Luc. ΧλΗ, 45, 14. 1 M.Ub. vii, 9. 
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πολυπραγμοτύνην εἷς ἑαυτοὺς μᾶλλον, ἀγαπητοί. À illam curiositatem qua iu alios. utimur, ad nos 


Καὶ ἐὰν ἴδωμέν τινας ἁμαρτάνοντας, ἡμεῖς τὰ ἐαυ- 
τῶν ἁμαρτήματα πρὸ ὀφθαλμῶν ἔχωμεν, xal χείρω 
τὰ ἡμέτερα λογιςζώμεθα, f τὰ τῶν ἑτέρων. Οἱ γὰρ 
ἁμαρτήῆσαντες. Ev τῇ ὥρᾳ (oo; τῆς ἁμαρτίας µετ- 
ενόησαν ' ἡμεῖς δὲ πάντοτε µένομεν ἁδιάρθωτοι, xa- 
«axpivovzec χαὶ ἑτέρων ἐξετάδοντες. 'O Λὼτ ἐχεῖνος 
ἓν Ῥοδόμοις οἰχῶν οὐδένα γνατέἐχρινεν, οὐδενὺς χατ- 
τγόρησξ. Δια τούτο δξδικαίωται, καὶ ἀπὸ τοῦ πυρὺς 
διεσώθη xat τῆς πανολεθρίας, Ὡς οἱ Σοδομῖται χατ- 
εδ.ιγάσθησαν. Ἰαπεινωθέντες οὖν καὶ ἡμεῖς ἑαντοὺς 
χατακρίνωμεν, ἐαυτοὺς χαταισχύνωμεν, ἵνα &xazá- 
χριτοι ὑγηλοὶ γενώµεθα. ᾽Αγαπήσωμεν τῖν ταπεινο- 
ςροσύνην. Διὰ ταύτης ὁ Τελώνης ἐδιχαιώθη, xal τὸ 
φορτίον τῶν ἁμαρτημάτων ἀπέθετο, Μισέσωμεν τὴν 
ἔπαρσιν, ὅτι ὁ Φαρισαῖος διὰ ταύτης χατεχρίθη, xal 
τὰς ἀρετὰς ἃς εἶχεν ἁτώλεσεν. 


Ὅ Φαρισαῖος μὴ καλῶς τὸ χαλὸν διατραξάµενος 
χαταχέχρ.ται. 'O Τελώντς ὡς χαλώς τὰ μὲ καλά τῶν 
ἔργων ἀποσξισάμενος, δεδικαίωται. Ἐπέθλενε γὰρ ὁ 
θεὺς ἐπὶ τὸν στεναγμὸν τοῦ Ίτλώνου, καὶ τὴν αὐτοῦ 
συντριθὴν, καὶ τὰς κατὰ τοῦ στ/θους τύψεις: xal 
προσδεξάµενος τὸ, {λάσθητι, μετὰ τοῦ ᾿Αζελ αὐτὸν 
ἐδιχαίώσεν. Tài; δὲ θυσίας, χαν τὰς ἀρετὰς, χαὶ τὰ 
κατορθώματα Φαρισαίου ὡς µεγαλαύχου χαὶ ὑπερ- 
1;Ῥάνου ἐθδελύξατο καὶ ἁπώσατο ' χαὶ ὡς τὸν ἀδελ- 
Φοχτόνον Kóiy χατεδίχασεν αὐτὸν ἀπὸ ταύτης thc 
αἱτίχ.. 


ipsos potius, dilecti. Et si quos peccare videri- 
mus, nos nostra pecrata οὐ oculos habeamus, et 
nostra longe pejora arbitremur, quam aliena. Qui 
enim peccaverunt, ipsa fort2sse peccati liora poe- 
nitentiam egerunt : at nus senper jnemendati 
maueius, condemnantes aliosque excutientes. Lo- 
tus ille qui in Sodomis habitabzt, neniinem cou- 
demnavit, neminem accusavit. Propterea justus 
liabitus est, et 3b incendio servatus fuit atque ab 
interitu, quo Sodomitz multati sunt. Hunmiliati 
ergo et ipsi nosmet condemnenius, nosinet pudore 
suffundamus, ut damnationem evadentes exalte- 
mur. Amemus hunilitatem. Propter lianc Publi. 
canus justificatus est, sarcinamque peccatorum 
deposuit. Prosequamur odio elationem, quoniam 
propter hanc Phariaeus condemnatus est, et quas 
habebat virtutes amisit. 

Pharissus non. bene bonum agens condemnatus — 
est, Publicanus ut qui bene non bona opera detc- 
status est, justificatus fuit. tespexit enim Deus ad 
gemitum. Publicani ejusque contritionem, et pe- 
ctoris planctum : atque acceptans. illu Propitius 
esto, cum. Abel bominem justificavit. At vero Plia- 
rissei. sacrificia, virtutes et recte. facta, tanquam 
jactabundi atque supertientis abominatus est et 
repulit, eumque ceu fratricidam Cain hac de causa 
condeninavit. 


Μάθωμεν, ἁδελφοὶ, xal διδαχθῶμεν, xal µεγάαρ — Discamus, fratres, ον doceamur, et magnas 


ἐργαζώμεθα κατορθώματα. Τούτων Évexev μὴ ἑπαι- 
ϱρώμεθα. Καὶ ἐὰν ἀγαθοὶ γενώμε]ᾳ, δίκαιοι xal 
ἐπιειχεῖς xal συμπαθεῖς xal ἑλεήμονες' ἀλλὰ καὶ 
otto; ταπεινούµεθα, καὶ uh ὑπερογίαν xal ἆλαζο- 
νείαν ἔχωμεν, µή ποτε τοὺς χαμάτους ἡμῶν xal τοὺς 
πόνους ἀπολέσωμεν. € Όταν γὰρ, φπαὶν, ταῦτα 
πάντα ποιῄσητε, λέγει Κύριος, λέγετε ὅτι ἀχρεῖοι 
ἑουλοί ἐσμεν. "LU ὀφείλομεν zodaa:, πεποιἑχαμεν. ) 
Αναγκαῖον γὰρ xal ἁπαραίτητονυ χρέος ἐστὶ, προΣ- 
φέρειν ἡμᾶς τῷ ἐπὶ πάντων Oi: «nv δουν ικῖν τα- 
πείνωσιν, tfiv. ὑπομονὴν, «tv ὑποταγὴν, τὴν εὐπεί- 
Css, τῖν ἀγνωμοσύντν, t εὐχαριστίαν, xal µεγα- 
/ὖνειν xat προσχυνεῖν τὸ θέλημα αὐτοῦ tb πανάν'ον, 
καὶ ui δάχνεσθαι ταῖς παρ ἑτέρων λοιδορίαις γα) 
δρεσι, μήτε ἄχ]εσθα, τοῖς πειρασμοῖς, μήτε ὄυσγε- 
ῥαΐνειν ὀνειδικόμενοι, ὅτι xal ἀπὸ τούτων πολλὴν 
χαρπούμεθα τὴν ὠφέλειαν. Νάθωμεν 
àoz.Q | µου, τὴν τῖς ταπξεινώσεως 


xal vvv, 
δύναμιν xal 
izy»v καὶ Bot 0ztav. Μάθωμεν τῆς ἑπάρσεως την xa- 
ταοίκτν xal τῶν ζημίχν καὶ τῆν ἀπώλειαν * τοῦ Βςε- 
μ.,0-την σχιὰν, χατὰ τὸν "1006, ἓν cot; ὑνροῖς eno, 
xà» 1'9 χαλάμῳ, thv ἐχτροπὴν τῆς 6002 τῆς ἀλη- 
θείες, να) τοῦ φωτὸς τῖς δ:καιοσύνης. 

Καὶ 0 τειῃ μέγα ἀγαθόν ἔστι μετάνοια καὶ ἐξομο- 
Monsig, xai di συντριθὴ. χαὶ τὰ 6áxpua, καὶ οἱ ix 
Μάθους στ{ναγμοὶ, καὶ ἡ κατάνυξις * διὰ τοῦτο, παρα- 
χαλῶ, Ἐξδομαλογεῖσθε τῷ θεῷ συνεχῶς, xal τὰ ἆμαρ- 


* Luc. αν, 10. 


. opereniur virtutes. Haruni causa ne tamen effera- 


mur. Quamvis boni simus, justi. et mites, et hu- 
mani et misericordes, nihilominus vel sic hunilie- 
mur, neque contemptum et arrogantiam babea- 
mus, ne quando labores nostros atque operas 
perdamus. « Quando euim, inquit, l;:ec omnia fe- 
ceri-is, ait Domiuus, dicite, inutiles servi sumus. 
Quod. debemus facere, fecimus k. » Debitum est 
enim necessarium et inexcusabile, ut offeramus 
universorum Deo servilem humilitatem, patien- 
tiam, subjectionem, docilitatem, morigeralioneim, 
gratiarum actionem, uL magnificemus οἱ venere- 
mur sanetissimam voluntatem ejus, nec mordea- 
wur ab alienis conviciis et contumeliis, nec agre 


D f.ramus tentationes, nec. indignemur si probris 


laceremur; quoniam eLab hisce rebus plurimi 
consequi possumus utilitatis. fruetum.. Discamus 
agnoscamusque, íratres mei, quie sit humiliatio- 
nis vis, potestas el auxilium : discamus elationis 
quie sit. damnatio, multa et interitus ; Deeimothi 
quie sit. umbra, secundum Job, iu humidis locis, 
et in. arundineto aberratio a via veritatis, et a 
lumine justitiz. 

Et quoniam magnum Lonum est poenitentia οἱ 
confessio, contritio item et lacrynve, ejulatusque 
ex imo pectoris, et compunctio, idcirco vos oro, 
Confitemini Dco jugitc«e ique peccata rcvelate, 
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Si euim explicaverimus conscientiam nostram, Α τήµατα αὐτῷ ἐκχαλύπτιτε, El γὰρ ὁ σπτύσσμεν 3) 


eique ostenderimus vulnera animarum nostrarum, 
nec vero alios judicaveriinus, neque efferamur ad 
proximi contumelias, aut animum despondeamus 
propler convicia et injurias eorum, propitius no- 
bis fiet. beuignus Doininus, suzque compassionis 
ac benignitatis pharmaca temperabit, nobisque 
imponet et sanitatem largietur. Ostendamus pec- 
cala Domino nequaquam exprobranti, sed curanti: 
quamvis enim taceamus nos, ille omnia novit. 
Dicamus igitur peccata nostra, fratres, et candide 
confiteamur Domino, ut lucrifaciamus ejus mise- 
rationem, Deponamus hic peccala, ut puri effecti 
el parati eo contendaimus, ac introducamur ab 
justo Judice in regnum ejus perpetuum atque 


&lernuim, illasque hareditate consequamur futuras ; 


et incorruptas mansiones, inexhaustamque volu- 
ptatem et. fruitionem, Quas etiam utinam conse- 
quamur cuncti in ipso Christo Deo nostro, cui 
sit gloria et imperium in saecula saeculorum. 
Amen. 


ORATIO XXI. 


]n vitam humanam et in defunctos (5). 


Nihil plane res iumans, stabile aut firmum ha- 
hent. Πάπα siquidem gloria et vita, umbrz 
pomeridianz ! (4), et feno marcescenti * compa- 
rata est. Quid porro vilius umbra? quidve feno 


magis caducum οἱ fluxum? AL res uostrze magis C 


sunt adversis obnoxiz. Paupertas enim morbique 
ac rerum inzequalitas; terra item et mari ex im- 
proviso adorientes tentationes, siructzque insi- 
diz, ad hzc et inimaturo mortes, ac quotquot 
miserum hoc definiunt vite spatium, inconstan- 
tem vit: nostr:e. circulationem, velut. deformant 
ac circeumseribunt, Nonne szpius incidens mor- 
bus exitio fuit, famesque absumpsit? Nonne ma- 
ceries prier spem corruens obruit, ventusque 
pr:ecipites egit, ae mica gutturi intercurrens mor- 
tem intulit? Quid morte expeditius, tametsi in- 
flati sumus honore imaginis, ac velut non imori- 
turi efferimur? Dene itaque ait, qui dicit : « Ve- 


συνειδὸς ἡμῶν, xaX δειχνύωµεν αὐτῷ τὰ τραύματα 
τῶν φυχῶν ἡμῶν, καὶ ἑτέρους οὗ κροίνοµεν, οὐδὲ ἐχ- 
θηριούµεθα πρὸς τὰς τῶν πλησίον ὄθδρεις. οὐδὲ Jv. 
πού µεθα διὰ τοὺφ ὀνειδισμοὺς xai τὰς ἁδιχίας αὐτῶν, 
ἵλεως ἡμῖν γενήῄσεται ὁ φιλάνθρωπος Κύρ'ος, καὶ τὰς 
τῆς συµπαθείας αὐτοῦ, χαὶ τῆς εὐστιλαγγνίας xepá- 
σει φάρμαχα, xal ἐπιθέσει καὶ ἰατ,εύσει ἡμᾶς. Δεί- 
ξωμεν τὰ ἁμαρτήματα τῷ ph ὀνειδίνοντι Δεσπότγ, 
ἀλλὰ θεραπεύοντι ' xàv γὰρ σιγήσωμεν ἡμεῖς, ἐχεῖ- 
vog ἅπαντα Ὑινώσχει. Εἴπωμεν τοίνυν τὰ duy 
ἁμαρτίματα, ἁδελφοὶ, καὶ ἐξομολογησώμεθα χαθα- 
ρῶς τῷ Κυρίῳ, ἵνα κερλαίνωµεν τὴν τούτου συµπά- 
θειαν. ᾽Αποθώμεθα ἐνταῦθα τὰ ἁμαρτήματα, ἵνα 
καθαροὶ Ὑεγονότες xal ἔτοιμοι ἀπέλθωμεν ἐχεῖσε, 
xal εἰσαχθῶμεν παρὰ τοῦ διχαίου Κρ.τοῦ εἰς τὶν 
βασιλείαν αὐτοῦ τὴν ἀτελεύτητον xal ἁῑδιον, xol 
χληρονομήσωμεν τὰς µελλούσας ἐχείνας xal ἀχτρά- 
τους μονὰς, xal τὴν ἁδαπάνητον τρυοφὴν xa &zó- 
λαυσιν. "flv καὶ τύχοιμεν πάντες ἓν αὐτῷ Χριστῷ τῷ 
θεῷ ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς alüva; 
τῶν αἰώνων. 'Apfv. 
AO0TOZ KaA'. 
Elc τὸν ἀνθρώπινον βίον. καὶ εἰς τοὺς κοιµη- 
θέντας. 

Οὐδὲν ὡς ἁἀληθῶς τῶν ἐν ἀνθρώποις ἔχει: τὸ azá- 
σιµον f] βέδαιον. Σχιᾷ yàp δειλινῇ xat χόρτω µαραι. 
νομένῳ, τῶν ἀνθρώπων fj δόξα xat ὁ βίος ἀπείκασται. 
Ti δὲ σχιᾶς εὐτελέστερον; ἢ τί εὑρ,ώτερον χόρτου; 
Τὰ δὲ ἡμέτερα, xat τούτων ἐστὶν ἁλωτότερα. Πενίαι 
γὰρ xa vócot, xal ἀνωμαλίαι, καὶ τὰ ἑξαίφνης ἡμῖν 
ἐἑπερχόμενα πειρατήρια χατὰ yrv τε xal 0θἀλατταν, 
καὶ τὰ ἐξ ἐπιθουλῆς ἕνεδρα, προσέτι xai ἄωροι θά- 
νατοι, xal ὅσα τὸ δύστηνον τοῦτο τῆς ζωῆς περιορί- 
ζει δ.άστηµα, τὴν ἄστατον ἡμῶν τοῦ βίου περιφορὰν 
περ'γράφεται. Ἡ οὐχὶ νόσος πολλάκις συνεισπεσοῦσα 
διέφθειρε. καὶ λιμὸς παρανάλωσεν»; "H οὀὐχὶ σὐμ- 
«τωυμά τι συνενεχθὲν map! ἑλπίδας χκατέχωσε, xai 
ἄνεμος ἀπεχρήμνισε, xal φὶᾷ ἀπροοράτως τῷ αιμῷ 
παραδραμοῦσα, θάνατον ἀπειργά ατο»; Τί γὰρ τοῦ 
ἀποθανεῖν ἄνθρωπον εὐχολώτερον , κἂν τῇ εἰκόνι 
φυσώμεθα., χαὶ ὡς οὗ τεθνηκόμενοι ἐπαιοώμεθα, 
Καλῶς οὖν φησιν ὁ λέγων ΄ « Πλὴν τὰ σύμπαντΣ 


rumtamen universa vanitas, omnis liomo vivens. p µαταιότης πᾶς ἄνθρωπος ζῶν. Μέντωι γε Ev εἰχόνι 


Verumtamen in imagine pertransit homo: sed 
frustra conturbatur **, » Quodque eo pejus est : 
« Thesaurizat, inquit, el ignorat cui eongregabit 
ea 5,» Qui vero. sciverit, qui nihil de suis ipse 
rebus sciat ? Non. novit quie sunt. prze oculis, et 


LE Paral, «xix, 155; Sap. c, 6. 


ο Psal. cxitu, & ; cvi, 25; xxxvi, 2. 


δ,απορεύεται * πλην µάτην capáocecat, » Καὶ ὃ τού- 
του χεῖρόὀν ἐστι, « θησαυρίζδει, φησὶ, χαὶ οὗ γινώσχει 
τίνι συνάξει αὐτά. » Καὶ πῶς ἂν εἰδείη, τῶν xal 
αὐτὸν οὐδὲν ἐπιστάμενος; Τὰ πρὸ ὀφθαλμῶν ox. 
0.0:, xal περὶ) τῶν µελλόντων φαντάξεται. Τὰ iv 


m* Psal, xxxvin, 6, Ἱ. 9 ibid. 


COMBEFISII. NOT.£. 


(5) Luculentissima oratione prosequitur — vitze 
human:e miseram sortem, quam ex duplici regio 
codice quam emendatissimam conali sumus edere. 
l,ogunt Grieci Sahhato τῆς ἀποχρέω, proxime anie 
Quadragesimam, cujus agonibus optime praparat 
ejusmodi considera!a miseria, Sic οἱ Ecclesiarum 
mater Roiuana Ecclesia, Septuagesima sacram le- 
cturam a creati lapsique hominis historia inclioat. 


(4) Umbre pomeridiane Xxid δειλινῃ. Forte al- 
lait ad. Jerem. vi, 4. jnxta. LXX. Ἐκχλείπουσιν ol 
G^..11 τῆς ἑσπέρας. Leficiunt umbra vespertine ; 
velut tropologice ipsze sint liominum vitae, Suxtna 
hab:nt ἡμέρας, diei. Sed minus consonat Hebr. 
ubi est 27g οἱ Vulg. vesperi. 
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χερσὺν ἀγνοεῖ, xal τῶν ἁγνώστων κχαταφηφίζεται. Α futura. imaginatur. Jgnorat quze sunt. in manibus, 


Τὰ ἓν ποσὶν οὖκ ἐπίσταται, xal τὰ ἓν ὄὈψει µετεωρο- 
λογεῖ. Τί μετὰ μικρὸν αὐτῷ συµθῄᾖσεται μὴ εἰδῶὼς» 
αἰώνια χαταστοχάφεται' ὁ μιχρὸς, ὁ εὐτελῆς, xal 
τῶν ἀνεφίχτων χκατατολμῶν. "Αθρωπος τὸ πολυ- 
τροπώτατον xal παμμήχανον ὄργανον' τὸ εὐδαπά- 
νητον φύραμα, τὸ ζωῆς καὶ θανάτου µεθόριον, τὸ 
νοερὸν ἐν On σύγχριμά τε xal σύνθημα, τὸ ἐν ai- 
σθητοῖς λογικὸν ἁποτέλεσμα, ὁ ἀχειρότευχτος &v- 
δριὰς, τὸ ἔμψυχον ἄγαλμα, τὸ περιώνυµον ζῶον, τὸ 
εὐδιάγραπτον ἴνδαλμα, τὸ θεοειδὲς χάτοπτρον, τὸ 
τῶν ἄνω χαὶ χάτω pezalyutov, τὸ ὁρατὸν xai νοού- 
µενον σύστημα, τὸ δεχτιχὸν φθορᾶς χαὶ ἀνάλωτον. 
λνθρωπος τὸ αὑθήμερον ἄνθος, τὸ εὐδιάδατον ἆπο- 
σχίασµα, fj εὐμάραντος χλόη, τὸ εὐάλωτον θήραμα, 
τὸ εὐδραπέτευτον ἀνδράποδον, τὸ πολυπαθὲς χαὶ εὖ - 
διάλυτον ζῶον, ὁ πηλὸς, xal τὰ μεγάλα φυσῶν, ὁ 
χνοῦς, χαὶ τὰ ἄνω περιαθρῶν. Τοῦτο τοίνυν τὸ πο- 
λυώνυμον ζῶον ὁ ἄνθρωπος, πολλὰς μὲν. ἔγει τὰς 
* Emetoáxtou; Tfj μὲν πρὸς τὰ χείρω, πῆ δὲ πρὸς τὰ 
βελτίω, μεταθολὰς, πολλὰς δὲ τὰς ἑλλείψεις πρὺς 
τούτων ἑχάίερον. Tfj γὰρ ἀφαιρέσει τῶν χρειττόνων, 
τὰς ἀντεισφορὰλς εἰσδεξάμενος τῶν χειρόνων, εἰς 
πολυπαθη δι ἐρπαθοῦς µετέπεσεν αὑθαιρέτως ζωήν. 
Ἐπειδὴ γὰρ χειρὶ 8600 καὶ εἰχόνι διατ:λασθεὶς μετὰ 
τὴν χτίσιν, ὑπὲρ τὴν χτίσιν τετίµητο, εἶτα τῆς ἆθα- 
νασίας προηγουμένως iv χάριτος μοίρα τὸ δέῤῥος 
ἀμφιασάμενος, χαὶ τῆς ἀφθαρσίας τὴν στολὴν ἔπο- 
µένως Ἡμπέσχετο. Ἔδει δὲ, πάντων ὁμοῦ τῶν, ὅσα 
ὑπὸ «bv αἴσθησιν, xal ὅσα ταύτην ὑπερανέστηχε, 
τὸν θείας ἐν µετουσίχ χηδεμονίας γενόμενον, τῶν 
μὲν, ὑπεραρθῆναι, τοῖς δὲ, ἁμιλληθῆναι: τῇ xav 
ἁμφότερα λέγω τῶν μερῶν οἰχειότητι. Καὶ τούτου 
τετύχηχε μεγαλοπρεπῶς τε ἅμα xax φιλοτίµως, καὶ 
ὡς οὑχ ἄν τις εἰχάσα.το 8:02. μεγαλοδωρεὰν τῷ οἱ - 
χείῳ τῆς ἑαυτοῦ χειρὸς συνεμπρέπουσαν π) ἆσματι. 
Καὶ δὴ χαὶ τρυφὴν εἶχε τὸ ζωηρὸν ἐχεῖνο τοῦ zapa- 
δείσου χωρίον * καθ᾽ ἣν fj δι’ ἁπωθείας ὡρᾶτο µαχα- 
ριότης xol fj ue ἀγγέλων διαγωνἡ * ἀξίωμα 65, τὸ 
λογιχόν τς χαὶ νοερὸν, xal ἀθάνατον, καὶ ἀνώλεθρΏν, 
ἅτε θείας συμμετασχὼν ὡραιότητος, τὴν τῆς πρὠ- 
της εἰχόνος ἀποτυπούσης ἐμφέρειαν,. Πρὺς τούτοις, 
ἔτι πάντων ὁμοῦ τῶν ζώων τὴν χυρείαν' ὅσα τὴν 
γῆν ἔρπει, καὶ τὸν ἀέρα τέμνει, καὶ τὴν ὑγρὰν δια- 
γήχεται φύσιν’ τῶν τε Ey παραδείσῳ φυτῶν, πλὴν 
ἓνδς uóvou, ἐφ᾽ οὗ τὸ τῆς ἐντολῆς ἐνεστμάνθη προ- 
χάραγμα᾽ οἱονεὶ γυµνάσιων αὐτῷ πρητεθὲν, πρὸς τὴν 
δι ἀρετῆς sl; ὑπαχοὴν πίστεως τελειότητα. Ταύτῃ 
Υὰρ τῆς εἰχόνος τὸ θεοξιὸὲς ἁλώθβητον διασώκοιτ᾽ ἂν, 
χαὶ της πρὸς τὸ ἀρχαῖον κάλλος ἁποτυπώσεως ἐν 
ταυτῷ µένοι τὸ ἀφομοίωμα, τῆς οἰχείας οὐκ ἑξιστᾶ- 
[££vov µονεμότητος. Αλλ', οἴμοι Ι τούτων ὅπως εἰπεῖν 
υὺκ ἔχω, δελεασθεὶς ὑπὸ συμβούλῳ τῷ δα/µονι δ.ὰ 
th» πρὸς τὰ αἰσθητὰ ῥέψιν τε xal διάθεσιν, ἄρδην 
ἑστέρηττι' παραδείσου μὲν, οὐχέτι πολίτης ἀδόμενος, 
οὔ βασιλ.ὺς τῶν ὑπὸ χεῖρα µεγαλαυχούμενος. Πῶς 
Υὰρ ὁ τῇ «Ζίοονι προστετηκὼς τῶν παθῶν εὐτθείᾳ 

ναὶ ταῖς παραλόγοις τῶν ἡδονῶν ὑποχκύφας ὁρμαῖς, 
τῆς τοιαύτης γένοιτ᾽ ἂν δ.απαντὸς iv µετουσίᾳ µε- 


el de ignotis decernit, Nescit quz? sunt ad pedes, 
el de excelsis commentatur. Nescius quid post 
modicum ipsi eventurum sil, aeterna judicat et 
exquirit : modicus, vilisque, quique ailiilominus 
inconcessa przsumat. lomo perquam multimodu:n 
et ad omnia comparatum organum, facilis con- 
sumi massa, vitze et morti conterminus, spiritalis 
in materia concretio compositioque, effectus ra- 
tionalis in rebus sensui subjectis, statua non 
manu facta, simulacrum animatum, celebre ani- 
mal, reprzssentatio speciesque expressu facilis, 
deiforme speculum, coelestibus terrestribusque 
interjecta intercapedo, visibilis, et intelligibilis 
compago, quz et sit corruptioni obnoxia. eta 
corruptione immunis. Homo, diei unius flos, adum- 
bratio fugax, herba facile marcescens, captu fa- 
cilis venatus, facile ad fugam mancipium, animal 
multis obnoxium morbis, el quod facile resolvi 
possit ; lutum, ut nihilominus altum sapiat ; pul- 
vis, ut tamen celestia contempletur. Hoc itaque 
multis insigne nominibus animal, homo, muta- 
tiones multas, qua ad deterius, qua ad melius, 
inducias recipit; multis vero quod spectat ad 
utrumque, defectibus laborat. Sublatis quippe 
melioribus, eorum loco inducta pejora adimittens, 
e vita passionum vitiis maucipata, in vitam mul- 
tis passionibus afflictam, sua ipse sponte recidit. 
Quod enim Dei fictus manu post creata, pra crea- — 


C tis; prarogativa imaginis honorem habuisset, in- 


mortalitatis przvie pellem, ceu in beneficii par- 
tem, indutus, consequenter etiam incorruptionis 
tunicam, induisset. Par enim erat, ut qui omnium 
simul, tum quz cadunt sub sensum tum quz emi- 
nent sensui, divinse Piovidentiz cursque parti. 
ceps effectus esset, aliis quidem procelleret, cum 
aliis autem certaret ; partium, inquam, ad alteru- 
tra affinitate : quod. utrimque magnilice simul et 
ambitiose consecutus cst : adeo ut nemo facile 
Dei magnificentiam, proprio su:x ipsius manus 
figmento congruam, zstimaverit. Habeat siquidem 
vitalis ille paradisi locus voluptatein ; qua, beata 
ab affectionibus vacuitas cernebatur, conversatio- 
que cum angelis ; dignitas denique rationalis, intel- 


D iectialisque, et. immortalis, nec corruptioni ob- 


noxia, velut divinz pulchritudinis participe ho- 
nine, accurata prima imaginis expressione. Ai 
πο vero etiam in animalia omnia donatum im- 
perium, tum ea quie. replant super terram, tum 
que secant aerem, (um qua aquam pervatant. 
Facta item paradisi arborum facultas, una dun- 
taxab. excepta, in qua divini mandati designatio 
signaretur ;: velut in. exercitium proposito liguo 
ad obedientiz fidei cousummationem. Sic euim 
integra divine imaginis speries conservanda erat, 
expressaque ad antiquam pulchritudinem simili- 
tudo, niliil siia decedens. stabilitate, colem modo 
habens, mansura. Sed, heu. me! nescio, ut his 
omnibus, diaboli consulentis fraude sua illa a4 


omnino privatus exciderit ; non jatn paradisi ciis 
celebratus, non regis magnifico nomine in sub- 
jecta tumens, Qua. enim ratione, qui prior dete- 
riori contabuisset prie affectionum amentia, qui- 
que alienis a ratione voluptatum cupidita!ibus 
succubuisset, tartz:e unquam. majestatis consor- 
tium. haberct ?- Sane qui semel totum sux mentis 
liberum affectum, carnali mancipaverit affectui ; 
quique, heu me! erro, misere brutorum cogua- 
tionis, miserabilis communionem ,habeat, haud- 
quaquam fuerit rex fama clarus; ac quem plane, 
molestia, anger, et labor, numerosumque affectio- 
num examen premat : nec enim peccatum aliud 
quidquam ab iis conciliaverit. Quid enimvero? 
Nonne res nostrz sic habent, nec quidquam prze- 
terea? Nam « Homo labori nascitur *. » Labori 
autem palam comes est tristitia : « [n tristitia 
cnim, inquit, paries filios P. » Prima est in nos 
prolata sententia. Tum nutritur, educatur, pro- 
velit φἰαίο, crescit. Hinc deinceps, labores, sudo- 
res, tristitia. « In sudore enim, inquit, vesceris 
pane tuo 3. » Secunda in nos sententia est : « Spi- 
nas et tribulos germinavit tibi terra 7. » Et hac 
Leti est sententia : « Maledicta terra in operibus 
luis *. » Quarta hzc. sententia : « [n tristitia co- 
medes eam omnibus diebus vite tua! : » Quinta 
adversus u0s sententia, « Et comedes fenum agri v.) 
Sexta lige sententia. « Donec ievertaris in terram 
ex qua suniptus es, quia terra es, et in Lerrain 
reverteris Y. » Hiec septima est in nos sententia, 
septenarium avi presentis exhibens numerum. 
O amaram sententiam, cujus nec terminus nec 
transgressio sit! O vocem, cujus nemo a. szculo 
decretis potuit resistere! Hzc ligni amarus gustus, 
vetusque subversio. Hxc, serpentis consilium, et 
mandati transgressio. IIx»c, prima inobedientia, 
adhzesioque et necessitudo ad res subjectas sensui : 
« Speciosus erat, et bonus ad escam x, » qui 
mortem mihi conscivit fructus; quod et. plane est 
manifestum. Mihi enimvero turpis deformitatis 
causa factus est dulcis gustus. At mihi Gurbidaimn 
amaritudinis sul.versionem vicissim invexit, morte 
vitam eommutans, corruptioneque incorrupi ionem 
Sane vero, statim caduca. lethalem- 
que vitam, pro innoxia inoffensaque eligere suasit, 
Docuit, ut quibus terrena. fluxaque conversatione 
relicto, caeiestis illa in spiritu conversatio am- 
picetenda esset, vixque nou supevanda incorporeze 
virtutes, brutalem cum brutis jumentis vitiosam- 
qe vitam praferremus. Et ut. dicam. quod est 
notius, pro sancta illa et innocua. in paradiso vo- 
αριαίος vitiose vite voluptarieque damnationem 
incurriraus. Quamobrem clamat. qui ait : « Howo 
cum in honore esset non. intellexit. » Quorsum ? 


91o0^5.v, 7. PGen. n 16. a ibid. 19. 
5 Gen iw, C. 


obscnrans. 


r ibid. 
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res seusui subjectas propensione et affectione, À γαλειότττος. ^O γε χαθάπαξ ὅλον 


y5s ἁδούλωτον pov pa τῷ της σαρχκὼς 


7 
μενος, ἀλλτης δὲ, οἴμοι! xal τῖς ἀθλίσς τῶν xtv 
νῶν ὁμογενείας χοινωνὸς οἰχτιςόατνοςι οὗ ῥᾳσιλὺς 
εὐρτμ,ύμενος' καὶ τὸ ὅλον ἀνίᾳ γαὶ ἀχθτδονι xx 
πόνω, καὶ παθῶν ἐσμῷ πιεζόμενος, ὅτι μὴ i 
Aw, Y τῶν τοιούτων dj &ápaozía «p^sevog. Τί 
05 τοιαῦτα νῦν τὰ ἡμέτερα, καὶ πλέον οὐδένι t "hy 
θρωπος γὰρ γεννᾶται χόπῳ. » Τῷ δὲ κόπῳ, λύπη 
προδήλως παρέπεται. « "Ev Ἀύπῃ vip, φτοαὶ, τέξῃ 
τέχνα. » Ἡ πρώτη καθ) ἡμῶν ἀπόφασις. Εἶτα τι- 
θηνεῖται, ἐχτρέφεται, ἀνάγεται, αὕτει. Μόχθοι λοι- 
πὸν ἐντεῦθεν, ἱδρῶτες, λύπαι, xal ἀθυιμίαι. « "Ev 
ἑδρῶτι γὰρ, φησὶ, τοῦ προσώπου σου φάΎῃ τὺν ἄρ- 
τον σου. » Δευτέρα καθ) ἡμῶν ἀπύφασις ᾽ « ΑἈχάν- 
θας xal τριδόλους ἀνατελεῖ σοι dj Υῆ. » Τρίτη αὖ- 
τη ἀπόφασις« Ἐτικατάρατος dj ΥΠ Ev τοῖς ἔργοις 
σου. » Τετάρτη αὕτη ἀπήφασις € "Ev λύπτ τά ῃ 

αὑτὴν πάσας τὰς ἡμέρας της ζωῆς σου. » Πέμπτη 
καθ ἡμῶν ἀπόφασις * « Καὶ φάΥῃ τὸν χόρτον và 
ἁροῦ. » Ἔκτη τοῦτο ἀπόφασις ' « Ἔως ἀποττρέν 

σ: cl; ynv ἐξ $5; ἑλέφθης ' ὅτι qr, et, καὶ εἰς qr 
ἁττλτὐσῃ. » Αὕτη ἑήδόμη x10 ἡμῶν ἀπόφασις, τ 
τοῦ παρόντος αἰῶνος ἑθδοματιχὸν ἀριθμὸν ὑπογρά, 
ccu31. Ὢ ἁἀποράσεως πιχρᾶς, ὃς οὐκ ἔστιν ὅριον 
οὐξξ ὑπέρθβασις | Ὢ φωνῆς, ὃς οὐξεὶς τῶν àv alo- 
τοῖς ὅροις Aves iaa 3 δεδύνητα:! Ταύτα ἡ z- 
ξύλου, xal ἡ ἀρχαία παρατροπή. 


x 
Ταῦτα ἢ τοῦ "ost; συμθουλῆ. καὶ τῆς ἐντολῆς d 


C παράβασις. Ταῦτα ἡ πρώτη mapaxeh, καὶ d πρὸς 


τὰ αἰσΏητὰ σχέσις va oix: έωσις. « Ὡραῖος ἂν χαὶ 
χαλὸς εἰς β:ὥσιν, » ὁ ἐμὲ  ανατώσας xapzó.* καὶ 
προδήλως. Αλλ’ ἐμοὶ, τῆς εἰδεχθοῦς ἁμορφίας ἐχέ- 
πρόξενος γλυχεῖα fj γεῦσις. ᾽Αλλ᾽ ἐμοὶ θοιερᾶν 
πικρίας ἀνατροπὴν ἀντεισίγαγε, θανάτῳ τὴν qui 
ἀνταλλάξατα, χαὶ φθαρᾶ τὸν ἀφθαρσίαν ἀμθλύνασα. 
Kal γε οὖν αὐτίκα τὸν ἑτίχηρον xa φθοροποίδν, 
ἀντὶ τοῦ ἀνωλέθρου xal ἁπήμονος βίου, ἑλέσθαι 
παρέπεισεν. ᾽Αντὶ τοῦ την, πρόσγειόν τε xal ῥέον" 
σαν ἀφεμένους διαγωγὴν., την tv οὐρανοῖς àsTds:- 
σθχι πολιτείαν ἓν πυεύματι, χαὶ ταῖς ἀσωμάτος 
παρελαύνειν Δννάμεσι, την μετὰ κτη»ῶν SAP των .- 
puo xal ἑμπαθῃ Qr) fale ὑπεστέσστο. Ki vw 


- 
- 


εἴπιω τὸ vutoziuciioow. ui της krabss. ἓν cape 


D c.i i30 προ fe. την πολυπκοῖ καὶ φιλίδονον τον 


καὶ δίαιταν γατεκρίθη ματ». Διά τοῦτο χράσξι à 
"Λνθήωπος ἐν τι αῇ, ὧν οὗ SuvTXIL D Man 
oig Ἠτίνεσι τοῖς ἀνοῦτοις x1 
ἐῤόέευτεν ὁ 


bald 
Aztuv £22: 


Yov 
( παρασνεδλάδη, τ 
ὠμοιώθη αὐτοῖς. ) 
μυρίος τῶν παθῶν ὃμ.γος ὁτῶν ag aptma 
τῶν νόσων αἱ ἀφορμαὶ, οἱ ἄωροι θάνατον οἱ πα 
ὥρας ἁρταγμοὶ, τὰ φΏοροποιὰ sov σιο! των zit, 
ὑφ᾽ Qv πολλάκις ὁ νοπτὺς ἡμῶν καταπἰαπλαται de 
θρωπος. Ἐντεῦθεν οἱ αἰφνίδιοι θάνατοι, τὰ πρ 
ἐλπίδα συμπτώματα, al ἁπροσδ/χητοι συμγορᾶ, οἱ 


18. 07. 5t ibid. "* ibid.48. v ibid. 19. 


Ἐνστοοεν λοιστὸν εἰσ 
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κοι ceca aol, αἱ παρὰ Bookn3t) πανίαι, oi  « Comparatus est jumentis insipieriibus et similis 


ol qóvot, τὰ ἕνεδρα. αἱ ἑικοστασίαι, τὰ προσ- 
µατα, τὰ ἐν πολέσ, Ó ίματα, τὰ ἓν vf; καὶ θα- 
," ποτὲ μὲν ναυάγ.α * ποτὲ δὲ πειρατ/ρια" καὶ 
πλῶς τόν πολυώὀυνον τῶν ἀνθρώπων περιέχει 
"Απερ οὐχ ἄλλοθεν f; ἐντεῦθεν ἡμῖν ἐπιφύεται, 
υρία σοφίζεσθα: δόξαιμεν. 

S, insperati casus, calamitates inexspectatz, 


involuntar;a 


facetus est illis Y. » Hinc deinceps intluxit innu- 
werabilis perturbationein. vitiorunque turba: 
yeccatorum. examen, morboreti causa, prema- 
tura mnortes, quod qui rapiantur ante tempus, 
lethales corporum passiones, quibus non ra:o 
noster interior impletur bomo. hk 19 repentina 
lentationes, pauperiates non que- 


doli homicidia, insidiz, seditiones, effendicula, terrores in civitatibus, terra item et mari; modo 
agia, modo piratrrum latrocinia, ac quotquot plane afflictissimam hominum vitam undique ob- 
.: qua sane non aliunde nobis quam hinc adnascuntur, quantumcunque nobis sapere videa- 


i£; οὐχ ἐντεῦθεν tuiv ἡ £x Oct uat-z ἀνδρὺς, 
κ θελῆματὸς capxb;, λέγω δη ἡ ἐξ αἱ ιάτων 
ξις ; τὸ δὲ χαὶ δίχην ἁλόγων ζώων γεννᾶσθα,, 
jV. καὶ θνήσχειν xa λύξσθαι, χαὶ τοῦτο λίαν 
X; καὶ ἆθλίως: Ποῖυς ἡμῖν ἐξέρυσεν ἀχανθῶν ; 
ἡ ῥοῇ xat ἀποῤῥοὴ τὶς ἡμετέρας συστάσεως, 
pua παρ᾽ ὧν τὺ ἠθάσκειν χαὶ γτρᾶν τῇ φύσει 
ένεται; Προσέτι δὲ, τὸ ἀνιᾶσθα: καὶ ἔδεσθαι: 


στένειν χαὶ ἀῤῥωστεϊν  τὸεὐεχτεῖν, πλὴν ὑπὸ . 


σα 


μαῖς χεῖσθαι ταῖς ὑπρνοίαις, εἴγε προδήλως 
θορὰ, τὸ πλεονάςον τοῦ λείποντος * καὶ τοῦ ἴσου 
στον, παρατροπὴῆ χαὶ ὑφα[ίρἒσις. Πόθεν f; τη- 
ὢν καθεξής πραγμάτων περιφορὰ καὶ 
t, ἡ ἐξ ὃς εἶπον αἰτίας; Ἐπεὶ οὖν οὕτω ταῦτα, 
πούὐτοις καχοῖς ὑπόχειται τὰ ἡμέτερα. τί μὴ 
όντων ἀφέμενοι, τῶν ἁξνόντων ἀντ'ποιούμεθβα: 
τῆς ταλευταίας ἀποδράντες αἰσχύνης, πρὸς 
χαίαν δόξαν ἑπαναδραμεῖν. ἐπειγόμεθα» Οὖὐκ 
μεν, ἀδελφοὶ, τὸ λοιπόν: Οὐκ ἀναθλέφομεν εἰς 
ρανὸν ἄνω, τὴν γῆν ἀφέντες κάτω, μετὰ τῶν 
€ συγχωσµάτων; Οὐ τὸ συγγενὲς πρὸς τὸ συγ- 
ἱπανανάγωμεν; OO τὴν γεηρὰν ἑστίαν ἁπολι- 
την ἄφετόν τε χαὶ εὐδιάλυτον, πρὸς τὴν προ- 
ἡμῶν τὴν iv. παραδείσῳ διαγωγὴν, τῇ µετα- 
jg νατὰ σχοπὸν εὐβουλίας ἑπαναδραμλύμεθα: 
/Φαινομένην ἅπασαν ὑπεριδόντες εὐπρέπειαν, 
& xa7 οὐρανὸν ἐπαναζεύννυμεν κάλλη; Οὐκ 
1X óioi παθεῖν, τοῦ ζην ἁλόγως ἁπαγορξύ- 
| AotzoY veyouózeg, πρὸς τὴν εἰκύνα yooO uiv, 
ν πρωτην ὁμοίωσιν; TE ποιοῦμεν ἡμᾶς αὐτεὺς 


παλ- 


οὓς, ὑντλοὶ γεγονότες» Τί τῶν ὁρωμένων 


ὀμενοι, τῶν νοουμένων στερούμεθα; Τί μὴ 
εν 0b τῖς εἰχόνης, τὸ καὶ) εἰχύνα: Τί um sx, 
αἱδούμεθα: Τί ἀθετοῦμεν τΏν χάριν; Τί δού- 
αθῶν ἑαυτοὺς ποιοῦμεν, πλασθέντες ἐλεύθε- 


al. xr vini, 21, 92. 


C 


Quid vero? Nonne hinc nobis illa ex voluntate 
viri, οἱ ος voluntate carnis, ex sanguinibus (5), 
inquam, nativitas est? Quid autem et iustar bru- 
tarum animantium gigni, ct vivere, et mori, atque 
resolvi, idque abjecte admodum οἱ misere? Quis 
nobis edidit spinas? Unde substantie nostir:e. flu- 
vium defluviumque , qnibus naturg? advenit. ut 
pulescat atque senescat? Ad liec autem, moror et 
gaudium ; genitus item οἱ zgritudo, bonaque vale- 
tudo, nisi fallacibus nos ipsis opinionibus decipi- 
n.us : siquidem manifeste quod abundat, defectus 
corruptio est : quodque est minus, zqualis perversio 
ac privatio. Unde tanta illa deinceps rerum circum- 
latio ac refluxus, przterquam ex ea quam dixi, 
causa? Cum hic itaque sic habeant, ac res nostrae 
tot malis subjaceant, quidni, fluxis illis dimissis, 
permanentium curau agimus? Quidni, fugientes 
supremam confusionem, festinamus cursu co&R- 
tendere ad antiquam gloriam? Nonue deinceps, 
fratres, erimus sobrii? Nonne respiciemus in ca- 
lum sursum, terra deorsum relicta, cum terree 
obruentis sordibus (6) 7 Nonne cognatum ad íd quod 
cognatum est reducemus ? Nonne, relicta terrena 
domo rejectanea illa et qui facile dissolvatur, ad 
priorem in paradiso stationem, prudenti muia- 
tione propositi recurremus ? Nonne visibili omni 
decore spreto, celesti pulehritudini denuo adjun- 
gemur ? Nonne quanquam aliquid sustinendum sit, 
desinentes adverse rationi vivere, qui creati simus 
ratione pr:editi, ad imaginem tendemus, et primam 
similitudinem? Quid nos faciamus abjectos, qui 
sinus creati sublimes? Utquid rebus oculis. suh- 
jectis detinentibus, spiritalibus privamur? Utquid 


Ὁ non habemus bonori quod est esse ad imaginem, 


qui aJ imaginem spectemus? Quidni. reveremur 


COMBEFISII NOTE. 


Ex sanguinibus. Tangit opinionem Grzcis 
IS receptissimam, Amphb,, Nyss , ete., non 
"umani generis propagationem qualis est 
si status quo Adam creatus. fuerat, consti- 
sed habituram modien. alium spiritalioreim 
em angelicis. Quod ut pium appareat, mi- 
unen jam in Auphilochio visum est so- 


um terre obruentis sordibus. Μετὰ τῶν τῆς 
γχωσμµάτων. Vox est etiam Gregorii in san- 
apt. refertque Dud. sed sinc interpretatione. 


ῬΡύψιν τῶν ἀπὸ xaxlaz ἐπεισελθόντων συγχωσµά- 
τω» f) µολυσµάτων. Ubi Bill. Easque obstructiones 
vel. maculas, que vitio contrahuntur, absterqens, 
Anctor Thesauri. putat legendum. συγχρωσµάτων 
nisi, inquit, συγχωαµάτων nomine accipiantkr. sor- 
des οἱ meculee quas. contrahunt τὰ cuyyqoofisvza 
exlerra qua aggesta sunt. obruta : quie conjeetiz: 
ex adjunctis apparet bona : quodque videatur Àn: 
ενας ex Gregorio. expressisse, ut. passi. εοἶο, 
ideo ita visum est, velut. ex amborum  meule 
redécre 
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vocationem ? Utquid despicimus gratiam? Quid A pov; « T& ἐλευθερίᾳ Υὰρ Χριστὸς ἡμᾶς Ἰλευθέω- 


nos vilíorum elficimus servos, qui simus ficti 
liberi? « Christus enim nos libertate liberavit 7*.» 
Nor est in nobis Judzeus, non Graecus, non Scy- 
tia, non Barbarus, non est masculus et femina *. 
Oinnes idem sumus in Domino. Sumus salvati 
gratia. Facti sumus filii Dei. « Dedit enim nobis 
potestatem filios Dci (ieri *.»— « Misit Deus Spiritum 
Filii sui in cordibus nostris clamantein : Abba, 
Pater 5. » 

Quamobrem, non sumus amplius servi, sed filii, 
οἱ Dei hzredes per Christum. Ne igitur terrena 
vilitate ingenuitatem nostram probro afliciamus. Ne 
coelestis patrie obliti, misere isti et deorsum 
vergeuti. vite, cuique nihil sit. preter corruptio- 
nem, attabescamus. Ne res praesentis szeculi, futuri 
seculi rebus praeferamus ; neve immortalibus, cor- 
ruptioni obnoxia prieoptemus. Ne igitur, coelestis 
domicilii possessione dimissa, terram nobis domum, 
cum iis « qui habitant in sepulcris* » coustiLuamus. 
Jam, fratres, « sobrii simus et vigilemus 2, » pro- 
fundo p:gritize decusso somno , ablataque a cordis 
oculis lema, noverimus cujus et unde simus. Qua et 
quam illustris nostra formatio. Quomodo faeti qui- 
dem simus certuin quid, supra vero omnia honore 
aucti simus ; tum, rebus sensui subjectis, spiritali 
ratione ; spiritualibus autem, animo supra spiritalia 
elevato, incumbamus : atque in primis cogitemus, 
quis hzc omnia posuit ? Quis sola voluntate fecit 
οἱ condidit? Quis hominem de terra formavit ; 


quisve in terram reducit? Quis « posuit tenebras " 


latibulum suum * : » abyssumque judiciorum suo- 
rum nube contegit ? Tibi, o liomo, fidem faciat 
David, dicens : « Mirabilis facta est scientia tua 
ex me; confortata est, et non potero ad cam f.» 
Ác plane merito. Quis enini « cognovit sensum 
Ponini ? aut quis consiliarius ejus fuit 5? » Quis 
dedit vite terminos, quisve tempora dividit ipsi 
praécognita antequam conderentur? Quis vitz in- 
stituta, aetatumque mutationes humano generi 9]- 
junxit; atque hujus quidem contrahit. annorum 
curricula, illius autem producit? Ante vero omia 
lec, quis animal in utero format , venusteque. ac 
eleganter. infantem. efficit, ac. condit fetum, spe- 
ciemque exacte describit pingitque ad unius pul- 
chritudinis absolutionem ? Quis formam czlat, 
figuratque infantem, et concinnat membra, partes. 
que componit, ae compingit organa menibrorum- 
que compages congrue usibus corporis, cuique 
adjecta figura sua, distinguit? Ad hiec et ante illa, 
quis lutum animat, pulveremque spivitui conserit, 
ac simulacrum animatum facit? Quis sanguinem 
quidein in carnem, plilegma autem in ossa : atque 
alterum quidem condensans, allerum autem coa- 
gulans, in admirabilem unam coneretionem trahit? 
Quis pictor imagines in vulva delineat, colores- 


Σ΄ Galat. iv, 31 


* Coloss. wi, 161. 
ο P$al. xvn, 12. 


f Psal. cxxxvti, 6. 


8 Joan. 1, 123. 
€ Hom. χι, 


σεν. » Οὐκ Év ἐν ἡμῖν Ἰουδαῖος, οὐχ Ἕλλην, οὗ 
Σχύθης, οὐ Βάρβαρος, οὐκ ἔνι ἄρσεν, οὗ θῆλνυ. Πάντις 
εἷς ἔσμεν ἐν Κυρίῳ. Χάριτί ἐσμεν σεσωσµένοι. Yid 
γεγόναµεν τοῦ θΞοῦ' «Δέδωχε Υὰρ ἡμῖν ἑξουσίχν 
τέχνα θεοῦ γενέσθαι.» --- « Ἐκαπέστειλεν ὁ θεὺς τὺ 
Πνεῦμα τοῦ Yloo αὑτοῦ tv ταῖς χαρδίαις fpw 
κράζον, Αθθᾶ ὁ Πατ{ρ. 


Ὥστε οὐχέτι ἐσμὲν δ,0λοε, ἀλλ) υἱοὶ, xal χληρονί- 
pot θεοῦ διὰ Χριστοῦ. Mh 6t τοιγαροὺν τοῖς εὖτι- 
λέσι τὴν ἡμετέραν εὐγένειαν χαθυθρίσωµεν. Mb, 
τΏς ἄνωθεν πατρίδος ἐχλαθόμενοι, προστετηχότες 
ὤμεν τῇ μοχθηρᾶ ταύτῃ xai χάτω βρ:θούσῃ ζωή, 


B xai τῆς φθορᾶς οὐδὲν ἐχούσῃ πλέων. ΜΗ τὰ παρόντε 


τῶν µελλόντων προχρίνωμεν, μηδὲ τῶν ἀχπηράτων 
προελώµεθα τὰ Σπίχηρα. Mh τοίνυν οὐρανὺν ἀφέντες 
ἔχειν ἑαυτοῖς ἑνδιαίτημα, την γῆν ἑστίαν μετὰ «τῶν 
κατοιχούὐύτων Ev τάφοις » ὑποστησώμεθα. « Ἑκν]- 
Ψωμεν; τὸ λοιπὸν, ἀδελφολ, « xax διεγρηγορίσωµενρ 
τὸν βαθὺν τῆς ῥᾳθυμίας Όπνον ἀποτιναςάμενοι' χεὶ 
τῶν ὀφθαλμῶν της Φυχῆς τὴν λημην περιαιρῄσαντες, 
γνῶμεν τίνος xa πόθεν ἐσμέν. TU; καὶ ποταπὴ ἡμῶν 
ἡ διάπλασις. Πῶς τὸ µέν τι συνυπέστηµεν, ὑπὲρ 8 
τὸ πᾶν ἐτιμέθημεν. Είτα τοῖς αἰσθητοῖς vor, cox, ὑπὶρ 
νοῦν δὲ τοῖς νοητοῖς, ἐπιδάλωμεν, xai χατανοῶμεον 
ὡς μάλιστα, τίς ἔθετο ταῦτα πάντα: Τίς 6 ποιῶν xil 
χατασκευάζων µόνῳ τῷ βούλεσθαι; Tic ὁ πλάσας lt 
γῆς ἄνθρωπον, καὶ εἰς ΥΏν ἑπανάγων; Τὶς ὁ « Olpe 
yog σχότος ἀποχρυφὲν αὐτοῦ, » xal συγκαλύπτων 
νέφει τῶν αὑτοῦ χριµάτων τὴν ἄθυσσον; Δαθιδ πει- 
σάτω σε, ἄνθρωπε,« Ἐθαυμαστώθη, λέγων, f vw 
σίς σου ἐξ ἐμοῦ’ ἐχραταιώθη, οὗ μὴ δύνωμαι αρὶς 
αὐτὴν. » Kal µάλα εἰχότως. Τίς vào « ἔγνω νῦν 
Κυρίου; f| τὶς σύμδουλος αὐτοῦ ἐγένετο» » Τίς ὁ δι» 
δοὺς µέτρα ζωῆς, καὶ διορίτων χρόνους, προεγνω- 
σµένους αὐτῷ pb συµπἰξεως; Τίς ἀγωγάς τε xal 
μεθηλιχιώσεις τῷ ἀνθρωπίνῳ γένει παραζευγνὺς, 
χαὶ τοῦ μὲν, συντέµνει , τοῦ δὲ μηχύνει τῶν ἑτῶν 
τοὺς διαύλους; Καὶ πρὺ τούτων, τίς ὁ πλάττων b 
μέτρα ζῶου, xal βρεφουργῶν ἁστείως, xal συνιστῶν 
γόν»ον, xal διαγράφων εἶδος, εἰς ἑνὸς κάλλους συ’ 
πλῥρωσιν. Τίς γλύφει μορφὴν. xal σχηματίζει βρέ- 


p Φο:, καὶ συναρµόττει µέλη, χαὶ συντιθεῖ μόρια, xs 


mh Yvon ὄργανα, καὶ διαρθροῖ τῶν μελῶν τὰς ove 
θέσεις καταλλήλως ταῖς χρείαις τοῦ σώματος, ἔτι 
µορφάζων τὰ cyfuata ; Καὶ πρὸ τούτων ἔτι, τό 
Ψυχοῖ πηλὸν, καὶ συνάπτει τὸν γοῦν πνεύμαιι, χεὶ 
ἀνδριάντα παρίστησιν ἔμψυχον; Τίς αἷμα μὶν εἷς 
σάρκα, εἰς ὁστᾶ δὲ τὸ φλέγμα, χαὶ τὸ μὲν πίτας, 
τὸ δὲ τυρώσας, εἰς ἓν ἄγει πὰαράδοξον σύγχριμα, 
Ποῖος ἐν µήτρᾳ ζωγράφος εἰχόνας σχιογραφεῖ, il 
χρωματουργεῖ ζῶον, xal χρόας ἑντίθησι, xal voii 
ποιότητα-, καὶ λαμματίζει βάθη, xal χαραχεφέ 
συνίστησι ; Τίς ὁ τείνων νεῦρα, xal μύας ἕλχων, 


* Galat. iv, 16 c Psal. tsvn, 7. 4 J Petr. v, & 
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dig ὑμένας ἐπισουνάπτων, xal φλέθας ἐμπι- Α que animali adhibet, ac pingit qualitates, et pro- 


εἵματος ; Tl; ὁστᾶ πρὸς ὁστᾶ, xal ἁρμονίαν 
ᾷ συνάπτει, xal σαρχὶ σνγχαλύπτει, καὶ τῇ 
προσβολῇ ** μεγαλοφνῶς ἀμφιέννυσι ; Ποῖος 
ερᾷ βυρσοδέφης, δορὰν ἑτεχτήνατο, καὶ τῇ 
τῆς σαρχὺς ἁδίλως ὑγρότητι τὴν ἔπιφαιν)- 
τοῦ δέρµατος ἐποφίαν ἁπαλῶς οὕτως λειώ- 
[ra συντείνας ὁλοσχερῶς, ἑσχεδίασε; Τίς ὁ 
:χαρδίας, καὶ νεφροὺς ὑποζεύξας, xai σπλάγ- 
φευρὼν τὰς συνθέσεις» « Τίς ὁ 05:007; Quy 
yh xal τὰ πάντα; à 


πρὸ τούτων ἔτι, τίνος ἔργον ὁ piyag οὗτος 
ναρµόνιος χόσµος; Πώς o2pavb; ὑπέστη τὸ 
eai διαφανὲς τοῦ παντὸς ἐπιχάλυμμα; Πύόθεν 
φαιριχὸν τὸ σχῆμα περιτιθέασιν Éviot, τροχοῦ 
ν ἐγχαρσίως στρεφόµενον, xoX τῇ τῶν ἄστρων 
Ἱνάλλως ἐπιχυλινδρύμενον ; Καὶ πρὸ τούτων, 
προχόσµιον τῶν ὑπερχοσμίων δυνάμεων τα- 
ν, ἀγγελοπρεπεῖ συνεστήσατο τάγµατι; Τίς 
τὰς ἁἆθλους xai φλογερὰς οὐσίας el; µυριαρ- 
εἰ χιλιαρχίας, ἀσχηματίστῳ διαμορρύσας st- 
λυειδῶς κατεποίκιλε; Πόθεν αὑτοῖς τὸ πυρῷ- 
φωτοειδὲς καὶ ὑπόπτερον, τὸ χοῦφόν τε xal 
ον; Tl τὸ τοµόν τε xal πρὸς διαχονίαν εὔὖστα- 
'δραστήριον, χαὶ εἰσάγαν ὀξυπετὲς χαὶ ὑψί- 


xai τὸ xazá παντὺς ἀμογητὶ φέρεσθαι, οἷον τὸ . 


βιαχελεύεται πρόσταγμα, Τίνος σόφ.σµα ὁ 
κ οὗτος ἀλρ, xai τὸ ὑπὲρ αὐτὸν αἰθέριον vp; 
αὐτὸς Tj μὲν φυχοῖ ; πῆ δὲ θερµαίνει’ τὸ 
κατὰ φύσιν ὑγρότητι, τὸ δὲ τῇ πρὺς τὰ 
γύτητι; Ποῖος ὑφάντης f| ποικιλτῆς τοιαύτην 
ἐξύφανε, πρὸς τὴν τῶν ἡλιακῶν ὑποδοχὴν 
V ἁρμόξζουσαν; Τίνος τεχνίτου τὸ περιχαλ)ὲς 
αἱ περἰγειον ἕδρασμα; Τίς ὁ ταύτην ἁπερι- 
€ ἐρείσας, ἐμηχανβσατο; "Emi τίνος δὲ τῶν 
Ιδρασμάτων αἱ χρυφιώδεις ἀφέσεις συνδἑδεν- 
θεν τὸ µέγα τοῦτο στοιχεῖον, ἡ θάλασσα, xal 
τον ὕδωρ ἐχεῖνο xal ἄπειρον, εἰς ἐν συνάγε- 
γχρ'μα ; Πόθεν τὰ πολνειδῃη γένη’ τῶν ζώων, 
ὑπὲρ γῆν ἵπταται, xal περὶ γῆν ἔρπει, 
Ig ὕδασιν ὑπερνήχεται; Ὡς µεγάλη τοῦ 
| τῶν ἀπάντων ἡ δύναμις| Πόθεν ixmo- 
φυτὰ xai γένη φυτῶν, καὶ ξύλα ὑψηλὰ καὶ 
a; Πόθεν σπερµάτων γένη, καὶ βοσχηµάτων 
καὶ χῶραι ποάζουσαι, ῥοδονιαέ τε χαὶ παρά- 
xai ποταμὼν ἑχροαὶ , xat σήραγγες; Τίς ὁ 


Ε.ΧΤΝΙΙ, 95. 


funda astringit (7), ac figuram distinguentem 
constituit, Quis nervos extendit, trahitque muscu- 
los, stique arteriis membranas conserit annectit- 
que et venas sanguine implet ? Quis ossa ossibus, 
compagesque jungit compagibus, et carne contegit, 
externoque tegumento magnifice induit ? Quis in 
vulva coriarius, pellem paravit, ac conspicuam 
cutis superflciein, ita molliter lzevians, exindeque 
omni parie contendens, occulta clanculum carnis 
humiditate, effecit? Quisnam finxit corda, renesque 


. subjunxit, ac viscerum structuram invenit? « Quis 


dedit vitam, et irspirationem, et omnia h ? » 
Preterea vero, cujusnam opus, magnus hie et 
concinnissimus mundus ? Quomodo celum condi- 


D qum est, magnum illud et pellucidum universi 


tegumentum ? Quomodo ei quidam, orbicularem 
figuram ascripserunt, qua rote instar obliqua 
verselur, astrorumque latione temere volutetur ? 
Anteque iterum illa; quis illum mundo antiquio- 
rem (8), superiorum mundo Virtutum, ordinatum 
principatum, congruo angelis ordine constituit ? 
Quis eorum a materia secretas flammeasque sub- 
stantías, per myriadum millenoruuque principatus, 
infigurabili specie formans distinguensque, multi- 
formiter distivxit? Unde eis natura ignea, lumi- 
nosaque et aligera, Jevisque, ac velut ventitia? 
Quid ea acuties, atque ad ministerium habilitas 
et efficacia; celeritasque immensa, et incessus si- 


α blimis : 9ο demum, ut nullo labore ferantur, quo- 


cunque jussio divina injunxerit? Cujusnam molitio 
diffusus hic aer, quique ei, z:ethereus ignis eminet? 
Quomodo idem ipse partim refrigerat, partim cale- 
facit : alterum quidem nativa humiditate, alterum 
autem, ex superiorum vicinia? Quis textor aut 
plumarius velum ejusmodi suscipiendis solaribus 
radiis comparatum contexit ?* Cujus artificis manu 
prodiit, venustissimum hoc terramque ambiens 
firmamentum ? Quis eam incomprehensa ratione 
stabiliens figensque, molitus est? In quonam vero 
ejus lundamentorum colligati sunt jactus occulti ? 
Quomodo magnum hoc elementum mare, illaque 
innavigabilis imniensaque aqua in unam congre- 
gationem coaluit? Unde multa ila animalium 


D genera? tum nimirum, qu:e volant super terram, 


tum quà circa ipsam replant, tum denique qua 
aquis supernatant. Quam magna virtus Creatoris 
universorum ! Unde egrediuntur plante, et genera 


VARUE LECTIONES. 


,προθδολῇῃ. 


ΟΝΜΡΕΕΙΡΗ ΝΟΤΑ.. 


'rofunaa astringit. Λαμματίζει βάθη. Ita ha- 
instanter codices, quanquam est vox rarior, 
xicis agnita. Sensu congruit, ut exponatur 
lo quo Hesych. τὸ ἀμματίζει, nempe, πε- 
ες δεσμεύει, velut nimirum sic astringendo, 
ibi telam. constituat, citi. colores inspergat. 
liud mysterii vox hac habeat, sitque con- 


ceptum vocabulum artis pictnrze, res nie latet. Vix 
tamen possit afiud. significare. 

(8) Mundo antiquiorem. Προχόσμιω ταξδιαρχίαν. 
Justa. Basilii et fere Graicoruim de. ει! spi- 
riLilis creatione ante. corporalein, de qda ad Me 
ο, 
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εἰσπμάττοντες, χαὶ ἡμεῖς οὐκ αἰδούμεθα ; Ti ποιεῖς, A gentes, nec ipsi reverentia tenemur? Quid facis . 


ἄνθρωπε; ὁ χείµενος EGéotr* xal σὺ οὐκ αἰσχύνη ; 
"O χείµενος ἐξέστη, xal σὺ παίζεις; 'Exsivog ἀγω: 
νιᾷ, xa σὺ δαιμονιᾶς; Ἐκεῖνος χλονεῖται, χα) σὺ 
οὗ φρίττεις; Ἐκεῖνος ψυχοῤῥαγεϊ, καὶ σὺ οὗ µορ- 
µολύττῃη; Ἐκεῖνος χρίνεται, χαὶ σὺ οὐκ ἑἐξίστασαι ; 
Ἐχεῖνος εἰσπράττεται, χαὶ σὺ ο) ναρχᾷς, τὴν ὁμοίαν 
ἑλτίζων ἑπαίτησιν; Ἐχεῖνος θαμθεῖται ὁρῶνὰ ufo 
ἑώραχε, καὶ σὺ οὐ φοθῇ xai συστέλλῃ σωφρονιζό- 
µενος; Ἐκεῖνος θνῄσχει, χαὶ σὺ φρυάσσῃ; Ἐκνεῖνος 
τελευ:ᾷ, χαὶ σὺ ἐνθουσιᾷς;, Ἐπίσχες μικρὺν, ἄν- 
θρωπε; Ἂφες αὐτὸν ἀπελθεῖν ἐν εἰρήνῃ ἕνθα χέ- 
Χληται. Ἔασον αὐτὸν ὁδεῦσαι τρίδον, ἣν οὑὐδέπω 
διώδευσε, xaX ἧς οὐχ ἀναστρέφει, xat ἣν ὁμοίως πάν- 
τες, χὰν ὁ μὲν εὐθὺς, ὁ δὲ μετ ὀλίγον, ὀδεύσομεν : 


ϱ homo? Jacens, stupore nimio correptus est, 
nec tu confunderis? Jaeens, horrore velut 
sensibus excessit; et tu ludis? Mlein agonia 
est; et tu. diemoniaci instar insanis? [lle tur- 
batur; et tu non horres? llle rigens animam 
agit; nec tu terreris? llle judicatur; nec tu ob- 
stupescis? llle ad rationes cogitur; nec tu tor- 
pes cui el ipsi ratio reddenda imminet? Ille 
pavet videns hactenus non visa; nec iu casti- 
galior faclus times et contraheris? llle mori- 
tur; et. tu superbis? Ille ocenmbit; et tu velut 
fanatico spiritu corriperis ? Sustine modicum, o 
homo. Sine, abeat in pace, quo vocatus fuit. Sine 
incedat viam, quam necdum incessit, el ex qua 


εἰς yt» oxostvhy καὶ yvogepáv, εἰς Υην σκότους D nunquam regressurus est; quamque omnes pa- 


αἰωνίου, οὗ οὐχ ἔστι φέγγος, οὐδὲ ὁρᾷν ζωὴν βροτῶν. 
Ἔνθα χαὶ ἡμᾶς εἶναι δεῖ πάντως, xal ταύτης 
αεῖραν λαθεῖν , ὁμοίως τοῖς « εἰς Y» χώματος » 
χαταθαίνουσιν. 


riter , quanquam hi statim, illi, brevi post, ince- 
dere labemus: ad terram tenebrosam et caligino- 
$am ; terram sempiternarum Lenebrarum, ubi non 
est splendor, nec est videre vitam mortalium ; in 


«ua et nos omnino oportet esse, ejusque periculum facere, simili iis ratione, qui descenderunt 


« in terram aggeris 7.» 

Ἁλλ' ἐρεῖς µοι τάχα τούτων ἀχούων, ἀγαπητέ. 
Ti οὖν; Διὰ τοῦτο οὐ δεῖ χλαίειν, ὅτι γή, καὶ γνο- 
φώδης τὸν προλαθόντα διαδέχεται χῶρος; Καὶ πῶς 
ph θρηνήσω διχαίως τὸν εἰς τοιαύτιν ἀπαγόμενον 
Y8v ; εἴπερ γην δέον νοεῖν, thv τοιαύτην χατάστα- 
etv. lag οὑχ οἱμώξω xal ὁλολύξομαι, σχότος ἀκούων 
οἴχησιν χαὶ χατάπαυσιν, Mt) γὰρ. λιθίνην ἔχω τὴν 
παρδίαν ἐγὼ, ὡς τούτων ἀχούων μὴ θρηνεῖν; El γὰρ 


Sed forsan. dicas liec. audiens, dilecte: Quid 
vero? Nonne ideo flendum est, quod sil terra 
tenebrosa, quodque locus caliginosus  susci- 
piat defunctum? Qui autem non merito lugeain 
eum qui ad terram ejusmodi abducitur ? siqui - 
dem status ille, terra cogitandus sit. Qui non 
deplorem lamenterque, audiens tenebrarum donii- 
cilium οἱ requiem? Num enim non debuerim esse 


καὶ εἰς φῶς ἀχούων ἀπαχθησόμενον, ἀνεῖναι τῆς C corde lapideo, ut liec audiens non lugeam? Si 


λύπης o) καρτερῶ, πῶς ἀνέξομαι σιγᾷν σχότους 
ἀχούων οἰχήτορα, τὸν πρὸ µμικροῦ συνοικήτορα ; 
Πῶς μὴ γοερῶς ἀποδύρωμαι, ὃν οὐκέτι θεάσοµαι ; 
Καὶ εἶθε γε τὸ γλυχὺ τοῦτο φῶς κχαταλείψαντα, 
Φωτοειδῆς ὑπεδέξατο χῶρος, ὡς ἄν τις τάχα 
βραχεῖα παραφυχὴἣ τοῖς ἀνιωμένοις προσχέοιτο. 


enim vel ad lucis regionem audiens abducendium, 
non possum a tristitia temperare, quomodo tacere 
habuerim, qui eum, quem paulo ante habui con- 
tubernalem, tenebrarum hospitem audiam? Qui 
non altis clamoribus eum deploreim, quem ultra 
non sim visurus? Atque utinam sane, dulci hac 


juce relicta, in locum lucidum esset susceptus; ut sic forte levis quzdam consolatio merentibus 


suppeteret ! 
Βαθαὶ, τῆς παραλόγου τῶν λόγων ἀντιστροφῆς τε 
καὶ ἀνοίας, xai τῆς οὕτω χατεχούσης τὸν vouv ἀμ- 


θλυωπίας, εἰ δέον τοῦτο εἰπεῖν 1 Μη γὰρ οὐκ ἔδει 


θνητοὺς ὄντας ἡμᾶς ὑπαχθῆναι θανάτῳ; Mh. µείζους 
ἔδει τοῦ ἑαυτῶν ἀναφανῆναι Δεσπότου ; El οὖν xal 
αὐτὸς εἴλετο Κύριος ivy τοῦ παντὸς καὶ Δεσπότης, 
καὶ φῶς τῶν ἓν σχότει , χαὶ ζωὴ τῶν ἁπάντων, Qa- 
νάτου γεύσασθαι , καὶ τὴν εἰς ἅδου χατάθασιν ἐπι- 
δείξασθαι, ὡς ἂν κατὰ πάντα ἡμῖν ὁμοιωθῇ χω;ὶς 
ἁμαρτίας, καὶ τὸν ἀμειδή τοῦ ᾷδου χῶρον, τὸν 
ἀφεγγῆ λέγω xal σχοτοµήνης πλήρη, νυχτοτριήµερον 
Ψιελήλυθε, τί ξένον ἁμαρτωλοὺς ὄντας ἡμᾶς, xol 
ψεχροὺς Ίδη τοῖς παραπτώµασι κατὰ τὸν μέγαν 
Αλπόστολον, τοὺς ὑπὸ γένεσιν χαὶ φθορὰν , θανάτῳ 
piv προσοµμιλῆσαι, xal ἅδου τὰ σχοτεινἁ διὰ µέστης 
ψυχῖς ὑπελθεῖν καταγώγια, οὗ οὐχ ἔστι φέγγος 
ἐδεῖν, οὐδὲ ὁρᾷν ζωὴν βροτῶν, ὡς προλέλεχται; Mi 
"[àp, ὑπὲρ τὸν Δεσπότην ἡμεῖς, ἣ τῶν ἁγίων χρείτ- 


» Dan.sn, 2. » Ephes. 11, 5. 


Pape! alienam a ratione rationum contrarieta- 
tein. et. insipientiam; tantaque animum  czcitate 
circumvent:un, si ita loqui licet | Num vero par erat, 
ui ne mortales, morti  subjiceremur? Num par 
erat, ut Doinino nostro majores videremur? Cum 
ergo ipse, universi totius Doninus herusque, eo- 
rumque lumen qui sunt in tenebris, ac vita uni- 


p versorum, moriem gustare voluerit, ac descendere 


in infernum, ut per omnia nobis similis, sine pec- 
cato, efficeretur, cum, inquam, tridui spatio, in- 
suavem inferni regionem , locum illum obscurum 
ac nocle atra plenum pertransierit , quid n:irum, 
$i nos peccatores, et jam mortui peccatis, juxta 
quod ait. magnus Apostolus ? , qui sumus obnoxii 
οτί οἱ interitui, mortem opryetamus, mediaque 
anima adeamus, tenebrosa inferni habitacula in 
quibus non sit lucis spleudor, nec videri possil 
mortalium vita, ut predictum fuit? Nunquid enim 
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sumus supra Domiauin / Vel sumus meliores saun- A τους; οἳ 


ctis? qui eodem modo ac nos, dicta subierunt : 
enanquam eo nobis tuelius, quo et abundantiori 
virtute claraeruat, 

Non ergo est moleste ferendum, sed agend;e 
grati», ac precibus incumbendum : sobrietas ubi- 
que amplectenda, non indignandum, cum audimus 
inferni. ealiginosam. domum, Sin autem tenebras 
illas quas Scriptura exteriores ponit ?, receperint, 
tuuc plang-ndum Iugenduque fuerit. Vel, ut me- 
lius dicam, neque tuuc fucrit plangendum, aut 
molestius ferendum : sed orandum magis, gemitu 
obtestando. Dominum ut eis loci illius stat:s ρα)- 
nas temperet atque leniat : fueritque diversis pre- 
euim generibus placandus judex, ut lenis illis exa- 
clor judexque mitissimus efliciatur ; non exspeclata 
oratione quam alii offerant, sed ita, ut ipse svei- 
psum iniserieoriia exoret, ut placatus blandus- 
que, iu. judicii die, judicandis appareat ; quando 
nemo fuerit, qui audeat. exorare. Fucrit in ejus- 
modi intendendus luctus, augendaque suspiria, 
ac fundendz copia lacerymie: non super iis qui 
t36quam fideles moriuntur, gentilium — more tri- 
standum ac deplorandum. Nec id temere et absque 
judicio, neque. velut ante. temptis humanis exem- 
pti sint, sed si nullo viatico emigrarunt, quo illic 
gloria comparetur. Ac neque FEunentari. oportet, 
quod dulcem Ίππο solem reliquerint; sed. quod 
vita prxsenti, Solis justitiz lumen, ne vel modi- 


cun receperint, tristari et plangere. Quin et hic C 


quoque precandum est, ut et illi divina clementia 
misericordiam consequentur. (10:7; utque. nos ti- 
more eruditi, meliores evadamus. Neque quia 
mortuorum infernus tenebrosum domicilium est, 
ij deplorandi sint. qvi illo descendunt; jmo pro 
ilis, dum tenebrarum opera non portaveiint, 
neque peecali caligine superati sint, Letandum: 
non velut. inferni tristia effugerint, sed quo lu- 
men illud noctem nesciens, quo. iunotescunt no- 
*tra οἱ dijudicantur, illos sit suscepturum ; et, ut 
dicam quod est Scripture : «€ Super. mortuum 
99 


--—— 


e Miti, viuit, 


S. ANDRE.E CRETENSIS 15 


τὸν ὅμοιον ἡμῖν ὑπεληλνθασι τρόπον τ 
xày ὅτι χρεῖττον Pf! καθ) ἡμᾶς, 6c x; 


ε)οημένα ' 
της ἀρξετῖς ὑπερείλτχεν. 


τὸ περιὸν ἐχείνοις 


O2zxoo.w οὐ δυσφορεῖν 0Íov, ἀλλ εὐγαριστεὶῖν xi 
προσεύὐχεσθαι, νέφειν τε δ.ασαντὸς, xax ur 0vs15 
σχετεῖν, ἁκούοντας τῖς εἰς 32oo σκοτοδινίας τὶν οἱ 
X791. Αλλ εἰ τοῦ σχύτους ἐχτίνου τοῦ παρὰ τ' 
ΕΣ ρα τς ἑςωτέρου κειμένου αξταλάχοιεν, χόττεσ 

"Hoz, Σρεῖττον εἰπεῖν, p 
xón:tG0at, umbi ἀπχάλλειὴ, ἀλλ aitity xat ποτν:ὶ 
σθαι τὸν Δεσπότην, φειδιῦς ἀξιῶσαι τούτους, τί 
ἐχεῖ κριττρίων», εὐχῶντεπολυτρόποις ἰδέχις ἐξ.λε 
00a: τὸν χο.τὶν, ἄσμενον γενέσθαι τούτοις ἐτασ 
xai διγαστὺν ἡμερώτατον ' οὐ τὴν ἔξωθεν ἀναμένονι 
δέησιν, ἁλλ' ἑαυτὸν δυσωποῦντα τοῖς χοινομένο 
ἴλεω φανῆναι xaX προσηνῆ κατὰ τὴν ἡμέραν τῆς δι 
γνήσεως, ὅταν οὐχ ἕστιν οὐδεὶς ὁ δυσωτῖσαι τε) 
μῶν. Ἐτπὶ τῶν τοιούτων yph μᾶλλον τὸν χλαυθμ) 
ἐπιτείνειν, xal τὴν οἱμωγὴν ἑπαῦςειν, χαὶ xazaj 
ῥεῖσθαι τοῖς δάχρωσιν  ἁλλ᾽ οὐκ ἐπὶ τῶν co 
τελευτώντων, ἐθνιχῶς ἀνιᾶσθαι χαὶ χατοδύρεσθα 
Κάχεῖνο δὲ οὐχ ἁπλῶς, οὐδὲ cl πρὸ xatpo2 τῆς µε 
ἡμῶν παροικίας ἐξεληλύθασιν, ἆλ᾽ εἰ p.f]. τῶν ἆγα 
γίµων τῆς ἑκεῖρεν δόξης μτδὲν ἑαυτοῖς συνειὰτ 
φότες ἐχῥεδημίέχασι. Mab εἰ τὸν γλυχὺν τοῦτ 
χαταλελοΐπασιν Ίλιον, θρηνητέον αὐτοὺς, OX 
εἰ μΏ τοῦ ἹἩλίου τῆς δικαιοσύνης τῷ φωτὶ χατὰ τἱ 
τῇδς βίον xàv ὁπωσοῦν ἐλλάμφθτσαν, ἀλύειν γοῦ xi 
ουγκόπτέσθαι, Μᾶ)λον δὲ, xàvxaufa προσεύγεσθα. 
χἀχείνους οἴχτῳ τυγεῖν 5$; τοῦ 0:02 56 φιλανθρω 
πίας, καὶ ἡμᾶς ῥελτίους γενέσθα., τῷ φόδῳ στο:χειω 
μένους. Μηδὲ εἰ νεχρῶν :ὁ ἄδης σχητεινόν ἐστι 
οἰκητήριον, ἀπογνωστέον τοὺς αὑτόσε καθιςε μένα 
62^ εἰ τὰ νυχτὸς ἔργα μὴ φέροιεν, μηδὲ τῷ νόφι 
τος ἁμαστίας ἑάλωσαν, εὐθνμεῖν , of * μὴ ὅτι τὰ ἓ 
ἄδου στυγτρὰ διἐφυγον, ἁλλ' ὅτι τὸ ἀνύχτερον ἐκεῖν 
ᾳῶς αὐτοὺς διαδέξεται, ᾧ φανεροῦται xal διαγινώ' 
ακεταιτὰ ἡμέτερα * xaX ὡς 3» τὸ τῖς Γραςτς εἶποιμιι 
« Κλαῦσον ἐπὶ νεκρῷ. δ:ότι ἐξέλιπε φῶς. » "Aud 
ph θρῄνει μιχρῶς: οὗ γὰρ ἐσδέαθη quo, ἀπὺ δὲ 


6:0 κα) ὁλολύσειν. 


VARLE LECTIONES. 


* (L1. χριτοῦ. 


COMDEFISII: NOTAE. | 
(10) Ut illi, divina clementia, misericordiam con- D illa damnatio minuenda Augustini, et tenebr? 


sequantur. Κάχείνους οἴχτῳ τυχεῖν τῆς τοῦ coU 
φιλανθρωπίας. li nimirum, quos paulo ante dixe— 
r4t recipere ac sortiri, quas dicit Seriptura tene- 
bras exteriores : qui plane vix alii αστοί quain 
reprobi, et qui decedunt. in. peccato mortali : 
: eoque apparet difficilior tocus, nisi exponatur, eo 
urodo quo theologi exponunt preces, quas. Eccle- 
sia frequentat in Olficio defunctorum, quie revera 
videntur idem sonare ; sed referuntur ad monen- 
lum egregsionis animas, quo uniuscujusque. judi- 
eium secandum. Jegem absolviiur. Forte vero 
intellexit Anilrea5, etiam damnatis nonnihil solatii 
accedere ex justorum precibus; ficrique per cas 
ipsam eorum damnationeni tolerabiliorem, ut. lo- 
quitur August, in Znclir. cap. 1*8. Vel melius, et 


exteriores Andreze, nonnulla divinae misericordiz 
luce ex piorum precibus temperandz, ad solas 
animas expiàndas spectaverint, vera Dco nobique 
charitate junctas, nonnulli tamen damnaLioni ob 
noxias, atque in tenebras exteriores missas, quat 
quam ad iempus, necdum eis oriente Sole justitz, 
quanquam desiderantibus impense , desiderieque 
quod maxime affligat. Plane, cui vita hxc (eue 
bri sit, comparatione ad vitam ad quam justu en 
animi migrant, ut paulo superius; etiam M^ 
gandaruin animarum status, tenebra fuerint eile 
riores, diguz ille quas lugeamus deprecemurjse 
masimne amicis, juxta quod Ecclesia iu. Oilicio de 
functorum, ceu ex persona et verbis saucissu! 
Job exprinit. 


1289 


DE HUMANA VITA ET ΡΕ DEFUNCTIs. 


1200 


σκότους μετηλθεν εἰς φῶς. Εἴ ys τοῦ παρ) ἡμῖν al- A plora, defecit enim lus P. » At nd amare luinenie- 


σθητοῦ, τὸ νοητὸν ἐχεῖνο διαφερόντως ὑπερανέστη- 
χεν * ὧν, τὸ μὲν, δυρδ:χάωρος διαδέχεται: νὺξ, κατὰ 
περίοδον αὐτῷ Υιγνοµένη περὶ γῆν ἀποσχίασμα, xal 
χρονιχὸὺν περιγράφει διάστηµα * τὸ δὲ, οὗ σχότος, οὗ 
νὺξ, οὐχ ἁλαμπὴῆς ἡμέρα, οὗ χρόνου περίοδος οὐχ 
ἐνιαυτὸς, οὐχ αἰὼν , οὐ χίντωα χαὶ διάστηµα περι- 
ἔστησιν' ἀλλ᾽ ἀῑδίως ἑναυγάζον, τοῖς τῆς αὐτοῦ χατα- 
«ερυφῶσιν ἁϊῑδίου λαμπρότητος ' ὥς που τὸ θεῖον 
Γράμμα φησί * εΦῶς διχαΐοις διχπαντός * ὄνομα δὲ 
ἀσεθῶν σθἐννυται’ » τῶν μὴ τῷ φωτὶ τῶν τοῦ Θεοῦ 
προσταγµάτων Év τῷ σκοτεινῷ τοῦ βίου πορευθέν- 
των χωρίῳ. 1οῦτο δη τὸ παρὰ τοῦ Ἰὼθ εἱρημένον * 
ε Τίς ἄν µε θείη χατὰ μηνα ἡυερῶν τῶν ἔμπροσθεν, 
λέγοντος , ὧν µε ὁ θεὸς ἑἐφύλαττεν ἄτρωτον * ὡς ὅτε 
πηῦχει ὁ Ἀύχνος αὐτοῦ ἐπὶ κεφαλῆς µου. » Λύχνος 
γὰρ, νόμων τὸ φῶς. « Ὅτε τῷ quiY αὐτοῦ ἐπορενό- 
µην ἓν σχότει * » τοῦ παρόντος δῆλον αἰῶνος * κατὰ 
τὸν οὕτω φάλλοντα” «Νὺξ φωτισμὸς ἐν τῇ τρυφῇ 
µου. Καὶ ἡ νὺξ ὡς ἡμέρα φωτισθήσεται ' γα. ὡς τὸ 
σχότος αὐτῆς, οὕτω καὶ τὸ φῶς αὑτῖς. » (0ὖχονν ' 
εἰ φῶς μέν ἐστιν ὁ θὲὸς, ὥσπερ οὖν ἐστι" « Kal σκο- 
la ἐν αὐτῷ οὐκ ἔστιν οὐδεμία' 0 — « Ἐν αὐτῷ δὲ 
ζῶμεν, xat χινούµεθα xaX ἐσμὲν, » xal πρὸς αὐτὸν 
µεθιστάµεθα * πάντων δὲ ἡμῶν αἱ φυχαὶ χατὰ τὸ λο- 
qv ἐν χερσὶν αὐτοῦ , δ,ημάρτηται ἡ περὶ τοῦ σχό- 
τους χαὶ τῶν σχοτεινῶν τοῦ ἄδου χώρων προτεθεῖσα 
παράλογος ἔνστασις, τῶν δι ἐναντίας καὶ ἀντίθεσις. 
quod spectat ad ratienem in ejus sunt. υναρίυς 
aliene a raiione proposita impaignatio, quod spectat 
Τοῦ τρόπου δειχθέντος κατ’ ἐπιδρωμὴν τῆς ἐν ἅδου 
κατὰ περίοῦον τῶν Φυγῶν διςλεύσεως, ὃεῦρο οὖν, 
τῶν εἱἰρημένων ἀφέμενος, ἄνθρωπε, τὴν τοῦ fus- 
τέρωυ σώματος ὃ,δάσχου ὅ.ἀλυπιν, ph tn τῆς 
φνχῆς £p:ova xatá3tz3:7 με-ὰ την ἐκ τοῦ σώματος 
ἔξοδον, ὅτι μὴ πρὸς ἐμοῦ χαὶ σοῦ ταύτα τητεῖν. ᾿Α]- 
λος yàp ὁ ταῦτα εἰδώς. Ei γὰρ φυχῆς οὐσίαν οὐχ 
ἔστιν ἡμῖν εἰδέναι, πῶς ἂν εἰδξίημεν την ἑχείντς κα: 
τάπανσιν, ἧς εἴδος, καὶ σχΏμα, καὶ μέγεθος ἀγνοοῦ- 
μεν; ἡλίκον τε χα) ὅσον ab vri; ὑπάρχει τὸ µέχεθος. 
XXV τῷ ἐφολχίω σωνδέδεται͵, λόγοις oig oibs µόνος ὁ 
συναρµόσας θεός. Τούτων οὕτως ἑχόντων, φέρε, τὸ 
τίµιον χτῆμα τὴν ψυχὴν τῷ θείῳ τῆς εἰκόνος αὑχή- 
µατι, παραδραμµόντες, ὡς ἄληπτον, πὲρὶ τὸ παχὺ 
τοῦτο χα) ληπτὸν, xai πολλαῖς τοῦ Δίου μεταθολαϊς 
συναλλον ὑμενόν τε xal περιτρεπόµενον ἐνασχολοῦ- 
µεθα σῶμα, xal αὑτοῦ που τὸν νοῦν προσερείσωµεν; 
ὡς ἂν µάθῃς, ἀγατητὲ, τής ἡμῶν εὐτελείας τὸ «a- 
πεινὸν xat χαμαίζηλον, τῶν ἑαρινῶν ἀνθέων εἰς µτ- 
δὲν διαφέρον, κατὰ τὸ εὔφθαρτον καὶ εὐμάρχντον τῆς 
εἰς τὰ ἐξ ὧν συνέστηχε διαλύσεως. Ἐπεὶ οὖν ἡ περὶ 
τούτου γνῶσις ἔχει τι καὶ ὠφέλιμον, καὶ πρὸς οἱ- 
κρδομῆν ἄγον τοὺς pA παρέργως τῶν λεγομένων 
ἀχούοντας  βούλει σοι δείξω τῶν ἡμετέρων σωµά- 
των τὴν εὐδιάφθαρτον σύμπτξιν καὶ διάλυσιν, ὅπως 
ἑστὶν εὐτελῆς xal τῶν χτηνῶν εἰς μηδὲν δ.αφέρουσα; 


9 
ορ. 


δὲ» 
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ris; liaud siquidem lux exstincia est, sed transit 
a tenebris ad lucem : quando luce hac sensibili, 
spiritalis illa immensum excellentior est : e quibus 
alteri. quidem. suecedit nox duoideeim horarum, 
lerrz ei ambitu per circuitum facta umbraculum, 
cireumscribitque diurnmm spatium; alteram au- 
(em, neque tenebre, neque nox, nec obscura 
dies, nec ambitus temporis, non annus, nou &e- 
culum, non notus spatiumve obsi-let, sed. zeter- 
num iis illucet, qui :lerno cjus splendore atTatim 
deliciantur, ut. quodam loco ait Scriptura sacra : 
« Lux justis perpetuo ; nomen autem impiorum 
exstinguitur 4 ; » eorum nimirum, qui tenebroso 
hujus vit loco, lumine wandatorum Dei, non 
ambulaverunt. Est id quod Job loquitur, dicens: 
«Quis. utique me ponat. juxta meusem — priorum 
dierum, quibus me Deus custodiebat inviolabilein? 
sicut cum lucebat lucerna ejus super capnt 
meum *. » Lucerna enim. est lumen legis : « Cum 
lumine ejus ambulabam in tenebris ? : » prizsen- 
tis nimirum seculi, juxia eum qui sic psallit: 
« Nox illuminatio in delictis weis. Et nox sicut 
dies illuminabitur: sicut tenebre ejus, ita et lu- 
men ejus *.: ltaque, siquidem Deus lux est, ut vere 
est « nec ulle in eo sunt tenebrze ", » — «lu ipso 
auteur vivimus et movemur el sumus Y; » adque 
eum migraimnus ; omnium vero nostrum anima x, 


: plane peccat, fallaxque arguitur, adversariorum 
ad tenebras, et caliginusa in'erui loca. 


C 


9 


Cursim autem declarato modo, quo anima velut 
circuitu. ac. ambitu quodam permanent. infernum, 
jam age, o homo, iis quie dicla sunt. omissis, 
disce dissolutionem humani corporis; non anima 
stàtum scerutare, ab egressu e corpore, quando 
nec meum est nec. tuum ista quarere. Quippe 
alius est qui novit. Nain si neque substantiam ani- 
we possumus scire, qui sciverimus illius re- 
quiem, cujus et speciem ignoramus, et figuram, 
el magnitudinem? quam, inquam, illa. ingens sit 
et aucta, tametsi. alligata est. navicula, quibus 
Deus solus qui apiavit, rationibus perspectum 
liabet. Sic. itaque rebus habentibus, auimam, rein 
iliam divina imaginis excellentia nobilem aec pie- 
Gosam, velut iucompreheusam,  preetereuntes , 
circa. crassum hoc comprelensuque facile cor- 
pus, quodque multis vite mutationibus pariter 
imimutelur — verseturque, immoreinur, ejusque 
parte aliqua. consideratioui mentem appliceinus ; 
υἱ noveris, dilecte, vilitatis human: liumilitatem 
abjectionemque, qua nihil a vernis floribus dille- 
rat, quod attinet. ad sui facilem corruptionein 
detectionemque, dissolutioue in ea quibus constat. 
Ex quo igitur rei hujus scientia etiam utile quid- 
pisin. habet, quodque eos qui non levius audiunt 
edificare possit : visne ostendam humanorum 


5 ibid. 3. *tPsal.cxxxvm, 1. v Joan. 1, 9. 


4] 
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corporum caducam atque dissolutioni compara- A M:xpbv αὐτοῦ πρήελθε' καὶ λήνῃ τῶν ἐμῶν λόγω 
τὰς ἀποδείξεις σαφεῖς. Ἡρόδηθι ῥάδην £v τοῖς πρὸ τι 
ἄστεως μνηµείοις * καὶ ἀνιστόρει poc τῶν λεγομένα 


tam concretionem, ut sit vilis, niliilque a brutis 
differat? Progredere paululum,  perspicuasque 
meorum verborum probationes acceperis. S.nsiin 
procede ac lento gradu ad mouumenta iu subur- 
biis posita (11), sermonumque illic eventum iuter- 


Enimvero clare. intellige, exque turpi illa quam 
aspectus resolutorum  eadaverum specie, super- 
hi: nostrie miseriam animo exprime. Sustine pa- 
rum ut percipias fetorem ; quippe noster est, uou 
alienus, Sustine virili animo. inde. erumpentem 
putoris olentiam, fluoremque male. exhalantein. 
Feras quoque grave' aspectu. vermium spectaeu- 
lum, tabe flueus illud, ae sauie obrutum. Sed et 
curiosius, si libet, atiende, et discerne, si potes, 
ac 05 ossi compone: atque ut volueris partes sin- 
gulas seu membra, quie dissoluta vides, tuis ipse 
manibus strue et agglomera, Disce nun vel mini- 
mui possis dicere : eujusnaim hee ?. cujusnam 
illa? sive quis hic? quisve ille? Senexne an ju- 
venis, hic aut ille mortuus sit? Vel utrum liic qui- 
dem, ubi vixisset felis, ille autem ubi afflicte 
morensque vita functus sit? Ac utrum hic qui- 
dem vitae fuerit brevis, ille autem long: ve ? Num 
hic gloriose vixerit, iile inglorie ? ο disce, et 
diligenter considera, num res sit wulti plena pu- 
doris ac tristitie, miserabilisque, quo prius ma- 
jori coinpactio videbalur plena venustate. 


Quid enimvero * Nonne turpe spectaculuni illud, 
mul!iaque plenum insuavitate? Dissolut:e carnes, 
visceraque, ci partes, figmentique decor, compu- 
trefacta ac tabo. fluentia?. Ac. quisque nostrum, 
eadem pláne ratione depositus loculo, corrum- 
pendus est, eademque vermium consumentium 
esca, dissolvendus. Intellige, o homo, quod dicitur. 
Circumspice sepulcra : vide ossa nostra, et ad te 
conversus, luge; altum geme ον imo pectore. 
Miseram deplora humanam vilitatein, qui finem 
ejusmodi acceperit. Perspice, acsi potes, dis- 
cerne ct edicito quisnam rex; quis privatus; 
quis dives, qvisve pauper; quis gloriosus, quisve 


juglorius ; quis liber, quisve servus; quis miles, D 


quisve dux exercitus; quis justus, quisve reus ; 
quis philosoplius, qui:ve rusticus ; quis ora:or, 
quisve barbarus; quis Romanus, quis civis, quis 
ruricola, quis Chanan:eus, quisve Judisus; qua- 
nam filia, qu: parens, cuis pater, quisve filius? 
At non poteris, videns ossa lantum nuda, quem- 
quam eorum) discernere, quauquam  sexcenties 


«τὴν ἔχξασιν. Ἑτίχυ φον ὡς διὰ 050007 τοῖς µνήμασι 


xa ui] &noxvats0?c, μηδὲ ἀνανεύστς «ob; τὰ ὁρώ 
μενα * καὶ ὄψει τὴν ἀνιῶσαν, οὗ τὴν τέρπουσαν 0in 
ruga. Velut. per fenestram incumbe tumulis, nec rerum offendaris aspectu, neve retuleris pedes 
el detrectaveiis, planeque videbis spectaculum quo; molestum sit, non quod recreet.—— 

'A33' ἐπίστηθι τρανῶςν xal ἀνατύπωσαί µοι δι 
τῆς φαινοµένης τῶν νεκρῶν σωμάτων εἰδεχθοὺς 5:x 
λύσεως, τῶν ἡλμετέρων ὀφρνωμάτων civ ἀθλιότττα 
Ανάσχου μικρὸν ἀντιλαδβέσθαι τῆς ἑυσωδίας * fiut 
τέρα γὰρ, οὐκ ἀλλοτρία. Φέρε γενναίως τὴν ἀναδιδο 
μένην αὐτόθεν τῆς σηπεδόνος ὀσμίν τε xa δυσδιά 
πνευστον ἐχροήν. Καρτέρει δὲ τὴν Ex τῶν σχωλή: 
xtv δυσθεώρητον ὄψιν, μυδῶσάν τε χαὶ ἰχῶρσι 
ἐγχεχωσμένην ?'. Ἡρόσεχέ τε χαὶ περιεργότερον, € 
βούλει, καὶ διάχρινον, εἰ δυνατῶς ἔχεις, χαὶ συνἀρ. 
µοσον ὁστοῦν πρὸς ὁστοῦν, χαὶ ὡς ἂν θέλῃης, ἔχαστ: 
τῶν φαινομένων καὶ λελυµένων μερῶν ἢ μελῶν, tal; 
ἑαυτοῦ χερσὶν ἐπιστοίθασον. Κατάμαθε τούτων ἔχα- 
στον, εἰ δυνήσῃ χἂν μετρίως εἰπεῖν, τίνος ἐχεῖνα, 
καὶ ποίου ταῦτα, f) xl; οὗτος, xal tt, Exstvoz* xal 
εἰ γέρων fj νεανίας , ἐχεῖνος $ οὗτος, τεθνᾶσιν , fi 
μὲν εὐημερίαις, ὁ ἓὲ ἀνίαις ἐζτχὼς, χαταλελύχει 
τὸν βίον * καὶ εἰ ὁ μὲν ὁλιχόθιος, ὁ δὲ μαχοοδιώ- 
τατος' T, ὁ μὲν ἑνδόξως, ὁ δὲ ἀδόξως ἐδίω. Taura 
χατάµαθε xai περισχόπει' xal εἰ μὴ πολλῖς vépet 
τῆς κατηφείας xal σχυθρωπότητος, 03t0 xal τῖς 
ὡραιότητος xatà τὸ δοχοῦν περὶ τὴν σόµπιξι» πρὀ- 


τερον. 


Kat τί γάρ; Οὐκ εἰδεχθῆς ἡ θέα, χαὶ πολλῆς pt 
µουσα τῆς ἁτδίας; Σάρχες διαλελυµέναι͵ xa σπλάγ- 
χνα, καὶ µόρια, xai τὺ τῆς διαπλάσεως χάλλος, iv- 
σηπόμενά τε χαὶ συνεχρέοντα; Οἷς ὁμοίως ἔχασος 
Ttov ἐν σοροῖς χατατεθεὶς δ.αφθείρετα:, xat τῇ abri 
τῶν σχωλίκων βορᾷ δαπανώμενος λύεται. Ῥόνες, 
ἄνθρωπε, τὸ λεγόµενον  περίθλεφε τοὺς τάφους  ἴδε 
τὰ ἐστᾶ ἡμῶν, xai πρὺς ἑαυτὸν αυστραφεὶς, δ4- 
xpucov* στέναξον ix βάθους μέγα. Ταλάνισον τη 
ἀνθρωπίνην εὐτέλειαν, ποίου τοῦ τέλους sin 
Κατανύτσον, καὶ εἰ δυνατῶς ἔχεις, Σιάχρινον, xal 
εἰπξ, ^i; ὁ βασ.)λεὺς, τὶς ὁ ἰδιώττς" τίς ὁ πλούσιο:, 
J| vig ὁ πένης " τίς ὁ ἔνδοξος, ἢ τίς ὁ ἄδοξως ' τίς ὁ 
ἐλεύθερος, ἢ τίς ὁ δῦλος' molo; στρατιώττς, ἡ 
ποῖος ὁ στρατιάρχης͵ τὶς ὁ δίκαιος, ἢ τίς ὁ xasixot- 
τος” τίς 6 φιλόσοφος, T) τὶς ὁ ἄγροιχος ' είς ὁ ῥίτωρ, 
ἡ τὶς ὁ ῥάρθαρος"' τίς ὁ Ῥωμαῖος ' τὶς ó πολίτης, ' 
xalzlg ὁ ἀγρότης ᾿τὶς Χαναναῖος, xal τίς Ιουδαίοι 


τίς ἡ τ 


)4. 
ὁ vi^;. 


£40:t5a, τίς fj cexouca* τίς ὁ πατὴρ, f] τν 


"AX οὐκ ἂν ἔχοις, γυμνὰ µόνον ὁστέα βλέ- 


«Uv, διακρῖναι τούτων τινὰ, xiv μυριάχις er^ 


VARLZE LECTIONES 


V UA. ἐν χεχοωσμένην. 


COMBLFIS!l NOTA. 


hus, quibus tamen paulatim. derogatum | est. Ac 
curatius de sepulturis noster Goar ia. Ex 


(13) Ad monumenta in suburbiis posita. Ἐν τοῖς 
πρὸ τοῦ ἄστέως µντµείοις. Velut ad portam et foris 
juxta urbem. dilie enim sepeliebantur.— fidelium 
corpora, vix in urbibus, vetantibus Hoi;nanis legi- 


ficis. 
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xv ὅλην σεἀυτῷ περ'χυχλοῖς τῶν γνωστιχῶν Yopyax- A dicas 


σµάτων τὴν πολυµάθεια»ν. Οὕτω uot τάχα χατα- 
νοῄσεις, xat τῶν τῇδε πραγμάτων ὅσα ῥεῖ καὶ παρ: 
έρχεται χατὰ τὸν βίου, τὴν εἰς τὸ μὴ ὃν μεταχώρη- 
σιν. Αν τε γὰρ πλοῦτον εἴποις, ἄν τε ἀξίαν, ἄν «s 
δόξαν τὴν ἀπανθοῦσαν, f| χράτος, ?) δυναστεἰαν, ἢ 
χάλλος, ἃ ῥώμην, f) μέγεθος, ἡ εὐγένειαν, η τι τῶν 
ἀρίστων f| χειρίστων παρ ἡμῖν εἶναι δοχούντων, 
«hv ἴσην τοῖς ἡμετέροις ὁστέοις διάλυσιν πείσεται. 
Καὶ χρυσὸς μὲν ix μετάλλων ἀνειλημμένος, xal 
χωνείᾳ παραδοθεὶς, χαὶ πυρὶ δοχιμασθεὶς, ὀδρυζω- 
τέραν ἑαυτοῦ τὴν παροψίδα τοῖς χρυσοτέχναις παρ- 
ἴστηαιν * ἄργυρος δὲ πυρωθεὶς, τῷ χρυσῷ παραπλη- 
σίως ἐχχαθαίρεται xaX λευχαίνεται xaX κογχύλης 
piv αἷμα βάπτει πορφύραν  χαὶ µαργαρίτην ἑκ- 
τρέφει ζάμμυξ θαλάσσιος ' xai σμάραχγδος ἐχ γῆς 
χλοάζων φύεται λίθος * καὶ σηρικὸν ἐχφύει σχώλης 
τρεφόµενος ὕφασμα  χαὶ πίνναι θαλάττιο. ξέντν 
μηχανώμεναι χρόχην, διπλην την χρείαν παρέχου- 
σιν. Ἐχῖνοι δὲ xal µηχάδες xal µέλισσαι’ οἱ μὲν, 
ἑνύγρων ὄφων νόστιµον ἡμῖν καρυκεύουτι πέμμµα * al 
δὲ γλυχὺ ἀπὸ μαζῶν χαταστάκουσ, γάλα * τὸ μὲν 
πρόσφατον ἡμῖν σχεδιάζουσαι πόµα * τὸ δὲ τυρωθὲν, 
Μόνιμον ἑτοιμάζουσαι βρώμα. Καὶ μέντοι πρὀθατα 
«ἣν ἴσην ἡμῖν ἑμπαρέχουσε ypelav* ἄμφω δὲ τὴν 
kx τριχῶν ἀποχειρομένην ἔριθον προϊσχόμενα, θαν- 
μαστὴν ἄγαν ἡμῖν ἐπιχορηγοῦσιν ἀμφίεσιν. AL δὲ, 
πῶν ἐξαγώνων συρίγγων τὰς θήχας ἀναπιμπλῶσαι 
μέλιτος, ἄρτι τῶν σίµθλων ἀπαίρουσι, xal τὰ xnpla 
γλυχασμὸν ἁποστάζοντα, τοῖς τρυγηταϊς καταλεί- 
πουσι * ἔργον σοφίας γνώρισμα, καὶ πτηνού τίμιον 
εὐτελοῦς φιλοτέχνημα, χρείας εὕρημα βίου, ᾧύσεως 
µουσουργίᾳ Φιλοπόνοις ἑρανιζόμενον πτίσεσ,, Καὶ 
πάντων ἁπλῶς τῶν ὅσα τὸν βίον ἡμῖν συνιστᾷ, χρα- 
διμµώτατα xal τερπνότατα, καὶ εἴ τι τούτοις ὡραῖον 
φιλοτίµως συνέζευχται. την ἴσην διαφθορὰν ὑφιστά- 
ενα τοῖς ὑπὸ τροπή», ἐφάμιλλον τὴν διάλυσιν 
Έχουσι' xiv ὅτι τὸ χαθ) ἡμᾶς ἑτεροίως ἔχον παρὰ 
ταῦτα, τῇ ἀναστάσει τετίµηται΄ χαὶ τῇ ἀναχαινίσει 


| (19) Zammyx. Ἰάμμυξ. Alius codex ζάμθνξ. 
«Vox est ignotior, et utl videtur peregrina , ut sunt 
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: quanquam tibi totam gnosticorum exerce: « 
taicntorum. multiplicem disciplinam velut. orbe 
asciveris. Sic utique, et rerum hujus s:culi, si 
que per vitam fluunt. praitereuntque, cessionem 
mutationemque. in. nihilum consideraveris. Sive 
cuim divitias dixeris, sive dignitatem, sive de- 
florentem gloriam, aut imperium, aut magistrae 
tum, aut. pulchritudinem, aut. robur, aut magui- 
tudinem, aut nobilitatem: sive quid aliud, tum 
quod optimum habeatur humano judicio, tum 
quod pessimum, eadem, atque ossa nostra, ra- 
tione, dissolvendum est. Ac aurium quidem ex aurí 
fodinis assumptum, ac fornaci trad:tum, ignique 
probatum, obryzam magis ex ipso patinam auri- 
ficibusexbibet : argentum autem igni examjinatum, 
proxime auro emundatur candoremque iuduit : 
item conchylii sanguis purpuram inficit; marga- 
ritimque alit marinus zammyx. (129): sed et lapis 
smaragdus viridi colore e terra nascitur; vermis- 
que altus producit sericum; ac marinie pinum, 
novam οὐ tramam, | usum — duplicem pre- 
bent (15). Eclini autem, et capra, et apes. ο qui- 
bus illi quidein dulces nobis aquatilium obsonio- 
rum (14) cupedias condinnt, ille autem. lac dulce 
aU uberibus ubertim stillant : qua novum ceu ex 
tempore, potum p:aebentes ;; qua, coagulo, paran- 
tes solidam escam : sed et oves eidem usui sunt, 
ac utraque detonsam pilis lanam  proferentes 
valde mirabilem vestitum subministrant. Ilz de- 
mum sexangularum flstularum loculos melle im- 
plentes, interim alvearibus abeunt, vindemianti- 
busque favos dulcedinem «distillantes relinquunt : 
plane illud sapientie specimen,  pretiosumque 
vilis volatilis arte factum, ac usus vitze inventum, 
naturz modulantia argumentosis volatibus corroe 
gatum. Omnium denique quibus nobis vita con- 
stat, utilissima quaque ac suavissima : ac si quid 
iis amb:tiose ad speciem decoremque conjunctum 
est, eidem, pro mutabilium rerum rationc, corru- 


NOT.X. 


se Damascenus exponat, quanquam est alioqui 
clarus iu. ipsis verhis positis : Kat ofoveY T0592- 


Graci ejusmodi vocum, maxime percgriuis vebus p) pav βασίλειον ὑπηδὺς., περιέθετο τὸ ἡμέτερον φύ- 


ignificandis , studiosi , Eustathius ait dictum 
ostreum illud lingua Indica S£póspi. φέρον τὸν 
΄θαυμαζόμενον paraphr λίθον. Sic — Atben. 
lib, «1 : l'(vovzat δὲ πορφύρα! τὲ xaX ὀστρέων ποιὺ 
φληθος τῶν ἄλλων ' ἓν δὲ ἴδιον, ὃ καλοῦσιν ἐχεῖνοι 
βέρδερι, ἐξ οὗ ἡ µαργαρίτης λίθος. Peculiare quod- 
dam dicium ab illis βέρθερι, ex quo est margarita 
lapis. Damasc. orat. 1. in Nativit. Mari, communi 
nouiine χόχλον vocat, referique optime in eamdem 
Mariam, que Margaritum — Christum Dominum 
Spiritus saucti rore fecundante, Virgo concepit. 
Prodierit ea oratio vix non novo ope regiorum 
eodicum, depravatissime a Billio edita malo co- 
dice. Non possum illud secunda in eamdem orat. 
.a2J idem omittere, ubi ait Damascenus iuduisse 
carnem , ἣν ἐξ ἀχράντων xai παρθενιχῶν αἱμά- 
των βαφεῖσαν ἓν πνεύματι , βασιλικῶς ἑἐχογχύ- 
λωσε, Hilius, quod tireris tauquam in. conchy- 
lium. efformavit. Quis metaphoram ita duram a 
Damasceni facili ingenio exspectaverit ? lpse 


ραμα. Constans. ergo est in metaphora regià? puv- 
purze, qux er Ándrec orat. in Nativitatem Mari, 
aliisque  coinmunis est. Τὸ, ergo. ἑχονχύλωσε, 
plane est purpuracit ; quangnam eam voceui Lexica 
non habent, ut uec plurim:s probe Griecas, Plu- 
rima revera peccavit Billius. in Damasceuo, ejus 
nova editione. uon. perinitienida. Habet. ceanidein 
fere Andreas Orat. in. Nat. sancte Marie, quem 
videtur in multis hic assectatus Dauascenus. 

, (13) Usum duplicem praebent. Διπλην παρέχουα: 
χρείαν. Ut se nimirum, ei siuillai, quo monitore 
priesentem: venatum sentiuut, eo nutriant : qua do 
re Arist, lib. v. De historia anim, cap. 15; οἱ Plin. 
lib. ix, cap. 32, εἰς. 

(14) Aquatilium obsoniorum cupedias condiunt. 
Ἐνύγρων v νόστιμον καρυχεύουσι σπέρμα. 
Velut delicatiores cibi, et quasi condimentum 
proritande gulae. Sunt echini isti et erinacci ma- 
rini, noti satis pisciculi inter crustatos. 
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ptioni obnoxia, parem interitum subeunt : quan- A τῆς ἀναστάσεως 0:9 συμμορφούκεν»ν, stu ἓν y: 


quam in nobis, resurreclionis pr:irogativa, res 


4 


ριτ' θέωπιν ἐπιδέχεται. 


aliter atque in. aliis habeat, qui resurrectione instaurante Deo effecti conformes, deitatem recipit 


imus, qu: est gratia. 
Hinc habes, dilecte, miserz nostrz. sortis ex- 
ploratiorem obscuritatem. Vin' et hac tibi igno- 
minia ignominiosioreii vilitatem ostendam? Pri- 
mam accipe inconstantis nostrie verliginis imagi- 
nem ; diurnam, inquam, rerum velut rotatiouen. 
Utique enim res nostras videbis non eodeni statu, 
sed quie quotidie ceu errore ferantur; atque pars 
quideie, susdeque instabiliter vertantur; pars au- 
tein, tuimuliuarie nulloque delectu permisceantur, 
nec prorsus firmitatem aliquam constantem. hia- 
beant : miliique qux sunt humaua vere delineanti 
lidem adhibe; exque iis quie quotidie fiunt, pla- 
nam probationem accipe. Videsis cnim ; qualiter 
nostra habeant. Qui heri inauratis sedibus subli- 
mis curru veliebatur, superciliis elatis frontosus- 
que, turbis quas ciebat intolerabilis militaribus- 
que cireumquaque stipantibus ordinibus, hodie 
tumulo deponitur, gestatur. lecto, «deploratus, 
miserabilis, ad sepulcrum elatus mortuus, circum- 
glomerata multitudine, canticis lugubribus perso- 
nanlibus, cereis praelucentibus, ac. brevi post, 
omnibus rclinquentibus. Quippe demortui amicus, 
ad usque solum sepuleium. Quem beri faustis pro- 
scquebantur. ominibus , liodie deplorant. Qui heri 
magistratu tumebat, hodie adversa tenetur valetu- 
dine. Qui heri. in civitate erat, hodie versatur in 
lecto. Qui heri. forinidabilis, hed;e letet. Qui. heri 
speciosus, liodic nauseam movet. Qui heri ma- 
gnus, bodie nig^r. Qui he i domi, hodie deposi- 


Ἔχεις ἕντεῦθεν, ἀγατητὲ, βεθαιοτέραν τῆς iu 


τέρας Τεριπετείας vh» ἁδηλότητα. Ἠούλει σοι xi 


ταύτης ἑτέραν δείξω τῆς ἁδλοξίας ἁτιωτέραν εὐτὶ 
Aztav; Λάθε pot πρὠώτην εἰχόνα τῖς ἡμῶν ἁἀστᾶτο 
περιτροπΏς, tv.» καθημέραν λέγω τῶν πραγμάτυ 
περιφορὰν xai ἀλλοίωσιν. Ὁρᾶς Υὰρ ἴσως οὐκ ἑ 
ταυτῷ τὰ ἡμέτερα  ττνάλλως δὲ καθτμέραν παρα 
τρπόμενα ' xal τὰ μὲν ἁστάτως ἄνω xol χάτι 
στρεγόµενα: τὰ 6E χύδτν 7) φύρδην ἀναμιγνύμενα 
χαὶ συνόλως τὸ στάτιµον οὐχ ἔχοντα βέθαον' va 
μοι πρὸς ἀλέθειαν τὰ χαθ᾽ ἡμᾶς ὑπογράφοντιι, πει 
σθττ., xal διὰ τῶν ὀσημέραι τελουµένων, δέχνι 
σαφη τὴν ἀπίδειςιν. "Io: Υὰρ ofa vov τὰ fuia 
ὁ χθὲς ἐπιδίφριος χρυσοχολλίτοις θώχοις ἐνθρονιςή- 
µενος, ἄνω τὰς ὀφρῦς ἔχων, καὶ κυχῶν ἁκαρτέρητα, 
xai πλήθει ταγμάτων περ.στο:χούµενος, Gfurpo 
ἐπιτύμθιος, κλ’νοφυρούμενος, σχέτλιης, ἑλεεινὰς, b 
τάφῳ νεχρὺς ἁτ.αγόμενος, v Ost χυχλούµενος, θρτ. 
νούμενος 35, χτρίοις 03050y o0 puevog, καὶ μετ ὀλίγον, 
πρὸς πάντων ἀἁέμενος. Νεκροῦ γὰρ chez, ἄχρι 
µόνον τοῦ μνέματος. 'O χθὲς εὐφπμούυμενος, σ{μέ- 
pov οἰκτιςόμενος ὁ χθὲς δυναστεία φυσώμενος, 
σήύµερον ἀῤῥωστίᾳ συνεχόµενος" ὁ χεὲς Ev πόει, 
σήμερον ἐν κλίντ" ὁ ποὸ μικροῦ φοθερὲς. σήμερν 
ὁλωξώς" ὁ χθὲς ὡραῖος, σ{μέερον φευχτέος. 'O σἱ- 
µερον µέγσς, αὗΌριον μέλας᾽ ὁ γθὲς iv οἴχῳ, σὴ- 


C µερον ἐν 5ágto* ὁ χθὲς µνοιζόμενος, σήµερον ὑςό- 


μενος, xai σχωλ{χων ῥρύων, καὶ σα-οίας ἁπόνωνι 
xai δυσωδίας πλέρτς. 


tus Gimulo, Qui. lieri perspirabat. unguenta, male liodie olet, et vermibus scatet ; cariem redolet, el 


est plenus f.tuic. 

Videm d quantuar. dedecus nostra. illa existi- 
mata gloria οἱ nobilitas devenit? Vidistin' exsu- 
perantem. uiulationem, glorigque et rerum varia- 
nonem ac alterationein? | Nosti. quo — tendant 
humana? Nam cedo, ubi divitis? Ubi vero 
jactantia. et. fastus? Ubi equi auratis frenis? Ubi 
Indicarum gemmarum ingentis pretii splendida cir- 


cumposila ornamenta? Ubi monilia aurea? Ubi. 


currentes a latere, pr:eeuntes, satellites , qui 8ub- 
moveant obvios oinnes atque. conturbent; magi- 
Stratus, imperia, concilia, edicta, belliea facinora? 
Nonne omnia cinis? Nonne terra universa οἱ pul- 
vis, ac vilior umbra? Uhi universa hxc? Transie- 
runt. Ubi tanta gloria? Ubi usus? Periit. Ubi hic 
aut ille, qui heri prz omnibus gloriabantur, ma- 
gistpatusque. amplitudine plerisque. eminebant ? 
Ubi ille talis amicus? Defuuctus estf, Uhi vero 
illius uxor, hujusve filia, ac filius is:ius? Defecc- 
runt; lic quidem nuper, ille a longo tempore; 
hic quidem in alieno solo, hic autem in patria ; 
atque hie aquis subinersus, ille a hestiis devora- 


Eió:;, εἰς οἷον ἁδοξίας ἡμῖν ἡ δοχοῦσα κατήνττσεν 
εὔκλεια; Εΐδες μεταθολῖς ὑπερθολὴν, καὶ Uu 
xai Τραγµάτων παραλλαγἓν καὶ ἀλλοίωσιν; Ἔγνως, 
ὅποι χωρεῖ τὰ ἡμέτερα; loo γὰρ à πλούτος: éiri 
μοι ' ποῦ δὲ ὁ χόµτος; ποῦ οἱ χρυσυχἀάλινοι tz; 
τὰ Ex λίθων Ἱνδικῶν βαρυτίμων περιφαντ περὶ- 
θέµατα; τὰ ἐχ χρυσοῦ περιδέῤῥαια, oi ππαρᾶτρε- 
χοντες, οἱ προάγοντες. οἱ δορυφόροι, οἱ τὸ πᾶν σοθουν- 
τες xai αυνταράσσοντες, αἱ δυναστεῖα:, τὰ κράτη. τὰ 
βουλευτ{ριχ, τὰ προγράμματα, τὰ Ev πολέμοις άνδρα: 
γαθέµατα; 05 πάντα τέφρα; οὗ πάντα vij καὶ σποῦὀ», 


D καὶ σχ.ᾶς εὐτελέστερα; Ποῦ ταῦτα πάντα ; obest 


Ποῦ fj τοσαύτη δόξα, mou ἡ γρῆσις ; ἀπόλωλε. Ποῦ ἑ 
δεῖνα καὶ ὁ δεῖνα, οἱ χθὲς μέγα παρὰ πάντας ἀνειλμ' 
pivot γαυρίαµα, xa δυναστείας ὄγκῳ τῶν πολλών 
ὑπερέχοντες; Ποῦ δὲ ὁ φίλος ὁ δεῖνα; κεκοίμηταν» 
Ποῦ δὲ ἡ τοῦδε γυνὴ, xai ἡ τῖσδε θυγάτηρ, xr ὁ 
τοῦδε υἱός; ἐκλελοίπασιν. Ὁ μὲν πρὸ βραχέος, f 
δὲ πρὸ πολλοῦ’ ὁ μὲν ἐπ᾽ ἀλλοδαπῆς , ὁ δὲ ie tS 
πατρίδος * 6 δὲ ὑποθρύχιος "ὁ δὲν θηριλωτό 
Εἰκότως οὖν ἀφαρμόσει τούτοις τὸ τοῦ Ἐκκλησι 
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στοῦ ῥητὸν, φῄσαντος" « Ματαιότης µαταιοτήτων: A tus. Jure igitur meri!o congruet istis verbum 


τὰ πάντα µατάιότης, xal προαίρεσις πνεύματος. » 
E! γάρ, κατ’ αὐτὸν ἐχεῖνον αὖθις εἰπεῖν τὸν θειότα- 
τον, € TX πάντα ἐκ τοῦ γοὺς γέγονε, xal τὰ πάντα 
εἰς τὸν χοῦν ἐπιστρέφει' συνάντηµα δὲ τοῦ χτήνους, 
ὡς συνάντηµα [iv] ἀνθρώποις ' xai ὡς ὁ θάνατος 
τούτου, οὕτως ὁ θάνατος τούτου’ καὶ οὐδὲν ἑπερίσ- 
σευσεν ἄνθρωπος παρὰ τὸ χτῆνος " xal τίς eios τὸ 
πνεῦμα οἵον 3 τοῦ ἀνθρώπου" εἰ ἀναθαίνει αὐτὸ 
εἰσάνω; καὶ [τὸ πνεῦμα] τοῦ κτήνους, εἰ καταθαίνει 
κάτω εἰς ytv;» Μάττν οὖν ἡμῖν 6 κόπος, καὶ jj 
τοῦ πλούτου τρυφὴ, καὶ À ἐπ᾽ ἁδέλῳ κειμένη τῶν 
ῥεόντων εὐπάθεια. Καὶ εἰ βούλει µιχρὸν αὐτοῦ που 
τὸν λόγον ἀναλαθὼν, ὑποδείξω τὸν ὅλην τοῦ Ρίου 
διαγωγΏν., περιφερᾶς οὐδὲν διατέρὍυσαν. 

ἼΑνουε γοῦν, οἷα τῷ xa0' αὐτὸν ὑποὂξίγματι ὡς 
ἓν εἰχόνι τὰ xat! ἡμᾶς δ,αγραφόµενος ὁ "ExxAn- 
σιαστῃς, ὑποτίθεται. « Ἐγὼ, φησὶν Ἐκκλησ,αστὺς, 
ἐγενόμτν βασιλεὺς ἐπὶ Ἰσραὴλ ἓν Ἱερουσαλή:Σ - 
xal ἔδωχα τήν γαρδίαν µου. τοῦ ἐχςττῆσαι, xal τοῦ 
χατασχέφασθαι ἐν τῇ σοφ!ὰ περὶ πάντων τῶν γενο: 
µένων ** ὑπὸ τὸν οὐρχνόν ὅς, περιστασμὸν πηνηρὸν 
ἔδωχεν 6 Gehe τοῖς υἱωῖς τῶν ἀνθρώπων, τοῦ περι- 
σπᾶσθαι ἐν αὐτῷ. Καὶ εἶδον αύμπαντα τὰ πο.ήµατα 
τὰ πεπο,τµένα ὑπὸ τὸν ἅλιον, καὶ ἰδοὺ τὰ πάντα 
µαταιότης καὶ πρραίρεσις πνεύματος. » Καὶ αὖθις" 
« "Io ἐγὼ ἐμεγαλύνθην, xal rpociünxa σοφίαν 
ἐπὶ σο-ίαν πᾶταν, ἡ οἱ ἔμπροσθέν »' uou ἐπὶ Ἱερου- 
cafu: γα) ἔδωχα τὴν καρδίαν κου γνῶναι σοφίαν 
καὶ γνῶσιν. [Καὶ καρδία µου εἴθε πολλὰ, σοφίαν 
καὶ γνῶσιν], παραθολὰς χαὶ ἐπιστήμτν. Ἔγνων 


τιθεὶς γνῶσιν, προττίηττιν ἄλγπικα. κ — « τῷ γέ- 
Atott εἶπα περιφορὰν, καὶ τῇ εὐφρωσύνῃ, Tl τοῦτο 
motsl;; » Καὶ μετ Oa € Ἐμενάλυνα, φησὶ, 
ποϊτμά µου, ᾠχοδόμτσά uot οἴχους, ἐφύτευτά pot 
ἁ μπελῶνας, ἐπ,ίησά µοι κήπους xal παραδείτους, 
καὶ ἐφντευσα ἐν αὐτοῖς τᾶν ξύλον πάγκαρπον. 
Ἐποίησά μοι κολυμθήθρας 


ὑλάτων , τοῦ ποτίσαι 


Y Eccle. 1, 9. * Eccle. in, 19, 21. 


C 


illud £eclesiasta dieentis : « Vanitas vonitatum : 
omnia vanitas, et prasuinptiospiritus (15).»Cum 
enim, ut iterum cuin admirabilissimo illo dicam : 
« Omnia facta sint de pulvere, etiam ouinia rever- 
tuntur in. pulverem : et. eventus pecoris, sicut 
quod hominibus evenit; et sicut mors hujus, ita 
mors illius; et nihil abundavit lomo a pecore; 
et quis novit spiritus filiorum hominis si ascen- 
dat ipse sursum ; et spiritus pecoris, si descendat 
ipse deorsum in terram *? Frustra ergo labura- 
mus, et deliciamur divitiis, rerumque fluxarum 
incerto afficimur. Quod si. libet, resumpto parum 
ejus sermone, tolam vite nostre rationem niliil a 
cireumlatione adversam ostendam. 

Audi itaque, qualia suo ipseexemplo, ceu in ima- 
gine, nostra depinge! s Ec.lesiastes doceat. « Ego,» 
inquit Eccle-iastes , « fui rex super Israel iu Jeru- 
salem : et dedi cor meum ad inquirendum et conside- 
raudum in sapientia de on.nibus quie facta sunt sub 
celo: quoniam distensionem malam dedit Deus liis 
hominum, ut. distendantur in ea. Et vidi universa 
opera qu:e facta sunt sub sole : et ecce omnia vani- 
tas, et presumptio spirilus 8.» Et iterum: «Ecce ego 
magnificatus sum, et adjeci sapienti supra sa- 
pieutiam, plusquam ii qui fuerunt ante me in Je- 


rusalem. Et dedi cor meum ut noscerem Sapien- 


» 


liam et. scientiam z | Et. cor meum vidit inulta, 
sapientiam et scientiam,] parabolas et seicyjiamn. 
Cognovi ego, quia et hoe est. presimnptio spi- 
ritus, Quia in multitudine sapienti, imnultitido 
cognitionis : εἰ qui apponit scientiam, apponit 
dolorem b. » — « Risui dixi circumlationem , ct 
jucunditati, Quid hoc facis ο ?» Et post pauca: 
« Magnificavi, inquit, opus meum; zdificavi mihi 
domos ; plantavi mihi vineas; feci mihi hortos, et 


, pomaria, et plantavi in illis omne lignum omnis 


a Eccle. 1, 15, 14. bibid. 16, 19. 


(16) fructus. Feci mibi piscinas aquarum, ad irri- 
gandum ex eis nemus frutcum ac arbores (17). 
Possedi servos οἱ ancillas; et vernaculi fuerunt 


€ Eccle. n, 2. 
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9 Apud Septuag. y:vo;. 


(41, ἐπὶ πᾶσιν, ot ἐγένοντο ἔμπροσθεν, ut 


COMDEFISIL NOTA. 


(15) Et presumpiio spirilus. Καὶ προαΐρεσις D mus. Sunt. crehbrze lacunz ubi citantur loci, ac 


πνεύματος. Velut: auimi cogitationes el. motus, 
quos. homo, et quibus, Se. volens pascat, atque 
alfligat : Songes creux : meliusque expressit Vulg. 
Afflictio spiritus, Tigur. Animi molestia. llebraice 
est πι Ty: Aquila, καὶ vou ἀνέμου, pastio 
ven!i : ajquivoeo nomine llebr;ieo r3 sicut et nobis 
nomine Spirilus, ad. νο et απ : ut τὸ 
v poalpsaig reddatur, prasunptio , permittit lliero- 
nvmus, etsi nou omnino probsL: ac vere. novum 
e»t οἱ insolens. Quod. paulo post sequebatur post 
illa verha :"Eyo, orato Ἐχχλτσιαστὴς, ἐμεγαλύν- 
ὔτν χαὶ moociÜ0rx2, velut posita anticipato, et per- 
Hnentia ad. sequentia, ubi suo loco rouuntur, 
delevimus : alioque elausa ex. textu. LXX, adicci- 


precipue, sieubi eadem repetantur verba, ut illie 
accidit. Eadem vox Hebraica est quam LXX γνῶσιν 
el ἐπιστή μην, redJideruut, velut tantum variantes 
ad ornatum. ] 

(16) Omne lignum omnis [ructus.. Πᾶν $5209 
πᾶγκαρπον. Deest altero codice τὸ, πᾶν. LXX , ξύλον 
πᾶν καρποῦ, quod idem est ; habentque. llebrza ai 
verbum. Vulg. Consevi ea cuncti generis arboribus : 
quod est paulo bitius : non restrirgendo ad. po. 
niferas, qui sola suut 19 yv. 

(11) Nemus. fruticum. οἱ arbores, Δρυμὸν Bza- 
στον χαὶ τὰ ξύλα. lta uterque codex, Sed. mjlius 
LXN. ῥλαστώντα ξύλα. Vulg. Silram liguorer ον". 
αλ ο, Sed est tes levior, 
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mili : ct quidem possessiones armenti et ovium A ἀπ᾿ αὐτῶν δρυμὸν βλαστῶν, xal τὰ ξύλα. Ἑκτησά- 


multze fuerunt mihi, &upra omnes qui fuerunt ante 
»e in Jerusalem. Cougrezavi mihi etiam argentum 
et aurum, et opes regum et provinciarum. Feci 
mihi cantores et cantatrices, et delicias filiorum 
hominum ; vini fusores, et vini fusitrices. Et omne 
quod postulaverunt oculi mei , non abstuli ab eis. 
Non prohibui cor meum ab omni lztitia : quia cor 
meun letatum estin oimnníi labore meo. Et respexi 
eg? ad omnia opera mea, quz fecerunt manus 
me:e, et in laborem meum, quo laboraveram facien- 
do. Ft ecce omnia vanitas, οἱ praesumptio spiri- 
tus 9, » 


Vides, ad quam vilitatem vita nostra procedat? 
Vidistin' quonam miseriz gloria tanta uostrum re- 
digat fastum ? Abstine igitur, homo, ab ejuscemodi 
voluptatibus, nec iis. diffluere velis, quie sunt ho- 
die, nec iu crastimm erunt : ac ne luxeris eum qui 
defunctus, reram omnium vanitatem reliquit , 
resque manentes caducis commutavit ; rursus enim 
sermonem ad eum convertam. AL niisereris juventa? 
Enimvero tui ipsius veterati miserere , qni ad tan- 
tam profectus canitiem, fors nihii e virtute gessc- 
ris. At, inquit, adliuc juven s filius, en n puber- 
tatis annos necdum attigisset , ac neque dulci hac 
luce frui licuisset, velut jejunus adliuc. bonorum 
vite, ut sic dicam, ita abaetus est? Sed ita puer, 


µην δούλους xaX παιδίσχας, xai οἰχογενεῖς ἑ γένοντό 
pot* Χτήσεις Ys βουχολίου χαὶ ποιμνίου πολλαὶ ἑγί- 
νοντό pot ὑπὲρ πάντας τοὺς Υενοµένους ἔμπροσθέν 
µου Ev Ἱερουσαλήμ. Συνἠγαγόν uot xai ἀργύριον 
καὶ χρυσίον, xai περιουσιασμοὺς βασιλέων xal 
χωρῶν. Ἐποίησά µοι ἅδοντας xaY ἀδούσας, xal 
ἐντρυφήματα υἱῶν τῶν ἀνθρώπων  οἱνοχόους καὶ 
olvoyóac* χαὶ πᾶν ὃ ᾖτησαν οἱ ὀφθαλμοί µου, cox 
ἀφεῖλον ἀπ᾿ αὐτῶν. Οὐχ ἀπεχώλυσα καρδίαν µου 
ἀπὸ πάσης εὐφροαύνης * ὅτι ἡ χαρδία µου εὐφράνθη 
ἐν παντὶ µόχθῳ µου; χαὶ ἐπέθλεφα ἐγὼ ἐν πᾶσι 
ποιηµασί µου οἷς ἐποίησαν αἱ χεῖρές µου, χαὶ by 
μόχθῳ µου ᾧ ἐμόχθησα τοῦ ποιεῖν. Καὶ Ιδοὺ τὰ 
πάντα µαταιότης, xal προαίρεσις πνεύματος.) 
Ορᾶς, εἰς ὅτην εὐτέλειαν ἡμῶν ὁ βίος πρόεισυ; 
Εἶδες ὅποι ταλαιπωρίας, ἡλίχη δόξα τὸν ἡμέτερον 
ἵστησι τύφον; ᾿Απόσχου τοιγαροῦν, ἄνθρωπε, τῆς 
περὶ ταῦτα ῥᾳστώνης, xal ph βούλου θρύπτεσθαι 
τοῖς σήμερον οὖσιν, οὐκ οὖσι δὲ αὔριον. Μηδὲ θρή- 


"wet. τὺν τελευτῶντα, xal πάντων ἀφέμενον τὴν 


µαταιότητα, xal τὰ µένοντα τῶν ῥεόντων ἀντ- 
αλλαξάμενον * πρλς αὐτὸν γὰρ αὖθις τῷ λόγῳ τε. 
τράῄομα:. 'AXX ἐλεεῖς αὐτοῦ τὴν νεότητα: ἀλλὰ 
σαυτὸν ἑλέησον γεγηραχότα, xa μέχρι τῆσδε τῆς 
πολιᾶς, ἀρετῖς τάχα χατωρθωχότα μηδέν. ᾽Αλλὰ 
νέος. φὴσὶν, ὁ παῖς καὶ πρὸς Ίδην οὕπω παρελη” 
λαχὼς, ὃς οὐδὲ τοῦ ἠδίστου τούτου φωτὸς wapa. xl» 
λανσεν, ἄγευστος, ὡς ἄν τις φαίη, τῶν τοῦ βίου χα- 


plenus, barbatusque, ae inatura :etate, certansque ς λῶν ἀπτγμένος; 'ÀAXX οὕτω παρέστη τῷ Klsavtt, 


melioribus cum co:etaueis, quilus conceditur ut 
clari virtute flant, Creatori. astiti-set ? Enimvero, 
haud immortalis erat. At futurum erat ut el con- 
]Jugii societatem iniret, parensque filiorum efficerc- 
tur, et claritas generis, ac gloriosus senex ? Eniui- 
vero non erat. non morti obnoxius. At sapiens 
adolescens erat, acrique ingenio ac multa eru- 
, ditionis peritia plerisque prasstaus, sociosque na- 
Iur;:e acumine, bonaque voluntate, et iorum coin- 
positione ac. vitz institutis superaus ? Yeruni non 
erat. ;ternus,  Debebat jam. deinceps adolesceng 
etiam magistratibus augeri, gloriamque et d.guita- 
tes, quibus Yita praesens hones'atur, capessere? At 
non erat ejusmodi, ut ei alius. successurus non 
esset. Quod. si defineta puella quidam est, eaque 
ejusmodi, ut el venustaie, et atatis vigore, et ma- 
guiludine. corporis, et genarum ribore lloreque, 
espivientium. ocalos. ceu quadam luce perstringe- 
ret; queque omni reliquo femine congruo pretio- 
soque mundo mulieori. inaguilice ornata. esset : 
sed et demus. iiptialibus comparatam ια αν, 
(o quic esset futura. prolium imnater, amilieque «t 
δν] instauratio.. Enimvero: alius ei U.alamus 
paratus est: sic. Providentia. visuin 
est, Fuit quie migiat filiorum parens, et qui pul- 


enimvero 


á Eccle. Ες ἆ- 1 i 9 


πλέρης f| γενειὰς, xal πρὸς μέγεθος ἡλικίας ὁ πεῖς, 
καὶ τοῖς Έλιξιν ἐν τοῖς ἀμείνοσιν ἁμιλλώμενος, οἷς 
τὸ ἐνευδοχιμεῖν νέοις προσχίνεται; 'AXX οὐ iy 
ἀθάνατος. Ἔμελλε xal πρὸς γάμου xotwoviay ἐλθεῖν, 
xal παίδων γενέτθαι πατῆρ, xai γένους εὐχληρία, 
xal y&gag χαυχήσεως; ΑἉλλ' οὐκ Tv ἀτελεύτητος. 
Yogb; ὁ νεανίας, ἀγχινοίᾳ xal πολυπειρίᾳ παιδεύ- 
σεως τῶν πολλῶν διαφέἑρων, xal τοὺς ἑταέρους τάχει 
φύσεως xal χρηστῶν tov γνώµῃ xat καταστάσει * 
καὶ βίου τρόποις ὑπερδαλλόμενος: Αλλ οὐκ iy 
αἰώνιως. Ἔδει xal πρὸς ἀρχὰς Έδη λοιπὸν c 
νεανίαν ἀνάγεσθαι, δύξτς vs ἀξιωμάτων ἃ τὸν sj 
βίον χαταγεραίρει, δράξασθαι; Ἁλλ' οὖχ fv àbá- 
δοχος. El δὲ χόρη τις ἡ τελευτῶσα καθέστηκεν, ωρᾷ 
τε, χα) ἡλιχία, xai µεγέθει σώματος, καὶ τῷ epi 
τὰς παρειὰς ἐρεύθῳ, τὰς τῶν ὁρώντων Psi, fiot 
auYá,0)5a* mist τὲ τῇ λοιπῇ χαὶ γνναιχὶ tfi 
ποὺσῃ, xa στολῇ τιµίᾳ ἡ mole χεχαλλώπιστο᾽ val 


γὰρ καὶ δῶμεν αὐτὴν χαὶ γαμικοῖς θαλάμοις ἐμτρὸ 


πουσαν, xal τέχνων ἐσομένην μητέρα, xal Tis 
ἀνόρθωσιν * ἀλλ ἕτερος ἡτο:μάσθη ταύτῃ νυφὼν᾿ 
ἀλλ’ οὕτως ἔδοξε τῇ Ἡροναίᾳ. Μήτηρ ὑπῖρχε Ti- 
Gv dj μεταστᾶσα, χάλλε: τε χαὶ συνέἑσει καὶ euet 
αὖνη προῦχουσα τῶν πολλῶν, ἔργοις τε δ: o in 
νίεται quvi] φιλεργὸς, καὶ ἀνδρεία, xot gap 


VARLE LECTIONES. 


M Gl. vuopre χρηστότητι, καὶ ἐθῶν 421:22:085t. 
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οὗ τὰς yslpag πρὺς ἄτραχτον ἠπλωμένας ἔχουσα A chritudine, prudentiaque et modestia, nec non ope- 


póvoy, ἁλλ᾽ Ίδη xal πρὸς ἅπαν ἁρετῆς εἶδος ἔχτε- 
ταµένας  χουροτρόφος t: xal φιλότεκνος, χαὶ xa- 
λῶς ἄγαν ἐπυιχουροῦσα τὸν piov, καὶ χξραις ἕπαρ- 
χοῦσα, xai ξένοις στέγτς μεταδιδοῦσα, xal πτωχοῖς 
ἑπαρχοῦσα, xai et τι τῶν χαλῶν κατορθοῦσα» 'AXA' 
ἔδει θνητὴην πάντως οὖσα» αὐτὴν, θανάτου πεῖραν 
λαβεῖν. Τὸ γὰρ ath πᾶσι πρόκξιτλι τέλος. “ΑΥ: C 
οὖν πεισθέντες ἐμοὶ (xa) γὰρ ἅπαντας τοὺς ὅσοι 
τῶν ἡμετέρων φιλοπόνως ἀχηχόατε λόγων. 0ἵμαι ὃξ 
πάντας ἐχέφρονι λογισμῷ τῶν αὑτῶν ὑποθηκῶν ci- 
ληφέναι τὴν δι ἀληθείας ἀπόδειξιν), µίαν ἀναλαθόν- 
τες φωνΏν κοινῆν, την θείαν. xol µαχαρίαν «5; 
ἆπαθους φύσεως κυριότητα, xoi θξιότητα, xol 
δεσποτείαν, εὐχαριστηρίοις ἀνευφημήβσωμεν ὕμ. 
voto" Εὐλογητὸς, ἄδοντες, ὁ μόνος αἰώνιος" ὁ 
μόνος ἁδιάδοχος * « ὁ µόνος ἔχων ἁθανασίαν, qiu; 


οἰχῶν ἀπρόσιτον.» ᾧ dj δόξα, τιμὴ καὶ κράτος D 


αἰώνιον εἰς τοὺς σύμπαντας αἰῶνας τῶν αἰώνων. 
Αμίν. 


ribus, quibus operosa mulier, fortisque, et viri 
amans ceu in imagine et suis coloribus exprimi- 
tur, plerasque mulieres przecelleret ; quie non so- 
lum liaberet inanus ad. fusutn. explicatas e, sed et 
ad omne jam virtutis genus extentas f : quz filio- 
rum àmans, filios nutriret ; bene omnino res domes- 
ticas custodiret; viduis subministraret ; peregri- 
nos tectoexciperet; pauperum necessitatibus subve- 
niret ; et siquid est boni operis gereret? Enimvero 
erat plane necesse ut quz mortalis essel, mortis pe- 
rieulum faceret, ldem enim omnibus finis proposi- 
tus est. Mihi itaque obsequentes agite. Omnes enim 
quotquot studiose meos sermoncs audistis, appello; 
quos omnes, iis vere probata documenta. przcepta- 
que prudenti judicio sensuque accepisse arbitror : 
eamdem resumentes communem vocem, divinam 
beatamque jimpatibilis immortalisque nature , 
dominationem, divinitatemque, et inperium, com- 
paratis ad gratiarum actionem canticis fauste pro- 


sequamur, cantico depromentes : Denedictus qui solus est imniortalis, solus zternus, solus Sine 
successore : « qui solus habet iumorltalitatem , habitans lucem  inaccessibilem 5. lpsi»gloria , 
honor, et potestas eterna, per omnia saecula szeculoruin. Amen. 


ο Prov. xxx:1, {6. f Tit, o, 4. 





δι ΤΗΝ. vi, 16. 





ANAPEOY ΚΡΗΤΗΣ 


ΠΕΡΙ ΤΗΣ TON ΑΓΙΩΝ EIKONON IIPOXKYNHXEOX (3, 


ANDRE/E CRETENSIS 
DE SANCTARUM IMAGINUM VENERATIONE. 


(Boissoxaog, Anecdolta,t. IV, p. &il.) 


Οὐδὲν ἀναπόδεικτου T, ἔκφυλον ἔχει ὁ Χριστ'ανι- 
σµός. Kal atr; Υὰρ dj; τῶν ἁγίων εἰχόνων χρΏσις &x 
παραλόσεως ἐστι παλαιᾶς, καὶ ἔχομεν ὑποδείγματα 
ἀπιστὰ αυντγοροῦντα τῇ τῶν εἰχόνων ἁπι δείξει’ πρῶ - 
τον μὲν τὴν Αὐγάρῳ τῷ τοπάρχῳ πεμφθεῖσαν (0) 
ἐν ῥάχει σεὔασμ]/αν εἰχόνα τοῦ Κυρίου ἡμῷν "17,502 
Χοιστοῦ, ἐχμαγεῖον οὖταν τοῦ σωματιχοῦ αὑτοῦ γ1- 
ραγτῖρος, xaX μηδὲν ἁποξέρυσαν τῆς Ex τῶν χρωμά- 
των γραφΏης͵ δεύτερον 05, την τῆς ἀσπέρως τεχούστς 
τοῦτον Μαρίας, àv Λύδ2Π (c), τῇ καλουμένῃ Διοσπό- 


(α) E. codice 1650, p. 121, 1. 

(^) Petatur plenior de Abgito et. ad eum missa 
Christi imagine narratio ex Eusebio [I E. 1, 15; 
Εναρτίυ iv, 27; Constantini Porphiyrog. libro pecu- 
liar De imagine Edesscna; Joannis Damasc.. que 


Nihil improbatum vel inusitatum habet Christia- 
nismus ; et ipse quidem sanctarum imaginum usus 
antiqua fulcitur traditione, et liabemus exeinpla in- 
concussa qui militant pro imaginum expositione. 
l'rimo quidem Abga:o duci mi:sam babemus venc- 
randam imaginem ia. panniculo, Domini nostri Jesu 
Christi, similitudinem habentem corpore ip:iusg 
formis, nec ullo, modo imparem picturis qu: colo- 
ribus illustrantur. Secundo autem, qus sine semine 
peperit ipsum Mariz, in Lvdda, quie vocatur Dio- 


fertur, Epistola ad Theophanem, etc. 

(ο) €od. λύδη et sic infra. — De imagino Marix 
Lvddensi conf. narrationem Joannis Daumnascezi, 
epistola mo:lo laudata, pag. 113. 
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spolis, non manufactam imaginew, in tabula lapidea A λει, ἀχειρόγραφον εἰχόνα, Ev πλαςὶ πάννυ xa^apal; 


nitidissima corpus fiumacum Dei Genitricis tribus 
alium. enbitis effingentem, à temporibus apostolo- 
rum et usque nunc veneratam in erecto ab ipsis 
tesludinato templo ad. occidentem, ita. eleganter 
eflourmataim quam per manus pictoris, el purpurau 
inquam et. vesti;ientum, manus οἱ vultum et tota 
similitudinem facici, sieut et usque nunc hzc videri 
possunt servata. Dicunt enim Julianum, apostatam 
istum et alversarium Christi, eum audivisset de 
hnagine isla, comprobasse quie de ea loquuntur, 
pictoribus. [lebraicis convocatis, et, cum veritatem 
ccgiovi-set, miratus est. super illam, nihil autem 
amplius fecit, 

Pieust equidem templum istud, in carne adliuc 


vivente Dei genitrice, :edificatum fuisse; ascendentes D 


autem apostolos in S.on. (ibi. eniin habitabat), di- 
xisse ad illum : Ubi eias, Domina? ZEdificavimus 
namque tibi domum iu Lydlda. Quo respondens dixit 
illis : Et ego ibi vobiscum eram et uunc sum. Et sta- 
tim post hunc sermonem, cum descendissent ipsi in 
Lyd m obierunt. temptum, cet. ita. invenerunt, ut 
ipsa. firmiter dixerat, integram eam impressam se- 
eundum. propriam similitudinem, sicut antiquus a 
prioribus s:ecul s usque nune. apud indigenas lir- 
matus est sermo. 

Tertium testimonium. Lucam apostolum et evan- 
gelistam omnes illius tumporis dixerunt propriis 
piuxisse manibus et. ipsum incarnatum Christum, 
et ipsius intemeratam Matrem, et illorum imagines 
in urhe Roma servari in convenienti gloria, et in 
Jerusalem quoque diligenti eura expositas ip-as di- 
cunt. Sed οἱ Judaeus Josephus in hunc modum nar- 
rat visum fuisse Dominum, junctis superciliis, pul- 
eliris. oculis, longa facie, deflexa, alia statura sicut 
cvidenter, dum conversaretur cum hominibus, vide- 
ba.ur; similiter οἱ Deiparze. imaginem sicut nuuc 
videtur ct quam Romanam dicunt quidam. 


(6) Codex sic , quod non prorsus intelligo. Joan- 
nes Damasc. ibid. : Πέτρος xai Ἰωάννης, ἓν Aó000 
τῇ γαλουμένῃ Διοσπόλει, πρὸ μιλίων ὀξκαοκτὼ τῆς 
Ἱερουσαλημ, τὰς διατριθὰς ποιούµενοι, EULzT pio) 
οἶχον £17 ὀνόματι τῆς Μητρὺς τοῦ Νυρίου xa: Θεομή- 
τορος οἰκυδοιαὮσαντὲς... 

(c) Locus est ea de re in. Joannis Damasc. epist. 
pag. 115, edit. Combelfisianzs qua utor, non. paruum 
viuatus, quem nune non attingam. 

(f) € odes, ἐδιμάμεθά σε, 

(4) Virginis a Luca imaginein fuisse penicillo de- 
piciam tradit Joannes Damasc. ibid. p. 114. Quam 
Marie matris unà. cum pueio Jesu efligien a Luca 








D 


τὸ oxnvo; της θεοτόχου τρίπηχν παραδηλοῦσαν, ἀπὸ 
τῶν χρόνων τῶν ᾿Αποστόλων xal µέχρι τοῦ νυν 
προσκυνουµένην ἐν τῷ παρ αὐτῶν κτισθέντι εἷ- 
λητῷ (d) vai πρὸς δυσμὰς, οὕτω xuploc ἐγγεγραμ- 
µένην ὡς ἀπὸ χειρὺς ζωγράφου, τὴν τε πορρύραν 
φημὶ xaX τὸν στολ.σμὸν, τὰς χεῖρας xat τὸ πρόσωπον 
xai πᾶσαν την γραφὶν τῖς ὄψεως, ὡς µέχρι xai νῦν 
ὁρᾶσθαι ταῦτα σωζόμενα. Aéyoust γὰρ Ἰονλιανὺν, 
τὸν παΓαθάτην ἐκεῖνον xal µισόχριστον, µαθόντα τὰ 
περὶ τῆς εἰχόνος ταύτης , δοχιµάσαι τὰ κατ αὐτὴν, 
ζωγράγους 'E6palou; ἐχπέμφαντα, καὶ, πιπτωθέντα 
τὸ ἀληθὲς , θαυμάσαι μὲν ἐπὶ τούτῳ , μηδὲν δὲ ὅλως 
τι διαπράξασθαι (c). 

Φασὶ τοίνυν τὸν ναὸν τοῦτον, tv. σαρχὶ ἔτι περι- 
οὖύσης τῆς θεοτόχου., χτισθηνα:' ἀνελθόντας δὲ τοὺς 
ἁποστόλους ἐπὶ τὸν Σιὼν (ἐν ταύτῃ Υὰρ ᾧχει), 
διαλεχθΏναι πρὸς αὐτὴν ε«Ποῦ 3,502, Κυρία; Ἔδει- 
µάμεθα γάρ σοι (f) οἴκον ἓν ΛΟδδῃ” » τὴν δὲ ἁποχρ:- 
θεῖσαν εἰπεῖν πρὸς αὐτούς' « Κἀγὼ ἐχεῖσε μεθ᾽ ὑμῶν 
fun καὶ νῦν slpl* » xal ἅμα τῷ λόγῳ καταθάντας 
αὐτοὺς εἰς Λὐδότν περινοστῆσαι τὸν ναὸν, καὶ εὑρεῖν 
οὕτως, ὡς αὑτῆ κυρίως εἶπεν, ὅλην αὐτὴν ἔντετν- 
πωμέντν κατὰ τὴν αὐτῆς ἰδέαν, ὡς ἀρχαῖος ἄνωθεν 
καὶ ἄχρι τῆς δεῦρο παρὰ τοῖς ἐγχωρίοις χεκράτηχὲ 
λόγος. 

Τρίτον ὑπόδειγμα. Aovxáv τὺν ἁπόστολον xol 
εὐαγγελιστὶν ἅπαντες οἱ τότε cipi xastv οἰχείαις 


C ζωγραφῆσαι χερσὶν αὐτόν τε τὸν σαρχωθέντα Ἆρι- 


στ.ν, xai τῶν αὑτοῦ ἄχραντον Μητέρα, xal τούτων 
τὰς εἰκόνας ἔχειν τὴν Ῥώμην εἰς οἰχείαν εὔχλεια» (4). 
Καὶ ἐν Ἱεροσολύμοις δὲ ἐπ᾽ ἀχκριθείας κεῖσναι ταῦ- 
τας φασίν. ᾽Αλλὰ καὶ ὁ Ἰουδαῖος Ἰώσηπος (h) τὺν 
αὑτὸν τρόπον ἱστορεῖ ὁραθῖναι τὸν Κύριον, σὖν- 
οφρυν, εὐόφθαλμον, µακροπρόσωπον, ἐπίχυφον, εὖ- 
ἑλιχα, ὁποῖος ὃπγλονότι “συναναστρεζ-όµενος τοῖς ἂν- 
θρώποις ἐφαίνετο, ὁμοίως χαὶ τὸν τῆς θΘΞοτόχου 
σχηματισμὸν καθ ὃν νῦν ὁρᾶται, ἣν καὶ Ῥωμαίαν 
ἁποχαλοὺσί τινες. 


color.bus expressam Romz.exhiberi didici e Vovas- 
soris libro Je forma Christi, p. 158; qui quidem de 
a an gonuina sit dubitare videtur, quod in illo, ut 
l'atre Jesuita, adimiror multum οἱ laudo. 

(^) Non Josepnum laudat, sed τους παλαιοὺς ἰστὸ- 
ρ:νοὺς, Joannes Damasc. d. l., ubi plurima gra- 
phica. epitheta. eumulantur. Caeterum, si quis volet 
ur hoe argiinento plus υπο operi ponere, sihi 
quaerat Cypriani Programma, et Th. Lewisii anghce 
scriptum libellum, de quo vid. Biblioth. Britann. : 
t. Vil, p. 195; in. primis Jo. Keiskii lxercitationes, 
de quibus retuiit Baylius in. Novellis reip. (uter. 
a. 1685. 
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:MBPIOY θ'. H ZYAAITTIZ ΤΗΣ ΑΓΙΑΣ ΚΑΙ DIE NONA DECEMBRIS. CONCEPTIO SANCTJE AC 


ΘΕΟΠΡΟΜΗΤΟΡΟΣ ANMIIX. DEI ΑΥΙΑ ANNAZE (19). 
0 καγὼν, ποίημα τοῦ κυροῦ 'Avépéov. Canon editus a D. Andrea. 
'QóR a. Ηχος a. Ὠδὶμ éximixior. Ode 1, ton. 1, Victorie canticum. 


ν σύλληψιν σήµερον, θεόφρον Ἂννα, τὴν σὺν A Tuam L:odie, religiosa Anna, celebramus Conce- 

ζοµεν, ὅτι την χωρῆσασαν τὸ» μηδαμοῦ γωρη- — plionem; quod absoluta sterilitatis vinculis eam 

ννέλαθες, στειρωτιχὼν ἀπολυθεῖσα δεσμῶν. utero conceperis, quieeum potuit capere, qui nus- 
quam capi potest, 


COMDBEFISII. NOTAE. 


) Ubique Andreas Marie studiosissimus , — plures, sobrie magis sapuissent ; που diras illag 
memoriam et orationibus exornat, et eccle-.— pontiticias, seu. magis scandala, quibus tollendis,: 
cis canticis; in quibus componendis, iuter — diris ejusmodi opus fuit, provocassent! Malim cerle 
5 censendum, facile perspexerit, qui atten-— | cuim pia Matre interim ignorare, seu in cjus corde 
egerit, quos ejus ex variis Grecorum libris — occultam privilegii illius doctrinam, vel affirman- 
sasticis eruimus, Canones, Triodia, ac Tro- — tem vel negantem, humili devotione suspicere, quam 
5 quanquam non potest non eis deperire — audacius aliquid, temere arrogatis alienis partibus, 
i$ decor, amissa syllabarum mensura ae nu-.— definire. Est ενος festum. longe. Griecis antiquius 
ὃν nonnulloque poeseos ecclesiastice velut — quam Latinis, siquidem eo jam olim celebri, pr:- 
mo. in quo servando, οἱ inultum oper» — sentem Canonem. edidit Andreas. ille [lierosoly- 
(t, et fructus modicus, nita Cretensis archiepiscopus longe Anselino an- 
) Conceptio sancte Anne. Sic passim Graci in *. tiquior, in eujus tempora referunt. festi illius in 
8 divinis, accipiendo τὸ, σύλληψις, active, — Occideite exordia : ut et Bernardus, qui ipse non- 
nostri fere accipiunt passive, ut. celebrent — uihil Anselmo junior fuit, sen in renova, ac nec- 
e primam editiouem , plaue mirabilem illam, ο Ecclesiarum. matre Romana. Ecclesia. pro- 
de sterili, ac oraculo, ejusque que Christum — bante , à. Lugdunensibus. prasumpla, graviter 
editura ; ceu grande beneficium, ut planee«t— offenderit : nihil molestius. laturus, si. quidein 
le, collatum coelitus Annsx, totique adeo hu-.— legitima auctoritate et sulficienti cautione. factuim 
» generi, velut in ea ejus prole, consecratis — fuisset aibitratus. Afferrent multam. lucem, qnas 
s redemptionis primordiis. Ut nihil sibi aliud — habemus. in. festum hoc, studiosissimi Mariz, 
o festo celebrandum  assumpserit Ecclesia — Georgii Nicomediensis luculentissimas tres oratio- 
'a 5 ae nec Latina hactenus celebrandum prx- —— nes, cum alia εἰς τὰ εἰσόδια, et solemnem iljam 
t, quandiu severissime in eos animadvertit, — ejusdem in templum ceu tiumpho. inductionem, 
IV, Pii V, aliorumque pontificum eonstitu-— «quam nostri dicunt. Proesentationem, nisi tandem 
ος, qui alterutrum Patrem erroris insimu- — esset redimenda fides, obstricta Maxiino, nonnulla 
Quam utinam Potrum modestiam imitati — in eum posita subsidiaria opera, dum inlerim aiit, 
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Fxaudisti justorum preces ; tuorum, Donine, A δικαίων ἔπέχουσας τῆς ἰχεσίας, ἁγίων Exifpe. 


progenitorum implesti supplicationes ; eamqne, quie 
te casta genuit, eis dedisti fructuini. 


Eam hodie Anna g'orosa concipit; qiue ipsa 
inceorporeum — optimum — Dominum, — pos:modum 
concepit; à€ carne ρα γα Christum, paritura 
est. 

1u Deiparam. 

.Tu cssta. Virzo, mons il'e sanctus es, quem in 

spiritu. propheta. prievid t 5; ex quo I»jis. iile 


pracisus est, qui divino ro! ore :dolorum aras. 


contrivit. 
Oe 5. Confirmetur ccr meum. 

Dum mihi uteri. [γιοί pricbueris, clamavit 
Anna ad Dominum, magnificabor ipsa, tibique il- 
Iun. munus. offe aii : quamo rem . castam , illam 
Dei Matrem concipit. 

Precsnte te, pia. Anna, in. horto, vocem audit 
Altissimus , ventrisq:e fictum, cam tribuit, quae 
lioiti gratie portam aperuit, 


Legalivs con ummatis, pudicissima Anna, at- 
que ubi D ο sine cri : ine servisses, eaim utero pe- 
fas, qua verum utero. Legislatorem gesiavitl ; eo- 
qe fideles beatam te dicimus. 

In De param. 

Tu, sanctissima Deipara, adjetrix fidelium, om- 
nem ab sterili mente mea dep lle infecundiLitem, 
3 animam redde virtutibus feraceim. 


Sess. ton.5. Chorus angelicus. 

Chorus oiim prophetieus ea i priedicavit, quam 
Àuna sterilis infecun !a jue intemeratam, castaque 
ac divina progenie. (20) puellam , concepit. Hasc 
hodie, ceu. solam im usculatissi am, omnes nos 
per ο) Salutem. consecuti, cordis exsultatione 
beatam dieanins, —— 

Alia. tou. 4. (Qui ii cruce fnit elevatus, 

Sacer Joachim, Annaque, le. adibas sacerdotibus 
dona obtulerunt. (21); repulsique ut infecundi ac 


kb Dan. it, 37. 


τὰς ἐντεύξεις, Κύριε, τῶν προπατόρων OW, 
καὶ τούτοις δέδ..κας χαρπὺὸν, «fv σε τεχῦσαν 
ἁ νῖν. 

ἨἩ "Avva. ἡ ἔνδοξος, νῦν συλλαμθάνει ἁγνὴν, τῃ 
τὸν ἄσαρκον συλλαδοῦταν Κύριον τὸν ὑπεράταθοι, 
Καὶ τίχτειν µέλλει, «hv σαρχὶ μέλλουσαν τίχτει 
Χριστόν. ι 


σας 


θεοτόκ. 

Τὸ ἔρος τὸ ἅγιον, ὅπερ προεῖδε προφτης Ev T 
patc* ἐξ οὗ λίθος τέτµηται, τοὺς τῶν εἰδώλω 
βωμοὺς συντρίψας σθένει θεϊκῷ, σὺ tt, Παρθέν 
ἁννῆ. 

Ὠδὴ T. Στερεωθήτω ἡ καρδία µου. 

Καρπὸν κοιλίας εἰ παράσχοις pot, ἀνεθόα "Αν 

D πρὸς Κύριον, µεγαλυνθ/σομαι” xat aol τοῦτον προ 
αναθῄσοµαι. Διὰ τοῦτο συλλαµθάνει τὴν ἁγνὴν Bn 
μήτορα. 

Ἐν παραδείσῳ εὐχομένης σου, τῆς φωνῖς iaod 
6 Ὕψφιστος, "Άννα θεόφρον, xat καρτὺν τῆς χοιλίε 
σου δίδωσι, παραδΣίσου τὴν Avolzasav την θ0ραν rii 
χάριτος. 

Τὸ κατὰ vóuov ἑχτελέσασα, xol Grip ἀμέμπιν 
δυυλεύσασα, χνοφορεῖς τὴν ἀληθη Νομοδότην χυἠ 
σχσαν, "Avva πἀνσεμνε. Διό σε οἱ πιστοὶ µακαρίφι 
μεν. 

θεοτόκ. 

Τῆς στειρενούσης διανοίας µου, ἀκαρκίαν nior 
ἀπέλατον, χαὶ xapzoo^/pov ἀρεταῖς τὴν φυχᾖν M 
ἀνάδειξον, παναγία Θεοτόχε, τῶν πιστῶν ἡ f 
θεια. 

Καθ. ἧχος δ’. Xopéc ἀγγε.ξικός. 

Xophe προφητικὸς προεχέρυξε πάλαι τὴν ipe 
μον, ἁγνὴν, xax 0:ózatóa κόρην, ἣν "Άννα συνέλαθε 
στεῖρα οὔσα καὶ &yovog* ταύτην σήµερον ἀγαλλιάσε 
καρδίας, µακαρίσωμεν, οἱ δι αὐτῆς σεσωσµένοι, d 
µόνον πανάμωμ»ο». 


Ἕτερον. "Hyoc δ’. '0 ὑψωθεὶς év τῷ etate. 
Ἰωακεὶμ 6 ἱερὸς xai ἡ "Αννα. δῶρα προσήγσ 
τοῖς πρὶν ἱερεῦσ., καὶ μὴ δεχθέντες, ἄγονοι 


COMBEFISII ΝΟΤ.. 


eb cvi creditiani voluit. reverendissimus. naster D sed. παγκόσμιος, tota pulchra, ornatissimaqw 


Gallia clerus, permitto rei. δισ, Nou. licuil 
Laclenus scire epochliatn illius Georgii : quamquam 
ος stylo ita videtur medii zevi, ut non longe distet 
ab Andrea, aut. saltem Damasceno , cum quibus 
nec ipse defuit, oruando canticis, iisque clegauti-: 
bus, praesertim in Mariam. ο divino. 

(20) Divina proqcni», puellam, 8:6z2:02 260r, ». Vox 
Griecis medii evi, Andree nostro, Dunase , ete; 
familiaris : etiam οκ Nonno. τος, Congtiit 
vero in Mariam, mirsculosa coneeptione. editam, 
ac velut. Deo. peculiariesime iata : quanquam 
processil. vere ex lumbis Joachim, Deo. αυ 
prater n2turz modum viribus ad prol s editionem 
angente, non principium aliquod proxime, velut in 
humana Christi generatione supplente, 1, Damasc. 
in Marí;e Nativit, ubi edita, Παγκοσμίου εὐφροσῦ- 
vre Ὑενέθλιον. Orbis. universi Lwtitie / natatem ; 
Regius cod. — perantiquus, παγκοσμίιυ θεύποιδως 
Υενέθλιον, ut sic absolute Maria, dicta sit θεόπαις ; 


* 


yratiis omnibus, a primo illo suo ortu, velut mom 
&anclis omnibus montibus fundamento οί 
ancia. Prima lectio non mala, altera. bzc 58’ 
gustior., . . 

(3:) Dona obtulerunt. Prosequitur pluribes €! 
historia. Ἰακώθου ἁδελφοθέωυ nomine, cujus plut: 
exstaut exemplaria in. Dibl. Regia, Georgius ^ 
eom, ea Marie progenitorum. munera, plane il 
maguifiea, eU quie priiis oflerret Joachim, vele 
guis contribulibus sanctitatis gloria praestams, 3t 
privilegio. quo. invidiae fomes fuit, et occasio rt 
pulsie. Sie notat Georgius habere quosdam et 
ces ο Non lieet ut primus offerret, qui non [ 
scien. in. Dsrael ; quod in R giis inveumus. 
liber ille tejectus a Gelasio inter apocrvplios; 
nihil vetat. ut ne probata multa. contineat; L 
git usus μισός Georgium etiam. Andreas, vt en 
iun Cireumcisoueu — dicitur, aliique 
Graci scripto:es. 
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νοντες, δἑησιν προσηύξαντο τῷ Δοτῆρι τῶν ὅλων ΄ A steriles, universorum largitorem oratione pulsa- 


xa* τῆς προσευχῆς αὐτῶν ἑπαχούτας, δωρεῖται τού- 
€otg τὴν ὄντως πύλην τῆς ζωῆς, Tic τὴν ἁγίαν τιµή- 
σωµεν Σύλληψιν. 
δὴ 0. Ἐν πγεύματι zpo6Aézor. 

θείας ἀγγελίας ! à ξένης λαλιᾶς 1 εἰ χἀγὼ συλ- 
λήψομαι, ἀγγέλου πρὸς αὐτὴν ἁποσταλέντος, 1j "Av- 
να ἐκπληττομένη µεγαλοφώνως ἀνεθόα. To θεῷ 
µου δόξα, τῷ ποιοῦντι παράδοξα. 

Συγχάρητέ pot, πᾶσαι φυλαὶ τοῦ Ἱσραῇλ ' ἐν Υα- 
στρὶ συνέλαδον τὸν νέον οὐρανὸν, ἐξ οὗ τὸ ἄστρον 
ἀνατελεῖ µετ ὀλίγον τῆς σωτηρίας, Ἰησοῦς ὁ φωτο- 
δότης * Άννα Υηθοµένη ἐχκραύγαζεν, 

Ὑπήχουσε τής "Ανντς θεὺς τοὺς στεναγμοὺς, xal 
προσέσχε Κύριος δεῄσέως αὐτῆς, xai ἀτεχνίας τὸ 
νέφος διασχεδάσας, φωτὶ αὐγάζει εὐτεχνίας παρα- 
δόξως * ὅθεν συλλαµόάνει τὴν µόνην ἁγνήν. 

. θεοτὀκ. 

Παρθένα θεοτόχε, ἀμόλυντε σχηνὴη , μολυνθέντα 
αταίσµασι χαθάρισόὀν µε νῦν, τῶν οἰχτιρμῶν σου 
χαθαρωτάτοις ῥανίσι, xai δός pot χεῖρα βοηθείας, 
ἕνα χράζω' Δόξα σοι, ἁγνῆ, θεοδόξαστε. 


ἸὨδὴ ε. Tiv e elpimav. 


runt : ipseque, exauditis precibus, vere vitz por- 
tam illis largitur. Ejus nos Conceptionem honore 
prosequamur. | 

Ode 4. In spiritu providens. 

O divinum nuntium ! O novam sermocinationem, ! 
alta succlamavit voce stupens Anna, angelo ad 
eam misso : Siquidem ego coneeptura sum, gloria 
Deo meo, qui faeit mirabilia. 

Congratulamini mihi, omnes tribus Israel, ex- 
clamavit gaudio Anna ; quippe novum coelum utero 
concepi, ex quo brevi salutis stella, Jesus nimirum 
dator ille luminis, oritura sit. 

Exaudivit Deus Anne gemitus; Dominusque 
ejus intendens orationi, ac orbitatis disjecta nu- 


Β be, beate prolis luce mirabiliter illustrat : unde 


Ἐκ ῥίζης ἡ βλαστήσασα Δαθὶδ καὶ Ἰεσσαὶ, "Άννα . 


vuv βλαστάνειν ἀπάρχεται τὴν θείαν ῥάδδον, τὴν 
βλαστήσασαν τὸ μυστιχὺν ἄνθος, Χριστὸν τὸν πάν- 
φων χτίστην. 

λίητέρα γενομένην µε, fj Άννα ἐχδοᾷ, ovra: 
àgot, xai θαυμάσουσιν * ἰδοὺ γὰρ κυῶ, ὡς πηὐδόχησεν 
ὁ τὰ δεσμὰ λύσας τὰ τῆς στειρώαεώς µου. 


castam illam singulariter concipit. 
In Deiparam. 

Virgo Deipara, impollutum tabernaculum ; nunc 
me, mundissimis tuarum miserationum  stillis 
emunda, peccatis pollutum : manumque porrige 
adjutricem, ut clamem : Tibi gloria, ocasta, a Deo 
gloriticata. 

Ode 5. Tuam pacem. 

Qus ex Davidis ac Jesse radice Anna germina- 
vit (22), nunc primum divinam illam virgam ger- 
minat, qua mysticum gernminavit florem ; Cliri- 


' $tum, inquam , conditórem omnium. 


C 
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(232) Οι ex Davidis ac Jesse radice, Anna ger- 
sminavit. Sic etiam auctor. Synazarii, natali die 
sanctse Marie, ubi Annam ponit filiam Matthan, 


qui fuit ipse paler Jacob, patris Joseph. Forte cui 


verius videri possit, ut Anna fuerit ex patre sa-. 
, eerdete, quod Nicephorus ex Hippol. tradit, et se- 
«quuntur Bar. Torn. οἱο., refuliuusque ad Metho- 
diem ex vetusto legio codice : sata tantum Ρος 
seascules, proxime saltem, Marise ac Jesu carne, 
ex Davide, ipsumque Josephum proximius attin- 
ge»te, cognatione, nimirum diviso stipite iu. Mel- 
€bhi, et Pauthere frairibus, ut. ipse Andreas habet 
erat. in. Circumc., et post eum Damasc. iv De 
fde. Remote autem οἱ per feminas. nihil vetat 
. € ne ipsa Anna gerwinaverit ex Davide , quod 
forte tantum voluit Andreas ut et Damasc. cum 


Videbunt me populi, exclamat Anna, factam 
matrem, ac mirabuntur: ecce enim sum prz- 
gnans, ut is voluit, qui sterilitatis ine vinculis ab- 
solvit. 


NOTA. 


misti Levita, nonnulla tamen in re utrinque testi- 
bus fulta, suasio est. ()Juod autem spectat ad Elisa- 
betham Praecursoris matrem, quam Lucas ait. de 
flliabus Aaron, res est facilis, ut mater ejus Zó6n, 
wt est apud Niceph. vel Σέδη, ut in Synaxario, 
Anna soror et senioris Mariz, sacerdoti nupseril, 
ipsa exiribu Juda, ut erant ος tribus commistze, 
exque eo conjugio susceperit Elisabetham, ex ma- 
tre tantum cognatam Marise : quie el tpsa, in 
tanta generationum serie, potuerit Leviticum genus 
ex feminis contingere; quo ita fiat satis Patribus, 
contendentibus ex utroque genere Christi carnem, 
regio et sacerdotali propagatam esse. Affert Tor- 


p nielius, ceu ex Baronio in Appuratu, sanctum G.r- 


orat. 2 iu Nativitatem Mariz, ita in Annam liabet, 


“Ὡς µαχάριος ὁ οἶχος Δαθὶδ ἐξ οὗ πρ)ρελήλυθας ! Quam 
beata domus David ex qua prodiisti ! Ethioc in opi- 
ione Nicephori, quem nullo examine sequitur 
Torniel., eic. Forte autem nactus. est. prefatus 
Synaxarii auctor saniorem codicem quam Niee- 

orus, ut habuerit θυγατέρες Μάτθαν τοῦ Xalo- 
) Εώντος. pro eo quod Nieephorus habel, τοῦ 

ῥέως. Videlur. enim οἱ ipse Mippolytum referre, 
. seu potius dare ἀνώνυμον historiam , quam vulgat 
Nicepliorus Hippolyti nomine. Favetque ipse patri:e 
jocus, quo dicuntur ἀπὸ Βτθλεέμ * quae eratipsum 
castellum David, e «ο liabuit postmodum: sub 
Augusto Maria cum Joseph proficisci a. Nazareth, 
μι illic tauquam in propria urbe, «qui essent ex 
Davide, profiterentur. Quauquam. eniin. ratio non 
convincit, ut eraut aliis aliisque civitatibus com- 


manum cousentientem Πἱρμο]γίο, qualem habet 
Nicepliorus, quod spectat ad Annau, tt fuerit ex 
patre sacerdote. Verba illius suut : Γένους μὲν 
πέφυχα ἱερατιχοῦ, φυλῆς ᾿Ααρωνίτιδος ῥίνης προ- 


φητιχΏς" τοῦ γὰρ Δπθὶδ καὶ Σρλομῶντος xai τῶν 


χαθεξῖς ὅρπης καθέσττκα” συγγενῆς δὲ καὶ τῆς σῆς 
(αμετις Ἐλισάθετ. Sed il'a parum probaut; Ρο” 
tiusque indicaverint, velut ad. graiiam. locutaut 
Annam, contribulem se sacerdoti, eiqee Junctam 
aüinitate, in nepte Elis;betha, profe saw. esse, 
quam genus regale, ex patre etian a se repulisset. 
Dicendo enim se ramum a Davide οἱ Salomone, 
aliisque deinceps, coque esse tribus Aoroniticir, 
nihil fuevit qnam recta. successione descendisse. a 
Davide et Salomone, quorum familia inserta esset 
tribus et familia Aaronitica, utrinque libere cele- 
bratis conjugis. δίο cerle. auxustius. fuerit ex 
utroque parente genus proxinium Maris, et Josepho 
prepunuius. 


*- Dll S. ANDRE.E CRETENSIS 5l 
Puellam quam concepi, clamabat gaudio Anna Α Nsdvty fiv συνἐλαθον ἐγὼ, προφητικαὶ πόῤῥωθεν 
coram positis, voces olim propheticze, montem !,  φωναὶ προχατήηγγειλαν, ὄρος xai πύλην ἀδιέδευτο" 
portamque 3, qua non sit transitus, prenuntia-  περ'γαρῶς Άννα ἐδόα τοῖς παροῦσι. 
vere. 
In Deipar. θεοτόκ. 
Nubem. te k, horrumque !, et lucis portam "; Νεφέλτν xai παράδεισον, αἱ πύλτν σε qunk, 
mensam ? 40 νο] ο cognoscimus, o Dei. casta. τράπεςαν xai πόχον γινώσχομεν, xal στάἆμνον Eo 
Mater ; urnamquce?, manna intus mundo dulcedi- μάννα φέρρυσαν, τὸν γλυκασμὸν τῷ χόσµῳ, ἁτνὶ 


nem, ferentein. Πα θενομῆτορ. 
Ode 6. lonam prophetam. Ὠδὶ c'. Tór προφήτη» orar. 
Quomodo utero capitur, que Duo potuit cape- Πῶς χωρεῖται £v Υαστρὶ, ἡ χωρίσασα 8sóv; Ilo 


re ? Quomodo gignitur, qua: σος Christum Car-.— γεννᾶται, τὸν Χριστὸν dj γεννῄσασα σαρχί ; θτιάζι 
ne? Qui vero sugi! ubera. qu.e ipsa auctori lacube-— ὃς πῶς, $267 Κτίστην γάλα θηλάσασα;: 
ribits sugeudam priehuit? 


Vestris ho lie, clarissiini Σο το οι et 3nna, exau- T£; δεήσεως ὑμῶν ἐπαχούσας ὁ θεὺς, γονιμώς: 
ditis precibus, nune vobis Deus. fecundissimum — «0v χαρπὸν νῦν δεδώρηται ὑμῖν, πανεύφημοι "Ivi 
fructum benigne tribuit. x&lp. *e γαὶ Άννα, atf; uepov. 

Ubi castam utero eolumbam Anna concepisset, Τὴν &àyvà» τγεριστερὰν συλλαθοῦτα ἓν yam 
spiritali impleta gaudio, vere grato. pectore, Deo — yaouovzq πευματικῆς ἐπληρώθπ. ἁλτοῶς πρα 
cautica ουτε. άγουσα χαρ.στγρίους ᾠδὰς ἡ "Avva θεῷ. 

In Deipar. θεοτόκ. 
Tricumani cogitationu:n fluctus, perturbationum- Τρικυμίαι λογισμῶν, xa παθῶν ἐπαγωγαὶ, x) 


que invasiones, ac peccatorum profundus gurges, — 2905; ἁμαρτιῶν, τὴν ἀθλίαν uoo ψοχτν χξιμάνουσι 
müseram animam sve joctant : tu. me adjuva, — 85f0n55v pot, ἁγία Δέσποινα. 
sancta Domina. 


9. Gontacium (25). ton. 4. Apparuisti hodie. Κοντάκιο». 'Hyoc 6'. "Exepdrnc σήμερον. 
Feste hodie celebrat orbis terze, a. Deo exhibi- Ἑορτάσει σήμερον ἡ οἰκηυμένη thv τῆς "Aw 


tàm Anne conceptionem :. quippe eain gestavil— σύλλγφιυ, γεγενηµένην Ex θεοῦ” xaX γὰρ αὐτὴ $t 
ulero, qux Verbum, altiori supra ratiocem modo, — εχύησε την ὑπὲρ λόγον τὸν Λόγον xuf,3a3av. 


utero gestavit, C 
Domus. Ὁ olxoc. 
Qui tua olim visitatione ac promissione, profun- Σὺ ὁ τῇ, Σάῤῥᾳ δούς ποτεὲν γήρᾷ βαθντάῳἡ 


dissima Sari senectute, magnum  dsaae dedisti σῇ ἐπιστασίᾳ καὶ ἑνεπαγγελίᾳ υἱὸν, τὸν μέγαν Ἱσαάς 
(ilium 9: qui omnipotens, sterilem vulvam Αμ σὺ ὁ διανοίξας τὴν στειρεύουσαν νηδὺν της Avr 
inatris Samuelis νο ο ας tui aperuisti τς atque παντοδύναµε, μητρὺς τοῦ Σαμουὴλ τοῦ προτζα 
in me aspexisti : imp. petitiones meas, oratig- ΄ σου, xaX συνεπιδὼν ἐπ᾽ ἓμέ c πλήρωσόν µου τὰς di 
nesque suscipe, clam.bat luctu, corde prudens — «f30:0;, καὶ δέξαι µου τὰς ὀτήτεις, ἐδόα tv xAsolpi 
Annua sterilisque; quam. benzfieus ille exaudivit, — $& σώφρων "Avv καὶ στεῖρα Καὶ ἐπηκουτεν αὖτε 
coqiie concepit in gaudio Virginem quie, inquam,  ὁ εὐεργέτης. ὅθεν ἐν χαρᾷ συνέλαθε τὴν Παρθένων 
Verbuu, altiori supra rationem no lo, utero gesta- τὶν ὑπὲρ λόγον τὸν Λόγου χυῖσασαν. 

vit. ) 

Eodem mense, die 9, Conceptio S. Annw, matris Mqri τῷ αὐτῷ, ἐν γάτῃ * ἡ σύ..ἲηψις τῆς dria 


Deiparw«. ΑΣ γῆς, μητρὺς της Θεοζόχου. 
Versus. Σζίχος. 
Non in dolore, sicut Eva, tu. paris. p 0$y ὥσπερ Εὔα καὶ σὺ σὺν Σύπαις τέχεις 
lo ventre namque, 0 Anna, gaudium geris. Χαρὸν γὰρ, Άννα, ἔνδον κοιλίας φέρεις. 
Nona die concepit Anna Mariam. Deiparam. "Aug! ἑνάτην Μαρίαν θεομήτορα azxAa6sy "Avr 


i Dan. u, 54. 2 Ezech. (xiv, 9, 5 dua, vix, 4 sequ. 1 Cant, iv, 12 seqq. m. Ezech. xum 
4 seqq. n^ Prov. is, 2seqqu.. 9 Judice, vi, 97. P Hebr.i«, 4. «Gen. xvi, 16. rl Reg. i, 1 seqq 
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(25) Contaciwm. Satis diflicile, nec modernis — domus, quod diei festi encomia plura, ac 68 
Grecis compertum omnino arbitror quid proprie — onia velut compendio contineat. , Non sup 
velint hujusmodi nomina. in ofli-iis divinis, ac un- junguntur. Exapostilarium , quod ubique ad ins 
de sint dicta; consultique. si qos wodo Grzeia— canonum video positum, nihil aliud arbitror sigye 
doctos. libere. videtur, vel [έρημο vel. in partibus — ficare, quam velut dimissorium, ac quasi pus. 
ipsis Griecim, aliud aliudque respondent, ut quis-.— Quod enim Ligaridius Coresiusque, consulti, lur t 
que potius ex suo capite. conjicit, quam ex certo.— inissione apostolorum, alter a gratia quam | 
aliquo antiquitatis monumento aub. traditione co-.— mus nobis a Deo mitti, dictum responderiut, lique 
£uoscit. Est fere Coutacium brevior strophe; quam — hallucinatos, videritque statim qui ejus 
dicunt. domun, plerumque fusior, co forie. dicta. — quot erapostilaria legerit. 
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Κύριος ἡμῶν xaY θεὸς, θέλων Exotpácat ἑαυ- A 


y ἔμφυχον, xai oixov ἅγιον εἰς κατοιχίαν 
, τὸν ἄγγξλον αὐτοῦ ἀποστεῖλας πρὸς τοὺς 
u$ Ἰωανκεὶμ καὶ Άννα», ἐς ὧν Ἰθέλησε π/ο- 
τὴν χὰτὰ σἆρχα μητέρα αὐτοῦ, προεµήνυσε 
ληψιν τῆς ἀγύνου καὶ στείρας, ἵνα ῥεθαιώση 
αρθένου τὴν γέννησιν. "00zv συνελήφθη ἡ &ía 
νος Μαρία xat ἐγεννήθτγ' οὐχ ὥς τινες λἐγουσι 
! ἑπτὸ, ἢ χωρὶς ἀνδρλς, ἀλλὰ ἑννέα τελείων µτ- 
εννίθη ^ και ἐς ἐπανγελίας μὲν, ἐξ ἁ,δρὸς δὲ 
είας xai σπορᾶς, Ἐγεννίῆθη 6$ ἐκ τῆς ἁγίας 
νου Mapas ἀποῤρήτως χαὶ ἀνεομηνεύτως, ὡς 
jyo; ἐχεῖνος, yup; τῶν τῆς σαρχὺς θελημά- 
tat τέλειος ὑπάρχω» θ2ὸς, ὁ Κύριος ἡμῶν Ἰη- 
Κριστὸς, καὶ παρ) αὐτοῦ τῆς κατὰ σάργα οἱ- 
ας τέλεια προσξλάθξτο, χαθὼς καὶ τὸν τῶν 
πων φύσιν ἐδημιούργη7τε χαὶ ἕπλασε τὸ χατ- 
, Ἰαύτην οὖν την ἡμέραν πανηγυρίζοµεν, ὡς 
ησιν ἔχουσαν τῶν ὑπ ἀγγέλου δοθέντων χρη- 
τὴν ἁγίαν σύλληφιν εὐαγγελισαμένου τῆς ἁγ- 
οµήτορος. Οὓς ἔργα ποιῶν, ὁ Ex τοῦ μηδενὺς 
Ίσας τὰ σύμπαντα θεὸς, διήγειρε τὴν στει. 
αν νηδὺν εἰς χαρπογονίαν * xoi την ἐν ἀπαιοίᾳ 
y χαταγηράσασαν, παιδοτόκον µττέρα παρα- 
ἐργάζεται' ἄξιον πέρας τῆς διχαίας αἰτῆσεὼς 
καίων ταύτην παρασχὼν, ἐξ ὃς αὐτὸς ἔμελλε 
όρος θεὺς προελθεῖν * εἰς ἀναγέννησιν τοῦ 
» θυγατέρα τεχεῖν τοὺς σώφρονας εὐδοχήσας 
opa θεοῦ, xal ἀνθρώπων µεσίτορας, την πρὸ 
) ἐκ πασῶν γενεῶν γενγσξσθαι AMA 

ἐλελεγμένην. Τελεῖται 05 abzr ἡ σύναξις € 
Ἰασμίῳ οἴκῳ τῆς θεοτόχωυ, τῷ ὄντι ἐν τοῖς 
&vot; πλησίον τῖς ἁγιωτάτης ἐκκλησίας. 

Ὡδὴ C. Τοὺς év καμίνῳ παϊδας. 

ἀπαιδίας ὄνειδος φυγεῖν ἰχέτευεν "Άννα τὸν 
“ην τοῦ παντός) xal τῆς αὑτῆς ὁ συμπαθὴς 
ἀκούσας, την αὐτὸν χυΐσασαν χαρτ»ν παρ- 
χὑτῃ, καθὼς ηὐδόχησε. 
λικὴ πορφύρα ἐν τῇ σῃ ἁτάρχεται, "Άννα, 
νεσθαι γαστρὶ, 3j» ὁ θὲὺὸς καὶ βασιλεὺς πάντων 
tg, τοῖς βροτοῖς ὀφθήσεται, xal ταπεινώσει 
ie τοὺς πολεμοῦντας ἡμᾶς. 
ιῶρον τὸ οὐῶδες ἐν γαστρὶ συνέλαδες, Άννα, 


-α- 


μῦΌρον τῆς ζωῆς ὑπερφυῶς εἰσδεξαμένην τὸν D 


«ην τὸν πνοαῖς τῆς χάριτος τὰς διανοίας 
:ὐωδιάσαντα. 
Τρ.άδος ἕνα σε, Χριστὲ, .δ,ξάνοµεν, ὅτι Ex 
νου σαρχωθεὶς δίχχ τροπῆς, ἀνθρωπικῶς 
Ἠνέσχου, μῆ eres φύσεως τῆς πατριχής, 
, 6b καὶ Ἀνώθης 
ἸΩδὴ η. 
ὃ ἣν προέφησε βασίλισσαν, 
4, f] Άννα ἐχθοᾶ, xxi τέξω 
V πιστῶν, την τὺν βασιλέα Ἀριστὸν µέλλουσαν 
. 
rn, fiv χατώκησεν ὁ γῆς Anutonovb;, τὸ σχη- 


fiiv. 

Ὃν zpitrovoir ἄγγε-οι. 

ἰδοῦ Υαστρ) ὑπο- 
την πάντων προ- 


sal. xLiv, 10. 
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Doninus noster Deusque, animatum sili tem- 
plum domumque sanctam qua Labitaret, parare 
volens, misso suo angelo ad justos Joachim et 
Aunam, ex quibus suum carne Matrein prodire vo- 
luit, infecundze sterilisque. conceptionem prznuu- 
Hiavit, quo — Virginis generationem — astrueret. 
Quamobrem concepta est sancta. virgo Maria, na- 
taque : non ut quidam. dicunt septimo mense, vel 
siue viro : sed. est nata novem. completis meusi- 
bus: atque ut ex promissione, ex viri tamen 
conjunctione et semiue. Porro est natus. ex sancta 
virgiue Maria, arcana et inexplicabili ratione, sic- 
ut novit ipse solus, Sine carnis voluntate, Deus- 
que ipse perfectus, Dowinus noster Jesus Chri- 
stus, perf etamque secundum dispensationis ratio- 
nem naturam humauam in se assumpsit, ac qua- 
lem a principio condidit. Hanc ergo diem festo 
couvenlu colimus, memoriam recolentes editi ora- 
culi ab angelo, qui vastae bei Matris conceptiouem 
annuntiavit : quod Deus oraculum opere implens, 
qui ex uililo condid'eset vniversa, vulvam δἰθιί- 
lem ad. piolis. fructum. excitavit : camque, quie 
orba prole consenuisset, matrem. puerperam mi- 
rabiliter effecit : dignum terminum just justorum 
petitionis, eam prabens, ex qua ipse Deus carnem 
indutus processurus. essel : voleris, ut ad mundi 
lotus regenerationem sapientes illi, Dei parentes, 
ac hominum sequestri, puellam gignerent, quiae 
ante szcula, ex omnibus generationibus, futura 
prafinita erat atque. electa. Agitur anten collecta 
liec in venerabili Deiparze domo, qui in Eburanis, 
piope sanctissimam ecclesiain sila est. 


Od. 6. Pueros in camino positos. 


. Supplex Annáà universorum Dominum rogabat. 
ut liceret sterilitatis opprobrium evitare : ejusque 
misericors exaudita voce, fructum concessit, quo 
ipse prout voluit, editus est. 

In tuo, Anna, micro, texi incipit, qua Deus 
Rexque universorum. indutus, purpura; mortali- 
hus appariturus, hostesque qui nos impugnaut, 
dejeclurus est. 

Suaveoleus unguentum, eam, Anna, utero conce- 
pisti, que Dominum, unguentun illud vitz, mirabili, 
in se, ratione suscepit : unguentum, inquam, quod 
nostros animos suavius perspirel flatibus grati:e. 

Te, Christe, glorificamus vdlut unum de Trini- 
tate, quod. sine mutatione, carne sumpta de Vir- 


gine, omnia velut homo subieris; paterna, o Jesu, 


quanquam nobis unitus, non excedens natura. 

. Od. 8. Quem tremunt. angeli. 

Quam David priedixit reginam *, exclamat An- 
na, ecce suscipio utero; sumque fidelium univer- 
sorum przsidium paritura : ipsam, inquam, .pari- 
turam regem Clirisium. | | 

Terra quam. inlabitavit terra! auctor, sceptrum 
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sanclum, nova arca, urnà manna habens, nunc A πτρον τὸ ἅγιον, ἡ νέα 116026; ἡ στἆμνος τοῦ µάνι 


primum in su: Genitricis germinat utero. ἐν νηδυϊ Μητρὺς τῆς αὐτὸν τεκούσης, ἀπάρχει 
βλαστάνειν. 

Jtubus incombustus, candelabrum aureum, Do- 'H.Báto; ἡ ἄφλεχτος, λυχνία ἡ ypocn: ὁ ἔμόνχ 
mini Dei thalamus animatus, pretiosa virgo, nunc θάλαμος Κυρίου τοῦ θευῦ * fj ἔντιμος ῥάδδος, ἐν v: 
primum in $ux Genitricis germinat utero. c:pi τῆς Μητρὸς τῆς αὐτὴν τεκούσης, ἀπάρχετι 

βλαστάνειν. 
Iu Deipar«.m. θεοτόκ. 
, Erige in profundo malorum jacentem : impugna Ἰλνάστησον xelpevov εἰς βάθη µε καχῶν * τοὺς κ 


hostes uunc me inipugnantes; ne, casta, ἀθερεχόδ-  πολεμοῦντάς µε πολέµηαον ἐχθρούς * τρωθέντα ἂν 
οἱ Lurpi voluptate sauciiim animum ; sed tise- ποις ἡδοναῖς τὴν tuyhv, ἁγνὴ, μὴ παρίδῃς, ἀλλ « 


rere ac salva. xt£tpov xal σῶσον, 
Od. 9. Vite susceptorem fontem. Ὠδὴ &'. Τὴν ζωοδόχον πηγήν. 
Vit:e. susceptorem fontem, devota Deo Anna, Την ζωοδόχον πεγὴν συλλαµθάνουσα, "Άννα 6c 


concip:ens gaudium. suscipe, templo sancto intra Φρον, χαρὰν νῦν ἀνάλαθε, τὸν ναὺν τὸν ἅχιον εν 
uteri tui. penetralia suscepto : magnifica Creato- D ἓν κοιλία σου εἰσδεχομένη: φωτὶ δικαιοσύνης ἁστρι 


rem, justitize ciccumfusa lumine. πτοµένη, τὸν Κτίστην μεγάλυνον. 


eterni Filii ; accurati legis custodes, qui primitias νων yia οἱ προπάτορες, οἱ τοῦ νόµου φύλαχες ἀχρ 
gaudii ediderunt Joachim pariter οἱ Auna, hono- — g.r. Υενόµενοι’ ol ἀπαρχὴν τῆς χαρᾶς γεγεννηχότε 
ribus cumulentur. , Ἰωαχείμ τε χαὶ "Avva τ'μάσθωσαν. 

Quam Daniel * montem magnum vidit; Joelque "Hy Δανι]λ ὄρος μέγα τεθέαται, χαὶ "holi Ti 
terram sanctam aspexit * ; quam alius portam pro- ἁγίαν τεθέαται' πύλην ἁδιόδευτον &30; fjv. προιφἰ 
phetavit impertransib:lem Y; fontem signatum X ac τευσεν- ἑσφραγισμένην πηγὴν xai θεῖον πόκον, sl 
divinum vellus Y, Deiparam Virginem canticis θεοτόχον Παρθένον ὑμνήσωμεν. 
celebremus. | 

In Deiparam. . θεοτόκ. 

Murex, quo arcana Verbi incarnationis lana in- Ἡ πορφυρὶς ἡ τὸ ἔριον B&jaca τῆς ἀποῤῥήτα 
fecta est: altare aureum; mensa, qua panis Chri- ποῦ Λόγου σαρχώσεως * τὸ θυµιατήριον τὸ χρωσοῦν. 
stus depositus est, Dei Genitrix Virgo, gloria ef- C ἡ τράπεζα iv ᾗ ὁ ἄρτοί Χριστὸς ἑναπετέθη, ἡ Gub 


[ονίας. x0; Παρθένος δοξάζεται. 
Exzapostilarium. Qui colum astris. ᾿Εξαποστει.Ιάριογ. Ὁ οὗρανὸν τοῖς ἄστεροις. 
Sihi Dei Sapientia, ex sterili utero, Deiparam Ἡ τοῦ θ:οῦ Σοφία οἰκοδομεῖ τὸν ἑαυτῆς οἶτον li 
Marium, domum. exstruit; cam omues merito ge- στείρας ντδύος, τὴν Θεοτόχον Μαρίαν, ἣν μακαρι. 
nerationes dicamus beatam. σωµεν πᾶσαι αἱ γενεαὶ χατὰ χρέως. 
]n Deip. Simile. θεοτόκ. "Ομοιον. 


Ου Deum, Maria, concipis, terrigenarum glo- θεοχυῆτορ Μαρία, τῶν γηγενῶν εὐχληρία, ἆμαρ- 
ria, peecatorum tutrix, una. Christianorum spes, τωλῶν προστασία, Χριστιανῶν ἐλπὶς µόνη, καὶ 1ν- 


mundique cura, ab iguis me diris libera. σμιχὴ προµῄθεια, ῥῦσαι πυρὸς ἀπειλῆς pa. 
SEPTEMBRIS OCTAVA DIE : NATALE SAN- , : 
CTISSIMAE DOMINAE. DEIPAILE (31). ZKHTEMDTIOY H. ΓΕΝΕΣΙΟΝ ΤΗΣ ΤΠΕΡΑΠΗΣ 
Canon D. Andree. Κανὼν τοῦ κυροῦ "Avüpéov. 
Od. 1, ton. obliq. 4. Ei qui contrivit. Ὠδὴ e, ἦχος x4. à. TQ συντρίφαντι. 
Saliat ac ducat clioros universa terra; etiam Χορευέτω πᾶσα χτίσις, εὑφραινέσθω xai Δαθὲ, 


ketetur David quod ex ejus familia ac semine vir- D ὅτι ἐχ φυλῆς αὐτοῦ, xai ix τοῦ σπέρματος eUtmi 
ga prodierit, φις Dominum redemptoremque uni- — «2050s 536607, ἄνθος φέρουσα τὸν Κύριον xal Ἂν- 


versi, florem sit gestatura. «pof. τοῦ παντός. , 

Sancta sauctorum, templo sacro infans deponi- Ἡ ἁγία τῶν ἁγίων ἓν ἁγίῳ tepi. Bptooz àveztüe 
tur, ang»lica alenda manu : omnes ergo diem ται, ἀνατραφῆναι Ex χειρὸς ἀγγέλου ' πάντες eit 
ejus natalem flde celebremus. πιστὼς συνεορτάσωμεν iv τῇ γεννήσει αὐτῆς. 


' Dan. 1, 25. "Joel τα, 17 seqq. " Ezech. aiv, 2... * Cant. iv, 1. » Jud. νι, 57. 


COMBEFISII NOTAE. 


(94) Addimus alteri in. ejusdem ex Anna ὁόπ- voto parentuni, quod. pluribus explicat liber ape- 
ceptionem ; in quem potissime Marie in templo. eryphus. de Nativitate Maria, quem Baron. is 
educatio, semel et iterum inculcante Audrea. η Apparatu, adducto Epiphanio, lieres, 79, quemdam 
huc canone, paulo uberius adjectis nonnullis ad — ejus locum explicante, sibi videri ait excidisse, 
dicta, 2 orat. in ejusdem Assumpt. elucidanda — cum tamen vel in una legia. biblioth. duples tri- 
occurrit. Fuisse ergo Mariam triennem ; quod οἱ plexve exstet ; fuisse, inquam, sic tenellz aatis in 
Evodio rcfert Nicephorus, lib. 1, cap. 9, idque ex — templum inductam, Deoque prisentatam, virginum 


CANON IN B. MARLE NATALEM. 
XX ἄγονος tj Άννα , ἁλλ᾽ οὐκ ἄτεχνος 8cip* , 


p προώρισται ἐχ γενεῶν ἁγνῆς Παρθένου 
(ὅθεν 6 τῆς χτίσξως ἐθλάστησε χτίστης, iv 
pop. 


COMBEFISH 


di puellarum, intra templi septa, collegio 
dam. divinis lawlibus, templique ohisequio, 
in, constantior liabet utriusque Ecclesiae ac 
| traditio, quam ut ulla dubitatio esse debeat : 
| re et templi in eum finem structura. et 
itione videndi Baron., Toruiel., Villalp.. etc. 
ia etiam manibus angelicis ministrata, gra- 
bet testes, Andream nostrum, Germanum 
nt., Georg. Nicomedg., etc., utque ca pe eredi 
baud tainen debeat inteltigi velut jugis, et 
pluribus oratorie enarrat Georgius ; appa- 
uotidie ac frequentius conspicuo, sodalibus 
el sacerdotibus augelo illius administro. 
1 nimis portentosa nec necessaria ; cum non 
it eo loco qui. Marie curam haberent : qua 
ie liber apocryplius quo est usus Gregorius 
us, Orat. in. diem Natal, Christi, t. 1l, 
118, τοὺς δὲ ἱερεῖς, τέως μὲν χαθ᾽ ὁμοιόττ- 

Σαμουγλ ἐν τοῖς ἁγίοις ἀνατρέφειν τὴν 
Sacerdotes inlerim (ad usque nimirum puher- 
annos, quando (fuil desponsata Joseph : 
£wm, inquit, consilio, xatà συμθουλῆν τῶν 
| imitar Samuelis, iu. sacris adibus educa- 
mulla mentione illius de calo ΔΗΜΟΣ, 
git tamen noster ille lteg.us de Marie Nati- 
Sic enim ait, ubi nonnulla inserui dieta in 
| 4 sacerdote suscipiente, quie non tam. vi- 
ab eo dicia, quam pie ab auctore excogita- 
it «dicenda ab homine, qui totius in ca exhi- 
iacramenti jam gnarus esset : Kat ἐχάθισεν 
S τρίτῳ βαθμῷ τοῦ θυτιαστηρίου, xai ἔθαλε 
ὁ θεὸς χάριν ἐπ αὐτὴν, xal κατεχόρευσεν 
; ποσὶν αὐτῆς xal Ἠγάπησεν αὖὐτην πᾶς ὁ 
Ισραήλ. Κατέδησαν δὲ οἱ γονεῖς αὐτῆς θαυ- 
ες, χαὶ αἰνοῦντες xai δοξάζωντες Κύριον τὸν 
τι οὐχ ἐπεστράφη ἡ παῖς εἰς τὰ ὀπίσω. Hv δὲ 
ἐν τῷ vau Κυρίου, ὡς περιστερὰ vepopévn, 
δε τροφὴν ἐκ χειρὸς ἀγγέλου. Ft statuit eam 
ertium gradum altaris. De his variisque tem- 
dibus οἱ ascensionibus, multis Villalp. t. Ε, 
ap. 54 : Iimmisitque in eam. Dominus Deus 
wm, adeo uL exsiliens tripudiaverit : eamque 
tota ]srael dilexit. Descenderunt vefo paren- 
, mirantes laudaniesque ac glorificantes Do- 
Deum, eo quod puella won essei conversa 
sm. Maria porro, instar. columbe pasceba- 
templo ; accipiens manu angelica cibum. 1ος 
arbitror habuerunt. Patres, qui. enarrant, 
lose illius απο fundamentum : ac cerie 
in terminis apocryphi, ac castigatius expo- 
ut quandoque, el occultius ; occulta imterim, 
ie non ita diffamata vita ac infartia Mari, 
ento videri possel similis; quam ob cau- 
probatus est liber De infantia Salvatoris, 
'ommentum- Manichzorum, elevandie fidei 
ο incarnationis ; ul, inquam, ea modera- 
ejusmodi angelicam annonam acceperit, 
eatur absoni, sed plane pium et consonum 
illi Mariz ἀσχήσει xal Ucopía* qua plane 
nserta videbatur angelicis choris, purior 
mgelis, ac supra statum quo conditus c. 
excepta nurtalitate, elevatior. Quid si quis 
ram wnystice exposuerit; nec aliud Andrew 
iique ainbrosiaim illam, novumque cibum ac 
aratum intellexerit, quam illusurationes di- 
ingelico ministerio influcntes a Deo docte 
:i ? Subtilius forte fuerit, quam violentius; 
fuerit sculptura illa 2d maximum nostrum 
Marie Parisiis templum, ita Marie nutri- 
xhibens angelum, mystica ac syuibulica, ac 
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Sterilis infecunda Anna, haudquaquam tamen 
Deo orba : quippe jam a geueratienibus est prz- 
finita castae Virginis Mater, ex qua creatura au- 
ctor servi fornia processit. - 


NOT E. 


qualis in eodem maximo templo, statim ab interio- 
ri narthece, grandi illa mole, Christophori imariy- 
ris Jesum puerum gestantis, lapideo opere elliies 
occurrit, 

Yerum reliquis difficilius est, ac magis fidem 
superans, «quod de ejus ingressu vclut. fauiliaiti in 
Sancta. sanctorum, Gizeei auctores, ipsaque Graca 
Ecclesia, celebrant. Quis enimveio. concessum 
puelle eredat, qui neque esset tribus. Leviticar, 
scd Judi, ut lociun illum, semel tantum in anno, 
pon.ilici, tanta sanguinis et fumi caremonia, per- 
vium, quotidie, atque ut vellet, iugrederetur? Quid 


p dico ingrederetur? Vitam totam loco s!c treweudo 


sacroque. ageret? Nam  prieter Georgium. aliaque 
inserta illius diei et Natalis Marix officio, ita pl-- 
ribus et ut constans prosequitur. Germanus Co:i- 
stantinopolitanus ; sive sit Germanusconfessor qui 
strenue propugnavit imagines tempore Leonis Isau- 
rici, sive alius. Plures euim eodem cum eo no- 
mine Constantinopoli sederunt : nec orationes de 
cruce sunt. antiqui illius, ut Greis. bene depreben- 
dit : stylusque indicat non esse ejusdem omues 
alias sub sancti Germani nomine editas : ac legius 
codex, n. 275, orat. in Marize Nativit. tom 11 Dibl. 
Patr. εἰ μετρεῖται γη σπιθαμἢῇ. Damasceno ascribit, 
Equidem ad Germanum, quisquis ille sit, nihil oc- 
currit dicendum quam ut. nimia is pietate in Ma- 
riam excesserit (quam vir doctus Isaacius flaber- 
tus Lieologus Parisiensis familiari congressione 
solutionem docuit); aliter vero Andream nostrum 
aliosque. Patres, ipsamque universim Ecclesiam 
Griecam, quiquid nune in ea forte sentiat pietas 
rusticior, exposuerimn, ut nimirum, Sancta jila 
sanctorum, ip-um templum, ceu. locus. orationis, 
ac Dei domus, lata quadam acceptione, sint ; non 
pars illa abditissima, in qua olim, ut. in templo 
Salomonico requievissel arca : nec enim ea fuit in 
Zorobabelitico, in quod majus aliquid arca, et cu- 
jus ea sedis symbolum esset, Dominus Jesus, D.us 
ipse in carne induceudus erst, eaque illud ratione, 
wajori supra Salomonem gloria, in reliquis longe 
inferius, aucturus, Agg. n, 10. Qua de re multus 
Villalp. Favet Greg. Nyss. orat. illa in Nat. Do- 
mini, ubi de Anna, quam reliqui cum nostro προ- 
crypho, fusis in horto precibus, sterilitate tradurt 
abso!utam : Μιμεῖται τοίνυν xal αὕτη τὰ περὶ τῖς 
μητρὺς τοῦ Σαμονηλ διηγἡἠµατα ' χαὶ ἑντὸς του 
᾽Αγίου τῶν ἁγίων γενοµένη, ἱκέτις γίνεται τοῦ Θεοῦ. 
μη ἔξω πεσεῖν της ἐκ τῶν νόμων (leg. τοῦ νόµου) 
εὐλογίαις, ἐδαμαρτοῦσα περὶ τὸν νόµον οὐδέν ' vs- 
νέσθαι δὲ μητέρα, καὶ ἀφιερῶσαι τῷ θεῷ τὸ τικτό- 


D uevov. Δυναμωθεῖσα δὲ νεύµατι θείῳ, πρὸς τὴν χά- 


ριν ἣν ᾖ:ησεν ἔλαθεν. Sic. mendose ultimum Ίος 
iinpressa, «uod totum Zynus reliquit inexpositum, 
minus etiam in aliis accuratus : plafie coust..t 
legeudum δυναμωθεῖσα πρὺς παιδογονίαν , Seu 
τεκνποιίαν, quomodo shi Patres in eadem materia 
loquuntur ;: Dei nutu virtute accepia, ac. roborata 
ad prolis editionem, gratiam quam petebat accepit. 
Anna ergo, intra sanctum. seu Saucta ΕΠΟ, 
ad alterius Αι imitationem, supplex Dco ad im- 
petraudam prolem. accessit. Quis. vero al.eruteam 
Annam, sacratissimum ilidm locum €t. ἑξαιρέτως 
Suncla sanctorum, vel somuiet ingressanm ? Nibil 
ergo Sancta. ila sauctorum. Nysseno sunt, preter 
ipsum absofute templum, in quo, idque ejus satis 
liuiili loco ae femine congruo, orans Anaa ; Evcoy 
τοῦ Ἁγίου, fiot, τῶν ᾽Αγίων τῶν ἁγίων, orare d cta 
SiL; ac sic plane Anne —proies Maria. inducta 
fuerit el educala in. Sancta sanctoruti, Praterea, 
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Agnam te immaculatam, qux sola de tuo utero, A Σὲ τὴν ἄσπιλον ἀμνάδα, τὴν τὸ ἔριον Ἀριστῷ αι 


lanam Christo, humanam nimirum substantiam 
contulisti ; te, inquam, Anne proleu i, omnes can- 
ticis honoranmus. 

Gloria. 

ALterna (ria glorifico, tria. sancta. laudo, tria 
coeterna in una substantia praedico. Quippe unus 
in Patre, Filio, ac Spiritu, Deus glorificatur. 

]n Deiparam. 

Quis infantem vidit lacte ali ncn. sati. patre? 
Ubi vero visa est. virgo. initer? Plane, Dci Geni- 
trix. Virgo, superant απο vit omneni rationis. 

0d. 5. Coufir.nutu:a est cor ineum. 

Denedictum cor tuu;n, sapiens Anna ; quippe flo- 
ruit. virginitatis — fructus ; nimirum, quie 
ereatura?. altorem — redeimptorenique Jesum siue 
semine genuit, 

Te, Virgo perpetua, ex Ánna hodie genitam, 
creatura omnis beatam dicit : te, inquam, qua 
virga, ex radice Jessie intemerata, Christum florem 
germinare merueris. 

Quni, te, creaturis. eininentem, ostendens tuus 
Filius, intemerata Deipara, tuam ex Anna nativi- 
tatem magbificat, ac omnes liodie gaudio recreat. 

Euutrita in Sanctis sanctorum, inteuerata Virgo 
Deipara, creatura omni sublimior evasisti, qua 
Creatorem carue coucepisti. 

Gloria. 

Te, Pater, adoramus, :ternum substantia ; lau- 
damus ternum Filium tuum ; cozlermimque Spi- 
"ritum veneramur el. colimus :. velut tria, unmun 
natura Deuin. 


cain 


νην Ex χοιλίας σου προσαγαγοῦσαν τὴν ἡμῶν οὐσίαι 
πάντες Ex τῆς Άννης τικτομένην σε Όμνοις Ἱεραί 
ρομἒν. 

Aó£a. 

Τρία ἅ,αρχα δο-άζω, τρία ἅγια Duvo* τρία συν 
ató:a &v οὐσιότητι pid κγούττω. Et; γὰρ ἐν Πατρὶ 
Yl, xax Πνεύματι, ὃ-ξυλογεῖται θεός. 

θεοτὀχ. 

Ti; ἑώραχκς παιδίον ὃ οὐχ ἔσπειοε παττρ Υγάλας 
τρεφόμενον; Ἡ ποὺ τεθέατα: Παρθένος Mf,-rp; ων 
τως ὑπὲρ ἔννοιιν ἀμφότερα, θ5οΥεννητορ ἁγντ. 

Ὠδὴ }’. Ἐστερεώθη ἡ καρδία µου. 

Εὐλογημένη f; καρδία σου, oto po? "Άννα * xapz 
γὰρ fjvinss παρθενίας, «Ἐν ἀσπόρως τὸν τρογέα € 
χτίσεως τεχοῦσαν, xai λυτρωτὴν Ἴτσουν. 


Σὲ, µαχαρίζει Λειπαρθένε, τᾶσα χτίσιες, ἐξ "Aw 
σῆμερον γενντθεῖσαν ' ttv ἐκ ῥίνης Ἰεσσαὶ ῥάβὸ 
ἄγραντον, τὸ ἅ,θος Χριστὸν ῥλαστίέσασα». 


ΣΣ ἀνωτέραν πάσης χτίσεως, O:o:óxt, Ocixvow 
ἄχραντε, ὁ Υἱός σου. τὴν ἐξ Ἂννης μµεγαλύνει 3 
γέἐννησιν, χαὶ πάντας εὐφραίΐνει σήμερον. 

Ανατραφεῖσα εἰς τὰ Άγια τῶν ἁγίων, Παρθξ 
ἄ/ραντε θξοτόχε, ἀνωτέρα ἐδείχθις τῆς κτίσ-ω;, 
τὸν Ἑτίστην σαρχὶ χνήσασα. 

Δόξα. 
δὲ προσχυνοῦμεν, Πάτερ ἄναρχε, «Tj o2ala- ὑμνοῦ 
μεν ἄχρονον τὸν Ylóv σου" xai τὸ Πνεύμα συν1ἶλο 
σέθοµεν, ὡς ἕνα τὰ τρία φύσει θ:όν. 


COMBErISI) NOT.£. 


rogo undenam hoc Mariz prodierit . portentosum 
privilegium, uc vel Filio unquam concessum, | no- 
stro οἱ Nysseni apocryplio, nisi sunt. idem, nihil 
tale in ipsam dicentibus? Nee enim verisimile est 
vel Gerinanum. vel alios. juniores. vidisse monu- 
inenta alia, eredidevrimque voluisse imitari phrasim 
illam Nysseni jam explicatam, ut. est (δα val- 
de suorum sequax, fuisseque cam nonnullis erro- 
ris occasionem, ub. precipue. Germano relato, at- 
tendentibus magis. verborum corticem, quam sa- 
cramenta Judazorum, ipsumque historia: decoruin, 
cui mirum quam offieiant isthic. figmenta. Quid 
porro relata ab Hferonymo, ceu ex Hegesippn, de 
Jacobo fratre Domini, ingrediente. privilegio. San- 
cla sanctorum, veri habeant aut. vero similis, haud 
facile pronuntiaverim. Alia certe. ex ipso ejusque 
nece ab codem relata, non. immerito ditlieilia visa 
sunt Estio, ac. parum digna tanto apostolo. ldem 
tamen docet Épiplianius, qui et imagis exprimit, ut 
seniel in anuo id ei liecret, ob eximiam sanctitatis 
existimationem, qua apud omnes justus. audiebat, 
ac etiam quod essel genere. conjunctus sacerdoti- 
bus. Qux ratio iu. sententia Epiph. docentis filium 
Joseph. ex prima uxore ineflicacior e«t : secus si 
dixerimus et patre sacerdote ex altera sorore sancte 
Aun, ut idem in eo acciderit, atque in Joanne 
Baptista, qui ex ipse filius sacerdotis, Aunz nepos 
luit. Sic vero et ea moderatione, facile in. Jacobo 
rem adimiserim, loci priesertim religione plurimum 
diminuta, postquam Komani Pompeio duce teme- 
rossent : 6ο hiec niliil ad Germani portenta. Nou 
jpossum quanquam πάρεργον, inter plura uiendosa 


eàac castiganda, in ea. Germani oratione, tum uu 
textu, tuin in. versione et notis marginalibus, uei 
unum "hoc ad. illius finem afferre et notare, qu 
Mariam. alloquens, per ipsam petit sibi concedi 
ut sit in bema illa regione, cum sua συγγόνω x3 
Guvóo221, sic hegius, quanquam alter non ita anti 
quus desiderat. luterpres pro συγγόνῳ quod vi 
tiose αμα ipsius codex legendum suspicatur ovy 
xol:o, quam tocem, inquit, habet. Clirysosiommi 
etc., redditque conjuge : mirum plane cujus conje 
gis consortium in coelis desiderare poluerit patriar 
chia. Constantinopolitauus et sanctus, aliorum mon 
assumptus e monasterio ac. celebs : verum gram 
maticulis lieueriut. omnia. Pianum vero, ut rii 
inysticus, qualem ipsius theoria mystagogica, ors 
lionesque in Assumptionem Mari, edita allera, 
sed supine reddita, altera ex regia gaza quandoqw 
nobis forsan edenda, representant , mystice, 988: 
suque spiritaliori, idipsum illis verbis significave- 
rit. atque Paulus. planioribus aliis : Desiderinm 
habens dissolvi et esse cum. Christo ; cujus caro, et 
assumpta nalura nostra, illa nostra est, σύγγονος 
xal συνδλ2ύλη, soror consercaque, in qua fecit 118 
Deus nos cousedere in cadlestibus; considentibns 
nimirum primitiis, ac potioribus fruentibus, qua- 
ruin et ipsi utinam sorteuit ejusdem λατ] precibus 
quandoque consequamur. Nullo item incommodo, 
etforle germanius in Mariam referri potest, ut si 
ipsa soror et conserva nostra , quacum jam regnar 
te in celis, precetur, esse ejus devotus germaats 
ejusdem intercessionibus. 


' 1221 
θεοτὀκ. 

Τὸν Φωτιδότην καὶ "ApyftiQwov τῶν ἀνθρώπων τε- 
κοῦσα, ἄχραντε θεοτόχε, ἀνεδείχθης θησαυρὸς τῆς 
ζωῆς ἡμῶν, xal πύλη τοῦ ἀπροσίτου φωτός. 

καθ. ἦχος XJ. 6'. Τὸ προσταχόθό».. 
᾽Αγαλλιάσθω οὐρανὸς, Υῆ εὑφραινέσθω" ὁ τοῦ 
8.03 γὰρ οὐρανὸς ἐν γῇ ἐτέχθη fj θεόνυµφος, Αὐτὴ 
ἐξ ἐπαγγελίας f; στεῖρα βρίφος θηλάζει την Μαρίαμ, 
xaY χαἰρει ἐπὶ τῷ τόχῳ Ἰωαχείμ' Ῥάδδος, λέγων, 
ἑτέχθη uot, ἐξ ἧς τὸ ἄνθο; Ἀριστὸς ἐθλάστησεν Lá 
βίζης Δαδίδ' ὄντως θαῦμα παράδοξον. 
"Q6. δ’. Αχήχοα, Κύριε. 

Την πάνσεπτον γέἐννησιν τῆς Θεοτόχου, ψαλμοῖς 
xaX ὕμνοις δοξολογοῦντες πιστοὶ, τὸν θεὸν τὸν ἄφευ- 
6tow, τὸν τῷ Δαθὶδ Προυμώσαντα χαρπὸν ἐκ τῆς 
δσφύος Καρλσχεῖν, πίστει προσχυνἠσωμεν. 

Διῄνοιξας, Κύριε, τὴν µήτραν Σάῤῥας, χαρπὺν àv 
Υήομ τὸν Ἰσαὰκ παρασχὠν. Ὁ αὐτὸς xaX σήμερον 
qf εὐδεθεῖ ΄Αννῃ δέδωκας, Σῶτερ, Ex μήτρας Υόνι- 
pov χαρπ»ν, ἅσπιλον μητέρα τὴν atv. 
'.Ἐπίχουσας, Κύριε, τῆς προσευχῆς µου, λἐγέτω 
Ἓννα, ἐπαγγελίας χαρπὸν παρασχών µοι σήμερον, 
€hy ix πασῶν (ενεῶν καὶ γυναιχῶν προορισθεῖσαν 
ὡς ἁγνὸν, ἄχραντον Μητέρα σου. 

Συγγαἰρει σοι σήμερον, θεόφρον "Avia, fj olxou- 
plvn* τοῦ Λυτρωτοῦ γὰρ αὐτῆς τὴν μητέρα ἤνθησας, 
€)» Ex τῆς ῥίζης βλαστίσασαν Δαδίδ’ ῥάθδον δυνά- 
Μεως ἡμῖν φέρουσαν τὸ ἄνθος, Ἀριστόν. 

Δόξα. 
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In Deipar. 

Quie, intemer&ta. Deipara; lumihis Larzitorem, dc 
Auctorem vite humanz pepereris, nostre facta c4 
tliesaurus vitz, portaque inaccessibilis luminis. 

Sessio. ton. À oblig. Quod preceptirm cst. 

Exsultet. coelum ; letetur terra; quippe Det ceé: 
lum, sponsa Dei, partu in terra edita esi. psa «ιό: 
rilis, infantem Mariam ex repromissiorie lactát; 
gaudetque pro partu Joachim : Mihi, inquiens; 
virga nala est, éx qua germinavit flos Christus et 
radice David ; quod plane sit. inirandum; 

Od. 4. Audivi, Domine: 

Perquàm venerabilem Deiparz nativitátem, nóà 
psálmis ac cauticis, fideles, gloriticautes ; veraceni 
Deum, qui juravit fore * ut Pavidi fructum. ex 
lumbis pr:eberet, flde αἀυναιμιιᾶ. 

Aperuisti; Domlne, vulvam Sars 4, prebehà l5aac 
[ructum in senectute : sed et liodie, ipse Salvator; 
fecundum vulva fructinn, immaculatam: tuani Ma- 
trem, dedisti pie Anna. 

Dicat Anna : Exaudisti, Domiiie, preces ineas; 
mihi hodie repromissionis fructum eam prdbens; 
quz casta, ex tuhclis generationibus alque fenii- 
nis, pracflnita est intemerata Mater tua. 

Tibi hodie, pia religiosaque Arind, orbis cor- 
gratulatur : quippe ejus effloruisti Redemptoris 
Matrein, ex Davidis radice germinantein ; quaque 
virga virlutis Christum florem gestatura sit. 

Glotiu. 


Ιοξά΄ω ár, ἄναρχε Ἔριὰς, ἀμέριστε τῇ οὐσία: 6 Te gloriflco, Trinitas zterna, indivisa suübstari: 


Χερουδιχῶς ἐκδοῶν τῇ πηλἰνῃ Υλώσσῃ µου’ "Άγιος, 
γιος ὁ Gv, χαὶ διαµένων εἰς ἀεὶ, εἷς sb; ἀῑδιος. 


Kal vvv. θεοτὀκ. 

Πεπλήρωνται, &ypavzs, τῶν θεηγόρων al προφτ- 
φεῖαι, τῶν πιστῶς χαλούντων σε σχηνην, xal πύλην, 
καὶ ὄρος νοητὸν, βάτος, xat ῥάδδον " Aapüv, φνεῖσαν 
ἐκ ῥίζης Δαθίδ. 

Ὦδ. ε’. Κύριε ὁ θεὸς ἡμῶν... 

"Αχραντός σου ἡ Ὑέννησις, Παρθένε ἄχραντε ’ 
ἄφραστος xaX dj σύλληψις xol df) ὠδίς' ἄῤῥητος ὁ 
πόχος σου, νύμφη ἀνύμφευτε: θεὺς γὰρ ὅλης ἣν 
ὅλον φορέσας ἐμέ. 

Zfuspov εὑφραινέσθωσαν ἀγγέλων τάγματα ἅσ- 
pact χορευέτωσαν οἱ ἐξ Αδάμ: ἑτέχθη γὰρ ῥάβδος 
τὺ ἄ,θος βλαστάνουσα Χριστὸν, τὸν µόνον Αυτρωτὴν 
«00 Αδάμ. 

Σήµερον Eba λέλυται τίς χαταδίχης, λέλυται xai 
ὁ ᾽Αδἀμ τῆς ἁρχαίας ápd;, ἐπὶ τῇ γεννἠόει τῇ oj 
Bod. ἄχραντε, [κόσμος]. Ἐν cot γὰρ φθορᾶς ἑλυτρώ- 
θηµεν. | 

Δόξα. — 
Δόξα σοι τῷ ὁρξάσαντι τὴν στεῖρα» σήμερον’ ἄτεχε 
1 Psal. cxxxi, 11. « Gen. 111,42. 


tia j lingua lutea Cherubicum exclamaus : Sanctus; 
8anclu$, qui est, atque in perpetuum, Deus unu 


sempitermus nanet; 


Et. nunc. Ín Deipar. 

Impleta sunt, intemerata, qu:e deiloqui homine 
ediderunt oracula; fide vocantes te tabernaculum; 
portauque, ac montem spiritalem; Pubum, vir- 
garmque Aaron, ex Dsvidis tadice nataiti. 

Od. 5. Domine Deis meis. 

Íntemerata est tua riativitas, Virgo integeratá ; 
conceptio partusque ineffabilis, mirabilis tuus [ο 
tus, innupta sponsa : quippe Deus totus (35) me 
Lotum gestans, etat. | 

Letentur liodie :ingeliei ofdines; eliords dücant 
conserlis canticis Ada? posteri : nimirum vicga 
partu edita est, qu: florem Christum, Ade σου 
Redeinptorem $it germinatura. 

Eva hodie damnatioue absoluta est ; est et ÀAdam 
dbsolutus antiquis diris : elómat mundus in. t3, 
0 inteinerata, nátivitate; in te siquideui sumug ab 
interitu redempli. 

Gloria. 
Tibi gloria, qui hodie sterilem glorificasti ; quippe 


COMBEFISI NOT &. 


Deus totus. Erat. male, ὅλον 66 enim. 1o- 
tem in Christo Deus, in quo est creata humanitas; 
elsi ipse Lotus Deus sit, qui sit unus Filius Dei, in 


utraque subsistens natura, Áccuratus Andreas, αἱ 


PaArgRoL. GR. XCVII. 


non aliter locutus sit.; sed preli et seribarum ma- 
gna supinitas : sie era! can. in Mediam Penteen: 
sten, ode in Theotocio 8:5» ὧν ὅλος κάν nup, aperi 
&Olgeco, ἀντὶ δεός. 
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peperit ex repromissione virgam semper floren- A γὰρ τὴν ῥάδδον τὴν ἀειθαλῆ ἐξ ἔπα-γελίας. ἐξ 


tem, ex qua vit» nostre flos Christus germi- 
navit. 
Gloria. 

/Eternam te adoramus, individua Trinitas, in- 
creatam, cozternam, ejusdemque naturz, qu: tri- 
bus subsistentiis in una substantia mirabili sem- 
per ratione prawiceris exsistens. 

]n Deipar. 

Factus est tuus uterus mensa sacra: mansit tua 
castitas, Virgo , velut a principio inviolata. Chri- 
stus enim sol, ceu sponsus e thalamo, ex te cou- 
spicuus prodiit b. 

Od. 6. Veluti maiis aquas. 

Tuam sanctam canimus nativitatem : sed el 
tiam, sponsa Deo, sponsa virgeque, honori habemus 
sine semine conceptionem (26), saliunt vero no- 
biscum angelici ordines, et anima: sanctorum. 

Qua Sancta sanctorum (27), intemerata. esses, 
prudentes parentes honeste educandaii obtulerunt 
in Domiui domo, utque ei aptareris in matrem. 


Steriles matresque, choros ducite; confidite et 
salite qui caretis prole : quippe orba prole sterilis 
Deiparam germinat, qua ct Evam doloribus di- 
risque sit Jiberatura Adam. 

Audio tibi concinentem David : Adducentur vir- 
gines post te ; adducentur in templum regis : ipse- 
que conserta cum. eo. voce, regis filiam canticis 
celebro. 

Gloria. 
ln te laudatur glorificaturque, iutemerata, Tii- 
nitatis mysterium ; quippe complacuit Pater; iu 
nohis habitavit Verbum ; tibi obumbravit divinus 
Spiritus. 
In Deipar. 

Aureum thuribulum facta es; in tuo siquidem 
utero ignis Verbum habitavit de Spiritu. sancto; 
exque (e, casta Dei Genitrix, apparuit humana 
forma. . 

Coutacium. Ton. 4. 

Liberati suut. Joachim et Anna ab sterilitatis 
probro, Adamque et Eva à corruptione et morte 
in tua sancta, o intemerata, nativitate. Eam cele- 
brat et tuus populus a peccatorum solutus reatu, 
tibique clamat : Barit sterilis Deiparam, ac no- 
str nutricem vitae. 

Domus. 

Accept:e fuerunt sterilium orborumque Joachim 

el Àunz preces pariter gemitusque, atque ad 


b Psal. xin, 6. 


ἀνεθλάστησε Χριστὸς τὸ ἄνθος τῇ. ζωῆς d pev. 


Δόξα. 
"Avapyov προσχυνοῦμέν σε, Τριὰς ἀμέριστε, ἄχ: 
στον, συναΐδιον, χαὶ συμφνΏη, ἓν pid οὐσίᾳ tpu 
ὑποστάσεσιν ὑπερφυῶς χηρυττομέντν ἀεί. 


θεετόκ. 

Γέγουεν d xa aco ἁγία τράπεζα ἔμεινεν 
ἀγνεία σου, ὥσπερ τὸ πρὶν ἀσινῆς, Παρθένε' Xp 
στὸ; γὰρ ὁ ἥλιος ὡς ἐκ παστοῦ νυµφίος ὤφθτ i 
σρῦ. 

Ὦδ. ς’. Ὡς ἔδατα θα.ιἆσσης. 

Ὑμνοῦμεν τὴν ἁγίαν σου γέννησιν ' τιμῶμεν x 
ttv ἄσπορον σύλληφίν σου νύμφη θεόνυµφε xal παι 
θένε * σχιρτῶσι δὲ σὺν ἡμῖν ἀγγέλων τάξεις χαὶ τὴ 
ἁγίων vu at. 

Ἁγίαν τῶν ἁγίων ὑπάρχουσαν col σώφρονές σι 
πατέρες, ἄχραντε, ἀνέθεντό σε ἓν οἴχῳ Κωρίσ 
ἀνατραφΏναι σεμνῶς, xot εἰς μητέρα ἑτοιμασβῆνι 
αὐτῷ. 

Al στεῖραι χαὶ μητέρες χορεύσατε * θαρσεῖτε x: 
σκιρτίσατε ἄγονοι' dj ἄτεχνος γὰρ στεῖρα tiv θες 
τόκον βλαστάνει, fti; λύσει τῶν ὠδίνων τὸν Eja: 
xal τῆς ἀρᾶς τὸν Αδάμ. 

Αχούω τοῦ Δαθὶδ μελῳδοῦντός σοι ἀχθέσηντα 
παρθένοι ὀπίσω σου, ἀχθήσοντα: εἷς ναὸν βασιλέως 
xal σὺν αὐτῷ σὲ κἀγὼ θυγατέρα τοῦ ῥασιλέω 
ὑμνῶ. 

Aó£a. 

Ἑν σοὶ τὸ τὶς Τρ:άδος μυστῄριον ὑμνεῖται xd 
δοξάζεται, ἄχραντε' Πατξρ γὰρ πὐδόχησε, καὶ) 
Λόγος ἐσχήνωσεν ἐν tuiv, xai θεῖον Πνσυμά oc 
ἐπεσχί[ασεν. 

θεοτό». 

Χρυσοῦν θυμιατήριον γέγονας * τὸ πῦρ γὰρ iv yz 
expl σου ἑσχήνωσεν ὁ Λόγος ἐκ Πνεύματος τοῦ dto» 
καὶ ἓν ἀνθρώπου μορφῇ &x σοῦ ὡφράθη, ΘΣογεννῆτοί 
ἁγνῆ. 
| Κοντάχιον. "Hyoc 9. 

Ἰωαχεὶαμ xai Άννα ὀνειδισμοῦ ἀτεχνίας, xa 
ἸΑδὰμ καὶ Εῦα ἐχ τῖς φθορᾶς τοῦ θανάτου tj. 
ῥώθησαν, ἄχραντε, iv τῇ ἁγία γεννήσει σου. Az 
D ἑορτάζει xal ὁ λαός σου ἐνοχῆς τῶν Πταισράτων ma 

τρωθεὶς, ἐν τῷ κράνειν σοι 'Ἡ στεῖρα τίκτει τῶν 

θεοτόχον, xat τροφὸν τῆς ζωης ἡμῶν. 
Ὁ οἶκος. 
Ἡ προσευχἡ ὁμοῦ καὶ στεναγμὸς «fq στειρώσεω: 
xai ἀτεχνώσέως Ἰωαχείμ τε καὶ Άννης ε)τρόσε- 


COMBEFISII NOTE. 


(90) Cuncepiionem. Plane activam, quomodo Graci 
passim accipiunt, Passivam enim constat. fuisso 
ex semine, quidquid jam olim, et a tempore Epi- 
phanii, visi sibi sint quidam ex apocrypho nostro 
roligere : atque utinam defuissent. qui vel no- 
stro boc tempore dceliria ejusmo.li conali essent 
suscitare ! 

(27) Sarcta sanctorum. Exiinjie. sancta, atque 


inter sanctas eximia ; quomodo dicitur Canticum 
canticorum, celebre illud a Salomone editum epr 
thalamium : dicebaturque in templo locus peculi- 
ris, Sancta sanctorum : quomodo postinodum, e 
Patrum usu, dictum est ipsum templum, ju? 
dicta supra (not. 24). Relative nimirum, ques 
facile denominstiones mutantur. 
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xtoj, xal εἰς ὧτα Κυρίου ἑλίλυθς” xal ἐθλάστισαν A Dei aures venerunt, musdoque vitalem gerninas 


καρτὸν jumpóosv τῷ xó5t. Ὁ μὲν γὰρ προσευχὴν 
ἐν τῷ ὄρει ἑτέλει' ἡ δὲ ἐν παραδείτῳ ὄνειδος φέρει. 
Αλλὰ μετὰ χαρᾶς ἡ στεῖρα τίχτει τὴν θεοτόχον, 
χαὶ τροφὸν τῆς ζωῆς ἡμῶν: 
Στίγος. 

Πάσας ἀληθῶς, "Αννα, νιχᾷς μητέρας, 

Μητηρ ἕως ἄν 20: γένητα: θυγάτερ. 

Ἔταγε πρὸ φῶς θεομήτορα ὀγδόῃη "Avva. 

τε. , 2) 9 *. -. *-.T7* 

Il; ὁ πατῆρ [ωακεὶμ, ix βασιλικῆς φυλῆς fixe τὸ 
Yívo;. Όντος εἰ καὶ διπλᾶ τὰ δῶρα αὐτοῦ τῷ 8:0 
πρσέφερεν, ὡς Φιλόθεος καὶ πλούσιος, ἀλλὰ τὴν 

Φέηιν κι ο) e «ριι- . , 
ἀπαιδίαν ὠνειδίζετο. Ἐπὶ τοῦτο δηχθεὶς τὴν καρδίαν, 
αὗτὸς μὲν ἐν τῷ ὄρει, d; δὲ σύνευνο: αὑτοῦ "Avva tv 
«to π.ρ2ξείσῳ ῥάκρυσι τὸν θεὸν ἰκέτευον, 0: xai 
παρίσ/εν αὐτοῖς ἄχρπὺν κοιλίας ἅγιον τὴν ὑπεραγίᾳν 


θεοτόχον ' ἵνα δὲ καὶ τῆς "Άννης i$ ἑκατέρων τῶν . 


μερὼν ἴδωμεν τὰ γνωρίσματα, τὸ ἀχριθὲς διηγἠσο- 
pat Εἰχοστὸς τρίτος ἀπὸ γένους 26:6 καὶ Σολομῶν- 
τος εὐρίσχεται ὁ Ματθάν * ὃς ἔγημε Μαριὰμ ἐκ τῆς 
'lo3ó3 φυλῆς, καὶ ἐγέννησεν Ἰαχὼθ τὸν πατέρα τοῦ 
τέχτονος, xai θυγατέρας τρεῖς, Map:i;, Σεθῖν, καὶ 
"Avvav. Καὶ ἡ μὲν Μαρία γεννᾷ Σαλώμην τὴν µαῖαν' 
Ἡ ob Σεθὴ yevvi Ἐλισάδετ. ἡ δὲ "Αννα γεννᾷ τὴν 
Θεητόχον ὡς τῆν Θεωτόκον ἐγγόνην λ]ατθὰν, xal 
Μαρίας τῆς γυναιχὺς αὐτοῦ, τὴν δὲ Ἐλισάδετ xal 
την Σαλώμην ἀνεφιὰς μὲν τῆς Άννης, ἑξαδελφὰς δὲ 
τῆς θΘεοτόχου f; ταῖς πρεσθείαις, Χριστὲ ὁ θεὺς, 
ἑλέησον ἡμᾶς. 
Ὢδ. C. Tor Χα.ἰδαίων ἡ κάµιγος. 

Ἑορτάζομςν, ἄχραντε, καὶ,πιστῶς προσχυνοῦμεν 
τὴν àyliv σου γέννησιν, «tv ἐξ ἐπαγγεζίας, ὃ. ὃς 
ἑλυτρώθημεν τῆς παλαιᾶς τοῦ Αδὰμ νῦν àmozi- 
σεως. 

Nov ἡ "Ava εὑφραίνξται χαὶ Sod χα ωμένη" 

τεῖρα οὖσα γεγέννηχα τοῦ θεοῦ τὴν μητέρα, δι’ ἧς 
τὸ χατάχριµα τῆς Εὔας λέλυται, καὶ ἡ ἐν Amin 
ὡδίς. 

'U ᾿Αδὰμ Ίλευθέρωται, xai fj Εὔα χορεύει, x2Y 
βοῶσιν £y πνεύµατι πρὸς σὲ τὴν Osozóxov: "Ey σολ 
ἐλυτρώθημεν τῆς ἀρχεγόνου ἀρᾶς ἐπιφανέντος Ἆρι- 
στοῦ. 

Στεῖραι ἄγονοι σπεύσατε, ψυχαὶ ατεχνώλενωι, ὅτι 
Άννα πολύτᾶχνος, x1l vOv εὐφρα:νομένη. Μ.τέρε 


» 
χορεύσχτε σὺν τῇ pn:pl τοῦ θεοῦ, xai cuvaiT2A- [) 


λεσῦε, 
Δόξα. 
T» Πατέρα δοξάτω εν, τὸν Yi, χαὶ τὸ Πντῦ- 
μα, ἓν µονάδι θεύτητος" Τριάδα πανατέαν, ἁχὼ- 
ριστον, ἄκτιστυν, xa συ αἴδιον, καὶ ὁμοφῦσιο». 


Ocoróx. 
EZ) μόνη 8:09 ἔτεκες, παρθένξ μετὰ τόκον ' σὺ 
τὴ» φύσιν ἑχαίνισας τῷ τόχῳ σου Μαρία, σὐ τὴν 
Εὔαν ἔλυσας τῆς πρωτογόνου ἁἀρᾶς, θεογεννῆτορ 


&vvh. 
'Q6. 1. 0 σιγάζων ἐν ὕδατι. 
Ὁ ποιῆσας παρᾶδοξα τῇ στειρωθείση γαστρί: 
ὁ ἀνοίδας "Avv ἄγονον µήτραν, xat χαρπὸ» αὐτῇ 


runt. (ruetum. Quippe precabatur ille iu. monte: 
lec probrum in. pomario sustinet. Verum sterilis 
gaudio parit Deiparam, ac uostro nutricem vite, 


Versus. 


Sane, Anna, matres vincis omnes : ut cui 
Puella mater chara proles uata sit... 
Deiparam Anna edidit ante lucem die octava. 


Ejus pater Joachim ex regia tribu traxit genus; 
ls quanquam duplicia sua munera Deo offerret 
tanquam vir religiosus ac dives, quod tamen cate 
ret prole, probro aíficiebatur. Ea re, corde ma- 
stus doleusque, ipse quidem ja monte, ejus auten 
uxor ÀÁnna in horto, Deo lacrymis supplicabaht, 
qui et sanctissimam Deiparam, sanctum eis fru- 
cium uteri prebuit. Porro ut et Aun | insignis 
utrinque noverimus, accurate narrábo quod res 
habet. Occurrit 96 Matthan a Davide et Salomonc. 
ls Mariam conjugem duxit e tribu Juda, genuitque 
Jacob fabri patrem, ac filias tres, nempe Marian, 
Sebem, et Atinam. Átque María quidem generat 
Salomen obstetricem ; Sehe aulem Elisabeth ; a 
Anna, Dei Genitricem. lta ut Deipara neptis esses 
Maithan, ac. Mariz ejus conjugis ; Elisabeth autem 
et Salome Aunam pro amita haberent ; Dei verd 
Gehitricis consobrinz essent, cujus, Christe D vs; 
intercessionibus nostri miserere. 


Od. Ἴ. Chaldeorum camintis. 
Feste colimus, ac fide veneramur, tuam si^ 
ctam , intemerata, ex repromissione. nativitate, 
qua jam sumus antiqua Ad:e liberati sententia. 


Nunc Auna ketatur,ac gloriabunda clamat : Qu:e 
eram sterilis, Dei genui Matrem, qua est soluta Eve 
damnatio, submotusuue αγ in Liistitiis. 


Adam liberatus est, Evaque choros ducit, ac in 
spiritu ad te Deiparam clamant : In te seumüs, a νο 
tri primaque inaledictione redempti. 


Steriles sine prole, orbzx» animz, adeste fecti o : 
quippe Anna multa nunc gaudct prole. Matres, curí 
Dei Matre choros ducite, simulque exsuttate. 


Glcria. 

Patrem glorificemus, Filiumque, et Spiritum, η 
deitalis uuitate; Trinitatem sanctissimam ; indivi- 
sam, increatam, co.clernam, atque. consubstantia- 
lem. 

In Deipar. 

Tu sola Deum peperisti, virgo post partum : tii 
tuo partu, Maria, naturam innovasti ; tu, casta Dei 
Genitrix, primava Evam maledictione absolvisti. 


0d. 8. Qui silentium facit in aquis. 
Qui sterili utero mirabilia fecisti; qui vulvdni 
Ann: infecundam aperuisti, ac ei dedisti fructuat j 


! yov. θεοτύχιογ. 
Ostpl σου, DlapO:vourzop, τὸν 


. * M , Χριστὸν τὸν βασιλέα, ὃν ὑμνεῖ 

ο xaY τρέµουσιν οἱ ἄνω θρύνο.. AS- 
ος εν πανσεθάσµιε, σωθῖναι τὰς φυχὰς 
ν 


.&axcctevlápior. Γιυ}αιχὸς ἀχούσατε. 
Αγάλλονται τὰ πέρατα τῆς οἰχουμένης σήμερον 
ἐν τῇ γεννίσει σου, χόρη Οεοκυήτυρ Μαρία, xal 
ἀπειρόγαμε χόρη, ἐν ᾗ xol τῶν ᾳυσάντων σε τὸ 
λνπηρὺν διέλυσας τῆς ἁἀτεχνίας ὄνειδος, xal τῆς 
εροµήτορος Εὔας την ἓν τῷ τίκτειν χατάοαν. 
Ανδρέου 'ItpoccAvgícov εἰς ccv Εὐαγγεισμόν. 
(τῇ κε’ Map:.). 
. Σήμερον χαρᾶς εὐαγγέλια, παρθενιχὴ πανήγυρις' 
τὰ χάτω τοῖς ἄνω συνάπτεται’ ὁ Αδὰμ καινουργεῖ- 
ται’ dj Εὖα τς πρώτης λύπης ἑλευθεροῦται, καὶ 1$ 
σχηνὴ τῆς χαθ᾽ fp; οὐσίας τῇ θεώσει τοῦ προσ- 
ληφθέντος φυράματος, ναὺς Oso) χεχρηµάτικεν. Ὢ 
μνστηρίου! 'O τρόπος τῖς χξενώσεως ἄγνωστος' ὁ 
τρόπος τῆς συλλ{εως ἄφραστος. Άγγελος λειτουρ- 
γαἶ τῷ θαύματ:' παρθενιχὴ γαστὴρ τὸν Yiby ὑποδέ- 
χεται Πνεύμα ἅγιον χαταπἑαπεται' Πατῆρ ἄνωθεν 
εὐδοχεῖ, καὶ τὸ συνάλλαγμα κατὰ χοινην πραγµα- 
φεύεται βούλησιν ἐν ᾧ xai OV οὗ σωθέντες, συνψδὰ 
τῷ Γαθριλλ πρὺς τὴν Παρθένον βοήσωμεν' « Χαῖρε, 
χεχαριτωµένη, ὁ Κύριος μετὰ σοῦ’ » ἓξ ὃς ἡ σωτη- 
pla, Χριστὸς ὁ θεὺς ἡμῶν, τὴν χαθ᾽ ἡμᾶς προσλα- 
ὕόμενος φύσιν, πρὸς ἑαυτὸν ἐπανήγαγεν. Αὐτὺν 
ἑχέτευε σωθῆναι τὰς φυχὰς ἡμῶν. 
Σῇ πέµπτῃ τῆς πέµπτης ἑδδομάδος, σηµαίνει 
ὅ' της νυκτός. ᾿Επισυγαχθάντω» ἡμῶν 
ἐν τῇ éxxAncía, γίνεται εὐ.]ογητὸς παρὰ τοῦ 
ἱερέως, ὡς συνήθως καὶ .Ίέγομεν τὲν ἑξάνα.ἲ- 
por τὸ 'AJ.In Acvia: xal τὰ τριαδικὰ, ὡς ἔθοςυ, 
τοῦ fixov στιχο.1ογοῦμιεν, xal τὸ ἐγδιάτακτον 
καθ. τοῦ ψα.Ἱτηρίου. Εἶτα «Ἰέγομεν τὰ καθ. τῆς 
ὀκτωήχου. xul ἀγαγινώσχομεν τὺν βίον της 
ἀσίας Μαρίας τῆς Αἰγυπτίας δόσεις δύυ. Εἶτα 
Ó Y , καὶ εὐθὺς ἀρχόμεθα τοῦ μεγά.Ίου Κανόνος 
dproc, xal µετω συντεεριµµέγηςκαρδίας καὶ 


Φφωγης' ποιούυντες elc καθ ἓν τροπ. µετα- 
γοίας y. 


ΚΑΝΩΝ O ΜΕΓΑΣ. 
Ὡδὴ a', ἦχος 24. 'O Εἱρμός. 
« Βοτθὸς χαὶ σχεπαστὶς ἐγένετό pot εἰς σωττ- 
ρίαν. Οὗτός µου θεὸς, xai δοξάσω αὐτόν θεὺς τοῦ 


MAGNUS CANON. 


A 


B 


1^0 
Et uunc. In Deipar. 

Utero capere licuit, Dei Mater, unum illum de 
Trinitate, Christum regem, quem ecelebrat omnis 
creatura, tremunique superni throni. Ipsum exora, 
perquam colenda et venerabilis, ut animarum con- 
sequamur salutem. 

Exapostilarium. Mulieris audite. 

Hodie, te nata Dei Geuitrix puella Maria, conju- 
giiac rei maritalis expers, exsultant (ines orbis 
terrz, quando et parentum triste illud ab orbitate 
depulisti probrum, ac quam prima parens Eva in 
partu maledictionem ascivit. 


Andree lHlierosolymitani in. Annuntiationem, 
(35 Martii). 


Gaudi hodie nuutia, virginalis habet festivitas : 
ima connectuntur summis ; renovatur Adam, Eva 
2 primi maledictionis tristitia liberatur, nostraque 
substantie tabernaculum, assumpta conspersione 
deitate donata, Dei templum eflicitur. O mysterium! 
Nescitur exinanitionis modus; nec conceptionis 
ralio verbis exprimitur. Angelus miracu'o mini- 
strat, uterus. Virginis Filium suscipit, Spiritus 
sanctus mittitur, Pater de supernis complacet, com. 
munique consilio commercium initur : in quo ac 
quo medio salutem consecuti consonis Gabrieli vo- 
cibus ad Virginem clamemus : « Ave, gratia plena, 
Dominus tecum : » ex qua salus, Christus Deus 
noster, assumptam naturam hominum, ad se revo- 
cavit. Obsecra ut salutem consequamur animarum 
nostrarum. 


Die quinta quinte hebdomade : fit. signum hora 4 
noctis. Congregatis nobis in ecclesia dicitur. Bene- 
diclus a sacerdote juxta morem : dicimusque 
hexapsalmum :. Alleluia; triadica quoque, lono 
solito allernis versibus recitamus : psalterii item 
prascriptum. calhisma. Tum dicimus cathismata 
ocioechi, ac legimus vitam sancte Marie /Egy- 
piace duplici sectione. Sequitwr. psalmus ου; 
moxque Liactim inchoamus magnum Canonem, 
contritoque corde et voce, ternis prosirationibus 
ac veniis ad troparia singula, canimus. — - 


MAGNUS CANON (38). 
Ode 4, tonus 32 obliq. [lirmus. 
« Adjutor et protector factus est mihi in salutem: 
Iste Deus meus, et glorificabo eum : Deus patris 


πατρός µου , xal ὑψώσω αὐτόν ἑνδόξως Υὰρ δεδόξα- D (iei, οἱ exaltabo eum : gloriose enim maguiflcatus 


g'*2t. » 


4 Exod. zv, 1, 9, 


est 4. » 


COMBEFISII NOTE. 


(38) Vix habuerint Greci. augustius avitze pieta- 
tis onumentum ; vixque 8e potueriL vir sanctis- 
simus Andreas, vivis magis coloribus, eximiamque 
cum pari eruditione sanctitatem, vera cordis hu- 
militate οἱ compunctione solidam depingere. Sane 
immensi oneris, quinta illius feriz, quinta jeju- 
niorum hebdomadz qua maguum hunc Canonem 
solemui oflicio recitant,  peusum . videri potest, 
Quid enim et quam. immane ad laborem , ut post 
brevem gustatum somnum οἱ recitata pro more 
qua statim habet rubrica, immensus pene stro- 
phis Canon, wmoroso οἱ contrito corde et. voce, 
ternis prostrationibus ad singula troparia, decan- 


tetur, Sunt certe µετανοίας i-tae οἱ venie, nbi cre- 
briores sunt, plurimum fatigando corpori, et labor 
immeusus, quo se Graci paterna sanctorum tradi- 
tione, multum. exercent. Dum porro occurrit, in 
hujus maxime Canonis officio, augusta illa sau- 
ctilatis species in lcclesia Graeca, dolendum sub- 
it, vix noa exstinctum , qua schismate, qa 
tyrannide Turcica, tantum Ghristiani nominis lu- 
men, ac in dies exstingui, cedentibus in Meschitae, 
deletis paulatim οἱ delicientibus Christianis , edi- 
bus illis sacris, quibus tanta Deus sanctitate, tan- 
quam sanctis institutis, olim coleretur. Nec minus 
dolendum subit, quod plerique, ferreis visceribus, 
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Kal vv. θεοτόκιον. 

'Egopnsac; iv Ὑαστρί σου, Παρθενομῆητορ, τὸν 
ἵνα τῆς Τριάδος, Χριστὸν τὸν βασιλέα, ὃν ὑμνεῖ 
πᾶσα χτίσις, xal τρέἐμουσιν οἱ ἄνω θρόνο. Αὖὐ- 
τὸν :δυσώπει, πανσεθάσµιε, σωθῆναι τὰς φΦυχὰς 
ἡμῶν. 

᾿ΕξηποστειΛάριο». Γυνγαικὺς ἀχούσατε. 

Αγάλλονται τὰ πέρατα τῆς οἰχουμένης αἡμερον 
ἐν τῇ γεννέσει σου, χόρη θεοκυητυρ Μαρία, xal 
ἀπειρόγαμε χόρη, tv f$ xal τῶν φυσάντων σε τὸ 
λυπτρὸν διέλυσας τῆς ἁἀτεχκνίας ὄνειδος, xal τῆς 
προµῄτορος Εὔας την Ev. τῷ τίχκτειν xazáoav. 
Αγδρέου ᾿Ἱεροσο.λυμίτου εἰς ccv Εὐσαγγεισµόν. 

(τῇ κε’ Μαρτ.). 
Σήμερον χαρᾶς εὐαγγέλια, παρθενιχἣ πανήγυρις' 


MAGNUS CANON. 


i1^0 
Et uunc. In Deipar. 

Utero capere licuit, Dei Mater, unum illum de 
Trinitate, Christum regem, quem celebrat omnis 
creatura, tremuuntque superni throni. Ipsum exora, 
perquam colenda et venerabilis, ut animarum con- 
sequamur salutem. 

Exapostilarium. Mulierie audite. 

Hodie, te nata Dei Genitrix puella Maria, conju- 
giiac rei maritalis expers, exsultant fiues orbis 
terrzs, quando et parentum triste illud ab orbitate 
depulisti probrum, ac quam prima parens Eva in 
partu maledictionem ascivil. 

Andreg Hierosolymitani in. Annuntiationem, 
(25 Martii). 
Gaudi liodie nuntia, virginalis habet festivitas : 


τὰ κάτω τοῖς ἄνω συνάπτεται’ ὁ Αδάμ καινουργεῖ- B ima. connectuntur summis ; renovatur Adam, Eva 


ται’ ἡ Εὖα ^52 πρώτης λύπης ἐλευθεροῦται, καὶ ἡ 
exnvh τῆς καθ) ἡμᾶς οὐσίας τῇ θεώσει τοῦ προσ- 
ληφθέντος φυράματος, ναὺς θεοῦ κεχρηµάτικεν. Ὢ 
μυστηρίου! 'O τρόπος τῖς χενώσεως ἄγνωστος' ὁ 
τρόπος τῆς συλλήγεως ἄφραστος. "Αγγελος λειτουρ- 
γαῖ τῷ θαύματ:’ παρθενιχὴ γαστὴρ τὸν Yiby ὑποδέ- 
χεται’ Πνεῦμα ἅγιον χαταπἑμπεται' ΠατΏρ ἄνωθεν 
εὐδοχεῖ, καὶ τὸ συνάλλαγμα xatk χο'νην πραγµα- 
τεύεται βούλησιν by. ᾧ καὶ δι’ οὗ σωθέντες, συνψδὰ 
τῷ Γαδριὴλ πρὸς τὴν Παρθένον βοήσωμεν᾽ « Xatps, 
χεχαριτωµένη, ὁ Κύριος μετὰ coU* » ἐξ ἧς ἡ σωτη- 
pía, Χριστὸς ὁ Geb; ἡμῶν, τὴν καθ) ἡμᾶς προσλα- 
6όμενος φύσιν, πρὸς ἑαυτὸν ἐπανήγαγεν. Λὐτὸν 
ἱχέτευξ σωθῆναι τὰς φυχὰς ἡμῶν. 

Τῇ πέμπτῃ τῆς πέµπτης ἑδδομάδος, σηµαίνει 
opa Ó' τὴς νυκτός. Επισυναχθόγτω» ἡμῶν 
ἐν τῇ ἐκκ.λησίᾳ, γίνεται εὐ.1ογητὸς παρὰ τοῦ 
ἱερέως, ὡς συνήθως xal «1έγομεν τὸν ἑξάνα.ὶ- 
por τὸ 'Ad.InAovía: xal τὰ τριαδικὰ, ὡς E007, 
του fov στιχο.λογοῦμεν, xal τὸ ἐγδιάτακτον 
χαθ. τοῦ ψα.Ἱτηρίου. Εἶτα .Ἰέγομεν τὰ καθ. τῆς 
ὀχτωήχου. xul ἀναγινώσκομεν τὺν βίον τῆς 
ὁσίας Μαρίας τῆς Αἱγυπτίας δόσεις δύο. Εἶτα 
Ó v , καὶ εὐθὺς ἀρχόμεθα τοῦ μεγά.Ίου Kavóvoc 
ἁργῶς, xal µετά συγτετριμµέγηςκαρδίας καὶ 
Φωγης' ποιούντες εἰς καθ ἓν τροπ. µετα- 
volac y. 


ΚΑΝΩΝ O ΜΕΓΑΣ. 
Ὡδὴ a, ἦχος π.ἰ. '0 Εἱρμέός. 
« Βοτθὸς xai σχεπαστὶΏς ἑἐγένετό uot εἰς σωττ- 
plav. Οὗτός µου sh, xai δυξάσω αὐτόν Osho τοῦ 


πατρός µου, xat ὑψώσω αὐτόν" ἑνδόξως Υὰρ δεδόξα- D 


9121. ) 


4 Exod. zv, 1, 9, 


a primz maledictionis tristitia liberatur, nostraeque 
substantie tabernaculum, assumpta conspersione 
deitate donata, Dei templum efficitur. O mysterium! 
Nescitur exinanitionis modus; nec conceptionis 
ralio verbis exprimitur. Angelus miraculo mini- 
strat, uterus. Virginis Filium suscipit, Spiritus 
sanctus mittitur, Pater desupernis complacet, com- 
munique consilio commercium initur : in quo ac 
quo medio salutem consecuti consonis Gabrieli vo- 
cibus ad Virginem clamemus :« Ave, gratia plena, 
Dominus tecum : » ex qua salus, Christus Deus 
noster, assumptam naturam hominum, ad se revo- 
cavit. Obsecra ut salutem consequamur animarum 
nostrarum. 


Die quinta quinte hebdomade : fit. signum hora 4 
noctis. Congregalis nobis in ecclesia dicitwr Bene- 
dictus a sacerdote juxta morem : dicimusque 
hexapsalnum : Alleluia; triadica quoque, ono 
solito alternis versibus recitamus : psalierii item 
prescriptum. calhisma. Tum dicimus cathismata 
octoechi, ac legimus vitam sancte Marie /Egy- 
piiace duplici sectione. Sequitur psalmus 50; 
moxque lraclim inclhoamus magnum Canonem, 
contriloque corde εἰ voce, ternis prosirationibus 
ac veniis ad troparia singula, canimus. — - 


MAGNUS CANON (38). 
Oe 1, tonus 2 obliq. Ilirmus. 

« Adjutor et protector factus est mihi in salutem: 
Iste Deus meus, et glorificabo eum : Deus patris 
mei, eL exaltabo eum : gloriose enim maguificatus 
est 4. » 


COMBEFISII. NOTE. 


(38) Vix habuerint Greci augustius avit:e pieta- 
tis onnnentum ; vixque Αν potuerit vir sanctis- 
$imus Andreas, vivis magis coloribus, eximiauque 
cum pari eruditione sanctitatem, ver3 cordis hu- 
militate οἱ compunctione so!idam depingere. Sane 
immensi oneris, quinta illius feris, quinte jeju- 
niorum hebdomade qua mageum hunc Canouem 
solemni oflicio recitaut ,. ρόδα videri. potest. 
Quid enim et quim. immane ad laborem , ut post 
brevem gustatum somnum οἱ recitata pro wore 
quz statini habet rubrica, immensus pene stro- 
phis Canon, moroso et. contrito corde οἱ voce, 
Vernis prostrationibus ad singula troparia, decan- 


tetur. Sunt certe µετανοίας i-12 οἱ venie, nbi cre- 
briores sunt, plurimum fatigando corpori, et labor 
immensus, quo se Grzci paterna sanctorum tradi- 
tione, multum exercent. Üum porro occurrit, in 
hujus maxüne Canonis officio, augusta illa san- 
ctitatis species in lzcclesia Graeca, dolendum sub- 
ii, vix nona exstinctum, qua schismate. qua 
tyrannide Turcica, tautum Ghristiani nominis 1u- 
men, ac in dies exstingui, cedentibus in Meschitas, 
deletis paulatim οἱ delicientibus Christianis , sedi- 
bus illis sacris, quibus tanta Deus sanctitate, tan- 


| quam sanctis institutis, olim coleretur, Nec minus 


dolendum subit, quod plerique, fet rois visceribus, 


11 


U: de qi imum, tniserz vitae mex actiones lamen- A 


ter? Quod, Christe, hodierni planctus initium. fa- 
ciam ? Enimvero, qui iniserieors sis, delictorum 
ventam eancede., 

Veui, misera anima, tua carne comite : omnium 
contitere Creatori; deincepsque antiqua. abstine 
j'iena a ratione affectione , ac Deo lacrymas poeni- 
Less exhibe. κ 

Qui Adam protcplastum praevaricando sim zmu- 
latus ε Doo, iie , acternoque reguo εἰ voluptate, 
tels cognovi peccatis nudatum. 


Που me, misera ania ! Utquid prim:e Evi simi- 
lis facta es? Male quippe vidisti, direque vulucrata 
es: 2€ manum admovisti ligno, petulaisque escam 
absonawm gustasti. 

ἕνα sensibilis loco, spiritalis milii. iusurrexit 
Eva; vitiosa, inquam, carnalis cogitatio ; dulcia 
monstraus ; amaranque nihilominus semper potio- 
jen gustaus. . | 

Jure merit? Adam, ut qui unum tuin mandatum, 
e Salvator, nou custodivisset , Edem illa ejectus 
est: ab ego, qui continue. vivifiea eloquia tua 
épernam, quid sustinuero? 

Caiui studio imitatus crudelem cx»dem, lio:sicida 
anim conscientia fui, vivificans carnein ; morrens- 
que malis neis actionibus, adversus anime. 


Abcelis, o Jesu, justitiam non sum imjtatus : nun- 
quam obtuli accepta tibi munera, non divinas actio- 


nes, non mundum sacrifleium, aut. vitam irrepre- C 


hensibilem. 

Qua Cain ratione, ος et nos ; misera aniina, om- 
nium Creatori actiones sordidas, hostiamque vitu- 
perabilem, ae vitam. pariter. obtulimus inutilem : 
eoque damnationis reatum incurrimus. 

1 figulus, lztum fingendo vivificans, carnem 
nilii et ossa adhibuisti, spiritumque et vitam. Ve- 
rui, ο (ictor meus ; ledemptor ineus οἱ coguitor, 
piriitentem me suscipe. 

Tibi, Salvator, peccata annuntio quie. feci, ani- 
neque et corporis plagas ; quas mili sievie interni 
rogitationes imposuerunt, latronum more. 


e Gen. n1, 6G. 
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Il40sv ἄρξομαι θρηνεῖν, τὰς τοῦ ἀθλίου µου i 
πράξεις: Ποίαν ἀπαρχὴν ἐπ.θήσω, Χριστὲ, τῇ v 
θρηνῳδία; 'AXX ὡς εὔσπλαγχνός pot δὺς παραττι 
μ.άτων ἄφεσιν. 

4:500, τάλαινα quy, σὺν τῇ σαρχ{ gov" τῷ πἆντι 


Κτίστῃ ἐξομολογοῦ, xa ἀπότχου λοιπὸν τῆς πρ 
ἀλογίας, xai προσάχαγε θεῷ ἐν µετανοίᾳ 2. 
x22. 


[hv πρωτόπλαστον "Abu, τῇ παραθᾶσει -ταρι 
ζτλώσας, ἔγνων ἐμαντὸν γυμνωθέντα O:05, καὶ τὶ 
ἁϊδίου Βασιλείας καὶ τρυφῆς, δ.ὰ τὰς ἁμαρτί 
μου. 

Οἴμοι, τάλαινα ΦυγΜ τί ὠμοιώθτς τῇ πρώτῃ E59; 
εἶδες vXo κοχῶς, χαὶ ἐτρώύης πικρῶς' καὶ fy 
τοῦ ξύλου, xal ἐγεύσω προπετῶς ^g παριλόγο 
βρώσεως. 

᾽Αντὶ Εὔας αἱσθττῖς, ἡ νοητή, uot κατέστη Ej: 
ὁ ἐν τῇ σαμχὶ ἐμπαθης λονισμὸς, δεικνὺς τ 
ióix, xai γενόμενος G:l zh; πιχκρᾶς κατασ 


” - », * , 
ως τῆς '"Eóhy προξξεῤῥένη, ὡς μὴ ov. 
(av σου, Σῶτερ, ἐντολίν, ὁ Αδάμ iy 
τί πάθω, ἀθετῶν δ.ὰ παντὺς τὰ ζωτρά ση 


T5» τοῦ Κάῑν μετελθὼν µιαιρονίαν, τῇ προα:ρἰ 
σει “έγονα φονεὺ:, συνειδότι toys" τωώσας τὶ 
αάρχα, xa στρατεύσας κατ αὐτῆς. ταῖς πονηρᾶί 
µου πράσεσι. 

Tjj τοῦ "Αδελ, Ἰησοῦ, οὐχ ὠμλιώθην διχαις 
σύνῃ’ δὗρά σοι δεκτὰ οὐ mposr SX ποτδ. οὗ πρά 
Est; ἑνθέους, οὗ θυσίαν χκαθαρὰν, οὗ βίον ἀνεσ 
λγπτον. 

'Q; ὁ Κάῑν xal ἡμεῖς. Φυχη ἁθιία, τῷ Távtu 
Κτίστη, πράξεις ῥυπαρὰς καὶ θυσίαν φεχτὴν, x3 
ἄγοηστην βίον, προσηγάγοµεν ὁμοῦ' διὸ xal xat 
εχρίθηµεν. 

15v πηλὸν, ὁ κεραμεὺς, ζωοπλαστῆσας, ἑνέθηχά 
uot σάρχα καὶ ὁστᾶ" xal πνθὴν xo ζωήν. Αλλ., ( 
Πρ:ττά µου, xai Λυτρωτά gov, xal γνωστὰ, µετα 
νουῦντα δέξδαι ps. 

Ἠ ξαγγέλλω σοι, Σῶτερ, τὰς ἁμαρτίας ἃς εἶργα' 
σάμην, καὶ τὰς τὶς Φυχῆς, xal τοῦ σώματός ut. 
πληγὰς, ἃς οἱ ἔγδον µ!αιφόνο; λογισαοὶ λῃστριχὼς 
por ἐπέθηχαν. 


COMDEFISH. NOTA. 


et crudeli animo, vix quidquam dolemus ; ae nec p utrisque prospicieus, a1 nos, ex. abundanti nohis 


? 
reliquias quas elia:o. orthodoxa. fides pretiosas 
faeit, verumque sanctorum semen, wiseratioze 
siqua prosequamur : velut. soli nou. homincs si- 
"us, rerumque. humanarum. vicissitudinibus non 
o0:0xii ; ac lignum viride, in quod nunquam sit 
exarsurus izuis. divina justitie ; istique demum 
uibus non. possit Deus movere. candelabrum, cui 
ia desidleratur. oleum, ut. vix. supersit hospitali- 
tatis vestigium a!iquod olim tam sauce, cuti vera 
Christianitas vigentior essel ; ipsaque, vel in ex- 
ternos et hostes iimpensior, cosdea magno minero 
in Christi. castra trahsret; vel tim maxime. eun 
etiam ecclesiastiei ordinis prinerpes, rerum. nau- 
fra508, patria exsules et proscriptos, ac ceu, niundi 

^, 6b Christi nomen. qued passionibus hóno- 
slerior Dei providentia, arcaais rationibus 


foveudos, transmittit. Id obiter ae velut. parentbesi, 
Ad rem ergo nostram. ολοι híc etiam prima j^ 
juniormmn hebdomada, cum iisdem ventis recitan- 
dus habetur in triodio, sed in dies 4 distributus. 
BReddimus simplici stvlo, ac plane. walim devoto 
magis quam Latino, Ecclesiastiea vocabula in rt 
bricis, peritioribus relinquo explicauda, ac ui pr* 
mis in exspectatis. Eschologii notis : ac neqw 
visum est Latinius exprimere, puta, ut τὸ εἰρμὸ:, 
redderem vinculum, etc. l'otius enim in istis Ls 
Line voces obseurare vis:e sunt, quam lucein afferre 
Quanquam vero babent Regii. codices, minus t2- 
men necessariam putavi collationem : quod prz 
δεν altera editio, prima illa hedomada jejunie 
rum, vice alterius codicis, sanandis tvpographici 
erratis esse poss;t, 
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Ei καὶ fuaptov, Σῶτερ' ἁλλ᾽ οἶδα ὅτι φιλάνθρω- Α — Quanquam, Salvator, peccavi, novi nihilominus 


fog εἷ. Πλήττεις συμπαθῶς, xaX σπλαγχνίζη θερ- 
pos δαχρύοντα βλέπεις, καὶ προστρέχεις, ὡς πατὶρ, 
ἀναχιλῶν τὸν ἄσωτον. 

Ἐρδιμμένον µε, Σῶτερ, πρὸ τῶν πυλῶν 202, κἂν 
ἐν τῷ γήρει, μή µε ἀποῤῥίφης εἰς ἅδου χενόν. Αλλά 
«pb τοῦ τέλους ὡς ῥ'λάἀνθρωπός pot δὺς παραπτω- 
µάτων ἄρεσιν,. 

'U λῃσταϊς περιπεσὼν ἐγὼ ὑπάρχω, τοῖς λογι- 
σμοῖς pou. Όλος ὑπ αὐτῶν τετραυµάτισµαι vuv* 
ἐπλίσθην µολώπων. Αλλ’ αὑτός µοι ἐπιστὰς, Χριστὲ 
Σώτερ, ἱάτρευσον. 

Ἱερεὺς, μὲ προϊδὼν, ἀντιπαρηλθς' καὶ ὁ λευῖ- 
trc, βλέπων iy δξινοῖς, ὑπερεῖδε γυμνήν' ἁλλ' ὁ 
ἐχ Μαρίας ἀνατείλας Ἰησοῦς, oU ἐπιστάς µε οἵ- 
χτερον. 

'O ἀμνὸς, ὁ τοῦ θΞοῦ, ὁ αἴρων πάντων τὰς ἆμαρ:-' 
τίας, ἆρον τὸν χλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βαοὺν, τὸν τῆς 
᾽ἁμαρτίας' xai ὡς εὔστλαγχνός µοι δὸς ! παραπτω- 
µάτων ἄφεσιν. 

Μετανοίας ὁ xavoóz ' προσέρχοµαί aot τῷ πλαστ- 
οὐυργῷ µου. 'Apov τὸν χλοιὸν àz' ἐμοῦ τὸν Ba pov, 
τὸν τῆς ἁμαρτίας' xal ὡς εὔσιλαγχνός uot 65; πα 
"ραπτωμάτων ἄφεσιν. 

M βδελύξης µε, Σῶτερ' ph ἀποῤῥίφῃης τοῦ σοῦ 
προ:ώπου. ᾿Αρον τὸν χλοιὸν ἀπὶ ἐμοῦ τὸν βαρὺν, 
τὸν τῖς ἁμαρτίας' καὶ ὡς εὔσπλαγχνός µοι δὸς πα- 
ῥρᾳπτωµάτων ἄφεσιν. 

Τὰ ἐχούσια, Σῶτερ, xai τὰ ἀχούσια πταἰσματά 


µου, χαὶ τὰ φανερὰ xai χρυπτὰ, xai γνωστὰ καὶρ 


ἄγνωστα πάντα, συγχωρῄσας ὡς cbe, ἱλάσθητι, καὶ 
σῶσόν µε. 

Ἐκ νεότητος, Σῶτερ, τὰς ἑντολάς σου ἑπαπωσά- 
µην. Ὅλως ἐμπαθῶς ἀμελῶν ῥᾳθυμῶν παρῖλθον τὸν 
βίον. Aib κράζω σοι, Σῶτερ" Xàv ἐν τῷ τέλει, σῶ- 
σόν ps. 

Th οὐσίαν σου, φυχἩ, χαταναλώσας ταῖς &co- 
τίαις, ἔρημος ὑπάρχεις χαρπῶν εὐσεθῶν' λιμώττουσα 
χράξον᾽ "D Πάτὲρ τῶν οἰκτιρμῶν προφθάσας, σύ µε 
οἵχτειρον. 

£^ προσπἰπτω, Ἰησοῦ" ἡ μάρτηκά σοι, ἰλάσθητί 
pov ἆρον τὸν κλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βαρὺν, τὸν τῆς 
ἁμαρτίας, Xa ὡς εὐσπλαγχνός uot δὸς 


ἑάχρυα 
χατανύξεως. 


quia benignus et ctemens sis. Feris migeranter, 
fervensque misereris; vides lugentem, atque ut 
pater, prodigum revocaturus f accurris. 

Ad tuas me fores jacentem, Salvator, ne vel alta 
senectule, vacuum in infernum projicias : sed ante 
terminum vite, delictorum veniam, pro tua cle- 
mentia, tribue. 

Ineidi in latrones; nempe cogitationes δ. Totus 
ab eis jam vulneratus, plagis plenus sum : tu jnibi, 
Christe Salvator, accedens medere. 


Me sacerdos a longe videns, alia declinavit ; Le- 


vitaque iu malis aspiciens, nudum despexit; tu, 


Jesu, ortus ex Maria, accedens wiserare. 


Tu, Agnus ille Dei, qui omnium peccata tollis 5, 
grave a me tolle peccati jugum ; mihique, ut ujise- 
ricors, tribue veniam delictorum. 


Tempus est peenitentiz ; ad te accedo, flctorem 
meum. Grave a ime tolje. peceati jugum ; iihbique, 
ut misericors, tribue veniam delietorum. 


Ne ine, Salvator, abomineris ; ue projicias a facie 
tua. Grave a me tolle. peccati jugum ; miliique ut 
misericors tribue veniam delietoruim. 


Voluntaria mea delicta praeterque voluntatem, 
manifestaque et occulta, cognita omnia et incogni- 
ta, tu Salvator, velut. Deus. indulgens, propitius 
esto; ac me salvum facito. 

Tua, Salvator, mandata, a juventute repuli; om- 
nino negligens et supinus, vitam vitiose transegi ; 
quamobrem clamo ad te, Salvator, ut vel in fine 
salutem nihi preestes. 

Consuuipta, luxuriose (29) tua substantia, o ani- 
ma, nuda es sanctis operibus : clama in fame: Tu 
l'ater misericordiarum praveniens, inei imiscrere. 


Tibi, Jesu , accido; tihi peccavi ; mihi esto pro- 
pitius; grave a e tolle peccati jugum ; proque 
tua clementia, coipunctionis lacrymas largire. 


ΜΗ εἰσέλθῃς μετ ἐμοῦ ἐν χρίσει, φέρων µου τὰ Ὁ Χο mecum intraveris in judicium, meos profe- 


πρακτέα, λάγους ἐχς ητῶν, xal εὐθύνων ὁρμάς: ἀλλ᾽ 


ἐν τοῖς οἰχτιρμοῖς σου, παρορῶν uoo τὰ δεινὰ, σῶ- 
σόν µε, Παντοδύναμς. 


f Luc. 1v, 20 seqq. — 5 Luc. x, 50. 


b Joan. 1, 


rens actus, cogitata et. sermones evquirens, pu- 
niensque appetitionum motus: sed mea mala in tuis 
despiciens miserationibus, salvum me fac, qui sis 
Omnipotens. 


- 


99. 


VARLE LECTIONES. 


! 4.4.1. δάχρυα χατανύξεως. 


COMBEFISII NOTAE. 


(29) Consumpia | luxuriose. Tlabetur liec strophe 
pato aliter, iv feria prima heb... : Την οὐσίαν µου 
σωτῃρ. καταναλώσας ἐν ἀσωτίαις, ἔρημος ὑπάόρχω 
&- t. ὃς. item feria: Tbv οὐσίαν τὶς ἀνχῆς χατα- 


ναλώσας τῇ ἁμαρτίᾳ, ρημός ο ἀρετῶν εὐσεθῶν, 
λικώττων 


δὲ κράζω, 'O «oi 


ἑλέους χορηγὸ», Ku» 
ρε, σῶσόν µε. 
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Agnam Le immaculatam, quz sola de tuo utero, A — Et τὴν ἄσπιλον ἀμνάδα, τὴν τὸ ἔριον Χριστῷ µέ 


lanam Christo, humanam nimirum substantiam 
contulisti ; te, inquam, Annua: proleu , omnes cau- 
ticis honocamus. 

Gloria. 

Αυγά Qa glorifico, (1ia. sancta laudo, tria 
coelerna iu una substantia przedico. Quippe unus 
n Patre, Filio, ae Spiritu, Deus glorificatur. 

Jun Deiparam. 

Quis infantem vidit lacte ali ncn. satu. patre? 
Ubi vero visa est. virgo mater? Plane, Dci Geui- 
trix. Virgo, superant auibo vim omnen rationis. 

0d. 5. Confirinatu:a est cor meum. 

Denedictum cor tuuin, sapiens Anna ; quippe flo- 
ruit virginitatis fructus ;; eam. nimirum, quie 
ereature altorem  redemploremque Jesum — siue 
semine genuit, 

Te, Virgo perpetua, ex Anna hodie genitani, 
creatura omnis beatam dicit: te, inquam, qua 
virga, ex radice Jessie intemerata, Cliristum florem 
germinare merueris. 

Quni, te, creatur: eminentem, ostendens tuus 
Filius, intemerata Deipara, tuam ex Auna nalivi- 
tatem magbificat, ac omnes. hodie gaudio recreat. 

Enutrita in Sanctis sanctorum, intemerata Virgo 
Deipara, creatura omui sublimior evasisti, qua 
Creatorem carue coucepisti. 

Gloria. 

Te, Pater, aioramus, :ternum substantia ; lau- 
, damus xternum Filium tuum ; cozternumque Spi- 
ritum veneramur el. coliiuus : velut. tria, unum 
natura Deum. 


vr,y &x χοιλίας σου πρ,σαγαγοῦσαν τὴν ἡμῶν οὐσίαι 
πάντες Ex τῆς Ἂννης τικτομένην σὲ ὕμνοις Ἱεραί 
ροµεν. 

Δόξα. 

Τρία ἄ,αρχα δοξάνω, τρία Άγια ὑμνῶ τρία συν 
ató:a £v οὐσιότητι μιᾷ χτρύττω. Et; γὰρ iv Πατρὶ 
Yi, xax Πνεύματι, δ.ξολογεῖτα: θεός. 

θεοτέκ. 

Tig ἑώραχξ παιδίον ὅ οὐχ ἔσπειοε πτα-Ἡρ γάλανι 
τρξφόμενον; ^H ποῦ τεθέατα: Παρθένος Mf,zro; δι 
τως ὑπὲρ ἔννοιιν ἀἁμφότερα, θξεοΥεννττορ ἁγνή. 

Ὠδὴ 1’. Ἑστερεώθη ἡ καρδία µου. 

Εὐλογημένη 1j χαρδία 302, σῶφρο, "Άννα * xapzl 
γὰρ fjv?nas παρθενίας, zt,» ἀσπύρως τὸν τροτέα τί 
Χτίσεως τεχοῦσαν, καὶ λυτοωτὴην Ἱτσουν. 


Xt, µαχαρίζει Αειπαρθένε, πᾶσα χτίσις, ἐξ "Avyr 
σήμερον γενντθεῖσαν ' τὴν Ex ῥίνης Ἰεσσαὶ ῥά6ὸι 
ἄχραντον, τὸ ἄ,θος Χρ:στὸν βλαστέσασαν. 


Σὲ ἀνωτέραν πάσης κτίσεως, Θεοτόχε, δεικνύων 
ἄχραντε, ὁ Υἱός σου. τὴν ἐξ ΄Αννης μεγαλύνει 50 
γέννησιν, xal πάντας εὐφραίνει σήμερον. 

ἸΑνατραφεῖσα εἰς τὰ Άγια τῶν ἁγίων, Παρθέν 
ἄ/ραντε θεοτόχε, ἀνωτέρα ἑἐδείχθτς τῆς χτίστως, ! 
τὸν Κτίστην σαρχὶ κυήσασα. 

Δόξα. 

Σὲ προσχυνοῦμεν, Πάτερ ἄναρχε, τῇ οὐαίχ' ὑμνν 
μεν ἄχρονον τὸν Ylóv cou* xax τὸ [Πνεύμα συναῖδιοι 
σέθομεν, ὡς ἕνα τὰ τρία φύσει Ozsóv. 


COMDErlIsSI] NOTE. 


rogo undenam hoc Marie prodierit . portentosuim 


privilegium, ne vel Filio unquam concessum, | no- 


stro οἱ Nysseni apocryphlo, nisi sunt. idem, nihil 


tale in ipsam dicentibus? Nee enim verisimile est 
vel Gerinanum νο alios juniores vidisse monu- 


inenta alia, erediderimique voluisse imitari plirasim 
illam Nysseni jam explieatam, ut est. Graecia val- 
de suorum sequax, fuisseque cam nonnullis erro- 
yis occasioneur, ub. precipue. Germano relató, at- 
tendentibus magis. verborum corticem, quam sa- 
cramenta δυο την ipsumque historig decorum, 
cui mirum quam offieiant. isthive figmenta, Quid 


ec castiganda, in ea. Germani oratione, tum m 
Lextu, tunm in. versione et notis marginalibus, uot 
unum "μου ad. illius finem afferre οἱ notare, qut 
Mariam. alloquens, per ipsam petit sibi concedi, 
uL Sit in beaia illa regione, cum sta συγγόνῳ xsl 
συνδούλη, sic Regius, quanquam alter non ita οἱ] 
quus desiderat. Interpres pro συγγχόνῳ quod vi 
t0se habu-t ipsius codex legendum suspicatur ovv 
χοίτῳ, quam tocem, inquit, Ιιαδοί Chrysostomns, 
etc., redditque conjuge : mirum plane cujus cosje 
gis consortium in calis desiderare potuerit patnar- 
chia. Constantinopolitanus et sanctus, aliorum mor 


orro relata ότου γιο, ceu ex Hegesippo, de | assumptus e umonasterio ac. celebs : verum grase 
Vicobo fratre Domini, ingrediente. privilegio. San- D iiaticulis licuerit. omnia. Planum vero, υἱ vit 
inysticus, qualem ipsius tlicorig mystagogica, ors- 
tionesque in. A-sumptionem Mariz, edita altera, 
sed supine reddita, altcra ex regia gaza quandoqae 
nobis forsan edeuda, repraesentant , mystice, ser 
suque spiritaliori, idipsum illis verbis signiflcave- 
rit. atque Paulus planioribus aliis : Desiderium 
habens dissolri et esse cum Christo ; cujus caro, e 
assumpta natura nostra, illa nostra est, σύγγονος 
καὶ σννδούλη, soror conservaque, im qua fecit jas 
Deus nos consedere in caelestibus; considentibss 
nimirum primitiis, ac potioribus fruentibus, quz 
rum et ipsi utinam sortem cjusdein Mariz precibes 
quandoque consequamur. Nullo item incoumods 
οἱ forte germanius in Mariam referri potest, ut st 
Ipsa Soror et conserva nostra , quacum jam regase 
te in celis, precelur, esse ejus devotus germaseb 
ejusdem intercessionibus. 


cla sanctorum, veri liabeant aut vero similis, liaud 
facile pronuntiaverim. Alia certe. ex ipso ejusque 
nece ab codem relata, non. immerito difficilia visa 
sunt Estio, ac. parum digna tanto apostolo. Idem 
tamen docet Épiplianius, qui et inagis exprimit, ut 
semel in anno id ei liceret, ob eximiam sanctitatis 
existimationem, qua. apud oinnes justus. audiebat, 
Ac etiam quod essel genere. conjunctus sacerdoti- 
bus. Quz ratio in sententia Epiph. docentis lilium 
Joseph. ex prima uxore inellicacior est : secus si 
dixerimus et pate sacerdote ex allera sorore sancte 
Anna, ut idem in eo acciderit, atque in Joaune 
Baptista, qui ex ipso filius sacerdotis, Aunax nepos 
[ui4. Sic vero et ea moderatione, facile in. Jacobo 
tem adwiserim, loci prieserüm religione plurimum 
diminuta, postquam Homaui Pompeio duce teme- 
rasseut : Sed. hiec nihil ad Germani portenta. Nou 
possum quanquam πάρξργον, inter plura mendosa 
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| θεοτόκ. 

Tov Φωτιδότην καὶ Αρχήζωον τῶν ἀνθρώλων τᾶ- 
κοῦσα, ἄχραντε θεοτόχε. ἀνεδείχθης θησαυρὺς τῆς 
ζωῆς ἡμῶν, καὶ πύλη τοῦ ἀπροσίτου φωτός. 

καθ. »yoc tJ. 6'. Τὸ προσταχόθό».. 

ἸΑγάλλιάσθω οὐρανὸς, γη εὑφραινέσθω: ὁ τοῦ 
Θεοῦ yàp οὐρανὸς àv γῇ ἑτέχθη tj θεόνυµφος. Αὐτὴ 
ἐξ ἐπαγγελίας dj στεῖρα βρέφος θηλάνει την Μαρίαμ, 
xai χαίρει ἐπὶ τῷ τόχῳ Ἰωαχείμ' Ῥάδδος, λέγων, 
ἑτέχθη uot, ἐξ ἧς τὸ ἄνθο; Χριστὸς ἑθλάστησεν ἑλ 
ῥίζης Δαδίδ. ὄντως θαῦμά παράδοξον. 

Ὦδ. δ’, Ακήχοα, Κύριδ. 

Thv πάνσεπτον γέννησιν τῆς θεοτόχου, ψαλμοῖς 
καὶ Όμνοις δοξολογοῦντες πιστοὶ, τὸν θεὸν τὸν ἄφευ- 
(tow, τὸν τῷ Δαθὶδ Ππρουμώσαντα xapmby ἐκ τῆς 
δσφύος Παρασχεῖν, πίστει mpoaxuvtiso pev. 

Διῄνοιξας, Κύριε, «hv µήτραν Σάῤῥας, χαρπὺν tv 
Yfoa τὸν Ἰσαὰχ παρασχὼν. ᾿0 αὐτὸς xaX σήμερον 
d$ εὐδεδεῖ "Αννῃ δέδωκας, Σῶτερ, ἐχ μήτρας Ὑόνι- 
pov χαρπ»ν, ἅσπιλον μητέρα τὴν adv. 

'.Ἐτίχουσας, Κύριε, τῆς προσευχῆς pou, λεγέτω 
"Àvva, ἐπαγγελίας χαρπὸν παρασχών pov σήμερον, 
«ἰν ix πασῶν γενεῶν x4) γυναιπῶν προορισθεῖσαν 
ὡς ἁγνλ», ἄχραντον Μητέρα σον. 

Σωγγαίρει σοι σήμερον, θεόφβρον "Άννα, fj οἰχου- 
pávn* τοῦ Αντρωτοῦ γὰρ αὐτῆς τὴν μητέρα Ἰνθησας, 
€)» Ex τῆς ῥίζης βλαστίσασαν Δαδίδ. ῥά6δον δυνά- 
Μεως ἡμῖν φέρουσαν τὸ ἄνθος, Χριστόν. 

Δόξα. 


CANON IN B. MARLE NATIYITATEM. 


1:51 
In Deipar. | 

Qui, intemer&ta Deipara; luminis Larzitorem, dc 
Auctorem vite humanz pepereris, nostre facta οἱ 
tliesaurus vitz, portaque inaccessibilis luminis. 

Sessio. ton. À oblig. Quod preceptum vst. 

Exsultet. caelum ; laetetur lerva; quippe Dei eod: 
lum, sponsa Dei, partu in terra edita esi. Ipsá ste: 
rilis, infaatem Mariam ex repromissiore lactát; 
gaudetque pro partu Joachim : Mihi, inquiens; 
virga nata esl, éx qua gerininavit flos Christus et 
radice David ; quod plane sit. inirandum; 

Od. 4. Audivi, Domine. 

Perquám venerabilem Deijiarze naüvitátem, nóà 
psálmis ac canticis, fideles, gloriflcautes ; veraceni 
Deum, qui juravit fore * ut P'avidi fructum ex 
lu:mbis pr:eberet, fide adoreniis, 

Aperuisti; Domine, vulvam Sars 4, priebehá lsaad 
[ructum in senectute : sed et liodie, ipse Salvator; 
fecundum vulvae fructinn, immaculatain. tuáni Mac 
trem, dedisti pie Anna. 

Dicat Anua : Exsudisti, Domitie, preces ineas; 
mihi hodie repromissionis fructum eam prabens; 
qui casta, ex tuhclis generationibus atque fenii- 
nis, prafflnita est intemerata Mater tua. 

Tibi hodie, pia religiosaque Arnd, orbis cori- 
gratulatur : quippe ejus effloruisti Redemptoris 
Matrein, ex Davidis radice germinantein; quaqué 
virga virtutis Christum florein gestatura sit. 

Glotiu. 


Δοξάζω 6r, ἄναρχε Τριὰς, ἀμέριστε τῇ obcla: C Te gloriflco, Trinitas zterná, indivisa stibstari- 


Χερουδικῶς ἐκδοῶν τῇ πηλἰίνῃ γλὠσσῃ µου * "Άγιος, 
γιος ὁ ὢν, xai διαµένων εἰς ἀεὶ, εἷς θεὺς ἀῑδιος, 


Kal νῦν. θεοτόκ. - 
Πεπλήρωνται, ἄχραντε, τῶν θεηγόρω» al προφτ- 
φεῖαι, τῶν πιστῶς χαλούντων σε σχηνην, xal πύλην, 

-9taV ὄρος νοητὸν, βάτος, xat ῥάδδον ᾽ἁαρὼν, φνεῖσαν 
ἐκ ῥίζης Δαδίδ. 

Ὦδ. ε’. Κύριε à θεὸς ἡμῶν... 
"Αχραντός σου ἡ Ὑέννησις, Παρθένε ἄχραντῖε ' 
ἄφραστος χαὶ dj σύλληψις χαὶ dj ὧδίς' ἄῤῥητος ὁ 
πόχος σου, νύμφη ἀνύμφευτε΄ θεὺς γὰρ ὅλης ἦν 
ὅλον φορέσας ἐμέ. 

/— Σήµερον εὐφραινέσθωσαν ἀγγέλων τάγματα ἆσ- 
pact χορευέτωσαν οἱ ἐξ Αδάμ: ἐτέχθη γὰρ ῥάδδος 
τὸ ἄ,θος ῥλαστάνουσα Χριστὺν, τὸν µόνον Λυτρωτὴν 
«οὺ Αδάμ. 

Σήµερον Τὔα λέλυται τῖς χαταδίκης' λέλυται καὶ 
ὁ 'Aóàp τῆς ἀρχαίας ἁἀρᾶς, ἐπὶ τῇ γεννήδει τῇ σῇ 
Bod, ἄχραντε, [κόσμος]. "Ev co! yàp φθορᾶς ἑλυτρώ- 
θηµεν. | 
Δόξα. 


Δόξα σοι τῷ δυξάσαντι τὴν στεῖραν σήμερον ἔτεχε 
1 Psal. ΕΣΧΣΙ 11. «8 Gen. 111,92. 


tia j lingua lutea Cherubicum exclamans : Sanctus; 
8anctu$, qui est, stque in perpetuum, Deus unu£ 
sempitermus manet: 

Et nünc. 1n Deipaf. 

Impleta sunt, intemerata, qu;e deiloqui homines 
ediderunt oracula; fide vocantes te tabernaculum; 
portamique, ac montem spirilalemi; fubum, vir- 
gamque Aaron, ex Dsvidis tadice nataiti. 

Od, 5. Domine Deis meis. 

Íntemerata est tua riativitas, Virgo integeratá ; 
conceptio partusque ineffabilis, niirabilis tuus fe- 
tus, innupta sponsa : quippe Deus totus (35) me 
totum gestans, etat. 

L:etentur liodie :ingelici. ofdinés; eltords dücant 
consertis canticis Ada posleri : nimirum virga 
partu edita est, quie florem Christum, Ade unicum 
Redemptorem sit germinatura. 

Eva hodie damnatioue absoluta est ; ést et Ádam 
dbsolutus antiquis diris : elamat mundus in tna, 
0 intewerata, nátivitate; in té siquideu! sumus ab 
interitu redempli. 

Gloria. 
Tibi gloria, qui hodie sterilem glorificasti ; quippe 


COMBEYISII NOT À. 


(85) Deus totus. Erat male, ὅλον ΄ nec enim.to- 
tem in Christo Deus, in quo est creata humanitas; 
elsi ipse totus Deus sit, qui sit unus Filius Dei, in 


utraque subsistens natura, Accuratus Andreas, οἱ 


ParROL. GR. XCVII. 


non aliter locusus stt.; sed prelv et seribarum ma- 


gna supinitas,: sie erat can. in Mediam Penteens 
sten, ode in Theotocio 8:5» ὧν ὅλος χάὶ n9p, Bperió 


εοἰώου, ἀντὶ Θεός. 
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peperit ex repromissione virgam semper floren- A vàp τῶν ῥάθξον τὴν ἀειθαλη ἐξ ἑπαγεἰία-, ἐξ 


ten, ex qua. vit? nostre flos Christus σεγιπὶ- 
nàvit. 
Gloria. 

/£ternam te adoramus, individua Trinitas, in- 
creatam, cozternam, ejusdemque naturz, quz tri- 
bus subsistentiis in una substantia mirabili seme 
per ratione praliceris exsistens. 

]n Deipar. 

Factus est tuus uterus mensa sacra: mansit tua 
castitas, Virgo , velut a principio inviolata. Chri- 
stus enim sol, ceu sponsus e thalamo, ex te cou- 
spicuus prodiit b, 

Od. 6. Veluti maiis aquas. 

Tuam sanctam canimus nativitatem : sed et 
tuam, sponsa Deo, sponsa virgoque, hono:i habemus 
sine semine conceptionem (26), saliunt vero no- 
biscum augelici ordines, et anima: sanctorum. 

Qua Sancta sanctorum (27), intemerata esses, 
prudentes parentes honeste educandai obtulerunt 
in Domini domo, utque ei aptareris in matrem. 


Steriles matresque, choros ducite; confidite et 
salite qui caretis prole : quippe orba prole sterilis 
Deiparam germinat, qua οἱ Evam doloribus di- 
risque sit Jiberatura Adam. 

Audio tibi concinentem David : Adducentur vir- 
gines post te ; adducentur in templum regis ; ipse- 
que conserta cum. «ο voce, regis filiam canticis 
celebro. 

Gloria. 

ln te laudatur glorilicaturque, intemerata, Tri- 
nitalis mysterium ; quippe complacuit Pater; in 
nohis habitavit Verbum ; tibi obumbravit divinus 
Spiritus. 

In Deipar. 
. Aureum thuribulum facta es; in tuo siquidem 
utero ignis Verbum habitavit de Spiritu sancto; 
exque (e, casta Dei Genitrix, apparuit humana 
forma. . 
Contacium. Ton. 4. 

Liberati sunt Joachim et Anna ab sterilitatis 
probro, Ádamque et Eva a corruptione εἰ morte 
in tua sancta, o intemerata, nativitate. Eam cele- 
brat et tuus populus a peccatorum solutus reatu, 
tibique clamat : Barit sterilis Deiparam, ac 10- 
stre nutricem vitae. 

Domus. 

Accept:e fuerunt sterilium orborumque Joachim 

el Ánnz preces pariter gemitusque, atque ad 


b Psal. xin, 6. 


ἀνεθλάστησε Χριστὸς τὸ ἄνθος τῆς Qus {ρμων. 


Δόξα. 
"Avapyov προσχυνοῦμέν σε, Τριὰς ἁμέριατε, ἄχτ 
στον, συναΐδιο», xal συμφυΏ, iv pid οὐσίᾳ τρις 
ὑποστάσεσιν ὑπερφυῶς χηρυττοµένην &et. 


θεετόκ. 

Γέγουεν dj xoa σου ἁγία τράπεζα ἔμεινεν 
ἀγνεία cou, ὥσπερ τὸ πρὶν ἁσινῆς, Παρθένε' Xp 
στὸς γὰρ ὁ Ἆλιος ὡς Ex παστοῦ νυµφίος ὤφθη ὶ 
σοῦ. 

Ὢδ. ς’. Ὡς ἔδατα θα.ἰἀσσης. 

Ὑμνοῦμεν τὴν ἁγίαν σου γέννησιν ' τιμῶμεν χι 


B «iy ἄσπορον σύλληφίν σου νύμφη θεόνυµφε xat za 


θένε” σχιρτῶσι δὲ σὺν ἡμῖν ἀγγέλων τάξεις xal τὸ 
ἁγίων φυχαίἰ. 

Ἁγίαν τῶν ἁγίων ὑπάρχουσαν col σώφρονές co 
πατέρες, ἄχραντε, ἀνέθεντό σε ἐν οἴχῳ Κυρίω 
ἀνατραφῆναι σεμνῶς, xat εἰς μητέρα ἑτοιμασθῆνα 
αὐτῷ. 

Al στεῖραι χαὶ μητέρες χορεύσατε * θαρσεῖτε xa 
σκιρτίσατε ἄγονοι’ dj ἄτεχνος γὰρ στεῖρα τὴν θ:0 
τόκον βλαστάνει, τις λύσει τῶν ὠδίνων τὴν Εἴαν 
xai τῆς ἀρᾶς τὸν ᾿Αδάμ. 

Αχούω τοῦ Aa6:5 μξελῳδοῦντός σοι  ἀχθβσοντα 
παρθένοι ὀπίσω coo, ἀχθήσοντα, el; ναὺν βασιλέως 
xai σὺν αὐτῷ ob κἀγὼ Ουγατέρα τοῦ ῥασιλέω 
ὑμνῶ, 

Aó£a. 

Ἑν σοὶ τὸ τῖς Τρ.άδος μυστέριον ὑμνεῖται xd 
δοξάσεται, ἄχραντε' Πατὶρ γὰρ ηὐδύκησε, xiM 
Λόγος ἐσχλβνωσεν ἐν ἡμῖν, xai θεῖον Πνεὺμά oo 
ἐπεσχίασεν. 

θεοτό1. 

Χρυσοῦν θυμιατήριον γέγονας * τὸ πΌρ γὰρ iy ya 
στρί σου ἐἑσκήνωσεν ὁ Λόγος ἐκ Πνεύματος τοῦ ἁν του, 
καὶ ἓν ἀνθρώπου μορφῇ &x coU ὡράθη, θἐογεννητού 
ἁγνῆ. 
| Κοντάκιον. yo δ’. 

Ἰωαχείμ xal "Αννα ὀνειδισμοῦ ἀτεχνίας, xol 
'Aóàxp καὶ Εὔα ἐκ τῆς φθορᾶς τοῦ θανάτου t.t.5s- 
ῥώθησαν, ἄχραντε, ἐν τῇ ἁγίᾳ γεννέσει σου. Ai? 


D ἑορτάζει καὶ ὁ λαός σου ἐνοχΏς τῶν πταισµάτων 2v 


τρωθεὶς, ἐν τῷ κράνειν σοι" Ἡ στεῖρα τίκτει sí 
θεοτόχον, xal τροφὸν τῆς ζωῆς ἡμῶν, 
Ὁ οἶκος. 
Ἡ προσευχὴ ὁμοῦ καὶ στεναγμὸς τῆς στειρώσεω: 
xoi ἀτεχνώσέως Ἰωαχείμ τε καὶ Άννης ε)ρυσνε: 


COMBEFISII! NOTE. 


(26) Cunceptionem. Piane activam, quomodo Greci 
passim accipiunt, Passivam enin constat. fuisso 
ex semine, quidquid jam olim, et a tempore Epi- 
phanii, visi sibi sint quidam ex apocrypho nostro 
colligere : atque utinam defuissent. qui vel no- 
stro boc tempore. deliria cjusmoli conati essent 
suscitare ! 

(27) Saicta sanctorum. Exinie sancta, atque 


inter sanctas eximia ; quomodo dicitur Canticum 
canticorum, celebre illud a Salomone editum epr 
Uralamium : dicebaturque in templo locus pecun- 
ris, Sancta sanctorum : quomodo postmodum, & 
Patrum usu, dictum est ipsum templum, jm 
dicta supra (not. 24). Relative nimirum , quoa 
face denominstiones mutantur. ' 
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χτος, xat εἰς ὦτα Κυρίού ἑλγλυθς: xal ἑδλάσττσαν A Dei aures veneruut ,. musdoque vitalem germtnas 


χαρτπὸν τωηφόρον τῷ xósut. Ὁ μὲν γὰρ προσευχην 
ἐν τῷ Post ἐτέλει' d δὲ ἐν παραδείτῳ ὄνειδος φέρει. 
'AJ& μετὰ χαρᾶς dj στεῖρα τίχτει τὴν θεοτόχον, 
χαὶ τροφὸν τῆς ζωης ἡμῶν. 
Ztíyoc. 
Πάσας ἀληθῶς, "Avv, νικᾷς μητέρας, 
Μητηρ ἕως ἄν 0: γέντται Üuy ze. 
Ἔδαγε πρὸ φῶς θεοµίτορα ὀγδόη "Αννα. 
T * . ” L3 * 
Il; ὁ πατὴρ "Imzxelp. ix βασιλιχκῆς φυλῆς ἦλχε τὸ 
ἀ . κά » . ^ * ow - 9 - - - 
Y$vo;. Όυτος εἰ καὶ διπλᾶ τὰ δῶρα αὐτοῦ τῷ θεῷ 
προσέφερεν, ὡς Φιλόθεος καὶ πλούσιος, ἀλλὰ τὴν 
ἀπτχιδίαν ὠνειδίζετο. "Emi τοῦτο ὀπχθεὶς τὴν καρδίαν, 
αὐτὸς μὲν ἓν τῷ ὄρει, f; δὲ σύνευνος αὐτοῦ "Αννα ty 
^t» π,ρπξείσῳ ῥάκρυτι τὸν θεὸν ἱκέτενον, ὃ: καὶ 
παρίσγε» αὐτοῖς παρπὺν κοιλίας ἅγιον τὴν ὑπεραγίαν 


Θεοτόχον ' ἵνα δὲ xai τῆς Άννης ἐξ ἑχατέρων τῶν . 


μερῶν ἴδωμεν τὰ γνωρίσματα, τὸ ἀχριθὲς διη γήσο- 
μαι Εἰκοστὸς τρίτος ἀπὸ γένους 426:6 καὶ Σολομῶν- 
τος εὑρίσχεται ὁ Ματθάν * ὃς ἔγημε Μαριὰμ ἐκ τῆς 
'1o2óa φυλῆς, καὶ ἐγέννησεν Ἰαχὼῦ τὸν πατέρχ τοῦ 
τέχτονος, χα) θυγατέρας τρεῖς, Map:i, Σεθήν, xal 
΄Άνναν. Καὶ ἡ μὲν Μαρία γεννᾷ Σαλώμην τὴν μαῖαν" 
4 ob Σεῦῃ vevvi Ἐλισάδετ' ἡ δὲ "Awva γεννᾷ τὴν 
O«o:óxov* ὡς τὴν θεοτόκον ἐγγόνην λ]ατθὰν, xal 
Μαρίας τῆς vuvaixbg αὑτοῦ, τὴν δὲ Ἐλισλδετ xal 
τὴν Σαλώμην ἀνεγιὰς μὲν τῆς Ἂννης, ἑξαδελφὰς δὲ 
τῆς θεοτήκου f. ταῖς πρεσθείαις, Χριστὲ ὁ θεὺ», 
ἐκέησον ἡμᾶς. 
Ὢδ. C. Tor Χα.1δαίων ἡ κάκιγος. 

Ἑορτάζομεν, ἄχραντε, καὶ πιστὼς προσχκυνοῦμεν 
την ἁγίάν σου γέννησι», τὴν ἐξ ἐπαγγενίας, ὃ.᾽ ὃς 
ἑλυτρώθημεν τῆς παλαιᾶς τοῦ Αδὰμ νῦν ἀποφά- 
σεως. 

Nov ἡ "Αννα εὑρραίυεται xal Bod καοιωμένη" 

Στεῖρα οὖσα γεγέννη-χα τοῦ Θεοῦ την μητέρα, δι ἧς 
τὸ χατάχριµα τῆς Εὔας λέλυται, xal ἡ ἐν λύπχις 
ὡδίς. 
Ὅ ᾿Αδὰμ ἠλευθέρωται, καὶ ἡ Εὔα χορεύει, καν 
Bowsctv ἐν πνεύµατι πρὸς σὲ την Θεοτόκον’ "Ev σοὶ 
ἐλυτρώθημεν της ἀρχεγόνου ἀρᾶς ἐπιφανέντος Xpt- 
στοῦ. 

Στεῖραι ἄγονοι σπεύσατε, qual ἀτεχνύμενοι, ὅτι 
"Αννα πολύτεχνος, καὶ νῦν £üypa:vouévn. Μ.τέρες, 


χορεύσατε σὺν τῇ μητρὶ τοῦ θεοῦ, καὶ συν ἁγλλ- D 


λεσθε, 
Δόξα. 
Ti» Πατέρα δοξάσωμεν, τὸν Yi. κ.ὶ τὸ Πν:ῦ- 
μα, ἐν μµονάδι θεύτητος: Τριάδα παναχέαχν͵ ἁγώ- 
Ρριστον, ἄκτιστυν, καὶ auvatótov, καὶ ὁμοούσιο». 


Ocoróx. 
X) póvn θ:ὸν ἔτξχες, παρθένες 
τὴν φύσιν ixalvisa; τῷ τόκῳ σου Mapía, σὺ τὴν 
Εὔαν ἔλυσας τῆς πρωτογόνου ἀρᾶς, θεογεννῆτορ 


ἁγνή. 
'D6. η’. ᾿0 σιγάζων ἐν ὕδατι. 
ὍὉ ποιΐτας παράδοξα τῇ στειρωθείσῃ γαστρί: 
ὁ ἀνοίζας "Άννης ἄγονον µήτραν, xal χαρπὸ» αὐτῇ 


μετὰ τὀχον * σὺ 


runt. (ruetum, Quippe precabatur ille in. monte: 
liec probrum in. pomario sustinet, Verum sterilis 

4 * 6.9 * 
gaudio parit. Deiparam, ac nostrae nutrieem vite, 


Versus. 


Sane, Anna, inatres vincis omnes : ut cui 
Puella mater chara proles nata sit... 
Deiparam Anna edidit ante lucem die octava. 


Ejus pater Joachim ex regia tribu traxit genus; 
ls quanquam dupl.cia sua munera Deo offerret 
tanquam vir religiosus ac dives, quod tamen cate 
ret prole, probro aíficiebatur. Ea re, corde ma- 
stus dolensque, ipse quidem in monte, ejus autent 
uxor Anna in horto, Deo lacrymis supplicabaht , 
qui et sancüissimam Deiparam, sanctum eis fru- 
cium uteri praebuil. Porro ut et Aun. insignid 
ulrinque noverimus, accurate narràbo quod res 
habet. Occurrit 25 Matthan a Davide et Salomonc. 
Is Mariam conjugem duxit e tribu Juda, genuitqué 
Jacob fabri patrem, ac filias tres, nempe Mariaci. 
Sebem, et Annam. Atque. María quidem gbnerat 
Salomen obstetricem ; Sehe auiem Elisabeth ; :t 
Anna, Dei Genitricem. lta ut Deipara neptis esset 
Matthan, ac Mariz ejus conjugis; Elisabeth) autem 
et Salome Aunam pro amita haberent ; Dei verd 
Genitricis consobrinz essent, cujus, Christe D cs; 
intercessionibus nostri miserere. 


Od. 1. Chaldworum caminus. 
Feste colimus, ac fide veneramur, tuam sati 
ctam , intemerata, ex repromissione | nalivitaten, 
qua jam sumus antiqua Ad:e liberali sententia. 


Nunc Áuna letatur,ac gloriabunda clamat : Qu:6 
eram sterilis, Dei genui Matrem, qua cst soluta Eve 
damnatio, submotusque partus. in Ltiistitiis. 


Adam liheratus est, Evaque choros ducit, ac in 
spiritu ad te Deiparam clamant : In te &nüs, a ve- 
^ri primaque maledictione redempti. 


Steriles sine prole, orb» anims, adeste festi e: 
quippe Anna multa nunc gaudet prole. Matres, cui 
Dei Matre choros ducite, simulque exsultate. 


Glcria. 

Patrem glorificeinus, Filiumque, et Spiritum, ii 
deitatis uuitate; Trinitatem sanctissimam , indivi- 
sam, increatam, cocternam, atque. consubstantia- 
lem. 

ln Deipar. 

Tu sola Deum peperisti, virgo post partum : ti 
tuo partu, Maria, naturam innovasti ; tu, casta Dei 
Genitrix, primava Evam maledictionc absolvisti. 


0d. 8. Qui silentium facit in aquis. 
Qui sterili utero mirabilia fecisti ; qui vulvdu? 
Àun:e infecundam aperuisti, ac ei dedisti fructu j 
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tu Deus sanctus; tu. Virginis Filius; tu ex ea, flo- A δούς. Συ θεὸς ἅγιος: σὺ Yi; τῆς Παρθένου, 95 bi 


ren:e semper Virgine Deique Genitrice, carnem 
assumpsisti. 

Qui signas abyssum, atque aperis ; qui aquam in 
nubibus subvehens, pluviam tribuis ; ipse, Domine, 
c sanctx: Anna sterili radice, fructum intemera- 
ton, Dei Genitricem virgam, efflorere fecisti. 


Qui sterilitatis solvisti insolubilia vincula , ipse 
sterili fecundam dedisti prolein, preclarumque fru- 
cium οἱ nobilein; cui factus Filius, ac germen 
agnatus es : quam carne, in. tuo ad nos adventu, 
misericors, habuisti Matrem. 

Mentium nostrarun cultor, satorque animorum, 
qui sterilem terram exhibuisti feriilem , ipse olim 
agrum arentem, spicis frugibusque fecundum, san- 
ctam Annam, iutemeratum fructum, Deiparam, 
flo.ere effecisti. 

Gloria. 

O substantia major Trinitas, cozterna Unitas , 
laudat te, tremitque caetus angelorum ; ceelum item 
et terra; horrent abyssi; homines benedicunt ; 
ignis servit; creata omnia, Trinitas sancta, timore 
obediunt. 

In Deipar. 

O novam maxime auditionem, ut Deus femine 
filius sit! O partum sine semine, ut mater. sine 
viro, sitque Deus quod partu editum cst! O specta- 
culum liorreudum ! O Virginis mirabilem conceptio- 


nem! O vere ineffabilem partum, qui plane mentem C 


ac intelligentiam superet ! 
Od. 9. A matribus alienum. 

Dignum, Uei Mater, tua castitate, ex repromis- 
sione sortita es partum ; quippe fructus a Deo. ger- 
muinans, infecundze olim concessa es; quamobrem 
omneste tribus terre indesinenter beatam prasi- 
camus. 

Clamantis prophetia impleta est; ait enim * : 
Suscitabo David sacri tabernaculum quod cecide- 
rat, intemerata, przvie figuratum : quo universus 
hominum pulvis in corpus Deo reformatus est. 


Tuas, Deipara, veneramur fascias ; illum efferi- 
mus gloria, qui "olim sterili prebuit fructum, ac 
mirabili ratione vulvam infecundam aperuit. Quippe 
favit omnia quecunque vult, ut qui Deus omnipo- 
tens sit. 

E vulva, preter spem, exque repromissione, pia 
germinasti, Anna, sponse virgiuis parens, a Deo 
gerininantem. virginitatis florem, castitatis decus : 


quamobren te omnes, ut nostre radicem vitze, bea- 


tàm praedicamus. 
Gloria. 

Alienum est ab improbis ut zeternam glorificent 
Trinitatem, Patrem, Filiumque, et Spiritum san- 
cium, increatàm omnipotentiam vimque rerum 
continentem ; qua mundus universus stabilitus est 
οἱ fundatus nutu virtutis ejus, 


* Àmos 1x, !!. 


ταύτης σάρχα προσελάδου τῖς ἀε,θαλοῦς Παρθένοι 
xat Ozotóxov. 

'O σρραγίζων τὴν ἄθυσσον xat ἐξανοίγων αὐτίέν. 
ὁ ἀνάγων ὕδωρ ἐν ταῖς νεφέλαις xax διδοὺς ὑττόν' σἱ 
ὁ 600;, Κύριε, ῥίζης Ex της ἀχάρτου ἔξανθτσαι "Av- 
vni τῆς ἁγίας, ἄχραντον χαρτὸν, τὴν ῥάθ6δον τὴ 
Βεοτόχον, 

Σὺ ὁ λύσας τὰ ἄλντα τῆς ἁπα:δίας δετµά ' cU | 
δοὺς τῇ στείρχ Ὑόνιμον τόχον, xal xopmbv εὐχλεη, 
ᾗ υἱὸς Ὑέγονας, xai βλαστὸς ἀνεφύτς, fv µττἑρ: 
ἔσχες χατὰ σάρχα ἐν τῇ πρὸς ἡμᾶς, οἰκτίρμων, xv 
δηµίᾳ. 

εωργὲ τῶν φρενῶν ἡμῶν, χαὶ φυτουργὲ τῶν du. 
χῶν ἡμῶν) a) ὁ ἄκαρπον γῆν εὔχαρπον δείξας, oi 


B τὴν πάλαι ξηρὰν γόνιµον εὔσταχυν ἄρουραν καρπο- 


φόρον ἀπειργάσω, "Avvav τὴν ἁγίαν ἄχραντον χαρ- 
πὸν ἀνθῖσαι την cozóxov. 
Δόξα. 

Ὦ Ἱριὰς ὑπερούσιε, μονὰς συνάναρχε, σὲ ὑμνεῖ 
xai τρέμει πληθὺς ἁγγέλων' οὑὐρανὸς καὶ d Ty 
ἄθυσσοι φρίττουσι ἄνθρωποι εὐλογοῦαι' nop Uu 
λεύει, πάντα ὑπακούει σοι, Τριὰς ἁγία, φόδῳ τὰ dv 
τῇ χτίσει. 

θεοτόκ. 

Ὢ καινότατον ἄχονσμα ' θεὸς υἱὸς γυναιχός ! Ὢ 
ἀσπόρου τόκου' ἄνανδρος μητὴρ, xax θεὶς τὸ τεχθέν ἱ 
Ὢ φρικτὸν θέαµα ! à συλλήφεω; ξένης τῆς παρθένου | 
ὢ ἀφράστου τύχου, ὄντως ὑπὲρ νοῦν τὰ πάντα al 
θξωρίαν ὶ 


Ὢδ. 6’. 'AAécpior τῶν µητέρων ἡ. 
Ἐπάξιον θἐομΏτορ, τῆς σῖς ἁγνείας τὸν tÓxot 
ἑκληρώσω δι ἐπαγγελίας' τῇ ποτε γὰρ ἀκάρπῳ θεύ- 
6.a3:0; καρπὸς ἐδόθης, διό 0: πᾶσαι αἱ φυλαὶ tf; 
γῆς ἀπαύστως µαχαρίζομεν. 


Πεπλ{ρωταιτοῦ βοῶντος ἡ προφητεία’ croi vp, 
Αναστήσυ σχηνὴν τὴν πεπτωχνῖαν τοῦ ἑεροῦ A260 
ἐν ooi, ἄχραντε, προτυπωθεῖσαν' δι ἧς ὁ σὺμ- 
πας τῶν ἀνθρώπων you; εἰς σῶμα ἀνεπλάσθη 
θεῷ. 

Tà σπάργανα προσχυνοῦμέν σον, θεοτόκε' δοξά- 
ζομεν τὸν δόντα xapmby τῇ πρώην στείρα, xil 
ἀνοίξαντα µίήτραν τὴν ἄγονον Ex παραδόξου. Ποιεῖ 
Υὰρ πάντα ὅσα βούλεται, θεὸς (v παντεξοῦτιος, 


Ἐθλάστησας, νυµφοτόχε "Άννα θεόφρον, ix pí- 
πρᾶς, παρ) ἑλπίδα, xai ἐξ ἐπαγγελίας, παρθενό- 
φυτον ἄνθος θεόθλαστον, ἁγνείας κάλλος, διό σι 
πάντες µακχαρίζοµεν ὡς ῥίζαν τῆς ζωῆς ἡμῶν. 


Δόξα. 

ἸΑλλότριον τοῖς ἀνόμοις ἐστι δοξάξειν τὴν ἄναρ' 
y^» Τριάδα, Πατέρα, καὶ Yióv τε, xai τὸ kyw" 
Πνεῦμα, τὴν ἄχτιστον παγχρατορία», δι ded 
σύµπας χόσµος Πδραάσται τῷ νεύματι τοῦ χράτου 
abi. 
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Kal vov. θεοτύκιον. 

Ἑχώρησας tv ὙΥαστρί σου, ΠαρθενομΏτορ, τὸν 
ἵνα τῆς Τριάδος, Χριστὸν τὸν βασιλέα, ὂν ὑμνεὶ 
πᾶσα χτίσις, xal τρέµουσιν οἱ ἄνω θρύνο.. ΑΛύ- 
«*bv δυσώπει, πλανσεθάσμιε, σωθῖναι τὰς φυχὰς 
ἡμῶν. 

᾿Εξαποστει Ιάριο». Γυγαικὺὸς ἀχούσατε. 

Αγάλλονται τὰ πέρατα τῆς οἰχηυμένης σήμερον 
kv τῇ γεννήσει σου, χόρη θεοκυΏτυρ Μαρία, xat 
ἀπειρόγαμε χόρη, iv f xai τῶν φυσάντων σε τὸ 
λυπηρὸν διέλυσας τῆς ἀτεχνίας ὄνειδος, xal τῆς 
προµήτορος Εὔας τὴν Ev τῷ τίκτειν xazáoav. 
Αγδρέου ᾿Ἱεροσουμίτου εἰς ccv Εὐαγγε.ισμόν. 

(τῇ κε’ Map:.). 

Σ]μερον χαρᾶς εὐαγγέλια, παρθενιχἣ πανἠγυρις᾽ 
τὰ χάτω τοῖς ἄνω συνάπτεται’ ὁ ᾿Αδὰμ χαινουργεῖ- 
ται’ ἡ Εὖα τῆς πρώτης λύπης ἐλευθεροῦται, καὶ ἡ 
σχηνἡ τῆς xa0' ἡμᾶς οὐσίας τῇ θεώσει τοῦ προσ- 
ληςθέντος φυράματος, ναὺς θεοῦ χεχρηµάτικεν. "f 
μυστηρίου! Ὅ τρόπος τῖς χενώσεως ἄγνωστος' ὁ 
τρόπος τῆς συλλήφεως ἄφραστος. "Αγγελος λειτουρ- 
q3l τῷ θαύματ.' παρθενιχὴ Ὑαστὴρ τὸν Yiby ὑποδέ- 
χεται’ Πνεύμα ἅγιον χαταπἐµπεται' ΠατΏρ ἄνωθεν 
εὐδοχεῖ, xal τὸ συνάλλαγμα χατὰ χοινην πραγµα- 
τεύεται βούλησιν' ἐν ᾧ xai δι οὗ σωθέντες, συνψδὰ 
τῷ Γαδρι)λ πρὸς τὴν Παρθένον βοήσωμεν" « Χαῖρε, 
χεχαριτωµένη, ὁ Κύριος μετὰ aov » ἐξ fi, ἡ σωτη- 
pla, Ἀριστὸς ὁ Geb; ἡμῶν, τὴν χαθ᾽ ἡμᾶς προσλα- 
Góutvog φύσιν, πρὸς ἑαυτὸν ἐπανήγαγεν. Αὐτὺν 
ἱχέτευε σωθῆναι τὰς Φυχὰς ἡμῶν. 

Τῇ πέμπτῃ τῆς πέµπτης ἑδδομάδος, σηµαίνει 
epa Ü τής νυκτός. Επισυνγαχθάγτω» ἡμῶν 
ἑν τῇ ἑκκ.λησίᾳ, γίνεται εὐ.1ογητὸς παρὰ τοῦ 
ἱερέως, ὡς συνἠθως' καὶ «Ίέγομεν τὲν ἑξάνα.ἰ- 
μον "τὸ ᾿Λ.Ι. η.λουΐα" καὶ τὰ τριαδ/κὰ, ὡς ἔθος, 
τοῦ ἤχου στιχο.ἰογοῦμεν, καὶ τὸ ἐνδιάτακτον 
καθ. τοῦ να. Ἱτηρίου. Εἶτα «Ἰέγομεν tà καθ. τῆς 
ὀκτωήχου., καὶ ἀναγινώσκομεν τὺν βίον τῆς 
ἀσίας Μαρίας τῆς Αἰγυπτίας δόσεις δύυ. Εἶτα 
Ó * , καὶ εὐθὺς ἀρχόμεθα τοῦ µεγά.Ίου Κανόνος 
ἁργῶς, καὶ µετά συντδτριµµέγης καρδίας καὶ 
Φωγης) ποιουνγτες εἰς καθ ἓν τροπ. µετα: 
γοίας t. 


ΚΑΝΩΝ O ΜΕΓΑΣ. 
Ὡδὴ α, ἦχος π.ὶ. 'O Εἱρμές. 
ε Βοηθὸς καὶ σχεπαστὴς ἐγένετό pot εἷς σωτγ- 
ρίαν. Οὗτός µου θεὺς, xal δοξάσω αὐτόν Osbc τοῦ 


πατρός µου , xal ὑψώσω αὐτόν ἑνδόξως Υὰρ ὁτδόδα- D 


σται. ») 


4 Exod. xv, 1, 9, 


MAGNUS CANON. 


i40 
Et uunc. In. Deipar. 

Utero capere licuit, Dei Mater, unum illum de 
Trinitate, Christum regem, quem celebrat omnis 
creatura, tremuntque superni throni. Ipsum exora, 
perquam colenda et venerabilis, ut animarum con- 
sequamur salutem. 

Exaposiilarium. Mulierie audite. 

llodie, te nata Dei Genitrix puella Maria, conju- 
giiac rei maritalis expers, exsultant fines orbis 
terre, quando et parentum triste illud ab orbitate 
depulisti probrum, ac quam prima parens Eva in 
partu maledictionem ascivit. 

Andreg Hierosolymitani in. Annuntiationem. 
(25 Martii). 
Gaudi: hodie nuntia, virginalis habet festivitas : 


B ima connectuntur summis ; renovatur Adam, Eva 


a primze maledictionis tristitia liberatur, nostraque 
substantie tabernaculum, assumpta conspersione 
deitate donata, Dei templum efficitur. O mysterium ! 
Nescitur exinanitionis modus; nec conceptionis 
ralio verbis exprimitur. Angelus miracu!o mini- 
strat, uterus Virginis Filium suscipit, Spiritus 
sanctus mittitur, Pater de supernis complacet, com- 
munique consilio commercium initur : in quo ac 
quo medio salutem consecuti consonis Gabrieli vo- 
cibus ad Virginem clamemus : « Áve, gratia plena, 
Dominus tecum : » ex qua salus, Christus Deus 
noster, assumptam naturam hominum, ad se revo- 
cavit. Obsecra ut. salutem consequamur animarum 
nostrarum. 


Die quinia. quinte hebdomade : fit. siguum hora 4 
noctis. Congregatis nobis in ecclesia dicitur. Bene- 
diclus a sacerdote juxta morem :  dicimusque 
hexapsalmum :. Alleluia; triadica quoque, tono 
solito allernis versibus recitamus : psalierii item 
prescripium. cathisma. Tum dicimus cathismata 
octoechi, ac. legimus vilam sancte Mario 4E gy- 
piiace duplici sectione. Sequitwr psalmus 50; 
morque tractim inchoamus magnum Canonem, 
contritoque corde et voce, ternis prosirationibus 

ac veniis ad troparia singula, canimus. — - 


MAGNUS CANON (38). 
Ode 4, tonus 2 obliq. [lirmus. 

« Adjutor et protector factus est mihi in salutem : 
Iste Deus meus, οἱ glorificabo eum : Deus patris 
mei, οἱ exaltabo eum : gloriose enim maguificatus 
est 4. » 


COMBEFISII NOTE, 


(28) Vix habuerint Greci augustius avite pieta- 
tis tnonumentum ; vixque se potuerit vir sanctis- 
simus Andreas, vivis magis coloribus, eximiauque 
cum pari eruditione sanctitatem, vera cordis hu. 
militate et compunctione so'idam depingere. Sane 
immensi oneris, quinta? illius feris, quintze jeju- 
niorum hebdomade qua mageum hunc Canonem 
solemni oflicio recitaut, peusum videri potest. 
Quid enim et quam immane ad laborem , ut post 
brevem gustatum somnum ct recitata pro iore 
qua statim habet rubrica, iminensus pene stro- 


phis Canon, moroso οἱ contrito corde οἱ voce, — 


Vernis prosuationibus ad singula troparia, decan- 


tetur, Sunt. certe µετανοίας istae οἱ venke, nbi cre- 
briores sunt, plurimum fatigando corpori, et labor 
immensus, quo se Graci paterna sanctorum tradi- 
tione, multum exercent. Dum purro occurrit, in 
hujus maxime Canonis officio, augusta illa sau- 
clitatis species in Icclesia Graeca, dolendum sub- 
it, vix noa exstinctum, qua schismate. «qua 
tyrannide Turcica, tantum Christiani nominis 1u- 
men, ac in dies exstingui, cedentibus in Mescbitas, 
deletis paulatiin οἱ deficientibus Christianis , aedi- 
bus illis sacris, quibus tanta Deus sanctitate, tan- 
quam sanctis institutis, olim coleretur. Nec minus 
dolendum subit, quod plerique, ferreis visceribus, 
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Ur de pinum, imiserze vitze mex actiones lamen- A 


ter? Quod, Christe, hodierni planctus initium fa- 
ciam ? Enimvero, qui misericors sis, delictorum 
veniam concede, 

Veni, misera auima, tua carne comite : omnium 
contitere Creatori; deincepsque antiqua. absrine 
3'ienà 3 ralione affectione , ac Deo lacrymas poeni- 
tes exhibe. κ 

Qui Adam protcplastum pravaricando sim zuu- 
latis *; D»o, 116, ;eternoque regno et. voluptate, 
neis cognovi peccatis nudatum. 


lleu me, misera ania ! Utquid prim» Eve simi- 
lis faceta es? Male quippe vidisti, direque vulnerata 
é3: ας manum admovisti. [iguo, petulaisque escam 
absonaim . gustasti. 

Ev: sensibilis loco, spiritalis milii. iusurrexit 
ka; vitiosa, iuquam, carnalis cogitatio ; dulcia 
monstrans ; aiaramque uihilominus semper potio- 
peu gustans. 

Jure ierit? Adam, ut qui unum tuum maudatrum, 
9 Salvator, nou. custodivisset , Edem illa ejectus 
est :.ab cgo, qui continue. vivifica eloquia tua 
epernam, quid sustinuero? 

Cini studio imitatus crudelem cxdem, hoiiicida 
anima conscientia fui, vivilicans cearnein ; nioerens- 
que malis meis actionibus, adversus anime. 


Abclis, o Jesu, justitiam non sum imitatus : nun- 
quam obtuli accepta tibi munera, ua divinas actio- 
nes, non mundum sacrificium, aut. vitam irrepre- 
liensibilem. | | 

Qua Cain ratione, ea et nos ; misera aniina, om- 
niu: Creatori actiones sordidas, hostiamque vitu- 
perabilem, ae vitam pariter obtulimus inutilem : 
eoque damnationis reatum iucurriimus. 

1u figulus, lrtum fingendo viviticans, carnem 
hihi et ossa adbibuisti, spiritunque et vitam. Ve- 
rum, 9 fictor meus ; Redemptor ineus οἱ eogaitor, 
priutentem me suscipe. 

Tibi, Salvator, peccata annuntio quas. feci, ani- 
"ia que et corporis plagas ; quas milii sievie. internae 
cogitationes imposuerunt, latrouum more. 


e Gen. qnn, 6. 
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[]όθεν &pkopa: θρηνεῖν, τὰς τοῦ ἀθλίου uov Bla 
πράξεις; Ποίαν ἀπαρχὴν ἐπιθήσω, Χριστὲ, τῇ vis 
θρηνῳδία: 'AXX ὡς εὔσπλαγχνός pot δὺς παραπτω. 
µάτων ἄφεσιν. 

Δεζρο. τάλαινα φυχΝ, σὺν τῇ σαρκἑ σου τῷ πἁντω' 
Κτίστῃ ἐξομολογοῦ, xal ἁπόσχου λοιπὸν τῆς Tp 
ἀ) ογίας, xal προσάγαγχε θεῷ ἐν µετανοίᾳ 5 
x02. 

δν πρωτόπλαστον 'Abka, τῇ παραθᾶσει z2p2- 
ζτλώσας, ἔγνων ἐμαυτὸν γυµνωθέντα θΞοῦ, καὶ τη 
àibl«) Δασιλείας xai τρυφῆς, διὰ τὰς ἁμαρτίας 
μον. 

Οἴμοι, τάλαινα duyf! τί ὠμοιώθτς τῇ πρώτῃ E5z; 
εἶδες γὰρ xoxo, xal ἐτρώθης π.χκοώς᾽ καὶ fjv 
τοῦ ξύλου, καὶ ἐγεύσω προτξ- 


E! 
v 

el . 
"5$! 
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βρώσεως. 

᾽Αντὶ Εὔας αἱσθητῖς, Tj νοητή uot χατέστη Εὖλ, 
ὁ ἐν τῇ σαρχὶ ἐμπαῦης orb, δειχνὺς τὰ 
ἐδία, xai γενόμενος Ai τῆῖς πιχρᾶς χα ταπή- 


lod »J , e - " 
τες CEObg προεςεῤῥέφη, ὡς μὴ ve 
σου, Σῶτερ, ἐντολΏν, ὁ Αδάμ ἑγὸὼ 


T5» τοῦ Κάῑν μετελθὼν μιαιφονίαν, τῇ προαιρέ- 
σει Ὑέγονα φονεὺ;, συνειδύτι ug ' ζωώσας τῖν 
σάρχα, χαὶ στρατεύσας κατ αὐτῆς, ταῖς πονηραῖς 
μου πράξεσι. 

Tj τοῦ ᾿Αθελ, Ἰπαοῦ, οὐχ ὠμοιώθτν Suae 
σύνῃ’ δῶρά σοι δεκτὰ οὐ προσῖ là ποτδ. οὐ πρᾶ- 


C gi; ἑνθέους, οὐ θυσίαν παθαρὰν, οὗ βίον ἀνεσί- 


λγπτον. 

Ὡς ὁ Κάῑν καὶ ἡμεῖς. Φυχἠ à0iz, τῷ τάντων 
Κτίστη, πράξεις ῥυπαρὰς xa Ouaíav φεχτὴν, zai 
&10n3*59 βίον, προσηγάγοµεν ὁμοῦ' διὸ xal χατ- 
εχοίθηµεν. 

Τὸν πηλὸν, ὁ χεραμεὺς, ζωοπλαστέσας, ἐνέθηχὰς 
uo σάρχα καὶ ὑστᾶ, καὶ πνοὶν xai ζωὴν. "AX, à 
Dlo:n:á poo, χαὶ Άντρωτά pov, xal γνωστὰ, μετα” 
νο,Όντα δέδαι ps. 

Ἰωξαγγέλλω σοι, Σῶτερ, τὰς ἁμαρτίας ἃς εἶργα- 
σάμην, καὶ τὰς τὶς φυχῆς, xal τοῦ σώματός 37) 
πληγὰς, ἃς οἱ ἔνδον µιαιφόνο: λογισμοὶ λῃστρικῶ 
ψο' ἐπέθηκανι 


(αΗΡΕΕΙΣΗ NOT... 


et crudeli animo, vix quidquam dolesmms ; ae nec p utrisque prospiciens, 31 nos, ος abundanti nohis 


reliquias quas. etia orthodoxa. fides pretiosas 
acit, verunique. sanctorum semen, νο τους 
siqua prosequamur : velut. soli noa homincs si- 
iius, rerumque. humanarum . vicissitudinih:s non 
o0:50xii ; ac lignum viride, io. quod nunquam sit 
exarsurus τσι divinas justilize ; istique demum 
quilits non. possit Deus. movere. eindelabzum, cui 
va desileratur. oleum, ut. vix. supersit. hospitali- 
tatis vestigium aiiquod olim tam sanctie, eum vera 
Christianitas vigentior esset ; ipsaque, vel in ex- 
108 et licstes impensior, eosdem magno tnuinero 
in Christi. castra traberet; vel tum μακό euin 
etam ecclesiastici ordinis principes, rerum. nau- 
13808, patria exsüles et proscriptos, ac ceu. niundi 
Ῥισομία, ob Christi nomen. quod passionibus hono- 
tant, (providentia, areaais 1ationibus 


foveudos, transmittit, Id obiter ac velut. parentlest. 

Ad rem ergo nostram, Canon. híc etiam prima J^ 

juniorum fhiebdomada, cum iisdem ventis recilan- 

dus habetur in (ούτος sed in dies 4 distributas. 

Reddimus. simplici stvlo, ac plane. uialim devoto 

magis quam Latino. Ecclesiastica vocalula iu re 

ricis, peritioribus relinquo explieauda, ac u pr 
mis in exspectatis. Eschologii notis : ac neqve 
visum est Latinius exprimere, puta, ut τὸ eigo, 
redderem vinculum, ete. Potius enim in istis 14: 
Ui n.e voces obseurare vis:e sunt, quam lucem afferre. 
Quauquam vero babent legii! codices, minus ta- 
men necessariam putavi collationem : quod prz- 
Sri altera editio, priua illa hebdomada jejunie 
paar, vice alterius codicis, sanandis tvpographbicii 
erratis esse possit. 
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El xal fiuaptov, Σῶτερ' ἁλλ᾽ οἶδα ὅτι φιλάνθρω- Α Quanquam, Salvator, peccavi, novi nihilominus 


πος εἷ. Πλήττεις συμπαθῶς, καὶ σπλαγχνίζη θερ- 
ps δαχρύονια βλέπεις, xal προστρέχεις, ὡς πατὴρ, 
ἀνακαλῶν τὸν ἄσωτον. 

Ἑρβῥ,μμένον µε, Σῶτερ, πρὸ τῶν πνλῶν σου, κἂν 
ἐν τῷ γήρει, μὴ µε ἀποῤῥίφης εἰς oou κενόν. AX. 
πρὸ τοῦ τέλους ὡς ριλάἀνθρωπός µο: δὺς παραπτω- 
µάτων ἄφξσιν. 

Ὁ λησταϊΐς περιπεσὼν ἐγὼ ὑπάρχω, τοῖς λούι- 
σος pou. Όλος ὑπ' αὐτῶν τετραυμάτισµαι vov* 
ἐπλίσθην µωλιυπών. "AAA αὐτὸς µοι ἐπιστὰς, Χριστὲ 
Σῶτερ, ἱάτρευσον. 

Ἱερεὺς, μὲ προϊλὼν, ἀντιπαρῖηλθξ' καὶ ὁ λενῖ- 

τς, Ῥλόπων ἐν δξινοῖς, ὑπερεῖδε γυμνόν' à2)' ὁ 
ix Μαρίας ἀνατείλας Ἰησοῦς, cU ἐπιστάς µε οἵ- 
κτειρον. 

"O ἀμνὸς, ὁ τοῦ θ:οῦ, 6 αἴρων πάντων τὰς ἆμαρ- 
τίας, ἆρον τὸν χλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βαιὺν, τὸν τῆς 
᾽ἁμαρτίας' καὶ ὡς εὔστπλαγχνός por δὸς ! παραπτω- 
µάτων ἄφεσιν. 

Μετανοίας ὁ χαιρός * προρἐρχοµα/ σοι τῷ πλαστ- 
ουργῷ µου. 'Apov τὸν κλοιὸν ἀπ' ἐμοῦ τὸν βαρὺν, 
τὸν τῆς ἁμαρτίας' xal ὡς εὔσιιλαγχνός µοι δὺς πα- 
ῥραπτωµά-ων ἄφεσιν. 

Mt βδελύξης µε, Σῶτερ' ph ἀποῤῥίφῃς τοῦ σοῦ 
προ:ώπου. ᾿Αρον τὸν χλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βαρὺν, 
τὸν της ἁμαρτίας' χαὶ ὡς εὔσπλαγγνός uot δὸς πα- 
ῥρᾳπτωμάτων ἄφεσιν. 

Τὰ ἐχοῦσια, Σῶτερ, xal τὰ ἀκούσια πταἰσματά 


µου, καὶ τὰ φανερὰ xai χρυπτὰ, xal γνωστὰ καὶ 


ἄγνωστα πάντα, συγχωρίσας ὡς θεὺς, ἱλάσθητι, xol 
σῷώσόν µε. 

"Ex νεότητος, Σῶτερ, τὰς ἑντολάς cou ἑπαπωσά- 
µην. Ὄλως ἐμπαθῶς ἀμελῶν ῥᾳθυμῶν παρῆλθον τὸν 
βίον. Διὸ χράζω σοι, Σῶτερ * xàv ἐν τῷ τέλει, σῶ- 
σόν µε. 

T&v οὐσίαν σου, φωχἣ, χαταναλώσας ταῖς ἆσω- 
τίαις, ἔρημος ὑπάρχεις καρπὼν εὐσεθῶν' λιμώττουσα 
xpásov- "Q Πάτὲρ τῶν οἰχτιρμῶν τροφθάσας, σύ µε 
οἵχτειρον. 

LoY προσπίπτω, Ἰησοῦ ἡμάρτηκά σοι, ἰλάσθητί 
pov ἆρον τὸν κλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βᾳρὺν, τὸν τῆς 
ἁμαρτία;, 2αὶ ὡς εὔσπλαγχνός pot Ob, ἑάχρυα 
χατανύξεως. 

M εἰσέλθῃς μετ) ἐμοῦ Ev χρίσει 
πρακτέα, λάγους ἐκοητῶν, xal εὐθύνων ὁρμάς' ἀλλ᾽ 
ἐν τοῖς οἰχτιρμοῖν σου, παρορῶν µου τὰ δεινὰ, σῶ- 
σόν µε, Παντοδύναμςε. 


f Luc. xv, 20 seqq. 5 Luc. x, 50. 


b Joan. 1, 


quia benignus et c'emens sis. Feris migeranter, 
fervensque wisereris; vides lugentem, atque ut 
pater, prodigum revocaturus f accurris. 

Ad tuas me fores jacentem, Salvator, ne vel alta 
sencctute, vacuum in infernum projicias : sed ante 
terminum vite, delictorum veniam, pro tua cle- 
mentia, tribue. 

Ineidi in latrones ; nempe cogitationes δ. Totus 
ab eis jam vulneratus, plagis plenus sum : tu mihi, 
Christe Salvator, accedens mcedere. 


Me sacerdos a longe videns, alia declinavit ; Le- 


vitaque in malis aspiciens, nudum despexit ; tu, 


Jesu, ortus ex Maria, accedeus imiserare. 


Tu, Agnus ille Dei, qui omnium peccata tollis b, 
grave a me tolle peccati jugum ; mihique, ut mise- 
ricors, tribue veniam delictorum. 


Tempus est poenitentize ; ad te accedo, flctorem 
meum. Grave a ime tolje. peccati jugum ; mihique, 
ul misericors, trihue veniam delictorum. 


Ne ime, Salvator, abomineris ; ne projicias a facie 
tua, Grave a ine tolle. peccati jugum ; mihique ut 
misericors tribue veniam delietoruimn. 


Voluntaria mea delicta przterque voluntatem, 
mauifestaque et occulta, eognita omnia et incogni- 
ta, tu Salvator, velut. Deus. indulgens, propitius 
esto ; ac me salvum facito. 

Tua, Salvator, mandata, a juventute repuli; om- 
nino negligens οἱ supinus, vitam vitiose transegi ; 
quamobrem clamo ad te, Salvator, ut vel in fine 
salutem niihi preestes. 

Consuupta, luxuriose (29) tua substantia, o ani- 
ma, nuda es sanctis operibus : clama in fame: Tu 
l'ater misericordiarum proveniens, mei iniscrere. 


Tibi, Jesu , accido; tibi peccavi ; mihi esto pro- 
pitius; grave a me tolle peccati jugum ; proque 
tua clementia, compunctionis lacrymas largire. 


, φέρων µου τὰ D.— Ne mecum intraveris. iu judicium, meos profe- 


rens actus, cogitata et. sermones exquirens, pu- 
niensque appetitionum motus: sed mea mala in tuis 
despiciens miseralionibus, salvum me fac, qui sis 
Omnipotens. 


29. 


VARLE LECTIONES. 


! &.L1. δάχρνα χατανύξδεως. 


COMDBEFISII NOTAE. 


(29) Consumpla luxuriese. Ulabetur lizec strophie 
pauio aliter, iv feria prima hebi.: Την οὐσίαν pou 
σωτῇὴρ, Χαταναλώσας ἐν ἀσωτίαις, ἔρημος. ὑπάρχω 
e. t. Pc. item feria : Thv οὐσίαν τὶς ἀνχῆς xata- 


ναλώσας τῇ áuap:la, ἔρτμός ο ἀρετῶν εὐσεθῶν, 
λιμώττων δὲ χράζω, Ὁ τοῦ ἑλέους χορηγὸς, KK» 
pis, σῷσόν µε. 


tl 


Ἑνδέδυμαι διεῤῥηγμένον χιτῶνα, ὃν ἐξυφάνατὸ Α 


pot ὁ fiore τῇ συμθουλικῇ, καὶ καταισχύνηµαι. 

Προσέθλεφα τοῦ φυτοῦ τὸ ὡραῖον, καὶ ἠπατήθτν 
τὸν νοῦν, καὶ ἔνθεν κεῖμχι γυμνὸς καὶ χαταισχύνο- 
μαι. 

Ἐτόχταινον ἐπὶ τὸν νῶτόν µου, πάντες οἱ ἀρχηγοὶ 
τῶν παθῶν, μαχρύνοντες κατ bao) τὴν ἀνομίαν 
αὐτῶν. 

Απώλεσα τὸ πρωτόχτ.στον κάλλος, xax τὴν εὑπρέ- 
πειάν pou * καὶ ἄρτι χεῖμαι γυμνὸς xal χαταισχύνο- 
μαι. 

Κατέῤῥαφε τοὺς δερµατίνους χιτῶνας ἡ ἁμαρτία 
χἀμοὶ. γυμνώσασά µε Ιτῆς πρὶν θεοὈράντου στολῆς. 

Περίχειμαι τὸν στολισμὸν τῆς αἰσχύνης, χαθάπερ 
φύλλα συχΏς, εἰς ἔλεγχον τῶν ἐμῶν αὐτεξουσίων 
παθῶν. 

Ἑστόλισμαι κατεστιγμένον χιτῶνα καὶ ἡμαγμένον 
σΙσχρῶς, τῇ ῥύσει τῆς ἐμπαθοῦς καὶ φιληδόνου 
ζωῆς. 

Ἐσπίλωσα τὸν τῆς σαρχός µου χιτῶνα, xoi χατ- 
εῤῥύπωσα τὸ xaz' εἰχόνα, Σῶτερ, καὶ χαθ' ὁμοίω- 
ειν. 

Ὑπέπεσα τῇ τῶν παθῶν ἀλγηδόνι *, xal τῇ ἐνύλῳ 
φδορᾷ, xat ἔνθεν νῦν ὁ ἐχθρὸς καταπιέζει με. 

Φιλόῦλον χαὶ φιλοκτήµονα βίον τῆς ἀχτησίας, Σῶ- 
τερ, προχρίνας, νῦν τὸν βαρὺν χλοιὸν περἰχειμαι. 


Ἔχόσμησα τὸν τῆς σαρχὸς ἀνδριάντα, τῇ τῶν 
αἱσχρῶν λογιομῶν ποικίλῃ περιθολῇ, xal χαταχρἰ- 
νοµαι. 

Τῆς ἔξωθεν ἐπιμελῶν εὐκοσμίας µόνης ἑφρόντισα, 
τῆς ἔνδον ὑπεριλὼν θεοτυπώτου σχηνῆς, 

Μορφώσας µου τὴν τῶν παθῶν ἁμορφίαν * ταῖς 
φιληδόνοις ὀρμαῖς, ἑλυμηνάμην τοῦ νοῦ τὴν ὡραιό- 
TAa. . 

Κατέχωσα τῆς πρὶν εἰκόνος xb χάλλος, Σῶτερ, 
τοῖς πάθεσι * ἀλλ ὥς πυτε τὴν δραχμἣν ἀναζητίσας 
εὐοέ. 

Ἡμάρτηχκα΄ ὥσπερ dj πόρνη fao σοι’ Μόνος 
ἡμάρτηχά σοι’ ὡς μῦρον δέχου, Σῶτερ, xàpoo τὰ 
ξάχρυα. 

Ὡλίσθησα ὡς ὁ Δαθὶδ ἀχολάστως , καὶ βεθορθό- 
poat * ἀλλ' ἀπόπλυνον χἀμὲ, Σῶτερ, τοῖς δάχρυσιν. 

Ἰλάσθητι' ὡς ὁ Τελώνης, βοῶ σοι’ « Σῶτερ. ἰλά- 
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Indui scissam medium tunicam, qua:n mihi ser- 
pentis consilium contexit *, οἱ eruDesco. 
Aspexi ad arboris pulchritudinem, et mente 
deceptus suin, eoque nudus jaceo et confundor. 


Fabricaverunt supra dorsum meum principes 
Ones perturbationum vitiorumque ;  prolongave- 
runt adversum ine iniquitatem suam !. 

Amisi decurein primo inditum, meamque illam 
formam ; jamque pudore suffusus, nudus jaceo. 


Consuit el mihi peccatum pelliceas tunicas, 
priori a Deo contexta tuniea nudans. 

ludutus | gesto infamem amictum velut folis 
ficus ; qui lihera voluntate contractas affectiones et 
vitia arguat. | 

Indutus sum maculatam tunicam, ac faxde crnen- 
tatam , defluente vita affectionibus et. voluptatum 
amore. 

Maculavi carnis mez tunicam, et-conspurcavi, o 
Salvator, inditam imaginem et similitudinem. 


Molestis affectionibus obsecutus sum, et carnis 
correuptioni ; eoque hostis jam premit. 

Vita, corporalium — terrenzeque — substantiae, 
amante, inopize praelata, o Salvator, nunc grave ju- 
gum illud impositum habeo. | 

Caruis statuam illam, vario ornavi turpium cogi- 
tationum amictu, ac criminis reus sum. 


Solius esterni decoris curam sollicitus gessi ; 
interius ue a Deo fictum tabernaculum neglexi. 

Deformata mihi voluptuariis affectionibus , turpi 
vitiorum specie, mentis egregiam illam speciem 
vitiavi. ) 

Obrui vitiis, o Salvator, primx imaginis decorem: 
verum qua olim ratione, drachmam quam invenias 
quiere m, 

Peccavi ; clamo ad te sicut illa meretrix ? : Tibi 
solus peccavi; suscipe, Salvator, et meas lacry- 
mas instar unguenti. 

Ut David incontinentia prolapsus sum, et con- 
spurcatus ο: sed et me, Salvator, lava lacrymis. 

Propitius esto ; clamo ad te ut Publicanus : 


σθητί uox. » Οὐδεὶς γὰρ τῶν ££ ᾿Αδὰμ, ὡς ἐγὼ ἡμάρ- D « Domine, propitius esto mihi Ρ-4. » Neme euim 


tYx£ σοι. 
Οὐ 6Xxpua, οὐδὲ µετάνοιαν ἔχω, οὐδὲ κατάνυξιν : 
αὐτός µοι ταῦτα, Σῶτερ, ὡς θεὺς δώρησαι. 


Την 02pav σου p ἀποχλείσῃς µοι τότε" « Κύριε, 
Kópte * » ἀλλ᾽ ἄνοιξόν µοι αὑτὴν μετανοοῦντι. 

Φιλάνθρωπε, « ^ πάντας θέλων σωθῖναι, » σὺ 
ἀναχάλεσαί µε, xal δέξα: ὡς ἀγαθὸς μετανοοῦντά µε, 


κ Gen. mi, 21. 
9-3 Luc. xvin, 13. 


| Psal. cxxvin, 3. 
τ Maub. xxv, 11. 


" Luc. xv, 8. 
* | Tin. ας, 4. 


natus ex Adam, ita ut ego, tibi peccavit. 

Desunt lacrymae ; non est peenitentia, non con- 
punciio ; tu mihi hzec, Salvator, qui Deus sis, lar- 
gire. 

Ne tunc mihi portam tuam clauseris : « Domine, 
Domine * ; » sed poenitenti eam mihi aperi. 

Tu clemens, « qui vis omnes salvos fleri *, » we 
instaura ; atque ut bonus, peenitentem suscipe. 


» Το. vu, 37 seqq. ? M Reg. τι, 4. 
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104 
νῶν καρδίας, » καὶ βολάσων 5 ἐννοίας » 
este. xal φλογέτων ἁμαρτίας, xat κρίνων ὀρφανὸν, 
xa! ταπεινὸν χαὶ πτωχόὀν. 

Ίης ἑσίας. 
.. Ἡπλωσας χεῖράς σου, πρὸς τὸν οἰχτίρμονα Gy, 
Μαρία, ἓν ἀθύσσῳ κακῶν βνθικομένη * καὶ ὡς τῷ Πέ- 
τρῳ φιλανθρώπως X: 7px βοτΏείας ἐξέτεινε , τὴν σῆν 
ἐπιστροφὴν θεὺς πάντως ζητῶν. 


Ὅλη προθυµίᾳ, πύθῳ προσέδραµες Χρ.ιστῶ, zhv 
πρὶν τῆς ἁμαρτίας ὁδὸν ἀποστραφεῖσα: καὶ ἐν ἑρή- 
μοις ταῖς ἀθάτοις τρερ,µένη, val τούτου καθαρῶς 
τελοῦσα θείας ἐντολάς. 

0 ὀρέου. 

Ἵδωμεν, ἴδωμεν φιλανθρωπίαν, ὦ Φυχη, τοῦ θεοῦ 
xai Αεσπότου * διὰ τοῦτο πο) 
χροσι πρηωσπέσωμµεν, Suo ytis" Ἀνδρέου ταῖς λιταῖς, 
Σὠτεέρ, ἐλέησον fj :à;. 

Δύξε. 

"Αναρχε, ἄχτιστε Τριάς' ἀμέριστε μονὰς, µετα- 
νοοῦντά µε δέξαι: Ἱμαρτηκύτα µε σῶσον. Σὸν εἰμὶ 
πλάσμα ᾽ uh παρίδῃς, ἀλλὰ φιῖσαι, xal ῥῶσαι τοῦ 
πυρὺς tn; χαταδίχκτς µε, 

hal vvv. Θεοτόκ. 

"Aypavtz Δέσποινα, θξογεννητορ * ἡ ἐλπὶς - 
65 προστρεχόντων, xal λιμην τῶν Ey ζάλη, τὸν Σλεή- 
pova, χαὶ Κτίστην, καὶ Ylóv σου, ἑλέωσαι κά μοὶ ταῖς 
ἐκεσίαις ταῖς σαῖς. 

Ὡδὴ y. 'O Εἱρμός. 

"Ent τὸν ἀσάλευτον, Χριστὲ, πέτραᾳν τῶν ἐντολῶν 
6ου, τὴν Ἐκκλησίχν σου στερέωσον. 

ε Πυρ παρὰ Κνοίου ποτὲ Κύριος ἐπιθρέξας, τὴν 
qn» Σ,δόµων πρὶν χατέφλεξεν. 

: Eig t5 ὄρος σώζου, ψυχη, ὥσπερ ὁ Λὼτ ἐχεῖνος, xal 
"slg Σηγὼρ προανσσώύτς,. 

Φεῦγε ἐμπρησμὸν, ὦ Φφυχἠ µου, φεῦχε Σοδόµων 
χαῦσιν * φεῦγε φθορὰν θείας φλογώτεως. 

Ἐφομολογοῦμαί σοι, Σῶτερ" ἥμαρτον, ἡμαρτὸόν 
σοι Ἱ. "AAA ἄνες ^ ἄφες pot, ὡς εὔσπλαγχνος, 

"Ἠμαρτόν.σοι µό,ος ἐγώ 7 Ἡμαρτον ὑπὲρ πάντ 
Χριστὲ Σῶτερ, uf; ὑπερίδῃς με. 

Σὺ εἴ ὁ Ποιμῆν ὁ καλὸς, ζἠτησόν 
πλανηθέντα μὴ πορίδῃης µε. 

Σὺ el ὁ γλυχὺς ἸΙησοῦς * σὺ e! 
'Ev ooi, Σῶτερ, διχαιωθήτωμ.αε. 

Δόξα. 
Ὁ Τριὰς μονὰς ὁ θεὺς, σώσουν ἡμᾶς Ex πλάνης, 


^o lo 


τῶν etg 


ν µε τὸν ἄρνα * χα) 


ὁ πλαστουργός µου. 


καὶ πειρασικῶν, xal περιστἀσξὼν. 
| Καὶ vvr. θεοτέκ. 


Xa!pz,8co0^42 Υαστηρ᾽ χαῖρε, θρόνεκυρίου᾽ χαῖρε, 
$, Mf:np τῆς ζωὴ; ἡμῶν. 


y Jerem. xvi, 0. 2 Matth, xiv, 5]. 
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actiones, et peccata exurens ; pupillum, humilem- 
que et pauperei judicans. 
' De sancta. 

Expandisti manus tuas ad misericordem Deum, 
o Maria, in profunda malorum abysso demersa : 
ipseque, velut olim Petro * , auxiliatriceni mauuti 
clementer. extendit , tuam Deus omnino conver- 
sionem quierens. 

Tota alacritate priorem peccati aversata viam, 
desiderio ad Christum accurristi, in inaccessis 
educata solitudinibvs, ejusque omnino ac accurate 
divina mandata implens. 


De Andrea. 
Videamus, videamus, o anima, Dei οἱ Domini 


ους αὐτῷ σὺν 6óís D clementiam; quocirca, priusquam occupet finis, 


accidamus eum lacrymis, clamantes : Tu, Salvator, 
Audrez intercessionibus, nostri miserere. 
Gloria. 

Eterna, incereata Trinitas; indivisg unitas, suscipe 
me penitentem ; salvum fac. me peccatorem. Sum 
fis mentum tuum ; ne despicias, $ed parce , meque 
liueia ab iguis damnatione. 

Et nunc. Ad. Deipar. 

luteinerata Domina, Deipara ; spes ad te curren- 
Uum ac tempestate jactatorum portus ; mihi quo- 
que, misericordem illum et Creatorem , ac Filium 
tuum , illi supplex, redde propitium. 

οὐ. 5. Hirmus. 

Tu, Christe, supra iuconcussam petram tuorum 
mandatorum, tuam solida Ecclesiam. 

« Pluens Dominus a Domino, quondam ignem *,» 
exussit pridem Sodomorum terram. 

Salvare in montem, o anima, quemadmodum 
Lot ille, priorque saluti in Segor consule. 

Cave incendium, o mea anima ; cave crematio- 
nem Sodomorum ; cave interitum exustionis diviugz, 

Tibi, ο Salvator, confiteor. Peccavi, tibi peccavi. 
Yerum remitte : dimitte velut misericors. 

Tibi ego solus peccavi; peccavi supra ΟΠΕ; 
tu, Christe Salvator, ne tme despicc. 

Tu es ille bonus Pastor b, quiwe me agnum no- 
vellum ; nec me errantem despeseris. 

Tu es ille dulcis Jesu ; tu es ille plastes teus ; 


p justificabor in te. S;lyator. 


8 Gen, xix, 94. 


Gloria. 
ο Trinitas una Deus, nos ab errore fac salvos, 
atque a periculis et calamitatibus. 
Ei nunc. Ad. Deipar. 
Gaude, venter qui Deum suscepisti ; gaude, Do- 
mini sedes ; gaude, Mater viti nostrae. 


bJoaa. x, 11. 


VARLE LECTIONES. 


* lo. βολίζων. — 7 (LL. fiua0x0v σοι ἁμέτρως. 


COMBEFISII NOTE. 


(65) Ei cogitationes exploraus. Wax £vvolag 20Xà- 
ζων. Vel est legendum. foXizev, ut voluerit illa 
metaphora exprimere quod sequitur iu verhis Je- 
reiniae, δοχεμάτων τοὺς νεφρούς ^ Probans ac ex- 


ploraus renes, qui sunt sedes cozitationum; οἱ 
quibus kesis fiunt homines phrenetiei, ut vocant, 
et sensibus moti. 
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peperil ος repromissione virgam semper floren- A γὰρ τὴν ῥάθδον τὴν à 


tem, ex qua. vite nostra flos Christus germi- 
navit. 
Gloria. 

jEternam ie adoramus, individua Trinitas, in- 
creatam, cozternam, ejusdemque nature, qua tri- 
bus subsistentiis in una substantia mirabili sem- 
per ratione pradiceris exsistens. 

ln Deipar. 

Factus est tuus uterus incensa eacra: mansit tua 
castitas, Virgo , velut a principio inviolata. Chri- 
stus enim sol, ccu sponsus ο tbalaino, ex te con- 
spicuus prodiit b, — 

Od. 6. Veluti matis aquas. 

Tuam sanctam canimus nativitatem : sed et 
(11811 sponsa Deo, sponsa virgeque, honori habemus 
sine semine conceptionein (26) , saliunt vero no- 
biscum angelici ordines, et anima: sanctorum. 

Qua Sancta sanctorum (27), intemerata. esses, 
prudentes parentes honeste educandaii obtulerunt 
iu Domini domo, utque ei aptareris in matren. 


Steriles matresque, choros ducite; confidite et 
salite qui caretis prole : quippe orba prole sterilis 
Deiparam germinat, qua et. Evam doloribus di- 
risque sit Jiberatura Adam, 

Audio tibi concinentem David : Adiucentur vir- 
gines post te ; adducentur in templum regis : ipse- 
que conserta cum ϱ0 voce, regis filiam canticis 
celebro. 

Gloria. 

]n te laudatur glorificaturque, intemerata, Tri- 
nitatis mysterium ; quippe complacuit Pater; iu 
nohis habitavit Verbum; tibi obumbravit divinus 
Spiritus. 

In Deipar. 
. Aureum thuribulum facta es; in tuo siquidem 
ulero ignis Verbum habitavit de Spiritu sancto; 
exque (e, casta Dei Genitrix, apparuit humana 
forina. . 
Contacium. Ton. 4. 

Liberati sunt. Joachim et Anna ab sterilitatis 
probro, Ádamque εἰ Eva a corruptione el morte 
in tua sancta, o intemerata, nativitate. Eam cele- 
brat et tuus populus a peccatorum solutus reatu, 
tibique clamat : Barit sterilis Deiparam, ac no- 
strz: nutricem vila. 

lhomus. 

Accept:e fuerunt sterilium orborumque Joachim 

et Àunz preces pariter gemitusque, atque ad 


b Psal. xn, 6. 


ἀνεθλάστησε Χριστὸς 1 


ἼΑναρχον προσχυνοῦ 
στον, συναΐδιον, χαὶ σ 
ὑποστάσεσιν ὑπερρυῶς 


i 

Γέγονεν ἡ x^:Xa ac 

ἀγνεία σου, ὥσπερ τὸ 

στὸς γὰρ ὁ Ίλιος ὡς 
G^5U. 

Ὦδ. c'. Ὡς 


Ὑμνοῦμεν τὴν ἁγία 


DB «ty ἄσπορον σύλληψίν « 


0£ve * σχιρτώσι δὲ σὺν 
ἁγίων Φυχα[. 

Ἁγίαν τῶν ἁγίων |! 
πατέρες, ἄχραντε, à 
ἀνατραφΏηναι σεμνῶς, 
αὐτῷ. 

Al στεῖραι χαὶ µητέι 
σχιρτῖσατε ἄγονοι: ἡ 
τόκον βλαστάνει, Ἶτις 
xal τῆς ἀρᾶς τὸν ᾿Αδό 

Αχούω τοῦ Aa615 p 
παρθένοι ὀπίσω σου, & 
xai σὺν αὐτῷ σὲ xà 
ὑμνῶ. 


Ἑν σοὶ τὸ τῖς Tou 
δοξάζεται, ἄχρεαντε ' . 
Λόγος ἑσχήνωσεν ἐν | 
ἐπεσχίασεν. 

έ 

Χρυσοῦν θυμιατήριο) 

τρί σου ἐσχήνωσεν ὁ À 
καὶ ἓν ἀνθρώπου μµορφὶ 
ἁγνῆη. 

Korráx 

Ἰωαχεὶίμ xoi "Avv 
'Aóxp καὶ Εὔα ix τῆς 
ῥώθησαν, ἄχραντε, Ev ' 


D ἑορτάζει xat ὁ λαός σοι 


τρωθεὶς, Ev τῷ χράσει 
θεοτόχον, καὶ τροφὸν τ 
'6 

Ἡ προσευχὴ όμου x 
χαὶ ἀτεχνώσέως Ἰωαχε 


COMBEFISII NOTE. 


(86) Conceprionem. Plane activam, quomodo Grzei 
passim accipiunt. Passivam enim constat. fuisse 
ex semine, quidquid jam olim, et a tempore Epi- 
phanii, visi sibi sint quidam ex apocrypho nostro 
colligere : atque utinam defuissent qui vel no- 
siru hoc tempore. deliria ejusmoli conati essent 
suscitare ! 

(27) Sarcta sanctorum. Eximie sancta, atque 


inter sanctos eximia ; 
canticorum, celebre ill 
thalamium : dicebatur 
ris, Sancta sanctorum 
Patrum usu, dictum 
dicta supra (not. 94). F 
fac:le denomin:tiones | 
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128 


χτος, καὶ εἰς ὦτα Κυρίου ἑλίλυθξ" xal ἐθλάσττσαν, A Dei aures venerunt , musdoque vitalem germina 


χαρπ»ν κωηφόρον τῷ xósutp. Ὁ μὲν γὰρ προσευχὴν 
ἐν τῷ ὄρει ἐτέλει) ἡ δὲ ἐν παραδείτῳ ὄνειδος cipet. 
Αλλὰ μετὰ χαρᾶς dj στεῖρα τίχτει τὴν θεοτόχον, 
χαὶ τροφὸν τῆς ζωης ἡμῶν: 
Zríyoc. 

Πάσας ἀληθῶς, "Άννα, νικᾷς μητέρας, 

Μητηρ ἕως ἄν zo: γέντται θυγάτερ. 

"Ejays πρὸ φῶς θεοµμήτορα ὀγδόη "Άννα. 

"Il; ὁ nacho Ἰωακεὶμ ἐκ βασιλικῆς φυλῆς ἆλχε τὸ 
Υένος. Οὗτος εἰ καὶ διπλᾶ τὰ δῶρα αὐτοῦ τῷ 8:0 
πρ/αξἐφξρεν, ὡς φιλόθεος χαὶ πλούσιος, ἀλλὰ την 
ἀπαιδίαν ὠνειδίζετο, Ἐπὶ τοῦτο δηχθεὶς τὴν καρδίαν, 
αὐτὸς μὲν ἓν τῷ ὅρτι, dj 6$ σύνευνο; αὐτοῦ Άννα ἓν 
7 π.ρ1ξείσῳ ὀάκρυσι τὸν θεὸν ἱκέτευον, ὃς xai 
παρίσγεν αὐτοῖς ἁαρπὺν κοιλίας ἅγιον τὴν ὑπεραγίᾳν 


θεοτόχον ' ἵνα δὲ xal τῆς "Άννης i$ ἑχατέρων τῶν . 


piptov ἴδωμεν τὰ γνωρίσματα, τὸ ἀχριθὲς διη γήσο- 
μαι. Εἰκοστὸς τρίτος ἀπὸ γένους 46:0 καὶ Σολομῶν- 
τος εὑρέσχεται ὁ Ματθάν * ὃς ἔγημε Μαριὰμ ἐκ τῖς 
'1o2óa φυλῆς, καὶ ἐγέννηάεν Ἰαχὼθ τὸν πατέρα τοῦ 
τέχτονος, χα) θυγατέρας τρεῖς, Μαριὰμ, Σεῦῖν, xal 
"Avvav. Καὶ ἡ μὲν Μαρία γεννᾷ Σαλώμην τὴν µαῖαν' 
4 δὲ Σεῦῃ γεννᾷ Ἐλισάδετ. ἡ δὲ "Άννα γεννᾷ τὴν 
Oeo:óxov: ὡς τὴν θᾳεοτόκον ἐγγόνην Ματθὰν, xal 
Μαρίας τῆς Yuva:ixbg αὐτοῦ, τὴν δὲ Ἐλισάθετ χαὶ 
τὴν Σαλώμην ἀνεφιὰς piv τῆς Άννης, ἐξαδελφὰς δὲ 
τῆς θεοτύχου f; ταῖς πρεσθείαις, Χριστὲ ὁ θεὺς, 
ἑλέησον ἡμᾶς. 
Ὢδ. C. Tor Χα.ἰδαίων ἡ κάµιγος. 

Ἑορτάξομεν, ἄχραντε, καὶ,πιστῶς προσχυνοῦμεν 
thv ἁγίάν σου γέννησι», την ἐξ ἐπαγγείίαες, δ.᾽ ὃς 
ἑλυτρώθημεν τῆς παλαιᾶς τοῦ Αδὰμ νῦν ámoyá- 
σεως. 

Nov ἡ "Αννα εὑφραίυξται καὶ 80i χαυ (ωμένη" 
Στεῖρα οὖσα Ὑεγέννηκα τοῦ θεοῦ τὴν μητέρα, δι’ Us 
τὸ χκατάχρ'µα τῆς Εὔας λέλυται, καὶ $ ἐν λυπχις 
ὡδίς. 

'U Αδὰμ ἠλευθέρωται, καὶ fj Εὔα χορεύει, xa 
βοώσιν ἐν πνεύματι πρὸς σὲ τὴν θεοτόκον. "Ev go 
ἐλυτρώθημεν τῆς ἀρχεγόνου ἀρᾶς ἐπιφανέντος Xpt- 
στοῦ. 

Στεῖραι ἄγονοι σπεύσατε, qual ἀτεχνιωμενοι, ὅτι 
Αννα πὀλύτεχνος, xil νῦν εὐφρα.νομένη. Μ.τέοε 


* * 


» 
, L1 - - 
χορεύσατε σὺν τῇ μητρὶ τοῦ θεοῦ, xai συναγλλ- ῃ 


λεσθε, 
Δόξα. 
Τὸν Πατέρα δοξάτωεν, τὸν Yi v, xzV τὸ Πνεῦ- 
μα, ἓν µονάδι θεύτητος: Τριάδα πανχγέαν, ἁγώ- 
Ρριστον, ἄκτιστυν, xal σνναΐδιον, καὶ ὁμοούσ.ο». 


Ocoróx. 
Σὺ μόνη 8:b. ἔτεκες, παρθένε μετὰ vÓxov* σὺ 
τὴν φύσιν ἐκαίνισας τῷ τόκῳ σου Mapía, σὺ τὴν 
Εδαν ἕλυσας τῆς πρωτογόνου ἁρᾶς, θεογεννῆτορ 


αγνή. 
"Q6. η’. ᾿0 σιγάζων ἐν ὕδατι. 
Ὅ ποιῄσας παράδοξα τῇ στειρωθείσηῃ γαστρί: 
ὁ ἀνοίδας Άννης ἄγονον µήτραν, xai χαρπὺὸν αὑτῇ 


runt. (ruetum. Quippe precabatur ille in. monte: 
liec probrum in. pomario sustinet. Verum sterilis 


gaudio parit Deiparam, ac nostra nutrizem viti; 


Versus. 


Sano, Anna, matres vincis omnes : ut cui 
Puella mater chara proles nata sit... 
Deiparam Anna edidit ante lucem die octava. 


Ejus pater Joachim ex regia tribu traxit genus; 
ls quanquam duplicia sua munera Deo ollerret 
tanquam vir religiosus ac dives, quod tamen catc* 
ret prole, probro afíficiebatur. Ea re, corde ma- 
sius dolensque, ipse quidem ia monte, ejus autem 
uxor Ánna in horto, Deo lacrymis supplicabaht , 
qui οἱ saneiissimam Deiparam, sancíum eis fru. 
clum uteri prabuil. Porro ut et Aunz insignis 
utrinque noverimus, accurate narràbo quod ves 
habet. Occurrit 25 Matthan a Davide εἰ Salomonc. 
ls Mariam conjugem duxit e tribu Juda, genuitqué 
Jacob fabri patrem, ac filias tres, nempe Mariac, 
Sebem, οἱ Aunam. Átque. María quidem generat 
Salomen obstetricem ; Sehe autem Elisabeth ; :t 
Anna, Dei Genitricem. lta ut Deipara neptis esset 
Matthan, ac Mariz ejus conjugis; Elisabeth autem 
et Salome Annam pro amita haberent ; Dei verd 
Genitricis consobrinz essent, cujus, Christe D vs; 
intercessionibus nostri miserere. | 


Od. 1. Chaldworum caminus. 
Feste colimus, ac file veneramur, tuam sau 
ctam , intemerata, ex repremissione nativitateu, 
qua jam suwus antiqua Ad:e liberati sententia. 


Nunc Auna ketatur;ac gloriabunda clamat : Que 
cram sterilis, Dei genui Matrem, qua est soluta Ev: 
damnatio, submotusaue partus. in tristitis. 


Adam liberatus est, Evaque choros ducit, ac in 
spiritu ad t» Deiparam clamant : In te sumus, a; νο 
Uri primaque maledictione redempti. 


Steriles sine prole, orbze animae, adeste festi e: 
quippe Anna multa nunc gaudet prole. Matres, cuií 
Dei Matre choros ducite, simulque exsuitate. 


Glcria. 

Patrem glorificeinus, Filiumque, οἱ Spiritum, ii 
deitatis uuitate; Trinitatem sanctissimam , indivi- 
sam, increatam, cozternam, atque. consubstantia- 
lem. 

In Deipar. 

Tu sola Deum peperisti, virgo post partum : ti 
tuo partu, Maria, naturam innovasti ; tu, casta Dei 
Genitrix, primzeva Evam waledictione absolvisti. 


Od. 8. Qui silentium facit in aquis. 
Qui sterili utero mirabilia fecisti ; qui vulva 
Aun:e infecundam aperuisti, ac ei dedisti fructuat j 


-—-3 - 2-2 
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ti Deus sanctus; tu. Virginis Filius; tu ex ea, flo- 
ren;e semper Virgine Deique Genitrice, carnem 
assumpsisti. 

Qui signas abyssum, atque aperis ; qui aquam in 
nubibus subvehens, pluviain tribuis ; ipse, Domine, 
ο sancte Anna sterili radice, fructum intemera- 
tom, Dei Genitricein virgam, efflorere fecisti. 


Qui sterilitatis solvisti insolubilia vincula , ipse 
sterili lecundam dedisti prolein, pri:clarumque fru- 
cium οἱ nobilein; cui factus Filius, ac germen 
agnatus es : quam carne, in. tuo ad nos adventu, 
misericors, habuisti Matrem. 

Mentium nostraruai cultor, satorque animorum, 
qui sterilem terram exhibuisti fertilem , ipse olim 
agrum arentem, spicis frugibusque fecundum, san- 
ciam Annam, intemeratum fructum, Deiparam, 
flo:;ere effecisti. 

Gloria. 

O substantia major Trinitas, cozterna Unitas , 
laudat te, tremitque catus angelorum ; coelum item 
et terra; horrent abyssi; homines benedicunt ; 
ignis servit ; creata omnia, Trinitas sancta, timore 
obediunt. 

In Deipar. 

O novom maxime auditionem, ut Deus feminze 
fillus sit! O partum sine semine, ut mater. sine 
viro, sitque Deus quod partu editum cst! O specta- 
culum horrendum ! O Virginis mirabilen conceptio- 


nem! O vere ineffabilem partum, qui plane mentem C 


ac intelligentiam superet | 
Od. 9. A matribus alienum. 

Dignum, Dei Mater, tua castitate, ex repronis- 
sione sortita es partum ; quippe fructus a Deo ger- 
winans, infecundz olim concessa es; quamobrem 
omnes te tribus terre indesinenter beatam ρα] - 
camus. 

Clamantis prophetia impleta est; ait. enim 5: 
Suscitabo David sacri tabernaculum quod cecide- 
rat, intemerata, przvie figuratum : quo universus 
hominum pulvis in corpus Deo reformatus est. 


Tuas, Deipara, veneramur fascias ; illum efferi- 
mus gloria, qui olim sterili praebuit fruetum, ac 
mirabili ratione vulvam infecundam aperuit. Quippe 
facit omnia quecunque vult, ut qui Deus omnipo- 
tens Sit. 

E vulva, prater spem, exque repromissione, pia 
germinasti, Anna, spons virgiuis parens, a Deo 
geriinantem virginitatis florem, castitatis decus : 


quamobrem te omnes, ut nostre radicem vitz, bea- 


tài praedicamus. 
Gloria. 

Alienum est ab improbis ut zeternam glorificent 
Trinitatem, Patrem, Filiumque, et Spiritum san- 
ctum, inereatàm Oomnipolentiam vimque rerum 
continenfem ; qua mundus universus stabilitus est 
ei fundatus nutu virtutis ejus, 


* Amos n, !4. 


S. ANDRE,E CRETENSIS 18: 


Α δοὺς. Zu θεὸς ἅγιος, σὐ Υἱὸς τῆς Παρθένου, οὗ ἱ 
ταύτης σάρχα προσελάθου τῆς ἀειθαλοὺς llapüfw 
καὶ θεοτόχου. 

'O σφραγίζων τὴν ἄθυσσον καὶ ἐξανοίγων αὐτὴν 

ὁ ἀνάγων ὕδωρ Ev ταῖς νεφέλαις χαὶ διδοὺς ὑςτόν' c 

ὁ δοὺς, Κύριε, ῥίζης Ex τῆς ἀχάρπου ἔφανθῖσαι "À. 

vni; τῆς ἁγίας, ἄχραντον χαρπὸν, tbv ῥά6δου «i 

Θεοτόχον. 

Σὺ ὁ losa; τὰ ἅλυτα τῆς ἁπαιδίας δεσμά ' c) 
δους τῇ στεἰρχ Ὑόνιμον τόκον, xai χορπὸν εὐχλεῖ 

ᾗ υἱὸς Ὑέγονας, xai βλαστὸς ἀνεφύης, ἣν urtip 

ἔσχες κατὰ σάρχα Ey τῇ πρὺς ἡμᾶς, οἰκτίρμων, ἐπι 

δηµίᾳ. | 
Γεωργὲ τῶν φρενῶν ἡμῶν, χοὶ cuzoupytb τῶν φυ 
χῶν ἡμῶν᾽ σὺ ὁ ἄκαρπον γῆν εὔχαρπον δείξας, ci 

B τῖν πόλαι ξηρὰν γόνιµον εὔσταχυν ἄρουραν χαρπο 

φόρον ἀπειργάσω, "Avvav vi, ἁγίαν ἄχραντον xap- 

πὸν ἀνθτσαι τὴν θεοτόχον. 
Δόέα. 

"Q Ἱριὰς ὑπερούσιε, μονὰς avvávapys, ck ὑμνεῖ 
xai τρέμει πληθὺς ἁγγέλων. οὐρανὸς καὶ ἡ Ti 
ἄδυσσοι φρίττουσι' ἄνθρωποι εὐλογοῦσι' op Uo 
λεύει, πάντα ὑπαχούει σοι, Τριὰς ἁγία, φύδῳ τὰ lv 
τῇ χτίσει. 

θεοτόκ. 

ὪὭ καινότατον ἄχουσμα ^ θεὸς υἱὸς γυναιχός ! Ὢ 
ἀσπόρου tóxou* ἄνανδρος um ti;p, xax θεὸς τὸ τεχθέν ἰ 
Ὢ φριχτὸν θέαµα ! ὢ συλλήφεω; ξένης τῆς παρθένου! 
ὢ ἀφράστου τόχκου, ὄντως ὑπὲρ νοῦν τὰ πάντα χαὶ 
θεωρίαν | | 


26.0'. 'AAdccpior τῶν µητέρων ἡ. 
Ἐπάξιον θεομΏτορ, τῆς cT; ἁγνείας τὸν τόκο 
ἑκληρώσω δι ἐπαγγελίας' τῇ ποτε γὰρ ἀχάρπῳ θεό- 
6^a3:0; χαρπὸς ἑδόθης, 616 oz: πᾶσαι αἱ φυλαὶ t7; 
γῆς ἁπαύστως µαχαρίζοµεν. 


Πεπλήρωται τοῦ βοῶντος ἡ προφητεία" cro γὰρ, 
Αναστήσω σχηνὴν τὴν πεπτωχυῖαν τοῦ ἱεροῦ Δαθὶδ 
ἐν oot, ἄχραντε, προιυπωθεῖσαν' δι ἧς ὁ cu 
πας τῶν ἀνθρώπων χοῦς εἰς copa ἀνεπλάσθὴ 
θεῷ. 

T& σπάργανα προσχυνοῦμέν σον, θεοτόχε' δοξά» 
ζομεν τὸν δόντα χαρπὺν τῇ πρώην στείρα, xil 
ἀνοίξαντα µήτραν τὴν ἄγονον ἐκ παραδόξου. Πουἱ 
γὰρ πάντα ὅσα βοῦλεται, θεὸς ὢν παντεξούσιος, 


Ἐθδλάστησας, νυµφοτόχε "Άννα θεόφρον, ix pí- 
«pac, παρ) ἑλπίδα, καὶ ἐξ ἐπαγγελίας, παρθεν- 
φυτον ἄνθος . θεόθλαστον, ἁἀγνείας χάλλος, διό ct 
πάντες µαχαρίζοµεν ὡς ῥίζαν τῆς ζωῆς ἡμῶν, 


Δόξα. 
᾽Αλλότριον τοῖς ἀνόμοις ἐστὶ δοξάζειν τὴν ἄναρ- 
yo» Τριάδα, Πατέρα, καὶ Ylóv τε, καὶ «à ἄγον 
Πνεῦμα, τὴν ἄχτιστον παγχρατορία», δι de! 
σύµπας χόσµος Ἡδρασται τῷ νεύματι τοῦ χράτου 
αὑτὴς. 
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Kal viv. 8scróxov. 

Ἑκώρησας iv Ὑαστρί σου, Παρθενομήητορ, τὸν 
ἵνα τῆς Τριάδος, Χριστὸν τὸν βασιλέα, ὃν ὑμνεῖ 
πᾶσα χτίσις, xal τρἐµουσιν ol ἄνω θρύνο.. Ai- 
«ὃν «δυσώπει, πανοεθάσµιε, σωθῖναι τὰς ψυχὰς 
ἡμῶν. 

᾿ΕξηποστειΛάριο». Γυνγαικὸς ἀχούσατε. 

Αγάλλονται τὰ πέρατα τῆς οἰχουμένης σήµερον 
kv τῇ γεννήσει σου, κόρη θεοκυητυρ Μαρία, καὶ 
ἀπειρόγαμε xópy, ἐν f xai τῶν φυσάντων σε τὸ 
λυπηρὸν διέλυσας τῆς ἁἀτεχνίας ὄνειδος, xal τῆς 
προμήτορος Εὔας τὴν Ev τῷ τίκτειν xazáoav. 
᾿Αγδρέου ᾿Ἱεροσο.υμίτου elc ccv Εὐαγγε]ισμόν. 

(τῇ κε’ Μαρτ.). 
Σήμερον χαρᾶς εὐαγγέλια, παρθενιχὴ πανήγυρις' 


MAGNUS CANON. 


i0 
Et uunc. In. Deipar. 

Utero capere licuit, Dei Mater, urum illum de 
Trinitate, Christum regem, quem celebrat omnis. 
creatura, tremuntque superni throni. Ipsum exora, 
perquau colenda et venerabilis, ut animarum con- 
sequamur salutem. 

Exapostilarium. Mulieris audite. 

llodie, te uata Dei Genitrix puella Maria, conju- 
giiac rei maritalis. expers, exsultant fines orbis 
terre, quando et parentum triste illud ab orbitate 
depulisti probrum, ac quam prima parens Eva in 
partu maledictionem ascivit. 


Andree lHlierosolymitani in. Annuntiationem. 
(25 Martii). 


Gaudir hodie nuntia, virginalis habet festivitas : 


τὰ χάτω τοῖς ἄνω αυνάπτεται’ ὁ 'Αδὰμ καινουργεῖ- B ima connectuntur summis ; renovatur Adam, Eva 


sav ἡ Εὖα τὸς πρώτης λύπης ἐλευθεροῦται, καὶ ἡ 
exnyh «ni καθ) ἡμᾶς οὐσίας τῇ θεώσει τοῦ προσ- 
ληφθέντος φυράματος, ναὺς θεοῦ χεχρηµάτικεν. Ὢ 
μυστηρίου! Ὅ τρόπος τῖς κενώσεως ἄγνωστος. ὁ 
τρόπος τῆς συλλήγεως ἄφραστος. "Αγγελος λειτουρ- 
q3l τῷ θαύματι’' παρθενιχἣ γαστὴρ «bv Υἱὸν ὑποδέ- 
χεται' Πνεῦμα ἅγιον χάταπἐμπεται’ Πατῆρ ἄνωθεν 
εὐδοχεῖ, xai τὸ συνάλλαγμα κατὰ xowhv πραγµα- 
τεύεται βούλησιν' ἐν ᾧ xal δι οὗ σωθέντες, συνιδἀ 
τῷ Γαδριὴλ πρὺς τὴν Παρθένον βοήσωμεν' « Χαῖρε, 
χεχαριτωµένη, ὁ Κύριος μετὰ σοῦ’ » ἐξ fic ἡ σωτη- 
pla, Χριστὸς ὁ θεὺς ἡμῶν, τὴν καθ’ ἡμᾶς προσλα- 
Góusvog φύσιν, πμὸς ἑαυτὸν ἑπανήγαχεν. Αὐτὸν 
ἱχέτευε σωθῆναι τὰς φυχὰς ἡμῶν. 

Τῃ πέμπτῃ τῆς πέµπτης ἑδδομάδος, σηµαίνει 
ὥρα Ü τῆς νυκτός. ᾿Επισυγαχθάντων ἡμῶν 
ἐν τῇ ἐκκ.λησίᾳ, γίνεται εὐ.1ογητὸς παρὰ τοῦ 
ἱερέως, ὡς συνήθως" xal «Ίἐγομεν τὸν ἐξάνα.ὶ- 
μον có 'Ad.nAovia: xal τὰ τριαδικἀ, ὡς E00c, 
τοῦ fjyov στιχο.λογοῦμεν, xal τὸ ἐνδιάτακτον 
καθ. τοῦ ψα.τηρίου. Εἶτα «Ἰέγομεν τὰ καθ. τῆς 
ὀκτωήχου. καὶ ἀγαγιγώσκομεν τὺν βίον τῆς 
ὁσίας Μαρίας τῆς Αἰγυπτίας δόσεις δύυ. Εἶτα 
Ó * , καὶ εὐθὺς ἀρχόμεθα τοῦ μεγά.Ίου Κανόνος 
ἁργῶς, καὶ µετά συντετριµµέγηςκαρδίας καὶ 


g«rnc' ποιούυντες εἰς καθ £v τροπ. . 
volac y. ς εις p μετα 


ΚΑΝΩΝ O ΜΕΓΑΣ. 
Ὡδὴ α, ἦχος π.ἰ. 'O Εἱρμός. 
« Βοηθὸς xai σχεπαστὶς ἑἐγένετό µοι εἰς σωττ- 
ρίαν. Οὗτός µου θεὺς, xai δοξάτω αὐτόν' θεὸς τοῦ 


a prime maledictionis tristitia liberatur, nostraque 
substantie tabernaculum, assumpta conspersione 
deitate donata, Dei templum eflicitur. O mysterium | 
Nescitur exinanitionis modus; nec conceptionis 
ralio verbis exprimitur. Angelus miracu!o mini- 
sirat, uterus Virginis Filium | suscipit , Spiritus 
sanctus mittitur, Pater de supernis complacet, com- 
munique consilio commercium initur : in quo ac 
quo medio salutem consecuti consonis Gahrieli vo- 
cibus ad Virginem clámemus : « Ave, gratia plena, 
Dominus tecum : » ex qua salus, Christus Deus 
noster, assumptam naturam hominum, ad se revo- 
cavit. Obsecra ut. salutem consequamur animarum 
nostrarum. 


Die quinta quinte hebdomadiw : fii, signum hora 4 
noctis. Congregatis nobis in ecclesia dicitur. Bene- 
diclus a sacerdote juxta. morem :  dicimusque 
hexapsalmum :. Alleluia; triadica quoque, 1ono 
solito alternis. versibus recitamus : psalierii item 
prescriplum cathisma. Tum dicimus cathismata 
octoechi, ac legimus vitam sancig Marie /Egy- 
pliace duplici sectione. Sequitur psalmus 50; 
moxque tractim inchoamus magnum Canonem, 
contritoque corde et voce, ternis prosirationibus 
ac veniis ad troparia singula, canimus. — - 


MAGNUS CANON (38). 
Ode 4, tonus 3 obliq. [lirmus. 
« Adjutor et protector factus est mihi in salutem : 
Iste Deus meus, et glorificabo eum : Deus patris 


πατρός µου, καὶ ὑψώσω αὐτόν' ἑνδόξως Υὰρ δσδόξα- D wei, et exaltabo eum :. gloriose enim maguificatus 


9121. ») 


4 Exod. xv, 1, 9, 


est 4. » 


COMBEFISII NOT. 


. (38) Vix habuerint Greci angustius avite pieta- 
tis 'nonnmentum ; vixque se potuerit vir soncelis- 
simus Andreas, vivis magis coloribus, eximiamque 
cum pari eruditione sanctitatem, vera cordis hu- 
militate et compunctioue solidam depingere, Sano 
immeusi oneris, quinta illius feris, quinta jeju- 
niorum hebdomade qua maguum hunc Canouem 
solemni oflicio recitaut, pensum videri potest. 
Quid enim et quam immane ad laborem , ut post 
brevem gustatum somnum οἱ recitata pro more 
quz statim habet rubrica, inunensus pene stro- 
yhis Canon, moroso et contrito corde et voce, 
Vernis prostrationibus ad singula troparia, decan- 


tetur, Sunt certe µετανοίας istae et venie, nbi cre- 
briores sunt, plurimum fatigando corpori, et labor 
immensus, quo se Graci paterna sanctorum tradi- 
tione, multum exercent. Dum porro occurrit, in 
hujus maxime Canonis officio, augusta illa sau- 
citatis species in Lcclesia Graeca, dolendum sub - 
εν vix noa exstinctum, qua schismate, «qua 
tyraunide Turcica, tantum Christiani nominis lu- 
men, ac in dies exstingii, cedentibus in Meschitas, 
deletis paulatim οἱ deficientibus Christianis , οὐ) - 
bus illis sacris, quibus tanta Deus sanctitate, tan- 


| quam sanctis institutis, olim coleretur. Nec minus 


dolendum &ubit, quod plerique, ferreis visceribus, 
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Ui de pinum, misere vite mes actiones lamen- A 


ter? Quod, Christe, hodierni planctus initium. fa- 
viam ? Enimvero, qui iiserieors sis, delictorum 
veutam concede, 

Veni, misera anima, tua carne comite : omnium 
confitere Creatori; deincepsque antiqua. absiine 
ο ο a ratione affectione , ae Deo laeryinas ρῶυ]- 
teus exhibe. : | 

Qui Adam protcplastum pravaricando sim zmu- 
Jatus ο Doo, me , aternoque reguo οἱ volupiate, 
tieis cognovi peceatis nudatum. 


lleu me, misera anima ! Utquid prima Eve simi- 
lis facta es? Male qu.ppe vidisti, direque vuluerata 
(3: 8€ manum admovisti ligno, petulausque escam 
alisonam  gustasti. 

Ev: sensibilis loco, spiritalis mibi iusurrexit 
Ea; vitiosa, inquam, carnalis cogitatio ; dulcia 
monstraus ; amarauique iihilominus semper potio- 
peu gustang. . 

Jare merito Adam, ut qui unum tuum mandatum, 
e Salvator, non. custodivisset , Edem illa. ejectus 
esl :.al οσο, qui continue vivifica cloquia tua 
epernam, quid sustinuero? 

Caini studio imitatus crudelem czdem, ho:icida 
anims conscienpia fui, vivilicans carnem ; morens- 
que malis meis aciionibus, adversus animam. 


Abcelis, o Jesu, justitiam non sum imjtatus : nun- 
quam obtuli accepta tibi uunera, uon divinas actio- 
nes, non mundum sacrificium, aut. vitam irreprez 
hensibilem. 

Qua Cain ratione, ea et nos ; misera anima, om- 
niu;n Creatori actiones sordidas, lhostiainque vitu- 
perabilem, ac vitam pariter. obtulimus inutilem : 
eoque damnationis reatum iucurrimus. 

1« figulus, ]ctum fingendo vivirieaus, carnem 
iili et ossa adbibuisti, spiritumque et vitam, Ve- 
rum, 9 fictor meus ; ledemptor meus et caguitor, 
piriitentem me suscipe. 

Tibi, Salvator, peccata annuntio quie. feci, ani- 
"aeque et corporis plagas ; quas mihi sievie interni 
cogitationes imposuerunt, latronum more. 


bh 
ο (en. un, 6. 


S. ANDRE. E CRETENSIS 


Ι]όθεν &p&opas θρηνς' 
πράξεις; Ποίαν ἁπαργ' 
Qorvtobía ; Ἁλλ' à; eU« 
μ.άτων ἄφεσιν. 

Α55ρο, τάλαινα ψυχἉ, 
Κτίστῃ ἐξομολογοῦ, xa 
ἁιογίας, xai προσάγα 
χρυα. 

1?» πριτόπλαστον ' 
ζτλώσας, ἔγνων ἐμαντὶ 
ἁῑδίωυ βασιλείας καὶ * 
μον. 

Quot, à lata duyf* 
εἶδες YÀo xoxtg, xal 


τοῦ ξύλου, καὶ Σγεύσυα 


B Λρώσεως. 


"Av. Εὔας αἰσθττῖς 
ὁ ἐν τῇῃ σαμχὶ ium 
{δέα, καὶ γευόµενος 
σεως. 

Ἐπαξίως τες "Eoi 
σου, Σῶὼτ 
ἀθετῶν 


Την τοῦ Κάῑν µετελί 
cet Υέγονα φονξὺ;, σ' 
σάρχα, καὶ στρατεύσας 
μου πράσεσι. 

Τῇ τοῦ "Αθελ, Ἶηπε 
συνῃ’ δὗρά σοι δεκτὰ 
ξεις ἑνθέους, οὗ θυσία 
ληπτον. 

'Q; ὁ Κάῑν xaY ἡμεῖς 
Κτίστη. πράξεις ῥυπα 
ἅκοηστον βίον, προσηγ 
εχρίθηµεν, — 

T&v πηλὸν, ὁ xspaue 
u^t σάρχα καὶ ἠστᾶ᾽ κι 
To:n-4 poo, χαὶ Άντρυ 
νο,Όντα ῥέξαι ps. 

Ἠ Ξαγγἑλλω σοι, Σῶτ 
σάἩν, χαὶ τὰς τὶς dA 
πληγὰς, ἃς οἱ ἔνδον u 
ψοι ἐπέθγχανι 


COGWVDEFISH. ΝΟΤΑ. 


et crudeli animo, vix quidquam dole unns ; ae nec p utrisque prospiciens, a 


reliquias quas etia» orthodoxa. fides pretiosas 
lacil,. verumque sanctorum semen, uiseratio:e 
siqua prosequamur : velut. soli noa lioinincs si- 
iis, rerumque. humanarum. vicissitudinibus non 
ob:oxii ; ac lignum viride, in quod nunquam sit 
exarsurus. iguis. diving justiti:g ; istique demum 
quibus non. possit Deus. movere. eondelabrum, cui 
ta deshleratur. oleum, ut. vix supersit hospitali- 
tatis vestigium aliquod olim tam sancte, cum vera 
Christianitas vigentior esset ; ipsaque, vel in ex- 
[1105 et licstes tinpensior, eosde:n magno minero 
in Christi. castra traheret; vel tum maxime. euim 
eriam ecclesiastici ordinis principes, rerum. nau- 
fr2g08, patria exsules et proscriptos, ac ceu niundi 
y iscula, ob Christi nomen. quod passionibus houo- 

ant ; austerior Dei providentia, «reas 1ationibus 


foveudos, transmittit. | 
Ad rem ergo nostram. 
juniorumn liebdomada, 
dus habetur in triodia 
[Ieddimus. simplici stv 
inagis quam Latino. E 
bricis, peritioribus rel 
tms in exspectatis. E: 
visum est Latinius ex, 
redderem vinculum, οἱ 
μυ voces obseurare vi 
Quanquam vero haben 
nien necessariam puta: 
$rliu altera editio, pr 
ruin, vice alterius cod 
erratis esse possit. 
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MAGNUS CANON. 
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El xal ἤμαρτον, Σῶτερ' ἁλλ᾽ οἶδα ὅτι φιλάνθρω- Α — Quanquam, Salvator, peccavi, novi nihilominus 


πος εἷ. Πλήττεις συμπαθῶς, καὶ σπλαγχνίζῃ θερ- 
μῶς' δαγρύοντα βλέπεις, χαὶ προστρέχεις, ὡς πατὶῖρ, 
ἀνακαλῶν τὸν ἄσωτον. 

Ἐρβό,μμένον µε, Σῶτερ, πρὸ τῶν πυλῶν 209, χἂν 
ἐν τῷ γήρει, µή µε ἀποῤῥίφης εἰς ἄδου κενόν. ᾽Αλλὰ 
πρὺ τοῦ τέλους ὡς φιλἀνθρωπός uot bbc παραπτω- 
µάτων ἄφξσιν, 

'U λῃσταῖς περιπεσῷν ἐγὼ ὑπάρχω, τοῖς λογι- 
σμοῖς pou. "Όλος ὑπ αὐτῶν τετραυμάτισμαι νῦν 
ἐπλίσθην µυλώπων. AX αὑτός uot ἐπιστὰς, Χρ.στὲ 
Σῶτερ, ἱάτρευσον. 

Ἱερεὺς, μὲ προϊδὼν, ἀντιπαρτλθξ' γαὶ ὁ λε.ἲ- 
τς, βλέπων iy δξινοῖς, ὑπερεῖδε vupvóv: ἀλλ ὁ 
ἐχ Μαρίας ἀνατείλας Ἰησοῦς, cU ἐπιστάς µε οἵ- 
χτειρον. 

'O ἀμνὺς, ὁ τοῦ θ:οῦ, ὁ αἴρων πάντων τὰς ἆμαρ- 
τίας, ἆρον τὸν χλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βαρὺν, τὸν τῆς 
᾽ἁμαρτίας' xai ὡς εὔσπλαγχνός µοι δὸς ! παραπτω- 
µάτων ἄφεσιν. 

Μετανοίας ó κχιρός * προοέρχοµαί σο: τῷ πλαστ- 
ου ργῷ µου. "Apoy τὸν κλοιὸν àz' ἐμοῦ τὸν Bapov 
τὸν τῆς ἁμαρτίας' xai ὡς εὔσιιλαγχνός uot δὺὸς πα 
ρᾳπτωµάτων ἄφεσιν. 

Μη ῥδελύξης µε, Σῶτερ' μὴ ἀποῤῥίφῃς τοῦ σοῦ 
προ:ώπου. "Apov τὸν χλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βαρὺν, 
τὸν τῆς ἁμαρτίας xaX ὡς εὐσπλαγχνός µοι δὸς πα- 
ῥρᾳπτωμάτων ἄφεσιν. 

Τὰ ἐχούσια, Σῶτερ, xoi τὰ ἀχούσια πταίσματά 


µου, xal τὰ φανερὰ xal χρυπτὰ, xal γνωστὰ xai 


ἄγνωστα πάντα, συγχωρίέσας ὡς θεὺὸς, ἱλάσθητι, καὶ 
σῶώσόν µε. 

"Ex νεότητος, Σῶτερ, τὰς ἑντολάς σου ἑπαπωσά- 
μην. "Osce ἐμπαθῶς ἁμελῶν ῥᾳθυμῶν παρῆλθον τὸν 
βίον. Aib κράξω σοι, Σῶτερ" xàv iv τῷ τέλει, σῶ- 
σόν µε. 

Tv οὐσίαν σου, Φωχἣ, χαταναλώσας ταῖς ἆσω- 
τίαις, ἔρημος ὑπάρχεις καρπῶν εὐσεθῶν' λ.μώττουσα 
κράνον᾽ Ὢ Πἀτὲρ τῶν οἰχτιρμῶν τροφθάσας, σύ µε 
οἵχτειρον. 

Lo) πρησπίπτω, Ἰησοῦ. ἡ μάρττγκά σοι, ἰλάσθητί 
pov ἆρον τὸν κλοιὸν ἀπ᾿ ἐμοῦ τὸν βαρὺν, τὸν τῆς 
ἁμαρτίας, Xa ὡς εὔσπλαγχνός pot δὸς ἑάχρυα 
χατανύξεως. 


quia benignus et c'emens sis. Feris migeranter, 
fervensque misereris; vides lugentem, atque ut 
pater, prodigium revocaturus f accurris. 

Ad tuas me fores jacentem, Salvator, ne vel alta 
senectute, vacuum in infernum projicias : sed ante 
terminum vite, delictorum veniam, pro tua cle- 
mentia, tribue, 

Ineidi in latrones ; nempe cogitationes 5. Totus 
ab eis jam vulneratus, plagis plenus sum : tu mihi, 
Cliriste Salvator, accedens mcdere. 


Me sacerdos a longe videns, alia declinavit ; Le- 


vitaque in malis aspiciens, nudum despesit ; tu, 


Jesu, ortus ex Maria, accedens miserare. 


Tu, Agnus ille Dei, qui omnium peccata tollis b, 
grave a me tolle peccati jugum ; mihique, ul mise- 
ricors, tribue veniam delictoruin. 


Tempus est peeniteniize ; ad te accedo, fictoreimn 
meum. Grave a ime tolJe. peccati jugum ; mihique, 
αἱ misericors, t:ibue veniam delictorum. 


Ne ie, Salvator, abomineris ; ne projicias a facie 
tua, Grave a me tolle. peccati jugum ; mihique ut 
misericors tribue veniam delietoruin. 


Voluntaria mea delicta preterque voluntatem, 
manifestaque et occulta, cognita omnia οἱ incogni- 
ta, tu Salvator, velut. Deus. indulgens, propitius 
esto; ac me salvum facito. 

Tua, Salvator, mandata, a juventute repuli; om- 
nino negligens οἱ supinus, vitam vitiose transegi ; 
quamobrem clamo ad 1e, Salvator, ut vel in fine 
$alutem mihi preestes. 

Consuupta luxuriose (29) tua substantia, o api- 
ma, nuda es sanctis operibus : clama in faine: Tu 
l'ater misericordiarum proveniens, mei miserere. 


Tibi, Jesu , accido; tili peccavi ; mihi esto pro- 
pitius; grave a me tolle peccati jugum ; proque 
tua clementia, coimpunctionis lacrymas largire. 


ΜΗ εἰσέλθῃς μετ᾽ ἐμοῦ ἓν χρίσει, φέρων µου τὰ D Χο mecum intraveris iu judicium, meus profe— 


πραχτέα, λάγους ἐχσγτῶν, γαὶ εὐθύνων ὁρμάς' ἁλλ᾽ 
ἐν τοῖς οἰκτιρμοῖς σου, παρορῶν uoo τὰ δεινὰ, σῶ- 
σόν µε, Παντοδύναμς. 


f Luc. xv, 20 seqq. — 5 Luc. x, 50. 


rens actus, cogitata et. sermones exquirens, pu- 
niensque appetitionum motus : sed mea mala in tuis 
despiciens niseralionibus, salvum me fac, qui sis 
Omnipotens. 


b Joan. 1, 99. 


ΤΑ LECTIONES. 


! d.l.l. δάχρνα χατανύξεως. 


COMBEFISII NOTAE. 


(99) Consumpia luxuriose. Tlabetur lizec strophe 
poi:o aliter, tv feria prima. heb. : Την οὐσίαν µου 
σωτῃρ. Χχταναλώσας ἐν ἁσωτίαις, ἔρημος ὑπάρχω 
x c. ἐς. uem feria : Thv οὐσίαν τὶς Qv4ti xata- 


ναλώσας τῇ ἁμαρτίᾳ, ἔρημός ο δι ἀρετῶν εὐσεθῶν, 
λιμώττων ΄ δὲ κράζω, Ὁ τοῦ ἑλέους χορηγὸ»ς, lo» 
ρε, σῶσόν µε. 
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Ἑνδέδυμαι διεῤῥηγμένον χιτῶνα, ὃν ἐξυφάνατό Α 


pot 6 oic τῇ συμθουλιχῇ, καὶ χαταισχύνοµαι. 

Προσέθλεφα τοῦ φυτοῦ τὸ ὡραῖον, xal ἠπατήθην 
τὸν νοῦν, καὶ ἔνθεν χεῖμαι Ὑυμνὸς καὶ χαταισχύνο- 
μαι. 

Ἐτέκταινον ἐπὶ τὸν νῶτόν µου, πάντες οἱ ἀρχηγοὶ 
τών παθῶν, µαχρύνοντες xat' ἑιοῦ τὴν ἀνομίαν 
αὐτῶν. 

᾽Απώλεσα τὸ πρωτόχτ:στον κάλλος, vai τὴν εὑπρέ- 
πειάν pou * καὶ ἄρτι χεῖμαι γυμνὸς xal χαταισχύνο- 
μαι. 

Κατέῤῥαφε τοὺς δερµατίνους χιτῶνας ἡ ἁμαρτία 
κἀμο). Υυμνώσασά µε ιτῆς πρὶν θεοῦράντου στολῆς. 

Πτρίχειμαι τὸν στολισμὸν τῆς αἰσχύνης, καθάπερ 
φύλλα συχῆς, εἰς ἔλεγχην τῶν ἐμῶν αὐτεξδουσίων 
παθῶν. 

Ἑστόλισμαι κατεστιγµένον χιτῶνα xal ἡμαγμένον 
οἰσχρῶς, τῇ ῥύσει τῆς ἐμπαθοῦς xal φιληδόνου 
ζωῆς. | 

Ἐσπίλωσα τὸν τῆς σαρχός µου χιτῶνα, χαὶ κατ- 
εῤῥύπωσα τὸ χατ᾽ εἰχόνα, Σῶτερ, καὶ xo0' ὁμοίω- 
ειν. 

Ὑπέπεσα τῇ τῶν παθῶν ἀλγηδόνι *, καὶ τῇ ἑνύλῳ 
φζορᾷ, καὶ ἔνθεν νῦν ὁ ἐχθρὸς καταπιέζει με. 

Φιλόῦλον xal φιλοκτήµονα βίον τῆς ἀκτησίας, Σῶ- 
σερ, προχρίνας, νῦν τὸν βαρὺν χλοιὸν περίχειµαι. 


Ἑχόσμησα τὸν τῆς σαρχὸς ἀνδριάντα, τῇ τῶν 
αἰσχρῶν λογιομῶν ποικίλῃ περιθολῇ, καὶ χαταχρ[- 
νοµαι. 

Ἑὴς ἔξωθεν ἐπιμελῶν εὐχοσμίας µόνης ἐφρόντισα, 
τῆς ἔνδον ὑπεριὼν θεοτυπώτου σχηνῆς. 

Μορφώσας µου τὴν τῶν παθῶν ἁμορφίαν ἓ ταῖς 
φιληδόνοις ὁρμαῖς, ἑλυμηνάμην τοῦ νοῦ τὴν ὡραιό- 
τητα. . 

Κατέχωσα τῆς πρὶν εἰχόνος τὸ κάλλος, Σῶτερ, 
τοῖς πάθεσι ΄ ἀλλ ὥς mote τὴν pay uv ἀναζητέσας 
εὐοέ. 

Ἡμόρτηχα ὥσπερ dj πόρνη Boo σοι’ Μόνος 
ἡμάρτηχά σοι: ὡς μῦρον δέχου, Σῶτερ, χἀὰμοῦ τὰ 
ξάχρυα. 

ἙὩλίσθησα ὡς 6 Δαθὶδ ἀχολάστως , χαὶ βεθορθό- 
poat * ἀλλ' ἀπόπλυνον κἀμὲ, Σῶτερ, τοῖς δάχρυσιν. 

Ἱλάσθητι: ὡς 6 Τελώνης, βοῶ σοι" « Σῶτερ. ἰλά- 
σθητί uot. » Οὐδεὶς γὰρ τῶν EE Αδὰμ, ὡς ἐγὼ fjudp- 
τηχέ σοι. 

Οὐ δάχρυα. οὐδὲ µετάνοιαν ἔχω, οὐδὲ κατάνυξιν - 
αὑτός µοι ταῦτα, Σῶτερ, ὡς θεὸς δώρησαι. 


Την θύραν σου μὴ ἀποχλείσῃς µοι τότε’ ε Κύριε, 
Κύριε’ » ἀλλ ἄνοιξόν µοι αὑτὴν μετανοοῦντι. 

Φιλάνθρωπε, « 4 πάντας θέλων σωθῆναι, » σὺ 
ἀναχά)εσαί µε, xai δέξα: ὡς ἀγαθὸς μετανοοῦντά µε, 


| Psal. cxxvin, 3. 
τ Mauh. xxv, 114. 


κ Gen. (1, 921. 
9-4 Luc. xvin, 15. 


MAGNUS CANON. 


" Luc. xv, 8. 
5 |] Τμ. ii, 4. 
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Indui seissam medium tunicam, qua:n mihi ser- 
pentis consilium contexit *, et eruDesco, 
Aspexi ad arboris pulchritudinem, et mente 
deceptus sum, eoque uudus jaceo et confundor. 


Fabricaverunt supra dorsum meum principes 
ones perturbationum vitiorumque ;  prolongave- 
ruut adversum ine iniquitatem suam !. 

Amisi decorem primo inditum, meamque illam 
formam ; jamque pudore suffusus, nudus jaceo. 


Consuit et mihi peccatum pelliceas tunicas, 
priori a Deo contexta tuniea nudans. | 

ludutus gesto infamem amictum velut foti& 
ficus ; qui lihera voluntate contractas affectiones et 
vitia arguat. 

Indutus sum imnaculatam tunicam, ac faede cruen- 
tatam , defluente vita affectionibus et. voluptatum 
amore. 

Maculavi carnis mez tunicam, et-conspurcavi, o 
Salvator, inditam imaginem et similitudinem. 


Molestis affectionibus obsecutus sum, et carnis 
corruptioni ; eoque hostis jam premit. 

Vita, corporalium — terrenzeque — substantia, 
amante, inopi: przelata, o Salvator, nunc grave ju- 
gum illud impositum habeo. 

Caruis statuam illam, vario ornavi turpium cogi- 
lationum amictu, ac criminis reus sum. 


Solius esterni decoris curam sollicitus gessi ; 
interiusque a Deo fictum tabernaculum neglexi. 

Defornata mihi voluptuariis affectionibus , turpi 
vitiorum specie, mentis egregiam illam speciem 
vitiavi. ) 

Obrui vitiis, o Salvator, primz imaginis decorem: 
verum qua olim ratione, drachmam quam invenias 
quare m, 

Peccavi ; clamo ad te sicut illa meretrix ? : Tibi 
solus peccavi; suscipe, Salvator, et meas lacry- 
mas instar unguenti. 

Ut David iucontinentia prolapsus sum, et con- 
spurcatus ος sed et me, Salvator, lava lacrymis. 

Propitius esto; clamo ad te ut Publicanus : 


D ( Domine, propitius esto mihi P-4. » Neme enim, 


natus ex Adam, ita ut ego, tibi peccavit. 

Desunt lacrymz ; non est penitentia, non com- 
punciio ; tu mihi haec, Salvator, qui Deus sis, lar- 
gire. 

Ne tunc mihi portam tuam clauseris : « Domine, 
Domine * ; » sed poenitenti eam mihi aperi. 

Tu clemens, « qui vis omnes salvos fleri *, » me 
instaura ; atque ut bonis, poenitentem suscipe. 


» Luc. vu, 37 seqq. 9 Η Reg. τι, 4. 


VAIUJE LECTIONES. 


* Ald. ἀχθηδόνι. — A.U. τῇ ἀμορρίχ. 
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Gloria. 
Auribus percipeanima nee gemitus,stillantesque 
suscipe ab uculis lacrymas, o Salvator, et salva me. 


Et sunc. In. Deipar. 

]::temerata Virgo Deipara, 8ola Iaudatissiina, in- 

teinte ae jugiter pro nostra suppiica salute. 
Alius ΤΗ. 

Videte, videte, quod ego. sim Deus , qui. plui 
manua; olimque aquam de. petia !*,. sola dexte- 
ra mea et fortitudine mea , populo meo in deserto 
eduxi. 

Vadete, vilete, quod ego sim Peus: auribus 
percipe, anima mea, vocem Domini clamantis, 
alque a prinio tuo peccato abstrahere : ei judicem 
et Deum time. 

Cuinaim similis facta es, anima multum pecca- 
trix ? nisi primo Cain, ac illi Lamech, qui malis 
operibus ceu. lapidibus corpus interemeris , men- 
iemqne alsouis cupiditatibus occideris. 

Qmissis, o anim, omnibus qui ante legem cla- 
ruerunt, non fuisti similis Seth (52) ; non es imi- 
tua Enos ; non Enoch, ut ità teansferreris ; non 
Noe, sed egena et deficiens a vita justorum appa- 
1 uisti, | | 

Sola ir:e Dei tui cataractas, Ο anima mea, ape- 
ruisti ; aC carnem, actiunesque, οἱ vitaa, ceu tere 
yam  ebruisti ; el extra. salutis. arcam. man- 
Bisli, 

ε Virum, inquit, occidi in livorem mihi, et ado- 
lescentulum in plagam v, » clamabat Lamech la- 
mentaus; iu aulem, o anima 1nea, non. tremis, 
qua pollueris carnem, mentemque fede contami- 
paveris ? 

lleu me, quam sum imitatus Lamech antiquum 
homicidani! occisa anima, tanquam viro; mente, 
ut adolescentulo ; demumque, ut fratrem, volu- 
ptuariis affectionibus, Caini instar, corpus ne- 
cando. 

Astute cogitasti, o anima, uL Lurrim adificares , 
ianitionemque cupülitatibus tuis erigeres , nisi 
Conditor, confusis consiliis , tua ad terram maéhi- 
nanmenta contri:issel Y. 

Vulueratus sum, sum sauciatus. En tela inimici 
animam corpusque adversa circumdant; en. vul- 
nera, ulceraque, et membra mutila, acceptas a vo- 
luntariis affectionibus plagas clamant. 

c Pluit quondam Dominus ignem, a Domino *, » 
liscivientem Sodomorum impietatem incendio va- 
Stans : al ipsa gehennz succendisti igneni, in 
quo pariter, o anima, coml»irenda es, 

Scitote et videte, quod « Ego sim Dominus, scru- 


{ Exod. xvi, 145 xvii, 6... « Gen. 1v, 20. Ἱ Gen 
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Δόξα. 

Ἐνώτισαι τοὺς στεναγμοὺς sb; φυχῆς poo, x 
τῶν ἐμῶν ὀφθαλμῶν προαδἐχΩ» τοὺς σταλαγμοὺ 
Σῶτερ, χαὶ σσόν µε. 

Φεοτόκ. 

λγραντε Βεοτόχε Παρθένε, μύνη τα Opin, bx 

τευξ ἐκτενῶς εἰς τὸ cor. v2: tu Xs. 

Εἱρρὸς ἆ.].ες. 
ἴδετε, ὅτι ἐγώ eiut 6εὸς, ὁ μάννα ἔποι 
πέτρας πτνάσας πάλαι d 


"ILL 
62:5, 


e 


a'sag. καὶ τὸ ὕδωρ ἐκ 
i fu τῷ λαῷ μου, τῇ uv, 6: 3:2. xa τό ἰσχός - 


z 
E 
Ἴδετε, ἴδετε, ὅτι ἐγώ slucó θεός" ἕνωτί 


i 
i 
$29, 2f 
µου, τοῦ Κυρίου βοῶντης, 
της ἁμαρτίας' xal φοβοῦ ὡς δικαστη», Xat ὡς xot 
την, καὶ θ:όν. 


e 


Τΐνι ὡμοιώθης, πολυαμάρτττε tpoyf; T, Wu o6 
τπρώὠτῳ INÀUy, xai τῷ Λάμεγ ἐχείνῳ, λιβοχτου 312: 


- 
[Lj 


τὸ σῶμα κιχουργία.ς, καὶ χτείνασα τὸν wsva sai 

παραλόγοις ὁρμαῖς. 
Πάντας τοὺς πρὸ νόμου παραδραμοῦσα, ὦ Φυχῦ, τὴ 

X50 ojy ὡὠμοιώθης ' οὗ τὺν Ἑνὼς ὲ 

Ἐνὼχ τῇ µεταθέσει’ οὗ τὸν Nos, ἀλλ ᾧ ρθτς ziv 

γραὰ τῆς τῶν ὅ:καίων yos, 


Μόνη ἑ $X2 τοὺς χαταῤῥάκτας τῆς ἑρτῆς so. 
Θεοῦ σου, τυχή µου. x3! κατέχλυσας πᾶσαν, ὡ; viv 
την σάρχα * xai τὰς πράξεις xai τὸν βίον, xai ἔμεν 
νας ἑχτὸς τῆς σωστιχΏς χιδωτοῦ. 

€ "Avó2a ἀπέκτεινα, φησὶν, el; poo za Eget, xil 
νεανίσκον εἰς τραύμα, » Λλάμεχ θρηνῶν ἐ6όα. Xo ἃ 
οὗ τρέµεις, ὦ ψυχή µου, ῥυπωθεῖσα τὴν σάρχα, καὶ 
49V νοῦν κατασπιλὠσασα alsy 295 ; 


$5 vo: 


C 


Ὢ πῶς ἑξδήλωσα Aápey, τὸν πρώην φονευτήν| 
tty φυχῆν, ὥσπερ ἄνδρα τὸν νοῦν, ὡς νεανίσχον ' ὡς 
ἐδελφὸν δέ uou τὸ σῶμα ἀποκ.είνας, ὡς Κάῑν φονεὺς, 
ταῖς Φιληδόνοι; ὁρμαϊς. 


Πύργον ἐαορίσω οἰχοδομῖσαι, ὦ duy, καὶ ὀχύρω- 
μα πῖξαι ταῖς gal; ἐπ'θυµίαις, εἰ μὴ συνέχεε ὁ 
Κτίστης τὰς Ρουλᾶς 6ου, xal χατέαξεν εἰς γην d 
μηχανζματά σου. 

Τέτρωμαι. πἐπλτγµα:' i029 τὰ βέλη τοῦ ἐχθρῦ, 
τὰ χαταστἰξαντά µου τὴν Φυχὴν, xaX τὸ σῶμα. "loci 
τὰ τραύματα, τὰ ἕλχη, αἱ πηρώσεις, βοῶσι τὰς Sim 
γὰς τῶν αὐθαιρετῶν pov παθῶν. 

« Ίθρεξε Κύριος παρὰ Κυρίου m3p ποτε, » ἀγ 
μίαν ὀργῶσαν πυρπολέσας Σοδύµων ' σὺ δὲ τὸ zu 
ἐξέκαυσας vb τῆς Ὑεέννης, iv ᾧ µέλλεις, ὦ quib. 
συογχαταχχίεσθαι͵ 

Uvioss καὶ ἴδετε, ὅτι « Ἐγὼ εἰμι Κύριος, ὁ ἑρε'' 


X4, 9. x Gen. xix, 24. 


COMBEFISII NOTZ. 


(32) Non fuisti similis Seth. Fuit is eximius in- 
ter filios. Adam, ad ejus imaginem οἱ similitudi- 
nem singulariter genitus, à quo sancta illa. proge- 
nies dicta fifiertm Dei : quie tandem degeueraus a 


paterna. ingenuitate, ct. filiabus hominum com 
mista, iram Dei provocavit : qu de »e expesitorá 
Gen. 1v ex vi ; Joseph, lib. 1 .Autiq., Suid., eit. 


e 
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vov καρδίας, » καὶ βολάσων * &vvolac* ἐλέγχων πρά- A lanscorda Y,» eL cogitationes ex plorans (25), arguens 


Se καὶ φλογίων ἁμαρτίας, xa κρίνων ὀρφανὸν, 
καὶ ταπεινὸν xaY πτωχόν. 

Tic ἑσίας. 
.. Ἠπλωσας χεῖράς σου, πρὸς τὸν οἰχτίρμονα θ:ὸν, 
Μαρία, ἓν ἀθύσσῳ xxxv βνθιζοµένη * χαὶ ὡς τῷ Πέ- 
τρῳ φιλανθρώπως χεῖρα βοηθείας ἐξέτεινε , τὴν σην 
ἐπιστροφὴν Os; πάντως ζητῶν. 


“Ὅλῃ προθυµίᾳ, πύθῳ πρησέδραµες Χριστῷ, τν 
πρὶν της ἁμαρτίας ὁδὺν ἀποστραφεῖτα ' xal ἐν &pt- 
pot; ταῖς ἁθάτοις τρερ:µένη, xal τούτου χαθα ρῶς 
τΈελοῦσα θείας ἐντολάς. 

Wr réov. 

"I6 ἴδωμεν φιλανθρωτίαν, ᾧ tuy, τοῦ θεοῦ 

ωμεν, ἴδωμεν φιλανθρωτίαν, ὦ Φυχ], τοῦ Θεοῦ 


actiones, et peccata exurens ; pupillum, liumilen- 
que et pauperem judicans. 
' De saucia. 

Es pandisti manus tuas ad misericordem Deum, 
o Maria, in profunda malorum abysso demersa : 
ipseque, velut olim Petzo * , auxiliatricem manum 
clementer. extendit , tuam Deus omnino conver- 
Sionen quierens. 

Tota alacritate priorem peccati aversata viam, 
desiderio ad Cliristum accurristi , in. inaccessia 
educata solitudinibus, ejusque omnino ac accurate 


divina mandata implens. 


De Andrea. 
Videamus , videamus, o anima, Dei et Domini 


xai Ás3mótou* διὰ τοῦτο ποὶ τέλους αὐτῷ σὺν oi» DB clementiam; quocirca, priusquam occupet finis, 


xp23t zpoonéStQ ev, βιῶντες' Ανδρέου ταῖς λιταῖς, 
Σώτερ, ἑλέπσον Ἡ κᾶς. 
Adt&au. 

"Avapys, ἄχτιστε Τριάς' ἀμέριστε μονὰς, µετα- 
νροῦντά µε δέξαι' ἡμαρτηκύτα µε σῶπον. Σὸν εἰ αλ 
πλάσμα ph παρίδῃς, ἀλλὰ φιῖσαι, xol ῥῦσαι τοῦ 
ςυρὸς τῆς χαταδίκτς µε. 

hal vvv. Θεοτόκ. 

"Άχραντε Δέσποινα, Osoysvvrsop * ἡ ἐλπὶς τῶν εἰς 
σὲ προστρεχόντων, xol λιμῆν τῶν ἓν ζάλη, τὸν ἐλεή- 
pova, χαὶ Ετίστην, xat Υἱόν σου, ἑλέωσαι κά μοὶ ταῖς 
ἱκεσίαις ταῖς σαῖς. 

Ὡδὴ 1’. 'O Εἱρμάς. 

"Ent τὴν ἀσάλευτον, Χριστὲ, πέτραν τῶν ἐντολῶν 
σου, τὴν Ἐχκλησίαν σου στερέωσον. 

ε II5p παρὰ Kvoloo ποτὲ Κύριος ἐπιβρέξας, » τὴν 
t1» Σ«δόµων πρὶν χατέφλεξεν. 

Eig τὸ ὄρος σώζου, truy, ὥσπερ ὁ AG ἐχεῖνος, καὶ 
εἰς Σηγὼρ προανσσῴήττι. 

Φεῦγε ἐμπρησμὺν, ὦ φυχἠ µου, φεῦγε Σοδόµων 
χαῦσιεν * φεῦγε φθορὰν θείας φλογώσεως. 

Ἐπομολογοῦμαί cot Σῶτερ' ἤμαρτον, ἁμαρτόν 
σοι '. Αλλ’ ἄνες o. ἄφες pot, ὡς εὔσπλαγ]νος. 

"Ἠμαρτόν.σο. µότος ἐγώ ' ἅμαρτον ὑπὲρ πάντας 
Χριστὲ Σῶτερ, μὴ ὑπερίδῃς με. 

Σὺ εἴ ὁ Ποιμῆ» ὁ καλὸς, ζἠτησόν µε τὸ) ἄρνα * χα) 
πλανηθέντα μὴ παρίδης με. 

Σὺ εἶ ὁ γλυχκὺς Ἰησοῦς * σὺ e$ ὁ πλαστουργός po». 
Ἐν σοὶ, Σῶτερ, διχαιωθή τοι. 

. |». Δόξα. 

Ὁ Τριὰς μονὰς ὁ θεὸς, σῶσον ἡμᾶς ἐκ πλάνης, 
καὶ πειρασμῶν, xal περιστάσεων. 
| Kal rbv. 860t/x. 


Xa!pz, θεοδόχε va2atf p^ yalgz, θρόνε Κυρίου" χαῖρε, 


ἡ Mf:np τῆς ζωη: ἡμῶν. 


J Jerem. xvin, 10. 2 Mattli, viv, 51. 


C 


accidamus eum lacrymis, elawautes : Tu, Salvator, 
Andre intereessionibus, nostri miserere. 
Gloria. 

/Eterna, increata Trinitas; indivisqunitas, suscipe 
me pouitentem ; salvum fac. me peccatore, Sum 
fis mentum tuum ; ne despicias, Sed parce , meque 
libera ab iguis damnatione. 

Et uunc. Ad. Deipar. 

Iutemerata Domina, Deipara ; spes ad te curren- 
lium ac tempestate jactatorum portus ;. mihi quo- 
que, misericordem illum et Creatorem , ac Filium 
tuum , illi supplex, redde propitium. 

ου. 5. Hirmus. 

Tu, Christe, supra inconcussam petram Luorum 
mandatorum, tuam solida Ecclesiam. 

« Pluens Dominus a Domino, quondam ignem *,» 
exussit pridem Sodomorum terram. 

Salvare in montem, o anima, quemadmodum 
Lot ille, priorque saluti in Segor consule. 

Cave incendium, o mea anima ; cave crematio- 
nem Sodomorum ; cave interitum exustionis diving. 

Tibi, o Salvator, confiteor. Peccavi, tibi peccavi. 
Yerum remitte : dimitte velut misericors. 

Tibi ego solus peccavi; peccavi &upra omnes; 
tu, Christe Salvator, ue me despicc. 

Tu es ille bonus Pastor b, ανα me agnum no- 
vellum ; nec me errantem despexeris. 

Tu es ille dulcis Jesu ; tu es ille plastes meus ; 


D justifieobor in te, Salvator. 


^ Gen. xix, 94. 


Gloria. 
Q Trinitas una Deus, nos ab errore fac salvos, 
alque a periculis et calamitatibus. 
Et nunc. Ad. Deipar. 
Gaude, venter qui Deum suscepisti ; gaude, Do- 
mini scdes ; gaude, Mater vite nostrae. 


bJoa:s. x, 81. 


VARLE LECTIONES. 


* Ic. ῥολίζων. — " dll. fiianzós σοι ἁμέτρως. 


COMBEFISII NOT K£. 


(55) Et cogitationes exploraus. Ka* ἐννοίας 9oXá- 
"wv. Vel est legendum βολίζων. ut voluerit. illa 
metaphora exprimere quod. sequitur. iu verbis Je- 
veiniz, δοχικάσων τοὺς νεφρούς Probaus ac ez- 


plorans renes, qui sunt scdes cogitationum; ct 
quibus kesis fiunt homines phrenetici, ut vocant, 
et sensibus moti. 
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Hirntts. 

Confirma, Domine, supra petram mandatorum tno- 
rum, cor mmeum nulaus : quippe solus sanclus ac 
Domiius es. 

Te fontem babeo vitz, morlis destructorem ; ti- 
bique ex corde, cum necdum finis apprehendit, 
clamo : Peccavi ; propitius esto; salva me. 

lmitatus sum, Salvator, eos qui temporibus Noe 
in luxuriam exarserunt *; eorum damnationem, 
diluvio obrutus sortitus sum. 

Peccavi, Domine, peccavi tibi ; propitius milii 
esto : neque enim est ullus hono peccator quo non 
graviora peccaverim. 

Cham illum, o anima, parricidam imitata, non 
operuisti, retrorsum incedens proximi verendad. 


Non es consecuta, misera anima, benedictionem 
illam Sem; non ut Japheth, latam obtinuisti pos- 
sessionem in lerra refectionis e. 


Exi, anima mea, de terra peccati, Charran f; veni 


in terram fluéitem. immortalem incorruptioneimn, 
quam Abraham — accepit in hzereditatem. 

Olim audisti, anima mea, reliquisse Abraham 
terram propriam, factumque aecolam : hujus tu 
semulare propositum. 

«ου ad. quercum. Manibre. patriarcha. angelos 
hospites amanter habuisset 5, jaui seuex promis- 
sionis ΡΓΙ (1811 consecutus est. 

Qu:e noveris, misera anima mea, oblatum mystice 
Domino in holocausti novam hostiam, ]saac il- 
lum 5 ; esto ejus propositi xemula. 

Audisti Ismaelem i : sobria sis sapiasque, ani- 
ma mea; velut filium ancillie , ejectum domo, vide 
nequanda simile quid petulauti accidat. 

Olim, anima, fuisti Agar /Egyptie similis nente 
serva, οἱ qux novum [smaelem, audaciam nimirum, 
genueris. 

Scalam Jacob 1, anima mea, non nescis, qua a 
verra ad coelos pertingeret : quidui habuisti pieta. 
tem, qua tuto gressum poneres ? 

Dei sacerdotem regemque singularem , vitz 
Christi in mundo expressam similitudinem, in 
humanis zunulare *. 

Ne, o anima, conversa retro, salis statua efficia- 
ris; terreat. te exemplum Sodomorum; saluti in 
Sezor consule !. 

Cave, anima mea, instar Lot, peccati incendium ; 
cave Soilomam et Gomorrhoim ; cave, alienz oninis 
a ratione cupiditatis, flammam. 

Miserere, Doinine, miserere mei , ad te clamo; 
quando cum angelis venturus es, ut pro actionum 
merito retribuas omnibus. 

Ne, Doimnine, te laudantium orationem dexpexeris; 
sed clemens miserere, ac fide poscentibus remissio- 
pem tribue. 


€ Gen. vi, 4. 


4 Gen, 1x, 92. 
| Gen. xxi, 10. 


"ibid. 96, 97. 
ji Gen. xxvi, 13. 


s. ANDRE.£ CRETENSIS 
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k Gen. xiv, 18; 


' Hu 


Εἱρμός. 

Στερέωσον, Κύριε , ἐπὶ τὴν πέτραν, τῶν ἐντολῶν 
σου σαλευθεῖσαν τὴν χαρδἰαν µου " ὅτι μόνος ἅγιος 
ὑπάρχεις xaX Κύριος. 

Πτγὴν ζωῆς χέχτηµαί σε, τοῦ θανάτου τὸν χαθαι- 
ρέτην, χαὶ βοῶ σοι Ex καρδίας μου πρὸ τοῦ τέλους” 
ἤμαρτον ' ἱλάσθητι  σὼσόν µε, 

Τοὺς ἐπὶ Νῶε, Σῶτερ, ἀσελγηχότας ἐμιμησάμην, 
την ἑχείνων κληρωσάμενος χαταδίχην, ἐν κατακλν» 
σμῷ χαταδὐσεως. 

Ἡμάρττκα, Κύριε, ἡμάρτηχά σοι * ἱλάσθητί ge 
οὐ γὰρ ἔστι, ὅστις Ύμαρτεν ἓν ἀνθρώποις, ὃν οὐχ 
ὑπερέθην τοῖς πταίσµασι. 

Τὸν Χὰμ ἐχεῖνον, duyh, τὸν πατραλοίαν µιµησα” 
µένη, τὴν αἰσχύνην οὐκ ἐχάλυφα τοῦ πλησίον, ὁτι- 


B σθοφανῶς ἀνακάμψας. 


Ti» εὐλογίαν τοῦ Eng, οὑκ ἐκληρώσω, Ψυχὴ ἀθλί 
o) πλατείαν τὴν κατάσχεσιν, ὡς Ἰαφὲθ, ἔσχες ἐν τᾗ 
Υῇ τῆς ἀφέσεως. 

CEx γῆς Χαῤῥὰν ἔξελθς «fc ἁμαρτίας, quy, µου 
spo εἰς Υῆν ῥέουσαν ἀείζωον ἀφθαρσίαν, fy d 
Αθραὰμ ἐχλτρώσατο. 

T^» 'A6paxy Ίχουσας πἆλαι, ψυχἠ µου, χα-αλι- 
πόντα v πατρῴαν xal γενόμενον µετανάστην * S02» 
του τὴν προαίρεσιν µίμησαι. 

Ἐν τῇ δρύῖ τῇ Μαμθρῇῃ, φιλοξενήσας ὁ πατριάρ" 
yns τοὺς ἀγγέλους, ἐχληρώσατο μετὰ ipae τῆς 
ἐπαγγελίας τὸ θήραμα. 

T^v Ἰσαὰκχ, τάλαινα γνοῦσα φυχἠ µου, xav θν’ 
σίαν μυστικῶς ὁλοκαρπώμενον τῷ Κυρίῳ, μίμηση 
αὐτοῦ τὴν προαἰρεσιν. 

Τὸν Ἴσμαίλ Ίκουσας * νΏφε, Φυχἠ pov: ἐχδιωχ» 
θέντα, ὡς παιδίσχης ἀποχύημα, βλέπε µή πως Gpodh 
τι πάθγς λαγνεύουσα. 

T3 Αγὰρ πάλαι, duy, τῇ Αἰγυπτίᾳ παρωμοιώθης 
δουλωθεῖσα τὴν προαίρεσιν, xai τεχκοῦσα νέον Te- 
pat, τὴν αὐθάδειαν. 

T&v Ἰαχὼδ κλίµαχα ἔγνως, Ψνχῆ µου, διικνώ” 
µένην 5 ἀπὸ γῆς πρὸς τὰ οὐράνια * τί μὴ ἔσχες P 
σιν ἀσφαλῆ, τὴν εὐσέδειαν ; 

Tiv ἱερέα Θεοῦ, xal βασιλέα µεμονωμένον, TW 
Χριστοῦ τὸ ἀφομοίωμα, τοῦ iv χόσμῳ βίου, iv bv 
θρώποις µιμήθττι. 

Μὴ Υένῃ στήλη ἁλὸς, vuyl* στραφεῖσα εἰς τὲ 

p ὀπίσω. Τὸ ὑπόδειγμα φοβείτω σε τῶν Σοδόµων ᾿ ἄνω 
eig Σηγὼρ διασώθητι. 

Τὸν ἐμπρησμὸν, ὥσπερ AU, φεῦγε, ψυχἠ µου, τς 
ἁμαρτίας' φεῦγε Σόδοµα χαὶ Γομόῤῥα ' φεῦγε φλόγα 
πάστς παραλόγου ὀρέξεως. 

Ἐλέησον, Κύριε, ἑλέησόν µε" ἀναθοῷ co: ἔτε 
ἠξεις pez' ἀγ]έλων σου, ἀποδοῦναι πᾶσι κατ. ἀδίεν 
τῶν πράξεων. 

Τὴν δέησιν, Δέσποτα, τῶν qt ὑμνούντων phone 
(nc * ἀλλ᾽. οἰκτείρησον, φιλάνθρωπε, xai napisjw 
πίστει αἰτουμένοις τὴν ἄφεσιν. 


f Gen. xn, 4. k Gen. xxi. 


Πουο. vii, t. 


& Gen, xvin, 4. 
| Geo. xix, 20. 


YAIUZE LECTIONES, 
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Tac εσίας. 

Συνέχοµαι χλύδωνι χαὶ τριχυµίᾳ, μῖτερ, fzatapá- 
των’ ἀλλ αὐτὴ µε vov διάσωσον, xal πρὸς ὅρμον 
θείας µετώνοίας εἰσάγαγε. 

χέσιον δέησιν, νυνὶ ὁσία προσαγαγοῦσα πρὸς 
thv εὔσπλαγχνον, πρδσθείφ σου, θεοτόκον, ἄνοιξόν 
μοι θείας εἰσόδους. 

Ανδρέου. 

Tol; cat; λιταῖς δώρησαι xàpol τὴν λύσιν τῶν 
ὀφλημάτων, ὦ Ανδρέα Κρήτης πρόεδρε’ µετανοίας σὺ 
μυσταγωγὸς Υὰρ πανάριστος. 

Δόξα. 
 Τριὰς ἁπλῆ, ἄχτιστε, ἀνάρχε ' φύσις fh ἐν Τριάδι 
ὑμνουμένη ὑποστάσεων, ἡμᾶς σῶσον, τοὺς δοξολο- 
γοῦντας τὸ χράτος σου. 
Καὶ νῦν. θεοτόκ. 

Τὸν ἐχ Πατρὸς ἄχρονον Υἱὸν &v χρόνῳ, θεομῆτορ, 
ἀπειράνδρως ἀπεχύπσας, ξένον θαῦμα' µείνασα 
παρθένος θηλάζουσα. 

Τὰ καθ. τοῦ Κυρίου ᾿]ωσὴφ, ἦχος 4A. a'. 
(Elsa τὸ τριώδιον, ἄνευ μετανοιῶν στιχολογοῦμεν, 
xai τὴν τετάρττν.) 

'Q6i 8, ἦχος x4. €. Εἰσαχήκοα, Kopie. 

Ἔγκχρατείᾳ dus foavis; οἱ πεφωτισµένοι Χριστοῦ 
ἁπόστολοι, ἐγχρατείας τὸν χαιρὸν ἡμῖν, µεσιτείαις 
δείαις εὐμαρίςουσι. 

Δωδεχάχορδον ὄργανον, µέλος ἐχελάδησε τὸ σωτἡ- 
ῥριον, μαθητῶν χορὺς ὁ ἔνθεος, πονηρὰ συγχέων µε- 
λδήµατα. 

Ἐπομθρίαις τοῦ Πνεύματος, πᾶσαν τὴν 0g toy 
χατηρδεύσατε, τὸν αὐχμὸν ἀποδιώξαντες τῆς πολυ- 
θείας, παμμαχάριστοι. 

Θεοζόκ. 

Ταπεινώσασα σῶσόν µε, τὸν ὑψηλοφρόνως πολι- 
τευσάµενον, ἡ τεχοῦσα τὸν ὑψώσαντα τὴν ταπεινω» 
θεῖσαν φύσιν, χόρη πάναγνε. 

Κ]ρμὸς áAJAoc. ' Hyoc ὁ αὐτόο. 

ε Elaaxf;xo2, Κύριε, τὴν ἀχοήν σον, καὶ ἐφοβήθην " 
κατενόησα τὰ. ἔργα σου, » χαὶ ἐδόξασα τὸ χράτος 
σου, Δέσποτα. 

᾽Αποστύλων ἡ πᾶνσεπτος χοροστασία, τὸν πάντων 
Κτίστην δυσωποῦσα, παραχλήθησαι ἡμᾶς τοὺς ávzu- 
φημοῦντάς σε. 

Ὡς ἑργάται ὑπάρχοντες Χριστοῦ ἁπόστολοι, πάντα 
xóspov Usi λόγῳ γεωργήῄσαντες, προσηγάγετε xap- 
ποὺς αὐτῷ πάντοτε. 

ε Αμπελὼν ἐγενήθητε Χριστῷ τῷ ὄντως ἑγαπη- 
Μένῳ * » τὸν γὰρ olvoy τὸν τοῦ Πνεύματος ἐξεθλύσατε 
τῷ χόσµῳ, à ἁπόστολοι. 

Δόξα. 

Ὑπεράρχιε, σύμμορρε, πανσθενεστάτη ἸΤριὰς 
ἁγία' Πάτερ,Λόγε, Πνεῦμα ἅγιον * θεὲ, Φῶς, xat Zwh, 
Φύλαττε τὴν ποἰμνῆν cov. 


^ [Habac. 111,2. 5 Isa. v, !. 
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In sanctam. 
Angustor ; o mater, decumanis peccatorum fhu- 
: tu mihi jam salutem concilia, et in porturs 
induce divine ponitentig. 

Tu, sancta, supplicem clementi Deiparz oratio- 
nem intercessione tua offerens, divinos mihi adi- 
tus pande. 

Ad Andreas. 

Mihi quoque, Andrea Cretensis presul, quippe 
doctor optime ponitentizg, (uis ad Deum inter 
cessionibus, debitorum solutionem indulge. 

Glor. 

Trinitas simplex, increata, zeterna, natara qus 
lauderis iu personarum Trinitate, tuam celebrans 
tibus potestaleu et imperium, salutem tribue. 

Ei nunc. In Deiparam. 

JAEternum Patris Filium, Dei Geniirix sine viro 
in tempore pariens, miraculum novum ! lacteng 
virgo mansisti. 

Cath. Domini Joseph. Ton. 1 obliq. 
(Postea nos. prosternentes, triodium (34) alternis 
dicimus, et oden 4.) 
Od. & ion. 4, obl. Audivi, Domine. 

Qui vitam in abstinentia Εν μα Christi 
apostoli duxerint, nuuc nobis, suis ad Deun inter- 
cessionibus, abstinentie tempus leve Laciunt. 

Organum illud duodecim chordarum, a Deo 
affiatus. apostolorum chorus; salubre intonuit 
melos, confundens malas cantilenas. 

hobribus Spiritus totam abunde terram irri- 
gastis, squalore plurium deorum fugato, ο béa- 
tissimi. 

e Ad Deipar. 

Salvum me fac, humilem faciens qui superbe 
vixerim, illius tu parens, puella casiissima, qui 
huiniliatam naturam sublimejn evexit. 

Alius hirmus. Tonus idem. 

« Audivi, Domine, vocem tuam, et timui : con- 
sideravi opera tua m,» et laudavi potentiam 
tuam, ο Doniine. 

Perquam venerabilis apostolorum chorus, uni- 
versorum Creatorem  exorans, nos te laudibus 
prosequentes, solare. 

Vos apostoli, ut Christi operarii, mundum to- 


p tum divino excolentes sermone, ubique ei fructus 


obtulistis. 

« Christo. vere dilecto, facti estis. vinea *. v 
Quippe vinum Spiritus, o apostoli, effudistis 
mundo. 

Gleria. 

Tu major principstu prineipioque, pari forma, 
potentissima Trinitas sancta; Pater, Verbum, 
Spiritus sancte; Deus, Lumen, et Vita, eustedi. 
tuum ovile. 


COMBEFISII NOT &. 


(534) Triodium. Sunt triodin ternz ode, loco 
Canonis integri, qui novein totis aut. salteiu octo, 


desiderata fere 9 eonstat : eujus rel sacramentum 
explicueril aliquando Euchologii interpres. 
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Ad Deipar. 

Avesis, tlirone ignite ; avesis, candelabrum lam- 
padibus splendens; ave, mons sancie, arca vitz; 
sanctorum sauctum tabernaculum, ave. 

Hirmus alius. 

Au.livit propheta a[ ventum tuum, Domine, et ti- 
muit : quod esses naseiturus ex Virgine et mundo 
evhibendus, dixitque : « Audivi auditum tuum, et 
timui ο, » Sit Gloria, Domine, (uie potentia. 


Ne despexeris (ua. opera; ne tuum (igmentum, 
juste Judex, neglexeris. Quanquam peccavi solus, 
tt, 0 clemens, qua homo supra hominem omuem, 
potestatem tamen dimittendi peccata, qua es Do- 
miuus universorum, habes. 

Prope est finis, 0 anima; prope est; nec es 
sollicita? Non. te. priparas? Tempus urget ; ex- 
surge : « Prope est Judex in januis P; » velut 
somnium , velut flos, vit:s teinpus decurrit 4. Ut- 
quid vero frustra conturbamur? 

Resipisce, ὁ anima mea; actus quos es operata 
recogita, eosque ob oculos statue, atque ab ocu- 
lis lacrymarum siillas funde. Dic palam Christo 
acliohes tuas el cogitationes, οἱ justificare. 


Non fuerit in vita peccatum, actiove, aut malitia 
quam ego, Salvator, intellectu et cogitatione at- 
que proposito non peccaverim; affectu, mentis 
judicio, et actione, ut nemo unquan gravius pec- 
caverit. 

Inde etiam damnationis iucurri. reatum ; inde 
miser ego, conscientia propria judice, qua nihil 
mundus violentius habet, causa cecidi ; tu, Judex 
e& ledemptor coznitorque meus, parce et libera, 
salvumque fac servum tuum. 

Scala quam olim magnus patriarcha vidit ", 
scansione:m, o anima, refert actionis, contempla- 
tionisque ascensum. Si vis ergo actione, scien- 
liaque et couteimplatione vivere, renovare. 


JEstum "diei patriarcha. &ustinuit egenus , no- 
ctisque pertulit gelu, furta quotidie sustinens (53), 
piscendo, pugnando, servieudo, ut sibi duas uxo- 
res matrimonio jungeret 5. 


Tu mihi uxores duas, actionem οἱ conteinpla- 
tionem cogita : Liam quidem actionem, velut 
multa fecundam prole; Rachel autem, contenipia- 
tionem, ut laboribus multis attritam. Nec enim, 
o anima, absque laboribus, vel actionem vel con- 
templatiouem geri recte contigeriL. 

Vigil esto, o anima mea; age strenue nt ma- 
gnus patriarcha, quo actionem contemplationi 
Junctam — compares, vocerisque mens videns 


* Hlabac.in, 2... P, Matth, xxiv, 05. 


S. ANDREZE CRETENSIS 


q Psal. xxxvii, 7. 


inh 


8sotóx. 

Χαῖρε, θρόνε πυρίμορφε * yatpe, λυχνία λαμτι 
qóps* yalpe, ὄρος ἁγιάσματος * κιθωτὲ τῆς su 
ἁγίων ἁγία σχτνἠ. 

Εἱἰρμὸς ἆ.ϊ 1ος. 

'Axfixoty Ó προφήτης thv ἔλευσίν σου, Kj 
xa ἐφοβήθη, ὅτι µέλλεις Ex Παρθένου τίκτεσθαι, 
ἀνθρώποις δείχνυσθαι’ καὶ EXeyev * ε Αχίήχοα 
ἀχοήν σου, xai ἐφοθήίθτν. » Δόξα τῇ δυνάμει « 
Κύριε. 

Τὰ ἔργα σου μῇ παρίδῃς ᾿ τὸ πλάσμα σου 
παρόψῃ, Διχαιοκρίτα * εἰ xaX μόνος ημαρτον ὡς 
θρωπος, ὑπὲρ πάντα ἄνθρώπον φιλάνθρωπε : i 
ἔχεις ὡς Κύριος πάντων, τὴν ἑξουσίαν ἀφεὶ 
ἁμαρτήματα. 

Ἐγγίσε:, vox); τὸ τέλος * ἐγγίςέι, καὶ οὗ φρον 
δεις; Οὐχ ἐἑτοιμάζη: Ὁ χαιρὸς συντέµνει, δια 
στηθι' ε Ἐγγὺς ἐπὶ θύραις ὁ Κριτής ἐστιν" b 
ὕναρ, ὡς ἄνθος, ὁ χρόνας τοῦ βίου τρέχει. 7 Ti µάι 
ταραττόµεθα; 

'Avávi, jov, à ψυχἠ µου” τὰς πράξεις σον ἃς ci 
Υάσω ἀναλογίζου, xal ταύτας ἐπ ὄψεσι προσάγαγ 
xai σταγόνας στάλαξον δαχρύων σου. Εἰπὲ παῤ 


A 


σίᾳ τὰς πράξεις, τὰς ἑνθυμήσεις, Χριστῷι xai i 
χαιώθητι. 


02 Υέγονεν ἐν τῷ βίῳ ἁμάρτημα, οὐδὲ πρᾶξ 
οὐδὲ κακία, ἣν ἐγὼ, Σῶτερ, o0x ἐπλημμέλησα, xa 
νοῦν, καὶ γνῶσιν, χαὶ -προαἰρεσιν' xaX θέσει, » 
γνώμη. xat πράςει ἑξαμαρτήσας, ὡς ἄλλος obÀ 

C πώποτε, 

Ἐντεῦθεν χαὶ κατεχρίθην ἐντεῦθον κα» εδιχάσθ 
ἐγὼ ὁ τάλας ὑπὸ Ες οἰχείας συνειδίσσως, ἧς οὐξ 
ἐν κόσμῳ Ριαιότερον' Βριτὰ, Λυτρωτά μουχαὶ qw 
στα, φὲῖσαι xai ῥῦσαι, xal σῶσόν µε «bv δοῦλ 
σον, 

Ἡ κλίµας ἣν εἶδε πάλαι ὁ 'μέγας ἓν πατριάρχαι 
δεῖγμα, «νχἠ µου, πρακτικῖς ὑπάρχει ἐπιθάσεως 
γνωστικῆς τυγχάνει ἀναθάσεως. El θέλεις oj 
πράδει, καὶ γνώσει, xal θεωρίᾳ βιοῦν, ἀναχαιν 
σθητι. 

T^v καύσωνα τῆς ἡμέρας, ὑπέμεινε δι ἔνδειαν 
πατριάρχης ' xal τὸν παγετὸν τῆς νυχτὸς fveyst 
καθ ἡμέραν χλέμματα ποιούµενος, ποιμαίω) 
πυχτεύων, δονλεύων, ἵνα τὰς ὃνο γυναῖχας εἰσεγά 

D γηται. 

T'uvaixá; uot δύο νόει τὴν πρᾶξίν τε χαὶ τὴν pw 
Gt) £v θεωρίᾳ" «tv μὲν Λείαν, πρᾶξιν, ὡς πολὺ: 
τεχνον' τὴν ᾿Ῥαχὴλ δὲ, γνῶσιν ὡς πολύπονον. Ki 
γὰρ ἄνευ πόνων, o0 πρᾶξις, οὗ θεωρία, ψυχῇ, xag 
0051 -εται. 


Ιρηγόρησου, ὦ Φυχή μου, ἀρίστευσον ὡς ὁ μέγα: 
ἐν κατριάρχαις, ἵνα χτὴσῃ πρᾶξιν μετὰ γνώσως' 
ἵνα χρηματίσῃς vou, ὁρῶν τὸν θεὸν, xai «θά 


r Gen. xxviit, 1. 9 (6η. xvxi, 40. 


COMBEFISII NOT.£. 
(55) Furia quotidie susiinens. Πλιούμενος χλέμματα xafüzufpav* fraudante soccro paeta mero't, 


qua de re expostulat ipse Gen. xxxi, 7. 
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τὺν ἄδυτον Ὑνόφον iv θεωρίᾳ, καὶ γένῃ µεγαλέμ- A Deum *, atque ad inaccess;simn callginem contem» 


πορος. 


Τοὺς δώδεκα πατριάρχας ὁ μέγας ἓν πατριάρχα:ς 
παιδοποιῆσας, μυστικὼς ἑστῆριξέ σοι χλίµαχα, 
πραχτιχῆς, Ψυχἠ µου, ἀναθάσεως, τοὺς παῖδας, ὡς 
βάθρα ᾿ τὰς ῥάσεις, ὡς ἀναθάσεις, πανσόφω; ὑποθέ- 
μενος. 

Ἡσαῦ τὸν μεμισημένον ζπλοῦσα doy, ἀπέδου τῷ 
πτερνιστῇ σου, τὰ τοῦ πρώὠτου χάλλους πρωτοτόχια, 
χαὶ τῆς πατριχῆς εὐχῆς ἐξέπεσας " χαὶ δις ἑπτερνί- 
σθης, ἁθλία, πράξει Χαὶ γνώσει. Διὸ voy µετανόησον. 


Ἑδὼμ ὁ Ἠσαῦ ἐκλίθη, 67 ἄχραν θηλυµανίας ) ἐπι- 
μιςίαν ' ἀχρασίᾳ Υὰρ ἀεὶ πυρούµενος, xa: ταῖς Ἠδο- 
val; χατασπιλούµξενος, Ἐδὼμ ὠνομάσθη ' ὁ λέγεται 
θερµασία φυχῆς φιλαµαρτήμονος, 


Ἰὼ6 τὸν ἐπὶ χοπρίας ἀχούσασα, ὦ φυχἠ µου δι- 
καιωθέντα, τὴν αὐτοῦ ἀνδρείαν οὐκ ἐζήλωσας ' τὸ 
στεῤῥὸν οὐχ ἔσχες τῆς προθέσεως, ἐν πᾶσιν, οἷς 
οἶδες, οἷς ἐπειράθης ' ἀλλ᾽ ὤφθης ἀχκαρτέρητος. 


Ὅ πρότερον ἐπὶ θρόνου, Ἰυμνὸς νῦν ἐπὶ χοπρίας 
καθηλχωµένος * ὁ πολὺς ἐν τέχνοις xal περίθλεπτος, 
ἅπαις, ἀφαιρέοιχος αἱφνίδιον. Παλάτιον γὰρ, τὴν 
χοπρίαν, xaX µαργαρίτας, τὰ ἕλχη ἑλογίζετο. 


Βασίλειον τὴν ἁξίαν, διάδηµα xa πορφύραν ἀμ. 
Φιέμενος, πολυχτήλων ἄνθρωπος καὶ δίκαιος" 
πλούτῳ ἐπιθρ'θων καὶ βῥοσκήμασιν. ἐξαίωνης τὸν 
πλοῦτον, τὴν δόξαν, την ῥασ.λείαν, πτωχεύσας ἁπ- 
εχείρατο. 

El δίκαιος ἣν ἑχεῖνος καὶ ἅιεμπτος παρὰ πάντας, 
χαὶ οὐχ ἀπέδρα τὰ τοῦ πλάνου ἕνεδρα καὶ σχάκ.- 
µατα GU Φφιλαμαρτήμων osa , τάλαινα Φυχῆ, 
τί ποιῄσεις, ἑάν τι τῶν ἁδοχήτων συμὐῇ ἐπενεχθῆ- 
ναί a^: ; 

Τὸ copa κατεῤῥυπώθην ' τὸ πνεῦμα xacviomi- 
λώθην. ὅλος ἠλκώθην. ἉΑλλ', ὧν ἰατρὸς, Χριστὲ, 
ἁμφότερα διὰ µετανοίας μον θεράπευσον, ἁπόλον- 
σον, χάθαρον, πλῦνον ' δεῖξον χιόνος, Σῶτερ pov, 
χαθαρώτερον. 

Τὸ σῶμα χαὶ τὸ αἷμα, σταυρούµενος ὑπὲρ πάντων 


ἔθηχας, Λόγε: τὸ μὲν σῶμα, ἵνα ἀναπλάσηῃς µε τὸ D 


6t αἷμα, ἵνα ἀποπλύνῃς µε" τὸ πνεῦμα παρέδω- 
xac, Aóvs, ἵνα ἐμὲ προσάξῃς, Χριστὲ, τῷ cc Γεν- 
νήτορι. 

; Εργάσω τὴν σωτηρία» ἓν µέσῳ τῆς γῆς, ὁ Κτί- 
στης '", ἵνα σωθῶμεν ' ἐκουσίως ξύλῳ ἀνεσταύρω- 


t Gen. xxxii, 98. -* Malach. 1, 5. 
Lxxuit, 12. 


B 


Y Gen. xxv, 92; xxvii, οὐ. 


platione pervenias, faciasque multam mercatu- 
Tat. 

Magnus ille patriarcha, duodena patriarcharum 
prole, practici tibi ascensus, o anima, ac positi 
in actione, scalam my£iice erexit : filios, ut gra- 
dus, gressus ut ascensus, sapienter adinodum po- 
nens ac subjiciens. u 

Odio habitum Esau ", o anima, zmulata, primi 
decoris vendidisti primitiva tuo supplantatori, pa» 
ternamque . benedictionem aimisisti Y, ac bis mi- - 
sera, quod ad actionem et scientiam spectat, fuisti 
supplantata; quare moro age poenitentiam. 

Dictus est £sau, Edom x, appetitu esculenti ad 

insaniam addicto (356) ; semper enim incortinentia 
ssiuans, totusque voluptatibus pollutus, Edom 
nominatus est: quoJ dieitur fervor calorque 
anims amantis peccatum. 
. O anima, qua Job audieris in stercore justifica- 
tum 7, non es :xmulata viri. fortitudinem. Non 
habuisti firmum illud propositum in omnibus 
quie nosti, quie vidiati, el es experta; sed te, nom 
ferentem malorum exhibruisti. 

Qui prius in throno, jam nudus in stercore 
plenus ulceribus sedet; qui multis filiis auctus 
el conspicuus fuissel, prole caret, 2c domo re- 
peute spoliatur. Stereus cnim palatium ducebat, 
ac vulnera, margaritas. 

Cum regiam dignitatem, diadema et purpuram 
indutus essel, vir tuiultis auctus possessionibus et 
justus, divitiis onustus et pecudibus locuples, 
subito divitiis, gloria, regno, pauper eífectus, pri- 
vatus est. 

Si vir ille quanquam justus ac pr: omnibus 
liber a crimine, seductoris insidias οἱ certamina 
nou effugit, quid tu amans peccatorum, misera 
anima, cuin. quid. minus. exspectatum | irrupcerit, 
facere debueris ? 

Corpus pollutum est, anima contaminata, totus 
scatco ulceribus; enimvero, ipse, Christe, peni- 
tentia mea, utrumque sana, ul. medicus: ablue, 
mundo, lava : ostende, Salvator meus, mundiorem 
supra nivem. 

Tu, Verbum corpus ct sanguinem pro univer- 
eis posuisti in. cruce: corpus quidem, ul me re- 
foimarés ; sanguinem, ut ablueres ; spiritum tra- 
didisti, ut me tuo, Christe, Genitoii conciliares. 


Operatus es salutem in medio terrz »*, o Sal- 
vator, ut consequeremur salutem ; volens cruci- 


x Gen. xxv, 50. 7 Jobi, 22... Y' Psal. 


YARLE LECTIONES. 


* [.cg. ὑλομανίας. — !* dA 1. οἰκτίρμων. 


. COMBEFISI] NOT.E. 


(76) Appetitu esculenti ad insaniam, etc. Sic plane 
je;enduim suadet historia Esau ὑλομανίας, nec 
eain Seriptura cum θυλοµανίας notat, sed ὑλομα- 
γίας, et ab ca nomen illud Edom contraxisse si- 


gn'ficat : velut a cibi et edulii gulosius desiderz'i 
qualitate el colore, quod esset rufum : sive ab ipsa 
lenticularum natura, quibus constabat, sive a pee 
culiari condimento. 
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txus es; aperta est. Edem, superna, imferna, A σας ἡ Ἐδὲμ χλεισθεῖσα, Δνεφγνωτο᾽ τὰ ine, τὰ 


creala quaque; le omnes gentes quas salvas |ὁ- 
ceris, suni adoratura. 

Sit mibi piscina, tuo latere fusus sanguis ; po- 
tusque pariter, que manavit aqua illa refectionis, 
ut utriuque einunder : qui ceu unguentum el po- 
tum, tua, Verbum, vivilica eloquia , bibendo, 
ungar. 

Thalamo privatus sum : sum factus exsors nu- 
ptiarum et ες). Lampas, velut sine oleo exstin« 
vta est ; dormienti clausum est cubile, comesta 
C03: 650 aulem ejecius sum, ligatus manus el 
pedes. 

Tuum, Ecclesia, vivificum latus, craterem ac- 
cipit, ex quo nobis latere, fors duplex remissio- 
nis et scienlie manavit, in.figuram Veteris et 
Novi, utriusque, inquam, o Salvator noster, Testa- 
menti. 

Tempus vita. mex exiguum est, laboribusque el 
molestia plenum: verum poenitentem suscipe, et 
revoca agnoscentem. Ne fiam alieni possessio et 
esea : lu ipse, Salvator, tnei niiserere. 

Jam graudilequum ago, et corde temere 
audacem: ne me condemues cum Phariszeo ; imo 
Publicani, qui solus misericors sis, humilitatem 
concede : tu me, juste Judex, liuic accense. 


Peccavi, carnis vasculo injuriam faciens; novi, 
ο misericors ; verum me, p«enilentem suspice, et 
revoca agnoscentem, Ne aheno cedam possessio 
el esea : iu ipse Salvator, mei miserere. 


Jpse mihi factu$ sum idolum, vitiis corrumpens 
animam. Verum ponitentem suspice, et revoca 
agnoscentem ; ne elliciar alieno in possessioneut 
et escam, tu ipse Salvator, mei miserere. 

Non audivi vocem tuam; fui inobediens tus 
Legislatoris Scripture. Verum paonitentem | sus- 
cipe, et revoca agnoscentem. Ne efliciar alieno 
in possessionem et escam ; tu ipse, Salvator, inci 
imiserere. 

]n sanctam. 


Vitam agens in corpore velut incorpoream, 


maximam plane, 0o sancta , a Deo accepisti gra- 


C 


χάτω᾽ ἡ χτίσις' τὰ ἔθνη πάντα σωθέντα, προς- 
χυνοῦσί σε. 

Γενέσθω µοι χολυµθήθρα, τὸ αἷμα «b Ex πλευρᾶς 
σου ἅμα xal πόµα, τὸ πηγάσαν Όδωρ τῆς ἀφέσεως, 
ἵνα ἑχατέρωθεν χαθαίρωμαι' χριόµενος πίνων, 
ὡς χρίσµα xaX πόµαι Λόχε, τὰ ζωηβά σον λόχια, 


Ρυμνὸς εἰμὶ τοῦ νυμ,ρῶνος: γυμνὸς εἰμὶ xol τοῦ 
γάμου ἅμα xal δείπνου. Ἡ λαμπὰς ἑἐσθέσθη ὡς 
ἀνέλαιος' d) παστὰς ἐχλείσθη µοι χαθεύδοντι' «b 
δεῖπνον ἑθρώθη' ἐγὼ δὲ, χεῖρας xaY πόδας δεθεὶς, 


«ἔξω !! ἀπέῤῥημαι, 


Κρατῆρα, ἡ Ἐχχλησία, ἑχτήσατο τὴν πλευράν σον 
τὴν ζωηφόρον, &E ἧς ὁ διπλοῦς ἡμῖν ἐξέθλυσε, xpov. 
νὸς τῆς ἀφέσεως xal γνώσεως, εἰς εὖπον εί 
Πάλὰι, τῆς Νέας τῶν δύο ἃμα Διαθηχῶν, Σῶτερ 
ἡμῶν. 

'O χρόνος ὁ εἌς ζωῆς µου ὀλίγος, καὶ πλήρης τὸ- 
νων xai πονηρίας * ἀλλ’ ἓν µείανοίᾳα ys Παράλαδε, 
καὶ ày ἐπιγνώσει χτῆμα, μὴ βρῶμα τοῦ ἁλλοτρίου ' 

ὥτερ, -αὑτός µε οἵκτειρον. 

Ὑψηχόρος νῦν ὑπάρχω, θρασύς τε χαὶ τὴν χαρ- 
δίαν, cix?) xal µάτην ΄ μὴ τῷ Φαριόαίω συγχατᾶδι- 
χάσης µε; μᾶλλον τοῦ Τελώνου την ταπείνωάιν παρά». 
σχου pot, póvs οἰκτίομων Δικαιοχρίτα, αὐτῷ μὲ 
συναρἰίθµησον. 

Ἐξήμαρτον, ἐνυθρίσας τὸ σχεῦος τὸ τῆς σαρχός 
μου’ οἶδα, οἰκτίρμων ' ἁλλ᾽ ἓν µετανοίᾳ µε παβ- 
λαδε, χαὶ tv ἐπιγνώσει ἀνακάλεσαι' μὴ γένωμαι 
κτῆμαι μὴ βρῶμα τοῦ ἀλλοτρίου" Σῶτερ, αὐτός pd 
ὀΐχτειρον. 

Λὐτείδωλον ἑγενόμην, τοῖς πάθεσι την φυχήν µον 
βλάπτων, οἰκτίρμων. ᾽Αλλ) ἓν µετανοίᾳ µε παρἀλαδε, 
xaX ἐν ἐπιγνώσέι µεταχάλεσαι΄ ph γένωµαι κτῖῆμα, 
ph βρῶμα τοῦ ἀλλοτρίου ' Σῶτερ, αὐτός µε οἴκίέειρον. 

Οὐκ Έχουσα τῆς φωνῆς σου’ παρῄχουνσα τῆς Γρα» 
φῆς σου τοῦ νοµοθέτου" 'AXA' ἓν µετανοί qut 
παρἀἆλαθε, xa iv ἑἐλιγνώσέι µεταχἀλεσαι ' μὴ 
γένωµαι χτῆμα, μὴ βρῶμα τοῦ ἀλλοτρίου * Σῶτερ, 
αὑτός µε οἴκτειρον, 

Της ὁσίὰδ. 

Ἀσώ»ατον πολιτείαν, ἐν σώματι μετελθόνσά' 

χάριν, ὁσία, πρὸς Θεοῦ µεχίστην ὄντως cast 


tiam. Esto patrona eorum qui fideles te honorant: p τῶν πιστῶς τιμώντων σε προϊστασο - 5:5 δυἑωποῦ- 


quamobrein supplicamus ut tuis precibus ab omni 
liberemur genere tentationum. 

Cum in magunarum obscenitatum profundum 
preceps abiisses, non illic hzsisti ; sed meliori 
assumpto proposito, ad supremam perspicue vir- 
tutem actione eimersisti ; ul. angelicas naturas, o 
Maria, rei novitate sLupefeceris. 

——. 4n Andream. 

Audrea Patrum decus, ne divinissimam Ἱτὶ- 
nitatem — interpellare tuis precibus obliviscaris ; 
U* liberemur a pona, qui te admirabilem 


" dA. ἐξίδλημαι. 


μεν παντοίων πειρατηρίων ἡμᾶς εὐχαῖς Gov λύ. 
τρωσαι. 

Μεγάλων ἁτοπημάτων εἰς βάθος χατεχθεῖσα, οὗ 
κατεσχέσθης' ἁλλ᾽ ἀνέδραμες λόὀγισμῷ xpeittov, 
πρὸς τὴν ἀχροτάτην, διὰ πράξεως, σαφῶς ἀρετὴν᾽ 


«παραδόξως ἀγγέλων φύσεις, Mapla, χαταπλῄξασα. 


Ἀγδρ. 
Ανδρέα Πατέρων xXéoc, εὐχαῖς σου μὴ ἐπιλόλη 
χαθιχετεύων παρεστὼς, Τριάδα τὴν ὑπέρθεον ' ὅκως 
Ἀυέρωθῶμεν τῆς χολάσεως, ol πόθῳ προστάτην € 
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θεῖον, xau páxag, ἐπιχαλοῦντες' τὸ Κρήτης ἔγχαλ- & patronum, beatissime, desiderio invocamus ; o 


λώπισμα. 
Δόξα. 
᾽Αμέριστον τῇ οὐσίᾳχ, ἀσύγχυτον τοῖς προσώποις 
θεολογῶῷ σε, τὴν τριαδιχὴν μίαν θεότητα!’ ὡς ὁμο- 
6ασίλειον, xaX σύνθρονον * βοῶ σοι τὸ ἆσμα τὸ µέχα, 
tb Ey ὑψίστοις τρισσῶς ὑμνολογούμενον. 


θεοτόὀχιον. 

Καὶ ἐίχτεις, xai παρθενεύεις, χαὶ μένεις δι) ἆμφο- 
τέρων. Φύσει παρθένος ὁ τεχθεὶς καινίζει νόµους 
φύσεως ἡ νηδὺς δὲ χύει μη λοχεύουσα. θεὸς ὅπου 
θέλει, νικᾶται φύσεως τάξιν. ε Ποιεῖ γὰρ ὅσα βού- 
Asta. » 

Ὡδὴ ε’. 'O Εἱρμός. 


Cretensium gloria. 
Gloria. 

Individuam substantia, personis inconfusam, 
unam trinam Deitatem praedico; velut cujus idem 
sit regnum, unaque sedes; magnum clamore sub- 
mitto canticum, quod trine in altissimis cele- 
bratur. 

In Deiparam. 

Ει paris, et es virgo, manetque utraque przro- 
gativa. Qui natura virgo natus est, novavit leges 
natura. Porro gestas uterum, non suscepto se- 
mine. Vincit Deus, ubi est visum, natur: ordinem; 
Nam « Quzcunque vult, facit 5. » 

Ode 5. Hirmus. 


Ἐκ νυχτὸς ὀρθρίζοντα, φιλάνθρωπε, φώτισον, B — Mane a nocte vigilantem, illumina, precor, tu 


δέοµαι, χαὶ ὁδήγησον χἀμὲ, ἓν τοῖς προστάγµασί 
σου’ χαὶ δίδαξόν µε, Σῶτερ, ποιεῖν τὸ θέληµά σον. 

Ἑν νυκτὶ τὸν βίον µου διηλθον ἀεί. Σχότος γὰρ 
γέγονα, xaX βαθεῖά µοι ἀχλὺς, fj νὺξ τῆς ἁμαρτίας. 
Αλ’ ὡς ἡμέρας viov, Σῶτερ, ἀνάδειξόν µε. 


Τὸν Ῥουθιμ μιμούμενος ὁ τάλας ἐγὼ , ἔπραξα 
"ἄθεσμον χαὶ παράνοµμον βουλὴν κατὰ τοῦ Θεοῦ 
ὑψίστου, µιάνας κχοίτην ἐμὴν, ὡς τοῦ πατρὸς, 
ἐχεῖνος. 

^  'E£fopoloyoupal σοι, Χριστὲ Βασι)εῦ, ἤμαρτον, 
ἤμαρτον, ὡς ob πρὶν τὸν Ἰωσὴφ ἁδελφοὶ πεπρα- 
κότες τὸν τῆς ἀγνείας χαρπὺν, xaY τὸν τῆς σω- 
φροσύνης. | 


Ὑπὸ τῶν συγγόνων, fj δικαία duy δἐδοτο" πέ- 5 


«pao εἰς δουλείαν ὁ γλυχὺς, εἰς τύπον τοῦ Κυρίου * 
αὑτὴ δὲ ὅλη duy, ἐπράθης τοῖς χαχοῖς σου. 

Ἰωσὴφ τὸν δίχαιον, xal σώρρογα νοῦν µίµησαι, 
τἀλαινα χα) ἁδόχιμε φυχἠ, χαὶ μὴ ἀχολασταίνου, 
ταῖς παραλόγοις ὁρμαϊς ἀεὶ παρανομοῦσα. 


Ei καὶ λάχχῳ (oxrsé ποτε Ἰωσὴφ, Δέσποτα Κύ- 
pi^ ἀλλ' εἰς τύπον τῆς ταφῆς xal τῆς ἑγέρσεώς 
σου. 'Eyó δὲ, τί ao! ποτε τοιοῦτον προσενέγχω; 


Tov Μωσέως Ίχλυσας τὴν θήδην, φυχὴἒ, ὕδασι, 
χύμασι φεροµένην ποταμοῦ, ὡς àv θαλἀμῳ πάλαι, 
φυγοῦσαν ὁρᾶμα πικρὸν βουλῆς Φαραωνίτου, 


3 Psal. cxxxiv, 6. 


α Psal. rxn, 2; exviin, 55; 
4 Gen. xxxvii , 28. 


ο Exod. u,5 


D bulam. 


cxLil, 10. 


clemens, ac deduc in mandatis tuis ; ac me, Sal- 
vator, doce facere voluntatem tuam e. 
Totain. in nocte. vitam meam duxi; nam fui 


tenebrz b, profundaque mihi caligo, nox peccati 


est. Tu me nihilominus, Salvator, ut filium lucis 
effice. 

Ruben illum *, miser ego imitatus, iniquum im- 
piumque consilium molitus sum adversus Deum al- 
tissimum, meo cubili polluto, qua ille ratione 
cubile polluit paternum. 

Confiteor tibi, Christe Rex, peccavi, peccavi, 
velut qui olim Joseph fratres vendiderunt 4: casti- 
tatis nimirum fructum, et continentise. 


Tradita est a cognatis anima justa; venditus 
est in servum dulcis ille, in üguram Domini; at 
tu tota, anima, venundata es tuis vitiis. 

Amulare Joseph justum, ac mentem castam, 0 
misera reprobaque anima ; nec libidinose, semper- 
quealienis a ratione cupiditatibus obsequens vi- 
và$, 

Quanquam, here Domine, aliquando Joseph 
inlacu habitavit; id tamen in 'sepulturse (use et 
resurrectionis typum. At ergo, quid unquam tibi 
ejusmodi offeram ? 

Mosis ο theben audisti (37), 0 anima; ut squis 
olim, ut fluminis (δες, velut. thalamo vecta, 
amaram fugerit Pharaoniticarum insidiarum fa- 


b Ephes. v, 8. * Gen. xxxv, 22; τικ, 4. 


COMBEFISII NOTAE. 


(37) Theben. 8165». lta alius codex LXX et 
Cyril. in Glaphyris; pro quo alii codices LXX 0:6: 
de qu» voce videndus Nobil. ad wu illud Exo. Vulg. 
Fiscellam scirpeam : Tizur. arculam arundineam; 
interp. Origenis, ex papyro putat. Vix certe sciri 
potest ex qua esset. materia. Complutensia habent 

fx"v* quod sit arca velut generice, quo forte 
medo scripserunt. LXX ; nec vox Hebraica vult 
aliud : nam est 7D: qua eadem habetur Gen. vi, 
ubi LXX reddunt χιθωτόν * Noster arcam; atque 
adco quidquid inysterii vel Augustiuus vel alii in 
ea voce LXX, quz corrupta videtur, invenerunt, 


PargROL. Ga, XCVII. 


a"t suspicati sunt, manasse videtur ex ignorantia 
Hebraice lingue; Noster vero in ea peritissimus 
sive Hieronymus, sive alius, sibi indulsit, ut gene- 
ricum determinate explicaret : qnomodo idem 
nomen herb:e ramis suis obumbrantis non ita notse, 
Yp'p : ἠεάεταιν reddidit Jon. iv, ubi LXX cucur- 


bitum habent : quidam dicunt ricinum ; quie muta- 
tio el nova versio, assuetas versioni LXX aures 
quorumdam Afíricanorum, non parum offendit : 
qua de re Hieronymus et Augustinus epistolis imu- 
tuo dali$. 


43 


1355 


S. ANDRE.E CRETENSIS 10 


Quando occidentes olii, o misera anima, impu- A — El τὰς µαίας Έκουσας, χτεινούσας ποτὲ ἄντδι 


bem, virili facie, sobriam actionem , obstetrices 
audisti, tu jam instar Mosis illius magni (38), nu- 
tri sapientiam. 

Non interfecisti, o anima, sicul. magnus Mo- 

ses, AEgyptium animum f : Qui, cedo, p«ni- 
tena habitabis, perturbationum vitiorumque de- 
sertum? 
" Magnus ille Moses desertis locis habitavit 5. 
Age vero, ipsius tu imitare vitz? rationem, ut di- 
vine pariter in rubo apparitionis, o anima, con- 
templationem cousequaris. 

Tibi, ipsa Mosis virgam, percutientem mare, 
imumque gurgitem 3stringentem ac durantem 5b, 
crucis diving typo, o anima, exprime : quo et tibi 
licuerit magna efficere. 

Obiulit Aaron Deo ignem inculpatum , sine 
dolo : Ophni autein et Phinees, qua tu ratione, o 
anima i; alienum, nempe pollutam vitam, Deo 
obtulerunt. 

Quam, Domine, 'molestus animo fui, Pharaoni 
illi amaro i : velut anima ac corpore Jamne et 
Mambre *, mensque obruta; tu nihilominus adju- 
va me. | 

Como animum, o nriser, conspurcatus sum: 
Lava me, Domime, precor, mearum lacryma- 
rum balneo; carnis mez tunicam, nivis instar 
dealbaus. 

Siquidem mea opera, o Salvator, scrutari ve- 
lim : video nullum mortalem esse quem peccaudo 
11ου sSuperaverim; quippe peccavi in intelligentia 
mentis, non ignorans. 

Parce, parce, Domine, tuo figmento; peccavi, 
remitte mihi. Solus enim ipse natura mundus es, 


nec alius quisquam, extra te, immunis est a sorde. 


Propter me, qui Deus esses, meam hominis in- 
duisti formam ; edidisti miracula, sanans leprosos, 
astringens paralyticos ! : sanguine Rluenlis, ο 
Salvator, fiubrie tactu, sistens rivos m, 

Imitare sanguine fluentem illam, o anima infe- 
lix; accede, tene fimbriam Christi, ut libereris 
a plagis, audiasque ab eo : «Fides tua te salvam 
fecil 5. » 


τάλαινα, τὶν ἀῤῥενωπὺὸν, φυχῆ, τῆς σωφροσύν 
πρᾶξιν * νῦν ὡς ὁ μέγας Moor; τιθηνοῦ thv « 
φίαν. 

'D; Μωσής ὁ µέγας τὸν Αἱγύπτιον νοῦν, obx à 
έχτεινας, duy) * xal πῶς οἰκήσεις, λέγε, τὴν ἔριμ 
παθῶν, διὰ τῆς µετανοίας; 


Ἱὰς ἑρήμους ᾧὤχησεν ὁ µέγας Μωσῆς. Δεῦρο ἱ 
µίµησαι τὴν αὐτοῦ διαγωγήν " ἵνα xal τῆς ἓν βά 
θεοφανείας, yoyt, ἓν θεωρία γένῃ. 


Τὴν Mucio; ῥάδδον εἰχονίζου, duy. πλέττηυσ 
θάλασσαν, xa πηγνύουσαν βυθὸν, τύπῳ σταυρ 
τοῦ θείου" δι οὗ δυνῄσῃ καὶ σὺ μεγάλα ix: 


B λέσαι.᾽ 


᾿Λλαρὼν προσέφερε T0 πῦρ τῷ Θεῷ, ἅμωμο 
ἄδολον' ἁλλ᾽ Ὀφνεὶ xai Φινεὲς, ὡς σὺ, φυχὶ 
προσῆγον ἀἁλλότριον τῷ θεῷ, ῥερυπωσμένον βίον. 


Ὡς βαρὺς τὴν γνώµην, Φαραὼ τῷ πικρῷ, τι 
Yova, Δέσποτα. Ἰαμνὴς καὶ Ἰαμθρὴὶς !*, ttv quyt 


"καὶ τὸ σῶμα, xai ὑποθρύχιος νοῦς ἀλλὰ βοΐθτοι 


μοι. 

TQ πηλῷ συμπέφυρµαι , ὁ τάλας, τὶν νοῦν 
Πλῦνόν µε, Δέσποτα, τῷ λοευτῖτρι τῶν ἑἐμῶν à 
χρύων , δέοµαί σου, τὴν τῆς σαρχός pou octo 
λενχάνας ὡς χιόνα. 

'Eàv ἐρευνήσω µου τὰ ἔργα, Σῶτερ, ἅπανι 
ἄ»θρωπον ὑπερθάντα ἑμαυτὸν ὁρῷ ταῖς ἆἅμαι 
τίαις, ὅτι Ey. Ὑνώσει φρενῶν Άμαρτον, o) 
ἀγνοίᾳ. 

Φεῖσαι, φεῖσαι, Κύριε, τοῦ πλάσματήός σου 
ἅμαρτον, ἄνες µοι ΄ ὅτι φύσει χαθαρὺὸς αὑτὸς ὑπάρ 
χεις μόνος, xal ἄλλος πλὴν σοῦ οὐδεὶς, ὑπάρχε 
ἔξω ῥύπου. 

Av ἐμὲ θεὺὸς (v, ἐμορφώθης ἐμέ- ἔδειξας 0a» 
pata, ἰασάμενος λεπροὺς, καὶ παραλύτους σφἰίγξα:' 
αἱμόῤῥου στῄσας, Σῶτερ, ἀφῆ χρασπέδου ῥύσιν. 


T^t» αἱμόῤῥυνν µίµησαι, ἁθλία quyf vp 
ὅραµε, χράτησον τοῦ χρασπέδου τοῦ Χριστοῦ * ἵνα 
ῥυοῦῆς µαστίγων ἀχούσῃς δὲ παρ᾽ αὐτοῦ. « H 
πίστις σου σέἐσωκὲ σε. » 


Esto, o anima, deorsum inclinat illius femi- p — Ttv χαμαὶ συγχύπτουσαν μιμοῦ, & φυχἠ " πρὀ.- 


nz: imíitatrix : accede, advolvere pedibus Jesu, 
ut, te is erexerit ^, ac recta incedas semitas Do- 
miti. 


δ Exod. ni, 1. 


f Exod. qn, 12. 
Md "Luc. vin, 44. 


l] Matth. x, 8. 2 ibid. 48. 


λ Exod. xiv, 21. 
ο Luc. xiu, 49. 


ἐλθε, πρόσπεσον τοῖς ποσὶ τοῦ "Incou, ἵνα σε ἆνορ” 


θώσῃ, χαὶ βηµατίσῃς ὀρθῶς τὰς τρίδους τοῦ Kv 
ρίαυ. 
k ]I Tim. ας ὃ. 


i] Reg. τι, 12. 1 Exod. vii, 2. 


VARLE LECTIONES. 


'* ^. Μαμθρής. 


COMBEFISII NOT A, 


(58) Instar Mosis illius magui. Posset accipi 
passive, textu nonnihil correcto in. voce Moo, 
slludendo ad historiam servati Mosis, qui divinum 
aliquid ac. vere virile vultu preferret ; quo et pa- 
rentes ad. cjus salutem modis omnibus procuran- 


» 


dam, impulerit ; eoque, sapientize typus et mascola 
ac generos:z, ex virtutis ratione, actionis congrue 
admo:lum accipi possit, Verum quadrat testas, ui 
liabet, in sequentibus. 


΄ 
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Ei xai qpízg, Δέσποτα, ὑτάρχεις βαθὺ, βλῶσόν A — Quanquam, Domine, oltus puteus es P, flucuta 


got vápasa ἓξ ἀκράντων σου φλεθῶν ' ἵν ὡς ἡ 
Σαμαρεῖτις, µηχέτι πίνων διφῶ ’΄ ζωῖς γὰρ ῥεῖθρον 
βλύζεις. 

Σ,λωὰμ γενέσθω µοι τὰ δάχρυά µου, Δέσποτα 
Κύριε, ἵνα νίψφωµαι χἀγὼ τὰς χόρας, τὶς ψυχῖς 
µου, xa ἴδω σε νοξρῶς, τὸ φῶς τὸ προαιώνιον. 

Τῆὴς Ὁσίας. 

Ασυγκρίτῳ ἔρωτι, πανόλδ.ε, ξύλον ποθήσασα 
προσχυνῆσαι τῆς ζωῆς, Ἱδίωσαι τοῦ πόθου’ ἀξίωσον 
οὖν κἀμὲ, τυχεῖν τῆς ἄνω δόξης. 


Ῥεῖθρον Ἰορδάνιον περάσασα, εὗρες ἀνάπανσιν, 
τὴν ἑνώδυνον σαρχὸς ἡδονὴν ἐχρυγοῦσα” ὃς xa 
ἡμᾶς ἐξελοῦ, cal, προσευχαϊς, ὁσία. 

'Axópéov. 


"D; ποιμένων ἄριστος, ᾿Ανδρέα σοφὲ, πρόχριτον 


ὄντα σε, πόθῳ δέοµαι πρλλῷ xaY φόδῳ, σαϊῖς πρε- 
σθξίαις τῆς σωτηρίας τυχεῖν, καὶ ζωῆς αἰωνίοι. 


Δόξα. 
Zt, Τριὰς, δοξάζοµεν, τὸν ἕνα Ocóv: "Άγιος, ἅγιος, 
ὄἄγως cl, ὁ Πατὴο, ὁ Υἱὸς, xal τὸ Πνεῦμα ' ἁπ)ῆ 
οὐσρία  μονὰς ἀεὶ προσχυνουµένη. 


Kal vvv. θεοτὀκ. 
Ἐκ σοῦ Ἠμφιάσατο τὸ φύραμά µου, ἄφθορς, 


ἄνανδρε, µητροπαρθένε, θεὺς ὁ χτίσας τοὺς αἰῶνας'. 


xai ἥνωσεν ἑαυτῷ τὴν τῶν ἀνθρώπων φύσιν. 
Ὡδὴ c'. 'Ο Εἱρμός. 

Ἑδθόησα ἐν ὅλῃ χαρδἰᾳ µου πρὸς τὸν οἰχτίρμονα 
O:bv, χαὶ εἰσῆχουσέ µου t£ ᾷδου χατωτάτου xal 
ἀνήγαγεν Ex φθορᾶς τὴν Ψυχἠν pov. 

Τὰ δάχρυα, Σῶτερ, τῶν ὀφθαλμῶν µου, χαὶ τοὺς 
ix βάθους στεναγμοὺς, χαθαρῶς προσφέρω, βοώσης 
τὸς καρδίας Ὦ θεὸς, ἡμάρτηχά σοι, ἱλάσθητί por. 

Ἑξένευσας, tjuyh, τοῦ Κυρίου σου, ὥσπερ Δαθὰν 
χαὶ Αδειρών' ἀλλὰ φεῖσαι χράξον ἐξ ὅλης τῆς 
χαρδίας, ἵνα pd τὸ χάσμα τῆς γῆς σε συγχαλύφῃ. 

"D; δἀάµαλις, duyt, παροιστρῄσασα, ἑξωμοιώθτς 
τῷ Ἐφραῖμ ὡς δορχὰς Ex βρόχων, ἀνάσωσον τὸν 
βίον, πετρωθεῖσα πράξει τὸν νοῦν, καὶ θεωρία. 


Ἡ χεὶρ ἡμᾶς Μωσέως πιστώσηται, Φυχὴ, πῶς 
ῥύναται θεὺς, λεπρωθέντα βίον λευκᾶναι xaX χαθᾶ- 
[αι ' xal μὴ ἀπογνῷς σεαυτην, xÀv λεπρὠθῇς. 


Τὰ χύματα, Σῶτερ, τῶν πταισµάτων µου, ὡς ἓν 
θαλάσση 'Epu0pi, ἑπαναστραρέντα ἑκάλυψέ µε 
ἄφνω, ὡς τοὺς Αἰγυπτίους ποτὲ xal τοὺς τριστά- 


τας. 


P Joan. iv, 14. 3 Joan. ix, Ἱ. * Jona. a, 5, 7. 


* Exod. 18, 6. x Exod. xiv, 26 ; xv, 4. 


mihi ab intemeratis tuis venis effunde, ut quemad- 
modum mulier Samaritana, non amplius bibendo 
sitiam : quippe scaturis fluenta vitz. 

Sint mihi Siloe4, mez lacrymée, o here Do- 
mine; ut et ipse lavem pupillas animz, teque 
lumen przezternum vidcam spiritali ratione. 

In Sanctam. 

Cum, beatissima, incomparabili ardorc dcside- 
rasses adorare lignum vitse, facta 68 voti coupos: 
facergo ut et ipse compos caelestis glori: merear 
effici. 

Ubi Jordanis flumen transisses, invcnisti re- 
quiem, molesta carnis voluptate libera'a; qua 
et nos, tuis precibus, o sancta, f.beros cffice. 

In Ándrean. 

Tuis, sapiens Andrea, intercessionibus, vclut 
qui pastorum optimus, eximius sis, multo tum de- 
siderio, tum metu, salutem consequi ac a'ternau 
vitam rogo. 

Gloria. . 

Te Trinitatem, Deum unum glorificamus : San- 
ctus, sanctus, sanctus es, Paler, et Filius, et Spi- 
ritus sanctus : substantia simplex, adorata semper 
unitas. 

Et nunc. Ad Deipar. 

Ex ιο induit nostram conspersionem, o incor- 
rup!a, nescia viri, Virgo Mater, qui Deus secula 
condidit, atque humanam sibi naturam univit. 


Ode 6. Hirmus. 

Clamavi ex toto corde meo ad misericordem 
Deum, et exaudivit me de iuo inferno; et eduxit 
ab interitu vitam meam r. ι 

Lacrymas, o Salvator, oculorum meorum, et 
cordis clamantis profunda suspiria palam offero. 
O Deus, tibi peccavi; esto mihi propitius. 

Extranea facia es, o anima, a Domino tuo. velut 
Dathan et Abiron *; clama vero ex toto corde ; 
Parce ; ut ne te terrz hiatus operuerit. 

Insaniens, o anima, tanquam vitula, facia cs si- 
nilis Ephraim *; salva a laqueis iustar caprez v, 
vitam; mentem in pelrain. durata, el actione οἱ 
contemplatione. ι 

Nobis, o anima, Mosis manus fidem certam fe- 
cerit *, ut possit Deus leprosim vitam dealbare 
3c mundare : neque ipsa, quamvis leprosa, spe:n 
tui ahjeceris. 

Delicterum meorum fluctus, o Salvator, velut 
in mari Rubro subito reversi, nme  operueruut, 
sicut /gyptios olim οἱ principes [ Pharao- 
nis x ) (09). | 


5 Num. xvi, 3j, € Osee 1,11. « Eccli. xxvii, 22. 


COMBEFISI] NOTE. 


(39) Ei principes. Καὶ τοὺς τριστάτας. Forte 
deest Φαραώ. Habetur ea vox Exod. xv, 4, expressa 
ex llebrzo ubi est : Et electio vary principum ejus, 
sive ut Vulg. Electi principes ejus : quasi pracipu 


et primarii inter primarios sive duces sive satel- 
lites et milites, quales et Latini suos Triarios 
habent : de qua voce multis noster Sant., Nohil., 


Àpse etiam Hieronymus c. xxu Ezech., etc. 
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vclut oliin Israel 7 : irrationabiliter enim volupta- 
riam vitiorum voracitatem divino illi manna prz- 
tulisti. 

Carnes suillas, et lebetes, ac cibos JEgypti *, 
celesti esce praposuisti, o anima, quemadmo- 
dum improbus olim populus ille in deserto. 

Praehabuisti, o anima, inventos a Philistinis 
puteos, νους illi pelre, ex qua theologia fontes 
: profundit sapieutize flumen *. 

Percutiens Moses famulus tuus virga^* figurate 
petram, vivificum latus iuum przigurabat, ex 
quo omnes, o Salvator, haurimus potum vite. 


Serutare, anüuna ; explora instar Jesu Nave b, 
terram. hareditatis, qualisnam sit : atque in ea, 
recte legi obteniperans, ae legitime constitutis vi- 
te rationibus, habita. 

Surge, et sicul Jesus, expugna Amalec *; nempe 
vitia carnis : ac semper Gabaonitas 3, fallaces, 
inquam, cogitationes vince. 

Transi fluxam temporis naturam, qua olim arca 
ratione; et. posside, 0 anima, terram illam pro- 
missam * : quippe Deus jubet ut proficiscare. . 

Quemadmodum Petrum clamantem  8alvasti f, 
salvum me fac cito, o Salvator : me libera a 5» 
va procella (40), extendeus manum tuam, ac educ a 
peccati profundo. . 

l'oituin te agnosco securum, Christe Domine : 
sed me protinus ab irremeabili peccati et despe- 
rationis fundo erue. 

Sum ego, Salvator, quam óÓlim perdidisti 
drachmam regiam 5. Veruip, accensa lucerna, Pra- 
cursore tuo, o Verbum, require atque inveni tuam 
imaginem. 

In Sanctam. 

Vitiorum exstinctura flammam, juges lacryma- 
rum rivulos oculis. deduxisti, o Maria, velut igni 
succensa animam : quarum et mihi tuo famulo im- 
perliaris gratiam. 

Colestem quamdam affectionum vacuitatem, 
vite rationibus summa in terris celsitudine insti- 
tutis, consecuta es, o Mater : quaniobrem ut te 
laudantes a. vitiis et affectionibus liberi evadant, 
intercessionibus tuis obtine. 

In Andream. 

Qui te Cretensium pastorem ct presulem , or- 
bisque universi intercessorem noverim, ad te ac- 
cedo, o Andrea, et clamo ad te. Tu, Pater, erue a 
peccati profundo. 

Gloria. 
Simplex sum individua Trinitas, personis discre- 


Ld 


z Exod. xvi, 3. 
f Matth. xiv, 90. 


Y Num. xxi, 5. 
4Josuexi, 2{. * Josue iui, 14. 


S. ANDRE € CRETENSIS 
Fu.sti, o anima, improbo animo scelestoque, A 


& Gen. xxvi, 5. 
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Αγνώμονα, tuj, την προαἰίρεσιν ἔσχες, ὡς πρὶι 
ὁ Ἱσραήλ" τοῦ Υὰρ θείου µάννα προέχρινας ἁλόγω, 
τὴν φιλῄδονον τῶν παθῶν ἁδηφαγίαν. 


Τὰ ὕεια χρέα, xol τοὺς λέδητας, xaX τὴν Αἱγύ 
πτιον τροφὴν, τῆς ἑπουρανίου προέχρινας, ψυχί 
pov, ὡς ὁ πρὶν ἀγνώμων λαὸς ἐν τῇ pfo. 

Tà φρέατα, quyh, προετίµησας τῶν Χαναναίωι 
ἐννοιῶν, τῆς φλεθὸς τῆς πέτρας, ἐξ fic ὁ τῆς σοφίας 
ποταμὺς προχέει χρουνοὺς θεολογίας. 

Ὡς ἔπληξε Μωσῆς ὁ θεράπων σου ῥάέδῳ τν 
πέτραν, τυπικῶς τὴν ζωοποιόν σου πλευρὰν fpo- 
διετύπου * ἐξ ἧς πάντες πόµα ζωῆς, Σῶτερ, ἀντλον: 
μεν. 
Ἐρεύνησον, φυχἠ ' κατασχύπησον, ὡς Ἰησοὺῦς 6 
B τοῦ Ναυῆ, τῆς χληροδοσίας τὴν ΥΏν, ὁποία iot, 

χαὶ χατοίκτσον àv αὑτῇ δι) εὐνομίας. 


Ανάστηθι, xal χαταπολέµησον, ὡς Ἰησοῦς, τὸν 
Αμαλήχ' τῆς σαρχὸς τὰ πάθη καὶ τοὺς Γαθαωνί- 
τας , τοὺς ἁπατηλοὺς λογισμοὺς, ἀεὶ νικῶσα. 

Διάθηθι τοῦ χρόνου τὴν ῥέουσαν φύσιν, à; tp 
ἡ χιδθωτός ' καὶ τῆς γῆς ἑἐχείνης Ἱενοῦ iv χατα- 
σχέσει, τῆς ἑπαγγελίας, duy ' θεὸς χελεύει. 

Ὡς ἔσωσας τὸν Πέτρον βοῄήσαντα, σῶσον προςφθά- 
σας µε, Σῶτερ, τοῦ θηρός µε ῥεῦσαι, ἐχτείνας σου 
thv χεῖρα , xal ἀνάγαγε τοῦ βυθοῦ τῆς ἆμαρ- 
τίας. 

Λιμένα σε γινώσχω γαλήνιον, Δέσποτα Χριστέ: 
ἀλλ' ἐχ τῶν ἁδύτων βυθῶν tfc ἁμαρτίας xal Tfj 

C ἀπογνώσεως, µε προφθάσας ῥῆσαι. 

Ἐγώ εἰμι, Σῶτερ, fjv ἀπώλεσας πάλαι βασίλειο 
δραχµήν ΄ ἀλλ' ἀνάψας λύχνον, «bv Ἡρόδρομόν ουν, 
Λόγε, ἀναζήτησον xal εὑρὲ τὴν σὴν εἰχόνα. 


Τῆς Ὁσίας. 
"Iva παθῶν τὴν φλόγα χατασθέσῃς, δαχρύων 
ἕδλυζες ἀεὶ ὀχετοὺς, Μαρία, φωχὴ πυρπολουµένη᾿ 
ὧν τὴν χάριν νέµοις χἀμοὶ τῷ σῷ οἰχέτῃ. 


Απάθειαν οὑράνιον ἐχτήσω, δι ἀχροτάτης ii 
γῆς πολιτείας, Μητερ  διὸ τοὺς σὲ ὑμνοῦντας ἐκ 
παθῶν ῥυσθῆναι, πρεσθείαις σου δυσώπει. 


Ἀγδρέου. 

Της Κρήτης σε ποιμένα καὶ προέξρον, καὶ οἰκον 
µένης πρεσθευτὴν ἐγνωχὼς, προστρέχω, "Avipis, 
xai βοῶ cow Ἐξελοῦ, Πάτερ, βυθοῦ τῆς &psf- 
τίας. 

Δόξα. 
Τριάς εἰμι ἁπλῆ ἁδιαίρετος, διαιρετὴ προσωΣ!’ 


^ Exod. xvii, 6. e Exod. xvi. 


b Num. xiv, 6. 
6 Luc. xv, 8. 


COMBEFISII NOTAE. 


(40) A seva procella. Non omnino reddimus 
quod Grreca sonant, si tamen sunt. satis sana : &x 
βηρός᾽ velut fera instar et leonis hiantis, mare 


procellosum, et paratum absorbere fluctibus, de 
scribat. 
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«ho, φησὶν, ὁ Υἱὸς, xat θεῖον Πνεῦμα. 
Καὶ vvv. θεοτὀκ. 

'H µήτρα σου θεὸν τέτοχε μεμορφωμένον καθ᾽ 
ἡμᾶς: ὃν ὡς Κτίστην πάντων δυσώπει, θεοτόχε, 
ἵνα ταῖς πρεσθείαις ταῖς calc διχα.ωθῶμεν. 

Κοντάκιον ἰδιόμ. "Hy. xA. B'. 

Ψυχή µου, Ψυχἠ µου, ἀνάστα * τί χαθεύδεις; τὸ 
τέλος ἑἐγγίζει, καὶ µέλλεις θορυδθεῖσθαι. ᾿᾽Ανάνηψον 
οὖν, ἵνα φείσηταί σου Χριστὸς ὁ θεὸς, ὁ πανταχοῦ 
παρὼν, καὶ τὰ πάντα πληρῶν. 


Ὁ οἶκος 
Τὸ τοῦ Χριστοῦ ἰατρεῖον βλέπων ἀνεῳγμένον, 
xai τὴν Ex τούτου τῷ 'Αδὰμ πηγἀζουσαὺ ὑγείαν, 


ἔπαθεν, ἐπλήγη ὁ διάδολος, καὶ ὡς χινδυνεύων B 


ὠδύρετο, xal τοῖς αὐτοῦ φίλοις ἀνεθόησε * Τί ποι]σω 
τῷ Υἱῷ τῆς Μαρίας; Κτείνει µε ὁ Βηθλεεμίτης * ὁ 
πανταχοῦ παρὼν, xaY τὰ πάντα πληρῶν. 

Τὺ συν αξάριο». 

T$ αὐτῇ ἡμέρᾳα, χατὰ τὴν àpyalav παράδοσιν, 
Φάλλοµεν χαὶ τὴν τοῦ μεγάλου Κανόνος ἀχολουθίαν. 
Τοῦτον τὸν ὄντως κανόνων µέγιστον, ἁπάντων ἁρί- 
στως xal τεχνηέντως ἠρμήύσατο xal συνέγραφεν, ὁ 
ἐν ἁγίοις Πατὶρ ἡμῶν ᾿Ανδρέας ὁ ἀρχιεπίσχοπος 
Κρήτης, ὁ καὶ Ἱεροσολυμίτης ὀνομαζόμενος: ὃς 
ὥρμητο μὲν ix Δαμασνοῦ, ἐπὶ τεσσαρεσχαιδσΣκάτῳ 
δὲ ἔτει τῆς αὐτοῦ ἡλικίας πα:δευτηρἰῳ γραμματικῆς 
ἐχδοθεὶς, xal τὶν ἐγκύχλιον παίδευαιν ἐξασχήσας, 
εἰς Ἱεροσόλυμα γεγονὼς, τὸν μοναστὴν ὑπέρχεται 
β:ον’ ὁσίως δὲ χαὶ θεοφιλῶς διάγων !* iv ἡσύχῳ 
xai ἁταράχῳ τῇ βιοτῃ, πολλὰ μὲν καὶ ἄλλα συγ- 
γράμματα β.ωφελῖ χαταλείπει τῇ τοῦ θεοῦ Ἐνκλη- 
cla, λόγους τε xaX κανόνας μᾶλλον ἁδρότερος iv 
τοῖς πανηγυρικοῖς γινόμενός τε καὶ δειχνύµενος. 
Σὺν πολλοϊῖς δὲ ἄλλοις, χαὶ τὸν παρόντα μέγαν Κα- 
νόνα συνέταξε, χατάνωξιν ἄπειρον ἔχουτα. Πᾶσαν 
Υὰρ Παλαιᾶς χαὶ Νέας ἱστορίαν Διαθήκης ipavi- 
σάµενος xal ἀθρυίσας, τὸ παρὺν ἡρμόσατυ µέλος, 
ἀπὸ ᾿Αδὰμ δηλαδη µέχρι καὶ αὐτῃ: Χριστοῦ ἀναλη- 
Ψεως, καὶ τοῦ τῶν ἀποστόλων κηρύγματος" προ- 
τρέπεται γοῦν διὰ τούτου πᾶσαν duyhv, ὅσα μὲν 
ἀγαθὰ τῆς ἱστορίας ζπλοῦν xai μµιμεῖσθαι πρὸς 
δύναμιν * ὅσα δὲ τῶν φαύλων, ἀποφεύχειν * xaX ἀεὶ 
πρὸς θεὺν ἀνατρέχειν, διὰ µετανοίας, διὰ δαχρύων, 
xaY ἐξομολογήσεως, xal τῆς ἄλλης δηλονότι εὗαρι: 
στίσεως. Πλὴν εἰς τοσοῦτόν ἐστιν εὕρους xal ἑμμε- 
λῆς, ὡς καὶ αὐτην τὴν σκληροτέραν Ψυχην ἑχανῶς 
µαλάξαι, xai πρὸς ἀνάνηψιν !* ἀγαθοῦ ἑγεῖραι' εἰ 
µόνον μετὰ συντετριµµένης καρδίας καὶ προσοχῆς 
ἀνηχούστης φάλλοι 15. Ἐποίησε δὲ τοῦτον, ὅτε xai ὁ 
πατριάρχης Ἱεροσολύμων ὁ μέγας Σωφρόνιος, τὸν 
τῆς Αἰγυπτίας Μαρίας Βἰον συνεγράφατο. Κατά- 
νυξιν γὰρ γαὶ οὗτος ὁ Bloc προθέθληται ἄπειρον, xal 
πολλὴν τοῖς ἑπταιχόσι xa! ἁμαρτάνουσι παραμυθίαν 
δίδωσι, εἰ µόνον τῶν φαύλων ἁἀποστῆναι βούλοιντο. 


MAGNUS CANON. 
xàg* xal μονὰς ὑπάρχω τῇ φύσει tivop£fvn* ὁ Πα- A ta 


Deus ignoverit, qui 
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: unitasque exsisto unita natura, Pater, inquit, 
Filius, ac divinus Spiritus. 

Ei nunc. Ad Deiparum. 

Tua vulva Deum peperit in humana forma; 
quem velut omnium Creatorem exora, ut tuis, Dei 
Genitrix, iutercessionibus justificemur. 

Contacion idiomelon ton. 2, obliq. 

Anima mea, mea, exsurge, anima ; quid dormis ? 
Imminet (inis, atque Libi est futura. (wrbatio. Ad 
meliorem ergo frugem revertaris, ut tibi Christus 
ubique prasens, omnia 
replet. 

Domus. 

Videns diabolus — medicam Christi officinam 
apertam, indeque manantem Ade sanitatem, cou- 
motus est et perterritus ; ac velut. in periculo 
versans, luctu ad amicos clamavit : Quid faciam 
Mari: Filio * MeDethleemita ille perdit : qui ubique 
presens, omnia replet. 

Synazarium. 

Eodem die, ex antiqua traditione canimus offi- 
cium magui Canonis. Hunc vere ex omnibus cano- 
nibus maximum, optime et ingeniose composuit et 
conscripsit sanctus Pater noster Andreas, archi- 
episcopus Crete, cognomento Hierosolymitanus. 
Hic Damasco oriundus, decimo quarto :etatis sua 
anno grammatice studia aggressus, εἰ omnibus 
artibus liberalibus probe excultus, Hierosolymain 


. pervenit, vitaque monastieam iniit : qui. sancte 
σ εἰ pie vitam peragens, in. quieto illo et a turbis 


remoto vivendi instituto, multa quidem cum alia 
Ecclesi: Dei fructuosa ingenii sui monumenta 
reliquit, tum varias orationes et canones: cre- 
brior tamen et copiosior in. panegyricis orationr- 
bus exsistit. Ex multis autem altis, hunc quoque 
magnum Canonem, infinita contritione animique 
compunctione refertum, elaboravit. Collecta. euinr 
in unum universa Veteris et Novi Te-tamenti 
historia, canticum hoc composuit : ab Adamo vi- 
delicet, usque ad Christi Assumptioneim οἱ pradi- 
cationem apostolorum : quo quidem omnem ani- 
mam cohortatur, ut ea qui in historia videt esse 
bona et laudabilia, pro viribus sectetur; qui vero 
mala, fugiat el aversetur; seipperque ad  Deu:n 


D recurrat per poenitentiam, per lacrymas, per con- 


fessionem, et per alia hujusmodi Deum placandi, 
eique placendi media. Quin adeo Canon hic cano- 
rus est etin anivos tam facile influit, ut et men- 
tem, etsi preduram, abunde emolliat, ct ad 
recipiendum id quod bonum et honestum est, 
excitet; dummodo corde contrito, et debita cum 
attentione psallatur. Fecit. autem hunc Canonem 
co tempore quo magnus Sophronius patriarcha 
ltierosolymitanus, Vitam Mariz A:gyptiaem litteris 
mandavit ; quie et. ipsa compunctionis pleuissima 
est, lapsisque et peecateribus multum consolitio- 


VARUE LECTIONES. : 


* Apud Greis, διαξῶν. !* Grets. ἀγάλτψιν, "στον. φάλλοιτ». 
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S. ANDIUS.E CRETENSIS 


un 


nis alfert, si modo a pravis operibus desistere A Ἐτάχθησαν δὲ xai χατὰ τὴν παροῦσαν ἡμέραι 


velint. Lege autem receptum est ut hac die legan- 
iur hac de causa, Cum enini sancta Quadragesima 
ad finem tendat, ne homines segniores effecti spi- 
ritalia certamina negligentius ineant, vitanique 
sobriam οἱ teinperantem valere jubeant, maximus 
adest Andreas, qui, velut Aliptes, per histgrias 
magni Canonis, enumerando insigniorum virorum 
virtutem, et. improborum casum et cversionem, 
eos qui laboribus insistunt, alacriores, οἱ, ut ita 
dicam, generosiores facit : ut viriliter ea qua su- 
persunt, capessant. Sanctus vero Sophronius, mi- 
rabili sua illa oratione οἱ tractatu, sobrios et ipse 
facit, et ad Deum excitat, ne corruant, neve despc- 
rcnt, licet aliquibus peccatis irretiti fuerint. Quauta 
enim sit Dei hutnauilas et clementia in illos qui ex 
to£0 corde preterit:e vitz: noxas relinquere cogi- 
tant, narratio de Maria. /"Egyptiaca abunde docet. 
Appellatur autem magnus Canon, ut forte quisquam 
d.xerit, propter eliam sententiarum pondus οἱ 
gravitatem, quarum feracissimus est hujus Cano- 
nis auctor : in his componeudis prazclare exercita- 
(us : quodque cum cleri canones, triginta aut 
paulo amplius, troparia contineant, iste ad du- 
centà οἱ quinquaginta progrediatur , quolibet ex 
illis ineffabilem stillante dulcedinem et voluptatein. 
Jure igitur. optimo et convenienter sancitum est 
ut magnus iste Canon, et compunctionis plenissi- 
mus, in magna saltem Quadragesima psallatur. 
Ilunc preclarissimum et maximum Canonem, nec 
non tractatum Vitae sancte. Μαρία /Egyptiacaze, 
ipsemet Pater noster Ándreas primus Coustantino- 
polim tulit, quaudo ab Hierosolymorum  patriar- 
cha Theodoro, ad sextam synodum subsidio mis- 
sus est. Tunc enim monasticam vitam adhuc 
profitrens , 'cum adversus Monotüelitas fortiter 
decertusset, Ecclesie Constantinopolitanz clero 
ascriptus est : deinceps in ea diaconus et pupillo- 
rum curator et altor constituitur : nec longo post 
tempore , archiepiscopus Cretz ordinatus est. 
Postea proxime ad. locum , qui lHierisus dicitur, 
cum Mitylenum pervenisset, migravit ad Dominum, 
cum solis multo tempore suam sedem tenuis- 
set (41). Ejus iutercessionibus miserere nostri, 
"Deus. (Deinde dicuntur Beatitudines cum veniis.) 


Ton. 2 obliq. Vers. Memento mei, Domine, iu 
regno (uo. 


Olun, Christe, clamantem ad te de cruce latro- 
uem : « Meinento njei ) , » paradisi fecisti civem : 


h Luc. xxi, 42, 


Φάλλεσθαι xal ἀναγινώσκεσθαι δι αἰτίαν ταύτην. 
Ἐτειδὴ γὰρ πρὸς τὸ τέλος ὲΥγίζει ἡ ἁγία τεσσα. 
ραχοστὴ, ἵνα μὴ οἱ ἄνθρωποι ῥάβυμοι γεγονότες 
πρὸς τοὺς πνευματικοὺυς ἀγῶνας ἁμελέστερον du. 
τεθῶσι, καὶ τοῦ σωφρονεῖν χαθάπερ £v «ast àr$ 
σχοιντο” ὁ μὲν μέγιστος Ανδρέας, οἷά τις ἀλείπτης, 
διὰ τῶν ἱστοριῶν τοῦ μεγάλου Κανόνος, τῶν µεγά. 
λων ἀνδρῶν λέγων τὴν ἀρετὴν. xaX τῶν φαύλων αὖθι 
τὴν Exzponhw, ὡς ἄν τις aln, Υενναιοτέρους τοὺς 
χάμνοντας παρασχενάσει, χαὶ ἀνδριχῶς τοῖς ip 
προσθεν ἑπεχτείνεσθαι. Ὁ δὲ ἱερὸς Σωφρόνιος, διὰ 
τοῦ ὑπερρυοῦς αὐτοῦ λόγου, σώγρονας xai aj0 
εἶναι ποιξῖ, xal πρὺς θεὸν δ.εγείρει, καὶ yt; χατα- 
πίπτειν, μτδὸ ἀπογινώσχεινι εἰ χαὶ τέως τισὶν 
ἑάλιωσαν παραπτώµασιν. Ὅση vàp ἡ τοῦ Θεοῦ Qi- 
ανθρωπία χαὶ συμπάθεια , τοῖς ὀὁλογύχως ix τῶν 
πρώην πταισµάτων ὀἑπιστρέφειν αἱρουμένοις,, à 
γατὰ τὸν Λἰγυπτίαν διἠγησις παριστᾷ. Λέγεται δὲ 
μένας Κανὼν, ἴσως ἄν τις εἴπῃ. xal xav! αὐτὰς τὰς 
ἐννοίας xal τὰ ἐνθυμήματα' Ὑόνιμος γάρ ἔστιν ὁ 
τούτου ποιητῆς, ἀρίστως αὐτὰ ουντιθέμανο;" xal 
ὅτι τῶν λοιπῶν χανόνων ἀνὰ τριάχοντα. xai μεχρόν 
τι πρὸς τροπαρίων ἑχόντων, οὗτος εἷς διαχόσια 
xai πεντήῄκοντα πβρόεισιν, ἑνὸς ἑχάστου ἅῤῥττον 
ἁποστάζοντος t6ovf,v. Αρμοδίως οὖν ἄρα xai προσ- 
Ἠχόντως, ὁ µέγας οὗτος Κανὺν, xai μεγάλην xt- 
χτηµένος κατάνυδιν, χἂν τῇ μεγάλῃ τῶν Τεσσαρα- 
χοστῶν κατατέταχται. Τοῦτον τὸν ἄρ.στον Κανόνα 
xal µέγιστον, xal τὸν τῆς ὁσίας Μαρίας λόγον, à 
αὐτὸς Πατὶρ ἡμῶν ᾿Ανδρέας πρῶτος εἰς «v Κων- 
σταντίνου xexópixév , ὅτε πρὸς τοῦ πατριάρχου 
Ἱεοοσολύμων θεοδώρου, τῇ ἔχτῃ συνόδῳ σταλεὶς εἷς 
βοίθειαν, παρεγένετο. Τότε γὰρ ἀρίστως χατὰ τῶν 
Μονοθελητῶν ἀγωνισάμενος ἔτι διατελῶν ἐν μονά- 
ζουσ:, τῷ τής ἐν Κωνσταντινουπόλει Ἐκχλτσίας 
χλήρῳ χαταλέγεται" εἶτα διάχονος xal ὀρφανοτρύ: 
90g ἓν ταύτῃ καθίσταται χαὶ μετὰ μικρὺν ἀρχ- 
επίσχοπον Κρήτης γενόμενος, ἐς ὕστερον ἄγχ:στά 

που πρὺς τῇ λεγομένῃ Ἱερισῷ καταντὴσας ἓν Νι- 

τυλήνῃ, πρὶς Κύριον ἐχδημεῖ, ἀρχούντως τοῦ ibi 

θρόνου &v µεθέξει γενόμενος. Tai; αὐτοῦ πρεσθεία: 

ὁ θτὸς ἐλέησον ἡμᾶς. (Εἶτα οἱ Μακαρισμοὶ μετὰ τών 

μεταν οιῶγ). 


Ἠχ. x4. β’. ΣΡΙ. Ἐν τῇ Saccisig σου, μγήἠσθη” 
tí µου, Πύριε. 

Λῃστὲν τοῦ παραδείσου, Χριστὲ, πολίτην, iz 

σταυροῦ σοι βοῶντα τὸ, ε Mvf,adrst pov,» προ” 


COMBEFI*II NOT.£. 


(41) Cum. satis multo. tempore sedem. suam te- 
"uissel. ltà visum est. reddere illud ópxoóvttoz τοῦ 
l6i09 θρόνου ἐν µεθέξει γενόμενος" Grets. ita. red- 
diderat ; Cui. sedis sud fructum. copiosum perce- 
pisseb, pausa phrasis, et qua care admoduui 
longa satis. Anurew sedes. siguificetur. E:tidit epi- 
scopus egregium illud quod dedimus sux sedis pa- 
oni Ti encomium; lorte. ctiam. aliud Nicolai, 

πρι 0 


κ» 

qui et ipse celebris in. ea insula est, ut et urbilus 
nomen indiderit, Potuit eundo Con-tantinopolim 
aut redeundo, in ea insula que interjacet, 3 
lborum prawmia vocari in colum. Locus. iu & 
p culiaris. hic notatus mihi obscurus est. Pauca 
alia vel omissa in. versione Grets.. restituimus, & 
τὸ, κατὰ τὴν παλαιὰν παράδοσιν ' zh, ὑπερρνν. 
vel iiipus expressa, novum reddidimus. 
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qácu * αὐτοῦ τῆς µετανοίας ἀξίωσον χἀμὲ τὸν ἀν- A etiam mili indigno, ejus penitentiam concedere 


ἀξιον. 
Στιχ. Μαχάριοι οἱ πεωχοὶ τῷ π»εύμαει, ὅτι αὖ- 
τῶν ἐστιν ἡ βασιλεία. 

Τὸν Μανωὲ ἀκχούεις πάλαι, φυχἠ uou, θεοῦ Ev φαν- 
τασίᾳ Ὑενόμενον, καὶ τὸν Ex στείρας τότε λαδόντα 
χαρπὺν ἑπαγγελίας ' αὑτοῦ τὸ εὐσεθὲς µιµγσώ- 
μεθα. 

Etix. Μακάριοι οἱ πεγθοῦμρτες, ὅτι ἀὐτοί. 

Tt» τοῦ Σαμφὼν ζηλώσασα ῥᾳθυμίαν, τὴν δόξαν 
ἀπεχείρω τῶν ἕργων σου, ψυχη, προδοῦσα τοῖς ἆλ- 
λορύλοις, διὰ φιληδονίας τὴν σώφρονα ζωὴἣν καὶ µα- 
χάριον. 

Σζιχ. Maxápioi ol πραεϊῖς, ὅτι αὑτοί. 

Ὁ πρὶν σιαγόνι ὅνου νικήσας τοὺς ἀλλοφύλους, 
νῦν παρανάλωμα τῆς ἐμπαθοῦς λαγνείας εὑρέθη * 
ἀλλ) ἔχφυγε, ψυχή µου,τὴν µίµησιν, τὴν πρᾶξιν, τὴν 
χαύνωσιν. 

Στιχ. Μαχάριοι οἱ πεινῶντες καὶ διψῶντες. 

Bapàx xaY Ἰεφθᾶε , οἱ στρατιάρχαι κριταὶ τοῦ 
"[spahÀ προεκρίθησαν ᾿ μεθ᾽ ὧν Δεθόῤῥα ἡ ἀῤῥενό- 
Φρων. Αὐτῶν ταῖς ἀριστείαις, quyh, ἀῤῥενωθεῖσα 
χρατύνθητι. 
| Στιχ. Μακάριοι οἱ ἑλεήμονες, ὅει αὗτοί. 

Th» Ἰωὴλ'» ἀνδρείαν ἔγνως, duy] µου, τὴν τὸν 
Σισάρα πρὶν σκολοτήσασαν, χαὶ σωττρἰαν ἑργασα- 
μένην’ τὸν πάσσαλον ἀχούεις, δι οὗ σοι ὁ σταυρὸς 
εἰχηνίζεται. 


Στιχ. Μακάριοι οἱ καθαροὶ τῇ καρδίᾳ, ὅτι αὖ- 
C 


tol, 

θῦσον, Φυχῆ, θυσίαν ἑπαινουμένην  πρᾶξιν ὡς 
θυγατέρα προσάγαγε τῆς Ἰεφθᾶε χαθαρωτέραν, xat 
αφάξον, ὥσπερ θῦμα, τὰ πάθη τῆς σαρχὸς τῷ Κυρίῳ 
σου. ) 

Στιχ. Μακάριοι οἱ εἰρηνοποιοὶ, ὅτι αὑτοί. 

ToU Γεδεὼν τὸν πόχον νόει, Ψυχή µου * ἐξ οὐρανοῦ 
τὴν δρὀσον ὑπόδεξαι, Καὶ χῦφον ὥσπερ xótv* xal 
. tle τὸ νᾶμα xb ἐχ νόµου ῥνὲν τῇ ἀποθλίφει τοῦ γράµ- 
ματος. 

Ztiy. Maxápiot οἱ δεδιωγµένοι. 

Ἠλεὶ τοῦ ἱερέως τὴν χαταδίχην, poyfj µου, ἁπ- 
εσπάσω δι ἔνδειαν φρενῶν * ἀνασχομένη τὰ πάθη ἓν 
co ὥσπερ κἀκεῖνος τὰ τέχνα ἐνεργεῖν τὰ παράἀ- 
νομα. 

Στιχ. Μαχάριοί cce. ὅταν ὀνειδήσωσι ἡμῶν. 

Ἐν τοῖς Κριταῖς Λευίτης, δι ἐμμελείας την ἔαυ- 
τοῦ Yuvalxa, ταῖς δώδεχα φυλαῖς διεῖλε, Ψυχή µου, 
ἵνα τὸ μῦσος θριαμθεύσῃ τὸ ix Βενιαμὶν, τὸ παρά- 
ροµον. 


i Μαϊ, v, 3... 4 Judic. vin, 7, 22. 


* Judic. iv, 17. * Judic. xi, 54. P Judic. vn, 5. 


κ Judic. χνι. 90. 


digneris. 
Vers. Beati pauperes spiritu, quoniam ipsorum est 
regnum t, eic. 

Audis, o anima niea, ut Deum olim Manue vi- 
derit ?, usque tunc repromissionis fructum ab 
sterili acceperit; ejus nos pietatem imite- — 
mur. 

Vers. Beati qui lugent, quoniam ipsi, etc. 


Imitata, o anima, Samsonis ignaviam *, operum 
luorum gloriam detonsa amisisti; vita sobria 
el beata, ob studium voluptatis, alienigenis 
tradita. | 
Vers. Beati mites, quoniam ipsi, etc. 


B Qui ante maxilla asini alienigenas vicisset !, 


nunc uale libidinis esca inutilis ac ceu condiinen- 
tum inventus est :-Cave vero, o anima, imiteris, 
ila agas, sic molliaris. 
Vers. Beati qui esuriunt et siiiunt, etc. 
Darac et Jephte * przlati sunt judices Israel : 
quos excepit virago illa Debora. Tu, anima, egre- 
gie per eos gestis roborata, firmare. — 


Vers. Beati misericordes, quoniam ipsi, etc. 
Nosti, o anima mea, Jaelis illius fortitudinein », 
quz olim Sisaram palo transtixit, ac fecit salutem? 
Audis palum, quo tibi ceu in imagiue crux exhi- 
betur? 
Vers. Beati mundo corde, quoniam ipsi, elc. 


Sacrifica, o anima, laudabile sacrificium; offer 
actionem filis instar, mundioris illa Jephte* , 
ac velut victimam , immola Deo tuo carhis affe- 
ctiones. 

Vers. Deati pacifici, quoniam ipsi, «Ac. 

Cogita, o anima mea, vellus Gedeonis P : suscipe 
rorem de celo : te ut canis inclina ( 42), ac 
bibe fluentem a lege, pressa littera, laticem. 


Vers. Beati qui persecutionem patiuntur, etc. 


Heli sacerdotis 4 damnationem illam, 0 anima 
mea, prz» mentis inopia, ascivisti : qux passa sis, 
ut affectioues, iniqua in te; quemadinodum ipse ut 
filii, perpetrarent. 

Vers. Beati eritis cum | exprobraverint vobis. 

Scite levites, ut est Judic. libro *, o anima 
mea, uxorem suam, in duodecim tribus membra- 
tim divisit, ut nefarium Benjamitarum scelus tra- 
duceret. 


! Judice, xv, 159. ^ Judic. iv,5; xt, d. 
q[Reg. 1,12. 5 Judic. xix, 29. 


VARIA LECTIONES. 


'5 lat), 


COMBEFISII NOT &. 


(42) Te ui canis inclina. Quod nimirum pro- 
fusio in spiritalibus ad quie hortatur , non 
imbellean. arguant. animum, scd generosum, el 


qui sit aptus. proliis Domini; pulchra piaque 
allusiu. 
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Vers. Gaudete et exsultate, quia merces vestra. 
Orans sapiens Anna 5», labia quidem ad laudein 

movebat ; at vox ejus baudquaquam foris sonabat ; 

ipsa niliilominus sterilis, dignum precibus lilium 
partu edit. 
Vers. Memento nostri, Domine, cum veneris. 

Árn2 proles, magnus Samuel, quem Armathza 
jlla educavit in domo Domini, judicibus accensus, 
, judex fuit ἐς eum tu, anima mea, z:mulare; tuaque 
ipsius opera, ante alios, judica. 

Vers. Memento nostri tu, here, cum veneris. 

Electus David in regem, divini olei cornu, more 
regio unctus est" : age ergo, anima moa, si 
cupis regnum cdcleste, velut unguento lacrymis 
ungere. 

Vers. Memento nostri, sancte, cum, etc. 

Tu misericors, miserere figmenti tui : miserare 
opus manuum tuarum, ac parce peccatoribus om- 
nibus; mihique cum priiis, qui pre omnibus tuà 
mandata despexi. 

Gloria Patri, et Filio, et Spiritui sancto. 

Ingenito (45). Natoque, et Procedenti : Patrem 
adoro qui genuit : glorifico Filium qui genitus est : 
pari claritate cum Patre et Filio Spiritum sanctum, 
canticis celebro. 

In Deipar. 


Divinum tuu Filium adoramus; non dividen- 


tes, o. Dei Genitrix, quam ex te natus infans na- 
tura gloriam habet. Quippe unum persona, dupli- 
cem naturis confitemur. 

Ode 1. Ilirmms. 

« Peccavimus ; inique egimus; injuste fecimus Y» 
eoram te, nec servavimus, autve fecimus, quem- 
admodum nobis mandasti : veruin ne nos, tu Deus 
patrum, tradideris in finem. 

Peccavi, inique egi, ac mandatum tuum wviolavi : 
quippe natus sum in peccatis, addidique vulnus 
livoribus meis : verum tu velut misericors, qui 
patrum es Deus, miserere. 

Occulta cordis mei tibi meo judici annuntiavi ; 
vide humilitatem meam; vide et meam afllictio- 
nem, ac intende judicio meo; meique ipse uL mise- 
ricors, qui es Deus patrum, miserere x, 

Cum olim Saul, o anima, patris sui asinas ami- 


S. ANDRE.E CRETENSIS 
Α Στιχ. Xalpsce xul ἆγα. 1ιᾶσόε δει ὁ μισθὸς ἡμῶν 


1x 


Ἡ φιλοσώφρων "Avva προσευχοµένη, τὰ χείλη pl 
ἐχίνει πρὸς αἴνεσιν' φωνὴ δὲ ταύτης o0x ἐξτχεῖτο 
ἀλλ᾽ ὅμως στεῖρα οὖσα, υἱὸν τῆς προσευχῆς τίχτι 
ἄξιον. 

Στιχ. Μν ήσθητι ἡμῶν, Κύριε, ὅταν Σ.θῃς. 

Ἑν τοῖς Κριταῖς, ὁ "Αννης ἐχρίθη Ὑόνος. ὁ μέγα 
Σαμονυῇὴλ, ὃν ἐἑθρέφατο fj ᾽Αρμαθαὶμ ἓν οἴχῳ Κυρίου 
αὐτὸν ζήλου, Ψυχἠ pov, xai χρῖναι πρὸ τῶν ἄλλων €; 
ἔργα σου. 

«Στιχ. Μνήσθητι ἡμῶν, Δέσποτα, ὅταν Σ.10ῃς. 

Δαθὶὸδ εἰς βασιλέα ἐχλελεγμένος, βασιλιχκῶς Epl 
σθη τῷ χέρατι τοῦ θείου μύρου * σὺ οὖν, ψυχή µου 
τὴν ἄνω βασιλείαν εἰ θέλεις, μύρῳ χρῖσαι τοῖς δά 
χρ»σιν. 

Στιχ. Μνήσθητι ἡμῶν , ἅγιε, ὄταν. 

Ἐλέησον τὸ πλάσμα σου, ἑλεήμων * οἴχτειρον τῶν 
χειρῶν σου τὸ moínua, xai φεῖσαι πάντων ἡμαρτη. 
χότων , χἀμοῦ τοῦ ὑπὲρ πάντας τοῖς σοῖς ὑπεριδόν- 
τος προστάγµασιν. 

Δόξα Πατρὶ, καὶ Υἱῷ, καὶ ἁγίῳ Πνεύματι. 

Ανάρχω, xal Γεννηθέντι, xal Προύδῳ. Πατέρα 
mpooxuy τὸν γεννήσαντα" xal Ὑἱὸν δοξάζω τὸν 
γεννηθέντα  ὑμνῶ τὸ αυνεχλάµπον Πατρί τε xal 
Υἱῷ, τὸ Πνεῦμα ἅγιον, —— 

θεοτόκ. 

Τὸν ὑπὲρ φύσιν Τόχον σου ΄ προσχκυνοῦμεν΄ tiv 
κατὰ φύσιν δὀξαν τοῦ βρέφους σου μὴ διαιροῦντες, 
θεογεννητορ. 'O εἷς γὰρ τῷ προσώπῳ, διττὸς ὀμο- 
λογεῖται ταῖς φύσεσιν. 

Ὡδὴ €. '0 Εἱρμός. 

« Ἡμάρτομεν ' ἠνομήσαμεν ^ ἑδιχήσαμεν» ἐν" 
ώπιόν σου, 'οὐδὸ συνετηρήσαμεν, οὐδὲ ἑποιῆσαμεν, 
χαθὼς ἐνετείλω ἡμῖν * ἀλλά pi παραδῴης ἡμᾶς εἰ 
τέλος, ὁ τῶν πατέρων θεός. 

Ἡμάρτηχα, ἐπλημμέλησα, χαὶ Ἰθέτησα τὴν ἓν- 
τολἠν σου; ὅτι Ev ἁμαρτίαις προήχθην. xal πρθζ- 


- έθηκα τοῖς μώλωψι τραῦμα ἐμοί * ἀλλ᾽ αὐτὸς ἑλέησον 


ὡς εὔσπλαγχνος, ὁ τῶν πατέρων θεός. 

Τὰ χρύφια τῆς xapblag µου ἐξηγόρευσά σοι τῷ 
χριτῇ µου; ἴδε µου τὴν ταπείνωσιν, ἴδε xal τὴν 
θλίψιν µου, xai πρόσχες τῇ χρίσει µου * xal αὐτὸς 
µε ἑλέησον ὡς εὔσπλαγχνος, ὁ τῶν πατέρων 8i. 

Σαούλ ποτε, ὡς ἀπώλεσε τοῦ Πατρὸς αὐτοῦ, 


$isscel Y ; accessione ad oraculum (41), ceu aliud p ψυχἠη, τὰς ὄνους, πάρεργον τὸ βασίλειον εὗρε xp 
agens, regnum invenit ; vide autem, ne nescia, ἀνάῤῥησιν 17. ἀλλ δρα, μὴ λάθῃς σαυτῆν τὰς xi 
brutas tuas cupiditates preeferas regno Christi. δεις ὀρέξεις σου προχρίνουσα τῆς βασιλείας Xpuotov. 


* | Reg. 1, 17. v Dan. 13,5. xPsal. xxxvirt, 19; xxiv, [δι 


ἅχνιν, 232. 


t] αλά vn, 15. " I Περ. xvi, 15. 


Y 1 Reg. x, 
VARLE LECTIONES, 


11 AA, ἀνάῤῥνσιν. 
COMBEFISII NOTE. 


prium; ncc a Trinitate removendum, quanqui't 
eo olim abusi sint haretici, ut est apud Atliati- 
sium. . 

(44) Accessione ad oraculum. Πάρεργον τὸ βασί- 
λειον πρὸς ἀνάῤῥότσιν. Accipimus secundum quod 
exponitur ab Ποςγεμίο : πρόῤῥησις ΄ προαγόµυ” 
σις. Ut significet non taatum edoctum a Samui 


(45) Ingenito. Cogimur ita explicare, τὸ, ἀνάρ- 
χψ' appropriatum Patri, et contra. γέννησιν et 
πρόοδοι, quibus Filius, et Spirilus sanctus, secun- 
dum propriam cujusque emanationem significan- 
"wr, dist.nctum ; ut. peculiariter dicatur per ne- 
gationem. τῆς αἰτίας, et principii essendi, quod 
e»t nostrum íingenjium, codem sensu Patri pro- 
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'Aa6i8 ποτε ὁ πατρόθεος, εἰ xaX fiuapse διττῶς, Α — Quanquam olim Dei parens David, duplex pec- 


Ψυχἠ µου * (βέλει μὲν τοξευθεὶς τῆς µοιχείας, τῷ 
6k δόρατι ἁλοὺς τῆς τοῦ φόνου ποινῆς *) ἀλλ᾽ αὐτὴ 
τὰ βαρύτερα τῶν ἔργων νοσεῖς, ταῖς χατὰ vor 
ὀσμαῖς. 

Συνηφε μὲν ὁ Δαθίδ ποτε ἀνομῆματι τὴν ἀνομίαν * 
φόνῳ γὰρ τὴν μµοιχείαν ἑχίρνα τὴν µετάνοιαν εὐθὺς 
παραδείξας διπλέν' ἀλλ αὑτῆ πονηρότερα εἰργάσω, 
Quy, μὴ μεταγνοῦσα zo. 


Δαθίδ ποτε ἀνεστίλωσε, συγγραφάµενος ὡς Ev 
εἰχόνι, ὕμνον, δι) οὗ thy. πρᾶξιν ἑλέγχει, ἣν εἰργά- 
cato, ἁραυγάζων « Ἐλέησόν pe^ col Ὑὰρ µόνῳ 
ἐξήμαρτον τῷ πάντων θεῷ * αὐτὸς καθάρισόν µε. » 


Ἡ χιδωτὸς ὡς ἐφέρετο ἐπιδίφριος, ᾿Οζὰν ἐχεῖνος, 
ὅτε ἀνατραπέντος τοῦ µόσχου µόνον ἤψατο, θεοῦ 
ἑπειράθη ὀργῆς * ἀλλ' αὐτοῦ τὴν αὐθάδειαν φυγοῦσα, 
Qux, σέδου τὰ θεῖα χαλῶς. 


'Axfxoa; τοῦ ᾿Αθεσσαλὼμ , πῶς τῆς φύσεως 
ἀντεξανέστη; Ἔγνως τὰς ἐναχεῖς αὐτοῦ πράξεις, 


alc ἐξύδρισε τὴν κοίτην Δαθὶδ τοῦ πατρός" ἀλλ᾽ αὐτὴ 


ἐμιμήσω τὰς αὐτοῦ ἐμπαθεῖς xal φιληδόνους óp- 
μάς. 

'"'Ὑπέταξας τὸ ἁδούλωτόν σου ἀξίωμα, τῷ σώ- 
µατί σου’ ἄλλον γὰρ ᾿Αρχιτόφελ!8 εὑροῦσα τὸν ἐχ- 
θρὸν, duyh, συνῆλθες ταῖς τούτου βουλαῖς : ἀλλ 
αὐτὰς διεσχέδασεν αὐτὸς ὁ Χριστὸς, ἵνα σὺ πάντως 
σωθῇς. 

'O Σολομὼν 6 θαυμάσιος, ὁ καὶ χάριτος σορίας 
πλήρης ' οὗτος τὸ πονηρὺν, ἑναντίον τοῦ Θεοῦ ποτε 
ποιῆσας, ἀπέστη αὐτοῦ ' ᾧ αὐτὴ τὸν ἑπάρατόν σου 
βίον, φυχὴ. προσαφωµοίωσας. 


Ταἲς ἡδοναῖς ἐξελχόμενος τῶν παθῶν αὐτοῦ, χατ- 
εῤῥυποῦτο. Οἴμοι Ι Ὁ ἐραστῆς τῆς σοφίας, ἑραστὴς 
πηρνῶν γυναικῶν, xal ξένος 6:02: ὃν αὐτὴ ἐμιμήσω 
κατὰ νοῦν, ὦ φυχἠ, ἡδυπαθείαις αἰσχραῖς. 

Τὸν Ῥοδοὰμ παρεζήλωσας, ἁλογήσαντα βουλῆς 
πατρῴας * ἃμα δὲ χαὶ τὸν χάχιστον δοῦλον Ίε- 
ροθοὰμ. τὸν noto ἀποστάτην, φυχή΄ ἀλλὰ φεῦγε τὴν 
µίµησιν , xal χράξον Geo * μαρτον, οἴκτειρόν 
με. 


Ἐὸν 'Ayaà6 παρεζξήλωσας τοῖς µιάσµασι, ψυχή D 


µου. Οἴμοι ! Γέγονας σαρχικῶν µολυσµμάτων χατα- 
γὠχιον, xal σχεῦος αἱσχρὸν τῶν παθῶν ' ἀλλὰ 
φεῦγε τὴν µίµχσιν, χαὶ λέγε Θεῷ τὰς ἁμαρτίας 
σον. 


catum *, o anima mea, peccavit : adulterii quidem 
vulneratus jaculo, lancea vero injuste necis ae 
homicidii captus victusque : ipsa nihilominus, 
graviora operibus pceccas, animi cupiditatibus. 

David equidem scelus sceleri id temporis addi- 
dit : quippe duplicem statim penitentiam exhi- 
bens, homicidio adulterium miscuit. Αι tu, anima, 
gravioribus commissis , non Deo poenitentiam 
egisti. 

David olim, velut in imagine depingens, ceu 
cippo inscriptum hymnum publicavit, quo repre- 
hendens patratum facinus clamat : « Miserere 
mei: tibi soli peccavi omnium. Deo ; ipse munda 
me 8. ) . | 


B Cum arca in curru veheretur, ut tantum Oza - 
ille, quod vitulus subverteret, manum admovisset, 


Dei iram expertus est b :*ezterum ejus tu te- 
meritatem cavens, o anima, probe diva vene- - 
rare. 

Absalonem audisti ut adversus naturam insur- 
rexerit? Nosti scelesta ejus opera, ut patris cubile 
polluerit ο ? Enimvero vitiosas ejus voluptariasque, 
et i psa, a&&mulata es cupiditates. 


Liberam tuam dignitatem tuo, corpori subjectam 
voluisti : invento quippe hoste alio Achitophel 4, 
o anima, ejus consiliis obsecuta es : verum 
ea Christus dissipavit; plane ut salutem con- 
sequaris. 

Salomon ille mirabilis, qui et sapientiz gratia 
plenus esset ; is, inquam, malum olim in conspectu 


Dei faciens, ab eo discessit ο : huic tu, ο 
anima, exsecrabilem (uam vitam similem red- 
didisti. 


Ille tantus, trabentibus affectionum illecebris, 
conspurcatus est. Heu! Sapientize amator, amator 
mulierum, ac Dei hospes : eum tu anima, obscenis 
animo voluptatibus, imitata es. 

HKoboam amulata es, o anima, paternum con- 
silium spernentem : pariterque , servum pessimum 
Jeroboam olim desertorem f, Jam cave, itniteris ; 
et clama ad Deum : Peccavi, miserere mei. 


Inquinamenta Achab, o anima mea, es imilata ὅ. 
Facta es carnalium. immunditiarum conceptacu- 
lum, ac vas turpe vitiorum; cave jam imiteris, 
tuaque peccata dic Deo, 


z]|| Reg. σι, 4, 15. * Psal. t, 1, 4, 0. ^ It Reg. vi, 6.. c llReg. xv, 4 seqq. xvi, 31. 4 ΙΙ Reg. 


xvi, 241. ο ] Reg. in, 12; νι, 4. 


f ΙΙ Reg. xu, 15, 90. 


5 ΠΠ Reg. xvi, 30. 


VARI/E LECTIONES. 


15 γρ, Αχιτόφελ. 


COMBEFISII NOTAE. 


oraculo quas quaerebat patris asinas, sed et re- 
gnum accepisse, illo inungente in regem, de quo 
ne cogitabat quidem ; eoque vere πάρεργον τὸ, 
ἀνάῤῥνσις quod hic habetur, et emendavimus ex 
altera editione, hebd. 1 jejunior., non. videtur sa- 


num ; quanquam enim possit exponi θυσία, τει. 
ma, ut est apud Etymol. et Saul, velut ad. victi- 
mam occurrisse videatur, quam id temporis Sa- 
muel faceret ; minus tamen quadrat ; nam et boc 
πάρεργο» fuit. ' 
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€ombussit olim Elias ^ quinquagenos Jezabelie; Α Ἀνέπρησεν Ἠλίου ποτὲ τοὺς πεντήχοντα τῆς Ἱε- 


postquam perdidisset convincendo Achab, prophe- 
tas cogfusionis (45). Cave vero, o anima, alter- 
utrum imiteris, et esto fortis. 

Tibi, o anima, celum clausum est, famesque te 
compreliendit; quando velut olim Achab ! Eliz 
Thesbita sermonibus, inobediens exstitisti : enim- 
vero iinitata Sareptanami;etiam tu, prophetae pasce 
animam. 

Manassis crimina ) voluntate accumulasti ; in- 
star abominationurm, o anima, vitia statuens, atque 
multiplicans offsndicula (46). Ejus nihilominus 
penitentiam ferventer imitata, sataye ut contri- 
tionem acquiras. ; 

Tibi accido ; instarque lacrymarüm , mea verba 
offero : Peccavi supra meretricem ; inique egl, su- 
pra quam ullus mortalis ; verum miserere, Doinine, 
tui figmenti, ac instaura me. 


Obrui tuam imaginem, tuumque mandatum vio- 
lavi. Tota species obscurata est ; exstinctaque est 
lawpas, o Salvator, vitiis; sed misertus ipse « redde 
mihi lztitiam *, » ut canit David. 


Convertere, poeniteat te, revela occulta ; dic Deo 
qui novit omnia ; tu solus Salvator, scis occulta ; 
tu « mei, » ut psallit David, « secundum miseri- 
cordiam (uam miserere !, » 


Defecerunt dies mei, sicut somnium ejus qui C 


suscilatur : quare velut Ezechias in lecto meo la- 
crymor, uL annos mihi vitx: adjicias ". Ceterum 
quis tibi, o anima, Isaias, adfucrit, preter Deui 
ilum universorum ? 

In Sanctam. 

Ubi olim clamavisset ad Dei Matrem intemera- 
tam, affectionum rabiem violeutius prementium 
retardasti, hostemque qui supplantaverat confu- 
disti; verum οἱ milij modo, servo tuo, « da auxi- 
lium de tribulatione 5. » 

Quem impensius amasti, quem desiderasti, cu- 
jus vestigia insecuta es : ille poenitentiam tuam, 
velut. Deus clemens ac misericors, invenit, dona- 
vitque. Supplica incessanter, ut a vitiis cupidita- 
tibusque ac calamitatibus liberet. 9 


hb [Y Reg. 1, 10. 


0 Ill Reg. xvii, 40. 
1,14. ibid. 3. 


i* Ii Reg. xvii, 1 seqq. 
" [V Reg. xx, 3; ísa. xxxvin, 2. 


ζάθελ, ὅτε τοὺς τῖς αἰσχύνης προφῆτας χατηνά- 
λωσεν εἰς ἔλεγχον τοῦ Αχαάδ ' ἀλλὰ φεῦγε τὴν µίμη- 
σιν τῶν δύο, φυχἠη, xal χραταιώθητε. 

Ἐκλείσθη σοι οὐρανὸς, ψυχη. xaY λιμὸς 8» 
κατέλαθέ σε, ὅτε τοῖς Ἠλιοῦ τοῦ θΘεσθίτου, ὧν ὁ 
᾽Αχαλθ Ἠπείθησας λόχοις ποτέ ἀλλὰ 15.930 τὴν Σερα- 
φθίαν µιμουµένη, σὺ θρέφον προφήτου ψυχἠν. 


Τοῦ Μανασσῆῃ ἐπεσώρευσας τὰ ἑνχλήματα τῇ 
προαιρέσει, στήσασα ὡς; βδελύγματα, πάθη χὶ 
πληθύνουσα, φυχἣ, προσοχθίσµατα. Αλλ αὑτοῦ 
τὴν µετάνοιαν ζτλοῦσα θερμῶς, χτῆσαι xatávo- 
ξιν. 

Προσπίπτω σοι, xal προσάγω σοι, ὥσπερ δάχρυ5, 
τὰ ῥήματά µου. Ἡμαρτον ὡς οὐχ Άμαρτε πόρνη, 
καὶ Ἰνόμησα ὡς οὐδεὶς ἄλλος ἐπὶ γῆς" ἀλλ' οἰκτεί- 
pnoov, Δέσποτα, τὸ ποίημά σου, xdi ἀναχάλεσαί 

c. 

" Κατέχωσα τὴν elxóva cov, καὶ παρέφθειρα τῖν 
ἐντολήν σου. Ὅλον ἀπεμαυρώθη τὸ κάλλος, xdi 
τοῖς πάθεσιν ἐσδέσθη, Σῶτερ, ἡ λαμπάς, ἀλλ' οἳ- 
κτείρας «ἀπόδος ot,» ὡς ψάλλει Δαθὶδ, «τὴν ἀγαλ- 
λίασιν. » 

Ἐπίστρεφον * µετανόησον, ἀναχάλυφψον τὰ wt- 
κρυμμένα" λέγε Θεῷ τῷ τὰ πάντα εἰδότι' Σὺ τι- 
νώσχεις µου τὰ χρύφια µάνος, Σῶτερ, xal αὐτός 
«µε ἐλέησον,» ὡς ψάλλει Δαθὶδ, «κατὰ τὸ «ἔλεό 


σου.) 


Ἐξέλιπον αἱ ἡμέραι µου, ὡς ἑνύπνιον ἔγειρομέ. 
νου: ὅθεν ὡς Ἐκεχίας δαχρύω , ἐπὶ χλίνης pov, 
προσθεῖναί pot χρόνους ζωῆς. ᾽Αλλὰ τίς ἩἨσαῖας 
παραστῄσεταί σοι, doy, εἰ μὴ ὁ πάντων θεός; 


Tnc Ὁσίας. 

"ἨἩοήσασα πρὸς τὴν ἄχραντον Θεοῦ Μητέρα πρὶν, 
ἀπεκρούσω λύσσαν τῶν παθῶν. ῥιαίως ἑναχλούντων 
xa χατῄσχυνας ἐχθρὸν τὸν πτερνίσαντα : ἀλλὰ ci 
νῦν βοήθειαν Ex θλίψξως » χἀμοὶ τῷ δούλῳ σου. 


"Ov ἕστερξας, ὃν ἐπόθησας, οὗ τινος xax ἴσγνκ 
ἥκες * οὗτός σου τὴν µετάναιαν εὗρε, χαὶ δεδωρηταιι 
ὡς µόνος Θεὸς συµπαθής.. Ὃν ἁπαύστως. ἰχότευε, 
παθῶν λυτρωθῆναι ἡμᾶς, χαὶ περιστάσεων. 


i IV Reg. xxt, 9 seqq. ^ Psal. 
^ Psal. rix, 13. 


VARLE LECTIONES. 


! (44. πρεσθύτας. 


1? (14. τῇ Σερ. ὁμοιώθητι, 


COMBEFISII NOTAE. 


(45 Prophetas confusionis. Verba sunt LXX, 
ubi Vulg. Prophetas Baal : quomodo habent etian 
lebr : Όσα: Videntur sibi. assumpsisse, ut ido- 
luin ex cognomine signiflcarent, indigitantes quod 
vere esseb αἰσχύνη probrum, confusio : velut 
&4lis haberent semel et iterum in eo capitulo no- 
men Baa! et Baalin ponere, cujus ne unquam vo- 
,Juissent liomines meminisse; aut nisi tantum, ut 
' cujus illos pudercet. 


40) Offendicula. Προσοχθίσματα. Sunt idoli; 
een *N atque Bay paca. Sic IV Reg. x1! 
45, dicitur. ἡ Αστάρτη, προσόχθισµα Zio. 
ubi Vulg. Idolum Sidoniorum : cujus utriusque 
nominis, ut et paulo. superioris, alayüv* plana 
ratio ést. Noster Sant. reddit, abominattonem, 
quomodo passim reddit Vulg. interpres τὸ, Vp 
ΥΕΝ quod illic habetur. 
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Αγ δρέον. 

Τῆς πίστεως kv τῇ πἑτρχ, ταῖς πρεσθείαις σου 
«στίριξον, πάτερ, φόθῳ µε τῷ ἐν θεῷ τειχίζων. Καὶ 
µετάνοιαν, ᾿Ανδρέα, παράσχου qot, δυσωπῶ σε, xal 
ῥόῦσαί µε παγίδος ἐχθρῶ»ν, τῶν ἐχζητούντων µε. 

Αόξα. 

Τριὰς ἁπλῆ, ἁδιαίρετε, ὁμηούσιε, καὶ φύσις µία, 
Φῶτα xai Φὼς ' καὶ ἅγια τρία χαὶ Ev Άγιον ὑμ- 
νεῖται 8:5; ἡ Τριάς * ἁλλ' ἀνύμνησον, δόξασον Ζωὴν, 
xaX τωῖς, duy, sv πάντων θεόν. 


θεοτόὀκ. 

᾿Υμνοῦμέν σε’ εὐλογοῦμέν 3:2, προσχυνοῦμόέν σε, 
θεογεννῆητορ, ὅτι τῆς ἀχωρίστου Τριάδυς ἀπεχύησας 
σὺν ἕνα Yiby xal θεόν * xaX αὐτὶ προηνέῳξας ἡμῖν, 
τοῖς ἓν v1, τὰ ἑπουράνια. 

Τὸ τριώδιον. rcx. aA. δ'. 
Ὡδὴ η’. Ὁ Εἱρμός. 

T^v ἄναρχον Ἡκσιλέα τῆς δόξης, ὃν φρίττουσιν 
οὐρανῶν αἱ δυνάµεις, xal τρέµουσι τῶν ἀγγέλων αἱ 
τάξεις, ὑμνεῖτε ἱερεῖς xaX λαύς. 

Ὡς ἄνθραχες τοῦ πυρὸς τοῦ ἆθλου, συµφλέξατε τὰ 
ὁλώδη µου πάθη, ἀνάπτοντές µοι νῦν τὸν ἔρωτα τῆς 
θείας, ἁπόστολοι, ἀγάπης. 

Tà4 σάλπιγγας τὰς εὐήχους τοῦ λόγου τιµήσωμεν, 
δι ὧν πέπτωχε τείχη ἀνίδρυτα ἐχθροῦ, xal τῆς θεο- 
γνωσίας ἑδράσθησαν ἐπάλξεις. 

Ἰνδάλματα ἐμπαθή τῆς φυχῆς µου σωντρίψατε, οἱ 
ναούς τε χαὶ στήλας συντρίψαντες ἐχθροῦ, ἀπόστολοι 
Κυρίου ἡγιασμένο,. 

θεοτὀκ. 

Ἐχώρησας τὸν ἀχώρητον φύσει' ἐθάστασας τὸν 
βαστάζοντα πάντα ' ἐθήλασας, ἁγνὶ, τὸν τρέφοντα 
τὴν χτίσιν, Χριστὸν τὸν ζωοδότην. 


Ἕτερον τριώδιο». Ε/ὐρμὺὸς ὁ αὑτός. 

Tov Πνεύματος τῇ ἀρχιτεκτονίᾳ, δεικάµενοι πᾶσαν 
ttv Ἐχχλησίαν οἱ ἀπόστολοι Χριστοῦ, ἓν ταύτῃ εὖ- 
λογεῖτε Ἀριστὸν εἰς τοὺς αἰῶνας. 

Σαλπίσαντες σἀλπιγξι τῶν δογμάτων, χατέστρε- 
φαν οἱ ἀπόστολοι πᾶσαν πλάνην εἰδωλικὴν, Χρ'στὸν 
ὑπερυφοῦντες εἰς πάντας τοὺς αἰῶνὰς. 

Απόστολοι, ἡ χαλῆ µετοιχία, οἱ ἔφοροι χόσμου, 
χαὶ τῶν οὐρανῶν πολῖται, τοὺς ὑμᾶς ἀεὶ ἀνενφημοῦν- 
τας, λυτρώσατε χινδύνων. 

Ἀγδρ. [AóCa]. 

Τρισήλ.ε, ra poa θεαρχία, ὁμόδοξε, χαὶ ὀμόθρονε 
φύσις * Πατῃρ ὁ παντουργὸς, Yit, καὶ θεῖον Πνεῦμα * 
ὑμνῶ σε cl; αἰῶνας. 


Kal vvv. θεοτὀκ. 
Ὡς ἔντιμον χαὶ ὑπέρτατον θρόνον, ὑμνήσωμεν τοῦ 
θιοῦ τὴν Μητέρα ἀπαύδτως, οἱ λαοί’ τὴν µόνην μετὰ 
16x29, μητέρα xal παρθένον. - 
Eipuéc d.A.lcc. 
"Ov στρασιαὶ οὑρανῶν δοξάκουσιν * ὃν φρίσσει τὰ 


dendus. in suis de tlicologa, Gregorius Tneolugus, 
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In Andream. 

Me, pater, in fidei petra ; Dei muniens timore 
intercessionibus tuis confirma, ac pr:be poniteu- 
tiam; liberaque, rogo, o Andrea, a quarenptium 
laqueo. 


A 


Gloria. 

Trinitas simplex individua, consubstantialis, ac 
natura una. Lumina (47), Lumenque; oc tria 
Sancta, unumque Sanctum laudatur Deus Tiinitas. 
Verum lauda, glorifica Vitam, vitaque universu- 
rum Deum, ϱ anima. 

Ad Deipar. 

Te laudamus; te benedicimus; te adoramus, Dei 
Genitrix : quod unum de individua Trinitate, Fi- 
lium Deumque genueris ; ipsaque pravie in terra 
positis nobis , coelestia aperueris. | 

Triodium. ton. À obliq. 
Ode 8. Hirmus. 

4Eternum Regem gloriz, quem liorrent angelieze 
potestates, tremuntque angelorum ordines, laudate, 
sacerdotes et populi. 

Velut carbones ignis illius spiritalis, carnalia 
mea vitia comburite, divinzque in me dilectionis 
amorem, o apostoli, accendite. 

Verbi sonoras tubas honori habeamus; quibus 
fragiles liostis muri corruerunt, firmataque sunt 
scienti:& Devi propugnacula: 

Vitiosas ac carnales anima representatioues, 
qui inimici templa ereetosque cippos conuninui- 
stis, o apostoli, comminuite. 

Ad Deipar. 

Eum utero habuisti, qui natura capi non potest : 
portasti eum, qui portat omnia ; lactasti, o 
casta, Christum creata omnia alenten, ac auctorem 
vil. 

Triodium aliud. Idem Hirmus. 

Qui architectonica Spiritus, universam Christi 
Ecclesiam, o apostoli, zdificatis, in ea laudate 
Christum in szcula. 

Ubi dogmatum tubis apostoli clanxissent, omnem 
idolorum profligarunt errorem, Christum, in om- 
nia s:ecula, superexaltantes. 

Apostoli, pulchra colo:ia, mundi przsides ct 
inspectores, ac cives coeli, eos a periculis liberate, 
D qui jugibus pr:econiis celebrant. 

Gloria. 

Sol trine, splendidissime divine principatus, 
eadem gloria, thronoque eodem sublimis natura, 
Pater universorum opifex, Fili, et Spiritus sancte, 
laudo te in szcula. 

Et nunc. Ad Deipar. 

Laudemus jugiter, velut gloriosum celsissimum- 
que thronum, nos populi, Dei Matrem ; quz sola 
post partum, virgo et mater permansit." 

Hirmus alius. 
Quem laudant coelestes exercitus : quem Cheru- 


COMBEFISII NOTAE. 
(47) Lumina, Lumenque. Pro. lac theologia vi- 


cique zqualis Dasilius apud. Amphilochium in uo- 
và ad Eubuluu catechesi. | . 
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bim et Seraphim tremunt : spiritus omnis, creata- 
que omnia, coram omnibus laudate, benedicite, et 
superexaltate. 

Miserere, Salvator, peccatoris; suscita animum 
ut convertar ; suscipe poenitentem ; miserare cla- 
mantem ; tibi soli peccavi; inique egi, miserere 
mei. 

Currum auriga Elias ο, nempe virtutes, con- 
scendens, velut in coelos, supra terrena olím ve- 
hebatur : | ejus ergo tu, anima, ascensum re- 
cogita. 

Elie quondam per Eliseum melote, hine inde 
Jordanis fluvius stetit P : verum ipsa, ο anima 
niea, ob incontinentiam, eam gratiam non es con- 
secula. 

Accepta pridem Eliseus melote 4, duplicem a 
Domino accepit gratiam : sed tu, o anima mea, 
incontinentia tua. non percepisti eau gratiam. 

Proba olim mente Sunamitis * , hospitio, o ani- 
ma, Justum recepit : tu vero, nec hospitem nec 
peregrinum in domum induxisti ; quamobrem lu- 
gens ejicieris thalamo. 

Sordidam Giezi mentem *, ubique, misera ani- 
mà, imitata es : ejus vel in senectule avaritiam 
abjice; cave gehennae ignem, a tuis malis disce- 
dens. 

Oziam illum, o anima, imitata, ejus'n te lepram 
duplo habuisti * : quippe turpia cogitas, et agis 
iniqua : dimitte qux possides, el ad ponitentiain 
accurre. 

Audisti, anima, Ninivitas, in sacco et cinere, 
Deo poenitentiam agentes? : eos miniine es imitata, 
sed omnibus qui vel ante vel post legem peccave- 
runt, stultior egisti. 

Jeremiam audisti, o anima, in lacu luti, altis cla- 
moribus urbem Sion lamentantem, ac quzrentem 
lacrymas Y : imitare luctuosam ejus vitam, et sa- 
lutem consequeris. : 

Fugit Jonas in Thiarsis, prisciens Niuivitas con- 
vertendos x. Noverat enim, propheta, Dei miseri- 


cordiam : quare emulabatur ut ne prophetia falsa 


videri posset. ' 

Audisti, o anima, ut Daniel, ora leonum in lacu 
obturaverit? Nosti ut Azarias sociique exslinxe- 
rint flammam camini ardentis 7:53 


Omnes tibi, o anima, Veteri Testamento com- 
mendatos, in exemplum adduxi. Imitandas assume 
justorum religiosas actiones; cave vero malorum 
peccata. 

Tu, Judex juste Salvator, miserere ; meque li- 
bera ab igni minisque, quibus merito sim obno- 
xius in judicio; remitte mihi per virtutem et ρᾳ- 
nitentiam, priusquam fiuis occupet. 


Sicut latro palam'clamo  « Memento mei *; » 


* IV Reg. n, 14. » ibid. 14. «ibid. 9. * IV Reg. ιν, 8. *1V Reg. v, 90. 
Y Jerem. xx1zvin, 6. 


Π Par. xxvi, 241. * Jonz ui, 5. 
^ Luc. xxn, 42..— 


CRETENSIS 131 
Α Χερουθὶμ καὶ τὰ Σεραφίµ * πᾶσα cxvoh xa χτίσιι 
ὑμνεῖτε, εὐλογεῖτε, xal ὑπερυφοῦτε εἰς πάντας. 


Ἡμαρτηχότα, Σῶτερ, ἑλέησον ΄ διἐγειρόν µου τὶ 
νοῦν πρὸς ἐπιστροφήν ' δέξαι μετανοοῦντα * οἰχτείρι 
σον βοῶντα : "Ἠμαρτόν σοι µόνῳ  ἠνόμτσα, Eis 
σόν µε. 

'O διφρελάτης ἩἨλίας, ἅρματι, ταῖς ἀρεταῖς lxi 
θὰς, ὡς εἰς οὐρανοὺς Άγετο ὑπεράνω ποτὲ τῶν ἐπι 
γείων * τούτου οὖν, Ψυχή µου, τὴν &voboy άναλο 
γίκου. 

Τοῦ Ἱορδάνου τὸ ῥεῖθρον πρότερον, τῇ put 
Ἠλίου Ἑλισσαιὲ διέστη ἔνθα χαὶ ἔνθα ' αὐτὴ δὲ 
ὦ φυχἠ µου, ταύτης οὐ µετέσχες τῆς χάριτος 5 
ἀκρασίαν. 

'O Ἑλισσαῖός ποτε δεξάµενος τὴν μτλωτὴν, ἔλαύ 
δ.πλην χάριν παρλ Κυρίου: αὑτῇ δὲ, ὦ duy] µου 
ταύτης οὗ µετέσχες τῆς χαρίτος 6v ἀκρασίαν. 

Ἡ Σωμανῖτίς ποτε τὸν Δίχαιον ἐξένισεν, ὦ Quy 
Topf, ἀγαθῇ ' σὺ δὲ οὐχ εἰσοιχίσω. οὐ ξένον, οὗ 
ὁδίτην  ὅθεν τοῦ νυμφῶνος ῥιφήσῃ ἔξω θρηνωδοῦσα 


To» Γιεζὴ ἐμιμήσω, ταλαίνα, τὴν γνώμην τὴν fh 
παρὰν, πάντοτε, duyfj* οὗ την φιλαργυρίαν ἀπόθο 
χὰν iv voa ' φεῦχε τῆς γεέννης τὸ πῦρ. ἑκστᾶσι 
τῶν χακῶν σου. 

Eb τὸν Ὀξίαν, ψυχη, ζηλώσασα, τὴν τού-ου λέπρα 
ἐν co ἔσχες ἐν διπλῷ * ἄτοπα γὰρ λογίζη, mapáveyi 
6b πράττεις' ἄφες ἃ κατέχεις, xal πρόσδραµε «i 

C µετανοίᾳ. 

Tob; Νινευῖτος, φυχὴ, ἀχήχοας, μετανοοῦνται 
θεῷ, σάχχῳ καὶ σποδῷ * τούτους οὐχ ἐμιμέσω, à 
ὤφθης σχαιοτέρα, πάντων τῶν πρὺ νόµου xal μετ 
νόµον ἑπταικότων. 

Τὸν iv τῷ λάχκῳ βηρθόρου Ίκουσας Ἱερεμίαν, 
Ψυχη, πόλιν τὴν Σιὼν θρῄνοις χαταθοῶντα, xai δά- 
Χρυα ζητοῦντα  µ/µησαι τὸν τοῦ τούτου θρτνώδη 
βίον, καὶ σωθήση. 

Ὁ Ἱωνᾶς εἰς Θαρσεῖς ἁπέδραμε προγνοὺς τῖν 
ἐπιστροφὴν τῶν Νινευϊτῶν' ἔγνω γὰρ ὡς προφήτης, 
θεοῦ τὴν εὐσπλαγχνίαν ὅθεν παρεζήλου τὴν mpoyr- 
τείαν μὴ ψευσθῆναι. 

Τὸν Δανιῆλ Ev τῷ λάγχῳ ἤχουσας. πῶς ἔφραξεν, 
ὦ φυχὴ, στόµατα θηρῶν ' ἔγνωχας πῶς οἱ παῖδες, οἱ 

D περὶ ᾽Αξαρίαν, ἔσθεσαν τῇ πίστει, χαμµίνου qióra 
χαιοµένης; 

Της Παλαιᾶς Διαθῆχης ἅπαντας παρ[γαγόν σοι 
Ψυχἠ. πρὸς ὑπογραμμόν * µίµησαι τῶν δικαίων tX 
φιλοθέους πράξεις ' ἔχφυγε δὲ πάλιν τῶν πονηρὼν 
τὰς ἁμαρτίας. 

Διχαιοχρίτα Σῶτερ, ἑλέησον, xal ῥῦσαί µε τοῦ αν’ 
ρὺς xai τῆς ἀπειλῆς, ἧς µέλλω ἐν τῇ χρίτει δικαίως 
ὑποστΏναι' ἄνες µοι πρὸ τέλους δι ἀρετῖς xal μετα” 
νρίας. 


Ὡς 6 λῃστῆς ἐκδοῶ τὸ, « Μνήσθητι» » ὡς Πέτρος, 


t. JV Reg. xv, 5; 
x Jon: 1, 9... Y* Dan. xiv, 39; 11, 2. 
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« Κλαίω πικρῶς. 
Τελώνης ΄ δαχρύω ὡς tj πόρνη δέξαι µου τὸν θρῆ- 
νον, χαθώς πυτε τῆς Χαναναίας. 

Tiv σηπεδόνα, Σῶτερ, θεράπευσον, τῆς ταπεινῆς 
µου φυχῆς ΄ µόνε ἰατρὲ, μάλαγμά pov ἑπίθες, xal 
ἔλαιον χαὶ olvov, ἔργα µετανοίας, κατάνυξιν μετὰ 
δαχρύων. 

Την Χαναναίαν χἀγὼ µιµούµενος, « Ἐλέησόν µε, » 
βοῶ τῷ Υἱῷ Δαθίδ’ ἄπτομαι τοῦ χρασπέδου ὡς ἡ al- 
μοῤῥοοῦσα * χλαίω ὡς ἡ Μάρθα xaX Μαρία ἐπὶ Aa- 
ζάρου. 

Τὸ τῶν δακρύων, Σῶτερ, ἁλάθαστρον, ὡς μύρον 
χαταχενῶ ἐπὶ χεφαλῆς ' κράζω σοι ὡς 1) πόρνη τὸν 
ἔλαιον ζητοῦσα. Δέησιν προσάγω, xat ἄφεσιν αἰτῶ 
λαθεῖν µε. 


MAGNUS CANON. 
» Ἂνες pot, Σῶτερ; κράζω, ὡς 6 A ut Petrus, « amare fleo ^; » clamo ut Publicanuse; 
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remitte mihi, Salvator; lacrymor ut meretrix d ; 
tu velut oliin. Chananaz, luctum meum suscipe ο, 

Putre uleus humilis aniuz mez, cura, o Salva- 
tor : tu solus medicus ma»lagua, oleumque et vi- 
num , nempe paenitentiz opera, contritionem cum 
lacrymis adhibe. 

Etiam ego Cliananeam imitatus, David Filio 
clamo, « Miserere mei f; » taugo fimbriam, ut 
hzemorrhoissa 5; fleo ut Martha et Maria super La- 
zarum h, 

Lacrymarum alabastrum, o ο Salvator, unguenti 
instar, super caput evacuo ! ; clamo tibi sicut 
meretrix illa misericordiam quzrens ij. Offero 
preces, remissionemque ef/llagilo. 


El χαὶ μηδεὶς ὡς ἐγώ σοι Ἴμαρτεν, ἀλλ᾽ ὅμως δέ- B Quauquam nemo ita ut ego graviter peccavit ; 


ξαι χἀμὲ, εὔσπλαγχνε Σῶτερ, φόδῳψ μετανοοῦντα, 
xat πόθῳ χεχραγότα᾽ «Ἠμαρτόν σοι µόνῳ, Ἠνόμησα, 
ἑλέησόν µε. » 

Φεῖσαι, Σῶτερ, τοῦ ἱδίου πλάσματος, χαὶ ζήτησον 
ὡς ποιμὴν τὸ ἁπολωλὸς πρόθατον * πλανηθέντα ἑξάρ- 
πασον τοῦ λύχου  ποἰησόν µε θρέµµα, ἐν τῇ μονῆ 
τῶν σῶν προθάτων. 

Ὅταν χκαθίσῃς Κριτῆς ὡς εὔσπλαγχνος, xat δείξῃς 
τὴν φοθερὰν δόξαν σου, Χριστὲ, ὦ ποῖος φόδος τότε | 
χαμίνου χαιοµένης * πάντων δειλιώντων τὸ ἄστεχτον 
τοῦ βήματός σου. 


Της Ὁσίας. 

E τοῦ Φωτὸς τοῦ ἁδύτου Μήτηρ σε φωτίσασα, 
σκοτασμοῦ ἔλυσε παθῶν ' ὅθεν εἰσδεδεγμένη τοῦ 
Πνεύματος τὴν χάριν, φώτισον, Μαρία, τούς σε πι- 
στῶς ἀνευφημοῦντας. 

Θαῦμα χαινὸν χατιδὼν ἑξίστατο ὁ θεῖος ὄντως, Ev 
cot, Μῆτερ, Ζωσιμᾶς' ἄγγελον γὰρ ἑώρα &v αώματι, 
xai θάµθους ὅλος ἡπληρούτο, Χριστὸν ὑμνοῦν εἰς 
τοὺς αἱῶνας. 


Αγδρέου. 

Ὡς παῤῥησίαν ἔχων πρὸς Κύριον, ᾿Ανδρέα, Κρή- 
της σεπτὸν χλέος, δυσωπῶ, πρέσθευε τοῦ δεσμοῦ µε 
τῆς ἀνομίας λύσιν νῦν εὑρεῖν εὐχαῖς σου, ὡς τῆς 
µετανοίας διδάσχαλος, ὁσίων δόξα. 


Εὺ.Ιο)οῦμεν Πατέρα, Ylóv, καὶ ἅγιον Πγεῦμα. 


"Avapys Πάτερ, Yib συνάναρχε, Παράχλητε ἀγαθὲ, 
Πνεῦμα τὸ εὖὐθὲς, Λόγον θεοῦ Γεννῆητορ, Πατρὸς 
:ἀνάρχου Λόγε, Πνεῦμα ζῶν xat χτίζον, Τριὰς Μονάς, 
ἑλέησόν µε. 

θεοτὀκ. 

“Ως ἐκ βαφῆς ἁλουργίδος, ἄχραντε, fj νοητὴ πορ- 
φυρὶς τοῦ Ἐμμανονῆλ, ἔνδον ἐν τῇ Ἱαστρί σου, ἡ 
σὰρξ συνεξυφάνθη; ὅθεν θεοτόκον ἐν ἆληθείᾳ σε τι- 
μοῦμεν. (Αἱνοῦμεν, εὐ.Ἰογοῦμεν ' xal zd τὸν 
E'ppóy.) 


b Luc. xxu, 69. * Luc. xvin, 15. 
κ, 20 seq. hJoan.xi, 233, 34. 


d Luc. 
i Matth. xxvi, 7; Marc. xiv, 3. 


.Sed et me nihilominus, clemens Salvator, suscipe, 


timore pornitentem , ac desiderio clamantem : 
« Tibi soli peccavi ; inique egi ; miserere mei, » 
Parce, Salvator, tuo figmento, ac velut pa- 
$tor, ovem quare qua periit κ: etrantem a leone 
eripe : fac ue alumnum in caula ovium tuarum. 


Quando Judex sederis velut clemens, tuamque 
terribilem gloriam, o Christe, ostenderis : o quan- 
tus tunc timor ! camino accensa, omnibusque pa- 
ventibus tribunal illud tuum, quod nihil latere 
possit. 

. In Sanctam. 

Cum te Luminis Mater, quod occasum nesciat, 
illuminasset, vitiorum tenebris absolvit : quapro- 
pter, suscepta, o Maria Spiritus gratia, te 6e 
celebrantes illumina. 

Novum in te miraculum contuens, o Mater, 
vere admirabilis Zosimas obstupuit, ac velut 
mente emotus est : videbat enim in corpore ange- 
lum, totusque stupore replebatur, laudans Chri- 
stum in szcula. 

In Andream. 

Velut qui fiduciam apud Dominum babeas, o 
Andrea, venerabile Cretz decus, obsecro; inter- 
cedas, ut tuis nunc precibus, qui poenitentiz sis 
doctor, ac gloria sanctorum, absolutionem a pec- 
cati vinculo nanciscar. 


D Benedicimus Patrem, et Filium, et Spiritum san- 


ctum. 

JEterne Paler, Fili cozlerne, bone Paraclete, 
recte Spiritus. Verbi Dei Genitor, Patris ztcrii 
Verbum, Spiritus vive et Creator, Trinitas Uni- 
tasque, miserere mei. 


Ad Deipar. 

Velut ex. murice quodam, o intemerata, intus 
in utero tuo, spiritalis Emmanuelis purpura illa, 
caro contexta est : quamobrem te vere Deiparam 
honoramus. (Laudamus, benedicimus; ac rursus 
Hirmum.) 


e Matth. xv, 99. 
j Luc. vni, 38, 


fibid.. ὁ Matth. 
k Psa!. cxvin, 176. 


vi, 98. 


1331 MAGNUS CANON. 1289 
σαν, καὶ πᾶς δικαίου λόγος αἱτραυματίαι σου, Φνχῆ, A ac omnis justi sermo ; vulnera tua, o anima, mul- 
ἐκληθύνβησαν, οὐχ ὄντος ἰατροῦ τοῦ ὑγιοῦντός σε.  liplicata sunt, nullo suppetente medico, qui sanet, 

Tc Νέας παράγω σοι Γραφῆς τὰ ὑποδείγματα, Novi tibi Testamenti exempla adduco, quibus, o 
ἑνάγοντά σε, ψνχἠ, πρὸς κατάνυξιν. Διχαίους ojv — anima, inducaris ad contritionem. /Emulare itaque 
ζήλωσον  ἁμαρτωλοὺς ἑχτρέπου, xal ἐξιλέωσαι — justos ; peccatores aversare, Cliristumque precibus 
Χριστὸν, xpoctuyalg τε xai νηστείαις, καὶ ἀγνεία, — placa jejuniisque, et castitate, et morum hone- 
καὶ σεµνότητι. state, 

Χριστὸς ἐνηνθρώπησε, σαρχ) προσομµιλήσας qot * Christus factus est liomo, carne mecum conver- 
xai πάντα ὅσα ὑπάρχει τῆς φύσεως ἐπλήρωσε, τῆς — sans, ac quicunque nature sunt, implevit, uno 
ἁμαρτίας δίχα, ἐπίγραμμόν σοι, ὦ duyh, xal εἰχόνα — excepto peccato; exemplum tibi, o anima, ac ima- 


προδεικνύων, τῆς αὑτοῦ συγκαταθάσεως. ginem ejus qua se tibi incliuavit, humilitatis, pre- 
monstrans atque prascribens. 
Χριστὸς ἑνηνθρώπησε, χα)λέσας πρὸς µετάνοιαν Chris tus factus est liomo, ?* latrones, meretrices- 


λῃστὰς καὶ πόρνας. Vuyh, µετανόησον ' ἡ θύρα tv- — que ad poenitentiam vocans. Peoniteat te, anima; 
éqxvat τῆς βασιλείας Ίδη * καὶ προαρπάξονσιν aj- jam regni porta aperta est, jamque ipsum Phari- 
tiv ** Φαρισαῖοι, καὶ Τελῶναι, καὶ μοιχοὶ µεταποι- D ssi (48) Publicanique , et adulteri, vite rationi- 
ούμενοι. bus mutatis, praripiunt. 

Χριστὸς Máyoug ἔσωσε ^ ποιμένας συνεκάλεσε * Christus Magos salvos fecit ^" ; pastoresque pari- 
νηπίων δήµους ἀπέδειξε pápsopas" πρεσθύτην ἐδό- ^ ter vocavit ας ac infantium populos fecit marty- 
* ξασε, xal γηραλαίαν χήραν, ὧν οὐκ ἑζήλωσας, juxh, — res *; senem glorificavit, ac viduam vetulam P : 
οὐ τὰς πράξεις, οὗ τὸν βίον. 'AAX οὐαί σοιὲν τῷ — quorum, o anima, nec actiones imitata es. nec vi- 
χρίνεσθαι. tam. Verum, vz tibi in judicio. | 

Nrno:sósag ὁ Κύριος τεσσαράχοντα ἓν τῇ ἑρήμῳ, Cum Dominus dies quadraginta in deserto je;u- 
ὕστερον ἐπείνασε, δεικνὺς τὸ ἀνθρώπινον * ψυχη, μὴ — nasset, postea esuriit 4, ostendens quod est huma- 
ἀθυμήσῃς ἄν σοι προσθάλλῃ Ó ἐχθρός ' προσευχαῖς num : ne, anima, si te hostis invaserit, — maesta 


€t χαὶ νπστείαις £x ποδῶν ἀποχρουσθέτω σοι. animo fias; precibus vero et jejuniis, confestim 
repellito. 
Χριατὸς ἐπειράζετο ^ διάθολος ἐπείραζε δεικνὺς Christus tentabatur ; tentabat diabolus ostendens 


τοὺς λίθους, ἵνα ἄρτοι yévovvav* εἰς ὄρος ἀνῆγα- lapides ut panes fierent ; subvesit in. montem, ut 
γεν, ἰδεῖν τὰς βασιλείας τοῦ xóapou πάσας ἓν ῥιπῇ. momento omnia mundi regna videret. Time, o aui- 
Φοδοῦ, ὦ φυχῆ, τὸ óp8pa vjos* εὔχου πᾶσαν ὥραν " ma, fabulam ; esto sobria; omui hora Deum pre- 
£i. care. 

Τρυχῶν fj φιλέρηµος, φωνὴ βοῶντος, Ίχησε ' Ἆρι- Turtur illa solitudinis amans * ; vox clamantis 
στοῦ ὁ λύχνος, χηρύττων µετάνοιαν. Ἡρώδης Ἰνό- — insonuit . Christi lucerpa *; poenitentiam prazdi- 
pros, σὺν τῇ Ἡρωδιάδι * βλέπε, συχή pov, μὴ cans". [lerodes sceleste egit cum Ilerodiade v; 
παγζς τῶν ἀνόμων ταῖς παγίσιν * àÀX ἀσπάξου την — videsis, animd, ne improborum retibus capiaris; 
p.exávota v. . Scedamplectere paenitentiam. 

Tv ἔρημον ὤχησεν ὁ Πρόδρομος τῆς χαρίτος, xo lHabitavit in deserto gratize Precursor ; omnisque 
Ἱουδαῖα πᾶσα xai Σαµάρεια, ἀχούοντες ἕτρέχον, καὶ — Judia ct Sainaria, audientes currebant, et confi- 
ἑξωμολογοῦντο τὰς ἁμαρτίας ἑαυτῶν, βαπτιζόμενοι — tentes sua. peccata, alacri animo baptizabantur *; 
προθύµως οὓς αὐτὴ οὐκ ἑμ'μήσω, quyt,. quos, o anima, minime es imitata. 

« Ὁ γάμος μὲν τίμιος, dj κοίτη δὲ ἀμίαντος * v « Honorabile connubium, et torus. immaeula- 
àpo sepa γὰρ Χριστὸς προευλόγησε, σαρχὶ ἐσθιό- — (us Στ » utrumque enim Christus olim benedixit ; 
µενος, xat ἐν Κανᾷ δὲ γάµῳ, τὸ ὕδωρ olvov ἐχτελῶν, — juxta quod erat carnem indutus, manducans , atque 
χαὶ δειχνύων πρῶτον θαῦμα, ἵνα σὺ σωθῆς, à7Ma p in nuptiis Cana *, aquam faciens vinum, primum- 
ψυχἠ. que illie miraculum consecrans, ut tu, miscra ani- 

ma, salutem consequaris. 


2* Matth. xxi, 51. ο Matth. ας, 4... 5"* Luc. 5, 8. ο Matth. n, 16. P Luc. n, 96, 37. «4 Matth. iv, 3 
seqq. 7 Cant. mn,12. 5 [sa. x1, 9. t Joan. v, 53. * Μο rni, 9: Marc. 1, 4 seqq. Y Matth. xiv, à 
seqq.; Mare. v1, 17 δε. αλα. in, 4 seqq. Y Hebr. xi, 4. ? Joan. im,9seq. 


VARIA; LECTIONES, 
325571 aptas. 


COMPEFISII NOTA. 


(48) Jamque ipsum Pharisgis. Sic visum est cor- — existimataque sua justitia, veram, Christi gratia 
rigere, adjecla tamen margini correctione ; plane justitiam repellentes, quam peccatores, qui se tales 
enim alludit Andreas ad locos, quibus Dominus si- — nossent, facile invitati amplexarentur : alque 
gnilicat przire Phariseis in regno colorum, pu- — utinam vcl nunc. temporis defecisset id homin: m 
blicanos et meretrices, velut sint illi justi, quos — genus, nosque ipsos sciremus homines. 
non venerit vocare; velut nimirum sibi justos, 
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Christus paralyticum, lecto sublato aibulantein, Α ἩΠαράλυτον Ίγειρε Χριστὸς tbv κλίνην pa 


erexit *, mortuumque adolescentem , viduz filiuin, 
exsuscitavit b; nec non puerum centurionis *; ac 
se Samaritanz prodens, adorationem tibi in spiri- 
iu, o anima, deformavit 4. 


Sanavit Dominus fimbrie tactu sanguine fluen- 
tem 6: mundavit leprosos; czcos et claudos illu- 
mánans erexit : surdos denique et mutos f, ac 
mulierem deorsum inclinatam, sermone curavit 8 : 
üt tu, misera anima, salutem consequaris. 

Morbos curans Christus Verbum, pauperibus 
evangelizavit; claudos curavit ; comedit cum pu- 
blicanis; cum peccatoribus consuetudinem habuit : 
tartu mauus animam filie Jairi qux jam migrasset 
corpore, reduxit b. 


Publicanus salvus evadebat ! ; et meretrix casta; 


at Phariseus. superbiena, reatum incurrebat : pri- 
mus siquidem ille dicebat, « Esto mihi propitius ;» 
illa vero : « Miserere mei ; » tertius denique fastu 
glorians clamabat ; « Gratias ago tibi, Deus ; i » et 
qu:e deinceps sequuntur arrogantia verba. 

Zacch:eus, quanquam publicanus k, salvus nihilo- 
minus efficiebatur : Simonque Phariszus- falleba- 
tur !, meretrice interim remissionem ab eo obti- 
neute, « qui potesta:em habet in terra dimittendi 
peccata *? ; » quein tibi ipsa, o anima, redde pro- 
pitium. 

Non es imitata, o misera anima, meretricem il- 
lam quz, accepto alabastro unguenti, lacrymis un- 


xa νεανίσκον θανέντα διῄγειρε, τῆς χήρας τὸ 
pa^ καὶ τοῦ ἑχατοντάρχου * xal Σαμαρείτιδι qa 
τὴν ἓν πνεύµατι λατρείαν σοι, qduyh, : προεζω 
φησεὲν. 

Α]μόῤῥουν lácato ἂφῃ χρασπέδου Κύριο; ’ 
προὺς χαθΏρε ' τυφλοὺς καὶ χωλεύοντας qur 
ἀνώρθωσε * χωφούς τε xat ἀλάλους, xai τὴν 
χύπτουσαν χαμαὶ, ἐθεράπευσε τῷ λόγῳ, ἵνα σὺ 
θᾗς, ἁθλία ψυχη. 

Τὰς νόσους ἰώμενος, πτωχοῖς εὐηγγελίζετο ᾿ 
στὸς ὁ Λόγος ' χυλλοὺς ἐθεράπευσε ' τελώναις 
Ἴσθιεν ἁμαρτωλοῖς ὠμίλει" τῆς Ἰαείρον θυγα 
τὴν duyhv προμεταστᾶσαν ἀφῇ τῆς χειρός. 


Τελώνης ἑσώζετο, xal πόρνη ἐσωφρόνιιε, 
Φαρισαῖος αὐχῶν χατεχρίνετο’ ὁ μὲν γὰρ, «Ἰλά 
τι, » dj δὲ, « Ἐλέησόν µε» » 6 6t, ἑχόμπαζε ἕε 
€ Ὁ θεὸς, εὐχαριστῶ σοι * » χαὶ ἕξης τὰ τς 
olac ῥητά. 


Zaxyatog τελώνης ἂν, ἀλλ᾽ ὅμως διεσώζετο 
Φαρισαῖος ὁ Σ.μὼν ἐσφάλλετο, xal πόρνη ig 
τὰς ἀφεσίμους λύσεις, παρὰ « tou ἔχοντος ó 
ἀφιέναι ἁμαρτίας * » ὃν, duy, σαυτῇ ἱλέωσαι. 


Τὴν πόρνην, ὦ τάλαινα ψυχἠ µου, οὐχ ἐξήλωι 
ᾗ τις λαθοῦσα μύρου τὸ ἀλάθαστρον σὺν δάχρ 


xit Dominicos pedes, et extersit capillis; ejus ni- C Ἠλειψε τοὺς πόδας τοῦ Κυρίου, ἐξέμαξε δὲ 


uirum, qui veterum illi criminum chirographum 
discidisset. 

Nosti, o anima mea, ut urbes quibus Christus 
Evangelium praedicavit, fuerint maledictze ?; time 
exemplum, ut ne similis evaseris : urbi siqui- 
dem Sodoniorum conferens eas Dominus, ad usque 
infernum damnavit. 

Ne, o anima mea, desperatione deterior fias; qua 
Chananzea fidem audieris, qua filiam, Dei verbo 
sanavit : Clama ex imo corde, sicut illa Christe : 
« Salva me quoque, Fili David 9. » 


Miserere; salva me, Fili David, miserere, qui 
verbo sanasti veXatos a dainone Misericordem il- 
lun, velut. olim. latroni, mihi loquere vocem : 
« ΛΙΙΟΝ dico tibi, eris mecum in paradiso P, » cum 
in mea gloria veniam. 


Te latro accusabat, latro nihilominus Deum prze- 
dicabat : ambo enim pendebant. e cruce. Tu vero, 
ut multe misericordiz, etiam mihi, velut fideli illi 
laroni, qui te Deum agnovit, gloriosi tui regni 
aperi januam. 

Videns te creatura affizum cruci defixa teneha 
tur; montes et petre timore dissecabantur ; ter(a 


a Matth. 1x, 6.. b Luc vii, 14. 
x15, 5 seqq. 8 Luc. xri, 414. 


b Marc, v, 22 seqq. 
seqq. Luc. vi, 96 seqq. 


. "^ Matth. jx, 6. 


e Matth. vir, .5. 


0pigt, τῶν ἀρχαίων ἐγχλημάτων τὸ χειρόγρ 
ῥηγνύντος αὑτῇῃ. 

Τὰς πόλεις αἷς ἔδωχε Χριστὸς τὸ Εὐαγγέλιον, 
χἠ µου, ἕγνως ὅπως κατηράθησαν  φοθοῦ τὸ ὑπέ 
γµα, μὴ γένῃ ὡς ἐχεῖναι ΄ τὰς ἓν Σοόμοις yàp 
τὰς ὁ Δεσπότης παρειχάσας, ἅδου χατεδίχασε. 


M χείρων, & ψυχἠ µου, φανῆς δι ἁπογνώσει 
τῆς Χαναναίας τὴν πίστιν ἀχούσασα, δι ἧς τὸ 
γάτρ.ον λόγῳ θςεοῦ ἰάθη * «Υἱὲ θεοῦ σῶσον χὰμ 
ἀναθόησον &x βάθους τῆς χαρδίας, ὡς ἐχείνη ὰ 
OT. 

Σπλαγχνίσθητι * σῶσόν µε; Υἱὲ Δαθιδ, ἑλέτσοι 
δαιμονῶντας λόγῳ lasápevo;. Φωνῆν δὲ τὴν 
σπλαγχνον, ὡς τῷλῃστῆ µοι φράσον  ε« Αμήν 
λέγω, μετ) ἐμοῦ ἔσῃ £v τῷ παραδείσῳ, » ὅταν E 
ἐν τῇ δόξη µου. 

Ληστῆς κατηγόρει got* λῃστὴς ἐθεολόγει σι 
ἀμφότεροι γὰρ σταυρῷ συνεχρεμᾶτο. 'AX), ὧ 1 
λνεύσπλαγχνε, ὡς τῷ πιστῷ λῃστῃ σου, τῷ b 
Yvóvtl σε θεὸν, κἀμοὶ ἄνοιξον τὴν θύραν τῆς ἐν 
ξου βασιλείας σου. 

Ἡ χτίσις συνείχετο, σταυρούμενόν σε βλέπους 
ὄρη καὶ πέτραι φόθῳ διεῤῥήγνυντο - χαὶ ἆδης ἓ 


d Joan. iv, 94. 


e Matth. ix. 90 seqq. ! Ms 
| Luc. xvin, 44. κ. 


i Luc. xviti, 11. E Luc. 1i 


? Luc, ἔθκοη. 9 Matth. 3v, 22. » Luc. xim, 
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gpvoUto* καὶ συνεσχότασε tb φῶς ἓν ἡμέρᾳ καθορῶν Α quatiebatur; spoliabatur infernus; lumenque, o 


σε, Ἰησόῦ, προσηλωμένον σαχρἰ. 


᾽Αξίους µετανοἰας χαρποὺς uh ἀπαιτήσῃς µου * ἡ 


γὰρ ἰσχύς µου ἓν ἐμοὶ ἐξέλιπε. Καρδίαν poc δώρη- 
cat ἀεὶ αυντετριµµένην, πτωχείαν δὲ πνευματιχὴν, 
ἵνα ταῦτά σοι προσοίσω, ὡς δεχτὴην θυσίαν, µόνε 
Σῶτερ. 

Κριτά µου χαὶ γνωστά µου * ὁ µέλλων πάλιν ἔρ- 
χεσθαι σὺν τοῖς ἀγγέλοις, χρῖναι Χόσμον ἅπαντα : 
Dit σου ὄμματι τότε ἰδών µε, φεῖσαι xal οἴκτειρόν 
µε, Ἰησοῦ, τὸν ὑπὲρ πᾶσαν φύσιν τῶν ἀνθρώπων 
ἁμαρτήσαντα. 

. Tüc Ὁσίας. 
Ἑξέατησας ἅπαντας τῇ ξένῃ πολιτείᾳ cov * ἀγ- 


2έλων τάξεις, βροτῶν τὰ συστέµατα ' ἀθλως Ριώ- B 


casa, xai φύσιν ὑπερθᾶσα ᾽ ἀνθ᾽ ὧν ἆθλως τοῖς mo- 
div ἐπιθαίνουβα, Μαρία, Ἰορδάνην διεπέρασας. « 


Ἱλέωσαι τὸν Κτίστην ὑπὲρ τῶν εὐφημούντων σε, 
ὁσία Μῆτερ, ῥυσθῆναι χαχώσεων xai θλίψεων, τῶν 
χύχλῳ συνεπιτιθεµένων * ἵνα ῥυσθέντες τῶν πειρα» 
σμῶν, µεγαλύνωμεν ἁπαύστως, τὸν δοξάσαντά σε, 
Κύριον. 

᾽Αγδρέου. 

Ανδρέα σεδάσµιε, xal Πάτερ τρισµαχάριστε, 
ποιμὴν τῆς Κρήτης, μὴ παύσῃ δεόµενος ὑπὲρ τῶν 
es ὑμνούντων * ἵνα ῥυσθῶμεν πάσης ὀργῆς καὶ θλ(- 
Ψεως, xat φθορᾶς xal πτα.σµάτων ἀνειχάστων , οἱ 
ειμῶντές σου τὴν τιμὴν πιστῶς. 

Δόξα. 

Τριὰς ὁμοούσιε, Μόνας ἡ τοισυπόστατος * σὲ ἁνυ- 
μνοῦμεν, Πατέρα δοξάσοντες, Yiov μεγαλύνοντᾶς, xai 
Πνεῦμα προσχυνοῦντες, τὸν ἕνα φύσει ἀληθῶς θεὸν, 
ξωήν τε xal ζωὰς, βασιλείαν ἀτελεύτητον. 


θεοτὀκ. 

Tv» πόλιν σου φύλαττε, θεογεννῖτορ ἄχραντε * kv 
σοὶ γὰρ αὕτη πιστῶς βασιλεύουσα, ἓν σοὶ καὶ χρατύ- 
νεται * χαὶ διὰ σοῦ νικῶσα , τροποῦται πάντα πειρα- 
σμὸν, xai σκυλεύει πολεµίους, xal διέπει τὸ ὑπί- 
χοον. 

Elc τὸ Ἀπόδειπνον, γάἀ.1.Ίομεν τὸν παρόντα 
Κανόνα ποίημα τοῦ ἁγίου πατρὸς κυρίου 
᾿Αγδρέου Κρήτης τοῦ Ἱεροσοάυμίτου. 

Ὡδὴ α. 4x. a'.'O Εἱρμός, 

Ὠδὴν ἐπινίχιον ἄσωμὲν πάντες θεῷ τῷ ποιῄσαντι 
θαυμαστὰ τέρατα Bpaylovt ὑψηλῷ, καὶ σώσαντι τὸν 
Ἰσραήλ: ὅτι δεδόξασται. | 

Νεκρὸὺν τετραήµερον ἐξαναστήσας, Σῶτέρ µου, 


4 Psal. cv, 21. 


Jesu, videns carne confizum clavis, die media ob- 
tencbratum est. 

Ne,rogo, dignos a me poenitentie fructus exege- 
ris; nam virtus mea in me defecit. Dona cor sem- 
per contritum, et spiritus paupertatem ; quo hzc 
seinper, tibi soli Salvatori, ut acceptabilem hostiau 
ofleraiw. 

Judex meus et cognitor meus ; qui venturus ite- 
rum es cum angelis judicaturus munduu univer- 
sum : tunc me propitius inluens, parce ac misere- 
re, 0 Jesu, qui supra universum humanum genus 
peccavi. 

In Sanctam. 

Tua illa nova vivendi ratione universos in stu- 
porem egisti; tum angelicos ordines, tum morta- 
lium cetus : que velut sine corpore vixeris, sis- 
que supergressa naturam : quamobrem velut sino 
corpore pedibus incedens, o Maria, Jordanem 
transivisti. 

lis Creatorem p'aca, o sancta Mater, qui te laudi- 
bus celebrant; ut a. malis et calamitatibus unde- 
quaque imminentibus liberemur : quo liberati a 
tentationibus, Dominum qui fecit gloriosam, inces- 
santer magnificemus. ' 

In Andream. 

Andrea venerabilis, ac beatissime Pater, Cretze 
pastor, ne cessaveris orare pro iis qui te laudant ; 
ut ab omni ira, et afflictione, exilioque, immensis- 
que lapsibus liberemur, qui fideli te animo hono- 
ramus. 

Gloria. 

Trinitas consubstantialis, Unitas trine subsistens, 
te laudamus; Patrem glorificantes, magnificantes 
Filium, ac Spiritum adorantes, unum vere natura 
Deum, vitamque et vitas (49); interminabile rc- 
gnum. 

1n Deipar. 

Urbem tuam serva, Dei genitrix intemerata ; in te 
siquidem fideliter regnat, ac in te firmatur; tuaque 
victrix opera, tentationem omnem fugat, hostes- 
que pradatur, ac moderatur subjectos. 


Ad vesperas [Parasceves ante. Ramos] canimus 
huncce canonem, editum. a sancto. paire domino 
Andrea &reensi, cognomento [lierosolymila. 


Ode 1, ton. 1. Hirmus. 

Omnes pro victoria Deo cantemus laudes, qui 
fecit portenta mirabilia brachio excelso, et salvavit 
Israelem 4 ; quoniam glorificatus est. 

Suscitando, o meus Salvator, Lazarum quatríi- 


COMBEFISII NOT EK. 


(49) Vitamque et vitas. ζωήν τε χαὶ ζωάς. Hoc 
ultimum, cum sit abstractum, non videtur aliter 
sane et e theologia in Deo dici, quam intellectum 
velut in sensu causali : ut dicatur Deus et Trinitas, 
in se et substantialiter vita; quod est singularis- 


ParRoL. Ga. XCVII. 


sime, simulque vite, ceu omnium  arche'ypa 
vita. Est modus loquendi, mysticis maaime, 


in quibus magnus fuit Andreas, perquam | fawi- 
liaris. 


&- 
[ 
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. Ἐσείαθιησαν τὰ ταμεῖα τοῦ 8005, ὡς ἑφυχοῦτο A — Concussa sunb inferni receptacula, ut tunc sta- 


εὖὐθὺς χάτω Λάζαρος τότε, τῇ φωνῇ τοῦ ζωώσαντος. 
Ὡδὴ Υ’. 'Ο Εἱρμός. 

« Λίθον ὃν ἐπεδοχίμησαν οἱ οἰχοδομοῦντες , οὗτος 
ἐγενήθη εἰς κεφαλὴν γωνίας’ » αὐτός ἐστιν ἡ πέτρα, 
àv ᾗ ἑστερέωσε Χριστὸς τὴν Ἐνκλησίαν αὐτοῦ , ἣν 
ἐξ ἐθνῶν ἑξηγορήσατο. | 

Θαῦμα ξένον χαὶ παράδοξον * πῶς 6 Κτίστης ráv- 
τω», ὅπερ οὐκ Ἡγνόει, ὡς ἀγνοῶν λρώτα ; Ποῦ χεῖται 
ὃν θρηνεῖτε; Ποῦ τέθαπται Λάξαρος, 2v μετ) ὀλίγων 
ἐκ νεχρῶν, ζῶντα ἡμῖν ἐξανεστήσω ἐγώ ; 


Λίθον ὃν σοι προσεχύλισαν οἱ χηδεὐσαντές ce, 
τοῦτον συγχινῆσαι ὁ Ἰησοὺς προστάξας, εὐθὺς ἀνέ- 
στησέ σε, φωνῆσας σοι" Λάδαρε , ἀνάστα' δεῦρο 
πρός µε’ ἵνα τὴν av 6 ἄδης πτήξῃ φωνέν. 

Ἰάρθα καὶ Μαρία, Κύριε, ὀδυρμοῖς ἐδόων' « "Ios 
ὃν ἐφίλεις τεταρταῖος ὄνει.Βὶ fj; ὧδε τότε, οὐχ ἔθνησχε 
Λάξαρος. » Αλλ' ὡς ἀχώριστος παντὶ , τοῦτον εὐθὺς 
Φωνῆσας Ίγειρας. 


Ῥάνας ἐπὶ φίλῳ δάχρνα δι’ οἰκονομίαν, ἔδειξας 
την σάρχα τὴν ἐξ ἡμῶν ληφθεῖσαν , οὐσίᾳ, ob δοχἠ- 
σει, Σῶτερ, ἑνωθεῖσάν σοι * καὶ ὡς φιλάνθρωπος 
Θεὸ», τοῦτον εὐθὺς φωνήσας, Ίχειρας. 


Οἴμοι Ι ὄντως νῦν ἁπόλωλα, ἐχθοῶν 6 ἅδης οὕτω 
προσεφώνει τῷ θανάτῳ λέγων Ἰδοὺ ὁ Ναζαραϊος τὰ 
χάτω συνέσεισε, χαὶ τὴν Υαστέρα µου τεμὼν, ἄπνουν 
νεχρὸν, φωνήσας ἢγειρε. 

Ποῦ ἡ τῶν Ἑδραίων ἄνοια; Ποῦ fj ἀπιστία ; ἕως 
πότε πλάνοι; Ἔως πότε νόθοι; ΟΌρᾶτε τὸν θανόντα 
φωνῇ ἐξαλλόμενον, xaX ἀπιστεῖτε τῷ Χριστῷ; "Ov- 
τως υἱοὶ τοῦ σχότους πάντες ὑύμεῖς. 

Δόξα. 

"Eva τῆς Τριάδος olóá σε, εἰ xal ἐἑσαρχώθης * ἕνα 
καὶ δοξάζω Υἱὸν σεσαρχωμένον τὸν Ex. τῆς θεοτόχου 
ἁσπόρως βλαστήσαντα, καὶ σὺν Πατρὶ xaX Πνεύμα- 
τι, ἕνα Υἱὸν δοξολογούµενον. 

Καὶ vv. 


Ἐένον καὶ φρικτὸν τὸ ὅραμα, ἐς οἰχονομίας, ὅπερ 
προξώρων οἱ ἀφευδεῖς προφῆται Παρθένον θεότοχον, 
ἁσπόρως μὲν χυοῦσαν ἁαπόρως, τίχτουσαν θεὸν, 
µένουσαν δὲ μετὰ τόχον ἁγνήν. 

Ὡδὴ 6. Ὁ Εἱρμύς. 

Ἐπήρθη ὁ ἥλιος, καὶ ἡ σελήνη ἕστη ἐν τῇ τάξει 
αὑτῆς. Ὑψώθης, µαχρόθυμε, ἐπὶ τοῦ ξύλου, xal ἔπη- 
ξας ἓν αὐτῷ τὴν Ἐχχλησίαν σου. 

Ἐδάκρυσας, Κύριε , ἐπὶ Λαζάρῳ, δείξας ὅτι áv- 
θρωπος εἶ , xal Ίγειρας , Δέσποτα, τὸν τεθνεῶτα , 
χαὶ ἔδειξας τοῖς λαοῖς, ὅτι Yibg εἶ τοῦ θεοῦ. 

Ὅ ἄπνους ἤχουσε τὸ πρόσταγμά σου « Δεῦρο 
ἔξω, AaZáps * » δρομαῖος ἀνίστατο σὺν τοῖς σπαργά- 
νοις, xaX ἤλλατο, ἁγαθὲ, δεικνὺς τὸ κράτος σου. 


Της ἩΜάρθας τὰ δάκρυα, καὶ τῆς Μαρίας xact- 


ες Psal. cxvi, 22; Matth. τσι, 42. 


5 Joan. xt, 595,21, 


tim vivificautis voce Lazarus animaretur. 
Ode 5. Hirmus. 

« Lapidem quem reprobaverunt zdificantes, hic 
factus est in caput anguli 7.» Hac petraest, in qua 
Christus fundavit, quam ex gentibus redemit Ec- 
clesiam. 

Miraculum novum et insolitum. Quomodo uui- 
versorum Creator, velut ignoraret, quod non igno- 
rabat, percontabatur ? Ubi positus est quem luge- 
tis? Ubi sepultus Lazarus, quem ego brevi sum a 
mortuis suscitaturus? 

Lapidem quem tibi advolverent, qui tuum cura- 
rant funus, ubi Jesus a Judzis jussisset revolvi, 
te statim resuscitavit ; vocans te: Lazare, resurge ; 
veni ad me, ut tua infernum voce percelleres. 

Martha Mariaque, o Domine, gemendo clama- 
bant : « Ecce quem amabas, quatriduanus fetet. 
Si fuisses hic, non fuisset mortuus Lazarus *. » 
Verum qui nusquam decsses, eum. statim vocando 
resuscitasti. 

Stillans dispensatione lacrymas super amicum, 
carnem quam ex nobis assumpsisses, essentia non 
apparentia, unitam tibi ostendisti : utque Deus 
benignus ac nisericors, eum stati vocando resu- 


. Scitasli. 


Heu me! vere nunc perii ac de mec actum est, 
clamabat infernus ad mortem : Eece enim Naza- 
raus ille inferna concussit, sectoque meo ventre, 
mortuum sine spiritu, vocando resuscitavit. 

Ubi Hebrzorum dementia? Ubi incredulitas ? 
Quandiu impostores? quandiu adulteri? Videtis 
mortuum ad vocem unam exsilientem, et non creditis 
Christo? Vere vos omnes filii tenebrarum. 


Gloria. 

Te unuin de Trinitate novi, quanquam es incar- 
natus; unumque glorifico Filium incarnatum, ex 
Deipara sine semine natum, ipsumque cum Patre, 
el Spiritu sancto, Filium unum glorificatum. 


Et nunc. 


Nova, ex dispensatione, visio, et horrenda, quam 
previderunt veraces prophetze : nempe, Deiparain 
Virginem, conceptu partuque sine semine, castain 
3 partu manentein. 


Ode 4. Hirmus. 


Elevatus est sol *, lunaque stetit in ordine suo. 
Elevatus es iu ligno, o longanimis, tuamque in eo 
Ecclesiam fixisti. 

Lacrymatus es, Domine, super Lazarum : homi- 
nem 1e jpse ostendens, excitastique, Domine, 
mortuum, ac te populis Dei Filium probasti. 

Audivit qui sine spiritu erat preceptum tuum: 
« Lazare, veni foras «; » festinusque resurrerit 
cum fasciis; exsiliensque, o bone, tu:? potenti:e 
specimen exhibuit. 

Sedasti Martlix et Mariz lacrymas, ϱ Christe 


* Josue x, 15. " Jcan. ux, 435. 
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των ὡς O:b;, καὶ πάσχων ὡς ἄνθρωπος ' πάντας 
μετόχους ἡμᾶς ποέησον τῆς σῆς βασιλείας, πρεσδείχις 
του Λαζάρου. 

Δόξα. 

Πρ-άναρχε, συνἁναρχε, ὁμότιμε Τριάς ' Πάτερ 
παντοκράτορ, Υἱὲ, Πνεῦμα ἅγιον, Μόνας ἁγία τρισ- 
υπόστατε' τοὺς b Αδὰμ σῶζε, πιστῶς σε ἀνυμνοῦν- 
τας. 

Geotóx. 
Την ἄχραντον Υαστέρα σου, ἡγίασεν, &vvh, σάρχα 


ἐν αὐτῆς λαθὼν, ὁ ὑπέρθεος, ὁ £v Τριάδι προσκυνού- . 


ενος, ὃ ἐκ Πατρὸς Λόγος, καὶ σὺν τῷ Πνεύματι 
8:6;. 


6i] c'. '0 Eipgóc. 


ε Απέῤῥιϕάς µε εἰς 8470 χαρδίας θαλάσστς, » xol B 


Éze3á; µε, Σῶτερ, δουλείας θανάτου, xai ἕλυσας τὸν 
δεσμὸν τῶν ἀνομιῶν µου. 

Ἠρώτησας x02 εἰμι, ὁ πᾶντα γινώσχων  ἑδάχρυ- 
σάς µε, Σῶτερ, ὡς ἄνθρωπος φύσει, xat Ἠγειράς µε 
. νεχρὸν τῷ προστἆἀγκατί σου, 

Ἐτώντσάς µε ἐξ ἄδου, Σῶτερ, χατωτάτου! Coi 
Λάναρος πρὸ; σὲ τὸν λύτην τοῦ ᾷδου καὶ fiystpaq 
νεχρὸν τῷ προστάγµατί σου. 

Ἐνέδυσάς µε, Σῶτερ, τὸ πήλινον σῶμα, xai ἔπνευ- 
σάς pot Juv, καὶ εἶδον τὸ φῶς σου ^ xl Ἠγειράς µε 
νεκρὺν τῷ προστάγµατἰ σου. 

Ἐγύχωσας σὺ τὴν ἄπνουν μορφὴν τῆς σαρχός µου" 
εΣυνέσφιγξάς µε ὁστέοις xal γεύροις’ » χαὶ Ἠγειράς 
µε vzxobw τῷ προστάγµατί σου. 


Την παμφάγον διαῤῥήξας Υαστἐρα τοῦ ἄδου, iffio- C 


πασάς µε, Σῶτερ, τῇ σῇ δυναστεία, καὶ fyetpág µε 
νεχρὸν, zio προατάγµατί σου. 

ἘἜκφόρεσάς µου, Σῶτερ, τὸ φόύραμα ὅλον' ἐφύλα- 
ξας δὲ ἁγνὴν τὴν ἄχραντον µίτραν, ἐξ ἧς προῆλθες 
σαρχωθεὶς, εἷς ὢν τῆς Τριάδος. 

Δόξα. 

Τριὰς ἁγία, δοξάσω τὴν ahy εὐσπλαγχνίαν, xa σὺ» 
ἀγγέλοις ὑμνῶ τὸν Τρισάγιον ὕμνον' ἑλέησον τὰς 
Φυχκἀν ὑμῶν, τῶν σε ἀνυμνούντων. 

θεοτὀκ. 

Την ἄχραντόν σου νηδὺν, ὑπέδυ ὁ Λόγος : ἐτήρησε 
δὲ αὖθις μετὰ γέννησιν, ταύτην ἁγνὴν, θεογεννῆτορ, 
θαῦμα ὄντως παράδοξον. 

Ωδὴ C. 'O Εἱρμός. 

« Τους ἐν χαμίνῳ παϊδάς σου, Σῶτερ, οὐχ Ίφατο, 
οὐδὲ παρηνώχλησε τὸ πῦρ" τότε οἱ τρεῖς ὡς ἐξ ἑνὸς 
στόµατο:, ὕμιουν καὶ εὐλόγουν, λέγοντες * ΕΡλογη- 
τὸ» ὁ θὲὸς ὁ τῶν πατέρων ἡμῶν. » 


Ἐπὶ νεκρῷ ἐδάχρυσας, Σῶτερ φ.λάνθρωπε, ἵνα 
ὃ-ἷξῃης πᾶσ: τοῖς λαοῖς, ὅτι θεὶς ὢν, δι’ ἡμᾶς ἄνθρω- 
ος ὤφθης. Καὶ ἐχὼν ἐδάχρυσας, τύπους ἡμῖν προ- 
τ'θεὶς ἑνδιαθέτου ατοργῆς. 


Σὶ 


Ὁ τεταρταῖος Λάζαρος, Σῶτερ, ὡς Ίκουσε χάτω 
τῆς φυνῆς σου, ἀναστὰς ἀνύμντησέ σε’ val γεγτθὼς, 


Y Jose. u, 4. ? Job v, 416. 
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Incomparabilis , Ionganimis, qui propter mos 
omnia, eL opereris ut Deus, et patiaris ut homo : 
omncs nos regni tui facito participes intercessioni- 
bus Lazari. 

Gloria. 

Prezterna, coxterna, eodem honore Trinitas ; 
Pater omiüipotens, Fit, Spiritus sancte, Unitas 
sancta trine. subsistens ; Ada filios salva, qui te 


. canticis celebrant. 


In Dveipar. 
Intemeratum tuum uterum, ex eo carnem sumens, 


sanctificavit, o casta, divinissimus ille, qui in 
Trinitate, Deus Verbum ex Pate, cum Spiritu 
sancto, adoratur. 

Ode 6. Hirmus. 

« P'rojecisti me in. profundum cordis maris », a 
salvumque, o Salvator, a mortis servitute fecisti, 
ac inipietatumi mearum vinculo absolvisti. 

Percontatis es: ubi essem, qui nosti omnia : ime, 
Salvator, velut homo natura, lacrymis es prose- 
culus; tuoque mortuum suscitasti przecepto. 

Me, Salvator, vocasti, ex imo iuferno, clamat 
ad te Lazarus inferniliberatorem ; ac me mortuutu 
tuo suscitasti priecepto. 

Me, Salvator, corpus de luto induisti, et inspi- 
rasti in ire viam, vidique lumen tuum : ac. tuo 19. 
inoriuum suscilasti precepto. 

Tu meam sine spiritu carnem  auimasti : « Os- 
sibusque et nervis compegisti me *; » ac tuo me 
mortuum suscitasti precepto. 

Dirupisti omniu:n edacem inferni uterum : me, 
Salvator, liberasti tua. potentia; ac mortuum tuo 
suscitasti precepto. 

Totam meam massam, o Salvator, portastli : ca- 
stamque servasti vulvam intemeratam, ex qua, 
unus de Trinitale exsistens, processisti. 

Gloría. 

Tuam, Trinitas sancta,glorifico misericordiam, 
et cum angelis Trisagium hymnum decanto : lau- 
dantium te animarum miserere. 

[n Deipar. 

Subiit Verbum tuum intemeratum uterum : 
eumdemque rursus, postquam fuit natus, Dei Ge- 
niurix, rem plane mirandam ! servavit castum, 

Ode 1. firmus, 

« Pucros tuos positos in fornace, o Salvator, 
non tetigit ignis, nec eis aliquid molestix attulit. 
Tuuc hi tres quasi ex uno ore laudabant et henc- 
dicebant, dicentes : Denedictus Deus patrum na- 
strorum 2. ) 

Flevisti auper mortuum, misericors Salvator ,. 
quo populis omnibus, te nostri causa, cum Deus 
esses, factum hominem ostenderes. Λο sponte la- 
ciymatus es, forinam nobis velut a natura initi, 
paterniqye amoris proponens. 

* Quatriduanus Lazarus, ut tuam inferne, Salva- 
tor, vocem audivit, excitatus laudavit te ; gaudioque 


α Dan. ui, 96. 
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θεοτὀκ. 

Σὰ εὐλογὼ χαὶ πρρσχυνῶ τὸν τεχθέντα &x τῖς 
Πχρθένου, μὴ χωρισθέντα τοῦ θρόνου τῆς ἁγίας δύ- 
ἕης σου. 

Ὡδὴ 6’. Ὁ Εἱρμός. 

ε Ἐποίησε xpátog ἓν βραχίονι αὐτοῦ: καθεῖλε 
γὰρ δυναστὰς ἀπὸ θρόνων, καὶ ὕψωσε ταπεινοὺς, ὁ 
Gc»; τοῦ Ἱσραλὴλ, ἓν οἷς ἑπεσχέφατο ἡμᾶς, ᾿Ανατολὴ 
ἐξ ὕψους, xai χατεύθυνεν ἡμᾶς εἰς ὁδὸν εἱρήνης. » 

Ὑμνείτω τὸ θαῦμα Βηθανία σὺν ἡμῖν ' &v ταύτῃ 
Υὰρ ἐδάχρυσεν ὁ Κτίστης, τὸν Λάξαρον ἀνιστῶν, 
νόμωῳ φύσεως o2 pxóc * καὶ Μάρθας τὰ δάχρυα λοιπὸν, 
xai τὸν χλαυθμὸν Μαρίας εἰς χαρὰν μεταθαλὼν, τὸν 
νεχρὸν ἐγείρει. 

Πιστούμενος, Λόγε, τὴν ἀνάστασιν τὴν ov, ἐχάλε- 
σας τὸν λάξαρον Ex τάφου, xal Ίγειρας ὡς θεός" 
ἵνα δείξῃς τοῖς λαοῖς, Θεόν τε χαὶ ἄνθρωπον ὁμοῦ ἐν 
ἀληθείᾳ ὄντα, xat ἐγείραντα vabv, τὸν τοῦ cipes 
σου. 

«Σονέσεισας 3δ πάλαι καὶ μοχλοὺς τοὺς αιδηροῦς- , 
&qó6nsag τὸν ἅδην τῇ φωνῇ σου, xal ἕπτιξε σὺν 
αὐτῷ καὶ ὁ θάνατος εὐθὺς , ὡς εἶδον τὸν Λάζαρον, 
Σῶωτερ, τὸν παρ αὐτοῖς δεσµώτην, qv χωθέντα τῇ 
φωνῇ, χαὶ ἑξαναστάντα. 

Ἐξέστησαν πάντες ὡς ἑώρων σε, Σῶτερ, δαχρύον- 
τα τὸν Λάζαρον θανόντα, καὶ ἔλεγον οἱ 6stvot * «δε 
πώς αὐτὸν φιλεῖ. » Εὐθὺς οὖν ἐφώνησας αὐτὸν, xal 
ἀναστὰς ὁ ἄπνους, ἀφηρεῖτο τὴν φθορὰν, τῷ προστά- 
TUA σου. 
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In Deipar. 
Benedico te et adoro, qui natus ex Virgine, non 
excessisti throno glorix sancta tuae. 


Ode8. Hirmus. 

« Fecit potentiam in brachio suo : deposuit enim 
potentes de sede, et exaltavit humiles, Deus Israel ; 
in quibus visitavit nos, Oriens ex alto ; nosque di- 
rexit in viam pacis 4.» 

Pari Dethania nobiscum cantico celebret mi- 
raculum : in ea enim naturali carnis lege, Lazarum 
suscitaturus Creator flevit; deincepsque Marthe 
lacrymis ae Marix luctu mutatis in gaudium, mor- 
tuum vilz restituit. 

Quo tuam, Verbum, resurrectionem astruercs, 
Lazarum e sepulero vocasti, divinaque potestate 
resuscitasti ; ut te populis, Deum pariter et hoimni- 
nem ostenderes, qui templum illud corporis tui οχ- 
citaveris e. 

t Ferreos etiam vectes olim contrivisti! : » per-. 
terruisti tua voce infernum; moxque cum eo, etiam 
expavit mors, ut viderunt, o Salvator, quem apud 
se Lazarum vinctum detinebant, reddita voce api- 
ma, vitze instauratum. 

Obstupuerunt omnes, o Salvator, ut viderunt te 
flentem mortuum Lazarum, dixeruntque nefarii : 
« Ecce quomodo diligiteum ? » Ocius ergo eum vo- 
casti, resurgensque qui amiserat spiritum, impe- 
rante te, corruptionem deponit. 


Ἐσείσθησαν πύλαι, συνετρἰδησαν μοχλοί: ἐλύθη- C  Concusse sunt port»; contriti vectes ; soluta 


σαν δεσμὰ τοῦ τεθνεῶτος' ὁ ὥδης δὲ, φωνῇ τῆς δυ- 
νάµεως Χριστοῦ, πικρῶς ἀνεστέναξε, καὶ ἀνεθόα' 
O?pot! τίς xal πόθεν fj quvh, ἡ νεχροὺς ζωοῦσα ; 


᾿Ανάστα ἐντεῦθεν, ὑπαχούσας τῆς φωνῆς * ὁ φίλος 
σου γὰρ ἔξω προαφωνεῖ ae* οὗτός ἐστιν, ὁ τὸ πρὶν 
ἀναστήσας τοὺς νεχρούς' Ἠλίας μὲν Ίγειρε νεχρὺν, 
xai Ἑλισσαῖος ἅμα : ἀλλ᾽ αὐτὸς ἦν δι’ αὐτῶν, καὶ 
λαλῶν καὶ πράττων. 

Ὑμνοῦμέν σου, Λόχε, τὴν ἀνείχαστον ἰσχύν " 
Ὀστέοις γὰρ xal νεύροις, τὸν θανόντα ἤγειρας 39 
λόγῳ τῷ σῷ, ὡς τῶν ὅλων πλαστουργός * καὶ τοῦτον 
ἀνέστησας, Σῶτερ, ἐκ τῶν καταχθονίων, ὡς τῆς χή- 
pae τὸ υἱὸν τὸν ἐπὶ τῆς χλίνης. 

Δόξα. 

Τριὰς παναγία, Πάτερ ἄναρχε θεὲ, συνάναρχε Υ ἱὰ 
xai θεῖε Λόχε, Παράκλητε ἀγαθὲ, Πνεῦμα ἅγιον 
Θεοῦ ' τὸ Ev χαὶ τρισήλιον φάος, ἡ συμφυ]ς οὐσία, 

ες Ocbc χαὶ Κύριος, οἴχτειρον τὸν κόσμον. 


Θεοτὀκ. 

'O πάντα ποιῄσας iv σοφίᾳ, Ἰησοῦ, xai ὅλον µε 

φόρέσας ἐκ Παρθένου, καὶ ὅλος µένων ἀεὶ ἓν τοῖς 

χόλποις τοῦ Πατρός ᾿ τὸ ἅγιόν cou Πνεῦμα, Χριστὲ, 

ἐπὶ τὸ ποἰμνιόν σου, χαταπέµόας ὡς cbe, ἐπισχιά- 
σον ἡμᾶς. 

4 Luc. 1, 51,52, 78, 1 


p 


e Joan. 1! , 19. 


f [sa. xiv, 9. 


defuncti vincula. Porro infernus, Christi perculsus 
voce, amare ingemuit, succlamavitque : Ileu me! 
Quasnam, et cujus vox illa, qu: mortuos ad vitam 
reducit? 

Proinde resurgas, voci obediens : te foris ami- 
cus tuus advocat ; ipse est qui olim suscitavit mor- 
tuos. Equidem mortuum excitavit Elias, pariterque 
Eliszus ; ita nihilominus ut eorum ipse ministerio 


- loqueretur ac operaretur. 


Tuam, o Verbum, incomparabilem fortitudinem 
lau/lamus : Ossibus siquidem et nervis, verbo tuo, 
velut universorum fictor, mortuum compegisti € : 
lhuncque, Salvator, quemadmodum filium vidua in 
lecto jacentem, ab infernis resuscitasti. . 

Gloria. 

Sanctissima Trinitas, Pater :terne Deus, Fili 
coxterne et Deus Verbum , bone Paraclete, sancte 
Dei Spiritus , unum trini Solis lumen , ejusdem na- 
ture substantia, Deus unus et Dominus, tu muudi 
miserere. 

In Deipar. 

Qui universa in sapientia, o Jesu, creasti, nieque 
totum ex Virgine induisti, quique totus iu paterno 
semper manes sinu ; Lu, Christe, Spiritum sanetura 
tuum in. tuum ovile divina mittens auctoritate, 
nos obumbra et protcge. 


€ Job x, 11. 
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ξίνην µεταποίησιν, καὶ ὑπὲρ νοῦν, οἰκονομίαν A mirabiliter mutatze !, majorem ratione dispensatio 


ἔσχον  σοῦ δὲ ἡ νηδὺς, Ὀεογεννήτρια, τόχον xatvl- 
ζει χαινόν. 
Καθ., cx. €. Ἐπεράνης σήμερον. 

T; cuxfg τὸ ἔγχλημα, μὴ ok προφθάσῃ. ἀλλ εὖ- 
κάρπους σπούδασον καρδίας αὖ)αξι duy, τῷ motn 
τῇ σου Χριστῷ ἀγαγεῖν, ἓν µετανοίχ αὐτῷ προσχο- 
µίσουσα. 

Ὡδὴ η’. Τὸν ἐν ὄρει ἁγίῳ δόξασον. 

Σκυφρησύνῃ χοσµήσαντες τὸν βίον, xal φρονῄσει 
φυλάξαντες τὴν πἰστ.ν, δικαιοσύνης τρόπους πορι» 
αώμεῆα, ἵνα &v' ἀνδρείᾳ ἀκολουθήσαντες Χριστῷ, 
Φ-σταυρωθῶμεν. 

"Άλλην Εὔαν εὐρὼν τὴν Αἰγυπτίαν, οὐχ ἐχλάπη 
πρὸς ἀνοσιουργίαν ὁ πατριάρχης Ἰωσὴφ, ἀλλ ἕστη- 
χεν ὥσπερ τις ἁδάμας, ὑπὸ τῶν παθῶν μὴ ἁλοὺς της 
ἁμαρτίας, . 

Παροδεύων τοῦ βίου τὰς πορείας, ὦ Σῶτέρ µου, 
ἑπείνασας Ρουλήσει, τῆν σωτηρίαν πάντων ἐφιέμε- 
vog τοῦτο γὰρ ἐπείνας, την ἐπιστροφὴν τῶν ἐχ 
qoU ἀποσφαλέντων. 

Ὁ προπάτωρ γευσάµενος τοῦ ξύλου, ὡς ἑγνώσθη 
qup χαὶ ἠσχυμμένος, φύλλα συχῆς λαέὼν περιε- 
ζώσατο) «tv συναγωγὲν τὴν γυμνωθεῖόαν Χριστοῦ 
προδιετύπ»ν. 

Ἑτοιμάσου, φυχη, πρὸ τῆς ἐξάδου. εὐτρεπίζου 
πρὸς τὸν ἐχεῖθεν βίον, xat τῷ Χριστῷ παθεῖν διὰ σὲ 
σπεύδοντι, ἵνα σὲ δοξἀάσῃ, σπεῦσον συμπαθεῖν, xal 
θανεῖν χαὶ σταυρυθῆνα;. 


Dog ph φρίζῃ ὁ θάνατος, Σὠτέρ µου ' πῶς μὴ C 


vifo ὁ ἄδης συναντῶν cot, xai' εὐδοχίαν πρὸς τὸ 
πάθος σπεύδοντι, xa ὑπὲρ ἀδίχων, ὁρῶν σε παθεῖν 
ἐλτλυθότα. 

Τοῦ Λαζάρου τον ἔγερσὺὼ ὁρῶντες Ἰουδαῖοι, ἵε- 
fs xal Λευῖται, συνολωσίαν φθόνῳ συσχευάσαν- 
σε;, ὃ/λῳ προδοσίας τὸν Χριστὸν προὺδίδουν εἰςθάνα- 
τον Πιλάτῳ., 

'H ἀμνάς σου xai δούλη καὶ παρθένος, πρὸς τὸ 
πόθος ὁρμῶντά σε ῶσα, xaX τὴν φυγῖν ὑπὲρ ἡμῶν 
προθέµενο», τὸν καλὸν ποιμένα, σπλάγχνοις µητρι- 
xoi; ἐπὶ co! προσω2»υνᾶτο. 

Δ/ξα. 
"D: µονάδα τῇ οὐσίχ ὑμνῶ σε΄ ὡς Tptáoa τοῖς 


nem habuerunt : at tuus, Dei Genitrix, novum par- 
tum initiat uterus, 
Cath,, seu sess. ton. 4. Apparuisti hodie. 
Ne te, anima, occupet ficus crimen ;sed stude, 
u! prohe sulcans, fertilia Christo, tuo auctori ad- 


. ducas corda, ca itli in poeniteutia offerens. 


Ode8. Eum glorifica qui estin monte sancto. 
Vitam castitate ornantes, ac prudentia servantes 
fidem, justos comparemus mores, ut Christum vi- 
riliter sequentes, cum eo crucifigamur. 
à 
Cum Joseph patriarcha, Evam aliam, ZEyyptiam 
invenisset, hamdquaquam potuit induci ad impro- 


B bum facinus; sed stetit velut. adamas quidam, ad 


vitio-as affectiones invictus 9, 

Vite hujus. itinera. peragens, o Salvator meus, 
esuristi voluntate, desiderans universorum sa:u- 
tem : licec quippe tria erat fames ; eorum conversio 
qui a te aberrasseut?. 

Primus parens, ut ligno gustato, sc cognovit nu- 
dum acerubescere copit, acceptis foliis ficus, 
seipsum succingens, Synagogam  nudatam Christo 
prafiguravit *. 

Te te, anima, prepara ante cxitum; teipsam 
compara ad vitam illam futuri aevi, ac una cum 
Christo, ad passionem prote properaute, ut glo- 
riam paret, contende pali, morique, ac cruci- 
figi. 

Qui non horruerit mors, o Salvator ? qui non oc- 
currens infernus, festine ad passionem juxta bene- 
placitum accurrenti, expaverit ; ac videns euntem, 
nt pro iniquis moriaris ; 

Ut Jud:i, sacerdotesque et Levite, viderunt 
Lazarum suscitatum Ε, livido animo conjurationem 
fecerunt, Christumque dolo traditum, Pilato in mor- 
tem tradiderunt. 

Tua illa agna, ancillaque et virgo, videns ad mor- 
tem. contendentem Pastorem bonum, pro nobis 
pos turum animam, maternis visceribus condolena 
cruciabatur. 

Gloria. 
Laudo te, ut essentia. unitatem ; colo, υἱ Tri- 


προτώποις σε σέδω, Πάτερ, Yit, καὶ Πνεύμα τὸ p) nitatem personis, Pater, Fili, ac sauctissime Spiri- 


raváy:ov* Évapyow τὸ κράτος τῆς ono; βασιλείας 
δυξάνω εἰς αἰῶνας. 
θεοτόκ. 

Δυσωπεὶ σε, Χρ'στὲ, ἡ θεοτόχος * ἱχετεύει τῶν µα- 
θητῶν δῆμος ' τὴν chv εἰρήνην δώρησαι τῷ χκόσμῳ 
σὺ, χαὶ τοὺς οἰχτιρμούς σου, χάρισαι πλουσίως 
ῥμῖν εἰς τοὺς αἰῶνας. 

Ὡδὴ 0. 'AJAACcpior τῶν μητέρων ἡ παρθενία. 

Ἀλλότρ-ον τῶν ἀσέμνων dj σωγφροσύνη᾽ καὶ 
ξένον τοῖς διχαίο:ς ἡ ἀνομία. Ἰωστφ δὲ ὁ µένας, 
ἐξέχλινε τὸν ἁμαρτίαν, xat σωφροσύνην ἐχρτμό- 
φισεν' εἰχὼν xal τύπος ὄντως Χριστοῦ. 

1 Εκο:]. τν, ὃς Num. xvin, 8, 


At, 41 seqq. 34 Joan x, 11. * Gen. xxxix, δ. 


m Gen. ΧΧΣΙ1 8 seqq. P Joan. iv, 7. * 


tus; mternum  regui tui imperium glorifico in sz- 
cula. 
In Deipar. 

Te, Cliriste, Deipara orat ; supplicat discipulo- 
rum populus : tuam mundo tuo dona pacen ; niise- 
rationcaque illas tuas abunde nobis in sxcula 
largire. 

Ode 9. Virginitas a matribusaliena. 

Aliena ab inhoncstis turpibusque, castitas; ji- 
sLisque, peregrina iniquitas. Porro magnus ille Jo- 
seph, vitato peecato, castitatis collegit divitias " ; 
Christi revera imago et figura. 

Cen. ny, 7. P Joan. 
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1j παρουσία ἐγγίσει τοῦ Δικάστου χρ:τοῦ. 
θεοτὀκ. 

΄Αχραντε θεοτόχε Παρθένε, µόνη πανύμνητε, τὸν 
Υ]όν σου δυσώπει ὑπὲρ τῶν δούλων σου. 

Eipuéc &AAoc. "Hy. ὁ αὐτός. 

Ἴδετε, ἴδετε ὅτι ἐγώ εἰμι θεὺς, 6 πρὶν γενἐσθα. 
τὴ πᾶν, xal πρὸ τοῦ στῆναι γῆν καὶ τὸν οὐρανὸν, 
γινώσχων τὰ πάντα * ὁ ὅλος ὧν ἐν Πατρὶ xaX ὅλον 
φέρων ἐν ἔμοί. 

Ἴδε-ε, ἴδετε ὅτι ἐγώ εἰμι θεὺς, ὁ πάλαι τὸν 
Ἱσραὴλ ἐν Ἐρνυθρᾷ θαλάσσῃ διαγαγὼν, χαὶ σώσας, 
xai θρέψας, xai àx δουλείας αὐτὸν ἑλευθερώσας 
Φαραώ. 

Λόγον συνέστησα τὸν οὐ ρανὸν ἅμα τῇ Υγῇ * συν- 


IRIODIA MAJ. HEDD. 


Ἑτοίμαξ, σεαυτὴν, Q φυχἠή µου, ἐπὶ τὴν ESo£oy * A 
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Teipsam, o anima mea, ad egressum prapara : 

justi Judicis adventus prope est. 
In Deipar. 

Intemerata Dei parens Virgo, sola omnino lau- 

dabilis, Filium tuum pro servis tuis czora. 
Hirmus alius. Ton. idem. 

Videte, videte quia ego sum Deus, qui prius- 
quam universum fleret, coelumque et terra con- 
starent, omnia novi ; totus exsistens in Patre, ac 
totum in me Patrem ferens. 

Videte, videte quia cgo sum Deus, qui olim Is» 
rael per mare Rubrum deduxi salvavique et alui, 
atque a Pharaonis servitute liberavi. 


Verbo condidi coelum οἱ terram : quippe eram 


ημην γὰρ τῷ Πατρὶ, χαὶ διὰ λόγου φέρω τόδε τὸ xdv, B cum Patre, verboque, hocce universum porto, ut 


ὡς Λόγος, xai Σοφία, xal Δύναμις, καὶ εἰχὼν, xal 
αυνουργὸς, xai ἰσουργός. . 

Τίς χρόνους ἔθετο; Τίς 6 αἰῶνας αυντηρῶν ; Τίς 
6 τὸ πᾶν ὀρίζων καὶ συγχ.νῶν, εἰ uit] ὁ ἀνάρχως 
συνὼν ἀεὶ τῷ Πατρὶ, ὥσπερ ἀχτὶς ἓν τῷ φωτί. 

Ὦ τῆς ἀμέτρου σου φιλανθρωπίας, Ἰησοῦ ! ἀγνώ- 
ρισας Y&p ἡμῖν τῆς συντελείας ἄνωθεν τὸν χαιρὸν, 
χαλύψας τὴν ὡραν ' τρανώσας δὲ τηλαυγῶς τὰ ὑπο- 
δείγµατα αὐτῆς. 

Πάντα ἑπίσταται ' πάντα γινώσχεις, Ἰησοῦ: ὡς 
ἔχων &v. σοὶ τὸ πατρ'κὸν ἀξίωμα θεϊχῶς, xal ὅλον 
τὸ Πνεῦμα ἑμφρύτως φέρων ἐν σοὶ, τὸ συναΐδιον 
Πατρί. | 


Δέσποτα Κύριε, ὁ τῶν αἰώνον ποιητῆς, ἀξίωσον C 


καὶ ἡμᾶς τῆς ἱερᾶς ἐχκείνης τότε φωνῆς ἀκοῦσαι, 
χακούσης τοὺς ἐχλέχτους τοῦ Πατρὺς, εἰς βασιλείαν 
οὐρᾳνῶν. . 

. Δόξα. 

"Avapys ἄγτιστε Τριὰς, ἀμέριστε μονάς ' dj τρία 
οὖσα xai ἓν ' Πατῆο, Yib;, xai Πνεῦμα : εἷς ὁ 
θεός * προσδέχου τὸν ὕμνον Ex τῶν πηλίνων γλωσ- 
σῶν ὡς Ex στοµάτων φλογερῶν. 

' θεοτόκ. 

ΣῬχήνωμα ἅπτιον (prc, Παρθένε τοῦ coo * ἐν 
σοὶ γὰρ τῶν οὑρανῶν ὁ βασιλεὺς οἰχῆσας σωµατι- 
χῶς, προηλθεν ὡραῖος, τὸν ἄνθρωπον iv ἑαυτῷ 
ἀνχμορφώσας θεῖχῶς. 

Καθ. x. 8'. Εὐσπ.1αγχνίας. 

Εὐσπλαγχνίᾳ χινούµενος, Χριστὲ, ἐχουσίως προ- 
έργη τοῦ παθεῖν, εὐεργέτα, θέλων τῶν παθῶν ὑμᾶς 
λυτρώσασθαι, καὶ τῆς ἓν τῷ dn καταχρίσεως. Ad 
σοῦ τὰ τίμια ἀνυμνοῦμεν παθήματα , καὶ δοξά» 
ζομεν, Σῶτερ, τη» ἄκραν σου πάντες συγχατά- 
6.σ.ν. 

Ὡδὴ w. 0 Εἱρμός. 

“Αγγελοι xal οὐρανοὶ, τὸν ἐπὶ θρόνου δύξης 
ἐπρχούμενον, καὶ ὡς Gzby ἁπαύστως δοξας”μξνονν 
εὐχογεῖτε, ὑμνεῖτε xal )mspuryoute εἰς πάντας τοὺς 
αἰώνα;. 

Πάντως Έχουσας, qot, πῶς ὁ Ἄριστὸς τοῖς θείοις 


6 Hebr. 1,5. ^ Matth. xsv, 25. 


qui Verbum, Sapientiaque, οἱ Virtus sim 5, simul 
ac pari cum Patre potestate agens. 

Quis tempora posuit? Quis cons^rvat sxcula? 
Quis universum definit, commovetque, prater 
eum, qui est zeternum cum Patre, tanquam radius 
in luce? 

O immensam tuam, o Jes», clementiam! jam 
quippe olim consummationis declarasti tempus, 
hora occultata ; cujus nihilominus perspicua 
edideris exempla. 

Seis omnia; nosti omnia, ο Jesu! ut in quo 
divinitate paterna dignitas exsistat ; ac qui Lotuimn 
jusitum in te feras cozternum Patri Spiritum 


sanctum. 


llere Domine, Creator seculorum; fac, quxso, üt 
et ipsi sacram illain tunc. vocem audire merea- 
mur, vocantem electos in regnum colorum 5. 


Gloria. 

Aierna incroata. Trinitas, individua Unitas, 
tria exsistens, unumque : Pater, Filius, Spiritus- 
que, Deus unus; a luteis linguis, ceu ab igneis. 
suscipe canticum. 

In Deipar. 

Dei tabernaculum sanctum facia. es, o Virgo; 
in te enim colorum Rex corpore hospitatus, spe- 
ciosus processit!; totum in se homiuem, divina 
quadam reforinans ratione. 

Calh., seu sessio. ton. 2. Misericordia. 

Misericordia motus, Christe, ultro ad passionem 
processisti, o benefice, quo nos a passionibus 
vitiisque ac inferni damnatione redimeres. Quam- 
ohreim tuas cantico passiones laudainus, omnes « 
que ea: glorificamus, o. Salvator, qua te nobia 
summe inclinasti, dignationem. 

Ode 8. Hirmsus. 

Augeli, ceelique, eum qui sedet in throno glox 
ri, ac velut Deus, incessanter glorificatur, bene« 
dicite, laudate, et superexaltate per omnia gaeculg, 


Plane, ο anima, audisti, ut Christus divinis div 


| Psal. xvii, 6. 
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ὑπεύθωνος παραστῆναι Πιλάτῳ, πάντα τε παθεῖν, A velut reus Pilato si.iotur, omnia passurus, quo 


ἵνα σωθῇ ὁ Αδάμ. 

"Hyyixe τὸ) Πάσχα τὸ μέγα καὶ θεῖον ' μετὰ δύο 
γὰρ ὁ Χριστὸς πρυδιδάσχει ἡμέρας, τὴν τοῦ πάθους 
προδιαγβράφων Ἱμέραν, ἓν ᾗ τῷ Πατρὶ, θΌμα προσ- 
άγεται. 

Παρὰ τῷ σταυρῷ σου, Σῶτερ, ἑττῶσα f| Μῆττρ, 
καὶ τἣν ἅδ.κόν σου σφαγὴν καθορῶσα, ἐθόα * Οἴμοι, 
Τέχνον ἐμὸν, τὸ ἄδυτον Φέγγος, λάμφον πᾶσινι "He 
τη; δόξης, τὸ φῶς. 

Λόέα. 

Ὢ Μουὰς ἁγία Ίριὰς, ἡ µία Ocótnz* χαὶ Τριὰς 
μονὰς 6 Ozbz, τρισυπόστατε Quote, dj ὁμότιμος xol 
ἀμέριστος 6021 * ὀῦσαι τῶν χκινδύ.ων τὰς φυχὰς 
ἡμῶν. | 

θεοτόκ. 

Δέχου τὴν Ἀ]ττέρα thv ch» , Ἀριστὲλ, εἰς πρεσ. 
θείαν, ἵνα «ai; ἰχεσίαις αὐτῆς εἰρηνεύσῃς τὸν κό- 
σµον, xai χρατύνης τῆς βατιλείας τὰ σχΏπτρα, xal 
τὰς ἐχχλησίας σου συνάφης εἰς Ev. 

Tr ἁγίᾳ xal Merá.tn τρίτη, εἷς τὸ Ἀπόδειπνον " 
yádiouser τῷ Τριῴδιον τοῦ Κυρίου Αγδρέου. 
Ὡδὴ T, "x. 8’. 'O Εἱἰρμός. 
Στειρωθέντα µου τὸν νοῦν, χαρπο,όρον, ὦ θεὺς, 
ἀνάδειξόν µε, γεωργὲ τῶν καλῶν», φυτουργὲ τῶν 

ἀγαθῶν, τῇ εὐσπλαγχνίᾳ σου. 

Ῥυντελείας ὁ χαιρὸς, ἐπιστρέψωμεν λοιπὸν, Χρι- 
στος διδάσκει. hei vào Ev ῥυπῇ «€ 5st xal οὗ 
χρονιςῖ, » χρῖναι τὸν χάσουν αὐτοῦ. 


Τὸ ἀθρόον τῖς αὐτοῦ παρουσίας ὁ Χριστὸς δηλῶν, 
εἰρήχει τὴν τοῦ Νῶέ ποτε ἀπροσδύχητον φθορὰν 
ἐπενεχθξῖσαν τῇ γῇ. 

Ἠνεῴχθη ὁ νυμφών' εὐτρεπίσθη σὺν αὑτῷ ὁ θεῖος 
γάμος. ὁ Νυμρίος ἐγγὺς πρ,σκαληύμενος ἡμᾶς ' 
ἐτοιμασθῶμεν λοιπ/ν. 

Ἡ τοῦ Σίµωνος axnvh τὸν ἀχώρητον παντὶ ἐχώ- 
ρισέἑ σὲ, 'Insov ῥασιλξῦ, x2 γυνῖ ἁμαρτωλὸς, pu- 
pó» σε Ἠλεινεν, 

Εὐιωδίας μυστικὸς πληρουμένη 4 Yovt, τῆς πρὶν 
ἑῤῥυσθη ὀυσωδίας, Σῶτερ, τῶν πολλῶν ἁμαρτιὼν ΄ 
μῦρον γὰρ ῥρύει; ζωῆς. 

Ἑπουράνιος» τροφῇ, τῶν πεινώντων ἡ ζωὴ αὖ ὃς 
ὑπ άρχων, ἑστιάσθης, Χοιστὲ, τοῖς ἀνορώποις Άπρο- 
ὅξ χνὺς την συγχκατάθασιν. 

'O ἀγνώμων μαθητῆς, ἀθετίσας σε, Χρ.στὲ, την 


Y Matth. xxvi, 2; Marc, xiv, 1. 5 Haba. 155. 


χιν, 9. 


Adam salutem. consequatur. 

Appropiuquavit nobs magnum illud et divinum 
Pascha : post duos enim dies futurum przdicit 
Christus Y ; velut przvia delineatione diem deseri- 
bens, quo Patri victima csset offerendus. 

Stans Mater, o Salvator, justa erucem luam, ac 
iniqua» ciedem tuam. intuens, clamabat : Heu me, 
Fili mi; Lumen quod nescit occasum ; omnibus, 
ο gloriz Sol, lucem emitte. 

Gloria, 

O Unitas sancta Trinitas, una Deitas, Trinitas- 
que Unitas Deus ; trine subsistens natura ; compar 
glorie et indivisa; nostras animas a periculis li- 
bera. 

1n Deipar. 

Suscipe, o Christe, intercedentem tuam Ma- 
trem, ut ea supplicante, tribuas mundo pacem, ac 
firmes regni sceptra; tuasque Ecclesias in. unum 
connectas. 


Sancta. magnaque tertia. feria, ad Completorium ; 
canimus Triodium Domini Andrea. 
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Ode 5, Hirmus. 

Meum, o Deus, sterilem animum, tua miseri. 
cordia redde fecundum ; tu, inquam, qui es cultor 
honestorum ac bonorum sator, 

Adest consuimumationis tempus : docet Christus, 
ut deinceps convertamur; quippe momento ve- 
niet : « veniet et non tardabit €, » judicare inun- 
dum suuni. 

Ut Chris:us repentinum adventum. suum palam 
aperiret, inexspectastum olim temporibus Noe il!a- 
tun teria, dixit exteriininium 7. 

Thal.anus est apertus; cum co paratee sunt di- 
γης ac mirabiles nuptize; adest Sponsus qui advo- 
cet ; jaui de czetero instructi simus. . 

Tabernaculum Simonis, te, Rex Jesu, coepit *, 
qui nusquam capiaris; peccatrixque mulier un- 
gucento unxit * (51). 

Suaveolentia mystica repleta mulier, antiquam 
plurium peccatorum maleolentiam, Salvatór depo- 
Suit ; quippe ipse unguentum vitae scaturis. 

Qui esses esca coelestis, esurient:um vita, 0 
Chiiste, eonvivio ab hominibus exciperis ; Luain in 
modum nostrum, estendens inclinationem 

Scelestus discipulus, a te, Cliriste, deficiens, ac 


» Matth. xxiv, 58. * Matth, xxvi, θ. 5 Marc. 


- COMSEFISII NOTE. 


(54) Preccatriz: mulier. Sic quotquot. peculiares 
tractatus et. serivoues in. bancce uaictionemn edide- 
runt Graci. Patres, quos ipse viderim. Non video 
tamen. ut illa esset. peccatrix, nisi forte quia fuis- 
set calem nimirum ipsa, qui olim, sub imediwn 
pradicationis vere peccatrix, ac tunc primum con- 


versa, Dominum unxisset. Luc. vu. Mihi certe evi- ΄ 


dens est nou esse ist.m unctionem ΑΦΗ, xxvi, et 
. Mare. xiv, iliam Lac. vii, a. qua statinn. subjungit 
sacer dextus ; Kal ἐγένετο Ev τῷ παρξξῆς, velul 
sigisitiect Lucas, nibil ilic narratum per au'ic:pa- 


tionen ; eo;ue Magius Gregorius, Mariam de qua 
statim. seribit exisse septem daenonia, et. Mariam 
Magdalenem ipsam peccatricem, omnibus viuis li- 
beratam accipit. Kkst hiec. Patrum rhetorica non 
leve arguinentum, illi ungentis unitati, a qua nec 
abest Ecclesia. Latina. cuim. feria. ante. majoveni 
heb.iomnadam, qua. devotissimmu illud Evangelium 
Luc. vii degit, quie spectant. ad istam. inulierem 
Matth. et Mirc. Dominica verha, ad Benedictus et 
Magnificat, devotissime canit, Quid molesti. estia, 
ele, 221 ἐν fee ninlier, etc. 
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versus in proditionem , cohortem tota improbo- A σπεῖραν ὅλην τῶν ἀνόμων λαῶν guvexivst χατὰ 


rum populorum adversum te commovit. 
Gloria. 

Te Filium, cum Patre, Spiritumque illum rectum, 
naturam unam adoro et laudo; personis dirimens, 
ae substantia uniens. 

Et nunc. 

Que te, Agna, Pastorem Agnumque peperit, 
j'zis, ο Jesu Deus, pro terrigenis tuis fidelibus, 
imediatrix exstat. 

Cath., seu sess. ton, 1. Chorus angelicus. 

Ecce vero hostili proposito coactum malignum 
concilium, ut velut reum, eum damnet, qui Domi- 
nus in coelis tanquam judex sedet universorum. 
Nunc conveniunt cum Pilato, Herodes Annasque 


pariter οἱ Caiphas b, ejus discussuri causam qui 


solus longanimis est. 
Ode 8. Iirmus. 

Eum qui Mosi olim , in rubo, in monte Sina *, 
Virginis miraculum prefiguravit, laudate, benedi- 

. cite, el superexaltate in omnia szcula. 

Non velut uesciret tempus consummalionis no- 
αίμα, is qui tenet saecula, nescire 8e, diem illam 
przedizit 2 ; sed quo omnibus inodeste sapiendi (52) 
regulam poneret. 

Quando sedens judex, quemadinodum dixisti *, 
(tu Pastor bzedos separaveris ab ovibus; ne nos, 
Salvator, statione illa divine tux: dexterz priva- 
veris. - 


εἰς προδοσίαν τραπείς. 
Ac£a. 

Σὺν Πατρί σε τὸν Yibv, καὶ τὸ Πνεῦμα zb € 
την µίαν φύσιν προσχυνῶ καὶ üvouva* τοῖς 1 
ώποις διαιρῶν, xai τῇ οὐσία ἑνῶν. 

Kal vvv. 

'H τεχοῦσά σε Αμνὰς, τὸν Ποιμένα χαὶ Αμνὸν 
πρεοθξεύοι, Ἰησοῦ ὁ θεὸς, ὑπὲρ πάντων wort 
τῶν πιστευόντων εἰς σε. 

Ka0., ἡχ. a. Χορὸς ἀγγε.ικός. 

Ἱδου τὸ ποντρὸν βουλευτήριον ὄντως Guvr, 
δυσμενῶς, ὡς κριτὸν καταχρῖναι, τὸν ἄνω χαθεςι 
vo) ὡς κρι:ῖν πάντων xüptoy* vov ἀθροίξετα:, 
τῷ Πιλάτῳ Ἡρώδης ΄ "Άννας ἅμα τε χαὶ Kou 

τάσαι τὸν μύνον µακρόθυμον. 


Ὠδὴ η’. 'O Εἱρμός. 

Toy ἐν τῇ Bát Μωσῇ τῆς Παρθένου τὸ θαῦμ 
Σ.ναίῳ τῷδρει προτυπὠσαντά ποτε ὑμνεῖτε, € 
γεῖτε, xal ὑπερυφοῦτε εἰς πάντας 109; αἰῶνα;. 

O2x ἀγνοῶν τὸν χαιρὸν τῆς ἡμῶν συντελεία 
xpatuv τοὺς αἰῶνας , τὴν ἡμέραν ἀγνοεῖν προέφ 
ἐχείνην ἁλλ᾽ ὄρους πᾶσι τιθεὶς πρὺς µετριο 
σύνπν., 

"Urav χαθήσης κριτῆς, ἀφορίσας, ὡς εἴπαι 
Ποιμὴν τῶν προθάτων τὰ ἑἐρίφια, Σῶτερ, τῆς ι 
σεως ἐχείνης μὴ ὑστερίσῃς ἡμᾶς, τῆς θείας δε 
σον. 


Ipse es Pascha nostrum, qui pro omuibus immo- c Σὺ st τὸ Πάσχα ἡμῶν, ὁ τυθεὶς ὑτὲρ πάντων 


latus es f, sicut agnus, victimaque οἱ peccatorum 
propitiatio : tuasque adeo Christe, divinas passio- 
nes in sxcula omnia superexaltamus. 

Tota tibi vita, o anima mea, pistrini, agrique, et 
domus imaginem refert 8 : Quamobrem habe — cor 
paratum in Deum , ut ne etiam carnis corruptioni 
relin quaris (93). . 

Non a Pliaris:zeis ; nou a solo, Salvator , Simone 
voluisti convivio excipi ; sed et jam publicani pa- 
riter el meretrices, tuam misericordiam hau!riunt. 

Pecuniz avarus proditor Judas, effuso unguento 
Doinini deinceps venditionem molitus est b, profe- 
ctusque ad scelestos, de pretio convenit. 


ἁμνὸς xai θυσία, xal πταισµάτων ἱλασμός" xol 
τὰ θεῖα πάθη ὑπερυφοῦμεν, Χριστὲ, εἰς πάντας, 
αἰῶνας. 

Μύλωνι Éotxé σοι, καὶ ἀργῷ, xai oixiz, & 
βίος, φυχή µου; διὸ κτῆσαι εἰς Θεὺν ἑτοίμτν 
χαρδίαν , ἵνα μηδὲν τῇ φθορᾷ τῖς σαρχὸς xat 
TII. 

0» $ap:calotc, Σῶτερ, οὗ τῷ Σέµωνι µόνω χατη' 
σας ἅμα εἰς ἑστίασιν ἐλθεῖν , ἁλλ᾽ ἤδη xol τελὺ 
ὁμοῦ καὶ πόρναι, τὴν otv ἀντλοῦσιν εὐσπλαγχί 

Φ,λαργυρίας ἐρῶν ὁ προδότης Ἰούδας, χενωθέν 
τοῦ μύρου ἐμελέτγσε λοιπὸν τὴν πράσιν τοῦ Δες 
του, χαὶ πρὸς ἀνόμους ἐλθὼν, την tud cuve, 
Vet. 


b Act. 1v, 21. * Exod. 11, 2;xx,1.. 4 Marc. xim, 22. e Mattb. xxv, 52.. f 1 Cor, v, 7. 5 Mat 


xxiv, 40; Luc. xvii, 54... h. Mau. xxvi, 14. 


VARLE LECTIONES. 


"7 [c. μηδὲ τ. Q. 1. 9. χαταλιπῆς. 


COMBEFISI! NOT E. 


(59) Quo omnibus modeste sapiendi, etc. Scribunt D 


plerique Patres in illa Marci verba : ac vere plana 
videtur haec eorum mens, ut velut. deterrendis 
apostolis ab inquisitione ampliori, et castigandae 
curiositati suut dicta, quanquam humilius, pro ra- 
tione hominis, quam prwferret, ac ne apertius 
repellendo, videretur nonuihil molestior; quod 
minus lempori congruebat, passione imminente. 
Nescit ergo ut doceat. Videri potest Chrysost. 
ad illa verba Act, Non est vestrum. nosse lempora, 
eic. 


(95) Ut ne etiam carnis corrupticni relinquo: 
lta suadet legendum textus ad quem alludit Mat 
xxiv οἱ Luc. xvii, quo salvandorum et reprobor 
universitas, triplici illo typo describitur, um 
agri; el lecti; ia quibus unus assumendus : 
unus relinquendus ;. velut. uimirum in interitu 
quod Andreas illo adjecto τῇ «φθορᾶ «à; c 
X;e, solita velut paraphrasi, οἱ valde amica, exi 
nit. Possit nihilominus lectio alia sustineri , qv 
neque movimus. 
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*Q µαχαρίων χειρῶν | Ὢ τριχῶν καὶ χειλέων τῶν Α — O beatas manus! 0 crines et labia sobrix mere- 


τῆς σώφρονος πόρνης, al; ἐπέχεξε, Σῶτερ, «b μῦρον 
πρὸς τοὺς πύδας, ἑχμασσομένη αὐτοὺς, πυχνῶς xa- 
ταφιλοῦσα. 

Άνσχειμένῳ Yovh, ἐπιστᾶσά σοι, Λόχε, τοὺς τοὺς 
πόδας θρτνοῦσα, τὸ ἀλάβαστρον, Σῶτερ, τοῦ μύρου 
χατεχένου, ἐπὶ τὶν σῆν κεφαλὶν τοῦ ἀθανάτου μύ- 
ρου. 

Δέξα. 

Σὸν τῷ Πατρὶ τὸν Yibv, καὶ τὸ ἅγιον Πνεῦμα, ctv 
ἁγίαν Τριάδα ἐν θεότητι μιᾷ, δοξάκοµεν βοῶντες 
"Άγιος, ἅγιος, ἅγιος εἶ εἰς τοὺς αἰῶνας. 

Kal rvr. 

Ta!; ἱχεσίαις, Zu:ep, τῆς ἀχράντου μητρός σου, 
xdY τῶν σῶν ἀποστόλων, τὰ ἑλέη σου ἡμῖν xatá- 
πεµψον πλουσίως, καὶ τὴν εἰρήνην τὴν σὴν, παρ: 
άσχου τῷ λαῷ σου. 

ἸΩδὴ 6’. '0 Εἱρμός. 

Ti» ὑπερφυῶς σαρχὶ, συλλαθοῦσαν Ev γαστρὶ, τὸν 
ix Πατρὸς ἀχρόνως προεχλάµψφαντα λόγον, τὴν µόνην 
Θεοτόχον µεγαλύνομεν πιστῶς. 

Ἐργασίας 6 χαιρός ' οωτηρίας 6 σχοπός * τὸ τά- 
λαντον λαθοῦσα, τὴν ἀρχαίαν εἰκόνα, φυχἠ µου, 
ἐμπορεύου τὴν αἰώνιον ζωήν. 

Ὡς λαμπάδας φωτεινὰς χοσμτθέντες τὰς duy, 
τῷ Νυμφίῳ χωροῦντι πρὸς τὸν ἄφθαρτον γάµον, πρὸ 
τοῦ τὴν θύραν χλεῖσαι, συνεισέλθωµεν αὐτῷ. 

Δεΐῖξαι θέλων, Ἰησοῦ, τὸ ὑπερφυὲς τῆς σῆς τα- 
πεινώσεως πᾶσιν, εἰστιάθης ἓν οἴχῳ τοῦ Σίμωνος 
δτιπνήσας, τῶν πεινώντων f] τροφ/. 

"Apto; ὧν ζωοποιὸς εἰστιάβης, Ἰησοῦ, Σ/µωνι 
Φαρισιίῳ, iva πόρνη χερδήσῃ τὴν ἄπρατόν σου yá- 
pt*^ τοῦ µύρου τῇ κενώσε;. 


Χεῖρες ῥυπαραί ' χείλη πόρνης ἐν &uol* ἄναγνός 
µου ὁ βίος’ ἐφθαῤμένα τὰ µέλη ' ἁλλ᾽ ἄνες pot xal 
ἄφες, Bod πόρνη τῷ Χριστῷ. 

Ἐπιστᾶσα ἡ γυνὴ πρὸς τοὺς πόδας σου, Σῶτερ, 
ἐπέχεε τὸ μῦρον, εὐωδίας πληροῦσα, xat μύρου πλη- 
p^» p£vr, τοῦ τῶν ἔργων ἰλασμοῦ. 

Αρωμάτων εὐπορῶ, ἀρετῶν δὲ ἁπορῶ' ἃ ἔχω, σοὶ 
προπάγω, Ob; αὐτὸς ἅπερ ἔχεις, xal ἄνες pot xal 
ἄφες, β;ᾷ πόρνη τῷ Χριστῷ. 

Μυρον παρ) ἐμοὶ φθαρτόν’ μΌρον παρὰ σοὶ ζωῆς” 


« Mopov γὰρ ὄνομά σοι χενωθὲν » τοῖς ἀξίοις. "AX! D 


ἄνες pot καὶ ἄφες, foi πόρνη τῷ Χ[ιστῷ. 


Δέξα. 
Αναρχος εἶ ὁ Πατὴρ, ἄκτιστος €) ὁ YU, σὖν- 
θρονον καὶ τὸ Πνεῦμα Ev τὰ τρία τῇ φύσει, xat τρία 
τοῖς προσώποις εἷς θεὺς ἁληθινός. 


θεοτόλ. 
θεοτόχε, ἡ ἐλπὶς τῶν τιµώντων σε ἀεὶ, μὴ παύσῃ 
ὁυσωποῦσα τὸν Ex σοῦ γεννηθέντα, ῥυσθῆναί µε χιν- 
όννων, χαὶ παντοίων πειρασμῶν. 


! Luc. vi, 98 seqq... à Mattb. xxv, 15. * ibid. 4. 


tricis! Manus, in juam, quibus tuis pedibus, o Sal- 
vator, affudit unguentum, extergens ipsa, ac crebro 
deosculaus 1. 

Recumbente te, ad tuos, Verbum, mulier lugens 
accedens pedes, alabastrum unguenti o Salvator, ef- 
fudit, super eaput tuum immortalis unguenti. 


ο 
Gloria. 

Cum Patre, Filium , sanctumque Spiritum, san- 
ctam in uuà D. itate Trinitatem glorificantes elaima- 
mus : Sanctus, sanctus, sanctus es in saecula. 

E! nunc. 

Intemerg!tz: Matris tue, tuorumque, Sa!vator, 

apostolorum intcereessionibus, (uan nobis large de 


B coo mitte misericordiam ; pacemue tua:n, tuo 


populo tribue. 
0d. 9. Iirmus. 

Qus mirabili ratione, Verbum a Patre zternum 
effulgens, carne concepit, solam Dci Genitricem, | 
fide glorificamus. 

Opportunum est tempus : salutis propositus sco- 
pus : accepto talento 1 , veteri, inquam, imagine, 
a'ternam vitam, 0 anima mea, mercare. 

Mentibus, przsfulgentium lampadarum instar 
ornatis, eunti Sponso ad immortales nuptias t, 
priusquam claudat januam , comites ingrediamur. 

Quo, Jesu, eximiam tuam humilitatem omnibus 
declarares; tu esurientium cibus, in Simonis domo 
cenaris !, convivio exceptus es. 

Tu Jesu, vivificus panis, convivio voluisti excipi 
a Simone Phariszo : ut interim mulier meretrix, 
unguenti effusione , tuam illam lucrifaceret inven- 
dibilem gratiam. 

Manus liabeo sordidas, labia meretricis, impuram 
vitam , corrupta membra : enimvero remitte mihi 
el parce, clamat meretrix Christo. 

Accedens mulier ad tuos, Salvator, pedes, 
unguentum affudit; implens fragrantia, pleuaque 
ipsa unguento, propitiationis reipsa paratze. 

Affüuunt aromata, virtutes deficiunt, offero 
quod hàbeo, ipse da quod habes, ac mibi reaii:te 
el parce, clamat meretrix Christo. 

Est apud me corruptibile unguentum; apud te 
autem, unguenluni viie : « Unguentum, enim no- 
men libi, dignis evacuatum * ; » mihi vero remitte 
et dimitte, clamat meretrix Christo. 

Gloria. 

/Eternus est Pater , increatus Filius, eodemque 

sublimis throno Spiritus sanctus : unum quid tria, 


quod spectat ad naturam, et tria Personis : unug 
Deus verus. 


͵ In Deipar. 
Tu Deipara, eorum spes qui te semper bonorant ; 
né cesses exorare ex te natum ut a periculis, om- 
nimodisque tentationibus liberet. 


! Luc, vii, ον 2 Cant. 1, 2. 
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Φαπεία Magaaque 4 (eria, ad Completorium , 
riodium domini Andrea. 
Ode 4, ton. 3 oblig. Audivit Prepheta. 

Te, Creatorem , tuosque Syinmy stas, ceenaculum 
stratum * » suscepit; illicque celebrasti Pascha; 
et sacramenta confecisti. In eo siquidem, wissis 
nunc duobus e discipulis Pascha tibi paratum fuit. 


« Ite ad. quemdam, » przfatur apostolis ? , qui 
novit omnia : ac plane beatus, qui corde instructo 
instar coenaculi, instarque ccm, parata pietate, 
Dominum potest fidelis suscipere. 


Mens tua avara est, vesani mores, 0 insipiens 
Juda. Nam cui soli essent crediti loculi P, nullo 
inodo ad imisericordiam flexus es; sed clausisti duri B 
cordis tui viscera, eo prodito, qui solus imisericor- 
dix visceribus przeditus est. 

Congruit venditioni avarz animus. deicidarum ; 
erat ille ad cedem armatus : hiec. trahebat argen- 
teos 4. Quippe resti peeuitentize praelata, amisit. vi- 
lam. 

Osculum plenum est dolo: Est in gladio tuum 
ave *, ο Juda impostor. Loqueris lingua quz ad 
pacem videntur; animo autem ad seditionem tendis : 
quippe cogitas, ut dolo bencficum sceleratis 
tradas. 

Oscularis, vendisque, Juda ; salutas nec procum- 
bis, dolo accurrens ? Quis odio salutat, o ter infe- 
lix ? Quis osculans vendit pretio : argwt quod figis 
osculum, maligni tui consilii impudens proposi- 
Lum. 

Gloria. 

fndividuum substantia, inconfusum personis, te 
Deum profiteor, trinain unam Deitate:n , velut 
reni unius, eodemque throno sublimem. Magnum 
tibi illud canticum sumito, quod trine in altissi- 
inis gloriosu ambitu canitur. 

la Deipar. 

Vincit concep:io rationem ; tuus portus naturam 
superat. Fuit illa non ex semiue, sed ex Spiritu : 
hic autem habet naturz leges, velut ευγηρίας, 
totiusque parturitionis nature superior. Quippe 
Deus est quod partu elitur. 

Cath., sive scss. ton. 4. Aperuisti hodie. 

Convescens, Domine, cum tuis discipulis, tuain 
sacraa mortem inystice declarasti; qua suuius a 
corruptione et morte liberati, qui venerabilibus 
tuis passionibus honorem habemus. 


Ode 8. Quem glorificant celorum niliitic. 


Legis mandatum implens, qui in Sina, legisiabu- 
las scripsisset, vetus illud, et in umbra positum 
comedit Pascha ; factusque est ipse Pascha, ac my- 
ética vivens hostia, . 

llam a szeculo a?sconditam * secretius docens, 0 
Chra:e, sapientiam ; omnibus pariter in ccena 


8 Luc. vu {3 " Math. xxvr,. (8. 
* Ενου. A xxi, U5; xu, 9, 


* 1 Cor. τς 7. 


D 


P Joan. Ii, 6. 


S. ANDRE.E CaETENSIS 
A Τῇ ἁγίᾳ καὶ Μεγά1ῃ &', elc có Ἀπόξειπγον 


Τριῴδιον zov χυρἰου Ἀγδρέου. 
Ὡδὴ δ’, y. x4. β. ᾿Αχήκοεγ ὁ Προφ. 
€ ᾽Ανώγεον ἑστρωμένον » ἐδέξατό σε τὸν Κτι 
καὶ τοὺς συμµύστας ΄ xai αὐτοῦ τὸ Πάσχα ἔτε 
σας " xal αὐτοῦ ε)ργάσω τὰ μυστήρια  αὐτο: 
τῶν δύο σταλέντων νῦν μαθητῶν σου, τὸ Ἡ 
ἠτοιμάσθη σοι. 

4 Ὑπάχετε πρὸς τὸν δεῖνα, » ὁ πάντα εἰδὼς 
λέγει τοῖς ἁποστόλοις * xal μαχάριός ὅστιν ὃς d 
ται πιστῶς ὑποδέξασθαι τὸν Κύριον ἀνώχεον 
τὴν καρδίαν περοξτοίµασας Got, xai δεῖπνον «i, 
σϊθε[αν. 

Ἡ γνώµη Φφιλαργυρίας ' ὁ τρόπος σου ἆπον 
ἄφρον Ἰούδα. Πιστευθεὶς γὰρ µόνος τὸ vios: 
po» , ὅλως οὐκ ἑχάμφθτς πρὺς συμπάθειαν ΄ 
ἔχλεισας τὰ τῆς σχληρᾶς σου καρδίας σπλάγχνα, 
δοὺς τὸν µόνον εὔσπλαγχνον. 

Ἡ γνώµη τῶν θεοχτόνων τῇ πράσει τοῦ qu. 
ρου συναρμοσθεῖσα * ἡ μὲν πρὸς ἀναίρεσιν dri 
ἡ δὲ τὰ ἀργύρια ἀφείλχετο. ᾽Αγχόνην γὰρ µε 
λείας τότε προχρίνας, τοῦ (fiv ἑστέρηται. 

Τὸ φίληµα γέμει δόλον * τὸ χαῖρέ σου ἐν pax 
πλάνε Ἰούδα. Tf μὲν γλὠσσῃ gOfvyr τὰ πρὸ: 
σιν, τῇ δὲ γνώμῃ νεύεις πρὸς διάστασιν * προὺ 
γὰρ τοῖς παρανόµοις τὸν εὑεργέτην δολίως i 
τησας. 

Φ.λεῖς xat πολεῖς, Ἰούδα. ἁσπάτη xai οὑχ' 
ζεις, δόλῳ προστρέχων; Tl; μισῶν ἁσπάκεται, 
άθλις; Τίς φιλῶν ἐξωνεῖται τιµμήματι . τὸ οἱ) 
τῆς ἀναιδους σου χἀχοθουλίας ἑλέγχει tbv z 
ρεσιν. 

Δόξα 

Αμέριστον τῇ οὐσίχ' ἀσύγχυτον τοῖς προσώ 
θεολοΥ ὢ σε, τὴν τριαδιχὴν µίαν θξότητα, ὡς 6; 
σίλειον xaX σύνθρονον. Βοῶ σοι τὸ ἆσμα τὸ µέγ 
ἐν ὑψίστοις τρισσῶς ὑμνολογούμενον. 


θεοτόκ. 

Ἡ σύλληψις ὑπὲρ λόγον, ὁ τόχος σου ὑπὲρ q 
θεογεννττορ. Ἡ μὲν γὰρ ix Πνεύματος οὗ ci 
τος dj δὲ νόµος φύσεως λανθάνουσα, ὡς iy 
καὶ ὑπὲρ φύσιν πάσης λοχείας θεὸς yàp τὺ τ 
μ2νον, 

Καῦ., *4z. δ'. 'Eaxegdrn σήμερον. 

Ῥωνεαθίων, Δέσποτα, τοῖς μαθηταῖς σου, p 
κῶς ἑδίλωσας τὴν σὴν ἁγίαν τελευτήν’ δι) ἃ-, 
ρᾶς ἑλυτρώθημεν, οἱ τὰ σεττἆ σου τιμῶντες f 
ματα. . 
Ὡδὴ η’. "Or σερατιαὶ οὐρανῶν δοξάζουσ 

Τὴν νομιχὴν ἐχπληρώσας πρόστασιν, ὁ πλάκα 
νομικὰς Ὑράγας ἐν Σινᾷ, ἔφαγε μὲν τὸ lU 
τὸ πάλαι xai σχιῶδες' γόχονε δὲ Πάσχα χαὶ pv 
ζωοθυσία. 

Τὴν ἀπ αἰῶνος χεχαλυμμέντν, Χριστὶ, 9 
μυσταγωγῶν, ἔδειξας ὁμοῦ πᾶσι τοῖς ἀποστ 


q Matth. xxvi, 5. *. Math, xxvi. 
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Σῶτερ. ἐπὶ τοῦ δείπνου, ἂν val; Εκκλησίαις z23(- A apostolis, 0 Salvator , ostendisti , quam affluti Dco 


έδωχαν οἱ θεοφόροι. 

El; ἐξ ἡμῶν 560p παραδώσει µε, Εδραίοις 
ἀπεμπολῶν ταύτῃ τῇ νυκτὶ. Τοῦτο Χρ:στὺς βοήσας 
guvij:s τοὺς φίλους ᾿ τότε εἷς πρὸς iva διαπορῶν 
T 03€ X: vel .0. 

lazx.:wo0zi; δι ἡαᾶς ὁ πλούσιος, τοῦ δείσνου 
ἐξαναστᾶς, λάντιον λαθὼν, τοῦτο πξριειώσω xal 
χλένας τὸν αὐχέ,α, ἔνιψας τοὺς πόδας τῶν par coo, 
καὶ τοῦ προδότο». 

Τη: ὑπὲρ οὖν xal ἁρράσταυ γνώσεως. τὸ ὕνος 
σου Ἰησοῦ, tl; μὴ ἐκπλαγῇ, ὅτι zr Ap παρέστης, ὁ 
Κτίστης τῶν ἁπάντων, νίπτων μὲν τοὺς πέδας, ix- 
μάδσων δὲ xal τῷ λεντίῳ. | 

Ὁ µιθης ς ὃν ἠγάπα Κύριος, τῷ στίθει ἀνατε- 
66, ἔφη πρὸς αὑτόν' « Tí, ὁ πτραδιδούς σἒ:; Ἆρι- 
σλὸς δὲ πρὸς ἐκεῖνον᾽ « Οὗτος ὁ ἐμθάφας ἐν τῷ τρν- 
€). νῦν τὴ» χεῖρα. » 

Ὁ μαθητὴς τὸν ψωμὸν δξεξάμενος, κατὰ τοῦ ἄρτου 
χωρεῖ. πρᾶσιν μελετὼν» τρέχει πρὸς Ἰουδα.ους᾽ 
λέχει τοῖς παρανόµοις" « Τί παράσχητέ por, χἀγὼ 
αὐτὸν 7029530; 

Δόξα. 

Ἕνα 8:5» xaz' οὐὗτίαν σέθοµαι’ τρεῖς ὃποστάσεις 
ὑωνῷ δ.οριστικὠς  ἄλλας, ἀλλ οὐχ ολλοίας * ἐπεὶ 
θεόττς uia ἓν τρις» τὸ κράτος, xot γὰρ Πατήρ, }ἐὸς, 
καὶ Πνεῦμα. 


Osoróx. 


hon;ines Ecclesiis tradiderunt. 

Unus vestrum, vendens me, nocte has Judaeis 
dolo traditurus est, lloc Christus clamans * amicos 
couturuavit; tunc dubitantes. cceperunt. invicem 
aspicere. 

Humilis pro nobis factus, qui dives essee, eurgens 
8 6001, te linteo przcinxisii, ac cervicem inclinans, 
discipulorum lavisti pedes, etiam proditoris ". 


Quis, o. Cliriste, sensum omnem superaniem 
inenarrabilisque scientie (nam. non stupuerit. cel- 
situdinew ? ut. universorum Czeator, luto astans, 
lavares pedes linteoque extergeres? 

Discipulus quem Dominus diligelat, supra pectus 
recumbens , ait ad illum : « Quis est qui tradet 
te ? » At Jesus : « lste est qui nune manum Ἱπίίη- 
git in catino x. » 

Accepio discipulus pane, adversus. panem ilium 
abit (24), meditans venditionem : currit ad Judaeos : 
ait scelestis : « Quid vultia mihi dare, et ego eut 
tradam ? » 

Gloria. 

Unum Deum substantia co!o : tres distinc!e 
laudo hypostases : alias quidem , at non qualitate 
diversa : quando una Dveitas est, [n tribus potestas 
manet : quippe Pater, Filius, et Spiritus sanctus 
cst. | 

In Deipar. 


Posat ἡμᾶς, Ἰησοῦ Σῶτερ ἡμῶν, £x πλάνης καὶ Nos, Jesu Salvator noster, ab errore, tentatione- 
d i 0 "b 7 C 


πειρασμοῦ, xal τοῦ T0vnpoo* δέχου τὴν θεοτόχον 
π;εσθεύουσαν ἀπαύστως' Μῆτηρ γὰρ ὑπάρχε., xa 
δύναταί σε δ,σωπῦῆσιι. 

Ὡδὴ 6. 'Acacpov cvAAnyeoc. 

Τὸ µέγα μυστήριον τῆς σῆς ἑνανθρωπέσεως, ἐπὶ 
τοῦ δείπνου συνανακξιµένου σου, τοῖς μύσταις, φιλ- 
&vpt rz, ἀναχαλύφας bon; Φάγετε ἄρτον τὸν ζωτι- 
χόν ' πίστει πίετε τὸ αἷμα χενωθὲν zT. θεοπλεῦρο» 
σῳχυῆς. 


α Νις xxvi, 91, 99. 


Y Joan. ΧΙ, 4 seqq. 
24 seq. 


X Marc. Mv 


quc, et malo libera. Susripe jugiter supplicanten 
"uam Dei Geni!ricem : quippe Mater exsistens poteus 
e:t exorare. 

Ode 9. Conceptionis siue semine. 

Magnum incarnationis tux sacramentum (55), in 
cona eum discipulis recu. hens, verbis ejascemodi, 
clemeus revelasti : Comedite. vivificum panem; 
Dei lateris jugulo fusum — sanguinem fide bi: 
bite 7 (56). 


19 20. σ Matth... xvi, 96; 1 Cor. x1, 


COMBEFISIL NOT. 


(54) Adversus panem illuminabit. Kaz τὸν ἄρτον D loco. loquitur ipse Andreas, in quem. etiam non- 


χωρεῖ, δεξάµενος τὸν φωμόν. Accepla buccella εἰ 
paue. S.c Joauues Lotoillo eapite, velut profanum a 
$3cio pane distinguit. foesque ης οὐ μὲν ut τὸ, 
ἄρτος . v.X alium quam sacrum usum liabeat modo 
apud Graecos, ul sunt aecurati iu. vocibus, Sie do- 
cuit rerum Graecarum usu ΙΟ vir doctis, ἵδη- 
deuique in. eo genere scriplis vulgatis non incele- 
bris lutirus. 

(55) Magnum incarnationis tue sacramentum, 
ctc, Ut vere assumptum corpus, vere. in uysterio 
tradideris, nibilque. vo'ueris phantasia. gestum in 
Geconomia τς sic ος videtur hoe Lropario. An- 
dreas, uon aliene ab iis quae Cyrillus docet. adver- 
$us Nestorium. 

(56) Fide vibite. Πίστει iste * ldipsum atque 8 
deinceps tropario. πισ:ῶς * Fideli mente. et cre- 
dula, ac «qua intelligamus. quod. in. sacramento 
carnali sp.ritiliter. ρουμ, in το illa. saereinenti, 
Doiino saciilicato ἐν ἀαντισύπτ.ς συ θόλοι», ul alis 


PATROL. GR. y. 


uhl adootavimus, ΝΕ ergo. pius. hie. fide, au 
Calvinianum fide, seu per fidem, qua solui appre- 
heusione mentis conjungaxinur Cür.sto, non veri- 
late : à qua nova fide, ae veré sua. novitete, non 
vera et. Christiana, quam abhoriuerit. semper Ec- 
clesia Graeca, modoque abhorreat, vel jn. su.s mi- 
sellis reliquiis, nisi quàntum Calvinotatra Cyritlug 
(sie uuper, Griecus milit. metropolita, senili sano- 
que zelo, sux Orientalis Ecclesias in novissima hac 
plága vicem dolens, vocabat) con:xug est, co:- 
ιο deflectere ; luce clarius demonstrant vetera 
quie exstant Patrum monumenta, hoJiernaque re- 
hgio ; eujus illustre testimonium reliquit Jeremias 
patri rela. in sua illa cdita. responsione : Parit:e- 
nius item. patriarelia. adversas eundum. Cyriima 
Calvinistam in. Synodica nuper vulgata, Est certe 
quo moveat. bene sanum homisem tim. constans 
l.celest utriusque traditio, vt si quid verba Doun- 
nica viderentur habere. ditiis, et quate prater 


b 
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S. ΑΝΡΙΠΕΣ CRETENSIS M 


"Tabernaculum coeleste factum est c rnaculum Α Σκηνη ἑπουράνιος ἐδείχθη τὸ ἀνώγεωνι, Evüa 


: jn quo Christus celebravit Pascha. Coena illud in- 
. eruenta ac rationale sacrificium : mensa aulem 
. peractorum illic mysteriorum intelligibilis est ara. 

Est Christus Pascha illud magnum augustuimque, 
qui sit manducatus ul pauis, ac velut ovis macta- 
tus; quippe pro nobis victima oblatus cst. Ejus 
omnes religiosa pielate corpus eanguinemque my- 
stice percipimus. 

Benedixisti panem, tu panis ille ccelest.s, gratias 
agens Patri Genitori ; acceptum quoque. calicem 
- diseipulis dedisti, clamans : « Accipite, comedite: 
hoc est corpus meum, » sanguisque immortalis 
vita. 

Amen, ait Vijis illa palmitibus, Christus, inquam, 


'Veritas, apostolis: Amodo non bibam potum de B 


vite, usque dum bibam vobiscum, hzeredibus meis, 
novum, in gloria Patris *. 


Vendis triginta argenteis Dominum; nec, Juda 
sceleste, ccenz imitationem cogitas, aut pelvim ve- 
nerabilem? O quem in finem cadaver devenisti, 
lapsus a luce, amplexatus restim ! 


Manus, quibus panem illum immortalitatis acce- 
pisses, extendisti accipiendis argenteis; os ad 
osculum adhibuisti, quo Christi corpus sanguinem- 
que susceperas. 9 enimvero tibi, quemadmodum 
ait Christus. | 

Pavit Christus mundum epulo, ccelestis ille ac 
-divinus panis : presto ilaque sitis Christi aman- 
.1e5; luteis oribus, castisque cordibus, fideli eum 
mente suscipianus, qui Pascha immolans, in nobis 
sacrilicatur. 

Gloria. 

Glorificemus Patrem ; superexaltemus Filium ; 
' Spiritum divinum fide adoremus : Trinitatem, in- 
quam, inseparabilem, ac substantia unitatem : 
velut nimirum, lumen. et lumina, vitamque vivifi- 
cantem illuminantemque omnia. 

In Deipar. 

Sola thalamus facta es coelestis, ac semper virgo, 
sponsa : quze quidem portaveris Deum, ac sine 
-mulatione ex te incarnatum pepereris. Quare te 


Πάσχα Χριστὸς ἐπετέλεσε' τὸ δεῖπνον ἄναίμαχι 
Χαλ λογιχἡ λατρεία * ἡ τράπεζα δὲ τῶν ἐχεῖ τελεσθ 
των µνσττρίων, νοητὸν θυσιαστἠριον. 

Τὸ Πάσχα Χριστός ἐστι, τὸ μέγα καὶ σεθάσµ. 
βρωθεὶς ὡς ἄρτος, τνθεὶς δὲ ὡς πρόὀθατον. Ai 
γὰρ ἀνήνεχται ὑπὲρ ἡμῶν θυσία * αὑτοῦ τὸ có 
εὐσεθῶς, xal αὐτοῦ τὸ αἵμα πάντες, μυότικῶς µε 
λαμθάνομεν. . 

Τὸν ἄρτον εὐλόγησας, 6 ἄρτος ὁ οὑράνιος, εὖχα 
στήσας Πατρὶ τῷ Γεννήτορι λαθὼν χαὶ ποτέρι 
τοῖς μαθηταῖς ἐδίδους, « Λάθστε, φάγετε, βοῶν' το 
μού ἐστι τὸ σῶμα, » xa τὸ αἷμα τῆς ἀφθάρ' 
ζωῆς. 

ἸΑμὴν λέγων, ἔφησε, Τοῖς χλέίµασιν ἡ ἅμπς 
τοῖς ἁποστόλοις Χριστὸς ἡ ᾽Αλήθεια, Απ΄ ἄρτι οὗ 
πίω bx τῆς ἀμπέλου πόµα, ἕως ἂν πίω αὐτὸ x 
νὸν, £v τῇ δόξῃ τοῦ Πατρός pou, μεθ' ἡμῶν, 
πλτρονόμων µου. 

Πιπράσχεις τριάκοντα ἀργυρίοις τὸν Κύριον, 
οὐ λογίζη, Ἰούδα παράνοµε, τοῦ δείπνου τὴν μύη 
f| τὸν σεπτὸν νιπτηρα; Ὢ πῶς εἰς τέλος, τοῦ gu 
ὁλισθήσας, πτῶμα Άλθες, τὴν ἀγχόνην ἁσπα 
μενος ! 

Τὰς χεῖρας ἑξέτεινας ἐν alg τὸν ἄρτον ἔλαδες 
ἀφθαρσίας, λαθεῖν τὰ ἀργύρια” «b στόµα πρὸς ol 
pa προσαγαγὼν δολίως, ἓν ᾧ τὸ σῶμα τοῦ Xpio 
xai τὸ αἷμα ὑπεδέξω. ᾽Αλλ᾽ οὔαι σοι, ὥς φησιν ὁ X 
στός. 

Χριστὸς εἱστιάσατο τὸν χόσμον, ὁ οὐράνιος - 
θεῖος ἄρτος' δεῦτε οὖν, φιλόχριστοι πηλίνοις tv a 
pact, ἀγναῖς δὲ ταῖς χαρδίαις ὑποδεξώμεθα πιστι 
τὸν θυόµενον τὸ Πάσχα ἐν ἡμῖν ἱερουργούμενον, 


Δόξα. 

Πατέρα δοξάσωμεν' Υἱὸν ὑπερυψώσωμεν. τὸ Gc 
Πνεῦμα πιστῶς προσχυνῄσωμεν' Ἐριάδα ἀχώριστ 
μονάδα xaz' οὑσίαν' ὡς φῶς, xaX φῶτα, καὶ νὰ 
ζωοποιοῦσαν χαὶ φωτίζουσαν τὰ πἐρατα. 


θεοτόκ. 
Παστὰς ἁπουράνιος, xal νύμφη ἀειπαρθένος, | 
yr, ἐδείχθης' θεὸν μὲν βαστάσασα΄ τεχοῦσα δὲ τι 
πτως ἓχ σοῦ σεσαρχωµένον. Διό σε πᾶσαι αἱ Ἱ 


omnes generationes, velut Matrem, Dei sponsam, p νεαὶ ὡς Θεόνυμφον Μητέρα ὀρθοδόξως μεγαλύ 


fide recta magnificamus. 


* MaUh. xxvi, 29, 


υεν. 


COMBEFISII NOTE. 


4lunt Evangelici, tantaque explicationum quas adhi- 
bent diversitas cuipiam forte videri possit insi- 
nuare, illa una amoliri debuerit. Quis enim Chri- 
stianus credat non fecisse Christum, siquidem vo- 
luit et voluisse expressit? Voluisse autem et expres- 
sisse, nec alio ejus verba tralienda esse, mom 
Zuinglii fuerit aut Calvini, post mille quingentos 
annos, ac neque Berengarii, ac si quos alios sta- 
tim velut blasphemos Ecclesia catholica proscri- 


it; sed ipsius Ecclesi: in sua illa sanctorem 

atrum successione, populorumque cum pasto! 
bus consensione, tota el indubia veritate doce! 
Sic credo, sic sapio : sic mei Jesu, mes, in cem 
ineruento mysterio, hostie, dignationem smp 
ctor, ac cum meis, antiquis novisque praedicato 
bus, ut in novos Manichzos Atbigenses, it 
eorum progeniem, Sacramentarios Zumygliágos C 
vinianosque praedico. 
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Elc τὴν Μεσοπειτικοστήν. 


Ὡδὴ dà, ny. x4. δ'. θάλασσαν ἔπηξας. 

ἛἜθνη, χροτήσατε, Εδραῖο», θρηνἠσατε’ 6 ζωοδότης 
γὰρ Ἆριστὺς τὰ δεσμὰ διέῤῥηξε τοῦ ἆδου, xal νε- 
χροὺς ἀνέστησε, xat νόσους ἐθεράπευσε τῷ λόγφ. 
Οὗτός ἐστιν ὁ θεὺς ἡμῶν, ὁ δοὺς ζωὴν τοῖς πιστεύ- 
ουσιν ἐν τῷ ὀνόματι ἀὐτοῦ. 

θαῦμα παρέδειξας, τὸ ὕδωρ εἰς οἶνον μετελθὼν, ὁ 
ἓν Αἰγύπτῳ ποταμοὺς µεταστρέψας, Δέσποτα, εἰς 
αἷμα" xat νεκροὺς ἀνέστησας, σημεῖον τοῦτο δεύτερον 
ςε)έσας. Δόξα, Σῦτερ. τῇ ἀφάτῳ σον βουλῇ. δύξα τῇ 
χενώσει 900, δι ἧς ἑχαίνισας ἡμᾶς. 


Ῥεἴθρον ἀένναον ὑπάρχων, Κύριε, ζωΏς ἁληθινῆς, 
σὺ εἶ ἡ ἀνάστασις ἡμῶν. θέλων ἑχοπίασας, Σῶτέρ 
µου, xai ἑχὼν ἑδίφησας, τοῖς νόµοις τῆς φύσεως 
ὑπείχων' xal εἰς Σιχὰρ ἀφιχόμενος, σαρχὶ τὸ ὕδωρ 
ἀζήτησας τῇ Σαμαρείτιδι πιεῖν. 

Αρτους εὐλόγησας, ἰχθύας ἐπλήθυνας, ὦ ἀχατά- 
ληπτος θεὺς, χαὶ λαοὺς ἑἐχόρτασας ἀφθόνως " xal 
πηγἣν ἀένναον σοφίας τοῖς διψῶσι ἀπηγγείλω. Σὺ ct 
Xp ὁ θεὸς ἡμῶν, ὁ δοὺς ζωὴν τοῖς πιστεύουσιν 
&v τῷ ὀνόματι τῷ ot. 

Δόξα. 


Τρία συνάρχα δοξάζω xaX σύνθρονα' Πατέρα ἄν- 


upyov θεὸν, xal Υἱὸν συνάναρχον, χαὶ Ινεῦμα συν- 
αἶἴδιον Υἱῷ' τὴν µίαν τρισυπόστατον οὐσίαν ὑμνῶν, 
μίαν ἀρχὴν ὑπάρχιον ἀνάρχον θεότητος xal οὐσιότη- 


κος τιμῶ. 


θεοτόκ. 

Μόνη ἐχώρησας τὸν Κτίστην,͵ τὸν ἴδιον, θεογεννΏητορ, 
ἓν γαστρὶ, xa σαρκὶ ἐχύησας ἀφράστως, xal παρθέ- 
vog Σμεινὰς, μηδὲν τῆς παρθενίας λυµανθείσης. Τοῦ- 
τον, ἁγνὴ, ὡς YUv σου xal Gcby, ἁπαύστως ἱχέτευς 
ὑπὲρ τῆς ποιμνῆς σου àtt. 

δὴ T. Ἐστερεώθη ἡ xapólu µου. 
Μὴ τὴν κατ ὄψιν χρίσιν xplvexe, Ἰουδαῖοι, διδά- 


α.ὁ Juan, u,8. — '* Exod. vir, 20. { Joan. iv, 6. 


CANON IN MEDIAM PENT. 


11e? 


In diem festum | medie Pentecosies. (51). 


Ode 1, ton. & obliq. CoagulasWi mare. 

Gentes, plaudite; Judzi, lugete:; vitz siqnidem 
3uctor Christus, inferni dirupit vincula, mortuos - 
que suscitavit, ac sermone curavit morbos. ο 
est Deus noster, dans vitam iis qui credunt in 
nomine ejus. 

Miraculum exhibuisti mutans aquam in vinum **4, 
qui in Egypto, Domine, flumina in sanguinem 
vertisli * : morttosque suscitasti, alterum hoc si- 
gnum edens. Gloria, Salvator, tue illi iuenarrabili 
consilio : gloria tuse illi eximanitioni, qua nos in- 
staurastii. 

Tu, Domine, perenne üuentum verz vitze, noatra 
illa resurrectio es. Volens fuisti lassatus, Salvator 


D meus, libensque sitisti f, naturz legibus cedens, 


ac veniens Siclar, carne aquam bibere a Samari- 
tana petisti. | 

Benedisisti panes, pisces multiplicasti, o Dews 
comprehensione major, populosque abunde. se- 
Lasti, 4ο jugem sapientis fontem sitientibas pro- 
misisti. Tu es Dcus noster Salvator, iis Lribuens 
vitam qui credunt in tromine tuo. 

Gloria, 

Tria cozterna, eademque majestate et sede, udoe- 
randa glori(ico : Patrem zternum Deum, Filiumque 
coslernuim, ac. Spiritum cozternum Filio : umam 
trine subsistentem essentiam laudans, principatum 
unum principio majorem, expertis priucipii xter- 


C nique Deitatis ac substantise, honore. 


In Deipar. 

Sula, Dei Genitrix, Creatorem proprium utero 
capere potuisti, carmeque imeffabiliter peperisti ; 
ac virgo nihilemius, nibil Ίσεα virginitate, mau- 
sisti. Nunc tu casta, ceu Filium tuum, Deumque, 
pro tuo semper indesinenterque, exora grege. 

Ode 5. Firmaium est cor meum. 
Ne, Jud:ei, secundum faciem judicate (58), dicc- 


COMBEFISII NOT 4, 


(57) Damus hune ultimum Canonem, aliis mi- 
' oris momenti interin omissis, quo tandem nobis 
ad umbilicum weditata. Patrum tias, deplexque 
hoc velumen perveniat : puta omittimus canonem 
de Resurrectioue, alium item in magnum Ignatium, 
in quo vix aliquid occurrit nota. dignum, excepta 
vocis illius θεοφδρος explicatione. Unde etiam ejus 
verba exponentis subj-cimus ad calcem operis post 
seleita quadam — Idiomela, adjuncto nonnullo 
nosiwo scholie, Festum hoc. Latinis ignotum Grz- 
cis celebre est, ut ad dies octo, more majorum so- 
lemniiatum exjendatur, quemadinodum est nota- 
tum in Pentecostario; intra quos semel et iterum 
bunece Andres Canouem, quemadmodum magnum 
Hium ia Quadragesiuia, decautant ; quod ja akis 
Faro occurrerit, Exstant plures Patrum orationes 
in ipsum; habemus unam Leontii Neapoleos Cy- 
pri, discipuli Epiphanii, plane dignam prelo, ut 
$iylo gratam ae plenam dogmatis, quali virum 
ingenio probant ejus excerpta in Actis 7 synodi et 
Dau asceno. Exstat etiam alia Leontii presbyteri 


Constantinopolcos Regio codice, plane et ipsa 
egregia ac luculemta. Aliam nomine Chrysosto- 
mi, cujus initium Ὥσπερ ἡ φωσφόρος σελήνη, vix 
ejus crediderim : profusior plane antiquariorum 
liberalitas in Chrysostomum. Quid festo boc reco- 
latur, explicat Synaxarii auctor, quem compendio 
afferimus. 

158) Ne, Judei, secandum (aciem judicate. Domi- 
nica senteutia est, maximi illa momenti, wt est 
humana ratio, affectione illa valde prona ὃν ejus- 
wodi vere daimnandem: vel modo in p'erisque ju- 
dicium. Quis enim ita sincere vel integerrimis 
judicat, ut nibil accipiat personas ? Urgent Patres 
iR Mofsen , cujus erat apud Jud:ros magna aucto- 
ritas, ut et Christi, contemptus. Sic wultis citatos 
Leontius presbyter. Chrysostomus quoque in eum 
locum Joann. Auctor vero homilia: citatz ejus no- 
mine, tolus est urgendo in Judzos, quos vere sce- 
lestos ac blasphemos ostendit reosque, Christo 
quem maculebant innocente et justo. 


^24 LI 
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S. ANDRE.£ CRETENSIS 


1s 


Lat docens Dominus, cum, juxta. quod Scriptura A σχων ἔλεγεν ὁ Δεσπότης, ὡς ἐπέστη τῷ ἱερῷ, xat 


habet £, medianie Jam legali festivitate, in. tem- 
plum veuisset. 

Nolite, Judi, seeundum faciem judicare : quipp* 
venit Cliristus, quem prophete e Sion venturum 
acinstauraturum mun um, vatis expetebant. 

Ειδὶ minus, Jud:xi, &*rmonibus creditis, vel Do- 
mini operibus credite : niquid erratis Sanctum 
spernentes, quem Moses scripsit in lege 5? 

Siquidem plane, Judi, venturus est. M^s-ias; 
venit vero Messias Chrisius ; quorsum erratis Ju- 
stum spernentes, quem Moses in lege scripsit? 

Gloria. 

Te, Pater, adoramus, substantia zterne; tuum 
devote laudamus serum Filium, sanctissimum- 
que Spiritum; ut tria, unum natura Deum. 

In Delpar. 

Unus ipse de Trinitate, caro factus visus es ; non 
mutata , Domine, substantia , autve. Genitricis 
incorruyto adusto «utero , qui totus Deus ac 
ignis es. 

'Sess., ton. oblig. &. Verbi sapientiam. 

Stans, (esto mediante, templo medio, divine 
clamasti : « Qui sitit veniat ad me, el bibat !. » 
Si quis enim e divino hioc meo latice hiberit, fluent 
de ventre ejus flumina doctrinze wes : si quis au- 
tein. in ime credit missum a Genitlore, mecum glo- 
riam e t ha'iturus. Quamobrem tibi clamamus : 
Gloria tibi, Christe Deus, quod large servis tuis 
tuze clementiz flumina e(fuderis, 


Gloria. Sicul erat. Simile. 


Qui sapientie vitaque mundo scaturias flumina, 
omnes, Salvator, invitas ad hau:ienda salutis 
fluenta. Si quis enim divinam tuam susceperit le- 
gem, erroris carbones in seipso exstinxeritl : urne 
nunquam non est satiandus, tua, Domiue Rex 
eolestis, dulcedine : quamobrem tuam, Christe 
Deus, glorificamus potentiam; rogantes ut servis 
tuis, diviti largitione, veniam delictorum de cocl's 
mittas. 


Ode 4. Propheta Habacuc. 


Siquidem venturus est Messias, Chri-tus autem, 
scelesti, Messias est, quare non creditis ei ? Ecce 
advenit, suntque argumento quae ipse facit : 
Mjuam vinum fecit i; sermone paralytici membra 
astrinxit k, 

Erratis omnes vos, Hebrzi, non intelligentes 
Scripturas : vere enim venit Christus, et. omnes 
Weawinavit; multaque in vobis signa et prodigia 
nstendit; ac frustra veran vitam negatis. 

Unum vohis opus exhibui, jamque omnes mira- 
iini, elamat Christus Jud:eis. Vos, inquit, vel in 
Sabbato hominem circumciditis; quid me deinceps 
jn crimen. vocatis, quod sermone paralvticum erc- 
xerim 1? 


C Joan. viu, 91. ^ Dont, xvi, 15. 


de iJ 


! Joan. vin, 357. 


γέγραπται, µεσούσης τῆς νομιχῆς ξορτῆς. 


Mt τὴν κατ ὅγιν χρἰσιν χρίνατε ᾿Ιευδαῖο 
Χριστὸς γὰρ ἆλθεν, ὄνπερ ἑχάλουν οἱ πεοφῖται 
Σιὼν ἐλευσόμενον, χαὶ κόσμον ἀναχαλούμενον. 

Ei xai τοῖς λόγοι; οὗ πιστεύετε, Ἰουδαῖοι, « 
ἔργοις πείσθητε τοῦ Δεσπότου τὶ πλανᾶσθς ài 
τοῦντες τὸν ἅγιον, ὃν ἔγραφεν kv τῷ νόμῳ Must 

Ei τὸν Μεσσίαν πάντως δεῖ ἐλθεῖν, Ἰουδαῖ 
Χριστὸς δὲ ἦλθε νῦν ὁ Μεσσίας τί πλανᾶσθε ἀί 
τοῦντες τὸν δίχαιον, ὃν ἔγραφεν ἓν τῷ νόμῳ Μωσῆ 

Δόξα. . 

Zi npos«uvoupev, Πάτερ ἄναρχε τῇ οὐὑσίᾳ * μνο 
μεν ἄναρχον τὸν Υἱόν σου, xai τὸ Πνεῦμα εὖσεθί 
τὸ πανάγιον, ὡς ἂνα τὰ τρία φύσει θεόν. 

θεοτέλ. 

El; της Τριάδος iv, Ὑενόµενος σὰρξ ὡράθης, 
τρέφας, Κύριε, τὴν οὐσίαν, οὐδὲ φλέξας τῆς tex 
σης την ἄφθορον Ὑαστέρα, θεὺς ὧν ὅλος καὶ vi 


Ka0., ?x. x4. δ. Thr σοφίαν tco Λόγου. 

Ἑστικὼς iv τῷ pígy τοῦ ἱεροῦ μεσαζούσες | 
θέως τῆς ἑορτῆς.ε Ὁ διφῶν, ἀνέχραζες, ἑρχέσθω Tt 
µε, χαὶ πινέτω. }» Ὁ γὰρ πίνων Ex τούτου τοῦ Oti 
μου νάµατος, Τοταμοὺς Ex χοιλίας ἐχρεύσει δογµ 
των µου * ὅστις δὲ πιστεύξι εἰς ἐμὲ τὸν σταλέντα : 
θείου ΓεννΆτορος, pst ἐμοῦ δοξασθἡσεται. Διὰ τοῦ 
βοῶμέν σοι’ Δόξα σοι, Χριστὲ ὁ θεὸς, ὅτι πλουσίι 
ἐξέχεας τὰ νάµατα τῆς σῆς φιλανθρωπίας «ol; δο 
Ἆοις σου. í 

«Δόξα. Kal vor. "Ομοιον. 

Της σοφίας τὸ ὕδωρ, zal τῆς ζωῆς ἀναθλύτων | 
χόσμῳ, πάντας, Σῶτερ, χαλεῖς, τοῦ ἀρύσασθαι σι 
τηρίας τὰ νάµατα. Tiv γὰρ θεῖον νόµον σου δεχ 
µενος ἄνθρωπος. ἓν αὐτῷ σθεννύει τῆς πλάνης το 
ἄνθραχας * ὅθεν εἰς αἰῶνας οὗ λήξεοι τοῦ κχόρου co 
Aéc ota, βασιλεῦ ἑπουράνιε. Διά τοῦτο δοξάνοµεν ' 
χράτος σου, Χριστὲ ὁ θεὸς, τῶν πταισµάτε 
ἄφεσι) αἰτούμενοι, καταπέµφα: πλουσίως τοῖς 5» 
κοις σου. 


Ὡδὴ 65. Ὁ προφήτης ᾽Αμέακούμ. 
Ei Μεσσίαν δεῖ ἐλθεῖν, 6 δὲ Μεσσίας Χριστός lot 
p παράνομοι, τί ἀπιστεῖτε αὐτῷ; ἸΙδοὺ παραγέγννι 
xaX μαρτοοεῖ ἃ αὐτὸς ποιεῖ * τ) ὕδωρ οἶνον ἐποίησι 
παράλντον λόγῳ συνέἐσφιγξε. 


Mh συνιέντες τὰς Γραφὰς πλανᾶσθε πάντες ὑμεῖ; 

Ἑ θραῖοι ἄνομο: * ὄντως γὰρ ἢλθε Χριστὸς, καὶ πάντα 
. ἐφώτισε * καὶ ἓν ὑμῖν ἔδειξε πολλὰ σημεῖα xal τερά 
στια, καὶ µάτην ἀρνεῖσθε «t, ὄντως ζωήν. 

"Ev ἔργον ἔδειξα ὑμῖν, xal πάντες Ίδη θαυμά 
tese, ἀνέκραςε τοῖς Ἰουδαίοις Χριστός. "Y μεῖς περὶ 
τέµνετε χαὶ ἐν Σαξθάτω ἄνθρωπον, φησίν ’ it 
δὲ si ἐνχαλεῖτε λοιπὸν, ἐγείραντι λόγῳ παράλυτον 


i Joan. n, 8. k Joan. v, 8, ! Joon. vii, 2! 
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"Eoya ἐποίησα πολ)ἀ' κάὶ διὰ moiov ἔργον 3:0á- A. — Multa opera operatus sum; propter quod opus 


(exi µε, τοῖς Ἰονδαίοις Χριατὸς ἑλέγχων ἀνέχρα- 
ζε,᾽ ὅτι ἄν]ρωπον ὑγιῃ ὅλον λόγῳ .ἐποίησα. Mi 
κρίνετε xaz' ὄψιν, ἄνθρωποι. 

"Ev ἁποστόλοις ἐνεργῶν, καὶ ἐν προφήταις αὑτὸς 
ἀ»απαυόµανος μετὰ τοῦ Πνεύματος, τὸ ἄχραντον 
Υέννημα stc Πατρικῖς φύσεως, Χριστὲ, τὰ ἔθνη 
πρὸς τὴν ἐπίγνωσιν ἀνΏγες διὰ τῶν σημείων σου. 

Δοξα. 

Τριὰς ἀμεριστὲ, μονὰς ἄναρχε, Πάτερ, Yit, καὶ 
Πνευμα ἅγιου, ἡ £v µονάδι Τριὰς, ὁμότιμε, σύ»θρονε, 
δωβποιὲ, ἄκτιστς θεὲ, σῶζε τοὺς ἀνυμνοῦντάς σε, 
xat $522: κινδύνων καὶ θλίψεων, 


θεοτόκ. 

Ἡ ἐν Υαστρί σου τὸν θεὸν ἀπεριγράπτως χωρή- 
σασα. θΘεόνυµφε Παρθενομῆτορ ἁγνὴ, ph παύσῃ 
πρεσδεύουσα ὑπὲρ ἡμῶν, ὅπως δ.ὰ σοῦ ῥυσθῶμεν 
των περιστάσεων’ πρὸς σὲ γὰρ dsl χαταφεύγομεν. 

Ὡδῆὴ s. Κύριε à Θεὸς ἡμῶν. 

Θαύμασι κατεχέαµησας τοὺς ἁποστόλους σαου: 
τέρασιν ἐμεγάλυνας τοὺς μαθητὰς, bv παντὶ τῷ 
Χόσμῳ δοξάσας, Σῶτερ ἡμῶν, χαὶ δοὺς αὐτοῖς «hv 
βασιλείαν σου. 

Άπαντα χατεφώτιααν τῆς γῆς τὰ πέρατα, θαύ- 
pact xat διδάγµατσιν ol µαθτταὶ. xal ποιχίλοις τρό- 
ποις τὸν λόγον χηρύξαντες, Χριστὲ Σῶτερ, τῆς βασι- 
λείας σου. 


Αἴνεσιν ἀναπέμπομεν τῇ βασιλείᾳ σου Όμνον σοι 


δὲ προσάγοµεν, τῷ δι ἡμᾶς ἐπὶ γῆς ὀφθέντι, καὶ C 


χύσμον φωτίσαντι, xal τὸν Αδάμ ἀνακαλέσαντι. 
Δόξα. 
Δόξα cot, Πάτερ ἅγιε, θὲεὶ ἀγέννητε: δόξα σοι, 
Λόγε ἄχρονε μηνογενές' δόξα σοι, τὸ Πνεῦμα τὸ 
θεῖον, xat σύνθρονον, καὶ ὁμοούσιον Πατρὶ καὶ Υιῷ. 


θεοτόκ. 
Γέγουεν d κοιλία σου ἁγία τράπεζα, ἔγουσα τὸν 
οὐράνιον ἄρτον, AG οὗ πᾶς ὁ τρώὠγων οὐ θνῄσχει, ὡς 
ἔφησεν, ὁ παντὸς, θεογεννῆτορ, τροφεύς. 


Ὡδὴ ς’. Ὡς ὕδατα. 

"O πάντα περιέπων τὰ πέρατα, ἀνΏλθες, Ἰησοῦς, 
xai ἐδίδασχες bv τῷ ἱερῷ τοὺς ὄχλοις τὸν λόγον 
εἲς ἁληθείας, τῆς ἑορτῆς µεσούσης, ὡς Ἰωάννης Bod. 

Ανέπτυξας τὰ χείλη σου, Δέσποτα * ἐχήρυξας τῷ 
χόσμῳ τὸν ἄχρονον Πατέρα, καὶ τὸ maváy:ov Πνεῦυε, 
τὸ συγγενὲς ἁμροτέρων φυλάττων xai μετὰ σἁρ: 
χωσιν. 

Τὸ ἔργον τοῦ Πατρὸς ἑτελείωσας' τοῖς ἔργοις 
ἔπισςύσω τοὺς λόγους σου, ἰάσεις τελῶν, Σῶτερ, 
X4. ar uela, παράλυτον ἀνορθῶν, λεπροὺς χαθαίρων, 
χαὶ τοὺς νεχΓοὺς ἀνιστῶ». 

Ὁ ἄναρχος Υἱὸνς ἀρχὴ Yévovs λαθὼν τὺ καθ) 
ἡμᾶς, ἑντν)ρώπησἒ, xzl μέσον τῆς ἑορτῆς ἐδί- 


* Joan. x, 33. » Joan. vi, ὀ0. 9 Joan. «01,14. 


me lapidatis ? clamavit Judzeos arguens Christus 9. 
Nimirum, quia totum hominem sanum feci. Ne 
homines secundum faciem judicate. 

Qui in apostolis opereris, ipsequo cum Spiritu 
pariter. requiescas in prophetis, incontaminata, 
Christe, naturz paternz proles, siguis tuis ad tuam 
gentes aguitionem reduxisti. 

Gloria. 

Individua Trinitss, xterna unitas; Pater, ili, 
sancteque. Spiritus; Trinitas in unitate, eodem 
Deus sublimis honore ac sede, viviflce, incrcate, 
salvos fac laudantes te, atque a periculis afflictio- : 
nibusque erue. 

In Deipar. 


B Que Deum in tuo utero meruisti, Dei sponsa vir- 


goque Mater intemerata, capere, ne pro nobis in- 

tercedere desinas, ut per te, velut qui semper ad 

te confugimus, a calamitatibus efficiamur liberi. 
Ode 5. Domine Dews noster. 

Perornasti miraculis apostolos tuos; prodigiis 
magniflcasti discipulos, toto glorificans mundo, 
Salvator noster, eisque regnum colorum tri- 
buens. 

Terrz fines omnes illuminarunt discipuli ; mira- 
culis, doctrinaque, ac modis variis regni tui, Chri- 
ste Salvator, verbum praedicantes. 


Laudem aubmittimus tuo regno; tibi vero offeri- 
mus canticum qui nostri ergo in terra visus illumi- 
nasti mundum, ac Adam instaurasti. 

Gloria. 

Gloria tibi, Pater sancte, Deus ingenite ; gloria 
tibi, ternum Verbum unigenitum ; tibi gloria, Spi- 
ritus divine, eadem cum Patre Filioque adorande 
majestate, consubstautialisque. 

In Deipur. ; 

Factus est tuus uterus inensa sacra, coelesti in- 
Strueta. pane, ex quo si quis manducat, non mori- 
tur, quemadiodum  locutusest ο, Dei Genitrix, qui 
universum alit. 

04e 6. Sicut aqua. 

Qui fines omnes moderaris, ascendisti, Jesu, ut 

clamat Joannes ο, festo jam mediante, turbasquo 


D iu temp!o verbum veritatis docuisti. 


Aperuisti, Domine, tua labia; Patrem zlernum, 
sanclissimumque Spiritum mundo predicasti 
cui etiam assumpta carne, pristina cum ulroquo 
cognatio consistat. 

Patris cousummasti opus : sermones tuos operi- - 
Lus confirmasti, sanationes signaque, Salvator, 
perficiens, paralyticum erigeus, mundaus lepro- 
608. i:ortuisque ad vilam revocat:s. 

Qui :elernus ae principii exp: rs Filius essct, li- 
mana assumpta nalura principium creatus est (52). 


COMBEFISIL NOT.£. 


(39) Principium creatus est. 'O ἄναρχος Yi»; à2jt 


γέγουε, λαβὼν τὸ καθ buo; Dlalau vespict ibud 


Prov. vit : Do sint: ereavit we iititm veru 
suarum «d ofr δὲ, quomodo lzteut LXX. Fat 


M?1 S. ANDRE/E CRETENSIS 1 
factusque homo, festo mediante docuit dicens : A ὃασκε, λέγων ᾿ Προσδράμετε τῇ πήΥῃ tij dtv^ 


Aecurrite ad fontem perennem ; vitam haurite. ζωὴν ἀρύσασθε. 
Gloria. Δόξα. 
Unam in Trinitate Deitatem omnes laudamus, Tiv µίαν àv Τριάδι θεότητα, οὐσίαν τριαυπό: 


substantiam trine subsistentem, increatam, indivi- Τον, ἄκτιστον, ἀμέριστον » πάντες δοξολογοῖ 
duam ; Patrem, Filiumque, ac Spiritum sanctum; Πατέρα. xat τὸν Y iov, xai τὸ ἅγιον Πνευμα, ὡς * 


velut tria unumque exsistenteim. οὖσαν xai iv. 
In Deipar. θεοτόκ. 
Te laudamus post partum virginem; te solam, Παρθένον μετὰ τόκον ὑμνοῦμέν σε" παρθένον 


easta Deo sponsa puella, virginem glorificamus ac μητέρα δοξάζοµέν σε µόνην . &1vh θεόνυµφε xó 
matrem : vere enim ex te Deus carnem assumpsit, tx σοῦ γὰρ ὄντως θεὸς ἐσαρχώθη ζωοποιῇσας ἡμ 
vitam mortalibus largiens. 


Synazarium. Ver. Συναξάριον. Eclx. 
Docet Messias Christus, ut celebritas 'Εστὼς διδάσκει τῆς βορτῆς ἐν µέσῳ, 
Fit medía : stans palam magistrorum choro. Χριστὸς Μεσσίας rov &ióacxd wv μέσον. 


Quarta feria a Doininica Paralytici, celebramus B. Tfj τετάρτῃ τοῦ Παραλύτου, τὴν τῆς Mecontv 
festum Mediz Pentecostes, ob duarum przecipuarum χοστῆς ἑορτάζομεν ἑορτὴν, διὰ τὴν τιμὴν τῶν 
solemnitatum honorem ac reverentiam ; Paschatis, µεγάλων ἑορτῶν ΄ τοῦ Πάσχα λέγω, xat τῆς Πεν 
inquam, et Pentecostes; velut ambas uniat atque Ἁκοστῆς, ὡς ἑχατέρας ἑνοῦσαν xal συνδέουσαν. 
conserat. Sic porro res habuit. Ubi Christus insi- — ove δὲ αὕτη οὕτω. Μετὰ τὸ ἐνεργῆσαι τὸν Ἆρις 
gne illud miraculum in paralyticum operatus esset, — tb εἰς τὸν παράλυτον θαῦμα ὑπερφυὲς, οἱ Ἴουδ 
seandalizati Judzi, propter nimirum Sabbati diem: δῇθεν ὑπὲρ τοῦ Σαθδάτου σχανδαλιζόµενοι, καὶ 
quippe Sabbato editum est : « Quzrebont eum ϱ0- ἐν Σαθδάτῳ πέπραχται, ε Ἐξήτουν αὑτὸν &nox 
cidere. » Fugit itaque in Galilaeam, ubi moratus in. yat, » Φεύγει τοίνυν εἰς Γαλιλαίαν, xal τοῖς ἔχι 
montibus, prodigium illud operatur quinque pa- δρεσι διατρίδων, τὸ τῶν πέντε ἄρτων xal τῶν 
num et duorum piscium. Postmodum vero, ubi ἰχθύων τεράστιον ἐνεργεῖ. Μετέπειτα δὲ, τῆς Exi 
Scenopegia advenisset, est autem etiam hec magna πηγίας ἑνστάσης, (µεγάλη δὲ καὶ αὕτη ἑορτὴ e 
apud Jud:eos solemnitas, ascendit Hierosolyman, et 'Ioubato:c,) εἰς Ἱεροσόλυμα ἀναδαίνει, xat mE pu E 
ambulabat in occulto. Circa autem ejus medium — xoócia. Περὶ δὲ τὸ µέσον αὐτῆς εἰς τὸν ἱερὸν àvu 
ascendens ín templum docebat, omnesque ejus ἐδίδασκε καὶ πάντες τῇ αὐτοῦ διδαχῇῃ kEe má f;tov 
&tupebant doctrinam. (Post non pauca, ac ubi de ^ (Μετ οὐκ óAlya, καὶ διάεξι περὶ Za66dc 
Sabbato tribusque solemnitatibus, Pasclate, Pente- εριῶν τε ἑορτῶν, Πάσχα, Πεγτηκοστῆς, xal E 
coste ac Scenopegia nonnulla disseruit.) In ne hu- — voznylac.) Τελουμένης ταύτης τῆς ἑορτῖς [Sx 
jus solemnitatis (nempe Scenopegiz) stans Jesus, µπηγίας,] ατὰς 6 Ἰησοῦς, µεγάλη φωνῇ ἔχρας 
clamavit voee magna : « Si quis sitit, veniat ad — « EL τις διφᾷ, ἐρχέσθω πρὀς µε, xal πινέτω. Y Ἐ 
me, et bibat Ρ.» Quia erge liae sc doctrina €hristus οὖν ἐν τῇ 0:5aoxaXq ταύτῃ ὁ Χριστὸς Μεσσίαν b 
Messiam ostendit, factus mediator noster ac con- — «bv ἀπέδειξε, μεσίτης xat διαλλάχττης ἡμῶν vevó| 
siliator, Patrisque ipsius zterni, idcirco prasen- νος, xaY τοῦ αἰωνίου αὑτοῦ Πατρὸς, διὰ ταύτην ' 
tem colentes solemnitatem, titulo Medi» Pente- αἰτίαν τὴν παροῦσαν ἑορτὴν ἑορτάτοντες, xax Mt 
costes, Christum laudamus Messiam, ac ulrinque πεντηκοστὴν ὀνομάζοντες, τὸν Μεσσίαν ἀνυμνοῦι 
duarum precipuarum solemnitatum exhibemus — Xptazbv, xai τὸ τιµἰον τῶν map ἑκάτερα δύο μεγάλ 
prestantiam, Ejus rei puto gratia, mox etiam Sa- ἑορτῶν παριστάνοµεν. Τούτου δὲ οἶμαι χάριν, xa! 
maritanz colimus celebritatem , quod ct illie multa — «rj Σαμαρείτιδος μετ αὐτὴν, ἑοριῇ ἑορτάξεται, ' 
Christus de Messia disserat, deque aqua οἱ siti, αχἀχεῖσε πολλὰ περὶ τοῦ Μεσσίου Χριστοῦ ** διέδει 


quemadmoduin hoc loco. D xai περὶ ὕδατος xai δίψης, ὡς ἐνταῦθα. 
Ode. Caminus Chaldeorum. Ὡδὴ C. Tov Χσδαίων ἡ «djuvoc. 
Carne fessus fuisti P', requies universorum : Σαρχιχῶς ἑχοπίασας, ἡ ἀνάπανσις «αάντων͵ ἱ 


sponte sitisti, fons miraculorum ; quzasivisti οὐσίως ἑδίφησας, ἡ πηγη τῶν ἠανμάτων * 


aquam, o Jesu, qui vivente. aquam promi- ὕδωρ ἐζήτησας, ὕδωρ τὸ ζῶν, Ἰησοῦ, ἑ παγγειλάν 
sisti 
e νος. 


P Joan. vu, 5T. W' Joan. tv, 6. 


VARLE LECTIONES. 
9 fg. Χριστός. . 


COMBEFISI!I NOT.E. 


ergo, juxta illos ac nostrum Andream, creatus et — principio recapitulatis in eo omnibus (Ephes, t. f! 
factus principium Dei Filius, nostra hominum — Videudus etiam Methodius ad eum lucum, et € 
assumpta natura, in quo simus ipsi creati in ope- — diximus apud ipsum. 

- hibus bonis, (Ephes. i, 10), instauratis ac ceu in 
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Σαμαρείτιδι, Κύριε, Yova:xY προσωμίλεις, δι- A — Colloquebaris, Domine, cum muliere Samari- 


ελέγχων τὴν ἄνοιαν τῶν ἀνόμων "E6palov. Ἡ μὲν 
Υὰρ ἑἐπίστευσεν Υἱόν σε εἶναι θεοῦ, οἱ δὲ Ἶρνί- 
03710. | 

Ὕδωρ ζῶν τὸ ἀλλόμενον ὕδωρ ἀθανασίας, ἡ πηγὴ 
ἡ ἀείζωος παρέχειν ἐπηγγεξλω, τοῖς πίστει τὸ Πνεῦ- 


µά σου προσδεχομένοις, Σῶτερ, τὸ προϊὸν Ex Πα- — 


τρός. 

Πέντε ἄρτοις ἐςξέθρεψας χιλιάδας πεινώντων; 
χαὶ τοῦ χόρου τὰ λείψανα, εἰς ἄλλας µυριάδας ἐπε- 
ῥίσσευσας , δεικνὺς τὴν δόξαν σου τοῖς ἱεροῖς µαθη: 
ταῖς. 

'O ἐσθίων τὸν ἄρτον σου, ῥῄσεται αἰωνίως ' xat 
6 πίνων τὸ αἷμά σον, Ev σοὶ μένει, Σῶτέρ µου, xal 
σὺ Ev αὐτῷ μένεις, καὶ ἀναστήσεις αὐτὸν, ἐν τῇ ἐσ- 
χάτῃ ῥοπῇ. 

Ἑθαυμάστωσας, Δέσποτα, «hv chv οἰχονομίαν, 
πιστωσάµενος θαύμασι τὴν θείαν ἑξουσίαν. Τὰς 
νόσους ἀπήλασας ' νεκροὺς ἀνέστησας' τυφλοὺς ἑφώ- 
τισας ὡς θεός. 

Τοὺς λεπροὺς ἑχαθάρισας, τοὺς χωλοὺς ἀνωρθώσω' 
παραλύτους αυνέσφιγξας * αἱμόῤῥουν θεραπεύσας, 
ἐπέζευσας πέλαγος, δειχνὺς τὴν δόξαν σου τοῖς ἱεροῖς 
μαθηταῖς. 

Δόξα. 

Προσχυνοῦμεν σου, Κύριε, τὸν ἄχραντον Πατέρα, 
xaX τὴν χάριν τοῦ Πνεύματος, ἣν τοῖς σοῖς ἁποστό- 
λοις 8«5; ὧν διένειµας, ἑξαποστέλλων αὐτοὺς ἐπὶ τὸ 
κήρυγμα. 

θεοτόκ. 


"Ev γΥαστρί σου ἐχώρησας τὸν ἀχώρητον Λόγον: c 


ix μαζῶν σου Σθήλασας τοῦ χόσµου τὸν tpogía: 
^ ἀγχάλαις ἑδάστασας τὸν παροχέα ἡμῶν, θεογεννῆτορ 
ἁγνη. 

Ὡδὴ η’. "Αγεῖοι καὶ οὐραγοί. 

Δεῦτε, ἴδετε, λαοὶ, τὸν ἐπὶ θρόνον δόξης ἀνυμνού- 

µενον; ὑπὸ λαῶν ἀνόμων βλασρημούμενον' καὶ 
ἰδόντες, ὑμνεῖτε τὸν ἓν προφήταις Μεσσίαν προδῥη- 
έέντα. 
. Σὺ εἵ ὄντως ὁ Χριστὺς ὁ εἰς τὸν χόσμον τοῦτον 
προερχόμενος, ἐξ οὗ ἡ σωτηρία, καὶ ἡ ἄφεσις τῶν 
πατρφων σφαλμάτων * σὺ ἡ ὄντως Qul τῶν σαν 
πεπιστευχότων. 


lana, arguens improborum Hebraeorum insaniam. 
Quippe credidit illa esse te Filium Dei; illi ne- 
garunt. 

Vitae fons perpetu:, viventem aquam 4 , salien- 
tem, inquam, pollicitus es exhibiturum, Salvator, 
immortalitatis aquam, tuum illum fide exspectan- 
tibus Spiritum, qui a Patre procedit 7. 

Esurientium millia panibus quinque pavisti, 
superantesque saluratis reliquias *, in millia 
alia, tuam sacris tuis discipulis gloriam exhibens, 
abundare fecisti. 

Qui manducat tuum panem, vivel. in zeternum ; 
ac qui tuum bibit sanguinem, in te manet * : tu- 
que in eo, in supremo momento resuscitaturus, 


" manes. 


Mirabilem, Domine, reddidisti assumptze carnis 
dispensationem, astruens miraculis divinam poten- 
tiam. Morbos abegisti ; suscitasti mortuos ; caecos 
ut Deus illuminasti. 

Mundasti leprosos; erexisti claudos; paralysi . 
solutos astrinxisti : curasti fluentem sanguine υ; 
tuam sacris tuis discipulisgloriam exhibens, mare 
pedes ambulasti v. 

Gloria. 

Tuum, Domine, adoramus intemeratum Patrem : 
quamque, velut Dcus exsistens, iis quos emitteres 
ad pr:edicandum, Spiritus gratiam distribuisti. 


[n Deipar. 

Tuo utero Verhum, quod capi nequit, capere 
meruisti ; lactasti tuis uberibus eum qui mundutn 
alit. Nostrum prabitorem (60), casta Dei Genitrix, 
gestasti ulnis. 

Ode 8. Angeli atque cali. 

Venite, populi , eum videte scelesto Judaorum 
ore blasphemiis appeti, qui in throno gloriz lau- 
dibus celebratur; videntes vero, predictum in 
prophetis Messiam laudibus celebrate. 

Tu es vere Christus, qui in mundum huuc pro- 
cessisli, a quo est salus, noxeque palerna re- 
missio (61). Tu vere vita tuorum fidelium. 


q Joan. vii, 58. * Joan. xv, 96. * Joau. vi, 14. * Joan. vt, $5, 97. « Matth. 1x, 20. * Matth. xiv, 25, 


COMBEFISII NOTE. 
(60) Nostrum prabitorem. Παροχέα, ἀντὶ τοῦ D libus suis Ecclesiis, twm quos vertex ille summo- 


παρόχου, in quam vocem, tum qua ab ἔχω. uti 
hoe loco, tum qua ab ὄχος derivatur, multa The- 
saurus relato Budeo. Retineut. quandoque Latini 
voccm Graecam, ut Horat. serin.. i.. Jamque oliin 
usu ecclesiastico obtinet, pro minori sub episcopo 
pastore, cujus sit. velut in subsidium majoris οἱ 
suuimi sacerdotis ἐπισκοποῦντος, ac praecipua cura 
subditorum saluti invigilantis, πάροχον agere, sug- 
gerendo singulis hic et nunc opportuna, qua sa- 
crameuta, qua verbi pabula, ut ue dicam tempo- 
ranea subsidia, in quibus nec deesse omnino sa- 
cerdotis ejusmodi opera debet. Ut sicut episcopi, 
plaue et parochi, ubi presertim auctiores sunt 
plebes; subsidiaria sacerdotum aliorum habeant 
necessaria officia; tum quos annuente. episcopo, 
sibi ipsi asciscant, ae velut. incardinent parochia- 


rum sacerdotum Pontifex Romanus, liberos sub 
monacliatus religiosique instituti jugo, eidem ipsi 
probatos episcopo, agnitosque jdoneos, provide 
destinet. Certe est etiamnum copiosa wessis, si 
niodo vere cum Paulo non quaeramus quie sunt ho- 
minum Christiane instituendorum, sed ipsos. Nou 
desunt vel in Gallia, quos in America ac remotio- 
ribus partibus, etiam Galli nostri, quam glorioso, 
utinam constanti conatu, quaritant negleclos ma- 
nipulos; ubi maxime in monte subrigens, aliave 
ratione editus opima terra ridensque, asperius ha- 
bet incolas. Non latet quanta. illic sollicitudine, ut- 
cunque gregis amantes episcopi, vel regulares ope- 
raros ambiant. 

(91) Noxeque pateriie remissio. "Agz3:; τῶν πα- 
τρῴων σφαλμάτων. ΑΕ nunero, propteec 


* 


Ht 


dante, in templum venit; ac se vere Christum 
Messiam, per quem salus sit, docuit. 


Christus Sabhatis, ac dies totos, signorum exhi- 
bens opera, iis qui morbis variis delinerentur sa- 
nitatem impertiebat : ceterum erraus populus, ira 
veteri, animo zestuabat. 

Hicce, jam olim jacentem hune paralyticuim, 
Sabbato curans, legem transgressus est; aspere, 
inquit, improperabant Judi Cliristo. 


Nonne qui vobis dedit legem Moses, jubet cir- 
cumcidi? virumque Sabbato circumciditis, ut ne 
lex Patrum solvatur, ait Christus Judais Σ. 


Qui semper improbi, in deserto accolz exstilte- 
runt, prz livore incessebant beneficum,  blasphe- 
mantes, inoventes, linguas iniquas, inania medi- 
tantes. 

Gloria. 

Trinitas Deus unus est; ut Pater minime in 
" fillietatem excesserit ; aut Filius sit mutatus in 
processionem : seorsim vero ac junctim lumen (62), 
tria, Deum glorifico in saecula. 

]n Deipar. 

Qui, rogo, eum genuisti qui olim a Patre zter- 
rum eluxit, pariterque cum sancto Sp:ritu lauda- 
tir? l'lane qua ratione is solus novit, o Deipara, 
cui ex te nasci placuit. 

Ode 8. Alienum est a matribus. 

Mediante jam festo Judzorum, ascendens, Sal- 
vator meus, in templum tuum, docebas omues 7 : 
mirantes Judi : Unde hic, inquiebant, scit litteras, 
cum non didicerit? 

Manans Redenptor meus gratias sanationum, 
prod:gia sigiaque faciebat, morbos fugans, ac in- 
flrmis medens. Enimvero agebantur in furorem 
Judai a tot ejus miraculis. 

Jud:cos contumaces arguens Redemptor. meus 
clamabat : « Nolite secundum faciem judicare; 
sed judicate justum judicium *.Quippe jubet lex 
virum omnem Sabbato etiam circumcidi. 


Majora, Salvator, iniracula , juxta quod promi. 
sisses, discipulis edenda prebuisti , mittens prze- 


X joan. vii, 99... X Joan. vni, 134. 5 ibid. 21. 


S. ANDREE CRETENSIS 
Del sapfentia, festo jam, prout scriptum est, me- À 


t 
Ἡ σοφία τοῦ θ5οῦ, τῆς ἑορτῆς uioso3T , xat 
γέγραπται, τῷ ἱερῷ ἐπέστη, xot ἐδίδασχε ὅτι! 
τως αὐτὸς ἣν ὁ Μεσσίας Χριστὸς, ὃ: οὗ ἡ aw 
pla. 
| Ἐν τοῖς Zá66aat Χριστὸς, χαὶ ἓν ἡμέραις ὅλ 
ἁπεδείχνυτο τὰ τῶν σηµείων ἔργα, ἐξιώμενος t 
ἐν νόσοις ποιχίλαις ΄ ἀλλ ὁ πλᾶνος λαὸὺς θυμῷ | 
εχοτεῖτο. 

Τὸν παράλντον, φησ], τόνδξ, χοόνοις πλείστ 
καταχείµενον, ἓν τῷ Σαδδάτῳ οὗτος ἐθεράπευ 
καὶ παρέθη τὸν νόµον, Ἰουδαῖοι Χριστῷ πιχρῶς ἑλ 
δοροῦντ». 

Οὐ Μωσῆς ὑμῖν, φπσὶ, τὸν vóuov δοὺς. χελε' 
περιτέµνεσθαι ; χαὶ £v Σαθθάτῳ ἄνδρα περιτέμνε 
ἵνα pf πως ὁ νόμος τῶν Πατέρων λυθῇ, Χριστὸς τ 


B Ἴουδα ίοις. 


Οἱ ἀγνώμονες πάντη, οἱ ἓν ἐρήμῳ παροιχῄσι 
τες, τὸν εὐεργέτην φθόνῳ κατενέσχηπτον, βλασι 
μοῦντες, χινοῦντες τὰς ἀδίχους γλὠσσας, κχενὰ | 
λετῶντες. 

Δόξα. 

Εἷς 8:5; ἡ Τριάς ' τοῦ Πατρὸς μὴ ἐχστάνςος 
υἱότητα ΄ οὐδὲ Yiou τραπέντος el; ἑχπόρευσιν * à 
Dix. xai ἄμφυ qus, 8:5y τὰ τρία δοξάσω εἰς a 
νας. 

Geotóx. 

IIt; ἐγέννησας, εἰπὲ, τὸν ix Ἱ[ατρὸς ἀχρόνως πι 
εχλάµψαντα, xai σὺν ἁγίῳ Ηντύματι ἀνυμνούι 
vov, ἢ ὡς οἵδεν ὁ μόνος εὐδοχήσας ix τοῦ τεχθηνί 
θεοτόχε ; 

ὨὩδὴ 6’. ᾽Α.Ι,Ἱότριον τῶν µητέρων. 

T£; ἑορτῆς μεσαζούσης τῶν Ἰουδαίων, ἀνῃλθ 
ὦ Σωτέρ µου, ἐπὶ τὸ ἱερόν σου, χαὶ ἐδίδασχες πι 
τας. ἐθαύμανον οἱ Ἰουδαῖοι, xot, Πόθεν οὗτο; ο 
γράμματα, μὴ μεμαθηχώς ; ἔλεγον, 

Ἰάματα χαρισµάτων, ὁ Λντρωτὴς µου πηγὰ: 
ἐπετέλει τέρατα xal av pela, φυγαδεύων τὰς νόσο 
ἰώμενος τοὺς ἀσθενοῦντας. ἸΑλλ) Ἰουδαῖοι ἔξεμ 
γοντο τῷ πλήθει τῶν θαυμάτων αὐτοῦ. 

Tob; ἀπειθεῖς Ἰουδαίους ὁ Αντρωτής µου ἐλ 
yov, ἀνεθόα᾽ (Mb χρίνετε χα: ὄψιν , ἀλλὰ ' 
διχαἰαν Χχρίσιν κρίνετε.» Καὶ γὰρ ὁ νόμος, ] 
ἐν Σαδθθάτω περιτέµνεσθαι χελεύε:ι πάντα ἄνθρ 
που. 

D ὍΤὰ μείζονα τῶν θαυμάτων τοῖς μαθηταῖς σε 

Σῶτερ, ὡς ἐπηγγείλω, παρέσχες, ἀποστείλα; εἰς 


COXMBEFISI? NOT.E. 


utriusque primi parentis lapsumet offensuin, quan- 
quam peccatum. originale traducitur a solo. Adam, 
ceu 3 capile liumatni generis, ac eo quocum Deus 
pactum iuiisset. propagand:e in. posteros originalis 
justilim ;  nonni$i numero singulari. exprimi so- 
let : sic exponunt. quidam illud Joan. 1: Ecce 
Agnus Dei, ecce qtii tollit peccatum mundi; nimirum 
singulare illud, unius voiuntate connnissutn, infi- 
viens λες naturam totam, quo] fuit. poussima 
!3tio, unaque sufficiens, juxta veriorem theologiam, 
Uoininieie mcarnationis, 

(632) Ac junctim lumen. "liz v3 3o φῶς. Non, 
ο νὃ, o uge, Teddere asas, ant simili duorum 


nata, quod sit sermo de tota Trinitate, de q 
statiin, Θεὺν τὰ τρία δοξἀάζω. Velut eamdem Y 
lit rationem: utriusque nominis c5; xal φῶς. 
$eorsun applicenlur unicuique person:ze, quz Si 
vere οἱ dicantur singule, Deus et lumen : nou! 
men ut juneum ac collectione plures sint dii 2 
lumina, velut una individua in tribus deitate et | 
ce : quod uL verum sit, ac conunuui Patr 
consensu de priori receptum , haud tamen iid 
ita videntur in secundo rigidi : qua de re nt 
nulia diximus in nova Basilii Catechesi apud Α 
pniiilochium. 
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IDIOMELA. 
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ἔθνη χηρύξαι τῆν δόξαν σου. Οἱ OE τῷ xósuo ἑχή- A dicare gentibus tuam gloriam *. li porro tuam 


ρυττόν σου τὴ» ἀνάστασιν, τὴν χάριν, xaX τὴν oáp- 
χωσιν. 

Ei ἄ»θρωπον περιτέµνετε ἐν Σαθθάτῳ, µή πως 
λυθῇ ὁ νόµος, νῦν ἐμοὶ τί χολᾶτε, ὅτι ἄνθρωπον ὅλον 
ἐποίησα ὑγιῆ λόγῳ: εΚατὰ τὴν σάρχα ὑμεῖς χρίνετε,» 
Qna τοῖς Ἰουδαίοις Χριστός. 


'O τὴν ξηρὰν θεραπεύσας χεῖρα τῷ λόγῳ, τὴν 
ξηρανθεῖσχ» πάλαι γῆν τὶς ἐμῆς χαρδίας ἰασάμε- 
vog, ΛόΥΣ, ἀνάδειξόν µε χα ποφόρον, ἵνα ἑργάσω- 
μαι χὰγὼ, Σῶτερ, χαρποὺς ἐν µετανοίᾳ θερµῇ. 

Λεπροῦσάν µου τὴν χαρδἰαν ἀποχαθάρας, xal 
τῆς ψυχῆς µου, Λόγε. τὰ ὄμματα φωτίσας, ἐπὶ χλί- 
νης ὀδύνης µε χείµενον ἀνόρθωσον, ὡς τὸν παράλυ- 
κον ἀνέστησας ἐν κλίνη χαταχείµενον. 

Δόξα. 

λλλότριον τοῖς ἀνόμρις ἐστὶ τὸ σέβειν τὴν ἄν- 
αρχον Τριάδα, Πατέρα, καὶ τὸν Υἱόν τε, καὶ τὸ 
ἅγιον Πνεύμα ^ ctv. ἄκτιστον παντοκρατορίαν, δι 
ἧς ὁ σύµπας χόσµος Ἡδρασται, τῷ χράτει τῆς ἰσχύος 
αὐτοῦ. | 

Θεοτὀκ. 

Ἑχώρησας àv Υαστοί σου, ἩαρθενομΏτορ, τὸν 
ἕνα τῆς Τριάδος, Χριστὺν τὸν ζωρδότην, ὃν ὑμνεῖ 
πᾶσα κχτίοι;, καὶ τρζμοῦσιν οἱ ἄνω  Opóvot * αὖ- 
τὸν δυσώπει, παμμαχάρ!στε , σωθῆναι τὰς duxi; 
ἡμῶν. 

Εξαποστει.άριον. ᾿0 obparór τοῖς ἄστροις. 

'O τὸν χρατῆρα ἔχων τῶν ἀχενώτων δωρεῶν, 
δός µοι ἀρύσασθαι ὕδωρ ci; ἄφεσιν ἁμαρτιῶν, ὅτι 
συνέχοµαι δίψει, εὔσπλαγχνε µόνε οἰχτίρμων. 
Asxsu6. κδ'. Εὶς τὸ Χριστοῦ l'evécuov. ΑἉγ- 

δρέου Ἱεροσο.λυμίτου Ἰδιόμε.ον. Ηχ. δ'. 

Εὐφραίνεσθε, 6lxa:ot * οὐρανοὶ, ἀγαλλ.ἄσθε - σχιρ- 
τήσατε, τὰ ὄρη, τοῦ Χριστοῦ γεννηθέντος. Παρθένος 
καθέζεται τὰ Χερουθίὶμ µιµουµένη, βαστάξουσα ἓν 
χολποῖς, θεὺν Λόγον ααρχωβέντα’ πλιµένες τεχθέντα 
δοξάζουσι * Máyo: τῷ Δεσπότῃ δῶρα προσφἑρονσιν ' 
ἄγγελοι ἀνυμνοῦντες λέγουσιν᾽ ἁκατάληπτε Κύριε, 
δόξᾳ σοι. 

Ὅ Πατὴρ εὐδύχησεν" ὁ Λόγος σὰρᾶ ἐγένετο, καὶ 
1j Παρθένος ἔτεκς θεὺν ἐνανθρωπῄσαντα᾽ ἀστῆρ µη- 
νύει Μάγοι προσκυνοῦσιν' ποιμένᾶς θαυμάζουσι, xal 
jj Χτίσις ἀγάλλετα,. 

θεοτόχε Παμθένε, jj τεχοῦσα τὸν Σωτῆρα, ἀν- 
ἐτρεφας τὴν πρώτην χατάραν τῆς Εὖας , ὃτι phone 
γέγουας τῇ εὐδοχίᾳ τοῦ Πατρὺς, βαστάζουσα £v χύλ- 
ποις θεὸν Λόγον σαρχωθέντα. OD φέρει τὸ µυστη- 
ριον ἔρευναν ' πίστει µόνῃ τοῦτο πάντες δοξάζημεν, 
χράζοντες μετὰ σ)ῦ, καὶ λέγοντες' 'Avepufiveots, 
Κύριε, δόξα σοι. 


8 Joan. xiv, 19. ^ Joan. vini, 15. 


mundo przdicaverunt resurrectionem, gratiam ac 
assumplain carnem. 

Si hominem circumciditis in Sabbato, ut ne lex 
solvatur, quid in me jam succensetís, quod ser- 
mone ho:ninem totum Sabbato sanum fecerim ? 
« Vos, inquit Judaeis Christus, secundum carnem 
judieatis b, » 

Qui sermone curásti manum aridam e, tu, Sermo, 
cordis terram olim arefactàm sauans 116 exhibe 
fertilem, ut et ipse, Salvator, calenti fructus pos- 
nitentia faciam. 

Cor meum. a lepra mundans, ac animi oculos 
tui, Sermo, illuminaus, qua ratione excitasti para- 
lyticum lecto decumbentem, me erige in lecto do- 
loris jacentem. 

Gloria. 

Alienum ab improhis ut venerentur zternam 
Trinitatem, Patrem, Filiumque, ac Spiritu sau 
cium, increslam. omnipotentiam (65), qua mune 
dus totus, robore virtutis ejus, fundatus ac flrina- 
Lus est. 

1n Deipar. 

Meruisti, Virgo mater, utero capere uniffn íllum 
de Trinitate, Christum vite. auctorem, quein. lau- 
dant omuia creata, Lremuntque. superni Throni. 
Ipsum, beatissima, ut animorum salutem consequa» 
mur, exora. 

Ezapostilarium. Qui celum astris. 

Qui craterewi labes. inexhauribilium donorum, 
tribue hauriam aquam in remissionem peccato- 
rum 5; quippe, o solus misericors, siti teneor. 
Vicesima quarta Decembr. in Christi Ναιαίο. 1dio- 

melon Andrew Hierosolymitani, Ton. 5$. 

Lotamini, justi; cceli, exsultate; sali:e, montes, 
nato Cliristo. Sed: t Virgo, iustar Ghernbim, Deum 
Verbum indutum carnem sinu gestans; Μαη) 
Pastores glorificant; offerunt. Mayi munera Do- 
mino ; canunt angeli dicentes : Tibi, Dowine, glo- 
ria, qui incoimprehenusibilis es. ' 


Complacuit Pater; Verbum caro factum est; 
peperitque Virgo Deum. factum. hominem : stella 
nuntiat; Magi adorant: pastores mirantur, exsul- 
ta!que natura. 

Virgo Deipara, quie pepereris Salvatorem, pri- 
inam Ενα evertisli mal: dictionem ; quippe, Patris 
beneplacito, Deum Verbum indutum carnem siuu 
portas. Non fert sacramentum ul quis &crutetur : 
fide sola omnes glorificamus, tecum. clamantes 
atque dicentes : Tibi gloria, imperacrutabilis Do- 
nine. 


ε Matth, xni, 45. 


COMBEFISII NOT A. 


(65) Increatam omnipotentium. Ty) ἄκτιττου x2- 
φοχρατορίαν. Minus eyprimit. vos Litina : est eniin 
αγίας illa et potentia «ua Dus omnia ο ος ct 


conservat, velut omnium ipse robur et vis qua 
consistunt et maneut : qua de re obiter ad. δις 
d.um. Eti; vi teri pot st Dievysius. 
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cursum. 
Jdiomelon. Ton. 4. 

llodie sacra Mater, temploque ac sacrario cel- 
sior, in templum ac Üci sacram «dem venit, 
ostensura mundo mundi provisorem, ac factorem 
legis; quem et Syimcon senex in ulnas suscipiens, 
honore exclamavit : « Nunc dimittis servum tuum, 
quia viderunt oculi mei salutare tuum 4, » 

Ton. { obliq. 

Serutamini Scripturas, sicut Christus Deus noster 
jn Evangeliis dixit. Quippe in eis natum inveni- 
mus, ac pannis involutum : nutritum et lactentem; 
circunicisum, atque 4 Symeone gestatum, qui non 
inani specie ac visione, sed veritate mundo se 


conspicuum fecerit : ad quem clamemus : Tibi, B 


Deus, sit gloria, qui secula antecedis. 
Ton. & obliq. 

Qui sedet super Cherubim, quique a. Seraphim 
Jaudatur, in' templum hodie oblatus, juxta legis 
scitum, senilibus ulnis ceu tlirono locatur, proque 
deitatis ratione, munera ipse a Joscplio suscipit ; 
tanquanr nimirum par tucturum , impollutam Ec- 
clesiatu, novumque eleetum | gentilem populum : 
Uuos autem columbarum pollos, velut.ipse tesia- 
menli veteris pariter novique auctor et przses. 
Caeterum responsi ac divini ad ipsum oraculi fine 
accepto, benedicens Symeon Mariam virginem Dei- 
paran, nati ex ipsa passionis symbola praedixit ; 


S. ANDRE.E CRETENSIS 
Secunda Februar. In Hypapautem , seu Domini 0c- A 


$s6povap. B'. Elc τὴ’ "xaaxavtir. 


]διόμελον. Hx. δ'. 

Ef uspov tj ἱερὰ Μήτηρ, χαὶ τοῦ ἱεροῦ ὑψτλ 
ἐπὶ τὸ ἱερὸν παραγέγονεν, ἐμφανίζονυπα τῷ 
τὸν τοῦ χόσμου πάροχον, xaX tou νόµου T 
ὃν xal ἐν ἀγκάλαις ὑποδεξάμενος ὁ πρεσθύτ 
μεὼν, γεραίρων ἐχραύγανς' « Nov ἀπολύεις ci 
λόν σον, ὅτι εἶδον οἱ ὀφθαλμοί µου τὸ σωτἠριόν 

A. "Hx. xA. a'. 

Ἐρευνᾶτε τὰς Γραφὰς, χαθὼς εἶπεν &v E! 
λίοις Χριστὸς ὁ θεὸς ἡμῶν. "Ev αὑταῖς γὰρ 
σχοµεν αὐτὸν τιχτόµενον xal σπαργανούμενον' 
νούμενον xal γαλαχτοτροφούμενον’ περιτομὴν 
pevov, xai ὑπὸ Συμεὼν βασταχθέντα, οὐ δ. 
οὐδὲ φαντασίᾳ, ἁλλ' ἀληθείᾳ χόσµῳ φανέντα᾿ 
ὃν Βοῄσωμεν *. Ὁ πρὸ αἰώνων θεὸς, δόξα σοι. 

"Hx. π.1. δ. 

Ὁ τοῖς Χερουθὶμ ἐποχούμενος, χαὶ ύμνοι 
ὑπὸ τῶν Σεραφὶμ, σήµερον τῷ θείῳ ἱερῷ xa 
μον προσφερόµενος , πρεσθυτικαῖς ἔνθρον 
ἀνχάλαις, καὶ ὑπὸ Ἰωσὲφ εἰσδέχεται δῶρα 6 
πῶς ' 0; ζεῦγος τρυγόνων, τὴν ἀμίαντον Ἐκχλ' 
καὶ τῶν ἐθνῶν τὸν νεόλεχκτυν λαόν ' περιστερ 
δύο νεοσσοὺς, ὡς ἀρχηγὸς παλαιᾶς τε xa. x 
Tou πρὸς αὑτὸν δὲ χρησμοῦ 6 Συμεὼν tb 
δεξάµενος, εὐλογῶν τὴν παρθένον θΘεοτόχοι 
plap, τὰ τοῦ πάθους σύμόολα του ἐξ αὗτις 
ηγόρευσε, xal παρ αὐτοῦ ἐξαιτεῖται τὴν ἀπ 


petensque ab eo dimitti clamat : Nunc me, Domine, c Boov Νὸν ἀπολύει; µε, Afozota, χαθὼς πρα 


dimittis, sicut. mihi pramuntiasti : quia vidi te, 

Lumen prazatternum, 3c populi Salvatorem, qui ex 

te. Christianus dictus sit. 

Decima quarta. Septemb. Die festo. Exaltationis 
sacte crucis. ; 


Ad processionem Liiomelsn Andrem Hierosolymi- 
tani. Ton. 1. 


Plane finem hodie accepit sscra Davidis przdi- 
ctio ac oraculum, Nau ecce palam incontaminato- 
rum tuorum pedum adoraumus scabellum; atque 
in alarum tuarum umbra sperantes, totius miseri- 
cordi.e Deus, tibi clamamus : « Signetur super nos 
lumen vultus tui*; » tu, Christe, multum miscri- 
«ors, tui populi orthodoxi Crucis Exaliatione exalta 
cornu. 
dun Natale pretiosi. gloriosique prophetae Precur- 

soris. 
Idiomelon. Ton. 4. 

Apparuit hodie magnus Pracursor, ez Elisabethae 
procedens luinbis sterilibus ; ille, inquam, prophe- 
ta omnibus major prophetis; ac quo nec est ulífus 
major, autve surrexit. Quippe Pracursori, qui sit 
lucerna, lumen splendidissiinum proxime comes 
€: vocique, verbum : ac sponsus, paranympho. 
Gloriosorum perquam celebratorum | apostolorum , 


primorumque principum  Peiri et Pauli, ad pro- 
cessionem Stich. Idiomelon. 


Modie venite, populi: fidelium praeclara fama 


"Luc, 11, 99. * Psal. iv, 7. 


γείλω pot ὅτι εἴδόν σε τὸ προαιών:ον $9; 
Σωτηρα Κύριον τοῦ Χριστω".ύμου λαοῦ. 


Σεπτεμδ. ιδ. Ὑγώσει τοῦ σταυροῦὺ. 


Elc τὴν ἀιτὴν ἹἸδιόμεΛον 
του. 'Hy 
Σήµερον ὡς ἀληθῶς, à ἁγιόφθογγος jo 
Δαθιὸ πέρας Ἠλειφὲν. Ιδου γὰρ ἑμφανῶς t 
ἀχράντων ποδῶν σου προσχννοῦμεν ὑποπύόδιο 
bv τῇ τῶν πτερύγων σου ἑλπίζοντες σκιᾷ, : 
χτίρµων, βοῶμέν σοι’ € Σηµειωθήτω ἑἐφ fy 
φῶς τοῦ προσώπον σου.» Tou ὀρθοδόξου λαα 
τὸ χέρας ἀνύψφου τῇ τοῦ τιµίου σταυροῦ σου Α 


Αγδρέου Ἱεροσο 
. a. 


D σει, Χριστὲ πολυέλεε. 


Εἰς τὸ Teréciov τοῦ ειµίου ἑνδόξου αροί 
Προδρόμου. 
᾿Ιδιόμε.ον. "Hyoc ὅδ'. 

Ἐπεφάνη σήμερον ὁ μέγας Πρ/δροµος. ἐξ à 
λαγόνων τῇ Ἐλισάδετ προσλθὼν, ὁ μείζων x 
τῶν προφητῶν προφητῆς, καὶ ἕτερος οὐκ 
οὐδὲ ἑγήγερται ΄ ὅτι τῷ Προδρόμῳ λύχνῳ τ 
ἀχολουθεῖ ὑπέρλαμπρον, xaX τῇ φωνῆ ὁ Λόγοι 
τῷ νυμφαγωγῷ ὁ νυµφίος. 
Τῶν ἑνδόξων παγευφήµων ἁποστεό.ων καὶ 


τοκορυφαίων Πέτρου καὶ Παύλου, εἰς 
ἀιτὴν Στίχ. Ἰδιόμα.1ον. - 


Δεῦρο, δῆμοι, σήμερον ' τὸ τῶν πιστῶν 67 
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χαλλιέρηµα" τοὺς τῆς χάριτος ὑφάντας 33", Πέτρον xat A victimam, grati: interpretes Petrum et Paulum, 


Παῦλον πρέπουσιν ἐγχωμίοις στεφανώσωμεν, ὅτι 
ἀφθόνως πᾶσι τὸν λόγον χατασπεἰραντες, σὺν τού- 
τοις τὴν χάριν τοῦ Πνεῦματος κατεπλούτησαν, xal 
τῆς ἀλτθινῆς ἀμπέλου ὑπάρχοντες χλήματα, βότρυν 
ἡμῖν πέπειρον ἑδωρήσαντο, εὐφραίνοντα τὰς xap- 
δίας ἡμῶν. Πρὸς οὓς βοήσωμεν ἀναχεχαλυμμένῳ 
προσώπῳ, xal χαθαρῷ συνειδότι, λέγοντες' Χαίρττε, 
πορθμευταὶ τῶν ἁλόγων, xat ὑπουργοὶ τῶν ἐν λόγῳ;' 
χαίρετε, τοῦ παντὸς ποιητοῦ καὶ χγδεµόνος ἑκλόγια 
τερπνά * χαίρετε τρόξενοι τῶν ἀγαθῶν, xat διωχταὶ 
πῶν δολερῶν. Οὓς ἐχετεύσωμεν πρεσθεύειν ἀεὶ cl- 
ῥρήνην σταθηρὰν τῷ κόσμῳ δωρῄσασθαι, πρὸς τὸν 
Κτίστην xai διδάσχαλον, xal ταῖς ψυχαῖς ἡμῶν τὸ 
μέγα ἔλεος. 

Ἐκ τοῦ εἰς τὸν ἐν dyíoic Ιγγάτιον κ’ Δεχεμδ. 

Ὠδὴ v. 

Ὄντως φερωνύμως xéxinoat Θεοφόρος, Πάτερ" 
vito; γὰρ ἔτι χομιδῇ ὑπάρχων, εἰς χεῖρας τοῦ 
Κυρίου φερόµενος ἵστασο, ἀναφωνοῦντος πρὺς ἡμᾶς' 
Γίνεσθέ pot ὡς τὸ παιδίον τοῦτο. 


Kovcáxior* y. T. Ἡ Παρθένος. 

Τῶν λαμπρῶν ἀγώνων σου, ἡ φωτοφόρος tipápa 
προχηρύττει ἅπασι τὸν ἐχ Παρθένου τεχθέντα. Τοῦ- 
τον γὰρ διφῶν ἐκ πόθου χατατρυφῆσαι, ἔσπευσας 
ὑπὸ θηρίων ἀναλωθῆναι. Διὰ τοῦτο καὶ Θεοφόρος 
προσηγορεύθης, Ἰγνάτιε ἔνδοξε. 


ANAPEOY 


Tov ἁγιωτάτου ἀρχιεπισχκόπου Κρήτης "Ίαμδο, 
χραφέντες πρὸς τὸν ὁσιώτατον ᾿Αγάθωνα ἁρ- 
χιδιάκονον καὶ χαρτοφύλαχκα τῆς ἐντανθα 


ἁγιωτάτης τοῦ Θεοῦ μεγά.Ίης Εκλησίας, ὅτε - 


λαδὼν τὴν παροῦσαν βί6.ον, μµετέδα.ε καὶ 


adAur ἁτέστειωθ. 


congruis laudibus coronemus. Quippe ubi verbum - 
large omnibus seminassent, cum iis qnos docuis- 
sent Spiritus gratiam magnifice consecuti sunt, ac 
vitis vere palmites, maturum nobis donarunt bo- 
trum, «"i corda exhilaret humiuum. Ad quos 
revelata facie, mundaque conscientia clamemus, 
dicentes : Gaudete, portitores alienorum a ratione, 
ac ratione viventium ministri ; gaudete, omniuin 
Auctoris curatorisque l:eta selecta ; gaudete, bono- 
rum conciliatores, persecutoresque dolo agentium. 
Iis supplicemus ut, sua apud Deum. Creatorem ac 
praeceptorem iutercessione, pacem mundo stabi- 
lem, copiosamque nostris animabus misericordiam , 
obtineant. 


B Ez Can. in S. Ignatium 20 Decembris. Ode 5. 


Merito Pater, pro ratione nominis, Θεοφόρος, 
ceu Deum gestans, Deoque afflatus, vocatus es : 
quippe adhuc admodum puer in manibus Domini, 
gestiante eo, stetisti (64), atque ad nos clamanto : 


. Mihi sicut iste parvulus efliciamini f. 


Contacium , ton. 5. Virgo. 
Certaminum qua pr:eclare gessisti luminosa illu- 
strisque dies, eum omnibus prazdicat qui est natus 
de Virgine. Ejus quippe delicias desiderio sitiens, 
festinssti a bestiis confici ae devorari. Quamobrem 
etiam fuisti cognominatus θεοφόρος, ac Deo plenus 
et ceu Deifer, gloriose lgnati. 


(') ANDREJE 


Sanctissimi orchiepiscopi Cretensis lambi, scripté 
ad sanctissimum  Agathonem — arch:diaconum et 
chartophylucem istius sanctissimo Dei magnae 
Ecclesie, quando accepto hoc libro descripsit, et 
rursus. remisit. 


(Garrawp., t. XIII, p. 167.) 


Ἐγὼ μὲν εἰσήτησα βἰθλον «tiv χάριν. 
Ὡς τὐξάμην, ἔγραψα πᾶσαν εἰς τάχος. 
Κάλλους γὰρ ἡμῖν γραμμάτων οὐδεὶς λόγος, 


Διαστολῆς τε xat σαφηνείας µόνης, 

*H; σχηματισμὸς ὀξυρύχων γραμμάτων, 
Φίλων ἐμοὶ χράτιστε χαὶ διδασχάλων. 
"Hv οἶδεν, ἣν πέφυχεν ἀξίως νέμειν 


Καὶ τοῖς χαθ᾽ ὑμᾶς τῶν φίλων εὑεργέταις * 


1ο’ Ισ. ὑποφῆτας. 
f Matth. xvin, $. 


Ego quidem postulavi libri gratiam : 

Ut optaveram, descripsi totum celeriter : 

Pulchritudinis enim nobis litterarum nulla est 
[ratio, 

Sed distinctionis et claritatis solius, 

Cujus est figuratio nitentium litterarum; 

O amicoruia mihi optime, et magistrorum. 


D Quem librum noverunt, quemve comparati sun& 


[digne suppeditare 
Etiam vestrum similibus benefaetoribus amico- 
[ευη 


(*) Pro Combefisiana nostram planiorem interpretationem adjecimus. 


COMBEFISII NOTE. 


(64) Primaratio minus solida videtur, aut nixa ve- 
γίιδιο : dicente Chrysastomo, non vidisse Iguatiuin 
Dominum in carue, vllamve cuim eo habuisse con- 
suetudinem : homilia in ipsum : ipsoque ad l'oly- 
carpum, ut et Hieronymus refert, dicente, vidisse 
post Resurrectioneimn : velut nimirum tam adultioris 
zetatis quique discipulis accenseretur. Nostri Aqui- 
tani id referunt pia traditione in apostolum suum 
Martialem, cujus etiam cranio exstare ferunt vesti- 


gia Dominicarum palmarum lenius olim sancto 
puero adblandientium ; quomodo servat repellen- 
tis ejusdem Christi vestigia, cule integra, plenunr 
illud majestate, mibique aliquando gestatuim Mariar 
caput, in regia conventus nostri regii gaza, set 
mavis divina coelestique colitum — locupletibus 
£xuriis, apud S. Maximini in Provincia oppt- 
um. 
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Ut quidem mihi facile quoque persuadeo, 

Vel publici petentihus plutei, 

Tanquam sint divitize spirantes abunde exhausta, 
Atque collectanea (65) recentia el utilia: 

Ac testis est prompta libri gratia. 

Jucuudissime rebus tuis oblecior jugiter, 
Quibus ceu maxime eliam alloquens te, cerno 
Copiosam Scripture supellectilem, 

B. ligiosam mentem, blanduniue cor, 

Optinamque morum concinnitatem : 

Ex qua cunctos comiter excipis amicos, 

Digerisque ut par est ipsasmel res, 

Librans lance pulcherrima. 

Idcirco ergo te alloquor : et. respicio 

Conciliatorem mihi divinorum eloquiorum : 

Quippe accepi a vobis ea, quibus ut fas est hono- 
' [ras :»imnicos. 

Quantum assequi valebat scriptor libelli. 

Àt enim secundum tempus οἱ prosodiam (66) 

lpsos seribere, maxime decorat magis. 

Ipse autem hanc vicissim accipies gratiam 
Α superna Dei provi eutia, 

Proque tuis guavis assistentibus. 

Benefacere enim nostis amicis maxime, 

Cunctisque expo-iias, οἱ utiles esse velle 

Res etiam olim repostas longo intervallo, 

Suuoribus multis, laborioso ingcnio: 

Quo consequeris cilo quod desideras 

Laboribus, ο pristautissime scribentium libros] 

Quique ob oculos pouis el stylo et corde 

Überew torrentem diviniius acquisitorum laborum. 
Dulcedines etiam verliorum qua stillas, 

Vitze puritas annuniiet wage : 

Quodve loquar s omnino cum libertate, 

Et miscens et disiinguens. congruenii positione, 

Quidquid morosius dictum gestumve fuit, 

lisque sententiis depingeus semper, 

ln quibus siuceritas veracium dogmatum, 

Ceu iu loquentibus tabulis, constabilita est : 

Et quod novitatem conficias lanquam vulgi sedu- 

[cticem. 

Verba ctiam sagittant magistrorum, 

Sic ut totuni ejus recens enatuim germen 

]n pulverem versum fuerit ciueremque friatilem 


Ubique terrarum, ac fulguris celeriter adinstar, D 


Enuiritorum in oitlhodoxia sermonibus. 
Non rerum inest confusio, non supercilium ma- 
[unum 
Non tumor celsitudinis imperitantis potestalis. 
Absunt eniin ab eis ownes cscitatis tenebrz, 
Mentemque commuuientes sunt. omne genus ar- 
| mis. 
Lumen insitum vel a prima :etate tu nutriens, 
Donec invenisti Christum, quomodo invenire par 
[est, 
Facemque illuminantem dogmatum jubar, 


(65) Paruin ergo distabat auctor a 6 svuoJo ann. 
680 coacta. 


S. ANDREE CRETENSIS 
Α Ὡς δ᾽ οὖν ἐμαυτὸν ῥᾷστα xaX πείθειν ἔχω᾽ 


Καὶ χοινὰ τοῖς χρῄνουσι ἑησαυρίσματα, 
Ὡς πλοῦτος ἕμπνους ἀφθόνως χενούμενος, 
Καὶ συλλεγέντα προσφάτως καὶ προσφόρως. 
Καὶ µάρτυς ἡ φθάσασα τῆς βίβλου χάρις. 
"Ἠδιστα τοῖς col; ἐντρυφῶ καθ ἡμέραν, 
Οἷς ὡς μάλιστα xal λα)ῶν σοι, προσθλέπω, 
Σὴ» εὐπόριστον τῖς Γραφῆς παγκτησίαν ΄ 
Τὸν εὐσεέῃ νοῦν, τὴν πρ;σηνῆ χαρδίαν, 
Καὶ τῖν ἀρίστην τῶν τρόπων εὐρνθμίαν, 
Kaf' y ἅπαντας ἀσμενίνη τοὺς «Love, 
Καὶ συµθιδάνεις ὡς θέµις τὰ πράγματα, 
Ζυνοστατῶν τε τῇ ῥοπῇ τῇ παγκἀλῳ. 
0510 μὲν οὖν σοι xal λαλῶ, xal προσθλέπω 
1ὸν πρόὀξενόν pot τῶν θεηγόρων λόγων. 
Λαδὼν πρὸς ὑμῶν οἷς θέµις τιμᾷς φίλους, 


Ὡς Ἐν ἐφιχτὸν τῷ γραφεῖ τοῦ πυχτ[ου. 
Πλὴν χαταχρόνον τε xax πρλσῳδίαν 
Λὐτυὺς γρήφειν, μάλιστα σεμνύνει πλέον. 
Αὐτὸς δὲ ταύτην ἀντιδέξῃ τὴν χάριν 
Πρὸς τὴν ἄνωθεν τοῦ θεοὺ πεοθυµίας, 
Toi; τε ἑαυτοῦ δεξιοῖς παραστάταις. 
Εὐεργετεῖν γὰρ ἴστε τοὺς φίλους βάλα, 
Πᾶσι προχεῖσθαι xa πονχιχρᾶσθαι θέλειν, 
Τὰ xai πάλαι τιθέντα τῷ paxpu χρόνῳ, 
Ἱδρῶσι πολλοῖς τῇ φιλεργούσῃ φύσει, 
Καθ) ἣν λελοχὼς προῖχα τοῦ ποθουμένου 
Ilóvot;, ἀριστεῦ τῶν Υραφόντων βιόλία! 
λνιστορῶν τε καὶ γραφῇ καὶ χαρδίᾳ 
Τὸν ἄφθονον ῥοῦν τῶν θεοκτ{τὼν πόνων. 
Τοὺς γὰρ γλυκασμοὺς ὧν ἀποστάζε:ς λόγων, 
Ἡ τοῦ βίου χάθαρσις ἀγγελεῖ πλέον. 
Δαλεῖν δξ παντάπαοιν ἓν παῤῥησία, 
Καὶ κιρνῶν τῇ χαταλλήλῳ θέσει 
"Απαν πρόσαντες χαὶ λόγου καὶ πράγματος. 
Καὶ «ol; λογισμοῖς ζωγραςφῶν καθ) ἡμέραν, 
Ἐν οἷς τὸ χὺρος τῶν ἀληθῶν δογμάτων, 
Ὡς ἐν λάλοις πίναξιν ἑστπλωμένον. 
Καὶ τὴν νέαν ουῤῥίζειν ὡς λαοπλάνον. 


Λόγοι τε τοξεύονσι τῶν διδασχάλων, 
Ὡς πᾶσαν αὐτῖς τὴν νεόσπαρτον χλοὴν, 
Εἰς xouv τετρόφθαι xaX σποδὺν τεθρασμµένην 
Απανταχον γῆς, χἀστραπῆς τάχους δίχην, 
Τῶν ἑντραφέντων ὀρθοδοξίαις λόγοις. 

Οὐ πραγμάτων χὐύχῆσις, οὐκ ὀφρὺς μέγας, 
Οὑχ ὄγχος ὕψους ἀρχικῖς ἑἐξουσίας. 
ἸΑπῆν γὰρ αὐτῶν πᾶς ἀθλεψίας σχότος * 


Τὸν νοῦν τε συµφράττοντες tv παντευχίχ. 


Τὸ φῶς ἔναυλον xaX πρὸ τῆς ἤδης τρέφων. 
Ἔως ἂν εὗρες Χρ:στὸν, ὡς εὑρεῖν θέµις, 


Καὶ πυρσὺν αὐγάνοντα δογμάτων σέλας * 


(60) Accentus igitur jandudum in usu era 
ter scribendum. 
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"H μᾶλλον ἄνθρωπόν τε χαὶ 865v λέγειν. 
Ἠλὴην οὗ μεριστῶς, οὐδὲ μὴν πεφυρµένως 


Όνχ ἂν διδάξης. ἀσφαλίς ὢν kv λόγοις. 

"Q1' αὖ δ.αιρεῖν εἰς δνοῖν ὑποστάσεις 

Πατοὺς μὲν Υἱὸ,. καὶ βρέφος τῆς Παρθένου. 
Τις ὃ οὗ Υ᾿ ἐπεσχάτων τε xdi σπ.ρᾶς ἄνευ, 


Ἡ συνδραμοῦσα τῷ Λόγῳ σαρχουμένῳ. 

Ἑντεῦθςν ὥσπερ χυρίω: Θεητόκος 

Μηρύττι-αί τε καὶ σ:θαζεται μόνη. 
Χρ.στὸν γεραίρ:.ν ἴσμεν, ἀλλ οὐχ ὡς δύο, 

Káv ἐν δύο πέφτνεν ὥαπερ ἐν δύο, 

«υρμοῦ τε χωρὶς xz: τροπΏς πάσης ξίχα. 


Οὔχουν μεριστὸς ὡς ἐχόμθουν οἱ πάλαι, 
Δί{1 τε τούτον συντεμεῖ» Tor pivot. 

ie προῦπτον αὐτῖην ἐξελέγξεις τὸν πλάνη», 
"ilv σρενδονᾷ μὲν ἡ Γραφη κατακράτος. 
Β:λῶν δίχη; ῥίπτοντες ἄνθρακα; λάλως, 
Καὶ τὰς νεωστὶ λυστσοδήκτο.ς 1&0, lx,. 
Χριστοῦ δὲ τὴν σάρχωσιν flou πλέου 


Δ.αδραμεῖν τε xal δια»γάσαι φρένα: 

02, οὐδὲν ἡμαύρωσεν΄ οὐ χαιροῦ ζάλη, 

Φιν τᾷ» δρχοῦσα xal xsv; v onec vu:vn, 
"02 π’οὗτο, ἁδρὸς. οὗ σ,θεῦσα κοιφόττς, 
Φω:ὸς κατασ:ράπτ/ντος αὐτοὺς ἀἁπμμίου, 
"iv εἷς πέφηνας ἐκ βρέςο.ς xaX σπαργάνων, 
Καὶ πᾶν νόηµα τὶς Γ ραφῖς ἐπιξέων. 

Ὡς qo; ἑναστράπτοντος τῇ σῇ καρδίᾳ, 

Al ὧν τὸν αὐτ'ν σάρχα «α) 8:5» φ”σιν͵, 


Ὀριστικῶς μὲν ἑκδιδάσχεις, οἷς γράφει; φύσεις. 


T5 μὲν γὰρ f] σύμφυρσιν, 7] τροπῆ; ἴχνος. 


Καὶ δργµατίζειν ἀγρ'δῶς εἰθισμένος, 

Tov συωντεθέντα Χριστόν. Β.ς Υὰρ οὐ 020. 
ToU μὲν πρὸ αἰώνων τε xal μητρὸς δίχα, 
1Τοῦ 6 αὖ μεταξὺ τῶν χρόνων Πατρὸς δίχα] 


Σπορὰν γὰρ Eye την χύσιν τοῦ  εὐματος * 

Ἑ σεσχίᾳσεν ἑνθέως τῇ Παρθένῳ, 

"D; αὐτὸν γεννήσασα τὸν θεὸν Λόγο», 

Ἐντευθὲ, αὐτῆς; χαὶ τὸν Υἱὸν, ὡς ἕνα. 
Τομὴν γὰρ εἴχεν οὐδαᾳκῶς τὴν εἰς δύο. 

Καὶ σὰρς πεφηνὼς, εἷς μετ αὐτῆς ἐχράθη, 


Ὁ τὴν χαθ) ἡμᾶς οὐσιωθεὶς οὐσίαν, 
Τέμνοντες αὐτοῦ τὰς συνηµµένας φύσεις, 
Ἵν εἰς φιλὲν ἄνθρωπον ἑλπίζειν µόνον, 
Καὶ Υ»υμνὸν εἶναι τὸν θΕὸν δοῖεν Λόγον. 
"AAA οὐδὲ συντιθέντας εἰς μίαν φύσιν, 
T5 ροσλαβόν τε καὶ τὸ π͵οσληρθὲν λέγω, 


Τοὺς Συγχυτὰς ἕλοιο συγχωρεῖν ὅλως. 
Ἡ οὗνθεσις πέφηνεν fj κατ οὑσίαν. 


(67) Hunc versum interseruit de suo Com'etisius ad. ο υπ) latum. 


À Atque adeo hominemque Deumque : 


Sed enim non usurpaudo divisionem nec confa- 
[sionem 

Docueris, quippe tutus in sermonibus; 

Nec etiam dispescere in duas hyposiases 

Patris quidetu Fitium, οἱ natum Virginis: 

Hujus namque in finibus s2eculorum et sine sge- 
[mine est, 

Quz coit natara cum Verbo incarnato. 

Hiuc veluti proprie Deipara 

Pra icaturque ct colitur sola. 

Christum venerari. novimus, at non ut duos; 
Quamvis in duobus apparuit tanquam in duobus, 
Conlusione ιός absque, εἰ absque imutauone 

[ulla. 
Non divisus, ut blaterarunt quidam olim, 
Bifariamque luuc secare volebant, 
(Manifeste istum redargueris errorem, 
Qu^m funda dej;icit quidem Scriptura potenter) : 
Telorum insiar proj:cieudo carboues loquaces, 
Et rabida nuper agre-tia germina. 
Christi autem notimus incarnationem magis quam 
[solem 
l'ervadere et illustrare animos, 
Quos nibil obscuravit : non teinporis aestus, 
Qui tumcelacere videtur et obstiepere sollicitatus: 
Non divite uberes : non ieu iucütiens tuiuor, 
Lumine illustraute illos laudabili. 
Horuw unus visus es a puero et fasciis ; 
Et ounem seusum Scripturze expoliens, 


Tanquam ?umen ejus qui fulget in tuo corde. 


Per qui eumdeininet et carnen et Deum natura 
Deliniendo quiiem doces, quatenus scribis na- 
[turas ; 
Alioqui enim confusio, vel mutationis vestigium 
[fuerit ; 
Atque dogmatizore accurate assuetus es 
Coalescentem Christum. Unus enim cst. non duo: 
Ex eo quod aute szeculaque et sine matre est, 
[Atque ex eo. rursus quod in temporibus sine Pa- 
[tre est ] 
Pro semine enim habuit infusionem Sypi:ius, 
Qui obumbravit divinitus Virgini, 
Ut ipsummet gener:ns Deum. Verum, 


D [nde suum etiam Filium geoneraret, quippe unum. 


Se tionem namque nullo modo babuit in duos. 

Atque caro appareus, unus cum illa attemperatus 
| [est, 

Qi nostram substantialiter indui: snb:stantiam. 
Qui sccant ejus coaptatas naturas, 
Ut in purum bominein speremus duntaxat, 
Et nudus Deus sit. concedant Verbum. 

At neque eos qui componunt iu unam naturam, 
Quodque. assumpsit. et quad. assumn'um est, in- 

[10am, 

Svnehytas volueris perferre oinnino. 
Coaliio faeta est secundum subetantiam, 


M 
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' Acapite et fine mutilus ex«tat ms. in bibl. Auguste Vindelicor. In bibl. Cesarea 
" servatur, complectens commentarium [in Scalam paradisi] a gradu 8 ad 


JV. De bit. 
2 87 Coisliniane he 


indob. pag. 
T 


193 seq. (pag. 428 seqq. ed. Kollar. de cod. 


ήγτσις refertur ad Photium. Vide Montfauconi 


.. Hanc Exegesin non edidit, sed pauca ex illa excerpta scholiis aliisano- 


$ 


' 
x 


erus in Climaco syo dedit Grece et Latine. 


(FaBnic. loc. cit. t. XI, 615.) 


sis libro De moribus Ethnicorum citatur a Nic. Comneno, pag. 213, et responsis 
» Ascetenses, p. 188; et ad monachos Cprinthios pag. 251. Responsione iv ad 


-Solitarios, p. 190, 220. Expositionem in epistolam Nazianzeni ad Cledonium laudat 
Ahünenus, pag. 258. Responsa ad Dionysium monachum de vit ejus diversis interro- 
pus exstant Grece et Lat. in libro v Juris Greco-Romani, p. 335-341 (2). 


Florentie in cod. Laurent. Med. 10, prz- 
| Vita Climaci, a Daniele couscripta, et episto- 
. Raitb, stque Jo. Ολοι. Textui. Climaci, 
aedam veluti s:ctiones diviso, singulis subje- 
κι Elm iuterpretaiio. Φορές deuique Cli - 
sérme ad pastorem, V. Bandini Cat, codd. 
aur. |l, p. 406. De codd. Taurinens.. et aliis, 
Ams Eli; con: mentarii exstant. V. paulo ante, 
dd. notitia. Han. 

Grace exstat responsio ad Dionysium Mos- 
i endd. tvpogr. synod. 23, n. 6; et 50. fol. 
P. Matthai Notit. cit. p. 286 οι 259. — Elie, 
petite Cretensis, responsum | de iis virgini- 
[8 aute pubertatem sciuel et. ilerum despon- 
8&nt, Paris. in bibl. publ. cod. 1281, n. 6, 


— De Elix Cretensis s. monachi, etc., lib. De va- 
riis metris, V. supra ad vol, Vl. p. 538. Eliz cu- 
is u monachi libell. De metris, in cod. Sforiiano. 

. Montfauc.. Di^l. mss. p 500. Dissinctus autem 
est Elias Cretensis junior (circ. a. Chr. 14120) ab 
Elia, Creteusi archi: pscopo, circ. a. 770 vei 780: 
de quibus copios:us disserit Oudin. in Comment. 
de 98. Eccl. ton. Hl, col. 1066 seqq. ad a. 11920, 


. el refutat. Caveum, qui in Hist. litt. SS. Eccl. t. ἒ, 


p. 940, ad a. 787, agit de Elia metropolita Cre- 
tensi ; et p. 557, ad a. 564, scholia in Climaci 
Sealam con(undit. cum explanationum jn. Climaei 
Scalam ingenti volumine, quod tamen. diversum 
esse a scholiis ostendit. Hanr. 





ELIJE CRETENSIS 


METROPOLITJE 


COMMENTARII 


IN SANCTI GREGORII NAZIANZENI ORATIONES XIX. | 
tant inter Opera S. Gregorii Nazianzeni, hujus Patrologiie {. XN XVI, col. 137-909.) 





ANNO DOMINI DCCLX X. 


THEODORUS ABUÜCARA 


CARUM EPISCOPUS. 


NOTITIA. 


l], Ez Fasnic., Biblioth, Grec. ed. Harles, i. X, p. 565. 


eodorus Abucara, boc est pater, episcopus Cars (3) incertum an Carz in Palestina (4), an vero 


Cotelerius ad homiliam v Clementin. tom. 1 
1m apostol. pag. 662 : « Videtur dictus "A6ov- 
, nomine Arabico, quod significat. Patrem, 

iscopum urbis Carz.» 

uil. Tvriaüs narrat, urbem quse Cara voca- 
» e$stitisse in Paliestina trans Jordanem, quee 
opolite  Rabbath: — subjecia esset. Quidni 


hujus civitatis presul Theodorus fuerit, qui, ut 
ex capite iv, operum ejus discimus, ab epistolis 
Arabicis fuit Thomz, patriarchze Hierosolymitano, 
ut epiatolam ejus ad Armenios Arabice scriberet, 
uti Grece Michael, patriarche bujus presbyter et 
syucellus. » Hzc Mich. Lequien. ad Demascenum 
tom. 1, pag. $91, cui in ea non audeo assentiri 


1103 
Ergo tanquam divina loquendi facultate 
lllam etiam dic, quz»? in ipso naturaliter intelli- 
[yitur : 
Αι nou disgregans vel partiens seorsim. 
Secundum banc coalitionem mens valet subtiliter 
. [prospicere, 
Qus convenerunt in unionis rationem. 
Sic cogito quidem operationes duas 
Filiique Christi et personas coalescentis, 
Tanquam ex uno fonte et proportione 
Totius universim nostre essenti:, 
. Concurrentes in liypostasin unam : 
Naturas vero Christi istas manifeste duas. 
Confusionis alioqui, non unionis inodus esset, 
Ut ipse nosti, atque doces scite. 
Christi cogitare operationes duas, 
Duplicemque voluntatem dogmatizas cohzrenter; 
Horumve quamlibet (sed enim contemplatione 
[sola) 
Discernere incomparabilibus legibus. 
Non vero versas in seipsas substantias. 
Quie ut unius, atque ex uno derivantur, 
Secundum aliud atque aliud congruenti natura 
Communiter procedentes ct unite. 
Librum exaravi quem vides, amice, labore. 


ELIAS CRETENSIS. — NOTITIA. 
A Ἐντεῦθεν ὥσπερ ἐνθέῳ παῤῥησίᾳ, 


Καὶ τὴν £v αὐτῷ προσφυῶς νοουµένην” 


'AXX οὗ διιστῶν ἢ µερίζων ἰδίως. 
Καθ) fiv ὁ vou; πέφυχεν ἰσχνῶς προσθλέπειν 


Τὰς συµόδαθείσας elc; ἑνώσεως λόγον. 
Οὔτως vo μὲν τὰς ἑνεργίας δύο, 
ΥἸοῦ τε Χριστοῦ xal προσώπου σννθέτου, 
Ὡς Ex pid; πηγῆς τε (χα!) συναυλίας 
Ὅλης διαμπὰξ τῆς xa0' ἡμᾶς οὐὑσίας, 
Τὰ: συνδραμούσας εἰς ὑπόστασιν μίαν; 
Φύσεις δὲ Χριστοῦ ταύτας προδέλως δύο. 
Συµφύρσεως γὰρ. οὐχ ἑνώσεως τρόπος, 
'Q; αὐτὸς οἶσθα, χαὶ διδάσχεις ἑμφρόνως. 
Χριστοῦ νοεῖσθαι τὰς ἑνεργείας δύο, 
Διπλὴν θέλτσιν δογµατίζεις συνδέως 
Τούτων ἑχάστην, πλὴν θεωρίᾳ µόνῃ, 


Διαχρίνειν τε τοῖς ἀσυγχρίτοις νόµοις, 
Άλλ' o9 τραπεΐσας εἰς ἑαυτὰς οὐσίας, 
Τὰς ὡς ἑνός τε κᾶξ Evi, παρηγµένας * 
Κατ ἆλλο x5020 τῇ χαταλλήλῳ φύσει 
Κοινῶς προϊούσας xai συνηµµένας, 
Βἰθλον ἔξηλθον, ἣν ὁρᾷς, «Dos, πόνῳ. 








p ——AÓ€——À9À 


ANNO DOMINI DCCLXXX VII. 


ELIAS 


CRETENSIS , METROPOLITA. 


ὧ- 


NOTITIA. 
(Fapnic. Biblioth. Grec. t. Vlll, p. 430.) 


Rlias, Cretensis metropolita , qui concilio Niceno πα. C. 787 interfuit, Commentariis 
stravit orationes Nazianzeni 1, 3, 4, 10, 11, 19, 23, 24, 25, 26, 27, 28, 29, 30, 33, 31 
36, 37, 51, 52. Latine tantum edidit Billius, partim versa a se, partim excerpta. Gr: 
codex exstat ms. Basilec in bibliotheca publica in codice exiniio , de quo Carolus Patiw 
epistolis de itinere suo Ainst. 1696, 12, pag. 132 : Les OEuvres de Grégoire de Nazianze 
écrites en caractéres rouges, et les Commentaires d'Elias Cretensis en. caractéres noirs, 
n'ont encore été imprimés qu'en latin. Ce manuscrit grec. est parfaitement net, et. eni 
méme auz chapitres, de fort belles miniatures. On y voit souvent S. Grégoire en chaire, 
préche et qui semble disputer contre les hérétiques, qi sont en bas d sa gauche, ayant 
droite les orthodoxes, principalement en son sermon El; Εὐνομιανοὺς ἑτεροδόξους. FABRIC. C 
mentarii in Greg. Naz. orat. 1 de Filio, que est tertia de theologia, pars in cod. Caesar 
n. 1, de quo V. Kollarium in Supplem. pag. 145 seqq. et pag. of seqq. de cod. 95, p. 
quo sunt, illo opinante, etiam.excerpta ex Elie Cretens. Commentariis in Gregorii 
Orat. IIAnr. 


(FAnRIC. loc. cit. t. IX, p. 525.) 


Hujus commentarius veegrandis in Joannem Climacum (*) in tria volumina distinctu 
ferme Eustathii παρεκδάσεις ἵΏ Homerum mole e&quans, integer in bibliotheca Bessarionis Y 
tiis, [in tribus codd. bibl. Marc. V. Cat. codd. Gr. p. 74] ac Parisiis in Coisliniana et Rom 


() Vide bujus Patrolog. t. LXXXVIII, col. 617 seq. 
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Chigiana (1) : sed capite et fine mutilus exstat ms. in bibl. Auguste Vindelicor. In bibl. Cesarea 
volumen secundum servatur, complectens commentarium [in Scalam paradisi] a gradu 8 ad 


95. Vide Lainbecium, IV De bil. 
182.) 
Cata 


| indob. pag. 193 seq. [| pag. 428 seqq. ed. Kollar. de cod. 
lp ms.uno codice 87 Coisliniane hec Ἐξήγτσις refertur ad Photium. Vide Montfauconi 
ogum inss. p. 141. Hauc Exegesin non edidit, sed pauca ex illa excerpta scholiis aliisano- 


nymi, permista Raderus in Climaco syo dedit Grece et Latine. 


(FABnic. loc. cit. t. XI, 615.) 


Elias Cretensis libro De moribus Ethnicorum citatur a Nic. Comneno, pag. 213, et responsis 
ad monachos Ascetenses, p. 188; et ad monachos Cprinthios pag. 251. Responsione iv ad 
monachos solitarios, p. 190, 220. Expositionem in epistolam Nazianzeni ad Cledonium laudat 


idem Comnenus, pag. 258 


. Responsa ad Dionysium monachum de vri ejus diversis interro- 


gationibus exstant Gre&ce et Lat. in libro v Juris Greco-Romani, p. 335-341 (2). 


(1) Florentie in cod. Laurent. Med. 10, prz- 
missis Vita Climaci, a Daniele couscripta, et episto- 
fis Jo. Βαν. stque Jo... Ciimaer, Textui. Climaci, 
in quasdam veluti 5:ctiones diviso, singulis suhje- 
οἷα est El interpretatio. Sequitur. denique Cli- 
fnaci sermo ad. pastorem, V. Bandini Cat, codd. 
Gr. Laur. l, p. 406. De codd. Taurinens. et aliis, 
in quibus Eliz cou mentarii exstant. V. paulo ante, 
ju codd. notitia. Han. 

(2) Grece exsiat responsio ad Dionysium Mos- 
Fd in codd. twpogr. synod. 23, n. 6; et 50. fol. 

. V. Matthati Notit. cit. p. 286 οι 289. — Elie, 
smetropolite Cretensis, responsum de iis virgini- 
bus qu: aute pubertatem semel et. iterum despon- 
satz suut, Paris. in bibl. publ. cod. 1281, n. 6. 


— De Eli: Cretensis s. monachi, etc., lib. De va- 
riis metris, V. supra ad vol, Vl. p. 568. Eliz cu- 
ins v monachi libell, De metris, iu cod. Sfortiano. 

. Montfaunc.. Dihl. mss. p 500. Dis'inctus autem 
est Etias Cretensis junior (circ. a. Chr. 1120) ab 
Elia, Creteusi archi: piscopo, circ. a. 770 vei 780 : 
de quibus copios:us disserit Oudin. in Comment, 
de SS, Eccl. tom. Il, col. 1066 seqq. ad a. 1190, 


. et refutat. Caveum, qui in. Hist. litt. SS. Eccl. 4. E, 


p. 940, ad a. 787, agit de Elia metr opolità. Cre- 
tensi ; et p. 557, ad a. 564, scholia in Climaci 
Sealam  con(undil cum explanationum in Climaci 
Scalam ingenti volumine, quod tamen diversuni 
esse a scholiis ostendit. HaRL. 





ELIJE CRETENSIS 


METROPOLIT£ 


COMMENTARII 


IN SANCTI GREGORII NAZIANZENI ORATIONES XIX. 
(Exstant inter Opera S. Gregorii Nazianzeni, hujus Patrologie {. X XXVI, col. 131-902.) 





ANNO DOMINI ρου αχ. 


THEODORUS ABUCARA 


CARUM EPISCOPUS. 


NOTITIA. 


]. Ex Fasnic., Biblioth. Grec. ed. Harles, t. X, p. 562. 


Theodorus Abucara, boc est pater, episcopus Cars (3) incertum an Cara in Palostina (4), an vero 


(8) Cotelerius ad homiliam v Clementin. tom. 1 
Patrum apostol, pag. 602 : « Videlur dictus ᾿Α6ου- 
xapà, nomine Arabico, quod significat Patrem, 
b. e. episcopum urbis Care.» 

(4) Guil. Tvriüs narrat, urbem quse Cara voca- 
retur, esstitisse in Palestina trans Jordanem, que 
metropolite  Rabbathas — subjecia esset. Quidni 


bujus civitatis presul Theodorus fuerit, qui, ut 
ex capite iv, operum ejus discimus, ab epistolis 
Arabicis fuit Thomz, patriarche Hierosolymitano, 
ut epiatolam ejus ad Armenios Arabice scriberet, 
uti Grzece Michael, patriarch:e hujus presbyter et 
syncellus. » Hzc Mich. Lequien. ad Daemascenum 
tom. 1, pag. 391, cui in ea non audeo assentiri 


1141 


THEODORUS ADUCARA 


Καῤῥῶν sive Charan (5) iu Mesopotamia, Joannis Damasceui, cirea a. 6. 756 defuncti (6), discipu 
wieologize ac philosophize (7) Arabieeque peritus lingu:ze, οἱ scriptis adversus Judaeos, Maliumeda 
Nestorianos et Jacobitas, Severianos et Origenistas clarus fuit circa a. C. 770, aeoque a T lieo 
Cari (8) in Turacia et Laodicaz:e postea episcopo, Photii amico primm (9), deinde desertor: c 
syuodc octava a. C. 869, Ignatii secuto partes, liaud dubie distiuguendus, perinde ut a. Theodoro F 
tuensi (10), qui circa a. 600 claruit, et a Theodoro Hagiopolitano $ive Antiocheno (11), sub : 
noniine opuscula qu edam Abuearaz Canisius publicavit. 


Edita Theodori Abucare opuscula (12). Majores numeri premissi Gretserianam, minores editionem. € 
brardi respiciunt. 


]. "Oct πέντε ἐχθροὺς ἔχομεν, ἓξ ὧν ἡμᾶςιὸ Σωτὴρ ἑλυτρώσατο. Dialogus de quinque inimicis, m 
diabolo, maledieio legis, peccato et. inferno, a. quibus nos Christus liberavit. Edu. Watisi.on. p. 
Vertit. prster Genebrardum Franciscus Turrianus. Incipit : Πέντε θανατηφόρονς ἐχθροὺς ἔχομεν. 
«od. Vindobon. observante Κο. ad Lambec. Vll, p. 292]. 

II. Διάχρισίς τε xal διασάφτσις τῶν περὶ ἃς οἱ φ,λόσοροι χαταγίνονται φωνῶν, xal ἔλεγγος τῆς 


quod Theodorum [οί ab epistolis. Thomz, qui 
patriarchatum haud obtinuit ante a. C. 802. Atque 
ex inscriptione opusculi quarti. Abucaize potius 
suspicevis, illud scriptum jam ante aliquod tem- 
poris fuisse compositum ab Theodoro, lingua 
Arabica. deinde vero. ob. δυο &uccinctaumque 
' perspicuitatemi jussu Έλις fuisse Grece versuin 
3 Mictiaele Syneelle, et ad. Armenios transmissum. 
Fasg. — Confer de Tlicod, Abucara Guill. Cave 
in scriptoceum eccles, Historia liter, vol. 1l, ad 
3. 802, s. seculum Phoianum , p. 54 sq. edit. 
Basil. — Dupin. Hist. eccles. vol. Vll, pag. 109. — 
Dayie, Diciionna.re, etc., tom. D, p. 35, voc. Abu- 
caras, — Fabric. nostrum De veritate christ. relig. 
cap. 2, $57, p. 119. — Oudin. Supplein. p. 259. 
Hamvergert. Zuveri-sige Nachricht. tom. HH, 
p. 532 «eq. — Saxii Onon. lit. H, p. 90 οἱ 545, 
-—— ο ολη! [listor. ha'res. (Germauice. seripian ), 
tom, Vill, p. 857 seq. Hat. 

(9) Hoc. placuit. Cotelerio, et ante Cotelerium 
Turriano, atque longe prielerendum illorum scn- 
tente, qui Tüeodorum uostri cum. Care epi- 
scopo confundunt, Vid. Assemann, tom. Bl. L:5. 
orient. p. 293, not. 5. Ue bac Charan. sive. Carris 
Mesopotauiz, erudite B. Tho. ltigius diss. οἱ) 
Theodori Abucar / opusculum. XVII, $ 5 et 6. 
V. etam Ez. Spanlieniumi ad. orat, 4. Juliani, 
p. 100; Ziaccagmum ad Archelai Acta cim Maueie, 
et Miltesiumn ad. Cyrill. llierosol. p. 95. 

(6) D: Damasceno. dictui Superiore. volumine 
Vll, p. 772. seq. [νου 1. p. 682 seqq. μον. ed.] 

. Abucara autem in titulo opusculi. XVII, profitetur 
se illud accepisse διὰ qtvrg Ἰωάννου Δαμασχκη- 
v4u. Neque loc solum, sed aia quoque, ut ΑΑΣΥ 
et ΝΑ VIT, quemadaiodum palan est, illa. coufe- 
renti cum Danissceui scriptis, el disceplLione cuim 
Saraeeno toni. 1. edit. clarissimi: Lequinii p. 467 
seq. 

M) Inscriptio opusculi XXVII : θξοδώρον φιλο- 

06709 ἐπιγκόπου Kapóv, clc. Opnsculi XXXIV: 

Του Θεολόγου περὶ χρόνου, τοῦ αὐτοῦ 'A6ovxapài. 

(8) €um hoc Tüeodoro. nostrum  contuudere 
prium docuit Gretserus ad. opuscula Abucarar à 
Se edita, quem. secuti. sunt. Ducazus in. Auctario 
DBivl. Pairun, Lanbec. V, p. 77 ev $53 [pag. 53, 
468, not. ad n. 2: ei ind. 4, ad illud vot. p. 757 
Seq. Kollar. |. Nesselius, part... 4, pag. 254; 1v, 
p. 155; vt, p 115. Caveus, in. Historia litteraria 
scriptorum kccles. a4 a. 857. Hendreichius in. Pan 
declis Byandeuturg. p. 21$; aliique. 

(9) Vide N.cetam in. Vita lgnatii, tom. V Concil. 
edit, Hardaini p. 8809 seq. et. concilium a. 859 
Constantinopoli cel-bratum, actione u, p. 1055, ct 
iv, pag. 1050. 

(19) Cui. μου confunditur ab Antonio Possc- 
vino in Apparatu sacro, ubi de i üeoduro Abucara 
dicere cuin capissct, Vide autein, inquit, in veito 
Theodorus in cunobio flaitlu: est enim idem. Dubius 


etiam lizrebat Gretserus in nota ad. opu.c 
XXVI, quod. in altero. codice Bavarico ἐπί 
Theodoro R sitliueusi. llc sententia etiam pl: 
vire docto, de quo An.ireas Α noldus. p zlat 
sancti Atlianagi Syntagma docirinie ; Fb dit in 
moriam virum dcc.um in Anglia αά s&culuin 1 
mum retulisse Abucaram. ete, 

(411) U. Tucodorus Hagiopolitinus non dive 
est ab Autiocleno (Antiochia eniti passim 4 
πολις vel θεόπολες), Mà. Antioch: nus. ιο 
Mopsuesteuo, de quo supia abuude dictum. 
vero. sub Theodori Hagiopoltani nonone L 
exhibuit Henricus Canisius tom. IV. Antique | 
poit, 1, p. 281 seqq., tria opuscula, a. Turis 
Gizecis translata atque. αυ eodem nomine re 
in Bibliotiecis. Patiuam  Paiis. 1654, 10i. IV 
Colon. 1623, in δρομος sive tom. XY, 
inter Tlicodori Abicarzg scripta num. 97, 28, 
fiJe mss, codicum edere non dubiiarunt Grcts 
ac Diiaeus,. primum De nomine Dei, AWeium 
Deco ei Leitate, et vertium Contra. Nestorianos. 
fellit memoria Je. Mollerum, qui 18 hon onY 
Scopia pag. 521, illa tria opuscula sub. Έμευ 
Rustheensis nomine a Canisio. publicata Kt 
allirmat. 

(12) Opuscula varia Abucarz, et de Chri 
norum  hajesibes sont iu. cod. Escoriak 
V. Pluer in. ]tiuerario per Hispan. p. 19,. ( 
Monuauc. Bibl. biblivlh, mss. p. 624 B, ac p. .0 
Ἱν duobus codd. bibi. Sfortiauzg Abucarae 
logus, in quo demonstrat. syliogisivis Dui e 
atque ali varie respousioncs ad. quiestioues . 
Diui, scil. Saracenorum ct Nestorianorum, —Y 
Vindobon. in codd. Casar. V. Lambec.. cum 
larii uot. 5, p. 168, et vii p. 195 seqq. atque p. 
seqq. — Paris. in cod. 1501 sunt, secundum 
bric. ordinem n. 4, ο, 6 7,9, 11, 144, 10, 
259, οἱ, ium. Colloquium de. Cliristiana relig 
εἰ Mosaica lege; item Responsio. ad quam 
quiestioneim, et Dislogus nondum editus, 
ostenditur Ghristi hyposiasin iu. passtone soli 
non esse. lu cod. 1:11 sunt. ejusu. opus. qt 
Fabricio notantur, n. 2, 5 (qui oialogus es t 
que in eod. 12.8). n. 5, 6, 7, 1U (et in cod. t. 
n. 48 (ex Dispututiouibus adversus. Surucenos, 
[crenie Jo. Diacono), n. 20. 22, 25 ; tuni n. 4, 
17, item /nterrogatio a. Saraceno quodum adu 
Christianam re'igionem. propost.a, et vertius, bi 
nus incdilus Dialogus. cum Nesi.rianuo. |n. uir 
cod. coiloquium De 1. comedenua auilla mon 
sunt in. coud. Bavar. (ex quibus ediderat op.s 
Gretserus), 16 et 104. Singula quae in ilis evsi 
distincte. scitcque recenset cel. λατ. iu. Ar 
Beyirágen, cte., 1805, part. in, pag. 19 sen 
27 seqq. et. part. vit, p. 4. seqq. Multi. Abe 
linelli suut. in ccd. Mosqueusi synod. 52, que 
ecisel Mattbaei in Notiua codd. Gr. Mosq. p. 
sequ. ed, in-8. lant. 


1449 NOTITIA. 1450 
᾽Ακεφάλων, Σευηριανῶν ἤτουν Ἱαχωθιτῶν Ψυχοφθόρου αἱρέσεως. Explanatio vocum (19). quibus. philo- 
sophi utuntur, et confutatio heresis Acephalorum, Severianorum, id est Jacobitarum, p. 551. Incipit : Toi; 
τῶν ἀληθινῶν δογμάτων ἐρασταῖς τε καὶ προασπισταῖς, Vertit Turriauus. [In cod. Vindob. 77. V. Kol- 
lar. |. modo citato, et Mosqux in cod. synodali 52. Vid. Matthzei Notit. p. 291, n. 6, in-8. Han.] 

ΙΙΙ. Διάλογος γενόμενος πρὸς τὸν τοῦ δρόµου (14) Ἐμέσης (λογοθέτην) αἰτησάμ{ενον ἀποδοθῆναι αὐτῷ 
ἀπελογισμοῦ Ott ἔστι θεός. Dialogus cum prefecto cursus publici Emeseno qui petierat ut ratiocinatione 
demonstraret, Deum esse, pag. 564. Incipit : Απόδος, ὦ οὗτος, ἀπόδειξιν. Verterunt. Genebrardus et 
Turrianus. De ms. C:esareo vide Lambecium, V, p. 78 [p. 168, n. 7, ed. Kollar. et Vll, p. 289, no- 
tante Koll.]. 

IV. Ἐπιστολὴ περιέχουσα τὴν ὀρθὴν xal ἀμώμητον πίστιν. Epistola continens de Christo fidem oriho- 
dozam Chalcedonensis concilii, missa a B Thoma patriarcha Hierosolymitano ad hereticos ἐπ Armenia, 
Arabice vero diclata (Axa opsuOctaa ᾿Αραθιστὶ) a Theodoro Abucara, et in Graecum sermonem transíala 
a Michaele presbytero et syncello Ecclesie Hierosolymitane, pag. 371. Incipit: Ἀριστὶς ὁ Κύριος xat 
Gsbc ἡμῶν. De ms. Caesareo vide Lambec, V, p. 43 [p. 585, n. 2; et VII, p. 290 seq. Kollar., Mosqu:e 
in cod. syn. 52. V. Matthzi Notit. p. 294, n. 1, ed. in-8]. Vertit Turrianus. 

V. Responsio brevis ad qu:zestionem, Διὰ τί λέγοµεν ὅτι, ele. Quare, sicut. dicimus, humanitas Christi 
est ipsa humanitas Petri et Pauli, et uniuscujusque hominis, non sic dicimus, corpus Christi, quod sumimus 
et participamus, idem est Petri et Pauli et cujusvis corpus? pag. 381. Etiam hoc memorat ms. Lambec. 
V, p. 78 (15). Vertit Turrianus. , | 

Vl. Παράδειγμα. Exemplum quo ostenditur quomodo macula peccati Adami, et per incaruationem Sal- 
valoris nostri, expialio ad universum genus hnumanum pervaserit. Vertit Turrianus, p. 582. Incipit : Φασὶν 
ol γεηπόνοι, sive, ut in ms. Cxsareo apud Lambecium [V, p. 169, n. 9; et VII, p. 290, adnot. Kollar.] , 
οἱ Yetoptixo:, 

4. VIT. Περὶ τῆς πάλης τοῦ Χριστοῦ μετὰ διαθόλου. Dialogus De [uctatione Christi cum diabolo. Incipit 
pag. 582. Χρ.στὸς θεὸς ὢν xal mph; τὸν διάδολον παλαΐσας. Verterunt Turrianus et Genebrardus. Ms. 
Grece Lambec. V, pag. 78 |pag. 169, 10; et Vll, pag. 291 Kollar.]. 

$. VIII. Ἐρώτησις ᾿Αράόων πρὸς Χριστιανόν. Interrogatio Arabum conira Christianum, pag. 385. Incipit ; 
Εἰπέ µοι, Χριστὸς θεός σού ἐστιν. Vertit Turrianus, itemque Genebrardus. [1η cod. Vindob. ap. Koilar. 
ad Lambec. ΥΠ, p. 231.] 

7. ΙΧ. Ἐρώτησις ᾽Αγαρηνοῦ πρὸς τὸν αὑτόν. Questio, ab Agareno eidem Christiano proposita, pag. 385. 
Incipit : El ré µοι, οἱ Ἰουδαῖοι τὸν Χριστόν. Verterunt Turrianus et Genebrardus. [V. Kollar. ad Lam- 
bec. |. c.] 

7. X. Πρὸς Ἰουδαῖον. Adversus Judeum dissertatio, p. 586. Incipit : Ὁ Ἰουδαῖος, Ἐγώ aot, φπαίν. [V. 
Kollar. |. c.] Vertit preter Genebrardum Turrianus. 

9. ΧΙ. Πρὸς Νεστορ.ανόν. Adversus Nestoriunum, de eu, Matib. xxvin, 18 : Data est mihi omnis potestas, 
p. 589. Vertit Turrianus et Genebrardus. 

XI. Ἐρώτησις πρὸς Νεστοριανόν. Interrogatio contra Nestorianum, p. 3589. Incipit : Tí; τὸ καθ ἡμῶν 
χειρόγραφον. Vertit Turrianus. 

41. Xlll. Ἐρώτησις. Interrogatio altera adversus Nestorianum. Incipit : Τέσσαρά claw τὰ τοῦ Χριστοῦ. 
Verterunt Turrianus et Genebrardus. 

40. XIV. Διάλογος πρὸς ἹΝεστοριανόν. Dialogus cum Nesloriano. Incipit : Διὰ τἰθεοτόχον τὴν Μαρίαν óvo- 
μάζετε; Vertit Tarrianus, p. 390 [Quinque libelli Abucarz contra Nestorianos sunt in cod. Vindob. 
T1 notante Koll. ad Lambec. vii, p. 291 seq. Hant.] ; itemque Genebrardus. 

XV. Πρὸς Νεστοριανόν. Ad. Nestorianum, p. 591. Incipit : Atà τί λέγεται ὁ Χριστὸς Χριστός; Vertit 
Turrianus. 

9. XVI. Ἔρώτησις ἀπίστου. Quastio ab infideli Abucare proposita, p. 392. Incipit : Οὐχὶ, φησὶν, tv πᾶσι 
xai κανταχοῦ τὸν Gebv εἶναι λέγεται. Vertit Turrianus, et Genebrardus. [V. Kollar. ad Lambec. VII, p. 
431 ef 291.] 

AVIH. Ἠρωτήθη παρὰ πιστοῦ (10), πῶς τοῦ.Χριστοῦ τερανῶς ἀποφηναμένου, elc. Questio a fideli pro- 
posita, quomodo, cum Christus clare pronuntiet (Joan. su, 5) € (Qui non est natus ex aqua et Spiritu sancto 
non inirabit in regnum celorum : » fieri potest, ut qui ante adventum ejus (uerunt justi, non baptizati in 
éd ingrediantur ? Vertit Turrianus. Incipit : "Ost ó Χριστὸς ὑπὲρ ἐχείνων £6275lo0n, pag. 295. Abucara 


(15) Distinguit Theodorus inter vocabula phi- 
losophice accepta et logice. Φιλοσοριχὰ ὀνόματα 
appellat, qua rem ipsam denotant, ut. sunt, Pe- 
trus, homo, animal ; λογικὰ, qux& conceptionem lo- 
gicam, ut individuum, persona, species, genus, na- 
iura, etc. Sic, opusc. XXVIII, pag. 514, distinguit 
intet χατηγορούµενα οὐσιωδῶς εἰ ἐπουσιωδῶς. 

(14) Est quoque Mosque in cod. synod. 32, n. 7. 
V. Matthaei in Notit. codd. mss. Gr. Mosq. p. 291, 
«d. in-8. Is vero loco δρόµου conjicit θρόνου, et 


PaTROL. Gn. XCVII. 


accipit de sede episcopali, seu de episcopo Emcs:. 
ARL. 

(45) In ed. Koll«r. p. 168, n. 8, it. notante Kol- 
lario, vol. VII, p. 289, n. 7 de cod. 77, in quo etian 
est quiestio Abucara proposi!a : init. IIoía διχαιο- 
σύνη, δέγα, Ἡ πεντήκοντα χρόνους, HARL. 

(16) lta codex Bavaricus. Gretsero teste. |Et. in 
cod. Vindob. 77 notante Kollar. ad Lambec. VII, 
pag. 292. DlAnt.] Al. παρ᾽ ἀπίστου, 


A6 


* 


H3l 


Dei sapfentia, festo jam, prout scriptum est, me- À 


diante, in templum venit; ac se vere Christum 
Messiam, per quem salus sit, docuit. 


Christus Sabhatis, ac dies totos, signorum exhi- 
bens opera, iis qui morbis variis detinerentur sa- 
nitatem impertiebat : czeterum errans populus, ira 
veteri, animo zestuabat. 

Hicce, jam olim jacentem hune paralyticuim, 
Sabbato curans, legem transgressus es!; aspere, 
inquit, improperabant Judzi Christo. 


Nonne qui vobis dedit legem Moses, jubet cir- 
cumcidi? virumque Sabbato circuieciditis, ut ne 
lex Patrum solvatur, ait Christus Judas *. 


Qui semper improbi, in deserto accole exstiLe- 
runt, prz livore ipcessebant beneficum, blasphe- 
mantes, moventes, linguas iniquas, inania medi- 
tantes. 

Gloria. 

Trinitas Deus unus est; ut Pater minime in 
fllietalem excesserit ; aut Filius sit mutatus in 
processionem : seorsim vero ac junctim lumen (62), 
tria, Deum glorifico in szcula. 

]n Dceipar. - 

Qui, rogo, eum genuisti qui olim a Patre zter- 
pum eluxit, pariterque cum sancto Sp:ritu lauda- 
tur? l'lane qua ràtione is solus novit, o Deipara, 
cui ex te nasci placuit. 

Ode 8. Alienum est a matribus. 

Mediante Jam festo Judzorum, ascendens, Sal- 
vator meus, in templum tuum, docebas omues 7 : 
mirantes Jud&i : Unde hic, inquiebant, scit litteras, 
cuu uon didicerit? 

Manans Redemptor meus gratias sanationum, 
prod:gia signaque faciebat, morbos fugans, ac in- 
flrimis medens. Enimvero agebantur in furorem 
Judzi a tot ejus miraculis. 

Jud:tos contumaces arguens. Redemptor, meus 
clamabat : « Nolite secundum faciem judicare ; 
sed judicate justum judicium ?. Quippe jubet lex 
virum omnem Sobbato et'ani circumcidi. 


S. ANDIUILE CRETENSIS 


1433 
Ἡ σοφία τοῦ θ:οῦ, τῆς Eoz:7,: ασσ,ώστς, χαθὸς 
γἐγραπται, τῷ ἱερῷ ἐπέστη, xat ἐδίζασκε ὅτι 5.- 
τως αὐτὸς ἓν ὁ Μεσσίας Ἀριστὸς, 5r οὗ ἡ sw 
pia. 
'Ev τοῖς Σάῤθασι Χριστὸς, χαὶ Ev ἡμέραις ὅλαι 


ἁπεδείχνυτο τὰ τῶν σηµείων ἔργα, ἐξιώμενος tos 


ἐν νόσοις ποιχίλαις * ἀλλ᾽ ὁ πλᾶνος λαὺς θυμῷ iv 
εχοτεῖτο. 

Τὸν παράλντον, qns, τόνδε, χοόνοις πλείΐστοε; 
χαταχείµενον, bv τῷ Σαθδάτῳ οὗτος ἐθεράπενυσε 
χαὶ παρέδθη τὸν νόµον, Ἰουδαῖοι Χριστῷ πιχρῶς ἑλον 
δοροῦντ». 

Οὐ Μωσῆς ὑμῖν, φησὶ, τὸν νόµον δοὺς. χελεύε' 
περιτέµνεσθαι ; xal £v Σαθθάτῳ ἄνδρα περιτέμνετε 
ἵνα uf] πως ὁ νόμος τῶν Πατέρων λυθῇ, Χριστὸς col 
Ἰουδαίοις. 

Οἱ ἀγνώμονες πάντη, ol ἓν Epf uo παροιχῄήσαν- 
τες, τὸν εὐεργέτην φθόνῳ κατενέσχηπτον, βλασφη: 
μοῦντες, χινοῦντες τὰς ἀδίχους γλὠσσας, χενὰ pe 
λετῶντες. 

Δόξα. 

ET; 0:5; ἡ Τριάς' τοῦ Πατρὸς μὴ ἑχστάντος εἰς 
υ]ότητα ' οὐδὲ Yiou τραπέντος εἰς ἑχπόρευσιν * ἀλλ 
ἰδία καὶ ἄμφυ φῶς, θεὸν τὰ τρία δοξάσω εἰς αἱῶ- 
νας. 

θεοτὀκ. 

[Ió; ἐγέννησας, εἰπὲ, τὸν ἐκ Πατρὸς ἀχρόνως προ- 
εχλάμφαντα, χαὶ σὺν ἁγίῳ ΠΗντύματι ἀνυμνούμε- 
νου, f| ὡς οἵδεν ὁ μόνος εὐδοχήσας ix τοῦ τεχθηναι, 
θεοτόχε ; 

Ὡδὴ θ’. ᾽Α.1.Ἱόεσριον τῶν μητέρωγ. 

T£; ἑορτῆς μεσαζούσης τῶν Ἰουδαίων, ἀνῆλθες, 
ὦ Σωτέρ µου, ἐπὶ τὸ ἱερόν σου, χαὶ ἐδίδασχες nàv- 
τας’ ἐθαύματον οἱ Ἰουδαῖοι, χαὶ, Πόθεν οὗτος οἵδι 
γράμματα, μὴ μεμαθηχώς ; ἔλεγον. 

Ἰάματα χαρισµάτων, ὁ Λυτρωτῆς µου πηγάτων 
ἐπετέλει τέρατα xal σημεῖα, φυγαδεύων τὰς νόσους, 
ἰώμενος τοὺς ἀσθενοῦντας. Αλλ) Ἰουδαῖοι ἑξεμαί- 
γοντο τῷ πλήνει τῶν θαυμάτων αὐτοῦ. 

Τοὺς ἀπειθεῖς Ἰουδαίους ὁ Αντρωτῆς µου ἑλέγ- 
yov, ἀνεθόα” (Mh χρίνετε κατ’ ὄψιν , ἀλλὰ τὴν 
διχαἰαν χρίσιν xplvszc. » Καὶ ὙΥὰρ ὁ νόμος, xal 
ἐν Σαδδάτω περιτέµνεσθαι χελεύει πάντα ἄνθρυ- 
που. 


Majora, Salvator, miracula, juxta quod promi- ϱ Tx μείζονα τῶν θαυμάτων τοῖς μαθηταῖς σον, 
sisses, discipulis edenda prebuisti, mittens pre- Σῶτερ, ὡς ἐπηγγείλω, παρέσχες, ἀποστείλα; εἰς τὰ 


X joan. vii, 99... x Joan. vn, 434... 7 ibid. 21. 


COMBEFISI:. NOT.E. 


utriusque primi parentis lapsumecet offensuin, quan- 
quam peccatum. originale traducitur a solo. Adam, 
ceu 3 capile humani. generis, ac eo quocum Deus 
pactum iuiisset propagaud:P in. posteros originalis 
justis : nonnisi numero singulari exprimi so- 
et : sic exponunt quidam illud Joan. 1: Ecce 
Agntts Dei, ecce qti tollit peccatum mundi ; wimirum 
singulare illud, unius voluntate commissum, infi- 
κεφ tamen. naturam totam, quo.l. fuit. poussima 
13tio, unaque sufficiens, juxta veriorein theologiam, 
Uuoininie:e incarnationis, 

| (63) Ac junctim lumen. Mz z3Y às 26$. Non, 
nubi, ouo, reddere abes, aut simili duorut 


nata, quod sit sermo de tota Trinitate, de quà 
statim, Θεὺν τὰ τρία δοξἀνω. Velut. eamdem το’ 
lit rationem. utriusque nominis Θεὸς xal φῶς. Ut 
&eo:sun applicentur unicuique person:e, qua sinl 
vere οἱ dicantur singulze, Deus et lumen : nou la- 
inen ut junctum ac collectione plures siut dii. aul 
lumina, velut una individua in tribus deitate el lu- 
ce : quod ut verum sit, ac commuui Pairuui 
consensu de priori receptum , haud tamen iideu 
ila videntur in secundo rigidi : qua de re nou 
nulia diximus in nova Basilii Catechesi apud At 
pliileehlitum, 


1153 


IDIOMELA. 


1431 


ἔθνη χκηρὺξαι zr» δόξαν σου. Ol δὲ τῷ κόσμῳ ἑχή- A dicare gentibus tuam gloriam «. li porro tuam 


ρυττόν σου τῆν ἀνάστασιν, τὴν χάριν, καὶ τὴν oáp- 
χωσιν. 

Ei ἄ,θρωπον περιτέµνετε ἓν Σαθθάτῳ, µὴ πως 
λνθῇ ὁ νόμος, νῦν ἐμοὶ τί χολᾶτε, ὅτι ἄνθρωπον ὅ)ον 
ἐποίησα ὐγιῆ λύγῳς «Κατὰ τὴν σάρχα ὑμεῖς χρίνετε,) 
qr τοῖς Ἰουδαίοις Χριστός. 


'O τὴν ξηρὰν θεραπεύσας χεῖρα τῷ λόγῳ, thv 
ξηρανθεῖσα» πἆλα: γῆν τῆς ἐμῆς χαρδίας lacips- 
νος, Aóyz, ἀνάδειξόν µε χα 2ποφόρον, ἵνα ἑργάσω- 
μαι xi, Σῶτερ, χαρποὺς &v µετανοίᾳ θερμῇ. 

Λεπροῦσάν µου «hv χαρδίαν ἀποχαθάρας, xai 
τῆς φυχῆς µου, Λόγε. τὰ ὄμματα φωτίσας, ἐπὶ χλί- 
νης ὀδύνης µε χείµενον ἀνόρθωσον, ὡς τὸν παράλυ- 
τον ἀνέστησας ἐν κλίνη χαταχείµενον. 

Δόξα. 

Ἰλλλότριον τοῖς ἀνόμοις ἐστὶ τὸ σέβειν τὴν ἄν- 
αρχον Τριάδα, Πκτέρα, xai τὸν Υἱόν τε, xal τὸ 
ἅγιον Πνεῦμα ' την ἄκτιστον παντοχρατορίαν, δι 
ἧς ὁ σύµπας χόσµος Ίδρασται, τῷ κράτει τῆς ἰσχύος 
αὐτοῦ. 

Θεοτόκ. 

Ἐχώρησας ἓν Υαστοί σου, ΠαρθενομΏητορ, τὸν 
ἕνα τῆς Τριάδος, Χριστὺν τὸν ζωρδότην, ὃν ὑμνεῖ 
πᾶσα χτίσις, χαὶ τρξμοῦσιν οἱ dvo  Opóvot * αὖ- 
τὸν δυσώπει, παμμακάριστε , σωθῆναι τὰς ψυχὰς 
ἡμῶν, 

Ἐξαποστει.λάριο». ᾿0 obparór τοῖς ἄστροις. 

'O τὸν χρατηρα ἔχων τῶν ἀχενώτων δωρεῶν, 
δός pot ἀρύσασθαι ὕδωρ εἰς ἄφεσι, ἁμαρτιῶν, ὅτι 
συνέχοµαι δίψει, εὔσπλαγχνε µόνε οἰχτίρμων. 
Asxsu6. xÓ'. Εἰς τὸ Χριστοῦ Γειέἑσιον. ΑἉγ- 

δρέου Ἱεροσολυμίτου Ἰδιόμε-ον. Ἠχ. δ'. 

Εὐφραίνεσθε, 6lxa:0t * οὐρανοὶ, ἀγαλλ-ἄσθε σχιρ- 
τήσατε, τὰ bpm, τοῦ Χριστοῦ γεννηθέντος. Παρθένος 
καθέζεται τὰ Χερουθίμ μιµμουµένη, βαστάζουσα ἓν 
χολποῖς, θεὺν Λόγον σαρχωθέντα᾽ ποιμένες τ2χθέντα 
δοξάζουσι * Máo: τῷ Δεσπότῃ δῶρα προσφέρονσιν * 
ἄγγελοι ἀνυμνοῦντες λέγουσιν ἁχατάληπτε Κύριε, 
δόξα σοι. 

'O llazhp εὐδύχησεν᾽ ὁ Λόγος σὰρξ ἐγένετο, xat 
ἡ Παρθένος ἔτεχς Ozbv ἐνανθρωπῄσαντα᾽ ἀστῆρ µη- 
viet Má(0ot προσκονοῦσιν' ποιμένες θαυμάξουσι, καὶ 
ἡ χτίσις ἀγάλλετα:. 

εοτόχε [lapüivs, ἡ τεχοῦσα τὸν Σωτῆρα. ἂἀν- 
ἐτρεφας τὴν πρώὠτην χατάραν τῆς Εὖας , ὅτι phong 
γέχονας τῇ εὐδοχίᾳ τοῦ Π«τρὸς, βαστάζουσα £v x2À- 
Tot; θεὸν Aóyoy σαρχωθέντα. Οὐ φέρει τὸ µυσ:ἠ- 
ριον ἔρευναν ' πίἰστει µόνῃ τοῦτο πάντες δρβάἀδομεν, 
χράζωντες μετὰ σ2ῦ, καὶ λέγοντες' ᾿Ανεριήνευτε, 
Κύριε, δόξα σοι. 


a Joan. xiv, 19. ὃ Juan. vini, 19. 


mundo przedicaverunt resurrectiouem, gratiam ac 
assumptam carnem. 

Si hominem circuimciditis in Sabbato, ut πο lex 
solvatur, quid in me jam succeusetis, quod ser- 
mone ho:uinem totum. Sabbato sanum — fecerim ? 
« Vos, inquit Judzis Christus, sccundum carnem 
judieatis b. » 

Qui sermone curasti manum aridam *, tu, Sermo, 
cordis terram olim arefactam sanans. me exhibe 
fertilem, ut et ipse, Salvator, calenti frucius  poe- 
nitentia faciam. 

Cor meum. a lepra mundans, ac animi oculos 
(ui, Sermo, illuminans, qua ratione excitasti para- 
lyticum lecto decuimbenteim, me erige in lecto do- 


B ioris jacentem. 


Gloria. 

Alienum ab improhis ut venerentur zsternam 
Trinitatem, Patrem, Filiumque, ac Spiritui san- 
erum, increstam Onmnipotentiam. (60), qua mune 
dus totus, robore virtutis ejus, fundatus ac firma- 
ius est. 

]n Deipar. 

Meruisti, Virgo mater, utero capere untfm íllum 
de Trinitate, Christum vit:& auctorent, quem lau- 
dant omuia creata, tremuntque. superni Throni. 
Ipsum, beatigsiina, ut animorum salutem consequa 
mur, exora. 

Ezxapostilarium. Qui celum astris. 

Qui craterem habes. inexhauribilium donorum, 
ας hauriaum! aquam in remissionem peccalto- 
rum ; quippe, o solus misericors, siti teneor. 
Vicesima quarta Decembr. in. Christi Ναιαίο. Idio- 

melon Andrew Hierosolymitani, Ton. 5. 

Lo»tamini, justi ; cceli, exsultate; sali:e, montes, 
nato Clristo. Sed. t Virgo, instar. Cherubim, Deum 
Verbum: indutum carnem sinu gestans; natuinc 
Pastores glorificant; offerunt. Mayi munera. Do- 
mino; canunt angeli dicentes : Tibi, Domine, glo- 
ria, qui iucomprehensibilis es. ] 


Complacuit Pater; Verbum caro factum est; 
peperitque Virgo. Deum. factum. hominem : stella 
nuntiat; Magi adorant: pastores mirantur, exsul- 
ta!que natura. 

Virgo Deipara, qui pepereris Salvatorem, pri- 
mam Ένα evertisti mal: dictionem ; quippe, Patris 
beneplacito, Deum Verbum indutum carnem siuu 
portas. Non fert sacramentum ut quis $critetur ; 
fide sola. omnes glorificamus, tecum clamantes 
atque dicentes : Tibi gloria, imperscrutabilis Do- 
nine. 


c Μας, χι, 45. 


COMBEFISII NOT &.. 


(65) Increatam omnipotentium. T*» ἄχτιττου x27- 
τοχρατορίαν. Miuns exprimit. voy Latina : est eni 
virius illa et potentia aqua Deus oninia ος et 


conservat, velut omnium ipse robur ct vis qua 
consistit et mapeut : qua de re obiter ad. Meier 
dum. Eti viteri pot» Dicrvsius. 
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cursum. 
Jdiomelon. Ton. 4. 

llodie sacra Mater, temploque ac sacrario cel- 
sior, in templum ac Dei sacram cedem venit, 
ostensura mundo mundi provisorem, ac factorem 
legis; quem et Symeon senex in ulnas suscipiens, 
honore exclamavit : « Nunc dimittis servum tuum, 
quia viderunt oculi mei salutare tuum 4, » 

Ton. 4 obliq. 

Serutamini Scripturas, sicut Christus Deus noster 
jn Evangeliis dixit. Quippe in eis natum inveni- 
mus, ac paunis involutum : nutritum el lactenten ; 
circunicisum, atque a Symeone gestatum, qui non 
inani specie ac visione, sed veritate mundo se 
conspicuum fecerit : ad quem clamemus : 
Deus, sit gloria, qui secula antecedis. 

Ton. 4 obliq. 

Qui sedet super Cherubim, quique a. Seraphim 
Jaudatur, in' templum hodie oblatus, juxta legis 
scitum, senilibus ulnis ceu tlirono locatur, proque 
deitatis ratione, munera ipse a Josepho suscipit ; 
tanquanr nimirum par turturum , impollutam Ec- 
clesiam, novumque eleetum | gentilem populum : 
duos autem columbarum pullos, velut.ipse tesia- 
menti veteris pariter novique auctor el przses. 
Ceterum responsi ac divini ad ipsum oraculi fine 
accepto, benedicens Symeon Mariam virginem Dei- 
paran, nati ex ipsa passionis symbola praedixit ; 


Tibi , B 


$. ANDRE.E CRETENSIS 
Secunda Februar. In. Hypapautem , seu Domini 0oc- A 


Φεύρουαρ. β’. Elc τῇ» "rxaxavtiv. 


)]διόμε ον. "Hx. δ.. 

Σήµερον ἡ ἱερὰ Μήτηρ, xal τοῦ ἱεροῦ ono 
ἐπὶ τὸ ἱερὸν παραγέγονεν, ἐμφανίζουτα τῷ x 
τὸν τοῦ χόσµου πάροχον, xai τοῦ νόµου που 
ὃν xal ἐν ἀγκάλαις ὑποδεξάμενος ὁ πρεσθύτη. 
μεὼν, γεραίρων ἐκχραύγανς ' ε«Νὺν ἀπολύξις τὸν 
λόν σου, ὅτι εἶδον οἱ ὀφθαλμοί µου 5b σωτήριόν« 

A. " Hx. x4. a'. 

Ἐρευνᾶτε τὰς Γραφὰς, χαθὼς εἶπεν ἓν Εὺὐ: 
λίοις Χριστὸς ὁ θεὸς ἡμῶν. "Ev αὑταῖς Ἱὰρ | 
σχοµεν αὐτὸν τιχτόµενον xal σπαργανούµενον»! 
νούμενον xal γαλακτοτροφούμενον’ περιτομὶν t 
µενον, xal ὑπὸ Συμεὼν βασταχθέντα, οὗ bos 
οὐδὲ φαντασίᾳ, ἁλλ' ἀληθείᾳ χόσµῳ φανέντα * 
0; ῥοήσωμεν ' Ὁ πρὸ αἰώνων θεὸς, δόξα σοι. 

"Hx. xA. δ. — 

'O τοῖς Χερουθὶμ. ἐποχούμενος, xal ὑμνούι 
ὑπὸ τῶν Σεραφὶμ, σήμερον τῷ θείῳ ἱερῷ xasi 
pov προσφερόμενος , πρεσθυτικαῖς ἕἓνθρονί 
ἀγκάλαις, xal ὑπὸ Ἰωσὴφ εἰσδέχεται δῶρα Oso 
πῶς ' 6; ζεῦγος τρυγόνων, τὴν ἁμίαντον Ἐχκλη 
xal τῶν ἐθνῶν τὸν νεόλεχτυν λαόν * περιστερὺ 
δύο νεοσσοὺς, ὡς ἀρχηγὸς παλαιᾶς τε xa. xa 
ToU πρὸς αὐτὸν δὲ χρησμοῦ 6 Συμεὼν τὸ π 
δεξάµενος, εὐλογῶν τὴν παρθένον θΘεοτόχον 
plap, τὰ τοῦ πάθους σύμθελα τοῦ ἐξ αὑτης 
ἠγόρευσε, καὶ παρ) αὐτοῦ ἐξαιτεῖται τὴν ἀπό) 


petensque ab eo dimitti clainat : Nunc me, Domine, C βοῶν' Nov ἀπολύεις µε, Δέσποςα, χαθὼς προς! 


dimittis, sicut mihi pranuntiasti : quia vidi te, 

Lumen przasternum, ac populi Salvatorem, qui ex 

te Christianus dictus sit. 

Decima quarta. Septemb. Die festo. Exaltationis 
saucta erucis. . 


Ad processionem Hiiomelsn Andream Hierosolymi- 
tani. Ton. 4. 


Plane finem hodie accepit sacra Davidis przdi- 
ctio ac oraculum, Nau ecce palam incontaminato- 
rum Liuorum pedum adoramus scabellum; atque 
in alarum tuarum umbra sperantes, totius miseri- 
cordi.e Deus, tibi clamamus : « Signetur super nos 
lumen vultus tuit; » tu, Christe, multum miscri- 


. «ors, tui populi orthodoxi Crucis Exaliatione exalta 


cornu. 


dun Natale pretiosi. gloriosique propheta Proecur- 
surig. 


Idiomelon. Ton. 4. 

Apparuit hodie magnus Pracursor, ez Elisabethze 
procedens luinbis sterilibus ; ille, inquam, prophe- 
ta omnibus major proplietis; ac quo nec est ullus 
inajor, autve surrexit. Quippe Pracursori, qui sit 
lucerna, lumen splendidissimuim proxime comes 
€3l : vocique, verbum : ac sponsus, paranymplio. 
Gloriosorun perquam celebratorum | apostolorum , 


primorumque principum Ρειτὶ et Pauli, ad. pro- 
cessionem Stich. Idiomelon. 


Modie venite, populi: (delium praeclara fama 


" Luc, n, 299. * Psal. iv, 7. 


γείλω pot* ὅτι εἴδόν σε τὸ προαιών:ον Φῶς, 
Σωτηρα Κύριον τοῦ Χριστω»ύμου λαοῦ. 


Σεπτεμµδ. ιδ’. Ὑψώσει τοῦ σταυροὺ. 


Elc τὴν «ἰιτὴν ἹδιόμεΊον ᾿Αγδρέου Ἱεροσοἲ 
του. ᾿Ηχ. a. 

Σήµερον ὡς ἀληθῶς, ἡ ἁγιόφθογγος ῥῆσις 
Δαθιὸ πἐρας Ἠλειφὲν. "lóoo γὰρ ἑμφανῶς τὸ 
ἀχράντων ποδῶν σου προσχυνοῦμεν ὑποπόδιον. 
bv ^f) τῶν πτερύγων σου ἑλπίξοντες σκιᾷ, πο 
χτίρµων, βοῶμέν σοι’ «Σηµειωθήτω Eg' ἡμᾶ 
φῶς τοῦ προσώπου σου.) Tou ὀρθοδόξου λαου 
τὸ χέρας ἀνύψου τῇ τοῦ τιµίου σταυροῦ σου Ἆνι 


D σει, Χριστὲ πολυέλεε. 


Εἰς τὸ γεγέσιον τοῦ τιµίου ἑἐνδόξου αροφή 
Προδρόμου. 
ΙδιόμεΙῖον. "Hyoc &. 

Ἐπεφάνη σήμερον ὁ μέγας Πρόδρομος. ἐξ &yt 
λαγόνων τῇ Ἐλισάδετ προςλθὠν, ὁ μείζων πάν 
τῶν προφητῶν προφητῆς, xai ἕτερος οὐκ li 
οὐδὲ ἑγήγερται: ὅτι τῷ Προδρόμῳ λύχνῳ τὸ 
ἀχολουθεῖ ὑπέρλαμπρον, xal τῇ φωνῇ ὁ Λόγος, 
τῷ νυμφαγωγῷ ὁ νυµφίος. 
Τῶν ἐνδόξων παγευφήµων ἁποστό.λων καὶ à 


τοχορυφαίων Πέτρου xal Παύλον, sic 
ἐιτὴν Στἰχ. Ἰδιόμελον. 


Δεῦρο, δῆμοι, σήµερον , τὸ τῶν πιστῶν ε’γή 
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χαλλ.έρηµα' τοὺς τῆς χάριτος ὑφάντας 53", Πέτρον καὶ A victimam, grati: interpretes Petrum et Paulum, 


Παῦλον πρέπουσιν ἐγχωμίοις στεφανώσωμεν, ὅτι 
ἀφθόνως πᾶσι τὸν λόγον χατασπείραντες, σὺν τού- 
τοις τὴν χάριν τοῦ Πνεῦματος χατεπλούτησαν, xal 
τῆς ἀλτθ.νῆς ἀμπέλου ὑπάρχοντες χλήματα, βότρυν 
ἡμῖν πέπειρον ἑδωρήσαντο, εὐφραίνοντα τὰς xap- 
δίας ἡμῶν. Πρὸς οὓς Bofjswpev ἀναχεχαλυμμένῳ 
προσώπῳ, χα) χαθαρῷ συνειδότι, λέγοντες’ Χαίρετε, 
πορθμευταὶ τῶν ἀλόγων, καὶ ὑπουργοὶ τῶν ἐν My" 
χαίρετε, τοῦ παντὺς ποιητοῦ xal χηδεµόνος ἐχλόγια 
τερπνάἁ ᾽ χαίρετε πρόξενοι τῶν ἀγαθῶν, xat διωχταὶ 
τῶν δολερῶν. Οὓς ἰχετεύσωμεν πρεσθεύειν ἀξὶ εἷ- 
ρήνη) σταθηρὰν τῷ χόσμῳ δωρήσασθαι, πρὸς τὸν 
Κτίστην xal διδάσκαλον, καὶ ταῖς ψυχαῖς ἡμῶν τὸ 
μέγα ἔλεος. 

Ἐκ του εἰς τὸν év 15 5 "Irráttor. κ’ Δεχεμδ. 

3i 


Ὄντως φερωνύμως χέχλησαι Geogópoc, Πάτερ; 
vitio; γὰρ ἔτι χομιδῇ ὑπάρχων, εἰς χεῖρας τοῦ 
Κυρίου φερόµενος ἵστασο, ἀναφωνοῦντος πρὺς ἡμᾶς, 
Γίνεσθέ pot ὡς τὸ παιδίον τοῦτο. 


congruis laudibus coronemus. Quippe ubi verbum - 
large omnibus seminassent, cum iis quos docuis- 
sent Spiritus gratiam magniltice consecuti sunt, ac 
vitis vere palinites, maturum nobis donarunt bo- 
trum,  «q"i corda exhilaret hominum. Ad quos 
revelata facie, mundaque conscientia clamemus, 
dicentes ; Gaudete, portitores alienorum a ratione, 
ac ratione viventium ministri ; gaudete, omnium 
Auctoris curatorisque l:eta selecta ; gaudete, bono-.— 
rum conrciliatores, persecutoresque dolo agentium. 
lis supplicemus ut, sua apud Deum, Creatorem ac 
praceptorem intercessione, pacem mundo  stabi- 
lem, copiosamque nostris animabus misericordiam 
obtineant. 


B Ez Can. in S. Ignatium 90 Decembris. Ode 5. 


Merito Pater, pro ratione nominis, Θεοφόρος, 
ceu Deum gestans, Deoque afflatus, vocatus es : 
quippe adhuc admodum puer in manibus Domini, 
gestante eo, stetisti (64), atque ad nos clamanto : 


. Mihi sicut iste parvulus efliciamini f. 


Κοντάκιον 3x. . Ἡ Παρθένος. 

Τῶν λαμπρῶν ἀγώνων σου, ἡ φωτοφόρος ἡμέρα 
προχηρύττει ἅπασι τὸν ἐχ Παρθένου τεχθέντα. Τοῦ- 
τον γὰρ διφῶν Ex πόθου χατατρυφῆσαι, ἕσπευσας 
ὑπὸ θηρίων ἀναλωθῆναι. Διὰ τοῦτο xal Θεοφόρος 
προσηγορεύθης, Ἰγνάτιε ἔνδοξε. 


ANAPEOY C 


Tov ἁγιωτάτου ἀρχιεπισκόππυ Κρήτης "[αμόο:, 
χραφέντες πρὸς τὺν ὁσιώτατον» Αγάθωνα ἁρ- 
χιδιάκονον καὶ χαρτορύᾶακα της ἐνταῦθα 
ἁγιωτάτης τοῦ θεοῦ psryá Anc ᾿Εκκησίας, ὅτ - 
Λαόὼν τὴν» παροῦσαν βί6.ον, µετέδαΊε xal 
πάλιν ἀπέστει.8. 


Contacium , ton. ὅ. Virgo. 
Certaminum qua pr:zeclare gessisti luminosa illu- 
strisque dies, eum omnibus predicat qui est natus 
de Virgine. Ejus quippe delieias desiderio sitiens, 
festinssti a bestiis confici ac devorari. Quamobrem 
etiain fuisti cognominatus θεοφόρος, ac Deo plenus 
et ceu Deifer, gloriose lgnati. 


(') ANDREE 


Sanctissimi archiepiscopi Cretenais lambi, scripit 
ad sanctissimum  Agatlhonem — arch:diaconum θὲ 
chartophylucem istius  sanctissimg | Dei magnae 
Ecclesie, quando accepto hoe libro descripsit, et 
rursus remisit. 


(GaLraND., t. XIII, p. 167.) 


Ἐγὼ μὲν εἰσήτησα βἰθλον «tv χάριν. 
ς πὐξάμην, ἔγραγα πᾶσαν εἰς τάχος. 
Κάλλους γὰρ ἡμῖν γραμμάτων οὐδεὶς λόγος, 


Διαστολῆς τε καὶ σαφηνείας µόνης, 

*H; σχηματισμὸς ὀξυρύχων γραμμάτων, 
Φίλων ἐμοὶ χράτιστε xal διδασκάλων. 
"Hv οἵδεν, ἣν πέφυχεν ἀξίως νέμειν 


Καὶ τοῖς χαθ) ὑμᾶς τῶν φίλων εὑεργέταις * 


15’ ]σ. ὑποφήτας. 
f Matth. xvii, $. 


Ego quidem postulavi libri gratiam : 

Ut optaveram, descripsi totum celeriter : 

Pulchritudinis enim nobis litterarum nulla est 
| ratio, 

Sed distinctionis et claritatis solitus, 

Cujus est figuratio nitentium litterarum ; 

O amicorum mihi optime, et magistrorum. 


D Quem librum noverunt, quemwe comparati sun& 


[digne suppeditare 
Etiam vestrum similibus benefaetoribus amico- 
(rum, 


(*) Pro Combefisiana nostram planiorem interpretationem adjecimus. 


COMBEFISII NOT £. 


(64) Prima ratio minus solida videtur, aut nixa ve- 
ritaie : dicente Chrysostomo, non vidisse Ignatium 
Dominum in carne, vullamve cum eo habuisse con- 
suetudinem : homilia in ipsum : ipsoque ad l'oly- 
carpum, ut et Hieronymus refert, dicente, vidisse 
post Resurrectionem : velut nimirum tam adultioris 
aetatis quique discipulis accenseretur. Nostri Aqui- 
tani id referunt pia traditione in apostolum suum 
Martialem, cujus etiam cranio exstare ferunt vesti- 


gia Dominicarum palmarum lenius olim sancto 
puero adblandientium ; quomodo servat. repellen- 
tis ejusdem Christi vestigia, cute integra, plenunr 
illud majestate, mihique aliquaudo gestatuim Mariar 
caput, in regia conventus nostri regii gaza, sew 
mavis divina ccelestique caelitum — locupletibus: 
fxuviis, apud S. Maximini in Provincia ορρ!- 
"ni. 
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Ut quidem mihi facile quoque persuadeo, 

Vel publici petentibus plutei, 

Tanquam sint diviti spirantes abunde exhaust», 
Atque collectanea (65) recentia et utilia : 

Ac testis est prompta libri gratia. 

Jucundissiie rebus tuis oblecior jugiter, 
Quibus ceu maxime etiam alloquens te, cerno 
Copiosam Scripturze supellectilem, 

Β. ligiosam mentem, blandomque cor, 

Optiimamque morum concinnitatem : 

Ex qua cunctos comiter excipis amicos, 

Digerisque ut par est ipsasmetl res, 

Librans lance pulcherrima. 

Idcirco ergo te alloquor : et respicio 

Conciliatorem mihi divinorum eloquiorum : 

Quippe accepi a vobis ea, quibus ut fas est hono- 
[ras amicos. 

Quantum assequi valebat scriptor libelli. 

Àt enim secundum tempus et prosodiam (66) 

l]psos scribere. maxime decorat magis. 

Ipse autem hauc vicissim accipies gratiam 
Α superna Dei provi entia, 

Proque tuis gnavis assistentibus. 

Benefacere enim nostis amicis inaxime, 

Cuncusque expo-iias, οἱ utiles esse velle 

Res etian olim repostas longo intervallo, 

Sudoribus multis, laborioso ingcnio: 

Quo consequeris cito quod desideras 

Laboribus, ο prazstautissime scribentium libros! 

Quique ob oculos poiis et stylo e& corde 

Überew torrentem divinitus acquisitorum laborum, 
Dulcedines etiam verborum quz stillas, 

Τί puritas μμ οί image : 

Quodve loquar s omnino cum libertate, 

Et miscens et dissinguens congruenii. positione, 

Quidquid morosius dictum gestumve fuit, 

lisque sententiis depingens semper, 

lu quibus sinceritas veracium dogmatum, 

Ceu in loquentibus tabulis. constabilita est : 

Et quod novitatem conficias tanquam vulgi sedu- 

[ctricem. 

Verba etiam sagittant magistrorum, 

Sic ut totum ejus recens euatum germen 

In pulverew versum fuerit cineremque  friatilem 


Ubique terrarum, ac fulguris celeriter adinstar, D 


Enuiritorum in oithodoxia. sermonibus, 
Non rerum inest confusio, non supercilium ma- 
[gnum 
Non tumor celsitudinis imperitantis potestatis. 
Absunt enim ab eis omnes cscitatis tenebre, 
Mentemque commuuientes sunt. omue genus ar- 
| wig. 
Lumen insitum vel a prima setate tu nutriens, 
Donec invenisti Christum, quomodo invenire par 
[est, 
Facemque illuminantem dogmatum jubar, 


(65) Parum ergo distabat auctor a 6 svuodo ann. 
680 coacta, 


S. ANDRE/E CRETENSIS 


Α Ὡς 6' οὖν ἐμαυτὸν ῥᾷστα χαὶ πείθειν ἔχω᾽ 


Καὶ χοινὰ τοῖς χρῄνουσι [ησαυρίσρατα, 
Ὡς πλοῦτος ἔμπνους ἀθθόνως χενούµενος, 
Καὶ συλλεγέντα προσφάτως καὶ προσφόρως. 
Καὶ µάρτυς fj φθάσασα τῆς βίδλου χάρις. 
"Ἠδιστα τοῖς σοῖς ἐντρυφῶ καθ ἡμέραν, 
Οἷς ὡς μάλιστα xal )αλῶν σοι, προσθλέπω, 
Σὴ» εὐπ/ριστον τῆς ΓραφΏς παγκτησίαν ' 
Τὺν εὐσεθῆ νοῦν, thv προσηνῆ καρδίαν, 
Καὶ τῖν ἀρίστην τῶν τρόπων εὀρνθμίαν, 
Καθ) ἣν ἅπαντας ἀσμενίνη τοὺς φίνους, 
Καὶ συµθιθάνεις ὡς θέμις τὰ πράγματα, 
Ζυγοστατῶν τε τῇ foni] τῇ παγκἀλῳ. 
0ὕτω μὲν οὖν σοι xal λαλῶ, xal προσθλέπο 
15v πρόξενόν pot τῶν θεηγόρων λόγων, 
Λαδὼν πρὸς ὑμῶν ol; θέμις τιμᾷς φίλους, 


Ὡς v ἐφικτὸν τῷ γραφεῖ τοῦ πυχτίου. 
Πλὴ» χχταχρὀνον τε xat πρησῳδίαν 
Αὐτυὺς γρήφειν, μάλιστα σεμνύνει πλέον. 
Λὐτὸς δὲ ταύτην ἀντιδέξῃ τὴν χάριν 
Πρὺς «ἣν ἄνωθεν τοῦ θεοῦ πεοθυµίας, 
Toi; τε ἑαυτοῦ δεξιοῖς παραστάταις. 
Εὐεργετεῖν γὰρ [oss τοὺς φίλους pdàa, 
Πᾶσι προχεῖσθαι xat ποοχιχρᾶσθαι θέλειν, 
Τὰ xai πάλαι τιθέντα τῷ μαχρῷ χρόνῳ, 
Ἱδρῶσι πολλοῖς τῇ φιλεργούση φύσει, 
Καθ᾽ ἣν λελοχὼς mpuixa τοῦ ποθουµένου 
Πόνοις, ἀριστεῦ τῶν Υραφόντων βιθλία 
᾿Ανιστορῶν τε xa* Υραφῇ xai χαρδίᾳ 
Τὸν ἄφθονον ῥοῦν τῶν Ocoxzf, uv πόνων. 
Too; γὰρ γλυκασμοὺς ὧν ἀποστάζεις λόγων, 
Ἡ τοῦ βίου χάθαρσις ἀγγελεῖ πλέον. 
Λαλεῖν ὃξ παντάπαοσιν iv παῤῥηαία, 
Καὶ χιρνῶν τῇ χαταλλήλῳ θέσει 
"λπαν πρόσαντες χαὶ λόγου xal πράγματος. 
Καὶ τοῖς λογισμοῖς ζωγραςφῶν xa0* ἡμέραν, 
Ἐν ol; τὸ χῦρος τῶν ἀληθῶν δογμάτων, 
Ὡς ἐν λάλοις πίναξιν ἑσττλωμένον. 
Καὶ τὴν νέχν συῤῥίζειν ὡς λαοπλάνον. 


Λόγοι τε τοξεύουσι τῶν διδασχάλων, 
Ὡς πᾶσαν αὐτῖς τὴν νεόσπαρτον χλοῆν, 
Εἰς xouv τετρόφθαι xal σποδὺν τεθρααμένην 
Απανταχοῦ γῆς. χἀστραπῆς τάχους δίχην, 
Τῶν ἑντραφέντων ὀρθοδοξίαις λόγο:ς. 

Οὐ πραγμάτων χύχησις, οὐχ ὀφρὺς μέγας, 
Οὑχ ὄγχος Όψους ἀρχικῖς ἐξουσίας. 
Απῆν γὰρ αὐτῶν πᾶς ἀθλεφίας σχότος ' 


Τὸν νοῦν τε συμράττοντες ἐν παντενχ[1. 


Τὸ φῶς ἔναυλον xa πρὸ τῆς ἤδης τρέγων, 
"Eus ἂν εὗρες Χρ:στὺν, ὡς εὑρεῖν θέµις, 


Καὶ πνρσὺν αὐγάνλντα δογμάτων σέλας * 


(66) Accentus iz'tur jamdudum in usu eran 
tcr scribenduin. 
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*H μᾶλλον ἄνθρωπόν τε χαὶ θεὸν λέγειν. 
Ii: οὗ μεριστῶς, οὐδὲ μὴν πεφυρµένως 


02x ἂν δ:δάδης. ἀσφαλὶς ὢν ἓν λόχοις. 

*Q1' αὖ δ.αιρεῖν εἰς δυοῖν ὑποστάσεις 

Πατοὺς μὲν Yibo, καὶ ῥρέφος τῆς llapfi£voy. 
Της δ᾽ οὗ ' ircpdru αν τε χαὶ σπ)ρᾶς ἂνενυ, 


Ἡ συνδμαμηὺσα τῷ Λόγῳ σαρχουμένψ. 

Ἐντεῦθεν ὥσπερ χυρίως Θεπτόχος 

Κηρύττε-αί τε zai σ:θἀάζεται µόνη. 
Χοιστὶν γεραίρ:.ν ἴσμεν, ἀλλ οὐχ ὡς δύο, 

Kv ἐν 620 πέφηνεν ὡαπερ iv δύο, 

6νρμοῦ τε χωρὶς xa. τροπΏς πάσης 6(ya. 


Οὕχουν μεριστὸς ὡς ἐχόμθουν οἱ πάλαι, 
ata τε τοῦτον συντεμεῖ», ἠρημένο.. 
Ze xpouztov αὐτὴν ἐξελέγξεις τὸν πλάνη», 
"ilv σφενδονᾷ μὲν fj Γραφη «avaxpázo;. 
Βελῶν δίχη; ῥίπτοντες ἄνθρακα: λάλως, 
Καὶ τὰς νεωστὶ λυσσοδἠχτο.ς τεθ. las. 
Χριστοῦ δὲ τὴν σάφχωσιν ἡ,ἴου πλέο 


Δ.αδραμεῖν τε xal διαυγάσαι φοίένας͵ 
05, οὐδὲν ἡμαν ρωσὲν οὗ χαι(οῦ ζάλη, 
$734» δρχεῦσα xal xsv, v ὑπειγμενην 
"09 π’ Ότο, ἀδρὸς. οὗ σ’͵θοῦτα κομφύττς, 
Φω:ὺς χαταστράπτ,ντος αὐτοὺς ἀσμίου, 
ἣν el; πέφηνας ἐκ βρέσους χαὶ σαπαργάνων, 
Καὶ πᾶν νόηµα τῖς Γ ραφῖς ἐπ.ξέων. 
Ὡς φῶς ἑναστράπτοντος τῇ of] καρδίᾳ, 
Al ὧν 15v αὐτ'ν σάρχα αἱ θ:ὸν φύσιν, 


Ὀριστικῶς μὲν ἑαδιδάσχεις, οἷς γράφει; ὠύσεις. 


T^ μὲν γὰρ f) σύμφυρσιν, fj τροπή; ἴχνος. 


Καὶ δρυµατίζειν ἀνρ:θῶς εἰθισμένος. 

Tàv συντεθέντα Χριστόν. Eq Υὰρ οὗ δύο. 
Τοῦ μὲν πρὸ αἰώνων sz καὶ μττρὸ; δίχα, 
ιΤοῦ ὃ αὖ μεταξὺ τῶν χρόνων Πατρὸς 64a] 


Ἑπορὰν Υὰρ Eye tv χὺσιν τοῦ Ἡ κεύματος ' 

Ἑ τεσχίχᾳσεν ἐνθέως τῇ Παρθένῳ, 

Ὦ, αὐτὸν γεννίσασο τὸν θεὸν Λ/γον, 

Ἐντευθὲ» αὐτὴ: χαὶ τὸν Υἱὸν, ὡς ἕνα. 
Τομὴν γὰρ εἶχεν οὐδχμῶς τὴν εἰς δύο. 

Καὶ σὰρᾶ πεφηνὼς, el; μετ αὐτῆς ἐκράθη, 


'O τὴν χαθ᾽ ἡμᾶς οὐσιωθεὶς οὐσίαν. 
Τέμνοντες αὐτοῦ τὰς σνντµµένας φύσεις, 
"I7. εἰς φιλὲν ἄνθρωπον ἑἐλπίζειν µόνον, 
Καὶ γυμνὸν εἶναι τὸν θεὸν δοῖεν Λόγον. 
"AA οὐδὲ συυτιθέντας εἰς μίαν φύσιν, 
T5 προσλαθόν τε χαὶ τὸ π͵,οσληρὲν λέω, 


Τοὺς Συγχυτὰς ἕλοιο συγχωρεῖν ὅλως. 
Ἡ σύνθεσις πέφηνεν ἡ κατ οὐσία». 


(67) Hunc versum interseruit de suo Com'etisins ad expiendum hiatum. 


Α Atque adeo hominemque Deumque : 


Sed enim non usurpando divisionem nec confu- 
[sionem 

Docneris, quippe tutus in sermonibus; 

Nec etiam dispescere in duas livposiases 

Patris quidem Fitium, et natum Virginis: 

Hujus namque in finibus s2culorum et sine ge- 
[wine est, 

Quse coit natura cum Verbo incarnato. 

Hinc veluti proprie Deipara 

Pra iicaturque ct colitur sola. 

Christum veuerari. novimus, at non ut duos; 
Quamvis in duobus apparuit. tanquam iu duobus, 
Coníusioue tanen. absque, et. absque mutatione 

[ulla. 
Non divisus, ot blaterarunt quidam olim, 
Bifariamque liunc secare volebant, 
(Mauifeste istum redargueris errorem, 
Quom. funda «ο ο quidem Seriptura potenter) : 
Telorum instar proj:ciendo carbones loquaces, 
Et rabida nuper agre-tia germina. 
Cliristi autem novimus incarnationem magis quam 
[solem 
l'ervadere et. illustrare animos, 
Quos niliil obscuravit : non temporis zstus, 
Qui tumelacere videtur et obstiepere sollicitatus: 
Non divit.:e uberes: non metum incutieng tumor, 
Luwine illestraste illos laudabili, 
Horum unus visus es a puero et fasciis ; 
Et ο ΠΡΙ seusum Scripture expoliens, 


Tanquam ?umen ejus qui fulget in tuo corde. 


Per qus eunideinmet et carneni et Deum natura 
Definiendo quidem doces, quatenus scribis na- 
[uras ; 
Alioqui enim confusio, vel mutationis vestigium 
[fuerit ; 
Atque dogmatizare accurate assuetus es 
Coalesceutem Christum. Unus enim cst. non duo: 
Ex eo quod aute szeculaque et sine matre est, 
[Atque ex eo rursus quod in temporibus sine Pa- 
[tre est ] 
Pro semine enim habuit infusiorem Sypi:jtus, 
Qui obumbravit divinitus Virgini, 
Ut ipsuimet generzns Deum Verbum, 


D Inde suum etiam Filium g»neraret, quippe unum. 


Se tionem namque nullo irodo habuit in duos. 
Alque caro apparens, unus cum illa attemperatus 
[est, 
Qi nostram substantialiter induit substantiam, 
Qui sccant ejus coaptatas naturas, 
Ut in purum hominem spcremus. duntaxat, 
Et nudus Deus sit concedant Verbum. 
Al neque cos qui componunt iu unam naturam, 
Quodque assumpsit et quod. assumpn:um est, in- 
[10am, 
Svuchytas volueris perferre omnino. 
Coali io faeta est secunsim sibetantiain, 
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Ergo tanquam divina loquendi facultate A Ἐντεῦθεν ὥσπερ ἑνθέῳ παῤῥησία, 
illam etiam dic, quz in ipso naturaliter intelli- Καὶ τὴν ἐν αὐτῷ προσφυῶς νοουµένην” 
[gitur : 

At non disgregans vel partiens seorsim. ἸΑλλ' οὗ διιστῶν 3). µερίζων ἰδίως. 

Secundum hanc coalitionem mens valet subtiliter Καθ fjv ὁ vou; πέφυχεν ἰσχνῶς προσθλέπειν 
. [prospicere, 

Qus convenerunt in unionis rationem. Τὰς συµθαθείσας εἰς ἑνώσεως λόγον. 

Sic cogito quidem operationes duas Οὔτως νοῷ μὲν τὰς ἐνεργίας δύο, 

Filiique Christi et personz coalescentis, Υἱοῦ τε Χριστοῦ xal προσώπον συνθέτου, 

Tanquam ex uno fonte et proportione Ὡς ix pid; πηγῆς τε (xa*) συναυλίας 

Totius universim nosire essentie,  . Ὅλης διαμπὰξ τῆς καθ) ἡμᾶς οὐσίας, 

. Concurrentes in liypostasin unam: Τὰ: συνδραμούσας εἰς ὑπόστασιν plav: 
Naturas vero Christi istas manifeste duas. Φύσεις δὲ Χριστοῦ ταύτας προδέλως δύο. 
Confusionis alioqui, non unionis 1nodus esset, Συμφύρσεως γὰρ, οὐχ ἑνώσεως τρόπος, 
Ut ipse nosti, atque doces 96119. ο Ὦς αὐτὸς οἶσθα, xai διδάσχεις ἐμφρόνως. 

Christi cogitare operationes duas, Χριστοῦ νοεῖσθαι τὰς ἑνεργείας δύο, 


Duplicemque voluntatem dogwmatizas cohzerenter; Διπλὴν θέλπσιν δογµατίζεις αυνδέως ' 
Horumve quamlibet (sed enim contemplatione Τούτων ἑχάστην, πλὴν θεωρία µόνῃ, 


[sola) 
Discernere incomparabilibus legibus. Διαχρίνειν τε τοῖς ἀσυγχρίτοις νόµοις, 
Non vero versas in seipsas substantias. 'AXA' οὗ τραπεῖσας εἰς ἑαυτὰς οὐαίας, 

- Qus ut unius, atque ex uno derivantur, Τὰς ὡς ἑνός τε xà$ ἑνὺς παρηγµένας * 
Secundum aliud atque aliud congruenti natura Κατ' ἄλλο χκἄλλο τῇ χαταλλήλῳ φύσει 
Communiter procedentes οἱ unitze. Κοινῶς προϊούσας xal συνηµµένας. 

Librum exaravi quem vides, amice, labore. Βίθλον &£738ov, ἣν ὁρᾷς, φἶλος, πόνφ. 





ANNO DOMINI DCCLXXX VII. 


ELIAS 


CRETENSIS , METROPOLITA. 


NOTITIA. 
(Fasnic. Biblioth. Grec. t. VIL, p. 220.) 


Rlias, Cretensis metropolita, qui concilio Niceno ur a. C. 787 interfuit, Commentariis ill 
stravit orationes Nazianzeni 1, 3, 4, 10, 11, 19, 23, 24, 25, 26, 27, 28, 29, 30, 33, 34,3 
36, 37, 51, 52. Latine tantum edidit Billius, partim versa a se, partim excerpta. Grec 
codex exstat ms. Basilea in bibliotheca publiea in codice exiniio , de quo Carolus Patinus 
epistolis de itinere suo Amst. 1696, 12, pag. 132 : Les OEuvres de Grégoire de Nazianse to 
écrites en caractéres rouges, et les Commentaires d'Elias Cretensis en caractéres noirs, 4 
w'ont. encore été imprimés qu'en latin. Ce manuscrit grec est parfaitement net, οἱ enric 
méme auz chapitres, de fort belles miniatures. On y voit souvent S. Grégoire en chaire, q 
préche et qui semble disputer contre les hérétiques, qui sont en bas à sa gauche, ayant à; 
droite les orthodoxes, principalement en son sermon El; Βὐνομιανοὺς ἑτεροδόξους. FApnuc. Con 
mentarii in Greg. Naz. orat. 1 de Filio, quee est tertia de theologia, pars in cod. Ceesar.! 
n. {, de quo V. Kollarium in Supplem. pag. 145 seqq. et pag. 213 seqq. de cod. 95, p. 3, 
quo sunt, illo opinante, etiam. excerpta ex Elie Cretens. Commentariis in Gregorii N: 
Orat. HARL. ' 


(FaAnRic. loc. cit. t. IX, p. 525.) 
Hujus commentarius veegrandis in Joannem Climacum (*) in tria volumina distinctus, 


ferme Eustathii vapsx6ásei;in Homerum mole equans, integer in bibliotheca Bessarionis Vet 
tiis, [in tribus codd. bibl. Marc. V. Cat. codd. Gr. p. 74] ac Parisiis in Coislinigna et Rome 


() Vide hujus Patrolog. 1. LXXXVIII, col. 617 seq. 
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Chigiana (1) : sed capite et fine mutilus exstat ms. in bibl. Auguste Vindelicor. In bibl. Cesarea 
volumen secundum servatur, complectens commentarium [in Scalam paradisi] a gradu 8 ad 
25. Vide Lambecium, IV De bibl. Vindob. pag. 193 seq. [ pag. 428 seqq. ed. Kollar. de cod. 
1823.] lo ms.uno codice 87 Coisliniane hec Ἐξήγτσις refertur ad Photium. Vide Montfauconi 
Catalogum mss. p. 141. Hanc Exegesin non edidit, sed pauca ex illa excerpta scholiis aliisano- 
nymi, permista Haderus in Climaco syo dedit Grece et Latine. 


(FaBRic. loc. cit. t. XI, 615.) 


Elias Cretensis libro De moribus Ethnicorum citatur a Nic. Comneno, pag. 213, et responsis 
ad monachos Ascetenses, p. 188; et ad monachos Cpriuthios pag. 251. Responsione iv ad 
monachos solitarios, p. 190, 220. Expositionem in epistolam Nazianzeni ad Cledonium laudat 
idem Comnenus, pag. 258. Responsa ad Dionysium monachum de vri ejus diversis interro- 


gationibus exstant Grece et Lat. in libro v Juris Greco- Romani, p. 335-341 (2) 


(1) Florentie in cod. Lanrent. Med. 10, prze- 
missis Vita Climaci, a Daniele couscripta, et episto- 
Ἡς Jo. Rai, stque Jo... Ciimaei, Textui. Climaci, 
in quasdam veluti s:ctiones diviso, singulis subje- 
cta est El interpretatio. Sequitur. denique Cli- 
maci serme ad. pastorem, V. Bandini Cat. codd. 
Gr. Laur. |, p. 406. Ue codd. Taurinens. οἱ aliis, 
in quibus Eli: cou mentarii exstant. V. paulo ante, 
in codd. notitia. Han. 

(2) Grice exsiat responsio ad Dionysium Mos- 
dur in eodd, typogr. synod. 29. n. 6; et 50. fol. 

8. V. Matthai Notit. cit. p. 986 οι 259. — Eli:e, 
shetropolite Cretensis, respousum de iis virgiui- 
bus quie aute pubertatem geinel et. iterum despon- 
sati sunt, Paris. in bibl. publ. cod. 1281, n. 6, 


— De Eli:x Cretensis s. monachi, etc., lib. De va- 
riis metris, V. supra ad vol. Vl. p. 538. Eliz cu- 
insta u monachi libell. De metris, in cod. Sfortiano. 

. Montfauc.. Bibl. mss. ρ 500. Distsinctus autem 
est Elias Cretensis junior (circ. a. Chr. 1120) ab 
Elia, Cretensi archi: piscopo, circ. a. 770 vel 780: 
de quibus copios:us disserit Oudin. in Comment, 
de SS. Eccl. tow, Hl, col. 1066 seqq. ad a. 1120, 


. eb refutat Caveum, quai in. Hist. litt. SS. Eccl, t. E, 


p. 940, ad a. 787, agit de Elia metropolita. Cre- 
tensi ; et p. 557, ad a. 564, scholia. in Climaci 
Scalam. con(undit cum explanationum in Climaci 
Scalam ingenti volumine, quod tamen. diversum 
esse a scholiis ostendit. TlAnL. 





ELIJE CRETENSIS 


METROPOLITJE 


COMMENTARII 


IN SANCTI GREGORII NAZIANZENI ORATIONES XIX. 
(Exstant inter Opera S. Gregorii Nazianzeni, hujus Patrologie {. XX XVI, col. 131-902.) 





ANNO DOMINI DCCLXYX. 


THEODORUS ABUCARA 


CARUM EPISCOPUS. 


NOTITIA. 


. Ex Fasuxc., Biblioth, Graec. ed. Harles, t. X, p. 


963. 


Theodorus Abucara, boc est pater, episcopus Cars (3) incertum an Carz in Palostina (4), an vero 


(9) Cotelerius ad lhiomiliam v Clementin. tom. I 
Patrum apostol. pag. 602 : « Videtur dictus "A6ov- 
xapd, nomine Arabico, quod signilicat Patrem, 
h. e. episcopum urbis Carz.» 

(4) Guil. Tvrius narrat, urbem qus Cara voca- 
retur, esstitisse in Palestina trans Jordanem, quae 
metropolitae  Rabbathx:— subjecia esset, Quidni 


hujus civitatis przesul Theodorus fuerit, qui, ut 
ex capite 1v, operum ejus discimus, ab epistolis 
Arabicis fuit Thomz, patriarchze Hierosolymitano, 
ut epiatolam ejus ad Armenios Arabice seriberet, 
uti Grzce Michael, patriarch:e bujus presbyter et 
syucellus, » Πως Mich. Lequien. ad Damascenum 
tom. l, pag. $91, cui in ea non audeo assentiri 


1;41 


THEODUHUS ADUCARA 


lis 


Καῤῥῶν sive Charan (5) in Mesopotamia, Joannis Damasceni, circa a. C. 756 defuncti (6), discipuius 
«heologize ac philosophiz (7) Arabiezeque peritus linguz, et scriptis adversus Judaeos, Maliumedanos 
Nestorianos el Jacobitas, Severianos et Origenistas clarus fuit circa a. C. 770, adeoque a. Theodor 
Cariz (8) in Turacia. et Laodicaee postea episcopo, Photii amico primum (9), deinde desertor: etii 
$yuodc octava a. C. 869, Ignatii secuto partes, haud dubie distinguendus, perinde ut a. Theodoro Rhai 
tuensi (10), qui circa a. 600 claruit, et a Theodoro lHagiopolitauo $ive Antiocheno (11), sub «uu 
nou;ine opuscula qu edam Abuearie Canisius publicavit. 


Edita Theodori Abucarg opuscula (12). Majores numeri premissi Gretserianam, minores editionem. Gen: 
brardi respiciunt. 


]. "Oct πέντε ἐχθροὺς ἔχομεν, ἐξ Gv ἡμᾶςιὸ Σωτὴρ ἑλυτρώσατο. Dialoqus de quinque. inimicis, mort 
diabolo, maledicio legis, peccato εἰ inferno, a. quibus nos. Christus liberavit. Edu. ltatisi.08.. p... 54t 
Vertit. praeter. Genebrardum. Franeiseus Turrianns. Incipit : Πέντε θανατηφόρους ἐχθροὺς ἔχομεν. |li 
«od. Vindobon. observante Koll. ad Lanmbec. Vll, p. 292]. 

II. Διάχρισίς τε xal διασάφτσις τῶν περὶ ἃς ol φιλόσοφοι χαταγίνονται φωνῶν, xaX ἔλεγχος τῆς τῷ 


quod Theodorum facit ab epistolis Thomz, qui 
patriarchatum haud obtinuit ante a. C. 802. Atque 
ex inscriptione opusculi quarti. Abucarze polius 
suspiceris, illud scriptum jam ante aliquod tein- 
poris fuisse compositum ab Theodoro, lingua 
Arabica. deinde vero. ob. àolidau succinctamque 
erspicuitatem jussu Το fuisse Grece versum 
3 Michaele Syneello, et ad Armenios trausmissuu. 
Fass. — Conler de Theod. Abucara Guill. Cave 
iu scriptorum eccles. Historia liter. vol. 1l, ad 
2a. 802, s. sicculum Phoiianum , p. 95 sq. edit. 
Basil. — Dupin. Hist. eccles. vol. VM, pag. 109. — 
Bayie, Diciionna.re, etc., tom. ], p. 355, voc. Abu- 
caras, — Fabric. nostrum De veruate christ. relig. 
cap. 2, $57, p. 119. — Oudin. Supplem. p. 209. 
ασ μέν. Zierissige Nachricht. tom. Hil, 
p. 532 «eq. — Saxii Qnon. lit. H, p. 90 et 545. 
— W.lcehii [Hlistor. ha'res. (Germanice. sceripiau ), 
tom, Vill, p. 857 seq. lau. 

(5) Hoc. placuit. Cotelerio, e& ante Cotelerium 
Tuirriano, atque longe. prielerendum illorum Scu- 
tentiae, qui Tuüeodorum nostrum cum. Ομ epi- 
scopo confundunt, Vid. Assemann. tom. Ε Lib. 
orient. p. 292, not. 9. Ue hac Charan. sive. Carris 
Mesopotauizg, erudite D. "Tho. l.tigius. diss. aif 
'l'heodori Abucarg opusculum. XVIl, $ 5 et 6. 
V. ctam Ez. Spanleniun: ad. orat, 1. Juliani, 
p. 150; Zaccagmum ad Arclielài Acta cim Manete, 
et Millesimn ad. Cyrill, Hierosol. p. 95. 

(6) Ds Damasceno. dicluin. Superiore. volumine 
VH, p. 772. seq. |vof. 1. ρ 682 seqq. nov. ed.] 

. Abucara autem in titulo opusculi XViIll, profitetur 
se illud accepisse διὰ φωνΏς Ἰωάννου Δαμασχη- 
νο. Neque lioc solum, sed aia quoque, ut MXN 
et X AX Vil, quemadmodum palam est, illa. confe- 
reuti cum Danesceni seripiis, et disceptatione cuin 
Saraeeuo Lon, 1. edit. clarissimi: Lequiani p. 401 
seq. 

η Inscriptio opuscnli ΧΧἈ ΙΙ: 8zoóc pou. φιλο- 

σόρου ἐπιμκόπου Kapóv, clc. Opusculi ANNIV: 

Τοῦ Θεωλόγου περὶ χρόνο», τοῦ αὐτοῦ ᾿Αθουχαρᾶ. 

(8) Cum loc Tueodoro. μοδα conluadere 
primum docuit Gretserus ad. opuscula Abiucarz a 
Se edita, quem secuti. sint Ducaus 1 Auctario 
Bibl. Parum, Lanbec. V, p. 77 ei 553 [pag. 353, 
168, not, ad n. 1: et ind. l, ad illud voi. p. 757 
seq. Κον, |. Nesselius, part. 1, pag. 955; 1v, 
p.155; vi, p. 115. Caveus, in. Historia litteraria 
&criplorum Eccles. a4 a. 857. Hendreichius in {αι- 
declis Drandenburg. p. 24 ; aliique. 

(9) Vide N.cetiini 18. Vita lgnatii, tom. V Concil. 
edit, Bardaini p. $89 seq. et concilium a. 359 
Constautinopoli cel-bratum, act.one i, p. 1055, ct 
Iv, pag. 1050. 

οὐ) Cum. loc confunditur ab Antonio Posse- 
vino in Apparatu sacro, nbi de i hieodoro Abucara 
dicere. cuin coepisset, Vide autem, inquit, in. vei bo 

Theodorus in cencbio flaitltu : est enim idem. Dubius 


eliam lhzrebat. Gretserns in nota ad. opu-culun 
XXVI, quod in altero. codice Bavarico. (riiatu 
Theodoro Raithuensi. [Hlc δυο etiain placuit 
viro docto, de quo. Au.lreas Α noldus. p zlat. Δι 
saucti Atlianasi Syntagma doctrine ; didit. in me 
moriam virum doc um in Anglia ad. seculmin septi 
muin retulisse Abucaram. etc. 

(41) U. Tucodorus Hagiopolitanus non diversu: 
est ab Antiocheno (Antiochia enim passim "Ayó 
τολις vel θεόπολις), tà. Antioch nus. sueta cuu 
Mopsuesteuo, de quo supia abuude dictum. Qua 
veio. sub Theodori Hagiopolitani: nonne Lows 
exhibuit Henricus Canisius tom. IV. Antique Lect. 
pait. 2, p. 281 seqq., tria opuscula, a. Turiiano « 
Gisecis 1ranslata atque αι eodem nomine recusi 
in Bibliotnecis Patium  Paiis. 1654, 10100. IV , οἱ 
Colon. 1692, in. Supplemento, sive tom. XY, ik 
inter Tbócodori Abucars scripta num. 97, 325, 39. 
file mss, codicum edere nou dubiriarunt Grctseiu: 
ac Dicaeus, primum θε uomine Dei, aueium Όι 
Deo et Leitate, et vertium Contra. Nestortanvs. te. 
felit memoria Jo. Mollerum, qui 1&8 hos onvimo- 
scopia pag. 521, illa tria. opiiscula. sub. Tüeedor 
Ruetheeusis nomine 4 Canisio. publcata  uisst 
allirmat. 

(12) Opuscula varia Abucare, et de Christia 
norum — haiesibus sent iu. cod. Escorialeusi 
V. Pluer in. Jtinerario per Hispan. p. 19.. Coil 
Monuauc.— Bibl. biblioti. mss. p. 624 B, 4c p. .06 D 
Ἱν duobus codd. bibi. Sfortiauge Abncarae dia 
logus, iii quo deuionstrat. syliogisinis Deui esse 
alque alie varie responsiones ad. quaestiones Arà 
luin, scil, Saracenortin cà Nestorianorum, — Ya 
Vindobun. in codd. Casar. V.. Lambec.. cum hol 
larii not. 5, p. 168, et vii p. 155 seqq. atque p. z& 
sequ. — Paris, in cod. 1501 sunt, secuudui Fa 
briv. ordiuem n. 14, $3, 6 7, 9, 14, 14, 160, 22 
259, ol, um. Colloquium de Christiana. religion 
εἰ Musaica lege; item  Kespousio ad quamdatu 
quiestionem, et. Dislogus nondum. eduus, qu 
osteuditur Christi hyposiasin iu. passtone soluian 
non esse. Iu cod. 11431 sont. ejusd. opus. qua | 
Fabricio notantur, n. 2, 9 (qui oialogus est quo 
que in. eod, 12.8). n. 5, 0, 7, 1U (et in cod. 15i7] 
n. 18 (ex Dispututionibus adversus Suruceuos, re 
[crenie Jo. Diacono), n. 90. 22, 25 ; tum n. 4, 16 
17. item Interrogatio a Saraceno quodam adierss 
Chrisuanam re'igignem  propostia, et «certius, lacte 
nus ineditus Dialogus. cum  Nest.riano. ln. utroqu 
cod. colloquium £e n.n. comedenua auilla monec. 
sunt in. codd. Bavar. (ex quibus ediderat op.scul 
Gretserus), 76 οἱ 104. Singula quae in ibis event 
distincte. sciteque recenset cel. Hardt. iu. Aretit 
Beyirágen, ete., 1805, part. 11, pag. 19 seqq., ? 
2i seqq. et. part. vit, p. 4 seqq. Multi. Abucar 
lipelli sunt. in cod. Mosquensi synod. 32, quos 1 
censet. Matthaet in. Notitia codd. Gr. Mosq. p. 2: 
seqq. ed. in-8. Ban. 
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ὀλκεφάλων, Σευηριανῶν fizouv. Ἰακωθιτῶν φυχοφθόρου αἱρέσεως. Explanatio vocum (15), quibus. philo- 
sophi utuntur, et confutatio heresis Acephalorum, Severianorum, id est Jacobitarum, p. 551. Incipit : Toi; 
τῶν ἀλτθινῶν δογμάτων ἐρασταϊς ve xai προασπισταϊῖς. Vertit Turrianus. [ln cod. Vindob. 77. V. Kol- 
lar. 1. modo citato, et Mosquax in cod. synodali 32. Vid. Mauhzei Notit, p. 291, n. 6, in.8. Han.) 

UI. Διάλογος Yevópavog πρὸς τὸν τοῦ δρόμου (14) Ἐμέσης (λογοθέτην) αἰτησάμενον ἀποδοθῆναι αὐτῷ 
ἁπελογισμοῦ ὅτι ἔστι θεός. Dialogus cum prefecto cursus publici Emeseno qui petierat. ut ratiocinatione 
demonstraret, Deum esse, pag. 9604. Incipit : 'Azóbo;, ὦ οὗτος, ἀπόδειξιν. Verterunt. Genebrardus et 
Turrianus. De ims. C:wesareo vide Lambecium, V, p. 78 [p. 168, n. 7, ed. Kollar. et VII, p. 289, no- 
tante Koll.]. 

IV. Ἐπιστολὴ περιέχουσα τὴν ὀρθὴν xal ἀμώμητον πίστιν. Epistola continens de Christo fidem ortlio- 
dozam Chalcedonensis concilii, missaa B Thoma patriarcha Hierosolymitano ad hereticos in. Armenia, 
Arabice vero diciata (ἁπαγορευθεῖσα ᾿Αραθιστὶ) a Theodoro Abucara, et in Graecum sermonem transíata 
a Michaele presbytero et. syncello Ecclesie Hierosolymitane, pag. 571. Incipit: Ἀριστὸς ὁ Κύριος xat 
Θεὸς ἡμῶν. De ms. C.esareo vide Lambec, V, p. 45 [p. 55, n. 2; et Vll, p. 290 seq. Kollar., Mosque 
in cod. syn. 52. V. Matthaei Notit. p. 291, n. 1, ed. in-8]. Vertit Turrianus. 

V.: Responsio brevis ad quzxstionem, Διὰ τί Aéyopev ὅτι, etc. Quare, sicut. dicimus, humanitas Christi 
est ipsa humanitas Petri et Pauli, et uniuscujusque hominis, non sic dicimus, corpus Christi, quod sumimus 
et pariicipamus, idem est Petri et Pauli et cujusvis corpus? pag. 581. Etiam hoc memorat ins. Lambec. 
V, p. 78 415). Vertit Turrianus. 

VI. Παράδειγμα, Exemplum quo ostenditur quomodo macula peccati Adami, εἰ per incarnationem Sal- 
vatoris nostri, expiatio ad universum genus humanum pervaserit. Vertit Turrianus, p. 282. Incipit ; Φασὶν 
ol γεηπόνοι, sive, ut in ms. Czesareo apud Lambecium [V, p. 169, n. 9; et VII, p. 290, adnot. Kollar.] , 
ol γεωργιχοί. 

4. VM. Περὶ «56 πάλης τοῦ Χριστοῦ μετὰ διαθόλου. Dialogus De luctatione Christi cum diabolo. Incipit 
pag. 582. Χριστὸς θεὺς ὢν xal πρὸς τὸν διάθολον παλαΐσας. Verterunt Turrianus et. Genebrardus. Mi. 
Grece Lambec. V, pag. 78 |pag. 169, 10; et VII, pag. 291 Kollar.]. 

5. ΥΠΙ. Ἐρώτησις ᾿Αράδων πρὸς Χριστιανόν. Interrogatio Arabum contra Christianum, pag. 5853. Incipit : 
Εϊπέ pot, Χριστὸς θεός σού ἐστιν. Vertit Turrianus, itemque Genebrardus. [In cod. Vindob. ap. Rollar. 
ad Lambec. VII, p. 231.] 

7. ΙΧ. Ἐρώττοις ᾽Αγαρηνοῦ πρὸς τὸν αὑτόν. Questio, ab Agareno eidem Christiano proposita, pag. 585. 
lneipit :Εἰπέ tot, οἱ "Tovàóatot τὸν Χριστόν. Verterunt Turrianus et Genebrardus. [V. Kollar. sd Lam- 
bec. |. c.] 

7. X. Πρὸς Ἰουδαῖον. Adversus Judeum dissertatio, p. 586. Incipit : 'O Ἰουδαῖος, Ἐγώ σοι, roiv. [V. 
Kollar. |. ο-] Vertit preter Genebrardum Turrianus. 

9. ΧΙ. Πρὸς Νεστορ.ανόν. Adversus Nestoriunum, de eo, Matibh. xxvin, 48 : Data est mihi omnis potestas, 
p. 989. Vertit Turrianus et Genebrardus. 

ΧΙΙ. Ἐρώτησις πρὸς Neazopuxvóv. Interrogalio contra Nestorianum, p. 589. Incipit : Tí; τὸ καθ ἡμῶν 
χειρόγραφον. Vertit Turrianus. 

41. XIlt. Ἐρώτησις. Puterrogatio altera adversus Nestorianum. Incipit : Téacapáeloty τὰ τοῦ Χριστοῦ. 
Verlerunt Turrianus et Genebrardus. 

42. XIV. Διάλογος πρὸς Νεστοριανόν. Dialogus cum Nestoriano. Incipit : Διὰ τἰθεοτόχον τὴν Μαρίαν óvo- 
µάζξετε; Vertit Turrianus, p. 590 [Quinque libelli Abucarz contra Nestorianos sunt in cod. Vindob. 
T1 notante Koll. ad Lambec. vit, p. 291 seq. lHanL.] ; itemque Genebrardus, 

XV. Πρὸς Νεστοριανόν. Ad Nestorianum, p. 591. Incipit : Διὰ τί λέγεται ὁ Χριστὸς Χριστός; Vertit 
Turrianus. 

2. XVI. ἘἜρώτησις ἀπίστου. Questio ab infideli Abucare proposita, p. 392. Incipit : Οὐχὶ, φησὶν, v πᾶσι 
xai πανταχοῦ τὸν Θεὸν εἶναι λέγεται. Vertit Turrianus, et Genebrardus. [V. Kollar. ad Lambec. Vll, p. 
457 e£ 291.] 

Ἁγί]. Ἠρωτήθη παρὰ πιστοῦ (10), πῶς τοῦ.Χριστοῦ τρανῶς ἀποφηναμένον, etc. Questio a fideli pro- 
posita, quomodo, cum Christus clare pronuntiet (Joan. 11, 5) « (Qui non est natus ex aqua et δρἰΤΙΙµ sancto 
non intrabit in regnum celorum : » fieri potest, ut qui ante adventum ejus fwerunt justi, non baptizati in 
id ingrediantur ? Vertit Turrianus. Incipit : "Οτι ó Χριατὸς ὑπὲρ ἐχείνων ἐθαπτίσθη, pag. 595. Abucara 


(45) Distinguit Theodorus inter vocabula phi- 


accipit de sede episcopali, seu de episcopo Encse. 
losophice accepta et logice. Φιλοσοριχὰ ὀνόματα 


Han. 


appellat, quae rem ipsam denotant, ut. sunt, Ρε- 
trus, homo, animal ; λογικὰ, quie conceptionem lo- 
gicam, ut individuuim, persona, species, genus, na- 
tura, etc. Sic, opusc. XXVIII, pag. 514, distinguit 
jnter κατηγορούμενα οὐσιωδῶς εἰ ἐπουσιωδῶς. 
(14) Est quoque Mosque in cod. synod. 32, n. 7. 
V. Matthei in Notit. codd. mss. Gr. Mosq. p. 291, 
«d. in-8. Is vero loco δρόµου conjicit θρόνου, et 
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(45) Iu ed. Koller. p. 168, n. 8, it. notante Kol- 
lario, vol. Vll, p. 289, n. 7 de cod. 77, iu quo etiam 
est quzestio Abucarz proposita : init. Πρία δικαιο- 
σύνη, δέγα, f) πεντήχοντα χρόνους. HanL. 

(Qu lta codex Bavaricus. Gretsero teste. |Et. in 
cod. Vindob. 77 notante Kollar. ad Lambec. VII, 
pag. 222. llAnL.] Al. παρ) ἀπίστου, 
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respondet, Christum. pro. illis b»ptizatum 688”, et aquam e latere Christi fluentem eos sanctificasee, 
Quam ipsius responsionem singulari diatriba ad examen revocavit B. D. Thomas Ittigius, De baptism 
fidelium ante Christi adventum def(unciorum per aquam que ex ejus latere fluxit, Lipsize 1698, &, atque is 
Ennveade ejus dissertationum ibid. 1702, 8. 

XVIII. "Ex τῶν πρὺς τοὺς Σαῤῥαχηνοὺς ἀντιῤῥέσεων, διὰ φωνῆς Ἰωάννου Δαμασχκτνοῦ. Ez concertationibu 
cum Sarracenis, ez otc Joannis Damasceni, Hoc opusculum Graceet Latine primus edidit Michael Lequiei 
Varis. 1712, tem. | Operum Jo. Damasceni pag. 473 (17). Nam Gretserus tantum cdiderat pag. 294 e: 
versione Turriani, cum grecum in codicibus Bavaricis non reperisset. Incipit : Εἰπέ µοι, ὦ ἐπίσχοπε 
[V. supra not. mm. ad vol. VIll, p. 86; et IX, p. 709, n. 8. IlanL.] 

XIX. "Ότι ὁ Μωάμεθ (18) οὐχ ἔστι ix τοῦ Θεοῦ. Mahometem non esse ex Deo, pag. 394. Incipit : "Ebo; 
τοῖς τῶν Xapfaxnwy ὑποχριταῖς. Vertit Jacobus Gretserus. 

XX. "Οτι ὁ Μωάμεθ ἐχθρλς ἣν τοῦ θεοῦ xol ὑπὸ δαίµονος ἠνωχλεῖτο,. Quod Mohametus fuerit hosti 
Dei et a demone obsessus, p. 395. Incipit : Ei πάσης τῆς ὑπ οὐρανὸν χτίσεως. Vertit Gretserus. 

XXI. Ἑρώτησις ὅτι καὶ ἐκ 407 ἐλαττόνων xnpüyparoc βεβαιοῦται τὸ Χριστιανῶν δόγµα. Dogma ad 
confirmationem  Christianismi ex vocibus humilibus et abjectis praedicationis Evangelii, pag. 596. Vertit 
Turrianus. Incipit : Tov ἑλλογίμων Σαῤῥαχηνῶν. 

ΧΧΙΙ. Τὸν εὐ)ογούμενον ἄρτον εἶναι a p.a. Χριστοῦ. Dialogus cum Sarraceno, ostendens pa&em mystica 
benedictione fieri corpus Christi, pag. 400. Vertit Turrianus. Incipit : Διὰ τί, ἐπίσχοπε, ἐμπαίζετε ὑμεῖς. 
Ελλ. ldem Fabric. noster in Delectu argumentorum et syllab. scriptor. qui veritatem religionis Chri- 
τας asseruerunt, pag. 119 seq. hzc, que sequantur , addidit : « Opusculum XXII constituit partcm 
priorem Disceptationis, quan diu post cum Ahmede Sarraceno a. $050 habuisse fertur Samonas, arcbi- 
episcopus Gazensis, ut notatum a Michaele Lequien. ad Damascenuim tom. 1l, p. 655. Illum Samonam Ni- 
colaus Comnenus Papadopoli p. 407, prenotionum mystagogicarum martyrem appellat. llla cum Ahtnede 
disceptatio de veritate corporis et sanguinis Christi Grace sub ΟΙ nomine prodiit una cum litur- 
giis SS. Jacobi, Basilii, Chrysostomi p. 155, Paris. 1560 fol. Latine in liturgiis SS. Patrum ex Claudii 
de Sainctes edit. p. 79, Antuerp. 1502, 8, et in Bibliotheca Patrum ed. Lugdun. tom. XVIII, pag. 577; 
- Gr:ece et Lat. in Auciario Duceano, tom. ll, p. 977; et in Biblioth. Patrum, Paris. 1644, 1654, tom. 
Xil, p. 522-526. » Hactenus Fabric. Tum breviter receuset alia ex Theodori opusculis, que spectaut ad 
. Xindicias doctriuz Cliristianz. Han. 


40. XXII. "Occ ὁ Χριστὺς γεγονὼς ἄνθρωπος, θεὸς ἀληθινός ἐστιν. Quod Christus homo factus sit simul 
verus. Deus, p. 401. Vertit Genebrardus. Incipit : 'O Χριστὸς εἶπεν ὅτι o0 δύναται ὁ υἱός. 

XXIV. Περὶ µονογαµίας. De una uxore ducenda, p. 401. Incipit : Πόθεν ὑμῖν, ὦ ἐπίσκοπε, φαίνεται f 
µονογαμἰα. Vertit Turrianus. 

5. XXV. ἸΑπόδειξις ὅτι ἔχει ὁ θεὸὺς Yibv ὁμοούσιον, cuvávapyóv τε xal avvatbtov. Demonstratio, quod 
Deus habeat Filium consubstantialem, ut ipse carentem principio εἰ coclernum. lloc opusculum primus 
Griece et Latine edidit Jo. Baptista Cotelerius ad lib. v Constitutionum apostol. cap. 7, tom. 1. Patrum 
apostol. pag. 907. Nam Gretserus tantum Latine p. 405 ex Turriani versione dederat. Incipit : Τῶν Ἄγα- 
ρηνῶν τὸ φρόνημα. Vertit etiam Genebrardus. 

XXVI. Διάλεξις ἀποδειχνύουσα ὅτι ὁ Πατὴρ ἀεὶ ΥγΞννᾷ, 6 δὲ Υϊὸς ἀεὶ γεννᾶται. Dialogus demonstrans quod 
Dater semper generat, Filius autem semper generatur, p. 404. In altero codice Bavarico perperam tribui- 
wur Theodoro presbytero τῆς "Pa:0ou. Incipit : Πότερόν σοι δοχεῖ; Vertit Turrianus. Fasm. Vindob. in 
cod. 96, adnotante Kollario ad Lambec. VII, p. 156. — In Cod. Tauriu. 616, est hoc «t sequens opus- 
culum. V. Cat. codd. Gr. Taurin. p. 595. Han. 

XXVII. Περὶ θεοῦ ὀνομάτων. De nominibus Dei, p. 406, cum Turriani versione, quam perinde, ut duo- 
rum, qua sequuntur, opusculorum vulgaverat ll. Canisius, tom. IV Autique lect. retuleratque ad Theo- 
dorum llagiopolitanum. Incipit : T5 θεὸς ὄνομα τίνος ἑνεργείας εἴρηται; Theodorum τὸν ᾿Αδουχαρᾶν iv 
τοῖς περὶ θείων ὀνομάτων λόγοις αὐτοῦ citat Jo. Veccus in Allatii Grac. Orthod. tom. I, pag. 244. Fass. 
— Exstat Vindobonz in codd. Casar. 26 et 77, observante Kollar. de utroque codice ad Lamhec. VII, 
p. 1605 et 292. — In bibl. Vaticana, in cod. regine quondam Sueeiz, u. 1095, et in cod. Sfortiano, teste 
Montfauc. in Bibl. biblioth. mss. p. 97 A, et 707 B. AdJ. Molleri Homonymoscopia p. 521. Haar. 


XXVIII. Διάλεξις αἱρετιχοῦ πρὸς ὀρθόδοξον περὶ Θεοῦ xal θεότητος. Dialogus heretici εἰ erthodozi di 
Deo et deitate, p. 407. Incipit : Πότερόὀν σοι δοχεῖ., ταυτόν ἐστι θεός. Vertit Turrianus, sed ita ut posire 
mau partem, quam ex codice Bavarico addidit vertitque Gretserus, ignoraret. Ελα. N. 28, 95, $50. 31, 
54, 49, sunt in cod. Vindobon. 26, notante Kollario ad Lanmbec. ΥΠ, pag. 155 seq. ἔλαι.. 

XXIX. Διάλεξις πρὺς Νεστοριανόν. Cum — Nestoriano disputatio, p. 412. Incipit : Ιδοὺ πάρεσιιν χγων. 
Vertit Turrianus. 

XXX. Διάλεξις πρὸς Ἰαχωθδίτην. Disputatio cum Jacobita, p. 445. Incipit: Πότερόν σοι δοχεῖ, 6 Χριστὺς 
θεός; Vertit Turrianus. 


(17) Exstat. inter Opera S. Joannis Damasceni (18) In cod. cit. Mosquensi $2, legitur : µουιά 
hujus Patrologia t. XCIV, col. 1595. V. Mattlisei 1. c. p. 295, n. 21. HanL. 
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14. XXXI. Ἑρώτήσις Ὡριγενιαστῶν πρὸς πιστὀν, p. 415. Incipit : Questio quam Origenisia fideli propo- 
nit. Ver|it Genobrardus. Invipit : Ποία δικαιοσύνη, δέχα f] πεντήχοντα χρόνους ἁμαρτήσαντός τινος. 

6. XXXII. Contra Sarracenos Theopaschitas p. 415 ex Genebrardi versione ; Grzca cnim  Gretserus non 
reperit. lucipit : Αἰῑο in conventu Sarracenus. 

45. ΧΧΧΙΙΙ. Διάλογος πρὸς Νεστοριανόν, p. 416. Dialogus cum Nestoriano. Incipit: Eiré pot, τὸ Χριστὺς 
ὄνομα. Vertit Genebrardus. 

XXXIV. Περὶ χρόνου. Tempus an sit in tempore? pag. 417. Incipit : 'O. χρόνος ἓν ypóvt 1| οὐχ ἓν 
χρόνῳ. Vertit Jacobus Gretserus. 

XXXV. Ἐρώτησ:ς. Disceptatio cum Sarraceno De auctore boni et mali, p. 418. Incipit : Tíva λέγεις 
αἴτιον χαλοῦ τε καὶ xaxo5; Vertit Gretserus. 

ΧΧΧΥΙ. Ερώττσις, verbum Dei num creatum, an increatum? p. 420. Incipit :. Τὰ λόγια Κυρίου χτιστά 
εἰσιν f] ἄχτιστα. Vertit Gretserus. Ideni in controversiam vocatum Πεδία late, Vide Georgii Nitschii 
Beantwortung der Frage : Ob die Heilige Schrifft Gott selbst sey ? Gothae, 1714, 4. 

XXXVII. Ἐρώτησις, questio duplex, una De Maria θεοτόχῳ, υἰναίπε, an mortua sil ; altera : Num Deus 
etiamnum creet ? pag. 421. Incipit : "Hy λέγετε Βεοτόχον, ἀπέθανεν f| ζῇ. Vertit Gretserus. 

XXXVII. Ερώτησις, uter major, sanctificans (Joannes Baptista) an sanctificatus? p. 422. Τίς ἐστι 
παρὰ σοὶ pelzov. Vertit Gretserus. 

XXXIX. Πρός τινα ἐρωτήσαντα αὐτόν. Ad aliquem, qui percontatus fuerat de distinctione mundorum et 
inmundorum esculentorum, quatenus illa in Novo Testamento observaretur ? Incipit : El ἀποχὴν xat µετά- 
ληγιν ἀχαθάρτων. Vertit Gretserus, Subjicitur p. 499. Scholion Arethz de eodem argumento, duc, 
Ἀρέθα, notatque Gretserus, sc in altero Bavarico codice aliquoties dissertatiunculis Abucarz hoc pacto 
subnotata quidam reperisse : et ascripsisse quoque ad oram suz versionis aliquot hujusmodi scholia 
Arethi:e episcopi Turriani, illius, ut videtur Arethz, seculo decimo clari, de quo dixi volumine VII, p. 
191 seq. |vol. ΥΠ, p. 698 seq. nov. ed. 

XL. Ἐκ τοῦ αὐτοῦ Θεοδώρου ἐπισχόπου Καρῶν περὶ τοῦ Αδάμ. Φωτίου. Photii excerptum ex eodem 
Theodoro episcopo Carrarum , de Adami corpore am passibile ? p. 423. Incipit : Χρὴ εἰδέναι. Vertit Gret- 
Scr. 

XLI. Ti ἐστι θάνατος; χαὶ πῶς θανατοῦται ὁ θάνατος: (δοξάξει γὰρ καὶ τοῦτο fj Ἐκχλησία,) χαὶ ἰδοὺ ' 
ἀποθνῄσχομεν. Quid sil mors, et quomodo mors morti dedatur (nam εἰ hoc. docet. Ecclesia) et ecce πιοτὶ - 
mur, p. 424. Incipit : θάνατος οὔτε οὐσία £o«lv. Vertit Gretserus. 

XLII. Σύντομης διδασκαλία περὶ θείων ὀνομάτων, τῶν τε χοινῶν Τριάδος, καὶ τῶν ἰδικῶν ἑχάστου τῖς 
Τριάδος. Brevis doctrina de divinis nominibus, tam communibus sanctissime Trinitlalis, quam propriis 
cujusque persona. p. 594. Incipit : Ἔστι ὀνόματα χοινὰ διὰ τῆς ἁγίας Τριάδος διῄχοντα. Vertit Gretserus. 

Hae opuscula XLI ad calcem Hodegi Anastasiani utraque lingua primus Ingolstadii edidit Jacobus 
Gretserus S. 1. 1605 (19), unde recusa sunt Latine quidem in Bibliotheca Patrum, edit. Coloniensis a. 
1618, tomo IX ; et Lugdunensis a. 1677, tomo XVI. Grsece et Latine vero in Auctario Duca'ano, Paris. 
1624 , tomo 1, et in Bibliotheca Patrum Paris. 1644 οἱ 4654, tomo XI. Ex illis XLI] opusculis Gilbertus 
Genebrardus Latine verterat hec quindecim, quz? cum Gretseriana editione sic licebit conferre : 


Genebr. 4, 2, 3, 4, 5, 6 Ἱ, 8, 9, 10, 1| 12, 13. 44, 15. 

Greiser. HH, XVI, Vili, Vil, XXV, XXXII, ΙΧ, X, Xi, XXIII, Xil, XIV, XXXlil, XXXI, |. 
Kxstant ex Genebrardi versione in Bibliotheca Patrum Parisiensi a. 1575, tomo V, et a. 1579 [1559, in 
Cat. bibl. Leidens. p. 25.] tomo IV. Etiam tria ex his opusculis Latine, Francisco Turriano interprete, 
in lucem emiserat H. Canisius tomo IV, Antique lectionis, nimirum XXVII, XXVIII et XXIX, Ingolstad. 
1605, 4; recusa in Bibliothece Patrum Coloniensis Supplemento sive tomo XV, a. 1622 vulgato, et in 
Parisiensi a. 1654, tomo IV. His denique accedit : 

XLIII. Περι ἑνώσεως xai σαρχώσεως, xat ὅτι ἡ μὲν ὑπόστασις ἐσαρχώθη, fj δὲ φύσις τῆς θεότητος ἠνώθη 
τῇ ἀνθρωπίνῃ φύσει Ev ὑποστάσει τοῦ Θεοῦ Λόγου. De unione et incarnatione, quodque persona [uerit incar- 
nata. Divina autem natura humane unita in persona Dei Verbi. Hoc opusculum ex ms. Bodleiano primus 
edidit, Latinamque versionem adjunxit Andreas Arnoldus Norimbergensis, Paris. 1685, 8, ad calcem 
Syntagmatis doctrine ad clericos et laicos sub sancti Athanasii nomine, et Valentinian ac Marciani 
impp. epistolarum binarum ad Leonem M. Incipit : Ἡ μὲν σάρχωσίς ἐστιν ἑνανθρώπησις. Idem opusculum 
mis. in bibl. Cz2esarea memoratur a Lambecio, V, p. 78. Fabr. s. p. 169, n. 41, ed. Koll., item in cod. Mos- 
quensi synod. 22. V. Matthei Notit. cit. p. 291, n. 5. — [terum editum est Filud opusc. ex cod. Bodlei Gr. 
86 Lat. in nova edit. Henr. Canisii Lect. ant. tom. II, part. 11, p. 473 seqq. ed. Basnag. Hanr. 


ΙΙ. Ex ANc. Mai Bibl. Nov. t. VI, p. 169. 


Theodorum Abucaram Carorum episcopum Turrianus aliquoties Damasceni discipulum nominat, 
cui probabilitatem conciliat illud in titulo dissertationis decima octava Διὰ φωνῆς Ἰωάννου Δαμασχηνοῦο 


(19) Et in Gretseri Operib, Ratisbon. 1741, t. XV, p. 542. HanL. 
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Significat enim ea, qux in dicta disputationg adversus Saracenos disseruntur, ex ore dictantis Dama 
sceni excepisse. Turriano non assentitur Gretserus, arbitraturque Theodorum Abucaram alium no 
fuisse, quam illum qui cum Phortiauas partes contra Ignatium secutus fuisset, atque adeo una eur 
Zacharia Chalcedonensi , pro Photio ad Ludovicum secunduin imperatorem Francorumque reget lega 
iionem obiisset, ut in-vita Ignatii testatur Nicetas, postea Photii fraudibus in apertum prolatis, vei 
retrorsum vertit, et in octava synodo o umenica admissi piaculi veniam impetravit, prout secunda c 
quarta ejusdem concilii actio nos docent ; pro quo etiam apud Adrianum summum pontificem intercess: 
Jgnatius, ut. pristino honori ac muneri restitueretur : quod item fecerunt tres imperatores Dasiliu: 
Constantinus, ac Leo in litteris ad eumdem Roman: Ecclesiz antistitem, qui Theodorum insigni ence 
mio decoraruut, cum hominem Ecclesiz valde utilem appellare voluerunt, idque propter eximiam erui 
tionem, qua insiruetus cum liereticis, Jud:is, et Mahormetanis animose congrediebatur, quornin ingen 
in Caria tum multitudo, ut et Laodicez , quo Tlicodorum translatum Nicetas scribit. Cui ergo Nicetas 
el octava synodus "Theodorum illum vominent Carize episcopum et metropolitam, ut et lznatius, c 
imperatores iu epistolis ad Adrianum pontificem, et hic Abucara Cariz przsul fuerit, neque ratio tem: 
poris obstet, in eam sententiam devenit ut sibi persuadeat, alium dissertationum auctorem non fuisse 


: quam illum Theodorum Cariz antistitem, qui sub Basilio Macedone, temporibus octavze synodi, doctri»: 
: nominisque celebritate claruit. Et cum a secunda synodo Nicena anno Domini 787, celebràta, usque a 


^ 


ectavam synodum, quz habita est anno 869, anni octoginta duo interfluxerint, Joannes vero Dama 


: scenus, ut plerisque clironologi:e non imperitis plaeet, antc septimam synodum supremum diem obitu 
. alterutrum necessario asserenduim esset, aut Abucaram ferme adhuc puerum Damasceno operam d«diss* 


tut octogesimum zlatis annum longe transcendisse, quando Constuminopoli ecumenica synodus octv; 
«coacta fuit; nisi quis Damasceai vitam ultra septimam synodum proferre velit. Et haec quidem Gretserc: 
.ad Antenium Velserum, quie non tanti mibi videntur, ut a sententia nos Turiiani retraliant, Nauqu. 
'l'heodorum liunc Abucaram non omnes codices manuscripti faciunt Καρῶν, Carum, episcopum, sv 
Cari, sed quidam ita efferunt, quidam immttatione non levi litterarum Χαῤῥαν exprimunt, ut pratet 
alios videre est in codice Vaticauo 492, p. 195, qus longe est diversa a Caria. Et quamvis aetate Basili 
Macedonis et Photii, Cari episcopus variis disciplinis instructus, non erat Ecclesi: inutilis, non iude 
tamen sequitur. eum solum fuisse istiusmodi conditionis, alios nihil valuisse. Et quanam ratione iste vii 
puer sapere potuisset, uL quz de rebus difficillimis dictaret Damascenus, ipse scripto exciperet? Studi 
illa tau seria statum alium, et solidiorem mentis (firmitatem exposcunt. Certum enim est apud sensatos 
viros, planeque ex concilio septimo constat, Damascenum ante celebratum illud concilium morien 
obiisse. Sed quoniam hzc minutiora non nemini videri possunt, quis vel parum sanus negzaverit, Abu- 
«caram hune Theodorum una simul floruisse cum Thoma WMierosolymitano, qui paulo post septimum 
concilium illi Ecclesi; praefuit? Idque ex ipsis opusculis a Gretsero publicatis addisco evideitis-ime. 
Quart enim titulus ita se habet in codice meo : Ἐπιστολὴ περιέχουσα τὴν ὀρθὴν xal ἀμώμττον vizi, 
πεμφθεῖσα παρὰ τοῦ µαχαριωτάτου πάπα Θωμᾶ πατριάρχου Ἱεροσολύμων πρὸς τοὺς xarà ctv 'Apazvin 
αἱρετίζοντας, ᾿Αραδιστὶ μὲν ὑπὸ Θεοδώρου τοῦ ἐπίχλην ᾿Αδθουκαρᾶ τοῦ Ναρῶν ἐπισχόπου ὑπαγορενθεῖσα. 
διὰ δὲ Miya ἐμοῦ τοῦ ἑλαχίστου πρεσθυτέρου xal συγχέλλου τοῦ ἁἀποστολικοῦ θρόνου Ἱεροσολύμων piz2- 
φρασθεῖσα, μεθ' οὗ καὶ ἀπέσταλται. Epistola continens fidem rectam alque inculpatam , missa a beatissim 
Thoma patriarcha Hierosolymitano ad Hareiicos in Armeniam, Arabice dictata a Theodoro cognomens 
Abucara episcopo Carorum , et a me minimo presbytero Michaele et syncello Ecclesie Hierosolymitane à 
Graecum sermonem translata, per quem et missa est. Si sub Thoma jam perfectus zelate, ut verostuile esl, 
et conspicui nominis doctor dogmata catholica hzreticis pandit, quae tauti zstimantur, ul in alias quo- 
que versa linguas legenda aliis atque aliis transmittantur, qua ratione sub Constantino adhuc νερο 
atate florere dici poterit? Adde in meo manuscripto multa in margine adnotata esse scholia, quz 
auctorem prz se ferunt Aretliam, quem zequalem aliqui Photio faciuut. Hinc argumentari licet Alucaram 
0986 antiquiorem. Quare assentior Turriano, iisdem cum Damasceno temporibus huuc Abucaram 
vixisse, et ab co multa sibi hausisse. 
liujus opuscula contra varios infideles Arabas, Agarenos, Tritheitas, Tbeopaschitas, Nestorianos, 
Jacobitas, Monopbysitas, $udaos, nec non Origenistas, interpretibus Francisco Turriano, et Jacokt 
Gretsero, Grace et Latine Ingolstadii edita sunt, ex tvpographia Adami Sertorii anno 1606, et ante: 
edita fuerant in Bibliotheca veterum Patrum secund:e editionis tomo IV, Latinitate donata 2 Gene 
brardo, passimque manuscripta inveniuntur in bibliothecis Italicis, ex quibus possent edi correctior 
alque auctiora, et. potissimum ex meo codice. in bibliotleca Bavarica num. 16, notan:ur: Thevdoi 
episcopi Cari cognomento Abucara Dialogus, quo demonstrat esse. Deum. Ejusdem de variis copititu 
Quaestiones et Responsiones. Epistola Thome patriarche Hierosolymitani ad Armenos hereticos. Colle 
ctanea Theodori episcopi αγία de variis capitibus contra Severianos, et. Acephalos, εἰ contra Manicheo: 
Et cod. 175. Theodori episcopi Curie cognomento Abucare opuscula, de Dei nominibus. Patrem semp 
generare, Filium semper genereri. Dialogus cum. Nestorianis. Dialogus cum Jacobita. Que sit main 
propitia differentia. De tempore. Drevis doctrina de divinis nominibus, cum toli Trinitati communibus 
Ium propriis singularum. personarum. Questiones Origenistarum propositc, earumque. solutiones. Eti 
bibliotheca ftegia Scoria.i, ut notat Index ms. Theodori Abucarg Cariensis episcopi, de mominihi 
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Dei, Quod semper generat. Ejusdem adversus NestorianBm, εἰ Jacobitam. | De differentia. De tempore. 

I)e Trinitate et proprielatibus personarum, Explicatio numerorum dubiorum. Interrogalio Origeuisig ad 
fidelem. Responsio ad infidelem. Musices opus. De condensatiune. De analogiis seu — proportionibus. 

Sgnopticum Syntagma philosophie. Epitomatores Gesueriani, quod units est, in tres dividunt. Theo-- 
dori episcopi contra Arabes, et contra Acephalos. disputationes religiose, in &. ms? 1n bibliotheca ipe-- 
ratorls Vindobona T/Aeodori episcopi Charran. cognomento Abucare cum infideli (fortasse colloquium) 

de orihodozxa fide. Interrogatio Arabum ad Christianum, et aliorum ad eumdem, Grace exstant iu Italia. 
1^eodori philosophi dialexis cum Nesloriano, εἰ alia. dialexis ejusdem, exstant in Italia. 


lll. Ex GarzaNp. Vet. Patrum Biblioth. i. X111, p. 10. 


Arabica, vel Syriaca voce sic dictus est Theodorus noster, quasi Abu Cara, lioc est, Pater sive - 
episcopus Care, qus& ipsamet videtu: civitas trans Jordanem posita in Palzstina, quam Scriptures 
Cheran sive Haran appellare censentur, cujus proinde Theodorus episcop:us fuerit. loc tamen argu- 
mentum Lequienii (20) tanti non est apud Fabricium (91). Alii Charre in Mesopotamia episcopum 
faciunt, nt Cotelerius, Turrianus, ltigius aliique. Discipulus et auditor fuit Joannis Damasceni. Quare 
et illud usurpat, a voce domini Joannis se accepisse (22), ac. s:pe etiam verba utriusque conveniunt. 
Floruit circa annum 770. Nonnulli Theodorum nostrum confundunt cum Theodoro Cariz Photii 
amico (22), qui in synodo vni, ao. 869, Ignatii partes secutus est : alii eum Theodoro Rhaituensi, 
qui floruit. circa an. 660, cum Antiocbeno item sive Hagiopolitano. Sed ab his omnino esse distiu- 
guendum evincit Fabricius loco citato. Tria et xi ejus opuscula circumferuntur, a Gretsero edita 
fere universa. Ex his deleginus tractatum De unione et incarnatione, quem primus edidit Grace et: 
Latine ex MS. Bolieiano Andreas Arnoldus Noriinbergensis (24), qui idem in Cesarea bibliotheca me- 
moratur a Lambeccio. Consulendus etiam de nostro Theodoro Cotelerius (25). 


(20) Damasc. t. I, p. 591. (34) Parisiis an. 1685. 


(21) Bibl. Gr. tom. IX, p. 176. (25) Ad Homil. Clement. V, c. 25, n. 4. App. PP.. 
(22) Theodor. Opusc. 18, 55. 57, etc. 


(25) Confer. Caveeum ad an. 867. 
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ADMODUM REYERENDO ET NOBILI DOMINO 
ANTONIO VELSERO 


SS. THEOLOGIE ΡΟΟΤΟΠΙ, 
CATHEDRALIS ECCLESLE FRISINGENSIS CANONICO, PR;EPOSITO SPALTENS],. 
OPTIMO ET ERUDITISSIMO VIRO 
JACOBUS GRETSERUS SOCIETATIS JESU S. D. 


Mitto ad 1e, admodum Meverende et clarissime Domine Doctor, Theodorum cognomento Ábuca- 
vaut, opus nec novum, neque antiquum ; sed, si novato. vocabulo uti licel, νεοπἀλαιον, norantiquum. 
Antiquuin est, quia jam olim dociissimus Genebrardus. quindecim lujus auctoris Dissertationes La- 
Uuitate abs se donatas publici juris faeit; que etiam. in. tomum IV Bibliothece sanctorum Patrum 
relate sunt. Novum est, quia Grace, quod mibi liqueat, jam primum prodit. Novum, quia nova 
partim Turriani nosui, partim mea interpretatione vestitum, lucem aspicit, Novum, quia duplo pro- 
peiodum  auctius, quam antea dias sub luminis auras et oras sese effert; quod bibliothec:e Bava- 
ric: in acceptis referendum est, ex cujus duobus manuscriptis codicibus hactenus inedita edenda, 
Grzeca  exscribenda, inque Latinum sermonem convertenda. curavimus. lloc laboris, quodcunque id 
est, libenter cepi, pracipue, propter ipsum Abucaram, quia doctus est, argutus, elegans, invictusque 
wonstrorum domitor, diguus legi, hoe potissimum evo, similium portentorum feracissimo. Deinde 
adjungendus fuit Anastasio Sinait:e. (26) vo:es, ne solus Latinum, ignotum sibi orbem, peragraret. 
Quis autem aptior comes, quam Abucaras, contra cosdem cum. Anastasio hostes Christique. osores 
viriliter dimicans, οἱ brevia quidem, sed sanguinem elicere nata. spicula in impiorunt catervas. spar- 
g»n$? Tertio, dedi aliquid memorizx Turriaui, de Ecclesia Dei optime meriti, et in Grecorum mo- 
npumentis versatissimi, cujus vel solum nomen non modo vivi, sed et ad meliorem vitam evocati, 
animo meo semper venerabile fuit. Indignum mihi videbatur, ut, qu: tauto studio conquisierat, et in 
Latinam linguam transtulerat, cum. inortuo. intermorcrentur, et denuo tenebris occulerentur. ltaque, 


(26) Cujus ᾿Οδηγὸν, Q:iestiones οἱ Orat. de S. Synasxi, inseruimus tomo XIV. — Opera Anastasii. Si- 
naitee jam edidimus hujus Patrologte t1. ΓΣΑ XIX, 
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THEODORI ABUCATILE 


"*  CARUM EPISCOPI 
CONTRA HAERETICOS, JUDJEOS ET SARACENOS 


VARIA OPUSCULA 


NUNC PRIMUM GRECE ET LATINE EX SERENISSIMI UTRIUSQUE BAYARIJ DUCES MAXIMILIANE. 


BIBLIOTHECA JN LUCEM PROLATA. 
(Interpretibus l^r. Turriano et J. Gretsero S. J.) 


Θεοδώρου ἐπίκλην 'ACovxapü τῶν Καρῶν ἐπι- A 9957 Theodori (38) cognomento Abucara. episcopt 


σκόπου T6TOYÓtOC, ὅτι πάντε ἐχθροὺς ἔχομεν, 
ἐξ ὧν ἡμᾶς ὁ Σωτὴρ ἑ.ἱυτρώσατο. Κατὰ πεῦ- 
σι, καὶ ἁπόκρισι. 


Carwn, De quinque inimicis, a quibus nos Christus 
homo [actus liberavit. Per interrogationem, εί 
responsionem. 


A Christianus. B Infidelis. 


A. Πέντε θανατηφόρους ἐχθροὺς ἔχομεν, ἐξ ὧν 
ἡμᾶς ἐνανθρωπήσας ὁ Χριστὸς ἑλυτρώσατο. 

B. Τίνες οὗτοι, καὶ «lg ὁ τρόπος τῆς ἐξ ἑχάστου 
λυτρώσεως, ἡδέως ἂν γνοίην, xal. σου δυσωπητιχῶς 
πυνθανυµένου, x3 φράσαι παραχαλῶ. 

Α. Ἐγώ σοι φ.λοπευστοῦντι τὸ ζητούμενον, ὡς 
ἂν οἷός τε ὦ, τῷ λόγῳ διασαφήσω. Ἐκεῖνο δέ uot 
ἑπερωτῶν ! σε, λέξον *. 

B. Ποῖον; 

Α. Φὴς, τὸν ἐπὶ πᾶσι θεὸν μάτην τι xo εἰχῆ πράτ. 
τειν, fl ἁποφαί[νεσθαι: 

B. Πῶς τοῦτο ἐπὶ Θεοῦ λέγειν εὐαγὲς, ὅπου. γε 
οὐδὲ ἐπὶ τὸν σώφρονα λογισμὸν ἑχόντων χαὶ ἀπερίτ- 
των ἀνθριυύπων ; 

A. ἩἨνίχα οὖν χατὰ τοῦ ἀνθρώπου τοῦ παραδε- 
θηχότος αὐτοῦ τὴν ἐντολὴν ἀπεφήνατο, « Ρ εἴ, xai 
εἰς Y,» ἀπελεύσῃ, » κατὰ τὴν προτέραν αὐτοῦ πρὸς 
αὐτὸν δ.αμαρτυρίαν' « "H8 ἂν ἡμέρᾳ φαγῇ ἀπ' 
αὑτοῦ τοῦ ἀπηγορευμένου, 570v, ὅτι ξύλουΣ, 0avá- 
τῳ ἀποθανῃ » πῶς ἂν τὴν ἰδίαν ἠχύρωσεν ἀπόφα- 
et, μηδενὺς ἑτέρου γεγονότος λόγου διχαίως αὐτὴν 
λύοντος: El γὰρ χριτὴν ἑώραχας χρίσιν τινὰ xpl- 
νοντα σήμερον, εἶτα αὔριον αὐτὴν χαταρχοῦντα * 
οὐχ ἂν αὐτὸν ὑπείληφας µαίνεσθαι;, Πῶς οὖν ὁ θεὸς 


«tv πρώτην αὐτοῦ κρίσιν ἀνέτρεπεν χαὶ ἀπόφασιν» 


B. Εἶπε, πῶς. Συνιδεῖν γὰρ ox ἔχω. 


Α. Τίς ἡ αἰτία τῆς τοῦ θανάτου καταχρίσεως ; 
B. Ἡ παραχοὴ δηλονότι. 


Α. Quinque nobis inimici sunt capitales, a quibus 
nos Christus homo factus liberavit. 

B.Qui isti sint inimici, et quomodo ab unoquo- 
que eorum liberati simus, libenter intelligerem ; 
idque te reverenter interrogo, et ut explices, rogo. 

Α. Ego tibi cupide interroganti, et scire aventi 
quantum consequi potero, quod quaris, sermona 
explanabo. Sed illud primum mihi responde. 

B. Quid? 

A. Dicisne tu, Deum, qui omnia moderatur et re- 
git, quidquam temere et frastra facere, aut dicere? 

B. Quomodo hoc de Deo fas est dicere? quando- 
quidem nec in hominem sana mente praeditum ct 
cordatum cadere hoc decet. 

Α. Cum igitur Deus contra hominem, qui man- 
datum ejus transierat, « Terra es, et in terram 
ibis *, » pronuntiavit, sicut postulabat, quod prius 
eidem testatus fuerat, « Quocunque, inquiens, die 
ex ligno interdicto comederis, morte morieris b, » 
quomodo sententiam suam irritam fecit, si nullum 
verbum aliud factum est, quo juste sit sententia illa, 
abrogata? Sienim tujudicem vidisses, hodie judicium 
aliquod pronuntiare, etcras illud ipsum irritum 
faeere, annon existimares insanire? Quomodo igi- 
tur illius primum judicium el seutentiai abrogavit 7 

B. Dic, tu quomodo. Ego enim intelligentia coiu- 
prehendere non possum. 

Α. Que fuit causa judicii de morte pronuntiati ? 

B. Non ohedire. 


Α. Ὥσπερ διὰ τῆς παραχοῆς τοῦ ἑνὸς ἀνθρώπου C — A. Sicut igitur quia non obedivit unus lin- 


e Gen. n, 19. t Gen. ni, 17. 


VARLE LECTIONES. 


! ἐπερωτῶντι. 


* C B, λέξω. male. 


* Videtur legend, ξύλου, 05309, ὅτι. 


NOTE. 


(28) In aliis attribuitur Chrysostomo, sed falso. 
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THEODORI ΑΡΕΟΟΛΒΑ 


Du 


Adam, mors ingressi est in. mundum, et ita. in A 'AóXy, 6 θάνατος εἰσῆλθεν εἷς τὸν χόσµον, xal οὕτως 


omnes homines pervasit; sic per obedientiam 
unius hominie secundi Adam, Christi, juste mors 
destruetur; et vita introducetur c. 


D. Ante Christum igitur Abraham, et 1saac, et 
Jacob, Movses, et Enoch, et Noe, nonne obedié- 
runt Deo, et ei placuerunt ? 


A. Etsi placuisse Deo dicuntur, sic tamen, si 
cuu reliquis bominibus conferantur ; perfecte vero, 
et omnino percali expers uemo, preter Chri- 
stum. Omne autem peccatum , quodcunque sit, 
mortem inducit. Quod igitur ad rationem justitiz 
attinet, ex quo obedivit Christus summa illa obe- 
dientia, et tentationes diaboli cunctas illa in erenio 
Juctatione repulit, mortem dissolvit, ct vitam per 
propriam obediertiam induxit. 

B. Quid igitur opus fuit morte in cruce, post 
deletam damnationem mortis ? 


348 ^. At remanebat diaboli in nos criwinatio. 
Άιι iguoras, factos nos fuisse illius servos, cum Deo 
non paruimus, et. diabolo paruimus? Quid igitur, 
cedo, curaret ipse, quod mors eversa esset, si 
ipsius iyraunis et potestas remanebat? imo 
magis fortassis laetitia exsultasset, tanquam rex 
esset immorialium. 

B. Rogo, ut doceas, quomodo facti fuimus servi 
diaboli. 


A. Deus a principio, eum liominem finxit, οἱ 
fortem ct invictum fecit. Quare diabolus cum non 
posset suis illum viribus superare, essetque sà- 
piens ad nocendum, fallaciain illi machinatus est, 
quousque per obedientiam voluntariam voluptate 
delinitum, nudavit eum gratia, quz fortem. illum 
reddebat. Atque ita debilitatis viribus facile eum 
superavit, et in omnem voluptatem, et. peccatum, 
ct obedientize repulsam una cuim posteris suis in- 
duxit. Deinde Deus eum, qui mandatum suum 
improbaverat, et rejecerat, et ad inimicum accur- 
rerat eique obedierat, juste permisit tyraunide 
ejus opprimi. « Cui enim quis obedit, hujus se 
servum facit, inquit Apostolus, servi enim estis 
cjus, cui obeditis 4. » Vendidit ergo se houo, qui 
liber erat, voluptati et inimico. 


B. Et quomodo post peccatum non potuit liomo 
per poenitentiam revocare seipsum , et jugum dia- 
boli excutere? 

A. Quoniam vendere nos ipsos, penes nos esi; 
post venditionem vero οἱ servitutem, ut nos ipsi 
lihberemus, non est in nostra potestate, ct non di- 
cimus sic factum essediabolum nostrum dominum, 
υἱ nos penitus per viu teneat ; sed quod per pec- 
catum debilitati, deinceps tanquam vletudinarii fa- 
ciles facti sumus diabolo ad capiendum nos, nullo 
negotio, et facile iu peecata ejus οἱ voluptates ad- 


* Rom. v, 12,21. 


εἰς πάντας ἀνθοώπους διέδη, οὕτως xaX διά της 
ὑπαχοῆς τοῦ ἑνὸς ἀνθρώπου δευτέρου Αδὰμ, Χρι- 
στοῦ, ὁ θάνατος εὐλόγως χαταργηθέσεταε, χαὶ i 
ζωὴ ἀντεισαχθήσετα.. 

B. Πρὸ οὖν τοῦ Χριστοῦ ᾽Αθραὰμ, χαὶ Ἰσαὰς, 
χαὶ Ἰακὼδ, xai Μωτῆς, καὶ Ἐνὼχ, οὐχ ὑπήχουσαν 
τοῦ θεοῦ, xai εὐπρέστησαν αὐτῶ; 

À. El χαὶ εὐηρεστηχέναι τῷ θεῷ λέγονται, ἀλλὰ 
πρὸς σύγχῥισ.ν τῶν λοιπῶὼν ἀνθρώπων ' ἄχρως δὲ, 
χαὶ τὸ παράπαν ἁμαρτίας ἄγευστος οὐδεὶς εἰ μὴ ὁ 

«Χριστός. Πᾶσα δὲ ἁμαρτία, χαὶ dj τυχοῦσα, θάνατον 
ἐπιφέρεται. "σον οὖν χατὰ τὸν τοῦ διχαΐου λόγον, 
&q' οὗ ὑπήχουσεν ὁ Χριατὸς ἄχραν ὑπαχοὴν, xax τὰς 
τοῦ διαθόλου προσθολὰς ἀπεχρούσατο πάσας χατὰ 
thv ἓν τῇ ἑρήμῳ πάλην, τὸν θάνατον ἕλυσεν, xal 
τὴν ζωὴν διὰ τῆς ἰδίας ὑπαχοῆς ἀντεισήγαγεν. 

B. Τίς οὖν ἔτι fj» χρεία τοῦ διὰ σταυροῦ θανάτου, 
λελυμένης τῆς τοῦ θανάτου χατακρίσεως ; 


Α. ἸΑλλ' ἔμενεν ἂν τοῦ διαθόλου τὸ ἔγχλημα xa 
ἡμῶν, Ἡ οὐκ οἴσθα, ὅτι γεγόναµεν αὑτοῦ ὑποχεί- 
ριοι, τοῦ μὲν θεοῦ παρακούσαντες, αὑτῷ δὲ ὑπαχοῦ- 
σαντες; Τί οὖν, φέρε εἰπεῖν, ἔμελλεν αὑτῷ, εἰ ὁ μὲν 
θάνατος ἀνετράπη. dj δὲ αὐτοῦ τυραννὶς xai ἑξουσία 
δ:έμεινεν; ἀλλὰ καὶ μᾶλλον ἐγεγήθει ὡς ἀθανάτων 
βασιλεύων. 

B. ᾽Αξιῶ μαθεῖν, molo τρόπῳ γεγόναµεν ooi 
τοῦ διαθόλου. 

A. Ὁ θεὺς ἀπ' ἀρχῆς πλάσας τὸν ἄνθρωπον, 
ἰσχυρὸν καὶ ἀήττητον αὐτὸν ἀπέφηνεν. 'O 05v 
διάδολος, μὴ δυνάµενος αὐτοῦ περιγενέσθαι δυνάµει, 
σοφὸς δὲ iv τοῦ χαχοποιΏσαι!, ἐμηχανῄσατο, χαὶ ἔσο- 
φίσατο αὐτὸν, ἕως ἂν ἀπεγύμνωσεν τῆς ἐνισχυούσης 
χάριτος διὰ τῆς Exovalou παραχοῆς, δι’ ἡδονῆς 6s)sá- 
σας αὐτόν. Καὶ οὕτως ἀσθενήσαντος αὐτοῦ ἐπεχρᾶ- 
τῆσεν, xal εὐχόλως εἰς πᾶσαν ὶδονῶν, xai ἆμαρ- 
clay, xai παραχοην αὐτὸν xai τοὺς ἐξ αὐτοῦ 
ἐνῆγεν. Καὶ λοιπὸν ὁ θεὸς, ὡς ttv αὐτοῦ ἐντολὴν 
ἐχφαυλίσαντα, τῷ ἐχθρῷ δὲ προσδραµόντα, xaX πειθ- 
αρχήσαντα, παρεχώρησεν αὐτὸν δικαΐως τυραννεῖ- 
σθαι ὑπ' ἐχείνου. « Ὢ γάρ τις ὑπαχούει, τούτῳ xai 
δοῦλον ἑαυτὸν ἁποδείχνυσιν, ὥς φῃσιν ὁ Απόστολος) 
δυῦλοι γάρ ote, ᾧ ὑπαχοῦετε. » Πέπραχεν οὖν 


D ἑαυτὸν ἐλεύθερωος ὧν ἄνθρωπος τῇ ἡδονῇ χαὶ τῷ 


ἐχθρφῷ. 

B. Καὶ πῶς μετὰ τὴν ἁμαρτίαν µετανοῄσας ὁ 
ἄνθρωπος οὖχ Ἰδυνήθη ἑαυτὸν ἀναχαλέσασθαι, χαὶ 
τὸν ζυγὸν τοῦ διαθόλου ἁποσείσασθαι ; 


A. Οτι τὸ μὲν πιπράσαι ἑαντοὺς £v ἡμῖν ἐστι c 
τὸ δὲ μετὰ τὴν πρᾶσιν χαὶ τὴν δουλείαν, ἑαυτοὺς 
ἐλευθερῶσαι, οὐκ ἔστιν ἐν ἡμῖν, xal οὐχ οὕτως λέ- 
γοµεν xóptov ἡμῶν γεγονέναι τὸν διάδολον, ὡς Bla 
κρατοῦντα παντελῶς ἡμῶν, ἁλλ' ὅτι ἀσθενήσαντες 
διὰ τῖς ἁμαρτίας, λοιπὸν, ὡς νοσεροὶ, xaX εὐχείρω- 
«ot τῷ διαδόλῳ γεγόναµεν, ῥᾳδίως xal εὐχερῶς εἰς 
τὰς ἁμαρτίας αὐτοῦ xal ἡδονὰς ἑναγόμενοι. Ὥστερ 
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γὰρ εἴ τις ἐχθρὸς τροπώσηται ποτίσαι δηλητήριον A ducti et illecti. Sieut enim si quis inimicus ma- 


νοσοποιὸν τὸν ἑαυτοῦ δυσμενῆ, U* ὡς ἀσθενοῦς αὑτοῦ 
γεγονότος λοιπὺν ῥᾳδίως περιγένηται, οὕτως ἐδελέα- 
σεν ὁ διάθολος τὸν ἄνθρωπον διὰ τῆς ἐπηγορευμέ- 
νης βρώσεως, xal ἀσθενοῦς γεγονότος ἐπεδράξατο. 
Εἶχεν οὖν ἡμᾶς ὑποχειοίους * xal el μὴ ὅτι ἐδελέα- 
σεν τὸν ἀντίπαλον ἡμῶν ὁ Χριστὸς, ἕως ἂν αὐτὸν 
ἀνεῖλεν ἁδίχως, xal διἁ τῆς ἀδίκου ἀἁναιρέσεως 
αὐτόν τε τὸν διάθολον, xal πάντας τοὺς ὑποχειρίους 
αὐτοῦ δούλους ἔλαθεν. Καὶ οὕτως ἡμᾶς ἐῤῥύσατο fj 
αὐτοῦ τοῦ Χριστοῦ διχαιοπραγία Ex τῆς τοῦ διαξό- 
λου δουλείας * χὰν φἑρε εἰπεῖν, καὶ τὸν θάνατον ἀφ᾽ 
1μῶν ἀπεσείσατο. Κατεῖχεν γὰρ ἡμᾶς ὡς ὁπ- 
αχούσαντας ὁ Σατανᾶς. 

B. θέλω δι) ὑπόδειγμα τοῦτο μαθεῖν τηλανγέ- 
στερο». 

A. Ἔστω βασιλεὺς Ev χώρᾷ to ἔχων δούλους. 
Περικυχλούτω δὲ τὴν χώραν ταύτην ποταμός. ἙἘπ- 
έχεινα δὲ τοῦ ποταμοῦ ὑποχείσθω πεφυτευμµένος 
χΏπος, χαρποὺς ὡραίους xal εὐηδόνους χεχτηµένος. 
Απαγορευέτω δὲ ὁ βασιλεὺς πᾶσιν τοῖς δούλοις αὖ- 
τοῦ τὴν ἐπὶ τὸν χῆπον ἐχεῖνον τοῦ ποταμοῦ παρα- 
ὃ,άόασιν. Ti; δὸ τῶν δούλων ἑχείνων θελχθεὶς τῇ 
θεωρίᾷ xa ἐπιθυμίᾳ τῶν καρπῶν ἑἐχείνων, καὶ τῇ 
ἰδίᾳ χαυνωθεὶς ὀρέξει, xaX ἠττηθεὶς ἁλογέστως τὴν 
δεσποτιχἡν ἐντολὴν, καὶ τὸν π2ταμὸν διαθάτω ἐπὶ τὸ 
ἑμφορεῖσθαι τῆς ἐπιθυμίας * xal μὴ µόνον τοῦτο 
πο!είτω, ἀλλὰ καὶ τοὺς λοιποὺς συνδούλους ἑξαπα- 
τάτω δελεάζων διά τῆς τῶν ὑποδειχνυμένων χαρτῶν 
ἡλοντς τοῦ μὲν χοινοῦ δεσπότου παρακοῦσαι, xat 
τὸν ποταμὸν διαπεράσαι, xal ὑπὸ χεῖρα αὐτῷ γενέ- 
σθαι, Εἶτα τούτους τοὺς συνδούλους ὁ ἀρχέχαχος 
ἐνεῖνος τυραννείτω xai καταπονείτω. Βοάτωσαν δὲ 
^ob; οἰχεῖον δεσπότην οἱ τυραννούµενοι, καὶ &nt- 
χαλείτωσαν τὴν ixelvou ἐκ τῶν συνεχουσῶν χαχώ- 
σεων λύτρωσιν. Εΐτα τούτους οἰκτείρας ὁ ἱερώτατος 
βασι)εὺς τὸν ἴδιον υἱὸν ἀποστειλάτω ἀμφιασάμενον 
τὸ τῶν δούλων πρόσχηµα κατὰ πάντα αὐτοῖς ὁμοιω- 
θέντα " ὁ δὲ el; μέσον παρελθὼν παραπορενέσθω 
τὰς ὄχθας τοῦ ποταμοῦ. "Ov θεασάµενος ὁ ἀρχέχα- 
χος τύραννος, xal ἕνα τῶν δούλων ὑπὸ τὸ πάσα; * 
αὐτὸν εἶναι, παραχαλείτω συνῄθως ταῖς χαρπῶν 
ἑβοναῖς ἐπὶ τὸ διαπεράσαι τὸν ποταμὸν xal ὑπ' 
ἑχείνῳ γενέσθαι, μὴ ὑπαχούσαντα δὲ, ἁλλὰ σφοδρῶς 
τὰς ἐχείνου τροπὰς ἀποτρεπόμενον, Gf). xal φθό- 
vp πυρποληθεὶς ὁ τύραννος διαθάτω τὸν ποταμὸν, 
χαὶ ἀναιρείτω τὸν τοῦ βασιλέως υἱόν. Τοῦτο $5 δρα- 
ξάμενον ὁ βασιλεὺς ἑτα»έτω λέγων ' Εἰπὲ, παμπόνη- 
ρε, ἠνίχα τοὺς ἄλλους δούλους ἀνέπειθες ἐμοῦ τοῦ 
φυσικοῦ δεσπότου αὐτῶν παραχοῦσαι, καὶ πρὸς ci 
διαθήναι, uh τούτους ἀπέσπασα τῶν χειρῶν σου, xal 
τῆς δουλείας τῆς σῆς ἑχουσίως σοι ὑποταγέντας ; 
χαΐπερ δυνάµενος xal ἰσχύων τοῦτο ποιῆσαι * ἀλλ 
οὐκ Ἠθέλισα παραχαράξαι τὸ δίχαιον. Τοῦτον δὲ 
ἐμὸν υἱὸν ὐπάρχοντα, χαὶ ταῖς cal; παντάπασ.ν 
προτροπαῖς οὗ χ ὑπείξαντα, τίνος ἔνξεχεν ἀνεῖλεςι 


levolo suo potionem veneni adhibeat, ut potiono 
debilitatum facile vincat ; sic cibo illo vetito ho- 
minem decepit, et factum imbecillum arripuit. 
Tenebat itaque nos servituti subjectos ; nisi quod 
Christus adversarium nostrum decepit, quousque 
ipse adversarius Christum inique occidit; et per 
iniquum interitum. illum ipsum diabolum et 
omnes ejus servos cepit. Etsic nos a diaboli ser- 
vitute liberavit ipsa justitia Christi, οἱ mortem, 
ut ita dicam, a nobis excussit. Tenebat enim nos 
Satanas, tanquam qui ei obedissemus. 


9 


949 B. Cupio intelligere hoc dilucidius per 


D exemplum. 


A. Sit rex, qui in regione quapiam babeat ser- 
vos. Circumíluat regionem istam amnis. Ultra 
amnem vero sit hortus consitus, qui pulebros et 
jueundos fructus ferat. Interdicat rex servis suis 
omnibus amois ad illum hortum trajectionem. 
Aliquis vero ex illis servis, delinitus et illectus 
aspectu, et cupiditate illorum fructuum, et sua 
appetitione mollitus ac victus, nulla ratione man- 
dati domini habita, amnem trajieiat, ut eupidi- 
tatem snam expleat: ac non solum hoc faciat, 
sed etiam reliquos conservos fallat, voluptato 
fructuum, quos ostendit, eos deciplens, ut com- 
munis domini obedientiam abjiciant, et. fluvium 


C transmittant, et servi ejus efficiantur. Deinde ille 


princeps malorum exerceat in eos tyrannidem et 
opprimat. llli vero tyrannide oppressi inclament 
dominum suum, et implorent illius opem, et a 
tantis malis liberationem. Postea liorum miseri- 
cordia commotus mansuelissimus rex mittat pro- 
prium filium, vestitu servorum indutum, in omnibus 
assimilatum eis (excepto peccato), illeautem in 
mediuin prodiens deambulet juxta ripas fluminis. 
Quem cum tyrannus ille viderit, et arbitratus csse 
unum e servis, hortetur, ut solet, voluptatibus 
fructuum propositis et ostensis, ad trajiciendum 
fluvium, et ut sub imperio suo sit, videat tamen 
non obedire, quin potius ipsius hortationes vebe- 
menter repellere, unde zelo et invidia incensus 


D tyrannus transeat fluvium, et filium regis occidat : 


hune vero rex prehensum percontetur in hunc 
modum : Age jam, pessime el nequissime, cum aliis 
servis suadehas, ut mihi eorum matura domino 
non parerent, et ad. te traasirent, an eoa 6 ma- 
uibus tuis eripui ? et a servitute tua tibi subjectos 
liberas ? emm id alioqui facere potuissem, nolui 
tamen jus immutare. Hunc vero filium meum, qui 
bortationibus tuis nequaquam cessit, quare inter- 
fecisti et injuste occidisti ? Igitur quoniam hoc 
ausus es, jure optimo et te. οἱ omues tuos servos 
capiam, et potestati ejns s"bjiciam ; et sj tot 
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millia acquisivisti, tamen neque multesimam partem A xat ἀδίχως ἀπέκτεινας; Ἐπειδὴ οὖν τοῦτο tto 


debiti recuperabo. Quid enim unquam tu efficere 
possis uni guttze sanguinis regii par * Hoc modo 
a tyrannide dzmonis nos liberavit, justa ratione, 
et non robore et potestate solum usus. 


µηχας, διχαίως xai σὲ xal πάντας τοὺς σοὺς io; 
λους λήψομαι, xat ὑποχειρίους αὑτῷ θήσομαι, χαὶ 
εἰ µυρίους τοσούτους ἐχέχτησο, οὗὐδ' οὕτως τὸ zoJo- 
στὸν τοῦ χρέους ἀπολίφομαι. Τί γὰρ ἂν ἰσχύσῃ zt 


pid; τοῦ βασιλιχοῦ αἵματος ῥανίδος ἀντάξιον: Τούτῳ τῷ ερόπῳ τῆς τοῦ ποντροῦ τυραννίδος ἡμᾶς 
ἑῤῥύσατο διχαίῳ λόγῳ, καὶ οὐχ ἁπλῶς χράτει χαὶ δυναστείᾳ χρησάµενος. 


DB. Satis de hac re dictum est. Dic quinque 
illos inimicos, ex quibus nos Christus liberavit. 


Α. Mors, diabolus, maledictum legis et damna- 
tio, peccatum, infernus. 

B. De morie quidem quod per obedientiam 
Christi deleta est, dixisti. Similiter etiam, quomodo 
nos ab imperio diaboli liberavit. Explica nunc, 
(quomodo nos redemit a maledicto legis, factus pro 
nobis maledictum. 

À. Memineris eorum, qus prius a me dieta sunt, 


B. ᾿Αρχούντως περὶ τούτου εἴρηται. Φράσον 
δὲ τοὺς πέντε ἐχθροὺς, ἐξ ὧν ἡμᾶς ὁ Χριστὸς ἑλυ- 
ερὠσατο. 

Α. 0 θάνατος, ὁ διάθολος, f) τοῦ νόµου κατάρα 
καὶ καταδίκη, ἡ ἁμαρτία, ὁ ἅλης. 

B. Περὶ μὲν τοῦ θανάτου, ὅτι διὰ τῆς ὑτανοῆς τοῦ . 
Χριστοῦ λέλυται, εἴρηχας. Ομοίως δὲ, xoa ὅπως 
ἡμᾶς Ex τῆς τοῦ διαθόλου ἐπικρατείας ἐξείλατο, 


Φράσον 05, ὅπως ἐξηγόρασεν ἡμᾶς τῆς χατάρας τοῦ 
Β νόµου, γενόμενος ὑπὲρ ἡμῶν χατάρα. 


Α. ᾽Αναμνῄσθητι τῶν kv τοῖς ἔμπροσθέν µοι λό- 


quod qui millies legem mortis transivimus (28), vov εἰρημένων, ὅτι µυριάχις τὸν τοῦ Θεοῦ νόµον 


millies interire debemus. Responde enim wibi, 
(quod te primum de morte Adam rogabam. Faeitne 
Deus quidquam frustra et casu? 


B. Absit. 

A. Si quis alicui deberet mille nummos, quos 
nullo modo solvere posset, nollet autem exigere 
dominus, cui debetur, summam auri, scripsisset 
autem aliascontra illum debitorem chirographum, 
et in carcerem conjiceret, et male omnibus modis 
afficeret, affligeret, et premeret, qui nollet, ut ante 
dixi, summam repetere, sed potius postularet, ut 
dimitteretur liber et solutus, nonne stultum hunc 
esse existimaremus? 

B. Quomodo non? 

Α. Si igitur Deus nolebat exigere a nobisjustifica- 
tiones legis, quare hanc $35 contra hos scripsit ? 
At non sic est, absit. Non enim otiose, et tanquam 
ludens, quin potius justo judicio, omnia qus in 
lege scripta erant, a nobis exigebat, et quia non 


poteramus solvere debitum, pro nobis Dominus 


παραθεθηχότες, µυριάχις ἀποθανεῖν ὀφείλομεν. 
Einb γάρ uot, ὅπερ σοι χαὶ πρῶτος ἠρώμην ' τερὶ 
τοῦ κατὰ τὸν Αδάμ, ποιεῖ ὁ θ:ός τι µαταίως xal 
ὡς ἔτυχεν; 

B. Mh Υένοιτο. 

Α. El γάρ τις ἐχρεώστει τινὶ χελιάδας νοµισµά- 
των, ἃς ἁποδοῦναι oby οἷός τε qv * οὐχ ἡδούλετο δὲ 
ἀπαιτῆσαι αὐτὸν ὁ τοῦ χρέους χύριος τὴν τοῦ χρν- 
clou ποσότητα, ἔγραψεν δὲ τὴν ἄλλως κατ αὐτοῦ 
χειρόγραφον, καὶ λαδὼν kv φυλαχῇ ἔθετο, xai ἑλύ- 
πησεν, χαὶ ἑστένωσεν παντοίως, μὴ βουλόμενος, ὣς 
προέφην, παρ᾽ αὐτοῦ τὸ ποσὸν λαθεῖν, ἀλλ ὕστερον, 
ἁπαιτῶν αὐτὸν ἀπολῦσαι, οὐχὶ µάταιον τὸν τοιοῦτον 
ὑπολαμθάνομεν ; 

B. Πῶς γὰρ οὔ ; 

A. El οὖν ὁ θεὺς οὐχ ἠδούλετο παρ) ἡμῶν σαι 
τῆσαι τὰ τοῦ νόµου δικαιώµατα, τἶνος χάριν τούτον 
xa0' ἡμῶν ἔγραφεν; 'AXJX οὐχ οὕτως τοῦτο, μὴ 
γένοιτο. Οὐ γὰρ περίεργος, xai ola παίζων ὁ θες, 
ἀλλὰ τῇ αὐτοῦ δ,χαιοχρισίᾷ πάντα παρ ἡμῶν τὰ τν 
τῷ νόµμῳ Ὑεγραμµένα ἁπήτει Καὶ ἐπειδὶ οὓς 


: rel ; sed potius hanc circumscriberet et terminaret, 


noster Christus persolvit, maledictum et condem- 
nationem nobis debitam volens assumpsit, atque 
in se suscepit : el qua nos pati oportebat, ipse 
passus est; verberatus, sputis, pugnis, colaphis ἐλαδεν, xaX ἐχουσίως ἀνεδέξατο. Καὶ ἅπερ ἡμᾶς typfy 
affectus, crucifixus, et pro nobis mortuus: quamvis, «παθεῖν, αὐτὸς πἐπονθεν. Καὶ ἑμαστίχθη, xoi ἑνεστὸ- 
ut paulo ante diximus, per obedientiam mortem p σθη, xai ἑῤῥαπίσθη, xal ἐχολαφίσθη, xa ἔσταν- 
delere potuisset, sed tamen &x περιουσίας, id est, µρώθη, xat ἀπέθανεν ὑπὲρ ἡμῶν. Καΐπερ, ὣς ἔφαμεν 
ut abundaret, et superflueret, quo nos ex diabolo καὶ πρώην, διὰ τῆς ὑπαχοῖς λῦσαι τὸν θένατον ὃν 
eriperet, el ex maledicto legis, justoque Dei judi- νάµενος, ἀλλ &x περιουσίας, ἵνα καὶ ἓκ τοῦ διαδόλου 
cio, pro nobis mortuus est, ut liceret Deo miseri- ἡμᾶς ἐξέληται, χαὶ ἐκ τῆς χατάρας τοῦ νόμου, xai 
cordiam nobis tribuere; et non justitiam propriam ^ «oU θεοῦ δικαιοχρισίας, ἀπέθανεν ὑπὲρ fijusv, iva 
improbaret, et supervacuam atque irritam redde- — &£ij τῷ θεῷ ἐλεῆσαι ἡμᾶς, xol μήτε τὴν ἰδίαν ὃν. 
Χχιοσύνην ἀχυρῶσαι xal χαταργᾶσαι, ἀλλὰ ταύτην 


ἰσχύομεν ἁ ποτῖσαι, τούτου χάριν ὑπὲρ ἡ:κῶν ὁ 45: 
σπότης ἡμῶν Χριστὸς ἀπέδωχεν , xal τὴν xatáoty 
καὶ καταδίκην «hv καθ ἡμῶν χρεωστουµένην dv 


VARIA LECTIONES. 
* fgotnsápuny. 
NOTAE. 
(3s )Mlam legem dicit. de qua Paulus in Epist. — Moysi sine ulla miseratione duobus, vel tribus teiti- 
ad Hebr. x, meminit: Irritam quis faciens legem — bus moritur. (Deut. xvin, 6.) 
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περ'γράγαι ἁπολαθοῦσαν τὰ ἴδια δικαιώµατα, µήτε A receptis, el recuperatis propriis Justificationibus ; 


τὸ ἔλεος αὐτοῦ ἄπραχτον παρεᾶσαι. 


B. Καὶ περὶ τούτου ἀρχούντως λέλεχται. Φράσον 
&h, πῶς ἡμᾶς Ex τῆς ἁμαρτίας ἑῤῥύσατο, 

A. Τί ἐστιν ἁμαρτία ; οὐχὶ ἁποτυχία τις, vat ἁστο- 
χία τοῦ σχοποῦς "Ὡσπεργὰρ c τις ὑγιῆς ὧν àv τῷ 
ῥα1ἶντιν, ὅπου θέλει, τὸν πόδα τίθησιν, ἑνίκα δὲ ἐξ 
ἀσθενείας τινὸς ἀῤῥωστήσας τρομικὸς Ὑένηται, μὴ 
δυνηθξίη τὸν πόδα θεῖνα., ὅπου βούλεται, ἀλλὰ σχο- 
τήσας εἰς τόπον τινὰ πῆξαι τὸ ἴχνος, ὑπὸ τῆς ἑνοι- 
χούῦσης ἀλῥωστίας ὠθούμενος, ἀλλαχοῦ τὸ βῆμα πε- 
ρ:στρέφα:εν ' οὕτω xal τῆς ἁμαρτίας ἑνοιχησάσης τῇ 
ἡμετέρᾳ νυχή, ἁσθενη αὐτὴν καὶ ἄῤῥωατον m*- 
ποίηχεν, ἁστοχοῦσαν xal ἁμαρτάνουσαν τῶν οἱ- 
χείων σχοπῶν xat προθέσεων * ὁ δὲ Χριστὸς βαπτίδει 
ἡμᾶς ἐν ὕδατι, xal Πνεύμστι, χαὶ fj χάρις τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος ῥώννυσιν ἡμᾶς, πᾶσαν τὴν ἁμαρτίαν, 
xai την ἀῤῥωστίαν, χαὶ νόσον ἀποξόύει, xaX ἀνανεοὶ, 
καὶ ἀνακαινίζει xal εἰς τὸ &pyalov σθένος, xal 
χάλλος, τὸ πρὸ τής παραθάσεως, ἁἀποχαθίστησιν. 

D. Ηέμπτον ὑπολέλειπται τὸ τοῦ ᾷἆδου. 

Α. Ἐπειδὴ ἀδύνατον μετὰ σαρχὸς ἑνδημῆσαι τοῖς 
ἐν ἃδου, τῷ θανάτῳ διαιρεθείσης ἐκ τῆς σαρχὸὺς τῆς 
τοῦ Κυρίου φυχῆς, γυμνῆ ταῖς ἐν σχότει φυχαῖς 
ἑνδημήσασα, χαὶ φῶς αὑτοῖς τὸ τῆς θεότητος ἁπ- 
αστράφασα, χαὶ εἰς αὐτὸν πιστευσάσας εἰς τὸν παρά- 
6:.00v µετατέθηχεν, χαὶ τὸ τοῦ ἄδου βασίλειον χατα- 
Ἀέλυχεν. Ὥσπερ γὰρ πύλη καὶ εἴσοδος τῆς εἰς τὸν 
χόσμον ἐπιδημίας τοῦ θεοῦ Λόχου fj παναγία Ilap- 
θένος γέγονεν, οὕτως xal ὁ θάνατος πύλη χαὶ εἴσ- 
950€ τῆς εἰς ἄδην καταφοιτήῄσεως. 


Διάκρισίς τε καὶ διασάφησις τῶν περὶ dc οἱ 
φιλόσοφοι καταγἰνονται φωνῶν, καὶ ÉAeryoc 
τῆς τῶν ᾿Ακεφά-λων Σευηριανῶν, ἤγουν "laxo- 
6ιτῶν γυχοφθόρου αἱρέσεως, τοῦ αὐτοῦ 'A6ov- 
καρᾶ. 
Toig; τῶν ἀληθινῶν δογμάτων ἐρασταῖς τε καὶ 

προασπισταῖς ἀναγχαία χαθέστηχεν ἡ τῶν φωνῶν, 

περὶ ἃς οἱ φιλόσοφοι μάλιστα χαταγίνονται , διἀχρι- 
ci; τε xat δ',ασάφησις. Tiv γὰρ τούτων ἀκριθῆ 
γνῶσιν πολλοὶ τῶν δοχούντων εἶναι σοφῶν ἀγνοή- 
σαντες περὶ τὴν ἀλήθειαν Ἱστόχησαν, καὶ εἰς ἆτο- 
πίας xai βλασφημίας ἐξώχειλαν , xal τῆς sig τὸ 
θεῖον ὀρθῆς πίστεως ἐξέπεσον ἡγνοηκότες μὲν, Exóv- 


peque misericordia ejus ἄπραχτος, id est, sine 
opere justitie transmitteretur. 

B. Sed de his satis hactenus. Explica modo, quo 
modo ex péccato nos liberavit. 

Α. Quid est peccatum? nonne est aberratio a 
scopo? Ut enim si quis valet, cum ambulat, ubi 
vult, pedem ponit; cum vero ex quapiam imbe- 
cilitate laborat, elfectus tremu:us, non potest 
vestigium figere, ubi vult, sed potius animadverso 


. loco, in quo vestigium ponat , ab inlirmitate sua 


detrusus, alibi ponit, sic cum in anima nostra 
peccatum habitare coepit, iufirmam οἱ imbecillem 
ean facit, el aberrantem a suo scopo ac proposito: 
Christus autem baptizat nos in aqua οἱ Spiritu : 
sancto, et gratia Spiritus sancti roborat nos, et 
omne peccatum atque infirmitatem detrahit ; ae 
renovat, et robur pristinum et pulchritudinem, 
quie ante transgressionem Adz erat, restituit. 


B. Quintus inimicus relinquitur, id est, in- 
fernus. 

A. Qvia fieri non poterat, ut cum carne in in- 
feris peregrinaretur, anima a carne Domini per mor- 
tem separata ad animas, quee in tenebris erant, 
profecta et lumine divinitatis illis illato, eas, quz 
in eum crediderunt, in paradisum transtulit, et re- 
giam inferni demolitus est. Sicut enim janua et 
aditus peregrinationis Verbi Dei in mundum facta 
351 est sanctissima Virgo; sic mors facta est 


 jsnua et introitus descensus Christi in infer- 


num. 


Ejusdem Theodori Abucare explanatio vocum , 
quibus philosophi utuntur, et confutatío haeresis 
Acephulorum Seeerianorum , id est Jacobita- 
Αλ Francisco Turriano Societatis 
esu. 


lis, qui verorum dogmatum studiosi sunt οἱ de- 
fensores, necessaria est vocum, in quibus philoso- 
phi versantur, explanatio et distinctio. Harum 
enim cognitionem perfectam quia multi ex lis, qui 
sapientes3 esse videbantur, ignoraverunt, a veritate 
aberrarunt, et in  absurditates ac blasphemias 
impegerunt ; el a recta in Deum (ide nescientes 
quidem exciderunt, sed quia oculos mentis a lu- 


τες δὲ τὰς τῆς δ.ανοἰας ὄψεις ἀποχλίναντες τοῦ τῖς D mine salutis deflectere voluerunt, et ad pestiíeras 


σωτηρίας φωτὸς, καὶ πρὸς τὸ ὀλέθριον σχότος αὗτο- 
µολήσαντες. εἰς ἁπωλείας χατώλισθον βάραθρον. 
Ad) περὶ μὲν ἁσήμων φωνῶν ἐνάρθρων, fj ἀνάρθρων 
περισημαντικῶν ἀνάρθρως, οὐδὲν εἰς ἀποδεικτικὴν 
συντελουσῶν µέθοδον λέχειν, τὰ vov ἑάσαντες, περὶ 
αὐτῶν, ὡς οἷοί τε τυγχάνοµεν ὕντες, βραχέα διαλη- 
φόμεθα * τοὺς τος Ἐκχλησίας τρ,φίμους χατὰ τῶν 
φρενοθλαθῶν τῆς Ἐχκλησίας ἀντιπάλων ᾿Αχεφάλων 
αἱρετιχῶν χαθοπλίζοντες, xaX τὴν ἑκείνων ἄνλιάν τε 
xai ἁδρανίαν ἑλέγχοντές τε xal στηλιτεύοντες (29). 


tenebras sponte declinare, in profundum interitus 
deciderunt. Quamobrem Oowissisg nune vocibus 
nihil.siguificantibus tum articulatis; aut signifi- 
cantibus non articulatis, qua ad conclusiqnes ra- 
tionum nihil prodesse possunt, de illis, quas prin- 
cipio dixi, pauca pro viribus nostris tractabimua, 
quibus alumnos Ecclesiz contra hereticos et Ec- 
clesi:€ adversarios Acephalos dewentes instrua- 
mus et armeinus, 


NOTE. 


(29) Sequebatur hic in Bovarico codice assu- 
mentum stis prolixum, Quod. omisimus, «quia 
Turrianus suo in exemplari non repetit, et clarum 


videtur, non ab auctore, sed ab alio quopiam pro 
diisse. 
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debiti reeuperabo. Quid enim unquam tu efficere 
possis uni guttze sanguinis regii par * Hoc ” 
a tyrannide daemonis nos liberavit, just: 
ct non robore et potestate solum usus. 
μιᾶς τοῦ βασιλικοῦ αἵματος ῥανίδο 
ἑῤῥύσατο δικαίῳ λόγῳ, καὶ οὐχ ἁπλὲ 

B. Satis de hac re dictum er 
illos inimicos, ex quibus nos Chr 


À. Mors, diabolus, maledict d esi 
tio, peccatum, infernus. μα 8 
B. De morte quidem r τμ lomo 


Christi deleta est, dixisti. 
nos ab imperio diaboli 
(quomodo nos redemit "5 " 
nobis maledictum. ^ 

Α. Memineris eo 
quod qui millies 
millies interire 
quod te prim 
Deus quidqu 7 


,* 


» ML esi, om 
Let rinitionem. 
c M species 
- 9T. gereralissimum, 

4^ uQeralissi mt penitus 

gpecialissima genus 
pm d en species neque aliquid 
”. 1 m, que inferiora 

a " superiorum potest 

μα μή ορ quod in vocibus philo- 


. E " 


. | 
." 


THEODORI ABUCAR * 
millia acquisivisti, tamen neque multesimam partem A xo' 


Ne 

zzi ἃς οἱ φιλόσοφοι κατα 
«κόάφοι, olov οὐσία, ζῶον, boi 
3 δὲ ληγικαλ, οἷον γενιχκώτατον "ένο ελλ. 
ο ώσία, ἄτομην, ὑπόστασις, τρσωτο». Le 
κών καὶ τὴν τούτων ἁπὶ ἀλλ fuo διαφορὰν. Vi 
"Q4 iv μὲν ταῖς φιλοσύφοις σωναῖς uscite 
ci; ὑπ αὐτὸ τοῦ τε ὀνόματος, καὶ τοῦ ὀρισμῃ " 


b 


i e'o9, τὸ ζῶον µεταδίδωσι τοῖς ὑπ 22:5, ἀνβρώσ» 


ce xai ἵππῳ, xaX Bot, χαὶ λέουτι, τοῦ τε ὀνόματης, 
xai τοῦ ὁρισμοῦ ' ὅτε vXo ἄνθβρωτης, xai τῶν X- 
λων ἕχαστον, ζῶον ἄν λέγοιτο, καὶ οσίαχ ἔμνννςοι 
αἰσθητιχὴ, xa οἱ κατὰ µέρος ἄννρωτο ὡσαύτως. 
Ἐν ταῖς λογιχαῖς σωναῖς τὸ χο:νὸν οὗ με-αδίδωσ 
παντάπασιν, οὔτε τοῦ ὁρισμο»' obzz vio ἂν 5b κε- 
γόμενον γένος, τὸ αὐτὸ xaY εἴδης ὑπάλλγλου 310 
ποτε γενιχώτατον γένος. οὔτε τὶν ὁρ'σμὸν τοῦ viv 
γωτάτου Ὑένους παντελῶς ἐτιλέχοιτο, οὔτε τὸ εδ. 
χώτατον εἶἴδος ὀνομάνοιτο γένος, οὔτε τὸ ἄτομω 
εἶδος, οὔτε μήν τι τὸ παράταν ἐν ταῖς λογικαῖς ὸ- 
valo τῶν ὑποκάτω δέχεσθαι δύναται,οῦτε τν ο0σ- 
πχορίαν, οὔτε τὸν ὅρον τὸν ἐπάνω. Ἔτι πᾶν ὁρινέ- 
pevoy Ey φιλοσόροις φωναῖς, αὐτίχα ὄξίχνυτιν ii 
ἑαυτῷ τὸν αὐτὸν ὁρίσαντα ὁρισμὸ» ἀλτθσύοντα. Ὦ 


B. Α0ο' ο” ostendit in seipso defini- γὰρ ἄνθρωπος ὁἑριζόμενος ζῶον λου"κὸν, Ov, 

Α. Si 3 L6 gp - reram esse. Homo enim, κνοῦ καὶ ἐπιστήμης δεχτιχὸν, z20íoz09:v εὐθέως Ev 

nullo mw PP animal particeps rationis, ἑαυτῷ τοῦτον τὸν óptspbv ἀλτθὴ tovjdusrx ἐν ὃ 

domin pP uai € scientie capax, statim in — zai; λογικαῖς ο 2x οὕτως, ἀλλὰ ci» b» tati 

auter PP esse hanc veram delinitionem ὁριςόμενον Eg Σαυτοῦ μὲν ἡτύδεηαι: ἐπὶ δὲ τοῦ ze 

er λα logicis non εἰς, sed contra λοσοφικοῦ η Οἷον τὸ εἷδος ὄνομα, Ένουν £ &- 

aff i^ in his definitur, in se quidem C σύλλαθος αὕτη λέξ.ς, ὁρικόμενόν τι, χατὰ λε 

di e" ών roce Τέτυ philosophica verum est. καὶ διχφερόντων τῷ ἀριθμῶ, iv τῷ τί ἐστι, xat 

e hu » poc nonren species, id est, liec dictio ρρύμενον, ἐφ᾽ ἑαυτοῦ μὲν φεύὂσται "ἐπὶ δὲ τοῦ Q6 

verti ἕ par, sic definita, quod de pluribus  σοφικοῦ, καθ οὗ τάττετα., Gxzéz ἀλτβσττι, χαὺς 

ginti * Ser in eo quod quid cst, priedi- — &gruev. Tà γὰρ εἶδος, τοὺς ἐστι), dj ὄϊτύλλαδο 

p ge quidem falsum esse lioc demonstrat, αὕτη λέξις, οὐκ ἂν iv τῷ τέ ἐστι κατηγοροῖτο κατὰ 

erit. ie vero voce, de qua pradicatur, Ἅµπλειόνων, xai δ.αφεούντων τῷ Xouo. ὡς 6 Ge 

3 eri uL diximus. Species enim, id est σμὺς διαγυρεύει' ἀ)λ᾽ ἓν τῷ ἀνθρώπῳ ὅτι (βήτετα 

p ye gium syllabarum non pradicatur de pluri- οὕτως àArüsicov. 'Ovap ἄνθρωτος χατὰ Σωχρᾶτως, 

qid gerentibus in co, quod quid est, quod defi- καὶ Πλάτωνος, xal Αριστάρχου, καὶ Φαΐδωνος, xz: 

5 vieil sed in nomine ostenditur, verum esse. — «à χατὰ µέρος ἀνθρώπων, οἶτινες ἄπειροί τε x28 

gi enin de Socrate, Platone, Aristarcho, Ph:e- εστήνασιν, καὶ ἀριθμῷ ὀμαφέρουσιν, κατ» 
ior el de singulis homiuibus,qui sunt iuliniti, 


gnwero differentes, priedieatur, ct definitionem 
min se veram servat. 
preterea omnis. res, de qua dicitur species spe- 
eialissit?, postquam dicitur species, natura etiam 
ei substantia nominatur. Ex quo fit, ut quz- 
ginque qualiter eani speciei participant, ejusdein 
gatur et ejusdem substantie esse dicantur, ut 
homo; prodicatur enim de illo species infima. 
Quocirca simul atque species vocatur, vocatur et 
natura et substantia respect! oimnnium, de. quibus 
| predicatur; predicatur autem. de. Petro, Paulo, 
joauve, et de singulis. hominibus qui. speciem 
equaliter participant. Unde qui speciei snhjiciun- 
tir, ejusdem nature suit ac substantie. Quar vero 


VAULT. 


8* οἵτε, ^ εἰσίν 


Οοντᾶ. . 


ρεῖται, xal τὸν ὅρον oXov ἓν ἑαυτῷ Gr às 
υ 


D à» πρᾶγμα καθ οὗ τάττετα: τὸ εἰδικώτατον DM 
δος, pztà τὸ λέγεσθαι sióo;, τε ὀνομάςξτ 
καὶ οὐσία. Mh xal Πάντα ὅσα ἓ 
έχουσιν,ὁμοφνῆ τε λέ-εται, xai ὁμουύτια., 9703 ὁ Xe 
θρωπος ΄ τάττετα:. γὰρ κα: αὐτοῦ τὸ εἰδικωταῖ! 
εἶδος. "0θεν σὺν τῷ λέγεσθα: εἶἷδος, καὶ ς 
ται, xai οὐσία πᾶτιν τοῖς xal' ὧν χατ πνορεῖται) 

ηγορεῖται γὰρ Πέτρου, καὶ Παύλου. xot Ἰωάννο, A X 
τῶν xa0' Exacta ἀνθρώπων , o1 γαὶ ἐπίστς ais) uv 
£j0.0tv* ὄθεν ἅτε "* χατ) αὐτοῦ ὄντες Iani énezoss s 
καὶ ὁμοούσιαι, ἥάντα ὅσα κατὰ zou x Saswizaiu 


f, . 


φύσις 


πίστς αὐτων pi 


- 


^ ν per 
Qut. .. ^ 


7" »ὖφως--ς- ον. αι. ο ο νο n 
4 webs emo n T6 à , "Ta "rip ο ες 


να) Casus ὑπαρ" 
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Φύσια. Τὰ δὲ ὄντα Ex τῶν καθ) ὧν xaz- A secundum rem sunt :equali», de quibus genus di- 


*v5 καὶ ὁοούσιχ, ο) διὰ τὸ εἶναι 

᾽μοφνῆ ἐστι καὶ ὁμοηύσια * ἀλλὰ 

τῶν εἰδικώτατον εἶδος ἴσα, 5:5 

/ δ τάττεται τὸ γένος, οὖν ἔστιν 

τὰς * ὑπ αὐτῷ, olov, κατὰ τὸ ζῶόν 

ρπος, ἵππος, βοὺς, λέων, εἴπερ ὄντες 

AX εἰσὶν ὁμοφυεῖς, οὐδὲ ὁμοούσικι. "Ο6εν 

τι μὲν γένος, οὐκ ἔστι δὲ φύσις (60), οὐδὲ 

id οὐσία, fj μετὰ τῶν φιλοσόφων φωνῶν τατ- 
. $5: ὁ ὄρος πρᾶγμα αὐθύπαρκτον, μὴ δεό- 
ἱτέρου ποὺς σύστασιν , ἔστι μὲν γένος πᾶσιν 
" αὐτὴν, ἐπειδήπερ ὅσα κατ αὑτῆς ἐότιν (sa, 
f) πάντως ἐστὶ, xai λέγεται. οὗ μὴν aif 
ὑσία, οὔτε φύσις' οὗ πάντα γὰρ τὰ κατ αὖ- 
α χαὶ ὁμοούσιά ἐστι, val ὁμοφυη, ὡς πᾶσιν 
^, "1609 γὰρ ἄνθρωπος, xa fj ῥοὰ, xax ὁ λίθος, 
ὑτὴν τὴν οὐσίαν, εἰσὶν ἴσα * δέχεται γὰρ ἔχα- 
ύτων τό τε ὄνομα, χαὶ τὸν ὅρον τῆς οὐσίας) οὐχ 
ταῦτα ὁμοούσια, οὐδὲ ὁμοφνη. Au 1 προ- 
νη οὐσία γένος μέν ἔστι τούτων, μᾶλλον δὲ γενι- 
ιν Ὑένος οὐχ ἔστι δὲ φύσις αὐτῶν, οὐδὲ 


citur, non necesse est esse ejusdem naturm οἱ 
substantie. Qux: autem sunt. ejusdem natnrse οἱ 
substantiz, de quibus praedicatur genus, nen quia 
sunt aequalia secundum genus, idcirco sunt ejus - 
dem nature et substantie , sed quia secundum 
speciem, quz infra genus est, sunt aequalia. Quo- 
cirea de quibus dicitur genus, non est gen"s 
eorun natura et substantia, verbi gratia, secundum - 
animal, quod est genus, squales àunt homo, equus, 
bos, leo, quae quidem sunt ejusdem generis, sed 
non ejusdem naturz, neque 859 substanitiz. Unde 
animal est quidem genus, non aulem natura, ne- 
que substantia. Substantia illa, quz ad voces phi- 
losophicas pertinet, quam deflniunt, rem per ϱο 
exsistentem, non indigentem alio, ut exsistat, est 
quidem genus eorum omnium, qua infra cam 
sunt, siquidem quacunque secundum ipsam zequa- 
lia sunt, omnino ejusdem generis dicuntur, et 
sunt; non tamen est eorum natura et substantia, 
quia non omnia, quie secundum ipsam zqualia 
sunt, ejusdem natur: et substantie suut, ut om- 
nibus est manifestum. Homo enim, et malus punica, 


ysecundum ipsam substantiam zqualia sunt; quia quodque recipit nomen el definitione 
ntiz; non sunt tamen ejusdem natur et substantiz. Quare substantia proposita genus qui- 
iorum est, imo genus generalissimum; non tamen est nalura eorum, neque subs!antia. 


λόγηται τοίνυν διχῶς λέγεσθαι τὸ ὄνομα τῆς 
:λογιχκῶς ἅμα xai φιλοσοφικῶς' ἁπλῶς δὲ 


πᾶν ὄνομα φιλοσοφιχὸν ἅμα τὸ λέγεσθαι, παρ- C 


ῥ ἀκούοντι τῶν Üvttv τι νοεῖν ὡρισμένως, 
υµένης ἀπ αὐτοῦ, δηλον ὅτι τῆς ὁμωνυμίας, 
ηδὲν ἕτερον ἐξ αὐτοῦ νοεῖσθαι δύνασθαι παρὰ 
ἴγμα τὸ ὁριζόμενον ' οἷον, εἴ τις τὸ ἄνθρω- 
οµα φαίη, Οἄττον ὁ ἀχρούώμενος ὁριστὸν 
α νοεῖ, τοῦτ) ἔστι ζῶον λογικὸν θνητὸν, vou 
ιστηµης δεχτιχόν οὐδὲν ἄλλο δυνάµενος ἐχ 
θρωπος ὀνόματος χαταλαθέσθαι, πλὴν τοῦ 
τος πράγµατος. "Απαν δὲ λογιχὸν .ὄνομα 
vov, οὗ δίδωσι τῷ ἀχούοντι νοεῖν τι τῶν ὄντων 
56, ἅτε δὴ ἐπὶ πολλῶν χαὶ διαφόρων πραγ- 

τιθέµενον. Οἷον, τὸ εἶδος ὄνομα λογικὸν 
9, πολλαχοῦ περιφερόµενον, xal ἐπιπίπτον 
Ιρώπου, χαὶ ἵππου, χαὶ fobc, καὶ χρυσοῦ, xai 


, χαὶ γραμματιχῆς, χαὶ ἐπὶ πλείστων, xai D 


vttov, οὐ σνγχωρεῖ τὸν ἀκροατὴν ὡρισμένον 
ινοεῖν. Ὡσαύτως εἰ μὲν λέγοι τις τὸ Παῦλος 
τῆς ὁμωνυμίας ἐχχεχαθαρμένον, παραχρΏῆμα 
t δίδωσιν, ὡς φέρε εἰπεῖν, τὸν µέγαν 'Amó- 
, τόν ποτε τῆς Ἐχχλησίας διώκτην, xai τὰς 
ἰδιότητας, αἷς χαρακτηρίζεται περὶ οὗ ὁ 
, αἴτινες οὐχ ἄν ποτε ἐπί τινος ἄλλου γέ- 
El δέ τις ἄτομον εἴποι ὄνομα περιθέον͵ xa 


Quare omnes concedunt, dupliciter dici nomen 
substantive, logice et philosophice, et ut simplici- 
ter dicam, omne nomen philosophicum, statim ut 
dicitur, facit, ut qui audit, aliquid certi et definiti 
intelligat, remota scilicet ab eo homonymia, quie 
aquivocatio dici solet ; ita ut nihil aliud intelligi 
ex eo possit preter rem definitam, ut si quis dicat 
hoc nomen hono, continuo qui audit, rem certam 
intelligit, animal scilicet rationis particeps et 
mortale; neque potest aliud. quippiam ex ipso 
nomine hominis comprehendere preter rem de- 
linitam. Omne vero nomen logicum habet hoc 
proprium, ut cum dicitur, non subjiciat menti au- 
dientis aliquid rei cert: et definite, quia in mut- 
tis et diversis rebus ponitur. Ut nomen logicum 
species, quod multipliciter circumfertur, et in ho- 
minem, equum , bovem, aurum, circulum, gram- 
maticam, plurimaque olia cadit, non sinit, ut au- 
ditor aliquid definitum intelligat. Similiter, si quis 
dicat nomen Paulus homonymia nudatum , statim 
intelligimus, verbi gratia, magnum Paulum Eccle- 
sia quondam persecutorem , cum aliis proprietati- 
bus, quibus signatur, de quo propositum est loqui, 
qua quidem proprietates nunquam in alio insint. 
Si quis vero dicat nomen hoc individuum, infinite 
fertur in multis, ut in Paulo, Petro, hoc equo, hoc 


VARLE LECTIONES. 


εοῦ. * χαθ) οὗ sed ferri potest etiam altera lectio. 


2 τῶν. 


NOTE. 


Accipit Theodorus nomen nature et sub- 
P strictius, pro gradu nimirum speci(ico in- 


fimo ; que pacto duo homines sunt ejusdem naturae 
et consubstantiales, non autem honio et canis. 
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ή, xaX Παῦλον, xal Ἰωάννην εἶποις εἶναι A trum, et Paulum, et Joannem esse tres homines, 


ἀνθρώπους, Ἱριθμηχὼς Eon ὃ μὴ προέθου 
οθάλλειν ἀριθμῷ. Προέφημεν γὰρ '* τὸν ἄν- 
v ph εἶναι µηδένα τούτων. El δὲ xal αὐτοὺς 
ig εἶναι τρεῖς λέχοις, ἕχαστον αὐτῶν τρεῖς 
σεις, ὥστε τοὺς τρεῖς εἰς ἑννέα πολυπλασια- 
t, ὅπερ ἀδύνατον. Ἐντεῦθεν ἀναγκαίως εἶσ- 
1t τὸ ἐφαρμόζον αὐτῶν ἑχάστῳ λογιχὸν ὄνομα, 
^, ὑπόστασις, ἄτομόν τε xal πρόσωπον, καθ 
ροτεθέντες ἁἀριθμηθῆναι ἀριθμῷ χαθυποδλη- 
ται, τρεῖς ὑποστάσεις, f] ἄτομα, f) πρόσωπα 
ενοι. Κατὰ τοῦτον 6h τὸν τρόπον ἀποδείχνυται, 
(αι τὸν Πατέρα, xai τὸν Υἱὸν, καὶ τὸ ἅγιον 
-α τρεῖς θεοὺς, εἰ xal τούτων ἕχαστος θ:ός 
έλειος, ὥσπερ ἕχαστος ἐκείνων ἄνθρωπος τέἑ- 


numerabis , quos non erat propositum sub/icere 
numero. Diximus enim antea hominem nullum 
horum esse. Si autem hos ipsos dicas tres esse, 
unumquemque horum numerabis tres ; ut tres in 
novem multipliceutur, quod fieri non potest. llinc 
necessario infertur , nomen, quod cuique horum 
congruit, logicum esse, quod est hypostasis, indi- 
viduum, persona, quatenus propositi erant, ut nu» 
merarentur, ita ut dicantur tres hypostases, vel 
individua, vel persona. In hunc modum demon- 
stratum est, non esse Patrem, et Filium, et Spiritum 
sanctum tres deos, etsi unusquisque illorum est 
Leus perfectus, quemadinodam quisque illoruin 
homo perfectus, won tamen dicuntur tres bomines. 


ἁλλ o) λέγονται τρεῖς ἄνθρωποι. 'O IIacho B Paterigitur, et Filius, et Spiritus sanctus tres hypo- 


, xal ὁ Υἱὸς, xoi τὸ Πνευμα τὸ ἅγιον τρεῖς 
ὑποστάσεις, ὥσπερ κἀχεῖνοι. "Ex δὴ τούτου 
µεθα σαφῶς, δεῖν ὁμολογεῖσθαι τὸν Χριστὸν 
μίαν ὑπόστασιν Ev» δυσὶ φύσεσιν. Ἔστι γὰρ ὁ 
ὃς ὁ τοῦ θεοῦ ἀῑδ.ος Υἱὸς ὁ σαρχωθεὶς, τοῦτ' 
ἡ µία τῆς ἁγίας Τριάδος ὑπόστασις σεσαρ- 
^, xal αὕτη ἡ ὑπόστασις, Ίγουν ἀῑδιος Υἱός 
ὁ αὐτὸς θεὸς ὁμοῦ, καὶ ἄνθρωπος. Βουλόμε- 
Μνυν ἀριθμῆσαι θεὸν, xai ἄνθρωπον, & ἔστιν 
θεὸς, τοῦτ) ἔστιν fj µία ὑπόστασις, οὐ δύνασαι 
ος εἰπεῖν ὑποστάσεις εἶνάι δύο. Οὔτε γὰρ ὁ 
ὄνομα, οὔτε τὸ, ἄνθρωπος, ὑπόστασιν σηµαίνει. 
iV ὑπόστασις οὑδενὸς ὅλως κατηγορεῖται, ὥστε 
στιν οὐδὲν τούτων ὑπόστασις. Οὔτε μὴν ἔοιγεν 
! τὸν θεὸν xat τὸν ἄνθρωπον, δύο γένη, ἐπειδή- 
χαστον γένος ἴδιον 33 κατηγορεῖται, τούτων δὲ 
χατηγορεῖται ἴδιον. "AXA' οὐδὲ δύο εἴδη ἁρμό- 
τοὺς λέγεσθαι. Ἔκαστον γὰρ αὐτῶν ὑπὸ γέ- 
ἄττεται. Geb, δὲ οὐχ εἰς γένος ὑποταχθήσεται, 
ει ἄνθρωπος, διὸ χυριώτερόν ἐστιν ἀριθμῆσαι 
t δύο φύσεις, xal δύο οὐσίας, Ἑκάτερον γὰρ 
v, xai φύσις ἐστὶν, καὶ οὐσία τοῖς ὧν χατηγο- 
t. Οὐχ ἔχει γὰρ οὐδὲν τῶν ὑφ) ἑχατέρων τού- 
πστατιχὰς διαφορὰς, Ίγουν οὐσιώδεις καὶ 
ιὰς, ὥστε φύσις xa οὐσία, τῶν !* χαθ᾽ ὧν κατ- 
εἶται, ἑχάτερον εἶναι. 
t πολλῶν οὖν ἀποδέδειχται, ph εἶναι τὴν ὑπό- 
ιν φύσιν, µήτε μὴν οὑσίαν τὴν λογιχὴν, τὴν 
πάντα τρόπον περιθέουσαν, ὡς ἡ φύσις. 
ιδὴ δὲ ἡ ὀρθοδοξία φτοὶν, μὴ εἶναι τὴν φύσιν 
τασιν μίαν τῶν xaÜ' ὧν κατηγορεῖται, µήτε 
τὰς ὑποστάσεις, ὅσαι ἂν ὑπ' αὐτὴν εἶεν, οἷον ἡ 
1€» Ἴγουν ὁ θὲὺς οὐκ ἔστι Πατήρ” εἰ γάρ ἐστι 
Ιρ, πάντως οὐκ ἦν ὁ }ὶὸς Θεός. 05 γὰρ ἁντι- 


stases sunt , sicut illi. Ex his cognoscemus mani- 
feste confitendum esse, Christum esse unam 
hypostasim in duabus naturis (51). Est enim 
Cbristus zternus Dei Filius, qui incarnatus 
est, id est, una hypostasis sancte Trinitatis 
incarnata, et bc hypostasis, seternus scilicet Fi- 
lius est ijdem Deus simul et homo. Quare qui vult 
numerare Deum et hominem, que sunt zternus 
Filius, id est una hypostasis, non potest dicere 
esse hos duas hypostases. Nec enim nomen Deus, 
neque nomen houwo hypostasin significat. Hyposta- 
sis enim de nullo omnino przdieatur. Quare nihil 
horum est liypostasis. Neque videtur licere dicere 
Deum et hominem duo genera, siquidem unum- 
quodque genus de speciebus praedicatur , quod hic 
non fit, Neque convenit dicere eos duas species. 
Unaqueque enim species sub genere collocatur. 
Deus autem non habet genus, sub qno collecan- 
dus sit, sicut habet homo. Quamobrem magis pro- 
prium est, numerare hzc duas naturas, et duas 
substantias. Utrumque enim eorum est et natura, 
et substantia iis de quibus praedicantur. Nihil 
enim sub utroque liorum habet constitutivas diffe- 
rentias , vel substantiales et naturales , ut sit na- 
tura , et substantia utrumque eorum, de quibus 
predicatur. : 

356 Demonstratum igitur est pluribus, non 
esse hypostasim naturam, neque substantiam logi- 


p c8, quae omnibus modis circuit, sicut natura. 


Quia vero orthodoxa doctrina dicit, non esse natu- 
ram hypostasim , unam eorum , de quibus pradi- 
catur, neque universas hypostases, qua sul ipsa 
sunt, ut Deitas, idest, Deus non est Pater, si enim 
Deus est Pater, profecto non erit Filius Deus (39). 


VARIJE LECTIONES. 


In suppositione simplici, ut vocant logici. 
e 


1) Est dispar ratio, quia in divinis est una 
ero natura in. tribus personis. 1n proposito 
m sunt tres numero distincte nature humana 
ibus personis. 

2) Quie. lioc loeo Theodorus disputat, ἀρίστη 
i», candido animo, interpretari. decet. Nam 


13 χατ εἶδους. | τό. 


NOTE. 


Deitas tota est in Patre ; et sic perfectus Deus est : 
sed quia in illo non est, totaliter, hoc est. iia, ut 
in Filio εἰ Spirita sancto nou sit; ideo dicit Theo- 
dorus, Patrem non esse Deum πάντως, hoc est, 
ὁλικῶς, lotaliter, sive solum, cum exclusione Filii 
et Spiritus sancti. Et quod de Patre affirmat, idein 
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*«at τὰ δύο, δύο πράνµατα. Τίνος A ipsa Deitas et illze hypostases quatuor res, ut Ilige-- 


ὃν Παῦλον τὸ ἴδιον σῶμα τελειοῖ. 


καθ) ὧν κατηγορεῖτα,, οὐ συναριθμεῖται ταῖς τρισὶν ὑποστάσξσιν, ὥστε 


retici somniant. , ) 
εἶναι 


ἄγματα, ὡς ὀνειρώττοντές φασιν οἱ αἱρετίσοντες, 


"à της ὀρθοδοξίας o! 
"ες. Τὸν ἁϊδιον 
στων ἡ μῶν, 

.» τὸ τοῦ 

ερὸν, οὗ 

4 οὖν ἡμῶν 
«ραίνουσ.ν καθ᾽ 

409. Yl5y τῷ loto 


V 8 «κατέρωθεν, ὡς οἷόν 
«* -σιν, Ὠτοι βάλοιεν εἲς 
S εις τὸ ἴδιον ἑἐφελχύσωνται 


πρἀγµατα, τὸν óiotov αν, 
«οὐ xa νοερὺν αὐτοῦ Gp φα- 
£pt/003ty. ἡμᾶς ὡς τεσσάρων πρα- 
-σιν ἓν τῷ τῆς θείας Oum θρόνῳ τι- 
«ρ ἐστὶ «cn; Τρ.άδος ἄρνησις. El δὲ τὸν 
b ἴδιον αὐτοῦ σῶμα μἢ εἶναι δύο πράγματα 
ἀνθνποφέρουσ.ν ἡμῖν φάσχοντες' ΜΗ ὄντων 
) πραγμάτων, πῶς ὑμεῖς τὸν Χριστὸν λέ- 
ύσεις; Οἷς ἐροῦμεν, ὡς "IIueig τὸν ἀῑδιον 
ναριθμοῦμεν τῷ ἰδίῳ σώματι, ὥστε λέγειν 
) πράγματα, ἐπειδὴ τὸ τοῦ ἀϊδίου Ylou 
στατικὸν αὐτοῦ, χαθέστηκεν τρόπον τινὰ 
ιὐὑτὸν, καθώς ἐστιν ἄνθρωπος. "Απαν δὲ 
λειοῦν ἕτερον πρᾶγμα, f) ὡς γένος, fj ὡς 
| ὡς φύσις, Ίγουν οὐσία, ἢ ὡς ὃν ὑπο- 
τελειοῦν, xal ὑφιστάνον ἐκείνου ἑστίν. 
xbv οὖν ὑπάρχον τὸ τοῦ ἁϊδίου 1ἱοῦ σῶμα, 
τελειοῦν αὐτὸν ἁπλῶς, ἤγουν χυρίως, Aéye- 
ὥς αὐτῷ συναριθμεῖται παντάπασιν. Αλλ᾽ 
lev ἀναιρετέον Ey τῷ Χριστῷ λέγεσθα. δύο 
[μεῖς γὰρ οἱ ὀρθόδοξοι, οὗ τὸν ἁῖδιον Yi5v 
συναριθμοῦντες ὑποστατικῷ σώµατι, δύο 
15v, ἀλλὰ τὴν θεότητά τε xal ἀνθρυπότητα 
,ἀριθμοῦμεν. Τάχα δὲ τις ἔνθεν ἐπισχέφας 
Apa οὖν xai ἡ τοῦ Δεσπότου ἀνθρωπόττς 
πέφυκεν τὸ ἴδιον αὐτοῦ σῶμα τὸ Εἔμψυχόν 
Ἱερόν; πρὸς ὃν ἀντιφήσωμαν οὐκ εἶναι. 
τοῦ Χριστου ἀνθρωπότης , πάντων ἡμῶν 
ώπων χαθέστηκεν τὸ δὲ ἔμφυχον ἀὐτοῦ, 
σῶμα, αὐτοῦ μόνου διαφερόντως ἑστ[ν. 
ς πρὸς ταῦτα διαμάχοιτο, el; τὸ δυοῖν θά- 
ket ἁτοπίαν ὑποπεσεῖν » τοι γὰρ εἰπεῖν 
Ίσεται, τὴν τοῦ Χριστοῦ ἀνθρωπότητα μὴ 
πάντων ἡμῶν ἀνθριυπότητα ' κἀντεῦθεν 
εισάγειν ἀνθρωπότητας, Ἡ τὸ ἰδίου Υἱοῦ 
ειν ἑχάστου ἡμῶν τῶν ἀνθρώπων εἶναι σῶ- 
ηνικαῦτα φαγέτω ὁ τοιοῦτος ἐπίσης τὸ τοῦ 
ιῶμα, χαὶ λῃστοῦ τινος καὶ ἀθέου cupa. 


Aliam preterea quaestionem Ἱορτοιοὶ contra 
orthodoxam veritatem proferunt. Sic enim aiunt : 
Dicitisne aeternum Filium csse rem, an non? Deinde 
cum respondemus rem 6666, rursus interrogant : 
Corpus zlerni Filii animatum et intelligens , an 
non dicitis esse rem? Cum respondemus esse, sta- 
lim contra nos concludunt : lgitur numeratis mter- 
num Filium cum proprio corpore. loc dicunt ut 
nos utrinque, quoad fieri potest, hamis aranearum 
captos in absurdam blasphemiam compellant, aut 
in propriam sententiam trahant. Si enim dicamus 
duas res esse Filium zeernum, et corpus ejus ani- 
matum, el mente preditum, continuo condemna- 
bunt nos, tanquam qui quatuor res in alto throno 
Divinitatia (andemus, quod est negare Trinitatem. 
Sin autem Filium, et corpas ejus proprium non 
dicamus duas res esse, occurrunt nobis :'Si non 
sunl dux res, quomodo, inquiunt, vos Christum 
duas naturas dicitis? Quibus respondendum es: 
nos Filium slernum non numerare cümi proprio 
corpore, ut dicamus esse duae res, quia corpus 
lypostaticum (54) :terni Filii quodam modo perficit 
ipsum, quatenus est homo. Oinnis autem. res quze 
alterum perficit, aut tanquam genus, aut tanquam 
differentia, aut tanquam natura, substantia scilicet, 
aut tanquam hypostaticum, illud perficit cujus est. 


C Corpus igitur cterni Filii cum eit. hypostaticum 


quamvis non simpliciter, id est, proprie pefficere 
illum dicitur, aon tamen cum eo corpus numera- 
tur. Sed non propterea non est dicendum duas 
naturas esse in Christo. Nos enim orthodoxi, non 
seternum Filium numerautes cum corpore ejus hy- 
postatico, duas naturas esse dicimus ; sed divini- 
taten) et humauitateni 988 duas naturas numera- 
mus. Fortassis aliquis hine occastone occurrendi 
arrepta, dicit: An Christi humanitas non est ipsius 
naturale corpus animatum et intelligentia predi. 
(um ? θα] respondebimus non esse. Siquidem hu- 
manitas Christi omnium nostrum, qui homines 
sumus, est ; corpus vero ejus aniniatum et intelli- 
gens, ipsius solius przcipue est. 

Si quis vero contra Φε pugnet, in alterum ex 
duobus absurdis incidet : aut cogetur dicere huma- 
nitatem Christi scilicet non esse nostram, et hine 


multas humanitates introducere (id est , naturas), 


aut corpus esterni Filii, uniuscujusque nostrum, 
qui sunrus liomines, corpus csse. Et tunc qui | sic 
sentit, comedat corpus Christi eque atque corpus 
alicmjus latronis et impii. Et rursus si quis dicet 


NOTE. 


váncus codex hic est mutilus. Itaque ος 
Turrizni, et ex codice quo usus, cujus 
rba ad marg. suorum adversariorum ad- 


PaTROL. Ga. XCVII. 


notavit, leg. τοιγαροῦν, ὅτι ἡ θεότης ἑχάστην veAcc t, 
(84) Corpus hypostaticuo licit, id est, corpus ig 
hypostasi Filii eeterni. 
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millia acquisivisti, tamen neque multesimam partem A xat ἀδίχως ἀπέχτεινας; Ἐπειδὴ οὖν τοῦτο τετύλ’ 


debiti recuperabo. Quid enim unquam tu efficere 
possis uni guiize sanguinis regii par? Hoc modo 
a tyrannide dzemonis nos liberavit, justa ratione, 
ct non robore et potestate solum usus. 


µηχας, δικαίως xat ck. xal πάντας τοὺς σοὺς δού- 
λους λήφομαι, xal ὑποχειρίους αὑτῷ θήσοµαι, xi 
εἰ µυρίους τοσούτους ἑκέχτησο, οὐδ' οὕτως τὸ πολ]ο- 
στὸν τοῦ χρέους ἀπολίφομαι. Τί γὰρ ἂν ἰσχύσῃ ποτὶ 


pid; τοῦ βασιλιχοῦ αἵματος ῥανίδος ἀντάξιον; Τούτῳ τῷ τρόπῳ τῆς τοῦ πονηροῦ τυραννίδος ἡμᾶς 
ἑῤῥύσατο διχαίῳ λόγῳ, καὶ οὐχ ἁπλῶς χκράτει χαὶ δυναστείᾳ χρησάµενος. 


B. Satis de hac re dictum est. Dic quinque 
illos inimicos, ex quibus nos Christus liberavit. 


A. Mors, diabolus, maledictum legis et damna- 
tio, peccatum, infernus. 

B. De morte quidem quod per obedientiam 
Christi deleta est, dixisti. Similiter etiam, quomodo 
nos ab imperio diaboli liberavit. Explica nunc, 
(quomodo nos redemit & maledicto legis, factus pro 
nobis maledictum. 

À. Memineris eorum, qu: prius a me dieta sunt, 


B. Αρχούντως περὶ τούὐτου εἴρηται. δρᾶσον 
δὲ τοὺς πέντε ἐχθροὺς, ἐξ ὧν ἡμᾶς ὁ Χριστὸς ἐλυ- 
ερὠσατο. 

ΑΛ. Ὁ θάνατος, ὁ διάθολος, fj τοῦ νόµμον κατάρα 
καὶ καταδίκη, ἡ ἁμαρτία, ὁ ἄδης. 

B. Περὶ μὲν τοῦ θανάτου, ὅτι διὰ τῆς ὑπανοῆς τοῦ . 
Χριστοῦ λέλυται, εἴρηχας. Ομοίως δὲ, xaX ὅπως 
ἡμᾶς Ex τῆς τοῦ διαδόλου ἐπικρατείας ἐξείλατο, 


»Φράσον δὴ, ὅπως ἐξηγόρασεν ἡμᾶς tT; κατάρας τοῦ 
B νόµου, γενόμενος ὑπὲρ ἡμῶν κατάρα. 


Α. ᾽Αναμνῄσθητι τῶν ἐν τοῖς ἔμπροσθέν uoc M- 


quod qwi millies legem mortis transivimus (28), Ύων εἰρημένων, ὅτι µυριάκις τὸν τοῦ Θεοῦ νόµον 


millies interire debemus. Responde enim mibi, 
quod te primum de morte Adam rogabam. Faeitne 
Deus quidquam frustra et casu? 


B. Absit. 

À. Si quis alicui deberet mille nummos, quos 
nullo modo solvere posset, nollet autem exigere 
dominus, cui debetur, summam auri, scripsisset 
autem aliascontra illum debitorem chirographum, 
et in carcerem conjiceret, et male omnibus modis 
afficeret, affligeret, et premeret, qui nollet, ut ante 
dixi, summam repetere, sed potius postularet, ut 
dimitteretur liber et solutus, nonne stultuni hunc 
esse existimaremus? 

B. Quoniodo non? 

Α. Si igitur Deus nolebat exigere a nobisjustiflca- 
tiones legis, quare hanc $350 contra hos scripsit ? 
At non sic est, absit. Non enim otiose, et tàanquam 
ludens, quin potius justo judicio, omnia quz in 
lege scripta erant, a nobis exigebat, et quia non 
poteramus solvere debitum, pro nobis Dominus 
noster Christus persolvit, maledictum et condem- 
nationem nobis debitam volens assumpsit, atque 
in se suscepit : et quz? nos pati oportebat, ipse 
passus est; verberatus, sputis, pugnis, colaphis 
affectus, crucifixus, et pro nobis mortuus : quamvis, 


παραθεδηχότες, μυριάχις ἀπηθανεῖν ὀφείλομεν. 
Einb γάρ uot, ὅπερ σοι χαὶ πρῶτος ἠἡρώμην ' περὶ 
τοῦ κατὰ τὸν Αδάμ, ποιεῖ ὁ θ:ός τι µαταίως xal 
ὡς ἔτυχεν; 

B. Mh γένοιτο. 

A. El γάρ τις ἐχρεώστει τινὶ yotábag νομισμά- 
των, ἃς ἀποδοῦναι οὐχ οἷός τε ἣν οὐκ ἠδούλετο δὲ 
ἁπαιτῆσαι αὐτὸν ὁ τοῦ χρέους χύριος τὴν τοῦ χρυ- 
clou ποσότητα, ἔγραψεν δὲ thv ἄλλως χατ αὐτοῦ 
χειρόγραφον, xaX λαδὼν ἐν φυλαχῇ ἔθετο, xai ἑλύ- 
πησεν, xal ἑστένωσεν παντοίως, μὴ βυυλόµενος, ὡς 
προέφην, παρ) αὐτοῦ τὸ ποσὸν λαθεῖν, ἁλλ ὕστερον, 
ἀπαιτῶν αὑτὺν ἀπολῦσαι, οὐχὶ µάταιον τὸν τοιουτον 
ὑπολαμθάνομεν; 

B. Πῶς γὰρ o6 ; 

A. El οὖν 6 θεὸς οὐχ ἠδούλετο Tap' ἡμῶν ἆπαι- 
τῆσαι τὰ τοῦ νόµου δικαιώµατα, τίνος χάριν τοῦτον 
xa0' ἡμῶν ἔγραψεν; Αλλ' οὐχ οὕτως τοῦτο, μὴ 
qévotto. (ὐ γὰρ περίεργος, xat οἷα παίζων ὁ θεὸ;. 
ἀλλὰ τῇ αὑτοῦ διχαιοχρισίᾳ πάντα παρ) ἡμῶν τὰ v 
τῷ νόμῳ γεγραμµένα ἁτήτει. Καὶ ἐπειδὴ οὖχ 
ἰσχύομεν ἁ ποτῖσαι, τούτου χάριν ὑπὲρ ἡμῶν ὁ 45: 
σπότης ἡμῶν Χριστὸς ἀπέδωχεν , xal τὴν χατάραν 
xaX χαταδίχην τὴν καθ) ἡμῶν χρεωστουμένην ov. 
ἐλαδεν, xaX ἑχουσίως ἀνεδέξατρ. Καὶ ἅπερ ἡμᾶς ἐχρῖν 
παθεῖν, αὐτὸς πἐπονθεν. Καὶ ἑμαστίχθη, xol ἑνεπτὸ- 


ut paulo ante diximus, per obedientiam morlem p σθη, xoi ἑῤῥαπίσθη, καὶ ἐχολαφίσθη, καὶ ἔσται- 


delere potuisset, sed tamen &x περιουσίας, id est, 
ut abundaret, et superflueret, quo nos ex diabolo 
eriperet, et ex maledicto legis, justoque Dei judi- 
cio, pro nobis mortuus est, ut liceret Deo miseri- 
cordiam nobis tribuere ; et non justitiam propriam 
improbaret, et supervacuam atque irritam redde- 
ret ; sed potius hanc circumscriberet et terminaret, 


ρώθη, xaX ἀπέθανεν ὑπὲρ ἡμῶν. Καΐπερ, ὡς ἔφαμεν 
καὶ πρώην, διὰ τῆς ὑπαχοῆς λῦσαι τὸν θάνατον 6 
νάµενος, ἀλλ Ex περιουσίας, ἵνα καὶ Ex τοῦ δ-αδόλον 
ἡμᾶς ἐξέληται, xal ἐχ τῆς χατάρας τοῦ νόμου. xal 
τοῦ θεοῦ δικαιοχρισίας, ἀπέθανεν ὑπὲρ ἡμῶν, ἵνα 
ἑξή τῷ θεῷ ἐλεῆσαι ἡμᾶς, xo µήτε τὴν ἰδίαν à 
χλιοσύνην ἀχυρῶσαι xal χαταργᾶσαι, ἀλλὰ ταύτην 


VAULAE LECTIONES. 


* Τρωτησάµη»ν. 


NOTA. 


(23') Illam legem dicit. de qua Paulus in Epist. 
ad Hebr. x, meminit : [rritam quis faciens legem 


Moysi sine ulla miseratione duobus, vcl tribus tsti- 
bus moritur. (Deut. xvn, 6.) 
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περ'γράφαι ἁπολαθοῦσαν τὰ ἴδια δικαιώµατα, µήτε A receptis, el recuperatis propriis justificationibus ; 


τὸ ἔλεος αὐτοῦ ἄπραχτον παρεᾶσαι. 


B. Καὶ περὶ τούτου ἀρχούντως λέλεχται, Φράσον 
&h, πῶς ἡμᾶς Ex τῆς ἁμαρτίας ἑῤῥύσατο: 

A. Τί ἐστιν ἁμαρτία ; οὐχὶ ἀποτυχία τις, xat ἁστο- 
χία τοῦ σχοποῦ; "Ώσπερ γὰρ cl τις ὑγιῆς Gv ἐν τῷ 
βαξίνειν, ὅπου θέλει, τὸν πύδα τίθησιν, ἑνίκα δὲ ἐξ 
ἀσθενείας τινὸς ἀῤῥωστήσας τρομικὸς Ὑένηται, μὴ 
δυνηθξίη τὸν πόδα θεῖνα:, ὅπου ῥούλεται, ἀλλὰ axo- 
πῄσας εἰς τόπον τινὰ πῆδαι τὸ ἴχνος, ὑπὸ τῆς ἔνοι- 
χούσης ἀλῥωστίας ὠθοῦμενος, ἀλλαχοῦ τὸ βῆµα πε- 
ριστρέφα!εν ' οὕτω xal τῆς ἁμαρτίας ἑνοικησάσης τῇ 
ἡμετέρᾳ voynh, àaüsvr αὑτὴν καὶ ἄῤῥωαστον m*- 
ποίηχεν, ἁστωχοῦσαν xal ἁμαρτάνουσαν τῶν οἱ- 
χείων σχοπῶν καὶ προθέσεων * ὁ δὲ Χριστὸς βαπτίζε; 
ἡμᾶς ἐν ὕδατι, xal Πνεύμστι, xal fj χάρις τοῦ ἁγίου 
Πνεύματος ῥώννυσιν ἡμᾶς, πᾶσαν τὴν ἁμαρτίαν, 
xai τὴν ἁῤῥωστίαν, καὶ νόσον ἀποξυει, xat ἀνανεοὶ, 
xai ἀναχαινίζει xal εἰς τὸ ἀρχαῖον σθένος, xai 
γάλλος, τὸ πρὸ τῆς παραθάσεως, ἁποχαθίστησιν. 

B. Πέμπτον ὑπολέλειπται τὸ τοῦ ἅδου. | 

Α. Ἐπειδὴ ἀδύνατον μετὰ σαρχὸς ἑνδημῆσαι τοῖς 
ἐν ἅδου, τῷ θανάτῳ διαιρεθείσης ἐχ τῆς capxb; τῆς 
τοῦ Κυρίου ψυχῆς, vupvh ταῖς &v σχότει φυχαῖς 
ἑνδημήσασα, xa: φῶς αὐτοῖς τὸ τῆς θεότητος ἁπ- 
αστράφασα, χαὶ εἰς αὐτὸν πιστευσάσας εἰς τὸν παρά- 
ὅτισον µετατέθηχεν, xal τὸ τοῦ ἄδου βασίλειον χατα- 
Ἰέλυχεν. Ὥσπερ γὰρ πύλη καὶ εἴσοδος τῆς εἰς τὸν 
χόσμον ἐπιδημίας τοῦ Θεοῦ Λόγου fj παναχία Παρ- 
θένος Υέγονεν, οὕτως xat ὁ θάνατος πύλη xal εἴσ- 
ο2ος τῆς εἰς ἅδην χαταφοιτήσεως. 


Διάχρισίς τε καὶ διασάφησις τῶν περὶ dc ol 
φιλόσοφοι καταγίνονται φωνῶν, καὶ ÉAeryoc 
Uc τῶν ᾽Αχεφά-ῖων Σευηριανῶν., ἤγουν "Iaxa- 
6iców γυχοφθόρου αἱρόσεως, τοῦ αὐτοῦ 'A6ov- 
χαρᾶ. 


Toi; τῶν ἀληθινῶν δογμάτων ἑρασταῖς τε καὶ 
προασπισταῖς ἀναγχαία χαθέστηχεν ἡ τῶν φωνών, 
περὶ ἃς οἱ φιλόσοφοι µάλιστα καταγίνοντα: , διἀχρι- 
ci; τε xat δ',ασάφησις. Tiv γὰρ τούτων ἀκριθὴ 
γνῶσιν πολλοὶ τῶν δοχούντων εἶναι σοφῶν ἀγνοι- 
σαντες περὶ τὴν ἀλήβειαν ἠστόχησαν, xal εἰς ἆτο- 
πίας xai βλοσφηµίας ἐξώχειλαν , xal τῆς elg τὸ 
Giov ὀρθῆς πίστεως ἐξέπεσον ἡγνοηχότες μὲν, Exóv- 


Deque misericordia ejus ἄπραχτος, id est, sine 
opere justitize transmitteretur. 

B. Sed de his satis hactenus. Explica modo, quo 
modo ex péccato nos liberavit. 

Α. Quid est peccatuin?. nonne est aberratio a 
scopo? Ut enim si quis valet, cum ambulat, ubi 
vult, pedem ponit; cum vero ex quapiam imbe- 
cilitate laborat, elfectus tremu:us, non. potest 
vestigium figere, ubi vult, sed potius animadverso 
loco, in quo vestigium ponat , ab infirmitate sua 
detrusus, alibi ponit, sic cum in anima nostra 
peccatum habitare coepit, infirmam οἱ imbecillem 
eam (acit, et aberrantem a suo scopo ac proposito: 
Christus autem baptizat nos in aqua οἱ Spiritu | 
sancto, et gratia Spiritus sancti roborat nos, et 
omne peccatum atque infirmitatem detraliit ; ae 
renovat, et robur pristinum et pulchritudinem, 
quie ante transgressionem Adz erat, restituit. 


B. Quintus inimicus relinquitur, id est, in- 
fernus. 

A. Qvia fieri non poterat, ut cum carne in in- 
feris peregrinaretur, anima a carne Domini per mor- 
tem separata ad animas, que in tenebris erant, 
profecta et lumine divinitatis illis illato, eas, quz 
in eum erediderunt, in paradisum transtulit, et re- 
giam inferni demolitus est. Sicut cnim janua et 
aditus peregrinationis Verbi Dei in mundum facta 
351 est sanctissiina Virgo; sic mors facta est 
janua et introitus descensus Christi in infer- 
num. 


Ejusdem Theodori Abucare  explauatio vocum , 
quibus philosophi vtuntur, et confutatio horesis 
Acephulorum Seeerianorum , id est Jacobita- 
Tum. μμ. Francisco Turriano Socielatis 
esu. 


lis, qui verorum dogmatum studiosi suit οἱ de- 
fensores, necessaria est vocuin, in quibus philoso- 
phi versantur, explanatio et distinctio. Harum 
enim cognitionem perfectam quia multi ex lis, qui 
sapientes esse videbantur, iguoraverunt, a veriiale 
aberrarunt, et in  absurditates ac blasphemias 
impegerunt; et a recta in Deum [ide nescientes 
quidem exciderunt, sed quia oculos mentis a lu- 


τες δὲ τὰς τῆς διανοἰας ὄψεις ἀποχλίναντες τοῦ τῆς D mine salutis deflectere voluerunt, et ad pestiferas 


σωτηρίας φωτὸς, καὶ πρὸς τὸ ὀλέθριον σκότος αὐτο- 
µολήσαντες. εἰς ἁπωλείας χατώλισθον βάραθρον. 
Ad περὶ μὲν ἁσήμων φωνῶν ἑνάρθρων, fj ἀνάρθρων 
περισημαντικῶν ἀνάρθρως, οὐδὲν εἰς ἀποδεικτικὴν 
συντελουσῶν µέθοδον λέγειν, τὰ νῦν ἑάσαντες, περὶ 
αὐτῶν», ὡς οἷοί τε τυγχάνοµεν ὄντες, βραχέα διαλη- 
Φόμεθα * τοὺς τΏς Ἐκκλησίας τρ),φίμους κατά τῶν 
φρεύοθλαθῶν τῆς Ἐκκλησίας ἀντιπάλων ᾿Αχεφάλων 
αἱρετιχῶν χαθοπλἰζοντες, καὶ thv ἑχείνων ἄνηιάν τε 
xal ἁδρανίαν ἑλέγγοντές τε χαὶ στηλιτεύοντες (29). 


tenebras sponte declinare, in profundum interitus 
deciderunt. Quamobrem  onissis nune vocibus 
nihil significantibus tum articulatis; aut signifi- 
cantibus non articulatis, quae ad conclusiqunes ra- 
tionum nihil prodesse possunt, de illis, quas prin- 
cipio dixi, pauca pro viribus nostris tractabimua, 
quibus alumnos Ecclesize contra hzrelicos et Ec- 
εἰσδία adversarios Acephalos dewentes instrua- 
mus εἰ 4ΓΙΠΘΙΠΙΙ8. 


NOTE. 


(89) Sequebatur hic in Bavarico codice assu- 
mentum stis prolixum. Quod omisimus, quia 
Turrianus suo in exemplari non reperit, et clarum 


videtur, non ab auctore, sed ab alio quopiam pro 
diisse. 
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Ex vocibus igitur, quibus utuntur philosophi, Α Τῶν φωνῶν, περὶ ἃς ol φιλόσοφοι χατανένονται. 
alie quidem sunt philosophice, ut substantia, αἱ μέν elat φιλόσοφοι, olov οὐσία, ζῶον, ἄνθρωπος, 
animal, hono, Petrus , alie vero logic:e, ut genus Πέτρος’ αἱ δὲ λογικαὶ, οἷον γενικώτατον γένος, εἴδος, 
generalissimum, species, natura, substantia, indi- «φύσις, οὐὖσία, ἄτομον, ὑπόστασις, πρόσωτοον. A 
viduum, hypostasis, persona. Notanda vero est οριστέον καὶ τὴν τούτων ἀπ' ἀλλήλων διαφορᾶν. Πᾶν 
horum ab aliis inter se differentia. Ümne commune Ἅχοινὸν tv μὲν ταῖς φιλοσόφοις φωναῖς µεταδίζωσι 
in vocibus quidem philosophicis, communicat no- — tolg ὑπ' αὐτὸ τοῦ τε ὀνόμαιος, xa! τοῦ Ópispo)" 
men et definitionem cum iis, qua sunt infra — o'ow, τὸ ζῶον µεταδίδωσε τοῖς ὑπ' αὐτὸ, ἀνθρώπῳ 
ipsum commune, ut animal communicat homini, τε xal ἵππῳ, χαὶ Bot, καὶ λέοντι, τοῦ τε ὀνόματος, 
equo, bovi οἱ leoni, απ sub ipso sunt, tum no- — xai τοῦ ὁρισμοῦ" ὅτε γὰρ ἄνθρωπος, xal τῶν D- 
men, tum definitionem. Homo enim, eademque est Ἅλων Éxaotov, ζῶον ἂν λέγοιτο, xal οὐσίᾳ Eye 
ratio aliorum, animal el substantia animata, et αἰσθητιχὴ, xal οἱ xarà µέρος ἄνθρωποι ὡσαύτως. 
sentiens dicitur, οἱ unusquisque singularis homo — 'Evy ταῖς λογιχαῖς φωναῖς τὸ xotvbw οὗ µεταδίδωσι 
similiter. In logicis vero quod cominune est, om- µπαντάπασιν, οὔτε τοῦ ὁρισμοῦ’ οὔτε γὰρ ἂν τὸ λε- 
nino non communicat nomen, neque definitionem.  γόµενον γένος, τὸ αὐτὸ xal εἶδος ὁπάλληλον καλοῖτό 
Nec enim quod dicitur genus, idemque species ποτε γενικώτατον γένος, οὔτε τὸν ὁρισμὸν τοῦ Τενι- 
subalterna, dicitur unquam genus generalissimum, γωτάτου γένους παντελῶς ἐπιδέχοιτο, οὔτε τὸ εἶδε- 
neque definitionem generis generalissimi penitus Ἁχώτατον εἶδος ὀνομάζοιτο Ὑένος, οὔτε τὸ ἄτομο 
recipiet, neque species 854  specialissima genus εἶδος, οὔτε μήν τι τὸ παράπαν ἐν ταῖς λογιχαῖς φω- 
appellabitur, nec individuum species, nequealiquid — yatc τῶν ὑποχάτω δέχεσθαι δύναται, οὔτε τὴν προσ- 
p:orsus in vocibus logicis eorum, 49 inferiora Ἅµηγορίαν, οὔτε τὸν ὅρον τὸν ἐπάνω. "Ect πᾶν ὁρινό- 
sunt, nomen vel definitionein. superiorum polest — pevoy Ev. Φφιλοσόφοις φωναῖς, αὐτίχα δείχνυσιν iv 
suscipere. Preterea, omne quod in vocibus philo- ἑαυτῷ τὸν αὐτὸν ὀρίσαντα ὁρισμὸν ἀλτηθεύοντα. 'O 
. sophicis definitur, statim ostendit in seipso de&ni- qXp ἄνθρωπος ὁριζόμενος ζῶον λογιχὸν, Üvrziv, 
tionem, qua definitur, veram esse. Homo enim, µφνοῦ xai ἐπιστήμης δεχτιχὸν, παρίστησιν εὐθέως Ev 
quem deliniunt esse animal particeps rationis, ἑαυτῷ τοῦτον τὸν ὁρισμὸν ἀληθῆ τυγχάνοντα * iv δὲ 
worlale, et mentis ac. scientie capax, statim in «ai; λογικαῖς οὐχ οὕτως, ἀλλὰ πᾶν ἐν ταύταις 
seipso demonstrat, esse hanc veram definitionem ὁριζόμενον ἐφ' ἑαυτοῦ μὲν φεύδεηαι’ ἐπὶ δὲ τοῦ φ:- 
hominis, in vocibus vero logicis non sic, sed contra λοσορικοῦ ἀληθεύει. Οἷον τὸ εἶδος ὄνομα, Ίγουν ἡ δι- 
potius, omne quod in his definitur, in se quidem (C σύλλαδος αὕτη λέξις, ὁριζόμενόν τι, xarà πλειόχων 
falium est, in voce vero philosophica verum est. — xal διαφερόντων τῷ ἀριθμῷ, kv τῷ τί ἐστι χατηγν- 
Verbi gratia, hoc nomen species, id est, Ίος dietio  µρηύμενον, ἐφ᾽ ἑαυτοῦ μὲν dqsd6svat* ἐπὶ δὲ τοῦ φι)ο- 
wien syllabarum, sic definita, quod de pluribus σοφικοῦ, xa0' οὗ τάττεται, σαφῶς ἀληθεύει, χαβὼς 
differentibus numero in eo quod quid est, przedi- — Egngev. Τὸ γὰρ εἶδος, τοῦτ ἔστιν, dj δισύλλαθος 
catur, in se quidem falsum esse lioc demoustrat, αὕτη λέξις, οὐκ ἂν kv τῷ τί ἔστι χατηγοροῖτο κατὰ 
in philosophica vero voce, de qua praedicatur,  Aewvwv, xai διαφερόντων τῷ ἀριθμῷ, ὣς 6 ὁρ:- 
plane verum, nt. diximus. Species enim, id est — cpbg διαγορξύει’ ἀλλ᾽ ἐν τῷ ἀνθρώπῳ δειχθήτεται 


dictio trium syllabarum non pradicatur de pluri- 
bus dilferentibus in eo, quod quid est, quod defi- 
nitio dicit, sed in nomine ostenditur, verum esse. 
lomo enim de Socrate, Platone, Aristarcho, Phz- 
done, et de singulis hominibus,qui sunt inliniti, 
el numero differentes, pr:edicatur, et definitionem 
totam in se veram servat. 

Preterea omnis. res, de qua dicitur species spe- 
cialissima, postquam dicitur species, natura etiam 
ct substantia. nominatur. Ex quo fit, ut quz- 
cunque zqualiter ean speciem participant, ejusdein 
nature οἱ ejusdem substantiz esse dicantur, ut 

homo; predicatur enim de illo species infima. 
Quocirca simul atque species vocatur, vocatur et 
. natura et substantia respectu omnium, de quibus 
! praedicatur ; predicatur autem. de. Petro, Paulo, 
Joauue, et de singulis hominibus qui speciei 
equaliter participant. Unde qui speciei snhjiciun- 
tir, ejusdem natur:e sunt ac substantia. Quar vero 


VALE 1, 


V οἵτε. ϐ εἰσίν. 


οὕτως ἀληθεύων. 0 γἀρ ἄνθρωπος κατὰ Σωχράτνς. 
καὶ Πλάτωνος, xai Αριατάρχου, xai Φαίδωνος, χαὶ 
τῶν χατὰ µέρος ἀνθρώπων, οἵτινες ἄπειροί τε xab- 
εστήνασιν, xal ἀριθμῷ δπιφέρουσιν, κατ» 
ρεῖται, xal τὸν ὅρον ὅλον ἐν ἑαυτῷ σώσει ἀλη- 
θεύοντα. « 


D µΠᾶν πρᾶγμα χαθ οὗ τάττεται τὸ εἰδιχώτατον εἷ- 
δος, μετὰ τὸ λέγεσθαι εἶδος, φῦσις τε ὀνομάζεσι 
xaX οὐσία. Aib xal πάντα ὅσα ἐπίσης αὗτου piv 
έχουσιν,ὁμοφυῆ τε λέγεται, xat ὁμοούσια , otov ὁ ἄν- 
Ἵθρωπος ' τάττετα: yàp κατ αὐτοῦ τὸ εἰδικώτατο 
εἶδος. 'Όθεν σὺν τῷ λέγεσθαι εἶδος, καὶ φύσις XT 
ται, xat οὐσία πᾶτιν τοῖς καθ) ὧν χατηγορεῖται" 127 
ηγορεῖται γὰρ Πέτρου, καὶ Παύλου, καὶ Ἰωάννου, x1! 
τῶν καθ) ἕχαστα ἀνθρώπων , οἱ χαλὶ ἑπίστς αὐτοῦ piv 
έχουσιν’ ὅθεν ἅτε "* xav' αὐτοῦ ὄντες (aot * ὁμοςνεῖς 5i 
xat ὁμοούαιοι. Πάντα ὅσα xazX πρᾶγμά ἐστιν Dax 
ἃ τάττετσ, τὸ ένας, οὗ πάντως xaY ὀμοφυῖ ὑπαρ: 


ΕΟΤΙΟΝΕΡ. 
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χει, οὐδὶ ὁμοούσια. Τὰ δὲ ὄντα Ex τῶν καθ᾽ ὧν κατ- A secundum rem sunt zequall», de quibus genus di- 


ηγηρεῖται, óuogur καὶ 6uooísta , οὗ διὰ τὸ εἶναι 
xat*' αὐ-ῶν ' faa ὁμοφυῆ ἐστι χαὶ ὁμορύσια * ἀλλὰ 
ἐπειδὴ κατὰ τὸ ὑπ) αὐτῶν εἰδικώτατον εἶδος ἴσα, διὸ 
Tv πρᾶγμα, χαθ' ὧν * τάττεται τὸ γένος, οὐχ ἔστιν 
φύσις, οὐδὲ οὐσία τὰς * ὑπ αὐτῷ, olov, χατὰ τὸ ζῶόν 
εἶσιν ἴσοι, ἄνθρωπος, ἵππος, βοῦς, λέων, εἴπερ ὄντες 
ὁμογνενεῖς, οὐχ εἰσιν ὁμοφυεῖς, οὐδὲ ὁμοούσινι. "06εν 
τὸ ζῶον ἔστι μὲν γένος, οὐκ ἔστι δὲ φύσις (50), οὐδὲ 
οὐσία. 'Il οὐσία, ἡ μετὰ τῶν φιλοσόφων φωνῶν τατ- 
τοµένη. $i: ὁ ὄρος πρᾶγμα αὐθύπαρκχτον, ph 5:ó- 
μενον ἑτέρου πρὸς σύστασιν , ἔστι μὲν γένος πᾶσιν 
τοῖς ὑπ αὐτὴν, ἐπειδήπερ ὅσα κατ αὐτῆς ἑότιν ἴσα, 
ὁμογενη πάντως ἐστὶ, καὶ λέγεται’ οὗ μὴν αὐτή 
ἐστιν οὐσία, οὔτε φύσις' οὗ πάντα γὰρ τὰ xat' αὑ- 
τὴν ἴσα καὶ ὁμοούσιά ἐστι, xol ὁμοφνῆ, ὡς πᾶσιν 
εὔδηλον, Ἰδοὺ γὰρ ἄνθρωπος, καὶ ἡ ῥοὰ, xat ὁ λίθος, 
πατ αὐτὴν τὴν οὐσίαν, εἰσὶν loa * δέχεται γὰρ ἕχα- 
στόν τούτων τό τε ὄνομα, χαὶ τὸν ὅρον τῆς οὐσίας' οὐχ 
εἰσὶ δὲ ταῦτα ὁμοούσια, οὐδὲ ὁμοφυῆ. Au) 1j προ- 
εἰρημένη οὐσία γένος μέν ἐστι τούτων, μᾶλλον δὲ vevi- 
κώτατον Υγένος οὐκ ἔστι δὲ φύσις αὐτῶν, οὐδὲ 
ebcía. . 


citur, non necesse est esse ejusdem nature οἱ 
substantie. Qus autem sunt. ejusdem. naturse ct 
substantiz, de quibus praedicatur genus, nen quia 
sunt :equalia secunduin genus, idcirco sunt ejus - 
dem mature et substantie , sed quia secundum 
speciem, qux infra genus est, sunt zequalia. Quo- 
circa de quibus dicitur genus, non esi gen's 
eorum natura et substantia, vcrbi gratia, secundum | 
animal, quod est genus, sequales sunt homo, equus, 
bos, leo, quae quidem sunt ejusdem generis, sed 
non ejusdem naturz, neque 3539 substantiz. Unde 
animal est quidem genus, non autem natura, ne- 
que substantia. Substantia illa, quz ad voces phi- 
losophicas pertinet, quam definiunt, rem per se- 
exsistentem, non indigentem alio, ut exsistat, est 
quidem genus eorum omnium, quae infra cam 
sunt, siquidem quacunque secunsum ipsam zqua- 
lia sunt, omnino ejusdem generis dicuntur, et 
$Unt; non tamen est eorum natura et substantisn, 
quia non omnia, qui secundum. ipsam zqualia 
sunt, ejusdem natuize et substantie suut, ut om- 
nibus est manifestum. Homo enim, et malus punica, 


et lapis secundum ipsam substantiam squalia sunt; quia quodque recipit nomen et definitioneu 
subsiantize; non sunt tamen ejusdem nature et substantiz. Quare substantia proposita genus qui- 
dem horum est, imo genus generalissiinum ; non tamen est natura eorum, neque substantia. 


Ὡμολόγηται τοίνυν διχῶς λέγεσθαι τὸ ὄνομα τῆς 
οὐσίας, λογικῶς ἅμα xai φιλοσοφιχῶς' ἁπλὼῶς δὲ 


φάναι πᾶν ὄνομα φιλοσοριχὸν ἅμα τὸ λέγεσθαι, παρ- C 


έχει τῷ ἀχούοντε τῶν ὄντων τι νοεῖν ὡρισμένως, 
ἀφαιρουμέντς àv αὐτοῦ, δῆλον ὅτι τῆς ὁμωνυμίας, 
ὥστε μηδὲν ἕτερον ἐξ αὐτοῦ νοεῖσθαι δύνασθαι παρὰ 
τὸ πρᾶγμα «b ὁριζόμενον : οἷον, εἴ τις τὸ ἄνθρω- 
πος ὄνομα φαίη, θᾶττον ὁ ἀχροώμενος ὁριστὸν 
πρᾶγμα vost, τοῦτ) ἔστι ζῶον λογιχὸν θνητὸν, νοῦ 
χαὶ ἐπιστήμης δεχτιχόν " οὐδὲν ἄλλο δυνάµενος &x 
τοῦ ἄνθρωπος ὀνόματος χαταλαθέσθαι, πλὴν τοῦ 
ὁριαθέντος πρἀάγµατος. "Απαν δὲ λογικὸν ὄνομα 
λεγόμενον, οὐ δίδωσι τῷ ἀχούοντι νοεῖν τι τῶν ὄντων 
ἀορίστως, ἅτες δὴ ἐπὶ πολλῶν xal διαφόρων πραγ- 
µάτων τιθέμενον. Olov, τὸ εἶδος ὄνομα λογικὸν 
ὑπάρχοῦ, πολλαχοῦ περιφερόµενον, xal ἐπιπίπτον 
ἐπὶ ἀνθρώπου, xal ἵππου, xal βοὺς, καὶ χρυσοῦ, xat 


κύκλου, xal γραμματικΏς, xal ἐπὶ πλείστων, xai D 


διαφερόντων, οὐ συγχωρεῖ τὸν ἀκροατὴην ὡρισμένον 
τι χατανοεῖν. Ὡσαύτως εἰ μὲν λέγοι τις τὸ Παῦλος 
ὄνομα, τῆς ὁμωνυμίας ἐκχεχαθαρμένον, παραχρΏμα 
νοεῖσθαι δίδωσιν, ὡς φέρε εἰπεῖν, τὸν µέγαν 'Amó- 
στολον, τόν ποτε τῆς Ἐχχλησίας διώκτην, καὶ τὰς 
ἄλλας ἰδιότητας, alg χαρακτηρίζεται περὶ οὗ ὁ 
σχοπὸς, αἴτινες οὖχ ἄν ποτε ἐπί τινος ἄλλου γέ- 
νοιντο. El δέ τις ἄτομον εἴποι ὄνομα περιθέον, xaX 


Quare onines concedunt, dupliciter dici nomen 


Substantiv, logice et philosophice, et ut simplici- 


ter dicam, omne nomen philosophicum, statim ut 
dicitur, facit, ut qui audit, aliquid certi et definiti 
intelligat, remota scilicet ab eo homonymia, que 
aquivocatio dici solet ; ita ut nihil aliud intelligi 
ex co possit praeter rem deflnitam, ut si quis dicat 
hoc nomen hono, continuo qui audit, rem certat 
intelligit, animal scilicet rationis particeps et 


mortale; neque potest aliud. quippiam ex ipso - 


nomine hominis comprehendcre preter rem de- 
linitam. Omne vero nomen logicum habet hoc 
proprium, ut cum dicitur, non subjiciat menti au- 
dientis aliquid rei certz:: et definite, quia in mut- 
tis et diversis rebus ponitur. Ut nomen logicum 
species, quod multipliciter circumfertur, et in ho- 
minem, equum , bovem, aurum, circulum, gram- 
maticam, plurimaque olia cadit, non sinit, ut au- 
ditor aliquid definitum intelligat. Similiter, si quis 
dicat nomen Paulus homonymia nudatum , statim 
intelligimus, verbi gratia, magnum Paulum FEccle- 
si? quondam perseculorem , cum aliis proprietati- 
bus, quibus signatur, de quo propositum est loqui, 
qua quidem proprietates nunquam in alio insint. 
Si quis vero dicat nomen hoc individuum, infinite 
fertur in multis, ut iu Paulo, Petro, hoc equo, hoc 


VARLE LECTIONES. 
' αὐτοῦ. * καθ) οὗ sed ferri potest etiam altera lectio. * τῶν. 


NOTE. 


(30) Accipit Theodorus nomen nature et sub- 
stanti strictius, pro gradu nimirum speci(ico in- 


fimo: que pacto duo homines sunt ejusdem naturae 
et consubstautiales, non autem hono et cznis. 
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albo, hoc circulo, et in rcliquis similiter individuis A 1:0:9£094evo7, ἀερίστως παραδείκννται i-M Παὺ- 


de quibus dicitur. Hinc igitur nomen nature, εἰ 
substantiz logice sumpta, οἱ nomen hypostasis ex 
vocibus, quax in multis infinite ponuntur, id est, ex 
vocibus logicis perspicue sunt , sicut nomen spe. 
cies, 95/& et individuum, ut demonstratum est. 
Nomen enim nature in homine, et in equo, et in 
auro, et in reliquis ponitur, et multipliciter fertur, 
sicut nomen species. Eodem modo nomen hyposta- 
sis in Petro, et Paulo, et in hoc equo, et in hoc 
bove ponitur, sicut εἰ individuum. 


409, καὶ Πέτρου, xal τοῦδε τοῦ ἵππου, καὶ 6.3: 
τοῦ λευχοῦ, χαὶ τοὺδε τοῦ χύχλου, καὶ τῶν A6otthw 
ὁμοίως, τῶν μῆ τεµνοµένων παντάπασιν, Έγουν τῶν 
ἄλλων κατηγορουμένων. Ἐντεῦθεν τοίνυν τὸ φύσις 
ὄνομα, xaX τὸ οὐσία, λογικῶς χαμθανόµενον, καὶ τὸ 
ὑπόστασις, ix τῶν πεοιφεροµένων xat ἐπὶ πολλκῶν 
ἀορίστως τιθεµένων, Ίγουν τῶν λογικῶν, ἑναργῶς 
εἶναι φαίνεται, χαθὼς xal τὸ εἶδος ὄνομα, καὶ τὸ 
ἄτομον, ὡς ἀπεδείξαμεν. Τὸ γὰρ φύσις ὄνομα, καὶ 
ἐπὶ ἀνθρώπον, καὶ ἵππου, καὶ χρυσοῦ, xal τῶν λοι- 


πῶν τάττεται, πολλαχοῦ περιφερόμενον παραπλησί/ως τὸ εἶδος ὀνόματι. Τὸν αὐτὸν δὲ τρόπον, xal τὸ 
ὑπόστασις ὄνομα ἐπὶ Πέτρου, καὶ Παύλου, xai τοῦδε τοῦ ἵππου, xal τοῦδε τοῦ βοὺς τάττεται, ὡς 


χαὶ τὸ ἄτομον. 


Hinc aperte ignorantia insani Severi redarguitur ; B 


ille enim, quia, iuquit, Paulus est hypostasis, homo 
vero natura ; sicut Paulus dicitur homo, sic etiam 
dicatur hypostasis esse natura. Nos vero ut pravam 
intelligentiam stulti evertamus, sic occurremus : 
Si hoc, quod prave intulisti, valet, o delire, quando 
Paulus quidein eat iudividuum, homo vero cst spe- 
cies, sicut ais Paulum esse hominem, dic indivi- 
duum esse speciem , εἰ tunc ut l'aulo tribuis 
hominis definitionem et nomen, tribues ctiam in- 
dividuo dellnitionem et nomen similiter speciei, 
atque ita. dices, individuum esse, quod de pluribus 
dilferentibus numero in co, quod quid est, predi- 
catur, qu:e est summa insipientia tibi, praeter alios 
hareticos, congruens. Et sicut Paulum ais esse sub- 


siantiz definitionem, id est, esse rem per se exsi- € 


stentem, non indigentem alio ad exsistendum, dic 
etiam individuum esse generalissimum genus; et 
tribue individuo definitionem, et nomen generis 
generalissimi, id est, quo non est aliud genus su- 
perius; et quod semper est genus; hoc autem 
,cuinam placeat, et probetur nisi ei , qui oinnibus 
modis a divina gratia alienatus est ? Ex his omnibus 
necessario apud eum, qui mente praditus est, in- 
fertur, non esse hypostasim naturam, neque substan- 
tiam quaeomnimodis circumfertur,et cireumfert, sic- 
ut natura logicesumpta: omnia enim, qua sunt ejus- 
dem natur, oninino sunt. ejusdem substantia, οἱ 
contra, oninia , quae substantia differunt, et natura 
differunt. Quare idem est natura et substantia. 
πάντα YÀp ὅσα ἐστιν ὁμοφυῃ, πάντως ἑστὶ xal 
νοχεν * ὥστε ταυτόν ἐστι φύσις καὶ οὐσία. 
Sciendum autem est, quod res non numerantur 
cum nominibus suis philosophicis secundum com- 
positionem, sed cum logicis congruentibus , ut si 
velimus 355 numerare Petrun, et Paulum , et 
Jowwuem, non dicimus tres homines ( proprie sci- 
licet), qui» anusquisque quidem ipsorum est homo ; 
homo vero nullns horum non est; superiora enim di- 
cuntur de inferioiibus, non inferiora de superiori- 
bus. Non enim dices hominem esse Petrum ; sed 
potius Petrum esse hominem. Si igitur dicas Pe- 


Ἐντεῦθεν τοιγαροῦν fj ἄγνοια τοῦ παράφρονος 
αἱρετιχοῦ Σευήρου διαῤῥήδην ἑλέγχεται ' ἐχεῖνος 
γὰρ ἐπειδή φησιν, Παῦλος μέν ἐστιν ὑπόστασις, ἄν- 
θρωπος δὲ φύσις, ὥσπερ Παῦλος ἄνθρωπος εἶναι 
λέγεται, οὕτω λεγέσθω xal ὑπόστασις φὖσις. Ἠμεῖς 
δὲ τὴν τοῦ ἀνοήτου Χαχύνοιαν ἀνατρέποντες ἀντ- 
εροῦμεν' Καιὰ τοῦτον τὸν τρόπον. ὃν παρήένεγκας, ὦ 
χαλίφρον, ἐπειδὴ Παῦλος μέν ἔστιν ἄτομον, ἄνθρω- 
«og δὲ εἶδος, καθὼς τὸν Παῦλον ἄνθρωπον εἶναι: oho, 
λέγε καὶ «b ἄτομον εἶδος, χαὶ τηνικαῦτα χαθὼς τῷ 
Παύὐλῳ δίδως τὸν τοῦ ἀνθρώπου ὁρισμὸν xai τοῦ- 
νοµα, δώσεις xal τῷ ἁτόμῳ τὸν τοῦ εἴδους ὁρ,σμὸν 
ὁμοίως xai τοὔνομα, xai οὕτω φῄσεις τὸ ἄτομον 
εἶναι 2ὸ χατὰ πλειόνων xal διαφερόντων τῷ ἀριθμῷ, 
ἓν τῷ vl ἐστι χατηγορούµενον, ὅπερ ἀχρόταταν 
καθἐστηχεν ἀφροσύνης, οἱ !* παρὰ τοὺς ἄλλους 
αἱρετικοὺυς ἑξαιρέτως ἁρμόζουσα. Εἶτα καθὼ; ὧν 
Παῦλον εἶναι ctc οὐσίαν, fiti; ἐἑστὶ γενιχώτατον γέ- 
voz, xa δίδως τῷ Παύλῳ τὸν τῆς οὐσίας ὁοισμὸν, 
τοῦτ) ἔστι, τὸ εἶναι πρᾶγμα αὐθύπαρκτον ph 0:6- 
µενον ἑτέρου πρὸς σύστασιν, λέγεται xai τὸ ἄτομον 
εἶναι γενιχώτατον Yévog * καὶ δὺς τῷ ἀτόμῳ τὸν τοῦ 
γενιχωτάτου γένους ὅρον xal τοὔνομα, τοὺτ᾽ ἔστιν, 
ὑπὲρ ὃ oüx ἂν εἴη ἄλλο ἐπαναθεθτχὸς γένος, xa τὸ 
ἀεὶ γένος ὃν * «οὔτο δὲ τίνι φίλον ἂν εἴη. εἰ p πάντη 
τῷ τῆς θείας ἀἁπηλλοτριωμένῳ χάριτος; "Ex τούτων 
οὖν ἁπάντων ἀναγχαστικώτατα σννάγεται τῷ νουν 
ἔχοντι, μὴ εἶναι τὴν ὑπόστασιν φύσιν, μήτε μὴν 
οὐσίαν τὴν χατὰ πάντα τρόπον φερομένην τε xal 
περιθέουσαν, ὡς fj φύσις, τοῦτ ἔστι, την λογικήν᾿ 


ὁμοούσια, καὶ τοὔμπαλιν πάντα τὰ τῇ οὐσίᾳ διενή; 


D δΔέον δὲ εἰδέναι, ὡς τὰ πράγματα τοῖς ἑαυτῶν 


φιλοσοφικοῖς ὀνόμασιν οὐκ ἀριθμοῦνται κατὰ σὺν- 
θεσιν, ἀλλά τινες ἐφαρμόξουσιν absol; λογικοῖς, 
οἱονεὶ βουλοίµεθα Πέτρον ἀριθμῆσαι, xai Παὔῦλον, 
xai Ἰωάννην" o0 φαμεν γὰρ ἀνθρώπους, ἐπειδὴ 
ἕχαστος μὲν αὐτῶν ἐστιν ἄνθρωπος ’ ἄνθρωπος δὲ 
οὖχ ἔστιν οὐδεὶς τούτων τὰ γὰρ ἑλάττω τῶν µειζό- 
νων οὗ χατηχορεῖται, ἁλλὰ τὰ µείζω τῶν ἓ)αττόνων. 
Οὐκ ἔτι γὰρ ἂν εἶποις τὸν ἄνθρωπον stvat Décpov: 
ἀλλὰ τὸν Πέτρον εἶποις ἂν εἶναι ἄνθρωπον. El τοίννν 
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901, 


1111 


OPUSCULA. 


1478 


Μέτρον, xai Παῦλον, xai Ἰωάννην εἶποις εἶναι A trum, et Paulum, et Joannem esse tres homines, 


τρεῖς ἀνθρώπους, Ἱριθμηχὼς ἔσῃ ὃ μὴ προέθου 
χαθυποθάλλειν ἀριθμῷ. Προέφημεν γὰρ '' τὸν ἄν- 
θρωπον μὴ εἶναι µηδένα τούτων. El δὲ καὶ αὑτοὺς 
τούτους εἶναι τρεΐς λέγοις, ἕκαστον αὑτῶν τρεῖΐς 
ἀριθμήσεις, ὥστε τοὺς τρεῖς εἰς ἑννέα πολυπλασια- 
σθῆναι, ὅπερ ἀδύνατον. Ἐντεῦθεν ἀναγκαίως εἰσ- 
φέρεται τὸ ἐφαρμόζον αὑτῶν ἑκάστῳ λογιχὸν ὄνομα, 
6 ἐστι», ὑπόστασις, ἄτομόν τε xal πρόσωπον, xa0' 
ὃ οἱ προτεθέντες ἀριθμηθῆναι ἀριθμῷ χαθυποθλη- 
θήσονται, τρεῖς ὑποστάσεις, Ἡ ἄτομα, f) πρόσωπα 
λεγόμενοι. Κατὰ τοῦτον δῆ τὸν τρόπον ἀποδείχνυται, 
μὴ εἶναι τὸν Πατέρα, xal τὸν Υἱὸν, xal τὸ ἅγιοι 
Πνεῦμα τρεῖς θεοὺς, εἰ xal τούτων ἕχαστος 8:ó; 
ἐστι τέλειος, ὥσπερ ἕχαστος ἐκείνων ἄνθρωπος τέ- 


numerabis , quos non erat propositum sub;icere 
numero. Diximus enim antea hominem nullum 
horum esse. Si autem hos ipsos dicas ires esse, 
unumquemque liorum numerabis tres ; ul tres in 
novem multiplicentur, quod (ieri non potest. Hinc 
necessario infertur , nomen, quod cuique horum 
congruit, logicum esse, quod est hypostasis, indi- 
viduum, persona, quatenus propositi erant, ut nu- 
merarentar, ita ul dicantur tres hypostases, vel 
individua, vel persone. In hunc modum demon- 
stratum est, non esse Patrem, et Filium, et Spiritum 
sanclum tres deos, etsi unusquieque illorum est 
Leus perfectus, quemadmodnm quisque. illorum 
homo perfectus, uon tamen dicuntur tres homines. 


Attoc, àÀX οὗ λέγονται τρεῖς ἄνθρωποι. 'O Πατὴρ B Paterigitur, et Filius, et Spiritus sanctus tres hypo- 


τοίνυν, xal ὁ Υἱὸς, xa τὸ Πνεύμα τὸ ἅγιον τρεῖς 
εἶἰσιν ὑποστάσεις, ὥσπερ χἀχεῖνοι. Ἐκ 6h τούτου 
γνωσόµεθα σαφῶς, δεῖν ὁμολογεῖσθαι τὸν Χριστὸν 
εἶναι µίαν ὑπόστασιν Ev 6voY φύσεσιν. Ἔστι γὰρ ὁ 
Χριστὸς ὁ τοῦ θεοῦ ἀῑδ.ος Υἱὸς ὁ σαρχωθεὶς, τοῦτ) 
ἔστιν, ἡ µία τῆς ἁγίας Τριάδος ὑπόστασις σεσαρ- 
χωµένη, xal αὕτη fj ὑπόστασις, Ώχουν ἀῑδιος Υἱός 
ἐστιν ὁ αὐτὸς θεὸς ὁμοῦ, xaX ἄνθρωπος. Βουλόμε- 
voe τοίνυν ἀριθμῆσαι θΘεὸν, xaX ἄνθρωπον, ἅ ἐστιν 
ἁῑδιος θεὸς, τοῦτ) ἔστιν ἡ µία ὑπόστασις, οὐ δύνασαι 
τούτους εἰπεῖν ὑποστάσεις εἶνάι δύο. Οὔτε γὰρ ὁ 
θεὺς ὄνομα, οὔτε τὸ, ἄνθρωπος, ὑπόστασιν σηµαίνει. 
'H μὲν ὑπόστασις οὐδενὸς ὅλως κατηγορεῖται, ὥστε 
οὐχ ἔστιν οὐδὲν τούτων ὑπόστασις. ὐὖτε μὴν ἔοιγεν 
εἰπεῖν τὸν θεὸν χαὶ τὸν ἄνθρωπον, δύο γένη, ἐπειδή- 
περ Exactov γένος ἴδιον !* κατηγορεῖται’ τούτων δὲ 
οὐδὲν χατηγορεῖΐται ἴδιον. ᾽Αλλ' οὐδὲ δύο εἴδη ἁρμό- 
ζει αὐτοὺς λέγεσθαι. Ἔκαστον γὰρ αὐτῶν ὑπὸ γέ- 
. νος τάττεται. θεὺς δὲ οὐχ εἰς γένος ὑποταχθήσεται, 
ὡς ἔχει ἄνθρωπος, διὸ χυριώτερόν ἐστιν ἀριθμῆσαι 
ταῦτα δύο φύσεις, xal δύο οὐσίας. 'Exátepov γὰρ 
αὐτῶν, xal φύσις ἐστὶν, xat οὐσία τοῖς ὧν χατηχο- 
ρεῖται. Οὐκ ἔχει γὰρ οὐδὲν τῶν ὑφ) ἑχατέρων τοῦ- 
των συστατιχὰς διαφορὰς, Ίγουν οὐσιώδεις καὶ 
φυσικὰς, ὥστε quate xal οὐσία, τῶν !* καθ) ὧν χατ- 
ηγορεῖται, ἑχάτερον εἶναι. 

Διὰ πολλῶν οὖν ἁποδέδειχται, uh εἶναι τὴν ὑπό- 
στασιν φύσιν, pfe μὴν οὐσίαν τὴν λογικὴν, τὴν 


χατὰ πάντα τρόπον Ἱπεριθέουσαν, ὡς ἡ quot. D 


Ἐπειδὴ δὲ ἡ ὀρθοδοξία φησὶν, μὴ εἶναι τὴν φύσιν 
ὑπόστασιν pav τῶν xaÜ' ὧν κατηγορεῖται, µήτε 
ὅλας τὰς ὑποστάσεις, ὅσαι ἂν ὑπ' αὐτὴν εἶεν, οἷον f 
θεότης, Ίγουν ὁ θεὺὸς οὐχ ἔστι Πατήρ; el γάρ ἐστι 
Πατὴρ, πάντως οὐκ ἣν ὁ Υἱὸς Θεός. 02 γὰρ ἁντι- 


slases sunt , sicut illi. Ex his cognoscemus mani- 
feste confitendum esse, Christum esse unam 
hypostasim in duabus naturis (541). Est enim 
Christus zternus Dei Filius, qui incarnatus 
est, id esL, una hypostasis sancte Trinitatis 
incarnata, et bzec hypostasis, eeternus scilicet Fi- 
lius est idem Deus simul et howo. Quare qui vult 
numerare Deum et hominem, qua sunt zternus 
Filius, id est una bhypos!asis, non potest dicere 
esse hos duas hypostases. Nec enim nomen Deus, 
neque nomen houio hypostasin significat. Hyposta- 
sis enim de nullo omnino pradieostur. Quare nihil 
horum est hypostasis. Neque videtur licere dicere 
Deum et hominem duo genera, siquidem unum- 
quodque genus de speciebus praedicatur , quod hic 
non fit, Neque convenii dicere eos duas species. 
Unaqueque enim species sub genere collocatur. 
Deus autem non habet genus, sub quo collecan- 
dus sit, sicut habet homo. Quamobrem magis pro- 
prium est, numerare hzc duas naturas, et duas 
substantias. Utrumque enim eorum est et natura, 
et substantia iis de quibus pradicantur. Nihil 
enim sub utroque liorum habet constitutivas diffe- 
rentias, vel substantiales et naturales , ut sit na- 
tura , et substantia utrumque eorum, de quibus 
predicatur. : 

456 Demonstratum igitur est pluribus, non 
esse hypostasim naturam, neque substantiam logi- 
cam, quie omnibus modis circuit, sicut natura. 
Quia vero ortliodoxa doctrina dicit, non esse natu- 
ram hypostasim , unam eorum, de quibus przdi- 
catur, neque universas hypostases, qua sub ipsa 
sunt, ut Deitas, idest, Deus non est Pater,si enim 
Deus est Pater, profecto non erit Filius Deus (39). 


VARIJE LECTIONES. 


!* [n suppositione simpliei, ut vocant logici. !* κατ εἴδους. '!* «6. 
ΝΟΤΑ.. 


(51) Est dispar ratio, quia in divinis est una 
numero natura in tribus personis. In proposito 
autem sunt tres numero distincte nature liumang 
in tribus personis. 

(32) Quie. ioc loco Theodorus disputat, ἀρίστῃ 
γνωμη, candido animo, interpretari decet. Nam 


v 


Deitas tota est in Patre; et sic perfectus Deus cst : 
sed quia in illo non esi, totaliter, hoc est iia, ut 
iu Filio et Spiritu sancto nou sit; ideo dicit Theo- 
dorus, Patrem non esse Deum πάντως, lioc est, 
ὁλικῶς, lotaliter, sive solum, cum exclusione Filii 
et Spiritus sancti. Et quod de Patre affirmat, idein 
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Nou enim reciprocatur przdicatio, ut omnibus pa- A στρέφει Ἡ καττγορία, ὡς πᾶσ.ν suórzos. "a6 Π1- 


tet. Quia Pater quidem. est Deus, Deus autem non 
est omnino Pater. Et Filius similiter est Deus , et 
Spiritus sanctus similiter. Quare Deus, nullus est 
borum trium. lmo neque Deus universa tria est. 
Si euim Deus est Pater, Filius, et Spiritus sanctus, 
omnino omne quod est Deus, erit Pater, et. Filius, 
et Spiritus sanctus, imo unusquisque horum Deus 
perfectus cum sit, non est universa tria, idque 
manifestum est οἱ apertum omuibus, qui mentem 
habent. 

Objiciunt autem nobis orthodoxis Severiani hz- 
retici imprudentissimi quizstiones quasdam sub- 
verlentes , quas nos in medium producemus, et 
adjuvante Deo dissolvemus, et futiles esse demon- 
swabimus. Dicunt ergo nobis illi : Si Deum dicitis 
non esse hzc tria; dicite, Deus est res, an non? 
Si nos respondemus, rem esse Deum, rursus di- 
cunt : Tres liypostases non sunt res?cum nos con- 
cedimus esse tres res, colligunt contra nos: lgitur 
secundum vos, Deus, et Pater, et Filius, et Spiri- 
tus Sanctus, quatuor res numerantur, alque ita 
convicti estis negare Trinitatem ; οἱ quaternitatem 
pro Trinitate introducere. Nos vero respondemus 
istis : lgnorantes rectam viam demonstrationis, fal- 
laees istas conclusiones vomitis. lgnoratis enim, 
quod omnis res, quz alteram perficit, non con- 
numeratur cum ea quam perficit, verbi gratia, 
aurum nummi non est ipse nummus : aurum enim 
quatenus aurum est, non habet signum nummi, et 
yes est auruin; et nummus alia rursus res est. 
Quare aurum, quod alioqui res est przter num- 
mum, non numeratur cum numino, ex quo fit, ut 
non dicantur h:zec duz res. Nee oportet hzc cum 
conjunctione efferre. Durum enim, οἱ nimis insci- 
tum est, dicere nummum et aurum. Idem intelli- 
gendum est in 3577 Paulo, et corpore ejus. Nec 
enim Paulus corpus suum ; neque corpus Pauli 
est Paulus. Tamen Paulus res est, et corpus Pauli 
res item est ; sed non numeratur Paulus cum cor- 
pore suo, ut sint duze res. Quare hoc? quia Pau- 
lum suum corpus perf(icit, Igitur quia Deitas unam- 
quamque liypostasim perficit, de qua praedicatur, 
non ntuneratur cum. tribus hypostasibus, ut sit 


τὴρ μέν ἔστι θεός ' cb; δὲ οὗ πάντως hs Πατ». 
Καὶ ὁ Υἱὸς θεός ἐστιν, ὡσαύτως xo τὸ Πνευμα «ὶ 
ἅγιον. "cce θεὸς οὐχ ἔστιν οὐδὲν τῶν τριῶν τηῦ- 
των. ἸΑλλ) οὐδὲ ὅλα τρία ἐστι Θεός. Ei vio θὲς 
Πατήρ ἐστιν, Yióg τε xal ἅγιον Πνεῦμα, πάντως 
πᾶν ὃν Θεός ἐστι [laz5p, xai Υἱὸς, καὶ ἅγιον 
Πνεῦμα: ἀλλ ἕχαστος τούτων θεὺς ὑπάρχων sio, 
οὐχ ἔστιν, ἄλλα τὰ τρία, xal τοῦτο σᾳφές τξ xii 
ἑναργὲς τοῖς Υε νοῦν ἔχουσι. 


Προθάλλονται δὲ καθ ἡμῶν τῶν ὀρθοδύξων οἱ 
Σευηριανοὶ, οἱ λίαν ἄφρονες αἱρξτιχοί, αἱ ρετιχὰ 
τινα προθλήµατα, ἅτινα προσαγαγόντες 
ἀνασχενάσωμεν σὺν θεῷ ὡς σαθρὰ xai εὐλιάλυτα. 
Ἐροῦσιν οὖν ἡμῖν ol µατα:όφρονες * Ei τὸν θεόν 
φατε μὴ εἶναι τὰ τρία ταῦτα, εἴπατε λοιτὸν, θεὺς 
πρᾶγμά ἔστιν, f| οὐκ ἔστιν; Αποχκρινομένων δὲ 
ἑμῶν, τὸν θεὸν εἶναι πρᾶγμα, Γαλιν ἐρωτῶσιν΄ Αἱ 
τρεῖς ὑποστάσεις δὲ οὗ τρία πράγματα» Zopxaza- 
τιθεµάνων οὖν ἡμῶν, καὶ αὐτὰ εἶναι πράγματα, 
συνάγουσι καθ ἡμῶν λέγοντες᾽ "Apa καθ ὑμᾶς 
θεὸς, Πατέρ τε καὶ Υἱὸς, xal ἄγ-ον Πνεύμα, τὲσ- 
σαρα ἀριθμοῦνται πράγματα, xal οὕτως ἐλέγχεσθε, 
την μὲν Τριάδα ἀρνούμενοι, τετράδα δὲ ἀντιφέρον- 
τες. Ἠμεῖς δὲ τούτοις ἀνταποχρινόμεθα” ΜΗ ess, 
ὦ οὗτοι, «hv. ἀληθινὴν τῆς ἁποδείξειος ὁδὺν, ἐμεῖτε 
τοὺς παραλοχισμοὺς τούτους, ἀγνοοῦντες, ὡς iV 
πρᾶγμα τελειωτικὸν ἑτέρου πράγματος o) cuv 


εἲς μέσον, 


C αρ'θμεῖται τῷ '* τελειοῖ πράγματι. Οἷον ὁ χρυσὸς τοῦ 


νομίσματος, οὐχ αὐτὸ τὸ νόµισµά ἐστιν. 'O yàp 
χρυσὸς, xaÜ' ὃ χρυσός ἐστιν, οὐκ ἔχει τὸν του vopl- 
αµατος χαρακτῆρα . χαὶ ἰδοὺ πρᾶγμα καθέστηχεν ὁ 
χρνσὺς, καὶ τὸ νόμισμα πρᾶγμα πάλιν ἐστὶν ἕτερον. 
'O χρυσὸς τοίνυν πρᾶγμα πεφυχὼς παρὰ τὸ νόμν 
σµα, οὗ συναρ:θμεῖται τῷ νοµίαµατι * ocv ου ὰέ- 
γονται ταῦτα δύο πράγµατα, ἀλλ οὐδὲ γρῇ ταῦτα 
σὺν τῷ συμπλεχτικῷ συνδέσµῳ προφέρεσθαι. Sxad- 
της Υὰρ xal ἁμαθία πολλὴ τὸ λέγειν, νόμισμα, xol 
χρυσός. Ταυτὸ δὲ νοεῖν ἔστι περὶ Παύλου, xa! ςοὺ 
ἰδίου σώματος οὔτε Υὰρ Παῦλός ἐστι τὸ σῶμα αὖ- 
τοῦ, οὔτε τὸ σῶμα Παύλου ἐστὶν Παῦλος. Παῦλος 
μέντοι πρᾶγμά ἐστι, xat τὸ σῶμα Παύλου τρᾶγμά 
ἐστιν. ἁλλ᾽ οὐ συναριθμεῖται Παῦλος τῷ ibl σώ- 


VARLE LECTIONES. 


!^ Deest aliquid. 


NOTE. 
de Filio et Spiritu sancto asserit. Nam sicut anima D quam tres homines numerari posse negavit : qua 


tota est iu digito, sed uon ὁλιχῶς, quia simul est 
in capite aliisque corporis membris, ita et natura 
divina tota est in Patre ; sed non ὁλιχῶς, hoc est, 
non solum ; et huic fundamento inzdificat Theodo- 
rus totum liunc suum discursum. Cui venia danda; 
quia boni sensus capax est, si in bonam mente 
incidat. Nam lividas non morabitur Theodorus, cui 
persuasum fuit, nescio ex qua phantasia potius, 
quam philosophia, naturam, quie ab uno solo non 
varticiparetur, non pusse dare nominationem ου0- 
jecto. Hinc supra Petrum, Paulum, Joannem, tan- 


sensu quodam vera sunt; quia tres nou sunt, spe- 
clando naturam specifice. Tres sunt spectando 
eanidem naturam secundum individuam rationem, 
prout spectari debet. Sic quando Theodorus digit, 
neque tres personas esse Deum, ὁλιχῶς nimirum, 
totaliter οἱ adequate, non loquitur collective, sed 
distributive : quia ut nec Pater, ita nec Filius, aut 
Spiritus sanctus est Deus ὁλιχῶς, id est solus, 
exclusis aliis. Et hoc emplastro arbitror satis hune 
duriorem Ahncarz loquendi modum πόρου 
iri. 
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µατι, ὥστε εἶναι τὰ δύο, δύο mpá[pata. Τίνος A ipsa Deitas εί illa hypostases quatuor res, ut liz-«- 


ἕνεχεν; Ἐτειδὴ τὸν Παῦλον τὸ ἴδιον σῶμα τελειοὶ. 


Tov ὑποστάσεων (55), καθ) ὧν κατηγορεῖται, οὗ σνυναριθμεῖται ταῖς τρισὶν ὑποστάσεσιν, ὥστε 
αὐτὴν χἀχείνας τέσσαρα πράγματα, ὡς ὀνειρώττοντές φασ.ν οἱ αἱρθτίσοντες, 


Καὶ ἄλλο δὲ προ[σ]φέρρυσι κατὰ τῆς ὀρθοδοξίας οἱ 
αἱρετιχοὶ πρόθληµα τοιοῦτο λέγοντες' Tbv ἀῑδιον 
Υϊόν φατε πρᾶγμα εἶναι, 7 οὔ ; Εἶτα λεγόντων ἡμῶν, 
αὑτὸν εἶναι πρᾶγμα, ἐπερωτῶσιν αὖθις ' Καὶ xb τοῦ 
ἁϊδίου Ὑἱοῦ σῶμα τὸ ἔμφυχόν v: χαὶ νοερὸν, οὗ 
πρᾶγμα εἶναι λέγετε; Συγχατατ'θεµένων οὖν ἡμῶν 
εἶναι χαὶ αὐτὸ πρᾶγμα, εὐθέως συμπεραίνουσ.ν χαθ᾽ 
. tipov, "Apa συναριθμεῖτε τὸν ἁϊδιον Υἱὸν τῷ ἰδίῳ 
σώµατι, λέγοντες, ὅπως ἡμᾶς ἑχατέρωθεν, ὡς οἷόν 
πε, δήσαντες ἀράχνοις ἰμᾶσιν, fov βάλοιεν εἷς 
βλασφημίας ἁτόπημα, f| εἰς τὸ ἴδιον ἐφδλχύσωνται 
φρόνημα. Ei γὰρ δύο πράγματα, τὸν ἁῑδιον Yihv, 
καὶ τὸ ἔμφυχον αὐτοῦ xal νοερὸν αὐτοῦ σῶμά φα- 
EY, αὑτίχα χαταχρινοῦσιν ἡμᾶς ὡς τεσσάρων πραᾳ- 
γµάτων ἐφίδρυσιν Ev τῷ τῆς θείας ὑψηλῷ θρόνῳ τι- 
θέντας, ὅπερ ἐστὶ τὶς Τρ.άδος ἄρνῆησις. El δὲ τὸν 
Υἱὸν, καὶ τὸ ἴδιον αὐτοῦ σώμα μὴ εἶναι δύο πράγματα 
λέγοιµεν, ἀνθυποφέρουσιν ἡμῖν φάσχοντες᾽ Μὴ ὄντων 
τούτων δύο πραγμάτων, πῶς ὑμεῖς τὸν Χριστὸν λέ- 
Ὑετς δύο φύσεις; Οἷς ἐροῦμεν, ὡς Ἠμεῖς τὸν ἁῖδιον 
YUv οὐ συναριθμοῦμεν τῷ ἱἰδίῳ σώματι, ὥστε λέχειν 
ἐχεῖνα δύο πράγματα, ἐπειδὴ «τὸ τοῦ ἁῑδίου Υἱοῦ 
σῶμα ὑποστατικὸν αὐτοῦ, καθέστηκεν τρόπον τινὰ 
πελειοῦν αὐτὸν, καθώς ἐστιν ἄνθρωπος. "Απαν δὲ 
πρᾶγμα τελειοῦν ἕτερον πρᾶγμα, f] ὡς γένος, fj ὡς 
δ'αφορὰ, ἡ ὡς φύσις, Ἠγουν οὐσία, Tj ὡς ὃν ὑπο- 
στατιχὸν τελειοῦν, καὶ ὑφιστάνον ἐκείνου ἑστίν. 
Ὑ ποστατιχὸν οὖν ὑπάρχον τὸ τοῦ ἁϊδίου αἱοῦ σῶμα, 
εἰ καὶ μὴ τελειοῦν αὐτὸν ἁπλῶς, ἤγουν χνρίως, λέγε- 
ται, οὐδαμῶς αὑτῷ συναριθμεῖται παντάπασιν. Αλλ) 
οὐχ ἐντεῦθεν ἀναιρετέον Ev τῷ Χριστῷ λέγεσθα: δύο 
φύσεις. Ἱ]μεῖς γὰρ οἱ ὀρθόδοξοι, οὗ τὸν ἀΐδιον YUv 
τῷ ἑαυτοῦ συναρ.θμοῦντες ὑπωστατικῷ σώµατι, δύο 
φύσεις φαμὲν, ἀλλά τὴν θεότητά τε xal ἀνθρυπότητα 
δύο φύσεις ἀριθμοῦμεν. Τάχα δὲ τις ἔνθεν ἐπισχέφας 
φάσειεν' "δρα οὖν καὶ ἡ τοῦ Δεσπότου ἀνθρωπότης 
οὐκ αὑτὸ πέφυκεν τὸ ἴδιον αὐτοῦ σῶμα τὸ ἔμψνχόν 
«42 Xai νοερόν; πρὸς ὃν ἀντιφήσωμαν οὖκ εἶναι. 

ἘἜπειδῆ ἡ τοῦ Χριστοῦ ἀνθρωπότης , πάντων ἡμῶν 
τῶν ἀνθρώπων καθέστηκεν ' τὸ δὲ ἔμψυχον ἀὐτοῦ, 
καὶ νοερὸν σῶμα, αὐτοῦ μόνου διαφερόντως ἑστίν. 

El 51 τις πρὸς ταῦτα διαµάχοιτο, εἰς τὸ δυοῖν θά- 
τερα μέλλει ἀτοπίαν ὑποπέσεῖν ' ftot. γὰρ εἰπεῖν 
ἀναγχασθήτσεται, την τοῦ Χριστοῦ ἀνθρωπότητα ud 
εἶναι τῶν πάντων ἡμῶν ἀνθρωπότητα * χἀντεῦθεν 
πολλὰς ἐπεισάγειν ἀνθρωπότητας, i?) tb iólou Υἱοῦ 
σῶμα, λέγειν ἑκάστου ἡμῶν τῶν ἀνθρώπων εἶναι σῶ- 
μα. Καὶ τηνιχαῦτα φαγέτω ὁ τοιοῦτος ἑπίσης τὸ τοῦ 
Χριστοῦ σῶμα, καὶ λῃστοῦ τινος xal ἀθέου σώμα. 


retici somniant. | ) 
v 
εἶναι 


Aliam preterea questionem Πσγοιοὶ contra 
orihodoxam veritatem proferunt. Sic enim aiunt : 
Dicitisne eternum Filium csse rem, au non? Deinde 
cum respondemus rem esse, rursus interrogant : 
Corpus zterni Filii. animatum ct intelligens, an 
non dicitis esse rem? Cum respondemus esse, δία- 
tim contra nos concludunt : [συν numeratis xter- 
num Filium cum proprio corpore. Hoc dicunt ut 
nos utrinque, quoad fieri potest, hamis aranearum 
captos in absurdam blasphemiam compellant, au£ 
in propriam sententiam trahant. Si enim dicamus 
duas res esse Filium zeernum, et corpus cjus ani- 
matum, el mente proditum, continuo condemna- 
bunt nos, tanquam qui quatuor res in alto throno 
Divinitatis fundemus, quod est negare Trinitatem. 
Sin autem Filium, et corpus ejus propriunt non 
dicamus duas res esse, occurrunt nobis : Si nou 
sunt duz res, quomodo, inquiunt, vos Christum 
duas naturas dicitis? Quibus respondendum est: 
nos Filium zternum non numerare c&ümi proprio 
corpore, ut dicamus eese duae res, quia corpus 
l'ypostaticum (54) sterni FHii quodam modo perficit 
ipsum, quatenus est homo. Omnis autem. res quie 
alterum perficit, aut tanquam genus, aut tanquam 
differentia, aut tanquam natura, substantia acilicet, 
aut tanquam hyposlaticum, illud perficit cujus est. 


C Corpus igitur eterni Filii cum eit. hypostaticum 


quamvis non simpliciter, id est, proprie pefficere 
illum dicitur, anon tamen cum eo corpus numera- 
tur. Sed non propterea non est dicendum duas 
naturas esse in Clristo. Nos enim orthodoxi, non 
seternum Filium numerautes cum corpore ejus liy- 
postatico, duas naturas esse dicimus ; sed divini- 
tateni et humanitatem 35$ duas naturas numera- 
mus, Fortassis aliquis hine occasione occurrendi 
arrepta, dicit: An Christi humanitas non est ipsius 
naturale corpus animatum et. intelligentiz przedi - 
lum? €ui respondebimus non esse. Siquidem hu- 
manitas Christi omnium nostrum, qui homines 
sumus, est ; corpus vero eju$ animatum et intelli- 
gens, ipsius solius przecipue est. 

Si quis vero contra hze puguet, in alterum ex 
duobus absurdis incidet : aut cogetur dicere huma- 
nitatem Christi scilicet non esse nostram, et hine 
multas humanitates introducere (id est, naturas), 
aut corpus zterni Filii, uniuscujusque nostrum, 
qui sumus liomines, corpus esse. Et tunc qui εἰς 
sentit, comedat corpus Christi eque atque. corpus 
alicujus latronis et impii. Et rursus si quis dicet 


NOTE. 


(33) Bavaricus codex hic est mutilue. Itaque ος 
versione Turriaui, et ex codice quo usus, cujus 
Graca verba ad marg. suorum adversariorum ad- 


ParROL. Ga, Χα. 


notavit, leg. τοιγαροῦν, ὅτι h θεότης ἑχάστην τελει’ἵ, 
(64) Corpus hypostaticum licit, id est, COTrDUS jj 
hypostasi Filii zeterni, 
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humanitatem Christi non esse nostram humanita- A Καὶ πάλιν εἰ τὴν τοῦ Χριατοῦ φασιν ἀνθρωπότητα 


tem, cogetur dicere non esse divinitatem Christi, 
divinitatem Patris, et Spiritus sancti, atque ita 
tres divinitates, sive deitates introducere, quod 
est excidere penitus a Christianismo. Sin autem 
illud alterum dicat, sufficiat ei qui id dicit tur- 
pissima consecutio, quam diximus prius. Quamob- 
rem scire oportet sanctos Patres alias quidem 
seternum Filium ex Patre, alias vero ex substantia 
Patris genitum esse dicere. Nos igitur orthodoxi, 
cum non dicimus substantiam Patris esse ipsum 
Patrem, sed aliam rem przter Patrem (55), conti- 
nuo in nos prosiliunt, jactantes nos esse deprehen- 
605 in eo ut dicamus ex duabus rebus genitum 
esse Filium; deinde Patrem numerari cum sta 


μὴ εἶναι τὴν ἡμετέραν ἀνθρωπότητα, βιασθᾳσεται 
φάναι, uh εἶναι τὴν Χριστοῦ θεότητα τοῦ Πατρλς, 
χαὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος xal ix τούτου τρεῖς ix- 
εισάγειν θεότητας, ὃ δὴ τοῦ Χριστιανισμοῦ παντελὼς 
ἐστι ἕχπτωσις, El δὲ αὐτὸ ἕτερον φαίη, ἀρχεῖται τῷ 
ἀποφαινομένῳ τὸ παναίσχιστον παραχολούθηµµα, ὅπερ 
φθάσαντες εἰρήχαμεν. Ἱστέον ὡς οἱ ἅγιοι Πατέρες 
WT] μὲν τὸν ἀῑδιον Υἱὸν Ex τοῦ Πατρὸς, πῆ δὲ ix της 
τοῦ Πατρὸς οὐσίας γεγενησθαί Φασιν. Ἡμῶν οὖν 
τῶν ὀρθοδόξων, μὴ τὴν τοῦ Πατρὸς οὐσίαν αὖ- 
τὸν εἶναι τὸν Ἡατέρα λεγόντων, ἀλλὰ, παρὰ τὸν 
Πατέρα, παραχρῖμα καθ) ἡμῶν ἄλλονται δια» 
θρυλλοῦντες, ἡμᾶς πεφωρᾶσθαι τὸν YUv λέγον- 
τας, bx δύο γεννηθῆηναι πραγμάτων. εἶτα σὺν 


substantia , sicut in superioribus jam demonstra. B Πατέρα συναριθμεῖσθαι τῇ ἑαυτοῦ οὖὐσίᾳ χαθὼς 


tum est. Howc nobis respondentibus occurrunt 
insani illi dicentes : Etiamsi demus rem ita se hia- 
bere, ut prius asseruistis; interim necesse habetis 
affirinare Filium non nasci ex eadem re. Quibus re- 
spondemus, pudore stultos aflicientes: Erraiis pro- 
fecto, miseri, non intelligentes qux significent ea 
qu dicuntur. Non enim sicul. conjicitis, cogimur 
dicere. Etsi enim aliud quid est Pater, et aliud 
quid substantia Patris (26), nos tamen Filium ex 
substantia Patris, vel ex Patre genitum esse cum 
dicimus, ex eadem re genitum esse significamus, 
non ex alia, et alia, ahsit. Sicut enim tu cum dicis : 
Ponderavi aurum nummi, ipsum aurum ponderasse 
signiflcas; et rursus, cum dicis, Ponderavinummum: 


aurum ponderasse dicis; character enim sive signum C 


nummi non 359 ponderatur, ut omnibus patet : 
sic et nos, elsi dicamus ex Patre, vel ex substantia 
Patris genitum esse Filium, non cogimur dicere 
genitum esse ex duabus rebus, sed ex una et eadem 
re. Ut semper orthodoxa doctrina victrix appareat, 
et premia vietorize contra hereticos reporfentur. 


ἐν τοῖς προειρηµένοις ἤδη προαποδέδειχται. Πρὸς 
αὐτοὺς ἡμῶν ἀποχρινομένων, ἑἐροῦσεν ol Φρενο- 
θλαθεῖς * K&v τοῦτο δῶμεν εἶναι, xa0* & προέφητε, 
τέως γοῦν ἀναγχάζεσθε τὸν Υἱὸν εἰπεῖν οὑχ Bx τοῦ 
αὑτοῦ φῦναι πράγματος. Πρὸς οὓς ἁἀποχρινούμεθα 
τοὺς ἀνοήτους ἑντρέποντες, "Όντως πλανᾶσθε μὴ 
εἰδότες, ὦ τάλανες, τὰ τῶν λεγομένων αἰνίγματα. 
Οὐ γὰρ, ὅπερ ὑποτοπάζετε, λέγειν βιαζόμεθα. El q35p 
καὶ ὁ Πατ]ρ ἄλλο τί ἐστι, xal fj τοῦ Πατρὸς οὐσία 
ἄλλο ' ἀλλ' οὖν ἡμεῖς τὸν Υν ἐκ τῆς τοῦ Πατρὸς 
οὐσίας, ἢ ix τοῦ Πατρὸς γεγεννησθαι λέγοντες, ix 
τοῦ αὐτοῦ φῦναι πράγµατος σηµαίνομεν, οὑχ ἐξ ἅλ- 
λου, καὶ ἄλλου, μὴ Ὑένοιτο, Ὥσπερ Υὰρ σὺ λέγων, 
ἛἜστησα !* τὸν τοῦ νομίσματος χρυσὸν, αὐτὸν ὑπαινίτ. 
tf τὸν χρυσὸν ἑστᾶναι σταθμῷ : xal πάλιν λέγων, 
Ἑστάθμισα τὸ νόµισµα, τὸν χρυσὺν σταθµίζεσθαι 
Qqfi;* ὁ γὰρ τοῦ νομίσματος χαραχτῆρ οὐ σταθµμἰζε- 
ται, ὡς πᾶσιν εὔδηλον, οὕτω, xal ἡμεῖς, κἂν εἴποι- 
μεν, Ex τοῦ Πατρὸς οὐσίας γεγεννῆσθαι τὸν Υἱὸν, οὖχ 
ἀναγκαζόμεθα λέγειν αὑτὸν Ex δύο φῦναι πραγµά- 
των, àÀÀ ἐξ ἑνὺὸς xal τοῦ αὐτοῦ πράγματος ΄' iot: 


τὴν ὀρθοδοξίαν ἀεὶ τροπαιοῦχον φαίνεσθαι’ καὶ τὰ τῆς νίχης βραθεῖα xaü ἡμῶν τῶν αἱρετιζόντων χοµίζεσθαι. 


Rursus exoritur nobis alia istorum percontalio : 
AEternus Filius, assumpta carne, assumpsit com- 
munem rem, an particularem? ut si dicamus rem 
particularem assumpsisse, crimen nobis sit dicere 
in Christo duas hypostases, quomodo dicimus duas 
naturas, atque ita incidamus in exsecrabilem opi- 
nionem Nestorianorum ; apud illos enim hypostasis 
est res particularis; aut nullo modo in Christo 
duas naturas confiteamur, sicut neque duas hypo- 


Πάλιν ἐπιφύεται map' αὐτῶν ἡμῖν ἑρώτημα Ae 
Υόντων  Ὁ ἁῑδιος Υἱὸς σαρχωθεὶς χοινὸν πρᾶγμα 
προσείληφεν 3"; εἰ εἴποιμεν αὐτὸν πρᾶγμα mpost- 
ληφέναι μεριχὸν, ἐναχθείημεν ἓν Χριστῷ δύο λέγειν 
ὑποστάσεις, ὃν τρόπον λέγομεν δύο φύσεις : χἀντεῦ- 
θεν τῷ βδελυρωτάτῳ τῶν Νεστοριανῶν συνεμπεσεῖν 
φρονήµατι (παρ) ἐχείνοις γὰρ ὑπόστασίς ἐστι τὸ µε- 
ρικὸν πρᾶγμα)' f| μηδαμῶς àv Χριστῷ δύο φύσεις 
ὁμολογεῖν, ὡς οὐδὲ δύο ὑποστάσεις' xàx τούτου 


VARLE LECTIONES. 


!5 Fort. ἑστάθμισα. !5 f] µερικόν; 


NOTE. 


(35) Schol. Turriani. — Wl est, differre substan- 
l'am Patris ab actu notionali, qui est generare, qui 
vocatur a Dionysio res Patris, sicut res Filii est 
generari. Nec aliud vull quam essentiam Patris, et 
paternitarem, per quam Pater est. Pater, ratione 

i tingui. 

σον Non concedit aliud esse Patrem, et aliud 
substantiam Patris, In. Trinitate enim non est 
aliud, et aliud, sed. alius, et alius; imo negat po- 
tius, quia si nor. est alia, et alia res, non est aliud, 


et aliud. Summa est: Patrem et substantiam Ρὰ- 
tris esse unam eamdemque simplicissimam rem, 
sed propter infinitatem suam duabus realiter dis- 
Unctis zquivalentem. Quas :equivalentia, fundans 
virtualem distinctionem, facit ut aliquid de pa- 
ternitate seu actu notionali Patris affirmari queat, 
quod non potest affirmari de substantia seu essen- 
tia Patris, et vice versa. Et huc respexit Theod». 
rus, quamvis obscurius. 
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Σευηροὶ  ypnuavlaat συνωσθείηµεν, μίαν εἶναι A stases, alque ita Severiani dici compellamur, αἱ» 


2ὗσ.ν τὸν Χριστὸν λέγοντες, ὃν τρόπον µίαν αὐτόν 
φαμεν ὑπόστασιν, ὅπερ ἐστὶ ψυχολεθρίας ἀνάμεστον. 
εί δὲ χοινὸν πρᾶγμα προσειληφέναι τὸν Ylóv φαµεν, 
ἐπεμθαίνουσιν ἡμῖν αὑτίχα φάσχοντες' Πῶς ὁ Yibe 
σαρχοῦται τοῦτο προσειληφώς; τῶν ἀδυνάτων γάρ 
ἐστιν ἀσώματόν τι σωματωθῆναι ἑνωθὲν ἀσωμάτῳ. 
Πρὸς οὓς ἁπαντήσωμεν ' Οὐ νενοῄχατε, λέγοντὲς, ib 
οὗτο:, τὸν τῶν φιλοσόφων σχοπὸν slonxóttov, ἀσώμα- 
τον εἶναι τὸ κοινόν. Ἐκεῖνοι γὰρ λέγοντες ἀσώματον 
εἶναι πᾶν γένος, xal εἶδος, xal αὐτὸ τὸ σῶμα, τὸ ἐκ 
τῆς οὐσίας τῆς ἀνωτάτω, τις λέγεται γενιχώτατον 
γένος διαιρούµενον, ἀσώματον εἶναι λἐγονσι. Διὸ δἐον 
ἐπίστασθα:, ὡς τὸ ἀσώματον ὄνομα χατὰ τοὺς φιλο- 
σόφους ὁμωνύμως τε καὶ ἀορέστως λέγεται, μᾶλλον 
6 συλλ{6δην φάναι, ἐχεῖνο, τὴν ὕλην ' καὶ «b. εἶδος 
ἐξ ὧν τὰ σώματα, xal χρῶμα, καὶ πᾶν σχῆμα, Έγουν 
"sav ποιότητα χαλοῦσιν ἀσώματον τὴν τε φυχὴν, 
καὶ τοὺς ἀγγέλους, καὶ αὐτὸ τὸ θεῖον, ὧν οὐ µία καὶ 
fj αὐτῆ τῶν ἁπάντων dj φύσις, ἁλλὰ πολλαὶ xal διά- 
φοροι, ὡς ἐντεῦθεν πιστοῦαθαι σαφῶς ὁμωνύμως xol 


ἀορίστως λέγεσθαι τὸ ἀσώματον ὄνομα, χατὰ πολλῶν . 


σημαινόμµενον 15, xal τῇ φύσει διαφερόντων φερόµε- 
νου. Τὸ cupa τοίνυν, xal ὅσα ὑπὸ «b σῶμά ἐστι 
κοινὰ, οἷον ἔμψυχον, Giov, ἄνθρωπος, ἀσώματα xa- 
λοῦνται (57). Ἐπειδὴ τούτων ἕχαστον αἰσθήσει μὲν 
οὐχ ὑποπίπτει, ἀλλὰ vot. καταλαµμθάνεται οὗ γάρ 
εἶσιν αὐτοῖς ἱδιότητες ὁριστικαὶ, χαθ᾽ ἃς αἱσθίέσει 
καθυποθληθήσονται. Τὰ μέντοι ἄτομα, καθ) ὧν 
ταῦτα κατηγοροῦνται , σώματά ἔστιν, ὡς ὑπὸ τὴν 
αἴσθησιν πίπ-οντα * ὁριστικὰ γὰρ ἔχουσιν ἰδιώματα. 
Ἡλὴν εἰ καὶ τὸ xotvóv σῶμα, xal ὅσον ἐστιν ὑπὸ τὸ 
χοινὸν διὰ τὸ μηδαμῶς αἰσθῆσει, ἀλλὰ vip µόνον εἶναι 
ληπτὸν, ἀσώματον λέγεται’ ἀλλ᾽ οὖν φύσει σῦμα xa. 
έστηχεν * παραπλῄσιον δ᾽ ἂν εἴη τοῦτο τῷ ἁπλῶς λε- 
γομένῳ χύχλῳ, τῷ γραμμὰς ὁριστιχὰς οὐκ ἔχοντι. 
"O γὰρ το.οῦτος χύχλος φύσει μὲν μετρητὸς, καθ) 
ὅ δὲ γραμμὰς ὁριστιχὰς οὐκ ἔχει, οὐδαμῶς ὑποπίπτει 
μετρήσει, οὐκ ἔχει γὰρ ὁριστιχὸν σταυρὺὸν , δι οὗ 
ποσός ἐστι γνωσθῆναι δυνῄσηται. Ἑπὰν δὲ χύχλος 
γένηται μερικῶν, εἰδικῶς τε, χαὶ ὁριστικῶς !* εὖὐ- 
θέως ὁπόσον ἔχει μέγεθος μετρήσει xal περιορισθή- 
σεται. Οὐχοῦν ὁ λεγόμενος ἁπλῶς χύχλος φύσει μὲν 
ἀορίστως μετρεἶται. Οριστικῶς οὐχ ὑποπίπτει µε- 
τρήσει. Οὕτω τὸ παρὰ τοῦ ἀῑδίου Υἱοῦ προσληφθὲν 
ἀνθρώπινον copa, σῶμα μέν ἐστι φύσει’ καθ) ὃ δὲ 
χοινὸν ὃν, οὐδαμῶς ὑπὸ τὴν αἴσθτσιν πίπτει, ἀσύμα- 
τον καλεῖται' ἐπ ἂν δὲ χαρακτηρίζεται ὁριστικοῖς 
ἰδιώμασιν, ἀριστικῶς αὐτίχα τῇ αἱσθήσει ὑποπίπτει 
χρηµατίταν αἰσθητόν τε χαὶ ἅπτωτον. 


C 


D 


centes Christum esse unam naturam, sicut dici - 
mus esse eum unam hypostasim, quod est plenum 
interitus animz. Sin autem commnnem rem Filium 
assuinpsisse dixerimus, insultant statim nobis di- 
centes : Quomodo Filius incarnatur coinmuni re as- 
sumpta? impossibile enim est aliquid incorporeum 
corporatum fleri copulatum incorporee. Quibus 
occurrendum est : Non intellexistis, o boni, propo- 
situm philosophorum, cum dixerunt, incorporeum 
esse commune. Nam cum dicunt inceorporeum 6:68 
omne genus el speciem, ctiam ipsum corpts ex 
substantia generalissima, quz dicitur genus gene- 
ralissimum, divisum, incorporeum esse dicunt, 
Quamobrem scire oporlet nomen incorporeum 
secundum philosophos homonyme et infinite dici, 
imo, ut paucis rem complectar, illi materiam et 
speciem ex quibus corpora, et omnem colorem 
atque figuram, id est, omnem qualitatem vocant 
iRcorporeum, et animam, atque angelos, ct ipsum 
Deum, quorum omníum non est una et eadem na- 
tura, sed multe et variz, ut hinc plane probetur 
homonyme et infinite dici nomen incorporeum de 
multis significatis et natura differentibus. Quare 
corpus, et quzecunque sunt sub corpore communia, 
ut animatum, animal, homo, incorporea vocantur, 
quia unumquodque horum non est subjectum sene 
sui, sed mente comprelienditur : non enim sun 
eis proprietates ὁριστικαὶ (id est, individuanfes), 
360 quibus sensui subjiciuntur. Individua tamen, 
de quibus hzc predicantur, corpora sunt, utpote 
sub sensum cadentia; proprietates enim habent de- 
finientes, sive terminantes. Verum etsi commune 
corpus, et quodcunque est sub ipso commune, 
inacorporeum dicitur, quia nou potest sensu, sed 
mente percipi, tamen natura corpus consistit ; 
simile est hoc circulo simpliciter dicto, non ha- 
bemti lineas ὁριστικάς [definientes]. Hujusmodi 
enim circulus natura quidem mensuratus, quale- 
nus vero non habet lineas definientes, nequaquam 
snbjicitur mensurationi ; non enim habet ὁριστικὸν 
σταυρὸν, id est, lineam partientem in modum cru-« 
cis, qua possit cognosci quantus sit: postquam 
autem factus fuerit circulus particularis, specialis, 
et definitus, statim mensura circumscribetur, 
quantam habeat magnitudinem. igitur círculus, 
qui sinpliciter dicitur, natura quidem indefinite 
mensuratur, definite vero non subjicitur mensurg. 
Sic liumanum corpus ab zterno Filio assumptum, 
corpus quidein est natura, quatenus vero communo 


nequaquam sub sensum cadens, incorporeum vocatur; postquam vero signatur proprietalibus de» 
finitis, continuo definite sub sensum cadit, vecaturque sensile et tactile, 


VARLE LECTIONES. 


!' Σενηριανοί. 35 σηµαινομένων. 


'" f. μεριχὸς, εἰδικός τε xal δριστ'χός, 


ΠΟΤΑ. 


(57) In Bavarico codice sejungebantur hzc a 
euperioribus, interposito hoc titulo : Τοῦ "Afqu- 
xapd, quasi esset novum opusculum. Sed hae dis- 


tigctio non fuit in Turriani exeinplari, ut patet 
ex elusdem versione. 
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est, id cst, hypostaeis. Character enim non est 
alterius, id esi, altcrius hypostasis in Christo, 
nisi xterni Filii, sicut character proprietatum cu- 


jusque non est alterius character, quai ejus 


cujus est charaeter. Unde zternus Filius idem est 
Deus et homo, id est, idem est ante omnia szecula 
ex Patre genitus, el Jesusex Virgine Maria in fine 
seculorum sine virili semine natus, qui est una 
hypostasis Trinitatis. Quocirca proprie οἱ vere 
castissima el omnis macule expers Virgo stirpis 
Davidicz Deipara, id est Mater Dei, praedicatur. 
Hlzec enim aternum peperit Filium factum  homi- 
nem, sicut nos in omnibus, excepto peccato, Je- 
sum appellatum, sicut unusquisque nostrum appel- 
latur Petrus, verbi gratia, aut Paulus, aut alio 
quocunque nomiue proprio. Clarissime igitur de- 
monstratum est quod, eisi eommunem rem assum- 


psit zternus Filius, quie quidem incorporea est, 


scilicet substantiam humanam, non tainen nega- 
tur corporatum esse, id est, incarnatum, factum- 
que esse hominem, ut aiunt hzretici amentes; At. 
que hoc rursus scire oportet, quod hzrelici ea de 
causa properanl ad constituendum esse naturam 
communem el parlicularem, communem quidem 
omnes hypostases, particularem vero unam hyposta- 
sim, ut hoc 961 concessum et confirmatum, telum 
ipsis efficiatur ad labefactandum verum et invio- 
Jabile dogma. Si eniin hoc, quod illi profitentur, 
verum esset, esset aliquid dicendum contra san- 
clissimam synodum Chalcedonensem. Dic mihi, hoe 
du» nature quas in Christo przedicas, communes 
$ynt, an particulares? Si igitur respondeat com- 
munes esse, slatim ratiocinatur, qui secundum 
eos loquitur : Christus igitur secundum (6 est 
omnes hypostases Divinitatis, quod quidem ab- 
surdum est, Sin vero dicat particulares esse, 
inde: in blasphemiam Nestorii, tanquam qui con- 
fiieatur duas in Christo liypostases. (Quaniobreimn 
patronis et defensoribus syuodi Chalceduneusis 
necesse est demonsirare, naturam neque cominu- 
nem, neque particularem dici, sicut illi dicunt; 
sed cómmunem rem, qua absurditatem | utrorum- 
que fugit; que quidem communis res, nce est 


THEODORI ABUCAR/E£ 
Neque character proprietatum. res particularis A Οὐδὲ 


1455 
μὴν ὁ χαραχτὴρ τῶν ἰδιωμάτων prgudw 
πρᾶγμά ἐστιν, Ίγουν ὑπόστασις. 'O χαραχτοὶρ γὰρ 
οὐχ ἄλλου τινός ἐστιν, Ίγουν οὖχ ἄλλης ὑποστάσεως 
ἐν Χριστῷ, εἰ μὴ τοῦ ἁϊδίου Υἱοῦ ὃν τρόπον ἡμῶν 
ἑχάστου τῶν ἰδ.ωμάτων ὁ χαρακτὴρ, οὑχ ἄλλου τινός 
ἐστιν, ἡ ἐχείνου οὗ πὲρ ἐστιν ὁ χαραχκτἡρ. "Οθεν ὁ ἁϊ- 
διος Υἐὸς, ὁ αὑτός ἐστι θεός τε χαὶ ἄνθρωπος, τοὺς 
ἔστιν, ὁ αὐτός ἐστιν ὁ πρὸ πάντων αἰώνών ix Πατρὸὺς 
γεγεννηµένος, xal Ἰςσοῦς, 6 £x Παρθένου Maplx; ἐπὶ 
τόλει τῶν αἰώνων ἀσπόρως τεχθεὶς, ὑπόστασις µία 
τῆς Τριάδος ὑπάρχων. Δι» χυρίως xal ἀλτθῶς ἡ πάν» 
aYvo; xai πανάµωμος Δανϊδιχκὴ νεᾶνις θεοτόκος ὅμο- 
λογεῖται. Αὐτὸν γὰρ τὸν ἀῑδιον τέτοκὲν Υὼν  &y0po- 
πον γεγονότα καθ) ἡμᾶς, χατὰ πάντα, δίχα' της ἆμαρ- 
τίας, xal Ἰησουν πβοσαγορδυθέντα χαθὼς ἡμῶν 
προααγορεύεται Πέτρος τυχὸν, f?) Παῦλος, f$ ὁτιοῦν 
κύριον ὄνομα. Ἰηλανγέστατα τοίνυν ἁποδέδειχται, 
τιπερ cl xal κοινὸν πρᾶγμα προσείληφεν ὁ ἀῑδιος 
Υἱὸς, ὅπερ ἐστιν ἀσώματον, Ίγουν τὴν ἀνθρωπίνην 
οὐσίαν, ἁλλ' οὖν οὐκ- ἁταγορεύεται σωµατωθηνα:, 
Έγουν σαρχωθῆναί τε χαὶ ὀνανθρωπῆσαι, χαθώς φτ- 
atv ὁ παράφρων αἱρετιχός. Kat τοῦτο δὲ πάλιν εἰδί- 
ναι χρῃ, ὡς οἱ αἱρετίζουτὲς τούτου Oh χάριν σας:- 
δουσι συστῆσαι τὴν φύσιν elvat κοινἠν τε xal µερι- 
xílv- τὴν μὲν xowhv πάσας εἶναι τὰς ὑποστάσεις 
τὴν δὲ μερικὴν µίαν ὑπόστασιν λέ-οντες, ὅπως ὁμο- 
λογηθὲν τοῦτο χαὶ ὀχυρωθὲν αὐτοῖς, ὅπλον γένηται 
πρὺς καθαίρεσιν τοῦ ἀληθινοῦ καὶ ἀκαθαιρέτου ὀδ- 
γµατος. Ei Υὰρ τοῦτο τὸ παρ᾽ ἐχείνοις ὡμολογπμένον 
ἀληθείας εἴχετο, ἔμελλεν ἄν τις πρὸς τὴν ἐν Χαλχή- 
δόνι συγκροτηθεῖσαν ἁγιωτάτην φάναι σύνοδον' Bizé 
pot, al δύο φύσεις αὗται, ἃς ἓν Χριστῷ χηρύττεις. 
χοιναί εἶσιν, ἢ µεριχαί; El μὲν οὖν ἁπτοχρίνοιο, 
χοινὰς εἶναι, εὐθὺς συλλογίσεται xat! αὐτῆς λέγων, 
Ὅ Χριστὸς ἄρα, κατὰ ab, πᾶσαι αἱ τῆς θεότητος ὑπο- 
στάσεις ἐστὶν, ὅπερ ἄτοπον. El δὲ μεριχὰς εἶναι φί- 
σειεν, ἐμπεσεῖται τῷ τοῦ Νεστόρίου βλασφημήμακς, 
ὡς δύο tv Χριστῷ ὑποστάσεις ὁμολογοῦσα 19. Διὸ τοῖς 
τῆς ἁγίας συνόδου προμάχοις, xai ὑπερασπισταῖς, 
ἀναγχαῖον ἀποδεῖξαι τὴν φύσιν, µήτα χοινὴν, µέτε 
μεριχἣν λέγεσθαι, ὡς ὀχεῖνοί φασιν. ἀλλὰ χοινὸν 
πρᾶγμα, φεῦγον τὴν ἁποπίαν ἑκατάρων, ὅπερ οὐκ 
ἔστιν, οὔτε πᾶσαι αἱ ὑποστάσεις, οὔτε µία ὑπόστα- 
σις, ἀλλὰ τὸ θεωρούμενόν τε xol εὑρισχόμενον ὁλι- 


ounes hypostases, nec una ,hypqstasis: sed qu: D χῶς £v ἑκάστῃ τῶν ἑαυτ οὗ ὑποστάσεων. 


spectatur, εἰ reperitur ὁλικὼς, id est, tola, in una- 


quaque liypostase. 

Demonsiratur autem. (adjuvante Deo, qui illu- 
nínal) hujusmodi ratiocinationibus. Omnis res 
communis de multis przedicatur; quare si natura, 
communiter dicla, est omnes hypostases, igitur 
ones lhypostases de se ipsis omnibus predica- 


buntur. Quod autem de multis predicatur, totum 


iQ unoquoque multorum de quibus praedicatur, 
reperitur. Ex quo inferendum erit upnauiquamque 
lypostasim esse sui hypostasiin, quod est impossi- 
bile, ut natura non sit omnes hypostases. Naturam 


Αποδείχνυται δὲ σὺν θεῷ τῷ φωτολογοῦνει 
τοιαύταις ἀποδείξεσιν. Ἡᾶν πρᾶγμα χοινὸν πολλὼν 
ἐστι κατηγορούμενον * εἐ μὲν οὖν fj φύσις ποινῶς 
λεγομένη πᾶσαι αἱ ὑποστάσεις, ρα πᾶσαι πασῶν 
ἑαυτῶν χατηγορηθήσονται. Τὸ δὲ πολλῶν χατηγο- 
ῥούμενον, ὅλον ἐν ἑκάστῳ τῶν. πολλῶν εὑρίσχεται, 
ὧν χατηγορεῖται. Κάντεῦθεν συναχθῄσασται πάσα; 
τὰς ὑποστάσεις xa0' ἑκάστην ἑαντῶν ὑπόστασιν 
εὑρίσχεσθαι, ὅπερ. ἀδύνατον, ὥατε μὴ εἶναι τὴν’ 
φύσιν πάσας τὰς ὑποστάσεις. T5v γὰρ φύσιν xav 
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ἐχείνους χοινῶς νοουµένην, δεῖ χατηγορεῖσθαι τῶν A enim secundum illos communiter cogitatam oporte£ 


ὑποστάσεων, p λέγεσθαι τὴν φύσιν, ὡς ἐχεῖνοί 
φασιν, ὡς ἐντεῦθεν ἀποδειχθῄσεται. El γὰρ ἡ φύσις 
μεριχῇ, xav! ἐχείνους νοουµένη, ὑπόστασίς ἐστινι 
ἀνάγχη πᾶσα κατ) αὐτοὺς τὀν τε Πατέρα, καὶ τὸν 
ὙΥὓν, xai τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον τρεῖς μερικὰς ápi- 
θµεῖσθαι φύσεις, xal τρεῖς ὁμολογεῖσθαι θεοὺς, xal 
τ(εῖς θξότττας, ὃ δη βλασφημιῶν ἐστιν ἁπασῶν 
ἀχροτάτη, μᾶλλον δὲ τοῦ Χριστιανισμοῦ παντελῆς 
᾿ἄρνητις ' ὥστε δῆλοι πεφήνασιν ἀνοήτως λέγαντες, 
μεριχὴν εἶναι φύσιν, οἱ παράφρανες αἱρετιχοὶ, καὶ 
πάντοθεν στεφανοῦται xat' αὐτῶν βασιλιχῷ διαδἠ- 
µατι τῶν ὁρθοδόξων ἡ πίστις, ἡ τὸν Χριατὸν, Ίγουν 
τὸν ἀῑδιον Υἱὸν ἐνηνθρωπηκότα slav ὑπόστασιν elvat, 
xai δύο φύσεις ὁμολογοῦσα τὸν αὐτὸν ὁμοῦ Θεόν τε 
xai ἄνθρωπον, ὑποχείμενον τὸν αὐτὸν ταῖς δύο φύ- 
σεσιν πρὺς χατηγορίαν. Καὶ γὰρ ἑχατέρα τῶν δύο 
φύσεων χατηγορεῖται αὐτοῦ, xal µεταδίδωσιν αὐτῷ 
τοῦ τε ὀνόματος αὐτῆς, καὶ τοῦ ὁρισμοῦ. 0θεν ὁ 
ἀῑδιος Υἱός ἐστι θεὸς, ὡς ὁ Πατὴο, καὶ τὸ Πνεῦμα 
τὸ ἅγιον, καὶ τὸν τοῦ Θεοῦ ὁρισμὸν ἐπιδέχεται, ὃν 
τρόπον ἐχείνων ἕκαστος , xal ἔστιν ὁ αὑτὸς ἁῑδιος 
Υἱὸς ἄνθρωπος, ὡς xaX ἔστιν ἡμῶν Exacto;* xal 
τὸν τοῦ ἀνθρώπου ὁρισμὸν ἐπιδέχεται, ὃν τρόπον 
ἐχείνων ἕκαστος, xai ἔστιν ὁ αὐτὸς ἀῑδιος Ylb; ἄν- 


prz: dicari de inultis hypostasibus, non autem dici 
naturam particularem, ut illi dicunt, quemadmo- 
dum ex his demonstrabitur. SI. enim natura pate 
ticularis, ut illi intelligunt, hypostasis est, necesse 
omnino est secundum eos Patrem , et Filium, et 
Spiritum Sanctum , tres particulares naturas nue 
merari, et tres dcos dici, et tres deitates, quaest 
eumuma omnium blasphemia, quin potius Christia 
nismuw penitus negare; quamobrem manifestum 
est amentium hareticorum esse, quod aiunt esse 
naturam particularem ; et ex omni parte conira 
eos regia corona redimiQur fides orthodoxa, quas 
Christum, eternum scilicet Filium factum hominem 
unam hypostasim esse, et duas naturas confitetur 


p eumdem Deum simul et hominem, $899 eumdem 


subjectum duabus naturis ut de eo. preedicenLur. 
Utraque enim natura de .eo prsdicatur, et com- 
municat cum eo et nomen οἱ definitionem. Dude 
slernus Filius est Deus, sicut Pater, et Spiritus 
sanctus, et definitionem Dei recipit, sieut untus- 
quisqueillorum, estque idem zternus Filius homn, 
Sicut et unusquisque nostrum ; et definitionem ho- 
minis recipit, id est, animal rationale mortale, men- 
lis et disciplina capax, sicut unusquisque nostrum. 


θρωπος, ὡς καὶ ἔστιν ἡμῶν Éxactog* καὶ τὸν τοῦ ἀνθρώπου ὁρισμὸν ἐπιδέχεται, τοῦτ ἔστι τὸ εἶναι 
ζῶῷον λογιχὸν, θνητὸν , καὶ ἐπιστήμης δεκτικὸν, καθ᾽ ὃν τρόπον ἡμῶν ἕχαστος. 


'Q δὲ λέγων τὸν Χριστὸν µίαν εἶναι σύνθετων φύ- α Qui autem dicit Christum unam naturam come 


σιν, ὡς ἔστι µία σύνθετος ὑπόστασις, ὀνόματι φιλο- 
σοφιχῷ, τὴν τε φύσιν ταύτην ὀνομάσαι, καὶ τὴν 
ὑπόστασιν, ὡσαύτως βιασθήσεται. Τὴν μέντοι ὑπό- 
στασιν πάντως καλέσειεν ἀῑδιον Υἱὸν σεσαρχωµένον. 
Τῇ δὲ φύσει τίνα χλῆσιν ἄρα ἑφαρμόσειν δυνῄσεται; 
Ei γὰρ θεὸν ταύτην ὀναμάσειεν, ἀρνήσεται τὴν ἀν- 
θρωπότττα. Ei δὲ ταύτην ἄνθρωπον προσαγορεύ- 
σειεν, ἀνελεῖ τὴν Τριάδα. Ei δὲ ψήτε θεὸν μήτε 
ἄνθρωπον ταύτην ὀνομάσειεν, τὸν Χριστὸν ἄρα πα- 
ραστήσεται, µήτε θεὸν εἶναι, μήτε ἄνθρωπον * xal 
πρὺς τῇ αἰσχύνῃ, xa μεγίστῳ περιπεσεῖται βλασ- 
φημήματι, xai ἁπωλείας χάσματι. Ποῖον γὰρ 
ἐφεύροι ὁ δύστηνος τῇδε τῇ χκενῃ χαὶ νωθεῖ φύσει 
ἁρμόδιον ὄνομα, ὅτι μὴ σχ.νδαφψὸς, Ἡ τραγέλαφος, 3 
ἄλλο τι τῶν τοιούτων ; 

Τοῦτο δὲ μάλιστα δεῖ γινωσκειν ὑμᾶς, ὦ ϱ.λυµα- 
θέστατοι, ὡς ἡμεῖς οἱ ὀρθόδοςοι τὸν Χριστὸν εἶναι 
ψίαν σὀνβετον ὑπόστασιν λέγοντες, οὐχ ἑτέραν ap 
τὶν τοῦ lou Yloo νοοὺμεν ὑπόστασι», τὴν Llav 
οὖσαν τῆς Τριάδος οὗ γὰρ γοινέν τινα συνεισ. 
φέρειν ἀνεχόμεθα, μὴ γένοιτο | Αλλ' οὖν ὁ τρότος 
σαφηνι,ἐσθω τῆς ὑποστατιχῆς συνθέσεως. Σύνθετον 
δὴ διχῶς εἶναι τὴν τοῦ ἀῑδίου Υἱοῦ λέγομεν ὑπό- 
στασιν. Λέγεται γὰρ σύνθετος Ex Οεότητος xol 
ἀνθρωπότητος  λέχεται πάλιν σύνθετος, ὡς ἐν 
ψφυχῆς xat σώματος τῶν ἀνθρώπων ἕκαστος. ᾽Αλλὰ 
Ex θεότητος xal ἀνθρωπότητος οὐ λέγεται Κύριος 
σύνθετος, μεταφορικῶς δέ. xv γὰρ κυρίως σύνθε- 
τον ὃν, οὖχ ἣν παντάπασιν πρὶν f) συναφθῆναι 
ἐξ ὧν συντέθειτα’. Tóy δὲ Χριστὸν οὔ φαμεν ἁπλῶς 
ph εἶναι παντελῶς πρὸ τῖς συνόδου τῆς θεότητός «c 


positam esse, sicut est una composita liypestasis, 
cogetur nominare nomine philosopliico liaac, :na- 
turam, et similiter hypostasim. Atque bypostasàm 
quidem omnino vocaverit. eternum Filium incur- 
natum. Nalure vero quam appellationem accem- 
madare poterit? Si enim hanc appellet Deuus, 
negabit humanitatem : sin autem hanc appellet 
liominem, tolle& Trinitatem. Sin vero hanc neque 
Deum neque hominem nominet, Christum igitur 
statuet neque Deum esse neque hominem. Incidet- 
-que in dedecus, et maximum crimen, et interitum. - 
Quod enim nomen miaer invenire poterit inani 
εἰ larde nature accommodatum ? non enim 
nomen scindapsua, aut tragelaphus, aul aliud hu- 


D jusimodi. 


lloc autem maxime advertendum vobis, qui stu- 
dio discendi tenemini, quod nos orilodoxi, cum 
Christum unam hypostasim compositam esse dici- 
mus, non aliam hypostasim, quam hypostasim 
glerni Filii intelligimus, qux» una est Trinitatis ; 
non enim patimur aliquau commuuem induci, 
absit! Sed declaremus modum hypostaticz com- 
positionis. Compositam quidem dupliciter esse 
zlterni Filii Dei hypostasim dicimus. Oicilur. enim 
composita ex divinitate et humanitate : et dicitur 
rursus composita ex anima ϱἱ corpore, sicut unus- 
quisque homo. Sed ex deitate et humanitate nofi 
dicitur proprie composita, sed metapliorice, sive 
translate. Umne enim quod proprie compositum 
est, non crat prius quam copulata essent ca, ex 
quibus compositum est. Christuin voro non dicimus 
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gimplieiter εἰ absolute non esse 363 Cliristum A xat ἀνθρωπότητος t£ ὧν συνετέθη * ἀλλὰ τὸν Χρι- 


ante divinitatia cum humanitate a quibus compo- 
nitur conjunctionem : sed dicimus non esse Chri- 


stum cum determinaione, prius scilicel quam in - 


eo congressum hliahberent divinitas et humanitas, 
quibus congressis in unionem confusionis et. mu- 
tsetionis expertem, translata est in eum compositio 
8 vera compositione, et modo metaphorico vocata 
est composita ex deitate et humanitate. Quod 
enim proprie ex re compositum est, alio quodam 
nomine, quam nomine earum rerum ex quibus 
compositum est, nominatur. [lomine enim compo- 
silo ex anima et corpore, non nominatur nomine 
hominis anima, neque corpus. Christus tamen 
quodammodo compositus ex aeterno Filio et huma- 
nitate, ipse sternus Filius est Christus, tametsi 
non est appellatus Christus ante incarnationem 
suam. Hinc Scripturz sanctz, et sancta Niczna 318 
P'atrum 4 Deo congregata synodus Dominum Jesum 
Christum predicat ex Patre genitum ante omnia 
ssecula, et secula fecisse; et omnia ex nihilo fe. 
cisse, ut essent; esscque sapientiam Patris, et 
verbum, et virtatem. Si autem esset compositum 
ex divipitate et humanitate, id est, Christus nova 
hypostasis prater a:ternam, non esset Christus ex 
Patre ante omnia szcula genitus, nec auctor szcu- 
lorum, neque sapientia Patris, et verbum, et vir- 
tus. Sic igitur dicitur Dominus Jesus Christus ana 
scilicet composita liypostasis, ex divinitate οἱ bu- 


στὸν λένομεν p εἶναι Χριστὺν μετὰ προσδιορισμοῦ, 
πρὶν fj συνελθεῖν ἓν αὐτῷ τὴν θεότητά τε καὶ àv 
θρωπότητα * ὧν καθ) ὑπόστασιν συνδραμουσῶὼν tl; 
ἀσύγχυτόν τε xal ἄτρεπτον ἕνωσιν, μετεδν{νεχται 
ἐπ) αὐτὸν ἡ ὀύνθεσις ἀπὸ τῆς ἀληθῶς οὔσης συνθέ- 
σέως, xal µετα φορικῷ τρόπῳ χέχἸητα: σύνθετος ix 
θεότητός τε xaY ἀνθρωπότητος. Τὸ y3p χυρίως ix 
πράγματος συντιθέμενο», ἄλλῳ τινὶ χατονυµάγεται 
παρὰ τῶν πραγμάτων ὀνόματι, ἀφ ὧν συνστέθη, 
ἅτε τρίτον ἁποτέλεσμα γεγονὼς, παρὰ τὰ ἀφ᾿ ὧν 
αυντέθειται. Too γὰρ ἀνθρώπου συνζεθέντος ἐκ 
Φυχῆς χαὶ πώµατος, οὐ χατονομάδνεται τῷ ἄγθρωπες 
ὀνόματι, οὔτε ἡ quyh, οὔτε τὸ copa. ᾿ μέντοι 
Χριστὺς τρ/πῳ tt συντεθειµένος ἐξ ἀῑδίου t: 
Yioo, καὶ τῆς ἀνθρωπότητος, αὐτὸς ὁ ἁϊδιος YU; 
ἐστι ὁ Χριστὸς, εἰ καὶ μὴ Χριστὸς χέχληται np) 
τὶς αὑτοῦ οαρχώσεως. Ἐντεῦθεν αἱ ἅγισι Γραςφαἳ 
πᾶσαι, καὶ ἡ κατὰ Νίχαιαν τῶν ἁγίων τριαχοσίω» 
δεχαοχτὼ Πατέρων θεόκλητας σύνοδος, τὸν Κύριον 
Ἰησοῦν Χριστὺν κηρύττουσιν Ex τοῦ Πατρὸς γεεννῖ- 
σθαι πρὺ πάντων τῶν αἰώνων, καὶ τοὺς αἰῶνας πε: 
ποιηκέναι * xal ἐκ τοῦ ji ὄντος εἰς τὸ εἶναι τὰ πάντα 
πρυ[σ]ενηνοχέναι ' σοφίαν τε τοῦ Πατρὸς εἶναι, xol 
λόγον, καὶ δύναμιν. El δὲ ἣν τὸ συντεβὲν Ex θεό-τ- 
τός τε καὶ ἀνθρωπύότητος, τοῦτ' ἔστι ὁ Χριστὸς, ὑπό. 
στασις χαινῆ παρὰ τὴν ἀῑδιον, οὐκ ἂν εἴτ ὁ Χριστὸς 
ix Πατρός πρὺ πάντων τῶν αἰώνων γεγεννηµένος, οὖ- 
δὲ ποιητὴς τῶν αἰώνων, οὔτε αοφία τοῦ Πατρὺς xal 


manitate composita esse, ΠΟΠ sicut dicimus ουι- C λόγος, καὶ δύναµις. Οὕτω τοίνυν λέγεται ó Κύριο; 


positum conflari ex quibus consistit, 


Ἰπ «οὓς Χριστὺς, Ώχουν ἡ µία σύνθετος ὑπόστασις, EX 


θεότητός τε xal ἀνθρωπόςητος συντεθεῖσθαι, οὐχ, ὥς φαμεν., πᾶν σύνθετον συγχεῖσθαι, ἓξ ὧν συνέστηκεν, 


Secundo modo Jesus Christus, id est, incarna- 
tus, zternus, unigenitus Filius Dei dicitur compo- 
situs esse ex anima οἱ corpore, sicut antea dixi- 
mus ; quia enim zternus Filius natura Deus factus 
est homo tanquam unus nostrum, manens alioqui 
Deus qualis antea, de eo dicuntur. quzecunque de 
unoquoque nostrum. Ut ergo quisque nostrum com- 
positus est ex anima et corpore, similiter et ipse 
compositus et anima el corpore vocatus est. De- 
monstratum igitur est dupliciter Christum compo- 
situm dici, sicut prius diximus, ex divinitate et 
humanitate; el e$ anima et corpore, :xternum Fi- 


Κατὰ δεύτερον δὲ τρόπον ὁ Κύριος Ἰπσοῦς Xpv 
στὸς, to)! ἔστι ὁ σεσαρχωµένος ἀῑδιος μονογενῆ; 
Yib; τοῦ Θεοῦ, λέγεται συντεθεῖσθα: ἐκ ψυχΏς τε 
xai σώματος, ὡς ἔφθημεν εἰπόντες * ἐπειδὴ γὰρ ὁ 
ἁῑδιος Υἱὸς Θεὺς v φύσει Υέγονεν ἄνθρωπος, i; 
εἷς ἐξ ἡμῶν, μεμενηκὼς θεὸς οἷος xai πρώην, M- 
γεται κατ αὐτοῦ πάντως, ὅσα καθ) ἡμῶν ἑκάστο». 
*Qc οὖν ἔχαστος ἡμῶν σὐνθετός ἔστι Ex dogs χαὶ 
σώματος, xa* αὐτὸς παραπλησίως ἡμῖν κεχρημάτιχε» 
bx ψυχῆς τε xal σώματος" διχῶς ἄρα σαφῶς ἀποδέδε:- 

ται τὸν Χριστὸν σύνθετον λέγεσθαι, καθ & προειρή- 
χαμεν, Éx τε θεότητός τε xal ἀνθρωπότητος, xai &x 


lium, id est, uham hypostasim 36/4 Trinitatis. D Φυχῆς xz σώματος, τὸν ἀῑδιον  Yibv ὄντα, τοῦ 


Cui gloria et imperium cum Patre sine principio, et 
sancto Spiritu in sxcula sz:eculorum. Áinen. 


ἔστι, τὴν μίαν τῆς Τριάδος ὑπόστασιν, ᾧ ἡ δόξα 
καὶ τὸ κράτος σὺν τῷ ἀνάρχῳ αὐτοῦ Πατρὶ, xal τῷ 


παναγίῳ αὐτοῦ Πνεύματι, εἰς τοὺς ἁπεράντους αἰῶνας τῶν αἰώνων. 'Agfiv. 


Η 
ΠΠ. Beati Theodori episcopi Charran (53), cogno- 


mento Abucara, Dialogus πρὶς τὸν τοῦ δρόμου 
' ἐμέσης (59), qui petierat ul. ratiocinatione de- 
monstraret Deum esse. 


[. 
Διάλογος Θεοδώρου τοῦ γεγονότος ἐπισκέπου 


Καρῶν, τὸ ἐπίκὰην 'A6ovxapa, yevópuevoc πρὺὲς 
τὸν τοῦ δρόμου ᾿Εμέσης, αἱτησάμενον ἁπόδειξι 
ἀποδοθῆναι αὐτῷ ἁποογισμου, ὅτι ἔστι θεές. 


(Francisco Turriano interprete.) - 


Littera. A Orihodozum designat. Littera. B In[i- 
dclem. 


B. Demonstra esse Deum. 


Πρόσκειται οὖν τῷ μὲν spocáa«q τοῦ ᾿Ορθεδό- 
Eov, Α, τῷ δὲ τοῦ ᾿Απίστου B. 
B. Απόδος, ὦ οὗτος, ἀπόδειξιν ὅτι ἔστι θεός. 


NOT &. - 


(58) Lege Carum. Fuit enim Cariw episcopus, 


nos Chararum in Mesopo'am'a. 
($9) Genebr. vertit : cum Emeseno cursore. Ma- 


lim, cum prafecto cursorum, seu veredariorum, quem 
Germaui vocant Posuneister : Graci λογοθέτην του 
δρόμο», 
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A. "Aza; api pb; προσδεχόµενος προσθήχην, καὶ A — A. Omnia numerus qui recipit accessionem, 


πέρας ἐπιδέχεται. Ὁ οὖν τῶν ἀνθρώπων ἀριθμὸς 
ἐπιδεχόμενος προσθήχην, πεπερασµένος ἑστὶν, ei 
καὶ ἡμεῖς ἀγνοοῦμεν τὴν ποσότητα, ἁλλ' ὑποθώμε- 
θα οσυντομίας χαὶ σαφηνείας ἕνεχεν , εἶναι τοὺς 
πάντας ἀνθρώπους ἑχατόν. ᾿Αδύνατον δὲ τούτους 
ἅπαντας γεννητοὺς ὑπάρχειν' ἐξ ἀλλήλων μὲν τὰρ 
γενεαλογοῦνται’ ἀλλὰ ἀναποδίνων ὁ νοὺς τὴν γενεα- 
λογίαν ἐπὶ τὰ ἄνω, εἰς ἕνα χαταντᾷ πάντως ἁγέν- 
νητον. Οὐ γὰρ ἑνδέχεται ἐπὶ τὸν πρῶτον ἑλθόντας 
εἰπεῖν, αὐτὸν ἐξ ἄλλου γεγεννῆσθαι' ἐπεὶ χἀχεῖνος 
ἐξ ἑτέρου γεγεννηµένος ἂν εἴη, µέχρις ἂν ἐπὶ τὸν 
πρῶτον ἀγέννητον τὸν νοῦν ἑπερείσωμεν. ᾽Ανάγχη 
τοίνυν τοῦτον, ἢ ἐκ τῆς γῆς φῦναι, χαθάπερ τὰ βλα- 
στήµατα, f] ἀῑδιον εἶναι, f] ὑπό τινος δημιουργοῦ πε- 


ποιῆσθαι. AX εἰ μὲν ἐκ τῆς γῆς ἰδεθλαστήχει καὶ B 


εἰς ἔτι ἂν ἄχρι τοῦ παρόντος ἑτέρους ἐθλάστανεν, 
ὥσπερ καὶ τῶν δένδρων καὶ βοτανῶν εἴδη. Ἐπειδὴ 
δὲ οὐχ ὁἑρῶμεν τοῦτο γινόµενον, δήλον ὅτι οὐδὲ τὸν 
πρῶτον ἑἐθλάστησεν. Οὐδὲ μὴν ἀῑδιος ἣν. El γὰρ 
ἄναρχος xai ἀῑδιος ^ ὑπῆρχεν, οὐχ ἂν ἑτεθνήχει, 
οὐδ' ἂν ἁπώλετο. Τὸ γὰρ ἄναρχον, xal ἀτελεύτη- 
τον. Λείπεται τοιγαροῦν αὐτὸν πεποιῆσθαι *!, τὸ δὲ 
πεποιημένον ἔχει ποιητήν. "Apa τῶν ἀνθρώπων Back 
Κτίσττς τε xai ποιητής. 

Δέχου δὲ καὶ ἄλλην ἀπόδειξιν εἰς θεογνωσίαν χαθ- 
οδηγούσαν. Εἰπέ uot, εἰ βῶλον ἐκ τῆς γῆς λαθὼν tg" 
ὑπηλὸν ἀναδαίην δωµάτιον, x&xalÜev τοῦτον 
ἀφείην, οὐχὶ φύσει κατωφερῆς Qv, ἐπὶ τὰ κάτω δι- 


νεπως Φέρεται, µέχρις ἂν ἐπὶ στερεώτερον xal 


ἀχίνητον ἐρεισθῇ ; 

B. Nat. 

A. Οὕτως καὶ fj y^ ix γὰρ τοῦ µέρους τὸ πᾶν 
χατα)αμθάνεται. El μὴ γὰρ χάτωθεν εἶχέν τι στε- 
ῥρεώτερον ὑπερεῖδον αὑτὴν, οὐκ ἂν ἔληξεν χάτω φε- 
popévn. Nsv δὲ ταύτην ὁρῶμεν ἁσάλευτον. Ἔστιν 
ἄρα δύναμἰς τις ἰσχυροτέρα ἡ ταύτην ὑπερείδουσα 
xal ῥαστάξουσα, Ἶτις ἐστὶν ὁ τοῦ Θεοῦ Λόγος. El 
ὰρ ἕτερον ὑπεῖναι σῶμα φαίη τις ὑπερεῖδον αὐτὴν, 
τί τὸ κἀχεῖνο βαστάζον; xaX οὕτω διατείνων τὴν 
ἔρευναν ὁ λογιαμὸς, οὗ παύεται ἄχρις ἂν ἐπί τι 
πέρας στῇῃ µβασταζομένων. Οὐ γὰρ ἂν ἄπειρος 
χάτωθεν εἴη, ἄνωθεν περατονµένη. Τὸ γὰρ ἐξ ἑνὸς 
µέρους πεπερατωµένον, xal Ex τοῦ ἄλλου δήλον ὅτι 


finem quoque recipit. Numerus igitur hominum 
accessionem recipiens, finitus est, quamvis nos 
quantus sit ignoremus, sed ponamus, brevitatis 
et declarationis gratia, omnes homines esse cen- 
tum. Fieri non potest ut hi homines fuerint geniti. 
Alii quidem ex aliis ortum ducunt, sed mens ratio- 
nem ortus ei originis sursum revocans, omnino 
ad unitrm non genitum evadit. Cum enim ad pri- 
murn devenerit, non potest dicere ex alio ortum 
esse, quia et ille alius ex alio item generatus 
esset, donec in primo mens consistat fixa. Necesse 
igitur est et terra natum esse lunc instar arbo- 
rum, aut sxternum esse, aut ab aliquo creatore 
factum esse. Sed si e terra ortus fuisset, adhue 
usque in hodiernum diem alios terra procrearet, 
sicut fit in. genere arborum et herbarum. At quia 
hoc fleri non videmus, manifeslum est neque 
primum procreasse. Sed nec ziernus erat. Si 
enim principio caruisset, essetque aeternus, nun- 
quam mortuus fuiasct, neque interisset. Quod enim 
principium non habet, neque finem habet. Relin- 
quitur igitur ut factus fuerit. Quod autem factum 
est, auctorem babet. £st igitur Creator et ouctor 
hominum Deus. 

Accipe aliam demonstrationem, quz ad cognitio- 
nem Dei deducit. Dic mihi, si glebam e terra acci- 
perem, et iu allum tectum ascenderem, et inde bane 
dimitterem, an non natura perpetuo deorsum fer- 
retur, quousque in inürmiore quopiam et immo- 
bili firmaretur? . 

B. Maxime. 

Δ. 3965 Sic etiam terra; ex parte enim intel- 
hgitur totum. Nisi enim liaberet aliquid firmius, 
quod ipsam fulciret, nunquam desineret ferri 
deorsum, Nunc autem videmus hanc immetam. 
Est igitur vis aliqua fortior, quz» hauc sustinet 
et portat, que est Verbum Dei. Si enim dicas 
aliud corpus subesse, quod eam sustineat, qu'd 
erit quod illud ipsum corpus portat εἰ sustinet ? 
atque ita cogitatio scrutari pergens, non cessa- 
bit quousque quiescat in aliquo termino, et ex- 
tremo, quod sustiuetur. Non enim est inferne in- 
finitum quod est superne terminatum. Quod enim 


πέρας ἕξε,. El γὰρ σπαρτίον xa0' ὑπόθεσιν Ἶν àx D est ex una. parte terminatum, etiam ex alia tcr- 


τουδε τοῦ µέρους τῆς γῆς, ἕως τοῦ ἑτέρου διῆχον 
μέρους, ἐπιλαβόμενος δὲ τοῦ ἐπιφαινομένου ἄχρου 
τοῦ σπαρτίου, ἐξείλχυσα δύο, f| τρεῖς πήχεις, οὐχὶ 
χαὶ ἐχ τοῦ ἑτέρου ἀφανοῦς µέρους, ἀνάγχη ἆποσπα- 
σθῆναι τὸ ἄκρον τοῦ σπαρτίου, ἐξελχόμενον ἐπὶ τὰ 
ἄνω τοσοῦτον, χαθόσον ἐξθίλχυσα µέτρον; Ἐντεῦθεν 
ἔστι σαφῶς εἰδέναι τὴν γην τὸ πέρας ἔχειν χκάτω- 
(sv. "Ὥστε Ex τούτων ἀποδέδειχται, ὅτι τῶν ὄντων 
ἑατὶ ποιητής. 


minum ha'^bit. Nam si funis, ut ita ponamus, ex 
hac parte terrae vsque ad alteram partem pertin- 
gat,ipse vero summam partem funis, qui videtur, 
apprehendam, et duobus aut tribus cubitis eum 
protendam, annon necesse erit, ex altera parte, 
qwe non apparet, avelli summam paztem funis 
tanto $patio sursum altractam, quanto ex altera 
parte atiraxi ? llinclicet perspicue cognoscere, la- 
bere terram (inem inferne. Quare ex his demon- 
stratum est. csse Deum omnium rerum auctorem. 


" VARLE LECTIONES. 


"! αὐτὸ πεποίτται. 


4495 


THEODORI ABUCAR.E 


1436 


B. Pulcherrime demonstrasti. Et gratiam babeo Α B. Kal; πάνυ ἀπέδειξας. Καὶ γάριν ἔχω σοι τῖς 


pro utilitate mihi allata. Unde autem demonstra- 
bis, huuc auctorem habere Filium ? 

A. Nonne scis aliud esse percussum, aliud per- 
cutiens? aliud. videns, aliud quod videtur? aliud 
e€ognoscens, aliud quod cognoscitur ? 

B. Maxime. Sic enim omnino habet. Non enim 
potest idem esse agens et patiens. 

Λ. Deus vero annon est quiddam simplex et 
penitus purum, immistum et 2 compositione alie- 
num? 

B. Sic oportet esse. 

Α. Quod igitur est ex toto simplez, et per om- 
Bia unum, quomodo seipsum cognoscit ? Conces- 
sum est enim aliud esse quod cognoscit, et aliud 
quod cognoscitur. Et hoc maxime spectatur et 
eernitur in simplicibus, et µονομερέσι, id est, unius 
modi. Quod enim ex partibus compositum est, po- 
ferit forie una parte videre, οἱ alia videri : quod 
&utem ejusmodi est, necessario compositionem 
secum infert; Deus autem non potest esse com- 
positus, qui est. supra omnem simplicitatem et 
omnem vacationem materie ; quare necesse est 
alterum duorum dicere, aut quod se ipsum cogno- 
scit Deus, et ita erit compositus, et rursus pri- 
inum, quod posuisti el concessisti, evertetur. 
Pesuisti enim aliud esse quod 366 cognoscit, 
et aliud quod cognoscitur: aut quod se ipsum 
jgnoret, quod est valde absurdum. 

B. Non potest contradici. 

A. Jgitur, quandoquidem utrumque est absur- 
dum, quomodo seipsum cognoscit Deus manens in 
simplicitate ? 

B. Non intelligo quomodo. 

À. Omnis cognitio (iL uno quopiam ex quinque 
modis. Aut enim cognoscitur ἐν τῆς ἰδίας ὑπάρ- 
ξεως, id est, ex propria essentia, ut cum videns 
aliquem, cognosco esse album vel nigrum, ca- 
pillo crispo vel non crispo, formosum vel defor: 
miem, longum aut curtum : aut cognoscitur ex si- 
mili, id est,ex eadem substantia et natura : verbi 
gratia, unde cognoscis, quod habes cor, el hepar, 
et splenem, et reliquam. interiorem formationem, 
ei dispositionem quam nunquam vidisü, nisi ex 
alio ejusdem naturae, ex quo te cognovisti talem 
esse? ex similibus enim comprehendupntur.Tertius 
modus, ex vestigio quodam szpe res cognoscitur, 
ut si. lranseam per agrum aliquem aratuin et cul- 
tum, ab aliquo. excultum esse cx vestigio cogno- 
500, quamvis non viderim aratores. Et rursus, 
si aliqua 2ree uudique muris cincta videam te- 
lum aut lapidem in sublime emissum, intelligo ab 
uliquo emissum esse. Quartus modus, cum ali- 
quis cognoscitur ex imagine. Si enim teneam spe- 
culum, et formam iu co appacentem alicujus rc- 
Wo stantis, et in speculum iutuentis spectem, 


ὠφελείας. Πόθεν δὲ τοῦτον τὸν ποιητὴν ἀποδείξεις, 
Υἱὸν ἔχειν; 

Α. Οὐχ οἶσθα ὅτι ἄλ)ο ἐστὶ vb τύπτον, xal ἆλ)ο τὸ 
τυπτόµενον, χαὶ ἄλλο τὸ βλέπον, καὶ ἄλλο τὸ Άλεπόμε- 
νου, xaX ἄλλο τὸ γινῶσκχον, χαὶ ἄλλο τὸ γινωσχόµενον ; 

B. Na, τοῦτο πάντως οὕτως ἔχει. Οὐ γὰρ Σύνατα: 
τὸ αὐτὸ εἶναι τὸ ἐνεργοῦν χαὶ τὸ πἀσχον. 

A. Ὁ δὲ θεὸς οὐχὶ ἁπλοῦν ἐστι, xal παντελῶς 
ἄχρατον, xai ἁμιγὲς, xaX ἀσύνθετον ; 


B. Οὗτως ὤφειλεν εἶναι. 

Α. Τὸ οὖν πάντη ἁπλοῦν, xal ἓν χατὰ πάντα, τῶς 
ἑαυτὸὺ γινώσχει; Δέδοται γὰρ ἄλλο εἴναι cb γινῶ- 
σχον, xaX ἄλλο τὸ γινωσχόμενον. Καὶ τοῦτο μάλιστα 
θεωρεῖται ἐπὶ τῶν μονομερῶν xal ἁπλῶν. Tov vip 
ix µέρων ** συγχειµένων τάχα δυνῄσεται µέρος μὲν 
ὁρᾶν, µέρος δέ τι ὁρᾶσθαι, xal v: μὲν γινώσχειν, ? 
δὲ γινώσχεσθαι τὸ τοιοῦτον δὲ σύνθεσιν ἐξ ἀνάνχης 
εἰσάγει. 'O δὲ θεὸς, συνθέσεως πάσης ἀνεπίδεχτος, 
ὁ πάσης ἁθλίας καὶ ἁπλότητος ἐπέχεινα * ἀνάγχη 
τοίνυν δυοῖν θάτερον εἰπεῖν, f) ὅτι ἑαυτὸν γινώσχει 
6 θεὸς, καὶ οὕτως Eos σύνθετος, xal πάλιν, f; πρώτη 
αύνθεσις, xa ὁμολογία ἀνατραπήσεται, ἆλλο μὲν 
τιθεµένη, τὸ γ'νῶσχον εἶναι, ἆλλο δὲ τὸ Υινωσκό- 
µενον. 3 ἓν ἁγνοίᾳ ἑαντοῦ τὸν Θεὸν χαθεστᾶνα:, 
ὅπερ xaX αὐτὸ λίαν ἄτοπον. 


N ἸΑναντίῤῥητος ὁ λόγος. 
, "Ent! οὖν ἄμφω πεφύχασιν ἄτοπα, πῶς ἑαυτὸν 
ὁ - εἴσετχι µένων ἐν τῇ ἁπλότητι » 


B. O0» συνερῶ πῶς. 

A. Πᾶσα γνῶσις χαθ᾽ ἕνα τρόπον Ὑένεται. "H Υὰρ 
ἐκ τῆς ἰδίας ὑπάρξεως γινώσχετα:, ὡς ὃτ ἂν ἴδω τινὰ, 
Υινώσχω, $1 λευχός ἐστιν T] µέλας. Ἡ οὐλόθρις fj ἁπὶό- 
0p:$, ἡ εὐειδὲς 7| δυσειδῆς, pax pb; ἢ χολοθός" ἡ ix τοῦ 
ὁμοίου, Ίγουν ὁμοουσίου xal ὁμοφυοῦς, olov πύθεν 
γινώσχεις. ὅτι καρδίαν ἔχεις, xal f zap, xat ax, 
καὶ τὴν ἔνδον λο.πὴν διάπλασιν, χαὶ οἰχονομίαν, t» 
οὐχ ἑώραχκας πώποτε ' εἰ ud]. ἐξ ἄλκου ὁμοφυοῦς, E; 
οὗ σε αὐτὸν τοιοῦτον ὑπάρχειν ἐπέγνωχας. "Ex γὰρ 
τῶν ὁμοίων τὰ ὅμοια χαταλαμθάνεται. Τοΐτον, ἐξ 


D ἴχνους τινὸς πολλάχις γνωρίζεται τὸ πρᾶγμα, elov, 


Ld 


Ei παρέλθοιµι διά τινος ἀροῦρας Ἱροτρ'ασμένης, xai 
εἰργασμένης ὑπό τινος εἰογάσθαι ταύτην γινώσχω 
ix του ἴχνους, εἰ χαὶ τοὺς ἀρύσαντας οὗ τεθέαμαι. 
Καὶ πάλιν, εἰ ἁπό τινος πύργου τετειχισµένου τάν- 
τοῦεν ἴδω βέλος f] λίθον εἰς ὕψος ἀκοντιζόμενον, ὑπό 
«wog ἐξηχοντίσθαι χαταλαμθάνοµαι. Τέταρτον i$ 
ἰνδάλματος πολλάκις γινώσχεταί τις. El γὰρ χατέχων 
ἔσοπτρον μορφήν τινος ὅπ.σθἐν µου ἱσταμένου, xo! 
ἑνατενίζοντος εἰκονισθεῖσαν ἐν αὑτῷ χατοπτρίσοµει. 
})ινώσχω, εἰ φαλαχρός ἐστιν, ἢ σιμὸς, f) γρυπὸὺς, ἡ 
µεγαλόφθαλμος, ἀπὸ του ἑντυπωθέντος τῷ ἑσόπτρῳ 
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ἁμοιώματος. Πέμπτον, &x τῶν ἑναντίων τὰ ἑναντία Α cognosco, utrum ille calvitiem habeat, aut sit sj- 


γινώσχεται πολλάκις, ὡς, ὅτε τῷ Αδὰμ εἶπεν ὁ Gehe, 
ε Ἡ δ' ἂν ἡμέρᾳ φάγη ἀπὸ τοῦ ξύλου, θανάτῳ .ἆπο- 
θανῇ. » Πόθεν ᾖδει à. Αδὰμ, τί ἐστι θάνατος, µηδέ- 
ποτε αὐτὸν ἑωραχώς; οὐ Yào προεῖδεν ἁποθν[άκοντά 
τινα, e μὴ £x τοῦ ἐναντίου, ἤγουν Ex τῆς Qus. 'H 
Υὰρ στέρησις τῆς ζωῆς δήλον ὅτι θάνατος. Οὕτως 
xai ὁ πλούσιος τὴν πενίαν, xai ὁ ὑγιῆς τν νόσον 
ἑπίσταται. 


mus, aut naso adunco, vel magnis oculis, a simi- 
litudine in speculo expressa. Quintus modus. s»pe- 
numero contraria ex contrariis cognoscuntur, 
ut cum dixit Deus Ad» : « Quocurnque die ος li- 
gno comederis, morte morieris. » Unde cogno- 
vit Adam quid esset mors, cum nunquam eam 
vidisset? non enim prius viderat aliquem  inor- 
tuum. Cognovit scilicet ex contrario, id est, ex 


vila; privatio enim vitz:e mors est. Sic dives paupertatem cognoscit, et sanus morbum. 


Κατὰ ποῖον οὖν τῶν πέντε τρόπων τούτων ἑαυτὸν 
ὁ θεὸς οἵδεν; ἐξ αὐτοῦ Υγινώσχἒιν ἑαυτὸν οὐ δύναται. 
Τοῦτο γὰρ δέδοταε, ἄλλον εἶναι τὸν γινώσχοντα, xal 
ἄλλο τὸ γινωσχόµενον, οὐδὲ μὴν ἐξ ἴχνους τινὸς. Τὰ 
γὰρ πλιήµατα πολλῷ δεύτερα χαὶ κατώτερα” ἁλλ 
οὔτε δι᾽ ἐσόπτρονυ, οὔτε διά τινος τῶν τεσσάρων τρό- 
πων * ἀνάγχη τοίνυν elvat τινα χατὰ πάντα ὅμοειον, 
ἔνουν ὁμοούσιον, καὶ ανναϊῖδιον τῷ θεῷ ἐξ οὗ γνοίη 
ἑαυτὸν, ἵνα μὴ ἁγνοῶν ἑαυτὸν κχαταλείποιτο * ὁρῶν 
γὰρ ὁ O:b; τὸν ἑαυτοῦ Yl», ὅμοιον ἑαυτῷ, κατὰ 
πάντα, ἑαντὸν Ev ἐχείνῳ ὁρᾷ * αὐτὸς γάρ ἐστιν ἡ 
εἰκὼν τοῦ Θεοῦ τοῦ ἀοράτου, xai ὁ χαρακς]ρ τῖς 
ὑποστάσεως αὐτοῦ. 

B. "Esto δῆ, τὸν θεὸν ἔχειν τινὰ συναΐδιον, ὅμοιον, 
ὅπως ἑαυτὸν ἀπ ἐχείνου γινώσχο,. Πόθεν ἀποδεί- 
ξεις ὅτι υἱός ἐστιν » 

ΑΔ. "Eotx:v τοῖς τῆς δικαιοσύνης ἑρασταῖς τῷ 
αὐτῷ µέτοῳ xal ζυγῷ, (p μετροῦνταί τε xal στα- 
θμῶνται, ἀντιμετρεῖν τε χαὶ ἀντισταθμίξειν. El γὰρ 
εἴην εἰληφὼς παρὰ σοῦ χρυσίνως Exosbv, ἐθάλοιμι δέ 
σοι τούτους ἁπαδοῦναι, τῷ ζυγῷ, ᾧ σταθμισάμενος 
εἴληφα, ἐχείνῳ χαὶ σὺ xag! ἐμοῦ οὐχ ἑτέρῳ ἆπολα- 
θεῖν ὀφείλεις. Στάημιον γὰρ μικρὸν, xat μέγα ἐμί- 
σῃησεν d φυχἠ µου, φησὶν ὁ θεός. Πόθεν ἐπιστά- 
µεθχ, ὅτι ἔστιν θεὸς, xal τὰ τοῦ θεοῦ ἰδιώματα ; 
οὐχὶ ἐκ τῶν παρ) fj uiv; El γὰρ αὐτὸν οὐγ ἑωράχαμεν 
πώποτε, οὐδ ἐκ τῶν αὑτοῦ ποιημάτων αὐτὸν χατα- 
Ἰαμθανόμεθα, ἀνάγχη πᾶσα iv παντελεῖ ξιαρχεῖν 
tui; ἀγνωσίχ τοῦ θεοῦ. Ἐκ τῶν οὖν map! ἡμῖν τι- 
µιωτέρων τὸν Θεὸν διαγράφοµεν, τὰ ἡμῖν ἔπισυμ- 
θᾳίνοντα συμπτώµπτα παντολὼς ὑπεξαιροῦντες ἀπὸ 
τῶν ὑπὺ θ:οῦ λεγομένων. Οἷόν ἐστι παρ ἡμῖν ζωὴ, 
xaX θάνατος. Tívt πρὲἐπει ἡμῖν τὸν θεὺν χαρακτηρί- 
σαι, τῇζωῇ, ἡ τῷ θανάτῳ: 

B. Δηλονότ' «T, ζωῇ. . 

A. Λέγυμεν οὖν, ὅτι 6 θεὺς ζωὴ, καὶ ζῶν ἐστι». 
Αλλ’ ἐπειδῆῃ παρ ἡμῖν ἡ ζωὴ καὶ ἀρχὴην ἔχει, xal 
τέλος, xal ἑνδσής ἐστι: χρῄ-ξι Υὰρ τῆς ἔξωθεν ἐπιῤ- 
Dons. βρώσεώς τε, xal πόσεως, xai τῆς τοῦ ἀέρος 
ἀναπνοῖς, xaX τῶν τοιούτων, ἐξ ὧν f] σύστασις τῆς 


ἡμετέρας ζωῆς. Ταῦτα πάντα τὰ συμπτώματα, xaY 


ἑλαττώματα χάτω θέντες, xal ἀφελόντες, λέγοµεν, 
τὸν θεὸν ζῆν ζωὴν, χαὶ τοιαύτην ζωὴν, την μῆτε 


B 


C 


Quo igitur modo ος his quinque cognoscit 
Deus seipsum? cognoscere seipsum e se scilicet 
non potest : hoc enim datum est, alium esse qui 
cognoscit, et alium qui cognoscitur. Nec ex ve- 
stigio aliquo; quae enim facta sunt, multo sunt 
inferiora : neque per speculum , nec alio ex qua- 
tuor modis; necesse igilur esl essc aliquem per 
omnia similem, id est, liomousion , el cocelernum 
Dco, ex quo cognoscat seipsum, ue reliquum sit 
ignorare 367 seipsum : videns enim Deus Filium 
suum sibi per omnia similem, se ipse in illo videt, 
ipse enim Filius est imago Dei invisibilis, el fi- 
gura substanti: ejus. 

B. Esto, liabeat Deus aliquem «cozieruum  si- 
milem, ut ex illo se ipse cognoscat. Uude demon- 
strabis filium esse? | 


A. Decet justitie. amatores eadem mensura et 
lance, qua metiuntur et ponderant, remetiri et 
rependere. Si enim a te accepissem centum au- 
reos nummos, vellemque hos tibi rediere, ca 
lance qua appeusos accepi, cl non alia, a ne re- 
cipere debes. Pondus enim parvum et magnum 
odivit anima mea 9", ait Deus. Unde scimus, si Deus 
est, ejusque proprietates ? annon ex iis quit 
apud nos sunt? Etenim si nunquam eum vidimus, 
nec ex creaturis ejus eum cognoscia.us, nécesse 
omnino est nos Deum ignorarc. lzitur ex iis, quae 
apud nos sunt. nobiliora, Deum desciibimus, eas 
penitus qua nobis accidunt aberrationes eximen- 
tes e numero eorum quz de Deo dicuntur, Veibi 
gratia, apud nos est. vita et mors : quo decet nos 
signare Deum, vita , an morte? 


D . 


ἀρχὴν µήτε τέλος ἔχουσαν, μήτε τινὸς παντελῶς 


τῶν ἔδωθεν χρίκουσαν. Ἡ οὐχ οὕτως ἔχειν σοι δοχτῖ; 
D. Καὶ πάνυ θαυµασίως, καὶ εὐστοχώτατα Ex τῶν 


ἀ' Prov. xx, 10. 


D. Vita seilicet. 


A. Dicimus igitur Deum vivere, et viventem 
esse, Sed quia apud nos vita cl principium ha- 
bet οἱ finem, et indiget; indiget enim iis quie 
extrinsecus influunt, ut cibo, οἱ potu, εἰ respira- 
lione aeris, et aliis liujusmodi, ex quibus vita no- 
stra constat. llis omnibus, qux accidunt, sceposi- 
tis ac remotis, dicimus Deum vivere. vitam qua 
neque principium habet neque (inem, nee ulla 
prorsus re extrinsecus indiget. Annon videtur 
libi sic esae? 

B. Adipirabiliter, et quam optime conjici potest, 
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Deum describis, neque potes aliunde cognosci, Α παρ ἡμῖν τὸν θεὺν διαγχράφεις, xat οὑκ ἔστιν αὐτὸν 


nec aliter possumus de eo loqui. 

Α. Ad eumdem modum, amice, debes intelligere 
de reliquis. Est apud nos aspectus et czcitas. Relicta 
caecitate, Deum dicimus videntem ἁπαθῶς, id est, 
non patiendo, id est, removentes ab eo passiones 
visionis. Est enim Deus in omnibus ἀπαθὴς, id 
est alienus a passione. 
368 surditas est apud nos. Deum dicemus au- 
dientem, et uon surdum. Similiter in reliquis. 


B. Pulchre et demonstranter dixisti, Eadem 
lance, justissime, qua consectaria sunt in hoe 
sermone, redde mihi. 

À. Quid apud nos est illustrius, ac majoris di- 


Similiter auditus et 


ἄλλοθεν εἰδέναι, fj ἄλλως εἰπεῖν. 

A. Οὕτως , ὦ φίλος, ἐπὶ τῶν λοιπῶν por. νόει ".. 
Ἔστι παρ) ἡμῖν ὅρασις, χαὶ τὐφλώωσις. Τὴν τύφλω- 
σιν ἀφέντες, τὸν θεὸν λέγομεν ὁρατιχὸν ἁπαθῶς, 
ᾖτοι, τὰ τῆς ὁράσεως ἐξορίζοντες πάθη ἀπ αὐτοῦ, 
Ἑν πᾶσι γάρ ἔστιν ὁ θεὸς ἁπαθίς. Ὡσαύτως àxoh 
xai χώφωσις παρ) ἡμῖν. ᾿Αχουστιχὸν, οὗ χωφὸν 
ἐροῦμεν τὸν Θεόν. ᾿Ωσαύτως δὲ, xal τὰ λοιπά". 


B. Πάνυ γε χαλῶς καὶ ἁποδέχτως εἴρηχας. To 
αὐτῷ οὖν ζυγῷ, ὦ διχαιότατε, τὴν τοῦ λόγου ἆχο- 
λουθίαν ἀνταπόδος µοι. 

Α. Τί παρ) ἡμῖν τιµαλφέστερον, τὸ Ὑόνιμον, $ τό 


gnitatis, fecunditas, an infecunditas? generatio, B &yovov; Ὑένεσις, 1| στείρωσις; εἰ Yàp ἓν τούτῳ 


an sterilitas? Si enim hoc contendis, et injustus 
Sis, ego etiam contendam mortem esse vita me- 
liorem, el caecitatem ac surditatem aspectu et 
auditu honoratiora : ecquid ista contentione ab- 
surdius, et magis ridendum esse possit? 

D. Sane demonstrasti Deum esse fecundum et 
generantem , idque esse citra ullam centrover- 
siam nobilius : gignere enim  przestantius est 
quam sterilem et infrugiferum esse. At generatio- 
nem sequuntur passiones. 

Α. Bone et sapiens vir, jam prius constitui- 
mus habere Deum nobilissima eorum qua apud 
Mos sunt absque iis qua consequuntur, qua παθή- 
para οἱ συμπτώματα dicuntur. 

D. Et satis, et plane, ac vere de lioc tractasti, 
quod Deus sit, et Filium habeat. Sed quare non 
multos genuit, ut per plures princeps et regna- 
tor esset? 

A. Quia oporteret ut unum ex tribus fieret, aut 
genuisse infinitos , et in saeculum szeuli, et per- 
petuo; aut certo numero, verbi gratia, centum 
aut unum. Si in(initos genuisset, et perpetuo, 
nunquam quiesceret ejus desiderium, neque ejus 
voluntas unquam impleta esset. Sin vero certos 
et finilos, ut centum, generasset, qua de causa 
hoc faceret ? profecto quia unus non satis esset 
ad implendum omne desiderium ejus, omnemque 
volunitatein. ldcirco enim opus esset pluribus. 
Quod quidem si dederimus, sequitur imperfectum 
el indigentem esse Filium, neque sibi sufficere. 
Quod si Filius sit indigens, est autem arqualis 
et similis Patri, ut demonstratum est, erit igitur 
eliam Deus Pater imperfectus, et indigens (sed 
propitius sis mihi, Domine), et non per se suffi- 
ciens, quod quidem absurdum est. Sin vero per- 
fectus est Filius sicut Pater, non opus est aliis. 
Dic mihi, nonne tibl ita videtur? 

DB. Sane quidein. 

À, Age: reliqua animalia suntne rationis et li- 
beri arbitrii expertia? 


φιλονειχοίης, xal ἁδικοίης, φιλονειχήσω χἁγὼ, ὅτε 
καὶ ὁ θάνατος τῆς ζωῆς χρείσσων, xal ἡ τύφλωσις, 
xai χώφωσις τῆς ὁράσεως xal ἀχοῆς τιµιωτέρα. 
Καὶ τί ἂν τῆσδε τῆς φιλονειχίας ἑκτοπώτερόν τε, d] 
χαταγελαστότερον ; | 

B. "Όντως ἀπέδειξας ὅτι γόνιµος ὁ θεὺὸς, χαὶ γεν- 
νητικός * πάσης Υὰρ ἀντιλογίας ἀργούσης τιμµιώτερν 
τὸ γεννᾷν τῆς στειρώσεως xal ἀχαρπίας. ᾽Αλλὰ τῇ 
γεννήσει παρέπεται πάθη. 


A. Ἁλλ', ἀγαθξ χαὶ σοφὲ, προδιεστειλάμεθα τὸ 
θεῖον κεχτῆσθαι τὰ παρ) ἡμῖν τιμιώτατα, ἄνεν τῆς 
ἑπαχολουθούσης αὐτοῖς τῶν παθηµάτων xal συµπτω- 
µάτων συµθάσεως. 

B. ᾽Αρχούντως περὶ τούτου, καὶ σαφῶς, xal ἁλη- 
θῶς διεξηλθες, ὅτι θεός ἐστι, xa Υἱὸν ἔχει. ᾽Αλλὰ 
διὰ τί μὴ πλείους ὁ θεὸς ἐγέννησεν, ἵνα πλειόνων 
ἄρχῃ, χαλβασιλεύῃ ; 

Α. Ἐπεὶδὴ ἀνάγχη ἓν τῶν τριῶν τούτων γενέσθαι 
3j ἀπείρους γεννῆσαι, xal εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ αἰῶνος, 
xaX ἀτελευτήτως, f) ὡρισμένον ἀριθμὸν, Ίτοι ἑχατὸν, 
3j ἵνα, φέρε εἰπεῖν. El μὲν οὖν ἀπείρους χαὶ ἀναρι- 
θµήτους ἐγέννησεν, καὶ εἰς τὸ δτηνεκὲς ἐγέννα, οὐχ 
ἂν αὑτοῦ ἡ ἔφεσίς ἔστι, οὔτε ἡ εὐδοχία αὐτοῦ ποτε 
ἐπληροῦτο. El δὲ ὡρισμένους τινὰς, αἷον ἑκατὸν, ἑγέν- 
νησεν, ὅτου χάριν ἐποίει τοῦτο; πάντως ὡς ph οὐχὶ 
τοῦ ἑνὸς ἐπαρχοῦντος πᾶσαν αὑτοῦ πληρῶσαι τν 
εὐδοχίαν χαὶ ἔφεσιν. Διὰ τοῦτο γὰρ τῶν πλειόνων 


D ἡ χρεία. El δὲ τοῦτο δοίηµεν, ἀτελῆς ἂν, xa ἑνδεῆς, 


χαὶ οὐκ αὐτάρχης ὁ ὙΥἱός. El δὲ ὁ }ὸς ἐνδελς, ἴσος 
δὲ χαὶ ὅμοιος τῷ Πατρὶ πέφυκεν εἶναι ἀποδέδειχται, 
ἔσται ἄρα καὶ ὁ θεὺς, xal Πατὴρ ἁτελίς τε xai ἓν- 
δεῆς (ἴλεως γένοιο, Κύριε), καὶ οὐκ αὑτάρχης, ὃπερ 
ἄτοπον. El δὲ τἐλειός ἐστιν ὁ Υἱὸς, xat ὁ Πατὴρ, οὐχ 
ἔστιν ἑτέρων χρεία. Εἰπέ pot, οὐχὶ φῆς ; 


B. Nal. . 
A. Τὰ δὲ λοιπὰ ζῶα, λόγου τε xaY αὐτεξουσιό- 
τητος ἅμοιρα, 


VARIA LECTIONES., 
*? Turrian. legit, ὀφείλεις ἐπὶ τῶν λο,πῶ» pot νοεῖν. ** Desideratur in. versione Turriani. 
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B. Οὕτως ἔχει. 

A. El οὖν à θεὺς ἠθουλήθη πρὸς ἡμᾶς, ἤγουν εἰς 
€5y χόσµον ἁπόστολόν τινα πέµψαι, ποίου τάγματος 
ἀποστέλλειν ἔμελλε, ἐξ ἀγγέλων πάντως, f| ἀνθρώ- 
πων; 0) γὰρ ix τῶν ἁλόγων ζώων. 

B. Οὕτως ἔχει. 

A. Αὐτεδουσίων οὖν ὄντων, Ey. τῷ ἁποστελλομένῳ 
fv ὑπανοῦσαι τοῦ θεοῦ, f) μὴ ὑπαχοῦσαι εἰς τὴν 
ἀποττολὴν, καὶ εἰπεῖν, ὡς ἐχελεύσθη, παρατρέγαι 
τινὰ * 5,1] οὔχ; Οἶσθα, ὅτι καὶ Μωσῆς, καὶ Ἱερεμίας, 
xaX ἑτεροι ἁποστελλόμενοι παρὰ τοῦ θεοῦ, τὰ πρῶτα 
παρῃτοῦντο, xai ἀνένευον, xal δἑέει τῆς λειτουργίας, 
ἡ ἑτέρῳ πάθει κρατούμενοι προεφασίζοντο, μέχρις 
ἂν αὐτὸς ὁ θεὸς πλείοσι λόγοις, xaY παραινέσεσιν 
ἀνέπειθεν. El δὲ xaX ἕως τέλους εἴλοντο διαρχέσαι 
ἐπ) αὐτοῖς, ὡς p] αὐὑτεξουσίοις ἔχειτο τοῦτο. 

B. Οὕτως ἔχει, 

À. Ὁ δὲ Ἰωνᾶς καὶ quy, ἐχρήσατο ἁπὸ προσώπου 
Κυρίου, εἰς θαρσεῖς ἁποσταλεὶς παρ᾽ αὐτοῦ εἰς Νη- 
vevt. 

B. Οὕτως ἀναγινώσχομεν. 

Α. Ei τοίνυν ἀποστελλόμενοι dj παρῃτοῦντο τὴν 
ἁποστολῆν, f] ἀνθ' ἑτέρων ἀπήγγελλον ἕτερα, ἀνάγκη 
πᾶσα τῶν δύο τὸ ἕτερον Tfjv γενέσθαι, f| τὴν τοῦ 
Θεοῦ βουλὴν ἀργῆσαι τὸ μὴ εὑρίσχειν ἀπόστολον, 1 
αὐτὸν ἀπαναπτάντα τοῦ βασιλικοῦ θρόνου ἁπόστολον 
ἑαυτοῦ, xal αὐτάγγελον χρηµατίσαι, xai διάχονον 
τῆς ἑαυτοῦ βουλῆς, χαὶ αὑτουργὸν, xal ὑπτρέτην, 
ὅπερ, ὡς ἀπέδειξεν ὁ λόγο:, ἀλλότριον πάντη xal 
ἀπεξενωμένον τοῦ βασιλικοῦ ἀξιώματος, τὸ 57 ἑαυ- 
τοῦ αὐτουργιχῶς περαιοῦνσι τῶν οἰχείων βουλημά- 
των τε χαὶ προσταγµάτων, ἀποστεῖλαι δὲ πρὸς ἡμᾶς 
ει τῶν ἁλόγων ζώων, xal τὸ λέγειν λίθιον. Οὐχοῦν 
ἀνάγχη πᾶσα τὸν θεὸν ἔχειν τινὰ ὁμοούσιον ἑαυτοῦ 
τὸ αὑτεξούσιον ἔχοντα, χαὶ τὸ θέληµα, οὗ παρτλλα- 
γµένον, καὶ ἁπᾷδον παντελῶς τῆς ἰδίας βουλήσεως, 
εἰς ἐχπλήρυισιν τῶν θείων αὐτοῦ ἑφέσεων, ὅς ἐστιν ὁ 
Yi); συναΐδιος, καὶ ταυτοτελῆς, xal ὁμόδουλος, ὁ 
καὶ ἐν ταῖς Γραφαῖς 17; μεγάλης βουλῆς χαλούµενος 
Ἀγγελος, 35 xaX τοῖς πρώην χρηµατίσας Ἡατράσιν 
Αθραάμ τε, xal Ἰσαὰκ, καὶ Ἰαχκὼδ, xai Μωῦσῇ, 
xal τοῖς λοιποῖς, ὡς καὶ ἐχ τῶν ἁγίων Γραφῶν ἀχρι- 
θέστερον ἑντυγχάνων µαθήση. 

΄Β. Τί δὲ εἰπεῖν ἔχεις περὶ τοῦ Πνεύματος; τίς 
«ρύτου Χρεία ἣν, αὑτάρχους ὄντος τοῦ Yloo, ὡς 
εἴρηκας, εἰς τελείωσιν τῆς ἀρχῆς, xat τῆς βασιλεία» 
τοῦ Πατρός; 

A. Ἰδίωμά ἔστιν τῆς ἑννομωτάτης βασιλείας, τὸ 
μηδὲν δήποτε δι᾽ ἑαυτοῦ τὸν βασιλέα ποιεῖν ' ἀλλὰ, 
τὰ δηχοῦντα αὐτῷ δ.ὰ χελεύσεως πληροῦν. El γάρ 
τιδι) ἑαυτοῦ ποιήσει, ἑλάττωμα , καὶ ὄφεσις, xal 
κατάπτωσίς ἐστι τῆς βασ,λείας, xai οὗ βασιλικὀν. 
A0) µεσιτεύει ὁ Υἱός. Ηάλιν τῶν ἀναγχαιοτάτων, xat 
συμπληρωτικῶν τῆς βασιλείας ἐστὶ τὸ ἔχειν πλοῦτον 
ἁπέραντον, χαὶ ἁδαπάνητον, xai θησαυροὺς, xat τα- 


ο [sa. 1x, 6 sec. LXX 
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A. Si igitur voluisset Deus mittere ad nos, ad 
mundum, inquam, nuntium, 369 ex quo ordine 
missurus erat? ex angelis, aut ex hominibus? 
nom enin ex animantibus ratione carentibus. 

B. Ita est. 

A. Cum igitur hi essent su: voluntatis compo- 
tes, in potestate ejus qui mitteretur erat. obedire 
aut non obedire mittenti ; item dicere. ut ei jussum 
esset, aut aliqua invertere. Anignoras Moysen, et 
Jeremiam, et alios a Deo missos recusasse, etdetre- 
ctasse,ac metu ministerii obeundi, autalia affectione . 
captos excusasse, quousque Deusmultis verbis et 
hortationibus eis suasit? quid si usque ad finem 
voluissent perseverare? penes eos tanquam libero 


B arbitrio praditos erat hoc. 


D. Sic est. 
A. Jonas autem fugit a facie Domini in Tharsis, 
cum ab co missus est Ninivein. 


B. Sic legimus. , 

A. Si igitur qui mitterentur, aut recusarent 
missionem , aut alia pro aliis nuntiarent, al- 
terun duorum omnino fieri necesse erat, aut 
vacare, ac frustra esse consilium Dei ς quia 
non invenirelur nuntius, aut ipsum a regali solio 
discedentem fleri sibi nuntium, et αὐτά ΄Ύελον vo- 
cari, et sui consilii administrum, el per se confc- 
ctorem οἱ famulum, quod quidem, ut ratio demon- 
stravit, alienum omnino et extraneum a regali 
dignitate erat, per se ipsum ministrantem ser- 
nones facere apud nos de nostris voluntatibus et 
rebus. Mittere autem ad nos aliquid animalium 
ratione carentium, vel lioc ipsum dicere, mortife- 
rum |stolidum] est. Quare necesse omnino erat 
ut Deus haberet aliquem homousion, id est, sue 
essentie, qui liberum arbitrium haberet, εἰ vo- 
luntatem penitus a sua voluntate non dissidentem, 
neque discordantem ad explendum omnia sua de- 
sideria, qui est Filius ejus, co:ternus, εἰ per sé 
perfectus, et ejusdem consilii, qui in sanctis Scri- 
piuris vocatur magni consilii Angelus 9. 


B. Quid habes ad dicendum de Spiritu sancto? 


D quid hoc opus est? Cum satis. sit Filius, ut dixisti, 


ad perfectionem principatus, et regni Patris? 


A. Proprietas regni optime legibus instituti cst 
ut nihil, qualeeunque sit, per se faciat rex, sed 
qua ei videantur, jubendo perficiat. Si quid enim 
per se faciat, imminulio est et dejectio, et regui 
depressio, et non dignitatis regize.. Quamobrem 
370 Filius est medius. Rursus valde necessarium 
est, et qued regnum conplet, babere infinitas di- 
vitias, οἱ qu: consumi nequeant, el thesauros, ac 


VARLE LECTIONES. 
** Aliter hic. distinctus est codex Turr. 9? Ic desunt in. versione Turriani. 
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ταύτῃ τῇ x 
πύλαι ἆδου οὐ κατισχύσουσί as.» Τοῦτον ὃΣ τὸν λόγον 
6 Κύριος ἔφησε τῷ Πέτρῳ, ἠνίκα Πέτρος πρ»ς] τὸν 
Κύριον, ἑαυτὸν Yiby ἀνθρώπου χεχληκύτα, εἴρηχεν' 
ε Σὺ cet ὁ Χριστὺς ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ τοῦ ζῶντος. » Kal 
συνΆχθησαν ἐπὶ τοῦ Χριστοῦ τοῦ Κυρίου ἡμῶν ἀμ- 
φότεροι οἱ λόγοι, xal πεπίστωται, ὅτι θεός ἐστι xal 
ἄν]ρωπος. Χρὴ τοίνυν, ἀγαπητοὶ, πάντα τὸν Χριστια- 
νισμὸν οἰχειούμενον τὴν ἑαυτοῦ δοκιµάνειν, καὶ ὃ:α- 
σχέπτεσθαι πίστιν. xal εἰ μὲν βεθαιοῦσαν αὑτῆν 
εὕροι, Χριότὸν εἶναι Θεόν τε καὶ ἄνθρωπον, ὀφείλει 
ατέργειν, xal ἀντέχεσθαι, xal ὑπερμαχεῖν αὐτῆς, 
ἄχρις ἁποδθιώσεως. El δὲ xal ἐχθαίη τὸ πέρας cio 
ἅλλο, δεῖ μυσάττεσθαι, καὶ φεύγειν, καὶ ἀπεχθάνε- 
σθαι, τήν τε τραχύτητα, καὶ τὴν πρὸς τοὺς προγύ- 
νους, ἀφ᾽ ὧν ἐκείνην τὴν πίστιν ἐχληρονόμτσεν, ἑξ- 
ορίζειν τῆς ἑαυτοῦ χαρδίας , xal τὴν προασπάθειαν, 
οἷόν φησιν 6 Aavtó * « "Axoucov, θύγατερ , xat ἴδε, 
Xal χλῖνον τὸ οὓς σου, xaY ἐπιλάθου τοῦ λαοῦ σου, 
xa τοῦ οἴχου τοῦ πατρός σου * καὶ ἐπιθυμήσει ὁ βα- 
σιλεὺς τοῦ χάλλους σου. » Τηνικαῦτα γὰρ ὁ ἄνθρω- 
πος τὺ ὄντως ἐφετὸν ἐπισπᾶται κάλλος πρὸς Χριστοῦ 
ἀληθινοῦ νυµμφίου τοῦ τῶν βαπσιλενόντων βασιλέως, 
Ἠνίχα τὴν πρὸς τοὺς πατέρας προσπάθειαν ἀποῤῥί- 
Ψειεν, xdY τὴν εἰς τὸ διαρχεῖν Ey τοῖς ἀπ ἐκείνων 
παραδεδοµένοις πλησμονὴν ἀποτινάξειεν. Ἐπεὶ οὖν, 
ὦ οὗτοι, οὕτως ἔχει ταῦτα, δεῦρο πάντες ἀμφότεροι 
προσδράµωμµεν, τῇ προειρημένῃ πίστει τῆς ἀχλινοῦς 
«αύτης πέτρας τοῦ τῶν ἀποστόλων προηγήτορος, 


Χαὶ πιστεύσωμεν τὸν Χριστὸν εἶναι Θεόν τε xal C 


ἄνθρωπον». 

Ἱστέον δὲ, ὅτι ἐπειδὴ 6 αὐτὸς ὁ ὑπάρχει θεός τε 
*at ἄνθρωπος, μία πάντως ἐστὶν ὑπόστασις' xal Oso; 
ὢν, xal ἄνθρωπος, Boo φύσεις ἔχει, θείαν τε xol 
ἀνθρωπίνην * διὰ δὲ τὸ κυρίως εἶναι θεὸς, τὸ μὲ οὐχὶ 
θείαν ἐσχήκὼς φύσιν ἀδύνατον, καὶ ἀληθῶς ἄνθρωπος 
ἑἶναι, τὸ μὴ πεφυχὼς ἔχειν ἀνθρωπίνην φύσιν, ἁδύ- 
yazov. Ἔστι δὲ αὕτη ἡ µία ὑπόστασις αὐτὸς ὁ προ- 
ἀίώνιος Ἐϊδς, ὁ πρὸ πάντων τῶν αἰώνων Ex Πατρὸς 
ἄχρόνως καὶ ἀπαθῶς γεγεννηµένος, 6; ἐστι θεὸς, ἴσος 
τῷ Iazp!, χατὰ τὴν ἀῑδιότητα τὴν πατριχὴν οὐσίαν 
ἁϊδίως yov: Ex. ἑσχάτων H τῶν ἡμερῶν ἐκ Πνεύ- 
paro; ἁγίου, καὶ Μαρίας τῆς Παρθένου, ἑσαρκώθη, 
xul ἑνηνθρώχπτσεν οὖτ ος ὁ ἀΐδιος Υἱὸς ἀτρέπτως, καὶ 
ἀναλλοιώτὼς γεγονὼς, 
πάντα, δίχα τῆς ἁμαρείας, προσειληγὼς τὴ» ἡμετέ- 
ρᾶν, ἣν οὐχ εἶχε, φύσιν, µεμενηχυίας αὐτῷ τῆς θείας͵ 


fj» ἀῑδίως προξεῖχε, φύσεως. Οὗτος ὁ ἁἲδιος  ἰὸς μετὰ 


τὴν ξαυτοῦ σἄρχωσιν, θεὸς à αὐτός ἔστι xoi ἄνθρω- 
πὸς, µία ὑπάρχων τῆς Τριάδος ὑπόστασις, τὴν τοῦ 
Πατρὸς καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος φύσιν ἔχων, xat 
τὴν ἡμετέραν ἀνθρωπείαν φύσιν, τῆς Τριάδος προσ- 
θήχην οὖκ εἰσδεξαμένης. Καὶ γὰρ, ὦ βέλτιστοι, σα- 
φῶς ἐπ] αὐτῆς τῆς ἀληθείάς τῶνδε τῶν ἡμῖν εἰρημέ- 
wv, ὅτι fj Τριὰς οὗ προσείληφεν αὔξησιν ' ἐπειδήπερ 
σὺδέ φαµεν µίαν ὑπόσίασιν, ἧτις ἑστὶ θεὸς, ταύτην 
ἔρουμεν ὑπάρχειν ἄνθρωπον, οὐχ ἄλλην ὑπόστασιν. 


5 Μιμή. xvi, 18. f* ibid. 16. 


OPUSCULA. 
02 οἰκοδομήσω uou την Ἐκκλησίαν, καὶ A hanc petram aedificabo Ecclesiam meam, ct portae 


ὡς εἷς τῶν ἀνθρώπων χατὰ D 
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inferi non przevalebunt adversus eam f. » Hzc 
verba dixit Dorwinus Petro, cum Petrus Domino, 
qui se appellaverat Filium hominis,dixit : « Tu cs 
Christus Filius Dei vivi f*; » ct copulata sunt in 
Christo Domino nostro utraque verba, et. confir- 
matum: quod esset Deus et liomo. Oportet. igitur, 
charissimi, ul quieunque Christianam  religiu- 
nem amplectitur, lidem suam probet, οἱ conside- 
ret, et si quidem eam reperiat affirmare Christum 
esse Deum et honiinem, dehet eam complecti et 
retinere, ac pro ea usque ad mortem pugnare. 
Sin autem ad aliud quid declinet, debet abomina- 
ri, et fugere, et odio prosequi, et duritiam fidei, 
et majores, a quibus illam, tanquam hareditatem 
accepit, ejicere ex corde suo, et illam affectionem, 
quam David ait,-cum dicit : « Audi, filia, et vide, 
el inclina aurem tuam, οἱ obliviscere populi tui, 
οἱ domus patris tui, et concupiscet rex pulchritu- 
dinem tuam 5. » Tunc enim liomo puleliritudinem 
vere concupiscendam liaurit et elicit a Cliristo vero 
sponso, et rege regum, quan:lo affectionem erga 
parentes abjecerit, et satietatem perseverandi in 
iis αυ ab illis tradita fuerunt, excusserit. Quan- 
doquidem igitur sic se res habet, agite, omnes si- 
mul ad fidem quam dixi, petra hujus ἀχλινοῦς , id 
est, quz? distorqueri et inflecti non potest, P.tri 
fcilicet ducis apostolorum, accurramus, creda- 
musque Christum esse Deum εἰ hominem. 


Sciendum autemv est quod, quia idem ipse est 
Deus et homo, una omnino hypostasis est, et cum 
Deus et homo sit, duas habet naturas, divinam 
el liumanam, et quia Deus est, non potest nom 
habere diviuam maturam; et quia homo, nom 
372 potest non habere humanam. Est autem 
hzc una hypostasis ipse ante szcula Filius, qui 
est Deus Φα] Patris secundum aeternitatem, 
qui ex zlernitate paternam substantiam habet, 
novissimis vero diebus ex Maria Virgine carnem 
assumpsit, et homo factus est. Sic aternus Filius 
sine mutatione et variatione, factus sicut. unus cx 
hominibus,per omnía, excepto peccato, assump:z 
nostra natura, quam non habebat, remanente divi- 
na, quam ex zternitate habebat. Hie zternus Filius 
post incarnationem suam idem eat Deus εἰ homo 
una hypostasis ex Trinitate, habens naturam Pa- 
tris οἱ Spiritus sancti, et nostram nataram, nul» 
ad Trinitatem accessione facta. Siquidem veritas 
eorum qua 4 nobis dicta sunt, plane habet Tri- 
nitatem non esse auctam, quia non dicimus unanv 
liypostasim Deum esse, aliam vero hominem ; scd 
hypostasim, quz eat Deus, hanc dieimus esse ho- 
miuem, non aliam, et aliam hypostasim. Non est 
autem verum dicere Christum esse unam hypo- 
stasim, ef propterea non debere nisi unam naturam 


8 Psal. xxiv, 11, 19. 
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babere; quia omnino, $i non habeat nisi unam na- A Ox ἀληθὲς δὲ φάναι τὸ, τὸν Χριστὸν εἶναι pigs ὑτ/- 


turam, sequetur ut dicendum sit lianc unam na3- 
turam vel esse divinam puram, vel humanam pu- 
ram, vel divinam et. humanam simul, vel neque 
divinam nec humanam. 

Si enim est haec una natura pure divina, Chri- 
stus igitur Deus est, εἰ non homo. Sin vero est 
pure humana, Christus igitur est homo, et non 
Deus. Si autem est hzec una natura divina simul 
et humana, ergo neque Patris, neque Spiritus 
sancti, nec hominum natura est, et ex utraque 
* varie crimen blasphemisz inuretur sic sentienti, et 
a sana natura excedel : sin autem est hzc una na- 
tura neque diviua neque humana, igitur Christus 
neque Deus neque homo est. Quare quocunque 
sermonem circumveitamus, eo adducimur ut dica- 
inus Christum esse unam bypostasim sancte Tri- 
nitatis naturas duas habentem, divinam scilicet et 
humanam. Et ob hanc causam in ce simul con- 
currerunt utrique sermones, el ipsius Christi, 
cuin dixit se esse. Filium hominis; et Petri, cum 
ipsum dixit esse Filium Dei vivi. Qui vero dicit, 
Christum esse duas hypostases, Petrum Christo 
respoudentem facit, respondere. ἀσχόπως, id est, 
exlra propositum, de quo Christus uon est pef- 
conlatus, llle cnim percontatus est de Filio ho- 
minis ; Petrus autem ipsum, per quem facta erat 
percontatio, 373 respondit esse Filium Dei. Si 
igitur hypostasis qua est Filius hominis alia fuit 
preter hypostasim qua est Filius Dei, aberravit 


ub intelligentia meus Petri; et respondit, de quo C 


non fuit iutlerrogatus, ut prius diximus. Si sic au- 


exagty, διὰ τοῦτο δεῖν μὴ ἔχειν el. μὴ μίαν ois 
ἐπεὶ πάντως ἕφεται ταύτην τὴν µίαν εἰπεῖν φύσιν, à 
θείαν ἄχρατο», ἃ ἀνθρωπίνην ἄκρατον , fj θείαν xd 
ἀνθρωπίνην ἆμα, f) µήτε θείαν, μήτε ἀνθρωπίνην. 
El μὲν γάρ ἔστιν ἡ µία φύσις αὕτη θεία ἄχρα- 
τος 31, ὁ Ἀριστὸς ἅρα ἄνθρωπος, xat o9 θεός. EL 
ἐστιν ἡ µία φύσις αὕτῃ, θεία χαὶ ἀνθρωπίνη Bua, 
οὔτε τοῦ ἁγίου Πνεύματος, οὔτε μὲν τῶν ἀνθρώπων 
ἄρα φύσις ἐστὶν, xat ἀμφοτέρωθεν ῥλασφτμίας Ep 
χληµμα τῷ τουτὶ φρονοῦντι προστριθήσεται, xal τῆς 
ἑρωμένης φύσεως ἐχστήσεται. El δὲ ἐστιν ἡ µία ϱὗ- 
etg αὕτη, οὔτε θεία, οὔτε ἀνθρωπίνη, ὁ Ἀριστὸς &pa, 
οὔτε θεὺς, οὔτε ἄνθρωπος. "Omou τοιγαροῦν τοὺς 
λόγους περιστρέφωµεν, εἰς τὸ λέγειν ἁπαγόμεθα, ὅτι 


Bs Χριστὸς, µία ὑπόστασις Ex τῆς Τριάδος, δὐοφύσεις 


ἔχων, φύσιν τε θείαν καὶ φύσιν ἀνθρωπίνην, xal 
' 400109 χάριν ἐπ᾽ αὐτοῦ συνΏλθον ὁμοῦ ἀμφότερα cl 
λόγοι αὑτοῦ τὰ περὶ ἑαυτοῦ εἱρηχότος, εἶναι τὸν Yiby 
τοῦ ἀνθρώπου, xai τοῦ Πέτρου περὶ αὑτοῦ, ὅτι οὗτός 
ἐστιν ὁ Yl; τοῦ Θεοῦ τοῦ ζῶντος. Ὁ δὲ λέγων τὸν 
Χριστὸν ὑποστάσεις εἶναι δύο, τὸν ayiov Πέτρων 
ἀποχρ.νόμενον τῷ Χριστῷ καθίστησιν ἀσχόπως ézu- 
κρίνεσθαι, περὶ οὗ ὁ Χριττὸς οὐχ ρώτησεν. Ὁ μὲν 
γὰρ δρώτησε περὶ τοῦ Υἱοῦ τοῦ ἀνθρώπου, ἑτέρα 
χαθέστηκε παρὰ τὴν ὑπόστασιν , Aute. ἑἐστὶν ὁ Υγὺὸς 
τοῦ Θεοῦ, ἀπεπλανήθη τῆς χατανοῄσεως ὁ Πέτρου 
voUg* χαὶ γέἐγονεν αὐτοῦ ἡ ἀπόχρισις, ὑπὲρ οὗ οὐκ 
Πρώστται, ὡς ἔφημεν εἰπόντες. Ei δὲ τοῦτο οὕτως 
ἣν (ἴλεως ὁ θεὸς), οὐχ ἂν ὁ Κύριος ἐπήνεσεν αὐτοῦ 
τὸν λόγον" οὔτ᾽ ἂν ἑμαχάρισεν αὐτὸν τῆς ἀμοιθῖς. 
τῇ ἐχ τοῦ Πατρὸς ἀποχαλύψει αὑτὴν ἐπιγραφάμενος, 


tem essel (propitius sit mihi Deus), nunquam Dominus sermonem ejus laudasset : neque beatum 
eum pradicasset propter responsionem, quam ad revelationem a Patre profectam retulit. 


ígitur confessionis fidei in Christum verum 
dogma est, quod definitio divine sanctorum Pa- 
trum synodi Clalcedoueusis recte tractat, decer- 
nens Christum esse unam hypostasim sancte Tri- 
nitatis duas naturas liabentein , divinam et huma- 
nan, ut jam ante diximus. Sitque hujus exemplum 
perspicuum : ponamus ires aureos , quorum unus 
injectus in ignem igne affectus factus est ignis, 
remanens aurum, ut erat : tu ergo si alios duos 
aureos seponas, et seponas multos carbones igneos, 
deinde aureum factum ignem inter alios duos au- 
reos : et carbones videas habere naturam aliorum 
duorum aureorum perfectorum, id est, qui sit au- 
rum, sicul uterque illorum duorum aureorum, et 
naturam carbonum igneorum, quia ignis est, sicut 
unusquisque aliorum carbonum, ille in medio au- 
reus una hypostasis est aureorum Trinitatis, quia 
naturam carbonum, qui eral ignis, non unum 
carbonem ex illis assumpsit, sed factus est sicut 
unus ex illis carbonibus. Ad eumdem modum 
sgiernus Filius e calo descendens (intelligunt audi- 
tores descensum, ut Deuin decet), non hypostasim 


e Οὐχοῦν τὸ τῆς el; Χριστὺν ὁμολογίας ἁλτθινὸν 
δόγµα, ὁ τῆς ἓν Χαλκηδόνι συγκεκροτηµένης θείας 
συνόδου τῶν ἁγίων Πατέρων ὄρος ὀρθοτομεῖ, τὸν 
Χριστὸν ὀρίζων μίαν ὑπόστασιν ἐκ τὶς Τριάδος εἷ- 
ναι, δύο φύσεις ἔχοντα, φύσιν θείαν καὶ φύσιν ἀν- 
θρωπίνην, ὡς ἤδη προείποµεν. Καὶ σαφὲς τούτου 
παράδειγµα". Προκείσθωσαν χρύσινοι τρεῖς, ὧν ὁ 
εἷς ἐμθληθεὶς πυρὶ, xal πυρωθεὶς, ἐγένετο τπῦρ, 
μεμενηχὼς κρυσὺς, olo; ὃν * σὺ οὖν εἰ θείτς ἐν μέρει 
μὲν τοὺς ἄλλους δύο χρυσίνους, ἓν μέρει δὲ πολλοὺς 

D ἄνθραχας πυρίνους, sica τὸν χρύσινον τὸν πυρω: 
θέντα, xal πὺρ γενόµενον, µεταξὀ τε τῶν ἄλλων 5x 
χρυσίνων xal τῶν ἀνθράχων, τὸν μέσον ἂν θεᾶσαι 
τὸν χρύαινον ἔχοντα τῶν ἄλλων δύο χρυσίνων των 
τελείων φύσιν, τουτέστιν ὄντα χρυσὸν, ὡς τοῖν δυοῖν 
ἐχείνοιν χρυσίἰνοιν ἑχατέροιν, χαὶ την τῶν àvüpáxuy 
φύσιν, ἐπειδὴ rop ἐστιν ὥσπερ τῶν ἄλλων ἀνθράχων 
ἕχαστος. 'O δὲ µέσος χρύσινος, ὑπόστασίς ἐστι 
µία τῆς τῶν χρυσίνων Τριάδος, διότι τὴν τῶν ἀν- 
θράκων φύσιν, τὴν οὖσαν mop, οὐχ Eva προσςΏη’ 
φεν ἀπ' ἑχείνων τῶν ἀνθράχων ἄνθραχα ἀλλὰ Ti- 
ονεν αὗτὸς, ὣς εἷς τῶν ἀνθράκων. Τὸν αὐτὸν Bà 


* 
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χρόπον ὁ ádtbto; Υ]ὸς ἐξ οὔρανον καταθεθηχὼς (v- A nostram, sed naturam assumpsit ; factusque est sic- 
ρ P ? 


νοείτωσαν δὲ οἱ ἀχροαταὶ θεοπρεπῶς τὴν χατάθασιν), 
οὐχ ὑπήστασιν ἐξ ἡμῶν, ἀλλὰ τὴν ἡμετέραν φύσιν 
προσέλαθεν, xal γέγονεν ὡς εἷς ἐξ ἡμῶν, δίχα τῆς 


ut unus nostrum, extra peccatum, sicut Aposto- 
lus ait h, tentatum esse per oinnia secundum simi- 
litudinenj, absque peccato. 


ἁμαρτίας, ὡς αὐτὸς ὁ θεῖος Απόστολος ΄ Πξεπείρασται, φησὶ, Χατὰ πάντα xa0' ὁμοιότητα , χωρὶς 


ἁμαρτίας. 

Τοιγαροῦν Ó ἀῑδιος Υἱὸς ἔχει «fjv τε τοῦ Πατρὸς 
xai τοῦ ἁγίου Πνεύματος, fiv ἀεὶ προεῖχε, φύσιν, 
wax τὴν ἡμετέραν ἀνθρωπίνην φύσιν μετὰ τὴν Eav- 
τῆς σάρχωσιν, µία ὑπάρχων Ex τῆς Τριάδος ὑπόστα-΄ 
σις, προσθήχην oóx εἰσδεξάμενος, ὡς προεἰρηται. 
Mt ποιητέον δὲ την φύσιν ὑπόστασι», i| τὴν ὑπό- 
στασιν εἶναι φύσιν. Εἰ δὲ μὴ, πᾶσιν ἡμῖν τοῖς Χρι- 
στιανοῖς συµθῄσεται λέγει) τὸν Πατέρα, χαὶ τὸν 


Υἱὸν, καὶ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, τρεῖς φύσεις, ὥσπερ Β 


εἰσὶ τρεῖς ὑποστάσεις, 1] µίαν αὐτοὺς ἔχειν ὑπόστα- 
σιν, ὃν τρόπον μίαν ἔχουσι φύσιν, ᾽Αμϕότερα δὲ τῆς 
τῶν Χριστιανῶν ὁμολοχίας ἁλλότρια, ἐπειδὴ τὸ μὲν 
Ἀρείου, τὸ δὲ Σαθελλίου πέφυχε φρόνημα. Ὁ pév- 
τοι τῆς ἀληθείας λόγος, ὡς ὁ θεολόγος ἔφη Γρηγό- 
ριος, µονάς ἐστι bv Τριάδι, χαὶ Τριὰς ἐν µονάδι 
προσηνουµένη 1*9. "Ἔστιν μὲν οὖν μονὰς τῆς φύσεως 
μονὰς, οὗ μονὰς τῆς ὑποστάσεως ' ἡ δὲ Τριὰς τῶν 
ὑποστάσεων Τριὰς, οὐ Τριὰς τῶν φύσεων * ὁ λέ- 
ἵων δὲ τὴν φύσιν αὐτὸ τὸ τῶν ὑποστάσεων εἶναι σύ- 
στηµα, τὸν ἅγιον φῄσει Γρηγόριον, εἰρηχότα, µονάδα 
αἰνίττεσθαι τὴν Τριάδα, xal ἴσον αὐτοῦ κριθήσεται 
φάναι, µονάδα kv Τριάδι, χἀντεῦθεν συνωθήσεται 
φάσχειν, ἑνάδα ἐν ἑνάδι. OO τί ἂν ἐπείη διανοίᾳ τι- 


νὸς αἰσχρότερον;, διόπερ ἐπιτιμήσειεν τῷ ταῦτα δο- C 


Υματίζοντι λέγων, ὅτι ἀντιταττόμενόν ἐστί µοι κράτος 
οἷον καὶ sol, xaY τοῖς ῥήμασιν ' καὶ καθάπερ ἀχη- 
χοὼς πρὸς τοῦ Θεολόγου µονάδα νοεῖν *? αὐτὴν Τριά- 
δα, οὕτω κἀγὼ µονάδα νοῷ ἀχούων παρ᾽ αὐτοῦ τὴν 
Τριάδα. Καὶ συμπεραίνεταί µοι τὸ δόγµα εἰς µονάδα 
ἐν µονάδ.. Καὶ χαθάπερ ὡς ἐχεῖνον σεαυτῷ τὸν λόγον 
ἐχύρωσας, τοῦτον εἴ μοι χυρώσεις πεφυρμένος ὄντως 
ὁ νοῦς φυραθήσεται, xaX τῶν' ἀντιθέσεων καὶ àva- 
τροπῶν ὁ νόμος ἀχρειωθήσεται, ὅπερ οὐχ ἑνδέχεται 
γενέσθαι. El δὲ ph χυρώσειας, ἑνδίκῳ χρίσει λεχθἠ- 
σεταί σοι,ὅτι τῶν λόγων οὐ τυγχάνεις ὢν ἐξεταστὴς, 
ὥστε θρασύτητι διαστρἐφειν πρὸς τὸ aoi δοχκ,ῦν 
ἀσχέτως. Ἐπεὶ οὖν ἀλγθεῖς εἶναι οὗτοι οἱ λόγοι, οὓς 
περὶ φύσεως xat ὑποστάσεως εἴπομεν, Ἠγνόηνται, τὸ 


Habet itaque zternus Filius Patris et Spiritus 
sancti naturam, quam semper ante habebat, et 
nosiram humanam naturam post incarnationein 
una lypostasis sive persona ex sancta Trinitate 
non capiente accessionem, ut ante dictum est. Non 
est autem natura facienda hypostasis, vel dicamus . 
Patrem, et Filium, et Spiritum sauctum esse tres 
naturas, sicut. habent unam naturam. Utrumque 
autem a confessione Christianorum alienum est, 
quia illud quidem est Arii dogma; loc vero Sa- 
bellii. Sermo tamen veritatis est, ut Gregorius 
Theologus dixit, unitas in Trinitate, 3'74 ει Tri- 
nitas in unitate adorata. Est igitur unitas naturx 
unitas, non unitas hypostasis : Trinitas vero liy- 
postaseon sive personarum Trinitas , uon Trinitas 
naturarum. Qui vero dicit naturam, ipsam con- 
gregationem hypostaseon, dicet dixisse Gregorium 
unitatem signi(icare Trinitatem , et tantumdem 
judicabitur, dicere, ut si diceret unitatem in Tri- 
nitate et Trinitatem in unitate, ex quo coj;etur 
dicere, unitatem esse iu unitate. Quo quid ullius 
mente turpius cogitari polest? quamobrem repre- 
lendet eum. qui hioc dogma tradit, inquiens, tam 
contra ine, οἱ tanta vi sunt verba, quam contra te: 
el sie ut tu audiens ex Gregorio unitatem, ipsam 
Trinitatem intelligis, sic ego audiens ab eo Tri- 
nitatem, unitatem intelligo. Et concludo dogma 
hoc, unitatem in unilate esse. Et sicut tu. illud 
tibi approbasti, hoc mihi si approbes, deprehen- 
detur profecto mens confusa, et lex contradicendi 
el refellendi inutilis erit, quod non potest fieri. 
Si autem non comprobes, justo judicio dicetur 
libi, non te expeudere verba, cum arbitrati 
tuo omnia pervertere non erubescas. Quandoqui- 
denm igitur haee, quie de natura. et. hypostasi dixi- 
mus, vera esse ignoras, sententia nostra conlir- 
mala est, uuitatem naturalem aliam esse. pr;eter 
Trinitatem hypostaseon, et fidem seinper perseve- 


ἡμέτερον πάντως ἐθεθαιώθη φρόνημα, ὅτι ᾗ φυσικὴ D rare in. confessione unitatis natura (et Trinitatis 


μονὰς ἄλλη παρὰ τῆν ὑποστατιχὴν Tpiába, xat ἡ π- 
στις ἀεὶ διαμένει ἐπὶ τῆς ὁμολογίας τῆς φυσικῆς 
µονάδος, ὡς ὁ θεῖος ἔφη Γρηγόριος, χαὶ πᾶς ὁ τῶν 
ἁγίων χαὶ θεολήπτων χορὸς Πατέρων. 

El 66 τις πάλιν εἴποι, τὴν φύσιν χοινὴν xa ἰδι- 
xhv εἶναι, xai ὅτι εἰ μὲν fj κοινὴ φύσις ἑστὶν ai 
ὑπ,στάσεις πᾶσαι, ἡ δὲ ἰδικὴ ἐστι µία ὑπόστασις" 


bh (febr. iv, 15. 


persenarum), sicut dixit divinus Gregorius, οἱ 
omncs sancti et divini Patres. 


Si vero rursus dicat naturam communem οἱ 
speciolem esse, et quod communis est omnes hy- 
postases, specialis vero est una livpos*asis (40), 
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3! προσχυνουµένη Turr.  *? γοεῖς Turr. 


NOTAE. 


(40) Ponere in Trinitate uaturam communeu, 
qu& sil omnes hypostases, hereticorum est ; fides 


vero ponit unam naturam communem in Trinitate 


hypostaseon. 
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respondeat. nabis percontantibus : Pater. οἱ Filius A ἀναγγειλάτω ἡμῖν ἑρωτῶσιν * Ὁ Dlav*p, καὶ ὁ YU 


suntne cmquales natura, id est, unius natura, οἱ 
substantiS, annon? Si enim non concedit. zequales 
esse natura, a Christianismo penitus alienatus est. 
Sin vero concedat, concedet. igitur omnino Pa- 
trem et Filium πο ess* secundum naturam. 
Rursus respondeat nobis, hic natura, qua Pater 
οἱ Filius »quales sunt, communisne est, an spe- 
cialis? Si enim dicat communem esse, cogetur εἰ» 
cere Patrem οἱ F'ilium zequales esse in tribus per- 
sonis. Sin vero naturam, secundum quani Pater eb 
Filius zquales sunt, specialem dixerit, cogctur 
dicere Patrem et Filium :equales esse. hypostasi. 
Et 375 ci, qui hoc dicit, erunt Pater et Filius 
una hypostasis. Utraque autem cousecutio valde 
angusta οἱ blasphema est. 


Sermo igitur veritatis coufessione synodi Chal- 
cedonensis sanctorum. Patrum continetur, Ron 
esse naturam omnes simul hypostases , nec unani 
hypostasim, sed naturam esse semper in cadem 
unitate ; hypostases vero esse in cadem Trinitate, 
sicut. dixit Gregorius Theologus. Docet enim hoc 
solum scire, unitatem in Trinitate, et Trinitatem 
in unitate adoratam, habentem — admirabilem 
divisionem οἱ unionem. Neque dieere. lieet, 
$i naturalis. unitas alia est preter Trinitatem 
hypostaticam, id est, hyvpostaseon, sunt igitur 
quatuor res, quia per naturam completur unaqua- 
que hypostasis, et non connunme:ratur cum. re per 
quam completur. Mens igitur, qui omni dubita- 
tione agitatur, necessitate compellitur confiteri 
reciissima.n. el ab. oiini macula. vacantefn. fidem 
$auct:e syuo li. Caalcedonensis, esse scilicet Chri- 
stum unam hypostasim ex sancta Trinitate naturas 
duas habentem, divinam. et humanam. Et non li- 
cet illi dicete quod, si una. hyjostasis est Cliri- 
&!us, non desinit habere unam naturam : etsi duas 
vateras habet, omnino est. du: hypostases; rata 
enim εἰ fia est confessio. syucdi sanctorum Pa- 
trum Chalcedonensis secunduin fidem beati prin- 
Cipis apostotorum, a qua nullo modo variat, quam 
principio posuimus. Et. confessio hzc est illa con- 
Ófessio Petri, adversus quam non pravaluerunt 
porte inferni. Et ipsa erit tandem sors, et hzre- 


«litas omnis caetus Christianorum, quainvis adver- & 


$aríus vit:e et salutis nostre Belial. multas sectio- 
res ei immisit, Cliristi permissu, ut ostendatur, 
«uod de ea dixit, nequaquam in perpetuum fru- 
*trandum esse, et omnino nunquam vircendum. 


[sot κατὰ ttv φύσιν εἰσὶ, t02z' ἔστιν αὑτοφυεῖς. καὶ 
ὁμοούσιοι, 7| οὐκ εἰσίν; El μὲν γὰρ μὴ συνθΏται Un; 
αὐτοὺς εἶναι γατὰ τὴν φύσιν, τοῦ Χριστιανισιοῦ 
παντάπασιν ἀπεξένωτα,, El δὲ συνθττα: , συνθῖται 
&' οὖν πάντως τὸν Πατέρα, xaX τὸν Y'lbv ἴσους εἶναι 
χατὰ τὴν φύσιν’ αὖθις ἡμῖν ἐρωτῶσιεν ἁποχρινάσθω’ 
Ἡ φύσις αὕτη, καθ) fi» ἴσοι πεφύκασιν ὁ ITazhp, xal 
Ye, κοινἠ ἐστιν, ἢ ἰδική: El μὲν γὰρ αὐτὴν eot, 
κοινἠν εἶναι, βιασθεσεται τὸν Πατέρα xal τὸν Υν 
ἔγειν [gov ἐν τρισὶν ὑποστάσεσιν. Ei δὲ την φύσιν, 
χαθ' f» εἶσιν ὁ Πατῖρ χαὶ 6 YU ἴτοι, l6:x£v εἴτοι, 
ἀναγχκασθίσεται τὸν Πατέρα, xal τὸν Υἱὸὲν λέγειν 
ἴσους εἶναι τῷ ὑποστάσε.. Καὶ ἔσται: τῷ τοῦτο λέγουτι, 
ὁ Πατὸρ xai ὁ Yió; µία ὑπόστασις. Αμϕίτερα δὲ 
τὰ ἐἑπαχρλουθήματα λίαν ἑστενωμένα, καὶ βλάσοτμα. 
Ὁ τῖς ἁληβείας τοίνον λόγος 6v ἡ τῶν ὁμοφρόνων 
τῆς ἐν Χαλχτδύνι συνοθρο.σθείστς τῶν ἁγίων Πατέ- 
pu ὁμηγύρεως ὁμολογία καθέσττηχεν, ὅτι οὐχ Es 
ἡ φύσις αἱ ὑποστάσεις ὁμοῦ πᾶσαι, οὐδὲ pia ὑτύ- 
στασις ' ἀλλ Ἡ φύσις ἕστηχεν ἀεὶ ἐπὶ της αὑτῖς 
ἑνάδος, αἱ δὲ ὑποστάσεις ἐπὶ της αὐτῆς Τοιάδος, ὡς 
εἴρηχεν ὁ θεῖος Γρηγόριος Οεολογῶν. Διδάσχει vip 
τοσοῦτον εἰδέναι µόνον, µονάδα ἐν Τριᾶδ:, καὶ Τειά- 
$3 iv µονάδι προσχυνουµένην, παράδοξον ἔχουσαν 
xai τὸν διαίοεσ.ν xal τὴν ἕνωσιν. Οὐδέ τινι λέγειν 
ἔξεστιν, ὅτι εἴπερ ἄλλη πέφυχεν b φΟσιχὴ uovi; 
παρὰ τὴν τῶν ὑποστάσεων Τριάδα, f zos:xt, uovás, 
xal dj τῶν ὑποστάσεων Ἱριάς  ἄρα τέσσαρα πρᾶ- 


C Υματα, διότι τῇ φύσει συμπλτροῦτα: ἑκάστη τῶν ὁπο- 


στάσεων * οὗ συναριθμεῖται πράνµατι ? τῷ qoa zin 
ροῦται. ᾿Απορῶν οὖν ὁ νοῦς παντοίαν ἁπορίαν, ἀνάγ- 
xt) eípssa: τὴν ὀρθοτάτην, χαὶ ἁμώμητον, ὁμολογεῖν 
ὁμολργίαν τῆς ἓν Χαλχκιγδόνι συγχροτηθείσης ἁγίας 
συνόδου, ὅτι ὁ Χριστὸς µία ὑπόστασις Ex zn; Τριά- 
δος, ἔχων δύο φύσεις, θείαν τε καὶ ἀνθρωπίνην. 
Καὶ οὖκ ἐξόν τινι λέγειν, ὅτι εἰ µία ὑπύστασις ὁ 
Χριστὺς, ἁπαραχώρητον ἔχειν αὐτὸν, καὶ µίαν φύσιν, 
καὶ ὅτι εἰ 620 φύσεις ἔχει, πάντως χχὶ δύο ὑποστάσεις 
ἐστί: κεχύρωται δὲ, xal πεπαγίωται, ἡ τῶν 6uozp- 
νων τοῦ £v Χαλχτηδόνι συγχεκροτηµένου τῶν µαχα: 
piov Πατέρων ὁμολογία, κατὰ την τοῦ xoputalo 
τῶν ἁποστόλων πίστιν ἁπαράλλαχτος οὖσα, ἦν προ 
οἶμιον ἐθέμεθα. Καὶ fj ὁμολογία αὕτη ἐστιν f, Πέ- 
τρου, Tj; οὐ κατίσχυσαν αἱ τοῦ ἆδου πύλα:. Καὶ d 
αὐτὴν ἡ λῆδις παντὸς τοῦ τῶν Χριστιανῶν πλτρώ: 
µατος ἔσται ποτὲ, εἰ καὶ πολλὰς ὁ «T; ἡμετέραι 
ζωῖς, xaY σωτηρίας ἀντίπαλος Βελίαρ ἑἐμέέδλιχ: 

aj] διαιρέσεις Χριστοῦ παραχεχυρηχότος, ἕτωι 


ἑνδείξηται, ὅτι ὁ θεῖος αὑτοῦ περὶ αὐτῖς λόγος, εἰς τὸ διηνεχὲς ἡχιστα χαταργηθῄσεται, xat el; τὸ παντελὶς 


οὐχ ἠττηθήσεται. 

Hoc pr:eterea dicendum est, quoniam cum zterno 
Filio simul copulata est. natura divina et humana, 
postcaruemassunptam habet duas naturalesproprie- 
tatcs.et item naturales operationes,ac duas naturales 
voluntates, quia naturz comprehensio non. est firma 
et certa, nisinatura omnino habeat quicunque sunt 
perfectionis ejus. Percipiatoptime quod dico auditor, 
quod ejusdem aterni 376 Filii sunt dux proprie- 


"Ext δὲ τοῦτο ῥητέον, ὅτι ἑπείπερ Ógpoo συνῖΏπται 
Yi φύσις θεία καὶ φύσις ἀνθρωπίνη, ἔχει δύο φυσι- 
κὰς ἑνεργείας, καὶ δύο φυσικὰς θελήσεις * διότι sg 
φύσεως κατάληψις o0 πιστουται, εἰ μὴ πάντως 
σχοίη, ὅσα τῆς αὐτῆς ἐστι τελειώσεως. Κάλλιστα Ὦ 
τὺν ἡμέτερον λόγον κατανοείτω ὁ ἀχροώμενος, ὅλ 
τοῦ αὐτοῦ &iblou Υἱοῦ εἰσιν αἱ δύο φυσιχαὶ θελήσει 
τε xai ἑνέρχειαι τοῦ ὕντος µία ὑπόστασις ἐκ τής 
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Τριάδος, ὃν ὁμοῦ δύο φύσεις ἑσχηχέναι σαφῶς παρ- Α tates naturales, et. dux naturales voluntates, et 


εστήσαµεν, οὐχ ἄλλης ὑποστάσεως. Καὶ γὰρ τῶν 
δξχομένων ἐστὶν, ὦ οὗτοι, μίᾶν ὑπόστασιν διαφόρους 
ἔχειν ἐνεργείας, καὶ µένειν ἐπὶ τῆς ἑαυτῆς µονάδος. 
"Ὥσπερ, παραδειγματικῶς εἰπεῖν, βλέποµεν τὸν Παῦ- 
λον δυνάµενον ὁρᾷν, καὶ ἀχούειν, xat λαλεῖν, καὶ 
διαλογίζεσθαι’ fj ὅρασις, xat dj áxol, καὶ ἡ λαλιὰ, 
καὶ ὁ διαλογισμὸς, διάφοροέ εἶἰαιν ἑνέργειαι, xa 
τούτων ἑχάστη ἄλλη παρὰ τὴν ἑτέραν ' ἀλλ᾽ 6 Παῦλος 
µία ἐστὶν ὑπόστασις, ταύτας ἔχων ὅλας τὰς τέσσα- 
ρας ἑνεργείας * ἀλλ' ὀφθαλμῷ μὲν ὁρᾷ, καὶ οὐκ ἄλλῳ 
τῶν τοῦ σώματος μελῶν ' ἀχούει δὲ τῷ Qi, xai 


οὐχ ἄλλῳ, xal τῇ γλώττῃ λαλεῖ, χαὶ οὐχ ἄλλῳ µορίῳ,, 


xaX διαλογίζεται tà vot, καὶ οὐκ ἄλλῳ τιν[' ἑκάστη 

5 τῶν ὑποστατικῶν ἐνεργειῶν ἔχει φυσικὴν ἐν 7T 
ὑποστάσει δύναμιν, ὕλην ὑποχειμένην τῷ ἑνεργή- 
ματι, ὅπερ ἡ ὑπόστασις ἐνεργεῖ, xal ἔστι τὸ ἔνερ- 
γούμενον ἴδιον τῆς ὑποστάσεως. "Ov τρόπον Παῦλος 
ὑπόστασις Qv, δύναμιν ἔχει τῇ ἑαυτοῦ γνώμῃ λαλεῖν, 
ὡς ἔχουσιν οἱ πάντες ἄνθρωποι. Οἱ μέντοι λόγοι, 
οὓς Παῦλος λαλεῖ, καθ) ὃν φθέγγεται χαιρὺν, τοῦ 
Παύλου εἰσὶν ἴδιοι. Οὕτω τοίνυν μὴ ἁπαγορευτέον, 
τὸν ἀῑδιον Yibv, τὸν ἐχ τῆς Τριάδος ἅπαντα ὑπόστα» 
σιν, ἔχειν μετὰ τὴν ἑαυτοῦ ἐνανθρώπῆσιν, τήν τε 
θείαν φύσιν, ὡς ὁ Πατὴρ, xai τὸ ἅγιον Πνεῦμα, 
xdi τὴν ἀνθρωπίνην φύσιν, ὥσπερ Exagtog τῶν 
χατὰ µέρος ἀνθρώπων, καθ) ὃν προέφημεν vpó- 
πον. 

Τούτων οὕτως ἑχόντων, πέφυχεν εἱλιχρινῶς fj 
Usa φύσις, ἓν τῇ αὐτοῦ ὑποστάσει, Όλη τοῖς ἑαυτοῦ 
θείοις ἔργοις, ἃ χατὰ τὴν ἐνανθρώπησιν αὐτοῦ, xal 
ἐπὶ γῆς ἀναστροφὴν εἱργάσατο. ᾿Αληθῶς δὲ καὶ ἡ 
ἀνθρωπίνη φύσις ἕνεστι τῇ τοῦ ἁϊδίου Υἱοῦ ὑποστά- 
σει, Όλη τοῖς ἑαυτοῦ ἀνθρωπίνοις ἔργοις, & τοῖς ἀν- 
θρώποις συναναστρεφόµενος πεποίηχεν, xal ἔστιν 
αὐτοῦ ἴδια παρὰ πάντας ἀνθρώπους. Ὁ αὐτὸς δὲ 
λόγος ἑστὶν xai ἐπὶ τοῖς δυσὶν αὐτοῦ φυσιχοῖς ἰδιώ- 
µασίν τε xa θελήµασιν. 

'Avaxatoy δὲ xal τοῦτο μὴ ἁἀσαφὲς χαταλιπεῖν 
τῷ ἐντυγχάνοντι τῷδε τῷ ἡμετέρῳ Ὑράμματι, ὅτι 
τὸν ἀῑδιον Υἱὸν ἄνθρωπον λέγοντες γεγενῆσθαι, τοῦ- 
τό φαµεν, ὅπερ ᾽Αθανάσιός τε xal Κύριλλος, οἱ τῆς 
Αλεξανδρείας εἱρήχασιν ἱεράρχαι, xai πάντες οἱ 
θεοφόροι Πατέρες, ὅτι χτίαας ἑκτῆς Παρθένου παν- 


operationes, ejus scilicet, qui est una hypostasis 
ex sancta Trinitate, quem aperte probavimus ha- 
bere duas naturas, non alius et alius hypostasis 
sive personz. Siquidem possibile est, unani hypo- 
stasim habere diversas operationes, et manere in 
sua unitate. Ut'exempli causa dicamus, videmus 
Paulum potentem videre, et audire, ac loqui, et 
disputare ; visio, auditio, locutio, et disputatio di- 
verse operationes sunt; et unaquaeque harum alia 
est preter aliam, et Paulus una est hypostasis, 
qua habettotas quatuor operationes ; verum oculo 
videt, et non alia parte corporis, audit aure, non 
alio membro, et lingua loquitur, et non alia parti 
cula, et mente ratiocinatur, et non alio aliquo : 
unaquieque autem operationum hypostaticarum ha- 
bet naturalem in hypostasi potentiam materiam 
subjectam effectui, quem hypostasis operatur, et 
est quod efficitur, proprium hypostasis. Sicut 
Paulus, qui est hypostasis, potentiam habet lo- 
quendi sua voluntate, sicuti habent omnes homi- 
nes. Sermones tamen quos Paulus loquitur, quo 
tempore loquitur, proprii sunt Pauli. Sic igitur 
non est negandum, zternum filium totum hypo- 
$las!r9 er Trinitate, habere post incarnationem 
naturam divinam, sicuti unus Pater, et Spiritus 
sanctus ; el naturam humanam, sicuti unusquisque 
bomo particularis, sicut ante diximus. 

Hzc cum sic sint, habet divina natura in ay- 
postasi Filii, ut sit materia divinis ejus operi- 
bus(441), que secundum suam humanitatem as- 
sumptam, et secundum conversationem in terra 
operatus est. Vere enim et natura humana inesi 
in hypostasi zterni Filii materia suis operibus 
humanis, que cum bominibus agens, et in terra 
versans fecit, eL sunt ejus propria preter omnes 
homines. Eadem ratio est et in duabus ejus natu- 
ralibus proprietatibus et voluntatibus. 

Necessarium przterea est non relinquere hoc 
lectori sine explicatione, quod cum dicimus zter- 
uum Filium factum esse hominem, hoc dicimus, 
quod Athanasius et Cyrillus Alexandrini archie 
episcopi, et omnes sancti Patres dixerunt, cum 
fabricavit sibi ez purissima Virgine Maria anima- 


ἀγνου Μαρίας ἑαυτῷ ἑἐψυχωμένην, λογιχἠν τε καὶ p tum et rotiocinantem, ac intelligentem humanam 


ἱερὰν φυχἣν, ἰδίαν τῆς ἑαυτοῦ ὑποστάσεως ἑἐποιῄσατο, 
ὡς ἡ τοῦ δεῖνος σἀρξ τε xal duyh, τῆς τοῦ δεῖνος 
ὑποστάσεως lola καθέστηχεν. "Ov οὖν τρόπον ὁ δεῖνα, 
ὁ cia. ἀνθρώπινον ἔχων χαὶ φυχὴν ἀνθρωπίνην, 
ἄνθρωπός ἐστιν * τὸν αὐτὸν τρόπον ὁ ἀῑδιος Υἱὸς, κτί- 
σας τῇ ἑαυτοῦ ὑποστάσει σῶμα ἀνθρώπινον, xal qu- 
yàv ἀνθρωπίνην, xaX ἴδια αὐτοῦ ἄμφω ποιησάµενος, 
véYovev ἀληθῶς ἄνθρωπος. Ὥσπερ δὲ τὸ τοῦ δεῖνος 
σῶμα xai) ψυχη ἀμφότερα τῆς ἑαυτοῦ ὑποστάσεως 


carnem, etiam bumanam intelligentem animam 
propriam sus hypostasis fecit, sicuti cujusdam 
caro et anima cujusdam hypostasis sive personz 
propria est. Sicut igitur quidsm, qui corpus et 
animam 377 habet, homo est, ad eumdem mo- 
dum aeternus Filius, fabricatus sibi corpus huma- 
num, et animam humanam, et ambo propria sibi 
faciens, factus est vere homo. Sicut igitur corpus 
et anima cujusdam utraque sunt propria su per. 


NOTA. 


(41) Schol. Turr. Sicut potentia est subjecta suis 
operationibus in hypostasi humaua, sic in hypo- 
3lasi divina Filii divina natura subjecta erat divi- 
nis operationibus : humana vero natura in eadem 


Βλτιοι. Gn. XCVII. 


hypostasi divina subjecta operationibus humanis, ᾿ 
Dicitur natura divina materia, id est, instar mate- 
riv, οἱ subjecti secundum modum apprehensionig 


nostra, ut sanctus Tho:n. loqui sole'. 
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sons, et non alius. λάμα: personz [sic corpus, A ἴδια, οὐκ ἄλλης τῶν ἀνθρωπίνων ὑποστάσεων * τούτου 


et anima zterni Filii, ambo sunt propria sua by- 
postasis, et non alius humanarum hypostaseon (42)], 
hac de causa dicimus zternum Filium unam hy- 
postasim ex Trinitate, babere duas naturas, non 
utrasque ἰδικῶς, id est, specialiter sive particula- 
riter hypostasi ipsius differentes; sed divina qui- 
dem natura ipsius et Patris, et Spiritus sancti érat, 
humana vero ipsius et hominum. Ilypostasis ta- 
men ejus διαφερόντως, id est precipue ipsi soli 
preter Patrem οἱ Spirituin. sanctum, distincta et 
discreta est, et corpus ejus et anima specialiter 
homines. 

Quacunque autem sustinuit οἱ passa est caro 
eterni Filii, etanima ejus hurana, ipse zternus 
Filius Dei sustinuisse el passus esse dicitur ; el 
ipsi vere acciderunt, et ipsi attribuuntur, sicuti quz- 
cunque patitur caro cujusdum et anima, cuidam 
accidunt, el ipsi vere attribuuntur. Idcirco veram 
confessionem confitemur, cum dicimus eternum 
Filium esurisse, et sitisse, et defatigatum esse in 
agonia, et faciem ejus percussam esse et conspu- 
*am, et dorsum ejus flagellatum esse, et terni Fi- 
iji manus esse con(íixas et pedes, et ipsum in cruce 
suspensum esse , et mortuum ac sepultum, et ter- 
ua die resurrexisse. Verum hiec passus est, quate- 
nug possibile fuit pati, id est, carne sua bumana, et 
anima cum sua natura divina. Sed si vellemus sigilla- 
um explicare, quomodo unumquodque horum, 
quae diximus, factum fuerit, longa esset epistola, et 
satietatem afferret. Sin autem horumomnium expli- 
cationem omittam, videndum erit, nequid mei ser- 
mones excludant ab iis, qui non sunt ad intelligen- 
aum acuti, neque habent ingenii solertiam. Quocirca 
mortem od explicandum seligemus, qua eorum, 
quz in passione zterno Filio Dei tribuuntur, nihil 
est odiosius et invisius. De hac vobis aperiemus, 
quomodo accidit ei, et ejus reputata est, ut hoc 
dicto et prolato, ad reliqua ducem habeatis. 


378 Joannes Baptista, quod vos non fugit, im- 
pletus est Spiritu sancto cum adhuc in utero ma- 


65 χάριν τὸν ἀἁῑδιον Υἱόν φαμεν τὸν Ex τῆς Τριάδος 
ὄντα μίαν ὑπόστασιν, δύο φύσεις ἔχειν, οὐχ ἰδιχῶς 
ἑκατέρας τῇ αὐτοῦ ὑποστάσει διαφερούσας, ἀλλὰ 
τῆς μὲν θείας φύσεως αὑτοῦ τε, xaY Πατρὸς xai 
ἁγίου Πνεύματος fjv: ἀνθρωπίνη δὲ, αὐτοῦ τε xai 
τῶν κατὰ µέρος ἀνθρώπων. Ἡ μέντοι ὑπόστασις 
αὐτοῦ διαφερόντως αὑτῷ μόνῳ παρὰ τὸν Πατέρα 
χαὶ τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἀφώρισται, xal τὸ sui 
αὐτοῦ xai φυχἠ ἰδικῶς ἁμφότερα τῆς ὑποστάσεως 
αὑτοῦ παρὰ πάντας ἀνθρώπους. 


sunt hypostasis, sive personz ejus preter omnes 


"Oca δὲ ὑπέστη xal πἐπονθεν ἡ τοῦ ἁῑδίου σὰρξ 
καὶ tj ἀνθρωπίνη αὐτοῦ duyh, αὐτὸς ὁ ἆδιος Yt: 


B ὑφεστᾶναί τε λέγεται χαὶ πεπονθέναι , xai αὐτῖ 


συµθέθηχε κατὰ ἀλήθειαν, χαὶ αὐτῷ ἑπ'γράγττα:, 
ὃν τρόπον ὅσα πάσχει 1j τοῦ δεῖνος σάρξ τε xal Φυχὶ, 
τῷ δεῖνι συµθαίνει, χαὶ αὐτῷ κατὰ ἀλήθειαν ἐτιγρὰ- 
φεται. Διὰ τοῦτο τὴν ἀληθινὴν ὁμολογίαν ὁμολογοῦ:- 
τες λέγομεν , ὅτι αὐτὸς ὁ ἁῑδιος Yibg ἑπείνασε, χ1ὶ 
ἑδίψησε, xai ἐχοπίασε, καὶ Ἠγωνίασε, καὶ τὸ τρύσ- 
ωπον αὐτοῦ ἑῤῥαπίσθη xai ἐνεπτύσθη , xai? c 
νῶτον αὐτοῦ ἑμαστιγώθη, xal τοῦ ἁϊδίου Υἱοῦ χαθ- 
Ππλώθησαν αἱ χεῖρες, xal οἱ πόδες, xaY αὐτὶς bà 
σταυροῦ ἐχρεµάσθη, xal ἀπέθανε, xal ἑτάρτ, xai 
ἀνέστη τῇ τρἰτῃ ἡμέρᾳ. Ταῦτα πάντα, ὥ οὗτοι, τῷ 
ἀῑδίῳ συµθέδηκε * ἀλλὰ ταῦτα πέπονθε, χαθ ὃ ὄννα- 
τὸν ἣν παθεῖν, τουτέστι, τῇ ἑαυτοῦ ἀνθρωπίνῃ σαρ- 
xl τε χαὶ φυχῇ σὺν τῇ ἑαυτοῦ θείᾳ φύσει. Ἁλλ' εἰ 
μὲν ἀνὰ µέρος διασαφῆσαι πῶς ἕκαστον τῶν εἱρτμέ- 
νων ἐγένετο βουληθείηµεν, μακρὰν 3 ἂν clo ὁ 
γράµµα χαὶ προσκορές. El δὲ τὴν τούτων ἁπάντων 
διασάφησιν καταλίποιµεν, σχόπει λοιπὺν, pf, τι ἂν 
ἀποχλεισθεῖεν τῶν οὐχ ὄντων εἰς χατανόγσιν οὐχ 
ἑχόντων ἀγχίνοιαν ol ἡμέτεροι λόγοι, ὅθεν τὸν θάν:- 
τον ἀφορίζομεν , ὃς ἐστιν ὅσα τῷ ἀϊῑδίῳ Υἱῷ ἐπιγρά- 
ftat παθηµάτων ἀπεχθέστερός τε xal εἰδεχθέστε- 
poc. Καὶ τοῦτο διαλευχάναντες Ὑνωριοῦμεν ὑμῖν, 
πῶς αὐτῷ συμθἐδθηχἑ τε καὶ λελόγισται, ὅπως bv 
τεῦθεν λεγοµένου χαὶ Ἰχομένου 51, xal εἰς τὰ λοιπὰ 
καθοδηγηθείητε. 

Ἰωάννης ὁ Βαπτιστὴῆς, ὦ οὗτοι, καθὼς ἑπίστασθε, 
ἐπλήσθη Πνεύματος ἁγίου ἔτι κατὰ γαστέρα τῆς µη: 


tis esset. Erat autem Joanni corpus et anima. p τρὸς αὐτοῦ κχεχυηµένος. "Hv δὲ τῷ Ἰωάννς φυχἠ 


Post adventum igitur Spiritus sancti, anima et 
corpus Joannis Spiritus sancti erant. Mors autem 
cujusque hominis separatio est anim: a suo corpo- 
re. Separata igitur anima Joannis a corpore suo, 
inortuus fuit Joannes, non autem Spiritus sanctus, 
qui ei advenit. Mors igitur Joannis fuit, a qua liber 
fuit Spiritus sanctus, ita ut mors Joannis non re- 
putetur Spiritus sancti mors, sicut audistis : eeter- 
nus vero Filius non est copulatus hypostasi alicu- 
jus hominis corpus et animam habentis, sed potius 


xai σῶμα. Μετὰ γοῦν τὴν τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐτι- 
φοίτησιν, d τοῦ Ἰωάννου Φυχὴ, xai τὸ σῶμα τὸ 
Ἰωάννου τοῦ ἁγίου Πνεύματος Ἑν. 'O δὲ θένατκ 
ἑκάστου τῶν ἀνθρώπων χωρισμός ἐστι τῆς οἰχείς 
φυχῆς ἀπὸ τοῦ οἰχείου σώματος. Χᾶωριαθείσης o 
τῆς τοῦ Ἰωάννου oy; ἀπὸ τοῦ lólou σώματος  ὁ 
Ἰωάννης τέθνηχεν, οὗ τὸ ἔπιφο,τῆσαν tv ay 
Πνεῦμα ἅγιον. Ὁ θάνατος τοίνυν Ἰωάννου ἂν, xa! 1) 
τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἐλεύθερον, ὥστε μὴ λογισθλνσι 
αὐτῷ τὸν τοῦ Ἰωάννου θάνατον, καθ dy àxrxóx: 


VARLE LECTIONES. 


V κατά. 9 f. μακρόν. ?"*íic, tyoup£vou. 


NOT &. 


(42) Deest in Graeco. 


1811 


OPUSCULA. 


1518 


ερόπον * ὁ μέντοι ἀῑδιος Yibg οὐχ ὑποστάσει τινὸς A carnem el animam sibi assumpsit, el utraque fecit 


πῶν ἀνθρώπων ἔχοντος σῶμα καὶ duyhv ἐνηρμόσθη, 
ἀλλ᾽ ἑαυτῷ σάρχα χαὶ φυχὲν ἀνθρωπίνην προσειλη- 
φὼς, καὶ οἰχειωσάμενος ἁμφότερα τῆς ὑποστάσεως 
αὐτοῦ οὐχ ἄλλως παντάπασι» ἐποιῄσατο, ὥσπερ τὸ 
τοῦ Ἰωάννου σῶμα, καὶ fj Φυχὶῆ τοῦ Ἰωάννου οὐχ 
ἄλλου ὑπτρχεν, xal χατὰ τοῦτο γέγονε, xai ἀῑδιος 
Yibg ὡς sf; τῶν ἀνθρώπων. Καθάπερ δὲ τῆς τοῦ 
Ἰωάννου toys ἀπὸ τοῦ ἱδίου σώματος χωρ:σθείσης, 
αὐτὺς ὁ Ἰωάννης ἐστὶν ὁ τεθνηκὼς , οὗ ἡ ψυχἠ καὶ 
τὸ σῶμα τὰ κεχωρισµένα ἴδια” οὕτω τῆς ἀνθρωπί. 
νης τοῦ ἁϊδίου Yloo ψυχής ἀπὸ τοῦ σώματος αὐτοῦ 
χωρισθείσης , αὐτὸς ὁ ἀῑδιος τέθνηκεν Υἱὸς, ἐπειδὴ 
Excel οὐχ ἣν ὑπόστασις ἑτέρα παρεκτὸς τοῦ ἀῑδίου 
Υοῦ ἐσχηχυΐα σῶμα καὶ φυχὲν, ὧν ἐγένετο χωρισμὸὺς, 
ἵνα λογισθῇ τῆς ὑποστάσεως ἐχείνης ὁ θάνατος εἶναι. 
Άλλ' 6 μὲν Ἰωάννης τῆς ψυχής αὑτοῦ χωρισθείσης 
ἀπὸ τοῦ ἰδίου σώματος τἐθνηχεν xaX ἁπόλωλεν ' οὗ 
γὰρ παντελῶς T», εἰ μὴ Ex συναφείας φυχΏς χαὶ 
«σώματος * ὁ δὲ προαιώνιος χαὶ τῷ Πατρὶ σύναρχος 
xai cuvatóto; Υἱὸς της ἀνθρωπίνης ἑαυτοῦ φυχῆς, 
ἀπὸ τοῦ ἰδίου ἑαυτοῦ σώματος χωρισθείσης, ἀπέθανε 
μὲν ἀληθείᾳ ' διότι τὸ σῶμα, xoi ἡ doyh, ἅπερ 
διεζεύχθησαν, αὐτὰ οὐχ ἄλλης ὑποστάσεως Ίσαν, ὡς 
ἔφθημεν εἰπόντες ' οὐχ ἁπώλετο δὲ, ἐπειδήπερ ἣν 
ási, πρὸ τοῦ εἱληφέναι ταύτην τὴν φυχὴν, καὶ τὴν 
σάρχα. Κατὰ τοῦτον δ τὸν τρόπον ἀπέθανεν ὁ ἀῑδιος 


Yio; ὑπὲρ ἡμῶν ἀληθείᾳ, μεμενηχὼς ζῶν, οἷος ἣν » - 


propria sua» hypostasis, sive persons; nec alitcr 
omnino fecit, sicuti corpus et anima Joannis, non alte- 
rius fuit. Atque hac ratione fuit :eternus Filius sicut 
unus e numero hominum. Sicut autem, anima ἆθαιι- 
nis a corpore suo sejuncta, ipse Joannes est mor- 
tuus, cujus anima el corpus, qua separata sunt. 
propria erant, sic humana zterni Filii anima a cor- 
pore suo separata, ipse zernus Filius mortuus est, 
quia non erat illic preter hypostasim terni Filii, 
alia hypostasis, qux: liabuisset corpus et animam, . 
quorum est facta separatio, ut illius hypostasis, 
sive persona mors esse repultaretur. Joannes ta- 
nien, anima a corpore suo separata, mortuus est, 
ct interiit, nequaquam enim erat nisi ex conjun- 
ctione anime et corporis : qui vero est ante szecula, 
οἱ est cum PPatreex azternitate, separata anima 
ejus humana a proprio corpore, mortuus quidem 
est vere, quia corpus et anima disjuncta sunt, et 
ipsa non erant alius hypostasis, sicut ante diximus; 
non tamen interitum cepit, quia erat semper ante- 
quam hanc animam et corpus assumeret. Ad hunc 
modum ternus Filius pro nobis vere mortuus est, 
manens vivus, ut erat: factaque est redemptio 
nostra non in morte persona alicujus hominis, ut 
scilicet Joannis Baptiste , sed in morte zterni Fi- 
lii, nec ullo incominodo hinc ei illato : sic igitur 
de morte zterni Filii sentiendum est. 


καὶ γέγονεν ἡ λύτρωσις ikv οὐχ ἓν θανάτῳ ὑποστάσεων τινὸς τῶν ἀνθρώπων, ὡς δᾖθεν Ἰωάννου 
τοῦ Βαπτιστοῦ, ἀλλ bv τῷ τοῦ ἀῑδίου Ὑἱοῦ θανάτῳ, οὐδεμιᾶς ἐντεῦθεν αὐτῷ ζημίας ἐπεισελθούστης' 


οὕτω τοίνυν, G^ οὗτοι, γἐγονεν ὁ τοῦ ἀϊδίου θάνατος. 


"Ὅστις οὖν ἐστιν νουνεχῆς, δύναται τὴν ἑαυτοῦς — Quicunque igitur habet animum attentum, potest 


θεωρίαν ἐμθαθῆναι πᾶσι τοῖς εἰς ἃ χεχρηµάτικεν 
αὐτῷ, ἀνθρώποις 9, xai γνῶναι πῶς ἐγένετο. "Oca 
γάρ ἐστι τοῦ θανάτου, τῶν ἀνθρωπίνων πως ἥττω 
τυγχάνει. El γὰρ ὁ θάνατος ἁρμόζει ἐπὶ τοῦ ἀῑδίου 
Υἱοῦ λέγεσθαι , καθ ὃν ἔφημεν τρόπον, πάθους οὗ 
προσπελᾶσαντος αὐτοῦ τῇ θεότητι, τὰ χωρὶς θανά- 
του ἀπὸ τῶν ἀνθρωπίνων προσἠχει μᾶλλον ἐπ᾽ αὐτοῦ 
λέγεσθαι, μηδενὸς τῇ αὐτοῦ θεότητι προσαπτοµένου 
παθήµατος. Οὐκοῦν ταῦτα τὰ ἀνθρώπινα καθὰ προεἰ- 
pntat, τῷ ἀϊδίῳ Ylo, ὃς ἐστιν ὁ Χριστὸς, συµθέθηκεν 
μετὰ Th» ἑαυτοῦ ἐνανθρώπησιν , ὅτε θάνατος, xal 
«ἄλλα ὅσα τοῖς ἱεροῖς Εὐαγγελίοις ἐγγέγραπται. 
Αλλὰ μηδαμῶς ὑποληπτέον, αὐτὸν ὑπομεμενηχέναι 
ει τούτων ἀνάγχη τὸ παράπαν, ἀλλ' ἑχουσίῳ θελἠ- 
ματι πλην ὅτι ἠνίκα ταῦτα παθεῖν ἐδούλετο, συν- 
έδαινεν αὐτῷ, καθ ὃν ἡμῖν συµθαίνει φυσιχὸν τρό- 
πον. Ὥστε gh νοµισθῆναι τὴν οἰχονομίαν αὐτοῦ 
φαντασίαν, χαὶ ὅπως ἡ χατὰ τοῦ διαθόλου ἀπόφασις 
δικαιωθῇ, ἐξ οὗ ταύτῃ τῇ οἰχονομίᾳ τὸ τῶν ἀνθρώ- 
πων ἑλυτρῴσατο γένος. 

Elóo; δ᾽ οὖν τῶν αὐτῷ συµθάντων ἀνθρωπίνων 
χατάδηλον ποιῄσομαι, ἵνα 55 ῥηθὲν βεβαιώσω * ἔστω 
δὲ ἡ πεῖνα. "Οτε bh γὰρ πεινᾷν 6 ἀῑδιος θελεν 
χιὸς, ἐφίει τῇ ἑαυτοῦ σαρχὶ τὴν τοῦ ἀέρος εἰαδέχε- 


contemplationem suam adhibere 379 omnibus 
illis, quae ip eo vocantur humana, et cognoscere 
quomodo. facta fuerunt. Quecunque enim sunt 
mortis, minora sunt, quam quz dicuntur humana, 
Si enim mors apte dicitur zterni Filii, sicut ex- 
plicatum est, non pertingente passione in divinita- 
lem ; qua sunt citra mortem humana, multo magis 
convenit, ut de eo dicantur, nulla passione divini- 
latem ejus attingente. Hzc igitur humana, sicut 
dictum est prius, terno Filio, qui est Christus, 
acciderunt post carnem assumptam, mors scilicet 
et alia quzecunque in Evangeliis scripta sunt. Sed 
nequaquam existimandum est quidquam horum 
necessario omnino sustinuisse, sed voluntarie, nisi 


D quod quando volebat hzee pati, accidebat illi modo 


naturali, quo nobis accidit : ne existimaretur in- 
carnatio ejus ficio, et ut sententia contra diabo- 
lum pronuntiata justificaretur, a quo hac incarna- 
tione genus hunianum redemit. 


Unam autem 'speciem eorum qu:e huinana ac- 
ciderunt ei, declarabo, ut quod dietum cst con- 
firmem : sit fames, loquamur de fame. Quando 
noluit zternus Filius esurire, sinebat carnen 
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suam excipere vim aeris, ut aer. illa exprimeret, A σθαι δύναμιν, ὥστε by ἀέρα κατὰ τὴν ἐπιφάνειαν 


qua per superficiem carnis sunt in poris culis. 
Dcinde pars carnis propinquior aeri, ex membris 
attrahebat, quibus appropinquat pars ex qua aer 
hauritur ; et illa membra extrahebant ex. vacuis 
yeceptaculis, quibus semper suppceditatur ex con- 
veniente alimento digestio, qux ex venis ipsorum 
membrorum ab hepate educitur; ven.e autem ex 
liepate ; hepar vero ex duabus venis, quz ex stoma- 
chooriuntur ; he dux venz trahebant ex stoinacho. 
Stomachus igitur exinanitus requirit ut extrin- 
secus suppeditetur alimentum. lloc modo, fratres, 
vzterno Filio accidit fames. Voluntate euiin libera, 
non necessitale naturali esurivit. Cujus rei evi- 
dens argumentum est quod, cum quadraginta 
diebus et noctibus jejunasset, postea esuriit. Si 
enim aer potestatem in carnem ejus habuisset, ut 
in carnem cujusque nostrum, non unum diem, 
. vel duos, vel tres transegisset, quousque esuriret, 
sicut factum in eo esse videmus. Sed quando vo- 
lebat, permittebat nature ul qux erant ejus 
opersretur et ostenderet. 480 Similiter etiam 
mortem volens sustinuit. Audite quid ipsa Veritas 
de se dicat : «Potestatem labeo ponendi animam 
meam, et potestatem habeo iterum sumendi eam. 
Et nemo tollit animam meam a me?, » Ut autem 
clarius, quz dicuntur, intelligatis, hz::c addam. 


Corpus Adzx purum ab omni labe formasse 


Deum [formavit Deus], nullis naturalibus pas- C 


sionibus, a culpa vacantibus necessitate subje- 
cium, ut mortis, el iis passionibus qux sunt ante 
mortem, el qui post mortem. Postquam autem 
Adam sua voluntate divinum mandatum trausivit, 
et sub peccato cecidit, et pollutus est, passiones 
naturales a eulpa vacantes dominatz sunt in eum, 
mors scilicet, et qux ante mortem, et qua post 
mortem. Ob hanc causam cogebatur. Adam | esu- 
rire, et sitire, ac mori. Et post mortem corruptio 
corporis, et quzcunque lis sunt similia domina- 
tum in eum habebant. /Eternus tamen Filius cor- 
pus Adamsaum assumpsit, id est, ipse sibi ex san- 
guinibus purissimis sanctissima: Virginis Marix 


αὑνης, ἓν τοῖς τῷ δέρµατι πόροις ἀναμάττεσθτι. 
Εἶτα τὸ προσεχέστερον τῷ ἀέρι τῆς σαρχὸς µέρος, 
ἐχ τῶν μελῶν ἐπεσπᾶτο ol; ἂν ἐμπελάζει µέρος, 
ἀφ' οὗ 6 ἀπρ ἀνιμᾶται, χἀχεῖνα τῶν χενῶν ἑξεῖλχε 
χωρηµάτων, of; ἀεὶ χορηγεῖταίΥ τις ἔνυλος ἐχ τῆς 
καταλλήλου τροφῆς ἀνάδοσις, ἥτις Ex τῶν ἔμπεφ.- 
Χνιῶν αὐτοῖς ἀπὸ τοῦ ἥπατος ἐξείλχετο φλεδῶν * αἱ 
δὲ φλέθες ix τοῦ fjmato;* τὸ δὲ ἧπαρ ix τῶν δύο 
φλεθῶν τῶν ἀπὸ τοῦ στομάχου ἑκφυομένων δύο 
φλέδες αὗται ix τοῦ στομάχου ἀφείλχοντο. K:- 
γούµενος οὖν ὁ στόµαχος τὴν ἔξωθεν τῆς τροφῆς 
ἐπεζήτει χορηγίαν. Κατὰ τοῦτον οὖν ἀδελφοὶ τὸν τρό- 

mov, τῷ ἀῑδίῳ Υἱῷ συµθέξηχεν ἡ πεῖνα. Αὐτεξουσίῳ 

γὰρ βουλήσει, οὐκ ἀνάγκῃ φυσιχῇ ἐπείνασεν, xal 

τούτου ἀπόδειξις ἑναργῆς, ὅτε τεσσαράχοντα ἡμέρας 

διαµείνας ἁπόσιτος, ὕστερον ἐπείνασεν. El γὰρ ὡς 
ἑχάστης τῶν ἡμετέρων σαρχῶν, χαὶ τῖς αὐτοῦ σαρ- 
xh; ἐδουσίαζεν ὁ ἀἡρ , οὐκ ἂν ἡμέραν διεληλύθει 
μίαν , ἡ δύο, ἢ τρεῖς , ἄχρις ἂν πεινάσῃη, χαθὼς ἐν 
αὐτῷ ὁρῶμεν γινόμενον. ᾿Αλλ' ὅτε ἐθούλετο , ἑνεδί- 
δου τῇ φύσει καιρὸν τὰ ἑαντῆς ἐνεργῆσαι xaliv. 
δείξασθαι, ὡσαύτως καὶ τὸν θάνατον ἑκὼν ὑπέμεινε, 

χαὶ αὐτῆς τῆς ὄντως ἀληθείας περὶ αὐτῆς τοῦτο λε- 

γούσης àxoüess * « Ἐξουσίαν ἔχω θεῖναι τὴν Ψυχίν 

µου, xat ἐξουσίαν ἔχω πάλιν λαθεῖν αὐτίν. Καὶ οὐ- 

δεὶς αἴρει αὐτὴν àr' ἐμοῦ. » "Iva. δὲ σαφέστερα τὰ 

λεγόμενα χατανοῄσητε, ταῦτα προσθῄσομαι. 

"Οτι τοῦ 'Aóàp τὸ σῶμα χαθαρὸν ἀπὸ παντὸς µολ:- 
σµατος ἔπλασεν ὁ θεὸς, om οὐδενὸς τῶν φυσιχῶν ἁδ.α- 
θλήτων παθῶν ἀναγχαστιχῶς χυριευόµενον θανάτουτε, 
xai τῶν πρὸ τοῦ θανάτου xat μετὰ θάνατον. Ἑχουσία 
δὲ γνώμῃ xal ἐχουσιότητι τοῦ ᾿Αδὰμ τὴν θείαν τα- 
ραθάντως ἐντολὴν , ὑποπεσόντος τε τῇ ἁμαρτίᾳ, xai 
µολνυνθέντος, τοῖς φυσιχοῖς ἀδιαθλήτοις ἑδουλώθητε, 
xai χατεχυριεύθη πάθεσι, θανάτῳ τε, xal τῆς xp) 
θανάτου, xai μετὰ θάνατον. "0Οθεν ὁ ᾿Αδὰμ πεινᾷν, 
καὶ διφᾷν , xaX θνῄσχειν ἀνάγχῃ χκατεθιάζετο, xal 
θάνατον ἡ διαφθορὰ τοῦ σώματος αὐτοῦ χατεξουσίασε, 
xai ὅσα τούτοις σαν ὅμοια. 'O μέντοι ἀῑδιος Υἱὸς 
τὸ ἸΑδαμιαῖον ἀνέλαθε σῶμα, τοὺτ) ἔστιν αὐτὸς 
ἑαυτῷ Ex. τῶν ἀχράντων αἱμάτων τῖς παναγίας 
Παρθένου Μαρίας διεπλάσατο χαθαρὺν, xal παντος 


corpus purum, et ab ommi macula liberum for- p μύσους ἁμαρτίας ἐλεύθερον. Ταύτῃ vot τῷ θανάτῳ 


mavit. Hac de causa non-habuit mors imperium 
in eum, nec ante mortem, fames scilicet, eL alia- 
fum passionum, qua reprehendi non possit, mul- 
titudo, ut docuimus ; neque post mortein corruptio 
corporum, quod David in Psalmo praedixit, inquiens : 
« Non derelinques animam meam. in inferno ; ne- 
que dabis sanctum tuum videre corruptionem 1.» 

Sed quid ea quas ab aliis decursa sunt, sub- 
jiciam, et :non potius summatim dicam? corpus 
scilicet aeterni Filii a principio suz formationis et 
unionis hypostaticz sine confusione, perfectissime 
deificatum esse, et factum sine mutatione illum 
qui unsit, et audeo dicere óp.üsov. Verum aeter- 


i Joan. x, 18, o Psal. xv, d. 


χατ αὐτοῦ xpátog οὐκ fjv, οὔτε πρὺ θανάτου πεῖνα 
δὴ qnt, xal τῶν ἄλλων φυσικῶν ἁδιαθλήτων παθῶν 
ἑσμὸς, ὡς ἀπεδείξαμεν' οὔτε μὴν τῇ μετὰ θάνατον τῶν 
σωμάτων διαφθορᾷ , ἣν Δανῖδ ὁ θεοπάτωρ μελῳδῶν 
προανεφώνησεν, ὅτι « Οὐκ ἐγχαταλείψεις τὴν ψυχἠν 
µου εἰς ἄδην, οὐδὲ δώσεις τὸν ὅσιόν σου ἰδεῖν διαφθο- 
páv. » 

Ti δὴ µοι τὰ πεπερασμένα ὑποτάττειν, ἀλλὰ μὴ 
συλλήθδην ἐρεῖν; ὅτι τὸ τοῦ ἀῑδίου Yiou σῶμα, ἆπαρ- 
χῆς τῆς ἑαυτοῦ διαπλάσεως, καὶ τῆς καθ᾽ ὑπόστασιν 
τοῦ ἁϊδίου Υἱοῦ ἀσυγχύτου ἑνώσεως, τὴν τελειοτάτην 
ἐθεώθη θέωσιν, χαὶ γέγονεν ἀτρέπτως ὅπερ τὸ χρίσαν, 
καὶ 02250 λέγειν, ὀμόθεον. 'AXX' ὁ ἀῑδιος Υἰὸς ἐθέ- 
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λοντι ἑνέδωχεν αὑτῷ διάγχειν, κατὰ τὴν τῶν ἄνθρω- A nus Filius volens concessit ei degere vitam more 


πίνων σωμάτων διαγωγ]ν, ἵνα τὸν μὲν διάθολον λάθῃ, 
τῆς δὲ αὐτοῦ σωτηρίου οἰκονομίας γένηται πίστωσις * 
χαὶ πειραθείη τῶν σχυθρωπῶν, καὶ δέξηται τὰ πάθη, 
xai τὸν θάνατον ὑπὲρ ἡμῶν ὑπομείνῃ ἁληθείᾳ, οὗ 
φαντασίᾳ. Πληρώσας δὲ πᾶσαν αὐτοῦ τὴν οἰχονομίαν, 
ἀνέδειξε μετὰ τὴν ἑαυτοῦ ἐκ νεχρῶν ἀνάστασιν Ev τῇ 
ἰδίᾳ σαρχὶ τὴν δόξαν τῆς ἑαυτοῦ θεότητος. 'AXX' ἵνα 
μὴ νοµιστέον ταύτην τὴν δόξαν, τὴν bv τῇ σαρχὶ 
τοῦ ἁϊδίου Yloo , μετὰ τὴν Ex τάφου ἔγερσιν ἆναδε- 
δειγμένην ἔξωθεν ἐπεισελθεῖν, ἀλλὰ φανέρωσιν εἶναι 
τῆς £v αὐτῇ χεχρυμµένης ἀπ᾿ ἀρχῆς τῆς καθ) ὑπό- 
στασιν ἀσυγχύτου ἑνώσεως τούτου δὲ μαρτυρία σα- 
Qhe, ὅτε πρὸ τοῦ σωτηρίου πάθους ἔμπροσθεν τριῶν 


corporum humanorum, ut diabolum lateret, οἱ in- 
carnatio ejus salutaris crederetur, et experiri aspera 
et molesta, et passiones suscipere, ac mortem pro 
nobis vere, et non ficte subire. Completa autem 
omni sua dispensatione post resurrectionem a 
mortuis, ostendit in propria carne gloriam ουδ 
divinitatia. Ne autem existimaremus hanc glo- 
riam, quas in carne. :eterni Filii post resurrectio- 
nem ostensa est, extrinsecus advenisse, quin po- 
tius ostensam esse, quas in ipsa a principio ipsius 
secundum hypostasim unionis sine confusione 
facte, latebat, testimonium manifestum dedit, 
quando ante passionem 381 coram tribus disci- 


τῶν αὐτοῦ μαθητῶν ἐν δρει θαθὼρ, τὴν Ev τῇ αὐτοῦ p pulis suis in monte Thabor in propria carne sua 


σαρχὶ θεῖχὴν ἔδειξε δόξαν, fiv xal μετὰ τὴν ix νεχρῶν 
ἀναφοίτησιν ἐξέφηνεν. Ἐτεθέωτο γὰρ, ὡς προείπο- 
μεν, fj τοῦ ἀῑδίου σὰρξ, τὴν τελειοτάτην θέωσιν ἀπ' 
ἀρχῆς τῆς ἑαυτοῦ διαπλάσεως. 'AXX ὁ ἀῑδιος Υἱὸς 
ἐφηχεν αὐτὴν διὰ τὴν αἰτίαν, ἧς ἐμνημονεύσα- 
μεν, κατὰ τὴν τῶν ἡμετέρων σωμάτων ἀναστρέφε- 
σθαι βίωσιν. 

Αὕτη τοίνυν, ὦ οὗτοι, τῆς ἡμετέρας ὁμολογίας ἡ 
διατύπωσις, καὶ πλατύτερον ἑδυνάμεθα περὶ αὑτῆς 
διεξιέναι, ἀλλὰ τὸ τοῦ λόγου παρῄτηµαι µῆκος. Au 
χατανοῄήσαντες τὰ πρὸς ἡμῖν σηµανθέντα, καὶ τῇ 
κατὰ Χριστὸν ἀγάπῃ προσηχάµενοι, συναρµόσθητε 
ἡμῖν, xai ἑνώθητε, xoi γενώµεθα πάντες Bv διὰ 
τοῦ ἀῑδίου Πνεύματος iv τῇ θεοπνεύστῳ τοῦ µε- 
γάλου 
ὁμολογίᾳ ταύτῃ, fj συνετάξαµεν, ὅπως ἡμῖν ἱλασθῇ 
"Χριστὸς ὁ θεὸς ἡμῶν, xai πᾶσαν ἑναντίαν mpoc- 
θολὴν, xa ἀνιαρὰν ἐπαγωγὴν ἁπώσῃ τε, χαὶ εἰς 
thv ὄντως ἡμᾶς µεταστήσῃ µαχαριότητα, καὶ Ey τῇ 
ἑαυτοῦ συνάψῃ, καὶ συναρµόσῃ βασιλείᾳ. "Ho γὲ- 
νοιτο πάντας ἐπιτυχεῖν, πρεσθείαις τῆς παναχίας 
Δεσποίνης ἡμῶν Θεοτόκου Μαρίας, xai Ἰωάννου 
τοῦ Ἡροδρόμου xa Βαπτιστοῦ, Πέτρου τε τοῦ xo- 
ρυφαίου τῶν ἁποστόλων, xaV Ἰαχώδου τοῦ ἆδελ- 
φοθέου, καὶ πάντων τοῦ τῶν ἁγίων συστήµατος **. 


Tov αὐτοῦ Θεοδώρου τοῦ Ἀδουκαρᾶ ἐπισκόπου 
Κηρῶν. 


xai Χχορυφαἰου τῶν ἁποστόλων Πέτρου. 


C 


v. 


divinam gloriam ostendit, quam etiam post resur- 
rectionem patefecit. Erat enim, ut jam diximus, 
caro zierni Filii perfecta deificatione a principio : 
suz formationis predita. Sed :ternus Filius sivit 
eam conversari more victus nostrorum corporum, 
ut jam commemoravimus. 


Hec est, fratres, descriptio nostrae confessionis; 
quam quidem latius persequi poteramus ; sed no- 
lui esse prolixus. Quamobrem, comprehensis mente - 
quz significavimus, et admissis per charitatein erga 
Christum , adjungite vos nobis, et copulamini , et 
efficiamur omnes 3jnum per Spiritum sanctum , in 
hac divinitus revelata confessione Petri principia 
apostolorum, cui nos ascripsimus, ut nobis Domi - 
nus Deus noster propitius sit, et. omnem contras 
rium incursum et acerbam oflflictionem amoveat , 
et ad veram beatitudinem nos transferat, et in 
regno suo nos omnes conjungat et aptet. Quam ut 
assequamur omnes, faxit Deus precibus sanctis- 
sime Hhegine nostre Deipare Marix, ac Joannis 
pracursoris et Baptiste, ac Petri summi in aposto- 
lis, et Jacobi fratris Domini, et cetus omnium ho-. 
rum sanctorum. Amen. . 


Ejusdem Theodori cognomento Abucarg episcopi 
arum. 


(Turriano interprete.) 
Ερώτησις. Διὰ τί λέγομεν, ὅτι dj ἀνθρωπότης D — Interrog. Quare, sicut dicimus, Humanitas Chri- 


τοῦ Χριστοῦ αὕτη ἑστὶν fj ἀνθρωπότης Πέτρου, xal 
Παὐλου, καὶ τῶν καθέχαστα ἀνθρώπων, οὐ λέγομεν 
δὲ, ὅτι τὸ σῶμα τοῦ Χριστοῦ, οὗ xal µεταλαμθάνο- 
μεν, αὑτό ἐστι τὸ σῶμα Πέτρου, καὶ Παύλου, καὶ 
ἑχάστου ἀνὰ µέρος ἀνθρώπων; 

᾽Απόχρισις. Ὅτι τὸ xotwby τὸ ὁλιχὸν δεχόµενον 
ἰδίωμα χαρακτηριστιχὸν, ὑπόστασις γίνεται. Τὸ δὲ 
σῶμα τὸ χοινὸν, xal ἁπλῶς λεγόμενον δεχόµενον 
' Ιδίωμα χαρακτηριστικὸν, οὐχέτι ὁ δεῖνα λέγεται, 
ἀλλὰ τοῦ δεῖνος, ἤγουν οὐχ ὑπόστασις γίνεται, ἀλλὰ 
τῆς ὑποστάσεως ' τὸ γὰρ σῶμα µέρος ἐστὶ τῆς 


sti est ipsa humanitas Petri et Pauli et uniuscu- 
jusque hominis , non sic dicimus, Corpus Christi, 
quod sumimus et participamus, idem est Petri εἰ 
Pauli, et cujusvis corpus ? 


Resp. Quoniam commune recipiens totam pro- 
prietatem  characteristicam, id est, signantem, 
hypostasis efficitur. Corpus vero commune et sim- 
pliciter dictum recipiens proprietatem signantem 
non amplius dicitur ὁ δεῖνα, quidam, sed cujusdam, 
id cst, non fit hypostasis sive persona, sed fit per- 
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50η corpus enim pars natura est, non totum. A φύσεως, xat οὐχ ὅλον. Διὸ τὸ µέρος οὐκ ibiq ὃ9- 


Quamobrem pars non exsistit scorsum et per se, 
sed dicitur totius. 


γι 


389 Exewpylum, quo ostenditur, quomodo macula 
peccati Adami universum genus humanum perva- 
serit. 


Aiunt agricolae, si accipias palmitem, tinctumique 
oleo plantes , olei qualitatem in ipsum etiam fru- 
ctum, hoc est, in uvam redundare. Sic et Adamus 
cum naturam omnis macul: expertem accepisset, 
eani peccato variisque affectionibus eóntaiminavit, 
cujus contagio ad nes usque manavit. 


Quomodo per incarnationem Salvatoris nostri ad 
omnes exptiatto pervenerit. 

Aiunt, si semen peponis melle tinctum seras, 
dulcedinem mellis in ipsum fructum transire. lta 
Christus natura ab oleosa qualitate, nimirum a 
peccato per sanctum Baptismum expurgata, assum» 
psit illam absque labe et macula, qualis prius erat, 
et condita fuerat, eaque melle divinitatis et dulce- 
dine, hoc est virtute Spiritus sancti delibuta, nos 
etiam dulcedinis participes effecit , quemadmodum 
grana peponis , quasi per traducerm, fructum parti- 
cipem efficiunt. 


VII. 


Theodori episcopi Carum de lucmtione. Christi 
cum diabolo. 


[31o.1a:, ἀλλά τοῦ ὅλου λέγεται, 


Παράδειγμα, 06 οὗ ἁἀποδείκνυται, πῶς ὁ po.lv- 
σμὸς τῆς ἁμαρτίας τοῦ ᾿Αδὰμ εἰς ἅπαν τὸ 
ἀνθρώπειον διέδη γέγος. 


Φασὶν οἱ γεηπόνο:, ὅτι ἐὰν λαθὼν χλάδον ἁμπέ- 
Aou καὶ ἑμθάφας ἑλαίῳ φυτεύσῃς, ἡ ποιότης τοῦ 
ἑλαίου πᾶσα χαὶ ἓν τῷ χαρπῷ, Ίγουν Ev τῇ σταφυλ{ῇ., 
διαδίδοται, οὕτω χαὶ ὁ Αδὰμ παραλαθὼν τὴν φύσιν 
χαθαρὰν, ἔχρανεν αὐτην τῇ ἁμαρτίᾳ, xaX τοῖς πά- 
θεσι, χαὶ διεδόθη εἰς ἡμᾶς ἡ ποιότης. 


Πῶς δὲ διὰ τῆς éivcápxov τοῦ ΣωτΏῆρος clxovo- 
μίας εἰς πάντας ἡμᾶς διέέη ἡ κάθαρσις. 

Φασὶ δὲ πάλιν ΄ El λαθὼν σπέρμα πέἐπονος, καὶ 
ἐμθάφας µέλιτι σπείρεις, ἡ γλυχύτης τοῦ μέλιτος 
xai iv τῷ χαρπῷ διαδίδοται. Οὕτω καὶ ὁ Χριστὺς 
τὴν φύσιν Ex τῆς ἑλαιώδους ποιότητος, Ίγουν ix 
τῆς ἁμαρτίας ἁποχαθάρας , διὰ τοῦ ἁγίου βαττί- 
σµατος, ἀνέλαθεν αὑτῆν ἀκηλίδωτον xai ἄχραντον, 
oia καὶ fv, xai ἐχτίσθη τὸ πρότερον * καὶ ἐμθάψας 
αὐτὴν τῷ µέλιτι τῆς θεότητος, γλυχύτητι, Πτοι τῇ 
δυνάµει τοῦ Παραχλήτου, µετέδωχεν ἡμῖν τῆς Υλν- 
χύτητος, ὡς oi χόχχοι τοῦ πέπονος τῷ ἁπ᾿ αὐτῶν 
καρπῷ, xai χατὰ διαδοχἠν. 


Tov αὐτοῦ Θεοδώρου ἐπισκόπου Καρῶν, zi 
τῆς πάλης τοῦ Χριστοῦ μετὰ διαδό Ίου. 


(Francisco Turriano interprete.) 
Interrog. Christus Deus eum diabolo luctatus , C "Epózqcetc. Χριστὸς θεὸς Qv, xaX πρὸς τὸν διά- 


vicit eum : quid magnum fecit ? dicet diabolus. Ego 
hominein vici; et a Deo victus sum. Quam utilita- 
. tem reportavit natura nostra ex victoria Dei ? 


Resp. Jacobit:e Deum Verbum simpliciter aiunt 
lüuctatum esse; Nestoriani contra, hominem sim- 
pliciter , et solum. Ecclesia vero, qux» inedia via 
et regia ingreditur, Verbum in carne cum diabolo 
luctatum esse docet, Quod si, ut Nestoriani aiunt, 
liomo erat, qui vicit, et qui interfectus fuit, nihil 
nobis profuit. mors hominis. Omitto nunc dicere, 
quam multis erroribus labi necesse est, priusquam 
ab eis doceri possit, hominem solum vicisse. Sin 
autem est, ut Jacobitz dicunt, nihil ad nos mors 


6ολον παλαίσας, ἑνίχησεν, tl δὴ µέγα πεποίηχενι 
Ἐρεῖ γὰρ ὁ διάδολος, ὅτι "Άνθρωπον ἑνίχησα, xal 
ὑπὸ θεοῦ ἐνιχήθην, τί δὲ xat ὠφελήθη ἡ φύσις ἡμῶν 
τοῦ θεοῦ νενιχηχότος ; - 

᾽Απόχρισις. Οἱ μὲν '"laxo6tzav τὸν Gcbv Aóvov 
ἁπλῶς λέγουσι πεπαλαιχέναι͵, xal vevixmxévat * ol ob 
Νεστοριανοὶ τοὐναντίον, τὸν ἄνθρωπον ἁπλῶς καὶ 
µόνον. Ἡ δὲ Ἐχχλησία, τὴν µέσην xaX βασιλικὴν ὁδὸν 
διανύηυσα, τὸν Θεὸν Λόγον, σαρχὶ τὴν πάλην ποιᾗ- 
σασθαι μετὰ τοῦ διαθόλου διδάσχει. Καὶ εἰ μὲν, ὡς 
οἱ Νεστοριανοὶ λέγουσιν, ην ἄνθρωπος ὁ νενιχηχὼς 
xai ἀναιρεθεὶς, οὐθὲν ἡμᾶς ὠφέλησεν ἀνθρώπου 
θάνατος. Ἐῶ γὰρ λέγειν νῦν, ὅτι 'πολλὰἁ προσχό- 
Ψουσιν, πρὶν fj ἀποδεῖξαι, δυνατὸν εἶναι, ἄνθρωπον 


Christi, si Deus simpliciter vicit. Sed quia propria D φιλὸν νενιχηκέναι. Εἰ δὲ, ὡς οἱ Ἰαχωθῖταί gast 


vite compositio et ordinatio Αάθ, ad Adam, et ad 
posteros ejus 983 pertinebat , cum videret illam 
diabolus a se victam esse , non personam Ad: et 
reliquos homines victos csse reputavil, sed ipsam 
naturam. Sic enim aiebat; Quia Deus creavit homi- 
nem, qui neque mihi, neque peceato resistere pos- 
set, idcirco Deus Verbum, assumpla natura huma- 
nitatis perfecta, usus est libera ejus voluntate, et 
s2nsibus, et naturalibus potentiis omnibus convc- 


ἔστιν, οὐδὲν πρὸς ἡμᾶς τοῦ θεοῦ ἁπλῶς νενιχηχότο». 
Αλλ' ἐπειδὴ ἰδιορυθμία 35 τὸν Αδὰμ νέµειν, xil 
τοὺς μετέπειτα ἀνθρώπηυς, ὁρῶν ὁ διάδολος ὑπ' αὖ- 
τοῦ Ἱττημένην, οὗ τῇ ὑποστάσει τοῦ Αδὰμ, xal 
τῶν λοιπῶν ἀνθρώπων ἑλογίζετο τὴν ἧτταν, ἀλλ' 
αὐτῇ τῇ φύσει, λέγων’ "Οτι ἔπλασεν ὁ cb, πλάσμΣ 
μὴ δυνάµενον πρός µε xal τὴν ἁμαρτίαν ἀντιστῆ- 
ναι, τούτου χάριν ὁ Geb, Λόγος, τὴν φύσιν τῆς 
ἀνθρωπότητος τελείαν ἀναλαθὼν, ἐχρῄσατο τῷ αὖτ- 
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£50v350 ain θελήµατι, ταῖς τε αἰσθήσεσι, xal ταῖς A nienter naturz, et uL oportebat, ac secundum vo- 


cuatxalg δυνάµεσι πάσαις κατὰ φύσιν, xat χατὰ τὸ 
δέον, xal χατὰ τὸ βούλημα τοῦ θεοῦ, xai οὕτως 
ἐνίχησεν τὸν διάθολον, οὗ δύναμιν θεῖχὴν, καὶ πε- 
ρισσοτέραν τῆς φύσεως προσθεὶς, καὶ ἐπιχορηγήσας 
ἐν τῇ πάλῃ, ἀλλὰ πρὸς τὸ ἁρμότσον xaX τῷ θεῷ νόμῳ 
συνᾷδον χρησάµενος τοῖς φυσικοῖς, xaX ῥυθμίσας 
πάντα τὰ της φύσεως µέρη, xal δυνάµεις, χαὶ δρ: 
Υανα, κατὰ τὸ προσῆκον, χατὰ τὰ µέτρα τῆς àv- 
θρωπότητος, xat οὕτως ἑνίχησεν, xaX ἀπέδειζεν τὴν 
φύσιν vixngópov, xai τῇ φύσει λοιπὸν ἡ νίχη, xa ἡ 
διχαίωσις λογίζεται. 

B. Εἰπέ pot, ὁ ἀνθρώπινος νοῦς, αὐτὸς Tv ὁ πα- 
λαίων πρὸς τὸν δ.άθολο», f) ἁπλῶς εἰπεῖν, αὐτοχί- 
νητος fv f ἑτεροχίνητος: 

Α. Ὥσπερ οὗ λέγεται ὁ σὺς νοῦς, fj mouc, T] χεὶρ 
χινεῖσθαι ' σὺ γὰρ ὁ τὸν σὸν νοῦν, xaX τὰ µέλη, xal 
τὰς δυνάµεις χινῶν, xaX ῥνθμίζων, ὡς βούλει' οὕτω 
xai ὁ θεὺς Λόγας, αὑτὺς fv, ὁ τὸν ἴδιον ἀνθρώπινον 
νουν, χαὶ τὰς αἰσθήῆσεις, xal φυσικὰς ἕξεις, καὶ 
δυνάµεις χινῶν, xal διακυθερνῶν, ὡς βούλεται, πρὸς 
τὸ εἰρημένον παρὰ σοῦ, ὅτι αὐτοχίνητος, ?| ἑτεροχί- 
νητος ὁ νοῦς τοῦ Χριστοῦ ᾽ τοῦτό φαµεν, ὡς ἔχει ἡ 
φὖσις, ἤτοι χαὶ ἡ ψυχῆ, xal τὸ σῶμα, xal τὰ τούτου 
µέρη, xal αἰσθητήρια, ἕκαστον ἰδίαν τινὰ ἁπλην 
καὶ φυσικὴν χἰνησιν. El μὴ γὰρ ἔχουσι ταῦτα κατὰ 
φύσιν τινὰ χίνησιν, οὐχ ἂν ἡμεῖς δυνηθείηµεν αὐτὰ 
κινῆσαι, Τὴν οὖν φυσικὴν καὶ ἁπλῆν χίνησιν ἡμεῖς 
παραλαμθάνοντες, χινοῦμεν xal ῥυθμίζομεν αὐτὴν, 


ὡς ἂν β,νλοίµεθα, χαλῶς, f| χαχῶς. Οἷον ἔχουσι τὴν σ 
ἐγὼ δὲ κ- - 


βαδιστικἣν χίνησιν φυσιχὼς οἱ πύδες * 
χρηµαι τῇ ᾖβαδίσει, ὡς βούλομαι. Ἔκουσιν οἱ 
ὀφθαλμοὶ τὸ ἁπλῶς ὁρᾷν' ἐγὼ δὲ, ὡς βούλομαι, 
κέχρηµαι τῇ ὀράσει. Τὸ οὖν ὁρᾷν ἐκ τῆς φύσεως 
Ext τὸ δὲ, πῶς ὁρᾶν, ἐξ ἑμαυτοῦ ἐστιν. Ὡσαύτως 
χαὶ ἐπὶ τῆς θελήσεως, xal τῶν λοιπῶν τῆς φύσεως 
"μερῶν, xal ἐπὶ αὐτοῦ τοῦ vou. '* Ἔχει γὰρ xai 
αὐτὸς φυσικῶς τὸ ἁπλῶς λογίζεσθαι, χαὶ τοῦτο, ij 
τοῦτο ἐγὼ 65 τῇ τοιαύτῃ φυσιχκῇ δυνάµει τοῦ νοῦ 
χέχρηµαι, ὡς βούλομαι κατὰ γνώµην, fioc xaXà, fj 
χαχὰ λογιξόμενος, χαὶ κατεργαζόµενος τὴν τοῦ vou 
δύναμιν, εἰς ὅπερ ἐφίεμαι. Τὸ γοῦν ἁπλῶς κινεῖσθαι, 
χατὰ τὴν ἰδιότητα ἑκάστου µέρους τῆς φύσεώς 
ἐστι τὸ δὲ πῶς κχινεῖσθαι, της ὑποστάσεως. Οὕτω 
xai ἐπὶ Χριστοῦ νόει. Ὥσπερ λέγεται ὁ τέχτων τῇ 
ἰδίᾳ χειρὶ πεποιηχέναι τὸν θρ/νον, καὶ λέγομεν, ὅτι 
ἡ χεὶρ τοῦ τέχτονος τὸν Üpóvov πεποίηχεν’ οὕτω 


luntatem Dei; atque ita vicit diabolum , uon oppo- 
sita et. suppeditata in luctatione, divina virtute, 
ampliore, quani naturali, sed ut decebat Deum, οἱ 
legem, usus naturalibus, et omnibus natura parti- 
bus, οἱ potentiis , ct organis sic compositis, sicut 
conveniebat, ut mensura humanitatis postula- 
bat (45). Atque ita vicit, et ostendit naturam victri- 
cem, et naturze deinceps victoria, et justiflcatio at- 
tribuitur. 


B. Dic mihi, ipsa mens bumana, que cum 
diabolo luctabatur, movebaturne a se, an ab alio? 


A. Sicut non dicitur mens tua, aut pes, aut ma- 
nus moveri ; tu enim es qui mentem tuam, et 
membra, ac potentias moves et moderaris sicuy 
vis : sic Deus Verbum ipse erat qui propriam 
mentem humanam, et sensus, et naturales habitus, 
ac potentias movebat et gubernabat ut volebat. 
Quod autem quzxrebas , utrum mens Christi a. se 
an ab alio moveretur, respondemus quod mens, et 
anima (44), et corpus, et partes corporis, et sensus, 
unumquodque horum proprium quemdam et sim- : 
plicem ae naturalem motum habet. Si enim non 


haberent hzec secundum naturam motum aliquem 


non possemus nos naturali οἱ simplici motu mo- 
veri, quem nos suscipimus, et eo movemur, et mo- 
deramur eum, ut volumus, bene vel male. Verli 
gratia, habent pedes facultatem insitam ad amLu- 
landum; ego vero utor ingressu, ambulatione, ut 
volo. Habent oculi facultatem videndi simpliciter ; 
ego vero aspectu, ut libet, utor. Ut igitur videam, 
a nàtura habeo, quomodo" autem videam, ex 
me est. Similiter fit in. voluntate, οἱ in reliquis 
partibus naturz, el in ipsa mente. Utor, ut volo, 
ct secundum sententiam, id est, honesta, aut prava, 
potestate menlis cogito, et operor. Quod igitur 
diximus, simpliciter moveri secundum proprieta - 
tem cujusque 38/6 partis, natur: est; quomodo 
autem quis moveatur, persona est. Sic in Christe 
intellige. Sicut dicitur faber lignarius fecisse pro- 
pria manu sedile ; ev dicimus item manum fabr: 


p lignarii fecisse sedile; sie dicimus Deum Verbum 


vicisse carne ; οἱ rursus dicimus carnem vicisse, 
id est, naturam humanitatis (45). 


φαμὲν, xal τὸν Θεὸν Λόγον νενικηχέναι τῇ σαρχὶ, καὶ την σάρκα λέγομεν πἀλιν νενιχηκέναι fiot 


τἣν φύσιν τῆς ἀνθρωπότητος. 

B. Πῶς ὁ ἸΑδὰμ ἠττήθη: οὐχὶ διστάσας, μᾶλλον 
& ἀπιστῆσας τῷ λόγῳ τοῦ θεοῦ, καὶ πιστεύσας τῷ 
διαθόλῳ; 

A. Τὸ λεῖον τῆς ἡδονῆς ἔθελξεν αὐτὸν πρῶτον τῆς 
ἐπιθυμίας, εἶτα ἐδίστασεν. El γὰρ μὴ xov. ἦν, 


B. Quomodo Adam victus est ? nonne dubitans * 
imo potius non credens verbo Dei, et credens dia 
bolo ? 

A. Blanditia ipsius voluptatis primum delinivit 
eum cupiditate ; deinde dubitavit. Nisi pulchrum ei 


ΤΑ 5 LECTIONES. 


35 Desideratur in codice Turr. 


NOTE. 


(15) ld. est, naitura. hinnana. in Cliristo semper 
fuit intra inensuram suam. 


(14) Videtur hic legisse Τατ. Ὁ vovg, x Y ἡ qug. 
(40) Natnram humanitati« in ivpostasi dicit 
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M IX 
"«poóc τὸν αὐτόν. Questio ab Agareno Αὔμέατι proposita. 
(Turriano interprete.) 
y 0 ἉΑγαρηγός. Α A. Christianus. B. Agarenus. 
X τὸν Χριστὸν, ὃν θΘεὸν B. Dic mihi, Cbristum, quem tu dicis Deum tuuin 
e Avec, βουλοµένου αὐτοῦ, 1] . esse, cum cruci affixerunt Judzi, feceruntne hoc, 
ἐποιήχασιν; ipso volente, an non volente? 
Α. Volente. 
A εἰσὶν ἀνεύθυνοι, ἀλλὰ xa εὖχα- B. Non solum igitur sunt nullius pon rei, sed 
ὁμῶν ὀφείλουσιν. potius habenda sunt eis gratia. 

Aul µοι, ἀντερωτῶντί σε" ἐγὼ βλασ- A. Responde mihi rursus percontanti, ego cun 


| Ἐχάστην ἡμέραν, ὡς σὺ λέγεις, εἰς τὸν quotidie Deum tuum, ut tu ais, blasphemiis afficio, 
(em αὐτοῦ τοῦτο πράσσω, f| Éxóvvoc ; facio hoc invito eo, an non invito ? si enim invito, 
p ἄχοντος, ἀσθενής ἐστιν * εἰ δὲ ἐκόντος, — infirmus et imbecillis est; sin autem volente, non 
ν οὐχ ὤφειλεν τέλη, xal φόρους ἀπαιτεῖσθαι — solum non debet a me proeo tributum exigi; sed 
400, ἀλλὰ δῶρα χοµίζεσθαι, ἅτε βούλημα τοῦ — potius munera deberem ferre, quippe qui volunta- 
ου πληρῶν. Ἔτι µοι ἀπόχριναι ' fjvixa ταῖς — tem Dei tui expleam. Responde adhuc mihi, cum 
Ἰχαῖς ἐπιθατεύσοιτε χώραις, εἴ τις ἐξ ὑμῶν — vos ad regiones Romanorum profecti estis, si quis 
φονευθῇ, οὐχ εἰς τὸν παράδεισον πορεύεται " ey vestris ibi 386 interfectus est, nonne, ut vos 
:ὡς ὑμεῖς δογµατίζετε ; docetis et traditis, in paradisum ingreditur? 
[αἱ πάντως. ' B. ita sane est. 
tl οὖν σου ἅμα τῷ σῷ *' γνησίῳ ἀδελφῷ πε- A. Si igitur tu cum fratre tuo et filio illuc pro- 
μένου, xai ἑπιστρατευσαμένου τοῖς τῶν Ῥω- fectus esses, et ibi militasses, ac postea aliquis 
τὸν σὺν υἱὸν 39 ἀνεῖλεν, ἆρα τὸν αὐτὸν ἀνελόν- — Romanus fratrem tuum, aut filium occideret, am 
ἐχθρὸν ἀμύνεσθαι, καὶ ἀνταναιρεῖν ἔμελλες, — tu illum qui occidit, tanquam inimicum ulcisci 
ιὐεργέτην τιμᾷν, καὶ ἀσπάζεσθαι καὶ κατα- — deberes, an potius tanquam  beneficum honorare, 
amplecti et exosculari ? 


[άντως ἂν ἀπέχτεινα αὐτὸν µυριάκις, καὶ µε- B. Imo vero millies sane occidissem, et. mem- 
ιατέτεµον, εἴγε δυναἰμην. bratim discerpsissem si potuissem. 
-αἳ πῶς τὸν αἴτιον τῆς τοιαύτης σωτηρίας xal À. Et quomodo zquum esse judicas, eum occi- 


;*ip σῷ γεγενημένον 5) ἁδελφῷ, δίκαιον Ἀρίνεις — dere, qui fuit causa filio, aut fratri tuo, tantae ac 
η» Εἰπὸὲ δέ pot χαὶ ἕτερον πρᾶγμα; εἰ κατὰ — talis salutis ac voluptatis? Responde mihi rur- 
) ὀφθαλμὸν εἶχες µώλωπα λίαν ὀδυνηρὸν xai { sus, si haberes in oculo tuo cicatricem, quz te do- 
μον * ἠθέλησε δέ τις τῶν σῶν ἐχθρῶν xatplav— lore aficeret, et mortifera esset, velletque aliquis 
ναι πληγὴν, καὶ θᾶττόν σε τῆς ζωῆς ἀπαλ- — inimicus tuus plagam tibi infligere mortiferam, et 
εὐκαιρίας ὁδραξάµενος, ἐπήγαγεν 66 σοι «tv. vitam adimere, et opportunitatem nactus, non in 
y, οὐκ ἐν ἄλλῳ µέρει τοῦ σώματος, ἁλλ᾽ fj xaxà — aliam partem corporis, quam in oculum vulnera- 
xpaupactopévoy ὀφθαλμὸν, ἵνα σε, καθὼς tum plagam impingeret, ut te cito, ut dixi, morte 
ταχύτατα τοῦ Qv ἁπαλλάξη ἐκ τοῦ συµθεθη- — afficeret ; accideret autem, ut oculus plaga accepta, 
πληγεὶς ὀφθαλμὸὺς, ἔρευσε πύα, καὶ ἰχῶρας,  putrem humorem emitteret, tu vero et dolore libe- 
ρὰν σηπεδόνα * σὺ δὲ τῆς ἀλγηδόνος ἆπαλλα- ratus, et oculi sanitatem integram assecutus esses, 
ὰ τῆς πληγῆς ἑκείνης τελείως ὑὐγίανας, ὡς — nunquid tanquam amicum, et bene de te meritum 
ipa χαὶ εὐεργέτην, τὸν δεδωχότα σοι τὴν πλη- — eum aspiceres, qui percussit, et intuens non quidem 
px; ἐχθρὸν, οὗ πρὸς τὴν προαίρεσιν αὐτοῦ — in voluntatem, quam ille habuit, sed in id quod 
γπῄσας, ἀλλὰ πρὸς τὸ ἀπροαιρέσεως  abtoo praeter voluntatem illius accidit, amares et mu- 


οντος συμθὰν ἕστεργες, xal εὐηργέτεις ; nerares ? an vero inimicum duceres? 
Λλλὰ x«i χατὰ µέλος αὐτὸν ἐτιμωρούμην, B. mo magno supplicio afficerem, si possem, 
ἰμιν εἶχον, xaX ὡς ἔχθιστον xaX δυσµενέστατον D et tanquam inimicissimum et maxime malevolum 
. cruciarem. 
Ιὕτω xal περὶ ὧν ἡμᾶς ἄκοντας οἱ Ἰουδαῖοι A. Sic cogita deiis beneficiis, qua nobis inviti 
τησαν διανοοῦ. | Judai attulerunt. 
X. ^ 
Πρὸς "Iovóaiov ὁ αὐτὸς διε.ἐχθη. Ejusdem Theodori dissertatio cum Jud(ro. 
(Turriano interprete.) 

A. ὁ Χριστιανός, B. ὁ "Iovóatoc. A. Christianus. B. Judas. 
Εγώ σοι, φησὶν, Ex τῶν Γραφῶν διαλέγομαι, B. Ego, inquit Judzus, ex Scripturis tecum 
(ὰρ ἕτερον οἶδα παρὰ τσύτας. : disputo ; nihil enim aliud scio prater has. 
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A. Nec ego has rejicio; sed oportet ut his au- Α A. 0ὐδὲ ἐγὼ ταύτας ἀποθάλλομαι. 'AAAA δεῖ µε 


ditoribus prius explicem quomodo Scripturas in- 
telligo. Ut si quis domum aliquam ingressus 
pictam Pauli, sj ita ponamus, imaginem spectaret, 
diceret digitum intendens, indicandi gratia. Hic est 
Paulus Tarsensis, qui stetit consentiens in morte 
Stephani, qui litteris 487 a sacerdotibus acceptis 
perrexit Damascum k, qui custodiz tradebat Chri- 
stianos; hic visione divina, penitentia ductus ad 
Christianismum conversus est, et predicator ac 
magister gentium factus, et alio ejusmodi : qui in 
imaginem Pauli intentus est, ad Paulum, cujus est 
illa imago, hzec omnia refert, non autem in pictu- 
ram et colorem, quz vidit. Si vero dicat, Non 
bene pictor depinxit Paulum ; nimium enim latos 
humeros ejus fecit; oculos ejus non bene pictura 
. imitatus est, et crura gracilia, aut. manca fecit : 
hzc et alia ejusmodi non ad Paulum referuntur ; 
sed in sola imagine circuinscripta manent. Sic 
sunt, quz in Scriptura de sanctis dicta sunt : alia 
quidem referuntur ad Christum, qui in illis est fi- 
guratus eL preformatus, alia vero ad ipsos, οἱ 
solos pertingunt. Placet tibi, Judze, liujusmodi 
lectio, et explicatio Scripture? 


B. Nequaquam. Non approbo hoc, sed litteram, 
ut verbi gratia, quz dicta sunt de David, de illo 
tantum intelligo, οἱ quze de Abraham, Isaac, etJa- 
cob, et Juda, ct de reliquis similiter. 

A. Vide quid dicas, et scias quod , ad hunc mo- 
dum loquendi et intelligendi, Deum facis men- 
dacein. 

B. Quomodo? . 

A. Nonne dixit Deus Abrali» : « Totam hanc 
terram, quam tu vides, tibi dabo eam, et semini 
tuo!?» 

B. Sic cst. 

A. Fuitne unquam Abraham dominus 
terre ? 

B. Quomodo dominus, qui neque passum pedis 
iu illa habuit? sepelire enim Saram non potuit, 
donec locum emit m, 

Α. Sermo igitur Dei excidit. 

B. Daturus, inquit, est eis terram. 


ilius 


τοῖς παροῦσιν ἀκροαταῖς προδιαστεῖλαι, πῶς volu 
τὰς Ἱ ραφάς. Ὥσπερ εἴ τις εἰσελθὼν Ev olxíg ἔζωγρα- 
φημένῃ Παύλου, εἰ τύχοι, θεάσοιτο τὴν εἰχόνα, cfrm 
δαχτυλοδεικτῶν, ὅτι οὗτος ὁ Ταρσεὺς Παῦλος, ὃς συν- 
ευδοχῶν εἰστήχει τῇ ἀναιρέσει Στεφάνου, ὃς παρὰ 
τῶν ἀρχιερέων ἐπιστολὰς εἰληφὼς εἰς Δαμασχὸν 
ὥρμησε, πορθῶν, xal φυλαχίζων τοὺς Χριστιανούς. 
Οὗτός ἐστι ὁ θείᾳ δυνάµει μετατεθεὶς ἐπὶ τὸν Χρι- 
στιανισμὸν ὁπτασίᾳ, xat χἠήρυξ, xax διδάσχαλος τῶν 
ἐθνῶν γενόμενος, xal τὰ τούτοις ὅμοια λέγοι, ὁ τῇ 
εἰχόνι Παῦλου ἑνατενίζων, ταῦτα 6f πάντα ἐπὶ τὸν 
εἰχονιζόμενον Ιαῦλον, οὗ ἐστιν ἑχεένη εἰχὼν, áva- 
φέρεται, οὖκ ἐπὶ τὴν ζωγραφίαν, ἡ τὰ χρώματα. El 
δὲ εἴποι” 00 χαλῶς ἱστόρησεν ὁ ζωγράφως τὸν Παὺ- 


D λον. πλατεὶς yàp ὑπερθολιχῶς τοὺς ὤμους αὐτοῦ 


πεποίηχεν, καὶ τὸν ὀφθάλμὸν αὐτοῦ οὐχ εὐστόχως 
ἑζωγράφησεν, xal τὰ σχέλη λεπτὰ Ἡ χολοδὰ εἰρ- 
γάσατο, xal ὅσα τοιαῦτα΄ οὐχ ἐπὶ τὸν ἕχτυπούμενον 
ἀναφέρονται, ἀλλ᾽ Ev µόνῃ περιγράφονται τῇ εἰχήνι. 
Οὕτω χαὶ ἐν τῇ Γραφῇ περὶ τῶν ἁγίων εἰρημένα᾽ 
τὰ μὲν εἰς «bv δι ἐχείνων εἰχονιζόμενον καὶ προσυ- 
πούμενον Χριστὸν ἀναφέρονται * τὰ δὲ εἰς αὐτος, 
xa μόνους περιίστανται. Αρέσχει σοι, à Ἰουδαῖε, ἡ 
τοιαύτη τῆς Τραφῆς ἀνάγνωσις, xaX ἀνάπτνξις; 

B. Οὐχί. Οὐ δέχοµαι γὰρ τοῦτο, ἀλλὰ πάντα κατὰ 
τὸ γράμμα, olov. τὰ εἰς Δαυῖδ λεγόμενα, εἰς ἐχεῖνον 
µόνον voio* xal τὰ εἰς ᾿Αδραὰμ, xat εἰς Ἰσαὰάχ, καὶ 
Ἰαχὼθδ, xaY Ἰούδαν, xai τοὺς λοιποὺς ὡσαύτως. 

A. Βλέπε τί λέχεις, χαὶ γίνωσχε, ὅτι μετὰ ταύ- 
την τὴν φράσιν xai διάληψιν, φεύστην ἓν πολλοῖς 
ποιεῖς τὸν θεόν. 

B. Πῶς λέγεις; 

ΑΔ. Οὐκ εἶπεν ὁ θεὸς τῷ ᾿Αθραὰμ, « Ταύτην τᾶσαν 
τὴν γῆν ἣν ὁρᾷς, σοὶ δώσω αὐτὴν, xai τῷ σπἑρµατί 
σου.) 

B. Nat. 

A. Ἑκυρίευε δὲ τῆς rg ἑκείνης 
ποτε ; 

B. Πῶς γὰρ, ὁ μήτε fpa ποδὸς ἑσχηχὼς ἐχεῖσε; 
θάψαι γὰρ τὴν Σάῤῥαν οὐκ Ἰδυνήθη, ἕως οὗ τόπο 
ἠγόρακεν. 

Α. Οὐχοῦν 6 τοῦ Θεοῦ Λόγος διέπεσεν; 

B. Μέλλει, φησὶν, δοῦναι αὐτοῖς τὴν γῆν. 


Αθραάμ 


A. At non sic dixit Deus, daturus sum eam filiis D — A. 'AXX οὐχ οὕτως εἶπεν ὁ θεὸς, ὅτι Μέλλω τοῖς 


tuis, sed «tibl et semini tuo. » Similiter dixit 
Jacob: : Παπο terram, quam dedi patribus tuis 
Abraham, οἱ Isaac, tibi dabo eam, et semini tuo 
post te ?. » Et nec Jacob habuit passum pedis; sed 
potius in aliena terra, in ZEgypto mortuus est. 
Vides, quemadmodum, cum sic. intelligis Scriptu- 
ras, Deum mendacem facis ?9 


Et quid ad illud, quod de Jacob dixit Scriptura : 
« Gentes οἱ congregationes gentium ex te ex- 
.bunt ? » Uhi autem, aut quamodo 388 ος Jacob 
generale sunt gentes ? Et rursus dixit: « Et adora- 


E Act ax, E seqq. E Geni xin, 4065. 


m" Gen. xxut, δη). 


τέχνοις σου δοῦναι αὐτὴν, ἀλλὰ, « Eoi xa τῷ σπἑρ- 
µατί σου. » Ὡσαύτως τῷ Ἰακὼθ εἶπεν, ὅτι « Ταύτη) 
τὴν γῆν, ἣν ἔδωχα τοῖς πατράσιν σου, τῷ ᾿Αθραλμ 
xai Ἰσαὰχ, cot δώσω αὐτὴν, καὶ τῷ σπἑρµατί σου 
μετὰ σὲ. » Καὶ οὐδὲ 'laxi6 ἔσχε Bra ποδ'ς ΄ ἀλλὰ 
xal iy ἀλλοτρίᾳ vf, £v Αἰγύπτῳ τετελεύτηχεν. ὌΟρας, 
ὅτι ὁ οὕτως νρῶν τὰς Γραφὰς, τὸν θ5ὲν amu 
φεύστην; - 

Ti ὅτι δὲ καὶ πρὸς τὸν Ἰαχὼθ εἶπεν" « Ἔθντ xz: 
συναγωγὴ τῶν ἐθνῶν, ἐκ σοῦ ἐξελεύσονταις » Ilo» 
δὲ, ἢ πῶς bx τοῦ Ἰακὼδ τὰ ἔθνη ἐγεννήθησαν; x1! 
πάλιν εἶπεν αὐτῷ, ὅτι « Προσχυνἠπουσίν σοι vioi v» 


r Gen. xxvii, 15. 
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πατρός σου. Καὶ αὐτὸς, xal τὸ σπέρµα σου χυριεύσει Α bunt te filii patris tui; et ipse, et semeu tuum , do- 


αὐτῶν. » Πῶς εἶπεν, Οἱ d&eAgol cov, πληθυντικῶς; 
καΐτοιγε οὐχ ἔσχεν εἰ μὴ ἕνα ἁδελφὸν τὸν 'Ἡσαν : 
ποῦ δὲ χαὶ προσεχύνησεν ὁ Ἡσαῦ τῷ ἹἸαχώδ; τοῦ- 
ναντίον ób μᾶλλον ὁ ἸΙαχὼόδ ἑπτάχις ἐπὶ τὴν γῆν 
προσεχύνησεν τῷ 'Ἡσαῦ, xal δεσπότην ἐχάλεσεν 
καὶ δεδοικὼς, xai τρἐµων αὑτὸν διετέλεσεν ὅλον τὸν 
βίον αὑτοῦ. Αλλά, xal μετὰ τοσαῦτα ἔτη ἐξελθόντων 
αὐτῶν ἐξ Αἱγύπτου, ἑδήλωσεν Μωῦσῆς τῷ xpo 
χαὶ ἄρχοντι τῶν υἱῶν ἩἨσαν, ὅτι « ΑἈδελφοὶ ὑμῶν 
ἔσμεν ' μηνύσατε ἡμῖν διαθῆναι μόνον διὰ τῆς γῆς 
ὑμῶν * ὁδῷ βασιλικῇ πορξυτόµεθα" οὐκ ἐχχλινοῦμεν 
δεςιἁ xoi ἀριστερά * ἀλλὰ τὸ ὕδωρ καὶ τὸν ἄρτον 
Tips ἀγοράσομεν, ἕως ἂν διαρῶμεν ci; τὴν γην, 
fj» ἔδωχεν ἡμῖν ὁ θεός. » Καὶ ἀντεδήλωσεν αὐτοῖς, 
ὅτι « Οὐχί ἐὰν διαθῆτε διὰ τῆς γῆς µου, ἐξελευσό- 
µεβα, xol ἀποχτενοῦμεν ὑμᾶς. » Καὶ οὐκ ἀνέτρεφεν 
τοῦτο ὁ θεὸς, ἀλλὰ καὶ μᾶλλον ὑπεχύρωσεν, xol 
ἀντέσχυρεν λέγων, ὅτι « Τὴν γῆν ταύτην, ἦν δέδωκα 
τῷ 'Ἡσαῦ, ph πλησιάσητε αὐτοῖς, » χαὶ τὰ ἑξῖς. 
Ποῦ οὖν ἐπλήρωσεν ó θεὸς τῷ Ἰακὼθ, ἃ εἶπεν, ὅτι 
« Προσκυνήσουσέ cot υἱοὶ τοῦ πατρός σου, xo οἱ 
ἀδελφοί σου, xai σὺ, xal τὸ σπέρµα σου χνριεύσει 
αὐτῶν, » xal τὰ τοιαῦτα; "Opd;. ὦ Ἰουδαῖε, ὅτι 
πανταχοῦ τὸν θεὺν φεύστην ποιεῖς διὰ τῆς χαχῆς 
ἑρμηνείας σου χαὶ ἀσυνεσίας» Οὐχὶ δὲ τῷ 'laxo6 
φανξὶς ὁ θεὺς, ἠνίχα ἑπάλαισεν μετ) αὑτοῦ, εἶπεν 
αὐτῷ, ὅτι € ᾿Απὸ τοῦ νῦν οὐχέτι κληθήσεται τὸ ὄνομά 
σου Ἰαχὼθδ, ἀλλὰ Ἱσραήλ: » xai µνριάχις μετὰ 
ταῦτα καὶ ὁ θεὸς, καὶ ἡ Γραφὴ, xai αὐτὸς ἑαυτὸν 
Ἰακὼθ ἐκάλεσεν. Τί οὖν o0 διαπεπτώκχασ!ν, xal οὔ- 
τως εἰσὶν ἀθέθαιοι οἱ λόγοι τοῦ θεοῦ; 

B. ᾽Αλλ' ἐγὼ, φησὶν, εἰμὶ ὁ υἱὸς τοῦ Ἰσραἡλ, xal 
ἑωοὶ αἱ ἐπαγγελίαι. 

Α. O2yl* ἁλλ ἐγώ cipit ὁ τοῦ Ἱσραὴἡλ υἱός. Ἐν 
τίνι γὰρ ἐπὶ τῷ Ἰσραἡλ ἐγχαυχᾶσαι; ὅτι τὴν τρἰχα 
ἔσχεν οὔλην, 7| τὸ σῶμα μέγιστος παρὰ τοὺς 
ἄλλους ἣν, f] κράτιστος, 3 παρηλλαγμένην ἔσχεν 
pope ; 

B. O54 * ἀλλ) ὅτι θεοσεθὴς fjv. 

Α. Πᾶς o2v θεοσεδῆς, xai θεοφιλὴς *!, τοὺς τρόπους 
Ἱσραγλσέθδων χαὶ ἀγαπῶν, λέγω, ὅτι Υἱός εἰμι τοῦ 
Ἱσραἢλ ἑξομοιούμενος αὐτφ τοῖς τρόποις xat τῇ πἰ- 
στει, Ὥσπερ γὰρ αἱ εὐλογίαι Έσαν τοῦ Ἡσαῦ τοῦ πρω- 
τοτόκου, ἐλθὼν δὲ Ἰαχὼθ, xai εἰπὼν τῷ πατρὶ 
ajto0* « Ἐγώ εἰμι Ἡσαῦ, » μὴ ὢν  Ἡσαῦ, τὰς 
εὐλογίας ἔλαδεν, χαὶ οὗ µετέτρεφεν αὐτὰς Ἰακὼθ 
οὐδὲ μετὰ τὸ νοῆσαι τὴν ἀἁπάτην ' οὕτω χἀγώ σοι 
λαμθάνω τὰς ἐπαγγελίας λέγων, υἱὸς ὑπάρχειν τοῦ 
Ἱσραήλ. 


minaberis eis *. » Quomodo dixit, fratres tui, nu- 
mero plurium, cum non habuerit, nisi upum 
fratrem Esau? uhi autem adoravit ipse Esau 
Jacob? imo contra potius septies ipse Jacob humi 
stratus adoravit Esau, et dominum eum voca- 
vit P; et universo vite suz tempore eum timuit. 
Ei non solum h»c, sed post tot annos post eri- 
tum llebreorum ex Egypto, aperte dixit Moyses 
principi filiorum Esau : « Fratres vestri suas, 
significate nohis, ut Lranseamus per terram 
vestram, via regia gradiemur; non declinabimus 
nec ad dextram, nec ad sinistram; sed panem et 
aquam pretio ememus, donec perveniamus in ter- 
ram quam dedit nobis Deus 4; » et contra. signifi- 
cavit eis clare inquiens : « Minime, sin aute: 
transieritis, ex terra mea egrediemur, et occide- 
mus vos *. » Et non invertit hoe Deus, sed potius 
confirmavit et reboravit Deus inquiens : « Terram 
hanc dedi Esau, πο appropinquelis ei *, » et. qua 
sequuntur. Ubi igitur implevit Deus qu: dixerat 
ipsi Jacob : « Filii patris tui adorabunt te; et tu, 
et semen tuum dominaberis eis; » et alia hujus- 
modi? Vides, Judxe, qwod ubique Deum, propter 
pravam interpretationem οἱ intelligentiam  Seri- 
pture, mendacem facis? Nonne cum Deus apparuit 
Jacob et cum eo luctabatur, dixit : « Jam deinceps 
non amplius vocabitur nomen tuum Jacoh, sed 
Israel 1? » et tamen millies et Deus, et Scriptura, 
et ipsemet se ipsum nominavit Jacob. Quid igitur? 
annon deciderunt, atque ita. infirmi et instabiles 
facti sunt sermones Dei? 


B. At ego, inquit, sum filius Israel; et mihi pro- 
missiones facta sunt. 

A. Minime; imo ego sum filius Israel. Qua enim 
re de Israel tu gloriaris? quod fuit capillo crispo, 
vel maximo corpore prz aliis, vel robustissimus, vel 
dissimili forma? 

B. Minime ; sed quia erat pius in Deum. 

A. Omnis igitur cultor Dei, et Deo charus, est 
Israel οἱ filius Abrahz. Quid igitur miráris, si, qui 
Deum lsrael cofo et diligo, dico me esse filium 


D Israel, si moribus et fide similitudinem ejus expri- 


mo ? Sieut benedictiones Esau quidem primoge- 
niti erant, sed cum venisset Jacob et dixisset patri 
suo, « Ego sum Esau ", » cum non esset, benedi- 
ctiones tulit, etnon 389 mutavit eas Isaac, neque , 
postquam agnovit fallaciam : sic ego benedictiones 
tuas accipio, cum wfe dico esse filium Israel. 


ΧΙ. 


Θεοδώρου τοῦ ᾿Αδουκαρᾶ, πρὸς Νεστοριανόν. 


Theodori Abucare Dialogusco»tra | Nestorianum. 


(Francisco Turriano interprete.) 


A 6 Ορθόδοξυς, B Νεσεεριανός. 
A. Τίς eizsv* « Ἐδόθη µοι πᾶσα ἐξουσία ἓν οὐ- 


9 Gen. xxvi, 90. 


P Gen. xxxm, 3. 
Xxxti, 28. 


α (ien. xxvii, 49. 


A. Catholicus. DB. Nestortanus. 
A. Quis dixit: « Data est mihi oinnis potestas 


4 Num. xxi, 22; Deut. 11, 27-29. * ibid.25,50. * Deut. i, 5. * Gen. 
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in colo et in terra Y?» Εις Virginis, id est, A ρανῷ xat ἐπὶ γῆς; » 6 υἱὸς τῆς Παρθένου , Q1ouv 5 


homo, an Filius Dei? 

B. Homo. 

A. Igitur cum data sil omnis potestas celestium, 
et omnium qua in terris sunt, huic homini, male, 
et prter voluntatem Dei faciunt, qui Deum orant, 
aut ab eo aliquid quodcunque sit, petunt, siquidem 
omnia sunt hujus hominis. Et quecunque petemus 
vel regni terreni, vel ccelestis , omnia hac sunt ho- 
minis. Vel igitur peccant qui a Deo postulant ; 
hic enim habet potestatem, et sine poenitentia sunt 
dona Dei ; vel, si oportet adhibere Deo preces, de- 
ceptus est hic, et arroganter et frustra dicit : 
« Data est mibi omnis potestas in colo et in 
terra, » cum alius gubernet et dominetur. 


ἄνθρωπος, f 6 Υἱὸς θεοῦ ; 

B. Ὁ ἄνθρωτος. 

A. Οὐχοῦν πάσης ἑἐξουσίας τῶν ἑπουρανίων xai 
τῶν ἐπιγείων δεδομένης τῷ ἀνθρώπῳ τούτῳ, xaxux, 
χαὶ παρὰ τὸ βούλημα τοῦ Θεοῦ ποιοῦσιν οἱ προσευ- 
χόµενοι τῷ θεῷ, fj αἰτοῦντές τι παρ) αὐτοῦ τί ποτ 
οὖν πάντα Υὰρ τοῦ ἀνθρώπου τούτου εἶσίν. Kat ὅσα 
ἂν αἰτησώμεθα, f| ἐπιγείου βασιλείας, ἡ ἑπουρανίου 
icti, ταῦτα δὲ πάντα τοῦ ἀνθρώπου εἶσίν. "H οὗν 
ἁμαρτάνουσιν ol. παρὰ τοῦ θεοῦ τι αἰτοῦντες (οὗτος 
γὰρ ἔχει τὴν ἐξουσίαν, xaX ἀμεταμέλητα τοῦ Θεοῦ 
τὰ χαρίσματα), ἢ εἴπερ δεῖ τῷ Θεῷ δι’ εὐχης προσ- 
ιέναι, ἡπάτησε ** οὗτος xaX ἁλαζονεύεται μάτην λέ- 
γων, « Ἐδόθη uot πᾶσα ἐξουσία, » ἄλλου διριχοῦν- 
τος xat χυριεύοντος, ἅπερ εἶπεν αὐτὸς ἔχειν. 


Xil. 


Interrogatio contra  Nestorianum. 


Ἐρώτησις πρὸς Νεστοριαν όν. 


(Turriano interprete.) 
À. Quis nostrum debitum solvit moriens pro no- B A. Τίς τὸ χαθ) ἡμῶν χειρόγραφον χρέος ἀπέτισεν 


bis, quo debito soluto, nos a morte et corruptione 
peccati liberati sumus ? Deus Verbum ? an homo? 


B. Homo. 

Α. Huic igitur agere gratias pro salute nostra 
debemus, siquidem ipse est auctor beneflcii hujus 
erga genus humanum. Videmus enim quod, dum 
debitum quod Deo debebamus erat contra nos, 
interimebat nos et perdebat ; postquam vero hoc 
debito liberati sumus, salvi facti sumus, et revi- 
ximus. 


ἁ ποθανὼν ὑπὲρ ἡμῶν, δι ἧς ἑκτίσεως τοῦ θανάτου, 
xai τῆς φθορᾶς, xai τῆς ἁμαρτίας Ἠλευθέρωσεν, d 
M Λόγος, f) 6 ἄνθρωπος ; 

..'O ἄνθρωπος. 

k Τούτῳ xa τὴν εὐχαριστίαν τῆς ἡμῶν σωτηρίας 
προασφέρειν ὀφείλομεν, ἐπειδῇ αὑτός ἐστιν ὁ εὐεργέ- 
της τοῦ γένους ἡμῶν. Ορῶμεν γὰρ ὡς ἠνίκα το 
θεοῦ τὸ χρέος ἣν καθ᾽ ἡμῶν ἔπνιγεν ἡμᾶς, xal ἁπώλ- 
Aucv. Ὅτε δὲ τούτου ἐλεύθεροι γεγόναµεν, σεεώσµε- 
θα, xaX ἀνεζῆσαμεν. 


ΧΙ. 


Alia interrogatio. 


"AJAn ἐρώτησις. 


(Turriano interprete.) 
A. Quatuor sunt Christi. Verbi gratia, ortus ex C A. Téocapá clotv τὰ τοῦ Χριστοῦ. Φέρε εἰπεῖν ἡ 


Virgine, naturales et eulpa vacantes passiones, 


crux et passiones crucis, et mors. Hec 390 qua- - 


tuor propria Christi, transtulitne in seipsum, aut 
aliquid ex ipsis Deus Verbum? an nihil eorum as- 
sumpsit, s&ygscepit, et sua fecit? 


B. Omnia profecto suscepit, non naturaliter, sed 
oconomice. 

A. Esto, non naturaliter, sed ceconomice ; sed 
quaro utrum vere,an falso, an fallaciter ? 

B. Minime, imo verc. 

A. Igitur dicimus quod Deus Verbuin vere ex 


γέννησις ἡ £x. γυναιχὸς, τὰ φυσιχὰ xa ἁδ.άθλητα 
πάθη; ὁ σταυρὸς xal τὰ χατ᾽ αὐτὸν πάθη ὁ θάνα» 
τος. Ταῦτα τὰ τέσσαρα, τὰ τοῦ Χριστοῦ ἴδια, µεῖ- 
£0rxev αὐτὰ, fj τι ἐξ αὐτῶν ὁ θεὸς Λόχος ἐφ᾽ Ez 
τὸν, ἡ οὐδὲν αὐτῶν ἀνέλαδεν, xaX ἀνεδέξατο, xdi ol- 
χειώσατο; 

B. Ναὶ πάντα, οὗ φυσιχῶς, ἀλλὰ τρόπῳ olxovo- 
μίας. 

A. Καὶ ἕστω φυσικῶς '3, ἀλλὰ χαὶ οἶχονομικῶς᾽ 
πλην ἀληθείᾳ, f| μόνον φαντασίᾳ xa: ἁπάτηῃ;, 
. B. Οὐχὶ, ἀλλ ἁληθῶς. 

A. Οὐχοῦν λέγομεν, ὅτι ὁ θεὸς Λόγος ἐγεννίδη 


Virgine genitus est, esurivit, eitivit, naturalesque D ἀληθῶς &x γυναιχὸς, χαὶ ἐπείνησεν, xal ἐδίφτσεν, 


passiones habuit, et crucifixus, οἱ inortuus est. His 
conturbatus, et tortus hxreticus, clamavit. Dicebat 
autem hxc et docebat Abucaras, distinguens διὰ 
Ψηφίδων, id est, minute et subtiliter, veluti ad 
calculum omnia revocans, explicans res et personas: 


Y Matth, xxvin, 18. 


xal τὰ φυσικὰ ἔσχεν πάθη, χαὶ ἑσταυρώθη, xol 
ἀπέθανεν. Ἐπὶ τούτοις δὲ θορυθούμενος xat qoboj- 
µενος ὁ αἱρετιχὸς ἀνέκραξεν. Ἔλεγεν δὲ ταῦτα wo 
ἑδογμάτιζεν ὁ ᾿Αθουχαρᾶς, διὰ Ψήφων "* ἀςορίκων, 
καὶ διασαφῶν τὰ πράγματα, xal τὰ πρόσωτα, χαξὼς 


ΥΛΗ LECTIONES. L 


9 ἠπάτηται, 7 Τι. 


οὐ νσικῶς. 


C Turr. διὰ y 


foy). 6 
πο. i. 


D. vf5wv vitiosc. 
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xai τῷ 'Ayaprwp ὑποδειχνύων ἔλεχε, ὅτι ὁ θεὸς A sicul. contra Agarenos demonstravit quod Deus 


Ytby ἔχει. 

Εἶτα πάλιν ἠρώτησε τὸν Νεστοριανὸν ὁ Ὀρθόδοξος" 
Ὁ Χριστὸς, ἤτοι ὁ ἄνθρωπος, Ev τῇ χοιλίᾳ τῆς Μητρὸς 
αὐτοῦ ἐγνώρισε τὸν Θεὸν Λόγον; . 

B. Οὐχί. Τότε οἱ συνόντες αὐτῷ Nsoxoptavo!, 
» βλάσφημον ἠγησάμενοι τὸ ῥῆμα, ἐπετίμησαν τῷ 
τῆς αἱρέσεως αὐτῶν ὑπερασπίζοντι ἐξάρχῳ ἐπι- 
στίχῳ τάξιν ἐπέχοντι, xal ἀπέστησαν ἀπ' αὐτοῦ. 


"AAJ4oc διἀ-Ίογος πρὸς Νεστοριανὀν. 


haberet Filium. 

Rursus interrogavit Nestorianum Catholicus : 
Christus, id est, homo in ventre Matris suz cogno- 
vit Deum Verbum? 

B. Nequaquam. Tunc Nestoriani, qui aderant, 
arbitrati blasphemiam esse, quod responsum erat, 
reprehenderunt illum, qui hxresim Nestorii defen - 
debat ; et discesserunt ab eo. 


XIV. 


Dialogus cum Nestoriano. 


(Francisco Turriano interprete.) 


B. Διὰ xl. Θεοτόκον τὴν Μαρίαν ὀνομάζετε, xa 
οὐχὶ μᾶλλον Χριστοτόκον ; ἀπόδειξον ἐκ τῆς Γραφῆς 
τὴν Θεοτόκου φωνήν. 

A. Απόδειξον δέ µοι σὺ τὴν, Χριστοτόκος . 

B. Ναί. τοῦ γὰρ Ἰησοῦ Χριστοῦ f) Ὑέννησις οὔ- 
zug tjv: « Μνηστευθείσης γὰρ τῆς Μητρὸς αὐτοῦ, » 
xai τὰ ἑξῆς. Οὐχοῦν ἡ τὸν Ἰησοῦν Χριστὸν 
γεννῄσασα, δῆλον, ὅτι Χριστοτόκος ὀνομασθή- 
σεται. 

Α. Ἐγὼ τὴν φωνὴν αὐτὴν ῥητῶς λεγομένην ἁπ- 
ᾖτησα, ὅπερ χα) σὺ τὴν, Θβοτόκος, παρ’ ἐμοῦ ἑζή- 
«τησας. El δὲ τούτῳ τῷ τρόπῳ τὴν ἀπόδειξιν ποιῇ, 
πἀγὼ διὰ µυρίων ix τῆς Γραφῆς χρήσεων ἀποδει- 
χνύων θεὸν τὸν Χριστὸν, συναποδεἰίχνυµι, ὅτι xol 
ἡ αὐτὸν τεχοῦσα, Θεοτόκος ὀφείλει ὀνομάζεσθαι' πῶς 
γὰρ οὐ θεοτόχος ἡ θεὺν υἱὸν ἔχουσα; ἢ εἰπὲ, εἴπερ 
τολμᾶς, τῇ τοῦ βασιλέως µητρὶ, ὅτι Οὐκ ἐγέννησας 
Βασιλέα, χαὶ ὅτι Οὐκ εἶ µήτηρ τοῦ βασιλέως. Διὰ εί 
δὲ χαλουµένου αὐτοῦ Ἰησοῦ Χριστοῦ, o9 χαλεῖς τὴν 
Μητέρα αὐτοῦ Ἰησουτόκον, ἀλλὰ ὑπερθὰς τοῦ "In. 
σοῦ ὄνομα, ὀνομάζξεις αὐτὴν Χριστοτόκον:, ὅπερ δὲ 
σὺ ἑποίησας ἐπὶ τοῦ Ιησοῦ ὀνόματος παραδραμὼν 
αὐτὸ, xal τὸ Χριστὸς ἐχλεξάμενος, τοῦτο χἀγὼ 
πεποίηχα παραδραμὼν τὸ Χριστὸς ὄνομα, xal τὸ 
Θεὸς ἐχλεξάμενος τὸ πρῶτον, καὶ κύριον, xat ἑξαί- 
ρετον. 'Ex γὰρ τοῦ κρείττονος µέρους, οὐκ ix τοῦ 
Χείρονος, αἱ προσηχορίαι τίθενται, xal µάλιστα παρὰ 
τῶν ἐπαινούντων, xat τιμᾷν βουλομένων. 

B. Ἁλλ' ἑὰν εἴπω θεοζόκχος, ἐμφαίνω τὸν Πατέ- 
ρα, χαὶ τὸν Υἱὸν, xai τὸ ἅγιον Πνεῦμα ἐξ αὐτῆς ve- 
γεννῆσθαι. Ὅ γὰρ Θεὸς ἁπολύτως λεγόμενος, ph 
ἐπιφέρων τὸ ὑποστατιχὺν ἰδίωμα τῆς πατρότητος, 
Ἡ τοῦ Πνεύματος, τὴν ἁγίαν ὅλην Τριάδα taf 
μανεν. 

A. Οὐχ εἴρηχας ἀληθὲς, ἀλλὰ προφασίζεις προ- 
φάσεις ἐν ἁμαρτίαις' ἐπεὶ ἀνάγνωθι τὴν ἀρχὴν τῆς 
πρὸς Ῥωμαίους Ἐπιστολῆς Παύλου. 

B. « Παῦλος δοῦλος Ἰησοῦ Χριστοῦ κλητὸς ἀπό- 
στολος ἀφωρισμένος εἰς Εὐαγγέλιον θεοῦ. » 

A. 1 ἔστιν, οὗτος ὁ θεὸς, fyouv mola ὑπό- 
στασις; 

Β. Ἡ Τριὰς ὅλη. 

A. ὈΟρθῶς ἐφεύσω χατὰ τῆς ἑαυτοῦ χεφαλῆς. 
᾽Α.άγνωθι τὰ ἐχόμενα. 


? Matth. 1, 18. y Rom. |, 4. 


B. Quare Mariam  Theotocon nominatis, et non 
potius Christotocon? demonstra ex Scripturis vo- 
cem Theotocos. 

A. Demonstra tu mihi vocem Christotocos. 

B. Nonne Jesu Christi generatio sic erat? « Cum 
enim desponsata esset Mater ejus *, » et qux se- 
quuntur. Igitur quz genuit Jesum Christum, sane 
Christotocos nominabitur. 


A. Ego hanc vocem, expresse dictam petivi, 
sicut tu vocem Theotocos. Quod si ad hunc modum 
demonstras, ego etiam cum infinitis auctoritatibus 
Scripturze Christum Deum esse probo, simul probo, 
qui ipsum peperit, debere Theotocon nominari, et 
quomodo non Theotocos dicenda est, quxe Deum 
filium habet ? aut dic, si audes, matri regis : Non 
genuisti regem, neque mater regis es. Quare cum 
vocelur Jesus Christus, non vocas Matrem ejus 
Jesutocon, sed potius pratermisso primo nomine 


C Jesu. vocas 991 eam Christotocon? Quod igitur 


tu fecisti in nomine Jesus, cum preterito nomine 
Jesu, nomen Christi elegisti, hoc ego etiam feci, 
praetermisso nomine Christus, nomen Deus elegi 
primum, et proprium, et excellens. Α meliore enim 
parte, non a minore appellationes fiunt, ac nomina 
imponuntur ab iis presertim qui laudant, et hono- 


rare volunt. 


B. At si. dico Theotocon, significo, Patrem, et 
Filium, et Spiritum sanctum ex ipsa genitos esse. 
Qui enim absolute dicit Deus, et uon indicat hypo- 
staticam proprietatem paternitatis, aut filiationis, 
aut Spiritus sancti, totam Trinitalem significavit, 


D Α. Nequaquam, quod dicis, verum est ; quin 


potius excusas excusationes in peccatis. Lege 
enim principium Epistola: ad Romanos. 

B. « Paulus servus Jesu Christi segregotus in 
Evangelium Dei 7. » 

A. Quid est iste Deus? et qualis persona ? 


B. Tota Trinitas. 
A. Recte mentitus es in caput. tuum. Lege quz 
sequuntur. 
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suam excipere vii aeris, ut aer. illa exprimeret, A σθαι δύναμιν, ὥστε τὺν ἀέρα χατὰ την ἐπιφάνειαν 


qua per superficiem carnis sunt in poris cutis. 
Deinde pars carnis propinquior aeri, ex membris 
attrahebat, quibus appropinquat pars ex qua aer 
hauritur ; et illa membra extralebant ος vacuis 
yeceptaculis, quibus semper suppeditatur ex con- 
veniente alimento digestio, qux ex venis ipsorum 
membrorum ab hepate educitur; ven.e autem ex 
hepate ; hepar vero ex duabus venis, quz ex stoma- 
clio oriuntur ; he duz vens trahebant ex stoinaclio. 
Stomachus igitur exinanitus requirit αἱ extrin- 
secus suppeditetur alimentum. lloc modo, fratres, 
zerno Filio accidit fames. Voluntate enim libera, 
non necessitate naturali esurivit. Cujus rei evi- 
dens argumentum est quod, cum quadraginta 
diebus et noctibus jejunasset, postea esuriit. Si 
enim aer potestatem in carnem ejus habuisset, ut 
in carnem cujusque nostrum, non unum dicen, 
. vel duos, vel tres transegissct, quousque esuriret, 
sicut factum in eo esse videmus. Sed quando vo- 
lebat, permittebat nature ut quz erant ejus 
opersrelur et ostenderet. 380 Similiter etiam 
mortem volens sustinuit. Audite quid ipsa Veritas 
de se dicat : «Potestatem habeo ponendi animam 
meam, et potestatem habeo iterum sumendi cam. 
Et nemo tollit animam meam a mei, » Ut autem 
clarius, que dicuntur, intelligatis, haec addam. 


Corpus Adae purum ab omni labe formasse 
Deum [formavit Deus], nullis naturalibus pas- 
sionibus, a culpa vacantibus necessitate subje- 
ctum, ut mortis, οἱ iis passionibus qux sunt ante 
mortem, el quae post mortem. Postquam autem 
Adam sua voluntate divinum mandatum trausivit, 
et sub peccato cecidit, et pollutus est, passiones 
naturales a culpa vacantes dominate sunt in eum, 
mors scilicet, et qux ante mortem, et qux post 
mortem. Ob hanc causam cogebatur. Adain esu- 
rire, οἱ sitire, ac mori. Et post mortem corruptio 
corporis, et quzcunque his sunt similia domina- 
tum in eum habebant. /Eternus tamen Filius cor- 
pus Adamzum assumpsit, id est, ipse sibi ex san- 
guinibus purissimis sanclissimz Virginis Mariz 
corpus purum, et ab omni inacula liberum for- 
mavit. Hac de causa non-habuit mors imperium 
in euin, nec ante mortem, fames scilicet, et alia- 
Tum passionum, quz reprehendi non possit, mul- 
titudo, ut docuimus ; neque post mortem corruptio 
corporum, quod David in Psalmo praedixit, inquiens : 
« Non derelinques animam meam. iu inferno ; ne- 
que dabis sanctum tuum videre corruptionem 1.» 

Sed quid ea qua ab aliis decursa sunt, sub- 
jiciam, et :inon potius summatim dicam ? corpus 
scilicet aeterni Filii a principio sux: formationis et 
unionis liypostaticc sine confusione, perfectissime 
deificatum esse, et factum sine mutatione illum 
jui unxit, et. audeo dicere ὀμόθεον. Verum ater- 


i Joan. x, 18. 1 Psal. xv, l5 


αὐτῆς, ἐν τοῖς τῷ δέρµατι πόροις ἀναμάττεσθτι. 
Εἶτα τὸ προσεχέστερον τῷ ἀέρι τῆς σαρχὸς µέρος, 
ἐκ τῶν μελῶν ἐπεσπᾶτο ol; ἂν ἐμπελάζει µέρος, 
ἀφ᾿ οὗ ὁ à&p ἀνιμᾶται, κἀχεῖνα τῶν χενῶν ἐξεῖιχε 
χωρηµάτων, of; ἀεὶ χορηγεῖταί τις ἔνυλος ἐχ τῆς 
χαταλλήλου τροφῆς ἀνάδοσις, ftt Ex τῶν ἔμπεφ.- 
χυιῶν αὐτοῖς ἀπὸ τοῦ ἥπατος ἐξείλχετο φλεθῶν : αἱ 
δὲ φλέδες ix τοῦ ἧπατος τὸ δὲ ἧπαρ ἐκ τῶν δύο 
φλεθῶν τῶν ἀπὸ τοῦ στομάχου ἑχφυομένων δύο 
φλέδες αὗται ix τοῦ στομάχου ἀφείλχοντο K:- 
γούμενος οὖν ὁ στόµαχος τὴν ἔξωθεν τῆς τροφῆς 
ἐπεζήτει χορηγίαν. Κατὰ τοῦτον οὖν ἀδελφοὶ τὸν τρό- 
πον, τῷ ἀῑδίῳ Yl συμθέθηκεν ἡ πεῖνα. Αὑτεξουσίῳ 
γὰρ βουλήσει, οὐχ ἀνάγχῃ φυσιχῇ ἐπείνασεν, xat 


D τούτου ἀπόδειξις ἑναργὴς, ὅτε τεσσαράχοντα ἡμέρας 


C 


διαµείνας ἁπόσιτος, ὕστερον ἐπείνασεν. EL γὰρ ὡς 
ἑχάστης τῶν ἡμετέρων σαρχῶν, xal τῖς αὑτοῦ σαρ- 
χὸς ἑἐξουσίαζεν ὁ ἀῆΠρ, οὐὑχ ἂν ἡμέραν διεληλύθει 
μίαν , ἡ δύο , f| τρεῖς , ἄχρις ἂν πεινάσῃ, χαθὼς ἐν 
αὐτῷ ὁρῶμεν γινόµενον. ᾿Αλλ᾽ ὅτε ἐθούλετο , ἑνεδί- 
δου τῇ φύσει χαιρὸν τὰ ἑαυτῆς ἐνεργῆσαι καὶ ἓν- 
δείξασθαι, ὡσαύτως xal τὸν θάνατον ἐχὼν ὑπέμεινε, 
χαὶ αὐτῆς τῆς ὄντως ἁληθείας περὶ αὐτῆς τοῦτο λε- 
γούσης ἀχούετε * « Ἐξουσίαν ἔχω θεῖναι τὴν vuyfy 
pou, xal ἐξουσίαν ἔχω πάλιν λαθεῖν αὑτέν. Καὶ οὐ- 
δεὶς αἴρει αὐτὴν ἀπ᾿ ἐμοῦ. » "Iva. δὲ σαφέστερα τὰ 
λεγόμενα χατανοῄσητε, ταῦτα προσθῄσομαι. 

Ὅτι τοῦ ᾿Αδὰμ τὸ σῶμα χαθαρὸν ἀπὸ παντὸς µωλύ- 
σµατος ἔπλασεν ὁ θεὸς, ὑπ' οὐδενὸς τῶν φυσιχῶν ἄδια- 
6λήτων παθῶν ἀναγχαστικῶς κυριευόµενον θανάτουτε, 
xaX τῶν πρὸτοῦ θανάτου xat μετὰ θάνατον. Ἐχουσία 
δὲ γνώμῃ xal ἐχουσιότητι τοῦ ᾿Αδὰμ τὴν θείαν τα- 
ραθάντως ἐντολὴν , ὑποπεσόντος τε τῇ ἁμαρτίᾳ, xal 
µολυνθέντος, τοῖς φυσιχοῖς ἀδιαθλήτοις ἑδονυνλώθη τε, 
xal χατεχυριεύθη πάθεσι, θανάτῳ τε, χαὶ τῆς xo) 
θανάτου, xal μετὰ θάνατον. "0θεν 6 ᾿Αδὰμ πεινᾷν, 
xaX διφᾷν , καὶ θνήῄσχειν ἀνάγχῃ χατεθιάζετο, xal 
θάνατον ἡ διαφθορὰ τοῦ σώματος αὐτοῦ χατεξουσίατε, 
χαὶ ὅσα τούτοις σαν ὅμοια. Ὁ μέντοι ἀῑδιος Υὸς 
τὸ ᾽Αδαμιαῖον ἀνέλαθε σῶμα, τοὺτ) ἔστιν αὐτὸς 
ἑαυτῷ ix τῶν ἀχράντων αἱμάτων τῆς πανανίας 
Παρθένου Μαρίας διεπλάσατο χαθαρὺν, καὶ navi; 


D μύσσυς ἁμαρτίας ἐλεύθερον. Ταύτῃ τοι τῷ Oaváto 


xat' αὐτοῦ χράτος οὐχ Ἶν, οὔτε πρὸ θανάτου πεῖνα 
δή φημι, χαὶ τῶν ἄλλων φυσιχῶν ἁδιαθλήτων παθῶν 
ἑσμὸς, ὡς ἀπεδείξαμεν' οὔτε μὴν τῇ μετὰ θάνατον τῶν 
σωμάτων διαφθορᾷ , ἣν Δαυῖδ ὁ θεοπάτωρ μελῳδῶν 
προανεφώνησεν, ὅτι « Οὐχ ἐγχαταλείψεις τὴν φυχἠν 
μου εἰς ἅδην, οὐδὲ δώσεις τὸν ὅσιόν σου ἰδεῖν διαφθο- 
páv. » 

Ti 6fj µοι τὰ πεπερασμένα ὑποτάττειν, ἀλλὰ μὴ 
συλλήθδην ἐρεῖν; ὅτι τὸ τοῦ ἀῑδίου Υἱοῦ σῶμα, ἁπαρ- 
χῆς τῆς ἑαυτοῦ διαπλάσεως, xa τῆς καθ) ὑπόστασν 
τοῦ ἁϊδίου Υἱοῦ ἀσυγχύτου ἑνώσεως, τὴν τελειοτάτην 
ἐθεώθη θέωσιν, xaX Yéyovev ἀτρέπτως ὅπερ τὸ χρίσαν, 
καὶ 02260 λέγειν, ὁμόθεον. ᾽Αλλ' ὁ ἀῑδιος Υἱὸς ἐθέ- 
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λοντι ἑνέδωκεν αὐτῷ διάγειν, κατὰ τὴν τῶν ἆνθρω- Α nus Filius volens concessit ei degere vitam more 
πίνων σωµάτων διαγωγἠν, ἵνα τὸν μὲν διάθολον λάθη, — corporum humanorum, ut diabolum lateret, εἰ in- 
τῆς δὲ αὐτοῦ σωτηρίου οἰχονομίας γένηται πίστωσις. — carnatio ejus salutaris crederetur, οἱ experiri aspera 
xaY πειραθείη τῶν σχυθρωπῶν, καὶ δέξηται τὰ πάθη, — et molesta, et passiones suscipere, ac niortem pro 
xai τὸν θάνατον ὑπὲρ ἡμῶν ὑπομείνῃ ἀληθείᾳ, o) — nobis vere, et non ficte subire. Completa autem 
φαντασίᾳ. Πληρώσας δὲ πᾶσαν αὐτοῦ τὴν οἰκονομίαν, — omni sua dispensatione post resurrectionem 4 
ἀνέδειξε μετὰ τὴν ἑαυτοῦ ix νεχρῶν ἀνάστασιν by «fj, — mortuis, ostendit in propria carne gloriam suz 
ἰδίᾳ σαρχὶ τὴν δόξαν τῆς ἑαυτοῦ θεότητος, 'AXX' ἵνα — divinitatia. Ne autem existimaremus hanc glo- 
pA νοµιστέον ταύτην τὴν δόξαν, τὴν ἓν τῇ σαρχὶ — riam, que in carne. zterni Filii post. resurrectio- 
τοῦ átólou Yloo , μετὰ τὴν ἐκ τάφου ἔγερσιν ἆναδε- — nem ostensa est, extrinsecus advenisse, quin po- 
δειγμένην ἔξωθεν ἐπεισελθεῖν, ἀλλὰ φανέρωσιν εἶναι tius ostensam esse, quz in ipsa a principio ipsius 
τῆς Ev αὐτῇ κεχρυμµένης ἀπ᾿ ἀρχῆς τῆς καθ) ὑπό- secundum hypostasim unionis sine confusione 
στασιν ἀσυγχύτου ἑνώσεως * τούτου δὲ μαρτυρία σα- facte, latebat, testimonium manifestum dedit, 
Qe, ὅτε πρὺ τοῦ σωτηρίου πάθους ἔμπροσθεν τριῶν — quando ante passionem 38 coram tribus disci- 
τῶν αὐτοῦ μαθητῶν ἓν ὄρει θαθὼρ, τὴν ἓν τῇ αὐτοῦ p pulis suis in monte Thabor in propria carne sua 
σαρχὶ θεῖχὴν ἔδειξε δόξαν, fjv καὶ μετὰ vtjvàx νεχρῶν — divinam gloriam ostendit, quam etiam post resur- 
ἀναφοίτησιν ἐξέφηνεν. Ἐτεθέωτο γὰρ, ὡς προείπο- — rectionem patefecit. Erat enim, ut jam diximus; 
μεν, ἡ τοῦ ἀῑδίου σὰρξ, τὴν τελειοτάτην θέωσιν ἀκ᾿ caro zterni Filii perfecta deificatione a principio - 
ἀρχῆς τῆς ἑαυτοῦ διαπλάσεως. 'AXX ὁ ἁῑδιός Υἱὸς — sus formationis predita. Sed sxternus Filius sivit: 
ἐφῆχεν αὐτὴν διὰ τὴν αἰτίαν, ἃἾς ἐμνημονεύσα- — eam conversari more victus nostrorum corporuim,. 
μεν, χατὰ τὴν τῶν ἡμετέρων σωμάτων ἀναστρέφε- — ut jam commemoravimus. 

σθαι βίωσιν. | 

Αὕτη τοίνυν, ὦ οὗτοι, τῆς ἡμετέρας ὁμολογίας fj Hzec est, fratres, descriptio noatrze-confessionis;: 
διατύπωσις, xa πλατύτερον ἐδυνάμεθα περὶ αὑτῆς — quam quidem latius persequi poteramus ; sed no- 
διεξιέναι, ἀλλὰ τὸ τοῦ λόγου παρήτηµαι μῆκος. Διὸ — lui esse prolixus. Quamobrem, comprehensis mente - 
χατανοῄσαντες τὰ πρὸς ἡμῖν σηµανθέντα, καὶ τῇ — qui significavimus, et admissis per charitatem erga 
κατὰ Χριστὸν ἀγάπῃ προσηχάµενοι, συναρµόσθητε — Christum , adjungite vos nobis, et copulamini , et 
μῖν, καὶ ἑνώθητε, xal γενώμεθα πάντες ἓν διὰ — efficiamur omnes gnum per Spiritum sanctum , in 
τοῦ ἀῑδίου Πνεύματος ἐν τῇ θεοπνεύστῳ τοῦ µε- — hac divinitus revelata confessione Petri principia 
Ὑάλου xal κορυφαίου τῶν ἁποστόλων Πέτρου C apostolorum, cui nos ascripsimus, ut nobis Domi- 
ὁμολογίᾳ ταύτῃ, ᾗ συνετάξαµεν, ὅπως ἡμῖν ἱλασθῇ — nus Deus noster propitius sit, et omnem contra- 
Χριστὸς ὁ θεὸς ἡμῶν, xal πᾶσαν ἑναντίαν προσ- rium incursum et acerbam afflictionem amoveat , 
θολὴν, καὶ ἀνιαρὰν ἐπαγωγὴν ἁπώσῃ τε, καὶ εἰς — et ad. veram beatitudinem nos transferat, et in 
την ὄντως ἡμᾶς µεταστήσῃ uaxaptórnta, καὶ ἓν τῇ — regno suo nos omnes conjungat. et aptet. Quam ut 
Σαυτοῦ συνάψῃ, καὶ auvappósy βασιλείᾳ. "Hg yé-  assequamur omnes, faxit Deus precibus sanctis- 
νοιτο πάντας ἐπιτυχεῖν, πρεσθείαις τῆς παναγίας — sims Regine nostrae Deipare Marie, ac Joannis 
Δεσποίνης ἡμῶν θΘεοτόχου Μαρίας, χαὶ Ἰωάννου — przcursoriset Baptist:e, ac Petri summi in aposto- 
τοῦ Προδρόμου xai Βαπτιστοῦ, Πέτρου τε τοῦ xo- lis, et Jacobi fratris Domini, et coetus omnium ho- 
ρυφαίου τῶν ἁποστόλων, xaV Ἰαχώδου τοῦ ἆδελ- — rum sanctorum. Amen. . 

Φοθέου, xal πάντων τοῦ τῶν ἁγίων συστήµατος 3». 
V. 
Tov αὐτοῦ Θεοδώρου τοῦ ᾿Αθουκαρᾶ ἐπισκόπου — Ejusdem Theodori cognomento Abucare episcopi 
Kapov. arum. 
(Turriano interprete.) 

Ερώτησις. Διὰ τί λέγομεν, ὅτι dj ἀνθρωπότης D — Interrog. Quare, sicut dicimus, lHumanitas Chri» 
τοῦ Χριστοῦ αὕτη ἐστὶν ἡ ἀνθρωπότης Πέτρου, καὶ — sti est ipsa humanitas Petri οἱ Pauli et uniuscu- 
Παύλου, xai τῶν χαθέκαστα ἀνθρώπων, οὐ λέγομεν jusque hominis , non sic dicimus, Corpus Christi, 
δὲ, ὅτι τὸ σῶμα τοῦ Χριστοῦ, οὗ καὶ µεταλαμθάνο- — quod sumimus et participamus, idem est Petri et 
μεν, αὑτό ἐστι τὸ σῶμα Πέτρου, xoi Παύλου, καὶ — Pauli, et cujusvis corpus? 
ἑχάστου ἀνὰ µέρος ἀνθρώπων; 

᾽᾿Απόλχρισις. "Oct τὸ xowby τὸ ὁλικὸν δεχόµενον Resp. Quoniam commune recipiens totam pro- 
ἰδίωμα χαρακτηριστιχὺν, ὑπόστασις γίνεται. Τὸ δὲ — prietatem  cliaracteristicam, id est, signantem, 
σῶμα τὸ χοινὸν, καὶ ἁπλῶς λεγόμενον δεχόµενον — hypostasis eflicitur. Corpus vero commune et sim- 
' Bloya χαρακτηριστιχὺν, οὐκέτι 6 δεῖνα λέγεται, — pliciter dictum recipiens proprietalem signantem 
ἀλλὰ τοῦ δεῖνος, ἤγουν οὐχ ὑπόστασις γίνεται, ἀλλὰ — non amplius dicitur ὁ δεῖνα, quidam, sed cujusdam, 
τῆς ὑποστάσεως' τὸ γὰρ σῶμα µέρος ἐστὶ τῆς — id est, non fit hypostasis sive persona. sed fit per- 
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.s0n2'; corpus enim pars natura est, non totum. A φύσεως, xal οὐχ ὅλον. Διὸ τὸ µέρος οὐχ ἰδίᾳ 22- 


Quamobrem pars non exsistit scorsum et per se, 
sed dicitur totius .- 


VI 


389 Exewnprlum, quo ostenditur, quomodo macula 
peccati Adami universum genus humanum perva- 
serit. 


Aiunt agricolze, si accipias palmitem, tinctunique 
oleo plantes , olei qualitatem in ipsum etiam fru- 
ctum, hoc est, in uvam redundare. Sic et Adamus 
cum naturam omnis macul:e expertem accepisset, 
ean peccato variisque affectionibus contaminavit, 
cujus contagio ad nos usque manavit. 


Quomodo per incarnationem Salvatoris nostri ad 
omnes expialio pervenerit. 

Aiunt, si semen peponis melle tinctum seras, 
dulcedinem mellis in ipsum fructum transire. ]ta 
Christus natura ab oleosa qualitate, nimirum a 
peccato per sanctum Baptismum expurgata, assum- 
psit illam absque labe et macula, qualis prius erat, 
et condita fuerat, eaque melle divinitatis el dulce- 
dine, hoc est virtute Spiritus sancti delibuta, nos 
etiam dulcedinis participes effecit , quemadmodum 
grana peponis , quasi per traducem, fructum parti- 
cipem efficiunt. 


VII. 


Theodori episcopi Carum de lucmtione. Christi 
cum díabolo. 


[510.ta1t, ἀλλὰ τοῦ ὅλου λέγετα:. 


Παράδειγμα, δι οὗ ἁποδείχνυται, πῶς d μοῖν- 
σμὸς τῆς ἁμαρτίας τοῦ ᾿Αδὰμ εἰς ἅπαν τὸ 
ἀγθρώπειον διέδη Ἰένος. 


Φασὶν οἱ Yen xóvot, ὅτι &àv λαθὼν χλάδον ἁμτέ- 
Aou χαὶ ἑμβάψας ἑλαίῳ φυτεύσῃς, fj ποιότης τοῦ 
ἑλαίου πᾶσα χαὶ ἓν τῷ χαρπῷ, ἤγουν tv τῇ σταφυλ/ῇ. 
διαδίδοται, οὕτω xai ὁ ᾿Αδὰμ παραλαθὼν ctv φύσιν 
καθαρὰν, ἔχρανεν αὐτὴν τῇ ἁμαρτίᾳ, χαὶ τοῖς τά- 
θεσι, xai διεδόθη εἰς ἡμᾶς f) ποιότης. 


Πῶς δὲ διὰ τῆς ἑνσάρχου τοῦ Σωτῆρος clxoro- 
μίας εἰς πάντας ἡμᾶς διέδη ἡ κάθαρσις. 

. faci δὲ πάλιν ' El λαθὼν σπέρµα πέπονος, xol 
ἐμθάψας μέλιτι σπείρεις, ἡ γλυχύτης τοῦ μέλιτος 
xai iv τῷ καρπῷ διαδίδοται. Οὕτω xal ὁ Χριστὺς 
τὴν φύσιν ix τῆς ἐἑλαιώδους ποιότητος, Ίγουν ix 
τῆς ἁμαρτίας ἁποκαθάρας , διὰ τοῦ ἁγίου βαπτί- 
σµατος, ἀνέλαθεν αὑτην ἀχηλίδωτον xai ἄχραντον, 
οἵα xai fv, καὶ ἐχτίσθη τὸ πρότερον " xai ἐμδάφας 
αὐτὴν τῷ µέλιτι τῆς θεότητος, γλυχύτητε, τοι τῇ 
δυνάµει τοῦ Παραχλήτου, µετέδωκεν ἡμῖν τῆς YÀv- 
κύτητος, ὡς οἱ χόχχοι τοῦ πέπονος τῷ à αὐτῶν 
καρπῷ, xaX xavà διαδοχἠν. 


Tov αὐτοῦ Θεοδώρου ἐπισκόπου Καρῶν, περὶ 
τῆς πά.Ίης τοῦ Χριστοῦ μετὰ διαδόΊου. 


(Francisco Turriano interprete.) 
Interrog. Christus Deus eum diabolo luctatus ,  ἹἘρώτησις. Χριστὺς θεὸς ὧν, καὶ πρὸς τὸν διά- 


vicit eum : quid magnum fecit ? dicet diabolus. Ego 
hominem vici; et a Deo victus sum. Quam utilita- 
, tem reportavit natura nostra ex victoria Dei ? 


Resp. Jacobit:e Deum Verbum simpliciter aiunt 
luctatum esse; Nestoriani contra, hominem sim- 
pliciter , οἱ solum. Ecclesia vero, qua incdia via 
et regia ingreditur, Verbum in carne cum diabolo 
luctatum esse docet. Quod si, ut Nestoriani aiunt, 
homo erat, qui vicit, et qui interfectus fuit, nihil 
nobis profuit mors hominis. Omitto nunc dicere, 
quam multis erroribus labi necesse est, priusquam 
ab eis doceri possit, hominem solum vicisse. Sin 
autem est, ut Jacobita: dicunt, nihil ad nos mors 


6ολον παλαίσας, ἑνίχησεν, τὶ δὴ µέγα metolnxev; 
Ἐρεῖ γὰρ 6 διάθολος, ὅτι "Ανθρωπον ἑνίχησα, xal 
ὑπὸ θεοῦ ἐνιχήθην, τί δὲ xal ὠφελήθη f) φύσις ἡμῶν 
τοῦ Θεοῦ νενιχηχότος; - 

Απόκρισις. Οἱ μὲν Ἰαχωθῖται τὸν θεὺν Λόγον 
ἁπλῶς λέγουσι πεπαλαιχέναι͵, xai νενιχηχέναι * οἱ 6 
Νεστοριανοὶ τοὐναντίον, τὸν ἄνθρωπον ἁπλῶς xi 
µόνον. Ἡ δὲ Ἐκχλησία, τὴν µέσην xai βασιλιχὴν ὁδὸν 
διανύουσα, τὸν Θεὸν Λόγον, σαρχὶ τὴν πάλην ποιῃ- 
σασθαι μετὰ τοῦ διαθόλου διδάσχει. Καὶ εἰ μὲν, ὡς 
οἱ Νεστοριανοὶ λέγουσιν, ην ἄνθρωπος ὁ νενικηχὼς 
xai ἀναιρεθεὶς, οὐθὲν ἡμᾶς ὠφέλησεν ἀνθρώπου 
θάνατος. "EQ Ὑὰρ λέγειν νῦν, ὃτι πολλὰ προσχύ- 
Ψουσιν, πρὶν 1| ἀποδεῖξαι, δυνατὸν εἶναι, ἄνθρωπον 


Christi, si Deus simpliciter vicit. Sed quia propria D φιλὸν νενιχηχέναι. El δὲ, ὡς οἱ Ἰαχωθῖταί φασιν 


vitz compositio et ordinatio Ade, ad Adam, et ad 
posteros ejus 983 pertinebat , cum videret illam 
diabolus a se victam esse , non personam Ade et 
reliquos homines victos esse reputavil, sed ipsam 
naturam. Sic enim aiebat; Quia Deus creavit lioini- 
nem, qui neque milii, neque peceato resistere pos- 
set, idcirco Deus Verbum, assumpta natura huma- 
nitatis perfecta, usus est libera ejus voluntate, et 
sensibus, et naturalibus potentiis omnibus conve- 


ἔστιν, οὐδὲν πρὸς ἡμᾶς τοῦ θεοῦ ἁπλῶς νενιχηχότος. 
Ἁλλ) ἐπειδὴ ἰδιορυθμία 3 τὸν ᾿Αδὰμ νέμειν, xal 
τοὺς μετέπειτα ἀνθρώπους, ὁρῶν ὁ διάδολος ὑπ αὖ- 
τοῦ Ἱττημένην, οὐ τῇ ὑποστάσει τοῦ ᾿Αδὰμ, xol 
τῶν λοιπῶν ἀνθρώπων ἑλογίζετο τὴν ἧτταν, ἀλλ 
αὑτῇ τῇ φύσει, λέγων’ "Οτι ἔπλασεν ὁ Geb, πλάσμα 
μὴ δυνάµενον πρός µε xal τὴν ἁμαρτίαν ἀντιστῆη- 
ναι, τούτου χάριν ὁ θεὸς Λόγος, τἣν φύσιν τῆς 
ἀνθρωπότητος τελείαν ἀναλαθὼν, ἐχρῄσατο τῷ αὑτ- 
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£;0U3iq αὐτῆς θελήµατι, ταῖς τε αἱσθήσεσι, xal ταῖς 4 nienter natura, οἱ ut oportebat, ac secundum vo- 


ᾳυσικαϊῖς δυνάµεσι πάσαι; χατὰ φύσιν, χαὶ χατὰ τὸ 
δέον, καὶ χατὰ τὸ βούλημα τοῦ θεοῦ, xat οὕτως 
ἐνίχησεν τὸν διάδολον, οὗ δύναμιν θεῖχὴν, καὶ πε- 
ρισσοτέραν τῆς φύσεως προσθεὶς, χαὶ ἐπιχορηγήσας 
ἐν τῇ án, ἀλλὰ πρὸς τὸ ἁρμότον xaX τῷ θεῷ νόμῳ 
συνᾷδον χρησάµενος τοῖς φυσιχοῖς, xai ῥνθμίσας 
πάντα τὰ τῆς φύσεως µέρη, vai δυνάμεις, xoi ὃρ- 
Υανα. κατὰ τὸ προσῆκον, κατὰ τὰ µέτρα της ἀν- 
θρωπότητος, xat οὕτως ἐνίχησεν, χαὶ ἀπέδειξεν ttv 
φύσιν νικηφόρον, xaX τῇ φύσει λοιπὸν ἡ νίκη, xat f) 
διχαίωτσις λογίζεται. 

D. Εἰπέ pot, ὁ ἀνθρώπινος νοῦς, αὐτὸς ἣν ὁ πα- 
λαίων πρὸς τὸν δ.άθολον, f) ἁπλῶς εἰπεῖν, αὐτοχί- 
νητος ἓν f] ἑτεροχίνητος; 

A. "Ώσπερ οὗ λέγεται ὁ 35g νοῦς, Tj ποῦς, T] χεὶρ 
χινεῖσθαι ' σὺ Υὰρ ὁ τὸν σὸν νοῦν, καὶ τὰ µέλη, xal 
τὰς δυνάµεις χινῶν, χαὶ ῥνθμίζων, ὡς βούλει’ οὕτω 
xai ὁ θεὺς Λόγος, αὐτὸς ἣν, 6 τὸν ἴδιον ἀνθρώπινον 
vouv, xaX τὰς αἱσθήσεις, xal φυσιχὰς ἕδεις, xat 
δυνάµεις κινῶν, xal διακυθερνῶν, ὡς βούλεται, πρὸς 
τὸ εἰρημένον παρὰ σοῦ, ὅτι αὑτοχίνητος, ἢ ἑτεροχί- 
νητος ὁ νοῦς τοῦ Χριστοῦ * τοῦτό φαµεν, ὡς ἔγει fj 
φύσις, τοι xal dj ψυχῆ, xat τὸ σῶμα, xal τὰ τούτου 
µέρη, xal αἰσθητήῆρια, ἔκαστον ἰδίαν τινὰ ἁπλην 
xai φυσικἣν χίνησιν. El μὴ γὰρ ἔχουσι ταῦτα χατὰ 
φύσιν τινὰ χίνησιν, οὐκ ἂν ἡμεῖς δυνηθείηµεν αὐτὰ 
κινῆσαι. Τὴν οὖν φυσικἣν xal ἁπλῆν χίνησιν ἡμεῖς 
παραλαμθάνοντες, χινοῦμεν xat ῥυθμίζομεν αὐτὴν, 


ὡς ἂν β.υλοίµεθα, καλῶς, 7| καχῶς. Οἷον ἔχουσι τὴν (. 
ἐγὼ δὲ χέ- - 


βαδιστικἣν χίνησιν φυσιχῶς οἱ πόδες * 
χρηµαι τῇ µβαδίσει, ὡς βούλομαι. Ἔκουσιν οἱ 
ὀφθαλμοὶ τὸ ἁπλῶς ὁρᾶν' ἐγὼ δὲ, ὡς βούλομαι, 
χέχρηµαι τῇ ὁράσει. Τὸ οὖν ὁρᾷν ix τῆς φύσεως 
ἔχω": τὸ δὲ, πῶς ὁρᾶν, ἐξ ἑμαυτοὺ ἐστιν. Ὡσαύτως 
xaX ἐπὶ τῆς θελήσεως, xal τῶν λοιπῶν τῆς φύσεως 
"'μερῶν, xal ἐπὶ αὐτοῦ τοῦ νοῦ. 3 Ἔχει γὰρ xal 
αὑτὸς φυσικῶς τὸ ἁπλῶς λογίζεσθαι, xai τοῦτο, f| 
τοῦτο ἐγὼ δὲ τῇ τοιαύτῃ φυσιχῇ δυνάµει τοῦ νοῦ 
κέχρηµαι, ὡς ῥούλομαι χατὰ γνώµην, ἤτοι χαλὰ, f) 
χαχὰ λογι»όμενος, xal χατεργαζόµενος τὴν τοῦ νοῦ 
δύναμιν, εἰς ὅπερ ἑφίεμαι. Τὸ γοῦν ἁπλῶς χινεῖσθαι, 
χατὰ τὴν ἰδιότητα ἑκάστου µέρους τῆς φύσεώς 
ἐστι τὸ δὲ πῶς χινεῖίσθαι, τῆς ὑποστάσεως. Οὕτω 
καὶ ἐπὶ Χριστοῦ νόει. Ὥσπερ λέγεται ὁ τέχτων τῇ 
ἰδίᾳ χειρὶ πεποιηχέναι τὸν θρ7νον, χαὶ λέγομεν, ὅτι 
3| χεὶρ τοῦ τέχτονος τὸν θρόνον πεποίηχεν ' οὕτω 


luntatem Dei ; atque ita vicit diabulum , non oppo- 
sita et. suppeditata in luctatione, divina virtute, 
ampliore, quam naturali, sed ut decebat Deum, οἱ 
legem, usus naturalibus, et omnibus naturz parti- 
bus, et potentiis , ct organis sic compositis, sicut 
conveniebat , ut mensura humanitatis postula- 
bat (42). Atque ita vicit, et ostendit naturam victri- 
cem, et naturx deinceps victoria, et justiflcatio at- 
tribuitur. 


B. Dic mihi, ipsa mens humana, qua cum 
diabolo luctabatur, movebaturne a se, an ab alio* 


A. Sicut non dicitur mens tua, aut pes, aut ma- 
nus moveri ; tu enim es qui mentem tuam, et 
membra, ac potentias moves et moderaris sicu* 
vis : sic Deus Verbum ipse erat qui propriam 
mentem humanam, et sensus, et naturales habitus, 
ac potentias movebat et gubernabat ut volebat. 
Quod autem quaxrebas , utrum mens Christi a 66 
an ab alio moveretur, respondemus quod mens, et 
anima (44), et corpus, et partes corporis, el sensus, 
ununiquodque horum proprium quemdam et sim- - 
plicem ac naturalem motum habet. Si enim non 


haberent hz:ec secundum naturam motum aliquem 


non possemus nos naturali et simpliei motu mo- 
veri, quem uos suscipimus, et eo movemur, el mo- 
deramur eum, ut volumus, bene vel male. Verli 
gratia, habent pedes facultatem insitam ad amLu- 
Jandum; ego vero utor ingressu, ambulatione, ut 
volo. Habent oculi facultatem videndi simpliciter , 
ego vero aspectu, ut libet, utor. Ut igitur videam, 
a natura babeo, quomodo" autom videam, ex 
me est. Similiter fit in voluntate, et in reliquis 
partibus naturz, et in ipsa mente. Utor, ut volo, 
et secundum sententiam, id est, bonesta, aut prava, 
potestate mentis cogito, et operor. Quod igitur 
diximus, simpliciter moveri secundum proprieta - 
tem cujusque 384, partis , naturze est; quomode 
autem quis movealur, personz est. Sie in Christe 
intellige. Sicut dicitur faber lignarius fecisse pro- 
pria manu sedile ; et dicimus item manum fabr: 


D lignarii fecisse sedile; sic dicimus Deum Verbum 


vicisse carne ; et rursus dicimus carnem vicisse, 
id est, naturam humanitatis (45). 


φαμὲν, xal τὸν Θεὸν Λόγον νενικηχέναι τῇ σαρχὶ, καὶ τὴν σάρχα λέγομεν RÀ νενιχηχέναι fiot 


τἣν φύσιν τῆς ἀνθρωπότητος. 

B. Πῶς ὁ ᾽Αδὰμ ἠττήθη; οὐχὶ διστάσας, μᾶλλον 
& ἀπιστήσας τῷ λόγῳ τοῦ θεοῦ, xal πιστεύσας τῷ 
διαθόλῳ: 

A. Τὸ λεῖον τῆς ἡδονῆς ἔθελξεν αὐτὸν πρῶτον τῆς 
ἐπιθυμίας, εἶτα ἐδίστασεν. El γὰρ μὴ καλὸν ἣν, 


B. Quomodo Adam victus est ? nonne dubitans * 
imo potius non credens verbo Dei, et credens dia- 
bolo ? 

A. Dlanditia ipsius voluptatis primum delinivit 
eum cupiditate ; deinde dubitavit. Nisi pulchrum οἱ 
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?^ Desideratur in codice Turr. 


NOTAE. 


(65) Id. est, natura. humana. in Christe semper 
fuit intra mensuram suam. 


(14) Videtur bic legisse Turr. 0 νοῦς, xx ἡ quz. 
(45) Naturam humanitatis in hvpostasi dieit 
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visum esset, quod interdictum erat, nunquam A µήτε ὡραῖον ἐφάνη αὐτῷ τὸ ἀπιγορευμένον ουτὸν, 


mentem suam decepisset. Et adverte quod dico, 
si diabolus ostendisset ei lignum, unde sumpsit ve- 
titum cibum, tetro odore, et spinosum, et amarum, 
dixissetque : Si ex hoc comederis, eris Deus, nun- 
quam sine probatione οἱ indagatione locum falla- 
cix ejus dedisset. Quin potius curiose de ea re in- 
quisivisset, ac responders dixisset : Unde hoc scis ? 
aut unde mihi hoc probas, et me certum reddis ? 
et denique nunquam sine vera demonstratione (i- 
dem verbis ejus adhibuisset. Postquam vero cupi- 
ditas eum mollivit, fefellit ipse suam cogitationem. 
Sic evenit iis qui pseudoprophetam Agarenorum 
secuti, crediderunt ei, concessis et promissis volu- 
ptatibus decepti. Cum enim multa spolia, et legem 


οὖκ ἂν ἑαυτὺν ἐφρεναπάτησεν, xal τὸν λόγου τοῦ 
ἐχθροῦ παρεδέξατο. Καὶ πρύσχες ᾧ λέγω: εἰ ὑπ- 
έδειξεν αὐτῷ ὁ διάδολος φυτὸν δυσῶδες, ἀχανθῶδες, 
xai πιχρὸν, xaX εἶπεν αὑτῷ ' El φάγοις ἀπὸ τούτου, 
ἔσῃ 8:6; * οὐχ ἂν ἀναποδείχτως xal ἀνεξετάστως 
παρεδέξατο τὴν ἁπάτην. 'AXX ἐπολυπραγμόνησεν 
ἂν ἀποκρινόμενος, xai λέγων Πόθεν so: τοῦτο τὸ 
εἰδέναι, f; πόθεν pot παρέχεις τὴν τοιαύτην πλτρ»- 
φορίαν, xal ἁπόδειξιν; καὶ ἁπλῶς οὖκ ἄν ποτε 
ἐπείσθη ἄνευ ἁπαραλογίστου ἀποδείξεως τὸν λόγον 
αὐτοῦ παραδέξασθαι. Ἐπειδὴ δὲ ἡ ἐπιθυμία tyas- 
νωσε, τὸν ἑαυτοῦ λογισμὸν παρελογίσατο. Οὕτω χαὶ 
οἱ τῷ ψευδοπροφέτῃ τῶν ᾽Αγαρηνῶν ἠκολουθτχότες 
πεπιστεύχασιν αὑτῷ , ταῖς δεδοµέναις αὐτοῖς xoi 


remissam et relaxatam, et eorum cupiditatibus ju- B ἐπηγγελμέναις ἡδοναῖς φεναχισθέντες * λάφυρᾳ vàp 


cundam, dedisset , facile conscientiam propriam 
fatue deceperunt , credideruntque prophetam Dei 
esse et apostolum. Etenim, nisi proposuisset qua 
eis jucunda. essent, sed potius molesta et difficilia, 
staliin austere et sine ullo pudore respondissent : 
Unde nobis suades esse te a Deo missum ? et quo- 
modo fldem. facis? exegissentque ab eo perspicuas 
eorum, quz dicebat, rationes. Et ut uno verbo di- 
cam, cum, agrotat ea pars qua cupimus , tunc 
mentem tralit et ad assensionem illicit. 


πολλὰ, xal σχῦλα, xai νόµμον ἀνειμένον, xa ταῖς 
ἐπιθυμίαις αὑτῶν καταθύμιον δεδωκότος αὐτοῖς, 
ἑμώραναν, xal ἐξηπάτησαν τὴν ἰδίαν συνείδησιν, 
xai ἐπίστευσαν, ὅτι προφήτης bati, xaX Θεοῦ ἀπό- 
στολος. Ἐπεὶ εἰ μηδὲν προέτεινεν Ex τῶν ἐφέσεων 
αὐτῶν, ἀλλά λνπηρά τινα, xat. ἑργώδη αὐτοῖς προ- 
εθάλετο, εὐθὺς ἂν αὐστηρῶς αὐτῷ, χαὶ ἰταμῶς ἁπ- 
οχρίναντο . Καὶ πόθεν ἡμᾶς πείθεις, ὅτι σε ὁ θεὸὲς 
ἀπέσταλχεν; χαλὶ tva πίστωσιν δίδως ; xaX ἂν αὐτὸν 
εἰσεπράξαντο ἑναργεῖς, ὧν λἐγῃ, τὰς ἀποδείξεις. Καὶ 


ἁπλῶς εἰπεῖν, ἐπεὶ πάντως τὸ ἐπιθυμητικὸν νοσεῖ, xal τότε τὸν νοῦν ἐπισπᾶται, καὶ δελεάζει πρὸς 


συγχατάθεσιν. 
B. Poteratne qui erat secundum hypostasim uni- - 


B. ᾿Ιδύνατο ὁ fjvopévoc καθ᾽ ὑπύστασιν τῷ θ:ῷ 


tus Deo, et caroilla trabi omnino voluptatibus illius, (» Λόγῳ xaV ἡ σὰρξ ἐχείνη συναπαχθῆναι ὅλως ταῖς 


qui tentabat, οἱ mundi? 

A. Non potuisse dicimus, non propter infirmita- 
tem et. debilitatem, sed propter 485 convenien- 
tiam rationis et decenti: ; sicut. dicimus non posse 
Deum injuriam facere. 


τοῦ πειράζοντος ἡδοναῖς, xat τοῦ χόσµου ; 


A. Τὸ μὴ δύνασθαι ὧδε οὐ χατὰ τὸ ἀσθενὲς, xal 


ἀνένδεχτον, xaX ἀνεγχώρητον, ἀλλὰ χατὰ τὸ εὔλογον, 


χαὶ εὑπρεπὲς, ὡς xal ἐπὶ τοῦ θεοῦ qapsv, ἔτι οὗ 


δύναται ἁδιχῖσαι. 


vil. 
Interrogatio Arabum contra Cliristtanum. Ἐρώεησις ᾿Αράδων πρὸς Χριστιανό». 
A. Christ. B. Arab. A Χριστιανὸς, B. "Apay. 
B. Dic mihi, estne Christus Deus tuus ? B. Εἰπέ pot, ὁ Χριστὸς θεός σού ἐστιν; 
A. Maxime. A. Nat. | 
R. Habesne alium Deum preter eum ? . B. Ἔχεις οὖν ἕτερον 8cbv πλὴν αὐτοῦ ; 
A. Nequaquam. Α. Οὐχί. 
B. Igitur Pater οἱ Spiritus sanctus exciderunt B. Οὐχοῦν ὁ Πατὴρ xai τὸ Πνεῦμα διαπεπτῶχα- 


tibi. 

A. Audi etiam me. Sit, exsistatque hie scriptura 
vestra, quam dicitis. e ccelo descendisse, percontor 
* te, habesne aliam prater hanc? 


B. Respondeo. nullam aliam haberc. 

A. Negas igitur omnem aliam? 

B. Maxime. 

A. Quid? Si adsit alius liber, qui eamdem scri- 
pturam habeat, negas scripturam illam ? 

B. Non est alia, ct alia scriptura, sed eadem ; 
tametsi in alio libro posita est. 

A. Sic ego etiam dico, non est Pater οἱ Spiri- 
tus sanctus aliud et aliud preter Filium, quamvis 
in alia οἱ alia hypostasi reperitur. 


D atv σοι. 


A. Ἄχονε χαὶ σὺ παρ) ἐμοῦ. Ἡαρέστω ἐνταῦθα 
χαθ) ὑπόστασιν ἡ ὑμετέρα γραφὴ, ἡ Ex τοῦ οὐρανοῦ, 
ὥς φατε, χατελθοῦσα ’ ἑρωτήσω δέ σε, ἔχεις ἄλλην 
γραφἣν πλὴν ταύτης: 

Β. ᾿Αποχρινοῦμαί σοι λθιπὸν μὴ ἔχειν. 

Α. Οὐχοῦν ἀρνῃ πᾶσαν ἑτέραν γραφίέν; 

B. Ναί, 

A. Τί οὖν; El παρείη ἄλλη βίδλος, τὴν αὐτὴν ρα’ 
qv ἔχουσα, ἀρνῇῃ τὴν γραφὴν ἑχείνην ; 

B. Οὖὐκ ἔστιν ἄλλη. καὶ ἄλλη γραφὴ, ἀλλ᾽ ἡ αὑτῆ, 
εἰ καὶ ἓν ἄλλῃ xal ἄλλῃ χαθέστηχεν βίδλῳ. 

A. ᾽Αλλὰ χἀγὼ λέγω, ὃτι οὐχ ἔστιν 6 Tlazhp, «3 
τὸ Πνεῦμα ἄλλο, xaX ἄλλο παρὰ τὸν α1ὸν, εἰ χαὶ iv 
ἄλλῃ, καὶ ἄλλῃ ὑποστάσλι εὑρίσχεται. 
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Questio ab Ágareno Abucare proposita. 


(Turriano interprete.) 


.À. ὁ Χριστιανὸς. B. ὁ 'Ayapnvóc. 
B. Εἰπέ pot, οἱ Ἰουδαῖοι τὸν Χριστὸν, ὃν θΘεὸν 


A. Christianus. B. Agarenus. 
B. Dic mihi, Christum, quem tu dicis Deum tuum 


σὺν εἶναι λέχεις, σταυρώσαντες, βουλομένου αὐτοῦ, ] . esse, cum cruci affixerunt Judei, feceruntne hoc, 


μὴ βουλομένου, τοῦτο πεποιἠχασιν; 

Α. Βουλομένου. 

B. Οὐκ οὖν µόνον εἰσὶν ἀνεύθυνοι, ἀλλὰ xal εὖχα- 
ριστηθῆναι παρ ὑμῶν ὀφε[λονσιν. 

A. ᾽Απόχριναί pot, ἀντερωτῶντί σε’. ἐγὼ βλαα- 
φημῶν xa0' ἑχάστην ἡμέραν, ὡς σὺ λέγεις, εἰς τὸν 
Θεόν σου, ἄχοντος αὐτοῦ τοῦτο πράσσω, ἢ ἑχόντος ; 
εἰ μὲν γὰρ ἄχοντος , 'ἀσθενῆς ἐστιν * εἰ δὲ ἐχόντος, 
οὗ µόνον οὐκ ὤφειλεν τέλη, xat φόρους ἀπαιτεῖσθαι 
map ἐμοῦ, ἀλλὰ δῶρα χοµἰζεσθαι, ἅτε βούλημα τοῦ 
Θεοῦ σου πληρῶν. "Ett pot ἀπόχριναι ἠνίχα ταῖς 
Ῥωμαϊκαῖς ἐπιθατεύσοιτε χώραις, eU τις ἐξ ὑμῶν 
αὐτόθι φονευθῇ, οὐκ εἰς τὸν παράδεισον πορεύεται 
πάντως ὡς ὑμεῖς δογµατίζετε ; 

Β. Ναὶ πάντως. 

A. El οὖν σου ἅμα τῷ σῷ !' γνησίῳ ἁδελφῷ τε- 
πορευµένου, xal ἐπιστρατευσαμένου τοῖς τῶν Ῥω- 
µαίων τὸν σὸν υἱὸν 35 ἀνεῖλεν, ἆρα τὸν αὐτὸν ἀνελόν- 
τα ὡς ἐχθρὸν ἀμύνεσθαι, καὶ ἀνταναιρεῖν ἔμελλες, 
ἢ ὡς εὐεργέτην τιμᾷν, χαὶ ἁσπάζεσθαι καὶ χατα- 
φιλεῖν; 

B. Πάντως ἂν ἀπέχτεινα αὐτὸν µυριάχις, xai µε- 
ληδὸν χατέτεµον, εἴγε δυναἰµην. 

Α. Καὶ πῶς τὸν αἴτιον τῆς τοιαύτης σωτηρίας xal 
τρυφῆς τῷ σῷ γεγενημένον 5) ἀδελφῷ, δίχαιον χρίνεις 
ἀνελεῖν ; Εἰπὲ δέ pot. χαὶ ἕτερον πρᾶγμα": εἰ κατὰ 


ipso volente, an non volente? 

À. Volente. 

B. Non solum igitur sunt nullius poenz rei, sed 
potius habendz sunt eis grati. 

Α. Responde mihi rursus percontanti, ego cum 
quotidie Deum tuum, ut tu ais, blasphemiis afflcio, 
facio hoc invito eo, an non invito ? si enim invito, 
infirmus et imbecillis est; sin autem volente, non 
solum non debet a me proeo tributum exigi ; sed 
potius munera deberem ferre, quippe qui volunta- 
tem Dei tui expleam. Responde adhue mihi, cum 
vos ad regiones Romanorum profecti estis, si quis 
ex vestris ibi 986 interfectus est, nonne, ut vos 
docetis et traditis, in paradisum ingreditur? 

B. lta sane est. 

Α. Si igitur tu cum fratre tuo et filio illuc pro- 
fectus esses, et ibi militasses, ac postea aliquis 
Romanus fratrem tuum, aut filium occideret, am 
tu illum qui occidit, tanquam inimicum ulcisci 
deberes, an potius tanquam beneficum honorare, 
amplecti et exosculari ? 

B. Imo vero millies sane occidissem, et mem- 
bratim discerpsissem si potuissem. 

Α. Et quomodo zquum esse judicas, eum occi- 
dere, qui fuit causa filio, aut fratri tuo, tantze ac 
talis salutis ac voluptatis? Responde mihi rur- 


τὸν σὺν ὀφθαλμὸν εἶχες µώλωπα λίαν ὁδυνηρὸν καὶ (C, sus, si haberes in oculo tuo cicatricem, quz te do- 


θανάσιµον * ἠθέλησε δέ τις τῶν σῶν ἐχθρῶν χαιρίαν 
σοι δοῦναι πληγὴν, xai θᾶττόν σε τῆς ζωῆς ἁπαλ- 
λάξαι εὐκαιρίας δραξάµενος, ἐπήγαγεν δέ σοι τὴν 
πληγὴν, οὐκ Ev ἄλλῳ u£pet τοῦ σώματος, à) f) κατὰ 
τὸν τετραυματισμένον ὀφθαλμὸν, ἵνα σε, χαθὼς 
ἔφην, ταχύτατα τοῦ ζῆν ἁπαλλάξῃ ἐκ τοῦ συµθεθη- 
χότος πληγεὶς ὀφθαλμὸς, ἔρευσε πύα, χαν ἰχῶρας, 
χαὶ ὑγρὰν σηπεδόνα * σὺ δὲ τῆς ἀλγηδόνος ἁπαλλα- 
γεὶς διὰ τῆς πληγῆς ἐχείνης τελείως ὑγίανας, ὡς 
φίλον ἄρα xaX εὐὑεργέτην, τὸν δεδωχότα σοι τὴν πλη- 
yh» ἑώρας ἐχθρὸν, οὗ πρὸς τὴν προαίρεσιν αὐτοῦ 
ἁποσχοπήσας, ἀλλὰ πρὸς τὸ ἁπροαιρέσεως ** αὐτοῦ 
μὴ θέλοντος συμθὰν ἕστεργες, χαὶ εὑηργέτεις ; 

B. 'AJ)à χαὶ χατὰ µέλος αὐτὸν ἐτιμωρούμην, 
εἰ δύναμιν εἶχον, χαὶ ὡς ἔχθιστον καὶ δυσµενέστατον 
Ῥταζον. 

Α. Οὕτω xal περὶ ὧν ἡμᾶς ἄχοντας οἱ Ἰουδαῖοι 
εὑεργέτησαν διανοοῦ. 


Πρὸς 'Iovóatov. ὁ αὐτὸς διεέχθη. 


lore α(Ποθιοί, et mortifera esset, velletque aliquis 
inimicus tuus plagam tibi infligere mortiferam, et 
vitam adimere, et opportunitatem nactus, non in 
aliam partem corporis, quam in oculum vulnera- 
tum plagam impingeret, ut te cito, ut dixi, morte 
afficerel ; accideret autem, ut oculus plaga accepta, 
putrem liumorem emitteret, tu vero et dolore libc- 
ratus, et oculi sanitateu integram assecutus esses, 
nunquid tanquam amicum, et bene de te meritum 
eum aspiceres, qui percussit, et intuens non quidem 
in voluntatem, quam ille habuit, sed in id quod 
preter voluntatem illius accidit, amares et mu- 
nerares ? an vero inimicum duceres? 

B. Imo magno supplicio afflcerem, si possem, 


D et tanquam inimicissimum et maxime malevolum 


crueiarem. 
A. Sic cogita deiis beneficiis, qux nobis inviti 
Judzi attulerunt. 


Ejusdem Theodori dissertatio cum Judqvo. 


(Turriano interprete.) 


Α. ὁ Χριστιανός, B. ὁ ᾿Ιουδαῖος. 
B. Ἐγώ σοι, φησὶν, &x τῶν Γραφῶν διαλέγοµαι, 
οὐδὲν γὰρ ἕτερον οἶδα παρὰ τσύτας. 
17 φῷ xat. 


" ἀδελρόν, CU ui P. 


A. Christianus. B. Judwus. 
B. Ego , inquit Judaeus, ex Scripturis tecum 
disputo ; nihil enim aliud scio prater has. 


VARULE LECTIONES. 


* f. ἀπροαιρέτως. 
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πατρός σου. Καὶ αὐτὸς, καὶ τὸ σπέρµα σον κνριεύσει A bunt te filii patris tui; et ipse, et semen tuum , do- 


αὐτῶν. » Πῶς εἶπεν, Οἱ á&eAgol cov, πληθυντικῶς; 
καίτοιγε οὐχ ἔσχεν cl μὴ ἕνα ἁδελφὸν τὸν 'Ησαῦ " 
ποῦ δὲ καὶ προσεχύνησεν ὁ Ἡσαῦ τῷ Ἰαχκώδ; τοῦ- 
ναντίον δὲ μᾶλλον ὁ ᾿Ἰαχὼδ ἑπτάχις ἐπὶ τὴν γῆν 
προσεχύνησεν τῷ Ἡσαῦ, xal δεσπότην ἐχάλεσεν ᾿ 
καὶ δεδοιχὼς, xal τρὲµων αὑτὸν διετέλεσεν ὅλον τὸν 
βίον αὑτοῦ. ᾽Αλλὰ, καὶ μετὰ τοσαῦτα ἔτη ἐξελθόντων 
αὐτῶν ἐξ Αἰγύπτου, ἑδήλωσεν Μωῦσής τῷ πρώτῳφ 
xai ἄρχοντι τῶν υἱῶν 'ἨἩσαῦ , ὅτι « Αδελφοὶ ὑμῶν 
ἐσμεν ' μηνύσατε ἡμῖν διαθῆναι μόνον δ.ὰ tno γῆς 
ὑμῶν * ὁδῷ βασιλικῇ πορευτόµεθα * οὐκ ἐκχλινοῦμεν 
δεςιὰ χαὶ ἀριστερά * ἀλλὰ τὸ ὕδωρ καὶ τὸν ἄρτον 
τιμῆς ἀγοράσομεν, ἕως ἂν διαρὼμεν ei; τὴν γῆν, 
ἣν ἔδωχεν ἡμῖν 6 Θεός. » Καὶ ἀντεδήλωσεν αὗτοῖς, 
ὅτι « Οὐχί" ἐὰν διαθῆτε διὰ τῆς γῆς µου, ἐξελενσό- 
pefla, καὶ ἀποχτενοῦμεν ὑμᾶς. » Kat οὐκ ἀνέτρεφεν 
τοῦτο ὁ O:b;, ἀλλὰ καὶ μᾶλλον ὑπεχύρωσεν, xoi 
ἀντέσχυρεν λέγων, ὅτι « Τὴν γῆν ταύτην, ἣν δέδωχα 
τῷ 'Ἡσαῦ, μὴ πλησιάσητε αὐτοῖς, » χαὶ τὰ ἑξῆς. 
Ποῦ οὖν ἐπλήρωσεν ὁ θεὸς τῷ Ἰαχὼθ, ἃ εἶπεν, ὅτι 
« Προσχκυνῄσουσί σοι υἱοὶ τοῦ πατρός σου, xo οἱ 
ἀδελφοί σου, xal σὺ, καὶ τὸ σπέρµα συ χυριεύσει 
αὐτῶν, » xai τὰ τοιαῦτα; Ὁρᾶς, ὦ Ἰουδαῖε, ὅτι 
πανταχοῦ τὸν θεὸν φεύστην ποιεῖς διὰ τῆς χαχῆς 
ἑρμηνείας σου xaY ἀσυνεσίας Οὐχὶ δὲ τῷ Ἰαχὼθ 
φανἒὶς ὁ Osbz, ἠνίχα ἑπάλαισεν μετ) αὐτοῦ, εἶπεν 
αὐτῷ, ὅτι € Απὸ τοῦ νῦν οὐχέτι χληθήῄσεται τὸ ὄνομά 
σου Ἰαχὼθ, ἀλλὰ Ἱσραήλ:ι » xal µυριάχις μετὰ 
ταῦτα xal ὁ θεὸς, xol ἡ Γραφὴ, καὶ αὐτὸς ἑαυτὸν 
Ἰακὼθ ἐκάλεσεν. Τί οὖν οὐ διαπεπτώχασιν, χαὶ οὔ- 
τως εἰσὶν ἀθέθαιοι οἱ λόγοι τοῦ θεοῦ ; 

B. Αλλ' ἐγὼ, φησὶν, εἰμὶ ὁ υἱὸς τοῦ Ἰσραὴλ, καὶ 
ἑωοὶ αἱ ἐπαγγελίαι. 

Α. O2yl- ἁλλ' ἐγώ εἰμι ὁ τοῦ Ἰσραὴλ υἱός. Ἐν 
τίνι γὰρ ἐπὶ τῷ Ἰσραὴἡλ ἐγχαυχᾶσαι; ὅτι τὴν τρίχα 
ἔσχεν οὔλην, fd) τὸ σῶμα μέγιστος παρὰ τοὺς 
ἄλλους ἣν, f| κράτιστος, ἤ παρηλλαγμένην ἔσχεν 
μορφῆν; 

B. 004 * ἀλλ᾽ ὅτι θεοσεθδὴς ἦν. 

Α. Πᾶς οὖν θεοσεδῆς, xat θεοφιλἠς **, τοὺς τρόπους 
Ἱσραλλσέθων καὶ ἀγαπῶν, λέγω, ὅτι Ylóz εἰμι τοῦ 
Ἰσραὴλ ἐξομοιούμενος αὐτῷ τοῖς τρόποις xal τῇ πί- 
στει. Ὥσπερ γὰρ αἱ εὐλογίαι σαν τοῦ Ἡσαῦ τοῦ πρω- 
τοτόχου, ἑλθὼν δὲ Ἰαχὼδ, xai εἰπὼν τῷ πατρὶ 
abtoo0* « Evo εἰμι 'Ἡσαῦ, » μὴ ὧν Ἡσαῦ, τὰς 
εὐλογίας ἔλαθεν, χαὶ οὐ µετέτρεφεν αὐτὰς Ἰαχὼθ 
οὐδὲ μετὰ τὸ νοῆσαι τὴν ἁπάτην * οὕτω χἀγώ σοι 
λαμθάνω τὰς ἐπαγγελίας λέγων, υἱὸς ὑπάρχειν τοῦ 
Ἱσραήλ. | 


βεοδώρου τοῦ ᾿Αδουκαρᾶ, πρὸς ἠΝεστοριανέν. 


minaberis eis ο. » Quomodo dixit, fratres tui, nu- 
mero plurium, cum non habuerit, nisi unum 
fratrem. Esau? ubi autem adoravit ipse Esau 
Jacob? imo contra potius septies ipse Jacob humi 
stratus adoravit Esau, et dominum eum voca- 
vit P; et universo vite su: tempore eum timuit. 
Eti non solum ha:c, sed post tol annos post exi- 
tum llebrzorum ex ZEgypto, aperte dixit Moyses 
principi filiorum Esau : « Fratres vestri sumus, 
significate nobis, ut transeamus per terram 
vestram, via regia gradiemur; non declinabimus 
nec ad dextram, nec ad sinistram; sed panem et 
aquam pretio ememus, donec perveniamus in ter- 
ram quam dedit nobis Deus 4; » et contra. signifl- 
cavit eis clare inquiens : « Minime, sin autem 
transieritis, ex terra mea egrediemur, et occide- 
mus vos *. » Et non invertit hoe Deus, sed potius 
confirmavit et roboravit Deus inquiens : « Terram 
hanc dedi Esau, ne appropinquelis ei 5, » et. qua 
sequuntur. Ubi igitur implevit Deus qu: dixerat 
ipsi Jacob : « Filii patris tui adorabunt te; οἱ tu, 
el semen tuum dominaberis eis; » et alia hujus- 
modi? Vides, Judxe, qwod nbique Deum, propter 
pravam interpretationem et intelligentiam Seri- 
pture, mendacem facis? Nonne cum Deus apparuit 
Jacob et cum eo luctabatur, dixit : « Jam deinceps 
non amplius vocabitur nomen tuum Jacob, sed 
Israel !*? » et tamen milliee et Deus, et Scriptura, 
et ipsemet se ipsum nominavit Jacob. Quid igitur? 
annon deciderunt, atque ita. infirmi et instabiles 
facti sunt sermoues Dei? ' | 


B. At ego, inquit, sum filius Israel; et mihi pro- 
missiones factae sunt. 

A. Minime; imo ego sum filius [sracl. Qua enim 
re de Israel tu gloriaris? quod fuit capillo crispo, 
vel maximo corpore prz aliis, vel robustissimus, vel 
dissimili forma? 

B. Minime ; sed quia erat pius in Deum. 

A. Omnis igitur cultor Dei, et Deo charus, est 
Israel et filius Abrahzx. Quid igitur miraris, si, qui 
Deum Israel cofo et diligo, dico me esse filium 


D Israel, si moribus et fide similitudinem ejus expri- 


mo? Sicut benedictiones Esau quidem primoge- 
niti erant, sed cum venisset Jacob et dixisset patri 
suo, « Ego sum Esau ", » cum non esset, benedi- 
ctiones tulit, etnon 389 mutavit eas Isaac, neque , 
postquam agnovit fallaciam : sic ego benedictiones 
tuas accipio, cum nfe dico esse filium lsrael. 


Theodori Abucare Dialogusco»tra | Nestorianum. 


(Franeisco Turriano interprete.) 


A ὁ 'Op0c€o£oc, D Νεσεεριανός. 
A. Τίς εἶπεν. « Ἐδόθη pot πᾶσα ἐξουσία ἐν οὐ- 


9 Gen. xxvii, 99. 
xxxt!, 28. 


P Gen. xxxin, 3, 
U (en. xxvii, 19. 


4 Num. xxt, 22; Deut. η, 27-29. 


A. Catholicus. B. Nestorianus. 
A. Quis dixit: « Data est mihi omnis potestas 


' ibid.25,50. 5 Deut.i1,5. * Gen. 


ΥΑΠΙ ΤΕ LECTIONES. 


8! Cod, Bavar; mutilus. 
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xai τῷ ᾽Αγαρινῷ ὑποδειχνύων ἔλεγε, ὅτι ὁ θὲὸς A sicut. contra Agarenos demonstravit quod Deus 


α τὸν ἔχει. 

Εἶτα πάλιν ponas τὸν Νεστοριανὸν ὁ Ὀρθόδοξος: 
Ὁ Χριστὸς, ἤτοι ὁ ἄνθρωπος, Ev τῇ χοιλίᾳ τῆς Μητρὸς 
αὐτοῦ ἐγνώρισε τὸν Θεὸν Λόγον; . 

B. (Οὐχί. Τότε οἱ συνόντες αὐτῷ Νεστοριανοὶ, 
"βλάσφημον ἡγησάμενοι τὸ ῥῆμα, ἐπετίμησαν τῷ 
τῆς αἱρέσεως αὐτῶν ὑπερασπίζοντι ἐξάρχῳ ἔπι- 
στίχῳ τάξιν ἐπέχοντι, xal ἁπέστησαν à αὐτοῦ. 


"AAA4oc διἀ.Ίογος πρὸς Νεστοριανόν. 


haberet Filium. 

Rursus interrogavit Nestorianum Catholicus : 
Christus, id est, homo in ventre Matris su: cogno- 
vit Deum Verbum? 

B. Nequaquam. Tunc Nestoriani, qui aderant, 
arbitrati blasphemiam esse, quod responsum erat, 
reprehenderunt illum, qui hxresim Nestorii defen - 
debat ; et discesserunt ab eo. 


XIV. 


Dialogus cum Nestoriano. 


(Francisco Turriano interprete.) 


B. Atà τἰ Θεοτόκο» τὴν Maplav ὀνομάζετε, xai 
οὐχὶ μᾶλλον Χριστοτόκον ; ἀπόδειξον &x τῆς Γραφῆς 
τὴν θεοτόκου φωνήν. 

A. Απόδειξον δὲ µοι σὺ τὴν, Χριστοτόχος . 

B. Ναί, τοῦ γὰρ Ἰησοῦ Χριστοῦ ἡ γέννησις οὔ- 
zug ἣν « Μνηστευθείσης γὰρ τῆς Μητρὸς αὐτοῦ, » 
xai τὰ ἑξῆς. Οὐχοῦν dj «bv Ἰησοῦν Χριστὸν 
γεννήσασα, δῆλον, ὅτι Χριστοτόκος ὀνομασθή- 
σεται. 

Α. Ἐγὼ τὴν φωνὴν αὐτὴν ῥητῶς λεγομένην ἁπ- 
ᾖτησα, ὅπερ xaY aU τὴν, Θεοζόκος, παρ᾽ ἐμοῦ ἑζή- 
«τησας. El δὲ τούτῳ τῷ τρόπῳ τὴν ἀπόδειξιν ποιῇ, 
πἀγὼ διὰ µυρίων ἐχ τῆς Γραφῆς χρήσεων ἀἄποδει- 
χνύων Θεὸν τὸν Χριστὸν, συναποδείχνυµι, ὅτι xa 
ἡ αὐτὸν τεχοῦσα, Θεοτόκος ὀφείλει ὀνομάζεσθαι' πῶς 
γὰρ οὐ Θεοτόχος ἡ 8cbv υἱὸν ἔχουσα; f) εἰπὲ, εἴπερ 
τολμᾷς, τῇ τοῦ βασιλέως µητρὶ, ὅτι Οὐκ ἐγέννησας 
Βασιλέα, xal ὅτι Οὑκ el µήτηρ τοῦ βασιλέως. Διὰ τί 
δὲ χαλουµένου αὐτοῦ Ἰησοῦ Χριστοῦ, οὐ χαλεῖς τὴν 
Μητέρα αὐτοῦ Ἰησουτόκον , ἀλλὰ ὑπερθὰς τοῦ 'In- 
coU ὄνομα, ὀνομάζεις αὐτὴν Xpiocozóxor;; ὅπερ δὲ 
σὺ ἑποίησας ἐπὶ τοῦ Ἰησοῦ ὀνόματος παραδραμὼν 
αὐτὸ, xal τὸ Χριστὸς ἐχλεξάμενος, τοῦτο κχἀγὼ 
πεποίηχα παραδραμὼν τὸ Χριστὸς ὄνομα, xaX τὸ 
θεὸς ἑχλεξάμενος τὸ πρῶτον, χαὶ χύριον, xat ἑξαί[- 
Ρετον. Ἐκ γὰρ τοῦ χρείττονος µέρους, οὖκ ἐκ τοῦ 
χείρονος, αἱ προσηχορίαι τίθενται, xat μάλιστα παρὰ 
τῶν ἑπαινούντων, xai τιμᾷν βουλοµένων. 

B. Άλλ' ἐὰν εἴπω Θεοζόκος, ἐμφαίνω τὸν Πατέ- 
ρα, χαὶ τὸν Υἱὸν, καὶ τὸ ἅγιον Πνεῦμα ἐξ αὐτῆς γε- 
γεννῆσθαι. Ὁ γὰρ θεὸς ἀπολύτως λεγόμενος, μὴ 
ἐπιφέρων τὸ ὑποστατιχὸν ἰδίωμα τῆς πατρότητος, 
3| τοῦ Πνεύματος, τὴν ἁγίαν ὅλην Τριάδα iof 
μανεν. 


A. Οὔκ εἴρηχας ἀληθὲς, ἀλλὰ προφασίζεις προ- 
φάσεις y ἁμαρτίαις' ἐπεὶ ἀνάγνωθι τὴν ἀρχὴν τῆς 
πρὸς ᾿Ῥωμαίους Ἐπιστολῆς Παύλον. 

B. « Παῦλος δοῦλος Ἰησοῦ Χριστοῦ κλητὸς ἀπό- 
στολος ἀφωρισμένος εἰς Εὐαγγέλιον Θεοῦ. » 

A. Τί ἐστιν, οὗτος ὁ θΘεὸς, fjyouv mola ὑπό- 
στασις; 

Β. Ἡ Τριὰς ὅλη. 

A. Ὀρθῶς ἑψεύσω χατὰ τῆς ἑαυτοῦ χεφαλῆς. 
Α.άγνωθι τὰ ἐχόμενα. 


? Matth. 1, 18. y Rom. i, 1. 


B. Quare Mariam Theotocon nominatis, et non 
potius Christotocon? demonstra ex Scripturis vo- 
cem Theotocos. 

A. Demonstra tu mihi vocem Christotocos. 

B. Nonne Jesu Christi generatio sic erat? « Cum 
enim desponsata esset Mater ejus *, » et qux se- 
quuntur. Igitur que genuit Jesum Christum, sane 
Christotocos nominabitur. 


A. Ego hanc vocem, expresse dictam petivi, 
sicut tu vocem Theotocos. Quod si ad hunc modum 
demonstras, ego etiam cum infinitis auctoritatibus 
Scripturze Christum Deum esse probo, simul probo, 
qua ipsum peperit, debere Theotocon nominari, et 
quomodo non Theotocos dicenda est, qua& Deum 
filium habet ? aut dic, si audes, matri regis : Non 
genuisti regem, neque mater regis es. Quare cum 
vocetur Jesus Christus, non vocas Matrem ejus 
Jesutocon, sed potius pretermisso primo nomine 


C Jeu vocas 391 eam Christotocon? Quod igitue 


tu fecisti in nomine Jesus, cum preterito nomine 
Jesu, nomen Christi elegisti, loc ego etiam feci, 
pratermisso nomine Christus, nomen Deus elegi 
primum, ei proprium, et excellens. A meliore enim - 
parte, non a minore appellationes fiunt, ac nomina 
imponuntur ab iis praesertim qui laudant, et bono- 
rare volunt. 


B. At si dico Theotocon, significo, Patrem, et 
Filium, et Spiritum sanctum ex ipsa genitos esse. 
Qui enim absolute dicit Deus, et non indicat hypo- 
staticam proprietatem paternitatis, aut filiationis, 
aut Spiritus sancti, totam Trinitatem significavit. 


D Α. Nequaquam, quod dicis, verum est; quin 


polius excusas excusationes in peccatis. Lege 
enim principium Epistola: ad Romanos. 

B. « Paulus servus Jesu Christi segregotus in 
Evangelium Dei 7. » | 

A. Quid est iste Deus ? et qualis persona ? 


B. Tota Trinitas. 
Α. Recte mentitus es in caput. tuum. Lege quz 
sequuntur. 


1541 


OPUSCULA. 


1542 


ἐν gui, &XX οὐχ ὁμοίως ἐν cot, xaX ἓν ἐχείνοις. "Ev A in te esse? Minime ; in te enim unita mens cst se- 


col μὲν γὰρ οὐσιωδῶς ἠνωμένος ἑἐστὶν, tv ἐχείνοις , 


δὲ οὐχ οὕτως. Οὕτω µοι ὡς ἐξ ὑποδείγματος νόει τὸν 
θεὸν Λόγον Ev τῇ ἰδίᾳ σαρχ), χαὶ ὁπηνίχα &v τῇ παρ- 
θενικῇ uf pa fjv, καὶ μετὰ τὸν τόχον οὐσιωδῶς καθ) 
ὑπόστασιν ἠνωμένον, xat σεσαρχωµένον, xal παν- 
ταχοῦ τῇ προνοίᾳ xal ἐνεργξίᾳ τὸ πᾶν διέποντα xal 
διαχρατοῦντα’ ἀλλ᾽ οὗ τῷ αὐτῷ ἐν τῇ ἰδίᾳ σαρχὶ, xal 
ἐν τῷ παντί’ χαὶ γὰρ φέρει τὰ πάντα τῷ ῥήματι τῆς 
δυνάµεως αὐτοῦ "6. 'O θεὺς δὲ, καὶ ὑπὲρ πᾶν ὑπό- 
δειγµά ἐστι, xol ἐμφάσεις τινὰς νοῄσεων ἐκ τῶν 
ὄντων λαμθάνοµεν ἐπὶ τοῦ ὑπὲρ τὰ ὄντα xal ποιη- 
τοῦ τῶν ὄντων. 


cundum substantiam ; in rebus vero ipals non ita. 
Sic, exempli causa, intellige mihi Deum Verbum et 
in propria carne, et quando crat in ventre virgi- 
nali, et post partum secundum substantiam et hv- 
postasim unitum, et incarnatum ; et ubique esse 
providentia et operatione universum gubernantem 
et continentem (^7), non tanquam aliter substantia, 
aliter operatione. Non euim in νοεροίς substantia 
ab operatione separata est, sed in eodem ipso in 
propria carne secundum  hypostasim (48), οἱ in 
universo ; Deus autem supra omne exemplum est; 
quamvis enim quasdam manus, et adjumenta intel. 


ligenti:e e rebus accipimus in auctore omnium, qui supra omnia est, nontamen χατὰ ταύτό, id est 
sccundum idem ipsum existimandum est esse hoc quod omnia quz sunt supra substantiam superat. 


XVII. 


17’. — 'Eporiün  'ACovxapüc zap' ἀπίστου 99. 


399 Quasiio ab infideli Abucare proposita. 


(Interprete Turriano.) 
D. Πῶς τοῦ Χριστοῦ τρανῶς ἀποφηναμένου, ὅτι ῃ B. Quomodo, cum Christus clare dicat et. pro- 


« Ὁ μὴ γεννηθεὶς ἐξ ὕδατος χαὶ Πνεύματος, οὗ μὴ 
εἰσέλθῃ εἰς τὴν βασιλείαν τῶν οὐρανῶν, » δυνατόν 
ἐστι τοὺς πρὸ τῆς παρουσίας αὐτοῦ δικαἰους μὴ βα- 
πτισθέντας εἰσελθεῖν εἰς αὐτήν; 

A. Καὶ ἀπεχρίθη' Ὁ Χριστὸς ὑπὲρ ἑχείνων ἐθαπτί- 
G0», ὥσπερ xal ἁ τέθανεν ὑπὲρ πάντων. « Ἐγὼ γὰρ, 
φΦπαὶν, ἐμαυτὸν ἁγιάζω ὑπὲρ αὐτῶν. » Πλὴν ἀλλὰ 
xai σωματικῶς ἐθαπτίσθησαν. 

B. Πῶς τοῦτο δυνατόν»; 

A. Οὐκ οἶδας, ὅτι οὗ πάντη οἱ ἀποθνήῄσχοντες 
ἁ τόλλυνταε, ἀλλ᾽ ἐν τοῖς στοιχείοις ἀναλύονται, ἐξ 
ὧν χαὶ συνετέθησαν ; 

B. Οὕτως ἔχει. 

A. Γέγραπται δὲ, ἅτι χεντηθεὶς τῇ λόγχῃ τὴν 


πλευρὰν, ἔρευσεν αἷμα xai ὕδωρ ix τῆς πλευρᾶς C 


αὐτοῦ. 

B. Na οὕτως γέγραπται. 

A. Οὐκοῦν ἀναλυθέντος ἐν τοῖς στοιχείοις ἑκείνου 
τοῦ ὕδατος, ἡγίασεν τὰ πάντα, χαὶ ἐθάπτισεν τοὺς 
ὑεμερισμένους xat ἀναλυθέντας εἰς τὰ στοιχεῖα. 

B. Τούτῳ τῷ λόγῳ xai οἱ ἄπιστοι, xal πάντες 
ἁπλῶς ἐθαπτίσζησαν οἱ προαποθανόντες; 

A. Οὐχί’ ἀλλὰ µόνον τὰ σώματα τῶν πιστῶν, ὧν 
αἱ φυχαὶ, £v τῷ ἄδῃ κατελθόντος ἐχεῖσε τοῦ Χριστοῦ, 
Ἡ τῆς ἁγίας αὐτοῦ φυχῆης, ἐπίστευσαν εἰς αὐτόν. 

Ὥσπερ γὰρ ci τις ἀγωγὸς, χαὶ ῥύαξ ὕδατος ζῶν- 
τος δένδρα πολλὰ παραπεπηγότα, χάλὶ παραπεφυτεν- 
ava έχων, τὰ μὸν παντελῶς «νεκρὰ xal ξηρὰ, τὰ δὲ 
ἔτι ζῶντα, τί δοχεῖ σοι; πάντα τὰ δένδρα, ὧν ἄπτε- 


nuntiet : « Qui non est natus ex aqua εἰ Spiritu 
sancto, non intrabit in regnum celorum e,» fleri po- 
test ut qui ante adventum ejus fucrunt justi, non 
baptizati in id ingrediantur? 

A. Quia Christus pro illis baptizatus est. « Ego 
enim, inquit, pro illis sanctifico meipsum 4. » 


.Cxeterum σωματικῶς, id est, corporibus etiam ba- 


ptizati sunt. 

B. Quomodo hoc fieri potuit ? 

Α. Nescis, quod qui moriuntur, non penitus in 
nihilum intereunt, sed potius in elementa, ex qui- 
bus coinpositi sunt, resolvuntur ? 

B. Sic est. 

Α. Scriptuin. est ο, quod latere lancea aperto, 
sanguis εἰ aqua ex latere ejus fluxit. 


D. Sic sane scriptum est. 

A. llla igitur aqua resoluta in elementa, Christus 
omnia sanctificavit, baplizavitque divisos et reso- 
lutos in elementa. 

B. Hac ratione infideles etiam, et denique omnes 
baptizati sunt, qui ante fuerant mortui. 

A. Minime, sed sola corpora fidelium, quorum 
anime, cum descendit ad infernum Christus, id 
est, sancta ejus anima, iu eum crediderunt, 

Sicul enim si quis aquze duclus, aut rivus mul- 
tas arbores labeat juxta consitas, alias quidem 
omnino exslinctas οἱ aridas, alias vero adliuc vi- 
venles el virides, quid tibi videtur, an omnes ar- 


ται τὸ ὕδωρ, ὠφελοῦντα:, xal ἀνιμῶνται τὴν πιότη- D bores quas aqua tangit utilitatem capiunt, et qua- 


cQ " xal τὴν Quhv, f| µόνα τὰ δεχτιχἣν ἔχοντα 


€ Joau. m1, 5. 4 Joan, xvii, 19. 


litatem ac vitam houriunt ? an ille solie quz vire 


e Joan. xix, 34. 


VARLE LECTIONES. 


** [n altero exemplari Bavarico, hzc periodus sultexitur. 


V Ἱρωτήθη. ** C. B. παρὰ πιστοῦ. Sic 


habet titulus in codice Gr:eco. In Turriani codice pleraque pars tituli, pars contextus erat, ut apparet 


ex versione, ** Turr. legit ποιότητα. 


NOTE. 


(47) Codices Bavarici hic sunt inutili. Integrius 
exem,lar Turrianus habuit, ut Genebrard, 


. (48) "Ev τῷ αὐτῷ, id est, in eadem divinitate, 
inquit Turrianus. 
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XIX. 


4 


3944 Mahometem non esse ex Deo. 


18'. — Ερώτησις, ὅτι ὁ Μωάμεθ οὐκ ἔστι ἐκ τοῦ 
850v. 


(Jacobo Gretsero interprete.) 


Consuetudine receptum est apud Saracenorum 
hypocritas, ut. si in Christianum incidant, salute 
eum nequaquam dignentur, sed statim dicant : 
Christiane, testimonium, quod unus et incommuni- 
cabilis Deus Mahometem asciverit sibi servum et 
apostolum. Et hoc ipsa quidam ex hujusmodi hy- 
pocritarum numero Abucarze proposuit. Cui ille 
respondit : Annon tibi sufficit quod falsi testi- 
monii condemnaris, nisi et alios falsa testari in- 
cites ? 

Barbarus. Non dico falsum testimonium. 

Christianus. Omitte igitur dicere, Mahometem & 
Deo missum esse. 

395 Barb. Nequaquam. Sed quod testatur pa- 
ter meus, testor el ego. 

Christ. Si vera esse oportet, quz filiis traduntur 
a patribus, sequitur et Samaritanos, et Judzos, et 
Scythas , et Christianos et. Grecos rectam fidem 
colere, quia omnes isti eam persuasionem habent, 
qua a majoribus suis imbuti sunt. Et quidnam di- 
versum ab his continet tua religio, qui patri tuo 
fidem habes? hoc enim et gentibus, quze pecudum 
ritu vivunt, solemne est. 

Barb. Cum me in dubitationem conjeceris, cedo, 
precor, annon el tu ea qua a patre edoctus es, 
sentis ac doces? 

. Christ. Utique. Sed me pater meus alia docuit ; 
et te pater tuus alia. 


Barb. Et quenam te docuit pater tuus, et qua- - 


nam me pater meus ? 

Christ. Pater meus docuit me, uL recipiam Pro- 
phetam jam olim prenuntiatum, vel qui per signa 
et prodigia sibi fldem conciliat. Utrisque tuus Maho- 
metus destituitur. Nullus enim ex veterum prophe- 
tarum numero quidquam de illo tanquam de pro- 
pheta vaticinatus est, neque ipse signis et prodigiis 
fidem sibi astruxit. 

Barb. Ίπιο vero, quia Christus in Evangelio di- 
xit : Mitto vobis prophetam nomine Mahometum. 


Christ. Atqui Evangelium nullam ejus mentionem 
facit. 

Barb. Faciebat, sed vos expunxistis. 

Christ. Si quis ad judicem ferat chirographum 


Ἔθος τοῖς τῶν Σαραχηνῶν ὑποχριταῖς, εἰ σνναν- 
τῶν 5 Χριστιανὸν, μὴ χαιρετίζειν, ἁλλ' εὐθέως λέ- 
ειν. Χριστιανξ, μαρτύριον, ὅτι εἷς ὁ θεὸς ἀχοινώ- 
νητος τὸν Μωάμεθ ἔχει δοῦλον xat ἁἀπόστολον. Καὶ 
ταῦτα τὶς τῶν τοιούτων ὑποκριτῶν τοῦ 'A6ouxapi 
Ἱρώτησεν. '0 δὲ ἀποχριθεὶς εἶπεν ' Οὐχ ἅλις σοι τὸ 
τῆς ψευδοµαρτυρίας χατάκχριµα, ἕως οὗ xal ἄλλοις 
φευδομαρτυρεῖν ἐπιτρέπῃ; 


Báp6apoc. 09 φευδομαρτυρῶ. 

Χριστιανός. Οὐχκοῦν παρῷς, ὅτε 5' ὁ θεὺς τὸν 
Μωάμεθ ἀπέστειλε. 

Báp6. Οὐχί. Άλλ' ὡς μαρτυρεῖ ὁ πατγο yos, 
μαρτυρῶ χἀγώ. . 

Χριστ. El πάντοτε ἀληθη τὰ ὑπὸ τῶν γονέων τοῖς 
τέχνοις λαλούμενα, xai Σαμαρεῖται, xal Ἰουδαῖοι, 
xai Σχύθαι, καὶ Χριστιανοὶ, xal Ἕλληνες χαλῶς ἂν 
πιστεύωσε, ἐπειδὴ Έχαστοι μαρτυρεῖν ὡς οἱ yóvot 
ἐδ,δάχθησαν. Καὶ τί ἐστι λοιπὸν τῆς θρησχείας σου 
τὸ διάφορον, τῷ πατρί σου πιστεύσαντος» οὕτως γὰρ 
θεμιστεύξται xa τὰ βοσχηµατώδη ἔθνη. 


Báp6. Ἐπειδή µε εἰς ἀπορίαν περιέστησας, εἰπέ 
pot σύ * áp' οὐχ ὅσα δεδίδαξαι ὑπὸ τοῦ πατρές σον, 
μαρτυρεῖς; 

Χριστ. ᾽Αληθῶς. Αλλ' ἐμὲ ὁ πατἠρ µου ἄλλα ἐδί- 
δαξε, καὶ σὲ ὁ πατήρ σου ἄλλα. 

Báp6. Τίνα οὖν ἐδίδαξέ σε ὁ πατήρ coo, xai τίνα 
µε ὁ πατήρ µου; 

Χριστ. Ὁ πατὴρ µου ἑδίδαξέ µε δέξατθαι ἁπό- 
στολον Ex παλαιοτέρου προδηλωθέντα, f, διὰ σηµείων 
ἑαυτὸν ἀδιόπιστον παραστήσαντα. Ὁ δὲ abc Μωάμεθ 


D ἑχατέρων γεγύμνωται, xol Ἠλλοτρίωται. «Παλαὺς 


γὰρ αὐτὸν προφήτης, προφήτην οὗ προεµήνυσε, xal 
σηµείοις ἑαυτὸν οὐχ ἐπιστώσατο. 


Báp6. Ἱναὶ, ὁ Χριστὸς ἓν τῷ Εὐαγγελίῳ ἔγραίε 
λέγων * ᾽Αποστέλλω ὑμῖν προφήτην Μωάμεθ λεγόµε- 
νον. - 

Χριστ. Τὸ μνημόσννον αὐτοῦ τὸ Εὐαγχέλιον oix 
ἔχει. 

Bág6. Elyev, ἀλλ ὑμεῖς ἐξηλείφατε αὐτό. 

Χριστ. Ὁ φέρων πρὸς τὸν διχαστὴν, χατὰ 79 
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ὀφείλονυτος δανείου '*, χειρόγραφον τὶ τῶν Qrxoup£- A adversus fenoris debitorem, quod niliil eorum, 


νων, f λαλουµένων μὴ ἔχον, τί χρίνει ὁ δικασἑῆς, ἵνα 
à&6n ; 

Bág6. (56v. 

Xpicr. Οὐκοῦν kx τοῦ Εὐαγγελίου ἔχετε οὐδέν. 

Βἀρδ. Κῑν ix τοῦ Εὐαγγελίου ἔχω οὐδὲν, ἀλλ ἐκ 
«ov σημείων, ὧν ἐποίησεν, ἀξιόπιστος δείχννται 
προφήτης. 

Χριστ. Ποῖον σημεῖον ἐποίησεν ; 

*0 Βάρδαρος, εἰς φευδῆ μυθολογίαν τραπεὶς, καὶ 
μηδὲν ἀληθὲς εἰπεῖν δυνηθεὶς, ἠσύχασαν. 


qua poscuntur, contineat, quid statuit judex, et 
talis actor recipiat ? 

Barb. Nihil. 

Christ. lyitur ex Evangelio nihil h./betis. 

Barb. Etiamsi es Evangelio nihil habeam , atta- 
men ex signis, qua patravit, fide dignus propheta 
apparet. 

Christ. Quale signum fecit? 

Barbarus ad falsa coinmenta conversus, cum ni- 
hil veritati consentaneum afferre possct, conticuit, 


XX. 


Ἑτέρα ἐρώτησις, ὅτι ὁ Μωάμεθ ἐχθρὺς ἦν τοῦ 
θεοῦ. καὶ ὑπὸ δαίµονος ἠνωχ.εῖτο, δι ὑποδεί- 
γµατος. 


Alia interrogatio (49), specie exeinpli, quod Moha- 
melus fuerit hostis Dci, et u damone obsessus. 


Tnterprete Gretsero. | 
Ei πάσης τῆς ὑπ' οὐρανὸν κτίσεως δεσπόζων, xavà Bg Si universz terrze Dominus ira accensus in pro« 


χώρα; τινὸς οἰκήτορας ἔγνω λοιδοροῦντας αὐτῷ, καὶ 
παροινοῦντας αὐτοῦ τὸ xpátos , χολωθεὶς στρατοπε- 
δέρχην τινὰ πρὸς αὐτοὺς ἀπέστειλεν , τὸν λοιδορεῖν 
παύσοντα, xaX εὐφημεῖν διδάξοντα, fj μὴ προσθεµέ- 
vous ξίφει τιμωρησόμενον, ὁ δὲ τὴν χώραν τῶν 
ὑδρ.στῶν χαταλαθὼν, χρήµασι δωροδοχηθεὶς, τὸν Bz- 
σιλέα μᾶλλον ὑθοίσειν αὐτοὺς προετρέφατο, ἀντ' τῶν 
χρημάτων ἔγγραφον προτροπὴν ἰδ.οχείρω»ς αὑτοῖς 
᾿χαράξας, ἄρ ἔστι τοῦ ταῦτα διαπράξασθαι τολµή- 
σαντος τῷ βασιλεῖ δυσµενέστερος; Οἶμαι οὐδείς. 


Ἁλλ᾽ ἴσως ἐρεῖ τις, Καὶ µέχρι τοσαύτης τίς ἑλά 
σειεν ἂν µανίας, ὥστε τὸν ἑαντοῦ δεσπότην λοιδορεῖν 
τινας παρορµήσας. ἀν τῆς λοιδορίας χρυσὸν λαθών | 

Ἐρῷ 6 ἂν ἐγὼ πρὸς αὐτὸν, ὅτι ὁ μεμηνὼς τῶν 
᾽Αγαρηνῶν φευδοπροφήτης Μωάμεθ, καθὼς ἐν 
tol; ἑαυτοῦ φεύσμασιν εὑρίσχεται χοµπάζων. "EXeye 


γὰρ δαιμονιῶν, ὅτιε 'O θεός µε ἀπέστειλεν ἐχχύσαι sb 


αἷμα τῶν λεγόντων τὸ θὲΐον, φύσιν τρισυπόστατον, 
xal πάντων τῶν pi οὕτω λεγόντων, ε Ὁ θὲὸς, µο»- 
νὰξ, 6 θεὸς σφυρόπηκτος , ὃς οὐχ ἑγέννησεν, οὐ δὲ 
ἐΥξννήθη, οὐδὲ Υέγονεν αὐτῷ ἀντ'μεριστής τις. ) 
Αὕτη γάρ ἔστιν dj θεολογία µεµηνότος, γεννήτορα 
φωτὺς, ἁγιασμοῦ προθολέα ἀρνούμενος εἶναι τὸν 
θεὸν, xat ὡς λοιδόρους, χαὶ τῆς θεότητος ὑθριστάς, 
ξίρει τιµωρήσασθαι, παρὰ θΕοῦ χεχελεῦσθαι τοὺς 


Χριστιανοὺς ἐχομπάζετο, ἀλλὰ χρήµασιν ἑδαμελι-. 


σθεὶς 53, παρεχώρησεν αὐτοὺς τὸν ἀποστείλαντα αὖ». 
τὸν ὑθρίζειν, ὡς (psco, ὁ δαιµονισθείς. 


Καὶ ἵνα µῇ τις ἡμᾶς ὑπολάθῃ ψευδηγορεῖν δα!µο- 
νῶντα αὐτὸν ὀνομάζοντας, ἀναγνώτω τὴν παρ᾽ αὖ- 
τοῖς ἱστορίαν ἐπιγεγραμμένη», ΣυγΊγγώμη τῆς 
Σαἴσσα. Γυνὴ γὰρ αὐτοῦ αὕτη, xaX ὑποπτευομένην 
«Ut» μοιχᾶσθαι, πρὸς τοὺς Ὑονεῖς αὐτῆς αὐτὴν 
᾿ὰξεδίωξε, καὶ μεθ ἡμέρα: σνγχαθήµενος αὐτοῖς, 


vincis alicujus incolas sibi convicia dicentes, ct 
potenti: majestatique 896 sus illudentes, πιο» 
ret ad illos quempiam belli ducem, qui a maledi- 
ctis 2verteret, ad benedicta autem converteret, 
gladio in immorigeres animadversurum ; ille vcro 
in contumeliosorum homiaum regionem delatas, 
pecuniisque delinitus magis ad maledicta in regem 
jacienda inflammaret, et hanc suam ipflammatios 
nem proprio chirographo confirmaret, num ullus 
major et capitalior isto hzec talia auso regis hostis 
reperiri posset ? [laud equidem arbitror. 

Forte dical quispiam : Et quis eo insania proe 
cessit, ut pecunia accepta liberam faciat domini 
sui calumniis incessendi copiam ? 

Cui respondeo , hunc ipsum esse insanum Aga- 
renorum pseudoprophetam Mahometum, prout ín 
propriis suis mendaciis gloriatur. Professus enim 
est velut a diabolo actus, se a Dco missum, ut. 
effundat sanguinem eorum, qui affirinant, Numen 
divinum esse personis trinum ; et omnium illorum, 
qui non dicunt : « Deus est solus seu solitarius 
unica persona constans, qui neque genuit, neque 
generatus est; neque consortem ullum habuit. » 
Il»c enim est insanientis theologia, ut genitorem 
luminis, et sanctificationis productorem neget esse' 
Deui, et ut Christianos, qui hoc profitentur, tan- 
quam injuriosos et calumniatores, gladio trucidet, 
idque sibi a Deo mandatum jactat. Attamen εδ 


p demulsus, concessit, ut eum, a. quo lomo ille a 


damone agitatus se missum ferebat, insectarentur.' 

Et ne quis arbitretur nos falsa dicere, cuin dz&- 
moniacum nominamus, legat, qu:e apud illos οἱ. 
cumfertur, historiam, cujus inscriptio. Dimissio 
Saisse. Hac enim uxor ejus fuit, qnam adulterii 
susp»ctam, a1 parentes remisit, postque aliquot 
dies in familiariwm congressu a d:emone correptus 


VARI LECTIONES, 


8* ῥάνειον. * f. ἐχμειλισθείς. 


ΝΟΤ.Ε. 


(48) Melius diceretur dissertatio. 
PaATROL. GR. XCVII, 


k3 


1519 


OPUSCULA. 


4550 


ἄνθδρωτποι, ἐν οἷς πάντως εἰσὶ, xat σοφοὶ, xot µέσοι, A homines, in quibus om::ino reperiupniur sapientes, 


xai u.opot. 

Ὁ δὲ Σαραχηνὸς ἀπορήσας, xaX kv µεταμέλει τῷ 
τάχα 59 «Tc ἀποφάσεως Ὑεχονὼς ἀπηνεώθη ἔντρα- 
πείς. 

85086. Οἱ Χριστιανοὶ ἡμεῖς, τὸ τέταρτον τῶν àv- 
θρύπων ἑσμὲν, 9, xal πλεῖον' xa σὺ πῶς ἀπογφά- 
cx:tv τολμᾷς, µυδένα τῶν ἀνθρώπων εἶναι καταδε- 
χόµενον ἔχειν θεὸν ἑσταυρωμένονς 

Σαρακ. Καὶ τίνι τρόπῳ he, Αἱ τρεῖς τῶν &v- 
θρώπων μοῖραι, 8:bv ἱσταυρωμένον ἔχειν χατεδέ- 
ξαντο; Διαποροῦμαι γὰρ ἀγνοῶν τῆς καταδοχῆς -αὐ- 
της τὸ ἀπόῤῥητον αἴἶτιον. 

0500. Ὡς ὑπεσιόμιν πρὸ βραχέως, δείχνυµι 
διὰ τῶν δοχούντων σοι παρ) ἡμῖν ἀτελῶὼν "* δογµά- 
των, τὸ Χριστιανῶν δόγµα χνροῦσθαι xat βεθαιοῦ- 
σθαι. 

Zapax. Δεῖζον. 

θεέδ. Ἵνα p τὰ καθ) ἔχαστον ἐπεξιὼν τῷ λόγφ 
διατρ΄χω, σύντομον μεθοδεύσω σοι ποιεῖσθαι τὴν 
ὑπογραφὴν. 800 τοιγαροῦν εἶναι ὑμᾶς τοὺς δέχα 
ο τῶν ἐθνῶν ἄρχοντας, εἰδωλολατρῶν δηλονότι’ ὁ μὲν 
Ἑλλήνων, ὁ δὲ Ῥωμαίων, ὁ δὲ Φράγχων, xat ἄλλος 
ἄλλων ἐξαίφνης δὲ ὑμῖν ἐπέστη ἄνθρωπος, ξένος, 
στωχὸς, xal ἀειδῆς τὸ φαινόµενον xat μετὰ πολλοῦ 
τῆς παῤῥησίας πᾶσιν ἑἐδόῃσε ^ Διὰ τί πλανᾶσθε, ὦ 
ἄνθρωποι, τῆς εὐσεθείας προτιμῶντες τὶν ἀσέδειαν, 
Ὡς ἔοιχε δὲ ἀπεχρίθητε * Καὶ ποταπἠ ἐστ', ταλαἰ. 
πωρε, ἡ ἀσέδεια, ἧς τΏν ἀσέδειαν προτετιµήχαμεν; 0 


et medii, οἱ stulti. 
Hic Saracenus dubitans, et senientim celeriter 
dictae poenitens, obstapuit pudens. . 
Theod. Christiani, qui sunt due 896 portes 
hoininum cum dimidi» (59), profitentur habere se 
Deum erucifixom. 


Sarac. Et quomodo ais tres partes hominum vo- 
luisse babere Deum crucifixum ? Dubito enim ; quia 
ignore causam occultam amplectendi harc profes- 
sionem. 

Theod. Doceo quomodo, ut paulo. ante. promisi, 
quía per ea dogmata, qu: tibi apud nos vilia, et 
bumilia videntur, dogma Christianorum confirnia- 
&ur, et stabilitur. * 

Sarac. Doce. 

Theod. Ne singulis commemorandis longum fiat, 
brevem tibi descriptionem facere aggrediar. lune 
igitar esse vos decem principes populorum, idolo- 
latricorum seilicet, aliam Gricorum, alium BRoma- 
norum, alium Gallorun, et aliorum alium, et dere- 
pente adesse vobis hominem percgrinum, turpi 
specie ac forma, squalidum, pauperem (55), nud.s 
pedibus, sine virga, uua tunica, sine «re, et ar- 
gento, et magna* coultidentia, sic clamantem : O 
bomines, quid ia erratis, ut impietatem pietati an - 
teponatis ? vos vero ut par est, respondisse; Ftq: ce 


δὲ φησ:ν ' Th λατρεύειν Θεῷ ἑσταυρωμένῳφ' τοῦτο γάρ C ista, miser, pietas, eui. impietatem anteposuimus? 


ἐστιν dj ὄντως εὐσέδεια. ᾿μεῖς δὲ ἀχούοντες, καὶ 
τοὺς ὀδύντας βρύχοντες, ὠρμήθησαν 7 φονεύειν αὖ- 
τὸν, οὐχ ἰσχύσατε δὲ ΄ xal πάλιν ἀναλαδόντες shy 
ἐρώτησιν , Εἰπὲ ἡμῖν, ἀπεχρίθητε, τοῦτο σαφῶς τὸ 
δυσπαράδεκτόν σου χήρνγμα * 6 6$ crow * 


Ὁ Υἱὸς τοῦ θεοῦ χαταθὰς ἐξ οὑρανοῦ ἐκ γυναιχὺς 
ἐσαρχώθη, xal γεγονὼς ἄνθρωπος, ὡς βρέφος àv- 
ετρἆφη, χαὶ ἀπὸ τῶν ἐχθρῶν ζητούμενος εἰς Αἴγυττον 
φυγαδεύεται, χἀχεῖθεν ἀνελθὼν, χρατεῖται, ῥαπίζσε- 
ται, ἀμπτύεται, xal thv χεφαλὴν χαλάμῳ χολαφίζε- 
ται. χοχκίνην χλαμύδα ἐμπαιζήμενος ἑνδύεται, xal 
ἀχάνθινον στέφανον περιτίθεται, στανΓοῦται, καὶ 


ὅξος ποτίζεται xal τὴν πλευρὰν τῇ λόγχῃ νύττεται, D 


xal* «θεέ µον, θεέ µου, ἵνα τί µε ἐγχατέλιπες: 0 
ἐβῥησε, xal τὴν ψυχὴν ἐξέπνευσε, xal τῷ τάφῳ νεχρὸς 
καλύπτεται, οὐχέτι εἶπε 95, χάὶ τριήµερος ix τάφου 
ἀνίσταται. ἵνα μὴ δόξῃ τοὺς ἀχούοντας φρεναπατᾶν, 
ὡς µεγαλοῤόήμων Φφενακινόµενος. Ἑαῦτα οὖν ἁἀχού- 
σαντες, ἀπεχρίθητε * "D ξένε, ἄλλος πώποτε οὗ µή 


$ Matth. xxvu, 46. 


illum autem dixisse : Deum crucifixum celeiec; 
hanc enim esse veram pietatem. Vos autem οι) - 
dientes, et dentibus stridentes ad delendum euin 
aggressos esse, neque tamen potuisse : et rursus 
ponamus, vos repetita percontatione, respondisse , 
Edissere nobis plane istam tuam iw probalile:n 
priedicationem ; illum autem sic exorsum esse : 
Filius Dcie ccelo descendens ex muliere carecin 
assumpsit, et factus homo, tanquam infans, niutri- 
tus est εἰ ab inimicis inquisitus, in AEgyptum figi, 
et inde reversus, capitur, pugnis impactis czeditur, 
eaput arundine percutitur, conspuitur, coccinca 
cllamyde illusus induitur, corona spinea' redimitur, | 
crucifigitur, potio aceti. adhibetur, et latus lancea 
transfigitur, el cum clamore dixit : « Deus, Deus 
meus, ut quid me dereliquisti ? ; » anin.aim enisit, 
mortuus sepulturze mandatur, et tertio die resurgit, 
ne videatur fefellisse auditores, tanquam maguilicis 
verbis 399 usus et eos compto sermone decepisse. 
Deinde liec audientes respoudisse : O peregrine, 
nemo unquam le imprudentior apparere poterit. 
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δν τάχει. 99 f. εὐτελῶν vel ἑλαττωμάτων. 
tur redundare. 


*' ὀρμίσατε vel ὠὡρμήθητε. 


" lac duo verba vidon- . 


NOTAE. 


) Hec non sunt in Bav. exemplari. 


iss Ἡμιοντέταρτον, dimidium quatuor sunt duo; et dimidium duorum est unum. 
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60266. Οὖτε ἡμᾶς, οὔτε ἱκείνους ἑμπαίζομεν. 
Σαρακ. Πείσει µε οὐκ &x τῆς Γραφῆς σου, ἁλλ᾽ ἐκ 

χοινῶν xal ὁμολογουμένων ἐννοιῶν. 
θεόδ. Καὶ τί λέγεις ; ἄρτος οὗ γἰνεταιθεοῦ σῶμα; 


Σαραχ. Ἑκάτερον ἀπορῶ µέρος τῆς ἀντιφάσεως 
ἀπ, κρίνασθαι. 

Θεύδ. Τοσοῦτόν σε ἡ μὴτηρ σου γεγέννηχε; . 

Σαραχ. Οὐχὶ, ἁλλὰ µικρὀν. 

Θεόδ. Ti; σε ἐμεγέθυνε; 

Σαρακ. θέλοντος τοῦ θεοῦ, ἡ εροφΊ. 

θεὀδ. Οὐχοῦν ἄρτος σοι Υέγονε σῶμα. 

Xapax. Xopqnp:. 

Θεόδ. Καὶ πῶς σοι ἄρτος Υέγογε σῶμα ; 


Σαρακ. Τὸν τρόπον ἀγνοῦ. 

6:60. Aix τοῦ λαιμοῦ dj βρῶτις xal f) πόσις εἰς 
τὸν στόµαχον κχατέρχεται, ὡς εἰς χύτραν’ περιχει- 
pivoo 63 τῷ στομάχῳ τοῦ "rato; θερμοῦ ὄντος, 
ἑφοῦται fj «pog, καὶ χνλοῦται, χαὶ τὸ μὲν παχυµε- 
pis. χάτω χωρεῖ, τὸ δὲ λεπτομερὲς xai χεχυλωμέ- 
yov, ἐπιπολάζει' ὡς θερμὸν δὲ τὸ παρ, καὶ συμφῶ- 
ἕες ὑπάρχον, ἀνασπᾷ, καὶ αἱματοῖ, χαὶ ὡς δι ὀχετῶν 
ἅπαν τὸ σῶμα διὰ τῶν φλεθῶν καταρδεύε:, µερίζον 
τὴν ἐν τῷ στομάχῳ χυλωθεῖσαν τροφὴν , xal àv 
αὐτῷ αἱ ιατωθεῖσαν , ἑκατέρρ τῶν μερῶν συµµε- 
ταθαλλομµένην, οἵόν ἐστιν ἐκεῖνω, ὀστέοις ὁστέον, 
μνελοῖς μνελὸν, νεύροις νεῦρον, ὁ θαλμοῖς ὀφθαλμὸν, 
θριξὶ τρίχα, δέρµατι δέρµα, ὄνυξιν ὄνυχα. Kal οὕτως 
γὰρ ἡ τοῦ βρέφους εἰς ἄνδρα αΌξητις, τοῦ ἄρτου a5- 
τοῦ γεγονότος σῶμα, καὶ τῆς πόσιος αἷμα. 

Σαρακ. Ἔοιχε. 

6600. Τὸν αὐτὸν τρόπον Ὑίνεσθαι τὸ ἡμέτερον 
vóst μυστῥριον. Τίθτσι γὰρ ἐπὶ τὴν ἁγίαν τράπε- 
ζαν ὁ ἱερεὺς τὸν ἄρτον , ὁμοίως χαὶ τὸν οἶνον , xai 
δξόμενος ἐπικλήσει ἀνίᾳ , τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον xáz- 
εισι, xal ἐπιφοιτᾷ τοῖς mpoxetpévotz* xa τῷ πυρὶ 
τῆς θεότητος αὐτοῦ , εἰς σῶμα , καὶ αἷμα Χριστοῦ 
τὸν ἄρτον χαὶ τὸν olvov μεταβάλλει, οὐχ ηττον, f| τὸ 
ἕπαρ τὴν τροφῆν, εἰς τὸ τοῦ τινος ἀνθρώπου σῶμα. 
Ἡ οὐ δίδως, ὦ xdv, δύνασθαι τὸ πανάγχιον Πνεῦμα, 
ὅπερ τὸ σὺν παρ δύναται ἐκτελεῖν; 

Zapax. Δίδωμι, φησίν. Καὶ στενάξας ἠσύχασεν. 


OPUSCULA. 
A Theod. Neque nobis, uec illis illudimus. 
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Sarac. Suade mihi non ex tua Scriptura, sed ex. 
communibus, et confeasis notionibus. 

Theod. Quid ais? panis uon elficitur corpus 
Dei 

Sarac.. Ad utramque partem contradictionis re- 
&pondere dubito. 

Theod. Genuine te tàm procerum mater tua? 

Sarac. Minime; sed parvum. 

Theod. Ecquis te procerum fecit? 

Sarac. Alimentum, Deo volente. 

Theod, Panis igitur factus est tibi corpus. 

Sarac. Intelligo. 
Theod. Et quomodo panis factus est tibi cor- 
pus? | 


B Sarac. Modum ignoro. 


Theod. Cibus potusque per guttur in stoma- 
chum, tanquam in ollam demittitur. Demissus 
complexu stomachi, et calore hepatis coquitur, et 
in chvlum vertitur, et pars crassior deorsum se- 
cedit, pars autem tenuis versa in cliylum fluitat ; 
hepar vero ut calidum et molle attrahit, et in san- 
guinem mutat, et per venas tanquam per ductus 
aquarum, totum irrigat corpus, alimentum, «uod 
in stomacho mutatum est in chylum et in sangui- 
nem in se singulis membris distribuens, ut quod- 
que illorum est, ossibus os, medullie medullam, 
nervo nervum, oculis oculum, capillis capillos, 
cuti cutem, ungnibus ungues, Alque ita pueri iu- 
fantis in virum aceretio, mutato illi pane in cor- 
pus, et potione in sanguinem. 

Sarac. Wa videtur. 

A01 Theod. Eodem modo cogita mihi ficri 
mysterium nostrum. Ponit sacerdos panem super 
sanctam mensain, similiter et vinum, et precaute 


eo precationem sanctam, descendit Spiritus san- 


ctus in ea, qua proposita sunt; el divinitate sua 
panem et vinum in corpus, et sanguinem Christi 
mutat non. minus, quam hepar cibum in corpus 
alicujus hominis. An, amice, non das, ut possit 
Spiritus sanctus perficere, quod hepar tuum po- 
test ? 

Sarac. Do, inquit, et suspirans tacuit. 


XXIII. 


"'Ecépa ἑρώτησις, ἔτι ὁ Χριστὸς γεγονὼς ἄνθρωπος, 
θεὺς ἀἆ.ληθινός ἐστι. 


Alia interrogatio, quod «Christus homo faclus, 
sit. simul verus Deus. 


Interprete Genebrardo. 
Zapax. ὍὉ Χρισιὺς εἶπεν, ὅτι « Οὐ δύναται 6 Ὁ Sarac. Christus dixit : « Non potest Filius a 66 


Υἱὸς ποιεῖν ἀφ᾽ ἑαυτοῦ οὐδὲν, ἐὰν µή τι βλέπῃ τὸν 
Iasípa ποιοῦντα. » Πῶς οὖν 8&6; ἐστιν, ὥς φατε, ὁ 
μὴ δυνάµενος ἀφ᾽ ἑαυτοῦ τι ; 

"A6ovx. Δύνασαι ἵπτασθαι ; 

Zupax. Οὐχί. 

'A6ovx. Ἐὰν ἴδῃς εἰς τὸ ὕψος ἀετὸν πετόµενον, 
χαὶ δυνηθῇς ὁμοίως εἰς τὸ ῦψος αἴρεσθαι, καὶ ὡς ác- 
τὺς ἵπτασθαι, πότερος ὑμῶν ἔσται τοῖς ὁρῷσ' θα.- 
µκατότερος ; σὺ, 7 6 ἀετός; 


" Joan, v, 19. 


facere quidquam, nisi quod viderit Patrem facien- 
tem 3, » Quomodo igitur Deus est, ut dicitis, o 
Christiaui, qui a se ipso facere nihil potest? 

Abuc. Volarene potes? 

Sarac. Minime. 

Abuc. At si aquilam in sublimi volantem videas, 
itidemque magnum per inane sublimis ferri, et 
instar aquile volare possis, uter vestrum ma. 
jori spectantibus. admirationi erit? tu, an atuita? 


o5 
Sarac, Ego. 
Abucar. Deo ergo tuo admirabilior est Christus. 
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Zapax. Ἐγώ. 
Ἀδουκ. Οὐχοῦν θεοῦ sov Δαυμαστότερός ἐστιν 0 
Χριστός. 


XXIV. 


Aliud dogma de una uxore. 


'Erépa ἑρώτησις, περὶ µονογαμίας. 


Turriano Interprete. 


Sarac. Unde vobis videtur, episcope, habere 
unam uxorem honoratius esse quam liabere mul- 
tas? oportebat enim vos, qui à conjugio tnultarum 
abhorretis, a eonjugio etiam unius abhorrere. Cu- 
jus enim malum est generale, et particulare etiam 
malum est, et cujus partieulare bonum , etiam esl 
generale bonum : de singularibus enim necessario 
predicatur generale. 

Theod. Hoc particulare non est particulare gene- 


Σαρακ. Πάθεν ὑμῖν, ὦ ἑπίσχοπε, φαίνεται ἡ uovo- 
γαµμία τῆς πολυγαµίας. ἔννομώτερος; ἐχρην γὰρ 
ὑμᾶς τὴν πολυγαµἰίαν βδελυττοµένους ἀρνεῖσθαι xa) 
τἣν μονηγαµίαν. Οὕτινος γὰρ καχὸν τὸ καθόλου, 
xai τὸ μεριχὸν χαχὸν, xal οὗτινος τὸ μεριχὸν παλὸν, 
καὶ τὸ χαθόλου χαλὀν' τῶν γὰρ x20' ἕχαστον, τὸ χαθ- 
όλου ἐξ ἀνάγχης χαχηγορεῖται. 


θεόδ. Τοῦτο τὸ μεριχὸν, οὐχ ἐκ τοῦ χαθόλου co» 


ralis, sicut quidam homo est particulare hominis ; B διαιρεῖται, ὣς ὁ δεῖνα ὁ ἄνθρωπος Ex τοῦ χαθὀλου 


jo est lioc particulare oppositum generali, sicut 
nioderatum immoderato, justum avaritia. 


03 Sarac. Proba mihi non, ex vestris Esaiis, 
aut Matthzeis, quos non multum attendo, sed ex 
communibus notionibus, cogentibus, et certis. 

Theod. Undecunque velis, suppetit mihi ad 
satarandum te. Qua de causa despondetur mulier 
viro ? 

Sarac. Nescio. 

Tlieod. Duabus de causis, ad voluptatem, et ad 
procreationem liberorum. 

Surac. Liquet ita esse. 

Theod. Ab Adam primo liomine hucusque nostine 
aliquem hominem, qui omne genus voluptatis, et 
d.lectationis a Deo consecutus sit magis quam iile? 

Scrac. Minime. 

Theod. Num vel una voluptatis specie caruit ? 


Sarac. Nequaquam. 
Theod. Quot el factae sunt uxores? 


Sarac. Una. 

Theod. Ostiensum igitur est voluptatem ex una 
uxore perfectiorem esse voluptate ex multis. 

Sarac. Necessaria est liec ,assensionis inductio. 
Sed consentaneum esse videtur, nt liberorum ge- 
neratio copiosior sit ex multis conjugibus. 

Theod. Quod tempus videlur tibi magis indiguisse 
multorum liberorum procreatioue quam illuj? * 

Sarac. Nullum. 

Theod. Ostensum igitur est, habere unam, plus 
valere. ad, suscipiendum multos liberos, quam ha- 
bere multas, Nec obscurum est, contrariam esse , 


et ex amore, carnis proficisceutem sententiam illo- . 


rum, qui cum erat. multitudo heminum, jus habendi 
mulias uxores constituerunt; cum alioqui auctor 
y»uadi tunc, eum erat paucitas hominum, conjugium. 
uniua sanxerit. 


ἀνθρώπον * ἀλλ ἔστι τοῦτο τὸ μεριχὸν ἀντιχείμενον 
τῷ καθόλου ὣς µέτρον πρὸς ἀμετρίαν, καὶ ὥς δίχαιον 
πρὸς πλεονεξίαν. 

Zapax. Πεῖσόν µε , οὐκ ἐκ τῶν χαθ᾽ ὑμᾶς 'Haatou 
τε, xai Ματθαίου, ol; σὐ πάνυ προσέχω, ἀλλ i£ 
ἀναγχαστιχῶν , καὶ ὁμολογουμένων χοινῶν ἐννοιῶν. 

Θεόδ. "0θεν βούλει, εὐπορῶ σα χορέσασθαι "*. To) 
χάριν ἡ yovv μνηατεύεται τῷ ἀνδρί ; 


Σαρακ. Οὐκ οἴδα. 

Θεόδ. Δυοῖν ὄνεχα πραγμάτων  ἡδονῆς τε, xal 
τεχνοποιίας. 

Zagax. Ἡρόδηλον. 

θεόδ. "Arb τοῦ πρωτοπλάστου ᾿Αδὰμ ἕως τοῦ νῦν 
ἔγνωσταί σοι ἄνθρωπος παντοίας ἁπολαύσεως παρὰ 
Θεοῦ τυχὼν ἐκείνου μάλιστα ; 

Σαραχ. Οὐδείς. 

Θεόδ. Mh ἑνδεῆς ἐπεφύχει χἂν ἑνὸς μιᾶς ἡδονῆς 
εἴδαυς; 

Zapax. Mh δήτα. | 

Θεόδ. Καὶ πόααι αὐτῷ πεπλαστούργηνται Tu- 
ναῖχες ; 

Zapax. Μία. 

θεόᾶ. Δέῥειχται ἄρα dj διὰ τῆς pide γυναιχὸς ἡδο- 
vh, τῆς διὰ τῶν πολλῶν τελειοτέρα. 

Zapax. Αναγχαία ἡ τῆς συγχαταθέσεως ἐπαγωγή. 
Αλλ), ὡς ἔοιχε, διὰ τῶν πολλῶν δαφιλεστέρα ἐστὶν 
ἡ παιδοτοιία. 

Θεόδ. Ἡοῖος καιρὸς μᾶλλρν ἐκείνου φα[νεταί σοι 
πολυτεχνίας ἑνδεέστερος ; 

Σαρακ. Οὐδείς. 

θεόδ. Οὐκοῦν otv δέδεικται, καὶ κατὰ πολυτεχνίαν 
τῶν πολλῶν , δᾳψιλεστέρα. Καὶ οὐκ ἄδηλον , τὸ ἀντί- 
θεον, καὶ φιλόσαρχον φρόνημα τῶν ἐν τῷ χαιρῷ τῆς 
πολυανθρωπίας πολυγαμεῖν θεµιστευόντων , τοῦ Δη- 
μιουργοῦ τῷ καιρῷ τῆς ὁλιγανθρωπίας μονογαμεὺ 
θεσπίσαντος. 


VARLAE: LECTIONES. 
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Ὁ δὲ Σαρακτνὸς τὴν ἅτταν ὀμολογεῖν ἐντρεπόμενος, A. — llic Saracenus cumse victum confiteri vereretur;, 


xaX τὴν αἰσχύνην τοῦ δόγµατος αὐτοῦ συσχιάσαι 
τεχναζόμενος, ]ρόσθες pow, φησὶ , xaX ἕτερον ὑπό- 
δειγµα. 

6500. "Έστωσαν δοῦλοι δύο δεσπότου ἑνὸς, εἰς 
àxobnulav στελλόμενοι µίαν, ὧν 6 μὲν ὑπὸ τοῦ δε- 
σπότου χελεύεται μάτια περιδάλλεσθαι, ὅσα ἂν ῥού- 
λεται * ὁ δὲ χιτῶνα ἕνα περιτίθεσθαι προστάττεται, 
xai ὁπότερος δ ἂν ῥιγώση, ὁγδοήχοντα µάστιγας 
µαστιχθΏναι. Ὅ οὖν οὕτως αὐτοῖς νοµοθετῆσας 
δεσπότης, ἄρα ἐἔἰχαιος, Ἡ ἄδιχός σοι φαίνεται; xal 
μάλιστα el ἀσθενέστερός ἐστιν ὁ μονοχιτωνεῖν χελευ- 
θείς; 

Zapux. "Αδιχος. 

8:00. Οὐχοῦν ἁδιχίας τοῦ Θεοῦ ὑμεῖς κατηγορεῖτε, 
λέγοντες, αὐτὸν νενομοθετηχέναι τὴν γυναῖχα εὑολι- 
σ]οτέραν πρὸς τὸ πάθος οὖσαν, τἐταρτον uópi τοῦ 
ἀνδρὸς μόνον ἔχειν , τὸν δὲ ἄνδρα καρτερικώτατον 
6v:a, τέσσαρας γυναῖχας ἔχειν, δίχα τῆς τῶν παλ- 
λαχῶν ἀγέλης , χαὶ ἑκάστης τῆς πορνείας εἶναι τὴν 
ποιγῆν, ὀγδοήχοντα µάστιγας. Τί γὰρ ἂν γένοιτο τῆς 
d5ixou ταύτης νομοθεσίας ἁδικώτερον ; 

Zapax. "Av δή µοι, xxx ἄλλο πρόσθες ὑπόδειγμα. 

Θεόδ. Πότερον ὁρῶν 6 Θεὸς ἐν τοῖς ἀνθρώποις πο- 
λιτευημένην εὐφραίνεται, εἰρήνην, f) µάχην; 

Yogax. Εἰρήνην. 

8600. El γυναῖκας πολλὰς ὁ àvhp σχοίη, εἰρηνεύειν 
σοι μᾶλλον 1 τότε Coxel, f ὅταν ἔχη µίαν; ——— - 


Zapax. H:«k μὲν οὕτως, ποτὲ δὲ οὕτως. 

Θεόδ. Ἐνδέχεται αὐτὰς πρὸς ἀλλήλας ἀχάπην 
ἔχειν ποτέ; 

Zapax. Οὺχ{. 

6:68. Φαρμακείαις πολλάχις οὗ χρώκεναι τὸν ἄν- 
ὅρα καὶ ἑαυτὰς φθείρουσιν; tv δὲ ταῖς συγγενείαις 
αὐτῶν ἔριδες ἐπιφυεῖσαι , οὐκ ἀσπόνδους ἑξῆψαν µά- 
χας; Ἡ δὲ µονογαµία τὰ πρώην διεστῶτα γένη τῶν 
δύο Ίνωσε, xal τὰ δοχοῦντα διαιρεῖσθαι, σηνΏψεν. 


Z. pax. "Eotzev. 

Θεόδ. Ἐντεῦθεν ἡμῖν ἡ µονογαµία t£; πολυνα- 
μίας ἐντιμοτέρα, xat ἐννομωτέρα, ὡς θεῷ προχριθώ- 
στως 33. QA, εἰ βούλει , σοὶ ἕτερον προσθῄσω ὑπό- 
δειγµα, 

Σαραλ. Ἡ τῶν ὑποδειγμάτων ἀφευδῆς τῆς ἐρωτή- 
Gto; ἔχδοσις, τὰς ἀχοάς µου διαπετάσασα, μικροῦ µε 
Χριστιανὸν πεποίηχεν. ᾽Αλλ ἅλις uot. 


Απόδειξις ὅτι ἔχει d θεὺς Υἱὸν ὁμοούσιον», συ»- 
ἀναρχόν τε καὶ συγαἴδιον. 


Τῶν Αναρηνῶν τὸ φρόνημα, καὶ πᾶσα αὐτῶν ἡ 
σπουδῇ πρὸς τὸ ἀθετεῖν τὴν τοῦ θΞοῦ Λόγου θεότητα 


ei turpitudinem doginatis sui obtegere et inumbrare 
machiuaretur : Adhibe, inquit, mihi aliud exenm- 
plum. 

Theod. Sint unius Domini servi duo missi ad pe- 
regrinandum, alterum jubeat dominus indui inultis 
vestibus, alterum una tantum tunica; et utrumvis 
eorum frigore rigentem octoginta verberibus cadi. 
Qui sic igitur legem istis imponeret, justusne an 
injisius dominus tibi videtur, presertim εἰ is. 
quem jubet unam tunieam habere , imbecillior 
essct ? 


A03 Sarac. Injustus. 

Theod., Deum igitur vos injustiti:e accuaatis,. 
cum dicitis legem tulisse, ut mulier, qux infir- . 
mior est ad resistendum libidini, unum virum 
tantum habeat ; vir autem, qui est alioqui tole- 
rantior, quatuor habeat uxores ; ut omittam gre- 
gem concubinarum. Áit aulem fornicationis sup- 
plieiu:rn esse octoginta verbera. Quid ista iniqua 
lege iniquius esse potest ? 

Sarac. Age, adde adhuc aliud examplum. 

Theod. Utro duorum magis Deus in republica 
delectatur, pacé, an pugna? 

Sarac. Pace. 

Theod. Si vir uxores babeat multas, videtur- 
ne tibi turc magis in pace esso, quam cum unam 
liahet ? 

Sarac. Quandoque sic, quandoque secus. 

Theod. Potest contingere unquam, ut ips ín- 
ter se ameut? 

Sarac. Minime. 

Theod. Annon potius veneno sepenumero use . 
el virum, et ali alias inter se de medio tollunt? 
in cognationibus earum nonne ortz contentiones 
puguas commiseruut perpetuas? conjugium vero 
unius, slirpes duorum, qua ante dissidebant, 
conjunxit ; et quae divulsa csse videbantur, copu- 
lavit : | 

Sarac. Par est, credere. 

Theod. linc (it, ut habere unam uxorem. hono- 
raiius sit εἰ S:nclius, 4ο divinius. Sed si vis, 
aliud adhuc exemplum apponam. 


Sarac. Dum tibi aures apertas adhibco, me 
prope Christianum fecisti. Sed haec mihi satis. 


Demonstratio, qnod Deus baheat Filium ευπειὺ- 
slantialem, ub ipse carentem principio, αἱ. coa- . 
lernum (30). . 
Agarenorum €ogitatio, et. omne studium eorum 

eo spectat, ut divinitatem Verbi Dei negent ; et un- . 


VARLE LECTIONES. 
** Locus mendosus. for, ὡς 8:5 zooxp:0sioa. Tanquam à Peo po!'ygamiz praelata, 
NOTE. | 
(56) Opusculum illud in editis, num. 35. Latine — descripsit Cotelerius et citm. interpretatione cdidit 


solummodo exstabat. Greca es volumine Regio 


Patrol. Apost. 1. 1, v. 239 not. 
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dique contra illud aciem instruunt, ut. probent A βλέπει , καὶ πανταχόθεν ἐπ αὐτῷ παρατάτσεταυ 


mon esse Deum, neque Filium Dei. Eorum enim 
pseudopropheta, utpote Ariani erroris auditor, 
hoc ipsis impium irreligiosumque dogmata tradi- 
dit. Unde quidam apud eos ob eloquentiam tumi- 
dus in conventu populari sedens, episcopum per- 
contatus est his verbis : Quid Christum dicis, 
Theodore ? 

Episcopus. Deum, et Dei Filium. 

Saracenus. Et potest Deo esse Filius? 


Theodorus, Non potest non esse Deo Filius. . 

Sarac. Quo | modo, et qua ratione? 

Theod. Potest Deus principatum nom habere ? 

Sarac. Miniine. 

Theod. Et quorumnam princeps est Deus? 

Sarac. Suarum creaturarum, 

Theod. Áccidens igitur ei fuit, ut princeps cs- 
δεί, non autem naturale; et dicetur habere priu- 
cipatun adventitium et. acquisitum, recenter, et 
non, utipse, principio carentem. Ante enim 
quai creature essent, ut tu ais, non habebat 
principatum : fuerunt autem ei creature causa 
principatus, ipsumque sibi prxfecerunt, princi- 
pem videlicet, quod prius non erat watura; ct 
babere illis gratiam debet, quia per eas habitus 

est honore principali dignus : et si videatur ipsi 
'" wt ez rursus in nihilum redeant, non obedient ; 
pritereaque principatu erga ea quibus praest, ex 
tua sententia, nudabitur : et prxter tanta absurda 
aliud absurdius sequetur necessario. 

Sarac. Quod illud? 

Theod, Quod principstus terreni regis multo 
welior et nobilior, et supra quam dici possit ex- 
cellentior, quam principatus Dei intelligetur 
esso. 

Sarac. Quo modo, et quare? 

Theod. Quia terrenus quidem rex princeps est 
eorum qui sunt ejusdem nature et ejusdem tem- 
poris : Deus autem , eorum qui sunt diversa 
nature, et multo inferiores ac posteriores. 

Sarac. Non intelligo quod dixisti. — 

Theod. Si quis adiret. regew, et diceret : Salve, 
rex asinorum ; quod supplicium ei subeunduin 
esse diceres? 

Sarac. Summum. 

Theod. Et utra sunt alteri cognatiora ; creatura 
Deo, an asini regi terreno? 

Sarac. Asini regi: ambo enim sunt creature, 
ejusdem generis, et conserva. Sed age, responde 
inihi percontanti : In quos babet principatum 
Deus, si quidem in creaturas, vt tu ais, non ha- 
bet ? 

Theod. .Triplices sunt. quorum aliquis princeps 
est^ vel sunt. majores principe, vel minores, vel 
:quales. At Deum dicére principem esse majorum, 
blasphemum est. Nihil enim Deo majus. Minorum 
vero, inhonoratum est, convenienter absurdis il-- 


δειχνύναι αὐτὸν σπουδάζοντες pi εἶναι Ochv , ατὸῖ 
θ:οῦ Yióv. 'O γάρ τοι ψευδοπροφήτης αὐτῶν Ἂρεια- 
νου ἀχροατὶς ἅτε γεγονὼς , τοῦτο αὐτοῖς τὸ ἄθεο, 
xai δυσσεθὲς ᾿παρέδωχε δόγµα , ὅθεν τις τῶν παρ) 
αὐτοῖς ἐπὶ λόγοις σεµνότητος κομφὸς , ἓν πανδέαῳ 
χαθήµενος συλλόγῳ. τὸν ἐπίσκοπον Ἠρώτησε φέσας- 
Τἱλέχεις τὸν Χριστὸν, à θεόξωρε ; 

'Ο ἐπίσχοπος. θεὸν, καὶ θεοῦ Υἱόν. 

'O Σαρακηγός. Καὶ ἑνδέχεται εἶνι τῷ θεῷ 
ΥἼόν ; 

Θεέδωρος. O3x ἑνδέχεται μὴ εἶναι τῷ θεῷ Υἱόν. 

Ὁ Σαρακ. log, xai τίνι τρόπω ; 

Θεόδ. Ἐνξέχεται τῷ θεῷ ph ἄρχειν; 

ὁ Zagax. Οὐ δῃτα. 

6560. Καὶ τίνων ἄρχει 6 θεός: 

'O Zapax. Τῶν ἑαυτοῦ κτισμάτων. 

6568. ὑὑχοῦν συμθεθηχὸς γέγονεν αὐτῷ τὸ ἄρχειν 
χαὶ οὗ φυσιχόν’ xai τὴν ἀρχὴν λεχθείη àv ἔχειν 
ἐπείσαχτον xal ἐπίκτητον , πρόσφατον, xaX οὗ συν- 
ávapyov. Πρὸ γὰρ τῶν κτισμάτων, ὡς σὺ φῆς , οὐχ 
Toys: Υεγόνασι δὲ αὐτῷ τὰ χτίσµατα αἰτία τῆς ἀρχῆ:, 
χεχειροτονηχότα αὐτὸν ἐφ᾽ ἑαυτὰ, δπλονότι ἄρχοντα, 
τὸ πρὶν μὴ πεφυχότα * καὶ χάριν αὐτοῖς ἂν σχοίη, 
ὡς τῆς ἀρχοντιχῆς τιμῆς δι’ αὐτῶν Ἀξιωμένος  ααὶ 
εἰ δόξει αὐτῷ εἰς τὸ μὴ εἶναι αὐτὰ παλινδρομεῖν, àv- 
ἦχοα ἔσται, καὶ λοιπὸν τῆς ἀρχῆς τῶν ἀρχομένων, 
κατὰ cb γυµνωθήσεται ἄν. Καὶ πρὸς τοσούτοις ἆτο- 
πήμασιν, ἕτερον LE ἀνάγχης παρέφοιτο ἂν ἀτοπώτε- 


C gov. 


'0 Σαρακ. Ποῖον àf, τοῦτο; 

8560. "Oc. dj ἀρχὴ τοῦ ἐπ.γείου βασιλέως , της 
τοῦ θ1οῦ ἀρχῆς ἀσύγχριτος [[. ἀσυγκρίτως] νοηθείη 
ἂν, xat κατὰ πολὺ βελτίων xa τιμιωτέρα. 


'O Xapax. Πῶς, xai διατί ; 

Θεόδ. "Ότι ὁ μὲν ἐπίχειος βασιλεὺς, ὁμοουσίων 
xai ὁμοχρόνων ἄρχει” ὁ δὲ θεὸς, ἑτεροουσίων xel 
χατὰ πολὺ ἡττόνων xal ὑστερογενῶν. 


'O Xapax. Ὅπερ ἔφης οὗ συνίηµ.. 
Θεόδ. Ei προσιών τις προσαγορεύαοι σοι τὸν a- 
σιλέα, λέγων Χαῖρε, ὦ βασιλεῦ τῶν ὄνων' τί δεῖν 


D αὐτὸν λέγεις παθεῖν ; 


Ὁ Xapax. Τὴν ἑσχάτην τιµωρίαν. 

θεόδ. Καὶ πότερα θατέρῳ συγγενέστερα, τῷ θεῷ 
τὰ κτίσματα, ἢ τῷ ἐπιγείῳ βασιλεῖ οἱ ὄνοι ; 

Ὁ Σαρακ. TQ βασιλεῖ οἱ ὄνοι * κτίσματα vàp 
ἄμφω, ὁμογενῆ τε xal σύνδουλα. Αλλ᾽ οὖν πείθοντί 
pot, &ye 6t , λέγε * Τίνων ὁ Orb, ἄρχει, ἐπειδὴ χτι- 
σµάτων, ὡς σὺ ghe, οὐκ ἄρχει; 


Θεέδ. 0l ἀρχόμενοι spiaaol * ἢ μείζονες ὄντες «ou 
ἄρχοντος, | ἧττονες, f] oov. µειζόνων δὲ ἔπειπεῖ 
τὸν θ:ὺν ἄρχειν, βλάσγηµον ' θεοῦ γὰρ μεῖζον οὐδὲν. 
Ἡττόνων δὲ , ἄτιμον, κατὰ τὰ προειρτ ένα ἄτοτα 
είπετα: δὲ εἰπεῖν ἴσων καὶ συνανάοχων. 


lis quz dieta sunt. supra. Relinquitur ut dicamus, aequalium, et. ρα (ος principio careniium. 
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Ὁ Xapax. Καὶ τίς ἐστιν ὁ τῷ θεῷ (co; καὶ συνὺ- Α 4044 Sarac. Ecquis est Deo par, et instar iliius 


ἀναρχος, ὃς xal Om αὐτοῦ ἄρχοιτο; 

Θεόδ. Οἱ ἀρχόμενοι τριττοί’ ὁ μὲν γὰρ βουλόμε- 
voz ἀρχδήσεται: ὁ δὲ, τυραννούμενος" ὁ δὲ µήτε βου- 
λόμενος, μήτε τυραννούµενος * ἀλλ' ὁ Geb, βουλη- 
θέντων οὖκ ἄρχει, ἵνα μὴ πάλιν βουληθέντες διαδέ- 
ξωνται αὐτὸν, καὶ ποὺς τοῦτο οὐ συνάναργχον,. οὐδὲ φυ- 
aix σχοίη τὴν &pytv- μετὰ βούλησιν γὰρ, xaY πρόὀσ- 
φατον xat ἄτιμον, καθὰ εἴρηται' ἀλλ οὐδὲ τυραννου- 
µένων ἄρχει * ἀπρεπὲς γὰρ, σὺν τοῖς λοιποῖς ἁτοπή- 
µασιν. Ὑπολέλειπται οὖν εἰπεῖν ὅτι ὁ θεὺς ἄρχει 
οὗ βουλομένοι, οὐδὲ tupavvoupévoo , ἀλλὰ φυσιχῆ 
ἀρχῇ ἀρχομένου. 


(18. 


careus principio, qui illum babeat principem ? 
Theod. 1n quos cat principatus, sunt triplices. 
Unus quidem volens, habebit principem : alius 
per vim et tyrannice: alius vero neque volens, 
neque vi adactus. At Deus non est princeps, quia 
voluntii quorum est princeps : ne rursus, si vc- 
lint, ei succedant : ac preterea non liabeat prin- 


ipatum naturalem, ac simul absque principio ; 


utpote post voluntatem, et nuperum ac inhonora- 
tum, sicut dietum est. Sed nec vii. ac tyranni- 
dem passorum princeps est: neque enim decet; 
preter reliqua absurda. Restat igitur ut dicatur 


Deus esse princeps, non ut volentis, nec tyrannidem subeuntis, sed naturali principatu baben- 


Ὁ Σαρακ. Καὶ τίς ἐστιν ὁ ὑπὸ τοῦ Θεοῦ φυσικῶς Β — Sarac. Ecquis est qui natura Deum habet prin- 


ἁἀρχόμενος ; 

Θεόδ. Οἱ ἄρχοντες τρισσοί  ὁ μὲν yàp, ψήφῳ τῶν 
ἀρχομένων ἄρχει * ὁ δὲ, τυραννίδι: ὁ δὲ, φύσει: ἀλλ) 
ὁ μὲν θεὺὸς φάφῳ ἀρχομένων οὐκ ἄρχει, διὰ τὰ 
προξιρηµένα ἀνάρμοστα ἐπὶ θεοῦ λεχθῆναι συµθεδη- 
Χότα ” ἀλλὰ οὐδὲ τυραννίδι’ τοῦ θεοῦ γὰρ ἡ τυραννὶς 
μαχρὰν ἀποῤῥαπίζεται ὑπολέλειπται 6$ ápa ὁ τρίτος 
τρόπος, καθ΄ ὃν λέγεται ὁ θεὺς ἄρχων πάσης Φήφου 
ἀνώτερος , xal πάσης τυραννἰδος ἐλεύθερος , 6 ἑττι 
φύσει. 


Ὁ Σαραχ. Καὶ τί ἔστιν ὁ ὑπὸ τοῦ θεοῦ φυσιχῶς 
ἀρχόμενος ; - 

Θεόδ. 'O Yi; αὐτοῦ, δι’ οὗ ἄρχων xai Πατ]ρ οὐκ 
Ἱργμένος ὁ θεὸς γνωρίζεται " διότι φυσικὸν πρᾶγμα 
«dv, τῆς χατὰ προαἰρεσιν θελήσεως προτέθειται. 


Ὁ Σαρακ. Οἷον τί φής ; 

6560. Πρὸ γὰρ τοῦ θέλειν ἀναπνεῖν, ἀναπνέομεὺ ' 
χαὶ πρὸ τοῦ θέλειν ἀχούειν, ἀχούομεν * καὶ πρὸ τοῦ 
θέλειν ὁρᾷν, βλέποµεν. Ἰδοὺ γὰρ, σὺ, ὦ ἀρνητὰ τῆς 
τοῦ Θεοῦ Λόγου θεότητος, ἀποδέδειχται, ὅτι ἐστὶ τῷ 
Θεῷ Υἱὸς ὁμοούσιος, συνάναρχός τε χαὶ συναΐῖδιος, 
«1l, τῆς θεότητος ὑπεροχαῖς τῷ γεννήτορι συν- 
εδρεύωνς ὑπὸ πάσης &opátoo xal ὁρατῆς χτίσεως 
Δημιουργὸς xal Δεσπότης σὺν αὑτῷ λατρευόμενός τε 
χαὶ προσχυνούµενος, τὸν οὐρανὸν ἔχων θρόνον , xat 
τὴν γην ὑποπόδιον, ἔτι δὲ xal προφητικῶς εἰπεῖν, 
σπιθαμῇ τὸν οὐρανὸν μετρῶν, χαὶ την γῆν δραχὶ, ob 
πάντα τὰ ἔθνη ἐνώπιον, ὡς ῥοπὴ δυγοῦ, xat ὡς στα- 
γὼν ἀπὸ χάδον. 


cipem ? 

Theod. Tiiplices sunt principes : alius enim 
suffrayio eorum quibus praeest, princeps est : alius 
per tyrannidem, alius natura. Verum Deus eorum 
quibus praeest suffragio non est princeps ; ob prz- 
dicla incongrua qux de Deo dicenda esseut : sed 
neque per tyrannidem; tyrannis enim procul a Deo 
profligatur : superest itaque tertius nodus, quo 
Deus dicitur princeps omni suffragio superior, et 
ab omni tyrannide liber, qui est modus nmatu- 
ralis. 

Sarac. Ft quis est qui Deum naturaliter p:in- 
cipem habet ? 

. Theod. Filius ejus; per quem Deus, princeps 
et Pater non cceptus aeu absque principio agno- 
scilur. Quia omnis res naturalis voluntatem εἰθ- 
ctionis przecellit. 
. Sarac. Quid verbi gratia ais? 

Theod. Ante. enim quam velimus respirare, re- 
spiramus; et antequaw velimus audire, audimus; 
et antequam velimus videre, videmus. En igitur, 
otu negator divinitatis Verbi Dei, demonstratum 
est quod Deo est Filius consubstantialis, carens 
ut ille principio, οἱ costernus, excellentiis di- 
vinitatis cum genitore przesidens, ab omni creatura 
inaspectabili et aspectabili tanquam Creator et Do- 
minus cum ipso cultus el adoratus, qui coelum pro 
thirono habet, ac terram pro scabello ; insuperque, . 


D ut prophetice dicatur, qui palmo cavum metitur, 


et lerram puguo ; ante cujus conspectum onines 
gentes sunt. quasi momeutum staterz, εἰ quasi 
stilla de situla»*. 


XXVI. 


Tov αὐτοῦ Cid. le£ ic dixoósumn ύουσα, ὅτι ó Πατᾗρ 
del verrà, ὁ δὲ Υἱὸς del yerrata:. 


Theodori monachi demonstratio (56*), quod Pater 
semper generat, Filius autem scmper generatur. 


Turriano interprete 


Αἱρετικός. Πότερόὀν σοι δοχεῖ; πᾶν τὸ εἰς πέρας 
ἐλθὸν Πρξατο, f o5; 


5 Isa. xr, 12. 15. 


b 


(9563) Hune titulum habebat. versio. Turriani. In 
aliero cod. Davarico , 9:000202 z2:35ozio*. τῖς 


llereticus.Ütrum tibi videtur, omnc quod ad ft- 
nem venit, eapit, an non? 


NOT.E. 


κ τοῦ, Theodori presbyteri Raithu. Sccurdus codex 
Bavar. "ον αὐτοῃ O:QA:$u; &m26::4v299728, εἰς. 


ον 
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05 Orthod. Coyit. 

Haeret. Nonne omne quod ccpit, cum non esset, 
eo devenit, ut esse inciperet ? 

Orthod. Quidni? 

Haeret. lgitur geuvit Pater, et genitus est Fi- 
lius? 

Orthod. Maxime. 

lleret. Si ille genuit, et hic genitus est, hac 
prsterierunt, geuerare scilicet Patrem, et generari 


Filium ; hzc autem. przterita. finem acceperunt. 


Quo autem. ejusinodi est, οαρίε, ut concessum 
est; capit igitur Pater generare, et Filius gene- 
rari. Capit. igitur esse hoc. quod est, Patrem ge- 
nerare, et hoec, Filium generari. Ceepit igitur quod 
est esse Patrem ; et similiter hoc, quod est esse 
Filium. Aunon vid2ntur tibi hzc sic coneludi? 

Orihod. Non. videutur mihi. 

Haeret. Cur non? 

Orihod. Quia si diceretur secundum tempus in 
Deo : Genuit, et, Genitus est, extra. dubitationem 
esset quod dicitur. Sed quia mens pia liec. :eterne 
ponit, non jam tanquam preterita accipienda 
sunt, sed tanquam qua semper sint ; sicut enfin 
erat Deus non tanquam qui haberet. przteritam 
essentiam, est enim semper, sic genuit Pater, et 
Filius genitus est. 

Haret. lnperfecta. ergo est generatio, siqui'em 
Jlle seniper generat, et hic generatur. Annon sic. est? 

Orihiod. Nequaquam. Etenim Pater semper est, 
et similiter Filius; imperfecta igitur est essentia 
Ῥαιτὶς, et Filii, ut tu sentis, quia non accipit 
flnem ; quin potius hoc est perfectissimum, quod 
habet flne οἵχοθεν, id est, e se, el semperin fine 
est, et non accedit foris finis. Praeterea quia gene- 
vari Filium non significat aliud, quam habere 
essentiam ex Patre; semper autem liabet. essen- 
"iiam ex Patre: semper igitur generatur. Opor- 
tebat enim, ut qui proprie Filius est, semper ha- 
beret essentium ex Patre, non sicut nos, qui 
principium tantum habemus. Generari enim homu- 
nymum est, siquidem in nobis via est ad essentiam 
Tiabendam; in Filio autem Dei essentiam ipsam 
significat, et non vidm ad essentiain, modo solum 
diderunt : esse enim per seacceptum e-sentia est; 


THEODORI ABUCAR.E 


'0p0006. ἤρξατο. 

Αἱρετ. Οὐχ) πᾶν τὸ ἀρξάμενου ix τοῦ μὴ εἶναι 
fiev εἰς ὃ ἤρξατο;, — 

'Ορ6όδ. liz γὰρ 95; 

Αἱρετ. "Apa ἐγέννησεν ὁ Πατὶρ, xoi ὁ YU 
ἐγεννήθη; 

'Op8c6. Πάνυ μὲν o5v. 

Αἱρετ. El οὖν ὁ μὲν ἐγέννησεν, ὃ δὲ ἐγεννήθη, 
ταῦτα δὲ παρΏλθεν * γουν τὸ τὸν Πατέρα γεννᾷν, 
καὶ τὸν Υἱὸν γενγᾶσθαι, τὰ δὲ παρελθόντα πέρας 
ἔλαδε: τὸ δὲ τοιρῦτον Ίοξατο, ὧς ὧὤμολόγηται ' 
ἤρξατο ἄρα τὸν Πατέρα γεννᾷν. καὶ τὸν ΥΏν γεννᾶ- 
σθαι. Ὥστε, χαὶ τὸ εἶναι Πατέρα Έρξατο, ὁμοίως δὲ 
xai τὸ εἶναι Ylóv. Ἡ οὐ δοκεῖ σοι ταῦτα οὕτω συλ- 
λελογίσθαι ; 


᾿Ορθόδ. Οὐδαμῶς. 

Αἱρετ. Πὼς áp; 

"Ορθάδ. El μὲν γὰρ χρονιχῶς ἑλέγετο ἐπὶ τοῦ 
θ:οῦ. Ἑ γέννησε, καὶ Ἐγεννίθη, ἅπορον ἣν τὸ λεγό,ε» 
voy. Ἔπεὶ δὶ ὁ εὐσεδθὴς vou; αἰωνίως ὑποτίθησι 
ταῦτα, οὐχέτι ὡς παρελθόντα ληπτέον αὐτὰ, ἀλλ' 
ὡς ἀεὶ ὄντα' ὥσπερ yàp Ἶν ὁ chc, οὐχ ὧς παρελ» 
θοῦσαν ἔγων τὴν ὕπαρξιν. xat γὰρ ἔατιν ἀελ, οὕτως 
τὸ, Ἐγέννησε, xot, Ἐγεννήθη. 


Αἱρες. ᾿Ατελὴῆς ἄρα fj γένντσις, eU ὁ μὲν del γεν- 
vd, ὁ δὲ γεννᾶται. "H οὐχ οὕτως ἔχει ; 

Ὀρθόδ. Οὐ μὲν οὖν. Καὶ γὰρ 6 Πατὲρ àei ἐστιν ' 
ὁμοίως δὲ καὶ à Υἱός : ἀνελὲς ἄρα χατὰ σὲ 1| Όπαρ- 
ξις τοῦ τε Πατρὸς, xai τοῦ Υἱοῦ, ὅτι οὗ λαμδάνει 
πέρας μᾶλλον δὲ τοῦτό ἐστι τὸ τελειότατον, τὸ 
οἴχοθεν ἔχον «b τέλος xal ἀεὶ iv τέλει δν, xat οὐχ 
ἔξωθεν ἐπιγινόμενον. Ἔτι δὲ Enel τὸ γεννᾶσθαι ev 
Yibv οὐχ ἆλλο σηµαίνε:, f] τὸ ἔχειν την ὕπαρξιν ἐκ τοῦ 
Πατρός. ἀεὶ δὲ πατρόθεν ἔχει τὴν ὕπαρξι,' ἀεὶ ἄοα 
Υεννᾶται" ἔδει γὰρ τὸν κυρίως Yiby ἀεὶ ἔχειν τὴν Όταρ- 
£v Ex τοῦ Πατρὸς, xat oy ὡς ἡμεῖς, ol ctv ἀρχὲν µό 
vov. Τὸ γὰρ γεννᾶσθαι ὁμώνυμον ἐπὶ μὲν γὰρ ἡμῶν 
656; ἐστιν εἰς ὕπαρξιν. ἐπὶ δὲ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Βεοῦ, αὖ- 
τὴν τὴν ὕπαρξιν σηµαίνει, xai οὐχὶ ὁδὺν εἰς Όπας- 
£v * µόνῳ δὶ τῷ τρόπῳ διαφέρουσι ’ τὸ yàp evt 
αὐτὸ καθ᾽ αὐτὸ μὲν λαµμθανόμενον, Ὀπαρξίς ἐστιν, eX 
δὲ ἐκ τοῦ Πατρὸς νουύμενον, γεννᾶσθαι λέγεται, ost 


ul autem intelligitur esse ος Patre, generari. di- p ἐπεὶ δύο σημαινόμενα ἐδείχθτ τοῦ γεννᾶσθαι, χατὰ μὲν 


citur. Quare cum duo significata in eo, quod est 
generari, demonstrata sint, in. primo quidem ab- 
surdum est semper generari, in sccundo vero mi- 
nime; in eo enim quod est generari, quod duplex 
«σι, unum quidem habet finem ipsam csseutiamn, 


vb πρῶτο", ἄτοπόν ἐστι τὸ γεννᾶσθαι &s(^ xatk δὲ τὸ 
δεύτερον οὐδαμῶς * τοῦ γὰρ γεννᾶσθαι, τὸ μὲν d- 
λος ἔχει τὴν ὕπαρξιν, ὅπερ εἰ οὗ λαμθάνει τὸ ἴδιεν 
τέλος, ἀτελές ἐστιν c ἐπὶ δὲ τοῦ Yloj τοῦ Θεοῦ, οὐχ 


NOTE. 


Ejusdem dissertatio , demonstrans, etc. Refertur 
autem jllud : Toà αὐτοῦ ad Abiucaram, quia in 
proxime antegresso dialogo hsc erat inscriptio : 
Θεοδώρου φιλοσόφου ἐπισκόπου Καρῶν τοῦ Αδου- 
xapd, Theodori philosophi, episcopi Carum, Abn- 
«are. Uirum autem Theodorus Aburcara, el ille 
presbyter laure, seu monasterii Raithu sint unus 
et idem, incompertum haheo.. E.x monasteriis certe 
Uusitati moris erat episcopos educere, Exstat. Theo- 


dori presbyteri Raithu, seu ut alii vocant, Rhz- 
tensis libellus, tom. I Biblioth. SS. PP. interpr. 
Godefrido Tilmanno, adversus hzreses, quibus 
jam olim hypostatica duarum in. Christo natura- 
rum unio oppugnata est. Eumdem Latine reddidit 
lurrianus : imo et Calvinianus Beza non modo 
vertit, sed Graco-Latiue publicavit. Doctores !n- 
quirant, utrua sub. istis. Theodo;is unus an 619 
lateant. 
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οὕτως ἔχει. Οὐ γὰρ ἔχει τὸ τέλος τὴν ὕπαρξιν," τὸ À quod quidem si proprium finem £406 non ac-ipit. 


πὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ γεννᾶσθαι, ἁλλ' ἔστι τέλος, xal 
τέλειὀν ἐστιν. Ἐπεὶ οὖν ἐδείχθη ἀεὶ γεννᾶσθαι τὸν 
Yibv, τοῦτ' ἔστιν, ἀεὶ ἐκ τοῦ Πατρὺς ἔχειν τὸ slvat, 
καὶ ὁ Πατῆρ ἄρα ἀεὶ γεννᾷ, ἤγουν ἀεὶ αἴτιός ἐστι 
τοῦ ΥΙοῦ. Καὶ ταῦτα οὕτως διορίσθω. 


liam, et Pater utique semper generat, id est, semper est principium Filii. Atque hzc 


explicata siat. 
Σχά.ιον. τοῦ αὐτοῦ. 

Λέλνται ἄρα τὸ δοκοῦν &xopov πρόδληµα, λέγω δὲ 
τὸ, πότερον, ὄντα αὐτὸν γεγέννηχεν, ἡ οὐκ ὄντα. 
Ἐπεὶ γὰρ οὐκ ἄλλο σηµαίνει τοῦτο f| τὸ, ὄντος αὑτοῦ, 
Tv αἴτιο; τοῦ εἶναι αὐτὸν, ἢ μὴ ὄντος * otav ἂν οὖν 
ἀπόχρισιν ἁρμόδει πρὸς ταύτην τὴν ἐρώτησιν ἀπο- 
δοῦναι, καὶ πρὸς τὴν ἰσοδυναμοῦσαν αὐτῇ προχει- 
µένην ἑρώτησιν, τὴν ἰσοδυναμοῦσαν ἁπόχοισιν 
ἁρμόσῃ λέγεσθαι. Ἐπεὶ οὖν ὁ Πατὴρ ἀεὶ αἴτιός ἐστι 
τοῦ εἶναι τὸν Ὑἱὸν, δῆλον, ὅτι ἀεὶ τοῦ Υἱοῦ ὄντος 
ἐστὶν αἴτιος αὐτοῦ ὁ Πατήρ. "ove ὄντος αὐτοῦ ἣν 
,αἴτιος αὑτοῦ ὁ Πατήρ: τοῦτῃ δὲ ταυτόν ἐστι τῷ, 
ὄντα αὐτὸν γεγέννηκεν' ὄντα αὐτὸν ἄρα γεγέν- 
vrxe. Καὶ οὐκ ἄτοπον. Ἐπὶ γὰρ θεοῦ, o) ᾽σημαί- 
vet, τὸ T&yérvnxe, τὸ παράγειν τι EE αὐτοῦ Ex. τοῦ 
μὴ ὄντος εἰς τὸ εἶναι. Τότε γὰρ dv ἄτοπον τὸ, 
ὄντα αὐτὸν γεγέννηκεν * ὡς δὲ δίωρισαµεν, οὖδα- 
pis. 


imperfectum est; in Filio autem Dei non sie est, 
non enim hoc quod est, generari Filium, finem 
habet ipsam essentiam, sed est finis, el perfectum 
esl. Quia igitur demonstratum est semper. gene- 
rari Filium, id est, semper habere ex Patre essen- 
quidem sic 


Scholium ejusdem. . 

Ex his solutum manet problema illud, quod vi- 
detur dubitationis plenum, illud, inuguam, utrum 
Pater exsisteutem — lilium. genuerit, an non exsi- 
stentem, Cum enim hoc non significet aliud, quam 
igiud; utrum Pater fuerit principium Filii exsi- 
Stentis, an non exsistentis; qui responsio ad hanc 
quistionem dabitur, eadem accommodanda erit 


B ad aliam huic zquipollentem. Cum | igitur Pater 


semper sit principium Filii, mavifestum evadit 
Patrem semper exsistentis Filii esse principium. 
Itaque exsistentis Filii principium est. Quad. idem 
est, ac illud : exsistentem genuit ; exsistentem 
igitiir genuit, Neque hoc absurdum est. Nam illud 
genuit, non significat in. Deo aliquid. ex non esse 
ad esse producere; sic eniin. absurdum foret di- 
cere, Patrem. genuisse Filium exsistentem. Eo au- 
tem modo, quo nos id affirmamus, omni absurdi- 
tate caret, 


XXVII. 


Θεοδώρου giAocógov ἐπισχόπου Καρῶν τοῦ 
'A6ovxapá , περὶ Θεοῦ ὀνομάτων. ' 


Theodori Hagiopolitani disputatio de nomine 
Dei (51). 


Turriano interprete. ; 
, Τὸ θεὺς ὄνομα, ἀπό τινος ἑνεργείας εἴρηται, ob C Nunen Dei a quadam operatione dictum est ; 


μὴν τῆς bvepyela: ἐστὶ σημαντινὸν, ἀλλὰ τῆς φύ- 
σῖως τῆς ἐνεργούσης' εἰ γὰρ τὸ 8zbc ὄνομα ἕνερ- 
γείας δηλωτικὸν. πᾶν δὲ ὄνομα, οὗτινός ἐστι ὅηλω- 
τιχὸν, ἔἐχείνου ἐστὶν ὄνομα, χαὶ τὸ θεὺς ἄρα ὄνομα 
ἑνεργείας ἑστὶν ὄνομα. "Ωστε τὸ ὠνομασμένον θεὺς, 
ἡ ἑνέρχεια τοῦ θεοῦ ἐστι. θεὺς ἄρα t, ἑνέργεια τοῦ 
Θεοῦ, xai ὁ θεὸς ἡ ἑνέργεια αὐτοῦ ἐστι. Ία.τὸν ἄρα 
θεὸς, χαὶ ἑνέργεια θὲοῦ, ὅπερ ἀδύνατον. 

El 66 τ.ς ἐριστιχκῶς λέγοι, ὡς οὐχ ἀδύνατον τοῦτο 
τιθέναι, lot, ὡς πολλὰ ἄτοπα συµθαίνει αὐτῷ ὁμο- 
λογεῖν. Ἡρῶτον, τὸ πρὸς τὸ αὐτὸ λέγεσθα:. Τὰ γὰρ 
τχυτὰ, πρὸς τὸ αὐτὸ λέγεται "", eye τὸν αὐτὸν δέχε- 
ται; ἄλλη ** τοῦ θεοῦ λέγεται ἑνέργεια * ὁ Ocho οὐ 
Ἰέγεται τοῦ θεοῦ εἶναι θεός. "Exc dj ἑνέργεια Evep- 


γοῦντός ἐστιν ἑνέργεια, ὁ δὲ θεὸς οὐχ ἑἐνεργοῦν- D 


τὸς ἔστι θτός. Ἔτι, εἰ ταὺτὸν Ocb;, καὶ ἑνέρ- 
Ὑεια Θεοῦ, χατηγοροῖντο ἂν ἁμφότερα χατὰ τῶν 
αὐτῶν. Αλλ’ ὁ θεὸς χατηγορεῖται χατὰ Πατρὸς, xal 
1οῦ, xaX Πνεύματος. Ἡ δὲ ἐνέργεια οὐχ ὁμοίως. ὁ 


γὰρ Πατὴρ Θεός » ὁμοίως δὲ xal ὁ Ὑἱὸς, καὶ τὸ 


non tamen significat operationem, sed naturam 
operantem. Si enim nomen Deus, significat ope- 
rationem, omne autem nomen cujus habet. signi- 
ficationem, illius est nomen, igitur nomen Deus 
nomen operationis est. Quare quod nominatur 
Deus, operatio Dei est. Operatio igitur Dei est 
Deus, εἰ Deus est operatio sua. ldem igitur cst 
Deus, et operatio Dei, quod est impossibile. 

Si quis vero contentiose dieat posse hoc poni. 
et concedi, sciat is, multa absurda inde sequi:. 
Primum, ad idem dici. Qux: enim sunt eadem, ad: 
idem dicuntur ; at operatio Dei, Dei operatio dici- 
tir; Deus vero non. dicitur esse Deus Dei. Ρτα- 
terea, operatio operantis operatio est ; Deus au-- 
tem non est Deus operautis, Rursus, si. idem 
ipsum est Deus, et operatio Dei, dicentur ambo de 
eisdem; αἱ Deus de Patre dicitur, et Filio, 407 
et Spiritu sanelo, operatio vero mon sic. Pater 
enim Deus est; similiter et Filius, οἱ Spiritus 
sanctus, Pater autem non est operatio, vel Filius, 


VARUE LECTIONES. 


9?! IT»»c non. liabentue in Turriano. 


** ἀλλὰ legit Turr. 


NOTA. 


(57) Hune titulum habet versio Turriani. Sed in 
uno cod. Bavarico expresse est ista, quam posui- 
pus, inseriptio. Iu. altero ista : Too αὖτον ὀνομα- 


τος. Prweedit antea. disputatiuncula Theodoro, 
presbyt. ltaithu inscripta. 
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ximum est, non dicere Deum esse ante suam ope- 
rationem, sed simul ; quie enim sunt. eadein, ne- 
cesse est confiteri simul esse. - 

Si igitur Deus est ΦΙΟΓΗΙΘ, οἱ operatio ejus 
eterna est. (58). Ex quo fit, ut effectus operatio- 
nis 2lermus sit; est autem effectus operationis 
mendus : igitur :eternus mundus, ut positum est. 
Atqui dicere hoc non solum non licet, sed im- 
pium est. Ad h:e, ounia, qux proprie, et ma- 
xime de individuis subjectis dicuntur, aut natura 
furt, aut pars nature; Deus autem proprie ct 
waxime dicitur de tribus personis: Ueus igitur 
aut natura est, aut. pors naturse .Sedquiaparsnon 
pot:st de Deo dici, relinquitur, ut sil natura. 


Deus igitur est natura, et nomen Deus. natu- 
yam siguiflicat, Sicul. enim nomen homo, a qua- 
dàm operatione dictum est; non lamen signi- 
fiet operatiouem, sed naturam, et substantiam, 
simi'iter anima, el. angelus οἱ fere omnia no- 
mina substantiarum ab operatione, aut affectione, 
rive passione dicta sunt; non tamen operationem 
aut affectionem, sive passionem significant, sic 
intelligendum est de nomine Dei. Et non oportet 
sequi per errorem elymologias, el leges gramma- 
tice, neglecta regula veritatis, qua multi profl- 
tentur uti, pauci. vero utuntur. Sed de his ha- 
ctenus. 


.  THEODORI ADUCAR.E 
el Spiritus sanctus, sed operantes. Quod vero ma- A Πνεῦμα. Οὐχέτι δὲ ὁ Πατηρ ἑνέργεια, 3 ὁ YU, 1 
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τὸ Πνεῦμα, ἀλλ ἑνεργοῦντα” τὸ δὲ µέχιστον, τὸ 
λέγειν μὴ εἶναι τὸν θεὸν πρὸ τῆς ἑνεργείας αὐτοῦ, 
ἁλλ᾽ ἅμα * τὰ γὰρ ταντὰ ἅμα ὁμολογεῖν ἀνάγχη. 

Ei οὖν ὁ θεὸς ἁϊδιας, xai ἑνέρ.--α αὐτηῦ ἄρα 
ἁῖδιος. "scs καὶ τὸ τῆς ἑνεργείας ἁποτέλεσμα, 
ἀῑδιον, τὸ δὲ ἁποτέλεσμα, ὁ Χόημος * ἀῑδ.ος ἄρα ὁ 
Χόσμος χατὰ τὶν προτεθεῖσαν . ὑπό --ιν. Ὅπερ 
οὐ µόνον ἀδύνατον, ἀλλὰ xal ἁἀσεθές ἐστι λέγειν. 
Ἔτι, πᾶν τὸ χυριώτατον, xal μάλιστα χατγγορού- 
psvov χατὰ πασῶν vv ὑπογειμένων ὑποστάσεων. fj 
φύσις ἐστὶν, f) µέρος φύσεως * 6 δὲ θεὸὺς χυριώτατα, 
xai μάλιστα χατηγορεῖται χατὰ τριῶν ὑποστάσεων' 
ὁ θεὸς ἄρα f) φύτις ἐστὶν, ἢ µέρος φύσεως. Ἁλλ' 
ἐπεὶ τὸ µέρος ἐπὶ θεοῦ ἀδύνατον, λεέπεται εἶναι 
φύσις. 

Φύτις ἄρα kozv ὁ θεὺς. χαὶ τὸ θεὸς ὄνομα. φύ- 
σεώς ἑστι χλωτιχόν. Ὥσπερ γὰρ τὸ) ἄ,θρωπο; bvo- 
μα, παρά τινο; ἑνεργεία: ἐστὶ 53 σημαντιχὸν, ἀλλὰ 
τῆς φύσεως χαὶ τῆς οὐσίας ' ὁμιίως δὲ χα" ψυχῆ, 
καὶ ἄγγελος, xaX σχεδὸν πάντα ὀνόματα τῶν οὐσιὼνι 
ἀπὸ τῆς ἑνεργείας f| τοῦ πάθους εἴρηται, οὗ μὲν 
ἑνέργειαν, f) πάθος σημαίνει , ἀλλ᾽ οὐσίαν. xal qU- 
σιν * οὕτως µοι νόει xal ἐπὶ τοῦ Θεοῦ ὀνόματος, Καὶ 
ph πλανηθῆς ἀχολρυθῶν ἐτυμολογίαις . xa! νόµοις 
γραμματικοῖς. παρορῶν τὸν τῆς ἀλτθτίας xavóva, ip 
πολλοὶ μὲν ἐπαυγέλλονται χρΏσθαι, ὀλίγοι δὲ slot ol 
χρώμενοι’ τοῦ δὲ τέλους εὐχόμεθα σὺν Bro. 


XXVIII. 


Ejusdem disputatio de Deo, εἰ Deitate. 


Turriano 
llgreticus. Utrum tibi videlur idem esse Deus, 
et De:tas ? an aliud? 

Orthodoxus. ldem. 

Haeret. Nonne, quz eadem sunt, de eodem di- 
cuntur? 

Orthod. Non est necesse. 

Heret. Si eadem sunt, quomodo non de eodem 
yrzdicantur ? Sin vero non praedicantur, quomodo 
non sunt diversa, quà eadem sunt ? quod quidem 
fleri non potest. 

Orihod. Non satis est, ut predicentur eadem de 
cedem, esse tantum eadem, 408 sed oportet in eo 
convenire, ut similiter dicantur, et. intelligantur. 
Quia igitur Deus et Deitas, sensu nostro, idem 
sunt, modus autem significandi scilicet diversus 
est; non enim similiter intelligitur Deus et Dei- 
tas; siquidem Deum intelligentes, et dicentes, 
naturam tanquam in hypostase intelligimus, et di- 
cimus ; Deitatem vero cum dicimus, ipsam natu- 


D 


AulAsEic Αἱρεεικοῦ πρὸς Ὀρθόδοξον περὶ Θεοῦ, 
καὶ θεότητος. 


Interprete. 


Αἱρετιχός. Πότερόν σοι δοχεῖ ; ταυτόὀν kat Θεὺς 
καὶ θεότης, ἢ ἕτερον ; 

Ορθόδοξος. Ταντόν, 

Αἱρετ. Οὐχὶ τὰ αὐτὰ xol τοῦ αὐτοῦ χατηγοροῦν- 
ται; 

Ὀρθόδ. 02x ἀνάγχη. 

Αἱρετ. Ei μὲν οὖν ταῦτά εἰσι τὰ αὑτὰ, πῶς eb 
κἀτηγοροῦνται χστὰ τοῦ αὐτοῦ ; El δὲ οὗ χατηγο- 
ροῦνται, πῶς οὐχ ἕτερα τὰ αὑτά ; ὅπερ ἀδύνατον. 


Ὀρθόδ. O2x ἀπόχρη εἰς τὸ χατηγορεῖσθαι τὰ αὖ- 
τὰ χατὰ τοῦ αὐτοῦ, τὸ εἶναι ταυτὰ µόνον, ὀλλὰ δεῖ, 
συνδραμ:ῖν εἰς τοῦτο, xal τὸ ὡσαύτως νοεῖσθαι, xol 
λέγεσθαι. Ἐπεὶ οὖν θεὺς, xoX θεότης καθ) ἡμᾶς ταν- 
τὸν, ὁ δὲ τρόπος διάφορος, τοῦτ' ἔστιν, οὐχ ὡσαύτως 
νοεῖται Θεὺς , χαὶ θεότης * Θεὸν μὲν γὰρ νοοῦντες. 
καὶ λέγοντες, τὴν ἓν ὑποστάσει φύσιν νουῦμεν xol 
λέγομεν. θεότητα δὲ αὐτὴν τὴν φύσιν, ὡς Tv- 
μνὸν οὔταν, xal ἄνευ ὑποστάσεως θεωρουμέντν ΄ διὰ 


VARLE LECTIONES. 


*? Yidetur deesse λεγόμενου, Evspr;eiag οὐχ East. 


NOT £. 
(58) Distingue: operatio immanens zelerna est, nec a Deo distinguitur; transiens temporaria €i, 


ut cffectus, ita et ipsa a [co distingiitur. 
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τοῦτο, τὸν μὲν Θεὺν χατηγοροῦμεν κατὰ τῆς ὑπο- A ram tanquam nudam, el sine personis, ratione 
στάσεως. Ὡς ἐν ὑποστάσει θεωρούμενον, την δὶ — lantum consideratam — intelligimus, et diciwus, 
θεότητα οὐδαμῶς, ὡς καθ’ ἑαυτὴν οὖσαν, καὶ ávtu.— idcirco Deum priedicamus de hypostase, tanquam 
ὑποστάσεως θεωρούμενην. in hypostase consideratum ; Deitatem vero nequa- 
quam, ( non enim dicimus : Pater est Deitas, sed Deus) tanquam per se, etisolum sine personis 
consideratam. | 

Ἱστέον γὰρ, ὅτι ἡ Θεότης οὐχ ἔστιν ἄνευ τῶν Advertendum autem est, quod Deitas non est 
«ριῶν ὑποστάσεων. Θεωρουµένη δὲ xa0' αὐτὴν, sine tribus personis. Considerata vero per se et 
ἄνευ τῶν ὑποστάσεων θεωρεῖται. Καὶ yàp ἡ θεωρία, — sola, sine personis consideratur. Siquidem consi- 
οὐχ ἔατι χωλυτ'χἡὴ τῆς ὑπάρξεως' ἐπεὶ γὰρ ἡ θ:ό- deratio non prohibet exsistentiam, Quia enim Dei- 
τῆς x30 ἑαυτὴν νοουµένη, φύσις ἄνευ ἰδιωμάτων tas secundum 8e considerata, natura sine proprie- 
νοεῖται, δΏλον ὅτι xal ἄνευ ὑπηστάσεων. El yàp — tatibus intelligitur, liquet sine liypostasibus con- 
νοεῖται χαθ᾽ ἑαυτὴν, μετὰ ὑποστάσεων, δηλονότι, — silerari; si enim consideratur per se cum hypo- 
xat μετὰ ἰδιωμάτων, ὅπερ οὐχ ὑπέχει-ο. "Ext, τὸ stasibus, liquet considerari cum proprietatibus, 
μὴ δυνάµενον νοεῖσθαι ἄνευ 2209, ἀνάγχη πρός *t— quod quidem non erat positum. Deinde, quod non 
εἶναι, καὶ οὐκ οὐσίαν. Ἡ δὲ Θεότης οὐ πρός τί D potest intelligi sine alio, necesse est ad aliquid 
ἔστιν, ἀλλ’ ὑπερούσιος οὐσία. ὥστε δύναται θεω- — esse, et non substantiam; Deitas autem non est 
ρεῖσθαι καθ ἑαυτὴν µόνην, xdi οὐ μετὰ ἄλλου "ἔτι, — ad aliquid, sed est substantia. supra substantiam; 
ὥσπερ ὁ ἄνθρωπος οὐχ ἔστιν ἄνευ τόπου, θεωρού- ^ quare potest considerari per se solam, et non 
µενος δὲ καθ) αὐτὸν, καὶ ὁριζόμενος., ἄνευ τόπου — cum alio. ltursus, sicut homo non est sine loco, 
. eu petzat xal ὀρίκεται. Ἔτι μὴν xa ἡ duyh τοῦ — consideratus vero per se, et. definitus, sine loco 
ἀνθρώπου ζῶντος αὐτοῦ, οὐχ ἔστιν ἄνευ σώματο;, — consideratur, et. definitur. ]tem anima howinis 
θεωρουµένη δὲ καθ) ἑαντὴν ἄνευ τούτου θεωρεῖται. — viventis non est siue corpore; considerata verfo 
Οὕτως καὶ fj θεότης ἄνευ μὲν τῶν ὑποστάσεων οὐκ — perse, sine corpore consideratur. Sie Deitas siue 
ἔστι ΄ θεωρουµένη δὲ καθ) ἑαυτὴν, ἄνευ τούτων — personis non est; considerata vero per se, sine 


θεωρεῖται. his consideratur. 
Αἱρετ. "Allo ** γάρ ἐστιν οὐσία, καὶ ἄλλο ὑπό- H«ret. Aliud. estne substantia, et aliud hypo- 
3:23:65; stasis ? 


'0p660." Αλλο xal ἄλλο, οὐχ ὡς πρᾶγμα ἄλλο, καὶ Orthod. Aliud οἱ aliud, non. tanquam res alia 
ἄλλο, ἄλλο τι σηµαινοῦσης τῆς ὑποστάσεως, xai ἄλλο ᾳ, et alia: sed tanquam aliud. significet hypostasis, 
τῆς οὐσίας, ὡς 6 xóxxo; τοῦ σίτου λέγεται σπέρµα, — et aliud substantia; sicut. granum frumenti dici- 
xai xapnb;. οὗ ὡς rpüyuax ἄλλο, xal 3330. Άλλο — tur et est semen et fructus, non tanquam res alia 
δέ τι σηµαίνει τὸ ozéppa, xal &x20 ὁ καρπός, ὅτι, — et alia. Aliud vero significat semen, et aliud fru- 
τὸ μὲν σπέρµα τοῦ  u£Xovtóg ἐστι γεωργίου ctus; quoniam semen quidem semen est futurae 
σπέρμα, ὁ 6b καρπὺς τοῦ παρελθόντος γεωργίου agriculture; fructus vero praterit:e agriculture 
καρπός. fructus est. - 

Αἱρετ. Τί σημαίνει ἡ οὐσία ; χαὶ τί ὑπόστασις : Hleret, Quid κἱρηϊῆοαί substantia ? et quid hy- 
postasis ? 

᾿ὀρθέδ. Ἡ οὐσία τὴν χοινότητα σηµαίνει, xal Orthod. Substantia significat quid commune, et . 
εἴ ^L ἔστιν ἴδιον τῆς οὐσίας, τοῦτο χοινὸν τῶν ὑπο- si quid est proprium substantie, hoc. commune 
στάσεων τῶν ὑπὸ τὴν οὐσίαν ' ἡ 6$ ὑπόστασις ἰδιό- — est hypostaseon, quie sunt subter substantiam ; 
εηῖα ἔχει, "t; οὐχ ἔστι xowh τῶν τῆς αὐτοῦ — hypostasis autem. 4409 proprictatem. babet, quz 
οὐσίας ὑποστάσεων, μετὰ xal τοῦ ἀριθμὸν ἐπιδέ- — non est communis lypostaseon ejusdem substan- 


χεσθαι, tie, el numerum recipit. 
Αἱρετ. Ἡ γὰρ οὐσίχ οὖκ ἔχει ἰδιότητα ; D lere. Num substantia non habet proprie- 
tatem ? ι 
Ὀρθέδ. Οὔτε ἰδιότητος μετέχει, pl οὔσης χοινῆς Orthod; Neque proprietatem habet, quae non sit 


τῶν τῆς οὐσίας ὑποστάσξων * οὔτε yàp ἀριῤμὸν πλη- — communis hypostaseon substantiz: neque nume- 
θυντικὸν ἐπιδέχεται µία οὐσία **. Τὸ γὰρ ἀριθμὸν — rum plurium recipit, cum sit una. Quod enim 
πληθυντιχὸν ἐπιδεχόμενον, πάντως ἰδιότητα ἔχει, χαὶ numerum plurium recipit, omnino etiam proprie- 
τὸ ἔχον ἰδιότητα, ἀριθμὸν ἐπιδέχεται, αὕτη γὰρ ἡ /— tatem habet, et quod habet proprietatem, nume- 


i^c; τὸν ἀριθμὸν εἰσάγει. rum recipit; ipsa enim proprietas numeram in- 
troducit. 
Αἱρετ. O0) von, ὃ λέχεις. Εἰπὶ περισαφέστε- Πιογαι, Non intelligo, quod ais. Dic clarius. 
pov. 


"Op0có. Λέγεις τὴν τοῦ Πατροὺς οὐσίαν ἀθάνα- -  Orthod. Dicisne Patris sulistantiom immorta- 


VALE LECTIONES. 


* ἆλλο τι, 95 εὖσα. 
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lem, et incorruptibilem et invisibilem, et creatri- A τον, xal ἀόρατον, xal ἄφθαρτον, xai Ónutosc;o, 


cem, et Deum? 

Haret. Maxime. 

Orthod. Dicis similiter de Filio ? 

Haeret. Etiam. 

Orthod. Sicut dicis substantiam Patris immor- 
talem, et reliqua, sicne etiam dicis Patrem ipsam 
substantiam ? 

Heret. 1ta est. 

Orthod. Filium vero dicis Patrem? 

Jl eret. Miniuie. 

Orthod. Non est igitur Pater proprium substan- 
tie, sed ipsius liypostasis. 

Heret. Quomodo? 

Orthod. (uia propria substantix similiter sunt 


xal 8c6vy ; 
Alper. Ναι. 
'0Op000. ** Καὶ τὸν Υἱὸν ὁμοίως; 
Αἱρετ. Nat. 


Desunt in Graco. 


Ὁρόόδ. Τὸν δὲ Yiby λέχεις Πατέρα; 

Αἱρετ. OC. 

Ὀρθόδ. Οὐχ ἄρα τῆς οὐσίας ἴδιόν ἐστιν ὁ Πατὶρ, 
ἀλλὰ τῆς ὑποστάόεως. 

Α]ρετ. Πῶὼς: 

'0p006. "Οτι τὰ μὲν τῆς οὐσίας ἴδ.α xoviX ὁμοίως 


communia Patris, et Filii, et Spiritus sancti; B εἰσὶ Πατρὸς, xat Υἱοῦ, xai Πνεύματος, τὸ 9t Π:- 


l'ater autein non est commune : non est igitur Pa- 
ter substantize ,sed lypostascos. Si igitur aiia est 
proprietas hypostasis, et alia proprietas substan- 
ti, non est idem significatum substantia et hy- 
postasis. 

Heret. Annon est. proprium Patris ingenitum, 
et Filii genitum, et Spiritus sancti procedens ? 
Quare non dicimus tres substantias ? 

Orihod. Quia necesse est dare proprietatem nu- 
mero, proprietas autem diversitas est, Diversitas 
autem subsianti: diversum substantiz facit, Quod 
autem esl diversum subsianti-ét, non est similiter 
himortale, similiter iucorruptibile, et sanctum, 
et immutabile. Similiter autem sunt Pater, et Fi- 
Jins, οἱ Spiritus sanctus immortale, et reliqua. 
Unaigitursubstantia est Patris, et Filii, et Spiri- 
tus sancti, Cum vero dicimus tres liypostases, di- 
cimus, quod verum est, dillerentiam proprietatum 
esse in hypostasi. 

Iloret.. Si una est Deitas, una est hypostasis. 

Oriliod. Si scires donum — Dei, cognosceres, 
quod Deitas significat esse commune hypostaseon. 
Hypostasis vero siguifleat τὸ, τὶ εἶναι, id. est, esse 
hoc aliquid, sicut ἆ 10 humanitas si;nificat esse 
comiiune, hypostasis vero esse hoc aliquid. Non 
enim omnis liypostasis est Deitis, nec. omnis 


Tho οὗ xotvóv: εἰ δὲ ἄλλο τῆς οὐσίας τὸ ἰδίωμα, xz 
ἄλλο τῆς ὑποστάσεως, 0) ταυτὸν σηµαινόµενον οὗ- 
cia, χαὶ ὑπόστασις. 


Αἱρετ. 02x ἔστιν ἴδιον τοῦ Πατ phe τὸ ἀγέννττον, 
χαὶ τοῦ Υἱοῦ τὸ γεννητὸν, καὶ τοῦ Πνεύματος τὸ ἐχ- 
πορεντόν; διὰ τί μὴ χαὶ τρεῖς οὐσίας εἴπωμεν, 

᾿Ορθόδ. "Οτι V ἀνάγχη τῷ ἀριθμῷ ἰδιώματα d 
0nvav fj δὲ ἱδιότης ἑτερότης. Ἡ δὲ ἑτερότης οὐσίας 
ἑτεροῦσιον πυιεῖ. Τὸ δὲ ἑτερούσ:ον, οὐχ ὁμ'έως 352 
νατον, οὐχ ὁμοίως ἄφθαρτον *9, xat τὰ Aux i. Má 
οὖν οὐσία Πατρὸς, xa Yliou, xai ἁγίευ Dv. ύματος. 
Όταν δὲ λέγωμεν τρεῖς ὑποστάσεις, Πατρὸς, κ 
Υἱοῦ, xai ἁγίου Πνεύματος, τὸ ἀληθὲς εἶναι 2έτομεν 
τῶν ἰδιοτήτων τὴν διαφορὰν ἐν τῇ ὑποστάτει, οὐχ' δ 
καὶ &v τῇ οὐσίᾳα. 


Αἱρετ. El µία θεότης, µία χαὶ ὑπόστασις. 

. 'Cg000. ** Ἡ θεότης τὸ εἶναι χοινὶν ταῖς ὑποστά- 
σεσι σηµαίνει. Ὑπόστασις δὲ -ὃ, τὶ εἶναι" d δὲ 02351 
ταυτύττς. (0 γὰρ πᾶσα ὑπήστασις θ:ότης, οὐδὲ 
πᾶσα ὑπόστασις ἀνθρωπύτης. Οὐδὲ πᾶτα ὑπ] 
στασ.ς θεότης, οὐχέτι ταυτὸν στµαίνει 07622295 
θ-:ότητι, χαὶ ἀνθρωπότητι. 


hypostasis est. humanitas, Si autem non omnis hypostasis est humanitas, nec omnis hypostasis e« 
Deitas; non igitur sigr.ificant idem hypostasis, ct Deitas et humanitas. 


llaret. Wuanitas non exsistit per se? 

Orthod. Maxime, scilicet considerata. in indivi- 
duis. 

Haeret. lgitur hypostasis est. 

Orthod. Dixi, in individuis considerata. 

Hwret. Quid est individuum? et quid est huma- 
nitas ? 

Orihod. Individuum est unaquzque hypostasis 
nostra. Humanitas vero communitas. substantie. 

ll zret. Et qua est. differentia communitatis, ct 
hvpost.sis ? 


D Aigsr. 'H ἀνθρωπτότης οὐχ bgtatnxtv; 


᾿0ρ6ὀδ. Nai. 


Αἱρες. ὐὐχοῦν ὑπόστασίς ἐστιν. 

Ὀρθιδ. "Ev ἀτόμοις θεωρονµένη. ; 

Λἱρετ. Ti ἐστι) ἄτομον, xaX τί ἔστιν bp ' 
πότης; 

Ὀρθόδ. "Ατομόν ἐστιν ἡ χαθ᾽ ἕκαστον ἡμῶν ὑπ 
στασις. ᾽Ανθρωπότης δὲ, dj τῆς οὐσίας χοινότη». 

Αἱρετ. Καὶ τἰς ἡ διαφορὰ κοινότητος, καὶ ὑπ 
στάσεως ; 


ΥΛΗΙΑ: LECTIONEs. 
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'Op000. "Ότι σου μὲν ἡ ón^asazt;, οὐκ Essi πάν- Α Orthed. Quod. tua hypostasis non est omnium 


«vy ἀνθρώπων, *, δὲ ἀνθρωπότης xot πάντων 
ἀνθρώπων. , 

Airst. Ἡ ὑπόστασις τοῦ Πατρὸὺς, οὐκ ἔστι Θὲ6- 
της; 

᾿Ορ6έδ. Ναί. ᾽Αλλ' ἡ θεότης τὸ εἶναι σημαἶνει' ἡ 
6$ ὑπόστασις τὸ, τί εἶναι. 

Alpsr. Καὶ ἡ ὑπύστασις τοῦ Υἱοῦ οὐχ ἔστι θεό- 
της; 

᾿Ορθόδ. Nat. 

Αἱρετ. Δύο οὖν θεότητες. 

Ὀρυύυόδ. OU: οὐ γὰρ ἄλλη, xa ἄλλη Θεότης 
ἑστίν. 

Λἱρετ. "Άλλη, xal ἄλλη ὑπόστασίς ἐστιν. 

᾿Ορθόδ. 'AXÀ' οὗ zb αὐτὸ αηµαίνειν εἶπον θεότη- 


l'ominun ; humanitas vero coamunis est omnium 
l:ominum. 


ll «ret. Hlypostasis Patris non est Deitas ? 


Orthod. Maxime. Verum Deitas esse sive esseie 
tiam significat, hypostasis vero lioc, aliquid esse. 
[leret. Et hyposiasis Filii non est Deitas? 


Orihod. Est. 
Heret. Duze igitur sunt Deitates. 


Orthod. Nequaquam ; non enim alia et alia Dei- 
tas est. 


Heret. Alia οἱ alia hypostasis est. 
Orthod. At non idem significant, ut dixi, Deitas, 


τα, xa! ὑπόασταπιν. Ἡ γὰρ θεότης τὸ εἶναι σημαί- DB et hypostasis. Deitas enim significat esse : l.ypo- 


yet, ἡ δὲ ὑπόστασις τὸ, sl εἶναι. Ὡς Υὰρ οὐκ clot 
ἀνθβωπότητες δύο Παῦλος καὶ Πέτρος, οὕτως οὐδὲ 
620 θεότητες Πατρὸς καὶ Υἱοῦ. 

Αἱρετ. Οὐχοῦν οὐχὶ ἡ ὑπόστασις τοῦ Πατρὸς xxv 
θεότης; 

'0p006. Ἡ μὲν ὑπόστασις τοῦ Πατρὸς, xol Θεό- 
σης x31 ἡ ὑπόστασις τοῦ Υἱοῦ, καὶ θεότης. Οὐχὶ 
δὲ ἐπειδῇ δύο ὑποσάσεις εἰσὶ, διὰ τοῦτο xax δύο θ:ό- 
τητες. 

Alper. llo οὐχί; 

"Op000. "0: ἀθανασία, 1j ὑπόστασις τοῦ Πατρός - 
xai ἡ ἀθανασία xai fj ὑπόστασις τοῦ YloU- οὗ δύο 
ξὲ ἀθανασίαι. 

Αἱρετ. Πῶς; 

Ορόόδ. "Ότι μὲν οὐδεμία διαφορά ἔστιν ἆθανα- 
cla;: ἀθανασία γὰρ ἀθανασίας οὐδὲν διαφέρει, εἰ 
ἀθανασία ἐστίν. 

Αἱρετ. Εἴπερ ἀλτθῶς ἄλλη, xol ἄλλη ὑπό- 
' στασίς ἐστι, πῶς οὐχὶ xal ἄλλη, xal ἄλλη ἀθα- 
νασία» 

Ορ0όδ. Καὶ γὰρ ἡμεῖς ἄλλην, χαὶ ἄλλην ἔχομεν 
ὑπόστασιν, οὐχὶ δὲ ἄλλην, χαὶ ἄλλην ἀνθρωπότητα. 
Kali ὑπόσταοις Πέτρου ἀνθρωπότης, xai ἡ ὑπό- 
στασις Παύλου ἀνθρωπόττς ἐστιν ἁλλ᾽ οὐ διόφοροι 
ἀνθρωπότητες, xal ἄλλην, χαὶ ἄλλην ὑπόστασιν Éyc- 
μεν' οὐχὶ δὲ καὶ ἄλλην, xal ἄλλτν ἀθανασίαν, ἣν 
διὰ τοῦ ἑνὸς βαπτίσματος ἑλάδομεν. Ἡ γὰρ ἄλλη, 
καὶ ἄλλη ἀθανασία, ἄλλο xal ἄλλο βάπτισμα, καὶ 
ἄλλη καὶ ἄλλη πίστις, xal οὐχέτι ἔσται εἷς Κύριος, 
µία πίστις, ἓν βάπτισμα; 

Αἱρετ. Αλλ) εἰ dj ἡμετέρα πίστις, ἄλλη ἐστι παρὰ 
τὴν ἀθανασίαν, χαὶ τὸ βάπτισμα, ἄρα fj τοῦ Θεοῦ 
ὑπόστασις, ἄλλη ἐστὶ παρὰ τὴν ἀθανασίαν. 

Ὀρθόδ. Οὐδαμῶς, ἁλλ᾽ αὐτὴ d ὑπόστασις, χαὶ 
ἀθανασία ἐστὶ, xaX οὗ µόνον ἀθανασία, ἁλιὰ xal 
ὀφθαρσία, καὶ διχαιοσύνη. Καὶ οὐχ ἔστι χατὰ σύν- 
θᾳσιν ταῦτα ὁ θιτὸς, ἁλλά χατὰ διαφορὰν ἐπινοίας 
λε]όμενος. ᾿Λθανασία μὲν, διὰ τὸ ἀτελεύτττον, ἀφ- 
θαρσία δὲ, διὰ τὸ ἄλυτον. Δικαιοσύνη δὲ, διὰ τὸ 
loov: ἁγιασμὸς Cb, διὰ τὸ φυλάσσειν ἀπὸ ἁμαρτίας, 


s(dsis vero hoc,aliquid esse. Sicut enim non sunt 
due humauitates Petrnset Paulus, sic mon. sunt 
dute Deitates Patris et Filil, 

Heret. Non est igitur hypostasis Patris leitas? 


Orthod. Typostasis qnidem patris Deitas est, 
hypostasis item Filii Deitas etiam est; nón tamen, 
quia sunt duz hypostases, idcirco suut duce Dei- 
tates (59). 

"ὕατει. Quomodo non? 

Orihod. Quia hypestasis Patris est immortali- 
tás, et livposiosis Filii est immortalitas. Non suht 
autem die immortalitates. 

Haeret. Quomodo? 

Orthiod. Quia non est differentia immortalitalis ; 
immortalitas euim ab imnmortaliiate non differt. 


ll ceret. Si vereest alia et alia hypostasis, quo- 
modo non est alia et alia immortalitas ? 


Orihod. Nos enim aliam et aliam hypostasim 
habemus; non autem aliam et aliam. A411 huma- 
nitatem. Et hypostasis Petri bomo est; et hypo- 
stasis Pauli hono est, et du: sunt hypostases, et 
non dux lumanitates. Et aliam, et aliam hypo- 
8$1asim habemus; non tamen et aliam imnortali- 
tatem, quam per unum baptisma accepimus. Alia 
enim, et alia immorialitas, aliud et aliud ba- 


D ptisma; alia et alia fides. Et non est unus Domi- 


nus, una fides, unum baptisma . 
Haeret. At si. nostra hypostasis alia est preter ^ 
immortalitatem, et priter baptismum, igitur hy- 
postasis Dei alia est prztter immortalitatem, 
Orihod. Nequaquam: imo ipsa hypostasis immor- 
talitas est, et non solum immortalitas, sed incor- 
ruptibilitas, et Justitia. Et non est haec Deus eom- 
positione, scd sic dietus secundum diversas notio- 
nes. Immortalitas quidem, quia caret fine. Incor- 
ruptibilitas, quia non potest dissolvi. Justia pro- 
pter zequalitatem : sanctificatio, quia servat a pec. 
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cato : redemptio, quia vitam nostram servat a A ἀπολύτρωσις, διὰ τὸ) σώζειν Ex φθορᾶ; tt» tol 


corruptione. l'ominatio, quia in omnibus domina- 
tur, et in omnia habet imperium. Virtus, quia nihil 
ei resisjit, H»c omnia in hypostasi etiam Filii 
similiter ut in Patre et non participate consideran- 
tur, et idcirco duas hypostases dicimus Patris οἱ 
Yilii, unam vero Deitatem, virtutem, et quecunque 
hajusmodi sunt. 


Heret. Quomodo dictum est de Spiritu sancto : 
« Non loquetur a semetipso, sed quacunque audiet, 
loquetur?, » siquidem ejusdem naturz est ? 

Orthod. Hoc est, quod declarat, ipsum non esse 
mendacem, et ejusdem natura esse. 

Haret. Quomodo? 

Orthod. Quia one creatum, si est particeps ra- 
tionis, quando vult, ase ipso loquitur, quia habel 


ἡμῶν) χυριόττς, διὰ τὸ πάντων χρατεῖν' δύναμι;, 
διὰ τὺ μηδὲν ἀντιχεῖσθαι. Ταῦτα δὲ πάντα, xal περὶ 
την ὑπόστασιν Υἱοῦ θεωρεῖται ὁμοίως τῷ Πατρὶ, 
χαὶ οὗ μεθεχτῶς, χαὶ διὰ τοῦτο δύο μὲν ὑποστάσεις 
Πατρὸς xoi Yiou λέγομεν, µίαν δὲ θεότττα, x3 
ἐξουσίαν xat δύναμιν. - 


propriam voluntatem, cui imponit silentium, ut 
voluntatem Dei dicat. Spiritus autem sanctus non 
Sic, sed tauquam Spiritus Dei voluntatem Dei ba- 
bet. Et hoc est, quod ait: « Non loquetur a semet- 
ipso. » Siquidem de se etiam dixit Filius : « A me 
ipso facio nihil, sed sicut docuit me Pater, σε 
loquor 5. » 


Ex codice Bavarico. 


fleret. Nonne omnia, qui de Deo dicun- 


tur, dicuntur de illo essentialiter vel notiona- : 


lite? 

Orthod. Utique. 

Hwret. Annon omnia, que de quopiam essen- 
tialiter praedicantur, insunt oinnibus qux eamdem 
essentiam participant? 

Orihod. Uiique.—— 

419 Haeret. Ea vero qua notionaliter, εἰ quasi 
adventilie respectu essenlie praedicantur, non- 
ne separabilia sunt sive cogilalione, sive re- 
ipsa? 

Orihod. Maxine. 


Αἱρετ. Οὐχὶ πάντα τὰ χατηγορούμενα, fj οὐσιω- 
δῶς, ἡ ἐπουσιωδῶς χατηγορεῖται; 


Ὀρθόδ. Nat. | 
Αἱρες. Πάντα δὲ τὰ οὑσιωδῶς τινι χατηγορούμε»», 
οὐχὶ πᾶσι τοῖς ὁμοονσίοις προοσεστιν; 


*0p000. Nal. - 


Αἱρετ. Τὰ δὲ ἐπουσιωδῶς κατηγορούμενα οὐχὶ 
χωριστά εἶσιν, εἴτε ἐπινοίᾳ, εἴτε ἑνεργείᾳ; 


Ὀρθόδ. Nat. 


Παγει. Quoinodo igitur nomen Patris dicitur de ᾳ ἍἈΑἱρετ. Τὸ οὖν Ilavhp ὄνομα πῶς πρύσεστι τῷ 


Patre? Si essentialiter, ergo et de Filio. Si vero 


lanquam quiddam essentia superveniens scu super- 


additum ; concipi igitur poterit Pater, quasi non 
esset. Rursus, si, qu:e praedicantur tanquam essen- 
li: ανομία, essentiis erunt posteriora; natu- 
rale igitur erit Patri esse Patrem. Ex quo se- 
q'itur Filium el Spiritum sanctum 2quc esse Pa- 
rein. 


Πατρί; Eti μὲν οὐσιωδῶς, ἔσται καὶ τῷ Yio.El 
δὲ ἐπουσιωδῶς, ἔσται ἄρα ποτὲ ἐπινοούμενος []αττρ 
μὴ εἶναι. Καὶ πἀλιν, εἰ τὸ ἐπουσιωδῶς χατη"ορούµε- 
να, ὕστερα τῶν οὐσιῶν, φύσει ἔτι ἔσται τῷ Ἱ]ατρὶ 
τὸ, Πατήρ. Καὶ ἔσται ὁ Υἱὸς Πατὴρ, ἁμοίως xa: τὸ 
Πνεῦμα. 


XXIX. 


Ejusdem Theodori disputatio cum Nestoriano. 


Aid.le£ic xpóc Νεστοριανὸν τοῦ αὐτοῦ ἵο η, 


Francisco Turriano interprete. 


Orthod. En, adest certamen disputationis. Unde 
jgitur incipienda nobis est disputatio? 3b eane 
arte, quz ad scientiam comparaudam pertinet? an 
potius primum ab eo, quod ex aliis quxstionibus 
maxime necessarium est? Sed quodnam hoc est? 
ea scilicet. accurate indagare, quz de (ide dubi- 
tantur. 

ll eret. Incipiendum profecto est a. dogmatibus 
fidei. 

Orthod. Filius Dei ex muliere natus, quid ex. ea 
accepit ? naturam, an livpostasim? 


ο Joan. xvi, 15. P Joan. vin, 98. 


᾿Ορ6όδ. ἸΙδοὺ πάρεστιν ἁγὼν τῆς διαλέξεως. Π/- 
θεν οὖν ἀρχτέον ἡμῖν τοῦ λόχου; ἀπὸ τῶν bz: 
μονιχῶν τεχνῶν, Ἡ μᾶλλον πρῶτον ἀπὸ τοῦ τῶν ἆλ- 
λων ζητημάτων ἀναγχαιοτάτου» ποῖον δὲ τοῦτο; τὸ 
τὰ ἀμφιθαλλόμενα περὶ τῆς πίστεως πολυτραγµο- 
velv. 


Αἱρετ. Καὶ πάνυ ἀρχτέον ἀπὸ τῶν χατὰ τὴν πίστιν 
δογμάτων. 

Ὀρθόδ. Ὁ Yi τοῦ θεοῦ γεννηθεὶς ix Ίν- 
ναιχὸς, τί ἂν ἔλαδεν ἐξ αὑτῆς; φύσιν, f] ὑπό- 
στασιν; 
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Αἱρετ. Φύσιν. 

Ὀρθόδ. El:a, μετὰ ἰδιωμάτων, fi ἄνευ τοῦ- 
των; 

Αἱρετ. Μόνην τὴν φύσιν ἀνέλαθεν χωρὶς τῶν 10:- 
µάτων. 

᾿Ορθόδ. Λοιπὸν, xa ἄνευ χρώματος, xaX ayfjua- 
τος, xal χράσεως τῶν στοιχείων ἣν, χα) ἄνευ µεχέ- 
θους. "cte οὔτε ἑἐγνωρίζετο, οὔτε ἑωρᾶτο, οὔτε 
ἐχρατεῖτο, οὔτε ἐκ παιδὸς εἰς ἄνδρα ηὐξάνετο. Τί 
οὖν; ὁμολογεῖς ἐπὶ Χριστοῦ τὴν ἀναίρεσιν τοῦ 
χρώματος, χαὶ σχήματος, xai τῶν ἑξῆς ixie- 
θέντων» 

Αἱρετ. Mt, γένοιτο. 

Ορθέδ. ᾿Ομολοχγεῖς ρα τὴν ὕπαρξιν αὐτῶν; 

Αἱρες. Ὁμολογῶ. 

ὈΟρθόδ. TL66; οὐχὶ ταῦτά ἐστι δὲ ἰδιώματα ; 


Αἱρετ. Πῶς γὰρ o6; 

'0p006. Μετὰ ἱδιωμάτων ἄρα εἶχε τὴν ἡμετέραν 
φύσιν ὁ Χριστός. Φύσις δὲ μετὰ ἰδιωμάτων ὑπόστα- 
el; ἐστιν, f οὗ δοχκεῖ σοι; 


Αἱρετ. Πάνυ μὲν οὖν. 

᾿Ορθόδ. Ὑπόστασιν ἄρα προσέλαδε, χαὶ οὗ µό- 
νην τὴν φύσιν, ὡς προέθηχας. 

Αἱρες. Οὕτως ἔχει. 

"Op0cÓ. ᾽Αλλὰ xai τοῦτο ἀδύνατον, 

Αἱρετ. Καὶ πόθεν ἔχεις δεῖδαι; 

᾿Ορθέδ. Καὶ γὰρ τοι ἠνώθησαν αἱ ὑποστάσεις, 


Ἡ ἔμειναν κεχωρισµέναι΄ εἰ μὲν οὖν χεχωριαµέναι, (C 


δύο ἔστσι, ὁ Χριστὸς, xal οὐχ εἷς. El οὖν σέ6ῃ τὸν 
Ἀριστὺν δύο ὄντα, σέθῃ δὲ τὸν Πατέρα, χαὶ τὸ 
Πνεῦμα αὐτοῦ, τετράδο; χινδυνεύσεις σεθαστὴς εἶναι. 
Ei δὲ ἠνώθησαν αἱ ὑποστάσεις εἰς µίαν ὑπόστασιν 
σύνθετον, ἔσται dj σύνθετος ὑπόστασις, οὔτε θεία 
χαθαρῶς, οὐδὲ ἀνθρωπεία, ἁλλὰ μέσον τούτων. El 
δὲ σύνθετος ὑπόστασις Χριστός ἐστιν, ὁ Χριστὸς ἄρα 
κατὰ σὲ οὔτε θεία ὑπόστασίς ἐστιν, οὔτε ἀνθρω- 
mela, ἀλλὰ μέσον θεοῦ xal ἀνθρώπου. 'AXAX φεν- 
xvío) thv ἀσέδειαν. Πῶς οὖν λύεις ἡμῖν τὸν λό- 
Υου; 

Αἱρετ. Οὐδαμῶς lxavóz εἰμι' χαριζόµενος οὖν 
ἡμῖν, δίδαξον, «LU προσέλαδεν ὁ Χριστὸς, φύσιν, f$ 
ὑπόστασιν ; 

᾿Ορθόδ. Φύσιν. 

Αἱρετ. Μετὰ ἰδιωμάτων, f| ἄνευ τούτων ; 

᾿Ορθέδ. Μετὰ ἰδιωμάτων. 

Αἱρετ. Ὑπόστασιν ἄρα προσέλαδεν ; 

᾿Ορθόδ. Οὐ δῆτα, 

Αἱρετ Καὶ πόθεν δηλον; 

Ορθόδ. Ἐγώ σοι φράσω. Ἔστι piv γάρ τι, ὃ 
λέγεται ὑπόστασις, ἔστι δέ c1, ὃ λέγεται ὑποστατιχὸν, 
Έγουν τῆς ὑποστάσεως, χαὶ χοινὸν ἀμφοτέρων ἑἐστὶ 
τὸ συγχεῖσθαι Ex φύσεως xal ἰδιωμάτων. Διαφέρουσι 
δὲ, ὅτι ἡ μὲν ὑπόστασις οὐκ ἔστι µέρος τινὸς, ὥστε 13 
- ὑπόστασις ἐστι, τὸ δὲ σῶμα τοῦ Πέτρου µέρος ἐστν, 
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Orihod. Dcinde, cum proprietatibus, 4π sine 
proprietatibus? 

Heret. Solai naturam accepit sine proprieta- 
tibus. 

Orthod. Relinquitur igitur, ut sine colore, et 
figura, et mistione elementorum, et sine magnitu- 
dine. Quamobrem neque agnoscebatur, neque vi- 
debatur, neque tenebatur, neque crescebat, ut ex — 
puero fleret vir. Quid igitur? confiteris interitum 
coloris, et figurz οἱ aliorum, qua exposita sunt, in 
Christo ? 

Heret. Minime. 

-. Orthod. Confiteris igitur fuisse hzc in eo? 

Haeret. Confiteor. 


B  Orihod. Quid ? Annon sunt hzc proprieta- . 


tes? 

Haret. Cur non? 

Orthod. Habuit igitur Christus naturam 413 
nostram cum proprietatibus : natura autem cum 
proprietatibus  hypostásis est. Annon videtur 
tibi? 

Haret. Maxime. 

Orthod. Hypostasim ergo assumpsit; ct non $0- 
lam naturam, ut prius posuisti. 

Haret. Sic est. 

Orthod. Δι hoc fieri non potest. 

H aret. Et unde hoc docere potes? 

Orthod. Quia vel unit sunt hypostases, vel re- 
manserunt separatz, et tunc Christus erit duo, et 
non unus. Quare si colis Christum, qui sit duo, 
colis etiam Patrem, et Spiritum ejus : ergo cuitor 
quatuor videris esse. Si autem unilz sunt in unam 
hypostasim compositam, erit bypostasis coniposita, 
neque mere et pure divina , neque humana, sed 
intermedia. Si autem Christus hypostasis composi - 
(a est, Cbristus igitur opinione tua neque hypostae 
Sis divina est, neque humana, sed media inter 
Deum et homines. At fugienda est impietas. Quo- 
modo igitur solvis nobis argumentum? 


Haret, Non sum idoneus ad solvendum. Quare 
in gratiam nostram, doce, quid assumpsit Christus, 
naturamne, an hypostasim ? 


D  Orihod. Naturam. 


Haeret. Cum proprietatibus, an sine his? 

Orthod. Cum proprietatibus. 

Haret. Hypostasim igitur assumpsit. 

Orthod. Minime. 

Haeret, Et unde hoc constat? 

Orthod. Ego tibi explicabo. Est enim aliquid, 
quod dicitur hypostasis ; et est aliquid , quod dici- 
tur hypostaticum, et commune utrique est componi 
ex natura et proprietatibus. Differunt tamen, quia 
hypostasis non est pars alicujus; hypostaticum vero 
pars est. Verbi gratia, Petrus non est pars alicujus, 
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quare hypostasis est, corpus autein Petri pars est, A Πέτρου γάρ ἐστιν, ὥστε ὑποστατιχὸν, χαὶ οὐχ ὑπό- 


quare hypostaticum, et. non hypostasis est corpus 
Petri, quamvis natura est cum proprietatibus. Sed 
non satis est compositam esse naturam cum pro- 
prietatibus ad generationem hypostasis, sed opor- 
tet concurrere ad hoc, et non csse partem. Quia 
ij;itur pars Christi est assumptum corpus anima- 
tum, idcirco non est hypostasis, sed hypostaticum : 
οἱ sicut non numeratur cum Petro corpus ejus, ut 
sint duo, alterum enim cum altero συνταγῆσε- 
«at (60), sic neque cum Filio Dei incarnato connu- 
meratur corpus animatum assumptum, ut sint 
duo. Atque hzc quidem videntur mihi satis esse ad 
solutionem dubitationis, 


στασίἰς ἐστι vb σῶμά τοῦ Πέτρον * xal τοι φύσις ἐστὶ 
μετὰ ἰδιωμάτων. Αλλ) οὐκ ἀρχεῖ τὸ συγχεῖσθαι «tv 
φύσιν τοῖς ἰδιώμασιν εἰς Υένεσιν ὑποστάσεως, ἀλλὰ 
δεῖ συνδραμεῖν εἰς τοῦτο χαὶ τὸ ph εἶναι µέρος. 
"Exe οὖν µέρος ἐστὶ τοῦ Χριστοῦ τὸ προσλησθὶν 
ἔμφυχον σῶμα, διὰ τοῦτο obx ἔστιν ὑπόστατις. ἀλλ' 
ὑποστατιχόν. Ὥσπερ οὖν οὐ συναριθμεῖται τῷ Πέτρῳ 
τὸ σῶμα αὐτοῦ, ἵνα ὧσι δύο, θάτερον Υὰρ θατέρῳ 
συνάγεται "5, οὕτως οὐδὲ τῷ Ylo τοῦ Θεοῦ σαρχω- 
θέντι συναριθμεῖται τὸ προσληφθὲν ἔμφυχον σῶμα, 
ἵνα ὧσι δύο. Καὶ ταῦτα δοχεῖ pot ἱχανῶς εἱἰρῆσθσι 
εἰς Ἀύσιν τῆς ἁπορίας. 


XXX. 
A14 Alia disserlatio ejusdem Abucare cum Jaco- B  "AA4q διά.Ίεξις τοῦ αὐτοῦ πρὸς Ἰαχωέίτην, 
bi 


ita. 

H eret. Utrum videtur tibi esse Christus, Deus, 
au homo? 

Orthod. Utraque seorsum, et utrumque simul. 

Hl eret. Quomodo. 

Orthod. Etenim Deus est separatim, similiter et 
liomo ; et simul Deus οἱ homo. 

lieret, Deinde, estne hx»c secundum naturam, 
au alio modo? gratia scilicet, vel exercitatione 
quapiam, et profectu ? 

Orthod. Natura. 

Hwrel. Unius igitur naturz est Deus et homo. 


Orthod. Erras. Non enim secundum eamdem na- 


Αἱρετ. Πότερόν σοι δοχεῖ, ὁ Χριστὸς 8ch;, 9 ἄν- 
θρωπός ἐστιν; 

᾿Ορθόδ. ᾽Αμϕότερα, xal ἑχάτερος. 

Αἱρετ. Ilo; 

᾿Ορθόδ. Καὶ γὰρ θεός ἐστι χωρὶς, ὁμοίως C xà 
ἄνθρωπος" xal ἅμα θεὸς, χαὶ ἄνθρωπος. 

Αἱρετ. Εἶτα, φύσει ταὺτά ἐστιν, Ἡ ἄλλως: οἷω 
χάσιτι, ἡ ἁσχῆσει τινὶ, xal προχοπῇ; 


᾿Ορθόδ. Φύσει,. 

Αἱρετ. Mid, ἄρα φύσεώς ἐστι θεὸς, xal ἄνθυω- 
πος. 

'0p006. Ἠεπλάνησαι. 00 γὰρ τῇ αὖὐτὶ φὖσει, 


turain, sed secundum aliam est bomo; et secundum C ἀλλ᾽ ἑτέρᾳ μέν ἐστιν ἄνθρωπος, ἑτέρα δὲ θεές. 


aliotu Deus. 

H eret. lgitur quia aiiud est Deus, et aliud homo, 
secundum autem naturam est hzc Christus ; Chri- 
stus igitur alius est a seipso. ) 

0Ο, Ηιοά. Minime; sed aliud natura dixi. Hoc 
enim oportet concludere ex iis quas concessa 
sunt. 

Haret. Quod dicis, obscure dixisti, sed ex- 
plana. 

Orthod. Christus et Deus et homo est; Deus 
autem, οἱ homo aliud matura : Christus igitur 
aliud natura. Te ipsum igitur decepisti ; non enim 
si aliud natura, eontinuo alius a seipso Christus. 
Non est Christus natura, sed habet naturam. 


Αἱρετ. Οὐχοῦν ἐπεὶ 5t ἕτερόν ἐστι, θεὸς, xa! ἂν- 
θρωπος φύσει ταῦτα δέ ἐστιν ὁ Χριστός ἕτερον 
ἄρα ἑαυτοῦ ὁ Χριστός ἐστιν ; 

ὍΟρθόδ. θὐδαμῷς ' ἀλλ ἕτερον τῇ φύσει. Τοῦτο 
γάρ σε δεῖ συμπεραίνειν ἐξ ὧν ὡμολόγτται. 


Αλλά '* λέχεις, ᾿Ασαφὲς εἴρηχα; ἀλλὰ σαφι- 
νίσω 

ὍὉ Χριστὸς θεὸς, xal ἄνθρωπος ' 8:6; δὲ, χαὶ 
ἄνθρωπος, ἕτερον τῇ φύσει; ὁ Χριστὸς ἄρα ἕτερον 
τῇ φύσει. σεαυτὸν οὖν ἑσοφίσω" οὗ γὰρ εἰ ἕτεριν 
τῇ φύσει, Tj 65 χαὶ ἑαυτοῦ ἕτερον. OU. γὰρ φύσις 
ἐστὶν, ἀλλ᾽ ἔχει φύσιν. 


Hwret. Sint ista. sic. Quid. igitur tibi videtur? D — Aipec. Ἔστω δὲ ταῦτα. Τί οὖν δοχεῖ σοι; οὐχὶ 


noune Christus homo, homo autem »liud a Deo? 


Orihod. Maxime. 

l«ret. Christus igitur aliud a Deo. 

Orthod, Adhibe distinctionem, secundum luma- 
nam naturam aliud a Deo, seeundum divinam 
naturam non aliud. 


ὁ Χριστὸς ἄνθρωπος, ó Ob ἄνθρωπος ἕτερον 
θεοῦ ; 

᾿ορθὀδ. Πάνυ μὲν οὖν. 

Αἱρετ. Ὁ Χριστὺς ἄρα ἕτερον Θεοῦ. 


᾿Ορ0όδ. ᾽Αλλὰ προσδιόρισον τῇ ἀνθρωπείᾳ φύσει 


τῇ γὰρ θεἰᾳ φύσει οὐχ ἕτερον. 


YARLE LECTIONES, , 


1 Turr. σννταγῄσεται. Ἱν Turrianus liic variat. 


NOTE. 


(60) [ία conjungitur ut quasi uniatur. 
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Αἱρετ. θεὺς ἄρα, χαὶ οὗ θεὸς, ὅπεο ἀντίφα- A 


σις. 

'Ορθόδ. Αλλ) οὐχ ἀντίφασις τοῦτο. U5 Υὰρ χατά 
τὸ αὐτό στι xal Osbg, xal οὗ θεὺς, ἵνα γένηται 
ἀντίφασις. Ὥσπερ Ὑὰρ ὁ ἄνθρωπος αἰσθητὸν, xol 
οὐκ αἰσθητόν ἐστι χατ᾽ ἄλλο, xal ἄλλο' χατὰ μὲν τὸ 
σῶμα, αἰσθητὸν, xat οὖὑχ αἰσθητὸν κατὰ τὴν φυχἠν ᾿ 
xai οὐχ ἀντίφασις τοῦτο” χατὰ τὸν ἶσον τῆς ἁλη- 
θείας τρόπον kosiv ὁ Χριστὸς θεὸς, xal οὐ θεὸς, 
κατ ἄλλο, xal ἄλλο, χαὶ οὐκ ἀντίφασις τοῦτο χατὰ 
μὲν γὰρ τὴν θεότητα θεὺς, χατὰ δὲ τὴν ἀνθρωπό- 
τητα, οὗ θεός. Καὶ ταῦτα οὕτως. 


OPUSCULA. 
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Παγεί. Deus igitur et non. Deus, qua quidem 
contradictio est. 

Orthod. At non est hzc contradictio. Non. enim 
secundum idem est Deus et non Deus, ut sit. con- 
tradictio. Sicut enim homo est sub sensum cadens, 
et non sub sensum cadens secundum eliud et 
aliud; secundum enim corpus sub sensum ca- 
dit, secundum vero animam non cadit. Et non est 
hzc contradictio secundum regulam veram. Sie 
Christus Deus et non Deus secundum aliud et 
aliud, et non est lic contradictio : secundum enim 
divinitatem Deus, secundum vero humanitatem non 
Deus. Ac de his hactenus. 


XXXI. 


᾿Ερώτησις Ὡριγεγιαστοῦ, «πρὸς xictóv. 


A15 Questio quam Origenista fideli prcposuit, 


Genebrardo interprete. 


'A6ovxapüc. "pryeruacttic. 


Abucara. Origenista. 


Ὡριγενιαστής. Ἠοία δικαιοσύνη, δέκα, f] πεν- B  Origenista. Quid juris hoc est? ut qui anuis dc- 


«5xov:a χρόνους ἁμαρτήσαντός τινος, µυριάδας, 
μᾶλλον δὲ ἀτελευτήτους αἰῶνας εἶναι τὴν χόλα- 
σιν; 

'A6ovxapüc, Καὶ τί ἐστιν dj δικαιοσύνη παρὰ 
σοί; 

Ὠριγ. Τὸ χατὰ ἀναλογίαν τῆς ἁμαρτίας εἶναι 
xai τὴν χόλασιν, τοῦτ) ἔστιν, et τις ἥμαρτε χρόνους 
φεντήχοντα, τοῦτον χολασθῆναι τοσεύτους πεντή- 
xovta. 

᾿Αθουχκ. Ἐκ τόσων τρόπων «hv διχα.οσύνην µαν- 
θάνομεν ; xal πόθεν cu ταύτην ἔμαθες; 

Ὀριγ. Εἰπὰ σὑ, ἐχ πόσων ; 

'A60vx. Πᾶσαν δικαιοσύνην, f] ix τοῦ νόµου τοῦ 
θεοῦ, ἡ ἐχ τῶν ἀνθρώπων τεθέντων νόμων, f) Ex τῆς 
φύσεως τῶν πραγμάτων γινώσχοµεν. Οὐδεμία δὲ τού- 
των δικαιοσύνη χρονικῶς τὴν χόλασιν motel. Ofoy, 
ποονεύει τις, T) χλέπτει, f). φονεύει, µίαν ὥραν. 'O 
δὲ νόμος τοῦ θεοῦ, xaX οἱ τῶν ἀνθρώπων νόμοι 
φανεύοντες τὸν Φφονέα, xal χολάζοντες τὸν παρά- 
νοµον, οὐχ µίαν ὥραν κχολάζουσιν αὐτὸν, ἀλλά 
φονεύοντες μὲν αὐτὸν εἰς τὸν αἰῶνα αὐτὸν ἐχόλασαν, 
Ἡ τύπτοντες, πολὺν χρόνον ἀλγεῖν &x τῶν τραυμάτων 
παρασκευάζουσιν. . 


Καὶ σὺ δὲ, εἰ μοιχεύοντά τινα εἰς τὴν σὴν Υν- 
ναῖχα, ἡ θυγατέρα κατέλαθες, οὐχὶ µίαν ὥραν ἔχρι- 
vag àv χολασθῆναι. ἀλλὰ φόνῳ παραδοθῆναι; ὅπερ 
ἐστὶν αἰωνία χόλασις. ᾽Αλλὰ xol αἱ φύσεις τῶν 
πρανµάτων ὡσαύτως. ᾿Αποτρεπόμενο, γὰρ φέρε 
εἰπεῖν, ψυχρὸν ὕδωρ πιεῖν, fj τινος ἄφασθαι τῶν 
βλαπτόντων, xaX παραθαίνοντες πολυχρονίῳ χολάσει 
περιπἰπτομεν. "Ex γὰρ φυχροποσίας πολλάκις, 3) ix 
τοῦ ἄφασθαι πυρὸς, f| ὄξει χρήσαγθαι, διηνεκῶς 
ἐχολάσθημεν νόσφ' ἡ φύσις'δὲ δικαιοτάτη ἐστί. Zo 
δὲ πόθεν ἔχεις, f] εὗρες τῆν διχαιοσύνην ταύτην, 
εἰπέ. 


cem, vel quinquaginta peccaverit, is decies mille- 
nis, imo etian infinitis seculis peenas luat ? 


Abucara. Quid vero justitia tibi esse videtur? 


Orig. Ut pro ratione delicti poena iufligatur. Ut 
verbi gratia, si quis annorum quinquaginta spatio 
peccaverit, is annis totideja et plectatur. 


Abuc. Quotnam modis justitiam dicimus? et, 
undenam tu eam didicisti ? 

Orig. Tu vero ipse dicito, quotnam modis ? 

Abuc. Omnem justitiam, vel ex Dei lege, vel ex 
legibus, quas homines sancierint, vel ex rebus na- 
turalibus cognoscimus. Harum autem justitize spc- 
cierum nulla temporalem ponam irrogat. Prout 
fornicatur quispiam, vel furatur, vel occidit, unius 
horz spatio. At lex Dei, hominumque leges homi- 
cidam, capitis damnantes, estremoque supplicio 
facinorosum aliquem aflicientes, non unius in eum 
hore spatio animadvertunt ; sed si morte quidem 
plectant, zierno eum supplicio afficiunt, vel si 
verberent, diuturnum ei dolorem ex rebus [forí. 
vulneribus] inferunt. 

Quin tu quoque si adulterum quempiam cum 
uxore, filiave deprehenderes, non unius illum bore 
spatio puniendum, sed trucidandum cepseres : 
quod quidem zternum est hominum supplicium. 
Sed ipse quoque rerum naturae perinde se habent. 
Cum enim nobis ne frigidam, verbi gratia, bibamus 
aquam, neve quoque noxio cibi genere utamur, 
interdictum sit, in vetitum tamen nitamur, diu- 
turnas nimirum poenas damus. Itaque sepenumero 
fit, ut ex frigide potu, icnisve contactu, vel aceti 
usu continuum morbum incurramus. Atqui natura 
justissima est. Tu verc justitiam undenam habes, 
aut invenisti ? 
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THEODORI ABUCAR.£ 


XXXI. 
D. Theodori Abucare, episcopi Carum, contra Saracenos Theopaschitas (01). 


Interprete Genebrardo. 
Alio in conventu Saracenus, ex illustribus illis, A utriusque partis suzecompositionem cum Patre οἱ 


episcopum interrogans : Age vero, inquit, episco- 
pe, Deus ille tuus in cruce pendens, animai 
exspiravit? 

Maxime vero, respondit episcopus. Saracenus 
aulem in risum profusus, et eos, qui tunc ade- 
rant, Saracenos, eL Christianos ludibrio velut habens, 
extensa 416 manu exclamavit : Sine hypostasi 
factus est Christianorum Deus. 

Abuc. ΑΙ undenam sine hypostasi Deum Chri- 
stianorum fuisse colligis ? 

Sarac. Meo ipsius exemplo. 

Abuc. Quonam? 

Sarac. Ego quondam non eram, quoad usque 
dui inei partes in ventre inatris me: coaluerunt, 
Corpis, inquam, et anima ; unde tertium quiddam 
enalum est, qui ego ex utriusque partis concursu 
et compositione, hypostasis unica composita evasi, 
Cum ergo in ipso mortis articulo separatae fuerint, 

ΔΑ non hypostaseos mea nullitas tunc necessaria 
erit ? 

Abuc. Àn vero compositionis tui exemplum, 
idem esse cum Christi compositione censes ? 

Sarac. Quidni censeam? 

Abuc. Antequam duz tui partes ille. concurre- 
renl, ut ipse confessus es, non eras : posteaquam 
ver9 nalus es, utriusque partis integras proprieta. 
tes conservare non potuisti : quandoquidem animz 
jmmortalitatem, corporisque brutalitatem aiisisti : 
el tertium. quiddam, ut dicebas, evasisti : nec 
anima, nec corpus, sed homo factus. At Christia- 
norum Deus, ut cavillans objicicbas, vel ante 


Spiritu sancto erat : imo vero, ante omnia szcula, 
eoque ipso, quod compositus ex Virgine process't, 
nihil quidquam ex partium suarum prop:ieltatibus 
amisit. Perfectus enim Deus tnansit, ut οἱ Pater 
perfectus est : factus autem. est liomo, ut et ma- 
ter; quandoquidem Christi partes liz sunt, divi- 
nitas, et humanitas, At, ipso passionis tempore, 
cum 4 corpore separata est anima, ipse ab utraque 
parte inseparabilis mansit, indivulsa conjunctione 
colligatus, unaque sui ipsius divinitatis et huuani- 
tatis hypostasis exsistens. 

Sarac. Ubinam ergo anima erat? 

Abuc. Corpus quidem in sepulcro ; anima autem 
in inferno. 

llis dictis Saracenus magna cum exclamatione : 
At quomodo, inquit, Verbum in utrisque tanto 
dissitis intervallo, conjunctum est, cum a neutro 
indivulsum manserit? 

Theodorus autem ridens : Superest, inquit, ex 
hac tua senten'ia, ut Deus ille tuus, in Makensi, et 
Magadensi Mesquitis inveniri non possit. 

Sarac. An vero duz ille partes, quamlibet se- 
parata, participes divinitatis erant? 

Abuc. Non minus, quam quo tenipore conjunge» 
bantur. 

Sarac. Qui vero divinitatis particeps corpus exa. 
nime in sepulcro jacens non movebatur? 

Abuc. Quia Verbum in ipso tunc incorruptionem 


C Sacro illi cadaveri convenientem servabat. 


Tunc Saracenus tanquam reti quopiam inplica- 
tus, εἰ elinguis, pre stupore obmutuit. 


XXXIII. 


Theodori Abucara Dialogus cum Nestoriano. 


"A.l4oc Cid. leyoc πρὸς Νεστοριανὸν τοῦ abtcv. 


Interprete Genebrardo. 


Abuc. Dic mihi, hoc nomen Christus, utram 
naturam indicat, divinitatis, an humanitatis? 

Nestor, Non unam in parte, sed utranique hypo- 
stasin, sive Dei, et hominis simul. 

Abuc. Recte censes. Jam lioc. mihi edissere. An 
Christus ex Virgine natus? 

Nestor. M»xime. 

Abuc. Ergo Deus Verbum, et homo natus est ος 


'A60vx. Εἰπέ µοι, τὸ Χριστός ὄνομα ποίας ϱὐ- 
σεώς ἐστι δλλωτικόν ; τῆς θεότητος, 3] ἀνθρωπότττος, 

Ὁ ΛεσταΓ. US μιᾶς ἀνὰ µέρος, ἁλλὰ τῶν δύ9 
ὑποστάσεων, Έγουν τοῦ θεοῦ, xal τοῦ ἀνθρώπου ὁμοῦ. 

'A6cvx. Καλῶς. Eizi pot, ὁ οὖν Ἀριστὸς ἐγεν- 
vf Or Ex tovatxóc ; 

'O Necrop. Nai. 

'A6ovx. Οὐκοῦν ὁ Gcshz Λόγος, καὶ ὁ ἄνθοωτκ 


Virgine. Christus enim , ut confessus es, Deus et D ἐγεννήθτ àx γυναιχός. Ὁ Χριστὸς γὰρ. ὡς ὡμολό- 


homo est. Hoc insuper a te peto : an Christus 
mortuus est ? 

Nestor. Maxime. 

Abuc. Ergo Deus, et liomo mortuus est. Christus 
enim, ut vis, Deus et liomo est (62). Quanam vero 
de causa Christus dicitur ? 


(7024, 6 θεός ἐστι xal ὁ ἄνθρωπος. '" Καὶ ziv 
ἑρωτῶ σε, ὁ Χριστὸς ἀπέθανεν ; 

'Ο Νεστορ. Nat. 

'A6Covx. Οὐχοῦν ὁ θεὸς, xaX ὁ ἄνθρωπος ἀπέθα- 
νεν * χατά σε Υὰρ ὁ Χριστὸς ὁ θεὸς, xal ὁ ἄνθρωπός 
ἐστιν. 


VARUE LECTIONES. 
NOTA. 


15 1lze aliter Genebrardus. 


(61) Hanc disputationem non reperi in codicibus 
Bavaricis. ltaque nonnisi Latinam exhibeinus. 


(03) Sequentia desunt in Grzco Bav. codice. 
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Nestor. Quia unxit eum Deus Spiritu sancto. 
Abuc. Uter igitur unctus est, Deus Verbum, an 

lomo? 

Nestor. Absit ut Deum Verbum unctum fuisse 
dicamus, sed hominem. 
Abuc. Christus igitur est homo. Si enim is qui 


OPUSCULA. 


1580 


À unctus est, Christus est, et homo is est, qui unctus 
est, alius denique Deus Verbum, οἱ alius homo est. 
ut vultis, consequitur, ut homo sit Christus iu 
parte. Quid ergo vobis ipsis, et aliis imponentes 
Christum Deum, οἱ hominem esse dicitis ? 


517 XXXIV. 


Tov 0colóyov περὶ χρόνου, τοῦ αὑτοῦ 'AOCov- 
χαρᾶ. 


De tempore (63), ejusdem Abucara. 


Jacobo Gretsero interprete. 


Ερώτ. 'O χρόνος ἐν χρόνῳ, f| oóx &v χρόνῳ; 

Ἀπόκ. Διχῶς ἔστι πρὸς τοῦτο ἀπολογήσασθαι * 
ἔτοι γὰρ διαλεχτικῶς, χαὶ ἐνδόξως, xa πιθανῶς, ἢ 
ἁποδτικτικῶς, xal ἀναγκαίως, χαὶ ἀληθῶς ' οὗ µέν-. 
τοι ἀδόξως. ' 

'Epor. Πῶς οὖν βούλει προθαἰνειν τὸ» λόγον: 
ὁ αλξχτιχῶς, 7| ἀποδειχτικῶς ; 

Απόκ. Διαλεχτικῶ:. 'Epor.'* Ὁ χρόνος οὔτε 
ἐν χρόνῳ ἐστὶν, οὔτε οὐκ iv χρόνῳ. El μὲν γὰρ οὐκ 
ἐν χρόνῳ, χεχώρισται ἑαυτοῦ ' ὅπερ ἀδύνατον. El 
δὲ bv χρόνῳ, ἐν ἑαυτῷ ἕἔσται' τὸ δὲ Ey τινι, περι- 
έχεται ὑπ᾿ αὐτοῦ. ᾽Αλλὰ μὴν, ἕτερόν ἐστι τὸ περι- 
εχόμενον παρὰ τὸ περιέχον. Ἔτερον ἄρα ἑαυτοῦ 
ἐστιν ὁ χρόνος, ὅπερ ἀδύνατον. El οὖν, ὡς ἑἐδείχθη, 
ἀδύνατόν ἐστι τὸ τὸν χρόνον ἑαυτοῦ κεχωρίσθαι, 
ἀδυνατώτερον δὲ καὶ τὸ ἑαυτοῦ ἕτερον εἶναι. Ταῦτα 
δὲ συνέδη " £x τοῦ ὑποτίθεσθαι τὸν χρόνον, Πτοι 
οὐκ ἓν χρόνῳ, δῆλον, ὅτι ἀδύνατον, τὸν χρόνον εἶναι 
ἐν χρόνῳ, ἡ οὐκ iv χρὀνψ. Πᾶσα γὰρ ὑπόθεσις 
ἀπάγουσα εἰς ἀδύνατον, χαὶ αὐτὴ ἀδύνατός ἐστι, 
xai ταῦτα διαλεκτικῶς εἴρηται, καὶ ἑνδόξως. 


El δὲ θέλεις καὶ τὸ ἁποδειχτικῶς λέγειν, οὐχ 
ὀχνήσω. 'O χρόνος οὑκ Ev χρόνῳ ἐστίν ' ἔστι δὲ ix 
. τῶν ὁμοίων περὶ τούτου πιστώσχσθαι. Ὥσπερ γὰρ 
ὁ τόπος οὐκ ἔστιν ἐν τόπῳ ^. πᾶν Υὰρ «b Ev τόπῳ, 
copa ὁ δὲ τόπος οὐ σῶμά bati καὶ ἡ ψυχῆ οὐχ ἐν 
Ψυχῆ ἐστιν, ἀλλ᾽ ἐν τῷ σώματι' χαὶ ἡ χίνησις o2x 


Interrog. Num tempus est in tempore, an non? 

flesp. Dupliciter ad hoc responderi potest, dia- 
lectice videlicet et probabiliter et verisiwililer ; 
vel demonstrative, necessario, et vere; non tamen 
improbabiliter. 

Interrog. Quomodo igitur disputationem insti- 
tuere cupis? dialectice, an demonusirative? 

Resp. Dialeetice. Tempus neque iu tempore est ; 
neque non est in tempore. Si enim non esset in 
tempore, a se ipso separatumesset, quod fieri nequif. 
Si verosit in tempore, in se ipso erit : quod vero 
in aliquo inest, continetur ab illo. Atqui id quod 
continet, el quod continetur, distincta sunt. Dis- 
tinctum igitur a se ipso est tempus : quod est im- 


C possibile, Si igitur, ut ostensum, impossibile est 


tempus a se ipso separatum esse; multo minus 
fleri potest, ut a seipso diversum sit. Si vero hac 
consequuntur ex hypothesi illa : Tempus vel non 
esse in tempore, vel esse in tempore; planum fit 
fieri non posse, ut tempus sit in tempore, vel non 
sit in tempore. Oinnis enim hypothesis, qu» ad 
impossibile ducit, ipsa etiam impossibilis est. 
Et hzc dialectice et probabiliter dicta sint. 

. Si vero velis ut et demonstrative de his disse; 
ram, libenter parebo. Tempus non est in tempore; : 
quod ex similibus confirmare licet. Quemadmadurn 
enim locus non est in loco; nam omne, quod in. 
locoest, corpus esi; at locus non corpus, et 
anima non est in anima, sed in corpore ; el mo; 


ἐν κινήσει, ἀλλ᾽ ἓν xtvoupévip* xat τὰ χρώματα οὐκ D tus uon est in motu, sed in mobili ; et colores non 


ἐν γρώμασιν, ἀλλ᾽ ἐν χεχρωσμένοις σώμασιν * οὕτως 
xat ὁ χρόνος οὐκ Ev χρύνῳ ἐστὶν, àAX ἐν χρονίοις. 
Ίαῦτα δὲ ἐστι τὰ κινούμενα. Αριθμὸς γὰρ xwf- 
σεώς ἔστιν ὁ χρόνος. "ose χατὰ μὲν πρῶτον λόγον, 
ἐν χινήσει ἐστὶν ὁ χρόνος ἐπειδὴ xaV d) χίνησις ἐν 
τῷ χινουμένῳ ἐστὶ, καὶ ὁ χρόνος ἄρα ἓν τῷ χινου- 
μένῳ ἑστὶ διὰ µέσου τῆς κινήσεως, ὥστε xal ἁλη- 
θῶς ἔστιν εἰπεῖν, ὅτι ὁ χρόνος οὐκ ἓν χρόνῳ ἐστὶν, 
αλλ ἓν κινήσει, ἡ ἐν χινουµένῳ, ἀλλὰ πρῶτος μὲν 
£v χινῆσει, δεύτερος δὲ ἐν χινουµένῳφ, ὡς εἴρη- 
ται. 


sunt in coloribus, sed in corporibus coloratis ; sic 
et tempus non est in tempore, sed in rebus tempori 
subjectis ; quze alia non sunt, quam mobilia. Nam 
tempus est numerus, motus. Itaque secundum pri- 
mam ratiouem tempus est in motu; cumque motus 
sit in inobili, etiain tempusin mobili erit interventu 
motus. Quapropter vere dicitur : tempus non esso 
in tempore, sed in motu, vel in mobili, sed prima« 
rio quidem in motu; secundario autem in, mos 
bili. 


VARLE LECTIONES. 


7€ Videtur hxc vox oinittenda hoc loco. 


7! fort. leg. εἰ δὲ ταῦτα Guvi6n. 


NOTE. 


(65) Notat R. P. Antonius Possevinus in. suo 
Apparat: sacro, exstare in. biblioilsca. Vienneusi 


Opusculim Abucare de temporc ; lioc istud ipsum. 
esse, nullus dubito. | 
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XXXV. 


{18 Alia dissertatio, de auctore beni ct mali, habita 
cum Saraceno. 


'Ecíépa ἐρώτησις τοῦ αὐτοῦ. 


Jacobo Gretseto interprete. 


Christianus. Barbarus. 


Ὁ Ἀριστιανός. 'O Βἀρέαρος. 


Barbarus. Quem statuis auctorem boni et mali ? Α Βάρδαρος. Τίνα λέγεις αἴτιον χαλοῦ τε xal xa- 


Christianus, Omnium bonorum Deum ; mali vero 
hequaquam. 

Barb. Et quemnam mali auctorem dicis? 

Christ. Aio, lioc ex nostra socordia, et ex diaboli 
versulia nasci. 

Darb. Quam ob rem? 

Christ. Propter libertatem arbitrii. 

Barb. Quid igitur? Liberi arbitrii es, οἱ quzcun- 
que vis, potes, ac facis? 

τίς. Solum in duobus; in alif$ autem non 
su:n creatus a Deo liber. 

Barb. Qu: ista? 

Christ. Si bona agam, non timeo legem ; sed 
honore aflicior, εἰ misericordiam consequor a 
Deo. Similiter et diabolus libero arbitrio a Deo 
conditus est; sed peccavil, etideo propria statione 
dejcclus est. 

Atforte quares, quzenam sint bong, quie mala? 
Ecce sol οἱ luna et. stelle bona. sunt. Fac unum 
ex istis. Dico igitur tibi me, hominum more, 
agere bona et mala. Bona quidem, cujusmodi di- 
vini nuininis celebratio, et precatio. Mala vero, cu- 
jusmodi fornicatio, et furtum. 

Cum igitur, ut tu affirmas, bons et mala Deum 
auctorem habeant, injustus erit, tua sententia, 
Devs, quod dictu nefas. Cum enim Deus przcepcerit, 
ut scortator scortetur, fur faretur, et homicida 
bomicidium committat, digni erunt honore, utpote 
qui voluntatem Dei perflciant. Legislatores quoque 
tui mendaces erunt et libri falsis titulis praenota- 
ti. Mandant enim ut scortator et fur. cxdatur; 
cum tamen voluntati diving obteinpereunt, et homi- 
cidain interfici jubent, quem honoratuin oportuit, 


Ceterum Sarac. ostendere volens Deum esse 
nuctorem boni et mali, adjutoremque tam  scorta- 
tori, quam adultero, seiscitatus est : Quis format 
infantium corporain materno utero ? 

Christ. Non invenio, exacta hebdomade prima, 
Deum quidquam formare aut creare (64). Et tu ne- 
quaquam demonsirabis, post hanc quidquam crea- 
tuin esse, excepta iride, arcu videlicet illo in nu- 


κοῦ ; 

Χριστιανός. Πάντων τῶν ἀγαθῶν τὸν θὲὸν, xa- 
χοῦ δὲ οὔ. 

Βἀρ6. Καὶ τοῦ χαχοῦ τίνα λέγεις αἴτιον εἶναι; 

Χριστ. Τοῦτο ἐχ τῆς ἡμετέρας ῥαθυμίας elvat, 
χαὶ τῆς τοῦ διαδόλου πανουρχίἰας. 

Bdg6. Χάριν τίνος; 

Χριστ. Διὰ τὸ αὐτεξούσιον. 
. Bdg6. Τί οὖν; Λὐτεξούσιος εἶ, χαὶ ὅσα θέλεις, 
δύνασαι, καὶ ποιεῖς» 

Χριστ. Ἐν δύο µόνοις * ἓν ἄλλῳ δὲ οὗ πέπλασμαι 
ὑπὸ θεοῦ αὐτεξούσιος. 

Báp6. lloia ταῦτα; 

Χριστ. Τὰ χαλὰ μὲν πράττων, οὗ φοθοῦμαι τὸν 


B νέμον: ἀλλὰ τιμῶμαι, καὶ ἑλεοῦμαι ὑπὸ τοῦ θεοῦ. 


Ομοίως ναὶ ὁ διάέολος αὐτεξούσιος πἐπλασται ὑπὸ 
toU θεοῦ, καὶ ἡμάρτηχε. Καὶ ὁ θεὸς τῆς ἰδίας τἀ- 
ξεως ἑξέωσεν αὐτόν. 

'AXX ἴσως ἀντερεῖς pov, Ποῖά εἶσι χαλὰ, xil 
xzxá; ἹΙδου ὁ teg, καὶ ἡ σελήνη, xal οἱ ἀστέρες 
χαλά elat. Ποίησον ἓν ἐχ τούτων. Λέγω οὖν σοι, ὅτι 
χατὰ τὸ ἀνθρώπινον ἑργάνομαι χκαλὰ x? κακά. 
Καλὰ μὲν, οἷόν ἐστι δοξολογία θεοῦ, προσευχή. 
Καχὰ δὲ, πορνεία, χλεφία 19. 

Ἐπεὶ οὖν, ὡς λέγεις a0, χαλὰ, καὶ χαχὰ ix θ:οὺ 
ἐστιν, εὑρεθήσεται χατὰ σὲ ἄδιχος ὁ θεὸς, ὅπερ οὐκ 
ἔστιν. Ἐπεὶ γὰρ 6 θεὺς προσέταξεν, ὡς σὺ λέγει», 
τὸν πόρνον πορνεύειν, xal τὸν χλέπτην χλέττες, 
xai τὸν ἀνδροφάόνον ἀνδροφονεῖν, ἄξιοί elt ctp, 
ὅτι τὸ θέληµα τοῦ Θεοῦ ἑποίησαν. Εὐρεθήσονται δὲ 
καὶ οἱ νοµοθέται σου ψευδεῖς, χαὶ τὰ β:6λία σου 
ψευδεπίγραφα. Προστάπσουσι γὰρ τὸν τόρνον χαὶ 
τὸν χλέπτην δαίρεσθαι, ποιῄσαντας τὸ θέληµα τοῦ 
θεοῦ, καὶ τὸν ἀνδροφόνον ἁποχτανθῆνα:, ὃν Eüs: τι” 
pn0nva:. . 

Καὶ ὁ Σαρακ., θέλων δεῖξαι τὸν Θεὸν αἴτιον τοῦ 
χαλοῦ xal τοῦ χαχοῦ, χαὶ ὅτι συνεργός ἔστι 9 
πόρνῳ xai τῷ μοιχῷ ὁ θεὸς, φησί" TL; πλάττει τὰ 
βρέφη ἐν χοιλίαις τῶν μητρῶν "*; 

Χριστ. Οὐδαμῶς εὑρίσκω μετὰ τὲν πρὺτην 
ἑβδομάδα τὴν Γραφὴν λέγουσαν, πλάττειν τὸν θ2ὺν. 
ἡ κτίζειν τι. Καὶ τοῦτο οὐδαμῶς σὺ ἁποδείξεις, ὅτι 
μετὰ ταύτην ἔκτισταί τι, πλὴν τῆς ἴριδος, τοῦ Ev ji 


bibus posito, tempore Noe. Cum enim 419 homi- D νεφέλῃ δηλαδὴ τόξου bti τοῦ Nos. llláca; Υὰρ 


nem prima hebdomade creasscet, dixit : « Crescite 
ct uiultiplicamini, et replete terram 4; » et quia 
liomo animatus est, animatum. habens. semen; se- 


4 (sen. 1, 28. 


τὸν ἄνθρωπον τῇ πρώτῃ ἑδδομάδι, εἶπεν ΄ « A2SÀ- 
νεσθε, xal πληθύνεσθε, xal πληρώσατε την γην 
καὶ ἐπειδῆ ἔμφυχος ἣν ὁ ἄνθρωπος, ἔμγυχον απέρμᾶ 


VARIA LECTIONES. 


" χλοπεία, '* µη-έρων. 


NOTE. 


(04) Hiec non videntur satis conformi illi Sal- 
vale7is dicto. Joan. v: Pater meus. usque modo 


cperatur, et ego. cperor. Et illis, quse de creatior? 
rat;,onalis anima sana decurina tradit. 
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ἔχων, ἐν τῇ ἰδίᾳ γυναιχὶ σπέρμα ἀνέφυσεν. Ὥστε A men. in propria uxore produxit. Itaque homo ϱε- 


ἄνύρωπος γεννᾷ, xa0' & φησι χαὶ ἡ θεία Γραφή: 
€ Αδάμ ἑἐγένντσε τὸν X50, χαὶ ὁ Σὴθ ἐγέννησε τὸν 
Ἐνὼς, καὶ Ἑνὼς ἐγέννησς «xbv Καϊνᾶν. » Καὶ οὐκ 
εἶπεν, 'O θεὺς ἔπλασε τὸν Zh; 3 τὸν Ἐνὼς, f) ἄλλου 
τινά. 

ϱὉ οὖν ᾿Αδὰμ ὑπὸ Θεοῦ µονώτατος πέπλασται ' οἱ 
6$ ἄλλοι γεννῶνται xal γεννῶσιν, Οὕτω καὶ fj yn τῷ 
προστάγµατ: του θεοῦ βλαστάνει’ « Βλαστησάτω γὰρ, 
φησὶν, ἣ ΥΠ βοτάνην χόρτου, » ἠτις àv τῇ yf] πάλιν 
πίπτουσα, 7| χαὶ ὑπὸ ἄλλου σπειροµένη, βλαστάνει, 
pt πλαττομένη ὑπό τινος, ἀλλὰ τῷ πρὠτῳπροστάγ- 
ματι τοῦ θεοῦ ὑπαχούονσα, Ἰδοὺ γὰρ ἐγὼ, ὡς xal 
πρῶτον ἔφην, αὐτεξούσιος (v ἕν τε χαλοῖς, Év τε κα- 
xoí;, ὅπου ἐὰν σπείρω χᾶν sl; ἰδίαν γυναῖκα, xàv 


nerat, prout dicit divina Seriptura ς « Adam genuit 
Seth, et Setli genuit Enos, et Enos genuit Cai- 
n:m *. » Neque dixit : Deus (65) formavit Seth, 
vel Enos, vel alium quempiam. 


Adam igitur solus a Deo conditus est ; alii autem 
generantur el generant. Sicet terra jussu Dei ger- 
minat. Ait enim : « Germinet terra herbam fe- 
ni*, » qux in terram decidens, vel ab alio sparsa, 
iterum germinat, non quasi ab alio formetur ; sed 
quia primo Dei praecepto obtemperat. Ecce enim 
ego, ut et prius dicebam, tam ad bonuin quam ad 
malum liber, ubicunque libertate propria usus, 
semen jacio seu in propriam, seu in alienam inu- 


εἰς ἀλλοτρίαν, τῇ ἰδίᾳ ἑξουσίακ χρώμενος, ἀναθλα- B [ἱετοαι , fetus proferiur ac produeitur vi primi 


στάνει, xai γίνεται τῷ ποώτῳ προστάγµατι τοῦ θεοῦ 
ὑπακούουσα, ὅτι τὸ καταθληθὲν ἔχει ἐν ἑαυτῷ σπερ- 
ψ.ατικην δύναμιν οὐχ ὅτι καὶ νῦν καθ) ἑκάστην 
ημέραν ὁ θεὺς πλάττει xal ἐἑργάξετα,, ἐπειδὴ ἐν τῇ 
πρώτῃ ἡμέρᾳ 99 τὰ πάντα πεποίηχε. 

μἀρδ. Wai πῶς φησιν ὁ θεὸς πρὸς Ἱερεμίαν 
« Πρ} τοῦ μὲν πλάσαι σε ἓν χοιλίᾳ, ἐπίσταμαί σε, καὶ 
ἐχ μητρὺς 9! ἡγίασά σε») 

Xpicr. Παντὸς ἀνδρὸς ix Χοιλίας τὴν σπερµατι- 
x3» ὁ θεὸς ἔπλασε δύναμιν τὴν ἔμφυχον, ἀπὸ ἸΑδὰμ, 
καὶ καθεξῆς, καὶ ἔχαστος ἄνθρωπος προέχων ἐν τῇ 
κοιλίᾷᾳ αὑτοῦ υἱὸν, τοῦτον xai γεννᾷ, xal ὁ υἱὸς 
ὁμοίως ἕτερον γεννᾷ. Τὸ δέ. « Ἐκ μήτρας ἡγίαχά 


σε, τοιαύτην ἔχει τὴν Évvotav* ὅτι, ὡς φησὶ τὸρ 


Εὐαγγέλιον' «€ Ὅσοι δὲ ἔλαθον αὐτὸν, ἔδωχεν αὐτοῖς 
ἑξουσίᾳχν, τέχνα θεοῦ γενέσθαι, τοῖς πιστεύουσιν εἰς 
τὸ ὄνομα αὐτοῦ, ot οὐχ ἐξ αἱμάτων, οὐδὲ Ex θελήµα- 
τος σαρκὸς, οὐδὲ Ex θελήµατος ἀνδρὸς, ἀλλ᾽ Ex. θεοῦ 
ἐγεννήθησαν,» διὰ τοῦ ἁγίου βαπτίσματος. 

Βάρ6. Καὶ fjv πρὸ τοῦ Χριστοῦ βάπτισμα: ὁ γὰρ 
Ἱερεμίας πρὸ τοῦ Χριστοῦ γεννᾶται. 

Χριστ. Ναὶ ἣν βάπτισμα τὸ διὰ θαλάσσης, xat νε. 
Qs * «Πάντες γὰρ, φησὶν,εὶς τὸν Μωῦσην ἐδαπτί- 
σθησαν. » 

: EL δὲ εἴποις, Καὶ πῶς οἱ πρὸ τοῦ Μωσέως βαπτί- 

ζονται; ἐρῶ σοι, ὅτι φησὶνὸ Χριστός µου « Πρὺ τοῦ 
Αθραὰμ ἐγώ εἰμι, ». Καὶ πάλιν ἀλλαχοῦ' « Ὑπὲρ 
αὐτῶν ἐγὼ ἁγιάξω ἐμαντόν.) 


ς Gen. v, 5-9. 


* Gen. 1, 11. 
Y Joan. xvni, 19. 


! Jerem. 1, 5. 


ilius divini przcepti; quia id quod sparsum est, 
in se virtutem seminalem continet ; non autem 
quod Deus quotidie formet ac operctur (66), quia 
prima die omuia fecit. 


Barb. Et quomodo dicit Oeus ad Jeremiam : 
« Priusquam in utero formarem te, novi te; et 
antequam exires de vulva, sanctificavi te * * 

Christ. Deus cujuscunque viri vim seminalem 
onimatam ab utero primoque ortu formavit, ab 
Adamo ct sie deinceps , et. quilibet howo prius 
habens in utero suo filium (07), ουδ quoque 
progignit ; pari niodo filius aliunr progenerat. Ελιά 
vero: « Antequam exires de vulva sanctificavi 
te, » hunc. sensum habet; quia, ut. Evangelium 
testatur : « Quotquot receperunt eum, dedit eis po« 
testatem filios Dei fieri, qui non ex sanguinibus, 
neque ex voluntate carnis, neque ex voluntate viri, 
sed ex Deo ( per sanctum baptisma ) nali sunt ο.» 

Barb. Eratne baptismus ante Christum? Nam 
Jeremias ante Christum visit. 

Christ. Erat utique baptismus per mare, 420 ct 
nubem : « Omnes cnim, inquit, iu Moyse baptizati 
sunt Y. » 3 | 

Si dicas : Quomodo baptizati sunt, qui ante 
Moysen vixerunt ? respondeo tibi id quod Christus 
meus de se pronuntiavit : « Antequam Abraham 
fieret, ego sum X. » Et alibi: « Ego pro eis sancti- 


D fico meipsum 7. » 
V Joan. 1, 12, 15. 


ΣΙ Cor. x, 2. xJoan. viii, 53. 


VARLE LECTIONES. . 
NOTE. 


** f. ἑθδομάδι. — "' μήτρας, 


(65) Imo etia Deus concursu suo cum causa 
secunda formavit Seth in utero, ut et quemcunque 
alium partum. Quod probe intelligens pia ila 
Macliabzorum genitrix hzc pie effata est, I1 Ma- 
chab. vii : Nescio qualiter in utero. meo. apparui- 
slis : neque enim ego spiritum donavi vobis el vilam, 
et singulorum membra non ego ipsa compegi : sed 
euim mundi creator, qui formavit hominis. natici- 
lutem, quique omnium invenit originem, etc. Vide- 
tur hic auctor in ea fuisse opinione, qux nonnullis 
scholasticis arrisit; solas esusas secundas effe- 
ctum producere; neque ad Lance productionem 


Deum aliter concurrere, quam quia initio causis 
secundis vim agendi tribuit. Quie opinatio jure a 
philosophis et theologis rejicitur, asserentibus, 

eum àd singulos effectus producendos concursu 
suo gemerali, causis secundis opem ferre, et. quasi 
adminiculari. 

(66) Solus non format fetum, nec solus opera- 
tur; sed cuim causis secundis : Qui producit. in 
montibus fenum εἰ herbam , ut psal. οσ!ινι dici- 
tur : sed producit lisc cum causis secundis. 

(67) Virtute prius habet, sicut causa effectum : 
praexsistit enini effectus in causa virtualiter. 
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Barb. Num eum, qui voluntatem Dei facit, bo- A — Báp6. Τὸν ποιοῦντα τὸ θέλημα τοῦ Θεοῦ χαλὸν 


pum an malum dicis? Et siquidem bonum dicis, 
proba et Judzeos, tanquam qui voluntatem Christi, 
Dei tui, ut ais, fecerint. 

Christ. Tu quidem appellas voluntatem. Ego 
vero patientiam et longanimitatem nomino. Qua de 
causa, audi. Cum Deus dixerit : « Non furaberis : 
Non fornicaberis : Non occides * ; » num jussit, ut 
furemur, scortemur, adulteria et homicidia com- 
mittamus? 

Barb. Nequaquam ; si enim voluisset, non inter- 
dixisset. 

Christ, Recte statuis Deum nolle, ut furemur et 
fornicemur. Si igitur nunc abeam furtoque ct for- 
nicatione me obstringam ; num factum illud meum 


λέχεις, T) xaxóv; Καὶ ei. μὲν καλὸν, ἆ τοδέχου λοι πὸν 
χαὶ τοὺς Ἰουδαίους, ὡς τὺ θέλημα τοῦ O:02 σου 
τοῦ Χριστοῦ, ὡς λέγεις. ποιῄσαντας. 

Xpic c. Σὺ μὲν λέγεις, θέληµα εἶναι ΄ ἐγὼ ὃξ λέγω 
ἀνοχὴν xal µαχροθυµίαν. Καὶ πῶς. ἄκουε. Too 
θεοῦ εἰπόντος"' « Μὴ χλέφῃς, μὴ πορνεύσης, μὴ φο- 
νεύσης **, ἡμεῖς ἵνατίχλέφωμεν, χαὶ πορνξύσωμεὺ, 
xai μοιχεύσωμεν, xat φονεύσωμεν; 


Bág6. Οὐχί: εἰ γὰρ ἤθελεν, οὐχ αὐτὰ ἀπέτρεςς. 
Χριστ. Καλῶς Ἰὰοὺ συνέθο» pot, ὃτι οὗ θέλει 6 


θεὸς, ἵνα χλέπτωμεν, xal πορνεύσωμεν. Ἐὰν ἄρτι 
ἀναστὰς ἀπέλθω χα) κλέψω, f| φανεύσω, τί αὐτὸν 8 


nominabís voluntatem Dei? an paüentiam et longa- D λέχεις θέληµα θεοῦ; 3| ἀνοχὴν χαὶ μακροθυμίαν; 


nimitatem ? 

Barb. Patientiam et longanimitatem. 

Christ. Sic cum Deus potuisset ab illis poenas 
repetere, clementer ignovit. Si enim tandem non 
agam perfectam ponitentiam , debitam mercedem 
reddet. 

Barb. Quem dicis esse Christum? 

Christ. Yerbum Dei, sapientiam Dei, Filium Dei, 
brachium Dei, virtutem et alia innumera, Tu vero 
quid dicis esse Christum? | 

Barb. Christum dico csse Spiritum et Verbum 
Dei. 

Christ. Num hzc, Spiritus et Verbum, increata 
Bunt an creata ? 

Barb. Crcata. 

Christ. Et quis creavit Verbum Dei et Spiritum? 
Et antequam hzc Deus crearet, quomodo se hahe- - 
)at Deus ? Num Spiritu et Verbo carebat * Et quis 
Deum Verbo et Spiritu carentem statucre ausit ? Ad 
hac barbarus conticuit. 


Bág6. ᾽Ανοχὴν xaX μαχροθυμίαν. 

Χριστ. Οὕτω τοῦ Θεοῦ δυναμένου πατάξαι αὐτοὺς, 
συνεχώρησεν. "Όταν γὰρ θέλεις 5) ἂν οὗ µετανοῆσω. 
ἀποδίδωσί µοι. 


Báp6. Ti λέχεις εἶναι τὸν Χριστόν, 

Χριστ. Λόγον θεοῦ, σοφίαν Θεοῦ, Y tov Θεοῦ, Bpa- 
χίονα θΞοῦ, δύναμιν, xaX ἄλλα gopía. Σὺ δὲ τί M- 
γεις εἶναι τὸν Χριστόν; 

Πάρ6. Πνεῦμα χαὶ Λόγον Θεοῦ φημι τὸν Ἆρι- 
στόν. 

Χριστ. Ταῦτα δὲ, τὸ Πνεύμα xaX ὁ Λόγος ἄχτιστά 
εἰἶσιν, f) χτιστά; 


C Bág6. Κτιστά. 


Χριστ. Καὶ τὶς ἔχτισε τὸν Λόγον τοῦ θεοῦ xal τὸ 
Πνεῦμα: πρὸ γὰρ τοῦ κτίσαι αὐτὰ τὸν θεὸν, πῶς Tv 
αὐτὸς ὁ Θεός; "Apa χωρὶς Λόγου καὶ Πνεύματος; 
Καλτίς εἴπῃ τὸν θεὺν ἄλογον, ἡ δίχα Πν:ύματος 
ἁγίου: -- Βάρδαρος σεσιώπηται. 


XSXVI. 


Alia dissertatiuncula. 


'Ecépa ἑρώτησις. 


Jacubo Grelsero interprete. 


Eloquia Dei num creata sunt, an increata? foc 
autem adversarius proponit, ut ostendat. Verbum 
Dei esse creatum, quod dictu nefas. Si enim dixe 
ris esse creata, mox dicet tibi : Creata non nomi- 
nantur dii. Si vero dixeris , increata : 491 sta- 
tim occurret : Ecce omnia hzc eloquia Dei creata 
sunt, dii vero non sunt. Fateris ergo Christum, 
qui est Dei Verbum (seu. Eloquium ), non esse 
Deum. Quapropter neque creata, neque increata 
dicas, sed dicito : Ego unicum Dei Verbum con- 
fiteor, in hypostasi subsistens, incrcatum. Toiam 
vero Scripturam sacram nou voco λόγια , sed ῥή- 
paa. 

Darb. Et quomodo dicit Propheta : « Eloquia Do- 


5 Exod. xx, 12-15. 


D εἰσὶ, καὶ ἰδοὺ σὺ ὁμολογεῖς, ὅτι ὁ Χρ.στὸς 


Τὰ λόγια Κυρίου χτιστά εἶσιν, ἡ ἄχτιστα. Τούτο 
δὲ προὐθάλλετο, θέλων ἀποδεῖξαι Χτιστὸν εἶναι τὸν 
Λόγου τοῦ coo, ὅπερ οὐκ ἔστιν. El μὲν γὰρ εἴπτε, 
Κτιστά εἶἰσιν, εἴπη σοι. Τὰ χτιστὰ θεο) οὗ λέγονται. 
Ei δὲ εἴπῃς, ᾿Ακτιστᾶ, ἐρεῖ sot, ὅτι Ἴδοὺ ταῦτα πάντα 
λόγια θεοῦ ὑπάρχοντα, Χτιστὰ μέν εἰσ', Oso: δὲ οὐχ 
Qv Αόνος 
τοῦ θεοῦ, οὐκ ἔστι Θεός. Aib μήτε κτιστὰ εἴπῃς, μῇτε 
ἄχτιστα, ἀλλ) eim£ * Ἐγὼ ἕνα µόνον Λόγον τοῦ Θεοῦ 
ὁμολογῶ, ἑνυπόστατον, ἄχτιστον ὄντα ' την OS πᾶσαν 
T'paqgf, µου o). λέγω λόγια, ἀλλὰ ῥήματα. 


Bó(6. Καὶ πῶς λέγει ὁ Προφήτης ᾿ « Τὰ λόγια 


VARIE LECTIONES. 


** Videtur in textu aliquid deesse. 


^ ayx5, ** Lego τελείως. 
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Κυρίου, λόγια &vvX, » καὶ οὐχὶ, τὰ ῥήματα Κυρίου 4 minui, eloquia casta 89 » Nonne verba Domini sunt 


Mta. ἁγνά: 

Χριστ. 'O προφήτης *poxoloy:xog ἐλάλησε, xai 
οὗ χυριολογιχῶς., 

Bág6, Καὶ τί ἐστι τροπολογία, xa* χυριολογία; 


Ἄριστ. Κυριολογία μέν ἔστι βεθαία ἀπόδειξις 
πράγματος " τροπολογία δὲ ἀθέδαιος ἀπόδειξις. 

Dáp6. Οὐκ ἑνδέχεται Προφήτης εἰπεῖν ἀθέθαιον 

πόδειξιν. 

Χριστ. Ἐν τοῖς προφήταις ἔθος ἐστὶ, τὰ ἄθυχα 
προσωποποιεῖν, xal σκοπῶν θεάσῃ αὐτοὺς ὀφθαλμοὺς, 
καὶ ὄμματα τιθέντας αὐτοῖς' ὡς τό’ «Ἡ θάλασσα 
εἶδε, xal ἔφυγεν. » Ἰδοῦ fj θάλασσα ὀφθαλμοὺς οὐχ 
ἔχει, οὗ Υάρ ἐστιν ἔμψυχος. Καὶ πάλιν *« Τί oot ἐστι, 


eloquia casta? | 

Christ. Propheta tropologice locutus est, uon 
proprie. 

Barb. Et quid est tropologica, et quid propria 
locutio? 

Chrisl. Propria locutio est firma rei demon- 
stratio. Tropologia autem infirma demonstratio. 

Barb. laud asserere licet. prophetam attulisse 
infirmam demonstrationem. 

Christ. Mos apud proplietas receptus est etiam 
inanimatis rebus personam tribuere; linc videas 
illis oculos aspectumque assignari : « Mare vidit, 
et fugit b. » Mare profecto oculos non hahet. Est 
enim inanime. Rursus : « Quid est tibi, mare, 


θάλασσα, ὅτι ἔφυγες; » καὶ τὰ ἑξῆς. Kal ε Ἡ μά- p quod fugisti «? » Et que sequuntur. Et : « Gla- 


χαιρά µου qáyezat χρέα. » Τὸ δὲ φαγεῖν ἐπὶ στόµα- 
τός ἔστι τρώγοντος καὶ πίνοντος' ἡ δὲ µάχαιρα 
τέμνει μὲν, οὐ χαταπίνει δέ. ᾽Άλλὰ xal ποταμοὺς 
χροτοῦντας χερσὶν εἰσάγουσι, xal βουνοὺς ἀλλομέ- 
νους, xai ὄρη σχιρτῶντα. (Οὕτω xal τὰ ῥήματα cpo- 
'ρλογήσας, ἐχάλεσε λόγια, ἅπερ οὐχ εἰσὶ λόγια, ἀλλὰ 
ῥζματα. 


dius meus comedet carnes d, » At comedere orig 
est manducantis et bibentis. Porro gladius scindit 
quidem, sed non bibit. Quin et fluvios mani- 
bus plaudentes inducunt, et colles saltantes, εξ 
montes exsilientes. Sic et ῥήματα per tropologiam 
nominavit λόγια, qua non sunt λόγια, sed ῥᾳ- 
paca (68). 


XXXVII. 


"Ecépa 8; ot ncc. 


Alia questio. 


Jacobo Gretsero interprete. 


B6. "Hy λέγετε θεοτόχον, ἀπέθανεν, ἢ 05; 


Χριστ. Οὐκ ἀπέθανε, xa τοῦτο λέγω θαῤῥῶν τῇ 
Γραφικῇ ἀποδείξει. Ὡς γὰρ φἑρε εἰπεῖν, ὁ πρῶτος 
ἄνθρωπος ὕπνωσε, καὶ τὴν πλενρὰν ἀφηρέθη, οὕτω 


Barb. Quam appellatis Deiparam, num mortua 
est, an vivit? 

Christ. Non est mortua. Et hoc assero demon- 
stratione sacrarum Litteraruin fretus. Quemadmo- 
dum enim, exempli causa, primus homo dormjens 


xai αὕτη τὴν φυχὴν τὴν mavaylav τῷ θεῷ, ὡς ἓν ϱ Costa spoliatus est, sic et Deipara quasi in somno 


ὕπνῳ παρέθετυ. 

Báp6. Ἰδοὺ πἐπληγµα! Év τινι τόπῳ 55; σαρχός 
µου, xai fj σὰρᾷ πληγεῖσα μµώλωπα ἁἀπετέλεσε, xal 
ἐν τῷ µώλωπι ἐγένετο σχώληξ. Tí; αὐτὸν ἔπλα- 
σεν; 

Χριστ. Εἴπομεν, ὅτι μετὰ τὴν πρώτην ἑθδομάδα 
τς χοσµοποιίας, οὐδαμῶς εὑρίσχομεν τὸν θεὸν πλά- 
σαντά τι’ ἀλλὰ πάντα τὰ ὄντα ἑἐξαημέρῳ ποιῄσας, 
ἐξ αὐτῶν τῶν ὄντων, ἕτερα γενέσθαι ηὐδόχησεν μόνῳ 
θελήµατ, αὐτοῦ) μετὰ γὰρ τὴν παράθασιν χατεχρίθη 
ἡ yn ἀχάνθας xaY τρ.θόλους ἀνατέλλειν. Τότε οὖν 
καὶ ἡ σὰρξ ἡμῶν κατακριθεῖναι 33, φθεῖρας xal σχώ- 
λπχας ἀνατέλλει. 


sanctissimam animam Deo tradidit. 


Barb. In carne mea vulneratus sum. Et caro 
saucia vibicem accepit. Et in vibice vermis exsti- 
tit. Quis eum formavit? 


Christ. Respondemus nusquam proditum esse 
Deum (69), post primam illam, qua mundus con- 
ditus est, hebdomadem, 4949 aliquid formare; 
quia cum omnia sex illis diebus condidisset, vo- 
luit ut de cztero alia ex 'aliis nascerentur sola 
voluntate sua. Post transgressionem enim dam- 
nata est terra, ut spinas et tribulos proferat. 
Tunc etiam caro nostra dawmnationis sententiaun 
subiens pediculos et. vermes progignit. 


XxXvlll. 


'Erépa ἑρώτησις. 


Alia quastio. 


Jacobo Gretsero interprete. 


Σπρακ. Τίς ἐστ, παρὰ aot μείνω», ὁ ἁγιάνων, 5,6 


α Psal. xi, 7. b Psal. οτΗ!, 3... c ibid. 5. 


Sarac. Quis apud te major est? sanctificans, 98 


d Deut. xxxu. 43. 


YARL£E LECTIONES. 


855 γατανριθεῖσᾳ. 


NOTAE. 


(68) Hec apte non possunt exprimi Latine. 
Quamvis nil opus est distinctione quam affert inter 
λόχια et ῥήματα. Fes aliter expediri potest, ut 


- 


vel pueris notum. 
(69) Vide quie notata dissert. 35. 
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sanctificatus? απο quaestionem proposuit de Da- A ἁγιακόμενος, Tovro δὲ t purae περὶ τοῦ Dicis 


ptista et Clir;-1o. 

Christ, Quaudo cum servo {πο in Lalneum te 
confers, ut ab illo abluaris, quem arbitraris po- 
tiorem? [liuinne miserum servulum, et. are con- 
paratum mancipium, an teipsum, qui ab il!o 
mundar's ? 

Saracenus ad h:xec nullum responsum degit. 


χαὶ τοῦ Χριστοῦ. 

Χριστ. Απερχομένου σου Ev τῷ ῥαλανξίῳ μετὰ 
τοῦ 609309 829, λούσασθα: ῥου]όμενος $77 α τοῦ. i.a 
λέγεις µείκονα; ἐκεῖνον τὸν οἰχτρὸν 60010), καὶ ὁρ" 
γυρώνητον, f σαυτὸν τὸν χαθαρθέντα ὑπ' αὐτοῦ; 


Ὁ δὲ Σαρακηνὸς πρὸς ταῦτα οὐχ ἀπεχρίθη 


XXXIX 


Abucarg ud cujusdam. questionem. 


ToU 'A6ovxapá, πρός τινα ἑρωτήσαντα αὐτόν. 


Jacobo Gretsero interprete. 


Cum αχ vetus diserte explicarit, a quibus, tan- 
quam immundis, abstinendum sit; et quibus, tan- 
quam mundis, vescendum; quomodo in. Novo Te- 
$tamento cognoscitur, quie, tanquam munda, 


E! ἄποχην ἀχαθάρτων, καὶ pstálmytv χαθαρῶν 
τοῖς iv vf παλαιᾷ ἡ δ.ἀτας.ς Ἠνόμενον ** διηχό- 
ρῖυσε, πῶς ἐν τῇ Νέᾳ µετάληδιν χαθαρῶν, xax ἆπο- 
yhv ἀχαθάρτων Ὑινώσχουσιν, οὐδενὸς αὐτοῖς νόμου 


manducare liceat, et. qu:e, ut. immunda, fugere B ταῦτα αὐτοῖς ἐχδιδάξαντος τὴν διαφορά»; 'AXY εἰ 


oporteat; cum uulla exstet lex quz? horum diffe- 
rentiam tradat? Quod si cum legis antiqua norma 
homines in horum observatione se conformant, de- 
bebant sane omnia comedere, et ab omnibus abs- 
tinere, quz lex prescribat; exempli causa, ovi- 
bus vesci debebant; abstinere autem a camelo et 
pardali. At si legi non sunt subjecti, quo pacto 
abstinent ab illis, quae lex vetat, ut ab equo, 
camelo, iure, εἰ id genus aliis immundis? Nunc 
vero cum neque legi perfecte obtemperent, neque 
perfecte non obtemperent ; nonne planum relin- 
quitur, eos ulriusque praescripta ex parte exse- 


qui, legis, inquam, el gratiz, dumque partim non 


μὲν τοῦτο ποιοῦσι κατὰ τὴν τοῦ νόµου παράἀδοσ.ν, 
ἐχρῆν αὐτοὺς πάντων µεταλαμόάνειν, xol ἀπέχε- 
σθαι, ὧν ὁ νόμος ἐχήρυξε  πρρθάτων μὲν ἑσβίοντες 
χατὰ νόµον, οὐχ ἑσθίουτες δὲ καµήλου, xai παρρᾶ- 
λεως. El δὲ μὴ τῷ νόμῳ δεδούλωντα., πῶς πἀλ. τῶν 
ὑπ αὐτοῦ ἁπαγορευθέντων ἀπέχονται, 0:ον ἵππο, 
χαµήλου, f] μυὺς, fj τινος τῶν ἀχαθάρτων; Νννὶ δὲ, 
p καθόλου τῷ νόµῳ πειθόµενοι, μήτε εἰς τὸ παντε- 
λὲς ἀπειθοῦντες, πῶς οὗ δώσουσιν ἆ τὸ µἑρους tiv 
ἑχάστὸυ ποιεῖσθαι φύσιν, χαὶ παρἀχκλησιν, λέγω δη 
τοῦ νόµου, xai τῆς χάριτος, xai τῇ ἀμφοτέρᾳ ἆπει- 
θείᾳ, xaX πεισμονῇ, ὑπὸ νόµον, καὶ χάριν, χα» πάλιν 
μὴ ὑπ) αὐτοῦ 57 χαθεστηχέναι; 


obediunt, partiin obediunt, sub lege et gratia; εἰ rursus nec sub hac, neque sub illa consttutos 


essc? 
Responsio. 


In Novo Testamento nihil eorum, qua in os in- 
(rant, coinquinat hominem. À comedendis autem 
quibusdam abstinent aliqui, non legis pracepta 
secuti ; sed propri: couscientiz, eo quod lize vel 
illa mauducare non libeat, obsecuti. 493 Non- 
nulli etiam studio et amore continentig, proprio 
arbitratu, omnino et a mundis et ab immundis sibi 
temperan!; quanquam non ignari, omnem crea- 
:turam Dei esse bonam; et nihil eorum rejicien- 
dum, quod cum gratiarum actione sumitur ο. Ni- 
 hilominus illam gratiarum actionem, quiz in stu- 
dio continentiz sita est, presiantiorem censemus 
illa qux:& in sunptione esculentorum consistit. 
Propter hzc igitur nihil quasi per partes com- 
mune est legi et gratie; sed omnia solius sunt 
gratiz, sive quis abstineat; sive hac vel illa cibo- 
rum genera sumat, ut dictum est. 

) Aliter. Aretha. 
Fides non consistit in esca; sed in destinata et 


ο} Tim. iv, 4. 


Απόλρισις. 

Ἐν τῇ Νέα Διαθήχκῃ οὐδὲν τῶν εἰσερχομένων εἰς 
τὸ στόµα xo:vol τὸν ἄνθρωπον. ᾽Απέχονται δὲ ὧν οὗ 
µεταλαμθάνουσιν, οὐ κατὰ διαγόρευσιν τοῦ νόµου, 
ἀλλὰ χατὰ τὸ δυσάρεστον τῆς τῶν οὐ µεταλαμθανόν- 
των ἐχουσίου συνειδήσεως. Τινὲς δὲ διὰ τὴν xaxóp- 
θωσιν ἐγχρατείας, κατὰ τὴν οἰχείαν ἀρέσχειαν xo:- 
νῶς ἀπέχονται χαθαρῶν τε xal pd] καθαρῶν ' χαίτο 
εἰδότες. ὅτι πᾶν χτἰσμα Θεοῦ χαλόν * xai οὐδὲν ἀπό- 
ϐλητον μετὰ εὐχαριστίας λαμβανόμενον. 'AXX' ὅμως 
τὴν ἐπὶ τῇ χατορθώσει τῆς ἐγκρατείας εὐχαριστίαν, 
μείζονα τῆς ἐπὶ τῇ µεταλήφει βρωµάτων εὐχαριστίας 

ἐμεθα. Διὰ ταῦτα οὖν οὐδέν ἔστι χοινὸν νόµου xol 
χάριτος, ἀλλὰ µέρος «8, ἀλλὰ χάριτος µόνης τὸ xi! 
ὑπάρχει, τῆς τε μετοχῆς xal τῆς ἀποχῆς τῶν µετα- 
λαμθανομένων, κατὰ τὸν εἰρημένον τρόπον. 


"AA. loc. Ἀρέθα (10). 
Οὐκ àv τοῖς βρώµασιν f; απίστις ' ἀλλ Ev τῇ χεχρ: 


VARLE LBCTIONES. 
*! ]|ta liabet C. D. sed qui hoz vocabuli? 57 fort, àz' αὐτὰ, ut referatur ad vógov et χάριν. "5L. ἀνὰ 


NOTE. 


μέρος. 


(70) Admonitio. Aliquoties in altero Davarico 
codice dissertatiuncalis Abucar: subjicitur hoc vel 


simile seu scholium, scu quo alio πουν] ο appellare 
libet. ἄλλος &os0. Quas additiunculas reperit quo 
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pivn τῆς πίστεως διαμονῇ. 'H ὃξ περὶ Bpuuá:wv A deliberata fidei perseverantia. Usus vero ciborum 


χρῆσις ἐφεῖται τῇ συνηθείᾳ τῶν ἐσθιόντων, xal πρὶν 
3| γενέσθαι Χριστιανούς. Ἰουδαίοις δὲ διαστολὴ τῶν 
βρωµάτων οὐχ ὡς ἔτυχε, δέδοται, ἀλλ' εἰς αἴνιγμα 
τοῦ πῶς ῥυθμίζειν αὐτοὺς yof "ἣν κατὰ τὸν βίου 
ὃ,ἐξοδον αὐτῶν ἀπὸ τῆς διαίτης ὠφελουμένην * olov 
(ἵνα διὰ βραχέως ὑπομνίέσωμεν) λαγωῶν xai συῶν 
ἁπεῖρξε τὴν ἑδωδὴν 99 Ἰουδαίου; 6 νόμος" ἵνα διὰ 
τούτου παραστήσῃ δειλίας αὐτοῖς, bv οἷς ἀνδρίζε- 
σθαι εὐσεθὲς, μηδὲν ἴχνος προσεῖναι' μηδὲ συρφετοῦ 
βίου xaY βδελυροῦ ἀντιποιείσθαι. Ὡσαύτως χα) ἐπὶ 
τῶν ἄλλων ζώων, ὧν ἀπεῖπεν τὴν µετάλη!ν, ἔπισκο- 
ποῦντας τῆν ἐνυποῦσαν αὐτοῖς φυσικὴν ἰδιοτροπίαν, 
πρὸς παύτην, καὶ φυχικῆν ὀνθμίξειν ὁρμήν. 


permittitur cousuetudini manducantium , etiam 
priusquam Christiani fiant. At Judzis prascripta 
est ciborum differentia , non fortuito, sed ut insi- 
nuaretluf. quomodo vitam suam instituere ac com- 
ponere deberent ; i!a ut ex ipsa victus ratione uti- 
litatem percip»rent ; verbi gratia (libet enim unu:n 
aut alterum exemplum afferre), a leporum et por- 
corum esu arcet Judzos lex; ut ostendat nihil 
formilinis et pavoris cis inesse in his przestandis, 
in quibus fortiter agere pielas et z:equitas jubet ; 
neque eos vitam impuram, et sordium immunditia 
detestandam sectari. Similiter et in. alis auimali- 
bus, quorum esum lex prohibuit, considerare 
oporlet naturales, quibus pra:dita suut, proprietates, 


" easque ad animae appetitiones accominodare. 


XI. 


'Ex τοῦ αὐτοῦ Θεοδώρου ἐπισκόπου Καρῶν περὶ 
τοῦ Αδάμ. Φωτίου. 


Ex eodem Theodoro Abucara , episcopo Carum, 
de Adamo. Photii (11). 


Jacobo Gretsero interprete. 


Xo εἰδέναι, ὅτι δἐον ἐννοεῖν , xal λέγειν, ὡς τὸ 
τοῦ ΑἈδὰμ σῶμα φύσει θνητὸν ἣν χαὶ παθητό»: Octa 
δὲ χάριτι, ἀβάνατον διεφυλάττετο xal ἀπαθὲς, μέ- 
χρις ἂν αὑτὸ ἡ παράβασις τῆς φυσιχης ἀπεγύμνω- 
σεν * οὕτω γὰρ xal ὁ τῶν ἁγίων χορὸς ἀποφαίνεται. 


Scire oportet , et sentiendum et dicendum esse 
corpus Adawi nalura sua meoriale et passibile 
fuisse, divina vero gratia immortale et impassi- 
bile perstitisse, donec transgressio illud naturali 
dono spoliavit ; et hoc omnes sancti Patres tra 
dunt. 


XLI. 


T! ἐστι βάγατος; καὶ πῶς θανατοῦται ὁ θάνατος; 
Δοξάζει γὰρ καὶ τοῦτο ἡ ᾿Εχχ.]ησία * « Καὶ ἰδοὺ 
ἀτοθν ἠσχομεν. » 


[$49 Quid sit mors, et quomodo mors morti 
dedalur. 


Jacobo Grelsero interprete. 


θάνατος. οὔτε οὐσία ἐστὶν, οὔτε γαθ ἐχυτὸν ὑο- C Mors neque substantia est, neque per se sulsi. 


έστηκεν’ ἀλλὰ πάθος περὶ οὐτίαν γινόµενον * καὶ µέ- 
χρι τοῦ γίνεσθαι, τὸ εἶναι λεγόμενον ?9. Ἐπειδὴ xoci 
πλειόνων. χαὶ δ.αφόρως χατηγορεῖται ὁ θάνατος, δέον 
εἰδέναι, ὅτι θάνατος μὲν ἀγγέλῳφ, ἡ τῆς ἐπουρανίου 
xal φωτοειδοῦς Otro ἕκπτωτις, ὃν xal πρῶτος ὑπ- 
έστη, ἄγγελος Qv, ὁ Σατανᾶς. θάνατος δὲ διαδόλῳ 
xaX δαίµον., tj τοῦ αἰωνίου πυρὸς ἀποχλήρωσις ἐπ᾽ 
ἑσχάτων. θάνατος ἀνθρώπῳ, ἡ δ.άζευξις τῆς ψυχῆς 
ἀπὸ τοῦ σώματος. θάνατος ψυχῆς, ἡ ἀπὸ 8:09 ἀλλο- 
ερίωσις. θάνατος δὲ θανάτῳ, dj ἀπαρχὴ τῆς ἡμῶν 
ἀναστάσεως, ὃς ἐστιν ὁ Χριστός» µέχρι Υὰρ αὑτοῦ 
6 flávaxos τῇ διαφθορᾷ τῶν ἀνθοώύπων ὑπούργει, xal 
ζωὴ αὑτῷ ἡ ἀνελπιστία τῆς ἀναστάσεως ἑνομίζετο. 


slit, sed est passio quidam substantia; adveniens; 
qui esse dicitur, quousq"e mors adveuit. Cum 
vero mors de pluribus pradicetur, animadverten- 
dum est mortem angolo nihil esse aliud , quam 
casum ex calesti et luciflua illa beatitidinis gloria, 
quo primo ille angelus corruit, factus Salanas, 
Mors autem diabolo est sors et hzreditas atero 
ignis in novissimis. Mors homini est sejunctio 
animx a corpore. Mors animz est abalienatio a 
Deo. Mors morti, primitiz resurrectionis nostez, 
qui est Christus. Nam usque ad Christum mors 
corruptioni hominum inserviebat, et vita ipsi vide- 
batur, quod nulla resurrectionis spes suppeteret. 


'Aq' οὗ δὲ Χριατὸς ἀπέθανς xal &vfoty, εἰς τοὐναν- D Δι ex quo Christus mortuus est, ae resurrexil, it 


tlov αὐτῷ τὰ τῆς ὑπουρῶς 9! περιεστράφη. Οὐχέτι 
γὰρ διαφθορᾷ ἀνελπίστῳ , ἀλλ' ἐλπιςσοιιένῃ ἀναστά- 
ει ὑπουργεῖ ' καὶ τοῦτό ἐστιν αὐτῷ θάνατος. Τὸ γὰρ 
θανατοῦν θανατοῦται τῇ ἐλπίδι τῖς ἡμῶν ἀναστά- 


contraiium recidit lioc. ministerium, neque enim 
amplius spe destitulze corruptioni, sed sperat 
resurrectioni servit; et hoc ipsi mors est. Νααν - 
quod antea occidebat , id nunc spe resurrectionis 


VARLE LECTIONES. 


$$ ης ἐδωδίῖς. "9 λενομένην, ?*! ὑπουργίας. 
LES i 4 i 


NOT £. 


que in suo exe nplari Turrianus ; qui aliquot hujus 
generis scholia Areth:» episcopi Grece ascripsit 
δι) oram seu marginem versionis su»; maxime in 
opusculo tertio. Qua nos omisimus, evulgaturi 


^ 


illa alias cum variis veterum fragmentis, que ex 
codicibus Bavaricis excerpsimns. . 

(71) Photii, quomodo Abucarz ? sed num utrius 
que, quia Abucara ex Photio? 
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num p- res rrectionis nostre mori , morte:ique 
pro somno ducere, corruit; et a validiore percu- 
titur. E.t autem resurrectio validior morte. Neci 
igitur data est. mors per Christi resurrectionem. 
Et hujus gratia -pe resurrectionis freti moriuntur 
Christiani. Semper igitur hac spe mors «orru- 
ptionis minister particulatim perimitur ; atquando 
omncs resurgent, primitias Christum secuti, ipsa 
etiain mors perfecte evacuiabitur, teste Apostolo f, 
non habens amplius, cui operam suam locet. 
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nostrz occiditur Quoties enim tutirelur Christia- A azo-. 
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Ὁσάκις γὰρ [or Ἀριστιανὺν ἑαπίδι της ἡμῶν 
ἀναστάσεως ἀποθνήσχουτα, καὶ κοίµησιν τὸ πρᾶγμα 
ὀνομανόμενου πίπτει, xal βάλλεται τῷ ἰσχυροτέρω. 
Ἰσχυρότερον δὲ τοῦ θανάτου tj ἀνάστασις. Τεθανᾶ- 
τωται ἄρα τῇ τοῦ Χριστοῦ ἀναστάσει ὁ θάνατος. Kal 
τοῦ *! ἐπ᾽ ἐλπίδι ἀναστάσεως ἀποθνῄσχουσι Χριστια- 
voi; 33, "Apa ἁεὶ τῇ τοιαύτῃ ὑπουρῶς δὲ θανατοῦται 
ὁ θάνατος μερικῶς * ὅταν δὲ τὸ πᾶν ἀναστῇ ἑπόμε- 
yov τῇ ἁπαρχῇῃ. xaX αὑτὸς, χατὰ τὸν ᾿Απόστολον, uh 
ἔχων, ip ὑπουργήσει , χαταργεῖται ὁλοτελῶς. 


XLII. 


Brevis doctrina de divinis nominibus, tam com- 
munibus. sanctissima Trinitatis, quam proprüs 
cujusque persona. 


,. Σύμτομος 8i0acxaAía περὶ θείων ὀνομάτων, τῶν 
τε χοινῶν Τριάδος, xal τῶν ἰδικων ἑκάστου 


τῆς Τριάδος. 


Jacobo Gretsero interprete. 


Sunt quaedam nonina sacrosancim Trinitati B 


communia, οἱ de divina cssentia seu natura dici 
consueta ; ut Deus, Dominus, honus, justus, sa- 
piens. potens, Rex, Dominus, Creator, providens, 
Salvator, sanctus, et alia hujus generis, quz? com- 
mutniler de natura divina enuntiantur ; neque unius 
persons propria sunt. 

A925 Sunt vero etiam nomina propria seu hvpo- 
stalica; ut Pater, Filius, Spiritus sanctus. Ex coimn- 
munibus nominibus, qux de natura. przdicantur, 
hoc quidem, Deus, Patri. attribuitur, eique quo- 
dammodo peculiare evasit ; quia est principium 
F.lii ct Spiritus sancti, et ad illum referuntur. Λι 
Dominus, Filio similiter attribuitur, sanctus Spi- 
ritus, Spiritui. Hinc apostoli, 
modum Scriptura, quando pronuntiant vocem Deus 
pr:ecise et infinite, et ut plurimum cum articulo, et 
absque personali proprietate , Patrem significant. 
Εκθυιριὶ gratia : 

« Paulus servus Jesu Christi, vocatus apostolus, 
segregatus in Evangelium Dei 6, » sive Patris. lte- 
rum : « Multifariam multisque modis loquens olim 
patribus Deush,» hocest, Pater. £t Symbolum fidei : 
« Credo in unum Deum, » hoc est, Patrem, « et in 
unum Dominum, » hoc est, Fi'ium. Et Apostolus : 
« Ειδὶ sunt qui dicantur dii, nobis tamen unus Deus, 


Pater i. » Et: « Quamvis multi Domini, nobis ta-. 


men unus est Dominus, Filius. » Deus vero pecu- 
Jiari ratione »ppellatur Pater ; cum ipse Trinitatis sit 
wnitio sive explicatio el quasi summa, ut dixit 
Theologus : « Nohis vero unus Deus Poter, quia 
nna divinitas j. » Rursus : « Unus Deus retine- 
bitur, si ad unum principium referamus , non au- 
tem componamus aut conmnisceamus k. » Iterum: 
« Pater ufiitio est, ex quo et ad quem referuntur, 
qui ex ipso sunt, Filius et Spiritus sanctus !. » Fi- 
lius namque et Spiritus dicuntur Patris, non Pater 


f ] Cor. xin, 10. 
episcoporum. X ibid. 


6 ftam. r, 4. 
U ibid. 


h Hebr. t, 14. 


el universa prope- ( 


i 4 Cor. 


Ἔστιν ὀνόματα χοινὰ δ.ὰ τῆς ἁγίας Τριάδος δι- 
ἔχουτα, ὡς ἐπὶ τῆς θεῖκῆς οὐσίας λεγόμενα * otov τὸ 
θ:ὺς, τὸ Κύριος, ἀγαθὸς, δίχαιος, σοφὸς , δυνατὸς, 
Βασιλεὺς, Δεσπότης, Δημ'ουργὸς, τρονοητῆς, Σκυ- 
ctp, ἅγιος, xal ὅσα τοιαῦτα χοινῶς ἐπὶ τῆς θείας 
φύσεως τιθέµενα, χαὶ οὐκ ἔστι μιᾶς ἱδιαζόντως ὑπο- 
στάσξως. 

"Est: δὲ χαὶ lótzX, ἤγουν ὑποστατιχά ' οἷον ὁ Πχ- 


«tp, Yib;, ἅγιον Πνεύμα. Τούτων ὄντων χοινῶν óvo- 
µάτων, τῶν ἐπὶ τῆς οὐσίας λεγομένων ἑλίσθη τὸ 


μὲν, Θεός, ἐπὶ τοῦ Πατρ»ς, xaX ἐγένετο αὐτῷ ὥσπερ 
ἐξαίρετου * διότι αἴτιος Υἱοῦ, καὶ Πνεύματος, xol 
εἰς αὑτὸν ἀναρέρουται. Τὸ 85, Κύριος, ἐπὶ τοῦ Yico 
ὡσαύτως * τὸ δὲ, ἅγιον Πνεῦμα, ἐπὶ τοῦ Πνεύματος. 
“0θεν οἱ ἁπόστολοι , xaX πᾶσα σχεδὸν ἡ θεία Γραφῦ, 
ὃτ᾽ ἂν εἴπῃ ὁ θεὺς, οὕτως ἀπολύτως, xal ἀπροσδι- 
ορίστως, χα) ὡς ἐπίπαν σὺν ἄρθρῳ, xa χωρὶς ἰδιώ- 
µατος ὑποστατικοῦ, τὸν Πατέρα δηλοϊ. Otov: 


« Παῦλος δοῦλος ᾿Ιησοῦ Χριστοῦ, χλητὸς ἁπόττο- 
λος, ἀφωρισμένος cl; Εὐαγγέλιον Θεοῦ, » το: τοῦ 
Πατρός. Καὶ πάλιν ' « Πολυμερῶς, καὶ πολυτρύπως 
πάλαι ὁ θεὺς λαλῆσας τοῖς πατράσιν, » Ίγουν ὁ Πα- 
«tp. Καὶ τὸ σύμδολον τῆς πίστεως « [Πιστεύω] εἰς ἕνα 
θεὸν, » fto: τὸν Πατέρα, « χαὶ εἰς ἕνα Κύριον,» ficut τὺν 
Υἱόν. Καὶ ὁ Απόστολος * « Εΐπερ yàp εἶσι πολλο 
0:01 25. ἀλλ᾽ ἡμῖν εἷς θεὸς 6 Πατήρ. » Kal- « Εἶπερ 
εἰσὶ κύριοι πολλοὶ, ἀλλ᾽ ἡμῖν ef; Κύριος ὁ Υἱός.» 
θεὸς δὲ ἐξαιρέτως λἐγέται ἐπειδῇ fj ἕνωσις, fro 


D ἀνάπτυξις, χαὶ ἀναχεφαλαίωσις τῆς Τριάδος, ὁ Π1- 


τήρ ἐστιν, ὡς εἶπεν ὁ θεολόγος’ « 'Hpiv δὲ c; 8:5; 
ὁ Πατὴρ, ὅτι µία θεότης. » Καὶ πάλιν « Ei; iv 
αἴτιον τοῦ Υἱοῦ, xal Πνεύματος ἀναφερομένων, o) 
συντιθεµένων, οὐδὲ συναλειφομένων. » Καὶ sd 
c Ἔνωσις ὁ Πατὴρ, ἓξ οὗ πρὸς ὃν ἀναφέρεται τὰ ἐς 
) ἑπειδη ὁ Yi, καὶ τὸ Πνεύμα τοῦ Πατρὸ; 
οὐχὶ ὁ Πατὴρ αὐτῶν. Ofow Ὁ YEUX τοῦ 


αὗτον 
Ἀένονται, 
j S. 


vit, 5, 6. Greg. Naz. Orat. de stets 
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551. τούτου χάριν. * Ἀριστιχνοί. Ὁν ὑπουργός. 


9? λεγόασνοι. 
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Φεοῦ, βραχίων τοῦ θεοῦ, δεξιὰ τοῦ θεοῦ. Καὶ τὸ 
[νεῦμα ὡσαύτως * Πνεῦμα τοῦ θεοῦ, δάχτυλος τοῦ 
8:05. El; αὐτὸν οὗν τὸν Πατέρα ἀναφέρονται, οὐχὶ 
ὁ Πατ]ρ εἰς αὐτά. Ei δὲ καὶ εὕρῃς τὸ θεὸς ὄνομα 
ἐπὶ τοῦ Υἱοῦ, καὶ τὸ Ἱζύριος ἐπὶ τοῦ Πατρὸς, xal τοῦ. 
Πνεύματος, χαὶ τὸ Ἅ]ιος, καὶ τὸ Πνεὔμα ἐπὶ τοῦ 
Πατρός * ὡς τό ' « "Άγιος ὁ θεὺς, » δῆλον 6 Πατήρ: 
καὶ τὸ « Πνεῦμα ὁ θεός” } ταῦτα ὀνόματα Tf φ»- 
σῖως ὄντα χατηγοροῦνταί ποτε xal τῶν ὑποστά- 
σεων. 


Κατηγορικῶς οὖν Ex τῆς φύσεω; λέγεται καὶ Υἱὸς 
ὁ θεός ' καὶ ὡς ἐπὶ τὸ πλεῖστον, χωρὶς ἄρθρου, εἰ 
pfo πρόκειται περὶ αὐτοῦ ὁ λόγος εἰγοῦν fj φράσις. 
Καὶ τηνιχαῦτα ἀναφοριχὸν γένηται εἰς αὐτὸν, ὡς εἰς 
προξγνωσμµένον πρόσωπον, τὸ ἄρθρον, ὡς ἔχει τὸ, 
« EG ὧν ὁ Χριστὸς τὸ χατὰ σάρχα, » xal * « Ὁ ὢν 
ἐπὶ πάντων θεός. 1 Kal τοῦτο δὲ χρῆ Υινώσκειν, ὅτι 
^ οἱ δὲν τῶν ὀνομάτων τῆς οὐσίας τοῦ θεοῦ δηλωτιχόν 
ἑστιν' ὥσπερ xal τῶν λοιπῶν πραγμάτων. ᾿Εὰν γὰρ 
εἴπωμεν λίθον, f| χρυσὸν, ?| βοῦν , ἣ ἄνθρωπον, τὴν 
εὐσίαν ἑχάστου δ.ὰ τοῦ ὀνόματος δηλοῦμεν. Ἐάὰν δὲ 
εἴπωμεν θεὸν, f) καὶ Κύριον, f| Βασιλέα, f| Πατέρα, 
* Yibv, 3| οἰονδηποτοῦν ὄνομα ἐπὶ θεοῦ, ἑνέργειαν, 
ἃ σχέσ.ν στµαἰνομεν. θεὺς μὲν γὰρ f) ποιητῖς, 
ἐν. ργείας * Βασιλεὺς δὲ, 7) Δεσπότης. f) Πα-ᾖᾗρ, σχέ- 


σ:ως 9, 


πι Psal. Σον, 9 et alibi. "Joan. iv, 94. 


DE INCARNATIONE. 


θ:οὔ, Σο λία τοῦ θεοῦ, Λόγος τοῦ 8soo, Δύναμις τοῦ A illorum. Verbi gratia : 


» Rom. ix, 5. 
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Filius Dei, Sapientia Dei, 
Verbum Dei, Virtus Dei, E rachium Dei, dextra Dei. 
Süniliter et. Spiritus : Spiritus Dei, digitus Dei. 
Ad Patrem igitur. referuntur (12; non. Pater ad 
illos. Quod si nomen Dei etiam Filio tributum 
reperias, et nomen Domini Patri οἱ Spiritui , 
jtem nomen Sancti et Spiritus, Patri ; ut in. illo : 
« Sanctus Deus ^, » ubi manifestum est, s'gui- 
ficari Patrem, ct in illo : « Spiritus est Deus 5, » 
noveris liec et id genus alia nomina de natura 
enunliari solita, enuntiari quandoque etiam de 
hypostasibus. 
Simpliciter igitur ob naturam. dicitur Filius, 
Deus , ct plerumque sine articulo ; nisi oratio, qua 
praecessit, sit de ipso Filio. Tunc enim refertur 


B srticulus ad Filium, tanquam ad jam prius cogui- 


tam personam ; ut in illo : « Ex quibus Christus 
secundum carnem ?, » Et : « Qui est super omnia 
Deus benedictus P. » Neque hoc ignorare oportet, 
nullum nomen divinam essentiam exprimere , ut 
fieri solet in aliarum rerum nominibus. Si enim 
nominemus lapidem, aurum, bovem, hominem, 
substantiam uniusci jusque indicamus. Atsi de Deo 
dicamus : Deus, Dominus, Rex, Pater, Filius, aut 
aliud quidpiam, actionem vel habitudinem signiti- 
camus. Deus enim vel creator, nomina suut ac- 
tionis; Rex autem, Dominus, vel Pater, bhabitu- 
dinis. 

P ibid. 
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** alter M. S. σχέσεων. 


NOTA. 
(19) Nisi qua relativum refertur ad terminum, et principium ad id, quod ex ipso. 








THEODORI 


ABUCARAE 


DE UNIONE ET INCARNATIONE. 


(Gaztamp. Vet. Patrum Biblioth. t. XIII, p. 286.) 


— 


Περὶ ἐνώσεως xal σαρκώσεως᾽ καὶ ὅτι ἡ μὲν ϱ De unione οἱ incarnatione : quodque persona aive 


ὑπόστεασις ἐσαρχώθη, ἡ δὲ φύσις τῆς θεότη- 

τος ἡνώθη τῇ dv0pozírq φύσει &r ὑποστάσει 

τοῦ θεοῦ Λόγου. . 

Ἡ μὲν σάρχωσίς ἐστιν ἑνανθρώπησις, xay ἡ Evav- 
θρώπησίς ἐστι τὸ τὸν ἑνανθρωπήσαντα ἄνθρωπον 
ἀπεργάσασθαι: τὸ δὲ ποιῆσαντα τὸν ἑνανθρωπήῄσαντα 
ἄνθρωπον, ἐπὶ τῷ κατηγορεῖσθαι τὸν ἄνθρωπον τοῦ 
ἐνανθρωπήσαντος, xat δέχεσθαι τὸν ἐνανθρωπήῆσαντα 
τό τε τοῦ ἀνθρώπου ὄνομα χαὶ τὸν ὁρισμὸν, ὥσπερ 
τῶν ἀνθρώπων ἕκαστος. 'O δὲ ἄνθρωπος ὁ χατηγο: 
ρούμενος φύσεως ὑπάρχει ὄνομα, χαὶ ἡ φύσις ἑστὶν 


Ἡ χατηγορουµένη τῆς ὑποστάσεως, οὐχὶ δὲ φύσις 


κατὰ φύσεως. El τοῦτο τοίνυν ὁμολογοῦμεν, ὡσαύτως 
ἔχει ὑηλονότι ἡ ὑπέστασις f; ἐνανθρωπέσασα, ?. ὁ át- 


subsistentia fuerit. incarnata; divina autem na- 
tura humane. unita, in persona. Dei Λόγου. 


Incarnatio est assumere humanitatem , atque 
h:;ec assumptio humonitatis eum sistit jam lionmi- 
nem, qui humanitatem assuuipsit. Isthzc vero res 
consistit in eo, ut ille qui humanitatem assum- 
psit, atque honio factus. est, praeterea quod liomo 
przdicetur de eo, qui humanitatem in se suscepit, 
ferat quoque hominis nomen et deflnitionem, per- 
inde ac quilibet aliorum hominum : qui przdica- 
tir liomo, naturz est terminus, naturaque przedi- 
catur de subsistentia, nequaquam autem natura 
de natura. ]gitur, si largiaumur istud, pari modo 
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τι 


se habet subsistentia, sive. persona, qua humani- A διος Υἱός. Ὁ vàp ἀῑδιος Υἱὸς, «^6 τέλειος ὑπάρχων, 


tatem assumpsit, aut Filius zternus. Hic enim 
perfectus exsistens Deus, homo factus est sine ulla 
mutatione, inque eo ipso est perfectus Deus et 
perfectus homo, Deique nomen de illo praedi catur, 
quemadmodum pradicatur de Patre et Spiritu san- 
eto : ita etiam bominis nomen de ipso effertur, ut 
Sulemus efferre de quocunque tandem hominum. 
[dera est Filius, atque idem ille incarnatus; ideo 
tamen non dicimus divinam naturam assumpsisse 
carnem ; quandoquidem non licet de ipsa homo ut 
p'adicetur sive etiam humana natura, ut przfati 
sumus, dicentes quod natura de natura omnino 
non praedicatur, quocunque denique respectu. 


Sic itaque comparatum est cum persona zterni 


Filii, ut exemplo rem ostendamus, quasi cum amne B 


torrenti, qui flumina duo accipit, diciturque tor- 
rens cepisse illa duo flumina, neutro fluminum 
fluinen absorbente. Ad hunc modum «zternus Εἰ- 
lius Dei nomen portat et defininionem, Deo nequa- 
quam in se recipiente nomen vel definitionem ho- 
minis, uti nec homo capit aut nomen aut delini- 
tonem Dei. Verum persona. zterni Filii, duarum 
naturarum, divine, inquam, et humanz, perfecte 
planeque recipit nomen οἱ definitionem : itaque, 
JAicet dicamus quod homo Deus sit factus, non di- 
cimus factum esse Deum, quasi homo uomen et 
defiuitionem Dei susceperit. Si enim ita foret, 
rjusdem substantie esset cum Datre et Spiritu 
Sancio, non secus alque zaternus Filius, qui caro 
facius est, ejusdem cum nobis est substantiz. 
Alqui, ne commode quidem potest fingi, hominem 
habere eamdem substantiai, quam babent Pater 
et Spiritus sanctus : czteroquin lioc pacto ipse 
hono esset persona, ac divina matura ei inesset 
pro subeistentia, ct exhausta ab ipso, et moveret 
liomo deitatem. Animadvertendum etiam istud est, 
quod nihil absolute pradicetur de divina natura, 
quod non equaliter efferatur de Patre, Filio, et 
Spiritu sancto : exempli causa, vita, lux, sine 
principio, immutabilis, bisque similia, de Patre, 
Filio, et Spiritu sancto pradicantur. Si jam de di- 
vina natura pradicaretur incarnatio, de Patre 
quoque et Spiritu sancto, :eque ac illa, quae modo 
adduximus, przedicareutur. Verum istud quidein 
£st perabsurdum, et tenuis mortalium species ali- 
(ua mentis et czeci pectoris, nunquam ex ore pro- 
ferenda : hoc est, nemo dixerit, Patrem et Spiritum 
Banctum fuisse incarnatos. 


Ubi vero inquiat non nemo, quod omnia abso- 
lute et primario de persona praedicata, referantur 
secundario etiam ad naturam ; sic postquam de 
xierno Filio, qui persona est sanctissima Trinita- 
tis, predieetur. incarnatío, proxime quoque refe- 
rendam esse incarnationem de persona ad naturam : 
talis homo intelligat, quod ea, quz inferuntur 
éecundario a persona ad naturam, multo ante in 
natura exstilerunt. poten'ia, deinde persona actu 


€ 


γέγονεν ἄνθρωπος τροπῖς ἐχτὸς, καὶ ἔστιν Ev ταυτῷ 
θεὸς τέλειος xal ἄνθρωπος τέλειος, xal χατηγορεῖ- 
«at αὐτοῦ τὸ θεός ὄνομα, χαθὼς xat τοῦ Πατρὺὸς xal 
τοῦ Πνεύματος, xai τὸ ἄνθρωπος πάλιν καθὼς ἑχά- 
στου τῶν λοιπῶν ἀνθρώπων. Καὶ ἔστιν ὁ αὐτὸς Yi; 
xat σεσαρχωµένος * ἡ δὲ θεία φύσις διὰ τοῦτο σεσαρ- 
χῶσθαι οὗ λέγεται, ἐπειδὴ οὖχ ἑνδέχεται χαττγο- 
ρεῖσθαι αὐτῆς τὸν ἄνθρωπον, cz". οὖν τὴν ávüpozi- 
νην φύσιν, ὡς ἔφθημεν, εἱρηχότες, Ott φύσεως φύσις 
οὗ κατηγορεῖται παντελῶς , οὐδὲ καθ) olov δήποτε 
τρόπον. 


Γέἐγονεν οὖν, ὡς kv ὑποδείγματι φάναι, f) ὑπόστα- 
σις τοῦ ἀῑδίου Ὑἱοῦ, καθάπερ τις χειµάῤῥους Oto 
τινὰς ποταμοὺς δεχόμενος, xal λέγεται δεχτιχὸς τῶν 
δύο ποταμῶν εἶναι ὁ χειµάῤῥους, ἑχατέρου ποταμοῦ 
μὴ ἐπιδεχομένου τὸν ἕτερο». Τοῦτον 63 τὸν τρόπον ὁ 
ἀῑδιος Υἱὸς δέχεται τὸ τοῦ Θεοῦ ὄνομά τε xai tbv 
ὅρον, vou θεοῦ μηδαμῶς ἐπιδεχομένου τὸ ὄνομα f) τ’ 
ὅρον τοῦ ἀνθρώπου, μηδ’ ἂν τοῦ ἀνθρώπου τὸ ὄνομα 
f| τὸν ὅρον τοῦ θεοῦ ἐπιδεχομένου. Αλλ' dj ὑπόστα- 
σις τοῦ ἀῑδίου Yloo ἐπιδέχεται τῶν δύο φύσεων, θεό- 
τητός *É φημι xal ἀνθρωπότητος, ἀνελλιπῶς τότε 
ὄνομα xai tbv ὅρον ' ὡς, εἰ xol λέγεται ὁ ἄνθρωπες 
τεθεῶσθαι, οὐχ ὡς τοῦ ἀνθρώπου τὸ ὄνομα xal τὸν 
ὁρισμὸν τοῦ θεοῦ ἐπ.δεξαµένου λέγεται τεθεῶσθαι, 
Ei γὰρ ἣν οὕτως, ópooóci ἂν ὑπῆρχε τῷ Πατρὶ 
xai τῷ Πνεύματι, χαθὼς ὁ ἀῑδιος YU σαρχωθεὶς 
γέγονεν ἡμῖν ὁμοούσιος. Καὶ τοῦτο οὐδὲ πλάσαι ῥᾳ- 
διον, τὸ λέγειν ὅτι ὁμοούσιος τῷ Πατρὶ xa τῷ Πνεύ- 
µατι ὁ ἄνθρωπος: ἄλλως τε, εἰ fv οὕτως, αὑτὸς ἂν ᾿ 
ὁ ἄνθρωπος ὑπῆρχεν ἡ ὑπόστασις, καὶ ἦν ἡ θεία φύ- 
σις ἐνυπόστατος αὑτῷ καὶ χενουµένη ὑπ αὐτοῦ, xol 
ἣν ὁ ἄνθρωπος ὁ χινῶν τὴν θεότητα. "Iavéoy δὲ xal 
τοῦτο, ὡς οὐχ ἔστι τῆς θείας ἀπολύτως (sic) χατηγο- 
ροῦσαν φύσεως, ὃ μὴ τοῦ Πατρὸς χαὶ τοῦ Υἱοῦ xai 
τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἑπίσης χατηγορεῖται ' olov 
φέρε εἰπεῖν, ζωὴ, καὶ φῶς, xai ἄναρχος, χαὶ ἀναλ- 
λοίώτος, xal τὰ τούτοις συγγενῆ, τοῦ Πατρὸς xai 
τοῦ Yiou καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος χαττγορεῖται. El 


. οὖν ἡ σάρχωσις τῆς θεἰας φύσεως χατηγορεῖτο, xol 


D 


τοῦ Πατρὸς xai τοῦ Υἱοῦ xai τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
χατηγορεῖτο, χαθὼς xai τὰ προειρηµένα. ᾽Αλλὰ τοῦτο 
πάσης ἀτοπίας ἀνάμεστον xal µόνον φαντανόμενον 
κατὰ QU ἣν ἐπίνοιαν, μὴ ὅτι xal λεγόμενον, τουτ- 
έστι, τὸ λέγειν σεσαρχῶσθαι τὸν Πατέρα καὶ τὸ 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον. 


Ei δὲ τις φαίη, ὅτι πάντα τὰ χατηγορούµενα ἆπο- 
λύτως 7| χυρίως τῆς ὑποστάσεως, ἀναφέρεται χατὰ 
δεύτερον λόγον καὶ ἐπὶ τὴν φύσιν, xal ἐπειδὴ τοῦ 

ἴδίου Yloo, ὑποστάασεως ὄντος &x τῆς πανσέπτου 
Τριάδος, κατηγορεῖται ἡ σάρχωσις, ἀναφερέτθω 
ἀπὸ ttc ὑποστάσεως ἐπὶ τὴν φύσιν χατὰ δεύτεοον 
λόγον * ἵστω ὁ τοιοῦτος, ὅτι τὰ ἀναφερόμενςα «ai 
ἔσυτεμον λόγον ἀπὸ τῆς ὑποστάσεως ἐπὶ τὴν 22:9, 
ταῦτα πολὺ πεότερον ἓν τῇ φύσει ὀννάμει ὑπῆρχεν, 
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ἐξ c9 ἡ ὑπόστασις ἑνεργείας χεκληρονόμγκεν * A est consecuta : hine, qua prius potentia fuervnt 


ὅθεν εὐλόγως ἀπὸ τῆς ὑποστάσεως ἐπὶ vhv qo3:v 
ἀναφέρεται, ἅτε προόντα μὲν δυνάµει ἐν τῇ φύσει, 
ἑνεργείχ δὲ ἐν τῇ ὑποστάσει εὑρισχόμενα. "Lione 
ij διαίρεσις τῶν εἰδῶν δυνάμει οὖσα ἐν τῷ γένει, Ev 
δὲ τοῖς εἴδεσιν ἑνεργείχ, εὐλόγως ἁπὸ τῶν εἰδῶν χα: 


τὰ δεύτερον λόγον ἐπὶ τὸ γένος ἀναφέρεται. Οἶον, «b. 


Aoyixóv ἐστιν ἓν τῷ ζώῳ δυνάµει, Ev δὲ τῷ ἀνθρώπῳ 
ἑνεργείας ** * xai λέγεται τὸ ζῶον λογιχὸν κατὰ δεύ- 
τερον λόγον, διὰ τὸ τὸν ἄνθρωπον εἶνσι λογικόν. 
Kai ὥσπερ αἱ ἰδίως διαφοραὶ χαρακτηριστικαὶ τῆς 
ἑχάστου τῶν ἀνθρώπων ὑποστάσεως οὖσαι, δυνάµει 
μὲν ἐν τῷ ἀνθρώπῳ θεωροῦνται, Ev δὲ τῷ Σωχκράτει 
xaX Πλάτωνι ἐνεργείᾳ περύχασι ' κἀντεῦθεν ἀπὸ 
tfc ὑτοστάσέως ἐπὶ τὴν φύσιν, J| ἀπὸ τοῦ Σωκρά- 
τοὺς ἐπὶ τὸν ἄνθρωπον ἀναφέρονται. Ofov, τὸν Σω- 
κράτην γρυπδ» εἶναί φαµεν, f| qaXaxpbv, χατὰ δεύ- 
τέρον δὲ λόγον καὶ τὸν ἄνθρωπον vpunbv ὡσαύ- 
πως xal ὑπάρχειν, ἡ φαλακρὸν λέγομεν, διὰ τὸν Σω- 
χράτην ὥσπερ εἴπομεν Ex τοῦ ἀνθρώπου χεχληρο- 
vourxévat τὴν Υρυπότητα xal τὴν φαλαχρότητα. 
Tav τοίνυν τὴν τοῦ θεοῦ Λόγου ὑπόστασιν ἀπὸ τοῦ 
ἀνθρωπείου φυράματος, διὰ τὴ» καθ᾽ ὑπόστασιν ἕνω- 
σιν δεδραµηχότων, οὐδὲν παντάπασι οὔτε δυνάμει, 
οὔτε ἑνεργείᾳ Ev τῇ ἁχτίστῳ xal ἁσωμάτῳ xal ἆπα- 
θεῖ θεία φύσει fjv. Τούτου δὲ εἴνεχεν ὁ μὲν ἁῑδιος 
σεσαρχῶσθαί τε xal ἑσταυρῶσθαι xal τεθνάναι λέ- 
γεται. Ἡ δὲ θεία φύσει; οὐδαμῶς, εἰ xal ὑπόστασις 
αὑτῆς χαθέστηχεν οὖσα. 

Ei δέτι; ἑαυτὸν αἰτιῷ τὸ 3 βραδὺ εἰς χατα»δησιν 
εἶναι τῶν εἰρημένων, καὶ τὸν ἑκάστου νεῦν λέγοι μὴ 
παραδἐχεσθαι, ὅπερ, ἡ θεία φύσις οὖσα ἓν τῇ ὑπο- 
στάσει τοῦ Υἱοῦ ὀμεταχ[νητός τε καὶ ἀχώρττος, οὐ 
συμπάσχων αὑτῃ πασχούσῃ xal ἀπογινομένου τινὸς 
ἐν τῇ ὑποστάσει, οὗ λέγεται τοῦτο xal ἐν ^T] φύσει 
γεγονέναι, τῇ μὴ διισταµένῃ τῆς ὑποστάσεως τοῦ 
ἀῑδίου Υἱοῦ. ἡμεῖς τὸ ἄπορον ἐπιλύσαντες, ταχί- 
σττν αὐτῷ τὴν θεραπείαν ἑπάξομεν, Ex τῶν συν- 
ερόφων xal τῶν Ev χερσὶν ὀρωμένων τὴν ἀπόδειξιν 
ποιού χενοι. (ἶσθα πάντως, ὦ οὗτος, ὡς ἕχαστος τῶν 
ἀνθρώπων ἐκ Ψψυχῆς ἁθλου καὶ αώματος ὑλικοῦ 
σύγκειται, Σωχράττς , φἐρε εἰπεῖν, ἡ Πλάτων * καὶ 
ὡς ἕἔνεστιν αὐτῷ dj duy τοῦ Σωκράτους, ἀπ αὐτοῦ 
χωριαθεῖσα, τὸν Σωχράτην µένειν ἀδύνατον. Λέγε- 


B 


innatura, inque persona δεί deprehensa, recte 
a persona ad naturam inferuntur. Haud dissimili- 
ter, cum divisio specierum in genere sit potentia, 
in speciebus vero jam actu ipso, ratione fit ut 
a speciebus ad genus inferatur. Quo modo, cum 
τὸ rationale sit in animali potentia, in homine 
vero actu; dicimus animal rationale secundario, 
quod homo sit rationalis. Ad liec, quemadmodum 
differenti: proprie characteristics, qu:e cujusque 
hominum sunt persouz, potentia quidem cernun- 
tur in homine, in Socrate vero et Platone fue- 
yunt a3ctu ; tunc quoque a persona sive individuo, 
aut a Socrate ad liominem referuntur. Sie Sorra. 
tei dicimus habere nasum aduncum, aut calvum 
esse ; secundario autem, propter Socratem, ipsum 
hominem esse nasi adunci aut calvum perhibemus, 
prout ab homine enuntiavimus accepisse illam rai 
aduncitatem , vel illam calvitiem. Verumtamen 
omnium horum, quzcunque Dei Λόγου persona ab 
humana massa, propter unionem personalem, ac- 
cessserunt , nibil unquam quidquam, neque poten- 
tia, neque actu, in non creata, mon corporea, 
non patibili erat divina natura. Hujus rei gratia 
a'lernum sane Filium dicimus carnem assumpsisse, 
crucifixum et mortuum esse; niinime vero, natus 
ram divinam, quamvis talia personz ejus obtige- 
rint. 


Quod si seipsum aliquis arguat, se a nobis di- 
cta tardius assequi, atque objici ; ac non facile cu« 
juscunque tandem capere mentem, quare divina 
natura, cam in persona Filii fner;it immota. «t 
non separata, non passa fuerit, cum ista patcreé- 
tur; cum aliquid in persona. corrumpatur, i.'em 
Jamen etiam non dicatur evenisse in natura, quzo 
nihil differat a persona zxterni Filii; Nos dubium 
ex plicaturi, confestim illi remedium  adhibebimus, 
rem  demornstraturi per familiaria, quique aite 
oculos manusque cernimus quotidie. Abunde no- 
sti, quisquis es, homines omnes ex anima immas 
teriali, et corpore materiali componi : verbi gra» 
tia Socratem, aut. Platonem ; et, quemado: odium 
illi inest anima Socratis, si separetur ab eo, So. 


ται 6b Σωκράτης αὐξάνεσθαί cz! Ex μικροῦ μέγας D cratem. manere. impossibile est. Dicunt. nihilomi- 


γίγνεσθαι, τέµνεσθαι f] xalectat, τῆς αὐτῆς Φυχῖς 
μηδὲν τούτων ὑφισταμένης, ὡς πᾶσιν εὔδηλον. Τοῦ- 
τον οὖν τὸν τρόπον κατηγαρεῖ 3 τοῦ ἀῑδίου Υἱοῦ τὸ 
προχόπτειν σαρχὶ xal οὐξάνεσθαι, χαὶ εἴ τι ἄλλο 
τοιοῦτον ἀνθρώπειον, μηδενὸς τούτων τῇ θειχῇ φύ- 
σει προσαπτοµένου, ὥσπερ οὐδὲ τοῦ Σωκράτους. 
Πολλῷ μᾶλλον οὕτως οὐδὲ τῆς ἀχηράτου φύσεως χατ- 
ηγορηθήσεται τὰ ὅσα σαρχικῶς τοῦ ἁῑδίου Υἱουῦ 
διὰ τὴν πρὀσληφίν ἐστιν χατηγορούµενα. ΄Ώσπερ δὲ 
Ἱεγόντων ἡμῶν τετμῆσθαι Σωκράτην, οὐχ αὑτὴν τοῦ 
Σωκχράτους φυχὴν, à33à τὸ σῶμα τετμηµένον εἶναι 


nus Socratem crescere, ex parvo. fieri. magnum, 
secari, uri; anima ipsa nibil ejusmodi sufferente, 
ut nemini obscurum cest, neque absconditum. llac 
ratione igitur de zeterno Filio praedicatur, quod 
proficiat, quod corpore incrementum capia!, ei 
si quid aliud humanum est ; ut nihil rerum ta!iuin 
adhereat divirze nature, veluti ne naturz quidem 
Socratis. Quin potius ita de immortali natura tui- 
nime etiam predicabuntur, quzecunque carnaliter 
de zterno Filio, propter assumptionem carnis prz- 
dicantur. Sicut, quando verba facimus de S; vate 
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?' Forte ἑξῆς. ** Forte ivepysíg. ?* αἰτιῶτο. 3 Leg. τε καὶ. ? Log xatuvoszisat, 
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$aucio, non animam, sed corpus ejus plagam sus- A Υινώσχομεν οὕτως Φφασχόντων ἡμῶν τὸν ἁῑδ.ον 


tinuisse arbitramur : ia quoque, dum zternum Fi- 
lium lancea perforatum fuisse dicimus, non ad na- 
turam ejus divinam, incorruptibilem, iuteritui non 
obnoxiam  penetrasse vulnus ; sed in carnem, 
qua lacerari, quae. vulnera. suscipere. poluit, per- 
suademur. Novo arguimen!o controversiam. solvi- 
mus, Meus uostra una est eademque, ac. per hos 
quidem oculos visibilia recipit ; habet tamen aliam 
adliuc visionem sibi propriam (prater. illam que 
fii per membra oculorum), quamque tlieoriam 
appellamus. Si contingat Ledi corporis videndi 
faculiate.» , neutiquam. concludimus non videre 
inentem, dum ipsi salva est et integra naturalis 
ac intellectualis videndi facultas. ln hunc. modum 
seruus Filius fertur passus esse secundum car- 
nem, divina ejus natura non patiente. 

Verum quid hic vel dictu vel factu opus est, 
ubi vel in corpore, qualitate et craasitie istud de- 
prelenditur? Au est. quisquam qui iguoret, quod 
mens videt oculis, auribusque audit ; insidet autem 
cerebro viden:i οἱ audiendi facultas, alterutra sub- 
sistente sine altera, quibuscum etiam ipsa mens 
commoratur. [lc cum ita conjungantur et coha- 
bitent in eodem subjecto, δαρθ evcnire solet ut 
visioni exteriori, vel auditui, vel ipsi denique 
menti aliquid incommodi aecidat ; attamen unius 
nocumentuin non ladit reliqua, dum illarum na- 
turalis potentize status manet incolumis. Post hoc 
usque adeo mirum uon est, si corpore zterni Filii 
patiente, nihilominus natura ejus non dissoluta pas- 
sione caruit, perstilitque illesa, quie super res 
omnes longissime elata undique dominatur, nec 
passiones ullo modo sustinet ; in qua, juxta prin- 
cipem apostolorum, non est alteratio, neque  mu- 
tationis quidem adumbratio. Aliud tibi proferam 
exempluin, per quod, tanquam in speculo, vi- 
deas quo pacto, si vel passio vel corrupiio acci- 
derint. alicui. subsistentize, ad naturam ΠΟΠ per- 
tingant, quantumvis nullam aliam babuerit sub- 
sistentiam, nisi unicam suam naturam. Fac, mi 
dilecte, ex auro vel zere formaveris statuam. atque 
elaboraveris, si deinde rursus conflasti, viri ima- 
go, quie nihil est, perit; aurum autem sive zs, 
qued statu: praebuit naturam, salvum manet el 
integrum. De reliquo cave secteris nimium exem- 
pla, atque prudenter auimadverte, non. omnei, 
que inde tibi oriatur, ideam deducere ad divina 
dogmata, sed rudes esse adumbratioaes quasdam 
et quasi ductus aliquos, solius tlieori: causa, pro- 
pter quam tradita recipimus, sed analogice tantum. 
Quin imo perlonge submove ab hominibus piis, 
el qui sibi probe coustant , quodcunque alienum 
et discrepans videatur. Discerne semper simile a 


Yibw τετρῶσθαι τῇ λόγχη. οὖκ εἰς ÜO:txhv αὐτοῦ 
[φύσιν], τὸν ἄφθαρτον καὶ ἀνόλεθρον, χεχωρτχέναι 
τὴν τρῶσιν, à2)' el; την αὐτοῦ σάρχα, τὸν δυνα- 
µένην τιτρὠσχεσθαί τε xaY τέµνεσθαι, νουῦμεν, 
Καὶ ἄλλοθέν cot παρέξομεν τῆς ἀἁπορίας ἀτύλυσιν. 
0 ἡμέτερος νοῦς αὑτὸς Gv. ὁ διὰ τῶν σωματιχῶν 
ὁρθαλμῶν τῶν ὀρῶντων ἀντιλαμθανόμενος, xax ἅλ- 
^1v ὅρασιν ἰδιάζουσαν ἔχει, παρὰ τὸν ὃς ὀφθαλμῶν 
διαρθροῦσαν, ἂν χαὶ θεωρίαν χαλοῦμεν. Ei οὖν 
συµθαίη πεπτρῶσθαι τῆν του σώματος ὁὀττιχὴν δύ- 
vaptv, οὗ φαμὲν τὸν νοῦν μὴ βλέπειν, σωφομένης 
αὐτῷ ἁπαρατρέπτου xal εὑλαθοὺς * τῖς φυσ'κῆς 
νοερᾶς βλεπτιχῆς διοπτασίας. Οὕτως δη καὶ ὁ ἀῑδιος 
Υἱὸς λέγεται πεπονθέναι τῇ σαρχὶ, τὶς θείας αὑτοῦ 


Β φύσεως ἀπαθοῦς διαρχούσης. 


'AXXX τί δὴ * ἐπὶ τούτοις ἄγεσθαι, ὅπου γε ἓν οὐ- 
µατι χαὶ πηλιχότητι xal παχύτητι τοῦτο θεωρεῖ- 
ται; Ἴσμεν γὰρ ἅπαντες, ὡς ὁ νοῦς δ.ὰ τῶν όφθαλ. 
μῶν ὁρᾷ χαὶ διὰ τῶν ὥτων ἆκουει ^. ἑνίδρυται δὲ τῷ 
ἐγχεφάλῳ f, τε ópatixt xaX ἀχουστιχὴ αἴσθησις, 
ἑκατέρα παρὰ τὴν ἑτέραν ὑπάρχουσα, μεθ) ὧν xal 
ὁ νοῦς αὐλίζεται. Τούτων οὖν ἀλλέλοις Ev ἑνὶ συν- 
ημμένων xai διαιτωµένων τῷ ὑποχειμένῳ, συµ- 
θαΐνει πολλάχις, τὴν σωματιχῆν ὅρασιν P τν 
ἀχοὴν, ἡ τὸν vouv αὐτὸν βλαθῆΏνα: * xai fj τοῦ ἑνὸς 
βλάδη οὗ λυμµαίνεται τὰ λειπόµενα, τῆς αὐτὼν ϱν- 
σιχῆς δυνάµεως ἁθλαθοῦς τηρουµένης. Μῆ τοίνυν 
χαταπληκτέον ἄγαν, εἰ τοῦ σώματος τοῦ ἀῑδίου Υἱοῦ 
πάσχοντος, οὐδὲν ἧττον ἡ ἁδιάσπαστος αὐτοῦ διετέ- 
λεσε φύσις ἀπαθής τε χαὶ ἁπήμαντος, d πάσις ὦ- 
σίας ὑπερηρμένη, xal πάντων δεσπόκουσα, χαὶ πα: 
θῶν παντελῶς ἀνεπίδεχτος ^ παρ' f, κατὰ τὸν χορν- 
φαιότατον ἁπόστολον, οὐχ ἔστιν ἀλλοίωσις T] τροπῆς 
ἁποσχίασμα. Τετέξομχι (sic) δὲ σοι xaY ἕτερον 9z6- 
δειγµα, δι οὗ χατωπτρίσεσθαι δυνήσῃ, πῶς ἢ 5 πά- 
60; ἡ φθορά συµθῇ τινι ὑποστάσει, ἐπὶ τὴν φύσιν οὗ 
διαθαίνει, χᾶν λάχη μὴ ἐχούση (sic) ὑπόστασιν, el 
pi µίαν φύσιν. ᾽Απὸ χρυσοῦ τυχὸν, ὦ φιλότης, ἣ 
χαλχοῦ μορφωσάμενος ἀνδριάντα xal χατασχευάσας, 
εἰ πάλιν αὑτὸν ἀναχωνεύσῃς, τὸ μγδὲν, ἀνδρείχελον 
ἀπύλλντα, µόργωμα ' ὁ δὲ χρυσὸς f) ὁ χαλχὸς, ὅστις 
τῷ &vóptávtt φύσις ὑπΏηρχεν, ἀθλαθής τε μένει xai 


D ἄφθορος. Αλλά pot * λίαν τοῖς ὑποδείγμασι πρόσεχε, 


νουνεχῶς χαὶ φυλάττου, μὴ πᾶσαν τὴν ἐξ αὐτῶν 
ἀνατέλλουσάν σοι οἰχεῖα " µετάχειν ἐπὶ τὰ θεῖα δόγ- 
pasa, ἀλλὰ παχἡματά τινα xol ὀμφάσεις, ὁρμαςου- 
σας * εἰς θεωρίαν, Tj; εἴνεχεν παραλαμξάνονται uó- 
voy ἀναλόγως. Πᾶς ἀπεπεμφαῖνον * xal ἀπεοιχὶς 
ἁποπεμπόμενος ὡς ἁποτάτω φρεσὶν εὐσεθέτ. xaX 
σταθεραῖς , διαχρίνων ἀεὶ τοῦ ὁμοίου τὸ ἀνόμνιον, 
οἷά τις λικμήτωρ ἀκριθέστατος τοῦ σίτου τὺ ἀχυρῶ- 
δες ἐχλικμώμενος. 


dissimili, ad exemplum ventitatoris maxime  industrii, qui δορασοί a. fiuinento, quidquid vel palez 


&yeciem refert. 
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* ἀθλαθοὺῦς. "Oct. 5 leg. εἰ. 6 ἁλλὰ uf. 


7 θέαν. 


* leg. ἀρμονούσας. 
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Ἡ μέντοι τῶν δύο φύσεων ἕνωσις, τῆς θεότητόςτε, A. — Duarum naturarum, divinitatls, Inquam, et uma. 


φημὶ, xal ἀνθρωπότητος, οὕτως ἐν τῇ ὑπηωστόσει τοῦ 
μονογενοῦς τοῦ ἀϊδίου Yloo τοῦ θεοῦ λέγεται γεγονέ- 
ναι, δίχα τροπῆς xai φυρμοῦ xal συγχύσεως, ὡς ἣν 
μὲν ὁ συνάναρχος τῷ Πατρὶ xaX συναῖδιος, μὴ ἔχων 
ἐν τῇ ἱδιότητ, αὐτοῦ φύσιν ἑτέραν χαττγορουμένι» 
αὐτοῦ παρὰ τὴν Ὀξίαν πατριχὴν, τὴν ἄχτιστόν τ 
xai ἀπερίγραπτον ' διὰ δὲ πλῆθος ἑλέους καν φιλαν- 
θρωπίαν ἄφατον, δι ἡμετέραν σωτηρίαν im ἐσχά- 
των τῶν ἡμερῶν κατελτλυθὼς ἐξ οὑρανοῦ, ὅθεν οὐχ 
ἀπέστη τῇ πάντα πλτρούσῃ θεότητι, xal σαρχωθεὶς 
ἐχ Πνεύματος &ylou xai τῆς παναμώμου xa Αξι- 
παρθένου Μαρίας, ἔσχεν Ev αὑτῷ τελείαν xat ἀνει- 
λιπῃ τὴν χτιστην xal παθττην χαὶ ἀνθρώπειον οὗ- 
σίαν, κατηγορουµένην αὐτοῦ, καθὼς xal ἡ θεία φύ- 
σις. Ἐπεὶ οὖν ἐν αὐτῷ συνῖτλθον αἱ δύο φύσεις, xat 
ὁμοῦ χατ᾽ αὐτοῦ κατηγορούνται, μετὰ πάντων τῶν 
ᾳυσιχκῶν αὐτῶν ἰδιωμάτων, διὰ τοῦτο λέγονται ἄμφω 
bv ἀλλήλαις ἐν αὐτῷ ἠνῶσθαι, ὀἀτρέπτως τε xal 
ἀσυγχύτως xal ἀναλλοιώτως χατὰ µίαν γὰρ καὶ 
τΏν αὐτὴν τοῦ ἀῑδίου Υἱοῦ ὑπόστασιν Πνώθγσαν αἱ 
δύο φύσεις. "00εν xal ὁ αὐτὸς ἀῑδιος Yi» κεχρτµά- 
τιχεν ἁἀρ.θμούμενος χατὰ τὴν θείαν φύσιν μετὰ τοῦ 
Πατρὸς xai τοῦ Πνεύματος, xai μεθ) ἡμῶν κατὰ 
την ἡμετέραν ἀνθρωπείαν φύσιν ὁ αὐτὸς ἀριθμούμε- 
νος, xal χατὰ τοῦτο ὁ αὐτὸς xal μετὰ τὴν αὐτοῦ 
ἑνανθρώπησιν, xal τὴν ἄφραστον τῶν ἑαυτοῦ συν- 
ὁραμουσῶν δύο φύσεων ἄφυρόν τε xal ὀσύγχντον 
ἕνωσιν, €, ἐστι τῶν ἀνθρώπων, οὐκ ἅλλο xal ἄλλο, 
δι οὗ σεσώσµεθα, καὶ εἰς την ἀρχαίαν ἐκλήθτμεν 
μαχαριότητα, διὰ τῶν σωτηρίων αὐτοῦ παθηµάτων, 
τοῦ τε ζωοποιοῦ θἀχνάτου xai της τριημέρου αὐτοῦ 
ταφῆς, xal νεχρῶν ἀναστάσεως , ἁἀθανατισθέντες, 
καὶ ἀφθαρτιαθέντες, ᾧ δόξα, «tpi xal χράτος, σὺ» 
τῷ ἀνάρχῳ αὐτοῦ Πατρὶ, χαὶ τῷ παναγίῳ Πνεύματι, 
εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ἸΑμίν. 


nitatis unio, in persnna unigeniti anterni Filii D.i 
sic facta csse dicitzr, ut nulla foret nec mutatio, rec 
mistura, ncc confusio ; esset sine principio ut Pater, 
el coeternus Filius; neque,si proprietatem ejus 
spectes, aliade ipso praediearetur natura, quam di- 
vina paterna, non creata, non cireumscripta. Pre- 
pter misericordie vero magnitudinem, et lhumani- 
tàtem. nul'à verborum copia exprimendam, per 
dics ultimos, ut salutem nobis largiretur, descen- 
dit e coelo, unde deitate sua omuia implente nun- 
quam abfuit, homo factus est per Spiritum sanctum 
et immaculatam. semperque Virginem Mariam, te- 
nuit perfectam, οἱ cui nihil deest, humauan essen- 
tiam, qua deipso praedicatur perinde ac notura 


Il divina. Quoniam ergo in eo convenerunt. dux na- 


turz, οἱ simul de eo przdicantur, cum vmmnibus 
ipsarum proprietatibus naturalibus, dicuntur utr:e- 
que sibi invicem in co uniri, immutabiliter tamen, 
inconfuse et inaltcrabiliter : juxta unam enim eam- 
deuque personam  zeterni Filii unitze sunt hae due 
netur, Hinc idem ille zternus Filius sccundum 
divinam naturam numeratur cum Patre et Spiritu 
sancto, et nobiscum etiam numeratur juxta huma- 
nam nostram, proptereaque vel post naturam hu- 
manam assumptam, et inexplicabilem duarum ejus 
naturarum concurrentium non mistam neque cou- 
fusam unionem, idem est unus sacratissimz Trini- 
latis, atque eliam idem unus est hominum, non 
aliud aliudque, qui nos servavit οἱ in pristinan 
evocavit libertatem, qui per salutares dolores suos, 
per mortem vivificantem , per trium dierum «e- 
pulturam, per resurrectionem a mortuis, nos red- 
didit immortales et incorruptibiles , cui gloria, 
honor e*t potestas, cum Patre ejusssine principio, ei 
sanctissimo Spiritu, iu s:eula. steculorum. Ameu. 
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EX CHRONICO SYRIACO DIONYSI TELMARENSIS 
FRAGMENTUM. 


(Ang. Mat, Spicileg. Rom. t. x, p. 225.) 


Placet nobis vacuam forte paginam. occupare narratiuneula de imprudente quodam. Phoce imperatoris 
jussu, qui salutare baptismi mysterium -sacrilegio et perfidke invitorum Judeorum, contra morem Chri- 
siiang Ecclesie, polluendum obrulit, Rem hanc quirque taatum verbis attigerat Assemanus Bibl. Orient. 1, 
p. 102 : Phocas imperator Judzos baptizari compulit. Verumtamen integer. Dionysii textus. in nostram 
linguam conversus ita se habet : 


Anno Grxcorum 998 (Christi 617) jussit Phocas D c primoribus unus, nomine Nunus, respondit : 


imperator ut omnes düioni suz subjecti Judzei bap- 
t:izarentur; misitque Hierosolymain atque in uni- 
versam Paliestinam Georgium provinciis przefcctum, 
ut Jud«i cuncti inea civitate finitimisque locis 
morantes ad baptismum adigerentur. Is primores 
Morum sibi astantes interrogavit, num servi impc- 
ratoris essent ? Quibus affirmantibus, ait : Mandat 
terra dominus, ut baptismum aduittatis. Silentibus 
ipsis, Quidii, inquit prxfectus, respendetis? Tunc 


PATROL. 65, ΧΟΠ. 


Quidquid terre dominus jusscrit, confestim exse- 
quemur, lioc uno excepto, quod prestare nequi- 
mus, quia nondum suscipiendi sacri baptismi tem- 
pus advenit, Hoc audito, magnopere excanduit 
pra fectus, surgensque alapam Nuno inlixit dicens : 
Qui servi estis, cur vestro domino morem nom 
geritis? Mandavitque cos baptizari : atque iia 
volentes nolentes haptizati omnes fuerunt; ! 
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INDICES ANALYTICI. 


INDEX GRJECUS 
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Revocatur lector ad paginas edit. Bonn. quas numeri arabici inter uncos positi in textu Graco 


A 
ἀδροχία, 492. 


ἀγανακτήσας χατὰ τοῦ υἱοῦ, 88, 
452, 156, 166, 205, et alibi, 
Ἀγανακτήθη, 438, 455, 449. 

ἀγαπῆσαι quAtav, 4617. 

ἄγειν. Ἠγάγετο πρὸς Yápov Ko- 
µιτώ. 450. ἀγάγαι, 110. ἀναγά- 
γαι, 250, 457. συναγάχαι, 416. 
ἄξας, 125. ἄξατε, 98. ἀντεισά- 
£as, 998. εἰσάξαντας, 217. χατά- 
ξας, 185. συνάξαι, 185. συνάξας, 
119, 177, 906. συνδιῆξεν, 107. 

ἀγχυλόρινος, 106. 

ἀγνεύσαντες active, 155, 207. 

ἀγνώστως, 191 

αδρανεῖς, 315. 

ἀτδισθέντα, 2006. 

ἄθλησις τῶν ἁγίων ἁποστόλων, 185. 

αἴρειν. &pov, 240. ἑπαρόντες, 462. 

αἱρετίζεσθαι, Ἱρετίσατο, 4. 

αἰφνίδ.ον, 245, 405, 44. 

αἰφνιδίως, 490. 

ai μαλωσίαν captivi, 450, 151, 154, 


ἀχολουθοῦντες τῆς συνόδου, 412. 

ἀχούει ὁ xónoc,dicitur, 355. ἀχούειν 
ἀλλοτριοφάγοι, 150. ἀχηχοῶσα, 
959 


ἀχριδοῦν. ἡκρίθωσαι τὺν "Avapd- 
μνονα, 158. Ἱκριδώσατο παρ αὐ- 
τῶν τὸν χρόνον, 200. 

ἀχριθῶς οὗτός ἐστιν ὁ Χριστός, 254. 

ἀκροπολίται, 216. - 

ἄκτα, 445. 

μην p ,, A15 

ἆλαστ vtov, 479. 

Ἅλλδον µέρος, 176. 

ἀλεχτρνών. μετὰ ἀλεχτρυόνα, 275. 

ἀληθινός, purpureus, 55, 413. 

ἀλλοτριοφάγοι 1 5o. à 

ὀλντάρχησε, 511.6014 py 02v, 417. 

ἀλντάρχη», 286, 289, ού. 

ἁλυταρχιχά, 512. 

ἀλύταρχος, 510. . 

Dons τῆς πόλεως, de terrze motu, 
424. 


ápa cum genitivo, 95, cum geni- 
tivo et dativo, 219 

ἁμιξία, 464, 4895. 

ἀμύνασθαί τινι pro τινα, 63. 

ἀμφιέννυσθαι. ἡμριεσμένου ὄχημα 
χβυσένις πετάλοις, 457. ὀχήματα 


e 


reprasentant. 


ἀργύρῳ ἡμφιεσμένα, 458. 
ἀμφιζααν 1 287. ο 
ἁμφότερος, τῶν ἀμβοτίρων, 220, 

225, 584, 399, 478, 491. 


ἄν. ἑπηρώτησεν molas ἂν εἴη χώρας, 
151. ὅσα ἂν ἠτήσατο, 563. 
ἀνά. f µερησίας ἀνὰ φόλεις ιε’, 499. 
ἀναθάθρα τοῦ ἱππιχοῦ, 414. 
Δναδλύξουσα λεπτίδας χρυδοῦ., 450. 
ἀνάγειν. ἀνἡγαγον τῷ Φαραῷ, 63, 
250, 954, 940, 395, 416, 440, al. 
ἀναγινώσκων, litteris operam dans, 
oi. 952. ἀναγνοὺς xal àvatpa- 
φεὶς àv Κωνσταντινουπόλει, 983. 
ἀνάδοχος αὑτοῦ ἐγένετο τοῦ ἀχράν- 
του βαπτίσματος, 427 
ἀναδνΏναι. ἀναδυέντα πρὸς τὰ δό- 
ξαντα μεταξὺ αὑτῶν, 459. àv- 
Bin περὶ τὸ ποιῆσαι τὰ πάχτα, 
ibid. 
ἀνακχείραντε- αὑτόν, 597. 
ἀναχύπτειν. τὰ ἀναχύπτοντα, even- 
tus? 205. 
ἀναχωδίχενσις, 448. 


ἀναλίσχει Μαρῖνον 404. ἀνήλωσέ 


pe, 409. 
ἀναλογουμένην, i. q. ἀνάλογον, 985. 
ἀναμεταξύ, 414. 
ἀναπατεῖν, 150. 
ἀνάπλους ὁ πέραν Κωνσταντινου- 
πόλεως, 4023, 405. 
ἀνάπτεσθαι. ἀνῆφθη amore, 150. 
ἀναῤῥύεσθαι, avs buco , 461. 
ἀνάῤῥνσις, 59, 460. 
ἀναστεναγμός, 05. ο. 
ἀνατρέφεσθαι. ἀναθρεφάμενον, 2, 


85, 453. 
ἀναφέρειν. 3 θησαν, 251, &v- 
fjveyxev, 92602. ἀνενέγχαι, 586. 
ἀναφραγῆναι, 528. 
ἀναχρίειν, ἀγεχρίσθη ἡ θύρα, 580. 
ἀνδρεῖος. ἀνδρεία xai πλήθει xal 

ρονῄσε;, 430. 
ἀνδροχοῖται, 4356. 
ἀνεντέρισεν, 4 [δ. 
ἀνεπηρεάστως, 585. 
ἀνέρχέται fj θάλασσα χαὶ χατακλύ- 
ζει πάντας, 481. 
ἀνέχεσθαι, τῶν πρεσθευτῶν μὴ 
ἀνασχεθέντων εἰσελθεῖν, 471. 
ἀνθηροπρόσωπος, 257, 425. 
ἀνθρωπιστί, 255. 
ἄνθρωπος. Ὑγυναικῶν xal ἀνθρώ- 


πων, 00. τὸν ἄνθρωπον. homincs, 
928. τῶν ἀνθρώπων τοῦ ἁδελ- 
φοῦ, 925. 

ἀνταίρειν.άνττρεν ὁ πατρίχιος, 585. 

ἀντειχόνισμα, 56. 

ἀντέχεσθαι. οὐχ ἀντεχόμεθα ἔιο- 
χεῖν, 214. 

ἀντιπεράσας, 80, 95, 159. 

ἀντιποιεῖαθαι. ἀντεπο.οῦντο το 
ἹὉδυσσέως, 115, 376, 351. 

ἀντιρόρου, 591. 

ἀντιρωνήῆσαντος ὑπὲρ αὐτῶν Ταἵ- 
ζάνου, 460. 

ἀνύειν. Ἠνύσαμεν πλέον οὐδέν, 480. 

ἀξίας χοιαίστωρος εἶχεν, $10. 

ἀπάγειν. ἀπήγαγον τὴν ἀπόχρισιν, 
4, nisi ἀνήγαγον legeudum. 

ἁπαλλαγήν, 49 judicibus, 448. 

ἁπαλλάττειν, de judicibus, 384. 

&natelv, ηπατοῦντο, 967 

ἀπειλή, malum, 442. ἀπειλῖς πε- 
πληρωμµένα πολλὰ ἐγένοντο, 454. 
ἀπειλὴ ος ρὰ θεοῦ, ἀὲ terra 
motu, 420, 495. 

ἁπληχεῦον, 335, 558, 452. 

ἁπλουν. ἁπλώσαντες ἑαυτούς, 412. 
ἡπνομένων εἰς ἔδαφος νεχρῶν, 

99. 

&nb σπαθίον, 495. ἀπὸ τῖς γνναι- 
χὸς fjxo.cav, 481. ἀπὸ νομίσμα- 
tog ἑνός, 241. ἀπὸ διαλαλιᾶς ἀπ. 
εχεφαλἰσθγσανᾷδθ.ἀ πὺ ἑπάργων, 
986. ὁ ἀπὸ φιλοσόφων, 203., αἱ. 
ἀπὸ cum passivo, 20, 26. 69, 74, 
87, 155,154, 159, 199, 220, 222. 

ἀποδιδόναι. ἀπέδωκαν τὰς vuyá, 
980, τὸ πνεύμα. 409. 

ἀποζωννύναι. ἀποζωσθεὶς τῆς acis; 
αὐτοῦ, 970. ἀπεζώσθη, 48U, 490. 
ἀπόθετα, 417, ἀποθέτων σίτου. 307, 


, 467. 
ἁποχαθαρίσαντες, 125. 
ἀποχαθαρισμός, 37, 221, 215. 
ἀποχαθιστάναι. ἀπεχατέστη, 
ἀποχειμένην, fictam, 89. 
ἀποχινήσαντο- αὐτοὺς τῆς ifa 


χίας, . 
ἀποχρεωσίμου, 482. 
ἀποχριθείς, 310. 
ἀποχῥισιάριος, 486. 
ἀποχρύθει, 101. 
ἀποχρύπτειν. φυγεῖν xol áecxpe 


θηναι τὴν ςοὺ δήµου ὀργή», ἐ01. 
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ἁπολύσαντες τοῦ ἰππικοῦ, 474. 

ἀπρλυθῇ ἀπὸ καστελλἰου. $87. 

ἀπομένειν. ἀπέμεινεν, 989. à mopet- 
γάντων kv αἰκμαλωσία, 400. 

ἀποπέμπε'ν. ἀπέπεμπεν ὁ χα- 
paxt*p αὑτοῦ ἀστραπάς, 454. 

ἀποπλτγρωθῆναι τοὺς ἐμοὺς δανει« 
στάς, 459,410. 

ἀποπτιλοῦν. ἀπεπτιλώθη, 484, 
conj. Ch. codex ἀπεπτελώθη 

ἁτοσπᾶν, latrocinari, 420. 

ἀποσχίζειν. ἀπέσχισεν, absolute, 
309, 527. 

ἁποτάττειν. ἁποταξάμενος τῇ a5- 
τοῦ γυναιχἰ, 219. ἀπετάκατο τῆς 
βασιλείας, 3512. 

ἀποτέμνειν. ἀπετμήθησαν, 491. 

αποτιναξάμενος τὴν τῆς σῆς δον- 
λείας τύχην, 182. 

ἀποφέρειν. ἀππνέχθησαν -πρὸς τὸν 
στρατγλάτην, A506. 

ἀποχειρίζεσθαι, ἀπεχειρίσθη, 492. 

ἀποχρῆσθαι. ἀπεχρῆσατο ἑαυτῇ, 

ἀπρόῖτον, 350. 

ἀρετῇ πάσῃ χοσµῄσας, 930, 539, 
401. ἀρετῆ, tinctura, 52. 

ἀριθμός, militum, 352, 557, 549, 
426, 452. 

&pyiuponrpazla, 395. 

ἀρχομόργους, 190. 

ἅρμα, 514, 3594. 

ἀρσάχης, 210. 

ἀρσενοχοιτοῦντες, 456. 

ἁρχαίοις, archivis, 449. 

ἀρχιευνοῦγον, 540. 

ἀρχιμάγοι, 441, 

ἀρχίφυλος, 400. 

ἀσεχρῆτις, 194. 

ἀσχητιχή, 106. 

ἄσπρην στολἑν, 386. σανδάλια 
ἄσπρα , 987. ἄσπρον στολἠν, 
287, 310, al. 

ἁἀσσ/χουρος, 509. 

ἀστρονομία τῶν ἑπτὰ ἁστέρων τῖς 
μεγάλης ἄρχτου, 175. 

ἀσφαλισθέντα φνλάττεσθαι αὐτὸν 
ἐκέλενσεν, 141. 

ἀσχολουμένων tig τὰ πλάθη, 198. 

αὖγος. αὔγους, 132, 100, 243, 299, 
$18, 411. 

αὑγουστόλιος, 934, 980, 101, 451. 

αὐθεντήσαντες τὸν ἡγεμένα, 951, 
391, 541, 559, 462. 

αὐθεντ/α, 215. 

αὑταρχεῖν, 440, 489. 

Αὐτοματιστής, Epicureus, 951. 

αὐτός pro articulo, 90. 189, οι 
passim, αὐτῆς, ejus, 18. 

ἀφαιοξῖσθαι. ἀφειλάμενος, 911, 
408, 475. 

rd τὴν χώραν πραιδεύων, 


ἀφιλονείκως, 47]. . 

ἀφνία, 978 

ἀχαριστεῖν. 
παιδί, 389. 

ἄχρι τῆς αὐτοῦ ζωῖς, per vite tem- 
pus, 210. ῥατιλείας, 944. 

ἀφίς. obpastlat; rdi 320. 


Βαγουλάν, 595. 
Bátov, 340, 446, 474. 
bel 186. 


τῷ ἀἁχαριστουμένῳ 


αλισσήνοις, Βάχλοις, 186. 
ἆλλειν. ἐχθάλαι 60, 115. ἔδαλον 
T»2, 991. βληθεὶς ἔρωτι, 219. 
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ἑδλήθη εἰς ἔρωτα αὐτῆς, 45, 
165. βληθεὶς νόσῳ, 48, 86, 952, 
959, 262. πάθει ἀνιάτῳ, 202. 
ent 461, 461, 468. 
ανιάριν, 222. 
βαρξαµαράτας, 971. βαρσαμανά- 
τας, ibid. 
βαρύπους, 235, 
βασιλεύειν. ἐθασίλευσεν ἡ Μαχε- 
δονία χώρα. 161. μετὰ «b βασι- 
λεῦσαι ΕὨνσάντιον, 18, την βασι- 
λεύουσαν πόλιν (Constaniinopo- 
lin), 325, 353. (oma), 254. 
Βασιλεὺς βασιλευόντων, 449. 
ασιλίσχηος Σαραχηνῶν, 461, 466. 
ασταγάριος, 41 
ερέδοις, 311. 
βερνάχλοις, 186. 
ἔστια, 922. 
Πλον, 355, 380, 471. 
ἠναθλα, 105. 
ικάριος, 092. 
ίνδιχας, 400. 
ίσεξτον, 2ἱ5. 
βοήθεια Γοτθιχή, 574. τὴν σὺν 
αὐτῷ ο αν, 299. πολλῆς β., 
508, 314. 


βοήθημα, copie, 403. 

βομόωναρίων, 988. 

βορεῖς πολλοὺς φυσῆσαι, 492. 

βοττίου, 514. 

βοῦγλ.», 495. 

βουλόμενος εἰς τὴν Ἰθάκην, 114. 

M 914. βουττίῳ, 219. 
ind βραδείας γενομένης ὥρας, 


βρέχειν. ἕθρεξεν χονίαν ἀντὶ βρο- 
16. 972 


xne. 912. 
ρουµάλιουµ, 180. . 
ροχαὶ καὶ ὄμθροι, 450. ἕθρεξε 

χονίαν ἀντὶ βροχής, 372. 
ρύοντα φιλοσοφίας διῤάγ ματα,δὺΙ. 
νθάριν, 405. 
ύθιος, 65. 

Botero, 482. r 


γαλαχτοτροφῆναι, 92. γαλαχτοτρο- 
φέντας, 118. 

γαμοστολεΐῖσθαι, 244. 

χειτνία, 222. 

γεηπόνος, 47, 93. 

γελᾶν. οὐχ ἀρέσχει xot τύχη πολλὰ 
γελῶσα, 5602. - 

γελασίνας ἔχουσα ἓν ταῖς παρειαῖς, 
106 


γέµοντα θησαυρὸν τοιαῦτα ζώδια, 
$95. γέμοντα mola στρατιω- 
τῶν, 432. 

Πενεθλιαλογία, 17. 

γενηῖτης, 282. 

γενναῖα τείχη 299. 

γἠῖνα, 86, 105. 

Tivectas. e vapdvn, 109, 114, 122, 

γλυφεῖσαν πέτραν αὐτῷ τάφον, 452. 

γνησίως ὑμᾶς ἀγαπώντων, 405. 

γομοῦν. ἐ]όμωσεν αὐτὰ Οὐννιχὴν 
χεῖρα, 404. 

γονατίσαι, 909. 

γρυπόρυγχος, 258. 

γυμνὴν σὺν τείχεσι µήνοις, 9060. 

Δ 


δαρνουσθαι, $07. 

δέ. ἑλθὼν — ἐἑπηρώτπησε δὲ αὐτόν, 
440. post relativa, ὁποίου ὃ ἄν, 
m. ὅτε ὃ' ἄν, 457. ὡς δ' ἄν, 


ε ην 

δειλιῶν τὴν τοῦ ἀ νδρὸς ὠμότητα, 
116. 

δεῖν. δεδέσθαι πιχραῖΐς τιµωρίαϊς, 


460. 

δεξιοχοπεῖν. ἑδεξιοχόπησε, 488. 

ὃξσμεῖν. ESTE 95$. 

δέσποινα. 532, 553, $566, al. 

δεσποτικῷ χουθιχλείῳ, 440. 

δεξάµενος τὰ γράμματα, allatis 
litteris, 485, $87, 100, 471. δέ- 
χνυσο, 139. 

δηληγάτωρι 919. — . 

δηλοῦν. ἑδήλωσε τῷ βασωεῖ ὅτι 
χακῶς ἑποίησας, 435. ἐβήλωσεν 
εἰσελθεῖν, A71. δπλώσας τοῦ δέ- 
ξασθαι xal ἐχπορθῆσαι, 458, 
460. δηλωσάντων τοῦ ἑτοίμως 
ἔχειν, 406. δηλωθὲν ἣν τοῦ συν- 
αφθῆναι, ibid. 

δηµεύειν. ἐδημεύθη, 3562, 480. τὸν 
χουθικουλάριον ἀπεχεφάλισε καὶ 


ἐδήμευσε, 368. ἐδήμευσεν αὐτόν, | 


590, 488. 

δημοκρατεῖν, de tumultu populi, 
3 595, 416, Sic ὃτμοχρατία, 
946, 416. 

δήμως. οἱ διΏμοι Αλεξανδρείας, 
401, 422. 

δηµήσιον. balneum publicum, 192, 
291, 992, 295, 318, 565, al. 

or pos τῶν τοῦ Βενέτου μέρους, 

δημοτιχἩ ἁταξία, 944. ἑπανάστα- 

Mts. nh μάχη, 491. τὰ δηµ0- 
τιχὰ eiptveusav, 389. ónpos:xet 
φόνοι, 451. 

δ.ἀ, de, 102, 4335, 184, 201, 590, 
407, 466. διὰ τὰ ἀνατολιχὰ µέρη 
φυλάξαι τὰς ἐπιδρομάς, 425. διὰ 
τῆς αὔριον. 384. διὰ τῶν 029 
ἡμερῶν χαθίσαντες, ibid. διὰ γης 
τε χα, θαλάσσης ἀγωνίσασθαν 
βουλόμενο-, 460. διὰ µαργαρι- 
τῶν ὄν, 595, 415, 425, 451. 

διαδέχεσθαι. διεδέξατο αὐτόν, abdi 
cavit, 338. διεδέξατο αὐτὸν ix 
τῆς ἀρχῆς, 988. διεδέξατο Βελι- 
σάριον τῆς στρατηλασίας, 460. 
διαδεχθεὶς τῆς ὑπατείας, 214. 
διεδέχθη ὁ χόµης, 389, 445, al. 

δ:άθεσις. τῆς maspurtis ὑμῶν ὅ-α- 
θέσεως, 454, 455. ] 

διαθήχας εἰς βασιλέα συνεστήσατο, 


διαιωνιζόντων ἄρτων, 989, 595, 


. 998. .. 

διάχονος, 467, 480. — 

δ.αχρἰνοµένων, hereti 

διαλαλιά, 389. 

διανύει». διἠνυσεν ἀρχὰς πολλὰς 
μετὰ δόξης, ὅ10. διανύσας τὴν 
ἀρχίν, 480, 491. 

διασύρειν. διέσυρεν ἐχεῖ, 908, 948. 

διασφαγΏς τοῦ ὅρους, 940. 

διασώζοντας, cie monstratores, 1291, 
956 


corum, 495. 


διατίθεσθαι εἰς αὐτόν, 437. 

διατιμᾷ»ν. διετιµήσατο, 51- 

διατρέχειν. διαδραμουσῶν ἡμερῶν 
ὀλίγων, 129. τοσούτων διαδρα- 
µόντων χρόνων, 151, 429. 

διατρίδΣιν.δ.έτριφε πρὸς αὐτόν, A81; 

διατυπωθέντα ληγᾶτα, 

διαφαούσης Κυρ.αχῆς, 5609, 

διαφαΏσαι, 555. 

διαφέἑρειν ἤρξαντο 105; γενημµένους 
ὑπὸ τὴν τῶν ἄστρων χίνησιν, 11, 


1T , 
ελύτωσον, 381. εὐλυτώθη τῆς 
δίκης, 284. 
εὐπρέπεια. by εὐπρεπείαις πολλαῖς, 
419. 
εὑρίσχειν. πὂραμεν, 449. τὰς ἐπὶ 
µοιχεἰαν εὑρισχομένας, 21. πὺ- 
έθη, i. q. fv, 91, 9548, 572, 
19, 581, 405, 4129, 461. ot εὖ- 
ρεθέντες ἐν τῷ φόνῳ τοῦ ἔπι- 
σχόπου, 48». εὑρέθη εἰσερχόμε- 
vos, 493. 
εὑρυχώρους πλατείας, 160. 
εὐσεθὲς θέλοντα ποιῆσαι, 440. 
εὔπχυλτος, 299. - 
εὐσπλαγχνία τοῦ θεοῦ, 482. 
εὐτέλεια, 219. 
εὐχαράχκτηρος, 91. 
εὐχασῆς, ὁ, f, 91, 1060. 
εὔχεσθαι. γῦξαντο τὸν Θεόν, 5, 65. 
ἑφξτμέω, 11. 
ἔχειν. τί ἔχω ποιῆσα. τῷ χΧυνί; 
403. spuexovea ἕτη ἔχω δικαζο- 
ένη, 584. 
ἑωθινός. τὰ ἑωθινά, preces matuti- 
n:e, 294. 
ἑωρικόμενος , 52. ἑωρισθῆναι, 95. 
ἕως τὸ Υόνυ, 509. ἕως τῆς afju:- 
ον, 909. ἕως τῆς νῦν, 26, 48, 
0, 61, 66, 76, 78, 142, 105, 
al. 


Z 
ζάθαν ἑνδςδυμένον, 203. 
ζτ pro 15,901, 365, 368, 5806, 
412 , 4132 , 414, 416, 429, 421, 
442, 490. 
ζταγγία, 445. 
ζνγόν. kv QuY( δουλείας, 401. 
ζωγρεύσας, 18. 


ζωσθεὶς στρατηλάτης, 450. 
*| µόνον, 10, 110, 118, οἱ szpis- 


sime. 

£&5:xzov, 216, 478, 495. 

«4θη pro ἔθη, 413. 

10x 5s, . 

jas 156, 121. *jxaav, 157. 
ξαι, 111. 

Λλιχία, stalura, 105, et 5αρὶς- 
sime. 

fuspótvqg. πρεσθευταὶ ol πρὸς ttv 
M^ σταλέντες ἡμερότητα, 424, 

9. 

futs. ἑννέα Ἁμισυ, 158. 020 
fiiov, 158, al. 

Ἡρακλεῖδα, 901. 

Έγος, τό, 121, 458. 


ϐθ2λαμηπόλον ἔργον, 320. 
ῥαρων εἰς, 971, ὅτ9. ἐθάῤῥησεν 
ὑσεθίῳ, 195. θαῤῥεϊν vil. τι, 

60. ἑχυτὸν τοῖς βαρδάρο:ς, 150. 
(αῤῥούμενης παρ᾽ αὐτοῦ, 982. 

6:210:3a:, 214. 

θεῖχης ὀργῆς, 417. θεϊκοῦ πάθους, 
420 


εἴος. θεία χέλευσις, de edicto iin- 
peratoris, 213, 949. al. 
θᾳῖον ἄπνρον, 405, 404, 406. 
θέλω. ἐγώ 6: θέλω, 537. 
θεμελίων, 409, 4183, 420. οἱ θεµέ- 
tot, 119, θεµελίωυς, 199. 506. 
τὰ θεμέλια τοῦ τείχους, 300. 207. 
θεοµηνία, de terrz inotu, 249, al. 
θεός. ἀπὸ θεοῦ δοὺς αὑτῇ δέχαιον 
βασιλείας, 523. 
θερχολωτἈθξίς, 76. 
θεσµοδίτῃ, 251 
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θεσπίξειν, de edictis imperatoris, 
112, 296. al. 
θέσπισµα, de edicto imperatoris, 


θεώριον βασιλικόν, 520, 565, 417. 

θηρολέτης, 40. ^ 

θλᾷν. τεθλασμένην ῥά6δον, 144. 

θνΏσις, 481, 482, 488, 489. 

θόλα, 3559, 560. 

θρησχεία, 446. 

θρησχεύειν, 472. 

θριαιθεύσας τὴν νίχην, 991, 922, 
925, 921. 

θρίαωθος, loci nome», 300. 

θροεῖν. ἐθρρήθη, 41, 409. 

θρύλος, 255, n 


ló.x fic, 427. 

ἰδίῳ θανάτῳ, 950, 958, 270 , 506. 

Ιθύνοντες, 168, 221. 

ἱλλούστριας, 416, 444. 

ἵνα. χελεύσας ἵνα, 261. ἐπιτρέφας 
ἵνα, 264. λέγει ἵνα ἀπολύσῃ. 64. 
ἵνα, cum indicativo, 284, 300. 
ἵνα, cum indicativo.i. q. impe- 
vrativus, 551, 374, 404. 

ἱνδουλγεντίας, 995, 509. 

lob t0v, 994. 

ἱστάναι. στήσας pro στάς, 99. στη- 
σάντων Ππάχτα εἱρῆνης . 211. 
ἵστατα,., stat, 560, 161, 176, 194, 
953, 961, 977. ἵστατο, stabat, 
939 , 904, d 458 , al. ζῶντος 


xai ἑστῶτος, 904. 

χάγχελλον, 955. 

ueri αὐτὸν ἀπὸ τῆς ἐπισχοπῆς, 

καθαρίζειν. ἐχαθαρίσθη ὁ λιμέν, 
A86 ρ'σύη μη 


χαβέζεσθάι. ἐχαθέζετο ἓν ἀσφαλείᾳ 
ἡ πόλίς, 199. καθεσθείς, 115. 

xal, abun 'at, 99, 100, 120, 128, 
431, 166. xal ἅμα pro ἅμα, 110. 
xai μόνος, 12, 54, 62, αἱ. xal, 
post participium, 357 , 539. 

xaxotut010;, 191, 

xaxonpávpovas;, 940. 

χαλαθώσας τὰς ὑποροφώσεις, 999. 

καλάμια, ὅδι]. 

καλαιῶνος, 200. 

χαµάρας, A95. 

καμινίον, 600.. 

χαμπαγίων, 522. 

χαμπυλόρινας, 914. 

x&v. οἷαι xà» ταν, 3o. 

κανδῄλων, 967, 285. 

χανδιδᾶτοι, 527. 

χανον͵,κῶς, 424. 

χάραν, 95, 90. al. 

χαρηχοµόων, 954. 

χαροῦχαν, 201. 

καρουχαρεῖον, 345. 

x à300;, 163. 

χαστέλλιον , 986 , 581 , 938, 989 , 
469, 470. 

κάστρου, 905, 508, 329, 320, 
550, al. 

xactp:auxvoo;, 430. 

κατά. φόθο; ἐγένετο κατὰ τῶν vo- 
σούντων τὴν τῶν ἀῤῥένων ἐπ'θν- 
αίαν, 436. καθ ὃ πὐπόρει τις 
µετεδίδου, 4600, 461. xax' αὐτῶν 
συνεγράγατο, de iis scripsit, 262. 
νίκην xaz' αὐτοῦ, 212. κατὰ p£- 
σου, 961, 986. 

καταθασἰχις, 4106. 
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καταγόμενος ix γένους τῶν Γηπέ- 
ν, " ec Υετο ἐκ ]ένους 

Αἰγεώτης , . χαταγόµενον 
ἀπὸ Ἀντιόχείας, 401. 

καταθέσεις τὰς τούτων ἀναγνω- 
σθῆναι, 494. 

χαταχέφαλα, 956. 

χατακοάζοντες ὑδριστικὰς φωνάς, 
468. κάἀτέχραζε τὸ πλῆθος, 
Ἰωάννου, 418. 

καταλαθεῖν πρὸς ὑμᾶ;, A12. χατ- 

- έλαδε τὸ Βυζάντιον, 205. χατέλα; 
6cv Αντιόχειαν, 921. καταλαθεῖν 
«ἣν πόλιν, οδό, al. 

χατάλσῳ τόπῳ, I8. 

κατάµασθος, 50. 

χαταµάσσοντα, 92. 

χαταμένειν. χατέµεινε , commora- 
balur , 252, 481. ἕνθα κατέµει- 
νεν 6 Εὐλάλιος, 439. 

κατανΏλισχον eee: τοὺς ὑπεισερ- 
χοµένους, 460. 

χατανυχθεῖς , 460. κατενύγησαν οἱ 
ἄνθρωτοι, 489. | 

καταπείρξιν. χατεπάρη ἐν 4f) γῇ, 
487. 

καταποντισθεῖσα el; Υην καὶ εἰς 
θάλασσαν, 365. καταποντισθεῖσα 
εἰς την θάλασσαν. $15. 

καταρώμενος τὸν vióv, 89. 

χατατ,γῆσαι τὰ στασιάξοντα πλη- 
θη, 415. 

χα:ασκευάζειν. κατεσκεύασαν αὖ- 
τῷ, 481, 185, 186, 258. 

γατασχευὴ, insidie, 84. 

χατάστασις. εἰς πᾶσαν vh) ἜῬω- 
μαϊχὴν καταστασιν , A00. Mi 
σχη τῆς βασιλιχῆς τῶν 'Iv- 
Pe adi eu. 451. . 

χαταστέλλειν. κατεσταλμένος, 105. 

χατατίθεσθαι, χατέθετο ὅτι σὺν- 
ριδε, 491 

καταυθεντῶν τοῦ βεοδοσίου, 561. 

καταφἑρει». χατενεγχύν, deducens, 
de homine, 700, 296. χατηνέχθη 
πάντα ὑπὸ τοῦ πυρὸς διαφθα- 
ρέντα, 597. 

καταφθἀνειν. κατέφθασεν αὐτοὺς, 
66. κατέφθασε τὰ Ἰνδιχὰ μέρην 
491. advenit, 101, al. χατέφθα- 
σεν ἐξελθών, 119. | 

κατεῤῥήθη ὡς Ἕλλην, 569. 

κατερχοµένων τὸν ἔμδολον, 490. 

κατέσχον ἕως τῆς Εὐφρατησίας, 
472. χατέσχε τῆς Μυκηναίων 
χώρας, 142. 

παυλοτομΊσας, 498. χαυλοτομεῖ- 
σθαι͵ ibid. 

χελεύειν. ἵνα μὴ ἑπάνω σου xi- 
λεύη, 944. χελεύοντι πάση τῇ 
χώρᾷ, 163. ἐχέλευσε χαὶ ἑχαύ- 
θη, i. q. χαυθῆναι, 39, 951, 
955, 979, 310, 444, 488. 

χεντηνάρια, 967, 279, 406, 417, 
232, 424, 415 

χέρµα, 400, 486. 

κιθούριον, 490. 

χιῤώτιον τῇ στήλη, 233. 

χθ)ηθέντων πολλὼν, 115. µεταξυ 

. αὐτῶν, 115. 

χινστέρνας, 423, 456. 

χιστέρνας, 999, 411, 482. 

κίων. Χίονα μεγάλην, 553. 

κλαθία, 457. 

χλήρος. ὁ χλῆρος ἑἐχάλει τὸν θἱνό- 
μαον ἀγωνίσασθαι, 179. 6 χλῆρος 
Άνεγχεν, ibid. 


164ἱ 


μαίνω. µεμιαμμένος, 303. 
iyu. LOUER vat εἰς μῖγμα λεπτὀν, 
405. 


μιγνύμενος μετ) αὐτῆς, 47. διώρυ- 
Yos τῆς µισγούσης τῷ Tlyont:, 
9 


μικρόν, brevi, 582. 
ἱικρόσιµος, 106. 
µιλιαρίσια, 452. 
μιτᾶτα, 34T. . 
μνημόσυνον (εἰς) τῆς νίκης, 185. 
μόδιον,, 978. 87 
«μοιχογέννητος, 87. 
DADA S , monachorum, 400, 
401. 
μονὰς τε’ χατελθών, 503. ἐπὶ µο- 
νὰς δέχα, 459. 
µόνητα, 308. 
μονομαχεῖον, 509, 546. μονομάχιον, 
917, 2905, nisi legendum µρνο- 


αχεῖον. 

µονοπατίου ὁδόν, 469. 

µου, πλέον µου, 110. 

µουσάριον, 902. µουσαρίου χρυ- 
σέου, 960. - 429 
ουσίῳ xocumüetoa, . 

t oucisae, bos. 

µουσώσει, 252, 559. 

μυλίτης λίθος, 281. 

μυσερά, 99. μυσερᾶς, 39. µνσε- 
ρόν, 219. μνσεροῦ, $5, 37. µν- 
σερῶν, 491 

posstipuov θεοῦ πῦρ αὐτόματον, 
ὀ6 


μυστικός, astutus, 91, 219. 


νέχρωσις, 994. 

νεοµάχος, 209. 

νεοφωτίστου, 9 19. 

vímia, 421. 

vixlioag τὸν πόλεμον, 486. ἑνιχί- 
θησαν τὸν πόλεμον, 168 

νομίζω, media orationi interposi- 
tum, 110, nisi legendum ἁρ- 


. κεῖν. 

νομοθετεῖν. ἑνομοθέτει Αθηναίους, 
13. ἐνομοθέτησε τὴν χώραν αὐ- 
τῶν, 194. 

νοσούντων τὴν τῶν ἀῤῥένων ἔπιθν- 
μίαν, 456 

νοταρίων, 449. 

ψοῦς. νοός, 26, 76. 

vot, 20, 27. 

νυμφαγωγία, 215. 

vit. νυκτῶν, 24. 


νῶτα ἔδωχε, 210. Vid. δίδωµι. 


ξενίζεσθαι, ἐξενίσθη, 457. 
ξορά, 66. 

ξήροψις, 506. 

ξυλέλαιον, 497. 


ὁ. τὴν οἰανδήποτε, 422. γνοὺς τὸ τι 
πέπραχαν, 206. ἑπηρώτησε τὸ 
δ.ὰ εί, 251. τῶν pro ὧν, 95. τοῦ, 


102. 
ὄθρυζα ζώδια, 395. 
ὁδεῦσαι, 074 
ὁδοστρωσία, 225. 
οἰδάνειν, 50. 
οἰνοχρέα, 922. 
οἱνοπαής, 206. οἱνοπαεῖς ὀφθαλ- 
μούς, 105, 259, 280, 601. 
οἷος ἀπὸ οἵας εἰσὶ χώρας, 157. 
ὁλοχαύτωσις, 200. 
ὁλοπόρφυρον χίονα, 520. 
' é&v»angixóv, 287, 910, 415, 
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ὅλος. ὅλων; sine articulo, 999, 

ὁλόσφυρον, 264. 

ὄμθρος χαµίνων φοθερῶν, 419. 

ὁμιλῆσαι, concionari, 562. 

ὀνόματα, capita, 60, 216, 450. 

ὀνομασάντων ἑαντοὺς ἀδελφοὺς εἷ- 
ναι, 411. 

ὀξυλάδη, 21. 

ὀπισθάγχωνα, 970. 

ὁπλιχῆς, 110. 

ὅπλ 

ἐπαῖς ἐχεῖνος δυνατό 
ποῖος 0 εν ἐχεῖνος δυνατός; 
and "iex 


ὁπτασία, 459. 

ὁρᾷν, ἑωραχοῦσα, 111. 

ὀργίζεσθαι. ὠργίζετο κατὰ τοῦ 
Πενθέως, 43,102, 165, 199. 

Ὀρέντης, 266, annot. 

ὀρνεοθυσίαν, 202. 

ὀρνοσκόποι, 199, 200... 

ὄρος. δώσετε αὐτοῖς τὸν ὅρον, 944. 

ὅσος. πάντα ὅσα ἔπραττε χατὰ 
γνώµην αὐτοῦ, 989. 

ὁσπήτια, 345. 

ὅστις, is igitur, 78, 79, 407, 151, 
44, 115, 187, 206. 

οὐ μὴν ἀλλά, medix orationi inser- 
tum, 249, 250, 257, al. 


“οὖν, in media oratione et duplex, 


2 59, 101, 195, 358, 363, 
οὔτε yáp, 110, 412. οὔτε δὲ, 900. 
ὀφείλοντα πεῖσαι, 97, 199, 415, 

446, 455. ὀφείλων τὴν ἆλιθειαν 

μαθεῖν, 405, 468. 
ὤχλει τῷ ἀνδρί, 97, 552. 

Ue. iv' ὄψεσιν αὐτοῦ, 186, 444, 


II 

παιγν!διον, 514. 

πεπαιδευµἑένοι σοφίᾳ μυστικῇ, 45, 
cum dativo, 63. 

παίζειν µε, 155. τὰ θεῖα, ibid. 

πάχτα εἰρήνης, 92.2, 271, 286, 
292, 998, al. 

παλατίῳ, 89, 95, al. 

παλατῖνοι ἄρτοι, 222. 

παλλάντιον, 168. 

πανδοῦροι, 179. 

πάνυ εὐπρεπεστάτη, 98. 

πάπα, A85. 494, 486, 491. παπᾶν, 
961, 562. 

παπυλεῶνι, 101, 114, 100, 307, 
952, 059. 

παρὰ τῇ Αὐγούστᾳ θεοδώρᾳ ἀχθῆ- 
vat, 440. 

παραθαλεῖν, appellere, 99. 

παραθασίαν, 419. — 

παραγαύδιον, 413. 

παραδίδωµι. παρεδίδουν τὰς φυ- 


yás 420. παρέδωχε τὴν φυχήν, 


παραγναλεῖν. οὗ παρεχλήθη, nonu ex- 
oralus est, 994. παρεχλήθη, con- 
cessit, 460, 

παραμένοντας αὑτοῖς ἀνθρώπους, 
911. παραμένουσαν, 56. παρα- 
μένουσιν αὐτῷ στρατιώταις, 50. 
παραµένοντες, ἀὐδ. - 

παραμονάριοντῆς ἁγίας Εὐφημίας, 
A AM. | Tw 

παραπλωθεὶς εἰς σανίδα προσηλώ- 
bs. 492. .— 


παραπυλίου, 159. 
Παρασχενῆς ἡμέρα, dies Saturni 
910, 211. Ia pxoxeos. 29M. — 


xai στρατῷ κεχοσµμηµένον, - 


1022 
παραστάσιµος, 956. 
παρεφόσευσε, 469. ] 
παραχρῆσθαι. ἑαυτῷ παραχρησά 


µενος, 210. 
πάρδαλις, ὡς πάρδαλις ὀρμήσας, 
195 


παρευθύς, 41, 

παρθένος, de viro, 5, 288, 454. 

παρεθεὶς τὰ δεξιὰ µέρη, 411. 

παριστάµενα (τὰ) τφὑμετέρῳ κρά- 
τει, visa, 210. 

παροδιχός, 115. 

παροχή 121, inscr. 185. 

παρωνύμην, 995. 

πάσχειν. παθοῦσα ὑπὸ θεοµήΏνιας, 
959, 961, al. . 

πατρικίων, 552, al. 

πάτρων, 565, 908, 395. 

πατρῳός, 154. 

πεδατούρας στρατιῶται, 951. 

πες συν ἀλλήλους τοῖς δύρασε, 
! 


πέλαγος. ἔφυγε θάλασσα εἰς τὸ πέ- 
λαγος, 485. . 

πέλμα, 115. 

πέµπων ἀχτῖνα λευχὴν ἁστὴρ, 494. 

πενταµόδιον, 978. 

πέραµα, Pera, 407. 

πέραν ἀπῆλθε, 588. πἐραν Ev Σύ- 
xatq, 989, 431. τὸ πέραν Κων- 
σταντινουΚτόλεως, 403, A01. 

περἰ. ἐνιαυτῶν περί mou λγ’, 240. 

περιάγειν. περιῆγον, 440. 

περιαιρεῖν. περιῃρέθη ἡ τοῦ vu- 
Χτεπάρχου ἆ ή 4(Q. τ) ὄνομα 
Μηνᾶ ἔχ τῶν ἁγίων διπτύχων, 
484. 


περιθλεπόµενοι - πένητας ἔχοντας 
υγατέρας, 440. 

περιεθωµθήθησαν, 491. περιεθυ- 
μα σαν, 491. re ριθωµισθέντων, 


περίγοργος, 55, 403, al. 


περιειλήσας αὐτὸν φίαθῦον, 186. 

περιεργασάµενος ἀπὸ τῶν ἀρχ- 
ιερέων, ποῦ ὁ Χριστὸς γεννᾶταε, 
251. περιεργασαµένη περὶ Παρ- 
έγων, 9042. s 

περιέχον οὕτως, 216. περιεχούσας 
οὕτως, 449. περιέχοντα γράµµµα- 
τα ὥστε, 458. 

περιωδεύετο, curabatur, 581. Vid. 
leiskius ad Constantin. p. 505 
ed. Bonn. 

περιπληθής, 254. 

περιπολεύων, 263. 

περίστασις. διὰ τὸ ἐν περιστάσεσιν 
χειν ἀπόθετα, 411. 

περιχαράξας τὰ τείχη, 199. 

τῆς περιχώρου, 448. 

περσέαι, 91. 

πιάσαι, 94, 98. πιάσαντες iv 
νυχτέπαρχον, 091. 

πίλας στερεάς, 218. 

πιµπλόναι, πλησθέντες θάρσους, 
129. ἀγνοίᾳ, 4 

πίνειν. ἔπια, 934. 

πιπίσας, 210. 

πίπτειν. ἔπεσαν φόνοι πολλοί, 484. 

m ἐφύλαξε τῷ ἰξίῳ δεσπότῃ, 


απλαγιάσα:, 964. 

πλάκχαις, 222. 

πλάχωσις, 950. 

πλατύνειν. ἑπλάτυνε τὸ δόγµα, 279. 
πλεθρίν, 990. 

πλείω πάντων αὐτῆς Avzt(gszo, 97 
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Ἀλείω pro πλσίους, 130. 
πλέκειν. πλέξας αὐτὸ. 540. ἐἑπλάκη 
κάὶ xht::3729á00m, 262. 
T.Íov. μεγίστη πλέον τῶν ἔγνω- 
όμένων ποὀτερον, 940. —— 
πληγᾶτος, 443 πληγάτους, 205. 
πληροῦντα τὸν τόπου τοῦ ἐπάργου, 
019. πληρώσαντα xaX ἐλθόντα 
αἰς την τοῦ πατριχ/ίου ἀξίαν, 990. 
ἱπεπληρωμένα ἀπειλῆς, 454. 
ϱληδιαςουσαν (την) αὐτῷ γώραν, 
438. 
τλουµία, A75. 
πλοῦς. πλόος, 94. 
73.093109 xai yof aat xal ἀξία καὶ 
σοφία. 40. 
4:1 totóz ? 131. 
ποιςῖν. ἐποίησεν αὐτῖν &nb ὄφεως, 
SO. πο.ῆἦσας ὑτὸ ἐγγύας, OUO. 
ὑπὸ χώλυµα, 41. ἐποίησεν ὡς 
Ψέλων εὔξασθαι, 990. πο,Ώσαντὲς 
τὸ Ey εἰς ἀλλήλους, AST. πολλὰ 
70112232 τῷ Π12ν0εῖ ἔπεισεν αὐ- 
τών, 40. οὐδεὶς ποιξῖ βασιλέα 'Ῥω- 
µαίων ὡς οὗτος, 906. Ἱ6ουλήθη- 
σαν ἐχθαλεῖν αὐτίν τῆς ῥασι- 
4£Íag χαὶ ποιΏσαι ἀντ αὐτοῦ τὸν 
ἀδελσὺὸν αὐτοῦ, 412. ἐποίησεν 
εχεῖ, 973. μέρας πολλάς, 989. 
ὑλίγον χρόνον, 900. 
πουλεμιχην «spa, 499. 
τιολιτεύω. ἐπολιτευσάμην μετ ἔρω- 
τος, 19. 
.ολιτίαστς, 294. 
(9 εὐτεύρῳ, 169. 
1ολνο/λίαν, 190. 
τή απεύσας αυτήν, 500. 
σπντα, 105. 
«όρτα, 19, 184, 903, 255, al. 
πωρταρίους, 181, 402. 
«o:É. ph ἔχοντα ἑπάνω τί ποτε, 
30ὐὸ. ποτὲ μὲν — zo:é, 289. 
T )JÀT QV, 991. 
πραγματεία» zoif,sac0a:, 455, 409. 
πραγματευτῆς, 90, 490, 409. 
πιραΐδαν, 108, 2060, al. 
«23/5250, 90, νο, 100, al. πραι- 
ὀξύοντες ἐπὶ την ᾽Αρμενίων χώ- 
cav, 412. 
ποαιτ/σ.τος τοῦ παλατίου, O99, 
910, al. 
ποἀισεντεύειν. 110. 
τῥαισέντου, 918, 579, 409. µεγά- 
λου πρα!.σέντου, 518. 
πραἰίτωο, 419, al. 
1.βα)τωρίων ἔπαρχος, 518. 519, 
925, 929, 997, 231. πραιτωρίου 
ὑπατιχοῦ, 998. 
τράδεως (ἐπὶ) ὑπομνγμάτων, 459. 
COME. των πεπραγμένων πάν- 
των ὑπαναγνωσθέντων, 499. τὰ 
πεπραγμένα ἔσ,ισὲν, ibid. πὲ- 
πραχαν, 2060. 
τριµιχτράτου, 474. - 
τοξο, 112, 187. , 
3.6) του ἐπιῤῥίψωσιν, 441, 
Τοἀγει). προηγάγετο χόµττα, 009, 
4A, 4395. προκχθέντος ἐπάρχου, 
393. 
πνυθαέωειν. προέδη εἰρήνηΏ σὺν θεῷ 
ἐς ὠφέλειαν τὼν 699 πολιτειῶν, 
t94. πρηθάντων, 458, &i1. 
πα άλλειν. προεθ.ἠθη ποιαΐίστωρ, 
»19, 482. 
πώ,ἑρ(εσθαι. προῖλθεν ὕΌπατο;, 
ιδ”, 2106. 
Xf65,02:279: 5b» ^75, 00. 
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INDEX GIL.ECUS 


πρόθεμα, 210, 5358. 

προθέσει, ex voto, 252. 

προθεσµίαν, 449, 450. 

προῖστιων, 440. 

προχαβημένητΏης Ανατολής de Αι- 
tiochia, 916. 

πρύκχενσον, 919, 348, 366. 

πρόκεσσον, 519, 924, 525, 572, 4052. 

προκοΐλιος, 998. 

«polapbàvystw. tbv τοολαθόντων 
βασιλέων. 431. 

προνόμια, 254. 

πρόοδον δεδωχότες, 589. 

προπο:ΐσας, praveniens, 125, 105. 

Τ:ρός. ἣ πρὸς Αἴγυπτον ᾿Αλεξάν- 
62:12, 009. πρὸς ἅπαξ, 178. πρὸς 
μιχρν ἔμειναν ἑἐκεῖ, 29. πρὸς 
ὀλίγον, A88, 459. 

προσεσχηχὼὡς uh εἶναι αἷμα, 92. 
προσεσχηχὼς τὴν χώραν ἀνθι- 
σαµένην, 160. προσεσγηχὼς τῷ 
ἐχτυπώματι, 19, νὸ, 128. r.poc- 
εχόντων ἐπὶ τὶν Ἱερουσαλήμ, 
261. προσέχοντα ἐπὶ τῶν πόλιν, 
158, 205. προσεοχιχὼς τὸν àva- 
στεναγμόν, 65, sine accus, 152. 

προ:θἤχη χρημάτων, 502. 

προσκαρτεροῦντες λιταῖς, 489. 

προσχέφαλα, 290. 

προσεκόλληπσξ τὸ νέον τῷ παλαιφ 

εἶχει, 265. 

ποοσχουλχάτορας, 590. 

προσομιλῆσα:, coucionari, 903. 

προσπ.ιητὴ οὖσα, εἰπιπίαις, 159. 

προσρυῖνα,. προσεῤῥύη τῷ ῥασ:- 
Act, 414, 421, A20, A31, 450. 

προσφεύγων, 015. προσφυγών, 902. 

ποοσφυγίῳ, 485, 495. 

προσςωνίσας τὴ συγκ)Άτῳ, 186, 
929, 504. προσξφφνπσεν αὐτοῖς 
μανδᾶτα, 419. 

πρόσωπα δ.άφορα ἑξετάσαντος,ἁ 19. 
εἰς πρότωπον τοῦ ἰδίου ἀδελφοῦ, 
928. 

προτρϊφάµενος, 99, 41, 44, 55, 80, 
57, 97, 100, al. 

vpobzoszoÀf), 490. - 

προχωρξῖν, 40U. τῶν προχωρούν- 
τὼν ἐπὶ την πανἡγυριν, 289. 

προχωρὺν χέρµα, 4UU. 

vr (τὸ), 909, 430. - 

«put (τῇ). 114. τῷ put, 140. τὸ 
πρωῖ, 148. 

πρωίας, 910, 414. 

πρωτοθόλοις ἵπποις, 988. 

πρωτοκούρσοροςι 902. 

πρὠτας. ἐν πρώτοις, 183, 931. 
πρώτοις, 250, 281, 319, 309. 


πτοηθέντες ᾿Βωμαίους, 452. 
coppa, 184. 
πτὠσιν ἀνθρώπων ἐπήγαγε Ko- 


ριος, 482. 
πυχτιχὰς συµθολάς, 288. 
πυλεών, 252. 
πυῤῥάχης, 106, 959. 
πυῤῥακῆς, 980, 302. 
πυρ.σθενές, 25. 
πυριφ΄ρον «ó£ov, T1. 
πωγωνίαν, 411. 
ῥεζυμα Constantinopolis, 402. 
ῥευματίκειν. ἐρευμάτισε, 408. 
6z2:02v020lou, 339. 
ῥήγισσα, 400, 451. 
ῥηγνύναι. ῥαγέντων τῶν 
415. ῥήξας fu, 459. 
(55. P188, 95, 181, al. 


ξύλων, 
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εύειν. ἑῤῥῥόγευσε, 186, 195,521, 
4, HEUTE 416. 
βούσεα, 53. 
Ῥούσιον µέρος, 115, al. £oszie; 
δέρµατος, 203. 


σαγίττας, 92, 111, 491. cav-2;. 
298. 
cáxpa, 450. aáxpac, 910, 511, 541, 
548. 574, 388, 359. 
σανδάλια, 986. 
Σάτνρος, Beeotorum dilecto, 49. 
σηνάτῳ, 559. . 
σιγµατοειδές, 302. 
σίγνῳ, 196, $16, 217, 455. σίχνα, 
990, 475. τὸ cíq1vo 911. 
σιδηροδεσµίους, 945. 
σιλεντιάριοςι 420, 451. 
σιλέντιον, 4434. σ.λεντίου xoufbi,- 
του γενομένου, 458, 494. 
σιτωνικὰ χρήματα, 294. 
σχα)λῶν d έντων, 955. 
σχάµµα, 522. 
eru RM 943. 
oxép ua, insidie, 44. 
σχεφάμµενος χατὰ βασιλέως, 491. 
σχέφις. την σχέγιν τις ἐπιβουκηι 
µελετήσαντες, 495. 
σκηπίονας, 981. 
σχΏπτρα, de tribubus Judaorun, 
σκίρτοι, 45. 
σχνιφός, 995. 
σκορπίζειν. ἐσκορτίκουτο, 4M. 
ἐσχόρπισαν, 461. 
σχουτάριον, 965, 458. 
σχριν:αρίους, 499, 450. 
σχύφους, οὐ. 
σχωλπχότρωτος, 251. 
σµιρνιάσαντες, 904. σμυρν.ασθὲν- 
τα, 230. 
σοχεύειν. ἐσόχευσαν, 428. £aóxx:s- 
εν, 9064. 
cóx^v, 498. 
σπαθαρίων, 216, 533, 545,559 Liv. 
σπαθίῳ, 587, 492. 
σπανός, QU3, 304. 
orái:ia, 1315. 
σπερµολόγε, 951. 
σπλαγχνισθεὶς ἐπ᾽ ἐμοίι, 258. 
σποοτούλων, 410. 
στα”λον, 296. 
στενοὔμενοι, 400. ἐστενωθτσαν ci 
ἄνθρωπτοι, 488. 
στέφάνιον (τὸ) τῶν Ὀλυμτίων, 389, 
413. 
στηθάριον, 172, 979, 415. στ: ζ4- 
Q*», 204, 265, 297. 
ot:yáptov, A13. 
gzot4 r2as, 460. 
grpazmnyftaag τὰ τοῦ πολέἑ αυ, M5, 
292. στιαττγίσας τὸν στατ», 
9Ul. 
τρα-πλασίας, 406. 
στρατηλατιανοὺς, 450. 
στρατιᾶς τενιχῆς ἄπειρον πλῖθος, 
998. 


στρατοπεδάρχη, 97. 

στρεθλόστοµος, 398, 

στρέφει τῖν πόλιν, 996. ἕστρενα» 
τὸ τεῖχος, 4623. ἕστρεφαν τὴν 
χώραν, $695. 

πωννύναι, ἕστρωσε 5b μεσίαυλον 

στυφόµενος τοὺς πέδας, 291, 367. 
ἐστύφθη τοὺς πέδ.ς αὐτοῦ, 93. 

σργγενεὺς, 330. συ γενέα, 23, 
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356, 393, 595. συγγενεῦσιν, 94. 
συγγενέως, 100. 
evyyevidos, 95, 96. Add. ad p. 
3. 


σύγκρουσιν δευτέραν συµθαλόντες, 


συγχαθεσθῇ, 172. 

συγχρούειν. συνέχρουσε τῷ "Ávtto- 
vito πόλεμον, 919. 

συγχωρεῖν. συνεχώρησε ταῖς ἕπαι- 
χίαις τὰς συντελεία-ς, 400. 

συχότια, 991. 

«υλλαμθάνειν. συνελάθετο, aclive, 
185, 194, 9211, 914, 295, 599, 
416, 451, 462, 416. 

σ»µθαλόντων πόλεμον κατὰ τῶν 
᾽Αϕρῶν, 459. 

σ»μθολχαιογράφοι, 268. 

σ,μθουλεύειν. συνεθουλεύξτο pro 
συνεθούλευε, 154. 

Goupévety. ἔνθα συ͵,έμενεν αὐτοῖς, 
994. 

συομμιγήσεται τῇ µττρ)ὶ, 50. συµ- 
μιγεὶς αὑτῃ πρὺς Υάμον, 119, 
121. συμμ.γέντι αὐτῃ àvop!, 14. 
συμμιγνύμενοι, 120. συμμ.γνὺ: 
µενως μετὰ γυνα,κῶν, 20. συ μ- 
μιγνυμένην "Apst, 34. 

συμπίπτειν. συνἐπεσεν EX τοῦ ἴτ- 
που, 906. 

συμποιησαμένων μετ) αὐτοῦ, 217. 
συμπο.τσαμένων αὐτοῖς, 181, 
συὺ. 

αύμπτωμα, ix τῶν συμπτωμάτων 
Νικομηδείας μεθ) ημέρας cw; 
ζῶντες ἀνηνέχύησαν, 4δΊ. 

συ»αγωγἣ τῶν Ἰουθαίων, 207,215, 
261, al. 

σ.νἀλχγμµα ποιτσαι µετ αὐτοῦ, 
40δ. 

συ ανεγνωνότ., condiscipulo, 155, 
309. 

σύναδις, 981. 

ουναριστοῦντα, 990. 

συ1ἆψας φιλία) pez 

συνέργειον, z9J. 

συ2ρχία, 2.6. 

σν͵έχειν. συσχεθέντες τῃ iow, 
491. 

συνήθεια τῶν Ολυμπίων, 590. 

συωνιστἀ,αι. συνεστήσατο αὐτῷ εἰ- 
xóva, 910. 

σ) νξεώτερον, 181. 

σωνοβρὰν. συνίδῃ, censeat, 911. 

σωνετξε,ἐσθγσαν εἰς τὸ παντελές, 
419. 

συ,τέλξ'α, 450. 

συντομία, 289, 522. 

συρέντω» δξιφὼν, 402. copa; τὸ 
ῥονγλω, 495. 

συσχξυἁσξιν. συνξεσκξυάσχντο αὖ- 
τὸν, 4U. δΊ. συσχενασθείς, 25. 

συσκευη, 291, 295. 

σ,5σοΥυάτων, Í1f'o, nisi legendum 
συ2σῆ ων cum Georgio apud 
ilodium. 

σ.χΥέντα ἑαυτὸν χατὰ τῆς µασχά- 
^73, 909. 

ἐἑσφάληντο οἱ αὐτοῦ πόδες. 00. In Ex- 
cerptis ex Porpayrio apud Bent- 
leium Epist. ad Milli p. 49 
non ἁπασφαλίσῃ, Scd &7:02:772.027, 
corrigendum est, 

σρενδοθόλα, 121. 296. 

σφεν.όνας τοῦ xov, Yloo, 959, 540. 

σρ:νδονένειν. ἔσφενδον, 21.€/0). ᾧαᾱ- 
χιόκιν, 457. 


αὐτῶν, 499. 
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σχῆμα τῆς ἐπισχοπῖς, 959. τὸ αὑ- 
τὸ σχΏμα, de terrze motu, 418. 

σχιαστάς, 451. 

σχίζω. ἐσχισμένοι τοὺς χιτῶνας, 

σχοῖνα, 219. 

σχολάζειν. ἐσχόλαζον λιταῖς, 400. 

σχολάριος, 987. 

σχολή. σχολῶν, 414, 494. 

σωχάρην, 504. 

σῶμα. τοῖς σώμασι, deuno homine, 
115. | 

σωματιχῆς ἁμαρτίας, 953. xax 
βιουντες περὶ τὰ σωµατ.χά, 
400. 

τὸ σωτήριον, Z8. 

σωφρονήσας ἀπὸ σωματικῆς ἆμαρ- 
vias, 908 0 ps 


T 


τόθλαν, 103. 
ταθύλία. 50, 415. 
παθλοπαρόχιον, 949. 
ταρτάρ)ος. 69. 
ταυρέας, 912. 
τεχνοποιεῖσθαι, 401. 
εἰς τέλειο) ὑγιάνας. 088, 406. 
ἑτελειώύη, 258, 6υ0, 315, 409. 
τελέσματα, 905, 204, al. 
τερφθέντες τῆς τοποθεσίας, 140, 
339, 558. 
τετρακιόνιν, 901, 
τετραµύδιον, 218. 
τέτρᾷσ,, 10, $39, 441, 
τγγσνιστῆς, 416. 
τίθτµι. Üfcag, 241, 
ἀπετίθουν, 409. 
τιμᾶν. ἑτίμουν, 59, 54. 
τιμττιχός, 949. 
τέµιος σταθρὀς, 596, 491. τὸ τίµιον 
λεύφανον τοῦ ἁγίου Μαρτίνου, 
452, 484, 486. 
τίς. 6 Τιθών τις, 
"ος, 219. 
ἐς. τί τοῦὔνομα ἔχουσιν οἱ ξένοι, 
151. ' 
τίτλοις σανίδων, 471. 
τιτλοῦν. ἑτίτλωσεν, fisco addixit, 


264, 970. 


121. τοῦ πουπροῦ 


243. 

τιτρὠσχειν. ἐτρώθη cl; αὑτήν, 
91. . 

τό"αν, 40. 

τόπος. ἐπὶ τόπῳ, 952. ἑσφάγη ἐπὶ 


“τὸν τόπον, 081. 
τορκέμ. 310. 
τ/αἈταΐῖνουτος, ὀ0ὸ. 
πραχταϊστῆς, 914. 

ραχτάτῳ φυγῖΏς γρησάµενοι ἐδό- 
χουν φεύγειν, 408. 
τραχτευθέν, 181, 400. 
τρακτευτῖν, ÁUO. 
τράπεζα ἁγία, 490. 
τρ.θοῦνοῦ, A92, 2607. τρ:'θοῦνον 

ἁρ.θμοῦ, 551. 
τριχλίῳ, 419, 401. 
τριµόδιοὺ, 218. 
τριομθ»ρατορία, 2ἱ4. τοι αβυρία, 
218. 
τοιομθυράτωρι, 211, 218, 221. 
τουύλλου, 489, 490, 4u5. 
τόπως στέφανον τύπῳ ϱ)) 


viv, 287. ἵνα 


e 
v 


τύπος 0^5; 
/0n o. vat, 110. 

49509241 φύροὺς, 223. τυπηυμέ- 
νους, O59. ἑτνπώνη, 995. τν- 
πυμξ/ω, γοτμάτων, MZ. τυπῶ- 
σαι τὸν ποπότττα τῶν 407 i zv, 
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112, 115. τῖς παρ αὐτοῦ τυπω- 
θείσης ποσότητος, 471. 

τυραννεῖν. ἐτυράνντσε τὴν Ῥώμην, 
bello petiit, 909, 3141, 215, 919, 
al. tupavvfaavzo; τοῦ ἑἐξαδέλ- 
φου xat' αὐτοῦ, 459. 

τοραννίς, rebellio, 918, 2919, 947, 
257, 459. 

τύραννος, rebellis, 945. 

τύχη τόλεως, 36 al. 


ὑπαναγνωσαθέντων», 459. 

ὑπαντᾶν. ὑπέντουν, 490. 
ὑπατείαν ἔῥόιφε, 478. 

ὑπεισελθεῖν τῇ χληρονοµ/1, 439, 

410. 

ὑπέξιζον, 377. 

ὑπεραστιῶ τῆς πόλεως. 148. 

ὑπερηφανῶν πάντας, 90. 

ὑπηρέτεῖτο εἰς τὰ ἱερατικὰ σκεύη 

«tv Ἰουδεχίων, 131. 

ὑπὸ ἀγανάκτησιν Ὑγέγονεν, 494. 
ἔμεινεν, 495. ὑπὸ χώλυμµα ἑτιοίη- 
σεν. ο]. 

ποδρῄσσοντος, 520. 

ποκείµενος δχνείοις, 459. 

πομνηστικῶν, {1Τ. 

πονοθεύθας ἔφθειρεν αὐτήν, 
95, 181, 219, 274, 550, 359. 
ποπτίων, 494. . 
πορόφωσις, 999. 
πόστασις. την ὃδ-ατίµησιν τῆς 
ὑποστᾶσεως , 400. ἀναγραφὴν 
της ὑποστάσεως αὐτοῦ, 409, 


444. 


C^ C* C^ C-* 


46, 


C^ C* C* 


ὑπόπεραδος, 958. 
ὑπτιώθη, 155, 190, 294. 
ueteres τῷ "E6:0 τὴν qUuvfv, 


ὑφαίνειν. θαλαμηπόλον ἔργον ὕφα- 
νε, 920. 
ὑψωθεὶς ἐπὶ πόδας εἶχοσι., 490. 
o 


αθρίχα, 545. ca6oixzs, 307. οα- 

? 60:xá, 9UT. ? . v2 

φαέθοντα, 25. 

φαγιόλιν 491. 

φακτιωναρίων, 595. 

φχνεροί, quidam, 108, 120, 184, 
340, 2984, 285, 526, 567, 445, 
464, 485, 459. 

φανερωθσίσης τῆς ἐπιθουλῆς, 495. 
την ἐπιθουλὴν φανερώσας, 490, 
491. 

φέρων τῖν ᾿συγγένειαν ἐχ τοῦ Ol- 
νέω;:, 164. Ίνεγχεν αὐτὸν ἁτὸ 
Σαλαδθρίας, 598, 970, 575, 984, 
al. περὶ ἧς μεγάλα ἐφέρετε, 559. 
φερόκενος συμπαθῶς, 121. εὖτυ- 
χῶς φέρονται εἰς τοὺς πολέμους, 
A125. fverxav οἱ Ρονστοῦλοι τὰς 
ἐπάνω, 107. τὰς ἑπάνω «φέρει, 
210, 501. - 

φεύγειν. &Quvav, 06. ἔφυγε θάλασ- 
σα εἰς τὸ πέλαγος. 4δὺ. φεύγων 
τῆς φρουρᾶς. 80. 

φπσίν. nempe, 24, 45, 51. 50, 61, 
65. 85, 118, 159, 175, 1706, 179, 
287, 283. 291, 531, 356, 054, 
975. $85, 58s, 35809, 402, 408, 
415, 440, 400, 495. 

enut3Ü0ivvo; τούτου ὡς, 459. 

φθάσας πλησίου ἵππου αὐτῆς, 196 
ἔφβασε την Κιλικίαν, 926, φθά - 
σας Αλξζάνδρειαν, 918 , 219. 
φθασθρ.αι, 551. 27 

φίθ]λας, 59. 


1629 


Auleas, 145. 

Brunichius, 187. 

Battius, 34, 195, 962. 

Calli machius (88), 175. 

Castor, 157. 

Cephalio, 40, 45, 49, 90, 165. 

Charax, 81, 173. 

Clemens μμ) 94, (Κλήμενς) 
938, 951, 910, 2123, 280, 429. 

Cyrillus, 27, 58, 188. 

Democritus, 85. 

Deucalion, 70. 

Dice 107, 119, 199, 132, 155, 

9U. 


Didymus, 81, 86, 160. 

Dinarclius, 45. 

Diodorus, 51. 68. 

l'ionysius, 190. 

Dionysius, 952. 

Dominis, 88, 142, 955, 266, 975, 
2871, 297. Domnus, 208. 

Domitianus, 510. 

Epigramwa in Sardanapalum, 19. 

Euripides, 51, 51, 45. 49, 55, 79, 
δὲ, 86, 88, 117, 150, 157 seq. 
145, 166, 359. 

Eusebius, 53, 57, 70, 450, 190, 
197. 207, 798, 956, 260, 429. 

Eustathius, 599. 

Eutropius, 209, 3351. 
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Eutvchianus, 322. 

Florus Epitomat Livii, 911. 

llerimes Trismegistus, 26, 345. 

Herodotus, 26. 

H:rodotus, 157. 

Homerus, 94, 117, 119, 1592, 145. 

lrenzeus, 160, 190, 269. 

Joannes, 58. 

Josephus, 6, 7, 58, 947, 918, 260. 

Julianus, 338. 

Juvenalis, 9635. 

Licinius, 180. 

Livius, 178, 185, 915. 

Lucanus, 215, 924. 

Lucianus, 77. 

Magnus, 329, 3352. 

Mauetho, 95, 59. 

Minos, 145. 

Nestorianus, 324, 3576. 

Ninus, 76. 

Origenes, 19. 

Orpheus, 12, seq. 75, 74, 15, 16, 
243 


P.kephatus, 94, 55, 41, 55, 6, 
85, 209. 


Paris, 92, 65, 

Pausanias, 58, 197, 205, 204, 948. 
Phidias, 117, Phidalius, 120, 121. 
Philochorus, 45. 

Puilostratus, 997. 
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Phlego, 940. 

Plato, 85, 188, 

Piinius, 178. 

Plutarchus, 56, 

Polybius, 157. 

Porphyrius, 56. 

Priscus, 559. 

Pyuiagoras, 158, 189. 

fiheginus, 54. 

Sallustius, 209. 

Scriptura sacra, 4, &, 5 sepius, 7, 
9, 10, 17, 19, 24, οἱ, 05, 61, 
15, 81, 156, 160, 938, 329, 304, 
356, 941, 521, 557. 

Servius, 162, 181. 

Sisyphus, 117, 119, 122. 

Sophocles, 40, 41. 

Sotates (Sotades), 95. 

Symmachus, 7. 

Tatianus, 242. 

Thales (Thallus), 157. 

Theinis, 442. 

Theophilus, 29, 39, 85, 157, 195, 
320, 238, 952, 439. 

Timotheus, 158, 159, 238, 251, 
429. 

Tranquillus, 34. 

Virgilius, 132, 162, 118, 216, 220, 


rd 
* 
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INDEX RERUM " 
QUJE IN CIRONOGRAPHIA J. MALALAE CONTINENTUR. 


Α 


Abas ὀγφοἱΦ rex, 119. 

Abares Hunnorum gens Constanti- 
nopolim veniunt, 2351. 

Abbora tluvius, 17. 

Abburarsacius Persarum rex, 13. 

Abger«atum Castelluin captuin, 205. 

Alabius, 210, 

Aclieus filius Lapathl, 160. 

Aclilles Thetidis fllius, 122, A Pa- 
ride confossus, 166. 

Achelous bellum O£uco Infert, 208. 
Une dictus Hippocentaurus, 408. Ab 
Hercule l'olyphemo occisus, 209. 

Achyron suburbia Nicomedi:e, 10. 

Acm:reon Athenarum rex, 88. 

Acrisius Grecis rex, [0ἱ. 

Adami fii:e Azura et Asua, 2. Ejus 
sepultura in regione Hierosol., 6. 

Adriani Veuationes urbs, 366. 

Adrianopo:is condita, 366. 

/Egsus rex Thess. in mare se pro- 
ficit, 108. 

XKgvptii computandi per mens. 
enar, 25. Suos pr:sefectos occidunt , 

« 

/Egialia Diomedis uxor vitiata, 910, 

Aii Adriani αρ. descriptio, 9366 
Mors, 3566. 

&lii Antonini Pii descriptio, 369. 
Contra /Egvptios arma movet, 367. 
Legem latamab Augustodetestamento 
abrogat, 268. Syngraplias fiscalescom- 
bunit, obit, 568. 


ΛΙ Probi Imp. descriptio, 400. 
Beltutn contra Gotthos, Interitus, ib. 

4E£lia nomen Hierosolymis ab Adria- 
no datum, 365, 

/Eueas ad Didonem profectus, 206. 
Ejus descriptio, 135. Palladium a Dio- 
me.Je acceptum in Italiam portat, 212. 
Contra Itutulos bellum gerit, 212. 

4Enead:e qui, unde dicti, 215. 

γα Ántiochena unde incepit, 280. 

Αγ Alexandrina initium, 410. 

A5schines quando vixit, 240. 

/Eschylus Athenarum rex, 87. 

/Ethra Mene:ai cognata, 118. 

/Ethius quis, Attila adoritur, $9. 

Africe rex et regina captivi Con- 
stautinopolim adducuntur, 220. 

Agamemnon dux contra Trojanos, 
115. Ab /Egistho et Clytemn. occisus, 
168 


Agenor Neptuni filius, δὲ. Quesi- 
tum lo profectus, 33. 

Agmen Ímmortalium, 67. 

Agrippa gener Augusti, 287. Ejus 
edictum, 292. 

Agrippianum balneum , 237. 


Agricuiturzs leges docuit Bacchus, - 


Ajacis descriptio, 150. Ejus oratio 
pro Palladio, 159. Interitus, 114, - 

Aides rex Molossorum, 71. 

Alarichus Honorii hostibus se adjun- 
git, 46. Thesaurum regium et Placi- 
diam avehit, 46. 


Alamundarus SaracenusSyrlam pri- 
mam depradatus, 170. 

Albania condita, 2/5. 

Albinus Senator rebellis, imperator 

alutatus, interfectus, $81. 

*Albus Albanorum rex, 215 

Aletes Corinthi rex, 111. 

Aleatorés, 40. Eorum quidam blas- 
phemi occisi, 187. 

Alexauder Philippi filius, 245. Ale- 
xandria ante Racustià dicta, ab eo con-- 
dita, 2&4. Romanis quecunque amise- 
rant reddit, 246. Roxanen ducit, 217. 
E,us descriptio, 218. Barbarorum gen- 
tes subjugat, 22, 219. Romano instru- 
ctus exercitu, 268. Moritur, 248. Im- 
perium ejus inter principes divisum, 


Alitarcha qualis, 576. Quali habitu 
indutus, 411. . 

Alth:zea ab Acheloo viliata, 208. 

Amandra vicus Lycaonia, 42. 

Amazones a Gricís fuss, 160. 

Amantius quis, ejus visio, 128. 

Amantius Orientis comes, 354. 

Amasia urbs Ponticz ditionis motu 
οι concussa, instaurata, 185. 

Ambrosius episcopus, 43. 

Amida Metropolis facta, 558. 

Amicaiiorum mos, 228. 

Ampliion et Zethus expositi, $5. Ab 
Ordione educati, 55. Reges Boote 
coustituti, 97. 

Amphion Lyr.cus, $7. . 


(1) Ab Hodio factus monstrat paginas Oxonienses, quas numeri arabici inter uncos inc:usi in. textu 


| co repraesentant, 


- 


1633 


. (aii Caligul: imp. descriptio, 312. 
inors, 516. 
Caichas vates, 125. Ejus descriptio, 


Calypso qua, 153. 
Calandio ep. Antioch. extermina- 
bus . 
Candace Indize regina, 217. Nupta 
Alexandro M., 248. 
SQUAMIS Sim. Magi loquitur humane, 
b. 
Canis Itali cujusdam mnirificus, 190. 
Capitol. Rom. a αἱ obsessum, 


Capnt Charonium quid, 262. 

Cappadocia Secunda a Prima div:sa 
proiineia facta, 35. Ampliticata οἱ 
sopita, 125. Romano imperio subjecia, 


Carthago exstructa, 207. 
Carihaginensis senatus 


Cari imperatoris descriptio et mors, 


capti: us, 


Carini Augusti descriptio, 403, 4. 
Mors, 406. 

Cares subacti, civ. jure donati, 40. 

Cas:or Ledze fitius, 101. 

Cassaudr:e descriptio, 134. 

Cassius mons, 253. 

Cisus Inachi F. Amycen dacit, 957. 

Castr. Ànoasarthum civ. jure don., 


Cecrops cur Acgu?c dictus, 85. Ejus 
lex pro monogamia, 86... 

Celeriani milites qui, 250. 

Celer Illvricus vir fortis, 115. 

Cen-us universus ab Agrippa p«o- 
dit, 2902. ) 

Cepheus. Persea occidit, £5. 

Cerberus canis, 75. 

Certa:nen OZnomai, 219. Enyalii, 
229. 

Cerycus magistratu privatus, 1555. 

restos hymnus in laudem Veneris, 

x . 


Chamo qua regiones obvenerint, 


,,Uhalca Constantinopolit. absoluta, 
Cheribim et Seraphim Jud. ad. Àn- 

tioeh, portam collocantur, 557. 

μον ον philosophus ThetiJos pater, 


Chlamydes apud Rom. in usu, 358. 

Chronologi pro historici, 31. 

Ciryseis ab Achille. capta, 1235. 
Apol'inis sacerdos, 126. 

Chrvsopolis quz, 215. 

Chrysargyri tributum | ademptum, 


», 

Chrysaphius Ztummus, 65. Interfe- 
ctus, 71. 

Christi nati tempus, 235. Proditus 
anno :elatis 55, 502. 

Christianorum persecut. sub Ve- 
pas , 938. Sub Domitian^, 510. Sub 

raiano, 351. Sub Numeriano, 403. 
A Valente pessime habiti, 55. Mulii 
interfecti, 95. A Samaritis afflicti, 180. 
C:esdrez multi occisi, 232. Indulgen- 
tia data, ibid. 

Chrisüianarum fem. ad Trajan. τε- 
sponsio, 361. 

Cieero quando floruit, 272. 

Cilicia prima a secunda divísa et 
provincia facta, 69. 

Cinis ubi depluerit, 79. 

Circe ejusque philtrum, 149, 

Circensia instituta, 218. 

Circus Antioch. a [A conditus, 291. 

Circus incensus, 109. 

Cilheron mons, 49. 

Claudii Cses. descriptio, 517. Mors, 


Claudi Apolliani descriptio el mors, 
Ciaudiopolis condita, 37. 
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Cleopatra reg. /Egypti, 251. Jul. 
Caesaris amica, 279. Ab Augusto vieta, 
901. Ejus descriptio, 283. Mors, 23. 

Clyt:iempestra T'yndari F., 101. Aga- 
memnoni nupta, 101. Cum JFEgistho 
censuetud. habet, 168. Nupta ;Egistlio, 

Coades Persarum rex, 114. Ejus 
litere ad Justin , 189. Quo genere 
mortis occubuit, 211. 

Ceemeterium quid, f5. 

Co:ossus Rhodi statua, 189. 

Colossenses qui, 159. 

Colum:.a Theodesii. 117. 7 

Colonisia statua, 115. 

.Üomputatio per 12 menses incipit, 

T ] 


Commodi Augusti descriptio, 371. 
Mors, 5835. 

Cometa barbatus, 152. 

Confusione (in) ngu», 72 , 12. 

Conchyle quid, 56. 

Consules Rom. ρ imi, 231. Quandiu 
remp. adininistrarint, 214. 

Co:o Fussiani F. exepisc. Apamen- 
sis, 107. . 

Contentio inter Uly sem, Ajacem et 
Diomed«m, 137. 

Constantini M. deseriptio, 1. À bar- 
baris in Occidente viclus, 1. Crucis 
illi apparentiaet ins riptio, 2. Christia- 
nus factus, 2. Quinam esstrixerit, 5, 
4, 5, 6, 7. Ejus edictum, 4. Prius ille 
corona gemmata usus, 7. 

Cc nstans senator occisus, 4T. 

Constantini Jun. regnum et obitus, 


Constantis imp. reg. et mors, 12. 

Constantius exocionita, 12. Πας 
eum Persis bellum, 15. Interitus, [5. 

Copstantius comes senator, 46, 7. 

Constantius Tars. comes Orien. 106. 
- Constantiolusab Hunnis captus, 170. 

Constantii Chlori descriptio. 

Cozstantia Cypri. metrop. 

Constantinopolis regia sedes im- 

er. Rom., 9. Terr»motu concussa, 66. 
terum, 960. Instaurata a Zenone, 95. 
Penuri:m panis passa, 252. Defectum 
aqu:e, 939, l'estem, 221. Terrze motum, 
251. Conflagrationem, 251. Luem, 251. 

Corinthi terre motus, 558. 

Corinthiorum reg. quanuiu dura- 
vit, 111. 

Cosmas (S.) neci datus, 405. 

Coty:eus urbs Phryg.salutiferze, 61. 

Chozroes Persarum rex, 211. Ejus 
litter:e ad. Justin., 919. Fratri capat 
amputat, 219. Ejus cum Justin. indu- 
cix», 212 

Cranaus primus Maced. rex, 204. 

Cret: terrze motus, 522. 

Cretenses. mendaces, 108. Antio- 
chiam tr. ns]ati, 256. 

Croesus Lydorum rex, 121. Super- 
b: ejus ad Cyrum litter, 195. Titi 
oraculum datum, 197. Victus et ca- 
ptus a Cyro, 199. 

Crucis imazo in ccelis, 1j. 

Cvrius consul Rom., 266. 

Cuspus tormenti genus unde, 59. 

, S tzines Maurorum exarcha occisus, 

9. 


Cuztis Damasci exdux capius, 175. 

Cyclops quis, LE. 

Cygnus Priami F, Grazcos adoritur, 
121. Ab Achille occisus, 1348. 

Cygnus alius Ledam vitiat, 1C1. 

Cyprii Antiochiam translati, 236. 

Cyrus rex Persarum, 19$. Ejus cum 
Samiis bellum, mors, 201 


Cyrus patric. clericus fit, 64. 
Cyrrhestica regio, 404. 

Cyrillus episc. Alexand , 60. 
Cyrillus Hllvricianus, 119. 

Cyzici terr:e motus, 561. 
Cyzicenum templum conditum, 361. 
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;onacia Parapolamia provineía farta, 
998. 
D:dalus et mors ejus, 105. 
Damianus (S ) aeci datus, 405. 
,olamascenum templ. Chr. donatum, 
92, 
Damonicus Antioch. submersus, 80» 
Darae a Jove vitiata, 39. 
Daphne urbs, eadem ac lteraclis, 900. 
Darisihenorum dogma quid. 
Parius Persarum rex,2Ul. Ejus cum 
AKihiopibus beltuin, 292. 
l'ebborius phil: sophus, 31. 
Deiphohi deseriptin, 152. 
Pei quinam olim appellati, 6. 
Dejanira unde nata, 20*. Herculi 
Po's pheu:o nipia, 208. 
Democritus philos. et ejus scripta, 


Demosthenes qu: ndo vixerit, 215. 
Dem:'!rins victus, 255. 
Demetrianus Seleuci P., 254. 
Desius mensis, idem ae Junius, 118. 
Deucalion diluvii particuiaris his:o- 
riam scrib:t, ^5. 
Dian*e zedes in Tabloparochium mu- 
ἰσυι, 40. 
Dido in Libyam fugit, 207. 
quii Juiiaui descriptio, 282. Mors, 


ων . 

Dios largfiionis, 220. 

Dinini regis llomeritensis litterze ad 
Anxumitarum regem, 164. Lus inte- 
ritus, 161. 

Diomedes Argivorum rex, 310. Ad 
Troj. belium profectus, 210. fieversus 
3 primoribus a regno repeliitur, 211. 

Diosp lis quie, 299. 

Dioscuri qui, 502. 0 

Dionvsius Areop. fit Christianus, 321. 
Episc. Athen. constitutus, 5325. Adver- 
sus Grrecos. scribit, 525. . 

Dioc:esare:e terr: motus, 547. Ejus 
varia nomina, 548. 

Diocletiani descriptio, 400. 

Diogenianus patricius, 152. Ejus 
mors, ibid. 

Diomedes silentiarius, 167. 

Diree uxor Lyci Argiv. regis, 93. 
Tauro distracta, 57. 

Dirce fons uude, 757. 

Divisio gentium, 11. 

Domitiani descriptio, 540. Mors, 
516. Cur in celum raptus dicitur, 516. 

Domitius (S.) inspelunca habitat, 16. 
Ejus responsio ad Julianum aposta- 
tam, 16. Mar!yrium, 16. 

Domitianopolis condiía, 516. 

Duras urbs Anastasiopoiis vocata οἳ 
muro cincta, 115. 

Dorotheus militizte magister. 209, 

D.aco flu ius idem qui Orontes, 4f. 

Draco primus Athen. legislat. 87. 

Drosina(S.) se in iguem injicit, 562. 

Dictvs Cretensis historia in arcu.a 
reperta, 3522. 

)vnas Hecubse pater, 191. 

Dpvnastia. /Egyptiorum prima quan- 
Qi duravit, 212. Macedonica quandiu, 
215. 

Dyrrachium urbs terrre πιοῖη con- 
cussa, 141. Epidaurus vocata, LH. 


E 

Ecclesi: orthodoxis redditze, 38. 

Ecclesia Alexand. a Theodosio «οἱ» 
dita, 60. 

Edessa terr» motu concussa, {εἰ 
Antiochia Mixobarbara appel!.. !i2 
À quo condita, 112. 

Eetion rex Lyrnesi, 125. 

Elda Lamechi uxor, 5. 

Electra P'lesionz F., 121. 

Electra soror Orestis, 170. 

Kieutherius seditiosus occisne, 112, 

Elpe l'olyphemi F., 143. 5b Ulyssis 
socio Lione ab!ata,t149 ^ 
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JuManici aurig3e Christiani mors, 
Juno quznam, 19. 
Jupiter Picus sororem ducit, 19. Oc- 
cideuti imperat, 21. 
Jupiter Asterius, 118. Casius, 295 
Ceraunius, 254. Boltius, 259. 
Jusiasas rex Samaritanus occisus,92. 
Justinus imperator, 151. Ejus de- 
scriptio, 151. Littera: ad Coadem, 157. 
Morti occumbit, 150. 
Justinianus imp., 147. Ejos descri- 
tio, 151. Prasins factioni studet, 
52. Ejus edicta, 158, 165. Bellum cum 
Persis gerit, 199. Ejus litterae ad 
Chozroen regem Pers., 212. Impera- 
toriis insignibus privatus, 216. Ejus 
Institutiones sacre , 220. Ejus statua, 
225. Contra eum conjuratur, 240. 
Justinianopolis urbs unde dicta, 154. 
Juventinus martyrium passus, 19. 
Juvenalia femina, 95. 


L 


Labyrinthus regio, 108. 

Laconia a Lacone dicta, 100. 
l.aconides pulcherrimae, 100. 
Lacediemonium regnum eversum, 


111. 

Laius Thebanorum rex, 59. Inter- 
fectus, 6 

Lamechi uxores Ε]άα et Sela,5.T.2- 
mechi duo, 8. Lamechi Caino orti pec- 
catum et poena, 8. 

Laomedon rex Ilii, 107. 

Laodicca a quo condita el dicta, 258. 
Eversa, 3586. Jure metropol. doua!a, 
587. 1aodicenses Septimii dicti, 388. 

Latini olim Scitini dicti, 205. 

latinus rex interfectus, 219. 

Lav.nium conditum, 9211. 

Lausus Bithvni:e prefectus, 985. 

Leda Thestii filia Ἐνπάατο nupta, 
100. A Cygno vitiata, 101. Ejus partus 
tergeminus, 101. 

greges veteres Constantin. collect», 


Leius mysta, 262. 

Lenones circumíoranei A otioch. 173. 

Leoniius philosophus Athen., 592. 
Ejus testamentum et mors, 53. 

Leonis Magni regnum, 75. Ejus jussa 
de die Domin. servando, 78. Exocio- 
nitas persecutus, 79. Ejus litterz ad 
Anthemium, 82. 

Leontia filia Leonis Μ., 80. Leo Jun. 
imperator, 81. Obit, 85. 

Lepidus triumvir, 280. - * 

Lex contra incestum a Persis laia, 


Libya Pici Jovis filia Neptuno nupta, 
99. Libya regio unde dicta, 291. 

Libanius sophista Antioch., 14. 

Linus D. Petri successor, 520, 

Lithoprosopus mons, 229. 

Livius cum vixerit, 277. 

Lomuas rex, 186 

Longinus qui, 97. 

Lous mensis, 373. 

Luculius contra Tigranem missus, 


Lucii Perlinacis regnum et descript. 
382. Mors, 282. 

Lucretia violata, 229. 

Ludus equestrisa Romulo institutus, 


lupe quaenam mulieres sic diet:e, 


Lycurgus vir sapiens, 52. 

Lycus Argivorum rex, 55. Bello 
moritur, 58. 

Lycaon ab Achille occisus, 164. 

Lyeia a Lycaouia divisa, 69. 

Lyeoecranite qui, 179. 

Lydii regni duratio, 191. 

V.ynceus bellum Dauao ínfert, 89, 

Lytargus ucbs Syri, 43, 
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M 


Macedonici regni duratio, 249. 
Macedonia Rom. imp. subjicitur, 


Macedones Antiochiam transla! i. 257. 
; S Macedonia secunda provincia facta, 


Machabsi interfecti, 264. Eorum 
reliqui: ubi sepultus, 264. 

Macedonius curator, 172, 

Magia a quo inventa, 18. 


agi, 296. 

Magistratus Christiani Constantino- 
poli przepositi, 9. 

Majorinus senat. Romanus, 85. 

Mamas (D.), 80. 

Manumissionis ritus, 952. 

Manlius Capitolinus Gallos vincit, 
255. Ejus bona direpta, 251. Respub. 
illi soli administranda datur, 256. 

Manichseus Cerdo qui, 599. 

Manichei penis affecti, 148. Illis 
sua h:resis indulta, 212. 

 Manichzi Bundi dogmata, 410. 

Mars qui, *0 

Marsyas philosophus mente captus 
in fluvium se injecit, 90. 

Marsyas amnis*unde, 93. 

Maicion Manich. dogma spargit, 565. 

Marci Antonini imperium, 368. Ejus 
regnum eL descriptio, 568. Lex ejus, 
909, Interitus, 570. 

Mariades magistratus Antioch. occi- 
sus, 39. 

Mariana uxor Valentin. proscripía, 


Marciani jmp. regnum et descriptio, 
15. ljus edictum, τὰ. 
Mart yropolis, 151. 
Marinus (S.) martyr, 187. 
Marcellus captus se occidit, 241. 
. Maximianopoiis terrz:: motum passa 
instaurata, Constan'ina dicta, 10. 
Maximianus martyr, 15. 
Maximus senator rebellis, 47. 
Maximiani imp. regnum et desrerip., 
415. Alitarcha fit, 415. Persas vincit, 
408. Obit, 415. Maxentii regnum et 
descriptio, 413. 
' Maximi imp. regnum, descriptio et 
mors, 413. 
Maurzanitarum regio, 19. 
Mausoleum Eudociz ubi, 58. 
Maurlanus Comes vates, 1035. 
2, Mauritani Africe regiones occupant, 


Maurisii victi à Theudericho, 197. 
os orabda vicus, postea Laodicsea, 


Medi unde dicii, 14. 

Medea a jasone abducta, 97. 

Medusa qus, truncata a Perseo, 41. 

Meerdotes bellum contra Rom. mo- 
vet, 351. Diem obit, 534. 

Melantium mons Àmanus quoque di- 
ctus, 179. 

Melantia fluenta, 179. 

Meleager quis, 208. Aprum Calydo- 
nium occidit, 2609. Moritur, 209. 

Memuon Indorum rex, εἰ mors ejus, 


Menelaus dux Grzcus, 1:35. Ad Pria- 
mum contendit Helenam petens, 122. 
Menetes [.egopolis rex, 126. Ab 
Achille interfectus, 126. 
2l Mensium Macedonicorum nomina, 


e 


Menses Syrii Macedonicorum nomi- 
nibus dicti, 257. 

Menas qui, 111. 

Menas patriarcha Constantinop. a 
papa excommunicatus, restitutus, 526. 
σι, 2-0. 

Meropes unde, 15, 

Mercurius quis, 22. 

Mercurius Trismegistus, 29. Ejus 
opin:ode Trinitate, 29. Ad /Esculapium 
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de divina natura, 929. 

Merionis descriptio, 1*0. 

Meran, 174. : 

Mesopotamia provincia facta, 558 

Minos Europe fliius Athenis beilum 
infert, 105. 

Minotaurus unde dictus, 166. Minoi 
in regno succedit, 107. t; Lal.yrinuho 
extractus et occisus, 108. 

Minos Tragwdus que invenit, 181. 

Modestus Magistrianus, 62. 

Monarcha Οτι: ntalis oceisus, 126 

Mons ferreus, 182. 

Montes aurei ubi, 192, 

Mopsuestia urbs Cilicize, l4. 

Moschianorum porticus, 256. 

Mothon urbs, 11. 

Mugel Hunnorum res, 162. 

Mulier fatidica Atheniensis, 291. 

Mundus socius lom., 186. 

Myrmidones Bulgari dicti , 122. 

Myra urbs Lyci:x, 69. 


N 


Narses Gothos vincit, 250. 
; Nazorsi et Galiisi Christiani dicti, 

18. 

Nebrodus gigas, 18. Genetlilia!cgi.a 
peritus, 18. Magise,astronomi:e et astro- 
logi: Persisaucior, 18. A Persis Oricu 
dictus, 18. 

Nectanebus /Egyptius imp., 24 
Cum Olympiade Alexandri M. matre 
concubuisse per illusionem fertur, 
242. 


Nemea certamina Baccho sacra, 193. 
Nemesi tempiurm sacrum, 407. 
Neronis imp. regnum et descrip!io, 
$25. Veneno interfectus, 553. 
Nerve Augusti imp. regnum et dc- 
scriptio, 347. Mors, 519. 
Ne-tor senex, 122. 
Nestorius quando floruit , 69, 70, 
o icemedesel Nicanor Asiz przefeet!, 
Je. 
Nicomedia terra? motu concussa, in- 
staurata, 3555. 
Nicopo:is terre motum passa, 5:7. 
Instaurata et Nerva dicta, 515. 
Nicza terre motü 'abelactata, 46. 
Niceas occisus, 180. 
Niger senator Orientem domat, 58t. 
Niger imp. victus et occisus, 587. 
Ninus Saturni filius Syrie rex, z0. 
Matrem ducit, 20. 
ο. urbs, 17. Vicus Nisibenus, 
Noa (de), 9, 10. 
ghovella constitutíones . Justiniani, 


Numcriani Áugusüi regnum et de- 
scriptio, 401. 

Mcteus rex Boeotorum, 95, 

Nycteparchus , of.cium ejus, 111. 

Nyssa urbs unde dicta, 177 

Nysszi altaris ihscriptio, 177. 


0 


Occidentis Jovis Pici tempore de- 
scriptio, 21. 

Ochus Artaxeniis filius, 211. /£gy- 
ptios populatus, 24. 

Odoacer occisis, 93. 

Odyssus urhs, 119, 

OEdipus Laii et Jocastz fil. exposi- 
tus, 59. A pa-tore educatus, $9. Undes 
nomen «ορ!!, 60. Sphinga occidit, 61. 
Matrem ducit, 61. Thebanorum rex 
crea:us, 61. Mors ejus, 63. . 

OE neus /Etolorum rex, 207. 

OEnomans , qui certamen invenis, 
219. Interfectus a Pelope, 220. 

' Ogvgis diluvium Attieum, 74. 

Olivie frons Meleagri tute!a, 210. 

giympicum ceriamen institulcm, 


Olympias Alexandri M. mater , 316. 
Olybrius rex Homes, obit, &. 
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Semele Cadmi filia, 47. Ejus puer- 
perium, 48. 

Sergius Diaconus, 206. Sergíus 18539 
majest. postulatus, 240. 

Serucus filius Ragavi idoeio'atrie 
auctor, 63. 

Sethus litteras Hebraicas et astro- 
nomiam invenit, i. Ejus lapides tabulse, 
$. Deus appellatur, 6. 

Severus patriarcha Antioch. 194. 

Severi imp. regnum et descripilo, 


. Mors, 559. 
Sibylla Cumza, 229. Erythrea, 97. 
Sichzus interfectus, 206, 

Sicyonii Helladici dicti, 86” 
Sicyoniorum respublica a sacerdoti- 
bus adwministrata, 5$. —— . 
ορ idon urbs a quo condita οἱ dicta, 


Silpius mons, 32. 

Silvanus comes, 27. 

Simmas dux Rom. 202. 

Simon Magus et ejus canis, 526. 

Ejus miracula et mors, $29. 

Simonium ubi, 329. ) 

Sindus mons, 9. 

Smyrna terrx motum passa, 517. 
Socrates quando víxit, 204. 

Sol /Egvpii rex, 26. 

Solis longa defectio, 195. 

Solemnia Dapbnes quaiia, 111. 
μι philosophus quando floruit, 


Sophocles quando vixit, 201. 
Qosibius Anüochenus Romse obit, 


Sosthenium fanum ubi, 96. 

Sostres Eg» pti rex, 38. Quas regio- 
nes subepit, 25. 

Sphingis descriptio, 60. Mors, 61. 

Slellarum discursus, 219. 
μυ... episc. Antiocb. occisus, 


Stephanus praefectus Cesare: occi- 
sus, 252. 
Sthenebaoa uxor Pretiregis, 102. 
Απιία dicitur, 102. Bellerophontem 
falso accusat, 103, 

Sirategium a. quo conditum, 215. 

Sirophius Orestis socius, 169. 

Suga urbs, t0. - 


Suipbur vivum quid 
ως dux, 189. Persas superat, 


Surenas quis, 26. 
Susianum castrum Justinianopolis 
dicitur, 179. 
Sycs urbs, 120. 
Syche urbs Neapolis dicta, 84. 
Synodica pape lNomani, 238. 
Synagogz Judsorum incenss, 515. 
Synodus Nicsna contra d$rium, 9. 
Synodus a Theodosio vocata et qu:e 
in ea agebantur, 41. Ephesina contra 
. Nestorium , 70. Chalcedonensis, 73. 
Constantinopolitano ab Agapeto epi- 
scopo Rouano convocata, 221. 
Syria pro Judza, 12. Unde dicta, 36. 
Syriaca lingua pro Hebrza, 12. . 


Syrus Agenoris filius, 23. Arithme- 5 


ticam docet 39. 


T 


Taciti Augusti imp. regnurm, descri- 
ptio et mors, 399. 
Taizane; Sarazenus, 198. 
Tantalus Mycenarum rex, 98 
Tarquinius Superbus expulsus, 229. 
Tarsus urbs a quo condita, unde 
dicta, 43. 
gs Taurus rex Crete Europam abducit, 


Taurus notarius Pasiphaes, 106. 
Telephus Italie rex, 205. - 
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acl o mplum Salomonis Jovi dicatur, 


Templa Diant, Hercnlis et Martis 
motu terre dirupta, 517. 

Tenebrs per integrum diem, 406. 

Thales plrilosophus, 195. 

Thales Milesius Atheniensibus legis- 
lator, 87. 

Thara statuasrius, 65. 

'T'hebz conditi? unde dictse, 58. 

Thebais /Egypti urbs, 587. 

Thebanorum bellum civile et ejus 
causa, 61. . . 

Themis Grecus quenaminvenit,181!. 
y heobous quis, 55. Antiopam vitiat, 


Theocritus comes occisus, 151. 

Theocritus episc. Cxsariensis, 234. 

Theodora Augusta crucem gemma- 
tam Hierosolymam mittit,L43. Lenones 
cireumforaneos prohibet, 174. Lccele- 
siis multas locupletat, 174. Diem obit, 


Theodorias urbs , 178. 

Theodorus Teganistes, 139. . 

'Theodosiusimp.Rom.Christianus,37. 
Ecclesia interdictus, 45. Ejus mors, 41. 

Theodosius Augustalis interfectus, 


Theodosius Jun. imp. Rom , 49. 
Factioni Prasins studet, 90. Ejus de 
l'rasinis edictum, $0. Nuptíe cum Eu- 
docia, 55. 

Tbeodotus prefectus, 159. 

Theon philosophus qua docet, 57. 

Theophilus Bithynie prefectus, 76. 

Theopolis que, 111. 

Thermus quis, bonis spoliatus, 387. 

Theseus ἀἱρεὶ Thesaliz regis filius, 
107 Phedram ducit , . 

Thessalonica qu:? , eL a quo condita, 
215 Therms olim dicta, 215. 

Thestius Laconise rex 100. 

Theuderichus consul Rom.,90. Con- 
tra Zenonem arina capit, 96. Arianismi 
sectator, 96. 

Thoas Scytharum rex, 178. 

Thobelus quas excogitat, 3. 

Thules /Egyptiorum rex, 26. Hli da- 
tum de Trinitate oraculum, 27. Mors 
ejus, 27 

. Thuras Assyriorum rex Baal et Mars 
dictus et a Persis adoratus, 20. 

Thymbreus Apollo, 139. 

Tiberia urbs Thracize, 501. 

Tiberías exstructa, 305. 

Tibenus Rom. imp. regnum et de- 
scriptio, 209. Quaenam Antiochis de- 
struxit, 500. In Persas bellum movet, 
900. Moritur, 3512. 

o7 D igrancs Armenus a Pompeio victus, 


Tindarus maritus Led:e, 100. 

Tiresias lBoretorum philosophus quse 
docuit. 46. Relegatus, 16. 

Titus Vespasianus Palzstinam vastat, 
556. Imperator fit, 559. Ejusregnumet 
descriptio, 559. Mors, 540. 

Torcis Persice regem significat, 


Traehonitis, 182. 
rajani imp. regnum et descrip'io 
*9850. Ejus bellum cum Persis, 152 
Mors, 3562. 
. Transmigratioue (de) animarum opi- 
nio a quibus inducta, 240. 
Tribonianus quaestor Antioch. ma- 
gistratu privatus, 216 
Tributum fumarium exactum, 517. 
Tricomit:z qui, 177 
Trinitatem Orpheus agnovit, 91. 
Tripolis terra motu concussa, et 
instaurata, 79. 
Triptolemus Inachi filius, 53, 
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Trccondes dux. 88. 

Troili descriptio, 152. Occid:tur ab 
Achille, 164 

Tro a ceudita, 97. 

Trojani belli causa, 113. 

Tros l'hrvgize rex, 97. 

T vana urbs, 512, 

Tvdeus Diomedis pater, 207. 

Tyraux H..unoruin rex, 159. In fur- 
cam actus, 160 

Tzanni quasreg'ones diripuerunt, 42 

Tzittas miiti:x magister, zU4. 


U 


Ulyssis oratio pro Pal'adio, 159 A 
Cyclope captus fugit, 118.4 Po:yphemo 
captus evadit, 149. Apud Circen com- 
moratus 151. Ejus socii in porcos mu- 
tati, 152, 3pud Calyp: onem manet, 1535. 
In Chatybdim iucidit, 154. Ithacam 
pervenit, 153. 

eV 


Valentiniani Severi regnum, 28, 
Uxorem re:egat, 55, 4. Obit, 354. 

Valentis regnum, 33. 

Valeriaua qu», 155. 

Valeriaui imp. regn» et. descriptio, 
$99. Mors, 395. 

Va'erianus Valentiniani f. imp.. 37. 

Valerius frater Eudociz, 55. 

Varius senator Romanus, οἱ 1. 

Venetus co:or unde, 223. 

Verina Augusta, 87. 

Veronica mulier Judza fluxu sam- 
guinis a Christo curata, 306. Christo 
statuam ex sere ductili fingit, 608. 

Vespasiani regnum et descriptio, 

. Templum ventorum condit, 359. 

Vigilius papa Rom. 228. Ejus romen 
e sacris diptychis expuncturm, 228. 

Vindices qui, 116. 

Vindicius Druti servus manumissus, 


Virgilius quando florvit, 217. 
Vitalianus Thrax quas regiones oc- 
cupavit, 114. Ejus classis vivo sul- 
phure combusia, 122. Victus, 195. In 
Uam a Justiniano receptus, 132, 
ccisus, 154. 


κ, regnum, descriptio et mors, 


Vites a Baccho invente, 48. 

Vitus canjurator captus 
. Vox auditaa Judzis sacerdotibus, 
in Sancto sanctorum, 519. 


X 


μις οπίου mensis idem cum Aprili, 


Xenophon quando vixit, 210. 
Xerxes Coadis 6Glius, 174. 
Xylelzus Sothicys, 169. 


ες λείας Tyrius patriarcha faetus, 


Zamanarus Iberorum rex, 159. 

Zarbus vir senatorius lt'oms, $47, 

Zenobia uxor Enathi, 592, Captiva 
fit ab Aureliano, 597. Interfecta, 598. 

Zeno imperator, 84. jus regnum, 
86. Contra Coustantinopolitanos arma 
movet, 89 Ejus edictum, 9. Mors, 105, 

Zethus Antiopo filius, 55. 

Zilgibis Hunnorum rex contra Rom. 
arma capit, 157. Occisus cs1, 158. 

Zoroaster astronomus P'«rsicus iune 
celesti absumptus, 20. kjus cineres 
Persici regni tutela, 90, 

Ziannica Ponti, 599. 

Ztatthius Lazorum rex Christianus 
factus, 154. Valeridibxm ducit, 125. 

Züicca neci datus, 159. 

Ziittas militis magister, 157 


- 
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Helena imperatris, Deo favente, crucem Christi dete- 
git, 1026, 3, b; 1038, a, Ὁ. 
Herodes Joannem Bapüstam occidit, 1111, b, e etf 


seqq. 

THerodiades libidinis magistra, 1115, d. 

Homo quíd sit ; ejus natura et tnis, 1270, a, b, c. Ho- 
minis primi inobedientiz effectus, 1274, a, b. Ilius nati- 
vita$ brutorum more ab originali peecato, ibid. Hominis 
plasmatio, cujus opus, 1275 d, 1318, a. Homo moriens 
nimio stupore correptus, turbatur et horret, 1256, a. 
Humani corporis viiitas a. morte, 1290, d; argumento 
sunt posita sepu!cra in suburbiis, 1291, a. 

Humiiitas obedientiam pr.escribit "ac doeet, 985, b. 
Universas virtutes ampiectitur et Christo nos eon ungit. 
1255, a, d. Peccator m per penitentiam et confessionem 
jistilicat et salute efficit dignum, 1259, b. Humilitas om- 
nium peccatorum purgatrix, 1265, b. lllius vis, potestas 
et auxiium, 1266, d. . 

Hypocrita , pomum Sodomicum , maturans quidem 
belle quz? sunt eterna, quod vero ad iuterna pertinet, 
putridus est et ingratus, 1255, d. 


I 


Tgnis et nubis columna, quibus deducebat Deus erran- 
tem per desertum lsraelem. ex /Egypto profugum, cru- 
cis siynum exhibebat, 1051, b. 

ynorantia nostra est, et qui ab ea sunt motus, 
Imaginis honor ad prototypem transit, 951, a. Imagi- 
n m sanctarum us..s et cultus antiqua fuleitur traditione, 
et hla»emus exempla inconcussa. 1502, 1505. 

[mitatio conci iatio est ; couciliatio autem, assimilatío 
et es pr-ssio, 916, a. 

9 που dulitas maximis precurrere miraculis solet, 
τν, €. 

[niuri? , convicia et tormenta patienter toleranda, 
Christo nobis exemp'um pr.ebente, 1014, a. b, ο, 

In ustitia abominationi οἱ edio est, atque vitiorum gra- 
vis-imum ; a 06ο longissime arcet hominem, 1259, b. 

Int^mper»ntia et actio libidinosa quantum malum, 
] 122, b. intemperantia voluptatum «vitiosa, qux prsemia 
impudicis largiatur, 113, a. 

nventio sancte Crucis non temere in Ecclesiis Dei 
ce.ebratur, et quare 1055 el seqq. 

Invidia sequitur superbiam, invidiam homicidium, 
1255, c, d. 

Ira societatem cum lztitia non habet, 112? , a. Ira et 
cupiditas, duse affectiones, quse sunt in nobis, maxime 
gcnera:es, ibit. b. c. . 

Isaac, assumptis sacriücii lignis, crucis gerebat figu- 
τας, 1051, a. 

Isaias, serra lignea sectus medius, erucis Christi ex- 
primebat typum, 1051, b. 


Jacob excelsz scalz* acerrimus contemplator, 822, d. 
Multiplici filiorum sobole pr:edives, i.iis sortium distri- 
bitionem in beued ctionibus edi«serit, 826, d et seqg. 
Jacob permuta:as manus uepotibus olim imponens, sym- 
bolice Christi crucem priesigniticabat, 1050, a. 

Jejunii munera quz, 953, a, b. c. 


Jerusalem antiqua eL nova; altera rea sanguinis pro- - 


phetarum, altera miraculorum Domini administra; a:- 
tera redo'et cru»nta sacriticia, altera Dominici sacrificii 
fragrantiam spirat, 1005, a. 
esus dulcis, omni dulcedine dulcor, totus desidera- 
bilis, omniumque desiderabi.ium ultimum desiderabile, 
45, a. Jesus interpretatur, qui misericordi dispensa- 
tione ad salutem omnta operatur, 910, c. Jesus lacryma- 
tus est non Lazarum defunctum, sed potius Juds»os in- 
credu'os, 975, c, d. Jesus Dominus semel mortuus est, 
unius illius communis mortis pretium factus, ut omnes 
nos p:ane ab amara mortis servitute eximeret, 1047, d. 

Jetsbe!, superstitionis deorum doctrix, 1115, d. 

Joachim, vir mitis, modestus ac divinis innutritus le- 
glbus, Mari» Virginis pater et quomodo, 815, b. c; 
859, c, d; 875, c, d. Joachim et Anna íllius uxor legali- 
bus sacerdotibus dona obtulerunt, sed repuisi ut infe- 
cundi et steriies, Deum invocaverunt et fuerunt exauditi, 
813, 0; 815, c; 1507, c; 1310, a. Joachim ex regia tribu 
traxit genus, et quod careret prole, probro afficiebalur, 

, à. 

Joannes Baptista, prsdicans populo baptismum peeni- 
tenti et iilum aqua mundans, septimus palam legislator 
ostenditur, 923, b. Joannis Baptist decollatio, 1110 
et seqq. Mi a Domino talis contexta fuit corona, quali 
nemo unquam terrigcna redimitus fuit, 1110, c. ; iliius 
loquendi libertas, 1111, a; legis zelus, ibid, b, c; 
Phinees et Elia major, 1114, a, b, c. Vari: ilii a scriptura 
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a scripts» appellationes et varis nomina. 1135, 1136; ha- 
boit abtiono) (is congruas appellationibus, 1139, a, b, c. 
Illius martyrium et mors quid nos edoceat, (131, 1158. 

Joannes evangelista, diviniverbium tonitru Verbi, 810, 
b; tonitru theologie, 995, a. Joannes oculatissimus occul- 
torum inspector, arcana enarravit, 959, b. 

Josaphat regis Juda sepulcrum in valle Clauthmonis 
situm, 1058, a. . 

Joseph. Jacohi filius, in lacu habitans, sepulturs et 
resurrectionis Christi typus, 1555, ο. 

Joseph Maris sponsus, natura quidem filius Jacob, 
juxta autem legem, filius Heli, 821, a; 915, c. Davidis 
filius, ex Davide ortam in uxorem duxit Mariam, 819, c. 
Pater Christi apud omnes predicabatur, 855. a. 

Judzi jure nocti assimilantur, quibus incredulis me- 
rito Christus lapis offensionis et petra scan ali factus est, 
963, c. Jud:ei contumeliis in. Christum debacchantur, 
832, c; 816, d. Ut Lazarum vidc runt suscitatum, livido 
animo in Christum coujuraverunt, 1102, ο. Jud:ei invidi: 
stimulis agita!i, passionis Christi instrumenta 1n tma terra 
defoderunt, 1025, e; 1026, a. [ila tandem inviti mant- 
festarunt, 1038. Judz»orum quandiu res floruere, prs- 
cepta Mosaica viguerunt, 846, c, d. Ma'a quibus propter 
peccata a Deo fucrunt excruciati, 847, a. . 

Judas Iscariotes, mendax etavarus; simulat affectio- 
nem in pauperes, ut specie amantis pauperum, raptoris 
ac juste [raudantis mentiatur personam, 1010, c. Oscule 
tradit Christum, 1415, b, c. . -- 

Judith elevans acinacem in Holophernis dormienus 
caput, crucis prefigurabat exaltationem, 1012, b. 
ulianus apostala super imaginem B. Maris in urhe 
Lydda servatam miratus est, 1305, a. 


L 


Labor virtutum, et mors pro pietate suscepta, ut dul- 
cis a Christianis praoptatur, 1171, b. Laboris comes est 
tristitia, 1271, b. 

Lapi.li pellucidi, actiones studios, 985, b. — 5. 

Lapis et spelunca in monumeuto Lazari quid signifi 
cent, 778, b. . 

Latro ad agni'ionem Dei evectus jn cruce, locum — 
aperuit quem clausil . deceptus Adam, 1051, . 

Lazari quatridiani resurrectio, 959 et seqq. Lazar! spe- 
lunca, cor tenebricosum Judworum ; lapis e1. superpo- 
situs, infidelitatis eorum durities et resistentia, 978, b. 
Lazare, veni foras, vox Domini est, regia jussio, Ke 
testatis imperium, 979, b, c. Iu Lazarum canon, 13556 
et seqq... 

Leo dignita'is regi» typus, 871, b. . 
Lex scripta vel Mo:alca nibil ad perfectum deduxit, 
Libertas sermonum ubi est libera, ne minim: tinidi- 

lalis reliqui: consistunt, 1145, c. 

Lignum vitse, crux, 1050, b. Ligrium crucis benedielum, 
et quare, 1051, a, b, c. 

l.ucasevangelista magnus, magn nobis sacramenta enar- 
rat; vere Pau!i es: quod conseriptit. Evange. ium, 918, a. 
Ipse suis manibus Chris:i et Marre Virginis imagines pin- 
xit, qu:x» in urhe Roma servari dituntur, 1302, c. 

Lumen sempiternum, Christus, 1005, c. 

Lux mundi, Chris:us, 965, a. 

Luxuria quem fructum s ;is tribuat amatoribus, 1154, a. 

Lydda, qu: vocatur Diospolis, imaginem B. Maris uon 
manafactam, a temporibus apos o:orum, conservat, 1502, 


M 


Malus occultus manifesto pejor est, nec diaboli dissi- 
milis, 1258, d. 

Maria nata est, non ut quidam dicunt septjmo mense : 
vel sine viro, sed novem comp:elis mensibus, et ex viri. 
coniunctione et semine, 1511, a. lliius Natalem oclava * 
septembris die celebrat Eccle-ia, 1515, c. ; h:ec nativitas 
celebri!as est, et generis re'ormatio, 807, b. Ex illa sa!us. 
et exspectatio gentium, 810, c. Nepos erst Mathan et Ma- 
ri: ejus eonjugis, 1536, b. lius conceptio et partus inef- 
fabilis et intemerata virginitas, 1522, c. Maria ad angelt 
salutationem turbata hzsitat, et quare, 905, b. c. Maria, 
Dei genitrix, ex cujus utero processit divinissimus ille 
indutus carnem, quam sibi ipse in temp'um novum ad- 
mirabili plane modo compegit, 81 t, c. Maria, p'ane mater, 
qux sunt matrum nescivit, mirabiliter là-tans quem sine 
viro Filium procreavit; vireoque, partu edita prole sine 
semine, virgo casia mansit, post etiam partum integra 
ferens virzinitatis signacula. 814, ο. d; 819, c; 839, d; 
875, d; 898, b. Maria Davidis filia 818, c; 836, d; S55, 
b, c; seminis loco, verbum Gabrielis suscepit, 89, c. 
Maria, Davi licus ramus, NW ya esse, Ve Xie Ww ον SN JV 
CUjUS UVerus «σα Caso €, ολο ον 
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Res humsnz nihil plane stabile aut firmum habent, 
1267, b, c. lllarum diurna rautatio, ac velut rotatis, 1295, 
4, b, c. 

Resurreclio in spe nobis posita est, ergo non lugendi 
qui ad aliam vitam profecti sunt, 1282, b, c. 


S 


Sacerdotii ma;oris typus et figuris qus, 825, d. 

Salus orbis universi, crux, 1019, d. 

Ssanctorumanim:e inferni portas sunt transiturse, 1051, b; 
sed non detinends, ibid. Sanctorum locus non seque om- 
nibus obvius est, sed tanlum iis qui mentis puritate, con- 
creta materiz: omnia supergressi sunt, 1078, a, b. San- 
etorum monumenta semper splendida et omnium ore 
Jaudata, 1170, d. ) 

Satietas parens est incontinentis, et fornicatio ex re- 
pletione contingit, 1262, c. 

Segor, Domini humanitas, 999, a. ] 

Senarium, inter numeros denario comprehensos, solum 

rfectum dicunt artis periti, velut nimirum qui ex suis 
pse parlibus constituatur et compleatur, 939, c. 

Sepulcra corporis humani vilitatem exhibent , el pro- 
bant quod nihil a brutis differat, 1291, a,. b. Omnium 
sequalitatem demonstrant, ibid. c, d. . 

Sepulerum Maris in petra excisum et consistens 1n- 
co'ume, tumulationis suse et trans'ationis symbola com- 
monstrat, 1055, d; 1058, a. Sepulcrum Maris hactenus 
manet vacuum, 1085, a. . . . 

Sermo imbecillus ab auditorum incitatione vires acci- 
pit, ac roboratur, 1110, a.. 

Serpens zreus a Moyse in deserlo exaltatus, crucis 
Christi. typus, 1059, c, d 

Sexus muliebris maledictionem primam correxit, sa- 
lutis lactus initium, qui initium fuerat peccati, 814, d. 

Signa futurorum ea sunt, qua multo ante tempore prz- 
monstrantur, 825, b. . 

Simeon senex (Christum vidit, ulnisque accepit, Domi- 
num οἱ Salvatorem confitens, 855, b. . 

Sien, Dei Mater agens in terris domicilium habuit, 
1665, c; illieque naturze ohsecuta legibus finem vitz acce- 
pit, 1074, a. Sion civitas nostra patriaque coelestis, cujüs 
turres in manibus Domini fixe sont, 1162, a. b, 

Solbrietas ubique amplectanda, 1287, a. 

Sonus ducentium choros, splendidum quid habet et 
quod placeat animo, nam est victoris canticum; furen- 
tium strepilus valde durus et informis, et inde se mole- 
stum exhibet, quod sit plenus livore et cedem significet, 


, b. 

Sophronius patriarcha Hierosolymitanus, Maris /Egy- 
ptiacslitteris mandavit vitam, quz compunctionis plenis- 
sima est, 1562, d. 

Spiritus sanctus fuit nutritius Virginis Marise usque ad 
ostensionem ejusin Israel, 819, c. Spiritus sanctus serbper 
adest iis qui afflante ipso cupiunt loqui, 1142, b. 

Sterilem si magnum est gignere, annon multo magis 
censendum est virginem parere, 859, d . 

Superbia Deo invisa ab omnibus avertit virtutibus et 
demoni conjungit, 1255, a; illius effectus, ibid. b, c. 
Superbis principium contumelía, 1259, c; illius damnatio 
multa et interitus, 1266, d 

Superbus non manet in charitate, et 
charitate, in Deo non monet, 1258, a 


T 


Temp'um Dei multi ingrediuntur, al pauci de templo 
participant, 1258, a. 

Theognius Marcianistarum Ecclesi: episcopus, 1202, b. 

Theologie sublimioris mystica inspectio visioque a 
Christo creditur illis quibus petra immobilis (scilicet fl 
des), basis firma sit οἱ inconcussa, 917, d. 

Thesaurus verus quis, 1019, b. 

Thomas apostolus sua nos intidelitate fidei carbonibus 
duravit et firmavit, 967, b. . 

Titus, Cretensis Ecclesie fundamentum, columna veri- 
tatis, fidei firmamentum, evangelicarum praxlicationum 
nescia silentii tuba, vers scienti? reguia, 1112, c, d. 
Genere spreto, et divitiis omnique splendore, hanc unam 
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gloriam desiderabat, ut nimirum superstitiosum errorem 
relinqueret οἱ Christi religionem opprehenderet, 1146,b. 
Nactus Moysis libros, linguam Hebraicam discit, ibid. d. 
(n Jud:am venit, cum fere evange:ica praedicatio ortum 
haberet, 1117, a, b. Consuetudine cum Christi discipu.is 
inita, evadit et ipse discipulus, ibid. c. Paulo adhzrens, 
itineris socius efficitur ac peregrinationum comes, 1150, 
8, b. Modestus, accessus facilis, obediens, ad apostolatum 
expeditur, ad ministerium utilis; illum Paulus ccrze ha- 
bebat, ibid. b, c. Α Paulo laudatur et gloriticatur, 1161, 
a, b, c. Titus primus insani idolorum cultus hosus, Chri- 
stique divin: religiohis vindex, 1158, a. Cherubicus ocu- 
]us, os seraphicum, ibid. c. ater orphanorum, defensor 
viduarum et captivorum liberatio, 1159, a. Magna Eccle- 
nya tuba, quai universos per gyrum (ines perstrepuit, 
, C. 

Transfiguraiio Christi, qui propter nos descendit de 
celo, impensiorique in genus humanum studio, carnis 
humane paupertatem assumpsit, 951 οί seqq. 

Trinitas indivisa, increala, cosmterna et consubstan- 
tialis, 1526, d; metu virtutis ejus mundus universus sta- 
bilitus et fundatus est, 1527, d. Trinitstis mysterium, 
tribus personis una Divinilas, ita et na!ura et regnum, 
818, a. In Incarnatione Christi manifestatur, ibid. b; 910, 
a. b. Pater, Filius et Spiritós sanctus, in quibus est dei- 
tas, licet tres persons, sunt unus Deus, 914, c. Trinitatis 
mysterium in Thabor et Jordane declaratur, 951, b. 


U 


Uv sanguis, in Scriptura, sanguinem integerrímt ecar- 
nis Christi significat, 858, b, c. 

Uxorem nemo ex ulla tribu aliunde quam ex sus, sub 
Jege Mosaica, accipere poterat, 816, b, e. Uxor qus ma- 
ritum morte amiserat, aut ab eo repudiata fuerat, ne 
alteri nuberet, lex Mosaica non prohi egat, 850, d. 


V 
Verbum lege legem mortis violari nesciam abolevit, 
c 


Vestes Christi in transfiguratione dicta factave illius 
per vite hoc sscu'o institute. curriculum significant, 
41, a; alio modo designant magniticentium eorum qua 
rocreavit; tum eliam Scripturam sacram, ibid. b, c. 
estes quas die uli pullo imposuerunt significant vir- 
oet. et qu», 991, c. Vestis munda, morum honestas, 


ya vitas vera, quam nobis monstravit Christus, quss, 
, 8, b. 

Virga Moysis in serpentem conversa, crucis Christi ty- 
pum gerebat ; et illius liabebat virtutem, 1051, a, b. Virga 
noces producens clare crucem depingebat, 1051, c. 

Virginitas, incorruptio duplex, animis scilicel et cor- 
poris, 818, d 

Virtutis et contemplationis finis verissimus quis, 958 
a. Virtutis amatores Lonorum retributio, eos vero qui 
vitam vitiose egerunt commissorum punitio post mortem 
manet, 12114, b, c. Virtutem qui co'i!, referat operis re- 
tributionem zquum est, 1211, c. Yirtotis effectus mira- 
biles, 1214, a, b 

Vita et gloria humana, umbrae pomeridians, 1267, b. 
Vita nostra via est; οἱ ipsa via, Jesus Chr;stus, 1955, a. 
Vita corruptihilis, velut paterna quzdam iv nos devecta 
hereditas, ex qua mors et qua morti comes est corru- 
ptio generis, 814, a. Vita human: miserie varise, 1267 
εί seqq. Vit:e immortalitatis locus a carnali omni et νυν 
tiosa alfectione sejungitur, 1079, d. 

Vitis in prophetia Jacobi patriarchz, Christum, pulus 
nos, asina vero Ecclesiam signilicat, 855, c, d; 858, a. 

Voluputi qui suam subjecit rationem fit vitiorum ac 
snimi perturbationum servus, 1/25, d. 


Z 


Zacharias in adytis exsistens, propter incredulitatem 
multatus est, 1110, c. Zachariz increduli peenaa genitali- 
bus transla!a organis ad vocalia, elingui silentio sterili- 
latem pristinam commutavit, 902, b. 
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